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SUITE  DES  SOUSCRIPTEURS. 


M  Essieurs  de  l'Abbaye  de  Saint  Martin  do 
Tournay. 

Mrs.  de  l'Abbaye  de  Saint-Waaft  d'Arras. 
M.  l'Abbé  de  l'Abbaye  de  Ham. 
M.  Ainflic  ,  fils ,  Négociant ,  à  Bordeaux. 
M.  J.  Albil&n  ,  Avocat  en  Parlement  ,  à  Mont- 
pellier. 

Jd.  d'Anfelme  ,  Avocat  en  Parlement. 

M.  Arskftée  &  Mcrkus ,  Libraires ,  à  Amftcrdam. 

M.  Athenozy  ,  Commtflàire  &  Trcforicr-Général 

des  Troupes  de  Sa  Sainteté  dans  l'Etat  d'Avignon 

fit  le  Comté-Venaiilin. 
M.  Aubert  ,  Négociant ,  à  Avignon. 

B 

M.  le  Marquis  de  Barol  ,  à  Turin. 

M.  Barriol ,  Chanoine  de  Notre-Dame  la  Princi- 
pale ,  à  Avignon. 

BIT  Battu  ,  Libraire  ,  à  Boulogne. 

M.  deBautiac  de  Grandval ,  Avocat  en  Parlement, 
à  Montelimart. 

M.  le  Comte  de  Beauffort  de  Croix ,  à  Arras. 

M.  le  Marquis  de  Beauffort  de  Mondicourt ,  à 
Arras. 

M.  de  Bccat ,  fils  ,  à  Montpellier. 

M.  de  Berenger  ,  Commiflàire  des  hontes  de  l'Ar- 
tillerie ,  à  D  ouay. 

M.  Bernard  de  la  Cofle  du  Vivier ,  Chevalier  de 
l'Ordre  Royal  oc  Militai»  de  Suint-Louis  ,  an- 
cien Capitaine  d'Infanterie  au  Régiment  de  Mo- 
naco ,  à  Montelimart. 

M.  Bernard  de  la  Jonquieres.Tréforier  Général  de 
France ,  à  Montelimart. 

M.  Berthood  ,  Libraire ,  à  Cambray. 

AI.  Bcfliat ,  Libraire ,  à  Lyon. 

La  Bibliothèque  de  C  arfentras. 

La  Bibliothèque  du  Sénat  de  Dantzick. 

M.  Boidin ,  Grand-Prieur  de  l'Abbaye  d'Anchin  , 
à  Douay. 

M.  Boucherie ,  Libraire  ,  à  Bruxelles. 
M.  Bouillerot ,  Imprimeur-Libraire  ,  à  Troyes. 
M.  de  Boulcnger  de  Saint-Aubin  ,  à  Cambray. 
M.  de  Bouqué  ,  Confeiller  au  Confeil  Souverain 
d'AHace. 

M.  Boutaut ,  Libraire  ,  à  Montelimart. 

M.  de  Boyer  ,  Chanoine  de  l'Eglife  Collégiale  de 
Sainte-Croix  ,  ôt  Promoteur ,  5  Cambray. 

M.  le  Comte  de  Branicky ,  Caftcllan  de  Cracovie, 
Chevalier  de  l'Ordre  de  l'Aigle-Blanc  ,  Grand- 
Général  de  la  Couronne  de  Pologne ,  Sec. 

N.  le  Comte  de  Brancas  ,  à  Avignon. 

M.  Jean- Jérôme  Broch ,  Sénateur  de  Dantzick. 

M.  Brovellio  ,  Libraire  ,  à  l'Ifle-en-Flandres. 

M.  Bruge ,  Avocat  de  Doyen  au  Confeil  Souverain 
d'AUâce. 

H.  Bruneau  de  Waffigné  ,  Doyen  de  l'Eglife  de 
Saint- Acné,  à  Arras. 

M.  de  Bugny  de  Bondu ,  Garde  des  Sceaux  en  la 
Chancellerie  établie  pris  le  Confeil  Provincial 
d'Artois  ,  de  Confeiller  en  ce  même  Confeil. 

c 

M.  de  Calvet-Mourgier ,  Seigneur  de  Montolieu , 
Confeiller  du  Roi  de  foa  Viguier ,  a  Villcneuve- 
lez-Avignon. 

M-  Cafin  .Libraire  ,  à  RJicims. 
Tmt  U. 


M.  de  Champvalin  ,  Maître  des  Eaux  6c  Forets  t 

a  Orléans. 
M.  Chapuy ,  Libraire ,  à  Bordeaux. 
M.  Louis  le  Clerq  ,  Libraire  ,  à  Ypres. 
La  Ville  Libre  &  Impériale  de  Cologne  ,  en  Corps. 
M.  Couette,  Chanoine  de l'Eglife-Métropolitainc 

de  Rheims. 

M.  Coufin  ,  Secrétaire  de  l'Intendance  d'Orléans. 
M.  Currien  ,  Marchand  ,  à  Lunéville. 

D 

M.  Dauphin  d'Halingen  ,  fils  ,  Préfident  &  Lieu- 
tenant-Général en  la  SénéchaulTée  de  Boulogne. 

M.  Delefaulx ,  Avocat  au  Parlement  de  Flandres , 
à  Douay. 

M.  Dcfpales  ,  Libraire  à  Noyon. 

M.  J.  D.  Dulfecker ,  Libraire ,  à  Strasbourg. 

E  * 

Mrs.  des  Etats  de  la  Province  d'Artois  ,  en 
Corps. 

F 

M.  de  le  Faulx,  Avocat  au  Parlement  de  Flandres, 

à  Douay. 
M.  de  FHnne  ,  Libraire  ,  à  Tournay. 
M.  Floteront  ,  Libraire  ,  à  Nice. 
M-  J-  Fontaine  ,  Libraire ,  à  Colmar  en  Alface. 
La  Ville  Libre  «c  Impériale  de  Francfort  fur  le 

Mayn ,  en  Corps. 
M.  Froment ,  Docteur  en  Médecine ,  au  Pont  du 

Saint-Efprir. 

M.  l'Abbé  de  Fromentel ,  Chanoine  de  St.  Martio 
de  Tours. 

G 

M.  l'Abbé  Galhànlt ,  Chanoine  de  l'Eglife  Cathé- 
drale d'Arras. 

M.  le  Marquis  de  Gantés ,  Lieutenant-Général  des 
Armées  du  Roi ,  ficc. 

M.  de  la  Garde  ,  Cofeigneur  de  la  Garde  ,  & 
Orange. 

M.  de  Gillabos  ,  Ecuyer  ,  Avocat  au  Parlement , 
Echevin  de  Subdélégué ,  à  Cambray. 

M.  P.  de  Goefin ,  Imprimeur  de  Sa  Majefté  Royale 
de  Apollolique ,  à  Gand. 

M.  Goualard  ,  Receveur  Général  de  l'Hôtel  de* 
Fermes  ,  à  Bordeaux. 

M.  de  Gruel  de  Villaxs  ,  Comte  de  Lyon,  à  Lyon. 

H 

Le  Landgrave  de  Hesse-Cassel. 

M.  Dauphin  de  Halingeu ,  fils  ,  Préfidcnt  &  Lien* 

tenant-Général  en  la  Sénécbaiuléc  de  Boulogne. 
M.  l'Abbé  de  l'Abbaye  de  Ham  ,en  Artois. 
La  Ville    Libre  ôt  Impériale  de  Hambourg  ; 

en  Corps. 

M.  d'Hane  ,  Seigneur  de  Leinrergemhelene  ,  decy 
à  Gand. 

M.  de  Haute-Cloque  ,  à  Arras. 
M.  Hillet ,  Chanoine  de  l'Eglife  de  Saint-Sympho. 
rien  ,  à  Rheims. 

M.  le  Marquis  de  Jarente ,  à  Marfeillc. 

K 

M.  Knock  &  Esflingcr ,  Libraires  ,  à  Francfort  fur 
le  Mayn. 
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M.  Lambert ,  Chanoine  ,  à  Tours. 

M.  Lambert ,  Libraire,  à  Tours. 

M.  de  Lannoy  ,  Chanoine  de  PEglife-Métropoli- 

taine  de  Carobray. 
M.  de  Lauréat  ,  Directeur  du  Vingtième  ,  à 

Orléans. 

M.  Laureau  ,  Libraire ,  à  Arras. 

M.  de  Liguepeys  ,  Confeiller  en  la  Cour  des 
Comptes  ,  Aides  &  Finances  de  Montpellier. 

M.  Line  au,  Négociant ,  à  Bordeaux. 

M.  de  Lucron ,  au  Saint-Efprit. 

M.  l'Abbé  de  Lys  ,  Bénéficier  de  l'Eglife  d'Ar- 
ias ,  Avocat  au  Confeil  Provincial  d'Artois. 

M 

M.  de  Maffiliao ,  Chevalier  de  l'Ordre  Royal  & 
Militaire  de  St.  Louis. 

M.  Mafibn  ,  Libraire ,  à  Blois. 

M.  le  Comte  de  Maulde  ,  en  Ta  Terre  à  la  Buf- 
fiere  ,  près  de  Bethane. 

M.  Megret  d'Etigny  ,  Maître  des  Requêtes ,  In- 
tendant de  Jufliee  ,  Police  6c  Finances  de  la 
Généralité  d'Aufch. 

M.  de  Millaucourt  ,  Evêque  d'Amie  les  ,  Suffra- 
gant  de  Cambray. 

M.  Mitchel  ,  Directeur  de  la  Verrerie  ,  à  Bor- 
deaux. 

Madame  de  Montbrun  ,  au  Saint-Efprit. 

M.  de  MontmoriUon,  Maître  du  Choeur,  Comte 

de  Lyon  ,  à  Lyon. 
M.  Muller  ,  Avocat-Général  au  Confeil  Souverain 

d'Alface. 

M.  Muller ,  Préteur  Royal  de  Colmar. 

M.  Pierre-Céfar  Myot ,  Négociant ,  à  Bordeaux. 

■  N 

M.  Nicolas ,  Libraire ,  à  Arras. 
La  Ville  Libre  &  Impériale  de  Nuremberg  ,  en 
Corps. 

P 

Le  Roi  de  Prusse  ,  Electeur  de  Brandebourg. 

M.  de  Paulmier  de  la  Tour  ,  Ingénieur  de  la  Pro- 
vince de  Dauphiné ,  à  Montelimart. 

M.  Paute  ,  Bourgeois  ,  à  Alland. 

M.  de  PellifBer  de  Saint-Ferré  ol ,  Préfident  unique 
de  la  Chambre  Apoftoliqne  du  Comté-Venaiflin. 

M.  de  Percou.enfa  Maifon  de  Campagne  ,  à  Lam- 
beftart ,  près  de  Lille  en  Flandres. 

M.  le  Marquis  de  Piquet  de  Mcjanes  ,  à  Arles. 

M.  Pons ,  Libraire  ,  à  Montpellier. 

M.  de  Pontet  de  la  Croix-Maron  ,  Chevalier  de 


,  Seigneur  de  ce  lieu  ,  à  Lille  en 


l'Ordre  Royal  6c  Militaire  de  Saint-Louis ,  Com- 
miuairc-Provincial  de  Guyenne. 
M.  de  Pronville 

Flandres. 

M.  Le  Marquis  de  Puyzieulx  ,  Chevalier  des  ordres 
du  Roi ,  Miniftre  fie  Confeiller  d'atat ,  <kc. 


M.  de  Raby  de  l'Artigues  ,  à  Grenoble. 

La  Ville  Libre  Se  Impériale  de  Ratisbonne  ,  en 

Corps. 

M.  Rcichftetter  ,  Avocat  au  Confeil  Souverain 
d'Alface. 

M.  de  la  Roche-Aymond ,  Archevêque  de  Rheims , 
Eue ,  Pair  &  Grand-Aumônier  de  France  ,  Com- 
mandeur de  l'Ordre  du  Saint-Efprit ,  &c. 

M.  de  Roquefort ,  Evêque  de  Bezicrs. 

M.  le  Marquis  de  Roquefort  ,  Chevalier  d'hon- 
neur au  Parlement  de  Guyenne. 

S 

M.  de  Salomon ,  fécond  Préfident  au  Confeil  Sou- 
verain d'Alface. 

Madame  la  Princefle  de  Sanguszko  ,  Grande-Ma- 
rcchale  de  Lithuanic. 

M.  le  Marquis  de  Saint-Andéol ,  Mettre- dc-Comp 
de  Cavalerie  ,  Chevalier  de  l'Ordre  Royal  &  .ac- 
tuaire de  Saint-Louis. 

Mrs.  de  l'Abbaye  de  Saint-Martin  de  Touroiy. 

Mrs.  de  l'Abbaye  de  Saint- Waait  d' Arras. 


M.  TV>llî*r .  AU«J  de  l'Abbaye  de  Domptnartin  t 
en  Artois. 

V 

M.  de  Varenne  ,  Sortirai».  <U  l'Iutendant  d'Or- 
léans. 

M.  Veideillé,  Libraire ,  à  Villefranche  de  Rouergue. 

M.  Vente,  Direéteur  des  Domaines,  à  Tours. 

M.  Villerval  ,  Imprimeur-Libraire  ordinaire  du 

Roi ,  a  Douay. 
M.  de  Volerien ,  ancien  Moufquetaire  du  Roi ,  au 

Pont-du-Saint-Efprit. 
M.  Volet ,  Secrétaite  des  Manufa&ures  d'étoffes 

en  foie,  or  &  argent  de  la  Ville  de  Lyon. 


Le  Duc  Régnant  de  Wirtemberg. 

Le  Princb-Evesq.uk  Regsant  de  Wurtsbouro 

et  de  Bamberg  ,  Duc  de  Franconie,  Directeur 

du  Cercle  de  ce  nom. 
M.  le  Marquis  de  la  Waftine  ,  à  Cambray. 
M.  Wautters ,  Banquier  ,  à  Bruxelles. 
M.  Wernimmen  ,  Confeiller- Pcuiioaaaire  de  la 

Ville  de  " 


"N.  B.  Les  noms  des  Soufcripteurs  qui  n'ont  par  iti  envoyis  à  temps  t  feront  employés  dans  la  lifte  qui 
gorottraàlatite  du  tome 
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ABAGNAC  ,  Cabtoma- 
gum  ,  dans  le  pays  de  Lau- 
raguais  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  6c  recette  de  St. 
Papoul ,  parlement  &  gé- 
néralité de  Touloufe,  in» 
tendancede  Languedoc.  On 
y  compte  30.  feux.  Cette 
communauté  eft  Gtuée  dans 
une  contrée  aflez  fertile. 
CABALSAUS,  dans  PAgenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  &  élection  d'Agen ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiftion  de  Puymirol.  On 
ycompte  38.  feux.  Cette  paroùTe  eft  à  deux  lieues  6c 
deux  tiers  E.  d'Agen. 

CABANAC  ,  dans  le  Bigorre ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Tarbes ,  parlement  de  Touloufe  ,  in- 
tendance d'Aufch  ,  recette  du  comté  de  Bigarre. 
On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroifle  eft  fitute  fur 
la  rive  gauche  de  l'Arroz ,  à  3.  L  E.  N.  E.  de 
Tarbes. 

CABANAC  ,  en  Quercy ,  diocefe  &  éleftion 
de  Cahors  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Montauban.  On  y  compte  7.  feux  10.  bellu- 
gues  &  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle t fl  '1  J  •  1.  &  demie  O.  de  Cahors. 

CABANAC  ,  dans  le  Bas-Armagnac  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Montauban  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Lo- 
magne  ,  diftrict  des  Baronnies.  Un  n'y  compte  que 
78.  bellu«.ies  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  7.  I.  & 
Tome  11. 


quart  E.  S.  E.  de  Leiétoure ,  &  ].  O.  de  Verdun. 

CABANAC,  paroiffé  6c  jurifdiaion ,  dans  le 
Bourdelois ,  en  Guyenne ,  diocefe  ,  parlement  , 
intendance  6c  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte 
99.  feux.  Cette  paroifle  eft  Gtuée  à  une  lieue  & 
demie  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  6c  à  3. 1. 
6c  demie  S.  E.  de  Bordeaux.  La  jurifdiétion  de 
Cabanac  n'eft  coœpofée  que  de  la  feule  paroifle  de 
fon  nom. 

C A  BASASSE  (la)  ,  en  RouSillon  ,  diocefe  de 
Perpignan  ,  confeil  fupéricur  6c  intendance  de 
Rouflillon,  viguerie  de  Cerdagne.  On  y  compte 
9.  feux.  Cette  communauté  eft  muée  dans  une  con- 
trée extrêmement  montagneufe  ,  à  une  demi-lieue 
O.  de  Montlouis. 

CABANES ,  en  Languedoc ,  diocefe  ôt  recette 
de  Caftrcs ,  parlement  6c  généralité  de  Touloufe , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  $6.  feux. 
Cette  paroifle  eft  unie  avec  le  village  de  la  Barre  , 
dont  elle  eft  éloignée  d'une  petite  lieue  ,  6c  elle  eft 
à  8. 1.  E.  N.  E.  de  Caftrcs. 

CABANES  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  éleftion  d'Agen ,  parlement  ôc  inten- 
dance de  Bordeaux,  jurifdiétion  de  Montaftruc. 
On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  N. 
O.  de  Villeneuve-d'Agenois. 

CABANES  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  6c  recette 
d'Aleth  ,  parlement  6c  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  31.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  contrée 
montagneufe ,  mais  fertile  en  bons  pâturages. 

A 
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CABANES  ,  en  Provence  ,  diocefe  d'Avignon , 
parlement  &  intendance  d'Aix,  viguerie  fie  re- 
cette de  Tarafcon.  On  y  compte  3.  feux  &  demi  de 
cadaflre.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile  principalement  en  grains  &  en  pâturages  ; 
fur  la  me  gauche  de  laDiuance  ,  à  j.  I.  fie  quart  S". 
E.  d'Avignon  ,  &  9.  N.  O.  d'Aix. 

CABANES  ou  Saint-Denis  de  Cabanes  ,  dans  le 
Lyonnois ,  diocefc  de  Mâcon,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lyon,  élection  dç  Roanne..  On  y 
compte  3e.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fjtuc'e  furie 
Sornîn ,  à  4.  I.  N.  E.  de  Roanne. 

CABANES  (  les)  ,  en  Rouffillon  ,  diocefc  de 
Perpignan  ,  confeil  fupéricur ,  intendance  ,  vi- 
guerio  &  recette  de  Rouffillon.  On  y  compte  36. 
feux. 

CABANIAL  OO»  cn  Languedoc,  diocefe  , 
parlement,  généralité  &  recette  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  114.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de 
Carmaing,  &  à  $.  1.  fie  demie  E.  S.E.  de  Touloufe. 

CABANIOLS,  cn  Rouergue,  diocefe  &  élec- 
tion de  Rhodes ,  parlement  de  Toulo\»fc ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  feulement  91. 
bellugues  &  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiiTe  eft  à  c.  1.  &  demie  S.  O.  de  Rhodes. 

CABANNES.cn Rouergue  ,  diocefe  de  Rhodès, 
parlement  de  Touloufe,  intendance  de  Montau- 
ban ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte  6.  feux 
fie  8z.  bellugues  de  feu. 

CABANNES  ( les )  ,  en  Quercy,  diocefe  & 
élection  de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Montauban.  On  y  compte  $.  feux  fie  90. 
bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  z.  1.  &  quart 
N.  O.  de  Caftclnau. 

CABANNES  (  les  )  ,  cn  Rouergue ,  diocefc  fie 
élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe , 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  4.  feux  de 
84.  bellugues  de  feu. 

CABAREDE  (  la  )  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fie 
recette  de  Caftres ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
100.  feux.  Cette  paroiffe  eft  firuée  fur  la  rivière  de 
Thoret,  à  J.  1.  fit  demie  E.  S.  E.  de  Caftres. 

CABAROS,  en  Provence.  Voyc\  Pifle  du  Titan. 

CABAS,  dans  l'Aftarac ,  en  Gafcogne,  diocefe 
&  intendance  d'Aufch  ,  parlement  de  Touloufe  , 
élection  d'Aftarac.  On  y  compte  un  feu  &  une 
bellugue  de  feu. 

CABASSE  ,  en  Provence ,  diocefe  de  Fréjuls  , 
parlement  fie  intendance  d'Aix ,  viguerie  fie  re- 
cette de  Brignolle.  On  y  compte  6.  feux  fie  demi  de 
cadaflre.  Cette  paroifle  eft  muée  à  une  petite  dif- 
tance  de  la  rivière  d'iflble  ,  à  une  lieue  N.  O.  du 
Luc  ,  6c  z.  &  demie  E.  N.  E.  de  Brignolle. 

CABAZAN ,  cn  Languedoc  ,  diocefe  fie  recette 
de  Saint-Pons ,  parlement  de  Touloufe,  généralité 
de  Montpellier,  Intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  paroiiTe  cit  à  j.  1.  fie  tiers 
S.  E.  de  Saint-Pons. 

CABESTAN  ,  bourg ,  en  Languedoc  ,  diocefe 
fit  recette  de  Nifmes  ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  1 J.  feux. 

CABESTAN  ,  paroiiTe  avec  un  petit  port  de 
mer ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de  Quim- 
per ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  1  J.  feux  fie  un  quart  de  feu. 

CABESTAN  Y,  en  Rouffillon  ,  diocefc  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupérieur ,  intendance  ,  viguerie 
fit  recette  de  Rouffillon.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  pareille  eft  fituée  à  une  petite  lieue  S.  E.  de 
Perpignan. 

CAC1GNAC  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne, 
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diocefe  ,  parlement ,  intendance  fie  élection  de 
Bordeaux,  jurifdiction  de  Cubzac  en  Cubzaguès. 
On  y  compte  117.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  $•  l. 
N.  N.  E.  de  Bordeaux. 

"  CABILLON1UM.  On  appclloit  de  ce  nom  une 
dei  principales  villes  des  anciens  Mini  :  cette  ville 
étoit  fitnéc  dans  la  première  Lyonnoife.  Voyt \  ce 
mot ,  fie  voyt\  auffi  Châlon-fur-Saone. 

CAB1N  ,  petite  rivière,  dans  le.  Turfan ,  en 
Gafcogne.  Son  cours  n'eft  que  de  $.oa  6.  lieues. 

CABOTS ,  cn  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux , 
parlement  de  Rouen  ,-  intendance  fie  élection  de 
Caen.  On  y  compte  jo.  feux. 

CABOîS,  dans  PAgenois,  en  Guyenne,  dio- 
cefe fit  élection  d'Agen,  parlement  &  intendance 
de  '  Bordeaux  ,  jurudiction  de  Sainte-Foi.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  une  lieue  de 
la  rive  gauche  de  la  Dordognc  ,  fit  à  cinq  quarts  de 
lieue  S.  O.  de  Sainte-Foi. 

CABOURG,  en  Normandie,  diocefe  de  Bayeux, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  fie  élection  de 
Caen,  fergenterie  deiVaraville.  On  y  compte  $j. 
feux.  Cette  paroiiTe  eft  fitnée  fur  la  rive  gauche  de 
la  Dive,  à  quelque  d illance  Je  l'embouchure  je 
cette  rivière  dans  POcéan,  &  à  5.  1.  fie  deux  tiers 
N.  E.  de  Caen.  Les  moutons  fie  les  lapins  de  Ca- 
bourg  font  fort  eftjmés ,  fit  en  effet  ils  font  les  uns 
fit -les-éutres  délicats  fie  de  bon  goât. 

CABRA1RETS,  en  Quercy,  diocefc  fie  élec- 
tion de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban.  Qo  y  compte  5. /eux  fie  98. 
bellugues  de  feu.  On  remarque  dans  le  territoire 
de  Cabrairets  une  grotte  ou  caverne  afTez  finguliere. 
L'avenue  fit  l'entrée  en  font  difficiles  ;  mais  quand 
on  y  a  pénétré  ,  on  découvre  un  vuide  fort  confidé- 
rable.  La  voûte  de  cette  grotte  eft  foutenue  de  pi- 
liers ,  placés  naturellement  de  diftance  en  diftan- 
ce ,  fie  qui  femblent  former  par  ltur  diftribution  di- 
vers appartements.  Les  murailles  de  cette  même 
grotte  font  ineniftées  de  figures  prefque  toutes  va- 
riées ,  fie  dont  l'cnfcmble  frappe  les  fpeétateurs. 
On  croit  qu'elle  a  été  formée  par  l'eau  qui  pénétre 
la  terre  ,  fie  fe  congelé  en  tombant  goutte  à  goutte. 
La  paroiiTe  de  Cabrairets  eft  fitnée  à  une  demi-liene 
de  la  rive  droite  du  Lot,  fie  à  4.  1.  E.  N.  E.  de 
Cahors. 

CABRESPINÈ»  bourg,  en  Rouergue,  diocefe 
fie  élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  1  z.  feux  fie 
36.  bellugues  fie  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Ce 
bourg  eft  fitué  à  une  lieue  de  la  rive  droite  du  Lot, 
fie  à  7.  1.  N.  N.  E.  de  Rhodes. 

CABRESP1NE  ,  en  Languedoc,  diocefe  fie  rç- 
cette  de  Carcaffonne  ,  parlement  fit  généralité  de 
Touloufe,  intendance  de  Languedoc.  Cn  y  compte 
7$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3.  1.  fie  deux  tiers  N. 
N.  E.  de  Carcaflonne. 

CABRESPINES  ,  cn  Rouergue  ,  diocefe  de 
Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban ,  élection  de  V  illefranche.  On  y  com- 
pte z.  feux  89.  bellugues  fit  trois  quarts  de  bellugue 
de  feu. 

CABRIERES,  en  Languedoc,  diocefc  fit  re- 
cette de  Bezicrs ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fîtuée  dans 
les  montagnes ,  à  $.  1.  fie  deux  tiers  N.  N.  E.  de 
Bezicrs ,  &  3 .  S.  de  Lodevc.  On  voit  à  Cabrieres 
des  ruines  d'un  ancien  château  qui  appartenoit ,  à 
ce  qu'on  prétend ,  à  l'aimable  ,  mais  cruelle ,  Deu- 
terie ,  époufe  ou  maitrefle  de  Tbéodebert ,  Roi 
d'Auilrnhe.  Grégoire  de  Tours  fait  mention  de  ce 
château  ,  fous  le  nom  de  Caftrum  Cûfraria. 

CABRIERES  ,  en  Languedoc,  diocefe  fie  re- 
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cette  de  Nifmes  ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
&  deux  tiers  N.  £.  de  Nifmes  ,  de  J.  O.  N.  O.  de 
seaucaue. 

CABRIER£S,  en  Provence  ,  viguerie  &  re- 
j"a"  J\Pt  *'  d!occfe»  parlement  de  intendance 
i  Aix.  On  y  compte  ».  feu*  de  trois  quarts  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  de  demie  S. 
E.  d'Apt ,  &  s-  &  tiers  N.  d'Aix. 

CABR1ERES  ,  dans  le  Comté-Venaiffin  ,  dio- 
cefe de  Cavaillon ,  judicature  de  l'ifle.  On  y  com- 
pte 110.  feux.  Cette  paroifle  eft  lituée  a  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  du  Caulon ,  à  ».  1.  S.  E. 
de  l'ifle ,  &  2.  de  trois  quarts  E.  N.  £.  de  Cavail- 
lon. La  terre  de  feigneurie  de  Cabrieres  a  été  pof- 
fédée  fucceflivement  par  les  marions  de  Chabaud  , 
de  Montjoie  de  d'Ancezune. 

CAB81EROLES  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  & 
recette  de  Eeziers  ,  parlement  de  Touloufe,  gé- 
néralité de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  75.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  les  montagnes,  à  4.  L  N.  N.  O.  de 
Eeziers. 

CABRIEZ,  en  Provence  ,  diocefe ,  parlement, 
intendance,  viguerie  de  recette  d'Aix.  Ony com- 
pte 4-  feux  &  demi  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft 
muée  fur  une  hauteur ,  à  1.  1.  de  deux  tiers  S.  0. 
d'Aix. 

CABRIOS  &  Moufteyret,  en  Provence,  dio- 
cefe ,  viguerie  de  recette  de  G  rafle ,  parlement  de 
intendance  d'Aix.  On  y  compte  {.feux  de  un  fi- 
xieme  de  feu  de  cadaftre.  La  paroifle  de  Cabrios 
eft  à  une  bonne  demi-lieue  O.  N.  O.  de  Graflé. 

CABSWEYER ,  dans  la  Bafle-Alface ,  diocefe 
de  Spire  ,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Alfa- 
ce,  Bailliage  de  Saint-Remi.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  E.      E.  de 
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CACHAN  ,  dans  l'Ifte-de-France  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  de  élection  de  Paris.  On  y 
compte  40.  feux. 

CACHAN  ,  dans  l'Aftarac  ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe &  intendance  d'Aufch,  parlement  de  Tou- 
loufe, élection  d'Aflarac.  On  y  compte  5.  feux  de 
<8.  belluguesde  feu.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
S.  S.  O.  de  Saramont ,  &  6.  &  quart  E.  de  Mirande. 

CACHE1N  ,  en  Gafcogne ,  diocefe  d'Aire  , 
parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  d'Aufch ,  re- 
cette du  pays  de  Marfan.  On  y  compte  105.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  j.  1.  N.  E.  de  Mout-de-iYlarfan. 

CACHON ,  dans  le  comté  de  Bigorrc  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Tarbes  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch,  recette  du  comté  de 
t.gorre.  On  y  compte  Ji.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  4. 1.  N.  de  Tarbes. 

CACHREN  (la  mairie  de),  dans  le  Duché  de 
Lorraine  ,  diocefe  de  Metz ,  confeil  fouverain  de 
Nancy,  intendance  de  Lorraine,  bailliage  de  Bou- 
lay.  Ony  compte  if.  feux.  Cette  communauté  eft 
a  4. 1.  de  tiers  E.  S.  E.  de  Boulay. 

CACHY  ,  en  Picardie ,  diocefe ,  intendance  Se 
élection  d'Amiens,  parlement  de  Paris,  doyenne 
de  Fouilloy.  Ony  compte  $1.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  a.  1.  de  demie  E.  S.  £.  d'Amiens,  &  à  une  lieue 
S.  S.  O.  de  Fouilloy. 

CACO.  &  Trepiez,  en  Picardie,  diocefe  Se 
intendance  d'Amiens,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion d'Abbeville ,  bailliage  de  Waban.  On  y  compte 
70.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
maxécagenfe,  à  quelque  diftance  de  l'Océan  ,  à  une 
lieue  de  deux  tiers  0.  N.  O.  de  Montreuil. 
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CADALECH,  en  Pértgord,  diocefe  de  élec- 
tion de  Sarlat,  parlement 'de  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroilfe  cit  à 
3. 1.  &  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Bergerac. 

CADALEN,  en  Languedoc ,  diocefe  ÔCTecette 
d'Alby,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  60.  feux. 
Cette  paroifle  eft  lituée  en  pays  de  montagnes ,  mais 
fertile  &  agréable. 

>  CADARACHE ,  hameau  ,  en  Provence,  dio- 
cefe ,  parlement  tic  intendance  d'Aix  ,  viguerie 
de  Barjols.  On  n'y  compte  point  de  feux.  Ce  ha- 
meau eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Durance  ,  à 
5.  I.  de  quart  N.  E.  d'Aix. 

CADARACHE.  C'eft  le  nom  d'un  bois,  fitué 
près  du  hameau  ,  qui  a  donné  lieu  à  l'article  pré- 
cédent ,  de  a  quelque  diftance  du  village  de  Sainr- 
Paul-lez- Durance. 

CADARCET  ,  dans  le  pays  de  Foix,  diocefe 
de  Pamiers,  parlement  de  Touloufe,  intendance 
de  Rouftillon,  recette  du  comté  de  Foix.  On  y 
compte  11.  feux  de  un  quart  de  feu  de  compoids  & 
99.  feux  allumans.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes  ,  à  1.  1.  dctlirmic  S.  O.  de  l'araiers. 

CADAKSAC  ,  paroiife  &  jurifdiction  ,  dans  lie 
Bourdelois,  en  Guyenne,  diocefe,  parlement, 
intendance  &  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte 
18.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftan- 
ce de  Libourne  ck  de  la  rive  gauche  de  la  Dordo- 
gne  ,  &.  à  c.  1.  E.  N.  E.  de  Pordeaux. 

CADAUJAC ,  paroifle  &  jurifdiction  ,  dans  le 
Bourdelois,  en  Guyenne,  diocefe,  parlement, 
intendance  de  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte 
154.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  nv<  gau. 
che  de  la  Garonne  ,  à  ».  I.  S.  E.  de  Bordeaux  -r 

CADE1LLAC  &  Traeherc,  dans  la  vallée  d'Au- 
re ,  en  Gafcogne ,  diocefe  de  Saint-Bertrand-dc- 
Comminges ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
d'Aufch.  On  y  compte  4$.  feux.  Cadeillac  eft  à  1. 
1.  de  quart  S.  S.  O.  d'Arreou. 

CADEILLAN,  dans  le  Bas- Armagnac, en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Leietoure  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch,  élection  de  vicomte 
de  Lomagne.  On  y  compte  1.  feux  de  56.  beilugues 
de  feu.  Cette  paroifle  cil  a  3. 1.  S.  E.  de  Lciflourc. 

CADEILLAN ,  dans  le  Comminges  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Lombes ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Rivicre- 
Verdun.  On  y  compte  un  feu  de  47.  beilugues  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O. 
de  Lombes. 

CADELLAC ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette 
de  Saint-Brieux  ,  parlement  &  intendance  de  Hen- 
nés. On  y  compte  t  ».  feux  un  tiers  de  un  quart  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  lituée  dans  une  contrée  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages. 

CADEMÊNE,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance ,  bailliage  &  recette  de 
Befançon.  On  y  compte  15.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  1. 1.  &  trois  quarts  S.  de  Befançon. 

CADEN ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de 
Vannes ,  parlement  de  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  48.  feux  de  un  quart  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  à  5. 1.  &  deux  tiers  E.  de  Vannes. 

CADENAC  ou  Capdenac  ,  petite  ville,  en  Quer- 
cy  ,  diocefe  de  Cahors ,  patleinsnt  de  Touloufe  t 
intendance  de  Montauhan  ,  élection  de  Fij;cac. 
Ony  compte  1 1.  feux  <5t  $7.  beilugues  de  denrede 
feu.  Cette  ville  eft  fituée  fur  un  grand  rocher  efcar- 
pé  de  tous  côtés ,  de  prelque environné  par  la  rivic- 
rede  Lot,  à  1.  1.  hi.  E.  de  Fi^eac  ,  &  10.  E.  un 
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quart  au  N.  de  Cahors.  La  ville  dont  il  eft  queftion , 
eft  extrêmement  ancienne  ;  ce  qui  eft  caufe  que  fes 
habitants  croient  que  c'eft  la  même  qa'l/xellodu- 
num ,  dont  Céfar  ne  fe  rendit  maître  qu'après  un 
long  fiege.  Mais  d'autres  auteurs  ,  qui  ne  font 
pas  auffi  prévenus  en  faveur  de  la  ville  de  Cadcnac , 
penfent  au  contra ireque  l'ancienne  ville  d'I/xellodu- 
num  étoit  fituée  dans  un  endroit  qu'on  nomme  au- 
jourd'hui le  Puech  d'IJfoudun.  Voyez  Uxcllodunum. 
Indépendamment  de  Ton  ancienneté,  la  ville  de 
Cadcnac  eft  encore  recommandable  pour  fa  fidélité, 
carelle  n'a  pas  été  foumife  aux  Anglois.quoique  ceux- 
ci  fuflent  maîtres  de  tout  le  pays  des  environs.  C'eft 
à  cette  conGdération  que  fes  habitants  ont  obtenu 
de  beaux  privilèges  de  nos  Rois ,  de  même  l'exemp- 
tion de  toutes  tailles  &  de  tous  fublides.  Autrefois 
la  ville  de  Cadcnac  faifoit  partie  du  comté  de  Rho- 
des. Après  la  confiscation  de  ce  comté ,  le  Roi 
Louis  XI.  la  donna  a  Jacques  d'Armagnac ,  Duc  de 
Nemours.  Celui-ci  en  rit  don  &  vente  à  Gaillot  ou 
Gatlloy  de  Genouillac  ,  Grand-Maître  de  l'Artille- 
rie. La  petite-tille  de  ce  dernier  porta  la  terre  de 
feigneurie  de  Cadenac  dans  la  maifon  d'Uzès,par 
fon  mariage  avec  Jacques  Biflet  de  Crujfd. 

CADENET,  ville,  en  Provence,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  d'Aix,  viguerie  &  re- 
cette d'Apt.  On  y  compte  1 1.  feux  <k  trois  quarts 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  ville  eft  fituée  à  une  pe- 
tite diftance  de  la  rive  droite  de  la  Durance  ,  à  une 
lieue  &  demie  0.  N.  O.  de  Pertuis ,  j.  S.  d'Apt ,  de 
4.  N.  N.  0.  d'Aix. 

La  terre  de  feigneurie  de  Ci  lenet  fut  érigée  en 
vlcowté ,  en  m;.,  par  Guillaume,  Comte  de 
Forcalquier ,  en  faveur  de  Bertrand  de  Cadenct  , 
qu'il  qualifie  fon  coufin.  De  lui  étoit  iflii  Pierre  de 
Cadenet,  Grand-Sénéchal  de  Provence  en  1  j  4 1 . , 
dont  le  fils  Robert  donna  par  fon  teftament  de 
1 3  $6.  cette  vicomté  à  fon  neveu  Elzcar  d'Oratfon  , 
pere  de  Baudouin.  Pierre  ,  petit-fils  de  Baudouin  , 
laifla  par  fa  mort  en  146  t.  ,  pour  héritière  de  Ca- 
denet, fa  fille  Louife  d'Oraifon ,  mariée  à  Philibert 
de  Aqua.  Leur  poftérité  prit  le  nom  d'Oraifon. 
Marthe ,  qui  devint  héritière  de  la  vicomté  de  Ca- 
denct ,  époufa  Alexandre  du  Mas  de  Cafiellane ,  Se 
fut  m  ère  de  Gabrielle ,  alliée  à  Antoine  de  Vdlcnca* 
v«,  Marquis  de  Trans  ,  qui  vendit  en  1709.  la 
vicomté  de  Cadenct  à  André  d'Oraifon ,  fon  cou- 
fin ,  pere  de  Magdeleine  ,  mariée  au  Duc  de  Ca- 
deroufle ,  pofléiîèur  aftuel  de  la  terre  de  feigneurie 
de  Cadenet. 

Nota.  La  terre  de  Cadenct  a  appartenu  avec  titre 
de  comté  à  la  maifon  d*  Albert-Luyncu  Honoré 
d'Albert ,  Duc  de  Chaulnes ,  Maréchal  de  France , 
de  frère  puîné  du  Connétable  de  Luynes,  avoit  porté 
le  nom  de  cette  feigneurie  avant  qu'il  eût  epoufe 
Charlotte  A'Atlli,  Comtcfle  de  Chaulnes. 

CADEROUSSE  ,  petite  ville ,  dans  le  Comté- 
VenailEn,  diocefe  d'Orange ,  judicature  de  Car- 
pentras.  Ony  compte  800.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhône,  à 
une  lieue 0.  S.  O.  d'Orange ,  }.  &  demie  O.  N.  O. 
de  Carpentras ,  $.  de  demie  N.  O.  du  Thor ,  de  3. 
&  demie  N.  N.  0.  d'Avignon. 

La  terre  de  feigneurie  de  Caderoujfe  eft  divifée 
en  trois  parties  ,  l'une  dcfquelles  fut  érigée  en  du- 
ché par  bulle  du  18.  Septembre  t66i.  en  faveur  de 
la  maifon  d'Ancezune.  Les  deux  autres  parties  ap- 
partiennent à  la  Chambre  Apoftolique  de  à  la  mai- 
fon de  Fortia-d'Urban. 

La  maifon  des  Ducs  de  Caderoujfe ,  Vicomtes 
de  Cadenct ,  de  Seigneurs  de  plufieurs  autres  ter- 
res ,  qu'elle  pofiède  en  Provence  &  dansleComté- 
Venaiiiin ,  cil  une  des  plus  anciennes  &  des  plus  il- 
lullrcs  du  pays  oû  elle  cil  établie.  Guillaume  d'An- 
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ce\une  en  eft  la  tige.  Il  vivoit  en  1080. ,  de  il  avoit 
part  aux  feigneuries  d'Orange ,  de  Caderoufle  , 
d'Entraygues  de  de  Cadenet.  De  lui  defeendoit  au 
feptieme  degré  Raymond  d'Ancezune  II.  du  nom , 
Seigneur  de  Caderoufle  de  de  Cadenet ,  pere  par  fa 
féconde  femme  ,  Marguerite  de  Cornillan  ,  des  Sei- 
gneurs de  la  Baume-Cornillan,  i°.  d'Aymar-An- 
toine qui  fuit ,  de  i°.  d'André  d'Ancezune  ,  Con- 
nétable de  Provence  fous  Charles  d'Anjou  ,  Roi  de 
Naples  de  de  Sicile ,  Comte  de  Provence  en  1480. 

Aymar-Antoine  d'Ancezune ,  Seigneur  de  Ca- 
deroufle ,  Cadenet ,  Aureille  ,  dec. ,  Pancticr  du 
Roi  en  1471.,  commanda  le  ban  de  arrierc-ban  de 
Provence  par  commiffion  du  Roi  Charles  VIII. ,  da- 
tée du  25.  Juin  148$.  Il  laifla  entr'autres  enfants  , 
Charles  d'Ancezune  ,  Seigneur  de  Marguerites  de 
deVauverten  Languedoc,  Maîtrc-d* Hôtel  du  Roi 
Charles  VIII.  de  Confervateur  des  Juifs  en  Provence. 
Celui-ci  fit  une  branche  qui  s'éteignit  à  la  féconde 
génération. 

Aymar  d'Ancezune ,  Seigneur  de  CaderouiTe  , 
Cadenct  de  autres  lieux,  Confeiller  du  Roi,  de 
Lieutenant-Général  de  l'artillerie  de  France  ,  pe- 
tit-fils d'Aymar-Antoine  ,  époufa  Nicole  Cadart  » 
des  Barons  du  Thor,  de  reçut  dans  fon  château  la 
Reine  accompagnée  de  Henri  &  de  René  de  Naffau  , 
pere  &  fils ,  Princes  d'Orange.  Ses  enfants  prirent 
le  nom  de  les  armes  de  Cadan.  L'aîné  ,  Guillaume, 
ne  laifla  point  d'enfants  de  fa  femme  Guigone  d'AU 
leman.  Jean  ,  le  cadet ,  qui  joignit  à  fon  nom  celui 
de  Cadart ,  fut  Seigneur  de  Caderoufle  ,  Cahrieres  , 
Cadenet,  de  Baron  du  Thor  ,  Lieutenant-Général 
du  royaume  d'Ecoflè  en  1549-  H  avoit  été  marié 
en  1  s  46.  avec  Philiberte  de  Clermont ,  dont  il  eut 
Roftain  d'Ancezunc-Cadart ,  Seigneur  de  Cade- 
roullè  de  Baron  du  Thor ,  le  même  qui  fut  élevé 
parmi  les  enfants  d'honneur  des  Rois  Charles  IX. 
ck  Henri  111.  Il  fut  auffi  un  des  quatre  Seigneurs 
offerts  en  ôtage  par  le  Comte  de  Suze,  Comman- 
dant à  Avignon  de  au  Comté-Venaiffin  en  1  $68. ,  à 
Warick  ,  Gouverneur  d'Orange  ,  au  fujet  de  la 
reddition  de  cette  place.  11  obtint  du  Roi ,  le  C. 
Mars  1  s 90.  ,  le  colher  de  l'ordre  de  Saint-Michel , 
de  une  compagnie  de  cinquante  hommes  d'armes 
de  fes  ordonnances.  De  fon  mariage  avec  Magde- 
leine de  ïournon  ,  il  eut  Jean- Vincent  d'Ancezune- 
Cadart ,  Seigneur  de  Caderoufle  de  autres  lieux  , 
Baron  du  Thor ,  commandant  la  compagnie  des 
Chevaux-Légers  du  Pape  au  Comté-Venaiffin.  Ce- 
lui-ci obtint  l'érectton  de  la  terre  de  Codolet ,  en 
marquifat ,  par  lettres-patentes  de  Louis  XIII.  en 
i6n. 

Jean-Vincent  d'Ancezune-Cadart ,  le  même  dont 
nous  venons  de  parler,  époufa  le  23.  Novembre 
1594.  Diane  de  Crujfol ,  fille  de  Jacques,  Duc 
d'Czès  ,  Pair  de  France,  de  Capitaine  de  100. 
hommes  d'armes  des  ordonnances  du  Roi ,  Che- 
valier de  fes  ordres  de  Confeiller  d'Etat  d'épée  ,  de 
de  Françoifè  de  Clermont  de  Talard ,  dont  il  eut 
entr'autres  enfants,  1*.  Roftain  qui  fuit  ;  i°. 
Philippe-Guillaume  d'Ancezune-  Cadart ,  Seigneur 
d' Aureille ,  Chanoine  &  Comte  de  Lyon  ,  de  Abbé 
de  Senanque  ;  30.  Jacques ,  Seigneur  de  Chufclan 
ou  Jufclan  ,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  1618., 
Grand-Prieur  de  Saint-Gilles  en  169t.,  Colonel 
du  régiment  de  Conti  cavalerie ,  de  enfuite  d'un 
autre  d'infanterie  qui  prit  le  nom  d'Ancezune  , 
Gouverneur  des  ville ,  cité  de  château  de  Carcaf- 
fonne  ;  de  40. Henri  d'Ancezune-Cadart,  Seigneur 
de  Saint-Alexandre  ,  tué  au  fiege  de  Rofe ,  à  la  tète 
d'un  régiment  d'infanterie. 

Koitaui  d'Ancezune-Cadart  II.  du  nom  ,  Sei- 
gneur de  Caderoufle,  Cadenet,  dec,  Marquis  du 
Thor  de  de  Codolet ,  fe  diftingua  au  fiege  de  Cafal 
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ou  il  fc  trouva  en  qualité  de  Colonel  d'infanterie. 
Il  croula  en  1638.  Marguerite  de  Simiane  ,  fille  de 
Guillaume  ,  de  laquelle  il  eut  entr'autres  enfants , 
Juft-Jofeph-François ,  Seigneur  de  plufieurs  terres. 
Baron  de  Velorgues ,  Marquis  du  Thor  fit  de  Co- 
dolet,  créé  Duc  de  Caderouffe  en  1663.  ainfi  que 
nous  l'avons  dit.  11  fut  Aidc-de-Camp  du  Roi  Louis 
XIV. ,  fit  marié  deuxfois  ,  1*.  le  14.  Mars  1665. 
«k  Claire-Benoîte  de  Guenegaud ,  fille  de  Henri  , 
Marquis  de  Plancy ,  Miniftre  fit  Secrétaire  d'état , 
&  d'EUfabeth  de  Choifeul-Praûin  ;  i°.  avec  Ma- 
rie-Renée  de  Rambum  de  Rhenelde  Courtcnar, fille 
de  Charles  &  de  Marie  Beautru  de  Nogcnt.  11  ne 
vint  point  d'enfants  de  ce  fécond  mariage.  Du  pre- 
mier il  laiffa  Jacques-Louis  d'Ancezune-Cadart  de 
Tournon,  Baron  de  Velorgues,  Marquis  du  Thor 
fie  de  Codolet ,  Duc  de  Caderouffe  ,  Capitaine- 
Lieutenant  des  gendarmes  de  Bretagne,  marié 
avant  1700.  avec  Magdeleine  d'Oraifon ,  fille  d'Al- 
f  honfe ,  Marquis  d'Oratfon  fie  de  Gianis-la-Roche, 
dont  il  eut  Jofeph-  André  qui  fuit ,  fit  une  fille  Mag- 
delaioe  d'Ancezune ,  alliée  à  Yves  d'Alegre  ,  Prin- 
ce titulaire  d'Orange. 

Jofcph-André  d'Ancezune-Cadart ,  Maitre-de- 
Camp  d'un  régiment  de  cavalerie  de  fon  nom , 
ci-devant  Conti ,  Maréchal  des  camps  &  des  ar- 
mées du  Roi  du  premier  Janvier  1740.,  &c.  Duc  de 
Caderouffe,  fitc.  iflù  au  dix-feptieme  degré  de  Guil- 
laume d'Ancezune  I.  du  nom  ,  le  même  dont  nous 
avons  fait  mention  ,  a  époufé  le  1».  Avril  171$. 
Francoife-Felicité  Colbert ,  fille  de  Jcan-Baptifie  , 
Marquis  de  Tore  y  &  de  Sablé  ,  Miniftre  fit  Secré- 
taire d'état,  fie  de  Catherine-Félicité  Arnaud  de 
Fompone  ,  de  laquelle  il  n'a  point  d'enfants. 

CAD>ET£S ,  ancien  peuple  des  Gaules ,  dont 
Céfar  fait  mention.  (  Comm.  liv.  7.  ).  Samfon  fie 
plufieurs  autres  géographes  placent  les  Caâetes 
dans  le  diocefe  de  Bayeux.  Mais  Huet  fie  d'Ablan- 
court  penfent  au  contraire  que  la  polition  de  ce 
peuple  doit  être  marquée  aux  environs  de  Caen  , 
fit  que  c'eft  des  Cadttes  que  cette  ville  a  tiré  fon 
oom  de  Cadomus.  Voyt\  à  ce  fujet  la  notice  des 
Gaules  par  Damville. 

CADIAC  ,  dans  la  vallée  d'Aure  ,  en  Gafcogne , 
diocefe  de  Saint-Bertrand-de-Comminges  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch.  On  y 
compte  6s.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  demi- 
lieue  S.  O.  d'Arreou. 

CADIE  (la),  au  pays  des  Landes,  en  Gafco- 
gne ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y 
compte  çt.  feux. 

CADIERE  (la),  en  Languedoc,  diocefe  fie 
recette  d'Alais ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  4$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  au 
pied  du  Pic  de  Mars ,  à  4. 1.  «  tiers  S.  O.  d'Alais. 

CADIERE  (la)  ,  bourg,  en  Provence  ,  diocefe 
ieMarfcille,  parlement,  intendance,  viguerie  fie 
recette  d'Aix.  On  y  compte  *o.  feux  de  cadaftre. 
Ce  bourg  eft  litué  à  une  demi-lieue  de  la  Méditerra- 
née, a  j.  1.  N.  O.  de  Toulon,  6.  E.  S.  E.  de  Mar- 
lêiJIe.fie  9.  S.E.  d'Aix. 

Il  y  a  à  la  Cadiere  un  couvent  de  Trinitaires  ou 
Mathurins  -,  &  dans  fon  territoire ,  un  prieuré  ru- 
ral dédié  à  Saint-Damien. 

CADlGt^AC,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne  , 
diocefe  fie  élection  d'Agen  ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Bordeaux ,  juridiction  de  Penne.  On  y 
compte  69.  feux.  Cette  paroine  eft  à  a.  1.  E.  S.  E. 
de  Villeneuve-cl'Ageuois. 

CADILHOM ,  dans  le  Bas- Armagnac  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe,  intendance  fit  élection  d'Aufch , 
parlement  de  Touloufe.  On  n'y  compte  point  de 
Tome  U, 
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feux,  maïs  feulement  3$.  bellugues  fie  trois  quarts 
de  bellugue  de  feu. 

CAD1LH0N,  en  Béarn,  diocefe  de  Lefcar  , 
parlement  de  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  fécé- 
chauflee  de  Morlas.  On  y  compte  1  a.  feux. 

CADILLAC  ,  ville  fit  jurifdiaion  ,  chef-lieu 
du  comté  de  Benauges ,  dans  le  Bourdelois ,  en 
Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  fie 
élection  de  Bordeaux.  On  y  compte  396.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Garon- 
ne,  à  a.  1.  N.  O.  de  Langon,  &  5.  &  demie  S.  E. 
de  Bordeaux.  Long.  17.  14.  »6.  lat.  44.  38.  18.  11 
y  a  à  Cadillac  une  collégiale  ,  un  couvent  de  Ca- 
pucins ,  fit  un  magnifique  château  qui  a  été  bâti  pac 
le  Duc  d'Epernon. 

CADILLAC ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  fit  élection  d'Agen  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux ,  jurifdiétion  de  la  Sauvetat  de 
Chaumont.  On  y  compte  30.  feux. 

CADILLAC  en  Fronfadois ,  paroilfe  &  jurif- 
diclion ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Bordeaux.  On 
y  compte  117.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  fit  trois 
quarts  N.  E.  de  Bordeaux  ,  fit  1.  N.  O.  de  Fronfac. 

CADIS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Alby ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  41.  feux. 
Cette  paroifle  eft  lituce  à  une  bonne  dcmi-lieuc  E. 
E.  du  Tarn ,  fie  à  4. 1.  &  tiers  E.  N.  E.  d'Alby. 

CADOUIN,  Caduinum,  bourg  ,  en  Périgord , 
diocefe  fit  élection  deSarlat,  parlement  fit  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  91.  feux.  Ce 
bourg  eft  litué  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Dordogne  fie  du  confluent  de  cette  rivière  avec  la 
Vczcre,  à  6.  1.  S.  O.  de  Sarlar,  fie  7.  S.  E.  de  Pé- 
rigueux.  Long.  18.  3*.  30.  lat.  44.  4$.  a$.  Il  y  a 
à  Cadouin  une  ancienne  fit  fameufe  abbaye  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  Cîteaux.  Cette  abbaye  eft  en 
commende,  fit  vaut  au  moins  3600.  liv.  de  renteau 
fujet  qui  en  cil  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  foitque  de  $00.  florins.  L'ab- 
baye dont  il  eft  queftion  ,  doit  fon  commencement 
à  un  Evêque  de  Périgueux  fit  au  chapitre  de  St. 
Front  de  la  même  ville  ,  qui ,  vers  l'an  1114.,  cé- 
dèrent divers  biens  qu'ils  poifédoient  à  Cadouin  , 
pour  y  bâtir  un  couvent  de  tilles  de  l'ordre  deFon- 
tevrault.  Les  Seigneurs  de  Bainac  fit  de  Biron  con- 
tribuèrent auffi  par  leurs  libéralités  à  un  fi  faintéta- 
bliffement.  En  111$.  le  bienheureux  Robert  d'Ar- 
brifelle  fie  Petronille  de  Chemilié ,  Abbcfïè  de  Fon- 
tevrautt ,  cédèrent  tout  ce  qu'ils  pofle'doicnt  à  Ca- 
douin à  Guy  ou  Gcraud  des  Sales  ou  de  Sala ,  le  mê- 
me qui  en  1 1 16.  embraffa  la  règle  de  Cîteaux  fous 
la  direction  de  Henri ,  Moine  de  Ponti *ny ,  que 


l'Abbé  Hugues  avoit  envoyé  pour  cet  effet  a  Ca- 
douin. Dès  l'an  1118.  Péglifc  de  ce  nouveau  mo- 
naftere  fut  achevée.  On  conferve  fort  religieufe- 
ment  dans  cette  églife  ,  dans  un  coHre  de  fer,  at- 
taché par  quatre  chaînes  de  même  métal  ,  fit  qui 
pend  de  la  vofltc  du  fanttuaire ,  un  Saint-Suaire 
de  Jefus-Chrift ,  qui  fut  apporté  d'orient  en  ce 
lieu  par  un  Prêtre  de  Périgord.  Le  vénérable  Bede 
parle  de  cette  précieufe  relique  dans  fon  livre  de 
locis  fan  fin.  Le  Saint-Suaire  de  l'abbaye  de  Ca- 
douin eft  en  grande  vénération  dans  le  pays  ;  fit 
quoique  fept  ou  huit  autres  églifes  fe  vantent  de 
poflè'deHe  même  tréfor ,  il  parolt  néanmoins  que 
celui  de  Cadouin  eft  un  des  plus  antorifés ,  puif- 
u'il  l'clt,  à  ce  qu'on  prétend,  par  quatorze  bulles 
e  Papes  ,  fit  nommément  par  celles  des  Papes 
Clcinent  111. ,  Innocent  VIII. ,  Boniface  VIL,  Jules 
II.,  Grégoire  XI.,  Alexandre  IV.,  Clément  VIL,  fitc. 

En  1 169.  le  Roi  Saint-Louis  vint  viliter  le  Saint. 
Suaire  de  Cadouin ,  dont  un  Religieux 
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de  la  même  abbaye  a  écrit  l'hiftoire.  En  14S1.  le 
Bot  Louis  XI.  fonda  une  méfie  pour  tous  les  jours 
de  l'année ,  dans  l'églife  de  ce  même  monafterc  , 

6  en  l'honneur  de  la  relique  dont  il  cft  queliion. 
On  montre  aufli  dans  la  facriflie  de  cette  maifon  , 
un  calice  d'or,  au  pied  duquel  font  gravés  ces 
mots  :  Caitx  civitatis  Condomii ,  oblatus  ianilo  Su- 
dario,  ut  habitantes  in  eJ  vrjeferventur  fefle  ;  c'eft- 
à-dire  ,  ■  calice  de  la  ville  de  Condom  ,  offert  au 
»  Saint-Suaire,  afin  que  ceux  qui  habitent  en  cette 
»  ville  foient  préfervés  de  la  pefte. 

CADOUR  Ù  lou  Cayla  ,  en  Rouerge  ,  diocefe 
de  Rhodes  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Montauban ,  élection  de  Viilefranchc.  On  y 
compte  5.  feux  &  18.  bellugucsdc  feu. 

CADOURNE  ou  St.  Savornin  de  Cadourr.e  , 
dans  le  Médoc  ,  en  Guyenne,  diocefe,  parlement, 
intendance  Ô£  éleélion  de  Bordeaux  ,  jurifdiction 
de  Lefrarre.  On  y  compte  196.  feux.  Cette  paroif- 
fe  eft  fituée  dans  une  coutrJc  fertile  en  excelltns 
vins  &  en  bons  pâturages,  fur  la  rive  fauche  de  la 
Garonne  ,  à  4.  I.  N.  N.  O.  de  Bbyc,  Ô£  9.  N.  N. 
O.  de  Bordeaux. 

CADOURS ,  au  pays  de  Rivière- Verdun ,  tn  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Lombes,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc ,  élection  de 
Riviere-Vcrdun.  On  y  compte  3.  feux  $7.  bellu- 
gues  &  demie  de  feu. 

CADRIEUX  ,  en  Quercy,  diocefe  de  Cahors  , 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montau- 
ban ,  éleftion  de  Figeac.  On  y  compte  un  feu  &  78. 
bellugucs  de  feu. 

CADROT ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  élection 
de  Sarlat ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  }68.  feux.  Cette  paroific  eft  {ituée 
près  des  fouxees  du  Drot ,  à  6. 1.  &  demie  S.  S.  O. 
de  Sarlat. 

CADURCI  ,  nation  ou  peuple  de  la  première 
Aquitaine.  Ils  occupotent  le  terrein  qui  forme  au- 
jourd'hui le  diocefe  de  Cahors  ,  &  la  partie  de  ce- 
lui de  Montauban ,  qui  ell  fîtuée  auN.  du  Tarn.  Ils 
avoient  pour  voifins  au  N.  les  Lemovices  ;  au  S.  les 
Volcœ-lefiofages  ôl  les  Latlorates  ;  à  l'E.  les  Ar- 
verni ,  les  Rhuteni  &  les  Eleutheri  ;  &  à  l'O.  les 
Witiobrigcs  &  les  Petrccorii.  Divona  &  enfuitc  Ca- 
fard ,  aujourd'hui  Cahors  ,  étoit  leur  chef-lieu. 

C  A  E 

CAEN  ,  Cadomits  ,  ville  belle  &  très-confidéra- 
ble  ,  capitale  de  la  Baffe-Normandie  ck  par  confé- 
quent  la  féconde  de  la  province  de  Normandie  , 
dans  le  diocefe  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ; 
chef-lieu  d'une  généralité  ,  d'une  intendance  & 
d'une  éleétion  de  fon  nom ,  avec  une  univerfîté  cé- 
lèbre ,  une  académie  ,  un  hôtel  des  monoies  ,  un 
préfidial,  un  bailliage,  une  gruerie ,  une  maî- 
trife  particulière  des  eaux  &  forets  ,  une  prévôté 
de  la  maréchaufiec  ,  une  jurifdiflion  conlulairc , 
un  grenier  à  fel ,  neuf  couvents  d'hommes ,  &  fept 
de  filles  ,  une  maifon  de  Jéfuites  (  fupprimée  )  ,  un 
hôpital-général  bien  rente  ,  un  hôtel-Dieu  gou- 
verné par  des  Chanoines  réguliers  de  l'ordre  de 
Saint-Auguftin  ;  deux  abbayes  célèbres  de  l'ordre 
de  Saint-Benoit ,  l'une  d'hommes  ôt  l'autre  de  fil- 
les, &c.  On  y  compte  douze  paroiffes,  non-com- 
pris celle  du  château,  $680.  feux  &  environ  cin- 
quante mille  ames  ,  tant  dans  la  ville  que  dans  les 
fauxbourgs.  Cette  ville  cft  fituée  dans  un  vallon,  en- 
tre deux  belles  &  grandes  prairies ,  dont  l'une  s'ap- 
pelle la  grande  fratrie,  &  l'autre  la  prairie  de  Sr. 
Cilles  ,  qui  font  arrofées  par  la  rivière  d'Orne ,  la- 
quelle porte  bateau ,  traverfe  la  ville  &  fe  décharge 
dans  la  mer  i  &  par  la  rivière  d'Odon ,  qui  parte  fous 
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le  pont  de  l'hôtel-Dieu  ;  à  i.  I.  de  l'Océan ,  10.  O. 
S.  O.  de  Rouen ,  1  j.  &  demie  N.  N.  O.  d'Alençon  , 
17.  &  tiersN.E.de  Rennes,  J.E.  S.E.  de  Bayeux, 
&  54.  &  demie  O.  N.  O.  de  Paris  ($o.  par  la  route 
ordinaire).  Long.  17.  18.  ij.  lat.  49.  11.  10. 

La  ville  dont  il  cft  queftion  ,  étoit  connue  an- 
ciennement fous  le  nom  de  Cathim  ,  Catheim  , 
Cathem  ,  &  Cathon  (félon  M.  Huet ,  Evëque  d'A- 
vranches).  Ces  noms  ne  font  jque  des  prononcia- 
tions différentes  d'un  même  mot ,  qui  eft  moitié 
gaulois  &  moitié  faxon  ,  &  qui  ,  félon  M.  Bo- 
chart,  fignifie^tmeure  de  guerre  ;  ôt  félon  M.  Huet, 
demeure  des  Cadettes.  In  Bajocenfi  comitatu ,  villa 
quse  dicitur  Cathim  fuper  fiuvium  Oliuc  ,  dit  Ri- 
chard III.  Duc  de  Normandie,  dans  une  charte 
de  l'an  1016.  Cathim  &  Cathem  étant  la  même 
cliofe,  de  Cathem  on  a  formé  Cahem  -,  ÛC  de  Cahemt 
on  en  a  fait  Caen  ,  qui  étoit  autrefois  un  mot  de 
deux  fyîlabes.  Voilà ,  à  notre  avis ,  ce  qu'on  peut 
dire  de  plus  vraifemblable  fur  l'étymologie  du  nom 
de  cette  ville.  Cnron  nef<,auroit  foutenirque  Caen 
ait  pris  fon  nom  de  Cadmus ,  qui ,  en  cherchant  fa 
foeur,  jetta  les  fondements  de  cette  ville,  félon  l'o- 
pinion de  quelques  auteurs.  Ceux-ld  ne  font  pas 
mieux  fondés  qui  difent  que  la  ville  de  Caen  eft 
ainfi  nommée  à  caufe  que  Caïus  Julius  Céfar  {Cad 
domus  )  en  a  été  le  fondateur  ,  ou  un  Maître-d'Hô- 
tcl  du  Roi  Artus,  nommé  Ca'ius.  Le  Président  Fau- 
chet  n'a  pas  penfé  non-plus  exactement ,  quand  il 
a  cru  que  Quentovieum  étoit  la  même  chofe  que» 
Caen  ;  car  Quentovieum  eft  le  nom  d'une  ancienne 
ville  d'Artois,  fituée  fur  la  Canchc  ouQuanche. 
Quant  à  VOtltnga  Saxoma  ,  dont  il  eft  parlé  dans 
les  capitulaires  de  Charles  le  Chauve ,  M.  Huet  a 
fort  bien  prouvé  que  ce  n'eft  point  Caen.  Les  an- 
ciens hiftoriens  non-plus  que  les  anciens  géogra- 
phes ne  difent  rien  de  Caen  ;  ce  qui  prouve  que  ce 
lieu  n'étoit  pas  encore  une  ville  du  temps  que  les 
Romains  étoient  mai  ires  des  Gaules.  On  peut  même 
ajouter  que  Bayeux  ,  dont  il  eft  fait  mention  par 
les  auteurs  du  bas-empire,  ayant  été  préféré  pour 
le  fiege  de  l'évêchc  ,  il  eft  à  préfumer  que  cette  ville 
étoit  dèflors  plus  confidérable  que  celle  de  Caen. 
Cependant  cette  dernière  paroît  avoir  été  ville  dès 
le  temps  des  premiers  Normands  ;  mais  on  ignore 
abfolument  quand  elle  a  commencé  de  l'être. 

Nous  avons  dit  que  la  ville  de  Caen  cft  fituée 
dans  un  valloo  entre  deux  grandes  prairies.  Nous 
devons  ajouter  que  deux  fauxbourgs  régnent  au- 
delTus  de  la  ville  ,  fur  les  deux  coteaux  qui  ter- 
minent les  prairies.  D'un  côté  la  maifon  des  Jé- 
fuites ,  l'abbaye  de  Saint-Etienne  ,  ck  plufieurs 
tours  &  clochers  de  diverfes  paroifles  ;  de  l'autre  , 
un  long  fauxbourg  &  plufieurs  villages  contigus 
forment  une  pcrfpc&ivc  charmante  ,  dont  la  vue 
cft  terminée  par  une  belle  maifon  de  campagne  , 
&  par  quelques  bois  en  éloignement.  Cela  forme 
les  quatre  côtés  de  la  ville  dont  il  eft  queftiom 
A  l'entrée  de  la  prairie  dont  nous  avons  parlé , 
eft  un  boulcvart  ,  fur  lequel  eft  bâti  un  gros 
pavillon  très-propre  en  forme  de  belvédère.  Ce 
boulevart  cft  planté  de  quatre  rangs  d'arbres  qui 
forment  deux  beaux  berceaux.  Un  grand  canal 
eft  au-deffous  du  boulevart  ,  &  au  bout  de  ce 
canal  fur  le  bord  de  la  rivière  ,  régne  un  cours 
de  quatre  rangs  d'arbres.  Les  prairies  font  bornées 
d'un  côté  par  la  rivière ,  &  de  l'autre  par  un  canal. 

La  ville  dont  il  eft  question ,  a  la  forme  d'un 
fcr-à-eheval.  On  entre  dans  cette  ville  par  fis 
portes  ;  Ravoir ,  la  porte  Milet  ou  du  Vaucelles  , 
la  Partc-Ncuvc  ,  la  porte  de  B-î/cmx,  la  porte  au 
Berger  ,  la  porte  St.  Julien  &  la  porte  St.  Etienne. 

Il  y  a  dans  la  ville  quatre  places  publiques  : 
la  place  Royale  qui  eft  la  plus  grande  ;  celles  de 
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St.  Sauveur  ,  de  St.  Pierre  ,  &  du  Marché*-au-Bois. 
Au  milieu  de  la  place  Royale  eft  une  ftatoe  pc- 
dtftre  du  Roi  Louis  XIV. 

Hors  de  la  ville  font  quatre  grands  fauxbourgs , 
dont  le  plus  confidcrable  fe  nomme  le  Bourg- 
tAbbé  :  ce  fauxbourg  eft  au  nord-oueft  ,  &  a 
dtox  forties  ,  l'une  qui  conduit  à  Bayeux  ,  6c 
l'iutte  à  St.  Lo. 

Le  fauxbourg  de  Vaucelles  a  trois  iflues  ,  l'une 
pour  Rouen  ,  l'autre  pour  Falaife  ,  &  l'autre  vers 
un  village  nommé  Allemagne  ,  fitué  à  une  lieue 
de  Caen  ,  ou  il  y  a  des  bois  &  des  moulins  a  bled. 

Le  fauxbourg  de  St.  Julien  n'a  qu'une  fortie  , 
qui  mené  à  ta  Délivrante. 

Le  fauxbourg  de  St.  Gilles  n'a  auffi  qu'une  fortie , 
qui  va  du  côté  de  Honneur. 

Il  eft  bon  d'ajouter  à  ce  que  nous  avons  dit 
cî-deffus  ,  que  quoiqu'on  ne  compte  que  5680. 
feux  ,  tant  dans  la  ville  que  dans  les  fauxbourgs 
de  Caen  ,  cependant  cette  ville  eft  formée  de  dix 
mille  maifons  ou  environ  ,  prefque  toutes  bâties 
de  pierre  de  taille  ,  mais  dont  un  grand  nombre 
font  petices.  On  en  voit  apffi  beaucoup  d'autres 
oui  font  fort  grandes  &  fort  belles.  Les  rues  font 
aiïëz  larges  ôc  fort  propres.  Les  plus  longues  font 
celles  de  St.  Pierre  oc  de  St.  Jean. 

La  ville  eft  ceinte  de  murs  flanqués  de  vingt- 
une  tours  ,  tant  rondes  que  quarrées ,  &  fur  plu- 
fieurs  defquelles  il  y  a  des  plate-formes  propres  à 
mettre  du  canon.  Ces  murs  ont  cinquante  pieds  de 
hauteur  ,  fur  huit  ou  dix  pieds  d'épaiffeur  ,  Ôc 
font  élevés  en  parapets  de  quatre  ,  cinq  à  fix  pieds 
de  hauteur  en  certains  endroits.  L'épaifleur  de 
ces  parapets  eft  de  deux  pieds  :  ils  font  percés  de 
creoaux  pour  la  moufquetcrie  ,  ôt  d'embrafures 
pour  le  canon.  Une  partie  des  murs  dont  nous 
parlons  ,  eft  entourée  par  la  rivière  d'Odon  , 
de  par  un  bras  de  la  rivière  d'Orne  ,  qui  en 
défendent  l'approche  de  ce  côté-là  :  l'autre  partie 
eft  défendue  par  des  folTés  qui  ne  font  point 
revêtus.  On  ne  fçait  point  precifément  en  quel 
temps  ces  fortifications  ont  été  faites.  Cepen- 
dant il  paroit  que  c'eft  depuis  l'an  1546.  juf- 
qu'en  1  354. ,  Philippe  de  Valois  en  ayant  accordé 
la  permUfion  aux  habitants,  vraifemblablement  pour 
qu'ils  fe  miflënt  en  état  de  fe  défendre  contre  les 
Anglois  ,  qui  s'étoient  déjà  rendu  maîtres  de  leur 
ville  faute  de  fortifications.  Il  paroît  auffi  qu'en 
la  même  année  13C4.  le  Roi  Jean  fit  un  préfent 
aux  Cordeliers ,  pour  les  dédommager  d'une  partie 
de  leur  jardin  qui  s'etoit  trouvée  dans  l'aligne- 
ment des  murs. 

Attenant  les  murs  ,  du  côté  du  nord  ,  eft  un 
grand  &.  fort  château  qui  domine  la  ville  ,  ôc  qui 
en  eft  la  principale  défenfe.  Ce  château  eft  ceint 
de  murs  flanques  de  tours  quarrées  &  rondes  , 
de  remparts  ôt  de  fortes  fecs  taillés  dans  le  roc, 
&  deux  bonnets-à-prêtres  fervant  de  demi-lune 
entre    les  deux  portes.  11  y  a  un  corps  de  ca- 
feraes  de  dix-huit  chambres  au  rez-dc-chauftee  , 
dam  chacune  defquelles  if  ne  peut  tenir  qu'un  lit. 
Quatre  autres  chambres  font  diftribuces  fur  une 
porte  nommée  la  porte  du  Secours  :  on  peut  placer 
quinze  ou    feize  lits  dans  ces  quatre  chambres. 
Au-dcflbus  de  la  maifon  du  Porte-Clefs  eft  une 
autre  chambre  ,  qui  contient  fix  lits  ,  ôc  qui  fert , 
ainfi  que  les  précédentes  ,  pour  loger  la  garnifon. 

Le  Gouverneur  ,  le  Lieutenant  -  de  -  Roi  ,  le 
Major  ,  Se  le  Capitaine  des  portes  ont  chacun 
leur  logement  particulier  dans  ce  château.  Il  y  a 
auffi  ,  proche  de  la  maifon  du  Major  ,  un  bâti- 
ment en  forme  de  grange,  qui  fert  d'arfenal. 

Au  milieu  de  ce  même  château  eft  une  grotte 
tour  quarréc  ,  qu'on  nomme  le  Donjon.  Cette 
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tour  eft  ceinte  de  murs  6c  flanquée  d'une  tour 
ronde  à  chaque  angle.  Ses  fortes,  ainfi  que  ceux  du 
château  ,  ont  environ  quarante  pieds  de  largeur , 
Ôc  font  très-profonds. 

On  peut  facilement  mettre  en  bataille  fix  à  fept 
mille  hommes  de  troupes  fur  la  place  du  château 
dont  nous  parlons  ;  ce  qui  fuffit  pour  faire  con- 
noitre  quelle  eft  fon  étendue. 

Le  château  dont  il  eft  queftion  ,  fi  durement 
rrand  £>  plantureux  ,  comme  dit  Froiffard  ,  fut 
bâti ,  félon  toutes  les  apparences  ,  par  Guillaume 
le  Bâtard  ou  le  Conquérant ,  Duc  de  Normandie. 
En  effet  ,  Robert  ,  Abbé  du  Mont-Saint-Michel  » 
6c  continuateur  de  Sigebert ,  rapporte  que  Henri  I. , 
Roi  d'Angleterre ,  exhaufla  les  murs  du  château 
de  Caen  ,  que  fon  perc  Guillaume  le  Conqué- 
rant y  avoit  fait  faire  ,  ôc  qu'il  y  ajouta  une  haute 
tour.  Cette  tour  eft  celle  qu'on  nomme  le  Donjon, 
ôt  la  même  dont  nous  avons  parlé  ci-deftus.  Ce 
dernier  ouvrage  étoit  autrefois  couvert  de  tuiles  ; 
ce  fut  François  de  Silly ,  Gouverneur  &  Bailli  de 
Caen  ,  qui  le  fit  réduire  en  plate-forme  ,  &  y 
fit  faire  les  embrafures  qu'on  y  voit  encore  à  préfent. 
Le  château  &  le  donjon  furent  réparés  fous  le*  règne 
de  Louis  XII.  ,  ôc  ils  le  furent  encore  mieux  l'un 
&  l'autre  fous  le  règne  de  François  I. 

Il  y  a  grand  état-major  pour  le  château  de  Caen; 
fçavoir ,  un  Gouverneur  ,  qui  eft  en  même  temps 
Grand-Bailli,  ôc  qui  38750.  livresd'appointements, 
ôt  i4$o.  d'émolumens  ,  en  tout  1 1  zoo.  livres  ;  un 
Lieutenant-de-Roi  ,  qui  a  3 $00.  livresd'appoin- 
tements ;  un  Major  ,  un  Aide-Major  qui  eft  auffi 
Capitaine  des  portes;  un  Commillaire  d'artillerie t 
un  Garde-Magafin  ,  un  Commiflairc  des  guerres  , 
un  Ingénieur,  «  une  compagnie  de  foldats  invalides , 
commandée  par  fix  officiers. 

Dans  le  même  château  eft  une  églife  paroîffiale  ,  ÔC 
fous  l'invocation  de  St.Georges.Le  Curé  qui  la  déficit, 
a  environ  400.  livres ,  ou  de  penfion  ou  de  cafuel. 

Des  douze  paroifles  qu'on  compte  à  Caen ,  in- 
dépendamment de  celle  du  château ,  ainfi  que  nous 
l'avons  dit ,  cinq  font  dans  la  ville  ;  fçavoir ,  St. 
Pierre ,  St.  Sauveur  ,  St.  Etienne ,  Notre-Dame ,  oc 
St.  Jean  ;  &  fept  dans  les  fauxbourgs  ,  fçavoir,  trois 
au  Bourg-l'Abbé.St.  Martin.St.  Nicolas,»  St.  Ouen; 
deux  dans  le  fauxbourg  de  Vaucelles  ,  St.  Michel  6c 
Sainte-Paix  ;  une  à  St.  Julien ,  qui  porte  le  même 
nom  ;  6c  une  à  St.  Gilles ,  qui  eft  auffi  connue  fous 
le  même  nom. 

L'Evêque  de  Bayeux  à  un  hôtel  dans  la  ville 
de  Caen  ,  qui  eft  de  fon  diocefe  ;  6c  cet  hôtel  eft 
fitué  dans  le  reflort  de  la  paroifle  de  St.  Pierre. 
L 'églife  de  cette  paroifle  eft  la  plus  confidcrable  des 
douze  cglifes  de  cette  efpece.  C'eft  dans  celle-ci 
qu'on  chante  le  Te-Deum  pour  les  actions  de  grâces 
Ôt  les  réjouiilances  publiques.  Cette  églife  eft  def- 
fervie  par  un  Curé,  dont  le  revenu  eft  de  3000.  liv. 
ou  environ  ,  Ôc  par  douze  Prêtres  habitués  qui  ont 
chacun  300.  livres  années  communes. 

L'églife  paroiflîale  de  St  Sauveur  eft  deflervie 
par  un  Curé  ,  qui  a  mille  ou  douze  cents  livres,  Ôc 
par  fix  Prêtres  habitués  qui  ont  chacun  no.  livres 
de  revenus. 

Celle  de  St.  Etienne  ,  par  un  Curé  qui  a  njo. 
ou  1 500.  livres ,  ôc  par  cinq  Prêtres  habitués  qui 
ont  chacun  150.  livres. 

Celle  de  Notrc-Damc.parun  Curé  qui  a  t  J  <o.  liv.t 
6c  par  cinq  Prêtres  qui  ont  chacun  15.0.  liv. 

Un  Curé  qui  a  au  moins  ïooo.  liv.  de  revenu  t 
ÔC  cinq  Prêtres  ,  qui  ont  chacun  300.  livres  ,  def- 
fervenc  l'Eglifc  paroiflîale  de  Saint-Jean. 

Celle  de  St.  Martin  eft  deflervie  par  un  Curé 
qui  a  800.  livres  ,  ôc  par  deux  Prêtres  qui  ont 
chacun  200.  liv. 
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Celle  de  St. Nicolas,  par  un  Curé  qui  a  900.  Iiv., 
&  par  cinq  Prêtres  qui  ont  chacun  ico.  livres  de 
revenu. 

Celle  de  St.  Ouen  ,  par  un  Curé  qui  a  800.  Iiv. , 
&  par  deux  Prêtres  qui  ont  chacun  1  $0.  Iiv. 

L'églife  paroiffialcde  S.  Michel  eft  deirervie  par 
un  Curé  qui  a  1 100.  Iiv.  ,  &  par  cinq  Prêtres 
qui  ont  chacun  jco.  Iiv. 

Celle  de  Sainte-Paix  ,  par  un  Cure  feulement 
quia  600.  Iiv.  de  revenu. 

Celle  de  Sr.  Julien ,  par  un  Curé  qui  a  1500.  Iiv. 
&  par  deux  Prêtres  qui  ont  chacun  1  $0.  livres. 

Celle  de  St.  Gilles  ,  par  un  Cure  dont  le  revenu 
eft  au  moins  de  1600.  livres  ,  &  par  cinq  Prêtres 
qui  ont  chacun  1  co.  Iiv. 

Le  clocher  de  l'églife  paroiffialc  de  St.  Pierre  eft 
beau.  La  flèche  conliile  en  une  pyramide  octogone 
de  deux  cents  vin?,t  pieds  de  hauteur.  Quatre  piliers 
de  moyenne  grofleur  ,  fondes  f;ir  des  piltitis  ,  f<m- 
tiennent  cette  pyramide.  Les  pierres  en  font  lices 
les  unes  aux  autres  par  des  crampons  de  fer.  Ses 
cotés  n'ont  chacun  que  quatre  pouces  d'épailTL-ur. 
Elle  s'élève  au-deftus  de  huit  petites  tours  qui  l'ont 
aux  faces,  Elle  cft  percée  de  quarante-huit  grandes 
ouvertures  en  forme  d'étoiles ,  &  par  le  moyen  des- 
quelles on  voit  le  vuide  de  l'édifice,  depuis  le  rez- 
dc-chaufféc  jufqu'au  fommet.  Cette  pyramide  a  été 
conftruite  en  1 300.  ;  &  depuis  ce  temps ,  les  in- 
jures du  temps  n'y  ont  caufé  aucun  dommage.  On 
rapporte  d'après  le  fieur  Gvullcy  ,  qui  étoit  de 
Rouen ,  &  qui  eft  mort  Chanoine  de  Langres  , 
(  homme  fçavant  &  inftruit  de  l'hiftoire  de  fa  pro- 
vince )  ,  que  fur  la  pyramide  enqueftion  fubfiftoit, 
il  n'y  a  pas  long-temps  ,  une  inscription  qui  mar- 
quoit  que  cet  ouvrage  avoit  été  conduit  par  un 
maître  ma<,on  nommé  Huet;  &  l'on  ajoute  d'après 
le  même  auteur  que  nous  venons  de  citer  ,  que 
ce  même  maître  maqon  étoit  un  des  ancêtres  de  feu 
M. Huer ,  l'un  des  plus  fçavans  hommes  du  monde , 
le  même  qui  fut  Précepteur  de  Louis  de  France  , 
Dauphin  de  Viennois  ,  Evéque  de  Soiiîons  ,  puis 
d'Avranches ,  &  Abbé  de  St.  Etienne-lez-Caen. 

Indépendamment  des  égliSes  paroilfialcs  dont 
cous  avons  fait  le  dénombrement ,  il  y  a  à  Caen 
une  collégiale  fous  le  titre  du  St.  Sépulcre.  Le  cha- 
pitre de  cette  égliSe  eft  compofé  d'un  Doyen ,  de 
neuf  Chanoines  &  de  Six  Chapelains.  Chaque  pré- 
bende vaut  environ  fix  à  fept  cents  livres ,  années 
communes  ,  non-compris  le  logement.  L'Evècjue 
de  Ëaycux  &  le  Doyen  de  cette  collégiale  nom- 
ment alternativement  aux  canonicats  vacans.  Cette 
églife  a  été  fondée  par  Guillaume  Acarin  ,  labou- 
reur ,  demeurant  au  Vouqueux  ,  fauxbourg  de  St. 
Gilles,  en  l'année  I a 1 9.  Un  prétend  qu'elle  étoit 
très-belle;  mais  en  156».  elle  fut  prefque  entiè- 
rement ruinée  par  les  Calviniites. 

L'abbaye  de  Ht.  Etienne  de  Caen  eft  de  l'ordre 
de  St.  Benoit ,  aînfi  que  nous  l'avons  remarqué. 
Cette  abbaye  a  été  fondée  par  Guillaume  le  Con- 
quérant,  Duc  de  Normandie.  Guillaume  de  Ju- 
mieges  &  quelques  autres  hiftoriens  rapportent 
que  ce  Prince  ayant  époufé  Mathildc  ,  fille  de 
Baudouin ,  Comte  de  Flandres ,  fans  difpenfe  ,  quoi- 
qu'elle fut  fa  parente  à  un  dégré  défendu  ,  & 
ayant  reconnu  la  faute  ,  eut  recours  au  Pape  Ni- 
colas 11.  qui  rendit  leur  mariage  valide  ,  Ci  leur 
enjoignit  pour  pénitence  de  fonder  deux  abbayes. 
Guillaume  le  Conquérant  fonda  celle  de  St.  Etienne, 
&  Mathildc  celle  de  la  Trinité.  La  première  fut 
achevée  de  bâtir  en  1064.,  dédiée  en  1073.  ou 
1077.  ou  1081.  ,  &  dotée  en  1082.  Lanfranc  en 
fut  le  premier  Abbé  en  1066.  Cette  abbaye  eft  en 
commende ,  Ôt  elle  vaut  foixante-dix  mille  livres 
au  Sujet  qui  en  cil  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la 
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taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  1060.  florins. 
Elle  eft  exempte  de  la  jurifdiftion  épiicopalc  ,  ÔC 
la  fîenne  s'étend  fur  douze  paroifies.  Elle  a  Son 
officialité  particulière  où  l'on  décide  toutes  les  af- 
faires qui  la  compétent. 

L'abbaye  de  /j  Trinité  de  C*en  cft  pour  des 
filles ,  &  elle  eft  également  de  l'ordre  de  St.  Benoît, 
aintî  que  la  précédente.  Nous  avons  parle  du 
temps  &  des  motifs  de  la  fondation  de  cette 
maiSon  ;  aînfi  il  ne  nous  refte  qu'à  ajouter  qu'elle 
fut  fondée  dans  C*lu\  ,  c'eft-à-dire  ,  dans  Calix , 
comme  le  portent  les  anciennes  chartes.  Sa  pre- 
mière Abbertèfut  connue  fous  le  nom  de  Mathilde: 
quelques-uns  prétendent  qu'elle  étoit  fille  de  Ma- 
thildc ,  fondatrice  de  l'abbaye  dont  il  eft  queilion 
&  du  Duc  Guillaume  Son  mari.  L'abbaye  de  la 
Trinité  eft  exempte  de  la  jurifdiction  épifcopale  , 
&  elle  a  même  une  officialité  avec  une  jurifdiction 
particulière  qui  s'étend  fur  quatre  paroifies.  Le 
revenu  de  cette  maifon  elt  de  Soixante  mille  livres 
ou  environ. 

Ces  deux  abbayes  dont  nous  venons  de  parler , 
ont  le  privilège  de  faire  mettre  par  leurs  officiers 
refpcÉUfs  ,  les  armes  dè  leur  Abbé  &  de  leur  Ab- 
belle,  aux  bureaux  de  toutes  les  portes  de  la  ville 
&  aux  barrières  des  fauxbourgs,  &  d'y  percevoir 
pendant  Sept  jours  les  anciens  droits ,  dits  de  la 
fuite  coutume  ;  Ravoir  ,  celle  de  St.  Etienne  , 
trois  jours  avant  la  St.  Michel ,  tk  quatre  jours 
après  ;  celle  de  la  Sainte-Trinité  ,  trois  jours  avant 
le  dimanche  de  la  Trinité  ,  &  quatre  jours  après. 
Ces  abbayes  tiennent  ces  privilèges  de  Guillaume 
le  Conquérant  &  de  ta  Reine  Mathilde  ,  qui 
les  leur  accordèrent  lors  de  leur  fondation. 

Les  fept  maifons  religieufes  d'hommes ,  font 
celles  c]ui  Suivent,  l  a  maifon  de  l'HûteLDieu  , 
de  l'ordre  de  St.  Auguftin  ,  fondée  en  11 10.  par 
Guillaume  de  Manncvillc ,  &  compoféc  d'un  Prieur 
&  de  neuf  Chanoines.  Cette  maifon  ,  ainfi  que 
l'églife  qui  en  dépend,  eft  rituée  dans  l'enclos  de 
riiôtel-Dieu.  Les  officiers  de  la  ville  nomment 
aux  places  de  Prieur  &  des  Chanoines ,  dont  le 
nombre  ne  peut  être  augmenté.  Ces  Religieux 
jouiflent  cufemble  de  3000.  livres  de  rente  fur  le 
revenu  de  l'hotel-Dieu. 

Le  couvent  des  Carmes ,  fondé  en  1178.  par  Jean 
PHet ,  bourgeois  de  Caen.  Cette  Maifon  eft  ordi- 
nairement compofée  de  trente-cinq  Religieux,  qui 
jouiiicnt  de  1000.  livres  de  rente  ou  environ. 

Celui  des  Croificts ,  de  l'ordre  de  St.  Auguftin  , 
etoit  fondé  dès-avant  l'an  1190.  ;  mais  on  n'en 
fçait  pas  pofïtivcmcnt  le  temps  ni  par  qui.  Ces  Re- 
ligieux font  au  nombre  de  fix  ,  &  ils  jouiflent 
de  i<oo.  livres  de  revenu. 

La  maifon  des  Dominicains  a  été  fondée  par  St. 
Louis  &  elle  eft  ordinairement  compofée  de  treize 
Religieux  ,  qui  jouifTent  de  4000.  livres  de  rente. 
.  Celle  des  Coidelicrs  ,  fondée  en  1136.  par  N. 
Guedon  ,  Sieur  de  la  Guedonniere.  Elle  eft  com- 
pofée de  trente  Religieux ,  dont  le  revenu  eft  de 
4000.  livres  ou  environ». 

Le  couvent  des  Capucins ,  fondé  par  la  ville  elle- 
même  en  157$.  Ils  font  ordinairement  quaran- 
te-cinq Religieux  qui  vivent  d'aumônes. 

La  maifon  àe%Jé(uitesy  avoit  été  fondée  en  1608. 
par  Henri  IV.  Roi  de  France.  Cette  maifon  jouif- 
foit  de  huit  à  dix  mille  livres  de  rente,  mais  elle 
a  été  Supprimée  en  176». 

Les  cinq  maifons  religieufes  de  filles  ,  indé- 
pendamment de  l'abbaye  de  la  Trinité  ,  font  celles 
dont  nous  allons  donner  le  dénombrement. 

Les  Carmélites  t  (ondées  en  1616.  par  une  dé- 
vote qui  dans  la  fuite  fc  fit  elle-même  religieufe 
dans  la  même  inaifon.  Ce  monaftere  cft  ordinai- 
rement 
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occupé  par   vingt-cinq  Religîeufes  ,  qui 
jouiffent  enfemble  de  8.  a  9000.  livres  de  rente. 

Le  couvent  des  l/rfulines  ,  fonde  en  1614.  par 
dame  Jourdainc  de  Bernicres  ,  &  habité  par  foU 
«nte-dix  Religieufes ,  qui  ont  environ  8000.  livres 
Ce  rente. 

Les  filles  de  la  Vifuation  vinrent  de  Dole  s'é- 
tablir à  Cacn  en  i6ji.  Leur  communauté  eft 
compofée  de  cinquante  Religieufes  ,  qui  ont  envi- 
ron 11000.  livres  de  revenu. 

Le  couvent  des  petites  Béncdiflines  fut  fondé 
en  16  }8.  à  Pont-l'Evêque  ,  par  Magdcleine  de 
Mauge ,  &  fut  transféré  à  Caen  le  10.  Janvier  1645. 
Cette  communauté  eft  compofée  de  quarante  Re- 
ligieufes ,  dont  le  revenu  total  n'eft  que  de  3.  ou 
4000.  livres. 

Celui  des  Religieufes  de  Notre-Dame  de  la  Cha- 
rité a  été  fondé  en  i6so.  par  M.  le  Roux  de  Lan- 
grie ,  Préfident  au  parlement  de  Rouen  ,  &  par 
la  dame  fon  époufe.  Cette  maifon  eft  compofée 
d'environ  quarante-quatre  Religieufes  ,  dont  le 
revenu  eft  de  4000.  livres  ou  environ.  Les  fem- 
mes de  les  filles  de  mauvaife  vie  font  renfermées 
dans  ce  monafterc. 

Il  y  a  à  Cacn  trois  hôpitaux  ;  feavoir  ,  l'hôtel- 
Dieu  ,  l'hôpital-général ,  &  l'hôpital  des  pauvres 


L'hôteUDieu  a  été  fondé  par  le  nommé  Milet 
foldat ,  fuivant  une  charte  de  Charles-le-Bel ,  de 
l'anij2j.  L'objet  de  cet  établiffemcnt  futd'a;roir 
loin  des  pauvres  malades.  Au  commencement  l'ad- 
xniniftrarion  en  fut  confiée  à  des  femmes  d'un  cer- 
tain âge.  Des  Religieufes  hofpitalieres  leur  ont 
fuccécJe ,  &  celles-ci  furent  appellées  de  l'hôtel- 
Dieu  de  h  maladreriede  Rouen  ,  en  1629., par  les 
Maire  &  Echevins  de  la  ville  de  Cacn.  11  y  a  dans 
cet  hôpital  quatre-vingt-dix  lits  fondés. 

L'hôpital-général  fut  établi  le  10.  Mars  1655., 
dans  une  afiemblée  générale  de  la  ville  ,  &  les 
lettres-patentes  en  furent  expédiées  le  1$.  Mars 
de  l'année  fuivante.  Cet  hôpital  jouit  de  douze 
mille  livres  de  rente  annuelle  ,  payable  tous  les 
mois  fur  les  oétrois  de  la  ville.  Outre  cela  il  lui 
revient  vingt  fols  fur  chaque  tonneau  de  cidre 
de  cinq  cents  pots  qui  entrent  dans  la  ville  ,  & 
un  droit  proportionné  fur  le  vin  ;  ce  qui  pro- 
duit tous  les  ans  quinze  ou  feize  mille  livres.  Les 
jnanufaaures  d'étoffes  de  laine  blanche  ,  appel- 
lées lingettes  ;  celles  de  bas  au  métier  &  de  den- 
telles ,  auxquelles  travaillent  les  pauvres  de  cet 
hôpital  ,  lui  rapportent  encore  une  fomme  conlî- 
dérable  ,  à  quoi  il  faut  ajouter  les  legs  qu'on 
lui  fait  journellement.  Ce  font  des  filles  qui  ont 
ibîn  de  cette  maifon  ,  fous  la  conduite  des  Admi- 
niftratcurs  que  nomme  &  choifit  la  ville.  Ces  filles 
peuvent  fc  retirer  &  fe  marier  quand  bon  leur 
fi.rr.ble.  Cependant  on  ne  peut  les  mettre  dehors 
après  leur  réception ,  excepté  pour  des  cas  graves 
&  eficmiels. 

L'hôpital  des  Pauvres  enfermés  fut  fondé  par 
la  ville  le  1  $.  Mars  i6jo.,  de  confirmé  par  lettres- 
patentes  du  Roi  Louis  XIII.  en  1640.  L'objet  de 
cet  crabliiTement  cft  de  renfermer  dans  deux  mai- 
foas  liparées  ,  qui  le  compofent  ,  les  pauvres  en- 
fants de  l'un  & , de  l'autre  fexe,  les  y  élever  dans 
la  pieté  ,  &  leur  apprendre  à  gagner  leur  vie  par 
le  travail.  Les  Maire  &  Echevins  de  la  ville  ont 
l'infpcclion  de  cet  hôpital ,  &  ils  y  nomment  un 
Adrniniûrateur  particulier,  qui  leur  rend  compte 
de  fa  gcfliori. 

l.a  kàobclinïere  eu  un  autre  hôpital ,  qui  a  été 
établi  p»f  La  ville  le  19.  Juillet  1606.  pour  fervir 
en  cas  de  maladie  contagieufe.  Ce  font  alors  les 
A dini^i Orateurs  de  l'hôtcl-Dieu  qui  en  ont  foin  , 
~  Terne  11 
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&  qui  fournirent  aux  befoins  des  malades  reçus 
dans  cette  maifon.  Cet  hôpital  eft  finie  hors  de 
la  ville  ,  à  Pcxrrcniité  des  fauxbourg  de  Vauccllcs, 
&  dans  le  diftriét  de  la  paroiffe  de  Sainte-Paix. 

La  maifon  des  Nouvelles-Catholiques  doit  font 
établiffcinent  à  M.  Servienty  Evêquc  de  Bayeux, 
qui  donna  pour  cet  effet  la  maifon  qu'il  occupoit 
avec  une  rente  de  mille  livres.  L'aéte  de  cette  fon- 
dation eft  du  premier  Novembre  1658. 

Aux  maifons  religieufes  &  autres  pieux  éta- 
blifféments  que  nous  venons  de  nommer ,  il  convient 
d'ajouter  le  fcminaire  &  la  maifon  des  P.P.  de 
l'Oratoire. 

Le  fcminaire  de  Caen  eft  fous  le  titre  de  Jefus 
&  de  Marie.  11  a  été  fondé  par  le  P.  Eudes  (  au 
mois  de  Décembre  de  l'an  1641.)  qui  avoit  obtenu 
pour  cet  effet  des  lettres-patentes  du  Roi  Louis 
XHI.  Ce  pieux  &  vertueux  fondateur  étoit  frère  de 
Mezerai ,  hifloriographe  de  France  :  il  commen- 
ça d'abord  par  acheter  une  petite  maifon ,  fituée 
dans  un  petit  pré ,  qui  depuis  a  été  converti  en 
une  place  qu'on  nomme  la  Place-Royale.  Le  pre- 
mier établiffement  de  la  maifon  dont  il  cft  ques- 
tion, fe  fit  le  15.  Mars  164  j.  ;  mais  le  féminaire 
n'y  fut  établi  qu'en  165».,  &  on  y  reçut  alors  les 
Ecdéfiafiiqucs  qui  fe  préfenterent ,  fans  en  exclu- 
re ceux  qui  étoient  d'autres  diocefes  que  celui  de 
Bayeux.  Le  revenu  de  ce  fcminaire  cft  de  qua- 
tre ou  cinq  mille  livres.  Cette  maifon  cft  occupée 
&  dirigée  par  vingt-cinq  ou  vingt-fix  Miffionnai- 
res  de  la  congrégation  du  P.  Eudes  ,  qui  de  fon 
nom  font  appelles  Eudiftes. 

Quoique  le  féminaire  de  Caen  foit  le  chef-lieu 
de  la  congrégation  des  Eudiftes  ,  puifquc  c'eft  ici 
qu'elle  s'en  d'abord  formée ,  cependant  le  Géné- 
ral n'y  demeure  point ,  mais  dans  la  maifon  qu'elle 
a  à  Paris  ,  rue  des  Poftes.  Le  noviciat  de  cette 
congrégation  eft  à  Valognes  en  Baffe-Normandie. 
Les  Eudtjles  ont  la  direction  de  prefquc  tous  les 
féminaires  de  la  province  de  Normandie.  Ils  gou- 
vernent auffi  ceux  de  Rennes  ,  de  Dol ,  &c.  de 
Meaux ,  de  Sentis ,  fitc.  Il  y  a  déjà  eu  cinq  Supé- 
rieurs généraux  de  cette  congrégation.  Le  premier 
de  l'inftituteur  fut  le  P.  Eudes,  mort  à  Caen  le  1 9. 
Août  1680.  Le  fécond  ,  M.  blouet  de  Canully  , 
mort  à  Coû tances  le  1 1.  Août  171 1.  Le  troifieme  , 
M.  Fontaine ,  mort  à  Bayeux  en  1727.  Le  quatriè- 
me ,  M.  Coufin  ,  mort  en  17  ...  M.  de  Saint-Andrd 
eft  actuellement  Supérieur  général  de  cette  con- 
grégation dont  l'objet  ,  indépendamment  de  l'édu- 
cation des  jeunes  Eccléfiaftiques  dans  les  féminai- 
res ,  eft  de  faire  des  miffions  à  la  campagne. 

Les  P.P.  de  VOratoire  furent  établis  à  Caen  par 
M.  de  Repichon  ,  qui  paffà  le  contrat  de  cet  éta- 
bliffemcnt, à  Paris  le  to.  Juin  1622.  avec  le  P.  de 
Berulle ,  Général  de  ladite  congrégation ,  &  avec 
le  P.  de  Harlay.  Le  Roi  Louis  XIII.  leur  accor- 
da des  lettres-patentes  le  7.  Septembre  de  cette 
même  année.  Us  font  au  nombre  de  douze  ou  trei- 
ze dans  cette  maifon  ,  &  jouiffent  de  2000.  livres 
de  rente  ou  environ. 

C'cft  de  la  maifon  des  P.P.  de  l'Oratoire  de 
Caen  ,  que  fortit  le  P.  Eudes  pour  former  fa  nou- 
velle congrégation ,  étant  alors  Supérieur  de  la 
maifon  ,  ôt  Prêtre  de  l'Oratoire  depuis  plus  de; 
jo.  ans. 

En  1650.  le  fieur  de  Saint-Martin  fonda  peut 
les  Prêtres  de  l'Oratoire  ,  une  chaire  de  théo- 
logie dans  l'univerfité  de  Caen.  Ces  Pères  rem- 
plirent cette  chaire  pendant  quelque  temps  ,«mais 
y  ayant  renoncé  vers  l'an  166».  ,  le  fondateur  leuc 
fubftitua  les  Jéfuites. 

L'univcrlité  de  Cacn  eft  une  des  plus  anciennes 
du  Royaume.  Les  lettres  du  Roi  Henri  VI.  ,don- 
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nées  en  fon  manoir  de  Kenfington  ,  près  de  Lon- 
dres ,  délèguent  la  confervation  des  privilèges  Ro- 
yaux de  l'univerfité  de  Caen  au  Bailli  de  la  ville 
de  ce  nom- 
Charles  VII.  s'étant  rendu  maître  de  la  ville  de 
Caen  en  1450.,  les  habitants  de  cette  ville  lui  pré- 
fenterent  requête  pour  lui  demander  comme  à  leur 
Roi  légitime  une  nouvelle  érection  de  leur  uni- 
verfité.  Par  fes  lettres-patentes  ,  données  à  Ecou. 
ch<f  le  30.  Juillet  de  la  même  année  ,  ce  Monarque 
leur  permit  provifionnellcmcnt  la  continuation  des 
exercices  de  toutes  les  facultés  ,  à  l'exception  de 
celle  de  droit. 

En  14 S 1. ,  le  30.  d'Oétobre  ,  à  la  requête  des 
trois  états  de  la  province  de  Normandie  ,  Charles 
VII.  étant  à  Pommareux  en  Foreft  ,  fit  expédier 
des  lettres  de  nouvelle  création  &  fondation  de 
ladite  univerfité  dans  toutes  fes  facultés  ,  &  con- 
firma le  Bailli  de  Caen  dans  la  charge  de  Confer- 
vateur  des  privilèges  Royaux  de  la  même  univer- 
fité. 

Pendant  quelque  temps  l'univerfité  de  Caen 
n'eut  point  de  demeure  où  elle  pût  faire  fes  le- 
çons publiques  ,  &  par  conféquent  elle  les  faifoit 
dans  un  lieu  emprunté.  Mais  en  1476.  Marie  de 
Gucliircs ,  Duchcfle  d'Orléans  ,  de  Milan  &  de 
Valois ,  ck  inerc  du  Roi  Louis  XII.  ,  lui  fit  don 
des  maifons  qu'elle  avoir  à  Caen  ;  &  depuis  ce 
tïmps  c'eft  dans  ces  mêmes  maifons  ou  palais  que 
fe  tiennent  les  grandes  écoles  ,  &  où  fe  font  les 
1  sciures  &  actes  publics.  Par  le  nom  de  grandes  éco- 
les on  entend  ici  l'école  de  théologie  ,  &  celles 
de  droit  &  de  médecine. 

La  faculté  des  a/ts  a  quatre  collèges  où  fe  font 
fes  exercices.  Ce  (ont  le  collège  du  Mont ,  ce- 
lui da  Cloutier ,  le  collège  du  Bois  ,  &  celui  des 
Arts. 

Le  collège  du  Mont  a  été  fondé  en  1431.  par 
un  Abbé  du  Mont-Saint-Mickel  ,  dont  on  ignore 
le  nom.  Ce  collège  appartenoit  à  l'Abbé  &  aux 
Religieux  de  ladite  abbaye  du  Mont-St.-Michel  : 
c'étoit  dans  l'univerfité  de  Caen  un  collège  ,  com- 
me le  font  dans  l'univerfité  de  Paris  les  collèges 
de  Cluny ,  de  Prémontré  ,  de  Grandmont ,  &c. 
Le  collège  en  que/lion  eft  le  premier  &  le  plus 
ancien  de  la  faculté  des  arts  de  l'univerfité  de 
Caen.  L'abbaye  du  Mont-Saint-Michel  ayant  celle 
d'y  envoyer  des  Religieux  pour  y  étudier ,  &  ce 
collège  étant  comme  abandonné ,  ce  fut  une  mai- 
fon  à  vendre. 

Nos  Rois  a  voient  accordé  des  octrois  pour  fii- 
pendicr  les  Profefleurs  de  l'univerfité  de  Caen  ,  & 
ces  deniers  étoient  perçus  par  les  Magiftrats  de 
la  ville  de  ce  nom.  Mais  foit  que  les  Profefleurs 
fc  fuilènt  abfentés  ,  ou  foit  qu'ils  n'euflent  point 
été  payés  de  leur  honoraire  pendant  les  guerres  ci- 
viles ,  il  s'étoit  accumulé  une  fomme  allez  confi- 
dérable  entre  les  mains  des  Magiftrats  en  queition. 
Cette  fomme  fut  employée  à  l'achat  du  collège  du 
Mont  ,  qni  dèflors  fut  appelle;  Gymnajîum  Urbis: 
c'eft  le  nom  que  lui  donne  le  P.  Jouvtncy ,  pag. 
313.  En  même  temps  ce  collège  devint  Royal , 
parce  qu'il  avoit  été  acheté  des  deniers  recueillis 
par  conceffion  de  nos  Rois  :  mais  comme  cette 
conceffion  avoit  été  faite  en  faveur  de  l'univerfité  , 
ce  collège  par  conféquent  lui  appartenoit. 

Les  Jefuites  ayant  foutraité  de  s'établir  dans  la 
ville  de  Caen ,  le  fieur  de  la  Menardiere ,  Prieur 
de  Stc.  Barbe  en  Auge,  leur  abandonna  foo  prieuré, 
en  1607. ,  du  consentement  du  Pape  Paul  V.  L'ob- 
jet de  cet  abandon  ou  eeffion  fut  de  contribuer  à 
la  fondation  du  collège  des  Jéfuites  dans  la  ville 
de  Caen.  En  1608.  ces  Religieux  firent  entendre 
au  Roi  que  les  habitants  de  cette  ville  pourroient 
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former  quelqu'oppofition  à  leur  établiflement  dans 
leur  ville  ,  crainte  d'être  obligés  de  leur  fournir  un 
logement  ,  ck  que  Sa  Majcfte  pouvoit  difpoferdu 
collège  du  Mont ,  comme  ayant  été  acheté  des 
deniers  Royaux.  Sur  ce  fimple  expofé  les  Jéfui- 
tes furent  mis  en  pofièflion  du  collège  du  Mont , 
par  lettres-patentes  du  6.  Décembre  1608.,  de  ils 
l'ont  confervé  jufqu'en  1761.  qu'il  a  été  fait  de 
nouvelles  difpofitions  à  l'égard  de  ces  Religieux. 

Le  collège  du  Cloutier  fut  fondé  par  Roger  le 
Clouticr ,  Seigneur  du  Mcfuil  d'Argences  ,  le  14. 
Mai&  le  3.  Juin  14*1. ,  pour  deux  Bourfiers ,  à  rai- 
fon  de  cinq  fols  par  feinaine  pour  chacun.  Le  fon- 
dateur fe  rélerva  la  préfentation  du  Principal ,  ainiî 
que  celle  des  deux  Bourfiers.  Les  héritiers  ainés 
du  fondateur  étoient  fubrogésà  ce  droit  après  lui  , 
ck  en  cas  d'extinction  de  fa  lignée  ,  ce  même  droit 
devoit  être  dévolu  au  Recteur  ,  au  Confcrvateur 
des  privilèges, &  au  Doyen  de  la  faculté  de  théo- 
logie de  l'univerfité  de  Caen. 

Depuis  quelques  années  ,  les  revenus  du  collège 
du  Cloutier  ont  été  réunis  à  la  bibliothèque  qui 
avoit  été  nouvellement  établie  dans  le  bâtiment  de 
l'univerfité  de  Caen.  L'arrhitcéture  de  cet  édifice 
eft  des  plus  régulières.  La  bibliothèque  en  queition 
fut  ouverte  pour  la  première  fois  au  mois  de  Juin 
1731.,  par  les  foins  de  M.  de  Than  ,  Profelfcur  de 
philofophic  au  collège  du  Bois  ,  alors  Reéteur  ,  le- 
quel obtint  des  lettres-patentes  de  réunion  des  re- 
venus dudit  collège  à  ceux  de  l'univerfité  ,  &  ces 
revenus  furent  deftinés  &  appliqués  à  l'entretien 
d'un  Bibliothécaire.  Au  commencement  cette  bi- 
bliothèque n'étoit  pas  fort  confidérable  ,  mais  elle 
a  été  augmentée  par  différentes  donations  ,  fur- 
tout  par  celle  que  lui  fit  M.  de  Colleville  ,  de  la 
bibliothèque  du  célèbre  M.  Bochart ,  &  par  une 
libéralité  de  la  fomme  de  2000.  liv.  de  la  part  d'An- 
toine Cavelier  ,  feul  Imprimeur  du  Roi  &  de  l'u- 
niverfité. Mais  le  Cardinal  de  Fleury  eft ,  fans  con- 
tredit ,  celui  qui  a  le  plus  contribué  à  la  formation 
de  la  bibliothèque  en  queftion.  Ce  Miniftre  donna 
d'abord  des  fommes  confidérables  pour  la  commen- 
cer ,  pourvut  aux  appointements  du  Bibliothécaire, 
par  la  réunion  du  collège  du  Cloutier ,  &  fit  obte- 
nir dans  la  fuite  une  penfion  de  mille  écus  fur  l'ab- 
baye de  Barbery.  Nous  ignorons  fi  cette  penfion  à 
laquelle  la  bibliothèque  de  l'univerfité  de  Caen 
avoit  la  plus  grande  part ,  a  été  continuée  jufqu'à 
préfent. 

Le  collège  du  Bois  a  été  fondé  par  Pierre  Cau- 
ehon  ,  Evcquedc  Lizteux  ,  mort  en  1443-  Ce  Pré- 
lat y  fonda  d'abord  quatre  bourfes ,  chacune  de 
douze  livres  dix  fols  de  rente  par  an  ,  ck  enfuite  il 
y  ajouta  deux  autres  bourfes  de  feize  livres  de 
rente  chacune  ,  par  an.  C'elt  le  fieur  de  Grainvillc 
qui  préfente  aux  bourfes  &  à  la  principalité  de  ce 
collège. 

Le  quatriem»  collège  eft  celui  des  Arts  :  il  a  été 
acheté  des  denier*  de  la  faculté  de  ce  nom  ,  ôc 
c'eft  elle  qui  préfente  à  la  principalité.  Le  Roi 
Louis  XIV.  a  fondé  trois  chaires  dans  ce  collège , 
une  de  grec ,  une  d'éloquence  &  une  de  mathé- 
matique. Sa  Ma^efté  nomme  a  la  première.  Elle 
a  donné  la  nomination  de  la  féconde  aux  Gou- 
verneur ,  Maire  &  Echevins  de  la  ville.  Les 
Jéfuites  nommoient  à  la  chaire  de  mathématique, 
&  ordinairement  ils  la  faifoient  remplir  par  quel- 
qu'un de  leurs  corps  ;  mais  cela  n'a  plus  lieu  de- 
puis que  ces  Religieux  ont  été  Supprimés  dans  toute 
l'étendue  du  rettbrt  du  parlement  de  Normandie. 

L'éleftion  du  Reéteur  de  l'univerfité  de  Caen  fe 
fait  de  fix  mois  en  fix  mois  ,  la  veille  de  N.  D.  de 
Mars ,  &  la  veille  de  St.  Michel.  Ce  Recteur  eft  éla 
par  un  député  de  chacune  des  quatre  faculté»:  il 
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ne  doit  être  que  fix  mois  en  fon&ion  ;  îl  ne  peut 
être  continué  que  deux  fois ,  6c  par  conféquent  il 
«  peut  être  en  place  que  dix-huit  mois. 

C'eft  dans  le  couvent  des  Cordeliers  que  l'uni- 
verfité de  Cacn  tient  fes  affemblées  générales.  C'eft 
aaSdans  la  môme  maifon  que  les  écoliers  font  leurs 
harangues  aux  jours  de  la  Conception  &  de  la  Pu- 
riikation. 

M'oublions  pas  de  parler  du  Palinoi  ou  Puv, 
qui  fe  célèbre  tous  les  ans  en  l'honneur  de  l'Im- 
maculée Conception  de  la  Vierge.  On  appelle  Pa- 
liaod  ou  Pur  une  fête  affex  finguliere  qui  eft  cé- 
lébrée par  les  poètes  dans  l'univerfité  de  Caen. 
Cette  fête  eft  nommée  Palinoi  de  deux  mots  grecs 
quife  rendent  en  latin  par  iterum  6t  cantus ,  com- 
me qui  dirait  cantus  iteratus.  Cette  origine  vient 
de  ce  que  dans  les  ballades  &  dans  les  chants  Ro- 
yaux ,  qui  d'abord  étoient  le  plus  en  ufage ,  il  faut 
que  le  même  vers  qui  finit  la  première  fiance, 
fcniffe  aufli  toutes  les  autres.  Le  Palinod  doit  fon 
inftirurion  au  louable  defiein  que  formèrent  certai- 
nes perlbnnes  vertueufes  d'oppoferdes  chants  pieux 
aux  vers  injurieux  que  quelques  hérétiques  pu» 
blioient  contre  la  Vierge. 

Tous  les  ans  ,  le  8.  de  Décembre  ,  jour  de  la 
Conception  de  la  Vierge  ,  on  lit  en  public  ,  à  une 
heure  après  midi  ,  dans  l'école  d'éloquence  de 
l'univerfité  de  Caen  ,  plufieurs  pièces  de  poéfie  , 
telles  que  des  épigrammes  latines  ,  des  odesalcau 
ques  ,  îambiques  ,  des  odes  françoifes  ,  des  dixains, 
des  fonnets  ,  des  ballades  &  chants  Royaux  ,  le 
tout  en  l'honneur  de  l'Immaculée  Conception  de 
la  Vierge. 

Le  Palinod  ou  Puy  de  Caen  avoit  été  fondé 
en  1517.  ,  de  vingt  livres  de  rente  ,  par  Etienne 
du  Val ,  fieur  de  Mondrainville ,  &  avoit  été  dis- 
continue à  caufe  de  la  modicité  du  revenu  qui 
n'égaloit  pas  la  dépenfe  qu'il  convenoit  de  faire  à 
cette  occafion.  Mais  il  fut  rétabli  en  16 14.  par  la 
donation  de  cent  livres  de  rente  ,  faite  par  Jac- 
ques le  Maître  ,  alors  Chanoine  de  l'églife  cathé- 
drale d'Avranchcs  ,  &  Principal  du  collège  du  Bois. 

Tous  poètes  ,  tant  latins  que  franqois  ,  font 
invités  d'apporter  ou  d'envoyer  les  épigrammes  , 
chants  Royaux ,  ballades ,  fonnets  &  dixains ,  qu'ils 
ont  compofés  en  l'honneur  de  la  Conception  de- 
là Vierge. 

»  A  la  plus  parfaite  épigramme  latine  ,  du  nom- 
»  bre  de  trente  vers  ,  l'allufion  comprife  ,  feront 
»  données  les  armes  de  l'univerfité. 

y  A  la  meilleure  qui  fuit ,  l'anneau  d'or. 

»  Au  meilleur  chant  Royal  ,  contenant  cinq 
9  ftxophes  &  l'envoi ,  chaque  ftrophe  d'onze  vers 
s  de  dix  à  onze  fyllabes ,  cinq  couleurs  fans  cou- 
»  pes  féminines  ,  fi  elles  ne  font  finalphées  à  tel 
»  refrein  ,  Palinod  qu'il  plaira  au  poète  ,  &  termi- 
»  naifon  féminine  ,  feront  données  les  armes  du 
»  Reftaurateur  ;  &  au  débattu  ,  la  palme. 

»  La  ballade  aura  pour  prix  les  armes  de  M.  de 
»  Mondrainville  ;  &  le  débattu ,  l'étoile. 

»  Le  fonnet  aura  pour  prix  les  armes  du  fonda- 
»  teur  du  collège  du  Bois  j  &  le  débattu ,  une  bran- 
»  che  de  laurier. 

»  On  donnera  pour  prix  au  dixain  ,  la  plume 
>  d'argent. 

Ces  prix  font  rédimés  par  d'autres  prix  d'hon- 
nête valeur. 

Depuis  le  rétabliucment  du  Palinod ,  Pierre  le 
Marchand  ,  Seigneur  de  St.  Manvieux  6t  du  Rozcl , 
fonda  en  >  6  *7-  •  une  ode  françoife  de  dix  ftro- 
pjjçj  '  chaque  ttrophe  de  dix  vers  ,  dont  le  mafeu- 
lin  do'it  être  de  huit  fyllabes ,  ôc  le  féminin  de 
oeuf.  La  rime  eft  à  U  volonté  du  poète.  Le  fon- 
dateur a  adj^sé  pour  ptix  de  cette  ode ,  un  cent 
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de  jettons  d'argent  ,  du  poids  de  deux  marcs  & 
demi ,  avec  une  bourfe  de  velours  verd. 

Louis  Fouet  ,  Profeffeur  dans  la  faculté  de 
droit  de  la  même  univerfité ,  a  fondé  à  perpétuité 
deux  odes  latines  ,  l'une  en  vers  alealques  ,  con-  ^ 
tenant  douze  ftrophes  ,  allufion  comprife.  Le  prix 

de  cette  ode  ,  qui  doit  être  faite  à  l'imitation  de  , 
celle  d'Horace  ,  laquelle  commence  par  ces  mots  : 
Odi  ftofanum  vulgus  ,  &c. ,  fera  de  vingt  livres. 
L'autre  ode  ,  dont  le  prix  eft  également  de  la  fom- 
me  de  vingt  livres  ,  doit  être  en  vers  îambiques  de 
fix  pieds  ,  compofée  de  quarante-huit  vers ,  l'al- 
lufion comprife  ;  &  elle  doit  être  faite  à  l'imita- 
tion de  la  quatrième  fable  du  quatrième  livre  de 
Phèdre  ,  qui  commence  par  ces  mots  :  Plus  effe  in 
uno  f<*fè  ,  quant  in  turbâ  boni. 

Aurefte,  t'Evêque  de  Bayeuxeft  Chancelier-né 
de  l'univerfité  de  Caen  ;  &  les  Evêques  de  Lizieuz 
&  de  Coûtances  font  les  Confervateurs  des  privilè- 
ges que  les  Papes  ont  accorde  à  cette  même  uni- 
verfité. 

Le  préfidial  de  Caen  a  été  créé  par  Henri  II.  en 
ISS1*  Ce  préfidial  a  dans  fon  reHort  non-feule- 
ment la  ville  de  Caen ,  mais  encore  le  bailliage  & 
vicomte  de  Bayeux  ,1e  bailliage  &  vicomté  de  Tho- 
r'Sny  »  'e  bailliage  de  vicomté  de  Vire  ,  le  bailliage 
&  vicomté  de  Falaife  ,  &  le  bailliage  d'Evrecy. 

Dans  les  fieges  des  bailliages  de  Caen  ,  de  Ba- 
yeux ,  de  Vire  &  de  Falaife  ,  les  jugements  doi- 
vent être  rendus  au  nom  du  Bailli  de  Caen,  fui- 
vant  l'arrêt  du  confeil  du30.de  Septembre  (665. 
Ce  Bailli  eft  d'épée.  Ses  fondions  font  de  faire 
a(Tembler  &  de  commander  la  nobleffe  defondiftrict 
lors  de  la  convocation  du  ban  ôt  de  J'arriere-ban. 
Ses  gages  font  de  68.  livres  huit  fols  neuf  deniers , 
payes  fur  les  fonds  de  l'état  des  changes  du  domaine 
de  la  vicomte  de  Caen. 

Par  édit ,  donné  à  Verfailles ,  au  mois  d'Octobre 
1741.,  le  bailliage  ou  vicomté  de  Caen  a  été  réuni 
au  préfidial  de  même  nom  ;  fit  il  en  a  été  de  même 
de  la  vicomté  d'Evrecy ,  qui  a  été  réunie  par  le  mê- 
me édit  au  préfidial  dont  il  a  été  parlé. 

On  ignore  en  quel  temps  furent  créés  les  baillia- 
ges fle  la  vicomté  de  Caen  ;  mais  il  n'en  eft  pas  moins 
certain  que  leur  création  eft  très-ancienne. 

Suivant  l'opinion  commune  ,  l'élection  a  été 
créée  par  le  Roi  Jean.  Nous  en  parlerons  ailleurs 
plus  en  détail. 

La  maitrife  des  eaux  &  forêts  a  été  créée  par 
Henri  II.  en  1  $47. 

Le  temps  de  la  création  du  fiege  de  l'amirauté 
eft  incertain. 

Celle  du  bureau  des  Tréforiers  de  France  ne  l'effi 
pas  moins  ,  a  ce  que  prétendent  quelques  Auteurs  ; 
mais  d'autres  aflurent  qu'elle  eft  de  l'année  15$!. 

Le  grenier  à  fcl  oc  fa  juridiction  furent  établis 
à  Caen  en  IJ44-  par  k  Roi  François  I.  Ce  grenier 
fournit  à  huit  autres. 

Les  traites-foraines  ont  été  créées  dans  le  fiecle 
dernier.  Ce  bureau  eft  compofe  d'un  Juge  &  d'un, 
Prt>cureur  du  KoL 

Les  Jugcs-Coofuls  furent  établis  à  Caen  en  1710. 
Leur  jurifdiction  cil  compofée  d'un  Prieur  &  de 
quatre  Confuls.  Lors  de  la  première  création  de  ce 
tribunal;,  l'Intendant  de  la  généralité  de  Caen 
nomma  le  Prieur  &  les  Confuls  pour  un  an.  De- 
puis ce  temps  ,  ce  font  les  marchands  qui  font  eux- 
mêmes  l'élection  des  cinq  officiers  dont  nous  venons 
de  parler.  Pour  procéder  a  cette  opération ,  on  com- 
mence par  nommer  quarante  marchands  ,  dont  les 
noms  font  mis  enfuite  dans  quarante  bulletins.  On 
tire  vingt  de  ces  quarante  noms ,  &  ceux  qui  fortent 
n'ont  point  de  voix.  Aiofice  font  les  vingt  qui  reftent 
qui  nomment  les  Confuls,  à  la  pluralité  des  voix. 
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L'hôtel  des  monnoies  qui  eft  a  Caen ,  a  été  éta- 
bli par  le  Roi  Henri  II.  en  1  s  S°-  La  lettre  C ,  eft  la 
marque  diftinéiive  de  la  monnoye  qui  fe  fabrique 
en  cette  ville.  Voyc\  Monnoie. 

Indépendamment  des  jurifdi&ions  que  nous  ve- 
nons de  nommer ,  il  y  a  a  Caen  un  Lieutenant-Gé- 
néral de  police  ,  iSc  un  Procureur  du  Roi ,  qui  eft  le 
même  que  celui  du  bailliage. 

Un  Prévôt-Général  de  la  maréchaufféc  pour  la 
Balle-Normandie  ,  fous  Icqtocl  font  deux  Lieute- 
nants ,  dont  l'un  a  Caen  &  l'autre  à  Coùtances  ; 
trois  Exempts  ,  cinq  Brigadiers  ,  quatre  Sous-Bri- 
gadiers ,  quarante-huit  Cavaliers  &  un  Trompette. 
Sous  le  Lieutenant  qui  réh'de  à  Caen  ,  font  les  cinq 
réitdcnces  qui  fuivent  :  Aulnay  ,  Baycux  ,  Caen  , 
Mottain  ck  Vire.  Les  fept  réfidenecs  fuivantes  font 
fous  le  Lieutenant  qui  cft  établi  à  CoGtances  ;  Ra- 
voir, Avranchts,  Brejfolles  ,  Carentan  ,  Coùtances, 
Saint-Lo  ,  Valogncs  &  Villcdicu. 

Une  officialité  de  l'évêché  de  Baycux  ,  dontl'é- 
tabliflemcnt  paraît  avoir  été  fait  dans  le  quinzième 
fieele.  A  ce  fiege  reffortilTent  les  doyennés  de 
Trouard ,  de  Vauccllcs  de  Condé ,  d'Evrechy ,  de 
IWaltot  ,  &  de  Douvres  ;  &  outre  cela  ,1e  doyenné 
dit  de  la  chrétienté  de  Caen  relTortit  également  au 
même  fiege. 

Les  abbayes  de  Saint-Etienne  &  de  la  Trinité  ont 
aufli  leurs  officiai  ités  particulières  ,  ainfi  que  nous 
l'avons  dit  ci-devant. 

L'académie  de  Caen  ,  établie  pour  apprendre  à 
montera  cheval,  ck  pour  apprendre  en  même  temps 
les  exercices  convenables  à  des  jeunes  gentilshom- 
mes ,  eft  fituée  dans  le  Bourg-l'Abbé.  Cette  aca- 
démie cft  des  plus  fréquentées  du  royaume  :  auffi 
elle  cft  pourvue  en  tout  temps  de  très-bons  maîtres , 
&  d'ailleurs  on  y  prend  tout  le  foin  poflible  des 
élevés. 

Parmi  les  édifices  remarquables  ,  on  diftingue 
l'hôtel-de-ville  :  il  eft  lîtué  fur  la  place  de  St.  Pierre, 
&  c'eft  un  des  principaux  ornements  de  la  ville ,  à 
«n  juger  d'après  l'opinion  qu'en  ont  les  habitants 
de  Caen. 

Le  corps-de-ville  eft  compofé  d'un  Maire ,  de  fix 
Echevins,  d'un  Avocat  du  Roi  ,  d'un  Procureur  du 
Koi  Syndic ,  d'un  Receveur  ck  d'un  Greffier.  Confor- 
mément aux  lettres-patentes  du  mois  d'Avril  1716., 
ces  officiers  prennent  la  qualité  de  Gouverneur , 
Maire  ck  Echevins.  Le  Maire  ,  l'Avocat  &  le  Pro- 
cureur du  Roi  font  perpétuels  dans  les  charges  qui 
leur  donnent  leur  qualité.  La  charge  de  Maire  eft 
très-ancienne ,  &  elle  eft  attachée  au  Bailli  de  Caen. 

Quant  aux  aflcmblécsdc  la  ville  ,  qui  fe  tiennent 
pour  l'élection  des  officiers  municipaux ,  elles  font 
compofées  de  fix  députés  de  la  parouTe  de  St.  Pierre, 
de  fix  autres  de  celles  de  St.  Jean,  ck  de  quatre  de 
chacune  des  autres  paroiffes  de  la  ville.  Le  bailliage 
&  la  vicomte  y  députent  aufli  deux  fujets  qui  opi- 
nent en  leur  nom.  La  nomination  de  ces  officiers 
municipaux  fe  fait  par-devant  le  Bailli ,  ou  fon  Lieu- 
tenant ,  de  trois  ans  en  trois  ans ,  le  jour  des  cen- 
dres. Ils  connoiflênt  des  octrois  de  la  ville ,  de  ce 
qui  concerne  la  foire  Royale,  èkc.  ck  de  plufieurs 
autres  chofes  portées  par  les  lettres-patentes  du 
mois  d'Avril  1716. 

Pour  ce  qui  concerne  la  milice  bourgeoife ,  il  y  a 
à  Caen  un  Colonel ,  un  Major ,  neuf  Capitaines  ck 
neuf  Lieutenants  de  milice  bourgeoife,  pourvus  par 
le  Roi ,  moyennant  une  finance.  Cette  milice  ,  dont 
les  charges  font  héréditaires  ck  vénales ,  a  été  créée 
par  déclaration  du  mois  de  Mars  1694.  La  finance 
de  la  charge  de  Capitaine  eft  1200.  liv. ,  ck  celle  de 
la  charge  de  Lieutenant  de  700.  liv. 

La  compagnie  du  Guer,  qui  eft  indépendante  ck 
forme  un  corps  particulier  ck  féparé ,  en  çempoféc 
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de  cinquante  fufiliers ,  tous  artifants.  Cette  com- 
pagnie eft  commandée-  par  un  Capitaine ,  à  qui  la 
ville  donne  300.  liv.  de  gages. 

Indépendamment  des  dix  compagnies ,  dont  nous 
venons  de  parler,  il  y  a  à  Caen  une  compagnie  de 
l'Oifeau ,  appellée  Page-Guay.  Ceux  dont  elle  eft 
compofée  ,  s'y  exercent  au  fufil ,  à  l'arc  ck  à  l'ar- 
balète. La  ville  donne  à  celui  qui  abbat  l'oifcau 
avec  le  fufil ,  feize  piftoles  ;  ck  à  chacun  des  deux 
autres,  deux  piftoles. 

Quand  il  fe  fait  des  réjouiffances  publiques ,  ce 
font  les  Gouverneur ,  Maire  ck  Echevins  qui  allu- 
ment les  feux.  Ces  Magiftrats  ont  d'ailleurs  le  pre- 
mier rang  dans  toutes  les  cérémonies  publiques. 

Les  bourgeois  de  la  ville  ,  auffi-bien  que  ceux  des 
fauxbourgs  de  Caen  ,  ont  d'ancienneté  le  privilège 
d'ufer  d'arrêt  far  les  biens  de  leurs  débiteurs ,  de 
uelques  pays  qu'ils  foient ,  ck  pour  toutes  fortes 
e  contrats ,  marchés  ck  conventions  ;  &  d'appeller 
ces  débiteurs  devant  le  Juge  ordinaire  de  la  ville  , 
fans  retour  de  liège  ,  exception  de  droit,  de  cou- 
tume ,  plage  ck  autres.  Ils  ont  aufli  la  faculté  de 
faire  valoir  par  leurs  mains  les  terres  ck  héritages  a, 
eux  appartenans  en  propriété  ,  fans  qu'il  foit  per- 
mis de  les  impofer  à  la  taille  dans  les  paroiffes  où 
leurs  biens  font  fitués  -,  à  la  charge  néanmoins  qu'ils 
ne  prennent  point  des  biens  à  ferme ,  ck  qu'ils  faf- 
fent  leur  demeure  actuellement,  ck  depuis  cinq 
ans ,  dans  la  ville  ou  dans  les  fauxbourgs ,  ainfi  qu'il 
eft  plus  amplement  rapporté  dans  lefdites  lettres- 
patentes  du  mois  d'Avril  1716. 

Pour  faciliter  le  commerce ,  il  a  été  établi  à  Caen 
plufieurs  foires;  mais  à  l'exception  de  la  foire  fran- 
che ,  elles  ne  durent  toutes  qu'un  jour  chacune. 

La  foire  franche  de  Caen  a  été  établie  par  let- 
tres-patentes du  Roi  Henri  IV. ,  données  au  mois 
de  Mai  1594.  Cette  foire  commence  le  lundi  qui 
fuit  la  femaine  de  Qualïmodo,  ck  dure  quinze  jours  ; 
fçavoir ,  huit  jours  francs  de  tenue  ,  quatre  jours 
avant  pour  l'entrée  des  marchandifes ,  ck  trois  jours 
après  pour  leur  fortie.  Le  Bailli  de  Caen ,  ou  fon 
Lieutenant ,  les  Gens  du  Roi  du  bailliage ,  ck  les 
Echevins  ,  font  les  Confervateurs  des  privilèges  ck 
les  Juges-nés  des  affaires  qui  furvienneot  au  fujec 
de  cette  foire. 

Après  avoir  pris  ta  ville  de  Caen  fur  les  Anglois  , 
le  Roi  Charles  VII.  changea  les  armes  de  cette- 
ville  ,  ck  lui  donna  celles  qu'elle  porte  ,  qui  font 
à  la  coupe  d'azur  ck  de  gueules  ,  aux  trois  fleurs-de- 
lys  d'or. 

Il  fe  perçoit  à  Caen  fept  fortes  de  droits  pour  le 
Roi.  i°.  Celui  de  Romaine  ou  des  traites.  i°.  Celui 
des  grandes  entrées.  30.  celui  des  aides.  40.  celui 
des  octrois.  $J.  celui  des  gabelles.  6°.  celui  du 
contrôle  des  actes.  70.  celui  de  la  ferme  du  tabac. 

A  une  demi-lieue  de  Caen  cft  une  maladreric  , 
qu'on  dit  avoir  été  fondée  par  Henri  II.  Roi  d'An- 
gleterre ck  Duc  de  Normandie  ,  en  116 1.  Les  ha- 
bitants de  Caen  prétendent  néanmoins  en  être  les 
fondateurs  :  c'eft  en  cette  qualité  que  les  Maire  ôc 
Echevins  y  établiflent  des  Admfoiftrateurs  de  trois 
ans  en  trois  ans,  ck  préfentent  à  la  cure. Cette  ma- 
ladreric ,  eft  accompagnée  d'une  chapelle  (fous  le 
titre  de  Sainte-Marie  de  Btaulieu') ,  laquelle  ,  fui- 
vant  l'ufage  des  léproferies ,  fervoit  de  paroifle  aux; 
malades  ,  ck  avoit  le  titre; de  grande  maladreric  :  ce 
dernier  nom  lui  étoit  donné  ,  parce  que  les  mala- 
des de  toutes  les  paroiffes  delà  ville  y  étoient  reçus, 
à  l'exception  de  ceux  des  paroiffes  de  Sr.  Nicolas  „ 
de  St.  Ouen  de  Vcnois ,  ck  de  St.  Germain  de  la 
Blanche-Herbe,  dont  les  malades,  par  un  droit  fpé- 
cîal ,  étoient  reçus  dans  une  autre  chapelle  ,  fîruée 
dans  le  voifinage  de  la  première ,  ck  qu'on  nommoit 
le  Nombril-Dieu, 

Dans 


Digitized  by  Google 


C  A  E 

Dans  la  paroiffe  d'Allemagne  ,  inné  lieue  S.  S. 
E.  de  Cacn ,  font  de  fort  belles  carrières ,  d'où  l'on 
tire  des  pierres  blanches. 

A  Harcourt ,  a.  4. 1.  S.  un  quart  à  l'O.  de  Caen , 
&  i  Curry  ,  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Harcourt ,  font 
de  belles  ardoiiîeres,  d'oa  l'on  tire  des  ardoifes 
tiK-fines  &  auffi  e  (limées  que  celles  d'Anjou. 

A  Auroux  ck  à  Ballcroy ,  à  6. 1.  &  demie  O.  de 
Çacn ,  il  y  a  de  belles  forges  ,  d'où  l'on  envoie  des 
fers  en  barre  &  en  verges  à  Cherbourg. 

A  Barbery ,  &  autres  paroiffes  voifines ,  à  3. 1.  S. 
S.  £.  de  Cacn  ,  font  des  tuileries  &  une  belle  & 
grande  foret  ,  connue  fous  le  nom  de  foret  de  Ctn- 
gliis. 

Cette  pofition  de  la  ville  de  Caen ,  telle  que  nous 
venons  de  la  marquer ,  ajoute  aux  facilitc's  qu'ont 
les  habitants  de  la  ville  de  ce  nom ,  pour  exercer 
leur  indultrie. 

Le  commerce  intérieur  de  la  ville  de  Caen  monte 
à  quatre  millions  &  demi  de  livres  ,  ou  environ  , 
non-rompris  une  grande  quantité  de  ratines  qui  s'y 
fabriquent ,  &  beaucoup  de  cidre  qu'on  y  fait  ou 
qu'on  y  voiture  des  campagnes  voifines. 

L'embouchure  de  la  rivière  d'Orne ,  appellée  la 
baye  de  Caen  ,  elt  à  trois  lieues  &  demie  de  cette 
ville  par  terre ,  &  à  cinq  lieues  &  demie  par  eau  , 
(àa.  I.  N.  N.  E.  par  la  ligne  droite  ).  La  lituation 
de  cette  embouchure  eft  nord-eft  &  fud-eft,  ckon 
y.  entre  veot-arriere  de  vent  de  N.  E. 

Pour  entrer  dans  la  baye  dont  il  eft  que fl ion ,  on 
Tient  mouiller  à  la  rade  de  Caen  ,  qui  elt  fous  la 
paroiffe  de  Colleville ,  à  une  lieue  &  demie  de  ter- 
te  vers  le  S.  O.  On  appelle  cette  rade  la  foffe  de 
Colleville.  On  y  mouille  par  8.  à  10.  braiTcs  d'eau. 
Elle  eft  fituée  eft-fud-ett  ck  nord-oueft.  On  y  elt  à 
l'abri  depuis  le  vent  d'eft,  jufqu'à  celui  d'oueft. 
Les  vents  les  plus  contraires  font  le  nord-oueft  , 
le  nord  de  le  nord-eft.  Cependant ,  quelque  temps 
qu'il  faflê  ,  il  ne  peut  jamais  s'y  perdre  aucun  na- 
vire ,  à  caufe  de  la  bonne  tenue  ck  du  bon  mouilla- 
ge ,  fon  fond  étant  de  terre  glaife. 

Le  commerce  maritime  de  la  ville  de  Caen  n'eft 

Eas  extrêmement  confidérable ,  cependant  il  oc 
liffè  pas  que  d'être  aflez  important.  La  ville  dont 
il  eft  queftion  commerce  par  mer  avec  celle  de 
Rouen ,  d'où  elle  tire  des  quincailleries  &  des  épi- 
ceries ,  &  où  elle  envoie  des  papiers ,  des  fers ,  &c. 
Elle  fait  auffi  le  même  commerce  avec  le  Havre- 
de-Grace  ,  d'où  elle  tire  diverfes  marchandifes  , 
qui  font  portées  au  Havre  tant  des  différens  ports 
du  royaume  ,  que  des  pays  étrangers. 

Quant  au  principal  commerce  que  la  ville  de  Caen 
fait  directement  avec  les  pays  étrangers ,  il  fe  bor- 
ne en  quelque  forte  à  celui  qu'elle  fait  avec  la  Hol- 
lande ,  par  les  villes  d'Amfterdam  ck  de  Rotterdam. 
Elle  y  envoie  des  papiers  ,  des  aigres  de  cidre,  du 
genièvre  ,  des  miels  ,  des  bouts  de  cornes  ck  ergots 
ce  bœuf  6c  de  mouton  ,  &  quelquefois  des  oeufs 
pour  les  rafineries,  des  poires  vertes  ck  feches ,  des 
pnxeaux  fecs  du  pays  du  Maine ,  &  des  raifins  fecs 
de  Provence.  Caen  tire  de  ces  villes  des  planches 
de  chêne  6c  de  fapin  ,  du  bray  ,  du  goudron  ,  du 
bois  de  Campcche  ,  du  bois  d'Inde  ,  du  bois  du  Ja- 
pon ,  ck  autres  bois  à  teintures  ,  de  l'alun ,  des  gal- 
les   du  vitriol  d'Allemagne,  du  foufre  ,  des  hui- 
les 'de  rabette  ,  des  huiles  de  poiflbn  ,  de  la  coupe- 
rofe,  des  baleines  ,  quelque  peu  de  thé,  des  ba- 
rils de  noir  ,  des  lins,  des  graines  de  lin,  de  la 
gomme  arabique  ,  de  l'acier,  du  fer-blanc  &  noir, 
des  pipes  a  fumer  ,  des  pelleteries  ,  des  fayances  , 
des  bis  blancs  à  dentelles,  des  morues  ,  des  fau- 
snons  falés ,  des  fromages ,  des  toiles  de  Hollan- 
de   des  quincailleries,  ckc. 

Ôn  peut  affurer  qu'en  général  les  habitants  de 
Tome  U. 


Caen  ont  beaucoup  d'cfprit ,  &  qu'ils  font  fort  la- 
borieux. Dans  tous  les  ficelés ,  cette  ville  a  pro- 
duit des  fujetsqui  fe  font  distingués  tant  dans  l'é- 

fjlife ,  que  dans  la  robe  &  dans  l'épée  ,  les  uns  par 
a  beauté  de  leur  génie ,  les  autres  par  leur  profond 
fçavoir ,  &  un  grand  nombre  par  leur  valeur. 

Nicolas  Orefme  ,  Jean  Bertaud  Evéque  de  Séez,  * 
François  Malherbe ,  Jean-François  Sa  rrayn ,  Fran- 
çois de  Metel  ficur  de  Boijrobett ,  Pierre  Patris, 
Tanaquil  le  Fevre ,  Gilles- André  de  la.  Roque ,  Jean 
Renaud  ficur  de  Segrais,  Daniel  Huet  Evcquc  d'A- 
vranches ,  &  Pierre  Varignon ,  font ,  entr'autres  , 
ceux  dont  le  mérite  a  fait  le  plus  de  bruit  dans  le 
monde.  On  peut  voir  l'abrégé  de  la  vie  de  la  plu- 
part de  ces  illuftres ,  dans  le  livre  de  M.  Huer  , 
intitulé  les  origines  de  la  ville  de  Caen. 

Au  relie  ,  il  n'eft  pas  bien  certain  que  Nicolas 
Orefme  ,  non-plus  que  pluficurs  autres  de  ces  grands 
hommes  que  nous  venons  de  nommer  ,  fut  origi- 
naire de  la  ville  de  Caen  ;  mais  du  moins  il  n'eft 
pas  douteux  qu'il  prît  naiifànce  aux  environs  de  la 
ville  de  ce  nom  ,  car  il  y  a  encore  plufieurs  perfon- 
ncs  du  nom  à'Orefme  non-feulement  à  Cacn  ,  mais 
encore  dans  la  paroiiTe  de  Chinchamps ,  qui  n'en  eft 
qu'à  trois  lieues  (  1.  S.  S.  E.  ).  Orefme  fut  Do&eur 
de  la  faculté  de  théologie  de  Paris ,  Grand-Maître 
du  collège  de  Navarre ,  Précepteur  du  Roi  Charles 
V. ,  Evéque  de  Lizieux  ,  &c.  U  mourut  en  t  }8x. 
On  lui  attribue  ,  entr'autres  ouvrages  ,  une  verfioa 
françoife  de  la  Bible  ,  qui  eft  à  la  bibliothèque  du 
Roi  ;  mais  cette  traduction  eft  conftamment  de 
Guyar  des  Moulins. 

Jean  Bertaud,  Evéque  de  Sécz  ,  que  quelques- 
uns  font  originaire  de  Coudé  dans  le  Perche ,  d'au- 
tres de  Condé  fur  Noireau ,  &  d'autres  de  Bayeuxt 
étoit  indubitablement  de  Caen,  félon  M.  de  Se- 
grais. Ce  fçavant  affure  que  Bertaud  étoit  né  à 
Caen  ,  dans  la  maifon  qui  fait  face  au  carrefour  de 
St.  Sauveur  ,  &  ou  demeure  Cavelier ,  Imprimeur 
du  Roi ,  qui  en  a  hérité  de  fes  ayeux.  Le  témoigna- 
ge de  M.  de  Segrais  fe  trouve  confirmé  de  prouvé 
par  M.  Huet ,  dans  fes  origines  de  la  ville  de  Caen. 
Bertaud  mérita  l'eftime  du  Roi  Henri  III. ,  de  Ca- 
therine de  Medicis  dont  il  fut  le  premier  Aumônier, 
ck  du  Roi  Henri  IV.  à  la  converfion  duquel  il  con- 
tribua beaucoup.  U  mourut  le  6.  ou  le  8.  de  Juin 
161 1.,  à  60.  ans  ou  environ.  U  fut  ami  de  Ron- 
fard  ck  de  Defportes ,  ck  les  furpafla  dans  fes  poé- 
ficî  ,  qui  roulent  prefque  toutes  fur  des  fujets  de 
piété.  Le  Cardinal  du  Perron  les  trouvoit  polies  & 
ingénieufes ,  quoiqu'il  s'y  trouve  un  grand  nombre 
de  pointes  dans  le  goût  de  Sencque.  Bertaud  a  fait 
entr'autres  ,  des  couplets  de  chanfon  dont  la  mo- 
rale eft  fi  pure  &  fi  fine  ,  que  des  écrivains  fameux 
n'ont  pas  fait  difficulté  d'employer  celui-ci  dans 
leurs  commentaires  fur  Job. 

Filiclté  péfjée 

Qui  ne  ptut  revenir  , 

Tumtxnt  de  ms  feafie  , 
Que  n'ai- je  en  te  perdant  ,  perdu  le  fikvenh  I 

Hélas  !  Il  ne  ne  repe 

De  mes  contentements 

Qu'un  foirvcnir  fùnefie 
Qui  me  les  convertit  à  toute  heure  e»  tourment/. 

Le  fin  plein  dinjuftice  , 

M' ayant  enfin  rtndu 

Ce  rtjle  un  pur  fupplice  , 
?c  finis  heureux,  fifawis  plus  perdu. 

Gilles-André  de  la  Roque ,  ficur  de  la  Lontiere  , 
naquit  d'une  famille  noble ,  dans  la  paroiïïë  de  Cor- 
tnelles,  à  une  bonne  demi-lieue  E.  S.  E.  de  Caen. 
Il  avoir  une  mémoire  prodigieufe.  S'étant  appliqué 
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&  t'hiftoire  &  à  la  généalogie ,  il  y  fit  de  grands  pro- 
grès. Le  peu  de  ménagement  qu'il  eut  pour  certai- 
nes familles ,  lui  attira  des  ennemis  &  des  chagrins. 
En  1661.  il  donna  au  public  l'hiftoire  de  la  maifon 
d'iïarcourr,  en  quatre  volumes  in-folio  :  c'eft  le 
plus  confidérable  de  Tes  ouvrages.  Les  autres  font 
un  traité  du  ban  &  de  l'arriere-ban ,  in-ia.;un 
traité  fçavant  &  curieux  de  la  nobleflè  &  de  fes  di- 
verfes  efpeces  ,  1/1-4°.  ;  un  traité  de  l'origine  &  des 
fondateurs  d'ordre  ,  in-i  a.  j  un  traité  des  noms  & 
furnoms  ,  auffi  2.  11  mourut  à  Paris  en  1686. , 
à  88.  ou  90.  ans. 

Jean  Renauîd  ,  fieur  de  Serrais ,  l'un  des  40. 
de  l'académie  françoife ,  étoit  de  Caen.  Ce  fut 
un  gentilhomme  fameux  par  la  beauté  de  fon  efprit 
6c  par  la  droiture  de  fon  cœur.  11  parti  une  partie 
de  fa  vie  à  la  cour  de  mademoifelle  d'Orléans- 
Montpenfier ,  &  fe  retira  enfuite  à  Caen  où  il  épou- 
fa  une  riche  héritière ,  fa  parente.  Depuis  fa  retrai- 
te, fa  maifon  devint  le  rendez-vous  ordinaire  des 
gens  de  lettres  de  cette  ville ,  ainfi  que  des  plai- 
deurs de  bonne  foi  :  ces  derniers  s'adreffoient  à  lui 
avec  la  plus  grande  confiance  ,  &  il  arrivoit  très- 
fouvent  qu'il  terminoit  leurs  différends  à  l'amiable. 
L'cftime  finguliere  qu'il  avoit  pour  Malherbe  ,  le 
porta  à  confacrer  un  monument  particulier  à  la 
mémoire  de  ce  grand  homme.  A  cet  effet ,  il  fit 
faire  ck  élever  une  ftatuc  de  fix  pieds  de  haut  à  la 
façade  de  £a  maifon.  Au-deiTous  de  cette  ftatue  il 
fit  graver  les  vers  fuivants,  fur  un  marbre  noir. 

AdiUterbe ,  de  U  France  éternel  orntmtnt , 
Peur  rendre  hortmAge  à  U  mémoire , 
S  ter  «li  enchanté  de  t*  fjoire  > 
Te  ctnfdcre  et  monument. 

Après  avoir  mené  une  vie  également  douce  & 
agréable  ,  Stgrais  termina  fa  carrière  ,  fîncérement 
regret  de  fes  concitoyens  ,  le  25. Mars  1701.,  à  76. 
ans.Onade  lui,  entr'autres ouvrages  ,  la  traduction 
en  vers  français  de  l'éneïde  &  des  géorgiques  de 
Virgile  ;  des  églogues ,  &c. 

Pierre  Vari»non,  Prêtre  ,  Lecteur  en  philofophie 
grecque  &  latine  au  collège  Royal ,  &  de  mathéma- 
tique au  collège  Mazarin  ,  penfionnaire  de  l'acadé- 
mie Royale  des  feienecs,  membre  de  la  fociété  Roya- 
le de  Londres,  Se  de  l'académie  de  Berlin,  étoiede 
Caen.  Il  mourut  fubitement  a  Paris  le  13.  Décem- 
bre 1711.,  à  67.  ans.  M.  de  Varignon  étoit  très- 
laborieux  ,  comme  il  paroit  par  les  mémoires  dont 
il  a  rempli  les  recueils  de  l'académie  des  feiences. 
Mais  on  a  remarqué  avec  étonnement  qu'un  auffi 
grand  mathématicien  n'ait  jamais  travaillé  qu'en 
fécond ,  &  d'après  tantôt  l'un  ,  tantôt  l'autre ,  fans 
s'ouvrir  jamais  de  nouvelles  carrières. 

Michel  Lafne  étoit  auffi  de  Caen.  Ce  fut  un  des 
plus  fameux  graveurs  du  ficelé  dernier.  Il  a  gravé 
beaucoup  de  morceaux  de  fon  invention  ,  &  quel- 
ques autres  d'après  Raphaël ,  Paul  Vérone  je  ,  Ru. 
bens ,  Anntbal  Caracke  ,  &c.  Il  excelloit  fur-tout  à 
exprimer  les  pafiïons ,  &  travaiiloit  d'une  grande 
viteffe.  Comme  c'eft  a  nos  défauts  que  nous  de- 
vons quelquefois  l'excellence  de  nos  talents ,  on  rc- 
marquoit  que  Michel  Lafne  ne  travaiiloit  jamais 
auffi  heureufement  que  lorfqu'il  étoit  entre  deux 
vins.  Il  mourut  à  Paris  en  1667.,  à  foixante  & 
douze  ans. 

Le  fameux  Pcre  Charles  Foret'  naquit  le  4.  Sep- 
tembre 1675.,  dans  la  parouTe  de  Vendes  (à  1. 
E.  S.  E.  de  Caen) ,  d'une  famille  honnête  &  bien 
alliée.  U  fe  fit  Jéfuite  le  8.  Septembre  1691. ,  & 
mourut  dans  le  collège  de  Louis-lc-Grand  à  Paris , 
le  11.  Janvier  1741-,  à  76.  ans.  Il  avoit  profeffé 
long-temps  la  rhétorique ,  dans  le  collège  que  nous 
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venons  de  nommer ,  avec  la  réputation  d'un  habile 
rhéteur ,  d'un  grand  orateur ,  d'un  grand  poète ,  & 
d'un  auffi  parfait  honnête  homme  qu'il  y  en  eut 
jamais  dans  fa  compagnie. 

Marie  le  Cauchois ,  penfionnaire  de  l'académie 
de  mufique  ,  &  la  même  qui ,  en  qualité  de  pre- 
mière actrice ,  a  fait  long-temps  les  délices  de  la 
cour  &  de  la  ville  ,  étoit  d'une  bonne  famille  de 
Caen.  Elle  mourut  à  Paris  le  8.  Novembre  1718., 
à  70.  ans  ou  environ  ,  &  fut  enterrée  à  St.  Euftache 
le  10.  du  même  mois.  Jamais  perfonne  n'a  poftedé 
à  un  plus  haut  degré  de  perfection  le  bon  goût  du 
chant  Ôc  de  la  belle  déclamation.  Elle  avoit  quitté 
le  théâtre  en  1698.  ,  &  le  feu  Roi  l'avoir  gratifiée 
d'une  penfion  de  1  joo.  liv.  fur  l'opéra. 

Avec  autant  d'efprit  &  de  goût  qu'en  ont  commu- 
nément les  habitants  de  la  ville  de  Caen ,  il  eût  été 
bien  furprenant  qu'il  ne  fe  fût  pas  formé  une  aca- 
démie de  belles-lettres  en  cette  ville ,  dès  les  pre- 
miers temps  où  cette  forte  d'établiflément  fut  au- 
toriféedans  le  royaume.  Vers  l'an  165a.  plufieurs 
perfonnes  d'efprit  &  de  fçavoir  s'étant  propofecs  de 
cultiver  de  concert  les  belles-lettres ,  elles  convin- 
rent de  s'affembler  régulièrement  tous  les  lundis 
chez  M.  de  Brieux  :  tel  fut  le  commencement  de 
l'académie  de  Caen.  Cette  académie  fut  d'abord 
compofée  de  très-habiles  gens ,  parmi  lefquels  fo 
trouvoient  M.  Huer ,  le  même  qui  fut  depuis  Evê- 
que  d'Avranches  &  Sous-Précepteur  du  Daupbia 
fils  de  Louis-le- Grand  ;  M.  de  Segrais  ,  M.  Bo- 
chart  &  M.  Morin. 

Après  la  mort  de  M.  de  Brieux ,  arrivée  en  1 674.  , 
M.  de  Matignon  ,  Lieutenant-Général  de  la  pro- 
vince de  Normandie,  donna  un  afyledans  fon  hôtel 
à  l'académie  des  belles-lettres ,  dont  il  elt  queftiotu 
Ce  Seigneur  étant  mon  ,  le  fameux  M.  de  Segrais 
de  l'académie  françoife ,  qui  s'étoit  retiré  à  Caen, 
fa  patrie ,  fournit  à  l'académie  de  cette  ville  un  ap- 
partement très-propre  pour  fes  aflemblées.  M.  de 
Segrais  ayant  à  fon  tour  payé  le  tribut  à  la  nature  , 
l'académie  prit  de  nouveaux  arrangements  pour  fe 
foutenir  ,  oc  au  mois  de  Janvier  de  l'an  1705.  elle 
obtint  des  lettres-patentes  du  Roi  qui  i'érigent  en 
compagnie  réglée  &  rendent  fon  établiffèment  foli- 
de.  Cette  académie  eft  compofée  de  l'Lvéque  dio- 
céfain ,  protecteur  ;  de  l'Intendant  de  la  généralité 
de  Caen,  vice-protecteur;  de  30.  ou  3a.  Académi- 
ciens ordinaires  ,  d'un  Académicien  honoraire  ,  de 
cinq  Académiciens  furnuméraircs  ,  &  d'un  certain 
nombre  d'aflbciés. 

Quelques  fujets  de  l'académie  des  belles-lettres 
de  Caen  ,  animés  d'un  goût  particulier  pour  la  phy- 
fique  &  les  mathématiques,  formèrent  en  1664. 
une  petite  académie  des  feiences.  Cette  nouvelle 
académie  s'aûembla  d'abord  chez  M.  Huet ,  de  en- 
fuite  chez  M.  de  Graindorge.  Les  exercices  de  cet- 
te fociété  fe  continuèrent  jufqu'en  166?.  avec  un 
très-grand  fuccès  ;  mais  M.  de  Graindorgc  étant 
mort  en  1676. ,  l'académie  des  feiences  dont  il  eft 
queftion ,  fe  diffipa  entièrement ,  ôt  depuis  ce  temps 
elle  n'a  point  été  rétablie. 

La  généralité  de  intendance  de  Caen  ,  l'une  des 
trois  qui  divifent  la  province  de  Normandie ,  eft 
bornée  au  N.  &  à  l'O.  par  l'Océan ,  à  l'E.  par 
la  généralité  d'Alencon  ,  ck  au  S.  par  celle  de 
Tours  ck.  de  Rennes.  Elle  s'étend  entre  le  quinziè- 
me degré  41.  minutes  &  le  dix-feptieme  degré  $7. 
minutes  de  longitude,  &  entre  le  quarante-huitième 
degré  27.  minutes  &  le  quarante-neuvième  degré 
4j.  minutes  de  latitude.  Elle  comprend  le  Cotan- 
tin  ,  l'Avranchin ,  le  Eeffin  ,  le  Bocage  ,  la  cam- 
pagne de  Caen ,  &c.  Elle  a  2?.  lieues  de  longueur 
fur  ao.  de  largeur  :  ce  qui  peut  être  évalué  à  4$o. 
lieues  quarrées. 
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VWISION  ET  DÉNOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  ET  INTENDANCE  DE  CAEN. 


BeQions.  Paroi/Tes. 

Avrtoches  99  . 

B'FUX  187  . 

Caen  «36  . 

Carentan  94  . 

Coûtances  ijd  . 

Mortain  .    .    .    .    .    »    .    84  . 

Saint-Lo  100  . 

Valogoe  >7$  . 

Vire   .    .    ♦    .  ....11$. 

9  Total  ta ?6 


UVO 

•  "»4I 
.  17901 
.  10361 
.  10013 
.  x»6t$ 

•  «4984 

.  11989 

•  Mt49 
15670$ 


Tailles. 

.  1080$ 1 

•  »4»74<> 
.  160114 

•  7979$ 
.  165310 
.  151818 
.  149150 
.  160890 

•  1 7c  1 1 5 

1 189193 


Ames. 
$47'$ 

89480 
m$8j 

50030 
11307$ 

74870 

71160 
109945 
"<74$ 
791705 


Familles 
nobles. 

t>VNJ 
.  160 
.  4$o 

•  $9$ 
.  laa 

•  1*7 
.109 

•  $64 
.  4«» 
.  191 

3*3» 


Nota.  i°.  La  petite  différence  qui  fe  trouve  en- 
tre le  nombre  de  feux  des  élections  d'Avranches  de 
de  Bayeux ,  tel  que  nous  le  donnons  ici ,  &  ce- 
lui que  nous  avons  rapporté  dans  notre  premier 
vdam;  ,  fous  les  mots  particuliers  d'Avranches  de 
de  Bajeax  ,  vient  de  ce  qu'il  nous  a  été  adreffe 
depuis  ce  temps  ,  de  nouveaux  mémoires  qui 
augmentent  le  nombre  de  feux  de  l'élection  d'A- 
vranches ,  &  diminuent  de  quelques-uns  ,  ceux  de 
l'élection  de  Bayeux. 

i°.  Selon  certains  mémoires ,  la  population  de 
la  généralité  de  Caen  n'eft  portée  qu'à  511.  mille 
tco.  perfonnes  ,  ce  qui  fait  une  différence  de  168. 
mille  90$.  perfonnes  ou  environ  le  tiers  du  nom- 
bre de  79\.  mille  705.  que  nous  établirons.  Mais 
ce  dernier  nombre  eft  drefle  fur  des  mémoires 
dont  l'exactitude  nous  eft  très-connue ,  &  par  con- 
séquent nous  ne  faifons  nulle  difficulté  de  lui  doa- 
rr  la  préférence  h  tous  égards. 
Le  bureau  des  finances  de  Caen,  duquel  quel- 
ques-uns fuppofent  qu'on  ignore  le  temps  de  créa- 
tion, a  été  établi  au  mois  de  Janvier  1551. ,  en 
même  tems  que  le  Bureau  des  finances  de  Rouen , 
&  il  eft  compofé  d'un  pareil  nombre  d'officiers  , 
c'eft-à-dire  ,  de  vingt-fix  fujets  ,  y  compris  les 
Gens  du  Roi  &  le  Greffier. 

Pour  ce  qui  concerne  les  importions  ,  il  eft  à 
remarquer  qu'elles  fe  lèvent  dans  la  généralité  de 
Caen  ,  de  la  même  manière  que  dans  les  autres 
pays  d'élection.  A  cela  nous  devons  ajouter  que 
la  taille  eft  perfonnclle  &  non  réelle  dans  toute 
l'étendue  de  la  généralité  dont  il  eft  queftion. 
Hous  allons  donner  un  état  des  charges  qui  font 
impofées  ou  fe  perçoivent  habituellement  fur  cette 
généralité. 

1*.  La  taille  1189101  li». 

i°.  Le*  oftenftle»  ,  fltc.  875948 

)•.  La  capitation  811 $40 

4*.  Le»  droit»  d'aide»  94f°oo 

t».  Le»  gabelle»  &  l«  regrat  466500 

«"".  Le  contrôle  de»  exploit»  ....  80650 
f.  Le  papier  marque1  ôt  le  parchemin  timbré     9  $840 

8*.  Le  tabac  •   ■  1000000 

9'.  Le  domaine  4  le»  forft»  160000 

10*.  Le»  décime»  ordinaire»  ôr  extraordinaire» 

do  clergé  140000 

f  i».  Le»  affaire»  extraordinaire» ,  telle»  qae  le 

vingtième ,  ficc   .   .  400000 

Total  6}6$6o9liv. 

Entrons  à  préfent  dans  quelque  détail  touchant 
Je  commerce  ,  tant  aaif  que  paffif  ,  qui  fe  fait 
dans  la  généralité  de  Caen.  Nous  obfcrvons  d'a- 
fiord  qu'il  s'en  faut  de  beaucoup  que  ce  commerce 
aprroche  de  celui  qui  concerne  particulièrement 
la  généralité  de  Rouen,  dont  celle  de  Caen  eft 


Le  commerce  de  l'élection  de  Caen  confifte 
principalement  en  draps,  lingertes  &  toiles, dont 
la  plus  grande  partie  fe  fabrique  dans  les  élec- 
tion de  Vire  ,  Falaife  &  Argentan ,  d'où  les  mar- 
chandifes ,  ainll  que  les  denrées  ,  font  appor- 
tées par  charrois  à  Caen  ;  ce  qui  coûte  confidé- 
rablement ,  &  coûterait  fort  peu  de  chofe  ,  il 
la  rivière  d'Orne ,  qui  traverfe  le  pays ,  étoit  na- 
vigable. On  a  projetté  plufieurs  fois  de  rendre 
telle  cette  rivière,  mais  on  n'en  eft  jamais  venu 
à  l'exécution.  Perfonne  cependant  ne  doute  qu'une 
pareille  entreprife  ne  fût  également  avantageufè  de 
facile  à  exécuter. 

Le  commerce  de  l'élection  de  Bayeux  n'eft 
pas  plus  confidérable  que  celui  de  l'éleftion  de 
Caën.  On  remarque  cependant  que  la  ville  de 
Bayeux  n'étant  éloignée  que  de  deux  lieues  de 
l'Océan,  ilferoit  aifé  d'en  faire  une  ville  fort 
marchande. 

Ifigny  eft  le  feul  bourg  de  l'élection  de  Bayeux 
où  il  fe  faiTe  un  commerce  confidérable ,  de  qui  ne 
fouffre  aucune  interruption  dans  l'année.  Ce  com- 
merce ,  qui  eft  très-utile  à  tous  les  pays  voifios  , 
confifte  principalement  en  beurre  de  en  cidre. 
Il  s'étend  auffi  fur  d'autres  anicles ,  tels  que  font 
les  poids  verds  ,  les  greffes  &  petites  fèves  ,  la 
cire  jaune  ,  le  miel ,  les  plumes  à  lits  ,  les  fuifs  de 
les  viandes  falées.  Les  beurres  font  voitures  à 
Ifigny ,  non-feulement  des  paroiffes  voifines  de  ce 
bourg,  mais  encore  des  bourgs  de  des  villes  que 
nous  allons  nommer.  De  Carentan  ,  le  lundi  ; 
de  Cerify ,  le  mercredi  ;  de  Trevieres ,  le  ven- 
dredi ;  de  Montebourg  ,  de  Bourguais  de  de  Maify, 
le  famedi  ,  de  les  autres  jours  de  la  femaine  ,  de 
Vallogne  ,  de  Cherbourg ,  de  St.  Lo ,  de  Thori- 
gny ,  de  Taify ,  de  Mortain  ,  d'Avranches  de  autres 
lieux.  Depuis  la  St.  Martin  jufqu'à  la  fête  de  l'Af- 
cenfion ,  ces  beurres  font  transportés  à  Paris  fur 
des  chevaux  ,  fans  être  falés.  Mais  depuis  ce  temps 
jufqu'à  la  St.  Martin  ,  ils  font  tranfportés ,  fondus 
de  falés  à  Ifigny  avec  le  fel  blanc  qui  y  eft  en  ufage. 
On  les  met  pour  cet  effet  dans  des  pots  degrais  00 
dans  des  tinettes  de  bois.  Etant  ainfi  préparés,  on  dé- 
pote ces  pots  ou  tinettes  dans  des  magauns ,  pour  le 
compte  des  marchands  de  Paris ,  de  Rouen  de  de  St. 
Vallery-fur-Somme.  Ces  marchands  ont  leurs  com- 
mijfionnaires  à  Ifigny  ,  de  ceux-ci  leur  envoient  du 
beurre  à  mefurc  qu'ils  en  demandent.  On  eftime 
qu'année  commune  ,  il  fe  falc  à  Ifigny  tooooo.  pots 
de  beurre  qui  produifent  environ  1500000.  liv. 

Les  cidres  viennent  de  St.  Cremont  de  des 
paroiffes  voifines  d'Ifigny.  Le  plus  excellent  eft  ce- 
lui qu'on  tire  de  Blagny ,  à  1. 1.  de  demie  S.  E.  d'I- 
figny. Montebourg,  Trevieres,  Maify  de  quelques 
autres  lieux  du  voifinage  fourniffent  les  fuifs.  Le 
miel  de  la  cire  viennent  du  pays  de  Bocage.  Les 
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marais  du  Cotcntin  donnent  la  plume  pour  les  lits. 

Indépendamment  des  denrées  que  nous  venons 
de  nommer  ,  il  fe  vend  à  Ifigny  beaucoup  de  boeufs 
&  de  moutons  ,  qu'on  envoie  à  Neubourg  pour 
Paris  &  autres  lieux  ,  &  à  Beaumontpour  Rouen, 
Je  Havr^-de-Grace ,  &c. 

Le  climat  de  l'élection  de  Bayeux  eft  aflvz 
tempéré,  mais  un  peu  humide.  Le  pays  eft  plan- 
te des  pommiers  ,  du  fruit  defquels  on  fait  les  ci- 
dres dont  une  partie  fe  confomme  fur  les  lieux ,  fie 
le  relie  eft  voituré  par  mer  &  par  la  Seine  à  Rouen 
&  à  Taris.  En  général  ,  cette  contrée  eft  allez 
ftérile ,  excepté  vers  la  mer ,  où  il  y  a  des  prairies  & 
des  pâturages. 

Le  principal  commerce  de  l'élection  A'Avran- 
ches  ,  confifte  eu  lins  fie  en  chanvres  que  le  pays 
produit  en  abondance.  On  y  recueille  aufli  quan- 
tité de  cidres  qui  fe  débitent  à  Granville  ,  à  St. 
IVIalo  &  ailleurs.  Sur  le  bord  de  la  cote  ,  on  fait 
du  fel  blanc  dans  quelques  paroifles  de  cette 
élection. 

Nous  avons  jugé  à  propos  ,  de  rappellcr  fie  de 
répéter  même  ici  quelques  détails  concernant 
les  élections  de  Bayeux  Se  d'Avranches  ,  dont  nous 
avons  traité  en  particulier  dans  le  premier  volume 
de  notre  ouvrage  ,  parce  que  cela  ne  peut  qu'épar- 
gner de  peines  à  nos  Lecteurs.  D'ailleurs ,  il 
nous  a  paru  à  propos  de  réunir  fous  le  même  coup 
d'oeil ,  tout  ce  qui  appartient  à  la  généralité  de 
Caen  ,  dont  ces  deux  élections  font  partie,  l/oyt \ 
Avranchcs  &  Bayeux. 

Pour  ce  qui  concerne  le  commerce  de  l'élection 
de  St.  La  ,  on  remarque  que  ce  commerce  con- 
fifte  principalement  en  ferges  fie  razes  qui  fe  fa- 
briquent dans  la  ville  ,  chef-lieu  de  l'élection. 
Ces  étoffes  font  de  très-bon  ufage.  Le  débit  s'en 
fait  aux  foires  de  Caen  &  de  Guibray  ;  &  le  fur- 
plus  eft  tranfporté  à  Paris,  à  l'exception  d'une  pe- 
tite quantité  qui  pafle  en  Bretagne.  Au  refte  , 
la  fabrique  dont  il  eft  queftion ,  eft  cerclée  l'une 
des  plus  coniidérables  du  royaume  :  elle  occupe 
deux  mille  perfonnes  ou  environ. 

Outre  les  étoiles ,  on  prépare  aufli  à  St.  Lo  des 
cuirs  de  vache,  appelles  vulgairement  de  l'empeigne, 
fie  qui  fervent  à  faire  le  deftiis  des  fouliers.  Ces 
cuirs  font  connus  dans  tout  le  royaume  fous  le 
noin  de  vacJie  de  St.  Lo.  Ils  fc  débitent  aux  foires 
de  Caen  &  de  Guibray. 

A  ce  que  nous  venons  de  dire  touchant  le  com- 
merce de  l'élection  de  St.  Lo ,  il  convient  d'ajou- 
ter qu'il  fe  vend  aux  marchés  de  cette  élection , 
des  helliaux  maigres  ,  que  les  marchands  mènent 
enfuite  dans  le  Cotantin  &  ailleurs  ,  pour  les  fai- 
re engraifler.  On  y  vend  aufli  des  chapons  fie  des 
poulardes  grafles  ,  qu'on  tranfporté  à  l'aris  ;  ce  qui 
rapporte  quelqu'argent  au  pays ,  de  même  qu'une 
certaine  efpccc  de  beurre  qu'on  porte  à  lligny  , 
fit  qu'on  mêle  avec  celui  de  Cotantin  ,  &  avec  le 
beurre  du  Berlin,  qui  font  trop  gras,  &  qui  fans 
ce  mélange  ne  pourroient  être  gardés  long-temps. 
Ce  beurre  ainfi  mêle  eft  connu  fous  le  nom  de 
beurre  de  Bocage. 

Le  pays  qui  forme  l'élection  de  Carcntan ,  eft 
agréablement  varié  de  bois  ,  de  pâturages,  de 
terres  labourables  ,  d'arbres  fruitiers  fie  d'autre  cf- 
pece.  Le  climat  de  cette  contrée  eft  très-favora- 
ble aux  productions  de  la  terre.  Le  commerce 
le  mieux  établi  &  le  plus  avantageux ,  eft  celui  qui 
fc  fait  en  beurre  fie  en  beftiaux  tant  gras  que 
maigres. 

Le  commerce  qui  appartient  particulièrement  à 
l'élection  de  Valogne  ,  n'eft  rien  moins  que  foie 
impotant  ;  cependant  il  ne  laiflè  pas  que  de 
mériter  quelqu'attention. 
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Il  y  avoit  autrefois  à  Valogne  même  une  manu- 
faflurc  conGdérable  de  draps  ;  mais  aujourd'hui 
cette  manufacture  eft  réduite  prefqu'à  rien  ,  fie 
il  en  eft  de  même  de  plulieurs  autres  articles  de 
commerce  dont  le  chef-lieu  de  l'élection  étoit  le 
centre. 

Avant  la  dernière  guerre ,  le  petit  port  de  Cher- 
bourg (à  j.  1.  N.  O.  de  Valogne  )  étoit  capable  de 
recevoir  de  bâtiments  de  trois  cents  tonneaux  :  on  y 
conftruifoit -fie  on  y  équipoit  des  navires  marchands 
qui  navigeoient  le  long  des  cotes  de  France  & 
d'Angleterre  -,  ce  qui  procurait  quelqu'avantage  au 
pays.  Mais  dans  ces  dernières  années  ,  ce  port  a 
été  détruit  fie  prefqu'entiérement  comblé  par  les 
Anglois.  Cependant  on  ne  doute  pas  qu'il  ne 
foit  facile  de  le  rétablir.  11  en  réfulteroit  pour  le 
moins  autant  d'avantage  pour  les  Anglois  que  pour 
les  François. 

Les  habitants  de  la  Hoguc- St.-VTafr  (à  j.  I.  & 
quart  N.  E.  de  Valogne  ).  s'adonnent  principale- 
ment à  la  pêche.  Les  filles  &  les  femmes  y  fi- 
lent du  lin  6c  beaucoup  de  chanvre  pour  les  filets 
des  pécheurs  ,  ainfi  que  pour  les  voiles  &  les 
cordages  des  bateaux  du  pays.  Elles  filent  aufli 
de  la  laine  ,  dont  il  fe  fait  une  efpecc  de  drap 
qui  fert  à  habiller  les  hommes  de  cette  contrée. 

On  ramaflé  à  la  Hoguc  &  aux  environs  beaucoup 
de  varoeb  ou  vraief  ,  efpccc  d'herbe  marine  que 
la  mer  détache  des  rochers  &  qu'elle  jette  fur  le 
rivage.  Les  pêcheurs  font  fecher  le  vurech  en  été  , 
&  le  gardent  pour  le  br/iler  pendant  l'hiver  ,  an 
lieu  de  bois  qui  eft  très-rare  fur  cette  côte ,  quoi- 
qu'il loit  alfest  commun  dans  l'intérieur  du  pays. 
On  conferve  les  cendres  de  vartch ,  pour  les  en- 
voyer à  Rouen  &  ailleurs.  On  s'en  fert  aufli  pour 
engraifler  les  terres  ,  ainfi  que  du  vatecb  même. 
avant  qu'il  ait  été  réduit  en  cendres. 

La  Hoguc  eft  en  quelque  forte  ,  l'abord  de  tous 
les  navires  qui  entrent  dans  la  Manche ,  ou  qui 
en  fortent.  Cela  eft  caufe  que  le  commerce  ma- 
ritime de  ce  lieu  eft  afléz  bon.  Cependant  les  na- 
vires ne  font  ordinairement  qu'y  relâcher  pour  y 
attendre  les  vents  favorables ,  foit  à  la  rade  ,  ou 
dans  le  port  de  la  Hogue. 

A  St.  Waft  ,  il  fe  fait  un  petit  commerce  par- 
ticulier &  qui  eft  en  quelque  forte  indépendant 
de  celui  de  la  Hogue.  On  emploie  ordinairement 
à  ce  commerce  deux  navires  ,  une  crevette ,  fie 
vingt-deux  bateaux  pêcheurs.  11  confifte  en  la 
pèche  de  la  morue  verte  ,  qui  fe  fait  fur  le  banc 
de  Terre-Neuve,  oh  les  habitants  de  St.  NX  aft  en- 
voient tous  les  ans ,  les  deux  navires  ,  du  port  de 
quarante-cinq  à  cinquante  tonneaux.  Le  poiflbn 
qui  provient  de  cette  pêche  ,  eft  porté  à  Dieppe, 
au  Havre-dc-Grace  ,  ou  àHonfleur,  où  il  eft  ven- 
du. Les  deux  navires  viennent  enfuite  défarmer  à 
St.  Waft. 

Outre  la  pèche  fur  le  banc  de  Terre-Neuve ,  les 
habitants  de  St.W aft  font  aufli  celle  du  poiflbn  frais  . 
fie  ils  s'appliquent  encore  à  la  dreige  des  huîtres  fie 
au  petit  cabotage. 

La  crcvclle  va  ordinairement  avec  fon  left  à  la 
Rochelle ,  où  elle  charge  à  fret  pour  Dunkerque  , 
Calais  ,  St.  Vallery-fur-.Somme ,  Honfleur  ,  Rouen 
fie  Caen.  Les  fcls ,  les  vins  ôc  les  eaux-de-vie  , 
font  prefque  les  feules  marcltandifes  qu'elle  char- 
ge à  la  Rochelle.  Elle  retourne  ordinairement 
en  left  à  St.  Waft  ,  &  par  conféquent  elle  n'y 
porte  rien. 

Les  bateaux  pêcheurs  vont  à  Granville  &  àCan- 
caîe  pour  y  faire  la  pèche  de  la  dreige  aux 
huîtres.  Ils  y  font  le  premier  voyage  dans  Te  mois 
d'Avril  ;  &  en  Septembre  fit  Octobre  ,  le  fécond. 
Les  pêcheurs  portent  les  huîtres  chez  eux,  où 

ils 
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ils  les  parquent  dans  le  havre  ou  ance  de  St.  Waaft, 
devant^  le  village.  Enfuite  ils  chargent  de  nouveau 
tes  huîtres  dans  leurs  bateaux  ,  &  vont  les  vendre 
à  Dieppe  ,  au  Havre-de-Grace  ,  à  Honneur  &  à 
Rouen.  Quelquefois  ils  les  adreflent  même  direc- 
tement à  Paris.  Ce  commerce  dure  depuis  le  mois 
d'Octobre  jufqu'au  mois  d'Avril.  Dans  le  cas  où 
le»  bateaux  chargés  d'huîtres  à  l'écaillé  ,  arrivés  à 
Rouen  ,  veulent  porter  de  ces  huîtres  à  Paris  di- 
rectement ,  Us  font  obligés  d'en  laifler  les  deux 
tiers  à  Rouen  ;  c'eft-à-dire  ,  que  de  trois  bateaux 
qui  fc  trouvent  à  Rouen  chargés  d'huîtres ,  il  n'en 
peut  monter  qu'un  à  Paris  ;  &  s'il  n'y  a  qu'un  feul 
bateau ,  il  eft  obligé  de  laifler  les  deux  tiers  de 
fes  huîtres  à  Rouen  ,  &  ne  peut  porter  à  Paris 
que  le  tiers  de  fa  cargaifon. 

Saint-Waaft-la-Hogue  n'a  point  d'autre  com- 
merce avec  l'Angleterre  que  celui  des  homars 
(  grotTcs  écrevifles  de  mer  ).  Un  brigantin  de  ce 
royaume  fait  continuellement  le  voyage  de  St. 
Waaft,  depuis  le  mois  de  Mai  jufqu'à  la  St.  Michel , 
y  acheté  des  homars  ,  &  les  porte  à  Hambie  , 
dans  la  rivière  de  Southampton  (à  tt.  1.  N. 
un  quart  à  l'O.  de  St.  Waaft  )  ,  d'où  ils  font 
voitures  par  terre  à  Londres.  Ce  brigantin  refte 
à  la  rade  de  la  Mogue ,  ou  va  le  long  des  côtes  : 
&  les  bateaux  pêcheurs ,  depuis  Ravenoville  jus- 
qu'à Bctoville ,  portent  à  bord  les  homars.  Souvent 
ce  brigantin  envoie  lui-même  fa  chaloupe  à  bord 
des  bateaux  pour  acheter  les  homars.-  Cette  ro- 
caille fe  vend  à  la  douzaine ,  &■  à  la  mefure.  Chaque 
horoar  doit  avoir  neuf  pouces  depuis  la  tête  juf- 
qu'au nœud  de  la  queue.  Lorfque  les  homars  n'ont 
pas  cette  proportion  ,  on  en  donne  deux  pour  un. 
il  y  a  même  en  Angleterre  une  amende  décernée 
contre  ceux  qui  en  portent  au-deflbus  de  fept 
pouces.  Les  homars  ont  été  vendus  jufqu'à  7.  liv. 
10.  fols  la  douzaine.  Cela  dépend  de  l'abondance, 
&  de  l'agio  de  l'argent  qui  eft  tantôt  plus  de 
tantôt  moins  fort.  En  1750.  la  douzaine  des 
homars  ne  fut  vendue  pendant  quelque  temps  que 
cinquante  fols.  Au  relte  ,  on  prétend  qu'il  y  a 
eu  des  années  que  la  pêche  des  homars  a  produit 
jufqu'à  *4-  mille  livres. 

A  deux  lieues  de  la  Hogue  ,  entre  les  ifles  de 
St.  Marcou ,  fle  le  village  de  Ravenoville ,  à  une 
demi-lieue  de  ces  ifles  ,  &  à  une  demi-lieue  de 
terfe  ,  on  a  découvert  depuis  quelques  années  un 
endroit  fort  abondant  en  huîtres.  Aux  environs 
de  la  Hogue  ,  il  y  a  aufli  des  huîtres  de  reche  , 
que  les  pêcheurt  vont  pêcher  a  pied  &  à  la  main , 
lors  des  vives  eaux.  Cette  dernière  efpece  d'huîtres 
étoit  autrefois  aftez  abondante  ;  mais  aujourd'hui 
elle  eft  prefqu'entiérement  détruite ,  parce  qu'on 
n'a  pas  empêché  de  prendre  les  huîtres  pendant 
les  mois  de  Mai,  Juin,  Juillet,  6c  Août  qui  eft  le 
temps  du  fray.  On  allure  que  ces  huîtres  font  des 

meilleures   &  des   plus  délicates  qu'on  puifle 

manger. 

Depuis  la  pointe  du  fort  de  la  Hogue  jufqu'à 
Pifle  de  Tathion  s'étend  une  côte  de  roches  qui 
eft  ptefque  couverte  de  moules.  On  y  va  les  dreiger 
avec  de  petits  bateaux  lors  des  mortes  eaux  ;  & 
lors  des  eaux  vives  ,  la  côte  étant  découverte  , 
on  y  va  à  pied. 

Le  commerce  de  l'élection  de  Coûtances  eft  cer- 
tainement plus  confidérable  que  celui  de  l'élec- 
tion dont  nous  venons  de  parler  ,  parce  que  le 
port  de  Granville  met  les  habitants  de  cette  contrée 
plus  à  portée  de  fe  défaire  de  leurs  denrées  en 
échange  de  celles  dont  ils  peuvent  avoir  befoin. 
Pour  ce  qui  concerne  l'intérieur  du  pays  ,  il  y 
a  fur  le  bord  de  la  mer  quelques  pêcheries ,  qui 
fournuTent  dans  les  failbns  convenables  toute  îbrte 
Tome  II. 
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de  poûTons.  La  pêche  de  faumons ,  qui  fe  j 
Mor.chaton  fur  la  rivière  de  Sienne  ,  cft  élé- 
ment bonne  &  ûvantageulè.  Sur  les  côtes  mari- 
times ,  il  y  a  quelques  garennes  qui  fournifi.nt 
d'excellens  lapins  ,  qu'on  porte  à  Rouen  &  à 
Paris.  On  y  porte  aufli  de  cette  contrée  6c  de  l'in- 
térieur du  pays  ,  des  chapons  &  des  ponlardcs. 
Les  cidres  fe  débitent  à  Granville ,  St.  Malo  & 
en  Balte-Bretagne  ;  ils  font  réputés  les  meilleurs 
de  la  Baffe-Normandie.  Le  lin  6c  le  chanvre  font 
abondans  dans  l'éleétion  dont  nous  parlons  :  on 
les  fait  pafler  à  Granville  ,  ou  dans  le  pays  du 
Maine  6c  en  Anjou. 

Comme  c'eft  à  Granville  (à  5. 1.  &  tiers  S.  S. 
O.  de  Coûtances  )  que  fe  fait  le  meilleur  6c  le 
principal  commerce  de  l'éledrion  de  Coûtances  , 
amfi  que  nous  venons  de  le  dire  ,  cette  conftdé- 
ration  nous  déterroineroit  elle-feule  à  faire  con- 
noître  en  détail  ce  commerce ,  fi  nous  n'y  étions 
d'ailleurs  engagés  par  le  plan  que  nous  nous 
fommes  trace  ,  de  développer  les  différentes  brani 
ches  de  commerce  du  royaume ,  6c  en  particulier 
celles  qui  eonftituent  le  commerce  maritime. 

Commerce  intérieur.  \\  n'y  a  à  Granville  aucune 
forte  de  manufactures.  Les  hommes  vont  à  la  mer. 
Les  femmes  6c  les  filles  du  commun  font  em- 
ployées principalement  au  commerce  des  huîtres , 
oepuis  le  premier  de  Septembre  jufqu'au  dernier 
d'Avril.  Ces  femmes  font  diftribuées  par  efcouadeS , 
c'eft-à-dire  ,  qu'elles  s'aflocient  plulieurs  enfemblc! 
Elles  achètent  des  pêcheurs  les  huîtres  dont  elles 
ont  befoin  ,  les  ("gobent  t  ou  les  font  t'gober,  c'eft- 
à-dire  ,  nettoyer  ,  &  les  parquent  pour  la  con- 
fommation qu'elles  fe  propofent  d'en  faire  à  Paris, 
à  Rouen  &  autres  villes  du  royaume. 

Des  barques  ou  bateaux  de  Barfleur  (à  19.!. 
N.  N.  E.  de  Granville)  viennent  à  Granville  pour 
y  acheter  des  huîtres  en  pierre  ,  foit  des  pécheurs 
à  mefure  qu'ils  arrivent  de  la  mer ,  foit  des  femmes 
de  la  ville.  Les  maîtres  de  ces  barques  6c  bateaux 
font  egober  les  huîtres  qu'ils  ont  achetées  ,  les 
parquent  dans  le  port  jufqu'à  ce  qu'ils  aient' leur 
charge  ,  &  les  portent  enfuite  les  uns  à  Dieppe 
pour  la  deftination  de  Paris ,  &  les  autres  chez  eux 
où  ils  les  parquent  aufli  pour  Paris. 

Les  femmes  de  Granville  écaillent  également 
des  huîtres  tant  pour  la  confommation  du  lieu 
que  pour  celle  qu'en  font  des  marchands  forains 
qui  viennent  acheter  ces  huîtres  pour  les  porter 
fur  des  chevaux  à  Paris  &  autres  villes  du  royaume. 

On  marine  aufli  des  huîtres  pour  Paris  6c  autres 
lieux  ,  6c  pour  la  confommation  des  habitants. 

Cette  pèche  occupe  un  grand  nombre  de  perfon- 
nes ,  &  fait  vivre  tout  le  menu  peuple  de  Granville. 
On  eftime  qu'année  commune  elle  produit  environ 
cinquante  mille  livres.  Pour  faire  cette  fomme  , 
il  faut  cinq  cents  mille  douzaines  d'huîtres,  à  deux 
fols  la  douzaine. 

Commerce  maritime.  11  confifte  principalement 
en  celui  qui  provient  de  la  pêche  de  la  morue 
feche  à  la  Grande  -  Baye  ,  à  l'Ifle-Royale  6c  à 
Gafpée  ;  &  de  la  pèche  de  la  morue  verte  fur  le 

f;rand-banc  de  Terre-Neuve.  Cette  dernière  eft 
a  plus  confidérable.  Le  furplus  du  commerce  de 
Granville  ne  forme  qu'un  objet  de  peu  d'im- 
portance ,  6t  confifte  dans  le  petit  cabotage  que 
font  à  la  côte  de  Bretagne  quelques  barques  , 
brigantins ,  gabarres  6c  bateaux.  Cette  cfpece  de 
cabotage  s'étend  aulfi  furies  côtes  de  Normandie; 
6c  outre  cela  il  embrafle  également  une  partie  du 
commerce  qui  fe  fait  aux  ifles  de  Gcrfay  6c  de 
Guemezey. 

Grjn<ie-B  tye  ,  riflc-Rmtc  ù  GjfpJ;.  Granville 
y  envoie  tous  les  ans  feize  navires,  pour  y  faire 
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la  pèche  de  la  morue  feche  ,  qu'on  nomme  vul- 
gairement pêche  de  terre  ,  parce  qu'elle  fe  fait 
«1  la  côte  par  des  bateaux  ,  dont  les  équipages  de 
chacun  font  de  trois  hommes. 

Les  équipages  des  navires  dont  nous  venons  de 
parler,  font  forts  à  caufe  de  la  quantité  de  monde 
qu'occupe  la  pêche.  Ils  font  tous  compofés  de 
matelots  clartés  ,  &  eng^és  au  cinquième  poiflbn. 
Avant  leur  départ  ,  ces  matelots  reçoivent  des 
avances  ,  qu'on  appelle  pat-de-vin  ,  &  qui  ne  leur 
font  point  précomptées  fur  leur  cinquième.  Les 
navires  en  queftion  vont  ordinairement  prendre 
leur  fel  &  les  uftenfilcs  de  pèche  à  St.  Malo. 

Ceux  qui  vont  à  la  Grande-Bayc ,  portent  fur 
leur  bord  des  bateaux  ,  pour  faire  la  pèche  à  la 
côte  ,  à  caufe  qu'il  n'y  a  point  d'habitations  dans 
ces  parages.  Ceux  qui  vont  à  Tille-Royale  ,  y  por- 
tent des  vivres  ,  fit  beaucoup  d'engagés  de  j6.  mois 
pour  l'uf.ige  de  la  colonie.  Bientôt  ces  engagés 
deviennent  pêcheurs  de  morue  au  tiers  ,  pour  les 
habitants  ;  &  dans  la  fuite  ils  deviennent  habitants 
eux-mêmes.  Les  navires  en  queftion  ,  qui  font 
leur  pêche  dans  les  parages  de  l'Ifle- Royale  ,  tro- 
quent fur  les  lieux-mêmes  l'excédant  de  leur  né- 
ceflaire  ,  en  morues  &  en  huile.  Ceux  qui  vont 
à  Gafpée  ,  Baye-de-Canada  ,  où  il  s'efï  formé 
quelques  habitations  ,  y  pafl'ent  auffi  des  engagés 
de  }6.  mois  ;  <Sc  pour  le  refte  ,  ils  pratiquent  à-peu- 
pris  la  même  chofe  que  les  navires  qui  vont  à 
rifle-Royale. 

Après  leur  pèche  ,  les  navires  qui  ont  du  canon 
vont  tous  ordinairement  à  Marfeille  pour  y  dé- 
charger leur  morue  feche  fit  leurs  huiles  de  poiflbn. 
Us  gardent  environ  les  deux  tiers  de  leurs  équi- 
pages ,  ou  le  nombre  d'hommes  qui  leur  cft  né- 
ce  (Taire  pour  fe  défendre  contre  les  Saletins  ,  & 
renvoient  le  furplus  par  les  petits  navires  :  c'eft 
ce  qu'on  appelle  la  jaque.  A  Marfeille  ils  chargent 
des  marchandifes  à  fret  ,  ordinairement  pour  le 
Havre-de-Gracc,  la  Rochelle  ,  Nantes  &  St.  Malo  ; 
mais  plus  communément  pour  le  premier  de  ces 
ports.  Ces  chargements  à  fret  fe  font  tant  pour 
le  compte  des  affréteurs ,  que  pour  celui  des  ar- 
mateurs. Us  font  enfuite  leur  retour  à  Granville  , 
pour  y  défarmer  ,  &  pour  y  acquitter  les  droits 
des  invalides. 

Les  autres  navires  moins  forts  viennent ,  après 
leur  pèche  ,  décharger  à  Granville-même  leur  mo- 
rue feche  &  leurs  huiles.  Quelques-uns  vont  à 
Bordeaux,  à  la  Rochelle  ,  à  Nantes  fie  à  St.  Malo  , 
mais  cela  eft  rare  :  ceux-ci  gardent  leurs  équi- 
pages pendant  le  cours  de  leurs  voyages.  Us  font 
leurs  retours  en  fcls  ,  en  vins ,  en  eaux-de-vie  , 
en  vinaigre  ,  en  goudrons  ,  en  brays  ,  en  refîne  fie 
autres  marchandifes  ,  dont  les  unes  font  utiles 
pour  la  vie  ,  fie  les  autres  pour  le  commerce.  Ces 
navires  défarment  à  Granville  ,  ainfi  que  les 
premiers. 

Terre-Neuve.  Il  part  tous  les  ans  de  Granville  , 
36.  ou  $8.  navires  qui  vont  fur  le  grand-banc 
de  Terre-Neuve  pour  y  faire  la  pèche  de  la 
morue  verte.  Les  équipages  de  ces  navires  font 
tous  compofés  de  matelots  clafTés  de  engagés  au 
cinquième  poiffon.  Avant  leur  départ,  ces  matelots 
reçoivent  des  avances  pour  pot-de-vin  ,  fit  ces 
avances  ne  leur  font  point  précomptées  fur  leur 
cinquième. 

Les  navires  en  queftion  vont  prendre  à  Brouage 
!e  fel  dont  ils  ont  befoin  pour  faler  le  poiflbn 
fur  le  banc  de  Terre-Neuve.  Leur  pèche  étant 
finie  ,  ils  viennent  décharger  leur  morue  verte  fit 
les  huiles  qui  en  proviennent ,  à  Honfleur  fit  au 
Havre-de-Gracc  ,  mais  plus  fréquemment  au  pre- 
mier de  ces  ports.  Quelques-uns  vont  décharger 
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à  Dieppe  ou  même  à  Granville  ,  mais  cela  eft 
rare.  Us  font  enfuite  leur  retour  à  Granville 
pour  défarmer,  &  y  apportent  des  pierres  de  mou- 
lage  fit  de  plâtre ,  pour  faire  des  meules  de  moulin  r 
ils  y  apportent  aufli  des  verres  de  vitre  ,  des 
planches ,  des  brays ,  des  lins  ,  du  chanvre  &  du 
goudron  pour  l'ufage  des  navires. 

La  Martinique.  Jufqu'en  1730.  Granville  n'avott 
fait  aucun  commerce  avec  cette  ifle;  mais  en  cette 
année  on  commença  par  y  envoyer  un  navire  , 
chargé  de  ta  morue  feche  qui  avoit  été  pêchée 
à  rifle-Royale.  L'équipage  de  ce  navire  étoit  au 
mois.  A  fon  retour  il  déchargea  à  St.  Malo  du 
fucre  brut  ,  du  fucre  de  tête  ,  du  fuerc  fin  ,  fie 
quelque  peu  de  coton  eu  laine  ,  qu'il  avoit  pris 
à  la  Martinique.  Enfuite  il  revint  avec  fon  lcft 
à  Granville  ,  où  il  défarma. 

Marfeille.  Granville  n'a  avec  Marfeille  d'autre 
commerce  que  celui  d'y  envoyer  des  navires  avec 
les  morues  feches  qui  proviennent  de  la  pêche 
qu'ils  ont  faite  a  la  Grande-Bayc ,  à  TIfle-Royale 
fie  à  Gafpée,  ainfi  que  nous  l'avons  remarqué  ci- 
devant.  Par  le  retour  de  ces  vaiffeaux  au  Havre- 
de-Grace  fie  ailleurs ,  Granville  tire  de  Marfeille 
des  favons  ,  des  huiles  ,  des  cotons  en  laine  fit 
filés ,  de  la  noix  de  galle  ,  de  l'alun  de  Rome  , 
des  prunes  de  Brignolle  ,  des  pruneaux  ,  des 
figues  ,  des  raifins ,  des  noifettes ,  des  anchois  , 
des  olives ,  des  câpres  ,  de  vins  mufeats  fit  autres 
liqueurs. 

Bordeaux.  On  n'y  envoie  aucun  bâtiment  en 
droiture  ;  mais  les  navires  de  la  pêche  de  la  morue 
feche  qui  y  vont  décharger ,  en  apportent  à  Gran- 
ville des  vins  ,  des  vinaigres  ,  des  caux-de-vie  . 
du  bray  ,  du  goudron  ,  de  la  poix  ,  de  la  réfine  , 
des  prunes  fie  autres  fruits  fecs.  Plufieurs  bâtiments 
de  Bretagne  ,  qui  vont  à  Bordeaux  ,  apportent 
aufli  à  Granville  de  ces  mêmes  marchandifes ,  fie 
retournent  chez  eux  avec  leur  left  fie  avec  quelque 
peu  de  cidre. 

La  Richellc.  Aucun  bâtiment  n'y  eft  envoyé 
non-plus  en  droiture  de  Granville.  Les  navires  de 
la  pèche  de  la  morue  feche  qui  y  vont ,  les  uns 
pour  y  vendre  leur  poiflbn  ,  fit  les  autres  pour 
déchargjr  les  marchandifes  qu'ils  ont  chargées  à 
fret  .\  Marfeille  ,  apportent  à  Granville  des  fels 
pour  la  filaifon  des  morues  vertes  fit  feches  :  ils 
apportent  aufli  des  vins ,  des  eaux-de-vie  fit  des 
liqueurs.  Quelques  barques  des  environs  de  la  Ro- 
chelle apportent  également  à  Granville  de  ces 
mêmes  marchandifes. 

Nantes.  Granville  en  tire  des  vins  fit  des  eaur- 
de-vie  ,  par  les  bâtiments  qui  y  vont  décharger 
leur  morue  fit  leurs  huiles. 

Brejl  fit  Châieaulin.  Quelques  barques  ou  ba- 
teaux de  Granville  vont  à  Chiteaulin  ,  dans  la 
baye  de  Brett  ,  ÔC  y  portent  des  cidres  ,  quand 
c'eft  lafaifon  de  cette  denrée.  Us  en  rapportent  de 
l'ardoife  fit  une  certaine  quantité  de  fardincs , 
ou  faumure. 

Morlaix,  Bofcof  &  autres  ports  de  Bretagne.  Les 
barques  fit  bateaux  de  Granville  y  portent  des  ci- 
dres ,  des  vinaigres  de  cidre ,  des  vans  à  vaner  le 
bled,  des  paniers,  des  chapeaux  de  paille  fie  au- 
tres chofes  en  ce  genre.  Ils  en  rapportent ,  dans  la 
faifon  ,  des  maquereaux  falés ,  des  barriques  vui- 
des ,  de  la  filalîc ,  du  lin ,  du  chanvre ,  de  la 
graifle  ou  vieux  oingt,  fit  autres  marchandifes. 

Quatre  ou  cinq  de  ces  bateaux  vont  aiiffi  dans  les 
mois  de  Mai,  Juin  ôe  Juillet,  faire  la  pêche  des 
maquereaux  dans  les  parages  de  Rofcof ,  foit  avec 
le  maner  ou  à  la  ligne.  Us  ajoutent  les  maquereaux 
qu'ils  pèchent ,  à  ceux  qu'ils  achètent ,  les  latent 
fur  les  lieux ,  fie  les  portent  enfuite  à  Granville. 
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Simt-Malo  (à  7.  I.  &  demie  S.  O.  de  Gran- 
ville). Six  ou  fept  bateaux  de  Granvillc  font  ordinai- 
itment  employés  au  trajet  de  cette  ville  à  celle  de 
St.  Malo  i  mais  il  n'y  a  rien  de  réglé  pour  cela.  Ils 
y  partent  les  perfonnes  &  les  marchandifes  qui  le 
préïentent  ,  «  ordinairement  des  toiles  ouvrées  de 
Marigny  &  autres  lieux  de  Normandie ,  des  cidres  , 
des  eaux-de-vie  de  cidre ,  de  la  morue  verte  &  fc- 
che ,  des  moutons  &  autres  denrées  du  pays,  par 
le  moyen  de  ces  bateaux ,  Granville  tire  de  St. 
Malo  des  vins  de  Bordeaux,  de  la  bière  ,  des  vins 
de  liqueur  ,  des  huiles ,  des  fromages  de  Hollande , 
des  pruneaux  ,  des  figues ,  des  raifins ,  des  aman- 
des ,  des  anchois  ,  des  câpres ,  de  la  raourue  verte 
&  feche ,  des  harengs  blancs ,  des  harengs  fors  , 
des  maquereaux  frais  &  falés ,  des  fardines ,  des  fa- 
voos  de  Marfeillc ,  des  cotons  en  laine  &  filés ,  de 
ta  poix  réfinc  ,  des  barils  de  bray  ,  &  des  toiles  à 
voiles. 

Baye  du  MontSaint-Michel  fjà  6. 1.  S.  de  Gran- 
ville). Quelques  gabarres  ou  bateaux  de  Granville 
portent  au  Groin  du  Sue  ,  finie  à  l'embouchure  de 
la  rivière  de  Genêts  ou  d'Avranches,  dans  le  fond 
de  la  baye  ,  du  moulage  &  des  vins  pour  Avranches 
&  autres  lieux  circonvoifins.  Ils  en  rapportent  du 
bois  à  bâtir  fit  à  brûler ,  du  bordage,  &  du  cidre 
quand  il  eft  rare  à  Granville. 

IJle  de Ckaujey  (à  3. 1.  &  demie  E.N.  E.de  Gran- 
ville). On  en  tire  pour  Granville ,  beaucoup  de  car- 
reaux ou  pierres  de  taille  ,  qui  fervent  à  bâtir  des 
maifons,  ainfi  que  pour  les  fortifications  &  les  ré- 
parations des  murailles  de  la  ville. 

Carnet.  11  vient  de  ce  lieu  à  Granville  quatre  ou 
cinq  petits  bâtiments  ,  par  an ,  qui  apportent  des 
bois  à  bâtir  des  navires  &  des  maifons.  Ils  appor- 
tent auffi  du  charbon  de  bois.  Ces  bâtiments  s'en 
retournent  chez  enx  avec  leur  left ,  &  y  portent 
quelque  peu  de  morue  verte  &  feche ,  une  cer- 
taine quantité  d'huile  de  poilTon ,  &  autres  den- 
rées ,  félon  les  fuifons. 

Barfleur.  Lcsbateauxdc  Barfleur  viennent  à  Gran- 
ville y  acheter  des  huîtres  en  pierre  ,  dont  ils  por- 
tent une  partie  à  Dieppe  où  ils  les  vundent ,  &  le 
refte  chez  eux  où  ils  les  parquent  pour  Rouen  & 
Paris. 

La  Horue.  Ceux  de  laHoguc  viennent  à  Granvillc 
pour  y  faire  la  pèche  de  la  dreige  aux  huîtres ,  &  les  y 
parquent,  ou  les  portent  enfuite  à  Rouen  ou  à  Paris. 

Caen.  Granvillc  ne  fait  par  mer  aucun  commer- 
ce avec  cette  viile.  Mais  elle  y  envoie  par  terre  du 
poilTon  frais ,  fec  &  falé.  Elle  en  tire ,  dans  le 
temps  des  foires  ,  des  draps  oc  autres  étoffes  de 
laine  &  de  foie ,  des  camelots ,  des  cuirs  ,  de  la 
mercerie  ,  des  épiceries  &  des  drogues. 

Honfleur.  Les  navires  de  Granville  qui  vont  à 
Terre-Neuve  ,  viennent  décharger  leur  morue  à 
Honfleur.  Il  en  rapportent  du  moulage  ,  du  lin ,  & 
quelques  barils  de  goudron. 

Rouen.  Il  vient  tous  les  ans  de  Rouen  à  Gran- 
ville un  ou  deux  bâtiments,  qui  apportent  du  mou- 
lage, des  bouteilles  de  verre  ,  des  verres-à-boire  , 
des  vins  ,  des  épiceries  &  des  drogues.  Ces  bâti- 
ments vont  enluite  à  la  Rochelle  ou  à  Bordeaux, 
pour  y  chercher  quelque  fret. 

Le  Havn-le-Grace.  Granvillc  ne  fait  avec  cette 
ville  d'autre  commerce  que  celui  qui  eft  occafionné 
par  fes  navires,  qui,  revenant  de  la  pèche  de  la 
rnourue  vei  :e  ,  vont  décharger  cette"  denrée  au 
Havre-de-Gracc.  Ces  mêmes  navires  en  rapportent 
en  retour  du  moulage,  dos  brays,  du  goudron, 
des  planches  de  pruliè  ,  des  fers  en  barre ,  des  cor- 
dages, des  ancres  de  rencontre,  des  kiims,  des 
lignes  a  morue  ,  des  briques  &  de  petits  carreaux  à 
paver. 
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Dieppe.  Tous  les  ans  une  ou  deux  barques  Vout 
de  Granville  à  Dieppe  ,  pour  y  porter  des  huîtres 
en  pierre  ;  &  deux  autres  barques  de  Dieppe  vien- 
nent à  Granville  pour  y  charger.  Par  ces  occafions  (  ^ 
Granville  tire  de  Dieppe ,  du  hareng  blanc  &  foret, 
des  graines  de  lin  ,  des  verres  à  vitre ,  &  de  la  po« 
terie  de  terre. 

Calais.  11  vient  ordinairement  tous  les  ans  à  Gran- 
ville un  ou  deux  bâtiments  de  Calais ,  qui  y  appor- 
tent de  la  graine  de  lin  ,  &  des  harengs  blancs  6c 
forets.  Ces  Datiments  font  leur  retour  chez  eux  avec 
une  certaine  quantité  d'huîtres  en  pierre. 

Hollande.  Granville  y  envoie  ordinairement  par 
St.  Malo,  &  quelquefois  par  Calais,  des  peaux  de 
parchemin  neuf,  &  des  toiles  à  fas  ck  à  falïer  la  fa- 
rine. On  en  tire  pour  Granville  ,  de  la  quincaillerie 
qui  lui  vient  par  les  mêmes  ports  que  nous  venons 
de  nommer. 

IJle  s  de  Ger\ey  {y  de  Guerne\cy.  Un  certain  nom- 
bre de  petits  bateaux  de  Granville  fait  le  commerce 
à  cesifles.  Ces  bateaux  y  portent  des  toiles  de  Nor- 
mandie, de  la  batterie  de  cuivre  ,  ou  d'airain  de 
Ville-Dieu ,  du  miel  fle  des  fruits  fecs.  Ils  font  leurs 
retours  en  charbons  de  terre ,  en  pipes  à  fumer,  en 
mitrailles ,  en  morues  feches ,  &  autres  menues 
marchandifes  prohibées ,  comme  étaim  ,  étoffes  & 
bas.  On  prétend  qu'ils  apportent  auffi  beaucoup  de 
tabac  de  contrebande.  Quelques  bateaux  de  ces  mê- 
mes iiles  font  à-peu-près  le  même  commerce  à 
Granville. 

Nota.  L'article  du  commerce  qui  concerne  la  pè- 
che de  la  morue  ,  nous  l'avons  rapporté  fur  le  pied 
où  étoient  les  chofes  avant  la  guerre  qui  vient  de 
finir.  Mais  le  Roi  ayant  jugé  à  propos  pour  le  bien 
de  la  paix  ,  de  faire  quelques  cefliîons  à  l'Angleterre , 
dans  les  parages  où  fe  fait  ordinairement  la  pêche 
de  la  morue  ,  il  réfultc  de-là  certains  changements  à 
faire  par  rapport  à  l'article  en  queftion.  Nous  ne 
donnerons  ici  aucuns  détails  fur  ces  changements , 
parce  que  nous  nous  propofons  de  rapporter  à  la 
première  occafion  favorable  ,  le  traité  de  paix  du 
10.  Février  176}.,  où  il  fera  facile  de  remarquer 
quels  fout  ces  changements  ,  &  d'établir  les  chofes 
fur  le  pied  où  elles  doivent  être. 

Pèches  de  Granville.  11  y  a  à  Granville  vingt-huit 
gaharres  ,  ou  bateaux  à  quille  ,  du  port  depuis  trois 
jufqu'à  dix-huit  tonneaux  ,  qui  font  ordinairement 
employés  à  faire  la  pêche  de  la  dreigî  aux  huîtres 
dans  la  baye  de  Granville  ,  &  jufqu'à  fix  lieues  au 
nord  de  ladite  ville.  (En  termes  de  mer,  on  ap- 
pelle tonneaux  un  poids  de  vingt  quintaux  ou  do 
deux  mille  livres). 

Douze  des  plus  petits  de  ces  bateaux ,  avec  cinq 
à  fix  hommes  d'équipage  chacun  ,  pratiquent  cette 
pèche  depuis  le  mois  de  Septembre  jufqu'au  mois 
de  Mai. 

Les  feize  autres  gabarres  ou  bateaux  ,  avec  fept 
h  huit  hommes  d'équipage  chacun ,  ne  la  pratiquent, 
que  depuis  Noël  jufqu'à  Pâques  ;  parce  que  hors  ds 
ce  temps  ,  ils  font  occupés  à  faire  le  petit  cabotage. 

Les  uns  &  les  autres  portent  les  huîtres  à  Gran- 
ville ,  &  les  vendent  à  des  femmes  de  la  ville  ,  qui 
les  parquent  &  les  vendent ,  foit  en  pierre ,  foit 
écaillées,  ainfi  que  nous  l'avons  remarqué  ci- 
devant  ,  à  l'article  du  commerce  intérieur. 

Trois  de  ces  bateaux  ,  du  port  de  trois  à  quatre 
tonneaux,  &  dont  l'équipage  eft  de  huit  à  neuf 
hommes  pour  chacun  ,  vont  pendant  les  mois  de 
Mai,  Juin,  Juillet  ckAoflt,  faire  la  pèche  à  la  cor- 
de ,  aux  gros  haims ,  pour  les  rayes  01  autres  gros 
poilTor.s. 

Trois  autres  bateaux  à  quille ,  du  port  d'un  demi 
tonneau  ou  environ,  &  de  trois  ou  quatre  hommes 
d'équipage  ,  von:  aux  iÙes  de  Chaufey  ,  &  fur  les 
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rochers  des  environs  de  Granville  ,  faire  la  pêche 
aux  cafiers  ,  pour  prendre  des  homars ,  des  feches 
&  autres  poiflbns.  Ces  trots  bateaux  fervent  auffi 
aux  vaiiTeaux  pour  l'entrée  &  la  fortie  du  port. 

Il  y  a  outre  cela  quinze  perfonnes,  tant  hommes 
que  femmes ,  qui  tendent  à  la  balTé  eau  des  Klets  à 
pied  ;<k  ce  font  des  filets  fiottans.  Quelques-unes  de 
ces  perfonnes  tendent  des  lignes  aux  haims ,  &  d'au- 
tres des  ca'.îers  d'ofier  pour  les  homars. 

Plufieurs  autres  perfonnes  de  l'un  ck  de  L'autre 
fexc,  tant  de  la  ville,  que  des  fauxbourgs  ck  ha- 
meaux, vontauflià  la  balte  eau,  lors  des  grandes 
marées.  Les  uns  s'appliquent  a  ficher  avec  lebou- 
toux  ,  de  la  crevetta  ou  du  falicot.  D'autres ,  fe  fer- 
vant  du  favre  ,  pèchent  de  la  chivelle  qui  cil  une 
efpece  de  poitîbn  très-petit.  Les  autres ,  employant 
les  bêches  erves  &  d'autres  inftruments ,  pèchent 
du  lançon  ou  équillc  dans  1;  fa'nle  ,  ou  des  congres, 
coches ,  feches  ,  homars  ,  crabes  ,  ck  des  folles  , 
avec  le  pied  dans  le  fable. 

Sur  le  territoire  de  Granvilîc,  du  côté  du  fud  ,  il 
y  a  auflî  trois  pêcheries  ou  parcs  de  pierres ,  qui 
appartiennent  à  divers  particuliers  ,  ck  qui  font 
occupée?  en  partie  par  les  propriétaires  eux-mêmes, 
ex  en  partie  par  lix  ou  fept  perfonnes  de  l'un  ck  de 
l'autre  fexe. 

Enfin  ,  on  eftime  que  le  commerce ,  tant  inté- 
rieur qu'extérieur  de  la  ville  de  Granville  ,  fe  monte 
année  commune  à  plufieurs  millions  de  livres.  Ce 
commerce  deviendroit  encore  plus  confitlérabîe  ,  fi 
le  port  de  la  ville  dont  il  cft  quellion  ,  étoit  rendu 
meilleur,  car  on  ne  doute  pas  qu'il  ne  puilTe  con- 
tenir à  l'aife  jufqu'à  cinq  cents  vauTeaux.  Mais  il 
faudrait  pour  cela  des  travaux  &  des  réparations 
qui  abforberoicnt  de  grandes  fommes  avant  que  les 
chofes  fuflènt  portées  au  point  où  on  les  délire  ck 
où  elles  pourraient  être. 

L'élection  de  Vire  n'a  aucune  rivière  navigable. 
Le  climat  y  cft  très-froid  ,  &  les  terres  d'un  mau- 
vais fonds  ,  légères  ck  fablonneufcs.  Cependant 
cette  élection  cft  très-peuplée  ,  ck  les  habitants  y 
font  ;iis  Ck  induftrieux.  Il  y  a  deux  forges  con- 
fidérables  ;  celle  de  Dannon  ,  où  l'on  apporte  la 
mine  de  la  bute  de  Montbofle  ,  &  celle  de  Ha- 
louze  ,  dont  la  mine  vient  de  l'Archant. 

L'élection  de  Mortain  ne  produit  que  du  feigle , 
du  bled  noir ,  de  l'orge  ,  de  l'avoine  ck  des  cidres. 
Il  n'y  a  d'autre  commerce  que  celui  des  beftiaux. 
On  prétend  que  le  défaut  de  fertilité  des  pays  qui 
compofent  cette  élection  ,  vient  de  ce  que  le  ter- 
rein  y  elt  prefque  par-tout  inégal  :  mais  à  cela ,  il 
faut  ajouter  d'autres  caufes ,  parce  que  l'inégilité 
du  terrein  ne  fut  jamais  ce  qui  rendit  un  pays  ilé- 
rile.  Nous  connoiflbns  dans  ce  royaume  ,  bien  des 
contrées  où  le  terrein  n'eft  rien  moins  qu'égal  6c 
uni  ,  ck  cependant  la  terre  y  cft  fertile. 

Confidérée  comme  diftriél  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Caen ,  l'élection  de  ce  nom  eftfituée  en- 
tre les  rivières  de  Dive  ck  de  Scullc.  Celle-ci  la 
fépare  du  territoire  de  Bayeux  ou  pays  Beffin.  La 
rivière  d'Orne ,  dont  la  plus  grande  partie  a  fon 
cours  du  fud  au  nord ,  anofe  l'élection  dont  il  cft 
queftion,  ôc  coule  entre  les  deux  rivières  que  nous 
avons  nommées.  L'Orne  n'eft  navigable  que  l'ef- 
pace  de  trois  lieues  ,  &  feulement  pour  des  bâ- 
timents de  cent  tonneaux  qui  remontent  facilement 
jufqu'à  la  ville  de  Caen.  On  prétend  qu'au  mo- 
yen d'une  médiocre  dépenfe  ,  cette  rivière  pour- 
rait être  rendue  navigable  jufqu'à  Argentan(  à  i  o.  I. 
S.  E.  de  Caen  )  ;  ce  qui  feroitd'un  très-grand  avan- 
tage pour  les  habitants  de  ce  pays  ,  qui  font  obli- 
gés de  tranfporter  leurs  denrées  par  charroi  à  prends 
irais  &  avec  beaucoup  d'incommodités.  Nous  avons 
déjà  parlé  de  ce  projet  ci-devant  ;  mais  nous  ne  nous 
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faifons  point  une  difficulté  de  le  rappeller,  parce  que 
nous  ne  nous  laflerons  jamais  d'infifter  fur  les  avan- 
tages qu'on  pourrait  retirer  des  rivières  qui  arro- 
fent  le  royaume.  Nul  état  en  Europe  ne  fut  plus 
propre  pour  faciliter  la  circulation  des  denrées  & 
des  marchandifes ,  ainfi  il  y  a  tout  lieu  d'efpérer 
que  tôt  ou  tard  on  voudra  bien  accepter  les  avanta- 
ges fans  nombre  qui  font  offerts  par  la  nature  elle- 
même  avec  tant  de  prodigalité. 

On  divife  l'élection  de  Caen  ,  en  dix-fept  fergen- 
terics ,  non-compris  la  ville  chef-lieu  de  l'élection. 
Ces  dix-fept  fergenteries  comprennent  cnfcmblc 
2j6.  paroillés  (  la  ville  de  Caen  n'étant  comptée 
que  pour  une  paroiiïè  ),  &  20.  mille  361.  feux.  Cela 
s'entendra  mieux  par  les  deux  tableaux  qui  fuivent. 

DIVISION  DE  VELECTION  DE  CAEN 
en  dix- fej>t  fergenteries  ,  non -compris  la  ville 
de  Caen. 

Strgenteriet.  Pareiflet.  Ffux. 
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DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 

DE  CAUV. 


Paroijpl. 


Allemagne   Argenté  . 

Amblye   Creuiltj  . 

Anfrcvillc   VnraviUt. 

Anguetny   Bernieres. 

Amly   Btrniertt. 

ArgeDec  .........  Argenté  . 

Arry   Villiers.  . 

Athy   Preiux.  . 

Audrieu  .........  Chtux  •  . 
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.  «$» 
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Avenay 
Amhie 


BwntWIle  fur  Adjon  . 
Baniieville  la  Champagne 

B.irbery  

Baron  ...... 

Bafly  

Basent  

Beoemville  

Benouvillo  ..... 

B;ny  

BerengreWIIe  .... 
Beniierei  ..... 


Prrjuï  6c» 

Binlicuc  6* 


Bcoville  . 
Bicville  . 
Bicne  (la) 
Bill?  .  . 
Biiltcrcs  . 
Bk'villi  . 


BouRy 


£mc» .... 
Troutri  .  .  . 
Tournehu.  .  . 
Errecj  .... 
Bernirrts.  .  . 
Vawille.  .  . 
Verne  .... 
Oyflreham  .  . 
Bt mitres-  .  . 
Argenté  .  .  . 
Btrmtret.  .  . 

Oyflreham   6j 

Oyjireham   71 

Enieïj   4$ 

Argeme   40 

Argmzt   16 

Oyfrtham   4t 

Etirecj   98 

Ëvrecj   16 

BretteyilU   «  » 

Argtnce   48 
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Eru  .   .   .    .  , 
Bucy.  ....  \ 
Bienerille  fur  Bordel 
BreiKTiile  fut  Odon  . 
Brttttri;Je  rOfgUcit]e'ufe" 
Brtn.'.e  .... 
Brecif  .... 

fcàftn(le)  .  . 
fciifct»  (Ici)  .  . 
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Sergenttries. 

/fronce  . 
Creudlj  . 

. 

Bii/ifur  . 
Chtux  .  . 
Vit  avilit. 
Chiux  .  . 
Varanlle. 
Bernitres . 
Preaux.  . 
Varardle. 
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CAEN  ,  ville ,  tVc. 
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Cainet  .... 
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Cunbrei.  .  .  , 
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Vanrillr   n 


Caen. 
Trouari  .  .  . 
Prtaux.  .  .  . 
Creudlj  .  .  . 
Bernures.  .  . 
Bttniertt.  .  . 


CbidiebonTille.  .  . 
Cmq-ActeU.    .   .  . 

CWville  

Cliocharnpt,  ,  ,  . 
ColieriJle  .... 
Cotorobellci  .  .  . 
Conteville  .... 
Coibon.  Vojt\  Meiy. 
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Carcy. 
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10 
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Argtnst   j8 

Argtnct   10 
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Crtuillj  70 

Btrnitrts   17 

Birnietes  119 

Evrtcj  91 

Oyfireham  6} 

Creuilij  157 

Chtux   90 

Croijillti  98 

Argenct  48 


Crtuillj  . 
Preaux. 
Trouari 
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11 


Plroifet. 
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Heroorîîùi'  ^ 

HerouTillettc  VaraAlle  84 
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JumUe  Trouari  4Î 

"%  -   Arttnce   ta 
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Mailet  Préaux.  .  . 

Maifoncelles.fur-Adjon .  . 
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ManncviUe  

Maie  (la)  

Martragny  
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May 

Mayt-fur-Olne   Prtaux.  . 

Mjyé.fur.Seulle   Villitrt.  . 

Meiville  Varavillt   $7 

Mery  &  Corbon  Argtnct   119 

Mcfnil-Oger  (le)  Brethtuil   10 

MefaiUOu^iio  (le)  Evrtcj   44 

MefiùUPatry  (le)  Chtux   4) 

Mifly  Villitrt   96 


Mondeville 

IMot.iîrainville  . 

MoiJtjgny   .  . 

Mon»    .    .  . 


Argtnct   94 

ViTlitrt.  41 

Bwrtcj   57 

Villitrt  110 

Vïlliers  60 
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Verrier   8x 
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PémsoYille .   .   .  . 
Donne  ...... 

Docy  

Efcoville  , 

E&nicriUe  

Efpinay  

Efqaay  , 

Efhviaos.  

Sterviile  

Enecy  ,  beutg.   .  . 
FienrilU:  en  Beflin.   .  , 
F ieirille  la  Champagne  , 
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ï:tfce  fie)  .... 
Fitfce.le-  Crotenr.  . 
Titki  l«. Vieil.    ■  • 
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Kcoilly  

Noriy  

Notre.  Dame  de  Laize 
Noyers  .    .   .   .  • 

Ouilîeret  

Oyftrehanj 
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Parfooru   Villiers.  . 
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Pin»  ,le«)   Tcurnebu. 

Plometot   Ojjlreham 

Ponffy   Arger.ce  .  . 

Preaux   Preaux.  .  . 

Putot   Chiux  .  .  . 

Quitly   Brttttrdlt 
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Revien  ..... 
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Rot»  

Rozel  

Rucqucville .... 
Rupiene.  .... 

SalDctlet  

Sannerville  .... 
Secqoci-ille  en  Bcffia. 
Secque ville  la  Caropagc 

Solicrs  

Sainc-Agr.an  <»e  Craftns 
Se.  A»mn  le  Malherbe 
St.  Aiv'ré  de  l'ontenay 
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St. 
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PmiJJit.  Strgtnttries.  Feux. 

<-^v>J  L/WJ  t^O 

St.  Contcft   Rwixur.   g? 

St.  E40(   BrruvUi:  4<i 

St.  Gibri«l   Ctendh   H 

St.  Georges  d'AuJ:iiy ,  ijur^  .   .  Viukrt  J4J 

Si  Gormaiu    .......  H:--!imi   6s 


Hatwdlt  .... 

K'mirrtt  

lillieri  

Ceux  

Bre:;n-!>.lr  .... 


St.  Laorcnt  de  ConAé  .  . 
St.  Lo-jet  prcj  Authie  .  . 
St.  Louât  fur  Seuile  .    .  . 

St.  Minviïu  

St.  Mutin  de  Fontemy  . 

St.  Mirtin  de  SS.rn   Pnux 

St.  Pai*  pièt  rte  Cicn  ....  Arguer 

St  Paix  près  de  Trouyd    .    .    .  '17  u-rJ 

St   Piotre  du  Jonqaet   ....  Vtintr   )-> 

St.  Silv.iin  ,  bourg   St.  SiUiin  1:6 

St.  Vi.ift   Viilirrt. 

St.  Uiiiri  d'Efproa   Bjniirue 

Sii.-.îff  Croix   CreuiUj 

S  te.  Honorine   Pf  e^ioc . 


47 

•»; 

"A 


19 
us 


Tailleville  .... 

Tctk!  

T2im  

Tilly  

'J  i  ly  V  y<x  Verotlc. 
Tootfrcvi'.le.    .    .  . 

Tourciy  

Ton»  ville  .... 

Trary  

Troifmonts .... 
Trotnrd ,  i^ur»  .  . 
YW.Ile  .  ?  .  . 
Vafcor.fjni'» .... 
Vaucor.;ria .... 
Vaum-ray  .... 

Viu-Jy  

Vauï-fur.Seulîe    *  . 

Vendes  

Veuoi*  

Verolle  G- Tilly    •  . 

Verfon  

Vi-M  

Vitl.-.-n,  hurg    •  ' 

Vii'ar.i  

Viily  

136.  f'  f-JJis. 


Btrnl'res   10 

Viltur.   5« 

Bfrnifit;   -j8 

Arg;nce   i>) 

Tmuiri   40 

Vïiirri   roô 

Vl'licrs   45 

yiïticrt   £: 

Pr'iux   -jD 

Tw.ti   n{ 

Vitiv'ûie   6> 

Esre.y   4} 

Estt.y   i{ 

Argscct   o 

Citùilr   it 

Crtuilîy   ii 

Viiii'tt   7» 

bj--tttuc   8 

(.r-rux   55 

Viiiïrn   143 

Prc.'ix   61} 

Vi'.iitrs   |IO 

Brrnieret   ltf 

Vdïitrt   ijj 


Nota.  Enfuppofant  que  la  taille  impoféc  fur  la 
généralité  de  Caen  ,  foit  de  la  fomme  d'un  million 
289.  mille  195.  livres,  l'éleftion  de  Caen  portera 
pour  fa  quotc  -  part  ,  la  fomme  de  160.  mille 
214.  livres. 

CAER  ,  en  Normandie,  diocefe  &  élection  d'E- 
vreux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  fer- 
genterie  d'Aurilly.  On  y  compte  un  feu  privilégié 
oc  10.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  une  demi- 
lieue  N.  d'Evrcux. 

G£RESI ,  nation  ou  peuple  de  la  Belgique  , 
dont  il  paroît  que  le  chef-lieu  étoit  connu  fous  le 
nom  A'Oroliiunum  ,  qu'on  croit  être  lamêmechofe 
qu'^Wo/j,  ville  du  pays  de  Luxembourg.  Ce  qu'il 
y  a  de  certain  ,  c'eft  que  cette  ville  eft  lituée  dans 
la  contrée  qu'habitoient  anciennement  les  Cxrefi. 

CAERMAOUAN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  it  re- 
cette de  St.  Pol-de-Leon ,  parlement  &  intendan- 
ce de  Rennes.  On  y  compte  15.  feux  un  tiers  & 
un  ijuart  de  feu. 

C/r.SARODUNUM,  ville  de  l'ancienne  Gaule. 
Voyc\  Tours. 

CASAROMAGUS  ,  ville  de  l'ancienne  Belgique. 
Vuyt\  Beauvais. 

Ctt.STER,  dans  la  Flandre  maritime,  diocefe 
A"\  près  ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de  Lille, 
fubdélégution  &  recette  de  Bailleul.  On  y  compte 
16].  feux.  Cette  paroifle  eft  a  une  lieue  ôc  demie 
O.  un  quart  au  N.  de  Bailleul. 

C  A  F 

CAFFIZ3  ,  dans  le  Boulonnois ,   diocefe  &  rc- 
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cette  de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce d'Amiens.  On  y  compte  54.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  3.  1.  N.  N.  E.  de  Boulogne. 

C  AG 

CAGNAC ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  Cahors  , 
parlement  de  Touloul'e  ,  intendance  de  Montauban, 
ëlcélion  de  Figeac.  C)n  y  compte  il.  feux  57- 
bellu^aes  &  demie  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  fur  la  rivière  de  Serre  ,  à  7. 1.  N.  N.  O.  de 
Figeac. 

GAGNES',  en  Provence  ,  diocefe  de  Vence  , 
parlement  &  intendance  d'Aix  ,  viguerie  &  re- 
cette de  Saint-Paul.  On  y  compte  7.  feux  de  ca- 
daftre.  Cette  paroille  eft  Gtuée  dans  une  contrée 
où  l'on  trouve  une  grande  quantité  d'alocs  com- 
mun ,  à  une  bonne  demi-lieue  de  l'embouchure  du 
Var  dans  la  Méditerranée,  à  cinq  quarts  de  lieue 
O.  S.  O.  de  Nice  ,  à  une  lieue  S.  t.  de  Saint-Paul, 
un-  &  demie  S.  F.  de  Vence  ,  5.  &  tn-rs  K.  un 
quart  au  S.  de  Crâne  ,  &  une  &  tr<  is  quarts  N. 
N.  E.  d'Amibes,  t  n  voit  à  Cagnuun  allez  beau 
château  de  forme  c|ttarréc  &  a:cotrpa.;né  d'une 
tour  qu'on  prétend  erre  fort  ancienne.  Ce  châ- 
teau cil  orné  de  bell.s  peintures.  On  y  remar- 
que fur-tout  une  falle  ,  dont  le  platfond  eft  j<eint 
avec  toute  l'illufîon  de  l'optique.  Les  peintures 
de  cette  faile  repréientent  la  civile  de  PhjL'ton  , 
dont  les  cheva.ix  du  char  préfeutent  toujours  la 
croupe  ,  de  quelque  roté  de  la  falle  qu'on  les  re- 
garde. La  tradition  du  pays  porte  ,  que  le  pein- 
tre après  avoir  employé  trois  ans  à  faire  ce 
morceau,  ot  content  de  la  récompenfe  qu'on  lui 
avoit  donnée,  ne  pouvoir  perdre  de  vue  ce  cher 
ouvrage  dont  il  étoit  amoureux.  Cependant  il  fal- 
lut en:i:)  s'en  aller,  mais  ce  ne  fut  qu'en  veriantdes 
larmes  &  en  difaut  :  Bella  mia  cj/catj  diPhaetonte 
i<j  f.'ûn  11  refit.' ù         "'.u  m,ii  ! 

La  terre  &  feîgneurie  de  Cagnct  fut  acquife  pac 
Marc  &  Luc  Le  <  JÎdt ,  dont  le  Pere  Antoine  Gri- 
maldi  ,  Seigneur  de  Prat  &  de  la  vallée  de  Lan- 
tolca  ,  avott  époufé  Agnes-Catherine  Doria  ,  & 
étoit  le  dcu.\ieu.e  hls  de  Reynier  11.  du  nom  ,  neu- 
vième Prir.re  de  iih.'itico  ,  6t  de  Marguerite  Rujfo. 
Cette  acquilition  fat  approuvée  par  lettres  de  la 
Reine  Jeanne  ,  du  10.  Janvier  ij"i.  Lur  devint 
l'ai;.;,  par  la  mort  de  fes  neveux,  &  continua  la 
polteriié  avec  fa  femme  Yolande  Crimj'.d': ,  laquelle 
le  rendit  pere  entr'autres  enfans  de  Nicolas  Grt- 
mal  îi  ,  Coîeigneur  d'Antibes  ck  de  Cagnes  ,  Vi- 
comte de  Ma.'feiHe  ,  &c.  Celui  -  ci  tefta  en  14<;î. 
11  avott  époufé  Céfarine  DurLi ,  dont  le  fécond  fils 
Lambert  devint  Prince  de  Monaco  &  fît  la  bran- 
che de  ce  nom,  éteinte  de  nos  purs.  Gafpard  , 
qui  étoit  l'ainé ,  époufa  Catherine  Liifcaris  ,  & 
fut  pere  de  Nicolas  Grinuldi  ,  Cofeigr.eur  d'An- 
tibes  &  de  Cagnes  ,  Pannetier  du  Roi  Charles  VIII . 
en  1491.  Ce  même  Nicolas  tefta  en  Il 
avoit  époufé  Charlotte  de  Vdlentuve-di-Trdns  ,  da- 
me de  Courbons  ,  de  laquelle  il  lailTa  Gafpard  Gri- 
ma'.di  II.  du  nom  ,  Seigneur  d'Antibes ,  de  Ca- 
gnes &  de  Courbons  ,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi 
en  IÇ73- 

Gafpard  Grimaldi  II. ,  le  même  que  nous  venons 
de  nommer  ,  tefta  le  8.  Juin  1  578.  11  avoit  epoufé 
Jeanne  de  Q.ft jjera.-i-cif-Btrrfu/etf  ,  &  m  eut  René 
Grimaldi  ,  Seigneur  de  Cagnes  &  de  Courbons  , 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  allié  en  1560.  h  Yo- 
lande-Claude de  [/'iHeneJve-de-Trans  ,  Ôt  qui  tefta 
le  28.  Mai  1  § 94.  Son  fils  Honoré  Grimaldi  ,  Sei- 
gneur de  Coarbons  ,  fat  gentilhomme  ordinaire  de 
la  chambre  du  Roi  ,  &  employé  endiverfes  négo- 
ciations. Il  étoit  mort  en  1618.  ,  ayant  laùTc  de  fa 
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fenine  Blanche  de  Thomas,  entr'autres  enfants, 
Jean-Henri  Grimaldi  qui  fuit. 

Jcao- Henri  Grimaldi  fils  d'Honoré,  fit  ouvrir 
m  fi  faveur  ,  par  arr(:t  du  parlement  de  Greno- 
bl-,  de  l'an  1631.  ,  le    fidéicommis  appofe'  aux 
ufLimeûts  de  Niolas  ,  de  Gafpard  ôc  de  René 
Grimaldi ,  fes  pere  ôcayeux.  11  fut  Meftre-de-Camp 
d'un  régiment  de  fon  nom  ,  par  brevet  du  3.  Juillet 
,  Se  ayant  porté  fon  coufin,  le  Prince  de  Mo- 
caro  ,  à  chalîèr  de  cette  ville  la  gamifon  cfpagnole 
pour  fe  mettre  fou',  la  protection  du  Roi  Très- 
Chrétien  ,  il   fut  fait  Lieutenant-Général  des  ar- 
mées de  Sa  Majefté  ,  avec  une  penfion  de  3000. 
livres.  Ses  terres  d'Amibes ,  de  Courbons  ôc  de 
Cagnes  furent  érigées  les  unes  en  baronnies  &  les 
autres  en  marquifats  ,  par  lettres  de  Mars  1646. , 
enrégiftrées  à  Aix  ,  le  12.  Septembre  fuivant.  Ce 
Seigneur  mourut  fort  vieux,  ayant  été  allié  h  Anne 
de  Uraf  e-de-Bar  ,  dont  il  laiflà  Honoré  Grimal- 
di IL  da  nom,  qui  obtint  l'érection  de  fa  baron- 
niedcCigncj   en  marquifat,  par  lettres  de  Mars 
167?.  Il  avoit  époufé  le  17.  Novembre  1646.  Fran- 
coife  Grimaldi  de  Rcguffe.  Elle  fut  mere  de  Charles 
as  Grimaldi  ,  Marquis  de  Cagnes  ,  Gouverneur  de 
St.  Paul,  qui  teila  le  9.  Juin  1 708.,  biffant  de  fa  fem- 
me Françoife  Coi-cr  de  Mari^nanne  ,  mariée  le  19. 
Novembre  1673. .cntr'autres  enfants  ,  HonoréGri- 
inaldi  III.  du  nom  ,  Marquis  de  Cagnes  ,  allié  le 
1 5.  Décembre  1700.  avec  Marguerite- Roflèline  de 
VdUneuvt-di-Trans  ,  fille  de    Pierre  Comte  de 
Toiirettes.  Leur  fils  aîné,  Honoré  Grimaldi  ,1V.  du 
nom ,  Marquis  de  Cagnes ,  Meftre-de-Camp  de 
cavalerie  ôc  Chef  de  brigade  des  carabiniers ,  Cheva- 
lier de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  St.  Louis  ,  Gou- 
verneur de  St.  Paul  ,  mourut  après  la  bataille  de 
Dettinghem  ,  du  17.  Juin  174?.  Il  avoit  époufé  en 
1730.  Hélène  -  Marie  -  Anne  à'Orcel-dt-Pla'Jian  , 
dont  il  a  cutrois  fils.  Voye\  le  mot  Amibes, tom.  1. 
j-ag.  Ï04.  ôc  107. 

RcynierlI.  du  nom ,  neuvième  Prince  de  Monaco, 
Ôc  la  tige  des  Seigneurs  actuels  de  Cagnes ,  étoit 
iifîi  au  quatorzième  degré  ,dc  Gt'moald,  Comte  de 
Flandres  ,  Maire  du  palais  de  France  ,  qui  vivoit 
l'an  700.  ,  avec  Theodozindc  fa  femme.  Vs,yc\ 
Blonaco. 

CAGNICOURT ,  en  Artois  ,  diocefe  ,  gouver- 
mnec  ,  b;>ii:bgc  &  recette  d'Arras ,  conleil  pro- 
vincial d'Artois  ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Lille.  On  y  compte  98.  feux  Ôc  490.  perfon- 
nes.  Cette  paroifle  eit  à  3.  1.  &  quart  E.  S.  E. 
d'Ami;. 

CAGNONCLE  ,  dans  le  Cambrefis  ,  diocefe  & 
fubilélégation  de  Cambray  ,  parlement  de  Douay  , 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  Cambray. 

CAGNOSC  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Fréjuls  , 
parlement  &  intendance  d'Aix  ,  vigueric  &  recette 
de  Draguignan.  On  n'y  compte  point  de  feux. 
C'cft  un  hameau  ruiné ,  fitué  entre  Gonfaron  Ôc 
1*  Luc  ,  à  une  demi-lieue  S.  de  cette  dernière 
paroifle ,  &  dont  la  propriété  appartient  à  l'ordre 
de  Malte. 

CAGNOTTE  ou  la  Caiçnotre ,  abbaye  d'hommes, 
de  l'ordre  d-  St.  Benoît  ,  au  diocefe  de  Dax  , 
en  Gâfcogne  ,  ôc  dont  le  revenu  eft  au  moins  de 
ïooo.  livres  pour  l'Abbé  commendataiie  qui  eft 
nommé  par  le  Roi  ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Pome  ne  fuit  que  de  33.  florins.  On  croit  com- 
munément que  cette  abbaye  exiftoit  dès  le  neu- 
vième liecle  ;  &  Ton  ajoute  que  v^-rs  ce  temps-li 
elle  fut  enrichie  «k  dotée  en  fonds  de  terre  par  01- 
therius  ,  Evê'juc  de  Dax.  Dans  la  fuite  ,  elle  fut 
extraite  ;  nviis  Raymond  Arnauld  ,  Vicomte  de 
l'Aorte  ,  la  rétablit  en  ii2i.,Ôc  Guillaume  Loup 
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de  Montefquiou  en  étoit  alors  Abbé.  On  voit  dans 
l'églife  de  l'abbaye  dont  il  eil  queftion ,  les  tom- 
beaux des  anciens  Vicomtes  de  l'Aorte  ,  dont  la 
maifon  eft  unie  à  celle  d'Afpremont  depuis  plu- 
fieurs  fiecles. 

CAGNY  ,  en  Picardie ,  diocefe  ,  intendance  ôc 
élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  doyenné 
de  Moreuil.  On  y  compte  6c.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  d'Amiens. 

CAGNY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Eayeux  t 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élection  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Trouard.  On  y  compte  46. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  t.  I.  E.  S.  E.  de  Caen. 

CAGNY,  dans  le  Bcauvoifis  ,au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-Francc  ,  diocefe  ôc  élection 
de  Beauvais  ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  76  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  rivière  de  Terrain  ,3  3. 1. 
&  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Beauvais  ,  &  14.  N. 
N.  O.  de  Paris.  Louis-François  de  Bouffiers ,  Ma- 
réchal de  France ,  le  même  en  faveur  de  qui  la 
terre  ôc  feigneurie  de  Cafjiy  fut  érigée  en  duché 
en  1695.,  Ôc  en  pairie  en  1708.  ,  fit  commencer 
en  ce  lieu  un  magnifique  château ,  &  y  plaça  en 
1701.  une  très-belle  ftarue  équeftre  de  Louis-le- 
Grand ,  de  la  façon  du  célèbre  Girardon  ,  jettée 
en  bronze  par  Kellers.  Voyc\  le  mot  Bouffiers  , 
tom.  1.  pag.  710.  col.  1. 
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CAHAGNE ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection 
de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Briqucfart.  On  y  compte 
306.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  1.  S.  de  Bayeux. 

CAHAGNOLES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  Ôc 
élection  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  de  Briquefart.  On  y 
compte  1 17.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  N. 
O.  de  Cahagne ,  &  4.  S.  O.  de  Bayeux. 

CAHAIGNE  ,  en  Normandie ,  diocefe  ,  parle- 
ment ÔC  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Gifors. 
On  y  compte  ï.  feux  privilégiés  ôc  78.  feux  tail- 
lables.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  S.  O.  de  Gifors. 

CAHAM  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  , 
parlement  de  Rouen,  intendance  de  Caen ,  élection 
de  Vire  ,  fergenterie  de  St.  Jean-le-Blanc.  On  y 
compte  ioj.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Noireau,  à  $.  1.  Ôc  quart  E.  N.  E.  de 
Vire. 

C  AHEM ,  en  Artois ,  diocefe ,  bailliage  &  recette 
de  St.  Orner ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte 
11.  feux  ôc  60.  perfonnes. 

CAHONS  t>  Gouy ,  ea  Picardie ,  diocefe,  inten- 
dance &  élection  d'Amiens  ,  patlement  de  Paris  , 
doyenné  de  Lihons.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
communauté  eft  litucc  fur  un  ruuTeau  ,  qui  fe  jette 
dans  la  Somme,  à  une  lieue  ôc  demie  O.  N.  O  d'Ab- 
beville.  Gouy  n'eft  qu'une  annexe  ,  compofée  d'un 
hameau  avec  un  château  qui  eft  très-ancien  ,  ôc  oti 
l'on  prétend  que  les  Normands  fe  fortifièrent  dès  la 
fin  du  règne  de  Charles-le-Chauvc. 

CAHORS  ,  Cadurci ,  Cadurcum  ,  ville  très-an- 
cienne ôc  confidérablc  ,  capitale  du  Quercy  ,  dans 
la  Guyenne  ,  avec  un  éveché  fufTragant  d'Alby  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban  ; 
chef-lieu  d'une  élection  ôc  d'un  préfidial  de  fon 
nom  ,  juridiction  de  Juges-Confuls  ,  maréchauf- 
fée  ,  &c.  On  y  compte  1 1 7.  feux  Ôc  quatre  bcllu- 
gues  de  feu  ,  ôc  environ  10.  mille  ames.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  le  Lot  qui  l'environne  prefque 
de  tous  cotés,  h  14.  1.  ôc  demie  S.  un  q..a-t  à  l'E. 
de  Limoges ,  18.  S.  E.  de  Périgueux  ,  1  ».  ôc  tiers 
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N.  E.  d'Agen ,  31.  dîc  tiers  S.  O.  de  Clcrmont  en 
Auvergne  ,  1  $.  O.  N.  O.  de  Rhodes  ,  1 1.  &  tiers 
N.  un  quart  à  TE.  de  Montauba» ,  1 9.  N.  un  quart  à 
l'E.  de  Touloufe, 32.  E.  un  quart  au  S.  de  Bordeaux, 
i$.  &  demie  N.  0.  d'Alby ,  &  8$.  S.  un  quart  à 
PO.  de  Paris.  Long.  19.  «i.lat.  44.  26.  4. 

Du  temps  de  Jules-Céfar  ,  la  ville  dont  il  eft 
queftion  ,  étoit  connue  fous  le  nom  de  Divana  ou 
Dibotta.  Elle  a  conferve  long-temps  le  même  nom  , 
&  dans  la  fuite  elle  prit  celui  de  fes  peuples ,  les 
Cadurci ,  qui  furent  compris  parmi  les  Celtes. 

Les  Goths  s'emparèrent  de  Cahors  ,  mais  ils  en 
furent  challes  par  les  François.  Vers  la  fin  de  la  pre- 
mière race  de  nos  Rois  ,  les  Ducs  d'Aquitaine  l'oc- 
cupèrent à  leur  tour ,  mais  ils  ne  la  gardèrent  pas 
long-temps.  Dans  la  fuite  ,  les  Comtes  de  Tou- 
loufe fe  Papproprierenr  ,  &  vers  l'an  icoo.  ils 
en  cédèrent  le  domaine  utile  à  l'Evêque.  Les 
mêmes  Comtes  de  Touloufe  continuèrent  de  jouir 
de  la  fouveraineté  de  Cahors  &  du  Qucrcy ,  juf- 
qu'en  1218.  qu'ils  en  furent  dépouillés  à  caufe 
qu'ils  avoient  protégé  les  Albigeois.  Depuis  ce 
temps ,  la  ville  de  Cahors  fut  poflédéc  à  plufieurs 
reprifes  par  les  Anglois  ,  fur  lefquels  Charles  V. 
la  reconquit  enfin  &  la  réunit  à  la  couronne. 

La  fituation  de  cette  ville ,  bâtie  en  partie  fur 
une  roche  efearpée  &  dans  une  efpece  de  pénin- 
fulc  que  forme  la  rivière  de  Lot  ,  la  rendoit  une 
place  aflez  importante  ;  ce  qui  étoit  caufe  que 
dans  des  temps  de  trouble ,  les  Chefs  des  divers 
partis  tachoient  de  s'en  rendre  maîtres.  Auffi  a- 
t'elle  efluyé  bien  des  malheurs.  Henri  IV.  la  prit 
d'aflaut  en  i$8o. ,  n'étant  encore  que  Roi  de  Na- 
varre ,  &  la  fit  piller  par  fes  foldats.  C'eft  la  pre- 
mière occafion  où  l'on  fe  foit  fervi  du  pétard  pour 
furprendre  une  place. 

11  y  a  peu  d'édifices  remarquables  a  Cahors. 
Parmi  quelques  anciens  monuments  fe  préfentent 
les  ruines  d'un  amphitcatre  ,  bâti  par  les  Romains 
oc  qui  étoit  conilruit  de  petites  pierres  quarrées. 
Les  rues  de  cette  ville  font  étroites  &  peu  ré- 
gulières. La  cathédrale ,  le  palais  de  l'Evêque  ,  le 
liminaire  &  le  collège  des  Jéfuites  (avant  qu'ils 
fuflent  fupprimes  )  font  en  quelque  forte  les  ieuls 
édifices  de  Cahors  qui  méritent  une  attention  par- 
ticulière. Le  rempart  eft  une  promenade  aflez  agréa- 
ble ,  &  les  deux  bords  de  la  rivière  de  Lot  ne  le 
font  pas  moins.  Dans  la  ville  haute ,  il  y  a  plufieurs 
maifons  avec  des  plate-formes  d'où  l'on  découvre 
une  fort  belle  campagne. 

Par  édit  du  mois  de  Mai  17c  t.  l'univerfité  qui 
avoit  été  établie  à  Cahors  par  le  Pape  Jean  XXII. , 
en  1 3  3  x. ,  fut  fupprimée  &  réunie  à  celle  de  Tou- 
loufe. Cette  univerfité  étoit  alors  compofée  de 
quatre  facultés.  Le  droit  civil ,  le  droit  canonique  & 
le  droit  françou  y  étoient  enfeignés  par  trois  Pro- 
fefleurs  differens  ;  les  ans  par  Tes  Jéfuites  ;  &  la 
théologie  par  deux  Profeffeurs ,  dont  l'un  étoit  Jé- 
fuite ,  &  l'autre  Religieux  d'un  des  ordres  men- 
dians  ,  ainfi  que  cela  avoit  été  réglé.  La  faculté 
de  droit  de  l'univerfité  dont  il  eft  queftion ,  avoit  été 
illuftréc  par  plufieurs  Profcflcurs  diftingués  par  leur 
capacité  }  tels  furent  Cujas  ,  qui  y  enfeigna  peu 
de  temps,  &  alla  à  Bourges  où  il  mourut;  François 
Roaldc\  i  VartU  i  Mentit ,  qui  enfeigna  enfuite 
à  Bourges  ;  &  Jean  de  la  Cojle ,  connu  en  latin 
fous  le  nom  de  Janut  ou  Joannes  à  Cojia  ou 
ylcofia. 

Le  diocefe  de  Cahors  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Tulles,  au  S.  par  ceux  de  Montauban  &  d'Alby, 
à  l'E.  par  ceux  de  Rhodès  fie  de  St.  Flour ,  &  à 
PO.  par  ceux  de  Sarlat  &  d'Agen.  Il  comprend 
800.  paroiflès  ou  annexes  fous  deux  archidiaconés. 
Le  Prélat  qui  eft  i  la  tête  de  ce  diocefe ,  jouit  au 
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moins  de  4$.  mille  livres  de  rente  ,  quoique  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  mille  florins. 
Ce  Prélat  prend  le  titre  de  Comte  de  Cahors  , 
parce  qu'il  a  le  domaine  utile  de  cette  ville  ,  ainfi 
que  nous  l'avons  remarqué.  Il  eft  d'ailleurs  en 
poflcflïon  de  droits  feigmuriaux  ,  qui  font  fort 
confidérables ,  à  caufe  de  la  grande  étendue  des 
mouvances. 

La  ville  de  Cahors  ,  auffi  -  bien  que  le  dio- 
cefe de  ce  nom  ,  étoit  autrefois  fort  expofée  aux 
horreurs  de  la  guerre  qui  fe  faifoit  dans  cette  con- 
trée à  caufe  des  Albigeois.  Cela  dérermina  les 
Princes  qui  pouvoient  y  avoir  intérêt ,  à  permettre 
à  l'Evêque  d'avoir  l'épée  &  les  gantelets  à  côté 
de  l'autel ,  lorfqu'il  officioit  pontiricalement.  Ce 
privilège  s'eft  conferve  jufqu'à  préfent ,  &  il  n'eft 
du  tout  point  contredit. 

Quand  l'Evêque  de  Cahors  prend  pofTefliondc  fon 
évéché  ,  le  Vicomte  de  Cejfac  ou  Sejfjc,  fon  vaflàl  , 
eft  tenu  à  lui  rendre  un  hommage  fort  (ingulier. 
Ce  Vicomte  eft  obligé  d'aller  attendre  le  Prélat  , 
à  la  porte  de  la  ville  de  Cahors  ,  tête  nue  ,  fans 
manteau  ,  la  jambe  droite  nue  ,  le  pied  aufli  nud 
dans  une  pantoufle  ;  &  en  cet  état  il  doit  prendre 
la  bride  de  la  mule  fur  laquelle  l'Evêque  eft  monté , 
6c  le  conduire  au  palais  épifcopal ,  où  il  le  fert  à 
table  pendant  fon  dîner ,  toujours  dans  le  même 
équipage.  Pour  récompenfe  de  ce  fervice  ,  la  mule 
qui  a  porté  l'Evêque  ,  &  fon  buffet,  qui  doit  être 
de  vermeil ,  appartiennent  au  Vicomte  de  Ceflac. 

11  y  a  eu  fouvent  des  conteftations  fur  la  va- 
leur de  ce  buffet ,  mais  elle  a  été  réglée  par  plu- 
fieurs arrêts  à  la  fomme  de  trois  mille  livres. 

Il  n'eft  pas  douteux  que  l'évêché  de  Cahors  ne 
foit  très-ancien;  mais  il  feroit  difficile  de  juftifier 
qu'il  ait  été  fondé  par  St.  Martial  de  Limoges  ,  dès 
le  temps  de  St.  Pierre  ,  comme  le  porte  la  tra- 
dition. Quoi  qu'il  en  foit  ,  on  reconnoit  St.  Genul- 
phe  pour  le  premier  Evêque  de  cette  ville  :  ce 
Prélat  vivoit  vers  l'an  160. 

L'églife  cathédrale  de  Cahors  eft  dédiée  à  Sr. 
Etienne.  On  conferve  dans  cette  églife  un  Saint- 
Suaire,  marqué  du  fang  de  Jefus-Chrift  en  plufieurs 
endroits.  Comme  plufieurs  autres  églifes  prétendent 
pofleder  le  même  t  ré  for ,  cela  a  été  caufe  qu'on  a 
écrit ,  il  y  a  environ  quarante  ans ,  un  livre  pour  af- 
furer  la  vérité  de  cette  relique  à  l'églife  de  Cahors. 

Le  chapitre  de  la  cathédrale  dont  il  eft  queftion  , 
eft  compofé  de  4.  Dignitaires  &  de  14.  Chanoines  , 
y  compris  l'Evêque.  Chaque  Dignitaire  a  au  moins 
4000.  livres  de  rente ,  &  chaque  Chanoine  environ 
zoeo.  liv.  Outre  cela  il  y  a  quatre  Hebdomadaires  , 
qui  ont  chacun  7.  à  800.  livres  de  rente  ;  douze 
femi-prébandés ,  dont  le  revenu  de  chacun  eft  de 
350.  a  400.  livres  ;  fie  douze  Chapelains  ,  qui  ont 
chacun  un  peu  plus  de  200.  livres  de  rente. 

Le  féminaire  de  Cahors  eft  dirigé  par  des  Prêtres 
de  la  mifllon  de  St.  Lazare  ,  dits  communément 
les  Lazariftes. 

Il  y  a  à  Cahors  un  aflèz  bon  nombre  de  maifons 
religieufes  de  l'un  fit  de  l'autre  fexe ,  fit  entr'au- 
tres ,  une  Chartreufe  également  belle ,  vafte  fit  riche. 
Il  y  a  auffi  trois  hôpitaux ,  dont  un  furnommé  l'hô- 
pital-général ,  eft  deftiné  pour  les  pauvres  valides  ; 
des  deux  autres  ,  l'un  eft  pour  les  orphélins  ,  fie 
l'autre  pour  les  jeunes  filles. 

Le  préfidial  de  Cahors  eft  de  la  première  créa- 
tion ,  qui  fut  faite  par  le  Roi  Henri  II.  Les  prin- 
cipales juftices  qui  reflortiflent  à  ce  tribunal ,  font 
la  viguerie  de  Cahors ,  C  <P"  <?ft  la  jurifdiction  de 
première  inftance  ,  laquelle  eft  exercée  alternati- 
vement pour  le  Roi  fit  pour  l'Evêque)  ;  les  juftices 
Royales  de  Moncuq  &  de  Duravel  ;  les  îcnéchauf- 
fecs  de  Lauzerte  fie  de  Gourdon  ,  dans  les  cas  pré- 
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e"fîn  les  jufticcs  fcigncnriales  de  Caf- 
tdutwlc-Montratier ,  de  VaUhac  ,  de  Clcrmont , 
deBoootercs  ,  &c. 

La  ville  de  Cahors  a  produit  plufieurs  fujets  il- 
luftrts ,  OC  cntr'autrcs  Jacques  à'Offat  &  Clément 
Mirât.  Le  premier  ,  Jacques  d'Ojfat  ou  d'Eufe  , 
étoit  d'une  famille  noble  ,  &  non  pas  fils  d'un 
arttiin  ,  comme  on  le  dit  communément  ,  (ans- 
doute  d'après  Jean  VilLxnï.  Il  avoir  beaucoup  d'ef- 
prit  &  de  génie  ,  Se  fc  rendit  très-habile  dans  la 
jurifprudence  civile  ck  canonique  qu'il  étudia  ea 
France  de  en  Italie.  Il  devint  Chancelier  de  Robert, 
fils  de  Charles  11.  Roi  de  Naplcs  ,  Comte  de  Pro- 
vence ,  &  fut  enfuite  Evêque  de  Frcjuls ,  puis  d'A- 
vignon ,  Cardinal  Evêque  de  Porto ,  &  enfin  Pape 
fous  le  nom  de  Jean  XXII.  après  la  mort  de  Clément 
V.,le  7.  Août  iji6.II  mourut  lui-même  à  Avignon 
le  4.  Décembre  1  j  34.  à  plus  de  90.  ans ,  après  avoir 
occupé  le  St.  Siège  18.  ans  4.  mois  &  s.  jours.  On 
voit  fon  maufolee  dans  l'églife  cathédrale  d'A- 
c'eft  un  monument  aflèz  curieux  &  fort 
confervé  jufqu'à  prefent. 
Clément  Miror  naquit  en  149  j.  de  JcanMarot, 
valet  de  chambre  de  François  I. ,  &  poète  de  la  Rei- 
ne Anne  de  Bretagne.  Il  pafla  avec  raifon  pour  le 
meilleur  poète  François  &  pour  l'un  des  plus  beaux 
efprits  de  fon  fiecle.  Il  mourut  à  Turin  où  il  s'étoit 
retiré,  en  1544.  ,à  Jo.  ans.  Les  poéfies  de  Clément 
Marot  font  agréables  ,  &  d'un  ftyle  naïf  &  aifé  , 
mais  trop  Hcencieufes. 

L'cle&ion  de  Cahors ,  confidérée  comme  diftrift 
particulier  de  la  généralité  de  Montauban  ,  com- 
prend Ï04.  paromes  ou  communautés  taillables  , 
(bas  lcfquelles  on  compte  1313.  feux  42.  bellugues 
&  demie  de  feu.  Dès  l'année  1700.  ces  104.  com- 
munautés payoient  enfcmble  310.  mille  834.  livres 
de  taille.  Voyc\  Montauban. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
DE  Cahors. 
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Nota.  Pour  ce  qui  concerne  l'étendue ,  l'éleaion 
de  Cahors  a  neuf  ou  dix  lieues  de  longueur  fur  fept 
de  largeur.  Le  climat  y  eft  froid  vers  les  monta- 
gnes &  du  côté  du  nord ,  &  tempéré  du  côté  du  midi. 
Le  terrein  y  eft  mêlé  de  hautes  collines ,  de  vallées 
&  de  quelques  plaines.  11  y  a  deux  forêts ,  la  Via- 
loleck  la  Dame.  Les  collines  y  font  toutes  couvertes 
de  vignobles  qui  rapportent  de  très-bons  vins ,  & 
dont  on  eftime  que  la  récolte  va  année  commune  à 
60.  mille  pipes.  Les  terres  labourables  y  produitent 
du  froment  &  des  avoines  d'excellente  qualité  ;  mais 
la  récolte  en  eft  ordinairement  fi  médiocre  ,  qu'k 
peine  fuffit-elle  aux  habitants  du  pays.  Les  menus 
grains ,  tels  que  le  chanvre  «Se  le  lin  y  font  beaucoup 
plus  abondans.  Les  fruits  y  font  excellons.  L'huile 
de  noix  y  eft  un  objet  de  commerce.  On  y  nourrit 
beaucoup  de  bétail  ôc  fur-tout  quantité  de  cochons. 
Quant  aux  manufactures  ,  on  remarque  qu'il  y  a 
dans  cette  élection  quelques  fabriques  de  papier, 
&  qu'il  fe  fait  à  Cahors  beaucoup  de  dentelles  fines. 
Ces  divers  articles  forment  tout  le  commerce  de  l'é- 
lection dont  nous  venons  de  parler. 

CAHOURS  ù  Neuf-Moulins  ,  en  Picardie ,  dio- 
cefc  &  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Dourlens ,  doyenne  d'Abbeville.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  communauté  eft  fi  tuée  dans 
une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

CAHUIGNE,  en  Normandie.  Voyt\  Cahaigne* 

CAHUSAC,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne, 
diocefe,  intendance  &  élection  d'Aufch,  parle- 
ment de  Touloufe ,  collecte  de  Riviere-BaiTe.  On  y 
compte  4.  feux  58.  bellugues  &  trois  quarts  de  bel- 
lugue  de  feu.  Cette  parohTe  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  l'Adour,  à  une  lieue  N.  N.  O.  de  Cat 
telnau. 

CABUZAC  ,  en  Languedoc,  diocefe  &  recette 
d'Alby ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  37$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  ,  à  j. 
1.  &  demie  O.  N.  O.  d'Alby. 

CAHUZAC ,  en  Languedoc ,  diocefe  «ît  recette 
de  Lavaur  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  108.  feox. 
Cette  paroiiTe  eft  à  $.  L  &  tiers  S.  £.  de  Lavaur  , 
&  5.  &  demie  N.  N.  E.  de  St.  Papoul. 

CAHUZAC,  en  Languedoc,  diocefe  ck  recette 
de  Mirepoix ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  j$.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  1. 1.  N.  N.  O.  de  Mirepoix. 

CAHUZAC  ù  Sainte Sevrin,  dansPAgenois  ,  en 
Guyenne,  diocefe  ck  élection  d'Agen,  parlement 
&  intendance  de  Bordeaux,  jurrfdiction  de  Canu- 
zac.  On  y  compte  J  6.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
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for  une  hante  ur  t  â  quelque  diftance  de  la  riVe  gatt- 
cheduDrot,  à  une  bonne  demi-lieue  0.  N.  O.  de 
CaftiMooncs  ,  oc  à  $.  1.  fit  deux  tiers  N.  O.  de  Ville- 
neuves  Agenois. 

C  AI 

CAJARC  ,  bourg ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Ca- 
hots, parlement  de  Touloufe.  intendance  de  Mon- 
uub» i  élection  de  Figeac.  On  y  compte  11.  feux 
74.  bellugues  &  j.  quarts  de  bellugue  de  feu.  Ce 
bourg  cil  fitué  fur  la  rive  droite  du  Lot ,  à  3. 1.  S.  O. 
de  Figeac ,  &  7.  E.  N.  E.  de  Cahors. 

CA1GNAC,  en  Languedoc,  diocefe  3c  recette 
de  Mirepoix ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  $1.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Mi- 
repoix. 

CA1GNAC.  C'eft  le  nom  d'une  commanderie 
de  l'ordre  de  Malte ,  delà  langue  de  Provence  & 
du  grand-prieuré  de  Touloufe  ,  au  pays  de  Foix. 
Cette  commanderie  vaut  9000.  liv.  de  rente  au  fu- 
jetquien  cfl  pourvu. 

CAIGNOTTE  (la)  ,  abbaye  ,  en  Gafcognc. 
Vtje\  Cagnotte. 

C  AILA  (le)  ,  en  Languedoc ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  généralité  fit  recette  de  Touloufe ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 

CAILA  (le)  ,  en  Rouergue.  Voye\  le  Cayla. 

CAILHAU ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
d'Aletb ,  parlement  fie  généralité  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  91.  feux. 

CAILHAU  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  Nar- 
boune,  parlement  &  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc ,  recette  de  Limoux.  On  y 
compte  92.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  &  quart 
V.  N.  O.  de  Limoux,ôt  1. .  fie  demie  N.  N.  O.  d'Aleth. 

CAILHAVEL  ,  en  Languedoc,  diocefe  de  Nar- 
bonne ,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc ,  recette  de  Limoux.  On  y 
compte  64.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  N.  N.  O. 
de  Limoux,  fit  4.  N.  N.  O.  d'Aleth. 

CAILLA  ,  en  Languedoc ,  diocefe  fit  recette 
d'Aleth ,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
uodaace  de  Languedoc.  On  y  compte  3  3.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  S.  S.  O.  d'Aletb. 

CAILLABEL,  en  Languedoc,  diocefe  &  re- 
cette de  St.  Papoul ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y  com- 
pte que  6.  feux. 

CAILLAC ,  en  Quercy  ,  diocefe  &  élection  de 
Cihors,  parlement  de  Touloufe,  intendance  de 
Wontauban.  On  y  compte  6.  feux  8  t.  bellugues  & 
no  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  du  Lot  , 
à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Cahors. 

CAILLADELLES  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyen. 
te,  diocefe  &  élection  d'Agen  ,  parlement  fit  in- 
tendance de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Montflan- 
quin.  On  y  compte  $  J.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  K  O.  de  Villeneuve-d'Agcnois. 

CADLLAN  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne  , 
diocefe ,  intendance  fit  élection  d'Anfch ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  collecte  de  Vie.  On  y  compte 
3*  feux  fie  une  demi-bcUugue  de  feu.  Cette  commu- 
ante eft  à  4.  !•  &  deux  tiers  O.  d'Aufch. 

CAILLAT  (le)  ,  dans  la  principauté  de  Dom- 
Ws ,  diocefe  de  Lyon ,  châtcllenie  de  Toifley.  On 
y  compte  17.  feux.  Cette  communauté  eft  à  %A.  N. 
K  E,  de  Trévoux. 

CA1LLAU ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne , 
diocefe,  parlement ,  intendance  fit  élection  de  Bor- 
deaux, juri(dic\ion  de  la  Grande-Prévôté.  On  y 
tcir.pte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  fit  tier» 
E.a.E.  de  Bordeaux. 
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CA1LLAU  en  Vayres,  dans  le  Bourdelois ,  en 
Guyenne,  diocefe,  parlement ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Bordeaux,  jurifdiction  de  Vayres.  On  y 
compte  37.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  quelque  dif- 
tance de  la  précédente. 

CAILLAVEL,  dans  l'Agenois,  en  Guyenne, 
diocefe  fit  élection  d'Agen  ,  parlement  fit  inten-  •  , 

dance  de  Bordeaux  ,  jurifdiaion  de  Frefpech.  On  y 
compte  3$.  feux. 

C AILL AVET ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne , 
diocefe,  intendance  fit  élection  d'Aufch,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  collecte  de  Vie.  On  y  compte 
4.  feux  fit  7S»  bellugues  de  feu.  Cette  communauté 
eft  à  j.  1.  fit  demie  O.  N.  O.  d'Aufch. 

CAILLE ,  en  Provence ,  diocefe  ,  vigueric  &  re- 
cette de  G  rafle ,  parlement  fit  intendance  d'Aix.  On 
y  compte  un  feu  fit  un  huitième  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  à  3.  L 
fit  demie  N.  de  Graffe. 

CAILLERE  (la),  en  Poitou,  diocefe  de  Lu, 
çon,  parlement  de  paris  ,  intendance  de  poiriers  , 
élection  de  Fontenay-le-Comte.  On  y  compte  71. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  tiers  N.  O.  de  Fon- 
tenay ,  &  4.  N.  E.  de  Luçon. 

CAILLEV1LLE ,  en  Normandie ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués , 
diftriét  connu  fous  le  nom  d'accroiflement.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  fie  11  s.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eu  fituée  à  une  lieue  de  St.  Vallery- 
en-Cauxfie  de  l'Océan,  &  à  5.  1.  &  demie  O.  un 
quart  au  S.  d'Arqués. 

CAILLOUEL ,  dans  le  Noyonnois ,  au  gouver- 
nement général  de  riflc-de-France ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Noyon ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  2. 1.  E.  N.  E.  de  Noyon. 

CAILLOUET,  en  Normandie,  diocefe  fit  élec- 
tion d*E  vreux ,  parlement  fit  intendance  de  Rouen  , 
fergenterie  de  Pafly.  On  y  compte  un  feu  privilégié 
fie  so.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  ».  LE. 
d'Evreux. 

CAILLY,  en  Normandie,  diocefe  fit  élection 
d'Evreux ,  parlement  fie  intendance  de  Rouen ,  fer- 
genterie d  Aurilly.  On  y  compte  a.  feux  privilégiés 
fie  3$.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  fie 
demie  S.  d'Evreux. 

CAILLY ,  bourg,  en  Normandie ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  fit  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  fit  31.  feux  taillables.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  un  ruiflèau ,  à  3. 1.  fit  demie  N. 
N.  E.  de  Rouen.  11  fe  tient  à  Cailly  un  marché  tou- 
tes les  femaines  fit  plufieurs  fois  dans  l'année. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Cailly ,  la  dernière  dont 
nous  venons  de  parler ,  fut  érigée  en  marquifat  par 
lettres  de  Septembre  1 66 1 . ,  regiftrées  au  parlement 
fit  à  la  chambre  des  comptes  de  Rouen ,  en  faveur 
de  Jacques  le  Fevre  de  Caumartin ,  Seigneur  de  St. 
Port  fit  de  St.  AfEfe ,  Maître  des  requêtes ,  Con- 
feiller  d'état  fie  Ambaflàdeur  en  Suiflc  ,  deuxième 
fils  de  Louis  le  Fcvrc ,  Seigneur  de  Caumartin  , 
Garde  des  fceauxde  France  en  1622.  Le  Marquis  de 
Cailly ,  décédé  le  1 1.  Décembre  1667.,  avoit  époufé 
en  1 6 14.  Geneviève  de  la  Barre  ,  dont  vint  Louis- 
François  le  Fcvre  de  Caumartin ,  Marquis  de  Cail- 
ly, pere  par  fa  féconde  femme,  Françoife-Elifa- 
beth  de  Brion  ,  de  Henri-Louis ,  Marquis  de  Cailly, 
Capitaine  de  cavalerie ,  tué  aux  lignes  de  Turin  le 
7.  Septembre  1706. ,  fie  deMaric-Elifabeth  de  Cau- 
martin ,  dame  de  Cailly,  mariée  en  1710. ,  à  Pierre 
Dt/pecÀ,  Avocat-Général  à  la  cour  des  aides  de 
Paris,  fie  décedée  le  27.  Août  1727. ,  à  28.  ans. 

CAINBRON,  en  Picardie,  diocefe,  intendance 
fie  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris,  doyenné 
d'Oifemont.  Ony  compte  67.  feux.  Cette  paroifle 
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eft  fîfuée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Somme ,  à  une  bonne  demi-lieue  0.  d'Abbcville  , 
&  à  j.  1.  N.  d'Oifemont. 

C  AINE  (  la  )  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
yeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  de  Preaux.  On  y  compte 
»7.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  gau- 
che de  l'Orne  ,  à  3.  I-  &  demie  S.  S.  O.  de  Caen. 

CAINE  ,  dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouvernement 
gênerai  de  l'Ule-de-France  ,  diocefe  ,  intendance 
de  élection  de  Soiffons ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  40.  feux. 

CAINET ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Baycux , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  élection  de 
Caen ,  fegenteric  de  Crcuilly.  On  n'y  compte  que 
iz.  feux. 

CAIRAC  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  élection  de 
Rhodes ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux ,  mais  feu- 
lement 71.  bcllugues  deun  quart  de  bcllugue  de  feu. 

CAIRA1NE  ou  Queyranc,  dans  le  Comté- 
Venaifîîn ,  diocefe  de  Vaifon  ,  judicature  de  Car- 

!>entras.  On  y  compte  17c.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
ituée  fur  une  hauteur,  fur  la  rive  gauche  de  l'Ai— 
gués,  à  une  lieue  de  demie  O.  S.  O.  de  Vaifon, 
3.  N.  E.  d'Orange  ,  &  6.  N.  N.  E.  d'Avignon. 
L'églife  paroiftialc  eft  fous  le  titre  de  St.  André  , 
de  elle  eft  deffervieparunCuré&  par  un  Secondaire 
ou  Vicaire.  Ce  dernier  eft  entretenu  par  le  Curé  , 
dt  celui-ci  l'eft  par  le  Prieur  du  lieu  qui  lui  fait 
une  redevance  annuelle  de  vingt-quatre  falmécs  de 
bled-froment  de  de  quatre  tonneaux  de  vin.  Le 
prieuré  de  Cairane  avoit  appartenu  autrefois  aux 
Chevaliers  de  St.  Jean  de  Jérufalem  ,  de  plus  ancien- 
nement aux  Templiers.  Les  premiers  le  cédèrent 
au  Pape  Jean XXII.  le  îc.  Novembre  13 10.  Ce 
prieuré ,  dont  le  revenu  eft  aflêz  confidérable  ,  eft 
en  comir.endc  ,  de  ordinairement  il  eft  poHédé  par 
un  Prélat  ou  par  un  Abbé  en  faveur.  On  ne  doute 
pas  que  le  lieu  de  Cairane  n'ait  été  autrefois  beau- 
coup plus  considérable  qu'il  n'eft  aujourd'hui  ;  & 
l'on  fe  fonde  fur  ce  qu'on  a  découvert ,  en  creufant 
les  terres  aux  environs  de  cette  paroiife  ,  des  pa- 
vés à  la  mofaîque  ,  des  médailles  de  bronze  de 
d'autres  monuments  qui  indiquent  le  temps  des 
Romains.  A  peu  de  diftance  de  Cairane  on  voit 
des  mazures  d'un  ancien  monaftere  de  Religieufes , 
&  auprès  de  ce  lieu  eft  une  fontaine  qu'on  appelle 
aujourd'hui  la  fontaine  des  Mourgues.  Le  terroir  du 
village  dont  il  eft  que ft ion ,  eft  affez  fertile  ,  prin- 
cipalement en  fruits.  Le  gibier  y  eft  affez  abon- 
dant &  de  fort  bonne  qualité  -,  les  lapins  fur-tout  y 
font  excellens  ,  comme  le  témoignent  les  vers 
fuivans  : 

A»à<\ttm  rptaAratii  colit  Qutérun*  pMrontm. 
La*  mûrit  fingiut  flaaitits  Upera. 

CAIRAS  ,  en  Languedoc,  diocefe  ,  parlement, 
généralité  &  recette  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Languedoc  .On  y  compte  2 1 .  feux.  Cette  paroiflc 
eft  à  1.  1.  E.  S.  E.  de  Touloufe. 

CAIRE  (  le  )  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  St.  Flour  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  40.  feux. 

CAIRE  (  le  )  en  Provence  ,  diocefe  de  Gap , 
parlement  &  intendance  d'Aix  ,  viguerie  &  recette 
de  Sifteron.  On  y  compte  un  fcu  &  un  fixicme  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  les 
montagnes  ,  à  4. 1.  N.  E.  de  Sifteron. 

CAIROLS  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  St.  Flour, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom ,  élection 
d'Aurillac.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  s,  1.  O.N.  O.d'AHrUIac. 
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CAIRON ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  ; 
parlement  de  Rouen ,  intendance  &  élection  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Bernieres.  On  y  compte  64. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  &  demie  O.de  Caen. 

CAISSAC  ou  St.  Pierre  de  Caiflac  ,  dans  l'Age- 
nois ,  en  Guyenne ,  diocefe ,  élection  ck  juridiction 
d'Agen  ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  Ou 
y  compte  16.  feux. 

CA1SSERSWERS,  dans  la Haute-Alface.  Voye^ 
Keyferfvrerts. 

CAISSIALS  ,  en  Rouergc ,  diocefe  de  élection 
de  Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais 
feulement  71.  bcllugues  de  un  quart  de  bellugue 
de  feu. 

CA1X  ,  bourg,  en  Picardie,  diocefe  de  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montdidier.  On  y  compte  139.  feux.  Ce  bourg  eft 
litué  fur  la  rivière  de  Luce  ,  à  4. 1.  N.  N.  E.  de  Mont- 
didier ,  &  4.  de  demie  E.  S.  E.  d'Amiens. 
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CALAC  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de 
Nantes  ,  parlement  de  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  8.  feux  deux  tiers  de  un  quart  de  feu. 

CALAGOR1S  ,  ancienne  ville  ,  bâtie  au  pied  des 
Pyrénées  par  les  Celtibériens  fugitifs  du  parti  de 
iertorius  ,  qui  venoit  d'être  défait.  On  croit  que 
c'elt  à  préfent  Ca^erèi  dans  le  comté  de  Commin- 
ges ,  dont  nous  parlons  en  fon  lieu. 

CALAIS,  CaU/mm,  ville  très-forte,  avec  une 
bonne  citadelle  &  un  port  bien  fortifié ,  capitale» 
du  pays-reconquis  ,  chef  -  lieu  du  gouvernement 
de  (on  nom ,  d'un  bailliage  ,  d'une  maîrrife  parti- 
culière ,  &c. ,  dans  la  baffe-Picardie  ,  diocefe  de 
Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'A- 
miens. On  y  compte  1000.  feux  ou  maifons  ,  de 
Sooo.  ames  au  moins  ,  non-compris  les  habitants 
du  fauxbourg  ,  non-plus  que  ceux  du  courgaio. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  l'Océan  ,  à  7.  1.  E.  S.  E. 
^  de  Douvres  en  Angleterre  ,  ».  deux  tiers  O.  du 
village  d'Oyc,  3.  de  demie  O.  de  Gravelines,  6. 
deux  tiers  N.  O.  de  St.  Orner  ,  6.  N.  N.  E.  de  Bou- 
logne, 7. 0.  S.  O.  de  Dunkerque  ,  a  ».  de  demie  N. 
N.  O.  d'Amiens ,  16.  de  demie  O.  N.  O.  de  Lille, 
de  44.  N.  un  quart  à  PO.  de  Paris.  Long.  19.  30. 
56.  lat.  jo.  $7.  31. 

Selon  plufieurs  auteurs  ,  la  ville  dont  il  eft  quefl 
tion  ,  elt  la  même  chofe  que  le  Portas  itius  ,  dont 
il  eft  parlé  dans  les  commentaires  de  Céfar.  Call , 
difent  ces  auteurs  ,  fignifie  en  vieux  faxon ,  nom- 
me' ou  appellé  i  or  en  retranchant  par  abréviation 
le  mot  Porfuj  ,  il  refte  Califius  ou  Calitius.  Mais- 
d'autres  auteurs  ,  fe  fondant  fur  des  raifons ,  qui 
ne  paroiffenr  pas  avoir  moins  de  force  que  celles 
que  donnent  les  premiers ,  placent  le  Porrui  itius 
ailleurs  de  plus  au  fud  que  Calais.  Quoi  qu'il  er* 
foit ,  il  n'en  eft  pas  moins  certain  que  du  temps  dix 
Roi  Philippe  Augufte  Calais  n'étoit  qu'un  fimplo 
village  ,  que  Philippe  de  France  ,  fils  de  ce  même 
Philippe  Augufte,  lit  fermer  de  murailles.  Ce  Phi- 
lippe de  France  avoit  époufé  en  1111.  Mahault 
fille  unique  de  héritière  de  RenauJd  Comte  de 
Boulogne ,  de  par  conféquent  Seigneur  du  CaJaifj» 
qui  faifoit  alors  partie  de  ce  Comté.  Dès  l'an  1114. 
les  murailles  de  Calais  étant  achevées  de  bâtir,  de  de 
profonds  fortes  ayant  été  creufés  autour  de  ces 
murailles  ,  Philippe  de  France  fit  élever  fur  les 
remparts  de  Calais  autant  de  tours  qu'il  y  avoit 
de  rues  dans  la  ville.  En  cas  d'allarme  ,  les  habi- 
tants de  chaque  rue  étoient  obligés  de  fe  rendre  m 
ces  tours.  Dès  ce  temps-là  la  ville  de  Calais étoit 
divifée  en  trois  paroiffes ,  Stc.  Marie  t  St.  Nicolas 
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il  St.  "Pierre  :  cette  divilîon  avoit  été  faite  par 
Adam  ,  qui  étoit  alors  Evèque  de  Terouenne. 

Le  village  de  Calais  s'étoit  fi  fort  accru  depuis 
que  Philippe  de  France  l'a  voit  fait  entourer  de  mu- 
railles ,  <Sc  étoit  devenu  une  ville  fi  considérable  6e 
«forte,  qu'Edouard  III.  Roi  d' Angleterre  l'ayant 
affirgee  après  la  bataille  de  Crécy ,  en  i  ?46-  >  i]  ne 
pot  s'en  rendre  maître  que  par  famine  &  après  un 
an  entier  de  fiege.  Les  habitants  de  cette  ville  fe 
défendirent  avec  tant  de  fermeté  6c  de  courage  , 
qu'Us  étoient  réduits  à  la  dernière  extrémité  lors- 
qu'ils demandèrent  à  capituler.  Mais  il  étoit  trop 
tard  pour  qu'ils  obtinrent  ce  qu'ils  demandoient. 
Pique  de  leur  belle  défenfe  ,  Edouard  refufa  de 
leur  pardonner  à  moins  qu'ils  ne  lui  livraf- 
frnt  fix  d'entr'eux  pour  être  pendus.  A  cette  pro- 
portion ,  Eujiacke  de  St.  Pierre  ,  l'un  des  plus  con- 
sidérables habitants  de  la  ville ,  &  que  d'autres  nom- 
ment Jean  d'Aire,  s'offrit  généreufement  pour  être 
une  des  fix  viétiines.  Sa  généralité  6t  fon  amour 
pour  fes  compatriotes  animèrent  fi  fort  les  autres , 
que  le  nombre  de  fis  fut  auffi-tôt  rempli.  Ces  fix 
héros  ,  uuds ,  en  chemife ,  6t  la  corde  au  col ,  s'é- 
tant  préfèntés  à  Edouard ,  ce  Prince  alloit  les  faire 
pendre  ,  fi  la  Reine  fa  femme  n'avoit  fait  auprès 
de  lui  les  plus  fortes  infiances  pour  obtenir  leur 
grâce ,  qui  lui  fut  enfin  accordée. 

Maître  de  Calais ,  Edouard  chaiTa  tous  les  habi- 
tants de  la  ville.  Touché  de  leur  mifere  extrême , 
le  Roi  Philippe  de  Valois  fit  une  ordonnance  ,  da- 
tée du  8.  Septembre  1347  ,  qui  portoitque  tou- 
tes forfaitures  ,  biens,  meubles  &  héritages  qui  lui 
écbeoiroient  dans  fon  royaume  ,  pour  quelque 
caufe  6c  fous  quelque  prétexte  que  ce  fut ,  (croient 
éiftribués  à  ces  habitants  infortunés.  Par  un  afte 
do  11.  Octobre  138$.  le  Roi  Charles  VI.  renou- 
Tella  suffi  6c  confirma  les  privilèges  qui  avoient  été 
accordés  précédemment  aux  habitants  qui  étoient 
fortii  de  Calais. 

Edouard  fit  de  Calais  une  place  des  plus  confi- 
dérables  &  des  plus  importantes  de  fes  états.  Outre 
les  fortifications  de  cette  place  qu'il  fit  augmenter, 
&  plofieurs  fortereflès  qu'il  fit  élever  dans  le  pays , 
ce  Prince  fit  transférer  a  Calais  l'étape  des  laines 

?ui  étoit  auparavant  à  Midelbourg  en  Zélande.  Les 
lamands  eurent  beau  fe  plaindre  de  ce  change- 
ment qui  portoit  un  préjudice  très-confidérablc  à 
leur  commerce  ,  il  n'en  fut  pas  moins  exécuté. 
Edouard  avoit  prévu  que  cet  ctabliflémcnt  lui  ap- 
porterait ,  ainfi  qu'à  les  fueeefleurs  ,  un  très-gros 
revenu ,  &  il  ne  s'étoit  point  abufé.  Ce  revenu ,  qui 
étoit  alors  un  objet  de  très-grande  importance , 
augmenta  dans  la  fuite  fi  confidérablement ,  que 
Philippe  de  Comines  ,  qui  vivoit  fous  Louis  XII. , 
dit  dans  fes  mémoires  que  de  fon  temps  les  Rois 
d'Angleterre  faifôient  de  Calais  leur  plut  gror  re- 
venu. Ves  marchands  y  étoient  attirés  de  toute  part. 
Dans  un  ancien  6c  fuperbe  bîtiment ,  nommé  la 
Cmr  de  Gumes ,  on  voit  encore  un  monument  du 
grand  commerce  qu'on  y  faifoit.  Ce  bâtiment  fer- 
voit  de  bourfe  aux  marchands  ,  6t  c'étoit  en  mê- 
me-temps le  lieu  d'étape  pour  les  laines.  A  en 
juger  par  fa  ftrufture  qui  ctt  magnifique,  &  par 
fon  étendue  qui  eft  très-vafte  ,  on  ne  doute  nulle- 
ment que  les  marchands  de  Calais  n'euffent  les 
plus  grandes  reflburces  ,  qu'ils  tiraient  du  com- 
merce immeofe  qu'ils  faifôient ,  au  temps  que  cette 
ville  étoit  au  pouvoir  des  Anglois. 

Nous  avons  déjà  dit  que  les  Rois  d'Angleterre 
percevoient  dos  fommes  très  -  confidcrablcs  des 
droits  qu'ils  avoient  impofés  fur  la  ville  de  Calais. 
Nous  confirmons  cette  allertion  par  le  trait  qui 
fuit.  En  M7>«  Edouard  IV.  offrit  au  Roi  Louis 
II.  de  paffer  en  France  avec  toute*  fes  forces  pour 
Terne  IL 
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le  fecourir  contre  le  Duc  de  Bourgogne  ;  &  il  ne 
demanda  pour  fubfide  que  le  dédommagement  de 
ce  que  pourroit  produire  la  douane  des  laines  qui 
s'envoyoient  aux  Pays-Bas.  Il  falloitdonc  que  ce 
produit  fe  montât  à  des  fommes  immenfes ,  puif- 
que  telles  dévoient  être  celles  qu'auroit  nécetTai- 

rement  entraînées  la  nature  du  fecours  qui  étoit  •  . 

offert  au  Roi  de  France. 

Ce  fut  dans  l'Eglife  de  St.  Nicolas  de  Calais, 

mie  Richard  II.  Roi  d'Angleterre  ,  petit-tils  6c 

fucceneur  d'Edouard  111. ,  epoufa  en  1 J96.  Ifa- 

beau  ,  fille  de  Charles  VI.  Roi  de  France.  Peu  de 

temps  après,  la  crainte  qu'eurent  les  Anglois  que 

Richard  ne  rendît  Calais  à  la  France  ,  tut  caufe 

de  la  mort  tragique  du  Duc  de  Glocefter ,  oncle 

de  ce  Prince.  Ce  Seigneur  fut  foupçonné  d'avoir 

voulu  infînucr  aux  Anglois  que  tel  étoit  le  de  (Te  in 

du  Roi  fon  neveu.  Sur  ce  fimple  foupçon  ,  ajouté 

à  d'autres  motifs  ,  le  Duc  de  Glocefter  fut  con- 
duit par  ordre  du  Roi  d'Angleterre  dans  les  pri- 

fons  du  château  de  Calais  ,  6c  il  fut  étranglé ,  à  ce 

qu'on  aflurc  ,  par  quatre  hommes  qui  lui  jetteront 

une  longue  ferviette  au  col,  au  moment  qu'il  s'alloic 

mettre  à  table. 

Les  Anglois  gardèrent   Calais  jufqu'en  i<$8. 

(  c'eft-à-dire  pendant  deux  cents  onze  ans  )  ,  que 

cette  ville  fut  reprife  par  Français  Duc  de  Guife  , 

le  7.  de  Janvier  de  ladite  année  ,  après  fept  jours 

feulement  de  tranchée  ouverte.  Marie  ,  foeur  d'E- 
douard VI.  &  époufe  de  Philippe  IL  Roi  d'Efoa- 

gne  ,  étoit  alors  îîeine  d'Angleterre  -,  6c  Henri  IL 

régnoit  fur  les  François. 

Au  mois  de  Mai  de  l'année  1 559. ,  le  Roi  Henri 

IL,  ravi  de  la  conquête  de  Calais  ,  vint  lui-même 

en  cette  ville  ,  avec  la  Reine  6c  les  Princes  fes  en- 
fants. Pour  marquer  fa  rcconnoitîunce  au  Duc  de 

Guife ,  ce  Monarque  lui  donna  le  fomptueux  bâti- 

timent  dont  nous  avons  parlé  ,  le  même  qui  fervoit 

d'étape  pour  les  laines ,  6c  qui  depuis  ce  temps-là 

a  été  appelle  h  Cour  de  Guife.  Ace  don  le  Monar- 
que joignit  un  privilège  tout  particulier  qui  confifle 

en  ce  que  toutes  les  maifons  qui  dépendent  de  la 

Cour  de  Guife  6c  forment  fon  enclos  ,  furent  exem- 
ptées ,  comme  elles  le  font  encore  aujourd'hui ,  de 
tous  les  droits  qui  l'epayent  au  Roi.  Henri  il.  chan- 
gea les  armoiries  que  les  Anglois  avoient  données  à 
la  ville  de  Calais  ,  Ôt  leur  fubftitua  une  fleur-de-lys 
d'or  couronnée  6c  furmontée  d'un  croiflant  d'argent 
en  champ  d'azur.  Aux  deux  côtés  de  ces  armoiries, 
mais  féparément  de  l'écuffon  ,  fut  ajoutée  co  même 
temps  la  croix  de  Lorraine  ,  pour  marquer  qu'un 
Prince  de  cette  maifon  avoit  fournis  la  ville  de  Ca- 
lais à  la  France.  Telles  font  encore  aujourd'hui  les 
armes  de  cette  ville.  Celles  que  les  Anglois  lui 
avoient  données  confiftoient  en  une  grille  ;  ce  qui 
fignifioit  que  par  la  pofTeffion  de  Calais ,  ils  te- 
noient  la  France  comme  barrée. 

Le  Maréchal  de  Thermes  ,  qui  avoit  beaucoup 
contribué  à  la  prife  de  Calais ,  fut  fait  Gouverneur 
de  cette  place  ,  6c  il  en  augmenta  confidérablement 
les  fortifications  ,  après  avoir  fait  réparer  celles  qui 
avoient  fouffert  à  caufe  du  fiege. 

Peu  de  temps  après  la  prife  de  Calais,  l'Efpagne 
offrit  trois  millions  d'or ,  pour  obtenir  que  cette 
place  fût  réunie  aux  Pays-Bas  ;  mais  la  France  fc  re- 
fufa totalement  à  cette  proportion. 

Par  le  traité  de  paix  de  Cateau-Camhrefis  de  l'an 
1  j  c 9. ,  il  fut  convenu  que  les  François  jouiraient  de 
Calais  &  de  fes  dépendances  pendant  huit  ans  feule- 
ment ,  6c  qu'après  ce  temps  le  tout  rctourneroit  à 
la  couronne  d'Angleterre.  Cependant  cette  cou- 
ronne n'avoit  fur  Calais ,  ainu  que  fur  fes  dépen- 
dances ,  d'autre  droit  que  celui  de  conquête.  Ls 
France  au  contraire  étoit  fondée  ôc  fur  unepoueffioa 
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antérieure  à  celle  des  Anglois  ,  &  fur  le  droit  de 
conquête  qu'elle  venoit  d'obtenir  en  dernier  lieu. 
Cela  fut  caufe  en  partie  que  le  terme  de  huit  ans 
porté  par  le  traite  de  Cateau-Cambrcfis ,  étant  ex- 
piré ,  la  France  conferva  Calais  &  fes  dépendan- 
ces ,  fans  avoir  égard  aux  démarches  que  fit  à  cette 
occaCon  la  Reine  Elifabeth.  D'ailleurs,  les  Anglois 
avoient  violé  eux-mêmes  le  traité  de  Cateau-Cam- 
brcfis, trois  ans  après  fa  conclulion  ,  en  «'empa- 
rant Ju  Hdvre-de-Gr^ce.  C'elt  au  zele  ,  à  l'intelli- 
gence ex  à  la  fermeté  du  Chancelier  de  l'hôpital  que 
la  France  fut  redevable  de  l'heureux  fuccès  de  cette 
affaire. 

Par  une  ordonnance  de  l'an  1559.,  le  Roi  Fran- 
çois II. ,  fils  fie  fucceffeur  de  Henri  II.  ,  confirma 
les  privilèges  qui  avoient  été  accordés  aux  habitants 
de  Calais  par  les  Rois  fes  prédéeefleurs.  Les  cures 
du  pays  furent  alors  remplies  par  des  Prêtres  fran- 
chis. Et,  comme  dans  ce  pays  ruiné  par  les  guer- 
res ,  &  dépourvu  d'habitants ,  la  dixme  ne  pouvoit 
fuffire  pour  la  fubfiftance  de  ces  Curés ,  le  Roi  leur 
donnai  chacun  une  certaine  étendue  de  terrein, 
à  proportion  de  la  grandeur  de  leur  paroiffe  ,  fc  ré- 
fervant  feulement  le  droit  de  dixme  fur  tous  les 
grains  qui  peuvent  être  moulus  :  c'efl  ce  droit  qui 
fait  aujourd'hui  le  domaine  du  Roi ,  feul  Seigneur 
de  Calais  &  des  paroitles  du  gouvernement. 

Charles  IX. ,  frère  fie  fucceffeur  de  François  II.  , 
fit  faire  la  citadelle  telle  qu'elle  eft  aujourd'hui  ,  fie 
fit  élargir  l'efplanade  qui  la  fépare  de  la  ville.  CVft 
aufft  ce  même  Prince  qui  établit  à  Calais  la  jufticc 
coufulaire  ,  dont  le  propre  efl  de  juger  de  toutes  les 
affaires  en  matière  de  commerce.  Ce  tribunal  cft 
rempli  par  trois  marchands  qui  rendent  la  juftice 
gratuitement. 

Par  lettres-patentes  du  u.  Mai  158?.  ,  Henri 
111. ,  frère  fit  fuccefièur  de  François  II.  &  de  Char- 
les IX.  ,  donna  à  la  ville  de  Calais  la  coutume  de 
Paris  ;  &  pour  cet  effet  il  y  envoya  pierre  de  Mi- 
raulmont ,  ronfeiller  au  tréfor  Royal  ,  qui  dreffa  le 
terrier  pour  la  ville  fie  le  pays.  Les  originaux  de 
cette  procédure  furent  dépofes  en  la  chambre  des 
comptes  de  Paris  ,  où  ils  font  encore  à  préfent. 

En  i$ç6.  fous  le  règne  du  Koi  Henri  IV.,  un 
Capitaine  françois  ,  nommé  du  Rofnc ,  donna  à 
l'Archiduc  Albert,  qui  commandoit  alors  les  trou- 
pes d'fcfj'agne ,  le  deffein  de  prendre  Culais  ,  fie 
contribua  beaucoup  à  l'exécution  de  ce  projet  qui 
réunit.  Du  Rofne  avoit  été  Maréchal  de  camp  dans 
le  parti  de  la  ligue,  &  en  cette  qualité  il  avoit  été 
l'un  des  plus  grands  adverfaires  du  Roi  Henri  IV. 
Bidojfan,  Gouverneur  de  Calais,  fut  tué  fur  la 
brèche,  &  remplacé  par  Bertrand  de  Patras  de  Cam- 
fai^no  ,  dit  le  Cadet  Noir,  le  même  qui  pendant 
le  fiege  avoit  trouvé  le  moyen  d'entrer  dans  la  cita- 
delle à  la  tête  de  deux  cents  cinquante  hommes. 
Les  Efpagnols  fie  nombre  de  troupes  italiennes  don- 
nèrent un  affaut  général ,  dans  lequel  prefque 
toute  la  garnifon ,  aulfi-bien  que  les  bourgeois  qui 
défendoient  la  citadelle  ,  fut  paffée  au  fil  de  l'épée. 
Le  Gouverneur  Campaigno  fut  pris  en  cette  occa- 
fion  l'épée  à  la  main  ;  fie  en  même  temps  les  Efpa- 
gnols fe  trouvèrent  maîtres  de  la  ville  <k  de  la  cita- 
delle après  feize  jours  de  tranchée  ouverte.  Ils  ac- 
cordèrent une  capitulation  aux  habitants  que  le  fer 
avoit  épargné  ,  fie  il  fut  permis  à  ceux-ci  de  demeu- 
rer dans  la  ville  ou  de  fe  retirer  ailleurs  où  bon  leur 
femblcrnrt.  A  l'exception  de  deux  familles ,  les  ha- 
bitants de  Calais  prirent  tous  ce  dernier  t/arti  &  paf- 
ferent  dam  les  terres  de  France.  Dans  la  fuite  ,  cet- 
te ville  étant  rentrée  fous  la  domination  du  Roi , 
comme  nous  le  dirons  bientôt ,  fie  les  anciens  ha- 
bitants de  Calais  étant  aulli  rentrés  en  la  pofléfiîon 
de  leurs  biens ,  ils  convinrent  entr'eux  que  les  deux 
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familles  qui  étoient  reliées  dans  la  place  ,  ne  fe- 
raient jamais  adrr.ifes  à  aucune  charge  de  magillra- 
ture  ,  &  que  le  même  règlement  feroit  obfervé  par 
rapporraux  defeendants  de  ces  deux  mêmes  famil- 
les ;  ce  qui  a  continué  d'être  fuivi  à  tous  égards  tant 
qu'il  y  a  eu  des  defeendants  de  ces  deux  familles.  Au 
relie,  nous  ignorons  fi préfentement  elles  font  en- 
tièrement éteintes ,  ou  li  elles  font  patiées  ailleurs. 

Immédiatement  après  la  reddition  de  Calais  fit 
la  retraite  de  fes  habitants,  les  officiers  fie  foldats 
efpagnols  fe  partagèrent  entr'eux  les  biens  dont  ils 
venoient  de  s'emparer,Ôc  en  vendirent  la  plus  grande 
partie.  Cela  fe  fit  d'une  manière  extrêmement  brut 
que  fit  fans  trop  faire  d'attention  à  la  valeur  des 
chofes  -,  aufli  les  maifons  furent-elles  vendues  à 
très-vil  j  rix  :  il  y  en  eut  même  une  ,  qui  porte  en- 
core aujourd'hui  un  jambon  pour  enfeigne,  qui  fut 
donnée  pour  un  jambon  fie  quelques  bouteilles  de 
vin. 

Deux  ans  après  la  prife  de  Calais ,  cette  place 
fut  rendue  à  la  France,  en  vertu  du  traité  de  paix 
conclu  à  Vervins  le  ï.  Juillet  1  $98.  Dominique  de 
Vie  ,  le  même  qui  avoit  été  Gouverneur  de  Saint- 
Denis  &  d'Amiens  ,  AmbalTadeuren  Suiilè  ,  ex  qui 
étoit  alors  Prévôt  de  Paris  ,  en  fut  fait  Gouverneur 
pour  le  Roi. 

Louis  XIII.  permit  aux  habitants  de  Calais  de 
pofféder  des  fiefs  fie  des  feigneuries  nobles. 

En  1657.,  fous  le  règne  de  Louis  XIV. ,  le  Prin- 
ce de  Ligne  commandant  les  troupes  efpagnoles  , 
foutenu  du  Prince  de  Condé  fie  du  Comte  de  Bou- 
tcville  (depuis  Duc  de  Luxembourg)  ,  qui  avoient 
quitté  l'un  Û.  l'autre  le  parti  de  la  Franccpour  fuivre 
relui  d'il  fpagne.voulut  tenter  d'enlever  Calais  d'em- 
blée. Mais  le  -.-omte  dcCharoll,  qui  étoit  alors  Gou- 
verneur de  cette  place,  la  défendit  fi  vaillamment, 
quoiqu'il  n'eût  avec  lui  que  quatre  compagnies  de 
bourgeois  ,  que  les  Efpagnols  furent  obligés  d'ea 
lever  le  fiege.  Le  Prince  de  Ligne  s'étoit  déterminé 
à  cette  entreprife  d'autant  plus  facilement ,  qu'il 
avoit  eu  avis  qu'on  avoit  fait  fortir  de  la  ville  toute 
la  garnifon,  pour  aller  défendre  la  ville  d'ArdreS 
qui  étoit  menacée  d'un  fiege.  Mais  ce  Général  , 
quoique  très-habile  d'ailleurs ,  ign  irait  fans-doute 
que  de  braves  habitants  fuppléent  prefque  toujours  à 
une  nombreufe  garnifon,  fur-tout  quand  ils  font 
commandés  par  un  homme  de  mérite  fupérieur  ÔC 
qui  a  fç,u  fe  gagner  leur  coeur  aufli-bien  que  leur 
confiance. 

En  1694.  l'armée  navale  d'Angleterre ,  aprèj 
avoir  bombardé  la  ville  de  Dieppe  en  Normandie , 
parut  devant  celle  de  Calais  le  »$.  de  Septembre  , 
compofée  de  feize  gros  vaifleaux  ,  vingt-une  fré- 
gates fie  huit  galiotes  à  bombes.  Cette  flotte  avoit 
été  envoyée  par  Guillaume  de  Naffau ,  Prince  d'O- 
range, alors  Roi  d'Angleterre.  Le  17.  les  Anglois 
jetterent  dans  la  ville  cent  foixante-trois  bombes  ou 
pots-à-feu ,  mais  il  n'y  en  eut  que  onze  qui  tom- 
bèrent dans  l'intérieur  de  la  place  ,  fie  tout  le  dom- 
mage fe  réduifit  à  trois  maifons  qui  furent  percées. 
L'année  fuivante  ,  les  Anglois  revinrent  fit  jetterent 
fix  cents  foixante  bombes  ou  pots-à-feu  ,  qui  en- 
dommagèrent cinquante-trois  maifons ,  fie  qui  au- 
raient brûlé  toute  la  ville  fi  la  bourgeoifie  n'eût  eu 
foin  d'éteindre  le  feu.  En  1696.  le  Roi  Jacques  étant 
à  Calais  ,  prêt  à  paffer  la  mer ,  pour  aller  repren- 
dre poflcflion  du  trône  de  fes  pères,  la  flotte  an- 
gloife  revint  pour  la  troifieme  fois  à  la  rade  de  Calais 
pour  bombarder  la  ville  de  ce  nom ,  fie  pour  faire 
fon  poflible  afin  de  brûler  la  flotte  nombreufe  qui 
aaendoit  le  départ  du  Roi  Jacques.  Les  Anglois 
tirèrent  alors  environ  trois  cents  foixante  tant  bom- 
bes que  pots-à-feu  ,  dont  dix  tombèrent  dans  le 
port  fie  endommagèrent  trois  vaifleaux.  Il  ne  tomba 
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dans  la  *dle  que  cinq  bombes  ,  dont  l'effet  ne  fut 
rien  moins  que  fort  nuifible.  Le  canon  du  fort-rou- 
ge,bâti  de  bois  l'année  précédente ,  tua  quantité  de 
monde  aux  ennemis ,  &  un  armateur  de  Dunkcr- 
que  prit  une  de  leurs  galiotes  à  bombes.  Enfin ,  la 
paix  de  Ryfwick,  conclue  en  1698.,  termina  toutes 
ces  hcftilités  ;  Se  depuis  ce  temps  les  fortifications 
de  la  ville  de  Calais  ayant  été  encore  augmentées  , 
cette  place  s'eft  trouvée  à  l'abri  de  toute  entreprife 
de  1«  part  des  ennemis. 

La  ville  de  Calais  forme  un  quarré-long,  dont  la 
vieille  enceinte ,  qui  fubfifte  encore  ,  eft  de  douze 
cents  toifes  en  fon  contour.  Cette  enceinte  eft  flan- 
quée de  huit  battions  antiques  qui  font  défendus  par 
quatre  demi-lunes ,  &  du  côté  de  Flandres  par 
deux  contre-gardes.  Pour  la  communication  des  ou» 
vraies  détachés  il  y  a  plufieurs  ponts  ,  dont  les 
entrées  font  pratiquées  dans  des  voûtes  fouterrei- 
nes  aux  flancs  des  battions  ;  &  par-tout  il  y  a  des  bâ- 
tardeaux  de  maçonnerie ,  avec  des  tourelles ,  & 
garnis  d'un  certain  nombre  d'éclufes  établies  pour 
former  des  inondations  en  cas  de  befoin. 

Il  y  avoit  anciennement  fur  le  premier  rempart 
de  Calais  beaucoup  de  tours  creufées ,  qui  fubfiftent 
encore  ;  mais  aujourd'hui  elles  font  prcfque  toutes 
remplies  ,  à  l'exception  de  cinq  ou  fix  qui  ont  été 
démolies.  A  l'un  des  bouts  de  ce  rempart ,  à  l'eft,  à 
l'endroit  qu'on  nomme  tète  de  Gravelina  ,  eft  un 
cavalier  qui  longe  toute  la  ville  de  ce  côté-là.  Sur  ce 
cavalier  on  voit  entr'autres  belles  pièces  de  canons 
de  fonte,  qui  y  furent  apportées  de  Dunkcrque  en 
1717. ,  la  grande  coulevriiic  de  Nancy  ,  qui  eft  de 
dix-huit  livres  de  balle  ,  &  porte ,  dit-on  ,  une  lieue 
loin  en  mer. 

La  nouvelle  &  féconde  enceinte  eft  établie  fur  la 
même  forme  que  l'ancienne  ,  dont  elle  eft  féparée 
par  un  large  &  profond  fbfle ,  revêtu  ,  prefque 
dans  toute  l'étendue  de  fa  circonférence ,  d'un  mur 
dont  la  deftination  eft  de  foutenir  les  terres.  Cette 
nouvelle  enceinte  a  été  faite  du  temps  du  Cardinal 
de  liiehelieu.  Llle  eft  flanquée  de  huit  battions , 
qui  défendent  le  côté  du  fuel  &  le  bout  à  l'eft  ,  dit 
tête  de  Gravclincs.  Le  côté  du  nord  ,  autrement  dit 
le  port ,  eft  également  un  peu  défendu  par  ces  nou- 
velles fortifications,  mais  ce  n'eft  que  d'une  ma- 
nière ari'ez  oblique.  Quant  au  bout  qui  eft  dirigé 
vers  l'oueft  ,  il  eft  défendu  par  la  citadelle  ,  dont 
le  glae.s  borne  les  deux  corps  de  cafernes  qui  ter- 
minent l'un  des  bouts  de  la  ville. 

Les  ouvrages  avancés  ,  qui  font  détachés  de  la 
ville  à  l'eft  oc  au  fud  ,  confident  en  une  courtine 
garnie  de  créneaux,  quatre  demi-lunes ,  trois  con- 
tre-gardes ,  &  un  retranchement  de  maçonnerie 
aulii  garni  de  créneaux.  Pour  la  communication  de 
ces  divers  ouvrages,  il  y  a  plufieurs  ponts,  ainfi 
que  nous  l'avons  dit  ci-devant  en  parlant  de  la  pre- 
mière enceinte  de  la  ville.  Et  à  propos  de  cette  en- 
ceinte ,  il  eft  bon  d'ajouter  que  Us  huit  anciens  bâf- 
rions dont  nous  avons  dit  qu'elle  eft  flaaquée  ,  font 
moins  des  battions  que  des  tours  anciennes  ;  mais  il 
n'en  eft  pas  de  même  des  battions  qui  flanquent  la 
nouulle  enceinte  ;  car  ceux-ci  font  dans  le  goût& 
de  la  forme  ordinaire ,  &  qu'on  fuit  encore  ac- 
tuellement. 

Aux  bltardcauxde  maçonnerie  ,  aux  tourelles  & 
aux  écîufcs  ,  qui  forment  partie  des  ouvrages  avan- 
cés ,  on  doit  ajouter  les  deux  avant-folles  ,  qui 
font  défendus  par  trois  ravcUns,  les  deux  chemins 
couverts  &  les  deux  glacis.  Ces  deux  derniers  ou- 
vrages font  d'une  gran.'.tf  étendue,  &  ils  fontdéfen- 
dmeontre  Pimpétuofité  de  la  mer  par  une  longue 
&  forte  maçonnerie  garnie  de  pilotis.  L'eau  qui 
entre  c'a  is  ces  avant-foliés ,  vientd  1  cannldc  Saint. 
Orner.  Une  partie  de  cette  eau  pane  par  un  ca- 
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nal  qui  traverfe  la  ville  fous  une  rue  voûtée ,  qu'on 
nomme  la  rue  de  la  rivière  :  cette  rue  régne  le  long 
de  la  paroitfe  de  Notre-Dame ,  &.  fe  décharge  dans 
le  port  par  une  petite  éclufe.  L'autre  partie  de  Peau 
circule  dans  les  foffés  de  la  ville ,  &  va  fe  vuider  dans 
la  mer  par  le  grand  foffé  qui  eft  entre  la  ville  &  la 
citadelle  :  ce  folié  communique  à  la  grande  éclu- 
fe qui  fut  faite  en  170t.  &  qui  a  feize  pieds  de  lar- 
geur. La  même  éclufe  fert  pour  l'écoulement  des 
eaux  du  pays  qui  tombent  dans  le  Calefis  &  les  con- 
trées voifincs  vers  Saint-Omer,  &  qui  enfuite  vont 
fe  décharger  dans  la  mer. 

Cn  prétend  que  par  la  grande  éclufe  de  Calais  , 
&  par  celle  du  fort  de  Nieulet ,  on  peut  dans  deux 
marées  inonder  tout  le  pays  jufqu'à  Saint-Omer  , 
&  que  par  ce  moyen  la  ville  de  Calais  eft  imprenable. 

La  citadelle  eft  très-irréguliere.  Elle  forme  un 
quarré-long ,  &  elle  eft  fituée  dans  un  marais  qui 
eft  couvert  par  la  mer  à  toutes  les  marées.  Elle  fut 
conftruite  en  1 560.  après  que  les  Anglois  fe  furent 
retirés  de  la  ville  ;  &  pour  l'établir ,  on  démolit  un 
nombre  de  maifons  afféz  confidérable.  A  l'eft,  cette- 
citadelle  commande  la  ville  ;  au  nord-eft ,  le  port  j 
au  nord  ,  la  mer  ;  au  fud  Se  à  l'oueft ,  la  campagne. 
Elle  eft  flanquée  du  côté  de  l'eft  ,  de  deux  baftions 
revêtus  d'un  bon  rempart  en  forme  de  cavalier  , 
d'une  demi-lune  avec  un  chemin  couvert ,  de  d'un 
glacis  qui  vient  aboutir  aux  cafernes  de  la  ville.  En- 
tre les  deux  baftions  eft  placée  la  porte  de  commu- 
nication avec  la  ville.  Du  côté  du  nord  des  baftions 
&  près  d'une  demi-lune  ,  le  foffé  eft  très-large  & 
profond.  Ce  front  eft  défendu  par  un  grand  cava- 
lier avec  un  chemin  couvert.   Le  front  du  midi  , 
au-délà  de  la  vieille  enceinte ,  eft  défendu  par  un 
baftion ,  entre  lequel  &  un  des  battions  ci-deffus 
eft  placée  Ij  porte  du  fecourt  appelléc  de  Boulctnc. 
L'elévatùm  de  cette  porte  eftbelle.  Sa  conftraoioa 
eft  en  hallage  ,  &  elle  eft  enrichie  de  cartouches  ott 
font  les  armes  du  Roi.  Aurcfte,  elle  eft  couverte 
d'une  deroi-lune  revêtue.  Tous  ces  ouvrages  qui 
appartiennent  au  front  du  midi  de  la  citadelle,  font 
entourés  de  larges  folles  oc  de  chemins  couverts 
bien  pallillàdés ,  ainfi  que  d'un  foffé  &  d'un  glacis 
qui  y  régnent  comme  autour  de  la  ville.  Le  côté" 
de  l'oueft  ,  eft  défendu  fur  la  vieille  enceinte  par 
une  grotte  tour  quarrée ,  &  par  une  autre  tour 
nommée  la  tour  pavje  ;  &  au-dehors  par  un  baftion 
bâti  fur  les  ruines  d'un  ancien  château  que  les  An- 
glois avoient  fait  conftruirc,  &  dont  il  eft  beaucoup 
parlé  dans  Phiftoire.  Ce  château  fervoit  de  palais 
aux  Rois  d'Angleterre ,  &  l'on  allure  qu'il  étoit 
très-magnifique  ;  mais  il  a  été  tellement  détruit 
qu'il  n'en  refte  aucun  veftige.  Au  milieu  de  la  ci- 
tadelle eft  un  grand  édifice ,  bâti  par  l'ordre  du  Car» 
dinal  de  Richelieu  :  c'eft  un  des  plus  beaux  arcenaux 
qu'il  y  ait  en  France.  Il  conlîfte  en  une  grande  cour 
entourée  de  plufieurs  bâtiments  où  font  deux  falles 
remplies  &  ornées  d'armes  à  feu  &  d'armes  blan- 
ches. Outre  ces  deux  falles ,  il  y  en  a  une  troifieme 
oh  font  toutes  fortes  de  machines  &  d'outils  pour 
l'attaque  &  la  défenfe  des  places  ,  ôt  pour  des  fie- 
ges  ,  auflî-bien  que  plufieurs  moulins  à  bled  tous 
d'une  invention  également  curieufe  &  utile.  Sut 
Pune  des  ailes  de  ce  grand  bâtiment,  font  plufieurs 
fours  pour  le  pain  de  munition ,  avec  de  vaftes 
greniers  tout-au-tour  pour  les  grains  &  les  farines. 
Au-deflous  font  des  caves  voûtées  à  l'épreuve  de 
la  bombe  &  deftinée  pour  les  vivres  :  il  y  a  auffi  trois 
grands  fouterreins  capables  de  contenir  beaucoup 
de  troupes  qui  y  feraient  à  couvert  en  cas  de  fiege 
ou  de  bombardement.  Au  milieu  de  la  cour,  eft 
une  citerne  dont  on  ne  fçait  ni  la  conftruclion  ni  la 
quantité  d'eau  qu'elle  contient.  Le  bufte  en  bronze 
du  Cardinal  de  Richelieu  eft  au  milieu  delà  place 
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élevé  fur  une  pyramide  qui  lui  fert  de 
piédeftal.  On  voit  outre  cela  dans  la  citadelle  dont 
il  eft  queftion ,  &  proche  de  la  porte  de  Boulogne , 
un  monument  qui  a  quelqu'ancienneté  Si  qui  tom- 
be en  ruine  ;  c'en  Vhttel  d'Efcalles ,  bâti  par  un  beau- 
frere  d'Edouard  III.  Roi  d'Angleterre  ,  auquel  ce 
Prince  avoit  donné  le  titre  de  Mylotd  d'Efcalles  , 
village  à  trois  petites  lieues  de  Calais.  Cet  hôtel  a 
long-temps  fervi  de  logement  aux  Gouverneurs  de 
la  ville  ;  mais  dès  l'an  1636.  ils  commencèrent  à  lo- 
ger dans  la  ville  même ,  ck  depuis  ce  temps  ils  n'ont 
pas  loge  ailleurs. 

L'églife  qui  eft  dans  la  citadelle ,  eft  fous  l'in- 
vocation de  Saint-Nicolas ,  en  mémoire  de  l'an- 
cienne églife de  même  nom  quia  été  détruite. Cette 
églife  conferve  toujours  le  titre  de  paroiflë ,  comme 
ayant  fuccédé  à  celle  qui  jouifloit  du  même  titre. 

Jufqu'cn  1660.  il  y  a  eu  un  grand  nombre  d'ha- 
bitants dans  la  citadelle  de  Calais  ;  mais  en  cette 
année  ils  en  fortirent  par  ordre  du  Roi  pour  bif- 
fer les  logements  aux  foldats  de  la  garnifon. 

Le  pour-tour  de  la  citadelle  dont  nous  venons  de 
parler ,  en  y  comprenant  l'efplanade  qui  la  fepare 
de  la  ville  ,  eft  de  870.  toiles.  Quant  à  la  ville ,  elle 
eft  au  moins  deux  fois  aulfi  grande  en  dedans  des 
fortifications. 

Le  fort  Niculet  ou  Nieulay  eft  à  une  petite  demi- 
lieue  de  Calais  du  côte  de  l'oued:  il  eft  bâti  fur  un 
ancien  fort  qui  fermoit  les  éclufes  de  cette  ville.  Le 
Roi  Louis  XIV.  en  ordonna  les  premiers  fonde- 
ments, en  1678.  ;  ck  à  l'exception  d'un  ouvrage-à- 
corne  du  côté  de  l'oueft ,  qui  ne  fut  fait  qu'en  1690. , 
le  bâtiment  fut  achevé  en  entier  en  1680.  La  firua- 
tion  de  ce  fort  eft  très-avantageufe  tant  à  caufe  de 
la  mer  qu'il  a  au  nord,  qu'à  caufe  d'un  marais  qui 
le  borne  au  midi.  C'eft  un  quarré-long  ck  régulier 
bâti  fur  pilotis.  Sa  longueur  eft  du  levant  au  cou- 
chant. Ce  fort  eft  fortifié  de  quatre  baftions  avec 
deux  demi  lunes,  d'un  ouvrage-à-corne  revêtu,  avec 
fa  courtine  couverte  d'une  demi-lune  auffi  revêtue  , 
ck  de  deux  lunettes.  Les  deux  premières  demi-lu- 
nes couvrent  les  deux  portes.  Au  milieu  du  fort ,  il 
y  a  une  belle  éclufe  (  conftruite  fur  l'ancienne  qui 
avoit  été  commencée  en  i$e8. )  avec  quatre  en- 
trées ,  autrement  é vante Is  ou  vannes,  toutes  d'une 
très- grande  utilité  tant  pour  tirer  les  eaux  du  pays , 
que  pour  l'inondation.  Le  canal  par  où  les  eaux  def- 
cendent  à  la  mer,  eft  revêtu  de  maçonnerie  ,  ck  tra- 
verfe  le  fort  do  fud  au  nord.  L'entrée  &  la  fortie  de 
cette  éclulè  font  fermées  par  des  portes  grillées  de 
fer.  L'intérieur  du  fort  eft  auffi  propre  que  fes  for- 
tifications font  bien  faites  &  bien  entendues.  Les  bâ- 
timents font  beaux,  folides  ck  tout  couverts  d'ardoi- 
les.  Les  portes  en  font  belles  &  magnifiquement  or- 
nées. L'arcenal ,  les  magafins  &  les  fouterreins  font 
des  plus  réguliers.  La  longueur  de  ce  fort  d'une  porte 
à  l'autre  eft  de  cent  toifes ,  fur  quatre- vingt  de 
largeur. 

A  côté  du  fort  Nieulay ,  au  nord  dans  les  dunes  , 
eft  une  redoute  nommée  Laubanie.  11  y  a  outre  cela 
plufieurs  autres  redoutes  diftribuées  à  propos. 

Il  a  été  fait  en  1690.  une  digue  qui  communique 
de  l'eft  à  l'oueft  ,  de  la  citadelle  au  fort  Nieulay. 
Cette  digue  eft  défendue  a  moitié-chemin  du  rôté  de 
terre ,  par  un  fort-bon  quarré ,  appelle  la  redoute  des 
Crabes  ou  Crables,  parce  qu'il  a  étéconftruit  dans  un 
lieu  où  il  y  avoit  anciennement  une  marc  d'eau  de 
mer  qui  étoit  pleine  de  crables ,  que  prenoient  les 
foldats  ck  autres  perfonnes employées  à  cet  ouvrage. 
Entre  ce  dernier  fort  ck  le  long  de  la  digue,  régne  un 
canal  provenant  de  celui  de  Saint-Omer  ;  ck  du  côté 
de  la  mer  il  y  a  un  bon  parapet. 

Cinq  autres  forts  défendent  l'entrée  du  port  ck  la 
rade.ck  empêchent  les  defeentes  que  l'ennemi  pour- 
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roît  faire  fur  la  place  appctlée  VEflran. 

Le  premier  de  ces  cinq  forts  eft  le  Risban  :  c'eft 
une  des  plus  anciennes  fortereftes  qu'il  y  ait  en 
France.  Ce  fort  eft  fitué  fur  les  fables  entre  la  mer 
fit  le  port  au  nord  de  la  ville ,  &  à  l'oueft  de  l'entrée 
du  port.  11  eft  flanqué  de  deux  baftions  du  côté  de 
l'oueft,  &  de  ce  même  côté  la  courtine  eft  couverte 
d'une  demi-lune  ruinée  ck  enfevelie  dans  le  fable.  Le 
relie  de  fon  ence  inte  eft  flanqué  très-irréguliérement. 
Le  tout  repréfente  à-peu-près  la  figure  d'un  penta- 
gone. 11  y  a  dans  ce  fort  trois  tours ,  dont  une  ruinée 
<k  enfermée  dans  un  des  battions  qui  eft  vers  la  mer. 
Les  deux  autres  qui  fubfiftent  en  entier.fervent,  l'une 
de  fouterrein ,  ck  l'autre  de  batterie  à  mortiers;  celle- 
ci  eft  fituée  au  milieu  du  fort.  Du  même  côté  de 
l'oueft  du  fort  de  Risban ,  ck  fur  les  fables  ,  eft  une 
digue  d'environ  huit  cents  toifes:  cette  digue  aboutit 
aux  dunes  de  San^atte  le  long  de  la  mer,  ck  elle  eft 
deftinée  à  empêcher  l'inondation  du  pays.  Elle  fut 
conftruite  en  1611.  par  ordre  du  Roi  Louis  XIII. , 
&  la  dépenfc  monta  à  foixante  mille  livres.  Dans  le 
fort ,  il  y  a  une  bonne  citerne  ,  des  cafernes  pour 
loger  une  compagnie  de  foldats,  Si  une  chapelle  où 
l'Aumônier  qui  fait  fa  rélidence  au  Courfain  ,  dit  la 
nu  flè  les  dimanches  ck  fêtes.  Le  Commandant  y  a 
auffi  fon  logement  :  cet  officier  reçoit  l'ordre  de  celui 
qui  commande  dans  la  ville  ;  ck  celui-ci  détache  de 
fa  garnifon  un  fergentek  dix  foldats  qui  tous  les  cinq 
jours  vont  monter  la  garde  au  Kisban.  Au  refte  ,  on 
prétend  que  ce  fort  étoit  autrefois  entouré  delà  mer, 
ôt  qu'il  a  fervi  de  tout  temps  à  la  défenfe  du  port. 
On  veut  même  qu'il  ait  été  bâti  par  ordre  de  l'Em- 
pereur Caltgula  .lorfqu'il  vint  dans  ce  pays  à  deftein 
de  palTcr  la  mer.  La  grande  tour  qui  eft  au  milieu 
du  fort  de  Risban  ,  porte  encore  aujourd'hui  le  nom 
de  cet  Empereur.  11  y  a  un  petit  pont  de  bois  pour 
communiquer  de  la  ville  au  Risban  &  aux  autres 
forts  qui  font  conftruits  à  l'oueft. 

Le  fécond  eft  le  fort-rouge.  Ce  fort  eft  conftruiten 
bois  fur  pilotis, &  de  baffe  mer  il  refte  à  fec.  11  eft 
au  nord  du  Risban ,  ôt  à  l'oueft ,  &  prefque  attenant 
à  une  des  jettées  de  bois  qui  forment  l'entrée  du  port. 
Il  fut  bâti  en  169$.  Il  eft  garni  de  feize  pièces  de 
canon  de  dix-huit  &  vingt-quatre  livres  de  balle  ; 
ck  il  eft  gardé  par  un  détachement  compofé  d'un 
fergent  ck  de  dix  foldats  de  la  garnifon  de  la  ville 
lefquels  font  relevés  tous  les  cinq  jours.  Il  y  a  aulfi 
deux  gardiens  qui  y  couchent  alternativement  pour 
avoir  foin  de  quelques  uftenlîles  &  munitions  qu'on 
y  laide  pour  le  befoin,  ck  qui  appartiennent  à  la  ma* 
rine, laquelle  fert  l'artillerie  de  ce  fort.  Ces  deux  gar- 
diens font  détachés  l'un  &  l'autre  de  ceuxqui  font  em- 
ployés &  entretenus  dans  le  port  de  Calais.l'un  à  vingt 
livres ,  &  l'autre  a  dix-huit  livres  de  foldc  par  mois. 

Le  troifieme  eft  le  petit-fort  ou  la  batterie  de  l'Ef- 
trait  ,  conftruit  en  1701. ,  auffi  de  bois  fur  pilotis  , 
plus  à  l'oueft  que  le  fort-rouge ,  fit  fur  lequel  on  peut 
monter  huit  pièces  de  canon  qui  font  fervies  pax  l'ar- 
tillerie de  terre. 

Le  quatrième  eft  le  forulajfin ,  nomme  redoute  , 
bâti  en  1690. ,  &  revêtu  de  maçonnerie.  Il  eft  fitué 
plus  à  l'oueft  que  celui  de  l'Eftran,  ck  fa  deftination 
eft  d'empèrher  les  defeentes  qu'on  pourrait  faire 
entre  la  ville  ck  le  fort  Nieulet.  Il  y  a  fur  ce  fort 
quatre  pièces  de  canon  en  batterie  ;  ck  dix  hommes 
de  la  garnifon  de  la  ville,  commandés  par  un  fergent, 
y  montent  la  garde. 

Le  cinquième  enfin  eft  \c  fort-vert,  blti  fur  pilo- 
tis en  1696. ,  auffi  dans  la  mer  à  l'eft,  fit  beaucoup 
plus  éloigné  des  jettées  ,  ck  au  nord-cft  de  la  ville. 
11  y  a  treize  pièces  de  canon  fervies  par  l'artillerie  de 
terre  ;  ck  un  détachement  de  la  garnifon  de  la  ville, 
pareil  à  celui  qui  monte  la  garde  au  fort-rouge,  la 
monte  auffi  au  fort-vert. 

Il 
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H  y  a  a  Calais^rand  état-major  ;  fçavoir ,  on  Gou- 
ferneur  de  la  ville  ,  qui  l'eft  en  même  temps  de  la 
citadelle  fie  du  Rysban  ,  &  qui  a  1».  mille  400.  liv. 
d'appointements,  outre  3400.  livres  d'émoluments  ; 
ce  qui  fait  en  tout  15.  mille  800.  livres  ;  un  Lieu- 
tenant de  Roi  de  la  ville ,  qui  a  n8o.  livres  d'ap- 
pointements &  }9oo.  liv.  d'émoluments;  un  Major, 
m  Aide-Major ,  an  Capitaine  des  portes  ,  un  Porte- 
Clefs  de  la  ville  ;  un  Lieutenant  de  Roi  de  la  cita- 
delle ,  qui  a  3400.  liv.  d'appointements  oc  mille 
Bv.  d'émoluments  1  un  Aide-Major  &  un  Aumônier, 
l'un  &  l'autre  également  pour  la  citadelle  ;  un  Lieu- 
tenant de  Roi  pour  le  fon-nitulay  ,  &  dont  les  ap- 
pointements font  de  1400.  livres  ;  un  Aide-Major  , 
anPorte-Clefs.un Garde deséclufes  fie  un  Aumônier , 
également  pour  le  fort-nieulay  ;  pour  le  fort-riiban , 
un  Commandant ,  qui  a  6co.  livres  d'appointements 
&.  100.  livres  d'émoluments  ,  &  outre  cela  un  Au- 
mônier ;  pour  le  Courra  in  ,  un  Commandant ,  qui 
a  1 108.  livres  d'appointements  fie  270.  livres  d'é- 
moluments. 

La  rade  eft  foraine  an  nord-oueft  du  port  &  à 
deux  lieues  au  large  ou  environ.  Elle  eft  couverte 
d'an  banc  qui  commence  au  fort-lapin  ,  un  peu 
plus  à  l'oueft  ,  fie  vient  finir  en  pointe  perdue  à  rien 
au  travers  du  fort-vert.  On  y  mouille  auprès  du  banc 
par  dix  ,  douze  ,  quinze  &  dix-huit  brafles  d'eau  de 
baile-roer.  Le  fond  eft  de  gros  graviers  avec  des  co- 
quillages ,  mêlé  de  vafe  j  fit  c'eft  ce  qui  fait  la  bonté 
du  mouillage. 

L'entrée  du  port  eft  fermée  par  deux  bonnes  jet- 
tées  de  bois.  Celle  de  l'oueft  a  trois  cents  quarante- 
deux  toifes  de  longueur.  Celle  de  l'eft  n'eft  point 
toute  de  bois  ;  car  elle  eft  faite  en  partie  de  pierre , 
revêtue  d'un  parapet  qui  a  foixante-deux  toifes  de 
longueur  :  l'autre  partie  eft  de  charpente  ,  fie 
avance  dans  la  mer  trois  cents  quatre-vingt-dix 
toifes.  Sur  chacune  de  ces  jettées ,  il  y  a  un  fort 
de  bois  pour  en  défendre  l'entrée.  A  la  tête  des 
jeftees  ,  il  monte  jufqu'à  vingt  pieds  d'eau  ;  fie 
dans  le  fond  de  l'entrée  du  port ,  il  monte  depuis 
quatorze  jufqu'à  feize  pieds  d'eau ,  félon  que  les 
vents  font  plus  ou  moins  favorables.  Les  têtes  des  jet- 
tées font  fituée s  fud-eft  fie  nord-oueft. Du  côté  de  l'eft 
de  ces  têtes,  il  s'eft  formé  un  banc  de  Cable  qui  en  rend 
l'entrée  difficile  -,  mais  on  ne  doute  pas  que  ce  banc 
ne  puiftè  être  enlevé  par  la  force  de  la  marée  ellc- 
feule  ,lorfque  les  deux  jettées  auront  été  également 
pouffées  dans  la  mer.  La  (îtuation  du  dedans  du  port 
le  prolonge  de  l'eft  à  l'oueft ,  en  prenant  fur  la  lon- 
gueur de  la  ville.  A  la  partie  de  l'eft  de  ce  même 
port ,  il  y  a  une  efpece  de  badin  nommé  le  Paradis , 
fermé  par  des  quais  fie  par  l'un  des  bouts  des  jettées 
de  charpente  :  ce  baffin  peut  contenir  trente  bâti- 
ments du  port  depuis  cent  jufqu'à  cent  cinquante 
tonneaux.  Le  refte  du  port ,  qui  eft  en  dehors  des 
quais ,  peut  contenir  environ  cent  bâtiments  de  dif- 
férentes grandeurs  ,  &  même  des  frégates  de  dix- 
hnit  à  vingt  canons. 

Pilions  à  préfent  à  l'intérieur  de  la  ville  de  Ca- 
Jais.  Les  rues  de  cette  ville  font  belles  6c  droites , 
&  elles  aboutuTent  prefque  toutes  à  la  place  d'armes 
qui  eft  la  feule  qu'il  y  ait  dans  la  ville.  Les  maifons 
font  la  plupart  bâties  de  brique  ,  ôt  à  plufieurs 
étages. 

La  maifon-de-ville  eft  fur  la  place  :  c'eft  un  édi- 
fice allez  ancien  8c  qui  ne  mérite  rien  moins 
qu'une  attention  particulière.  On  y  voit  une  tour  , 
remarquable  à  caulè  de  fa  tieebe  qui  eft  faite  à  jour 
fie  decharpente.  Cette  flèche  eft  couverte  de  plomb, 
terminée  par  une  couronne  Royale  ,  d'où  fort  une 
petite  verge  propre  à  recevoir  une  girouette.  11  y 
a  dans  la  même  flèche  deux  groflès  cloches  ,  dont 
l'une  fert  pour  l'horloge ,  fit  l'autre  eft  deftiace 
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pour  avertir  de  fermer  les  portes  ,  &  pour  appeller 
les  Magiftrats.  Celle  -  ci  eft  la  même  qui  fervoit  à 
appeller  les  habitants  du  temps  que  cette  ville  étoit 
affiegée  par  Edouard  III.  Roi  d'Angleterre. 

Le  corps-de-ville  eft  compofé  d'un  Moyeu r,  de  4*. 
Echevins,  dont  le  premier  a  le  titre  de  Vice-Moyeur^ 
d'un  Syndic  fit  d'un  Greffier.  Ce  dernier  eft  perpétuel,  • 
mais  tes  autres  font  élus  tous  les  ans  le  premier  de 
Janvier ,  en  préfence  du  Gouverneur  ou  Comman- 
dant ,  fie  des  Gens-du-Roi ,  à  la  pluralité  des  voix 
des  bourgeois  fit  des  habitants.  Ce  privilège  leur  fut 
accordé  par  lettres-patentes  de  François  IL  en  data 
du  mois  de  Février  de  l'an  1  $$9.;  fie  en  même  temps, 
ce  Prince  les  autorifa  à  adminiftrer  la  police  de 
leur  ville  à  l'inftar  de  celle  de  la  ville  d'Amiens. 
Dans  la  fuite ,  ce  même  privilège  fut  confirmé  pac 
le  règlement  du  Roi  Louis  XIV.,  rendu  le  10.  Jan- 
vier 1661.  Cependant  la  police  de  cette  ville  ,  ainfî 
que  celle  de  la  plupart  des  autres  villes  du  Royau- 
me ,  a  été  démembrée  depuis  la  création  des  Juges 
de  police  ;  c'eft  ce  qui  eft  caufe  qu'aujourd'hui  le 
pouvoir  du  Mayeur ,  ainfi  que  celui  des  Echevins  , 
le  trouve  fort  borné.  Les  habitants  de  la  batte-ville  , 
aufli-bien  que  ceux  de  la  banlieue ,  font  fournis  aux 
ordres  des  Mayeur  ,  Echevins  fie  Juge  de  police  de 
la  ville  de  Calais. 

Indépendamment  de  la  tour  dont  nous  venons  de 
parler ,  il  y  en  a  à  Calais  une  autre  qu'on  appelle 
la  tour  du  Guet.  Celle-ci  fert  à  découvrir  les  vailleaux 
oui  viennent  de  la  mer  ,  fie  à  avertir  de  l'approche 
des  ennemis  en  temps  de  guerre  ,  foit  par  mer ,  foit 
par  terre.  Elle  fert  aufli  pour  veiller  jour  fit  nuit , 
fit  pour  avertir  en  cas  que  le  feu  prenne  en  quelque 
endroit  dans  la  ville.  11  y  a  pour  cela  trois  hommes 
qui  font  gagés  par  la  communauté.  Tout  proche  de 
cette  tour  ,  il  y  avoit  autrefois  des  halles  magnifi- 
ques,  mais  elles  furent  brûlées  en  i6$8. ,  dans  le 
temps  que  le  Roi  Louis  XIV.  étoit  malade  à 
Calais. 

Anciennement  les  habitants  logeoient  la  garnifon- 
Mais  le  Roi  Louis  XIV.  voulut  les  décharger  de  cet 
embarras.  En  conféquence  Sa  Majefté  fit  bâtir  en 
1689. ,  par  les  foins  de  M.  de  Laubanie,  alors  Com- 
mandant de  Calais  ,  deux  beaux  corps  de  calernes 
pour  les  foldats ,  fie  les  fit  élever  au  bout  de  la  ville, 
bornant  les  glacis  de  la  citadelle.  Un  de  ces  corps 
contient  trente-fix  chambres  ,  fie  l'autre  vingt-qua- 
tre ,  avec  quatre  cents  lits  fournis  aux  dépens  du 
Roi.  Ces  deux  corps  de  cafernes  peuvent  loger 
douze  cents  hommes  ou  environ.  Le  pavillon  det 
tiné  à  loger  les  officiers ,  eft  fitué  proche  de  l'é- 
glife  de  Notre-Dame  ,  au  bout  du  cimetière.  Ce 
pavillon  eft  diftribué  en  quarante-huit  chambres. 

A  côté  du  même  cimetière  eft  un  beau  bâtiment 
quarré  ,  de  trente-deux  toifes  de  long  fur  dix-fept 
de  large.  Ce  corps  de  logis  ,  deftine  pour  la  cava- 
lerie ,  forme  dans  fon  milieu  une  cour  ,  qui  eft 
fermée  fur  le  devant  par  un  beau  pavillon  oh  lo- 
gent les  officiers. 

Ce  ne  fut  qu'en  17x1.  qu'on  commença  à  bâtir 
les  deux  derniers  édifices  dont  nous  venons  de  parler. 
Pour  fubvenir  à  la  dépenfe  quoecafionnoit  une  pa- 
reille entreprife ,  le  Roi  accorda  aux  habitants  de 
Calais  un  oékroi  fur  les  vinsfic  les  eaux-dc-vic  qui  fe 
débitent  dans  la  ville  de  le  gouvernement  de  ce  nom. 

A  droite ,  en  entrant  dans  la  ville  par  la  porte 
Royale  ,  on  voit  un  ancien  bâtiment  de  quinze 
toifes  de  longueur  fur  quatorze  toifes  trois  pieds 
de  largeur.  Ce  bâtiment  eft  environné  de  plufieurs 
gros  piliers  en  forme  de  tours.  C'étoit,  du  temps 
que  les  Anglois  étoient  maîtres  de  Calais  ,1a  bourfe 
des  marchands  fie  le  lieu  de  l'étape  pour  les  laines. 
Paye  \  ce  que  nous  en  avons  dit  ci-devant. 

La  bafje-vMe  eft  à  l'extrémité  des  fortifications 
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de  la  ville  de  Calais.  Son  terrein  comprend  tons  les 
dehors  ,  jufqu'au-delà  du  fort-nieulay  ;  &  de  l'autre 
côté ,  à  l'eft ,  iufqu'â  la  paroiffe  de  Marc ,  qui  eft  à 
une  lieu  de  Calais.  On  y  compte  environ  trois  mille 
cinq  cents  cinquante  mefures  ou  arpents  de  terre , 
fit  quatre  cents  quarante  maifons  ou  familles.  Il  y  a 
pour  cette  bafle-ville  ou  fauxbourg  une  églife  paroif- 
fiale  fons  l'invocation  de  Saint-Pierre,  dont  la  cure 
eft  à  la  collation  de  l'Evêque  de  Boulogne  ,  fie 
vaut  au  moins  douze  cents  livres  en  y  comprenant 
le  cafuel.  Il  y  a  auffi  un  Capitaine ,  qui  eft  nommé 
par  le  Gouverneur  de  la  ville ,  fie  qui  eft  loge  dans 
ce  quartier  aux  dépens  des  habitants ,  defquels  il 
reçoit  outre  cela  cent  livres  d'appointements.  Ce 
Capitaine  au  refte,  n'a  de  pouvoir  fur  les  habitants 
de  la  baffe-ville ,  qu'en  ce  qui  concerne  le  fait  delà 
guerre. 

C'eft  par  la  baflè-ville  ou  fauxbourg ,  qu'on  entre 
dans  Calais  par  la  Porte-Royale  ,  qui  eft  magnifi- 
quement ornée  fie  enrichie  des  armes  du  Roi, fit 
au-deflbus  de  celles  du  Cardinal  de  Richelieu. 

L'antre  porte  de  Calais  fe  nomme  la  porte  du 
Havre  :  elle  eft  du  côté  du  nord  ,  fie  elle  donne 
fur  le  port  pour  la  commodité  du  commerce.  Au 
dehors  de  cette  porte  ,  il  y  a  un  pont  fie  une 
bafcule. 

Il  n'y  a  donc  que  deux  portes  pour  entrer  dans 
Calais  ;  celle  de  la  campagne  fie  celle  de  la  mer  ; 
car  on  ne  doit  point  compter  la  porte  de  la  ci- 
tadelle. 

Le  Courgain  fait  partie  de  la  ville  de  Calais  ,  fie 
tire  fon  nom  de  ce  qu'anciennement  il  y  avoit  en 
cet  endroit  des  pêcheurs  qui  gagnoient  peu  de 
chofe.  Cette  partie  de  la  ville  eft  fituée  dans  un 
baftion  d'une  grande  étendue  ,  à  l'extrémité  fep- 
tentrionale  de  la  ville  ,  dans  la  partie  de  l'eft  qui 
donne  fur  le  port.  C'eft  où  demeurent  tous  les  ma- 
telots fie  tous  les  pêcheurs  de  Calais.  Il  y  a  huit 
petites  rues  ,  dont  les  maifons  font  toutes  de  bri- 
ques fie  allez  jolies.  On  y  compte  environ  trou 
cents  quarante  familles  ,  fie  environ  dix-fept  cents 
ames.  En  ajoutant  ce  nombre  à  ce  que  nous  avons 
déjà  dit  de  la  population  de  la  ville  de  Calais  fie 
de  la  baflè-ville  ,  on  trouvera  pour  le  total  onze 
mille  neuf  cents  perfonnes  de  tout  âge  ,  de  tout 
(exe  fie  de  tout  état ,  en  deux  mille  trois  cents 
quatre-vingt  feux.  Selon  un  mémoire  qui  nous  a 
«té  communiqué  ,  nous  trouvons  dans  la  ville  en- 
viron quatorze  mille  ames  ,  non-compris  les  ha- 
bitants du  Courgain  non-plus  que  ceux  de  la  baffe- 
ville  ;  ce  qui  donnerait  pour  le  total  environ  dix-huit 
mille  ames  ;  mais  nous  eftimons  que  ce  dénombre- 
ment eft  exagéré  ,  fit  il  paraîtra  tel  à  toute  per- 
fonne  qui  connaîtra  auffi-bien  que  nous  la  ville 
dont  il  eft  queftion. 

Nous  avons  dit  ci-devant  qu'il  y  a  pour  le  Cour- 
gain ,  un  Commandant  fous  les  ordres  de  l'offi- 
cier qui  commande  dans  la  ville.  Il  y  a  auffi  un 
Aumônier  pour  affilier  les  malades  ,  attendu 
qu'Us  ne  peuvent  la  nuit  avoir  du  lecours  de 
la  ville  ,  n'y  ayant  point  de  communication  lorf- 
que  la  porte  du  Havre  fê  trouve  fermée.  C'eft 
pour  cette  raifon  que  l'Aumônier  a  fbn  loge- 
ment au  Courgain. 

V  églife  paroiffiale  de  la  ville  de  Calais  eft  fous 
l'invocation  de  la  Vierge.  C'eft  un  vaiflèau  d'une 
médiocre  grandeur  ,  mais  fort  régulier  fie  fait  en 
forme  de  croix.  Il  eft  décoré  de  onze  chapelles , 
quatre  dans  la  croifée  ,  fie  les  fept  autres  au  pour- 
tour du  chœur.  Le  maître-autel  eft  ce  qu'il  y  a 
de  plus  remarquable  :  il  eft  confirait  de  marbre  de 
Gènes ,  fit  il  a  cinquante-fix  pieds  de  haut  fur 
trente-un  de  large.  11  eft  d'ordre  corinthien.  11 
lut  fait  en  1618.,  fie  coûta  environ  vingt  mille 
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livres.  Il  eft  décoré  de  seize  ftatues  ,  qui  font 
auffi  de  marbre  de  Gènes  ou  de  Car  are.  La  pre- 
mière eft  au  milieu  fie  au  haut  de  l'autel  :  elle 
repréfente  la  RéfurrcBion ,  avec  deux  Anges  à  côté  , 
qui  font  en  admiration  fie  en  adoration.  Au- 
deflbus  ,  dans  un  croulant,  eft  la  Vierge  avec  l'En- 
fant Jefus  ;  fie  aux  deux  côtés  font  la  Foi  fie  l'Ef- 
pérance ,  accompagnées  chacune  de  deux  Anges  , 
perchés  au-deffus  de  quatre  colonnes.  Plus  bas . 
entre  les  quatre  colonnes  dont  nous  venons  de 
faire  mention  ,  fous  les  ftatues  de  Charlemagne 
fie  de  Saint-Louis ,  pofèes  fur  des  culs-de-lampe 
en  confoles.  Aux  pieds  de  ces  colonnes  ,  font  les 
quatre  Evangéliftes. 

Le  tabernacle  eft  magnifique  à  caufe  de  fe* 
colonnes  de  jafoe  fit  de  deux  bas-reliefs  d'albâtre , 
dont  l'un  repréfente  la  Manne  qui  tombe  du  ciel , 
fie  l'autre  la  Cene.  Le  tableau  repréfente  VAJ- 
fumption  de  la  Vierge.  Il  a  quatorze  pieds  de  haut 
fur  douze  de  large  -,  on  aflurc  qu'il  eft  de  Veneke  , 
difciple  du  célèbre  Rubens. 

La  tour  qui  fert  de  clocher ,  eft  fort  élevée 
elle  eft  placée  au  milieu  de  l'églife  ,  fie  elle  eft  por- 
tée fur  quatre  piliers  fort  délicats.  Sa  flèche  eft 
octogone  fie  de  pierre  ;  fie  à  une  certaine  éléva- 
tion il  en  fort  une  autre  qui  eft  couverte  d'ar- 
doife.  La  cure  rapporte  au  moins  trois  mille  liv. , 
en  y  comprenant  le  cafuel. 

Les  Minimes  furent  établis  à  Calais  en  1611., 
au  moyen  de  la  fomme  de  cinq  cents  livres  de 
rente  que  la  ville  leur  affigna,  fie  qu'elle  leur  paye 
annuellement  fur  les  anciens  deniers  patrimoniaux, 
félon  les  termes  du  contrat  qui  en  fut  paffé  alors. 
Peu  de  temps  après ,  ces  Religieux ,  aides  des  cha- 
rités que  leur  farent  les  habitants  ,  commencèrent 
leur  eglife  ,  fie  elle  fut  achevée  en  161 5.  C'eft 
un  édihee  affez  beau  fit  bien  orné.  On  y  voit  dans 
le  chœur  deux  chaflès,  l'une  à  droite  fie  l'autre 
à  gauche  :  elles  renferment ,  la  première  les  reli- 
ques de  Saint-Juftin  ,  fit  l'autre  celles  de  Saint- 
Fortunat.  On  prétend  que  ces  reliques  furent 
apportées  de  Rome  en  1684.  par  un  Mini- 
me qui  étoit  natif  de  Calais.  On  conferve  auilî 
précieufement  dans  la  même  églife  une  partie  du 
cordon  de  Saint-François  de  Paule  ,  inftituteuc 
de  l'ordre  des  Minimes  ;  fie  tous  les  vendredis 
cette  relique  eft  expofée  dans  la  chapelle  de  ce 
Saint.  La  communauté  dont  il  eft  queftion  ,  eft 
compofè'e  de  dix  ou  douze  Religieux,  qui  font  bien 
logés  fie  qui  ont  une  allez  bonne  bibliothèque.  Les 
Mayeur  fie  Echevins  ont  fondé  dans  cette  maifon 
un  collège  ,  qui  a  été  autorité  par  lettres-patentes  , 
&  dont  on  fit  l'ouverture  le  18.  Octobre  de  l'an- 
née 1716.  Ce  collège  n'efteompofé  que  de  quatre 
Régents  ,  pour  chacun  defquels  la  ville  paye  au 
couvent  trois  cents  vingt  livres  par  an  à  prendre 
fur  les  nouveaux  octrois  ;  fie  au  moyen  de  cette 
penfîon  de  la  ville  ,  la  jeuneffe  de  Calais  eft  en- 
fe  ignée  gratuitement.  On  nous  mande  que  lorfque 
ce  collège  fera  mieux  doté  ,  les  Minimes  auront  à 
Calais  huit  Régents  ,  tant  pour  les  humanités ,  que 
pour  la  rhétorique ,  la  phdofophie  fie  la  théolo- 
gie. Outre  les  penhons  dont  nous  avons  parlé  ,  les 
Religieux  de  cette  maifon  jouiffent encore  de  trois 
cents  liv.  de  rente  furie  domaine  que  le  Roi  a  dans 
le  pays  Calai  fis.  Cette  penfîon  eft  deftinée  à  l'en- 
tretien de  la  citerne  que  Sa  Majefté  fit  conflruire 
en  1644.  dans  l'enceinte  de  la  maifon  des  Mini- 
mes ,  pour  fournir  de  l'eau  aux  troupes  fie  aux 
habitants  ;  mais  ces  derniers  en  font  exclus  lorfl 
que  l'eau  commence  à  diminuer  conlidér;;b!ement. 
En  pareil  cas  l'état-major  de  la  place  en  prend 
connoiflance ,  fie  établit  la  diftribution  de  l'eau 
par  une  garde  qu'il  place  a  cet  effet.  Cette  Cî, 
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terne  eft  de  toute  l'étendue  du  cloître  ,  qui  a  en- 
viron trente-huit  pieds  de  long  fur  autant  de  large. 
On  ignore  comment  elle  eft  cooftruite  ,  n'y  ayant 
aucuns  papiers  ni  mémoires  qui  la  fanent  eonnoî- 
tre  ;tnais  on  eftimc  qu'elle  a  dix  pieds  de  profon- 
deur,fit  qu'elle  peut  contenir  dans  fa  cavité  environ 
boit  cents  tonneaux  d'eau.  Elle  reçoit  celle  qui 
tombe  du  ciel  ,  par  le  moyen  du  toit  du  pour- 
tour du  cloître  ,  oc  on  la  puife  avec  des  féaux  par 
on  puits  qui  eft  au  milieu  de  ce  même  cloître. 

Les  Capucins  furent  appelles  à  Calais  par  les 
Mayeur  fit  Echevins  de  la  ville,  en  xc»i8.  On  leur 
donna  d'abord  un  jardin ,  où  anciennement  les 
bourgeois  s'exerçoient  a  tirer  de  l'arc ,  fit  qu'on 
nommoit  le  jardin  des  Archers  de  la  confrairie  de 
Samt^ebafiieruA  ce  don,  on  ajouta  en  même  temps 
un  jeu  de  paume  qui  étoit  ntué  tout  proche  da- 
tât 'jardin.  Le  couvent  fut  commencé  fie  achevé 
en  ce  lien  la  même  année  16 18.  L'églife  ne  fut 
achevée  qu'en  léto.  Elle  fut  dédiée  à  Dieu  fous 
l'invocation  de  Saint-Antoine  de  Padoue.  Le  cou- 
vent dont  il  s'agit  ,  eft  un  des  plus  beaux 
de  l'ordre.  L'eglife  eft  également  fort  belle  &  bien 
ornée.  11  y  a  à  l'un  des  bouts  du  dortoir  une 
belle  bibliothèque  ;  &  à  côté  ,  eft  une  chapelle 
où  les  Prêtres  anglois  fit  irlandois  ,  qui  panent 
d'Angleterre  en  France ,  ou  repaûent  de  France 
en  Angleterre  ,  difent  la  méfie  pour  ne  pas  être 
vus  de  perfoone. 

Les  Religieufes  Bénédidines  de  l'Obfervance ,  du 
couvent  qui  eft  à  Ardres ,  vinrent  s'établir  a  Ca- 
lais en  1641.  Elles  obtinrent  pour  cela  l'agrément 
éa  Mayeur ,  a  condition  qu'elles  ne  feroient  point 
de  quête  dans  la  ville.  Leur  établiflement  com- 
mença par  quatre  Religieufes;  &  l'année  fui  vante, 
le  Roi  Louis  XHI.  leur  accorda  des  lettres-pa- 
tentes ,  qui  cependant  ne  furent  expédiées  que  fous 
le  règne  de  Louis  XIV.  Leur  communauté  eft 
compofee  ordinairement  de  vingt -cinq  Religieufes, 
fit  elles  font  foumifes  à  l'Evêque  de  Boulogne  ,  qui 
eft  l'Evêque  diocéfain.  Leur  églifo  eft  fous  l'invo- 
cation de  la  Sainte-Vierge  ,  6c  elle  a  pour  titre  , 
Notre-Dame  de  Piété.  Cette  églife  eft  petite ,  mais 
propre.  La  maifon  eft  aflëz  grande  fit  commode  ; 
mais  elle  eft  d'ailleurs  très-pauvre  ;  &  la  commu- 
nauté auroit  bien  de  la  peine  à  fubfifter  fans  le 
bénéfice  qu'elle  fait  fur  les  penfionnaires  qu'elle 
élevé  ,  fit  dont  le  nombre  eft  ordinairement  allez 
confidérable. 

Le*  Filles  de  tordre  de  Saint-Dominique  font  éta- 
blies à  Calais  depuis  long-temps.  On  prétend  que 
fix  filles  du  célèbre  monaftere  de  cet  ordre  ,  qui 
avoit  été  fondé  à  Térouenne  ,  par  Mabaut ,  femme 
de  Robert  Comte  d'Artois  fit  frère  de  Saint-Louis  , 
vinrent  après  la  démolition  de  cette  ville ,  fe  réfu- 
gier à  Calais  ;  qu'elles  y  vécurent  en  communauté 
nos  le  nom  de  filles  dévotes ,  jufqu'en  1610.  qu'en 
Terra  de  lettres-patentes  elles  furent  reçues  en  qua- 
lité de  Religieufes  hofpitalieres.  Cela  te  fit  de  l'a- 
grément des  Mayeur  fit  Echevins  qui  leur  accordè- 
rent fix  cents  livres  par  an,  à  condition  d'aflïfter 
les  pauvres  malades  de  l'hôpital  fie  ceux  de  la  ville. 
On  convint  en  même  temps  de  leur  donner  huit 
fols  par  jour  pour  chaque  malade  qu'elles  nourri- 
raient fit  alimenteraient  ;  ce  qu'elles  pratiquèrent  ôc 
obferverent  jufqu'en  164».  qu'elles  reçurent  la  ré- 
forme de  leur  ordre ,  fit  furent  cloîtrées  par  ordre 
du  Roi.  Cependant  elles  continuèrent  de  recevoir 
les  malades  jufqu'en  1660.  que  les  fix  cents  livres  , 
ainfi  que  les  huit  fols  par  jour  furent  amorties  , 
après  qu'on  eut  établi  la  chambre  des  pauvres.  Leur 
communauté  eft  ordinairement  compofée  de  vingt- 
huit  Religieufes ,  qui  jouiflent  d'environ  fix  mille 
livres  de  revenu  ,  au  moyen  des  conftitutions  de 
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qui  leur  ont  été  faites  par  divers  particuliers. 
Leur  eglife  eft  petite ,  mais  très-propre.  Le  fan&uai- 
re  en  eft  forme  par  une  très-belle  grille  de  fer  d'en- 
viron onze  pieds  de  haut,  fie  dont  une  Dame 
gloifo  leur  a  fait  préfent. 

L'hdfital-général  eft  connu  fous  le  nom  de  1 
bre  des  vauvret.  Autrefois  il  étoit  fituédans  le  Cour» 
gain  ,  fit  on  l'appelloit  tout  Amplement  l'hôpitaL 
Il  fut  établi  en  1 660.  fous  ce  premier  titre  à  l'une 
des  extrémités  de  la  ville ,  du  côté  de  la  citadelle  . 
à  l'endroit  où  font  à  préfent  les  casernes.  Cet  éta- 
bliiïement  fe  fit  en  vertu  de  lettres-patentes  du  Roi, 
fit  au  moyen  d'une  quête  fur  les  habitants,  quipre* 
duifit  la  fomme  de  trois-mille  deux  cents  livres  _ 
fit  à  laquelle  le  Duc  de  Charoft  ,  alors  Gouverneur 
de  la  place,  contribua  pour  beaucoup.  On  accorda 
auffi  à  cetétablnTcmentune  levée  de  Jixfohvzrgannt 
de  bière ,  fit  ce  bénéfice  lui  a  été  toujours  continue 
depuis.  En  1689.  l'hôpital  dont  il  eft  queftion ,  fut 
transféré  dans  la  batte-ville,  fit  c'eft-la  qu'il  eft  fi- 
tué  encore  préfentemeot.  Cette  maifon  eft  moins 
considérable  par  fon  revenu ,  qui  eft  allez  médiocre  , 
que  par  le  nombre  de  pauvres  qu'il  renferme ,  auffi- 
bien  que  par  le  grand  nombre  de  pauvres  familles  de 
la  ville  qu'il  affine  toutes  les  femaines ,  félon  leurs 
befoins.  On  n'y  reçoit  que  les  pauvres ,  les  enfants 
trouvés  fit  les  orphelins  de  la  ville.  On  y  emploie 
tous  les  jeunes  gens  à  filer  jufqu'à  ce  qu'ils  aient 
atteint  l'âge  d'apprendre  un  métier.  Le  revenu  de 
cette  maifon  monte  à  huit  mille  livres  ou  environ  , 
qui  proviennent  tant  des  fondations  fie  des  legs  pieux 
qui  lui  ont  été  faits ,  que  du  demi  pour  cent  pefant 
de  tout  ce  qui  fe  paye  à  la  douanne  pou&Jes  droits 
d'entrée  fit  de  fortie  des  marchandifes.  Ce  qui  con- 
court encore  à  former  fon  revenu ,  ce  font  deux 
cents  arpents  de  terre  labourable ,  finies  dans  la 
paroifle  de  Marek ,  qui  lui  furent  donnés  par  Fran- 
çois II.  en  vertu  de  fa  déclaration  de  l'an  1  $  $9.  La 
chapelle  de  cet  hôpital  eft  fous  l'invocation  de 
l' Ange-Gardien.  Quant  à  la  régie ,  il  y  a  douze  Ad- 
minmrateurs  ou  Pair*  de  la  chambre,  qui  font  l'Evê- 
que ,  le  Gouverneur  ,  le  Curé ,  le  Mayeur  fie  huit 
bourgeoisde  la  ville.  Les  Adminiftrateurs ,  du  moins 
ceux  qui  font  préfens ,  s'aflemblent  tous  les  ven- 
dredis pour  délibérer  fur  les  befoins  de  la  maifon. 

Outre  l'hôpital-général ,  il  y  a  dans  la  ville  un 
autre  hôpital  que  le  Roi  a  établi  pour  les  malades 
de  la  garnifon.  Cet  hôpital  militaire  fut  d'abord 
gouverné  par  des  Religieufes  de  l'ordre  de  Saint-Do- 
minique ,  dont  le  couvent  eft  tout  proche ,  fie  avec 
lequel  il  communiquoit  même  par  une  porte  qui 
dans  la  fuite  a  été  condamnée  ;  mais  aux  Religienlet 
on  a  fubftitué  des  Infirmiers,  qui  font  gagés  par  l'Ad- 
judicataire. Avant  que  les  troupes  de  la  marine  fut 
font  réunies  avec  celles  de  terre  ,  il  y  avoit  dans 
cet  hôpital  une  falle  qui  étoit  affeftée  aux  malades 
du  premier  de  ces  corps  ;  mais  aujourd'hui  cette  dît 
tinftion  n'a  plus  lieu. 

Outre  le  collège  dont  nous  avons  parlé ,  il  y  a  à 
Calais  deux  écoles  où  les  enfants  de  la  ville  font  inf- 
truits  gratuitement ,  fit  où  on  leur  apprend  à  lire  fis 
à  écrire. 

Celle  qui  eft  deftinée  pour  les  garçons ,  eft  gou- 
vernée par  fix  Frères  de  la  doftrine  chrétienne,  auf- 
quels  la  ville  donne  le  logement,  fit  cinq  cents  livres 
qu'on  prend  fur  les  oétrois. 

L'école  pour  lesjïtfex  eft  gouvernée  par  fix  Soeurs 
de  l'ioftitutdu  Pere  Barré,  Minime  ,  dont  la  prin- 
cipale maifon  eft  à  Rouen.  On  nous  mande  qu'un 
particulier  de  Calais,  nommé  Louis  Genfe  ,  fonda 
cette  école  par  contrat  du  17.  Mars  171  j.  ;  fie  l'on 
ajoute  que  ce  même  particulier  fit  venir  de  Rouen 
les  premières  filles  qui  furent  prépofées  pour  la  di- 
rection de  cette  école }  qu'il  leur  fit  bâtir  une  maifon 
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qui  eft  aflez  belle  ,  ôc  qu'il  leur  alEgna  à  chacune 
fur  fon  bien ,  dont  jouifferrt  encore  à 


qui 

jioe  peofion 

prêtent  celles  qui  Jeuront  fuccédé. 

Il  n'y  a  point  de  fontaines  à  Calais ,  ôc  Pon  ne 
s'y  fért  que  de  l'eau  de  citerne. 

Indépendamment  de  la  citerne  qui  eft  aux  Mi- 
nimes, &  dont  nous  avons  parlé ,  il  y  en  a  deux 
autres  confidérables  ;  ôc  outre  cela ,  il  n'y  a  prefque 
point  de  maifon  dans  la  ville  où  il  n'y  ait  auffi  une 
citerne. 

Entrons  dans  quelque  détail  touchant  les  deux 
grandes  citernes  qui  font  dans  la  ville.  La  plus  grande 
tut  conftruite  par  ordre  du  Roi  en  1 69 1 .  Elle  forme 
un  quarré-long  de  vingt-cinq  toifes ,  dont  une  des 
extrémités  eft  au  nord ,  &  l'autre  eft  contigue  à  l'é- 
glife  de  Notre-Dame.  Sa  largeur  en  dedans  eft  de 
ïix  toifes  par  le  bas  ôc  de  fept  par  le  haut ,  fur  trois 
toifes  de  profondeur.  Sa  cavité  peut  contenir  fix 
mille  quatre  cents  quatre-vingt  muids  d'eau.  Au- 
deffus  de  cette  citerne  eft  une  plate-forme  gazon- 
née  dans  toute  fon  étendue ,  foutenue  par  des  ar- 
cades ôc  par  un  mur  qui  régne  tout-au-tour.  A  l'une 
des  extrémités  de  cette  plate-forme  eft  un  puits  où 
lé  ramaffe  l'eau  qui  tombe  du  toit  &  des  goutieres 
de  l'églife  :  cette  eau  paûc  enfuite  par  pluueurs  ré- 
fervoirs  remplis  de  galets  ou  cailloux  ,  qui  fervent 
à  la  purifier ,  &  enfin  elle  entre  dans  la  citerne.  A 
l'autre  extrémité  de  la  citerne  ,  qui  eft  au  nord  , 
l'eau  tombe  d'un  rang  de  petites  maifons  voifines , 
&  autour  defquelles  régne  une  goutiere  de  plomb, 
qui  donne  dans  les  réfervoirs  de  la  citerne.  On  pré- 
tend que  dans  les  grandes  chaleurs  l'eau  de  cette  ci- 
terne diminue  véritablement  ;  mais  qu'elle  ne  man- 
que jamais.  Elle  eft  uniquement  deftinée  pour  l'u- 
fage de  la  garnifon.  Un  homme  ,  à  deux  cents  cin- 
quante livres  de  gage  par  an,  payées  fur  les  fonds 
des  fortifications  ,  eft  commis  pour  avoir  foin  de 
cette  citerne  j  ôc  c'eft  lui  qui  fait  diftribuer  l'eau 
chaque  jour,  fur  un  billet  du  Major  de  la  place, 
depuis  huit  heures  jufqu'à  neuf  heures  du  matin  , 
en  préfence  d'un  fergent  &  de  quatre  moufquetaires 
ou  fufiliers. 

L'autre  citerne  appartient  à  la  ville.  Celle-ci  eft 
ïîtuée  au  midi  de  l'eglife  de  Notre-Dame.  Au-deflus 
de  cette  citerne  eft  bâti  un  pavillon  pour  les  officiers 
de  la  garnifon.  Elle  reçoit  les  eaux  de  fon  propre 
toit  par  des  tuyaux  de  plomb ,  &  celles  du  corps  de 
bâtiment  de  la  cavalerie  par  des  canaux  fouterreins. 
Elle  a  vingt-deux  toifes  de  long ,  deux  toifes  deux 
pieds  de  large  ôc  deux  toifes  de  profondeur  ;  ôc  elle 
peut  contenir  dans  fa  cavité  quatre  mille  trois  cents 
vingt  muids  d'eau.  Il  y  a  auffi  un  homme  aux  gages 
de  la  ville  ,  à  cent  cinquante  livres  par  an ,  qui  eft 
prépofé  pour  en  avoir  foin  &  pour  faire  diftribuer 
l'eau  à  ceux  qui  en  demandent. 

II  y  a  à  Calais  quatre  voitures  publiques,  le  ca- 
roffe  ,  le  caraba  ,  le  paqueboot ,  &  les  bâtiments  de 
pajfige  ou  de  tranfport.  Outre  cela ,  il  y  a  auffi 
deux  barques  publiques  qui  vont  par  le  canaL 

Le  carojfe  part  pour  Paris  tous  les  jeudis  ôc  di- 
manches à  huit  heures  du  matin ,  &  deux  autres 
arrivent  à  Calais  les  mêmes  jours  au  foir.  De  Calais 
à  Paris,  on  paye  jo.  livres  par  place,  ôc  trois  fols 
par  livre  pefant  de  hardes  ou  marchandifes. 

Le  caraba  part  pour  Dunkerque  les  lundis  &  ven- 
dredis à  fept  heures  du  matin,  ôc  y  arrive  les  mêmes 
jours.  Il  revient  de  Dunkerque  à  Calais  les  mer- 
credis Ôc  fa  médis. 

Des  deux  barques  publiques ,  l'une  va  à  Saint- 
Omer,  &  l'autre  à  Ardrcs,  deux  fois  la  femaine  ; 
<k  elles  reviennent  auffi  l'une  &  l'autre  deux  fois  la 
femaine.  Ces  barques  font  le  trajet  par  le  canal  de 
Saint-Omcr  ,  où  tombent  ceux  de  Écrg-Saim-Wi- 
box,  de  Gravcliucs,  d' Ardrcs  ôc  de  Guiaes.Lcpre- 
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mier ,  celui  de  Saint-Omer  ,  fut  fait  eu  t68i.,  ÔC 
coûta  au  pays  4$.  mille  livres  ,  qui  fe  levèrent  au 
moyen  d'une  impofition  proportionnelle  qu'on  éta- 
blit fur  toutes  les  terres  du  gouvernement.  L'eau 
de  ce  canal  eft  jaunâtre  jufqu'à  la  ditiance  d'envi- 
ron une  lieue  de  la  ville  de  Calais.  Cela  eft  caufe 
que  dans  les  grandes  féchereflès ,  &  lorfque  l'eau 
de  citerne  vient  à  manquer  dans  la  ville ,  on  eft 
obligé  d'en  envoyer  chercher  pour  l'ufage  des  trou- 
pes ,  à  Gui/tes  ,  bourg  à  deux  lieues  S.  S.  E.  de  Ca- 
lais. Mais  cela  arrive  très-rarement. 

hes  pa  que  boots ,  au  nombre  de  deux ,  arrivent  de 
Douvres  à  Calais  deux  fois  la  femaine ,  les  mardis 
ôc  vendredis  ;  &  repartent  de  Calais  pour  Douvres 
les  mercredis  &  famedis ,  ou  pour  mieux  dire ,  les 
jours  que  les  vents  le  permettent.  Ces  paqueboots 
apportent  &  rapportent  les  malles  où  fout  les  let- 
tres ;  ils  portent  Ôc  rapportent  les  paflagers  qui  fe 
préfentent  pour  paner  ou  repaûer  d'un  royaume  à 
l'autre. 

Les  bâtiments  de  paflage  ou  de  tranfport  confit 
tent  en  trois  ou  quatre  barques  (autres  que  les  pa- 
queboots) qui  appartiennent  à  divers  particuliers 
de  Douvres  ôc  de  Calais.  Ces  barques  fervent  à  paf- 
fer  &  à  rcpaflèr  les  perfonnes  qui  le  préfentent  pour 
aller  ôc  venir  dans  l'un  ôc  l'autre  royaume ,  ea 
payant  de  gré  à  gré  une  fbmme  que  l'ufage  a  fixée  m 
içavoir ,  à  dix  ou  douze  livres  par  tête ,  pour  ceux 
qui  occupent  les  chambres  qui  font  pratiquées  très- 
proprement  dans  ces  bâtiments  ;  &  dans  cette  fom- 
me  eft  auffi  compris  le  bagage.  Quant  à  ceux  qui  fi» 
contentent  de  demeurer  fur  le  pont  ou  dans  les  ca- 
banes de  l'équipage,  ils  ne  payent  que  cent  fols  ou 
fix  francs  par  tête.  Ces  bâtiments  de  tranfport  fer- 
vent auffi  pour  amener  ôc  paffer  les  chevaux  qu'or» 
tire  d'Angleterre ,  ainfi  que  les  autres  marchandifes 
dont  l'entrée  eft  permife  en  France  ;  mais  ils  ne 
peuvent  fe  charger  d'aucunes  lettres  cachetées. 

On  appelle  le  pas  de  Calais  ,  le  bras  de  mer  qui 
fépare  l'Angleterre  de  la  France.  La  largeur  de  ce 
détroit  a  été  déterminée  par  les  obfervations  que 
firent  aux  côtes  feptentrionales  de  France  en  1681. 
M.  M.  Picart  ôc  de  la  Hire ,  fçavans  Aftronomes 
de  l'académie  Royale  des  feiences.  Ce  fut  le  20. 
Novembre  au  matin ,  que  la  mer  étant  fort  baffe  , 
ils  mefurerent  fur  la  grève  du  port  de  Calais ,  qui 
fait  face  aux  côtes  d'Angleterre ,  une  ligne  droite 
de  deux  mille  cinq  cents  toifes  ,  en  commençant  à 
la  pointe  du  baftion  du  Rysban  qui  eft  du  côté  de  la 
mer,  ôc  en  continuant  vers  Boulogne.  Ayant  pofe 
le  quart-de-cercle  à  la  pointe  de  ce  baftion,  ils  pri- 
rent l'angle  que  la  bafe  mefurée  faifoit  avec  le  milieu 
des  deux  tours  les  plus  apparentes  du  château  de 
Douvres,  qu'ils  trouvèrent  de  trente-fept  degrés 
cinquante-huit  minutes.  Ayant  enfuite  tranfport é 
l'inftrumcnt  à  l'autre  extrémité  de  la  bafe  vers  Bou- 
logne, ils  mefurerent  l'autre  angle  qu'ils  trouvèrent 
de  cent  trente-fept  degrés  trente  minutes.  Donc  , 
difoient  ces  deux  fi,  a  vans  Aftronomes ,  l'angle  ref- 
tant  du  triangle  qui  a  fon  fommet  au  château  de 
Douvres,  eft  de  quatre  degrés  trente-deux  minutes; 
d'où  il  s'enfuit  que  la  diftanec  entre  la  pointe  du 
baftion  du  Rysban  ôc  le  château  de  Douvres ,  eft  de 
vingt-une  mille  trois  cents  foixante  toifes  tnefure  du 
châtelet  de  Paris.  Cette  diftance  s'accorde  affez  bien 
avec  l'eftimc  commune  qui  la  fait  de  fept  lieues  a 
qu'on  évalue  ordinairement  fur  mer  à  trois  mille 
toifes  chacune.  (Mémoires  de  l'académie  Royale 
des  feiences  depuis  1 666.  jufqu'en  x  699. ,  tom.  7. 
part.  1.  pag.  410.). 

Nous  remarquerons  encore  ici  que  le  Pere  Gouye  , 
Jéfuite  ,  &  de  l'académie  Royale  des  feiences,  rap- 
porta à  cette  compagnie ,  qu'un  matelot  avoit  ob- 
îèrvc  avec  la  fon.de,  dans  le  pas  de  Calais  t  que  U 

mer 
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mer  heu/jfôïr  an  temps  du  reflux.  La  raifon  d'un 
phénomène  qui  paroît  fibifarre ,  eft  cependant  bien 
naturelle  ;  car  les  eaux  qui  le  retirent  des  côtes  d'An- 
gleterre ,  fe  joignant  à  celles  qui  fe  retirent  en  même 
temps  des  côtes  de  France ,  doivent  fe  foutenir  les 
ur.cs  les  autres,*  élever  celles  du  milieu  du  détroit. 
(Hifioue  de  l'académie  Royale  des  fciences,  an- 
née 171*. ,  p.  24.  &  ij.). 

Nous  avons  parlé  ci-devant  de  la  coutume  &  de 
la  juftice  de  Calais  ;  mais  il  nous  paroît  à  propos 
d'entrer  à  ce  fujet  dans  des  détails  plus  étendus. 

Le  Roi  Henri  IL  étant  à  Calais  en  1559. ,  après 
avoir  fait  la  conquête  de  cette  place  fur  les  Anglois , 
y  établit  le  fiege  de  la  juftice  ordinaire ,  &  donna  au 
Juge  la  qualité  de  Prévôt.  François  II.  quifuccédaà 
Henri  II. ,  continua  le  prévôt ,  par  fa  déclaration 
du  mois  de  Février  de  la  même  année  1  j  j  9.  Mais 
Henri  111. ,  ayant  fuccédé  à  Charles  IX.  fon  frère , 
qualifia  ce  Prévôt  de  Préfident,  Juge-Général ,  par 
fes  lettres-patentes  du  11.  Mai  1  $83. ,  qui  établif- 
fent  la  coutume  particulière  du  pays  ,  laquelle  ,  à 
yen  de  chofe  près  ,  eft  à  l'inftar  de  celle  de  Paris. 
Aujourd'hui,  ce  fiege  ,  fous  le  nom  de  bailliage 
Royal ,  eft  compofé  d'un  Juge-Préfident ,  d'un  Lieu- 
tenant-Général d'épée,  d'un  Lieutenant  particu- 
Jier ,  civil  &  criminel ,  d'un  Avocat  du  Roi  &  d'un 
Procureur  du  Roi.  La  jurifdiftion  de  ce  tribunal  s'é- 
tend fur  tout  le  pays  qui  forme  le  gouvernement  ; 
ic  les  appellations  des  fentences  de  ce  même  tribu- 
nal font  relevées  au  parlement  de  Paris. 

Ce  que  nous  venons  de  dire  du  rapport  qu'il  y  a 
entre  la  coutume  de  Calais  tk  celle  de  Paris ,  mé- 
rite unéclairciflèmentplus  particulier. 

Après  la  bataille  de  Cricy ,  la  ville  de  Calais  fut 
affiegée  &  prife  par  Edouard  III.  Roi  d'Angleterre. 
Depuis  cette  conquête ,  les  habitants  de  Calais  , 
pendant  deux  cents  ans  ou  environ  qu'ils  demeurè- 
rent fournis  à  l'Angleterre ,  n'eurent  point  d'autres 
loix  ni  d'autres  coutumes  que  celles  de  ce  royaume- 
là.  Calais  ayant  été  reconquis  au  mois  de  Jan- 
vier i<$8.  par  le  Roi  Henri  II.  fon  véritable  maî- 
tre ,  on  prit  des  mefures  pour  y  établir  une  coutume 
qui  devenoit  d'autant  plus  Dece  flaire  ,  que  cette 
ville,  ainfi  que  le  pays  en  dépendant,  étoit  alors 
régie  par  un  droit  très-incertain.  Car  Chopin  nous 
apprend  (  dans  fes  remarques  communes  fur  les 
coutumes ,  part.  ».  queft.  4.  )  que  les  habitants 
dont  on  peupla  la  ville  de  Calais ,  après  qu'elle  eut 
été  reprvfe  par  les  François  ,  y  furent  envoyés  de 
Paris ,  comme  colonie  de  la  capitale ,  &  qu'ils  com- 
mencèrent à  y  obferver  la  coutume  de  Paris.  Le 
fieur  Périt r ,  qui  en  fut  le  premier  Juge  ,  fuivit  la 
coutume  de  Paris  dans  fes  jugements.  Le  fieur  Roif. 
bouy  ,  qui  lui  fuccéda  dans  cette  charge  ,  fuivit  le 
droit-romain  ou  droit-écrit  ;  fit  le  fieur  Jacomel  , 
qui  vint  après  celui-ci ,  propofa  aux  habitants  de 
Calais  de  fuivre  la  coutume  du  Boulonnois ,  comme 
étant  la  plus  voifine. 

Le  Roi  Charles  IX.  fixa  ces  incertitudes  par  fes 
lettres  -  patentes  ,  datées  de  Gatllon  le  17.  Mai 
157t.  1  Se  ce  Prince  ordonna  que  les  habitants  de 
Calais,  ainfi  que  ceux  du  pays-reconquis ,  devroient 
à  l'avenir  être  régis  {/  gouvernés  fous  la  coutume  de 
Paris,  Tels  font  les  termes  de  ces  lettres-patentes, 
dont  le  procès-verbal  nous  apprend  que  le  pa-le- 
ment  avant  que  de  procéder  à  leur  vérification  ,  or- 
donna que  les  gens  des  trois  états  de  la  ville  de  Ca- 
lais 0  pays-reconquis,  s'aflèmbleroient  devant  le  Ju- 
ge de,Calais,  pour  avifer  entr'eux,fi  ladite  coutume, de 
laquelle  à  cet  te  fin  ferait  fait  lecture  en  leur  fréjence  , 
ferait  far  eux  refuc,obferv_ée£tgardée,ùque  de  tout  fe- 
toit  dreffé  procès-verbal.  L'aflemblée  ayant  été  tenue 
en  conféquence ,  la  coutume  de  Paris  y  fut  acceptée 
0c  approuvée.  11  ne  reftoit  plus  qu'à  la  rédiger  par 
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écrit ,  &  à  la  publier  fur  les  lieux  ;  ce  qui  ne  poovoit 
fe  faire  fans  de  nouvelles  lettres-patentes  :  le  Rot 
Henri  III.  les  accorda  le  11. Mars  t  $8  j.  Les  Com- 
HniTaires  nommés  par  ces  lettres-patentes  furent  le 
Préfident  Briffon  &  Antoine  Jacomel  ,  Préfident  & 
Juge-Général  de  la  jurifdiftion  de  Calais.  Ils  con- 
voquèrent les  trois  états  le  1 6.  Avril  de  ladite  année 
i$8i.  j  &  le  19.  des  mêmes  mots  &  an  fut  tenue 
l'airemblée  où  fe  fit  la  publication  de  ladite  coutu- 
me ,  dont  le  fonds  eft  le  même  que  celui  de  la  cou- 
me  de  Paris  ,  à  quelques  articles  près  qu'on  y  a 
ajoutés. 

La  coutume  de  Calais  eft  obfervée  aujourd'hui 
non-feulement  dans  la  ville  de  ce  nom ,  mais  encore 
dans  toute  l'étendue  du  Calaifis  ou  pays-reconquis; 
c'eft-à-dire,  dans  les  vingt-quatre  ou  vingt-cinq  pa- 
roifles  qui  compofent  le  gouvernement  dont  la 
ville  de  Calais  eft  le  chef-lieu. 

La  jurifdiftion  confulaire  fut  établie  à  Calais  , 
fous  le  règne  de  Charles  IX. ,  en  1  $66.  (  ainfi  que 
nous  l'avons  dit  )  trois  ans  après  la  création  de  celle 
de  Paris ,  6c  neuf  ans  après  que  Calais  fut  rentré 
fous  la  domination  de  la  France.  Cependant  quel- 
ques difficultés  qui  furvinrent ,  retardèrent  cetéta- 
bliflëment  de  quelque  temps ,  &  il  ne  fut  ftable  que 
vers  l'an  1$  70.  Cette  jurildiftion  eft  compofée  au- 
jourd'hui d'un  Juge  &  de  deux  Confuls  ,  qui  font 
toujours  des  négociants  de  la  ville.  11  y  a  outre  cela 
un  Grenier.  Le  Juge  &  les  deux  Confuls  font  nom- 
més tous  les  ans  le  2$.  Avril  jour  de  Saint-Marc,  & 
l'éleftion  en  eft  faite  par  foixante-dix  Notables.  Nul 
ne  peut  être  admis  à  la  qualité  déjuge  qu'il  ne  foit 
fige  de  quarante  ans  ,  &  qu'il  n'ait  pafle  par  le 
confulat. 

Quant  à  l'amirauté  &  à  la  mattrife  particulière 
qui  font  établies  à  Calais  ,  elles  font  compofée» 
l'une  &  l'autre  de  la  même  manière  que  les  autres 
tribunaux  de  cette  efpece.  Voye\  Amirautés,  Eaux 
&  Forêts,  &  Mal trifes. 

Pour  ce  qui  concerne  les  impofitions ,  nous  répé- 
tons ce  que  nous  avons  dit  fous  le  mot  Amiens  . 
tom.  1.  pag.  t  j  j.  ôc  1  $6. ,  que  le  gouvernement  de 
Calais  n'eu  fujet  à  aucune  taxe  réglée.  Cependant 
les  dépenfes  qu'on  eft  obligé  de  faire  tant  pour  l'en- 
tretien des  canaux  dont  le  pays  eft  coupé ,  que  pour 
les  dédommagements  des  terres  qui  ont  été  compri- 
fes  dans  les  fortifications ,  donnent  lieu  à  des  levées 
confidérables  qui  fe  font  fur  la  ville  de  Calais ,  ainfi 
que  fur  les  vingt-quatre  paroiffes  qui  compoient  le 
gouvernement  de  ce  nom.  Ces  levées  montent 
année  commune  à  cinquante  mille  liv.  ou  environ. 

Le  commerce  qui  fe  fait  à  Calais  n'eft  pas  bien 
confidérablc  :  cependant  il  ne  laifle  pas  que  de  mé- 
riter quelqu'attcntion.  Il  entre  tous  les  ans  dans 
le  port  de  cette  ville  un  certain  nombre  de  bâti- 
ments françois,  dont  les  uns  font  chargés  de  fel  de 
Brouage ,  les  autres  de  vins  Or.  eaux-de-vie  de  Bor- 
deaux ,  de  la  Rochelle  &  de  Nantes  :  à  la  faveur 
des  canaux,  ces  diverfes  denrées  font  conduitesdans 
l'intérieur  du  pays ,  &  nommément  dans  les  pro- 
vinces d* A  rtou  &  de  Flandres.  Les  Anglois  appor- 
tent à  Calais  des  beurres  &  des  cuirs  d'Irlande ,  & 
autres  denrées  &  marchandifes  dont  ils  font  com- 
merce. 

11  fe  tient  tous  les  ans  à  Calais  trois  foires  fran- 
ches ,  à  Pinflar  de  celles  qui  fe  tiennent  dans  les 
autres  villes  de  Picardie.  La  première  commence 
le  lendemain  des  Rois  ,  l'autre  le  15.  de  Mai  ,  ÔC 
la  troificme  le  9.  d'Oftobre.  Ces  foires  fe  tien- 
nent à  la  bafle-ville  ,  &  durent  chacune  huit  jours 
ouvrables.  Les  deux  premières  furent  établies  en 
1JS9.  ,  &  la  troificme  en  1660.  Elles  jouiflent 
toutes  trois  du  privilège  que  pendant  qu'elles  du- 
rent ,  on  ne  peut  arrêter  perfonne  pour  dettes. 
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L'audience  même  ne  tient  pas  pendant  ce  temps- 
là.  La  plus  eonfidérable  de  ces  foires  eft  la  der- 
nière ,  à  caufe  de  la  grande  quantité  de  chevaux 
fie  de  poulins  qu'on  y  amené.  En  i$S9-  il  futauffi 
établi  à  Calais  deux  marchés  ,  qui  fe  tiennent  le 
mercredi  &  le  famedi.  L'un  eft  pour  le  bled ,  & 
l'autre  pour  toutes  fortes  de  denrées.  Ces  marchés 
font  ordinairement  très-fréquentes. 

Le  gouvernement  de  Calais  ,  confidéré  comme 
diftrift  particulier  du  gouvernement  général  mili- 
taire de  Picardie  fie  Artois  ,  &  de  l'intendance 
d'Amiens ,  eft  compofé  de  24.  paroifles  (  non- 
compris  celle  de  la  ville  chef-lieu  )  qui  contien- 
nent enfemble  trois  mille  quatre  cents  cinquante- 
huit  feux",  dont  on  évalue  la  population  à  17.  mille 
290.  perfonnes. 

DENOMBREMENT  DU  GOUVERNEMENT 
de  Calais. 
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Nota.  1".  Dans  le  dénombrement  des  feux, 
nous  n'avons  employé  la  ville  de  Calais  que  pour 
mille  ;  &  c'eft  ce  qui  fe  trouve  conforme  aux  an- 
ciens mémoires.  Mais ,  félon  les  nouveaux ,  ce 
nombre  de  mille  doit  être  augmenté  fie  porté  juf- 
qu'à  deux  mille  trois  cents  quatre-vingt  feux  ,  en 
y  comprenant  ceux  du  Courgain  fie  de  la  baffe-ville. 
Pour  la  même  raifon  ,  il  faudra  également  aug- 
menter de  36.  feux  fie  porter  à  440.  le  nombre 
de  404.  feux  que  nous  établirons  pour  la  paroifle 
de  Saint-Pierre.  Cela  donne  une  augmentation  de 
quatorze  cents  feize  feux ,  qui  étant  a  joutés  à  la 
fomme  totale  de  $4$ 8.,  donneront  4-  mille  8.  cents 
74.  feux  pour  les  vingt-cinq  paroifles  du  gouver- 
nement ,  y  compris  celle  de  Calais.  Et  cette  fom- 
me de  feux  donnera  celle  de  24.  mille  570.  per- 
fonnes. Par  conféquent ,  il  conviendra  d'ajouter  à 
ce  que  nous  avons  rapporté  au  dénombrement  de 
4a  généralité  d'Amiens  (tom.  i.pag.  )  fqa- 
volt  ,  1416.  feux  à  un  article ,  fie  7080.  ames  à  l'au- 
tre. C'eft  ainfi  que  nous  rectifions  fit  rendons  meil- 
leurs les  divers  articles  de  notre  ouvrage  ,  à  mefore 
qu'il  nous  eft  communiqué  des  mémoires  qui  font 
fit  plus  détaillés  fit  plus  certains. 

a°.  Le  nombre  de  $4.  mille  710.  mefures  de 
terre  que  nous  rapportons  fous  la  troifieme  co- 
lonne du  dénombrement  du  gouvernement  de 
Calais  ,  doit  être  évalué  à  un  pareil  nombre  d'ar- 
pents de  terre  labourable  ,  fie  chaque  arpent  à 
cent  verges  mefure  des  Pays-Bas. 
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On  peut  évaluer  à  fix  mille  on  environ  le 
nombre  de  mefures  de  terre  labourable  qui  ap- 
partiennent aux  paroifles  d'André ,  de  Campagne 
fie  de  Guines,  fie  fur  lesquelles  il  ne  nous  a  rien  été 
communiqué  par  rapport  à  cet  objet.  Ainfi ,  la 
fomme  totale  de  mefures  de  terre  fera  portée  à 
60.  mille  710.  ou  environ  pour  les  24.  paroifles  qui 
dépendent  du  gouvernement  de  Calais.  Outre  cela,  • 
il  y  a  quantité  de  terres  vagues  ou  communes  qui 
n'entrent  point  ici  en  ligne  de  compte  ,  fie  qui  font 
réparties  entre  les  diverfes  paroifles  du  gouverne- 
ment. Quant  à  celle  de  Calais ,  nous  croyons  qu'elle 
n'a  point  en  particulier  de  terres  labourables  ;  fit 
que  celles  qui  dépendent  de  cette  ville,  fonteom- 
prifes  dans  les  quatre  mille  mefures  que  nous  avons 
aflignées  à  la  paroifle  de  Saint-Pierre  ,  qui  eft 
celle  de  la  balle-ville. 

CALA1SIS  ou  pays-reconquis ,  Tradus Calefius4 
On  appelle  de  ce  nom  une  partie  de  la  Bafle-Pi- 
cardic ,  fituée  au  N.  E.  du  Boulonnois ,  fie  qui  com- 
prend les  comtés  de  Guines  fie  d'Oyc  ,  &  plus  par- 
ticuliércnent  le  gouvernement  de  Calais ,  dont  nous 
venons  de  parler  dans  l'article  précédent.  Le  nom 
de  reconduis  a  été  donné  à  ce  pays ,  parce  qu'ef- 
feftivement  il  a  été  reconquis  fur  les  Anglois  ,  par 
le  Duc  de  Guife  ,  en  i$$8. 

Le  Calaifïs  ou  pays-reconquis  eft  fitué  entre  le 
1 9'.  degré  18.  minutes  fie  le  1 9.  degré  48e.  minute* 
de  longitude  ,  fit  entre  le  jo*.  degré  41.  minutes  fie 
le  degré  de  latitude.  Il  eft  borné  auN.  fie  1 
PO.  par  l'Océan  ;  au  S.  par  le  Boulonnois  fie  l'Ar- 
tois ,  à  l'E.  par  la  Flandre  françoife  fit  l'Artois , 
fie  au  S.  O.  par  le  Boulonnois.  11  a  Cx  lieues  fit 
demie  de  longueur  fit  environ  autant  de  largeur  -, 
ce  qui  peut  être  évalué  à  25.  lieues  quarrées.  Oû 
comprend  dans  cette  étendue  de  pays  la  Seigneurie 
fie  gouvernement  d'Ardres,  qui  eft  compoféc  de 
20.  paroill'es.  Mats  ,  fans  y  comprendre  ce  gou- 
vernement ,  le  Calaifïs  ou  pays-reconquis  n'a  que 
fix  lieues  fie  demie  de  longueur  fur  deux  fit  demie 
de  largeur.  L'air  de  ce  pays  eft  un  peu  froid  fit 
humide.  La  terre  y  eft  coupée  de  quantité  de  ca- 
naux fie  de  ruiflèaux.  Dans  les  contrées  où  11  n'y  a 
point  de  marais  ,  on  recueille  du  bled  fit  du  lin. 
Au  relie  ,  ce  pays  abonde  en  bons  pâturages  :  suffi 
on  y  nourrit  quantité  de  bétail ,  fie  l'on  y  fait  beau* 
coup  de  bon  beurre  ;  mais  il  n'y  croît  point  de  via. 
Le  commerce  des  habitants  du  Calaiiis  confifte  en 
vins  ,  en  eaux-de-vie ,  en  fel ,  en  lin  ,  en  chevaux 
fie  en  beurre.  Les  deux  premiers  articles  de  ces 
denrées  viennent  à  Calais  des  provinces  méridio- 
nales du  royaume  ;  fit  le  fel  y  eft  tranfporté  de 
Bretagne  fie  d'ailleurs.  Les  habitants  du  Calaifïs 
font  paflèr  ces  denrées  ,  auflt-bien  que  celles  de 
leur  crû ,  dans  l'intérieur  des  Pays-Bas  ,  par  le 
moyen  du  canal  qui  a  été  creufé  en  1681. ,  oc 
dont  il  a  été  parlé  ci-devant. 

Ce  pays  eft  divife  en  haut  fie  bas .  Le  Haut-Cslaifis 
eft  compofé  de  dix-fept  paroifles ,  fçavoir  ,  André, 
Bonmngue  ,  Boucre  ou  Boueres  ,  Biilingbem  ,  Cam- 
pagne ,  Coquclle  ,  Efcalles  ,  Frttham  ,  Guemp  , 
Guines ,  Hervetingbem  ,  Piken  ,Sangatte ,  Hames, 
Nielles  ,  Pcuplingues  fit  Saint-Trieat.  Le  bas  pays 
n'eft  compofé  que  des  fept  paroifles  qui  fuivent  : 
Couloçne  ,  Saint-Pierre  ,  Marck ,  Nouvelle-Eglife  , 
Vieille-Eglije ,  OJfèquerque  fit  Oyt.  On  voit  bien 
que  la  ville  de  Calais  ,  qu'on  ne  nomme  point , 
eft  comprife  dans  le  bas  pays. 

Le  Roi  a  la  dixme  fur  les  terres  de  feize  de  ces 
vin^t-quatre  paroifles,  fit  les  cenfives  fur  dix-huit , 
aum-bien  que  fur  les  maifons  de  la  ville  de  Calais 
fie  fur  celles  du  bourg  de  Guines,  Tous  ces  biens  , 
tant  ceux  de  la  ville  fit  du  bourg  que  nous  venons 
de  nommer  ,  que  ceux  de  la  ca^npggne ,  font  fu- 
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jt»  aux  lods  &  ventes;  ce  qui  emporte  le  dou- 
zième denier  du  prix  de  la  vente,  payable  par 
l'acquéreur.  C'elt  en  quoi  confifte  le  domaine  du 
Roi  comme  feul  Seigneur.  On  a  trouvé  que  ce 
droit  k  monte  année  commune  à  foixante  mille 
liws ,  y  compris  la  vicomté  ,  qui  eft  un  droit 
fur  toutes  les  marchandifcs  que  les  marchands  fo- 
rains tendent  ou  achètent  dans  la  ville  de  Calais. 
Jbis  ce  droit  de  vicomté  ,  de  même  que  la  dixme 
it  Jeixe  paroiffes  ,  &  partie  des  ccnfivcs  fur  dix- 
kit  ,  elt  aliéné  depuis  long-temps  à  divers  parti- 
culiers. Ain.fi  ,  il  ne  relie  au  Roi  dans  le  Calaifis 
qu'une  partie  de  fon  domaine  ,  avec  la  capitation  & 
quelques  autres  droits  ,  tels  que  ceux  qui  font 
établis  dans  les  pays  du  royaume  les  plus  favorifés. 

Le  corps  de  milice  que  fourniflent  les  vingt-qua- 
tre paroiffes  du  Ca  laifi  s,  conGfte  en  deux  régiments 
d'infanterie  de  fept  cents  cinquante  hommes  chacun, 
&  en  quatre  compagnies  de  cavalerie  de  cinquante 
maîtres  chacune.  Outre  cela  ,  il  y  a  la  milice  garde- 
côtes.  yoye\  ce  que  nous  avons  dit  à  ce  fujet,tom.i. 
pag.  154.  &  iss- 

De  temps  de  Céfàr  ,  le  CalaiGs  ou  pays-recon- 
quis  étoit  habité  par  les  Monni ,  &  en  particulier 
par  les  Oromanci.  Sous  Honorius ,  ce  pays  étoit 
compris  dans  la  féconde  Belgique. 

De  la  domination  des  Romains ,  le  CalaiGs  pafla 
fous  celle  des  François.  Dans  la  fuite  ce  pays, connu 
plus  particulièrement  fous  le  nom  de  pays  de  Gui- 
nes ,  fut  donné  par  nos  Rois  à  l'abbaye  de  St.  Bertin 
de  St.  Orner  ;  &  vers  l'an  90$.  il  fut  conquis  par 
Sifrid  ou  Sifroid ,  dit  le  Danois ,  l'un  des  Chefs  des 
Normands.  Ce  même  Sifrid  prit  le  titre  de  Comte 
de  Guines.  Arnoul  I. ,  troifieme  Comte  de  Flan- 
dres &  avoué  ou  protecteur  du  pays  de  Guifnes  , 
loin  de  pouvoir  s'oppofer  à  l'ufurpation  de  Sifrid , 
fut  au  contraire  obligé  de  lui  céder  fa  conquête  à 
titre  de  fief ,  &  de  lui  donner  en  mariage  tlftrude , 
une  de  fes  filles. 

Vers  l'an  1137.,  le  comté  de  Guines  pafla  par 
alliance  ,  des  fuccefleurs  de  Sifrid  ,  à  Henri  Châte- 
lain de  Bourgbourg.  Enfuite  ce  comté  pafla  égale- 
ment par  alliance  dans  la  maifon  de  Gand  ,  branche 
cadette  des  Comtes  de  Flandres. 

Baudouin  II.  de  Gand  ,  dixième  Comte  de  Gui- 
nes ,  mort  en  1 105. ,  devint  vaflàl  direct  de  la  cou- 
ronne de  France  ,  par  la  ceffion  qui  fut  faite  en 
nSo.de  la  partie  occidentale  de  Flandres  au  Roi 
Philippe-  Augufte. 

Arnoul  ill-,  treizième  Comte  de  Guines,  arriere- 
petit-fils  de  Baudouin  II. ,  vendit  en  1 182.  le  comté 
de  Guines  au  Roi  Philippe  111.  le  Hardi. 

Jeanne  de  Gand,  morte  en  13-^.,  époufe  de 
Jean  II.  de  Brienne,  Comte  d'Eu  tué  à  Courtrai  en 
i)02.,  fille  de  Baudouin  de  Gand-de-Guines  ,  fils 
d' Arnoul  III. ,  fut  rétablie  dans  le  comté  de  Gui- 
us  en  129c.  par  le  Koi  Philippe  IV.  le  Bel- 
Saoul  I. ,  mort  en  1 344.  ,tils  de  Jeanne  de  Gand 
ctit  Jean  II.  de  Brienne,  fut  Comte  de  Guines  ôc 
d'Eu.  Son  fils  ,  Raoul  II. ,  Connétable  de  France  , 
fut  dtcapité  à  Paris  en  1  j  Ji.  ;  &  alors  les  comtés 
de  Guines  &  d'Eu  furent  confifqués. 

Par  le  traité  de  Bretigny  ,  conclu  en  1360. ,  le 
Koi  de  France  Jean  I.  le  Bon ,  mort  à  Londres  en 
1 364. ,  céda  le  comté  de  Guines  aux  Anglois  qui  le 
poûedtrent  pendant  deux  cents  ans  ou  em/iron , 
Jûfqu'k  la  reprife  de  Calais  en  i<,$8.  Cependant 
Cbaxles  Vil.  avoit  déjà  reconquis  tout  le  pays ,  à 
l'eiception  de  Calais  &  d'un  petit  diftrict  aux 
environs. 

Après  la  bataille  de  Crécy  en  Ponthieu  (du  26. 
Ao3t  1 346.)  entre  les  François  6c  les  Anplois ,  fous 
le  règne  de  Philippe  VI.  de  Valois  &  fous  celui 
d'Edouard  III. ,  k  Roi  d'Angleterre  fe  rendit  mat- 
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tre  de  Calais  ,  après  un  fiege  de  treize  mots  ou 
environ ,  comme  nous  l'avons  déjà  remarqué.  Mais  , 
ainfi  qu'il  a  été  dit ,  cette  ville  fut  reprife  le  7.  de 
janvier  1  <  $8.  par  le  Duc  de  Guife ,  après  fept  jours 
feulement  de  tranchée  ouverte ,  fous  le  règne  de 
Henri  II.  Roi  de  France ,  &  fous  celui  de  Marie 
Reine  d'Angleterre  ,  époufe  de  Philippe  1 1.  Roi 
d'Elpagne. 

Quant  au  comté  d'Oye  ,  qui  fait  aujourd'hui 
partie  du  Calaifis ,  il  a  fuivi  à-peu-près  le  fort  du 
comté  de  Guines.  V oye\  Oye. 

Nota.  Charles  VI.  fe  rendit  maître  du  pays  de 
Guines  en  1413.  Le  Roi  Louis  XL  donna  ce  pays 
au  fieur  de  Crony,  premier  Miniftre  de  Philippe 
Duc  de  Bourgogne  ;  mais  par  le  traité  de  Conflans  , 
il  fut  obligé  de  le  retirer  en  1477. ,  &  de  le  céder  au 
Comte  de  Charolois.  Enfin ,  après  la  mort  de  ce 
dernier  ,  ce  pays  fut  réuni  à  la  Couronne  avec  les 
autres  villes  que  Louis  XL  avoit  pu  reprendre  fur 
l'héritière  du  dernier  Duc  de  Bourgogne. 

CALAMANNE  ,  en  Qucrcy  ,  diocefe  &  éleâion 
de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  7.  feux  40.  bellugues  & 
trois  quarts  de  bcllugue  de  feu.  Cette  paroufe  eft  à 
2.  l.N.N.  O.  de  Cahors. 

CALAMINE  le  Puy ,  en  Auvergne  ,  diocefe  & 
élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  1 27.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  bons 
pâturages. 

CALAVANTE,  dans  le  comté  de  Bigorrc  ,  eo 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Tarbes ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  recette  du  .comté  de 
Bigorre.  On  y  compte  1 8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
a.  1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Tarbes. 

CALA  VON  ou  Caulon ,  petite  rivière  ,  qui  a  la 
fource  dans  les  montagnes  qui  féparent  la  Provence 
du  Dauphiné.  Elle  paffe  par  Apt  fous  un  très-beau 
pont  d'une  feule  arcbe;  &  après  un  cours  de  12. 
lieues  ou  environ ,  elle  fe  jette  dans  la  Durance  ,  à 
trois  quarts  de  lieue  au-deflbus  de  Cavaillon.  Cette 
rivière  n'eft  rien  moins  que  navigable  ;  c'eft  plutôt 
un  torrent  extrêmement  rapide ,  6c  qui  caufe  fou- 
vent  bien  du  dommage  aux  terres  voifines.  Jules- 
Cefar  avoit  fait  bâtir  pluGeurs  ponts  fur  le  Calavon  ; 
6t  il  en  refte  encore  un  en  entier ,  à  une  bonne  lieue 
d' Apt ,  &  qui  à  caufe  de  cet  Empereur  a  confervé 
le  nom  de  Pont- Julien. 

CALCE,  en  Rouifillon,  diocefe  de  Perpignan, 
confeil  fupérieur  ,  intendance  ,  vigueric  &  recette 
de  Rouffillon.  On  y  compte  1 6.  feux. 

CALCONNIER ,  en  Roucrgue  ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte  2. 
feux  46.  bellugues  &  demie  de  feu.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CALCY  ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de  Tout, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lorraine ,  bail- 
liage de  Bar,  comté  de  Ligny.  On  y  compte  80.  feux. 

CALDEGAS  &  Onsès ,  en  Rouffillon  ,  diocefe 
de  Perpignan  ,  confeil  fupérieur  &  intendance  de 
Rouffillon  ,  viguerie  fit  recette  de  Cerdagne.  On  y 
compte  14.  feux. 

CALEM  .paroiffe  &  jnrifdiétion ,  dans  le  Condo» 
mois ,  en  Gafcogne,  diocefe  &  élection  de  Condoto, 
parlement  tic  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
61.  feux. 

CALERS ,  Caleninm  ,  abbaye  d'hommes  ,  de 
l'ordre  de  Cîtcaux  ,  de  la  filiation  de  Grand-Selve; 
an  pays  de  Foix ,  diocefe  &  recette  de  Rieux  ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  de  Perpignan. 
Cette  abbaye  a  été  fondée  en  1 148.  Elle  eft  en  com- 
mende  ,  &  vaut  au  moins  3  $00.  livres  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la 
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taxe  en  cour  de  Rome  ne  Toit  que  de  300-  florins. 
Elle  eft  fituée  à  4. 1.  E.  un  quart  au  S.  de  Rieux ,  & 
autant  N.  N.  O.  de  Pamiers. 

CALETES  ou  Caleti ,  nation  ou  peuple  du  dio- 
ccfe  de  Rouen,  que  Jules-Ccfar  mit  au  nombre  des 
Belges ,  de  qu'Augufte  réunit  aux  Celtes ,  l'ayant 
diftribuée  fous  la  féconde  Lyonnoifc.  Ils  étoient 
bornés  au  N.  par  l'Océan.  Au  S.  ils  avoient  pour 
voifins  les  Vclociffet  ;  au  N.  E.  les  Ambiant  ;  6c  au 
S.  O.  IcsIéxovh.  On  croit  que  Juliobona  .  aujour- 
d'hui £<7/t4onRC,ctoit  leur  chef-lieu.  On  cftime  auflî 
que  le  bourg  de  Cailly ,  qui  fe  trouve  dans  le  pays 
de  Caux  ,  a  pris  Ton  nom  de  ce  peuple.  V °y*\  Pays 
de  Caux. 

CALIGNAC  ,  paroiffe  &  jurifdietion ,  dans  le 
Condomois ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  de  élection  de 
Condom  ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  17$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  I. 
N.  E.  de  Nerac ,  de  à  4. 1.  N.  N.  E.  de  Condom. 

CALLAC ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de 
Quimpcr ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
n'y  compte  point  de  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  la  rivière  d'Yer,  à  1  j.  1.  &  demie  N.  E.  de 
Quimpcr,  oc  6.  S.  E.  de  Morlaix. 

Par  lettres  de  Septembre  1644.,  la  terre  &  fei- 
neurie  de  Callac  fut  érigée  en  baronnie  en  faveur 
de  Jofeph-Eugene  Rogier ,  Comte  de  Villeneuve  j 
&  Icfdites  lettres  furent  enrégiftrées  au  parlement 
de  Bretagne  le  17.  Juin  «645. 

Jofeph-Eugene  Rogier,  le  même  que  nous  venons 
de  nommer,  avoit  obtenu  en  1659.  l'érection  de 
la  terre  dt  feigneurie  de  Villeneuve  en  comté.  Il 
devint  héritier  de  la  maifon  de  Kerveno ,  par  la  mort 
de  Charlotte ,  femme  de  Louis  de  Bourbon-Malau- 
ze,  &  comme  petit- fils  de  Catherine  de  Kerveno, 
mariée  en  1  $88.  à  François  Rogier,  Seigneur  de 
Villeneuve  ,  Procureur-Général ,  puis  Préfidcnt  au 
parlement  de  Bretagne.  11  étoit  fils  de  Jean  Rogier, 
Prélident  à  mortier  au  même  parlement ,  de  de  Cal- 
liope  &  An  entré-,  &  il  avoit  époufé  Françoife  de 
Bourneuf-de-Cucé. 

CALLAS  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Fréjuls, 
parlement  de  intendance  d'Aix,  viguerie  de  recette 
de  Draguignan.  On  y  compte  *o.  feur  de  cadaftre. 
Cette  paroilTc  eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  , 
à  1. 1.  N.  E.  de  Draguignan  ,  4.  N.  N.  O.  de  Fré- 
juls,  &  15.  de  demie  E.  d'Aix. 

C ALLENHO VEN ,  forêt ,  fituée  dans  la  partie 
feptentrionale  du  duché  de  Lorraine  ,  au  bailliage 
de  Bouzonville.  Par  le  traité  de  171 8.  il  a  été  cédé 
trois  mille  arpents  de  cette  forêt ,  à  l'extrémité 
extérieure  du  canton  du  bois  .  nommé  la  Zigelle- 
ray  ,  aboutiffaos  du  coté  du  septentrion  aux  bans 
des  villages  de  Kcrlingen  de  de  Frichingen ,  de  ren- 
trais dans  le  bois  uifqu'au  toife  de  trois  mille 
arpents.  Et  cette  cemon  a  été  faite  à  la  France , 
pour  le  commua  ufage  des  trente  villages  qui  dé- 

Î>endent  de  la  prévôté  de  Sirck.  Le  relie  de  cette 
brêt  eft  demeuré  au  Duc  de  Lorraine. 

CALLÉS ,  en  Férigord  ,  diocefe  de  élection  de 
Sarlat ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  1 94.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  Dordogne  ,  à  6. 1.  O.  S.  O.  de 
Sarlat ,  de  autant  S.  S.  E.  de  Périgueux. 

CALLÉS ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  élection  de 
Cahors  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  3.  feux  1.  bellugues  de 
un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à 
8.  L  N.  N.  E.  de  Cahors. 

CALLEVILLE ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement de  : -tendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués, 
de  Baqueville.  On  y  compte  77.  feux 
taillables  de  point  de  feux  privilégiés.  Cette  paroiffe 
eft  à  4. 1.  de  demie  S.  S.  O.  d'Arqués. 


CAL 

CALLIANS  ,  ville ,  ù  Taneron ,  en  Provence, 
diocefe  de  Fréjuls,  parlement  de  intendance  d'Aix, 
viguerie  de  recette  de  Draguignan.  On  y  compte  7. 
feux  de  demi  de  cadaftre.  Cette  ville  eft  à  une  1.  S. 
E.  de  Fayence ,  2.  N.  E.  de  Callas ,  4.  de  tiers  N. 
de  Fréjuls,  4.  N.  E.  de  Draguignan ,  &  17.  de  tiers 
E.  d'Aix. 

CALLIGNY  ,cn  Normandie, diocefe  de  Baycux, 
parlement  de  Rouen  , intendance  de  Caen ,  élection 
de  Vire  ,  fergenterie  de  Vaffy.  On  y  compte  504. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  j.  1.  de  demie  E.  S.  E.  de 
Vire ,  de  ».  S.  E.  de  Vaffy. 

CALL1GUE  ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe  Se 
recette  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  18.  feux.  Ce  ha- 
meau eft  fitué  en  pays  de  bons  pâturages. 

CALLOT ,  iflc  de  village ,  dans  le  golfe  de 
St.  Pol-de-Leon ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette 
de  St.  Pol-de-Leon ,  parlement  de  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  30.  ou  40.  maifons.  Cette 
iflc  eft  à  une  petite  lieue  E.  N.  E.  de  St.  Pol-de- 
Leon. 

C  ALLO  Y,  maifon  de  Mathurins ,  dans  le  voifi- 
nage  de  Chaumont  en  Vexin ,  au  diocefe  de  Rouen, 
de  dans  le  reffort  du  parlement  de  Paris. 

CALMEJAUNE  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Rhodes,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  3.  feux  &  j. 
bellugues  de  feu. 

CALMELLA ,  en  Rouffillon ,  diocefe  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupérieur  ,  intendance ,  viguerie 
de  recette  de  Rouffillon.  On  y  compte  18.  feux. 

CALMELS  ,  en  Touraine.  Voye\  Cormery. 

CALMETS  ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Vabres  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban, 
élection  de  Milhaud.  On  y  compte  j.  feux  de  42. 
bellugues  ,  en  y  comprenant  l'affouagcment  du 
hameau  de  Viala. 

CALMETTE  (la)  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de 
recette  d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Languedoc ,  généralité  de  Montpellier. 
On  y  compte  iji.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes  de  néanmoins  alfcz  fertile. 

CALMOND  del  Planca  ,  en  Rouergue ,  diocefo 
de  Rhodes ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban  ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte 
4.  feux  30.  bellugues  de  trois  quarts  de  bellugue 
de  feu.  Ce  bourg  eit  à  1.  I.  S.  S.  O.  de  Rhodès. 

CALMONT ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette 
de  Mirepoix  ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  128.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  ,  à 
$.  1.  N.  O.  de  Mirepoix. 

CALMOUSTIER ,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  6c 
recette  de  Vefoul.  On  y  compte  64.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2. 1.  E.  N.  E.  de  Vefoul. 

CALNIDE  ,  ville  Se  jurifdietion  ,  en  Périgord  , 
diocefe  de  élection  de  Périgueux ,  parlement  ck  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  $06.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Dor- 
dogne ,  à  3. 1.  de  demie  E.  un  quart  au  N.  de  Ber- 
gerac ,  &  $.  de  demie  S.  S.  E.  de  Périgueux. 

C ALONGES ,  dans  le  Condomois ,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  élection  de  Condom  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Bordeaux ,  jurifdietion  de  Calonges. 
On  y  compte  234.  feux. 

CALONNE  ,  petite  rivière,  en  Normandie.  Elle 
prend  fa  fource  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  Thiber- 
ville  ;  de  après  un  cours  de  6.  lieues  ou  environ  , 
elle  fe  jette  dans  la  Touque  un  peu  au-delfbus  de 
Pont-PEvéque. 

CALONNE  Ricouart,  en  Artois ,  diocefe  d'Ar- 
ras,  confeil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris, 

intendance 
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ce  de  tille ,  bailliage  dt  recette  de  Bethu* 
M"  On  y  compte  37.  feux  «  1 8 1.  perfonnes.  Cette 
paroifle  eft  à  a.  I.  &  quart  S.  O.  de  Bethune. 

C(î~ONNE  fur  ^  Lys.  en  Artois,  diocefe  da 
St.  Orner  ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parlement 
de  Pans  ,  intendante  de  Lille ,  bailliage  de  recette 
d'Aire.  On  y  compte  i  jt.  feux  de  7$  8.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Lys , 
à  une  1.  £.  N.  E.  de  St.  Venant ,  ».  de  deux  tiers  E. 
d'Aire  ,  de  t.  N.  de  Bethune. 

CALORGUEN  ,  en  Bretagne ,  diocefe  &  recette 
de  Saint-Malo,  parlement  de  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  10.  feux  ,  un  tiers  de  on  quart  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  à  <•  1.  S.  de  Saint-Malo. 

CALOTTE  RIE  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Bou- 
logne ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens , 
gouvernement  &  recette  de  Montreuil.  On  y  compte 
4%.  feux.  Cette  Paroiflè  eft  Btuée  à  une  petite  dif. 
tance  de  la  rive  gauche  de  la  Candie  ,  à  un  tiers 
de  lieue  N.  O.  de  Montreuil. 

CALVAYRAC,  en  Quercy  ,  diocefe  dt  élection 
deCahors ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Montau.ban.On  y  compte  un  feu  fit  8j.  bellugues 
de  demie. 

CALVIAC  ,  en  Périgord ,  diocefe  dt  éledion 
de  Sarlat ,  parlement  dt  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  Dordogne ,  à  2. 1.  E.  S.  E.  de  Sarlat. 

CALVIAC  ù  Pont,  en  Quercy ,  diocefe  de  Cahors, 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montau- 
ban  ,  électidrr  de  Figeac.  On  y  compte  6.  feux  de 
57.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  6.  1.  M.  N. 
O.  de  Figeac. 

CALVIAC  ou  St.  Martin  de  Calviac ,  dans  l'A- 
senois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  élection  d'Agen  , 
parlement  &  intendance  de  Bordeaux,  jurifdiction 
de  Montâanquin.  On  y  compte  73.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituee  à  2.  ou  3.  I.  de  la  rive  droite  du  Drot. 

CAL  VIE  RE  (la)  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  re- 
cette de  Mirepoix ,  parlement  de  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y  compte 
que  10.  feux. 

CALVIGNAG ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  élection 
de  Cahors  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
deMontauban.  On  y  compte  4.  feux  de  85.  bel- 
lugues de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  aflèz  fertile ,  principalement  en  pâturages. 

C  ALVIGNAC  #u  St.  Martin  de  Calvignac  ,  dans 
l'Aeenois ,  en  Guyenne,  diocefe  de  élection  d'Agen , 
parlement  de  intendance  de  Bordeaux,  jurifdiction 
de  Penne.  On  y  compte  32.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  1.  1.  dt  quart  E.  S.  E.  de  Villeneuve-d'Agenois. 

CALVILLE ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Conçues  ,  fergenterie  de  Harcourt.  On  y 
compte  9$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  5. 1.  N.  N.  O. 
de  Conches  ,  dt  6.  N.  O.  d'Evreux. 

CALVINET  ,  bourg  avec  une  prévôté  Royale  , 
en  Auvergne  ,  diocefe  de  St.  Flour ,  parlement  de 
Pins ,  intendance  de  Riom  ,  élection  d'Aurillac. 
On  y  compte  172.  feux.  Ce  bourg  eft  à  $.  1.  O.  S. 
O.  d'Aurillac.  La  prévôté  de  Calvinct  reflbrtit  au 
bailliage  de  Vie  en  Carladès. 

CAL  VIRES  ,  dans  la  Breflë ,  diocefe  de  Lyon , 
parlement  de  intendance  de  Dijon ,  élection  de  bail- 
liage de  Bourg  ,  mandement  de  Mirabel.  On  y 
compte  6$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  ou  3.  1. 
N.  £.  de  Lyon  ,  de  9.  S.  S.  O  de  Bourg. 

CALVISSON  ou  Cauviflon  ,  ville  ,  t>  Livie- 
res  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette  de  Nifmes , 
parlement  de  Touloufe , généralité  de  Montpellier, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  $00.  feux. 
Cette  ville  elt  fituée  fur  une  colline ,  à  3.  1.  de  tiers 
O  S.  O.  de  Nifmes ,  de  $.  N.  O.  de  Montpellier. 
Tome  II. 
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Long.  11.49.0.  lat.4g.47.  }8. 

La  terre  de  feigneurie  de  Calvijfon  eft  une  des 
vingt-deux  baronnies  des  états  de  Languedoc.  Mar- 
guerite de  Murai  ,  fille  de  Bernard  Vicomte  de 
Murât ,  la  porta  à  fon  mari  Louis  de  Louer ,  Cham- 
tiellan  du  Roi  Charles  VI.  11  fut  le  quatrième  ayeui 
de  Je  an-Louis  de  Louet ,  créé  marquis  de  Cal- 
viflbn  ou  Cauviflon ,  au  mois  de  Mai  1644.  ,  de 
mort  enfuite  Maréchal  de  camp.  Son  fils  aîné , 
Jean- Louis ,  n'eut  qu'une  fille ,  Gabriclk-Thértfc  , 
mariée  à  fon  oncle  Francois-Annibal  de  Louet  , 
mort  le  3 1.  Décembre  1706.  ,  pere  de  Louijc  de 
Louet ,  (on  unique  héritière ,  qui  époufa  Louis  de 
Louet  fon  coufin,  du  quatrième  au  cinquième  degré, 
de  lequel  devint  par  cette  alliance  Marquis  de  Cau- 
viflon. Celui-ci  décéda  le  1  j.  Mai  174$. ,  laiflànt 
pour  enfants  ,  i°.  François-Louis  de  Louet ,  Mar- 
quis de  Cauviflon ,  né  le  20.  Février  1714. ,  marié 
en  fécondes  noces  le  30.  Octobre  173$.  avec  Anne» 
Marie  Ca\e  ,  fille  de  Gafpard- Hyacinthe  ,  Baron 
de  la  Bove  ;  i°.  Louife-Agnès  de  Louet ,  née  le 
1$.  Novembre  171 6.  .alliée  en  Mai  1743.  à  N. 
de  Pejrrar ,  Seigneur  de  la  Redorte  au  diocefe  de 
Narbonne. 

CALZAN  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
de  Mirepoix ,  parlement  ôt  généralité  de  Touloufe , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  32.  feux. 
Cette  Paroifle  eft  à  2.  1.  S.  O.  de  Mirepoix. 

CALZ1NS  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  élection 
de  Rbodès ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais 
feulement  43.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de 
feu.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  contrée 
fort  montagneufc. 
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C AMAADAS ,  au  pays  de  Foix  ,  diocefe  de  Pa- 
miers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Per- 
pignan ,  recette  du  pays  de  Foix.  On  y  compte 
10.  feux  de  compoids  &  30.  feux  allumans. 

CAMALDULES  ,  ordre  d'Hermites,  (bus  la  rè- 
gle de  Saint-Benoît ,  inftitué  vers  le  dixième  fiecle 
par  Saint-Romuald ,  gentilhomme  de  Ravenne  ,  dans 
la  folitude  de  CamaUoli  ,  fur  le  mont  Apennin. 
Ils  portent  l'habit  blanc ,  la  barbe  de  des  foques  ou 
focs.  Chaque  Religieux  a  un  logement  feparé.  Leurs 
monafteres  ne  peuvent  être  Crues  dans  les  villes. 
Ils  ont  en  France  fix  maiibns  :  celle  de  Grotbois  , 
où  refide  le  Supérieur  général  pour  la  France  ,  eft 
la  plus  confidérable.  Cette  maifon  eft  à  une  demi- 
lieue  S.  S.  O.  de  Grosbois ,  à  une  petite  lieue  E. 
S.  E.  de  Villeneuve  St.  Georges  dt  de  la  Seine  ,  de 
à  3. 1.  S.E.dc  Paris. Long.  20. 10. 30.lat.48.43. 10. 

CAMALES  ,  au  comté  de  Bigorre  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  Tarbes , parlement  de  Touloufe, 
intendance  d'Aufch ,  recette  du  comté  de  Bigorre. 
On  y  compte  $9.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  l'Adour,à  3.  1.  N.  N.  E.  de 
Tarbes. 

CAMARADES  ,  Monfa  &  Mauveûn  ,  au  pays 
de  Foix ,  diocefe  de  Pamiers ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Perpignan,  recette  du  comté 
de  Foix.  On  y  compte  27.  feux  de  compoids  de  246. 
feux  allumans.  Camarades  eft  à  une  bonne  demi- 
lieue  O.  du  Mas  d'Azil ,  de  à  4.  1.  O.  un  quart  au 
N.  de  Pamiers.  Il  y  a  auprès  de  ce  lieu  une  fource 
d'eau  falée  ,  de  qui  eft  propre  pour  la  guérifon  de 
diverfes  maladies. 

CAMARET  ou  Cameret ,  en  Bretagne ,  diocefe 
de  recette  de  Quimper  ,  parlement  dt  intendance  de 
Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feu- 
lement 100.  maifons  ou  environ.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  l'Océan  ,  à  3.  I.  S.  O.  de  Brcft  , 
de  9.  N.  O.  de  Quimper.  11  y  a  à 
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petit  port  de  mer,  capable  de  recevoir  des  bâti- 
ments de  moyenne  grandeur. 

CAMARET  ,  dans  le  Comté-Vcnaiflîn  ,  diocefe 
d'Orange ,  judicaturc  de  Carpentras.  On  y  compte 
100.  feux  ,  &  environ  mille  ames.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Ayguès , 
prefque  vis-a-vis  de  Serignan  ,  à  cinq  quarts  de 
lienes  E.  N.  E.  d'Orange ,  a  3.I.  ôc  quart  de  Car- 
pentras ,  autant  O.  S.  O.  de  Vaifon  ,  &  4.  &  demie 
N.  N.  E.  d'Avignon.  On  voit  à  Camaret  contre 
la  muraille  de  la  maifon  d'un  particulier  ,  une 
pierre  quarrée  fur  laquelle  on  lit  cette  inferip- 
tion  en  beau  caractère  romain  :  S.  SEVERUS 
FECIT  HUNC  TUMULUM  V.  P.  SIBI  ET  SUIS. 
Il  y  a  dans  le  territoire  de  la  paroifle  dont  il  eft 
queftion  ,  deux  anciens  fiefs  ,  Ravoir  ,  Sr.  Trou, 
guet  ôc  Chamyfirt.  Le  premier  de  ces  fiefs  eft  pof- 
fédé  par  le  Marquis  de  Montréal. 

C  AMARGUE  ,  Camaria  ou  l'ifula  de  Camaricit , 
îfle  de  Provence ,  formée  par  le  Rhône ,  avant  que 
ce  fleuve  fe  perde  dans  la  Méditerranée.  Nous 
nvons  déjà  parle  de  cette  iilc  ,  fous  le  mot  Arles, 
tom.  i-  pap.  i«7-&  158.  Par  conféquent  nous  nous 
Contenterons  d'ajouter  ici  quelques  remarques  qui 
nous  étoient  échappées.  iu.  On  compte  dans  la 
Camargue  environ  trois  cents  mas  ou  fermes  ,  dont 
le  moindre  donne  à  celui  qui  en  eft  le  propriétaire , 
un  revenu  annuel  de  zooo.  livres  quitte  de  toutes 
charges.  Parmi  ces  mas  il  en  eft  qui  rapportent 
jufqu'à  1$.  mille  livres  de  rente.  En  calculant  leur 
▼aleur  fur  un  terme  moyen  ,  à  raifon  de  quatre 
mille  livres  pour  chaque  mat  ,  on  trouvera  que 
les  trois  cents  mat  donnent  à  ceux  qui  en  font  les 
propriétaires  ,  un  revenu  annuel  de  douze  cents 
mille  livres  ;  &  certainement  on  ne  nous  accu- 
fer  a  point  d'avoir  exagéré  le  produit  de  ces  biens. 
j°.  Les  300.  mai  font  peuplés  au  moins  de  3000. 
habitants.  30.  Les  Curés  qui  font  établis  ÔC  qui  ré- 
fident  en  Camargue ,  font  tous  réduits  à  la  portion 
congrue  ,  c'eft-à-dire ,  à  300.  livres  de  rente  ;  ôc 
leur  cafuel  eft  très-médiocre.  40.  Dès  que  le  froid 
cefle ,  ce  qui  arrive  de  bonne  heure  ,  la  Camargue 
eft  infeftéc  d'arabits  pendant  le  jour ,  &  de  mou- 
cherons pendant  la  nuit.  Les  arabits  fontuneefpece 
de  moucherons  fi  petits  qu'ils  échappent  à  la  vue  ,  ôc 
qui  s'inunuent  dans  l'épiderme  où  ils  eaufent  des 
démangeaifons  infupportables ,  ôc  des  enHures  qui 
rendent  fouvent  méconnoiflables  ceux  qui  en  font 
attaqués.  Pour  fe  garantir  en  quelque  forte  de 
ces  infectes  fi  incommodes  &  (i  nuifibles  ,  les 
habitants  de  la  Camargue  ne  fortent  jamais  fans 
avoir  les  mains  gantées  ôc  les  jambes  garnies  d'une 
chauffure  de  peau.  j°.  On  ne  boit  en  Camargue 
que  de  l'eau  du  Rhône  :  celle  des  puits  n'y  vaut 
abfolument  rien  ,  ôc  les  beftiaux  mêmes  la  dédai- 
gnent ,  parce  qu'elle  eft  faumître  ÔC  d'ailleurs  de 
mauvais  gôftt.  6°.  Il  n'y  a  point  d'oliviers  dans 
cette  ifle  ,  quoiqu'ils  foient  fort  communs  dans 
les  campagnes  voifines  ,  mais  l'orme  y  réuffit  à 
merveille.  70.  Les  vignes  qu'on  y  a  plantées  ,  don- 
nent un  vin  fort  gros  ôc  peu  agréable  à  boire  ; 
c'eft  cependant  la  ooilTon  ordinaire  des  habitants 
de  l'ifte  ,  ik  ils  s'en  trouvent  bien.  8°.  La  Ca- 
margue n'eft  point  cultivée  en  entier  ;  il  y  a  beau- 
coup de  marais  où  les  bœufs  ôc  les  vaches  fe  plai- 
fent  fort  ;  il  y  a  auffi  des  étangs  ,  &  entr'autres 
un  affez  confidérable  qui  eft  connu  fous  le  nom 
dViafi^r  de  Vacarcu  Le  fel  fe  forme  naturellement 
fur  le' bord  de  ces  étangs.  Ils  font  aufli  fort  p»if- 
fonneux  ;  mais  le  poiflon  qu'on  y  pèche  ,  cil  peu 
eftirné  ,  à  caufe  qu'il  conferve  prefque  toujours 
un  certain  goût  de  bourbe.  Parmi  les  petits  étangs 
&  les  marais  de  Camargue  ,  il  en  clt  plufieurs  qui 
fe  defféchent  en  été  ;  on  y  pèche  alors  une  û 
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grande  graotité  de  poiflbn ,  Ôc  fur-tout  de  carpes 
que  l'on  vend  prefque  pour  rien  ;  mais  il  eft 
toujours  vendu  trop  cher ,  parce  qu'il  ne  manque 
prefque  jamais  de  donner  la  fièvre  à  ceux  qui  en 
mangent. 

CAMARSAC ,  dans  le  Bourdelois , en  Guyenne, 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  ÔC  élection  de 
Bordeaux ,  jurifdiction  de  la  Grande-Prévôté.  On 
y  compte  cent  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  E. 
de  Bordeaux. 

C  AMA  TULICI ,  nation  ou  peuple  de  l'ancienne 
Viennoifc  première  :  c'eft  aujourd'hui  le  diftrict 
qui  forme  le  diocefe  de  Toulon  en  Provence.  Ils 
etoient  bornés  au  N.  par  les  Suelteri ,  &  au  S.  par, 
la  Méditerranée.  Quelques-uns  prétendent  qu'ils  s'é» 
tendoient  jufqu'à  Saint-Tropès. 

CAMBAIRAC  ,  en  Quercy  ,  diocefe  ôc  élection 
deCahors  ,  parlement  deTouloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  4.  feux  fit  88.  bellugues 
de  feu.  Cette  Paroifle  eft  à  ».  1.  O.  S.  O.  de  Canors. 

C  AMBE  ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Cahors ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Figeac.  On  y  compte  6.  feux  50.  bel- 
lugucs  ôc  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  h  une  lieue  ôc  demie  O.  N.  O.  de  Figeac. 

CAMBh;  (la), en  Normandie  ,  diocefe  d'Evreux, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Conches ,  fergenterie  de  Beaumont.  On  y 
compte  zt.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  ôc  demie 
N.  N.  O.  de  Conches ,  &  à  une  lieue  N.  E.  de 
Beaumont. 

CAMBE  (la)  , en  Normandie  ,  diocefe  de  Sée«  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion d'Argentan  ,  fergenterie  de  Montagu.  On  y 
compte  32.  feux.  Cette  paroifle  eft  3.  I.  &  quart 
N.  N.  E.  d'Argentan  ,  ôc  à  une  lieue  N.  E.  deTrun. 

CAMBE  (la)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ôc  élec- 
tion de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  Caen  ,  fergenterie  de  Vcz.  On  y  compte  199. 
feux.  Cette  pareille  eft  fituée  à  une  lieue  ÔC  demie 
de  l'Océan,  ôc  à  3.  1.  ôc  tiers  O.  N.  O.  de  Bayeux. 

C  AMBERN  AT ,  au  pays  de  Cominges ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  &  parlement  de  Touloufe  ,  ia- 
tendance  d'Aufch ,  Election  de  Rivière- Verdun.  Oo 
n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feulement  trois 
belltigues  de  feu.  Cette  communauté  eft  fituée 
fur  la  Touche,  à  j.  1.  Ôc  deux  tiers  S.  0.  de  Tou- 
loufe ,  ôc  une  ôc  demie  O.  de  Muret. 

CAMBERNON,  bourg ,  en  Normandie ,  diocefe 
ôc  élection  de  Coûcances ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  de  Caen ,  fergenterie  de  Couraye.  On  y 
compte  199.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une  bonne  lieue 
N.  E.  de  Coûtances. 

CAMBE ROUGÉ  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  Montauban  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Lomagne  , 
diftrict  des  Baronnies.  On  y  compte  4.  feux  ôc  je. 
bellnguesde  feu.  Cette  paroifle  eft  à  8.  1.0.  S.  O. 
de  Leictoure. 

CAMBES  ,  dans  le  Bourdelois,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe ,  parlement  ,  intendance  ôc  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  la  Grande-Prévôté.  On  y 
compte  200.  feux.  Cette  paroifle  eft  (ituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Garonne ,  à  3.  1.  ôc  tiers  S.  £. 
de  Bordeaux. 

CAMBES ,  dans  l'Agenois.en  Guyenne  ,  diocefe 
ôc  élection  d'Agen  ,  parlement  ôc  intendance  de 
Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Verteuil.  On  y  compte 
38.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  ôc  trois  quarts 
O.  de  Villeneuve-d'Agenois. 

CAMBES,  paroifle  Ôc  jurifdiction,  dans  l'A- 
genois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  Ôc  élection  d'Agen  , 
parlement  ôc  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
68.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  lieue  de 


1 


Digitized  by  Google 


C  A  M 

h  rire  Rauche  du  Drot ,  fit  à  3.  1.  N.  N.  E.  de 
.Marmande. 

CAMBIAC  ,  en  Languedoc ,  diocefc  fie  parle- 
ment de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  éleftion 
de  Lomagne  ,  comté  de  Carmaing.  On  y  compte 
4.  feux  ôc  23.  bcllugues  de  feu.  Cette  paroiffe  cft 
à  une  petite  lieue  S.  £.  de  Carmaing ,  ôc  à  6.  1.  S. 
E.  de  Touioufe. 

CAMBIEURE  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  Nar- 
bonne  ,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc  ,  recette  de  Limoux.  On 
y  compte  $  1.  feux. 

CAMBLAIN  &  Eftrayelle ,  en  Artois, dioce fe , 
gouvernance  ,  bailliage  &  recette  d'Arras  ,  confeil 
provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Lille.  On  y  compte  38.  feux  5c  187.  per- 
fonnes.  Cette  paroùTe  cft  à  3. 1.  N.  O.  d'Arras. 

CAMBLAIN  Caftclain.cn  Artois,  diocefe  d'Arras, 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lille,  bailliage  &  recette  de  St.  Pol. 
On  y  compte  S  9.  feux  fie  291.  perfooncs.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Clarence  ,  à  une 
demi-lieue  E.  N.  E.  de  Peracs  ,4k  à  x.  1.  fit  quart 
N.  E.  de  Saint-Pol. 

C  AMBLANES,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne, 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de 
Bordeaux ,  jurifdiction  de  la  Grande-Prévoté.  On 
y  compte  1 60.  feux.  Cette  paroilTc  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Garonne ,  à  2. 1.  S.  E.  de  Bordeaux. 

CAMBL1GNEUL,  en  Artois,  diocefe  ,  gou- 
vernance ,  bailliage  Se  recette  d'Arras ,  confeil  pro- 
vincial d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendauce 
de  Lille.  On  y  compte  33.  feux  ôc  163.  perfonnes* 
Cette  paroiffe  eft  à  3.  I.  N.  O.  d'Arras. 

CAMBO,  au  pays  des  Bafques ,  en  Gafcognc  , 
diocefe  &  recette  de  Bayonne ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  d'Aufch.  On  y  compte  276. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  Nive  ,  à  ».  1. 
&  demie  S.  S.  E.  de  Bayonne. 

CAMBON  ,  en  Languedoc ,  diocefe  fit  recette 
de  Lavaur ,  parlement  6c  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  94.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  à  4.  1.  E.  S.  E.  de  Lavaur. 

CAMBON  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fie  recette  de 
Nantes  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  53.  feux  un  demi  &  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiffe  eft  à  7. 1.  N.  O.  de  Nantes. 

CAMBONNES  £>  la  Vallette ,  en  Languedoc  , 
diocefe  fit  recette  de  Caftrcs  ,  parlement  &  gé- 
néralité de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  184.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2. 1. 
&  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Caftres. 

CAMBON  NET  les  Montagnes ,  en  Languedoc  , 
diocefe  fit  recette  de  Lavaur ,  parlementât  généra- 
lité de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  $7.  feux.  Cette  paroiffe  cft  à  +.  1.  E.  S.  E. 
de  Lavaur. 

CAMBOT  ,  dans  PAgenois ,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe fie  élection  d'Agen  ,  parlement  fit  intendance 
de  Bordeaux,  jurifdiction  de  Puymirol.  On  y  compte 
4  5.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  E.  N.  E.  d'Agen. 

CAMBOU  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fie  recette 
d'Alby  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  .in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  128.  feux. 

CAMBOU  LAN  ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touïoufe  ,  intendance  de  Mon- 
'rauban,  élection  de  Villefranchc.  On  y  compte  3. 
feux  &  79.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  li- 
tuée  fur  la  rive  gauche  du  Lot ,  à  2.  1.  &  tiers 
O.  S.  O.  de  Cadcnac. 

CAMBOULAS  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  ôc  élec- 
tion de  Rhodes  ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  ua  feu  &  91.  bcl- 
lugues ôc  demie  de  feu. 
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C AMBOULET ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Cahors , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Figeac.  On  y  compte  8.  feux  &  86.  bel- 
luguesdefeu.  Cette  paroiffe  cft  à  une  lieue  &  de- 
mie O.  de  Figeac. 

CAMBOUS  ,  dans  le  comté  ,  du  diocefe  fit  de 
l'élection  de  Commingcs ,  parlement  de  Touloufe , 
intendance  d'Aufch  ,  châtellenie  de  Fronfac.  On 
y  compte  73. feux.  Cette  paroiffe  eftà  4.I.  ficquart 
S.  de  Saint-Bertrand-de-Comminges. 

CAMBRAN ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
47.  feux. 

CAMBRAY  ,  Camcracum,  ville ,  belle,  grande  & 
très-forte ,  avec  un  archevêché  ;  capitale  de  la  pro- 
vince appellée  de  fon  nom  Cambrefit  ;  comté  ,  du- 
ché ,  principauté  de  l'empire  fit  fouveraineté  ;  chef- 
lieu  d'une  fubdéiégation  fie  d'une  recette  ;  du  parle- 
ment de  Douay  &  de  l'intendance  de  Lille.  On  y 
compte  10.  paroifles,  trots  chapitres,  trois  abbayes 
d'hommes  ,  fix  couvents  d'hommes ,  deux  abbayes 
de  filles ,  fept  couvents  de  filles  ,  un  féminaire  , 
deux  hôpitaux,  dix  jurifdiâtions  particulières  ,2993. 
feux  ôc  environ  1 6.  mille  ames  ,  non-compris  les 
eccléfiaftiques.  Cette  ville  eft  fituée  fur  PEkautqoi 
la  divife  en  deux  parties ,  fie  remplit  d'eau  fes  foffes  , 
à  2. 1.  fit  demie  S.  S.O.  de  Boucbain  ,  4.  deux  tiers 
O.  N.  O.  de  Câteau-Cambrefis ,  4.  fit  demie  S.S.E. 
de  Douay  ,  9.  S.  S.  E.  de  Lille ,  6.  fit  tiers  E.  S.  E. 
d'Arras ,  4.  S.  O.  de  Dcnain ,  6 1 .  N.  N.  O.  de  Dijon , 
S-  S.  O.  de  Vafcnciennes,  21.  deux  tiers  N.  O.  de 
Rheims.fic  30.  N.N.  E.de  Paris. Long.  20.  $3.41. 
lat.  50.  10.  31. 

Il  eft  peu  de  villes  5c  peu  d'évêchés  ,  dont  l'hif- 
toire  donne  une  aufli  grande  idée,  que  de  celle  dont 
il  cft  queftion.  Les  Princes  ,  les  Rois ,  les  Empe- 
reurs l'ont  comblée  ,  comme  à  l'envi ,  d'honneurs  , 
d'illuftrations  fit  de  bienfaits.  Dès  le  quatrième  fie- 
cle ,  Cambray  fut  la  capitale  du  pays  des  Nervii  , 
c'eft-à-dire  ,  d'une  partie  du  Haynault  fitduTour- 
naifis.  Elle  le  fut  enfuite  de  diverfes  provinces  , 
comme  de  Brabant ,  de  Flandres  fit  d'Artois  ;  fie 
bientôt  elle  devint  l'une  des  quatre  premières  villes 
de  la  Gaule  belgique.  Elle  étoit  fi  coniidérable ,  que 
Clodion  le  Chevelu  ,  le  fécond  de  nos  Rois ,  ne  fit 
point  difficulté  de  prendre  le  titre  de  Roi  de  Cam- 
bray ,  fit  d'y  établir  le  fiege  principal  de  fon  empi- 
re. On  y  battoit  monnoie  ;  ce  qui  fut  continué  fous 
les  Rois  de  la  féconde  race.  Ces  monnoies  furent 
battues  au  coin  de  l'Evëquc  depuis  l'an  863.  Pépin 
le  Vieil ,  Maire  du  palais  d'Aullralic  ,  aufeptieme 
fiecie  ,  établit  à  Cambray  une  bonne  garnifon  pour 
rélifter  aux  Maires  de  France. 

Dès  avant  l'an  704.  Cambray  étoit  muni  d'un 
château.  Charlemagne  ,  qui  commença  à  régnée 
quelques  années  après ,  embellit  cette  ville ,  la  cei- 
gnit de  murailles  fit  de  tours  ,  fit  en  fit  un  des  boule- 
varts  de  l'empire.  Elle  fut  cédée  par  Charles  le 
Chauve  à  fes  Prélats  ,  fie  c'eft  à  eux  qu'elle  eft  rede- 
vable de  fou  aggrandiffeinent  fie  de  la  plupart  de  fes 
fortifications.  La  citadelle,  l'une  des  plus  fortes  fie 
des  plus  régulières  qu'il  y  ait  en  Europe,  fut  bâtie 
en  1  54  3. ,  fur  une  hauteur  à  l'extrémité  de  la  ville  , 
par  l'Empereur  Charles-Quint ,  qui  fe  propofa  par- 
là  de  faire  de  cette  place  un  des  plus  fermes  rem- 
parts des  Pays-Bas. 

Dès  le  fîxieme  fiecie  ,  la  ville  de  Cambray  avoit 
fes  Châtelains  ,  Chefs  des  armes  6c  de  la  juftice  : 
ces  Châtelains  fe  rendirent  héréditaires  dans  le  di- 
xième fiecie.  En  1272.  Engucrand  IV.  ,  Sire  de 
Coucy,  vendit  la  châtellenie  de  Cambray  à  Guy  , 
Comte  de  Flandres ,  dont  les  defeendants  l'échan- 
gèrent en  i] 40.  avec  Philippe  de  Valois.  Ce  Mo. 
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oarque  ne  croyant  pas  qu'il  lui  convînt  d'en  rece- 
voir l'inveftiture ,  la  donna  à  Jean ,  Duc  de  Norman* 
die  ,  fon  fils  aîné"  de  fon  fuccefleur  à  la  Couronne  , 
qui  en  prêta  la  foi  de  l'hommage  à  Saint-Liebert  , 
alors  Evèque  de  Cambray.  La  fuite  de  ces  Châte- 
lains ou  Vicomtes  fe  trouve  imprimée  dans  plu- 
fieurs  livres.  On  trouve  qu'il  y  avoit  auflî  à  Cam- 
bray des  Comtes  dès  le  temps  de  Saint-Sigebert  IL 
Roi  d'Auftrafie  ,  qui  vivoit  au  commencement  du 
feptieme  lîecle.  Le  premier  fut  Alberic  ,  Comte 
de  Haynault.  Ce  comté  a  toujours  été  tenu  par 
des  perfoanes  confidérables  ;  de  il  y  avoit  près  de 
quatre  cents  ans  qu'il  fubfiftoit,  lorfqu'ilfut  ôtéauz 
laïcs  &  donné  aux  Evèques  de  Cambray. 

En  i  $10.  l'Empereur  Maximilien  I.  érigea  cette 
ville  en  duché  de  principauté  de  l'Empire ,  en  fa- 
veur de  Jacques  de  Crouy ,  alors  Evèque  de  Cam- 
bray ,  de  en  faveurdes  fuccefleurs  de  ce  Prélat.  Ce 
fut  fur  l'un  d'eux  que  Jean  de  Montluc  ,  Seigneur 
de  Balagny ,  Maréchal  de  France  de  Gouverneur  de 
cette  place,  en  ufurpa  la  feigneuric,  en  1549. , 
s'etant  fait  reconnoitre  Prince  fouveraio  de  Cam- 
bray de  du  Cambrefis.  Mais  cet  homme  entrepre- 
nant ne  jouit  que  quinze  mois  de  fon  ufurpation. 
Cependant  quelque  luftre  qu'eût  alors  cette  ville  , 
elle  étoit  encore  bien  loin  de  cet  état  brillant  où 
elle  s'étoit  vue ,  comme  nous  l'avons  dit ,  (bus  Clo- 
dion  le  Chevelu ,  de  dans  les  cinquième  &  fixieme 
fiecles. 

La  grandeur  spirituelle  de  l'églife  de  Cambray  ré- 
pond à  fa  grandeur  temporelle.  Parmi  fes  Evèques 
(qui  y  furent  établis  dès  les  premier*  fiecles)  on  en 
compte  dix-fept  que  l'églife  reconnoît  &  honore 
four  Saints.  La  vie  exemplaire  que  menoient  ces 
Âints  Prélats ,  jointe  à  la  grandeur  de  leur  fiege , 
leur  mérita  la  gloire  de  gouverner  leur  églife  con- 
jointement avec  celle  d'Arras ,  pendant  près  de  fix 
cents  ans ,  c*eft-à-dire  ,  depuis  le  cinquième  jufqu'à 
la  fin-  du  onzième  fiecle.  Avant  l'éreftion  qui  fut 
faite  en  i$$9<  des  évechés  de  Malincs  ,  d'Anvers, 
de  Namur  ,  de  Bois-le-Duc ,  de  Gand ,  de  Bruges 
&  de  Ruremonde ,  le  diocefe  de  Cambray  étoit  fi 
étendu  ,  qu'il  comprenoit  prefque  tout  le  pays  qui 
fc  trouve  aujourd'hui  partagé  entre  ces  divers  dio- 
cefes.  On  comptait  alors  dans  celui  de  Cambray , 
trois  mille  paroiflès  de  autant  de  chapelles  rurales , 
fept  cents  hôpitaux  &  maladreries ,  fans  parler  des 
abbayes  &  autres  maifons  religieufes.  Apréfentce 
diocefe  ne  comprend  que  cinq  cents  quatre-vingt- 
dix-huit  pareilles  ,  fous  quatre  archidiaconés.  II 
s'étend  non-feulement  fur  tout  le  Cambrefis  ,  mais 
encore  dans  une  partie  du  Brabant ,  dans  prefque 
tout  le  Haynault  ,  dans  la  prévôté  &  comté  de  Va- 
lenciennes ,  dans  la  ville  de  Tournay  même  ,  de 
dans  la  châtellenie  de  Lille.  Il  eft  borné  au  N.  par 
le  diocefe  de  Bruxelles  de  par  celui  de  Tournay  ;  au 
S.  par  ceux  de  Noyon  &  de  Laon  ;  à  l'E.  par  ceux 
de  Rheims  ,  de  Liège  de  de  Namur  ;  &  à  1*0.  par 
ceux  d'Arras  de  d'Amiens. 

La  fainteté  ,  la  naiflance ,  la  feience ,  les  am- 
baflàdes ,  tout  a  concouru  a  rendre  recommanda- 
bles  les  Evèques  de  Cambray.  Recherchés  pour  di- 
riger les  églifes  les  plus  diiUnguées  ,  cinq  d'entre 
eux  fe  font  vus  élevés  à  la  pourpre  Romaine  ;  tels  ont 
été  les  Cardinaux  Robert  de  Genève  en  1371.  , 
Pierre  d'Ailly  en  14".,  Guillaume  de  Crouy  en 
j  $17. ,  Jofeph-Emmanuel  de  la  Trimoille  en  1706. , 
de  de  nos  jours  Guillaume  du  Bois  en  171 1. 

Les  Rois  de  France  le  font  pluts  à  combler  de  biens 
l'églife  de  Cambray.  Dagobert  lui  donna  les  villa- 
ges d'Onaing  ôe  de  Quaroube  ,  entre  Valencicnnes 
Se  Condé ,  comme  un  gage  de  fon  amitié  pour  Saint- 
Aubert  qui  en  étoit  Evèque.  En  776.  Charlemagne 
céda  la  meilleure  partie  du  domaine  utile  de  la  ville 
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de  Cambray  à  la  cathédrale  de  ce  nom.  Louis  le 
Débonnaire  gratifia  cette  même  églife  de  ce  qui  lui 
refioit  tant  dans  la  capitale  que  dans  le  rené  du 
Cambrefis.  Sur  la  fin  du  neuvième  fiecle ,  Dodilon  . 
qui  étoit  Evèque  de  Cambray  ,  fit  préfent  à  fon 
églife  ,  du  village  de  Bouffi  ,  dont  la  feigneurie  , 
la  juftice  &  le  patronage  lui  appartiennent  encore 
aujourd'hui.  Les  deux  Empereurs  que  nous  avons 
nommés ,  Charlemagne  de  Louis  le  Débonnaire , 
aufii-bien  que  le  Roi  Pépin ,  de  qui  ils  defeendoient 
l'un  de  l'autre  ,  ajoutèrent  aux  donations  qu'ils 
«voient  faites  à  l'églife  de  Cambray ,  de  beaux  pri- 
vilèges de  de  grandes  immunités  ,  qui  dans  la  fuite 
furent  confirmés  par  l'Empereur  A  rnoul ,  l'an  8  94. 

Depuis  la  décadence  de  l'Empire  Romain ,  la 
ville  de  Cambray  avoit  été  gouvernée  par  des  Rois 
particuliers ,  par  ceux  de  France  ,  par  les  Rois 
d'Auftrafie  ou  par  des  Princes  Germaniques.  L'an 
86  j.  Charles  le  Chauve ,  enchcruTant  fur  les  concef- 
fions  qui  avoient  été  faites  à  l'églife  de  Cambray  , 
donna  la  ville  de  fon  territoire  d'une  lieue  à  l'entour 
en  fouveraineté  à  fes  Evèques.  Les  fuccefleurs  de  ce 
Prince  approuvèrent  fa  genérofité ,  de  y  ajoutèrent 
de  nouvelles  marques  de  la  leur.  Le  Roi  Charles  le 
Simple  étendit  la  fouveraineté  des  Evèques  de  Cam- 
bray jufques  fur  les  domaines  des  abbayes  de  Maroles 
&  de  Crépin  en  Haynault ,  qui  furent  unies  à  l'é- 
vèché  ;  &  l'an  91$.  ce  même  Prince  étendit  ce  droit 
fur  prefque  toute  la  province  de  Cambrefis  ;  ce  que 
l'Empereur  Othon  I. ,  dit  le  Grand  ,  confirma  l'an 
940.  Sept  ans  après ,  cet  Empereur  étendit  encore, 
la  même  fouveraineté  fur  les  dépendances  de  la  ri- 
che abbaye  de  Saint-Gery  ,  de  en  967.  il  ratifia  tout 
ce  qu'il  avoit  fait  à  ce  fujet.  Othon  III. ,  fon  petit- 
fils  ,  étendit  la  même  fouveraineté  fur  tout  le  refte 
du  Cambrefis  ,  l'an  1001.  Les  Empereurs  confirmè- 
rent ,  de  fiecle  en  fiecle  ,  à  cette  églife  les  droits 
fouverains  que  lui  avoient  accordés ,  dans  l'efpace 
d'un  fiecle  «  demi,  les  deux  Charles  &  les  deux 
Othon  ;  &  ces  Princes  curent  auflî  le  foin  de  faire 
conflatcr  que  les  Prélats  en  queliion  relevoient  pour 
leur  fouveraineté  de  l'Empereur  de  de  l'Empire  : 
c'eft  ainfi  que  les  Evèques  de  Cambray  ont  exercé 
leurs  droits  pendant  huit  cents  ans.  Les  perfonnc9 
curieufes  confervent  les  mounoies  qui  ont  été  frap- 
pées au  coin  des  Evèques  de  Cambray  pendant  tout 
ce  temps-là.  Les  chartes  en  vertu  defquelles  les 
Rois  de  les  Empereurs  ont  formé  aux  Evèques  de 
Cambray  un  état  fouverain ,  font  confervées  dans 
les  archives  de  l'églife  de  ce  nom ,  de  elles  ont  été 
publiées  par  divers  hiftoriens  tant  anciens  que  mo- 
dernes. 

La  qualité  de  Comte  fouverain  attirait  aux  Evè- 
ques de  Cambray  celle  de  Coufin  de  la  part  des  Cou- 
ronnes ,  notamment  de  celle  d'Efpagne.  Cela  fe 
prouve  par  les  lettres  d'inveftiture  du  comté  de 
Cambreus ,  fief  de  l'Empire  ,  données  a  Henri  de 
Bergh ,  Evèque  de  Cambray  ,  par  le  Roi  Catholique 
Philippe  I.,  à  Bruxelles  le  6.  Mars  1500.,  fur  la 
procuration  de  l'Empereur  Maximilien  I.  fon  pere. 
Dix  ans  après ,  le  même  Empereur  trouva  un  nou- 
veau motif  de  traiter  de  Coufin  de  de  Prince ,  l'E- 
vêque  de  Cambray  :  ce  fut  en  érigeant  la  ville  de  ce 
nom  en  duché  6e  en  principauté  de  l'Empire  en 
faveur  de  Jacques  de  Crouy  alors  Evèque  de  Cam- 
bray, &  en  faveur  des  Evèques  fuccefleurs  de  ce  Pré- 
lat. Les  lettres  d'éreftion ,  dont  nous  parlons ,  font 
du  18.  Juin  1510.,  de  elles  font  confervées  en  origi- 
nal dans  les  archives  de  cette  métropole.  Au  refte, 
ces  mêmes  lettres  ont  été  imprimées  dans  divers 
ouvrages. 

Dans  un  referit  donné  à  Liège  le  j.  Novembre 
15  j7. ,  l'Empereur  Charles-Quint  traite  de  coufin 
Robet  de  Crouy  ,  Evèque  de  troifieme  Duc  de  Cam- 
bray, 


Digitized  by  Google 


C  A  M 

bny.Maximil  ien  de  Berghes ,  des  Comtes  de  Wal- 
thain,  premier  Archevêque  Si  quatrième  Duc  de 
Cambra  y  ,  eft  appelle  Prince  dans  des  lettres  de 
l'Empereur  Ferdinand  I. ,  du  9.  Mars  1557.  Maxi- 
milien  I. ,  fils  ck  fucceflèur  de  Ferdinand  1. ,  qua- 
lifie du  titre  de  Duc  ck  Prince  Louis  de  Berlay- 
mont,  cinquième  Duc  deCambray,  dans  l'invefti- 
ture  qu'il  lui  donne  le  8.  Octobre  1571.  L'Empereur 
Rodolphe  II.  obferve  le  même  traitement ,  en  pa- 
reille occaGon  ,  le  10.  Mars  1579.  Henri  IV.  Roi 
de  France ,  &  Philippe  Duc  d'Orléans  fon  petit- 
fils,  frère  unique  du  Roi  Louis  XIV. ,  &  perc  du  Duc 
d'Orléans  Régent  du  Royaume  ,  ont  aufli  traité  de 
coufins  les  Archevêques  de  Cambray  ,  dans  les  let- 
tres qu'ils  leur  ont  écrites.  En  1682.  le  Roi  Louis 
XIV.  accorda  à  M.  de  Brias,  prédéceflèur  de  M. 
de  Fenelon ,  les  honneurs  &  les  entrées  au  Louvre  , 
comme  aux  autres  Ducs.  M.  l'Archevêque  de  Cam- 
bray (Charles  de  Saint- Albin)  eft  traité  de  coufin 
par  le  Roi  régnant  ;  mais  il  faut  obferver  que  fa  Ma- 
jefté,  par  un  brevet  du  u.  Novembre  17*}. ,  acon- 
ferve  à  ce  Prélat  les  honneurs  de  Duc  ck  Pair  de 
France  ,  en  le  transférant  de  l'évêcbé  de  Laon  à 
J'archevèché  de  Cambray. 

L'érection  de  Cambray  en  duché  &  en  principau- 
té de  l'Empire  mettoit  le  comble  aux  bienfaits  dont 
les  Empereurs  avoient  honoré  les  Evêques  dont  il 
eft  queftion.  Mais  ce  titre  n'en  étoit  pas  un  fans  réa- 
lité. Le  duché  de  Cambray  fut  compofé  de  quatre 
villes ,  de  quatre  anciens  comtés ,  de  dix-huit  châ- 
teaux du  premier  ordre ,  de  vingt-deux  moindres 
munis  de  tours  ,  ck  de  cent  cinquante  villages  avec 
leurs  annexes.  Ces  Prélats  furent  inferits  fur  la  ma- 
tricule de  l'Empire  comme  membres  immédiats  de 
ce  mime  corps.  Ils  recevoientl'inveftiture  de  l'Em- 
pereur, avoient  droit  de  féance  &  de  fuffrage  aux 
affemblées  du  collège  des  Princes  ,  dans  celles  du 
cercle  de  Bourgogne,  &  aux  diètes  Impériales. 
Participans  à  l'adminiftration  des  affaires  de  l'Em- 
pire ,  ils  éeoient  obligés  de  contribuer ,  fuivant  leurs 
taxes ,  à  fes  dépenfes  communes  6c  à  fes  néceffités. 
Ils  comparurent  toujours  aux  diètes ,  ou  en  per- 
fonne  ou  par  leurs  députés.  Guillaume  de  Crouy , 
Evèque  de  Cambray,  aflîfta  en  à  celle  de 

VPorms  ck  y  mourut.  A  celle  d'Augsbourg  ,  Ma- 
ximilien  de  Berghes ,  Archevêque  de  Cambray  , 
défendit  vigoureufement  les  droits  de  fon  fiege.  On 
voit  dans  la  coutume  de  Cambray ,  rédigée  en  1  $74. 
par  l'autorité  de  Louis  de  Berlaymoot ,  Archevêque- 
Duc  de  Cambray  ,  que  de  la  juftice  de  cette  ville , 
on  appelloit  à  la  chambre  Impériale  de  Spire.  Au 
furplus,  il  eft  à  remarquer  que  le  Roi  de  Navarre 
comparut  par  Jean  de  Recourt ,  fon  Bailli ,  aux  af- 
femblées où  cette  coutume  fut  ftatuce  ck  homolo- 
guée par  l'Archevêque. 

L'eglifc  de  Cambray ,  dont  le  revenu  eft  au  moins 
de  i$o.  mille  livres,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  6000.  florins ,  hit  érigée  en 
archevêché  en  1  $61.  ;  &.  on  lui  donna  alors  pour  fuf- 
firagants  les  evêchés  d'Arras  ,  de  Tournay  ,  de  St. 
Orner  4k  de  Namur. 

Avant  l'érection  de  Cambray  en  archevêché  ,  ce 
fiege  Jtoit  fournis  à  la  métropole  de  Rheims.  Comme 
cette  érection  fe  fit  fans  le  confentement  du  Mé- 
tropolitain ,  les  Archevêques  de  Rheims  préten- 
dirent toujours  qu'elle  étoit  nulle  ;  ce  qui  continua 
jufqu'en  l'année  1696.  que  M.  leTellier,  alors  Ar- 
chevêque de  Rheims ,  y  donna  fon  confentement. 
Pour  le  dédommager  en  quelque  forte ,  le  Roi  unit 
la  menfe  abbatiale  de  St.  Thierry  à  l'archevêché  de 
Rheims.  Depuis  ce  temps ,  l'Archevêque  deCam- 
bray eft  refte  paifiblc  poffcflèur  du  titre  d'Archevê- 
que ck  de  la  jurifdiction  métropolitaine  qui  lui  avoit 
été  attribuée  ,  comme  nous  l'avons  dit ,  fur  les 
Tome  U. 
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évêchés  de  Tournay  ,  d'Arras ,  de  St.  Orner  et  de 
Namur.  Ainfi  ,  l'Archevêque  de  Cambray  ne  relevé 
plus  que  du  Pape ,  &  il  ne  reconnoît  point  d'autre 
primatie ,  dont  il  dépende  ,  que  celle  de  Rome. 

Nonobftant  la  prévoyance  de  l'Empereur  Char- 
les IV.,  qui,  par  fon  diplôme  du  13.  Novembre 
1377. ,  commet  l'Evêque  de  Liège  f  le  Duc  de  Bra- 
bant,  les  Comtes  de  Flandres  ck  de  Haynault  pour 
protecteurs  Si  confervateurs  des  privilèges  &  immu- 
nités des  Evêques  de  Cambray ,  vaflaux  de  l'Em- 
pire ,  cette  églife  n'en  a  pas  moins  fouffert  dans  la 
fuite  des  pertes  três-confidérables.  Elle  fut  dépouil- 
lée de  prefque  toute  fa  fouveraineté  par  l'Empereur 
Charles-Quint  lui-même,  qui,  en  qualité  de  Prin- 
ce de  Brabant ,  lui  devoit  protection  St.  fecours. 
Depuis ,  elle  perdit  fous  la  domination  efpagnole 
le  peu  de  droits  régaliens  qui  lui  reftoient ,  avec  les 
autres  avantages  attachés  à  la  dignité  de  Prince  de 
l'Empire.  Enlin  ,  il  arriva  que  la  jurifdiction  fort 
diminuée  &  bien  différente  de  ce  qu'elle  avoit  été , 
fut  foumife  ck  obligée  de  reflortir  immédiatement 
au  parlement  de  Flandres.  D'ailleurs  ,  les  Comtes 
de  Cambray ,  s'étant  rendus  ,  comme  on  l'a  dit  , 
héréditaires ,  avoient  fi  fort  accru  leur  pouvoir  , 
qu'ils  feroient  devenus  les  Souverains  de  Cambray 
ck  du  Cambrefis ,  fi  un  des  Evêques  de  cette  ville 
n'avoir  pris  le  temps  de  la  mort  d'Arnoul  Comte 
de  Cambray,  pour  demander  à  l'Empereur  St.  Henri 
11.  qu'il  voulût  bien  fupprimer  cette  dignité  de 
Comte ,  ou  au  moins  en  laitier  la  difpofition  aux 
Evêques  de  Cambray ,  avec  la  faculté  de  la  réunir 
à  leur  églife.  La  demande  de  l'Evêque  fut  accordée 
fans  beaucoup  de  peine  l'an  1007.  Mais  les  der- 
niers Comtes  de  Cambray  avoient  laifTé  plufieurs 
héritiers ,  &  ceux-ci  prétendirent  que  l'Empereur 
ne  pouvoit  difpofer  de  ce  comté  à  leur  préjudice. 
D'ailleurs,  nos  Rois  n'avoient  Joint  lieu  non-plus  • 
d'être  fatisfaits  de  cette  difpofition ,  qui  les  pri- 
voit  d'une  partie  de  leur  ancienne  fouveraineté. 
Cependant ,  dans  la  fuite ,  les  Evêques  de  Cam- 
bray trouvèrent  le  moyen  de  s'accommoder  avec  les 
uns  ck  avec  les  autres  ,  ou  plutôt  ils  vinrent  à  bout 
d'affoupir  ce  différend  ,  en  quoi  les  circonftances 
des  temps  ne  les  favoriferent  pas  peu.  Si  la  France 
ne  reconnut  point  ces  Evêques  abfolument  pour 
Souverains ,  cela  n'empêcha  pas  que  nos  Rois  ne 
fiirent  avec  eux  ck  avec  leurs  fujets  ,  en  différens 
temps  ,  des  alliances.  Nos  Rois  voulurent  bien  aufli 
qu'ils  fuflent  compris  dans  des  traités  de  paix  ;  ck  en 
diverfes  occafions  ,  ils  accordèrent  aufli  des  neu- 
tralités à  l'état  de  Cambray  :  cela  prouve  ,  difent 
les  parafants  de  la  fouveraineté  de  Cambray  ,  que 
la  France  diftiugua  prefque  toujours  ce  pays  de  plu- 
fieurs autres  du  voifinage  ,  qui  aujourd'hui  lui  font 
fournis ,  ôt  qu'elle  parut  regarder  la  ville  de  Cam- 
bray ck  fes  dépendances  comme  faifant  un  état  par- 
ticulier ,  féparé  &  indépendant. 

Les  différends  au  fujet  de  la  fouveraineté  de  Cam- 
bray fubfiftoient  toujours  ;  mais  le  Roi  Louis  XIV. 
les  termina  par  la  conquête  qu'il  fit  de  cette  place 
en  1677.  Depuis  ce  temps,  les  Archevêques  de 
Cambray  ont  toujours  reconnu  en  la  perfonne  de  nos 
Rois ,  les  fucccilcurs  des  premiers  Souverains  de 
Cambray.  Et  cette  ville  a  été  réunie  à  la  couronne 
de  France  par  le  traité  de  paix  conclu  à  Nimegue  le 
17.  Septembre  1678. 

L'églife  métropolitaine  de  Cambray  eft  dédiée  à 
la  Sainte-Vierge.  Son  chapitre  devroit  être  compofé 
de  cinquante  Chanoines ,  mais  il  n'y  en  a  plus  que 
quarante-trois  effectifs.  Les  autres  prébendes  ont 
été  amorties  ck  affectées ,  l'une  à  la  prévôté  ,  une 
autre  au  doyenne  ,  une  troilîeme  aux  quatre  Archi- 
diacres qui  fe  la  partagent  également  entr'eux , 
uns  quatrième  aux  Grands- Vicaires  du  chœur ,  un» 
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cinquième  à  la  fabrique  de  l'églife  ,  &  le*  deux 
autres  ont  été  partagées  en  quatre,  que  le  chapitre 
confère  aux  eccléfiauiques  qui  ont  rendu  fervice  à 
cette  églife.  Les  Dignitaires  du  chapitre  en  que  (lion 
font  le  Prévôt ,  les  quatre  Archidiacres  ,  le  Doyen , 
le  Chantre  Si  l'Ecolâtre  ,  qui  font  ordinairement 
Chanoines.  Le  Doyen  &  l'Ecolâtre  ont  quelque  re- 
venu de  plus  que  les  autres. 

Des  quarante-trois  canonicats  de  cette  églife ,  il 
y  en  a  trois  qui  font  affectes  a  des  Gradues  nobles 
&  diocélaics  ;  fix  qui  le  font  à  des  Gradués  en  droit  ; 
quatre  à  des  Gradués  en  théologie  ;  fept  à  des  Prê- 
tres ;  un  à  un  médecin  Prêtre  &  Gradué  ;  deux  à 
deux  ferviteurs  de  1  eglife  ;  &  vingt  qui  s'appellent 
libres  &  peuvent  être  poUcdés  par  toute  forte  de 
perfonnes.  Le  revenu  de  chaque  Chanoine  eft  d'en- 
viron 2  jco.  liv.  par  an.  Outre  les  Chanoines ,  il  y  a 
dans  cette  églife  huit  Grands-Vicaires  de  chœur , 
fei2e  autres  petits  Vicaires  de  chœur  ga^iftes,  vingt- 
cinq  ou  trentre  Chapelains  oblipti  à  relidence  ,  Si 
plufîcurs  autres  Chapelains  exempts  de  rélider. 

L'eglife  collégiale  de  ïaint-Gery  eft  la  première 
après  Ta  métropolitaine.  Elle  étoit  fituée  autrefois 
à  l'endroit  où  eft  à  préfent  la  citadelle  ,  d'où  elle 
fut  transférée  par  Charles-Quint  un  peu  plus  loin. 
Son  chapitre  eft  compofé  de  trois  dignités  ôc  de 
quarante  canonicats.  Les  Dignitaires  font  le  Prévôt, 
le  Doyen  &  l'Ecolâtre  :  ce  dernier  a  outre  fa  pré- 
bende ,  quelques  revenus  particuliers.  Des  quarante 
canonicats  ou  prébendes ,  il  n'y  en  a  que  trentc-Ex 
effectifs ,  parce  qu'une  de  ces  prébendes  eft  unie  à 
la  prévôté  ,  une  autre  au  doyenné ,  une  troifieme  à 
la  fabrique  de  l'eglife,  &  la  quatrième  à  l'entretien 
de  fix  Gands- Vicaires  de  choeur.  Le  revenu  des  ca- 
nonicats eft  de  douze  cents  livres  ou  environ. 

Le  chapitre  de  l'églife  collégiale  de  Sainte-Croix 
eft  compofé  de  douze  Chanoines ,  dont  le  premier 
eft  appellé  Tréforier  ,  &  eft  élu  par  le  chapitre  , 
qui  choiftt  ordinairement  le  plus  ancien  d'entre 
les  Chanoines.  Le  revenu  de  celui-ci  eft  de  peu  de 
chofe  plus  fort  que  celui  des  autres  Chanoines  , 
qui  ont  chacun  environ  6oo.  livres  de  rente.  11  y 
a  dans  cette  églife  deux  Grands-Vicaires  de  chœur, 
lix  petits  Vicaires  de  chœur  ,  Si  huit  Chapelains 
tous  obligés  à  rélîdcnce. 

Les  abbayes  &  autres  bénéfices  font  l'abbaye  de 
Saint-Aubcrt  à  Cambray  ,  l'abbaye  du  Saint-Sépul- 
chre k  Cambray  ,  l'abbaye  de  Cantimpré,  dans  le 
fauxbourg  de  Cambray,  à  ia  rive  gauche  de  l'Ef- 
caut ,  l'abbaye  de  Premy  &  celle  des  BînédiRincs 
Angloifcs.  Les  trois  premières  font  des  abbayes 
d'hommes  ,  Si  les  deux  dernières  font  deftinées 
pour  des  filles. 

L'abbaye  de  Saint-  Aubert  a  été  fondée  en  1066. 
Elle  eft  de  l'ordre  de  St.  Auguftin,  &  en  règle.  Cette 
maifon  jouit  au  moins  de  40.  mille  livres  de  rente. 

Celle  du  Saint-Sépulchre  eft  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît,  &  auffi  en  règle.  Elle  a  été  fondée  en  1064. 
par  St.  Lietbert ,  Evcque  de  Cambray  ,  &  elle  jouit 
de  1 5.  à  20.  mille  livres  de  rente. 

Celle  de  Cantimpre  a  été  fondée  en  118}.  Elle 
eft  de  l'ordre  de  St.  Auguftin,  &  en  règle  ;  Si  elle 
jouit  de  16.  à  20.  mille  livres  de  revenu. 

L'abbaye  de  Premy  eft  pour  des  ChanoineAcs  ré- 
gulières de  l'ordre  de  St.  Auguftin.  Cette  maifon 
n'eft  rien  moins  que  riche  ,  car  elle  n'a  guère 
plus  de  8.  mille  livres  de  revenu. 

L'abbaye  des  Bénédictines  Angloifes  n'eft  pas 
plus  riche  que  la  précédente  ;  cependant  ces  deux 
maifons  font  peuplées  l'une  &  l'autre  d'un  aflèz 
bon  nombre  de  Rcligieufes.  Comme  elles  reçoivent 
des  penfionnaires  ,  cela  fert  à  améliorer  leur  fort. 

Uous  ne  difons  rien  ici  de  l'abbaye  de  Vaucelks , 
que  quelques-uns  nomment  parmi  les  maiibas  re- 
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ligîeufes  de  la  ville  de  Cambray ,  parce  que  cette 
abbaye  eft  éloignée  de  deux  lieues  de  cette  ville. 
Vvyt\  Vaucelleî. 

Outre  les  abbayes ,  dont  nous  venons  de  parler  , 
les  maifons  rcligieufes  font ,  les  Dominicains  ,  les 
Jéfuites ,  les  Recollcts  ,  les  Carmes-Déchauflés  , 
les  Auguftins  &  les  Capucins  ;  les  Auguftiues  hof- 
piialieres  ,  les  Auguftines  fimples  ,  les  Bénédicti- 
nes fous  l'invocation  de  Saint-Lazare  ,  les  Filles 
de  Sainte-Agnès,  les  Filles  de  Suinte-Claire  ,  & 
celles  de  Saint-Antoine  de  Padoue.  Outre  cela  ,il 
y  a  auffi  des  Béguines. 

Le  féminaire  de  Cambray  eft  dirigé  par  des  Prê- 
tres féculiers  ;  &  il  y  a  toujours  dans  cette  maifon 
un  grand  nombre  de  jeunes  eccléhartiques  ,  qui  y 
font  élevés  dans  la  vertu  Si  dans  la  piété  ,  Si  qui 
y  font  inftruits  avec  le  plus  grand  foin  de  tous  les 
devoirs  de  leur  état. 

Les  dix  paroilTes  de  cette  ville  font ,  1.  Saint- 
Aubert ,  dont  la  cure  eft  à  la  collation  de  l'Abbé  , 
qui  y  nomme  un  Religieux  ;  2.  Saint-Gengoux  ,  à 
la  collation  du  chapitre  de  la  métropole  ;  3.  Saint- 
Martin  ,  à  la  nomination  de  l'Abbe  de  St.  André 
de  Câtcau-Cambrefis  ;  4.  Sainte-Marie-Magdelaine, 
à  la  collation  de  l'Abbé  du  Saint-Sépulchre  ;  $. 
Saint-Nicolas  ,  de  même  ;  6.  Saint-Waaft ,  à  la 
nomination  de  l'Abbé  de  Saint-Aubcrt  ;  7.  Saint- 
Georges,  à  celle  de  l'Abbé  du  Saint-Sépulchre  ; 

8.  Sainte-Croix  ,  de  la  dépendance  du  chapitre  de 
la  métropole  ,  &  du  Tréforier  ,  alternativement  ; 

9.  Saint-Gcry ,  à  la  préfentation  du  chapitra  dece 
nom  ,  &  à  la  collation  de  l'Archevêque;  10.  Ste. 
EHfabeth,  à  la  nomination  de  l'Abbé  de  St.  Aubert. 

Quoique  nous  venions  de  nommer  les  Collateurs 
qui  pourvoient  ou  du  moins  ont  le  droit  de  pour- 
voir aux  cures  de  Cambray  ,  il  eft  cependant  à  pro- 
pos d'obferver  que  toutes  ces  cures.ainfi  que  les  fuc- 
curlales ,  les  deftérvitudes  Si  les  vicairerics  même 
de  toutes  les  paroilTes  de  ce  diocefe  ,  fc  donnent 
au  concours ,  fuivant  les  règles  de  la  plus  exacte 
jufticc  ,  fans  faveur  ,  fans  recommandation  6c  fans 
aucune  acception  de  perfonne  :  c'eft  à  caufe  de 
cela  que  les  Patrons  laïcs  mêmes  fe  trouvent  dé- 
pouillés de  leur  droit ,  Si  font  obligés  d'accepter 
celui  qui,  après  le  concours ,  leur  eftpréfenté  par 
l'Archevêque  ou  par  fon  Vicariat. 

Des  deux  hôpitaux  qui  font  établis  à  Cambray  , 
l'un  eft  deftiné  pour  les  malades  bourgeois  ,  & 
l'autre  pour  les  militaires. 

L'Archevêque  de  Cambray  a  été ,  comme  nous 
l'avons  dit ,  Seigneur  fpirituel ,  temporel  Si  pref- 
qu'abfolu  de  cette  ville  ,  jufqu'en  1543.  que  l'Em- 
pereur Charles-Quint  s'en  rendit  maître  ,  en  y 
i'aifant  bâtir  la  citadelle  fur  un  terrein  uu  peu  éle- 
vé ,  qu'on  nom:r.oit  le  Mo.it-des-Koeufs  ,  &  que 
ce  Prince  prétendit  lui  appartenir ,  comme  faifant 
partie  de  la  chitcîienie  de  Bouchuin.  Depuis  ce 
temps ,  l'Archevêque  n'a  plus  eiercé  dans  cette 
ville  que  des  droits  fort  bornés  ;  ûc  il  ne  lui  relie 
plus  que  quelques  entrées  de  ville  ,  les  poids  ,  les 
balances,  les  moulins ,  &  quelques  autres  droits 
de  fouveraineté.  Son  autorité  s'eft  trouvée  limitée 
au  ChitcEu  ,  ou  (  pour  parler  comme  les  naturels 
du  pays  )  au  Câieau-Cjtnbrefis  ôc  dépendances  , 
où  ce  Prélat  jouit  ,  comme  il  a  été  remarque  „ 
d'une  indépendance  qui  approche  allez  de  la  fou- 
veraineté. 

Les  juftices  de  la  ville  de  Cambray ,  au  nom- 
bre de  neuf,  font  celles  i°.  de  l'Ofticial  ;  20.  du 
Magiftrat  ;  jw.  du  bailliage  de  la  Feuillée  ;  40.  du 
bailliage  de  Cambrelîs  ;  50.  du  bailliage  du  cha- 
pitre de  l'églife  métropolitaine  ;  6°.  du  bailliage 
Se  prévôté  du  chapitre  de  àaint-uery  ;  70.  du  bail- 
liage ck  prévôté  du  chapitre  de  Sainte-Croix  i 
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8*.  du  bailliage  &  prévôté  de  l'abbaye  de  St.  Aubert; 
9  .  du  bailliage  fit  prévôté  de  l'abbaye  du  Saint- 
iepulchrc. 

L'Official  de  l'archevêché  de  Cambray  exerce 
deux  fortes  de  jurifdiaion  ,  l'une  eccléfîaftique 
ordinaire  &  l'autre  civile.  Comme  Juge  cccléfiaS- 
tiquc  ,  il  a  le  droit  de  connoitre  de  toutes  Us  af- 
faires, qui  dans  les  autres  diocefes  appartiennent 
également  aux  (Jfficiaux.  Comme  Juge  civil ,  il  peut 
connoitre  de  toutes  les  affaires  en  matière  perfbn- 
nelle  dans  la  ville  de  Cambray ,  dans  le  pays  de 
Cambrefis  ,  &  dans  la  ville  de  CÂteau-Cambrefis  ,• 
où  il  cft  permit  aux  habitants  de  fe  pourvoir  en 
action  perSonnelle  ,  ou  pardevant  le  Magiftrat  ou 
pardevant  l'ufficial.  Quand  l'OhScial  juge  en  ma- 
tière civile ,  il  eft  obligé  d'en  faire  mention  dans 
fes  jugements  ,  fie  alors  les  appellations  en  font 
portées  au  parlement  de  Douay  ;  au  lieu  que  lors- 
qu'il juge  en  matière  eccléfîaftique ,  l'appel  de  Ces 
jugements  fe  doit  relever  pardevant  le  Juge  Supé- 
rieur eccléfiaftique  ,  nui  eft  le  Pape. 

Autrefois  le  Magiftrat  de  Cambray  étolt  à  la 
difpofition  de  l'Archevêque  ;  mais  à  préfent  c'eft 
à  l'Archevêque  de  demander  au  Roi  la  continua» 
tion  de  ce  Magiftrat  ,  en  confidéraation  de  fon 
joyeux  avènement  à  l'archevêché ,  fie  Sa  Majcfté 
le  lui  accorde.  C'eft  ,  difent  les  écrivains  de  Cam- 
bray ,  une  foible  confolation  de  la  perte  de  tant 
de  droits  ,  qui  rappelle  encore  à  chaque  Archevê- 
que le  fouvenir  de  l'ancienne  fouveraineté  dont 
ont  joui  fes  prédéceflêurs.  La  magiftrature  de  Cam- 
bray eft  compofée  d'un  Prévôt  (  qui  fait  la  fonc- 
tion de  Sc  nonceur  ,  ou  plutôt  qui  ne  fait  que  re- 
quérir comme  un  Procureur  du  Roi  dans  les  affai- 
res criminelles  fie  de  police  )  ;  de  quatorze  Eche- 
lons ,  de  deux  Collecteurs ,  de  deux  ConfeiUers 
pensionnaires ,  de  deux  Greffiers  fit  d'un  Receveur. 
Les  Echevins  font  renouvellés  tous  les  ans  en 
vertu  d'une  commiffion  du  Roi  adreffée  au  Gou- 
verneur &  à  l'intendant  de  la  province.  Quant  aux 
autres  officiers,  ils  font  permanens,  leurs  char- 
ges ayant  été  érigées  en  titre  d'offices.  Le  Ma- 
giftrat ,  qui  les  a  achetées  ,  a  revendu  celle  de 
Receveur.  La  jurifdiâion  de  ce  Magiftrat  coniîfte 
ï  connoitre  en  première  inftance  de  toutes  les  ac- 
tions civiles  ,  réelles  &  perfonnclles  entre  les  bour- 
geois &  habitants  de  la  ville  fie  banlieue.  Il  eftauflî 
Juge  de  police  fit  en  matière  criminelle ,  même  des 
cas  Royaux  fit  privilégiés.  Autrefois  ,  fa  juridic- 
tion en  matière  criminelle  croit  Souveraine  ;  mais 
depuis  que  ce  pays  eft  paffé  fous  la  domination  de 
de  la  France  ,  l'appel  des  jugements  du  Magiftrat, 
tant  en  matière  civile  que  criminelle  ,  va  au  par- 
lement de  Flandres.  Le  Magiftrat  de  Cambray 
connoit  aulfi  en  première  inftance  des  appellations 
des  jugements  ,  rendus  également  en  première 
inftance  par  les  Prévôts  de  Saint-Gcry  ,  de  Sainte- 
Croix  fie  du  Saint-Sëpulchre  ,  &  par  les  Mayeur 
&  Echevins  des  quatre-vingt-neuf  villages  ou  ha- 
meaux ,  dont  cft  compofé  le  Cambrailis ,  &  il  en 
eft  de  même  par  rapport  à  quelques  villages  de 
la  cbâtellenie  de  Bouchain. 

Il  y  a  outre  cela  dans  la  magiftrature  de  Cam- 
bray ,  la  juftice  du  marché  ,  laquelle  a  pour  Chef 
le  Bailli  de  la  Feuillée ,  qui  fait  la  fon&ion  de 
Semonceur  ,  fit  conjure  les  Echevins  de  faire  droit 
aux  parties.  Les  affaires  dont  ce  tribunal  prend 
connoiffance",  font  celles  des  faifies  fie  arrêts  , 
tant  en  caufe  réelle  que  perfonnelle  :  les  appella- 
tions des  jugements  qui  y  font  rendus ,  vont  éga- 
lement au  parlement  de  Flandres. 

Le  bailliage  de  Cambrefis  ,  autrement  dit  de  la 
cour  du  palais  ,  à  caufe  qu'il  tient  fes  féanecs 
dans  la  cour  du  palais  arcbiépifcopal  ,  eft  com- 
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pofé  d'un  Grand-Bailli ,  Semonceur  des  hommes  de 
fiefs  ,  qui  doivent  être  au  moins  au  nombre  de 
quatre  ;  d'un  Procureur  d'office  ,  fit  d'un  Greffier. 
La  jurifdiftion  de  ce  tribunal  eft  perfonnelle  fie 
féodale  ,  fit  s'étend  fur  tous  les  villages  ,  terres  <ÏC 
métairies  qui  appartiennent  à  l'Archevêque.  11  cft 
néanmoins  à  remarquer  qu'il  a  été  défendu  au  Eailli 
de  la  cour  du  palais  de  Cambray  ,  par  arrêt  du  par- 
lement de  Flandres,  de  prendre  déformais  le  titre 
de  Grand-Bailli. 

Les  Francrteftcs ,  qui  font  le  Grand-Prévot ,  le 
Maître-d'Hotel.le  l'anneticr,  l'Echanfon,  leCirand- 
Vcneur ,  fie  autres  grands  officiers  de  l'archevêché , 
au  nombre  de  vingt-quatre  ,  ainfi  que  les  domef- 
tiques  de  l'Archevêque  ,  les  douze  Pairs  de  Cam- 
brefis fit  le  Baron  de  Crevccceur  font  auffi  jufticia- 
blcs  en  première  inftance  pardevant  la  cour  du 
palais  archiépifcopal.  Outre  cela  ,  cette  cour  re- 
çoit les  appellations  des  jugements  rendus  en  ma- 
tière féodale  par  les  douze  Pairs  de  Cambrefis ,  par 
les  officiers  de  la  baronnie  de  Crevecœur,par  ceux 
des  Seigneuries  appartenantes  au  chapitre  ds  Satut- 
Gery  ,  au  chapitre  de  Sainte-Croix  ,  à  l'abbaye  de 
St.  Aubert,  fie  à  l'abbaye  du  St.  Sépuchre.  Elle 
reçoit  de  même  les  appellations  des  jugements 
rendus  en  matière  criminelle  dans  toutes  ces  juf- 
tices  féodales  :  ces  appellations  vont  enfuite  direc- 
tement au  parlement  de  Flandres  ,  ainfi  que  celles 
des  jugements  rendus  à  la  cour  du  palais  de  Cam- 
bray ,  foit  en  première ,  foit  en  féconde  ou  en  troi« 
fieme  inftance. 

Le  bailliage  de  la  Feuillée  a  été  établi  ancienne- 
ment par  les  Comtes  de  Haynault ,  à  caufe  du  fief 
de  la  FeuilUe  ,  qui  confifte  en  quelques  maifons 
fituées  dans  la  ville  de  Cambray  ;  ck  c'eft  le  Seul  do- 
maine qui  appartienne  au  Roi  dans  cette  ville.  Ce 
tribunal  eft  compoSé  d'un  Bailli ,  qui  fait  la  fonction 
de  Semonceur  des  hommes  de  fiefs  ,  fit  d'un  Greffier. 
Il  ne  connoit  que  des  matières  féodales.  Les  appel? 
lationsdes  jugements  qui  y  Sont  rendus,  vont  au 
parlement  de  Flandres.  L'office  de  Bailli  eft  un 
engagement  du  domaine.  Le  Roi  à  cauSc  de  ce  fief 
a  le  droit  de  faire  recevoir  les  cautions  fie  configna- 
tions  ,  fie  d'établir  un  geôlier  dans  les  priSons  qui 
dépendent  de  ce  bailliage. 

Celui  du  chapitre  de  l'égliSe  métropolitaine  de 
Cambray  eft  compoSé  d'un  Bailli-Scmonceur  ,  de 
quatre  hommes  de  fiefs,  oufrancs-femans,  d'un  Pro- 
cureur d'office  fie  d'un  Greffier.  Ce  tribunal  exerce 
la  juftice  haute  ,  moyenne  fit  baffe  (  qui  appartient 
audit  chapitre  )  Sur  tout  ce  qui  eft  de  Sa  dépen- 
dance, comme  dans  l'égliSe,  dans  les  cloîtres ,  les 
maiSons des  Chanoines ,  fit  dans  les  maifons,  terres 
ou  métairies  appartenantes  à  ce  chapitre  ,  ou  qui 
en  relèvent.  L'appel  des  jugements  qui  y  Sont  ren- 
dus ,  tant  en  matière  civile  que  criminelle ,  va  di- 
rectement au  parlement  de  Flandres. 

Le  bailliage  du  chapitre  de  Saint-Gery  exerce  la 
juftice  haute  ,  moyenne  fie  baffe  fur  les  terres  fit 
métairies  qui  appartiennent  à  ce  chapitre  dans 
vingt-deux  villages  du  Cambrefis.  Ce  tribunal  eft 
compoSé  d'un  Bailli,  de  quatre  hommes  de  fiefs  , 
d'un  Procureur  d'office  fie  d'un  Greffier.  L'appel 
des  jugements  qui  y  Sont  rendus  ,  va  pour  le  civil 
au  palais  de  la  cour  de  l'Archevêque ,  fit  pour  le  cri- 
minel au  parlement  de  Flandres. 

Il  en  eft  de  même  du  bailliage  du  chapitre  de  Sain- 
te-Croix ,  de  l'abbaye  de  Saint-Aubert ,  fit  de  celui 
de  l'abbaye  du  Saint-Sépulchre  ,  qui  Sont  tous  com- 
poSés  d'un  Bailli ,  de  quatre  hommes  de  fïeSs  ,  d'un 
Procureur  d'office  fie  d'un  Greffier ,  IcSquels  con- 
noiffent  des  affaires  de  haute ,  moyenne  fie  baffe 
juftice  Sur  les  terres  de  ces  chapitres  fie  abbayes. 
Les  appellations  des  jugements  qui  y  Sont  rendus  , 
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vont  en  matière  civile  à  la  cour  du  palais  de  Cam- 
bray ,  &  en  matière  criminelle  au  parlement  de 
Flandres. 

Entrons  à  préfent  dans  quelque  détail  touchant 
l'intérieur  fie  le  corps  de  la  ville  de  Cambray.  Cette 
ville  eftfituée  ,  ainfi  que  nous  l'avons  dit,  dans  une 
plaine  ,  fur  la  rivière  d'Efcaut ,  dont  un  bras  divife 
même  la  partie  inférieure  de  la  ville  en  pluficurs 
quartiers.  On  y  entre  par  quatre  portes,  qui  don- 
nent fur  les  chemins  de  Peronnc  ,  d'Arras  ,  de 
Douay  &  de  Valencienncs.  Les  fauxbourgs  ,  qui 
font  au-dchors  de  ces  quatre  portes ,  n'ont  rien  que 
de  fort  commun  ,  fie  les  maifons  n'y  font  bâties  que 
de  terre.  Les  rues  de  la  ville  font  mal  percées  fie 
peu  régulières.  11  y  a  une  place  d'armes  magnifique , 
à  l'une  des  extrémités  de  laquelle  eft  la  maifon-dc- 
villc  :  c'ett  un  édifice  d'une  architecture  affez  bien 
entendue.  Les  voyageurs  défoeuvrés  fie  curieux  ne 
manquent  pas  de  remarquer  au-deffus  d'une  tour 
qui  eu  à  la  maifon-de-villc  ,  deux  ftatues  grotcfques 
de  hauteur  naturelle.  Elles  ont  chacune  à  la  main 
un  gros  marteau ,  dont  elles  frappent  les  heures  fur 
nn  grand  timbre.  On  appelle  ces  figures  Martin  & 
Martine  de  Cambray.  Comme  la  première  repré- 
fente  unpayfan  en  jaquette,  ayant  fur  fes  reins  une 
ceinture  qui  le  ferre  bien  fort ,  de-là  eft  venu  le  pro- 
verbe, ceint  fur  le  cul  comme  Martin  de  Cambray. 
L'efplanade ,  qui  eft  entre  la  ville  fie  la  citadelle  , 
eft  une  des  plus  vaftes  fie  des  plus  belles  qu'il  y  ait 
en  Flandres. 

LYglife  cathédrale  eft  un  affez  beau  vaiffeau  ; 
mais  les  dedans  en  font  bas  fie  obfcurs.  Le  chœur  a 
été  décoré  d'une  boiferie  faite  furies  deffeins  de  M. 
Offcnord ,  fit  d'un  autel  à  la  mofaïque  ,  avec  un 
pavé  de  marbre  blanc  fie  noir.  La  flèche  de  cette 
églife  eft  tres-finguliere  pour  fa  hauteur  fit  pour  fa 
conftruction.  Elle  eft  toute  à  jour  ,  fie  fans  char- 

{>ente,  ni  fer  qui  la  foutienne.  Les  cloches  forment 
e  plus  bel  uni-fon  qu'on  puiffe  entendre.  La  cha- 
pelle ,  qui  eft  dédiée  a  Notre-Dame-de-Grace,  eft 
fon  en  réputation  chez  les  Flamands ,  à  caufe  d'une 
copie  du  tableau  de  la  Vierge ,  qu'on  prétend  avoir 
été  peint  par  Saint-Luc.  Quoiqu'on  n'expofe  cette 
image  à  la  dévotion  des  fidèles ,  qu'aux  fêtes  de  la 
Vierge,  cela  n'empêche  pas  qu'il  n'y  ait  en  tout 
temps  un  grand  concours  de  pèlerins  à  la  chapelle 
dont  il  s'agit. 

Le  bâtiment  de  l'abbaye  du  Saint-Sépulchre  eft 
d'une  belle  architecture  ,  fie  mérite  certainement 
une  attention  particulière  de  la  part  des  con- 
noifleurs. 

Le  palais  archiépifcopal  eft  fans  contredit  le  bâti- 
ment le  plus  coniidérable  qu'il  y  ait  à  Cambray. 
L'emplacement  en  eft  des  plus  beaux  fie  des  plus  gra- 
cieux. Feu  M.  de  Fenelon  y  a  fait  réparer  deux 
beaux  corps-dc-logis. 

La  ville  de  Cambray  eft  une  grande  place  , 
dont  la  forme  repréfente  une  efpcce  de  quarré- 
long  ,  fortifié  d'une  vieille  enceinte  flanquée  de 
plulicurs  tours  rondes  à  l'antique.  Cette  enceinte 
eft  couverte  de  pluficurs  ouvrages  avancés  ,  cons- 
truits par  le  Maréchal  de  Vauban.  Ce  font  pluficurs 
demi-lunes ,  fie  un  grand  ouvrage-à-corne  qui  couvre 
une  des  portes  (celle  du  Sépulchre  ),  laquelle  eft 
rétranchée  d'une  demi-lune.  Le  front  de  cet  ouvra* 
ge  eft  couvert  d'une  autre  demi-lune.  Il  refte  encore 
à  cette  place  deux  anciens  ouvrages-à-eouronne , 
qui  couvrent  deux  des  principales  portes  (  celles  de 
Cantimpré  fie  de  Seille  )  ,  fit  qui  fout  du  Chevalier 
de  ville.  Le  tout  eft  accompagne  d'un  foffé  fit  d'un 
chemin-couvert  revêtu  à  la  manière  du  Maréchal 
de  Vauban. 

La  citadelle  dont  nous  avons  parlé  ,  eft  du  côté 
du  k •vaut ,  &  c'elt  une  des  meilleures  de  l'Europe. 
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Nous  avons  dit  ci-deflus  qu'elle  fut  bâtie  en  i  «4  j.' 
par  ordre  de  l'Empereur  Charles-Quint ,  fur  un  ter- 
rein  un  peu  élevé ,  fie  qu'on  appelloit  auparavant  le 
Mont-aux-Boeufs.  Cette  citadelle  forme  unquarré 
parfait.  Le  Maréchal  de  Vauban  l'a  bien  fait  répa- 
rer. Il  y  a  ajouté  trois  grandes  demi-lunes ,  fit  a 
fait  revêtir  le  foffé  8c  le  chemin-couvert.  Il  y  a 
fait  auffi  élever  plufieurs  cavaliers ,  tant  dans  les 
battions ,  qu'aux  gorges. 

Aux  environs  de  cette  place  ,  on  a  conftruit  plu- 
fieurs redoutes ,  tant  quarrées  que  pentagonales  , 
dans  des  marais  où  l'on  peut  faire  une  grande  inon- 
dation du  côté-bas. 

11  y  a  grand  état-major  pour  la  ville  de  Cam- 
bray ,  fie  la  même  chofe  pour  la  citadelle  ;  fçavoir , 
pour  la  ville  un  Gouverneur  aux  appointements  de 
i  $.  mille  livres ,  fie  qui  a  1 3.  mille  700.  livres  d'émo- 
luments, un  Lieutenant-de-Roi  qui  a  ;6cc.  livres 
d'appointements  fie  4100.  livres  d'émoluments  ,  un 
Major,  deux  Aides-Major  fie  deux  Capitaines  des 
portes  ;  pour  la  citadelle ,  un  Gouverneur  (  autre 
que  celui  de  la  ville  )  qui  a  4000.  livres  d'appoin- 
tements fie  jûco.  livres  d'émoluments  ,  un  Lieute- 
nant-dc-Koi  dont  les  appointements  font  de  jooo. 
livres  fie  les  émoluments  de  1 100.  livres ,  un  Major , 
fie  un  Capitaine  des  portes  avec  titre  d'Aide-Major. 
Ordinairement  les  deux  Capitaines  des  portes  de 
la  ville  ont  auffi  le  titre  d'Aides-Major. 

Entre  Cambray  fie  Eouchain  font  des  veftiges  d'un 
ancien  camp-romain ,  que  les  gens  du  pays  appellent 
le  camp  de  Cefar.  Mais  ces  veftiges  fontfi  peu  mar- 
qués ,  qu'on  pourrait  dire  qu'ils  n'exiftent  plus  que 
dans  la  mémoire  fie  par  la  tradition. 

La  ville  de  Cambray  eft  redevable  à  feu  M.  le  Car- 
dinal du  Bois  ,  Miniltre  de  France,  fie  fon  pénul- 
tième Archevêque,  de  l'honneur  d'avoir  été  le  fiege 
du  congrès  ou  affemblée  des  Plénipotentiaires  des 
plus  grandes  puiflances  de  l'Europe.  Nous  par- 
lerons ailleurs  de  ce  congrès ,  fie  nommément  fous 
le  root  Soijfuns. 

Les  feules  manufactures  qui  foient  établies  en 
cette  ville,  font  celles  de  toiles  ou  toilettes  fines,  de 
draps ,  de  fils  retords ,  de  favons  fie  de  cuirs.  Ces  der- 
nières font  peu  confidérables ,  fit  il  n'y  a  guère  que 
celle  des  toiles  qui  apportent  quelque  profit  aux 
habitants  de  Cambray.  Il  y  avoit  autrefois  dans  cette 
ville  des  teinturics  en  écarlate  ,  dont  l'ouvrage  étoit 
fort  ettimé  ;  maison  nous  allure  qu'à  prefent  il  n'y 
en  a  plus.  Le  nombre  des  maitres-ouvriers ,  en  tout 
ce  que  nous  venons  de  dire,  eft  d'environ  neuf  cents, 
dont  quelques-uns  font  allez  riches.  Cambray  étoic 
autrefois  la  ville  d'Europe  la  plus  renommée  pour  la 
manufacture  de  fes  toiles  fines;  fie  fon  commerce  fa- 
vorifé  par  l'Efcaut  qui  à  peine  y  eft  navigable  ,  n'a- 
voit  pas  moins  contribué  que  les  grâces  des  Sou- 
verains à  l'augmenter  fie  à  enrichir  extrêmement  fes 
habitants.  • 

Mais  depuis  qu'il  s'eft  établi  des  manufactures 
de  toiksà  Valenciennes ,  àSaint-Quentiu  fie  ailleurs  » 
celle  de  Cambray  a  beaucoup  perdu  de  fon  premier 
luflre  à  cet  égard. 

Les  dépendances  de  Cambray  confident  en  qua- 
tre-vingt-neuf villages  ou  hameaux ,  outre  la  ville 
de  ChStcl  en  Cambrefis,  vulgairement  Câteau-Cam- 
brefis  fie  les  villages  ou  hameaux  qui  en  dépendent. 
Les  revenus  de  la  première  de  ces  villes ,  de  celle  de 
Cambray  ,  confident  en  quelques  impôts  qui  fc  lè- 
vent dans  la  ville  fur  la  bière  ,  fur  le  vin  ,  fur  le 
bois ,  ficc. ,  fit  qui  rapportent  tous  enfemblc  par  an 
environ  cent  mille  livres  ou  quarante  mille  écus. 
.Sur  cela ,  la  ville  eft  obligée  d'acquitter  un  aflez 
grand  nombre  de  charges  ordinaires ,  qui  abforbent 
prefque  tous  fes  revenus.  Quant  à  l'emmeublement 
des  cafernes  ,  fie  au  chauffage  de  la  garuifpn  de  la 
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tille  &  de  la  citadelle  ,  Cambray  n'y  contribue  que 
conjointement  avec  les  états  de  Cambrefis,  qui  four- 
aiffent  tous  ces  divers  articles. 

La  fubdclcgation  de  Cambray ,  confîdcrée  com- 
me diftriét  particulier  de  l'intendance  de  Lille  ou  de 
Flandres  ,  comprend  tout  le  Cambrefis,  &en  tout 
cent  fit  une  paroiflès  ou  communautés ,  dans  lefquel- 
leson  compte  fept  mille  cent  quarante-quatre  feux. 

DENOMBREMENT  DE  LA  SUBDELEGATION 
D>  Cambray. 
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CAMBREMER  ,  bourg,  paroiffc  &  fcrgenteric , 
en  Normandie ,  diocefe  de  Baycux  ,  parlement  & 
i.itendauce  de  Rouen  ,  élection  de  Pont-l'Evëque. 
On  y  compte  5.  feux  privilégiés  &  160.  feux  tailla- 
bles.  Ce  bourg  eft  à  3.  I.  S.  O.  de  Pont-l'Evêque  , 
6.  &  demie  E.  un  quart  au  S.  de  Cacn ,  &  1  S-  0.  S. 
O.  J  ;  Pouen. 

CA.MiiKES  ,  en  Normandie  ,  dîocefe  de  Bayeux , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élection  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Bernieres.  On  y  compte  43. 
feux.  Cette  paroiffé  eft  à  une  lieue  N.  un  quart  à 
l'O.  de  Caen. 

CAMBRESIS,  Cameracenjium ,  Cameraunfis 
TraUus ,  petite  province  ,  dont  Cambray  y  &  ,  félon 
d'autres ,  Câieau-Cambrtfis ,  eft  la  capitale  i  fituée 
entre  le  zo*.  degré  45.  minutes  &  le  11'.  degré  22. 
minutes  de  longitude  ,  &  entre  le  $0'.  degré  00. 
minutes  30.  fécondes  &  le  50  .  degré  19.  minutes 
de  latitude  ;  bornée  au  N.  &  a  l'ii.  par  le  comté 
de  Haynault ,  au  S.  par  le  Verm.-mdois  &  la  Thié- 
rarche ,  en  Picardie  ;  &  à  l'O.  par  l'Artois.  Elle  a 
9.  lieues  de  longueur  fur  6.  de  largeur  :  ce  qui  peut 
être  évalué  à  jo.  lieues  quarrées.  L'Efcaut,  la  Selle 
&  la  Sambre  font  les  principales  rivières  qui  arro- 
fent  cette  province.  L'air  y  eft  fain ,  mais  un  peu 
froid.  Le  terrein  y  eft  uni ,  quoique  mêlé  de  quel- 
ques collines.  Les  terres  y  font  feches  :  elles  rap- 
portent néanmoins  toute  forte  de  grains  &  du  lin 
dont  on  fait  un  fil  extrêmement  fin.  C'eft  ce  même 
£1  qui  a  donné  lieu  a  l'établiflement  de  la  manufac- 
ture de  toiles  de  Malines.  Les  pâturages  y  font  par- 
tout excellens ,  &  particulièrement  pour  les  che- 
vaux &  les  moutons  :  la  laine  de  ces  derniers  ani- 
maux eft  très-eftimée.  Le  bois  n'y  manque  \  as  ;  il 
n'y  a  cependant  point  de  forêt  de  grande  étendue. 
On  n'y  recueille  point  de  vin  :  la  bicre  eft  la  boiffon 
ordinaire  des  habitants  du  pays.  Le  meilleur  &  le 
principal  commerce  confifte  en  grains ,  en  mou- 
tons ,  en  laines  ,  en  toiles  &  en  dentelles. 

Les  habitants  du  Cambrefis  ont  le  cœur  excel- 
lent &  Pefprit  bien  fait  ;  du  refte ,  ils  ont  à-peu- 
près  le  même  génie  &  les  mêmes  mœurs  que  les 
habitants  du  pays  d'Artois  leurs  voifins  ;  mais  on 
prétend  que  les  premiers  font  plus  aéUfs ,  plus  la- 
borieux &  plus  induitrieux. 

Le  Cambrefis  forme  avec  la  ville  de  Cambray  un 
corps  d'états ,  compofé  du  clergé ,  de  la  noblefle 
&  du  tiers-état.  Le  clergé  eft  repréfenté  par  les 
députés  des  chapitres  de  l'églife  métropolitaine  , 
de  St.  Gery ,  de  Ste.  Croix ,  ôc  par  ceux  des  Abbés 
de  St.  Aubert ,  du  St.  Sépulchre  &  de  Vaueellcs. 
La  nobleffe  eft  repréfentec  par  les  Seigneurs  de  Pré- 
mont, de  Thun-Saint-Martin,  de  Ligny,  d'Auvaing, 
de  St.  OHe  ,  d'Arleux ,  de  Clermont ,  d'Efnes  ,  & 
par  les  gentilshommes  qui  font  leur  réfidence  dans 
la  ville  de  Cambray.  C'eft  le  Magiftrat  de  cette 
ville  qui  repréfenté  le  tiers-état.  Le  Roi  envoie  fes 
ordres  pour  les  affémblées  ;  &  en  conféquence  l'In- 
tendant en  fait  la  convocation  &  y  préfide. 

Quoique  la  ville  de  Cambray  &  la  province  de 
Cambrefis  ne  forment  qu'un  corps  d'états ,  elles 
ont  néanmoins  l'une  Si  l'autre  leurs  revenus  parti- 
liers. 

Le  Roi  ne  retire  par  an  de  Cambray  &  du  Cam- 
brefis qu'environ  cinquante  mille  livres  d'Aides. 
Mats  les  états  fourniflent  outre  cela  la  plus  value  des 
fourrages ,  dont  le  Roi  ne  raye  que  fept  fols  fix 
deniers  de  la  ration.  Sa  Majefté  levé  pour  les  forti- 
fications le  droit  de  quatre  patards  au  bonnier  de 
terre;  ce  qui  produit  environ  8000.  livres  ,  &  quel- 
ques autres  droits  fur  les  bottions  qui  rapportent 
environ  38000.  livres. 

Quant  au  domaine  ,  le  Roi  n'a  dans  le  Cambre- 
fis  que  le  bailliage  de  la  Feuibee  ,  qui  ne  vaut  pat 
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300.  livres  ,  &  dont  nous  avons  parlé  fous  le  mot 
Cambray.  Autrefois  Sa  Majefté  avoir  aufli  le  droit 
de  garenne,  qui  rapportoit  4000.  livres  ;  mais  elle  etî 
a  gratifié  les  eccléfiaftiques  en  confidération  de 
leur  foumiffion. 

La  ville  de  Cambray  &  le  Cambrefis  font  fujets , 
comme  les  autres  provinces  du  Royaume  qui  font 
traitées  le  plus  favorablement ,  à  la  capitation  ,  an 
dixième  &  autres  affaires  extraordinaires.  On  cfti- 
me  que  ces  divers  articles  ajoutés  aux  droits  ordi- 
naires que  paye  cette  province ,  rapportent  par 
an  environ  fix  cents  mille  livres.  Voye\  Flandres 
&  Lille  en  Flandres. 

Les  terres  les  plus  confidérables  de  la  province 
font  les  douze  pairies  du  Cambrefis  ;  Ravoir  ,  Ru- 
milly  ou  Ramillics ,  Samt-Souplct  ou  Souplit ,  Lar- 
roy  ou  Cauroir  ,  Marcoin  ,  Caiitin  ,  Çuvilliers  t 
Bauficr  ,  Eme  ou  £f»es  ,  Audencourt ,  PrSmotit  , 
Blangies  ,  Nicrguy  tic  I/icilly  qui  appartiennent 
au  chapitre  de  la  Cathédrale  ,  Monuefcour ,  dont 
les  Archevêques  de  Cambray  difpofent  toujours 
en  faveur  de  quelqu'un  de  leurs  officiers,  ne  le 
pouvant  garder  pour  eux-mêmes  ;  &  Crevccacur. 
Cela  fait  en  tout  quinze  fiefs  ,  &  par  confjquent 
il  doit  y  en  avoir  quelques-uns  réunis  à  d'autres 
pour  ne  former  qu'une  feule  pairie  ,  à  moins  qu'on 
ne  diftingne  des  douze  pairies  les  trois  dont  deux 
appartiennent  au  chapitre  de  la  cathédrale  ,  & 
l'autre  à  l'archevêché.  Il  ne  nous  a  rien  été  man- 
dé fur  cela  qui  explique  la  difficulté  que  nous 
aurions  voulu  réfoudre  ;  ainfi  nous  la  laiflêrons 
fubfifter. 

Pour  ce  qui  concerne  les  autres  terres  confidé- 
rables du  Cambrefis,  elles  appartiennent  toutes  à 
l'Archevêque  pu  aux  chapitres ,  abbayes  ,  &C. 

Du  temps  de  Céfar  ,  le  Cambrefis  étoit  habité 
par  les  Nervij.  Sous  Honorius  ,  ce  pays  fe  trou- 
voit  compris  dans  la  féconde  Belgique. 

Nous  devons  répéter  ici  Une  partie  de  ce  que 
nous  avons  dit  fous  le  mot  Cambray.  De  la  do- 
mination des  Romains  ,  le  Cambrefis  pafTa  fous 
celle  des-  François  ;  ck  dès  les  premiers  temps  de 
la  monarchie ,  nos  Rois  tenoient  leur  cour  a  Cam- 
bray. Dans  la  fuite  ,  les  Empereurs  s'emparèrent 
de  ce  pays ,  &i  y  établirent  des  Comtes.  11  y  avoit 
près  de  quatre  cents  ans  que  le  comté  de  Cambre- 
fis étolt  tenu  par  des  perfonnes  laïques ,  lorique 
ce  comté  fut  donné  aux  Evériues  de  Cambray  , 
toujours  fous  le  vaffelage  des  Empereurs.  Cepen- 
dant les  Rois  de  France ,  comme  Seigneurs  fuze- 
rains  de  droit ,  réclamoicnt  contre  ces  innovations. 
Les  Evêques  de  Cambray  profitèrent  des  circonf- 
tances  ,  &  ménagèrent  les  chofes  fi  habilement , 
que  pendant  quelque  temps  ils  furent  regardés 
comme  abfolumcnt  indépendans  ,  tant  de  la  part 
de  l'Empire  ,  que  de  la  part  de  le  France. 

L'an  itto.  l'Empereur  Maxiroilien  1.  érigea  la 
ville  de  Cambray  en  duché  &  principauté  de  l'Em- 
pire ,  pour  Jacques  de  Crouy ,  alors  Evèque  de 
Cambray,  &  pour  Tes  fucceffeurs. 

L'Empereur  Charles-Quint  s'étant  rendu  maître 
de  Cambray ,  y  fit  bâtir  une  forte  citadelle  en  1 543. 

En  1 581.  le  Duc  d'Alençon  (qui  s'étoit  rendu 
aux  Pays-Bas ,  lors  des  révolutions  de  ces  provin- 
ces )  fit  Gouverneur  de  Cambray ,  Jean  de  Mont- 
luc ,  Seigneur  de  Balagny  ,  fils  naturel  de  Jean  de 
Montluc  ,  Evêque  de  Valence  &  de  Die,  tic 
d'Anne  Martin.  Le  Roi  Henri  IV.  laiflà  Cambray 
en  fouveraineté  au  Seigneur  de  Balagny ,  ck  le  fit 
même  Maréchal  de  France  en  t  $94.  Mais  Bala- 
gny tint  une  fi  mauvaife  conduite  à  Cambray , 
»  que  les  habitants  pour  fe  délivrer  de  l'oppreffion, 
»  ouvrirent  leurs  portes  aux  Efpagnols ,  qui  fe  ren- 
dirent maîtres  de  la  ville  &  de  la  citadelle  en 
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»  1  $9$*  La  dame  de  Balagny ,  après  avoir  défendu 
»  la  ville  en  vraie  héroïoe  ,  entra  dans  fon  cabi- 
»  net ,  lorfqu'dle  vit  qu'on  alloit  capituler ,  & 
»  mourut  de  de'plailîr  avant  la  fin  de  la  capitulation. 

Le  comté  de  Cambrelis  demeura  fous  la  domi- 
nation des  Efpagnols,  jifqu'en  1677.  que  le  Roi 
Louis  XIV.  en  fit  la  eonquête.  Ce  pays  avec  fa  ca- 
pitale a  depuis  été  réuni  à  la  Couronne  par  le  traité 
de  pair  conclu  à  Nimcgue  le  17.  Septembre  1678. 

C  A  MB  RE  URE,  en  Languedoc  ,  diocefe  & 
recette  d'Aleth  ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
60.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes &  néanmoins  aflez  fertile  ,  principalement 
en  pâturages. 

CAMBR1N,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras,  con- 
feil provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Lille  ,  bailliage  ck  recette  de  Lens.  On  y 
compte  }o.  feux  ck  146.  perfonnes.  Cette  paroiflé 
eft  à  2.  1.  N.  O.  de  Lens ,  &  1.  &  trois  quarts  E.S. 
E.  de  Bethune. 

CAMBRON  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  intendan- 
ce d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion  & 
iuiiliage  d'Abbevillc.  On  y  compte  3  2.  feux.  Cette 
paroilie  eft  fituée  fur  un  canal  tiré  de  la  Somme  , 
à  deux  tiers  de  lieue  0.  d'Abbevillc.  On  voit  auprès 
de  Cambron  un  petit  hermitage  où  les  gens  du 
pays  aflurent  que  St.  Vallery  a  demeuré. 

CAMBRON,  Cambero  ou  Cambenna,  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Citeaux ,  fille  de  Clair- 
vaux  ,  fituée  dans  le  Haynault  Autrichien ,  à  j.  1. 
N.  de  Mons;  fondée  en  1 148.  par  Anlèlme  de  Tra- 
fignies  ,  Sire  de  Peronne  &  Tréforier  de  l'églife  de 
Soignies.  Cette  maifon  eft  en  règle  ,  ck  jouit  au 
moins  de  3  c.  mille  livres  de  rente. 

CAMBRONNE  ,  dans  le  Noyonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-dc-France ,  dioceie  & 
éleftion  de  Noyon ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Soiflbns.  On  y  compte  1  J4«  feux.  Cette 
paroilie  eft  à  ï.  1.  S.  O.  de  Noyon. 

CAMBRONNE,  dans  le  Beauvoifis,  au  gouver- 
nement général  de  l'ifle-de-France ,  diocefe  de 
Bcauvais  ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Clermont.  On  y  compte  144.  feux.  Cette 
paroifTe  eft  à  1.  1.  S.  un  quart  à  l'O.  de  Clermont. 

C AMBURAT ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  Cahors , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montau- 
ban  ,  éleftion  de  Figeac.  On  y  compte  9.  feux 
38.  bcltugues  &  demie  de  feu.  Cette  parohTe  cil 
k  1. 1.  N.  de  Figeac. 

CAME  ,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gafcognc ,  dio- 
cefe de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance 
d'Aufch ,  éleftion  des  Landes.  On  y  compte  141. 
feux.  Cette  paroiflc  clt  fituée  fur  une  petite  ri- 
vière, à  une  lieue  N.  de  Grammont,  &  6.  S.  de  Dax. 

Par  lettres  du  Roi  Louis  XL,  du  mois 
d'Août  1479.  ,  la  terre  ck  feigneuric  de  Came  fut 
érigée  en  baronnie ,  avec  conceflion  du  droit  de 
haute  juftice  ,  en  faveur  de  Robert,  Seigneur  de 
Grammont. 

CAMELEZ  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Treguicr ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  «  c.  feux  deux  tiers  ck  un  quart  de  feu. 

CAME  LIN ,  dans  le  SouTonnois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  PIfle-de-Francc ,  diocefe ,  inten- 
dance &  éleftion  de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  73.  feux.  Cette  paroifTe  eft  4.  I.  N. 
0.  de  Soiflbns ,  ck  à  une  lieue  S.  O.  de  Chauny. 

CAMELL  AS  ,  en  Rouffillon  ,  diocefe  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupérieur  ,  intendance  ,  viguerie  , 
&  recette  de  Rouflillon.  On  y  compte  31.  feux. 
Cette  ParoifTe  eft  à  S-  S-  O.  de  Perpignan ,  & 
4.  E.  N.  E.  de  Prats-de-Mouillou. 

CAMELLEMONT ,  en  Artois ,  diocefe  de  Bou- 
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logne ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  ck  recette 
de  St.  Pol.  On  y  compte  20.  feux  ck  99.  perfonnes. 
Cette  paroifTe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile 
principalement  en  bled. 

CAMENBERT,  en  Normandie,  diocefe  de  Sécz, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alcnqon,  élec- 
tion d'Argentan  ,  fergenteric  de  Trun.  On  y 
compte  1  jb.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à  quatre  1.  & 
demie  N.  E.  d'Argentan. 

CAMES ,  dans  le  Condomois  ,  en  Gafcogne ,  dio- 
cefe, éleftion  &  jurifdiftion  de  Condom ,  parlement 
ck  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  17.  feux. 

CAMETOURS ,  bourg ,  en  Normandie  ,  diocefe 
Si  éleftion  de  Coûtantes  ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  de  Caen,  fergenterie  de  Mauffras.  On  y 
compte  130.  feux.  Ce  bourg  cil  à  1. 1.  &  quart  E. 
N.  E.  de  Coûtantes. 

CAMEYRAC,dans  le  Bourdelois,  en  Guyenne, 
diocefe  ,  parlement,  intendance  ck  éleftion  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiftion  de  la  Grande-Prévôté.  On  y 
compte  sj.  feux.  Cette  Paroiflc  eft  à  3.  I.  N.  E. 
de  Bordeaux. 

CAMFLEUR  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Li- 
xieux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon,  éleftion  &  fergenterie  de  Bcrnay.  On  y  compte 
ii.  feux.  Cette  paroiflc  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Carantonne ,  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  Bernay. 

C  AMIAC  ou  St.  Martin  de  Camiat,  dans  le  Bour- 
delois ,  en  Guyenne ,  diocefe ,  parlement ,  inten- 
dance ck  éleftion  de  Bordeaux  ,  jurifdiftion  de  la 
prévôté  d'Entre-deux-Mcrs.  On  y  compte  6 1 .  feux. 
Cette  paroiflc  eft  à  4. 1.  &  demie  E.  de  Bordeaux. 

CAMICAS  ,  dans  le  Bas-Armagnac ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  ,  intendance  ck  élection  d'Aufch  , 
parlement  de  Touloufe,  collcfte  du  Bas-Armagnac 
ou  de  Nogaro.  On  n'y  compte  point  de  feux  , 
mais  feulement  61.  belluçues  ck  demie  de  feu. 

CAMIERS,  dans  le  Bouionnois  ,  diocefe  ck  re- 
cette de  Boulogne,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Amiens.  On  y  compte  $7.  feux.  Cette  paroiiTe 
eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  l'Océan  ck  de  l'em- 
bouchure de  la  Canehe,  ck  à  3. 1.  S.  de  Boulogne. 

CAMlRAN,dans  le  Bazadois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  Pazas ,  Parlement  ck  intendance  de  Cor- 
deaux ,  éleftion  de  Condom ,  jurifdiftion  de  Caf- 
telmoron.  On  y  compte  26.  feux.  Cette  ParoiiTe 
eft  à  une  lieue  de  demie  S.  O.  de  Caftelmoron. 

CAMIRAN  ,  dans  le  Bazadois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  Basas,  parlement  ck  intendance  de  Bor- 
deaux ,  éleftion  de  Condom  ,  jurifdiftion  de  la 
Rcolle.  On  y  compte  89.  feux.  Cette  parouTe  clt 
à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  la  Reolle. 

CAMOIL  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  rie 
Nantes,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  et.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile. 

CAMON,  en  Languedoc,  diocefe  ck  recette  de 
Mirepoix ,  parlement  ck  généralité  de  Touloufe ,  in« 
tendance  de  Languedoc.  On  y  compte  14a.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  S.  E. 
de  Mirepoix. 

CAMON  ,  dans  la  Bafle-Navarre ,  diocefe  da 
Dax  ,  parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  , 
pays  de  Mive  ,  recette  de  St.  Palais.  On  y  compte 
38.  feux  ou  habitations.  Cette  paroiflc  eft  affoua- 
gée  pour  dix  livres  de  cadaftre  ou  compoids  ,  ck 
elle  eft  a  t.  1.  ck  demie  N.  E.  de  St.  Palais. 

CAMONLES  ou  St.  Georges  de  Camoulas ,  en 
Rouergue ,  diocefe  de  éleftion  de  Rhodes ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban.  On 
y  compte  7.  feux  5  2.  bellugues  ck  demie  de  feu. 

CAMONS,  en  Picardie  ,  diocefe  de  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  éleftion  de  Dour- 
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lens,  do/enné  de  Litions.  On  y  compte  88.  feu*. 
Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Somme  ,  à  une  demi-lieue  E.  d'Amiens. 

CAMORS  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ôc  recette  de 
Vannes ,  parlement  ôc  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  t  2.  feux ,  un  tiers  ôc  un  quart  de  feu. 

CAMOUS ,  au  pays  des  Quatre- Vallées ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  St.  Bertrand-de-Comminges  , 
parlement  de  Toutoufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  val- 
lée d'Aurc.  On  y  compte  27.  feux.  Cette  Paroiflè 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  d'Arrcou. 

C AMPAGNA ,  en  Languedoc ,  diocefe  ôc  recette 
d'Alcth ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  3$.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
l'Aude  ,  à  une  lieue  ôc  tiers  S.  d'Alcth. 

CAMPAGNAC  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne , 
diocefe  &  élection  d'Agen ,  parlement  ôc  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiÂion  de  Caffeneuil.  On 
.  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  quelque  dis- 
tance de  la  rive  droite  du  Lot. 

CAMPAGNAC  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne, 
diocefe  ôc  élection  d'Agen  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiftion  de  Montjoye. 
On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  & 
trois  quarts  E.  N.  E.  d'Agen. 

CAMPAGNAC  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ôc  re- 
cette d'Alby ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe . 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  1 04.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  c.  1.  O.  N.  O.  d'Alby. 

CAMPAGNAC  l'Evëquc  ,  en  Périgord  ,  diocefe 
ôc  élection  de  Sarlat ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  une  lieue  N.  O.  de  Sarlat. 

CAMPAGNAC  lès  Quercy,  en  Périgord  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Sarlat  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  257.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  c.  1.  S.  un  quart  à  l'E.  de  Sarlat. 

CAMPAGNAN,  en  Languedoc,  Diocefe  ôc 
recette  de  Beziers ,  parlement  de  Touloufe  ,  gé- 
néralité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  5$.  feux.  Cette  paroiflè  eu  fituée 
dans  une  contrée  montagneufe ,  à  6.  I.  N.  E.  de 
Beziers  ,  &  à  une  lieue  de  la  rivière  de  Héraut. 

CAMPAGNAT  de  Moullard  ,en  Périgord  ,  dio- 
cefe Ôc  élection  de  Périgueux ,  parlement  ôc  in- 
tandance  de  Bordeaux.  On  y  compte  140.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  &  demie  N.  E.  de 
Bergerac. 

CAMPAGNE ,  au  gouvernement  de  Calais  ,  en 
Picardie,  diocefe  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Amiens  ,  recette  de  Calais.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  il  ruée  entre 
Guines  oc  Ardres ,  à  2.  1.  &  demie  S.  E.  de  Calais. 
C'étoit  autrefois  une  feigneurie  dépendante  de 
Guines ,  avec  titre  de  pairie.  On  trouve  qu'en  1 084. 
Heremer,  Seigneur  de  Campagne,  affilia  aux  fu- 
nérailles d'Adèle  ,  époufe  de  Baudouin  Comte  de 
Guines  ;  ôc  qu'en  1 1 20.  Geoffroy  ,  Seigneur  de 
Campagne  ,  fouferit  à  la  fondation  de  l'Abbaye 
de  St.  Léonard  à  Guines.  Plufieurs  autres  Seigneurs 
de  Campagne  font  nommés  dans  l'biftoire,  comme 
étant  alliés  des  Comtes  de  Guines.  Le  village  dont 
il  eft  queftion ,  dépend  en  partie  de  la  jurifdic- 
tion  de  Calais  ,  ôc  en  partie  de  celle  d'Ardres. 
C'cft  la  rue  nommée  de  France ,  qui  en  fait  la  fé- 
paration.  Cela  fut  ainli  réglé  dans  le  temps  que 
C  al  ais  appartenait  aux  Anglois,  ôc  Ardres  aux  Fran- 
çois. La  paroiflè  de  Campagne  eft  dédiée  à  Saint- 
Martin.  La  cure ,  dont  la  préfentation  appartient 
aux  Chanoines  de  Boulogne  ,  étoit  autrefois  du 
doyenné  de  Guines ,  ôc  aujourd'hui  elle  a  elle-même 
le  titre  de  doyenné. 

CAMPAGNE  ,  dans  l'Eauzan  ,  en  Gaicogne , 
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diocefe  ,  intendance  ôc  élection  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  collecte  d'Eaufe.On  n'y  compta 
point  de  feux  ,  mais  feulement  2.  bellugucs  &  un 
quart  de  bcllugue  de  feu.  Cette  communauté  ,  qui 
a  le  titre  de  juitice  Royale ,  eft  fituée  fur  la  rivière 
de  Doufe  ,  à  1 .  1.  Ôc  demie  O.  d'Eauze. 

CAMPAGNE  ,  au  diocefe  d'Aleth  ,  en  Lan- 
guedoc. V oyc\  Campagna. 

CAMPAGNE  ,en  Artois ,  diocefe  de  Boulogne, 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôc  recette  de  St.  Pol. 
On  y  compte  79.  feux  ôc  391.  perfonnes.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gauche 
de  la  Canche  ,  à  2.  I.  O.  N.  O.  de  Hefdin  ,  ôc  1  5. 
ôc  quart.  O.  de  Saint-Fol. 

CAMPAGNE  ,  au  pays  de  Foix  ,  diocefe  de  Pa- 
miers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Perpignan  ,  recette  du  comté  de  Foix.  On  y  compte 
28.  feux  de  compoids  ôc  1  32.  feux  allumans.  Cette 
paroiflè  eft  à  3. 1.  ôc  tiers  O.  N.  O.  de  Pamiers. 

CAMPAGNE ,  dans  le  Noyonnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  rifle-de-Francc  ,  diocele  ÔC 
élection  de  Noyon  .parlement  de  Paris,  intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  27.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  une  lieue  N.  N.  O.  de  Noyon. 

CAMPAGNE  ,  en  Languedoc  ,  diocefe,  gêné-* 
ralité  ôc  recette  de  Montpellier  ,  parlement  de 
Touloufe,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
20.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  I.  ôc  tiers  N.  N. 
E.  de  Montpellier  ,  ôc  elle  eft  fituée  fur  une  petite 
rivière. 

CAMPAGNE  ,  en  Périgord ,  diocefe  ôc  élection 
de  Sarlat ,  parlement  Ôc  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  190.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4* 
I.  O.  S.  O  de  Sarlat. 

CAMPAGNE  lcsBouIonnois.en  Artois ,  diocefe 
de  Boulogne  ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  Ôc 
recette  de  St.  Orner.  On  y  compte  $9.  feux  ÔC 
292.  perfonnes.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  S.  O.  de 
Saint-Omer,  ôc  4.  ôc  demie  E.  S.  E.  de  Boulogne. 

CAMPAGNE  Vcndcque  ,  en  Artois ,  diocefe  de 
St.  Orner  ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement 
de  Parts  ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôc  recette 
d'Aire.  On  y  compte  47.  feux  ôc  233.  perfonnes. 
Cette  paroiflè  eft  a  une  lieue  ôc  demie  N.  O. 
d'Aire ,  ôc  à  cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de 
Saint-Omer. 

CAMPAGNE ,  en  Provence.  C'eft  ainfi  qu'il  a  pla 
à  quelques  géographes  de  nommer  la  partie  de 
la  province  de  Provence  qui  s'étend  en  longueur; 
entre  la  haute  ôc  la  baflè  Provence  ,  &  qui 
comprend  les  villes  de  Tarafcon  ,  d'Arles  ,  de 
Saint  Remy ,  d'Orgon  ,  de  Malemort  ,  d'Aix  de 
Saint-Maximin ,  de  Barjols  ôc  de  Draguignan.  Mais  a 
en  Provence  on  ne  connoit  du  tout  point  cette 
dénomination  ,  ôc  on  fe  contente  de  divifer  la 
Provence  en  haute  ôc  baflè.  Au  refte ,  il  eft  cer- 
tain que  le  pays  ou  font  fituées  les  villes  que  nous 
venons  de  nommer  ,  eft  le  plus  fertile  de  la  pro- 
vince de  Provence  :  on  y  recueille  abondamment 
des  bleds  ,  des  vins  ÔC  des  fruits ,  Ôcc. 

CAMPAGNES ,  pays.  On  appelle  de  ce  nom 
en  Normandie ,  une  certaine  étendue  de  pays  ,  qui 
eft  plus  unie  ôc  plus  abondante  en  grains ,  que  le 
refte  de  la  province.  On  diftiogue  dans  cette  même 
province  plufieurs  contrées  qui  font  toutes  connues 
fous  le  nom  de  campagne  ;  i°.  la  campagne  d'/î— 
Unçon  ;  20.  la  campagne  de  Caeti  ;  30.  la  campagne 
de  Neubourg;  Ôc  4*.  la  campagne  de  St.  André.  Cha- 
cune des  ces  contrées  a  pris  fon  nom  de  la  ville  00 
bourg  le  plus  confidérable  qu'on  y  remarque.  L'Eure 
ôc  l'iton  font  les  principales  rivières  qui  arrofent  ces 
campagnes. 

ÇAMPAGNOLLES, 
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C AMPAGNOLLES ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Cofinances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Vire ,  fergenterie  de  Pontfarcy. 
On  y  compte  173.  feux.  Cette  paroùTe  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  Vire,  &  à  7. 1.  S.  E.  de 
Coutances. 

CAMPAIGNA  ,  au  comté  de  Foix ,  diocefe  de 
Pamiers,  parlement  de  Touloufe,  intendance  de 
Perpignan  ,  recette  du  pays  de  Foix.  On  y  compte 
8.  feux  de  compoids  fit  86.  feux  allumans.  Cette 
paroiflê  eft  fituée  fur  l'Arriege,  à  1. 1.  fit  demie  S. 
S.  O.  de  Pamiers. 

CAMPAN  ,  bourg ,  chef-lieu  de  la  vallée  de  fon 
nom  ,  au  comté  de  Bigorre ,  en  Gafcogne  ,  diocefe 
de  Tarbes,  parlement  de  Touloufe,  intendance 
d'Aufch  ,  recette  du  comté  de  Bigorre.  On  y  com- 
pte 430.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche 
de  l'Adour  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  Ba- 
gneres ,  fie  à  J.  1.  S.  S.  E.  de  Tarbes.  Il  y  a  dans  la 
vallée  de  Campan  des  carrières  de  marbre  rouge  , 
blanc  de  verd  par  taches  6c  par  veines.  Il  yen  a  aufli  de 
verd  fit  blanc  d'une  couleur  extrêmement  vive.  Cette 
vallée  eft  d'ailleurs  fertile  en  excellens  pâturages. 

CAMPANDRÉ  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Vire ,  fergenterie  de  St.  Jcan-le-Blanc. 
On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  1.  ck 
quart  E.  N.  E.  de  Vire. 

CAMPARAN,  au  pays  des  Quatre- Vallées ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  St.  Berrrand-de-Comminges , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch ,  val- 
lée d'Aurc.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiflê 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  d'Arreou. 

CAMPE  AUX  ,  dans  le  Beauvoifis ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Beauvais ,  parlement  &  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  117.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  $.  1.  fie 
demie  N.  E.  de  Beauvais. 

CAMPE  AUX,  en  Normandie,  diocefe  de  Cofl- 
tances, parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  St.  Lo  ,  fergenterie  de  Thorigny.  On  y 
compte  i8j.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  4. 1.  S.  E.  de 
St.  Lo ,  fit  x.  &  demie  N.  de  Vire. 

CAMPEGNEAC ,  en  Bretagne ,  diocefe  fit  re- 
cette de  St.  Malo ,  parlement  fie  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  44.  feux ,  un  tiers  fit  un  quart 
de  feu.  Cette  paroiflê  eft  à  1 $.  I.  S.  S.  O.  de  Saint- 
Malo  ,  fit  9.  fie  demie  O.  S.  O.  de  Rennes. 

CAMPEL ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
St.  Malo ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  11.  feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflê  eft  à  14.  I.  S.  de  Saint-Malo,  fit  6. 
&  demie  O.  S.  O.de  Rennes. 
"  CAMPENDU  »u  Cappendu ,  en  Languedoc  , 
diocefe  fit  recette  de  Carcaflbnne ,  parlement  fie 
généralité  de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  1 18.  feux.  Cette  paroiflê,  à  laquelle 
quelques-uns  donnent  le  nom  de  ville  ,  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  l'Aude  ,  à  j. 
1.  E.  un  quart  au  S.  de  Carcaflbnne. 

CAMPENEUSEV1LLE  ou  Campeneufeuille ,  en 
Normandie ,  diocefe ,  parlement  fit  intendance  de 
Rouen,  élection  d'Eu.  On  y  compte  un  feu  privilé- 
gié fit  1 18.  feux  taillables.  Cette  paroiflê  eft  à  $.1. 
fie  demie  S.  E.  d'Eu. 

CAMPES ,  en  Languedoc ,  diocefe  fit  recette 
d'AIby  ,  parlement  fie  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  18.  feux. 
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CAMPET ,  au  pays  des  Lande»  ;  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
36.  feux. 

Vers  le  milieu  du  quinzième  fiecle ,  la  terre  fit 
feigneurie  de  Camper  fut  apportée  en  mariage ,  par 
Marguerite  de  Luxe  ,  à  Jean  du  lion  ou  Dulion  g 
feigneur  de  Vianne ,  Abbé-Lay  d'Orthès ,  deuxième 
fils  d'Efpaing  du  Lion  III.  du  nom ,  iflu  d'une  noble 
fie  ancienne  famille ,  connue  en  Béarn  dès  l'an  1 1  $0. 
Il  mourut  en  1493.,  aPr^s  avoir  inftitué  Jean  ,  dit 
Brun ,  fon  fils  aîné ,  Ion  héritier  univerfel  :  mais 
celui-ci  étant  décédé  fans  lignée,  Jean  ,  dit  David 
du  Lion,  fonfrerc  puîné,  hérita  de  tous  fes  biens  . 
fie  époufa  en  fécondes  noces  Alix  de  Bergoignan. 
Leur  deuxième  fils ,  Gafton  du  Lion ,  Seigneur  do 
Campet  fie  de  Geloux  ,  eut  entr'autres  enfants  de 
Marguerite  de  Palahy  ,  dame  de  Maurin ,  Artaf- 
fen  fie  Gailleres,  Jean  du  Lion,  allié  le  ix.  Mai 
1 604.  à  Catherine  de  Segur.  De  cette  alliance  vint 
Jean  du  Lion,  mari  de  Catherine  Sacrifie  de  Ma- 
levirade ,  de  laquelle  naquit  Alexandre ,  qui  époufa 
au  mois  de  Février  1663.  Jeanne  de  Mefmes,  dame 
de  Gareing.  D'eux  fortit  Pierre  du  Lion  ,  Seigneur 
de  Geloux ,  Gareing ,  Uchatq ,  en  faveur  duquel 
la  feigneurie  de  Campet  fut  érigée  en  marquiiat 
par  lettres  de  Novembre  173t.  Il  avoit  été  marié 
le  xx.  Novembre  i68x.  avec  Urfule  de  Lajfale  , 
merc  d'Alexandre  II.  du  nom ,  Marquis  de  Campet, 
Sénéchal  de  Marfan ,  Turfan  fit  Gabardan ,  allié 
au  mois  d'Avril  17 14.  à  Corifande  de  Lont.  De  ce 
mariage  lont  venus ,  t  °.  Pierre-Gafton  du  Lion , 
Marquis  de  Campet,  né  le  8.  Août  1717.  ;  fie 


x~.  Angélique  du  Lion  ,  née  le  xx.  Mai  1716. 

CAMPHIN  en  Carembaut  ,  dans  la  " 
francoife  ,  diocefe  de  Touruay  ,  parlement  de 
Douay ,  intendance ,  fubdélégation  fie  recette  de 
Lille.  On  y  compte  119.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à 
un  quart  de  lieue  O.  de  Phalempin  ,  fie  à  x.  L  fit 
demie  S.  S.  O.  de  Lille. 

CAMPHIN  en  Peule,  dans  la  Flandre  fran- 
coife ,  diocefe  de  Toumay ,  parlement  de  Douay , 
intendance ,  fubdélégation  fie  recette  de  Lille.  On  .y 
compte  104.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  une  lieue  fie 
demie  O.  de  Toumay,  fie  x.  fie  demie  E.  S.  E.de  Lille, 
CAMPIGNOLLE  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de 
lent  de  Paris,  intendance  d'A- 


Ccttc 


ifle  eft  à  4. 1.  N.  O.  d'AIby. 


CAMPESTRE ,  en  Languedoc,  diocefe  fie  re- 
cette d'Alais ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  8 S-  fetut*  Cette  paroiflê  eft  à  x.  1.  fie  quart 
O.  du  Vigan  ,  fit  9. 0.  S.  O.  d'Alais. 
Tome  n. 


miens ,  gouvernement  fit  recette  de  Montreuil.  On 
y  compte  34.  feux.  Cette  paroiflê  ,  qu'on  diltingue 
en  grande  fie  petite  Campignolle  ou  Campignculc  , 
eft  a  une  demi-lieue  S.  Ô.  de  Montreuil  ;  fie  elle  eft 
comprife  dans  l'élection  de  Dourlens ,  où  elle  eft 
diftribuée  fous  le  doyenne  de  Montreuil. 

CAMPIGNY,  en  Normandie,  diocefe,  parle- 
ment fie  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Pon- 
teaudemer ,  fergenterie  de  Preaux.  On  y  compte  $. 
feux  privilégiés  fie  x  27.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiflê eft  à  une  lieue  fie  demie  S.  de  Ponteaudemer. 

CAMPIGNY ,  en  Normandie ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  Caen ,  fergenterie  de  Cerify.  On  y  compte  79. 
feux.  Cette  paroiflê  eft  à  une  lieue  fie  deux  tiers  S. 
O.  de  Bayeux  ,  fie  à  x.  1.  N.  E.  de  Cerify. 

C  AMPISTROUS  ,  au  comté  de  Comminges ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  fie  élection  de  Comminges  , 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch ,  dif- 
trict  des  Aides  d'Encaufle.  On  y  compte  x.  feux 
4.  bcllugues  fit  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiflê  eft  à  4.  I.  E.  de  Saint-Bertrand-de-Com- 
minges. 

CAMPLONG ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fie  re- 
cette de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe ,  gé- 
néralité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  a 7.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  ï 
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la  rive  gauche  de  l'Orbieu,  à  $.  I.  &  demie  O.  S. 
O.  de  Narbonne. 

CAMPONI,  nation  ou  peuple  faifant  partie  des 
E^erri,  l'une  des  neuf  nations  qui  habitoient  la 
Novempopulanie.  Les  Bigerri  occupoient  à-peu- 
près  l'étendue  de  pays  qui  forme  aujourd'hui  la 
province  de  Bigorre ,  de  les  Camponi  étoicnt  placés 
dans  la  vallée  de  Campan  de  aux  environs. 

C AMPOUCY ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette 
d'Aleth,  parlement  &  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  4$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  à  7.  1. 
S.  E.  d'Aleth ,  &  deux  de  deux  tiers  S.  £.  de 
Caudiez. 

CAMPREMY ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Montdidicr.  On  y  compte  139.  feux- 
Cette  paroifle  ell  à  j.  1.  de  demie  O.  S.  O.  de  Mont- 
didier  ,  4.  N.  E.  de  Beauvais,  de  à  1. 1.  &  quart  S. 
S.  E.  de  Breteuil. 

CAMPRONT,  en  Normandie,  diocefe  &  élec- 
tion de  Coîltanees ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  de  la  Halle.  On  y 
compte  in.  feux.  Cette  paroifle  ell  à  une  lieue  de 
tiers  N.  E.  de  Coûtances. 

CAMPS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette  de 
Carbon  ne  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de 
Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  62.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1 1.  I.  S. 
O.  de  Narbonne ,  de  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  de 
St.  Paul  de  Fenouillet. 

CAMPS  ,  dans  le  Bourdclois ,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe, parlement,  intendance  de  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Puynormand.  On  y  compte 
€%.  feux.  Cette  paroifle  cil  fituée  entre  l'ille  &  la 
Dordogne  ,  à  9. 1.  E.  N.  E.  de  Bordeaux. 

CAMPS,  en  Provence,  diocefe,  parlement  & 
intendance  d'Aix,  viguerie  &  recette  de  Brignollcs. 
On  y  compte  deux  feux  de  cadaftre.  Cette  paroifle 
eft  à  une  bonne  demi-lieue  S.  E.  de  Brignollcs. 

CAMPS  en  Amiennois ,  en  Picardie ,  diocefe  .in- 
tendance de  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris, 
doyenné  de  Pequigny.  On  y  compte  101.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  j.  1.  de  tiers  O.  un  quart  au  S.  d'A- 
miens ,  de  2.  &  deux  tiers  S.  O.  de  Pequigny. 

CAMPS  AS  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  Mon- 
tauban ,  parlement»:  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  141.  feux. 
Cette  paroifle  ell  à  x.  I.  S.  de  Montauban,  &  3.  de 
quart  O.  N.  O.  de  Villemur. 

CAMPSEGRET,  en  Périgord,  diocefe  &  élec- 
tion de  Périgueux ,  parlement  de  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  1  jo.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  J.l.  S.  de  Périgueux. 

CAMPOGNAN  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Gu- 
yenne ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  &  élection 
de  Bordeaux  ,  jurifdiClion  de  Blayc.  On  y  compte 
x  t8.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2. 1.  &  demie  N.  E. 
de  Blaye ,  &  7.  &  demie  N.  de  Bordeaux. 

CAMPUZAN,  au  pays  des  Quatre- Vallées  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  intendance  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  vallée  de  Magnoac.  On  y  com- 
pte 71.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  de  de- 
mie O.  N.  O.  de  Mauleon. 

CAMURAT ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
d'Aleth  ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  15$. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes , 
vers  le  S.  E.  d'Aleth. 

CAMUS  pu  Recolognc  ,  en  Franche-Comté , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befan^on , 
bailliage  de  recette  de  Gray.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Saône  ,  à  4.  1.  N.  E.  de  Gray. 
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Par  lettres  de  Février  1746.  la  terre  &  feignèu- 
ric  de  Rccologne  fut  érigée  en  marquifat ,  fous  le 
nom  de  Camus ,  en  faveur  de  Jean-Maurice  de 
Camus  ,  Prélident  à  mortier  au  parlement  de  Be- 
fançon  ,  de  de  fes  hoirs  mâles  de  femelles. 

CAMY,  en  Quercy  ,  diocefe  de  Cahors  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban ,  élec- 
tion de  Figeac.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu  de 
33.bellugues  de  feu.  Cette  communauté  eft  fituée 
dans  les  montagnes  de  dans  une  contrée  fertile 
principalement  en  pâturages. 
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CANABIERES  St.  Jean  ,  en  Rouergue  ,  diocefe 
de  élection  de  Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  4.  feux 
deux  bcllugues  de  un  quart  de  belluguc  de  feu. 
Cette  paroilTe  eft  fituée  dans  une  contrée  allez  fer- 
tile principalement  en  pâturages. 

CANAL  de  Bourgogne,  pour  joindre  la  Saône  à 
la  Seine  ou  à  la  Loire  ,  ou  avec  l'une  de  l'au- 
tre. Voyc\  ce  que  nous  avons  dit  à  cefujet ,  tom. 
1.  pag.  761.  de  fuiv.  L'académie  de  Dijon  vient 
de  propofer  en  dernier  lieu  un  programme  pour 
Ravoir  des  perfonnes  intelligentes  s'il  feroit  plus 
avantageux  que  défavantageux  à  la  province  de 
Bourgogne  ,que  le  canal  enqueftion  fi  fouvent  pro- 
jette fût  en  tin  mis  à  exécution.  Nous  ne  doutons 
pas  que  ceux  qui  concourront  de  bonne  foi  à  ré- 
foudre ce  problème ,  n'iniiilcnt  fur  l'affirmative.  Ils 
diront  vraifcmblablcment  i°.  que  fi  ce  canal  étoic 
effectué  ,  la  province  épargneroit  tous  les  ans  des 
fommes  très-confidérables  qu'elle  eft  obligée  d'em- 
ployer à  la  réparation  de  à  l'entretien  des  grands 
chemins ,  que  ne  ceflént  de  rompre  de  que  rom- 
pront éternellement  les  voitures  à  charroi  ;  x°.  que 
les  gens  du  pays  employés  à  la  réparation  des  che- 
mins ,  n'étant  plus  occupés  de  ce  travail ,  s'occu- 
peroient  de  quclqu'autre  qui  tourneroit  à  l'avan- 
tage de  l'agriculture  ;  3".  que  le  nombre  de  bêtes 
de  trait  devenant  moins  utile  de  moins  néceflaire  , 
il  diminuèrent  infenfiblement ,  d'où  il  s'enfuivroit 
qu'il  faudrait  moins  de  pâturages  ,  de  que  les  ter- 
res qui  préfentement  y  font  deltinécs  ,  pourraient 
être  mifes  en  culture  pour  les  grains  ;  ce  qui  en 
augmenterait  la  quantité.  D'ailleurs  ,  le  nombre 
d'hommes  néceflaire  à  la  conduite  des  voitures  à 
charroi,  diminuant  tout-à-coup  ,  celui  des  culti- 
vateurs augmenterait  de  même  :  or  ,  il  elt  démon- 
tré que  dans  la  plûparc  des  provinces  du  royau- 
me ,  de  nommément  dans  celle  de  Bourgogne  B 
l'agriculture  doit  être  l'un  des  premiers  de  des  prin- 
cipaux objets  de  l'attention  publique  ,  parce  que 
c'eft  fans-doute  le  moyen  le  plus  aflliré  pour  pro- 
curer l'abondance  ,  qui  rend  le  peuple  content  6c 
qui  contribue  fi  puifiamment  à  la  population. 
4°.  Que  la  province  de  Bourgogne  étant  un  pays 
très-fertile  de  furabondant  en  denrées  ,  telles  que 
le  vin  de  le  bled  ,  elle  pourrait  les  faire  voiturer  à 
moins  de  frais  jufqu'à  Paris  ;  ce  qui  certainement 
en  augmenterait  l'exportation  ;  de  en  même-temps 
l'importation  de  celles  dont  le  pays  a  befoin  ,  de- 
viendrait de  plus  facile  de  moins  coûceufe.  J°.  En- 
fin ,  qu'il  eft  de  la  gloire  de  la  province  de  Bour- 
gogne d'ouvrir  une  nouvelle  communication  de  la 
Méditerranée  avec  l'Océan,  fous  le  règne  d'un  Sou- 
verain dont  les  vertus  exigent  de  tous  fes  fujets 
qu'ils  s'empreffent  à  l'envi  crimmortatifer  fon  nom. 

CANAL  de  Briare  ,  qui  communique  la  Loire 
à  la  Seine.  Voyt\  le  mot  Briatc  ,  tom.  1.  pag.  849. 

CANAL  de  Crjpone.  C'eft  le  nom  d'un  canal 
qui  a  été  tiré  de  la  Durancc  ,  nn  peu  au-deffous  de 
Cadenct  en  Provence,  fiequi  après  avoir  traverfc  U 
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Crau  d'Arles  ,  qu'il  arrofe  &  fertilife ,  fe  termine 
dans  le  Rhône  à  Arles-même.  Ce  canal  a  environ 
douze  lieues  de  longueur  ,  non-compris  les  ïmuofi- 
tés  qu'il  forme  en  divers  endroits.  On  l'appelle  de 
Crafone  ,  du  nom  de  fon  auteur  Adam  de  Crapone, 
gentilhomme ,  natif  de  Salon  en  Provence  ,  qui  le 
fit  exécuter  en  1558.  Cet  homme  fi  célèbre  par  fon 
efprit  &  par  fa  capacité  dans  les  fortifications  ,  ôt 
qui  mérita  fi  bien  de  fa  patrie  ,  fut  empoifonné  à 
Nantes  en  Bretagne  ,  fous  le  règne  de  Htmri  II. ,  à 
40.  ans.  Au  refit  ,  le  canal  dont  il  eft  queftion  , 
n'eft  point  navigable  ,  quoique  cependant  il  foit  af- 
fez  profond  pour  cela  :  il  fert  feulement  à  arrofer 
une  grande  étendue  de  pays  ,  qui  auparavant  ne 
rapportoit  prefque  rien ,  &  à  faire  aller  quantité  de 
moulins  dont  le  produit  eft  fort  confidérable. 

CANAL  Royal  de  Languedoc ,  exécuté  fous  le 
règne  de  Louis  XIV.  pour  la  communication  de  la 
Méditerranée  avec  l'Océan.  C'eft  à  ce  fujet  que 
Pierre  Corneille  a  fait  les  beaux  vers  qui  fuivent  : 

La  Garenne  &  le  Tarn  ,  en  leurs  pet  ta  profanât  t  , 
Soup'rent  dis  longtemps  pour  marier  leurs  ondes  t 
Es  faire  alnfi  corder  par  un  heureux  penchant 
Les  rrefirs  de  l'aurore  aux  rives  du  couchant. 
Mais  à  des  voeux  fi  doux  ,  à  des  flammes  fi  belles , 
La  nature  ,  attachée  à  des  toix  éternelles  , 
Pturopfiacle  invincible  opptfoit  fièrement 
Des  monts  ci"  des  rochers  l'affreux  enchaînement, 
fronce  !  ton  grand  Roi  parle  ,&fes  rochers Jè  fendent  j 
La  terre  ouvre  fon  fein,  les  plus  hauts  monts  defeendem; 
Tout  cédt  ,  &  l'tau  oui  fuit  lespajjaces  ouverts , 
Le  fait  voir  tout-puifant fur  la  terre  &  les  mers. 

Quelques  hiftoriens  prétendent  que  les  Romains 
avoient  eu  plufieurs  fois  le  deffein  de  faire  la  jonc- 
tion dont  il  s'agit  ,  mais  qu'ils  l'abandonnè- 
rent. Ce  qu'il  y  a  de  plus  certain ,  c'eft  qu'on  y 
penfa  du  temps  de  Charlemagne  &  de  François  I. 
Sons  Je  règne  de  Henri  IV.,  en  1 598.  ,on  examina 
ce  projet ,  &  on  trouva  que  l'exécution  en  étoit 
pofnble.  En  1 604.  le  Connétable  de  Montmorency 
bt  vifiter  tous  les  endroits  par  où  ce  canal  devoit 
être  conduit.  Le  Cardinal  de  Richelieu  forma  éga- 
lement le  deffein  de  faire  exécuter  ce  projet;  mais 
il  en  fut  empêché  par  des  affaires  encore  plus  im- 
portantes. Enfin  en  1664.  le  Roi  Louis  le  Grand 
nomma  des  commiifaircs  pour  examiner  de  plus 
près  la  poflibilité  de  cette  grande  entreprife  ;  & 
fur  leurs  avis ,  le  fieur  Riquet  ,  qui  étoit  alors  Di- 
recteur des  fermes  de  Languedoc,  fe  chargea  de 
l'exécution  de  ce  canal ,  fur  le  plan  &  les  mémoi- 
res du  fieur  Andrcoffy  ,  habile  mathématicien ,  qui 
étoit  employé  dans  les  gabelles  de  cette  province. 
Le  Sr.  Riquet  fit  travailler  à  ce  grand  ouvrage  de- 
puis l'an  1666.  jufqu'en  1680. ,  qu'il  fut  conduit  & 
porté  à  fon  entière  perfection.  11  eut  la  gloire  de 
l'achever  avant  fa  mort ,  &  laiflà  à  fes  deux  fils  celle 
d'en  faire  le  premier  effay  ;  ce  qu'ils  firent  en  1681. 

Andrcoffy  avoit  reconnu ,  en  prenant  les  niveaux, 
que  le  coteau  de  Nautou^c,  près  de  Caftelnaudary  , 
etoit  élevé  de  plus  de  cent  toifes  tant  au-deffus 
de  l'Océan  ,  qu'au-deffus  de  la  Méditerranée  : 
c'eft-là  qu'il  détermina  &  fixa  le  point  de  partage 
des  eaux  qui  vont  partie  à  l'Océan  ,  &  partie  à  la 
mer  Méditerranée. 

Pour  établir  la  communication  des  mers  par  le 
canal  dont  il  s'agit  ,  on  s'eitfervi  de  la  Garonne 
depuis  la  tour  de  Cordouan  jufqu'à  Touloufe  :  de- 
là on  monte  par  le  canal  &  par  des  éclufes  les 
trente-deux  toifes  d'élévation  qui  font  entre  la  Ga- 
ronne &  Naurouze  ,  dans  un  efpacc  de  vingt-huit 
mille  deux  cents  foixante-dix-neuf  toifes.  Enfuite 
ou  defeend  par  un  autre  canal ,  &  par  plufieurs 
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éclufes ,  plus  de  cent  toifes  de  pente  ,  qu'il  y 
a  depuis  Naurouze  jufqu'à  la  Méditerranée  ,  dans 
l'efpace  de  cent  treize  mille  neuf  cents  quatre- 
vingt-fept  toifes  ;  ce  qui  fait  en  tout  cent  quarante- 
deux  mille  deux  cents  foixante-fix  toifes ,  &  revient 
à  plus  de  foixante-dix  lieues  de  France.  Mais  par 
la  ligne  droite  ,  on  ne  comptera  que  trente-deux 
lieues  (  de  60.  au  degré  )  depuis  Touloufe  jufqu'à 
Cette  qui  font  les  deux  extrémités  du  canal  :  & 
cinquante-fix  lieues,  également  par  la  ligne  droite, 
depuis  Touloufe  jufqu'à  latourde  Cordouan. 

La  principale  difficulté  qui  fe  rencontra  dans  l'e- 
xécution de  ce  magnifique  ouvrage ,  fut  que  n'y 
ayant  à  Naurouze  qu'une  petite  fontaine  ,  il  fallut 
néanmoins  trouver  cinq  ou  fix  mille  pouces  d'eaux 
coulantes,  les  conduire  par  une  rigole  jufqu'à  Nau- 
rouze ,  trouver  enfuite  une  route  pour  le  canal  de- 
puis Naurouze  jufqu'à  Touloufe  ;  &  une  autre  de- 
puis Naurouze  jufqu'à  la  Méditerranée.  Il  fallut 
auffi  remédier  à  l'inégalité  du  terrein  par  un  grand 
nombre  d'éclufes  ;  efearper,  abattre  ou  percer  des 
rochers  du  des  montagnes  ;  éviter  des  torrents  ou 
des  rivières  ,  ou  les  traverfer  par  des  ponts ,  ou  les 
recevoir  avec  tout  ce  qu'entraînent  leurs  eaux.  En- 
fin ,  il  fallut  faire  un  port  au  bout  du  canal  qui 
donne  dans  la  mer  Méditerranée.  Ainfi  on  fut  con- 
traint d'excaver  plus  de  deux  millions  de  toifes  cu- 
bes de  terre ,  ou  de  tap ,  &  plus  de  cinq  cents  mille 
de  rochers  j  de  conftruirecent  quatre  éclufes ,  feize 
chauffées  ,  vingt-quatre  épanchons  ,  &  beaucoup 
de  ponts  ;  ce  qui  confomma  une  quantité  prodi- 
gieufe  de  pierre  &  de  bois.  Cette  quantité  de  ma- 
tériaux deviendra  encore  plus  confidérable  ,  fi  l'or» 
y  comprend  quarante  mille  toifes  cubes  de  bâti- 
ments ,  les  môles  ôt  les  quais  du  port  de  Cette  ,  qui 
par  eux-mêmes  font  des  ouvrages  imraenfes.  Ou- 
tre cela  ,  il  fallut  trouver  les  moyens  d'avoir  en  tout 
temps  dans  ce  canal  plus  d'un  million  de  toifes  cu- 
bes d'eau ,  &  plus  de  fix  cents  mille  de  réferve  dans 
le  baflîn  de  Saint-Ferréol ,  pour  fervir  dans  les  fé- 
chereffes  &  pouvoir  nourrir  le  point  de  partage. 

Ce  canal  a  coûté  plus  de  treize  millions  ,  dont 
le  Roi  donna  fix  millions  neuf  cents  vingt  mille 
huit  cents  dix-huit  livres  ,  ôc  la  province  fix  mil- 
lions foixante-dix-neuf  mille  cent  quatre-vingt- 
deux  livres ,  y  compris  les  deux  millions  qu'elle  ■ 
donnés  pour  le  port  de  Cette.  On  auroit  pu  éviter 
une  partie  de  cette  dépenfe  par  rapport  à  la  taille 
qu'on  a  été  obligé  de  faire  dans  le  roc  ,  pour  pra- 
tiquer un  paftage  à  travers  la  montagne  du  AlaL 
y.n.  11  fufhfoit  pour  cela  de  joindre  ce  canal  à 
celui  de  Narbonne,  qui  a  été  fait  par  les  Romains, 
èk  qui  n'eft  qu'à  une  lieue  du  canal  Royal.  M.  Ri- 
quet ,  dit-on ,  auroit  pu  prendre  cette  route  ;  & 
alors  le  canal  auroit  eu  un  nouveau  débouché  à  la 
Méditerranée ,  outre  qu'on  auroit  ménagé  par-là 
les  intérêts  de  plufieurs  villages ,  fans  perdre  de 
vue  l'intérêt  général  de  la  Province.  Mais  des  mo- 
tifs qu'il  ferait  inutile  de  difeuter  ici ,  empêchè- 
rent que  cette  idée  qui  n'échappa  prefque  à  per- 
fonne  ,  ne  fût  fuivie. 

Pour  fe  repréfenter  avec  plus  de  précifion  le 
canal  en  queftion  tel  qu'il  eft ,  entrons  dans  le 
détail ,  &  parcourons  ce  grand  ouvrage  depuis  le 
port  de  Cette  jufqu'à  Touloufe.  Nous  craindrons 
d'autant  moins  de  tromper  nos  Lecteurs  ,  que 
nous  prendrons  pour  guide  un  habile  Ingénieur 
(  M.  Pavillier  )  ,  qui  au  mois  d'Octobre  de  l'an 
1713.,  en  fit  lui-même  la  vifite. 

Toute  la  côte  de  Languedoc  eft  tràs-dangcreufe 
pour  les  vaiffeaux.  Cela  a  été  caufe  qu'on  a  plu- 
fieurs fois  tenté  d'y  faire  des  ports  où  les  bâtiments 
puffent  mouiller  fans  courir  de  rifque  &  y  être  à 
l'abri.  Saint-Louis  en  fit  faire  un  à  Aiguefmortcs, 
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qui  depuis  long-temps  eft  entièrement  comblé  ,  la 
mer  s'étant  retirée  de  ce  côté.  Au  cap  d'Agde,  près 
de  Brefcou ,  il  n'y  a  pas  ailêz  de  fond ,  &  les  bâti- 
ments y  font  trop  à  découvert.  Cependant  ces 
confidérations  n'empêchèrent  pas  le  Cardinal  de 
Richelieu  d'y  faire  conftruire  un  môle  ,  qui  coûta 
beaucoup ,  &  qui  fubfifte  encore  ;  mais  le  port  eft 
entièrement  comblé.  Enfin  ,  fous  le  règne  de 
Louis-le-Grand  on  conitruifït  à  Cette  un  port , 
où  le  fond  eft  de  meilleure  tenue  ,  &  où  les  bâti- 
ments font  fufttfamment  à  couvert  du  cap  de  Cette. 
Four  cet  effet ,  on  prolongea  ce  cap  au  moyen 
d'une  jettée  qui  a  environ  cinq  cents  toifes  de 
long  ;  &  à  la  tête  de  laquelle  eft  un  fort  arrondi , 
couronné  d'embrafures  ,  qui  non-feulement  fert  de 
fanal ,  mais  encore  défend  l'entrée  du  port.  De 
l'autre  côté  eft  une  autre  jettée  de  deux  cents  toi- 
fes de  long ,  qui  comme  la  précédente  a  trois 
toifes  de  haut  au-deflus  de  la  fuperficie  de  la  mer , 
&  huit  de  large  au  couronnement.  Ces  deux  jet- 
tées  font  conftruites  l'une  &  l'autre  d'un  marbre 
rouge  &  cendré ,  veiné  de  blanc ,  &  tiré  de  la  mon- 
tagne même  qui  forme  le  cap  de  Cette.  Elles  ont 
été  élevées  malgré  les  vagues  de  la  mer ,  &  dans 
un  fond  de  plus  de  trente  pieds  d'eau.  On  leur  a 
donné  un  grand  talus  tant  intérieurement  qu'ex- 
térieurement :  ces  talus  ,  avançant  confidérable- 
ment  dans  la  mer  ,  cfluyent  le  premier  choc  des 
vagues  ,  &  les  brifant ,  empêchent  qu'elles  n'agif- 
fent  de  toutes  leurs  forces  contre  le  môle.  Le 
port  en  queftion  a  environ  cent  mille  toifes  quar- 
rées  de  fuperficie  ;  &  il  a  à  fon  entrée  plus  de 
trente  pieds  d'eau;  en  dedans  28.  2$.  23.  10.  18. 
1$.,  ÔC  nulle  part  moins  de  douze.  Ce  port ,  qui 
n'eft  que  pour  les  galères ,  &  pour  de  petits  bâ- 
timents ,  (croit  bientôt  comblé  par  les  fables  que 
la  mer  y  jette  ,  fi  la  province  n'avoit  établi  un 
fond  pour  le  curer.  U  y  a  pour  cela  un  Entrc- 

{>reneur  qui  y  fait  travailler  toute  Tannée  ,  fur 
es  fondes  faites  par  les  Ingénieurs  :  cet  Entre- 
preneur eft  payé  à  la  toife  cube  des  enlèvements 
de  terre  qu'il  fait ,  fuivant  le  prix  de  fon  adju- 
dication ;  &  ce  prix  eft  ordinairement  de  cinq 
livres  la  toife  cube  ,  fur  quoi  ledit  Entrepreneur 
doit  fe  fournir  de  tout  ce  qui  lui  eft  nécefiaire 
pour  fon  travail. 

Le  port  de  Cette  eft  joint  à  l'étang  de  Thau , 
par  un  canal  de  neuf  cents  toifes  de  long  fur  vingt 
de  large.  Cet  étang  a  douze  mille  toifes  de  lon- 
gueur, depuis  le  canal  du  port  de  Cette,  jufqu'à 
Pembouchure  du  canal  Royal. 

Le  premier  ouvrage  conndérable  que  l'on  trouve 
au  fortir  de  Cette  ,  eft  l'éclufe  de  Baignace ,  éloi- 
gnée de  l'embouchure  du  canal  dans  l'étang  de 
Thau ,  de  deux  mille  fept  cents  trente  toifes.  A 
cette  éclufe  on  eft  élevé  de  fix  pieds.  Elle  a  vingt- 
fept  ou  vingt-huit  toifes  de  long ,  fur  cinq  de  large 
dans  le  baflin ,  &  trois  toifes  quelques  pouces 
d'ouverture  aux  portes. 

De  l'éclufe  de  Baignace ,  on  vient  à  Agde ,  où 
l'on  traverfe  la  rivière  de  l'Héraut.  Pour  empê- 
cher que  cette  rivière  ne  verlé  fes  fables  dans  le 
canal ,  on  a  fait  à  l'endroit  où  elle  entre  dans  le 
canal ,  des  portes  de  défenfe  ,  qui  fo  rment  pro- 
prement une  demi-éclufe ,  ou  une  éclufe  fimple. 
On  a  pris  la  même  précaution  à  tous  les  endroits 
oh  l'on  a  été  obligé  de  recevoir  des  rivières  dans 
le  canal. 

Après  avoir  traverfé  la  rivière  de  l'Héraut  au- 
deflous  du  pont  d'Agde  ,  on  rentre  dans  le'  canal  ; 
&  à  la  diftance  de  quelques  cents  toifes  ,  on  trouve 
Wclufe  ronde  ,  qui  fait  lace  à  Agde  ,  &  qui  forme 
un  baffin  de  vingt  toifes  de  long  fur  cinq  de  lar- 
ge dans  fon  peut  diamètre.  La  maçonnerie  de  ce 
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baffin  n'a  que  cinq  pieds  de  hauteur ,  &  aa-dedus 
de  cette  élévation  l'éclufe  eft  entièrement  ronde» 
Les  barques  peuvent  tourner  aifément  dans  le  bailla 
dont  il  s'agit ,  &  elles  peuvent  entrer  avec  la  plus 
grande  facilité  dans  les  trois  différens  canaux  qui 
y  répondent  ;  fçavoir ,  dans  celui  qui  va  à  Agde  , 
dans  le  fécond  qui  fe  rend  à  Beziers ,  &  dans  le 
troificme  qui  communique  avec  l'étang  de  Thau. 
La  beauté  de  cette  éclufe  confine  principalement 
en  ce  qu'elle  foutient  les  eaux  de  ces  trois  canaux, 
à  trois  différens  niveaux  ;  ce  qui  a  été  imaginé 
de  la  manière  du  monde  la  plus  ingénieufe  &  la 
plus  heureufe ,  pour  éviter  les  inondations  des 
terreins  les  plus  bas  qui  fe  trouvent  coupés  par  ces 
canaux.  De-là  le  canal  continue  jufqu'au-deflbus 
de  Beziers  ,  où  avant  que  d'entrer  dans  la  rivière 
d'Orbe  ,  on  paûe  par  des  portes  de  défenfe  ,  qui , 
comme  nous  l'avons  déjà  remarqué  ,  font  établies 
pour  empêcher  que  la  rivière  ne  verfc  les  fables 
dans  le  canal. 

Au-deflbus  de  l'entrée  du  canal  dans  la  rivière 
d'Orbe  ,  cette  rivière  fe  trouve  coupée  partie  par 
un  bâtardeau  de  maçonnerie  ,  partie  par  des  piles , 
dont  les  vuides  font  remplis  avec  des  pièces  de 
bois  enchaînées.  Au-deflus  de  ces  piles  &  du  bâ- 
tardeau eft  placée  une  rangée  de  planches  ,  foute- 
nues  de  diftance  en  diftance  par  des  pièces  de 
bois  :  au  moyen  de  cette  invention  on  foutient 
les  eaux  de  la  rivière  à  la  hauteur  qu'on  veut  les 
mettre  dans  le  canal. 

Etant  entré  dans  la  rivière  d'Orbe  ,  on  la  re- 
monte l'efpacc  de  quelques  cents  toifes ,  ôc  enfuite 
l'on  rentre  dans  le  canal ,  à  l'endroit  où  l'on  trou- 
ve les  deux  éclufes  de  Notre-Dame ,  dont  les  por-  ^ 
tes  de  celle  qui  eft  la  plus  proche  de  la  rivière  , 
font  enfablées  à  quatre  ou  cinq  pieds  de  hauteur  : 
cet  inconvénient  rend  cette  éclufe  abfolument 
inutile ,  &  prouve  ,  dit  M.  Pavillier ,  qu'on  ne 
tient  point  le  canal  dans  la  profondeur  qui  lui 
a  été  donnée  en  premier  lieu. 

Les  deux  éclufes  de  Notre-Dame  avoient  été 
faites  pour  s'élever  de  douze  pieds.  La  première 
étant  enterrée ,  comme  nous  venons  de  le  dire , 
on  eft  feulement  élevé  de  fix  pieds  par  la  fcconde. 

Des  éclufes  de  Notre-Dame ,  on  voit  en  perf- 
pcélivc  les  huit  éclufes  accolées  enfcmble  ,  aux- 
quelles on  donne  le  nom  de  Fonferaignes  on  de  B«- 
ïierr.  Ces  éclufes  fervent  pour  s'élever  à  foixante- 
fix  pieds  de  hauteur ,  laquelle  élévation  eft  divifée 
proportionnellement  entre  les  huit  éclufes  en 
queftion.  Ce  bâtiment  a  cent  cinquante-fix  toiles 
de  long  fur  treize  de  haut  :  il  eft  confirait  fut 
une  ligne  droite ,  &  il  eft  revêtu  de  pierres  de 
taille ,  comme  le  font  toutes  les  autres  éclufes  , 
jufqu'auprès  de  Touloufe.  Quand  toutes  les  portes 
de  ces  huit  éclufes  fe  trouvent  ouvertes  ,  la  chflte 
des  eaux  y  forme  la  plus  belle  cafeade  qu'on  puifïè 
imaginer. 

On  avoit  fait  des  éperons  qui  fervoient  de  bat- 
tes aux  portes  des  éclufes  de  Fonferaignes ,  tk  ces 
éperons  étoient  de  charpente  ;  mais  dans  la  fuite 
en  ayant  reconnu  les  inconvénients  ,  ainfi  que  les 
réparations  fréquentes  qu'il  y  falloit  faire ,  &  les 
pertes  d'eau  continuelles  qui  s'enfuivoient ,  on  a 
jugé  à  propos  d'en  réparer  pluficurs  en  pierre  de 
taille  :  les  coupes  de  ces  nouveaux  ouvrages  font 
très-recherchées,  ce  qui  contribue  beaucoup  à  les 
rendre  très-folides. 

Parvenu  au-deflus  des  éclufes  de  Beziers ,  on 
entre  dans  un  canal  de  trente  mille  fept  cents 
quatre-vingt-dix  toifes  ,  à  compter  depuis  les  éclu- 
fes accolées  jufqu'à  l'éclufe  d'Argent  ;  ck  on  par- 
court tout  ce  long  efpace  fur  un  même  niveau  , 
quoique  le  terreio  en  foit  fort  inégal  ,  &  que 
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b  choie  paroiffc  même  impoffible  1  la  vue. 

Nous  ne  nous  arrêterons  point  à  détailler  les 
excavations  du  canal  dans  les  rochers  de  Fonjerai- 
çnet  &  de  la  Cour  gaffe.  Nous  ne  répéterons  point 
non-plus  ce  que  nous  avons  déjà  dit  des  portes  de 
defenfe  ,  &  dont  on  trouve  de  pareilles  au  paffage 
de  Colombiès.  Mais  il  eft  de  notre  attention  d'ob- 
férver  exactement  le  Malpas,  qui  n'eft  éloigné  des 
tuit  éclufes  de  Beziers  ,  que  de  trois  mille  cinq 
tents  foixante-dix  toifes. 

Le  Malpas  eft  une  montagoc  de  tap  auffi  dur 
que  le  roc  ,  de  treize  ou  quatorze  toifes  de  haut  , 
Jur  trois  cents  fept  de  large ,  &  fituée  précifement 
furb  route  qu'il  falloit  que  le  canal  fuivît  néceffai- 
rement.  Après  que  M.  Riquet  eut  fait  excaver  cette 
montagne  de  chaque  côté ,  de  quarante-cinq  ou  cin- 
quante pieds  de  profondeur,  dans  l'étendue  de  cent 
quarante  toifes ,  les  ouvriers  reconnurent  qu'elle 
etoit  tout  d'un  coup  &  fort  folide.  Cela  détermina 
M.  Riquet  à  faire  percer  les  quatre-vingt-cinq  toi- 
fes qui  reftoient  encore  ;  &  comptant  fur  la  folidité 
du  tap ,  il  forma  foa  canal ,  &  laiffa  la  voûte  fe 
/outenir  d'elle-même-  Dans  la  fuite  ,  comme  il  fe 
detachoit  de  la  voûte,  de  temps-en-temps  ,des  mor- 
ceaux qui  auraient  pu  cauferdes  accidents  fâcheux, 
on  fe  détermina  à  faire  fous  cette  voûte  un  ceintre 
de  charpente.  Cependant  on  obferva  que  les  bois 
fè  pourriffoient  ;  ce  qui  les  rendoit  infuffifans 
pour  empêcher  la  chflte  des  morceaux  de  tap.  D'ail- 
leurs ,  on  craignit  avec  raifon ,  que  les  bois  fe  trou- 
vant en  cet  état ,  ne  fe  détachaffent  d'eux-mêmes, 
&  ne  nuiûffent  aux  partants  pour  le  moins  autant 
que  les  morceaux  de  tap  dont  on  avoit  voulu  préve- 
nir les  écoulements.  Cette  confédération  fit  prendre 
le  parti  de  voûter  en  pierre  de  taille  l'ouverture  dont 
il  s'agit.  On  commença  d'abord  par  fon  entrée  du 
côté  de  Beziers  ,  &  peu-a-peu  on  pouffa  l'ouvrage 
auffi  avant  que  cela  fût  jugé  néceffaire.  Cette  voûte 
eft  perfectionnée  dans  l'étendue  de  foixante-neuf 
toifes  ;  &  dans  cet  efpace ,  il  y  a ,  de  milieu  en  mi- 
lieu ,  des  chaînes  de  douze  pieds ,  qui  font  faites  de 
plus  greffes  pierres  de  taille  que  le  refle  delà  voûte. 
Sur  ces  chaînes  font  élevées  des  murailles  ,  jufqu'au 
déblai  qui  avoit  été  fait  de  la  montagne.  Dans  cha- 
cun de  ces  murs  de  refend ,  on  a  pratiqué  des  por- 
tes ,  pour  pouvoir  en  cas  debefoin ,  aller  par-deffas 
la  voûte.  Il  refte  vingt-fix  toifes  de  fouterrein  qui 
n'eft  point  voûté  ;  mais  dans  cette  partie  le  tap  fe 
.  foutenant  auffi-bien  qu'une  voûte ,  on  n'a  pas  jugé 
a  propos  d'y  ajouter  ancun  nouvel  ouvrage.  La 
voûte  dont  nous  venons  de  parler ,  porte  au-defïùs 
environ  huit  toifes  &  demie  de  rocher ,  couvert  d'un 
peu  de  terre  cultivée  &  plantée  d'oliviers.  Pour  évi- 
ter les  éboulements ,  on  a  donné  un  grand  talus  fur 
les  entrées.  Celle  qui  eft  du  côté  de  Beziers  ,  a  la 
forme  d'un  toit  pavé  de  gros  moellons  ou  briques.  II 
eft  à  efpérer qu'on  prendrala  même  précaution  pour 
lafortie  ,  quand  on  achèvera  cette  voûte.  Quelques 
perConnes  intelligentes  prétendent  qu'on  aurait 
beaucoup  mieux  fait  en  prenant  le  parti  d'ouvrir 
&  d'éventrer  entièrement  la  montagne.  Les  parties 
qui  ont  été  excavées ,  étant  fort  profondes  ,&  ayant 
été  coupées  prefqu'à  plomb  ,  il  s'y  fait  fouvent  des 
éboulements  qui  rempliflcnt  le  canal ,  &  qui  font 
tris-difficiles  à  enlever. 

Dans  la  partie  qui  traverfe  la  montagne ,  on  a 
fait  à  la  droite  du  canal  ,  en  venant  de  Beziers ,  une 
banquette  de  maçonnerie  de  quatre  pieds  de  large 
pour  le  tirage. 

Au  travers  du  Malpas ,  à  l'endroit  où  paflë  le  ca- 
nal ,  fix  toifes  au-deffous  de  fa  bafe  ,  eft  un  autre 
canal  qui  coupe  obliquement  le  premier.  Le  dernier 
de  ces  canaux  a  cinq  ou  fix  pieds  de  large ,  fur  fept , 
huit ,  fit  quelquefois  dix  pieds  de  hauteur.  Il  eft  re- 
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vêtu  de  maçonnerie  jufqu'à  la  naiffanee  de  fa  voûte 
qui  n'eft  faite  que  de  greffes  pierres,  lefquelles 
s'areboutent  l'une  à  l'autre  de-bout-en-bout.  Pour 
tirer  avantage  de  ce  petit  canal ,  on  a  fait  un  puits 
dans  celui  de  navigation  :  ce  puits  eft  fermé  d'une 
porte,  qui  étant  ouverte,  donne  un  écoulement  « 
d'eau  dans  le  canal  inférieur,  &  facilite  ainii  le 
moyen  de  le  nettoyer.  On  trouve  dans  la  montagne 
du  Malpas  pluGeurs  autres  puits,  qui  tombent  dansce 
fécond  canal ,  &  qui  fans-doute  ont  été  de  quelque 
ufage  au  temps  de  fa  conftrudion.  Au  refte ,  le  fé- 
cond canal  dont  il  eft  queftion ,  a  été  fait  pourdef- 
fécher  Yétang  de  Montadii ,  qui  eft  aujourd'hui  une 
plaine  très-fertile. 

A  peu  de  diftance  de  la  paroiffe  de  PoiMer,  le  ca- 
nal eft  coupé  dans  le  rocher,  dans  l'étendue  de  fept 
à  huit  cents  toifes.  Outre  cela ,  le  canal  eft  encore 
coupé  dans  le  rocher  en  beaucoup  d'autres  endroits 
fur-tout  dans  la  plaine  à'Ar\illers ,  qui  eft  toute  de 
roc  plus  dur  que  le  marbre ,  &  qu'il  a  cependant 
fallu  excaver  de  plus  de  dix-huit  pieds  de  profon- 
deur,  dans  l'étendue  de  plus  de  deux  mille  toifes  ; 
ces  excavations  ont  été  abfolument  néceuaires  pour 
trouver  le  niveau  du  canal. 

Ce  niveau  fe  foutient  ,  comme  nous  venons 
de  le  remarquer ,  &  on  arrive  à  la  rivière  de 
Cejfe ,  fur  laquelle  le  canal  eft  porté  au  moyen 
d'un  pont  de  trois  arcades.  Cet  ouvrage  également 
hardi  de  bien  entendu  ,  n'eft  pas  le  feuf  en  ce  genre 
qu'on  ait  été  obligé  de  faire  dans  l'étendue  du 
canal ,  tant  pour  donner  des  écoulements  aux  eaux 
des  rivières  de  des  ruiffeaux  dont  le  cours  cou* 
peroit  le  canal  ,  que  pour  obvier  à  ce  que  dans 
des  temps  d'orages,  ces  rivières  enflées  de  char- 
gées de  terre  ,  ne  dégradent  ou  n'enfablent  le  canal. 

En  continuant  la  vifite  du  canal  ,  à  cinq  mille 
deux  cents  cinq  toifes  du  pont  de  Ccffe  ,  on  trouve 
le  pont  de  Repudre  ,  fur  lequel  le  canal  eft  porté. 
Le  Repudre  eft  un  torrent  fort  dangereux  au  temps 

des  inondations.  Il  defeend  des  montagnes  du  diocefe  > 
de  St.  Pons  ,  de  fe  jette  dans  la  rivière  d'Aude  ,  à 
quelque  diftance  au-deffous  du  pont  dont  nous 
venons  de  faire  mention.  Ce  pont ,  avec  fes  épau- 
lements  ,  a  foixante-huit  toifes  de  long ,  fur  treize 
de  large ,  y  compris  les  mêmes  épaulements ,  huit 
de  demie  fur  la  voûte ,  de  fept  de  haut  depuis  le 
ferme.  L'arche  fous  laquelle  paffe  le  Repudre  ,  a 
cinq  toifes  de  large  &  deux  d'élévation  ;  de  elle 
foutient  par-tout  fept  à  huit  pieds  d'eau  au-deffus. 
Cetédifice  eft  fait  avec  beaucoup  de  goût  &  d'intelli- 
gence ,  de  il  eft  tout  de  pierre  de  taille  très-dure. 

Après  douze  mille  huit  cents  toifes  de  naviga- 
tion ,  on  arrive  à  Pichcric.  Dans  cette  route  ,  on 
traverfe  le  rocher  de  Robiac  ,  qui  a  cent  trente- 
trois  toifes  de  long  fur  cinq  toifes  réduites  de  hau- 
teur, de  dont  le  travail  qu'on  a  été  obligé  d'y  faire  , 
n'a  pu  que  coûter  une  peine  extrême.  Dans  ce  trajet, 
on  eft  élevé  de  quatre-vingt-trois  pieds  ,  tant  par 
l'éclufe  d'Argent ,  que  par  trois  éclufes  doubles , 
&  par  trois  autres  fimples.  On  traverfe  la  rivière 
i'Ognon  &  celle  à'Argentdouhle  ,  où  il  y  a  ,  à  l'une 
&  à  l'autre  ,  des  portes  de  défenfe.  Les  eaux  de  ces 
deux  rivières  font  foutenues  par  deux  belles  chauf- 
fées  de  pierre  de  taille.  Dans  le  même  efpace ,  on 
remarque  auffi  que  le  canal  cil  porté  fur  un  aque- 
duc de  feize  toiles  de  longueur ,  au-dcflbus  duquel 
s'écoulent  les  eaux  de  l'étang  de  Jouard  ,  qui  vont 
enfuite  fe  jetter  dans  la  rivière  d'Aude.  Et  comme 
cette  rivière  paffe  fort  près  du  rocher  de  Penautier, 
cela  a  été  caufe  qu'où  a  été  obligé  d'efearper  ce 
rocher  de  douze  a  quinze  toifes  de  hauteur ,  pour 
donner  dans  cet  efearpement  un  paffage  affuré  au 
canal. 

De  Pichaic  à  Pmcaud ,  près  du  pont  de  Penau- 

P 


Digitized  by  Google 


58  C  A  N 

tier  ,  la  navigation  eft  de  fe'zc  mille  fix  cents 
trente  -  trois  toifes.  Dans  cette  étendue  ,  on  pafle 
quatre  éclufes  fimplcs ,  trois  doubles  &  deux  triples , 
qui  élèvent  de  cent  trente-trois  pieds  trois  pouces. 
On  pafle  auffi  fur  l'aqueduc  de  l'étang  de  Marfeil- 
lette  ,  qui  s'écoule  fous  le  canal  ,  de  même  que 
celui  de  Jouard.  On  ne  négligera  point  non-plus 
d'obferver  le  partage  des  rivières  à'Orbiel  &  de 
Fnfquel  ,  dont  les  eaux  font  foutenues  par  de 
grandes  chauffées ,  ôc  font  confervées  pour  le  canal , 
lorfqu'elles  font  claires.  Mais  quand  il  arrive  que 
par  les  pluies  ces  eaux  fc  trouvent  chargées  de 
terres ,  alors  on  levé  les  épanchoirs ,  qui  leur  don- 
nant cours  du  fond  du  canal  ,  les  empêchent  de 
l'enfabler  ;  &  quand  les  crues  font  trop  élevées , 
les  eaux  paflent  par-deflus  les  chauffées  de  ma- 

Î;onnerie  ,  au-deflus  defquclics  il  y  a  des  ponts  pour 
c  tirage  &  le  fervice  des  barques.  Indépendam- 
ment de  ce  que  nous  venons  de  faire  remarquer , 
on  peut  encore  faire  attention  à  trois  mille  trois  cents 
toifes  courantes  de  canal ,  excavées  dans  le  roc  ,  le 
long  des  rideaux  de  Ranchin ,  de  Marfeillette  ,  de 
Milgrani ,  de  St.  Julien ,  de  Dejan  ôc  de  Bafts.  Ce 
travail  a  environ  fix  toifes  réduites  de  hauteur  , 
&  n'a  pu  être  porté  à  fa  perfection  qu'à  force  de 
poudre.  Au  refte  ,  il  n'a  pas  été  poJfible  de  fc  dif- 
penfer  de  faire  cet  ouvrage  ,  parce  qu'on  n'avoit 
pas  d'autre  moyen  pour  éviter  la  rivière  d'Aude , 
qui  €otte  au  pied  de  plufieuç  de  ces  rochers  , 
&  dont  on  auroit  eu  beaucoup  de  peine  à  être 
maître  ,  fi  l'on  fe  fût  aflujetti  à  la  paflèr. 

Depuis  le  pont  de  Fenautier ,  jufqu'à  Caftelnau- 
Aary  ,  la  navigation  eft  de  dix-neuf  mille  deux  cents 
foixante-huit  toifes.  Dans  cet  efpace  ,  il  y  a  treize 
éclufes  fimples ,  deux  doubles  ,  deux  triples  ,  ôc 
une  quadruple  :  cette  dernière  eft  près  de  Caftcl- 
naudary.  Ces  vingt-fept  éclufes  élèvent  les  barques 
de  deux  cents  quinze  pieds  dix  pouces. 

11  y  a  à  Cajtelnatidary  un  bafiin  qui  a  plus  de 
cinq  cents  cinquante  toifes  de  circonférence.  Lors 
de  la  conftruétion  du  canal ,  cet  efpace  étoit  un 
canton  de  vignes ,  dans  un  terrein  fablonneux.  Les 
eaux  ont  emporté  d'elles-mêmes  ce  fonds  ,  &  y 
ont  formé  le  bafiin  en  quéftion  ,  qui  peut  être 
regardé  comme  un  très-beau  port ,  lequel  a  beau- 
coup de  profondeur ,  &  où  des  bâtiments  plus  con- 
sidérables que  ceux  qui  navigent  fur  le  canal,  pour- 
roient  mouiller  ,  puifqu'il  a  en  plufieurs  endroits 
jufqu'à  vingt-cinq  pieds  d'eau. 

Du  bafiin  de  Cajlelnaudary  jufqu'à  celui  dcNau- 
rou^e  ,  il  y  a  fix  mille  fept  cents  quatre-vingt-dix- 
huit  toifes.  Dans  ce  trajet  font  quatre  éclufes  fim- 
ples ,  une  double  Ôc  une  triple  :  ces  fix  éclufes  élè- 
vent les  barques  de  onze  toifes. 

Naurou\e  eft  le  point  de  partage  ,  où  lors 
de  l'établiflèmcnt  du  canal  on  excava  dans  le  roc 
un  bafiin  de  figure  octogone  &  oblongue ,  de  deux 
cents  toifes  de  long  fur  cent  cinquante  de  large  , 
de  foixante-huit  toifes  à  chaque  côté  ,  &  de  cinq 
cents  quarante-quatre  de  pourtour.  Pour  former  ce 
bafiin  ,  on  enleva  plus  de  vingt-fept  mille  toifes 
cubes  de  rocher  ;  &  il  fallut  plus  de  mille  toifes 
cubes  de  maçonnerie ,  pour  faire  le  quai  qui  eft  à 
l'entour  ,  &  qui  étoit  tout  revêtu  de  pierre  de 
taille.  Mais  ,  comme  les  vents  agitoient  trop  vio- 
lemment les  barques  dans  ce  bafiin ,  ôc  cet  ou- 
vrage étant  d'ailleurs  regardé  comme  peu  utile ,  on 
le  laiflà  atterrer.  Près  de  ce  même  bafiin ,  on  a  coupé 
un  canal ,  dont  les  eaux  font  foutenues  par  deux 
éclufes ,  l'une  defquclles  defeend  à  l'Océan  &  l'autre 
à  la  Méditerranée.  Quant  au  bafiin  dont  il  a  été 
fait  mention  ,  on  y  a  confervé  feulement  un  canal 
pour  le  paflage  des  eaux  des  rigoles,  dont  nous 
donnerons  inecifamment  le  détail. 

t 


C  A  N 

Pour  nourrir  le  point  de  partage  en  quéftion  , 
on  a  fait  une  recherche  exacte  des  eaux  qui  font 
dans  la  montagne  noire  ,  où  plufieurs  petites  ri- 
vières prennent  leur  fource.  Au  moyen  d'un  tra- 
vail des  mieux  entendus  ,  on  a  raflémblé  la  plus 
grande  partie  de  ces  eaux  dans  un  réfervoir ,  auquel 
on  donne  le  nom  de  Matafin  de  St.  Feriol.  Ce  qui 
refte  de  ces  mêmes  eaux ,  eft  conduit  à  la  rivière 
de  Sor.  Enfuite  par  deux  rigoles  ,  qui  bientôt  fe 
réunifient  en  une  feule  ,  à  une  lieue  au-dclfous 
de  Revel ,  toutes  ces  eaux  font  conduites  au  point 
de  partage  qu'elles  viennent  nourrir. 

La  rigole  de  la  montagne  a  neuf  mille  cinq  cents 
dix-neuf  toifes  de  long.  Cette  rigole ,  qui  eft  prefque 
toute  excavée  dans  des  rochers  efearpes ,  reçoit , 
au  moyen  de  plufieurs  chauffées  bien  bâties  ,  les 
rivières  tfAl\au  ,  de  Coudieres  ,  de  Cantmerlé ,  de 
Btmajfontte  ,  de  Lampy ,  de  Lamyillon  &  de  R/«u- 
torr.  Les  eaux  de  ces  rivières  ainfi  foutenues  par 
des  chauffées ,  fournirent  par  une  gorge  les  eaux 
qui  font  nécefiaires  pour  l'entretien  de  la  rigole 
de  la  plaine  ,  &  ces  dernières  eaux  fe  réunifient 
à  la  rivière  de  Sor  ;  lefurplus  pafle  par  la  voûte  d'£/"- 
carnage ,  qui  fut  percée  au  travers  de  la  montagne 
de  ce  nom  en  1687. ,  ôc  va  fe  renfermer  dans  le 
réfervoir  de  St.  Feriol  ,  qui  eft  lui-même  formé 
dans  le  lit  de  la  rivière  de  Landot. 

Quant  à  la  rigole  de  la  plaine  ,  elle  a  vingt- 
deux  mille  huit  cents  foixante.deux  toifes  de  long  , 
fur  une  bafe  de  deux  toifes  ;  Ôc  quand  cette  ri- 
gole eft  bien  entretenue ,  elle  a  quatre  toifes  & 
demie  de  fuperficie.  Elle  eft  navigable  pour  de 
petits  bateaux ,  depuis  le  bafiin  de  Revcl  jufqu'à 
Naurouze  ;  ce  qui  eft  d'un  grand  avantage  pour 
la  petite  ville  de  Revel  &  fes  environs ,  qui  font 
très-fertiles.  Ces  deux  rigoles  ,  c'eft-à-dire  .  celle 
de  la  montagne  ôc  celle  de  la  plaine  ,  fe  réunif- 
fent  au-deflous  de  Revel ,  comme  nous  l'avons  dit 
ci-devant. 

Les  eaux  du  réfervoir  de  St.  FerioJ  font  arrêtées 
&  foutenues  entre  deux  montagnes ,  par  une  chauf- 
fée de  vingt-deux  toifes  de  hauteur  ,  Ôc  de  quatre 
cents  toifes  de  long.  Cette  chauffée  eft  compofée 
de  trois  grandes  murailles  ôc  de  deux  voûtes  de 
maçonnerie  ;  ôc  outre  cela  d'un  terraflement  entre 
ces  trois  murailles ,  lefquelles  font  cfpacées  de  l'une 
à  l'autre  de  cinquante  pieds.  Sur  le  terraflement  , 
depuis  le  mur  qui  eft  du  côté  du  réfervoir  jufqu'au 
fécond  mur ,  on  a  fait  un  pavé  de  gros  moellons  , 
dont  la  deitination  eft  de  réfifter  à  l'agitation  des 
vagues  qui  viennent  battre  contre  la  chauffée  quand 
le  réfervoir  eft  plein.  Depuis  ,  on  a  auffi  exhaufle 
le  premier  mur  ;  ce  qui  préfentement  empêche  les 
eaux  de  flotter  fur  le  terraflement.  Lors  de  la  conf- 
t  nid  ion  de  cet  ouvrage ,  on  avoit  placé  trois  ro- 
binets dans  un  tambour  faillant  dans  le  réfervoir. 
Quand  on  vouloit  donner  de  l'eau  au  canal  ,  on 
alloit  par  une  vortte  ouvrir  ces  robinets.  Mais 
s'étant  fait  des  dégradations  dans  cette  partie  ,  à 
caufe  de  la  fîltration  des  eaux  ,  on  a  été  obligé 
d'abandonner  la  voûte  depuis  le  mur  qui  eft  du  côté 
du  réfervoir ,  jufqu'à  celui  du  milieu  ;  ôc  l'on  a 
traufportc  à  celui-ci  les  trois  robinets  en  quéftion. 
Cependant ,  malgré  les  précautions  avec  lefquelles 
cet  ouvrage  a  été  conuruit ,  il  fe  fait  encore  ac- 
tuellement une  perte  d'eau  afièz  confîdérable  ,  au 
travers  de  la  voûte  ;  ôc  cette  eau  qui  fuit  ainfi  ,  eft 
meme  fuffifante  pour  faire  aller  un  moulin  ;  ce 
qui  donne  de  juftes  raifons  de  craindre  des  dégrada- 
tions ultérieures.  La  manière  extrêmement  com- 
pliquée ,  avec  laquelle  cette  chauffée  eft  conftruite 
eft  caufe  qu'il  eft  prefqu'impoflible  de  connoître 
la  voie  d'eau ,  &  par  conféquent  d'y  apporter  les 
remèdes  nécefiaires. 
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On  eftimo  que  l'Entrepreneur  de  cette  chauffée 
auroit  dfl  la  faire  d'un  feul  mur,  en  lui  donnant  un 
quart  de  fa  hauteur  pour  talus.  Cela,  dit-on,  au- 
roit  fufii  pour  lui  donner  affez  de  force  pour  foute- 
nit  les  eaux  du  réfervoir  ;  ôt  en  y  faifant  des  empat- 
tements à  différentes  hauteurs  ,  on  aurait  pris  les 
eaux  au  niveau  qu'on  auroit  voulu.  Si  dans  la  fuite 
des  temps  ,  il  s'étoit  fait  quelque  filtra tion  à  cet 
ouvrage ,  on  en  auroit  découvert  fur  le  champ  l'o- 
rigine ,  (k  il  auroit  été  très-facile  d'y  remédier  , 
uns  interrompre  le  fervice  de  la  navigation.  11  pa- 
raît auffi  qu'on  auroit  dû  prendre  la  précaution  de 
mettre  des  cmpallements  de  fond ,  pour  tirer  les 
fables  qui  dans  la  fuite  des  temps  rempliront  in- 
failliblement le  réfervoir ,  à  caufe  que  les  eaux  qui 
viennent  des  montagnes ,  font  extraordinairement 
chargées  de  terre  qu'elles  dépofent  dans  ce  même 
réfervoir.  Si  pour  remédier  a  la  perte  d'eau  qui  fe 
fait  actuellement ,  on  étoit  obligé  de  déblayer  le 
terrafferoent  qui  eft  au-deffus  de  la  voûte ,  cela  oc- 
cafionneroit  certainement  des  dépenfes  extrême- 
ment fortes  &  obligerait  à  un  travail  très-long  : 
d'ailleurs  cette  opération  interromproit  le  cours  de 
ia  navigation ,  parce  que  pendant  qu'on  y  ferait 
employé ,  on  ne  pourrait  conferver  d'eau  dans  le 
réfervoir,  ni  par  conféquent  en  porter  au  point  de 
partage  qui  en  a  un  befôin  continuel. 

Cependant ,  comme  il  eft  très-dangereux  de  laif- 
fer  travailler  les  eaux  qui  fe  perdent ,  il  fera  tou- 
jours bon  de  démolir  les  endroits  où  fe  fait  la  filtra- 
tion ,  de  la  fuivre  le  plus  qu'on  pourra  ,  &  de  répa- 
rer fes  défauts  efféntiels  ;  &  lorfque  le  réfervoir  fe- 
ra à  fond  ,  il  conviendra  d'examiner  la  face  du  mur 
qui  eft  du  côté  des  eaux ,  de  chercher  les  endroits 
«lefcducux ,  &  d'y  mettre  d'autres  parements.  Si 
ceux  qui  y  font,  fe  trouvent  bons  ,  il  fuffira  de  re- 
grater  les  joints  au  vif,  &  les  remplir  de  nouveaux 
coulis.  Enfin ,  nous  eltimons  que  fi  cette  chauffée 
trop  compofée  fe  dégradoit  à  un  point  qu'il  fallût 
faire  un  remaniement  conlldérable ,  il  ferait  alors 
plus  a  propos  d'en  conftruire  une  autre  d'un  feul 
corps  de  maçonnerie  (ainfi  que  nous  l'avons  dit 
ci-devant)  en  la  plaçant  à  quelque  diftance  au- 
deffous  de  celle  qui  eft  faite.  Ce  travail  ferviroit  à 
deux  fins; premièrement,  pendant  la  conftruétion 
de  la  nouvelle  chauflëe  ,  la  navigation  ne  fcroit 
point  interrompue  ,  puifque  par  le  moyen  de  la 
chauffée  qui  fublilte  actuellement ,  on  pourrait  fou- 
tenir  les  eaux  au  point  où  elles  doivent  être.  Secon- 
dement ,  le  réfervoir  fe  trouverait  augmenté  ;  &  par 
les  précautions ,  des  cmpallements  de  fond ,  on  em- 
pêcherait que  jamais  ce  baflïn  ne  fe  remplit  de 
terres  &  de  fables ,  comme  cela  eft  arrivé  jufqu'à 
préfent ,  &  comme  il  arrivera  toujours  tant  qu'il 
demeurera  dans  la  forme  &  l'état  où  il  eft  préfente- 
tnent. 

Quand  le  réfervoir  de  St.  Feriol  fut  achevé  de 
conftruire ,  ce  baflïn  pouvoir  contenir  fix  ou  fept 
cents  mille  toifes  cubes  d'eau  ;  mais  aujourd'hui  il 
eft  confidérablement  atterré.  Il  a  de  fuperficie  , 
quand  il  eft  plein ,  environ  cent  mille  toifes  quar- 
rées  ;  &  malgré  les  terres  qui  fe  font  accumulées ,  il 
peut  encore  fournir  pendant  près  de  fix  femaincs  , 
à  la  dépenfe  continuelle  des  trois  robinets.  Cela  eft 
d'autant  plus  certain ,  que  ledit  baflïn  ayant  été  vi- 
fité  le  24.  d'Oaobre  17»?-,  »1  y  reftoit  encore  vingt- 
cinq  pieds  d'eau  ,  quoique  les  trois  robinets  fulfent 
ouverts  fans  interruption  depuis  le  27.  Septembre 
précédent;  à  quoi  on  peut  ajouter  que  lors  de  l'ou- 
verture de  ces  robinets ,  il  s'en  falloit  de  huit  pieds 
d'eau  que  le  réfervoir  ne  fût  plein  ,  &  que  pendant 
tout  le  temps  qu'ils  furent  ouverts ,  U  n'y  eut  au- 
cunes pluies. 

Immédiatement  au-deflbus  du  baflïn  de  Nau- 
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ronze  ,  on  commence  à  defeendre  du  côté  de  l'O- 
céan ;  &  de-là  jufqu'à  VdUfranche  ,  qui  en  eft  éloi- 
gnée de  quatre  mille  fix  cents  foixante-fept  toifes  , 
on  defeend  fix  éclufes  qui  ont  chacune  environ  fix 
pieds  de  haut.  De-là  ,  en  defeeudant  encore  douze 
éclufes  de  fix  pieds  &  quelques  pouces  chacune  , 
on  aborde  à  Montgifcard.  Dans  ce  trajet ,  on  pafle 
les  rivières  de  Lers  &  de  Thcrauquc.  Depuis  Mont- 
gifcard jufqu'à  la  jonftion  du  canal  avec  la  Garonne , 
au-deffous  de  Touloufe,  on  defeend  onze  éclufes 
de  fix  pieds  quelques  pouces  chacune.  De  font»  que 
par  les  vingt-huit  éclufes ,  dont  nous  venons  de 
parler,  quife  trouvent  entre  Naurouze  &  la  Ga- 
ronne ,  on  defeend  trente-deux  toifes ,  qui  eft  la 
pente  qui  fe  rencontre  entre  la  Garonne  &  Nau- 
rouze ,  dans  l'efpace  de  vingt-huit  mille  deux  cents 
foixante-dix-neuf  toifes.  (M.  Pavillicr'). 

Nous  avons  remarqué  ,  en  paflant ,  qu'il  eût  été 
très-facile  de  diriger  la  route  du  canal  Royal  par  la 
ville  de  Narbonne  ,  &  que  cependant  cela  n'a  pas 
eu  lieu,  fans-doute  pour  des  raifons  dans  lefquelles 
il  ne  nous  convient  nullement  d'entrer.  Mais  il  nous 
eft  permis  d'ajouter  à  cela  que  cette  même  ville  de 
Narbonne  fe  trouve  en  quelque  forte  dédommagée 
de  ce  qu'elle  a  perdu ,  par  la  conftruétion  du  port  de 
la  Nouvelle ,  dont  on  pofa  la  première  pierre  du 
môle  ou  jettée  le  1 2.  de  Novembre  de  l'an  1704. 
Cette  jettee  ,  qui  avance  environ  trois  cents  toifes 
dans  la  mer  ,  arrête  les  fables  que  la  Méditerra- 
née porte  continuellement  fur  la  côte ,  &  donne 
jufqu'à  quinze  pieds  d'eau  aux  endroits  où  aupara- 
vant il  n'y  en  avoit  que  deux  ou  trois  pieds.  Voyt\ 
Narbonne  &  la  Nouvelle. 

CANAL  d'Orle'ans ,  qui  communique  arec  celui 
de  Briare,  Si  joint  pour  la  féconde  fois  la  Loire  à 
la  Seine.  Ce  canal  commence  à  deux  lieues  ou  en- 
viron au-deffus  de  la  ville  d'Orléans  ,  à  l'endroit 
nommé  port  Mauranr.  Il  traverfe  la  forêt  d'Orléans 
&  la  plaine  qui  vient  après.  Il  eft  foutenu  dans  fon 
cours ,  qui  eft  d'eoviron  dix-huit  lieues ,  par  trente 
éclufes.  11  mêle  fes  eaux  avec  celletdc  la  rivière  de 
Loing  ,  à  un  village  nommé  Cépoy ,  à  une  petite 
lieue  au-deflbus  de  Montargis  ;  &  c'eft  précifement 
ù  ce  village  qu'aboutit  auffi  le  canal  de  Briare.  Le 
premier  de  ces  canaux,  celui  d'Orléans ,  fut  com- 
mencé en  1682. ,  ck  porté  àfà  perfection  par  les 
foins  de  feu  Monfieur,  frère  de  Louis  XIV.,  en 
1691.  En  vertu  du  traité  que  les  Entrepreneurs  de 
ce  canal  avoient  fait  avec  fon  AltefTc  Royale  ,  ils 
dévoient  en  percevoir  les  droits  jufqu'en  «701.,  à 
la  charge  de  payer  par  an  à  Monfieur  la  forame  de 
quatre-vingt  mille  livres.  Après  l'expiration  de  ce 
terme ,  ce  Prince  devoir  entrer  en  poffeffion  de  tous 
les  droits  établis  fur  ce  canal,  &  faire  aux  Entre - 

Îireneurs  quinze  mille  livres  de  rente  foncière ,  qui 
eroit  établie  fur  le  même  canat.  Cette  convention  a 
eu  fon  effet  au  temps  marqué.  Aujourd'hui  le  pro- 
duit du  canal  d'Orléans  monte,  année  commune,  à 
cent  cinquante  mille  livres  ou  environ. 

En  1720.  le  Duc  d'Orléans ,  alors  Régent  du  Ro- 
yaume.fit  travailler  à  un  canal  qui  va  depuis  Montar- 
gis jufqu'à  la  Seine.  Ce  canal  fut  exécuté  à  caufe  que 
la  rivière  de  Loing,  dans  laquelle  fe  jettent  les  ca- 
naux de  Briare  &  d'Orléans  ,  n'étoit  prefque  plus 
praticable.  Depuis  Montargis  jufqu'à  l'endroit  où 
le  canal  de  ce  nom  fe  perd  dans  la  Seine,  on  compte , 
par  la  ligne  droite ,  huit  lieues  de  60.  au  degré. 

En  allant  de  Fontainebleau  à  Sens ,  on  paife  par 
Morct  ;  &  au  fortir  de  cette  dernière  ville ,  on  trou- 
ve la  rivière  de  Loing,  &  immédiatement  après,  le 
canal  de  Montargis  ,  le  même  dont  nous  venons  de 
parler.  Ce  canal  eft  de  la  plus  grande  utilité  il 
ferait  d'un  avantage  infini  îi  l'on  venoit  à  bout  de 
faire  communiquer  la  Saône  à  la  Loire  ,  ou  par  le 
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Cliarolois ,  on  par  le  Mâconnois.  Alors  les  mar- 
chandifes  feraient  voiturées  par  eau  depuis  le  Ha» 
vre-de-Grace  jufqu'à  Paris ,  de  Paris  à  Lyon ,  &  de 
Lyon  à  Marfeille  par  le  Rhône  &  la  Méditerranée , 
ou  par  le  Rhône  &  le  canal  qu'on  a  projette  de  faire 
en  Provence.  De  Lyon ,  on  voitureroit  également 
par  eau  les  marchandées  jufqu'àNantesen  Bretagne, 
&  à  toutes  les  villes  qui  font  fitue'es  fur  la  Loire.  Que 
de  rivières  dans  le  Charolois ,  dans  le  Mâconnois  & 
dans  le  Lyonnois,  qui  paroiflent  propres  à  faciliter 
des  communications  de  la  Saône  avec  la  Loire  !  D'un 
côté,  la  Brebince  ,  la  Recoufe ,  le  Sornin  &  le  Reins 
tombent  dans  la  Loire.  D'un  autre  côté ,  la  Dekune, 
la  Grofne  &  YA\ergues  vont  fe  perdre  dans  la  Saonc. 
La  Brebince  ou  Bourbincc  a  à-peu-près  la  même 
fource  que  \aDehune  ,  aux  étangs  de  Longpendu.  La 
Recoufe  Se  le  Sornin  peuvent  être  joints  à  la  Grofne 
par  un  canal  de  communication  qui  n'aurait  au-plus 
que  trente  mille  toifesde  longueur ,  en  y  comprenant 
même  tous  les  détours  qu'on  ferait  obligé  de  faire 
prendre  à  ce  canal.  Enfin  ,  on  peut  faire  communi- 
quer le  Reins  avec  VA^ergues  dot  un  canal  qui  n'au- 
rait au-plus  que  fix  à  fept  mille  toiles  de  longueur. 
Nous  fentons  bien  qu'on  pourra  nous  objecter  qu'il 
ce  fuffit  pas  de  faire  communiquer  les  rivières  les 
unes  avec  les  autres,  mais  qu'il  faut  outre  cela  ren- 
dre navigables  celles  qui  ne  le  font  pas  &  dont  on  fe 
ferviroit  pour  établir  des  communications.  Nous  ré- 
pondons à  cela  que  rien  ne  doit  être  impoffible  dans 
un  état  tel  que  celui  de  France. 

Voici  un  autre  projet  de  canal  qui  eft  fans  contre- 
dit l'un  des  plus  utiles  qui  aient  jamais  été  imaginés. 
Nous  ne  ^aurions  mieux  faire  connoître  ce  projet 
qu'en  rapportant  l'arrêt  de  la  cour  de  parlement  de 
Paris  ,  auquel  il  a  donné  lieu. 

»  Le  fleur  François  Zacharie ,  l'aîné  ,  de  Lyon , 
»  verte  dans  la  partie  hydraulique  ,  avoit  formé 
»  depuis  long-temps  le  deflein  d'un  canal  de  com- 
»  munication  de  la  Saône  &  du  Rhône  à  la  Loire ,  & 
v  par  conféquent  de  la  Méditerranée  à  l'Océan.  Ce 
»  canal  devoit  être  de  douze  lieues ,  &  avoir  fon 
»  embouchure  du  côté  du  Rhône ,  au  bourg  de  Gi- 
»  vors ,  à  trois  lieues  au- défions  de  Lyon ,  proche 
5»  de  la  petite  rivière  de  Giers  (à  1. 1.  N.  O.  de  Vien- 
»  ne}  jufqu'à  Saint-Chamond ,  d'où  il  devoit  être 
»  conduit  à  Saint-Etienne  en  Forcft ,  en  côtoyant 
»  la  petite  rivière  de  Janen.  Près  de  cette  ville ,  de- 
»>  voit  être  le  principal  réfervoir  ,  d'où  ce  canal  def- 
»  cendroit  dans  la  Loire ,  au  port  de  Saint-Ram- 
j»  bert ,  ou  à  celui  de  Bothéon. 

»  Le  fleur  Zacharie  avoit  propofé  fon  plan  au 
s»  confeil  du  Roi ,  &  fupplié  Sa  Ma jefté  d'en  per- 
j»  mettre  l'exécution.  Le  confeil  avant  d'accorder 
»  cette  permiffion  ,  avoit  exigé  l'avis  de  la  chambre 
»  du  commerce  de  la  ville  de  Lyon ,  du  confulat  de 
»  cette  ville ,  de  l'Intendant  &  des  Ingénieurs  de  la 
»  province  ,  &  de  pluGeurs  Académiciens.  Tous  les 
»  avis  s'étoient  réunis  en  faveur  de  l'utilité  &  de  la 
»  poffibilité  de  ce  canal  en  entier ,  &  particuliére- 
»  ment  de  la  première  partie,  qui  prend  depuis  l'em- 
v  bouchure  de  Givors  jufqu'à  Rivedegiers ,  dans  l'é- 
»  tendue  de  trois  lieues  «  un  tiers. 

»  D'après  ces  avis ,  le  confeil  ,  par  fon  arrêt  du 
■  18.  Octobre  1760.,  avoit  accorde  au  fleur  Zacha- 
»  rie  la  permiffion  d'exécuter,  à  fes  frais  &  dépens, 
»  la  première  partie  de  ce  canal ,  Ce  réfervant  de 
j»  permettre  ,  par  la  fuite  ,  la  continuation  del'en- 
»  treprife.  Sur  cet  arrêt  avoient  été  expédiées  des 
»  lettres-patentes  le  6.  Septembre  1761. 

1»  Le  difpofitif  de  cet  arrêt  &  des  lettres-patentes 
•a  avoit  établi  l'utilité  de  ce  canal  pour  la  ville  de 
»  Lyon  &  la  province  de  Lyonnois  ,  &  pourvu , 
»  avec  toute  la  iageffe  poffible,à  l'indemnité  que  pou- 
j»  soient  prétendre  tous  propriétaires  pour  la  perte 
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»  du  terrein ,  &  tous  Seigneurs  pour  la  eonferva- 
»  tion  de  leurs  droits  féodaux.  Le  miniftere,  avant 
»  l'expédition  de  ces  lettres-patentes ,  avoit  voulu 
>  voir  l'épreuve  d'une  des  éclufes.  Cette  opération 
»  avoit  été  confiée  à  l'Intendant  de  la  province ,  qui 
»  l'avoit  faite  avec  toute  l'exaftirude  requife. 

»  Le  fleur  Zacharie  s'étoit  préfenté  au  parlement 
»  cour  obtenir  l'cnrégiftrcment  des  lettres-patentes  : 
»  la  cour ,  avant  de  l'accorder ,  avoit  ordonné ,  par 
»  un  arrêt  préparatoire  du  »}.  Décembre  1761.  , 
v  qu'il  ferait  informe  de  la  commodité  que  pourrait 
»  apporter  le  privilège  accordé  au  fieur  Zacharie  ; 
»  qu'à  cet  effet ,  les  lettres-patentes,  les  plan  & 
»  devis  du  canal  feraient  communiqués. 

»  L'exécution  de  cet  arrêt  avoit  été  confiée  au 
»  fubllitut  de  M.  le  Procureur-Général  en  la  féné- 
»  chauffée  de  Lyon.  L'enquête  faite  par  cet  officier 
»  ne  laiflbit  rien  à  defirer  fur  l'objet  fixé  par  l'arrêt 
»dc  la  cour,  &  fur  l'utilité  de  l'entreprife  du  fleur 
»  Zacharie  ,  tendante  à  établir  une  communication 
«générale  &  facile  dans  l'intérieur  du  royaume, 
w  Mais ,  malgré  des  avantages  auffi  confidérables 
»  offerts  à  l'état ,  au  public  &  au  commerce ,  déve- 
»  loppés  dans  les  rapports  ordonnés ,  le  fieur  Za- 
»  charte  a  vu  s'élever  contre  fon  projet  la  voix  de 
»  l'intérêt  particulier ,  qui  autrefois  a  crié  fi  haut 
»  contre  les  auteurs  du  canal  de  Briare ,  &  de 
»  celui  de  Languedoc ,  qui  font  la  gloire  &  le  bien 
»  de  la  nation. 

»  Les  oppofitions  formées  contre  cette  entrepri- 
»  fe ,  ont  été  mifes  fous  les  yeux  de  la  cour ,  réfu- 
»  tées  avec  force ,  &  anéanties  par  un  arrêt  contra- 
»  diétoire  du  16-  Mai  1763.,  qui  condamne  les  op- 
»  pofants  aux  dépens  ,  &  ordonne  que  les  lettres- 
»  patentes  obtenues  par  le  fieur  Zacharie  feront 
p  enrégiltrées  ,  pour  être  exécutées  félon  leur  forme 
»  &  teneur. 

Depuis  Givors  fur  le  Rhône  ,  jufqu'à  Saint-Ram- 
bert  ou  Bothéon  fur  Loire ,  on  compte  9.  lieues  pat 
la  ligne  droite. 

CANAL  de  Picardie ,  entrepris  &  exécuté  pour 
favorifer  le  commerce  des  provinces  feptentrionales 
du  royaume  avec  celles  qui  le  font  moins ,  &  prin- 
cipalement avec  Paris. 

Par  édit  du  mois  de  Septembre  172$. ,  enrégiflré 
au  parlement  de  Paris  le  7.  du  même  mois  ,  le  Rot 
permit  à  Paul-Henri  Cagnard ,  fleur  de  Marcy  u 
Doyen  desConfeillersdu  bailliage  de  Saint- Quentin 
en  Picardie ,  &  à  fes  affociés ,  de  faire  conltruire 
à  leurs  frais  &  dépens ,  conformément  à  leurs  of- 
fres ,  un  canal  de  communication  de  la  rivière  de 
Somme  à  celle  d'Oife  ,  à  commencer  depuis  l'étang* 
de  la  ville  de  Saint-Quentin  ,  partant  par  Harly  , 
Homblieres  ,  Marcy  ,  Regny  &  S iffy. (m-0'ile ,  juf- 
qu'à la  Fere  ;  &  d'élargir ,  curer  &  approfondir 
le  bras  de  ladite  rivière  d'Oife  depuis  Sijfy  jufqu'à 
Chauny.  Sa  Majeflé  leur  permet  auifi ,  par  le  même 
édit,  de  rendre  navigable  la  rivière  de  Somme 
depuis  Saint- Quentin  jufqu'à  Amiens,  &  depuis 
Amiens  jufqu'à  Pccquigny ,  en  faifant  deflecher  les 
marais  dans  lefquels  cette  rivière  fe  perd  ,  &  en  lui 
faifant  un  lit  de  quarante-cinq  pieds ,  avec  des 
bords ,  des  levées  ou  chauffées  &  des  éclufes  aux 
endroits  où  on  les  jugera  néceflâires. 

En  conféquence  de  cet  édit,  on  le  prépara  à) 
l'exécution  de  cet  ouvrage  également  grand  & 
utile  ;  &  pour  y  réunir ,  on  le  diflribua  en  princi- 
pales opérations. 

La  première  fut  commencée  au  mois  de  Mars 
1718.  On  s'attacha  d'abord  à  rendre  navigable  la 
rivière  d'Oife,  depuis  Chauny  jufqu'à  Siffy.  On  tra- 
vailla à  l'élargir ,  à  la  nettoyer ,  &  à  éviter  les  dé- 
tours par  des  canaux  tirés  en  droiture.  On  en  rac- 
commoda les  éclufes ,  &  on  en  fit  quatre  nouvelles. 
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La  féconde  opération  confifta  à  tirer  un  canal  de 
POifc  à  la  Somme ,  depuis  Siffy  jufqu'à  St.  Quen- 
tin ,  diftant  de  trois  petites  lieues.  Ce  canal  a  qua- 
rante-huit pieds  de  largeur  fur  fix  de  profondeur. 

En  troifîeme  lieu  ,  on  entreprit  de  rendre  la 
Somme  navigable  par-tout  où  elle  ne  l'étoit  pas 
depuis  Saint-Quentin  jufqu'à  Amiens ,  de  depuis 
Amiens  jufqu'à  Pccquigny. 

On  crut  d'abord  que  les  frais  de  ces  trois  opéra, 
bons  ne  pafferoient  pas  la  Comme  de  cinq  millions 
fix  cents  quatre-vingt-un  mille  huit  cents  livres  ; 
mais  il  fë  trouva  que  le  devis  eftimatif  ne  fut  rien 
moins  qu'exact ,  «  qu'il  fallut  le  porter  beaucoup 
plus  haut  qu'on  n'avoit  fait. 

Ce  font  les  fieurs  Oudard  &  du  Mont,  ci-devant 
Entrepreneurs  du  canal  de  Louvain ,  qui  ont  con- 
duit celui  de  Picardie  dont  il  eft  queftion. 

Sur  la  fin  d'Avril  de  l'an  1734. ,  le  fieur  Pierre 
Thcrriat  entra  le  premier  dans  ce  canal  avec  onze  ba- 
teaux chargés  chacun  de  quatre  cents  milliers  pefant 
de  bled  deftiné  pour  les  magafins  du  Roi  à  Saint- 
Quentin.  Il  paffa  les  premières  éclufes  aux  fanfares 
des  trompettes ,  timbales  &  hautbois ,  en  préfence 
d'un  grand  nombre  de  fpcâateurs  qui  étoient  ac- 
courus ,  &  qui  témoignèrent  leur  fatisfaction  par 
de  grandes  réjouiffànces. 

CANAUX  de  Provence ,  à  établir  pour  faciliter 
le  tranfport  par  eau  des  marchandifes  depuis  Lyon 
julqu'à  Marfeille  ;  &  de  Marfeille  à  Beaucaire,  &c. 

11  a  été  queftion ,  en  divers  temps ,  de  plufieurs 
projets  pour  établir  en  Provence  des  canaux  de  na- 
vigation. Nous  ne  parlerons  ici  que  de  deux  de  ces 
projets ,  qui  font  l'un  &  l'autre  également  fameux. 
Par  le  premier ,  qui  fit  affez  de  bruit  en  France 
Vers  l'an  171  S.,  il  fut  réfolu  de  tirer  un  canal  de 
navigation  &  d'arrofage  depuis  la  paroiffe  de 
Donzerre  en  Dauphiné  jufqu'à  celle  de  Saint-Cha- 
sidj  en  Provence.  Ce  canal  devoit  commencer  au 
Phone ,  au  lieu  de  Donzerre ,  ainfi  que  nous  venons 
de  dire.  De-là  il  traverfoit  toute  la  plaine  du  Comté- 
Venaiffin ,  qu'il  arrofoit  &  rendoit  très-fertile.  On 
meiioit  ce  canal  à  Avignon,  en  le  faifant  contourner 
par  la  partie  orientale  de  la  montagne  de  Château- 
Neuf-de-Pape.  Arrivé  à  Avignonje  canal  fe  replioit 
vers  Cavaillon  ,  en  prenant  la  route  de  Sorgues ,  ou 
celle  de  la  Durançole.  Au-defTus  de  Cavaillon  &  à 
une  petite  diftance  de  la  paroiffe  de  Meriadol ,  le 
canal  entrait  dans  la  Durance ,  &  il  en  fortoit  auffi- 
tôt  du  côté  oppofé.  Enfuite  on  le  faifoit  palier  par 
Salon  ;  &  de-la  il  arrivoit  à  Saint-Chamas ,  oh  il  fe 
terminoit  dans  l'étang  de  Berrc ,  qui  communique 
avec  la  Méditerranée.  Ce  canal  traverfoit  environ  40. 
lieues  de  pays  ;  mais  à  mefurer  par  la  ligne  droite ,  la 
diftance  qui  eft  entre  Donzerre  fit  Saint-Chamas, 
on  ne  trouvera  que  quarante-cinq  mille  toifes  ou 
environ ,  c'eft-à-dire ,  environ  vingt  grandes  lieues. 
L'utilité  &  les  avantages  que  l'on  devoit  retirer 
de  ce  canal ,  ayant  été  mis  dans  le  plus  grand 
jour  &  fous  les  apparences  les  plus  fpécieufes ,  par 
le  fieur  Cyfrian  d'Avignon ,  il  fe  forma  facilement 
pour  l'exécution  du  projet  une  nombreufe  compa- 
gnie d'actionnaires  ,  6c  bientôt  il  y  eut  un  million 
Ct  demi  de  fonds  dépofés  chez  le  caiffier  de  la  com- 
pagnie. Mais  le  fieur  de  Regemorte  ,  Ingénieur  & 
très-habile  dans  l'architecture  hydraulique ,  ayant 
été  nommé  &  député  par  la  compagnie ,  pour  exa- 
miner &  vérifier  fur  les  lieux  la  pofnbilité  de  ce  ca- 
nal,  il  y  trouva  tant  d'inconvénients  &  de  diffi- 
cultés ,  que  la  compagnie  ,  par  une  délibération 
unanime ,  jugea  à  propos  d'abandonner  fbn  entre- 
prit,  &  elle  l'abandonna  en  effet.  11  n'y  eut  guè- 
re que  le  fieur  Cyjrian  qui  retirât  de  l'avanrage 
du  projet  dont  il  avoit  été  en  quelque  forte  l'auteur 
&  le  mobile. 
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L'autre  projet  de  canal ,  beaucoup  plus  pratica- 
ble dt  plus  utile  que  celui  dont  nous  venons  de 
rendre  compte ,  eft  celui  du  fieur  F  loquet.  Selon 
ce  projet ,  on  dériverait  les  eaux  de  la  Durance  au 
rocher  de  Cantepcrdrix ,  dans  la  paroiffe  de  Jouques, 
à  3.  1.  deux  tiers  N.  E.  d'Aix.  Le  canal  ayant  été' 
mené  jufqu'au-deffus  de  St.  Cannât  &  de  Lambefc, 
on  établirait  un  baflin  de  partage ,  d'où  dérive- 
raient deux  branches  de  canal.  La  première  mène- 
rait à  Marfeille  par  Aix ,  &  l'autre  à  Tarafcon  par 
Lamanon  &  St.  Remy.  Au  moyen  du  canal  dont 
il  eft  queftion ,  les  marchandifes  dépendraient  de 
Lyon  à  Marfeille ,  toujours  par  eau  &  fans  que  les 
bateaux  de  tranfport  fuffent  obligés  de  pafler  pac 
les  bouches  du  Rhône ,  toujours  dangereuses  dans 
la  paix  comme  dans  la  guerre.  Depuis  Marfeille 
jufqu'à  Tarafcon  ,  il  y  a  14.  lieues  un  tiers  par  la 
ligne  droite. 

Indépendamment  des  canaux  qui  ont  été  prati- 
qués en  diverfes  provinces  du  royaume ,  &  de 
ceux  qui  ont  feulement  été  projettes ,  il  en  eft 
beaucoup  d'autres  dont  il  femble  que  l'exécution 
ferait  également  poffible  ;  &  qui  procureraient 
certainement  à  l'état  un  bien  fiable  &  des  avan- 
tages infinis  ,  fi  jamais  ils  étoient  effectués.  Pac 
exemple ,  de  quelle  utilité  ne  feroit-ce  pas  pour 
le  royaume  ,  d'ouvrir  un  canal  depuis  Dunkerque 
jufqu'à  Bordeaux,  (  qui  pafferoit  par  Saint-Omer  , 
H  e  filin,  Abbeville,  Neuchâtel ,  Rouen,  Bernay, 
Argentan  ,  Domfront ,  Mayenne  ,  Château-Gon- 
tiers ,  Angers ,  Mauleon  ou  Thouars ,  Niort ,  Saint- 
Jcan-d'Angely  ,  Saintes  &  Bordeaux  )  ,  en  fe  fer- 
vant  pour  cela  ,  entr'autres  rivières  ,  de  celles 
d'Aa ,  de  Lis  ,  de  Terooife ,  de  Canche ,  d'Authie, 
de  Somme  ,  de  Brefle  ,  d'Eaune  ,  d'Arqués  ,  de 
Cailly ,  de  Seine ,  d'Eure  ,  de  Rille  ,  de  Touque  , 
de  Dive ,  d'Orne ,  de  Varenne  ,  de  Mayenne  ,  de 
Loire  ,  de  Vienne ,  de  Clain ,  de  Thoué  ,  de  Sevré, 
de  Boutonne  ,  de  Charente ,  de  Seudre ,  dcc. 

Nous  avons  parlé  (  tom.  1 .  pag.  $  1.  )  d'un  projet 
pour  réunir  VAiJne  à  la  Meufe ,  de  VAiJne  à  la 
Marne.  En  réunifiant  de  même  quantité  d'autres 
rivières  qui  arrofent  l'intérieur  du  royaume  ;  c'eft- 
à-dire  ,  toutes  celles  qui  pourraient  avoir  des  com- 
munications plus  directes  les  unes  avec  les  autres 
on  épargnerait  d'autant  le  travail  &  les  dépenfes 
qu'occanonnent  néceflairement  la  conftruction  ÔC 
la  réparation  des  chemins  publics  :  on  donnerait 
aulfi  de  plus  grandes  facilités  pour  le  verfement  des 
denrées  d'une  province  dans  une  autre ,  ôtc.  Mais 
les  plus  grands  avantages  qui  réfulteroient  de  l'exé- 
cution de  ces  canaux ,  feraient,  comme  nous  l'avons 
dit  ailleurs  ,  i°.  qu'on  rendrait  à  la  campagne  un 

Îjrand  nombre  d'hommes  que  les  voitures  de  terre 
1  fort  multipliées  aujourd'hui,  ont  enlevés  à  la 
culture  des  terres  ;  i°.  qu'on  diminuerait  de  beau- 
coup le  nombre  des  bêtes  de  trait  &  de  charge  , 
qui  pourraient  être  employées  plus  utilement  ail- 
leurs ;  &  30.  qu'on  augmenterait  le  nombre  des 
gens  de  rivière  ,  objet  très-important  pour  la 
marine. 

CANALS ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  Montau- 
ban ,  parlement  Se  généralité  de  Touloufe ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  100.  feux.  Cette 
paroifie  eft  à  3. 1.  S.  S.  O.  de  Montauban ,  &  $.  St 
tiers  N.  O.  de  Touloufe. 

CANALS  ù  Sorgues,  en  Rouergue,  diocefe 
de  Vabres ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban.  On  y  compte  3.  feux  16.  bellugues 
&  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à 
6. 1.  E.  N.  E.  de  Vabres ,  de  3.  &  demie  S.  E.  de 
JVIiihaud. 

C  AN  APLES ,  paroiffe  avec  titre  de  comté ,  en 
Picardie,  diocefe  de  intendance  d'Amiens  ,  parlc- 
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nient  de  Paris ,  élection  de  Dourlens ,  doyenné"  de 
Vignacourt.  On  y  compte  8 2.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fitué'e  fur  une  petite  rivière  ,  à  2.  I.  Se  quart  S. 
S.  O.  de  Dourlens,  &  j.&  quart  N.  N.  O.  d'Amiens. 

CANAPVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lieieux ,  parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evêque ,  fergenterie  de  Bonneville 
&  Canapville.  On  y  compte  j.  feux  privilégiés  & 
46.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Touque  ,  à  1 .  1.  N.  O.  de  Pont- 
l'Evèque. 

CANAPVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'E- 
vreux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Conches ,  fergenterie  de  Neu- 
bourg.  On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroiiTe  eft 

5  1.  1.  Se  demie  N.  N.  O.  d'Evreux ,  &  autant  E. 
de  Neubourg. 

CANAULES,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
de  Nifmes ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  4$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  principalement  en  bons  vins  Se  en 
fruits. 

CANAVELLAS  ,  en  Rouffillon  ,  diocefe  de 
Perpignan  ,  confeil  fupéricur  &  intendance  de 
Rouffillon  ,  vigueric  Se  recette  de  Confîans.  On  y 
compte  11.  feux. 

CANAUX  ou  Canals ,  en  Provence  ,  diocefe  , 
vigueric  &  recette  de  G  rafle  ,  parlement  Se  inten- 
dance d'Aix.  On  y  compte  4.  feux  de  cadaftre. 
Cette  communauté  eft  à  1. 1.  &  trois  quarts  N.  E. 
de  Grafle. 

CANCALLE ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette 
de  St.  Malo  ,  parlement  Si  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  3 1 .  feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  le  bord  de  l'Océan ,  au 
fond  d'une  belle  rade  ,  à  laquelle  elle  donne  fon 
nom  ,  à  a.  1.  &  demie  E.  N.  E.  de  St.  Malo  ,  &  6. 

6  demie  O.  d'Avranches.  Près  du  Groin  ou  cap  de 
Cancalle ,  qui  eft  à  une  lieue  au  N.  de  la  paroiiTe 
de  ce  nom ,  on  pêche  de  très-bonnes  huîtres.  L'en- 
trée de  la  rade  de  Cancalle  eft  par  N.  Se  N.  E. 
Long.  1  j.  48. 1  S-  lat.  48.  40. 40. 

CANCEL1DE  ou  Saint-Martin  de  Cancelidc  , 
dans  le  Gevaudan  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette de  Mende,  parlement  de  Touloufe ,  généra- 
lité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  90.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue 
&  demie  S.  O.  de  Barre  ,  &  6.  &  tiers  S.  S.  E. 
de  Mende. 

CANCHE(la),  Cantia  ,  Cutnta  on  Quenta  , 
rivière  d'Artois  Se  de  Picardie.  Elle  a  fa  fourcetout 
proche  de  la  paroiflè  de  Magnicourt  en  Artois ,  à  1. 
1.  S.  S.  E.  de  Saint-Pol.  Elle  paflë  par  l'abbaye  de 
Cercamp,  Hefdin  ,  Beauraiuville  Se  Montreuil;  Se 
fc  jette  dans  l'océan,  à  1.  1.  au-deffous  de  cette 
dernière  ville.  Son  cours  eft  de  1  2.  lieues  ou  envi- 
ron. Cette  rivière  n'eft  navigable  que  depuis  Mon- 
treuil. On  avoitfait ,  il  y  a  environ  cinquante  ans , 
des  travaux  pour  la  rendre  navigable  jufqu'à  Hefdin  ; 
mais  ils  furent  fi  mal  conduits ,  qu'ils  ne  réuffirent 
point.  Au  refte ,  c'eft  auprès  de  l'embouchure  de  la 
Canche ,  vis-a-vis  d'Eftaples ,  Se  à-peu-près  à  l'en- 
droit où  eft  aujourd'hui  le  monafterc  de  Saint-Jofl'e , 
à  cinq  quarts  de  lieue  O.  de  Montreuil ,  qu'étoit  fi- 
tuée l'ancienne  ville  de  Qucntovic ,  Quentouvicus  , 
Qucntavicus ,  Wichus%  c'eft-à-dire  ,  Quanti*  Vicus. 
On  voit  encore  beaucoup  de  ruines  de  cette  ville  , 
autrefois  fi  célèbre  principalement  à  caufe  de  fon 
commerce  &  des  monnoies  qu'on  y  fabriquoit  î 
in  nullo  alla  loco  mont  ta  fiât  nifi  in  pj/.ino  nottro  ,  in 
Quantouvico  ,  &c. ,  difent  les  capifulaires  de  Char- 
les-Ic-Chauve.  Les  annales  de  Saint- Bertin  rappor- 
tent que  l'an  842.  une  armée  de  Normands  delcen- 
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dit  dans  un  lieu  de  grand  commerce  appcllé  Q«en- 
tovic,  Sec.  •  ■  Il  1 

CANCHE  (la),  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au. 
tun ,  parlement  St  intendance  de  Dijon ,  bailliage  ôt 
recette  de  Beaune.  On  y  compte  ai.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  O.  d'Arnay- 
le-Duc  ,  Se  4.  O.  N.  O.  de  Beaune. 

CANCHES  ,  en  Rouffillon  ,  diocefe  de  Per- 
pignan, confeil  fupérieur,  intendance,  viguerie& 
recette  de  Rouffillon.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  Se  demie  S.  O.  de 
Perpignan.  .^r(l 

CANCHY  ,  en  Picardie  ,  diocefe  Se  intendance 
d'Amiens,  parlement  de  Paris,  élection  d'Abbé» 
ville  ,  bailliage  de  Crécy.  On  y  compte  100.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  plaine  ,  proche  de  la  fo- 
rêt de  Crécy ,  à  2. 1.  N.  N.  E.  d'Abbeville. 

CANCHY  ,  en  Normandie,  diocefe  &  élection 
de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Cacn,  fergenterie  de  Vay.  On  y  compte  92.  feux» 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Aure  ,  à  j.L 
Se  demie  O.  N.  O.  de  Bayeux. 

C  ANDA1LL  AC  ou  Saint-Eutropc  de  Candaillac, 
dans  PAgenois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  &  élection 
d'Agen  ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux  , 
jurildiction  de  Montflanquin.  On  y  compte  41.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  N.  N.  O.  de  Villeneuve, 
d' A  génois. 

CANDAS ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Dour- 
lens, doyenné  de  Vignacourt.  On  y  compte  241. 
feux.  Cette  paroiflè  elt  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S.O. 
de  Dourlens. 

CANDAU  ,  terre  Se  feigneuric,  cnBéarn,  dio- 
cefe de  Lefcar  ,  parlement  de  Pau  ,  intendance 
d'Aufch. 

Par  lettres  de  172...,  les  terres  &  feigneuries  de 
Candau,  Caftelis,  Plctjftfs,  Sec.  furentérigecs en  mar- 
quifat  fous  le  nom  de  Candau  en  faveur  de  N.  de 
Neys  ou  Nays,  Confeiller  au  parlement  de  Navarre. 
De  fa  femme  N.  de  Mioffcns  Vaufi ,  il  a  laiflé  N. 
Marquis  de  Candau,  qui  lui  a  fuccédé  dans  fa  charge 
Se  quis'eft  marié  à  N.  Forfans  ,dont  il  a  plufienrs 
enfants.  Les  frères  &  fœurs  de  ce  dernier,  font, 
iw.  N.  dit  le  Chevalier  de  Candau,  Chevalier  de 
l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  ci-devant 
Capitaine  au  régiment  de  Navarre  ;  x".  N.  de  Can- 
dau ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  Se  militaire  de 
Saint-Louis  ,  ci-devant  capitaine  au  régiment  de 
Nivernois  ,  allié  à  N.  de  la  Salle  ,  dame  de  Lou- 
bieng  ;  j".  N.  de  Candau  ,  époufe  de  N.  de  Mon- 
tefquieu ,  Seigneur  de  Pouylabon  ,  frère  de  l'Evè- 
que  de  Sarlat ,  dont  elle  n'a  point  d'enfants  ;  40.  N. 
de  Candau ,  femme  de  Sauvât  de  h  Place  ,  Abbé- 
Lay  d'Efpinte ,  Seigneur  d'Arboue  ,  Confeiller  au 
parlement  de  Navarre,  dont  une  fille  unique  ma- 
riée à  N.  Baron  du  Har  en  Bafle-Navarre  ;  Se 
50.  N.  de  Candau  ,  fille. 

CANDE,  Condate,  Coitdate  Turonum  ,  ConJj- 
tenfis  Vicus ,  ville  ,  en  Touraine ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Tours  ,  parlement  de  ParU  ,  élection  do 
Chinon.  On  y  compte  95.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
au  confluent  de  la  Vienne  &  de  la  Loire  ,  à  2.  1. 
O.  S.  O.  de  Saumur ,  2.  Se  demie  O.  N.  O.  de  Chi- 
non ,  &  9.  &  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Tours.  Il  y  a  à 
Cande  une  maitrife  des  eaux  &  forets  ,  &  une 
églife  collégiale  dont  le  chapitre  eft  compofë  d'un 
CfiL-fcicr  ,  d'un  Chantre  ,  d'un  Prévôt  Se  de  dix 
Chanoines.  Il  y  avoit  autrefois  deux  autres  prében- 
des,  mais  l'une  a  été  annexée  a  l'archidiaconé  de 
Tours  ,  &  l'autre  à  la  menfe  conventuelle  de  l'ab- 
baye  do  Bourgueil  (  qui  en  eil  5  2.I.  N.E.).  Indé- 
pendamment des  treize  prébendes  actuelles ,  il  y  a 
aufli  quatre  Curés  ou  Vicaires  perpétuels ,  un  Dù- 
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cre.un  Sous-Diacre  &  vingt-trois  Chapelains.  Ces 
bénéfices  font  tous  à  la  collation  de  l'Archevêque 
diocéfain.  La  ville  dont  il  eft  queftion ,  eft  le  plus 
ancien  patrimoine  des  Archevêques  de  Tours.  C'eft 
dans  cette  ville  que  mourut  Saint-Martin.  Il  y  a 
dans  le  territoire  de  Cande  ,  des  carrières  qui  font 
trèvrenommées.  Au  refte ,  la  ville  de  Cande  eftfi- 
tute  vis-à-vis  de  celle  de  Montforeau  ,  &  il  n'y  a 
.pure  ces  deux  villes  qu'un  ruiileau  qui  vient  de  l'ab- 
baye de  Fonte  vrault  ;  c'eft  ce  qui  a  donné  lieu  au 
proverbe  qui  fuit  : 

Entre  Cande  &  Montforeau 
Ne  renaît  brebis  ni  veau. 

CANDE ,  en  Saintonge ,  diocefe  de  Saintes ,  par- 
lement de  Bordeaux  ,  intendance  de  la  Rochelle  , 
ékftion  de  Saint-Jean-d'Angely.  On  y  compte  40. 
feux.  Cette  paroifle  eft  h'tuee  proche  du  confluent 
de  la  Boutonne  avec  la  Charente ,  à  cinq  quartsde 
lieue  £.  N.  E.  de  Tournay  ,  à  4. 1.  &  tiers  O.  S.O. 
de  Saint  -  Jean  -  d'Angcly  ,  ôc  autant  N.  0.  de 
Saintes. 

CANDE ,  ville  ,  avec  titre  de  baronnie,  en  An- 
jou ,  diocefe  &  élection  d'Angers,  parlement  de- 
Paris,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  14  (.feux. 
Cette  ville  ,  dont  la  paroifle  eft  fous  le  titre  de 
Saint-Denis ,  eft  lituée  au  confluent  des  rivières  de 
Mandie  &  d'Erdre,  fur  les  contins  de  ta  province 
de  Bretagne  ,  à  6. 1.  O.  N.  O.  d'Angers.  C'éroit 
autrefois  une  place  forte  ,  ôc  connue  dans  l'btlloire 
àeaufe  du  liège  qu'en  fit  en  1 106.  Geoffroy-Martel 
fécond  du  nom  ,  qui  y  fut  tué.  Elle  eft  appellée 
CdiidJ-en-Lamée  dans  l'aveu  que  Jean  de  Laval  , 
Sire  de  Châteaubriant ,  en  rendit  le  20.  d'OÉtobrc 
de  l'an  1 5 1 7.  ,  à  Louife  de  Savoye,  merede  Fran- 
çois I.,  Ducheftè  d'Anjou  &  d'Angoumois.  Mcnard 
prétend  qu'elle  a  été  ainfi  nommée  à  caufe  qu'elle 
a  été  autrefois  le  douaire  d'Emme  ,  veuve  d'un 
Comte  d'Anjou.  Elle  appartient  à  S.  A.  S.  M.  le 
Prince  de  Condc  ;  il  y  afix  chîtcllenies  ôc  plus  de 

Siarante  terres  en  haute  juftice  ,  qui  en  relèvent, 
n  trouve  beaucoup  de  bois  ôc  des  mines  de  fer 
dans  le  territoire  de  la  ville  dont  il  eft  queftion.  11 
y  a  dans  cette  ville  un  grenier-à-fel  &  un  bureau 
pour  la  perception  des  droits  qui  concernent  les 
traites  foraines. 

CANDE1L  ,  Canielium  ,  en  Languedoc  ,  dio- 
cefe &  recette  d'Alby  ,  parlement  ôc  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  C'eft  le  nom 
d'une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Cîteaux  , 
lituée  à  j.  1.  &  demie  S.  O.  d'Alby  ;  fondée  en  1 1 5  j. 
par  Raymond  ,  Comte  de  Touloufe  ,  ou  félon  d'au- 
tres ,  par  Guyrand  du  Bec  &  Guillaume  de  Grava  , 
qui  cédèrent  à  Alexandre  ,  Abbé  de  Grand-Selvc  , 
plufieurs  biens  fonds  &  des  bois  pour  la  conftruilion 
&  dotation  de  cemonaftere.  Dans  la  fuite  ,  cette 
raaifon  ayant  beaucoup  fouffert  de  la  part  des  Albi- 
geois ,  un  Cardinal ,  auquel  on  donne  Amplement 
le  nom  de  Romanus,  obligea  Raymond,  Comte  de 
Touloufe  ,  à  donner  pour  les  réparations  une 
fomme  confidérable  ,  iucentas  marchas  Cette  ab- 
baye eft  en  commende  ,  &  vaut  au  moins  4000.  li- 
vres de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
mille  florins. 

CANDEL  ,  paroifle  ôc  chef-lieu  du  bailliage  de 
Gottcmberg  ,  l'un  de  ceux  dont  la  fouveraineté  eft 
conteftée  entre  le  Roi  ôc  l'Empereur  ;  en  Alface  , 
diocefe  de  Spire  ,  confeil  fupérieur  Ôc  intendance 
d' Alface.  On  y  compte  113.  feux,  en  y  compre- 
nant ceux  de  MinderfMach.  Cette  paroifle  (  Min- 
derfcblach  )  eft  à  2.  lieues  &  demie  E.  de  Gut- 
temberg  ,  ».  &  trois  quarts  E.  N.  E.  de  Weiikm- 
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bourg,  &  tt.  N.  de  Strasbourg.  Long.  ij.  4«.  o. 
lat.  48.  50.  21. 

CANDEURE  ,  dans  le  Noyonnois  ,  au  gouverJ 
nement  général  de  l'Ille-de-Francc ,  diocefe  Se  élec- 
tion de  Noyon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Soiflons.  On  y  compte  127.  feux. 

CANDIAC,  en  Languedoc  .diocefe  ôc  recette 
de  Nifmes  ,  parlement  de  Touloufe,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte <o.  feux.  Cette  paroifle  eft  lituée  fur  la  rive 
gauche  du  Viftrc  ,  à  2.  lieues  ôc  quart  S.  S.  O.  de 
Nifmes. 

CANDILHARGUES  ,en  Languedoc,  diocefe, 
recette  ôc  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc  ,  parlement  de  Touloufe.  Ony  com- 
pte 87.  feux.  Cette  paroifle  eft  lituée  fur  la  rive 
fcptentrionalc  de  l'étang  de  Maguelonc  ,  à  cinq 
quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Lunel  ,  &  à  3. 1.  E.  de 
Montpellier. 

CANPKESSE  ,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gafco- 
gne  ,  diocefe  de  F)ax  ,  parlement  de  Bordeaux  .in- 
tendance d'Aufch  ,  élection  de*  Landes.  On  y  com* 
pte  57.  feux. 

CANDUEMY,  en  Provence  ,  diocefe,  parle- 
ment Ôc  intendance  d'Aix  ,  viguerie  ôc  recette  de 
Brignolles.  On  n'y  compte  que  trois  quarts  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  communauté  eft  lituée  fur  une 
petite  rivière  de  même  nom ,  Ôc  dans  une  contrée 
également  fertile  ôc  agréable. 

CANECAUDE  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ôc  re- 
cette de  Carcaflbnne  ,  parlement  ÔC  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y  com- 
pte que  10.  feux. 

CANECTANCOURT ,  dans  le  Noyonnois ,  au 
gouvernement  général  de  PIflc-dc-France  ,  diocefe 
oc  élection  de  Noyon  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  SoilTons.  On  y  compte  8c.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Noyon. 

CANEJAN  ,  compris  Maujan  ,  dans  le  Bourde- 
lois  ,  en  Guyenne  ,  diocftfe  ,  parlement  .intendance 
&  élection  de  Bordeaux  ,  jurifdiétion  du  comté 
d'Ornon.  On  y  compte  1  jo.  feux.  Cette  paroifle 
eft  a  une  lieue  ôc  tiers  S.  O.  de  Bordeaux. 

CANELAUNE ,  en  Languedoc.  Voye\  Cane- 
étude. 

C ANENS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  Se  recette  de 
Rieux,  parlement  ôc  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  20.  feux. 
Cette  paroifle  eft  a  une  lieue  E.  de  Rieux. 

CANESSE  ou  Saint-I.iers  de  Caneflè  ,  dans  le 
Bourdelois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement  , 
intendance  Ôc  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte 
i3o.  feux. 

CANET ,  bourç  ,  avec  titre  de  vicomté  ,  &  bu- 
reau des  traites  foraines  ,  en  Rouflïllon ,  diocefe 
de  Perpignan  ,  confeil  furérieur  ,  intendance  ,  vi- 
guerie &  recette  de  Houflillnn.  On  y  compte  14$. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  Tcth  ,  à 
une  demi-lieue  de  la  Méditerranée  ,  ôc  à  une  lieue 
&  deux  tiers  E.  de  Perpignan. 

CANET  (le),  en  Provence  ,  diocefe  de  Fréjuls , 
parlement  &  intendance  d'  Aix  ,  viguerie  ôc  recette 
de  Draguignan.  On  y  compte  4-  feux  de  cadaftre. 
Cette  paroifle  eft  5  une  petite  lieue  N.  E.  du  Luc  , 
à  3.  I.  S.  E.  de  Draguignan  ,  c.  ôc  tiers  O.  un  quart 
au  S.  de  Fréjuls  ,  Ôc  11.  ôc  trois  quarts  E.  S.  E. 
d'Aix. 

CANET,  en  Languedoc,  diocefe  &  n-ectte  >îe 
Lodeve  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  Ou  y 
compte  1 1 2.  feux.  Cette  paroifle  elt  fituée  fur  la 
rive  droite  du  Héraut ,  à  4.  I.  ôc  tiers  S.  E.  de 
Lodeve. 

CANET, en  Languedoc,  diocefe  &  recette  de 
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Narbonne  ,  parlement  do  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  86.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive 
<lroite  de  l'Aude ,  à  ».  L  fit  demie  O.  N.  0.  de  Nar- 
bonne. 

CANET  ,dans  l'Armagnac  ,  enGafcogne,  dio- 
cefe ,  intendance  fit  élection  d'Aufch ,  parlement 
de  Touloufe,  collefte  de  Riviere-Baffe.  On  y  com- 
pte un  feu  &  1 7.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiflè 
eft  à  3. 1.  S.  S.  0.  de  Nogaro ,  fit  à  une  lieue  &  tiers 
N.  O.  de  Caftelnau. 

CANET,  en  Rouergue ,  diocefe  fit  élection  de 
Bhodès ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
JVlontauban.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais 
feulement  90.  bellugues  fit  trois  quarts  de  bellugue 
de  feu. 

CANET  Saint-Jean  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  & 
«*le£tion  de  Bhodès ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  62.  bel- 
lugues &  demie  de  feu. 

C ANGEY  ,  bourg  ,  en  Touraine ,  diocefe  fie  in- 
tendance de  Tours  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
d'Amboife.  On  y  compte  109.  feux.  Ce  bourg  eft 
à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Loire ,  à 
a.  1.  N.  E.  d'Amboife ,  &  $.  ôc  quart  E.  N.  E.  de 
Tours. 

CANGIS ,  en  Picardie.  Voyt\  Guifcard. 

CANI ,  en  Normandie.  Voye\  Cany. 

CANIERS,  bourg,  en  Saintonge,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Saintes,  parlement  de  Bordeaux,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  536.  feux.  Ce 
bourg  eft  iîtué  dans  une  contrée  fertile  &  abon- 
dante en  grains ,  en  pâturages  fit  en  vins. 

CANIGOO  ou  Saint-Martin  du  Canigou ,  en 
Xouflillon  ,  diocefe  de  Perpignan ,  confeil  fupé- 
rieur  &  intendance  de  Rouflillon ,  vieuerie  &  re- 
cette de  Confiant.  C'eft  le  nom  d'une  fameufe  mon- 
tagne fit  d'une  abbaye.  La  montagne  du  Canigou , 
qui  fait  partie  des  Pyrénées  ,  a  mille  quatre 
cents  quarante  toiles  de  hauteur  au-deflus  du  ni- 
veau de  la  mer.  L'abbaye  de  Saint-Martin  de  Cani- 
i ou  eft  de  l'ordre  de  Saint-Benoit ,  fit  elle  a  été 
fondée  au  commencement  du  douzième  fiecle  par 
Guifredc ,  Comte  de  Cerdagne.  Cette  abbaye  eft 
en  règle  fit  jouit  de  cinq  à  iix  mille  livres  de  reve- 
nu. Polît  ion  du  mont  de  Canigou  ,  long.  zo.  7.  7. 
lat.  41.  31.  11.  L'abbaye  de  Saint-Martin ,  la  mè- 
ne dont  nous  venons  de  parler ,  eft  à  une  lieue 
fit  demie  S.  £.  de  Villefranche ,  1.  N.  N.  O.  du 
Prats  de  Mouillou ,  &  8. 0.  S.  O.  de  Perpignan. 

CAN1HUEL  ,  Trêve  de  Bothos  ,  en  Bretagne , 
diocefe  fie  recette  de  Quimper ,  parlement  fie  in- 
tendance de  Rennes.  On  y  compte  11.  feux  un 
tiers  &  un  quart  de  feu. 

CAN1LLAC  Marfillac  ,  dans  le  Gevaudan  ,  en 
Languedoc  ,  diocefe  fie  recette  de  Mende  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  37.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  quelque  diftance  0.  de  la  Ca- 
oourgue ,  &  à  4.  I.  &  demie  0-  de  Mende.  Voyc\ 
Beaufort ,  Montboiftler ,  fitc. 

CANISY  ,  bourg  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Coâtaoces  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Saint-Lo  ,  fergenterie  de  Saint- 
Gilles.  On  y  compte  180.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
lur  un  ruiflèau,  à  une  lieue  fit  demie  S.  O.  de  Saint- 
Lo  ,  &  4.  E.  un  quart  au  N.  de  CoÛtances. 

La  terre  de  feigneuric  de  Canify ,  de  laquelle  dé- 
pendent quatorze  ou  quinze  fiefs  nobles  ,  a  été 
pofledéc  dès  le  treizième  fiecle  par  la  maifon  de 
Carbonel,  une  des  plus  anciennes  de  la  province  de 
Normandie.  Herbert  Carbonel,  Seigneur  de  Canify, 
Chevalier ,  vivant  en  1 186. ,  fut  perc  de  Guillaume 
fKcédé  en  1 J4S»  »  &  ?veui  °c  Hue  ou  Hugues  qui 


C  A  N 

mourut  en  13  $7.  ,  fie  dont  le  fils  Guillaume  IL  fcr- 
voità  la  guerre  en  1407.  avec  fept  Ecuyers.  Guil- 
laume 111.,  fon  fils  aîné  ,  auquel  le  Roi  d'An- 
gleterre confifqua  en  141 9.  fes  biens  ,  n'eut  qu'une 
fille  nommée  Guillemettc.  Après  la  mort  de  celui» 
ci ,  la  terre  de  Canify  retourna  à  la  poftérité  de 
Jean  Carbonel,  Seigneur  de  Mauloué&  de  Greville. 
frère  de  Guillaume  III. ,  fit  qui  par  fa  femme  Jeanne 
Thifon  ,  fut  pere  de  Jean ,  Seigneur  de  Manloué  , 
marié  à  Jeanne  à'Anquetonvillc  :  il  en  eut  Jean  IL  , 
Seigneur  de  Canify  en  i486.  ,  par  le  décès  de 
Guillemette  fa  coufine.  De  fa  femme  ,  Franqoife 
de  Saint-Gilles  de  Fleury ,  il  eut  Robert  Carbone! , 
Seigneur  de  Canify  fit  de  Mauloué  ,  marié  le  25. 
Mai  1 J06.  à  Catherine  de  Silly  ,  mere  de  Philippe 
Seigneur  de  Canify  ,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi , 
auquel  Guillemette  de  Cambtrnon  apporta  en  dot 
les  terres  de  Cambernon,  de  Montpinçon  fit  de 
Tregots.  Leur  fils ,  Hervé  de  Carbonel ,  Seigneur 
de  Canify,  Cambernon  ,ficc.  gentilhomme  ordinaire 
delà  chambre  duKol  en  t  $8 1 . ,  Capitaine  de  $0. 
lances  en  1  <89.,Lieutenant-de-Roi  au  gouvernement 
de  la  Baflè-Normandie  ,  fut  nommé  en  1 604.  Che- 
valier du  St.  Efprit ,  fit  ne  fut  point  reçu.  11  épou- 
fa  en  1588.  Anne  de  Matignon ,  fille  de  Jacques 
Maréchal  de  France ,  laquelle  lui  apporta  la  ba- 
ronnie  du  Homet,  fit  fut  mere  de  René  de  Carbonel, 
Seigneur  fit  Baron  du  Homet ,  Courfy  fit  Canify  , 
gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  Roi ,  Ca- 
pitaine fie  Gouverneur  d'Avranches,  Lieutenant-de- 
Roi  au  bailliage  de  Cotantin  ,  en  faveur  duquel  le 
Roi  ,  tant  en  confidération  de  fa  naiflance  que  de 
fes  fervices  fit  de  ceux  de  fon  perc ,  unit  les  baron- 
nies  de  Courfy  ,  du  Homet  fie  de  Canify  (compo- 
fées ,  la  première  de  trente-deux  paroifles  d'oh  re- 
lèvent cinquante-fix  fiefs  ou  terres  nobles,  fit  la  der- 
nière de  vingt-huit  paroifles  d'où  relèvent  auifi 
vingt-fept  fiefs  ou  terres  nobles  ) ,  fit  les  érigea  en 
marquifat  fous  le  nom  de  marquifat  de  Ctinijy  , 
parlettrcsde  Décembre  1619. ,  regiftrées  en  1643., 
par  lefquelles  le  Roi  confirma  l'acte  d'échange  pafle 
à  Saint-Lo  entre  Charles  de  Matignon  ,  Comte  de 
Thorigny  ,  Baron  de  Saint-Lo  ,  fit  Hervé  de  Car- 
bonel, Seigneur  de  Canify  ,  le  8.  Novembre  1619., 
en  vertu  duquel  la  terre  fit  feigneurie  delà  Meauffe- 
fur-Rille  qui  relevoit  de  la  baronnie  du  Homet  , 
fera  tenue  fie  relèvera  à  l'avenir  de  la  baronnie  de 
Saint-Lo  ,  au  lieu  de  la  terre  de  Canify  ,  laquelle 
par  ce  moyen  fera  perpétuellement  unie  fit  incor- 
porée à  la  baronnie  du  Homet ,  mouvante  fie  rele- 
vante nuement  fit  fans  moyen  du  Roi ,  à  caufe  de 
fon  château  de  Carentan  ,  comme  celle  de  Courfy 
à  caufe  de  fon  château  de  Falaife. 

Le  Marquis  de  Canify  époufa  en  1607.  Claude 
Pelet  de  la  Vtrune  ,  dont  il  eut  entr'autres  enfants 
Hervé  fit  François  de  Carbonel. 

L'ainé  fuccéda  au  marquifat  de  Canify  fit  aux 
emplois  de  fon  pere  ,  fit  mourut  le  6.  Janvier 
1 693.  Sa  femme ,  Catherine  de  Juyé de  Champrond 
qu'il  avoit  époufée  en  1643.,  le  fit  perc  de  René 
de  Carbonel  H.  du  nom  ,  Marquis  de  Canify  , 
Gouverneur  d'Avranches  qui  de  fa  première  femme 
Catherine-Magdeleine  de  Sillans-de-Crcuilly  ,  n'eut 
que  des  filles.  L'aînée  n'eft  point  mariée  ;  fa  feeur  , 
Marie-Hervée  de  Carbonel ,  époufa  en  1709.  An- 
toine de  Foudoas  ,  Comte  de  Serillac. 

François  de  Carbonel  ,  Comte  de  Canify ,  deu- 
xième fils  de  René  premier  Marquis  de  Canify  , 
fut  marié  à  Louife  le  Roux  de  Confrevttle ,  dont 
naquit  Gafpard-Claude  dit  le  Comte  de  Carbonel , 
qui  époufa  en  1676.  Charlotte  de  la  Paluelie  , 
fille  &  héritière  d'ifaac ,  Marquis  de  la  Paluelie  , 
fit  de  Marie-Renée  de  Rofmadec.  Leur  fils  aîné  , 
René- Anne  de  Carbonel ,  Comte  de  Canify ,  Mar- 
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anis  de  la  Paluelle  ,  Lieutenant-de-Roi  en  Baffe* 
Normandie ,  Brigadier  de  fes  armées  ,  mort  en 
17x5. ,  avoit  époufé  Tberefe-Eleonor  Guefire-de- 
Titval,  dont  eft  née  en  17»$.  Françoife- Renée 
de  Cinify  ,  mariée  i°.  à  Antoine-François  de  Par. 
dailkn ,  Marquis  d'Antin,  Vice-Amiral  de  France  ; 
fie  i°.  à  Louis-Bufile  de  Brancas ,  Comte  de  For- 
calquier ,  Grand  d'Efpagne ,  fitc. 

Son  oncle  ,  Jacques-Michel  ,  dit  le  Comte  de 
Carbone! ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  &  militaire 
de  Saint-Louis  ,  Capitaine  de  dragons  dans  le  ré- 
giment d'Orléans ,  s'eft  marie  à  Châlon  en  \  jt6. 
avec  Jeanne-Claude  de  PtntevilU  de  la  Motte  , 
dont  i°.  N.  ,  dit  le  Marquis  de  Canify,  officier 
de  gendarmerie  ;  fit  *°.  N.  dit  le  Chevalier  de 
Canify  ,  officier  dans  le  régiment  des  gardes- 
franqoifes. 

CANLE  ,  petite  rivière  de  la  Sologne  ,  qui  pafle 
a  la  Ferté  -  Anrain  fit  à  Chiverny  ,  de  fe  jette 
dans  la  Loire  ,  à  ».  1.  au-deffous  de  Blois. 

CANLY  ,  dans  le  Beauvoifis ,  au  gouvernement 
général  de  l'lûe-de-France  ,  diocefe  de  Beauvais , 
parlement  fit  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Compiegne.  On  y  compte  160.  feux.  Cette  Paroifle 
eft  à  ».  1.  O.  S.  O.  de  Compiegne ,  à  7.  fie  trois 
quarts  E.  S.  E.  de  Beauvais. 

CANNEBIERES,  commanderie  de  l'ordre  de 
Malte ,  en  Roucrgue  ,  de  la  langue  de  Provence 
fie  du  grand-prieuré  de  Saint-Gilles.  Cette  com- 
manderie vaut  au  moins  6000.  livres  de  rente  au 
fbjet  qui  en  eft  pourvu.  Voye\  Canobieres. 

CANNECIERES  ù  Oifemont,  en  Picardie,  dio- 
cefe &  intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris, 
élection  d'Abbeville  ,  doyenné  d'Airaine.  On  y 
compte  $0.  feux.  Cannecieres  eft  à  une  demi-lieue 
S.  d'Oifemont,  &  à  3.  1.  S.  d'Abbeville. 

CANNEHAM ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement fit  intendance  de  Rouen  ,  éleftion  d'Ar- 
qués ,  fergenterie  d'Envermeuil.  On  y  compte  ». 
feux  privilégiés  fit  69.  feux  taillables.  Cette  paroiflë 
eft  limée  à  une  lieue  de  l'Océan ,  fit  à  3 . 1.  fié  demie 
N.  E.  d'Arqués. 

CANNES, Caftntm  de  Cannis, ville, en  Provence, 
diocefe , viguerie  fit  recette  de  Grafle,  parlement  & 
intendance  d'Aix.  On  y  compte  11.  feux  de  ca- 
ria H  re  ,  600.  maifons  fie  environ  sooo.  ames.  Cette 
ville  eft  firuée  fur  le  bord  de  la  mer  ,  dans  une 
contrée  extrêmement  agréable ,  au  fond  d'un  golfe 
auquel  elle  donne  le  nom  ,  à  3.  1.  fit  demie  N.  E. 
de  Fréiuls,».fic  quart  O.  d'Amibes,  autant  S. 
un  quart  à  l'E.  de  Grafle  ,  fie  »o.  fit  demie  E. 
un  quart  au  S.  d'Aix.  Long.  »4«  4'-  '4>  lat.  4J. 
3».  ç8. 

Sur  le  côteau  qui  eft  tout  proche  de  Cannes 
fit  qui  fait  même  partie  de  cette  petite  ville ,  eft 
un  ancien  château  avec  une  tour  qui  défend  le  port 
ou  plutôt  la  plage  de  cette  ville  ;  car  à  proprement 
parler  il  n'y  a  point  de  port  à  Cannes.  Honore 
BoucU,  fit  d'autres  auteurs  après  lui  prétendent 
que  l'ancien  Cuflellum  Marccllinum  étoit  fuue  prç- 
cifëment  au  même  endroit  où  font  aujourd'hui  le 
château  fit  la  tour  dont  nous  venons  de  parler. 

Il  y  a  à  Cannes  deux  paroiffes  ,  en  y  comprenant 
celle  du  Canet  ,  qui  eft  un  hameau  à  une  lieue 
N.  E.  de  la  ville  de  Cannes ,  &  compofe  d'environ 
mille  ames.  La  paroifle  de  la  ville  eft  defteme 
par  un  Curé  «c  par  quatre  Secondaires  ou  V 1- 
caires  qui  °nt  ,eu"  P»™01"  congrues  fie  part  au 
cafuel.  Celle  du  Canet  a  un  Curé  6c  un  Secon- 
daire qui  font  l'un  fit  l'autre  également  à  la  por- 
tion congrue ,  laquelle  leur  eft  payée  par  le  Sel- 
eneur-Abbé  de  Lerins. 

A  une  petite  diftance  de  Canne*  eft  un  petit 
couvent  de  Capucins  ,  qui  a  été  établi  ,  fur  la 
Tome  IL 
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requête  des  habitants  de  Cannes  ,  par  feu  M.  de 
Mefgrigny ,  alors  Evêque  de  Grafle ,  fie  qui  avoit 
été  lui-même  auparavant  Capucin.  L'églife  de  ce 
couvent  eft  fous  l'invocation  de  Saiat- Félix  de 
Cantalice. 

Le  Pere  Honoré  ,  Capucin  ,  qui  vivoit  fur  la 
fin  du  dernier  fîecle ,  fie  qui  fut  l'un  des  plus  grands 
aéfeurs  évangéliques  qui  aient  paru  ,  étoit  né  à 
Cannes ,  fit  prenoit  les  qualités  d'Honoré  de  Cannes, 
mijfionnaire  apoflolique. 

La  fituation  de  Cannes  eft  merveilleufe ,  comme 
nous  l'avons  déjà  remarqué  :  auffi  fon  terroir ,  qui 
a  cind  à  fix  lieues  de  circonférence ,  eft  des  mieux 
cultivés.  On  y  recueille  en  abondance  des  vins  , 
des  huiles  ,  des  figues  ,  des  citrons ,  des  oranges  fie 
autres  fruits ,  qui  y  font  tous  excellons.  Mais  le 
principal  commerce  de  cette  ville  confifte  en  an- 
choies  fit  en  fardines  falées ,  dont  il  fe  débite  année 
commune  feize  ou  dix-huit  cents  quintaux.  Au  refte, 
la  terre  fit  feigneurie  de  cette  ville  vaut  à  l'Abbé 
de  Lerins  au  moins  neuf  mille  livres  de  rente  par  an. 

On  peut  mouiller  avec  des  barques  fie  avec  de  petits 
bâtiments  devant  la  ville ,  par  trois  à  quatre  brafles 
d'eau ,  fond  de  fable.  Mais  il  ne  faut  pas  s'appro- 
cher de  trop  près  de  la  pointe ,  où  eft  le  château, 
à  caufe  de  quelques  rochers  qui  font  aux  environs. 
Quand  le  temps  eft  beau ,  les  galères  peuvent  auffi 
mouiller  au  même  endroit  ;  mais  en  pareil  cas ,  il 
faut  que  les  pilotes  aient  attention  de  s'écarter  des 
ifles  de  Saint-Honoré  fie  de  Sainte-Marguerite. 
Voye\  Antibcs ,  Gourjan ,  ifles  de  Lerins ,  &c. 

CANNES  ,  dans  le  Gâtinois-François ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  fie  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Montercau.  On  y  compte  m.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Yonne ,  à 
î.l.  S-  E.  de  Montereau ,  fit  4.  fie  quart  E.  S.  E.  de 
Fontainebleau. 

CANNES  ,  Jancrr-P«ri  de  Cannis  ou  de  Canibus 
Abbatta.  C'eft ,  à  ce  qu'on  prétend  ,  le  nom  d'une 
abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  St.  Benoit  fit  de 
la  réforme ,  en  Languedoc ,  au  diocefe  de  Narbon- 
ne  ,  à  une  demi-lieue  au  S.  de  l'abbaye  de  la  Gref- 
fe ;  fie  qui ,  ajoute-t'on ,  vaut  par  an  environ  3000. 
livres  de  rente  à  celui  qui  en  eft  nommé  AbbJ. 
Mais,  nous  ne  trouvons  pas  que  cette  abbaye  ezifte 
ni  dans  les  fouillés  ,  ni  dans  le  diftrift  du  diocefe 
de  Narbonne ,  non-plus  que  dans  celui  de  Carcaf- 
fonne  qui  lui  eft  limitrophe  ,  fie  où  fe  trouve  fituée 
l'abbaye  de  la  Grafle.  11  eft  vrai  qu'à  une  bonne 
demi-lieue  S.  O.  de  cette  dernière  abbaye ,  fie  fur  la 
rivière  d'Orbieu  ,  il  exifte  une  paroifle  ,  connue 
fous  le  nom  de  St.  Pierre  des  Champs  ;  mais  il  eft 
certain  que  cette  paroiflë  n'eft  point  une  abbaye  , 
du  moins  actuellement. 

CANNES ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fit  recette 
d'Uzès,  parlement  de  Touloufe,  généralité  de  Mont- 
pellier, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
53.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  t.  I.  S.  O.  d'Uzès. 

CANNES ,  en  Languedoc ,  diocefe  fie  recette  de 
Rieux  ,  parlement  fie  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  E.  de  Rieux. 

CANNES  Caudes ,  en  Languedoc ,  diocefe  fie 
recette  de  Saint-Pons ,  parlement  de  Touloufe , 
généralité  de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  36.  feux. 

CANNES  Caudes,  en  Languedoc,  diocefe  fit 
recette  de  Carcaftonne ,  parlement  fit  généralité 
de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y 
compte  que  10.  feux.  Cette  communauté  eft  à  ».  1. 
fie  demie  N.N.  O.  de  Carcaftonne. 

CANNESSIERES  &  Ofimont  ,  en  Picardie. 
Voyt\  Cannecieres. 
CANNET  (te) ,  en  Périgord  .diocefe  fit  éleéW 
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de  Périgueux,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  71.  feux.  Cette  paroiflé  cft  à  8. 1.  S. 
O.  de  Périgueux. 

CANNY,  en  Picardie,  diocefe  de  Noyon ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Amiens  ,  élection 
de  Montdidicr.  On  y  compte  71.  feux.  Cette  pa- 
roiflé cft  à  ].  1.  E.  S.  E.  de  Montdidicr. 

CANNY  ,  dans  le  Eeauvoifis ,  au  gouvernement 
général  de  l'Iflc-dc-France  ,  diocefe  <fc  élcéiion  de 
Beauvais  ,  parlement  oc  intendance  de  Paris.  On  y 
compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rivicre  deTerrein.à  $.  1.  &  demie  N.O.  de  Beauvais. 

CANOBIERES  Saint-Jean  ,  en  Rouerguc ,  dio- 
ccfe  &  élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe, 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  4.  feux 
2.  be Hugues  &  demie  de  feu. 

CANOCHÉS  ,  en  Rouffillon  .diocefe  de  Perpi- 
gnan ,  confeil  fupéricur ,  intendance ,  viguerie  & 
recette  de  Rouffillon.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
paroifle  cft  à  1. 1.  &  demie  S.  O.  de  Perpignan. 

CANON ,  en  Normandie,  diocefe  de  Scex ,  par- 
lement de  Rouen,  intendance  d'Alençon,  élection 
de  Falaife,  fergenterie  de  Jumel.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  N.  O.  de  Falaife. 

CANOVILLE ,  en  Normandie ,  diocefe  oc  élec- 
tion d'Evreux  ,  parlement  6c  intendance  de  Rouen, 
fergenterie  de  la  Bonneville.  On  y  compte  t.  feux 
privilégiés  &  38.  feux  taillablcs.  Cette  paroifle  eft  à 
j.l.N.N.  O.  d'Evreux. 

CANOURGUE  (la), ville, dans  le  Gevaudan.cn 
Languedoc ,  diocefe  &  recette  de  Mende ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  340.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  dans  les  montagne» ,  fur  un 
xuiffeau,  à  2. 1.  &  deux  tiers  S.  de  Marvejols  ,  4. 0. 
de  Mende  ,  &  29.  N.  E.  de  Touloufe.  Il  fe  fait  à 
la  Canourgue  un  aflez  bon  commerce  en  beftiaux 
&  en  étoffes  de  laine.  11  y  a  dans  cette  ville  un 
prieuré  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  St.  Benoît  ÔC  de 
la  dépendance  de  l'abbaye  de  Saint-Victor  de  Mar- 
fcille.  On  nous  aflure  que  le  corps  de  St.  Fredoal 
ou  Fredou ,  Evêque  de  Mende  oc  Martyr ,  répofe 
dans  l'églifc  de  ce  prieure. 

CAN TAGRET ,  en  Rouerguc  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Rhodes ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  1.  feu  94.  bel- 
lugues  ôc  un  quart  de  bclluguc  de  feu. 

CANTA1N ,  dans  le  Cambrcfis ,  diocefe ,  fubdé- 
légation  &  recette  de  Cambray  ,  parlement  de 
Douay ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  65.  feux. 
Cette  paroifle  cft  à  une  petite  lieue  S.  0.  de 
Cambray. 

CANTAL  (le) ,  fameufe  montagne  d'Auvergne. 
Voyc\ le  tom.  1 .  pag.  398.  Et  ajoutez  à  cet  article, 
que  fur  le  Cantal  on  trouve  toutes  fortes  de  plantes 
tris-curieufes  oc  très-utiles.  C'eft  au  pied  de  cette 
montagne  6c  dans  le  bois  de  Liouran ,  que  la  rivière 
d'Akiignon  prend  fa  fource. 

CANTARES ,  au  comté  de  Bigorre  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  Tarbes  ,  parlement  de  Touloufe , 
intendance  d'Aufch  ,  recette  du  comte  de  Bigorre. 
On  y  compte  60.  feux. 

C  ANTE ,  au  pays  de  Foix ,  diocefe  de  Pamiers , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Roulfillon , 
recette  du  comté  de  Foix.  On  y  compte  7.  feux  de 
compoids  Ôc  48.  feux  allumans.  Cette  paroifle  eft 
jituée  à  une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  l'Arrie- 
ge  ,  à  3. 1.  N.  N.  O.  de  Pamiers. 

CANTELEU  ,  bourg,  en  Normandie,  diocefe, 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  297.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  la  ban- 
lieue de  Rouen  ,  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à 
trois  quarts  de  lieue  O.  de  Rouen. 

CANTELEU,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
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ment  &  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Arqués  , 
fergenterie  de  Brachy.  On  n'y  compte  point  de 
feux  privilégiés ,  mais  feulement  18.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  quart  O.  S.  O.  d'Arqués. 

CANTELEU  le  Bocage ,  en  Normandie,  diocefe 
parlement ,  intendance  6:  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  &  1 8.  feux  taillables.  Cette 
paroifle  eft  à  3.  1.  E.  S.  E.  de  Rouen. 

CANTELEUX,  en  Picardie  ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  & 
doyenné  de  Dourlens.  On  n'y  compte  qu'un  feul 
feu. 

CANTELEUX  ,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras  , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  &  recette  de  Saint- 
Pol.  On  y  compte  6.  feux  &  29.  perfonnes. 

CANTELOU  ou  Saint-Pierre  de  Cantelou  ,  en 
Normandie  ,  diocefe  de  Coûtances  ,  parlement  de 
Rouen  ,  intendance  de  Cacn ,  élection  de  Valogne, 
fergenterie  du  Val-de-Saire.  On  y  compte  79.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  &  tiers  N.  N.  E.  de  Va- 
logne. 

C ANTENAC ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne, 
diocefe,  parlement,  intendance  &  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Blanquefort.  On  y  compte 
16$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  demi- 
licue  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne ,  6c  à  3. 1.  & 
demie  N.  N.  0.  de  Bordeaux. 

CANTENAY  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe  & 
élc&ion  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  1 1 5.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  au  confluent  de  plufieurs  rivières ,  à  une 
petite  lieue  N.  d'Angers. 

CANTEP1E  Saint-Hilaire  de  l'ifle ,  en  Picardie, 
diocefe ,  intendance  &  élection  d'Amiens ,  parle- 
ment de  Paris ,  doyenné  de  Gamaches.  On  y  compte 
88.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Brefle,  à  cinq  quarts  de  lieue  0.  N.  O.  de  Gamaches. 

C  A  N  T  E  S  ù  Pailloles ,  dans  l'Agenois ,  en 
Guyenne,  diocefe,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux ,  élection  d'Agen ,  jurifdiftion  de  Caflè- 
neuil.  On  y  compte  3  2.  feux. 

CANTHELON.en  Normandie ,  diocefe  de 
Baycux  ,  parlement  de  Rouen,  intendance  de  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  d'Argcnces.  On  y  com- 
pte 20.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  une  demi-lieue  E. 
d'Argences ,  &  à  3. 1.  de  deux  tiers  E.  de  Caen. 

C  ANTIERS ,  en  Normandie ,  diocefe,  parlement 
&  intendance  de  Rouen ,  élection  de  G i fors.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  &  65.  feux  taillablcs. 
Cette  paroifle  cft  à  2. 1.  oc  demie  O.  S.  O.  de  Gifors. 

CANT1GNY,  en  Picardie,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Mont- 
didier.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
une  lieue  O.  N.  O.  de  Montdidier. 

CANTIMPRÉ  ,  abbaye  d'hommes ,  de  Pordr» 
de  St.  Auguftin  ,  au  diocefe  de  Cambray  &  fituée 
dans  un  des  fauxbourgs  de  cette  ville.  Voyc\  Cam- 
bray. 

CANTIN ,  dans  la  Flandrc-Françoife ,  diocefe 
d'Arras ,  parlement  ,  fubdélégation  &  recette  de 
Douay  ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  44.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Douay. 

CANTOBRE  ou  Cantabre.en  Roucrgue, diocefe 
de  Vabres ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  7. 
feux  &  16.  beliugues  de  feu.  Cette  paroiflé  eft  à  3. 
1.  &  tiers  E.  S.  E.  de  Milhaud. 

CANTOIS  ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne  , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de 
Bordeaux ,  jurifdiction  du  comte  de  Benauges.  On 
y  compte  108.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  E.  S. 
E.  de  Bordeaux. 

CANTON  de  Beulotte  (le) ,  en  Franche-Comté, 
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diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  de  Vefoul ,  prévôté  de  Faucogney.  On  y 
compte  1 1.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une 
lieue  fie  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Faucogney,  fie  8. 
&  demie  N.  E.  de  Vefoul. 

CANTON  de  Montreuil ,  enclave  de  Brigaeil 
(le)  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Limages ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection  de 
Coafolans.  On  y  compte  jo.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  3. 1.  &  deux  tiers  S.  E.  de  Confolans. 

CANTON  de  St.  Pierre  &  de  St.  Junien ,  en 
Poitou ,  diocefe  de  Limoges ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Poitiers  ,  élection  de  Confolans. 
On  y  compte  jo.  feux. 

CANTOR ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Dax  ,  parle- 
ment de  Pau ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchauflee 
de  Sauveterre.  On  n'y  compte  que  6.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  demi-lieue  E.  N.  E.  de 
Navarreins. 

CANVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Rouen,  élection  d'Arqués, 
diftrift  conrfu  fous  le  nom  d'Accroiffement.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  fie  147.  feux  taillables. 
Celte  paroiflè  eft  fituee  dans  une  contrée  fertile 
en  grains  &  en  pâturages. 

CANVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Coûtanccs  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  de  la  Halle.  On  y 
compte  80.  feux. 

CANVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Coû- 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Carentan  ,  fergenterie  de  Beaumonr. 
On  y  compte  83.  feux.  Cette  paroifte  eft  ficuée  à 
une  lieue  de  l'Océan,  fie  à  5. 1. 0.  N.  O.  de  Carentan. 

CANVILLE  Notre-Dame  ù  Canville  St.  Mar- 
tin ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Rouen  ,  élection  de  Caudebec.  On  y 
compte  6.  feux  privilégiés  fie  1 80.  feux  taillables. 

CANUT ,  en  Bcarn ,  diocefe  de  Dax  ,  parle- 
ment de  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  fénéchauflee 
de  Sauveterre.  On  y  compte  c.  feux  fie  demi.  Cette 
communauté  eft  à  trois  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de 
Sauveterre. 

C  A  N  Y ,  en  Picardie  ,  diocefe  fie  intendance 
d'Amiens,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Pe- 
ronne.  On  n'y  compte  point  de  feux. 

CANY  ,  en  Picardie  ,  éleftion  de  Montdidier. 
Voy*\  Canny. 

CANY  ,  bourg ,  paroiflè  &  fergenterie  ,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe  ,  parlement  fie  intendance  de 
Rouen  ,  élection  de  Caudebec.  On  y  compte  <• 
feux  privilégiés  fie  13  t.  feux  taillables.  Ce  bourg  eft 
firué  fur  la  petite  rivière  de  Durdan  ,  à  une  lieue  fit 
demie  de  l'Océan  ,  2.  S.  O.  de  St.  Vallery  ,  6.  N. 
N.  O.  de  Caudebec ,  fie  10.  6c  demie  N.  O.  de 
Rouen.  Il  y  a  à  Cany  une  juftice  Royale  ,  de  la- 
quelle relèvent  dix-fept  paroiflès.  11  fe  tient  en  ce 
fcourg  un  marché  tous  les  lundis ,  fie  deux  foires 
par  an.  La  feigneurie  de  Cany  eft  une  terre  confi- 
dcrable  avec  le  titre  de  marquifat.  La  montagne 
de  ce  nom  a  mille  quatre  cents  quarante  toiles 
de  hauteur  au-deflus  du  niveau  de  la  mer. 

CAO 

CAORCHES ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Li- 
aieux,  parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alen- 
con  ,  élection  de  Bcrnay ,  diftriâ  des  paroiflès- 
mixtes.  On  y  compte  64.  feux. 

CAOURS  lez  Près ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  in- 
tendance d'Amiens ,  parlement  de  Paris,  élection 
d'Abbeville  ,  diftrict  de  Ponthieu.  On  y  compte 
30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  uue  contrée 
fertile  «n  grains  ,  en  bois ,  en  pâturages ,  en  lins 
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fie  en  chanvres ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  d'Ab- 
beville. 

CAP 

CAP  de  Bufch  ,  en  Gafcogne.  Vayt\  Bufch. 

CAPAS ,  au  pays  de  Born  ,  dans  le  Bourdclois , 
en  Guyenne  ,  diocefe    parlement ,  intendance  fie  « 
élection  de  Bordeaux ,  jurifdiction  de  Saint-Pol-cn- 
Born.  On  y  compte  $  1.  feux. 

CAPBRETON,  bourg,  au  pays  de  Marennes  , 
en  Gafcogne ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  des  Landes. 
On  y  compte  $34.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
une  contrée  fablonneufc ,  ftérile  fie  extrêmement 
maigre ,  qui  ne  produit  prcfquc  pas  de  bled ,  (mais 
où  l'on  recueille  du  vin  excellent ,  dont  la  qualité 
approche  fort  de  celle  du  vin  de  Champagne), 
fur  le  bord  de  l'Océan ,  à  3.  L  N.  de  Bayonne ,  fie 
$.S.  O.  de  Dax.  Long.  16.  10.  $$.  lat.  43.  38.  16. 

Le  bourg  dont  il  eft  queftion ,  autrefois  l'un  des 
plus  beaux  du  royaume  ,  eft  aujourd'hui  un  des 
plus  pauvres  fit  des  plus  déferts.  Il  eft  très-ancien , 
s'il  eft  permis  de  tirer  des  conjectures  de  quelques 
fragmens  qui  fc  trouvent  écrits  en  latin  dans  les 
archives  de  la  communauté  de  ce  bourg  ,  oh  il  eft 
appelle  Caput  Bruti.  C'eft  de-là  que  les  anciens 
ont  inféré  que  ce  bourg  avoit  été  fondé  par  Brutus, 
neveu  de  Caton ,  lequel  ayant  abandonné  le  parti 
de  Pompée ,  après  la  bataille  de  Pharfale  ,  pour 
fuivre  celui  de  Céfar ,  fut  envoyé  dans  ce  pays ,  qui 
étoit  alors  connu  fous  le  nom  de  Novempopulanie 
ou  troifieme  Aquitaine.  On  prétend  qu'il  y  jetta 
les  premiers  fondements  de  Capbreton  ,  fie  qu'il 
l'appella  de  fon  nom  Caput  Bruti.  Ce  qui  prouve 
d'une  manière  moins  équivoque  quelle  eft  l'ancien- 
neté de  ce  bourg ,  ce  font  les  anciens  monuments 
qui  fubfîftent  encore.  On  y  voit ,  entr'autres ,  à 
une  portée  de  canon  du  bourg ,  une  vieille  cha- 
pelle ,  connue  fous  le  nom  de  Bouret  ,  laquelle 
étoit  autrefois  un  monaftere  de  l'ordre  des  Tem- 
pliers ,  fie  qui  depuis  fut  donnée  aux  Chevaliers  de 
l'ordre  de  Saint- Jean  de  Jérufalem.  Cette  chapelle 
tombe  en  ruine ,  fie  il  n'y  a  plus  aucuns  revenus 
qui  foient  affectés  à  foo  entretien. 

Edouard  I. ,  Roi  d'Angleterre  fit  Duc  de  Guyen- 
ne ,  donna  aux  habitants  de  Capbreton ,  pluficurs 
beaux  privilèges ,  pareils  à  ceux  de  la  ville  de  Bayon- 
ne :  ces  privilèges  font  écrits  en  latin ,  fit  datés 
du  4.  Octobre  1 30  t.  Le  Roi  Louis  XI.  s'étant ren- 
du à  Bayonne  ,  pour  s'aboucher  avec  Henri ,  Roi 
de  Cattille ,  confirma  les  privilèges  dont  nous  ve- 
nons de  parler,  fie  outre  cela  il  les  augmenta  con- 
sidérablement ,  comme  il  paraît  par  une  charte  de 
l'an  1461.,  par  laquelle  ce  Prince  permet  aux  ha- 
bitants de  Capbreton  de  négocier  dans  toute  l'é- 
tendue de  fon  royaume  ,  fans  exception  de  lieu  fie 
fans  payer  aucune  forte  de  droits.  Les  lettres-pa- 
tentes où  font  portés  ces  privilèges ,  font  mention 
que  c'eft  en  confidération  de  la  grande  tidélité  fit 
obéifîànce  dont  les  habitants  de  ce  bourg  ont  donné 
dans  tous  les  temps  des  preuvesbien  confiât écs,  que  ce 
Prince  a  bien  voulu  les  traiter  fi  favorablement.  En  ef- 
fet, onpcutaflùrcr  que  fous  le  règne  de  ce  Monarque, 
les  habitants  de  Capbreton  n'épargnèrent  rien  foit 
pour  découvrir  les  embûches  qu'on  leur  Jendoit , 
foit  pour  repouflèr  les  efforts  des  ennemis  de  l'état. 

Ces  privilèges  furent  ratifiés  fie  augmentés  l'an 
t  $70.  par  Charles  IX. ,  lequel  créa  quatre  Jurats  au 
bourg  de  Capbreton ,  avec  pouvoir  d'exercer  la  po- 
lice fie  d'afiiucr  le  Bailli,  Juge  fubalternc ,  dans 
la  diilribution  de  la  juftice  civile  fie  criminelle.  Ce 
fut  vers  ce  temps-là  que  ce  bourg  commença  à  per- 
dre de  fon  lultre.  En  1 568.  ceux  de  la  religion  pré- 
tendue réformée^  s'emparèrent  de  dis  navires  de 
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Capbreton ,  qui  revenoient  de  la  pêche  de  la  morue 
feche,  dont  ils  étoient  tous  chargés.  Cependant, 
cette  perte  ,  quoique  fort  conGdérable  pour  un  lieu 
tel  que  celui  de  Capbreton ,  n'empêcha  pas  les  ha- 
bitants de  ce  bourg  d'envoyer  à  leurs  propres  frais 
fie  dépens ,  fous  les  ordres  de  M.  de  Montluc  (alors 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  fie  de  la  pro- 
vince de  Guyenne  ,  fie  depuis  Maréchal  de  France} 
fîx  chaloupes  armées  &  équipées  de  cent  cinquante 
matelots ,  pour  garder  la  rivière  de  Bordeaux  ou  de 
Garonne ,  dans  un  temps  où  l'on  avoit  lieu  de  crain- 
dre une  defcente  de  la  part  des  Religionnaires,  avec 
qui  tous  les  Catholiques  de  France  étoient  en  guer- 
re. Ces  fix  chaloupes  firent  très-bien  leur  devoir  ; 
on  fe  battit  de  part  fie  d'autre  ;  &  il  y  eut  une  tren- 
taine d'hommes  qui  furent  tués  du  nombre  des 
cent  cinquante  qui  compofoient  les  équipages  des 
chaloupes  en  queftion.  Dans  la  même  année  ,  les 
habitants  de  Capbreton  envoyèrent  auffi  à  leurs  pro- 
pres frais ,  vingt-cinq  hommes  pour  aider  à  garder 
la  ville  de  Rayonne  j  fie  outre  cela  ils  armèrent  deux 
vaùTeaux  ,  alors  appelles  gallions  ,  pour  tenir  en 
fûreté  la  rivière  d'Adour,  en  s'oppofant  aux  Hugue- 
nots du  pays  de  Béarn  ,  qui  avoient  médité  quelque 
entreprise  contre  les  côtes  de  Guyenne  fie  de  Gaf- 
cogne. 

Les  démarches  dont  nous  venons  de  rendre  com- 
pte ,  fie  qui  coûtèrent  beaucoup  aux  habitants  de 
Capbreton  dans  les  années  i  $68.  fie  1 569. ,  ne  pu- 
rent qu'être  très-agréables  au  Roi.  Auffi ,  Henri 
IV. ,  à  fon  avènement  à  la  Couronne ,  ne  fit  nulle 
difficulté  de  confirmer  tous  les  privilèges  dont  ce 
bourg  étoit  en  portêffion  ;  fie  outre  cela  ,  il  lui  don- 
na en  diverfes  oeeaiions  des  marques  particulières 
de  fon  afieftion  &  de  fa  bienveillance  :  en  voici  une 
preuve ,  tirée  d'une  lettre  que  ce  grand  fie  bon  Roi 
voulut  bien  écrire  aux  Jurats  de  Capbreton. 

>•  MESSIEURS  ,  le  Capitaine  Dulac  ,  préfent 
«porteur,  s'en  allant  pardevers  vous,  j'ai  bien 
»  voulu  faire  la  préfente  pour  vous  aflOrer  de  plus 

•  en  plus  de  mon  amitié  fie  bonne  volonté  en  votre 
»  endroit  ;  ainfi  que  je  lui  ai  ordonné  de  vous  témni- 
»  gner  de  ma  part  ;  aufli  s'il  furvenoit  quelque  chofe, 
x>  qui  méritât  que  j'en  fuite  averti  ,  fie  en  quoi  vous 
»  penficzquejc  vous  puiffè  faire  duplaifir,  croyez 

*  que  ce  fera  de  bon  cœur  ;  fit  ne  faudra  que  bail- 
»  1er  vos  lettres  audit  Dulac  ,  qui  me  les  fera  tenir 
v  fûrement  ;  l'ayant  envoyé  en  vos  quartiers  pour 
»  veiller  &  avoir  i'ceil  à  la  confervation  de  mon  port 
»  d'Albret ,  fie  ce  qui  en  dépend  ;  à  quoi  je  vous 
»  prie  tenir  la  main ,  fie  faire  enforte  que  toutes  cho- 
»  fes  aient  la  fin  que  je  defire  ;  ce  que  me  promet- 
»  tant  de  vous ,  je  ne  vous  en  dirai  davantage  pour 
»  prier  Dieu  ,  Vous  avoir ,  Meflieurs ,  en  fa  fainte 
»  fit  digne  garde.  De  Pifle-en-Jourdain  ,  ce  4.  Juin 
>  1  $84.  votre  bon  ami  Henri. 

Louis  de  Voix  ,  ce  fameux  Ingénieur  qui  bîtit  la 
tour  de  Cordouan  à  l'embouchure  de  la  Garonne 
fe  trouvant  à  Bayonne  ,  à  fon  retour  de  Madrid 
où  il  venoit  de  faire  exécuter  le  plan  du  château 
de  l'Efcurial ,  entreprit  de  faire  une  digue  au  moyen 
de  laquelle  le  port  de  Bayonne  devînt  praticable  pour 
toute  forte  de  bâtiments.  Pour  cet  effet ,  il  força 
la  rivière  d'Adour  à  fe  faire  «ne  ouverture  &  à  fe 
jetterdans  la  mer,  à  un  quart  de  lieue  de  ladite 
ville.  Auparavant,  cette  rivière ,  groffie  des  eaux 
du  Gave  &  de  la  Nive ,  qui  descendent  des  Pyré- 
nées ,  pafloit  devant  le  Capbreton  ,  fie  y  formuit 
on  beau  fleuve  qui  s'allott  jetter  dans  la  mer  au 
vieux  Boucaut ,  à  1.  1.  ck  demie  N.  de  ce  boun». 
Alors  le  commerce  de  Capbreton  étoit  d'autant  Mus 
conlidérable ,  que  les  gros  navires  ne  trouvant  pis 
aflez  d'eau  pour  monter  jufqu'a  Bayonne  ,  é:o:L-;-.t 
•fcligés  de  s'y  altérer  fit  d'y  décharger  leurs  mar- 
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chandifes.  Mais  aujourd'hui  il  n'y  a  plus  à  Capbre- 
ton ni  port  ni  commerce ,  qui  foient  du  moins  de 
quelque  confideration. 

Quoique  le  bourg  dont  il  s'agit ,  eût  perdu  ,  depuis 
PétablifTêment du  port  de  Bayonne,  en  t<7o. ,  lo 
principal  fie  prefque  l'unique  moyen  de  fubfiîtcr  qu'il 
avoit  eu  jufqu'alors  ,  fes  habitants  n'en  furent  pas 
moins  attentifs  à  fe  ménager  la  confirmation  des  di- 
vers privilèges  qui  leur  avoient  été  accordés  ancien- 
nement ;  de  nul  de  nos  Rots ,  depuis  Charles  IX.  , 
ne  s'eft  rcfufé  à  les  traiter  avec  la  même  bonté  par 
rapport  à  cet  objet.  Auffi  les  habitants  de  Capbre- 
ton s'empreflerent-t'ils  toujours  à  confia  ter  leur  at- 
tachement à  la  Couronne  en  toutes  occafions.  Au 
fiege  de  la  Rochelle  fit  à  celui  de  Fontarabie ,  ils 
donnèrent  des  marques  brillantes  de  leur  courage. 
Au  dernier  de  ces  fieges,  au  mois  de  Septembre 
1638.,  les  licurs  Libtt  fit  Campjit ,  tous  deux  ha- 
bitants du  Capbreton ,  fie  commandant  chacun  un 
brigantin  de  ce  bourg,  fe  comportèrent  avec  tant 
d'habileté  fit  de  valeur,  que  c'eftà  eux  principale* 
ment  que  l'on  dut  la  confervation  du  Prince  de  Cou- 
dé ,  qui  fut  obligé  de  lever  le  fiege  de  Fontarabie 
avec  la  plus  grande  précipitation.  En  1690. ,  1691. 
fit  1691.  le  bourg  du  Capbreton  fournit  encore  un 
bon  nombre  de  très-braves  gens  pour  les  armées  na- 
vales du  Roi  ;  fit  depuis  ce  temps.il  ne  s'eû  parte1  aucu- 
ne occafion  où  les  habitants  de  ce  bourg  ne  fe  (oient 
également  diftingués  par  leur  zele  pour  la  patrie. 

Le  cours  de  la  rivière  d'Adour  ayant  été  détour- 
né ,  comme  nous  l'avons  dit ,  le  Boucaut  de  Cap- 
breton fe  ferma  infenfiblement  ;  fie  aujourd'hui  à 
peine  y  refte-t'il  un  petit  partage  pour  l'écoulement 
d'une  partie  des  eaux  dout  elï  formé  le  lac ,  qui 
eft  fitué  tout  proche  de  ce  bourg.  Cela  eft  caufe 
qu'un  bon  nombre  de  maifons  de  Capbreton  ont 
été  rendues  inhabitables ,  les  unes  ayant  été  inon- 
dées ,  fie  les  autres  remplies  de  fable.  On  craint 
avec  raifon  que  ,  dans  la  fuite  ,  fi  l'on  ne  donne 
une  iflùe  aux  eaux  du  lac ,  ce  bourg  ne  foit  ou  en* 
tiérement  fubmergé  ou  enterré  dans  les  fables.  Une 
pareille  fituation  ne  paroirt'ant  rien  moins  que  gra- 
cieufe  aux  habitants  de  Capbreton  ,  ceux  qui  fe  font 
trouves  le  plus  à  leur  aife  fe  font  retirés ,  les  uns 
dans  les  campagnes  voifînes  fie  les  autres  à  Bayonne. 

Cependant  ,  on  prétend  à  Capbreton  que  fi  ja- 
mais il  prenoit  envie  au  Roi  de  fe  prévaloir  d'un 
avantage  que  lui  offre  la  nature,  il  ferait  polfible  de 
faire  un  des  meilleurs  ports  de  France  au  lieu  ap- 
pellé  le  Gouf ,  qui  eft  tout  proche  de  ce  bourg. 
C'eft  un  endroit  profond ,  fit  où  la  mer  eft  toujours 
pacifique ,  lors  même  des  plus  grandes  tempêtes. 
Ce  port,  ajoute-t'on  ,  pourrait  être  porté  à  fa  per- 
fection fans  que  l'on  fût  obligé  à  une  dépenfe  ex- 
traordinaire ;  fit  il  ferait  d'ailleurs  d'un  très-grand  fe- 
cours  pour  le  commerce  de  Bayonne ,  où  la  barre 
eft  impraticable  dès  qu'il  y  furvient  le  moindre  mau- 
vais temps  ;  ce  qui  met  les  navires  dans  la  néec-ffité 
d'aller  relâcher  au  partage  ou  en  quelqu'autre  port 
d'Efpagne.  Rcfte  à  Ravoir  G  à  Bayonne  on  penfe 
comme  à  Capbreton. 

En  1532.,  fous  le  règne  de  François  I.,  Mat- 
thieu de  Lalanne  ,  Chanoine  de  Dax  fit  Prieur  de 
Capbreton  ,  fonda  dans  Péglife  paroiffiale  de  St. 
Nicolasdc  cebourg.fix  prébendes  àla  chargequeceux 
qui  en  feraient  pourvus ,  chanteraient  tous  les  jours 
l'office  complet  de  la  Vierge.  Les  fonds  que  ce  pieux 
fondateur  deiiina  pour  remplir  cet  objet ,  furent 
dans  la  fuite  augmentés  des  libéralités  de  certains 
habitants  ;  fie  il  fut  en  même  temps  confirmé  ce  qui 
avoit  été  établi  lors  de  l'inftitution  de  ces  prében- 
des ,  fçavoir  ,  qu'elles  feraient  toujours  afFvftccs  à 
fix  Prêtres ,  fie  qu'en  tout  temps  ceux  de  Capbreton 
feraient  préfères  à  tous  autres. 
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(Ce  mémoire  eft  extrait  t>  tire'  Jet  archives  du 
bourg  de  Capbreton  ,  avec  atteftation  des  Jurats\ 

CAPDEJOUX  ou  Saint-Paul  de  Capdejoux,  en 
Languedoc,  diocefe  de  recette  de  Lavaur,  gé- 
nérauteck  parlement  de  Touloufe,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rivière  d'Agout ,  à  1. 1.  £.  S.  £.  de 
Lavaur. 

CAPEL  fie),  en  Picardie,  diocefe,  intendance 
&  élection d'Amiens,  parlement  de  Paris,  doyen- 
né de  Poix.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  4. 1.  &  trois  quarts  S.  O.  d'Amiens. 

CAPELLE ,  Capella  ,  autrefois  dite  la  Chapelle- 
Dieu  ,  Capella  Dei  ,  dans  le  diocefe  de  Terouen- 
ne  ,  mais  aujourd'hui  dans  celuide  Boulogne ,  & 
à  î.l.  de  la  ville  de  ce  nom  ;  dans  le  Boulonnois, 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens.  C'cfl  le 
nom  d'une  ancienne  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre 
de  Saint-Auguftin ,  dont  il  ne  relie  plus  ni  bâti- 
timentsniéglife  :  c'eft  feulement  un  titre  qui  vaut 
J.  ou  400.  liv.  de  rente  à  celui  qui  en  eft  pourvu. 

CAPLLLE  ,  dans  la  Flandre-Françoifc  ,  dio- 
cefe de  Tournay  ,  parlement  de  Douay  ,  intendan- 
ce,  fubdélégation  &  recette  de  Lille.  On  y  compte 
80.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  3.  1.  S.  S.  E.  de  Lille. 

CAPELLE  (  la  )  ,  Santlx  Mari*  de  Capcllâ 
Ahbaiia  .abbaye  d'homme*,  de  l'ordre  de  Prémon- 
tré ,  au  pays  de  Rivière- Verdun ,  en  Gafcogne , 
diocefe  oc  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
d'Aufch ,  élection  de  Rivière-Verdun  ;  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  Garonne,  à  3. 1.  N.  O.de  Tou- 
loufe. Cette  abbaye  eft  en  commende  ,  &  elle  vaut 
au  moins  35,00.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome 
ne  foit  que  de  300.  florins. 

CAPELLE  (la) ,  petite  ville,  en  Picardie, 
diocefe  de  Laon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Soiflbns,  élection  de  Guife.  On  y  compte  i<<. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile 
en  bled  &  autres  grains ,  à  4. 1.  &  trois  quarts  E.  N.  E. 
de  Guife ,  1.  &*  deux  tiers  N.  de  Vcrvins ,  &  8.  & 
tiers  N.  N.E.  de  Laon.  La  Capelle  étoit  autrefois 
une  place  confidérable,  de  une  des  clefs  de  la  pro- 
vince de  Picardie.  Les  Efpagnols  la  prirent  en 
1636.,  de  le  Cardinal  de  la  Valette  la  reprit  l'année 
fuivante.  Les  fortifications  en  ont  été  rafées  ;  &  ce 
n'eft  plus  aujourd'hui  à  proprement  parler ,  qu'un 
fimple  bourg. 

CAPELLE  (  la  ) ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de 
recette  d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier,  intendance  Languedoc.  On 
y  compte  3 }.  feux. 

CAPELLE  (  la  ) ,  en  Artois ,  diocefe  d'Amiens , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille ,  ronfetl- 
provincial  d'Artois ,  bailliage  &  recette  de  HefJin. 
On  y  compte  51.  feux  Se  j  5 1.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  petite  lieue  S.  S.  O.  de  Hefdin. 

CAPELLE  d'Aujac  (  la  )  ,  en  Quercy  ,  diocefe 
de  Cabors  ,  parlement  de  Touloufe,  intendance  de 
Montauban  ,  élection  de  Figeac.  On  y  compte  3. 
feux  &  81.  bellugues  &  demie  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  à  10.  1.  N.  O.  de  Figeac ,  &  à  1.  1.  N.  E.  de 
Souillac, 

CAPELLE  Baniac ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  Ca- 
hors ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban  ,  élection  de  Figeac.  On  y  compte  it.  feux 
&  4  j.  bellugues  de  feu.  Cette  parouTe  eit  à  3 .  I. 
H.  E.  de  Figeac. 

CAPELLE  Bleis(la),  en  Rouergue  ,  dio- 
cefe de  Rhodes ,  parlement  de  Touloufe ,  inten- 
dance de  Montauban ,  élection  de  Villefranche.  On 
ycompte  6.  feux  5c  71.  bellugues  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  à  t.  1.  &  demie  S.  E.  de  Villefranche. 

CAPELLE  Brouck ,  dans  la  Flandre-Maritime , 
Tome  U. 
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diocefe  de  Saînt-Omer ,  parlement  de  Douay ,  in* 
tendance  de  Lille ,  fubdélégation  de  recette  de  Bout- 
bourg.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
une  bonne  lieue  S.  E.  de  Bourbourg. 

CAPELLE  Cabannac  (la),  en  Quercy  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe , 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  4.  feux  ôt 
67.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  aflèz  fertile ,  à  6. 1.  O.  de  Cahors. 

CAPELLE  Cheniez(  la  ) ,  en  Rouergue,  dio- 
cefe ôc  élection  de  Rhodes ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Montauban.  On  n'y  compto 
point  de  feux  ,  mais  feulement  60.  bellugues  de  un 
quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  J. 
I.  tfc  demie  E.  N.  E.  de  Rhodes. 

CAPELLE  Envezic(la),  en  Auvergne,  dio- 
cefe de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Kiom  ,  élection  d'Auriilac.  On  y  compte 
47.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  de  demie  S.  O. 
d'Auriilac. 

CAPELLE  Fajolles(la),  enQuercy,  diocefe  & 
élection  de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe, inten- 
dance de  Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux , 
mais  feulement  J.  bellugues  de  feu. 

CAPELLE  Farcelle  (  la  ),  en  Rouergue,  dio- 
cefe de  Vabres ,  parlement  de  Touloufe,  intendance 
de  Montauban  ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte 
4.  feux  95.  bellugues  &  trois  quarts  de  bellugue  de 
feu.  Cette  paroilfe  eft  fituée  dans  une  contrée  fort 
monragneufe  ,  mais  allez  fertile. 

CAPELLE  del  Fraiflc  (  la  )  ,  en  Auvergne  , 
diocefe  de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom ,  élection  d'Auriilac.  On  y  compte 
168.  feux.  Cette  paroifle  eft  lïtuée  dans  une  contrée 
aflëz  fertile,  à  4. 1.  O.  S.  U. d'Auriilac. 

CAPELLE  Lievron  (  la  )  ,  en  Quercy  ,  dio- 
cefe ,  intendance  de  élection  de  Montauban ,  par- 
lement de  Touloufe.  On  ycompte  8. feux  de  $3. bel» 
lugues  &  demie  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  un  ruifleau  qui  va  fe  perdre  dans  l'Aveyrou  ,  à 
9. 1.  N.  E.  de  Montauban. 

CAPELLE  Marival  ou  Morival  (  la  ),  en  Quercy 
diocefe  de  Cahors  ,  parlement  de  Touloufe,  inten- 
dance de  Montauban,  élection  de  Figeac.  On  y 
compte  to.  feux  73.  bellugues  &  trois  quarts  de 
bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  &  quart 
N.  N. O.de  Figeac. 

CAPELLE  Montlauriol  (  la  ),  en  Languedoc  , 
diocefe  de  recette  d'Alby  ,  parlement  de  généralité 
de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  Un  y 
compte  t  is  -  feu*.  Cette  paroifle  eft  lituée  dans  une 
contrée  aUez  fertile  ,  à  j.  1.  de  demie  N.  E.  d'Alby. 

CAPELLE  Segalats  (  la  )  ,  en  Languedoc ,  dio- 
cefe de  recette  d'Alby  ,  parlement  de  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  Un  y  compte 
i$.feux. 

CAPELLE  de  Saint-Paul  d'Efpres  (  la  ),  en 
Quercy  ,  diocefe ,  intendance  de  élection  de  Mon- 
tauban, parlement  de  Touloufe.  On  y  compte  4, 
feux 4*.  bellugues  tk  demie  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  à  7.  I.  O.  N.  O.  de  Montauban. 

CAPELLE  Valaguier  (  la  )  ,  en  Rouergue  . 
diocefe  de  Rhodes,  parlement  de  Touloufe,  inten- 
dance de  Montauban,  élection  de  Villefranche.  On 
y  compte  4.  feux  }8.  bellugues  ôt  trois  quarts  debel- 
lugue  de  feu.  Cette  paroille  eft  à  3. 1.  de  demie  N.  O. 
de  Villefranche. 

CAPELLE  del  Vern  (  la  )  ,  en  Rouergue  ,  dio- 
cefe de  Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban ,  élection  de  Villefranche.  On 
y  compte  ».  feux  &  99.  bellugues  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  fitucc  dans  une  contrée  aflez  fertile ,  prin- 
cipalement en  pâturages. 

CAPELLE  Viercaut  (la)  ,  en  Auvergne  , dio- 
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cefe  de  St.  Flour ,  parlement  de  Paris  , 
de  fiiotn  ,  élection  d'Aurillac.  On  y  compte  1 10. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
montagneufe ,  à  }.  I.  &  demie  O.  d'Aurillac. 

CAPELLE  Saint-Pierre  (la),  dans  la  princi- 
pauté de  Dombcs  ,  diocefe  de  Lyon,  confcil  fouve- 
rain  de  Dombes ,  châtellenie  de  Lent.  On  y  compte 
1 6.  feux. 

CAPELLES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Li- 
zicux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'AIen- 
çon ,  élection  de  Bernay,  fergenterie  de  Chambrais. 
On  y  compte  1 97.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  1.  L  0. 
S.  O.  de  Bernay. 

CAPELLETTE  (la)  ,  dans  PAgenois  ,  en 
Guyenne,  diocefe  ,  élcftion  &  jurifdiétion  d'Agcn , 
parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  com- 
pte co.  feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  à  quelque 
diftancc  d'Agen,  dans  une  contrée  fertile  en  grains, 
en  pâturages  ,  en  vins  &  en  fruits. 

CAPESTAN  ,  Caj>utStagni  ,  ville ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  &  recette  de  Narbonnc ,  parlement 
de  Touloufc ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendan- 
ce de  Languedoc.  On  y  compte  167.  feux.  Cette 
petite  ville  eft  fituée  fur  le  canal  Royal  de  Langue- 
doc ,  à  l'extrémité  d'un  marais ,  a  une  lieue  O.  N. 
O.  du  Malpas  ,  &  3.  N.  de  Narbonnc 

CAPETTE  ,  commanderie  de  l'ordre  de  Malte, 
en  Languedoc  ,  de  la  langue  de  Provence  &  du 
grand-prieuré  de  Saint-Gilles.  Cette  commanderie 
vaut  8000.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

C  APIAN ,  parouTe  &  jurifdiftion  ,  dans  le  Bour- 
delois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement ,  inten- 
dance &  éleftion  de  Bordeaux.  On  y  compte  168. 
feux.  Cette  paroilïè  eft  à  4.  L  ôc  demie  S.  E.  de 
Bordeaux. 

CAP1LLATI,  nation  ou  peuple  de  la  quatrième 
Viennoife.  Us  occupoient  à-peu-près  le  même  ter- 
rein  qui  forme  aujourd'hui  l'étendue  du  diocefe  de 
Glandeves  tant  en  Provence  qu'en  Piémont. 

CAP1NGHEHEM ,  dans  la  Flandrc-Françoife, 
diocefe  de  Tournay  ,  parlement  de  Douay ,  inten- 
dance ,  fubdélégation  &  recette  de  Lille.  On  y 
compte  $1.  feux.  Cette  paroilïè  eft  à  une  lieue  O. 
de  Lille. 

CAP1TAINAIRIES-G  ARDES-COTES.  On  ap- 
pelle de  ce  nom,non-feulement  les  compagnies  ôc  au- 
tres troupes  de  milices  des  paroifles  voifines  de  l'O- 
céan &  de  la  Méditerranée  .deftinecs  à  la  garde  des 
côtes  du  royaume ,  mais  encore  le  diftrift  de  telle 
ou  telle  province  maritime  du  royaume  ,  déterminé 
&  fixé  ordinairement  à  deux  lieues  parallèles  ;  ôc 
laquelle  étendue  de  pays  doit  fournir  tel  ou  tel 
nombre  d'hommes  deftinés  à  la  défenfe  des  côtes. 

Les  côtes  du  royaume  font  divifées  en  cent 
douze  capitaineries-gardes^ôtes  i  &  ce  font  cel- 
les qui  fuiveut: 
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M  y  a  auffi  une  compagnie  de  canoniers-gardes- 
côtes  dans  cliaqUe  capitainerie  &  bataillon. 

Indépendamment  de  ces  compagnies  Y  unique- 
ment deftinées  à  la  défenfe  des  côtes  ,  les  habitants 
de  toutes  les  paroifles  desdiverfes  capitaineries  for- 
ment encore  des  compagnies  du  guet ,  employées 
a  monter  la  garde  ,  &  à  avertir  en  cas  d'allarme. 

Par  ordonnance  du  9.  Avril  1758. ,  le  Poitou  & 
TAunis  fournirent  quatre  compagnies  de  dragons- 
gardes-côtes  de  cinquante  hommes  chacune ,  &  la 
Saintonge  quatre  compagnies  pareilles ,  lefquelles 
huit  compagnies  font  quatre  efeadrons. 

Par  ordonnance  du  11. OAobre  1758. ,  la  Gu- 
yenne fournit  dix-huit  compagnies  des  mêmes  dra- 
gons de  cinquante  hommes  chacune  ,  faifant  neuf 
efeadrons. 

Chaque  compagnie  (de  ces  dragons )  ell  com- 
pose d'un  Capitaine  ,  d'un  Lieutenant ,  d'un  Cor- 
nette ,  d'un  Maréchal  des  Logis ,  de  deux  Briga- 
diers ,  d'un  Tambour  &  de  quarante-lix  dragons. 

Ces  neuf  efeadrons  font  commandés  par  l'Inf- 
peôeur  du  département. 

L'érat-major  des  quatre  efeadrons  réunis  de 
Poitou  ,  Aunis  &  Saintonge  ,  &  celui  des  neuf 
efeadrons  de  Guyenne  ,  font  compofés  chacun  d'un 
Commandant  avec  rang  de  Colonel ,  payé  à  600. 
livres  par  an  ;  d'un  Major  avec  rang  de  Lieutenant- 
Colonel  ,  payé  à  4x0.  livres  ;  d'un  Aide-Major  avec 
rang  de  Capitaine,  payé  à  }6o.  livres  ;  &  outre 
cela  pendant  le  mois  d'aftemblée  ,  le  Commandant 
reçoit  6.  livres  par  jour  ,le  Major  J.  livres  ,  & 
l'Aide-Major  3.  livres. 

Ces  dragons  font  attachés  aux  capitaineries  dont 
ils  dépendent  ,  &  ils  font  fous  les  ordres  des  Capi- 
taines-Généraux defdites  capitaineries  ,  &  fournis 
au  commandement  de  l'Infpecleur-Général.  On  les 
choifit  parmi  les  hommes  ayant  l'âge  &  la  taille 
convenables  ,  &  un  cheval  ;  ils  fervent  fix  ans  ,  & 
font  tenus  d'entretenir  leurs  chevaux.  Ils  font  def- 
tinés  à  donner  promptement  connoiflance  de  ce 
qui  fe  patte  le  long  des  côtes  ;  &  ,  pour  cet  effet , 
pendant  la  guerre ,  ils  font  placés  de  diftanec  en 
diUance ,  de  façon  à  pouvoir  fe  rendre  de  main  en 
main  ,  &  faire  parvenir  fans  retard  les  avis  con- 
cernant lefervice,  tant  au  Commandant  qu'àl'In- 
tendant  de  la  province. 

Les  dragons  licenciés  ,  après  fix  ans  de  fervice 
dans  les  compagnies  détachées  ,  &  les  hommes 
ayant  des  chevaux ,  qui  n'y  font  pas  compris ,  for- 
ment des  compagnies  du  guet ,  comme  l'infanterie. 

L'uniforme  de  ces  dragons efl  (  en  176».  )  ,  ha- 
bit complet  rouge  ,  boutons  jaunes ,  chapeau  bordé 
d'or  pour  l'officier  ,  &  de  laine  pour  le  dragon. 
Chaque  dragon  cft  obligé  de  s'habiller ,  de  fe  mon- 
ter 8c  de  s'équiper. 

Ordonnance  du  14.  Février  1759. ,  pour  réunir 
au  département  de  la  guerre  tous  les  détails  concer- 
nant les  miliecs-gardes-côtes  ,  le  fervice,  l'éta- 
bliflement  &  l'entretien  des  batteries  fervant  à  la 
défenfe  des  côtes.  En  vertu  de  cette  ordonnance  , 
la  police ,  l'entretien ,  le  fervice  &  l'adminiftration 
entière  des  milices-gardes-côtes  dans  toutes  les 
provinces  maritimes  du  royaume ,  qui  jufqu'alors 
«voient  été  du  département  de  la  marine  ,  feront  à 
l'avenir  du  département  de  la  guerre  ;  les  Gouver- 
neurs &  Commandants  de  ces  Provinces  ,  ainfique 
les  officiers  généraux  &  Infpe&eurs ,  Majors  ,  Ca- 
pitaines ,  &c.  defdites  milices  ,  recevront  les  or- 
dres du  Roi  par  la  voie  du  Miniftre  de  la  guerre. 
Les  ordonnances  &  règlements  ,  les  rommiflions 
et  brevets  des  officiers  continueront  d'être  adref- 
fésà  l'Amiral  de  France  vies  Capitaines-Généraux 
&  Majors  prêteront  ferment  entre  fes  mains  -,  les 
Capitaines  des  compagnies  détachées,  les  Aides- 


Majors  dt  Capitaines-Généraux  du  guet  continue- 
ront de  faire  enrégiftrer  par  extrait  au  greffe  de 
l'Amirauté  du  reflbrt  les  commiffions  ,  brevets  & 
ordres  qui  leur  feront  expédiés.  L'entretien  de  les 
établiilements  de  toutes  les  batteries  fervant  à  la 
défenfe  des  côtes  ,  feront  du  département  de  la 
guerre  ,  à  l'exception  des  batteries  Se  autres  ou- 
vrages fervant  à  la  défenfe  des  rades  de  Breft  &  de 
Toulon  ,  lefquelles  continueront  d'être  du  dépar- 
tement de  la  marine. 

Ordonnance  du  ij.  Février  17J9. ,  portant  rè- 
glement pour  les  milices-gardes-côtes  de  la  pro- 
vince de  Languedoc. 

Ordonnance  du  11.  Mars  1759.  concernant  les 
charges  d'Infpecteur-Généraux  des  milices-gardes- 
cotes.  Toutes  leschargesd'Infpeâeurs-Généraux  des 
milices-gardes-côtes  font  fupprimées  par  cette  or- 
donnance :  elle  en  crée  deux  nouvelles  qui  feront  les 
feules  ,  l'une  pour  la  Picardie ,  la  Normandie  &  la 
Bretagne  -,  &  l'autre ,  pour  le  Poitou ,  la  Saintonge  , 
l' Aunis  ,  la  Guyenne,  le  Rouffillon.Ie  Languedoc  & 
la  Provence.  Ces  deux  Infpecteurs-Généraux  font 
fous  l'autorité  de  l'Amiral  de  France ,  dont  ils  pren- 
nent l'attache,  &  fous  les  ordres  des  Commandants- 
Généraux  des  provinces  :  Us  ont  la  direction  de 
toutes  les  milices-gardes-côtes  &  des  batteries  fer- 
vant à  la  défenfe  des  côtes.  Il  y  a  dans  chaque 
province  ou  département  unlnfpe&eur  particulier 
fubordonné  à  Plnfpefteur-Gcnéral. 

Les  appointements  de  chaque  Infpcétcur-Géné- 
ral  font  de  8000.  liv.  outre  1 500.  liv.  de  logement 
par  an  :  ceux  des  Infpeâeurs  particuliers  font , 

Appointements  fit  Logement l. 

Pour  rinfpeâenr  de  Picardie  .  .  .  1000  1  fit  j  jo  U 
Ponr  chnean  des  Infocfteon  des  trois 

département»  de  Normandie.    .  jooo  fit  30a 

Four  la  Bretagne  )ôoo  &  100 

Pour  le  Poitou, la  Saintonge  ôt  l'Auni»  Joco  fit  joo 

Pour  la  Guyenne  .......  1400  fit  joo 

Pour  le  Languedoc  14CO  fit  joo 

Pour  la  Provence  1400  ét  joo 

Ordonnance  du  premier  Avril  1760. ,  par  laquelle 
il  eft  ajouté  un  troifieme  Infpeéteur-général  aux 
deux  qui  avoient  été  créés  parcelle  du  11.  Mars 
17J9. ,  de  forte  qu'il  y  en  avoit  trois  en  1761.  $ 
fçavoir  ,  un  pour  les  provinces  de  Picardie  ,  de 
Normandie  &  de  Bretagne  ;  un  pour  les  provinces 
de  Poitou ,  d'Aunis  ,  de  Saintonge  cVde  Guyenne; 
&  uu  pour  les  provinces  de  Rouffillon ,  de  Lan- 
guedoc &  de  Provence.  En  vertu  de  ladite  Ordon- 
nance du  1 .  Avril  1 760. ,  il  eft  confirmé  aux  trois 
Infpefteurs-généraux  dénommés  ,  la  direction  &  le 
gouvernement  des  milices-gardes  côtes ,  à  chacun 
dans  fon  département ,  fous  l'autorité  de  l'Amiral 
de  Frace  &  de  la  même  manière  qu'il  ell  porté 
par  l'ordonnance  du  11.  Mars  1759.  j  mais  la  di- 
rection des  batteries  des  côtes ,  qui  leur  étoit  at- 
tribuée par  l'article  3.  de  cette  première  ordon- 
nance ,  leur  eft  ôtée  par  celle  du  1.  Avril  1760.  Ces 
trois  Infpcfteurs-Généraux  ont  été  fupprimés  par 
une  ordonnance  plus  moderne,  (du  16.  Mars  1*61.) 

Ordonnance  du  jo.  Juin  17J9. ,  compoféc  de 
LVII.  articles  ,  laquelle  roule  fur  tout  ce  qui  con- 
cerne les  milices-gardes-côtes  ,  renouvelle  la  plû- 
part  des  anciennes  ordonnances  rendues  à  ce  fujet, 
&  y  ajoute  ce  qui  convient  en  particulier  à  la  pro- 
vince de  Bretagne. 

Règlement  du  1.  Juillet  17J9.  en  interpréta- 
tion de  celui  du  10.  Août  i7$6. ,  concernant  la 
divifion  &  l'étendue  des  capitainerics-gardes-côtes 
de  la  province  de  Bretagne.  En  vertu  de  ce  rè- 
glement ,  les  vingt  capitaineries  de  cette  province 
lubfiftent  &  font  confirmées  ;  mais  ce  même  ré- 
glementcoDticnt  quelques  changements  par  rapport 
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à  la  répartition  faite  fur  les  paroiflès  maritimes  , 
du  nombre  d'hommes  que  chacun  doit  fournir ,  &c. 

Ordonnance  du  17.  Août  17S9-  portant  impo- 
fition  pour  les  gardes-côtes  de  Bretagne.  11  eft  dit 
dans  cette  ordonnance  que  la  dépenie  ordinaire  & 
annuelle  des  milices-gardes-côtes  de  la  province  de 
Bretagne  montant  à  la  fomme  de  6  j .  mille  6  ï  $ .  Uv. , 
fera  payée  dans  un  feul  terme  au  10.  Mars  de 
chaque  année  ,  &  que  la  répartition  en  fera  faite 
fuivant  l'état  attache  à  la  préfente  ordonnance. 

Ordonnance  du  6.  Septembre  1759. ,  par  laquelle 
il  eft  porté  que  tout  foldat  ou  dragon  garde-côtes 
qui  ne  joindra  pas  fa  compagnie ,  lorfqu'il  lui  fera 
ordonné  de  fe  raflèmbler ,  ou  qui  s'abfentera  plus 
de  huit  jours  de  fa  capitainerie  (ans  un  congé  ugné 
de  l'officier  Commandant  de  la  capitainerie  ,  fera 
puni  de  huit  jours  de  prifon  ;  que  ceux  qui  dé- 
ferteront  pendant  le  temps  de  l'aflèmblée  ,  ou 
pendant  la  route  qu'ils  feront  fous  le  comman- 
dement des  officiers  chargés  de  leur  conduite ,  ainfi 
que  ceux  qui  s'enrôleront  dans  les  iroupcs  de  terre 
ou  de  mer  ,  avant  l'expiration  du  temps  de  leur  fer- 
vice  ,  &  avant  qu'ils  aient  obtenu  leur  congé  ab- 
folu ,  feront  pourfuivis  Si  condamnés  aux  galères 
perpétuelles.  Par  cette  ordonnance  ,  la  peine  de 
mort  prononcée  contre  les  déferteurs  des  miliccs- 
gardes-côtes  de  la  Provence ,  par  celle  du  5.  Mars 
1747. ,  eft  réduite  à  celledes  galères  à  perpétuité. 

Inftruétiondu  6.  Septembre  17J9.  fur  les  confeils 
de  guerre  qui  feront  tenus  par  les  milices-gardes- 
côtes,  contenant  le  détail  des  formalités  à  obferver 
dans  le  cas  où  il  faut  juger  un  foldat  ou  dragon 
xéfraftaire  aux  ordonnances. 

Le  Rot  Louis  XI V.  ayant  jugé  a  propos  de  re- 
nouveller  les  ordonnances  qu'A  avoit  rendues  pour 
la  garde  des  côtes  maritimes  de  fon  royaume  ,  Si 
pour  y  établir  une  difeiplinc  plus  régulière  que  celle 
qui  avoit  étéobfcrvée  jufqu'alors ,  Sa  Majefté  donna 
un  édit  au  mois  de  Février  170J.  par  lequel  Elle 
révoqua  1er;  commiflions  qu'elle  avoit  auparavant 
fait  expédier  aux  Capitaines-Gardes-Côtes ,  à  leurs 
Lieutenants  ,  aux  Majors  &  aux  Aides-Majors  , 
&  créa  en  titre  d'office  formé  &  héréditaire  quatre- 
vingt-dix  Capitaines-Généraux  pour  fervir  fur  les 
côtes  maritimes  Si  commander  dans  l'étendue  des 
quartiers  qui  leur  feraient  départis  fuivant  l'état 
qui  en  feroit  arrêté  au  confeil  ,  fous  l'autorité 
de  l'Amiral  de  France  ,  Si  fous  les  ordres  des 
Gouverneurs ,  Lieutenants-Généraux  des  provinces 
maritimes  ,  Sic.  Elle  créa  en  même  temps  quatre- 
vingt-dix  Lieutenants-Généraux  ,  &  outre  cela  un 
Major  &  un  Aide-Major  pour  chacune  des  ca- 
pitaineries-générales ,  qui  fous  l'autorité  du  Capi- 
taine-Général fiflent  faire  l'exercice  tous  les  di- 
manches aux  compagnies  franches  de  leur  dépar- 
tement. Sa  Majefté  ayant  plus  particulièrement 
connu  l'utilité  de  cet  établiflement  pour  la  garde 
&  la  fureté  des  côtes  ,  augmenta  le  nombre  de 
ces  officiers  ;  &  ,  par  fon  édit  donné  à  Marly  au 
mois  de  Juillet  1707.  ,  Elle  créa  vingt  Capitaines- 
Généraux,  vingt  Lieutenants-Généraux  ,  vingt  Ma- 
jors &  vingt  Aides-Majors.  Enfin ,  pour  donner  une 
entière  perfection  à  cet  établifferoent ,  il  fut  créé 
cent  offices  de  ConfeUlers-Commiflaires  des  mili- 
ces-gardes-côtes ,  qui  doivent  avoir  une  infpec- 
tion  générale  fur  ces  milices  ,  faire  les  revues  des 
habitants  ,  tant  de  ceux  qui  font  le  guet  de  la 
mer  ,  que  de  ceux  qui  forment  les  compagnies 
franches  gardes-côtes ,  fur  lefquelles  revûes  le  pain 
&  la  folde  doivent  être  fournis  à  cette  troupe  , 
comme  fi  la  revûc  en  avoit  été  faite  par  des  Com- 
miflàires des  guerres.  Outre  cela  les  Commiflàires 
doivent  avoir  foin  que  les  Capitaines  aient  toujours 
leurs  compagnies  complettes ,  Sic.  L'édit  de  créa- 
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tion  des  charges  de  Commiflàires  fut  donné  à  Ver- 
failles  au  mois  de  Septembre  1 709. 

Par  édit  du  mois  de  Janvier  1716. ,  le  Roi  ûip- 
prima  tous  les  offices  de  Capitaines-Généraux  ,  de 
Lieutenants-Généraux ,  de  Majors,  d'Aides-Majors, 
de  Commiflàires,  Se  d'Archers-Gardes-Côtes, créés 
par  édits  des  mois  de  Février  170$. ,  Juillet  1707., 
Septembre  1709.  ,  &  Avril  1713.  Sa  Majefté  fît 
auffi  un  règlement  ,  en  date  du  18.  du  même 
mois  de  Janvier  1716. ,  au  fujet  de  ce  qu'EUe  veut 
être  obfervé  à  l'avenir  pour  le  fervice  de  la  garde- 
côte  ;  Se  pour  que  fes  intentions  fuflent  fuivies ,  Elle 
fit  expédier  des  lettres-patentes  adreffées  à  fes 
cours  ,  Si  fit  attacher  ledit  règlement  à  ces  mêmes 
lettres  fous  le  contre-fcel.  Par  ce  règlement  Sa 
Majefté  veut  qu'il  y  ait  dans  chaque  capitainerie  , 
un  Capitaine ,  un  Major  &  un  Lieutenant.  Ces 
officiers  doivent  être  pourvus  par  le  Roi ,  &  fur 
leurs  commiflions  prendre  l'attache  de  l'Amiral  de 
France  devant  qui  ils  prêtent  ferment ,  ou  devant 
fes  Lieutenants  aux  fieges  d'amirauté  dans  le  détroit 
defquels  ils  feront  établis  ,  &  y  feront  enrégiflrer 
leurs  commiflions.  Il  y  a  dans  chaque  capitainerie 
un  ou  plufienrs  clercs  du  guet ,  félon  l'étendue  de 
ladite  compagnie  ;  Si  ces  clercs  du  guet  font  com- 
mis par  l'Amiral  ou  par  fes  Lieutenants ,  tant  pour 
avertir  les  habitants  de  fe  trouver  aux  revues  &  de 
monter  la  garde  ,  que  pour  tenir  regiftre  des  dé- 
faillants. Les  Capitaines-Gardes-Côtes  ont  rang  de 
Capitaines  d'infanterie ,  St  en  cas  que  dans  le  fer- 
vice  ils  aient  un  grade  plus  conlidérable ,  il  leur  eft 
donné  le  même  par  leurs  commiflions  ;  le  Major  a 
auflï  rang  de  Capitaine  d'infanterie  ,  &  le  Lieute- 
nant celui  de  Lieutenant  d'infanterie.  Ces  officiers 
font  exempts  de  tutelle  ,  curatelle ,  nomination  à 
icelles  ,  &  autres  charges  de  ville  ;  leur  fervice  leur 
tient  lieu  de  celui  qu'ils  pourroient  rendre  dans 
les  armées ,  de  même  que  dans  le  ban  Si  arrière-, 
ban  dont  ils  font  exempts ,  Si  ils  peuvent  méritée 
dans  les  occafions  d'être  reçus  dans  l'ordre  Royal  Se 
militaire  de  Saint-Louis,  ils  peuvent  auffi  pendant 
la  guerre  demander  &  obtenir  des  lettres  d'état  , 
tout  comme  s'ils  fervoient  dans  les  armées ,  &c. 

Il  réfultc  de  ce  que  nous  avons  dit  jufqu'à  pré- 
fent  que  la  milicc-garde-côte  du  royaume  eft  com- 
pofc'e  de  cent  douze  Capitaines* Généraux  ,  d'un 
pareil  nombre  de  Majors-Généraux  &  de  cent-douze 
Lieutenants-Généraux  ,  lefquels  officiers  forment 
l'état-major  des  cent  douze  capitaineries  qui  divi- 
fent  les  côtes  du  royaume.  Ces  mêmes  officiers 
font  fubordonnés  à  neuf  Infpefleurs  particuliers ,  & 
ceux-ci  l'étoient  à  trois  Infpeéteurs-Généraux. 

Il  y  a  des  capitaineries-gardes-côtes  qui  ont  été 
formées  en  bataillons  de  40.  ou  50.  hommes  par 
compagnies ,  Si  en  compagnies  de  cavalerie  de  70. 
maîtres  chacune  ,  bien  montés  &  équipés ,  &  à  la 
tête  defquels  font  des  Capitaines-Commandants  , 
des  Majors ,  des  Aides-Majors ,  des  Lieutenants  & 
des  Enfeignes  établis  par  commiflîon  du  Roi. 

Les  capitaineries  font  compofecs  chacune  d'un 
certaiu  nombre  de  paroiflès  plus  ou  moins  confi- 
d érable ,  qui  fourniflènt  les  foldats  de  milice-garde- 
côte  depuis  l'âge  de  feize  ans  jufqu'à  foixante  ;  ôc 
cette  milice  eftcompofée  de  tous  les  habitants  non- 
clafles.  Par-là  ces  paroiflès  font  exemptes  de  four- 
nir des  hommes  pour  les  milices  de  terre. 

Il  y  a  deux  fortes  de  fervices  dans  la  garde-côte. 
Le  fervice  militaire  pour  s'oppofer  aux  defeentes  , 
St  le  fervice  d'obfervation  dans  les  paroiflès  ,  pour 
y  veiller  journellement. 

Enfin  ,  il  eft  confiant  qu'en  réunifiant  les  deux 
fervices ,  on  trouve  environ  deux  cents  mille  hom- 
mes tant  à  pied  qu'à  cheval ,  deftinés  à  la  garde 
des  côtes  du  Royaume,  dont  l'étendue  eft  au  moins 
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de  t$o.  lieues  for  l'Océan ,  &  de  ioo.  lieues  fur  la 
Méditerranée ,  à  ne  mefurer  cette  étendue  que  de 
cap  en  cap  &  de  pointe  en  pointe. 

CAPITOURLAN,  dans  le  Bourde  lob ,  en 
Guyenne ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  &  élec- 
tion de  Bordeaux,  jurifdi&ion  de  Caftillon-lcz- 
Férigord.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Dor- 
dogne  ,  &  à  9.  1.  &  demie  £.  un  quart  au  N.  de 
Bordeaux. 

CAPM ASES  de  Roquefort  (  les  ) ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  &  recette  de  Lavaur ,  parlement  & 
généralité  de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  18.  feux. 

CAPNAVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance d'Alençon ,  fergenterie  d'Orbec.  On  y  compte 
188.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituéc  à  quelque  dif- 
tance  de  la  rivière  de  Touque  ,  à  4. 1.  &  quart  S. 
de  Lizieux. 

CAPOLET  ,  commanderie  de  l'ordre  de  Malte, 
en  Languedoc  ,  de  la  langue  de  Provence  &  du 
rieuré  de  St.  Gilles.  Cette  commanderie  eft 
aux  Chapelains  &  Servants  d'armes,  ôc  elle 
vaut  au  moins  1000.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en 
eû  pourvu. 

CAPPENS  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
de  Rieux  ,  parlement  oc  généralité  de  Touloufe , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  $$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Ga- 
ronne ,  à  1. 1.  &  demie  N.  N.  E.  de  Rieux. 

CAPPEVAL  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Eu.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  &  52.  feux  tail labiés.  Cette 
paroifle  eft  à  4. 1.  &  quart  S.  de  la  ville  d'Eu. 

CAPPY,  en  Picardie  ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Peroo- 
ne.  On  y  compte  1 46.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  Somme  ,  à  a.  L  &  quart 
O.  un  quart  au  N.  de  Peronne. 

CAPSIR  y  Cajfita  ,  petit  pays  (  dont  Puy- 
V&l  -  à"Or  eft  le  chef-lieu)  ,  qui  a  trois  lieues  de 
longueur  fur  deux  de  largeur;  ce  qui  peut  être  éva- 
lué à  cinq  lieues  quarrées.  C'eft  un  pays  hé  rifle  de 
montagnes ,  mais  où  il  y  a  de  bons  pâturages.  La 
rivière  d'Aude  y  prend  fa  fource.  Autrefois  le  Cap- 
Cr  faifoit  partie  du  comté  de  Cerdagne  ;  mais  a 
préfent  il  eft  du  comté  de  Rouffillon ,  dont  il  a 
fuivi  le  fort ,  lorfque  cette  province  a  été  reftituée 
à  la  France ,  par  le  traité  des  Pyrénées  en  1659. 

CAPTIEUX ,  bourg  ôc  jurifdiétion  avec  titre  de 
baronnie  ,  dans  le  Bazadois ,  en  Gafcogne,  diocefe 
de  Bazas ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux , 
élection  de  Condom.  On  y  compte  176.  feux.  Ce 
bourg  ,  qui  n'eft  compofé  que  de  maifons  féparées 
les  unes  des  autres ,  eft  à  s.  I.  &  tiers  S.  O.  de 
Bazas ,  &  1 1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Condom. 

CAPTISSE ,  dans  le  Condomois ,  en  Gafcogne , 
diocefe  ôc  élection  de  Condom ,  parlement  &  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  n'y  compte  que  1 J.  feux. 

CAPUCE ,  au  pays  de  Nebouzan ,  en  Gafcogne , 
diocefe  de  Commingcs ,  parlement  de  Touloufe , 
intendance  d'Aufch,  recette  du  Nebouzan.  On  y 
compte  88.  feux  ou  habitations. 

CAPVER  ou  Capbern ,  dans  le  Nebouzan ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Tarbes ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  recette  du  Nebouzan. 
On  y  compte  67.  feux  ou  habitations.  Cette  paroifle 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  la  Barthe,  à 
4.  L  O.  N.  O.  de  St.  Bertrand-de-Comminges  ,  7. 
O.  de  St.  Gaudens ,  &  1  j.  S.  S.  O.  d'Aufch. 

A  un  quart  de  lieue  du  village  de  Capvcr ,  &  dans 
un  vallon  fort  étroit ,  qui  n'a  pas  plus  de  dix 
pas  de  largeur  ,  eft  une  fontaine  d'eau  miaé- 
Tume  II. 
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raie  fort  renommée.  Cette  fontaine  eft  couverte 
de  branches  d'arbres.  L'eau  en  fort  en  bouillonnant 
de  la  groflêur  d'un  homme ,  &  fe  perd  tout  auprès 
dans  un  ruiflèau  qui  coule  le  long  du  vallon.  Cette 
eau  eft  fort  claire  6c  limpide ,  ôc  à  cela  près  qu'elle 
a  un  peu  de  ftipticité ,  elle  n'a  point  d'autre  goût 
dominant.  Elle  n'eft  pas  plus  chaude  que  l'eau 
ordinaire  qu'on  auroit  expofée  au  foleil  d'été  pen- 
dant quelques  heures.  En  hiver ,  elle  eft  un  peu 
plus  chaude  j  ôc  dans  toutes  les  faifons  elle  eft  éga- 
lement abondante.  A  fa  fource  elle  ne  fait  aucun 
changement  fur  la  teinture  de  tournefol ,  non-plus 
que  fur  le  firop  violât.  Elle  fait  encore  moins  d'im- 
prcflïon  for  la  teinture  de  rofe,  foit  qu'elle  ait  été 
cguifée  avec  l'cfprit  de  fcl  ou  avec  la  diflblutioa 
d'alun ,  foit  qu'elle  (bit  demeurée  fimple.  Elle  ne 
tire  point  la  teinture  de  noix  de  galle  plus  que 
ferait  l'eau  commune  ;  &  elle  ne  trouble  ni  ne 
jaunit  point  la  diflblution  de  fublimé  corrofif.  Le 
fel  alkali  y  fait  le  lait  virginal ,  6c  enfuite  le  coagu- 
lum  qui  s'affaiflè  au  fond  du  verre  ;  6c  en  même 
temps  il  s'y  fait  auftl  une  petite  précipitation 
blanche. 
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CAQUARENS ,  dans  le  Condomois ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  ôc  élection  de  Condom ,  parlement 
Se  intendance  de  Bordeaux  ,  jurifdiâion  de  Cou- 
ranzan.  On  y  compte  1$ 8.  feux.  Cette  paroifle  ne 
forme  qu'une  feule  ôc  même  communauté  avec  Cou- 
ranzan  &  Cadienan. 

CAR 

CARADOUX,  en  Bretagne,  diocefe  6c  recette 
de  Quimper,  parlement  ôc  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  1  2.  feux  un  tiers  Ôc  un  quart  de  feu. 

CARAJ AC ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Cahors ,  par- 
lement de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban  , 
élection  de  Figeac.  On  y  compte  un  feu  7$.  bellu- 
gues  &  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroif- 
fe  eft  à  2. 1.  S.  O.  de  Figeac. 

CARAIBAT ,  au  pays  de  Foix ,  diocefe  de  Pa- 
miers ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Per- 
pignan, recette  du  pays  de  Foix.  On  y  compte  3. 
feux  ôc  un  tiers  de  feu  de  compoids  &  28.  feux  allu- 
raans.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  deux  tiers  S.  S.  E. 
de  Pamiers. 

C  ARAMIES ,  petite  rivière,  en  Provence.  Elle  a 
fa  fource  auprès  de  Mazaugues,  à  2.  1.  S.  de  Saint- 
Maximin ,  pafle  par  Brignolles  ;  &  après  un  cours 
de  cinq  ou  fix  lieues ,  elle  fe  jette  dans  la  rivière 
d'Argens  ,  à  une  lieue  &  demie  O.  N.  O.  de 
Lorgues. 

CARAMONS  ,  bourg ,  en  Languedoc ,  diocefe 
6c  recette  d'Alby,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  Ony  compte  100, 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  également 
fertile  &  agréable. 

CARANTONNE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'A- 
lençon ,  éleftion  de  Bernay ,  fergenterie  d'Ouches. 
On  y  compte  21.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
demi-lieue  E.  de  Bernay  ;  &  elle  eft  fituée  fur  une 
petite  rivière  qui  porte  également  le  nom  de  Caratu 
tanne ,  ôc  laquelle ,  après  un  cours  de  huit  ou  neuf 
lieues  ,  fe  jette  dans  la  Rille  à  3.  lieues  au-deflbus 
de  Bernay.  v 

CARBAIS ,  en  Anjou ,  diocefe  ôc  éleftibn  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  grains  oc  en  fruits. 

CARBES,  en  Languedoc,  diocefe  &  recette  de 
Cadres ,  parlement  oc  généralité  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Languedoc.  Oo  y  compte  60.  feux. 
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Cette  paroifleeft  à  3.  ou  4-  LE.  de  Caftres. 

CARBON-BLANC  ou  Boolieu ,  dans  le  Bourde* 
lots,  en  Guyenne,  diocefe,  parlement ,  intendance  & 
élection  de  Bordeaux.  On  y  compte  6.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  deux  I.  N.  E.  de  Bordeaux.  Il  y  a  à 
Carbon-Blanc  une  abbaye  d'hommes ,  de  Tordre  de 
Citeauxdc  en  commende.  Cette  abbaye  a  été  fondée 
en  114 1.,  &  elle  vaut  au  moins  1000.  liv.  de 
rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que 
de  $7.  florins. 

CARBONNA  ou  Charbonna,  en  Bourgogne  , 
diocefe  &  recette  d'Autun ,  parlement  &  intendan- 
ce de  Dijon ,  bailliage  de  Mont-Cenis.  On  y  com- 
pte 34.  feux.  Cette  paroùTc  eft  à  4.  I.  O.  S.  O.  de 
Mont-Cenis. 

CARBONNE  ,  ville  ,  en  Languedoc ,  diocefe  & 
recette  de  Rieux ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
270.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
la  Garonne ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Rieux , 
de  à  7. 1.  &  tiers  S.  O.  de  Touloufe. 

CARBONY ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon,  bailliage  &  re- 
cette de  Salins.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  3.  1.  &  demie  S.  S.  E.  de  Salins. 

C  ARCADO ,  en  Bretagne ,  diocefe  &  recette  de 
Vannes,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  50.  feux  ou  habitations.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  & 
en  pâturages ,  à  9.  ou  10. 1.  N.  N.  O.  de  Vannes. 

La  terre  &  Seigneurie  de  Carcado  ou  Kercado  fut 
laùTée  en  héritage  à  Olive ,  femme  d'Eon  U  Séné- 
tkaleti  1300.  Celui-ci  defeendoit  de  Daniel  le  Sé- 
néchal ,  qui ,  félon  l'a  Ae  de  la  fondation  de  l'abbaye 
deBonrepos,  vivoit  en  1 1 84. ,  &  d'Olivier ,  Che- 
valier en  1 159.  Eon  réunit  à  la  feigneurie  de  Kerca- 
do celle  de  Bot-au-Sénéchal ,  qui  dès  Tan  11  $8. 
faifoit  partie  d'un  fief  à  haute  juftice ,  appellé  la  Sé- 
jiéchallie ,  parce  qu'il  étoit  attaché  à  la  dignité  de 
Sénéchal  en  Bretagne  ,  charge  dont  les  premiers 
pojTeflcurs  avoient  affeflé  de  prendre  le  nom  dès 
l'année  1 1 84. ,  &  n'en  ont  point  laifle  d'autre  à 
leurs  defeendants  que  celui  de  le  Sénéchal ,  auquel 
on  a  joint  depuis  le  nom  de  Kercado  &  celui  de 
Molac  t  pour  diftinguer  les  branches. 

(La  terre  appellée  Sénéchallie  ,  qui  étoit  fituée 
dans  la  Vicomté  de  Rohan  ,  eft  le  feul  monument 
quireiteen  Bretagne  d'un  glèbe  ou  fief  attaché  à  la 
dignité  de  Sénéchal ,  &  pofledé  héréditairement. 
Cette  terre  devok  être  d'une  étendue  confidérable  , 
puisqu'on  voit  par  un  titre  de  n$8.  qu'elle  étoit 
compofée  des  châtcllenies  de  Coetniel ,  de  la  Motte- 
Donon,  Saint-Caradec ,  Cadelac,  Uzel ,  la  Guil- 
lio ,  Gucrn  &  Molac.  Les  fonctions  du  Sénéchal 
étoient  d'avoir  le  commandement  fur  la  nobleffc  & 
les  troupes ,  &  de  veiller  fur  l'adminiftration  de  la 
juftice  &  des  finances}. 

Les  defeendants  de  l'héritière  de  labranche  aînée , 
du  nom  de  Kercado ,  portèrent  par  héritage  les  deux 
tiers  de  la  Sénéchallie ,  avec  la  charge  de  Sénéchal 
feodé  du  vicomté  de  Rohan ,  dans  les  maifons  de 
Trebrimoel ,  de  Molac ,  de  Rieux ,  de  Rohan ,  de 
la  Chapelle  tk  de  Rofmadec ,  &  il  n'en  refta  que  la 
feigneurie  du  Bot-au-Sénéchal  ou  Saint-Caradec  , 
qui  a  été  poffedée  depuis  le  douzième  fiede  jufqu'à 
prefent  par  ceux  du  nom  &  du  fang  de  le  Sénéchal- 
Kercado.  Voye\  Saint-Caradec. 

Eon  le  Sénéchal  fut  père  d'Alain  II.  Celui-ci 
époufa  1".  Jeanne  de  PUuc  ;  »°.  Jeanne  de  Pont- 
l'Abbé,  dont  il  eut  Evcn  le  Sénéchal ,  pere  de 
Thibauld  I.  qui  époafa  Jeanne  du  Fou  ,  fille  de  Jean 
du  Fou ,  de  la  raaifon  de  Léon  ,  &  de  Marie  de 
Montfort,  de  laquelle  il  eut  en  partage  le  14.  Jan- 
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vier  1454.  la  feigneurie  de  la  Plefle-Chamillart ,  & 
la  châtcllenie  de  Courcelles  (  aujourd'hui  le  comté 
de  la  Suze)  ,  dans  laquelle  il  bâtit  un  château.  D« 
ce  mariage  vint  Guillaume  I.  quiépoufa  1*.  Sybille 
le  Veytr ,  nièce  de  Sybille  ,  femme  de  Tanneguy 
du  Châtel ,  Chambellan  du  Roi  Charles  VIII.  & 
Grand-Maître  de  France  ;  i°.  Yoland  de  Roham  , 
arriere-petite-fille  d'Olivier  ,  Vicomte  de  Rohan.  Il 
eut  pour  fils  Jean  I. ,  qui,  de  fon  mariage  avec  Si- 
mone d'Avougour ,  eut  Jean  II.  le  Sénéchal,  gen- 
tilhomme de  la  chambre  du  Roi  François  I. ,  rué  à 
la  bataille  de  Pavie.  Son  frère ,  Guillaume  II. ,  épou- 
fa Catherine  du  Saucière ,  arriere-petite-fille  pu 
femmes  de  Charles  Vtjcomti ,  Duc  de  Milan,  dont 
il  eut  Robert  I. ,  que  Marie  de  Tregaranteuc  fit  pere 
de  François  I.  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  qui  a 
continue  la  branche  de  le  SénéchaUKercado ,  oc  de 
Tanguy  I.  qui  a  fait  celle  de  le  Sénéchal-Kerguifé. 
François  I.  fut  pere  de  François  II.  en  faveur  du- 
quel la  feigneurie  de  Kercado  fut  érigée  en  baron- 
nie  avec  union  de  celle  de  Brohais  &  du  Bot-au-Sé- 
néchal ,  par  lettres  de  Décembre  1614. ,  regiftrées 
à  Rennes  le  9.  Octobre  1619.  De  fon  mariage  avec 
Catherine  de  Lys,  il  eut  Jean-Baptiftc  quiacontinué 
la  branche  de  le  Sénéchal-Kercado,  René,  Colo- 
nel d'un  régiment  de  cavalerie  ,  qui  a  fait  celle  de 
le  Sénéchal-Molac ,  tk  Euftache  ,  Evêque  de  Tre- 
guier ,  de  Aumônier  des  Reines  Marie  de  Medicis  , 
Anne  tk  Marie-Thcrefc  d'Autriche.  Jean  fut  le  pre- 
mier Colonel  du  régiment  de  Touraine ,  appellé 
alors  Carcado ,  &  fut  tué  au  fiege  de  Stenay.  Il  laif- 
fa  de  Jeanne  Botherei,  Vicomtefle  d'Appigné,  & 
héritière  d'une  branche  de  l'ancienne  maifon  de 
Penthievre ,  Hyacinthe  le  Sénéchal,  mort  en  Italie, 
qui,  de  fon  mariage  avec  Louife-Renée  de  Lannion- 
eut  Claude-Hyacinthe  le  Sénéchal ,  Colonel  du 
régiment  Dauphin-Etranger,  tué  à  Turin  ;  Sylvef- 
tre ,  Chevalier  de  Malte  ,  auifi  mort  en  Italie  ; 
Therefe-Eugenic-Plaeidie  le  Sénéchal  mariée  à 
Claude-Charles  de  Beauvau  ;  5c  Louis-René,  qui, 
de  fon  mariage  avec  Marguerite  de  Boifetlin-Cucé , 
a  eu  i°.  Louis- Alexandre-Xavier  le  Sénéchal,  Mar- 
quis  de  Kercado ,  né  le  xi.  Février  171  ».,  Lieute- 
nant-Général des  armées  du  Roi  en  Mai  1748., 
(  mort  au  château  de  Carcado,  le  8.  Avril  1763.) , 
allié  en  173  j.  à  Marie-Anne  de  Montmorency,  donc 
il  a  eu  Marie-Anne  née  le  premier  Septembre  1739-, 
époufe  de  Corentin-Jofeph  le  Sénéchal ,  Marquis 
dê  Molac,  Colonel  du  régiment  de  Périgord  en 
1748.,  &c. ,  tk  Marguerite-Louife-Françoife ,  née 
le  ij.  Oftobre  1741.  20.  Louis-Gabriel  le  Séné- 
chal ,  appellé  le  Comte  de  Kercado ,  né  en  Mai 
1716.,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  &  militaire  de 
Saint-Louis  en  1744. ,  Colonel  du  régiment  de  Bref- 
fe  en  174$.  &c. ,  allié  en  Mai  1749.  à  Jeanne-An- 
ne Ponce t-de-la.Rivicrc ,  fille  unique  de  Pierre  Pon- 
cet  de  la  Rivière  ,  Préfident  au  parlement  de  Paris  , 
Comte  d'Ablis ,  &c. 

CARCAGNY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  &  élec- 
tion de  Caen  ,  fergenterie  de  Cheux.  On  y  compte 
83.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  une  lieue  &  demie  S. 
E.  de  Bayeux ,  de  3.  O.  N.  O.  de  Caen. 

CARCANIERES,  au  pays  de  Donnezan  ,  dio- 
cefe d'Aleth ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Rouffillon,  recette  du  comté  de  Foix.  On  y 
compte  28.  feux  ou  habitations.  Cette  parohTe  eft 
fituée  fur  la  rivière  d'Aude ,  à  6. 1.  S.  S.  O.  d'Aleth. 

CARCANS  ,  dans  le  Mcdoc  ,  en  Guyenne,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiétion de  l'Efparre.  On  y  compte  i%8. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  i  une  lieue  de  demie 
de  l'Océan ,  à  4. 1.  N.  O.  de  Caftelaau-de-Medoc, 
&  9.  N.  O.  de  Bordeaux. 
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CARCAREZ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gafco- 
gne  ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  n'y 
compte  que  17.  feux. 

CÀRCASSEZ ,  Carcajfonnenfis  Trafiut.  On  ap- 
pelle de  ce  nom  le  territoire  de  la  ville  de  Carcaf- 
fcnne.  Cette  étendue  de  pays  ,  en  y  comprenant 
tout  ce  qui  dépend  de  l'évêché  de  Carcaflbnne ,  & 
qui  en  forme  le  diocefe  ,  a  1  o.  lieues  de  longueur  fur 
6.  de  largeur.  La  terre  n'y  rapporte  guère  que  ce 
qui  eft  néceflàireàla  fubfiftance  des  habitants  :  Us 
font  cependant  prefque  tous  riches  ou  du  moins  à 
leur  aile.  Leur  activité  &  le  grand  commerce  qu'ils 
font  ,  les  dédommagent  amplement  de  certains 
avantages  qu'il  femble  que  la  nature  leur  a  réfufés. 
A  Carcaflbnne  de  dans  les  autres  lieux  du  diocefe  , 
toutes  les  perfonnes  qui  n'ont  point  d'occupation 
particulière  ,  en  trouvent  dans  les  manufactures  de 
draps  du  pays.  On  y  eft  par-tout  occupé  à  carder , 
filer  de  préparer  la  laine.  La  villede  Carcaflbnne  en 
particulier  n'eft  proprement  qu'une  grande  manu- 
facture. On  ne  voit  dans  cette  contrée  ni  mendiants 
ni  pareflëux  ni  autres  gens  oififs.  La  campagne  eft 
par-tout  allez  belle  :  elle  eft  mêlée  de  plaines  de  de 
coteaux  où  l'on  cueille  d'excellent  vin.  On  croit 
que  les  Romains  avoient  une  mine  d'argent  à  Cau- 
nette  qui  eft  une  paroiflè  de  ce  diocefe ,  fit  uée  à  3. 1. 
de  tiers  S.  E.  de  Carcaflbnne. 

De  la  domination  des  Romains ,  le  Carcaffis ,  qui 
avoit  fait  partie  de  la  Gaule-Narbonnoile ,  paffa 
fucceflivement  au  pouvoir  des  Wifigoths  de  des  Fran- 
çois. Ces  derniers  chafferent  de  Carcaflbnne  les 
Sarrafins  ,  qui  eux-mêmes  en  avoient  dépoflëdé  les 
Wifigoths.  Durant  les  troubles  qui  agitèrent  le 
royaume,  fous  nos  Rois  de  la  féconde  race,  il  s'éta- 
blit à  Carcaflbnne  des  Comtes  propriétaires.  La 
première  race  de  ces  Comtes  ,  étant  éteinte,  le 
comtéde  Carcaflbnne  paffa  par  alliance  dans  la  mai- 
fon  des  Comtes  de  Comminges.  Ces  derniers  réu- 
nirent les  vicomtés  d'Agde  de  de  Beziers ,  &  furent 
auffi  Comtes  de  Conferans. 

Vers  l'an  1068.  la  ligne  directe  des  Comtes  de 
Carcaflbnne  ayant  manqué  ,  ceux  de  Foix  qui 
étoient  de*  lâ  même  mai  Ton ,  fc  trouvèrent  en  droit 
de  fuccéder.  Mais  Hermengarde ,  fxur  de  Roger  III. 
Comte  de  Carcaflbnne,  mort  en  1067.,  &fonmari 
Raymond  Bertrand ,  furnomméTrencavel ,  Vicomte 
d'Alby  de  deNifmes ,  vendirent  le  comté  de  Carcaf- 
lbnne à  Raymond-Berengerl.  Comte  de  Barcelonne 
qui  leur  céda  en  fief  &  à  tous  leurs  détendants , 
tous  les  domaines  tenus  dans  les  comtés  de  Carcaf- 
lbnne de  de  Touloufe  par  la  maifon  de  Carcaflbnne  t 
à  l'exception  de  la  ville  de  Carcaflbnne. 

L'an  1095.  Roger  IL  Comte  de  Foix  renonça  à  fes 
droits  fur  les  Comtés  de  Carcaflbnne ,  de  de  Raies; 
de  dans  la  fuite ,  le  Roi  d'Arragon  qui  avoit  acquis 
ces  droits ,  les  céda  à  Saint-Louis  par  afte  de  l'an 
HJ9.  Dès  l'an  1119.  Amaury  ,  fils  de  Simon  de 
Wontfort,  Comte  de  poflefleur  actuel  des  comtés  de 
Carcaflbnne ,  de  Beziers  &  de  Nifmes  ,  avoit 
cédé  également  fes  droits  fur  ces  comtés  au  Roi 
Saint-Louis , 

CARCASSONNE,  Carcafo,  Careafum  Volca- 
rum-Tcflofagum  ,  Carcaffo  ,  Carcaffio  ,  ville  avec 
un  évêché  fuffragaot  de  Narbonne ,  chef-lieu  d'une 
recette ,  fiege  d'un  préfidial ,  d'une  fénéchauflee  , 
d'une  maréchauffée,  dec.  en  Languedoc,  parlement 
&  généralité  de  Touloufe ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  1604.  feux  &  environ  10.  mille 
ames ,  dont  la  plus  grande  partie  eft  employée  à  la 
manufacture  de  draps.  Cette  ville  eft  fituée dans  une 
contrée  délicieufe  ,  fur  la  rivière  d'Aude ,  à  une 
demi-lieue  S.  du  canal  Royal ,  à  10.  I.  O.  de  Nar- 
bonne ,  a3.  O.  S. O.  de  Montpellier ,  1  $.  E.  S. E.  de 
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Touloufe ,  5.  N.  N.  E.  d'Aleth ,  1 1.  S.  E.  de  Lavaur 
&  m.  S.  de  Paris.  Long.  ao.  o.  49.  la  t.  43.  11.  $1. 

La  ville  dont  il  s'agit, eft  ancienne  , puifqu'il 
en  eft  parlé  dans  les  commentaires  de  Céfar,  mais 
ce  n'étoit  alors  qu'un  pofte  de  guerre  ou  un 
château.  Les  Wifigoths  l'érigerentencité,  dey  éta- 
blirent de  nouveau  un  Evcque  dans  le  fixieme  lîecle, 
car  on  prétend  qu'il  y  en  avoit  un  déjà  dès  la  fin  du 
troifieme  fiecle  ou  au  commencement  du  quatrième. 
Elle  eft  divifée  en  haute  &  baffe  ville.  La  haute  s'ap- 
pelle la  cité  ,  6c  eft  féparée  de  la  baffe  par  la  rivière 
d'Aude.  Dans  la  cité ,  on  voit  le  château  qui  eft  affez 
fort  de  commande  la  ville.  La  baffe  ville  eft  moder- 
ne de  bien  percée  ;  les  rues  y  font  droites  ,  de  les 
maifons  bien  bâties.  Cette  ville  eft  fort  marchande 
de  bien  peuplée  pour  fa  grandeur.  C'eft  une  des  vil- 
les de  Languedoc  qui  font  bâties  le  plus  régulière- 
ment. Sa  forme  eft  prefque  quarrée.  La  place  re- 
présente un  grand  quarre  long  :  au  milieu  eft  une 
fontaine  faite  de  cailloux ,  fur  le  haut  de  laquelle 
eft  un  Neptune.  Quatre  chevaux  marins  forcent  à 
demi-corps  de  cette  cfpece  de  petit  rocher.  Le  pa- 
lais qui  fert  de  fiege  au  préfidial ,  eft  un  affez  beau 
bâtiment.  La  maifon-dc-ville  eft  ornée  d'une  archi- 
tecture bien  entendue.  Le  palais  épifcopal  eft  ancien 
de  n'a  rien  de  remarquable.  Les  eglifes  de  les  cou- 
vents de  cette  ville  font  tous  aflèa  beaux  de  bien  en- 
tretenus. Les  allées  d'arbres  qui  mènent  jufqu'au 
quay  ,  forment  autant  d'agréables  promenades.  La 
manufacture  de  draps  eft  au-delà  du  pont  :  on  y  voit 
en  tout  temps  plus  de  mille  perfonnes  qui  y  font  em- 
ployées. Les  draps  qu'on  y  fabrique  ,  font  fins , 
beaux  de  bons  ;  auffi  il  s'en  fait  un  commerce 
très-confidérable  de  qui  eft  très-avantageux  aux  ha- 
bitants  du  pays. 

En  1 719.  on  trouva  une  colonne  antique  dans  un 
champ  auquel  on  donnoit  un  labour  ,  de  leouei  eft 
à  a.  1.  S.  O.  de  Carcaflbnne ,  dans  la  paroiflè  d'A- 
leyrac  :  ce  champ  fe  nomme  aujourd'hui  Salnnfc» 
La  colonne  en  queftion  eft  d'une  pierre  grifâtre  ,  de 
reffemble  affez  à  une  efpece  de  marbre  bâtard.  Elle 
a  été  caffée  de  le  pied  y  manque.  Ce  qui  en  refte ,  a 
encore  plus  de  cinq  pieds  de  hauteur.  Ce  monument 
a  été  cédé  par  le  propriétaire  du  champ  à  M.  de 
Murât ,  Juge-Mage  de  Carcaflbnne.  On  lit  fur  cette 
colonne  l'inlcription  (uivante  : 

Prindji  Juventutis  M.  Numerio  Numerian» 
Nobilijfuno  Cjejari  N.  M.  P.P. 

M.  de  Murât  croit  que  c'eft  une  colonne  milliaire 
de  explique  ainfi  les  quatre  lettres  initiales  :  novem 
milita  vaffuum  primus.  Il  y  trouve  cependant  des 
difficultés ,  de  entr'autres ,  à  caufe  de  ce  qu'aux  en- 
virons de  ce  champ ,  il  n'a  jamais  exifté  aucune  ville 
métropole  ,  de  que  d'ailleurs  on  n'y  voit  point  de 
ruines  d'aucune  ville  confidérable.  Carcaflonne  eft 
par  rapport  à  Numerien ,  une  ville  moderne ,  puif- 
que  dans  l'itinéraire  d'Antonio  elle  n'a  que  le  titre 
de  château.  Limoux  étoit  encore  alors  bien  moins 
confidérable  ;  ce  n'étoit  qu'une  redoute  ou  qu'un 
fortin  qu'on  prétend  que  Céfar  y  fit  conftruire  pour 
la  garde  du  pont  qu'il  vcnoitde  faire  bâtir  fur  l'Aude 
pour  paffer  en  Espagne. 

Le  P.  D.  Bernard  de  Montfaucon  croit  que 
cette  colonne  eft  un  monument  érigé  à  la  gloire 
de  Numerien  avant  qu'il  fat  parvenu  à  l'Empire  , 
de  après  que  l'Empereur  Carus  fon  père  l'eut  dé- 
claré Céfar;  ce  qui  arriva  vers  l'an  181.  de  J.  C. 
Depuis  cet  événement ,  Numerien  prit  la  qualité 
de  Prince  de  la  Jeuneffe,  Princtps  Juventutis.  Quant 
aux  quatre  lettres  initiales,  le  P.  de  Montfaucon 
croit  que  ce  n'eft  autre  chofe  que  la  répétition 
abrégée  de  l'infcription  même  ,  c'eft-à-dirc ,  Mu 
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tneriano  Prineifi  Juventutis.  Si  le  prénom  défigné 
par  la  lettre  M.  ne  fe  trouve  pas  dans  l'explica- 
tion ,  c'eft  parce  que  les  prénoms  font  fouvent 
omis  dans  les  monuments.  Pour  ce  qui  concerne 
l'explication  donnée  dans  un  des  journaux  des  fça- 
▼ants,  Narbontnfis  Militia  ponijujfu,  elle  eft  in- 
foutenable  ,  félon  le  même  P.  de  Montfaucon.  Au 
relie,  ce  fçavant  déclare  qu'il  ne  fçait  pas  par  qui ,  ni 


mun  ,  Numérien  étoit  originaire.  V oye\  le  Mer- 
cure de  Juin  1719. 

Il  n'y  a  dans  la  fcnéchauflee  de  Carcaflonne 
aucun  bailliage  Royal  ,  mais  feulement  la  féné- 
chauuee  &  préfidial  &  de  Gmples  judicatures.  Le 
Sénéchal  eft  d'épée.  La  juftice  fe  rend  en  fon  nom , 
dans  la  fénéchauflee  feulement ,  où  il  n'a  point  le 
droit  de  prcfider  ,  non  plus  qu'au  préfidial.  Il  a 
(èpt  cents  livres  d'appointements ,  comme  Séné- 
chal de  Carcaflonne ,  de  Beziers  &  de  Limoux.  11 
entre  à  l'affiettc  du  diocefe ,  &  outre  cela  il  a  le 
droit  de  commander  le  ban  &  l'arriere-ban. 

Le  diocefe  de  Carcaflonne  eft  borné  au  N.  par 
celui  de  Lavaur,  au  S.  &  à  l'£.  par  le  diocefe 
de  Narbonne ,  au  S.  O.  par  celui  d'Aleth  ,  &  à 
1'O.par  celui  de  S.  Papoul. On  y  compte  96.  pa- 
roiflés  fie  18.  annexes.  Le  Prélat  qui  eft  à  la  tête 
de  ce  diocefe,  jouit  au  moins  de  36.  mille  livres 
de  rente  ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit 
que  de  6000.  florins. 

Quelques  auteurs  croient  que  le  liège  épifcopal 
de  Carcaflonne  a  été  établi  vers  l'an  300. ,  mais  il 
n'y  a  que  des  preuves  équivoques  de  cette  ancien- 
neté. Ce  qu'il  y  a  de  certain  ,  c'eft  que  Sergius , 
Evcqne  de  Carcaflonne ,  afliftaau  concile  de  Tolède 
en  $88.  Indépendamment  de  Sergius  ,  on  compte 
parmi  les  premiers  Evêques  de  cette  ville  ,  Saint- 
Gimcr  &  Saint-Hilaire. 

La  cathédrale  de  Carcaflonne  eft  dédiée  à  Saint- 
Kazaire.  Le  chapitre  de  cette  églife  eft  compofé 
d'un  Doyen  ,  d'un  Archidiacre ,  d'un  Tréfoner  , 
d'un  Préccnteur  &  de  douze  Chanoines  ;  &  outre 
cela ,  il  y  a  un  bon  nombre  d'éedéfiaftiques  qui 
occupent  les  places  du  bas  choeur. 

Le  féminairc  de  cette  ville  a  été  dirigé  jufqu'en 
17Ê1.  par  des  Jcfuites.  Indépendamment  de  cette 
maifon  eccléfiaflique ,  il  y  a  à  Carcaflonne,  des 
Dominicains  ,  une  abbaye  d'hommes  de  l'ordre 
de  Saint-Benoit  (  celle  de  Saint-Hilaire  )  ,  &  une 
Abbaye  de  filles  de  l'ordre  de  Citeaux  (  celle  de 
Rionneue  ).  L'abbaye  de  St.  Hilaire  eft  en  com- 
xnende  ;  «3c  elle  vaut  environ  1600.  livres  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ne  toit  que  de  4J0.  florins. 
Quant  à  l'abbaye  de  Rionnettc ,  dont  le  revenu 
n'eft  que  de  j.  ou  de  4000.  livres  ,  elle  avoit  été 
fondée  a  la  campagne ,  ainfl  que  celle  de  St.  Hi- 
laire, &  ce  n'eft  que  depuis  un  certain  nombre 
d'années  quelle  a  été  transférée  dans  la  ville. 

Confideré  comme  diftrift  particulier  de  la  pro- 
vince de  Languedoc  &  de  la  généralité  de  Tou- 
loufe ,  le  diocefe  de  Carcaflonne  eft  borné  par  les 
diocefes  que  nous  avons  nommés  ci-deflus.  Il  eft 
fitué  entre  le  dix-neuvieme  degré  46.  minutes  &  le 
vingtième  degré  19.  minutes  de  longitude  ,  & 
entre  le  quarante-troifîeme  dégré  a.  minutes  &  le 
quarante-troifieroedégré  17.  minutes  de  latitude. 
11  a  10.  lieues  de  longueur  fur  fix  de  largeur  -, 
ce  qui  peut  être  évalué  à  44.  lieues  quarrées.  La 
terre  y  elt  peu  fertile  ,  &  à  peine  r3pporte-t'elle 
ce  qui  eft  nécetïairc  à  la  fubfiilance  des  habitants. 
On  y  cueille  d'excellens  vins  &  de  bons  fntits. 
Oa  y  compte  109.  paroifles  ou  communautés  af- 
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fouagées  ,  qui  contiennent  enfemble  neuf  mille 
8  s  1.  feux  ,113.  ramilles  nobles  &  environ  60.  mille 
ames.  Selon  le  tarif  d'impofition  ,  de  la  fomme 
de  300.  mille  livres  à  répartir  proportionnellement 
fur  les  diocefes  de  Languedoc  ,  celui  de  Carcaf- 
fonne  porte  pour  fa  quote-part  la  fomme  de  1 2 .  mille 
191.  livres  3.  f.  6.  deniers.  Voyt\ Touloufe ,  Mont* 
pellier ,  Languedoc ,  &c. 

DÉNOMBREMENT  DU  DIOCESE 
J>&  Carcassohhe. 
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CARCAVEZ  ou  Saint-Salvy  de  Carcavès  ,  en 
Languedoc ,  diocefe  6c  recette  d'Alby  ,  parlement 
&  généralité  de  Touloufe  ,  intendance  de  Lan» 
çticdoc.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  à  l'extrémité  du  diocefe  ,  à  6.  \.  ôc  demie 
S.  E.  d'Alby. 

C  ARCENNAC ,  en  Rouergue,  diocefe  de  Rhodes, 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Villefranche.  On  y  compte  un  feu  fie 
78.  bellugues  de  feu. 

CARCENNAC  Saint-Alary ,  en  Rouergue ,  dio- 
cefe &  éleclioo  de  Rhodès  ,  parlement  de  Ton- 

louie 
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lonfè  ,  intendance  de  Montauban.  On  y  compte 
deux  feux  81.  belluguesde  un  quart  de  bellugue 
de  feu. 

C  ARC  ES ,  bourg  avec  titre  de  comté  ,  en  Pro- 
vence ,  diocefe  de  Fréjuts  ,  parlement  &  inten- 
dance d'Aix  ,  vigueriede  recette  de  Brignollcs.  On 
y  compte  7.  feux  de  cadaftre.  Ce  bourg  eft  finie 
fur  la  rive  droite  de  l'Argent ,  à  a.  1.  O.  N.  0. 
de  Lorgues  ,  3.  N.  E.  de  Brignollcs  ,  7.  0.  N.  O. 
de  Fréjuls  ,  &  1 1.  E.  S.  E.  d'Aix.  Il  y  a  à  Carces 
un  couvent  de  Religieux  de  l'étroite  obfervance  de 
Saint-François. 

La  terre  &  feigneurie  de  Carces  appartenoit  à 
Guillaume  de  Cotignac ,  qui  fut  établi  avec  Romée 
de  Villeneuve  ,  tuteur  de  la  ComteiTè  Beatrix  de 
Provence.  Mathilde  de  Cotignac  ,  fa  fille  ,  porta 
cette  terre  à  fon  mari  Fouquet  de  Pontevès ,  qui 
accompagna  Charles  d'Anjou  Comte  de  Provence, 
en  fon  expédition  de  Naples.  De  lui  defeendoit 
Jean  de  Pontevès  ,  Lieutenant-Général  de  Pro- 
vence ,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  le  même 
en  faveur  duquel  la  feigneurie  de  Carces  fut  érigée 
en  comté  avec  jurifdiétion  d'appeau  ,  de  droit  de 
furceffionà  fa  fueur.de  à  fes  enfants  maies  &  femelles, 
par  lettres  de  Mai  1571. ,  regiftrées  fol.  S*9-  ,  & 
15,76.  fo/.  ij.  confirmées  en  Juin  1611.  ,  enrégif- 
grées  le  14.  Janvier  16 19.  fol.  705.  Son  fils  Gaf- 
pard  ,  mort  en  16 10. ,  fut  père  de  Jean  ,  qui  fe 
voyant  fans  enfants  fit  en  1656.  héritier  du  comté 
de  Carces ,  fon  neveu ,  François  de  Simiane ,  Marquis 
de  Gordes.  Voye\  Gordes. 

CAKD  MLLAC  ,  ville  avec  titre  de  Marquifàt , 
en  Qucrcy ,  diocefe  de  Cahors  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Montauban  ,  élection  de  Fi- 
geac.  On  y  compte  11.  feux  de  17.  bellugues  de 
feu.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de 
Drauzou ,  à  a.  1.  N.  de  Figeac  ,  de  10.  E.  N.  E. 
de  Cahors. 

CARDAILLAC  ,  au  comté  de  Comminges,  en 
Gafcogiie  ,  diocefe  iSc  élection  de  Comminges ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  diftrict 
des  Aydes  d'Encaufe.  On  y  compte  <•  feux  73. 
bellugues  de  demie  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  lituée 
en  pays  de  montagnes  ,  à  quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  la  Garonne. 

CARDAN  ,d3ns  le  Boudelois,  en  Guyenne  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  de  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdi&ion  de  Rions-  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une  lieue  de  demie  de  la 
rive  droite  de  la  Garonne,  &  à  s.  1.  &  tiers  S.  E. 
de  Bordeaux. 

CARDET  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
de  Nifmes ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  70.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  du  Gardon ,  à  6. 1.  N.  O.  de  Nifmes. 

CARDIN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bailliage 
&  recette  d'Autun  ,  parlement  6c  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
7.  1.  de  demie  S.  S.  O.  d'Autun. 

CARDON  NAC,  en  Languedoc,  diocefe  &  recette 
d'Alby ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  N.  O.  d'Alby. 

CARDONNST,  dans  l'^genois,  en  Guyenne, 
diocefe  ,  éle&ion  de  jurifdidion  d'Agen ,  parle- 
ment &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
90.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  O.  N.  0.  d'Agen. 

CAiiDONNEr.en  Picardie,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris,  élection  de 
Dourlens.doycnnéde  Lihons.  On  y  compte  43.  feux. 
Cette  Paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  de  la  Somme. 

CARDONVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Tome  JJ. 
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ék-(FVion  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen,  fergenterie  de  Vez.  On  y  compte  78. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  un  quart  de  lieue 
de  l'Océan ,  &  à  4. 1.  O.  N.  O.  de  Bayeux. 

CARDROC  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette 
de  Saint-Malo,  parlement  de  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  7.  feux  &  un  tiers  de  feu.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  allez  fertile,  prin- 
cipalement en  grains  de  en  pâturages. 

CARE  (le)  ,  dans  la  principauté  de  Dombes , 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes  , 
chîtcllcnic  d'Amberieu.  On  y  compte  13.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  E.  N. 
E.  d'Amberieu ,  à  4. 1.  N.  E.  de  Trévoux. 

CAREL  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez ,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion de  Falaife  ,  fergenterie  de  Saint-Picrre-fur- 
Dives.  On  y  compte  11.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  droite  de  la  Dive  ,  à  3.  1.  N.  E.  de 
Falaife. 

CARELLES  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
du  Mans,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Mayenne.  On  y  compte  108.  feux.  Ce 
bourg  eit  à  4. 1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Mayenne. 

CAREMBAUT.  On  appelle  de  ce  nom  un  des 
quartiers  de  la châtellcnic  de  Lille,  fitué  entre  cette 
ville  &  l'Artois.  H  comprend  onze  paroiffes ,  dont 
la  plus  coulidérable  eft  celle  de  PbaUmpin  ,  à  1.  1. 
S.  de  Lille. 

CARENCY  ,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras  ,  con- 
feil provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille ,  bailliage  &  recette  de  Lens.  On 
y  compte  73.  feux  &  36».  perfonnes.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  près  de  la  fourec  du  Souchct ,  à  2.  L  de 
tiers  S.  O.  de  Lens  ,  &  z.  N.  N.  O.  d'Arras. 

La  terre  &  feigneurie  de  Carency  paffa  par  al- 
liance d'une  branche  de  la  maifon  de  Bourbon  dans 
celle  d'Efcars.  Elle  fut  enfuite  poffédée  par  Phi- 
lippe de  Bt-ffcicourr  ,  Seigneur  de  Pair  d'Aix  en 
Artois  ,  Concilier  du  confeil  de  guerre  de  Sa 
Majefté  Catholique  ,  allié  à  Catherine  de  Damant. 
Leur  fille,  Marie  de  Bettcncourt ,  dame  de  Carency, 
Paire  d'Aix,  époufa  en  Septembre  1616.  Jacques 
Toujlaiti  de  Frontebofc ,  Vicomte  de  Vaudictain  , 
pere  de  Nicolas-Philippe  Touftain ,  en  faveur  du- 
quel la  terre  de  Carency  fut  érigée  en  titre  de 
marquifat  &  de  comté  ,  par  lettres  de  Septembre 
1663.  ,  regiftrées  au  confeil  provincial  d'Artois. 
Il  époufa  le  15.  Septembre  1669.  Renée  de  Mailloc, 
de  laquelle  naquit  François-Jofeph  Touftain ,  Mar- 
quis de  Carency  ,  décédé  fans  alliance  en  1717., 
ayant  vendu  quelques  années  auparavant  le  mar- 
quifat de  comté  de  Carency  à  Marie-Anne  Bcrtrwii 
de  la  Ba\iniere  ,  veuve  fans  eufants  de  Claude  de 
Dreux ,  Comte  de  Nancré  ,  Lieutenant-Général 
d'Artois  de  Gouverneur  d'Arras ,  dont  elle  a*oic 
été  la  féconde  femme.  Elle  mourut  à  80.  ans, 
après  avoir  fait  donation  de  la  terre  de  Carency  à 
fon  beau-fils  Claude-£d>ne  de  Dreux  ,  Comte  de 
Nancré,  né  d'Aymée-Therefe  de  Mnnt^ome<y  y  de 
mort  le  iï.  Septémbre  1719.  Celui-ci  avoitépoufé 
Je  16.  Juin  170».  Maric-Thercfe  de  Mmunorency- 
Logny,  fille  de  Guillaume-François  de  Montmoren- 
cy ,  Vicomte  de  Roullcrs  ,  &  de  Claire- Eu^-nie  de 
Mornes.  Cette  Dame  ayant  furvécu  à  fes  deux  fil- 
les décédées  fans  enfants ,  a  hérité  des  m  trquifats 
de  Nancré  de  de  Carency  ,  &  en  a  difpofé  en  fa- 
veur de  fon  neveu  Philippe-François  de  Mjntmo- 
rency ,  Seigneur  de  Coiîy  ,  Cardonnet  ,  Poulain- 
ville  ,  dtc.  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi , 
dtc.  Il  eft  le  deuxième  fils  de  François  de  Mont- 
morency ,  Seigneur  de  Neuville  ,  Wiftace  ,  Vi- 
comte de  Roullcrs,  dit  le  Prince  de  Montmorency  , 
mort  en  1704. ,  de  de  Charlotte-Louifc  de  Saveufe. 
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I)  avoit  pour  frerc  aîné  ,  Louis-François ,  dit  le 
Prince  de  Montmorency ,  Comte  de  Logny ,  Vi- 
comte de  Roullers,  Seigneur  de  Neuville ,  wiftace  , 
©ec.  décédé  en  1736.,  ayant  époufe  en  1719.  Marie- 
Therefc  de  Rym  ,  Baronne  de  Belhem,  morte  en 
1758.  ,  laiffant  pour  enfants,  i*.  Louis-Erneft- 
Gabriel  de  Montmorency  ;  2°.  Louis-François- 
Jofeph  de  Montmorency  ,  Comte  de  Logny  ; 
î°.  Marie-Anne-Therefe  de  Montmorency  ,  dame 
du  Palais  de  la  Reine  ,  &  veuve  de  Charlcs-Jofeph 
Duc  de  Bo-ifflers  ;  4".  &  j°.  Louifc-Françoife  fie 
Philîppine-Augufte  de  Montmorency. 

CARENDIÈ  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rhodes, 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montan- 
ban  ,  éleôion  de  Villefranche.  On  y  compte  î.  feux 
6.  belluguesfic  trois  quarts  de  bellngue  de  feu. 

CARENNAC  ,  bourg  ,  en  Quercy  ,  diocefe  de 
Cahors  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban ,  élection  de  Figeac.  On  y  compte  17. 
feux  çj.bellugues  fie  demi-bellugue  de  feu y  com- 
pris l'affouage  ment  de  Marnlagues.  Ce  bourg  eft 
à  7. 1.  &  quart  N.  0.  de  Figeac 

CARENNAC  ,  en  Quercy  ,  diocefe  &  ëteaion 
de  Cahors  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux ,  mais 
feulement  5.  bcllugues  de  feu. 

CARENTAN,  Carentorium  ,  ville  avec  un  an- 
cien château  ,  chef-lieu  d'une  élc&ion  6c  d'un  bail- 
liage ,  ficc.  en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen.  On  y 
compte  490.  feux ,  y  compris  fes  fauxbourgs ,  &  y 
compris  auffi  Beaumont ,  Rongeval ,  Pommenanque 
de  le  Pont  d'Ouve.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une 
contrée  marécageufe ,  ce  qui  en  rend  l'air  mal-faio, 
à  une  lieue  fie  demie  O.  du  Petit- Vay  (  qui  fe  rem- 
plit à  chaque  flux  de  la  mer  )  ,  à  3. 1.  S.  O.  de  la 

frande-mer  ou  Océan  ,  4.  &  quart  N.  N.  0.  de 
aint-Lo  ,  4.  de  trois  quarts  S.  E.  de  Valogne  ,  6. 
de  quart  N.  E.  de  Cofltances  ,  autant  O.  N.  O.  de 
Bayeux  ,  fie  10.  fit  demie  O.  N.  O.  de  Caen.  Long. 
16. 14.  40.  lat.  49. 18.  17. 

Il  n'y  a  à  Carentan  qu'une  paroiffe  ,  qui  eft  def- 
fervie  par  deux  Curés  à  l'alternative.  Le  bailliage 
delà  vicomté  ne  forment  qu'un  feul  de  même  corps, 
dont  les  offices  font  d'un  prix  afïèz  modique ,  à 
caufe  du  peu  d'étendue  du  refforr.  Il  y  a  auffi  une 
amirauté  de  un  bureau  des  traites-foraines  ,  un 
Couvent  de  Religieufes  de  la  congrégation  de  No- 
tre-Dame ,  de  une  chapelle  qui  appartient  à  l'or- 
dre des  Mathorins. 

La  proximité  de  la  mer  procure  à  cette  ville 
quelque  commerce  ,  parce  que  les  barques  y  re- 
montent avec  la  marée.  U  s'y  fait  au/fi  un  affez 
bon  commerce  par  terre ,  fit  celui-ci  confifte  prin- 
cipalement en  beurre  &  en  befHaux. 

En  1691.  madame  la  Ducheffe  Douairière  de 
Ventadour  établit  une  fondation  dans  ce  couvent 
de  Religieufes  de  la  congrégation  de  Notre-Dame 
de  la  ville  de  Carentan.  Cette  fondation  eft  en  fa- 
veur de  huit  jeunes  demoifelles ,  à  la  nomination 
de  la  fondatrice  de  de  fes  héritiers.  Elles  font  re- 
çues dans  la  maifort  depuis  l'âge  de  fix  ans  jufqu'a 
douze ,  fie  y  peuvent  relier  fans  payer  de  penfion , 
jufqu'à  l'âge  de  dix-huit  ou  vingt  ans  ,  fclon  le  bon 
plailir  de  M.  le  Prince  de  Rohan  ,  qui  eft  aujour- 
d'hui aux  droits  de  la  fondatrice.  On  ne  néglige 
rien  pour  l'éducation  de  ces  demoifelles ,  mais  on 
ne  leur  donne  rien  quand  elles  fortent.  Comme  la 
fondation  n'eft  pas  confîdérable  ,  de  que  d'ailleurs 
les  denrées  ont  beaucoup  augmenté  depuis  qu'elle 
eft  faite  ,  cela  eft  caufe  que  les  familles  de  ces  de- 
moifelles font  obligées  de  concourir  pour  quelque 
chofe  à  leur  entretien.  On  met  tous  les  ans  100. 
livres  en  réferve,  pour  aider  à  la  dot  de  quelqu'une 
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de  ces  demok*clle$  qui  voudroit  fe  faire  Religieufé 
dans  ce  même  monaftere.  Les  Seigneurs  fonda- 
teurs en  font  l'application  à  celle  qu'ils  jugent  à 
propos.  La  famille  de  la  demoifclle  fournit  le  fur- 
plus  de  la  dot  fie  les  meubles.  Le  tout  doit  monter 
a  3000.  livres  pour  la  dot ,  de  à  300.  livres  pour 
les  meubles. 

Nous  avons  dit  que  l'air  de  cette  ville  eft  mal- 
fain  ,  &  c'eft  à  caufe  des  marais  fie  dei  eaux  dor- 
mantes qui  font  aux  environs.  La  rivière  de  Taute 
paiTe  à  l'extrémité  d'un  des  fauxbourg  de  cette  mê- 
me ville  ,  du  côté  de  Saint-Lot  &  d'Ifigny ,  6e  elle 
reçoit  la  rivière  d'Ouveà  trois  quarts  de  lieue  au- 
delfous  de  Carentan,  en  entrant  dans  la  mer.  On  a 
fait  dans  ces  derniers  temps  ,  des  ouvrages  confi- 
dérables  fur  ces  deux  rivières  ,  pour  le  defleche- 
ment  des  marais  ;  &  les  frais  ont  été  payés  par  les 
paroiiTès  voifines.  L'ouvrage  qui  a  été  fait  fur  la 
rivière  d'Ouve  Confifle  en  quatre  arcades ,  où  il  y 
a  quatre  portes  de  flot  pour  empêcher  la  mer  de 
monter  dans  les  prairies  fie  herbages  qui  font  au- 
deffus.  Le  lieu  où  eft  conftruit  cet  ouvrage  fe  nom- 
me la  Barquette  ;  &  c'eft  à  caufe  de  cela ,  auffi-bieu 
qu'à  caufe  de  fa  reflèmblance  avec  un  pont  étroit, 
qu'on  lui  a  donné  le  nom  de  pont  de  la  Barquette. 
Cet  ouvrage  n'a  pas  produit  tout  l'effet  qu'on 
s'en  étoit  promis  ;  car  malgré  la  dépenfe  exhorbi- 
tante  qu'on  a  faite  pour  le  curage  des  rivières  qui 
y  affluent  ,  il  s'eft  trouvé  que  le  pilotis  n'é- 
tant pas  a  fiez  profond  ,  on  a  été  obligé  de  le 
démolir  fie  de  le  remplacer  avec  de  la  maçonnerie; 
fit  quoique  tous  les  anciens  matériaux  aient  fervi , 
la  réédification  n'en  a  pas  moins  coûté  la  fomme 
de  quarante-fix  mille  livres  ,  en  1 737.  La  première 
adjudication  avoit  été  portée  à  la  fomme  de  18. 
mille  livres  ;  ce  qui  par  conféquent  fait  en  tout 
une  dépenfe  de  64.  mille  livres.  En  1739.  on  a  fait 
un  autre  ouvrage  pareil  à  Carentan  ,  au  pont  de 
Saint-Hilaire  ,  fur  la  rivière  de  Taute.  On  s'eft  fervi 
pour  cela  du  pont  qui  étoit  fur  le  chemin  de  Ca- 
rentan à  Ifigny  fie  à  Saint-Lo ,  oh  il  n'y  a  que  trois 
arches  ,  à  chacune  defquellcs  on  a  mis  une  porte  de 
flot. 

Sur  la  chauffée  qui  longe  la  rivière  d'Ouve ,  font 
trois  ponts  ,  qu'on  nomme  les  fonts  d'Ouve.  Le 
premier ,  auquel  on  donne  le  nom  de  pont  de  la 
Magdeleine  ,  eft  fur  un  petit  ruiffeau  ,  à  un  quart 
de  lieue  de  Carentan.  Le  fécond  ,  qu'on  appelle 
le  pont  Grout ,  eft  fur  un  bras  des  rivières  d'Ouve 
de  de  Seve  ,  qui  forment  en  ce  lieu  quelques  petites 
ifles.  Le  troifieme  de  ces  ponts  ,  qui  eft  le  plus 
grand  ,  fe  nomme  le  ponr  d'Ouve.  Ce  dernier  pont 
eft  couvert  par  un  ouvrage-à-corne  de  gazon  :  on 
y  avoit  même  fait  quelques  retranchements  en 
1691.  pour  affurer  la  communication  du  Cotantin 
avec  le  refte  de  la  Normandie.  Cette  communica- 
tion fe  fait  par  les  ponts  dont  nous  venons  de  par- 
ler ,  fit  parles  vays  ou  vécs ,  qui  font  des  gués  dan- 
gereux. 

On  diftingue  le  grand  fie  le  petit  vay.  Le  pre- 
mier eft  fur  la  paroiffe  ou  village  deSaint-Clement, 
à  trois  quarts  de  lieue  d'Ifigny  fie  à  2.  1.  N.  E.  de 
Carentan.  On  le  paffe  à  cheval  ou  en  voiture ,  aux 
heures  de  la  marée.  Ce  vay  a  deux  grandes  lieues  de 
trajet.  Deux  hommes  ,  montés  fur  de  grandes  cava- 
les ,  fervent  de  guides.  Les  perfbnnes  qui  ne  font 
pas  montées  avantagenfement  ,  montent  en  crou- 
pe fur  les  cavales  des  guides  ,  qui  alors  mènent  pat 
la  bride  les  chevaux  des  voyageurs.  Ces  guides  paf- 
fent  auffi  en  croupe  les  gens  de  pied.  On  payepour 
le  paffage  huit  fols  par  tête  ou  par  cheval.  Ce  paf- 
fage  n'eft  point  affermé  en  particulier ,  fit  il  fait 
partie  du  fermage  des  terres  voifines,  que  les  pro- 
priétaires louent  à  ces  guides ,  auxquels  on  donne 
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aniffi  le  nom  de  fa]fagert%  &  qui  devraient  être 
nommés  paffeurs.  Le  paffage  du  ptth  vay  eft  â  un 
quart  de  lieue  d'Ifigny,  &  à  cinq  quarts  de  lieue 
de  Carentan.  Il  appartient  d'un  côte  au  Marquis  de 
la  Lu\tmt  &  à  M.  de  Gucmetot ,  &  de  I  'autre  côté 
au  Comte  de  Beu\eville ,  qui  l'afferment  avec  d'au- 
tres terres  aux  paflèurs  de  vay.  On  y  paffe  en  bâ- 
teau  de  mer  haute  ,  &  à  cheval  de  mer  baffe.  On 
paye  en  bateau  deux  fols  par  homme  ôc  deux  fols 
par  cheval  ;  &  deux  fols  en  Je  paffant  au  gué  à 
cheval.  Il  y  a  deux  bateaux  ,  un  de  chaque  côté 
du  vay. 

Quoique  la  ville  de  Carentan  ne  foit  fortifiée  que 
de  quelques  tours  ruinées  &  d'un  vieux  château  , 
néanmoins  on  ne  laiffe  pas  que  de  la  regarder  com- 
me une  place  capable  d'arrêter  les  ennemis ,  qui , 
ayant  fait  une  defcente  dans  le  Cotantin  ,  vou- 
draient pénétrer  plus  avant  dans  la  province  de 
Normandie  ,  du  côté  de  Bayeux  &  de  Caen.  Mais 
la  principale  &  prefque  l'unique  force  de  cette 
place ,  confifte  en  ce  qu'elle  eft  fituée  dans  des 
marais  qu'il  ferait  très-difficile  de  franchir  impu- 
nément. Il  y  a  un  Gouverneur  pour  la  ville  &  le 
château  de  Carentan  ;  &  ce  Gouverneur  ,  qui  l'eft 
en  même  temps  du  pont  d'Ouve ,  jouit  de  1 1.  mille 
livres  d'appointements. 

Confidérée  comme  diftrift  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Caen  ,  l'éleétion  de  Carentan  eft  bornée 
par  celles  de  Valogne ,  de  Saiat-Lo  ,  de  Cofinan- 
ces &  de  Baveux.  Elle  eft  divifée  en  quinze  fergente- 
ries  ,  qui  comprennent  cnfemble  quatre-vingt -qua- 
torze parorffes  ,  &  dix  mille  treize  feux ,  dont  la 
quote-part  pour  la  taille  eft  de  79.  mille  79  J.  liv.  , 
quand  la  totalité  de  l'impolttion  de  cette  efpece  fe 
trouve  monter  à  la  fomme  d'un  million  «89.  mille 
ryj.  livres  à  répartir  fur  la  généralité  de  Caen. 

DIVISION  DE  L'ÉLECTION  DE  CARENTAN 
en  jui/rçe  fergentenes. 
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Nom.  Le  climat  de  l'éleftion  de  Carentan  eft 
affez  tempéré  ,  mais  un  peu  humide.  Le  fol  y  eft 
mêlé  de  bois  ,  de  marais  &  de  terres  laboura- 
bles. On  y  recueille  affez  de  grains ,  Se  beaucoup 
de  fruits  principalement  de  pommes,  dont  U  fc  fait 
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de  bon  cidre.  On  y  nourrit  aulfi  une  grande  quanti- 
té de  bétail  ,  dont  les  habitants  du  pays  font  un 
très-bon  commerce.  Il  y  a  dans  cette  élection  un 
allez  bon  nombre  de  terres  nobles  confidérablcs ,  & 
dont  pluGeurs  valent  depuis  douze  jufqu'à  trente 
mille  liv.  de  rente. 

CARENTILLY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Cacn  ,  élection  de  Saint-Lo  ,  fergenteric  de  Mauf- 
fras.  Ou  y  compte  306.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
a.  1.  &  quart  O.  S.  O.  de  Saint-Lo  ,  &  3.  E.  N.  E. 
de  Coûtances. 

CARENTOIR,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette 
de  Vannes ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  1  28.  feux  &  un  tiers  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  à  8.  I.  E.  N.  E.  de  Vannes  ,  &  9.  & 
demie  S.  O.  de  Rennes.  Il  y  a  à  Carentoir  une  corn- 
manderie  de  l'ordre  de  Malte  ,  de  la  langue  de 
France  ck  du  grand-prieuré  d'Aquitaine.  Cette 
cotnmaoderic  vaut  1400.  livres  de  rente  ,  &  elle  eft 
affectée  aux  Chapelains  &  Servants  d'armes. 

CAREPUY,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noynn, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens  ,  élec- 
tion de  Peronne.  On  y  compte  65.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  une  demi-lieue  E.  N.  E.  de  Roye  ,  &  à 
4.  lieues  &  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Peronne. 

CARFANTAIN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Dol ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  6.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu. 

CARHAIX  ou  Kerahès ,  ville  ,  gouvernement 
particulier  &  maitrife  des  eaux  &  forets  ,  en  Bre- 
tagne ,  diocefe  <k  recette  de  Quimper  ,  parlement 
&  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  28.  feux 
deux  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette  ville  eft  fituée 
dans  une  contrée  très-fertile  ,  principalement  en 
pâturages,  fur  la  rivière  d'Ycr  ,  à  10. 1.  N.  E.  de 
Quimpcr,  &  1 1.  &  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Brelt.  Il 
fe  fait  à  Carhaix  un  grand  commerce  en  beftiaux. 
Le  gibier  des  environs  de  cette  ville  eft  excellent 
&  fur-tout  les  perdrix. 

CAP.HEIL  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Nantes  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  $ .  feux  un  tiers  fle  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  à  7.I.  N.  O.  de  Nantes. 

En  1669.  Marie  ,  fille  de  Michel ,  porta  en  ma- 
riage la  feigneurie  de  Cathtil  à  Jérôme  du  Cam- 
iour,  Seigneur  du  Becai ,  Lieutenant  au  gouverne- 
ment de  Breft  ,  pere  de  René,  Gouverneur  de  l'ifle 
de  Rhuys  ,  en  faveur  duquel  cette  feigneurie  fut  éri- 
gée en  vicomté  ,  par  lettres  de  Juin  1685. ,  regif- 
trées  à  Rennes  le  4.  Juillet  i636.  lfoyc\  Coiflin. 

CARIGNAC  ,  Aide  de  Boultac  ,  dans  le  Bour- 
dclois,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement  ,  inten- 
dance &  élection  de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  la 
Trefne  <5c  Cenac.  On  y  compte  10t.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  Garonne  ,  à  une  grande  lieue  E.  de 
Bordeaux. 

CARIGNAN,  Carinianum  ,  Yvojium  ,  ville  avec 
un  grenier  à  fel  &  un  bailliage ,  chef-lieu  du  duché 
de  l'on  nom  ,  &  d'un  diftriél  particulier  qui  n'eft 
point  compris  dans  aucune  province  du  royaume  ; 
diocefe  de  Trêves ,  parlement  &  intendance  de 
Metz,  recette  de  Sedan.  On  y  compte  241.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Chier  ,  à  une 
petite  lieue  N.  E.  de  Mouzon ,  à  2. 1.  O.  S.  O.  d'Or- 
val,  2.  E.  S.  E.  de  Sedan  ,  3.  N.  O.  de  Montmcdy  , 
10.  O.  de  Luxembourg,  17.  O.  S.  O.  de  Trêves  , 
ic.N.  O.  de  Metz,  &  41.E.  N.E.  de  Paris.  Long, 
n.  46.  o.  lat.  43.  39.  »8.  11  y  a  à  Carignan  une 
églife  collégiale,  dont  le  chapitre  eft  compofé  d'un 
Doyen,  qui  a  3000.  liv.  de  rente  ,  &  de  douze  Cha- 
noines dont  le  revenu  de  chacun  eft  de  7.  à  800. 
livres.  Toutes  ces  prébendes  font  à  la  nomination 
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du  Prince  de  Carignan.  Le  hameau  de  Vue  a  un 
Curé  particulier  ,  &  fait  partie  de  la  communauté 
de  Carignan  :  Sailly  &  Opte  en  font  les  annexes. 

Indépendamment  des  treize  prébendes  qui  com- 
pofent  le  chapitre  de  l'églife  collégiale  de  Carignan, 
il  y  a  dans  cette  même  églife  vhigt-Gx  chapcllenies 
dont  le  revenu  de  chacune  eft  allez  honnête.  11  y  a 
aufli  dans  la  chapelle  du  château  de  cette  ville  un 
autre  titre  fous  le  nom  de  Sre.  Elifabeth.  Dans  lu 
fauxbourg  de  cette  ville  eft  une  petite  maifon  de 
Religieux  croifés,du  même  ordre  que  les  Chanoines 
réguliers  qui  font  établis  à  Paris ,  dans  la  rue  de 
Ste.  Croix  de  la  Bretonnerie.  Cette  maifon  eft  un 
prieuré  fous  le  titre  de  Ste.  Gertrude. 

Les  habitants  de  Carignan  font  exempts  de  tail- 
les ,  en  vertu  d'une  déclaration  du  Roi  de  l'an  1680. 
Le  principal  commerce  qu'ils  font  ,  conlifte  en 
grains ,  &  en  étoffes  de  laine  dont  il  y  a  une  petite 
manufacture  à  Carignan.  Il  fe  tient  tous  les  ans 
en  cette  ville  cinq  foires  qui  font  allez  fréquentées  ; 
feavoir,  le  26.  de  Mars  ,  le  11.  de  Mai,  le  t6. 
d'Août ,  le  9.  d'Octobre  &  le  7.  de  Novembre.  Ces 
foires  ne  durent  chacune  qu'un  jour.  Tous  les  fa- 
medis ,  il  fe  tient  aulli  en  cette  ville  un  marché 
qui  eft  ordinairement  fourni  de  toutes  fortes  de 
denrées  à  l'ufage  des  habitants  du  pays. 

Le  duché  de  Carignan  eft  fitué  entre  le  Luxem- 
bourg ,  la  Lorraine  de  la  Champagne.  11  a  trois 
lieues  oc  demie  de  longueur  &  environ  autant  de 
largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué  à  9.  lieues  quar- 
rées.  Le  climat  y  eft  plutôt  froid  que  tempéré» 
La  terre  y  eft  fertile  en  toute  forte  de  grains  , 
mais  il  n'y  croît  que  très-peu  de  vin ,  qui  d'ailleurs 
n'eft  rien  moins  que  fort  bon.  Il  y  a  des  bois  ,  de 
bons  pâturages  &  des  mines  de  fer.  Le  gibier  y 
eft  abondant ,  &  la  volaille  n'y  manque  pas ,  non- 
plus  que  le  poiffon. 

Anciennement  la  ville  de  Carignan ,  connue  fous 
le  nom  d'TVoy ,  étoit  du  domaine  des  Comtes  de 
Chiny.  Elle  paffa  fucceffivement  dans  les  maifons 
de  Luxembourg  ,  de  Bourgogne  &  d'Autriche. 
C'eft  fur  cette  dernière  que  le  Maréchal  de  Châ- 
tillon  la  prit  pour  la  France  en  1637.  ,  &  elle  lui 
demeura  par  la  paix  des  Pyrénées  de  16(9.  Quel- 
que temps  après,  en  1661.  ,  le  Roi  Louis  XIV. 
en  fît  don  ,  aulfi-bien  que  de  la  préwté  d'Yvoy, 
au  Comte  de  Soiiïbns-Savoyc  ,  EmmanueLPhili- 
bert-Amedée  ,  fans  aucune  referve  ,  finon  du  reffort 
&  de  la  fouveraineté.  Ce  Comte  avoit  aidé  à  faire 
la  conquête  des  places  du  Luxembourg.  Pour  re- 
connoître  d'une  manière  encore  plus  diftinguée 
les  fervices  qu'avoit  rendus  à  la  Couronne  ledit 
Comte,  le  Roi  érigea  en  fa  faveur  ,  en  1662. ,  la 
ville  &  prévôté  d'Tvoy ,  en  duché  fous  le  nom  de 
Carignan  ,  qui  eft  une  ville  de  Piémont ,  dont  le 
Prince  Thomas  de  Savoye  ,  pere  d'Emmanuel- 
Philibert-Amedée  ,  étoit  titulaire.  Le  fils  d'Em- 
manuel-Philibert-Amedée,  nommé  Viclor-Amede'e, 
Prince  de  Carignan  ,  eft  mort  à  Paris  en  174t. 
Louis-Victor,  Prince  de  Carignan ,  fils  de  ce  der- 
nier, né  à  Paris  en  1711. ,  rélidc  à  Turin. 

Pour  l'adminiftration  de  la  juftice  ducale ,  il  y 
a  à  Carignan ,  un  Bailli ,  un  Lieutenant  &  un 
Greffier. 

Confidéré  comme  diftrict  particulier  de  la  géné- 
ralité &  intendance  de  Metz  ,  le  duché  de  Carignan 
comprend  69.  paroiffes  qui  font  partagées  entre 
quatre  diftricts  particuliers ,  Ravoir ,  le  duché  de 
Carignan  proprement  dit ,  la  prévôté  de  Montmtdy 
&  Chauvaiuy ,  la  prévôté  de  Dampiulliers  ôc  la 
prévôté  de  Man  itlr.  Mais  il  n'y  a  que  le  premier 
de  ces  quatre  diftrids  qui  forme  le  duché  dont  le 
Roi  Louis  XIV.  fit  don  à  la  maifon  de  S'oitïbns- 
Savoye;  aiufi  on  aura  attention  de  ne  pas  confon- 
dre 
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dre  ce  qui  doit  être  diftingué  ;  car  les  prévôtés  de 
Montmcdy  &  Chauvancy ,  de  Dampvilliers  ck  de 
MarvilJe  n'appartiennent  en  aucune  manière  au 
Prince  de  Carignan ,  afluel  poffeflèur  du  duché 
de  ce  nom. 
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CARIGNAN,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne, 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de 
Bordeaux ,  jurifdiction  de  la  grande  Prévôté.  On 
y  compte  49.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  une  lieue 
&  deux  tiers  E.  de  Bordeaux. 

C  ARIGNON  ,  montagne  qui  fait  partie  des  Py- 
rénées ,  &  dont  on  prétend  qu'elle  eft  la  plus  éle- 
vée. Cette  montagne  eft  fituée  précifément  entre 
la  plaine  de  Rooffillon ,  le  Val-Spir  &  la  Cerdagne 
françoife. 

CARIZÉ  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres, 
parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection  de  Ton- 
nerre. On  y  compte  1 00.  feux.  Cette  parouTe  eft 
à  ».  1.  N.  O.  de  Tonnerre. 

CARIZlEU,en  Dauphiné,  diocefe  de  Lyon, 
parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  éleftion  de 
Vienne.  On  y  compte  un  vingt-quatricme  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  &  un  feu  ,  un  quart  ,  un 
vingt-quatrième  &  un  quatrc-vingr-feizieme  de  feu 
pour  les  fonds  taillables  ,  y  compris  un  quarante- 
huitième  de  feu  pour  les  fonJs  affranchis.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  1.  I.  de  la  rive  gauche  du  Rhô- 
ne, &  8.  N.  E.  devienne. 

CARLA  (le),  en  Rouflillon ,  diocefe  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupéricur  ,  intendance  ,  viguerie 
&  recette  de  Rouflillon.  On  y  compte  140.  feux. 
Cette  paroilTe  eft  à  3.  ou  4.  1.  0.  S.  O.  de  Per- 
pignan. 

CARLA  Mouflentibau  (le), en  Languedoc ,  dio- 
cefe &  recette  de  Mirepoix ,  parlement  &  généralité 
de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc-  On  y 
compte  1 1.  feux.  Cette  paroitfe  eft  fituée  dans  une 
contrée  fort  montagneufe  ,  &  néanmoins  aftez  fer- 
tile principalement  en  pâturages. 

CARLA  du  Parcage  (le),  en  Languedoc,  dio- 
cefe &  recette  de  Mirtpoix  ,  parlement  ot  généralité 
de  Touloufe  .intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  27.  feux. 

CAKLA  de  Knquefort  (  le  )  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  &  recette  de  Mirepoix ,  parlement  &  géné- 
ralité de  Toulmifc  ,  intendance  de  Languedoc  On 
y  compte  7 1 .  feux.  Cette  paroiffe  eft  lituée  dans  les 
montagnes ,  à  1.  1.  &  demie  S.  O.  de  Mirepoix. 
C'eft  la  patrie  du  célèbre  Pierre  Bjy/e. 

CARLA  (  le  )  ,  ville  au  pays  de  Foix  ,  diocefe 
de  Pamiers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Perpignan,  recette  du  comté  de  Foix.  On  y 
compte  16.  feux  de  rompoids  &  307.  feux  allu- 
mans.  Cette  ville  eft  lituée  fur  la  rivière  de  Lez  , 
à  1.  I.  &  tiers  N.  O.  de  Pamiers. 

CARLAC,  enPérigord,  diocefe  &  élection  de 
Sarlat ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  tt.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans 
une  contrée  aftez  fertile. 

CARLAC  ,  en  Languedoc  ,  diocefe ,  recette  , 
parlement  6c  généralité  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Languedoc.   On  y  compte  1  }o.  feux. 

CARLADEZ  ,  Carlatenfis  Trjflus ,  petitpays , 
fitué  dans  la  haute  Auvergne ,  fur  les  confins  du 
Roucrgue  ,  qui  a  pris  Ion  nom  de  la  ville  de  Cariât , 
&  dont  celle  de  Vie  eft  aujourd'hui  le  chef-lieu.  Dès 
environ  l'an  1000.  le  Carladès  avoit  des  Seigneurs 
particuliers ,  qui  portoient  le  titre  de  Vicomtes. 
Ces  Seigneurs  devinrent  m  lu  Vicomtes  de  Lodeve  , 
de  Milhaud  &  de  Rhodes.  A  ces  divers  états  ils 
ajoutèrent  dans  la  fuite  ,  toujours^par  des  alliaa- 
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ces ,  les  comtes  de  Roucrgue  6c  de  Provence.  Le 
Carladès  paflà  de  même  par  alliance  dans  la  maifon 
d'Armagnac  vers  l'an  i5oj.,ôcfuccclhvcmcnt  dans 
les  maifons  d'Albret  de  de  Bourbon.  Le  Roi  Fran- 
çois I.  réunit  le  Carladès  à  la  Couronne  en  1 53 1. , 
quatre  ans  après  la  mort  du  Connétable  de  Bourbon 
qui  avoit  poflëdé  cette  vicomté.  HenrilV.  étant  par- 
venu à  la  Couronne ,  y  réunit  de  nouveau  le  Carla- 
dès :  mais  le  Roi  Louis  XIII.  le  démembra  ,  l'éri- 
gea  en  comté  ,  &  le  donna  à  perpétuité  au  Prince 
de  Monaco,  en  1641.  La  ville  de  Vie  en  Carladès 
eft  fituée  au  pied  du  Cantal  ,  à  3.  1.  N.  N.  E. 
de  Cariât ,  &  1 6.  S.  S.  O.  de  Clcrmont.  Long.  20. 
18.  lat.  44.  S 7. 

CARLAT  ,  Carlatum  ,  ville ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe  de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom ,  élection  d'Aurillac.  On  y  compte 
1  $0.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  entre  les  rivières  de 
Ccre  &  deGou,  à  1. 1.  S.  E  d'Aurillac ,  8.  O.  S.  O. 
de  Saint-Flour  ,  19.  S.  S.  O.de  Clermont ,  &  10. 

(Je  Rhodès.  Long.  10.  1$.  o.  lat.  44.  ji.  o.  Il  y 
avoit  à  Car'at  un  fort  château  que  le  Roi  Louis  XIII. 
fitrafer.  Le  Duc  de  Nemours  s'y  défendit  long- 
temps. Plufieurs  terres  &  vicomtes  relèvent  encore 
à  prêtent  de  ce  château.  La  commanderie  de  Cariât, 
de  l'ordre  de  Malte ,  de  la  langue  6c  du  grand- 
prieuré  d'Auvergne ,  vaut  au  moins  JS00,  livres  de 
rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CARLAT  ,  en  Périgord ,  diocefe  &  élection  de 
Périgueuz  ,  parlement  6c  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroifTc  eft  fituée  dans 
une  contrée  également  fertile  3c  agréable. 

CARLEN  ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Eordeaux ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
39.  feux. 

CARLENQUAS,  en  Languedoc,  diocefe  &  re- 
cette de  Bcziers  ,  parlement  de  Touloufc  ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
les  montagnes ,  à  6. 1.  6c  quart  N.  N.  E.  de  Bcziers. 

CARLEPONT ,  dans  le  Noyonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'IAe-de-Francc  ,  diocefe  6c 
élection  de  Noyon ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  SouTons.  On  y  compte  a  17.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  un  quart  à  l'E. 
de  Noyon.  La  terre  6c  feigneurie  de  Carlepont  ap- 
partient à  l'Evéque  de  Noyon  ,  qui  y  a  un  allez 
beau  château. 

C ARLES  ,  en  Provence.  Voye\Citceu 

CARLIPA  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  6c  recette 
de  Carcaflbnne ,  parlement  6c  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  1  to. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  mon. 
tagneufe ,  6c  néanmoins  agréable  6c  fertile  princi- 
palement en  bon  vin. 

CARLUCET  ,  en  Périgord,  diocefe  6c  éledion 
de  Sarlat ,  parlement  6t  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  N.  E. 
de  Sarlat. 

CARLUCET  ,  en  Qucrcy ,  diocefe  de  Cahors , 
parlement  de  Touloufc ,  intendance  de  Montaubaa , 
éleâion  de  Figeac.  On  y  compte  3.  feux  6c  73.  bcl- 
lugues  de  feu. 

CARLUS ,  paroifle  avec  titre  de  comté ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  6c  recette  d'Alby ,  parlement  6c 
généralité  de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  147.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  pe- 
tite lieue  S.  O.  d'Alby. 

CARLUX  ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  élection  de 
Sarlat ,  parlement  6t  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  107.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  s.  1.  6e 
quart  E.  de  Sarlat. 

CARLY ,  daus  le  Boulonnois ,  diocefe  &  recette 
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de  Boulogne,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Amiens.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rivière  de  Liane  ,  à  un  quart  de  lieue 
N.  O.  de  l'abbaye  de  Samcr  ,  C<  à  2.  L  S.  E.  de 
Boulogne. 

C  ARM  AIL  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ,  recette» 
parlement  &  généralité  de  Touloufe,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  80.  feux. 

CARMAING  ,  Carmanum  ,  Carmantum  ,  ville 
avec  titre  de  comté  ,  enclaveé  dans  la  province  de 
Languedoc  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
d'Aufch,  élection  de  Lomagnc.  Ou  y  compte  30. 
feux  de  cadaftre  ou  de  compoids.  Cette  ville  eft  à  6. 
1.  &  quart  S.  E.  de  Touloufc,  &  19.  E.S.E  d'Aufch. 
Long.  19.  ii.  11.  lat.  43.  19.  $0. 

Le  comté  de  Carmaing  a  1.  L  6c  quart  de  lon- 
gueur, fur  une  lieue  6c  demie  de  largeur.  On  compte 
dans  ce  diftrict  16.  paroilTcs  ou  communautés  qui 
contiennent  cnfcroble  69.  feux  6t  84.  beliugues  de  feu 
de  compoids.  Voye \  Fleurancc  6c  Lomagne. 

Ce  pays ,  ayant  le  titre  de  vicomte  ,  fut  vendu 
par  Bertrand  de  Lautrec  %  à  Pierre  Datfe  ou  de 
Vi\c  ,  Seigneur  de  Saint-Fclix  ,  frerc  du  Pape  Jean 
XXII. ,  6t  fils  d'Arnaud  de  Veze  ,  pour  lui  6c  Ar- 
mand ion  rils  ;  vente  qui  fut  confirmée  par  le  Roi 
en  1511.  Armand  époufa  Kofine  d'Ahrct  ,  dont 
vint  Hugues ,  Vicomte  de  Carmaing ,  dont  le  fils 
Jean  ayant  époufé  en  1417.  Ifabeau  de  Fois  , 
fille  d'Archambuud  ,  Seigneur  de  Navaillcs  ,  leur 
poftérité  prit  le  furnom  de  Voix.  De  ce  mariage 
vint  Jean  de  Foix-Carmaing  ,  en  faveur  duquel  le 
Roi  Louis  XI.  érigea  en  comté  l'an  147...  la 
Vicomté  de  Carmaing.  Il  fut  père  de  Gallon  ôc 
ayeul  de  Jean ,  dont  le  fils  Odet  de  Foix  ,  eut  pouf 
fil!e  unique  Jeanne  de  Foix  ,  Comteife  de  Car- 
maing ,  qui  époufa  en  iS9i-  Adrien  de  MontUc  % 
Prince  de  Chabanois.  Voy£\  Chabanois. 

CARMAING,  en  Languedoc ,  diocefe  6c  recette 
d'Aletfi  ,  parlement  6c  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  67.  feux. 
Cette  paroitte  eft  lituée  fur  la  rivière  de  Gly ,  à  7. 
1.  6c  quart  S.  E.  d'Aleth. 

CARMAUX  les  Cordes  ,  en  Languedoc ,  dioeeie 
6c  recette  d'Alby ,  parlement  6c  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
219.  feux.  Cette  Paroifle  eft  à  4. 1.  N.  O.  d'Alby. 

CARMEN  ou  Kerman ,  en  Bretagne ,  diocefe  6c 
recette  de  St.  Pol-de-Leon  ,  parlement  6c  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  ia.  feux  un  tiers 
6c  un  quart  de  feu. 

La  terre  6c  feigneurie  de  Carmen  fut  portée 
en  mariage  par  Bcatrix  de  Kcrmaoucn  aujourd'hui 
Kerman  ,  à  fon  mari  François  de  Léon  ,  frère  puîné 
du  Vicomte.  Leur  poftérité  prit  le  nom  de  Kerman  9 
6c  fondit  vers  l'an  147c  dans  la  maifon  de  Phf. 
quclUc ,  par  le  mariage  de  Franc,cife  ,  fille  de 
Guy  de  Kerman ,  avec  Jean  de  Plufqucllcc  ,  à 
la  charge  du  nom  6c  des  armes  de  Kerman, 
que  porta  leur  fils  Maurice.  Claude  de  Kerman  s 
fille  de  celui  •  ci  ,  devint  l'héritière  de  Kerman 
par  la  mon  de  fes  frères  ,  6c  époufa  en  1  $77* 
François  de  Maillé,  Seigneur  de  Villeromain  ,  iflïi 
au  feizicme  degré  d'Hilduin  de  Maillé  6c  d'Agnès 
de  Vendôme  ,  qui  vi voient  vers  l'an  1060.  Ce  fut 
en  faveur  de  Charles  de  Maillé  leur  fils  ,  que  la 
terre  de  Kerman  fut  érigée  en  marquUât  paf 
lettres  d'Août  1612.,  regiftrées  à  Rennes.  Son  ar- 
riere-petit-fils ,  Donatien  ,  mourut  en  Octobre 
1747. ,  ayant  fait  le  8.  Juin  1736.  abandon  de  fc* 
biens  à  fes  créanciers.  Il  avoit  époufé  Marie* 
Louife  Binet  de  Irlartognct ,  dont  il  a  eu  19.  Do- 
natien ,  Comte  de  Maillé,  né  en  1708. ,  Capitaine 
de  cavalerie ,  marié  à  Mariè-EuTabeth  i'AngUber- 
aer ,  veuve  de  Jean-Louis  ,  Comte  de  Henin- 
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Bleincourt  i  i°.  Charles-Henri ,  Abbé  de  Moreaux 
en  1734. ;  3».  Marie-Eleonor  de  MaiUé-Kcrman , 
alliée  le  12.  Novembre  1733.  à  Jean  -  Baptifte- 
François-Jofeph  ,  Comte  de  Sade  ,  père  de  Dona- 
tien-François de  Sade,  né  en  1740. 

Le  marquifat  de  Kerman  fut  acquis  en  1741. 
par  M.  Crozat-du-Châtcl. 

CARMIN  G  ou  Saint-Felix  de  Carming ,  en 
Languedoc ,  diocefe  ,  recette ,  parlement  fit  géné- 
ralité de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  180.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  I.  E.  S. 
E.  de  Carmaing  ,  &  7.  &  demie  S.  E.  de  Touloufe. 

CARMOUX ,  en  Languedoc.  Voyt^  Carmaux. 

CARMUE1L ,  en  Provence,  diocefe  de  Sifteron, 
parlement  &  intendance  d'Aix ,  viguerie  &  recette 
de  Forcalquit-r.  On  n'y  compte  qu'un  demi  -  feu 
de  cadallre.  Cette  communauté  eft  à  2.  1.  N.  O. 
de  Forcalquier ,  &  j.  S.  O.  de  Sifteron. 

CARNAC ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fie  recette  de 
Vannes ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  36.  feux  un  tiers  fie  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de 
l'Océan  ,  &  à  4. 1.  &  demie  O.  S.  O.  de  Vannes. 

CARNAS ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
de  Nifmes ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  jo.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  &  quart 
0.  de  NUmcs  ,  &  4.  &  demie  N.  N.  E.  de  Mont- 
pellier. 

CARNEILLE  (la) ,  bourg ,  en  Normandie ,  dio- 
cefe de  Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
d'Ak-uçon  ,  élection  de  Falaife ,  fergenterie  de  la 
Foreft.  On  y  compte  223.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 
L  &  deux  tiers  S.  O.  de  Falaife ,  fit  to.  N.  O. 
d'Alcncon. 

CARNET,  bourg,  en  Normandie,  diocefe  oc 
éleftion  d'Avranches ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen ,  fergenterie  de  Pontorfon.  On  y 
compte  24$.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1.  S.  d'Avran- 
ches ,  fie  deux  fie  demie  E.  S.  E.  de  Pontorfon. 

CARNET  AIN  ,  dans  l'lflc-de-France  ,  diocefe 
&  élection  de  Meaux ,  parlement  &  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  $  2.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Marne ,  à  2.  L  de 
demie  S.  O.  de  Meaux. 

CARNETTES,  en  Normandie ,  diocefe  de  Sécz, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  fit  éleftion  d'A- 
lcncon ,  fergenterie  de  Ste.  Scholaflè.  On  y  compte 
41.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  L  N.  E.  de  Sécz  , 
fit  6.  fie  demie      E.  d'Alençon. 

CARNEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
lençon ,  éleftion  de  Bernay  ,  fergenterie  d'Ouches. 
On  y  compte  35.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une 
lieue  fie  demie  E.  S.  E.  de  Bernay. 

CARNEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen ,  éleftion  de  Valogne ,  fergenterie  de  Val-de- 
Saire.  On  y  compte  103.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fi  ruée  dans  une  contrée  remplie  de  bois  ,  à  une 
demi-lieue  de  l'Océan ,  fit  à  3.  1.  fit  tiers  N.  un 
quart  à  PE.  de  Valogne. 

CARN1ERES  ,  dans  le  Cambrefis ,  diocefe ,  fub- 
délégarion  &  recette  de  Cambra  y  ,  parlement  de 
Douay,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  45. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  &  tiers  E.  S.  E.  de 
Cambray. 

CARNIN ,  dans  la  Flandre-Françoife  ,  diocefe 
d'Arras ,  parlement  de  Douay ,  intendance  fie  fub- 
dclégation  de  Lille.  On  y  compte  44.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2. 1.  fit  demie  S.  O.  de  Lille. 

CARNOET ,  Carnot ,  Carnouet  ou  Saint-Mau- 
rice de  Carnouet ,  en  Bretagne ,  diocefe  fie  recette 
de  Quimper ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes. 
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On  y  compte  3$.  feux  fie  un  tien  de  Jeu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en 
bois ,  fie  où  il  y  a  une  bonne  mine  de  plomb ,  à  t. 
1.  N.  E.  de  Cariais ,  fie  1 1.  fit  deux  tiers  N.  E.  de 
Quimper.  Il  y  a  à  Carnoet  une  abbaye  d'hommes , 
de  l'ordre  de  Cîteaux ,  fondée  au  mois  de  Novem- 
bre 1 176. ,  fie  dont  St.  Maurice ,  le  même  qui  mou- 
rut en  11 91.,  fut  le  premier  Abbé.  Cette  abbaye 
eft  en  commende  ,  fie  elle  vaut  3000.  livres  de  ren- 
te au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique 
la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  $0.  florins. 

CARNOLS  ou  St.  Laurent  de  Carnols ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  fie  recette  d'Uzès ,  parlement  de 
Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  $3.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rivière  de  Ceze ,  à  4.  L  fit 
tiers  N.  N.  E.  d'Uzès. 

CARNON,  en  Auvergne.  Voye\  Cornon. 
CARNOULLES  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Toulon  ,  parlement  fit  intendance  d'Aix ,  viguerie 
fie  recette  d'Hieres.  On  y  compte  7.  feux  de  cadas- 
tre. Cette  paroifle  eft  à  une  bonne  demi-lieue  O. 
N.  O.  de  Pignans ,  fie  à  4. 1.  fie  demie  N.  un  quart 
à  PE.  d'Hieres. 

CARNOY ,  en  Picardie ,  diocefe  5c  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris ,  éleftion  de  Peron- 
ne.  On  y  compte  41.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 
1. 0.  N.  O.  de  Peronne. 

CARNUTES  ,  nation  ou  peuple  de  la  quatriè- 
me Lyonnoife.  Ils  occupoient  à-peu-près  le  pays 
qui  forme  aujourd'hui  les  trois  diocefes  de  Chartres, 
Blois  fie  Orléans.  Autricum  ,  depuis  Carnutes  fie 
aujourd'hui  Chartres  ,  étoit  leur  capitale.  Cette 
nation ,  l'une  des  plus  publiantes  fie  des  plus  guer- 
rières de  la  Gaule-Celtique  ,  écoit  bornée  au  N. 
par  les  Aulerci-Eburoviccs  ÔC  par  les  Parijij  ,  au  S. 
par  les  Biturigcs-Cubi  fie  par  les  Turonei  ,  à  PE. 
par  les  Stnones ,  fie  à  PO.  par  les  Aulcrci-Diablintes 
fie  par  les  AulercUCenomani. 

CARO ,  en  Bretagne ,  diocefe  fie  recette  de  St. 
Malo  ,  parlement  fie  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  29.  feux  fit  un  tiers  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  à  7.  I.  S.  un  quart  à  l'E.  de  St.  Malo. 

CARO  ,  dans  la  Baffe- Navarre  ,  diocefe  de 
Bayonne ,  parlement  de  Pau ,  intendance  d'Aufch, 
pays  de  Cize  fie  châtellenic  de  Saint  -  Jean.  On  y 
compte  100.  feux  ou  habitations.  Cette  paroifle  eft 
à  une  demi-lieue  S.  E.  de  St.  Jcan-Picd-dc-Port. 

CAROLES  ,  dans  l'Aftarac  ,  en  Gafcogne,  dio- 
cefe fie  iniendance  d'Aufch  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  éleftion  d'Aufch.  On  y  compte  un  feu  fie 
64.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  Baifë ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  de  Mirande. 

CAROLLES ,  en  Normandie ,  diocefe  fie  élec- 
tion d'Avranches  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  du  Héraut.  On  y 
compte  75.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'O- 
céan ,  à  2.  1.  fie  demie  N.  O.  d'Avranches.  Il  y  a 
auprès  de  Carollcs  un  mine  de  cuivre  ,  qui  eft 
d'un  aflez  bon  rapport. 

CAROMB ,  bourg ,  au  Comté-VenaiflRn ,  diocefe 
fie  judicature  de  C  arpent  ras.  On  y  compte  700.  feux 
fie  4000.  ames  ou  environ.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
une  contrée  également  fertile  fie  agréable ,  à  une 
bonne  lieue  N.  E.  de  Carpentras  ,  2.  S.  O.  du 
Mont-Ventoux  ,  ôc  J.  N.  E.  d'Avignon.  Le  bourg 
de  Caromb  eft  ceint  de  murailles  ,  fie  on  y  entre 
par  quatre  portes.  Le  château  qui  eft  contigu 
à  ces  murailles ,  eft  tout  bâti  de  fort  belle  pierre 
de  taille  :  il  a  fa  poterne  avec  un  pont-levis  fie  un 
bon  fofle.  Cet  édifice  eft  compofé  de  deux  pavil- 
lons ,  flanqués  de  tours  :  l'intérieur  eft  en  très- 
bon  état  fie  fort  commode.  L'églife  paroiflîale  de 
ce  bourg  eft  dédiée  i  St.  Maurice  i  cependant  fou 
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titre  principal  eft  celui  de  Notre-Dame  des  Grâ- 
ces ,  oc  c'eft  fous  ce  titre  qu'elle  fcrt  de  pre'bende 
au  Chanoine-Pénitencier  de  la  cathédrale  de  Car- 
pentras.  Il  y  a  à  Caromb  deux  couvents  de  Reli- 
gicufes ,  les  Urfulines  &  les  Hofpitalieres  ;  un  cou- 
vent de  Religieux  mineurs-conventuels,  fitué  à  deux 
cents  pas  du  bourg  ;  6c  un  mont  de  pitié  qui  a  été 
fondé  en  i66*.  Dans  une  des  chapelles  de  Ptglifc 
paroiffialc  de  ce  bourg ,  c'eft  dans  celle  du  Seigneur 
du  lieu,  eft  un  tombeau  de  marbre,  au-dertus  duquel 
font  repréfentées  en  demi-relief  plufieurs  pleureu- 
fes.  Ce  tombeau  eft  celui  d'Etienne  de  Vaje  ou 
Vefe,  l'un  des  favoris  du  Roi  Charles  VIII. ,  &  le 
même  qui  avec  Briçonnet  confeilla  à  ce  Prince  la 
conquête  du  royaume  de  Naples.  Etienne  de  Vafe  , 
que  Philippe  de  Comines  fait  originaire  de  Lan- 
guedoc &  de  petite  lignée  ,  devint  Sénéchal  de 
Beaucaire  &  Préfident  aux  Comptes  à  Paris.  Il 
acquit  plufieurs  terres  dans  le  Comté- Venaiflîn  ,  & 
entr'autres  celle  de  Caromb.  C'eft  lui  qui  en  i486, 
fit  bâtir  le  fuperbe  château  de  ce  lieu.  Son  époufe, 
Anne  de  Courtois ,  fonda  trois  ans  après  fix  Cha- 
noines d'e'glife. 

A  peu  de  diftance  de  Caromb  eft  un  prieuré  dont 
le  revenu  conlifte  en  directes  Si  en  cenfes  ,  &  qui 
dépend  de  l'abbaye  de  Plfle-Barbe  de  Lyon.  On  y 
voit  une  ancienne  chapelle  dédiée  aux  SS.  Innocents. 
Attenant  à  cette  chapelle  eft  un  ancien  bâtiment , 
avec  une  terre ,  un  jardin  &  un  cimetière  dans 
lequel  on  a  trouvé  plufieurs  tombeaux.  La  tradi- 
tion du  pays  porte  que  ce  lieu  étoit  autrefois  une 
maifoo  des  Templiers. 

Dans  le  même  territoire  de  Caromb  ,  &  égale- 
ment à  peu  de  diftance  de  ce  bourg  ,  eft  une 
autre  chapelle  dédiée  à  St.  Etienne  ,  avec  un  cime- 
tière. Auprès  de  cette  chapelle ,  qui  paroît  fort 
ancienne  ,  on  trouva  ,  il  y  a  environ  cinquante 
ans ,  en  remuant  les  terres ,  un  tombeau  de  pierre 
qui  renfermoit  un  cercueil  de  plomb  dans  lequel 
etoient  des  offements  ;  &  tout  auprès  de  ce  lieu 
on  découvrit  un  pavé  en  marquetterie  de  marbre 
blanc  &  noir ,  &  a  côté  une  ftatue  d'Apollon.  On 
trouve  auffi  allez  fréquemment  fur  la  montagne 
appellée  du  Pati  ,  anciennement  les  Alpes ,  des 
médailles  du  haut  Empire  :  cette  montagne  n'eft 
qu'à  un  quart  de  lieue  de  Caromb. 

Les  habitants  de  Caromb ,  parmi  lefquels  font 
lufieurs  familles  nobles ,  vivent  tous  à  leur  aife  , 
quoi  contribue  beaucoup  la  fertilité  de  leurs  biens 
fonds  jointe  à  leur  induftrie  &  à  leur  intelligence. 
Us  recueillent  quantité  de  fruits  &  principalement 
d'olives  &  de  raifins ,  dont  ils  font  de  bonne  huile 
&  de  fort  bon  vin.  Ils  retirent  auffi  un  avantage 
folide  &  confidérable  des  haricots ,  poix  ,  fèves 
&  oignons  qu'Us  cultivent. 

La  juftice  de  ce  heu  cil  adminiftrée  par  un  Juge 
que  députe  le  Seigneur,  &  qui  fait  fa  rélidence 
ordinaire  à  Carpentras.  Il  y  a  outre  cela  un  Viguier , 
qui  eft  comme  le  Lieutenant  du  Juge  ,  «  qui 
réfide  à  Caromb.  La  commune  eft  régie  par  deux 
Confuls  annuels ,  qui  portent  le  chaperon. 

Dès  l'an  1 100.  la  terre  &  feigneurie  de  Caromb 
é*toit  pofledée  par  Charles  de  Baux.  Dans  la  fuite , 
cette  terre  a  parte  fucceffivement  dans  les  maifons 
de  Villars ,  de  N.  des  Ducs  d'Andria ,  de  Peyre  de 
Thoiras ,  de  Foix ,  de  Châlons-Orange ,  de  Vefe , 
d'Agoult  &  de  la  Baume-Montrevet.  Cette  der- 
nière qui  la  poffede  actuellement ,  l'a  eue  au  com- 
mencement du  dernier  fiecle  ,  par  le  mariage  de 
Claude  de  la  Baume-Montrevel  avec  Jeanne  d'A- 
goult ,  héritière  de  la  terre  &  feigneurie  de  Caromb. 

CAROUGES  ,  bourg,  en  Normandie,  diocefe 
de  Séez  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alen- 
çon,  élection  de  Falaifc,  fergeaterie  de  la  Foret. 
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On  y  compte  j6j.  feux.  Ce  bourg,  qui  a  le  titre 
de  comté ,  &  dont  l'églife  paroiiuale  eft  dédiée  à 
Ste.  Marguerite ,  eft  fitué  dans  une  contrée  rem- 
plie de  bois ,  &  où  il  y  a  des  mines  &  des  forges 
de  fer ,  à  4.  1.  &  deux  tiers  N.  O.  d'Alençon.  11  y 
a  à  Carouge  un  château  dont  la  chapelle  eft  def- 
fervic  par  iix  Chanoines  &  par  deux  Chapelains , 
tous  à  la  nomination  du  Seigneur  du  lieu. 

CARPENTRAS  ,  CarpcntoraOe ,  ville  ancien, 
ne  &  capitale  du  Comté-Venaiffin ,  chef-lieu  d'une 
judicature  de  fon  nom  ,  avec  un  evêché  fuffragant 
d'Avignon ,  un  Reéteur  dont  la  juriidi&ion  s'étend 
fur  toute  la  province,  une  chambre  apoftolique ,  &c. 
On  y  compte  environ  z<oo.  feux  &  12.  raille 
ames.  Cette  ville  eft  fituée  fort  agréablement ,  fur 
la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Auzon,  à  3. 1.  O.  S.  O. 
du  Mont-Ventoux ,  j.  &  demie  S.  E.  d'Orange  ,  a. 
N.  O.  de  Venafque ,  }.  N.  de  l'ifle ,  $.  N.  de  Ca- 
vaillon  ,  3.  &  deux  tiers  E.N.  E.  d'Avignon ,  11.  8c 
tiers  N.  O.  d' Aix ,  6.  O.  N.O.  d' Apt ,  10.  N.  N.  E. 
d'Arles  ,  &  103.  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  1*.  4». 
$3.  lat.44-  3-  3J« 

Le  temps  de  la  fondation  de  la  ville  de  Carpen-» 
tras  fe  perd  dans  l'antiquité  ;  &  ce  qu'on  avance 
fur  l'étymologie  du  mot  Carpentoraéle ,  n'eft  rien 
moins  que  bien  affùré.  L'auteur  italien  de  l'hiftoire 
d'Avignon  &  du  Comté- Venaiffin  (Fantoni)  pré- 
tend que  Carpentoraile  eft  dérivé  du  mot  latin  Car- 
penta  ,  qui  lignifie  Coches,  Charts  ,  Charriots ,  dont 
on  voit  ordinairement  un  bon  nombre  aux  marchés 

foires  célèbres  qui  fe  tiennent  encore  à  Carpen- 
tras ,  &  qui  exift oient  déjà  du  temps  des  anciens 
Romains.  Mais  ,  pour  foutenir  fon  opinion,  Fan- 
toni  fait  defeendre  un  mot  gaulois  &  celtique ,  tel 
qu'eft  inconteftablcmcnt  Carpentoraile  (comme  Bi- 
brailet  Arjentoratle  ,  Arelate,  &c.)  d'un  mot  la- 
tin ,  Carpenta  ,  ce  qui  eft  une  erreur  manifefte. 

Le  Baron  de  Bimar  la  Baftie  ,  connu  par  fes  ou- 
vrages fur  les  antiquités  grecques  &  romaines,  & 
qui  a  fait  honneur  à  Carpentras  fa  patrie  par  fes 
talents  3c  fon  érudition  ,  tire  l'étymologie  de  Car- 
pentorafle  des  trois  mots  celtiques  Kar ,  Pen  ,  To- 
rak  ou  Torafle  ,  dont  le  premier  fignifie  ville ,  le 
fécond  montagne ,  élévation  ,  &  le  troificme  paffj- 
ge  ;  &  de  ces  trois  mots  il  en  forme  &  en  conclut 
l'étymologie  de  Carpentoraile. 

On  ne  fçauroit  difeonvenir  qu'à  la  rigueur  l'ex- 
plication que  donne  ce  fçavant  Académicien  ,  ne 
puiffe  convenir  à  Carpentras  ,  qui  eft  une  ville  fi- 
tuée fur  une  petite  élévation ,  &  qui  eft  en  même 
temps  un  partage  aflèz  fréquenté  ,  fur-tout  à  caufe 
de  fes  foires  &  de  fes  marchés.  Cependant ,  fi  l'on 
examine  la  chofeun  peu  de  près ,  il  paraîtra  à  plu- 
fieurs que  fon  rationnement  eft  plus  ingénieux  que 
folide.  On  voit  en  effet  bien  des  noms  de  villes  ti- 
rés d'une  ou  de  deux  circonftances  propres  àlesdif- 
tinguer  &  à  les  faire  connoître  ;  telles  font ,  entr'au- 
tres ,  CAarw^o.Villeneuve ,  Argentoratle  Partage  du 
Rhin  ;  mais  on  n'en  voit  point  de  trois,  à  caufe  de 
la  confufion  que  trop  d'idées  ne  pourraient  man- 
quer de  produire.  Outre  cela ,  il  faut  obfervcr  que 
quoique  Carpentras  foit  bâti  fur  une  hauteur ,  cette 
élévation  eft  comme  imperceptible  du  côté  du  cou- 
chant &  du  midi.  Cependant  le  mot  Pen  fignifie  une 
montagne  élevée ,  fit  c'eft  de  ce  mot  qu'on  a  tiré  le 
nom  ài'Alpen  les  Alpes.  D'ailleurs  ,  ce  partage  pris 
génériquement  &  n'étant  appliqué  à  rien  de  parti- 
culier ,  eft  bien  peu  fatisfailant. 

Ekar ,  allemand  de  nation  (diflert.de  Ap.  pren. 
p.  31.),  en  démontrant  aa'Argentoratle ,  aujour- 
d'hui Strasbourg  ,  fignifie  Trajetlus  Rheni,  Partage 
du  Rhin ,  explique  Carpentoraile  par  Trajetlus  Car- 
bonis.  On  ne  fçait  ce  qu'étoit  ce  partage  du  temps 
des  anciens  Gaulois  ;  éc  on  n'a  pas  découvert  non- 
plus 
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plus  que  cette  route  ait  été  pratiquée  par  Carbon  , 
plutôt  que  par  quelqu'autre.  Ainfi  il  y  a  lieu  de 
croire  que  Carpentorafle-  étoit  autrefois  Alpento~ 
rade ,  c'eft-à-dire,  pajfage ,  route  pour  les  Alpes. 
Les  Romains  &  les  gens  du  pays  changeoient  affez 
facilement  la  lettre  L  ,  pour  la  lettre  R.  Dc-là  ils 
peuvent  avoir  pris  Carpen  pour  Calpen.  (Vojfius'). 
Le  C  ,  étoit  fouvent  ajoute  au  commencement  des 
mots  ;  &  conféquemment  à  ces  principes ,  on  aura 
fait  Carpen  Toraflc  ,  à'Alpcn  Toraffe.  La  pofition 
de  Carpentras  favorife  cette  conjeâure.  Cette  ville 
•R  fituée  au  commencement  des  Alpes.  Avant  que 
les  Romains  euflènt  ouvert  les  grandes  routes  pour 
l'Italie ,  fur-tout  celle  du  Mont-Cenis  ,  &  avant 
que  la  route  par  mer  eût  été  préférée  aux  autres 
comme  moins  difpendieufc  &  moins  fatigante  ,  on 

Îaffoit  néceflàirement  par  Carpentras  en  venant  de 
.anguedoc  &  d'Efpagnc  pour  aller  aux  Alpes  Cot- 
ties ,  aujourd'hui  le  Mont-Genevre.  Probablement 
Annibal  qui  paffa  le  Rhône  entre  Avignon  &  Oran- 
ge ,  èc  par  conféquent  en  face  &  à  peu  de  diftance 
de  Carpentras ,  n'auroit  pas  pris  une  autre  route  , 
fi,  comme  le  remarquent  Polibe  &  Tite-Live,  il 
n'aroit  voulu  éviter  la  rencontre  du  Conful  Scipion , 
qui ,  avec  fon  armée  ,  venoit  du  côté  d'Arles  pour 
lui  difputer  le  paffage  du  Rhône ,  ou  du  moins  pour 
le  combattre  ;  ce  qui  l'engagea  à  remonter  le  Rhône 
en  diligence  ,  &  a  paffer  par  le  Mont-Cenis  ,  fui- 
vant  l'opinion  la  plus  vraifêmblable. 

Mais  ,  quoi  qu'il  en  foit  de  ces  différentes  éty- 
mologies  ,  ce  qu'il  y  a  de  bien  affuré  ,  c'eft  que  ■ 
Carpentras  n'a  pas  été  une  ville  inconnue  aux  an- 
ciens géographes.  Pline  (  1.  III.  chap.  IV.)  lui 
donne  une  place  honorable  parmi  les  villes  latines 
de  la  Gaule-Narbonnoife  ,  &  l'appelle  Carpenta- 
nUe  Meminorum.  Ptolomée  (  1.  IL  ch.  X.)  la  nom- 
me Forum  Néron ii  :  Memini  quorum  civitas  Forum 
Neronis.  Sur  cela  Adrien  de  Valois  obferve  fort  à 
propos  que  le  premier  de  ces  deux  mots  eft  celtique, 
&  que  le  fécond  eft  latin. 

On  voit  par-là  que  cette  ville ,  dès  avant  que  les 
Romains  euffent  pénétre  dans  les  Gaules ,  étoit  la 
capitale  d'un  peuple  appelle  Miminien. 

Après  avoir  terminé  la  guerre  d'Afrique,  Jules 
Céfar  envoya  Tiberc-Neron  dans  les  Gaules  pour  y 
fonder  des  colonies.  Ce  fut  alors  vraifemblablement 
que  ce  Lieutenant  de  Céfar  en  fonda  à  Avignon ,  à 
Cavaillon,  à  Orange  &  à  Carpentras.  Laiituation 
de  cette  dernière  ville  ,  extrêmement  propre  pour 
le  commerce ,  engagea  fans-doute  Tibere-Neron  à 
y  établir  aufii  des  foires  &  des  marchés  ;  &  ce  font 
les  mêmes  qui  fubfiitcnt  encore  aujourd'hui ,  &  oh 
le  concours  d'étrangers  eft  toujours  très-grand.  On 
croit  avec  fondement  que  c'eft  de-là  que  Carpentras 
prit  le  nom  de  Forum  Ncronis  ,  que  Ptolomée  lui 
donne.  Car ,  fuivant  la  remarque  de  Fcftus  Pom- 
peïus ,  les  villes  prenoient  ordinairement  les  noms 
de  ceux  qui  y  faifoient  des  établiflèments  favorables 
au  commerce.  Cependant  il  ne  faut  pas  douter  que 
Carpentras  ne  fubfiftât  avant  Tibere-Neron.  Le 
nom  celtique  que  Pline  lui  donne  ,  la  qualité  de 
capitale  d'un  peuple  gaulois  que  Pline  «  Ptolomée 
lui  donnent  également ,  font  une  preuve  non-équi- 
voque que  cette  ville  exiftoit  avant  que  les  Romains 
euffent  fait  des  établiflèments  dans  les  Gaules  ,  & 
avant  qu'ils  euffent  donné  à  plufieurs  villes  des  dé- 
nominations latines.  Voye\  Adrien  de  Valois  ,  Fan- 
toni ,  Labbe ,  &c. 

Plufieurs  auteurs  modernes  ,  tels  que  banion  , 
Briet  &  Baudrand,  rendent  Forum  Neronis  ,  par 
Forcalqu  'ur  en  Provence.  Mais  ils  font  contredits 
par  Labbe  ,  Adrien  le  Valois ,  &  par  plufieurs  au- 
tres dont  le  fentiment  parole  tris-bien  appuyé. 
Que  Carpentras  fût  une  ville  conhderable  des  le 
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temps  que  les  Romains  firent  de;  ctabliffëmcnts  dans 
les  Gaules,  cela  Ce  préfume  facilement  pour  plufieurs 
raifons.  Premièrement,  cette  ville  étoit  dèflors 
la  capitale  d'un  peuple ,  les  Méminiens  ;  en  fécond 
lieu ,  Pline ,  en  faifant  l'énumération  des  villes  la- 
tines, lui  donne  place  parmi  plufieurs  villes  qui 
étoient  des  colonies  des  plus  diftinguées  ,  telles  que 
Nifmes ,  Avignon ,  Touloufe  ,  Aix.  D'ailleurs  , 
Tibere-Neron ,  comme  nous  l'avous  déjà  remarqué , 
y  établit  des  marchés  &  des  foires  :  or ,  ces  fortes 
d'établiffements  défignent  très-bien  un  lieu  confidé- 
rablc.  Ajoutons  à  cela  que  les  divers  monuments 
d'antiquité  qui  ont  été  découverts  à  Carpentras , 
confirment  encore  avec  beaucoup  d'autorité  com- 
bien cette  ville  eft  ancienne ,  &  combien  elle  devoit 
Être  confidérable  dès  le  temps  même  ou  les  Romains 
formèrent  leurs  premiers  établiflèments  dans  les 
Gaules. 

On  lit  dans  Gruter  (pag.  833.  n.  14.)  l'inferip- 
tion  fuivante  ,  qui  fut  trouvée  dans  le  jardin  de 
Pierre  Brutinel,  hors  de  la  porte  de  Carpentras 
appellée  d'Orange. 

D.  M. 
L.     TE  T  T  L 

C  A  S  S  I  A  N  I. 
POMPEIA. 
POTK'NTIN  A. 
COZIV6L 
O  P  T  I  M  O. 

Au-deffus  de  la  fenêtre  de  la  cour  ordinaire ,  lien 
deftiné  à  rendre  la  juftice ,  eft  le  fragment  qui  fuit , 
Si  qui  fait  regretter  le  refte  de  l'infcription. 

SECVNDINO.  O.  M.  ANTONIO.  L.  FILO.  TER. 

Tout  cela  eft  fur  une  même  ligne  en  beau  carac- 
tère. Le  TER  ,  eft  achevé  ainfi  :  TERTIO  ;  mais  on 
voit  que  ce  Amplement  eft  d'une  main  moins  an- 
cienne que  le  refte.  La  pierre  fur  laquelle  fe  trouve 
cette  infeription ,  a  été  placée  dans  les  temps  moder* 
nés  à  l'endroit  où  elle  eft  aujourd'hui. 

Quelque  refpectables  que  (oient  pour  leur  ancien- 
neté les  deux  inferiptions  que  nous  venons  de  rap- 
porter ,  cependant  elles  ne  font  point  à  beaucoup 
près  la  même  fenfation  que  l'arc  de  triomphe  qui  fe 
voit  dans  le  palais  épifcopal ,  ck  dont  nous  parlerons 
inccflàmment.  Nous  pouvons  avancer  comme  une 
chofe  certaine  qu'il  ne  s'eft  livré  à  Carpentras  ni 
dans  fes  environs ,  aucun  combat  mémorable  qui  ait 
pu  donner  occafion  de  conftruire  fur  le  champ  de 
bataille  un  monument  de  cette  importance  en  l'hon- 
neur du  vainqueur.  Tout  ce  qu'on  peut  recueillir 
des  anciens  hiftorieos  ,  ne  nous  apprend  autre  chofe 
finon  que  la  victoire  qui  a  été  remportée  le  plus  près 
de  Carpentras ,  eft  celle  que  Domitius  jtnobarbus 
remporta  furies  Allobroges,  à  l'endroit  où  la  Sorguc 
fe  jette  dans  le  Rhône ,  où  étoit  l'ancien  V'uiâalum, 
&  où  eft  aujourd'hui  le  bourg  appelle  Vom-àeSorgue. 
Or ,  cet  endroit  qui  appartenoit  aux  Cavares  ,  parce 
qu'il  n'eft  qu'à  une  lieue  d'Avignon  ,  qui  étoit  une 
de  leurs  capitales,eft  éloigné  au  moins  de  trois  lieues 
de  Carpentras.  Si  l'on  a  donc  choifi  cette  ville  pour 
y  ériger  un  arc  de  triomphe ,  ce  ne  peut  être  que 
parce  qu'elle  jouiflbit  de  quelque  confidération  par- 
mi celles  des  environs. 

On  eft  affez  informé  combien  les  Vandales  ,  les 
Lombards  &  autres  nations  barbares  ont  ravagé 
toutes  ces  contrées.  Il  eft  aifé  de  comprendre  que 
ces  différentes  irruptions  cauferent  la  deftruéUon 
de  quantité  d'anciens  monuments  ,  qui  ferviroient 
aujourd'hui  à  faire  encore  mieux  connoître  ce 
qu'etoit  Carpentras  dans  ces  temps  éloignés. 


Digitized  by  Google 


CAR 

D'après  ce  que  nous  venons  de  rapporter  ,  il 
y  a  tout  lieu  de  croire  que  Carpentras  étoit  une 
colonie  romaine  ;  &  s'il  reftoit  encore  quelque 
doute  à  cet  égard ,  il  feroit  entièrement  dimpé  par 
l'infcription  Suivante  ,  qui  fut  trouvée  il  n'y  a  pas 
long-temps  ,  auprès  d'Orange ,  &  qui  a  été  expli- 
quée par  M.  de  Mautour.  (  Mercure  de  France  , 
Février  17*8.  ). 

COL.  IVL.  MMEM.  HEREDES. 
EX  TESTAMENTO. 

M.  de  Mautour  l'attribue  à  Carpentras ,  comme 
à  la  capitale  des  Méminiens.  Le  Baron  de  Bimar 
la  Baftie  penfe  auffi  que  cela  fignifie  Colonia  Julia 
Meminorum.  Ils  foutiennent  l'un  &  l'autre  que  cette 
colonie  Julienne  des  Mcminiens  n'eft  autre  chofe 
que  Carpentras  ,  &  ils  fe  fondent  fur  ce  qu'on  ne 
connoît  point  d'autrp  ville  confidérable  des  Mémi- 
niens.  (  Voyt\  Danville  ,  dans  fa  notice  des  Gau- 
les ).  D'ailleurs  ,  en  parlant  des  villes  latines  , 
Pline  les  nomme  ainfi  (  1. 111.  c.  IV.  )  :  oppida 
latina  ,  AquxScxtix  ,  Avenio  Cavarum  ,  Cabellio, 
CarptntoraQt  Meminorum  >  &c.  Il  fuit  donc  de-là 
que  Carpentras  eft  la  ville  des  Méminiens. 

Le  titre  de  ville  Latine  que  Pline  donne  à  Car- 
pentras ,  à  Avignon  ,  à  Cavaillon  &  autres  ,  n'eft 
point  un  obitade  à  celui  de  colonie  ,  non-plus 
qu'à  celui  de  Forum  Neronis  que  porta  dans  la  fuite 
Carpentras  ,  en  reconnoiffance  du  marche  que  Ti- 
bcre-Neron  y  établit ,  ainfi  qu'il  a  été  dit.  On  voit 
clairement  que  le  Forum  Neronis,  dont  parle  Ptolo- 
méc  (  1.  ».  chap.  10.  )  eft  la  même  ville  que  celle 
des  Mcminiens  ;  de  quoique  cette  ville  foit  comptée 
parmi  les  villes  latines  ,  cela  ne  s'oppofe  point  à  ce 
qu'elle  foit  auffi  une  colonie.  On  trouve  en  effet 
bien  des  exemples  de  pareilles  dénominations  réu- 
nies fur  une  même  ville. 

Tout  le  monde  fçait  qu'il  y  avoit  deux  fortes  de 
colonies  ,  celles  qui  avoient  le  droit  de  citoyen 
romain  ,  &  celles  qui  avoient  celui  du  peuple  la- 
tin. Les  privilèges  accordés  à  ces  dernières  étoient 
moindres  que  ceux  dont  jouiffoient  les  premières , 
mais  ils  étoient  encore  très-confidérables:  tel  étoit , 
eotr'autres  ,  le  privilège  en  vertu  duquel  les  habi- 
tants de  ces  dernières  colonies  n'étoient  réputés 
étrangers  ni  dans  Rome  ni  dans  les  armées  ,  &  en 
vertu  duquel  ils  pouvoient  donner  leur  fuffrage  lorf- 
que  le  Magiftrat  le  permettoit. 

11  fuit  de  ce  que  nous  venons  de  dire  que  il  Car- 
pentras n'avoit  point  la  qualité  de  colonie  romaine, 
ce  que  cependant  nous  n'avouerons  pas  facilement, 
elle  avoit  inconteftablement  celle  de  colonie  latine. 

Nom  fçavons  que  Fantoni  a  avancé  (  1. 1.  ch.  14. 
n.  1.  y  que  Carpentras  n'étoit  qu'un  Fore ,  c'eft-a- 
dire ,  une  ville  où  le  Préteur  faifoit  aiïèmbler  les 
peuples  des  environs  pour  leur  rendre  la  juftice  : 
ce  qui  iuppoferoit  un  établiffcment  bien  moinscon- 
fidérable  que  la  préfecture  ,  que  la  ville  munici- 
pale ,  &  que  la  colonie.  Mais  ce  qui  a  induit  Fan- 
toni en  erreur  ,  c'cft  fans-doute  la  dénomination 
de  Forum  Neronis  qui  fut  donnée  à  Carpentras  ;  dé- 
nomination que  cette  ville  a  fort  bien  pu  prendre 
fans  que  cela  s'oppofât  à  fa  qualité  de  colonie. 
Rien  n'a  dû  empêcher  que  Tibere-Ncron  n'ait  pu 
établir  des  marchés ,  &  même  fi  l'on  veut  des  tri- 
bunaux pour  rendre  la  juftice  dans  une  ville  qui 
étoit  colonie  ;  fit  il  a  pu  également  accorder  le  droit 
de  colonie  à  des  villes  qui  avoient  déjà  le  nom  de 
Fores.  Nous  ne  citerons  ici  pour  exemple  que  Fré- 
juls ,  Forum  Julii ,  que  Céfar  ht  appeller  de  fon  nom , 
&  à  qui  on  ne  difputcra  certainement  pas  le  titre 
de  colonie. 

Fantoui  ne  s'eft  pas  apperçu  non-plus  de  la  con- 
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tradiélion  dans  laquelle  il  eft  tombé  ,  puifqu'ca 
parlant  d'Avignon  ,  il  conclut  avec  raifon  que 
Pline  mettant  cette  ville  au  nombre  des  villes  lati- 
nes ,  pour  cela  feul  elle  doit  être  réputée  colonie 
latine.  Or  le  même  Pline  met  également  Capentras 
parmi  les  villes  latbes  ,  &  par  conféquent  elle 
doit  avoir ,  même  félon  Fantoni ,  la  qualité  de  co- 
lonie latine. 

L'arc  de  triomphe  dont  nous  avons  fait  mention 
eft  fitué  dans  l'intérieur  du  palais  épifcopal.  Il  t  ft 
également  furprenant  &  fâcheux  que  le  Cardinal 
Bichi ,  qui  a  laifle  une  fi  grande  idée  de  fa  magni- 
ficence ,  par  le  palais  épifcopal  qu'il  fit  conftruire 
à  Carpentras  pendant  qu'il  étoit  Evèque  de  cette  ville 
n'ait  pas  épargne  un  fi  précieux  monument  ,  & 
l'ait  mutilé  &  avili  pour  ne  point  déranger  le  plan 
d'architefture  qu'on  lui  avoit  fait  pour  la  conftruc- 
tion  de  fon  palais.  C'cft  une  merveille  que  cet  arc 
de  triomphe  ait  pu  fubfifler  prefqu'en  fon  entier  , 
depuis  tant  de  fiecles  ,  &  malgré  les  ravages  qu'a 
eflûyés  la  ville  de  Carpentras ,  de  la  part  d'une  infi- 
nité de  nations  barbares  dont  la  fureur  fe  portoit 
indifféremment  fur  toutes  fortes  d'objets.  Il  n'eft 
pas  douteux  que  ce  monument  n'eût  été  conftruit 
a  l'endroit  le  plus  élevé  de  la  ville  :  cependant  au- 
jourd'hui il  faut  defeendre  quelques  marches  pont 
arriver  au  rez-de-chaufféc  moderne  de  l'édifice. 
On  y  a  fait  une  voûte  pour  le  rendre  propre  à  une  cui- 
fine  ,  fans  néanmoins  endommager  les  colonnes  in- 
térieures dont  le  corps  de  ce  bâtiment  eft  cantonné. 
Le  tout  eft  bâti  en  pierre  de  taille  du  pays.  C'cft 
un  quarré-long  de  vingt-cinq  pieds  de  Roi,  fur  qua- 
torze pieds  trois  pouces  de  largeur. 

A  chaque  encognurc  eft  une  colonne  couronnée 
de  fon  entablement  en  reffaut.  Ces  colonnes  font 
engagées  dans  l'oeuvre  d'environ  la  moitié  de  leur 
diamètre  ,  &  elles  font  élevées  fur  des  piédeftaux 
auffi  en  reflaut.  Hors  du  pavé  moderne  il  ne  pa- 
roit  de  ces  piédeftaux  que  la  partie  fupérieure: 
tout  le  refte  eft  enterré. 

Les  colonnes  en  queftionfbnt  cannelées  &  ruden- 
ties  ;  c'eft-à-dire ,  que  les  cannelures  font  remplies 
dans  le  tiers  d'en-bas  de  leur  fuft ,  par  des  bâtons 
en  rofeaux  creux.  Ce  qu'il  y  a  de  fingulicr  dans  ce 
monument ,  de  peut-être  unique  ,  ce  font  les  quatre 
jambages  des  arcades:  leur  décoration  eft ,  à  ce 
qu'on  croit ,  fans  exemple ,  ces  jambages  étant  can- 
nelés de  rudentés  ainfi  que  les  colonnes ,  &  ayant 
d'ailleurs  des  bafes  qui  font  faites  dans  le  même 
goût. 

Comme  les  chapiteaux  des  colonnes  ne  fubfiftent 
plus ,  de  même  que  leur  entablement ,  cela  eft 
caufe  qu'on  ne  fçauroit  dire  précifément  de  quel 
ordre  étoit  cet  ouvrage.  Au-defius  de  la  voûte  mo- 
derne on  ne  voit  plus  que  les  importes  de  l'arcade 
qui  étoit  du  côté  du  midi ,  fous  le  berceau  de  l'an- 
cienne voûte ,  &  cela  fans  aucuns  compartiments. 

Quant  aux  deux  côtés  de  l'édifice  ,  il  ne  fubfifte 
plus  que  celui  qui  occupe  la  partie  occidentale  , 
&  encore  il  n'eft  pas  tout  entier.  Entre  les  colon- 
nes ,  cette  face  eft  décorée  par  un  grand  trophée 
en  bas-relief ,  d'un  goût  afTez  groffier.  Ce  trophée 
eft  élevé  fur  le  haut  d'un  arbre  ébranché,  &  auquel 
font  attachés  de  gros  failTeaux  de  dards  ou  de  ja- 
velots ,  avec  des  boucliers  ,  les  uns  exagones ,  les 
autres  ovales ,  &  tous  chargés  de  quelques  légers  or- 
nements &  accompagnés  d'épées  courtes  peu  diffé- 
rentes de  celles  des  homainsou  des  Macédoniens. 
Au  milieu  de  ces  dilTérens  attributs  on  remarque 
une  cote  d'armes  ,  courte ,  qui  ne  defeend  que 
jufqu'aux  genoux.  Cette  cote  d'armes  eft  lice  d'u- 
ne ceinture  à  plaques  au-deflus  du  noeud  du  man- 
teau ,  &  ce  manteau  eft  rctroufté  de  part  &  d'autre 
jufqucs  fur  les  épaules.  Au  relie  ,  on  voit  deux  au- 
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très  cotes  d'armes  pareilles  fur  le  portail  du  monu- 
ment dont  il  s'agit. 

Le  faite  de  l'arbre  ,  qui  paroît  à  travers  le  col  de 
la  cote  d'armes  eft  terminé  en  cimier  d'une  ef- 
pece  de  calque  rond  ou  d'un  bonnet  à  rebords  plats 
fur  de  longs  cheveux-  Cela  eft  d'autant  plus  remar- 
quable ,  qu'on  voit  rarement  ailleurs  de  pareilles 
dictions  de  trophées.  Le  bas  de  l'arbre  eft  ac- 
compagné de  deux  captifs  débout  ,  repréfentés 
en  bas-reliefs  :  on  juge  par  lafituation  de  leurs  bras, 
qne  leurs  mains  font  lices  derrière  le  dos.  Ces 
captifs  font  placés  tous  deux  en  regard  :  ils  font 
couverts  d'une  faye  ou  manteau  long  qui  defeend  du 
côté  droit  beaucoup  au-deflbus  des  genoux,  &  qui 
eft  noué  fur  leur  épaule  gauche.  A  l'un  des  deux  il 
(èmble  que  la  faye  foitaufh  nouée  fur  l'épaule  droi- 
te. A  cela  près  ils  (ont  aflez  femblables  en  leurs  vê- 
tements ;  mais  ils  différent  en  ce  que  le  captif  qui 
eft  à  droite ,  a  des  bouts  de  cheveux  longs  volti- 
gea» de  part  &  d'autre  ,  &  ceints  comme  d'un 
bandeau.  Au  contraire ,  celui  qui  eft  à  gauche ,  ne 
paroît  point  avoir  de  cheveux  ,  mais  feulement  les 
bouts  du  bandeau  pendans  fur  le  noeud  derrière  la 
tête.  Au  refte ,  tous  deux  paroiffent  avoir  la  barbe 
courte  ;  mais  leurs  faces  font  à  préfent  fi  mutilées 
&  fi  ruinées  ,  qu'on  a  de  la  peine  à  bien  difecraer 
ce  que  nous  venons  de  décrire. 

N'oublions  point  de  faire  remarquer  une  parti- 
cularité ,  qui  eft  certainement  digne  d'atteution. 
A  côté  &  aux  pieds  du  captif  qui  eft  à  droite  ,  & 
à  peu  de  diftance  de  la  colonne  où  l'on  a  ouvert 
une  porte  pour  defeendre  dans  la  cuifine  ,  on  voit 
une  efpece  de  queue  de  poiflon  ou  de  dragon  :  le 
refte  de  l'animal  a  été  emporté  avec  les  pieds  de 
ce  captif  ,  quand  on  a  pratiqué  l'ouverture  de  la 
porte  en  queftion.  On  peut  conjecturer  que  c'é- 
tait là  l'enfeigne  de  quelque  nation  barbare.  Au 
iurplus ,  les  armes  de  les  vêtements  font  aflez  con- 
formes à  ceux  qui  ornent  à  Rome  les  bas-reliefs  de 
la  colonne  Trajane. 

Comme  le  temps  a  détruit  l'attique  où  de- 
voit  être  l'infeription,  nous  ne  pouvons  fçavoir  que 
par  conjecture  en  quel  fiecle  &  en  l'honneur  de 
qui  a  été  érigé  ce  beau  monument.  Pour  de  bonnes 
jaifons ,  nous  ne  pouvons  adopter  le  fentiment  de 
ceux  qui  l'attribuent  à  Cn.  Domitius  £nobarbus , 
Fro-Conful  ,  le  même  qui,  félon  Florus(liv.  3. 
chap.  1.  )  ,  fit  élever  C  vers  l'an  630.  &  631.  de 
Rome  )  ,  auffi-bien  que  Fabius  Maximus  ,  des 
tours  de  pierre ,  fur  les  lieux-mêmes  où  il  avoit 
vaincu  les  ennemis  des  Romains.  Ces  tours ,  félon 
Florus ,  ctoient  ornées  dans  la  partie  fupérieure  , 
des  armes  des  ennemis  vaincus.  (/Enobarbus  £r  Fa. 
bius  Maximus  ipjis  quitus  iimicaverant  locis  faxeas 
erexere  tunes ,  £f  defuver  exornata  armis  hojiilibus 
tropfuea  fixer t  ,  cttm  hic  mos  inufitatus  fuerit  nof- 
trïf  :  numquàm  enim  Populus  Romanus  keftibus  io- 
mùis  fuam  vi&oriam  exprobravit).  On  fçait  que 
Domitius  iEnobarbus  vainquit  les  Gaulois  près  de 
la  ville  de  Vindale  ,  à  l'embouchure  de  la  Sorgue 
dans  le  Rhône  :  or  ce  champ  de  bataille  eft  à  trois 
grandes  lieues  O.  S.  O.  de  Carpentras.  Quant  à  Fa- 
bius Maximus  ./Emilianus  ,  ce  Général  combattit 
au-de-là  de  Valence,  à  l'endroit  où  l'Izere  &  le 
Rbonc  fe  réunifient,  &  par  conféquent  à  une  plus 
grande  diftance  encore  de  Carpentras.  Mais  ce  qui 
rend  bien  plus  infoutenable  l'opinion  oppoféeà 
la  nôtre ,  c'eft  que  le  monument  dont  il  s'agit ,  eft 
un  arc  de  triomphe  ,  &  non  pas  une  tour.  Or  ,  il 
eft  connu  que  les  arcs  de  triomphe  n'étoient  point 
encore  cn  ufàge  l'an  de  Rome  630.  ou  6 \i .  que  les 
deux  Généraux  romains  remportèrent  fur  les  Gau- 
lois &  fur  les  Allobroges  les  deux  victoires  dont  il  a 
été  fait  mention. 
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Quoique  le  monument  en  queftion  foît  des  plus 
anciens  cela  ne  prouve  pas  qu'il  foit  du  temps 
de  la  république  romaine  :  trop  jaloufc  ,  elle  ne 
l'auroit  pas  fouffert  à  l'honneur  d'aucun  de  fes  Gé- 
néraux. L'auteur  de  la  diflertation  fur  l'arc  de 
triomphe  d'Orange  ,  inférée  dans  le  Mercure  de 
France  du  mois  de  Mars  1 730.  pag.  463. ,  a  avan- 
cé  fur  celui  dont  nous  venons  de  donner  la  deferip- 
tion,  aînfique  fur  les  autres  des  environs,  une  con- 
jecture qui  paroît  aflez  bien  établie.  Il  a  remarqué 
dans  la  vie  d'Augufte  par  Suétone  ,  que  cet  Empe- 
reur fit  conftruire  quantité  de  monuments  &  d'edi- 
fices  fuperbes  ,  tant  à  Rome,  que  dans  plufieurs 
provinces  de  l'Empire ,  &  qu'il  témoigna  aux  Pro- 
Confuls  &aux  Préteurs,  qu'il  leurfçuuroit  gré  d'en 
faire  élever  de  pareils  dans  leurs  gouvernements  ref- 
peâifs.  La  paix  qui  régnoit  alors  dans  toute  l'éten- 
due de  l'Empire  Romain ,  fat  très-favorable  à  l'e- 
xécution de  ces  magnifiques  ouvrages.  Il  ne  faut  pas 
douter  que  plufieurs  provinces  indépendamment  de 
leurs  Gouverneurs  ,  &  plufieurs  villes  ,  foit  pour  fe 
conformer  au  goût  de  l'Empereur ,  foit  pour  lui 
faire  la  cour  &  s'attirer  des  grâces  ,  n'aient  auflî 
fait  faire  à  leurs  dépens  de  ces  fuperbes  édifices.  Il 
eft  très-vraifemblable  que  le  monument  de  Car- 
pentras ,  celui  d'Orange  ,  ainfi  que  ceux  de  Saint- 
Remy,  &  de  Cavaillon ,  qui  font  voifins  les  uns  des 
autres  ,  n'ont  été  élevés  qu'à  l'honneur  d'Augufte, 

à-peu-près  dans  le  même  temps.  D'ailleurs  , 
quoiqu'ils  foient  mieux  travaillés  &  mieux  exécu- 
tés les  uns  que  les  autres ,  d'habiles  connoifleurs 
jugent  qu'ils  font  tous  du  ficelé  d'Augufte.  Chaque 
fiecle  a  fon  goût  particulier  qui  le  diftin^ue  :  ce- 
lui où  nous  vivons,  fera  à  jamais  remarquable  par 
le  fentiment  d'amour  qui  lie  &  attache  au  meilleur 
des  maîtres  la  plus  heureufe  des  nations ,  la  nation 
franco  ifê. 

La  ville  de  Carpentras  autrefois  chef-lieu  d'un 
peuple  gaulois  ,  appellé  les  Méminiens  ,  enfuite 
colonie  des  Romains  ,  aujourd'hui  capitale  de  la 
province  du  Comté-Venaiffin ,  a  eu  le  même  fort 
que  les  autres  villes  des  environs.  Conquife  par  les 
Romains ,  ravagée  &  détruite  par  les  Barbares  de 
par  les  Sarrafins ,  elle  a  eu  le  bonheur  de  fc  relever. 
Inviolablemcnt  attachée  à  la  religion  catholique  , 
les  Albigeois  ,  de  d'autres  novateurs  après  eux, ont 
tenté  vainement  d'y  introduire  leurs  dogmes.  A  la 
vérité  cette  ville  a  dans  fes  murs  des  Juifs ,  mais  elle 
ne  lesfouffre  que  pour  fe  conformer  aux  ordres 
des  Souverains  Pontifes.  Ils  y  font  comme  par-tout 
ailleurs  ,  des  objets  de  mépris  &  le  jouet  de  la  plus 
vile  populace.  On  les  y  regarde  toujours  comme  des 
ennemis  dangereux  ,  foit  par  la  haine  qu'ils  por- 
tent aux  Chrétiens ,  foit  par  leurs  ufures  qui  cau- 
fent  la  ruine  de  bien  des  familles  ck  fur-tout  des 
gens  de  la  campagne.  Autrefois  mêlés  avec  les  Chré- 
tiens ,  ils  exerçoient  la  médecine  &  entraient  dans 
les  fermes  tant  publiques  que  particulières.  Ils  pof- 
fédoient  auifi  des  fonds  de  terre.  Tout  cela  leur  a 
été  défendu  depuis  environ  deux  fiecles  ,  fur  les 
très-humbles  remontrances  que  les  états  du  Comté- 
Venaiffin  en  rirent  au  Pape.  Depuis  ce  temps  ,  les 
Juifs  s'adonnent  au  commerce ,  &  ils  y  l'ont  trèi- 
experts.  Il  y  a  environ  trois  cents  ans  que  cette  na- 
tion étoit  logée  dans  un  des  quartiers  de  la  ville 
aflez  voifin  des  murs.  On  crut  prudemment  qu'il 
falloit  l'en  éloigner.  En  conféquenec  on  lui  donna 
deux  rues  vers  le  milieu  de  la  ville.  Ces  deux  rues 
fe  ferment  exactement  tous  les  fotrs.  Les  Juifs  s'y 
font  fi  fort  multipliés ,  que  pour  pouvoir  fe  loger , 
ils  font  obligés  de  faire  bâtir  de  nouvelles  maifons 
fur  les  anciennes  ,  ne  leur  étant  pas  permis  de  s'é- 
tendre dans  la  ville.  Leur  quartier  (  la  Juifverie  ) 
eft  d'une  faleté  &  d'une  infeaion  étonnante.  Ce- 
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pendant  cela  n'empêche  pas  qu'ils  fle  parviennent 
la  plûpart  à  une  extrême  vieillelfe  ;  ce  qu'on  attri- 
bue à  la  vie  frugale  qu'ils  mènent.  Pour  les  diflin- 
guer  des  Chrétiens  ,  les  hommes  portent  dans  la 
ville  ,  par  ordre  du  Pape  le  chapeau  jaune  ,  &  les 
femmes  une  petite  pièce  d'étoffe  jaune  fur  leur 
coëfture. 

Quelque  éloignée  de  Rome  que  foit  la  ville  de 
Carpentras  ,  fa  hdélité  envers  le  Saint-Siège  n'en  a 
pas  été  ni  moins  confiante  ni  moins  invariable  dans 
tous  les  temps.  Cette  vérité  eft  certifiée  d'une  ma- 
nière également  glorieufe  &  inconteflable  par  la 
bulle  du  Pape  Paul  V. ,  du  19.  Juin  1606. ,  confir- 
mative  des  différens  privilèges  accordés  à  Carpen- 
tras &  au  Coroté-Venaifiin  par  plufieurs  Papes  fes 
prédécefleurs.  (  Bullar.  Corn.  Ven.  ) 

Cette  ville  appartient  au  Saint-Siège  par  le  mê- 
me titre  que  le  relie  du  Comté- Venaiffin ,  fçavoir , 
par  la  paix  de  Paris  de  11 18. 

Le  Pape  Clément  V.  qui  faifoit  fa  réfidence  à 
Avignon  ,  &  y  avoit  transféré  le  Saint-Siège ,  crut 
qu'il  lui  feroit  plus  honorable  de  fixer  fon  Téjour  à 
Carpentras  ,  qui  étoit  de  fon  domaine  ,  que  de  le 
continuer  à  Avignon  ,  qui  alors  appartenoit  encore 
aux  Comtes  de  Provence.  11  s'y  rendit  en  effet 
dans  le  mois  de  Mars  1313.  ,  avec  toute  fa  cour,  & 
il  y  fejourna  jufqu'au  mois  d'Avril  1J14.  ,  que.fe 
trouvant  fort  incommodé ,  il  partit  pour  la  Gafcogne 
fa  patrie  ,  dans  l'efpérancc  que  l'air  natal  feroit  favo- 
rable à  fa  fanté.  Il  laiifa  fa  cour  à  Carpentras.  Mais, 
a  peine  fe  fut-il  mis  en  voyage  que  fa  maladie  aug- 
mentant, il  mourut  à  Roquemaure,  bourg  qui n'eil 
fëparé  du  Comté- Venaiffim  que  par  le  Rhône.  Son 
corps  fut  reporté  à  Carpentras  ;  mais  après  un  long 
procès  entre  les  Chanoines  de  l'églife  cathédrale 
de  cette  ville  ,  &  ceux  d'Uzefle  (  au  diocefe  de  Ba- 
sas) ,  où  Clément  avoit  fondé  une  églife  collégia- 
le ,  &  ou  il  avoit  choifi  fa  fépulture  ,  Ion  corps  fut 
tranfporté  à  Uzeflc.  C'cft  à  Monteoux  ,  bourg  du 
Comté-Venaiffin  ,  au  diocefe  de  Carpentras  ,  que 
ce  Pape  tenant  confiftoire  le  ai.  du  mois  de  Mai 
1314.  ,  il  fit  publier  les  conititutions  du  concile  de 
Vienne  qu'il  avoit  fait  mettre  en  ordre  ,  &  qui 
font  la  partie  du  droit  canonique  appellée  les 
Clémentines. 

Les  funérailles  du  Pape  Clément  V.  étant  ache- 
vées ,  les  Cardinaux  entrèrent  au  conclave  dans  le 
palais  épiicopal  de  Carpentras  ,  où  toute  la  cour 
le  trouvoit.  Berenger  Forneri ,  Evêque  de  Carpen- 
tras ,  eut  la  garde  du  conclave.  Les  Cardinaux  y 
étoient  renfermés  depuis  plus  de  trois  mois  ,  fans 
pouvoir  s'accorder  fur  le  choix  d'un  Pape  ,  lorf- 
que  les  Gafcons  excitèrent  un  grand  tumulte.  Tout 
fut  dans  le  défordre.  Soit  effet  du  hazard  ,  foit  par 
malice ,  le  feu  prit  à  divers  endroits  de  la  ville ,  dont 
une  partie  fut  brûlée.  Les  Cardinaux  ne  fe  croyant 
pasenfûreté,  fortirent  du  conclave  le  14.  Juillet 
de  la  même  année  1  $  1 4.  Us  ne  fe  rafïèmblcrcnt  en- 
fuite  que  deux  ans  après ,  par  les  foins  du  Comte  de 
Poitiers  ,  à  Lyon ,  où  ils  élurent  Pape  Jacques 
d'Ofla  ,  qui  prit  le  nom  de  Jean  XXII.  Le  nouveau 
Pontife  vint  établir  fa  réfidence  à  Avignon  ,  difant 
qu'il  l'auroit  établie  à  Carpentras ,  fi  l'incendie  n'a- 
voit  rendu  cette  ville  inhabitable  pour  lui  ôc  pour 
fa  cour. 

Jufqu'alors  Carpentras  avoit  été  fous  la  jurifdic- 
tîon  fpirituelle  &  temporelle  de  fon  Evêque.  C'eft 
pour  cette  raifon  fans-doute  que  les  Recteurs  du 
Comté-Venaiffin  n'y  faifoient  point  encore  leur  ré- 
fidence ordinaire.  Us  la  faifoient  au  château  de 
Ternes.  Jean  XXII.  engagea  Othon ,  Evêque  de 
Carpentras,  à  céder  au  Saint-Siège  toute  la  jurif- 
diflion  temporelle  ,  moyennant  une  indemnité  con- 
venable. Les  Cardinaux  Berengcr-Fredoli ,  Evc- 


C  A  R 

que  de  Tufculum  ,  &  Guillaume ,  Evêque  de  Pre- 
nefte,  Commiffaires  nommés  par  le  Pape  &  agréés 
par  l'Evèque  ,  après  avoir  tout  réglé  ,  drefferent 
eux-mêmes  la  bulle  du  1  ».  Avril  1 310. ,  par  laquelle 
la  ville  de  Carpentras,  avec  toute  h  jurifdiétion 
temporelle ,  fut  unie  au  Saint-Siège  à  perpétuité. 
Plufieurs  droits  feigneuriaux  furent  réfervés  à  l'Evè- 
que ,  &  plufieurs  fiefs  furent  annexés  à  fa  manfe. 
Depuis  ce  temps ,  les  Recteurs  firent  leur  réfidence 
à  Carpentras. 

11  cil  à  remarquer  que  dans  ces  temps  où  les  lettres 
étoient ,  pour  ainfi  dire  ,  enfevelies  dans  l'oubli , 
elles  fe  foutenoient  encore  en  quelque  forte  à  Car- 
pentras ,  puifque  Pétrarque  qui  en  a  été  le  refhu- 
rateur ,  y  fut  envoyé  pour  y  faire  fes  études ,  &  que 
pendant  quatre  ans  de  féjour  qu'il  fit  en  cette  ville  , 
il  y  apprit  la  grammaire,  la  rhétorique  &  la  dia- 
lectique. 

Georges  d'Ornos  ,  Evêque  de  Carpentras  ,  mou- 
rut dans  le  mois  de  Novembre  de  l'année  14  jx. 
11  avoit  donné  par  fon  teftameot  tous  les  livres  de 
fa  bibliothèque  pour  contribuer  à  la  eonflruction 
de  la  nouvelle  églife  cathédrale.  On  vendit  après  fa 
mort  une  partie  de  ces  livres.  Mais  l'amour  des 
feiences  fe  réveilla.  11  fe  tint  une  aflemblée  extraor- 
dinaire à  laquelle  affilièrent  Michel  Anglici ,  Evê- 
que de  Carpentras  ,  fucceffeur  d'Ornos,  le  Lieute- 
nant de  Roger  de  Foix  Recteur  ,  les  Chanoines  de 
l'églife  cathédrale  ,  les  Syndics,  les  Confeillers.cSc 
un  grand  nombre  de  notables  de  la  ville,  il  y  fut 
conclu  de  conferver  les  livres  qui  n'a  voient  point 
été  vendus  ,  &  fur-tout  ceux  qui  concernoienr  la 
fainte-écriture  ,  les  évangiles  &  les  Pères  ,  afin 
d'en  former  une  bibliothèque  publique  à  l'ufage 
des  eccléiiafliqucs  ,  des  autres  habitants  3c  de  tous 
ceux  qui  voudroient  s'inftruire  ,  dans  les  temps 
préfens  &  à  venir.  (  Ad  eru4ttionem  £>  d^Slrnam 
tam  etcLJîaJiuarum  perfonarum  ,  nec  non  quonm- 
cumque  civium  ,  0  habhatorum  carpcntoradtnjmm  , 
five  aliorum  qaorumeumque  ,  five  fint  clenci  ,  jîve 
lnicitaut  alterius  cujufcumque  gradû  s,  fiai  m-  feu  eon- 
diiionis  ,  prjefentiiim  0  futunrum).  Pour  parvenir 
à  faire  rette  bibliothèque  publique ,  on  attacha  avec 
des  chaînes  de  fer  ,  quelques-uns  de  ces  livres  dans 
le  chœur  de  l'églife  cathédrale  ,  (ad  hudem  ù  fer. 
vitium  Dii  onnipotentis  ,  f>  ad  doeliinam  fj  eruii- 
tionem  quorumeumque  ad  iyfam  ecclefijm  conflacn* 
tium  )  ,  &  entr'autres  une  collection  de  tous  les 
faints  Pères  qui  ont  fait  des  glofes  ck  des  commentai- 
res fur  les  quatre  Evangélirtes.  Cet  ouvrage  en  deux 
volumes  fut  apprécié  à  cent  florins  de  vingt-quatre 
fols  d'argent  chacun  ,  monnoic  courante  dans  le 
Comté- Venaiffin.  Un  autre  livre  intitulé  ,  fécond 
écrit  de  St.  Thomas  fur  le  fécond  livre  des  fenten- 
ces  ,  fut  apprécié  à  vingt-cinq  florins.  Les  autres 
livres  furent  portés  dans  une  nouvelle  bibliothèque 
que  PEvêque  Anglici  avoit  faite  dans  une  des  cha- 
pelles de  la  cathédrale  :  les  plus  conlidérables  y 
furent  également  attachés  par  des  chaînes  de  fer, 
&  les  autres  enfermés  dans  des  armoires.  On  en 
voit  le  rule  Ce  l'appréciation  dans  la  charte. 

L'établiiTèment  d'une  bibliothèque  publique  à 
Carpentras ,  dans  un  temps  auifi  peu  favorable  aux 
lettres  que  l'étoit  celui  dont  nous  venons  de  par- 
ler ,  eft  certainement  digne  d'attention.  Il  etoit 
réfervé  à  un  Evêque ,  citoyen  de  cette  ville  ,  d'en 
établir  une  de  nos  jours ,  qui  fût  vraiement  digne 
d'un  fiecle  auffi  éclairé  que  celui  où  nous  vivons. 
Celle  que  l'on  voit  aujourd'hui  à  Carpentras  ,  & 
dont  le  public  eft  redevable  à  M.  MaUckie  d'/n- 
guimbert ,  mérite  ,  au  jugement  de  tous  les  fçavants, 
de  tenir  un  rang  diflingué  parmi  les  plus  belles  6t 
les  plus  riches  de  l'Europe. 
Les  loix  étoient  également  en  honneur  a  Car- 
pentras. 
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centras.  On  y  vit  paraître  à  la  fin  da  quatorzième 
fiecle  le  fameux  Etienne  Bertrandus,  qu'un  orateur 
françois  C  le  Président  Claude  Expilfy ,  plaid.  9.  ) 
appelle  l'honneur  de  Carpentras  «  la  lumière  de 
ton  fiecle ,  &  à  qui  la  Rote  de  Rome  a  donné  le 
titre  de  Do&eur  infîgne  ,  titre  moins  honorable 
encore  que  celui  de  DoÂeur  de  la  vérité ,  que 
fes  ouvrages  lui  ont  mérité.  (Rot.  dec.  810.  n.  1  j. 
part.  18.  rec.  ). 

Dans  le  quatorzième  6c  le  quinzième  fiecles , 
Carpentras  6c  le  Comté-Venaiflîn  furent  fort  agités, 
de  ces  différentes  fortes  de  gens  de  guerre  fans 
difeipline  ,  qui  infeiterent  auffi  les  provinces  cir- 
convoifines.  La  ville  de  Carpentras  fit  alors  de 
grandes  dépenfes  &  des  avances  très-confidérables 
pour  la  fureté  de  fes  habitants  6t  la  confervation 
de  leurs  biens.  Snr  la  prière  que  les  Confuls  d'A- 
vignon firent  aux  Confuls  de  Carpentras  ,  ceux-ci 
leur  envoyèrent  en  1410.  leur  artillerie  ,  qui  con- 
fiftoit  en  bombardes ,  baliftes ,  catapultes  &  autres 
machines  de  guerre  qui  étoient  en  ufage  dans  ce 
temps-là.  Cette  artillerie  étoit  deiHnée  à  aider  à 
faire  le  fiege  du  palais  apoflolique  d'Avignon ,  que 
les  Catalans  6c  les  Arragonois  occupoient  &  déte- 
noient  au  nom  de  l'Anti-Pape  Benoit  XIII. ,  6e 
qu'ils  avoient  extrêmement  fortifié.  Le  Cardinal 
Légat  ayant  remarqué  ces  bonnes  difpofitions  \ 
écrivit  aux  Confuls  d  e  Carpentras  une  lettre  dateé 
du  11.  Septembre  de  la  même  année  1410. ,  pour 
leur  témoigner  qu'il  ne  refuferoit  pas  un  fecours 
de  gens  armés  pour  l'adaut  qu'il  avoit  projette  de 
donner  au  palais.  Dès  que  les  habitants  de  Car- 
pentras curent  connoiflànce  de  la  lettre  du  Légat , 
ceux  qui  croient  en  état  de  porter  les  armes  ,  cou- 
rurent en  foule  au  palais  du  Refteur  pour  faire 
écrire  leurs  noms  -,  de  Jean  de  Poitiers  ,  alors  Rec- 
teur ,  eut  bientôt  formé  un  corps  confidérable  de 
troupes  prêt  à  partir  pour  fe  trouver  à  l'aflàut. 
(  Archives  de  Carpentras  ). 

Dans  le  feizieme  fiecle  ,  cette  ville  &  le  refte 
de  la  province  eurent  à  fouffrir  infiniment  à  l'occa- 
fion  dé  la  guerre  des  Huguenots.  On  en  peut  voir 
le  dérail  dans  les  hiftoires  qui  en  ont  été  faites , 
&  fur-tout  dans  celle  qui  nous  a  été  laiflëe  par 
noble  Louis  de  Peruffis ,  illuftre  citoyen  d'Avignon, 
qui  en  a  été  le  témoin  oculaire  ,  6e  qui ,  à  l'exem- 
ple de  plufieurs  grands  hommes  de  l'antiquité ,  n'a 
écrit  que  ce  qu'il  a  vu ,  ou  ce  qu'il  a  fait.  Le 
manaferit  de  fes  ouvrages  eft  précieufement  con- 
fervé  dans  la  bibliothèque  publique  de  Carpentras. 
Nous  nous  contenterons  de  rapporter  ici  ce  qui 
regarde  le  fiege  de  cette  ville. 

Le  Baron  des  Adrets ,  fameux  Chef  des  Hugue- 
nots ,  après  avoir  ruiné  plufieurs  villes  6c  bourgs 
du  Comté-Venaiffin,&  voyant  tous  les  jours  groffir 
fes  troupes  par  ceux  que  l'appas  du  butin  y  attirait , 
publioit  hautement  qu'il  alloit  attaquer  Avignon  6c 
Carpentras ,  6c  qu'il  les  mettrait  au  pillage.  Les 
états  du  Comte-Vénaiffin  étoient  dans  le  plus 
grand  embarras.  La  bourfe  commune  fe  trouvoit 
epuifée  par  la  quantité  de  gens  de  guerre  qu'on 
étoit  obligé  d'entretenir.  La  ruine  d'une  grande 
partie  de  la  province  empêchoit  d'en  retirer  des 
iuhiidcs.  Le  peuple  commenqoit  à  craindre  des 
troupes  dont  il  n'y  avoit  aucun  quartier  à  efpérer. 
Cependant  le  courage  ne  manqua  pas  aux  gens  en 
place.  Des  corps  qui  fe  croyoient  exempts ,  fe  fou- 
rnirent d'eux-mêmes  aux  contributions.  Le  Pape 
envoya  des  fommes  confidérables.  Alors  on  conti- 
nua dans  Avignon  6c  dans  Carpentras  à  faire  les 
difpofitions  néeeflaires  pour  foutenir  vigoureufe- 
ment  le  fiege  dont  on  étoit  menacé.  Après  avoir 
reçu  divers  renforts  du  Dauphiné  ,  6c  avoir  aug- 
menté fes  troupes  d'un  grand  nombre  de  vaga- 
Tome  II. 
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bonds  quSI  avoit  attirés  par  l'efpérance  du  butin  , 
le  Baron  des  Adrets  s'étoit  mis  en  marche  pour  fe 
rendre  maître  de  tout  le  Comté- Venaiffin  oc  de  la 
ville  d'Avignon.  Chemin  faifant ,  il  reprit  Cadc- 
rouffë ,  Orange ,  Courtefon ,  Bedarrides  6c  Châ- 
teau-Neuf de  Pape  ,  dont  les  habitants  avoient 
pris  la  fuite  aux  approches  de  l'armée  ennemie. 
Continuant  enfuite  de  pénétrer  dans  la  province  , 
il  prit  Sarrians  6c  Sorgue  où  il  établit  fon  camp 
dans  l'intention  d'attaquer  la  ville  d'Avignon. 
Mais ,  après  s'être  arrêté  plufieurs  jours  dans  ce 
ofte ,  inférait  que  la  ville  d'Avignon  étoit  préparée 
le  bien  recevoir ,  il  décampa  de  Sorgue  6c  mar- 
cha à  Entra  igues  ,  6c  de-là  à  Monteoux  où  fesi 
troupes  brûlèrent  les  églifes  6c  le  beau  couvent 
des  Religieux  Francifcains. 

Cette  armée  s'approcha  enfuite  de  Carpentras  , 
6c  campa  le  28.  Juillet  i$6*.  auprès  de  l'aque- 
duc ,  dans  un  porte  allez  à  couvert  de  l'artillerie 
de  la  ville.  Le  Baron  des  Adrets  avoit  été  flatté 
par  quelques  bannis  que  la  ville  n'nferoit  pas  lui 
faire  réfilfance.  Cependant  il  ne  laifta  pas  que  de 
faire  fortifier  fon  camp.  Enfuite  ,  en  attendant 
l'effet  des  intelligences  que  les  bannis  s'étoient 
vantés  d'avoir  dans  la  ville  ,  il  fit  travailler  à  des 
tranchées  6c  dreffer  fes  batteries ,  faifant  montre 
de  fes  nombreufes  troupes  pour  achever  d'effrayer 
les  habitants  qu'il  croyoit  prêts  à  lui  ouvrir  les 
portes.  Mais  cet  appareil  ne  produifit  rien  moins 
que  l'effet  defiré.  Les  habitants  de  Carpentras ,  en 
apprenant  l'approche  des  Religionnaires  ,  détour- 
nèrent l'eau  qui  étoit  portée  dans  la  ville  par  l'a- 
queduc ,  pour  en  priver  les  ennemis  ,  6e  fe  conten- 
tèrent de  celle  des  puits.  Ils  troublèrent  même  les 
eaux  de  la  rivière  d'Auzon ,  en  y  jettant  de  temps 
en  temps  du  fable  rouge  6c  des  immondices  ,  à 
quelque  diltance  au-deflus  du  camp.  Ils  avoient 
abattu  tous  les  bâtiments  qui  auraient  pu  favo- 
rifer  l'approche  des  ennemis ,  6c  entr'autres  l'an- 
cienne églife  de  Notre-Dame  du  Grès ,  qui  étoit 
hors  de  la  porte  appellée  de  Notre-Dame  ;  6c  ils 
avoient  fait  une  cazemate  auprès  de  celle  de  Ma- 
san  ,  pour  favorifer  les  forties.  Le  Recteur  da 
Comté -Venaiffin  (c'étoit  alors  Laurent  de  Tarât 
con) ,  les  Confuls  André  Benedifti ,  Antoine  de 
Paul ,  6c  Pierre  Salomé ,  Siffrein  Guillermi  Procu- 
reur du  pays ,  6c  plufieurs  autres  perfonnes  de  diC 
finition  étoient  fans-ceffe  en  mouvement  pour  en- 
tretenir le  courage  6c  le  bon  ordre. 

Les  Religionnaires  ne  tardèrent  pas  d'être  inf- 
truits  qu'ils  avoient  affaire  à  gens  déterminés  à  le 
bien  défendre.  11  y  avoit  dans  la  ville  fept  compa- 
gnies de  troupes  réglées ,  6c  outre  cela  les  habitants 
étoient  tous  devenus  foldats  :  ils  étoient  encouragés 
par  Sainte  -  Jalle ,  Gouverneur  de  la  ville,  6c  par 
plufieurs  autres  gentilshommes.  Dès  la  première 
nuit  il  fe  fit  une  fortie  fous  les  ordres  du  Seigneur 
de  Venafque  6c  de  Ceciliane.  Le  premier  étoit  Lieu- 
tenant,6c  le  fécond  Sous-Lieutenant  de  la  compagnie 
du  Gouverneur.  On  attaqua  un  quartier  des  enne- 
mis qui  fut  mis  en  défordre.  On  tua  plufieurs  de 
leurs  foldats  ,  6c  enfuite  on  fe  retira  dans  la  ville. 
Quelques  jours  après  un  canonnier  de  la  ville  tira 
une  coulevrine  dont  le  boulet  donna  dans  la  tente 
du  Baron  des  Adrets,  dans  le  temps  qu'on  lui  ver- 
foit  à  boire  ,  6c  faillit  à  le  tuer.  Ce  fut  alors  que 
tranfporté  de  rage  6c  fe  tournant  contre  les  bannis 
6c  les  traîtres  qui  l'avoient  appelle ,  il  s'écria  ;  gens 
de  Carpentras  !  ce  font  donc  là  les  clefs  que  vous  m'a- 
vie\  promifes. 

Cependant  Fabrice  Serbe Uoni ,  Général  des  trou- 
pes du  Pape  ,  ramaffoit  bon  nombre  de  Catholi- 
ques pour  venir  au  fecours  de  Carpentras ,  6c  il  en 
arrivoit  de  tous  côtés.  Mais  la  bravoure  Ôc  la  bonne 
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contenance  des  afliégés  fuffirent  pour  faire  retirer 
le  Baron  des  Adrets.  II  ordonna  de  lever  le  fiege  , 
ce  qui  fut  exécuté  à  minuit  du  3.  au  4-  du  mois 
d'Août  ;  mais  ce  ne  fut  pas  fans  perte.  Les  habitants 
de  Cârpentras  les  pourfuivirent  avec  ardeur  &  en 
tuèrent  un  bon  nombre.  On  leur  enleva  quelque 
bagage  avec  une  charrette  chargée  de  boulets  de 
canon  qui  tut  conduite  en  triomphe  dans  la  ville. 
Les  Réligionnaircs  furent  encore  fort  incommodés 
dans  leur  retraite  par  les  habitants  des  environs. 
Le  Général  Serbelloni  arriva  le  <.  Août  à  Cârpen- 
tras ;  <St  en  témoignage  dé  fa  fatlsfaction ,  il  fît  pré- 
fént  au  Gouverneur  dé  Sainte-Jalle ,  à  Venafque ,  à 
Ceciliane  ,  dt  à  divers  autres  ofhcicrs  ,  d'une  chaî- 
ne d'or  qu'ils  portèrent  au  col ,  &  d'où  pendoient 
les  clefs  de  la  Sainte-Eglife. 

L'année  d'après  ,  lés  Huguenots  qui ,  malgré 
l'édit  de  pacification  publié  à  Amboife  ht  a  j.  Mars , 
iié  ceffbient  de  faire  des  courfes  &  des  ravages  , 
partirent  de  Monteoux  où  ils  étoient  en  force  de- 
puis quelque  temps ,  &  fe  préfenterent  de  nou- 
veau devant  Cârpentras.  Mais  ils  forent  repouiTés 
avec  tant  de  perte  ,  que  non-feulement  ils  furent 
obligés  de  fc  retirer  en  déroute  ,  mais  encore  d'a- 
bandonner Monteoux.  Depuis  ce  temps ,  les  ten- 
tatives qu'ils  renouvellerent  fur  Cârpentras  ,  leur 
Furent  toujours  nuifibles. 

ParTons  à  préfent  à  ce  qui  concerne  Padminiftra- 
tibn  de  la  ville  de  Cârpentras.  Les  Confuls  de  Câr- 
pentras font  chargés  de  t'âdminiftration  économi- 
que de  la  ville  de  ce  nom.  Ils  y  exercent ,  par  bulles 
apoftoliques ,  une  jurifdiétion  que  nous  explique- 
rons ci-deffous.  L'établifTement  du  confulat  y  eft 
très-ancien.  A  l'occafïon  de  quelques  différends  qu'il 
avoir  entre  la  ville  &  l'Evêque ,  qui  alors  en  étoit 
le  Seigneur  temporel ,  les  habitants  de  Cârpentras 
s'aflèrhblercnt  en  forme  de  parlement  dans  l'églife 
cathédrale  de  St.  Slffrein  ,  pour  trouver  le  moyen 
de  terminer  ces  différends  a  l'amiable.  Dans  ce  par- 
lement ,  la  ville  nomma  fes  Syndics.  Cet  acte  eft  du 
mois  de  Janvier  1 260.  La  pofTeffion  où  étoit  la  ville 
de  Cârpentras ,  dès  l'année  11 60. ,  de  créer  des 
Syndics,  fait  prefumer  avec  raifon  que  cette  poflêf-. 
lion  fubfiftoit  depuis  l'ctabliflement  des  communes , 
qui  avoît  eu  lieu  dans  le  douzième  ficelé. 

On  voit  par  cet  acte  qu'alors  tous  les  habitants 
vhefs  de  famille  de  Cârpentras,  s'affcmbloient  quand 
il  étoft  queftion  de  traiter  d'affaires  publiques  v  c'eft 
ce  qu'on  appelloit  parlement.  Ce  ne  fut  qu'en  1336. 
que  les  affaires  publiques  commencèrent  à  être  trai- 
tées a  Cârpentras  par  un  nombre  déterminé  de  per- 
Ibnncs  notables. 

Le  fait  fuivant  prouve  que  le  confulat  de  Câr- 
pentras eft  depuis  long-temps  en  confidération. 
Pendant  que  les  Papes  faifoieut  leur  réfidence  à 
Avignon  ,  le  fief  de  Barbent ane  en  Provence  avoit 
e*té  engage  à  Georges  de  Maries  ,  Sénéchal  de  Pro- 
vence, pour  une  forrarte  confidérable  qu'il  avoit 
prêtée.  Après  fà  mort ,  l'Evêque  d'Avignon  (  c'é- 
toit  alors  Gilles  de  Bellameraj  prétendant  que  ce 
fief  n*avoit  pu  être  engagé  au  préjudice  de  fa  menfe , 
s'en  étoît  faifi  par  furprife  &  par  voie  de  fait.  Ber- 
trand de  Châtillon  ,  héritier  de  Georges  de  Maries , 
aidé  de  fes  parents  oc  amis  ,  fe  mettoit  en  devoir  de 
le  reprendre  par  fa  force  ,  &  de  ravager  les  terres 
de  l'Evêque  d'Avignon.  Tous  ces  défordres  étoient 
une  fuite  malheureufe  du  fchifme  qui  régnoit  alors. 
ifLe  palais  apoft olique  d'Avignon  étoit  affiege). 
Raymond  d'Agoult ,  Vicomte  de  Reillane ,  SeU 
gneur  de  Saule ,  père  de  Bertrand  de  Châtillon  , 
Voulut  les  prévenir.  11  s'adrefTa  pour  cet  effet  aux 
Syndics  de  la  ville  de  Cârpentras ,  &  leur  propofa 
d'être  les  médiateurs  de  cette  affaire.  Il  leur  écri- 
vit trois  lettres  ;  par  b  première ,  qui  eft  ea  langue 
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vulgaire ,  datée  de  Sifteron ,  le  16.  Juin  140t. ,  il 
les  prie  d'agir  auprès  des  Cardinaux  ,  qui  étoient  a 
Avignon ,  pour  obtenir  en  faveur  de  fon  fils ,  la 
reftitution  de  Barbentane.  Par  la  féconde,  écrit» 
en  franchis ,  il  les  remercie  de  leurs  bons  offices  t 
&  les  prie  de  les  continuer.  Dans  la  troifieine  ,  qui 
eft  datée  de  Sault  le  19.  Juin ,  il  leur  envoie  la  copie 
d'une  lettre  qu'il  écrit  aux  Cardinaux  réfidans  à 
Avignon ,  dans  laquelle  il  leur  dit ,  entr'autrescho- 
fes ,  que  fon  fils  tranfporté  de  l'injure  &  outrage 
qui  lui  avoient  été  faits  par  l'Evêque  d'Avignon  t 
avoit  déjà  parlé  à  fes  parents  &  amis  de  Savoie, 
de  Dauphiné  ,  &  fur-tout  de  Provence  ,  où  il  n'y  a 
hStel  de  noble  qui  ne  lui  appartienne  par  fa  femme  s 
que  tons  lui  avoient  dit  qu'i/s  le  tiendraient  à  mé- 
chant &  à  fol ,  s'il  fuuportoit  un  pareil  outrage  3 
&  qu'ils  lui  avoient  offert  de  l'aider  de  corps  &  de 
biens  à  faire  guerre  contre  l'Evêque  d'Avignon  3c  fes 
terres.  Enfin  ,  les  Syndics  de  Cârpentras  eurent 
l'avantage  de  terminer  cette  affaire  à  la  fatisfactioa 
des  parties  intéreffées. 

Un  habitant  du  pays  de  Gex ,  fujet  du  Duc  do 
Savoie  ,  s'étoit  rendu  au  marché  de  Cârpentras  , 
&  fes  chevaux  y  furent  confifqués.  11  s'étoit  adrefte 
inutilement  au  concile  de  Confiance  ,  pour  faire  ré- 
voquer les  fentences  qui  avoient  été  rendues  en  fa- 
veur de  la  ville  de  Cârpentras.  Amedée ,  Duc  de 
Savoie  (c'eft  Ame  VIII.  le  même  que  le  concile* 
de  Bâle  fit  Pape  fous  le  nom  de  Félix),  écrivit  aux 
Confuls  de  Cârpentras  pour  leur  recommander  fou 
fujet.  11  les  prie  de  faire  pour  lui,  ce  qu'ils  vou- 
draient qu'on  fit  en  femblable  occafion  pour  un  ha- 
bitant de  Cârpentras.  Dans  fa  lettre ,  qui  eft  du  7. 
Janvier  1421.  ,  il  les  traite  de  très-chers  amis  s 
honarabilibus  amicis  nojirh  cariJfimisSyndicisfj  Con- 
fulibus  de  Carpentora3e.  C'eft  une  chofe  digne  de 
remarque  que  les  Confuls  de  Cârpentras  euflent  dès 
ce  temps  le  titre  i'honorable  que  le  Duc  de  Savoie 
leur  donna  par  fa  lettre,  &  que  dans  la  réponfe 
qu'ils  firent  à  ce  Prince  ,  ils  prillënt  la  qualité  de 
Confuls  conjointement  avec  celle  de  Syndics. 

Conftantin ,  Recteur  du  Comté- Vcnaifttn  ,  per- 
mit, le  dernier  Avril  1465.,  aux  Confuls  de  Câr- 
pentras de  députer  un  Courier  pour  faire  des  exé- 
cutions &  des  citations  contre  les  débiteurs  de  la 
ville  ;  &  le  18.  Octobre  i$oi.  le  Vice-Recteur  leur 
permit  de  faire  mettre  par  un  fergent  une  épée  Aie 
la  porte  des  maifons  des  débiteurs  de  la  ville  ,  avec 
une  amende  par  jour  contre  les  débiteurs  tant  que 
cette  épée  refteroit  fur  leur  porte. 

Par  fa  bulle  du  11.  Novembre  1 517. ,  le  Pape 
Léon  X.  leur  permet  de  députer  des  courte rs  ,  qui 
porteront  à  leurs  robes  les  armes  de  la  ville ,  Ôc  qui 
porteront  également  des  mariés  d'argent ,  6c  pour- 
ront aller  ainfi  en  cérémonie  par  la  ville  &  par  tout 
le  Comté-  Venaiffin.  Par  fa  bulle  du  14.  Mai  1601. . 
le  Pape  Clément  VIII.  confirme  la  permiffion  que 
le  Cardinal  Aquaviva ,  Légat ,  avoit  accordée  le  10. 
Juillet  1 $99. ,  aux  Confuls  de  Cârpentras  de  portée 
des  chaperons. 

Dès  le  7.  Mars  1  $47. ,  le  Cardinal  Farnefc,  Légat; 
leur  avoit  accordé  une  jurifdiétion  fur  les  caufes  qui 
n'excéderaient  pas  la  valeur  de  quatre  ducats  d'or» 
Par  fa  bulle  du  premier  Août  1564.,  le  Pape  Pie 
IV.  leur  donne  la  faculté  de  connoître  (tout  appel 
rejette)  des  caufes  qui  n'excéderont  pas  la  valeur  de 
quatre  ducats  d'or ,  de  taxer  le  prix  des  victuailles  , 
de  faire  des  règlements  pour  la  police,  avec  la  ju- 
rtfdiction  privative  ,  même  pour  les  dommages  cau- 
fés  par  les  animaux  à  la  campagne.  Le  Pape  Pie  V. 
confirma  cette  bulle  par  la  fienne  du  17.  Janvier 
1566.  ;  &  celle-ci  fut  confirmée  par  une  autre  de 
Sixte  V.  du  13.  Mai  1  $86. 
Le  10.  Juillet  1651.,  une  affaire  concernant  la 
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police  fut  renvoyée  aux  Confuls  comme  ayant  une 
(arifdiction  privative.  G'eft  en  vertu  «le  cette  jurif- 
nfdietion  que  les  Confuls  de  C  arpent  ras  ont  (ait 
jufqu'à  prêtent  divers  règlements  de  police  qui  font 
coofervés  dans  un  livre  deftiné  à  cet  effet.  11  y  a  un 
autre  règlement  du  to.  Janvier  1376.  portant  dé- 
fenfc  de  vendre  de  la  viande  dans  des  maifons  parti, 
colieres  ,  &  ailleurs  que  dans  la  boucherie  publi- 
que. Cela  autorifè  à  croire  qu'avant  le  temps  du 
Cardinal  Faroefe  ,  les  Confuls  de  Carpentras  étoient 
en  poflèffion  de  régler  les  affaires  de  police. 

Ils  ont  le  droit ,  en  l'abfence  du  Recteur ,  de 
donner  le  mot  &  l'ordre  au  Major  de  la  ville  ,  de 
députer  Ôc  commettre  des  officiers  &  foldats  pour 
la  garde  de  la  ville  ,  &  d'augmenter  ou  diminuer 
le  pouvoir  du  Major.  En  1611.  s'étant  élevé  un 
différend  entre  les  Confuls  de  le  Commandant  dé 
la  compagnie  italienne  ,  entretenue  dans  cette 
ville  au  fujet  du  mot  qui  étoit  à  donner  en  l'abfencc 
du  Rcdteur  ,  il  vint  une  lettre  du  Cardinal  Ludo- 
vifi  ,  Légat ,  qui  déclara  que  le  mot  ferait  donne 
alternativement  par  les  Confuls  de  par  le  Com- 
mandant. 

Les  Confuls  de  la  ville  de  Carpentras  jouiffent 
du  nef  de  Serres  ,  qui  leur  fut  accordé  avec  le 
mère  8c  mixte  impere ,  la  haute  ,  moyenne  &  baffe 
junûidion ,  de  le  domaine  direct  univerièl  ,par  le 
Pape  Pie  IV. ,  lous  la  cenfe  de  dix  ducats  d'or,  en 
vertu  d'une  bulle  du  premier  Août  1S64.  La  ville 
de  Carpentras  nomme  dans  le  fief  de  Serres  un 
Juge ,  un  Fifcal ,  un  Viguier ,  &  ce  qui  eft  encore 
plus  rare  un  Juge  d'appel. 

La  conceffion  du  nef  de  Serres  avec  de  fi  beaux 
droits ,  eft  (ans-doute  honorable  à  la  ville  de  Car- 
pentras ;  mais  elle  le  paraîtra  encore  plus  fi  l'on 
confidére  que  cette  conceffion  lui  a  été  faite  ,  ainfi 
91e  celle  des  autres  privilèges  dont  elle  jouit , 
comme  le  dit  expreffément  Pie  IV. ,  en  récornpenfe 
des  efforts  extraordinaires  que  fes  habitants  avoient 
faits  en  prodiguant  leur  vie  oc  leurs  biens  pour  la 
defenfe  de  la  religion  &  de  la  patrie.  C'eft  pour 
cette  raifoo  que  Pie  V. ,  dans  fa  bulle  du  17.  Jan- 
vier tj66.  ,  confirmative  des  privilèges  accordés  à 
la  ville  de  Carpentras  ,  déclare  que  la  conceffion  du 
fief  de  Serres  n'eft  point  comprife  dans  la  confti- 
tution  que  Pie  IV.  avoit  donnée  pour  la  révocation 
des  aliénations  des  biens  de  l'églife  romaine. 

Les  Confuls  de  Carpentras  (ont  au  nombre  de 
trois  :  le  premier  eft  un  noble  de  robe  ,  le  fécond 
un  noble  d'epée  ,  de  le  troifieme  un  bourgeois. 
Quand  ils  marchent  en  cérémonie  ,  ils  portent  fur 
t'épaule  un  chaperon  de  velours  cramoiG  ;  ils  font 
précédés  par  trois  couriers  revêtus  d'un  grand  man- 
teau d'écarlate  avec  les  armes  de  la  ville  ,  portant 
chacun  fur  fes  épaules  une  maffe  d'argent.  Ils  font 
accompagnés  des  officiers  de  la  ville  ,  Ct  fuivis  d'un 
certain  nombre  de  gardes  vêtus  de  bleu,  de  portant 
une  hallebarde. 

Du  temps  que  le  Comté-Venaiffin  appartenoit 
aux  Comtes  de  Touloufe  ,  ce  pays  étoit  gouverné 
par  des  Sénéchaux.  Dès  qu'il  fut  fous  la  domina- 
tion du  Saint-Siège  ,  les  Souverains  Pontifes  mirent 
des  Recteurs  à  la  place  des  Sénéchaux.  Ces  Rec- 
teurs font  leur  réfidenec  à  Carpentras.  Le  mérite  8c 
le  rang  diftingué  de  ceux  à  qui  les  Papes  ont  fuc- 
cefiïvement  confié  cet  emploi ,  en  font  connoître 
l'importance.  Guillaume  de  Villaret ,  Grand-Prieur 
de  Saint-Gilles  ,  de  un  des  plus  anciens  Recteurs , 
fut  nommé  par  Grégoire  X.  Villaret  fut  enfuite 
Grand-Maître  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérufalem. 

Jean  XXII.  ne  fut  pas  plutôt  arrivé  à  Avignon  , 
qu'il  nomma  pour  Recteur  ,  Armand  de  Trian  , 
Maréchal  de  la  cour  romaine  ,  neveu  du  feu  Pape 
Clément  V. ,  de  qui  devint  bientôt  le  fîen  en  épou- 
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fant  Marie  fa  nièce.  C'eft  lui  qui  fut  chargé  en 
grande  partie  de  faire  le  procès  à  PEvêque  de  Ca- 
non ,  convaincu  d'avoir  attenté  à  la  vie  de  ce  Pape. 
(  Baluf.  vit.  P.  P.  Aven.  pag.  749.  ). 

Dès  la  féconde  année  de  fon  Pontificat ,  Clé- 
ment VI.  nomma  pour  Recteur  du  Comté-Venaif- 
fin  ,  Hugues  de  la  Roque  ,  d'une  des  plus  ancien- 
nes familles  du  Limofin ,  devenu  (on  neveu  depuis 
qu'il  avoit  éponfc  Dauphine  de  Beaufbrt ,  fille  de 
Guillaume  Roger  ,  Seigneur  de  Beaufbrt  ,  frère 
du  Pape.  (  Un  Moine  de  l'ordre  de  Saint  -Au- 
~in  ,  de  la  ville  de  Pernes  au  Comté -Ve- 


,  de  Patemis ,  dédia  un  livre  qu'il  avoit 
compofé  à  Dauphine  de  Beaufbrt ,  niecc  do  Pape 
&  rpoufe  de  Hugues  de  la  Roque  1  de  il  la  qualifia 
Maréchale  de  Rectorcflè  à  caufe  des  emplois  de 
fon  mari.  Keverendiffim*  ac  pnevatenti  Lhmirue 
Domitve  Delphine  de  Beltafort ,  Domin*  de  Rupe , 
nepù  fanili£mi  in  Chriflo  patris  ,  &  D.  D.  démen- 
tis Pav*  VI.  fj  ejufdem  D.  N.  pro  nunc  MarefcaL 
lijfx-  Roman*  Cariée  ,  ac  etiam  ex  parte  ejujdcm 
Domini  noftri  Ecàlorifie  Comitatûs  Venaiffini  , 
f rater  Petrus  de  Paternis  Thcologia  Profeffor  ordinis 
Fratrum  Heremitarum  fanili  Auguflini). 

A  fon  avènement  au  Pontificat ,  le  Pape  Gré- 
goire XI.  nomma  Recteur  en  137t.  ,  Aymar  de 
Poitiers  ,  dit  le  Gros,  Comte  de  Valentinois  &  de 
Diois  ,  qui  avoit  époufé  Alix  de  Beaufbrt  ,  fà 
fotur,  &  en  1J76.  il  nomma  à  cette  charge  Guil- 
laume Roger  ,  Comte  de  Beaufort ,  Vicomte  de 
Turenne  ,  &  fon  frère. 

On  ne  doit  pas  être  furpris  de  voir  que  la  charge 
du  Recteur  fût  comme  l'appanage  des  neveux  or. 
des  plus  proches  parents  des  Papes.  Clément  VI., 
dans  le  bref  qu'il  fit  expédier  à  Hugues  de  la 
Roque ,  appelle  le  Comté-Venaiffin  Vendes  de  fes 
délices. 

Jean  Ferdinand  de  Heredia  ,  le  même  qui  fut 
enfuite  Grand-Maître  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de 
Jérufalem  ,  fut  auffi ,  félon  quelques-uns  ,  Recteur, 
de  ,  félon  d'autres ,  Général  du  Comté-Venaiffin. 

La  réputation  du  Cardinal  de  Cabaffole  n'eft 
ignorée  d'aucun  de  ceux  qui  connoiffent  Phiftoire 
du  Comté-Venaiffin.  Né  à  Cavaillon ,  dt  enfuite 
Evéque  de  la  même  ville ,  il  fut  l'un  des  plus  grands 
hommes  qu'ait  produit  le  Comté-Venaiffin.  Paf- 
teur  vigilant ,  excellent  Gouverneur ,  habile  poli* 
tique  ,  prudent ,  éclairé  de  d'une  probité  recon- 
nue ,  il  mérita  la  confiance  du  Roi  Robert  de  de 
fix  Papes ,  qui  tous  l'employèrent  à  leur  fatisfac- 
tion  dans  des  affaires  très-importantes.  Son  mérite 
Péleva  à  la  pourpre.  Il  fut  pluficurs  années  Recteur 
du  Comté-Venaiffin.  Pendant  qu'il  étoit  Patriar- 
che de  Jérufalem  ,  il  préfèrva  par  fà  prudence  le 
Comté-Venaiffin  d'être  entièrement  dévafté  :  ce  fut 
en  venant  à  bout  d'en  empêcher  l'entrée  à  ces  trou- 


pes fans  Chefs  dt  fans  difcipline  qu'on  appclloit 
Compagnies  ,  &  qui  pilloient  de  ravageoient  les 
provinces  fous  le  prétexte  de  chercher  à  fubfifter. 

Dominique  Grimaldi ,  le  même  qui  fut  enfuite 
Vice-Légat  de  Archevêque  d'Avignon  ,  parvint  par 
fon  courage  de  fon  activité  ,  pendant  qu'il  étoit 
Recteur  du  Comté-Venaiffin ,  à  en  chaffer  entière- 
ment les  Huguenots. 

On  compte  parmi  les  Recteurs ,  des  Archevê- 
ques ,  plus  de  trente  Evèques  ,  de  plufieurs  autres 
perfonnages  illuftres  par  leur  nailTiince  &  par  les 
différens  emplois  qu'ils  ont  enfuite  occupés. 

La  charge  de  Recteur  répond  à  celle  de  Préfi- 
dent  de  province.  Il  eft  nommé  par  bref  de  Sa 
Sainteté.  Parmi  fes  prérogatives ,  il  a  celle  de  re- 
cevoir à  l'hommage  les  Feudataires  de  Pape.  Il  re- 
çoit même  ceux  des  Evêques  qui  ont  des  fiefs.  Ou- 
tre cela ,  il  a  le  droit  de  créer  privativement  tous 


Digitized  by  Google 


9»  CAR 

les  Notaires  de  la  province.  C'eft  lui  qui  préfide 
aux  arrentements  des  revenus  de  la  révérende 
chambre  apoftolique.  Sa  cour  s'appelle  la  cour 
fuprêmc  du  Comté-Venaiffin.  Il  a  une  jurifdiétion 
qui  concourt  en  première  inftance ,  dans  le  civil  fie 
criminel ,  avec  les  Juges  ordinaines  des  trois  judi- 
catures.  De  plus ,  il  a  une  jurifdiétion  fie  grade  d'ap- 
pel ,  c'eft-à-dirc  ,  qu'on  peut  appeller  a  fon  tribu- 
nal tant  des  fentences  rendues  par  les  Juges  des 
trois  judicatures  ,  fie  par  les  Juges  baronaux ,  que 
par  le  Juge  des  premières  appellations  de  la  pro- 
vince. 

Les  Reéteurs  occupent  dans  Carpentras  un  beau 
palais ,  qu'on  appelle  le  palais  reétorial.  Aux  fonc- 
tions publiques,  où  les  Reéteurs  affilient  en  habit 
de  cérémonie  ,  qui  eft  un  habit  violet  de  prélaturc, 
le  même  que  celui  des  Camériers  fecrets  du  Pape, 
ils  font  accompagnés  des  Magiftrats  de  la  ville  en 
robe  noire  ,  qui  font  à  leur  droite,  fie  à  leur  gau- 
che ils  ont  les  Confuls  en  chaperon  ,  &  les  autres 
officiers  de  ville.  Le  Reéteur  aftucl  (en  1763.) 
eft  M.  Charles  de  Ma\oni  ,  Patrice  de  Lugo. 

Il  y  a  à  Carpentras  un  Vice-Reéteur  du  Comtc- 
Venaifïin ,  appelle  le  Lieutenant  de  Reéteur ,  le- 
quel a  la  même  jurifdiétion  fit  forme  le  même  tri- 
bunal que  celui  du  Reéteur.  En  vertu  d'une  bulle 
du  Pape  Clément  VIII. ,  fit  en  vertu  d'une  autre 
du  Pape  Paul  V. ,  accordées  à  l'inftance  des  trois 
états  de  la  province  ,  il  n'y  a  que  le  Pape  qui 
puifle  nommer  à  cette  charge.  C'eft  un  office  no- 
me ;  &  l'autorité  qui  y  eft  attachée,  lui  donne  une 
dignité  qui  doit  être  comptée  parmi  les  dignités 
Sénatoriales.  Le  fameux  Etienne  Bertrandus  ,  entre 
autres  ,  a  rempli  cette  charge  au  commencent  du 
feizicme  fiecle. 

Il  liège  à  Carpentras,  ainfîqu'à  l'Ifle  Se  à  Val- 
réas  un  Juge  de  première  inftanre  ,  qu'on  appelle 
Juge  majeur  fit  ordinaire.  Sa  jurifdiétion  s'étend  fur 
la  ville  ,  fie  fon  reflort  eft  compofé  des  villes  fit 
bourgs  qui  fuivent  :  Carpentras ,  Vaifon  ,  Pernes, 
la  Roche- fur-Perncs  ,  le  Bcaucet ,  Vcnafque  ,  St. 
Didier,  Malemort ,  les  Metamis ,  Villes  ,  Blauvac , 
Mormoiron ,  Mazan  ,  Bedoïn ,  St.  Léger ,  Crillon , 
Modene  ,Caromb,  le  Barroux ,  Malaucene  ,  Beau- 
mont  ,  Brantes  ,  Entrechaux  ,  C reflet ,  Faucon  , 
Puymeras  ,  St.  Roman-cn-Viennois  ,  Villedieu , 
Buiflon  ,  Roaix ,  Montcoux ,  Entraigues  ,  Vedene , 
Saint-Saturnin  ,  Pont-de-Sorgue  ,  Caderoufle,  Se- 
rignan  ,  Camarct ,  Queyranc  ,  le  Rafteau  ,  Saint- 
Roman  de  Malegarde  ,  Seguret ,  Sablet ,  Vaquey- 
ras ,  Sarrians  ,  Baumes  ,  Aubignan  &  Flaflan.  En 
tout  48.  communautés. 

Outre  les  jurifdiétions  dont  nous  avons  fait  men- 
tion ,  il  y  a  à  Carpentras  un  Juge  des  premières 
appellations  du  Comté- Vcnaiffin  ,  au  tribunal  du- 
quel on  peut  appeller  des  fentences  rendues  par  les 
Juges  ordinaires  des  trois  judicatures  ,  &  par  les 
Juges  des  Barons.  Probablement  ces  divers  Magif- 
trats  ,  de  même  que  les  Juges  ordinaires  de  l'Ifle 
fie  de  Valréas  ,ont  été  établis  depuis  que  le  Comté- 
Venaiffin  a  pafle  fous  la  domination  du  St.  Siège.  11 
en  eft  fait  mention  dans  les  ftatuts  qui  furent  rédigés 
en  1 3  38.  Le  Pape  Nicolas  V.  a  voit  fupprime  le 
Juge  des  appellations  fit  les  Juges  ordinaires  de 
Carpentras  fie  de  Valréas  ;  fit  il  avoit  établi  en  leur 
place  un  Viguier  à  Carpentras  &  un  Capitaine  à 
Valréas.  Mais  fur  les  reprefentations  que  les  Syn- 
dics de  Carpentras  firent  au  Pape  Calme  111. ,  fon 
fuccefleur  ,  les  Juges  furent  rétablis  à  Carpentras  & 
à  Valréas  par  une  bulle  du  premier  Mars  1458.  , 
fit  le  Viguier  fut  révoqué  de  même  que  le  Capitai- 
taine.  Le  Pape  ordonna  au  Recteur  de  pourvoir 
ces  judicatures  ,  de  gens  fçavans  &  intègres ,  pour 
rendre  la  juflke ,  comme  cela  s'étoit  pratique  au* 
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paravant  ;  ce  qui  depuis  ce  temps-ll  n'a  point  va- 
rié ,  excepté  la  nomination  aux  judicatures  qui  a 
été  dévolue  aux  Vice-Légats  d'Avignon.  Suivant  les 
ftatuts  de  la  province  du  Comte- Venaiffin  ,  ces 
Juges  font  annuels,  &  ne  peuvent  être  confirmés 
que  pour  une  autre  année.  Ils  prennent  leurs  bulles 
à  la  daterie  d'Avignon. 

L'Avocat  des  pauvres  qui  eft  établi  à  Carpen- 
tras ,  eft  également  nommé  par  le  Vice-Légat ,  fit 
il  prend  fes  bulles  à  la  même  daterie  d'Avignon. 

La  cour  de  la  chambre  apoftolique  du  Comté-Ve- 
naiffin ,  qui  eft  fixe  de  permanente  à  Carpentras  , 
doit  être  regardée  comme  un  des  principaux  orne- 
ments dont  il  ait  plu  aux  Souverains  Pontifes  illus- 
trer fie  favorifer  cette  ville. 

Ce  tribunal,  dont  la  jurifdiétion  s'étend  fur  tout 
le  Comté-Venaiffin ,  connoît  privativement  de  tou- 
tes les  caufes  focales ,  6c  qui  concernent  le  patri- 
moine du  Prince.  Il  connoît  auffi  des  droits  réga- 
liens Se  feigneuriaux  du  Prince  ,  des  fiefs  ,  cenfes  , 
direétes  fie  hommages  qui  lui  appartiennent ,  foit 
que  les  caufes  (oient  difeutees  entre  des  particuliers, 
foit  que  le  fife  y  intervienne  ,  &  cela  tant  civilement 
que  criminellement ,  contre  toute  forte  de  perfon- 
nes  exemptes  ou  non  ,  même  les  Religieux  ,  Moines 
fie  Eccléfiaftiques ,  de  quelque  dignité  qu'ils  fbient 
revêtus ,  même  prélatice  de  cardinalice.  Il  ne  rc- 
connoit  d'autres  Supérieurs  que  le  Vice-Légat  dans 
le  Comté-Venaiffin ,  de  les  Miniftres  du  Saint- 
Siège  fit  de  la  révérende  chambre  à  Rome. 

Les  archives  du  Prince  ,  auffi-bien  que  tons  les 
titres,  aétes  d'hommages ,  inféodations  ,  concef- 
fions  de  titres  de  dignité ,  de  nobleflc  ,  fie  autres  qui 
établirent  les  droits  du  Saint-Siège  dans  le  Comté- 
Venaiftin ,  font  conferves  dans  ce  tribunal  (  de  la 
chambre  apoftolique  )  qui  eft  chargé  de  l'adminif- 
tration  du  patrimoine  du  Prince  ,  fit  de  veiller  à  fa 
confervation.  Il  eft  compofé  d'un  Préfident  unique  > 
d'un  Tréforier-Général ,  d'un  Avocat  fie  Procureur- 
Général  ,  fie  d'un  Secrétaire. 

Le  Préfident  exerce  feul  la  jurifdiétion  de  ce  tri- 
bunal par  lui-même  ou  par  fes  Lieutenants,  fit  pri- 
vativement à  tout  autre  Juge,  en  première  inftance. 
Il  eft  le  Chef  du  tribunal,  fie  il  a  le  titre  de  Conferva- 
teur  du  patrimoine  du  Saint-Siège.  L'appel  de  fes 
fentences  ne  peut  être  porté  qu'au  Vice-Légat  ou 
à  Rome. 

La  charge  de  Préfident  de  la  chambre  apoftoli- 
que conftitue  un  titre  primodial  de  nobleflc  tranf- 
miffible  ,  en  vertu  de  divers  brefs  des  Papes  ,  fie  par 
la  nature  même  de  la  charge,  qui  eft  fubrogéeà  celle 
de  l'ancien  Procureur  de  Céjar  ,  dont  l'office  avoit 
nom  ,  dans  le  droit  romain ,  parmi  les  charges  illus- 
tres de  la  cour  des  Empereurs. 

Le  Tréforier-Général  eft  chargé  del'exaétion  des 
deniers  du  Prince  ,  fie  de  lui  en  rendre  compte.  Il 
a  le  droit  de  faire  faire  des  proclamations  fie  de  met- 
tre des  affiches  pour  les  enchères  des  fermes  dtt 
Prince  ,  dont  la  délivrance  fe  fait  enfuite  à  jour  mar- 
qué, avec  folemnité.  Le  Tréforier  ftipule  pour  le 
Prince  dans  les  aétes  des  baux  à  ferme ,  dans  ceux 
des  nouveaux  baux  ,  dans  les  inveftitures  fie  recon- 
noiflanecs  ;  fie  il  acquitte  les  fermiers  fie  débiteurs 
du  Prince.  11  a  le  titre  de  Tréforicr-Confeiller  de 
Sa  Sainteté  fie  de  la  chambre  apoftolique.  Sa  charge 
eft  un  office  noble. 

Celle  d'Avocat  fie  Procureur-Général  l'eft  auffi. 
Les  fonétions  de  cet  emploi  font  connues.  Cet  of- 
ficier eft  l'Avocat  du  Prince  fie  fon  Procureur  dans 
toutes  les  caufes  filiales.  Il  ftipule  pour  lui  toutes 
les  tranfaétions  fit  autres  aétes  où  fon  miniftere  l'o- 
blige d'intervenir.  Il  a  outre  cela  le  droit  d'exercer 
fa  charge  dans  toutes  les  cours  qui  font  établies  à 
Carpentras  fie  ailleurs  dans  le  Comté-Venaiffin  , 
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foit  par  lui-même ,  ou  par  fes  fubftituts ,  excepté 
néanmoins  dans  les  cours  féodales,  lia  le  titre  de 
Confeiller-Avocat  &  Procureur-Général  de  Sa  Sain- 
teté &  de  la  révérende  chambre  apoftolique  dans  le 
Comté-  Venaiffin. 

La  charge  de  Secréuire  de  cette  même  chambre 
a  été  déclarée  par  unbrefdu  Pape ,  office  noble.  Cet 
officier  a  le  titre  de  Confeiller-Secrétaire  de  Sa  Sain- 
teté &  de  la  révérende  chambre  apoftolique.  C'eft 
1m  qui  écrit  privativement  dans  tous  les  actes  delà 
ebambre ,  ck  qui  concernent  le  Prbce ,  tant  comme 
Notaire  que  comme  Greffier.  Par  privilège  fpéeial , 
fes  actes  font  foi  fans  être  lignés  par  les  parties.  11 
a  le  foin  des  archives  du  Prince ,  &  il  entre  avec  les 
autres  officiers  caméraux  dans  l'adminiftration  de 
Ibn  patrimoine. 

C'eft  au  tribunal  de  la  chambre  apoftolique  que 
s'exécutent  les  refcriti  gracieux  du  Prince ,  pour 
tontes  les  concernons  &  grâces  qu'il  accorde  à  fes 
fiijets  dans  l'étendue  du  Comté- Vcnaiffin ,  relative- 
ment à  fon  patrimoine ,  &  à  fes  droits  feigneuriaux, 
régaliens  &  fouverains.  Ce  tribunal  a  plufieurs  pri- 
vilèges pour  la  manière  de  procéder.  Sa  jurifpru- 
dence  elt  fondée  fur  un  grand  nombre  d'ordonnan- 
ces &  de  règlements  particuliers  du  Souverain , 
qui  n'ont  lieu  que  pour  cette  cour.  Les  otHcicrs  de 
ce  tribunal  jouiffent  auffi  de  divers  privilèges  & 
exemptions  attachés  à  leurs  charges.  La  fur  in  ten- 
dance du  tribuual  pour  l'adminiftration  du  patri- 
moine du  Prince  réfide  immédiatement  en  la  per- 
foone  du  Vice-Légat ,  fous  les  ordres  de  qui  les 
officiers  doivent  agir  dans,  les  cas  extraordinaires  & 
txtrajudiciaires.  ' 

Le  tribunal  dont  il  s'arit ,  eft  établi  depuis  que 
kComté-Venaiffin  a  pafle  fous  la  domination  du  St. 
Siège  ,*  mais  on  en  a  fuccéffivement  perfectionné  la 
forme  ,  en  lui  attribuant  la  garde  des  archives  du 
Prince ,  ck  la  jurifdiction  dans  les  caufes  fifcales 
prirativement  à  toute  autre  cour. 

La  charge  de  Préfidcnt  de  la  chambre  apoftoli- 
que eft  remplie  actuellement  (en  176}.)  par  M. 
Jofeph  de  PtUiffier  ,  des  anciens  Barons  de  Saint- 
Ferréol ,  d'Eyroles ,  Valoufes ,  &  autres  places  , 
Cofeigneur  du  lieu  de  la  Garde-Paréol  ,  &c.  ck  dont 
le  frère  eft  aujourd'hui  Evèque  de  Vaifon.  Lamai- 
fon  de  Pellijjier ,  également  noble  &  ancienne, 
s'eft  toujours  rendue  rccommandable  &  par  fon  at- 
tachement à  fes  Souverains ,  &  par  fon  zele  pour  le 
bien  de  la  patrie.  Vojt\  Eyroles. 

Vers  l'an  1480.  le  fameux  Jurifconfulte  Etienne 
de  Bertrand  ,  Stephanus  Beitrandus  ,  le  même  que 
nous  avons  nommé  ci-devant ,  ck  que  le  Préfidcnt 
Claude  Expilly  (dans  fon  neuvième  plaidoyer)  ap- 
pelle l'honneur  de  Carpentras  ck  la  lumière  de  ton 
fîecle,  exerçoit  la  charge  de  Préfidcnt  de  la  chambre 
apoftolique. 

La  charge  de  Tréforier  de  cetre  chambre  eft  rem- 
plie en  1763.  par  les  M.  M.  de  Raax  ,  pere  &  fils; 
le  premier  en  qualité  de  titulaire ,  ck  le  fécond 
comme  coadjucteur  avec  future  fucceffion. 

Celle  d'Avocat  ck  Procureur-Général  de  Sa  Sain- 
teté ck  de  la  chambre  apoftolique  a  été  fuccéffive- 
ment exercée  par  plufieurs  excellons  Magiftrats  d'un 
nom  illuftre  ,  &  également  recommandables  par 
leur  naiflance.  Elle  eft  occupée  aujourd'hui  par  les 
M.  M.  de  Sibour  ,  pere  ck  fils ,  qui  marchent  très- 
dignement  fur  les  traces  de  ceux  qui  les  ont  précé- 
dés. Le  pere  eft  titulaire  &  le  fils  coadjucteur. 

L'office  de  Conlèiller-Secrétaire  de  la  chambre 
apoftolique  eft  exercé  d'une  manière  diftinguée  de- 
puis pluueurs  générations  par  les  M.  M.  de  Cohorne 
de  de  Georges  ,  de  Cabanis  ck  de  Guilhmont.  Ces 
deux  ramilles  fe  font  tranfmis  cet  emploi  par  le 
moyen  des  coadjutoreries.  M.  de  Cohorm  ertactuel- 
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lement  principal  titulaire  de  l'office  dont  il  eft  que  f- 
tion  ,  oc  M.  de  Guillomont  eft  fon  coadjuteur  avec 
future  fucceffion. 

Un  des  plus  beaux  &  des  meilleurs  ornements  de 
la  ville  de  Carpentras ,  eft  fans  contredit  fon  mar- 
ché ,  qui  fe  tient  le  vendredi  de  chaque  femaine. 
Le  nom  de  Forum  Neronis  que  Ptolomée  donne  à 
Carpentras  ,  ainfi  que  nous  l'avons  remarqué  , 
prouve  que  Tibere-Neron  ,  un  des  Lieutenants  de 
Céfar  ,  y  établit  des  marchés ,  ôc  que  c'eft  de  ces 
étublifiements  que  la  ville  prit  fon  nom  ,  comme 
l'obfcrve  Feftus.  Il  y  a  tout  lieu  de  croire  que  le 
marché  quifubfifte  aujourd'hui,  &  qui  eft  un  des 
plus  fréquentes  qu'on  connoifle ,  tire  fon  origine  de 
ceux  qu'établit  Tibere-Neron.  Cette  conjecture  eft 
fondée  principalement  fur  une  conceffion  faite  l'an 
1 1 S  S- aux  Evéques  de  Carpentras  (qui  alors  étoient 
Seigneurs  temporels  de  cette  ville) ,  par  les  deux 
frères  Raymond  ck  lldephonfe ,  Comtes  de  Tou- 
loufe ,  qui  étoient  Souverains  de  Carpentras.  Il  ré- 
fulte  trois  chofes  de  cette  conceffion.  1 9.  Qu'il  y 
avoit  alors  à  Carpentras  un  marché  ,  qui  exiftoit 
depuis  les  temps  les  plus  reculés  ,  &  dont  on  igno- 
rait l'origine.  i°.  Que  les  Comtes  de  Touloufe  ac- 
cordèrent aux  Evéques  de  Carpentras  le  droit  pri- 
vatif d'avoir  des  marchés  dans  toute  l'étendue  de 
pays  qui  eft  comprife  entre  la  rivière  d'Ouveze  6c 
celle  de  Sorguc ,  avec  défenfe  à  tout  autre  d'en 
établir  dans  aucune  ville  ou  village  entre  ces  deux 
rivières.  Uono  etiam  per  me  Operfratrcm  meum  tibi 
Ù  Juccejfuribus  tuis  quoi  in  nullo  caflro  vel  villâ  t 
aut  iilijuo  loco  freeter  tuum  Forum , conftituatur  tvel 
conjtiiutam  habeatur  in  totâ  terrâ  illâ  qua  continetur 
ab  Ove\î  fiuvio  ufque  ad  Sorgiam  aherum  fiuvium. 
30.  Que  les  Evéques  de  Carpentras  avoient  joui  de 
tout  temps  de  ce  marché  privatif  depuis  l'Ouveze 
jufqu'à  la  Sorgue  ,  ficut  anteetffores  tui  multit  retrà 
temporibus  ba  huer  tint. 

Cette  conceffion  fut  faite  par  Raymond,  Comte 
de  Touloufe  ,  Duc  de  Narbonne ,  Marquis  de  Pro- 
vence ,  tant  en  fon  nom  ,  qu'au  nom  de  fon  frère 
lldephonfe ,  avec  le  confeil  6c  l'affiftance  des  Ba- 
rons de  fes  états.  Il  promit  a  l'Evêque  de  Carpentras 
ck  à  fes  fucceflèurs  de  les  affilier  6c  défendre  fidè- 
lement ck  fans  détour,  fideliter  ù  fine  ingetnno  , 
dans  le  cas  où  quelqu'un  voudrait  les  troubler  dans 
la  jouiftance  de  ce  qu'il  leur  accorde.  Plufieurs  de 
fes  Barons  promirent  avec  ferment  d'obfèrver  &  de 
faire  exécuter  le  conceffion  dont  il  s'agit.  Elle  fut 
faite  à  Carpentras  en  préfence  des  Chanoines  ck  des 
autres  notables  de  la  ville.  Le  diplôme  contenant 
la  conceffion  dont  nous  parlons ,  a  été  vidimi  dans 
un  concile  tenu  à  Carpentras  en  1x89.  Il  l'a  été 
également  dans  la  ville  d'Aix  en  Provence ,  en  pré- 
fence de  cinq  Cardinaux  ,  ck  en  plufieurs  autres 
occafions.Mrs.  de  Sainte-Marthe  (gallia  ebrijUana") 
n'ont  pas  négligé  d'en  parler.  C'eft  en  confequence 
de  cette  conceffion ,  qu'il  a  été  fait  fuccéffivement 
plufieurs  proclamations,  jufqu'cn  1670. ,  de  l'au- 
torité des  Recteurs  du  Comté- Vcnaiffin  ,  portant 
inhibitions  ck  défenfes  de  tenir  aucun  marché  depuis 
l'Ouveze  jufqu'à  la  Sorgue. 

Dans  les  différends  furvenus ,  au  quinzième  fîe- 
cle ,  entre  les  habitants  de  Carpentras  &  ceux 
d'Orange  ,  les  défenfeurs  du  marché  de  Carpentras 
foutenoient  hautement  que  leur  marché  avoit  été 
établi  du  temps  de  la  république  romaine.  Les  Sou- 
verains Pontifes  ,  toujours  attentifs  au  bien  de 
leurs  fujets ,  fe  font  emprefles  de  favorifer  le  mar- 
ché de  Carpentras.  Par  fa  bulle  du  1 1.  Juin  1 J40. , 
le  Pape  Paul  III.  veut  &  ordonne  que  ceux  qui 
viendront  au  marché  de  Carpentras  ,  ne  pourront 
être  troublés ,  molcftés  ni  emprifonnés  pour  dettes  , 
en  allant ,  en  féjournant  ck  en  retournant.  On  voit 
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en  eonféquence  an  ordre  donné  le  ij.  Décembre 
i$77-  par  le  Cardinal  Collégat  d'Avignon ,  à  la 
requifhion  des  Confuls  de  Carpcntras  ôc  du  Procu- 
reur des  états  de  la  Province  ,  pour  faire  élargir 
des  p rifons  ,  le  nommé  Jean  Hueti  de  Caromb  , 
faifi  un  jour  de  marche  ,  contre  la  teneur  des  bulles 
apoftoliques.  De  fcmblables  ordres  ont  été  donnés 
toutes  les  fois  que  les  occafions  s'en  font  préfentées , 
ôc  ces  ordres  on  les  a  vu  renouveller  depuis  peu  en 
la  perfonne  du  nommé  Girard. 

Le  confeil  de  la  ville  de  Carpcntras  ,  tenu  le  8. 
Novembre  i  $69. ,  préfenta  une  fupplique  au  Car- 
dinal Aquaviva  ,  Légat  ,  au  fujet  du  privilège  de 
ne  point  emprifonner  pour  dettes  les  étrangers  qui 
viennent  au  marché  de  cette  ville.  Le  Légat  y  eft 
prié  de  déclarer  que  les  étrangers  qui  viendront  au 
marché  de  Carpentras  ,  ne  pourront  être  empri- 
fonnés  pour  dettes  ,  ni  leurs  biens  ôc  effets  faifis  , 
foit  en  allant ,  ou  en  fejournant  ou  en  s'en  retour- 
nant ,  depuis  l'heure  de  midi  de  chaque  jeudi  , 
jufqu'à  celle  de  midi  du  famedi  fuivant.  Le  referit 
fut  conforme  à  la  requête  ,  ôc  il  fut  publié  où  il  eft 
d'ufage  ,  de  même  dans  Avignon.  Par  fa  bulle  du  a. 
Juillet  1601.  ,1e  Pape  Clément  VIII.  confirma  le 
referit  du  Cardinal  Aquaviva. 

On  ne  doit  pas  être  furpris  que  les  Souverains 
Pontifes  aient  donné  une  attention  particulière  à 
tout  ce  qui  pouvoit  favorifer  le  marché  de  Carpen- 
tras ,  puifque  nous  voyons  que  les  Princes  d'une 
domination  étrangère  y  ont  également  contribué  de 
leur  côté.  L'Empereur  Sigifmond  par  fon  diplôme 
daté  d'Avignon  le  13.  Janvier  1416. ,  donna  com- 
mifiîon  à  l'Archevêque  de  Narbonne ,  aux  Evêques 
de  Valence  ,  de  Die  ,  de  Vaifon ,  de  Saint-Paul- 
trois-Cbâtcaux  ,  ôc  d'Avignon ,  ou  à  l'un  d'eux  , 
d'annuller  un  péage  qu'on  avoit  établi  au  lieu  de 
Gigondas  ,  dans  la  principauté  d'Orange  ,  fief  de 
l'Empire  ;  attendu  fur-tout  (comme  il  eft  dit  dans 
ce  diplôme  )  le  grand  préjudice  que  le  péage  en 
queftion  porte  au  marche  établi  de  tout  temps 
dans  la  ville  de  Carpentras,  où  les  marchands  vien- 
nent en  affluance  de  toute  part.  En  attendant  l'Em- 
pereur fufpend  par  provifion  ledit  péage  ,  ôc  fait 
inhibitions  de  l'exiger  à  l'avenir.  Au-bas  du  diplôme 
fe  trouve  un  grand  fceau  en  cire  jaune ,  aux  armes 
de  l'Empereur ,  dans  une  boëtc  de  bois.  Le  Prince 
d'Orange  ,  qui  étoit  alors  Jean  de  Châlon ,  époux 
de  Marie  de  Baux  ,  héritière  de  la  principauté 
d'Orange  ,  fe  fournit  a  l'ordonnance  de  l'Empereur 
ôc  fupprima  le  péage. 

La  ville  d'Orange  voulant  faire  revivre  un  mar- 
ché que  les  guerres  &  les  peftes  avoient  aboli  , 
obtint  en  conséquence  des  lettres-patentes  du  Roi 
Louis  XI. ,  datées  de  Lyon  le  1  a.  Juin  1476.  Par  ces 
lettres-patentes ,  il  étoit  défendu  aux  fujets  du  Roi 
de  fréquenter  le  marché  de  Carpentras ,  fous  peine 
de  la  confifeation  de  leurs  marchandifes.  Les  habi- 
tants de  Carpentras  ne  furent  pas  les  feuls  à  faire 
des  démarches  pour  obtenir  la  révocation  de  pa- 
reille: défenfes.  Plusieurs  villes  de  Daupbiné  fe  joi- 
gnirent à  eux  ;  ôc  dans  le  cours  de  l'inftance ,  on 
voit  que  la  Proviuce  de  Dauphiné  ,  les  villes  d'Aix 
oc  de  Marfeille ,  les  états  de  Lançuedoc  &  de  Pro- 
vence ,  fe  crurent  également  intercûcs  à  laconfer- 
vation  du  marché  de  Carpcntras  ;  &  pour  prouver 
que  tel  étoit  leur  fentiment  ,  ils  joignirent  leurs 
inftances  à  celle  de  habitants  de  Carpentras.  Enfin 
les  défenfes  contraires  à  ce  marché  furent  abrogées  ; 
de  tout  ce  qui  avoit  été  ordonné  de  contraire  aux 
libertés  ôt  aux  franchifes  du  marché  en  queftion  t 
fut  révoqué  au  moyen  d'un  arrêt  du  parlement  de 
Dauphine,  du  6.  Septembre  1477.  11  y  eut  encore 
à  ce  fujet  différentes  lettres-patentes  du  Roi  Char- 
les Vlll.  à  qui  le  Tape  écrivit  plulicurs  fois  pour  la 
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même  affaire.  Ces  lettres-patentes  font  des  4.  9t 
10.  Décembre  1490.  ,ôc  des  10.  ôc  19.  Mai  1494. 
Dans  tous  ces  monuments  rcfpc&ables  il  eft  fait 
mention  du  grand  avantage  que  le  marché  de  Car- 
pentras procuroit  ôc  procure  aux  provinces  cir- 
convoifincs  de  Languedoc  ,  de  Provence  Ôc  de 
Dauphiné. 

Les  habitants  de  ces  Provinces  ne  font  pas  les 
feuls  qui  fréquentent  le  marché  de  Carpentras. 
Un  habitant  du  pays  de  Gex ,  fujet  du  Duc  de  Sa- 
voie ,  nommé  Jacomet  Peito  ,  porta  au  concile 
de  Confiance ,  ainfi  qu'il  a  été  dit  ci-devant ,  un 
appel  qu'il  avoit  interjetté  de  deux  fentenecs  ren- 
dues contre  lui  ,  en  faveur  des  Confuls  de  Carpen- 
tras ,  au  fujet  d'une  confifeation  qu'on  lui  avoit 
faite  pendant  qu'il  étoit  venu  au  marché  de  Car- 
pcntras. La  bulle  du  concile  confirmative  des  fen- 
tenecs rendues  en  faveur  des  Confuls  de  Carpentras, 
datée  du  4.  Novembre  1416.  ,  exifte  en  original 
dans  les  archives  de  cette  ville. 

Les  privilèges  accordés  au  marché  de  Carpentras  , 
font  pour  deux  jours  de  chaque  femaine  ,  tcavoir  , 
le  mardi  ôc  le  vendredi.  Mais  le  marche  ne  fe 
tient  que  le  vendredi. 

Outre  le  marché ,  il  fe  tient  annuellement  à  Car- 
pentras deux  foires  célèbres  ,  la  première  le  21. 
Septembre  jour  de  Saint-Mathieu  ,  ôc  l'autre  le  17. 
Novembre  jour  de  Saint-Siffrein  ,  Patron  titulaire 
de  la  ville.  Chacune  de  ces  foires  donne  la  fran- 
chife  ,  pendant  huit  jours  ,aux  étrangers.  Ce  fut  le 
Pape  Clément  VU.  qui  autorifales  deux  foires  en 
queftion  par  fa  bulle  du  18.  Janvier  i$*<.  Kn 
vertu  de  cette  bulle ,  les  étrangers  ne  peuvent  être 
emprifonnés  pour  dettes  pendant  les  jours  deftinés 
pour  ces  foires  ;  Ôc  le  Pape  accorde  aux  Confuls  le 
pouvoir  de  députer  deux  marchands  pour  décider 
C  tout  appel  rejetté  )  les  différends  qui  peuvent 
furvenir  au  fujat  du  commerce. 

La  ville  de  Carpentras  eft  d'une  forme  triangu- 
laire ,  à-peu-près  femblable  à  celle  d'un  cœur.  -Ses 
murailles  font  fort  belles.  Elles  furent  bâties  de 
pierre  de  taille ,  ôc  fortifiées  de  tours  rondes  dans  le 
quatorzième  fiecle.  Les  quatre  portes  ,  qui  font 
celles  d'Orange  ,  de  Ma\ait ,  de  Monteoux  ôt  de 
Notre-Dame  t font  ouvertes  aux  quatre  points  cardi- 
naux. Elles  avoient  chacune  leur  ravelin  avec  une 
tour  quarrée ,  à  l'exception  de  la  porte  de  Notre- 
Dame  ,  qui  avoit  ôc  a  encore  deux  grandes  tours 
rondes.  Mais  les  ravelins  des  portes  de  Mazan  ôc  de 
Notre-Dame  ont  été  détruites  depuis  peu  pour 
donner  à  l'entrée  de  la  ville  plus  de  beauté  Ôt  de 
commodité.  Les  étrangers  admirent  avec  raifon 
la  tour  qui  eft  au-deffus  de  la  porte  d'Orange.  Cette 
tour  eft  en  effet  très-remarquable  pour  fa  hauteur 
ôc  pour  la  beauté  de  la  pierre  qu'on  y  a  employée. 
Les  murailles  de  Carpentras ,  ainfi  que  les  tours , 
furent  commencées  à-peu-près  en  même  temps 
que  celles  d'Avignon  ,    pour  garantir  la  ville 
d'être  furprife  par  les  troupes  débandées  qui  cou- 
roient  les  provinces  de  France.  C'eft  aux  dépens 
des  habitants  de  Carpentras  qu'elles  ont  été  couf- 
truites.  La  province  y  a  auffi  contribué  pour  uno 
portion  ,  comme  à  fa  capitale.  Elles  ont  leur  fofle  , 
dont  la  commune  de  Carpentras  a  la  jouiiTance 
par  bulle  apollolique.  On  remarque  que  quand  on 
bâtit  ces  murailles  ,  on  commit  une  faute  qui  eft 
aujourd'hui  d'un  très-grand  préjudice  :  c'eft  qu'on 
leur  donna  trop  d'élévation ,  ainii  qu'aux  tours.  En 
les  tenant  plus  baffes ,  on  aurait  embrafte  avec  la 
même  dépenfe  un  plus  grand  terre  in,  au  moyen 
de  quoi  les  habitants ,  dont  le  nombre  augmente 
tous  les  jours  ,  auraient  trouvé  de  l'emplacement 
pour  fe  loger.  Cela  leur  manquant ,  ils  font  obli- 
gés de  bâtir  des  maiions  à  la  campagne. 
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»  Le  Pape  Innocent  VI. ,  réfîdant  à  Avignon  , 
b  voyant  les  dc'fordres  que  commettoient  dans  le 
*  Comté-Venaiffin  les  troupes  qui  étoient  lous 
>  les  ordres  du  fameux  Arnaud  de  Servola ,  adreftâ 
»en  IJS 9«  une  bulle  à  Guillaume  de  RafEllac, 
»  Refteur  de  cette  province ,  par  laquelle  il  lui 
»  donnoit  ordre  de  faire  fortifier  les  villes  de  les 
»  cbiteaux  du  Comté- Venaiffin.  Les  Syndics  de 
s  Carpentras  fe  mirent  auffi-tôt  en  devoir  d'exécu- 
»  ter  les  ordres  du  Souverain. 

Clément  VII. , réfîdant  également  à  Avignon, ne 
fat  pas  plutôt  arrivé  en  cette  ville ,  que  prévoyant 
le  danger  que  courait  le  Comté  -  Venaiffin  d'être 
trouble  par  les  courfes  des  gens  de  guerre  que 
Charles  de  Duras  ,  qui  tenoit  le  parti  d'Urbain , 
ne  manquerait  pas  d'envoyer  en  Provence ,  ordon- 
na d'achever  inceflamment  les  fortifications  qui 
avoient  été  commencées  du  temps  d'Innocent. 
Mais  connoiflant  l'état  d'épuifement  où  fe  trou- 
ve» la  ville  de  Carpentras,  &  fçachant  que  fes 
habitants ,  s'ils  n'étoient  aidés  de  quelque  fecours, 
feroient  abfolument  dans  l'impofubilité  de  faire 
achever  les  murailles,  auxquelles  ils  faifbient  tra- 
vailler à  fi  grands  frais  depuis  vingt  -  cinq  ans  , 
ordonna  que  les  Eccléfiaftiqucs  exempts  ou  non- 
exempts  contribueraient  à  la  conftruftion  de  ces 
mêmes  murailles.  Il  commit  Pierre ,  Cardinal  de 
Saint-Marc ,  &  le  Cardinal  de  Saint-Euftache  pour 
décider  tous  les  différends  qui  pourraient  naître  à 
ce  fujet.  Ces  deux  Cardinaux  exécutèrent  les  or- 
dres du  Pape  ,  de  taxèrent  le  clergé  de  Carpentras 
à  cinq  mille  florins  d'or.  Leur  décret  eft  de  l'an 
ij8o. 

Les  rues  de  Carpentras ,  fans  être  bien  larges  , 
sont  néanmoins  allez  agréables  ,  quoique  pourtant 
dans  le  goût  des  anciennes  villes.  Il  y  a  à  Carpen- 
tras de  belles  halles  occupées  par  des  Marchands, 
plufieurs  places ,  plufieurs  fontaines  pour  la  com- 
modité des  habitants  de  des  étrangers  que  le  com- 
merce y  attire  fur-tout  les  jours  de  marché. 

Un  incendie  ayant  détruit  l'ancien  hôtel-de- 
ville ,  en  1714. ,  le  confeil  a  acquis  une  rnaifoo  au 
marché  aux  boeufs ,  qui  eft  bordé  par  une  partie 
des  halles.  C'eft-là  qu'on  a  établi  le  nouvel  hôtel- 
dc-ville.  L'ancien  a  été  vendu  à  un  particulier.  Au 
moyen  de  ces  nouvelles  difpoGtions ,  le  marché 
en  queftion  a  été  converti  en  place  publique. 
Cette  place  cil  plus  vaite  de  plus  commode  que 
l'ancienne ,  &  elle  eft  ornée  de  deux  fontaines 
qui  n'ont  chacune  qu'un  feul  tuyau.  Quant  au 
marché  aux  boeufs ,  il  a  été  transféré  à  la  place 
qui  eft  proche  de  la  porte  de  Notre-Dame. 

Le  palais  épifcopal  a  été  bâti  dans  le  goût  des 
palais  modernes  d'Italie ,  vers  le  milieu  du  dernier 
ficelé  par  le  Cardinal  Bichi  ,  qui  cioit  Evêque 
de  cette  ville.  C'eft  un  édifice  également  vafte, 
fuperbe  &  commode.  L'architefture  en  eft  Ample, 
niais  du  goût  le  plus  noble.  La  façade  en  eft  majet 
tueufe.  Le  portail  fur-tout  eft  admiré  des  eonnoif- 
feurs.  Pour  la  grandeur  &  fa  magnificence  ,  ce 
palais  pourrait  être  comparé  aux  plus  beaux  de 
Rome.  11  eft  attenant  à  la  cathédrale  ,  à  laquelle 
il  communique  par  un  petit  efeaiier. 

Tout  proche  du  palais  épifcopal ,  fe  trouve  le 
palais  reftorial ,  qui  appartient  au  i»ape  5  &  c'eft 
un  édifice  également  grand  ,  commode  de  agréable. 

La  biblothcque  publique  ,  fondée  depuis  peu  par 
M.  Malachie  d'Inguimbert ,  Evêque  de  Carpentras , 
eft  un  des  plus  beaux  ornements  de  la  ville  de  ce 
nom  ,  de  elle  y  attire  beaucoup  d'étrangers.  Elle 
eft  attenante  au  palais  épifcopal.  Outre  le  grand 
nombre  de  livres  choifis  dont  elle  eft  compofée , 
on  y  trouve  une  belle  collection  de  manuferits ,  de 
fljcdailJes,  de  pierres  gravées  ,  d'eitampes  de  d'au. 
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très  chofes  également  rares  dt  curieufes.  Cette  pré. 
cieufe  bibliothèque  eft  gouvernée  par  fix  Adminif- 
trjteurs ,  qui  ont  été  choifis  par  l'Evêque ,  de  ce  font 
l'Evêque  de  Carpentras,  le  ReAeurdu  Comté- Vc- 
naiffin ,  le  Chanoine-Pénitencier  de  l'églife  cathé- 
drale ,  le  Chanoine-Théologal  de  la  même  églife , 
le  PréGdent  de  la  révérende  chambre  apoftolique , 
de  l'Avocat  &  Procureur  de  Sa  Sainteté.  Ces  Admi- 
niftrateurs  doivent  s'aifembler  au  moins  une  fois  le 
mois.  Le  fondateur  a  laiflë  un  fonds  de  foixante 
mille  livres  pour  l'honoraire  du  Bibliothécaire ,  pour 
l'acquifition  des  nouveaux  livres ,  de  pour  faire  pré- 
sent  toutes  les  années  à  chacun  des  Adroiniftrateurs 
d'une  médaille  d'or  à  l'effigie  du  Pape  régnant.  M. 
d'Inguimbert  qui  a  bâti  entièrement  l'édifice  ou  fe 
trouve  placée  la  bibliothèque  dont  nous  parlons, 
mérite  d'être  connu.  Il  naquit  à  Carpentras  en  168  j. 
d'une  famille  noble  &  ancienne ,  (  &  qui  reconnoit 
pour  auteur  Jean  Inguimbert ,  Chevalier  allemand  , 
qualifié  noble  dt  puùtànt,  de  le  même  qui  vint  s'éta- 
blir en  Provence  en  1480.).  Il  entra  dans  le  couvent 
des  Dominicains  de  Carpentras,  dt  y  fit  profeffion. 
Peu  de  temps  après ,  il  fut  envoyé  à  Paris  pour  y 
faire  fes  études  :  il  y  foutint  fa  thefe  de  Tentative 
le  sa.  Juin  1709.  Cette  thefe  fut  dédiée  an  Cardinal 
d'Eftrées ,  de  préfidée  par  M.  le  Cardinal  de  Fleury, 
alors  Evêqoe  de  Fréjuls ,  le  même  qui  depuis  a  été 
Précepteur  du  Roi  Louis  XV. ,  de  depuis  fon  prin- 
cipal Miniftre.  Ayant  achevé  le  cours  de  fes  étu- 
des ,  le  Pere  d'Inguimbert  alla  en  Italie.  En  paflant 
par  Florence  ,  il  argumenta  avec  tant  de  fubti- 
lité  à  une  thefe  qu'on  foutenoit  en  présence  du 
Grand  •  Duc  Cofine  111.  ,  que  ce  Prince  charmé  de 
l'efprit  de  ce  Religieux  ,  le  nomma  à  une  chaire 
de   théologie   dogmatique   vacante  dans  l'uni- 
verfité  de  Pifè  ,  quoiqu'il  ne  fut  alors  âgé  que  de 
vingt-fëpt  ans.  Le  Pere  d'Inguimbert  s'acquitta  de 
cet  emploi  pendant  quatre  ans  ,  après  quoi  touché 
de  la  mort  d'un  de  fes  amis ,  il  prit  la  réfolution 
d'embraflèr  la  réforme  de  la  Trape.  Il  quitta  donff 
l'habit  des  Dominicains  ,  dt  fit  profeffion  dans 
l'abbaye  de  Bu«nSola\\o  ,  au  voifinage  de  Flo- 
rence ,  fous  le  nom  de  Dom  Malachie.  Après  avoir 
parle  quelques  années  dans  cette  maison ,  le  Car- 
dinal Albani  qui  vouloir  réformer  l'abbaye  de  Ca- 
famari ,  pria  le  Grand-Duc  de  lui  envoyer  quelques- 
uns  des  Religieux  de  Buon-Solaxzo.  Ce  Prince  y 
confentit ,  de  Dom-Malachie  fut  choifi  pour  con- 
duire cette  fàinte  colonie  ,  &  établir  la  réforme 
de  l'abbaye.  Le  Cardinal  Albani, charmé  des  talents 
de  D.  Malachie  ,  le  prit  à  fon  fcrvice  en  qualité  de 
Théologien ,  de  le  conduiGt  à  Rome  où  il  le  char- 
gea de  travailler  à  la  vie  du  Pape  Clément  XL  fon  on- 
cle. Après  avoir  refté  environ  fix  ans  avec  le  Cardinal 
Albani ,  il  parla  à  la  cour  du  Cardinal  Laurent  Cor- 
fini  ,  (qui  fut  enfuite  Pape  fous  le  nom  de  Clé- 
ment X1L).  11  eut  d'abord  la  qualité  de  Théologien  , 
enfuite  celle  de  Secrétaire  des  lettres  latines  ,  oc 
enfin  celle  de  Bibliothécaire.  Peu  de  temps  après  , 
le  Cardinal  Corfini  étant  devenu  Pape  ,  D.  Mala- 
chie fut  fait  Archevêque  de  Tbéodofie ,  de  en  1 73  $. 
Evêque  de  Carpentras.  Il  avoit  auffi  été  honoré  de 
la  bienveillance  de  Benoit  XII L  Ce  Pape  lui  té- 
moigna qu'il  étoit  bien-aue  qu'il  reftit  à  Rome  ,  de 
pour  lui  donner  le  moyen  de  s'y  foutenir  ,  il  le 
nomma  aux  prieurés  de  Flaftan  de  du  Baucet. 
Outre  cela  il  avoit  eu  part  ai  l'eftime  de  à  l'amitié 
des  Cardinaux  de  Polignac ,  Aldovrandi ,  Georges 
de  Jean-Baptifte  Spinola  ,  Quirini  ,  Guadagni ,  de 
de  divers  autres  grands  perfoonages. 

D.  Malachie  te  fit  connoître  de  bonne  heure  des 
gens  de  lettres.  A  L'âge  de  37.  ans ,  il  fit  imprimer 
en  latin ,  un  abrégé  de  la  vie  de  l'Abbé  de  Kancé. 
Il  publia  enfuite  uu  traité  contre  les  Athées ,  de  une» 
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hiftoire  de  l'abbaye  de  Septimé  auffi  en  latin.  Ces  ou- 
vrages furent  compofés  en  Tofcane.  Depuis  qu'il 
fut  à  Rome,  on  vit  paraître  encore  un  plus  grand 
nombre  de  fes  productions  :  les  plus  eftimées  font , 
la  vie  de  D.  Barthélemi  des  Martyrs, celle  de  l'Abbé 
deRancé,  un  traité  de  l'infaillibilité  du  Pape,  un 
autre  contre  les  adverfaires  de  la  bulle  Unigcnitut, 
le  règle  de  Saint-Benoit  avec  un  commentaire  ,  la 
théologie  du  cloitre  ,  &  plufieurs  autres  petits  trai- 
tés. La  plûpart  de  ces  derniers  ouvrages  font  écrits 
en  italien,  que  D.Malachie  poffédoit parfaitement. 
L'édition  des  œuvres  de  D.  Barthélemi  des  Mar- 
tyrs ,  qu'il  accompagna  d'une  vie  latine  de  cet  Ar- 
chevêque de  Brague  ,  eft  le  dernier  ouvrage  qu'il 
donna  au  public.  11  le  dédia  au  feu  Roi  de  Portugal 
(  Jean  V.  )  qui  lui  en  fit  une  lettre  de  remercîment , 
&  lui  donna  le  titre  de  Concilier- d'Etat.  Il  mourut 
Evêque  de  C  arpent  ras  fa  patrie ,  le  6.  Septembre 
1757.  Réfidant  dans  fon  diocefe ,  où  il  termina  fa 
carrière ,  il  fe  fit  connoître  pour  un  Prélat  digne  des 
plus  beaux  jours  de  l'églife.  L'oraifon ,  le  foin  de 
îës  ouailles,  &  l'étude  remplirent  tour-à-tour  le  dé- 
tail de  fa  vie.  Ami  fincere  de  Juge  éclairé  des  talents, 
il  les  protégea  toujours  par-tout  où  il  les  trouva ,  de 
il  leur  offrit  toujours  une  retraite  honorable  quand 
ils  furent  obligés  d'avoir  recours  à  lut.  Loin  de  fe 
montrer  indifférent  pour  les  gens  de  lettres ,  il  fut  au 
contraire  toujours  plein  de  feu  pour  leurs  intérêts. 
S'il  eût  du  luxe  &  s'il  fat  magnihque ,  ce  ne  fut  ja- 
mais qu'en  faveur  des  lettres  de  de  l'humanité.  Quel 
luxe  !  quelle  magnificence  !  eft-il  poffible  qu'il  y  en 
ait  d'une  autre  efpece  !  Mais  il  n'eft  pas  donné  à  tous 
les  hommes  d'etre  également  vertueux.  Lafciàdi 
fe  grandijjîmo  defiderio  ,  difent  les  Italiens  en  cer- 
taines occafions  ;  à  qui  convint  jamais  mieux  cette 
expreffion  qu'à  l'illuftre  fie  digne  Prélat  dont  nous 
faifons  l'éloge  &  que  nous  regrettons  ? 

C'eft  également  M.  d'Inguimbertqui  a  fait  conf- 
truire  le  magnifique  &  vaffe  hôpital,  qu'on  voit  hors 
delà  ville,  &  tout  proche  de  la  porte  appellée  de 
Notre-Dame.  Tout  y  eft  grand  &  commode ,  de  on 
n'y  a  rien  oublié  de  ce  qui  peut  être  utile  aux  mala- 
des &  leur  procurer  la  fauté.  On  y  admire  fur-tout 
la  façade,  la  grande  cour  d'entrée,  la  galerie  qui 
vient  après ,  les  falles  des  malades ,  la  pharmacie  ou 
apothicairerie,  la  chapelle  qui  eft  fort  ornée  de  mar- 
bre ,  de  dorure  &  de  fculpture.  Mais  ce  qui  frappe 
le  plus ,  c'eft  le  grand  efcalier ,  qui  parte  pour  l'un 
des  plus  beaux  qu'il  y  ait  en  France.  Il  n'y  a  rien  de 
fi  fimple  &  de  fi  noble  dans  le  deffëin ,  de  rien  de  fi 
hardi  dans  l'exécution.  11  y  a  dans  cette  maifon  des 
logements  très-propres  &  très-commodes  pour  tou- 
tes les  perfonnes  qui  font  deftinées  à  la  fervir ,  de  il 
y  a  auffa  de  très-belles  falles  où  fe  tiennent  les  altm- 
blécs  des  Adminiftrateurs.  En  un  mot,  on  y  a  pour- 
vu à  tout ,  &  il  n'y  manque  rien  de  ce  qui  peut  rem- 
plir dans  toute  fbn  étendue  le  double  objet  de  cha- 
rité de  de  religion  que  s'étoit  propofé  fon  fondateur. 
Les  Adminiitratcurs  font  au  nombre  de  neuf,  dont 
trois  eccléfiaftiques  à  la  nomination  de  l'Evêque , 
de  fix  féculiers  qui  font  nommés  par  le  confeil  de 
ville.  Cet  édifice  eft  bâti  à  l'une  des  extrémités  du 
cours  d'hiver  :  on  y  jouit  d'une  très-belle  vue  de  d'un 
très-bon  air.  Les  malades  y  ont  été  transportés  au 
mois  de  Septembre  1761. 

Outre  cela ,  M.  d'Inguimbert  a  auffi  fait  bâtir  en 
pierre  de  taille  6c  d'un  très-bon  goût ,  la  chapelle 
de  Notre-Dame  de  Santé.  C'eft  aujourd'hui  un  des 
principaux  ornements  des  déhors  de  la  ville.  Cette 
chapelle  eft  très-renommée  pour  la  dévotion  qui  y 
attire  en  foule  les  habitants  &  les  étrangers. 

Le  même  Prélat  a  donné  à  la  cathédrale  des 
chandeliers  d'argent  d'une  grandeur  furprenante  de 
a  laifte  divers  autres  monuments  de  fa  piété.  Ce  font 
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autant  de  fruits  d'une  fage&eeelefîafrique  adminis- 
tration qui  rendront  à  jamais  fa  mémoire  précieufe , 
de  qui  prouvent  aujourd'hui  quel  eft  l'ufage  qu'il  a 
fait  des  grands  revenus  dont  il  jouilTbit  de  qu'il  tenoit 
de  la  libéralité  des  Souverains  Pontifes.ôt  particuliè- 
rement de  Clément  XII.  fbn  infigne  bienfaiteur. 

Le  diocefe  deCarpentras  eft  borné  au  N.  par  ceux 
de  Vaifon  fie  de  Sifteron  ,  au  S.  par  celui  de  Ca- 
vaillon,  à  l'E.  par  ceux  d'Apt  &  de  Sifteron,  &  à 
1*0.  par  ceux  d'Avignon  &  d'Orange.  On  y  compte 
29.  paroiflès  dont  a  1.  dans  le  Comté-VenaifEn ,  de 
7.  en  Provence.  Le  Prélat  qui  eft  à  la  tête  de  ce 
diocefe  jouit  de  42.  mille  livres  de  rente. 

Il  ferait  difficile  de  déterminer  précifément  en 
quel  temps  le  fiege  épifcopal  fut  établi  à  Carpentras. 
La  tradition  fixe  cet  étâbliffement  au  troifieme 
fiecle.  L'abbé  de  Valjatret ,  écrivain  judicieux  & 
inftruit ,  foutient  &  prouve  allez  bien  que  cette 
tradition  eft  fondée.  Il  dit  d'après  les  manuferits  de 
Dom  Polycarpe  de  la  Rivière  ,  Chartreux  ,  que 
Crocus ,  à  la  tête  d'un  gros  de  peuple  venu  de  la 
Poméranie  ,  en  166.  ,  fit  d'étranges  ravages  en 
Auvergne ,  en  Languedoc ,  en  Dauphiné  &  en  Pro- 
vence ;  de  il  ajoute  que  ce  Général  des  barbares  en 
voulut  principalement  aux  Evêques  ,  dont  prefque 
aucun  de  ces  provinces  n'échappa  à  fa  cruauté  ; 
qu'entr'autres  Viclor  fut  mis  à  mort  à  Arles ,  Va- 
Unùn  à  Carpentras  ,  Firmus  à  Venafque  ,  Albin  à 
Vaifon  ,  ôcc. 

Au  quatrième  fiecle ,  on  trouve  que  le  Diacre 
Innocent  de  l'Exorcifte  Agapius  foufe  ri  virent,  comme 
députés  de  l'églife  de  Carpentras  ,aux  délibérations 
qui  furent  prifes  dans  le  concile  tenu  à  Arles  en  3 14. 

Parmi  les  Evêques  des  Gaules  qui  écrivirent  une 
fameufe  lettre  au  Pape  Saint-Léon  ,  l'an  4$  t. ,  la 
foufeription  de  l'Evêque  de  Carpentras  eft  des  pre- 
mières ,  Sabinus  Epifcopus  Carpentorailenfis.  Celle 
de  l'Evêque  de  Venafque  n'eft  que  la  fixieme  après 
celle  de  l'Evêque  de  Carpentras ,  Supcrvcntor  Epif- 
copus Vindafcenfit, 

La  lettre  des  Evêques  des  Gaules  à  Léon  ayant 
été  regardée  long-temps  comme  apocryphe ,  cela 
eft  caufe  que  nous  nous  croyons  obligés  d'avertir 
nos  lecteurs  qu'elle  fe  trouve  dans  le  premier  tome 
des  conciles  des  Gaules,  du  P.  Sirmond,  pag. 94.; 
à  quoi  nous  ajoutons  que  ce  fçavant  la  regarde  com- 
me authentique.  On  voit  dans  cette  même  collec- 
tion des  monuments  qui  juftifient  l'ancienneté  du 
fiege  de  Carpentras  i  par  exemple ,  la  fignature  de 
Julien  Evêque  de  cette  ville  ,  au  Concile  tenu  à 
Epaone  en  5 1 9.  ;  le  concile  tenu  à  Carpentras  l'art 
$17.  ,  auquel  préllda  St.  Céfaire  ,  Archevêque 
d'Arles  ,  à  la  tête  de  feize  Evêques  ,  parmi  lef- 
quels  eft  la  fignature  dudit  Julien.  Le  même  Julien 
affifta  encore  au  concile  tenu  à  Orange  l'an  5 19. , 
de  pendant  lequel  fe  fit  la  dédicace  de  l'églife  bâtie 
par  le  Patrice  Libère.  Clematius ,  un  de  fes  fuccef- 
feurs  ,  ligna  au  quatrième  de  au  cinquième  conciles 
d'Orléans ,  dont  l'un  fut  affemblé  en  5  41.,  de  l'autre 
en  549.  Le  même  Evêque  affilia  au  concile  de 
Paris  en  jc«.  Enfin, un  député  de  Boè'thius,  Evê- 
que à  Carpentras  ,  figna  ,  félon  fon  rang ,  le  fécond 
concile  de  Mâcon,  tenu  l'an  $8$.  Tout  ceci  eft 
rapporté  par  Sirmond  ,  dans  fa  collection  des  con- 
ciles des  Gaules,  tom.  1. 

D'après  ces  autorités  ,  il  ne  paraît  pas  douteux 
qu'il  n'y  eût  anciennement  de  en  même  temps  un 
Evêque  à  Carpentras  fie  un  autre  à  Venafque.  Par 
conféquent  ce  ne  feroit  point  par  la  tranflation 
du  fiege  épifcopal  de  Venafque  à  Carpentras  ,  que 
cette  dernière  ville  feroit  devenue  le  fiege  d'un 
Evêque.  L'Abbé  de  l^aljarrett  dont  nous  rappor- 
tons ici  le  fentiment ,  prétend  que  ce  ne  fut  qu'a- 
près le  milieu  du  fixieme  fiecle  ,  que  Pévêche  de 
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Vcnafoue  fut  oui  à  celui  de  Carpentras.  C'eft  à 
café  de  cette  union  ,  ajoute  le  même  écrivain ,  que 
dans  les  fept  ,  huit  &  neuvième  ficelé*  quelques 
Evèques  de  Carpentras  ont  pris  avec  le  titre  d'E- 
vtqnes  de  Carpentras ,  celui  d'Evêques  de  Veoaf- 
oue.  Voye\  les  mémoires  de  Trévoux  du  mois 
d'Avril  1714. 

Dans  le  même  journal  que  nous  venons  de  citer, 
année  1741.  ,  au  mois  de  Novembre ,  art.  80. ,  on 
trouve  une  diflèrtation  pour  prouver  qu'il  y  a  eu 
Ces  Evèques  à  Carpentras  &  à  Venafque  en  mè- 
ne temps.  L'article  90.  du  mois  de  Décembre  de 
la  même  année  contient  une  rJponfe  à  cet  écrit , 
&  l'article  fécond  du  mois  de  Janvier  de  l'année 
174].  contient  une  réplique  à  cette  réponfe.  Selon 
les  apparences ,  feu  M.  Fornery  eft  l'auteur  du  pre- 
mier oc  du  dernier  de  ces  ouvrages. 

Le  fiege  de  Carpentras  a  été  rempli  par  plufieurs 
Prélats  oui  ont  été  mis  au  nombre  des  Saints , 
&  par  plufieurs  Cardinaux  ,  parmi  lefquels  on 
trouve  les  fameux  Cardinaux  Sjdolct  &  Bichi  ,  & 
les  Cardinaux  de  Fiefqui  &  Maurel  Dura\\ot  l'un  & 
l'autre  Génois.  Julien  de  la  Hovere.Pape  fous  le  nom 
de  Jules  H. ,  étoit  Evèque  de  Carpentras  en  1473. 
Le  Prélat  qui  remplit  aujourd'hui  ce  fiege,  en  1763., 
fe  nomme  Jofeph  Vtgnoli  :  il  a  été  transféré  de 
San-Severino  en  Italie  ,  le  19.  Décembre  1757. 
Cet  Evèque  fe  diftingue  par  les  vertus  les  moins 
communes  ,  fle  entr'autres  par  fa  charité  envers  les 
pauvres  ,  par  fa  tnodeftie  «  par  fon  zele  pour  la 
difeipline  eccléfiaftique. 

L'églife  cathédrale  de  Carpentras  eft  dédiée  à 
Saint-Pierre  &  à  Saint-Siffrein.  C'eft  un  fort  beau 
rauTeau  ,  bien  éclairé ,  a(T-z  vafte  &  très-bien  pro- 
portionné. L'ancienne  églife  menaçant  ruine  ,  on 
pofa  la  première  pierre  de  celle-ci  en  1405.  oc 
I* Anti-Pape  Pierre  de  Luna  ,  qui  s'étoit  réfervé 
l'adminiftration  de  l'évêché  de  capentras ,  fit  faire 
cette  cérémonie  par  l'  Archevêque  d'Arles.  Cepen- 
dant cette  églife  ne  fut  achevée  à  pouvoir  y  célé- 
brer les  feints  myfteres  que  l'an  1  S<9-  Les  Evèques 
diocéûùns,  le  clergé,  la  commune  ck  quelques  pieux 
habitants  en  firent  toute  la  dépenfe. 

Dans  la  fuite.les  Evèques  de  Carpentras  ont  éga- 
lement contribué  à  perfectionner  cette  églife  &  à  la 
décorer.  Le  Cardinal  SadtUt  fit  faire  de  nouvelles 
Galles  pour  le  chœur  ,  &  donna  les  anciennes  aux 
Dominicains.  Mais ,  comme  alors  le  chxur  n'étoit 
pas  achevé  ,  les  nouvelles  Halles  furent  placées  vis- 
à-vis  des  plus  hautes  chapelles ,  on  étoit  pour  la 
même  raifon  le  maître-autel.  Cela  demeura  dans 
cet  ordre  jufqu'au  temps  du  Cardinal  Bichi ,  que 
le  choeur  fut  achevé.  Alors  ce  Prélat  fit  dreiTer  le 
maitre-autel  à  la  romaine  ,  entre  le  choeur  &  le 
presbytère.  Il  fit  tranfporter  les  ftalles  dans  le 
choeur,  fit  faire  deux  tribunes  qu'il  orna  de  tableaux 
&  de  dorures,  &  ordonna  qu'on  y  plaçât  les  or- 
gues qu'il  venoit  de  faire  réparer.  Dans  l'efpace  de 
près  d'uo  fiecle,  ces  orgues  étoient  devenues  pref- 

au'inutiles  :  elles  furent  refondues  en  1731.  aux 
epens  de  l'Evêque  Abbati  &  de  fon  chapitre. 
Entr'autres  réparations  que  le  Cardinal  Bichi  fit 
faire  dans  fon  églife ,  on  remarque  principalement 
les  cavaux  où  l'on  enterre  les  morts  ,  &  les  bines 
de  noyer  qui  régnent  autour  de  l'églife.  Les  fonds 
baptifmaux  ,  ornés  de  marbre  &  fermés  d'une  belle 
baluftrade  de  fer ,  font  un  monument  de  la  pieufe 
bienfaifance  de  l'Evêque  Horace  Cjppjnt,  dont  on 
voit  en  ce  lieu  le  portrait  fur  une  grande  plaque  Je 
cuivre.  Ce  Prélat  fit  faire  auifi  la  chaire  du  Prédi- 
cateur. 

Le  frontifpice  de  l'églife  en  que  (lion,  étoit  en- 
core fans  ornements  au  commencement  du  dix- 
fcpticme  fiecle.  Le  même  Evèque ,  Horace  Cdf- 
Tame  IL 
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fotil  y  entreprît  de  le  décorer.  Pour  remplir  fon  ob- 
jet ,  il  fit  venir  de  très-beau  marbre  de  Gènes ,  fie 
ouvrir  deux  portes  à  côté  de  la  grande  ,  fle  à  celle- 
ci  il  fit  mettre  deux  grandes  colonnes  de  marbre 
gris  qui  foutiennent  les  armes.  Les  deux  petites 
portes  ont  auifi  chacune  deux  colonnes  de  fort  beau 
marbre  rouge- jafpé  ,  qui  foutiennent  également  une 
corniche.  La  grande  Croix  qui  eft  au-devant  de  la 
principale  porte  ,  fut  élevée  aux  dépens  des  Juifs 
par  ordre  de  ce  même  Evèque ,  pour  les  punir  de 
quelque  dérifion  qu'ils  avoient  faite  de  la  Croix  du 
Sauveur.  Cette  Croix  eft  portée  fur  une  grande  co- 
lonne de  marbre  gris  femblable  à  celles  de  la  prin- 
cipale porte  :  on  a  attaché  contre  le  piédeftal  une  iof» 
cription  gravée  fur  le  cuivre ,  &  qui  porte  ce  qui 
fuit  :  Horatius  Cappanius ,  Epifcopus  Carpcnt. ,  F/o- 
rentinus  ,  Cruccm  hanc  fumpubus Htbrxorum  ertxitt 
ut  quam  dttijtrant ,  magit  conjpkuam  0  veneran- 
dam  ajpicerent.  III.  Febr.  i6oj. 

Les  Evèques ,  fuccelTeurs  de  ceux  que  nous  ve- 
nons de  nommer  ,  fe  font  empreûes  la  plupart ,  à 
l'envi  les  uns  des  autres  ,  à  orner  cette  même  églife* 
Elle  eft  redevable  à  Laurent  Bu\ii,  d'une  gloire 
magnifique  qui  eft  au  fond  du  chœur  oc  que  ce  Pré- 
lat fit  auifi  dorer.  Il  fit  venir  de  Rome  le  tableau  qui 
orne  le  fond  du  chœur,  &  il  fit  faire  les  deux  Anges 
qui  font  en  adoration  à  chaque  côté  du  maître-au- 
tel. Ces  deux  Anges  font  d'une  grande  beauté  ,  de 
ils  font,  ainfi  que  la  gloire ,  de  la  façon  de  Bernus, 
fculpteur  de  Mazan  ,  qui  s'eft  acquis  par  ce  travail 
une  réputation  immortelle. 

L'Evêque  François-Marie  Abbati  a  auifi  fait  faire 
plufieurs  décorations  à  fon  églife ,  &  entr'autres  uû 
grand  caveau  pour  y  enterrer  les  Evèques,  fi  ce 
monument  peut  être  appelle  une  décoration.  On 
lui  eft  également  redevable  des  tableaux  qui  repré- 
fentent  en  grand  les  principaux  traits  de  la  vie  de 
Saint-Siffrein  (qu'il  fit  placer  à  Pcntour  du  chœur), 
&  de  la  belle  tribune  attenante  au  palais  cpifcopal, 
&  qui  garnit  le  fond  de  l'églife. 

Le  dernier  Evèque ,  M.  d'inguimbert  t  a  fait  faire 
en  fer  avec  beaucoup  de  propreté  la  baluftrade  qui 
fépare  lcchœurdu  corps  de  l'églife.  Il  a  auifi  donné 
à  fa  cathédrale  les  grands  chandeliers  d'argent  dont 
nous  avons  parlé ,  avec  la  croix  de  même  métal  , 
&  les  quatre  reliquaires  qui  font  l'admiration  des 
étrangers. 

Enfin ,  le  confeil  de  ville ,  en  reconnoiffance  de 
ce  que  Carpentras  avoit  été  préfervé  de  la  pelle  eo 
1710. ,  a  fait  exécuter  une  tribune  de  fer  doré  à  la 
place  de  celle  de  bois  qui  exiftoit  auparavant ,  & 
d'où  l'on  donnoit  la  bcuédiftion  du  faint  Cloud. 

Le  chapitre  de  l'églife  cathédrale  de  Carpentras, 
fondé  par  l'Evêque  Ayrardusen  98  étoit  autrefois 
régulier  &  de  l'ordre  de  St.  Auguftin  ;  mais  il  eft 
fécularifé  depuis  long-temps.  Ce  chapitre  eft  com- 
pofe  actuellement  de  douze  Chanoines ,  dont  deux 
font  Dignités  :  celle  de  Prévôt  eft  la  premiere.de  celle 
d'Archidiacre  la  féconde.  Il  y  a  enfuite  deux  Per- 
fonnats  ,  qui  font  le  Capifcol  Ôc  le  Sacriftain.  Les 
huit  autres  Chanoines ,  parmi  lefquels  le  Théolo- 
gal &  le  Pénitentier  font  nombre  ,  font  tous  pré- 
bendés  (ainfi  que  les  quatre  premiers)  à  l'exception 
d'un  feul  qui  ne  retire  que  les  dillributions  quoti- 
diennes. A  la  mort  d'uu  Chanoine  prébende  ,  ex- 
cepté les  Dignités,  les  Perfounats,  le  Théologal  de 
le  Pénitencier ,  celui  qui  n'a  point  de  prébende  peut 
opter. 

L'archidiaconé  de  l'églife  de  Carpentras  fut  fon- 
dé en  1 306.  par  l'Evêque  Berenger  de  Mazan ,  qui 
démembra  de  fa  menfe  la  dixme  de  la  paroiùe  de 
Lauriol ,  pour  l'aifigner  au  nouveau  pourvu  de  à  fes 
fuccelTeurs,  à  titre  de  prébende.  On  remarque  com- 
me une  choie  fineuliere  que  ce  bénéfice  ait  èti 
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donne  en  t  3  38.  au  Cardinal  Gau&elin.Evêque  d'Ai« 
bano  ,  par  Benoit  XII.  Quoique  les  Papes  aient  eu 
plufieurs  fois  recours  aux  prébendes  du  Comté- Ve» 
naiffin  pour  foutenir  la  raajefté  de  leur  cour  pen- 
dant qu'ils  étoient  à  Avignon ,  il  n'en  eft  pas  moins 
glorieux  pour  cette  cathédrale  de  compter  parmi 
les  Archidiacres  un  perfonnage  qui  étoit  revêtu  à  la 
fois  de  la  dignité  de  Cardinal  8t  de  celle  d'Evêque. 

Les  deux  tiers  de  la  dixme  des  grains  du  territoire 
de  Carpcntras  appartiennent  au  chapitre  ,  &  l'autre 
tiers  à  l'Evèque.  Quaot  à  la  dixme  des  olives  &  des 
raifins  qui  fe  recueillent  au-delà  de  la  rivière  d'Au- 
zon ,  c'eft-à-dire  ,  fur  la  droite  ,  au  nord  de  la  ville, 
elle  appartient  toute  au  chapitre.  Celle  qui  eft  au 
midi ,  à  la  gauche  de  la  rivière  ,  revient  en  entier 
à  l'Evèque.  Le  chapitre  jouit  d'un  moulin  à  bled  , 
de  plufieurs  cenfes  ,  directes  ,  capitaux  de  pen- 
lions  ,  &c.  fur  quoi  il  eft  obligé  d'entretenir  deux 
Curés  ,  un  Maître  de  chapelle  ,  quatre  Enfants-de- 
Chueur  &  quatre  Menfionnaires  pour  la  mufique  ôt 
pour  la  pfalmodie.  Il  y  a  pour  ces  fujets  une  table 
commune  &  des  chambres  pour  les  loger  dans  les 
cloîtres.  C'cfi  un  Evèquc  qui  a  fondé  la  mulique , 
en  donnant  au  chapitre  un  moulin ,  qu'on  appelle 
le  moulin  des  Vignes,avec  les  prés  qui  font  attenans. 

Outre  les  douze  Chanoines ,  il  y  a  trois  Hebdo- 
madiers  qui  ont  le  droit  de  porter  l'habit  de  Cha- 
noine ,  ûi  de  licgcr  aux  hautes  Halles  ;  mais  ils  ne 
font  pas  du  corps  du  chapitre.  Ils  font  feulement  à 
la  tête  des  Bénéfîcicrs  agrégés  à  cette  églife  ,  & 
dont  le  nombre  eft  de  plus  de  trente. 

On  eftime  que  les  revenus  de  la  cathédrale  de 
Carpentras  fè  montent  au  moins  à  16.  mille  livres , 
fans  y  comprendre  ceux  de  la  fabrique. 

Le  chapitre  de  cette  cathédrale  a  toujours  été 
illuftre.  On  y  a  vu  dans  tous  les  temps ,  même  parmi 
les  Bénéfîcicrs  ,  de  bons  Prédicateurs  ,  de  fçavans 
Théologiens  fle  des  Prêtres  d'une  piété  exemplaire. 
Lorfque  le  peuple  &  le  clergé  de  Carpentras  élt- 
foient  leur  Pafteur ,  ils  trouvoient  toujours  dans 
leur  clergé  de  dignes  fujets  pour  remplir  le  fiege  épi (- 
copal.  Les  Souverains  Pontifes  &  même  les  Rots  de 
France  y  ont  choifi  également  plus  d'un*  fois  des 
Evêques. 

L'oftice  fe  fait  dans  cette  églife  avec  la  plus  gran- 
de décence ,  &  les  jours  folemnels  avec  majefté.  On 
y  expofe  alors  à  la  dévotion  des  fidèles  les  faintes 
reliques  qu'on  a  le  bonheur  d'y  pofléder  ,  &  qui 
font  entr'autres  celles  de  Saint-Siffrein  ,  Patron  ti- 
tulaire. Ces  reliques  font  confervées  dans  une  chaf- 
fe  d'argent,  ornee  de  bas-reliefs  Si.  de  pierres  pre- 
cieufes.  Il  y  en  a  auffi  une  partie  dans  un  bufte 
d'argent  qui  repréfente  le  même  Saint ,  &  dans  un 
bras  qui  eit  également  d'argent.  C'eft  à  l'Evêque  Ray- 
mond de  Mazan  qu'on  cil  redevable  delà  nouvelle 
chaffe  d'argent ,  qui  fut  faite  l'an  1 18$. ,  parce  que 
l'ancienDe  (félon  la  charte  originale  ,  fcelléede  fept 
fceaux,  qui  nous  apprend  ce  fait)  r*e/i<?  vetuflate  con- 
Jumpta  erat.  Guillaume  Sombretti ,  Evêque  de  cette 
ville ,  tira  de  la  même  chaffe  le  chef  de  Saint-Siffrein, 
&  le  pla<,a  dans  une  chaffe  d'argent.  Cette  cérémonie 
fe  fit  l'an  1 443. ,  comme  cela  fe  prouve  par  l'inftru- 
xnent  original.  On  conclut  dc-là  que  les  reliques  de  St. 
Siftrein  font  des  plus  avérées  qu'il  y  ait  au  monde. 

Quant  à  la  vie  de  Saint-Siffrein  ,  elle  eft  rappor- 
tée par  Barrali  dans  la  chronique  de  Lerins,  &  par 
Surius  au  27.  de  Novembre. 

Outre  les  reliques  dont  nous  venons  de  faire 
mention ,  Péglife  de  Carpentras  pofféde  auffi ,  à  ce 
qu'elle  aflure ,  le  chef  d'une  des  Vierges ,  compa- 
pagnes  de  Sainte-Urfule. 

Mais  la  plus  précieufe  de  ces  reliques  eft  un  des 
Clous  qui  ont  percé  les  pieds  ou  les  mains  de  Jefus- 
Chrift  en  croix.  Ce  Clou  eft  fait  aujourd'hui  en  for- 
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me  de  mords  de  bride  de  cheval,  &  il  eft  fouten.*. 
par  deux  Anges  de  vermeil.  11  eft  peu  de  reliques , 
non-feulement  dans  le  Comté-  Venaiflin,  mais  en- 
core dans  les  provinces  voiiines,  qui  fuient  auffi  cé- 
lèbres que  Je  faint  Clou  de  Carpentras.  Les  Papes 
ont  reconnu  l'authenticité  de  celle-ci  par  des  bulles , 
&  ont  accordé  des  indulgences  pour  le  jour  qu'on 
en  célèbre  la  fête,  laquelle  tombe  le  17.  de  No- 
vembre. Cette  fête  eft  connue  plus  particulièrement 
fous  le  nom  de  Saint-Siffrein  :  on  la  célèbre  tou- 
jours avec  toute  la  pompe  poffible. 

La  pefte  qui  ravagea  la  Provence  ,  la  ville  d'A- 
vignon &  plufieurs  bourgs  du  Comté  -  Venaiffin, 
en  1710.  &  1721.,  a  fort  augmenté  la  dévotion 
qu'on  avoit  auparavant  au  faint  Clou.  Ce  fléau , 
qui  poria  la  défolation  chez  les  voilms  de  Carpen- 
tras ,  fembla  refpecler  cette  ville  ,  Si  malgré  l'af- 
fiuence  extraordinaire  des  étrangers  qui  y  venoient 
alors ,  elle  fut  entièrement  préfervee  de  la  pefte. 
Perfonne  dans  le  pays  ne  douta  que  cette  marque 
particulière  de  la  bonté  divine  ne  fût  un  véritable 
miracle ,  &  on  crut  devoir  l'attribuer  à  ce  pré- 
cieux monument  de  la  paffion  du  Seigneur  dont  Pé- 
glife de  Carpentras  eft  dépofitairc.  Ce  fut  dans  ce 
temps  de  calamité  qu'on  fit  ces  petits  clous  d'or  Se 
d'argent  que  chacun  s'empreflbit  de  porter  fur  foi , 
après  les  avoir  fait  toucher  au  faint  Clou  ,  Se  dont 
il  s'eft  répandu  depuis  une  quantité  prodigieufe  dans 
prefque  toute  l'Europe. 

Quoique  le  culte  du  faint  Clou  foit  très-bien  éta- 
bli ,  nous  ne  bifferons  pas  que  de  le  juftifier.  C'cfi 
fine  marque  d'attachement  &  de  reconnouTanceque 
nous  nous  faifons  un  plaifir  de  donner  aux  habitants 
de  Carpentras.  Nous  répondrons  d'abord  aux  objec- 
tions qu'on  pourroitnous  faire  touchant  cette  fàinte 
relique.  Cependant  nous  ne  nous  arrêterons  pas  à 
réfuter  ceux  qui  voudraient  faire  paffer  pour  fabu- 
leufe  l'hiftoire  de  l'invention  de  la  vraie  Croix  ot  des 
faints  Clous.  Elle  eft  atteftée  par  tant  d'auteurs  d'un 
fi  grand  poids  &  d'un  fi  grand  mérite  ,  qu'on  ne 
fçauroit  la  révoquer  en  doute.  Saint-Cyrille ,  qui 
fut  Evêque  de  Jérufalcm  vingt  ans  après  Siint-Ma- 
catre  fous  qui  arriva  le  miracle  de  l'invention  de  la 
Sainte-Croix  ;  Saint-Ambroife ,  Evêque  de  Milan  Se 
contemporain  de  Saint-Cyrille  ;  Saint-Paulin,  Evê- 
que de  Noie  ;  Paul  Diacre  ,  RufKn  ,  Saint- Jérôme, 
Théodoret,  S  oc  rate  ,  Sozomene,  Saint-Grégoire 
de  Tours,  Saint-Théophane,  Nieephore  Si  une  foule 
d'autres  auteurs  rapportent  dans  leurs  ouvrages  » 
l'hiftoire  de  l'invention  de  la  vraie  Croix.  Eufebe 
même ,  dont  on  fait  tant  valoir  le  filence ,  &  qui 
d'ailleurs  ne  ferait  pas  capable  dcbalancer  le  témoi- 
gnage des  auteurs  que  nous  avons  cités  ,  rapporte 
cependant  (liv.  3.  chap.  3.)  une  lettre  de  l'Empe- 
reur Conftantin  à  Saint-Macaire ,  Evêque  de  Jéru- 
falem ,  dans  laquelle  il  eft  fait  mention  du  miracle 
de  la  vraie  Croix.  Mais  il  y  a  plus  :  la  fête  qui  fut 
établie  dès  ce  temps-là  pour  célébrer  cette  décou- 
verte ,  les  anciens  miffels  grecs  &  latins ,  &  les  li- 
thurgies  qui  enfont  foi,  ne  laiffènt  aucun  doute  fur 
cette  matière. 

On  pourrait  tirer  une  objection  plus  fpècieufé 
du  nombre  des  faints  Clous ,  puisqu'on  en  compte 
vingt-fix  qui  font  honorés  en  divers  lieux: en  voici 
la  lifte  telle  qu'on  la  trouve  dans  une  differtation  en 
latin  de  M.  Jufte  i'ontaniiii ,  intitulée  de  Coronâ 
ferrea  ,  St  imprimée  à  Rome  en  1719. 

1.  A  Rome,  dans  Péglife  de  Sainte-Croix  de  Jé- 
rufalem. 

1.  A  Mon\a  ,  ville  du  Milanès ,  dans  Péglife  de 
Saint-Jean-R  aptifte. 

3.  A  Milan ,  dans  la  Métropole. 

4.  A  Terni ,  en  Italie. 

$.  6.  &  7.  A  Venife ,  dans  Péglife  patriarchale  a 
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dans  réfijife  ducale,  &  dans  celle  des  Clarifies. 

8.  A  TorntUo,  dans  1'égbfe  de  Saint- Antoine. 

9.  A  Spolette ,  dans  l'églife  de  Saint-Sauveur. 

10.  A  Anconnt ,  dans  la  cathédrale. 

11.  A  Sienne,  dans  la  chapelle  de  l'hôpital  de  St. 
Marie  délia  ScaJa. 

1  >.  A  Colle ,  en  Tofcane  . 

13.  A  Naples,  dans  le  mooaftere  de  St.  Patricie. 

14.  A  Catania  ,  en  Sicile. 

it.  A  VEJcurial,  enEfoagne,  dans  l'églife  de  St. 
Laurent. 

16.  A  Carpentras,  dans  la  cathédrale. 

17.  A  Paris  ,  dans  l'églife  des  Car  m  dites. 

18.  A  l'abbaye  de  Saint-D~tnis ,  en  France. 

19.  A  Trêves. 
ao.  A  Toul. 

si.  A  AixAaXhapeUe. 
it.  A  Cologne. 

13.  A  Vienne  en  Autriche. 

14.  En  Bavure, 

se.  A  Nuremberg,  enFranconie. 

16.  A  l'abbaye  de  St.  Chaffre ,  appelles  vulgaire- 
ment Monaftùr ,  dans  le  diocefe  du  Poy  en  Velay. 

Or  ,  on  croit  communément  qu'il  n'y  a  que  trois 
ou  quatre  Clous  au  plus  qui  aient  fervi  au  crucifie- 
ment de  Notre-S e i gneur  ;  Ôe  par  conféquent  il  fe cri- 
ble que  dans  ce  grand  nombre  de  feints  Clous ,  il 
doit  y  en  avoir  plufieurs  de  fuppofcs  ,  &  que  Car- 
pentras ne  fera  pas  plus  privilégié  que  quantité 
d'autres  villes  plus  confiderables  qui  fe  trouvent 
dans  le  même  cas. 

Nous  répondons  en  premier  lieu  que  cette  mul- 
titude de  feints  Clous  ne  doit  pas  nous  les  rendre 
faifcéts.  Car,  quoiqu'on  fixe  ordinairement  à  qua- 
tre le  nombre  de  ceux  qui  ont  fervi  au  crucifiement, 
1  y  en  avoit  pourtant  d'autres  ,  qui  à  la  vérité 
n'ont  pas  percé  les  pieds  non-plus  que  les  mains  de 
Notre-Seigneur  ,  mais  qui  pour  cela  n'en  font  pas 
moins  dignes  de  notre  culte  ;  tels  font,  par  exemple  , 
les  Clous  qui  attachoient  le  titre  de  la  Croix ,  ceux 

£d  attachoient  le  morceau  de  bois  fur  lequel  repo- 
ient  les  Pieds  ,  &  qu'on  appelle  Suppedaneum. 
Tels  font  auffi  ceux  qui  attachoient  les  autres 
pièces  dont  la  Croix  étoit  compofee.  D'ailleurs  il  y  a 
des  Clous  qui  ont  été  divifés ,  comme  celui  de  Trê- 
ves ,  celui  de  Toul  ;  &  d'autres  enfin  qui  ont  été 
fabriqués  exprès  ,  mais  dans  lefquels  on  a  inféré 
une  partie  des  véritables  ,  Se  qui  par  conféquent 
ont  mérité  dèflors  notre  vénération.  Ainfi  il  nous 
semble  que  c'en  eft  aflez  pour  autorifer  le  nombre 
des  feints  Clous  ,  fut-il  encore  plus  grand  qu'il 
n'eft.  D'ailleurs  ,  quand  même  l'exiftence  réelle  de 
ces  feintes  reliques  ne  fe  prouverait  que  par  une 
ancienne  &  confiante  tradition  ,  cela  leul  fufnrott 
à  notre  avis ,  pour  qu'on  dût  les  honorer.  La  bonne 
foi  juilifie  toujours  le  procédé. 

Nous  difons  en  fécond  lieu  que  la  forme  unique 
&  particulière  du  feint  Clou  de  Carpentras ,  le  met 
hors  de  tout  foupçon  d'avoir  été  fuppofé.  En  effet , 
il  eu  certain  que  l'Empereur  Conftantin  fit  faire 
un  Mords  de  bride  à  fon  cheval  d'un  des  Clous  qui 
avoient  fervi  à  la  Croix  de  Notre-Seigneur.  L'in- 
tention de  Conftantin  fut  de  trouver  dans  les  com- 
bat s  une  feuvegarde  en  cette  feinte  relique.  La 
plûpart  des  auteurs  qui  ont  parlé  de  l'hiftoire  de 
l'invention  de  la  Croix  ,  ont  auffi  fait  mention  de 
l'ufege  que  l'Empereur  avoit  fait  d'un  des  Clous  en 
queftioo.  Dans  la  fuite  ,  ce  feint  Mords  fut  en 
grande  vénérationàConfbmtinople ,  principalement 
dans  le  fixieme  fieclc.  Grégoire  de  Toucs  (  liv.  1 . 
ch.  6.  )  nous  apprend  que  l'Empereur  Juftin  II. 
fut  guéri  d'une  efpece  d'obfeffion  du  Démon  ,  eo 
fe  faifent  mettre  fur  la  tête  ce  feint  Mords. 
Dans  la  nouvelle  collediou  des  conciles  par  8a- 
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luxe,  on  litC  t.  t.  pag.  1J44.  )le  ferment  que  le 
Pape  Vigile  prêta  à  Conflantinople  ,  lors  de  la  con- 
damnation des  trois  chapitres,  en, ce*  termes  :  jura- 
vit  Bcatijfumu  Papa  Vigilius  Domino  puffimo  Impe* 
ratori  injmfcntiS  noftrâ  ,  ii  eft ,  mei  EpifcopiC*» 
farei  Capadoci* ,  Thcoiori ,  fcV  mti  Pattici  Cttbegi, 
ptr  virtutem  fantii])imorum  Clavorum  ex  quibus  cru- 
cifixus  ejt  Dtminus  Nofter  JefKi~CbriJfas  ,  £>  per 
Jancla  auatuor  evangtUa  ,  iten  per  iftam  virtutem 
JauGi  Frasu  ,  ôcc.  C'ett-à-dire ,  le  Pape  Vigile  jura 
en  préfence  de  Théodore ,  Evéque  de  Céferée  de 
Capadoce  ,  ôt  du  Patrice  Cethegus,  au  très-pieux 
Empereur ,  par  la  vertu  des  feints  Clous  qui  avoient 
fervi  au  crucifiement  de  Notre  -  Seigneur  Jefur. 
Chrift ,  fur  les  quatre  évangiles ,  &  en  particulier 
par  le  faim  Matds ,  &c. 

La  diftin&ion  qu'on  faifoit  à  Conflantinople  du 
feint  Mords  eft  bien  remarquable ,  puifque  le  Pape 
en  fait  une  mention  particulière ,  quoiqu'il  eût  déjà- 
nommé  en  général  les  feints  Clous.  Auffi  il  femble  que 
le  Prophète  Zacharie  ait  voulu  faire  aliuiîon  à  la 
gloire  future  qui  devoit  rendre  fi  célèbre  le  feint 
Mords,  quand  il  a  employé  ces  expreifions  au  cha- 
pitre quatorzième  de  les  prophéties  (  st.  to.  )  :  tV 
arit  in  dit  Uiâ  ,  quod  eft  fuper  Fr*num  equi  erit 
JanRum  Dom'tni  omnipotenti.  C'eftde  ce  même  ver- 
fet  que  les  Eccléfiaftiques  de  Carpentras  font  corn, 
mémoraifon  dans  leur  office  ,  toutesJes  fêtes  femi. 
doubles ,  en  même  temps  que  de  Saint-Srffrem , 
Patron  de  leur  ville,  &  titulaire  de  la  cathédrale. 
Mais  ce  verfet  ne  fe  récite  qu'après  la  coœmcmo- 
raifon  qui  commence  par  ces  mots:  foderunt  ma  nus 
meas  ,  &c.  On  chante  auffi  en  l'honneur  de  la  reli- 
que  qu'on  expofe  à  la  vénération  publique  ,  le  joue 
de  Saint-Sifrrein ,  la  même  hymne  qui  fe  chante  h 
Milan  pour  le  feint  Clou  que  pofléde  cette  mé- 
tropole. 

D'après  les  témoignages  que  nous  venons  de  rap- 
porter ,  il  eft  confiant  qu'un  des  Clous  qui  avoient 
fervi  au  crucifiement  de  Notre-Seigneur ,  fut  traof- 
fdtmé  en  un  Mords  débride  de  cheval ,  &  il  ne  l'eit 
pas  moins  que  ce  Mords  ou  Clou  étoit  honoré  à  Conf- 
tanrinople  dans  le  fixieme  fiecle.  Or ,  de  tous  les 
feints  Clous  qui  font  expofés  jufqu'à  préfentàla 
vénération  publique ,  il  n'en  eft  point  d'autre  que 
celui  de  Carpentras  qui  ait  la  forme  d'un  Mords.  Il 
efl  donc  naturel  de  conclure  que  le  feint  Clou  qu'on 
conferve  à  Carpentras ,  eft  le  même  que  celui  que 
l'Empereur  Conftantin  fit  transformer  en  un  Mords , 
&  qui  étoit  honoré  à  Conflantinople.  Car,  fi  l'on 
avoit  voulu  en  impofer  au  public ,  fe  feroit-on  ja- 
mais avifé  de  contrefaire  un  des  feints  Clous  ,  uni- 
que dans  fon  efpece  ,  de  dont  on  pouvoit  tous  les 
jours  reconnottre  la  feuffeté  par  la  découverte  du 
véritable? Il auroit été  bien  plus  aifé  d'en  fuppofer 
un  d'une  forme  commune  &  ordinaire,  &  dont  l'im- 
pofture  pouvoit  fe  cacher  plus  long-temps. 

Mais ,  dira-t'on  ,  comment  cette  relique  a-t'clle 
été  tranlportée  à  Carpentras  ?  Nous  avouons  ingé- 
nûment  que  nous  ne  lçavons  rien  de  certain  fur  cela. 
Ce  dont  on  nous  aflurc,  c'eft  que  depuis  plus  de  cinq 
cents  ans ,  le  fceau  des  Evèqucs  de  cette  ville  porte 
pour  empreinte  la  figure  du  feint  Clou  en  Mords. 
On  voit  en  effet  dans  les  archives  de  l'évêché  de  Car- 
pentras ,  un  grand  nombre  de  chartes  authentiques , 
dont  plufieurs  font  de  l'an  1 1 16. ,  où  pend  en  plomb 
un  fceau  qui  repréfente  d'un  côté  un  Evêque  croflé- 
mttré ,  ôt  de  l'autre  l'effigie  du  feint  Mords.  La  ville 
de  Carpentras  de  le  chapitre  de  cette  ville  l'ont  pris 
auffi  pour  leurs  armes.  Selon  une  certaine  tradition 
populaire ,  reçue  dans  cette  ville  ,  on  prétend  que 
Conftantin  donna  le  feint  Mords  au  pere  de  Saint- 
SirrVein ,  un  des  Evêques  de  Carpentras.  Mais  cela 
n'eft  pas  foutenable ,  puifque  Saint-SifFrein  ne  vivait 


Digitized  by  Google 


ioo  CAR 

que  deux  fiedes  5c  demi  après  Confiant  in.  Il  eft  vrai 
qu'on  lit  dans  des  manufcrits  que  nous  avons  eu  oc- 
casion de  confulter ,  que  ce  fut  Juftin  II.  Empereur 
de  Conftantinople,  qui  donna  cette  relique  au  pere 
de  Saint-Siffrein ,  lequel  étoit,  dit-on ,  un  des  pre- 
miers officiers  de  fes  armées.  Cela   ferait  un  peu 
plus  vraifemblable  ,  de  nous  fommes  perfuadés 
que  la  tradition ,  dont  nous  avons  parlé  ,  ne  s'éta- 
blit' d'abord  que  fur  ce  pied-là.  Dans  la  fuite ,  elle 
fe  corrompit ,  parce  qu'on  changea  le  nom  de  Juftin 
en  celui  de  Conftanrin.  Mais  de  quelque  manière 
qu'on  la  rapporte  ,  elle  n'en  eft  pas  moins  faufTc  , 
puifque  Juuin  ne  parvint  à  l'Empire  que  l'an  $6$. , 
c'eft-à-dire,  plus  de  quarante  ans  après  la  mort  de 
Sarnt-Siffrein.  Ainfi ,  il  en  faut  renvoyer  la  tranf- 
lation  à  un  autre  temps.  Voici  quelle  ferait  notre 
conjecture. 

Nous  fuppofons  d'abord  que  le  faint  Clou  dont  il 
s'agit ,  eft  une  relique  trop  précieufe  pour  qu'elle 
ait  été  donnée  à  un  fimple  particulier.  De  tout  temps 
les  Souverains  ont  été  fi  attentifs  à  fe  procurer  des 
reliques  confidérables ,  qu'il  n'y  a  pas  lieu  de  dou- 
ter qu'ils  n'euftent  obtenu  la  préférence  dans  l'oc- 
cafîon.  Bornons  -  nous  à  un  feul  exemple.  On 
fçait  qnels  furent  les  grands  fecours  tant  en  hom-i 
mes  qu'en  argent ,  que  le  Roi  Saint-Louis  donna  à 
Baudouin  II.  Empereur  de  Conftantinople ,  pour 
avoir  la  couronne  d'épines  qui  fe  trouvoit  engagée 
dans  les  mains  des  Vénitiens.  Ainfi ,  comme  il  n'eft 
pas  à  pré  fumer  qu'aucun  des  Souverains  qui  ont  été 
maîtres  de  Carpentras  ,  ait  fait  un  pareil  préfont  à 
cette  ville  ,  il  y  a  apparence  que  le  faint  Clou  aura 
été  enlevé  fecrétement ,  6c  dans  la  fuite  apporté  de 
même  à  Carpentras.  Or  le  temps  qui  nous  paraît 
le  plus  convenable  pour  cela  ,  eft  celui  de  la  prife 
de  Conftantinople  par  les  Latins  en  i  204.  L'hiftoire 
nous  apprend  que  dans  l'armée  des  vainqueurs ,  il 
y  avoitun  nombre  confidérable  de  peuples  qui  ha- 
bitoient  entre  les  Alpes  &  le  Rhône ,  &  par  confé- 
quent  duComtc-Vénaiflin ,  ainfi  que  des  provinces 
voifines.  On  peut  donc  conjecturer  avec  vraifemblan- 
ce  que  quelque  particulier  de  Carpentras  qui  fefera 
rencontré  dans  l'armée ,  aura  eu  le  bonheur  de  trou- 
ver cette  précieufe  relique ,  durant  le  tumulte  &  la 
confufîon  qui  régnent  dans  une  ville  prife  d'afiaut  , 
&  qu'il  aura  porté  ce  tréfor  dans  fa  patrie. 

Cette  conjecture  n'eft  point  hafardée  ,  puifque 
le  Maréchal  de  ViUekardouin  allure  qu'à  la  prife 
de  Conftantinople ,  les  foldats  firent  le  plus  grand 
butin  en  or  ,  en  argent ,  en  meubles  précieux  & 
en  faintes  reliques.  On  pourrait  nous  objecter  que 
les  hiftoriens  qui  ont  donné  la  lifte  de  toutes  les 
reliques  venues  de  l'orient  pendant  les  croifades  , 
n'ont  point  parlé  de  celle  dont  il  eft  queftion.  Mais 
nous  avons  déjà  dit  que  cette  relique  avoit  été 
apportée  fecrétement  ;  à  quoi  nous  ajoutons  qu'on 
aura  caché  exprefïement  le  temps  &  la  manière 
dont  on  l' avoit  eue  ,  de  peur  que  quelque  Souve- 
rain ne  prétendît  avoir  droit  de  la  revendiquer  ou 
de  s'en  emparer.  Outre  cela,  pour  écarter  tout 
foupçon  ,  on  aura  affecté  de  répandre  dans  le 
public  que  cette  fainte  relique  avoit  été  donnée 

Îiar  Saint-Siffrein  à  l'églife  de  Carpentras ,  &  qu'il 
'avoit  eue  de  fon  pere ,  en  fuppofant  qu'on  venoit 
de  la  déterrer  d'un  endroit  0Î1  elle  étoit  cachée 
depuis  très- long-temps.  C'eft  apparemment  ce  qui 
aura  donné  lieu  à  la  tradition  dont  nous  avons  parlé. 
Ainfi  les  hiftoriens  n'ont  pas  dû  nous  informer 
d'une  chofe  qu'ils  ne  fçavoient  pas.  Au  contraire, 
leur  filence  fur  la  translation  de  cette  relique  doit 
perfuader  qu'elle  aura  été  enlevée  de  la  manière  que 
nous  avons  préfumée.  D'ailleurs,  le  fecau  qui  pend 
à  la  charte  de  l'an  11 16. ,  dont  nous  avons  fait 
mention ,  &  qui  eft  le  plus  ancien  monument  qu'on 
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ait  pn  trouver  du  faint  Clou  ,  convient  aftéz  avec! 
l'époque  de  la  prife  de  Conftantinople ,  6c  confirme 
cette  conjecture. 

La  féconde  églife  de  Carpentras  eft  celle  de 
Saint-Jcan-du-Bourg.  Cette  églife  eft  deffervie  par 
les  Chanoines  réguliers  de  Notre-Dame  du  Grès , 
de  l'ordre  de  Saint-Ruf.  Autrefois  ces  Chanoines 
avoient  leur  églife  &  leur  monafterc  hors  de  la 
ville.  L'églife  étoit  dédiée  à  la  Stc.  Vierge ,  * 
c'étoit  un  monument  très-ancien  ,  auffi-bien  que 
le  monaftere  ;  car ,  entr'autres  titres  ,  il  exifte 
une  charte  du  neuvième  fie c le  où  il  en  eft  fait 
mention.  Cette  charte  eft  du  Prince  Louis 
(  furnomme  dans  la  fuite  l* Aveugle  )  ,  qui  fait  un 
don  à  l'églife  d'Apt.  AOum  eji  hoc  vrœceptum  anno 
Incatnauonis  Dominic*  DCCC.  XCVl.  indiEi.  XIV. 
apud  Carventoraltcnfium  moiufterium  ,  anno  VI. 
régnante  Ludwico  gioriofo  Rege.  Bouche,  pag.  774. 

Il  y  a  apparence  que  le  monaftere  en  queftion 
étoit  alors  habité  par  des  Moines  de  l'ordre  de 
Saint-Benoit ,  puifque  les  Chanoines  de  l'ordre  de 
Saint-Ruf  ne  furent  établis  que  dans  le  onzième 
fiecle.  Malgré  les  troubles  caufés  par  les  Albigeois, 
ces  Chanoines  ne  s'étoient  point  éloignés  de  leur 
monaftere.  Mais  dans  le  quatorzième  fiecle ,  Us 
furent  obligés  de  l'abandonner  &  de  fe  retirer  dans 
Phofpice  qu'ils  occupent  aujourd'hui  dans  la  ville  , 
les  troubles  8c  les  guerres  qui  défoloient  alors  le 
Comté- Vcnaiffin ,  ainfi  que  les  provinces  voifines  , 
ne  leur  permettant  plus  de  vivre  tranquillement  &  en 
fureté  dans  leur  ancienne  demeure.  Cette  tranflation 
fe  prouve  par  plufieurs  actes  ;  car  tous  ceux  qui 
font  partes  avant  l'an  1380.,  le  font  dans  le  mo- 
naftere extrà  muros  ;  &  après  cette  année ,  ils 
font  tous  pattes  in  hofpitio  intrà  muros.  Il  ne  refte 
plus  rien  de  l'ancien  monaftere  qui  exiftoît  hors 
de  la  ville.  Depuis  environ  deux  fiecles ,  on  a  bâti 
fur  l'emplacement  de  ce  monaftere  une  chapelle 
fous  le  titre  de  Notre-Dame  des  fept  Douleurs. 
Au-deffbus  de  cette  chapelle  eft  une  cave  ou  fbu- 
terrein  qui  s'étend  fort  avant  dans  les  terres.  Le 
cimetière  qu'on  voit  en  ce  lieu  ,  c'eft-à-dire  ,  tout 
proche  de  la  chapelle  que  nous  venons  de  nommer, 
appartenoit  à  l'ancienne  églife  du  monaftere  donc 
il  eft  queftion.  Cette  églife ,  qui  tomboit  en  ruine  , 
fut  entièrement  détruite  par  ordre  des  habitants 
de  Carpentras ,  qui  appréhendoient  que  les  Hugue- 
nots ne  s'y  mifTcnt  à  couvert  durant  le  liège 
qu'ils  avoient  projette  de  faire  de  cette  ville. 

Anciennement  les  Chanoines  de  l'églife  de  St. 
Jean-du-Bourg  étoient  au  nombre  de  dix  ,  mais  ils 
ne  font  plus  aujourd'hui  que  fix.  Cinq  d'entr'eus 
ont  des  prieurés  pour  prébendes.  Le  fixieme, 
qui  eft  le  Sacriftain ,  n'en  a  point ,  mais  il  a  le 
droit  d'opter.  Autrefois  ces  Chanoines  vivoient  en 
commun ,  mais  ce  n'eft  plus  ainfi  ,  quoique  les 
Evcqucs  de  Carpentras  les  aient  de  temps  en 
temps  obligés  à  fe  conformer  à  leur  ancien  infti- 
tut.  Cependant  ils  font  tous  logés  dans  le  même 
hofpice ,  <3c  avec  eux  font  auffi  logés  deux  Prêtres 
féculiers  dont  les  bénéfices  ont  été  fondés  dans 
l'églife  de  l'ancien  monaftere.  Ces  deux  Prêtres  ne 
font  point  de  voeux ,  comme  les  Chanoines  régu- 
liers ,  &  ils  font  vêtus  comme  les  autres  Prêtres 
féculiers.  Au  refte ,  Us  defTcrvent  la  même  églife 
que  les  Chanoines  réguliers. 

Dans  le  treizième  fiecle ,  le  monaftere  de  Notre- 
Dame  du  Grès  de  Carpentras  avoit  un  Supérieur 
qui  l'étoit  en  même-temps  du  monaftere  de  Per- 
nes.  Cependant  ces  deux  maifons  formoient  deux 
titres  6c  deux  bénéfices  diftincts ,  qui  étoient  l'un 
6t  l'autre  à  la  collation  de  l'Evêque  diocéfain. 
Dans  la  fuite  le  prieuré  de  Notre-Dame  du  Grès, 
avec  fon  annexe  de  Notre-Dame  de  Nazareth  de 
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Pernes ,  ayant  été  mis  en  commende  par  les  Papes 
pendant  qu'ils  ficgeoient  à  Avignon ,  ces  deux 
bénéfices  furent  poffédés  par  divers  Prélats  jufqu'au 
pontificat  d«  Clément  VIII.  Par  fa  bulle  de  l'an 
1J97.  ce  Souverain  Pontife  unit,  du  confentement 
de  Paul-Emile  Saioltt ,  dernier  Prieur  commen- 
dataire  ,  le  prieuré  en  queftion  au  collège  des 
Jé&itcs  d'Avignon  ,  pour  l'entretien  de  quatre 
Frofcilèurs  de  théologie. 

Avec  le  prieuré  de  Notre-Dame  du  Grès  ,  les 
Prieurs  commendataircs  poffédoient  aufE  pour  l'or- 
dinaire  la  Quimine ,  qui  eft  un  autre  prieuré  annexe 
de  celui  de  Notre-Dame  du  Grès.  Ce  prieuré ,  la 
Quiatine ,  a  une  chapelle  fous  le  titre  particulier 
de  Saint-Paul ,  à  neuf  cents  pas  de  Carpentras  ; 
&  fa  fondation  confifte  en  un  domaine  conGdéra- 
ble ,  fitué  aux  environs  de  la  chapelle ,  compofé 
d'un  moulin  à  bled  ,  d'un  autre  moulin  à  foulon, 
de  beaux  prés  ,  de  jardins ,  &c. 

Le  couvent  des  Dominicains  fut  fondé  hors  des 
anciens  murs  de  la  ville  en  1)11.;  mais  depuis 
la  conftruftion  des  nouvelles  murailles ,  il  s'eft 
trouvé  renfermé  dans  la  ville.  Il  paroit  par  les 
armoiries  de  l' Anti-Pape  Benoît  XIII. ,  qu'on  voit 
a  la  chapelle  de  PAffomption  de  la  Ste.  Vierge , 
qu'au  commencement  du  quinzième  fiecle ,  l'églife 
de  ces  Religieux  n'étoit  bâtie  que  jufqu'à  cette 
chapelle.  Étant  achevée ,  elle  fut  fàcrée  le  24. 
Février  de  l'an  ijoo.  par  Arnaud  de  Calvero , 
Evéque  d'Ancone.  On  remarque  dans  cette  églife , 
ainfi  que  fur  les  murailles  qui  ferment  la  cour 
qui  eft  au-devant,  des  inferiptions  du  quatorziè- 
me de  du  quinzième  fiecles ,  de  dont  plufieurs  font 
allez  curieufes  &  intéreffàntes.  L'églife  en  quef- 
tion eft  affez  vafte ,  mais  peu  régulière.  On  y 
voit  quelques  tableaux  du  quatorzième  fiecle.  Par- 
mi les  perfonnes  qui  l'ont  décorée  dans  les  fiecles 
fnivans ,  on  nomme  Louis  de  Vtrvins ,  Archevê- 
que de  Narbonne.  Ce  Prélat  qui  étoit  de  Beau- 
mes  ,  dans  le  Comté- Venaiffin  ,  avoit  pris  l'habit 
de  l'ordre  de  St.  Dominique  dans  le  couvent  de 
Carpentras ,  vers  la  fin  du  fèizieme  fiecle  ,  de 
avoit  été  Prieur  du  couvent  qui  eft  établi  en  cette 
ville.  Il  fit  faire  le  tableau  du  maître-autel  ,  avec 
le  retable  ,  &  le  fit  dorer.  Outre  cela  ,  il  fit  faire 
des  bancs  autour  de  l'églife  ,  de  plufieurs  caveaux 
pour  enterrer  les  morts.  A  ces  pieufés  libéralités , 
il  ajouta  d'autres  dons  en  faveur  de  la  facriftie ,  de 
qui  confiftoient  en  calices ,  en  croix  de  en  orne- 
ments de  très-bon  goût  de  très-riches.  Après  Louis 
de  Vervins ,  on  nomme  parmi  les  bienfaiteurs  de 
cette  maifon,  Henri  de  Souriis  à'Efcoubleaux , 
Archevêque  dé  Bordeaux.  Pendant  le  féjour  que  ce 
Prélat  fit  à  Carpentras  ,  aux  années  1641.  de  164a., 
il  combla  de  bienfaits  le  couvent  des  Domincains 
de  cette  ville  ;  de  il  alloit  continuer  les  réparations 
très-confidérables  qu'il  avoit  déjà  faites  à  cette 
maifon  ,  quand  il  fut  rappelle  de  fon  exil.  La  cha- 
pelle du  Rofâire ,  qui  a  été  bâtie  aux  frais  de  la 
confrairie  de  ce  nom ,  peu  après  l'an  1650. ,  eft 
fort  décorée.  Elle  conferve  entr'autres  chofes  pré- 
cieufes,  une  ftatue  d'argent  de  hauteur  naturelle 
repréfentant  la  Sainte-Vierge  de  l'Enfant- Jefus. 
Au  refte,  l'églife  des  Dominicains  dont  nous  venons 
de  parler  ,  eft  en  poffeffion  de  quelques  faunes 
reliques  ,  de  entr'autres  d'une  des  épines  qui  ont 
percé  la  tête  de  N.  Seigneur.  Elle  fe  glorifie  auffi 
de  ce  que  St.  Vincent  Ferrier  y  a  prêché  plufieurs 
ibis. 

Les  Religieux  de  l'Obfervance  de  Saint-François 
s'établirent  à  Carpentras  durant  les  guerres  que 
les  Huguenots  portèrent  de  firent  dans  le  Comté- 
Venaiinn.  Ces  Religieux  avoient  alors  un  fort  beau 
couvent  tout  proche  de  Monteoux  ,  mais  ayant 
Tome  n. 
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été  entièrement  miné,  ils  vinrent  chercher  un  afyle 
à  Carpentras ,  de  projetterent  de  s'y  établir.  Us  fu- 
rent propofés  au  confeil  de  ville  qui  les  accepta 
le  ai.  ou  le  14.  du  mois  d'Avril  de  l'an  t$6j.  On 
leur  affigna  d'abord  pour  hofpice  la  maifon  d'un 
Huguenot,  nommé  DalmaJJis  ,  qu'on  avoit  chaffe 
de  la  ville.  Cette  maifon  étoit  fituée  proche  de  St. 
Siftrein.  Quelque  temps  après,  les  commilCrires  que 
le  confeil  avoit  députés ,  leur  alignèrent  pour  bâ- 
tir leur  couvent  &  leur  églife ,  un  emplacement 
qui  jufqu'alors  avoit  fervi  de  lieu  dedébauche.  C'eft- 
la  ,  qu'aidés  des  pienfes  libéralité':  des  fidèles  de  des 
largeffcs  de  la  commune  de  la  ville  ,  ils  commencè- 
rent par  bâtir  leur  églife  telle  qu'on  la  voit  aujour- 
d'hui. Quant  aux  Religieux ,  ils  fe  logèrent  aux  en- 
virons ,  en  attendant  de  pouvoir  bâtir  leur  couvent; 
ce  qui  ne  tarda  pas  long-temps.  Us  furent  aidés 
pour  cet  effet  de  la  même  manière  qu'Us  l'avoient 
été  pour  la  eonftruétion  de  leur  églife.  Depuis  ce 
temps ,  la  communauté  de  cette  maifon  a  toujours 
été  fort  nombreufedt  de  la  plus  grande  utilité  prin- 
cipalement pour  les  malades. 

En  1749- le  couvent  des  Religieux  de  l'Obfer- 
vance dont  nous  venons  de  parler ,  reçut  une  ef- 
pece  de  réforme.  Ce  fut  un  frère  lais  ,  nommé 
Louis  Coûulier  ,  qui  donna  occafion  à  cette  bonne 
œuvre. Il  étoit  allé  à  Rome  dans  le  deflèin  de  s'affilier 
aux  Francifcains  réformés  de  la  province  de  ce 
nom.  Le  Général  refufà  de  lui  accorder  fa  deman» 
de  ;  mais  en  échange  il  lui  expédia  les  permiffions 
néceftaires  pour  établir  la  récolLcùion  dans  le  cou- 
vent de  Carpentras.  Plufieurs  Religieux  Prêtres, 
entr'autre  le  Pere  Davind ,  s'employèrent  à  faire 
recevoir  cette  réforme  ;  de  elle  s'eft  foutenue  de- 
puis ce  temps ,  fous  la  protection  des  Vice-Légats 
&  des  Evêques  de  Carpentras.  Ce  couvent  eft ,  au 
refte,  très-floriflant  aujourd'hui.  La  communauté 
eft  compoféc  de  vingt-cinq  Religieux  :  ils  portent 
un  habit  gris  au  lieu  du  noir  qu'ils  avoient  autre- 
fois ,  de  ils  fe  ceignent  d'une  greffe  corde  comme 
les  Capucins.  Le  couvent  des  Obfervantins  de 
Montpellier  a  auffi  adopté  la  récolle&ion. 

Les  Capucins  commencèrent ,  en  l'année  «$91.; 
de  tenter  un  établiffement  à  Carpentras.  Ils 
fc  logèrent  d'abord  en  hofpice  dans  une  maifon 
de  la  rue  de  Gigonias  :  c'eft-là  qu'ils  faifoient  leurs 
exercices.  Bientôt ,  avec  le  fecours  du  corps-de- 
ville  de  de  plufieurs  perfonnes  de  piété ,  Us  fe  vi- 
rent en  état  d'entreprendre  de  bâtir  leur  couvent. 
Le  confeU  de  vUle  leur  affigna  un  terrein  à  trois 
ou  quatre  cents  pas  de  la  vUle  ,  du  côté  de  l'orient. 
C'eft  en  cet  endroit  qu'ils  ont  bâti  leur  cou- 
vent tel  qu'on  le  voit  aujourd'hui.  La  fituation  en 
eft  des  plus  gracieufes ,  de  la  communauté  une  des 
plus  nombreufes  de  la  province. 

Le  collège  des  Jéfuites  fut  fondé  à  Carpentras  en 
1607. ,  mais  ce  ne  fut  pas  fans  beaucoup  de  diffi- 
cultés. Envain  la  ville  en  particulier  de  les  états  du 
Comté-Venaiffin  en  général  avoient  formé  des  dé- 
libérations réitérées  pour  remplir  cet  objet ,  les 
obftacles  fubfiftoient  toujours  ;  de  pour  les  appla- 
nir ,  il  ne  fallut  rien  moins  que  la  patience  de  l'ha- 
bUeté  du  Sr.  Pierre  Giraud  de  Sobirat ,  gentilhom- 
me du  pays ,  qu'on  avoit  député  à  Rome  pour  cet 
effet.  Le  collège  dont  il  s'agit ,  ayant  été  établi ,  on  y 
mit  des  Régents  pour  enfeigner  les  Humanités ,  de. 
ce  ne  fut  que  long-temps  après  que  le  cours  de  phi- 
lofophie  fut  ouvert ,  de  rempli  par  deux  Profef- 
fèurs ,  ainfi  qu'il  l'eft  encore  à  préfënt. 

Ce  font  auffi  les  Jéfuites  qui  ont  l'adminiftration 
du  Jéminairt  ,  lequel  fut  établi  l'an  1*85.  par  l'E- 
veque  Jacques  Sacrati.  Dans  la  vue  de  fe  confor- 
mer aux  décrets  du  concUe  de  Trente ,  ce  pieux 
Prélat  engagea  le  clergé  de  fon  diocefc  à  fe  coti- 
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fer  poux  fournir  à  l'entretien  de  fept  pauvres  clercs, 
et  contribua  lui-même  ,  félon  fes  revenus ,  a  cet 
éiabuflctnent.  Les  Séminariftes  furent  d'abord  loges 
dans  une  maifon  particulière ,  dont  l'infection  fut 
confie*  a  deux  Chanoines.  L'aâe  de  la  fondation 
port*  que  les  Séminariftes  feront  vêtus  de  violet ,  dt 
obliges  à  fervir  tous  les  jours  à  l'églife  cathédrale* 
Dans  la  fuite  on  réunit  à  ce  féminaire  les  prieures  de 
Su  Blaife  &  de  St.  Bartbélemi ,  ce  qui  fit  d'abord 
cetfer  la  taxe  que  le  clergé  s'étok  impofée  en  l'éta- 
bliflant.  Il  a  depuis  été  augmenté  d'une  huitième 
place  ,  dt  la  diredion  en  fut  donnée  par  l'Evêque 
Laurent  Buffi  aux  Jéfuites.  C'eft  ce  même  Prélat  qui 
fit  don  au  collège  des  Jéfuites  de  la  Comme  de  6000. 
liv.  pour  l'entretien  de  deux  Profeflèurs  de  théologie. 
C'eft  lui  aufE  qui  permit  aux  Séminariftes  de  quitter 
l'habit  violet  pour  prendre  la  foutaue  noire.  Outre 
cela ,  il  fit  difpofer  à  fes  frais  une  partie  du  collè- 
ge pour  fervir  de  logements  aux  Séminariftes ,  & 
ceux-ci  y  ont  demeure  près  de  quarante  ans.  Enfuite, 
le  fieur  Joseph  GautUr ,  Docteur  en  droit ,  ayant 
donné  fa  maifon ,  une  des  plus  belles  de  la  ville ,  avec 
on  capital  de  4000.  Uv.  &  une  jolie  maifon  de  cam- 
pagne aux  Jéfuites  pour  l'ufage  du  féminaire  ,  les 
EccLciuftiques  allèrent  habiter  ce  nouveau  logement 
(la  maifon  qui  eft  dans  la  ville)  en  17}$.,  après  la 
mort  de  'la  dame  de  Cajiau  ,  veuve  dudit  fieur 
Gautier.  Cette  Dame  augmenta  encore  beaucoup 
les  bienfaits  de  fon  mari  à  l'égard  de  l'œuvre  en  ques- 
tion. Il  eft  à  remarquer  que  les  huit  places  dont  nous 
avons  parlé  font  à  la  nomination  de  l'Evêque  ,  & 
que  les  Bourfiers  en  jouiflênt  pendant  fix  ans  ,  en 
payant  feulement  la  fomme  de  1  $0.  liv.  quand  ils 
entrent.  Ils  affilient  aux  offices  de  la  cathédrale  les 
fête  s  &  le  s  dimanches,  de  fervent  les  méfies  des  Prêtres 
ces  jours-là.  On  les  appelle  petits  S<!minarijles,{aa$- 
doute  parce  qu'il  payent  moins  que  les  autres  Ecclé- 
fiaitiquesdudioccfe  qui  font  mftruits  également  dans 
ce  féminaire ,  auxquels  on  donne  le  nom  de  grands 
Séminarijles.  Bientôt  il  y  aura  dans  cette  maifon  une 
neuvième  place ,  qui ,  félon  l'intention  de  l'Evêque 
Bull. ,  fera  ajoutée  aux  huit  autres  du  petit  fémi- 
naire. Pour  la  direction ,  il  y  a  dans  cène  maifon 
up  Supérieur,  deux  Profeflèurs  de  théologie  dt  un 
Procureur  ,  qui  a  été  établi  depuis  peu.  Ces  quatre 
places  font  remplies  par  des  Jéfuites.  Au  refte  ,  on 
a  vu  dans  le  féminaire  dont  il  s'agit  ,  jufqu'à 
quarante  Eccléfiaftiques  tant  du  diocefe  que  des 
provinces  voifines. 

Les  Carmes-Dêchauffis  ont  à  Carpentras  une 
maifon  qui  eft  fituée  hors  des  murs  de  la  ville  , 
tout  proche  de  la  porte  de  Mooteoux.  Cet  établiflc- 
ment  s'eft  formé  des  libéralités  de  M.  de  Mot  (d'une 
famille  noble  du  pays  )  ;  mais  ce  n'a  pas  été  fans 
obftacle.  Avec  de  la  patience  dt  encore  plus  par  leur 
mérite  ,  les  Carmes-Déchaufles  font  enfin  venus  à 
bout  d'obtenir  de  qui  de  droit  les  permiflions  fit 
autres  pièces  dont  ils  avoient  befoin  pour  rendre 
fixe  &  permanent  leur  féjour  à  Carpentras.  D'abord 
leur  maifon  ne  fut  qu'un  hofpice ,  mais  le  feu  Pape 
Benoît  XIV.  l'érigea  en  couvent.  C'eft  par  l'auto- 
rité du  même  Pontife  que  leur  églife  a  été  ouverte. 
Au  refte,  le  public  fe  loue  beaucoup  de  la  régularité 
de  cette  maifon ,  ainfi  que  de  la  vie  exemplaire  qu'y 
mènent  les  Religieux. 

A  trois  ou  quatre  cents  pas  de  la  ville  fur  le  chemin 
de  Pernes,  eft  une  chapelle  dédiée  à  la  Ste .  Famille , 
&  qui  a  été  bâtie  par  le  Chanoine  d'André.  Depuis 
l'an  174$.  cette  chapelle  eft  devenue  un  hofpice  de 
Uécollets ,  par  la  donation  qu'en  ht  à  ces  Religieux 
M.  de  Renoaii ,  gentilhomme  de  Carpentras ,  qui 
en  même  temps  leur  donna  le  logement  des  Uermi- 
tes  ,  avec  un  jardin  attenant  6t  une  petite  terre  qui 
en  eft  pcuéloignéc.  L'établuTeuxcnt  de  ces  Religieux, 
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fut  agrée  la  même  année  1 74  J .  par  M.  d'Inguimbcrt 
alors  Evèque  de  Carpentras  ,  ât  par  le  confeil  de 
cette  ville.  C'eft  au  Pere  Ettfcbc ,  fort  connu  dans  le 
Comté-Vcnaiffin  &  dans  les  provinces  voifines  ,  que 
les  Récollets  ,  fes  confrères  ,  ioot  redevables  de 
leur  réception  à  Carpentras.  Ces  Religieux  s'y  ren-. 
dent  d'ailleurs  fort  utiles  ,  principalement  aux  gens 
de  la  campagne,  foit  en  leur  adminiitrant  les  facre- 
ments  ,  foit  en  leur  faifaot  le  catéchiime  ,  &  en 
«Liant  leurs  mefTes  à  des  heures  réglées  pour  la 
commodité  de  ces  mêmes  perfonues  delà  ca  mpagne. 

L'abbaye  des  Rcligieufes  de  Ste.  Magdeleiae  de 
de  St.  Bernard  ,  ordre  de  Cîteaux ,  fut  d'abord  fon- 
dée à  Mooteoux  (  à  une  lieue  de  Carpentras  ) ,  par 
Jean  Blanqui  (  Damoifeau  )  d'Avignon  ,  lequel 
par  fon  teftament  tailla  tous  fes  biens  pour  cet  éta- 
bli tïement.  11  fut  commencé  en  1 3  $4. ,  confirmé  de 
approuvé  en  1  359.  par  Jean  Roger  ,  alors  Evêque 
de  Carpentras.  Quelques  années  après ,  les  Rcli- 
gieufes de  cette  maifon  furent  transférées  à  Car- 
pentras ,  dans  le  palais  d'un  Cardinal ,  qui  leur  fit 
bâtir  une  églife.  Mais  ayant  eu  le  malheur  de  per- 
dre le  teftament  de  leur  fondateur  ,  leurs  emphi* 
théofes  d'Avignon  &  leurs  autres  débiteurs  remuè- 
rent de  les  reconnoître ,  de  de  leur  payer  ce  qu'el- 
les prétendirent  leur  revenir.  Dans  cette  extrémité, 
elles  eurent  recours  à  Robert  de  Genève  ,  connu 
dans  fon  obédience  fous  le  nom  de  Clément  VIL 
Elles  en  obtinrent  une  bulle  par  laquelle  ce  Pape 
leur  accorda  tous  les  biens  délaiûes  par  Jean  Blaitm 
eut  ,  &  approuva  leur  tranûation  à  Carpentras* 
Cette  bulle  eft  du  st.  Mai  de  l'an  1380.  Elle» 
étoient  alors  fous  la  règle  de  St.  Benoît  ,  de  ne 
gardoient  point  de  clôture.  Mais  dans  le  feizieme 
ueele  ,  elles  embraflërent  la  réforme  de  Cîteaux, 
fous  la  direction  de  quelques  Religieufes  du  Mo- 
naftere  de  Ste.  Croix  d'Apt ,  qui  leur  avoient  été 
envoyées  pour  cet  effet.  Depuis  ce  temps ,  elles  ont 
gardé  une  exacte  clôture.  Leur  Abbefle  eft  élue 
de  trois  ans  en  trois  ans. 

Le  monaftere  des  Beligieufes  Carmélites  -  Dtf- 
chaujfc'ei ,  fous  la  règle  de  Sainte-Thérefe ,  fut  fon- 
dé en  l'année  1617. ,  dans  une  maifon  de  M.  do 
Manijfu.  Cependant  ce  ne  fut  qu'un  demi-fiecle 
après ,  que  ce  monaftere  ,  ainfi  que  .'églife  qui  en 
dépend ,  fut  entièrement  achevé.  Les  Religieu- 
fes qui  les  premières  habitèrent  cette  maifon ,  fu- 
rent mifes  en  règle  par  deux  Religieufes  Carmé- 
lites d'une  grande  piété ,  qui  étoient  venues  de  Gè- 
nes pour  cet  effet.  Il  n'eft  point  de  communauté 
plus  régulière  ni  plus  édifiante  que  celle  dont  il  eft 
queftion.  Les  Religieufes  qui  la  compofent ,  vien- 
nent rarement  au  parloir  ,  &  encore  ce  n'eft  que 
pour  leurs  proches  parents  dt  fans  fe  laiflèr  voir. 
Leur  monaftere  eft  fort  riche  &  bien  bâti.  Leur 
églife  eft  décorée  avec  beaucoup  de  goût.  L'autel 
de  cette  églife  mérite  d'être  vu  :  on  y  admire  fur- 
tout  deux  grandes  colonnes  torfes  de  marbre  noir  , 
qui  foutiennent  la  corniche  de  ce  même  autel. 

Les  Religieufes  Urjulines  furent  appelléesà  Car- 
pentras par  le  Cardinal  Bichi  ,  qui  les  honora  de 
fes  bienfaits.  Elles  furent  d'abord  établies  en  con- 
grégation en  1617.  ,  &  en  ordre  religieux  en 
16  31.  Elles  commencèrent  par  fe  loger  dans  des 
maifons  ,  qui  bientôt  après  furent  démolies  poue 
faire  place  au  monaftere  qu'on  leur  bâtit.  Dan» 
cet  intervalle ,  elles  achetèrent  des  maifons  du  côté 
de  la  Fournaque ,  6t  les  occupèrent  jufqu'en  1677. 
que  le  monaftere  fut  entièrement  achevé.  Mais 
leur  églife  ne  le  fut  qu'en  1681. 

Les  Religieufes  de  la  Vifitat'um  de  Sainte-Marie,' 
de  l'ordre  inftitué  par  St.  François  de  Sales  &  fous 
le  règle  de  St.  Auguftin,  furent  fondées  à  Carpen- 
tras le  16.  d'Août  1670. ,  par  un  pieux  Chanoine, 


Digitized  by  Google 


CAR 

nommé  Paul  d'André.  Pour  former  cet  établiffê- 
meut  ,  il  vint  à  Carpentras  la  Mere  Françoife- 
Magdcleine  de  Changij , accompagnée  de  trois  au- 
tres Religieufes  profeflês  du  premier  monaftcre  de 
l'ordre  qui  avoit  été  fondé  à  Anneci.  Il  ne  fut  rien 
moins  «rue  difficile  à  ce»  Religieufcs  d'obtenir  l'ap- 
probation de  l'Evêque  diocéfain.  Elles  eurent  bien- 
tôt la  confolation  de  recevoir  plufieurs  filles  de  mé- 
rite ,  de  forte  qu'en  peu  de  temps  cette  commu- 
nauté devint  fort  nombreufe.  L'églife  de  ce  monaf- 
tere  ne  fut  entièrement  achevée  qu'en  1717.  Elle 
fut  facrée  le  n.  Avril  de  la  même  année. 

Le  pieux  Chanoine  Paul  d'André ,  dont  le  zele 
pour  les  bonnes  oeuvres  n'avoit  point  de  bornes , 
acquit  le  16.  Avril  1697.  la  première  maifon  qui 
a  fervi  de  berceau  à  celle  du  Refuge  ,  fous  le  titre 
de  Notre-Dame  de  Sainte-fîarde.  Air.  de  Vtrclot , 
Capital  de  l'églife  de  St.  Siô'rein,  augmenta  par  lès 
libéralités  les  revenus  de  cet  établiflèment.  L'Evê- 
que Abbati  ajouta  à  ces  fonds,  &  fit  bâtir  la  maifon 
du  Refuge  telle  qu'on  la  voit  aujourd'hui.  Feu  M. 
d'Ingoimbert ,  Evêque  de  Carpentras ,  ce  Prélat  fi 
recocimandabie  par  toutes  fortes  de  belles  quali- 
tés ,  fit  de  nouveaux  dons  à  cette  même  maifon. 
On  y  enferme  les  filles  en  danser  &  les  femmes  de 
manvaife  vie.  Au  relie  ,  le  Refuge  eft  entièrement 
fournis  à  l'Evêque  qui  le  fait  régir  par  un  bureau 
compote  de  fix  Prêtres  ,  auquel  fa  charité  l'engage 
fou  vent  de  préfider  lui-même. 

La  maifon  de  l'Intérieur  de  Marie  n'a  été  com- 
mencée que  depuis  environ  trente  ans.  On  y  reçoit 
les  femmes  &  les  filles  qui  n'ont  pas  aflez  de  bien 
pour  entrer  dans  quelque  riche  monaitere. 

Il  y  a  à  Carpentras  trois  confrairies  de  Pénitents , 
les  Noirs ,  les  Gris  &  les  Blancs.  Celle  des  Noirs  eft 
la  plus  ancienne.  Elle  fut  fondée  en  l'aimée  i$ti. 
fous  le  titre  des  cinq  Playes  de  Jefus-Chrift.  Cène 
confrairie  étoit  encore  fous  le  même  titre  en  1576., 
amfi  que  cela  fe  prouve  par  la  bulle  d'indulgences 
qu'elle  obtint  de  Rome  en  cette  même  année.  Mais 
en  1  $9).  les  confrères  de  la  compagnie  dont  il  eft 
queftion,  ayant  été  aftociés  à  la  confrairie  des  Pé- 
nitents de  la  Miféricorde  de  Rome ,  ils  fe  trouvè- 
rent fous  le  titre  du  Saint-Crucifix  ,  parce  que  tel 
étoit  le  titre  de  cette  confrairie  romaine.  Ils  firent 
deflors  les  mêmes  exercices ,  qui  font  d'avoir  foin 
des  prifonniers  ,  de  les  accompagner  au  fupplice 
&  de  les  ensevelir.  Cette  confrairie  a  le  privilège  de 
délivrer  de  temps  en  temps  quelque  prifonnier 
condamné  à  mort  ;  &  ce  privilège  a  eu  fon  effet 
en  i$97.,  1618. ,  1636.,  it>$$. ,  166$.  1668.  & 
t68$.  Nous  ne  trouvons  pas  que  depuis  cette  der- 
nière année  il  ait  été  mis  en  exercice. 

Depuis  le  temps  de  leur  fondation  jufqu'en 
168$. ,  les  Pénitents  noirs  ,  dont  nous  parlons  , 
n'eurent  point  d'autre  chapelle  pour  s'afiembler , 
que  celle  dont  on  leur  avoit  accordé  la  jouiftance 
«qui  étoit  fituée  dans  le  cloître  des  Dominicains. 
Mais  en  cette  année  ,  1685.  ,  ayant  acquis  la  mai- 
fon de  M.  de  Vajfuux  ,  fituée  au  plan  de  Galeri , 
ils  y  firent  bâtir  une  chapelle  qui  a  été  reconftruite 
en  1741. 

La  confrairie  des  Pénitents  Gris  fut  inftituéeavant 
l'année  1  $$  ».  Les  Chanoines  de  la  cathédrale  don- 
nèrent pour  cet  établiflèment  l'ancienne  chapelle  de 
Saint-Etienne  ,  fituée  daus  leur  cloître.  Les  con- 
frères l'ont  fait  rebâtir  depuis  quelques  années.  Par 
la  tran  faélion  qu'ils  paiïcrcnt  avec  les  Chanoines 
en  ijj8.,il  eft  porté  entr'autres  ebofes  qu'ils  ac- 
compagneront gratuitement  les  Chanoines  à  lafé- 
pulture  ,  &  que  ceux-ci  en  feront  de  même  à  leur 
égard  ;  fit  qu'outre  cela  les  Chanoines  feront  fon» 
ner  leur  grollè  cloche  lors  du  décès  de  chaque  con- 
frère fans  autre  dépeafè  que  celle  du  fonneur  ,&c. 
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Il  eft  dit  auffi  dans  la  même  tranfaction  que  les 
confrères  faifoient  leurs  exercices  depuis  quelque 
temps  dans  la  chapelle  de  St.  Etienne ,  la  même 
dont  nous  avons  fait  mention. 

Blancs  eft  de  l'année  1  $8$.  Quelques  perfouaes  ze- 
lées  ayant  acheté  un  certain  nombre  de  maifon* 
des  Chrétiens  &  des  Juifs  ,lelquelles  maifons  étoient 
fi  tuées  proche  de  l'églife  de  St.  Jean  du  Bourg  ,  y 
firent  bâtir  une  chapelle  fous  le  titre  de  Notre-Dame 
de  Pitié.  C'eft-là  que  les  confrères  Pénitents  blancs 
commencèrent  leurs  exercices  ;  &  depuis  ce  temps, 
ils  les  ont  toujours  continués  au  même  endroit. Vert 
l'an  170t.  la  chapelle  en  queftion  menaçant  ruine, 
elle  fut  rebâtie  à  neuf,  &  c'eft  aujourd'hui  une  des 
plus  belles  &  des  mieux  ornées  en  fon  genre. 

Le  temps  de  la  fondation  de  l'Hôvital  des  pau- 
vres malades ,  fous  le  titre  de  St.  Pierre  aux  grâ- 
ces, eft  fi  reculé ,  qu'on  n'a  pu  en  découvrir  l'an- 
née. Cet  hôpital  exiftoit  déjà  du  temps  des  Comtes 
de  Touloufè,  Souverains  duComté-Venaiffin.  C'eft 
ce  qui  fe  prouve  par  plufieurs  directes  de  cenfes 
qu'il  pofledoit  alors.  11  étoit  connu  fous  le  nom  de 
Maifon  de  Charité,  Dotnus Charitatis ,  &  les  Rec- 
teurs étoient  appelles  Caritadiers.  Feu  M.  d'Im- 
guimbert  ayant  fait  bâtir  à  fes  frais  un  vafte  &  fu- 
perbe  hôpital  hors  de  la  ville ,  à  une  petite  diftance 
de  la  porte  de  Notre-Dame ,  les  pauvres  malades  y 
furent  transférés  au  mois  de  Septembre  1761* 
Voye\  ci-devant  ce  que  nous  avons  dit  de  ce  nou- 
vel hôpital. 

La  maifon  de  Charité  ne  fut  établie  à  Carpentras, 
que  plufieurs  ficelés  après  l'hôpital  de  St.  Pierre 
aux  grâces.  On  reçoit  dans  cette  maifon  les  pau- 
vres vieillards  de  l'un  &  de  l'autre  fexe ,  les  orphe- 
lins &  autres  enfants  âgés  de  fept  ans ,  &  généra» 
lement  tous  les  mendiants  qui  font  nés  à  Carpentras. 

Outre  les  établiflemencs  dont  nous  venons  de 
parler  ,  il  y  a  à  Carpentras  un  Mont-de-Pitié  . 
dirigé  par  des  Recteurs  dont  les  uns  font  ecclé- 
fiaiUques  &  les  autres  laïques.  L'objet  de  cet  éta- 
bluTement  eft  de  fournir  fur  gages  de  l'argent  com- 
ptant aux  per formes  qui  en  ont  un  befoin  pre fiant. 
L'Evêque  Cavvoni  donna  d'abord  pour  cet  effet , 
la  fomme  de  fix  cents  écus.  Dans  la  fuite  ce  fonds 
s'eft  beaucoup  augmenté  des  libéralités  des  perfon- 
nes  charitables  de  compatiftantes.  Feu  M.  d'io- 
guirabert ,  Evêque  de  Carpentras ,  a  légué  en  der- 
nier lieu  à  cette  œuvre  la  fomme  de  quinze  mille 
livres. 

Hors  des  murs  de  la  ville  font  plufieurs  chapelles. 
Celle  qui  eft  toute  proche  de  la  porte  de  Notre- 
Dame  ,  fubfifte  depuis  deux  ficelés  ou  environ.  Elle 
a  été  bâtie  près  du  lieu  où  étoit  autrefois  la  cha- 
pelle des  Chanoines  de  Saint- Ruf,  ôt  elle  eft  fous  le 
titre  de  JV.  D.  des  fept  Douleurs. 

La  chapelle  de  St.  Paul  eft  à  la  grange  de  la 
Quintine  ,  qui  appartient  au  collège  des  Jéfuites 
d'Avignon  :  c'eft  une  dépendance  du  prieuré  de 
N.  D.  du  Grès  ,  la  même  dont  nous  avons  parlé 
ci-devant. 

Celle  qui  eft  dédiée  à  St.  Eufebe  &  à  St.  Roch  , 
fe  trouve  fituée  à  huit  cents  pas  de  la  ville  ,  fur  le 
chemin  de  la  Fare. 

La  chapelle  de  St.  André  eft  à  cinq  ou  fix  cents 
pas  de  la  ville ,  fur  le  chemin  de  Venafque. 

Sur  le  pont  de  Serres  ,  qui  fert  à  partir  la  rivière 
d'Auzon  ,  tout  proche  de  la  porte  d'Orange  ,  eft 
une  chapelle  dédiée  à  Notre-Dame  de  Santé.  Cette 
chapelle  étoit  autrefois  fi  petite ,  qu'à  peine  elle 
pouvoit  contenir  le  Prêtre  qui  difoit  la  méfie  ,  de 
le  clerc  qui  la  fervoit.  Les  MefiWrs  de  ville  réfo- 
lurent  d'en  conftruire  une  nouvelle  ,  il  y  a  environ 
seize  ans.  Mais  comme  les  autres  dépenfès  qu'ils 
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avoient  à  faire  ,  retardoient  cette  pieufe  entreprife , 
M.  d'inguimbert ,  par  uo  effet  de  fon  zele  pour 
le  fervice  de  la  Ste.  Vierge  ,  voulut  bien  fe  charger 
lui-même  de  la  cooftruction  totale  de  l'édifice.  Il 
employa  à  cet  effet  les  meilleurs  ouvriers  de  la  pro- 
vince ,  fie  leur  donna  ordre  de  ne  rien  négliger  de 
ce  qui  pouvoit  contribuer  à  la  beauté  de  cette  cha- 
pelle. Auffi  elle  eft  aujourd'hui  une  des  mieux  aflbr- 
ties  des  environs  de  Carpentras.  En  reconnoiffance , 
les  Confuls  firent  placer  fes  armoiries  fur  le  fron- 
ton de  la  porte  d'entrée. 

A  fix  cents  pas  de  la  ville  eft  un  hôpital  deftiné 
pour  les  peitifercs.  On  l'appelle  \'K6fitaUneuf  , 
parce  qu'autrefois  il  y  en  avoit  un  autre  ,  fitué  à 
une  petite  diftance  de  la  porte  de  Monteoux.  Celui- 
ci  fut  ruiné  de  détruit  pendant  les  guerres  de  reli- 
gion. L'hôpital-neuf  auquel  on  donna  auffi  le  nom 
d'bôpital-forain  ,  fut  bâti  en  l'année  i  s  31.  aux  dé- 
pens du  clergé  &  des  habitants  qui  pour  cet  effet 
lurent  tous  taxés  de  impofés  par  rang. 

Sur  le  chemin  de  Sarrians  ,  il  y  a  auffi  une  mala. 
drerie  ,  mais  elle  eft  moins  éloignée  que  l'hôpi- 
tal-neuf. 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  eft  très -peuplée  de 
oobleffe.  Elle  a  fourni  dans  tous  les  temps  à  la 
France  un  grand  nombre  d'officiers  de  terre  de  de 
mer  ,  dont  plufieurs  font  parvenus  aux  premiers 
grades.  On  en  compte  actuellement  plus  de  cent 
qui  ont  fervi  ou  qui  fervent  encore  ,  parmi  lefquels 
deux  Lieutenants-Généraux  (  M.  le  Marquis  à' Au. 
tanne  de  M.  le  Marquis  de  Châteauntuf ,  ce  dernier 
eft  mort  depuis  peu  )  ,  de  trente-quatre  Chevaliers 
de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint-Louis. 

Outre  cela  ,  cette  ville  a  donné  le  jour  à  plufieurs 
sujets  iliufires  dans  les  arts  &  dans  les  feienecs. 
Parmi  ceux-ci  tient  un  rang  diftingué  le  Baron 
de  Bimar-la-BaJlie  ,  membre  du  l'académie  Ro- 
yale des  inferiptions  &  belles-lettres  de  Paris  ,  fort 
connu  par  plufieurs  ouvrages  pleins  d'érudition 
qu'il  a  publiés  fur  les  antiquités  grecques  de  romai- 
nes ;  le  Pcre  Bernardin  d'André ,  Capucin ,  auteur 
d'un  nouveau  fyftême  de  philofophie  ,  dans  lequel 
on  trouve  de  l'intelligence  de  du  feu  ;  dcc. 

Elle  eft  auffi  la  patrie  de  M.  d'Orl/ans  de  la 
Motte  ,  actuellement  Evèque  d'Amiens  ;  de  M. 
l'Abbé  Arnaud ,  de  l'académie  des  inferiptions  & 
belles-lettres  de  Paris  depuis  176  a.  }  de  feu  M. 
l'Abbé  de  Cabanis  ,  Supérieur  du  féminairede  St. 
Charles  d'Avignon ,  qui  s'étoit  fait  un  nom  en  Sor- 
bonne  autant  par  fa  feience  que  par  fa  vertu  ;  de  la 
fbeurSpiritede  Joffeau ,  morte  en  odeur  de  fàinteté 
dans  le  fiecle  précèdent ,  de  du  vénérable  Chanoine 
d'André,  fon  directeur ,  fondateur  du  mnnaftere  delà 
vifitationà  Carpentras  ,&  lequel  s'eft  rendu  II  recom- 
manda b  le  par  la  pratique  des  vertus  chrétiennes. 
Vers  la  fin  du  feiaieme  fiecle ,  il  naquit  à  Car- 
un  Juif ,  qui  fut  nommé  Mordach*i  ou  Mor. 
Son  penchant  pour  le  chriftianifme  le  fit 
dans  la  fuite  châtier  de  la  fynagogue  d'Avignon. 
De-la  il  pafla  dans  le  royaume  de  Naples  ,  &  y 
publia  plufieurs  ouvrages  ,  dont  le  plus  confidérablc 
eft  fon  dictionnaire  Hébreu, ,  Rabbiniqut  de  Thaï, 
mudiaue  .qu'il  acheva  en  1629.  Il  mourut  à  Paris 
vers  Van  16J0.  ,  &  laiffâ  un  fils  nommé  Louis- 
d'Aquin.  Celui-ci  avoit  profeffé  quelque  temps  le 
judaïfme  ,  mais  il  fe  fit  baptifer  avec  ion  pere ,  de 
fut  comme  lui  très-fç  avant  dans  les  langues  orien- 
tales ,  &  penfionnaire  du  clergé  de  France.  C'eft 
de  Philippe  &  de  Louis  d'Aquin  qu'étoit  iffu  M. 
dVtfjui'i ,  premier  Médecin  du  Roi  Louis  XIV. 

Mous  avons  dit  ailleurs  qu'Etienne  Bertrand 
connu  fous  le  nom  de  Benrandus  ,  l'un  des  plus 
fçavans  bommesde  fon  fiecle,  principalement  dans 
ia  jurifprudcncc ,  avoit  fait  beaucoup  d'honneur  à  la 
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ville  de  Carpentras  oh  il  avoit  fixé  fon  féjour» 
Mous  devons  ajouter  qu'il  y  a  actuellement  dans  cette 
même  ville  une  Dame  qui  ,  par  fon  efprit ,  fon 
mérite  &  fes  talents ,  en  relevé  également  l'éclat:  c'eft 
madame  de  Renoard  ,  née  Brun  de  la  Martiniere, 
Cette  Dame  s'eft  fait  un  nom  dans  la  république 
des  lettres,  par  des  productions  qui  ont  été  couron- 
nées à  l'académie  des  jeux  floraux  de  Touloufe. 

La  reconnoiflânee  exige  que  nous  dilîons  ici 
quelque  chofe  de  feu  M.  Fornery  ,  puifque  c'eft  de 
les  manuferits  que  nous  avons  tiré  la  plus  grande 
partie  des  détails  qui  forment  l'article  de  Carpen- 
tras. Ce  vertueux  de  zélé  citoyen  ne  vécut  que  pour 
fa  patrie( Carpentras).  Sa  plus  grande  application 
fut  de  ramaffer  les  matériaux  néceflàires  pour  la 
compofition  d'une  hiftoire  du  Comté-Venaiffin  de 
de  la  ville  d'Avignon,  de  de  rédiger  enfuite  cette 
même  hiftoire  dans  une  forme  plus  agréable  que 
celle  qui  a  été  adoptée  par  le  Pcre  Fantoni ,  dont 
l'ouvrage  eft  en  langue  italienne.  Pour  parvenir  à 
fon  but ,  M.  Fornery  n'épargna  ni  foins,  ni  fatigues  , 
ni  dépenfes.  Son  ouvrage  étoit  prefque  achevé  , 
iorfque  la  mort  en  enleva  l'auteur.  Il  l'avoit  orné 
de  différentes  gravures ,  &  entr'autres  de  celles  de 
la  fontaine  de  Vauclufe ,  de  l'arc  de  triomphe  de  de 
l'aqueduc  de  Carpentras  ;  de  il  l'avoit  dédié  aux 
états  du  Comté-Venaiffin ,  qui  lui  avoient  donné 
des  marques  de  leur  fatisfaction.  Il  eft  à  efpérer  que 
ces  mêmes  états ,  à  qui  fon  héritier  en  a  fait  une 
ceffion  gratuite,  ne  négligeront  pas  de  le  publier, 
de  qu'en  même  temps  ils  ajouteront  tout  ce  qui  peut 
convenir  pour  le  rendre  un  ouvrage  parfait.  M. 
Fornery  fe  dift inguoit  par  fon  zele ,  par  (à  probité 
de  par  fon  amour  pour  les  lettres.  Il  s'étoit  fait  une 
collection  de  livres  choifis.  Sa  maifon  étoit  ouverte 
à  tous  ceux  qui  aimoient  l'étude  de  les  feiences.  Les 
perfonnes  diftinguées  par  leur  naiffànce  fie  parleurs 
talents,  fe  faifoientun  plaifir  de  rechercher  fa  cont' 
pagnie.  Il  étoit  Greffier  de  la  cour  majeure  de  ordi- 
naire de  Carpentras ,  de  il  honorait  cet  emploi  par 
une  probité ,  une  candeur  de  une  capacité  qui  le 
faifoient  aimer  de  refpedter  de  tous  ceux  qui  le  con- 
noiffoient. 

Autrefois  les  eaux  étoient  portées  dans  la  ville  de 
Carpentras  au  moyen  d'un  petit  aqueduc  (fait  du 
temps  de  Clément  V.)  formé  de  tuyaux  de  plomb  t 
de  lequel,  en  traverfant  le  vallon ,  arrivoit  au  vieux 
pont  qui  étoit  établi  fur  la  rivière  d'Auzon.  De-là  , 
les  eaux  remontoient  de  étoient  conduites  dans  la 
ville  également  par  des  tuyaux  de  plomb.  Mais  , 
comme  la  trop  grande  preffion  du  regonflement  fai- 
foit  fouvent  crever  ces  tuyaux ,  la  foudurc  qu'il  y 
falloir  mettre ,  étoit  devenue  depuis  plufieurs  années 
extrêmement  à  charge  à  la  commune.  D'après  cette 
obfervarion,  il  fut  délibéré  dans  un  confeil  défaire 
un  nouvel  aqueduc  pour  conduire  jufques  dans  la 
ville  les  eaux  de  Caromb ,  de  celles  qu'on  avoit  trou- 
vées en  abondance  au  quartier  de  Fontaivieux.  Selon 
ce  projet ,  il  fut  décide  que  les  eaux  feraient  fou- 
tenues  à  niveau  de  pente  ,  de  que  pour  cet  effet 
elles  feraient  portées  par  des  canaux  de  pierre  de 
taille.  Mr.  de  CLptès  ,  Ingénieur  de  la  province  de 
Languedoc ,  fut  eboifi  de  employé  pour  faire  le 
plan  de  le  devis  de  l'ouvrage  dont  il  etoit  queftion. 
Il  le  fit  de  le  travail  fut  commencé.  Mais  trois  ou 
quatre  ans  après ,  on  fut  obligé  de  l'interrompre  , 
à  caufe  que  la  trop  forte  augmentation  des  mon- 
noics  fit  déferter  les  ouvriers.  La  pefte  qui ,  ver» 
ce  temps-là ,  furvint  en  Provence  de  aux  environs 
de  Carpentras ,  fut  un  nouvel  obftacle  qui  retarda 
l'exécution  du  projet  dont  il  s'agit.  Deux  ou  trois 
ans  après ,  la  ville  ayant  fait  venir  de  nouveaux  En-» 
treprencurs  ,  le  projet  fut  repris  de  continué-  pen- 
dant quelque  temps.  Les  nouveaux  ouvriers  ne 
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fiiUànt  pas  leur  devoir ,  on  fut  oblige'  de  les  congé- 
dier ,  &  par  confc'quent  l'ouvrage  demeura  impar- 
tait jufqu'en  1719.  £n  cette  année,  il  fe  tint  un 
confeil  de  ville  dans  lequel  il  fut  réfolu  de  faire  un 
effort  pour  achever  ce  grand  ouvrage.  Cependant  ce 
qui  reftoit  à  faire ,  étoit  infiniment  plus  difpendieux 
que  ce  qui  avoit  déjà  été  fait  ;  mais  cela  ne  rebuta 
point.  Pour  hâter  la  perfection  de  cette  entreprife , 
on  en  donna  la  direction  à  M.  d'Atleman ,  gentil- 
homme de  la  ville  de  Carpentras  ,  ck  connu  par  l'é- 
tendue de  fes  talents.  Selon  les  defirs  de  cet  habile 
homme ,  il  fut  établi  un  bon  Infpc&eur  pour  le 
détail  des  travaux.  M.  d'Alleman  fit  un  nouveau 
plan  pour  rendre  l'ouvrage  plus  folide  -,  ck  fur  Ton 
devis  on  le  délivra  aux  Cours  PeliJJier  &  Rolin  ,  En- 
trepreneurs des  travaux  publics  de  la  province  de 
Languedoc.  L'événement  juftifia  qu'on  avoit  fait  un 
très-bon  choix.  Les  fondations  des  trois  grandes 
arches  ,  attenantes  au  pont,  coûtèrent  des  femmes 
confidérables  ,  à  caufe  des  fources  d'eau  qu'on  ren- 
contra ,  &  parce  qu'il  fut  très-difficile  de  pénétrer 
jufqu'à  la  terre-ferme.  Enfin  après  bien  des  travaux , 
des  foins  &  des  dépenfes,  ce  magnifique  aqueduc  fut 
entièrement  achevé  au  commencement  de  l'année 
1734..  On  y  mit  alors  les  eaux  ;  ck  depuis  ce  temps- 
là  elles  n'ont  point  cède  d'être  portées  dans  la  ville. 

Cet  aqueduc  eft  compofé  de  quarante-huit  ar- 
ches. Sa  longueur  ,  depuis  le  repos  de  chantecoq 
jufqu'au  bout  des  arches  ,  eft  de  374.  toifes  ;  &  de- 
puis la  dernière  arche  jufqu'au  bout  de  la  conduite 
des  eaux ,  qui  font  portées  fur  une  muraille ,  on 
compte  95.  toifes  ;  en  tout ,  469.  toifes.  L'ouver- 
ture des  arches  qui  vont  aboutir  au  pont ,  eft  de  fix 
toifes ,  ck  leur  hauteur  de  neuf.  Sur  le  pont ,  la  - 
hauteur  de  la  grande  arcade,  à  la  prendre  depuis  le 
lit  de  la  rivière ,  eft  de  onze  toifes  &  demie  j  &  fa 
largeur  ,  de  douze  toifes  ôk  demie.  Cet  ouvrage  eft 
très-folide  &  très-bien  exécuté.  Il  fait  l'admiration 
des  étrangers ,  qui  font  furpris  qu'une  ville  telle 
que  celle  de  Carpentras  ait  ofé  depenfer  fix  cents 
mille  livres  pour  cet  aqueduc.  Mais  que  ne  peut-on 
pas  quand  on  eft  véritablement  citoyen  !  Le  bon 
efprit ,  l'efprit  d'union  ck  du  bien  public  animant 
les  habitants  de  Carpentras ,  ils  auroient  pu  entre- 
prendre ck  porter  à  ta  perfection  nn  onvrage  encore 
plus  conGdérable  que  celui  dont  nous  venons  de 
parler.  Au  repe ,  comme  l'eau  filtroit  à  travers  les 
jointures  des  canaux  de  l'aqueduc  en  queftion ,  quoi- 
que cimentées ,  on  les  a  depuis  peu  doublées  de 
plomb  dans  l'étendue  de  170.  toifes. 

A  la  porte  d'Orange  eft  un  cours  qui  contribue  à 
orner  les  dehors  de  Carpentras ,  ck  ce  n'eft  pas  le 
feul.  11  y  a  dix  ans  qu'on  en  fit  un  nouveau  qui  com- 
mence à  la  porte  de  Mazan ,  ck  va  jufqu'à  celle  de 
Notre-Dame  :  ce  cours  joint  à  la  très-belle  perfpec- 
tive  du  premier  plufieurs  autres  avantages  réels.  On 
s'y  promené  en  hiver  au  foleil  depuis  dix  heures  du 
matin ,  jufqu'à  deux  heures  après  midi.  En  été  ,  dès 
les  cinq  heures  dufoir ,  on  y  eft  entièrement  à  l'a- 
bri du  foleil ,  à  caufe  de  l'élévation  des  murailles  de 
la  ville.  Quand  le  fofle  qu'on  a  entrepris  de  com- 
bler ,  fera  entièrement  rempli ,  ce  cours  aura  envi- 
ron vingt  toifes  de  large,  oc  on  pourra  y  ajouter 
deux  nouvelles  rangées  d'arbres  à  celles  qui  y  font 
déjà.  On  aura  alors  en  cet  endroit  une  promenade 
des  pins  agréables  &  des  plus  étendues.  Depuis  trois 
ans  on  a  fait  une  belle  avenue  en  forme  de  cours , 
qui  va*  depuis  la  porte  de  Mazan  jufqu'aux  Capu- 
cins :  elle  eft  plantée  d'ormeaux  avec  des  bancs  de 
pierre  de  diftance  en  diftance  ,  ce  qui  rend  cette 
promenade  également  gracieufe  &  commode.  Plus 
récemment  encore,  on  a  adouci  dans  le  même  goflt 
d'un  cours  ,  la  montée  de  N.  D.  de  Santé  près  de 
la  porte  de  Mazan.  Le  chemin  qui  conduit  de  la 
Tome  II. 
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porte  de  Mazan  à  celle  d'Orange ,  a  été  élargi  ci 
applani.  Les  avenues  du  côté  de  Pernes  font  des 
plus  belles,  car  depuis  la  porte  de  N.  Dame  jufqu'à 
la  chapelle  de  la  Sainte-Famille  qui  en  eit  éloignée 
de  400.  pas  ou  environ ,  elles  font  plantées  de  mû- 
riers ck  ornées  de  pierres  de  taille  droites ,  qui  fer- 
vent à  embellir  la  pcrfpeclive  ck  à  empècherles  pro- 
priétaires voifins  d'empiéter  fur  le  chemin. 

Le  territoire  de  Carpentras  préfente  une  fort  belle 
perfpe&ive.  11  eft  varié  &  mêlé  de  collines  &  de  plai- 
nes. La  partie  qui  s'étend  le  long  île  la  rivière  d' Au- 
zon  ,  eft  riche  en  moulins ,  en  prés  ck  en  jardins. 
Les  collines  font  remplies  d'oliviers.  Les  plaines pro- 
duifent  du  froment ,  mais  en  moindre  quantité  que 
celle  qui  eft  néceftaire  à  la  fubfiftance  deshabitants. 
Les  vignes  qui  ornent  les  coteaux ,  ainfi  qu'une  par- 
tie des  plaines  ,  donnent  une  très-grande  quantité 
de  bon  vin.  On  recueille  aufii  dans  les  campagnes , 
du  fafran  &  des  fruits  en  abondance  &  de  la  meil- 
leure qualité.  Enfin,  toutes  les  terres  font  bordées 
de  mûriers  pour  la  nourriture  des  vers-à-foie  ,  dont 
il  fe  fait  dans  le  pays  un  très-bon  commerce.  Au  fur- 
plus  la  fituation  de  Carpentras  eft  telle  que  les  den- 
rées de  toutes  fortes  s'y  trouvent  en  abondance  ,  de 
même  que  la  volaille  ck  le  gibier  qui  y  font  portés 
des  environs.  Le  poiiTon  y  eft  voiture  de  la  Sorgue , 
du  Rhône  ck  de  la  Méditerranée  ,  ck  il  y  manque 
rarement.  Le  marché  contribue  encore  à  y  mainte- 
nir l'abondance  ;  ck  pour  le  comeftiblc ,  on  vient  s'y 
pourvoir  de  plufieurs  grandes  villes ,  fur-tout  d'Avi- 
gnon, d'Aix ,  de  Marleille  ck  de  Toulon.  D'ailleurs, 
l'air  qu'on  refpire  en  cette  ville  ,  eft  des  plus  purs, 
&  le  climat  y  eft  des  plus  tempérés  dans  toutes  les 
-  faifons  de  l'année.  Ces  divers  avantages  unis  & 
joints  à  la  bonne  compagnie  qui  fe  trouve  à  Carpen- 
tras ,  font  de  cette  ville  un  fc'jour  des  plus  gracieux 
ck  des  plus  agréables. 

Nous  recevonsdans  le  moment  le  mémoire  fuivant 
touchant  les  Juifs  qui  font  établis  à  Carpentras ,  & 
on  nous  mande  que  ce  mémoire  eft  extrait  du  li- 
vre rouge  des  archives  de  l'évêché  de  cette  ville. 

Les  Juifs  furent  chattes  de  Carpentras  au  com- 
mencement du  treizième  fiecle.  Raymond  de  Bar  jo- 
lis ,  Evêque  de  cette  ville  ck  Recteur  du  Comté-Ve- 
naiffin,  les  reçut  de  nouveau  l'an  1269.  11  falloit 
qu'alors  ils  fultcnt  très-pauvres  ,  puifque  Huguts  , 
qui  fut  Evèque  dans  le  fiecle  fuivant ,  les  diipenfa 
à  caufe  de  leur  mifere  de  payer  un  léger  tribut  pour 
le  droit  d'hofpice ,  jufqu'à  ce  qu'ils  fuftent  au  nom- 
bre de  quatre-vingt-dix. 

En  1 176.  ils  fe  reconnurent  liges  de  PEvêquc  de 
Carpentras,  comme  ils  l'avoient  été  auparavant  des 
Evêques  fes  prédécefleurs.  Cet  hommage  qui  les 
foumet  immédiatement  à  la  jurifdiétion  épifcopale  , 
&  par  lequel  les  Evêques  ont  fur  eux  un  droit  très- 
étendu ,  fut  renouvelle  par  les  Bailons  &  autres 
Chefsde  lafynagogue,  en  i$8<.,  pardevant l'Evê- 
que  Jacques  Sacrati.  11  eft  dit  dans  l'inftrument 
original  qu'on  voit  dans  les  archives  de  l'évêché  , 
qu'ils  promettent  de  lui  payer  tous  les  ans ,  en  qua- 
lité de  fes  vallaux  ,  la  fomme  de  dix-huit  livres 
tournois  ,  &  quelques  autres  petits  tributs  en  di- 
verfes  circonftances.  Ces  tributs  ,  aujourd'hui  trop 
foibles  en  comparaifon  de  la  fortune  des  Juifs ,  con- 
fident à  payer  vingt-cinq  livres  tournois  fi  l'Evéque 
s'embarque  fur  mer ,  s'il  va  à  Rome ,  s'il  elt  pris 
ou  chatte  par  force  de  fon  palais  ,  s'il  fait  unacqui- 
fition  qui  monte  au-délà  de  cent  livres  tournois  ,  ck 
enfin  lorfqu'il  prend  poflèffion  de  foti  fiege  épifeo- 
pal.  L'Evéque  en  conféquence  les  allure  de  la  pro- 
tection ck  de  fon  fecours  contre  l'oppreftion  de  leurs 
ennemis.  Depuis  ce  temps  ,  on  a  fait  plufieurs  foi» 
renouvcller  parles  Juifs  cet  hommage  célèbre,  ôc 
quoiqu'ils  fuient  peu  jaloux  de  leur  parole ,  ils  n'ont 
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jamais  refufé  de  le  reconnoltre.  Ils  payent  très- 
exactement  les  tributs  qui  leur  ont  été  impofés  en 
premier  lieu ,  &  qui  depuis  ont  été  augmentés ,  mais 
de  peu  de  chofe.  Ceux  qu'ils  payent  actuellement 
à  la  menfe  épifcopale ,  en  divers  temps  de  l'année  , 
fe  montent  en  tout  à  quatre-vingt-cinq  livres. 

Comme  le  commerce  de  la  nation  juive  a  été  de 
tout  temps  très-préjudiciable  à  celui  des  marchands 
chrétiens ,  cela  a  été  caufeque  les  Souverains  Pon- 
tifes Paul  IV. ,  Pie  V. ,  Clément  VIII.  &  Innocent 
XIII.,  leur  ont  défendu  par  différentes  bulles, 
d'exercer  aucun  métier  autre  que  celui  de  la  frip- 
peric  ou  de  la  vente  des  vieux  habits.  L'affemblée 
des  trois  états  du  Comté-Venaiffin  de  i$<7.  Si  de 
1656. ,  repréfenta  au  Pape  les  inconvénients  qui  ré- 
fultoient  du  peu  d'égard  que  les  Juifs  avoient  pour 
leurs  décrets.  Les  marchands  chrétiens  ont  fait  éga- 
lement plulîeurs  fois  des  recours  contr'eux.  Mais 
quoique  les  loix  des  Papes  n'aient  point  été  abro- 
gées ,  les  Juifs  ne  laiflènt  pas  que  de  commercer 
impunément  en  toute  forte  de  march3ndifes.  Ils  font 
même  devenus  maquignons  Si  fe  font  prodigieufe- 
inent  enrichis  par  diftérens  métiers,  mais  prefque 
toujours  par  des  votes  très-iniques.  D'ailleurs  , 
avares  comme  ils  le  font  naturellement ,  &  très-in- 
telligens  dans  le  commerce  parla  grande  expérience 
qu'ils  en  ont ,  il  n'eft  pas  furprenant  qu'ils  s'enrichif- 
fent  plutôt  &  plus  facilement  que  beaucoup  d'au- 
tres qui ,  à  l'ufure  près  ,  veulent  fuivre  la  même 
carrière  qu'eux. 

Clément  VIII.  fatigué  des  plaintes  qu'il  recevoit 
journellement  fur  leur  compte  ,  les  chafla  de  tou- 
tes les  villes  de  fa  domination ,  à  la  réferve  de  Rome , 
Ancone  Si  Avignon.  Ce  fage  règlement  n'eut  fon 
effet  que  pour  très-peu  de  temps.  On  les  reçut  de 
nouveau  par  un  fenttment  de  commifération ,  Si  au 
lieu  d'avoir  plus  de  reconnoiffance  ils  n'en  devin- 
rent que  plus  ingrats ,  ce  qui  leur  attira  de  fâeheu- 
fes  affaires. 

Ils  fe  font  fi  fort  enrichis,  qu'on  en  compte 
plufieurs  qui  poffédent  plus  de  cent  mille  livres , 
foit  en  bien  de  commerce ,  foit  en  conilitution  de 
rente  ;  ce  qui  joint  à  l'ufure  qu'ils  exercent  fans 
remords ,  les  rend  plus  riches  que  bien  des  gen- 
tilshommes du  pays.  Aufli  on  voit  avec  une  peine 
infinie  que  des  hommes  aufli  vils ,  qui  n'ont  été 
reçus  qu'en  qualité  d'efclaves ,  aient  des  meubles 
précieux  ,  vivent  délicatement ,  portent  de  l'or  Si 
de  l'argent  fur  leurs  habits ,  fe  parent ,  fe  parfu- 
ment ,  apprennent  la  mufique  inftrumentale  & 
vocale  ,  montent  à  cheval  par  pure  récréation , 
foient  fervis  par  des  Chrétiens  de  l'un  &  de  l'autre 
fexe  ;  en  un  mot  ,  qu'ils  donnent  dans  un  luxe 
prodigieux  en  tout  genre.  Malgré  cela,  ils  ne  laif- 
fent  pas  que  d'être  extrêmement  avares  ,  ainft  que 
nous  l'avons  remarqué  ci-devant.  Leur  conduite  , 
du  moins  de  ceux  qui  font  opulcns ,  eft  un  allcm- 
blaje  bizarre  de  prodigalité  Si  d'avarice. 

Nous  avons  dit  qu'en  1 343.  les  Juifs  n'étoient 
qu'an  nombre  de  quatre-vingt-dix  ou  environ. 
Depuis  ce  temps ,  ils  fe  font  fi  fort  multipliés 
qu'aujourd'hui  leur  nombre  approche  fort  de  deux 
mille  perfonnes.  Bien  plus ,  on  ne  doute  pas  que 
ce  nombre  ne  fflt  devenu  encore  plus  eonfidérable, 
fi  on  ne  les  avoit  pas  empêchés  d'acheter  les  mai- 
fons  des  Chrétiens  qui  font  dans  leur  voifînage. 

On  attribue  à  l'abftinence  du  vin  ,  qui  eft  pref- 
que commune  à  tous  les  Juifs  ,  Si  encore  plus  a  la 
vie  molle  &  oifive  que  mènent  la  plflpart  d'en- 
tr'eux  ,  l'embonpoint  &  le  coloris  qui  le  font 
remarquer  en  la  perfonne  des  jeunes  gens  de  l'un 
Si  de  l'autre  fexe.  Cependant  cela  n'empeche  pas 
qu'on  ne  les  eonnoifle  à  quelque  chofe  de  finjm- 
licr  qu'ils  ont  dans  la  phyfiououùc.  Aufli ,  bien  des 
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gens  ont  coutume  de  dire  qu'ils  portent  fur  leurs 
vifages  le  fecau  de  leur  condamnation. 

Les  Juifs  de  Carpe nt ras  font ,  comme  leurs  con- 
frères épars  cà  &  là  dans  l'univers ,  pleins  d'une 
envie  de  dominer,  dont  on  voit  de  temps  en  temps 
des  preuves  fcnfibles.  Dom  Calmet  remarque  dans 
fon  dictionnaire  de  la  bible  (  verb.  Synagog.  )  que 
c'eft  par  un  efprit  d'orgueil  qu'ils  ont  affecté  de 
tout  temps  d'élever  leurs  fynagogues  au-deflus  de 
tous  les  autres  bâtiments  des  villes  où  ils  demeu- 
rent. On  a  remarqué  depuis  long-temps  cette 
fotte  &  ridicule  vanité  cher  les  Juifs  de  Carpen- 
tras.  C'eft  ce  qui  obligea ,  en  1 367. ,  l'Evèque 
Jean  ,  furnommé  Flandrim  ,  en  leur  permettant 
d'avoir  une  fynagogue ,  lorfqu'ils  furent  reçus  de 
nouveau  dans  le  Comté-Venaifltn  ,  après  en  avoir 
été  chafles  par  le  Pape  Jean  XXII. ,  de  leur  or- 
donner qu'elle  n'auroit  que  quatre  toifes  de  hau- 
teur fur  cinq  de  long  &  quatre  de  large.  Au  com- 
mencement de  l'épifeopat  de  M.  à'inguimbert ,  ils 
s'aviferent  de  tranfgrelïèr  cet  ordre ,  mais  ils  s'en 
trouvèrent  très-mal.  La  congrégation  du  Saint- 
Office  leur  fit  abattre  cette  fabrique  ridicule  qui 
leur  avoit  coûté  beaucoup  d'argent  &  bien  des 
travaux.  Ils  ont  fait ,  depuis  que  M.  Vignoli  eft 
Evéquc,  une  nouvelle  tentative  qui  ne  leur  a 
pas  mieux  réuffi  j  ck  il  n'y  a  pas  apparence  qu'on 
leur  accorde  jamais  une  grâce ,  qui,  en  favorifant 
leur  orgueil ,  leur  donnerait  enfuite  lieu  de  fe  glo- 
rifier ,  comme  il  leur  eft  arrivé  plus  d'une  fois , 
d'avoir  une  fynagogue  plus  élevée  que  la  cathé- 
drale &  le  palais  de  l'Evèque. 

On  prêche  aux  Juifs  tous  les  famedis  dans  la 
maifon  de  charité ,  comme  il  eft  ordonné  par  la 
bulle  du  Pape  de  Grégoire  XIII.  Quoique  leurs  Rab- 
bins faffent  leur  pofGbte  pour  augmenter  encore  da- 
vantage l'aveuglement  de  leurs  difciples  endurcis, 
néanmoins  il  s'en  convertit  de  temps  en  temps 
quelques-uns  ,  &  M.  Vignoli ,  qui  gouverne  l'égliie 
de  Carpentras ,  avec  tant  d'édification ,  a  déjà  eu 
la  conïolation  d'en  baptifer  trois. 

Il  a  été  dit  au  commencement  de  cet  article, 
qu'anciennement  CarvcntoraQe ,  aujourd'hui  Car- 
pentras ,  étoit  une  des  villes  des  M/mintcnt  Si 
peut-être  même  leur  chef-lieu.  LHlluftre  M.  à%  An- 
ville  n'eft  point  de  ce  fentiment.  11  place  les 
Memint ,  qu'il  dit  être  les  mêmes  que  les  Mimcni , 
entre  les  Vulgientes  Si  la  Durance ,  dans  le  diocefe 
de  Sifteron.  Il  donne  pour  chef-lieu  à  ce  peuple 
Forum  Ntronis ,  dont  il  croit  retrouver  la  pofition 
dans  celle  de  Forcalquicr  ;  &  il  attribue  Carpen- 
torjfle  aux  Cavares.  Nous  convenons  que  les  ob- 
jections que  M.  d'Anville  fe  fait  à  lui-même  pour 
ne  point  placer  les  Méminiens  auprès  des  Cavares , 
font  affèz  fpécieufes.  Cependant  nous  nous  flattons 
de  prouver  fous  le  mot  Memini ,  qu'elles  ne  font 
rien  moins  que  difficiles  à  réfoudre.  Pour  le  pre- 
fent ,  nous  nous  bornerons  à  remarquer  qu'indé- 
pendamment des  anciens  monuments  dont  nous 
avons  fait  mention ,  il  exifte  dans  le  territoire  de 
l'ifle ,  qui  eft  limitrophe  à  celui  de  Carpentras  , 
une  très-ancienne  églife ,  avec  le  titre  d'annexé , 
connue  fous  le  nom  de  Saint-Pierre  de  Menemene. 
Perfonne  dans  le  pays  ne  doute  que  cette  églife 
ne  foit  ainfi  nommée  des  anciens  Me  mini ,  qui 
habitoient  aux  environs. 

CARPILLOU  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne , 
diocefe  ,  intendance  Si  élection  d'Agen  ,  parlement 
Si  généralité  de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  la  Ro» 
que-Timbaut.  On  y  compte  18.  feux. 

CARP1QUET  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  &  élec- 
tion de  Cacn ,  fcrgenterie  de  Chenx.  On  y  compte 
98.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1.  petite  10.  de  Caeo, 
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C  ARQUEBU ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tantes ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Carcntan ,  fergenterie  de  Ste.  Maric- 
du->lont.  On  y  compte  103.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  &  demie  N.  O.  de  Carentan. 

C  ARQUE  FOU,  en  Bretagne,  diocefe  ôc  re- 
cette de  Nantes ,  parlement  &  intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  14.  feux  ,  un  tiers  &  un  quart 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  N.  de  Nantes. 

CARRE  ou  Carrez-les-Tombes ,  en  Bourgogne, 
diocefe  d'Autan  ,  parlement  ôc  intendance  de 
Dijon ,  bailliage  &  recette  d'Avalon.  On  y  compte 
54.  feux.  Cette  Paroifle  eft  fi  tuée  à  un  quart  de 
lieue  de  la  rive  droite  de  la  Cure ,  &  à  >.  1.  &  de- 
mie S.  S.  E.  d'Avalon.  De  la  paroifle  de  Carré 
dépendent  lœ  hameaux  de  Menemons  ,  la  Gorge  , 
Villers ,  les  Portes ,  Villers-le-Comte ,  Charmelin , 
les  Granges  ,  Ratteaux ,  le  Comte  ,  Charmelin  , 
Bourfon ,  Montgaudice  ,  Champleye  ,  Monts  ôc 
Moulin-Colas ,  oc  te  bois  de  Chaflus. 

Au  milieu  de  la  place  du  village  de  Carré-Ut- 
Tombet,  onvoyoit,  il  y  a  environ  foixante  ans, 
uo  grand  nombre  de  fotnbeaux  de  pierre  qui  depuis 
un  temps  immémorial  y  étoient  dépofés  &  placés 
pêle-mêle  &  l'un  fur  l'autre ,  de  la  même  manière 
que  le  font  des  poutres  ou  des  folives  dans  des  chan- 
tiers. Le  Comte  de  CkâteUx  ,  Seigneur  de  Carré 
ou  Quarré-les-Tombes ,  voyant  l'églife  de  ce  lieu 
fort  délabrée ,  la  fit  réparer  ,  il  y  a  environ  foixante- 
dix  ans  ,  Ôc  pour  cet  effet ,  il  fit  prendre  de  ces 
tombeaux  ,  ôc  les  fit  employer  à  bâtir  la  tour  du 
clocher  ,  à  voûter  le  choeur ,  à  paver  l'églife  ôc  à 
faire  les  autres  réparations.  On  s'en  eft  même  fervi 
quelquefois  pour  faire  de  la  chaux  ;  ôc  malgré  cela 
on  ne  les  a  point  épuifés  ,  puifqu'on  eo  voit  en- 
core un  boa  nombre  qu'un  Curé  de  ce  même  vil- 
lage a  fait  transporter  dans  le  cimetière  de  ce  lieu. 
Ces  tombeaux  font  d'une  pierre  grilatre ,  &  creufés 
comme  des  auges  de  la  longueur  de  cinq  ou  fix  pieds. 
A  l'exception  de  deux  ou  trois ,  ils  ont  tous  été 
trouvés  vuides.  On  n'y  voit  aucune  marque  de 
chriftianifme  ,  ni  même  aucune  figure.  Il  n'y  en  a 
qu'un  feul  fur  lequel  ou  ait  vu  une  croix  gravée  ; 
de  fur  nn  autre  eft  un  écuflbn  qu'on  n'a  pu  déchif- 
frer. La  pierre  qui  a  fervi  à  faire  ces  cercueils  ,  eft 
de  la  même  couleur ,  Ôc  paraît  être  de  la  même 
qualité  que  celle  d'une  carrière  qui  eft  à  fix  lieues 
de  Carre,  dans  un  endroit  nommé  Chamv-RotareL 
An  refte,  on  voit  des  tombeaux  pareils  à  ceux 
dont  il  eft  qneftion  ,  dans  les  cimetières  d'Autun  , 
de  Lyon ,  de  Vienne  &  d'Arles;  ce  quia  ctécaufe 
que  quelques-uns  ont  cru  qu'ils  y  a  voient  été  trans- 
portes du  lieu  de  Carré  ;  mais  cette  opinion  paraît 
infoutenable  pour  plufieurs  raiforts  ,  ÔC  entr'autres 
parce  que  la  pierre  n'eft  point  rare  aux  environs 
des  villes  que  nous  venons  de  nommer.  D'ailleurs  , 
rien  n'autorife  à  croire  que  les  anciens  aient  em- 
ployés par  préférence  &  par  prédilection ,  pour  faire 
des  tombeaux ,  telle  ou  telle  pierre  de  tel  ou  de  tel 
lieu  ,  fur-tout  quand  ils  en  pouvoient  trouver  ail- 
leurs 0c  à  moins  de  frais  ,  qui  étoit  à-peu-près  de 
la  ecême  qualité. 

M.  Moreau  de  Mautour ,  de  l'académie  Royale 
des  inferiptions  ôc  belles-lettres ,  ôc  M.  Bocquil- 
lot ,  Chanoine  d'Avalon  ,  ont  publié  l'un  fit  l'autre 
des  diflertations  fur  l'origine  de  ces  tombeaux  ;  ôc 
après  avoir  examioé  tout  ce  qu'on  peut  dire  fur  ce 
fujet ,  ils  fe  font  accordés  l'un  &  l'autre  à  dir*  que 
k  village  de  Carré  étoit  anciennement  un  entrepôt 
ou  magafin  de  tombeaux  ,  qu'on  y  apportoit  de 
Cbamp-Ratard  pour  être  transportés  enfuite  dans 
les  lieux  OÙ  l'on  en  «voit  befoin  ;  mais  que  l*u- 
fage  d'enterrer  les  fidèles  dans  l'églife  s'étant 
introduit ,  ces  tombeaux  de  pierre  étoient  devenus 
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inutiles.  Telle  eft  ,  félon  ces  Meffieurs ,  la  raifon 
pour  laquelle  ces  cercueils  ont  etc  trouvés  vuides , 
fans  caractères  ni  gravures  ,  ôc  fans  aucune  autre 
marque  qui  prouve  qu'ils  aient  fervLL'hiftoire  ne  dit 
rien  de  polîtif  au  fujet  de  ces  cnagafins  à  tombeaux , 
mais  ce  n'eft  pas  une  raifon  pour  conclure  qu'il  n'y 
en  avoit  point.  Elle  rapporte  même  des  faits  qui 
perfuadent  le  contraire.  Nous  lifons  dans  la  vie  de 
Saim-Aicaârt  ou  Achard ,  Abbé  de  Jumieges ,  rap- 
portée par  le  Père  Mabillcn ,  dans  fon  fécond  fic- 
elé Bénédictin  ,  que  vers  l'an  680.  il  mourut ,  en 
trois  jours  de  temps  ,  quatre  cents  quarante-deux 
Moines  de  cette  abbaye  ,  ôc  que  ce  uint  Abbé  les 
fit  tous  inhumer  auffi-tôt  dans  dei  tombeaux  de 
pierre  fuivant  la  coutume  de  l'églife.  Puifque  c'étoit 
encore  alors  l'ufage  parmi  le  Chrétiens  d'inhumer  les 
fidèles  dans  des  tombeaux  de  pierre,  il  falloir  fans- 
doute  qu'il  y  eût  des  endroits  où  l'on  pût  en  trouver 
de  tout-faits  dans  le  befoin.  Cela  eft  plus  naturel  à 
croire  ,  que  de  dire  avec  quelques-uns  qu'il  s'eft 
donné  à  Carré  quelque  bataille  ,  de  que  ces  tom- 
beaux furent  faits  pour  inhumer  ceux  qui  y  périrent, 
ou  pour  ceux  de  fes  fujets  ou  partifans  que  Robert , 
Roi  de  France ,  perdit  au  fiege  d'Avalon  vers  l'an 
100$. ,  lorfqu'il  entra  en  Bourgogne  pour  faire  va- 
loir les  droits  qu'il  avoit  à  la  fucceftton  de  Henri 
premier  du  nom ,  Duc  de  cette  province.  Pour  ré- 
futer cette  opinion ,  il  fuftït  de  remarquer  que  les 
tombeaux  qu'on  voit  ici ,  n'ont  jamais  fervi. 

D'un  autre  côté ,  il  n'eft  pas  moins  certain ,  que 
le  lieu  de  Carré  n'a  jamais  été  diftingué  par  la  fé- 
pulture  d'aucun  Martyr  ,  ni  d'aucun  antre  Saint. 
C'eft  pourquoi  l'on  ne  peut  pas  dire  que  des  per- 
fonnes  pieufes  s'y  foient  fait  tranfporter  de  tous  les 
endroits  du  voifinage  ,  pour  avoir  la  confolatioa 
d'être  inhumées  proche  de  la  mémoire  ou  confec- 
tion du  Saint ,  comme  il  eft  arrivé  en  beaucoup 
d'autres  endroits  ,  ôc  qu'enfuite  ces  tombeaux 
aient  été  tirés  de  terre  ,  ôt  qu'on  ait  jetté  ou  caché 
ce  qu'ils  contenotent ,  fans  que  perfonne  en  ait  rien 
vu  ni  fçu.  Carde  pareils  raifonnements  feraient  trop 
hafardes  ,  pour  qu'Us  puflènt  trouver  la  moindre 
créance. 

CARRESSE ,  enBéarn,  diocefe  de  Dax ,  parle- 
ment de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fenéchauf- 
fée  Ôc  recette  de  Sauveterre.  On  y  compte  ji. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  le  Gave  ,  à  1. 1. 
N.  O.  de  Sauveterre. 

CARRIERE  fous  le  Bois  ,  avec  Ménil &  l'Hôpi- 
tal de  Vaux ,  dans  l'ifle  -  de  -  France  ,  diocefe  de 
Rouen ,  parlement,  intendance  ôc  élection  de  Paris. 
On  y  compte  91.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Seine ,  à  une  demi-lieue  N. 
de  Poifly ,  &  à  4. 1.  O.  N.  O.  de  Paris. 

CARRIERE  Saint-Denis  .dans  PIfle-dc-France, 
diocefe,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Paris. 
On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Seine ,  à  2. 1.  O.  S.  O.  de  Saint- 
Denis  ,  &  autant  O.  N.  O.  de  Paris. 

CARRIERE  fous  St.  Germain-en-Laye ,  diocefe 
de  Chartres  ,  parlement  ,  intendance  &  élection 
de  Paris.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine  ,  à  trois  quarts 
de  lieue  N.  E.  de  Saint-Germain-en-Layc ,  ôc  à 
j.l.  O.  N.  O.  de  Paris. 

CARROS ,  en  prbvence ,  diocefe  de  Vence ,  par- 
lemcntôc  intendance  d'Aix ,  vigoerie  de  recette  de 
Saint-Paul.  On  n'y  compte  que  deux  feux  de  cadas- 
tre. Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une  hauteur ,  à  une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  du  Var ,  à  a.  lieues 
N.  E.  de  Vence ,  ôc  autant  N.  E.  de  Saint-Paul. 

CARRY  ,  en  Provence ,  diocefe ,  parlement, in- 
tendance ,  viguerie  &  recette  d'Aix.  On  n'y  compte 
qu'un  demi-feu  de  cadaftre  s  62.  habitations  ou 
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maifons  &  environ  t$o.  perfonnes  de  tout  âge  , 
de  tout  fexe  ôc  de  tout  état.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  dans  une  contrée  peu  fertile  en  grains ,  mais 
aflez  abondante  en  fruits  délicieux  ,  tels  que  les 
ligues  ,  les  raifins,  Ôco,  à  une  lieue  ôc  tiers  E.  du 
Cap  Couronne ,  à  une  lieue  0.  du  Cap  Mejan ,  a. 
&  demie  S.  £.  du  Martigues  ,  4.  £.  un  quart  au  N. 
de  Marfcille  ,  ôc  7.  S.O.  d'Aix.  Long.  st.  4$.  8. 
lat.  4j.  19. 36.  Quelques  auteurs  croient  avec  aflez 
de  fondement  que  Carry  eft  l'ancienne  Calcarîa  de 
la  Gaule-Narbonnoife.  Ce  lieu  étoit  fitué  entre 
la  ville  de  Marfcille  ôc  le  lieu  connu  fous  le  nom  de 
Fcffa  Mariana  ,  aujourd'hui  Foz-lez-Martigues  ;  & 
telle  eft  précifément  la  polition  de  Carry.  En  ve- 
nant de  la  mer  ,  après  avoir  reconnu  le  Cap  Cou. 
ronne  ôc  celui  de  Mejan ,  on  a  la  connoiflànce  de 
Carry  au  moyen  du  château  de  ce  lieu ,  près  duquel 
commence  une  allée  d'arbres  qui  mené  jufqu'à  la 
côte.  Il  y  a  en  cet  endroit  un  petit  enfoncement, 
qui  forme  une  efpece  de  petit  port  ;  mais  ce  port 
n'eft  propre  que  pour  des  bateaux  ,  à  caufe  de  plu. 
fîcurs  écucils  qui  fe  trouvent  à  l'entrée. 

La  terre  ôc  feigneurie  de  Carry  eft  poftedée ,  en 
1763. ,  parla  maifon  de  Ctrtnte  ou  Jarentt ,  l'une 
des  plus  anciennes ,  des  plus  nobles  ôc  des  plus  il- 
luitres  de  la  province  de  Provence.  Il  eft  fait  men- 
tion de  cette  maifon  dans  les  cartulaires  des  pre- 
mières croi fades ,  qui  commencèrent  dès  la  fin  du 
onzième  ficelé  ;  ôc  déjà  ,  dès  ces  temps  mémora- 
bles où  les  premières  maifons  de  l'Europe  font  flat- 
tées de  découvrir  des  ayeux  ,  Gcrente  de  Gerente 
commandoitune  compagnie  de  Croifés ,  tandis  que 
Guillaume  de  Gcrente  qui  étoit  à  la  tête  d'une  au- 
tre compagnie  ,  fe  diftinguoit  contre  les  Infidèles. 
Voye\  les  cartulaires  des  églifes  de  Sifteron  Ôc 
d'Embrun  ,  &  l'hiftoire  du  Moine  Hardouin. 

Le  nom  de  Gerenre  ou  Jartnte  eft  connu  en  Pro- 
vence depuis  les  gentilshommes  de  la  maifon  de  ce 
nom  que  nous  vtnons  de  nommer. 

Lantelme  I.  de  Jarcntc  prêta  hommage  de  la  ba- 
ronnie  de  Montclar ,  en  1 1  $0. ,  à  Raymond  Beren- 
ger  le  Jeune  fj  ou  plutôt  le  Vieux  ). 

Raymond  de  Jarente  étoit  Seigneur  de  Gemenos 
&  de  Montclar  en  1319.  Il  époufa  Catherine  des 
Baux. 

Comme  il  n'eft  pas  précifément  de  notre  objet 
de  faire  ici  l'hiftoire  de  la  maifon  de  Jarente ,  qui 
demanderoit  un  ouvrage  particulier ,  nous  nous  bor- 
nerons à  en  tracer  la  filiation  depuis  Lantelme  de 
Jarente  établi  à  Sifteron ,  le  même  qui  fut  député 
en  1 3 Si. ,  vers  la  Reine  Jeanne ,  Comtcfle  de  Pro- 
vence ,  pour  la  prier  de  ne  jamais  aliéner  fes  états. 
1.  Ce  Lantelme  de  Jarente  fe  retira  enfuitc  à 
Aix  ,  où  il  fit  bâtir  une  partie  de  l'églife  des 
F.F.  Prêcheurs ,  les  Jacobins  ou  Dominicains. 
Illaiflàdc  fon  mariage  avec  Jeanne  d'Alla- 
manon, quatre  fils  ,  i.Guigonet  qui  fuit  ;  2.  &  . 
3.  Jean-Marie  Ôc  Jacques ,  tous  deux  Cheva- 
liers de  Rhodes  ;  ôc  4.  Thomas  ,  qui  fut  Evè- 
que  de  G  rafle  depuis  l'an  1381.  jufqu'cn  1 390. 
a.  Guigonet  I.  de  Jarente  ,  Seigneur  de  Montclar, 
Salonet  &  Gemenos  ,  furnomme  le  Grand , 
fut  Maltre-Rational  en  1 380. 11  fut  auffi  Gou- 
verneur de  Lyon  de  Lieutenant-Général  en 
Provence.  C'eft  lui  qui  fit  bâtir  l'églife  paroil- 
fiale  de  Ste.  Magdeleine  d'Aix ,  oh  repofent 
les  cendres.  Il  tefta  le  6.  Janvier  1401. 
ép.  Alemane  de  Fabriciis. 
3.  Balthazar  I.  de  Jarente,  fils  ,  Seigneur  de 
Montclar ,  Gemenos  ,  Seras  ôc  Salonet ,  pre- 
mier Maître-d'Hôtel  du  Roi  Louis  par  lettres 
du  8.  Juillet  1417.  Il  fit  fon  teftament  à  Mar- 
fcille le  9.  Juin  1438. 
«p.  noble  Delphine  de  Pontevès ,  fille  de  Be- 
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ranger,  Cofeigneur  de  Lambefc. 
4.  Guigonet  II.  de  Jarente,  fils, Baron  deSenaî, 
Chambellan  du  Roi  René  ,  ôc  Gouverneur  du 
château  de  Salon.  Il  tefta  en  1477. ,  &  fit  un 
codicile  en  1481. 

ép.  noble  Eléonor  de  Guiramand  ,  fille  de 
Pierre  ,  Seigneur  de  la  Durane  ,  Ôc  de  noble 
Jacqueline  d'Ifnard.  De  ce  mariage  vinrent 
quatre  lils.Jean.Thomas.Balthazarci  Fouquet, 
ôc  une  fille  qui  fut  mariée  à  Salon  avec  noble 
Pierre  d'Ifnard.  Jeun  de  Jarente ,  l'aîné  des 
fils  ,  fut  Baron  de  Senas ,  du  Tholonet  Ôc  de 
Vauvenargues ,  Chancelier  du  Roi  René  en 
1479.,  Ambafladeur  de  Charles  III.  ,  dernier 
Comte  de  Provence,  vers  le  Pape ,  l'an  1 480. , 
&  Grand-Sénéchal  fous  le  Roi  Louis  XI.  11 
époufa  noble  Laurence  d'Ifnard  ,  de  laquelle 
il  n'eut  point  d'enfants.  Thomas  fit  la  branche 
des  Seigneurs  aujourd'hui  Marquis  de  Senas. 
(  V oye\  dans  ce  dictionnaire  Senas  ).  Fouquet 
fut  auteur  des  Seigneurs  de  Venelles  Ôc  de  Car- 
ry ,  établis  à  Marfeille  ,  mais  dont  la  branche 
eft  éteinte.  Baltha\ar  qui  fuit. 
{.Balthazar  II.  de  Jarente  ,  auteur  des  Seigneurs 
de  la  Bruyère ,  ôcc. 

ép.  à  Avignon  en  1 480.  noble  Michèle  de  Ca- 
baflole ,  fille  de  Jean  ,  Seigneur  de  Saint- 
Vallier  ,  &  de  noble  Gabriel  le  de  Venafquc. 

6.  Arnaud  ,  fils  ,  Seigneur  de  la  Bruyère  ,  ôcc. 
fut  élu  fept  fois  premier  Conful  d'Avignon. 

ép.  en  i$xt.  noble  Magdeleine  de  Merles  , 
fille  de  noble  François  de  Merles  ,  Sei- 
gneur de  Beauchamp  ,  ôc  de  noble  Hélène  de 
Cambis. 

7.  Jean-Baptifte,fils,  Seigneur  de  la  Bruyère, ôcc. 
fut  Chevalier  de  l'ordre  du  Pape  ,  Capitai- 
ne de  cent  hommes  d'armes  Ôc  Gouverneur 
de  Château-Renard  en  t  $74. 

ep.  en  •$$*•  demoifélle  Sufanne  de  Jarente 
Dame  en  partie  de  Cabanes. 

8.  François  I. , fils,  Seigneur  de  Cabanes  ôc  de  la 
Bruyère  ,  fut  gentilhomme  -  ordinaire  de  la 
Chambre  du  Roi  Charles  IX. 

ép.  1.  N.de  Fortia  ,  morte  fans  poftérité. 
s.  en  161s.  Anne  de  Pol ,  fille  de  Gabriel  , 
Seigneur  de  St.  Tronquet ,  ôc  de  dame  Eli- 
faheth  de  Fougafle-la-Barthalafle. 

9.  François  II. ,  fils  ,  Seigneur  de  Cabanes  ôc  de 
la  Bruyère  ,  Lieutenant-Colonel  de  Cavalerie, 
Gouverneur  de  Caderouflê. 

ép.  en  1617.  demoifélle  Magdeleine  de  Mer- 
les ,  fille  de  François  ,  Seigneur  de  Beau- 
champ  ,  ôc  de  dame  Marguerite  de  Quique- 
ran-Ventabren. 

10.  Louis-Balthazar  ,  fils  ,  Seigneur  de  Cabanes 
ôc  de  la  Bruyère ,  fut  élu  premier  Conful  d'Avi- 
gnon en  1688.  llmourut  àCarpentrasen  1728. 

ép.  en  1673.  Magdeleine  de  Blegicrs  ,  fille 
d'Efprit,  Seigneur  d'Antelonôc  de  Viétoirc 
Galery. 

ti.  Charles-François-Viâor  de  Jarcnte-la-Bru- 
yere  ,  fils  ,  Seigneur  de  Venelles  ,  Carry ,  le 
Rouet  ôc  Leyrac  ,  Gouverneur  pour  N.  S. 
Pere  le  Pape  du  lieu  ,  pontôc  château  de  Sor- 
gue  ,  fut  élu  premier  Conful  d'Aix  en  1706. 
ôc  Syndic  de  la  nobleflc  de  Provence  en  1 7 1 9. 
ép. en  1699.  Marie-Thérefe  de  Jarente,  Dame 
.  de  Venelles  ,  de  la  branche  des  Seigneurs  de 
ce  nom  à  préfent  éteinte.  De  ce  mariage 
vinrent  huit  enfants. 
1.  Antoine-Balthazar  ,  Seigneur  de  la  Bruyère , 
du  Rouet  ôc  de  Carry  ,  né  en  1703.,  Gouver- 
neur du  pont  ôc  château  de  Sorguc  ,  veuf  fans 
poitcritl. 

1. 
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i.  François-Gabriel ,  Chevalier  de  Malte ,  ancien 
Capitaine  au  régiment  de  Champagne  ,  Gou- 
verneur du  fort  de  Notre-Dame  de  la  Garde- 
lez-Marfcilte  ,  né  en  1 704. 

3.  Lazare- Victor  ,  ci-devant  Archidiacre  de  l'é- 
glife  cathédrale  de  Carpentras  ,  Tréforier  de 
ï'inGgne  fie  noble  églife  collégiale  de  St.  Vic- 
tor de  Marfeillc  ,  Abbé  de  l'abbaye  Royale 
d'Aînay  à  Lyon  ,  né  en  1705. 

4.  Louis-Sextius ,  né  en  1 706. ,  l'on  père  étant 
premier  Procureur  du  pays  de  Provence  fie 
Conful  d'Aix.  11  eut  pour  parrains  les  Confuls 
d'Aix  ,  Procureurs  du  pays  de  Provence  ,  de 
pour  marraine  dame  Magdcleine  de  Jarente  , 
femme  de  H.  de  Gaillard-Longjumeau- Venta- 
bren.  En  1746.  il  a  été  nommé  à  l'évêché  de 
Digne,  transféré  à  l'évêché  d'Orléans  en  1758., 
Abbé  de  Lerins  en  175». ,  chargé  du  dépar- 
tement concernant  la  nomination  aux  béné- 
fices en  17s 7*  ,  de  la  même  année  Abbé  de 
St.  Vandrille  ,  Commandeur  des  ordresdu  Roi 
en  1761  ,fiec. 

j.  Efprit-Heari ,  mort  Capitaine  de  Galères  du 
Roi,  Chevalier  de  Malte  ,  né  en  1708. 

6.  Auguftin  ,  Chevalier  de  Malte  ,  Lieutenant 
de  Galères  du  Roi ,  né  en  (709. 

7.  Marie-Félicité  ,  époufe  de  Paul  de  Félix  de 
Greffet ,  Seigneur  de  la  Ferratiere ,  née  en  1 7 1  o. 

8.  Jofeph ,  Chanoine  de  l'églife  cathédrale  de  la 
Major  de  Marleille  ,  Chanoine  honoraire  de 
l'infigne  de  noble  collégiale  de  St.  Victor  de 
Marleille ,  nommé  par  le  Roi  à  la  prévôté  de 
Pignan  en  t?$9- ,  né  en  171  ». 

CARS  ,  dans  le  Bourdelois  ,  eu  Guyenne  ,  dio- 
cefe,  parlement,  intendance  &  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Blaye.  On  y  compte  13*. 
feux.  Cette  paroùTe  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  £. 
de  Blaye  ,  &  à  $.  1.  &  quart  N.  de  Bordeaux. 

CARS  (les)  ,  en  Limoûn,  diocefe,  intendance 
fit  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux. 
On  y  compte  1  jo.  feux.  Cette  paroilTe  cil  fituée 
dans  une  contrée  allez  fertile  principalement  en 
pâturages. 

CARSAC,  enPérigord,  diocefe  fie  élection  de 
Sarlat ,  parlement  fie  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  107.  feux.  Cette  paroiffceft  à  une  lieue  fit 
demie  E.  S.  E.  de  Sarlat. 

CARSAT ,  en  Périgord,  diocefe  fit  élection  de 
Périgueux  ,  parlement  fit  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  8».  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  8.  1.  fie 
demie  O.  S.  0.  de  Périgueux. 

CARSEN  ,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
39.  feui.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  N.  de 
Tartas. 

CARSIS,  en  Normandie ,  diocefe  de  Lixieux  , 
parlement  dé  Rouen  ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion de  Bernay  ,  fergenterie  de  Montfort.  On  y 
compte  50.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rou- 
te de  Bernay  à  Rouen,  a  cinq  quarts  de  lieue  N.£. 
de  la  première  de  ces  villes. 

CARSPACH  ,  dans  le  Sundtgau,  en  Alface  , 
diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupéricur  fie  intendance 
d'Alfece,  bailliage  fie  recette  d'Alt-Kirck.  On  y 
compte  <.o.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rivière  d'IU  ,  à  une  demi-lieue  S.  O.  d'Alt-Kirck. 

CARTAIGNAC,  dans  le  Médoc,  en  Guyenne, 
diocefe ,  parlement,  intendance  fit  élection  de  Bor- 
deaux, jurifdiction  de  Caftelnau.  On  y  compte 
1 30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  j.  1.  S.  0.  de  l'Ef- 
parre  ,  fie  1 1.  N.  O.  de  Bordeaux. 

CARTELEGUE ,  dans  le  Bourdelois , en  Guyen- 
ne   diocefe  ,  parlement ,  intendancefie  élection 
I  '        Tome  IL 
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de  Eordeanx ,  jurifdiction  de  Blaye.  On  y  compte 
189.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  x.  I.  fie  deux  tiers 
N.  E.  de  Blaye  ,  fie  6.  fie  deux  tiers  N.  U« 
Bordeaux. 

CARTEREL  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tantes ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Valogne, fergenterie  de  Beaumont.  On 
y  compte  80.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  l'O- 
céan ,  à  c.  I.  fie  demie  S.  O.  de  Valogne. 

CARTEREL  ou  Carteret,  en  Normandie,  dio- 
cefe de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen ,  élection  de  Valogne.  On  y  compte 
1 10.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituee ,  comme  la  pré- 
cédente ,  fur  l'Océan ,  auprès  des  rochers  qui  en 
portent  le  nom  ,  à  $.  1.  fit  demie  S.  O.  de 
Valogne. 

CARTES  (les  )  ,  petite  rivière,  en  Anjou  ,  qui 
fe  jette  dans  le  Loioga  1.  1.  E.  de  la  Flèche.  Son 
cours  n'eft  que  de  3. 1.  ou  environ. 

CARTIGN1ES  ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cam- 
bray  ,  parlement  de  Douay,  intendance  de  Mau- 
beuge  ,  gouvernement  d'Avefnes.  On  y  compte 
173.  feux.  Cette  paroiflè  eft  lituée  auprès  d'un  bois 
de  fon  nom ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  d'Avefnes. 

CART1GNY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  6e  élec- 
tion de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  Caen ,  fergenterie  d'ifigny.  On  y  compte  a  16. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1  fie  demie  0.  S.  O.  de 
Bayeux  ,  fie  1.  fie  quart  S.  S.  E.  d'ifigny. 

CART1GNY,  en  Picardie,  diocele  de  Noyon  , 
parlement  de  Pari* ,  intendance  d'Amiens ,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  106.  feux.  Cette  parodie 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  une  lieue  E.  de 
Peronne. 

CARTIGNY  ,  en  Picardie ,  diocefe,  intendance 
fie  élection  d'Amiens,  parlement  de  Paris ,  doyenné 
de  Gamaches.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  2. 1.  fit  demie  O.  N.  O.  d' Abbevillc. 

CARTRET,  en  Normandie,  diocefe  fie  élection 
de  Coûtances ,  parlement  de  Kouen ,  intendance  de 
Caen.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée fur  l'Océan ,  à  7. 1.  N.O.  de  Coûtances. 

CARVES  ,  en  Périgord  ,  diocefe  fie  élection  da 
Sarlat ,  parlement  fie  intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  101.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  j.l.  fie  demie 
S.  O.  de  Sarlat. 

CARV1LIS  ,  bourg ,  en  Bretagne ,  diocefe  fie  re- 
cete  de  Saint- l'ol-dc-Léon ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  19.  feux  un  tier» 
fie  un  quart  de  feu-  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  de 
l'Océan  ,  fit  7.  fie  demie  O.  S.  0.  de  Saim-Pol- 
de-Léon. 

CARVILLE,  bourg ,  en  Normandie ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  ,  élection  fie  banlieue  de 
Rouen.  On  y  compte  298.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
dans  une  contrée  très-fertile. 

CARVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Vire ,  fergenterie  du  Tourneur.  On  y 
compte  161.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  N.N.  E. 
de  Vire. 

CARVILLE  la  Foreftiere,  en  Normandie  .dio- 
cefe ,  parlement  fie  intendance  de  Rouen ,  élection 
fie  fergenterie  de  Caudcbec.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  fie  69.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft 
a  une  lieue  fie  demie  E.  N.  E.  de  Caudebec. 

CARVILLE  fur  Héricourt ,  en  Normandie , dio- 
cefe ,  parlement  fie  intendance  de  Rouen  ,  élection 
de  Caudcbec ,  fergenterie  d'Oudeville.  On  y  compte 
4.  feux  privilégiés  fit  34.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  4.  t  fit  quart  N.  de  Caudcbec 
CAS 
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cefc  de  Tartes ,  parlement  deTouIoufe,  intendance 
d'Aufch ,  recette  du  comté  de  Bigorre.  On  y  compte 
ji.feux.Cettc  paroiffe  eft  à  4. 1.  N.  N.  E.  de  Tarbes. 

CAS  ,  en  Quercy ,  diocefe ,  intendance  fle  élec- 
tion de  Montauban ,  parlement  de  Touloufe.  On  y 
compte  4.  feux  31.  bellugue*  6V  trois  quarts  de 
bellugue  de  feu.  Cette  Paroiffe  eft  à  j.  1.  N.  N.  E. 
de  Montauban. 

CASAFABRE  ,  en  Rouflîllon  ,  dincefe  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupéricur ,  intendance  ,  viguerie  ôc 
recette  de  Rouflillon.  On  y  compte  9.  feu».  Cette 
Paroiffe  eft  à  6.  1.  O.  S.  O.  de  Perpignan. 

CASAIVETAT  Graffet,  en  Périgord ,  dincefe 
&  élection  de  Périgueux  ,  parlement  ôt  intendance 
de  Bordeaux.  On  y  compte  145.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  4.  I.  S.  O.  de  Périgueux. 

C ASALCY  ,en  Bigorre,  diocefe  de Tarbes,  par- 
lement de  Touloufe,  intendance  d'Aufch  ,  recette 
du  comté  de  Bigorre.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  allez  agréable. 

CASCASTEL  f>  Villeneuve  ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  deNarbonne,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  45.  feux.  Cette  paroiflé 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Berre  ,  à  6.  I.  S.  O.  de 
Narbonne. 

CASE  (la) , paroiffe  ôc  jufliec  Royale,  au  comté 
de  Comminges  ,  en  Gafcogne ,  diocefe  de  Lombes , 
parlement  de  Touloufe,  intendance  d'Aufch  ,  élec- 
tion de  Comminges,  chiteilenie  de  Muret.  On  y 
compte  4.  feux  18.  bellugues  de  un  quart  de  bellu- 
gue de  feu.  Cette  paroille  eft  à  1.  I.  &  demie  O. 
de  Muret ,  ôt  autant  E.  un  quart  au  S.  de  Lombes. 

CASE-DIEU  (la), /îiiwnd  CjJ*ou  DomusD.i, 
abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  Prémontré ,  fituée 
dans  un  diflrift  du  pays  de  Kivierc-Verdun  ,  encla- 
vé dans  le  Bas- Armagnac  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe 
ÔC  intendance  d'Aufch  ,  parlement  de  Touloufe  , 
élection  de  Riviere-Verdun ,  fur  la  petite  rivière 
de  Borcz ,  à  une  lieue  ôc  demie  E.  S.  E.  de  i'iai- 
fance ,  ôc  7.  O.  S.  O.  d'Aufch.  Cette  abbaye  eft  en 
commende ,  ôc  elle  vaut  au  moins  6000.  livres  de 
rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoi- 
que la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  618. 
rlorins.  Elle  a  été  fondée  vers  l'an  113$.  par 
Pierre  ,  conuc  de  Bigorre  ;  ou  ,  félon  d'antres , 
par  Frelo  ôc  Guillaume  Archevêques  d'Aufch.  Les 
principaui  bienfaiteurs  de  cette  maifon  ,  font  les 
Seigneurs  de  Pardiac  ôt  d'Armagnac  ,  dont  plu- 
ficurs  y  ont  ehoifi  leur  fépulture. 

CASENEUVE,  en  Provence  ,  diocefe ,  viguerie 
&  recette  d'Apt,  parlement  ÔC  intendance  d'Aix. 
On  y  compte  4.  feux  de  cadaftre.  Cette  paroiffe  eft 
à  cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  d'Apt. 

CASSABER ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Dax ,  par- 
lement de  Pau  ,  intendance  d'Aufch ,  fénéchauffée 
dt  recette  de  Sauvctcrre.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  diftanec  de 
la  rive  droite  du  Gave ,  &  à  1. 1.  &  tiers  N.  O.  de 
Sauveterre. 

CASSAGNAS  ou  Saint-Julien  de  Caffagnas ,  en 
Languedoc ,  diocefe  &  recette  d'Uzès  ,  parlement 
de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  1 1 .  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  4. 1.  &  trois  quarts  N.  O.  d'Czès. 

CASSAGNE,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar , 

Siarlemcnt  de  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  fénéchauf- 
ée  ôt  recette  de  Morlas.  On  n'y  compte  que  1.  feux. 

CASSAGNE  ,  dans  le  comté  de  Comminges  , 
en  Gafcogne  ,  diocefe  de  éleftion  de  Comminges  , 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  chi- 
teilenie de  Saliès.  On  y  compte  4.  feux  &  65.  bcl- 
lugues  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  de 
demie  S.  O.  de  Cazeres. 
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CASSAGNB  (la),  en  Languedoc,  diocefe  & 
recette  de  Mirepoix  ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 1 14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  de  quart  N. 
E.  de  Mirepnix. 

CASSAGSEBER.au  pays  d'Armagnac.en  Gafrc- 
gne, diocefe,  intendance.éleftion  ôc  recette  d'Aufch, 
parlement  de  Touloufe.  On  y  compte  4.  feux  ÔC 
1 1.  bellueues  de  feu.  Cette  communauté  eft  à  trots 
quarts  de  lieue  S.  O.  d'Aufch.  fclle  eft  remarqua- 
ble par  la  naiffance  du  célèbre  Cardinal  Arnaul 
d'Offat.  Ce  fçavant  mourut  à  Rome  le  1  j.  Mars 
1604. ,  à  6?.  ans.  C'étoit  un  homme  d'une  péné- 
tration prodigieufe ,  ôt  qui  prenoit  fon  parti  avec 
tant  de  difr ernement ,  que  dans  toutes  les  affaires 
&  les  négociations  dont  il  fut  charpé  par  le  Roi 
Henri  IV.  fon  maître  ,  il  eft  impollible  de  trouver 
une  faufTê  démarche.  Il  f«,ut  allier  dans  un  d-gré 
éminent,  la  politique  a  ce  la  probité,  de  s'acquit 
une  eftime  univer  felle.  V.yt\  CaHanh*berc. 

CASJiAGNES  lomtaux,  en  Rouergue  ,  diocefe 
&  élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  9.  feux 
8 1  bellugue*  de  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiflé  eft  à  4. 1.  N.  O.  de  Ivhodès. 

CASSAGNES  près  Couftouffa  ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  d'Aleth  ,  parlement  ôc  généralité 
de  'I  ouloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  de 
tiers  S.  E.  d'Aleth. 

CASSAGNES  la  Frontière  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  Ôt  recette  d'Aleth ,  parlement  ôc  généralité 
de  I  ouloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  8.  L  S.  £. 
d'Aleth. 

CASSAGNETTES  ,  en  Rouergue,  diocefe  de 
Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban ,  élection  de  Villefranche.  On  n'y  corn» 
pte  point  de  feux,  mais  feulement  $9.  bellugue* 
ôt  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile. 

CASSAGNETTES,  en  Rouergue,  diocefe  dt  élec- 
tion de  Rhodès,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais 
feulement  3  7.  bellugues  &  un  quart  de  bellugue  de  feu. 
Cette  paroiffe  eft  à  ».  1.  &  tiers  N.  O.  de  Rhodès. 

CASSAGNOLLES  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de 
recette  de  Nifmes ,  parlement  de  Touloufe ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiffe  eil  fituée 
dans  une  contrée  également  fertile  ôc  agréable. 

CASSAGNOLS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de 
recette  de  Saint -Pons  ,  parlement  de  Touloufe, 
généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  86.  feux.  Cette  paroiffe  eft  h  j. 
I.  ôc  tiers  S.  O.  de  Saint-Pons ,  &  à  6. 1.  &  quart  N. 
E.  de  Carcaffonne. 

CASSA1GNE  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne , 
diocefe ,  intendance  ,  élection  ôt  collefte  d'Aufch, 
parlement  de  Touloufe.  On  y  compte  $.  feux  7. 
bellugnes  dt  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  à  $.  1.  de  demie  N.  O.  d'Aufch. 

CASSAIGNE  ,  dans  le  Condomois  ,  en  Gafco- 
gne ,  diocefe  ôc  éleftion  de  Condom  ,  parlement 
ôc  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  jo.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Loffe ,  à 
2. 1.  ôc  demie  N.  E.  de  Condom. 

CASSAIGUE  (" la ) ,  au  comté  de  Bigorre,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  Tarbes ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  recette  du  comté  de 
Bigorre.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  3.  I.  N.  E.  de  Tarbes. 

CASSAIGNE  (la),  en  Périgord ,  diocefe  &  élcc 
tion  de  Sarlat ,  parlement  ôt  Intendance  de  Bor- 
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deaaK.  On  y  compte  153.  fe«.  Cette  paroîflè  eft  lippes  de  France  j  en  1071.  contre  Philippe  L  qui 

cis?Aq,ri?RN;i  -;Ve&l,SL           „  ,  ******  i«rRobertleFrifon;cn,jt8.  contre 

JS?  r  *  «Cb)J!  d3nS,.  a*?!15*  *  !°  Gafco-  »^PPe-le-B.l ,  qui  remporta  une  victoire  com- 

gr.e  atoeebî  & ^intendance  d  Aufch ,  parlement  de  plette  &  faccagea  la  ville;  en  1677.  contre  Phi- 

Touloufe    elecl,on  <JAftarac.  On  y  compte  71.  lippe  ,  Duc  d'Orléans  ,  qui  y  défit      Prince  d'O- 

r  a  cl  a                 „  '* L  E"  N'  E* de  M,rande-  ra«g«  ,  &  Prit  la  ville.  Elle  fat  cédée  à  la  Franco 

CA>SAIONES,en  Rouergue,  diocefe  de  Rho-  en  1678.  par  le  traité  de-Nimeguc.  ^or«  Flandres. 

des   parlement  de  Toojoufc  ,  intendance  de  Mon-  Confidérée  comme  diftria  particulier  de  la  Flan- 

touban  ,  élection  de  Villcfranche.  On  y  compte  3.  dre-Maritime  &  de  l'intendance  de  Lille ,  la  fub- 

pa^aiSS?  J^qwan'debelluguedefeu.  délégation  de  Caffel  comprend  55.  paroùTes  ou 

r  *  'i  A*      Begoumes ,  en  Rouerguc  ,  dio-  communautés  qui  contiennent  enfemblc  fept  mille 

çele  Ot  élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Tou-  «c  dix  feux  ,  ainfi  que  celafe  prouve  par  le  dénom. 

loufe,  intendance  de  Montanban.  On  y  compte  16.  brement  qui  fuit  : 

feux  68.  bcllugues  &  demie  de  feu.  Cette  paroifTc 

eft  à  4. 1.  de  tiers  S.  de  Rhodès.  DENOMBREMENT  DE  LA  SVBDELEG/ITION 

CASSAINOUSE  ,  bourg,  en  Auvergne,  dio-  P  d*Cass*i. 

cefe  de  St.  Flonr  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  RÇ^  F"*' 

de  Riom ,  éleftion  d'Aurillac.  On  y  compte  tjj.    Arnkke   l6. 

feux.  Ce  bourg  eft  fitué  auprès  d'un  lac  ,  à  6. 1.  O.    Bininehouif  ...'.*.' 

S.  O.  d'Aurillac.  Blaughcm  en  partie  ,  compris  la  feiguenrie  dc  Fontaine 

CASSALIS.au  pays  de,  Landes  en  Gafcogne,  aJ^T?".  .  [  \ M 

diocefe  de  Dax,  parlement  de  Bordeaux,  inren-    Bolleiccle  .   

dance  d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y  compte  Borre.                                [  ',  *  *  [  '  '  ,*! 

100.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  $.  1.  &  quart  E.  S.    "««fegbem  99 

E.  de  Dax.                                    M  •••.*....•....  4» 

CASSAN   en  Bretagne,  diocefe  dc  recette  de  fffîïïf'.ïr?  *.  *.      W  \  '  \      '  % 

V  annes ,  parlement  Oc  intendance  de  Rennes.  On  y  Eecke  ,  compm  ce  qui  dépend  de  ladite  paroiOe ,  tint 

Compte  9.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu.  de  ,al  Vicrfchaire.de  SteenToorde.de  la  fcigneur:c 

CASSAN HABERE  ou  Cafidgneber ,  dans  le  Ne-  ie  WcÛ0B*r  >  *  dc  ""e  de  Meffine  i  le  tout  pour 

bouzan  ,  en  Gafcogne  diocefe  de  Comminges ,  par-  JJXÎ^  itClSkl>  lc  <»'?1™  «P««»d»«  & 

lement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch ,  recette  Eolinghem  .      .'  .'  .'  *  *  .'  .'      '   '      '  .*  7j 

du  pays  de  Nebouzan.  On  y  compte  $  8.  feux  ou  ha-  Eftairci ,  ville  y  comprit  la  Vierfchaire  dé  Qpidberqaio 

bitations.  Cette  paroiue,qui  a  le  titre  de  châtelle-     t    °*  '»  kignewic  de  Watartcet  jj7 

nie ,  eft  à  a.  1.  &  demie  N.  un  quart  à  TE.de  St.   MB 

Gaudens.dt  6.  N.  E.  dc  Comminges.  On  croit  avec  Hardifort   .* \» 

plus  de  vraifemblance  que  c'eft  de  cette  paroiflè  Hwc»ketcke'.         .                                   '.  t\s 

qu'étoit  originaire  le  Cardinal  d'Ojfat ,  dont  nous  Hillewalfcappel ,  &  la  Vletfchaire  de  Steenroorde  4s 

avons  parlé  fous  le  mot  C^Jptgntbtr  j  car  ce  mot     n  .  lidi,e  P1'»'*1*  •  '  8* 

s'écrit  plus  correctement  la  Cafiagntre  que  Caffa-  Hondeahem  "*  '  *   *   *  • '4Î 

gn<*fr,cx  il  n'eft  nullement  affouage  dans  l'éleftion  Honfcotlaten ,  'paioifle  *de  Hillewalfcappei  !  '.  \ 

d'Aufch  ,  quoique  nous  en  ayons  évalué  le  nombre     Lederwele  M, 

de  feux.  Liode  

CASSARON,  en  Rouergue,  diocefede  éleftion  SJcrlke8hT  f " 

de  Rhodès,  parlement  de  Touloufe,  intendance  de  iSS^^Su^  \  \  \  \  \  \  \  \\\ 

Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais     Noortpeene  1  \6 

feulement  $8.  bcllugues  Ûc  demie  de  feu.  Ochlexeele  $$ 

CASSEL  ,CaJi<tfum  Monnorum  ,Cafe!U   ville     Ouderforflaiitin  M 

•<Tez  grande  &  belle  ,  chef-lieu  de  la  châtellenie  ôt  otJ^t I!o 

fubtlé légation  de  fon  nom ,  autrefois  très-forte  ,  pédale.'.  '.  '.  '   '.  \  \                      '.  '.  '.  61 

mais  aujourd'hui  fans  fortifications  ,  dans  la  Flan-     Qawftraifte.  .  î7 

dre-Maritime.diocefc  d'Ypres,  parlement  de  Douay,     Ronbroock  17» 

intendance  de  Lille.  On  y  compte  ».  paroiflesâcjii.     BuyOeh*»"  ifia 

feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  une  montagne ,  où  il  Stapel" 

ne  refteplus  que  la  terrafle  du  château, qui  préfente  Steembeqoe'«c 'fa  tenaoce  !  '.  '. 

une  des  plus  belles  vues  du  monde,  &  d'où  l'on  Steenroorde,  comprMlaVierfchurequeauRoi.ee 

voit  trente-deux  villes  &  un  grand  efpace  de  mer  ,          le  ">«<l»tf"  de  la  ViefviUe  ,6<î 

à  5.  I.  S.  S.  E.  de  Dunkerqac ,  <.  deux  tiers  O.  un  5"  m"1''  ,'  '  "  *           ,  L  •'  i  A,.;  /  64 

 .  c                       H          «  n  j  n  St.  Martin- Lexayrc  pour  la  Visrfchaire de  Widebrouck.  îx 

auart  au  S.  d  Ypres  ,  1 1.  un  tiers  N.  O.  de  Douay,     Sainte-Wlarie-Capel  „, 

«  8.  6t  demie  O.  N.  O.  de  Lille.  Long.  10.  9.  9.    Ttrdejrhcm  c» 

lat.  50.  47.  5 4.  La  Co«r  féodale  de  Caflèl  eft  le     Thieooe  &  fa  tenanee  i$8 

chcf^ollege  de  la  châtellenie  de  ce  nom,  ficelle  eft     ™ufcaPel  .   »« 

çompofée  d'un  Grand-Bailli  héréditaire, d'un  haut-  wernufc'apï  '."T"    T.      !  !      !      '.'  \  g 

juflicier ,  de  trois  gentilshommes  vicomtiers  ,  de  Weflootre  poor  la  moitié  ,  l'antre  moitié  dépendante 

trois  gentilshommes  de  fiefs  roturiers,  de  trois  de  la  châtellenie  de  Baillent  17 

Confeillers  penfionnaires  dont  l'un  eft  Greffier  ,  &     Winnexeele  09 

d'un  Receveur  de  la  châtellenie.  Les  villages  qui  dé-  wSi  v'hf" '.  '  '  Il 

pendent  dc  cette  châtellenie,  ont  leurs  Magiftrats  Zcjerfcappcl  .  .  ..'.*.!!!.'!!  '.  164 

particuliers  ,  &  leur  juftice ,  dont  une  partie  ap-    Zermeneele  59 

partient  au  Roi ,  &  l'autre  aux  Seigneurs.  Zoldberqnin  nS 

Autrefois  ,  principalement  du  temps  des  Comtes     ZuHpeene  •  •  •  :  •  »8 

de  Flandres,  la  ville  dont  il  eftqueftion,  «toit  beau-  5f  •  Poroi/w.  Total  7010 
foup  plus  coDfidérable  qu'elle  n'eft  à  préfént.  Cette 

ville  eft  fort  connue  dans  Phiftoirc  par  les  trois  ba-  CASSEMART1N  ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en 

tailles  qui  fe  font  données  auprès ,  contre  trois  Phi-  Gafcogne ,  diocefe  &  parlement  dc  Touleufe  ,  iur 
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tendance  d'Aufch  ,  élection  de  Lomagne  ,  diftriét 
des  Baronnies.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  l'iile- 
Jourdain  ,  &  à  6. 1.  O.  N.  O.  de  Touloufc. 

CASSEN  ,  an  pays  des  Landes,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
4).  feux. 

CASSENEUIL  ,  CaJJÎno^ilum  ,  ville  ,  chef-lieu 
d'une  jurifdiction  de  fon  nom  ,  dans  l'A  génois  , 
en  Guyenne  ,  diocefe  &  élection  d'Agen  ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
331.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
du  Lot ,  à  6. 1.  &  demie  N.  un  quart  à  l'E.  d'Agen , 
&  2.  O.  de  Villeneuve  d'Agenois.  11  y  avoit  autre- 
fois à  CaiTencuil  une  maifon  Royale  où  ,  à  ce  qu'on 
allure ,  naquit  Louis  le  Débonnaire  en  778. 

CASSES  (les)  ù  Belefta  ,  en  Languedoc,  dio- 
cefe fit  recette  de  St.  Papoul ,  parlement  fie  généra» 
lité  de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1.  1. 
&  demie  N.  O.  de  Saint-Papoul. 

CASSESSEVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alen<,on, 
élection  de  Falaife  ,  fergenterie  de  Thury.  On  y 
compte  S 9.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  demie 
O.  S.  O.  de  Falaife. 

C ASSET  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne ,  diocefe 
fit  élection  d'Agen  ,  parlement  fit  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  65.  feux. 

C  ASSET,  dans  l'Aftarac  &  en  Béarn.  Voye\ 
Cafte  t. 

CASSEUIL ,  dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  Bazas ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux, jurifdiction  de  Gironde.  On  y  compte  41. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  rive  droite  de  la  Garonne  ,  à  4.  1.  N.  N.  E.  de 
Bazas. 

CASSEUIL,  dans  le  Bazadois,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  Bazas  ,  parlement  fit  intendance  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  la  Rcolc.  On  y  compte  61. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée ,  comme  la  précé- 
dente ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Garonne  ,  à  5.  1.  N.  E.  de  Bazas. 

CASSIGNÀS  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne  , 
diocefe  &  élection  d'Agen,  parlement  de  intendance 
de  Bordeaux,  jurifdictiondeTrefpech.  On  y  compte 
67.  feux.  Cette  paroifle  elt  à  3.  I.  E.  S.  E.  de 
Caflèneuil. 

CASSIS  ,  ville  ,  en  Provence ,  diocefe  de  Mar- 
feille ,  parlement ,  intendance  ,  viguerie  fit  recette 
d'Aix.  On  y  compte  1 1  •  feux  fie  demi  de  cadaftre  & 
environ  3000.  ames.  Cette  petite  ville  eft  fituée 
fur  la  Méditerranée  ,  dans  une  contrée  très-abon- 
dante en  bons  vins  fit  en  excellens  fruits ,  a  une  lieue 
fie  demie  N.  O.  de  la  Ciotat ,  3.  S.  E.  de  Marfeille  , 
&7.  S.  S.  E.  d'Aix.  Long.  23.  îx.  jo.  lat.  43. 
13.  30. 

Il  n'y  a  à  Caftîs  qu'une  feule  paroifle  ,  laquelle 
eft  dclTervie  par  un  Curé  de  quatre  Secondaires  ou 
Vicaires. 

A  une  demi-lieue  S.  O.de  la  ville  dont  il  s'agit, 
eft  le  Yort-Miou  ,  qu'on  croit  être  le  même 
que  le  Port-Emine  dont  il  eft  parlé  dans  l'itinéraire 
maritime  d'Antonin.  Ce  port  eft  fitué  entre  des 
rochers  ,  qui  femblent  avoir  été  taillés  exprès 
pour  y  mettre  les  bâtiments  à  l'abri  du  mauvais 
temps.  Le  baffin  de  ce  port  a  mille  ou  douze  cents 
pas  de  longueur  fur  quarante  ou  cinquante  de  lar- 
geur-, &  les  galères  du  Roi,  y  mouillent  fouvent.  Il 
paraît  qu'il  y  avoir  anciennement  une  chaîne  qui 
fermoit  ce  port  dont  l'entrée  n'a  que  dix  ou  douze 
toiles  de  largeur.  Depuis  quelque  temps ,  les  navi- 
res de  Cafta  font  obligés  d'y  aller  faire  leurs  char» 
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gements ,  à  caufe  que  le  port  de  CafEs  eft  en  partie 
comblé ,  fit  que  la  communauté  de  cette  ville  n'eft 
pas  en  état  d'en  relever  le  môle ,  qui  fe  détruit  in- 
fenfiblement  faute  de  réparation.  En  !7i7.1esCon- 
fuls  de  Caftîs  repréfenterent  à  la  cour ,  combien  il 
étoit  neceflaire  que  le  port  de  leur  ville  fut  réparé  a 
les  habitants  de  ce  lieu  n'ayant  d'autre  fecours  pour 
fubfifter  que  celui  de  la  mer.  Le  ficur  U  Fcvre  , 
alors  Directeur  des  fortifications  ,  eut  ordre  de  s'y 
tranfporter  pour  lever  un  plan  de  ce  port ,  en  mar- 
quer les  fondes,  fit  drefler  un  devis  eftiraatif  des  ré- 
parations qu'il  y  avoit  à  faire  pour  le  mettre  en  bon 
état.  On  trouva  que  la  dépenfe  pour  remplir  cet  ob- 
jet ,  monterait  à  la  fomme  de  quatre-vingt-fept 
mille  fept  cents  foixante-une  livres.  En  confequen- 
cc ,  le  confeil  de  marine  écrivit  aux  Confulsde  Caftîs 
le  14.  Décembre  de  la  même  année  1717.,  que  la 
Roi  avoit  approuvé  les  démarches  qui  venoient 
d'être  faites  pour  la  réparation  du  port  de  leur  ville, 
fie  que  Sa  Majefté  alloit  donner  des  ordres  pour, 
qu'on  y  travaillât.  Dans  l'arrangement  qui  fut  fait 
alors  pour  la  dépenfe  de  ces  ouvrages,  le  Roiyen- 
troit  pour  un  tiers ,  fie  y  faifoit  entrer  la  province 
pour  un  autre  tiers  :  la  communauté  de  Caftîs  ,  ai- 
dée des  communautés  voifines  ,  devoit  compléter 
la  fomme  en  queftion.  Mais  tout  cela  eft  demeuré 
fans  effet ,  à  ce  qu'on  nous  mande. 

Le  port  de  Caftîs  fc  trouvant  en  bon  état,  on  y 
peut  entrer  de  tous  vents  ,  excepté  du  vent  de 
nord  fie  de  celui  de  nord-oueji ,  avec  Icfquels  on  ne 
ferait  point  en  fûreté  fi  l'on  fe  trouvoit  mouillé  à  la 
plage.  Les  approches  de  ce  port  font  défendues  pac 
un  château  ,  qui  eft  fitué  au  même  endroit  où  étoit 
l'ancien  Caftîs.  Ce  château  défend  auffi  toute  la 
rade  ,  qui  eft  à  Vtft  de  l'embouchure  du  port ,  fit 
dont  l'entrée  pourrait  être  encore  défendue  par  deux 
batteries  de  canons  qu'on  établirait  de  chaque  côté. 

Au  refte ,  la  terre  de  Caftîs  fait  partie  de  la  ba- 
ronnie  d'Aubagne  ,  dont  l'Evêque  de  Marfeille  cil 
Seigneur. 

CASSON  ,  en  Bretagne ,  diocefe  fie  recette  de 
Nantes  ,  parlement  fie  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  14.  feux  fie  un  tiers  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  à  4. 1.  fie  demie  N.  un  quart  à  l'E.  de  Nantes. 

CASSON  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  Rennes. 
Voyt\  Ceflbn. 

CASSON  &  St.  Denis  ,  dans  l'Agenois  ,  en 
Guyenne  ,  diocefe  ,  éleftion  fit  jurifdiftion  d'Agen, 
parlement  fit  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
6j.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  fit  tiers  N.  E. 
d'Agen. 

CASSUEJOUL  de  Cat ,  en  Rouergne  ,  diocefs 
fie  élection  de  Rhodes  ,  parlement  de  Touloufe  „ 
intendance  de  Montauban.  On  n'y  compte  point 
de  feux  ,  mais  feulement  89.  bellugues  fie  trois 
quarts  de  feu. 

CASSUEJOUL  d'Eftain  ,  en  Rouergne,  diocefe- 
fie  élection  de  Rhodes ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  fie 
62.  bellugues  fie  demie  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à 
9. 1.  N.  E.  de  Rhodes. 

CAST  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Quiraper ,  parlement  fie  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  17.  feux  deux  tiers  fie  un  quart  de  feu. 

CASTAGNAC  ,  en  Languedoc ,  Diocefe  fie  re- 
cette de  Rieux  ,  parlement  fie  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
100.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  fie  demie  E. 
N.  E.  de  Rieux. 

CASTAGNERE  (la)  ,  dans  l'Armagnac  ,  en 
Gafcogne,  diocefe,  intendance  ,  élection  fit  collecte 
d'Aufch  ,  parlement  de  Touloufe.  On  y  compte  un 
feu  de  30.  bellugues  de  feu.  Cette  communauté  eft 
à  une  lieue  S.  O.  d'Aufch. 

CASTAGNOLS, 
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CASTAGNOLS  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  re- 
cette  d'TJzès  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  244.  feux.  Cette  paroiftê  en  fituée  dans 
une  vallée  agréable  &  fertile  ,  à  7. 1.  de  demie  N. 
O.  d'Uzès. 

CASTAIGNEDE ,  an  comté  de  Comminges  , 
en  Gafcogne  ,  diocefe  &  élection  de  Comminges  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch  ,  châ- 
telJenie  de  Salies.  On  y  compte  un  feu  $7.  bellu- 
gues &  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  à  a.  1.  de  demie  N.  O.  de  Saint-Lizier. 

CASTAIGNOS,  en  Gafcogne,  diocefe  de  Dax, 
parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  d'Aufch  , 
élection  des  Landes.  On  y  compte  93.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  ti.  I.  de  tiers  E.  S.  E.  de  Dax. 

CASTAN ,  en  Rouerguc  ,  diocefe  &  élection  de 
Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  a.  feux  it.  bellugues  de 
trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

CASTAN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de 
Vannes ,  parlement  de  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  1 2.  feux  un  tiers  Ôc  un  quart  de  fen. 

CASTANET ,  bourg ,  en  Languedoc  ,  diocefe , 
recette  ,  généralité  de  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  ta$.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  1. 1.  S.  S.  E.  de  Touloufe. 

CASTANET  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
d*Alby  ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  1 20.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CASTANET  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
de  Caftres  ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  63.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  N.  E.  de  Caftres. 

CASTANET  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rho- 
dès ,  parlement  de  Toulonfe  ,  intendance  de  Mon- 
tauban ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte  $. 
feux  J  J.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  de  tiers  S.  O.  de  Ville- 
franche. 

CASTANS ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
de  Carcaflbnne  ,  parlement  de  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
ne.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
agréable  de  aflez  fertile. 

CASTAVENNES  ou  Saint-Etienne  de  Cafta- 
veones  ,  dans  l'Agcnois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de 
élection  d'Agen  ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Montagut.  On  y  compte 
48.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6.  l.de  demie  E.  N.  E. 
d'Agen. 

CASTE.  C'eft  ,à  ce  qu'on  prétend  ,1e  nom  d'une 
abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoit,  au 
diocefe  de  Tarbes  ,  en  Gafcogne.  Mats  nous  ne 
trouvons  pas  qu'il  foit  fait  mention  de  cette  abbaye 
dans  aucun  des  Pouillù  du  Royaume. 

CASTE  AU  Pcyralès,  ville ,  en  Rouergue ,  diocefe 
de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte 
56.  feux  de  19.  bellugues  de  feu.  Cette  ville  n'eft 
rien  moins  que  conJidérable.  Elle  eft  fituée  dans 
une  contrée  aflee  fertile  en  grains  de  en  pâturages. 

CASTECT  ù  Bayac  ,  au  comté  de  Bigorre  , 
en  Gafcogne  ,  diocefe  de  Tarbes ,  parlement  de 
Touloufe  ,  intendance  d'Aufch ,  recette  du  comté 
de  Bigorre.  On  y  compte  82.  feux.  Cette  paroùTe 
eft  à  4.  1.  E.  un  quart  au  N.  de  Tarbes. 

CASTEGNER  ,  dans  le  Cambrcfis ,  diocefe  de 
fubdélégation  de  Cambray  ,  parlement  de  Douay , 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Cambray. 

CASTE  IDE,  au  pays  des  Landes,  en  Gafco- 
cd«  ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux ,  in. 
Tome  U. 
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tendance  d'Aufch,  élection  des  Landes.  Ou  y  com- 
pte 89.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  8. 1.  S.  E.  de  Du. 

CASTEL  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Mont- 
didier.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  une  petite  rivière ,  à  j.  L  N.  N.  O.  do 
Montdidier. 

CASTEL,  enBéam,  diocefe  d'Oleron,  parle- 
ment de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  vallée  d'Oilau 
On  y  compte  84.  feux  ou  habitations.  Cette  paroif- 
fe  eft  fituée  fer  le  Gave ,  à  j.  1.  E.  S.  E.  d'Oleron. 

CASTEL ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Lefcar  ,  par- 
lement de  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  fénéchauflee 
de  recette  de  Morlas.  On  y  compte  13.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4.  L  de  demie  N.  N.  E.  de  Morlas. 

CASTEL-ARROY ,  au  pays  de  Lomagne ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  Leictoure ,  élection  de  vi- 
comte de  Lomagne ,  parlement  de  Touloufe ,  in- 
tendance d'Aufch.  On  y  compte  3.  feux  de  10.  bel. 
lugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  E.  de  Leictoure. 

CASTELAR  (le) ,  en  Provence  ,  diocefe  d» 
Gap ,  parlement  de  intendance  d'Aix  ,  viguerie  de 
recette  de  Digne.  On  y  compte  un  feu  de  deux  cin- 
quièmes de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à  a. 
1.  &  trois  quarts  O.  N.  O.  de  Digne  ,  Ôt  a.  de  quart 
E.  de  Sifteron. 

CASTELBOUC  ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  de  Menue  ,  parlement 
de  Touloufe,  généralité  de  Montpellier ,  intendan- 
ce de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 

CASTEL-CHALON ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  bailliage ,  recette  ,  parlement  de  intendance 
de  Befançon.  On  y  compte  1 40.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  aflez  fertile. 

CASTELAR  ou  Châtelard  (le),  en  Provence  , 
diocefe  d'Embrun  ,  parlement  de  intendance  d'Aix, 
diftrict  Ôt  recette  de  Barcelonnette.  On  y  compto 
90.  maifons  ou  feux ,  de  61$.  perfonnes  ,  qui  font 
affouagées  77.  écus  d'or. 

CASTELET  (le),  en  Provence,  diocefe,  vi- 
guerie de  recette  d'Apt,  parlement  de  intendance 
d'Aix.  On  y  compte  un  feu  de  un  quart  de  feu  de 
cadaftre.  Cette  communauté  eft  à  a.  1.  E.  S.  E. 
d'Apt. 

CASTELET  (le)  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Riès  ,  parlement  de  intendance  d'Aix ,  viguerie  de 
recette  de  Digne.  On  y  compte  un  feu  de  trois  quarts 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  de  demie 
N.  O.  de  Riès ,  de  $.  S.  O.  de  Digne. 

CASTELET  (le),  en  Provence,  diocefe  de 
Marfeille,  parlement,  intendance,  viguerie  de  re- 
cette d'Aix.  On  y  compte  8.  feux  ôt  un  tiers  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue 
de  la  Méditerranée ,  de  à  3. 1.  N.  O.  de  Toulon. 

CASTELET  (le)  f>  Moufteyret,  en  Provence  , 
diocefe  de  Glandeves ,  parlement  de  intendance 
d'Aix,  viguerie  de  recette  de  Guilleaume.  On  y 
cotnpte  un  feu  ôt  un  fixieme  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Var  , 
à  a.  1.  de  demie  N.  de  Glandeves. 

CASTELET  (le)  ,  en  Provence ,  diocefe  d'A- 
vignon ,  parlement  de  intendance  d'Aix,  viguerie  de 
recette  de  Tarafcon.  On  n'y  eompte  point  de  feux» 
Ce  lieu  n'eft  qu'un  château  ,  fi  rué  fur  la  rive  gau- 
che du  Rhône  ôc  dans  le  territoire  de  Tarafcon. 

CASTEL-FERRUS ,  au  pays  de  Rivierc-Ver- 
dun ,  en  Gafcogne ,  diocefe  de  Montauban ,  parle- 
lement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  élec- 
tion de  Rivière- Verdun.  On  y  compte  3.  feux  de 
66.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  & 
quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  U  Garonne  , 
à  4. 1.  N.  N.  O.  de  Verdun. 

CASTEL-FRANC ,  dans  PAftarac ,  eu  Gafco- 
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goe ,  diocefe  -&  intendance  d'Aufch ,  parlement  eaux  de  cette  fource  fe  perdent  dans  le  Verdoa. 
de  Toulonfc  ,  élection  d'Aftarac.  On  y  compte  ».       Le  domaine  temporel  de  Caftellane  appartient 

ieuxdt  68.  bellngnes  de  feu.  Cette  paroiffe  ett  à  j.l.  au  Roi  ,  au  nom  duquel  font  établis  le  Juge  de  Je 

S.  O.  de  Mirande.  Viguier.  Il  y  a  auffi  un  Lieutenant  de  Sénéchal,  dcc 

CASTEL-FRANC  ,  en  Qoercy ,  diocefe  dt  élec-       Les  armes  de  la  ville  dont  il  elt  queftion ,  font  de 

tion  de  Cahots  ..parlement  de  Touloufe  ,  inten-  gueules  à  un  château  fommé  de  trois  tours  d'or  4 

dance  de  Montauban.  On  y  compte  4.  feux  de  87.  accompagné  de  trois  JUurs-dc4ys  de  même  ,  deux  eu 

bcllugucs  de  feu.  flanc  fcV  une  en  pointe. 

CASTEL-GAJLLARD  ,  au  Comte  de  Com-  Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
minées ,  en  Gafcogne ,  diocelè  de  Lombès ,  parle-  néralité  de  intendance  de  Provence  ,  la  viguerie  de 
ment  de  Toulonfc  ,  intendance  d'Aufch ,  élection  Caftellane  cft  bornée  au  N.  par  celle  de  CoJmar  s , 
de  Comminges ,  cbâtelknie  de  l'Ifle-en-Dodon.  On  au  S.  par  celle  de  Draguignan ,  à  l'E.  par  lesvigne- 
y  compte  a.  feux  &  84*  bellugues  de  feu.  Cette  pa-  ries  d'Annot , de  Guilleaume  &  de  Gratte  ,  de  à  l'O. 
tonte  eft  à  1. 1.  &  trois  quarts  S.  de  Lombès.  par  le  val  de  Barreme  ,  dt  par  les  vigueries  de 

CASTEL-GAJUC  ,  en  Languedoc,  diocefe  &  Digne  &  de  Moûtiers.  Le  pays  dont  eft  compofee 

recette  d'Alby  ,  parlement  de  généralité  de  Tou-  cette  viguerie  ,  eft  montagneux  ,  de  néanmoins  fort 

foule  ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y  compte  agréable  de  fertile  principalement  en  grains  de  en 

que  8.  feux.  pâturages.  L'air  qu'on  y  rcfpire  ,  cft  fort  la  in  de 

CASTEL-GINEST ,  en  Languedoc  ,  diocelè  ,  tempéré.  On  y  compte  }4.  pareilles  ou  commu- 
parlement,  généralité  de  recette  de  Touloufe  ,  in-  nautés  affouagées  ,  qui  contiennent  enfemble  44. 
tendance  de  Languedoc.  On  y  compte  66.  feux,  feux  ,  quatre  quints  ,  un  douxieme  ,  un  trente- 
Cette  paroiflè  cft  à  2. 1.  N.  O.  de  Touloufe.  deuxiemedeun  quarante-huitième  de  feu  decadaftre, 

CASTEL-JALOUX ,  ville  avec  unpréfidial,une  comme  cela  fe  prouve  par  le  dénombrement  qui  fuit: 
jurifdiclioa  &  un  chapitre  de  Chanoines  ,  élans  le  , 

Bazadois ,  en  G  a  feogne,  diocefe  de  Bazas,  parle-  DENOMBREMENT  D  E  LA  VIGUERIE 
ment  de  intendance  de  Bordeaux,  élection  de  Con-  0  E  Castsllasu. 

dom.  On  y  compte  267.  feux.  Cette  ville  cft  fituce 

fur  la  petite  rivière  d'Avance ,  laquelle  n'eft  point  P-troiffit  mCommuiuutit.  Feux. 
navigable,  à  s-  1-  N.  O.  de  Nerac  ,  6.  &  demie  E.  t-*"VX»J  ^ 

de  Bazas ,  de  8.  de  quart  N.  N.  O.  de  Condom.       l«  sêigoeur«  dt  lés  Noble*  d'AUoai  !  oj^ 

Elle  eft  du  duché  d'Albret.  Ses  habitants  commer-  Angle  °i" 

cent  en  vin  ,  en  bétail  de  en  miel.  La  ville  dont  il  Argent  o  7 

eft  queftion,  dont  la  plupart  des  habitants  étoient  Î'^-JC?^  le  'f""*04*- 

calvwiftcs  ,  s'ctoit  foulcvce  «  avoit  pris  les  armes  Blioox  }  î 

contre  le  Roi  Louis  XUI.  Mais  ce  Prince  la  rc'dui-  Boarguet  (le)      Bagàrrj  \  '.  '.  !  !  o  \ 

Jii  ;  de  depuis  ce  temps-là ,  elle  s'eft  diftinguée  par  Bieuon  o  \  i 

Son  xele  de  fon  attachement  à  la  Couronne.  CASTELLANB  ,  ville  11  | 

CASTEL-JALOUX,  bourg    dans  l'Arrnagnac  gjdgd  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  •  o- 

en  Gafcogne,  diocefe,  intendance,  élection  oc  Cbite»n.Vieil   o- 

collecte  d'Aufch ,  parlement  de  Touloufe.  On  n'y  Crochon    .   .  '.  o  i 

compte  point  de  feux  ,  mais  feulement  60.  bellu-  Denuutlol*  1  f 

eues  de  feu.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  ïî0B?.  ',.  t 0  ■ 

Gicrs,  à  j.L  N.N.  E.  d'Aufch.  ^   '    •  •  ' * 

CASTEL-JALOUX-MINGOT  ,  dans  l'Aftarac ,  MeouiUei  .  o  » 

en  Gafcogne  ,  diocefe  de  Tarbcs  ,  intendance  Notiez  ...»  1 

d'Aufch ,  parlement  de  Touloufe ,  éleftion  d'Afta-  More(li)  1 

rac.  On  n'y  compte  point  de  feu ,  mais  feulement  £cl  ^lc.  • °  *  « 

x$.  bellugues  de  feu.  Cette  pareille  eft  à  8.  1.  de  J,S"  ;  ;  *.  *.  ;      ;  ]  \ 

demie  S.  O.  d'Aufch ,  de  4.  S.  O.  de  Mirande.  Seoii ,  ville  1  ) 

CASTELINS,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar,  Soieilha»  1  J 

parlement  de  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  fénéchauf-  S*"'nt.André  1  | 

fee  &  recette d'Orthès.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Talo^e  °  .  ."  ."  .*.'*.'.* 

CASTELLAKE  ou  Caftellanne  ,  Salin*  ,  Civi-  Taoluoe! 

tas  Salinarum  ,  Civitas  Salineafis  ,  ville  ancienne  ,  Trouin»  

chef-lieu  d'une  fénéchauflee  ,  d'une  viguerie  de  V.DcUufc  

d'une  recette  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Senès ,  ^b,»ye  *""*"*,"  \  ".*".[   \  \ 

parlement  de  intendance  d'Aix.  On  y  compte  11.  vaurd'leX  V*y*x  Brmdl». 

feux  de  un  tiers  de  feu  de  cadaftre.  Cette  ville  cft   ,  -  — —  1  ^  ,  ■■; 

«tuée  au  pied  d'une  montagne ,  fur  la  rive  droite  iw"  4i  ;  ■■  '■■  », 

du  Vcrdon  ,  à  a.  1.  S.  E.  de  Senès ,  6.  &  tiers  E.  N. 

E.  de  Ries  ,  7.  S.  E.  de  Digne  ,  s-  S.  O.  de       Nota.  La  taxe  impofée  fur  la  généralité  de  Pro- 

Glandeves,  de  18.  O.  N.  O.  d'Aix.  Long.  24.  1  j.  vence  ,  étant  de  la  fomme  de  700.  mille  3.  liw. 

42.  lat.  41*  $*•  S5«  H  y  a  à  Caftellane  un  couvent  4.  f.  1.  d.  de  deux  tiers  de  denier  ,  la  viguerie  de 

d'Auguftins  de  un  de  Filles  de  la  Vùîtation.  C'cft  Caftellane  porte  pour  fa  quote-part ,  la  fomme  de 

«n  cette  ville  que  l'Evêque  de  Senès  fait  fa  réfiden-  10.  mille  $9;.  liv.  4.  f.  8.  d.  un  cinquième  ,  on 

ce  ordinaire.  Au  haut  de  la  montagne, oh  étoit  bltie  fixieree  ,  un  feizieme  de  17.  vingtièmes  de  denier, 
autrefois  la  ville  de  Caftellane ,  fubfifte  encore  l'an-       La  terre  de  feigneurie  de  Caftellane  a  été  poftcV 

cienne  églife  paroiffiale  ,  qui  eft  dédiée  à  Saint-  dée  long-temps  en  fouveraineté  par  la  maifon  de  ce 

André.  Sur  le  rocher  eft  auffi  un  hermirage  fous  le  nom  ,  l'une  des  plus  anciennes  de  des  plus  illuftres  , 

titre  de      D.  de  la  Roche  ,  de  dans  la  plaine  une  non-feulement  de  Provence ,  mais  encore  du  Ro- 

autre  églife  qu'on  appelle  N.  D.  du  Plan.  A  un  yaume.  On  lit  dans  des  chartes  du  dixième  ,  onzie- 

quart  de  lieue  de  Caftellane  cft  une   fontaine  me  de  douzième  ficelés  ,  que  la  maifon  de  Caftel> 

falée  fi  abondante  qu'elle  fait  moudre  un  mou-  lane  étoit  fouveraine  en  ce  temps -là  Les  auteurs 

iin  près  de  fa  fource  ;  mais  bientôt  après  les  qui  ont  parlé  de  cette  maifon ,  : 
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ce  point  ;  mais  ils  ne  penfent  pas  tous  de  la  même 
manière  fur  l'origine  de  fa  fouveraineté.  Les  uns 
prétendent  qu'elle  la  tenoitdes  Princes  de  Caftille, 
&  ils  en  jugent  par  la  conformité  du  nom  &  des 
armes  qui  cxifte  entre  cette  maifoo  &  le  Royaume 
de  Caftille.  Les  aatres  au  contraire  affinent  que  la 
maifon  de  Caftellane  tenoit  fa  fouveraineté  de  fe 
ville  de  même  nom  ,  dont  Guillaume  de  Caftellane 
4c  rendit  maître  dans  le  dixième  fiecle  ,  pendant 
la  décadence  de  l'Empire  d'Allemagne  en-deçà  des 
Alpes  &  du  Rhin.  Par  eonféquent  ,  il  n'eft  pas 
porlible  de  rien  dire  de  pofitif  fur  cet  objet  qui  fe 
perd  dans  l'obfcurité  des  temps. 

Boniface  de  Caftellane  I.  du  nom  ,  qui  étoit 
vraifemblablement  petit-fils  de  Guillaume ,  le  même 
dont  nous  avons  parlé  ,  fut  eborfî  en  1089. ,  avec 
Falco-Doio  ,  Prince  de  Calian ,  de  Aymottd ,  Comte 
de  Saint-Gilles  ,  pour  être  arbitre  des  différends 
qui  fubfiftoient  alors  entre  l'Abbé  de  St.  Viélor-lez- 
Marfeille  ,  &  celui  de  St.  Honoré  de  Lerins.  Il  fut 
aoffi  garant  d'IUephons ,  Comte  de  Provence ,  dans 
va  traité  qui  fut  fait  entre  ce  dernier  Prince  ,  de  le 
Comte  de  Nice. 

Laugier  de  Caftellane  ,  fucceftêur  de  Boniface  , 
efl  nommé  dans  une  charte  conièrvée  dans  les 
archives  de  l'évéché  d'Apt  ,  datée  du  temps  que 
Laugier  d'Agoult  en  étoit  Evêque ,  c'eft-à-dire ,  du 
commencement  du  douzième  uecle. 

Boniface  de  Caftellane  II.  du  nom  ,  étoit  le  pre- 
mier des  Barons  de  la  province  qui  prêtèrent  hom- 
mage en  1 146.  à  Berenger,  Comte  de  Provence  , 
dans  la  ville  de  Tarafcon.  Il  fuivit  le  parti  de  la 
Princcffe  Eticnnettc  des  Baux  ,  contre  les  Bcren- 
gtrs ,  Comtes  de  Provence. 

Boniface  de  Caftellane  III.  du  nom  ,  qualifié 
Baron  de  Caftellane  ,  Seigneur  de  Salerne ,  &  de 
plufîeurs  antres  terres  &  châteaux  ,  fis  croyant  Sou- 
verain de  fes  petits  états  ,  voulut  fe  fouftraire  à 
l'hommage  qu'il  devoità  fon  Prince.  Mais  ayant 
été  affiége  dans  fa  ville  de  Caftellane  par  Udephonfe 
Roi  d'Arragon  ,  &  par  Alphonfe  fon  fils  ,  Comte 
de  Provence  ,  il  fut  réduit  à  la  dernière  extrémité  , 
&  contraint  d'accepter  la  loi  du  vainqueur.  Il  fe 
retira  à  G  rafle  ,  où  il  prêta  hommage  pour  toutes 
les  terres  qu'il  pofledoit  ,  dans  k  mois  d'Ofto- 
bre  1189. 

Roux  de  Caftellane,  fils  de  Boniface  III.,  fut  Sei- 
gneur de  Caftellane  ,  de  Salerne ,  Villecrofe ,  ckc. 
II  laifla  Boniface  de  Caftellane ,  quatrième  du  nom , 
Seigneur  de  Caftellane ,  Salerne ,  Villecrofe  &  de 
vingt-fii  autres  terres ,  pour  lefquelles  il  prêta  hom- 
mage au  Comte  Ray mond-Berenger  en  1116.  Ce 
dernier  (  Boniface  III.  de  Caftellane)  époufa  Agnès 
de  Spata  ou  Svada,  dame  de  Riès  ,  dont  il  eut  deux 
fils ,  i°.  Boniface  de  Caftellane-Riès  ,  &  i°.  Boni- 
face  ,  dit  Galbert,  chefs  de  toutes  les  branches  que 
cet  iHuftre  tronc  a  produites. 

Boniface  de  Caftellane-Riès  ,  cinquième  du  nom, 
Seigneur  de  Caftellane  ,  de  Riès  ,  de  St.  Martin  , 
&  de  plufieurs  autres  lieux ,  ayant  porté  les  Mar- 
fcillois  S  la  révolte  contre  Charles  I.  d'Anjou , 
Comte  de  Provence  ,  fut  décapité  à  Marfeille  en 
1 147. ,  de  en  cette  occafion  fa  terre  de  Caftellane 
fut  confifquée.  Il  avoit  époufé  i°.  Alix  des  Baux , 
fille  d'Hugues  des  Baux ,  Vicomte  de  Marfeille  ;  de 
x°.  Sybille  de  Signe ,  dame  de  Toulon ,  iflùe  auffi 
des  Vicomtes  de  Marfeille  ,  de  laquelle  il  n'eut 
point  d'enfants. 

Florens  de  Caftellane-Riès ,  petit-fils  de  Jacques 
de  Caftellane  C  qu*  £tort  lui-même  arriere-petit-fils 
de  Boniface  V.  )  Seigneur  d'Allemagne ,  &c.  fit  al- 
liance avec  Florie  de  Blaccas  ,  fille  de  noble 
Guillaume  de  Blaccas ,  Seigneur  de  Beaudinar  ,  de 
de  Cécile  de  VilUncuvt ,  de  laquelle  il  eut  i°.  Bo- 
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niface  EL  qui  fuit  ;  »  V  Efparron ,  aureer  de  fa 
branche  de  Caftellane  des  Seigneurs  de  Ma\auguts 
de  d'Andon  ;  &  j°.  Jean  .qui  fit  la  branche  do  Caf- 
te  liane  des  Seigneurs  de  JVorarue  de  de  Chaudon. 

Boniface  IX»  de  Caftellane  ,  Seigneur  d'Alle- 
magne en  Provence  ,  dcc.  époufa  Antoinette  de 
fontevis  ,  fille  de  noble  Jean  de  Fontevis ,  Vi- 


de Bargeme  ,  &  de  noble  demeilelle  Sy- 
bille A'Adhcmar.  Il  tefta  le  16.  Février  1440.  en 
faveur  de  les  trois  fils,  Antoine  ,  Claude  Seigneur 
de  Gaffin  ,  de  Jean  Chevalier  de  Rhodes, mort  Bailli 
de  Manofque  de  Commandeur  de  Paymolfton. 

Antoine  de  Caftellane, Seigneur  d' Allemagne, d«cc. 
époufa  Honorée  de  Glandevès  ,  fille  de  noble 
Ifnard  de  Glandevès ,  Seigneur  de  Cujes.  Il  en  eut 
Boniface  qui  fait ,  Jean ,  auteur  des  branches  de 
Clavet ,  Saint-Veran-la-Colombe  de  Freïffitioufe  ; 
éteintes  ,  de  Claude  ,  de  qui  dépendent  les  Mar- 
quis de  Grimaud  ,  Barons  de  Saint-Juers. 

Boniface  de  Caftellane-Riès  ,  dixième  du  nom  ; 
ifTu  au  quatorzième  degré  de  Boniface  I.  du  nom  , 
fut  marié  ,  de  fa  tige  finit  deux  générations  après  lui. 

Claude  de  Caftellane,  auteur  de  la  branche  des 
Marquis  de  Grimaud  ,  troificme  fils  d'Antoine , 
Baron  d'Allemagne,  de  d'Honorée  ou  Honorade  de) 
Glandevès-Cujes ,  fut  Baron  de  Saint-Juers ,  pat 
ecqoifition  du  jt.  Janvier  1509.,  de  époufa  par 
contrat  du  10.  Mai  i$o8.  detnoifeUe  Louife  Aubt 
de  Roquemartine ,  dont  il  eut  Honoré  ,  qui  conti- 
nua la  branche ,  &  Françoifè  mariée  à  noble  Jead 
de  Bonne  de  Lefdiguures ,  pere  du  Connétable  de 
ce  nom. 

François  de  Caftellane  ,  Marquis  de  Grimaud  de 
de  St.  Juers ,  fils  de  Marc-Antoine  de  Caftellane  I. 
oui  étoit  lui-même  arriere-petit-fils  de  Claude  , 
époufa  le  31.  Octobre  16x3.  Marguerite  de  Forim- 
Janfon ,  de  laquelle  il  laiflà  Marc-Antoine  H.  de 
trois  filles. 

Jean-Baptifte  de  Caftellane  .Chevalier ,  Marquis 
de  Grimaud  &  de  Saint-Juers  ,  petit-fils  de  Marc- 
Antoine  II. ,  de  iflu  au  vingt-unième  degré  de  Bo- 
niface I.,  a  époufé  à  Paris  en  1741.  Pauline  de 
Caftellane,  des  Seigneurs  de  Notante  ,de  laquelle 
il  a  des  enfants. 

Efparron  de  Caftellane ,  auteur  de  la  branche  des 
Seigneurs  de  Ma\aufiies  de  d'Andon ,  fils  puîné  de 
Florens ,  Baron  d'Allemagne  ,  de  de  Florie  de  B/ac- 
eaf- Beaudinar fiit  Seigneur  d'Andon,  d'Auzet ,  dtc. 
Il  fut  aycul  d'Honoré  de  Caftellane  ,  Seigneur 
de  Mazaugues  de  d'Andon ,  époux  de  Magdeleine 
de  Ga\elly ,  qui  le  rendit  pere  de  Louis  qui  fuit  t 
de  de  François ,  dont  nous  parlerons  inceflamment. 

Louis ,  Seigneur  d'Andon  ,  &  en  partie  de  Ma- 
zaugues ,  fit  alliance  avec  Marie  de  Villeneuve  ,  fille 
de  généreux  Honoré  de  Villeneuve.  Il  fut  le  qua- 
trième ayeutde  François  qui  a  continué  cette  bran, 
chc  à  Marfeille  ,  où  elle  eu  connue  fous  le  nom  de 
Caftellane  d'Andon. 

François  de  Caftellane  ,  Cofcigneur  de  Mazau- 
gues ,  fils  puîné  d'Honoré  ,  Seigneur  d'Andon ,  dt 
de  Magdeleine  de  Gazelly,  époufa  AnnedV7goit/r- 
d'Ollieres.  Il  «ft  le  cinquième  ayeul  d'Antoine  de 
Caftellane,fecond  du  nom.pere  par  fa  femme ,  Anne 
de  Martel ,  de  Jean-Baptifte  ,  Seigneur  de  Mazau- 
gues  ,  veuf  de  Marguerite  de  VËjtang-Ae-Parade , 
fille  de  Jofeph ,  mort  Doyen  des  Conseillers  du  par- 
lement de  Provence.  Il  a  pour  fils ,  1.  Boniface, 
•.  Surléon  ,  c<  3.  Henriette  de  Caftellane. 

Jean  de  Caftellane  (  auteur  de  la  branche  des 
Seigneurs  de  Norante  de  de  Chaudon  )  ,  troificme 
fils  de  Florens ,  Baron  d'Allemagne  de  de  Florie 
de  Blaccas-Beaudinar ,  fut  Seigneur  de  Chaudon, 

Ear  donation  du  Roi  René  le  19.  Mars  143$.  Il  en 
;  quatrième  ayeul  de  Claude  de  Caftellane,  Sei* 
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gneur  de  Tournon  ,  Norante ,  tVe.  qui  époufa  eo 
•  S  4$*  Anne  de  Guigonis ,  fille  de  noble  Antoine  de 
Cuï^whî  ,  Cofeigneur  de  Riès.  De  ce  mariage 
vinrent  ,  x.  Honoré  ,  i.  Scipion,  &  j.  Claude,  qui 
firent  chacun  une  branche.  Celle  de  Claude  eft 
éteinte. 

Honoré  de  Caftellane ,  Seigneur  en  partie  de 
Chaudon ,  eft  l'ayeul  d'Horace  de  Caftellane  de 
Rame ,  Marquis  .dp  Croies  ,  Baron  de  Chaudon  , 
dorante  ck  Creifiët ,  allié  en  1644.  à  Anne  de 
Bonne  ,  de  laquelle  il  eut  plufieurs  enfants  mâles , 
deux  defquels  furent  mariés.  Le  troifieme,  Cha- 
noine de  l'églife  métropolitaine  d'Aiz,  eft  mort 
Xvêque  de  Fréjuls. 

N.  de  Caftellane  ,  Seigneur  de  Norante  ,  l'aîné 
des  fils  d'Horace ,  eft  le  pere  de  Jean-Baptifte  de 
Caftellane ,  Seigneur  de  Norante  ,  ancien  Capitaine 
de  galères ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  &  militaire 
de  Saint-Louis  ,  ci-devant  gentilhomme  du  Duc 
d'Orléans,  allié  avec  Marie-Anne  Rouillé,  fille 
du  Miniftre  &  Secrétaire  d'état  de  ce  nom ,  de  la- 
quelle il  a  deux  filles  ,  dont  l'ainée  eft  mariée  avec 
|e  Marquis  de  Saint-Juers  ,  fon  coufin. 

Le  puîné  des  fils  d'Horace  de  Caftellane,  s'établit 
'  en  Poitou  vers  la  fin  du  dernier  fiecle  :  il  y  eft  mort 
Maréchal  des  camps  &  armées  du  Roi ,  laiflânt 
trois  enfants  mâles.  L'aîné  eft  marié  de  a  un  fils 
unique  ;  le  puîné ,  appelle  Jean-Baptifte  ,  d'abord 
Théologal  de  l'églife  d'Abc  ,  mourut  Evèque  de 
Glandevcs.  Le  troifieme  a  fervi  long-temps  en 
qualité  de  Capitaine  au  régiment  Royal  des  vaif- 
leaux. 

Scipion  de  Caftellane ,  premier  du  nom  (  au- 
teur de  la  branche  des  Seigneurs  de  Mjjajire), 
fils  puîné  de  Claude  premier  ,  Seigneur  de  Noran- 
te, &  d'Anne  de  Guigonit ,  époufa  en  t$8o.  Fran- 
çoife  Dumaine ,  &  tefta  en  160$.  Il  eft  le  cin- 
quième ayeul  de  Henri  de  Caftellane  II. ,  Seigneur 
de  Majaftre  &  de  Gréafque ,  6t  Procureur-joint  des 
états  de  Provence,  marié  par  contrat  du  14.  Sep- 
tembre 174$.  avec  Marguerite-Alphonfine  de  VaU 
bellc-Meyrurgut ,  dont  il  a  un  fils. 

Boniface  de  Caftellane  dit  Galbert  auteur  de 
la  branche  des  Seigneurs  de  la  Verdiere  ) ,  fils 
puîné  d'autre  Boniface  ,  quatrième  du  nom,  Baron 
de  Caftellane ,  &  d'Agnès  Spam  ,  dame  de  Riès  , 
reçut  en  don  de  fon  pere  les  terres  de  Peyroles , 
Moufteyret ,  la  Baftidc  &  autres.  Il  eft  le  quatriè- 
me ayeul  de  Reforciat  I.  de  Caftellane ,  à  qui  la 
Reine  Jeanne  confirma  certains  privilèges ,  Ct  qui 
fit  fon  teftament  le  10.  Janvier  1404.  Celui-ci  rut 
pere,  1.  de  Reforciat  H.  qui  fuit,  &  1.  de  Georges, 
auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  d'Efparron  & 
de  St.  Julien. 

Reforciat  de  Caftellane  ,  fécond  du  nom ,  Sei- 
gneur de  Fos  ôt  fa  vallée ,  d'Entrecafteaux  ,  la 
Verdiere ,  Vrarages  ,  Jouqucs ,  Caftclet ,  Peyroles 
Moiftac ,  Tourres  de  autres  lieux  ,  fit  hommage  de 
fes  terres  à  lfabeau ,  Reine  de  Jérufalcra  &  de  Si- 
cile le  il.  Septembre  14}$.  Il  fe  maria  avec  Mar- 
guerite de  Roquefeuil ,  dont  il  eut  trois  fils ,  1.  Bo- 
niface qui  continua  cette  branche  ,  de  laquelle 
Jean-Baptifte  de  Caftellane ,  Seigneur  de  la  Vcr- 
(liere  ,  premier  Conful  d'Aix  ,  Procureur  du  pays 
de  Provence  aux  années  1640.  ôt  1654.,  marie, 
fans  poftérité ,  avec  Marthe  de  Cabre-Ro quevaire , 
fut  le  terme  i  1.  Honoré ,  tige  des  Comtes  de 
Grignan ,  dont  nous  allons  parler  ;  &  j.  Reforciat, 
troifieme  tige  des  Seigneurs  de  Laval  &  de  Fos , 
éteints. 

Honoré  de  Caftellane  (auteur  de  la  branche  des 
Comtes  de  Grignan  ,  Marquis  d'Entrecafteaux  ) 
Seigneur  d'Entrecafteaux,  Peyroles  &  autres  lieux, 
fit  hommage  de  fe$  tcrres  à  ja  aeme  ifrbcau  en 
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1440.  Il  tefta  le  19.  Mai  1446. ,  après  avoir  épouC 
par  contrat  pafle  le  jo.  Mars  1441.  Andriette  de 
Villencuve-dcs-Arcs.  11  eft  l'ayeul  de  Gafpard  de 
Caftellane  I.  qui  fit  alliance  le  6.  Janvier  1498. 
avec  Blanche  Adhemar  de  Grignan ,  de  tefta  le 
17.  Juillet  ijji.  en  faveur  de  Gafpar  II.  de  Caf. 
tellane,fon  fils,  qui  hérita  du  Comte  de  Grignan, 
fon  oncle  maternel ,  à  la  charge  de  porter  le  nom 
&  les  armes  de  la  maifon  d' Adhemar.  Ce  même 
Gafpard  IL  époufa  1.  le  premier  Juin  1519.  Anne 
de  Tournon ,  fille  de  Juft ,  de  nièce  du  Cardinal  de 
Tournon  ;  &  1.  le  14.  Mai  1  Lucrèce  de  Gn- 
maldy ,  dame  d'honneur  de  la  Reine ,  de  laquelle 
naquit  Françoilè  d'Adhemar ,  mariée ,  fans  pofté- 
rité ,  avec  Gafpard  de  Brancas ,  Baron  d'Oife.  Db 
premier  lit  vinrent  Louis  qui  fuit ,  &  Antoine  de 
Caftellane,  auteur  des  Seigneurs  de  Moijfjc , éta- 
blis en  Dauphiné. 

Louis  Adhemarde  Monteil ,  Comte  de  Grignan, 
Capitaine  de  50.  hommes  d'armes ,  Chevalier  des 
ordres  du  Roi ,  en  1584. ,  Lieutenant-Général  en 
Provence  en  1576. ,  fit  fon  teftament  le  4.  Mai 
1591.  Il  a  voit  fait  alliance  le  14.  Mai  i$S4>  avec 
Elifabeth  de  Pontevis ,  fœur  de  Jean ,  Comte  de 
Carces,  Grand-Sénéchal  ,  &  Lieutenant-Général 
en  Provence.  De  ce  mariage  vinrent  1.  Louis-Fran- 
çois ,  qui  fuit  ;  1.  Louis ,  tige  des  Seigneurs  de 
F 'terrer ut  ;  }.  Jean-Louis  ,  reçu  Chevalier  de  Mal- 
te ,  mort  Commandeur  de  Baftia  eu  Quercy  ,  te 
quatre  tilles. 

Louis-François  fit  une  branche  qui  actuellement 
eft  éteinte,  &  qui  a  produit  des  Archevêques  d'Ar- 
les ,  de  Corinthe ,  plufieurs  Evèques ,  du  Cheva- 
liers des  ordres  du  Roi ,  &c. 

Louis  de  Caftellane-Adhemar  (  auteur  des  Sei- 

f^ncurs  de  Pierrerue  )  fut  légataire  de  fon  pere  de 
a  fomme  de  trente  mille  livres.  11  époufa  en  1599. 
Anne  de  Bouliers  de  Mjthei ,  fille  ck  héritière  de 
Claude,  Seigneur  de  Pierrerue, &  de  Marguerite  de 
Forceleit-di-Aladlane.  Il  eft  l'ayeul  de  v  harles  IL 
de  Caftellane-Adhemar,  qui  époufa  en  16$  $.  Anne 
de  Poruevès  de  Sillans,  de  laquelle  il  eut  deux  gar- 
çons. La  branche  du  premier  eil  établie  à  Forcal- 
quier ,  &  fubfifte  en  la  perfoone  de  N.  de  Caftel- 
lane-Adhemar ,  Capitaine  de  vaifteaux ,  Chevalier 
de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint-Louis  ,  le- 
quel n'eft  point  marié.  La  féconde  eft  établie  à 
Marfeille  depuis  le  mariage  de  N.  de  CailclUne- 
Adhcraar ,  Orficier  de  vauTeaux  &  Chevalier  de 
Saint- Louis ,  avec  la  dame  de  AltUct ,  de  laquelle 
il  a  deux  fils. 

Georges  de  Caftellane  (  auteur  des  Seigneurs 
d'Efparron  &  de  Saint-Julien  )  fils  puîné  de  Kefor- 
ciat  I. ,  eut  entr'autres  enfants ,  Raymond-Gcoffroî 
de  Caftellane  ,  Seigneur  de  Saint-Julien  &  de  Re- 
gufle  ,  allié  avec  Philippe  d'Efparron  ,  dame  d'Ef- 
parron àk  de  Saint-Julien,  de  laquelle  il  laiua  Bo- 
niface qui  fuit,  Louis  Seigneur  de  Saint- Julien  » 
qui  n'eut  qu'une  fille  ,  ôt  Georges  IL  ,  auteur  des 
Seigneurs  d'Aluys  &  de  Dine  ,  éteints. 

Boniface  de  Caftellane,  Seigneur  de  Reguffe  & 
d'Efparron  ,  eft  l'ayeul  de  Pierre  I.  qui  fuit,  Bc 
de  Henri  I.  duquel  defeendent  les  Seigneurs  de 
Magnan  &  d'EntreJfans. 

Pierre  1.  de  Caftellane  ,  Seigneur  d'Efparron  8c 
de  Saint- Julien  ,  eut  entr'autres  enfants,  Jean  I. 
qui  fuit ,  auteur  des  Seigneurs  de  Novejan. 

Jean  1.  de  Caftellane ,  Seigneur  d'Efparron  fie 
de  Saint-Julien  ,  eft  le  bifayeul  de  Charles  de 
Caftellane,  Seigneur  d'Efparron,  de  Saint-Julien  , 
ôt  de  Biofc ,  premier  Conful  d'Aix  &  Procuretic 
du  pays  de  Provence  en  1705-,  allié  à  la  fille  de 
Jofeph- Jean-Baptifte  de  Suffren,  Doyen  de  la  croie 
de  parlement  de  Provence ,  &  de  dame  Geneviève 
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de  Caflellane  de  Saint-Juers.  De  ce  mariage  font 
Tenus  entr'antres  enfants,  i°.  Jofeph-Jcan-Baptifte 
de  Caflellane ,  Marquis  d'Efparron ,  qui  n'a  eu  que 
deux  filles  de  fon  époufe  Julie  de  Stmiane-Ejpar- 
ron-,  &  i°.  Boniface  de  Caflellane  ,  qui  n'a  suffi 
que  deux  filles  de  fon  mariage  avec  Renée  Foumier 
qu'il  a  époufée  en  1745. 

Pompée  de  Caflellane  (  auteur  de  la  branche  des 
Sfigneurs  de  Novejan  )  fils  puîné  de  Pierre  , 
Seigneur  d'Efparron  ,  ôc  de  Gabrielle  de  Glandtvès- 
Faucon  ,  mourut  en  161t.,  laiffant  de  fon  mariage 
arec  Lucrèce  Artaud-de-Montauban  ,  i°.  Jean- 
Pierre  qui  fuit,  i°.  Jean  dont  nous  parlerons  ci- 
après,  de  deux  autres  enfants. 

Jean-Pierre  de  Caflellane ,  Seigneur  de  Novejan , 
eft  l'ayeul  de  Michel-Ange  I.  de  Caflellane  ,  Gou- 
verneur de  Niort ,  &  Ambaftadeur  à  la  Porte,  allié 
a  Catherine  de  la  Treille ,  proche  parente  du  Cardi- 
nal de  Fleury ,  Miniftre  d'état ,  de  laquelle  il  a  laifle 
Michel-Ange  H.  de  Caflellane-Novejan  ,  ci-devant 
Lieutenant-Colonel  dans  le  régiment  du  Roi  infan- 
terie ,  marié  le  1 1.  OAobre  1750.  avec  Charlotte - 
Louife  Charron ,  fille  de  Michel-Jean-Baptitte 
Charron ,  Marquis  de  Menars ,  ôc  de  dame  Anne  de 
Caftras  -  de  -  Ci  -  Rivière  ,  de  laquelle  il  a  des 
enfants. 

Jean  de  Caflellane  ,  fils  puîné  de  Pompée ,  épou- 
fa  Marguerite  de  Forêts  de  la  ville  de  Grignan ,  dont 
il  eut  Scipion  de  Caflellane ,  marié  le  14.  Juin  1661. 
avec  Marguerite  du  Roure-de-Bcauvoir  ,  dont  les 
dépendants  rérident  à  Saint-Paul-trois-Châtcaux  en 
JJauphinc. 

L'illuflre  maifon  dont  nous  venons  de  parler  ,  a 
donné  plus  defoixante  Chevaliers  à  Tordre  de  Mal- 
te. Elle  avoit  fait  jufqu'à  vingt-cinq  branches  tou- 
tes diflinguées  par  leurs  emplois  ôc  par  leurs  allian- 
ces :  celles  dont  nous  n'avons  pas  rapporté  la  filia-. 
tion  font  éteintes  ,  Ôc  nous  nous  fortunes  contentés 
de  les  indiquer  pour  abréger. 

CASTE LLE  ou  Saint-Jean  de  la  Caflelle ,  abbaye 
d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Prémontré  ôc  en  règle  , 
an  diocefe  d'Aire ,  en  Gafcogne.  Cette  abbaye  fut 
rétablie  en  1 163.  par  Pierre  ,  Comte  de  Bigorre  ôc 
de  Marfan.  Elle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
l'Adour  ,  à  une  lieue  O.  N.  O.  d'Aire ,  Ôc  elle  jouit 
de  J.  à  6.  mille  livres  de  rente. 

C  ASTELLET  (le) ,  dans  le  Boulonnois,  diocefe 
&  recette  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance d'Amiens.  Un  y  compte  46.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  4. 1.  ôc  quart  S.  de  Boulogne. 

C  ASTELLET  (le) ,  en  Provence.  V.  Caftelet. 

C  ASTELLET  (le),  terre  6c  feigneurie  avec  un 
ancien  titre  de  comté  ,  dans  le  Comté-Vcnaiffin  , 
diocefe  de  Cavaillon ,  judicature  de  l'Ifle.  Le  châ- 
teau ,  chef-lieu  de  cette  terre ,  eft  fitué  fort  agréa- 
blement ,  dans  une  contrée  fertile  ,  à  trois  ou  qua- 
tre cents  pas  S.  de  la  rivière  de  Calavon ,  à  une 
petite  dillance  O.  du  bourg  de  Menerbe ,  à  3. 1.  ôc 
demie  E.  un  quart  au  N.  de  Cavaillon ,  1.  S.  O. 
d'Apt,  4.  E.  S.  E.  de  l'Ifle  ,  &  7.  &  quart  E.  S.  E. 
d'Avignon.  Long.  2 x.  $6. 1  J.  lat.  43.  s  t.  J. 

La  terre  ôc  feigneurie  du  Cajtellet  entra  dans  la 
la  maifon  de  G&lUan  par  le  mariage  d'ifabeau  de 
Gudhtm  ,  dame  du  Caflellet  ôc  de  Cadarache , 
contracté  le  4.  Octobre  160$.  avec  Jean-Vincent  de 
Galléan ,  gentilhomme  de  la  chambre  du  Roi  en 
161*.  ,  troifieme  fils  de  Balthazar  de  Gallcan  Ôc 
d'Emilie  ou  Mille  de  Bertan-Crdlon.  De  cette  al- 
liance vint,  entr'aotres  enfants,  François  de  Gal- 
lcan ,  dit  le  Marquis  du.  Cajlellet ,  ôcc  ayeal  de 
Charles-Noël  de  Galléan ,  Baron  des  iilârts  oc  de 
Courtines ,  Sire  ôc  Marquis  de  Salernes  ,  Seigneur 
des  Angles  après  la  mort  de  fon  frère  cadet ,  ÔC  en 
cette  qualité  fubflkué  au  nom  ôt  aux  armes  de 
Tome  11. 


Caflellane ,  Comte  du  Caflellet ,  Syndic  &  premier 
Procureur  du  pays  &  de  la  noblefic  de  Provence 
en  171..  &c. ,  allié  le  1$.  Décembre  1714.  à  Ge- 
neviève-Catherine de  Raffelis-rfe-Soiffans ,  dont  1 
Charles  - Hiacinthe  ,  pere  du  Prince  de  Galléan; 
s4.  Marie- Elifabeth  de  Galléan  ,  Keligicufe  à  l'ab- 
baye de  Saint-Laurent  à  Avignon  ;  oc  }°.  Marie- 
Marguerite  de  Gallcan  ,  alliée  en  1 74 1 .  à  André  do 
Fogajfe ,  Comte  de  Ja  Baftic.  Voyt\  Château-Neuf 
de  Gadagne  ,  les  Iilârts  ,  Salernes  ,  ôcc. 

CASTELLON ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement ôc  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  l'on- 
teaudemer,  fergenterie  de  Montfort.  On  y  compte 
un  feu  privilégié  ôc  138.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eu  à  j.T.  de  tien  E.S.  E.  de  Ponteaudemer. 

CASTELLOUBON,  au  comté  de  Bigorre,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Tarbcs ,  parlement  de  1  ou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  recette  du  comté  de 
Bigorre.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  paroùTe  eft 
à  3. 1.  ôc  quart  S.  S.  O.  de  Tarbes. 

CASTELMAURE  ù  Ambres ,  en  Languedoc  . 
diocefe  ôc  recette  de  Narbonue ,  parlement  de  Tou- 
loufc  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  1  j.  feux. 

CASLELMAYRAN ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Montauban  ,  parlement  de 
Touloufc,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Loma- 
gne ,  diftrict  des  Baronaies.  On  y  compte  1 1 .  feux 
ôc  9S.belluguesde  feu.  Cette  paroifle,  à  laquelle 
quelques-uns  donnent  le  titre  de  ville  ,  eft  fituée  à 
une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  Ôc  à  3. 1. 
E.  N.  E.  de  Leiétoure. 

CASTELMORON,  bourg  avec  un  préfidial  ôc 
jurifdiftion  ,  dans  le  Bazadois  ,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe de  Bazas ,  parlement  ôc  intendance  de  Bor- 
deaux. On  n'y  compte  que  33.  feux  ôc  environ 
1800.  ames.  Ce  bourg,  qui  eft  du  duché  d'Atbret, 
eft  fitué  entre  le  Drot  ôc  la  Dordogne ,  à  a.  I.  ôc 
tiers  de  la  rive  droite  de  la  Garonne  ,  7.  N.  E.  de 
Bazas  ,  ôc  9.  E.  S.  E.  de  Bordeaux. 

CASTELMORON,  bourg  ôc  jurifdiaion  ,  dans 
l'Agenois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  Ôc  élection  d'A- 
gen  ,  parlement  Ôc  intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  ïo8.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive 
droite  du  Lot ,  à  a.  I.  au-defious  de  Cailcneuil , 
a.  1.  ôc  demie  E.  N.  E.  de  Clerac ,  Ôc  6.  N.  d'Agen. 

CASTELMOROUX  ,  ville ,  en  Languedoc  , 
diocefe,  recette  ,  parlement  ôc  généralité  de  Tou- 
loufe,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
109.  feux.  Cette  ville  eft  à  x.  L  Ôc  demie  E.  N.  E. 
de  Touloufe. 

CASTELMS  ù  Sours ,  en  Béarn ,  diocefe  de 
Lefcar,  parlement  de  Pau,  intendance  d'Aufch, 
fénéchauflée  ôc  recette  d'Orthès.  On  y  compte  40. 
feux. 

CASTELMUS  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Va- 
bres ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  2.  feux 
81.  bt Hugues  ôc  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

CASTELNAU,  bourg  ôc  juridiction  ,  dans  le 
Médoc  ,  en  Guyenne ,  diocefe  ,  parlement ,  in- 
tendance ÔC  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte 
181.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  petite  rivière  de 
Meyres  ,  à  2. 1.  Ôc  quart  S.  O.  du  Fort-de-Médoc  . 
6.  E.  S.  E.  de  l'Efparre ,  $.  E.  de  l'Océan ,  ôc  autaut 
N.  O.  de  Bordeaux. 

CASTELNAU ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  d'Aufch ,  éleclion  des  Landes.  On  y 
compte  17S-  feux.  Cette  paroifle  eft  fimée  fur  la 
rivière  de  Luye  ,  à  3.  1.  S.  £.  de  Dax. 

CASTELNAU,  en  Languedoc,  diocefe  Ôc  re- 
cette d'Agde  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
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compte  167.  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  for  la  rive 
gauche  du  Héraut ,  à  s.  1.  &  tiers  N.  N.  O.  d'Agde. 

C ASTELNAU ,  en  Languedoc ,  diocefe ,  recette 
£c  pénéralité  de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc, parlement  de  Touloufe.On  y  compte96.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue      E.de  Montpellier. 

CASTELNAU ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  re- 
cette d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité, 
de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  paroifle  eil  à  1.  Ldt  demie 
S.  O.  d'Uzès. 

CASTELNAU ,  paroifle  &  jurifdiaion  ,  dans 
le  Bazadois,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  Bazas  ,  par- 
lement de  intendance  de  Bordeaux ,  élection  de 
Condom.  On  y  compte  6}.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  une  lieue  &  demie  de  la  rive  droite  de  la 
Garonne  ,  &  à  8.  1.  E.  N-  E.  de  Bazas. 

CASTELNAU  ,  paroifle  dt  jurifdiaion,  dans  le 
Condomois ,  en  Gafcogne ,  diocefe  de  élection  de 
Condom ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
&  demie  N.  E.  de  Condom. 

CASTELNAU  ,  au  pays  de  Foix ,  diocefe  de 
Pamiers ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Perpignan  ,  recette  du  pays  de  Foix.  On  y  compte 
1 1.  feux  de  compoids  &  77.  feux  allumans.  Cette 
paroifle  eil  à  j. I.  ôt  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Pamiers. 

CASTELNAU ,  au  pays  des  Quatre-Vallces ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  dt  intendance  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe,  recette  &  vallée  de  Magnoac. 
On  y  compte  too.  feux.  Cette  paroifle  cft  (huée  fur 
la  rivière  de  Gelc ,  a  une  lieue  N.  de  Mauléon ,  de 
H.  &  demie  S.  d'Aufch. 

CASTELNAU,  bourg  dans  l'Armagnac  ,  en 
Gafcogne ,  diocefe ,  intendance  &  élection  d'Aufch , 
parlement  de  Touloufe  ,  collecte  de  Riviere-Baite. 
On  y  compte  8.  feux  63.  bellugues  fie  un  quart  de 
bellugue  de  feu.  Ce  bourg  eft  mué  fur  une  petite 
rivière  à  9.  I.  &  demie  O.  S.  O.  d'Aufch. 

CASTELNAU,  dans  l'Armagnac  ,  en  gafcogne, 
diocefe  de  Leiftoure  ,  intendance  ôt  élection 
d'Aufch  ,  parlement  de  Touloufe  ,  collecte  de  Fe- 
zenfaquet.  On  y  compte  3.  feux  19.  bellugues  de 
trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  Leictoure. 

CASTELNAU  (le)  ,  bourg ,  au  pays  des  Lan- 
des ,  en  gafcogne ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de 
Bordeaux ,  intendance  d'Aufch ,  éleâion  des  Lan- 
des. On  y  compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
dans  une  contrée  agréable  ,dt  fertile  principalement 
en  vins  de  en  fruits. 

CASTELNAU  d'Angle  ,  dans  l'Aftarac,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  intendance  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  élection  d'Aftarac.  On  y  com- 
pte j.feux  &  6$.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  à  ï.  1.  &  quart  N.  N.  O.  de  Mirandc. 

CASTELNAU  d'Aude,  en  Languedoc,  diocefe 
de  recette  de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rivière  d'Aude ,  à  J.  I.  &  tiers  O.  N.  O.  de 
Narbonne. 

CASTELNAU  d'Auzan ,  dans  l'Armagnac  ,  en 
Gafcogne,  diocefe ,  intendance  de  élection  d'Aufch , 
parlement  de  Touloufe ,  collecte  d'Eaufe.  On  y 
compte  11.  feux  44.  bellugues  &  demie  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  8. 1.  &  demie  N.  O.  d'Aufch , 
dt  5.  O.  S.  0.  de  Condom. 

CASTELNAU  de  Barbarens  ,  dans  l'Aftarac  , 
en  Gafcogne  ,  diocefe  de  intendance  d'Aufch ,  par- 
lement de  Touloufe ,  élection  d'Aftarac.  On  y  com- 
pte 1 1 .  feux  de  7.  belluges  de  feu.  Cette  paroifle  eft 
fituée  ûir  l'Arroz ,  à  $.  I.  &  demie  E.  N.  E.  de  Mi- 
randc ,  dt  3.  S.  E.  d'Aufch. 
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CASTELNAU  de  Bonnefons  ,  bourg ,  en  Lan- 
guedoc, diocefe  &  recette  d' A Iby,  parlement  dt 
généralité  de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  310.  feux.  Ce  bourg  cft  a  une  lieue  O. 
d'Alby  ,  &  fur  le  Tarn. 

CASTELNAU  de  Braflac  ,  ville  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  recette  de  Caftrcs  ,  parlement  de 
généralité  de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  330.  feux.  Cette  ville  eft  fituee  fur  la 
rivière  d'Agout ,  à  3. 1.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Caftrcs. 

CASTELNAU  de  Bretcnous,  ville, en  Quercy , 
diocefe  de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Montauban ,  élection  de  Figeac.  On  y 
compte  63.  feux  27.  bellugues  dt  trois  quarts  de 
bellugue  de  feu.  Cette  ville  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  laDorddgne,  à  6.  1.  dt 
deux  tiers  N.  N.  O.  de  Figeac  ,  &  10.  &  demie  N. 
E.  de  Cahors.  Il  y  a  a  Caftelnau  de  Bretcnous  une 
églife  collégiale  ,  dont  le  chapitre  eft  compofé  d'un 
Doyen  &  de  dix-huit  Chanoines. 

CASTELNAU  les  Crcz  tVSaleron  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe ,  recette  de  généralité  de  Montpel- 
lier ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroifle  cft  A 
1.  l.N.E.  de  Montpellier. 

CASTELNAU  en  Eftelane  ,  en  Rouergue  ,  dio- 
cefe de  Vabres,  parlement  de  Touloufe-,  inten- 
dance de  Montauban  ,  élection  de  Milhaud.  On  y 
compte  1 1.  feux  de  14.  bellugues  de  feu.  Cette  pa- 
roifle cft  à  4. 1.  ck  quart  O.  N.  0.  de  Milhaud. 

CASTELNAU  de  Gratecambe,  paroifle  dt  jn- 
rifdiction  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne  ,  diocefe 
dt  élection  d'Agen ,  parlement  dt  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  too.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  N.  E.deCafleneuil.dc  1.  de  demie  N. 
O.  de  Villeneuve-d'Agcnois. 

CASTELNAU  fur  Gupie ,  dans  le  Bazadois  , 
en  Guyenne  ,  diocefe  de  Bazas ,  parlement  de  in- 
tundance  de  Bordeaux  ,  élection  de  Condom  ,  jurif- 
d<c\iondela  Réolle.  On  y  compte  f<.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  a  cinq  quarts  de  lieue  de  la  riva 
droite  de  la  Garonne,  de  à  8.  I.  N.  E.  de  Baz35. 

CASTELNAU  de  Levis  ,  en  Languedoc,  oio- 
cefo  <k  recette  d'Alby ,  parlement  dt  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compta 
$0.  feux. 

CASTELNAU  de  Magnoac  ,  vilte  au  pnys  Aïs 
Quarre-Vallées ,  en  G  a  (cogne  ,  diocefe  <X  ir.ten-* 
dance  d'Aufch  ,  parlement  de  Touloufe ,  recette 
de  vallée  de  Magnoac.  On  y  compte  190.  feux; 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Gers ,  à  une 
lieue  N.  de  Mauléon,  6.  N.  un  quart  à  l'O.  de 
Mauléon ,  de  8.  de  quart  S.  d'Aufch.  11  y  a  à  Caf- 
telnau une  églife  collégiale.  C'cft  dans  cette  ville 
que  fe  tient  tous  les  ans  l'aflèinbléc  générale  du 
pays  des  Quatre-Vallées  ,  &  à  laquelle  prélîde  le 
Sénéchal ,  ou ,  en  fon  abfence  ,  le  Juge  qui  eft  fori 
Lieutenant. 

CASTELNAU  de  Mefmcs  ou  Maines,  dans  le 
Bazadois ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  de  Bazas ,  par- 
lement de  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
70.  feux.  Cette  piroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Cirou  ,  à  3. 1.  de  demie  Ë.  S.  E.  de  Bazas. 

CASTELNAU  de  Montmirail ,  viile  ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  d'Alby  ,  parlement  de 
généralité  de  Touloufe  ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  160.  feux.  Cette  ville  ,  l'une  des 
douze  premières  du  diocefe  ,  eft  fituéefurune  hau- 
teur, à  4.  1.  de  trois  quarts  O.  d'Alby. 

CASTELNAU  de  Montratier,  ville ,  en  Quercy, 
diocefe  fit  élection  de  Cahors ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  I\j<mtauban.  On  y  compte 
42.  feux  une  bellugue  de  un  quart  de  bellugue  de 
feu.  Cette  ville  eft  iituée  fur  une  hauteur,  fur  la 
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rifiere  de  Lute ,  à  7.  i.  N.  N.  E.  de  Montauban , 
&  $.  S.  S-  E.  deCabors.  Il  y  a  à  Caftelnau  de  Mon- 
tratier  une  cglife  collégiale ,  dont  le  chapitre  eft 
compofé  d'un  Doyen  ôt  de  huit  Chanoines. 

CASTELNAU  Picompau  ,  dans  le  comté  de 
Commioges,  en  Gafcogne,  diocefe  de  Rieux,  par- 
lement de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch ,  élec- 
tion de  Comminges  ,  châtellenie  de  Samathan.  On 
y  compte  3.  feux  26.  bellugues  ôc  un  quart  de  bel- 
lugue de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  O.  N.  O.  de 
Rieux. 

CASTELNAU  de  Ribcrac ,  dans  l'Armagnac, 
en  Gafcogne  ,  diocefe  ,  intendance  ôc  élection 
d'Aufch,  parlement  de  Touloufe,  collecte  de  Ri- 
viere  -  Balle.  On  y  compte  3.  feux  63.  bellugues 
&  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  une  petite  rivière ,  qui  bientôt  après  fe 
perd  dans  l'Adour ,  à  une  lieue  Ôc  tiers  S.  O.  de 
PUiûnce  ,  ôc  9.  &  demie  O.  S.  O.  d'Aufch. 

CASTELNAU  de  Xernès  ou  Cernes ,  dans  le 
Bazadois,  en  Guyenne,  diocefe  de  Bazas,  parle- 
ment &  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de  Con- 
dom.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 
I.  O.  N.  O.  de  Bazas. 

CASTELNAUD,  enPérigord,  diocefe  ôc  élec- 
tion de  Sarlat ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  1 17.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne  ,  à  1.  I.  S. 
de  Sarlat.. 

CASTELNAUDARRY  ,  Caftrum  novum  Atrii , 
ville ,  capitale  du  pays  de  Lauraguais  ,  avec  une 
juûice  Royale ,  une  fénéchauflce-prélidial  &  une 
maitrife  des  eaux  &  forêts ,  ôcc.  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  &  recette  de  Saint-Papoul ,  parlement  & 
généralité  de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  101$.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur 
une  petite  énainence ,  au  pied  de  laquelle  eft  un 
baflîn  du  canal  Royal ,  à  9.  1.  S.  E.  de  Touloufe  , 
nnc  &  tiers  S.  O.  de  Saint-Papoul,  6.  Ôc  quart  O. 
H.  O.  de  Carcaflbnne  ,  &  18.  ôc  de  mie  O.  S.  O.  de 
Montpellier.  Long.  19.  37.  7.  lat.  43.  19.  4.  Il  y  a 
à  Caftelnaudarry  une  églife  collégiale  ôc  plufieurs 
maifons  religieufes  de  l'un  ôc  de  l'autre  fexe.  La 
fénéchauflee  ôc  préfidial  de  cette  ville  fut  établie 
par  le  Roi  Henri  11.  Le  Sénéchal  eft  d'épée.  La 
pftice  fe  rend  en  fon  nom  dans  la  fénéchauflee  feu- 
lement ,  où  il  adroit  de  préiider  ,  auftubien  qu'au 
préfidial.  Il  reçoit  le  ferment  des  Confuls ,  mais  il 
n'a  que  cent  livres  de  gages  ,  payées  fur  le  domai- 
ne. C'eft  dans  le  voifiuage  de  Caftelnaudarry  que 
fut  pris  le  Maréchal  de  Montmorency  ,  à  la  tête 
des  mécontents  en  1631.,  ôc  le  même  qui  eut  en- 
fuite  la  tête  tranchée  à  Touloufe. 

Antoine  Tolofani ,  Abbé  de  Saint-Antoine  de 
Vienne ,  fameux  par  fes  écrits  ,  par  fes  prédica- 
tions ôt  par  la  fondation  de  trois  maifons  de  fon 
ordre ,  étoit  natif  de  cette  ville. 

Germain  de  la  Faillt,  Syndic  de  la  ville  de  Tou- 
loufe, naquit  aoffi  à  Caftelnaudarry  ,1e  30.  Octobre 
1616.  Ll  devint  en  1694.  Secrétaire  perpétuel  de 
l'académie  des  jeux  floraux ,  ôt  mourut  à  Touloufe  , 
Doyen  des  anciens  Capitouls  de  cette  ville  ,  le  11. 
îîovemb.  1 7  u.  à  96.  ans.  On  a  de  lui  i°.les  annales 
de  Touloufe  en  deux  volumes  ,  »°.  un  traité  de  la 
soblefle  des  Capitouls  de  Touloufe  ,  ôcc. 

CASTELNAVET  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  ,  intendance  &  élection  d'Aufch , 
parlement  de  Touloufe,  collecte  du  Bas- Armagnac. 
On  y  compte  $.  feux  58.  bellugues  &  trois  quarts 
de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  O.  S. 
O.  d'Aufch. 

CASTE LNOU ,  en  Rouffillon  ,  diocefe  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupérieur ,  intendance ,  viguerie  Ôc 
recette  de  Rouffillon.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
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parohTe  eft  à  3. 1.  &  demie  S.  O.  de  Perpignan. 

CASTELNOVEL  ,  dans  le  G  evaudan ,en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  reeetre  de  Mende  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  Jo.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Mende. 

CASTELREN  ou  Cafte]  ven  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  de  Narbonnc  ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc  ,  recette  de 
Limoux.  On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Limoux,  &  à  une 
lieue  <St  deux  tiers  N.  O.  d'Aleth. 

C  ASTELSAGRAT  ù  Saint-Michel  ,  ville  ôt  ju- 
rifdiction  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  Ôc 
élection  d'Agen  ,  parlement  ôc  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  1  $7.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  ôc  fertile,  fur  une  petite 
rivière,  à  t.  I.  E.  d'Agen. 

CASTELSARRAZ1N  ,  ville  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  de  Montauban  ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
918.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  la  Garonne ,  à  9. 1.  c*  demie  N.  N.  O.  de  Tou- 
loufe ,  &  3.  O.  N.  O.  de  Montauban.  La  ville  dont 
il  eft  queilion ,  étoit  connue  dès  le  douzième  fiecle 
&  appartenoit  au  Comte  de  Touloufe.  Quelques- 
uns  prétendent  qu'elle  eft  du  temps  des  Sarrafins  v 
mais  d'autres  penfent  au  contraire  ,  &  avec  rai  fon  , 
qu'elle  eft  moins  ancienne.  On  croit  que  fon  nom 
lui  vient  de  fa  iiruation  fur  la  petite  rivière  d'Azin , 
qui  bientôt  après  fe  perd  dans  la  Garonne. 

CASTELSARRAZIN  ,  au  pays  des  Landes ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Dax,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y 
compte  17$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  au  con- 
fluent des  rivières  de  Luy  ôt  d'Ourfon  ,  à  $.1.  E.  de 
Dax. 

CASTELVIEL ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ôt  re- 
cette d'Alby  ,  parlement  Ôc  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  t$6.  feux. 
Cette  paroifle  eft  îiruée  fur  le  Tarn  ,  à  3. 1-  £.  N. 
E.  d'Arles. 

CASTELVIELH  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Gu- 
yenne ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  ôc  élection 
de  Bordeaux  ,  jurifdiction  du  comté  de  Benauge. 
On  y  compte  14t.  feux.  Cette  paroifle  eft  Iiruée  h 
a.  I.  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  &  à  7. 1.  Ôc 
quart  S.  E.  de  Bordeaux. 

CASTENAY  ,  en  Normandie  ,  diocefe,  parle- 
ment ,  intendance  ôc  élection  de  rtouen.  On  y 
compte  t.  feux  privilégiés  ôc  51.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  3. T.  &  quart  E.  N.  E.  de  Kouen. 

CASTENDET  £r  Rondebaeuf,  au  pays  des  Lan- 
des ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  d'Aire  ,  parlement 
de  Bordeaux  ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  des 
Landes.  On  y  compte  130.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  x.  1.  &  quart  N.  O.  d'Aire ,  &  9.  E.  N.  E.  de 
Dax. 

C ASTENEC.treve  de  Bieuzy ,  en  Bretagne,  dio- 
cefe ôc  recette  de  Vannes  ,  parlement  Ôt  intendance 
de  Rennes.  On  y  compte  un  feu  un  demi  ôt  uu 
tiers  de  feu. 

CAS!  ENOY ,  dans  le  Beauvoifîs  ,  au  gouverne» 
ment  général  de  l'Ifie-de-France ,  diocefe  de  btau* 
vais  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflons  , 
élection  deClermont.On  y  compte  toi.  feux,  cette 
paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  .fc.  S.  E.  de 
Clermonr.  », 

CASTERA  ,  au  pays  des  Landes/on  Gafcogne, 
diocefe  de  F  ax ,  parlement  de  bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  élection  de  Landes,  on  y  compte 
31.  feux. 

CASTERA  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  F^efctr,  par- 
lement de  Pau  ,  intendance  d'Aufca  ,  fcnéchau-ke 
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de  recette  de  Morlas.  On  y  compte  u.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  $.  I.  N.  E.  de  Morlas. 

CASTERA  (le  )  ,  au  pays  de  Rivière-Verdun  , 
en  Gafcogne ,  diocefe  &  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Rivière-Verdun. 
On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feulement  6 1 . 
bellugues  dc  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle elt  à  s.  1. 0.  N. 0.  de  Touloufe. 

CASTERA  (le)  ,  au  Pavs  dc  Commioges  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  &  cleétion  de  Comminges,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  châtel- 
lenie  d'Aurignac.  On  n'y  compte  point  de  feux  , 
mais  feulement  8t.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiiTc 
cft  à  }.  I.  dc  tiers  N.  de  St.  Gaudens. 

CASTERA  Bouzet  (le)  ,  au  pays  de  Lotnagne, 
«n  Gafcogne  ,  diocefe  de  Montauban  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  éle&ion  & 
vicomte' de  Lomagne.  On  y  compte  J.  feux  de  72. 
bellugue*  de  feu.  Cette  paroifle  eft  a  J.  1.  dc  trois 
quarts  E.  N.  E.  de  Leiétoure. 

CASTERA  Leiétoure  (le) ,  au  pays  de  Lomagne, 
en  Gafcogne  ,  diocefe  dc  Leiétoure ,  parlement  de 
Touloufe ,  intendance  d'Aufch  ,  éleétion  &  vicomte 
de  Lomagne.  Ou  y  compte  11.  feux  &  67.  bellu- 
gues  de  feu.  Cette  paroiile  eft  à  une  lieue  N.  M.  E. 
de  Leiétoure. 

CASTERA  Preveron  ,  dans  l'Armagnac  ,  en 
Gafcogne  «diocefe,  intendance»:  cleétion  d'Aufch, 
parlement  de  Touloufe  ,  colleéte  de  Vie.  On  n'y 
compte  point  de  feux  ,  mais  feulement  88.  bellu- 
gues de  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roiiTc eft  à  4. 1.  6c  demie  O.  N.  O.  d'Aufch. 

CASTERA  Vivent  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  ,  intendance  dc  éleétion  d'Aufch  , 
parlement  de  Touloufe  ,  colleéte  de  legun.  On  y 
compte  cinq  feux  7a.  bellugues  dc  demie  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  &  demie  N.  N.  O.  d'Aufch. 

CASTERAS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
de  Rieux  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  1 1.  feux. 

Le  Roi  Louis  XIII.  fit  don  de  la  terre  dc  feigneu- 
rie  de  Cafteras  ,  à  Jacques  de  Minât ,  Sénéchal  de 
Rouergue  ,  en  faveur  duquel  il  l'érigea  en  Marqui- 
fat.  Ce  Marquis  étoit  fils  de  Georges  de  Minut , 
gentilhomme  Milanois  ,  qui  étoit  venu  en  France 
fous  le  Roi  François  I. ,  dc  qui  fut  premier  Préfi- 
xent du  parlement  de  Touloufe  ,  le  4.  Août  141$. 
Jacques  de  Minut  étoit  perc  d'Antoine  de  Minut , 
Baron  de  Cafteras  ,  qui  epouû  Marthe  du  Potitr- 
la-Terraffe.  11  ne  vint  de  ce  mariage  qu'une  fille, 
Anne  de  Minut  de  Caftera  ,  qui  fut  alliée  à  Char- 
les de  Gontaut ,  Seigneur  de  Cabreres ,  Baron  de 
Gramat  &  de  Loubreflas ,  Page  de  la  chambre  de 
Louis  XIII.,  qui  fit  fon  teftament  le  20.  Août  1 660. 

CASTERÊS  ,  au  pays  des  Quatre-Vallées  ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  &  intendance  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  vallée  de  Magnoac.  On  y  com- 
pte 45.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  i.l.  S.  deMauléon. 

CASTERON  (le),  au  pays  de  Lomagne  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Leiétoure  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  intendance  d'Aufch,  élection  &  vicomte 
de  Lomagne.  On  y  compte  3.  feux  &  49.  bellugues 
dc  feu.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  quart  E.  S.  E. 
de  Leiétoure. 

CASTESNÉ  ou  Caftetné  ,  au  pays  des  Landes , 
en  Gafcogne  ,  diocefe  dc  Dax  ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  d'Aufch  ,  éleétion  des  Landes. 
On  y  compte  1$}.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  7.  1.  & 
demie  E.  S.  E.  de  Dax. 

C  ASTET  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar ,  par- 
lement de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéehauflee 
&  recette  de  Morlas.  On  n'y  compte  que  4.  feux. 

C  ASTET  ,  en  Béarn  ,  diocefe  d'Oleron ,  parle- 
ment dc  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  vallée  de  recette 
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d'Oflàu.  On  y  compte  80.  feux  ou  habitations* 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  E.  S.  E.  d'Oleron. 

CASTET  Abidon ,  en  Béarn  .diocefe  de  Dax  , 
parlement  de  Pan,  intendance  d'Aufch,  fénéchauf- 
fée  dc  recette  de  Morlas.  On  y  compte  13.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Ourfon  ,  à 
6.  I.  N.  O.  de  Pau  ,  &  7.  N.  O.  de  Morlas. 

CASTET  Arrouy  ,  au  pays  de  Lomagne ,  en 
Gafcogne,  diocefe  de  Leiétoure, parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  éleétion  6t  vicomté 
de  Lomagne.  On  y  compte  3.  feux  &  20.  bellugues 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  E. 
de  Leiétoure. 

CASTET  Puyon,en  Béarn ,  diocefe  de  Lefcar, 
parlement  de  Pau ,  intendance  d'Aufch,  fenéchauf- 
fée  dc  recette  dc  Morlas.  On  y  compte  38.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4.  L  &  demie  N.  N.  E.  de 
Morlas. 

CASTET  Viague  ,  au  pays  de  Comminges,  ea 
Gafcogne ,  diocefe  de  élection  de  Comminges ,  par- 
lement de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch  ,  châtel- 
lenie  d'Afpeét.  On  y  compte  un  feu  &  10.  bellu- 
gues de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  0.  N.  O.  dc 
St.  Lizier ,  &  3.  de  tiers  E.  S.  E.de  St.  Gaudens. 

CASTETNAU,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar  , 
parlement  dc  Pau  ,  intendance  d'Aufch ,  fénéchauf- 
fc'e  &  recette  de  Sanveterre.  On  y  compte  1 2.  feux. 
Cette  parroiflè  eft  à  2. 1.  E.  S.  E.  de  Sauveterre. 

CASTETNÉ  ,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gafco- 
gne, Voyt\  Cafte  fné. 

CASTETNER  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Dax  , 
parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  féoéchauf- 
fee  de  recette  d'Orthès.  On  y  compte  20.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  dc  lieue  S.  d'Orthès. 

CASTETS  ,  paroifle  de  jurifdiélion,  dans  l'Age- 
nois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  éleétion  d'Agcn , 
parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  com- 
pte 65.  feux.  Ce  paroifle  cft  fituée  fur  une  petite 
rivière  ,  à  5. 1.  E.  S.  E.  d'Agen. 

CASTETS  ,  dans  PAftarac  ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe de  intendance  d'Aufch ,  parlement  de  Toulou- 
fe ,  éleétion  d'Aftarac.  On  y  compte  4.  feux  de  44. 
bellugues  dc  feu!  Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  S.  S.  O. 
de  Mirande,  de  4.  &  quart  O.  S.  O.  de  Mafleoube. 

CASTETS  ,  bourg ,  au  pays  des  Landes  ,en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y 
compte  114.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  dans  le  Ma- 
renfin  ,  fur  la  route  de  Bordeaux  à  Bayonne ,  à  2. 1. 
de  demie  N.  O.  de  Dax. 

CASTETS  Sarrazin ,  au  pays  des  Landes  ,  en 
Gafcogne.  Voyt\  Caftclfarrazin. 

C  ASTEX ,  au  pays  de  Foi* ,  diocefe  de  Pamiers, 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Perpignan  , 
recette  du  pays  de  Foix.  On  y  compte  16.  feux  da 
compoids  dc  62.  feux  allumans.  Cette  paroifle  eft  fi. 
tuée  en  pays  de  montagnes  de  fertile  en  pâturages. 

C  ASTEX  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne  ,dio- 
fece  ,  intendance  de  éleétion  d'Aufch  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  collecte  d'Eaufe.  On  y  compte  3. 
feux  83.  bellugues  dc  trou  quarts  de  bellugues-  de 
feu.  Cette  paroifle  eil  à  $.  I.  O.  d'Eauze  ,  dc  1  a. 
O.  N.  O.  d'Aufch. 

CASTEYDE  de  Dont ,  en  Béarn ,  dioeedeTar- 
bes  ,  parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch ,  féné- 
chauflee de  recette  de  Morlas.  On  y  compte  1$. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  6.  1.  E.  de  Morlas. 

CASTE\DE  de  Camy  t  en  Béarn  ,  diocefe  de 
Lefcar  ,  parlement  ,  fénéchauflee  de  recette  de 
Pau  ,  intendance  d'Aufch.  On  y  compte  15.  feux. 
Cette  paroifle  elt  à  2. 1.  de  quart  N.  O.  de  Pau. 

CAST1ES,  au  pays  dc  Comminges,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  Rieux,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance d'Aufch,  éleétion  de  Comminges,  châtcllenie 
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de  Samathan.  On  y  compte  2.  feux  Ce  8>  bellugueS 
&  demie  de  feu.  Cette  paroiflë  cft  à  3.  !.  O.  N.  O.  de 
Rienx ,  fie  3.  fie  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Lombès. 

CASTILHON ,  en  Béarn,  diocefe  de  Lefcar, 
parlement ,  fénéchauflec  &  recette  de  Pau  ,  inten- 
dance d'Aufch.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  pa- 
roiflë eft  à  3. 1.  &  trois  quarts  N.  O.  de  Pau. 

CASTILHON ,  en  Bearn ,  diocefe  de  Lefcar  , 
parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  féné- 
chauflee  fie  recette  de  Morlas.  On  y  compte  1 6.  feux. 
Cette  paroiflë  eft  à  4. 1.  &  quart  N.  £.  de  Morlas. 

CASTILHON  de  Courry,  en  Languedoc ,  dio- 
cefe &  recette  d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe , 
généralité  de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  99.  feux.  Cette  paroiflë  cft 
fituée  dans  les  montagnes ,  à  6. 1.  N.  O.  d'Uzès. 

CASTII-HON  duGar,  en  Languedoc,  diocefe 
fie  recette  d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe ,  généra- 
lité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  87.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  dans  une 
contrée  également  agréable  &  fertile  ,  à  J.  1.  N. 
d'Uzès. 

CASTILLON ,  dans  le  Beauvoifis  ,  au  gouver- 
nement-général de  l'IUe-de-France  ,  diocefe  de 
Bcauvais,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif- 
foos,  élection  de  Clermonr.  On  y  compte  130. 
feux.  Cette  paroiflë  eft  à  1. 1.  &  deux  tiers  N.  N.  O. 
de  Clcrmont.fit  3-&  demie  E.  N.  E.de  Bcauvais. 

CASTILLON,  dans  le  Bazadois,  en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas  ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux, élection  de  Condom,  jurifdiétion  de  la  Réolle. 
On  y  compte  73.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  à 
quelque  dittance  de  la  rive  droite  de  la  Garonne  , 
fit  entre  cette  rivière  &  celle  de  Drot. 

CASTILLON ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gaf- 
cogne, diocefe  de  Lombès ,  parlement  de  Touloufe , 
intendance  d'Aufch  ,  éleétion  de  Lomagne  ,  dif- 
tncï  des  Baronnies.  On  y  compte  J.  feux  fie  79. 
bellugues  de  feu.  Cette  paroiflë  eft  à  a.  1.  &  tiers 
N.  de  Lombès. 

CASTILLON  ,  au  pays  de  Riviere-Verdun ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Comminges ,  parlement  de 
Touloufe,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Riviere- 
Verdun.  On  y  compte  1.  feux  63.  bellugucs  fie  un 
c  de  belluguc  de  feu.  Cette  paroiflë  cft  fituée 
une  contrée  allez  agréable  &  fertile,  à  3. 1.  fie 
oie  S.  S.  O.  de  Saint-Béat. 
CASTILLON,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne, 
diocefe,  intendance  fie  éleétion  d'Aufch ,  parlement 
de  Touloufe,  collecte  de  Vie.  On  y  compte  9.  feux 
90.  bellugucs  fie  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiflë  cft  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Fezenfac  ,  fie  $. 
fie  demie  O.  N.  O.  d'Aufch. 

CASTILLON ,  au  pays  de  Ncbouzan  ,  en  Gaf- 
cogne, diocefe  de  Comminges,  parlement  de  Tou- 
loufe, intendance  d'Aufch, recette  du  pays  de  Ne- 
bouzan.  On  y  compte  19.  feux  ou  habitations. 

CASTILLON,  en  Normandie,  diocefe  ,  par- 
lement fie  intendance  de  Rouen  ,  éleétion  de  Li- 
rions ,  fergenterie  de  Buchy.  On  n'y  compte  point 
de  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  1  j.feux  tailla- 
blés.  Cette  paroiflë  cft  fituée  fur  la  rivière  d'An- 
ddle ,  à  3. 1.  fie  tiers  N.  de  Lihons. 

CASTILLON,  en  Normandie ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Baveux  ,  parlement  de  Rouen,  intendance 
deCaen,  fergenterie  de  Briquefart.  On  y  compte 
181.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  fur  la  Drome  , 
à  1. 1.  fie  demie  S.  0.  de  Baycux,  &  J.&  demie  O. 
de  Caen. 

CASTILLON,  en  Normandie, diocefe  de  Sc'cz, 
f  arlcment  île  Rouen,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Falaife  ,  fergenterie  de  Saint-Pierre-fur-Di- 
ves*  On  y  compte  1*4.  feux.  Cette  paroiflë  eft  à 
4.LN.  E.de  Falaife. 

11. 
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CASTILLON ,  bourg ,  au  comté  de  Commin- 
ges ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  fit  élection  de  Commin- 
ges ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch , 
châtellenie  d'Aurignac.  On  y  compte  4.  feux  fit  50. 
bellugues  de  feo.  Ce  bourg  eft  à  a.  I.  S.  S.  E.  d'Au- 
rignac ,  fit  autant  E.  N.  E.  de  St.  Gaudens. 

CASTILLON ,  ville  fie  châtellenie,  au  comté  de 
Comminges  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  de  Saint-Li- 
zier ,  élection  de  Comminges ,  parlement  do  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch.  On  y  compte  $.  feux 
34.  bellugues  fie  demie  de  feu.  Cette  ville  eft  à  3.  L 
S.  O.  de  Saint-Lizier ,  fie  7.  fie  demie  E.  S.  E,  de 
Saint-Bertrand. 

CASTILLON,  ville  fie  jurifdiaion,  dans  le  Bour- 
delois ,  en  Guyenne  ,  diocefe ,  parlement ,  inten- 
dance fie  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte  $39. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Dordogne  ,  à  4. 1.  S.  S.  E.  de  Libourne  ,  1 1 .  fie  de- 
mie S.  O.  de  Périgueux,  fit  9.  fie  demie  fie.  un  quart 
au  N.  de  Bordeaux.  Elle  eft  remarquable  par  la  vic- 
toire fignalée  que  les  François  y  remportèrent  fut 
les  Anglois  en  14  ji.  Du  côté  des  Angfois ,  entr'au- 
tres  perfonnes  de  la  première  confideration  ,  Jeaa 
Talbot  fie  fon  fils  périrent  en  cette  journée. 

CASTILLON  ou  Saint-Martin  de  Caftillon,  et» 
Provence ,  diocefe  ,  viguerie  fie  recette  d'Apt ,  par- 
lement fie  intendance  d'Aix.  On  y  compte  6.  feux  fie 
un  quart  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiflë  eft  fi- 
tuée fur  une  montagne  ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
E.S.E.  d'Apt. 

CASTILLON  Maflàs  ,  dans  l'Armagnac  ,  en 
Gafcogne ,  diocefe ,  intendance  fie  élection  d'Aufch  , 
parlement  de  Touloufe  ,  collecte  de  Iegun.  On  y 
compte  1.  feux  97.  bellugucs  fie  trois  quarts  de  bel- 
lugue de  feu.  Cette  paroiflë  eft  à  une  lieue  fie  demie 
N.  O.  d'Aufch. 

CASTILLON  de  Médoc  ,  paroiflë  fie  juridic- 
tion ,  dans  le  Médoc ,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  in- 
tendance ,  parlement  fit  élection  de  Bordeaux.  On 
y  compte  10 1.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Garonne,  à  1. 1.  fit  demie  E.  N.  E. 
de  l'Efparre,  fie  11.  N-  N.O.  de  Bordeaux. 

C  AST1LLONNEZ,  ville  fie  jurifdiftion.dansl'A- 
genois ,  en  Guyenne ,  diocefe  fie  élection  d'Agen  , 
parlement  fit  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
21$.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  une  hauteur,  à 
quelque  diftance  delà  rive  gauche  du  Drot ,  à  j.  L 
N.  O.  de  Vill  eneuve-d'Agenois ,  fie  4.  fie  demie 
S.  S.  E.de  Bergerac.  Long.  18.  12.  30.  lat.  44* 
39.  24. 

CASTILLY ,  en  Normandie  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  Caen  ,  fergenterie  d'Ifigny.  On  y  compte  209. 
feux.  Cette  paroiflë  cft  à  1. 1.  S.  E.d'lfigny ,  fie  3.  fie 
quart  O.  de  Bayeux- 

CAST1N ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne, dio- 
cefe ,  intendance  fie  élection  d'Aufch  ,  parlement  de 
Touloufe ,  collecte  de  Iegun.  On  y  compte  2.  feux  fie 
fit  77.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiflë  cft  à  un* 
lieue  N.  O.  d'Aufch. 

CASTRA,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
3 1 .  feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  dam  une  contrée 
fablonneufc. 

CASTRE  ,  en  Languedoc  fie  ailleurs.  Vcye\ 
Caftries. 

CASTRE  (la)  ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gaf- 
cogne ou  plutôt  en  Languedoc ,  diocefe  fie  parle- 
ment de  Touloufe  ,  éleétion  de  Lomagne,  Comté 
de  Carmaing.  On  n'y  compte  point  de  feux ,  mais 
feulement  64.  bellngues  de  feu.  Cette  paroiflë  eft  à 
4. 1.  fie  quart  S.  E.  de  Touloufe. 

CASTRES,  Caftra  ,  Cafirum  ,  ville 
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fiderable  avec  titre  de  comté ,  un  évéché  fuffragant 
d'Alby ,  une  fénéchaulTée  ,  une  jufticc  Royale ,  une 
recette  ,  nne  maréchauflée  ,  fiec.  en  Languedoc , 
parlement  fit  généralité  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  1689.  feux  &  environ 
10.  mille  âmes.  Cette  ville  eft  fituée  prefque  au 
confluent  des  rivières  d'Agout  fit  de  Tborct ,  à  13. 
1.  fie  demie  O.  de  Montpellier,  1 1.  E.  de  Touloufe , 
8.  nn  tiers  N.  un  quart  a  1*0.  de  Carcaflbnnc  ,  6. 
&  demie  S.  S.  £.  d'Alby,  fil  103.  S.  de  Paris.  Long. 
19.  54.  45.  lat.  4).  37.  10. 

Dans  Je  neuvième  fieclc ,  la  ville  dont  il  eft  ques- 
tion ,  n'étoit  qu'un  petit  lieu  recommandablc  par 
ion  abbaye.  Ortelius  fie  quelques  autres  géographes 
n'étoient  pas  fondés  quand  ils  ont  cru  que  ce  lieu 
étoit  la  Cejjero  dont  parle  Pline  ;  car  il  eft  beaucoup 
plus  vraifemblable  que  la  ville  de  Ctffeto  étoit  fituée 
à-peu-près  au  même  endroit  où  eft  a  préfent  Saint- 
Thibery,  au  diocefe  d'Agde.  Quoi  qu'il  en  foit,  la 
ville  de  Caftres  nes'eft  formée  que  par  fucceffion  de 
temps  j  de  c'eft  à  fes  premiers  Abbés  a  in  fi  qu'aux 
Moines  de  cette  abbaye  qu'elle  eft  redevable  de  fon 
exifience.  Auffi  les  Abbés  conjointement  avec  les 
Moines  étoient  Seigneurs  de  la  ville ,  &  ce  ne  fut 
que  par  une  fuite  de  divers  événements  que  le  Roi 
devint  propriétaire  de  la  ville  de  Caftres. 

En  1 3  $6.  le  Roi  Jean  érigea  la  ville  de  Caftres  fit 
fa  fèigneurie  en  comté  en  faveur  de  Jean  Comte 
de  Vendôme.  Dans  la  fuite  ,  ce  comté  pafla  de  la 
maifon  des  Comtes  de  Vendôme  dans  celle  des 
Comtes  d'Armagnac.  Louis  XL  l'ayant  faifi  fur  le 
dernier  Seigneur  de  la  maifon  d'Armagnac,  le  donna 
à  Boiffilis  del-Giudice ,  à  la  mort  duquel  le  comté 
de  Caftres  fut  réuni  à  la  Couronne. 

En  1  $67.  la  ville  de  Caftres  fut  pillée  fie  faccagée 
par  les  Calviniftcs  ;  &  ce  furent  eux  qui  détruifirent 
l'ancienne  églifc  cathédrale ,  en  la  place  de  laquelle 
on  ea  a  rebâti  une  autre  fur  les  defleins  des  archi- 
tectes du  Roi.  Les  auteurs  du  voyage  littéraire  rap- 
portent que  dans  l'ancienne  églifc  on  voyoit  un  tom- 
beau élevé  fur  lequel  étoit  la  figure  d'un  Prince 
avec  cette  épitaphe  : 

Hît  rumulatur  Princevs  Beru  ,  nepor  Addonis 
Régis  Barchinonenfis  ,  qui  hortationibus  fra- 
tris Hclt\açb.ar  prions  monaficrii  Cajlris ,  faU 
fam  depofuit  religionem  (f  veram  fufeepit , 
Kno  ù  eodem  die  bavtifatur ,  moritur  (f  vivit 
in  sternum.  Anna  incarnait  Vetbi  otlingen- 
tefimo ,  idus  Seftembris. 

On  croit  que  ce  Roi  Adda  fit  Beru  fon  neveu 
étoient  maures  ,  &  qu'étant  venus  Tan  800.  à  Nar- 
bonne ,  ils  y  furent  arrêtés ,  conduits  à  Caftres  ,  fie 
enfermés  dans  la  grofle  tour  de  l'abbaye.  Beru  y 
mourut  au  bout  de  trois  mois ,  &  Addo  fut  conduit 
Si  Charlemagne. 

Le  palais  épifcopaleft  un  très-bel  édifice.  11  a  été 
bâti  furies  deffeins  d'Hardouin  Manfart.  Les  jardins 
font  des  plus  beaux  fie  des  mieux  entendus  ;  mais 
ils  ont  coûté  beaucoup  à  faire  ,  principalement  à 
caufe  de  l'inégalité  du  terrein. 

Indépendamment  du  palais  épifcopal  ,  il  y  a  à 
Caftres  quantité  de  belles  maifons  ,  dont  les  unes 
font  des  édifices  publics ,  fie  les  autres  appartiennent 
à  divers  particuliers. 

Le  commerce  qui  fe  fait  en  cette  ville  eft  très- 
confidérable ,  fit  il  eft  en  même  temps  des  mieux 
fouteuus.  On  y  fabrique  des  minionnettes  en  eftame 
&  en  foie  ;  des  bonus  unis ,  rayés ,  en  eftame  fie  en 
foie  ;  des  ferges  en  laine  de  toutes  les  façons  ;  des 
coutelincs  larges  fie  étroites ,  reblanchies  fit  à  poil 
tiré  ;  des  ratines  de  toutes  couleurs  ;  de  mazamets 
en  couleurs  j  des  bas  pour  hommes  fie  pour  femmes, 
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de  poil  de  daim ,  faits  au  métier  ;  des  bas  de  laine  pouf 
les  femmes  ,  faits  a  l'éguillc  ;  des  bas  d'enfants  en 
coton ,  faits  pareillement  à  l'aiguille  ;  des  bas  de 
fil,  faits  à  l'aiguille;  des  bonnets  de  laine  fit  de  coton , 
doubles  fie  fimplcs  ,  faits  à  l'aiguille  ;  des  toile? 
grifes  fie  roufles ,  d'une  aune  ou  environ  de  largeur; 
des  bafins  unis  ;  des  lacets  de  coton  blancs  «  en 
couleurs  ;  des  bandes  de  coton  pour  les  enfants  ; 
fie  de  fort  beaux  ouvrages  en  paille.  En  un  mot , 
cette  ville  eft  une  des  plus  commerçantes ,  non-feu-< 
lement  de  la  province  de  Languedoc ,  mais  encore 
du  royaume  ;  auffi  les  habitants  vivent  tous  à  leur 
aife. 

Du  temps  que  la  religion  P.  R.  étoit  tolérée  en 
France ,  il  y  avoit  à  Caftres  une  chambre  ou  cour 
fupérieurc  ,  appellée  la  chambre  mi.fartte  ou  la 
chambre  ie  Vedit.  Cette  chambre  étoit  ainfi  nom- 
mée ,  à  caufe  qu'elle  étoit  compofée  d'un  nombre 
égal  de  Juges  catholiques  fit  de  Juges  proteftans, 
fie  à  caufe  qu'elle  avoit  été  établie  en  vertu  des  édits 
de  pacilication  que  nos  Rois  avoient  éré  obligé; 
d'accorder  auxCalviniftes.  Le  premier  établiftemenr 
de  cette  chambre  remonte  à  l'an  1579.  ,  fie  il  fut 
fait  en  exécution  du  vingt-neuvieme  article  de  la 
paix  de  Poitiers.  Elle  tint  d'abord  fes  féances  dans 
la  ville  de  Vlfleen  Albigeois.  En  1  $8$.  le  Roi  ré- 
voqua tous  les  édits  qui  avoient  été'  accordés  aux 
Calviniftes  ,  fil  fupprima  expreflement  toutes  les 
chambres  mi-parties.  Celle  dont  il  eft  queftion,  fut 
rétablie  en  1  $9$.  \  fie ,  à  la  fnllicitation  de  Jean  de 
FofjJ ,  Evoque  de  Caftres ,  le  Connétable  de  Mont- 
morency ,  alors  Gouverneur  de  Languedoc  ,  la  mit 
en  cette  viile.  Cette  chambre  fut  fédentaire  à  Caf- 
tres jufqu'cti  1613.  ,  que  le  Roi  Louis  XIII.  , 
pour  des  raifons  d'état ,  la  tranféra  à  Beziers  , 
ou  elle  demeura  jufqu'en  1619.  qu'elle  fut  rappellée 
à  Caftres:  mais  cette  ville  étant  affligée  de  lapefte, 
la  chambre  mi-partie  devint  ambulatoire  ;  tantôt 
elle  fut  à  St.  Chignan ,  tantôt  à  Puy-Laurens  ,  eo- 
fuitc  à  Saint-Felix ,  fie  enfin  à  Caftres  où  elle  de- 
meura jufqu'en  1670.  ,  qu'elle  fut  transférée  à 
Caftclnaudarry.  Mais  en  1679.  elle  fut  incorporée 
au  parlement  de  Touloufe  ,  fie  peu  d'années  après 
furvint  la  révocation  de  l'édit  de  Nantes  qui  prof- 
crivit  fie  abolit  toutes  les  charges  de  magiftrature 
qui  jufqu'alors  avoient  été  remplies  par  des  per- 
lonnes  de  la  religion  P.  R. 

Aujourd'hui  la  fénéchaulTée  qui  eft  établie  à 
Caftres  ,  reflortit  par  appel  à  celle  de  Carcaflonne. 
fie  de-la  au  parlement  de  Touloufe.  Le  Sénéchal  de 
Caftres  a  cent  livres  d'appointements  qui  lui  font 
payées  fur  le  domaine. 

L'évêché  de  Caftres  eft  un  démembrement  de 
celui  d'Alby.  Il  fut  érigé  en  1316.  parle  Pape 
Jean  XXII.  C'étoit  auparavant  une  abbaye  ,  ainfi 
que  nous  l'avons  dit.  L'Abbé  ,  qui  gouvernoit  alors 
l'abbaye  de  Caftres ,  s'oppofa  à  cette  érection  ,  & 
porta  fes  plaintes  au  parlement  de  Paris  ,  &  à 
celui  de  Touloufe  fimul  unitis.  Mais  il  ne  fut  point 
écouté.  Dicudcnné  ,  Abbé  de  Lagny  ,  fut  le  pre- 
mier Evoque  de  Caftres.  Aujourd'hui  le  Prélat ,  qui 
remplit  ce  lîegc  ,  jouit  au  moins  de  3$.  mille  livres 
de  rente  ;  fie  félon  la  taxe  en  cour  de  Rome  ,  il 
paye  pour  l'expédition  de  fes  bulles  i$oo.  florins. 
Son  diocefe  eft  compofé  de  cent  paroifles  divifées 
en  deux  archidiaconés. 

L'églife  cathédrale  de  Caftres  eft  dédiée  à  St.  Be- 
noit &  à  St.  Vincent.  Son  chapitre  qui  étoit  d'abord 
régulier  de  l'ordre  de  St.  Benoit ,  fut  fécularifé  en 
iSIS*  -1  cft  compofé  d'un  Prévôt ,  d'un  Grand- Ar- 
chidiacre ,  de  trois  Archidiacres  ,  d'un  Précenteur  , 
d'un  Succcntcur  fie  de  feize  Chanoines. 

Quant  au  féminaire ,  il  eft  dirigé  par  des  Prêtres 
féculiers. 
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Paul  de  Rapin  ,  Ècuyer ,  Seigneur1  de  Tkoiras  , 
très-célébre  hidoriendu  dix-huiticme  ficelé ,  naquit 
à  Cadres  le  15.  Mars  1661.  d'une  noble  &  ancienne 
Camille  ,  originaire  de  Savoie.  Il  commença  l'étude 
du  latin  dans  la  maifon  de  fon  pere  (  Jacques  de 
Bapin  ,  fieur  de  Thoiras  )  ,  &  fut  envoyé  à  Puy- 
laurcns ,  Se  de-là  à  Sanmur  ,  il  retourna  dans  la 
maifon  paternelle  en  1679.  ,  dans  le  deiTein  de 
s'appliquer  à  l'étude  du  droit  ,  de  fc  fit  recevoir 
Avocat.  Mais  quelque  temps  après  faifant  réflexion 
qu'étant  proteftaut  il  ne  pourrait  s'avancer  dans  le 
barreau ,  il  réfolut  de  fuivre  le  métier  des  armes  , 
à  quoi  fa  famille  ne  voulut  point  confentir.  Après 
la  révocation  de  l'édit  de  Nantes  ,  en  1686.  ,  il 
pafla  en  Angleterre  ;  Se  peu  de  temps  après  ,  en 
Hollande  ,  où  il  entra  dans  une  compagnie  de  ca- 
dets franqois  qui  étoit  à  Utrecht,  commandée  par 
M.  de  Rapin  ,  ion  coufiu-germain.  Il  fuivit  le  Prince 
d'Orange  en  Angleterre  en  1688.  ,  Se  l'année  fui- 
vante  Mylord  Kingtfton  lui  donna  l'Enfeiime-Colo- 
bel  de  ion  régiment ,  avec  lequel  il  pana  en  Ir- 
lande. Il   fut  enfuitc  Lieutenant  ,  puis  Capi- 
taine dans  le  même  régiment  ,  Se  fe  trouva  à  plu- 
fieurs lièges  Se  combats  ,  où  il  montra  beaucoup 
de  valeur  Se  de  courage.  En  169).  Rapin  céda  la 
compagnie  à  l'un  de  les  frères  ,  &  fut  alors  Gou- 
verneur de  Mylord  Portland.  Il  fuivit  fouvent  ce 
jeune  Seigneur  en  Hollande  Se  en  France  ,  &  l'ac- 
compagna dans  les  voyages  qu'il  rit  en  Allemagne , 
en  Italie  &  ailleurs.  Enfin  ,  ayant  fini  l'éducation 
du  Duc  de  Portland  ,  il  fe  retira  à  la  Haye  ,  où  il 
fe  livra  tout  entier  à  l'étude  des  fortifications  &  de 
l'hidoire.  En  1707.  il  fe  tranfporta  avec  fa  famille 
àWefel.ouil  travailla  à  Phiitoire  d'Angleterre  , 
&  où  il  mourut  le  16.  Mai  17*$*  ,  à  6$.  ans.  On 
a  de  lui  plufieurs  ouvrages  qui  font  tous  eftimés ,  & 
fur-tout  fon  hifloirc  d'Angleterre  ,  de  l'édition  de 
Trévoux  en  1 718. ,  en  10.  volumes  1/1-40. 

La  ville  de  Cailrcs  eft  également  la  patrie  d'An- 
dré Dacier ,  d'Alexandre  Morus  Se  d'Abbel  Boyer. 

Le  premier ,  André  Dacier  ,  naquit  le  6.  Avril 
t6$i.  ,  Se  il  étoit  le  fils  d'un  Avocat.  Il  publia  plu- 
fieurs éditions  d'anciens  auteurs ,  ai  ufum  Delphinit 
avec  de  fçavantcs  notes  ,  ,qui  lui  acquirent  une 
grande  réputation.  Il  fut  reçu  de  l'académie  desinf- 
criptionsen  169$.  ,  &  de  l'académie  françoife  à  la 
place  de  M.  Harlay ,  Archevêque  de  Paris.  On  le  fit 
dans  la  fuite  Secrétaire  perpétuel  de  cette  dernière 
académie.  11  mourut  le  18.  Septembre  1712.,  à 
71.  ans.  II  fit  paraître  dans  fes  manières,  fes  fenti- 
ments  &  fa  conduite  ,  un  modèle  parfait  de  l'an- 
cienne philofophie  ,  dont  il  fut  grand  admirateur  , 
&  qu'il  perfectionna  par  les  règles  Se  les  principes 
du  chxiftianifme. 

Alexandre  Monts  naquit  à  Caflresen  1616. ,  d'un 
pere  qui  étoit  écoflois  ,  &  principal  du  collège 
que  les  Calvinides  avoient  en  cette  ville.  Il  fut  un 
des  plus  célèbres  Prédicateurs  du  parti  proteftant. 
Il  profeiTa  avec  beaucoup  de  réputation  le  grec  & 
la  théologie  à  Genève  &  en  Hollande.  Il  fut  auffi 
Profeflêur  d'hidoirc  à  Amftcrdam.  Après  avoir 
etliiyé  bien  des  contrariétés  &  des  tracalTeries  ,  il 
mourut  à  Paris  dans  la  maifon  de  la  Duchefle  de 
Rohan  ,  le  10.  Septembre  1670. ,  fans  avoir  été 
marié.  On  a  de  lui  plufieurs  ouvrages  ,  dont  quel- 
ques-uns font  fort  eftinu's.  S'a  manière  inimitable 
de  prêcher  ,  qui  confiftoit  en  des  faillies  d'imagi- 
nation ,  &  en  des  alludons  ingénieuies  ,  lut  attiroit 
une  foule  d'auditeurs  6c  des  applaudiflements  ex- 
traordinaires. Cependant  ce  que  l'on  a  imprimé  de 
fes  fermons  ,  ne  répond  point  à  la  réputation  qu'il 
s'étoit  acquife  en  ce  genre. 

Abel  Boyer  natjuit  à  Cadres  vers  l'an  1664. 
Apres  la  révocation  de  l'édit  de  Nantes ,  il  alla  à 
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Genève ,  puis  a  Franckcr,  où  il  acheva  fes  études. 
Se  enfuite  en  Angleterre.  Il  y  apprit  fi  bien  la  lan- 
gui: angloife  ,  qu'il  la  poiTédoit  comme  les  naturels 
du  pays.  Il  mourut  à  Chelfey  le  16.  Novembre 
1719.,  à  6$.  ans.  On  a  de  lui ,  entr"  autres  ouvra- 
ges ,  un  excellent  dictionnaire  anglois-françois , 
«  françois-anglois ,  &c. 

A  trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Cadres  ,  &  fut 
la  rivière  d'Agoult ,  eft  le  hameau  de  Saix ,  où  il 
y  a  une  fort  belle  Chartreufe  bîtie  en  la  place  d'une 
autre  qui  fut  détniite  par  les  Calviniftes  en  «$69. 
Ce  fut  en  cette  occafion  que  les  Religieux  de  cet 
ancien  monaftere  furent  tous  maflaercs  à  la  réferve 
de  trois  ou  quatre  auxquels  on  donna  la  vie ,  &  la 
liberté  de  fc  retirer  oh  bon  leur  semblerait.  Ceux* 
ci  fe  réfugièrent  à  Touloufe  ,  où  ils  bâtirent  dans 
la  fuite  une  des  plus  belles  maifons  de  leur  ordre. 
Cependant  ils  ne  perdirent  point  le  fouvenir  de 
leur  origine,  &  dès  que  les  guerres  de  religion 
furent  finies  ,  Se  la  Chartreufe  de  Touloufe  riche- 
ment fondée,  ils  envoyèrent  en  1674.  une  colo- 
nie à  Saix ,  qui  rebâtit  un  monaftere  plus  beau  que 
celui  qui  y  étoit  auparavant. 

Confidéré  comme  didriét ,  (bit  fpirituel  ou  tem- 
porel ,  de  la  métropole  d'Alby ,  &  de  la  géné- 
ralité de  Touloufe  ,  le  diocefe  de  Cadres  eft  borné 
au  N.  par  ceux  d'Alby  &  de  Vabres  ,  au  S.  &  a 
l'O.  par  celui  de  Lavaur ,  au  S.  E.  par  le  diocefe 
de  Saint-Pons ,  &  à  l'E.  par  celui  de  Beciers.  Il 
eft  fitué  entre  le  dix-neuviemc  degré  x8.  minutes 
&  le  vingtième  degré  41.  minutes  de  longitude , 
&  entre  le  quarante-troifieroe  degré  19.  minutes 
Se  le  quarante  -  troiiïeme  degré  49.  minutes  de 
latitude.  Il  a  17.  lieues  &  demie  de  longueur,  foré, 
de  largeur  ,  ce  qui  peut  être  évalué  à  81.  lieues 
quarrées.  C'eft  un  pays  mêlé  de  montagnes  Se  de 
plaines ,  &  allez  fertile  ,  principalement  en  grains, 
en  pâturages  Se  en  fruits.  Le  principal  commerce 
confifte  en  bediaux  Se  en  laine.  On  y  compte  77. 
paroilTcs  ,  qui  contiennent  enfemble  13.  mille  $9. 
feux ,  114.  familles  nobles  Se  68.  mille  36.  autres 
habitants.  Selon  le  tarif  d'impofition  ,  de  la  fem- 
me de  300.  mille  livres  à  répartir  proportionnelle- 
ment fur  tous  les  diocefes  de  Languedoc ,  celui  de 
Cadres  porte  pour  fa  quote-part  ,  la  fomme  de 
iï.  mille  991.  livres  un  fol  00.  deniers.  Veyt\ 
Languedoc ,  Touloufe. 

DÉNOMBREMENT  DU  DIOCESE  DE 
Castres. 


Pareiffet.  Ftux. 

Albarede  (I')  69 

Ambre»  ,  villt  104 

Aritat  1  jo 

Aoraontcil  119 

Barre.  Voyt\  Cabannei. 
Baftlde  (la)  &.  St.  Geor- 

K"  8} 

Baftide-Moolayrèi  (la)  .  40 

Brrlaes  ,  ville  1  }4 

Befllere  (la)   74 

Beidc  Belfortét  (le)  .  .  184 
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Avant  qne  de  terminer  l'article  de  Caftrcs ,  il 
ne  fera  pas  hors  de  propos  de  rapporter  ici  une 
singularité  qu'on  remarque  dans  le  diocefe  de  ce 
nom.  C'eft  d'ailleurs  un  de  ces  traits  d*hiftoire 
naturelle  ,  pareil  à  ceux  dont  Pline  le  Naturahfte  a 
fait  mention  ,  qui  ont  paffé  pour  incroyables ,  fit 
que  l'expérience  jointe  aux  nouvelles  découvertes  , 
nous  donne  aujourd'hui  pour  des  vérités  confiantes. 

Cet  ancien  fit  fi; avant  biitorien  a  parlé  d'un 
rocher  (  fitué  près  d'Harpau  ,  ville  de  la  Carie 
dans  l' Ane-Mineure  ) ,  que  l'on  comptoit  de  fon 
temps  parmi  Us  plus  grandes  merveilles  de  la  na- 
ture. Baptijle  Porta  fait  auffi  mention  de  ce  rocher 
tremblant.  Mais  ces  deux  autorités  n'en  rendoient 
pas  l'hiftoire  plus  croyable.  Enfin ,  une  nuée ,  pour 
ainfi  dire ,  de  témoins  qui  font  plus  près  de  nous 
fit  de  notre  temps  ,  font  venus  rendre  frappantes 
des  vérités  que  nous  n'ofions  croire  comme  vraies. 

M.  Marcatellc ,  de  l'académie  Royale  des  feien- 
ces ,  inferiptions  fit  belles-lettres  de  Touloufe  ,  Se. 
correfpondant  de  celle  de  Paris  ,  a  adreffé  à  cette 
dernière  un  mémoire  très  -  détaillé  au  fujet  du 
rocher  qu'on  nomme  le  roc  qui  tremble.  Ce  roc 
eft  dittaut  de  la  ville  de  Callrcs  d'une  lieue  vers 
le  nord-eft.  11  cil  placé  au  lieu  de  la  Roquette ,  ainfi 
nommé  de  la  quantité  de  rochers  qui  y  font  difperfés 
cà  &  là  d'une  manière  confufc.  Parmi  ces  rochers 
énormes ,  dont  les  angles  extérieurs  font  arrondis , 
on  en  voit  qui  font  rompus  fie  difloqués ,  pour 
abfi  dire  ,  par  quartiers  ,  les  uns  inclinés  à  l'hori- 
fon  ,  fie  les  autres  pofés  dans  une  fituation  parallèle 
félon  la  nature  fie  la  difpofition  des  terres  qui  leur 
servent  d'appui.  Ces  rodiers  font  cultivés.  On  y 
met  par-deffus  une  couche  de  terre  de  l'épaiflêur  de 
cinq  ou  fix  pouces  :  on  y  plante  enfuite  des  feps  , 
qui  bientôt  après  produifent  d'cxcellens  vins.  On 
fe  fert  auffi  de  ces  rochers  pour  en  faire  des  meules 
de  moulin ,  des  auges ,  fié  des  pierres  à  foyer  : 
outre  cela  ,  on  les  emploie  encore  à  bâtir  des 
maifbns. 

Au  même  Ken  de  la  Roquette  ,  &  au  pied  de  la 
montagne  où  eft  le  roc  qui  tremble ,  eft  une  grotte 
qui  a  fervi  de  retraite  à  Saint-Dominique.  Cette 
grotte  a  vingt-huit  pieds  de  long  fur  dix  pieds  de 
largeur  moyenne  ,  &  quinze  pieds  de  hauteur. 
L'entrée  en  eft  formée  par  une  ouverture  irrégu- 
liere  de  quatre  ou  cinq  pieds  de  hauteur  fur  trois 
ou  quatre  de  largeur.  Comme  cette  entrée  eft 
baffe ,  il  faut  fc  courber  pour  y  entrer ,  mais  dans 
l'ioftant  on  peut  fe  redreflèr ,  fit  l'on  s'y  trouve 
au  large.  L'intérieur  reflèmble  à  un  falon  affez 
vafte.  Le  deffus  eft  voûté  en  berceau ,  fie  les  côtes 
font  fermés  par  des  mafles  énormes  de  rochers , 
dégarnies  de  terre  ,  fie  qui  ne  fe  foutientient  les 
unes  les  autres  que  par  leur  fcul  contaft  mutuel.  On 
y  voit  clair  par-tout  à  caufe  de  deux  ouvertures  qui 
font  au-deflus ,  fit  dont  l'une  eft  à  droite  fit  l'autre 
&  gauche.  Le  pavé  ou  fol  eft  irrégulier  fit  raboteux  : 
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il  eft  formé  par  des  rochers  entalTés  les  uns  fur  le» 
autres ,  fie  qui  laiffent  entr*eux  plufieurs  crcvaffès 
de  huit  pieds  de  profondeur ,  entre  lefquelles  coule 
un  ruifféau.  On  allure  que  cette  grotte  fervoit 
d'afyle ,  comme  nous  l'avons  dit ,  à  Saint-Domini- 
que ,  qui  s'y  refugioit  lors  de  la  perfécutioo  des 
Albigeois.  On  y  fait  remarquer  encore  une  efpece 
de  chaire ,  d'où  l'on  ajoute  que  le  Saint  inftruifbit 
le  peuple.  Mais  à  quoi  bon  une  chaire  dans  un  lieu 
fi  peu  étendu? 

Dans  la  même  grotte  eft  auffi  une  efpece  de  bé- 
nitier où  il  y  a  toujours  de  l'eau.  Mais  cela  ne  pré- 
fente rien  de  merveilleux  ,  parce  que  l'eau  décou- 
lant de  toutes  parts  dans  cette  grotte  ,  il  faut  que 
l'eau  s'y  ramafle  oéceflàiretnent  aux  endroits  creux, 
qui  peuvent  reffembler  à  autant  de  bénitiers. 

Au  fond  eft  une  ouverture  à-peu-près  femblablc 
à  celle  qui  eft  à  l'entrée.  C'eft  par-là  qu'on  pénétre 
dans  des  caves  fouterreines  qui  ont  feptàhutt  cent» 
toifes  de  longueur  ,  fur  mille  à  douze  cens  de  lar- 
geur fie  fur  environ  trente  pieds  de  hauteur.  Com- 
me ces  caves  ne  reçoivent  le  jour  de  nulle  part,  on 
ne  peut  les  voir  qu'avec  le  fecours  de  flambeaux  de 
poing.  Elles  font  formées  par  un  tas  de  rochers  , 
qui  ont  prefque  tous  la  figure  d'un  fpbérolde  allon- 
gé ,  fie  qui  font  rangés  de  façon  à  repréfenter  une 
voûte ,  laquelle  paroit  être  bien  plutôt  l'effet  de 
l'art  que  celui  de  la  nature.  Plufieurs  de  ces  ro- 
chers ont  jufqu'à  deux  toifes  de  diamètre  :  ils  font 
d'une  grofleur  énorme ,  fit  ils  ne  font  unis  par  au- 
cun ciment.  Au  contraire  ils  font  dégarnis  de  terre 
de  tous  côtés ,  fit  ils  ne  ie  soutiennent  les  uns  les 
autres  que  par  leur  contact.  La  chaîne  qu'ils  for- 
ment ,  vue  en  dehors  ,  préfente  un  fpeétacle  frap- 
pant. Cette  chaîne  de  rochers  fuit  la  pente  des 
montagnes  qui  font  su  voiû*nage,fie  elle  en  imite  lên- 
fiblementla  chûte.  Sous  ces  voûtes  qui  s'élèvent  à 
mefure  qu'on  s'éloigne  de  la  grotte  ,  coule  un  ruif- 
feau  qui  fait  un  bruit  affez  considérable  ,  fie  dont 
l'eau  qui  eft  en  petite  quantité  ,  a  allez  de  vîtefle 
pour  faire  moudre  plufieurs  moulins  à  bled  ,  les- 
quels font  au  voifinage  de  la  grotte. 

S'il  étoit  néceilàire  d'affigner  une  caufe  à  l'ar- 
rangement fingulierde  ces  rochers,  il  feroit  aifé  , 
dit  un  obfcrvateur ,  d'en  imaginer  plufieurs.  Car  on 
pourroit  faire  remonter  cet  arrangement  ou  au 
temps  même  de  la  formation  du  globe  que  nous  ha- 
bitons ,  ou  au  temps  du  délugue  univerfel  qui  fut 
la  caufe  d'une  infinité  de  changements  extraordi- 
naires. On  pourroit  auffi  l'attribuer  à  d'autres  chan- 
gements poftérieurs  ,  qui ,  quoiqu'ils  n'aient  été  que 
l'effet  d'une  caufe  infenfible ,  font  néanmoins  deve- 
nus très-grands  après  une  longue  fuite  d'années. 
Mais ,  comme  on  ne  peut  former  fur  cela  que  des 
conjectures  fon  hafàrdécs ,  il  eft  mieux  de  les 
abandonner  pour  ne  s'occuper  que  du  roc  qui 
tremble. 

Ce  roc  eft  le  plus  élevé  de  tous  ceux  qu'on  voit  à 
l'cntour  de  la  Roquette.  Sa  fituation  eft  près  du 
faite  fie  fur  le  penchant  de  la  montagne  qui  fait 
face  au  levant.  Il  eft  placé  fur  le  bord  d'un  gros 
rocher  qui  fort  de  deffous  les  terres,  fie  il  a  yne 
pente  d'environ  fix  pouces  du  côté  où  il  tombe  à 
plomb  au-deffous  d'un  petit  arrondiffement.  Mais 
nous  ne  fçaurions  mieux  faire  connoître  ce  phéno- 
mène ,  qu'en  tranferivant  ici  ce  qui  eft  rapporte 
dans  le  Mercure  du  mois  de  Mars  de  l'an  1 749. 

Le  roc  qui  tremble  eft  d'une  figure  irréguliere  - 
qui  approche  beaucoup  de  celle  d'un  œuf  applati 
lequel  porte  fur  le  petit  bout.  Sa  plus  grande  cir- 
conférence ,  qui  eft  vers  les  deux  tiers  de  la  hau- 
teur ,  eft  de  vingt-fix  pieds  ;  fa  plus  petite,  qui  eft 
à  fa  bafe ,  eft  de  douze ,  fie  fa  hauteur  de  onze 
pieds  i  ce  qui  fait  un  folitl«  de  360.  pieds  cubes  k 
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dont  le  poids  eft  de  plus  de  600.  quintaux.  Il  eft 
placé  à  un  des  angles  du  roc  qui  lui  fert  de  bafe , 
de  fi  près  du  bord  que  fa  circonférence  inférieure 
n'en  eft  éloignée  que  d'environ  un  pied  de  demi , 
dt  qu'un  à-plomb  oui  pafleroit  par  les  endroit*  du 
roc  les  pins  avances ,  tomberoit  au-delà  de  celui 
qui  loi  fert  de  bafe. 

On  a  déjà  remarque'  que  la  figure  du  rocher  eft  à- 
peo-près  celle  d'un  œuf  appiati ,  &  dont  les  dia- 
mètres de  la  bafe  font  inégaux  précifément  à  caufe 
de  cet  applatfftément.  Cette  figure  eft  convexe ,  & 
elle  Peft  tellement  qu'aux  extrémités  du  plus  grand 
diamètre  ,  il  s'en  faut  de  huit  pouces  qu'elle  ne 
touche  le  rocher  fur  lequel  elle  eft  placée  ;  mais 
le  roeber  appuyé  fur  toute  la  longueur  du  diamètre. 
Cette  pofition  d'une  mafle  de  roche  d'un  fi  grand 
poids  de  d'une  fi  grande  hauteur,  dans  un  penchant 
où  elle  n'a  prefque  point  d'autre  appui  que  la  va- 
leur d'une  ligne  ,  n'eft  pas  la  partie  du  phénomène 
la  moins  digne  d'attention. 

Quant  à  la  nature  de  la  pierre  dont  eft  formé 
ce  rocher ,  il  paroît  qu'elle  eft  fort  dure  de  fort 
compacte.  On  dit  communément  dans  le  pays  , 
qu'il  eft  compofé  de  fidobrt ,  qui  eft  la  matière 
d'un  terrein  d'auprès  du  lieu  de  la  Roquette ,  où 
Pon  trouve  quantité  de  rochers  qui  ont  la  figure  de 
certains  animaux.  Quelque  dur  cependant  que  foit 
ce  rocher ,  cela  n'a  pas  empêche  quantité  de  cu- 
rieux etc  d'étrangers  qui  font  allés  le  voir ,  d'y  gra- 
ver des  caractères ,  dont  il  n'eft  plus  guère  pofhble 
de  découvrir  le  fens.  Un  particulier  du  lieu  de  la 
Roquette  ,  Si  dont  une  des  principales  occupations 
eft  de  fervir  de  guide  à  ceux  qui  vont  voir  le  roc 
tremblant ,  donne  ordinairement  l'explication  de 
quelques-uns  de  ces  caractères ,  &  il  ajoute  qu'il  la 
tient  par  tradition  de  fes  ayeux.  Selon  lui ,  les  let- 
tres gravées  fur  le  rocher  contiennent  deux  ins- 
criptions en  langue  italienne ,  dont  l'une  conçue 
en  ces  termes  :  il  piii  alto  i  quel  che  terne  ,  eft  une 
Téflexion  morale  touchant  les  perfonnes  qui  fe 
trouvent  placées  dans  des  portes  les  plus  élevés  , 
or.  qui  font  dans  une  crainte  continuelle  ;  ce  qui 
les  fait  trembler  pour  leur  état.  L'autre  eft  rendue 
en  ces  termes  :  cofi  almen  ri  movefii,  à  dura  fhili  \ 
&  elle  renferme  le  fouhait  d'un  amant ,  qui  dé- 
lire que  fon  amante  puifle  être  émue  au  moins  de 
la  même  manière  que  ce  roc  qui  tremble. 

C'eft  donc  le  tremblement  du  rocher  qui  donne 
l'ame  à  ces  réflexions  morales  &  galantes.  Auffi  ce 
tremblement  eft  bien  digne  de  l'attention  d'un  Phy- 
sicien -,  de  en  effet  ,  il  n'eft  ni  moins  furprenant  ni 
moins  remarquable  que  le  phénomène  du  pilier  bran- 
lant de  l'églilé  de  Rheims.  Si  cette  dernière  mer- 
veille a  été  eu  1717.  un  fnjet  d'étonnement  pour  le 
Czar  Pierre  1.  le  Grand  ,  l'autre  a  attiré  les  regards 
ceintereifé  lacuriofité  du  Doc  d'Orléans,  Régent  du 
royaume.  Ce  Prince  qui  «voit ,  pour  les  feienecs  , 
legoflt  le  pins  décidé  «  le  plus  éclairé ,  donna  des 
ordres  en  1718-  pour  qu'on  lui  envoyât  le  plan  du 
roc  tremblant ,  avec  un  détail  de  toutes  les  particu- 
larités qui  peuvent  fervir  à  le  caractérifer. 

Il  eft  conftantque  ce  roc  fe  meut  vifiblement  & 
d'une  manière  fcnfible ,  lorfqu'une  certaine  force 
lui  eft  appliquée  du  midi  au  nord.  Une  expérience 
plufieurs  fuis  réitérée  prouve  évidemment  que  cela 
eft  ainfi.  On  appuyé  un  bâton  ouquclqu'autre  corps 
du  côté  du  midi  ;  ôt  par  ce  moyen  on  donne  quel- 
ques fecoufles  au  rocher ,  qui  bientôt  fe  meut  & 
exerce  ('es  vibrations.  Ces  balancements  &  ces  vi- 
brations font  caufe  que  le  bâton  nefe  trouvant  pas 
continuellement  appuyé ,  tombe  par  degrés  fur  la 
baie  du  rocher.  Cependant  toute  force  n'eft  pas 
fuffilante  pour  mouvoir  cette  mafle-,  celle ,  par  exem- 
ple, qui  ieroit  moindre  que  la  force  ordinaire  d'un 
Tome  II. 
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homme  ,  ne  lui  cauferoit  point  un  ébranlement 
fenfiblc.  Des  obfervatlons  qui  ont  été  faites ,  attef- 
tent  cette  vérité  qui  détruit  l'opinion  commune , 
félon  laquelle  le  mouvement  le  plus  léger ,  le  vent 
même  fufEt  pour  faire  mouvoir  le  rocher  en  ques- 
tion. Un  feul  homme  toucha  ce  rocher  légèrement , 
de  n'y  appliqua  pas  toute  la  force  du  corps  ,  alors 
il  relia  immobile ,  &  il  ne  commença  de  fe  mouvoir 
qu'après  qu'il  lui  eut  donné  fucceffivement  plufieurs 
A.  coufles.  Quatre  perfonnes  agtflans  de  concert ,  fle 
tn  même  temps  ,  ne  purent  auffi  à  la  première  im- 
preffion  lui  caufer  le  moindre  ébranlement.  Le  vent 
fie  fut  pas  non-plus  capable  de  lui  communiquer  un 
mouvement  fcnfible.  Un  vent  de  fud-eft  qui  régnoit 
au  temps  des  obfervations  d'une  manière  fi  violente 
que  les  obfervateurs  ne  réfiftoient  qu'avec  peine  il 
les  fecoufles ,  ne  le  mût  point  fenfiblemcnt ,  quoi- 
que ce  vent  fouffljt  prefqu'exactement  dans  la  di- 
rection dans  laquelle  le  rocher  exerce  fes  branJe- 
ments.  Il  eft  vrai  quelorfqu'il  eft  une  fois  en  mou- 
vement, une  action  très-légerefuffit  pour  le  luicon- 
ferver  ;  fie  c'eft  peut-être  ce  qui  adonné  lieu  aux  er- 
reurs que  l'on  vient  de  détruire. 

La  propriété  de  trembler  par  l'impreffion  de  la 
force  la  plus  légère  ,  n'eft  pas  la  feule  que  le  vul- 
gaire attribue  à  ce  rocher.  Pour  augmenter  la  mer- 
veille ,  il  lui  en  donna  gratuitement  une  autre ,  qui 
femblc  oppofée  fit  tout-à-fait  contraire  à  la  première, 
qui  confifte ,  à  ce  qu'on  prétend,  en  ce  qu'Û  ne  trem- 
ble point  fie  refte  immobile  quand  une  plus  grande 
force  lui  eft  communiquée.  De  nouvelles  expérien- 
ces ont  également  détruit  cette  idée  ,  fie  ont  enlevé 
au  rocher  une  autre  partie  de  ce  qu'il  avolt  de  plus 
merveilleux.  Car  le  roc  n'a  commencé  de  fe  mou- 
voir que  lorfqu'un  homme  y  a  appliqué  prefque  tou- 
te fa  force  ;  ficlorfque  plufieurs  l'ont  poufle  à  la  fois 
fie  de  toute  leur  force,  il  s'eft  mu  de  la  même  ma- 
nière qu'il  s'étoit  mu  lorfqu'une  feule  perfonne  y 
avoit  appliqué  fa  force.  Ainfi  ces  dernières  obfer- 
vations ont  achevé  de  détruire  ce  que  le  public  igno- 
rant ou  prévenu  attribuoit  au  roc  tremblant  ,  au- 
delà  de  ce  qui  eft  vrai.  Parconféqucnt  ces  mêmes  ob- 
fervations font  auffi  intéreftantes  fit  auffi  précieufes 
que  celles  qui  établiflent  le  tremblement  du  roc, 
puifqu'elles  fervent  à  défabufer  le  public  des  faufles 
merveilles  qu'il  s'étoit  imaginées  fans  fondement. 

11  eft  donc  confiant  que  le  vent  feul  on  une  ac- 
tion trop  légère  ne  fuffit  pas  pour  mouvoir  le  rocher 
oviforme.  Ce  rocher  ne  (émeut  que  quand  une  cer- 
taine force  lui  eft  appliquée  ,  fie  il  fe  meut  auffi 

Suoique  la  force  imprimée  foit  égale  à  celle  de  plu- 
eurs  hommes.  Ses  balancements  s'exercent  toujours 
prefque  exactement  du  feptentrion  au  midi ,  dans 
une  direction  perpendiculaire  à  la  coupe  de  la  pente 
du  rocher  fur  lequel  il  eft  affis  ,  fie  ils  font  actuel- 
lement tels  que  le  bord  de  la  bafe  fe  fouleve  de  trois 
lignes.  A  chaque  balancement ,  la  cime  du  rocher 
parcourt  environ  un  pouce  d'arc  de  cercle.  Etant 
ainfi  mu  ,  il  fait  ft-pt  à  huit  vibrations  fenfibles  , 
après  quoi  il  perd  prefque  tout  le  mouvement  qui 
lui  a  été  communiqué ,  de  il  revient  dans  fon  pre- 
mier état. 

Ces  faits  étant  expofes ,  il  refte  à  expliquer  com- 
ment un  homme  peut  agiter  fenfîblement  une  mafle 
auffi  énorme,  fit  pourquoi  cette  même  mafle  quand 
elle  eft  une  fois  en  mouvement  ,  continue  en  fuite 
fes  vibrations  pendant  quelque  temps  :  c'eft  à  ces 
deux  points  que  fc  réduit  toute  la  queftion.  Pour 
en  donner  une  folutionfatisfaifante,  je  ferai  ufage, 
dit  M.  Marcorelle  ,  de  quelques  principes  incon- 
testables ,  &  pour  une  plus  grande  clarté ,  je  les  ex- 
poferai  d'avance  dans  leur  fimplicité  naturelle  :  l'ex- 
plication qut*  nous  cherchons  en  découlera  d'elle- 
même. 

Ii 
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i°.  Tous  les  corps  durs  ont  une  élafticité  fenfi- 
fîble  ,  flc  un  reflbrt  qui  agit  lorfqu'ils  fe  choquent. 
C'eft  par-là  qu'ils  font  poufles  en  même  temps  qu'ils 
poullenc.  Les  pierres  jouilfcnt  de  cette  propriété 
générale  ;  car  un  éclat  de  pierre  réfléchit  lorfqu'il  a 
«té  jetté  contre  une  autre  pierre. 

Un  corps  pefant  n'eft  plus  foutenu  lorfque  la 
ligne  à  plomb  qui  pafl"e  par  fon  centre  de  gravité  , 
tombe  en  dehors  de  la  partie  de  la  baflé  fur  laquelle 
il  appuyé.  Or  ce  cas  arrive  toutes  les  fois  qu'un 
corps  fe  ment  fans  qu'on  y  applique  aucune  force. 

j°.  Deux  forces  font  en  équilibre  quand  elles  font 
en  raifon  réciproque  de  la  longueur  des  bras  du  le- 
vier auquel  elles  font  appliquées. 

4°.  On  corps  qui  peut  rouler,  cède  à  la  force  la 
plus  légère  ,  fi  fon  centre  de  gravité  eft  à  plomb  du 
point  ou  de  la  ligne  qui  lui  fert  d'appui. 

5°.  Si  le  centre  de  gravité  n'eft  point  dans  le 
plan  perpendiculaire  qui  pafle  par  la  ligne  d'appui , 
la  force  néceflaire  pour  mettre  le  corps  en  mouve- 
ment eft  égale  à  fon  poids  multiplié  par  cette  dis- 
tance. 

Le  premier  de  ces  principes  eft  fondé  fur  l'ex- 
périence ;  les  autres  fuivent  les  loix  de  la  méchani- 
que  ;  &  ils  font  tous  avoués  de  tous  les  Phyficiens. 
11  ne  fera  donc  pas  difficile  d'en  faire  l'explication 
aux  faits  que  nous  avons  rapportés. 

Dans  fa  fituation  ordinaire  ,  le  rocher  oviforme 
appuyé  fur  une  ligne  qui  va  du  levant  au  couchant , 
&  fur  quelques  eminences  de  fa  bafe  qui  l'crapê- 
chent  de  fe  renverfer.  Dans  cette  pofition  ,  fon 
centre  de  gravité.quand  il  fe  trouve  en  repos, elt  dans 
une  verticale  qui  palfe  entre  cette  ligne  de  ces  émi- 
nences. 

Si  Ton  pouflè  le  roc  vers  le  nord  avec  une  force 
fu  m  fan  te  ,  fa  cime  s'avance  de  ce  côté  d'environ 
un  pouce  ,  fle  fon  centre  de  gravité  parcourt  alors 
conîequemment  à-peu-près  un  demi-pouce  de  che- 
min. Abandonné  à  lui-même  ,  il  exerce  une  direc- 
tion toute  oppofée  .  &  il  revient  vers  le  midi.  11 
s'enfuit  donc  de-là  que  lorfque  fon  centre  de  gra- 
vité eft  le  plus  près  du  nord  ,  il  eft  cependant  tou- 
jours au  midi  du  plan  perpendiculaire  ,  qui  pafTL* 
par  la  ligne  fur  laquelle  il  fe  balance.  Il  faut  donc 
que  le  centre  de  gravité  du  rocher  quand  il  eft  en 
repos ,  foit  éloigne  de  ce  plan  de  plus  d'un  demi- 
pouce  vers  le  midi. 

Les  obfervations  qui  ont  été  rapportées  ,  ont 
déjà  fait  voir  que  le  poids  du  rocher  tremblant  eft 
de  plus  de  6oo.  quintaux.  Ce  poids  multiplié  par 
plus  d'un  demi-pouce,  qui  eft  la  diftance  horifon- 
taie  du  poids  au  point  d'appui ,  donne  un  produit 
de  trois  cents  -,  ce  qui  démontre  que  la  force  capa- 
ble de  faire  mouvoir  le  rocher  ,  exprimée  en  quin- 
taux ,  &  multipliée  par  le  nombre  de  pouces  qui 
mefurent  fa  diliance  au  point  d'appui ,  doit  être  de 
plus  de  trois  cents.  Or ,  le  lieu  où  fe  placent  ceux 
qui  veulent  mouvoir  le  rocher  ,  eft  éloigné  de  foi- 
xante-quinze  pouces  au  plus  au-delà  de  la  ligne  fur 
laquelle  ce  rocher  exerce  fes  balancements.  Il  fau- 
droit  donc  qu'ils  employaient  ,  pour  le  foulever 
en  entier  à  la  première  fcCouflè  ,  une  force  fupé- 
rieure  à  quatre  quintaux.  Ce  raifonnement  elt  con- 
firmé par  les  expériences  dont  on  a  rendu  compte. 
Quatre  hommes  a  giflant  de  concert,  &  en  même 
temps ,  ne  purent  pas  mouvoir  le  rocher  à  la  pre- 
mière impulfïon  qu'ils  lui  donnèrent ,  quoique  la 
force  avec  laquelle  chacun  d'eux  pouvoit  agir ,  fut 
d'environ  deux  cents  livres.  Donc ,  &c. 

Si  l'expérience  nous  a  appris  que  la  force  de  plu- 
fieurs  perfonnes  agiflant  de  concert ,  ne  fut  pas  ca- 
pable de  caufer  à  la  premicre  impulfïon  le  moin- 
dre ébranlement  du  rocher  ,  elle  ne  nous  a  pas 
Jaillé  ignorer  noo-pla*  que  celle  d'un  feul  homme 
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étoit  fuffifante  pour  le  mouvoir  ,  après  plufieurs 
fecoufles  fucceffivement  multipliées ,  ôc  que  lorfqu'il 
étoit  une  fois  en  mouvement ,  il  faifoit  quelques  vi- 
brations ,  après  quoi  il  revenoit  dans  (on  premier 
état.  C'eft  le  dernier  fait  qu'il  relie  à  expliquer ,  en 
faifant  toujours  ufage  des  mêmes  principes. 

A  la  première  fecoufTe  ,  on  diminue  la  prefEon 
du  roc  fur  fa  bafe  ,  &  par-là  fon  reflbrt  fe  débande. 
Lorfque  le  roc  eft  abandonné  à  lui-même  ,  il  prefle 
fa  bafe  avec  une  nouvelle  force.  Ainfi  la  féconde 
fecoufTe  eft  aidée  par  l'action  du  reflbrt ,  qui  tend 
d'autant  plus  à  le  déployer ,  qu'il  a  été  plus  tendu. 
La  bafe  eft  donc  plus  foulagée  à  cette  féconde  im- 
pulfïon qu'à  la  première  ,  ci  car  conféquent  le  ro- 
cher rendu  à  lui-même  reprefle  la  bafe  avec  un  nou- 
veau degré  de  force.  Par  ces  preflions  fucceffives ,  le 
reflort  de  la  bafe  acquiert  une  nouvelle  aétion  , 
jufqu'à  ce  qu'enfin  ak  te  d'une  nouvelle  fecoufTe , 
la  force  du  reflbrt  mis  en  jeu  foit  capable  de  donner 
au  roc  tout  le  mouvement  que  les  inégalités  de  fa 
bafe  peuvent  lui  tailler  prc«  Etant  une  fois  mis 
en  branle,  il  continue  n.-  vibrations  6c  fes  balance- 
ments à  caufe  d:\  reflbrt  de  fa  bafe  ,  qui  a  permis  à 
une  force  allez  légère  de  le  mettre  en  mouvement. 
Telle  eft  la  caufe  du  mouvement  du  rocher  &  de 
fes  différens  balancements.  C'eft  par  ce  moyen 
qu'on  rend  facilement  raifon  de  fes  vibrations ,  de 
la  manière  dont  il  les  exerce  ,  &  de  toutes  les  par- 
ticularités qui  ont  été  remarquées.  Comme  ce  rai- 
fonnement n'eft  fondé  fur  aucune  hypothefe  ,  & 
qu'il  eft  d'ailleurs  déduit  des  principes  de  mécha- 
nique  les  plus  inconteftables  ,  &  des  faits  vérifiés 
fur  le  lieu  ,  cela  eft  caufe  qn'on  ne  craint  point  de 
trop  avancer  ,  en  difant  qu'il  a  la  force  de  la  dé- 
monftration.  (BfLircorelle  ). 

Rapprochons-nous  de  la  ville  deCaftrcs,  &  n'ou- 
blions pas  de  dire  qu'il  y  a  dans  les  environs  de  cette 
ville  des  mines  de  turquoifes  ,  qui  reflemblent  beau- 
coup aux  turquoifes  orientales.  L'action  du  feu  fur 
cette  matière  pétrifiée  la  colore  ,  &  lui  donne  lé 
bleu  des  plus  belles  turquoifes. 

CASTRES  ,  bourg  ,  dans  le  Bourdelois ,  en 
Guyenne,  diocefc,  parlement,  intendance  ôt  élec- 
tion de  Bordeaux  ,  jurifdi&ion  de  Portets.  On  y 
compte  161.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  quelque  dif- 
tance de  la  rivé  gauche  de  la  Garonne  ,  à  4. 1.  S.  E. 
de  Bordeaux. 

CASTRES  ,  en  Picardie,  diocefe  &  éleftionde 
Noyon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiiïons. 
On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  $.  1.  N. 
N.  E.  dcNoyon,  &  ».  &  quart  N.  E.  deHam. 

CASTRES  ,  abbaye  ,  eu  Angoumois.  Voyez 
Châtres. 

CASTRIES,  bourg  ,  en  Languedoc,  diocefc ,  re- 
cette &  généralité  de  Montpellier  ,  parlement  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
100.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  éga- 
lement agréable  &  fertile,  au  pied  des  montagnes  , 
à  deux  bonnes  lieues  N.  E.  de  Montpellier. 

La  terre  ,  fegneurie  &  baronnie  de  Cajiriei  fut 
acquife  le  19.  Avril  1 49S*  de  Guillaume  de  Pierre  , 
Seigneur  de  Ganges  ,  par  Guillaume  de  la  Croix , 
Gouverneur  de  Montpellier  depuis  1493.  »  &  cin- 
quième ayeul  de  René-Gafpard'de  la  Croix, Maré- 
chal des  camps  &  armées  du  Roi ,  Gouverneur  & 
Sénéchal  de  Montpellier ,  créé  Marquis  de  Caftries 
en  Mars  1645.,  &  honoré  du  collier  desordres  du  Roi 
le  j  1 .  Décembre  1 66 1 .  Sa  femme  Elifabeth  Bon^i , 
nièce  du  Cardinal  de  Bonzi ,  Archevêque  de  Nar- 
bonne  ,  le  fit  perc  de  Jofeph-François  Marquis  de 
Caflries ,  Chevalier  d'honneur  de  madame  la  Du- 
cheffè  d'Orléans ,  &  créé  Chevalier  du  Saint-Efprit 
le  j.  Juin  1714.  Il  mourut  le  14.  du  même  mois , 
perc  par  la  fecoude  femme ,  Marie-Françoife  de 
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Levis-Ckarlus ,  de  Charles-Eugene-Gabriel ,  Marquis 
de  Caftries ,  Meftre-de-Camp  général  de  la  cavalerie 
de  France  en  17s 9.,  Lieutenant-Général  des  Ar- 
mées du  Roi  le  18.  Décembre  1758.  ,  Chevalier  de 
l'ordre  du  Saint-Efprit  le  30.  Mai  176  a. ,  Gouver- 
neur &  Sénéchal  de  Montpellier  ,  ôtc.  marié  à  Ga- 
briellc-llàbcau-Thérefe  de  Rojfet ,  fosur  du  Duc  de 
Fkwy. 

C  A  T 

CAT  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  &  élection  de 
Rhodes  ,  parlement  de  Touloufc  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  un  feu  80.  beilugues  Si 
une  demi-bellugue  de  feu. 

CATALANS  Cl")  ou  Efcatalcns , en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  Montauban ,  parlement  Si  géné- 
ralité de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc  On 
y  compte  29c.  feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  rive  droite  de  la  Garonne,  à  2. 1.O. 
de  Montauban,  &  8.  N.O.  de  Touloufe.  Quelques-uns 
croient  que  c'eft  de  ce  lieu  ,  qui  étoit  autrefois  très- 
confiderable  ,  que  fottirent  les  premières  troupes 
qui  firent  des  conquêtes  fur  les  Sarraiins  en  Efpagne, 
Ce  que  c'eft  de-là  que  la  Catalogne  a  pris  fon  nom. 
Tetleeftdu  moins  l'opinion  de  Mariana  &  de  Catcl. 

CATALAUNI  ,  nation  ou  peuple  de  la  féconde 
Belgique ,  dont  la  ville  de  Durocatalaunum  ,  au- 
jourd'hui Cbâlons  en  Champagne,  étoit  le  chef-lieu. 
Ils  avoient  pour  voifins  au  N.  les  Rémi ,  au  S.  les 
Itngonci ,  à  l'E.  les  Leuci  Si  les  Veroiuni ,  Si  à  l'O. 
les  Trujjjes  Si  les  Sucfiiones.  11  eft  fait  une  mention 
honorable  de  cette  nation  dans  les  commentaires 
de  Céfar  &  dans  d'autres  ouvrages. 

CATEAU  ou  Château  -  CambreGs  ,  Cajirum 
Cmcracenfc  ,  petite  ville ,  dans  le  CambreGs  dont 
elle  fe  prétend  la  capitale  ,  parlement  de  Douay  , 
intendance  de  Lille ,  diocefe ,  fubdélégation  St  recette 
de  Cambray.  On  y  compte  741.  feux  &  environ 
4000.  âmes.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Seillc ,  à  une  lieue  St  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Lao- 
drecies ,  3.  S.  S.  O.  du  Quefnoy,  &  4.  &  quart  E. 
S.  E.  de  Cambray.  Long.  zi.  11.  4>.lat.  $0.  4.  o. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  ,  appartient  à  l'Ar- 
chevêque de  Cambray  ,  qui  en  eft  Seigneur  fpiri- 
tuel  &  temporel.  C'eft  dans  cette  ville  qu'eft  éta- 
bli le  fiege  de  la  juftice  de  ce  Prélat.  L'Archevê- 
que y  a  un  château  ,  qui  eft  un  édifice  magnifique, 
tant  pour  le  bâtiment  ,  que  pour  les  jardins  :  c'eft 
M.  de  Br*4j,l'undes  derniers  Archevêques  ,  qui  l'a 
fait  bâtir. 

En  1 5  59.  il  fe  fit  à  Cateau-Cambrefis  un  fameux 
traité  de  paix  entre  Henri  II.  Roi  de  France  St  Phi- 
lippe II.  Roi  d'Efpagne.  Ce  traité  ne  fut  rien  moins 
qu'avantageux  à  la  France  ,  car  cette  Couronne  y 
céda  à  l'Efpagne  un  grand  nombre  de  places  pour 
Saint-Quentin  ,  Ham  <Sc  le  Catelet. 

Les  habitants  de  Cateau  jouiflent  de  très-beaux 
privilèges  ,  St  entr'autres  de  l'exemption  de  toutes 
fortes  d'impôts. 

Il  y  a  dans  cette  ville  une  abbaye  de  l'ordre  de 
Saiat-Benoit ,  fous  le  titre  de  Saint-André.  Cette 
abbaye  eft  en  règle,  &  elle  jouit  au  moins  de  1$. 
mille  livres  de  rente  ,  depuis  qu'on  y  a  réuni  les 
revenus  de  l'Abbaye  de  Femy. 

Au  refte  ,  nous  avons  à  nous  louer  beaucoup  en 
notre  particulier  de  la  bonté  de  caractère  de  quel- 
ques habitants  de  Cateau  que  nous  comptons  parmi 
nos  amis. 

Autrefois  la  ville  de  Cateau  étoit  fortifiée  ,  mais 
à  préfent  elle  eft  toute  ouverte  ,  ayant  été  prife  Si 
teprife  plufieurs  fois  pendant  les  guerres  de  Flan- 
dres. Elle  eft  reftée  h  la  France ,  en  même  temps 
que  la  ville  de  Cambray  ,  par  le  traité  de  Nimegue 
de  1678.  fit  1679. 
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CATELET  (le)  ,  CajleUctum  ,  petite  ville ,  en 
Picardie,  diocefe  de  Cambray  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Amiens ,  élection  de  Saint-Quentin. 
On  y  compte  1 90.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  près 
des  confins  du  Cambrefis,  fur  i'Efcaut ,  à  une  lieue 
N.  O.  de  la  fource  de  cette  rivière  ,  3.  St  demie 
O.  S.  O.  de  Cateau  ,  autant  S.  S.  E.  de  Cambray , 
Si  3.  N.  N.O.  de  Saint-Quentin.  C'étoit  autrefois 
une  place  forrifiéeXes  Efpagnolsla  prirent  en  1  $  $7., 
fit  la  rendirent  deux  ans  après.  Elle  fut  encore  re- 
prife  dans  le  dernier  ficelé  ,  St  rendue  par  le  qua- 
rantième article  de  la  paix  des  Pyrénées  en  1659. 
Ses  fortifications  furent  ratées  eu  1674. 

CATELIER  (le)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  fit  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Ar- 
qués ,  fergenterie  d'Auftay.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  &  16.  feux  taiUables.  Cette  paroifle  eft 
à  1.  1.  &  demie  S.  d'Arqués. 

CATEVILLE  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Coû- 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Valogne,  fergenterie  de  Beaumont.  On 
y  compte  $9.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
S.  O.  de  St.  Sauveur-le- Vicomte  ,  &  4.  S.  S.  O.  de 
Valogne. 

CATELAR  ,  en  RouflEHon  ,  diocefe  de  Perpi- 
gnan ,  confeil  fupérieur  fie  intendance  de  Rouffil- 
lon  ,  viguerie  &  recette  de  Confiant.  On  y  compte 
1 10.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  St  deux 
tiers  E.  N.  E.  de  Villefranche. 

CATHEUX  ,  en  Picardie ,  diocefe  fie  intendan- 
ce d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montdidier.  On  y  compte  co.  feux.  Cette  parouTe 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Celle  ,  à  J.  1.  Si  demie  O. 
de  Montdidier. 

CATHUS ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Cahors ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Figeac.On  y  compte  6.  feux  <6. bcllu- 
gues &  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  une  lieue  St  demie  de  la  Garon- 
ne ,  fie  8.  &  demie  N.  de  Figeac. 

CATHUS  ,Salvezonfit  Graudenne  ,  en  Quercy, 
diocefe  St  élection  de  Cahors ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Montauban.  On  y  compte  1 1. 
feux  30.  beilugues  &  un  quart  de  bellugue  de  feu.. 
Cette  communauté  eft  à  2.  1.  &  tiers  N.  O.  de 
Cahors. 

CATIGNY ,  dans  le  Noyonnois  ,  au  gouverne- 
ment-général de  l'Ifle-de-France,  diocefe  &  élec- 
tion de  Noyon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Soiffons.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Noyon. 

CAT1LLON  ,  dans  le  Cambrefis  ,  diocefe  fie 
fubdélégation  de  Cambray  ,  parlement  de  Douay  , 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  310.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  Sambre ,  à  une  lieue  fit 
tiers  S.  E.  de  Cateau ,  fit  $.  &  demie  E.  S.  E.  de 
Cambray. 

CAT1RAN  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne  , 
diocefe ,  intendance  fit  élection  d'Aufch ,  parlement 
de  Touloufc  ,  collecte  du  Bas-Armagnac.  On  y 
compte  un  feu  37.  beilugues  &  trois  quarts  de  bel- 
lugue de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  O.  de  Nogaro. 

CATIS  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coûtances, 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  ,  élec- 
tion Si  fergenterie  de  Carentan.  On  y  compte  »7- 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  E.  N.  E.  de 
Carentan. 

CATLLARD  ,  en  Rouffillon.  Voyt\  Catelard. 

C  ATON  ou  Sainte-Hypolite  de  Caton ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  d'Uzès ,  parlement  de 
Touloufc ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  «i.feux.  Cette  pa- 
roifle eiià  3. 1.0.  N.O.  d'Uzès. 


:i8  C  A  V 

CATONVIELLE ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  ,  intendance  de  élection  d'Aufch , 
parlement  de  Toolonfe ,  collecte  de  Fezenfaquer. 
On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feulement  7$. 
bellugucs  de  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroUTe  eft  à  6.  lieues  E.  d'Aufch. 

CATOURVIELLE  ,  au  pays  de  Riviere-Verdun, 
en  Gafcogne  ,  diocefe  de  Comminges ,  parlement 
de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  de 
Riviere-Verdun ,  vallée  de  l'Arboutte.Ony  compte 
s.  feux  40.  bellugoes  &  trois  quarts  de  bellugue 
de  feu.  Cette  paroifle  eftfituée  dans  les  Pyrénées , 
près  de  la  frontière  d'Efpagne  ,  à  une  lieue  de  de- 
mie S.  O.  de  Bagneres  de  Luchon ,  &  4.  S.  S.  O.  de 
Saint-Béat. 

CATS ,  en  Normandie.  Voye\  Catis. 

CATURIGES  ,  nation  ou  peuple  de  la  Gaule- 
Narbonnoife  &  de  la  troifiéme  Viennoife ,  dont 
Caturiâi*  aujourd'hui  Chorees ,  ou ,  félon  Ptolomée, 
Eberodunum  aujourd'hui  Embrun,  étoit  le  chef-lieu. 
Cette  nation  étoit  bornée  parles  TVicorw,  les  Va- 
contii ,  les  Mimeni  ou  Mènent  t  in  les  Sentit. 
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CAVAIGNAC  ,  dans  le  Bazadois  ,  diocefe  de 
Bazas,  parlementât  intendance  de  Borde  aux,  élec- 
tion de  Condom  ,  jurifdiôion  de  Bouglon.  On  y 
compte  8a.  feux.  Cette  paroiflë  eft  iituée  à  une 
lieue  S.  O.  de  la  Garonne  de  de  Marmande ,  de 
autant  N.  N.  E.  de  Bouglon. 

CAVAlLLON  ,  Cabetlio  ,  ville  ancienne  ,  avec 
un  évêché  fuffragant  d'Avignon ,  dans  le  Comté- 
Vcnaiflin ,  judicarure  de  l'ifle.  On  y  compte  140c. 
feux  de  environ  6900.  personnes.  Cette  ville  eft 
fîtuée  dans  une  contrée  très-fertile  &  très-agréable, 
au  pied  d'une  montagne  ,  fur  la  rive  droite  de  la 
Durance ,  à  1. 1.  S.  S.  E.  de  l'ifte ,  S-  S.  de  Carpe  ti- 
tras ,  8.  N.  O.  d'Aix  ,  &  4.  S.  E.  d'Avignon.  Long. 
21.43.  Il-  lat.  43.  $0.  16. 

Anciennement  la  ville  dont  il  eft  queftion  ,  étoit 
bâtie  fur  la  montagne  du  Caveau  :  c'étoit  alors  une 
des  principales  villes  des  Cavares,  Dans  la  fuite  , 
elle  palfa  fous  la  domination  de  la  république  ro- 
maine qui  la  favorifa.  beaucoup  ,  principalement  à 
caufe  de  fon  port  fur  la  Durance ,  qui  étoit  alors 
trè'-commode.  Les  Romains  y  établirent  une  co- 
lonie :  les  médailles  qui  font  de  ce  temps-là,  ne 
permettent  pas  d'en  douter.  PtoJomée  rappelle 
Cabellio  Cclonta  in  Cavaribus.  Strabon  la  nomme 
Urbs  Cûvarum.  Pline  en  fait  mention  parmi  les 
villes  latines  ,c'eft-à-dire  ,  parmi  celles  qui  avoient 
les  mêmes  privilèges  que  les  vilxs  du  Latium.  Elle 
eft  nommee  Cabcllionum  dans  les  itinéraires  d'An-, 
tonin  de  de  Peutinger.  Enfin  ,  félon  Etiefiru-  de 
Byfance  ,  elle  avoit  appartenu  à  la  ville  de  Mar- 
fcille,  Cabdiii  Urbs  MaJJili*. 

Quant  à  Pétymologie  de  fon  nom  ,  on  prétend 
que  cetteville  fut  d'abord  appelîée  Cavellio  du  nom 
des  Cavares  fes  fondateurs ,  ck  que  dans  la  fuite  la 
lettre  V ,  fe  changea  en  B ,  félon  la  manière  de  pro- 
noncer des  provinces  méridionales  de  occidentales 
des  Gaules  où  l'on  employoit  indifféremment  ces 
deux  lettres  l'une  pour  l'autre.  Que  ce  fuflent  les 
Cavares  qui  la  rirent  bâtir  fur  la  montagne  ,  cela  fe 
prouve  auez  clairement  par  la  grande  quantité  de 
veftiges  fie  de  reftes  d'anciennes  murailles  qu'on  y 
voit  encore  aujourd'hui ,  &  fur-tout  par  les  fonda- 
tions d'une  fortereffe  ,  qui  font  d'une  épaifleur 
étonnante. 

On  ignore  en  quel  temps  fut  détruite  cette  an- 
cienne ville  qui  avoit  été  bîtie  fur  la  montagne. 
Mais  on  ne  peut  pas  douter  qu'elle  n'eut  dcTi  éré 
febitis  du  temps  de*  Romains ,  au  bas  du  rockzr  , 
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car  on  y  voit  encore  aujourd'hui  les  reftes  d'uo 
arc  de  triomphe  ,  qui  vraifemblablement  avoit  été 
bâti  du  temps  d'Auguftc  :  ces  veftiges  font  à  l'entrée 
des  caves  de  l'évêché.  Outre  cela ,  ce  fait  fe  trouve 
juftifié  d'une  manière  qui  n'eft  rien  moins  qu'équi- 
voque ,  par  le  grand  nombre  d'inferiptions  ancien- 
nes ,  de  vaftes  ftatues  «t  de  médailles  qu'on  a 
trouvés  endivers  temps  en  fouillant  laterreprès  delà 
montagne.  Voici  quelques-un«s  de  ces  inferiptions. 

A.  POMPE  IV  S.  S  EX.  F. 
FRONT  O.    I  T  E  R.   S  E  X. 

L'VC  E  L  L  V  S.  VA.  F  R. 
A  N  V  S.   L.   LE.   F  L  A  B  E  O 

CLAREIVS.  C.  E.  FRONT. 
I.  VIR.  F.  C. 

Autre  infeription. 

10  V  I. 
M.   A.  M. 
V.   S.   L.  M. 

En  t6oo.  on  découvrit  dans  le  jardin  de  M.  de 
la  Barthalaflè  ,  une  ftatue  qui  repréfentoit  la  Dcrflc 
Cirés  ,  débout  fur  un  bœuf  couché ,  tenant  d'une 
main  un  bouquet  de  fleurs  ,  de  de  l'autre  une  corne 
d'abondance  :  fon  habit  étoit  couvert  de  pampres 
de  vigne  ,  <3c  fa  tète  étoit  couronnée  de  fleurs  ,  de 
fruits  &  d 'épis  de  bled.  Sur  le  piédeftal  on  lifoit  ces 
mots  :  ALMA  CERES.  On  découvrit  une  autre 
ftatue  dans  un  champ  ,  mais  celle-ci  étoit  travaillée 
plus  groffié rement.  En  creufant  un  puits  dans  la 
ville ,  on  reconnut  un  fouterrein  ,  orné  d'un  beau 
pavé  à  la  roofaïque  ,  fit  qui  étoit  d'une  dureté  fur- 
prenante.  Sur  la  montagne  ,  on  tira  de  terre  un 
morceau  de  marbre ,  où  on  lifoit  ces  mots  :  GENIO 
MEO.  Enfui  il  a  été  découvert  en  divers  temps  del 
infcriprkws  grecques  ,  qui  auraient  pu  fervir  de 
renfeignements  ,  mais  qui  ont  été  négligées ,  de  la 
plîlpaxt  égarées. 

La  ville  de  Cavaillon  a  eu  le  même  fort  que 
les  autres  villes  du  Comté-Venaifttn.  De  la  domi- 
nation des  Romains ,  elle  pafla  fous  celle  des  Bar- 
bares. Les  premiers  Rois  de  Bourgogne  la  pofléde- 
rent  près  d'un  fiecle.  Dans  la  fuite  elle  fut  foumife 
aux  François  ,  &  fucceflï veinent  aux  Comtes  d'Ar- 
les de  de  Provence ,  6e  à  ceux  de  Touloufe.  Enfin 
elle  eft  tombée  fous  la  puiïïance  du  St.  Siège  en 
même  temps  que  le  refte  du  Comté- VenaifEn. 

On  ne  fçait  point  précifément  en  quel  temps 
cette  ville  tut  éclairée  de  la  lumière  de  l'évangile. 
Tout  ce  qu'on  raconte  de  fes  premiers  Apôtres  , 
n'eft  fondé  fur  rien  de  cerrain.  Cependant ,  quoi- 
qu'on ne  reconnoifle  que  Gcnialis  pour  fon  premier 
Êvéque,  lequel  vivoit  en  311. ,  il  feroit  aifé  de 
prouver  que  cette  ville  avoit  eu  d'autres  Evèques 
long-temps  auparavant.  La  fuite  des  fuccefteurs 
de  Genialis  a  été  fouvent  interrompue  par  la  perte 
des  documents  qui  en  faifoient  mention.  Mais  on 
trouve  que  Salm-'/ertin  ,  l'un  d'eux  ,  occupoir 
tranquillement  le  fiege  de  cette  ville  daas  le  cin- 
quième fiecle.  C'eft  M.  Jofeph  des  Jlchards  de  la 
Beaume  qui  le  remplit  en  1 763.  Ce  Prélat  eft  Cofci- 
gneur  de  la  ville  chef-lieu  de  fon  diocefe  ,  qui  eft 
compofé  de  dix-fept  paroles ,  dont  treize  dans 
le  Comté-Venaiffin ,  de  quatre  en  Provence.  Ses 
revenus  fe  montent  à  16.  mille  livres  ou  environ. 

La  foibleflc  des  defeendants  ds  Charlemagr.e  don- 
na lieu  aux  Gouverneurs  des  provinces  &  même  à 
ceux  des  villes,  de  rendre  leur»  gouvernements 
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héréditaires.  C'eft-la  (ans-doute  l'origine  des  Cofei- 
gneurs  qu'il  y  a  eu  à  Cavaillon.  Quelques-uns  de 
tes  Seigneurs  vendirent  leur  portion  de  ce  fief  aux 
Evèqucs  de  cette  ville  ;  ce  qui  arriva  fous  les  der- 
niers Comtes  de  Touloufe.  Les  Seigneurs  des  Tail- 
Uiet  confervent  encore  aujourd'hui  un  droit  de 
LcuAe  ,  qu'ils  font  exiger  tous  les  lundis  (jour  de 
marche  a  Cavaillon)  ,  fur  les  verres  ôc  fur  la  pote- 
rie qu'on  porte  à  ce  marche. 

Aujourd'hui  la  jurifdiftion  fur  cette  ville  eft  par- 
tagée entre  la  révérende  chambre  apoftolique  ôc 
l'Evêque.  Chacun  y  a  fes  officiers  de  juftice  qui  font 
changés  tous  les  ans  le  premier  de  Novembre.  Les 
droits  de  bans,  les  contifeations  Se  les  amandes 
dans  les  caufes  civiles  fe  partagent  également.  Mais 
dans  les  caufes  criminelles ,  ces  mêmes  droits  re- 
viennent à  la  chambre  apoftolique  du  Comté- Ve- 
naiflin.  Au  refte,  les  Evcques  prêtent  hommage 
au  Pape  pour  la  moitié  de  Cavaillon  ,  aufli-hien 
que  pour  les  autres  fiefs  qui  dépendent  de  leur 
menfe. 

La  chambre  apoftolique  jouit  à  Cavaillon  de  plu- 
fieurs cenfes  tant  en  grains  qu'en  argent.  Elle  a  auffi 
leslods  des  biens  fcrviles  ôc  francs ,  dans  la  portion 
de  la  ville  &  du  terroir,  qui  a  été  a  Signée  au  St. 
Siège  par  la  tranfaétion  de  l'an  > 543.  (Les  lods  fe 
payent  à  Cavaillon  à  raifon  de  cinq  fols  par  écu). 
Outre  cela ,  les  officiers  du  Pape  perçoivent  les 
droits  d'encans  ôc  un  péage  fur  le  fel  qui  pafle  par 
le  territoire  de  Cavaillon.  Enfin,  le  Banquier  payé 
aux  Religieufes  du  monaftere  de  St.  Jean  ,  fix  fal- 
mécs  ou  faumées  de  bled-froment ,  trois  falmées 
d'orge ,  &  quatre  tonneaux  ôc  demi  de  vin,  de  la 
part  de  la  chambre  apoftolique.  Les  officiers  du 
Pape  ont  fait  plufieurs  fois  des  oppofitions  à  cette 
redevance  ;  mais  elle  n'en  a  pas  moins  été  acquit- 
tée ,  pendant  l'inftance  du  procès  qui  a  été  mu 
à  ce  fujet ,  fit  qui  n'eft  pas  encore  terminé ,  à  ce 
qu'on  nous  aflure. 

Autrefois  cette  ville  avoït  un  bon  port  fur  la 
Durance  ,  ainfi  que  nous  l'avons  dit  ;  «  cela  con- 
tribuent beaucoup  à  la  rendre  fort  marchande.  Mais 
les  inondations  de  cette  rivière  ayant  change  fon 
lit ,  ce  port  a  été  détruit.  On  ne  fç,auroit  croire 
les  dommages  que  la  Durance  a  caufes  en  diffère» 
temps  au  terroir  de  Cavaillon.  Une  infinité  de  jar- 
dins &  de  très-bonnes  terres  qu'elle  a  emportés  , 
nous  font  connoître  qu'elle  eft  encore  aujourd'hui 
telle  que  les  anciens  hiftoriens  nous  l'ont  décrite. 
Si  cette  rivière  eft  dangereufe  ,  fes  eaux  par  oppo- 
fition  font  excellentes  :  elles  portent  avec  elles  un 
imon  fi  gras ,  qu'elles  rendent  fertiles  les  terres  les 
lus  maigres.  Le  canal  d'Oppede  en  diftribuantde 
.'eau  à  une  bonne  partie  du  terroir  de  Cavaillon , 
eft  caufe  que  la  terre  y  produit  le  plus  beau  fruit 
du  Comté- Vcnaiffin  ;  ce  qui  juftuie  l'utilité  du  pro- 
jet qu'on  a  formé  plufieurs  fois  de  faire  un  grand 
canal  qui  rraverferoit  toute  la  province. 

Il  fe  tient  tous  les  ans  à  Cavaillon  quatre  foires 
franches  ;  fçavoir  ,  celle  de  St.  Veran  le  1  j.  de  No- 
vembre ,  celle  de  St.  Mathias  le  34.  de  Février, 
celle  de  St.  Jacques  &  St.  Philippe ,  au  premier  de 
Mai  ;  Ôc  celle  du  premier  Août. 

Pendant  long-temps ,  la  ville  de  Cavaillon  a  été 
gouvernée  par  cinq  Confuls  ,  mais  ils  ont  été  ré- 
duits à  deux.  Ils  portent  le  chaperon  de  velours 
rouge.  Us  ont  deux  valets-de-ville ,  qui  aux  céré- 
monies publiques  marchent  devant  eux  ,  portant 
des  maries  d'argent. 

On  entre  dans  Cavaillon  par  quatre  portes.  Les 
rues  de  cette  ville  font  la  plupart  étroites  ôc  mal- 
propres. La  grande  quantité  de  fumier  dont  on  a 
befoin  pour  augmenter  la  fertilité  des  terres  ,  eft 
caufc  qu'on  fouffre  que  les  habitants  en  faffent  me- 
Tome  II. 
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me  dans  les  rues ,  au  moyen  de  la  paille  qu'ils  ré- 
pandent devant  les  portes  de  leurs  maifons.  Mais 
îî  cette  incommodité  eft  grande  ,  le  profit  en  eft 
très-confidérable.  D'ailleurs ,  on  peut  bien  la  paf- 
fer  en  confidération  de  l'induftrie  iinguliere  avec 
laquelle  les  habitants  de  cette  ville  font  valoir  leurs 
biens  de  campagne.  Us  en  tirent  tout  le  parti  pof- 
fible  ;  il  n'eft  aucun  coin  de  terre ,  fufceptible  de 
culture  ou  d'amélioration,  auquel  ils  ne  donnent 
des  foins  particuliers.  Auffi  ,  à  voir  la  campagne  de 
Cavaillon ,  on  la  prendrait  pour  un  jardiu  d'une 
très-grande  étendue.  On  y  recueille  abondamment 
de  toutes  fortes  de  fruits  Ôc  denrées.  11  y  a  auffi 
une  très-grande  quantité  d'arbres  mûriers  ,  qui 
contribuent  à  la  rieheftè  du  pays. 

L'églife  cathédrale  ,  après  avoir  été  plufieurs 
fois  détruite  par  les  Barbares ,  fut  enfin  rebâtie 
telle  qu'on  la  voit  aujourd'hui.  C'eft  le  Pape  In- 
nocent IV.  qui  la  facra  à  fon  retour  du  Concile  de 
Lyon,  en  tiji.  Elle  fut  dédiée  à  la  très- Sainte 
Vierge  ôc  à  St.  Veran.  On  y  conferve  avec  beau  ■ 
coup  de  vénération  quatre  corps  faints  ;  celui  de 
St.  Verar»  Evêque  de  cette  ville  ,  celui  de  Ste. 
Euclete  ou  Evelcte  ,  celui  de  St.  Honoré  Abbé  de 
Lérins  ôc  enfuite  Evêque  d'Arles  ,  ôc  celui  de  St. 
Fauftin  martyr. 

Le  chapitre  de  cette  églife  eft  compofé  d'un  Pré- 
vôt ÔC  d'un  Archidiacre  ,  qui  font  deux  Dignités  , 
&  de  douze  Chanoines  ,  parmi  lefquels  font  un 
Capifcol,  un  Pénitentier,  un  Théologal,  ôc  un 
Ouvrier.  Ce  dernier  a  foin  de  retirer  les  rentes  qui 
font  deftinées  pour  la  réparation  de  l'églife.  Le  cha- 
pitre en  queftion  étoit  autrefois  régulier  ,  mais  il 
a  été  fécularifé  ,  il  y  a  long-temps.  En  t  300.  il 
fonda  dix  Bcnéhciers  ,  qu'on  appella  demi-prében- 
dés.  Outre  les  revenus  attëftcs  à  ces  fujets  ,  il  y  a 
auffi  des  fonds  établis  pour  l'entretien  d'un  Sacrif- 
tain  ,  d'un  Maître  de  mufique ,  de  deux  Curés  ,  d'un 
Organifte  ,  de  quatre  Enfants-de-Chocur ,  ôc  de 
quatre  jeunes  Séminariftes  qui  font  vêtus  de  bleu. 
Avec  de  bonnes  prébendes  ,  ce  chapitre  a  encore 
la  dixmc  fur  toute  forte  de  grains ,  à  raifon  du 
quinze.  La  dixme  des  raifins ,  des  légumes ,  de  la 
laine ,  des  agneaux  ,  des  chevraux ,  des  ails  Ôc  des 
oignons  ,  eft  au  feize.  Il  n'y  en  a  aucune  fur  les 
amandes ,  non-plus  que  fur  les  noix  ôc  les  olives. 
Quant  à  la  dixme  des  foins,  les  habitants  de  Ca- 
vaillon l'ont  accordé  volontairement  au  chapitre 
pour  la  fondation  d'une  grande  m  elle  qui  doit  être 
chantée  tous  les  ans ,  &  de  trois  lampes  qui  doi- 
vent être  allumées  nuit  ôc  jour  devant  le  Saint- 
Sacrement. 

Autrefois  les  Templiers  avoient  à  Cavaillon  un 
établiuement  confidérable  hors  des  murs  de  cette 
ville  ,  ôc  précifement  au  même  endroit  où  eft  à 
préfent  la  petite  chapelle  de  St.  Jean-Baptifte.  Us 
jouilïoient  auffi  dans  la  ville  de  l'églife  de  Ste.  Ca- 
therine qui  avoit  été  ,  dit-on  ,  un  Temple  des  faux 
Dieux  ;  oc  cette  églife  auprès  de  laquelle  ces  mê- 
mes Chevaliers  avoient  un  logement ,  ils  la  fai- 
foient  dellcrvir  par  des  Prêtres  feculiers. 

Les  Dominicains  furent  fondés  à  Cavaillon  par 
Gaucher  de  Brancat ,  Baron  de  Ceyrefle  ,  qui  ,  le 
4.  Mai  de  l'an  1  $16.  ,  leur  donna  fa  maifon  ,  fituée 
proche  de  la  porte  St.  Michel.  Mais  ces  Religieux 
ne  fe  trouvant  pas  logés  allez  commodément  en  cet 
endroit ,  fe  transportèrent  quelque  temps  après  là  où 
ils  font  à  préfent.  Lear  couvent ,  aufti-bien  que  leur 
églife,  fut  achevé  en  1545.  En  156*.  les  Hugue- 
nots leurfirent  beaucoup  de  dommages  ,  mais  tout 
cela  a  été  réparé  fort  amplement  ;  ôc  en  dernier  lieu , 
ces  Religieux ,  aidés  des  fecours  des  fidèles ,  ont  fait 
agrandir  leur  églife  ,  ôc  en  même-temps  ils  1  ont  fait 
décorer  avec  beaucoup  de  goût. 
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Les  Capueint  furent  fondés  hors  de  la  ville  en 
i  ;  94.  On  donna  alors  à  ces  Religieux  l'églife  de  St. 
Michel  ,  qui  étoit  autrefois  l'églife  cathédrale.  Le 
clergé  va  fouveot  en  proceffion  à  cette  ancienne 
égliîe  ,  dont  le  cimetière  fe  trouve  renferme  d3ns 
le  jardin  des  Religieux  dont  il  eft  queftion.  Deux 
Chanoines  ont  pour  prébende  quelques  revenus 
qui  font  attachés  à  cette  ancienne  églife. 

La  maifon  des  Pères  de  la  Doélrine-Ckrétienne  , 

Ïii  eft  hors  de  la  porte  du  Clos  ou  Claux  ,  fut 
abord  fondée  par  Jacques  ThomaJJî ,  en  161 1., 
pour  les  Pères  de  l'Oratoire ,  qui  étoient  alors  unis 
à  la  congrégation  de  St.  Philippe  de  Neri  de  Rome. 
Mais  dans  la  fuite  les  Pères  de  l'Oratoire  ayant  re- 
connu que  cet  établiflément  ne  leur  convenoit 
point  ,  ils  le  cédèrent  aux  Percs  de  la  Doctrine- 
Chrétienne  ,  en  1680.  ;  &  cette  ceflion  fut  confir- 
mée par  bulles  apoftoliques. 

Depuis  l'an  1697.  les  Carmes-Déckaujfés  ont 
à  Cavaillon  un  hofpice  ,  qui  n'eft  autre  chofe 
qu'une  maifon  contigue  au  monafterc  des  Reli- 
gieufes  Carmélites.  Vers  Tan  1707.  ces  Religieux 
tirent  l'acquifition  d'un  jardin  ;  mais  ils  n'ont  à 
Cavaillon  ni  couvent  ni  chapelle  ,  la  ville  n'ayant 
pas  encore  jugé  à  propos  de  leur  permettre  de  for- 
mer un  établiflément  folide. 

Les  Religieufes  de  l'ordre  de  St.  Benoît  font  très- 
anciennes  à  Cavaillon.  Elles  avoientété  fondées  en 
premier  lieu  à  Atgailleres  ,  village  de  Provence  , 
à  ».  I.  S.  O.  de  la  ville  dont  il  s'agit.  Les  guer- 
res les  obligèrent  àfe  retirer  à  Sénat  ;  mais  ne  s'y 
trouvant  pas  mieux  en  fûreté  ,  elles  paflerent  la 
Durance  ,  &  s'établirent  proche  du  village  des 
Taillades  ,  dans  un  prieuré  qui  leur  appartenoit , 
âc  où  elles  ont  encore  aujourd'hui  la  dixme.  Enfin 
vers  le  temps  de  la  fupprefSon  des  Templiers ,  elles 
s'établirent  à  Cavaillon.  On  leur  accorda  alors  les 
maifons  &  les  deux  églifes  des  Templiers  ,  à  con- 
dition qu'elles  n'exigeroient  des  filles  de  Cavaillon 
que  cent  florins  de  dot.  Elles  firent  d'abord  réparer 
l'églife  de  St.  Jean  (  fituée  hors  de  la  porte  du 
Claux  )  ,  avec  le  maifon  des  Templiers.  Mais  les 
guerres  des  compagnies  &  celle  du  Vicomte  de  Tu- 
renne  les  obligèrent  à  fe  retirer  dans  la  ville  en  leur 
maifon  de  Ste.  Catherine  ,  où  elles  font  reftées 
depuis.  En  leur  accordant  les  églifes  &  les  maifons 
des  Templiers ,  on  ne  leur  donna  point  les  fonds 
de  terre  qui  avoient  appartenu  à  ces  Chevaliers  ;  ce 
qui  étoit  caufe  qu'elles  étoient  fort  pauvres.  Tou- 
chée de  leur  état ,  la  commune  de  Cavaillon  leur 
donna  une  certaine  fomme  d'argent  pour  qu'elles 
pufient  faire  à  leur  nouveau  logement  les  répara- 
tions néceflàires.  A  ce  trait  de  bonté  ,  le  Pape 
Jean  XXII.  en  ajouta  un  autre  non  moins  cflen- 
tiel ,  en  leur  accordant  la  penfion  dont  nous  avons 
parlé ,  ôt  qui  confifte  en  une  certaine  quantité  de 
grain  &  de  vin  :  cette  penfion  leur  eft  payée  encore 
aujourd'hui.  Avec  de  pareils  fecours  ,  ce  monaf- 
tere  devint  bientôt  très-confidérable  Se  fort  riche. 
Mais  dans  la  fuite  il  eut  befoin  de  réforme.  La  clô- 
ture n'y  étoit  plus  obfervée  ,  &  il  en  étoit  à-peu- 
près  de  même  de  la  règle.  Le  vénérable  Céfar  de 
But  entreprit  de  rétablir  toutes  chofes  &  de  les 
remettre  en  l'état  où  elles  dévoient  être.  Ses  (oins 
ne  furent  pas  inutiles  ;  car  il  eut  la  confolation  de 
voir  que  ces  Religieufes  fe  prètoient  avec  la  plus 
grande  docilité  à  fes  vues.  Elles  consentirent  à  la 
clôture  ,  &  fè  conformèrent  entièrement  à  tout  ce 
que  leur  prescrivoit  la  règle  qu'elles  avoient  em- 
braffée.  Depuis  ce  temps ,  le  bon  ordre  a  régné  cons- 
tamment dans  ce  monaftere  ,  &  il  a  en  été  de  même 
de  la  pratique  des  vertus  que  porte  l'inftitut  de  St. 
Benoit. 

Les  L/rfulines  commencèrent  à  Cavaillon  par  en_ 
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feigner  les  jeunes  filles ,  fanss'aftreïndre  à  la  clôture* 
En  1646.  elles  appellerent  uneReligieufcdcBrignolle 
en  Provence  ;  fit  fous  fa  direction  elles  prirent  l'ha- 
bit &  la  règle  de  St.  Auguftin ,  firent  des  voeux  &  fe 
cloîtrèrent.  Leur  églife  fut  bâtie  la  même  année. 
Quant  à  leur  monaftere  ,  il  a  été  élevé  fur  l'ancienne 
maifon  paternelle  du  Cardinal  Cabaflble. 

Les  Religieufes  de  l'ordre  de  Cîttaux  ,  dites  les 
Bernardines  ,  appellées  à  Cavaillon  par  Fabrice  de 
la  Bourdefiere ,  Evèque  de  cette  ville  ,  acquirent  la 
maifon  de  Jean-François  de  Perujfu ,  &  s'y  établi- 
rent en  1641.  Mais  dans  la  fuite,  elles  fe  font  logées 
dans  la  grande  rue  ,  où  elles  ont  un  monaftere  com- 
mode. Ces  Religieufes  font  fort  eftimées  ,  tant  à 
caufe  de  leur  vertu  &  de  leur  piété  ,  qu'à  caufe  de 
leur  grande  exactitude  à  fuivre  la  règle  qui  leur  a 
été  preferite  par  leur  fondateur.  L'iivèque  Jean- 
Baptifte  de  Sade ,  qui  les  chériflôit  beaucoup ,  leur 
a  laiflfé  fon  coeur. 

Les  Carmélites  furent  fondées  à  Cavaillon  par 
le  vénérable  Céfar  de  Bus  ,  en  1666.  Elles  y  font 
trè<-bien  logées.  Ces  Religieufes  vivent  dans  une 
grande  retraite  ,  &  dans  la  pratique  de  toutes  les 
vertus  de  leur  état.  Elles  font  dirigées  pour  le  fpi- 
rituel  par  quelques  Religieux  Carmes-Déchauftcs. 

Il  y  a  Cavaillon  trois  confrairies  de  Pénitents  , 
les  Noirs ,  les  Blancs  &  les  Gris.  La  confrairie 
des  Pc'nittms  Notrs  fut  fondée  en  t$39< ,  fous  le 
titre  des  cinq  Plaies  de  Notre-Seigneur.  Ces  Pé- 
nitents fe  logèrent  d'abord  chez  les  Pères  Domini- 
cains ,  &  c'eft-là  qu'ils  faifoient  leurs  exercices. 
Mais  quelque  temps  après  ayant  eu  des  différends 
avec  ces  Religieux  ,  ils  paflerent  avec  eux  une 
tranfaétion,  en  i$6i.,  par  laquelle  ils  fe  dédiè- 
rent des  prétentions  qu'ils  formoient  fur  le  loge- 
ment qui  leur  avoit  été  cédé  en  premier  lieu; 
cependant  ils  y  continuèrent  leurs  exercices.  Dans 
la  fuite ,  ils  obtinrent  la  chapelle  de  St.  Etienne  3 
c'étoit  un  prieuré  qui  avoit  appartenu  à  des  Moi- 
nes ,  mais  qui  alors  étoit  comme  abandonné.  11  y 
a  certaines  dixmes  affectées  au  fervice  de  ce  prieu- 
ré. Le  Cardinal  de  Cabajfole  y  avoit  fondé  quel- 
ques méfies  :  nous  ignorons  fi  cette  fondation 
s'eft  confervée  jufqu'à  préfent,  mais  nous  le  croyons 
ainfi.  Le  B.  Céfar  de  Bus ,  qui  étoit  un  des  con- 
frères des  Pénitents  noirs  ,  établit  parmi  eux  le 
bon  ordre ,  6*t  leur  drefta  des  ftatuts ,  qu'ils  con- 
servent précieufement ,  parce  qu'ils  {ont  écrits  de 
Cà  propre  main. 

La  confrairie  des  Pénitents  Blancs  eft  également 
fous  le  titre  des  cinq  Plaies  de  Notre-Seigneur. 
Elle  eft  fondée  depuis  l'an  1 J40.  Les  confrères 
firent  d'abord  leurs  exercices  dans  la  chapelle  de 
St.  Martin ,  qui  eft  dans  l'églife  cathédrale  ,  & 
connue  aujourd'hui  /bus  le  titre  de  chapelle  de 
St.  Vcran.  Dans  la  fuite  ,  on  leur  donna  la  cha- 
pelle de  St.  Pierre ,  qui  eft  contigue  à  l'évêché , 
&  qui  étoit  anciennement  un  temple  des  Payens. 
Ce  temple  avoit  été  converti  en  églife ,  ck  en  cette 
qualité  il  avoit  appartenu  aux  Moines  de  St.  Ruf. 
On  y  conferve  avec  beaucoup  de  sefpect  le  corps 
de  Ste.  Abondance  &  celui  de  Ste.  Valérie ,  l'une 
&  l'autre  vierge  &  martyre. 

La  confrairie  des  Pénitents  Cris  fut  fondée  par 
noble  Céfar  d'Agard ,  en  1619.  Jérôme  de  Cen- 
tclles ,  alors  Evèque  de  Cavaillon ,  fit  la  cérémo* 
nie  de  le  revêtir  de  l'habit  gris ,  de  même  que  fes 
confrères.  Cette  fonction  fe  fit  dans  l'églife  des 
Capucins-  Les  Pénitents  gris  fe  logèrent  d'abord 
à  l'hôpital  ;  mais  dans  la  fuite  ,  us  obtinrent  la 
chapelle  de  St.  Laurent ,  qui  avoit  appartenu  an 
Cardinal  de  Cabaflble  ,  &  ils  l'occupent  encore 
aujourd'hui.  Au  refte ,  on  remarque  que  le  chant  de 
ces  Pénitents  ,eft  le  même  que  celui  des  Capucins. 
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Proche  de  la  porte  du  Moulin ,  mais  dans  la 
fille  ,  eft  le  grand  hôpital  ,  où  l'on  reçoit  noo- 
ièulement  lej  malades ,  mais  encore  les  pauvret 
de  l'un  fit  de  l'autre  fexe ,  avancés  en  âge  ,  de 
qui  ne  peuvent  pas  gagner  leur  vie.  Cette  maifon 
jouit  de  fort  bons  revenus  ;  de  elle  les  tient  en 
grande  partie  des  libéralités  du  pieux  jean-fiap- 
tifte  de  Sade  (  Evêque  de  Cavaillon  ) ,  qui  lui 
donna  tous  iës  biens.  En  1604.  la  maifon  de 
charité ,  qui  alors  étoit  fituée  proche  de  la  bouche- 
rie ,  fut  réunie  au  grand  hôpital  dont  il  elt  queftion. 

On  voyoit  autrefois  fous  l'appartement  du  Pré- 
vôt de  la  cathédrale  ,  une  chapelle  fouterreine 
très-ancienne  ;  mais  aujourd'hui  elle  eft  entière- 
ment détruite. 

Hors  de  la  ville  fie  dans  fon  territoire  ,  font  plu- 
fieurs  chapelles ,  dont  la  plupart  étoient  autre- 
fois des  prieurés. 

Dans  la  montagne  du  Ltberon  eft  une  chapelle 
dédiée  à  St.  Phaltt  :  c'étoit  autrefois  un  prieuré 
de  l'ordre  de  St.  Benoit.  Il  y  a  aux  environs  quel- 
ques habitations ,  dont  les  Evêqucs  de  Cavaillon 
fe  prétendent  Seigneurs  ,  fie  en  vertu  de  quoi  ils 
prêtent  hommage  au  Pape.  En  1614.  la  commune 
de  Cavaillon  acheta  l'emplacement  de  cette  cha- 
pelle ,  de  fit  célébrer  la  m  elfe  dans  une  maifon 
voifine ,  à  eaufe  que  depuis  plus  de  60.  ans  les 
Huguenots  de  Merindol  avoient  détruit  l'ancienne 
églife ,  dont  alors  il  ne  rciioit  plus  que  des  vertiges. 

Au  pied  du  Leberon  eft  la  chapelle  de  St.  Fer. 
«ai  :  c'étoit  auffi  un  prieuré  rural  de  l'ordre  de 
St.  Benoit.  Ce  lieu  appartient  aujourd'hui  à  la 
rcenle  épifcopale;  ce  qui  cependant  n'empeche  pas 
que  l'Evêque  n'en  prête  hommage  au  Pape. 

Au-devant  de  la  porte  de  Cavaillon ,  appellée 
de  la  Couronne ,  eft  une  chapelle  dédiée  à  Notre- 
Dame  fit  à  St.  Génies.  11  y  a  d'aftèz  bons  revenus 
attachés  à  cette  chapelle  ,  de  qui  furent  cédés  aux 
Pères  de  l'Oratoire  ,  à  la  charge  d'acquitter  quel- 
ques mettes  de  fondation. 

Auprès  de  la  chapelle  dont  nous  venons  de  par- 
ler, étoit  fitué  autrefois  un  hôpital  ;  mais  ayant  été 
drtruit.on  a  bâti  fur  fes  ruines  une  chapelle  dédiée 
à  St.  Sixte,&  dont  les  revenus  forment  la  prébende 
d'an  des  Chanoines  de  la  cathédrale  de  Cavaillon. 

Un  antre  Chanoine  de  cette  même  églife  a  fa 
prébende  fur  un  ancien  prieuré  monacal ,  qni  étoit 
fitné  tout  proche  de  la  porte  du  Moulin.  La  cha- 
pelle de  ce  prieuré  étoit  dédiée  à  St.  Julien ,  mais 
aujourd'hui  elle  eft  entièrement  ruinée. 

Sur  le  chemin  qui  mené  de  Cavaillon  à  Avignon , 
eft  une  chapelle  dédiée  à  la  Sainte-Vierge ,  fous 
le  titre  de  Notre-Dame  de  Piiié.  En  1481.  cette 
chapelle  portoit  le  nom  de  N.  D.  de  Giraud.  Elle 
fut  ruinée  par  les  Huguenots  en  i$6».  ;  mais 
depuis  elle  a  été  rebâtie  fous  le  titre  qu'elle  a 
encore  aujourd'hui.  On  y  célèbre  la  méfie  les 
dimanches  fie  fêtes. 

Tout  proche  de  la  chapelle  de  N.  D.  de  Pitié 
eft  un  ancien  hôpital ,  qui  avoit  été  bâti  ancien- 
nement pour  les  lépreux. 

Immédiatement  après  la  pefte  de  163  t.  ,  la 
commune  fit  bâtir  à  peu  de  diftance  de  la  ville , 
une  chapelle  à  l'honneur  de  St.  Roch  ;  de  cette 
chapelle  fut  élevée  fur  les  ruines  d'une  autre  qui 
étoit  dédiée  à  St.  Didier. 

La  chapelle  de  Su.  Anne  eft  une  églife  rurale  , 
oh  il  y  avoit  autrefois  quelques  petites  fondations, 
qui  dans  la  faite  ont  été  transférées  à  l'églife  ca- 
thédrale. 

Une  autre  chapelle  rurale,  connue  (bus  le  titre 
de  N.  D.  des  Vinnitres ,  étoit  autrefois  un  tem- 
de»  Payées.  Cette  chapelle  fut  bénie  le  26. 
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Aflez  proche  de  la  chapelle  que  nous  venons  de 
nommer  ,  étoit  un  hôpital  qui  appartenoit  aux 
Chevaliers  dont  la  réfidence  étoit  à  Bon-Pas. 

La  chapelle  de  St.  Pierre  du.  Rouret  étoit  autre- 
fois un  temple  des  faux  Dieux.  On  y  célèbre  la 
meilè  les  dimanches  fie  fêtes  pour  la  commodité  des 
gens  de  la  campagne. 

Au-delà  du  Cakvon  ou  Caulon  étoit  autrefois 
une  chapelle  fous  le  titre  de  if.  /'terre  d'EyJJîeoux  ; 
mais  ayant  été  démolie ,  on  ne  l'a  plus  rétablie  ;  on 
a  feulement  élevé  fur  fes  ruines  un  petit  oratoire. 

Les  infirmeries  pour  les  peftiférés  étoient  bâties 
le  long  du  Calavon  ;  mais  ayant  été  emportées  par 
la  rivière  ,  on  les  a  rebâties  fur  le  chemin  d'A- 
vignon. 

Les  habitants  de  Cavaillon  ont  eu  dans  tous  les 
temps  une  grande  dévotion  à  St.  Jacques  fie  à  Sr. 
Philippe.  En  1 340.  ils  firent  bâtir  à  l'honneur  de  ces 
Saints  une  chapelle  fur  les  ruines  d'un  temple  ,  qui 
ctoit  fitué  anciennement  fur  le  Mont-Caveau.  En 
'377- cette  même  chapelle  fut  ornée  d'un  clocher. 
Pompée  fticfci,  Evêque  de  Cavaillon,  la  fit  agrandir. 
Le  B.  Céfar  de  Sus  y  fit  bâtir  une  chambre  ,  où  il 
pafloit  les  nuits  en  oraifon  :  déjà  il  avoit  fait  répa- 
rer le  chemin  pour  faciliter  aux  procédions  l'accès 
de  cette  chapelle.  Mais  cette  dévotion  qui  iixoit 
alors  l'attention  de  prefque  tout  le  monde  des  en- 
virons ,  n'eit  plus  aujourd'hui  la  même. 

N'oublions  pas  de  dire  qu'il  y  a  à  Cavaillon  une 
juifverie  ,  fit  qui  eft  dans  le  même  goflt  que  les 
autres  dont  nous  avons  déjà  parlé. 

11  fe  fait  à  Cavaillon  un  commerce  confidéra- 
ble  d'artichaux  ,  de  poids  verts ,  d'ails  fie  de  très- 
beaux  fruits  ,  fur-tout  de  pèches.  C'eft  aux  eaux  de 
la  Durance  ,  comme  nous  l'avons  remarque  ,  que 
les  habitants  de  cette  ville  font  redevables  de  la 
plupart  des  riches  productions  de  leurs  cam- 
pagnes. Les  eaux  font  admirables  pour  engraiifèr 
fie  ferrilifer  les  terres  :  auffi  les  habitants  du  pays 
en  retirent  le  plus  grand  profit.  Le  droit  de  les 
dériver  fut  accordé  l'an  1171.  par  Raymond  V.  Comte 
Toulonfe  ,  fit  Marquis  de  Provence ,  à  l'Evêque 
de  Cavaillon.  Ce  Prélat  jouit  conftamment  de  ce  droit 
jufqu'en  17x8.  qu'il  le  céda  à  la  commune  de  Ca- 
vaillon. 11  y  avoit  alors  un  procès  au  fujet  de  la  dé- 
rivation de  ces  eaux.  Le  Marquis  d'Oppcde  fie  le 
Procureur  du  Roi  en  Provence  s  "étoient  inferits  en 
faux  contre  le  diplôme  du  Comte  Raymond.  Pour 
la  vérification  de  ce  titre  il  fut  député  des  Commif- 
faires  par  le  Roi  fie  par  le  Pape ,  chacune  de  ces 
deux  puiftances  en  ayant  nommé  de  fon  côté.  Au 
mois  de  juin  de  l'an  17)3.  ces  Commiflaires  fe  ren- 
dirent à  Cavaillon  ;  fie  après  avoir  bien  examiné  le 
diplôme  en  queftion ,  ils  en  reconnurent  l'autenti- 
cité  ,  fit  par  jugement  ils  le  déclarèrent  bon  fit  va- 
lable. En  confequence  ils  maintinrent  la  commune 
de  Cavaillon ,  fubrogée  aux  droits  de  l'Evêque  ,  en 
pofleffion  de  dériver  les  eaux  de  la  Durance ,  tant 
pour  l'ufàge  des  moulins ,  que  pour  arrofer  les  ter- 
res. Tout  cela  fut  confirmé  par  le  Pape  Clément  XII. 
fie  par  le  Roi  Lonis  XV. 

Tel  eft  en  fubftancc  le  mémoire  qui  nous  a  été 
communiqué  au  fujet  du  droit  de  dériver  les  eaux 
delà  Durancedont  jouit  actuellement  la  communau- 
té de  Cavaillon.  Mais  ,fans  entrer  dans  aucun  détail  à 
ce  fujet.cela  étant  fort  étranger  à  notre  ouvrage,nous 
nous  contenterons  d'indiquer  ici  les  pièces  contenues 
dans  le  procès -verbal  qui  fut  drcfTé  à  l'occafion 
des  prétentions  (  concernant  le  droit  de  dériver 
les  eaux  de  la  Durance  )  ,  que  fermoient  d'une 
part  la  communauté  de  Cavaillon ,  fie  de  l'autre 
M.  de  Forbin  ,  Marquis  d'Oppede.  Ces  pièces  font 
celles  qui  fuivent  :  un  bref  du  Cape  du  18.  Mai 
1731. ,  un  autre  bref  du  s  j.  Septembre  173  ».  ;  deux 
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arrêts  dû  confeil  d'état  du  Roi ,  l'un  du  8.  Avril 
1731. ,  &  l'autre  du  11.  Janvier  1733.  ;  des  lettres- 
patentes  de  Sa  Majefté  expédiées  fur  ces  deuxarrêts , 
du  11.  Janvier  17  j  j .  ;  le  jugement  rendu  par  les 
Commiflaires  nommés  de  part  &  d'autre  (&  aflem- 
blés>à  Cavaillon)  le  2.  Juin  173».  ;  Pacquiefcement 
des  parties  intéreflées ,  daté  du  3.  Juin  1733.  ;  les 
lettres-patentes  du  Roi  portant  confirmation  dudit 
jugement ,  du  mois  de  Septembre  17 J 3. ,  regiftrées 
a  Aix  le  13.  Octobre  173  5.  ;  le  bref  de  confirmation 
dudit  jugement ,  de  N.  S.  P.  le  Pape  ,  du  17.  Juillet 
1733.,  annexé  &  enrégiftré  ès  regiftres  des  bulles  , 
riere  le  greffe  de  la  cour  du  parlement  de  Provence  , 
enfuite de  l'Arrêt  du  17.  Novembre  1733. 

La  ville  de  Cavaillon  a  produit  dans  tous  les 
temps  des  fujets  illuitres  &  qui  fe  font  diftingués 
tant  dans  l'épée  que  dans  la  robe.  Parmi  ces  fujets 
illuitres  ,  dont  le  nombre  eft  allez  coniidérablc , 
nous  ne  nommerons  ici  que  le  vénérable  Ccfar  de 
Bus  ,  inftitutcur  des  Pères  de  la  Doctrine-Chré- 
tienne. Ce  refpectable  perfonnage  naquit  à  Cavail- 
lon d'une  famille  noble  ,  le  3.  Février  1544.  11 
s'adonna  d'abord  à  la  poéfie  profane ,  &  fe  livra 
aux  plaifirs  du  fiecle  ;  mais  étant  rentré  en  lui-mê- 
me ,  il  fe  convertit ,  &  mena  dans  la  fuite  une  vie 
très-édifiante.  Il  prit  les  ordres  facrés  ,  &  s'employa 
à  confefler  &  à  catéchifer.  Céfar  de  Bus  perdit  la 
vue  1  ».  ou  14.  ans  avant  fa  mort ,  &  ne  laiflà  pas 
de  continuer  les  fonctions  de  la  Doctrine  -  Chré- 
tienne. Il  mourut  à  Avignon  le  1$.  Avril  1607.  ,  à 
63. ans.  On  a  de  lui  des  inftructtons  familières.  Dieu 
ayant  opéré  plufîeurs  prodiges  par  l'interceflion  de 
Céfar  de  Bus  ,  il  a  été  queftion  plufieurs  fois  de 
faire  canonifer  ce  refpectable  fujet ,  &  nous  avons 
porté  nous-meme  à  Rome  (en  1754.)  les  principa- 
les pièces  du  procès  qui  a  été  drefle  à  cet  effet  ; 
mais  jufqu'à  préfent  cette  affaire  importante  n'a 
point  été  confommée. 

CAV ALENE ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Vabres, 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montau- 
ban ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  3.  feux 
60.  bellugucs  &  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

CAVALERIE  (la),  ville  ,  en  Rouergue,  dio- 
cefe de  Vabres ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte 
8.  feux  &  84.  bellugues  .de  feu.  Cette  ville  cft  fi- 
tuée  dans  les  montagnes ,  à  1.  1.  S.  E.  du  Tara  & 
de  Milhaud ,  &  5.  &  demie  N.  E.  de  Vabres. 

CAVAL1S  ,  commanderie  de  Tordre  de  Malte  , 
de  la  langue  de  Provence  &  du  grand-prieuré  de 
Saint-Gilles ,  en  Languedoc.  Cette  commanderie 
vaut  au  moins  3000.  livres  de  rente  à  celui  qui  en 
cft  pouvu. 

CAVALLERIE  ,  commanderie  de  l'ordre  de 
Malte  ,  en  Guyenne ,  de  la  langue  de  Provence  & 
du  grand-prieuré  de  Touloufe.  Cette  commande- 
rie rapporte  au  moins  9000.  livres  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu. 

CAVAN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Treguier  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  4».  feux  deux  tiers  Oc  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifTe  eft  fituée  dans  une  contrée  agréable 
&  fertile  principalement  en  grains  &  en  pâturages. 

CAVARQ  ,  dans  PAgenois,  en  Guyenne,  diocefe 
&  élection  d'Agen ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Caftiilonnès.  On  y  com- 
pte j  3.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  3. 1.  &  quart  N. 
de  Caflencuil. 

CAVARES  ou  CAVARI,  nation  ou  peuple  de 
de  la  Gaule-Narbonnoife  &  de  la  première  Vicn- 
noife.  Us  étoient  fitués  le  long  du  Rhône ,  s'éten- 
doient  jufqu'à  la  Durance ,  &  occupoient  la  plus 
grande  partie  du  pays  qui  cft  connu  aujourd'hui 
l'ous  le  nom  de  Comté-Venaiffin.  Avenio ,  Avignon, 


C  A  U 

Araufio ,  Orange ,  &  Cabtllio ,  Cavaillon ,  ctoient 
leurs  villes  principales.  Quelques-uns  leur  donnent 
la  première  pour  chef-lieu  ,  &  d'autres  font  cet 
honneur  à  la  ville  d'Araufio.  Pomponius  Mêla  eft 
du  fentiment  des  premiers.  Selon  l'tolomé  ,1e  pays 
qu'occupoient  les  Cavares  ,  s'étendoit  le  long  du 
Rhône  ,  depuis  la  Durance  jufqu'à  l'ifere  ;  ôi  c'eft 
dans  cette  étendue  que  fe  trouvoit  auftï  la  ville 
à'Acufio ,  dont  la  fituation  n'eft  pas  déterminée ,  & 
que  quelques-uns  placent  au  même  endroit  où  eft 
à  préfent  le  village  à'Anconne ,  fitué  fur  la  rive 
gauche  du  Rhône  ,  à  une  petite  diftanec  de  Monte- 
limart.  Quoi  qu'il  en  foit,  les  Cavares  formoientune 
nation  également  puiflante  &  guerrière. 

CAUBEREQ  t>  le  Cellier  ,  en  Picardie  .  dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  d'Amiens  ,  doyenné 
d'Oifemont.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifle 
eit  lituée  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Somme.dk  à  une  petite  demi-lieue  S.  d'Abbeville. 

CAUBEYRES,  dans  le  Condomois,  en  Gat 
cogne  ,  diocefe  &  élection  de  Condom ,  parlement 
&  intendance  de  Bordeaux  ,jurifdiétion  de  Dama- 
zan.  On  y  compte  3  8.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
One  lieue  &  demie  S.  O.  de  Damazan ,  &  6.  &  de- 
mie N.  N.  O.  de  Condom. 

CAUBIAC,  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gafcogne, 
diocefe  &  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
d'Aufch,  élection  de  Lomagne ,  diftrict  des  Baron- 
nies.  On  y  compte  4.  feux  &  49.  bellugucs  de  feu- 
Cette  paroifle  cft  à  3. 1.  &  demie  O.  S.  0.  de  Gre- 
nade ,  &  6.  N.  0.  de  Touloufe. 

C  AUBIGN  AC  ,  dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux, élection  de  Condom,  jurifdiction  de  la  Pré- 
vôté. On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  1. 
1.  S.  de  la  Réollc  &  de  la  Garonne. 

CAUBIDI ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar,  parle, 
ment  de  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  fénéchauflec  & 
recette  de  Morlas.  On  y  compte  70.  feux. 

CAUB1NS  ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Lefcar  ,  par- 
lement &  fénéchauflec  de  Pau, intendance  d'Aufch. 
On  y  compte  6.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4.  L 
N.  O.  de  Pau.  U  y  a  à  Caubins  une  commanderie  de 
l'ordre  de  Malte ,  de  la  langue  de  Provence  &  du 
grand-prieuré  de  Touloufe.  Cette  commanderie 
vaut  10.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu. 

CAUBIOS.en  Béarn,  diocefe  de  Lefcar  ,  par- 
lement de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchauflee 
&  recette  de  Morlas.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
paroifle  cft  firucc  fur  l'Ourfon  ,  à  a.  1.  &  demie 
N.  O.  de  Morlas. 

CAUBON ,  paroifle  de  jurifdiction ,  dans  le  Ba- 
zadois ,  en  Guyenne ,  diocefe  de  Bazas ,  parlement 
&  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de  Condom. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
lieue  &  deux  tiers  N.  E.  de  Sainte- Bazeille  ,  &  de 
la  rive  droite  de  la  Garonne. 

CAUBOUS.au pays  des  Quatre-Vallées.en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  &  intendance  d'Aufch ,  parlement 
de  Touloufe,  vallée  de  Magnoac.  On  y  compte  67. 
feux  ou  habitations.  Cette  paroifle  eft  à  une  demi- 
lieue  0.  S.  O.  de  Mauléon.  Son  terroir  cft  également 
fertile  5c  agréable. 

CAUCAL1ERE ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette de  Caftres ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  47. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.l.  N.  E.  de  Caftres. 

CAUCAL1ERES,  en  Languedoc  ,  diocefe  8c 
recette  de  Lavaur ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  47. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  S.E.  de  Lavaur. 

CAUCHY  à  Letour,  en  Artois,  diocefe  d'Ar- 
ras  ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de 

Paris, 
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Paris,  intendance  de  Lille,  bailliage  de  recette  de  St. 
Pol.  On  y  compte  21.  feux  &  JoJ.perfoanes.  Cette 
paroifle  eft  à  1. 1.  de  demie  N.  N.  E.  de  St.  Pol.  Son 
terroir  abonde  en  grains. 

CAUCOURT ,  en  Artois  ,  diocefc  ,  gouver- 
nance ,  bailliage  de  recette  d'Arras ,  confeil  pro- 
vincial d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Lille.  On  y  compte  66.  feux  &  180.  personnes. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  demie  N.  O.  d'Arras.  On 
y  recueille  beaucoup  de  bled. 

CAUCOURT  tj  Merlieres ,  en  Picardie ,  diocefe 
&  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  .élec- 
tion &  bailliage  d'Abbevillo  On  y  compte  40.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile 
principalement  en  grains  de  en  pâturages ,  &  où  l'on 
recueille  d'aflez  bons  fruits. 

CAUDAN ,  en  Bretagne ,  diocefe  de  recette  de 
Vannes ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  38.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile. 

CAUDE  (  la  ),  en  Provence.  V.  la  Gaude. 

CAUDEBEC ,  C  alidum-Bcccum ,  Calidobeccum , 
ville  allez  conftdérable  ,  chef-lieu  du  pays  de  Caux , 
d'une  élection  de  fon  nom  de  d'une  fergenterie ,  avec 
un  bailliage  ,  un  préfidial ,  une  amirauté  ,  une  vi- 
comté.une  maîtrife  particulière  des  eaux  de  fo- 
rets ,  un  grenier  à  fel ,  une  maréchauflèe  ,  un  bu- 
reau de  tabac ,  un  couvent  de  Capucins ,  un  cou- 
rent de  Filles  de  la  congrégation  de  Notre-Dame , 
un  hôpital ,  dcc.  en  Normandie ,  diocefe ,  parlement 
&  intendance  de  Rouen.  On  y  compte  41.  feux  pri- 
vilégiés &  460.  feux  taillables,  y  compris  les  feux 
dcsfauxbourgs.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droi- 
te de  la  Seine  ',  au  pied  d'une  montagne  couverte 
de  bois ,  à  1. 1.  de  demie  S.  d'Yvetot ,  7.  de  tiers  E. 
de  Montivilliers ,  8.  de  demie  E.  du  Havre- de- 
Grace ,  9.  de  demie  S.  S.  O.  de  Dieppe ,  6.  O.  N.  O. 
de  Rouen,  de  25,.  N.  O.  de  Paris.  Long.  t8. 10. 1  j. 
lat.  49.  33.  o.  Les  murailles  deCaudebec  font  flan* 

Suées  de  tours  ,d'cfpaceenefpace ,  de  environnées 
e  folles  a  (Fez  profonds.  Une  petite  rivière ,  qui 
prend  fa  fource  à  trois  lieues  de  cette  ville ,  la  tra- 
verfe  par  plufieurs  canaux ,  fait  aller  fes  moulins ,  de 
fertl  diverfès  manufactures,  principalement  à  celle 
destaneurs.  L'églife  paroiffiale  eft  fous  l'invocation 
delà  Sainw-Vierge  ;  c'eftun  édifice  qui  mérite  d'ê- 
tre vu  ;  on  y  remarque  fur-tout  latribunede  pierre 
qoi  porte  l 'orgue ,  laquelle  eft  d'un  trait  d'architec- 
ture fort  hardi. 

Il  y  avoit  autrefois  à  Caudebec  ,  une  manufac- 
ture de  chapeaux  très-confidérable.  Mais  depuis 
nn  certain  nombre  d'années ,  cette  manufacture  eft 
confidérablement  diminuée.  Cependant  cela  n'em- 
pêche pas  qu'il  nefe  faflè  encore  un  très-bon  com- 
merce en  cette  ville.  Son  port  eft  fréquenté  non- 
feulement  par  les  François ,  mais  encore  parles  An- 
glois ,  les  Hollandois ,  de  autres  nations  feptentrio- 
nales,  qui  y  viennent  charger  des  grains,  des  toi- 
les &  autres  denrées  du  pays.  Il  fe  tient  a  Caude- 
bec, un  gros  marché  tous  les  famedis,  de  une  foire 
tous  les  ans  le  jour  de  Saint-Martin. 

En  1419.  les  Anglois  affiégerent  la  ville  dont  il 
eft  queftion  ,  6e  la  prirent  après  une  longue  réfif- 
tance  de  la  part  des  affiégés ,  à  qui  ils  accordèrent 
une  bonne  capitulation.  En  1  $61.  les  Proteftants 
s'en  rendirent  maîtres;  mais  elle  futreprife  la  même 
année  par  le  Baron  de  Claire.  Enfin  ,  en  1592. ,  le 
Duc  de  Parme  de  les  Ligueurs  l'aftlégerent  de  nou- 
veau de  la  prirent ,  de  ce  Duc  y  eut  le  bras  caffé. 
Mais  bientôt  après  elle  rentra  fous  l'obéiflance  de 
fon  véritable  maître. 

U  y  a  à  Caudebec  un  Gouverneur  qui  commande 
àkville ,  laquelle  eft  gardée  par  une  compagnie 
ippelléc  la  cinquantaine.  Aurefte,  cette  ville  n'eft 
Tome  U. 
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rien  moins  qu'une  place  forte.  Non.feulement  elle 
n'a  point  des  fortifications  qui  puifîènt  arrêter  long- 
temps l'ennemi ,  mais  outre  cela  elle  eft  comman- 
dée par  des  hauteurs  d'où  il  ferait  très-facile  de  la 
foudroyer. 

Confidcréc  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité de  intendance  de  Rouen ,  l'élection  de  Cau- 
debec (  non-compris  le  bourg  d'Yvetot)  eft  divifée 
en  fix  fergenteries ,  qui  comprennent  enfemble  18  J. 
P?r°yfes,  dans  lefquelles  on  compte  617.  feux  pri- 
vilégiés de  16.  mille  774.  feux  taillables  ,  à  répartir 
entre  88.  mille  96$.  perfonnes ,  qui  payent  enfem- 
ble de  en  communia  Tomme  de  20 J.  mille  67.  livres 
de  taille ,  quand  cette  forte  d'impofition ,  établie  fut 
la  généralité  de  Rouen ,  fe  trouve  monter  la  fomme 
totale  d'un  million  931.  mille  374.  livres. 

DIVISION  DE  L'ÉLECTION  DE  CAUDEBEC 
en  fix  fergenteries ,  non-compris  le  bourg  d'Ivetot. 
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Feux  priAUfièt.  . 
Feux  uilUblet  .  . 


Total  17918 


DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
dm  Caudebec. 


„  Feux 
PtroiJJi».                 Sergrnterirs.  priviUr. 

A  B 

Adménll   Douieville  .  .  1  .  . 

AJliqoeivilUs  Bolbec  ï  .  . 

Allonville  Baons  ,  ,  . 

Alnmare  .  Bolbec  t  .  . 

Anbemlle.  Voyex  Aoberville. 

Ancoartevilte-fut-Hericoori .  Gminvillt.  .  .  J  .  . 

Anfrevillc   Douieville  .  .  4  •  • 

Anger»ille-UM»rtel  .   .   .  Grainville.  .  .  8  .  . 

Anwille   Douieville  .  .  1  .  . 

Aoberbofc.  Bolbec  t  .  . 

Anbervllle.   ......   Bolbec  $  .  . 

Anbemlle   Greiaviile.  .  .  4  .  . 

Auquletervlll  Bolbtc  »  .  . 

Autretot  Btons  »  .  . 

Anvronvilte  Biont  4  .  . 

Aasebofc  Biont  4  .  . 

AnzouvUle  Bolbtc  i  .  . 

Baoni  le- Comte  Baons  1  .  . 

Barvillc ,  bourg  Canj  1  .  . 

Baodribofc   Douieville  .  .  1  .  . 

Bebec   BMcc.  .  .  .  .  1  .  . 

Betlefofle  Bo/iec  $  .  . 

Beimontttle  Bolbec  4  •  • 

Bernieres  Bolbec  6  .  . 

Bcrtheaurille   Grainville.  ,  .  1  .  . 

Berueville   GrainviUe,  .  .  t  .  . 

Bervillc   Douieville  .  .  1  .  . 

Betteviile   Caudebec  .  .  .  x  .  . 

BeazeTille-la-Crenier  .  .   .   Bolbec  }  .  . 

Beu>evtlle-la-Cuerard  .    .    .  Grainrille.  .  .  ]  .  . 

 Bolbec  x  .  . 

 Bolbec  4  .  . 

Blafqueville  ......  Cauiebtc  .  .  .  4  .  . 

Bliqacttiit   Caudebec  .  .  .  6  .  . 

BoUhimoat  Baont  1  .  . 

Bolbec  ,  bourg  Bnlbe;  j  ,  . 

Bollcville  Bolbtc  1  .  . 

Botid<5rj!l«-fur-Ftcamp   .    .  Gninyille.  .  .  1  .  . 

BolViïEe  Cany  6  .  . 
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Piroijfes. 

Ourville  .  .  . 
Oomlle.l'Abbaye 


Sergenteriet. 

GrainviUe. 
,  DoudenUc 
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PaDael     .  , 
Pennerille 
PetivUle  .  , 
Pieftot    .  , 
QoenoovUle 


Reochon  .... 
Bicarville.   .   .  . 

Rwille  

Kobcrtot .... 
Roquefort    .    .  . 
Route»  ,  bourg  .  . 
Rouville  .... 
Roui-McnU  .   .  , 
SalTctot  .... 
Saflerille  ,  bourg  . 
Seoneville    .   .  . 
Soumefoil    .   .  . 
Saiot-Arncrolt    .  . 
St.  Aubin  de  Cretot 
St.  Clair-fur-lcs-Moct» 
St.  Denis  .... 
St.  Denl»  de  Hericotut  . 
St.  Geor^i  de  Graveochou. 
St.  Gille*.  . 
St.  Helaine  . 
St.  Martin  aui 

bourg  

St.  Maurice  .... 
St.  Nicola»  de  U  Haye 
St.  Ouen  Aubolc  .  . 

St.  Paër  

St.  Pierre-Emport .  . 
St.  Pierre-Lavii.  .  . 
St.  Reqoier  .... 
St.  RequJer-Efpleinj  . 
St.  Silveftrc  .... 

St.  Vaft  

St.  Vandrillc  .  .  . 
Sainte-Colombe  .  . 
Ste.  Gertrudc  .  .  . 
Ste.  Hcleoe  .... 
Ste-  Marguerite.  .  . 
Ste.  Marguerite  fur  Fauvaie, 
Ste.  Maiie  des  Champs  .  . 
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Tourrreville  la-Corbellne! 

Traia  (le)  
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Yebleron ,  bourg.  .  .  . 
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GrainviUe. 
Vouàevillt 
Baens  .  .  . 
Doudtvillt 
B'ibtc.  .  . 
Grainvillt. 
Grainvillt. 
Cany  .  .  . 
Grainvillt. 
Grainville. 
Biilbrc.  .  . 
B4btc.  .  . 
Baent  .  .  . 
Bolbec.  .  . 
Baons  .  .  . 
Bdbtc.  .  . 
Bnlbtc  .  . 
Grainvillt. 

Grainville. 
Boibtc.  ■  • 
BfliAee.  .  . 
Grainvillt. 
Caudtbec  . 
Grainville. 
B^lbec ... 
Btonr .  ■  . 
Ciiny  .  .  . 
Boibtc.  .  . 
Cuir  .  .  . 
Cauiebec  • 
Ciny  .  .  . 
Caudebtc  . 
Grainville. 
C.cu.ltbec  . 
Ba^nt  .  .  . 
Biens  .  .  . 


Grainvillt. 
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JUArC.  .  . 
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Jaqoelle  Tes  habitants  font  impofés  de  même  que 
ceux  des  autres  lieux  &  paroiflès  de  l'élection. 

CAUDEBEC  ,  bourg  ,  en  Normandie ,  diocefe 
d'Evreux ,  parlement  Oc  intendance  de  Rouen  , 
élection  <Sc  fergenterie  de  Pont-de-l'Arche.  On  y 
compte  $.  feux  privilégies  &  4$a.  feux  taillables. 
Ce  bourg  cû  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine , 
à  une  lieue  ck  demie  O.  de  Pont-de-l'Arche  ,  ck 
3.  ck  quart  S.  S.  O.  de  Rouen. 

CAUDEB RONDE  ,  en  Languedoc,  diocefe  & 
recette  de  Carcaiïonne  ,  parlement  &  généralité 
de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  1 1 1.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  N.  O. 
de  Carcaflbnne. 

CAUDECOSTE,  CalidUColUs  t  ville,  au  pays 
de  Lomagne  ,  en  Gafcognc  ,  diocefe  de  Leiétou- 
re  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  , 
élection  de  Lomagne,  vicomte  de  Brullois.  On 
y  compte  14.  feux  ck  73.  bellugues  de  feu.  Cette 
ville  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Garonne  ,  4.  ck  demie  N.  N.  E.  de  Leiftoure  ,  & 

I.  ck  trois  quarts  S.  E.  d'Agen. 
CAUDECOSTE  ,  en  Dauphiné.  Vvyt\  Cofte- 

Caude  t>  la  Baftie  de  Cofte-Caude. 

CAUDEMUCHE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Lixieux  ,  parlement  ck  intendance  de  Rouen  , 
élection  ck  fergenterie  de  Pont-l'Evêque.  On  y 
compte  a.  feux  privilégiés  ck  14.  feux  taillables. 
Cette  paroi  (Te  cft  fituée  dans  une  contrée  abondante 
en  bois  &  en  pâturages. 

CAUDEROT  ,  paroùTe  &  jurifdiction ,  dans  le 
Bazadois  ,  en  Guyenne ,  diocelè  de  Bazas ,  parle- 
ment ôt  intendance  de  Bordeaux ,  éleâion  de  Con- 
dom. On  y  compte  199.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  fort  fablonneufe ,  à  4.  L 
M.  N.  E.  de  Bazas ,  oc  fur  la  Garonne. 

CAUDEYRAN  t>  le  Bufcat ,  dans  le  Bourde- 
lois,  en  Guyenne,  diocefe,  parlement,  intendan- 
ce ek  élection  de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Veyr- 
mes.  On  y  compte  4<?.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuce dans  une  contrée  agréable  ck  fertile,  à  une 
demi-lieue  O.  de  Bordeaux. 

CAUDIEZ  ,  ville  avec  une  juftice  Royale,  en 
Languedoc ,  diocefe  &  recette  d'Aleth ,  parlement 
&  généralité  de  Touloufe ,  intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y  compte  x8$.  feux.  Cette  ville  eft  fi- 
tuée au  pied  des  Pyrénées ,  dans  le  pays  de  Fenouil- 
Icdes ,  fur  la  rivière  de  Gly  ,  à  4. 1.  S.  E.  d'Aleth , 
&  8.  fit  quart  O.  N.  O.  de  Perpignan. 

CAUDRIE  ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray, 
parlement  de  Douay  ,  intendance  de  Maubeuge, 
gouvernement  &  recette  du  Quefnoy.  On  y  compte 

II.  feux.  Cette  paroilie  eft  tituée  dans  un  pays  allez 
abondant ,  principalement  en  bois  &  en  pâturages. 

CAVE L1£S  ,  en  kouifillon  ,  diocefe  de  Perpi- 
gnan, confeil  fupérieur  &  intendance  de  Rouffillon, 
viguerie  &  recette  de  confiant.  On  y  compte  8.  feux. 
Cette  paroiflè  eit  à  3. 1.  de  quart  O.  S.  O.  de  Ville- 
fianche. 

CAVENTEC  ,  en  Bretagne ,  diocefe  &  recette 
de  Saint- PoUde-Léon  ,  parlement  ôc  intendance 
de  Rennes.  On  y  compte  4-  feux  un  tiers  &  un 
quart  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  E.  de 
Saint- Pol. 

CAVER1NES ,  en  Flandres  ,  diocefe  de  Tour- 
nay ,  parlement  de  Douay  ,  intendance ,  fubdéléga- 
tioo  &  recette  de  Lille.  On  y  compte  xx.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  iîtuée  dans  une  contrée  agréable 
&  fertile. 

CAVERON,  en  Artois  ,  diocefe  de  Boulogne  , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille ,  bailliage  ck  recette  de  Hefdin. 
On  y  compte  6$.  feux  ck  3x1.  personnes.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  N.  O.  de  Hefdin. 


CAU  ,jf 

CAVEYRAC  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  re- 
cette de  Nifmcs  ,  parlement  de  Touloufe ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  190.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
fur  une  hauteur  ,  dans  une  contrée  agréable  6c  fer- 
tile ,  à  x.  1.  O.  S.  O.  de  Nifmes.  11  y  a  à  Cavey- 
rac  un  grand  &  magnifique  château ,  qui,  à  ce  qu'on 
prétend  ,  a  coûté  plus  de  feize  cents  mille  livres. 

CAUFFRY  ou  Cauffroy ,  dans  le  Beauvoifis ,  au 
gouvernement  général  de  rifle-de-Francc ,  diocefe 
de  Beauvais,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Soiflbns,  élection  de  Clermont.  On  y  compte  $9. 
feux.  Cette  paroiflè  elt  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S. 
O.  de  Clermont. 

CAUFMAN,  au  pays  Meffin,  diocefe,  parle- 
ment &  intendance  de  Metz  ,  bailliage  de  Phal- 
tzbourg.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  les  montagnes ,  à  quelques  lieues  de 
Pbaltzbourg. 

CAUGÉ  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  éleaioo 
d'Evreux ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  , 
fergenterie  de  la  Bonneville.  On  y  compte  3.  feux 
privilégiés  &  70.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft 
à  une  lieue  &  demie  O.  S.  O.  d'Evreux ,  &  à  trois 
quarts  de  lieue  N.  E.  de  la  Bonneville. 

CAUGNE  (la)  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Rieux ,  parlement  ck  généralité  de  Tou- 
loufe, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  5.0. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une  demi-lieue  de 
la  rive  droite  de  la  Garonne ,  &  à  une  petite  lieue 
N.  E.  de  Rieux. 

CAUJAC  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
de  Rieux,  parlementât  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  t  xo.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  E.  un  quart  au  N.  de  Rieux. 

C AV1GNAC ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne  , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  ck  élection  de  Bor- 
deaux ,  juridiction  de  Cubzac.  On  y  compte  1x7. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  1. 1.  de  la  rive  droite 
de  la  Dordogne  ,  ck  à  j.  1.  N.  E.  de  Bordeaux. 

CAV1GNY ,  en  Normandie ,  diocelè  de  Co  il  tan- 
ces ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Cacn  , 
élection  de  Saint-Lo ,  fergenterie  du  Hommet.  On 
y  compte  100.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Vire,  à  3.  1.  S.  E.  de  Saint-Lo. 

CAV1LH ARGUES ,  en  Languedoc,  diocefe  & 
recette  d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  98.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une 
petite  diftance  de  la  rivière  de  Tave ,  à  x.  1.  ck 
deux  tiers  N.  E.  d'Uzès ,  &  x.  S.  O.  de  Bagnols. 

C  AV1LLON ,  en  Picardie ,  diocefe ,  intendance 
&  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  doyenné 
de  Pequigny.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  2.  1.  O.  d'Amiens. 

CAV1RAC ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Aleth  ,  parlement  ck  généralité  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  1  x.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  S.  S.  O.  d'Aleth. 

CAULE  (  la  )  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment, &  intendance  de  Rouen,  élection  d'Eu.  On  y 
compte  $.  feux  privilégiés  ck  94.  feux  taillables. 
Cette  paroiflè  eft  à  7. 1.  S.  E.  de  la  ville  d'Eu. 

CAULEOS,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras,  confeil 
provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Lille  ,  bailliage  ck  recette  de  Saint-Pol.  On  y 
compte  tt.  feux  ck  65.  perfonnes.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  abondante  , 
principalement  en  grains. 

C AULEZAN , dans  le  Coodomois ,  en  Gafcogne, 
diocefe  ck  élection  de  Condom ,  parlement  ôc  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiélion  de  Bionne.  On  y 
compte  44 .  f eux. Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque  d  i  - 
tance  de  lariviere  de  Baiiè,à  6. 1.  N.N.  O.  dé  Condom. 
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CAULET  ,  petite  rivière ,  en  Languedoc  ,  qui 
prend  fa  fource  près  de  Nayes,  au  diocefe  de  Caf- 
tres ,  pafle  fous  le  pont  de  Cauler ,  ôt  fe  divifc  en 
deux  petits  bras  ,  dont  l'un  fe  jette  dans  le  Jaure  , 
&  l'autre  dans  la  rivière  d'Agout.  Le  cours  de  cette 
Tiviere  eft  de  4.  ou  c.  lieues. 

CAULIERES ,  en  Picardie  ,  diocefe ,  intendance 
&  éle&ion  d'Amiens ,  doyenné  de  Paix  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  109.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  $.  I.  &  quart  S.  O.  d'Amiens. 

CAULINCOURT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de 
Noyon,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Amiens , 
«lection  de  Saint-Quentin.  On  y  compte  41.  feux. 
Cettte  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Amignon  , 
à  une  demi-lieue  S.  O.  de  l'abbaye  de  Vermand  ,  à 
1.  1.  O.  de  Saint-Quentin,  3.  S.  E.  de  Peronne,  1. 
&  demie  N.  N.  E.  de  Ham,  <.  &  demie  N.  N.  E. 
de  Noyon, &  10.  &  demie  E.  d'Amiens. 

La  terre  &  feigneurie  de  Caulincourt  ou  Caulain- 
court ,  qui  a  donné  fon  nom  à  une  ancienne  &  no- 
ble maifon  de  la  province  de  Picardie  ,  fut  unie  à 
celles  de  Vctdù,  de  Beauvoir  ,  de  Tombes,  &  éri- 
gée en  marquifar ,  fous  la  dénomination  de  Caitlin. 
court ,  par  lettres-patentes  de  Décembre  1 7 14. ,  re- 
giftrées  au  parlement  &  en  la  chambre  des  comptes 
de  Paris  les  19.  Juillet*  »i.  Août  1 7.1t.,  en  faveur 
&  en  confédération  des  ferviecs  &  de  la  noblcflc 
de  François-Armand  de  Caulincourt. 

Le  Marquis  de  Cautincourt  étoit  iflu  de  Jean  de 
Caulincourt,  qualifié  Ecuyer,  Seigneur  de  Caulin- 
court  ,  dans  une  tranfaciion  fuite  en  fa  faveur ,  lui 
«tant  mineur,  le  famedi  après  la  St.  Jean  de  l'an 
1  31  i.,par  Raoul  de  Caulincourt  fon  oncle.  De  ce 
Jeande  Caulincourt  defeendoit  Gaucher,  Ecuyer, 
Seigneur  -  ChSte'ain  de  Caulincourt  ,  qui  époufa 
Jeanne  Burelle,  laquelle  tclla  le  7.  Octobre  >44}., 
ck  fut  mere  de  Gilles  ,  Seigneur  de  Caulincourt , 
allié  à  Eltfabcth  le  Cat.  De  cette  alliance  vint  Jean , 
Seigneur  de  Caulincourt ,  lie.  du  nom ,  dont  la 
femme  .Jeanne  le  Vaffeur , tefta  le  17.  Mars  1  $19., 
de  fut  mere  de  Jean  111.,  Seigneur  de  Caulincourt , 
marié  par  contrat  du  8.  Janvier  1 504.  à  Louifcd'/i- 
\incourt ,  de  laquelle  fortit  Jean  IV.  de  Caulincourt, 
Capitaine  de  50.  hommes  d'armes  en  1  $44., &  lequel 
fe  jetta  dans  St.  Quentin  avec  une  partie  de  fa  com- 
pagnie dans  le  temps  du  fiege  de  cette  place.  Celui- 
ci  fut  gratifié  parle  Roi,  par  lettres-patentes  du  19. 
Novembre  1 J  $  7. ,  de  la  franchife  des  droits  d'entrée 
&  fortie  du  Royaume  par  mer  &  par  terre  ,  pour 
mille  tonneaux  de  bled  ,  vin  &  autres  marchandifes 
non-prohibées.  U  avoit  époufé  par  contrat  du  14. 
Août  1  ç  3 1 .  Françoife  du  Bie\,  nièce  d'Oudart , 
Maréchal  de  France ,  de  laquelle  il  eut  Robert ,  Sei- 
gneur dcCaulincourt ,  marié  par  contrat  du  6.  Oc- 
tobre 1571.  à  Renée  d'Aitly  ,  Baronne  de  Heme- 
linghen.  De  ce  mariage  vint  Robert  II.,  Seigneur  de 
Caulincourt,  qui  de  fon  alliance  ,  contrariée  le  17. 
■Septembre  1611.  avec  Marie  oVEjttiurmel-Fre^y  t  eut 
Louis ,  Seigneur  de  Caulincourt ,  allié  par  contrat 
du  17.  Mars  16$  «.  à  Charlotte  de  MicS-Gueprt! ,  tille 
de  Philippe  ,  Baron  de  Guepré  ,  Capitaine-Lieute- 
nant des  gendarmes  de  la  Reine  Marie  de  Médicis , 
&  de  Charlotte  de  Morlaixde  Mureau.  De  cette  al- 
liance vint  François-Arnaud  ,  Seigneur  ,  puis  Mar- 
quis de  Caulincourt ,  qui  de  Françoife  de  Betbune- 
Orval ,  qu'il  avoit  époulée  par  contrat  du  10.  Juin 
1689., eut  Louis-Armand  .Marquis  de  Caulincourt, 
allié  pur  contrat  du  1.  Juillet  1716.,  à  Gabrielle-Pe- 
lagie  de  Boui'tUca-d'EppeviUe  ,  fille  de  François , 
Brigadier  des  armées  du  Roi ,  de  de  Marguerite Hu- 
rault  iU  Weuil.  De  ce  mariage  eft  né  Marc-Louis , 
Marquis  de  Caulincourt  ,  Meftrc-dc-Camp  de  ca- 
valerie, &r.  qui  a  épovifé  Catherine-Henriette d'Her- 
viUy  ,cW  laquelle  lia  Grab/iel-Louis  de  Caulincourt. 
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CAULLERIE.dans  le  Cambrefis,  diocefe,  fubdé. 
légation  &  recette  de  Cambray  .parlement  de  Douay, 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  t.  1.  &  deux  tiers  S.  E.  de  Cambray. 

CAULNAY  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Poitiers,  parlement  de  Paris,  arrondif- 
fement  de  Couhé.  On  y  compte  8$.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  la  fource  de  la  Boulaye ,  à  i.l.S. 
O.  de  Couhé ,  3.  O.  H.  O.  de  Sivray  ,  &  8.  &  tiers 
S.  S.  O.  de  Poitiers. 

CAULNE  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Saint-Malo  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  51.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la 
rive  gauche  de  la  Rance ,  à  7. 1.  &  demie  S.  S.  O.  de 
Saint-Malo. 

CAULON ,  rivière.  Voye\  Calavon. 

CAULON  ,  ruiffeau,  qui  fe  jette  dans  la  rivière 
d'Argent ,  près  de  Correns  ,  en  Provence.  Ce  ruif- 
feau eft  remarquable  à  caufe  de  la  bonté  &  de  ta 
limpidité  de  fes  eaux. 

CAULRE,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Metz ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  &  recette  de  Briey.  On  n'y  compte  que 
3.  feux. 

CAUMALAIX,  dans  le  Condomois,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  &  élection  de  Condom ,  parlement 
&  intendance  de  Bordeaux ,  jurifdiction  de  Mezin. 
On  y  compte  1 1.  feux. 

CAUMEILLE ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gaf- 
engne  ,  diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux, 
intendance  d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y 
compte  1 10.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  fablonneufe ,  &  néanmoins  aflez  fertile 
principalement  en  vins  &  en  fruits ,  fur  le  Gave ,  à 
4. 1.  de  demie  S.  S.  E.  de  Dax. 

CAUMONT  ,  Caledomons  ,  Calvemontium  ,  C<a/- 
trum  de  Cavo  Monte  ou  de  Cavis  Manitous ,  bourg , 
au  pays  de  Lomagne ,  en  Gafcogne ,  diocefe  de 
Montauban ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
d'Aufch ,  élection  oc  vicomté  de  Lomagne.  On  y 
compte  u.  feux  de  compoids.  Ce  bourg  eft  à  une 
lieue  &  demie  S.  E.  d'Auvillar ,  $.  O.  de  Montau- 
ban ,  de  7.  E.  N.  E.  de  Leictoure. 

CAUMONT ,  ville  &  jurifdiaion,  dans  le  Baza- 
dois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  Bazas ,  parlement 
&  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de  Condom. 
On  y  compte  171.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Garonne,  vis-à-vis  de  Marmande, 
à  4. 1.  &  quart  E.  S.  £.  de  la  Réolie,  de  8.  E.  N.  E. 
de  Bazas. 

CAUMONT,  dans  le  Bazadois,  en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom  ,  jurifdiction  de  Caftel- 
moron.  On  y  compte  s 6.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  entre  le  Drot  fit  la  Dordogne. 

CAUMONT ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gaicogne  , 
diocefe,  intendance  &  élection  d'Aufch,  parlement 
de  Touloufe,  collecte  du  Bas  -  Armagnac.  On  y 
compte  3.  feux  1 3.  bellugues  &  trois  quarts  de  bel- 
lugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  &  demie  S. 
O.  de  Nogaro ,  &  10.  O.  d'Aufch. 

CAUMONT ,  au  pays  de  Comminges ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  St.  Lizier ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Commin- 
ges ,  châtellcnie  de  Salies.  On  y  compte  3.  feux  $  $. 
bellugues  ôt  trois  quarts  de  bcllugue  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  le  Salât ,  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  O.  de  St.  Lizier,  &  8.  &  quart  E.  de  St. 
Bertrand. 

CAUMONT,  en  Rouergue ,  diocefe  &  élection 
de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban.  On  y  compte  1.  feux  68.  bellugues 
&  trois  quarts  de  belluguc  de  feu. 

CAUMONT  , 
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CAUMONT,  bourg ,  en  Normandie  ,  diocefe 
&  élection  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendance de  Caen  ,  fergenterie  rie  Thorigny.  On 
y  compte  1 27.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1.  &  demie 
E.  N.  B.  de  Thorigny ,  &  4.  S.  S.  O.  de  Bayeux. 

CAUMONT ,  en  Normandie ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen  ,  élc&ion  de  Pon- 
tetudemer ,  fergenterie  de  Montfbrt.  On  y  compte 
j.  feux  privilégiés  &  roo.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gau- 
che de  la  Seine ,  à  j.  I.  Si  demie  S.  O.  de  Rouen. 

CAUMONT ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  dé  Rouen  ,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion de  Falaifè ,  fergenterie  de  Thury.  On  y  com- 
pte »j.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  l'Orne  ,  à  4. 1.  O.  N.  O.  de  Falaifc. 

CAUMONT  ,  dans  le  Noyonnois ,  au  gouverne- 
ment général  de  PIfle-de-France  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Noyon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  SoiMons.  On  y  compte  <i.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  Chaulny,  &  à  1. 1. 
E.  N.  É.  de  Nbyon. 

CAUMONT,  en  Picardie,  diocefe  de  intendan- 
ce d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  &  bail- 
liage d'Abbeville.  On  y  compte  16.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  d'Abbvville. 

CAUMONT  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Amiens , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille ,  conlèil 
provincial  d'Artois ,  bailliage  &  recette  de  Hefdin. 
On  y  compte  $<,.  feux  Ôt  274.  perfonnes.  Cette 
paroifle  eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  la  rive  gau- 
che de  l'Authie  ,  &  à  1. 1.  S.  de  Hefdin. 

CAUMONT,  bourg,  dans  le  Comté- Venaiffin , 
diocefe  de  Cavailton ,  judicature  de  l'Itte.  On  y 
compte  sotf .  feux  ét  1  ift.  perfonnes.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  le  penchant  d'une  colline ,  dans  une 
contrée  agréable  Si  fertile  en  grains ,  en  vins ,  en 
huiles ,  en  mûriers  Si  en  fruits ,  à  quelque  diftance 
de  la  rive  droite  de  la  Darance  ,  à  x.  1. 0.  N.  O.  de 
CaraiUon,  i.  O.  S.  O.  de  l'Me  ,  4.  S.  O.  de  Car- 
pentras  ,  &  1.  S.  E.  d'Avignon.  Le  bourg  dont  il 
eft  queftion ,  eft  entouré  de  murailles  qui ,  quoi- 
qu'anciennes ,  font  encore  en  aflez  bon  état.  L'é- 
glife  paroiffiale  eft  fous  le  titre  de  St.  Symphorien: 
c'eft  un  prieuré  que  les  Papes  ont  uni  à  la  Char- 
treufe  de  Bon-Pat ,  laquelle  eft  fituée  dans  le  terri- 
toire de  Caumont.  Selon  les  annales  eccléfiaftiques 
manuferites  de  Dom  Polycarft  de  la  Rivicrc ,  ce 
prieuré  a  été  fondé  par  le  Vicomte  Joflèran  ,  en 
960.  Il  étoit  poflïdé  autrefois  par  des  Chanoines 
réguliers  qui  habitoient  auprès  de  l'ancienne  églife 
paroiffiale  ,  fituée  hors  des  murs  de  Caumont ,  & 
dépendoit  de  l'abbaye  de  St.  Symphorien  d'Autun. 
Cette  ancienne  églife  a  fervi  aux  habitants  de  ce 
lieu  jufqu'en  1434.  que  la  communauté  de  Cau- 
mont ayant  préfenté  requête  à  Odon  de  Villa» , 
Seigneur  des  Baux,  duThor  &  de  la  plus  grande 
partie  de  ta  terre  de  Caumont ,  obtint  un  local 
pour  y  construire  une  nouvelle  églife  paroifli.ilc 
dans  l'enceinte  du  bourg  :  dèilors  ,  l'ancienne 
égWe  fut  abandonnée  dt  la  nouvelle  bâtie  au 
lieu  où  étoit  la  tour  de  la  Gâche ,  qui  lui  fert  encore 
à  prêtent  de  clocher. 

On  croit  communément  dans  le  pays  que  le  nom 
de  Caumont  vient  de  ce  qu'une  bonne  partie  du 
terroir  de  ce  bourg  eft  fituée  fur  la  montagne  des 
Cavares ,  Cavarum  Mans  ,  laquelle ,  h  ce  qu'on 
prétend  ,  s'étendoit  depuis  Bon-Pas  jufqu'à  Saint- 
Saturnin.  Dans  les  anciens  titres  Caumont  eft  ap- 
pelle Cajirum  de  Cavo  Monte,  Si  enfuite  de  Cavis 
Montibuî.  Mais  ,  voici  comment  s'exprime  au  fujet 
de  cette  étymologie  le  Chancelier  Michel  de  l'Hof- 
pital  :  Monte  Cavo  qvi  vieus  eo  fie  nomine difhus  quoi 
fuberat  monti ,  noQem  fcrduximus  illic.  (  Mich. 
Tome  IL 
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HofpîtaL  Ep.  ad  Jacob.  Fabrum ,  13).  V.  ). 

Le  château  de  Caumont  eft  fort  bien  fitué* ,  ÔC 
c'eft  d'ailleurs  un  édifice  également  folide  &  com- 
mode. Dans  la  cour  de  ce  château  on  lit  Piafs 
cription  fuivantei 

MAXIMILLAE. 
STATVTI.  FIL. 
P.  MAXIMIVS. 
VICTOR.  OB. 

Le  terroir  de  Caumont  eft  prefque  tout  cultivé  ; 
fle  fur-tout  la  plaine  qui  produit  du  froment  ôt  des 
grains  de  toute  efpece.  II  y  a  auffi  beaucoup  de 
mûriers  pour  U  nourriture  des  vers-à-foie.  La 
montagne  eft  couverte  d'oliviers ,  dont  on  fait  de 
l'huile  excellente  Si  en  quantité.  On  y  recueille 
des  vins  rouges  Si  blancs  qui  ont  de  la  réputation. 
On  y  voit  des  collines  couvertes  de  bois  taillis ,  o& 
le  gibier  eft  très-abondant.  Enfin  les  bords  ou  cre- 
ments  de  la  Durance  produifent  du  chanvre ,  des 
fruits  &  des  légumes  de  la  meilleure  qualité.  On 
trouve  auffi  dans  le  terroir  de  ce  lieu  des  pierres 
de  taille,  d'un  grain  groffier  à  la  vérité ,  mais  qui 
réfiftent  mieux  que  beaucoup  d'autres  aux  injures 
de  l'air.  Outre  cela ,  on  y  fait  de  la  chaux  qui  a  la 
propriété  de  durcir  dans  l'eau. 

Quoiqu'on  ne  trouve  pas  l'acte  de  l'an  oSo; 
cité  par  DomPolycarpe  de  la  Rivière,  il  n'en  eft  pas 
moins  certain  que  le  nef  de  Caumont  eft  très-ancien. 
Car  il  eft  confia*  que  ce  fief  étoit  pofledé  par  in- 
divis par  les  Comtes  de  Barcelonne  &  de  Touloufè, 
Cela  fe  prouve  par  le  partage  qui  fut  fait  en  1 1  »  J. 
entre  Ildephons  Comte  de  Touloufe ,  Si  Raymond 
Comte  de  Barcelonne  ,  maris  de  Dulcie  ou  Douce 
Si  de  Faidette  ,  filles  de  Gilbert  Comte  de  Pro- 
vence. Voici  en  quels  termes  fe  trouve  exprimé  ce 
partage  :  exceptâ  medietate  de  ipfo  caflro  de  Cau- 
mont ,  &  de  ip/i  villâ  &  ejus  territorio ,  (j  de  hiss 
omnibus  qux  ad  ipfam  villam  vel  cajirum  de  Cau- 
mont quoqwomodo  fertinere  vident ui.  Ce  partage  fut 
confirmé  par  l'Empereur  Frédéric  Barberouflè  en 
l'année  1163. ,  fous  le  haut  domaine  duquel  étoient 
les  états  de  ces  Princes  qui  contraâoient. 

En  1 17t.  &  1 171.  Raimond  V. ,  Comte  de  Tou- 
louse ,  inféoda  la  quatrième  partie  du  fief  de  Cau- 
mont à  Giraud-.CAmy  de  la  maifon  de  Sabran,  fous  la 
réferve  du  haut  domaine  Si  de  l'albergue.  Enfuite  , 
eu  1  »oi. ,  Raymond  VI. ,  fils  de  Raymond  V. ,  aban- 
donna audit  Giraud  l'Amy  St  à  Pierre  l'Amy  ,  fils  de 
autre  Giraud  ,  l'albergue  que  fon  pere  s'étoit  réfer- 
vée  à  Caumont ,  en  échange  des  terres  que  ce  même 
l'Amy  lui  cédaen  Languedoc.  Quelque  temps  après, 
ce  Comte  de  Touloufe  ayant  embrafle  i'berélie  des 
Albigeois  (  ce  qui  fut  imité  par  fon  fils  Ray- 
mond VII.  )  ,  le  comté  de  Touloufe  (ut  réuni ,  pat 
le  traité  de  Paris  de  l'an  1118. ,  à  la  couronne  de 
France  ,  Se  le  Comté-Venaiffin  donné  à  l'églifé  ro- 
maine. C'eft  en  conféquence  de  ce  traité  ,  que  le 
Cardinal  de  Saint-Ange  ,  Légat  du  Saint-Siège  , 
ordonna  à  Giraud  Ôc  à  Pierre  l'Amy  de  ne  plus  re- 
connoître  le  Comte  de  Touloufè. 

En  1  »  s  l' Giraud  l'Amy ,  Pierre  l'Amy  Si  Raybaud 
Laugicr  prêtèrent  hommage  à  Alphonfe  de  Poitiers, 
mari  de  Jeanne  ,  fille  de  Raymond  VII.  Comte  de 
Touloufe ,  qui ,  par  le  même  traité  de  Paris ,  avoit 
obtenu  la  jouiflance  du  Comté-Venaiffin  fa  vie 
durant. 

>On  voit  par  un  partage  de  l'an  1 168.  fait  entre  les 
Seigneurs  de  Caumont ,  que  Roftaing  d'Agoult  le 
poHèdoit  avec  Giraud  de  l'Amy.  Enfin  ,  en  119$., 
Giraud  l'Amy  prêta  hommage  au  Pape  ;  Si  depuis 
ce  temps  ,  les  Seigneurs  de  Caumont  n'ont  plus 
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reconnu  d'autre  Prince.  Dame  Jeanne  de  Ruffo 
prêta  hommage  au  Pape  ,  le  $,.  Décembre  1361;.  Le 
16.  Octobre  de  la  même  année,  Roftaug  de  Sabran 
l'Amy  prêta  hommage.  Le  10.  Juin  i}6$.  Pierre 
l'Amy  prêta  hommage.  Le  1.  Octobre  1379.  Rayne 
de  Sabran  le  prêta  auffi. 

Pierre  l'Amy  de  Sabran,  fils  de  Roftang,  prêta hom- 
mnge  pour  la  fixicmc  partie  que  fondit  perc  luiavoit 
■donnée  par  émancipation  le  4.  Novembre  1379.  En 
1389.  dame  Ronfoltne  de  Albarno ,  dame  de  St.  An- 
diol, avoit  une  partie  de  la  feigneurie.  Le  8.  Février 
139».  Bertrand  de  Sabran, fils  de  Raynierde  Sabran  , 
prêta  hommage  ;  il  étoit  Cofeigneur  de  Caumont 
avec  Pierre  l'Amy.  Le  3.  Mars  139a.  Jacques  de 
Sabran  prêta  auffi  hommage  :  il  y  eut  un  autre  Gi- 
raud  l'Amy  de  Sabran  ,  auquel  fuccéda  Giraud  de  Si- 
miane  fon  neveu  &  héritier.  Après  vint  fon  fils  Be- 
renguicr  de  Simiane  qui  prêta  hommage  le  19.  Jan- 
vier 1400. ,  tant  pourla  portion  de  la  feigneurie  de  la 
maifon  de  Sabran  que  pour  celle  de  la  dame  de  Al- 
barno. 11  eut  de  Mabile  de  Sabran  Louis  de  Simiane , 
auquel  fuccéda  Etienne  qui  eut  pour  fils  Mclchior. 
Ce  demie  rvendit  ,  comme  il  fera  dit ,  en  15 18. ,  fa 
portion  à  Mrs.  de  Peruflîs. 

On  voit  qu'en  1416.  il  y  eut  quelqu'altercation 
entre  N.  S.  Perv  &  illuftre  dame  Alix  des  Baux  Com- 
te ffe  d'Avellino ,  à  l'occafion  de  pluficurs  places  que 
ladite  Dame  tenoit  dans  le  .  Comté- Vcnaiffin  fous 
la  jurifdiétion  du  Pape  ,  &  entr'autres  la  moitié  de 
toute  la  feigneurie  de  Caumont  &  la  trentième  par- 
tie de  l'autre  moitié  qui  étoit  pofTédée  par  d'autres 
Cofeigneurs.  Ce  différend  fut  caufii  que  les  officiers 
de  Sa  Sainteté  firent  inventorier  tout  ce  qui 
compofbit  cette  feigneurie ,  &  la  mirent  en  fequeftre. 
Mais  le  11.  Novembre  14x8.  le  Pape  Jeau  XXII.  & 
illuftre  Prince  le  Duc  d'Andrie,  Guillaume  des  Baux  , 
héritier  de  ladite  Dame  Comteflè  d'Avellino  ,  tranfi- 
gerent  enfemble  ,  &  toutes  fes  terres  lui  furent  ren- 
dues fauf  la  fupériorité  à  Sa  Sainteté.  11  fut  reçu  à 
l'hommage  ,  &  il  le  prêta  à  Carpcntras.  Il  n'en  fut 
pas  paifible  poflefTeur  long-temps ,  ôc  l'on  voit  que  la 
même  année  dame  Catherine  de  Cailello,  veuve  de 
feu  Guillaume  d'Entrevaux  ,  lui  intenta  un  procès 
foit  à  la  cour  de  Grenoble  ,  (bit  dans  le  comté.  La 
partie  de  Caumont  que  le  Duc  d'Andrie  pofledoit , 
fut  délivrée  à  ladite  Dame. 

En  1 3  90.  ce  fief  étoit  poffédé  par  Guy  de  Saint- 
Martial  ,  Baron  de  Lers  6c  Général  de  l'églife.  Vers 
l'an  1419.  la  Comtefie  d'Avellino  ,  Alix  des  Baux  , 
en  pofledoir  la  moitié  &  la  trentième  partie  de  l'au- 
tre moitié.  Le  relie  étoit  poftédé  par  Louis  de  Si- 
miane &  par  Geoffroy  de  Venafque. 

En  1430.  la  portion  de  la  Comteflè  d'Avellino  & 
de  fon  fucceffeur,  Guillaume  des  Baux  ,  fut  adjugée 
à  dame  Catherine  de  Caftello  ,  veuve  de  Guillaume 
d'Entrevaux*  ,  qui  la  vendit  la  même  année  à  Bar- 
thélemi  de  Prohaoe.  Les  hoirs  de  ce  dernier  la  ven- 
dirent en  1440.  à  Théodore  de  Valpergue  d'Afti  , 
qui  en  fit  donation  le  16.  Février  1448.  à  Michel  fon 
neveu. 

L'antre  portion  de  ce  fief  étoit  poffédée  par  la 
maifon  de  Seytres ,  originaire  de  Creft  en  Dauphiné. 
Elle  l'acquiten  1441*  par  le  mariage  de  JeandeSeyrrer 
avec  Delphine  Spifami ,  fille  de  Balthafar  Spifami , 
originaire  de  Luques  en  Italie.  C'eft  du  Pape  Ni- 
colas V.  que  Pierre  Spifami  l'avoit  eue  en  don  , 
le  tx.  Oéïobre  1449.  Balthafar  Spifami  ,  fils  de 
Pierre  ,  acquit  en  1471.  la  trentième  partie  que 
pofledoit  Michel  de  Valpergue  ,  Cofeigneur  de  ce 
lieu  fur  la  moitié  &  fur  la  trentième  partie  de  l'au- 
tre moitié. 

En  148  x.  le  Pape  Sixte  IV.  inféoda  un  autre  por- 
tion de  ce  fief  au  même  Balthafar  Spifami.  Enfin  » 
Olivier  de  Seytres ,  fils  de  Jean  qui  avoit  acquis  ea 
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1480.  la  portion  de  Geoffroy  de  Venafque  ,  réunit 
celle  des  Spifami  dont  il  fut  héritier  univerfcl. 
Quant  a  celle  de  Michel  de  Valpergue  ,  celui-ci  la 
donna  par  teflament  en  1483.  à  Boniface  ,  Julien  , 
Louis  &  Donnât  de  PeruJJis ,  Florentins ,  en  paye- 
ment de  ce  qu'il  leur  devoit.  Louis  en  devint  feul 
poflefleùr  par  un  accord  de  l'an  1496.  ,  &  il  acquit 
en  t  $18.  la  portion  de  Louis  de  Simiane  ,  de  Mel- 
chior  fils  d'Etienne.  Enfin ,  Louis  de  Peruflîs ,  II.  du 
nom  ,  n'ayant  eu  qu'une  fille ,  nommée  Louifc-Fran- 
çoife  ,  celle-ci  époufa  Gabriel  de  GrilUt ,  Seigneur 
de  Briflac.  De  ce  mariage  vint  Blanche-Richarde  de 
Gril  le  t- Peruflîs  ,  qui  fut  mariée  en  161  x.  avec  Louis 
de  Seytres  ,  déjà  Seigneur  en  partie  de  Cau- 
mont ,  &  lui  porta  ,  comme  héritière  de  Louis  de 
Peruflîs  ,  la  portion  de  cette  terre  qui  avoit  été 
pofTédée  jufqu'alors  par  la  maifon  de  Peruflîs. 
Voyc\  Barles ,  tom.  1.  pag.  460.  &  fuiv.  C'eft  depuis 
ce  temps  que  la  maifon  de  Seytres  pofTéde  en  tota- 
lité le  fief  de  Caumont ,  fous  la  mouvance  de  la  révé- 
rende chambre  apoftolique. 

Ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  de  parler  en  détail  de  l'an- 
cienneté non-plus  que  des  illuflrations  de  la  maifon 
de  Seytres.  Nous  remarquerons  feulement  que  le 
Seigneur  actuel  de  Caumont ,  Jofeph-François-  Xa- 
vier de  Seytres  ,  eft  le  quinzième  defeendant  de 
Guillaume  de  Seytres  ,  Seigneur  du  Puy-Saint-Mar- 
tin  ,  en  Dauphiné  ,  qui  vivoit  en  1 180.  11  eft  fils  de 
Jofeph  de  Seytres  ,  Marquis  de  Caumont  (  mort  en 
174J.)  de  l'académie  Royale  des  inferiptions  & 
belles-lettres  de  Paris  ,  de  celle  de  Marfeille  ,  de  la 
fociété  Royale  de  Londres  &  des  arcades  de  Rome, 
6c  d'Elifabeth  de  Dont.  11  avoit  été  reçu  Chevalier 
de  Malteen  1 7x7. ,  &  il  acu  la  permiffion  du  Grand- 
Maître  de  porter  la  croix  de  cet  ordre ,  quoique  ma- 
rié. U  a  époufé  en  17s  x.  Marie-Anne-Genevieve  de 
MontboiJfier.Beaufort-Canillac.  II  a  pour  frère ,  Oli- 
vier-Eugene-François-de-Paule  de  Seytres  ,  Che- 
valier de  Malte  de  minorité.  Son  autre  frère  ,  Louis- 
Auguftin-Cafîmir  de  Seytres  ,  Comte  de' Lyon  & 
Vicaire-Général  de  l'évéché  de  Dijon  ,  eft  mort 
en  1760. 

Voyez  fur  la  maifon  de  Seytres ,  le  Laboureur  , 
Mazures  de  l'Ifle-Barbe  ,  tom.  it.  pag.  644.  6c 
6$$.  ;  les  titres  originaux  des  archives  du  château 
de  Caumont  ;  la  généalogie  manuferite  ,  rédigée  en 
1 J19.  par  Jean  Jorfaing  ,  Secrétaire  de  Philippine 
de  Seytres ,  dame  de  Novefàn  ;  l'Iftorie  d'Avignonc 
e  del  Contado-Venefino  da  Fantoni  ;  l'hiftoire  ma- 
nuferite des  guerres  du  Comté-Venaiflin  par  Louis 
de  Peruflîs  ,  Cofeigneur  de  Caumont  ;  l'hiftoire  de 
Provence  par  Noftradamus  ;  l'hiftoire  de  Dauphiné 
par  le  Préfident  de  Valbonnais  ;  la  gailiachriftiana  t 
tom.  t  de  épife.  telonenf.  ;  le  recueil  des  mémoires 
&  inftruftions  fervans  à  l'hiftoire  de  France  ,  chez 
Bouillerot  1606.  i  le  dictionnaire  de  Moreri ,  édition 
de  17J9.  ,&c. 

Au  refte  ,  il  eft  à  propos  de  remarquer  que  la  mai- 
fon de  Seytres  a  fait  deux  autres  branches  ;  fçavoir  , 
i°.  celle  des  Seigneurs  de  Vaucluje  &  de  Château- 
neuf.le\-Martigues  ,6t  x°.  celle  de  Piedvcrt,  éteinte. 
Voyt\  Châteauneuf  6c  VaUclufe. 

CAUNARD , bourg ,  £r  Aûrice,  au  pays  des  Lan- 
des ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  d'Aire  ,  parlement  de 
Bordeaux ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  des  Lan- 
des. On  y  compte  163.  feux.  Ce  bourg  eft  fîtué  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  l'Adoor  , 
à  6. 1. 0.  N.  0.  d'Aire  ,  &  autant  E.  N.  E.  de  Dax. 

CAUNE  (la)  ,  ville  ,  en  Languedoc ,  diocefe  6c 
recette  de  Caftres  «parlement  6c  généralité  de  Tou- 
loufe  ,  intendance  de  Languedoc  On  y  compte 
340-  feux.  Cette  ville  ,  où  il  y  a  une  juftice  Royale  , 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  6. 1  &  demie  N. 
E.  de  Caftres.  ' 
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CAUNEILLE  ,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  d'Aufch  ,  éleftion  des  Landes.  On  y 
compte  i  20.  feux.  Cette  paroiflfc  eft  fi  tuée  fur  la  rive 
droite  du  gave ,  à  4.  1.  &  demie  S.  S.  E.  de  Dax. 

CAUNES  ,  en  Languedoc ,  diocefe  fit  recette  de 
Carcafibnne ,  parlement  fie  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  1 90.  feux. 
Cette  paroiflê  cil  fituée  dans  les  montagnes  ,  dans 
une  contrée  peu  fertile  ,  mais  néanmoins  agréable. 

CAUNES  (les)  .ville,  en  Languedoc  ,  diocefe  fit 
recette  de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  f 69.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  la  rivière  d'Argendouble  ,  à  2.  ).  &  deux  tiers  de 
la  rive  droite  du  canal  Royal  ,  fit  8.  O.  N.  O.  de 
Narbonne.  11  y  a  aux  Caunes  une  abbaye  de  l'ordre  de 
St.  Benoît.  Cette  abbaye,  qui  paraît  par  fes  ruines  avoir 
été  considérable  ,  eft  en  commende ,  fie  elle  vaut  au 
moins  3000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi  ,  quoique  la  taxe  en  Cour  de  Rome  ne 
(bit  que  de  800.  tiorins. 

CAUNETTE  (  la  )  ,  en  Languedoc ,  diocefe  fie 
recette  de  Narbonne ,  parlement  de  Touloufe  ,  gé- 
néralité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc. 
On  n'y  compte  que  ix.  feux.  Cette  paroi  lie  eft  fi- 
tuée dans  les  montagnes ,  5  une  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  l'Orbieu  ,  à  3.  1.  fie  demie  S.  S.  E.  de  Car- 
çaiToone,  fit  9.  O.  S.  O.  de  Narbonne.  On  prétend 
qu'il  y  avoit  autrefois  à  la  Caunette  des  mines 
d'argent. 

CAUNETTE  C  la  )  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  & 
recette  de  St.  Pons  ,  parlement  de  Touloufe ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  "4.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Celle, à  J..1.&  quart  S.  S.  O.deSt.Pons. 

CAUNETTES  les  Moufloulins,  bourg ,  en  Lan- 
pxtioc ,  diocefe  &  recette  de  Carcafibnne  ,  parle- 
ment fit  généralité  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  24.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
x.  I.N.O.  de  CarrafUmne. 

CAUNETTES  en  Val ,  en  Languedoc  ,  dipcefe 
&  recette  de  Carcafibnne  ,  parlement  &  généralité 
de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 18.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  3. 1.  &  demie  S. 
E.de  Carcafibnne. 

CAVOVlLLE.en  Normandie, diocefe  fit  éleftion 
d'Evreux  ,  parlement  ôc  intendance  de  Rouen  , 
fergenterie  de  la  Bonncville.  On  y  compte  x.  feux 
privilégiés  fit  38.  feux  taillables.  Cette  paroifte  eft  à 
j.LN.  d'Evreux. 

CAUPENNE  ,  bourg,  au  pays  des  Landes  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  d'Aufch  ,  éleftion  des  Landes. 
On  y  compte  3 1  o.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  quelque 
diftanee  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  de  Lous , 
à  4. 1.  E.  S.  E.  de  Dax.  11  y  a  à  Caupenne  une  mine 
de  bitume ,  dans  un  banc  continu  &  fi  étendu ,  qu'il 
p'a  pas  encore  été  poflible  de  comprendre  où  peut 
en  être  le  centre  ,  non-plus  que  toutes  les  extrèmi- 
œités.  Voyc\  Baftennc. 

CAUPENNE  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  ,  intendance  fie  éleftion  d'Aufch ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  collefte  du  Bas-Armagnac.  On 
y  compte  3.  feux  jx.  bellugues  ôc  trois  quarts  de 
belluguede  feu.  Cette  paroiflê  eft  à  une  lieue  O.  N. 
0.  deNogaro. 

CAUQUINVILL1ERS,  enNormardie;  diocefe 
de  Lizieux ,  parlement  fit  intendance  de  Rouen , 
éleftion  fit  fergenterie  de  Pont-l'Evèque.  On  y 
compte  j.  feux  privilégiés  fi;  80.  feux  t  ai -labiés. 
Cette  paroiflê  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Touque  ,  à  a.  I.  S.  E.  de  Pont-l'Evéque. 

CAUREL  les  Lavannes,  eu  Champagne,  diocefe 
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fit  éleftion  de  Rheims,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Châlons.  On  y  compte  102.  feux.  Cette 
paroiflê  eft  à  2.  1.  N.  E.  de  Rheims. 

CAUREL  (  le  )  ,  en  Picardie  , -diocefe  de  Beau- 
.  vais  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens  , 
éleftion  de  Montdidier.  On  n'y  compte  qu'un  feul 
feu  :  il  y  a  néanmoins  une  églilé  paroiflîale  ,  qui  eft 
fituée  à  2.  1.  S.  de  Montdidier. 

CAUROIR,  dans  le  Cambrefis ,  diocefe , fubdélé- 
gation  fie  recette  de  Cambray ,  parlement  de  Douay , 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  33.  feux.  Cette 
paroiflê  efi  à  une  petite  lieue  E.  S.  £.  de  Cambray. 

CAUROY ,  en  Champagne  ,  diocefe ,  intendan- 
ce fie  éleftion  de  Châlons ,  parlement  de  Paris.  On 
y  compte  $$.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  8. 1.  S.  O. 
de  Châlons. 

CAUROY  lès  Hermonville ,  &c,  en  Champagne , 
diocefe  fie  éleftion  de  Rheims  ,  parlement  de  Taris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  iti.  feux. 
Cette  paroifie  eft  à  2.  1.  fie  demie  N.  O.  de  Rheims. 

CAUROY  lès  Machaut ,  en  Champagne  ,  dioce- 
fe fit  éleftion  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
dance  de  Châlons.  On  y  compte  46.  feux.  Cette 
paroifie  eft  à  5. 1.  fit  quart  E.  N.  E.  de  Rheims. 

CAUSANS,  dans  la  principauté  d'Orange,  en 
Dauphiné  ,  diocefe  fit  recette  d'Orange  ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Grenoble.  On  y  compte 
180.  feux.  Cette  paroifie  eft  fituée  dans  une  con- 
trée agréable  ck  fertile  ,  fur  la  rive  droite  de  l'Oue- 
fe  ,  à  2. 1.  E.  S.  E.  d'Orange  ,  2.  fit  demie  N.  O. 
de  Carpentras ,  fie  4.  N.  E.  d'Avignon. 

Vers  l'an  1  250.  la  terre  fie  feigrtcurie  de  Caufans 
étoit  pofledée  en  partie  par  Raymond  de  Vincens  , 
dont  le  petit-fils  Pierre  acquit  l'autre  partie  par 
fon  mariage  du  15.  Mars  1346.  avec  Françoile  , 
fille  fie  héritière  de  Bertrand  de  MauUnn.  De  ce 
mariage  vint  Barthélemi  de  Viacens  ,  qui  prit  le 
nom  fie  les  armes  de  Mauléon  ,  en  vertu  du  tefta- 
ment  de  Jacques  de  Mauléon  fon  oncle  mater- 
nel. Ce  même  Barthélemi  eft  le  huitième  ayeul  de 
Louis  de  Vincens  de  Mauléon ,  en  faveur  duquel 
la  feigneurie  de  Caufans  fut  érigée  eu  marqui- 
fat  par  lettres  de  Guillaume  -  Henri  de  Naflau, 
Prince  d'Orange  ,  du  28.  Août  1667.  vérifiées  au 
parlement  de  Grenoble  le  16.  Novembre  1679. 
Louis  de  Vincens  avoit  époufé  le  2.  Avril  (641. 
Louifc  de  Camhis  -ci'Orfam  ,  mere  de  Louis  11. 
Lieutenant  de  Roi  au  gouvernement  de  Provence  , 
qui  ,  de  Marguerite  de  Ferbm  de  Janjon  ,  a  eu 
t°.  Jacques  de  Vincens  de  Mauléon  -  Saignets- 
d'Aftouaud  ,  Marquis  de  Caufans,  Lieutenant  de 
Roi  au  gouvernement  de  Provence ,  né  le  6.  Mars 
1686.,  marié  le  10.  Mai  1723.  avec  Anne  Fomhert , 
dont  Jean-Jofeph  de  Vincens-dc-Mauléon-Saignets- 
d'Aftouaud  ,  Marquis  de  Caufans  ,  Capitaine  de 
cavalerie  au  régiment  de  Conti ,  ficc.  né  en  172$. , 
allié,  à  N.  Louvtt-de-Gltfy ,  Dame  de  Mariêiile  «-n 
Beauvoifis.,  dont  il  y  a  des  enfants  ;  2°.  Jofeph- 
Louis  ,  Chevalier  de  Malte,  Lieutenant  de  Roi  en 
Dauphiné  ,  ficc. 

CAUSSADE,  ville,  en  Qycrcy,  diocefe  ,  in- 
tendance fie  éleftion  de  Montauban  ,  parlement 
de  Touloufe.  On  y  compte  70.  feux  6c  95.  bellu- 
gues de  feu.  Cette  ville  cii  fituée  fur  une  petite  ri- 
vière à  5. 1.  N.  E.  de  Montauban.  Les  Calviuiiles  l'a- 
voientfortiùce  pendant  les  troubles  de  religion,  mais 
elle  eft  à  préfent  fans  défenfes.  Il  s'y  fait  quelque 
commerce  ,  principalement  en  bétail. 

CAUSSADE  (  la  ) ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafco- 
gne ,  diocefe  ,  intendance  fie  éleftion  d'Auich  , 
parlement  de  Touloufe  ,  collecle  de  Riviere-Eaftc. 
On  y  compte  2.  feux  fie  59.  bellugues  de  feu.  Cette 
paroiflê  eft  fituée  fur  i'Adour  ,  à  1.  1.  S.  de 
Nogaro. 
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C AUSS ADE  fia),  dans  l'Agcnoîs ,  en  Guyenne, 
diocefe  fit  élection  a"Agen,parlement  &  intendance 
de  Bordeaux ,  jurifdiction  de  Montflanquin.  On  y 
compte  s  S-  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  N. 
de  Villeneuve  d'Agenois. 

C  AUSS  ADE  (la)  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  ,  intendance  fit  élection  d'Aufch  , 
parlement  de  Touloufe  ,  collecte  de  Riviere-Baflè. 
On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feulement  72. 
bellugues  fit  une  demi-bellugue  de  feu-  Cette  pa- 
roifle eft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Cailelnau. 

CAUSSE  &  Sebazac ,  en  Rouergue  ,  diocefe  fit 
élection  de  Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Montauban.On  y  compte  12.  feux  10. 
bellugues  &  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

CAUSSE  Ù  Veyran  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  6c 
recette  de  Beziers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  88.  feux.  Caufle  eft  fitué  dans  la 
montagne  ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de 
l'Orbe  ,  à  j.  1.  fit  quart  N.  O.  de  Beziers. 

CAUSSE  (la)  ,  dans  le  Gevaudan  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  oc  recette  de  Mende  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  3.  feux. 

CAUSSE-BEGON  (la),  en  Languedoc  ,  diocefe 
fit  recette  d'Aleth  ,  parlement  fit  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
10.  feux. 

CAUSSE-BEGON,  en  Languedoc,  diocefe  & 
recette  d'Alais  .parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  1 8-  feux. 

C  AUSSENS ,  dans  le  Condomois ,  en  Gafcogne, 
diocefe, élection  &  jurifdiction  de  Condom,  parle- 
ment &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  60. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  E.  de  Condom. 

CAUSSES  ,  en  Languedoc.  Voyt\  Caufle. 

CAUSSEV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d*Alen- 
çon  ,  élection  de  Falaife  ,  fergenterie  de  Thury. 
On  y  compte  $9.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi  tuée  fur 
la  rive  droite  de  l'Orne  ,  à  3.  1.  fit  demie  O.  S.  O. 
de  F  alaife. 

CAUSSEVIEL  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban  ,  élection  de  Villefranche.  On  n'y  compte 
point  de  feux  ,  mais  feulement  8.  bellugues  ôc  une 
demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  S.  O. 
de  Villefranche. 

CAUSS1D1ERES  ou  St.  Léon  de  CaufBdieres  , 
en  Languedoc ,  diocefe  ,  recette ,  généralité  fit  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  J.  1.  S. 
S.  E.  de  Touloufe. 

CAUSSINIOUJOULS ,  en  Languedoc  ,  diocefe 
fie  recette  de  Beziers ,  parlement  de  Touloufe  ,  gé- 
néralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  20.  feux.  Cette  paroifle  elt  lituée 
dans  les  montagnes  ,  à  4.  1.  fie  tiers  N.  de  Beziers. 

CAUSSOU  Ù  Beftiac ,  au  pays  de  Foix  ,  dio- 
cefe de  Pamiers ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Perpignan  ,  recette  du  pays  de  Foix.  On 
y  compte  13.  feux  decompoids  fie  117.  feux  allu- 
mans.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance de  la  rive  droite  de  l'Arriege  ,  à  une  lieue  N. 

0.  d'Ax ,  fit  7.  S.  S.  E.  de  Pamiers. 
CAUVEGNIE,  bourg, dans  le Beauvoifis.au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle  de  France  ,  diocefe  fie 
élection  de  Bcauvais  ,  parlement  fie  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  1 2  < .  feux.  Ce  bourg  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  du  Terrein ,  fie  à  3. 

1.  fie  demie  S.  E.  de  Beauvais. 
CAUVERV1LLE,  en  Normandie,  diocefe  fit 
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élection  de  Lîxienx ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance  d'Alençon  ,  fergenterie  de  Folle  ville.  On  y 
compte  59.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  E.  N.  E. 
de  Lizieox. 

CAUVERVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  fie  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Ponte  audemer  ,  fergenterie  de  Montfoit.  On  y 
compte  on  feu  privilégié  fit  60.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  2.1.  E.  S.  E.  de  Ponteaudemer. 

CAUVICOUT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba„ 
yeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  de  Bretteville-fer-l'Aize. 
On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.L  S. 
E.  de  Cacn. 

CAUVIGNY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tantes ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Carcntan  ,  fergenterie  de  Pont-l'Abbé. 
On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  l.fic 
quart  N.  O.  de  Carentan. 

CAUVIGNY  ù  la  Cenfe ,  en  Picardie  ,  diocefe 
de  Noyon  ,  parlement  de  Parts ,  intendance  d'A- 
miens, élection  de  Peronne.  On  n'y  compte  que  >. 
feux.  Cette  communauté  eit  &  une  lieue  O.  S.  O.  de 
Vermand  ,  fit  2.  fie  demie  S.  E.  de  Peronne. 

C  AU  VILLE  ,  en  Normandie  diocefe  ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Rouen  ,  élection  fit  fergen- 
terie de  Montivilliers.  On  y  compte  2.  feux  privilé- 
giés fit  71.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  fut 
l'Océan,  à  une  lieue  fie  tiers  N.  O.  de  Montivilliers. 

CAUVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
yeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  , 
élection  de  Vire  ,  fergenterie  de  Saint- Jcan-le- 
Blanc.  On  y  compte  :  1 1 .  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  l'Orne, 
fie  à  $.  1.  E.  N.  E.  de  Vire. 

CAUVISSON  ,  en  Languedoc.  Voyei  Calviflbnè 

CAUX  ,  Caltttnfis  Agcr  ou  Traèlus  ,  pays  en 
Normandie  (dont  Caudebtc  ou  ,  felon  d'autres  ; 
Montivilliers  eft  le  chef-lieu  )  j  borné  au  N.  fie  à 
1*0.  par  l'Océan  ,  à  l*E.  par  le  pays  de  Bray ,  au  S. 
E.  par  le  Vexin-Normand ,  au  S.  par  la  Seine  ,  qui 
le  fépare  de  la  Batie-Normandie.  11  a  environ  1 6. 
lieues  de  longueur  fur  10.  de  largeur.  Sa  figure  eft 
à-peu-près  triangulaire.  On  y  compte  10.  villes  , 
30.  bourgs  fie  environ  600.  paroifles.  C'cft  un 
pays  élevé  ,  plat  fie  rarement  coupé  de  quelque 
vallée.  La  bonne  eau  y  eft  rare.  U  n'y  a  prefquc  point 
de  rivières  dans  l'intérieur  du  pays.  La  terre  y  eft 
très-fertile  en  toute  forte  de  grains.  Les  pâturage* 
y  font  excellens.  Le  fruit  y  abonde.  Prefquc  tous 
les  villages  fie  même  toutes  les  fermes  font  entou- 
res d'arbres  fruitiers  ,  fit  fur-tout  de  pommiers  ÔC 
de  poiriers.  Le  cidre  fie  le  poiré  qu'on  y  fait ,  fit 
qui  font  la  feule  hoiflbn  des  habitants  du  pays  ,ont 
beaucoup  de  réputation  :  ainfi  il  n'y  croît  point  de 
vin.  Indépendamment  des  denrées  dont  nous  ve- 
nons de  parler  ,  ce  pays  abonde  encore  en  légumes, 
en  lins  fie  en  chanvres.  Les  Cures  y  font  d'un  revenu 
confidérable.  Il  y  a  une  coutume  particulière  ,  qui 
avantage  beaucoup  les  aînés  ;  ce  qui  oblige  les  puî- 
nés d'aller  chercher  fortune  ailleurs.  Les  habitants 
de  ce  pays  l'appellent  le  noble  payt  de  Caux,  à  caufe 
d'un  grand  nombre  de  grofles  terres  titrées  qui  y 
font  li tuées.  La  volaille  y  eft  fi  excellente  ,  qu'on 
donne  aux  poules  le  nom  de  Gdinous  de  Caux.  Il 
y  a  aulfi  beaucoup  de  gibier  fie  de  poiflbn.  Le  com- 
merce de  ce  pays  confifte  en  toile  brune  ,  propre  à 
doubler  des  habits ,  en  toile  de  ménage  ,  fit  autres 
toiles  propres  aux  voiles  des  vaiflèaux  fie  aux  em- 
baltapys ,  en  cuirs  ,  en  chapeau  ,  en  papier ,  en, 
cartes  à  jouer  ,  en  peignes ,  &c.  La  plûpart  des  ha- 
bitants de  cette  contrée  font  employés  à  ces  fortes 
de  fabriques  ,  qui  leur  font  rrès-avantageufes.  Il  y 
a  auffi  quelques  verreries. 

On 
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On  croit  que  le  pays  de  Caux  a  pris  fon  nom  de 
(es  anciens  habitants  ,  que  Céfar  nomme  Calttes  % 
de  qu'il  range  (bus  la  Gaule-Belgique.  On  ne  fçait 
point  exactement  quelle  étoit  la  poOtion  de  leur 
ancienne  capitale  ,  nommée  Juliobona  ;  mais  on 
conjecture  avec  aflez  de  fondement  que  cette  ville 
étoit  la  même  que  celle  qui  eft  appcllée  aujour- 
d'hui Lille  bonne. 

Du  temps  de  Céfar ,  le  pays  de  Caux  étoit  ha- 
bité ,  ainfi  que  nous  venons  de  le  remarquer ,  par 
les  Caletes  ou  Caleti.  Sous  Honorius ,  ce  pays  fe 
trouvoit  compris  dans  la  féconde  Lyonnoifc. 

De  la  domination  des  Romains ,  le  pays  de  Caux 
paffa  fous  celle  des  François.  Depuis  ilafuivi  le  fort 
de  la  Normandie.  Voye\  cet  article. 

CAUX  ,  ville  de  juftice  Royale ,  en  Languedoc  , 
diocefe  de  recette  de  Bezicrs ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On,  y  compte  118.  feux.  Cette  ville 
eft  à  1.  I.  H.  O.  de  Pe2enas ,  &  4.  &  demie  N.  £. 
de  Bezicrs. 

CAUX,  en  Languedoc,  diocefe  &  recette  de 
Carcatfbnne,  parlement  &  généralité  de  Touloufe , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  79.  feux. 
Cette  parohTe  eft  fituée  fur  le  canal  Royal ,  à  uno 
lieue  de  demie  O.  N.  O.  de  Carcatfbnne. 

CAUX  Filliere  (le  fief  de  la)  ,  dans  le  duché  de 
Bar ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  inten- 
dance de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Bar-le- 
Duc,  comté  de  Ligny.  On  y  compte  81.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  rem- 
plie de  bois. 

C  AUZ  AT-LE-VIEL  ou  St.  Capraife  de  Cauzat- 
le-Viel ,  dans  I*  Agenois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de 
élection  d'Agen  ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiftion  de  Bcauvillc.  On  y  compte 
6i.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  5.  I.  &  demie  N.  E. 
d'Agen. 

CAUZE  de  Clerans ,  en  Périgord ,  diocefe  de 
élection  de  Périgueux ,' parlement  de  intendance 
de  Bordeaux.  On  y  compte  188.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4.  I.  &  deux  tiers  S.  de  Périgueux. 

CAUZE  (le)  ,  au  pays  de  Rivierc-Vcrdun  ,  en 
Cafcogne ,  diocefe  de  Montauban  ,  parlement  de 
Touloufe ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Rivière- 
Verdun.  On  y  compte  4.  feux  de  66.  bellugues  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  à  4.  L  de  demie  O.  un  quart 
au  S.  de  Verdun. 

C  AY 

C  A  YEUX ,  bourg,  en  Picardie ,  diocefe  ,  inten- 
dance dr  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  , 
doyenné  de  Gamaches.  On  y  compte  443.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitné  fur  l'Océan ,  à  une  lieue  de  demie 
O.  de  St.  Vallery  ,  $.  de  demie  O.  N.  O.  d'Abbe- 
ville ,  &  1 1.  O.  N.  O.  d'Amiens. 

CAYEUX  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  intendance 
d'Amiens,  parlement  de  Paris,  élection  de  Mont- 
didier.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
3. 1.  de  quart  N.  un  quart  à  l'E.  de  Montdidier. 

CAYL  A  (le) ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Vabres , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montau- 
ban, élection  de  Milhaud.  On  y  compte  3.  feux 
\  77.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiffè  eft  à  4.  I.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Vabres. 

CAYLAR(le)ou  le  Caylès,  ville,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  Se  recette  de  Lodeve ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  10  s .  feux.  Cette  ville 
eft  à  «,  I.  N.  de  Lodeve,  dt  9.  de  demie  N.  O.  de 
Montpellier. 

CAYLAR  (le),  en  Languedoc  ,  diocefe  oc  re- 
cette de  Nifmes ,  parlement  de  Touloufe ,  généra» 
lité  de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc* 
Tome  II. 
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On  y  compte  1  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
proche  de  la  rivière  de  Viftre ,  à  3.  1.  &  demie  S. 
S.  O.  de  Kifmes ,  &  a.  &  demie  S.  E.  de  Calviflbn. 

CAYLUS  ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Vabres  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Milhaud.  On  y  compte  J.  feux  &  38. 
bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière de  Tarn ,  à  ».  1.  de  tiers  N.  N.  E.  de  Milhaud. 

CAYLUS  ,  en  Rouergue,  diocefe  de  élection  de 
Rhodes ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  1.  feux  68.  bellugues  & 
trois  quarts  de  belluguc  de  feu. 

C AYLUX ,  ville ,  en  Quercy ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Montauban ,  parlement  de 
Touloufe.  On  y  compte  $9.  feux  de  un  quart  de 
bellugue  de  feu.  Cette  ville  eft  fituée  fur  une  petite 
rivière ,  à  8. 1.  M.  E.  de  Montauban ,  fit  8.  &  demie 
U.  O.  d'Alby. 

CAYRA ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette  da 
Mirepoix ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  ao.  feux» 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes, 

CAYRAC,  en  Quercy,  diocefe,  intendance  de 
élection  de  Montauban ,  parlement  de  Touloufe. 
On  y  compte  4.  feux  68.  bellugues  de  trois  quarts 
de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'A- 
vcyrou  ,  à  3. 1.  N.  O.  de  Montauban. 

CAYRAC  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  élection  de 
Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais 
feulement  7».  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de 
feu. 

CAYRAS,  dans  le  Velay,  en  Languedoc,  dio- 
cefe de  recette  du  Puy  ,  parlement  de  Touloufe  „ 
généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue* 
doc.  On  y  compte  101.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
a.  1.  de  tiers  S.  S.  O.  du  Puy. 

CAYRAS  ,  en  Languedoc,  diocefe  ,  recette  , 
généralité  de  parlement  de  Touloufe,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  de  demie  E.  S»  E,  de 
Touloufe. 

CAYRÊ  (le) ,  en  Quercy,  diocefe  de  élection  de 
Cahors  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  a.  feux  s  J.  bellugues  de 
demie  de  feu. 

CAYR1CELS  ou  Cayriech,  en  Quercy,  diocefe  , 
intendance  de  élection  de  Montauban ,  parlement 
de  Touloufe.  On  y  compte  j.  feux  37.  bellugues  fle 
un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  une  petite  rivière ,  à  6.  1.  E.  M.  E.  de 
Montauban. 

CAYROL  dcBonneval,  en  Rouergue,  diocefe 
de  élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  . 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  3.  feux  de 
33.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  aflêz  fertile  ,  principalement  co 
grains  de  en  pâturages. 
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CAZAL  des  Bayles ,  en  Languedoc  ,  diocefe 
de  recette  de  Mirepoix ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe  .intendance de  Languedoc.  On  y  compte 
31.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
E.  de  Mirepoix. 

CAZAL  des  Faures  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de 
recette  de  Mirepoix ,  parlement  de  généralité  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
a  4.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
E.  S.  E.  de  Mirepoix. 

CAZALiS ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette 
de  Mirepoix,  parlement  de  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  l$»  fctt»t 
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Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  contrée 
montagneufe. 

CAZALIS  ,  dans  le  Bazadois  ,  en  Guyenne , 
diocefe  de  Bazas ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom ,  jurifdiction  de  Caze- 
neuve.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  paroifle  eft 
a  quelque  d'ftaoce  de  Bazas. 

C  AZALRENOUX  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  & 
recette  de  Mirepoix  ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
41.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  z.  1.  &  quart  N.  £. 
de  Mirepoix. 

CAZALS ,  bourg ,  en  Quercy ,  diocefe  dt  élec- 
tion de Cahors ,  parlement  de  Touloufe,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  6.  feux  99.be!- 
lngucs  de  une  dcmi-bellugue  de  feu.  Ce  bourg  eft 
limé  fur  une  hauteur ,  à  4.  1.  &  tiers  N.  0.  de 
Cahors. 

CAZALS,  en  Quercy,  diocefe,  intendance  & 
clefUon  de  Montauban ,  parlement  de  Touloufe. 
On  y  compte  3.  feux  de  c  1 .  bellugues  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

CAZARES  ,  en  Languedoc.  Voye\.  Cazeres. 

CAZARIL ,  au  comte  de  Comminges  ,  en  Gaf- 
cogne,  diocefe  &  élection  de  Comminges ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch  ,  aides  de 
Montcfpan.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais 
feulement  7$.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  Garonne. 

CAZAS  ,  dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe de  Bazas ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom  ,  jurifdiction  de  la 
Prévoté.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  fablonneufe  fie  peu  fer- 
tile ,  excepté  en  vin. 

CAZASILS  ,  en  Languedoc.  Voye\  Cafalis. 

CAZAU  ,  au  pays  des  Landes  ,  dans  le  Bour- 
delois  ,  en  Guyenne ,  diocefe ,  intendance ,  par- 
lement &  élection  de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de 
Têtc-ilc-Bufch.  On  y  compte  9.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  au  d'un  étang  de  fon  nom ,  à 
to.  1.  S.  0.  de  Bordeaux. 

CAZAUBON  ,  ville  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  ,  intendance  de  élection  d'Aufch , 
parlement  de  Touloufe ,  collecte  d'Eaufe.  On  y 
compte  1  $.  feux  10.  bellugues  de  un  quart  de  bellu- 
gue  de  feu.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  Douce ,  à  a. 
1.  &  quart  U.  O.  d'Eaufe ,  &  n.N.  O.  d'Aufch. 

C AZAVET ,  au  comté  de  Comminges ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Saint-Lizier ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Commin- 
ges ,  châtellenie  de  Saint-Lizier.  On  y  compte  3. 
feux  93.  bellugues  de  une  demi-bellugue  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie  O.  N.  O.  de 
Saint-Lizier. 

CAZAUGITAT,  dans  le  Bazadois, en  Guyen- 
ne ,  diocefe  de  Bazas ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux  ,  élection  de  Condom ,  jurifdiction  de 
Caftelmoron.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  dt  demie  E.  N.  E.  de  Caf- 
telmoron. 

CAZAUGRAND  ,  dans  le  Condomois,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  élection  de  Condom ,  parlement 
de  intendance  de  Bordeaux ,  jurifdiction  de  Mezin. 
On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroiile  eft  à  3  l.N.  0. 
de  Condom. 

C AZAUNOUX ,  au  comté  de  Comminges ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  &  élection  de  Comminges ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  chitel- 
lenic  de  Saliès.  On  n'y  compte  point  de  feux ,  mais 
feulement  $7.  bellugues  de  trois  quarts  de  bellugue 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  E.  S.  E.  de  Saint- 
Bertrand-de -Comminges. 

CAZAUS  ,  au  pays  de  Rivière-Verdun ,  en  Gaf- 
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cogne  ,  diocefe  de  Comminges ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Rivière- 
Verdun  ,  vallée  de  l'Arboufte.  On  y  compte  3.  feux 
de  71.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée 
près  des  confins  d'Efpagne ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
S.  O.  de  Bagncres  de  Luchon ,  dt  à  6. 1.  S.  de  Saint- 
Bertrand-de-Comminges. 

C AZAUX ,  dans  l'Armagnac,  en  Gafcogne ,  dio- 
cefe de  Lombès ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  élection  d'Aufch, collecte  de  Fezenfaquet. 
On  n'y  compte  point  de  feux ,  mais  feulement  $». 
bellugues  de  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroif- 
fe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Save  ,  à  une  lieue  de  de- 
mie N.  N.  E.de  Lombès,  dt  7.  E.  S.  E. d'Aufch. 

C  AZAUX  ,  dans  l'Aftarac ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe de  intendance  d'Aufch ,  parlement  de  Touloufe, 
élection  d'Aftarac.  On  n'y  compte  point  de  feux , 
mais  feulement  3.  bellugues  de  un  quart  de  bellu- 
gue de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  S.  O.  de 
Mirande. 

C  AZAUX  ,  au  pays  des  Quatre-Vallées  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Comminges ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  recette  de  la  vallée 
d'Aure.  On  y  compte  30.  feux  ou  habitations.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  E.  S.  E.  d'Arreou. 

C  AZAUX  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne, 
diocefe ,  intendance  de  élection  d'Aufch,  parlement 
de  Touloufe  ,  collecte  de  Vie.  On  y  compte  x.  feux 
de  1 1 .  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  de 
quart  0.  N.  O.  d'Aufch ,  de  une  dt  demie  S.  de  Vie. 

CAZAUX  ,  dans  le  comté  de  Comminges ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  élection  de  Comminges  ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  châtel- 
lenie deFronfac.  On  n'y  compte  point  de  feux,  mais 
feulement  3$.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  le  val  de  Luchon, 
à  une  lieue  de  demie  S.  O.  de  St.  Béat. 

CAZAUX ,  dans  le  Bourdelois.  Voyt\  Cazau. 

CAZE  (la)  ,  dans  l'Aftarac  ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe de  intendance  d'Aufch,  parlement  de  Touloufe, 
élection  d'Aftarac.  On  n'y  compte  point  de  feux , 
mais  feulement  2 1.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiife 
eft  à  3.  I.  de  demie  E.  S.  E.  de  Maflèoube. 

CAZELLES  ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne  , 
diocefe ,  parlement,  intendance  de  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Cubzac.  On  y  compte  $  3. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  jde 
la  Dordogne ,  à  4. 1.  N.  N.  E.  de  Bordeaux. 

CAZELLES ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
d'Alby ,  parlement  de  généralité  de  Touloufc ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  $0.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CAZENAC ,  en  Périgord ,  diocefe  de  élection  de 
Sarlat ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
de  demie  O.  S.  O.  de  Sarlat. 

CAZENAVE  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe ,  intendance  dt  élection  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  collecte  de  Vie.  On  y  compte 
t.  feux  5J.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Baife,  à  j.  I. 
N.  N.  O.  d'Aufch ,  de  à  une  lieue  S.  de  Condom. 

CAZENEUVE ,  paroifle  de  jurifdiction  ,  dans  le 
Bazadois  ,  en  Gafcogne,  diocefe  de  Bazas  ,  parle-  # 
ment  de  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de  Con- 
dom. On  y  compte  351.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  de  demie  O.  de  Bazas. 

CAZENOVE  ,  au  pays  de  Rivière- Verdun ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Comminges  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  intendance  d'Aufch,  élection  de  Rivière- 
Verdun.  On  y  compte  un  feu  dt  37.  bellugues  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  à'  1. 1.  de  demie  N.  E.  de  St. 
Gau<!ens. 

.  C  AZLRES  ,  bourg  ou  ville,  en  Languedoc ,  mais 
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enclavé  dans  le  comté  de  Comrmnges  ,  diocefe  de 
recette  de  Kienx ,  parlement  &  {iL-néralité  de  Tou- 
loufe,  intendance  de  Languedcc.  On  y  compte 
400.  feux.  Ce  bourg  eft  fitue  fur  la  rive  gauche  de 
la  Garonne ,  à  ».  1.  &  trois  quarts  S.  O.  de  Kieux. 
On  croit  que  c'eft  l'ancienne  CMagoris ,  fondée  par 
les  Celtibe'riens  du  parti  de  Scrtorius  ,  qui  avoient 
étéchaiTcs  par  Pompée  jufqu'au-delk  des  Py  rénées. 

CAZERES  ,  dans  le  pays  de  Marfan ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  d'Aire  ,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  d'Aufcb  ,  recette  du  pays  de  Marfan. 
On  y  compte  10  z.  feux.  Cette  pa roule  eft  fituée 
for  la  rive  de  PAdour  ,  à  une  lieue  &  tiers  N.  O. 
d'Aire. 

CAZES ,  en  Quercy  ,  diocefe  &  élection  de 
Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
ÏVontauban.  On  y  compte  un  feu  31.  belluguesdc 
oo  quart  de  bellugue  de  feu. 

CAZEVERT ,  dans  le  Condoroois ,  en  Gafco- 
gne  ,  diocefe  &  élection  de  Condom  ,  parlement  & 
intendance  de  Bordeaux ,  jurifdiftion  de  Bauiio. 
On  y  compte  1 7.  feux. 

CAZEVLEILLE  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  (  re- 
cette 3c  généralité  de  Montpellier  ,  parlement  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc  On  n'y  com- 
pte que  10.  feux. 

CAZIDEROUGUE  ,  dans  PAgenois ,  en  Guyen- 
ne ,  diocefe  &  élection  d'Agen  ,  parlementât  inten- 
dance de  Eordeaux  ,  jurifdiétion  de  Tournon.  On 
y  compte  98.  feux.  Cette  paroùTeeft  fituée  à  i.l. 
de  la  rive  gauche  du  Lot ,  &à4. 1.  &  demie  E.  un 
quart  au  S.  d'Agen. 

CAZILHAC  ,  en  Languedoc ,  diocefe ,  recette 
&  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Lan- 
guedoc ,  parlement  de  Touloufe.  On  y  compte  $6. 
feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  dans  les  montagnes, 
à  trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Ganges  ,  &  à  7. 1. 
N.  N.  0.  de  Montpellier. 

CAZILLAC  ,  en  Langaedoc  ,  diocefe  Se  recette 
de  Carcaftonne  ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  petite  demi-lieue  S. 
S.  E.  de  Carcaflbnne. 

CAZILLAC ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Cahors  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban, 
élection  de  Figeac.  On  y  compte  4.  feux  83.  bel- 
laques  &  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  le  Haut  -  Quercy ,  à  4.  lieues  & 
demie  S.  E.  de  Brives ,  1.  de  la  rive  droite  de  la 
Dordogne,  11.  N.  N.  E.  de  Cahors,  &  10.  N.  O. 
de  Figeac. 

La  terre  &  feigneurie  de  Cadillac  eft  réputée  la 
féconde  baronnie  du  Quercy.  Elle  fut  déclarée  an- 
cienne baronnie  &  châtcllenie  relevant  du  Roi ,  par 
arrêt  du  parlement  de  Paris  du  4.  Mai  146c.  Elle 
a  été  pofledée  pendant  plus  de  cinq  cents  ans  par 
une  ancienne  maifon  du  nom  de  Berail ,  mais  plus 
connue  fous  celui  de  Ca\illac.  François  ,  Baron 
de  Cazillac  ,  mort  le  19.  Juillet  1679. ,  le  dernier 
mâle  de  fa  maifon ,  eut  pour  fille  unique  Charlotte- 
Marie  ,  Baronne  de  Cazillac,  Vicomteffe  deCeflac, 
Marquife  de  Milhar ,  &c. ,  alliée  en  16  j  1.  à  Charles 
le  Genevois  ,  Marquis  de  Bleigny ,  Tremilly ,  &c.  , 
■dont  naquit  Maric-Renti  le  Genevois ,  dame  de 
Ceflâc  ,  Bleigny ,  Tremilly ,  &c. ,  qui  fuccéda  à  foo 
ayeule  dans  la  baronnie  de  Cazillac.  Elle  époufa  le 
30.  Août  1684.  François  Voïfin  ,  Seigneur  de  Bou- 
qucval ,  Mcftre-de-Camp  du  Colonel-Général  de  la 
cavalerie;  &  comme  ils  n'avoient  point  d'enfants, 
ils  vendirent  cette  baronnie  ,  par  afte  du  3.  Mars 
1689. ,  au  Duc  de  Bouillon  ,  d'où  elle  paflâ  au  pou- 
voir dû Ro»  P»r  l'acquifition  delà  vicomte  de  Turen- 
Df  le  8.  Mai  1738. ,  &  elle  a  été  vendue  par  les 
Commiflàires  de  Sa  Majefté  le  ».  Mai  1748.  à  due 
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de  propriété  incommutablc  à  Jean-Baprifte-Jofi-ph 
Sahuguet-Damarzit ,  Chevalier ,  Seigneur  d'Efpa- 
gnac  ,  Brigadier  des  armées  du  Roi,  fon  .Lieute- 
nant-Général au  gouvernement  d'ifloudun  ,  &c.  , 
pour  en  jouir  lui,  fes  hoirs  &  de  lui  ayans  caufe  , 
au  même  titre  qu'en  jouuToient  les  anciens  Barons 
de  Cazillac  ,  &  fous  l'hommage  réfervé  au  Roi. 
Cette  vente  a  été  confirmée  par  un  arrêt  du  confeil 
d'état  du  i  2.  Avril  1 749. ,  fuivi  de  lettres-patentes 
données  à  Verfailles  le  29.  Juin  fuivant,  regiftrées 
à  la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  8.  Juillet  de 
la  même  année. 

Le  Baron  d'Efpagnac  a  pour  quatrième  ayeul 
Jean  de  Damar\it ,  Ecuyer,  qui,  par  contrat  du 
17.  Février  1571.,  époufa  Jeanne  d'Efcuiicr ,  & 
en  eut  Jean  de  Damarzit ,  II.  du  nom ,  Seigneur 
de  Saint-Michel ,  qui  teûa  le  ta.  Juillet  1634., 
fit  que  fit  femme  Françoifede  U  Sud  rie  ,  rendit  pere 
de  Pierre  de  Damarzit,  Seigneur  de  Saint-Michel, 
Marillac  &  Vauzours  ,  qui  tefta  le  J.  Janvier  i6j8. 
Celui-ci  avoit  époufé  Françnife  de  Sahuguet ,  fille 
de  Denis ,  Confeiller  en  l'élection  de  Brives ,  & 
de  Jeanne  de  Malcap.  Leur  fils  aîné  ,  Jacques-Gil- 
bert de  Sahuguet-Damarzit ,  Seigneur  de  Marillac , 
du  Vialard ,  occ. ,  premier  Préfident  au  préfidial  de 
Brives ,  fit  fon  teftament  le  30.  Août  169 1.  Jacques 
de  Sahuguet ,  fon  oncle  maternel ,  par  fon  tefta- 
ment du  30.  Juillet  t6<3. ,  l'avoit  fait  héritier  de 
tous  fes  biens  ,  fous  la  condition  que  lui  &  fes  des- 
cendants porteraient  à  perpétuité  le  nom  &  les 
armes  de  Sahuguet,  Il  avoit  époufé  le  19.  Avril 
1661.  Anne  de  la  Rochefaucon.  De  ce  mariage  vin- 
rent ,  entr'autres ,  trois  fils  qui  eurent  pouerrté  ; 
fçavoir ,  Hugues-Jofeph  ,  Jacques-Jofeph  &  Pierre- 
Jofeph. 

Hugues-Jofeph  de  Sahuguet-Damarzit ,  Seigneur 
du  Vialard,  St.  Michel,  &c. ,  premier  Préfident 
au  préfidial  de  Brives  ,  tefta  te  3.  Mars  1739.  Il 
avoit  été  allié  i°.  par  contrat  du  4.  Février  1706. 
à  Marie  de  Certai  ;  »°.  en  1710.  à  Catherine  Du- 
bois, nièce  du  Cardinal  Dubois,  premier  Miniftre 
du  royaume.  Du  premier  lit  il  eut  Marie  de  Sahu- 
guet-Damarzit ,  née  le  1.  Novembre  171».,  époufe 
de  Guillaume  de  Sahuguet-Damarzit ,  Seigneur  de 
Puimarêt ,  fon  coufin-germain  ;  &  du  fécond  lit  , 
Guillemette  de  Sahuguet-Damarzit,  née  le  13. 
Avril  172a. 

Jacques-Jofeph  de  Sahuguet-Damarzit ,  Seigneur 
d'Efpagnac  ,  Vice-Sénéchal  du  Bas-Limofin ,  puis 
Prévôt-Général  &  Jnfpe<5leur  des  marée hauflees  , 
qui  tefta  le  18.  Avril  1733.,  avoit  époufé  par  con- 
trat du  9.  Juin  1700.  Marie  de  Coudere  ,  de  laquelle 
il  a  laifle  i".  Guillaume  de  Sahuguet-Damarzit  , 
Chevalier,  Seigneur  de  Puimarêts,  Joren  ,  Rho- 
dès ,  né  le  24.  Juillet  1704. ,  député  de  la  noblefle 
de  là  vicomtédcTurenne  en  17  37.,  allié  par  contrat 
du  23.  Juin  1727.  à  Marie  de  Sahugntt-Damaryt , 
fa  coufine-germaine  ;  20.  Léonard ,  dit  l'Abbé  d'Ef- 

1>agnac  ,  né  le  29.  Mai  1709. ,  Confeiller  au  par- 
ement ,  de  Abbé  commendataire  de  l'abbaye , 
Royale  de  N.  D.  du  Palais  ;  30.  Jean-Jofeph  de  Sa- 
huguet-Damarzit ,  dit  le  Baron  d'Efpagnac  ,  né  le 
a  j.  Mars  171 3. ,  le  même  qui  a  acheté  la  baron- 
nie de  Cazillac  :  il  a  été  fubllitué  a  fes  frères  aînés 
dans  la  baronnie  d'Uflac,  far  le  teftament  du  pre- 
mier Juin  1748.  de  fa  coufine-germaine  Catherine 
de  Sauve\u-de-la-Porte ,  veuve  fans  enfants  de 
Jean  du  Saillant ,  Vicomte  de  la  Jarte ,  &  fille 
unique  de  Sufanne  de  Sahuguet-Damarzit ,  &  de 
Bertrand  àcSauvt\iet  Seigneur  de  la  Porte,  Vice- 
Sénéchal  du  Bas-Limofin.  Le  Baron  d'Efpagnac  a 
époufé  le  18.  Décembre  1748.  Sufanne- Elifabeth- 
Jofephe  ,  Baronne  de  Beyer  ,  née  le  10.  Décembre 
1731.  lien  a  i°. Frédéric-Guillaume  de  Sahuguet- 
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Damarzit,  né  le  }.  Mars  17S0.  ;  î0-  Léonard- 
Marie,  né  le  14.  Mars  1751.1  &  30.  Marc-René- 
Maric,  né  le  »8.  Septembre  175».  De  Jacqucs-Jo- 
feph  de  Sahuguct-Damarzit  &  de  Marie  de  Coudere 
font  venues  auffi  quatre  filles  ;  fçavoir ,  t°.  Jeanne 
de  Sahuaiuet-Damarzit ,  née  le  19.  Mai  1703-,  veuve 
du  14.  Janvier  17$  1.  de  Guillaume  du  Fsure  ,  Sei- 
gneur de  Sauvezie ,  Mclhac ,  &c.  ;  i°.  Louife  , 
née  le  14.  Juillet  1714. ,  mariée  par  contrat  du  jo. 
Décembre  1747.  à  Pierre  de  Vitlhac ,  né  le  14. 
Juillet  170J.,  Confeiller-Procureur  du  Roi  a  la  fé- 
néchauflée  de  Brives ,  &  le  neuvième  de  perc  en 
fils  qui  occupe  cette  charge ,  laquelle  fut  donnée 
au  premier  pour  fervices  rendus  à  la  Couronne  par 
trois  frères ,  dont  les  deux  autres  étoient ,  l'un  Lieu- 
tenant-Criminel,  &  l'autre  Confciller-Enquètcur; 
j°.  Urfule,  née  le  6.  Septembre  1718.,  alliée  par 
contrat  du  7.  Janvier  1737.  à  Jean  de  Gdibert  t 
Seigneur  du  Teinchurier  ,  Prévôt-Général  du  Li- 
moGn  ,  né  le  1.  Mai  1715.  i  40.  Catherine  ,  née  le 
2t.  Oftobre  171». 

Pierre-Jofeph  de  Sahuguct-Damarzit  ,  Seigneur 
de  la  Roche ,  troificme  fils  de  Jacques  Gilbert ,  eft 
né  le  14.  Juillet  1685.  Il  a  été  premier  Capitaine  de 
la  brigade  de  Vichy  au  régiment  Royal  des  carabi- 
niers ,  &  a  époufé  par  contrat  du  j.  Février  17*5. , 
Françoife-Eléonor  de  Cnffo'.et ,  née  le  ic.  Juillet 
169$.  ,  de  laquelle  il  a  eu  i°.  François  de  Sahu- 
guet-Damarzit ,  né  le  8.  Juillet  173». ,  moufque- 
taire  dans  la  féconde  compagnie  ;  &  i".  Marie  de 
Sahuguet-Damarzit ,  née  le  11.  Oftobre  1719. 

11  y  a  en  Champagne  une  branche  de  la  m  ai  Ton 
de  Sahuguet  ,  formée  par  Jean  de  Sahuguet  , 
Ecuycr,  dont  le  fils  Daniel ,  Seigneur  de  1  ermes  , 
Lieutenant  de  Koi  a  Sedan ,  éj  oufa  Gabrielle  , 
file  d'Aubcrtinde  Pouilly.  De  ce  mariage  il  eut  i9. 
Anne  de  Sahuguet,  mariée  par  contrat  du  11.  Fé- 
vrier 1680.  à  Jules-Charles  de  Jvyafc  ,  Seigneur 
&  Marquis  de  Saint-Lambert  -,  iu.  Innocente  de 
Sahuguet ,  alliée  pur  contrat  du  8.  Décembre  1 687. 
à  Guillaume-Henri  de  Morufitt ,  Vi  ointe  de  Vil- 
lettc,  dout  elle  fut  la  première  fi-mme  ;  Si  j°. 
Abraham-Louis  de  Sahuguet,  Seigneur  de  ï  ermes, 
Grand-Bailli  de  Mouzon ,  mort  à  Dunkerque  , 
ayant  été  marié  à  Catherine-Elifabeth  d'Aniolct- 
Lochefontainc ,  décédée  le  19.  Juin  1739.,  âgée 
de  79.  ans.  De  cette  alliance  eft  venu  Jean-Bap- 
tiile  de  Sahuguet ,  dit  le  Marquis  de  Termes ,  qui 
a  époufé  fa  couGnc-germaine ,  Elifabcth- Renée 
Berrytr,  dame  de  Vareville  ,  fœur  de  Nicolas- 
René  Berryer  ,  Miniftre  ck  Secrétaire  d'état  de  la 
marine ,  de  laquelle  il  a  un  fils  &  une  fille. 

CAZOTTE  (la)  ,  en  Roucrgue ,  diocefe  de  Va- 
bres ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Mon- 
tauban,  éleftion  de  Milhaud.  On  y  compte  î.  feux 
3 1 .  bellugues  &  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roilTe  eft  (îtuée  à  quelque  diftanec  de  la  rive  gauche 
du  Tarn,  à  1. 1.  &  quart  N.  0.  de  Vabres. 

CAZOULEZ  ,  en  Pcrigord  ,  diocefe  &  élection 
de  Sarlat ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  ic-6.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  N.  E.  de  Sarlat. 

C  AZOULS  lès  Beziers  ,  en  Languedoc ,  diocefe 
&  recette  de  Beziers  ,  parlement  de  Touloufe,  gé- 
néralité de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  3 1 7.  feux.  Cette  paroi  (Te  eft  fituée  à 
trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de  l'Orbe ,  &  a 
2.  l.O.  S.  O.  de  Beziers. 

C  AZOULS  d'Héraut ,  en  Languedoc,  diocefe  & 
recette  de  Keziers  ,  parlement  de  1  ouioufe  ,  géné- 
ralité de  Moutpallier ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  du  Héraut ,  à  u.ic  lieue  N.  £.  de  Pe- 
zeuas ,  &  j.  &  quart  N.  E.  de  Beziers. 
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CEANT  en  Othe  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Sens,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  éleftion  de 
Saint- Florentin.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  de  bois ,  à  4. 1.  N.  un  quart 
à l'O.de  Saint-Florentin,  &  j.  E.  S.  E.  de  Sens. 

CEAU,  dans  le  Gâtinois-François ,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Nemours.  On  y  compte  ico.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  allez  fertile ,  principalement 
en  grains. 

CEAUCÉ ,  bourg  ,  dans  le  Maine  (mixte  de 
Normandie  )  ,  diocefe  de  Séez  ,  parlement  de  Pa- 
ris,  intendance  de  Tours,  éleftion  de  Mayenne. 
On  y  compte  134.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  les 
connus  de  Normandie  ,  à  4. 1.  N.  de  Mayenne ,  & 
1.  S.  S.  E.  de  Donifront. 

CEAUMGNT  ,  en  Berry  ,  diocefe  5c  intendance 
de  Eourges ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion  de  la 
Châtre.  Cn  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  cnpays  de  bois  &  de  pâturages. 

CEAUX  ,  bourg  ,  cn  Auvergne  ,  diocefe  de 
Oermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom,  éleftion  de  Brioude.  On  y  compte  1  co.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  j.  1.  E.  S.  E.  de  Brioude  ,  &  ».  S. 
delà  Chaife-Dieu. 

ÇEAUX  ,  bourg  ,  en  Anjou,  diocefe  &  éleftion 
d'Angers  ,  parlement  de  Taris  ,  intendance  de 
Tours.  Ou  y  compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  à  3. 
I.  N.  N.  O.  d'Angers. 

CEAUX ,  en  Normandie ,  diocefe  Se  éleftion  d'A- 
vrancîics  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Pontorfon.  On  y  compte 
158.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Océan  ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  d'Avranches  ,  &.  a  2. 1.  &  de- 
mie S.  de  Pontorfon 

CEAUX  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance  Se 
éleftion  de  Poitiers,  parlement  de  Paris  ,  arron- 
duîi  inen:  de  Couhé.  On  y  compte  1 1 9.  feux.  Cette 
paruUk  eft  à  $.  1.  ck  demie  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

CEAUX,  en  Poitou,  diocefe  de  Toitiers,  par- 
lement de  Paris,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Richelieu.  On  y  compte  lit.  feux.  Cctt;.-  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Richelieu. 

CEAUX,  petite  rivière  de  Champagne  ,  qui  fe 
jette  dans  le  Loing. 

C  E  B 

CEBAZAT ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  &  éleftion 
de  Riom.  On  y  compte  joç.  feux.  Cette  parouTu 
eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  &  fertile.  Il  y 
a  à  Cabazat  un  chapitre  peu  nombreux  &  peu 
riche. 

C  EF 

CEFFIAT,  dans  la  greffe ,  diocefe  de  Lyon, 
parlement  &  intendance  de  Dijon,  bailliage  &  élec- 
tion de  Bourg,  mandement  de  Montdidier.  On  y 
compte  10.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4.  1.  & 
demie  N.  E.  de  Bourg. 

CEFFONDS,  cn  Champagne ,  diocefe  &  inten- 
dance de  ChSIons  ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion 
de  Joinvillc.  On  y  compte  134.  feux.  Cette  paroifle 
eft  a  une  petite  diftsnee  de  Montier-en-Dcr,  &  à  4. 
1.  Ôc  trois  quarts  O.  N.  0.  de  Joinville.  Elle  com- 
prend dans  fon  affouagement  le  fief  du  Chenois  ,  fle 
les  hameaux  de  Jaget,  de  la  Grève  &  de  F  la  va- 
court.  Outre  cela  ,  elle  a  une  annexe  ,  nommée  le 
Tilleul,  qui  eft  de  l'éleftion  de  Ear-fur-Aubc  ,  ÔC 
de  laquelle  dépendent  les  cenfes  de  Brefiaflu,  Char- 
mois  ,  Tirclancbctte  &  Portchaloup. 

CEI 
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CE1LH0UX ,  en  Auvergoe ,  diocefe  &  élection 
de  Clermont ,  parlement  de  Paru  ,  intendance  do 
Riom.  On  y  compte  m.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes  &  néanmoins  afll-z 
fertile ,  principalement  en  grains  &  en  pâturages. 
Il  y  a  dans  la  même  élection  de  Clcrmont ,  une  au- 
tre paroiffe ,  également  du  nom  de  CeUhoux,&  qui 
cft  arTouagée  pour  too.  feux. 

CEILLES,  bourg,  en  Languedoc,  diocefè  de  re- 
cette de  Beziers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  186.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  à  une  pe- 
tite diftance  de  la  rive  droite  de  l'Orbe ,  à  10.  1.  & 
demie  N  de  Beziers. 

CE1NTREY  ,  en  Franche-Comté,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  Si  re- 
cette de  Vefoul ,  prévôté  de  Juflèy.  On  y  compte 
$6.  feux.  Cette  paroilTe  cft  à  ». 1.  fie  demie  S.  O. 
de  Jufley. 

CEINTREY ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fupérieur  &  intendance  de  Lorrai- 
ne ,  marquifat  d'Haroué.  On  y  compte  78.  feux. 
Cette  paroiflè  a  environ  douze  Seigneurs  ,  dont 
les  plus  confidérables  font  le  Prince  de  Salmes  & 
le  Marquis  d'Haroué. 

CE1RE  ,  en  Languedoc  ,  diocefe ,  recette ,  par- 
lement &  généralité  de  Touloufe,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  6. 1.  &  demie  S.  E.  de  Touloufe. 

CEYRESTE  ou  Ceirefte,  en  Provence,  dio- 
cefe de  MarfeiMe  ,  parlement ,  intendance ,  vigue- 
rie  de  recette  d'Aix.  On  y  compte  3.  feux  Se  un  tiers 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  Tune 
des  extrémités  du  bois  de  Coniou  ou  Conil ,  à  une 
Jieue  N.  E.  de  la  Ciotat ,  4.  de  tiers  S.  E.  de  Mar- 
fcille  ,  de  7.  Si  demie  S.  S.  E.  d'Aix.  Le  village  de 
Ceirefte  dont  il  eft  queftion  de  qu'on  nomme  en  la- 
tin, Cefarijia  ouC«/jre/ib ,  eft  très-ancien.  L'iti- 
néraire d'Antonin  en  fait  mention  fous  le  nom 
de  Cttharijta.  C'eft  des  ruines  de  ce  lieu  que 
s'eft  formée  ,  a  ce  qu'on  affure,  la  ville  de  la 
Ciotat. 

CEIRESTE,  C<tfarifla  ,  bourg  ,  en  Provence  , 
diocefe  d'Apt,  parlement  &  intendance  d'Aix.vi- 
euerie  &  recette  de  Forcalquier.  On  y  compte  5. 
feux  de  un  quart  de  feu  de  cadaftre.  Ce  bourg  eft  fi- 
tué fur  un  ruiffeau ,  qui  bientôt  après  fc  perd  dans 
le  Calavon  ,  à  ».  I.  &  demie  E.  S.  E.  d'Apt ,  1.  de 
deux  tiers  S.  E.  de  Vitlars ,  3.  &  demie  S.  O.  de 
Forcalquier  >  3.  O.  N.  O.  de  Manofque ,  &  7.  N. 
N.  E.  d'Aix. 

Nota.  A  l'article  de  Brancas,  tome  1.  pag.  806.  , 
ajoutez  ce  qui  fuit.  Buffilede  Brancas,  Comte  d'Ag- 
nano  ,  Grand- Maréchal  de  l'églife  ,  vint  s'établir  à 
Avignon  vers  l'an  1 3  90. 11  eut  trois  fils  de  fon  époufe , 
Mariette  de  Amorofis.  L'aîné ,  Pierre-Nicolas ,  fut 
Cardinal ,  après  fon  oncle  Nicolas ,  Archevêque  de 
Cozenza.  Barthélemi  fut  la  tige  des  Comtes  de 
Brdneaj.Forcafyuicr.Scigncurs  de  Ceirefte,  Oife,  &c. 
dcfquels  font  iflus  les  Ducs  de  Villars-Brancas  ,  les 
Comtes  de  Laudun ,  les  Comtes  de  Rochefort,  &c. 
La  pofterité  du  troifieme  a  été  omife  ou  mal  donnée 
par  tous  ceux  qui  ont  parlé  de  la  maifon  de  Eraucas. 
Noftradamus  eft  le  feul ,  qui  (  à  la  page  44  ■ .  de  fan 
hiftoire  de  Provence)  rapporte  une  defeendauce  de 
cette  branche  ,  6c  conforme  aux  mémoires  manus- 
crits de  la  maifon  de  Erancas.  On  y  lit  que  Jean  de 
Brancas  ,  Seigneur  de  Villofc  ,  troifieme  fils  de  Buf- 
fle j  époufa  Clémence  dVî^oult.  De  ce  mariage 
vint'jean-Baptiftc  ,  qui  fut  Ecuyer  du  Roi  Louis  II. 
d'Anjou.  Nicolas  fon  fils  fut  perc  de  Charles.  Simon  , 
Tome  II. 
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fils  de  ce  dernier,  eut  deux  filles ,  dont  l'amée,  Yo- 
lande de  Brancas ,  époufà  en  16x1.  Henri  de  Majji- 
lian  ,  Seigneur  d'Hauteville  &  de  Beauchamp.  Ga- 
briellc  de  Brancas  ,  fa  feeur ,  fut  mariée  à  Joacbirw 
de  Simiane  ,  Baron  de  Châteauneuf ,  dont  la  fille 
unique  époufa  Jofcph-Dominique  de  Berton-Cril- 
lon.  Charles-Pompce  de  Brancas  ,  fils  de  Simon  . 
mourut  fans  alliance  en  165  ». ,  inftituant  pour  héri- 
tier Simon  de  Mafiilian ,  fon  neveu  ;  de  aux  descen- 
dants de  celui-ci  paffa  le  palais  des  Cardinaux  de 
Brancas  ,  dont  la  tour  avoit  été  achetée  parla  ville 
d'Avignon  pour  y  placer  le  collège  des  Jéfuites.  Voye\ 
Brancas  ,  Villars-Brancas ,  Forcalquier ,  Laudun  , 
Oife ,  dtc. 

CEISS AC ,  dans  le  Velay ,  en  Languedoc ,  dio- 
diocefe  &  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes  de  néanmoins  fertile ,  princi- 
palement en  pâturages. 

C  E  L 

CELLE,  dans  la  Brie-Champenoife ,  diocefe  & 
intendance  de  Soiffons ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Château-Thierry.  On  y  compte  40.  feux» 
Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  E.  S.  E.  de  Château-Thierry. 

CELLE  ,  dans  le  Vendomois ,  en  Orléanois  , 
diocefe  de  Blois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans,  élection  de  Vendôme.  On  y  compte  100. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4.  1.  O.  N.  O.  de  Ven- 
dôme. 

CELLE  ,  au  comté  de  Bar-fur-Scine ,  enBour- 
ogne ,  diocefe  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris  , 
ailliage  de  recette  de  Bar-fur-Seine.  On  y  compte 
1 1 1 .  feux.  Cette  paroiffe,  qui  eft  enclavée  dans  le  dio- 
cefe de  Langres ,  eft  fituee  fur  la  rivière  d'Ource  , 
à  1. 1.  S.E.  de  Bar. 

CELLE  ù  Lolrae ,  dans  le  Foreft ,  en  Lyonnois, 
diocefe  &  intendance  de  Lyon,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Montbrùon.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté ,  qui  cft  une  annexe  de  la  pa- 
roiffe de  Cleppé,  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  de  la  Loire ,  prefque  vis-à-vis  de  Feurs, 
à  3.  1.  N.  de  Montbrifon. 

CELLÉ  l'Evefcault ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  inten- 
dance 6t  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  . 
arrondiffement  de  Cellé-l*EfvefcauIt.  On  y  compte 
289.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  entre  Lufiguan 
de  Vironne  ,  à  3. 1.  &  demie  S.  O.  de  Poitiers. 

CELLE  près  Fernoel ,  en  Auvergne ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  &  élec- 
tion de  Riom. On  y  compte  $$.  feux.  Cette  paroiflè: 
eft  à  1 1. 1. 0.  de  Riom. 

CELLE.  furThiers,  en  Auvergne,  diocefe  de  Cler- 
mont, parlement  de  Paris,  intendance  ck  élection 
de  Riom.  On  y  compte  137.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  une  lieue  de  demie  E.  S.  E.  de  Thiers ,  &  9.  E. 
S.  E.  de  Riom. 

CELLE  (la) ,  dans  la  Brie-Françoife ,  diocefe  de 
Meaux  ,  parlement  de  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Rozoy.  On  y  compte  480.  feux.  Cette  paroiffe  cft 
fituée  fur  la  rivière  de  Morin  ,  à  ».  I.  de  tiers  H.  de 
Rozoy  de  une  &  demie  O.  S.  O.  de  Coulomiers. 

CELLE  (la), en  Auvergne,  diocefe  de  Limoges, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins,  élection 
de  Combraillc.  On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  4. 1. 0.  N.  O.d'Evaon. 

CELLE  (la)  ,  dans  le  Limofin  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  1 1.  T.  &  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Tulles. 

CELLE  (la) ,  Areta  ou  Arta-Cella ,  en  Provence, 
diocefe ,  parlement  &  intendance  d'Aix ,  vigueric  fit 
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«cette  de  Brignollcs.  On  y  compte  un  feu  &  trois 
quarts  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à  trois 
quarts  de  lieue  S.  0.  de  Brignolles.  Il  y  avoit  autre- 
lots  à  la  Celle  dont  il  eft  queftion  ,  une  abbaye  de 
filles ,  de  l'ordre  de  S.  Benoît ,  qui  avoit  été  fondée 
en  1016.  Mais  cette  abbaye  fut  transférée  dan;  la 
ville  d'Aix  en  1569.  Ainfi ,  la  Celle  n'eft  plus  qu'un 
prieuré  deffervi  par  un  Religieux  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoit  ,  dépendant  de  l'abbaye  de  Saint-Viftor  de 
Marseille. 

CELLE  (la), bourg,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limogcs.parlemeotde  Paris.intendance  de  Moulins, 
élection  de  Gueret.  On  y  compte  76.  feux.  Ce  bourg, 
auquel  on  donne  le  fumom  de  Dunois ,  eft  fitué 
fur  la  Creufe  ,  a  4.  I.  &  demie  N.  N.  O.  de 
Gueret. 

CELLE  (la),  dans  la  Marche ,  diocefe  de  Limo- 
ges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
fins  ,  éleftion  de  Gueret.  On  y  compte  106.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  tout  proche  du  bourg  de 
même  nom  ,  qui  a  donné  lieu  à  l'article  pré- 
cédent. 

CELLE  de  Barmontoife  (la)  ,  dans  la  Marche  , 
diocefe  de  Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Moulins ,  éleftion  de  Gueret.  On  y  compte 
48.fcux.  Cette  paroifle  eft  à  j.l.  E.  S. £. d'Aubuflon, 
&  9.  S.  E.  de  Gueret. 

CELLE  Bruere(la),  dans  le  Bourbonnois »  dio- 
cefe &  intendance  de  Bourges ,  parlement  de  Paris, 
éleftion  de  Saint-Amand.  On  y  compte  90.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  J .  1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Saint- 
Amand. 

CELLE  lès  Lucenay  (la)  ,en  Bourbonnois ,  dio- 
cefe &  élection  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris,  in- 
tendance de  Moulins.  On  n'y  compte  que  7.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  4. 1.  &  demie  N.  E.  de 
Moulins. 

CELLE  (  la  )  ù  Montenil  (  deux  paroiflès  ) ,  les 
hameaux  de  Courtcnont ,  Confermont ,  la  Fon- 
taine-Thibout  &  le  fief  de  Monbout  ;  dans  la  Brie- 
Champenoile  ,  diocefe  de  Meaux  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Châlons ,  élection  de  Sezanne. 
On  y  compte  69.  feux.  La  Celle  eft  a  une  demi-lieue 
N.  O.  de  Montenil ,  &  à  4.  L  &  tiers  N.  O.  de  Se- 
zanne. 

CELLE  fous  Gouzen(la) ,  dans  le  Bourbonnois, 
diocefe  &  intendance  de  Bourges ,  parlement  de 
Paris ,  éleftion  de  Montluçon.  On  y  compte  48. 
feux.  Cette  paroùTe  eft  fîtuee  en  pays  de  bois  &  de 
pâturages. 

CELLE  près  Montaigu  (  la  )  ,  dans  le  Bourbon- 
nois, diocefe  &  intendance  de  Bourges ,  parlement 
de  Paris ,  éleftion  de  Montluçon.  On  y  compte  74. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois ,  à  4. 
1.  S.  E.  de  Montluc,on. 

CELLE  hors  Poitiers  (la),  en  Poitou , diocefe  , 
intendance  ,  éleftion  &  arrondiflèment  de  Poitiers, 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  44.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  tout  proche  de  Poitiers.  Il  y  a 
une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint-Au- 
guftin ,  &  en  commende ,  qui  vaut  environ  1000.  liv. 
de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
133.  florins.  Cette  abbaye  n'etoit  autrefois  qu'un 
prieuré  conventuel ,  qu'on  avoit  dédié  à  Saint-Hi- 
laire  à  raufe  que  le  corps  de  ce  faint  Evcque  y 
fut  en  dépôt  juiqu'à  ce  qu'il  fut  tranfporté  à  Saint- 
Hilaire-k'-Grand  de  Poitiers.  On  ne  ft,aic  point 
précifément  en  quel  temps  ce  prieuré  ,  qu'on  croît 
être  de  fondation  Royale  ,  devint  abbaye  ;  mais 
il  eft  confiant  qu'en  1 343.  ce  n'étoit  encore  qu'un 
prieuré  ,  &  qu'en  137$.  il  étoit  gouverne  par 
un  Ahbé. 

CELLE  (la)  ou  Montier-la-Celle ,  Cclla  fandi 
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Pefrî  Trecenjit ,  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Saint-Benoit,  en  Champagne,  diocefe  &  éleftion 
de  Troyes  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  Cette  abbaye  eft  fituée  à  une  petite  demi- 
lieue  S.  0.  de  Troyes.  Elle  eft  en  commende ,  fle 
elle  vaut  au  moins  7000.  liv.  de  rente  au  iujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour 
de  Rome  ne  toit  que  de  1000.  florins.  L'abbaye 
dont  il  eft  queftion ,  a  été  fondée  dans  le  feptieme 
ficelé.  Saint-Frobert ,  natif  de  Troyes  ,  en  fut  le 
premier  Abbé.  Pierre  de  Celle  ,  Evèque  de  Char- 
tres, a  été  également  un  de  fes  Abbes.  L'églifede 
ce  monaftere  eft  une  des  plus  belles  du  diocefe  de* 
Troyes ,  6t  l'on  eft  fur-tout  frappé  de  la  beauté  de 
fes  vitres  peintes.  Les  Religieux  de  Saint- Vannes  y 
ont  introduit  leur  réforme. 

CELLEFROIN,  Cella  Fruini,  bourg,  en  An- 
goumois  ,  diocefe  d'Angoulème  ,  parlement  de 
Paru ,  intendance  de  la  Rochelle ,  éleftion  de  St. 
Jean-d'Angely.  On  y  compte  173.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rivière  de  Sone ,  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  N.  O.  de  Chafleneuil,  s»  L  N.  E.  d'An- 
goulème ,  &  11.  &  demie  E.  S  JE.  de  Saint-Jean- 
d'Angcly.  Il  y  a  à  Cellefroin  une  abbaye  d'hommes , 
de  l'ordre  de  Saint-Auguftin ,  &  en  commende  , 
qui  vaut  environ  1 100.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en 
eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  66.  florins.  Indépendamment 
de  la  menfe  abbatiale  &  de  la  menfe  conventuelle , 
le  Chambrier  jouit  d'un  revenu  particulier  qui  fe 
monte  à  la  fomme  de  douze  cents  livres. 

CELLENEUVE  ,  en  Languedoc,  diocefe,  re- 
cette &  généralité  de  Montpellier  ,  parlement  de 
Touloufc  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
77.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
agréable  &  afléz  fertile ,  principalement  en  bon 
vin. 

CELLES ,  en  Champagne ,  éleftion  de  Château- 
Thierry.  Voye\  Celle. 

CELLES ,  dans  le  Foreft  ,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion  de  Monr- 
brifon.  On  y  compte  4t.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CELLES ,  en  Auvergne  ,  diocefe  &  éleftion  de 
Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  101.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  3. 1.  N.  O.  de  Saint-Flour. 

CELLES ,  en  Saintonge  ,  diocefe  &  éleftion  de 
Saintes,  parlement  de  Bordeaux,  intendance  de 
la  Rochelle.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Nay ,  à  4.  I.  S.  E.  de 
Saintes. 

CELLES,  enPérigord,  diocefe  &  éleftion  de 
Périgueux  ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  430.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1. 
N.  O.  de  Périgueux. 

CELLES  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne,  dio- 
cefe ôt  éleftion  d'Agen  ,  parlement  &  intendance 
de  Bordeaux,  jurifdiftion  de  Caftillonuès.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  N.  de 
CalTenfuil. 

CELLES,  en  Poitou,  diocefe  &  intendance  de 
Poitiers,  parlement  de  Paris,  éleftion  de  Niort. 
On  y  compte  180.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rivière  de  la  Belle  ,  qui  bientôt  après  fe  perd 
dans  la  Boutonne ,  à  une  lieue  O.  M.  O.  de  Melle , 
3.  S.  S.  O.  de  Saint-Maixant ,  autant  E.  S.  E.  de* 
Niort ,  de  9.  Se  demie  S.  O.  de  Poitiers.  11  y  a  à 
Celles  une  abbaye  d'hommes ,  de  L'ordre  de  Saint- 
Auguftin  &  de  la  réforme ,  en  commende ,  &  qui 
vaut  au  moins  10.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  $00.  florins.  Cette  abbaye 
exiftoit  dès  l'an  1000. ,  puifqu'on  trouve  qu'en 
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cette  année ,  Pierre  ,  Evêque  de  Poitiers ,  lui  ac- 
corda diverfes  églifes  ;  mais  ce  n'ctoit  alors  qu'une 
celle  ou  cellule  ,  qui  dépendoit  de  l'abbaye  de 
Stirp.  Or  ,  cette  cellule  ou  celle  n'eut  le  titre 
d'abbaye  que  vers  l'an  1137.;  elle  eft  du  moins  ho- 
norée de  ce  titre  dans  une  charte  de  Guillaume  , 
Evèqoe  de  Poitiers ,  de  l'an  1148.,  par  laquelle 
il  obligea  les  Chanoines  de  Stirp  a  céder  tout  ce 
qu'ils  croyoient  pouvoir  prétendre  dans  l'églife  de 
Celles.  Le  Roi  Louis  XI.  répara  magnifiquement 
cette  églife  ;  auffi  eft-elle  aujourd'hui  une  des  plus 
belles  du  Poitou.  C'eft  en  reconnoiffànce  de  ce 
•  bienfait,  que  les  Religieux  de  cette  maifon  font 
tous  les  jours  des  prières  pour  ce  Prince  à  l'iflue  de 
leurs  meflès  &  de  leurs  vêpres. 

CELLES ,  en  Champagne ,  diocelè  &  élection 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Cbâlons.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiflè  cft 
à  1. 1.  Se  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Langres. 

CELLES ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
de  Lodeve  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  16.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  s.  1.  S.  E. 
de  Lodeve. 

CELLES ,  dans  le  Blcfois ,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois  ,  diocefe  &  élection  de  Blois, 
parlement  de  Paris,  intendance  d'Orléans.  On  y 
compte  1  30.  feus. 

CELLES  ,  en  Bourgogne  ,  au  comté  de  Bar- 
iur-Seiuc.  V oyt\  Celle. 

CELLES,  dans  le  Soiflonnois,  au  gouverne- 
ment général  de  l'ifle -de-France  ,  diocefe  ,  inten- 
dance St  élection  de  SoifTons  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
fiir  la  rive  droite  de  l'Aifhe ,  à  1.  1.  &  quart  E.  N. 
E.  de  Soiflbns. 

CELLES  ,  commanderie  de  l'ordre  de  Malte , 
de  la  langue  ck  du  grand-prieuré  d'Auvergne  ,  en 
Rouergue ,  &c.  Cette  commanderie  vaut  environ 
5000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CELLES  ,  Cella  ou  Cell* ,  en  Berry  &  dans 
d'autres  Provinces.  Voye\  Selles. 

CELLES ,  dans  le  duché  de  Lorraine,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  St  intendance  de  Lorrai- 
ne ,  principauté  de  Salmes.  On  y  compte  1 07.  feux. 
Cette  paroiflè  ,  dont  Alarmont  eft  une  annexe  ,  eft 
à  y  1.  O.  S.  0.  de  Salmes  ,  &  6.  E.  S.  E.  de  Lu- 
neville. 

CELLES ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de 
Toul  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorrai- 
ne ,  bailliage  &  recette  de  Remiremont.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  un 
vallon ,  à  quelque  diftance  de  la  Mofclle  ,  à  i.l.N. 

O.  de  Remiremont. 

CELLET TE  (  la  )  ,  en  Berry ,  diocefe ,  inten- 
dance &  élection  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en 
pays  de  bois  &  de  pâturages. 

CELLETTE  (  la  )  ,  dans  le  Bourbonnois ,  dio- 
cefe &  intendance  de  Bourges,  parlement  de  Pa- 
ris ,  éle&ion  de  Saint-Amand.  On  y  compte  68. 
feux.  Cette  paroiflè  cft  à  une  lieue  &  demie  S.  S.  E. 
de  Saint-Amand. 

CELLETTES,  en  Angoumois  ,  diocefe  d'An- 
goulême ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de 
la  Rochelle  ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte  64. 
feux.  Cette  paroiflè  cft  à  9. 1.  &  deux  tiers  E.  N. 
E.  de  Cognac. 

CELL1A  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment Se  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  re- 
cette d'Orgelet.  On  y  compte  ao.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  $.  1.  &  demie  S.  O.  d'Orgelet. 

CELL1E  ,  en  Languedoc.  V*ye\ Ceilles. 

CELLIEK  (  le  ) ,  cn  Bretagne  ,  diocefe  &  re- 
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cette  devantes,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  1 J.  feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  à  4.  I.  N.  E.  de  Nantes. 

CELLIER  du  Luc ,  dans  le  Vivarais  ,  en  Lan* 
guedoc  ,  diocefe  St  recette  de  Viviers ,  parlement 
de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  jj.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  dans  les  montagnes  &  en  pays  de 
pâturages. 

CELLIEU ,  dans  le  Lyonoois  ,  diocefe  St  in- 
tendance de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Saint-Etienne.  On  y  compte  107.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  N.  N.  E.  de  Saint-Chaumont. 

CELLOV1LLE  ,  en  Normandie,  diocefe,  par- 
lement ,  intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié"  &  78.  feux  taillables. 
Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  ôt  demie  S.  E.  de 
Rouen. 

CELON ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  la 
Châtre.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  3.  1.  &  demie  S.  E.  de  la  Châtre* 

CELOUX  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Saint- 
Flour,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  J 1 .  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  J.l.  St  demie  O.  de  Brioude. 

CELSOY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  St  élection 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  communau- 
té eft  une  annexe  de  Montlandon. 

CELTES ,  Celiœ.  On  appella  d'abord  de  ce  nom 
indifféremment  tous  les  peuples  compris  eritre  la 
mer  Baltique ,  l'Ucéan  ,  la  Méditerranée  de  les  Al- 
pes.  Dans  la  fuite  ,  ce  nom  fut  refervé  aux  Gau- 
lois ,  qui  eux-mêmes  le  reftraignirent  à  ceux  d'en- 
tr'eux  qui  étoient  placés  entre  la  Seine,  la  Marne,  la 
Garonne,  les  montagnes  des  Cevenes  &  le  Rhône, 
les  Alpes  de  la  Germanie.  Telle  étoit  l'étendue  de 
la  Gaule-Celtique  ,  lorfque  Céfar  y  entra.  Depuis , 
Augufte  en  retrancha  les  peuples  qui  étoient  (îtués 
entre  la  Loire  St  la  Garonne  ,  &  les  attribua  à  la 
Gaule- Aquitanique.  11  en  retrancha  auffi  les  Helve- 
tiens ,  qu'il  diftribua  parmi  les  Belges. Cette  Gaule- 
Celtique  fut  nommée  Lyonnoife  ,  Lugduncnfu  p 
de  Lugdunum  qui  en  fut  la  métropole.  Elle  fut  divi- 
fée  en  cinq  provinces  principales  ,  nommées  les 
quatre  Lyonnoifes ,  Si  la  grande  province  des  Se- 
quaniens  :  c'eft  fous  ces  cinq  provinces  que  furent 
diftribués  tous  les  peuples  qui  appartenoient  à  la 
Celtique.  Les  JEdui  1  les  Senones  ,  les  Car/iutes  Si 
les  Stjuoni  étoient  les  principaux  de  ces  peuples. 
La  bonté  de  ce  pays  &  la  falubrité  de  l'air  contri- 
buent beaucoup  au  progrès  de  la  population.  Le* 
Celtes  firent  de  grandes  irruptions  oc  envoyèrent  de 
nombreufes  colonies  dans  les  pays  les  plus  éloignés, 
particulièrement  en  Italie  &  en  Efpagne.  Ils  donnè- 
rent beaucoup  de  peine  &  d'inquiétude  aux  Romains 
qu'ils  furent  attaquer  jufques  dans  Rome.  Mais  de- 
puis ils  furent  fubjugués  par  Jules  Céfar.  Les  noms 
de  Celtes  St  de  Celtique  fe  perdirent  &  fe  changè- 
rent en  celui  de  Gaule- Lyonnoife.  Dans  la  fuite , 
cette  Gaule  ayant  été  conquife  par  les  François , 
qui  s'étoient  unis  avec  les  naturels  du  pays  ,  elle 
prit  la  première  le  nom  de  France ,  de  elle  en  eft 
encore  à  préfent  la  principale  partie. 

Selon  Appien ,  les  Celtes  font  des  peuples  de  la 
Gaule  -  Chevelue  ,  placés  en^re  la  Garonne  St  la 
Seine ,  St  qui  ont  pris  leur  nom  de  Celtus  fils  de 
Polipheme.  Leur  pays  ,  ajoute-t-il ,  eft  appelle  la 
Celtique. 

La  Gaule-CAeve/ut  (dit Pline, liv. 4. chap.  17.} 
connue  fous  un  feul  nom  ,  eÇ  néanmoins  divifée 
en  trois  peuples  ou  nations  ,  très-diftincts  St  tepa- 
rés  les  uns  des  autres  par  de  grands  fleuves.  Car  on 
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donne  le  nom  de  Belgique  à  cette  partie  de  la  Gau- 
le-Chevelue qui  s'étend  depuis  l'Efcaut  jufqu'à  la 
Seine.  Depuis  la  Seine  jufqo'à  la  Garonne ,  le  pays 
conferve  le  nom  de  Celtique ,  mais  il  eft  connu  éga- 
lement fous  le  nom  de  Gaule-Lyonnoife.  On  ap- 
pelle Aquitaine  le  refte  de  la  Gaule-Chevelue  , 
qui  s'étend  depuis  la  Garonne  jusqu'aux  Pyrénées 
(de  cette  partie  étoit  connue  auparavant  fous  le 
nom  i'Armorique  ). 

On  eftitne  que  les  Celtibéricns  ,  peuple  d'Efpa- 
gne  ,  ont  tiré  leur  origine  des  Celtes  ,  qui  ayant 
pane  les  Pyrénées  ,  &  s'étant  établis  le  long  de  la 
rivière  d'Ebre  ,  donnèrent  occafion  d'appcller  ce 
pays  Celtiberie  j  c'eft  aujourd'hui  le  royaume  i'Ar- 
gann.  Lucain  a  dit  à  ce  fujet ,  liv.  j. 

 Profugitque  à  gente  vetuflâ 

Gallorum  Cehx  mijcentes  nomen  Ibcri. 

CELULE  &  Chauffour ,  en  Auvergne  ,  diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  & 
élection  de  Riom.  On  y  compte  1 80.  feux.  Celule 
eft  à  1.  de  demie  N.  de  Riom. 

CELY  dans  le  Gâtinois  -  François ,  diocefe  de 
Sens,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Melun.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la  rivière  d'Efcol- 
le ,  à  x.  1.  de  quart  S.  O.  de  Melun ,  de  x.  de  tiers 
O.  N.  O.  de  Fontainebleau. 

La  terre,  feigneurie  &  châtellenie  de Ce'ly  fut 
portée  en  mariage  ,  avec  celle  de  Bonnœuil ,  par 
Françoife-Charlotte  de  Thou  à  Criftophle-Augufte 
de  Harlay,  pere  de  Nicolas-Augufte ,  en  faveur 
duquel  les  terres  de  fcigneuries  de  Saint-Germain  & 
de  Choify  fur  Efcolle  furent  unies  à  la  châtellenie 
de  Cély  de  érigées  en  comté  ,  par  lettres  de  Dé- 
cembre 1670. ,  regiftreesau  parlement  de  Paris  le 
xi.  Mai  &  à  la  chambre  des  comptes  le  j.  Juin 
167. ..  11  fut  en  168t.  Ambafladeur  de  Plénipoten- 
tiaire à  Francfort ,  &  pour  la  paix  de  Ryfwick  en 
1 697.  Il  mourut  en  1 704.  laiflant  de  fa  femme ,  An» 
ne-Louife-Françoife-Marie  Boucherat ,  Louis-Au- 
gufte-Achile ,  Comte  de  Cély ,  mort  le  dernier  de 
fa  race  ,  étant  Intendant  de  Pari»  de  Coufeiller 
d'état. 
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CEMBA1NG  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Be faucon ,  bailliage  de 
recette  de  Vefoul  ,  prévôté  de  Jufley.  On  y  compte 
107.  feux.  Cette  communauté  eft  à  trois  quarts  de 
lieue  O.  N.  O.  de  Jufley  ,  &  à  6.  1.  de  quart  N.  O. 
de  Vefoul. 
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CENAC  ,  paroiflè  &  jurifdiction ,  dans  leBour- 
delois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement ,  inten- 
dance de  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte  104. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  a  x.  I.  E.  S.  E.  de  Bordeaux. 

CENAC  ,  dans  l'Aftarac  ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe de.  intendance  d'Aufch ,  parlement  de  Toulou- 
fe ,  éleélion  d'Aitarac.  On  y  compte  3.  feux  &  7$, 
bellugues  de  feu.  Cette  paroiflè  eu  fituée  dans  une 
contrée  aflêzfertue  en  grains,  en  vins  de  en  fruits. 

CENAC  ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  élection  de 
Cahors  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  ».  feux  x.  bellugues  de 
une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1. 
O.  de  Cahors. 

CENAC  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rhodès  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendauce  de  Montauban , 
élection  de  Villefranche.  On  y  compte  ».  feux  80. 
bellugues  de  une  demi-bellugue  de  feu. 

CfcNANT  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  intendance 


de  Portiers ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Cbâ- 
tellerault.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  lituée  au  confluent  de  la  Vienne  &  du  CLain  ,  à 
une  lieue  S.  de  Châtelleranlt. 

CENCOING  ,  en  Berry.  Voye\  Sancoins. 

CENCY  ,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Langres. 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
Noyers ,  recette  d'Avalon.  On  y  compte  ao.  feux. 

CENDRAS ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
d'Alais  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  1  »6.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  N-  N.  O. 
d'Alais. 

CENDRAY  %  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  par- 
lement de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  de  re- 
cette de  Vefoul  ,  prévôté  de  Montbozon.  On  n'y 
compte  que  to.  feux. 

CENDRE  (la)  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  71.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâturages. 

CENDRECOURT  (de  la  Grange  de  Mielvillers), 
en  Franche-Comté ,  diocefe ,  parlement  de  inten- 
dance de  Befançon ,  bailliage  de  recette  de  Vefoul , 
prévôté  de  Jufley.  On  y  compte  76.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  la  Saône  ,  à  une  demi- 
lieue  N.  E.  de  Jufley. 

CENDRES  Maifon-Dieu  ,  en  Bretagne  ,  dio- 
cefe de  recette  de  Dol ,  parlement  de  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  trois  feux  de  un  tiers  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de 
pâturages. 

CENDRIEUX ,  en  Périgord  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Périgueux  ,  parlement  de  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte-»  jo.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
a.  I.  de  trois  quarts  S.  E/de  Périgueux. 

CENE  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette  de 
CarcalTonne, parlement  de  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  87.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  de  trois  quarts  N.  E. 
de  St.  Papoul. 

CENE  (  la) ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe de  élection  d'Agen ,  parlement  de  intendance 
de  Bordeaux.  On  n'y  compte  que  t  x.  feux. 

CENEVIERES ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  élection 
de  Cahors  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  n'y  compte  que  ).  feux  28.  bellu- 
gues de  une  demi-hellugue  de  feu.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  du  Lot ,  à  $.  I.E.  N.  E.  de 
Cahors. 

CENEY ,  en  Bourgogne.  Voyt\  Cenfey. 

CENOMANI ,  nation  ou  peuple  de  la  Celtique. 
Ils  occupoient  à  peu-près  le  terrein  qui  forme  aujour- 
d'hui le  diocefe  du  Mans.  Il  étoient  bornés  au  N. 
par  les  Sait  ou  Effui ,  au  S.  par  les  Andes  ou  Anie- 
cavi  de  les  Turones ,  à  TE.  par  les  Cantutes,  à  l'O. 
par  les  An'ii ,  de  au  N.  O.  par  les  Diablintes.  Suin- 
dinum  ou  Vindînum  étoit  leur  chef-lieu.  A  en  juger 
par  les  expéditions  que  les  Cenomani  firent  en  Italie, 
fous  la  conduite  de  Bellovefc ,  il  falloit  que  ce  fut 
une  nation  bien  puiflante  :  car  ils  y  occupèrent 
une  partie  du  Milanès,  le  Breflhn ,  le  Cremafe  ,  le 
Mantouan  ,  partie  du  Veronois ,  de  les  environs  du 
lac  de  Garde.  Ils  y  bâtirent  plufieurs  villes  qui  fub- 
fiftent  encore  à  préfent.  Au  refte  ,  pendant  long- 
temps ,  les  Cenomani  ne  firent  qu'un  fcul  de  même 
peuple  avec  lesitnoner.  Voye\  ce  mot.  Il  falloir  par 
conséquent  qu'ils  fuflènt  auffi  unis  avec  les  Car- 
nutts ,  à  caufe  que  ceux-ci  fe  trouvoient  placés 
exactement  entre  les  Cenomani  de  les  Senones. 

CENON ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne, 
diocefe ,  parlement  ,  intendance  de  élection  de 
Bordeaux,  jurifdiction  de  la  petite  Prévôté  d'Entre- 
deux-Mcrs.  On  y  compte  xj».  feux.  Cette  paroiflè 
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eit  à  trots  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Bordeaux. 

CENON  ,  en  Poitou ,  diocefe  &  intendance  de 
Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Châtel- 
lerault.  Ou  y  compte  72.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
une  lieue  S.  de  Châtellerault. 

CENOS  ,  au  comté  de  Comminges  ,  en  Gafco- 
gne ,  diocefe  Se  élection  de  Commingcs ,  parlement 
de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  châtellenie  de 
Fronfac.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feu- 
lement 89.  bcllugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  x. 
L  &  demie  E.  S.  E.  de  St.  Bertrand. 

CENSACRES  (les)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  6t  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Ar- 
ques ,  fergenterie  de  Longuevillc.  On  n'y  compte 
point  d-  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  16.  feux 
taillablcs.Ccttc  paroifté  cil  à  a.l.  Si  tiers  S.d' Arques. 

CENSAT  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Clermonr^ 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  ,  élection 
de  Brioudc.  On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroifle 
eft  1 1. 1.O.  S.  O.  de  Brioude. 

CENS  (les), dans  le  duchédcBar.diocefe  deToul, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lorraine,  baillia- 
ge &  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y  compte  8.  feux. 

CENS  (les)  ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine  , 
bailliage  &  recette  de  Saint-Mihicl.  On  y  compte 
6.  feux. 

CENSE  de  Beaulieu  (la)  ,  dans  le  Noyonnois  , 
au  gouvernement  général  de  l*lfle-de-France ,  dio- 
cefe Si  élection  de  Noyon ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Soiflons.  On  y  compte  1 1.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  Si  trois  quarts 
N.  0.  de  Noyon. 

CENSE  de  Bonnœuil  (la),  en  Picardie  ,  diocefe 
Si  élection  de  Noyon  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Soiflbr.s.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Ham. 

CENSE  de  Ccry  (la)  ,  en  Picardie,  diocefe ,  in- 
tendance Si  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris. 
Oo  n'y  compte  qu'un  feul  feu.  Cette  cenfe  dépend 
du  doyenné  de  Gamaches. 

CENSE  de  Champion  (la)  ,  au  pays  Meffin  , 
diocefe  ,  parlement ,  intendance ,  bailliage  &  re- 
cette de  Metz  ,  dillrict  du  Haut-Chemin.  On  n'y 
compte  que  1.  feux. 

CENSE  de  Coruy-la-Cour  (la),  en  Champagne , 
diocefe  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  intendan- 
ce de  Châlons  ,  élection  de  Rethel.  On  n'y  compte 
que  3.  feux. 

CENSE  de  Guftine  (la) ,  dans  le  duché  de  Ca- 
rignan  ,  diocefe  de  Trêves ,  parlement  &  inten- 
dance de  Metz  ,  prévôté  de  Montmcdy.  On  n'y 
compte  qu'un  feul  feu. 

CENSE  de  Haut  (la),  en  Champagne ,  diocefe  de 
Rheims, parlement  de  Paris, intendance  de  Châlons, 
élection  de  Rethel.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

CENSE  du  Hautoy(la),  dans  le  duché  de  Ca- 
rignan,  diocefe  de  Trêves ,  parlement  &  intendance 
de  Metz.  On  y  compte  4.  feux. 

CENSE  de  l'Hôpital  du  Temple  (la) ,  dans  le 
Noyonnois ,  au  gouvernement  général  de  l'Hlc-de- 
France,  diocefe  &  élection  de  Noyon.parlement  de 
Parts,intendance  de  Soiflons.  On  y  compte  9.  feux. 

CENSE  de  Launoy  (la)  ,  dans  le  Noyonnois , 
au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France ,  dio- 
cefe &  élection  de  Noyon  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Soiflons.  On  y  compte  4.  feux. 

CENSE  de  Lautrepe  (la),  en  Champagne  .dio- 
cefe de  Rhcims.parleinent  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons  ,  élection  de  Ucthel.  On  y  compte  î.feux. 

CENSE  de  Manimont  (la)  ,  en  Champagnc.dio- 
cefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons  ,  élection  de  Rethel.  On  n'y  compte  qu'un 
feul  feu. 
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CENSE  de  Pontoux  (la)  ,  dans  le  Verdunoîs  , 
diocefe,  bailliage  &  recette  de  Verdun ,  parlement 
Si  intendance  de  Metz  ,  terre  du  chapitre  de  Ver- 
dun. On  y  compte  2.  feux. 

CENSE  deSoiru(la)  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Rheims,parlement  de  Paris,  intendance  de  Châ- 
lons ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  ».  feux. 

CENSE  de  Thieves  (la) ,  les  maifons  de  la 
Charbonnière  &  château  des  Pourfaudes,  en  Cham- 
pagne, diocefe  de  Rheims,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Rethel.  On  y 
compte  4.  feux. 

CENSE  de  la  Trabiere  (la) ,  en  Champagne  a 
diocefe  de  Rheims,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Châlons  ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  t. 
feux. 

CENSE  de  Vaux  (la)  ,  dans  le  duché  de  Ca- 
rignàn ,  diocefe  de  Trêves  ,  parlement  Si  inten- 
dance de  Metz,  prévôté  de  Montmedy.  On  n'y 
compte  qu'un  feul  feu. 

CENSES  (les) ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  Se  recette  de  Mirecourt.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4.  1.  & 
quart  S.  O.  de  Mirecourt ,  Si  a.  N.  O.  de  Darney. 

CENSEAU ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  Si  re- 
cette de  Salins.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  a  4.  1.  S.  E.  de  Salins. 

CENSEREY,  en  Bourgogne,  diocefe  d' Autan  , 
parlement  Si  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
Saulieu ,  recette  d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte 
60.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  2.  I.  &  demie  N.  O. 
d'Arnay-le-Duc ,  &  1.  S.  E.  de  Saulieu. 

CENSEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette d'Avalon.  On  y  compte  t8.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  1.  1.  Si  demie  E.  S.  E.  d'Avalon. 

CENTACRES  ,  en  Normandie.  V.  Cenfacres. 

CENTRES  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  Si  élection 
de  Rhodes ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Montauban.  On  y  compte  4.  feux  13.  bcllugues 
Se  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiiTu 
eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile  en  grains) 
Si  en  pâturages. 

CENTREY  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe  ; 
parlement  Si  intendance  de  Befançon ,  bailliage  ÔC 
recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Juffey.  On  y  compte 
$6.  feux.  Cette  communauté  eft  à  ».  1.  &  demie  S. 
O.  de  Juflèy  ,  Si  6.0.  N.  O.  de  Vefoul. 

CENTRONES,  nation  ou  peuple  des  Alpes  grec- 
ques ,  dont  le  chef-lieu  étoit  Forum  Claudii ,  au- 
jourd'hui Moufticrs  en  Tarantaife.  Us  étoient  pla- 
cés entre  le  Mont-Genevre ,  la  ville  de  Genève,  le 
lac  Léman  &  le  Rhône.  On  ne  doute  prefque  pas 
que  le  pays  qu'ils  habitoient ,  ne  fît  le  même  que 
la  Tarantaife  ,  qui  fait  partie  du  duché  de  Savoie. 
Outre  cela  ,  il  fut  également  parmi  les  Belges ,  un 
autre  peuple  auquel ,  comme  au  précédent,  on  don» 
noit  le  nom  de  Cemnncs  :  la  pofîtion  de  celui-ci 
feroit  fort  difficile  a  déterminer.  Quelques-uns  le 
placent  aux  environs  de  Courtraydans  le  diocefe  de 
Tournay ,  Si  d'autres  dans  le  pays  de  Liège. 

CENTULE,  abbaye,  en  Picardie.  Voye\  Saint- 
Riquier. 

CENUES  ù  Burnczai ,  village  ,  paroifTe  ,  châ- 
teau ôtfeigneurie,  enBeaujolois  .diocefe  de  Mâcon, 
parlement  de  Paru  ,  intendance  de  Lyon ,  élection 
de  Villefranche.  On  y  compte  1  Jo.  feux.  Ce  village 
eft  fitué  fur  les  confins  du  Mâconnois ,  à  cinq  lieues 
&  demie  N.  N.  O.  de  Villefranche. 

CEP 

CEPEDE  (la) ,  paioiflè  &  jurUaiction,  danj 
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l'Agcnois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  &  éleftion  d'A- 
gcn ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  ii  S-  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  a  une 
demi-lieue  de  larive  gauche  du  Lot,  ôc  à4. 1.0.  S.O. 
de  Caffeneuil. 

CEPET ,  en  Languedoc  ,  dioccfe ,  recette ,  par- 
lement &  généralité  de  Touloufc ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  »8o.  feux.  Cette  paroifle 
eftfituce  fur  la  rivière  de  Cirent,  à  i.  1.6c  demie 
N.  O.  de  Touloufe. 

CEPIE,  en  Languedoc ,  diocefe  de  Narbonne  , 
parlement  ôc  généralité  de  Touloufe ,  intendance 
de  Languedoc  ,  recette  do  Limoux.  On  y  compte 
5  6.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  l'Aude ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de 
Limoux. 

CEPOY  ,  dansle  Gatinois-Orléanois,  diocefe  de 
Sen;  .parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans, 
élection  de  Montargis.  On  y  coinpte  94.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  au  confluent  des  canaux  de  Briare 
Ôc  d'Orléans ,  à  une  lieue  N.  de  Montargis. 

CE  R 

CERAN,  dans  l'Armagnac  ,  enGafcogne,  dio- 
cefe ,  intendance  ôc  élection  d'Aufch ,  parlement 
de  Touloufe ,  collcftc  de  Fezcnfaquet.  On  y  compte 
3.  feux  îj.bclhigucs  6c  trois  quarts  debelluguede 
feu.  Cette  paroifle  eft  à  s.  1.  6c  quart  N.  N.  E. 
d'Aufch. 

CERANCE  ou  Cerences ,  bourg  avec  titre  de 
doyenné  ,  marché  ,  bailliage  ôc  vicomte ,  en  Nor- 
mandie, parlement  de  Rouen,  intendance  de  Caen, 
diocefe  &  élection  de  Coûtances  ,  fergenterie  de 
Pericrs.  On  y  compte  380.  feux.  Ce  bourg  eltfitué 
à  ur.e  licuc  &  demie  E.  de  l'Océan  ,  à  }.  I.  S.  de 
Cofltances.  Le  marché  de  Cerance  le  tient  toutes 
le*  femaines  ,  &  il  eft  fort  fréquenté.  11  fe  tient 
aufli  dans  ce  bourg  plufieurs  foires  tous  les  ans ,  6c 
une  ecrr'autres  le  jour  de  Saint-Georges. 

CERAY  ,  bourg,  en  Touraine,  diocefe  6c inten- 
dance de  Tours ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  1  $9.  feux.  Ce  bourg  cft  à  3. 
1.  N.  E.  de  Loches. 

CERBOY,  enfierry,  diocefe  6c  intendance  de 
Bourges,  parlement  de  Paris ,  éleftion  d'ilfoudun. 
On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  en- 
tre les  rivières  de  Cher  6c  d'Axoon  ,  à  3.  1.  M.  E. 
«JMflbudun. 

CERCAMP,  Cari CxmfiAbbatia,  abbaye  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  Citeaux ,  en  Artois ,  diocefe 
d'Amiens,  confeil  provincial  d'Artois,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Lille ,  bailliage  &  recette 
de  Saint-l'ol  ;  fituée  fur  la  rivière  de  Canche ,  à  une 
petite  diftanec  E.  S.  E.  de  Freven ,  à  ».  I.  N.  de 
Dourlens,  ».  6c  demie  S.  an  quart  a  l'O.  de  Saint- 
Pol,  }.  &  demie  E.  S.  E.  de  Hefdin,  j.  6c  trois 
quarts  O.  S.  0.  d'Arras ,  6c  7.  6c  demie  N.  d'A- 
miens. Long.  19.J7.  s  S-  lat.  jo.  1$.  50.  Cette  ab- 
baye a  été  fondée  en  1 1 40.  par  Hugues ,  Comte  de 
Saint-Pol ,  furnommé  Ckamy  à* Avoine.  Ses  fuccef- 
feurs  firent  beaucoup  de  bien  à  ce  monaftere.  C'é- 
toit  autrefois  une  abbaye  de  la  plus  grande  magni- 
ficence ,  mais  il  ne  refte  plus  de  l'ancien  bâtiment 
que  la  nef  de  l'églife.  Les  Comtes  de  Saint-Pol 
avoient  leur  fépulture  dans  le  choeur  ;  mais  ayant 
été  ruiné  ,  leurs  cendres  ont  été  tranfportées  dans 
une  chapelle  de  la  nef.  Au  refte  ,  cette  abbaye  eft 
poflèdée  en  commeude  depuis  l'an  1761.  par  le 
Cardinal  Coloiij-di-Scizrra ,  à  qui  elle  vaut  au  moins 
50.  mille  livres  de  rente. 

CERCANCEAUX  ,  Sacra  Cella,  abbaye  d'hom- 
mes de  l'ordre  de  Cîteanx ,  dans  le  Gâtinois-Fran- 
c/»,  diocefe  de  Sens ,  parlement  ôc  intendance  de 
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Paris ,  éleftion  de  Nemours  ;  fituée  fur  la  rive  droi- 
te du  Loing ,  à  une  lieue  6c  deux  tiers  S.  S.  E.  de 
Nemours,  4.  6c  demie  S.  S.  E.  de  Fontainebleau  , 
6c  6. 6c  trois  quarts  O.  de  Sens.  Long.  10.  2$.  $0. 
lat.  48.  1 1.  o.  Cette  abbaye  a  été  fondée  le  1  a.  Dé- 
cembre de  l'an  1 1 8 1 .  par  Henri  Clément ,  Sire  d'Ar- 
gentan ,  6c  Maréchal  de  France,  6c  dotée  l'an  1 1 90. 
par  le  Roi  Philippe-Augufte.  Elle  vaut  environ 
1400.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  nommé  Ab- 
bé commendataire  par  le  Roi ,  6c  la  taxe  en  cour  de 
Rome  cft  de  100.  florins. 

CERCEUIL  ,  dans  lé  Soiflbnnois.  Voyt\ 
Cercueil. 

CERCEY,  terre  6c  feigneuriedans  l'Auxois,  en 
Bourgogne  ,  érigée  en  baronnie  par  lettres  du  mois 
de  Decemhre  1673. ,  enrégiftrées  le  9.  Août  1680., 
en  faveur  de  Jeao-Bapttftc  firuncr ,  Secrétaire  du 
Roi. 

CERCLES  de  Montabourlet ,  en  Angoumois  , 
diocefe  fle  éleftion  d'Angoulême ,  parlement  de  Pa- 
ris, intendance  de  Limoges.  On  y  compte  41$. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
agréable  ôc  fertile  en  grains,  en  pâturages,  en  vins 
6c  en  fruits. 

CERCOT  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bailliage 
6c  recette  de  Châlon  ,  parlement  6c  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  3. 1.  O.  S.  O.  de  Châlon. 

CERCOTTES  ,  dans  POrléanots  propre  ,  dio- 
cefe ,  intendance  6c  éleftion  d'Orléans ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  71.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  6c  deux  tiers  N.  N.  O.  d'Orléans. 

CERCUEIL  ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-Francc  ,  diocefe  ,  inten- 
dance 6c  éleftion  de  Soilfons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  L  6c 
trois  quarts  E.  S.  E.  de  Soiflbns. 

CERCUEIL  (  le  )  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  6c  éleftion 
d'Alençon ,  fergenterie  d'Almefhefche.  On  y  com- 
pte 117.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  un  bois, 
à  1. 1.  6c  demie  O.  de  Séez ,  6c  3.  6c  deux  tiers  N. 
O.  d'Alençon. 

CERCUEIL  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  6c  recette  de  Nancy.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  paroifle  eft  dédiée  à  Saint- 
Laurent  ,  6c  elle  eft  à  ».  1.  ôc  demie  N.  E.  de  Nancy. 

CERCUEILS  de  Maulevrier  (les) ,  bourg  ,  en 
Anjou ,  diocefe  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours  ,  éleftion  de  Montreuil-Bellay. 
On  y  compte  90.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  6c 
demie  E.  S.  E.  de  Maulevrier  ,  ôc  6. 6c  tiers  O.  S.  O. 
de  Monrreuil. 

CERCUEILS  de  Paflavant  (les)  ,  en  Anjou  , 
diocefe  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours  ,  éleftion  de  Montreuil-Bellay.  On 
y  compte  $7.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  I.  O.  un 
quart  au  S.  de  Montreuil-Bellay. 

CERCUZE  , au  pays  Chartrain ,  dans  le  gouver- 
nement général  d'Orléanois1 ,  diocefe  6c  éleftion  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  17.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  4.  I.  ôc  demie  N.  E.  de  Chartres. 

CERCY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  bailliage  6c  re- 
cette de  Châlon ,  parlement  6c  intendance  de  Dijon , 
Ony  compte  1 8.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays**de  bois  6c  de  pâturages. 

CERCY  t>  la  tour  de  Coddes  ,  dans  le  Nivernois , 
diocefe  ôt  éleftion  de  Nevers ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Moulins.  On  y  compte  11$.  feux. 
Cette  communauté  eft  compofée  de  deux  paroifle  s 
qui  fe  trouvent  réunies  pour  les  impofitions  ;  ôc  eJles 
font  fituée»  l'une  ôc  l'autre ,  dans  une  contrée  aflèa 
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fertile  en  menus  grains  ,  ck  qui  l'eft  encore  plus  en 
excellens  pâturages. 

CERDAGNE  Françoife  ,  Ceriania  Gallka  , 
petit  pays  démembré  de  la  Cerdagne-Efpagnole  , 
qui  depuis  long-temps  fait  partie  de  la  Catalogne. 
La  Ccrdagne-Françoife  eft  du  gouvernement  géné- 
ral &  de  l'intendance  de  Rouibllon.  Elle  eft  bornée 
au  par  le  Capiir  ck  le  comte  de  Foix  ,  au  S.  ck 
à  l'O.  par  la  Catalogne  ,  &  à  TE.  par  le  Confient 
qui  eft  une  autre  partie  duRouflillon.  Elle  a  $•  1.  de 
longueur  fur  3.  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué 
à  ij.  lieues  quarrées.  Ceft  un  pays  de  montagnes , 
nais  aflêz  abondant  principalement  en  pâturages. 
La  rivière  de  Teth  ck  la  Segre  y  ont  leurs  fources. 
La  première  de  ces  rivières  a  Ton  cours  en  France. 
L'autre  fort  bientôt  des  terres  du  royaume  ,  ck 
coule  en  Efpagne.  Mont-Louis  eft  la  capitale  de  la 
Ccrdagne-Frauqoifê.  Cette  ville  ,  que  Louis  XIV. 
fit  bâtir,  en  i68i.,cft  à  2. 1.  ck  deux  tiers  E.N.E. 
de  Puycerda  ,  2.  &  demie  O.  S.  O.  de  Perpignan  , 
ck  11$.  S.  de  Paris. Long.  19.  43.  4o.lat.  42. 32.  20. 

La  Cerdagne  a  dépendu  anciennement  des  Com- 
tes de  Earcelonne  ,  à  qui ,  en  I2j8.  ,  le  Roi  St. 
Louis  en  céda  les  droits  de  féodalité  &  de  jurif- 
diction  qui  lui  appartenoient. 

Miron  ,  Comte  de  Barcelonne  ,  donna  le  Comté 
de  Cerdagne  à  Oliba  Cabreta  ,  fon  fécond  fils ,  qui 
vivoit  encore  vers  l'an  990. 

Le  comté  de  Cerdagne  revint  aux  Comtes  de 
Barcelonne  vers  l'an  1117.;  &  depuis  il  fuivit  le 
fort  de  la  Catalogne  qui  fut  réunie  elle-même  au  Ro- 
yaume d'Arragon  vers  le  milieu  du  douzième  fiecle. 
Depuis  ce  temps  ,  la  Cerdagne  a  été  poffédée  par 
l'Efpagne ,  mais  en  1660.  cette  Couronne  en  céda 
une  partie  à  la  France  ,  par  la  convention  paffée 
entre  les  deux  puiffances  ,  en  exécution  du  traité 
des  Pyrénées  de  1659.  Voyt\  ce  traité  ,  art.  XL1I. 

CERDON  ,  bourg  ,  en  Bugey  ,  diocefe  de 
Lyon, parlement  ck  intendance  de  Dijon,  élection, 
badliagc  de  recette  de  Belley ,  mandement  de  Pont- 
cin.  On  y  compte  2 17.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à 
une  lieue  de  la  rive  gauche  de  l'Ain  ,  &  7.  &  tiers 
N.O.  de  Belley. 

CERDON  ,  dans  l'Orléanois  propre,  diocefe  , 
intendance  ck  élection  d'Orléans  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  1 74.  feux.  Cette  paroiffe  eft  G- 
tuée  fur  la  rivière  de  Beuvron ,  à  8. 1.  S.  E.  d'Orléans. 

CE  RE  (la)  ,  petite  rivière,  en  Auvergne,  ck 
dont  le  cours  n'eft  que  de  4.  ou  $ .  lieues. 

CE  RE  ù  Monceau  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ck 
élection  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Cuâlons.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  2. 1.  ck  trois  quarts  S.  S.  E.  de  Troyes. 

CERENCES,  bourg, enNormandie.  V.  Cerance. 

CERENS  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  & 
cleftion  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  306.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
tué fur  une  petite  rivière  ,  à  4.  l.S.  S.  O.  du  Mans. 

CERESTE  ,  en  Provence.  V oye\  Ceirefte. 

CERET  ,  Ctretum  ,  (  &  le  Vilar  )  ,  ville  ,  en 
Rouffillon  ,  diocefe  de  Perpignan  ,  confeil  fupé- 
rieur ,  intendance ,  viguerie  ck  recette  de  Rouflilloo. 
On  y  compte  416.  feux.  Cette  ville  eft  fituéeaupied 
des  Pyrénées ,  auprès  de  la  rivière  de  Teth  ,  fur 
laquelle  eft  un  pont  d'une  feule  arche  ,  d'une  ftruc- 
ture  fort  hardie  ,  à  2.  I.  O.  N.  O.  de  Bellegarde  , 
flt  $ .  ck  tiers  S.  O.  de  Perpignan.  Le  pont  dont 
nous  venons  de  parler ,  eft  tout  de  pierre.  On  aflurc 
que  l'arche  dont  il  eft  formé,  eft  la  plus  large ,  la  plus 
haute  ck  la  plus  hardie  qu'il  y  ait  en  France.  (  Voye\ 
ce  que  nous  avons  dit  du  pont  de  Briançon  ). Quand 
on  eft  au  milieu  de  ce  pont ,  il  eft  difficile  de  regar- 
der en  bas  fans  frémir.  11  eft  pavé ,  ck  les  voitures 
Fartent  par-deiTuc.  On  dit  dans  le  pays  que  c'eft  le 


diable  qui  l'a  fait.  Au  bout  eft  une  chapelle  ,  oh  en 
temps  de  guerre  il  y  a  toujours  un  corps-de-garde. 
Il  n'y  a  dans  Ceret  qu'une  feule  paroifte  ,  mais  elle 
eft  fournie  d'un  affez  bon  nombre  d'Eccléfiaftiques. 
Les  rues  de  cette  ville  font  étroites.  La  place  n'eft 
rien  moins  que  vafte  :  on  y  voit  au  milieu  une 
grande  fontaine  qui  jette  continuellement  de  l'eau 
par  huit  côtés  en  forme  d'arc.  Cette  eau  tombe  dans 
un  grand  balfin  rond  de  pierre  ,  ck  forme  une  belle 
nappe.  Le  fauxbourg  de  Ceret  eft  plus  grand  que  la 
ville.  Les  rues  en  font  belles ,  ck  la  place  aflêz  vafte. 
On  voit  à  Ceret  un  couvent  de  Carmes  ,  ck  fur  la 
hauteur  eft  un  couvent  de  Capucins  ,  d'où  l'on  dé- 
couvre un  payfage charmant.  La  ville  dont  il  eft  quef- 
tion  ,  eft  principalement  connue  dans  l'hiftoire  de 
France  ,  pour  avoir  été  le  lieu  où  s'affemblcrent  les 
Commiflaires  du  Roi  ck  ceux  du  Roi  d'fcfpagne  pour 
le  règlement  des  limites  des  deux  royaumes.  Les 
conférences  commencèrent  le  22.  du  mois  de  Mars, 
de  l'an  1660. ,  ck  finirent  le  24.  d'Avril  de  la  même 
année.  M.  deMarca  ,  qui  étoit  un  des  Commiflaires 
du  Roi  ,  en  a  fait  une  relation  qu'ejn  peut  lire  dans 
fon  livre  intitulé  Marca  Hifpanua. 

CERF  de  Montignac  (le)  ,  en  Périgord ,  dio- 
cefe ck  élection  de  Sarlat,  parlement  ck  intendance 
de  Bordeaux.  On  y  compte  216.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  }.  l.N.  O.  de  Sarlat. 

CERFONTAINE  ,  hameau  ,  qui ,  avec  Fay- 
le-Noyer ,  forme  une  paroiffe ,  en  Picardie ,  dio- 
cefe ck  élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Soifions.  On  y  compte  72.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  3.  1.  ck  demie  N.  O.  de  Laon. 

CERFONTAINE,  en  Normandie,  diocefe  ck 
élection  de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance d'Alençon  ,  fergenterie  de  Moyaux.  On  y 
compte  1 8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2.  1.  E.  N. 
E.  de  Lizieux. 

CERFONTAINE ,  en  Haynault  ,  diocefe  de 
Cambray,  parlement  de  Douay  ,  intendance  ck 
gouvernement  de  Maubeuge.  On  y  compte  1 9.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  demi-lieue  E.  S.  E.  de 
Maubeuge. 

CE  R  FROID  ,  C«rvur-Fr/£tJur ,  prieuré  -  chef- 
d'ordre  des  Mathurins ,  dans  le  Valois ,  aux  fron- 
tières de  la  Brie  ,  dans  le  gouvernement  général 
de  Champagne ,  diocefe  ck  élection  de  Meaux,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Soldons,  bailliage 
de  la  Ferté-Milon.  Cette  maifon ,  où  fe  tiennent 
les  chapitres  généraux,  ck  oùfe  fait  l'élection  du  Gé- 
néral de  l'ordre  de  la  Sainte-Trinité  ck  Rédemption 
des  captifs,  eft  fituée  en'pays  de  bois ,  dans  une  con- 
trée agréable  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de  la 
Ferté-Milon  ,  à  4. 1.  ck  demie  N.  E.  de  Meaux  ,  3. 
S.  S.E.  de  Villers-Cotterets ,  ck  11.  ck  demie  E. 

E.  de  Paris.  Long.  20.  $0.  o.  lat.  49.  6.  $0.  Le 
prieuré  deCerfroid  eft  conventuel,  électif  ck  trien- 
nal. L'ordre  de  la  Sainte-Trinité ,  dont  il  eft  le 
chef,  fut  inftitué  par  Jean  de  Matha  ck  Félix  de 
Valois,  en  1198. ,  fous  le  pontificat  du  Pape  In- 
nocent III. ,  ck  fous  le  règne  du  Roi  Philippc- 
Augufte. 

CERGY,  dans  le  Vexin-Francois ,  diocefe  de 
Rouen  ,  parlement  ck  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Pontoife.  On  y  compte  109.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  l'Oifc ,  à  une  demi-lieue  S.  O.  de 
Pontoife. 

CERIFONTAINE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ck 
intendance  de  Rouen  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Gifors.  On  y  compte  un  feu  privilégié  ck 
1 24.  feux  taillabics.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  l'Epte  ,  à  une  lieue  ck  tiers  N.  de 
Gifors. 

CERILLY  ,  paroiffe  avec  une  maîtrife  particu- 
lière des  eaux  Si  forets ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe 
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&  intendance  de  Bourges,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Saint-Amand.  On  y  compte  (  i  $ .  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  bois,  à  4. 1.  &  deux  tiers 
S.  E.  de  Saint-Amand ,  &  7.  O.  N.  O.  de  Moulins. 

CERILLY ,  en  Champagne ,  diocefe  ôc  élection 
de  Sens,  parlement  ôc  intendance  de  Paris.  On  y 
compte  13.  feux.  Cette  paroùTc  eft  à  une  lieue  ôc 
demie  S.  O.  de  Sens. 

CERILLY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Langres  , 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ôc  re- 
cette de  Châtillon.  On'y  compte  60.  feus.  Cette 
paroùTe  eft  à  une  lieue  O.  de  Châtillon. 

CERISÉ  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen ,  intendance  ,  élection  ôc  fer- 
genterie  d'Alençon.  On  y  compte  Si.  feu*.  Cette 
paroilTe  eft  à  une  dcmi-lienc  E.  N.  E.  d'Alençon. 

CERISIER ,  dans  la  principauté  de  Dombes  , 
diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouverain  de  Dombes  , 
châtellenie  de  Châtolar.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  e(t  à  une  lieue  S.  E.  de  Châtelar. 

CERISIER,  bourg,  en  Champagne  ,  diocefe 
ÔC  élection  de  Sens ,  parlement  &  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  181.  feux.  Ce  bourg  eft  à  j.  1. 
S.  E.  de  Sens  ,  Ôc  4.  N.  O.dc  Saint-Florentin. 

CERISIERS,  en  Champagne,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons , 
élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  51.  feus. 
Cette  paroilTe  eft  à  4. 1.  E.  N.  E.  de  Bar-fur-Aube. 

CERISY  ,  bourg  &  fergenterie,  en  Normandie, 
diocefe  de  Bayeux,  parlement  de  Rouen,  inten- 
dance de  Caen  ,  élection  de  Saint-Lo.  On  y  com- 
pte 440.  feux.  Ce  bourg  eft  fitné  auprès  d'une  foret 
de  fon  nom  ,  à  2.  I.  &  demie  N.  E.  de  Saint-Lo  , 
ôc  j.  ÔC  tiers  S.  O.  de  Bayeux.  Il  y  a  à  Ccrify  une 
abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Saint-Benoit,  fon- 
dée vers  l'an  s  60.  par  Saint-Vigor,  ôc  rétahlic  ôc 
comme  fondée  de  nouveau  vers  l'an  iojo.  par 
Robert,  Duc  de  Normandie  ,  qui  la  dédiaàSaint- 
Vigor,  Evêque  de  Bayeux.  Cette  abbaye  eft  en 
commendc  ,  ôc  vaut  au  moins  16.  mille  livres  de 
rente  an  fujet  qui  eu  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoi- 
que la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  560. 
florins. 

CERISY,  bourg,  en  Normandie,  diocefe  & 
élection  de  Coûtanccs ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendance de  Caen  ,  fergenterie  de  Maufras.  On  y 
compte  4S<>.  feux.  Ce  bourg  eft  à  ».  I.  ôc  quart  E. 
S.  E.  de  Coûtanccs  ,  &  3.  6c  quart  O.  S.  O.  de  St. 
Lo.  Il  fe  tient  à  Ccrify  tous  les  famedis  nn  marché 
qui  eft  très-fréquente.  On  nous  aïfure  qu'il  y  a 
dans  ce  bourg  plus  de  cinq  cents  métiers  de  toile 
&  de  coutis  ,  ce  qui  donne  beaucoup  de  facilité  aux 
habitants  de  Cerify ,  pour  fubfiftcr  avec  aifance  ; 
ôc  c'eft  auflt  ce  qui  eft  caufe  que  le  terroir  de  ce 
bourg  eft  femé  pour  le  plus  grande  partie  en  lin. 

CER1SY ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen ,  élec- 
tion de  Vire  ,  fergenterie  de  Vafly.  On  y  compte 
144.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2.  I.  Ôc  quart  S.  E. 
de  Vafly  ,  ôc  3.  ôc  deux  tiers  E.  S.E.  de  Vire. 

CER1SY  Bulleux  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  inten- 
dance ôc  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Taris  , 
doyenné  d'Oifemont.  On  y  compte  88.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  1.  I.  de  quart  S.  d'Abbeville. 

CERISY  Ù  Gailly,  en  Picardie ,  diocefe  ,  inten- 
dance ôc  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris , 
doyenné  de  Lihons.  On  y  compte  140.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  Somme  ,  à  2.  1.  &  tiers  E. 
de  Corbie. 

CER1ZAIS  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Rochelle  , 
intendance  de  Poitiers,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Thouars.  On  y  compte  105.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  7.  1.  &  demie  O.  S.  O.  de  Thouu.-i  , 
ôc  1.  ôc  demie  S.  S.  E.  de  .'.Lvalécm. 
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CERLANGUE  (la)  ,  en  Normandie  ,  diocefe, 
parlement  Si  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Montivilliers  ,  fergenterie  de  St.  Romain.  On  y 
compte  J.  feux  privilégiés  ôc  170.  feux  tailhbles. 
Cette  paroilTe  eft  à  une  lieue  Ce  demie  S.  O.  de 
Liîlebonne ,  6c  j.  ôc  demie  E.  S.  E.  de  Montivilliers. 

CERLOUE  (la)  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ÔC 
élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  42.  feux.  Cette 
paroilTe  eft  fituee  en  pays  de  bois  ôc  de  pâturages. 

CERNANS  t>  la  Mart,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe, parlement  ôc  intendance  de  Befançoa  ,  Bail- 
liage ôc  recette  de  Salins.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  paroitfeeft  à  trois  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de 
Salins. 

CERNANT,  petite  rivière  ,  en  Normandie  ,  qui 
fe  jette  dans  la  Carentonne  à  la  Trinité,  à  1. 1.  ÔC 
demie  S.  S.  O.  de  Bernay.  Son  cours  n'eft  que  de 
deux  ou  trois  lieues. 

CEKNAY  ,  en  Poitou,  diocefe  ôc  intendance  de 
Poitiers  ,  parlement  de  Paris,  élection  de  Châtcl- 
lerauît.  Ou  y  compte  1 1$.  feux.  Cette  paroiflè  efl: 
à  2. 1.  ÔC  demie  O.  de  Châtellerautt. 

CERNAY  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Lizieux  , 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon, élec- 
tion de  Bernay,  fergenterie  d'Ouches.  On  y  compte 
1 5.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une  petite  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  la  Kille,  a  3. 1.  Ôc  demie 
S.  E.  de  Bernay. 

CERNA  Y  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ôc  élection 
de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
lenqcn  ,  fergenterie  d'Orbcc.  On  y  compte  90.  feux. 
Cette  paroitfe  eft  à  3. 1.  S.  S.  E.  de  Lizieux. 

CERNA  Y  ,  au  pays  Char  train  ,  dans  le  gouver- 
nement général  d'Ork'anois  ,  diocefe  ôc  élection  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  <  {.  feux.  Cette  paroilie  eft  1 
j.  1.  ôc  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Chartres. 

CEKNAY  en  Dormois  (les  cenfes  de  Bayon , 
ChaulTon  ,  Thouange  ù  les  maifons  de  Champa- 
gne )  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Rheims  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élec- 
tion de  Sainte-Menehoult.  On  y  compte  161.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  l'Aime  ,  a  une  lieue  S.  O.  cTAutri,  3.  S. 
O.  de  Grand-Pré  ,  j.  ôc  tiers  N.  N.  O.  de  Sainte- 
IVIenehouIt ,  8.  Ôc  deux  tiers  E.  un  quart  au  S.  de 
Rheims ,  Ôc  6.  S.  E.  de  Dun.  C'eft  depuis  Ccrnay 
jafqu'à  Dun  ,  que  s'étendoit  le  petit  pays  de  Dor- 
mais (  en  latin  ,  Dolominfis  ou  Dultoaicnfn  Pagus  y 
dont  il  eft  parlé  dans  l'hiftoire  de  Champagne. 

La  terre  ôc  feigneurie  de  drn.iy  en  Dormois  eft 
une  ancienne  baronnic  que  Françoife  de  Neufdi3ut% 
veuve  de  Jacques  d'Afpremont ,  Baron  de  St.  Loup, 
ôc  fi'lc  de  Jean  de  Neufclûtel  ,  Baron  de  Ceroay  , 
ôt  de  Marie  de  Bhii-Trcjhn,  porta  en  mariage  le  17. 
Juillet  1591.  à  Jean  U  Dans/j  ,  Seigneur  de  No- 
vion ,  Befgny  ,  St.  Georges ,  RoSerfat  Ôc  Raifmes  , 
Grand-Maréchal  Ôc  premier  Vicomte  héréditaire  du 
pays  ôc  comté  de  H»ynault ,  gentilhomme  de  la 
chambre  du  Roi  ,  Sous-Lieutenant  au  gouverne- 
ment de  Rocroi  ,  ôc  Capitaine  d'une  compagnie 
entretenue  dans  ladite  ville  ,  fécond  bis  de  C  harles 
le  Danois  (Seigneur  de  JotTreville,  ôcc.  ôc  de  Jeanne 
de  Rtstliu  )  qui  étuit  iflu  de  Jean  le  Danois  ,  Che- 
valier ,  Seigneur  du  Bathnet ,  qui  vtvoit  dans  le  qua- 
torzième fiecle  avec  Jeanne  de  Rocourt  fa  femme. 

Jean  le  Danois  ,  mari  de  Françoife  de  Neufchâ- 
tel ,  fut  pere  de  Charles  le  Danois  ,  Baron  de  Cer- 
imy  ôc  de  Novion  ,  Seigneur  de  Raifmes  ,  Rober- 
,fn  .  ôcc. ,  Grand-M;:réchal  &  premier  Vicomte  hé- 
réditaire de  Haynault ,  aliié  à  Marie  de  Noyelies  , 
Pair..-  du  palais  de  l'Infante  Ifabelle-CIaire-Eugc- 
nk  ,  Ôc  tille  de  Clément  de  Noyelies  ,  Comte  de- 
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Marie  ,  Graind-Bailli  de  Haynault ,  &  de  Fran- 
çoife  de  Noyclles ,  Dame  d'honneur  de  la  même 
Infante.  De  cette  alliance  naquit  en  1644.  Jean- 
Philippe  le  Danois ,  Comte  de  Ccrnay  ,  Baron  de 
Novion,  ckc. ,  marie  en  1673.  à  fa  coufîne  Cathe- 
Tioc-Françoifè  le  Danois  de  JoffrevilU ,  de  laquelle 
il  eut ,  1  ».  Charles- Jofeph  qui  fuit  ;  i°.  François- 
Louis  ,  appelle  le  Comte  de  Danois  ,  Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Soi  du  10.  Février  1743. 
{mort  en  Avril  176  j.)  fit  Gouverneur  de  Condé 
en  1744-  ;  j"-  Marie-Claude  le  Danois,  Chanoi- 
ne Hé  de  Maubeuge ,  alliée  le  1  o.  Oftobre  1 707.  à 
Irafme-Charles-Antoine  de  Lic-de-Kerckc  ,  Baron 
d'Acre  ;  40.  Marie-Hyacinthe ,  auffi  Chanoineffc 
à  Maubeuge  ,  puis  alliée  en  1711.  à  Philippe  d'Ef- 
tiing ,  Comte  de  Saillant ,  Lieutenant-Général  des 
armées  du  Roi  ,  Gouverneur  de  Mets  ,  pays  Mef- 
fin&  Verdunois  ;  <».  Marie-Monique  ,  Chanoi- 
neiïc  à  Mons ,  enfuitc  époufe  de  Théodore-Henri , 
Comte  de  Moravijky  &  de  l'Empire ,  Général  d'in- 
fanterie au  fervice  de  l'Empereur  Charles  VII. 

Charles-Jofeph  le  Danois ,  Comte  de  Cernay  , 
Commandant  les  chevaux-légers  de  Berry,ck  Maré- 
chal de  camp  ,  mort  en  1734-  ,  ayant  époufé  dès 
170$.  Marie  -  Gillette  d'EJiourmel ,  fille  de  Louis, 
Marquis  d'Eftourmel ,  Baron  de  Cappi ,  Seigneur 
de  Sufanne  ,  Frife  ,  Templeux-le-Forfé  ,  Guicen- 
court ,  Liba  ,  Marquais  ,  ckc. ,  &  de  Marie-Aymée 
de  Hautefort ,  de  laquelle  il  eut  François-Marie  le 
Danois  ,  Marquis  de  Cernay  ,  Seigneur  de  Raif- 
mes ,  Grand-Maréchal  héréditaire  du  Haynault , 
Commandeur  de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint- 
Louis  ,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  en 
1 749.,marié  en  1 719.3  jcannc-Françoifc-Henriette- 
Colette  de  la  Pierre  ,  morte  le  1.  Mars  1756. ,  fille 
de  Henri  Théodore  ,  Marquis  de  Boufics  ,  Pair  du 
Cambrefis  ,  Banncret  du  Haynault ,  Seigneur  de 
Foreft  ,  Merveldeghem  ,  ckc. ,  mort  le  18.  Juilkt 
1756. ,  &  de  Marie-Angélique  de  Gralfc,  née  Ba- 
ronne de  Nokcre  ,  morte  le  9.  Mat  1751.  Il  a  de 
ce  mariage  pour  fille  unique  ,  Marie  -  Françoife- 
Colette  le  Danois  ,  née  en  1739.  ,  mariée  en 
17(4.  à  fon  coufin  François- Jofeph  ,  appelle  le 
Comte  de  Danois ,  Marquis  de  Joffrcville ,  '  ckc. 
Voye\  Ronchcres. 

CERNAY  fous  Mefche ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  ék  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage ci  recette  de  Baume.  On  y  compte  4$.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gau- 
che du  Doux  ,  ck  à  6.  1.  &  demie  E.  S.  E.  de 
Baume. 

CERNAY  (Soûle,  le  Saffroy  ,  les  Coftes ,  la 
Joux ,  Perrcton  t>  Montaumont  )  ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe,  parlement  ck  intendance  de  Befan- 

Îon,  bailliage  &  recette  de  Baume.  On  y  compte  16. 
sux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du 
Doux  ,  à  7. 1.  E.  de  Baume. 

CERNAY  les  Rheims,  en  Champagne,  diocefe  ck 
éleftion  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  i$8.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  bonne  demi-lieuc  E.  de  Rheims. 

CERNAY  la  Ville  ,  dans  le  Hurepoix  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de 
Chartres ,  parlement  ,  intendance  ck  élection  de 
Paris.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
une  lieue  S.  O.  de  Chevreufe  ,  ck  6.  ck  quart  S. 
0.  de  Paris. 

CERNEBAUT,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  ck  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
«cette  de  Salins.  Ou  y  compte  18.  feux.  Cette  pa- 
roiflè efl  à  $.  1.  &  quart  S.  E.  de  Salins. 

CERNELLESouSt.  Dents  de  Cemelles  ,  au  pays 
Chartraiu  ,  dans  le  gouvernement  général  d'Orléa- 
léanoij ,  diocefe  ck  élection  de  Chartres  ,  parle- 
Tome  II. 
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ment  de  Paris ,  intendance  d'Orléans.  On  y  compte 
1  ?..  feux.  Cette  communauté  eft  à  4.  l.S.  de  Chartres. 

CERNEUX  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  ck  intendance  de  Paris , 
élection  de  Provins.  On  y  compte  68.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  3.  1.  N.  N.  E.  de  Provins. 

CERNIERES  ou  St.  Agnan  de  Cernieres ,  en 
Normandie  ,  diocefe  de  Lizieux  ,  parlement  de 
Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élection  de  Bernay , 
fergenterie  de  Gins  &  la  Fcrté.  On  y  compte  36. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  un  demi-quart  de  lieue 
N.  de  Saint-Pierre  de  Cernieres. 

CERNIERES  ou  Saint-Martin  de  Cernieres ,  en 
Normandie  ,  diocefe  de  Lizieux ,  parlement  de 
Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  él  eft  ion  de  Ber- 
nay ,  fergenterie  de  Glos  ck  la  Fcrté.  On  y  compte 
41.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  un  quart  de  lieue 
S.  S.  O.  de  Saint-Pierre  de  Cernieres. 

CERNIERES  ou  Saint-Pierre  de  Cernieres,  en 
Normandie  ,  diocefe  de  Lizieux  ,  parlement  do 
Rouen  ,  intendance  d'Alençon,  éleftion  de  Bernay, 
fergenterie  de  Glos  ck  la  Fcrté.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  fituée  fur  la  Carentonne  , 
à  3. 1.  &  tiers  S.  S.  0.  de  Bernay. 

CERN01S,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun ,  par- 
lement ck  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ck  recette 
de  Semur-cn-Auxois.  On  y  compte  9.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Semur. 

CERNOL,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement ck  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ck  re- 
cette de  Vcfoul.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  en  pays  fertile  en  grains  &  en  vins. 

CERNON ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de  St. 
Claude  .parlement  ck  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage ck  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  38.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  l'Ain ,  à  *.  1.  ck  demie  S. 
S.  E.  d'Orgelet. 

CERNON ,  en  Champagne ,  diocefe ,  éleftion  & 
intendance  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  36.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  S.  S.  O. 
de  Châlons. 

CERNOY  ,  en  Beauvoifis  ,  au  gouvernement  gé- 
néral de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  de  Beauvais , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns  ,  élec- 
tion de  Clermont.  On  y  compte  27.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  ck  deux  tiers  E.  N.  E.  de 
Clermont. 

CERNOY  ,  en  Berry ,  diocefe  de  Bourges  .par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élection 
de  Gien.  On  y  compte  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  à  une  lieue  fit  demie  de  la  rive  gauche 
de  la  Loire ,  à  1. 1.  &  trois  quarts  S.  de  Gien.  La 
terre  de  Cernay  ,  dont  il  eft  queftion  ,  eft  une 
bnronnie  ck  châtellenie  confidérable  ,  qui  a  pafle 
de  l'ancienne  maifon  de  Sully  à  la  branche  de  Salle- 
Melun ,  ck  fucccflîvcment  à  la  branche  de  Ville- 
Blanche  ,  ck  aux  maifons  de  Chenu  ck  de  Sort  de 
Ville-Maudor. 

CERNUSSON  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion de  Montreuil-Bellay.  On  y  compte  74.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  &  quart  O.  N.'O.  de 
Montreuil. 

CERNY ,  ville,  dans  le  Gâtinois-Orléanois ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris , 
éleftion  d'Eftampes.  On  y  compte  119.  feux.  Cette 
ville  eft  à  une  petite  diftance  S.  O.  de  la  Fcrté- 
Alais ,  à  ».  1.  &  tiers  E.  N.  E.  d'Eftampes  ,  ck  1 1. 
E.  de  Chartres. 

CERNY,  dans  le  Laonnois  ,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  «  éleftion  de 
Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns. 
On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une 
lieue  O.  de  Laon. 
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ÇERKY  lès  Bufly  ,  eu  Laonnois ,  au  gouyernc- 
ment  général  de  rifle-de-Francc  .  diocefe  fit  élec- 
tion de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Soiflôns.  pn  y  compte  37.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  ».  J.  fit  deux  tiers  S,  S.  E.  cfe  Laon. 

CÉRON,dans  fe  Bourdelois,en  Guyenne .diocefe, 
parlement  ,  intendance  &  élection  de  Bordeaux , 
}uxi(diâioa  de  la  prévôté  de  Barfac.  On  y  compte 
izo.  £eux.  Cette  paroilîe  eft  fituée  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Garonne  ,  vis-à-vis  de  Cadillac  ,  à  û.  1. 
S.  E.  de  Bordeaux. 

CEROÎST ,  en  Bourbonnois  .  diocefe  de  Nevers , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élection  de 
Moulins.  On  y  compte  96.  feux-  Cette  paroifle  eft 
fituée  entre  la  Loite  &  l'Allier ,  dans  une  contrée 
ïerùle  en  graius  ,  en  vins  &  en  pâturages.  11  y  a 
auiïi  des  bois. 

CERON,  petite  rivière  de  l'Albigeois, en  Langue- 
doc. Elle  a  fa  fource  près  de  St.  Jean  d'Elnous.en 
Rouergue;arrofeMoneiliers  &  Cordes  en  Albigeois  ; 
Ûc  après  un  cours  de  10.  lieues  ou  environ,  elle  fe 
p?rd  dans  la  rivière  d'Avcyrou,  près  du  château  de 
Milars,i6.1.  N.O.  d'Alby.dc  2.  N.  N.  O.  de  Cordes. 
Cette  rivière  eft  allez  poiflbnneufe  ,  mais  elle  n'eft 

'  CERQUE1LS  ou  Saint-Pierre  de  Cerqueils ,  en 
Normandie  ,  diocefe  d'Evrcux  .parlement  fie  in- 
tendance de  Rouen  ,  cleâion  fie  fergenterie  de 
Pont-de-1' Arche.  On  y  compte  6.  feux  privilégies 
&  46.  feux  taillables.  Cette  paroiiTe  cil  i  t.  L  A 
quart  O.  S.  O.  de  Pont-de-l'Arche. 

CERQUEUX ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
d'Alencon,  fergenterie  d'Orbec.  On  y  compte  82. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  1.  fit  demie  S.  E.  de 
Lizieux. 

CERQUEUX,  en  Normandie.diocefe  de  Lizieux, 
parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Pont-i'Evéque,  fergenterie  de  Saint-Julien  de  Foui- 
con.  On  y  compte  1.  feux  privilégiés  de  10.  feux 
taillables.  Cette  paroifle  eft  à  a.  ou  j.  L  O.  de  Pont- 
l'Evêque. 

CEURE  ù  Monceaux  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
fit  élection  de  Troycs  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  59.  feux.  Cette 

Îaroifle  eft  à  1.  lieues  &  trois  quarts  S.  S.  E.  de 
royes. 

CERRE  lès  Norroy,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage fié  recette  de  Vcfoul,  prévôté  de  Faucogney. 
Ou  y  compte  $.2.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituee  eu 
pays  de  montagnes, 

CERS  ,  en  Languedoc ,  diocefe  Si  recette  de  Be- 
aiers  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de  Mont- 
pellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
66.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers 
E.  de  Bcziers. 

CËkSOT  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bailliage  fie 
recette  de  Châlon  ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  «4.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fur  la  Guye,  à  4. 1.  &  «ois  quarts  S.  O.  de  Châlon. 

CÈRSO"f  {>  Montot ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  , 
élection  fit  recette  de  Mâcon  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  10.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  entre  deux  montagnes ,  fur 
la  Guye  ,  à  5. 1.  fit  deux  tiers  N.  0.  de  Mâcon. 
On  y  recueille  d'aflèz  bon  vin  ,  mais  en  petite 
quantité. 

CERS  Y  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  élection  & 
rceme  de  Mâcon ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Dijon.  Ou  y  compte  40.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes  fie  néanmoins  aflez 
fertile. 

CERTEMERY  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
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parlemeot  fie  intendance  de  Befançon  .bailliage fit 

recette  d'Arhois.  On  n'y  compte  que  8. feux.  Cette 
communauté  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  d'Arbois. 

CERTES  ,  dans  le  Médoc ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  fie  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiftion  de  laMotbe-Certes.  On  y  coou 
pte  jx.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  petite 
diftance  de  l'étang  d'Arcachon  ,  à  6. 1.  fie  quartO. 
S.  0.  de  Bordeaux. 

CERTIGNY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fbuverain  fit  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Reroiremont.  On 
y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  Mofelle  ,  dans  une  contrée  où 
il  y  a  des  forges  de  fer ,  à  ».  1.  fie  demie  N.  N.  O. 

de   R  en- ire  iront. 

CERT1LLEUX,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de  Neuf-Château. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiife  eft  fituée  en 
pays  de  hois  fie  de  pâturages.  11  y  a  un  hermitage, 
qui  eft  aflèz  fréquenté. 

CERTINES ,  dans  la  Breflë  ,  diocefe  de  Lyoa  ( 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  éleâion  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Pont- 
d'Àin.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
1.  1.  S.  E.  de  Bourg. 

CE RTROU VILLE  eu  Sartrouville  ,  dans  l'IOe. 
de-France  ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  19  c.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  Créée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  £  a. 
1.  N.  E.de  St.  Germiin-en-Laye ,  fie  x.  fie  demie 
N.  O.  de  Paris. 

CERV1ERES  ,  dans  leForeft  ,  diocefe  fie  inten- 
dance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montbrifon.  On  y  compte  104.  feux.  Cette  paroifle, 
à  laquelle  on  donne  le  titre  de  ville  ,  I  caufe  qu'elle 
eft  murée  ,  eft  fituée  fur  les  confins  d'Auvergne  , 
à  7. 1.  N.O.  de  Montbrifon.  Il  y  a  un  Vicaire  qui 
réfide  à  l'annexe  des  Salles.  La  châtellenie  de  Cer- 
vieres  eft  compofée  des  paroiflès  de  Cervieres  ,  les 
Salles ,  fon  annexe ,  Arconfat ,  Nereftable ,  Mont* 
vianay ,  St.  Jean-la-Veftre  ,  St.  Prieft-U-Veftre , 
fon  annexe ,  St.  Remy  fit  St.  ViAor-la-Loubiere. 
Pour  l'adminiftration  de  la  juftice  de  cette  ville  ,  il 
y  a  un  Préfident.Capitaine-Châtehtin,  Juge  fie  Com- 
miflaire-Examinateur  ,  un  Lieutenant  civil  de  cri- 
minel ,  un  Lieutenant  particulier ,  Afleffeur  civil 
fie  criminel ,  un  Procureur  fifcal  fit  Contrôleur  des 
actes  pour  le  Roi ,  un  Greffier  en  chef,  fie  quatre 
Procureurs.  Outre  cela  ,  il  y  a  à  Cervieres  un  Re- 
ceveur du  grenier  à  fel. 

CERVIN(le),  en  Touraine  ,  diocefe  ,  inter* 
dance  fie  élection  de  Tours  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  de 
trois  quarts  O.  N.  O.  de  Tours.  De  Cervin  dépend 
le  Moulin  de  Douzy  où  il  y  avoit  autrefois  un  Mo- 
naftere. 

CERVON  ,  bourg,  enNivernois  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  éleâion  de 
Vezelay.  On  y  compte  203.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  un  ruifleau ,  à  $.  L  S.  S.  E.  de  Vezelay. 

CERY  ou  Sery  des  Prcz  ,  Sinacum  in  Pratis  ,  ab- 
baye d'hommes  de  l'ordre  de  Prémontré ,  en  Pi- 
cardie.diocefe  fie  intendance  d'Amiens.  Ceit*  abbay* 
eft  en  commende  ,  fie  vaut  au  moins  4000.  livres  d« 
rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.Poycx; 
Serry. 

CERZAT  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cîermont , 
parlement  de  Paris  .intendance  de  Riom,  élection 
de  Brioude.  On  y  compte  97.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1.  I.  &  demie  S.  de  Brioude. 

CERZAYE  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers ,  élec- 
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t»o  de  Thouars.  Ony<cocapte  if  3.  feux. Cette  P3- 
roiffc  eft  à  ».  i.  S. S.  E.  de  Maulém ,  &  7.  de  demie 
Û.  fcO.de  Tfcouars. 

CERZ1£  ,  dans  le  Beaitjolois,  diocefe  &  inten- 
dance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
ViLlcfranche.  Oa  y  compte  5$.  feux.  Cette  parodie 
eft  à  1.  li  de  la  rive  droite  de  la  Saône ,  &  j.  &  1. 
nets  N.  de  Villefrancbe. 

CES 

CESANCEY ,  en  Francbe-Cosntc ,  dioceiè ,  par- 
keneot  &.  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Lons-le-Sauloier.  On  y  compte  64.  feux. 
Cette  paroifte  eft  a  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.de 
Lons-  le-Sauloter. 

CESCAN,  en  Béant  ,  diocefe  de  Lefcar,  par. 
Iraient,  fe'oécliauflee  de  recette  de  Pan ,  intendance 
d'Aufch.  On  y  compte  15.  feux.  Cette  parouTe  eft 
i  cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  Lefcar ,  de  à  1. 
I.  N.  N.  O.  de  Pau. 

CE SC AU  ,  au  comté  de  Cominges ,  en  Gafco- 
gne ,  diocefe  de  St.  Lister  ,  parlement  de  Tou- 
kjttfe ,  intendance  d'Aufcb ,  élection  de  Commio- 
ges ,  châtellenie  de  Caftillon.  On  y  compte  a.  feux 
lo.  bellugues  &  trois  quarts  de  bcllugue  de  feu. 
Cette  paroifte  eft  à  3.  t.  S.  O.  de  St.  Lizier. 

CE  SE  (le)  ,  rivière  de  Languedoc.  Elle  prend 
(a  £oarce  auprès  de  la  paroifte  de  St.  André  de 
C  apcefe  ,  dans  le  doyenné  de  Graviere  ,  au  dio- 
cèse d'Usés.  Elle  pafle  par  St.  Ambroife.Cor- 
aiilon  ,  à  quelque  diftance  de  Bagnols  ;  de  après 
on  cours  de  14.  ou  1$.  lieues  ,  cette  rivière  fe  perd 
dans  le  Rhône ,  vis-à-vis  d'Orange,  entre  Roque- 
maure  &  le  Pont-du-Saint  Efprit.  Cette  rivière  n'eft 
point  navigable,  mais  elle  a  cela  de  remarquable, 
qu'on  y  trouve  des  pailloles  d'or  plus  grottes ,  de 
en  plus  grande  quantité  que  celles  qu'on  trouve 
dans  le  Khin  de  dans  le  Rhône.  11  eu  des  jours 
que  la  pêche  de  ces  pailloles  vaut  jufqu'à  une  pif- 
tole  à  ceux  qui  en  font  leur  occupation.  M.  de 
Rcaumur  ,  qui  a  eftayé  l'or  de  cette  rivière  ,  aflure 
qu'il  eft  à  dix-huit  karats  de  huit  grains. 

CESEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  de  recette 
de  Gray.  On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette  paroille 
eft  à  1. 1.  S.  S.  0.  de  Gray. 

CES1A  ù  Authecourt ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon  .bail- 
liage dt  recette  d'Orgelet.  On  n'y  compte  que  9. 
feux.  Cette  parouTe  eft  à  4.  I.  S.  O.  d'Orgelet. 

CESLEYS  ,  dans  le  Bourdelois.  V oye\  Ceteys. 

CESNAY  en  Cinglois  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
de  Bayeux  .parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
Icaçon  ,  élection  de  Falaife  ,  fergenterie  de  Tour- 
nebu.  On  y  compte  1 18.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à 
a.  L  de  demie  O.  N.  O.  de  Falaife  ,  de  4.  S.  de  Caen. 

CESNAY  aux  Vignes  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
rk  Baveux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
lençon  .élection  de  Falaife ,  fergenterie  de  Jumel. 
On  y  compte  4s.  feax.  Cette  paroitfc  eft  à  4. 1.  E. 
S.  £.  de  Caen  ,  fie  4.  &  qeart  N.  N.  E-  de  Falaife. 

CESSAC  ,  dans  le  Baradois ,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux  ,  élec- 
tion de  Condom  ,  jarifdàâion  de  Rauzaa.  On  y 
compte  64.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  3.  L  de  demie 
N.  die  Langnn ,  de  1.  N.  O.  de  Sauveterre. 

CESSA  LES  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ,  recette , 
parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  à  d,  L  S.  E.  de  Touloufe ,  &  à  une  lieue  S. 
de  Carmaing. 

CESSE  (  la  )  ,  petite  rivière  de  Languedoc ,  qui 
vient  du  diocefe  de  St.  Pons ,  fie  qui  après  un  cours 
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de  6.  ou  7.  lieues  ft  jette  dans  la  rivière  d'Aude ,  à 
une  lieue  de  demie  N.  O.  de  Narbonne. 

CESSENON  ,  ville  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de 
recette  de  St.  Pons  ,  parlement  de  Touloufe ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  396.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  l'Orbe  ,  à  4. 1.  S.  E.  de  St.  Pons  ,  de 
a.  fit  demie  N.  O.  de  Bcziers. 

CESSERAS ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette 
de  St.  Pons  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de 
Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 117.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  dans  tes 
montagnes ,  à  j.  I.  de  deux  tiers  S.  S.  O.  de  St.  Pons. 

CESSERON  ,  en  Languedoc  Voyc\  St.  Thibery 
ou  St.  Tubery  ,  au  diocefe  d'Agde. 

CESSET  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Clermont  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins  ,  élec- 
tion de  Gannat.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  pareille 
eft  fituée  dans  la  montagne  du  jour  ,  dans  une  con- 
trée aflèz  fertile  ,  à  2.  1.  O.  de  St.  Pourçaindtde 
l' Allier ,  fie  4.  N.  N.  O.  de  Gannat. 

CESSEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'E- 
vreux  ,  parlement  dt  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Pont-de-1' Arche  ,  fergenterie  de  Craville. 
On  y  compte  3.  feux  privilégies  de  148.  feux  tail- 
lablcs.  Cette  paroifte  eft  à  3.  ï.  dt  demie  N.O.d'E- 
vreux ,  de  3.  S.  O.  de  Pontie-I* Arche. 

CESSEY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun ,  par- 
lement de  intendance  de  l  ijon  ,  bailliage  de  recette 
de  Semur-tn-Auxois.  On  y  compte  10.  feux.  Cette 
paroifte  eft  à  un  bon  quart  de  lieue  E.  N.  E.  de  VU> 
teauz  ,  de  à  3.  I.  dt  demie  S.  E.  de  Semur. 

CESSEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Anton  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  1  o.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  fur  la  Dehune ,  à  une  lieue  de  de- 
mie S.  S.  E.  de  Beaune. 

CESSEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  recette  , 
bailliage  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  paroifte  eft  limée  dans  un 
pays-bas  ,  fec  dt  rempli  de  bois ,  fur  la  rivière  de 
Tille  ,  à  t.  L  &  quart  E.  un  quart  au  S.  de  Dijon. 
De  Cefley  dépend  l'Ecart  de  Chamberé. 

CESSEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  dt  re- 
cette de  Quingey.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  demi-lieue  E.  N.  E.  de 
Quingey. 

CESSEY  ou  Grange  de  Cefley ,  en  Bourgogne. 
Vojre%  Jours. 

CESSEY  ou  St.  Gengoux  de  Cefley  ,  en  Bour- 
gogne ,  diocefe  ,  élection  ,  bailliage  de  recette  de 
Maçon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Dijon; 
On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes ,  à  3 . 1.  N.  O.  de  MScon. 

CESS1ERES  ,  en  Picardie  ,  diocefe  dt  élection 
de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif» 
ions.  On  y  compte  107.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  1. 
1. 0.  S.  O.  de  Laon. 

CESSON  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  dt  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Melun.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  parotffe  eft? 
à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Melun. 

CESSON  ,  en  Bretagne  ,  diocefe ,  recette ,  par-1 
lement  fie  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  50. 
feux  fit  deux  tiers  de  feu.  Cette  parouTe  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  de  fertile. 

CESSON  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  do 
St.  Brieux  ,  parlement  de  intendance  de  Sennes. 
On  y  compte  16.  feux  un  tiers  dt  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifte  eft  à  une  dcuni-heuc  E.  S.  E.  de  Sv. 
Brieux. 

CESSY  ,  en  Nivernois  ,  dincefe  de  Nevcrs  .par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Bourges ,  élection 


i$*  CET 

de  la  Charité.  On  y  compte  $<.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  ».  1.  &  demie  N.  E.  de  la  Charité. 

CESTAYKOLS.en  Languedoc.diocefedc  recette 
d'Alby  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  190.  feux. 
Cette  paroillccft  à  z.  I.&  deux  tiers  O.N.O.  d'Alby. 

La  terre  &  feigneurie  de  Ceftayrols  eft  une  an- 
cienne baronnie  ,  qui  donne  entrée  aux  atfiettes  du 
diocefe  d'Alby.  Elle  fut  acquife  à  la  maifon  A'l\arn  , 
par  le  mariage  de  N.  de  Cicrmont-du-Bofc  ,  dame  de 
Ceftayrols  ,  avec  Urbain  d'Izara  ,  Seigneur  de  Val- 
ladi ,  qui  de  cette  alliance  n'a  lailïc  qu'un  fils. 

CESTRE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Langres , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  i}.  feux. 
Cette  paroitTe  ,  à  laquelle  on  donne  le  nom  de  Ver- 
don  ,  eft  fituée  fur  les  confins  de  la  province  de 
Champagne  ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  NTN.  O.  de 
Montbard,  &  4.  &  demie  N.  N.  E.  de  Scmur-cn- 
Auxois. 
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CETEYS  ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne  , 
diocefe ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de 
Bordeaux,  juriCdiftion  de  la  Mothe-Certcs.  On  y 
compte  102.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  uns 
petite  diftance  du  lac  d'Arcachon ,  à  6.  1.  O.  S.  O. 
de  Bordeaux. 

CETON  ,  bourg  5c  châtellenic ,  dans  le  Perche  , 
diocefe  de  Séez ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Alcncon ,  élection  de  Mortague.  On  y  compte 
296.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une  lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Huigne ,  à  ».  1.  &  quart  S.  S.  O.  de 
lsogent-le-Rotrou,  &  7.  S.  S.  E.  de  Mortagne.  Il 
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cheurs,  de  ne  devroient  point  être  exigés ,  du  moins- , 
ajoute-t'on  ,  fur  les  grèves  de  la  mer  ;  principale- 
ment à  caufe  que  l'ordonnance  de  la  marine  de  1681. 
y  eft  formellement  contraire ,  puisqu'elle  fait  con- 
noitre  d'une  manière  très-précife  que  le  Roi  accorde 
à  tous  fes  fujets  la  liberté  de  la  pèche. 

Il  n'y  a  dans  la  ville  de  Cette  qu'une  feule  pa- 
roifle ,  laquelle  tft  delTervie  par  un  Curé  de  par  deux 
Vicaires.  11  y  a  auffi  une  chapelle  de  Pénitents 
blancs.  Nous  avons  dit  qu'on  compte  dans  cette 
ville  environ  6.  mille  ames  ;  mais  il  convient  d'ajou- 
ter que  ce  nombre  augmente  tous  les  jours ,  à  caufe 
des  avantages  &  des  facilités   que  leur  offre  le 
commerce  qui  y  fleurit ,  &  à  caufe  des  privilèges 
que  le  Roi  accorde  à  ceux  qui  viennent  s'y  établir  , 
lefquels  ne  font  tenus  à  payer  aucun  droit,  de  qui  ont 
d'ailleurs  l'avautage  d'être  réputés  habitants  de  la 
ville  après  l'an  de  jour  qu'ils  s'y  font  domiciliés. 
Quant  aux  artifans ,  ils  y  obtiennent  la  rnairrife 
fans  palier  maîtres,  &  fans  payer  pour  cela  aucune 
forte  de  charge.  Ainfi,  la  ville  6t  communauté  de 
Cette  ne  paye  au  Roi  que  la  capitation.  Mais  elle 
eft  obligée  à  payer  le  logement  de  l'état-major,  qui 
confîfte  en  un  Lieutenant-de-Roi ,  un  Major  ,  un 
Aide-Major,  un  CommUfaire  d'artillerie  ,  ck  un 
Garde-Magaiin.  Outre  cela ,  la  ville  cil  obligée  à 
fournir  tout  ce  qui  eft  néceftaire  au  corps-de-garde. 
Pour  fubvenir  à  ces  frais  ,  elle  a  eu  la  permiffioa 
d'impofer  un  droit  de  vingt  fols  par  muid  fur  le  via 
que  recueillent  les  habitants ,  &  de  cinquante  fols 
auifi  par  muid  fur  les  vins  qui  ne  font  pas  de  leur  ter- 
roir ,  &  qui  fe  débitent  daus  la  ville ,  à  l'exception 
néanmoins  de  ceux  que  l'on  embarque ,  lefquels  font 
exempts  de  tous  droits.  La  communauté  fait  auffi 


J«ogent-Ie-Kotrou,  «  7.  S.  i.  t.  de  Mortagne.  Il  exempts  de  tous  droits.  La  communauté  fait  auffi 
y  a  à  Ceton  un  prieuré  de  l'ordre  de  Saiat-Benoît,  •  impofer  deux  deniers  fur  la  livre  de  viande.  Ce 


qui  vaut  environ  2400.  livres  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu. 

CETTE ,  Cet  ta ,  ville  avec  un  port  de  mer  &  un 
bureau  des  cinq  grottes  fermes  ,  eu  Languedoc,  dio- 
cefe &  recette  d'Agde  ,  parlement  de  Touloufe, 
généralité  de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  161.  feux,  plus  de  joco.  per- 
sonnes de  communion  ,  6c  en  tout  environ  6000. 
ames  de  tout  âge  ,  de  tout  fexe  ôc  de  tout  état. 
Cette  ville  eft  htuée  fur  la  Méditerranée ,  à  j.  1. 
&  demie  N.  E.  d'Agde  ,  2.  S.  S.  0.  de  Frontigoan  , 
5.  S.  S.  O.  de  Moutpcllicr  ,  7.  &  tiers  E.  un  quart 
au  N.  de  Beziers,  19.  ck  demie  N.  N.  E.deColliou- 
re  de  de  Port-Vendres ,  &  »  5.  de  demie  O.  un  quart 
au  N.  de  Marfcillc.  Long.  21.  22.  7.  lat.  43. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  n'eft  rien  moins  qu'an- 
cienne ;  car  il  n'y  a  qu'un  fiecle  ou  environ 
qu'elle  eft  bitie.  Les  jettees  qui  forment  le  port , 
n'ont  été  achevées  qu'en  1678.  Cette  villea  prisfon 
nom  ôc  fon  origine  d'un  petit  hameau ,  nommé 
Cette  ,  éloigne  de  la  ville  d'un  quart  de  lieue  ,  & 
compofé  d'une  vingtaine  d'habitants.  11  y  a  pour  ce 
hameau ,  qui  fubfifte  encore  apréfent,  un  Curé  à 
portion  congrue  &  à  la  nomination  de  l'Evéque 
d'Agde  ,  lequel  eft  Prieur  ôc  Seigneur  de  Cette. 
Comme  Prieur ,  l'Evéque  retire  des  droits  de  dime  ; 
&  comme  Seigneur  ,  il  lui  revient  des  droits  de  taxe. 
Ces  droits  font  ordinairement  affermés  J2$o.  livres, 
50.  livres  de  cafté  &  1  $0.  livres  defucre.  Dans  cette 
ferme  font  auffi  compris ,  t°.  la  dime  de  la  pèche 
qui  fe  fait  dans  l'étang  de  Thau  ,  appartenante  à 
l'Evéque  dans  la  portion  de  Cette  ,  &  il  en  eft  de 
même  de  la  dîme  des  oifeaux  aquatiques  qui  fe  pren- 
nent aux  filets  ;  i°.  le  droit  d'attarage  ,  paye  par 
les  pécheurs  qui  pèchent  au  boulier  ,  &  qui  tirent 
des  filets  fur  les  grèves  appartenantes  à  la  feigneu- 
rie. Ces  droits  ,  félon  certains  mémoires  qu'on 
bous  a  communiques ,  font  fort  à  charge  aux  pè- 


font-là  tous  les  droits  que  payent  fes  habitants. 

Quant  à  la  jurifdiction ,  nous  avons  déjà  obfervé 
que  la  juiticc  de  Cette  appartient  à  l'Evéque  d'Ag- 
de ,  comme  Comte  &  Seigneur  de  cette  ville.  Cette 
juftice  eft  compofée  d'un  Viguier  ,  de  fou  Lieute- 
nant, d'un  Procureur  jurifdiélionnel  ÔC  d'un  Gref- 
fier. Il  y  a  outre  cela ,  un  fîege  d'amirauté  ,  qui 
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Cette  amirauté  dépendoit  auparavant  de  celle 
d'Agde  ,  &  comme  il  y  en  avoit  encore  une  à  Fron- 
tignan ,  laq lu- Ile  tomba  aux  parties  cafuelles  ,  ou 
réunit  celle-ci  a  Cette  fous  le  titre  de  Montpellier. 
Indépendamment  des  jurifdictions  dont  nous  venons 
de  parler  ,  il  y  a  à  Cette  un  grenier-à-fel  pour  le 
falage  dupoiflon  ,  &  un  bureau  des  fermes,  qui 
eft  confidérable  ,  à  caufe  des  marchandifes  qui  vien- 
nent de  la  mer ,  Ôc  qui  fe  répandeut  entoile  dans 
la  province. 

Nous  avons  dit  que  les  jettées  du  port  de  Cette 
n'ont  été  perfectionnées  qu'en  167a.  Nous  devons 
ajouter  que  ce  fut  fous  la  direction  du  Chevalier  de 
ClervtUe  ,  alors  Directeur  général  des  fortifications 
de  Languedoc.  La  principale  de  ces  jettées  court 
fur  Vejl  &  ouejl  ,  &  elle  a  près  de  deux  cents  quatre 
vingt-dix  toifes  de  longueur ,  en  y  comprenant  le 
erocket  ou  le  tournant.  Sur  ce  crochet ,  eft  un  fort 
avec  une  batterie  garnie  de  dix-huit  pièces  de  canon. 
Il  y  a  auffi  unfarc  élevé  d'environ  quarante  pieds  , 
&  qui  eft  entretenu  par  les  bâtiments  qui  entrent 
dans  ce  port,  ou  qui  en  forcent.  Dans  le  même  fort 
dont  nous  venons  de  faire  mention  ,  eft  un 
magifin  à  poudre  voûté  ;  6c  fur  ce  magafin  ,  eft  un 
corps-de-garde  qui  peut  contenir  cent  hommes. 
Au-dcflus  du  corps-de-garde,cft  un  logement  pour  les 
officiers.  Entre  les  deux  ponts-levis ,  &  du  côté  du 
port ,  régnent  des  cafernes  capables  de  recevoir  deux 
compagnies  d'infanterie.  Et  du  côté  de  la  mer,  eft 
une  batterie  à  barbette  ,  garnie  de  canons  &  de 
deux  mortiers. 
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A  cinq  cents  toifes  de  la  grande  jettee ,  en  allant 
il  l'oneft  ,  ck  fur  une  petite  hauteur ,  eft  une  forti- 
fication ,  qu'on  appelle  la  butte  ronde ,  où  l'on  a 
placé  une  batterie  à  barbette  :  il  n'y  a  dans  ce  porte 
qu'un  petit  corps-de-garde  &  une  chambre  pour 
lei  officiers.  Cette  butte  eft  entourée  d'autres  pe- 
tites fortifications  ,  bâties  à  pierres  fecbes.  bile 
fut  faite  à  Poccafion  des  Anglois ,  qui ,  ayant  fait 
une  defcente  dans  ces  parages ,  viqrent  occuper 
cette  hauteur  laquelle  eft  commandée  par  d'autres 
montagnes.  A  quelque  diftance  de-là ,  eft  un  autre 
petit  fort  très-elcvé  :  on  le  nomme  le  fort  Saint- 
Pierre.  11  eft  garni  d'une  batterie  à  barbette  de  douze 
pièces  de  canon  ;  ck  il  y  a  un  petit  corps-de-garde , 
avec  un  magafin  à  poudre  ,  mais  point  de  logement 
pour  une  troupe  confidérable.On  eftimeque  toutes 
ces  fortifications  fi  élevées  font  plus  nuifibles  qu'u- 
tiles ,  parce  que ,  dit-on ,  étant  prifes ,  elles  fe- 
roient  rendre  le  fort  de  la  jettée,  auquel  celui  de 
la  butte  ronde  commande  principalement» 

Les  Anglois  ayant  enVctué  la  defcente  dont  nous 
avons  parlé,  la  nuit  du  14.  au  a$.  Juillet  1710.,  & 
ayant  été  obligésde  fe  rembarquer  avec  précipitation, 
on  conftruifit  bientôt  après  un  ouvrage-à-eorne  fur  la 
plage  par  où  l'on  vient  de  Frontignan,  &  fur  le  bord 
du  canal  des  étangs ,  à  l'entrée  du  pont  de  commu- 
nication à  la  ville.  Ou  y  voit  même  encore  quel- 
ques pièces  de  canon.  Mais  cet  ouvrage  ayant  de- 
puis été  regardé  comme  inutile ,  il  a  été  abandon- 
né ,  &  on  l'a  rempli  de  maifons  que  divers  parti- 
culiers y  ont  fait  bâtir. 

Quoique  le  port  de  Cette  ne  puiflè  jamais  devenir 
fort  bon  (quelque  dépenfe  que  la  province  de  Lan- 
guedoc y  rafle  )  ,  a  caufe  de  l'enfablement  des  pla- 
ges où  il  eft  firué  ,  cela  n'empêche  pas  qu'il  ne  foit 
entretenu  avec  le  plus  grand  foin.  Le  port  eft  de 
la  plus  grande  utilité ,  non-feulement  pour  l'impor- 
tation Ôr  l'exportation  des  denrées  ck  marchandées 
qui  intéreftent  la  province  de  Languedoc  ;  mais  en- 
core, parce  que  dans  l'occalion  il  fcrtd'afyle  aux  bâ- 
timents qui  fréquentent  les  cotes  de  Languedoc  ck 
de  Rouffillon.  En  effet ,  les  bâtiments  qui  depuis 
le  mois  d'Octobre  jufqu'à  la  fin  d'Avril,  viennent 
deCollioure,  de  la  Nouvelle  ck  d' A gdc,  relâchent 
ordinairement  à  Cette ,  ck  y  attendent  le  temps 
favorable  de  leur  partance  pour  les  ports  de  Pro- 
vence ck  d'Italie ,  pour  palier  les  Tigiuux  qui  font 
à  douze  ou  quinze  lieues  à  l'eft  du  port  de  Cette  , 
vers  l'embouchure  du  grand  &  du  petit  Rhône. 
Quand  il  régne  des  vents  de  nord-eft ,  il  fe  forme 
immédiatement  au  fud  des  Tignaux ,  des  courants 
qui  vont  avec  la  plus  grande  rapidité  de  l'eft  à 
l'ouett  ,  ce  qui  empêche  les  bâtiments  de  franchir 
ces  paflages.  Or ,  cela  arrive  fouvent ,  ck  il  n'y  a 
point  d'autre  port  d'afyle  que  celui  de  Cette.  Les 
bâtiments  tachent  de  le  gagner  pendant  le  jour  , 
parce  que  les  vents  du  large  couvrant  totalement  la 
terre,  il  feroit  prcfqu'impoflible  d'y  arriver  de 
nuit.  11  en  eft  de  même  par  rapport  aux  bâtiments 
qui  viennent  de  Provence  ck  d'Italie  ,  ck  qui  font 
deftinés  pour  Agde  ,  Narbonne  ck  le  Rouflillon.  Il 
faut  néceflàirement  qu'ils  relâchent  à  Cette  pour 
y  attendre  le  vent  favorable  qui  doit  les  conduire  à 
leur  deftination. 

Les  avantages  que  la  province  de  Languedoc 
retire  du  port  de  Cette ,  font  trop  grands  pour 
qu'elle  ne  mette  pas  toute  fon  attention  &  l'en- 
tretenir ôt  à  le  rendre  meilleur  le  plus  qu'il  fera 
pofiible.  En  effet,  c'eft  par  le  moyen  de  ce  port 
qu'elle  fait  l'exportation  de  la  plus  grande  partie 
de  fes  denrées  fuperflues  ,  ainli  que  des  marchan- 
dîfes  de  fes  manufactures.  De  quel  avantage  ne  fe- 
roit-rc  pas ,  s'il  étoit  pofiible  de  rendre  ce  port  vé- 
ritablement bon,  ck  qu'on  pût  y  trouver  une  re- 
Tome  IL 
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traite  affùrée  dans  le  golfe  de  Lyon ,  qui ,  dam 
tous  les  temps ,  a  été  redoutable  aux  navigateurs  , 
à  caufe  de  fon  enfoncement  dans  les  terres ,  ck  de 
fes  plages  continuelles  fans  ports  &  fans  rades. 
Cette  difpofition  du  terrein  eft  telle ,  que  quand 
un  navire  fe  trouve  furpris  par  le  mauvais  temps , 
il  eft  toujours  en  danger  d'aller  donner  à  la  côte  , 
fans  efpérance  de  pouvoir  s'en  relever  que  par  une 
efpece  de  miracle. 

La  province  paye  annuellement  quarante-cinq 
mille  livres  pour  le  creufage  du  port  de  Cette. 
Mais  cette  dépenfe  ne  le  mettra  jamais  à  l'abri 
des  fables  ,  qui ,  à  ce  qu'on  affure ,  peuvent  le 
combler  tout  d'un  coup  ck  l'anéantir ,  à  inoins 
qu'on  ne  trouve  des  moyens  certains  pour  les  dé- 
tourner. Il  eft  à  efpérer  de  l'intelligence  ck  de  l'ha- 
bileté des  perfonnes  prépofées  à  l'entretien  ck  à  la 
confervation  de  ce  port ,  que  le  danger  qui  le  me- 
nace ,  demeurera  toujours  fans  effet ,  &  que  tôt 
ou  tard  on  mettra  cet  établiffemeut  à  l'abri  de  tout 
événement. 

En  1717.  quelques  négociants  de  Montpellier 
établirent  à  Cette  une  rafinerie  de  fuerc.  Pour  fa- 
vorifer  un  pareil  projet,  la  province  leur  accorda 
vingt  fols  par  quintal  fur  tous  les  fucres  bruts  qu'ils 
feroient  venir  jufqu'à  la  quantité  de  huit  mille 
quintaux  par  année  ,  Si  fept  mille  livres  auffi  par 
an ,  pour  bâtir  des  magafins ,  maifons  &  autres 
établillèments  qu'il  leur  fallut  faire  ,  tant  à  Cette  , 
qu'aux  iftes  de  Saint-Domingue  ck  de  la  Martinique 
en  Amérique.  Cette  rafinerie  a  très-bien  réuflî.  Ea 
1721.  ces  mêmes  négociants  établirent  une  fabri- 
que de  favon  ,  ck  le  Roi  leur  accorda  le  même  pri- 
vilège dont  jouiiTent  les  manufactures  Royales  , 
avec  le  droit  de  com mittimus  au  Sénéchal  de  Mont- 
pellier pour  toutes  les  affaires  d'icclle  (manufac- 
ture) mime  jusqu'aux  cmfloyis  0  domejlifucs. 

11  ne  fe  tient  à  Cette  aucune  foire.  Cependant , 
on  croit  qu'il  feroit  à  propos  qu'il  y  en  eût  une 
qui  fe  tint  dans  le  mois  d'Août.  Cela ,  dit-on  , 
attirerait  les  étrangers  dans  ce  port,  ck  les  accoû- 
tumeroit  à  fréquenter  ces  mers.  D'ailleurs ,  les 
draperies  ck  étoffes  des  manufactures  de  la  provin- 
ce auraient  par  ce  moyen  un  débit  plus  grand  ck 
plus  facile.  Outre  cela  ,  cette  foire  n'étant  pas 
franche  ,  elle  produirait  un  revenu  confidérabla 
aux  fermiers  du  lîoi  ;  à  quoi  on  peut  ajouter  , 
qu'elle  feroit  d'autant  plus  nécelTàirc  ,  qu'elle  dé- 
boucherait ce  qui  refte  à  la  foire  de  Beaucaire. 
Voye\ Canal  Royal  de  Languedoc  ,  tom.  1.  pag.  $$. 

CETTE  ù  Eygun  ,  en  Béarn ,  diocefe  d'Olerou  , 
parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  recette  ck 
vallée  d'Afpe.  On  y  compte  87.  feux  ou  habitations. 
Cette  communauté  eft  Muée  fur  la  rive  droite  du 
Gave  ,  à  4.  I.  S.  d'Olerou. 

CEV 

CEVENNES  ou  Scvennes  ,  Cehennx  ,  monta- 
gnes de  Languedoc  ,  qui  donnent  leur  nom  au  pays 
des  environs,  ck  plus  particulièrement  à  cette  éten- 
due de  pays  dont  fout  com po fes  le  diocefe  d'AUis, 
celui  d'U\èt  en  partie ,  &  celui  de  Menât  égale- 
ment en  partie.  Les  Ccvennes  font  une  continua- 
tion des  montagnes  du  Foreft  &  de  l'Auvergne.  Ce» 
montagnes  s'étendent  vers  le  S.  ck  le  S.  O.  jufqu'au- 
delà  du  diocefe  de  Montpellier.  Mais  elles  régnent 
ck  dominent  principalement  dans  les  diocefes  d'A- 
lais ,  d'Uzès ,  de  Mcnde  ,  ck  dans  une  partie  de 
celui  de  Viviers.  Elles  étoient  autrefois  de  très-diffi- 
cile accès  ;  mais  depuis  environ  foixante  ans ,  on 
y  a  pratiqué  des  chemins  Royaux  qui  font  devenus 
d'une  grande  utilité  pour  l'honneur  du  gouverne- 
ment Ci  la  tranquillité  des  peuples.  Les  auteurs  les 

Rr 


i$8  C  E  Z 

plus  anciens  font  mention  des  montagnes  dont  il 
eft  queftion  :  les  Latins  les  nomment  Ccbcnn*,  de 
les  Grecs  Ctmmtni.  Ces  montagnes  ont  fouvent 
fervi  de  retraite  aux  Religionnaires  ,  qui  y  ont 
commis  de  grands  délbrdres.  Ces  défordres  fe  re- 
nouTellerent  en  170J.  ;  mais  le  Maréchal  de  Villars 
Tcduifit  les  mutins  en  1704. 

CEVEYRAC  ,  dans  le  Vclay ,  en  Languedoc  , 
diocefe  de  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloulë , 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  V  compte  19.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  en  pays  aflêz  fertile  ,  principalement  en  pâ- 
turages. 

C  E  Y 

CEYRAC,  en  Rouergue,  diocefe  de  Vabres  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban, 
élection  de  Milhaud.  On  y  compte  3.  feux  78.  bellu- 
gues  &  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft 
«tuée  en  pays  de  montagnes  ,  de  néanmoins  allez 
fertile  en  grains  de  en  pâturages. 

CEYRAC  ,  en  Auvergne  ,  diocéfc  de  éleftion  de 
Clermont,  parlement  de  Paris ,  intendance  deRiom. 
On  y  compte  *oo.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1. 0. 
de  Clermont. 

CEYRAS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
de  Lodeve ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  1 17.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rivière  de  Lergne,  à  2.  1.  &  demie  E.  S.  E.  de 
Lodeve. 

CEYRAS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Alais ,  parlement  de  Touloufe,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y 
compte  que  3.  feux. 

CEYRESTE  ,  en  Provence.  Vore\  Ceirefte. 

CEYSERIAT ,  dans  la  Brefle  ,  diocefe  de  Lyon, 
parlement  de  intendance  de  Dijon ,  élection ,  bail- 
liage de  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Jaflcron. 
On  y  compte  98.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  du  Soran  ,  & 
à  une  lieue  E.  de  Bourg. 

CEYSS1A ,  dans  la  Brefle ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon,  élection, bail- 
liage de  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Coligny. 
On  y  compte  10.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3. 
L  &  demie  N.  N.  E.  de  Bourg. 

CEYSSIEU  de  la  Tour,  enDauphiné,  diocefe 
&  élection  de  Vienne ,  parlement  de  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  un  feu  ,  trois  quarts ,  un 
huitième  &  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds 
poblcs  -,  de  $.  feux ,  trois  quarts  de  un  huitième  de 
feu  pôuï  les  biens  taillables  ;  y  compris  néanmoins 
un  fixierne  de  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis. 

CEYSSY  ,  au  pays  de  Gex  ,  diocefe  de  Genève , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élection  & 
bailliage  de  Bugey.  On  y  compte  jo.  feux. 

CEYZIRIEU ,  dans  le  Bugey ,  diocefe  de  Ge- 
nève ,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  élection , 
bailliage  de  recette  de  Belley.  On  y  compte  16  j. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituce  à  trois  quarts  de 
lieue  de  la  rive  droite  du  Rhône  ,  6c  à  ».  1.  N.  N. 
E.  de  Belley. 

C  E  Z 

CEZ  ,  dans  le  Charollois  ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe d'Autun  ,  parlement  ck  intendance  de  Dijon , 
bailliage  de  recette  de  Charolles.  On  y  compte  i  9. 
feux.  Cette  paroifle  ,  dont  deux  maifons  font  dans 
le  Bourbonnois ,  eft  fituée  à  une  de  mi-lieue  de  la 
rive  gauche  de  la  Loire ,  de  à  4.  1.  O.  S.  0.  de 
Charolles.  De  Cet  dépendent  les  hameaux  de 
Sancy  de  RdTy. 
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CEZAC ,  dans  le  Bourdelofc  ,  en  Guyenne  , 

diocefe  ,  parlement,  intendance  de  élection  de 
Bordeaux,  juridiction  de  Cubxac  en  Cubcagnès. 
On  y  compte  41a.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
a.  1.  de  la  rive  droite  de  la  Dordogne ,  de  à  J.  L. 
de  tiers  N.  E.  de  Bordeaux. 

CEZAC  ,  en  Quercy ,  diocefe  de  élection  de 
Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  s.  feux  $  3.  beflugues  de 
une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  titoée 
fur  le  Lot,  à  une  lieue  O.  de  Cahors. 

CEZAN,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe ,  intendance  de  élection  d'Au&h  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  collecte  de  Iegun.  On  y  compte  cinq 
feux  de  46.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  4. 
L  N.  d'Aufch. 

CEZARVILLE  ,  dans  le  Gattnois-Orléanois , 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans  ,  élection  de  Pithiviers.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  de  deux  tacts  N. 
de  Pithiviers. 

CEZAS  £>  Cambon  ,  en  Languedoc,  diocefe  ft 
recette  d'Alais,  parlement  de  Touloufe,  généra, 
lité  de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc, 
On  y  compte  38.  feux. 

CEZAVERT ,  dans  le  Bazadois.  V.  Catevert. 

CEZAY  ,  en  Foreft  ,  diocefe  de  intendance  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Montbri. 
fon.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 
1.  de  demie  N.  O.  de  Montbrifon  ,  de  dépend  d'Ail- 
leux-en-Bufly. 

CEZAY  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Rochelle , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élec- 
tion de  Fontenay.  On  y  compte  7$.  feux  Cette  p*. 
roiflè  eft  à  s.  1.  de  demie  N.  de  Fontenay. 

CEZENS  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  &  élection 
de  Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  13a.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  4. 1.  O.  de  St.  Flour. 

CEZERAC ,  en  Agenois  ,  diocefe  de  élection 
d'Agen  ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux , 
juridiction  de  Tonrnon.  On  y  compte  33.  feux! 
Cette  paroifle  eft  à  $.  1.  E.  S.  E.  de  Caflèneuil. 

CEZY , bourg,  en  Cbampagne.diocefe  d' Auxerre, 
parlement  de  intendance  de  Paris ,  élection  de  Joi- 
gny.  On  y  compte  17$.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  i 
une  petite  diftaoce  de  la  rive  gauche  de  l'Yonne  ,  à 
trois  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Joigny  ,  à  4. 1.'fle 
trois  quarts  N.  N.  E.  d' Auxerre  ,  de  4.  &  quart  S. 
de  Sens.  Il  y  a  à  Cezy  un  prieuré  d'hommes  de 
l'ordre  de  St.  Auguftin. 

C  H  A 

CHAAGE  ,  fanil*  Mari*  de  Cjveâ  ou  Cagii 
Abbatiâtaliaye  d'hommes  de  l'ordre  de  St.Auguiïin, 
fituée  dans  la  ville  de  Meaux  en  Brie ,  de  fondée  en 
113$.  pour  des  Chanoines  réguliers.  Aujourd'hui 
ceux  qui  l'occupent  ,  font  de  la  congrégation  de 
Sainte-Geneviève  ,  de  jouiflênt  de  3000.  livres  de 
rente.  L'Abbé  qui  eft  nommé  en  commende  par  le 
Roi  ,'en  retire  environ  6000.  liv.  par  an.  Le  Prieur 
de  cette  communauté  eft  auflx  Curé  de  l'églife  de 
Notre-Dame  du  Chaage ,  qui  eft  la  première  pa- 
roifle de  la  ville  de  Meaux. 

CH ABA  près  Monpoulier ,  en  Limofin ,  diocefe , 
intendance  de  élection  de  Limoges ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  n'y  compte  que  13.  feux. 

CHABANEIX ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Guère  t.  On  y  compte  60.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  un  terrein  ingrat. 

CHABANES ,  dans  le  Gevaudan  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  recette  de  Mende ,  parlement  d* 
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Tooloofe ,  généralité*  de  Montpellier  ,  intendance 

de  Languedoc.  On  y  compte  }o.  feux. 

CHAB  ANES  de  Mende  ,  dans  le  Gewaudan ,  en 
Languedoc  ,  diocefe  de  recette  de  Mende ,  parle- 
ment de  Toulonfe  ,  généralité  de  Montpellier ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 

CHABANNES  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  $o.  feux.  Cette  paroiifè  eft  fi- 
tuée  en  pays  de  bois  &  de  pâturages. 

CHABANOIS  ou  Saint-Quentin  de  Chabanois , 
fille  avec  titre  de  principauté  ,  en  Angoumois ,  élec- 
tion d'Angoulême ,  parlement  de  Paris  ,  diocefe  de 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  i  jo.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Vien- 
ne ,  à  a.  L  de  demie  S.  de  Confolent ,  une  &  demie 
V.  N.  O.  de  Rochechouart ,  10.  E.  N.  E.  d'Angou- 
lême ,  8.  O.  M.  O.  de  Limoges ,  9.  &  demie  S.  O. 
du  Dorât,  de  10.  O.  S.  O.  de  Gueret.  Long.  18. 
19.  3$.  Lu.  4$.  Ji.  i|. 

La  terre  &  feigneuric  de  Chabanois  étoit  poflê- 
dée  dans  le  dixième  fiecle  par  Aymar ,  dont  le  fils, 
Jourdain  ,  fat  à  la  première  croifade  en  1099. 
"N  . . .  fille  de  héritière  de  Jourdain  ,  époufa  Guillau- 
me de  Mathas ,  dont  le  petit-fils  ,  Guillaume  II. , 
Comte  de  Chabanois ,  Seigneur  de  Confolent  , 
vivoit  vers  l'an  îxoo.  Efchivat  II. ,  petit  -  fils  de 
Guillaume  II.  ,  meurt  en  1 183.  Laure  ,  fa  fœur  de 
ion  héritière  ,  époufe  i°.  Raymond  ,  Vicomte 
de  Turenne  ;  &  a9.  Simon  de  Rochechouart  , 
Seigneur  de  Tonnai  -  Charente  ,  lequel  meurt  en 
1316.  Jean  de  Rochechouart,  arriere-petit-fils  de 
Simon  ,  eut  pour  héritière  la  fœur  Jeanne ,  qui 
époufa  Miles  de  Thouars  ,  Seigneur  de  Pouzau- 
gues.  Miles  IL  ,  petit-fils  de  ce  dernier ,  vivoit  en 
1419.  Catherine  de  Thouars  ,  là  fœur  ,  lui  fuccé- 
da  ,  &  fut  héritière  de  Chabanois ,  Confolent , 
Pouzaugues  ,  dcc.  Elle  vivoit  en  1460.  Elle  fut  al- 
liée à  Jean  de  Vendôme ,  Vidamc  de  Chartres  ,  qui 
vivoit  en  1460. ,  &  dont  le  fils  Jean  III.  étoit  qua- 
lifié Prince  de  Chabanois  en  148 1.  François  de  Ven- 
dôme ,  arriere-petit-fils  de  Jean  III. ,  meurt  fans 
poftéritéle  7.  Décembre  1562.  ,  ayant  vendu  Cha- 
banois à  Joachim  de  Mont efquiou  ,  dit  de  Montluc , 

Ïoi  meurt  en  >  $67.  Blaife  de  Montluc  Maréchal  de 
rance ,  frère  de  ce  dernier  dt  fon  fucceffeur ,  meurt 
en  Juillet  1  $73.  Adrien  de  Montluc  (fon petit-fils), 
Comte  de  Carmaing  ,  eft  qualifié  Prince  de  Chaba- 
nois ,  dont  les  droits  lui  furent  donnés  par  fon 
ayeul  ,  dt  il  meurt  le  ai.  Janvier  1646.  Sa  fille  , 
Jeanne  ,  fut  fon  héritière ,  &  elle  mourut  le  2. 
Mai  16$  7. ,  ayant  époufé  Charles  d'Efcoublcau , 
Marquis  de  Sourdis ,  dont  la  petite-fille ,  Angélique 
d'Efcoubleau  ,  héritière  de  Chabanois  ,  époufa  le 
14.  Mars  1701.  Gilbert  Colbert  de  Saint-Pouange , 
qualifié  feulement  Marquis  de  Chabanois  ,  de  le- 
quel meurt  le  19.  Novembre  1719.  Son  fils,  Fran- 
çois-Gilbert Colbert ,  Marquis  de  Chabanois ,  Ma- 
réchal de  camp  du  1.  Mai  174$. ,  eft  né  le  7.  No- 
vembre 170$.  i.  .  .  le  13.  Janvier  1731.  Marie- 
Jeanne  Colbert-dc-CroiJfy  ,  de  de  ce  mariage  font 
venus  trois  fils  ,  i°.  Claude-Théophile  ,  né  en 
173$.;  i°.  Louis-Henri-François ,  né  en  1737., 
&  un  anonyme ,  né  le  14.  Décembre  1746. 

CHABANS  près  Plazat ,  en  Périgord  ,  diocefe 
de  élection  de  Périgueux  ,  parlement  de  intendance 
du  Bordeaux.  On  compte  39.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  près  de  la  Vezere ,  à  j.  1.  dt  deux  tiers  E. 
S.  E.  de  Périgueux. 

CHABASSE  (  la  )  ,  en  Auvergne ,  diocefe  & 
de  élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Riom.  On  y  compte  117.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  Dore ,  à  to.LE.  S.E.  de 
Clermont. 
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CHABESTAN ,  en  Dauphiné ,  diocefe  6c  élec- 
tion de  Gap  ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  3.  feux  ,  un  vingt  -  quatrième  de  uo 
quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 
de  un  tiers,  un  douzième  de  un  quatre-vingt-feizieme 
de  feu  pour  les  biens  taillablcs. 

CHABEUIL ,  petite  ville  avec  titre  de  princi- 
pauté ,  diocefe  &  élection  de  Valence ,  parlement 
de  intendance  de  Grenoble.  On  y  compte  7.  feux , 
un  demi ,  un  huitième  de  un  quatre-vingt-feizieme 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  i  de  16.  feux  ,  3.  quarts, 
unhuitieme  de  un  quarante  -huitième  de  feu  pour  les 
biens  taillables  ;  y  Compris  néanmoins  2.  feux  ,  un 
tiers  de  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  fonds  af- 
franchis. 11  y  a  à  Chabeuil  une  jurifdiction  des  con- 
ventions de  une  juftice  Royale.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  une  petite  rivière  ,  à  2.  1.  de  tiers  E.  un  quart 
au  S.  de  Valence,  de  3.  de  tiers  S.  S.  O.  de  Romans. 

CH  ABIT  (  le  ) ,  en  Normandie ,  diocefe  de  élec- 
tion d'Evreux  ,  parlementât  intendance  de  Rouen, 
fergraterie  de  Saint-André.  On  y  compte  2.  feux  pri- 
vilégiés de  sch  feux  taillables.  Cette  paroùfe  eft  à  4. 
1.  de  deux  tiers  S.  E.  d'Evreux ,  de  une  de  trois  quarts 
E.  S.  E.  de  Saint-André. 

CHABLIS ,  ville ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Laogrcs,  parlement  de  intendance  de  Paris,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  495.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Seraio  ,  dans  une 
contrée  très-renommée  pour  fes  exellens  vins  ,  à  3. 
1.  de  demie  £.  N.  E.  d'Auxerre  ,  de  2.  de  quart  O. 
S.  O.  de  Tonnerre.  En  841.  Il  fe  donna  auprès  de 
Chablis  ,  une  sanglante  bataille  entre  l'Empereur 
Lothaire,de  Charles-lc-Chauve  de  Louis  le  Germa- 
nique ,  fes  frères. 

CHABONS  ,  en  Dauphiné,  diocefe  de  élection  d« 
Vienne  ,  parlement  de  intendance  Grenoble.  Ou  y 
compte  c.  feux  un  tiers  de  un  trente-deuxième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ,  de  3.  feux  un  quart 
&  un  vingt- quatrième  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles ;  y  compris  néanmoins  un  quart  de  un  qua- 
rante-huitième de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroifle  eft  fituée  près  de  la  fource  de  la 
Bourbe  ,  à  6.  1.  N.  O.  de  Grenoble  ,  3.  de  tiers 
S.  S.  E.  de  la  Tour-du-Pin  ,  de  7.  de  demie  E.  S. 
E.  de  Vienne. 

CHABOTTES  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Gap, 
élection ,  parlement  dt  intendance  de  Grenoble.Un 
y  compte  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles, 
de  4.  feux  deux  tiers  de  un  feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables. 

CHABOURNAY  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  inten- 
dance de  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  , 
arrondiflement  de  Poitiers.  On  y  compte  1 79.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  2. 1.  de  tiers  N.  N.  O.  de  Poitiers. 

CHABOUTONNES  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  de  Grenoble  &  éledion  de 
Gap.  On  y  compte  un  quart  de  feu  pour  le*  fonds 
nobles,  de  un  demi  &  un  huitième  de  feu  pour  les 
biens  taillables.  Cette  paroifle  cil  fituée  fur  le  Drac , 
à  unedemi-lieue  E.  N.  E.  de  Chabottes  ,  à  2.  I.  ôt 
deux  tiers  N.  de  Gap ,  de  1 2.  de  tiers  S.  £.  de 
Grenoble. 

CHAB  RAT  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  dt  élec^ 
tion  d'Angoulême ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  cent  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  Charante ,  à  3.  I.  N.  d'Angoulême. 

CHABREIL  lès  Yzon  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe 
de  Gap  ,  parlement  dt  intendance  de  Grenoble  , 
élection  de  Montelimart.  On  n'y  compte  point  de 
feux  pour  les  fonds  nobles  ,  de  l'afrouagement  des 
biens  taillables  eft  joint  avec  celui  d'Izon.  Cette 
communauté  eft  à  4. 1.  O.  N.  O.  de  Sifteron. 

CHABRILHANAUX  ou  Saint-Miche!  de  Cha- 
brillanaux ,  dans  le  Vivarais  ,  en  Languedoc  ,  dio- 
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rcfe  de  Valence  ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc  , 
recette  de  Viviers.  On  y  compte  98.  feux.  Cette 
paroifle  efl  à  3.  I.  &  deux  tiers  O.  de  Valence  , 
&  8.  N.  N.  O.  de  Viviers. 

CHABRILLANT  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Die  ,  parlement  fie  intendance  de  Grenoble  ,  élec- 
tion de  Montelimart.  On  y  compte  un  feo ,  trois 
quarts ,  un  fixicme  ôc  un  trente-deuzieme  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ;  fie  4.  feux  ,  un  quart  ,  un 
iïxieme  &  un  feizieme  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables  ;  y  compris  néanmoins  trois  quarts ,  un  dou- 
zième &  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  paroifle  cft  fituée  fur  une 
hauteur ,  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche 
de  la  Drome  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de 
Creft  ,  à  1.  I.  E.  S.  E.  de  Livron  fie  de  l'Auriol ,  3. 
de  deux  tiers  N.  E.  de  Montelimart ,  &  6.  &  demie 
O.  S.  O.  de  Die. 

La  terre  fie  feigneurie  de  Chabrillant  fut  donnée 
parle  Dauphin  (depuis  Roi  Louis  XI.  ) ,  en  14$©. 
à  Antoine  de  Miraon  ,  en  échange  de  celle  de 
Pierrelatte.  Celle-ci  étoit  entrée  dans  fa  maifou , 
une  des  plus  anciennes  de  Dauphine ,  par  l'alliance 
d'Agnès  ou  Agancffé  d'AAM.nari  de  Minteil  avec 
Pierre  de  Mirtion  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  la 
Pallud ,  Saint-Paul ,  flec.  ,  qui  vivoit  en  1*50.  avec 
MenettcdeMj.iroi/.fi  ,fa  femme.  Agancfle  d'Adhé- 
mard  fut  merc  de  GoJefroi  de  Morcton ,  Seigneur 
de  Pierrelatte  ,  allié  a  Méjonne  de  la  Gorce  ,  de 
laquelle  naquit  entr'autres  eofans  ,  Raymond  de 
Moreton  ,  Seigneur  de  Pierrelatte  ,  qui  époufa 
Agnès  Audigcr  ,  dame  d'Autinac.  Leur  fils,  Pierre 
de  Moreton ,  eut  de  fa  femme  Martine  de  Vtfc  , 
Antoine  de  Moreton ,  le  même  qui  devint  Seigneur 
de  Chabrillant  en  1450.  Il  avoit  époufé  le  8.  No- 
vembre 1417.  Alix  FUudin  de  Purcherol ,  de  laquelle 
vint  Aynard  de  Moreton,  Seigneur  de  Chibrillant, 
qui  fut  tué  a  la  bataille  de  Ravenne  ,  fit  laiflâ  de 
Claireite-Aloïfc  de  V*flit\Lx,  François  de  Moreton. 
Celui-ci  fe  maria  avec  Dauphine  de  Seytres  de 
Caumont ,  dont  il  eut  Sebaftien  de  Moreton ,  Sei- 
gneur de  Chabrillant ,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi , 
Capitaine  des  gardes  de  fa  porte  ,  gentilhomme 
ordinaire  de  fa  chambre.  Capitaine  de  cent  hommes 
d'armes ,  Gouverneur  de  Provins  fie  de  Château- 
Gaillard  Ce  même  Sebaftien  ,  qui  tefta  le  10.  Juin 
1586.  s'étoit  allie  à  Louife  du  Moulin  ,  mere  de 
Jacques  de  Moreton,  Mcftre-dc-Camp  d'un  régi- 
ment de  huit  compagnies  de  cent  hommes  chacune, 
lequel  époufa  Guigonne  6'Ure.  De  ce  mariage  vin- 
rent ,  i°.  Antoine  qui  a  continué  la  branche  ainée  ; 
i°.  François  de  Moreton  de  Chabrillant ,  Grand- 
Prieur  de  St.Gilles  de  l'ordre  de  Jérufalem;  j9.  Char- 
les qui  a  fait  la  branche  des  Seigneurs  de  Boiflon. 

Antoine  de  Moreton,  Seigneur  de  Chabrillant, 
époufa  en  1618.  Ifabellc  de  Cbaponay ,  qui  le  fit 
pere  entr'autres  enfans ,  i°.  de  N.  de  Moreton  , 
Général  des  galères  fie  Grand-Croix  de  l'ordre  de 
Malte  ;  fie  i".  de  Jofeph  de  Moreton  ,  Lieutenant- 
de-Roi  dans  la  province  de  Dauphine  ,  le  même 
en  faveur  duquel  la  feigneurie  de  Chabrillant  fut 
érigée  en  marquifat ,  par  lettres  d'Oétobre  1674. , 
regiftrées  à  la  chambre  des  comptes  de  Grenoble  , 
le  27.  Juillet  1676.  Le  Marquis  de  Chabrillant  s'al- 
lia à  Antoinette  de  Vichy.Cbjmron  ,  de  laquelle  il 
eut  pour  fils  aîné ,  Antoine  de  Moreton ,  II.  du  nom, 
Marquis  de  Chabrillant,  Lieutenant-de-Roi en  Dau- 
phine ,  qui  époufa  en  1698.  Antoinette  de  GroUe 
de  Vtriville  ,  foeur  de  la  Maréchale  de  Tallard ,  dont 
1*.  François-Céfar  de  Moreton  ,  Marquis  de  Cha- 
brillant ,  Meftrc-dc-Camp  d'un  régiment  de  cava- 
lerie de  fon  nom  en  1738. ,  Brigadier  en  174$.  , 
Maréchal  des  camps  de  armées  du  Roi  le  10.  Mai 
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1748.,  marié  en  fécondes  noces  à  Louife  de  Murs- 
Ajluaud ,  de  laquelle  il  a  eu  en  1735.  Antoine 
de  Moreton ,  fit  en  1749.  François ,  Chevalier  de 
Malte  ;  iQ.  Antoine-Apollinaire  de  Moreton-Cha- 
brillant ,  Capitaine  des  gardes  du  Prince  de  Conti  ; 
30.  Jofeph-Touffaint ,  Colonel  d'un  régiment  d'in- 
fanterie ;  40.  Louis  ,  Lieutenant-Colonel ,  Com- 
mandant pour  le  Roi  dans  les  ville  &  citadelle  de 
Montelimart  ;  <°.  &  6°.  deux  filles  religieufes  ; 
7°.  Anne-Jofephe  de  Moreton-Chabrillant ,  alliée 
à  Jacques  ,  Marquis  de  Joviac. 

Charles  de  Moreton-Chabrillant ,  troifieme  fils 
de  Jacques  ,  Seigneur  de  Chabrillant  fit  de  Gui- 
gonne d'Ure.fut  Seigneurdc  la Motte-Chabrillant, 
&  époufa  Marie  Danserais  ,  dame  de  Boiflon  , 
du  Main ,  de  Mandement  d'Alegre  ,  de  Saint-Jean- 
le-Centenier  ,  ôtc.  Il  en  eut  deux  fils  ,  Gabriel  & 
Laurent  de  Moreton ,  Seigneur  de  Servas  ,  qui  s'é- 
tablit à  Beaucaire ,  où  il  fe  maria  avec  N.  de  Mtjfol , 
dont  ilyapottérité.  L'aîné  fut  Seigneur  de  Boiflon, 
du  Main ,  fitc. ,  fie  époufa  N.  du  Fay  de  la  Tour 
Maukourg.  Ses  enfans  font ,  1  *.  N.  de  Moreton  , 
Seigneur  de  Boiflon  ,  marié  à  N.  de  VAubepin  , 
dont  il  a  plufieurs  enfants  ;  i°.  Laurent  de  Moreton, 
Seigneur  de  la  Mothe  -  Chabrillant ,  Mandement- 
d'Alegre  ,  &c. ,  qui  s'allia  à  Marguerite  de  Rjftl 
de  Caffary ,  mere  de  plufieurs  enfants  ,  qui  font  an 
ferviceou  dans  l'ordre  de  Malte ,  dont  l'aîné,  Claude 
de  Moreton  ,  Seigneur  des  fufJits  lieux  ,  mourut 
en  1748.  Il  avoit  époufé  Marie  de  Verdelban  de 
Fournitlt  de  laquelle  font  venus  deux  filles ,  de  Jac- 
ques de  Morcton  ,  dit  le  Comte  de  Chabrillant, 
Meftre-de-Camp  d'un  régiment  de  cavalerie  de  fon 
nom,  en  1748.  ,  qui  a  époufé  le  1.  Mars  17$  2. 
Bathilde-Magdclcine- Félicité  de  Vtrielhan  des 
Fourniel,  fa  coufine-germaine. 

CHABRILLES  ù  Beaumont  ,  dans  le  Vivarais, 
en  Languedoc.diocefe  de  Valence.parlement  de  Tou- 
loufe.genéralité  de  Montpellier,  intendance  de  Lan- 
guedoc.recette  d'Anonay.  On  y  compte  148.  feux. 
Cette  paroifle  elt  à  6.  I.  O.  de  Tournon  ,  fie  autant 
S.  O.  d'Anonay. 

CHABR1NAC  ,  en  Limofin  ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  compte  !  to.  feux.  Cette  pa- 
roifle efl  fituée  en  pays  de  bois  fit  de  pâturages. 

CHABKIS,  bourg,  en  Berry  ,  au  gouverne- 
ment général  d'Orléanois  .diocefe  de  Bourges ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élection 
de  Romorentio.  On  y  compte  176.  feux.  Ce  bourg 
efl  fitué  fur  la  rive  gauche  du  Cher  ,  à  2. 1.  S.  O.  de 
Romorentin. 

CH  ACÉ ,  bourg ,  en  Anjou ,  diocefe  de  Poitiers, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion de  Saumur.  On  y  compte  99.  feux.  Ce  bourg 
efl  à  une  lieue  S.  de  Saumur. 

CHACEGNAY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'A- 
vranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Mortain ,  fergenterie  de  Cor- 
belin.  On  y  compte  j  9.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
2.  lieues  fie  quart  O.  de  Mortain. 

CHACENAY  ou  Chaffènay ,  en  Champagne  , 
diocefe  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On 
y  compte  42.  feux.  Cette  paroifle  eftà  2.1.  fie  deux 
tiers  E.  de  Bar-fur-Seine ,  fit  }.  fie  tiers  S.  O.  de 
Bar-fur-Aube  ,  fie  10.  N.  O.  de  Langres. 

La  feigneurie  de  Chactnay  efl  une  ancienne  ba- 
ron nie  fie  une  terre  très-confidérable  ,  qui  relevé 
immédiatement  du  comté  de  Champagne.  Cinq 
prévôtés  relèvent  par  appel  à  fon  bailliage.  Elle  a 
entr'autres  droits  celui  de  conferver  au  greffe  de  fon 
bailliage  ,  le  marc  fie  l'étalon  des  mefures  fie  de 
l'aulue  dont  fe  fervent  plus  de  cent  tant  villes  que 

villages , 
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villages  fit.  fur  lequel  les  officiers  de  juftice  Royale 
font  obligés  de  venir  faire  marquer  aux  armes  du 
Seigneur  de  Chacenay  le  boiffeau  qui  leur  fert  à 
faire  la  police. 

Cette  baronnie  étoit  poflcdéeen  1095.  par  Milon, 
Sire  de  Chacenay ,  fit  Aadel  fa  femme.  Son  arriere- 
petit-fiis ,  Erard  II.  ,  Sire  de  Chacenay  ,  eut  d'E- 
meline  de  Broyé  ,  Alix  ,  dame  de  Chacenay  ,  qui 
n'eut  point  d'enfants  de  fes  deux  maris  Guy  V. 
Comte  de  Foreft  ,  &  Guillaume  Vicomte  de  Melun. 
Après  fa  mort ,  la  feigneurie  de  Chacenay  fut  par- 
tagée, en  1185.,  par  trois  de  fes  neveux ,  Jean, 
Erard  fit  Guillaume  d'drcis.  Jean  &  Guillaume  étant 
mort  fans  poftérité  ,  Erard  leur  frère  réunit  en  fa 
pcrfbnne  la  baronnie  de  Chacenay ,  qui  fut  enfuite 
diviféc  entre  fes  deux  filles  Jeanne  fit  Marguerite. 
Cette  dernière  eut  la  partie  appellée  les  Tours- 
Sainte-Parife ,  qui ,  après  avoir  été  pofledée  par 
différentes  maifons ,  a  été  réunie  dans  ce  fiecleà 
l'autre  partie  ,  laquelle  avoit  confèrve  le  nom  de 
Chacenay  ,  fit  que  Jeanne  d'Arcis  ,  fosur  de  Mar- 
guerite ,  eut  en  partage.  Elle  la  porta  en  1380.  à 
fon  mari  Guillaume  de  Grancey  ,  dont  le  frère  Ro- 
bert acquit  la  feigneurie  de  Chacenay  vers  l'an 
1389.  Claude  de  Grancey  ,  dame  de  Chacenay, 
fiilc  de  Robert  ,  époufa  en  fécondes  noces  en  140$. 
Amé ,  Sire  de  Choifeul ,  qui  fut  pere  de  Jeanne  de 
Choifeul ,  dame  de  Chacenay.  Celle-ci  époufa  en 
premières  noces  en  1420.  Etienne,  Sire  A'Anglure, 
dont  la  fille  Claude  d'Anglure,  dame  de  Chacenay, 
fut  mariée  à  Gallar  de  SaUe\ard,  pere  de  Bernarde 
de  Sallczard  ,  qui  vendit  Chacenay  dans  le  feizie- 
me  fiecle  à  Guillaume  Dinteville ,  mari  de  Louife 
de  Rocfcec/ioMrr ,  de  laquelle  il  eut  Jeanne  de  Din- 
teville ,  dame  de  Chacenay  ,  mariée  en  premières 
noces  à  Louis  de  Lt'ioneourr.Seigneur  de  Colomby. 
Sa  fille  Gabrielle  de  Lenoncourt  ,  alliée  par  con- 
trat du  1 1.  Mars  1600.  à  René  du  Chaftelet ,  Sei- 
gneur de  Beviller,  &c,  fit  entrer  dans  la  maifon  du 
Châtelet ,  la  baronnie  de  Chacenay  ,  qui  fut  ac- 
quife  par  décret ,  après  la  mort  de  fon  petit-fils 
Daniel  du  Châtelet ,  Marquis  du  Châtelet,  Baron 
de  Chauvirey,  Sec,  arrivée  en  1674.,  par  Louis 
de  Cayeul  ,  Marquis  de  Liancourt ,  qui  époufa 
avant  le  3.  Avril  1690.  Françoife-Elifabeth  Pon- 
cher  ,  fille  de  Pierre  ,  Seigneur  de  Beauregard.  Il 

I étoit  mort  en  (7*9-  après  avoir  vendu  en  17x0.1a 
baronnie  de  Chacenay  à  Claude-François  Poncher, 
Maître  des  requêtes ,  qui  la  pofTéde  actuellement , 
fit  qui  a  acheté  dans  le  même  temps  d'Antoine- 
Jofeph  Hennequin ,  le  démembrement  de  cette  mê- 
me baronnie  de  Chacenay.appellé  les  Tours-Sainte- 
Parifè.  Il  eft  marié  à  EUûbeth-Monique  Arnauld. 

CHACRISE  (<>  Velblain)  ,  dans  le  SoùTonnois , 
au  gouvernement  général  de  l'ifle-de  France ,  dio- 
cefe  ,  intendance  &  élection  de  Soiflbns,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  86.  feux.  Cette  paroifTe  eft 
fituée  fur  la  Crife ,  à  x.  I.  S.  S.  E.  de  Soiflbns. 

CHACY  ,  en  Berry  ,  diocefe  ,  intendance  fit 
élection  de  Bourges ,  parlement  de  Paris.  On  y  com- 
pte J  j.  feux.  Cette  paroifTe  eft  à  une  demi-lieue 
E.  S.  E.  de  Villequier ,  &  à  6.  L  &  tiers  E.  S.  E.  de 
Bourges. 

CHADELEUF ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  , 
élection  d'Iflbire.  On  y  compte  94.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  en  pays  de  grains  fit  de  pâturages. 

CHADENAC  ,  bourg  ,  en  Saintonge,  diocefe 
&  élection  de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  in» 
tendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  11$.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  une  lieue  fie  demie  E.  S.  E.  de  Pons, 
$.  S.  E.  de  Saintes  ,  &  3.  &  quart  S.  S.  O.  de 
Cognac. 

CHADENAC,  dans  le  Gevaudan ,  en  Langue- 
Tome  //. 
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doc ,  diocefe  fit  recette  de  Mende  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  $$.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  4. 1.  &  quart  N.  N.  E.  de  Mende. 

CHADENGE  ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  fie  recette  de  Mende ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  $$.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  1.  1.  fie  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Mende. 

CH  ADIERAS  ,  dans  la  Marche ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Bourgaoeuf.  On  y  compte  X  8.  feux.  Cette  pa- 
rt uile  eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  pâturages  , 
à  4. 1.  &  quart  S.  S.  E.  de  Bourganeuf. 

CHADIEU,en  Touraine.  Voye\  Azay-Ie-Rideatf. 

CHADRAC ,  dans  le  Velay  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  fie  recette  du  Puy  ,  parlement  de  Touloufe  r 
généralité  de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  118.  feux.  Cette  paroifTe  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Loi- 
re, à  x.  I.  S.  du  Puy. 

CHADURIE ,  en  Angoumois,  diocefe  fit  élection 
d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  1J7.  feux.  Cette  paroifTe 
eft  à  4. 1.  S.  d'Angoulême. 

CHAFFAL  (le)  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Valence  ,  parlement  fie  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  un  quart  fie  un  feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  un  tiers  de  un  vingt- 
quatrième  de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette 
cominmunauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHAFFAUD  (le),  en  Provence ,  diocefe  ,  vi- 
gueric  &  recette  de  Digne, parlement  fit  intendance 
d'Aix.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu  de  cadaftre. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  ri- 
ve gauche  dclaBleaune,  à  une  bonne  lieue  S.  O. 
de  Digne. 

CHAFFOY ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Pontarlier.  On  y  compte  64.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  bonne  lieue  O.  M.  O.  de  Pon- 
tarlier. 

CHAFFRAGE ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alencon, 
élection  de  Mortagoe.  C'eft  le  nom  d'un  prieuré 
d'hommes  de  l'ordre  de  Saint-Auguftin ,  fit  qui 
vaut  1 1.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu. 

CHAGNY ,  en  Bourgogne ,  diocefe,  bailliage  & 
recette  de  Cbâion ,  parlement  fit  intendance  de  Di- 
jon. On  y  compte  27$.  feux.  Cette  paroifTe  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  agréable  fit  fertile  principale- 
ment en  excellent  vin ,  fur  la  rive  droite  de  la  De- 
hune  ,  à  3.  l.N.E.  de  Châlon,  fit  x.  fit  demie  S.  S.  O. 
de  Beaune. 

CHAGNY  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion d'Argentan  ,  fergenterie  d'Hiexmes.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  paroifTe  eft  fituée  en 
pays  de  bois  fit  de  pâturages ,  à  a.  L  fit  tiers  E. 
d'Argentan. 

CHAGNY  lès  Omont ,  en  Champagne  ,  diocefe 
fie  élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Châlons.  On  y  compte^;,  feux.  Cette 
paroifTe  eft  fituée  fur  un  ruuTeau  qui  fe  jette  dans  la 
rivière  de  Bar  ,  à  x.  I.  fit  demie  N.  E.  d'Attigny ,  fit 
3.  fit  demie  S.  O. de  Sedan. 

CHAHAINES  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  dio- 
cefe du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours  ,  élection  de  la  Flèche.  On  y  compte  3  so. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  un  quart  de  lieue  de  la  ri- 
ve droite  du  Loir,  à  une  lieue  fit  deux  tiers  E.  N.  E. 
de  Ch&teau-du-Loir,  7.  S.E.  du  Mans ,  fit  8.  E.  un 
quart  au  N.  de  la  Flèche. 
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CHAIEL  Samt-Blaife ,  au  pays  Meffin  ,  dio- 
cefe  ,  parlement ,  intendance  &  recette  de  Metz, 
diitriér,  de  l'ifle.  Oa  n'y  compte  que  14.  feux. 

CHAIGNAY,  en  Bourgogne,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  1 1 3.  feux.  Cette  paroiflè  eft  «:.!.& 
tiers  N.  de  Dijon. 

CHA1GNES,  en  Normandie,  diocefe  de  clcftion 
d'Evreux  ,  parlement  de  intendance  de  Rouen ,  fer- 
genterie  de  VTillers.  On  y  compte  2.  feux  privilé- 
giés de  31.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft  à  une 
lieue  &  demie  S.  de  Vernon ,  &  4.  de  tiers  E.  d'E- 
vreux. 

CHAIGNOLES ,  en  Normandie,  diocefe  de  élec- 
tion d'Evreux ,  parlement  dt  intendance  de  Rouen , 
fergenterie  de  Villers.  On  y  compte  t.  feux  privi- 
légies de  14.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft 
à  un  quart  de  lieue  S.  E.  de  la  précédente. 

CHAIGNON  ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  «c  in- 
tendance de  Lyon ,  parlement  de  Paris,  élection  de 
Saint-Etienne.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  pa- 
roiSv  eft  à  une  lieue  &  demie  N.  N.  E.  de  Chau- 
mont,  dt  3.  dt  tiers  N.  E.  de  Saint-Etienne. 

CHAIGNOT  ,  Ecart  de  la  paroiflè  d'Orgeux  , 
en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  , 
bailliage  dt  recette  de  Dijon.  On  n'y  compte  que 
1 5.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1 .  L  de  tiers  N.  E. 
de  Dijon. 

CUALLLAC  ,  bourg ,  dans  la  Marche  ,  diocefe 
&  intendance  de  Bourges ,  parlement  deParis, élec- 
tion du  Blanc.  On  y  compte  76.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  en  pays  de  bois  &  de  pâturages. 

CHA1LLAC  ,  bourg  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers,  élection  de  Confolent.  Ony  compte  190. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  Vienne  , 
à  }  1.  de  demie  S.  S.  E.  de  Confolent , de  14.  S.  S.E. 
de  Poitiers. 

CHALLLAND,  bourg ,  avec  des  belles  forges  , 
dans  le  Maine  ,  diocefe  du  Mans  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection  de  Mayenne. 
On  y  compte  joo.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  auprès 
d'un  bois  Ôt  fur  un  ruiffeau ,  à  4. 1.  de  Mayenne,  dit 
x«.  O.  N.  O.  du  Mans. 

CHALLLÉ  les  Marais,  bourg  ,  en  Poitou,  dio- 
cefe de  la  Rochelle ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  Poitiers ,  élection  de  Fontenay-le-Comte.  On 
y  compte  }4$.  feux.  Ce  bourg  elt  fitué  dans  des 
marais ,  à  3. 1.  S.  O.  de  Fonteaay  ,  dt  a.  &  demie 
S.  E.  de  Luçon. 

CUAILLÉ  les  Ormeaux  ,  en  Poitou  ,  diocefe 
de  Luçon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers, élection  desSables-d'Olonne.  Ony  compte 
312.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  d'Yon , 
à  4. 1.  fie  demie  N.  È.  des  Sables-d'Olonne  ,  de  au- 
tant N.  O.  de  Luçon. 

CH  AILLES  ,  dans  le  Bléfois ,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois  ,  diocefe  dt  élection  de  Blois  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y 
compte  1 11.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rivière  de  Couflbn ,  à  une  petite  lieue  S.  O.  de 
Blois. 

CHAILLETON  (le)  ,  dans  la  principauté  de 
Dorobes  ,  diocefe  de  Lyon ,  conlètl  fouverain  de 
Dombes ,  cbâtellenie  de  Montmerle.  On  y  compte 
îz.  feux.  Cette  communauté  eft  à  un  tiers  de  lieue 
S.  E.  de  Montmerle  ,  &  à  a.  1.  dt  trois  quarts  N.  un 
quart  à  ro.de  Trévoux. 

CHAILLEVETTE  ,  bourg  ,  en  Saintonge  ,  dio- 
cefe de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle ,  élection  de  Marennes.  On  y 
compte  313.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive 
uclie  de  la  Seudre ,  à  2.  L  S.  S,  E.  de  Marennes  t 
6.  O.  de  Saintes. 
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CHAILLEVOIS  ,  dans  le  Laonois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-dc-France ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Soiflbns.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  1. 1.  S.  0.  de  Laon. 

CHAILLON  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de 
Metz  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  de  recette  de  Pout-à-Mouflbn.  On  y  compte 
1  $.  feux. 

CHA1LL0T  ,  dans  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  de  élection  de  Paris.  On  y 
compte  220.  feux.  Cette  paroiflè  dt  village  eft  fituée 
à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Seine  fur 
une  petite  élévation  ,  &  clic  eft  renfermée  dans  les 
barrières  mêmes  de  la  ville  de  Paris ,  à  l'O.  N.O. 
de  cette  ville.  Outre  la  paroiflè  qui  eft  deflèrvie  par 
une  communauté  de  Prêtres  féculiers  ,  U  y  a  a 
Chaillot  deux  maifons  de  Religieufes ,  fç  avoir  , celle 
des  Religieufes  de  l'ordre  de  Ste.  Geneviève  ,  dt 
celle  des  Filles  de  la  Vifitationde  Ste.  Marie.  La 
première  de  ces  maifons  a  le  titre  d'abbaye ,  dt  elle 
jouit  de  7.  à  8.  mille  livres  de  rente.  Les  personnes 
curieufes  vont  voir  à  Chaillot  la  verrerie  dt  la  macu- 
faâure  en  ouvrages  façon  de  Perfe  dt  du  Levant 
qui  y  font  établies.  Au  refte ,  l'air  qu'on  refpire  dans 
le  village  dont  il  eft  queftion  ,  eft  des  plus  fains  , 
dt  les  vues  y  font  des  plus  agréables.  C'eft  ce  qui 
eft  caufe  que  ce  village  eft  très-fréquenté  ,  princi- 
palement dans  la  belle  faifon.  On  y  trouve  des  loge- 
ments très-commodes  ,  dt  tout  ce  qui  peut  concou- 
rir aux  agréments  de  la  vie. 

CHAILLOT  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befancon  ,  bailliage  de 
recette  de  Gray.  On  y  compte  119.  feux.  Cette  pa- 
roiflè C  qui  eft  connue  feus  le  nom  de  DamficTrc  ) 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Salon ,  à  2. 1.  dt  demie  N* 
E.  de  Gray. 

PluGeurs  fetgneuries  ,  aux  lieux  de  Dampierre- 
fur-Salon  de  aux  Magny ,  furent  unies  dt  érigées  en 
marquifat ,  fous  la  dénomination  de  Chaulai ,  ea 
faveur  de  Chriftophle-Ignace  de  Chaillot ,  par  let- 
tres de  Février  1746.  ,  enrégiftrées  à  Befançon  le 
S.  Mars  fuivant. 

CHAILLOUÉ  ,  bourg ,  en  Normandie  ,  diocefe 
de  Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  élec- 
tion d'Alencon  ,  châtellenie  d'Eflay.  On  y  compte 
23 1.  feux.  Ce  bourg  elt  à  une  lieue  N.  N.  E.de  Séez, 
dt  4.  dt  trois  quarts  N.  N.  E.d'Alençon. 

CH  AILLY  ,  dans  le  Gâtinois-François ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Melun.  On  y  compte  1 29.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  en  plaine  ,  à  une  petite  demi-lieue 

0.  de  la  forêt  de  Fontainebleau  ,  à  une  lieue  de 
deux  tiers  N.  O.  de  la  ville  de  ce  nom  ,  dt  une  de 
demie  S.  O.  de  Melun.  Le  Seigneur  de  Chailly  a  le 
droit  d'entrer  dans  le  chapitre  de  l'églife  collégiale 
de  Meluu ,  l'épée  au  côté  ,  l'aumuflè  fur  le  bras  ,  de 
d'y  occuper  la  première  place  parmi  les  Chanoines 
foit  aux  hautes  ou  aux  baffes  ftalles  ,  avec  la  faculté 
d'y  entonner  une  antienne. 

CHAILLY  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois ,  diocefe 
de  Sens,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans, 
élection  de  Montargis.  On  y  compte  107.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  furie  canal  d'Orléans  ,  à  3. 

1.  O.  S.  O.  de  Montargis  ,  de  8.  dt  demie  E.  N.  E. 
d'Orléans. 

CHAILLY  ,  dans  la  Brie-Champenoifc ,  diocefe 
de  Meaux ,  parlement  dt  intendance  de  Paris,  élec- 
tion de  Coulomiers.  On  y  compte  1 1 8.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  petite  lieue  S.  O.  de  Coulomiers. 

CHAILLY  ou  Châlis  ou  Cbarlis  ,  Caroli-Locus  , 
abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Cttcaux  de  de  la 
filiation  de  Pontigny ,  dans  le  Valois ,  au  gouverne- 
ment général  de  rifle -de-France  ,  diocefe  de  élec- 
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tion  de  Senlis  ,  parlement  &  intendance  de  Paris. 
Cette  abbaye  eft  fitujée  fur  un  ruifleau  ,  au  milieu 
des  bois  ,  à  une  lieue  ôc  demie  S.  0.  de  Senlis. 
Long.  10. 10.  xo.  lat.  49. 9.  o.  Elle  a  été  fondée  en 
11  )(>.  par  Louis  le  Gros  ,  dans  un  terrein  donne  par 
Guillaume  de  Se  nlis ,  Seigneur  de  Chantilly  ôc  Grand- 
BoutctUer  de  France.  En  1 1 38.  Louis  le  Jeune  con- 
firma tout  ce  que  Louis  le  Gros  ,  fon  perc  ,  avoit 
fait  pour  cet  etabliflêment.  Guillaume  de  Corbeil 
croit  Abbé  régulier  de  cette  maifon  ,  lorfqu'il  fut 
élu  Archevêque  de  Bourges  ,  le  14.  Novembre  1 199. 
C'ett  le  même  que  le  Pape  Honore  III.  canonifa  en 
1118.  Au  refte ,  l'abbaye  dont  il  eft  queiHon  ,a  été 
rebâtie  à  neuf  en  1740.  furies  deiTeins  du  célèbre 
Slodt^.  Cette  abbaye  eft  en  commende  ,  &  vaut  au 
moins  36.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Ro- 
me ne  toit  que  de  166.  florins.  C'eft  S.  A.  S.  M.  le 
Comte  dé  Clermont ,  Prince  du  fang  ,  qui  eft  Abbé 
commendataire  de  Chailly  depuis  l'an  1721. 

CHA1LLY  (  Saufioy  &  Lamilliere  )  ,  en  Bour- 
gogne ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement  ôt  intendance 
de  Dijon  ,  bailliage  ôt  recette  d'Arnay-le-Duc.  On 
y  compte  94.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituéeau  bas 
d'une  montagne  ,  fur  un  rurfléau  ,  à  3.  UN.  d'Ar- 
nay-le-Duc. 

CHAILLY  le  Bas  ,  en  Bourgogne, diocefed'Au- 
ttra ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  40.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  1. 1.  N.  E.  d'Arnay-le-Duc. 

CHAILLY ,  au  pays  Meffin ,  diocefe ,  parlement 
intendance,  bailliage  &  recette  de  Metz  ,  diftriâ  du 
Haut-Chemin.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  1. 1.  N.  E.  de  Mets. 

CHAILLY  fur  Nied  ,  dans  le  pays  Meffin  ,  dio- 
cefe, parlement  ,  intendance  ,  bailliage  &  recette 
de  Metz ,  diftrift  de  Saulnoy.  On  n'y  compte  que 
5.  feux. 

CHA1NGY  ,  bourg  ,  dans  l'Orléanois  propre  , 
diocefe  ,  intendance  fit  élection  d'Orléans  ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  339.  feux.  Ce  bourg  eft 
h  tué  à  une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Loire  , 
&à  une  lieue  &  deux  tiers  O.  S.  O.  d'Orléans. 

CHAINTRE  ,  en  Anjou ,  diocefe  de  Poitiers  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Saumur.  On  y  compte  xé.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  firuée  en  pays  de  bois  ôt  de  pâturages. 

CHAIMTREAU  ,  dans  le  Gâtinois-François  , 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris , 
éleftton  de  Nemours.  On  y  compte  141.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  x.  1.  S.  E.  de  Nemours. 

CHAINTRY  (Ù  le  hameau  de  Boloffiere)  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  ,  intendance  &  élection  de 
Cbilons ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  15. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.0.  S.  O.  de  Châlons. 

CHAISE  (la)  ,  annexe  de  la  paroifle  de  Ctiau- 
roenil ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Châlons  ,  élection 
de  Bar-fur-Aubc.  On  y  compte  13.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  1. 1.  N.  N.  O.  de  Bar-fur-Aube. 

CHAISE  (la),  bourg,  en  Saintonge,  diocefe 
&  élection  de  Saintes,  parlement  de  Bordeaux, 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  178.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  6. 1.  &  demie  S.  O.  de  Saintes ,  ôc 
3.  S.  S.  E.  de  Cognac. 

CHAISE  Baudouin  (la)  ,  en  Normandie,  dio- 
cefe ôt  élection  d'Avranchcs ,  parlement  de  Rouen, 
intendance  de  Caen ,  fergenterie  de  Val-de-Sée. 
On  y  compte  143*  feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1. 
ôt  tiers  N.  E.  d'Avranrhcs. 

CHAISE  (la) ,  en  Bretagne ,  diocefe  6t  éleétion 
de  Saint-Bricnx ,  parlement  &  intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  7.  feux ,  un  tiers  &  un  quart  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  S.  S.  O.  de  Moncon- 
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tour,  &  7.  &  deux  tiers  S.  de  Saint-Brùîux, 

CHAISE-DIEU  (la) ,  en  Normandie  ,  diocefe 
d'Evreux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'A- 
lençon,  éledionde  VerneuU,  fergenterie  de  l'Ai- 
gle. On  y  compte  1 1 9.  feux.  Cette  paroifle  eft  a  s- 
I.  E.  N.  E.  de  l'Aigle ,  Ôc  3.  O.  N.  O.  de  VerneuiL 
CHAISE-DIEU  (la) .  ville  ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inteo*- 
dance  de  Riom  ,  élection  de  Brioude.Ony  compte 
196.  feux.  Cette  ville  eft  (ituée  daas  une  contrée 
affez  agréable  de  fertile  ,  à  3.  1.  de  la  rive  gauche 
de  la  Loire ,  4.  E.  de  la  rive  gauche  de  l'Allier  de 
de  Brioude  ,  $•  N.  du  Puy  en  Velay ,  ôt  1  j.  S.  E. 
de  Clermont.  L'Abbé  Ôc  les  Religieux  de  l'abbaye 
de  la  Chaife-Dieu  font  Seigneurs  de  la  ville  de  ce 
nom ,  &  de  pluficurs  paroUTes  aux  environs.  En 
qualité  d'Abbé  commendataire  ,  ce  Chef  jouit  aa 
moins  de  10.  mille  livres  de  rente ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  31  {6.  florins. 

L'abbaye  dont  il  eft  queftion,  a  donné  naiflance  & 
la  ville  que  nous  venons  de  nommer.  Cette  abbaye 
eft  de  l'ordre  de  Saint-Benoit  &  de  la  réforme , 
fous  l'invocation  de  Saint-Vital  &  de  Saior-Agri» 
cole.  Elle  a  été  fondée  par  Saint-Robert ,  iilù  des 
Comtes  de  Poitiers ,  ôt  de  la  même  branche  que 
Saint-Geraud  d'Aurillac.  L'endroit  où  cette  ab- 
baye elt  fituée ,  étoit  une  forêt  qu'Albert  &  Ro/- 
rer ,  Chanoines  du  Puy  ,  donnèrent  à  Roierr ,  fous 
le  règne  de  Henri  I. ,  Roi  de  France ,  vers  l'an 
1043.  Robert  fut  d'abord  Chanoine  oc  Tréforier du 
chapitre  de  Brioude.  En  1043.  embraflà  la  vie 
hérémitique.  Le  nombre  de  fes  difciples  s'accrut  tel- 
lement ,  qu'il  lui  fallut  penfer  à  leur  bâtir  un  mo- 
naftere.  Il  commença  cet  ouvrage  vers  l'an  1046. 
Son  pieux  defféin  fut  fécondé  par  la  généralité  d'un 
grand  nombre  de  fidèles ,  qui  lui  donnèrent ,  à 
l'envi  les  uns  des  autres  ,  tous  les  fecours  Ôt  tout 
l'argent  dont  il  eut  befoin.  Le  monaftere  étant  ache- 
vé ,  Rençon ,  Evêque  de  Clermont ,  envoya  Robert 
à  la  cour  du  Roi  Henri  I. ,  pour  obtenir  de  ce 
Prince  la  permiffion  d'ériger  la  nouvelle  églife  en 
abbaye.  Cette  demande  fut  accordée  fous  certaines 
conditions ,  par  lettres-patentes  du  Roi  Henri  I. , 
données  en  ion  palais  de  Vitry  ,  au  mois  de  Sep- 
tembre de  l'an  105.x. 

Le  Pape  Léon  IX.  approuva  auffi  &  confirma  ce 
pieux  etabliflêment  qui  venoit  de  fe  former.  Bientôt 
il  y  eut  dans  ce  monaftere  julqu'à  trois  cents  Moi- 
nes. De  toutes  les  abbayes  qui  exiftent  en  Auver- 
gne ,  celle  de  la  Chaife-Dieu  a  toujours  été  la  plus 
confidérable  &  la  plus  célèbre.  Dom  Claude  EJiun- 
not  en  a  compofé  l'hiftoire  en  trois  volumes ,  qui , 
à  ce  qu'on  nous  mande ,  font  encore  en  manuferits. 
On  a  raflemblé  dans  cet  ouvrage  toutes  les  bulles 
des  Papes ,  ôc  toutes  les  déclarations  de  nos  Rois  , 
qui  ont  été  données  en  faveur  ôt  à  l'occaflon  de 
l'abbaye  dont  il  s'agit.  L'Abbé  de  la  Chaife-Dieu 
avoit  huit  Abbés  qui  lui  étoient  fournis ,  Ôc  qui  , 
dans  le  chapitre  général,  étoient  placés  les  uns  à 
fa  droite  ôc  les  autres  à  fa  gauche.  Cela  fe  trouve 
ainfi  marqué  dans  les  ftatuts  de  Jean  Champdorat , 

Zui  fut  le  vingt-quatrième  Abbé  de  cette  maifon. 
In  y  trouve  aufli  que  l'abbaye  de  Saint-Pierre  de 
Cafe ,  de  Cajis  ,  ôt  pluueurs  monafleres  de  filles 
font  fujets  à  fa  jurifdic\ion.  Voilà  bien  de  quoi  il- 
luftrer  l'abbaye  de  la  Chaife-Dieu.  Mais  cette  ab- 
baye eft  encore  plus  illuftrée  par  les  grands  hom- 
mes qu'elle  a  produits.  Ses  huit  premiers  AbVics 
font  comptés  parmi  les  Saints  ,  par  tous  les  hiftf  - 
riens  d'Auvergne.  Ceux  de  ces  Abbés  qui  lé  figno- 
lèrent le  plus  après  Saint-Robert ,  font  entr'au- 
tres  Saint-Seguin  ,  le  même  qui ,  par  fes  bienfaits  ôc 
par  fon  crédit  ,  fervit  beaucoup  à  l'ordre  des  Char- 
treux ,  qui  s'établit  de  fon  temps  ;  St.  Adhclelme  t 
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qui  étant  paflc  en  Efpagne  avec  la  Reine  Conf- 
tance ,  y  opéra  des  prodiges  ,  &  y  établit  plufieurs 
monafteres ,  dépendans  de  celai  de  la  Chaife- 
Dieu.  Pierre ,  fils  de  Roger  ,  fut ,  entre  les  Abbés 
qui  gouvernèrent  la  maubn  dont  il  cft  queftion , 
celui  qui  en  releva  le  plus  la  fplendeur ,  par  l'éclat 
de  fon  mérite  perfonnel.  De  la  dignité  d'Archevê- 
que de  Rouen ,  à  laquelle  il  écoit  parvenu  par  fes 
férvices  fie  par  fes  talents ,  il  fut  enfin  élevé  fur  le 
fiegc  de  Saint-Pierre  ,  fous  le  nom  de  Clément  VI. 
C'cft  lui  qui  fit  bâtir  la  magnifique  églife  qu'on  voit 
encore  à  préfent  à  la  Chaife-Dieu  ,  fit  au  milieu  de 
laquelle  eft  fon  tombeau  extrêmement  orné.  Il 


le  6.  Décembre  ijja. 
En  1640.  l'abbaye  de  la  Chaife-Dieu  fut  unie  à 
la  congrégation  de  St.  Manr ,  non-feulement  du 
contentement ,  mais  encore  par  l'ordre  exprès  dn 
Cardinal  de  Richelieu  ,  qui  étoit  alors  Abbé  de 
cette  rnaifon.  Le  catalogue  des  Abbés  de  la  Chaife- 
Dieu  monte,  jufqu'en  176).,  au  nombre  de  jj. 
ou  environ.  Tous  ces  Abbés  font  également  recom- 
mandables  ,  tant  parleur  mérite  &  leur  vertu,  que 
par  leur  haute  naiflànce  fie  leurs  grands  noms.  Tels 
font  entr'autres  les  Tournon  (il  y  en  a  eu  trois 
de  cette  maifon)  ,  les  Mercosur ,  les  Montboiifier, 
les  d'Anglars ,  les  Monteclair ,  les  Aubert  de  la 
Molette  ,  les  Senne&crre  ,  un  Henri  d'Angoulê- 
tne  ,  fils  naturel  de  Diane  de  Poitiers  ,  fie  Grand- 
Prieur  de  Malte,  fiec;  un  Charles  d'Orléans,  fils 
naturel  du  Roi  Charles  IX. ,  Chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Jean  de  Jérufalem  ,  fie  Grand-Prieur  après 
Henri  d'Angoulème ,  fitc.  ;  un  Louis  de  Valois ,  fils 
de  Charles  Comte  d'Auvergne ,  fit  de  Charlotte  de 
Montmorency  ;  enfin  les  Richelieu ,  les  Mancini , 
les  la  Rochefoucault ,  les  d'Armagnac  fie  les  Rohan. 
C'eft  (en  1763.)  le  Prince  Louis-René-Edouard 
de  Rohan-Guemenc  ,  Evêque  de  Canople ,  Coad- 
juteur  de  l'évêché  de  Strasbourg ,  qui  cft  Abbé  coro- 
mendataire  de  la  Chaife-Dieu  depuis  l'an  1756. 

CHAISES  (  les  )  ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au 
gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans.  On  n'y  compte  que  a.  feux. 

CHAISE,  en  Poitou,  diocefe  de  la  Rochelle, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers ,  élec- 
tion de  Fontenay.  On  y  compte  6$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  lituée  fur  la  Vendée ,  à  trois  quarts  de 
lieue  S.  S.  O.  de  Fontenay  ,  fit  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  O.  de  Maillezais. 

CHAISE  Giraud  (  la),  en  Poitou ,  diocefe  de  la 
Rochelle,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  éleâion  des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte 
3*.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  lieue  de 
l'Océan ,  fie  3.  fie  tiers  N.  N.  O.  des  Sables- 
d'Olonne. 

CHAISE  le  Vicomte  (  la  ) ,  bourg ,  en  Poitou , 
diocefe  de  Luçon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendant- 
ce  de  Poitiers ,  élection  de  Fontenay.  On  y  corn- 

£te  1 90.  feux.  Ce  bourg  eft  à  a.  1.  fit  deux  tiers  N. 
t.  O.  de  Marœuil ,  fit  7.  fit  demie  N.  O.  de  Fon- 


tenay. 
CHAL/ 


jABRE ,  en  Languedoc ,  diocefe  fit  recet- 
te de  Mirepoix ,  parlement  fit  généralité  de  Tou- 
Joufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
4<8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ruifleau , 
li.  L  &  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Mirepoix. 

CHALADE  (  la  ),  abbaye  d'hommes  de  l'or- 
dre de  Cîteaux ,  dans  le  Clcrmontois ,  au  pays  d*Ar- 
gonne  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Verdun ,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Châlons  ,  élection 
de  Ste.  Menehould  ;  fur  la  rivière  de  Vienne ,  à  4. 
L  fie  deux  tiers  O.  un  quart  au  N.  de  Verdun  ,  fie 
2.  V.  £•  de  Ste.  Menehould  ;  fondée  en  1 1  28. ,  fitc. 
Cette  abbaye  cft  en  commende ,  fie  elle  vaut  envi- 
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ron  écoo.  liv.  de  rente  au  fu  jet  qui  en  eft  pourvu  par 
le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  fuir 
que  de  a  16.  florins. 

CHALAIGNAT  ,  en  Périgord ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Périgueux  ,  parlement  fie  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  19  a.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  a.  1.  S.  O.  de  Périgueux. 

CHALAIN  le  Comtal  ,  en  Foreft  ,  diocefe 
fie  intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Montbrifon.  On  y  compte  7$.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gau- 
che de  la  Loire ,  à  une  lieue  fit  deux  tiers  E.  N. 
E.  de  Montbrifon.  La  feigneurie  de  Chalain-le- 
Comtal  faifoit  autrefois  l'appanage  des  filles  des 
Comtes  de  Foreft. 

CHALAIN  d'Uzore  ou  dlz  oure  ,  en  Foreft , 
diocefe  fie  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Pa- 
ris, éleâion  de  Montbrifon.  On  y  compte  44.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  N.  de  Montbrifon. 

CHALAIS ,  Calefcum  ,  bourg  avec  titre  de  prin- 
cipauté, en  Périgord  ,  diocefe  fit  éleftion  de  Péri- 
gueux, parlement  fit  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  2 10.  feux.  Ce  bourg  eft  fituc  aux  confins 
de  Périgord  ,  fur  une  hauteur,  fur  la  rivière  de  Tu- 
de ,  à  }.  1.  fit  tiers  S.  O.  d'Aubeterre ,  $.  fie  deux 
tiers  N.  N.  E.  de  Libourne  ,  9.  fit  deux  tiers  O.  S. 
O.  de  Périgueux. 

La  terre  fi:  feigneurie  de  Chalais  (  connue  au- 
trement fous  le  nom  de  la  Roche-Chalaii  )  fut  por- 
téc  en  dot ,  par  Agnès ,  fille  fit  héritière  d'Olivier , 
Seigneur  de  Chalais ,  à  Hélie  de  Talcyrand ,  fils  de 
Bofon  ,  Seigneur  de  Grignols  ,  dont  on  rapporte 
l'origine  aux  Comtes  de  Périgord.  Hélie  vivoit  ea 
1  jai.  Deluidefcendoit,  au  cinquième  degré,  Char- 
les I.  de  Talcyrand  ,  qualifié  Prince  de  Chahis 
le  même  qui  tefta  le  19.  Juillet  1468.,  fie  dont  le  fils* 
Jean  I. ,  fut  premier  Maître-d'Hôtel  de  la  Reine 
Anne  de  Bretagne.  Celui-ci  eft  le  fixieme  ayeul 
de  Jean-Charles  de  Talcyrand ,  Prince  de  Chalais , 
créé  Grand- d'Efpagne  de  la  première  clafle  le  pre- 
mier Oftobre  1714. ,  allié  a  Marie-Françoife  de 
R^-fiechouan,  veuve  de  Michel  Chamtllard,  Marquis 
de  Cany ,  fie  fille  de  Louis  I.  Duc  de  Mortemarr, 
née  le  premier  Janvier  1686. ,  merede  Marie-Fran- 
çoife de  Talcyrand,  née  le  10.  Avril  1717. ,  alliée 
en  1744.  à  fon  coufin  Gabriel-Marie  de  TaUyrand, 
Comte  de  Périgord. 

CHALAIS  «a  St.  Jorris  de  Chalais ,  en  Périgord, 
diocefe  fie  élcftion  de  Périgueux ,  parlement  fie  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  194.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  6.  lieues  N.  E.  de  Périgueux. 

CHALAIS  ,  en  Saintonge ,  diocefe  de  Périgueux, 
parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  la  Ro- 
chelle ,  éleôion  de  Saintes.  On  y  compte  a4a.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  a.  l.S.  O. d'Aubeterre , fie  i}.  fit  de- 
mie S.  O.  de  Saintes. 

CHALAIS,  dans  la  Marche,  diocefe  fie  inten- 
dance de  Bourges  ,  parlement  de  Paris,  éledion  du 
Blanc.  On  y  compte  1  ao.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  }.  1.  fie  demie  S.  E.  du  Blanc. 

CHALAMONT  ,  ville  fit  chltellerie  ,  dans  la 
principauté  de  Dombes  ,  diocefe  de  Lyon ,  con- 
feil  fouverain  de  Dombes.  On  y  compte  560.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  une  hauteur,  dans  une  con- 
trée fertile ,  agréable  fie  abondante  en  poiffon  fit 
en  gibier ,  auprès  d'un  étang ,  à  6.  1.  fit  deux  tiers 
E.  un  quart  au  N.  de  Trévoux.  11  y  avoit  autrefois 
à  Cbalamont  un  chlteau  aflèz  confîdérable ,  mais  il 
a  ete  ruiné  durant  les  guerres  des  Seigneurs  du  pays 
avec  les  Ducs  de  Savoie.  Quant  à  la  chàtellenie  de 
Chalamont ,  elle  eft  la  plus  grande  de  toutes  celles 
qui  divifent  la  principauté  :  elle  a  j.  1.  fit  demie  de 
longeur  fur  a.  «5c  tiers  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être 
évalué  à  4.  ou  j .  lieues  quarrées  :  c'eft  un  pays  abon- 
dant 
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liant  en  bois  ôc  en  pâturages  ,  &  où  il  y  a  dent 
beaux  étangs  qui  fourmillent  de  poiflbn.  Guichard 
le  Grand  ,  Seigneur  de  Beaujeu  ,  acquit  la  ville  de 
ChaJamont  avec  toute  fa  Châtellenic  ,  à  la  fin  du 
treizième  fiecle ,  par  un  échange  qu'il  fit  de  quel- 
ques droits  qu'il  avoit  fur  le  Rnône ,  6c  à  quoi  il 
ajouta  la  fomme  de  quarante 'mille  livres  en  retour. 
Au  refte  ,  la  ville  de  Chalamont  peut  être  regar- 
dée comme  la  capitale  de  la  Haute-Dombcs.  Voyi\ 
Dombes. 

CH  ALENCEY ,  bourg ,  en  Champagne  ,  diocefe 
&  élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Châlons.  On  y  compte  97.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  4. 1.  &  demie  S.  S.  O.  de  Langres. 

CHALENÇON, bourg,  dans  le  Haut-Vivarais , 
en  Languedoc  ,  diocefe  de  Valence  ,  parlement  de 
Touloufé  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  18$.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  4. 1.  O.  de  Valence ,  4.  &  deux  tiers  S.  O.  de 
Tournon,  &  8.  &  demie  N.  N.  O.  de  Viviers. 

CHALENÇON ,  dans  le  Velay ,  en  Languedoc  , 
diocefe  ôc  recette  du  Puy  ,  parlement  de  Toulou- 
fe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y  compte  119.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à 
j.  1.  N.  N.  E.  du  Puy  ,  &  8.  S.  de  Montbrifon. 
La  terre  ,  feigneurie  &  marquifat  de  Chalençon 
donne  aux  Seigneurs  de  Polignac  le  rang  de  troifieme 
Baron  dans  les  états  de  Languedoc. 

CHALENÇON  ,  en  Foreft  ,  diocefe  du  Puy  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  ,  élection 
de  Montbrifon.  On  y  compte  66.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  contigue  à  la  précédente. 

CHALENÇON  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die , 
parlement  Ôc  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Montelimart.  On  y  compte  un  fixieme  de  feu  pour 
les  fonds  nobles ,  Ôc  un  feu  ôc  un  tiers  de  feu  pour 
les  biens  taillablcs  ;  y  compris  néanmoins  un  quatre- 
vingt  -  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroiflé  eft  à  4. 1.  &  tiers  S.  de  Die  ,  oc  9.  E. 
de  Montelimart. 

CHALENDRAY  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris , 
arrondiflément  de  Parthenay.  On  y  compte  33. 
feux.  Cette  paroiflé  eft  à  3.  1.  ôc  tiers  O.  N.  O.  de 
Poitiers. 

CHALANDRY,  dans  le  Laonnois,  fur  les  con- 
fins de  la  province  de  Picardie ,  diocefe  &  élection 
de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif- 
Ions.  On  y  compte  64.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  2. 
1.  N.  de  Laon. 

CHALANDRY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rhcims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châ- 
lons  ,  élection  de  Rethcl.  On  y  compte  28.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  à  5 . 1.  ôc  quart  N.  E.  de  Rcthel. 

CHALANGE,  fauxbourg  de  la  ville  de  Beaune, 
en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement  ôc 
intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ck  recette  de  Beau- 
ne.  On  y  compte  10.  feux.  Les  habitants  de  cette 
communauté  ne  payent  point  de  tailles  ,  en  ayant 
obtenu  l'exemption  des  Ducs  de  Bourgogne. 

CHALANT  ,  en  Franche-Comté.  C'eft  le  nom 
d'une  feigneurie  érigée  en  comte  vers  l'an  1410.  en 
faveur  de  François  de  Chalant ,  Seigneur  de  Cbâtil- 
Lon  ,  dont  vint  Philibert  de  Chalant ,  allié  en  1 501. 
avec  Louife  Comteflé  d'Arbtrg  ,  dame  de  Valen- 
gin  &  de  Beaufremont.  Leur  fils ,  René,  Comte  de 
Chalant  ôc  de  Valcngin ,  Baron  de  Beaufremont , 
Chevalier  de  l'ordre  de  l'Annonciade ,  Maréchal 
&  Gouverneur  de  Savoie  ,  n'eut  de  fa  féconde 
femme  Mencie  de  Portugal-Lcmos  ,  que  deux  filles. 
Philibertc  ,  l'aincc  ,  eut  les  comtés  de  Chalant  ôc 
de  Valcngin,  ôc  la  baronnie  de  Beaufremont.  Voyt\ 
Beaufremont. 
CHALAKADE  ou  Charlarooae  ,  petite  riviers 
Terne  IL 
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qui  Vient  de  ta  province  de  Brefle  ,  traverfe  tOuti 
la  principauté  de  Dombes ,  Ôc  fe  jette  dans  la  Saône  , 
près  deToiffey,  à  1.  ou  4.  lieues  au-deffous  de 
Mâcon.  Son  cours  eft  de  9.  à  10.  lieues. 

CHALARD  ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  élection 
de  Périgueux  ,  parlement  ôc  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiflé  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Dronne,  tout  proche 
deRibeyrac,     $•  I.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Périgueux» 

CH ALAURE  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne, 
diocefe,  parlement,  intendance  &  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Coutras.  On  y  compte  19. 
feux.  Cette  paroiflé  eft  à  10. 1.  &  quart  N.  E.  de 
Bordeaux. 

CHALAUTRE  ,  dans  la  Brie  -  Champcnoife  , 
diocefe  de  Sens,  parlement  ôc  intendance  de  Paris, 
élection  de  Provins.  On  y  compte  104.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Provins. 

CHALAUTRE  la  Gonede  (  les  hameaux  de 
Fouchcres ,  Ordon ,  Pijoly ,  Pifron  Ôc  des  Chaifes  ), 
en  Champagne  ,  diocefe  de  Sens  ,  élection  de 
Troyes ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  C  hâ- 
tons. On  y  compte  181.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à 
z.  )■  E.  S.  E.  de  Provins ,  Ôc  9.  Ôc  demie  N.  O.  de 
Troyes. 

C  H  AL  AUX  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Ve- 
zelay.  On  y  compte  50.  feux.  Cette  paroiflé  eft 
fituée  dans  une  contrée  peu  fertile. 

CHALAY  ,  dans  le  Bugey  .diocefe  ôc  élection 
de  Belley  .parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  man- 
dement de  Roffillon.  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  s.  1.  N.  O.  de  Bellcy- 

CHALE  AU  VOEL ,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Metz  ,  confeil  fouverain  ôc  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  ôc  recette  de  Dieuzc. 
On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  a.  l.O. 
de  Dieuzc. 

CHALKINES  ,  en  Champagne,  diocefe  de  Tout, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons ,  pré- 
vôté Ôc  recette  de  Vaucouleurs.  On  y  compte  27. 
feux.  Cette  communauté  qui  eft  une  annexe  de 
Vaucouleurs ,  eft  à  quelque  diftance  de  la  ville  de 
ce  nom. 

CHALE1NS  ,  dans  la  principauté  de  Dombes  , 
diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouverain  de  Dombes  , 
châtellenie  de  Villeneuve.  On  y  compte  1  «.feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de 
Villeneuve,  ôc  1.  ôc  quart  N.  N.  E.  de  Trévoux. 

CHALELAISON  ou  St.  Georges  de  Salclaifon  , 
bourg,  en  Anjou,  diocefe  de  Poitiers  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élection  de  Sau- 
mur.  On  y  compte  153.  feux.  Ce  bourg  eft  litué  fur 
le  Layon  ,  à  3. 1.  &  demie  O.  S.  O.  de  Saumur. 

CHALLNGE  (le)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  ôc  élection 
d'Alen(,on  ,  fergenterie  de  Ste.  Scholafle.  On  y 
compte  86.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  4.  1.  ôc  tiers 
N.  E.  d'Alençon  ,  ôc  z.  E.  S.  E.  de  Séez. 

CHALERANGE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ôc 
élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  en  pays  de  bois  ôc  de  pâturages. 

CHALES  ,  dans  la  principauté  de  Dombes  , 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes  , 
châtellenic  de  Toifléy.  Ou  y  compte  2$.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  Saône,  à  un  quart  de  lieue  N.  de  Toif- 
léy,  Ôc  à  $.  1.  N.  de  Trévoux. 

CHALESMES  (  grand  ôc  petit),  en  Franche* 
Comté  ,  diocefe  ,  parlement  Ôc  intendance  de  Be- 
fançon ,  bailliage  ÔC  recette  de  Poligny.  On  y  com- 
pte 1  j.  feux.  Cette  communauté  elF  à  5. 1.  ©t  tiers 
S.  E.  de  Poligny ,  ôc  z.  S.  deNoferoy. 

T  t 


t66  C  H  A 

CHALETTE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  L*n- 
gres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Chilons, 
élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  76.  feux. 
Cette  paroiffe  eit  fituée  dans  une  contrée  aflez 
fertile. 

CHALEUR  (la)  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  9.  feux. 
Cette  paroiffi  eft  à  1. 1.  £.  S.  E.  de  Viteaux. 

CH ALEX ,  au  pays  de  Gcx ,  diocefe  de  Genève, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élection  de 
Belley.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroitïé  eft 
fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâturages. 

CHALEYA  ,  dans  la  Brefié  ,  diocefe  de  Lyon , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  élection  de  re- 
cette de  Bourg  ,  mandement  de  Montdidier.  On  y 
compte  10.  feux.  Cette  paroiffe  eft  iîtuéc  fur  la  rive 
droite  de  l'Ain  ,  à  4-    N.  F-  de  Bourg. 

CHALEZE  ,  en  Franche-Comté,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Befan- 
çon. On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  gauche  du  Doux  ,  à  une  lieue  N. 
E.  de  Befançon. 

CHALEZEULE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  .bailliage  &  recette  de  Be- 
fançon. On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroiiTè  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  du  Doux  ,  à  trois  quarts 
de  lieue  N.  E.  de  Befançon. 

CHAL1AT  ,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  intendance 
de  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux. 
On  y  compte  1 10.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  la  Vienne ,  à  6.  lieues  de  demie  0.  de  Limoges. 

CHAL1FKRT,  dans  la  Brie-Champcnoife  .dio- 
cefe &  élection  de  Meaux, parlement  de  intendance 
de  Parts.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  Marne  ,  à  ».  1.  S.  O.  de  Mcaux. 

CHALIGNAC  ,  bourg,  en  Saintonge  ,  diocefe 
&  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  de  la  Kochelle.  On  y  compte  tgo.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  10.  1.  S.  E.  de  Saintes ,  fit  7.  E.  S. 
E.  de  Pons. 

CHALIGNY  ,  Callimacus  ,  dans  le  duché  de 
Lorraine  ,  diocefe  de  Toul,  confeil  fouverain  dt 
intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de 
Nancy.  On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Mofelle ,  à  une  lieue 
de  demie  S.  O.  de  Nancy.  De  Chaligny  dépend  le 
hameau  de  Neuves-Maifons  ,  où  il  y  a  un  hôpital; 
&  il  en  dépend  auffi  les  annexes  de  Chavigny  de 
de  Meffein  ,  dans  chacune  defquelles  il  y  a  un 
Vicaire. 

La  terre  de  feigneurie  de  Chaligny  fut  unie  a 
celle  du  Pont-Saint- Vincent ,  dans  le  bailliage  de 
Vaudemont  ,  pour  ne  former  qu'un  feul  de  même 
fief-lige  indiviliblc,  &  fut  érigée  en  comté  en  fa- 
veur de  Nicolas  de  Lorraine  ,  Comte  titulaire  de 
Vaudemont  ,  au  mois  de  Novembre  1  $6». ,  parle 
Duc  Charles  de  Lorraine  ,  fon  neveu  ,  qui  ne  s'en 
réferva  que  la  fuzeraineté ,  &  permit  audit  Comte 
de  Chaligny  de  mettre  impofition  fur  les  fujets  de 
ce  comté  ,  en  trois  cas  feulement ,  fçavoir ,  de 
mariage  de  première  fille  ,  nouvelle  chevalerie  ,  fj 
rançon  de  prifun  ,  faite  de  bonne  guerre. 

Le  comté  de  Chaligny  fut  le  partage  de  Henri 
de  Lorraine  ,  Marquis  de  Mouy ,  fon  fils  puîné ,  né 
de  fa  quatrième  femme  Catherine  de  Lorraine- Au. 
maie.  Ce  Prince  mort  a  Vienne  en  160 1.  ,  avoit 
époufé  par  contrat  du  19.  Septembre  1  $85.  Claude 
de  Mi>uy  ,  fille  &  héritière  de  Charles,  Marquis 
de  Mouy  ,  Chevalier  des  ordres  du  Roi ,  Châte- 
lain héréditaire  de  Beauvais  ,  de  de  Catherine  de 
Suzanne  ,  Comteffe  de  Cherny.  Leur  fils  aîné, 
Charles  de  Lorraine  ,  Evêque  de  Verdun  ,  s'étant 
fuit  Jéfuiteen  1614.  après  avoir  cédé  fon  évêché 
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à  fon  dernier  frère  François  de  Lorraine  ,  Henri 
le  puîné  devint  Comte  de  Chaligny,  &  Marquis 
de  Mouy.  Celui-ci  mourut  fans  alliance  le  10. 
Joirt  «67».,  ayant  inflitoé  pour  fon  héritier,  fon 
neveu  Procopc-Hyacinthe,  Prince  de  Ligne,  fécond 
fils  de  fa  focur  Louifc  de  Lorraine  ,  de  de  Florent , 
Prince  de  Ligne  6c  du  St.  Empire  ,  pere  par  fa 
femme  Anne-Catherine  de  Broglia  .damedeDor- 
mans  ,  de  Claude-Lamoral-Hyacinthe-Ferdinand  , 
Prince  de  Ligne  &  du  St.  Empire  ,  Marquis  d« 
Dormans ,  Chevalier  de  l'orJre  de  St.  Hubert ,  mort 
le  jo.  AoAt  17J  J.,  fans  poftérité.  Il  avoit  époufé 
le  1$.  Décembre  1719.  Anne  de  Betkify  ,  foour  ca- 
dette de  la  Princeffe  de  Montauhan ,  ôt  fille  d'Eu- 
,  gene-Marie  de  Bethify ,  Marquis  de  Mezieres,  Lieu- 
tenant-Général des  armées  du  Roi ,  Gouverneur 
d'Amiens  de  de  Corbie  ,  &  d'Eléonore  Suton-d'O- 
glethorp. 

CH  ALINARGUES,  bourg,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe dt  élection  de  Saint-Flour  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Riom.  On  y  compte  $17. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  de  demie  N.  N.  E. 
de  Murât ,  de  <.  N.  N.  O.  de  Saint-Flour. 

CHALINDREY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
élection  de  Langres  ,  Parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Chîlons.  On  y  compte  «33.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1.  1.  S.  E.  de  Langres. 

CHAL1NFERT,  dans  la  Brie.  ^W*  Chalifert. 

CHAL1V0Y  les  Méfies  ,  dans  le  Bourbonnois , 
diocefe  de  intendance  de  Bourges  ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  Saint-Amand.  On  y  compte  jjj 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  j.  I.  de  deux  tiers  N.  E.  de 
Saint-Amand. 

CHAL1V0Y  Milon,  enBerry,  diocefe  ,  inten- 
dance dt  élection  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur 
la  Vauvire ,  à  une  lieue  de  demie  de  la  rive  gauche 
de  la  Loire ,  1.  O.  N.  O.de  la  Charité  ,  dt  7.  de  deux 
tiers  E.  N.  E.  de  Bourges.  Il  y  a  à  Chaiivoy  une 
abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Citeaux  ,  connue 
fous  le  nom  de  Notre-Dame  de  Chaiivoy ,  Beat* 
Mari*  de  Chaliveyo  ou  Calloveio  Abbatia  ,  fondée 
en  1 1  3  j.  par  Guifroy  de  Magny.  Cette  abbaye  eft 
en  commende ,  de  vaut  environ  1400.  livres  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  L'églife  de  les 
lieux  réguliers  furent  brûlés  par  les  Calviniftes  en 
i$6*.  On  ne  nous  dit  pas  fi  depuis  ce  temps  ils 
ont  été  rétablis. 

CHALIVOY  les  Noix  ,  dans  le  Bourbonnois , 
diocefe  de  intendance  de  Bourges  ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  St.  Amand.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  j.  1.  N.  E.  de  St.  Amand. 

CHALLAIN,  bourg, en  Anjou  .diocefe  &  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  $11.  feux.  Ce  bourg  eft  fîtué 
auprès  de  la  petite  rivière  d'Argos ,  fur  les  confins 
de  la  province  de  Bretagne ,  à  6.  1.  de  demie  O.  N. 

0.  d'Angers. 

CHALLAIS  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Poitiers, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élec! 
tion  de  Loudun.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  pa- 
roiflè  eft  à  une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Loudun. 

CHALLAIS,  en  Saintonge  dt  dans  d'autres  pro« 
vînees.  Voye\  Chalais. 

CHALLANDRAY,  en  Normandie ,  diocefe  d'A- 
vranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Mortain  ,  fergenterie  de  Corbe- 
lin.  On  y  compte  145.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  x. 

1.  dt  demie  S.  E.  d'Avranchcs  ,  de  4.  O.  S.  O. 
de  Mortain. 

CHALLANS,bourg,«nPoitou,dioccfe  de  Luçon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élec- 
tion des  Sables-d'OIonne.  On  y  compte  383.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  à  1. 1.  de  demie  E.  de  l'Océan, 
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7.  S.  O.  de  Hantes ,  ôc  7.  ôc  trois  quarts  N.  un 
quart  à  PO.  des  Sables-d'Olonne. 

CHALLEMA1S0N  ,dans  la  Brie-Champenoife, 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  t 
élection  de  Provins.  On  y  compte  7$.  feux.  Cette 
paroiife  eft  à  1. 1.  S.  de  Provins. 

CHALLEMENT  ,  dans  le  Nivernois  ,  diocefe 
d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans, élection  de  Clamccy.  On  y  compte  67.  feux. 
Cette  paroiiïi:  eft  à  j.  I.  S.  E.  de  Clamecy. 

CHALLERANGE  (  ôc  la  cenfe  de  Joyeufe- 
Garde  )  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ôc  intendance 
de  Châlons ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Ste. 
Menehould.  On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  Gtuée  en  pays  de  bois  Ôc  de  pâturages  ,  ôc  d'ail- 
leurs affez  abondant  en  grains. 

CHAIXET  ,  au  pays  Chartrain  ,  dans  te  gou- 
vernement général  d'Orléanois ,  diocefe  &  élection 
de  Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  60.  feux.  Cette  pareille  cil  à 
x.  I.  Ôt  demie  N.  N.  O.  de  Chartres. 

CHALLONNE  ou  Chalonne  ,  ville  ,  en  Anjou  , 
diocefe  &  élection  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  do  Tours.  On  y  compte  780.  feux. 
Cette  ville  ,  qui  a  le  titre  de  baronnic  ,  eft  fi  tuée 
dans  une  contrée  abondante  en  mines  de  charbon 
de  terre  ,  en  vins  blancs,  Ôc  où  il  fe  fait  la  plus  grande 
proviGon  de  vipères ,  que  l'on  envoie  de  tous  cotés 
pour  la  compofition  des  remèdes ,  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Loire  ,  à  3. 1.  ôc  tiers  S.  O.  d'Angers. 

CHALLOS  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  ôt  élection 
de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de 
la  Rochelle.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  1 1. 1.  &  demie  S.  S.  E.  de  Saintes. 

iCHALLOT  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bailliage 
&  recette  de  Cbâlou  ,  parlement  ôt  intendance  de 
Dijon.  On  n'y  compte  que  1 1.  feux.  Cette  commu- 
nauté dépend  de  la  paroiffe  de  Canton ,  ôc  elle  eft 
à  j.  I.  &  quart  S.  S.  O.  de  Châlon. 
CHALLUY  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  &  élection 
de  Ncvers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins.  Ûn  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
,  Gtuée  à  la  gauche  de  la  Loire  ,  à  une  demi-lieue  S. 
S.  0.  de  Ncvers. 
CHALMAISON  ,  dans  laBrie.  V.  Challemaifon. 
CHALMAZEL  ,  village ,  paroiffe  ,  château-fort 
&  ft-igneuric  ,  eu  Foreft  ,  diocefe  ÔC  intendance  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Montbrifon. 
On  y  compte  166.  feux.  Ce  village  eft  fitué  à  une 
lieue  des  confins  de  la  province  d'Auvergne  ,  ôc  à  3. 
L  &  demie  N.  O.  de  .ylontbrilôn.  La  jufticc  de  Chai» 
tnazel  comprend  toute  la  paroiilê  de  ce  nom  &  une 
partie  de  celles  de  St.  Juft-en-Bas  ôt  Sauvain  en  Fo- 
rt ,  avec  Job  ,  Vertolaye  Ôc  Marrât  en  Auvergne. 
Cette  juliiee  ,  ainfi  que  la  feigneurie  ,  appartient  à 
M.  le  Marquis  de  Talaru-Cbalmazel  ,  Chevalier  des 
ordres  du  Roi ,  premier  Mattrc-d'Hôtel  de  la  Reine. 

CHALMESAJN  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ÔC 
cleaion  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  14.  feux. 

CHALMOUX  >  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun ,  parlement  ôt  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
Ôc  recette  de  Bourbon-l'Ancy.  On  y  compte  9jt 
feux.  Cette  paroiuc  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  E.  N. 
E.  de  Bourbon-l'Ancy. 

CHALO  St.  Mars  ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au 
gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans .  élection  de  Dourdan.On  y  compte  171.  feux. 
I       Cette  paroiife  eft  fituée  auprès  d'un  étang ,  à  ».  L 

S.  0.  d'Etaropes  ,6t  j.  S.  ue  Dourdan- 
I  CHALOCBÉ  ,  abbaye  d'hommes  &  en  règle  de 

J  l'ordre  de  Cîteaux  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  , 
I        parlement  de  Paris ,  intendance  de Toars ,  élection 


C  H  A  16*7 
de  Baugé  ,  fondée  eu  1 1 19.  par  Amelin-d'Ingrande , 
&  dont  le  revenu  eft  de  4.  a  5000.  livres.  Cette 
abbaye  eft  fituée  en  pays  de  bois  ôt  de  pâturages, 
à  une  bonne  demi-lieue  de  la  rive  gauche  du  Loir , 
à  }.  1.  0.  N.  O.  de  Baugé ,  &  4.  N-  E-  d'Angers. 

CHALON  ,  Cabilionum  ,  ville  principale  du  Chi» 
lonois  ,  en  Bourgogne  ;  quatrième  diocefe  de  la 

Î>rovince  cccléfiaftique  de  Lyon  ;  troifieme  évêché 
uftragant  de  l'archevêché  de  Lyon  ;  églife  cathédrale 
de  Saint-Vincent  -,  abbaye  d'hommes  de  l'ordre 
de  St.  Benoit  fous  le  nom  de  St.  Pierre ,  fondée  en 
$84.  par  Flavius  Evêque  de  Châlon;  abbaye  de 
filles  de  l'ordre  de  St.  Benoît ,  fous  la  dénomina- 
tion de  Notre-Dame  de  Lancbarre  ;  églife  collé- 
giale de  St.  Georges  ,  fondée  en  1312.  par  Odoard , 
Seigneur  de  Montagu  ;  prieuré  de  l'ordre  de  St. 
Benoît  .fous  le  titre  de  Ste.  Marie  ;  premier  archi- 
diaconé  ôt  archiprètré  du  diocefe  de  fon  nom  ; 
paroiffes  de  St.  Vincent  cathédrale  ,  St.  Georges 
collégiale  ,  Ste.  Marie  prieuré  ,  ôt  St.  Jean  de  Mai- 
fel;  commanderie  de  l'ordre  de  Malte  ,  dite  du 
Temple ,  dans  le  grand-prieuré  de  Champagne  ; 
commanderie  de  l'ordre  de  St.  Antoine  ;  feminaire 
dirigé  par  les  Prêtres  de  l'Oratoire;  Carmes  ,  Cor- 
deliers ,  Capucins  ôc  minimes  ;  Carmélites ,  Domi- 
nicaines .Urfulines  &  Vifitandines  ;  collège  régenté 
par  les  Jéfuites  (  en  1761.  )  ;  hôpital  général  ou  de 
Notre-Dame  de  Pitié  ,  fervi  par  des  Religieufes  ; 
hôpital  de  la  charité  fous  le  titre  de  St.  Louis  ; 
officialiaté  du  diocefe  reffortiffante  pour  h  plus 
grande  partie  à  l'OfiîciaUMétropolitain  de  Font- 
devaux  ,  &  à  cclu  de  Lyon  pour  ce  qui  eft  en  Mâ- 
çonnois  ;  oiScialité  du  chapitre  reffortiffante  au  Mé- 
tropolitain de  Pontdevaux  ;  chambre  des  décimes 
reffortiffante  à  la  chambre  fouveratne  de  Lyon  ;  re- 
cette particulière  de  la  recette  générale  des  déci- 
mes de  Bourgogne  ;  gouvernement  particulier  dans 
la  lieutenance  générale  du  Chîlonois  ,  avec  cita- 
delle ôt  garnifon  ;  lieutenance  des  Maréchaux  de 
France  ;  troifieme  bailliage  principal  du  parlement 
de  Bourgogne-  ;  chancellerie  aux  contrats  auffi  ref- 
fortillante  auparlement;  préfidial  uni  au  bailHage&à 
la  chancellerie  ;  chancellerie  près  le  préfidial  ;  chan- 
cellerie Royale  pour  la  moitié  de  la  ville  du  côté  du 
midi ,  la  grande  rue  faifant  la  féparation  ,  &  pour 
les  fauxbourgs  de  Ste.  Marie  Ôt  de  St.  Jean  de  Mai- 
fel  ;  juttices  du  chapitre  de  la  cathédrale  ,  de  l'ab- 
baye de  St.  Pierre  6c  de  la  commanderie  du  Tem- 
ple ,  reffortilïantcs  au  bailliage  &  préfidial  ,  de  mê- 
me que  la  châtellenie  ;  bailliage  du  temporel  de 
l'évêché ,  dont  la  juilice  comprend  l'autre  moitié 
de  la  ville  ,  le  faushourg  de  St.  André  ,  &  plufieur» 
paroiffes  de  la  campagne  (  ce  bailliage  reffortit 
nuement  au  parlement  );  mairie  qui  a  la  police  fur 
toute  la  ville  ôt  les  fauxbourgs ,  même  dans  celui  de 
St.  Laurent  ;  maîtrife  particulière  des  eaux  ôt  forêts 
de  la  table  de  marbre  de  Bourgogne  ;  juftice  confu- 
laire  du  parlement  de  Dijon  ;  maréchauffée  fous  le 
Prévôt  général  de  Bourgogne  ;  grenier  à  fel  du  par- 
lement ôt  de  la  direction  de  Dijon  ;  juftice  d'entre- 
pôts des  fels  ,  reffortillante  au  parlement  ;  juftice 
des  traites-foraines  ,  dite  la  maîtrife  des  ports  ôc 
partages  ,  qui  reffortit  auifi  au  parlement;  bureau 
ôt  recette  des  mêmes  traites  ;  fubdélégation  de  l'in- 
tendance de  Dijon  ;  quatrième  ville  qui  députe  aux 
états  de  Bourgogne  ,  Ôc  la  cinquième  de  celles  qui 
nomment  l'Elu  du  tiers  état ,  le  tout  fuivant  le  rang 
réglé  par  provition  ;  recette  particulière  des  mê- 
mes états  ;  recette  particulière  des  bois  de  la  maî- 
trife ;  route  de  la  pofte  de  Dijon  à  Lyon  ;  direction 
ôc  bureau  des  coches  ôt  diligences  par  terre  pour 
Dijon  ôt  Paris  ,  des  coches  ôt  diligences  par  eau  de 
Châlon  à  Lyon ,  ôt  des  coches  par  eau  de  Châlon  à 
Auxonne  ,  ôtc.  On  y  compte  1157.  feux  ,  non- 
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compris  les  feux  du  fauxbourg  de  St.  Laurent.  Cette 
ville  eft  fituée  tres-avantageufement  pour  le  com- 
merce ,  dans  une  plaine  très-belle  &  très-abondante 
fur  la  rive  droite  &  occidentale  de  la  Saône ,  à  $.  1. 
f.  N.  O.  de  Tournus  ,  9.  &  tiers  N.  de  Micon ,  7.  S. 
S.  O.  de  Clteaux  ,  13.  N.  O.  de  Bourg-en-Brcflc  , 
11. 0.  S.  O.  de  Bcfançon  ,  7.  &  demie  N.  N.  O.  de 
Pontdevaux ,  *  1.  N.  de  Lyon ,  9.  E.  S.  E.  d'Autun , 
11.  S.  S.  O.de  Dijon  ,  &  $2.  S.  E.  de  Paris.  Long, 
il.  31.  25.  lat.  46.  46.  $0.  Ses  armes  font  d'azur 
à  trois  anneaux  ou  cercles  d'or. 

Autrefois  la  ville  dont  il  eft  queftion ,  n'étoit  pas 
d'une  grande  étendue  ;  mais  elle  eft  devenue  une 
ville  confidérable  depuis  qu'on  a  renfermé  dans  fes 
nouveaux  murs  ,  les  fauxbourgs  de  Saint-André  , 
de  Sainte -Marie  &  de  Saint  -  Jean  -  de  -  Maifel. 
Quant  au  fauxbourg  de  Saint.Laurent,  à  qui  on  don- 
ne auffi  le  nom  de  ville ,  il  eft  au-delà  de  la  ri- 
vière ;  il  communique  avec  Châlon  par  un  pont  de 
pierre ,  &  il  a  fa  châtelleuie  féparée  :  nous  parle- 
rons plus  amplement  de  Saint  -  Laurent  fous  la 
lettre  S. 

On  entre  dans  Châlon  par  quatre  portes ,  celle 
de  Beaunc  ,  celte  de  Sainte-Marie  ,  la  porte  du 
Pont ,  &  celle  de  Saint-Jean-de-Maifel.  Cette  ville 
eft  une  des  plus  anciennes  de  la  province ,  ayant 
fait  partie  de  la  république  des  Eduens  ou  Auru- 
nois.  Julcs-Céfar  y  avoit  établi  le  magalîn  de  fon 
armée.  Voye\  les  commentaires  de  Céfar ,  liv.  fep- 
tieme  ,  la  notice  des  Gaules  par  Adrien  de  Valois 
&  par  M.  Danville. 

11  fe  fait  à  Châlon  un  commerce  confidérable  , 
&  qui  confifte  principalement  en  grains  ,  en  bois  & 
en  vins.  Cette  ville  eft  en  quelque  forte  un  des  mar- 
chés ou  lieux  d'étape  ,  non-feulement  de  la  pro- 
vince où  elle  eft  fituée  ,  mais  encore  de  la  ville  de 
Lyon ,  &  même  de  la  province  de  Provence. 

Pour  ce  qui  concerne  le  militaire  ,  il  y  a  à  Châ- 
lon un  Gouverneur ,  qui  l'eft  auffi  de  la  citadelle  , 
un  Lieutcnant-de-Roi  &  un  Major.  La  citadelle 
eft  flanquée  de  quatre  battions  :  elle  a  été  bâtie  en 
1 S 7  3 • ,  &  elle  a  été  augmentée  de  quelques  ou- 
vrages en  1670.  &  1671.  Voye\  Bourgogne ,  gou- 
vernement général  militaire  de  province. 

Le  diocefe  de  Châlon  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Dijon ,  au  S',  par  celui  de  Mâcon ,  à  l'E.  par  le 
diocefe  de  Bcfançon ,  &  à  1*0.  par  celui  d'Autun. 
On  y  compte  104.  paroifles  fous  feize  archiprètrés 
&  ceux-ci  fous  quatre  archidiacoués  -,  ; .  abbayes 
d'hommes  ,  dont  celle  de  Citeanx  chef-d'ordre  ;  1. 
abbayes  de  filles;  3.  églifes  collégiales,  indépen- 
damment de  la  cathédrale  ;  1 1.  prieurés;  2.  com- 
manderiez de  l'ordre  de  Malte  ;  une  commanderie 
de  l'ordre  de  Saint- Antoine  ;  2.  féminaires  ;  8.  mai- 
Tons  de  Religieux  &  $.  de  Religieufcs ,  indépen- 
damment des  abbayes;  2.  collèges  &  7.  hôpitaux. 
Le  Prélat  qui  eft  à  la  tête  de  ce  diocefe  ,  jouit  de 
1$.  mille  livres  de  rente  ou  environ,  quoique  la 
taxe  pour  l'expédition  de  fes  bulles  ne  foit  que 
de  700.  florins ,  félon  le  ftyle  de  la  cour  de  Rome. 
Ce  Prélat  prend  le  titre  de  Comte  de  Châlon ,  & 
il  eft  fuffragant  de  Lyon  ,  comme  nous  l'avons  déjà 
remarqué  ;  &  outre  cela,  il  prend  auffi  le  titre  de 
Baron  de  la  Salle. 

Prefquc  tous  les  hiftoriens  du  pays  s'accordent 
à  reconnoitre  Saint-Marcel ,  difciple  de  Saint-Po- 
lycarpe  ,  pour  premier  Apôtre  de  Châlon  ,  où  ils 
ajoutent  qu'il  fouftrit  le  martyre  dans  le  fécond 
ficelé.  Mais  d'autres  auteurs  prétendent  ,  fondés 
peut-être  fur  de  meilleures  raifons ,  que  le  fiege 
épifcopal  ne  fut  établi  à  Châlon  que  dans  le  qua- 
trième fiecle  ;  &  ceux-ci  nomment  St.  Donatien  , 
qui  vivoit  en  364. ,  pour  premier  Evêque  de  cette 
v.lle.  Quoi  qu'il  en  foit ,  l'églife  cathédrale  de  Châ. 
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Ion  fut  d'abord  fous  le  titre  de  Saint-Etienne ,  mais 
elle  eft  à  préfent  fous  celui  de  Saint-Vincent ,  mar- 
tyr  à  Sarragofleen  Efpagne  :  ce  Saint  eft  également 
le  Patron  de  tout  le  diocefe. 

Le  chapitre  de  cette  églife  cathédrale  eft  compo- 
fé  d'un  Doyen  ,  d'un  Chantre  ,  d'un  Tréforier  , 
de  quatre  Archidiacres ,  de  vingt-quatre  Chanoi- 
nes ,  de  deux  Sous-Chantres  ,  de  trois  Prébcndiers 
&  de  neuf  Habitués ,  tous  à  la  nomination  du  cha- 
pitre ,  à  l'exception  des  Archidiacres  qui  font  à 
celle  de  l'Evèque. 

Celui  de  Saint-Georges  de  Châlon  confifte  en  un 
Doyen  ,  dix  Chanoines  ,  un  Sous  -  Chantre  & 
deux  Habitués.  C'eft  le  Baron  de  Chagny  qui  nom- 
me à  ces  bénéfices. 

L'abbaye  de  Saint-Pierre  de  Châlon  eft  de  la 
congrégation  de  Saint-Maur.  Cette  abbaye  cil  en 
commende ,  &  vaut  7.  à  8000.  liv.  de  rente  au 
fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  300.  florins.  Elle 
avoit  été  bâtie  hors  des  murs  de  la  ville ,  &  les 
Evêques  de  Châlon  y  étoiententerrcs;mais  le  terrein 
qu'occupoit  cette  abbaye ,  ayant  été  pris  pour  y 
bâtir  la  citadelle ,  les  Religieux  furent  transférés 
dans  la  ville ,  où  ils  font  aujourd'hui  très-bien  lo- 
gés :  leur  églife  eft  la  plus  belle  qu'il  y  ait  à  Châlon. 

L'abbaye  de  Notre-Dame  de  Lancharre  eft  aiufi 
nommée  du  lieu  où  elle  avoit  d'abord  été  bâtie  & 
fondée  ,  près  de  Briançon.  Elle  fut  transférée  à 
Châlon  par  les  foins  d'une  de  fes  Abbefles  ,  Angé- 
lique du  Blé  d'Huxelles.  Cette  maifon  jouit  de  8. 
à  9.  mille  livres  de  rente. 

La  commanderie  de  Châlon,  de  l'ordre  de  Mal- 
te ,  eft  de  la  langue  de  France  &  du  grand-prieuré 
de  Champagne.  Cette  commanderie  vaut  6868.  li- 
vres de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

Celle  de  Saint- Antoine  vaut  au  moins  1  $.  mille 
livres  de  rente ,  &  ce  revenu  eft  partagé  entre  les 
Religieux  qui  deflèrvent  la  commanderie  en 
queltion. 

Nous  n'avons  que  peu  de  chofes  à  dire  des  maifoos 
religieufes  qui  font  établies  à  Châlon,  &  dont  nous 
n'avons  point  encore  parlé ,  du  moins  en  détail. 

Les  Pères  de  l'Oratoire  furent  appellés  en  cette 
ville  pour  y  régenter  le  collège  ,  fous  l'épifcopat  de 
Cyrus  de  Thiard  de  Byffy  ,  en  1624.  Ce  Prélat, 
qui  avoit  uneeftime  finguliere  pour  la  congrégation 
de  l'Oratoire,  reçut  d'abord  dans  fon  palais  épifeo- 
pal  les  Prêtres  de  cette  congrégation  qui  lui  furent 
envoyés  ;  mais  étant  mort  la  même  année ,  &  M.  de 
Neuchaife  lui  ayant  fuccédé  ,  ces  Eccléfiaftiques 
eurent  àefluyer  quelques  contrariétés  avant  que  de 
pouvoir  fe  former  à  Châlon  un  établillcment  rixeie 
folide  ,  &  ce  ne  fut  qu'au  bout  de  trois  ans  ou  en- 
viron que  la  direction  du  féminaire  leur  fut  confiée  , 
prefqu'en  même  temps  qu'on  donna  le  collège  de  la 
ville  aux  Jéluites.  Les  Jéfuites  jouiflent  à  Châlon 
(en  1761.)  de  4000.  livres  de  rente  ;  les  Cordeliers 
en  ont  4500.  ;  les  Carmélites  autant  ;  les  Urfulines 
font  plus  riches ,  car  elles  jouiflent  au  moins  de 
8000.  livres  de  rente.  Quant  aux  Filles  de  Sainte- 
Marie  ou  de  la  Vifitatior. ,  elles  vivent  fur  un  reve- 
nu de  6.  à  7000.  livres.  L'hôpital  des  malades  a 
onze  mille  livres  de  rente  ;  &  l'hôpital  Amplement 
dit ,  trois  mille. 

Il  s'eft  tenu  plufieurs  conciles  à  Châlon.  1'.  En 
$79.  On  y  dépofa  Salonius  d'Embrun  &  Sagittaire 
de  Gap ,  à  caufe  de  leurs  mauvaifes  mœurs.  Ces 
Prélats  furent  enfuite  rétablis  par  le  Roi  Contran  à 
la  demande  du  Pape  ;  &  enfin  dépofés  de  nouveau  à 
Châlon ,  où  il  paraît  qu'il  y  eut  deux  conciles  en 
cette  année.  20.  En  644.  le  1  j.  d'Octobre ,  par  l'or- 
dre de  Clovis  II.  On  y  fit  vingt  canons  qui  furenr 
fouferirs  par  trente  -  oeuf  Evêques  préiens  ,  fix 
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députes  d'abfents ,  fîx  Abbés  &  un  Archidiacre.  Ce 
concile  fut  a  (Terrible  de  toutes  les  provinces  du  ro- 
yaume de  Clovis.  Le  premier  canon  ordonne  la 
confervation  de  la  foi  de  Nicée  ,  confirmée  à  Cal- 
cédoine ;  défenfe  aux  féculiers  de  fe  charger  des 
biens  des  églifes.  L'éleétion  d'un  Evêque  fera  faite 
parlescomprovinciaux  ,  le  clergé  âcles  citoyens  , 
fous  peine  de  nullité.  Défenfe  de  fouffrir  que  les 
femmes  chantent  des  chanfons  déshonnêtes  dans 
l'enceinte  des  églifes ,  dec.  Saint-Eloy  de  Saint-Oucn 
affilièrent  à  ce  concile.  On  voit  par  une  lettre  de 
Sigebert,  Roi  d'AuftraGe ,  que  les  Rois  étoient  bien 
ailes  qu'il  ne  fe  tînt  pas  des  conciles  fans  leur  per- 
miffion.  30.  En8ij.,  tenu  par  l'ordre  de  Charle- 
magne ,  pour  rétablir  ladifeipline  eccléfiaftique.  On 
y  fit  foixante-fix  canons.  Ce  concile  fut  aflèmbléde 
toute  la  Gaule-Lyonnoife  ,  excepté  de  la  province 
de  Tours,  qui  s'aflembla  féparément.  40.  En  836. 
le  18.  de  Mai ,  tenu  pour  rétablir  la  paix  de  régler 
les  autres  affaires  de  l'églifc.  Huit  Evêques  y  atfil- 
terent.  $*.  En  894.  le  premier  de  Mai.  Aurelien  , 
Archevêque  de  Lyon  ,  y  prélida.  Il  eft  qualifié  de 
Primat  de  toute  la  Gaule ,  dans  I'afte  qui  relie  de 
ce  concile.  Il  y  fut  accompagné  de  fes  fuffragants. 
On  y  examina  l'affaire  de  Gerfroy ,  Moine  de  Fla- 
vigny  ,  aceufé ,  par  la  voix  publique  ,  d'avoir  cm- 
poifonné  Adalgaire ,  Evêque  d'Autun  ;  mais  il  ne 
fe  trouva  ni  preuve  ni  aceufateur  contre  lui ,  &  on 
ordonna  qu'il  fe  purgeroit  de  ce  crime  au  premier 
fynode  diocéfain.  6°.  En  1063.  Le  Légat  Pierre 
Damicn  y  corrigea ,  avec  les  Evêques ,  plufieurs 
abus  ,  de  y  confirma  la  jurifdi&ion  de  Cluny  ,  qu'at- 
taquoit  l'Evéque  de  Mâcon.  70.  En  îtij.  le  12. 
Juillet ,  par  le  Légat  Conon,quiy  réitéra  l'excom- 
munication contre  l'Empereur  Henri.  8°.  En  1 1 19. 
le  2.  Février.  Henri  de  Verdun  s'y  démit  de  fon  éve» 
ebé ,  fuivant  le  confeil  de  Saint-Bernard. 

La  ville  de  Châlon  elt  la  patrie  d'un  grand  nom- 
bre de  fçavants  ,  dont  on  peut  voir  les  noms  dans 
la  bibliothèque  des  auteurs  de  Bourgogne.  Vouloir 
parler  en  détail  de  chacun  d'eux,  ce  feroit  entrer 
dans  une  carrière  qui  nous  meneroit  trop  loin;  ainlî 
nous  nous  bornerons  à  dire  un  mot  de  deux  de  ces 
fçavants ,  fça  voir,  du  P.  Louis-Jacob  de  Saint-Char- 
les &  de  Jean  Prejkt. 

Louis-Jacob  de  Saint-Charles  ,  Religieux-Carme  , 
naquit  à  Châlon  le  20.  Août  1608.  de  Jean-Jacob, 
originaire  de  Sienne  en  Tofcanc ,  de  de  Claude  Ma- 
réchal, native  d'Auxonne.  Il  reçut  l'habit  des  Car- 
mes le  8.  Juin  1615.,  de  rît  profeffion  dans  cet  or- 
dre le  1 1.  Juin  de  l'année  fuivante.  On  nous  allure 
qu'il  étoit  bon  Humanifte  &  bon  Théologien  ;  mais 
il  excella  le  plus  dans  la  connohTancc  des  livres.  11 
voyagea  en  Italie ,  &  fit  quelque  féjour  à  Rome ,  oh 
il  perdit  dans  les  Catacombes  plulieurs  épitaphes 
qu'il  avoit  ramaffées  en  France  de  en  Italie.  Il  eut 
grand  foin  de  vifiter  les  bibliothèques ,  de  raffcmbla 
les  matériaux  des  ouvrages  qu'il  projettoit.  H  dc- 
meuroit  à  Lyon  en  1641. ,  &  ce  fut-la  qu'il  publia 
fon  livre  intitulé  Bibltotheca  Pontijicia  ,  qu'il  avoit 
entrepris  à  Rome  à  la  follicitation  de  Naudé.  Il  alla 
eufuite  à  Paris  ,  où  le  Cardinal  de  Retz  le  chargea 
du  foin  de  fa  bibliothèque  ,  &  lui  procura  le  titre  de 
Confeiller  de  Aumônier  du  Roi  ;  titre  qu'on  donnoit 
libéralement  en  ce  temps-là.  Il  paffà  en  la  même 
qualité  chez  M.  de  Harlay  ,  alors  Procureur-Géné- 
ral, &  le  même  qui  fut  depuis  premier  Préfidcnt. 
Ce  Magiftrat  lui  donna  chez  lui  un  logement  &  fa 
table  ;  de  il  y  mourut  le  10.  Mai  1670.  ,  à  72.  ans. 
Voye\  la  lifte  des  ouvragesdu  P.  Jacob  dans  la  biblio- 
thèque des  auteurs  de  Bourgogne  ,  à  l'article  de  ce 
Religieux. 

Jean  Prejîet  naquit  à  Châlon  d'un  pere  qui  étoit 
Huiflier  exploitant  de  peu  partagé  de  biens  de  la 
Tome  II. 
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fortune. U  alla  jeune  à  Paris,  &eut  le  bonheur  d'en- 
trer au  fervice  du  fameux  Pere  Mallebranche,  Prê- 
tre de'  l'Oratoire  ,  qui  lui  trouvant  des  difpofitions 
pour  les  feiences ,  fur-tout  pour  les  mathématiques, 
cultiva  avec  le  plus  grand  foin  ce  jeune  fujeu  Pref- 
tet  correfpondit  fi  bien  aux  bontés  de  fon  maître  . 
&  fit  de  fi  grands  progrès  dans  les  feiences  ,  qu'à 
l'âge  de  vingt- fept  ans  ,  il  publia  un  livre  intitulé 
nouveaux  e'Umeiits  de  mathématiques ,  ou  principes 
généraux  de  toutes  les  feiencts  qui  ont  la  grandeur 
pour  objet.  Ce  livre  fut  admirablement  bien  reçu 
dans  tous  les  pays  où  les  mathématiques  font  con- 
nues, &  dèflors  Preftet  commença  à  jouir  de  la  plus 
grande  confidération  dans  la  congrégation  de  l'O- 
ratoire où  il  avoit  été  reçu.  La  première  édition  de 
ce  livre  fut  faite  à  Paris  en  167$.,  en  un  volume 
1/1-4°.  On  en  fit  une  féconde  éditionen  deux  volumes 
1/1-40.  dans  la  même  ville  en  1689.,  de  une  troifieme 
en  Hollande  fous  l'infeription  de  Paris  en  1694. 
Dans  la  préface  de  la  féconde  édition,  le  Pere  Pref- 
tet  relevé  avec  force  ce  que  Wallis ,  fçavantMathé- 
maticien  anglois ,  avoit  dit  contre  cet  ouvrage  ,  de 
contre  Defcartes  qu'il  aceufoit  d'avoir  dérobé  d'un 
Anglois  nommé  Harior ,  tout  ce  qu'il  avoit  fait  de 
meilleur  fur  l'algèbre.  Preftet  fut  envoyé  par  fa 
congrégation  fucceffivement  à  Nantes  &  à  Angers  , 
pour  y  profeffer  les  mathématiques  ,  de  où  il  les  en- 
feigna  pendant  plufieurs  années  avec  des  applaudif- 
fements  extraordinaires.  Mais,  comme  il  n'y  a  point 
dans  ce  monde  de  bonheur  parfait,  quelque  fot  ayant 
reproché  au  Pere  Preftet  qu'il  avoit  été  domeftique 
du  Pere  de  Mallebranche  ,  il  s'imagina  qu'on  le  mé- 
prifoit ,  &  fiortit  de  la  congrégation  en  1689.  Il  y 
rentra  cependant  l'année  d'après ,  &  mourut  le  8. 
Juin  de  la  même  année  dans  la  maifon  de  Marenes 
où  fon  Général  l'avoit  envoyé  ,  à  41.  ans  ou  environ. 
Au  refte ,  le  livre  du  Pere  Preftet ,  dont  nous  avons 
parlé ,  eft  fur-tout  excellent  pour  les  jeunes  Mathé- 
maticiens ,  qui  y  trouvent  un  grand  nombre  de  pro- 
blêmes curieux  ,  &  qui  font  autant  d'excellens 
exemples  dont  ils  peuvent  fe  fervir  pour  s'exercer. 

Au  bailliage  de  Châlon  ,  confidéré  comme  un  tri- 
bunal fubalterne  fous  le  parlement  de  Bourgogne  , 
relfbrtiflènt  i°.  les  châtelltnies  Royales  de  Châlon, 
Saint-Laurent  ,  Brancion,  Cortevay,  Beaumont- 
fur-Grônc  ,  Cuifery ,  Fontenard  fur  le  Doux ,  Ger- 
molc  ,  Sagy  &  Sauniere  ;  2°.  la  prévôté  Royale  de 
Buffy  ;  les  marquifats  de  Bantange ,  Brange  , 
Efcoraille  ,  Senecey  ,  de  Uftelle  avec  Cormatin  ; 
4°.  les  comtéi  de  Bosjan  ,  Chamilly  ,  Gergy,  Sa- 
vigny  en  Revermont ,  &  Verdun  ;  $°.  les  baronnies 
d'Autumc,  Bellcvcfvre  ,  Chagny ,  Cuifeau,  Loify, 
Longepierre,Louhans,  Mervans ,  Montpont,  Pour- 
lans,  St.  Euruge  furGuye,  Saint-Germain  duPlain 
&  Tenarrc  ;  6  .  les  terres  de  Jeigneuries  du  chapitre 
de  Saint-Vincent  ,  des  commanderies  de  Châlon  de 
Bellccroix,  des  abbayes  de  Saint-Pierre  de  Châlon  , 
laFcrté,  Mezieres  &  Lancharre,  de  des  prieurés 
de  Saint-Marcel,  Moûticr-en  Breffè ,  Ratenellc  & 
&u/ir-Denis  de  Vaux;  70.  les  autres paroiffes  de  ha- 
mtdux  de  ce  bailliage  ;&  8°.  les  mairies  de  Châlon, 
Bully ,  Chaguy ,  Cuifeau ,  Cuifery  ,  Givry ,  Louans  , 
Senecey  de  Verdun. 

Confidéré  comme  diftrift  particulier  de  la  Pro^ 
vinec  de  généralité  de  Bourgogne ,  ce  même  bail- 
lage  de  Châlon  cil  borné  au  N.  par  les  bailliages  de 
Bcaune  de  de  Nuits  ,  au  S.  par  celui  de  Mâcon  ,  à 
l'E.  par  la  Saône  qui  le  fépare  de  la  Breffè-Châ- 
lonnoife ,  laquelle  eft  connue  fous  le  nom  de  bail- 
liage ou  reflort  de  St.  Laurent  ;  de  à  l'O.  par  le  bail- 
liage de  Montcenis.  On  y  compte  cent  cinquante- 
fix  paroifles  ou  communautés  qui  contiennent  en- 
femble  8757.  feux.  Voye\  Bourgogne  généralité 
de  Chalonnois. 
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DÉNOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 


Vatoifei. 


DM  CnALOV. 


Feux. 


Abetgement  de  Mefèy 
(t'K,  J'Abergemect  de 
Cheoore  ico 

Allerey   «4 

tVpaioùîedÂl-  " 

  il 

Balleure ,  paroifle  d'E- 

trigny   jo 

Ban/on.  Boyer. 

Barbieret.K.Charnpllea.  " 

Baumont   Î7 

Ectlectoiz   7 

Befuf<jue.  V.  Chapaife. 
Beurizez.  Tlieurey. 
Bierre  ,  St.  Italie  6-  Be- 

Befaoceuil   41 

Bifley   45 

Biffy-fbiu-UxeUe»  ...  49 

Boorgneuf.   jo 

Bouzeroo   10 

Boyer  S-  Blason  ....  }( 

Branchion  ) 

Bieuilly  ,  paroifle  de 

Chaffey  » 

Bnffy  &■  Chardenay .  .  .  171 

Ctrcot   J9 

Çercy  18 

Cerfot   14 

Cefley.  V.  Moroge» 


C  h  «ny   17$ 

Ch*llot  ,  paroifle  de 

Naotoo   11 

CHAI  ON  ,  fillt  ...  un 

Charablanç   9 

Ch»mir»y   )4 

Champagny   14 

Champtotgoell   46 

Chawtplicu  0-  Barbiete*.  tt 

Chamfeuil   8 

Chapaife  ,  Befufque  Û» 

Gcmofqne   }o 

Cttarcey  ..*......  19 

Chardenay.  V-  Buffy. 

Chareubte  i 

Charjcc  U)   14 

Chamaille*.  V.  Jambes. 
Cfianey  Cf  Nanton  en 

dépendant   14 

Chattoay-lc-Royal  ...  15 

Chaodenay  £-  Taublaoe.  6  ; 

Chazault  G-  St.  Cire  .  .  «fi 
Chemcnot ,  paroltTe  de 

Saflcnay   >■ 

Chemilly.'   48 

Checcvetle  >  paroifle  de 

Buffy   4> 

Chenore   «8 

Chcrify  &.  Sailly  ....  M 
Collonge  -  la  -  Chapelle  • 

foui-Briocion-  ....  79 
ÇqllOBe»*.  V<&t\  Sagy. 

Colombkr   »> 

Corcaffty   9 

CorceUe«-l*i-Allerev  .  .  11 
Corchinn  Q.  ta  Couchée, 

pnoiffe  de  Chaffey.  .  }o 

Çorlay.  .........  19 

Corntntin   84 

Cortamblay   j6 

CorleNn ,  paroide  de  St. 

Rewy    10 

chacu. 

Coudre  lai   17 

Cotr  la}P.St.Valerin. 
CoarcelU  »  paroiffe  de 

ChHenay-lt-Royal .  .  11 
CourtrsaU  S.  Momcoor. 

ttraix   9  i 

CiuTey   4J 


Ftvx. 


Cruchot. 
Cruzille  ,  paroifle  de 

ChStenay   9 

Darenéc   10 

Demigny.  ........  196 

Denery   »J 

Deionx ,  paroifle  de  St. 

Remy   19 

Ecle.  KomSt.  Remy. 
Epervier.  Vojt\  Gigny. 

Etrigoy   '4 

Etroye ,  paroifle  de  Tou- 
che  47 

Farge  Ja).  V.  San». 

Farges   $• 

Filletieret;>»).P.Thil. 
Fidey  ,  paroifle  de  Mo- 

roge   il 

Fontaine  ijo 

Fragne   >» 

Frigne  S-Fnfly   n 

Gemofqoe.  V.  Chapaife. 
Gergy  &  dépendance»  .  11) 

Germollc   14 

Glgny  ,  VEperrier  & 

Lampagny  6j 

Glrry  *97 

Giaaget   »4 

Jambes  £.  Chamaille*,  ■m 

Juilly  41 

Labergetnent.  y.  Aber- 

gemeat. 

Lalhere  too 

f  ampagoy.  K.Gigoy. 

Lancharre   >4 

Lauchere   16 

Livtneafe  V.  Veneuie. 
Leffard  le -Royal  ....  10 

Loyere;li)   *8 

Los   jo 

Ly»  (le.).  V  Saffangy. 

Manccy   }] 

Marloud.  K.Mellecey. 

Marnay   65 

Martailly   54 

Mellecey  G-  Marlood  .  .  88 
Mepilly  ,    paroifle  de 

Seorey   it 

Mercurey   jo 

Mcffey  fur- Nan tome  .  .  10 
Montagny.K  Montorge. 
MontceMi  &- Ragny .  .  .  ao 
Montcoortevair,  Voye\ 

Conrtevaix. 
Montorge  &•  Montigny.  49 
Mo  roge» ,  Cefley  0c  let 

Mortitrei  

Nanton  '  •  (] 

NantouK  ,  paroifle  de 

Chaffey.  .......  10 

Nenwlle  ,  paroifle  de 

Saint  Martin  ao 

  M 

Perrey   9 

Fonneau  ,  paroifle  de 

Joilly   i° 

Port  de  Chauwt ,  pa- 
roifle d'Allerey  ...  atf 
Pnffcy  grand  flt  petit .  .  11 
Puffy.  Vyi  Fragne. 
Ragny.  V.  Montceaa. 

Remigny   00 

Rimand   17 

Royer   4  j 

RoK<y   ji 

RurTey.  V.  St.  Julien. 

Rully   148 

Sigy  &  C  allonge»  ...  40 
S'siiiy.  V.  Cherify. 
Sans  (V  la  Farge  »  pa> 

rnifle  de  St.  Sulicn .  .  7a 

Saffangy  C-  let  Lyi ...  41 

Saffenay   loi 


Feux. 

Senecey  ,  paroifle  de  St. 

Julien  ........  tio 

Sermaicey  ,  paroifle  de 

St.  Martin  de  Lti?e  .  }4 
Setvelle  ,  paroifle  de 

Nanton   t4 

Sengne   «4 

Seurey   61 

Sienne   )» 

Sigy-Laotricouxt ....  74 

Sonieboii   6 

Suilly  ,  paroifle  de  Nan- 
ton .   j  t 

Saint-Alexandre  ou  St. 

Jean  det  Vignei  ...  48 

St.  Ambreoil   17 

St.  Bénin   16 

St.  tire.  V.  Chwault. 

St.  Colnte  d  15 

St.  Denii  de  Vans  ...  54 
St.  Detext  6t  dépendan- 
ce*   104 

St.  Germain  du  Boit  .  .  4} 

St.  Gervab   11 

St.  Jean  de  Vau«  ....  87 
St.  Itaire.  Voytx  Bierre. 

St.  Julien  &  Ruffey  .  .  60 

St.  Liger  fur  Dehune.  .  70 

St.  Loup  de  Maiziere.  .  1 1  i 
St.  Loup  de  Varenne.  . 
St.  MarcdeVaui.  .  . 

St.  Martin  dei  Champ*,  a  ) 

St.  Martin  en  Gfttinol*  .  «8 
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18 
81 

H 

S9 
tt 


PanîJftt.  Feu*. 

St.  Martin  de  Laive  .  , 
St.  Martin  fou*  Mon. 

tén  

St.  Remy  C-  Ecle  .... 
St.  Valerin  &  la  Cour.  . 
Se.  Vroge-fur-Guye.  .  . 

Sainte-Heleine  

Taifey  ,  paroifle  de  St. 

Remy  

Talland  

Thcurcy  O  Beurisey  t 
paroifle  de  St.  Jean  de 

Vau*  48 

Thii  G-  le«  Filletlere*  , 
paroifle  de  Cheoore  .  41 

Touche   i* 

Treizy  le  petit  f 

Valotte  ,  paroifle  de 

Chaffey   18 

Varenne  le  grand  .  .  .  .  1B7 
Vaublanc.P.Chaudeoay. 
Veneofe  (la)  ,  paroifle 

d'Etrigoy  19 

Veffey   9 

Vielmonlin  ,  paroifle  de 

St.  Martin  de  Lalve  .  40 
Villeneure  -  lit  •  Chafli- 
gnole   .  .  .  17 


Vlncelle»  ,  puoifle  de 


Nanton . 
Vlrey 


rc6.  Pjr. 


4» 

$9 


lent  87,7 


Nota.  Four  ce  qui  concerne  la  qualité  du  fel  du 
bailliage  de  Chfilon ,  aufli-bien  que  pour  l'hiftoire 
de  la  ville  tk  comté  de  ce  nom,  voycç  Châlonnoij. 

CHALON  la  Royne  ou  Chaillou-la-Reine  ,  au 
pays  Chartrain  ,  dans  le  gouvernement  général  d'Or- 
léanois ,  diocefe  de  Chartres ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Orléans,  élection  de  Dourdan.  On  y 
compte  44.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  I.S.  S.  O.de 
Dourdan,  &  t.  S.  O.  d'Ettampes. 

CHALON  le  Meldeux  (  Charnel  t>  St.  Obeuf  )  , 
en  Champagne ,  diocefe  &  élection  de  Rheims  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Chilons.  On  n'y 
compte  que  ».  feux. 

CHALON  fur  Vefle  C  &  le  Moulin  à  eau  appelle? 
Comycnjé  ) ,  en  Champagne ,  diocefe  Ôt  élection  de 
Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fî- 
tuée  fur  la  rivière  de  Vefle ,  à  une  lieue  &  deux 
tiers  0.  N.  O.  de  Rheims. 

CHALON  Villars,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  & 
recette  de  Vcfoul ,  judicature  de  Luxeuil.  On  y 
compte  i».  feux. 

CHALONGE  ,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Befan- 
çon ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  d'Auxonne.  On  y  compte  1 1 .  feux.  Cette 
paroifle  eft  enclavée  dans  la  Franche-Comté  ,  & 
elle  eft  à  6.  I.  E.  un  quart  au  S.  de  Bellegardc. 

CHALONNE,  ville  ,  en  Anjou  ,  élection  d'An- 
gers. Voyc\  Challonne. 

CHALONNES  ,  en  Anjou ,  diocefe  ôt  éleftion 
d'Angers,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Bauge.  On  y  compte  8}.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3.  1.  &  trois  quarts  E.  N.  E.  de  Bau^e. 

CHALONNOIS  ou  CHALONOIS ,  Cabillonen- 
fit  Ager  ou  Tratïui ,  pays  de  la  province  de  Bour- 
gogne (  dont  Chilon  eft  le  chef-lieu)  ,  borné  au  N. 
par  le  Beaulnois  &  l'Auxonnois ,  au  S.  par  le  Mi- 
connois  &  la  Brefle ,  a  l'E.  par  la  Franche-Comté  , 
&  à  1*0.  par  l'Autunois.  Il  a  13.  lieues  de  longueur 
tjc  environ  autant  de  largeur;  ce  qui  peut  être  éva- 
lué à  100.  lieues  quarrees.  On  diitingue  le  Châlo- 
nois  propre  ou  la  Montagne  ,  de  la  Brefle-Châton- 
noife.  Ces  deux  parties  (  qui  font  comprifes  fous  le 
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nom  de  Châlonnois  )  fe  trouvent  féparées  l'une  de 
l'autre  par  la  Ssone.  La  Brefle-Châlonooife  eft  fi- 
tuée  à  T£.  de  cette  rivière  ,  &  le  Chilonnois  pro- 
pre ou  la  Moutagne  eft  à  1*0.  de  cette  même  rivière. 
La  BreiTe-Châlonnoife  ou  Savoyarde  eft  ainfi  nom- 
née  ,  parce  qu'anciennement  elle  faifoit  partie  du 
pays  de  Brcflc  ,  pofledé  par  les  Comtes  de  Savoie. 
Amedée  V. ,  l'un  d'eux, céda  en  1 189.  les  châtelle- 
nies  de  Cnijcry  &  Saej  (qui  compofent  exactement 
Ja  BreiTe-Châlonnoile  )  au  Duc  de  Bourgogne ,  en 
échange  d'autres  terres  en  Brefle.  Le  Chilonnois 
propre  eft  appelle  la  Montagne  ,  à  caufe  de  la  con- 
tinuité du  coteau  de  Beaune ,  qui  s'étend  jufques 
dans  le  Mâcoonois,  de  la  traverfe  en  tirant  vers  le  fud. 

Le  Châlonnois  eft  un  bon  pays-  Il  eft  fertile  dt 
abondant.  Un  rideau  de  montagnes  ,  couvert  de  vi- 
gnes ,  s'étend  en  demi-cercle  ou  plutôt  en  arc,  de- 
puis Beaune  jufques  dans  le  Mâconnois.  Les  vins  les 
plus  délicats  qu'on  y  cueille ,  font  ceux  de  Ruilly , 
Mercurey ,  Givry  de  St.  Vallerin.  Depuis  la  côte 
jufques  à  la  Saône  ,  c'eft  une  grande  ôt  belle  plaine 
où  l'on  recueille  toute  forte  de  grains  ,  ôt  où  il  y  a 
de  belles  prairies ,  fur-tout  le  long  de  la  rivière.  11 
y  a  au  {fi  dans  la  plaine  des  bois  de  fûtaie  de  des  tail- 
lis ,  de  même  que  dans  les  montagnes  ,  derrière  la 
cote  de  vignes.  La  Breffè-Cbâlonnoife  a  quelques 
montagnes  du  côté  de  Cuifcau  :  le  refte  ,  qui  eft 
coupé  d'un  grand  nombre  de  rivières  &  de  ruiJTcaux, 
confifte  en  de  belles  plaines  qui  abondent  en  toute 
fcrte  de  grains ,  en  bois  de  fûtaie  ,  en  bois  taillis, 
en  pâturages ,  dtc.  Il  y  a  auffi  dans  cette  partie  quan- 
tité de  petits  étangs.  La  Saône ,  le  Doux ,  la  Seille , 
la  Graine  ôt  la  De  hune  font  les  principales  rivières 
qui  arrosent  le  Châlootmis. 

Du  temps  de  Céfar  ,  le  Châlonnois  étoit  habité 
par  les  Atdui ,  &  en  particulier  par  les  Ambarri 
A  par  les  Zediones.  Sous  Honorius,  ce  pays  fe 
trouvoit  compris  dans  la  première  Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains  ,  le  Chilonnois 
paiïii  fous  celle  des  Bourguignons.  Il  obéit  enfuite 
aux  François.  Gontran  (rils  de  Clotaire  I.),  Roi 
d'Drléans  ôt  de  Bourgogne ,  établit  fa  réfidence  à 
Ciiâlon.  Voyc\  Bourgogne. 

Vers  l'an  8$o.  le  Châlonnois  commença  à  être 
gouverné  par  des  Comtes  particuliers  ,  qui  vrai- 
iemblablement  n'étoient  d'abord  que  bénébeiaires , 
mais  qui  bientôt  après  rendirent  leur  emploi  héré- 
ditaire. Les  premiers  de  ces  Comtes  étoient  en 
même  temps  Comtes  de  Châlon  dt  de  MAcon. 
Dans  la  fuite  ,  le  Mâconnois  fut  le  partage  des 
cadets.  Manants  I. ,  dit  le  Vu*x ,  Comte  de  Châ- 
Ion  en  880.  ,  étoit  auffi  Comte  de  Dijon  ôc  de 
Btaune.  Gifclbert ,  fils  aîné  de  Manaffès  I. ,  Ait 
Comte  de  Châlon ,  de  devint  aùfli  Comte  de  Beau- 
ne  ôc  Duc  de  Bourgogne  par  fa  femme  Hermen- 
garde  ,  fille  de  Richard  le  Jujiicier.  Ce  même  GU 
icibert  s'intituloit  Comte  far  la  grâce  de  Dieu  :  il 
mourut  en  9$6.,  ne  laiffânt  que  deux  filles  ,  Leu- 
garde  Ducheilè  de  Bourgogne ,  dt  Veré  Comteflê 
de  Châlon  &  de  Beaune. 

Veré  de  Châlon  époufa  Robert  de  Verman- 
dois ,  Comte  de  Troyes.  De  ce  mariage  vint  une 
fille  unique ,  Adélaïde ,  qui  fut  mariée  1  °.  au  Comte 
d'Anjou  ,  de  a°.  au  Comte  Lambert ,  dont  on  ne 
somme  ni  la  famille  ni  le  domaine. 

Hugues  I. ,  fils  d'Adélaïde  de  Vermandois  dt 
du  Comte  Lambert ,  fut  Comte  de  Châlon.  Il  fe 
fit  eccléfiaftique  ,  devint  Evêque  d'Auxerre  ,  & 
mourut  religieux  en  10)9.  Les  enfants  de  Ma- 
fcaud ,  (beur  de  Hugues  I. ,  succédèrent  au  comté 
de  Cbâlon.  Quelque  temps  après  ,  il  fe  fit  un  par- 
tage du  comté  t'e  Châlon  entre  les  defcendants 
de  Mabaud,  qui  époufé  Geoffroi  I.,  Sei- 
gueur  de  S«t»ur- 
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Vrers  l'an  11 1  j.  Geoffroi  IL ,  héritier  de  la  moi- 
tié du  comté  de  Châlon  ,  vendit  cette  partie  à 
Savary  de  Scmur ,  fon  oncle.  Ce  dernier  rétrocé- 
da la  moitié  du  comté  de  Châlon  qu'il  avoit  ac- 
quife ,  à  Gauthier  ,  Evêque  de  Châlon.  Depuis  ce 
temps ,  les  fucceffeurs  de  Gauthier  ont  toujours 
joui  de  cette  acquifition ,  dt  ont  pris  en  confé- 
quence  le  titre  &  la  qualité  de  Comtes  de  Châlon. 

Quant  à  l'autre  moitié  du  comté  de  Châlon , 
elle  fut  potTédée  par  des  Seigneurs  particuliers  de 
la  maifon  des  Vicomtes  de  Tbiern ,  qui  avoient 
fuccédé  aux  droits  de  celle  de  Sémur. 

Béatrix  de  Thiern ,  héritière  de  la  moitié  du 
comté  de  Châlon,  époufa  en  it88.  Etienne 
II.  (des  Comtes  de  Bourgogne)  ,  Comte  d'Auxon- 
ne ,  de  par  ce  mariage  le  comté  de  Châlon  fut 
uni  à  celui  d'Auxonne. 

De  Béatrix  de  Thiern  dt  d'Etienne  II.  vint  Jean 
le  Sage  ,  Comte  de  Châlon  &  d'Auxonne ,  le  mê- 
me qui  a  caufe  de  fa  mère  prit  le  furoom  de  Châ- 
lon qu'il  tranfmit  à  fa  poftérité.  De  lui  defeen- 
doit  Philibert  de  Châlon  ,  Prince  d'Orange ,  der- 
nier Prince  mâle  de  la  maifon  de  Châlon  ,  mort  en 
ijjo.  Claude  de  Châlon,  faeur  de  Philibert  Prince 
d'Orange,époufaHenri,Comtede  Naffau,iSc  lui  porta 
ses  droits  fur  la  fucceffion  de  Châlon.  Frédéric-Guil- 
laume ,  Electeur  de  Brandebourg,  mort  en  1688., 
avoit  époufé  Louifc  de  Naffau ,  héritière  de  la  mai- 
fon d'Orange  dt  de  celle  de  Châlon.  Voye\  Orange. 

Jean  le  Sage  ,  le  même  que  nous  avons  nommé 
ci-devant,  céda  en  t»]7-  le  comté  de  Châlon  à 
Hugues  IV.  Duc  de  Bourgogne ,  en  échange  des 
feigneurics  de  Salins  ,  de  Bracons  ,  de  Villafans 
de  d'Ornans.  C'eft  ainfi  que  le  comté  de  Châlon 
fut  réuni  au  duché  de  Bourgogne ,  ôt  il  n'en  a 
plus  été  démembré  depuis  ce  temps. 

CHALONNOIS  ou  Chalonois  ,  Catalaunenfis 
Ager  ou  Tratlus ,  pays  de  la  province  de  Cham- 
pagne (dont  Châlons-fur-Marnt  eft  le  chef-lieu)  , 
borné  au  N.  par  le  Remois  &  le  pays  d* Argonne , 
au  S.  par  le  Perthois  ôt  la  Champagne  pouilleufe  , 
à  l'E.  par  le  duché  de  Bar ,  ôc  à  i'O.  par  la  Cham- 
pagne propre.  11  a  environ  10.  lieues  de  longueur 
dt  autant  de  largeur.  L'air  y  ell  bon ,  mats  un  peu 
froid.  La  terre  y  eft  très-fertile  en  bleds  ôc  fur-tout 
en  avoines  :  elle  abonde  également  en  bon  vins  de 
en  pâturages.  C'eft  d'ailleurs  un  pays  extrêmement 
plain  ôt  uni ,  ôt  qui  eft  arrofé  de  la  Marne ,  de  la 
Vefie  &  de  quelques  autres  rivières  moins  confidé- 
rables.  C'eft  dans  les  plaines  du  Châlonnois  Ôc 
près  de  Châlons ,  à  ce  que  prétendent  la  plupart 
des  auteurs,  que  fe  donna  en  4$i.  00  451.  la 
fameufe  dt  faoglante  bataille  ,  dans  laquelle  Attila 
ôc  fes  alliés  ,  au  nombre  de  cinq  cents  mille  com- 
battants ,  furent  défaits  par  les  Romains,  les  Francs 
ou  François ,  les  Bourguignons  dt  les  Goths  réu- 
nis. Les  Romains  étoient  commandés  par  Aîtius  , 
gouverneur  des  Gaules ,  ôt  l'un  des  plus  grands 
Capitaines  de  fon  temps.  Les  François  ttoient 
conduits  par  Merouée ,  leur  Roi.  Gondicaure  com- 
mandoit  aux  Bourguignons  ;  de  les  Goths  étoient 
aux  ordres  de  Théodoric  I.  Gondicaire  dt  Théo- 
doric  1.  périrent  dans  cette  mémorable  journée  ,  dt 
avec  eux  périrent  auffi  plus  de  trois  cents  mille 
hommes  ,  dont  les  deux  tiers  du  côté  d'Attila. 

Les  bleds  ,  les  vins  ,  les  laines  ôt  le  bétail  font 
les  principaux  articles  du  commerce  qui  fé  fait  dans 
le  Châlonnois.  Il  fe  fabrique  dans  ce  pays  des 
étoffes  de  laines  ,  telles  que  les  raz ,  les  1 
les  efpagnolettes ,  ôcc. 

Du  temps  de  Céfar  ,  le  Châlonnois  étoit 
par  les  Catalauni.  Sous  Honorius  ,  ce  pays  fe  trou- 
voit  compris  dans  la  féconde  Belgique. 

De  la  domination  des  Romains  ,  le  Châlonnois 
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pafla  fous  celle  des  François.  Dans  la  fuite  ,  &  fur- 
tout  du  temps  des  Comtes  de  Champagne  ,  la  ville 
de  Châlons  fc  rendit  indépendante  ,  &  ne  fut  plus 
fujctte  qu'à  fes  propres  Evêques.  Mais  depuis  la 
réunion  de  la  Champagne  à  la  Couronne ,  cette  ville 
fut  mife  par  nos  Rois  d'abord  fous  les  bailliages  de 
Vermandois ,  &  enfuite  Louis  X11L  yen  établit  un 
avec  un  préfidial ,  qui  furent  diftraits  l'un  &  l'autre 
de  celui  de  Vitry. 

CHALONS ,  Catalauni ,  en  Champagne  ,  ville 
grande  &  belle  ,  dans  le  reffort  du  parlement  de 
Paris  ,  avec  un  évêché  dont  l'Evêque  eft  le  fécond 
des  Comtes  &  Pairs  eccléfiaftiques  ,  &  fuffragant 
de  Rheims  ,  un  bureau  des  finances  ,  un  bailliage 
&  préfidial ,  une  élection  ,  une  jurifdiction  confu- 
laire  ,  un  grenier  à  fel  ,  un  bureau  des  cinq  groflès 
fermes ,  un  bureau  général  du  tabac  ,  une  maré- 
chauflec  ,  &c.  On  y  compte  n.  paroifles,  z. collé- 
giales outre  le  chapitre  de  le  cathédrale  ,  3.  ab- 
bayes d'hommes  ,  un  féminaire  dirigé  par  les  Percs 
de  la  Million  ,  un  collège ,  deux  hôpitaux  ;  quatre 
couvents  de  Religieux  mendians  ,  fçavoir  ,  les  Do- 
minicains ,  les  Cordclicrs ,  les  Auguilins  &  les  Ré- 
collets ;  une  maifon  de  Trinitaires  ou  Mathurins  de 
l'ordre  de  la  Rédemption  des  Captifs  ;  quatre  mai- 
fons  de  Religicufes  ,  fçavoir ,  les  Bénédictines  dites 
de  Vinets  ,  les  Bénédictines  dites  de  St.  Jofeph ,  les 
Religieufes  de  la  congrégation  de  Stc.  Marie ,  de  les 
Urfulines;  &  1800.  feux  qui  comprennent  au  moins 
1 8.  mille  ames  de  tout  âge  ,  de  tout  fexe  &  de  tout 
état.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Marne  ,  dans  une  contrée  agréable  &  fertile  prin- 
cipalement en  grains  &  en  pâturages ,  h  9. 1.  S.  O. 
des  Rofiers  ,  6.  0.  S.  O.  de  Ste.  Mcnehoult ,  9.  S. 
E.  de  Rheims ,  1 J.  N.  N.  E.  de  Troycs  ,  1  ».  0.  S. 
O.  de  Verdun  ,  17.  S.  E.  de  Soiflbns  ,  3 a.  N.  N.  O. 
de  Dijon  ,  18.  &  demie  S.  S.E.  de  Maubeugc  ,  si. 
&  demie  O.  S.  0.  de  Metz  ,  t8.  &  tiers  N.  O.  de 
Befançon  ,  2$.  O.  O.  de  Nancy,  &  17.  E.  de 
Paris.  Long.  11.  >.  1  s.  lat.  48.  57.  1». 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  elt  ancienne  ,  gran- 
de ,  belle  de  fort  commerçante.  On  croit  qu'elle  a 
pris  fon  nom  des  champ!  lon^s  ou  vaftes  plaines  dont 
elle  elt  entourée.  L'itinéraire  d'Antonin  en  fait 
mention  fous  le  nom  de  Duro-Catalaunum  :  fon  an- 
cien nom  eft  Catalaunum  ,  d'où  eft  venu  celui  de 
fes  peuples  qui  furent  appelles  Catalauni  ,  à 
moins  qu'on  ne  préfère  de  faire  dériver  le  nom  de 
la  ville  de  celui  de  fes  habitants ,  ainfi  que  cela  eft 
eft  arrive  par  rapport  à  la  plupart  des  autres  villes 
du  royaume.  Quoi  qu'il  en  foit  ,  il  n'en  elt  pas 
moins  confiant  queCéfar  ne  fait  nullement  mention 
des  Catalauni  dans  fes  commentaires  ;  ce  qui  fait 
préfumer  que  ce  peuple  étoit  compris  fous  les  Bcmi 
les  Remois  ,  dont  Rheims  étoit  la  capitale. 

C'eft  ,  à  ce  qu'on  prétend  (  ainfi  que  nous  l'avons 
déjà  remarqué)  dans  les  plaines  de  Châlons  &  près 
de  la  ville  de  ce  nom  que  fc  donna  la  fameufe  bataille 
entre  les  Romains  ,  les  Francs  ,  les  Bourguignons 
&  les  Vifigoths  d'une  part,  &  Attila  de  l'autre.-Cc- 
pendant  les  hiftoriens  ne  conviennent  pas  ni  du 
lieu  ,  ni  du  temps  de  cette  bataille.  Quelques-uns 
font  d'opinion  qu'elle  fe  donna  près  d'Orléans  ; 
d'autres  près  de  Touloufe  ;dc  d'autres  enfin  en  Au- 
vergne ,  auprès  d'un  village  appelle  anciennement 
Catalacus.  Les  uns  difent  que  ce  fut  l'an  de  grâce 
450. ,  &  les  autres  la  vingt-feptieme  année  de  l'Em- 
pire de  Valentinien  III.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  cer- 
tain ,  c'eft  qu'on  voit  encore  à  a.  1.  &  demie  N.  N. 
E.  de  Châlons  ,  entre  les  villages  de  la  Chcpe  &  de 
Cupctly  ,  ou  ,  félon  d'autres  ,  entre  le  bourg  de 
Sutype  &  la  rivière  de  V ejle  ,  à  4. 1.  N.  de  Châlons, 
des  reftes  de  retranchements  ,  auxquels  des  titres 
donnent  le  nom  de  Camp  d'Attila.  C'eft  d'après  ce 
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monument  que  M.  Baugier ,  le  même  qui  a  donné 
au  public  des  mémoires  hiftoriques  de  la  province 
de  Champagne  ,  croit  que  la  bataille  en  queftion  fe 
donnaen  cetendroit.il  va  même  plus  loin  -,car  non- 
feulement  il  fixe  l'heure  du  jour  à  laquelle  les  ar- 
mées en  vinrent  aux  mains  ,  mais  encore  il  nous 
donne  leur  ordre  de  bataille  ,  de  nous  parle  de 
leurs  évolutions  avec  une  aiTurancc  qui  ne  peut 
qu'étonner  fans  néanmoins  perfuader  qui  que  ce 
foit.  C'eft  auflî  près  de  Châlons  qu'arriva  la  dé- 
faite de  Tetricus  par  Aurelien  fon  compétiteur  à 
l'Empire. 

On  remarque  à  Châlons  ,  entr'autres  édifice» 
publics ,  l'églife  cathédrale  ,  l'églife  collégiale  de 
Notre  -  Dame  &  l'hôtel-de-villc.  La  première  , 
l'églife  cathédrale, eft  principalement  remarquable 
à  caufe  de  fon  jubé  &  de  fes  deux  clochers  de  pierre 
de  taille  ,  lefquels  paffent  pour  des  chefs-d'oeuvre 
d'architecture.  On  y  voit  aufli  avec  plaifir  le  mai- 
trc-autel  &  la  chaire  épifcopale  qui  font  de  marbre 
de  différentes  couleurs  ,  &  ont  été  faits  aux  dépens 
du  Cardinal  de  Noailles  ,  dans  le  temps  qu'il  étoit 
Evêque  de  cette  ville.  L'églife  collégiale  de  Notre- 
Dame  eft  fituée  prefqu'au  milieu  de  la  ville  :  c'eft 
un  édifice  bien  entendu  &  bien  orné.  Cette  églife 
eft  fort  connue  depuis  environ  60.  ans  ,  à  caufe 
d'une  relique  qu'elle  poffédoit,  d(  qu'elle  prétendoit 
être  une  portion  de  l'umbilic  de  Jelui-Chriji.  Mais  le 
mardi  19.  Avril  1707.  Galton-Jeau-Baptifte-Louis 
de  Noailles  ,  alors  Evêque  de  Châlons ,  mort  au 
mois  de  Septembre  1710.  ,  s'empara  de  la  préten- 
due relique  ,  de  fopprima  judicieufement  le  culte 
qu'on  lui  rendoit.  Cela  excita  beaucoup  de  mur- 
mure ,  principalement  parmi  le  peuple  ,  mais  bien- 
tôt les  choies  furent  au  point  de  tranquillité  où  elles 
dévoient  être.  Quantà  Phôtel-de-ville,  on  y  remar- 
que la  façade  qui  eft  ornée  de  piédeftaux  &  de  pi- 
lafires ,  &  les  arcades  qui  font  d'une  très-belle  ar- 
chitecture. 

A  une  des  portes  de  la  ville  de  Châlons  elt  une 
promenade  fort  vantée  ,  nommée  le  Jatd  ,  &  qui 
eft  en  effet  une  des  plus  belles  qu'on  voie  dans  le 
royaume.  C'eft  une  grande  prairie ,  prefqu'en- 
touréc  de  tous  côtes  de  la  rivière  de  Marne  ,  & 
de  celle  de  Nau  ,  &  décorée  d'un  grand  nombre 
d'allées  d'ormes  &  de  tilleuls  plantés  régulière- 
ment. On  y  diltingue  le  grand  &  le  petit  Jard. 
Au  fortir  du  premier ,  on  entre  dans  trois  grandes 
allées  que  le  Cardinal  de  Noailles  fit  planter  pen- 
dant qu'il  étoit  Evêque  de  Châlons  ,  &  IcfquelleS 
conduifent  au  château  de  Surry  ,  qui  eft  à  une 
grande  demi-lieue  de-Ià.  Ce  château  appartint 
aux  Evêques  de  Châlons.  C'eft  un  ancien  bâtiment, 
mais  dont  les  jardins  font  magnifiques  ,  &  doivent 
leurs  embclliffements  à  feu  M.  de  Vialart  ,  Evêque 
de  Châlons  ,  qui  dans  un  temps  de  famine  dépenfa 
une  fomme  confiuérable  pour  donner  aux  pauvres 
les  moyens  de  fublifter  en  travaillant  à  fes  jardins. 

On  remarque  encore  aux  environs  de  Châlons 
un  lieu  nommé  la  Croifctie  ,  où  les  habitants  de 
Châlons  battirent  huit  mille  Anglois  qui  vouloient 
furprendre  leur  ville. 

Depuis  la  réunion  de  la  Champagne  à  la 
Couronne  ,  la  ville  dont  il  eft  queftion  ,  ne  s'eft 
jamais  écartée  de  la  fidélité  qui  eft  dûe  au  Sou- 
verain. Ce  fut  en  confulération  de  cette  fidé- 
lité que  le  Roi  Henri  III.  y  transféra  le  par- 
lement de  Paris  le  »6.  Avril  1 5(9.  Immédiatement 
après  la  mort  de  ce  Prince  ,  la  ville  de  Châlons 
fe  déclara  pour  Henri  IV.  légitime  héritier  du 
royaume  de  France.  Le  parlement  qui  y  étoit 
féant  ,  rendit  fur  ces  entrefaites  plufieurs  arrêts 
célèbres  ,  mais  fur  lefquels  il  n'eft  point  de  notre 
objiic  d'entrer  dans  des  détails.  Henri  le  Grand 
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fat  fi  fenfible  à  l'attachement  qne  cette  ville 
montra  pour  fes  intérêts ,  qu'il  ordonna  au  Di- 
recteur de  la  monnoie  de  Champagne  de  faire 
frapper  des  médailles  en  bronze  ,  en  argent  &  en 
or  ,  fur  lesquelles  on  voit  d'un  côté  le  portrait  de 
ce  Monarque  ,  &  de  l'autre  des  fourneaux  ,  des 
creufets ,  les  outils  qui  fervent  à  faire  de  la  monnoie, 
avec  ces  lettres  &  chiffres  JE.  A.  A.  F.  F.  M91. 
Autour  eft  cette  infcription  :  Catalaunenfis  Fidei 
Monumcmum. 

U  y  a  à  Châlons  une  focieté  littéraire ,  dont  les 
premiers  fondement?  ont  été  jettes  en  l'année  1750. 
Elle  a  commencé  fes  léances  particulières  en  17$  3. 
avec  la  pcrmiffion  du  Roi.  Elle  a  tenu  fa  première 
afTemhlée  publique  le  4.  Juin  t7S6.  Elle  fe  propofe 
de  cultiver  les  belles-lettres ,  les  fciences  &  les  arts» 
Son  principal  objet  eft  de  faire  des  recherches  fur 
l'hiftoire  naturelle ,  eccléfiaflique  ,  civile,  politique 
&  littéraire  de  la  province  de  Champagne.  Cette 
compagnie  a  pour  protecteur  (  en  1 76 }.  )  le  Comte 
«le  Clermont ,  Prince  du  fang  ,  Gouverneur  de  la 
province  de  Champagne  ;  &  pour  Préfident  hono- 
raire ,  l'Intendant  de  juftice  ,  police  de  finances  de 
la  généralité  de  Châlons.  Elle  eft  compofée  d'un  af- 
focié  honoraire ,  qui  eft  le  Doyen  de  la  cathédrale 
de  Châlons  ;  de  feize  aflbciés  réfidans ,  &  de  dix- 
nuit  aflbciés externes  ,  plus  ou  moins. 

Parmi  les  hommes  dont  la  naiflànce  a  illuftré  la 
ville  de  Châlons ,  Sx.  qui  font  en  grand  nombre ,  nous 
ne  nommerons  ici  pour  abréger ,  qu'fmaru/,  Mar- 
tin Akakia  ,  Nicolas  Pfeaume ,  Nicolas  de  Châtilton, 
Edme  Aubertin,  Claude  de  Deffence  &  DavidBlondcl. 

Imarus  ,  Moine  de  Saint-Martin  des  Champs 
«le  Paris ,  fut  fait  Cardinal  par  le  Pape  Innocent  II. 
l'an  ii4»m  &  mourut  quelque  tems  après  dans 
l'abbaye  de  Cluny. 

Martin  Akakia  fe  nommoit  Sans-Malice ,  mais 
il  changea  fon  nom  en  celui  d' Akakia  ,  qui  en  grec 
lignifie  la  même  chofe  que  Sans-Malice  en  François. 
Etant  allé  à  Paris  il  y  fut  reçu  Docteur  en  médeci- 
ne en  ij*6.  ,  puis  il  devint  Profeflcur  en  cette 
feience  en  1  S4S-.&  fat  l'un  des  principaux  Médecins 
«le  François  I.  Il  prit  pour  armes  degucules  à  lacroix 
d'or,  accompagnée  de  quatre  cubes  auffi  d'or ,  avec 
cette  devife  :  Quxcumque  feras  fortuna,  ferenda  ejt  ; 
il  faut  fupporter  la  fortune  ,  quoi  qu'elle  apporte. 
Il  avoit  époufé  Mari*  Chauvcau ,  veuve  de  Silvain 
de  Monthelon ,  &  il  en  eut  entr'autres  enfants  , 
on  fils  nommé  Martin  Akakia  comme  fon  pere  ,  de 
qui  comme  lui  fut  Profeflèur  en  médecine.  Akakia , 
premier  du  nom  ,  mourut  en  &  fon  fils  en 

1588.,  à  49.  ans  ou  environ.  Ils  ont  l'un  Se  l'autre 
compofé  plufîeurs  traités  de  médecine  ,  &  ont  été 
inhumés  à  Saint-Germain-l'Auxerrois.  Le  fils  laiC- 
fa  deux  garçons  qui  eurent  poftérité  ,  Se  une  fille 
qui  fut  mariée  a  Pierre  Seguin ,  l'un  des  plus  fça- 
vans  Médecins  de  la  faculté  de  Paris. 

Nicolas  Pfeaume  fut  Curé  de  la  paroùTe  de  Saint- 
Alpin  de  Châlons  fa  patrie,  &  puis  évêque  de  Ver- 
dun. 11  affilia  au  concile  de  Trente,  &  mourut  à 
Verdun  (le  10.  Août  t  $7$.)  où  il  fut  inhumé  dans  fa 
cathédrale ,  fous  un  tombeau  de  marbre  ,  fur  le- 
quel eft  fon  effigie  à  genoux.  On  a  de  lui ,  entr'autres 
ouvrages  ,  un  journal  de  ce  qui  s'eft  fait  au  concile 
de  Trente  :  ce  journal,  oui  eft  très-important ,  a  été 
donné  au  public  par  le  Pere  Hugo ,  Prémontré.  Au 
refte ,  le  bourg  de  Chaumont-fur-Àire ,  au  diocefe 
de  Verdun  ,  réclame  le  pieux  &  f^avant  Nicolas 
Pfeaume  ,  le  même  dont  il  eft  queftton  ;  Se.  les  ha- 
bitants de  ce  bourg  fe  faifant  honneur  d'être  fes  com- 
patriotes ,  aflurent  qu'il  étoit  fils  d'un  pauvre  la- 
boureur. Ce  qu'il  y  a  de  bien  certain ,  c'eft  qu'il 
fut  Curé  de  la  paroifle  de  Saint-Alpin  de  Châlons  , 
comme  nous  l'avons  remarqué. 
Tome  U. 


C  H  A  i7î 

Nicolas  de  Châùllon  ,  Seigneur  de  Contaot ,  fe 
diftingua  par  foa  habileté  pour  les  fortifications  St. 
autres  ouvrages  en  ce  genre ,  fous  le  règne  de  Hen- 
ri IV.  ,  &  fous  celui  de  Louis  XIII.  C'eft  lui  qui 
donna  le  defleio  de  la  place  Royale  à  Paris  ,  Se  qui 
la  lit  conftruire.  C'eft  lui  auffi  qui  acheva  le  Pont- 
Neuf.  Il  mourut  en  16 16. 

Edme  Aubertin  naquit  en  t$9S-,  &  mourut  & 
Paris  le  j .  A  vril  1 6  $  a.  On  a  de  lui  un  ouvrage  fameux 
fmTEuchariftie,  dont  les  Calviniftes  font  grand  cas  , 
Se  qui  a  été  publié  par  Blondel.  Mais  cet  ouvrage  a 
été  folidement  réfuté  dans  le  livre  de  la  perpétuité 
de  la  Foi. 

Claude  Ae  Deffence  oxxd'Ef pence  naquit  en  161 1. 
d  une  famille  noble  &  ancienne.  Il  acheva  fes  études 
à  Paris  aux  collèges  de  Calvi ,  de  Beauvais  &  de 
Navarre  ,  Se  fut  Recteur  de  l'univerfité.  Il  prit 
le  degré  de  Docteur  de  Sorbonne  ,  &  il  pafla  avec 
raifon  pour  l'un  des  plus  fçavants  Ce  des  plus  ju- 
dicieux Théologiens  de  fon  temps.  11  mourut  à  Paris 
Je  j.  Octobre  1  $7 1. ,  à  60.  ans.  On  a  de  lui  plufîeurs 
ouvrages  eftimés  ,  Se  qui  font  tous  écrits  avec 
dignité. 

David  Blondel  naquit  vers  l'an  1 J  9 1 .  U  apprit  les 
langues  &  la  théologie  ,  &  fe  rendit  habile  dans 
l'hiftoire  eccléfiaflique  &  civile.  En  téjo. ,  on  lui 
propofa  une  chaire  d'hiftoire  a  Amfterdam.  U 
l'accepta  Se  quitta  la  France  ;  mais  Ion  affiduité 
au  travail  &  l'air  d' Amfterdam  lui  caufèrent  une 
fluxion  fur  les  yeux ,  qui  lui  fit  perdre  la  vue.  U 
mourut  le  6.  Avril  16  j  j. ,  à  64.  ans.  On  a  de  lui 
plufîeurs  ouvrages  ,  qui  font  tous  remplis  d'érudi- 
tion ,  &  où  il  fait  paraître  beaucoup  de  jugement. 
11  étoit  doué  d'une  mémoire  prodigieufe  :  il  parloit 
continuellement  Se  le  faifoit  fans  héfiter  Se  fans  Ce 
tromper,  ni  fur  les  faits  ni  fur  les  dates  ,  non-plus 
que  fur  les  noms  propres ,  enforte  qu'il  paroùToit 
réciter  plutôt  que  parler  fans  préparation.  C'éft  à 
caufê  de  cette  mémoire ,  que  (  félon  Voffius  ou 
Robert  de  Colomiès)  Saumaife  ,  lorfqu'il  étoit  à 
Paris ,  évitoit  autant  qu'il  pouvoit  de  fe  rencontrer 
en  vifite  avec  Blondel.  Celui-ci  avoit  deux  frères 
aînés  ,  Se  qui  comme  lui  furent  tous  deux  Miniftres 
de  la  Religion  P.  R.  ;  l'un  fe  nommoit  Moïfe,  Se 
l'autre  Aaron  Blondel. 

11  fé  faifoit  autrefois  à  Châlons  un  commerce 
très-confîdérable  en  vins  ;  mais  ce  commerce  a  été 
transféré  à  Rhcims  Se  à  Epernay.  Celui  de  Châ- 
lons conûfte  aujourd'hui  principalement  en  avoines. 
11  y  a  dans  cette  ville  beaucoup  de  manufactures 
de  pinchinats ,  de  capucines  &  autres  étoffes  de 
laines  ,  à  quoi  font  employées  bien  des  perfonnes. 

Pour  ce  qui  concerne  les  jurifdictions  qui  font 
établies  dans  la  ville  de  Châlons,  voye\  Champagne 
province. 

Le  Diocefc  de  Châlons  eft  borné  au  N.  &  à  J'O, 
par  celui  de  Rheims ,  au  S.  par  ceux  de  Troyes  &  de 
Langres  ,  &  à  l'E-  par  ceux  de  Toul  Se  de  Verdun. 
Ce  diocefe  comprend  304.  paroifles  &  9}.  annexes 
fous  9.  doyennés  ,  Se  ceux-ci  fous  quatre  archidia- 
conés  ;  1 7.  abbayes  d'hommes  ,  trois  abbayes  de 
filles  Se  quatre  chapitres  de  Chanoines.  Le  revenu 
de  l'Evêque  eft  de  30.  mille  livres  ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  3000.  florins. 

Le  fiege  épifcopal  de  Châlons  a  été  établi  dans 
le  quatrième  fiecle ,  Se  Saint-Menue  eft  le  premier 
Evêque  qui  l'ait  occupé.  Ce  fiege  donne  ,  ainfi  que 
nous  l'avons  dit,  le  titre  de  Comte  Se  Pair  ecclé- 
fiaflique de  France.  Son  Eglife  cathédrale  eft  dédiée 
à  St.  Etienne  premier  martyr.  Le  chapitre  de  cette 
églife  eft  compofé  d'un  Doyen ,  d'un  Grand-Ar- 
chidiacre, de  trois  Archidiacres ,  d'un  Tréforier, 
d'un  Chantre,  d'un  Sous-Chantre  ,  de  31.  Cha- 
noines ,  de  8.  Demi- Prébendes ,  de  deux  Vicaires- 
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Jjerpétuels  &  de  60.  Chapelains.  Tous  ces  bénéfices 
ont  à  la  nomination  du  chapitre  ,  à  l'exception 
des  quatre  archidiaconés  &  de  la  Tréforerie  qui 
font  à  celle  de  l'Evêque.  Les  canonicats  valent  7. 
à  800.  livres  de  rente ,  &  le  doyenné  vaut  le  double , 
c' eft- à-dire ,  environ  1400.  livres. 

L'églife  collégiale  de  la  Trinité  &  celle  de  Notre- 
Dame  dépendent  de  la  cathédrale  ;  &  les  bénéfices 
font  à  la  collation  du  chapitre  de  cette  églife.  Les 
canonicats  de  la  Trinité  valent  environ  300.  livres 
de  rente  ,  &  ceux  de  Notre-Dame  s  00.  livres. 

L'abbaye  de  Saint  -  Piètre  -  aux  -  Monts  de 
Chilons ,  SanUi  Pétri  ad  Monta  Abbatia  ,  eft  de 
Tordre  de  St.  Benoit  &  de  la  congrégration  de 
Saint  -  Vannes.  On  ne  fçait  point  précifément  en 
quel  temps  elle  a  été  fondée.  La  tradition  du 
pays  porte  que  Saint-Memie ,  premier  Evëque  de 
Châlons  ,  dédia  à  St.  Pierre  un  temple  qui  juf- 
qu'alors  avoit  été  confacré  aux  faux  Dieux  ,  & 
l'on  ajoute  que  ce  temple  étoit  fitué  au  même 
endroit  où  eft  à  préfént  l'abbaye  dont  il  eft  queftion. 
Dans  la  fuite ,  on  y  établit  dés  Chanoines.  Royer, 
premier  Evcque  de  Châlons  ,  mit  en  leur  place 
des  Religieux  de  l'ordre  de  Saint  -  Benoît ,  ôc  leur 
donna  des  biens  confidérables.  La  congrégation 
de  St.  Vannes  y  introduifît  la  réforme  en  1650. 
Cette  abbaye  eft  en  coromende  ,  Se  vaut  environ 
dix  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
toit  que  de  1300.  florins. 

Celle  de  Touffaint-en-l'IJle ,  omnium  Sanflorum 
Catalauni  Abbatia  ,  eft  de  l'ordre  de  St.  Auguftin 
&  de  la  réforme.  Elle  a  été  fondée  en  1063.  par 
Roger  fécond  du  nom  ,  Evêque  de  Châlons  ,  &  a 
pris  Ton  nom  de  fa  fi  tua  t  ion  dans  une  ifle  de  la 
rivière  de  Marne  ,  aux  portes  de  la  ville  de  Châlons. 
Mais  elle  fut  tansférée  dans  la  ville  pendant  la 
guerre  de  François  1.  contre  Charles-Quint.  Cette 
abbaye  eft  en  commende ,  &  vaut  environ  6000.  liv. 
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de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  ; 
cependant  la  taxe  en  cour  de  Rome  n'eft  que  de 
606.  florins. 

L'abbaye  de  Saint-Memie  ou  Saint-Mcnge-lc\- 
Châlont ,  Santli  Memmii  Abbatia ,  eft  également  de 
l'ordre  de  St.  Auguftin  f  comme  la  précédente  B 
&  de  la  congrégation  de  Ste.  Geneviève.  Elle  eft 
fituée  hors  de  la  ville  de  Châlons  ,  vers  le  S.  E. , 
auprès  du  Jard.  Cette  abbaye  eft  en  commende, 
ck  vaut  environ  10.  mille  livres  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  (bit  que  de  800.  florins. 

La  généralité  Si  intendance  de  Châlons  ou  de 
Champagne  comprend  la  plus  grande  partie  de 
la  province  de  ce  nom.  Elle  eft  bornée  au  N. 
par  le  pays  de  Liège  &  par  celui  de  Luxembourg 
au  S.  par  la  généralité  de  Dijon  ou  de  Bourgogne 
&  par  celle  de  Paris ,  à  TE.  par  l'intendance  de 
Metz  ck  par  celle  de  Nancy  ou  Lorraine  ,  à  PO. 
par  la  généralité  de  Paris  &  par  celle  deSoiflons  , 
au  N.  O  par  l'intendance  de  Maubeuge  ,  ck  au 
S.  E.  par  celle  de  Befançon  ou  de  Franche-Comté. 
Elle  eft  fituée  entre  le  vingt-unième  degré  5.  mi- 
nutes &  le  vingt-deuxième  degré  $4.  minutes  de 
longitude  ,  &  entre  le  quarante  -  feptieme  degré 
34.  minutes  &  le  quarante  -  neuvième  degré  j8« 
minutes  de  latitude.  Elle  a  47. 1 .  de  longueur  fur  3  o.  de 
largeur  j  ce  qui  peut  être  évalué  à  890. 1.  quarrées. 

Nous  difons  que  la  généralité  de  Châlons  com- 
prend la  plus  grande  partie  de  la  province  de 
Champagne  ,  parce  qu'effectivement  cette  province 
en  dépend  en  entier  ,  à  l'exception  de  l'éleAion 
de  Château -Thierry  qui  fait  partie  de  la  généralité 
de  Soijfons  ,  &  à  l'exception  auffi  des  élections 
de  Meaux  ,  de  Coulomiers  ,  de  Provins ,  de  Nagent- 
fur-Seine ,  de  Sens  ,  de  Joigny,  de  Saint-Florentin 
&  de  Tonnerre ,  qui  ,  quoique  du  gouvernement 
général  militaire  de  Champagne  ,  dépendent  néan- 
moins de  la  généralité  de  Paris. 
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de  la  frontière  de  Champagne ,  qui ,  jufqu'en  1730. ,  a  défendu,  en  partie  de  la  généralité 
ou  intendance  de  Châlons  ,  0  en  partie  de  Vintendance  de  Met\. 


t.  Ville  &  fouveraineté  de  Sedan ,  Raucourt  &  Saint-Manges 
a.  Souveraineté  de  Château  -  Regnault  
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Vota.  i°.  Cesparoiffesdudépartementdela  fron- 
tière de  Champagne  font  fujettes  à  la  fubvention 
ic  Verdun  ,  ôc  payent  ordinairement  la  fomtne  de 
40.  mille  livres  ou  environ  ,  dont  l'impoGtion  a 
toujours  été  faite ,  comme  elle  l'eft  encore  aujour- 
d'hui ,  par  l'Intendant  de  la  généralité  de  Metz  , 
quoique  pourtant  le  refle  de  ces  bailliages  &  pré- 
votés ait  conftamment  été  (  jufqu'en  1 730.  )  du  dé- 

Î alternent  de  Châlons  ,  fuivant  l'ordonnance  du 
oi ,  du  premier  Août  169». 
a0.  Pour  une  plus  grande  explication,  nous  allons 
rapporter  ici  en  entier  l'arrêt  du  confeil  d'état  du 
Soi ,  qui  porte  réunion  au  département  de  Metz , 
des  villes  ôc  communautés  du  territoire  de  Sedan  , 
Rjucourt  ÔC  Saint-Manges ,  des  prévôtésde  Château. 
Hcgnault  ôc  de  Mouron  ,  &  des  villages  do  y  aux  , 
Euvilly ,  Tejlaignc  &  de  la  VUUfrancke ,  avec  tout 
ce  qui  en  dépend. 

(  Extrait  des  regijires  du  confeil  d'état.  )  «  Le 
»  Soi  s'étant  fait  repréfenter  en  fon  confeil  les  dif- 

>  férens  mémoires  des  habitants  des  villes  ôc  corn- 
ai munautés  dépendantes  du  territoire  de  Sedan  , 
»  Raucourt  ôc  Saint-Manges  ,  des   prévôtés  de 

•  Château-Regnault  &  de  Mouzon  ,  Ôc  des  viila- 
»  ces  de  Vaux ,  Euvilly  ,  Tcftaigne  ôc  de  la  Ville- 

>  franche  ;  contenant  ,  qu'encore  qu'ils  foient  du 

•  reffort  du  parlement  de  Metz  pour  la  jufiiee, 

>  &  de  la  cour  des  aides  de  la  même  ville  pour  les 

>  droits  des  fermes  du  Roi  ;  que  les  impofitions 

>  tant  ordinaires  qu'extraordinaires  qu'ils  payent  à 
»  Sa  Majcfté  ,  faflent  partie  de  celles  ordonnées  fur 
vie  département  de  Metz  ;  que  le  Receveur  par- 
»  ticulier  defdites  impofitions  en  titre  d'office  ,  qui 
»  fait  fà  rélïdence  actuelle  en  la  ville  de  Sedan, 
»  en  compte  ainfi  que  le  Receveur  général  dudir 
»  département  en  la  chambre  des  comptes  de  Metz; 
»  qu'ils  faflent  partie  du  diftrift  des  Receveurs  gé- 
»  oéraux  des  domaines  &  bois  dudit  département , 
s  qui  rendent  auflï  leurs  comptes  en  la  même 
»  chambre  j  qu'ils  foient  des  gabelles  des  Trois- 
»  Evêchés  ,  à  l'exception  de  la\ille  de  Sedan  & 
»  des  villages  qui  en  dépendent ,  où  le  commerce 
v  du  fel  elt  libre  ;  que  ledit  pays  de  même  que 
s  les  Trois-Evéchés  ,  foit  province  réputée  étran- 
v  gère  ,  enforte  que  les  droits  des  aides  ôc  autres 
»  dépendans  des  cinq  greffes  fermes  ,  n'y  font 

•  point  établis  :  cependant  depuis  un  temps  confi- 
»  dérable  la  fubvention ,  qui  eu  le  principal  fubfîde 
»  qu'ils  payent  à  Sa  Majefié  ,  fe  répartit  fur  lef- 
»  dites  villes  fit  communautés,ainfi  que  quelques  au- 
»  très  impofitions  extraordinaires  au  marc  la  livre , 
»  par  le  Commiflàire  départi  dans  le  département 
»  de  Metz  ,  &  la  levée  s'en  fait  fur  les  mandements 
»  qu'il  en  expédie  ;  &  la  capitation  ôc  autres  im- 
»  pofitions  font  réparties  ôc  levées  fur  les  mande- 
»  ments  du  Commiffàire  départi  en  la  généralité  de 
»  Champagne ,  lequel  connoît  auffi  de  toutes  les 
»  contenations  concernant  les  domaines  y  joints, 
»  &  autres  affaires  extraordinaires  ,  quoique  la 
»  plupart  faflent  partie  des  fous-fermes  du  dépar- 
»  tement  de  Metz  ;  ce  qui  occafionne  des  difficul- 
»  tés  ôc  des  retardements  dans  la  perception  del- 
»  dits  droits  ,  &  caufe  un  préjudice  confidérable 
»  aufdits  habitants  qui  font  obligés  de  fe  pourvoir 
»  continuellement  en  deux  différentes  intendances, 
»•  l'une  ck  l'autre  très-éloignées  de  leurs  demeures  ; 
»  fçavoir ,  à  Metz  pour  la  fubvention,  &  à  Ch!U 
a»  Ions  pour  la  capitation  ôc  autres  impofitions ,  ôc 
»  fouvent  dans  les  deux  pour  des  affaires  extraor- 
»  dinaires  :  pourquoi  lcfd.  habitants  auroient  très- 
x>  humblement  fupplié  Sa  Majefié  ,  qu'il  lui  plut 
»  d'ordonner  qu'à  l'avenir  Us  feroieot  entièrement 
»  joints  au  département  de  Metz  pour  toutes  les 
»  uupofitioQS,  charges  ôc  affaires  tant  ordinaire» 
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»  qu'extraordinaires  ,  Ôc  généralement  pour  tout 
9  ce  qui  fe  levé  ôc  fc  perçoit  au  profit  de  Sa  Ma* 
v  jefté  ;  ôc  que  les  contenations  qui  naîtraient  fe. 
»  roient  portées  pardevant  le  Commiffàire  départi 
»  audit  département ,  pour  être  par  lui  jugées  en 
9  la  manière  accoutumée  ,  attendu  qu'il  leur  eft 
»  beaucoup  plus  facile  de  fuivre  leurs  affaires  en 
»  ladite  ville  qu'en  celle  de  Châlons  ;  ôc  Sa  Ma- 
li jefté  voulant  procurer  aufdits  habitants  toutes  les 
»  facilités  ôc  l'avantage  qu'ils  peuvent  attendre  de 
»  fa  bonté  :  Oui  le  rapport  du  Sr.  Orry  Confeillec 
»  ordinaire  au  confeil  Royal  ,  Contrôleur  général 
»  des  finances.  Sa  Majesté  étant  en  son  conseil, 
1»  a  ordonné  ôc  ordonne ,  que  les  habitants  des  villes 
»  ôc  communautés  du  territoire  de  Sedan  ,  Rau- 
»  court  ôc  Saint-Manges ,  des  prévôtés  de  Château- 
»  Regnault  ôc  de  Mouzon ,  ôc  des  villages  de  Vaux, 
»  Euvilly  ,  Tettaigne  Ôc  de  Villcfranche ,  avec  tout 
»  ce  qui  en  dépend ,  feront  ôc  demeureront  joints 
»  ôc  réunis  à  l'avenir  à  commencer  en  l'année  pro- 
»  chaine  mil  fept  cents  trente-un  ,  au  département 
»  de  Metz  pour  les  impofitions  ,  droits  ,  charges 
»  ôc  affaires  tant  ordinaires  qu'extraordinaires ,  ôc 
»  généralement  pour  tout  ce  qui  regarde  ôc  con- 
»  cerne  le  fervice  de  Sa  Majefté  ;  Ôc  en  confé- 
»  quence  ,  que  toutes  les  impofitions  de  quelque 
»  nature  qu'elles  puiffent  être  ,  feront  faites  fur 
»  lefdites  villes  ôc  communautés  par  le  Commiffàire 
»  départi  dans  ledit  département ,  pardevant  le- 
»  quel  les  conteftations  qui  naîtront  à  l'occafion  de 
»  ce  ,  ôc  pour  raifon  des  contraventions  aux  droits 
»  de  Sa  Majcfté ,  feront  portées  ainfi  qu'il  fe  prati* 
»  que  pour  les  autres  villes  ôc  lieux  dudit  départe- 
»  ment  ,  même  pour  les  manufactures ,  contormé- 
»  ment  aux  règlements ,  au  moyen  dequoi  veut  Sa 
»  Majefté  ,  que  les  villes  de  Sedan  ôc  de  Mouzon 
»  demeurent  déchargées  ,  à  commencer  du  pre- 
o  mier  Janvier  prochain  ,  des  nouveaux  octrois 
»  établis  dans  lefdites  villes  en  faveur  des  hôpitaux, 
»  conjointement  avec  la  généralité  de  Crïampa- 
»  gne ,  par  arrêt  du  confeil  du  neuf  Décembre  mil 
»  fept  cents  vingt-cinq ,  attendu  que  lefdites  villes 
v  de  Sedan  Ôc  Mouzon  contribueront  à  commencer 
»  en  mil  fept  cents  trente-un ,  à  l'impofition  qui 
»  fera  faite  dans  la  généralité  de  Metz  pour  la  fub- 
»  fiftance  des  mendiants  ôc  le  fecours  des  hôpitaux; 
»  Enjoint  Sa  Majclté  au  fieur  de  Creil ,  Intendant 
»  au  départemet  de  Metz ,  de  tenir  la  main  à  l'exé- 
»  cution  du  préfent  arrêt,  fur  lequel  toutes  lettres 
»  néccflâircs  feront  expédiées.  Fait  au  confeil  d'é- 
»  rat  du  Roi,  Sa  Majcfté  y  étant,  tenu  à  Compiegoe 
s  le  onzième  jour  du  mois  de  Juillet  mil  fept  cents 
»  trente.  Signé ,  Chauvclin. 

»  Jean-François  de  Crcil  ,  Chevalier  ,  Marquis 
»  de  Creil-Bournezeau  ,  Baron  de  Brillac  ,  ôc  autres 
»  lieux  ,  Confeiller  du  Roi  en  fes  confeils  ,  Maître 
»  des  requêtes  ordinaire  de  fon  hôtel ,  Intendant 
v  de  juftice  ,  police  ôc  finances  au  département  de 
»  Metz  ,  frontières  de  Champagne  ,  du  Luxem- 
»  bourg  ôc  de  la  Sarre.  Vu  l'arrêt  du  confeil  ci- 
»  deflùs  :  nous  ordonnons  qu'il  fera  exécuté  félon 
»  fa  forme  Ôc  teneur,  lu ,  publié  Ôc  affiché  tant  dans 
»  les  villes  ôc  communautés  dépendantes  du  terri- 
»  toire  de  Sedan  ,  Raucourt  Ôc  St.  Manges  ,  des 
»  prévôtés  de  Château-Regnault  ôc  de  Mouzon  , 
»  Vaux  ,  Euvilly  ,  Teftaigne  ôc  la  Villefranche  , 
«  qu'autres  lieux  de  ce  département ,  à  ce  que  per- 
«  foivie  n'en  ignore.  Fait  à  Metz,  ce  deuxième  Août 
»  mil  fept  cents  trente.  Signé ,  de  Crcil. 

30.  Selon  M.  le  Maréchal  de  Vaubao  ,  qui  écri- 
voit  fur  les  mémoires  de  Mrs.  Larcher  ôc  de  Po- 
mereu ,  fucceffivement  Intendants  de  la  généralité 
de  Châlons  ,  on  ne  comptoit  dans  cette  généralité 
en  1698.  que  693.  mille  244.  pcrfbnnes  de  tout  âge, 
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de  tout  fexede  de  tout  état  ,  en  y  comprenant 
même  les  habitants  des  (Souverainetés  de  Sedan  , 
Eaucoart ,  Chiteau-Regnauit ,  ceux  du  duché  de 
Bouillon  ,  ceux  de  la  partie  du  Luxembourg  qui 
•fcoit  loiimife  à  la  France  ,  ceux  des  prévotés  de 
Stenay  ,  Jamets ,  Duo ,  de  du  comté  de  Clermont  ; 
ce  oui  ferait  une  différence  de  100.  mille  ; 
environ,  en  comparant  ce  premier  état  de 
b  renient  avec  celui  de  la  population  aâuelle ,  tel 
que  nous  le  donnons.  Mais  ce  dernier  état  lé  trou- 
vant beaucoup  plus  récent ,  &  fait  après  une  Ion.. 
gu«  fuite  d'années  de  paix  ,  pendant  lesquelles  la 
Champagne  a  pu  &  même  dh  regagner  ce  qu'elle 
avoit  perdu  dans  des  temps  fâcheux  ,  nous  ne  nous 
faifons  nulle  difficulté  d'adopter  le  dénombrement 
qui  porte  la  population  actuelle  de  la  généralité 
dont  il  eft  quefboo ,  à  866.  mille  63$,.  perfonnes. 
D'ailleurs  ,  félon  ce  qu'on  nous  mande  ,  ce  dé- 
nombrement a  été  fait  avec  foin,  en  l'année  1754-, 
par  des  perfonnes  de  beaucoup  d'intelligence. 

4°.  A  l'égard  de  la  taille  qui  eft  impofée  fur  la 
généralité  de  Châlons  ,  de  qui  eft  perfonnelle  & 
non-réelle,  nous  remarquons  que  le  village  de  Dom- 
Rony,  furnommé  la  Pucelle  ,  en  eft  exempt ,  aulE- 
bien  que  la  ville  de  la  prévôté  de  Vaucouleurs.  Ces 
lieux  ont  été  affranchis  de  toutes  tailles  ,  aides  , 
gabelles  &  autres  importions  ,  par  le  Roi  Char- 
les VII. ,  en  confidération  des  fervices  que  Jeanne 
d'Are ,  surnommée  la  Pucclle  d'Orléans ,  avoit  ren- 
dus a  ce  Prince  &  a  l'état. 

50.  Le  clergé  de  la  généralité  de  Châlons  jouit 
d'un  revenu  annuel  de  trois  millions  800.  mille  li- 
vres. C'eft  principalement  le  grand  nombre  de  riches 
abbayes  &  autres  raaifons  religieufes  distribuées 
dans  cette  généralité ,  qui  forme  ce  revenu. 

Le  bureau  des  finances  de  Châlons  a  été  établi 
par  édJt  du  Roi  en  1  $71.  Il  ne  fut  d'abord  compo- 
te que  de  quatre  Tréforiers.  Mais  le  nombre  en  a  été 
augmenté  depuis  ;  de  aujourd'hui  ce  bureau  eft  com- 
pote de  vingt-cinq  Tréforiers  ,  de  deux  Avocats 
du  Roi ,  de  deux  Procureurs  du  Roi ,  de  de  trois 
Greffiers,  fans  compter  plufieurs  charges  de  Prcfi- 
dent  que  cette  compagnie  a  acquifes. 

Dans  cette  généralité  ,  les  mipofitions  font  à 
peu-pris  les  mêmes  que  dans  les  autres  généralités 
du  Royaume.  On  en  jugera  par  le  tableau  qui  fuit, 
1  lequel  fe  trouvent  comprifes  toutes  les  charges 
s  actuellement  ou  a  porté  en  certains  temps 
la  ge'nétalité  dont  il  s'agit. 

K'  ^n?!**J' "   «mm  1. 

j*.  L'oûrtifile  de  l'infanterie  i9JOoo 

4°.  Pour  l'entretien  de  8.  compagnie»  ,  deftinée* 

k  lagarde  de  la  rivière  de  Meufe  00(1089.). 

Peur  reotredeo  de  ta  milice  du  paya .   .   .  900000 

Pour  la  plus-valve  de*  fourragea  ....  {19000 
70.  P«r  la  <tccb«ge  duftanc-aleu  (en  169;.)  .  175000 
V.  Pomr  la  décharge  dea  droit*  fcignemiiux 

(««•«M;  Hooo 

9".  Pour  la  décharge  de»  eataa  &  fontaines  (en  ,ô8,0,°  '* 
to»  PoKtadécha/  d'eadh*  ,,00° 
mi*.  ?tm  U capitation  (en  t«««)  600000 

...  .  4i8»o}o  1. 

11".  Le  domaine,  cte  150000 

i  j°.  Les  droétf  dei  gabelles  6e  traite»,  foraine»  , 
&  font  ce  901  eft  do  prodoit  dei  cinq  grofles 

ferme».  i7»7r8o 

a  4  ■  Le»  aide»  ,  y  comprit  le  papier  timbré  .    .m  ?  j 

8485110  I. 

t$  •  Lca  don»  ordinaires  tt  extraordinaire»  dn 

**  '    "    " 500000 

16°.  Les  at&if  ei  extraordiiuàrei  ,  dorant  U  der- 
nière guerre ,  feavoir ,  le  deuxième  &  le 
«rçiûejue  tringriene  •  6tc.  .  .  .  .  .  .  1150000 

Tetat  ioijjuo  I. 
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Nota.  Selon  M.  le  Comte  de  BouIainviKiers  ,fes 
revenus  du  Roi  dans  la  généralité  de  Châlons, dé- 
duction faite  des  frais  de  régie  ,&fans  y  compren- 
dre les  uik'nflles ,  ni  la  capitation  ,  non-plus  que 
les  autres  affaires  extraordinaires  ,  étotent  eftimés , 
dès  l'an  170e. ,  à  la  fomme  de  cinq  millions  119. 
mille  484-  livres.  Voyt\  Aix  généralité. 

L'élcttion  de  Châlons ,  considérée  comme  dif- 
ttîA  particulier  de  la  province  de  Champagne  de 
de  la  généralité  de  Châlons  ,  eft  bornée  au  N.  par 
les  élections  d'Epernay  ,  de  Rheims  &  de  Sainte  - 
Menehould  ;  au  S.  par  l'élection  de  Vitry-le-Fran- 
çois ,  au  S.  O.  par  celle  des  Troyes ,  à  1*0.  pat 
celles  de  Sezanne  &  de  Château-Thierry ,  de  à  l'£. 
par  le  duché  de  Bar-le-Duc.  Cette  élection  eft  ar- 
rofée  de  la  Marne  de  de  plufieurs  autres  rivières 
moins  confidérables.  C'eft  un  pays  plain  de  uni  , 
mêlé  de  terres  labourables ,  de  vignes  ,  de  prairies 
&  de  bois.  On  y  compte  cent  fbixante-dix-fept pa- 

'  14.  mille  $  ta.  feux. 


DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 

DE  CUALOHS. 


Paroifftt. 


AiiuLelle» 


....  74 
....  99 
Aobercey.  V.  Efclaùe*. 

Avise  ,  beurg  146 

Annay.  far-Marne  ....  50 
Annay-aos-Planche»  •  .  41 
Aunizeox.  V.  Golligny. 
Bailly  ,  la  Folie  fi.  le 
Plefli»,  hameaux  dé- 
pendant de  la  paroifle 

de  Vertu»   5' 

Biloûlere.  V.  Chantry. 

Banne*  68 

Baye  fi.  la  Paroifle  ...  1 54 
Beaumy   ........  51 

Bellay   1 

Betral  ,  la  ferme  de 
V.ioflonnet,le»  cenfe» 
de  Dormant  St  le  Pré. 

Bouquin  65 

Bergen  51 

Bettancourt   91 

Bitrge.   ta 

Bievre.  V.  la 
Boi».  V. 

Boiijapin   1 

Brab*nt  117 

Brcnvery   jo 

Branne  ,  ferme  dépen. 
dante  de  Vananlt-ie- 

CMtel  77 

BnCy-le-Chîtel  77 

Buffy-l*E(hée  15 

Boffy-le-Fepo»  71 

Cauroy   $f 

Cernon   jé 

Chaintry  fi.  le  h  un  eau 

deBaloûïere   i{ 

CHALONS  ,  ville 

Chalrray  

Champagne   14 

Cl-.impatibert   ]) 


1800 
ai 


1 i 


Champignenle» 

Chapelain-  ....... 

Chapelle  (la).  V.  Colli- 

Chapelle    for  Coolie. 

V-  Footaine. 
Chapelle-  fur-Orbait  (la) 

G-  la  ferme  de  Bierre. 
Charmont  fi.  le  hameau 

de  Cbarmontel .... 
Charmontoi»  l'Abbé  .  . 
CharmontoU-le-Boi  .  . 

Chafhlicr  (le)   58 

Chemin  (le)  44 

Cheoier»  4] 

Cheppe  (la)   86 

Chepoy  4< 

Chwigoy   fi 


161 

49 


Paroijn. 


>7 
4* 

10 

H 
i* 

90 
i6 


M» 


ColHgny  ,   le  . 

d'Aunixent  f>  le  fief 
de  la  Chapelle  .... 

Compcniix  

Conantray  

Conantre  ........ 

Confiant  

Congy  

Ceuiault.le.Manpa»  fi- 
la maifoa  de  Vigay.  . 
Coolo».  ......... 

Coalmier»  

Coopefville  

Coopets  

Conrgeonoet.  K.  Ville- 

venard. 
Conrtiïoui ,  bourg  .  . 
Crefte.  V.  Reioerille. 
Croix  (la).  V.  Sonlierea. 
Crois  en  Champagne  (la)  ja 

Cupcrly   6{ 

Dampierre-fur^toivr*  .  4| 

»'J 

K.Belral. 
EfcUlre*  ,  le»  hameaux 
de  Gumont  Oc  de  Gro- 
gny  ,  C-  Aubercey  , 
dépendant  de  U  Cure 
de  Triaocoort  ....  8t 
Etcttry-fur-Coolée  ...   6  a 

Kfeury-ta-Petit   1 

Eicory-le  Repoi  .... 
Efpiae.  y.  Lcfpine. 

ESoge»  

Eftrechy  ,  annexe  de 
Souliere»,  C-  le  fief 

du  Fuit»  

Eftrre*  

Fanier»  &  ta  ferme  du 

Samba  y  

Faux-for.  Coolie  .... 

FereBrlange  

Fere-Champenoiié,  vdlt  n6 

Fia  igny   8 

Folie  (la)   , 

Folie  (la).  V.  Bailly. 
Fontaine  fi.  ta  ferme  de 
Oiapelle.for.Coolle .  5» 

Foucawcourt  50 

Francherille  

Frefoe  (le)  tfjt 

Fromentiere»   ?I 

Germinon .........  74 

Gitrry-les-Loify  48 

Gonrgtnfon   $« 

Cung«tttl(le»).  Vojrt 

Pierre» 


89 

4* 
6x 

«ï 
II 
1» 


Digitized  by  Google 


Ptttifes.  Feux. 

?icrre.Mor»£nt. 
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Guroie  Cr  le  fief  de 
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Gragny.  V.  Efclaire*. 

V.  Efclairei. 
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Non   78 
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Uuhwey  41 

Ufpine  &  U  maifen 

Melette  104 

Lienf(U)   4 

loify  en  Brie  144 

loy  (U  .  V.  Soriette. 
Mairy  Ot  U  ferme  de 

Moocjalon  66 

Marfoo  d'Amont  &.  d'A- 

¥ll  II9 

Miioague.  .......  114 

Meleue.  V.  Lcfpine. 
Mcfjil  (le),  bourg  .  .  .  146 
Mcfcll-Iexla-Caure  .  .  19 
Moine  C-  le  chiteau  de 

St  Hilaire   }6 

Montai.  KCIanange. 

Moiitoeu   }7 

Montefprew   6 

JWontgrimaolt.K.GratKe 
NomjdM.  K.  Mairy. 
Mocte-lez-Vertoi  (la)  .  1 
Mstigoy.Jez-la-Chaur. 

Ce  49 

Netttnconit ,  tour*  ,  &. 

Hnpemoot  181 

Nco»iJle(U).  y.  Saint- 

E  tienne. 
Vern-illc-an- Temple  (la)  1 
Neuville-au-Temple-lex- 

Fl'pjoce.  V.  Neitlien. 
Xoiilieii     la  ferme  de 

la  Nenrille-ao-Tem  - 

ple-lez-Efpance  ...  19 

Noimey   S7 

N'ose  <  la).  V.  Soriette. 
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Sommevctle   -o 

Sommyevre   60 

Songny-aux-Monlioi  .  ,  u 
Soadey-Notre-Dame  .  ,  40 
Soodey-Saintc-Croix .  .  83 

Soodron  149 

Soolieres  6»  la  cenfc  de 

la  Croix  

Snriette  >  la  None  g.  la 

Loi   t 

St.  Eticnne-au-Temple, 
St.  Ferjem.St.Quen- 
tin  G-  la  ferme  de  la 
Neuville  -  lez  -  Saint- 

Farjeux  61 

St.  Germain-la-villc  .  .  146 
St.  Hilaire.  V.  Moirre. 
St.  Hllairc-au-Temple  .  14 
St.  Jean-for- Moirre.  .  .  46 

St.  Jobrian   14 

St.  Matd-for-le-Mont  .  u6 
St.  Mard-lez-RontTy  .  .  j) 
St.  Martin- lez- Vinen.  .  16 
St.  Manie  fi-  St.  Martin- 

lez-Chilons  157 

St.  Pierre  C-  la  paroifle .  o 

St.  Quentin   17 

St- Quentin.  V.  Saint- 
Etienne. 
Saint-Remy.fur.Bnffy  .  114 
Thongny-anx-Bœuf»  •  ■  7$ 
Thuilerie  (la).  Vrjn 

Vaditiere 
TiMe  61 

Tilloy   xB 

Tonlon   ti 

Trecon   ji 

Vadenay   $  J 

Vadiviere  ,  Yonval  &  la 

Thuilerie   19 

Vanault-le-Chîcel  .  .  .  icj 
Vansnlt-lez-Uame»  .  .  .  116 
Vafliffloot.   F.  Hauffi- 
mont. 

V«ry  

Vanflbnnet.  V.  Belval. 

V»ntefroy  

Veli  

Vernanconrt  ...... 

Vert  G-  la  paroifle  .  .  . 

Vertoi ,  ville  

Vefigneux-fur-Coolle .  . 
Ve6gneax-fur  Maine  .  . 

Veuve  (la)  64 

Vigny.  V.  Contînlt. 
Villeneuve.  Icx-Rouffy  .  17 

Villefeneux  7$ 

Villerenatd  G-  le  hameau 
de  Conrgeonnet  .  .  . 
Villiers-aux-Boit .... 
Villieri-anz-CoineilIej . 

Villien-le-Sec  

Vinet*  

Vltry.la-Ville  

Voiprcux  

Voix  (la)  

Voucienne  

Vouzy  

Vranx  

Vroil  

Yonval.  Vïyt\  Vadiviere. 
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Otney  

tliî^Tiea  ......... 

Ouurrtcrei  G»  Bol».  .  . 

Faflàvaot  ,  ville  

ïierre  .  Motain»  r>  lei 

Grangettet  

ïoeancy  

Foix-en-Champagne  .  . 

Pongny  •   . 

rofiefie  85 

Ficr-en  Argonne  ....  64 
Toi»  (le  1.  V.  Eftiechy. 

Becy  .   86 

Xtioerille  &•  ta  ferme  de 

Creûe   H 

Biaitconrt   « 

Sooffy  4 

Samb.y.  V.  FsnieM. 

Sarty  »i$ 

Senard  ......•■>  $' 

Soify   1 

Sommiifne   11 

Sommefout  96 

CHALOSSE ,  Calojîa,  pays  ,  en  Gafgogne,  qui 
comprend  la  Chalojfc  propre  ,  le  Turfan  &  le  Mar- 
fan.  La  Chalojfc  propre ,  dont  il  ell  ici  queftion  , 
eft  bornée  au  N.  par  les  Grandes-Landes  ,  au  S. 
par  le  Béarn,  à  TE.  par  le  Turfan  ,  &  à  1*0.  par  le 
pays  de  Marenne.  Cette  contre'e  a  1 1.  lieues  de  lon- 
gueur fur  4.  de  largeur.  L'air  y  cft  f.iin  &  tempère, 
nais  un  peu  chaud  pendant  une  bonne  partie  de 
l'année.  C'eft  un  pays  de  plaines  &  un  peu  Sablon- 
neux :  il  eft  néanmoins  abondant  en  grains ,  en  vins, 
en  fruits  &  en  pâturages.  L'Adour,  le  Luvy ,  le  Lons 
&  le  Gabas  font  les  rivières  dont  il  eft  arrofé. 
Tomt  il. 
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A  proprement  parler ,  la  ville  de  Vax  devroir 
être  le  chef-lieu  de  la  Chalofle ,  puifquec'eft  la  ville 
la  plus  confidérable  qu'on  remarque  dans  ce  pays. 
Mais  cette  ville  étant  réfervée  pour  être  ta  capitale 
du  pays  des  Landes  ,  il  convient  d'en  donner  une 
autre  à  la  ChalolTe.  Hagetmau  ,  Arfac  ,  Sdint-Stxxr 
&  Aire  pourraient  fe  difputer  cet  honneur  ;  mais 
la  dernière  eft  refervec  également  pour  être  la  capi- 
tale du  pays  de  Turfan.  La  ville  de  SaintScvif  eft 
plutôt  la  capitale  de  la  Gafcogne  propre  ,  que  ûe 
la  ChalolTe  qui  eft  plus  reflerree.  il  ne  nous  relie 
donc  à  choifir  qu'entre  Hageimau  &  Arfac  ;  nous 
préférons  la  première  de  ces  deux  villes ,  parce 
qu'elle  eft  la  plus  confidérable  à  tous  égards.  La 
ville  à'Hagttmau  cft  fituée  furie  Lons  ou  Louft  ,  à 
}.  1.  S.  de  Saint-Sever  ,  &  108.  S.  S.  0.  de 
Paris.  Long.  17.  2.  18.  lat.  43.  36.  $6. 

La  ChalolTe  a  fuivi  le  fort  de  la  Gafcogne  pro- 
pre, &  elle  a  été  habitée  par  les  mêmes  peuples  , 
&  en  particulier  par  les  Tarbclh  &  les  Tarifâtes. 
Voyez  Gafcofnt. 

CHALOY ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Commercy.  On  y 
compte  33.  feux.  Cette  paroiiïe  eft  à  une  lieue 
O.  S.  0.  de  Toul  ,  &  3.  &  demie  S.  E.  de  Com- 
mercy. 

CHALTRAY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Châlons ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  2  t.  feux.  Cette  paroilTe  eft  à  une 
demi-lieue  E.  de  l'abbaye  de  la  Charinotc ,  &  à  6. 
1. 0.  de  Châlons,  &  eilc  eft  fituee  au  milieu  des  bois , 
fur  un  ruhTeau. 

CHALUCET,  dans  le  Limofin,  diocefe,  in- 
tendance &  élection  de  Limoges,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  21.  feux.  Cette  paroitTe 
qui  a  le  titre  de  prévôté  ,  eft  à  2. 1.  S.  de  Limoges. 

CHALVIGNAT,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  1 79.  feux.  Cette  pa- 
roifle cft  à  s-  !•  N.  àS.  O.  de  Saint-Flour. 

CHALVOSSON  ou  Chalevoifon ,  en  Bourgogne , 
diocefe  d'Autun ,  parlement  &.  intendance  de  Di- 
jon ,  bailliage  &  recette  de  Châtillon.  On  n'y 
compte  que  2.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fitnée  fur 
une  hauteur,  à  3.  I.  &  demie  S.  de  Châtillon. 

CHALVRA1NES  (ù  la  cenfe  du  Dorme  ) ,  en 
Champagne ,  diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons ,  élection  de  Chaumont.  On 
y  compte  $4.  feux.  Cette  paroifle  eft  lituce  près 
des  confins  du  duché  de  Bar  ,  à  j.  1.  E.  N.  E.  de 
Chaumont. 

CHALUS  Bas,  en  Limofin  ,  diocefe,  inten- 
dance &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroilTe  cft 
à  6.  1.  S.  O.  de  Limoges  ,  &  fur  la  route  de  cette 
ville  à  Bordeaux. 

CHALUS  Haut, en  LimoGn,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  3 1.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée tout  proche  de  la  précédente  ;  elle  eft  fort  con- 
nue dans  l'hiftoire ,  à  caufe  que  Richard  1.  Roi  d'An- 
gleterre ,  y  fut  tué  en  1  ïoo.  ,  au  fiege  qu'il  faifoit 
de  cette  place ,  pour  avoir  un  trefor  que  le  Seigneur 
du  lieu  avoit  trouvé.  Il  fe  tient  tous  les  ans  à  Ch 3- 
lus-lc-Haut  une  foire  conlidérahle,  le  jour  de  Saint- 
Georges  ,  &  il  s'y  fait  un  grand  commerce  de 
chevaux. 

La  terre  &  feigneurte  de  Chahs  ou  Chjjlus  eft  une 
ancienne  baronnie  ,  que  Charlotte  ù'AibfCi ,  (ilk 
d'Alain  ,  Sire  d'Albret ,  Comte  de  Périgord  ,  ck  de 
Franqoife  de  Biais  ,  dite  de  Bretagne  ,  porta  en  dot 
à  fon  mari,  Cêfur  Bargi*  ,  Duc  de  Valeatinois. 
Leur  fille  unique ,  Louife  de  Borgia ,  fut  dame  de 
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Chaltiî  ,  &  époufa  Philippe  de  Bourbon  ,  Comte  de 
Buffet,  dontla  poftérite  pofféde  encore  cette  ba- 
ronnic.  Vojt\  Buffet. 

CHALUZY  ,  en  Nivernois,  diocefe  &  élection 
de  Neters,  parlement  de  Pari*  ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroùTe  eft 
àtrois  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Nevers. 

CHAMADEL  ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyen- 
ne ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  de  élection 
de  Bordeaux ,  jurifdictionde  Coutras.  On  y  compte 
180.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  demi-lieue 
N.  O.  de  Coutras  ,  &  à  8. 1.  &  demie  N.  E.  de 
Bordeaux. 

CHAMAGNE  ,  Campus  Agni ,  dans  le  duché  de 
Lorraine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  & 
intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de 
Charmes.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiiTé  eft 
fituée  fur  la  Mofelle  ,  à  une  lieue  N.  O.  de  Char- 
mes ,  &  3.  N.  O.  de  Chatte.  Claude  Gtlit ,  fameux 
peintre  ,  connu  fous  le  nom  de  Claude  le  Lorrain  , 
&  le  même  qui  a  (I  bien  excellé  à  peindre  le  payfage, 
étoit'  natif  du  village  de  Chamagne  dont  il  eft 
queftion. 

CHAMAGNIEU  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Lyon ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble,  élec- 
tion de  Vienne.  On  y  compte  4.  feux,  un  tiers ,  on 
huitième  de  un  trente-deuxieme  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ;  de  un  feu  &  trois  quarts  de  fèu  pour 
les  biens  taillables  ;  y  compris  néanmoins  un  quatre- 
vingt-feiïieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
paroiffe  eft  à  ».  1.  N.  O.  de  Bourgoin ,  &  6.N.  E. 
de  Vienne. 

CH AMALIERES ,  Camelarienje  Cajhum  ,  bourg 
avec  un  chapitre  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Kiom.  On  y  compte  139.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
une  demi-lieue  O.  de  Clermont.  Le  chapitre  de 
Chamalicres  eft  compofé  d'un  Doyen ,  d'un  Chan- 
tre 6c  de  quelques  Chanoines.  Les  canonicats  ne 
valent  que  }$o.  livres  ou  environ.  C'étoit  ancien- 
nement un  monaftere ,  qui  eft  connu  des  l'an  665. 

CHAMAL1ERS ,  en  Auvergne ,  diocefe  Ôc  élec- 
tion de  Clermont ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  180.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  au  pied  d'une  montagne ,  dans  une  con- 
trée agréable  &  fertile  ,  à  quelque  diftanec  de  la 
précédente. 

CHAMALOE  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Valen- 
ce ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble  ,  élection 
de  Montelimart.  On  y  compte  un  quart  dt  un  vingt- 
quatrième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un  feu 
un  demi  fit  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens 
taillables  ;  y  compris  néanmoins  un  quart  de  un  hui- 
tième de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHAMANDRAY ,  en  Brefle  ,  diocefe  de  Lyon , 
parlement  dt  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage de  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Saint- 
Tmier.  On  y  compte  7.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
4. 1.  &  demie  N.  N.  0.  de  Bourg,  de  autant  N.  E. 
de  Mâcon. 

CHAMARANDE  (&  la  Grange  de  Hurtebie)  % 
en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Chau- 
mont.  On  y  compte  »$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée à  la  gauche  de  la  Meufe  ,  à  une  demi-lieue  S. 
de  Chaumont. 

La  terre  de  feigneurie  de  Chamarande  fut  unie 
avec  plufieurs  fiefs ,  dt  érigée  en  comté  par  let- 
tres de  Mars  168 S-,  regiftrées  au  parlement  &  en 
la  chambre  des  comptes  de  Paris,  les  J.  Avril  & 
a  5.  Mai  fuivans  ,  en  faveur  de  C!air-GUbert  d'Or- 
nai^on  ,  Gouverneur  de  Phaltzbourg,  mort  le  3. 
Janvier  169t.  11  avoit  époufé  Marie-Anne  de  Tr«- 
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Ion ,  mere  de  Louis  d'Ornaizon  ,  Comte  de  Cha- 
marandc,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi 
en  1704.,  Gouverneur  de  Phaltzbourg  ,  premier 
Maître-d'Hôtel  de  la  Dauphiné ,  mere  du  Roi ,  puis 
en  17$ 3.  de  la  Reine.  II  eft  mort  fans  enfants  ,  & 
a  eu  pour  héritier  fon  neveu  ,  Louis  de  Taïaut , 
Marquis  de  Chalma\el ,  fils  de  fa  foeur ,  Marie- 
Anne  d'Ornaizon ,  en  faveur  duquel  il  s'étoit  démis 
en  1735.  de  la  charge  de  premier  Maître-d'Hôtel 
de  la  Reine  ,  de  auquel  le  Roi  a  donné  le  gouverne- 
ment des  villes  de  Saarbourg  &  de  Phalubourg. 
Talaru  ,  feigneurie  en  Lyonnois,  a  donné  fon 
nom  à  cette  maifon,  qui  floriflbit  dès  le  treizième 
fiecle  ,  de  de  laquelle  font  fortis  deux  Cardinaux  de 
trois  Archevêques  de  Lyon.  Catherine  de  Talaru , 
héritière  de  la  branche  aînée  ,  époufa  Laurent  de 
Monteynard ,  Seigneur  de  Marcicu,  &  lui  apporta 
la  terre  de  Talaru ,  qui  appartient  aujourd'hui  au 
Marquis  d'Albon-  Saint  -Forgeox.  La  branche  de 
Chalma\tl  a  été  formée  par  Hugues  de  Talaru ,  frère 
de  Jean  ,  Archevêque  de  Lyon  de  Cardinal  en 
1389.,  lequel  épouia  Béatrix  de  Marctlly ,  dame 
de  Chalmazel.  D'eux  defeendoit  Louis  de  Talaru, 
Seigneur  de  Chalmazel,  Baron  d'Efcoray,  Capi- 
taine des  gardes-du-corps  du  Rei  Henri  II. ,  & 
Gouverneur  de  Compiegne ,  mort  en  1  $57.  Charles 
de  Talaru ,  Marquis  de  Chalmazel ,  qui  avoit  époufé 
Marie-Anne  d'Ornaizon  ,  étoit  fils  de  Hubert  de 
Talaru ,  de  de  Louife-Marie  de  Champagne-Vil- 
htine.  Son  fils  ,  Louis ,  Marquis  de  Chalmazel , 
Comte  de  Chamarande  ,  Chevalier  des  ordres  du 
Roi ,  du  ît.  Mai  1749- 1  &c,  a  époufé  le  »8.  Avril 
i7»o.  Marie-Marguerite-Francoife  de  Bonneval  , 
née  le  premier  Octobre  1701.  De  ce  mariage  (ont 
nés  ,  1  .  le  8.  Juin  17x9.  Louis-François  de  Tala- 
ru ,  Comte  de  Chalmazel ,  Maréchal  des  camps  de 
armées  du  Roi,  le  »o.  Février  1761.,  reçu  en 
Mars  1748.  premier  Maître-d'Hôtel  de  la  Reine 
en  furvivance  de  fon  père,  marié  en  1749.  à  N. 
de  Safjenage  ;  a°.  N.  dit  le  Chevalier  de  Chalma- 
zel ;  &  j°.  N.  veuve  du  Marquis  de  Caflrics,  frère 
du  Marquis  de  C  ait  rie  s  ,  Lieutenant-Général  it% 
armées  du  Roi. 

CH  AMARANTE  ,  dans  l'Ific-de-France  ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  de  élection  de  Paris. 
On  y  compte  7».  feux. 

CHAMARET  le  Maigre ,  en  Tauphiné ,  diocefe 
de  Valence ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble , 
élection  de  Montelimart.  On  y  compte  un  fept  cents 
foixante-huitieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles,  de 
un  feu  deux  tiers  de  un  quarante-huitième  de  feu 
pour  les  biens  taillables. 

CHAMBA  (la) ,  en  Foreft  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montbrifon.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  pareille 
eft  à  6.  I.  &  tiers  N.  O.  de  Montbrifon. 

CHAMBAIN ,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Langres,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  $. 1.  O.  S.  0.  de  Langres. 

CHAMBARAUD  ou  Chamberaud  ,  dans  la  Mar- 
che ,  diocefe  de  Limoges ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Gueret.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  une  petite  diftanec  de  la  rive 
gauche  de  la  Creuzc ,  à  une  dcmi-lieue  S.  S.  E. 
d'Ahun ,  &  à  4.  I.  S.  S.  E.  de  Gueret.  Il  y  a  à 
Chambaraud  une  commanderie  de  l'ordre  de  Malte , 
de  la  langue  de  du  grand-prieuré  d'Auvergne ,  & 
qui  vaut  4000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu. 

CHAMBEIRES  ou  Chambere ,  en  Bourgogne  , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Dijon.  On  y  compte  »».  feux.  Ce  village 
eft  un  écart  de  la  paroiffe  de  Ceflcy ,  &  il  eft  fitué 
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dans  les  bois ,  en  paysfec ,  à  j.  1.  E.  de  Dijon. 

CHAMBELLANS  (Grands),  Magni  Cambellani, 
Caatbalarii ,  Camerani ,  dtc.  Le  Graad-Chanabcl- 
lan  eft  le  premier  officier  de  la  chambre  du  Roi. 
C'étoit  autrefois  la  (econdc  dignité  du  Royaume. 
C'étoit  lui  qui  fignoit  les  lettres  de  chartes  de  gran- 
de coniequeoce ,  avec  les  grands  officiers.  II  avoir 
le  droit  d'affilier  au  jugement  des  Pairs.  11  avoir 
iciperftion  fur  les  merciers  dt  antres  gens  de  mé- 
tier qui  fe  mêloient  des  vêtements  ;  oc  en  confé- 
□uence  il  établùToit  un  Vifiteur  (appelle  le  Roi  des 
Merciers)  ,  qui  examinott  les  poids  fit  les  mefurcs 
des  marchands  :  fa  juftice  étoh  rendue  à  la  table  de 
marbre  du  palais  par  un  Maire-Juge.  Le  Grand- 
Chambellan  avoit  foin  des  armes  du  Roi  ;  dt  lorfque 
le  Monarque  faifoit  des  Chevaliers ,  c'étoit  lui  qui 
préparait  tout  ce  qui  ctoit  néceilàire  pour  la  céré- 
monie. Il  devoit  être  auprès  de  laperlonne  du  Roi, 
de  couchoit  au  pied  de  (on  lit  quand  la  Reine  n'y 
ctoit  pobt.  De-là  vient  que  lorfque  le  Roi  tient  les 
états-généraux  ou  fon  lit  de  juftice ,  le  Grand-Cham- 
bcllan  eft  a  (fis  à  fes  pieds  fur  un  carreau  de  velours 
violet ,  couvert  de  fleur  des  lys  d'or.  Fauchet  ajoute 
que  le  Grand-Chambellan  étoit  derrière  le  Roi ,  à 
la  queue  de  fon  cheval ,  quand  il  ckevauchoit  en 
magnificence  Royale.  Il  gardoit  le  feel  fecret  de 
cachet  du  cabinet ,  recevoit  les  hommages  qu'on 
rendoit  à  la  Couronne ,  de  faifoit  prêter  ferment  de 
fidélité  en  préfence  du  RoL  11  avoit  auffi  la  garde 
de  l'adminiflration  des  trcforsdt  finances  de  la  cham- 
bre du  Roi.  A  prefent  toutes  fes  fondions  font  ré- 
duites à  être  le  premier  de  la  chambre  du  Roi.  11  en 
fait  tout  le  fervice  ,  ck  ne  le  cède  qu'aux  fils 
de  France,  aux  Princes  du  fang ,  de  aux  Princes 
légitimés.  11  introduifoit  dans  la  chambre  du  Roi 
les  valTaux  qui  fe  préfentoient  pour  rendre  foi  dt 
hommage  ;  de  pour  cette  courtoijie ,  les  vaifaux  lui 
faifoient  préfent  d'une  fomme  de  deniers ,  ou  du 
manteau  qu'ils  portoient.  Il  y  a  apparence  que  cette 
fomme  étoit  la  dixième  partie  de  ce  que  le  vaflal 
payoit  au  Roi  à  chaque  changement  de  main.  (Du- 
chejne  ,  antiq.  Ù  recher.  de  ta  France  ,  fag.  70  j. 
Ct  704-)-  Quand  on  rendoit  des  hommages  au  Roi , 
le  Grand-Chambellan  étoit  à  fon  côté  ,  de  difoit  au 
variai  par  écrit  ou  de  bouche  ce  qu'il  devoit  au 
Roi.  Après  que  le  vaftàl  avoit  dit  oui  ,  le  Grand- 
Chambellan  parloit  pour  le  Roi ,  en  difant  qu'il  le 
recevoit  ;  ce  que  le  Roi  avouoit. 

Les  Grands-Chambellans  avoient  auffi  une  table 
entretenue  chez  le  Roi  ;  mais  Claude  de  Lorraine , 
Duc  de  Cbevreufe  de  Grand-Chambellan ,  céda  ce 
droit  au  premier  Maitre-d'Hôtel.  Cependant  cette 
table  conferve  toujours  le  nom  de  (on  origine  ,  & 
on  l'appelle  la  table  du  Grand-Chambellan. 

Le  jour  du  (acre  ,  le  Grand-Chambellan  chaude 
au  Roi  les  bottines  ,  lui  vêtit  la  dalmatique  de  bleu 
azuré  ,  de  par-deffus  le  manteau  Royal. 

1.  Gauthier  I.  de  Villebéon  eft  le  premier  Grand- 
ChtmbtlUn  ,  dont  on  ait  conooi&oce.  11  exerçoit  en 
1 174. ,  &  il  meurt  le  i<.  Oâobre  i«o$ 

I.  Gauthier  II.  de  Villebéon  ,  en  1  10$. ,  meurt  en  1110 
j.  Philippe  ,  Seigneur  de  Nrmoun. 

4.  Adam  ,  Seigneur  de  Villebéon  »  en  11 13.  , 
meurt  en  ....  ii|8 

5.  Pierre  de  Villebéon  ,  Seigneur  de  Bagneanx  , 
meurt  en  Arriooe  en  ««70 

6.  Mathuu  de  Marly  de  Montmorency  ,  en  .    .    .  1171 

7.  Pierre  ,  Seigneur  de  U  Broffe  ,  favori  de  Phi- 
lippe  le  HaHi,  ptniu  en  I»T7 

8.  Raoul  de  Clermont  ,  Seigneur  de  Néelle  ,  en 
1185.,  poit  Connétable. 

9.  Mathieu  IV.  ,  Seigneur  de  Montmorency ,  menrt 

en  i»C4 

ta.  Mathieu  de  Trie  t}o6 

ti.  En?o«randdeMarigny, Comte  de  Longoeville, 

exécuté  le  }3.  Avril   rjtj 

II.  Jean  I.,  Vicomte  de  Melon,  en  u  18.,  meurt  en  t|47 
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i}.  Jean  IL ,  Vicomte  de  Melon ,  es  1 147.  ,Grani- 
Mattrt  en  ijti. ,  meurt  en  1  j8i 

14  Jean  lit. ,  Vicomte  de  Melon  ,  en  t  381.  ,  menrt 
«  i<Sf 

15.  Arnaud- Amanjeu  ,  Sire  d'Albrct  ,  le  17.  Mai 
i$8i. ,  meurt  en  *......  1401 

16.  Jacques  de  Bourbon  ,  Comte  de  la  Matche  ,  le 

16.  Juillet  1197,  ,  menrt  en  4)8 

17.  Guy  Damai ,  Seigneur  de  Coufan ,  do  4.  Oflob. 

140 1.  jufqo'en  1407 

18.  Louis  de  Bourbon  ,  Comte  d*  Vendôme  ,  do 

17.  Avril  1410.  ,  (ird'ii-Mnltrt  en  .    .......  141  ) 

19.  Jean  ,  bâtard  d'Orléani  ,  Comte  de  Dunoii , 

en  141 3.  t  meurt  en  Novembre  1468 

ao.  Jean  II. ,  Seigneur  de  Montmorency ,  depuis 
i4ij,,jufqu'eu  .  1417 

st.  Georges  ,  Sire  de  UTremoUle  ,  Comte  de  Gui- 
pes, en  1417. ,  meurt  en  

11.  Antoine  de  ChSteauneuf. 
'   t).  François  d'Orléans  ,  Comte  de  Danois  ,  en 
1484.,  meure  le  ij.  Novembre  1491 

14.  René  II.  Duc  de  Lorraine  ,  du  7.  Août  r^86. 
jofqu'en  1491 

it.  Philips  e  ,  Marquis  de  Hockberg  ,  depuis  1491. 
jufqu'en  149s 

10.  Philippe  de  Crevecctnr ,  Seigneur  d'Efquerdes , 

dn  10.  hériter  1491.  ,  menrt  en   1494 

17.  Louis  de  Luxembourg,  Doc  d'Andrie ,  en  1498., 
meurt  le  3.  Décembre  

18.  François  d'Orléans  ,  Duc  de  Lonzuerrlle  , 
meurt  en  .   t$tt 

19.I  ouis  d'C .  léans ,  Doc  de  Longoeville ,  menrt  en  1  $  1 4 
30.  Claude  d'Orléans  ,  Duc  de  Longueville ,  le  16. 

Novembre  1519.  ,  tué  en   1(14 

)i.  Louis  II.  d'Orléans  ,  Duc  de  Longucriiie  ,  le 

11.  Novembre  1314.  ,  meurt  en   1517 

11.  François  lit.  d'Orléans  ,  Duc  de  Longoeville, 
meurt  en  Septembre   ijji 

33.  François  de  Lorraine  ,  Duc  de  Guife  ,  tué  le 

14.  Février  r$r5a 

14.  Charles  de  Lorraine  ,  Duc  de  Mayenne  ,  meurt 

en  Octobre  161 1 

3$.  Menti  de  Lorraine  ,  Duc  de  Mayenne  ,  meurt 

en  Septembre  1611 

i6°.  Claude  de  Lorraine ,  Dnc  de  Cbevreufe  ,  en 

1611. ,  meurt  en  Janvier  1657 

37.  Louis  de  Lorraine  ,  Duc  de  Joyeufe  ,  en  1044. , 


meurt  en  Septen 
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38.  Henri  IL  de  Lorraine  ,  Duc  de  Guife  ,  meurt  le 
1.  Juin  16Û4 

39.  Godefroi-Manrice  delà  Tour ,  Doc  de  Bouillon , 

en  1058.  meurt  en  1711 

40.  Louis  de  la  Tour  de  Bouillon  ,  reçu  en  furvl- 
vance  ,  meurt  en  1691 

41.  Emanuel-Tbéodofe  de  la  Tour,  Duc  de  Bouil- 
lon ,  en  Juillet  171  *.  ,  meurt  le  17.  Mai  1730 

41.  Fréderic-M.iurice-Cafirair  ,  Dnc  de  Bouillon  , 
reçu  en  forvivance  en  ni 7.  ,  meurt  rt  r.  Octobre   .    .  1719 

4).  Charles  •  GoJefroy  ,  Doc  de  Bouillon ,  reçu  en 
1718. ,  fur  la  démidion  de  fon  père. 

44  Godcfroy-Charles-Kenti  >  Prince  de  Tnrenne  , 
reçu  en  furvivance  en  174B.   (Kove^  Chambriers). 

CHAMBEON ,  en  Foreft ,  diocefe  de  intendance 
de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Mont- 
brilbn.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroille  eft  li- 
mée fur  la  Veftre  ,  à  une  lieue  N.  de  Montbrifon. 

CHAMBEON ,  en  Foreft ,  diocefe  du  Puy  ,  par» 
lement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  ,  élection  de 
Montbrifon.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroille 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  à  6. 1.  S. 
S.  E.  de  Montbrifon  ,  de  j.  de  deux  tiers  0.  S.  O. 
de  St.  Etienne. 

CHAMBERET  ,  bourg,  en  Limofîn  ,  diocefe 
dt  intendance  de  Limoges ,  éleftion  de  Tulles  ,  par- 
lement de  Bordeaux.  On  y  compte  367.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  J.  1.  de  demie  N.  N.  O.  de  Tulles  ,  de  7. 
E.  S.  E.  de  Limoges. 

CHAM BER1  A, en  Franche-Comté ,  diocefe,  par- 
lement de  intendance  de  Befancon, bailliage  de  recette 
d'Orgelet.  On  y  compte  31.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  d'Orgelet. 

CH AMBERIGAUT ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de 
recette  d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
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compte  97.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  7.  1.  &  tiers 

N.  O.  d'Uzcs. 

CHAMBERLHAC  ,  dans  le  Haut-Vivarais ,  ea 
Languedoc  ,  diocefc  de  Valence  ,  parlement  de 
Touioufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  171.  feux. 

CHAMBELVES  ou  Chambcfly  ,  dans  lepaysde 
G  ex ,  diocefe  de  Genève  ,  parlement  &  intendance 
de  Dijon  ,  bailliage  &  recette  de  Gex  ,  élection  de 
Bellay.  On  y  compte  38.  feux. 

CHAMBERT.cn  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  recette 
de  Nuyts.  On  y  compte  40.  feux. 

CHAMBEUF  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  parle- 
ment 6c  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  recette 
de  Nuyts.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroifle  eft 
limée  fur  une  montagne  34.  LN.  N.  O.  de  Nuyts, 
&  autant  S.  O.  de  Dijon. 

CHAMBEZON  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Clermont,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  3. 1.  &  demie  O.  N.  O.  deBrioudc. 

CHAMBEZON  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Clermont ,  parlement  de  Paris  .intendance 
de  Riom.  On  y  compte  <o.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CHAMBIERESoh  les  Habitants  de  Chambieres , 
au  pays  Meffin  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance, 
bailliage  &  recette  de  Metz.  On  y  compte  1$.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  quelque  diftance  de  Metz. 

CHAMBILLY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
ck  recette  de  Semur-cn-Brionnois.  On  y  compte 
59.  feux.  Cette  pareille  eft  fituée  dans  un  petit 
vallon ,  fur  la  rive  droite  de  la  Loire ,  à  une  lieue 
N.  O.  de  Semur-en-Brionnois. 

CHAMBLAC  (le)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizicux  .parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alen- 
çon  ,  élection  de  Bernay.fcrgcnteric  de  Chambrais. 
On  y  compte  s  8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Carentonne  , 
à  2.1.  S. S.  O.  de  Bcrnay. 

CHAMBLA1N  Châtelain  ,  en  Artois  ,  diocefe 
d'Arras ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  ck  recette  de 
St.  Pol.  On  y  compte  $9.  feux  &  291.  perfonnes. 
Cette  paroilfe  eft  fituée  fur  la  Clarence  ,  à  2.  I.& 
quart  N.  E.  de  St.  Pol. 

CHAMBLANC  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Ecfançon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  &  recette  d'Auxonnc.  On  y  compte  66. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituce  à  une  petite  diftance 
de  la  rive  gauche  de  la  Saône  ,  à  une  demi-lieue  N. 
de  Bcllcrçarde. 

CHAMBLANC  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage &  iccette  de  Châlon  ,  parlement  ck  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  9.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  2.  1.  &  demie  N.E.dc  Chîlon. 

CHAMBLAY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  ck  intendance  de  Refançon,  bailliage  & 
recette  de  Dole.  On  y  compte  59.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rivière  de  Louve  ,  à  j.  1.  & 
demie  E.  S.  E.  de  Dole  ,  &  2.  &  quart  N.  N.  O. 
d'Arbois. 

CH AMBLES  (ù  Eflàlois  )  .  en  Foreft ,  diocefe 
&  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Montbrifon.  On  y  compte  14c.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  & 
4. 1.  &  tiers  S.  E.  de  Montbrifon ,  &  à  une  lieue  S. 
de  Saint-Rambert. 

CHAMBLET  ,  en  Bonrbonnois  ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  deMou- 
lins  ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  5  3.  feux. 
Cette  paroilfe  eft  à  1.  l.ck  demie  E.  de  Montluçon. 
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CHAMBLEY  ,  ancienne  baronnie  ,  dans  te  do- 
ché  de  Lorraine ,  qui  a  donné  fon  nom  à  une  illuf- 
tre  maifon  éteinte  ,  de  laquelle  étoient  i°.  Ferry , 
Seigneur  de  Chambley  ,  qui  avoit  époufé  en  1398. 
Jeanne  de  Launoy  ,  dont  il  vint  Marguerite  de 
Chambley,  mere  d'Ilàbeau  de  Beawau  ,  femme  de 
Jean  de  Bourbon  ,  Comte  de  Vendôme  ,  bifayeul 
du  Roi  Henri  IV.  ;  &  a°.  Ferry  ,  Seigneur  de 
Chambley ,  qui  tefta  en  143$.  Celui-ci  avoit  époufé 
Blanchefleure  de  Feneflrange ,  mere  de  François , 
Seigneur  de  Chambley ,  Maréchal  de  Lorraine ,  qui, 
de  Marguerite  Bayer  de  Boppart ,  n'eut  que  Blan- 
chefleure ,  dame  de  Chambley  ck  de  Magnieres  , 
laquelle  porta  la  baronnie  de  Chambley  dans  la 
maifon  de  fiaraucourt ,  par  fon  mariage  avec  Perrin , 
Seigneur  de  Haraucourt,  lira  de  Jean,  Seigneur  de 
Haraucourt  ,  ck  de  Joatte  de  Lorraine ,  fille  de  Vau- 
thier  de  Lorraine  ,  Seigneur  de  Gerbrviller  ,  & 
d'Anne  de  Haraucourt ,  &  petite-fille  de  Simon  , 
Duc  de  Lorraine. 

Blanchcfleure  de  Chambley  fut  roere  de  Jacob  , 
Seigneur  de  Haraucourt  ,  Louppy  ,  Bayon  ,  Ger- 
miny  ,  Chambley  &  Magnieres ,  Grand-Bailli  de 
Nancy  ,  mort  le  1 J.  Avril  1J43.  Son  époufe  ,  Eve 
de  Beffey ,  morte  en  1  $47. ,  le  rendit  pere  de  Per- 
rin ,  &  de  Jean  de  Haraucourt,  qui  ont  eu  poftérité. 

Perrin  ,  l'alné  ,  eut  en  partage  Chambley  ,  &  fut 
Bailli  &  Gouverneur  de  Hatton-Chaftel.  il  époufa 
Eve  de  Lucy  ,  dame  de  Dombafle  ,  qui  fut  mere 
de  Jean  de  Haraucourt  ,  Baron  de  Chambley  , 
Bailli  &  Gouverneur  de  Hatton-Chaftel ,  marié  à 
Elifabeth  de  Bojfu-Longueval  ,  de  laquelle  il  eut 
deux  fils  ,  Paul  de  Ferry.  L'aîné  ,  dit  le  Marquis  de 
Haraucourt ,  Bailli  fle  Gouverneur  de  Nancy  ,  tué 
en  1630. ,  avoit  époufé  Barbe  de  Pullenoy  ,  dont 
naquit  Charles  de  Haraucourt  ,  Baron  de  Cham- 
bley ,  mort  en  1621. ,  pere  parGabrielle  d'Ardre  r, 
de  Henri ,  dit  le  Marquis  de  Haraocourt-de-Cham- 
bley ,  marié  en  1639.  à  Anne  de  Saint-Blîn  ,  mere 
de  Chriftbe  de  Haraucourt  ,  dame  ck  Grande-Sou- 
riere  de  Remiremont ,  qui  a  légué  ce  qu'elle  poiré- 
doit  à  fon  parent  Jean-François ,  Marquis  du  ChJ- 
telet ,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  ,  & 
Grand-Croix  de  Tordre  Royal  &  militaire  de  Saint- 
Louis.  Il  a  acquis  du  Marquis  de  Bajfampierre  la 
portion  de  la  baronnie  de  Chambley  ,  qu'Hen- 
riette de  Haraucourt  ,  fille  unique  de  Ferry  ,  fils 
puîné  de  Jean  &  d'ElÛabeth  de  Bojfu ,  avoit  porté 
en  mariage  en  1644.  à  fon  ayeul  Charles  de  Baflom- 
pierre ,  Marquis  de  Remauville. 

Jean  de  Haraucourt ,  fécond  fils  de  Perrin  ck  de 
Blanchefleure  de  Chambley ,  fut  Seigneur  de  Mag- 
nieres ,  &  pere  par  Louile  de  Luxembourg,  de  Frarr- 
ç,ois-Henri  ck  de  Jacob  de  Haraucourt.  François- 
Henri  fut  Grand-Maître  de  l'artillerie  de  Lorraine 
&  époufa  Eve  de  Goumoy,  de  laquelle  il  eut  i°.  An- 
toinette de  Haraucourt ,  dame  de  Magnieres ,  al- 
liée par  contrat  du  16.  Février  1602.  i  Paul  U  Bou- 
tciller-de-SenUst  dit  le  Comte  de  Vigneux  ;  2".  Ma- 
rie-Barbe  de  Haraucourt,  mariée  en  1621.  à  Ber- 
nard de  Raigccourt ,  Gouverneur  de  Jametz.  Jacob 
de  Haraucourt ,  frère  puîné  de  François- Henri  , 
fut  Grand-Ecuyer  de  Lorraine  ,  &  laiflà  de  fa  femme 
Elizabeth  de  Reinach  ,  dame  de  St.  Baflemont  &  de 
Sandaucourt ,  Jean-Jacques  de  Haraucourt ,  Seig- 
neur de  St.  Baflemont  ck  Sandaucourt ,  Colonel  au 
fervice  du  Duc  Charles  IV.  ,  tué  en  1644.,  laiflant 
de  Barbe-Albcrte  à'Ernccourt ,  Marie-Barbe  de  Ha- 
raucourt ,  alliée  à  Louis  des  Armoifcs  ,  Damoifeau 
de  Commercy ,  Souverain  de  Fougerolles ,  Grand- 
Sénéehai  de  Lorraine  ,  mort  en  1647. 
CH  AMBLON.d 

ans  la  Bric- Cbampenoife,  diocefe 
&  intendance  de  Soilfons,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Châtcau-Thierrv.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 

CHAMBLY . 
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CHAMBLY,  petite  ville,  avec  une  prévôté  & 
une  châtcllenie ,  dans  le  Beauvoifis,  au  gouverne- 
ment général  de  Tlfle-dc-Francc ,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Senlis.  On  y  compte  157.  feux.  Cette  ville  eft 
fituée  fur  unruifteau,  auquel  elle  donne  Ton  nom  , 
à  une  demi-lieue  N.  O.  de  Bcaumonr-fur-Oife  ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Tifle-Adam ,  &  à  4. 
1.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Senlis. 

CHAMBLY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Eefançon  ,  bailliage  ck  re- 
cette de  Poligny.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eii  à  4. 1.  &  tiers  S.  S.  E.  du  Poligny. 

CHAMBQEUF  ,  en  Foreîl  ,  diocefe  c<  inten- 
dance de  Lyon,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montbrifon.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  4.  1.  E.  de  Montbrifon. 

CHAMBOLLES,  en  Bourgogne,  diocefe,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  recette 
de  Nuyts.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroilTeeft 
à  2. 1.  &  demie  S.  S.  O.  de  Dijon ,  &  à  une  lieue  N. 
de  Nuyts. 

CHAMBON ,  Cambonium  ,  ville  avec  une  pré- 
voté régulière  de  Tordre  de  Saint-Benoit ,  &  unie 
au  grand-prieuré  de  Cluny  ;  en  Auvergne ,  diocefe 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins ,  éleftion  de  Combrailles.  On  y  compte 
149.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Voife ,  à  2.  lieues  O.  d'Evaon  ,  &  4.  S.  S.  O.  de 
Montlucjon. 

CHAMBON  (ie),  bourg,  en  Foreft  ,  diocefe 
&  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  St.  Etienne.  On  y  compte  223.  feux.  Ce 
bourg  eft  a  une  lieue  &  tiers  0.  de  St.  Etienne. 

CHAMBON  ,  dans  le  Velay  ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloufe , 
généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc. <Jn  y  compte  it.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  $. 
lieues  &  tiers  E.  N.  E.  du  Puy  ,  &  autantO.  S.  O. 
d*Annonay. 

CHAMBON,  en  Auvergne,  diocefe  ,  &  élec- 
tion de  Clermont,  parlementde  Paris  ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  201.  feux.  Cette  paroifie 
eft  fituée  auprès  d'un  lac  de  même  nom  ,  à  quelque 
diftance  du  Mont-d'Or ,  &  à  4. 1.  &  demie  S.  S.  O. 
de  Clermont. 

CHAMBON  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élection 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Biom.  Onycompte  ijo.  feux. 

CHAMBON,  en  Auvergne,  diocefe  de  Clermont, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom ,  élection 
d'Iflbire.  Onycompte  166.  feux.  Cette  paroifte 
eft  à  j.  I.  S.  S.  E.  d'Iflbire. 

CHAMBON ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Limoges, 
parlementde  Paris,  intendance  de  Moulins,  élec- 
tion de  Combrailles.  On  y  compte  6$.  feux.  Cette 
paroifte  eft  à  une  petite  diftance  de  la  ville  de  même 
nom ,  dont  nous  avons  parlé  ci-devant. 

CHAMBON  ,  dans  le  Gâtinots-Orléanois,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans,  éleélion  de  Montargis.  On  y  compte  ijj. 
feux.  Cette  paroifte  eft  à  6.  lieues  O.  N.  O.  de 
lVIontargis. 

CHAMBON,  en  Touraine  ,  diocefe  Si  inten- 
dance de  Tours  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
6.  I.  S.  un  quart  à  l'O.  de  Loches. 

CHAMBON  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle, parlement  de  Bordeaux,  intendance  de  la 
Rochelle,  élection  de  Saint- Jean-d'Angcly.  On  y 
compte  -77.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  4.  1.  E.  S.  E. 
de  la  Rochelle  ,  &  <.  N.  O.  de  Saint-Jean-d'Angcly. 

CHAMBON,  enBerry,  diocefe  &  intendance 
de  Bourg«,  parlement  de  Paris  ,  élection  d'Iflbu- 
Jome  II. 
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dun.  On  y  compte  3  5.  feux.  Cette  paroifie  eft  fi- 
tuée en  pays  de  hois  &  de  pâturages. 

CHAMBON  ,  en  Berry ,  diocefe  &  intendance 
de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Châ- 
teauroux.  On  y  compte  feux.  Cette  paroifte  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Indre  ,  à  î.  1.  ot  deux 
tiers  O.  N.O.  de  Chîtcauroux.  11  y  a  a  Crnmbon  un 
prieuré  d'hommes  dépendant  de  l'abbaye  de  Chczal- 
Benoir. 

CHAMBON,  en  Angoumois,  diocefe  &  élec- 
tion d'Angouléme  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Limoges.  On  y  compte  14.  feux. 

CHAMBON,  dans  le  Vexin-François ,  diocefe 
&  intendance  de  Rouen  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Gifors.  On  y  compte  3.  feux  privilégiés  6c 
76.  feux  taillablcs.  Cette  paroifte  eft  à  une  demi- 
lieue  S.  E.  de  Gifors. 

CHAMBON  de  Dezc  ,  dans  le  Gevaudan,  en 
Languedoc  ,  diocefe  &  recette  de  Mendc  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  iu- 
intendanec  de  Languedoc.  On  y  compte  10.  feux. 

CHAMBON  Mardeix  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  du 
Moulins,  élection  de  Gucrct.  On  y  compte  11. 
feux. 

CHAMBON  Saint-Symphorien  ,  dans  le  Gevau- 
dan ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette  de  Mende, 
parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpel- 
lier, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  îo. 
feux. 

CHAMBON  Sainte-Croix,  dans  la  Marche, 
diocefe  de  Limoges ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulios ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte 
42.  feux. 

CHAMBON  ou  Chambons ,  abbaye  d'hommes  , 
de  l'ordre  de  Citcaux  ,  &  en  commende  ,  dans  le 
Vivarais  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette  de  Vi- 
viers ,  parlementde  Touloufe ,  généralité  de  Mont- 
pellier ,  intendance  de  Languedoc.  Cette  abbaye 
eft  fituée  près  des  confins  du  Gevaudan ,  a  10. 1.  & 
demie  O.  N.  O.  de  Viviers ,  &  7.  E.  N.  E.  de  Men- 
de. Elle  vaut  8500.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  80.  florins. 

CHAMBON,  abbaye  d'hommes ,  de  Tordre  de 
Saint-Benoît ,  &  en  commende ,  dans  le  diocefe  de 
Poitiers.  Elle  vaut  1500.  liv.  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  100.  florins.  Cette  abbaye  eft: 
à  2.  I.  &  demie  N.  O.  de  Thouars. 

CHAMBONAY  Lefpin  ,  prieuré  conventuel  ou 
rural,  dépendant  de  Gigny,  au  diocefe  de  Befan- 
çon  ,  en  tranche-Comté.  Ce  prieuré  eft  en  com- 
mende ,  &  à  la  nomination  du  Tape. 

CHAMBON1Ë  (la),  village  de  la  paroi iTc  de 
Nereftablc  ,  en  Foreft  ,  diorefeds  Clermont  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Lyon,  élection  de 
Roanne.  On  y  compte  36.  feux.  Les  habitants  de  ce 
village  font  exempts  de  tailles.  Charles  VIII.  les  en 
déchargea  pour  toujours  ,  en  conhdération  de  ce 
qu'à  fon  rct,our  d'Italie  ils  lui  préfenterent  des 
lances. 

CHAMBONNAS ,  en  Languedoc  ,  diocefe  & 
recette  d'Uzès  parlement  de  1  ouloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  2*8.  feux.  Cette  paroifte  eft  lùuée  fur  la  ri- 
vière duChaflezac  ,  qui  va  tomber  dans  TArdeche  , 
à  8.  1.  &  tiers  N.  O.  d'Uzès. 

Par  lettres  du  mois  d'Avril  1683. ,  regiftrées  au 
parlement  &  à  la  chanbre  des  comptes  de  Langue- 
doc ,  la  terre  &  feigneurie  de  Ckambonnas  fut  érigée 
en  marquifat  en  faveur  de  Louis-Françor,  de  la. 
Garde,  Seigneur  de  Chambonnas ,  fils  aîné  d'An- 
toine de  la  Garde ,  Chevalier ,  Seigneur  de  Chain- 
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bornas  ,  &  de  Charlotte  de  la  Beaume-deJu\e ,  & 
petit-fils  de  Henri  de  la  Garde  &  de  Gabrielle  de 
Molette  de  Morangitr.  Henri  de  la  Garde  avoitpour 
cinquième  ayeul ,  Gilbert  de  la  Garde  ,  Chevalier, 
qui,  de  Gabrielle  de  Châteauneuf,  eut  GofTclin  de  la 
Garde ,  mari  de  Philippe  de  Molette.  Celle-ci  fut 
jncre  de  Pierre  de  la  Garde  ,  que  fa  femme  ,  Ca- 
therine de  Frayffinet ,  fit  père  de  Raymond  de  la 
Garde  ,  allie  à  Catherine  Caruville  ,  dont  le  fils , 
Baptifte  de  la  Garde  ,  époufa  Simone  à'Hérail , 
fille  du  Vicomte  de  Krezis.  Leur  fils  ,  Noël  de  la 
Garde ,  fut  pere  ,  par  Louifc  du  ChaJIel  ,  de  Hen- 
ri de  la  Garde  ,  bifaycul  du  Marquis  de  Chambon- 
nas  ,  Lieutcnant-dc-Roi  en  Languedoc  ,  qui  mou- 
rut fans  poftérité.  11  avoit  ,  entr'autres  ,  deux 
frères  ,  Charles  &  Henri- Jofeph.  L'aine  ,  qui  fut 
Comte  âcSaint-Tkoir.d ,  s'établit  en  Bourgogne ,  & 
mourut  en  i636. ,  taillant  de  fa  femme  Marie- 
Victoire  de  Rochtfort  d'AUy  ,  deux  enfants  ,  dont 
le  cadet  eft  Prévùt  du  chapitre  de  Briuude  ;  l'aine  , 
dit  le  Comte  de  Saint-1  home  ,  a  de  fa  féconde 
femme  N.  de  Montmortllon  ,  un  fils  unique  ,  appel- 
lé  le  Comte  de  Chambonnas .officier  dans  IcsGardcs- 
Françoifes  ,  &  qui  a  époufé  en  17J1.  N.  de  Che- 
ladet ,  riclie  héritière  d'Auvergne.  Henri- Jofeph  , 
«lit  le  Comte  de  Chambonnas  ,  Baron  des  états  & 
Lieutenaut-de-Roi  en  Languedoc  ,  Capitaine  aux 
Gardcs-Francoifes  ,  fut  fait  en  1706.  premier  gen- 
tilhomme de  ta  chambre  du  Duc  du  Maine ,  ôt  mou- 
rut le  ji.  Aof>t  1759-,  âgé  de  84. ans.  11  avoit  épou- 
fé  le  $.  Avril  1695.  Marie-Charlotte  de  Fontange* 
Aubrtque  ,  morte  le  7.  Juillet  1738. ,  âgée  de  68.  ans. 
Leur  fais  ,  Scipion-Louiî-Jofeph  de  la  Garde,  Mar- 
quis de  Chambonnas  ,  iiaron  de  Saint-Fclix  Si  des 
états  do  Languedoc  ,  Lieutcnant-de-Roi  de  cette 
Province  ,  ayant  perdu  fun  fils  ,  né  de  fa  première 
femme  ,  la  Princcffe  de  Ligne-Moy  ,  s'eft  remarié 
en  1741.  avec  N.  de  Beauvoir-du-Roure ,  fille  du 
Comte  du  Roure  ,  Lieutenant-Général  des  armées 
du  Roi  ;  &  de  ce  muriage  font  venus  deux  fils. 

CH AMBONNET,  en  Auvergne ,  diocefe  deCler- 
mc-nt  .parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins  , 
élection  de  Gannat.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
paroifle  cil  fituce  dans  la  montagne  de  Nuits ,  fur 
la  rivière  de  Srioule  ,  à  2. 1.  N.  de  Gannat. 

CHAMBOR,  en  Normandie,  diocefe  dcLizicux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon,  clcc- 
tionde  Bcrnay ,  fergenterie  de  GIos &  la  Ferté.  On  y 
compte  îi.  feux.  Cette  paroiife  eft  à  4. 1.  S.  S.  E.  de 
Bcrnay. 

CHAMBOR  ANT  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Poi- 
tiers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Bourges  , 
élection  du  Blanc.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
parouTc  eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile  , 
principalement  en  grains  ,  en  bois  &  eu  pâturages. 

La  terre  Si  feigneurie  de  Chamborant  eu  le 
premier  fief  (  avec  titre  de  baronnie  )  de  la  vicom- 
te de  Bridicrs.  Elle  a  donné  fon  nom  à  une  maifon , 
à  laquelle  l'ancienneté  de  fon  origine  ,  foutenue  par 
des  alliances  &  des  emplois  honorables  ,  tant  à  la 
guerre  qu'à  la  cour  ,  allure  un  rang  djftinguc  par- 
mi la  noblefle  de  France.  L'abbaye  de  Bcnevent , 
au  diocefe  de  Limoges ,  met  au  nombre  de  fes  bien- 
faiteurs les  Seigneurs  de  Chamborant ,  que  l'on  trou- 
ve avec  la  qualité  de  Chevaliers  dès  le  onzième  fic- 
elé. Gosfrid  de  Chamborant  eit  nommé  parmi  les 
Chevaliers  ,  qui  lignèrent  une  charte  en  faveur  de 
l'églife  de  Limoges  ,  fous  l'épifcopat  de  l'Evêque 
Ithier,  c'eft-à-dire,  vers  l'an  1060. 

Cette  maifon  s'eft  partagée  en  plufieurs  bran- 
ches ,  entr'autres  celles  de  Droux  ôtde  la  Claviere, 
deux  terres  ,  l'une  en  Limofin  ,  l'autre  dans  la 
Haute-Marcbc ,  que  Marguerite  de  Forges  porta  en 
«lot  vers  l'an  1 330.  à  Pierre  de  Chamborant ,  Che- 
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valier  ,  Seigneur  de  Chamborant  ,  frère  de  Guil- 
laume de  Chamborant ,  Ecuyer  du.  corfs  du  Roi , 
Baron  d'A&ebec  &  de  Rannes  en  Normandie  , 
qu'il  vendit  en  1583.  Leur  fils  ,  Foucaud ,  Seigneur 
de  Chamborant ,  de  Droux  &  de  la  Claviere ,  fut 
pere  ,  par  Jacquette  de  Cluys  ,  de  Guy ,  Seigneur 
de  Chamborant ,  Confeiller-Chambellan  du  Roi , 
&  de  Jacques  de  Chamborant ,  &  eut  de  Margue- 
rite Chauvet  de  Sannat ,  pour  fécond  fils  ,  Guy  de 
Chamborant ,  Seigneur  de  Droux  &  de  la  Claviere, 
marié  avec  Francoife  de  Sahgnac ,  dont  les  deux 
fils ,  Pierre  &  Gafpard ,  ont  formé  les  deux  branches 
de  Droux  &  de  la  Claviere. 

L'aîné  eut  de  Philippe  de  Loube  pour  deuxième 
fils  ,  Pierre  de  Chamborant,  Baron  de  Neuvi-Saint- 
Sépulchre  ,  Lieutenant-Général  de  la  province  de 
Berry  ,  Gouverneur  de  la  groffè  Tour  de  Bourges  , 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  Chambellan  &  Colo- 
nel des  Gardes  étrangères  du  Duc  d'Anjou ,  Si  dont 
la  femme ,  Anne  de  ta  Forejl  ,  fut  gouvernante  des 
Dames  de  France  ,  fœurs  du  Roi  Louis  XIII.  Son 
fils  ,  Louis  ,  Baron  de  Neuvi-Saint-Sépulchre,  mou- 
rut à  Madrid  le  19.  Avril  161  $.  en  odeur  de  fain- 
teté:  fon  oncle  ,  Jean  de  Chamborant  ,  Cheva- 
lier de  l'ordre  du  Roi  ,  Seigneur  de  Droux ,  fut 
pere, par  fa  féconde  fîmme ,  Catherine  de  Château- 
v/cMX,de  Gafpard.bifayeul  de  Marie-Anne  de  Cham- 
borant ,  dame  de  Droux, qui  aépoufé  en  1718.  Jean 
de  Chamborant ,  Seigneur  de  Villevert ,  fon  parent. 

Gafpard  de  Chamborant  ,  Seigneur  de  la  Cla- 
viere ,  devint  Seigneur  d'Azay-le-Feron  en  Tou- 
raine  ,  du  chef  de  fa  femme ,  Louife  de  Reilhac , 
des  Vicomtes  de  Brigueuil  ,  mere  de  Jean  ,  Sei- 
gneur de  la  Claviere  ,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi, 
marié  en  1C71.  à  Anne  Ra\ès.  Leur  fils  Pierre  de 
Chamborant ,  Seigneur  de  la  Claviere  ,  qui  époufa 
Diane  de  Gentils  ,  fut  Lieutenant  de  la  compagnie 
des  cent  gentilshommes  ordinaires  de  la  maifon  du 
Roi ,  appelles  les  cent  gentilshommes  à  bec  de  Cot- 
bin  ,  charge  dans  laquelle  lui  fuccéda  en  1660.  fon 
fils  Etienne  de  Chamborant,  Confeiller  d'état  d'é- 
pée,  qui  avoit  été  fait  en  1647.  Maréchal  de  camp, 
en  gardant  par  une  diftinAion  particulière  fes  deux 
régiments  ,  un  de  cavalerie  Si  un  autre  d'infante- 
rie, Si  en  1650.  Gouverneur  de  Philisbourg  ,  ayant 
commandé  la  cavalerie  légère  fous  M.  le  Prince. 
Il  avoit  époufé  en  1639.  Marie  Pbelipes  ,  &  fut 
pere  de  Pierre  de  Chamborant  ,  Seigneur  de  la 
Claviere  ,  de  Puylaurent  ,  d'Aigufon.ôrc. ,  décédé 
en  1714.  laiftant  de  fa  femme  Marie-Anne  le  Fort- 
de-Vdlcmandor  ,  fille  de  Georges  le  Fort ,  Baron 
deCernoi.ck  Seigneur  de  Villemandor,  t°.  Ale- 
xandre-Etienne de  Chamborant  ,  appelle  le  Mar- 
quis de  Puylaurent ,  né  le  26.  Novembre  1685., 
Lieutenant  de  va iffeau  en  1718.  ,  8t  Chevalier  de 
l'ordre  Royal  &  militaire  de  St.  Louis  ;  16.  Claude 
de  Chamborant ,  appelle  le  Comte  de  la  Claviere, 
ne  le  31.  Juillet  1688.  ,  Lieutenant-Général  des 
armées  du  Roi  de  Décembre  1748.,  Gouverneur 
du  Pont  d'Arlosot  de  Montmedi  ,Àt  de  la  perfonne 
du  Comte  de  la  Marche  ,  Prince  de  fang  :  de  fon 
mariage  contracté  le  18.  Juin  17x8.  avec  Marie- 
Anne  î'iouret  de  Bournonville  ,  font  fortis  (a)  An- 
dré-Claude de  Chamborant  ,  né  le  13.  Février 
173  s.,  Capitaine  de  cavalerie  ,  &c.  ;  (A)  Marie- 
Anne  -Therefe  ,  née  le  14.  Septembre  1734. 
30.  Henri ,  reçu  Chevalier  de  minorité  dans  Tor- 
de Malte  en  1704.;  4*.  Marie-Anne  de  Chambo- 
rant, mariée  le  14.  Novembre  1731.  à  André  He- 
bert ,  Seigneur-Baron  de  Cbâteldon ,  Introducteur 
des  Ainbaftâdcurs. 

CHAMBONS,  au  pays  Vexin.dans  le  gouverne- 
ment général  de  l'Ille-de-France,  diocefe  de  Rouen, 
parlement  de  Paris ,  wtendaocc  de  Royn ,  élec- 
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non  de  Gifors.  On  y  compte  J.  feux  privilégiés  de 
76.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un 
ruifleau  ,  à  une  dcmi-lieue  S.  E.  de  Gifors. 

CHAMBORT  ,  dans  le  Bléfois  ,  au  gouverne- 
ment général  d'Orléanois  ,  dioccfe  &  élection  de 
Blois  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans. 
On  y  compte  nj.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
ht  rivière  de  Coffon  ,  à  trois  quarts  de  lieue  de  St. 
Dié  de  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,  à  3. 1.  £■  N. 
E.  de  Blois  ,  8.  S.O.  d'Orléans,  &  5.  de  deux  tiers 
N.  14.  O.  de  Romorantin.  Long.  19.  10.  39.  lat. 
47.  J  7.  o.  11  y  a  à  Chambort  une  très-belle  mai- 
Ion  Royale  ,  une  maîrrife  particulière  des  eaux  de 
forêts  de  une  Capitainerie  des  chafles. 

Le  château  de  Chambort ,  qui  donne  fon  nom  à  la 
paroiflè  dont  nous  venons  de  parler,  eft  fitué  dans 
un  fond  où  coule  la  petite  rivière  de  Coflbn  ,  &  au 
milieu  d'un  parc  de  (ept  lieues  de  tour  ,  fermé  de 
murailles  &  rempli  de  bêtes  fauves.  Dès  l'an  1090. 
ses  Comtes  de  Blois  a  voient  à  Chambort  une  mai- 
ion  de  ebafle  &  de  plaifancc.  A  fon  retour  d'Ef- 
pagae  ,  François  I.  fat  démolir  cet  ancien  château 
pour  élever  celui  dont  nous  allons  parler.  On  dit 
qu'il  y  employa  dix-huit  cents  ouvriers  pendant 
douze  années  de  temps.  Les  connoiflèurs  affinent 
qu'entre  les  bâtiments  gothiques  ,  la  France  n'a 
rien  de  plus  beau  que  le  château  dont  il  eft  queftion , 
quoiqu'il  ne  foit  pas  achevé.  Quatre  gros  pavillons 
forment  le  corps  du  bâtiment ,  qui  a  au  milieu  un 
efeaiier  d'une  ftructure  finguliere.  Cet  efcalier  eft 
fait  en  coquille ,  percé  a  jour ,  de  eft  compofé  de 
deux  montées  au-dedans  l'une  de  l'autre  ,  prati- 
quées de  telle  forte  qu'un  grand  nombre  de  perfon- 
sses  peuvent  monter  ôt  defeendre  en  même  temps, 
lins  s'entrevoir  ;  l'un  des  côtés  étant  dérobé  de  l'au- 
tre avec  beaucoup  d'art.  Chaque  montée  a  deux 
cents  foixante  de  quatorze  degrés  ,  du  haut  des- 
quels on  voh  jufqu'au  bas  de  l'efcalier  par  le  trou 
du  noyau.  Ce  château  eft  enfermé  par  un  large 
foflé,  fie  par  des  murailles  de  pierre  de  taille  ,  avec 
quatre  tours  rondes  aflèz  hautes.  Une  grande  cour 
tourne  prefque  tout  autour  de  cet  édifice  véritable- 
ment Royal.  Il  parott  tout-a-fait  beau  à  ceux  qui  le 
voient  de  loin  ,  a  caufe  de  plufieurs  petites  tou- 
relles ,  qui  font  les  cheminées  enjolivées  de  plu- 
fieurs petites  figures  fort  bien  travaillées.  Ce  qui 
refte  à  bâtir  de  ce  château  ,  n'eft  en  quelques  en- 
droits qu'à  vingt  pieds  de  terre.  Il  n'y  a  point  à 
Chambort  de  village-,  mais  feulement  cinq  ou  fax 
mai  fous  avec  une  chapelle.  Par  conféquent  l'affoua- 
gement  comprend  les  dépendances  de  ce  château. 
Les  anti-chambres  ,  les  chambres  ,  les  folles ,  les 
garderobes  ,  les  cabinets  &  les  galeries  font  d'une 
très-belle  architecture.  Sur  un  carrean  de  vitre 
d'un  cabinet  qui  eft  près  de  la  chapelle  ,  on  voit 
cette  rime  écrite  avec  un  diamant  de  la  propre 
main  de  François  I. 

Souvent  femme  varU  : 
Mal  kabil  qui  s'y  fie. 

Les  jardins  répondent  au  bâtiment.  Celui  que 
l'on  appelle  de  la.  Reine ,  a  cinq  arpents  d'étendue. 
Au  bout ,  vers  la  forêt  de  Blois ,  eft  une  allée  large 
de  Sx  toiles  ,  de  longue  de  plus  d'une  demi-lieue  : 
cette  allée  a  quatre  rangs  d'ormes  ,  plantés  à  fax 
pieds  l'un  de  l'autre,  &  tirés  à  la  ligne. 

La  forêt  de  Chambort  comprend  cinq  millearpents 
on  environ  ,  de  elle  eft  presque  toute  compofée 
de  bots  de  haute-futaie.  Ou  y  a  ouvert  en  divers 
temps ,  de  très-belles  routes  pour  la  chatte.  Quant 
a  la  capitainerie  des  c  baffes  ,  celle  de  Chambort 
eft  Royale  ï  de  le  Capitaine  des  chafles  qui  y  eft 
établi,  a  fous  lui  ua  Lieutenant  de  robe  longue  , 
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un  Procureur  du  Roi ,  un  Greffier ,  de  les  Gardes 
néceffàires. 

Au  refte ,  c'eft  à  Chambort  que  mourut ,  après 
neuf  jours  de  maladie  ,  le  30.  Novembre  1750. , 
Maurice  Comte  de  Saxe  ,  Maréchal  général  des 
camps  &  armées  de  France  ,  &  l'un  des  plus  grands 
Généraux  du  dix-huitième  liecle  ,  dtc.  Il  n'étoit 
âgé  que  de  $4.  ans.  Ce  Héros  ,  digue  objet  de 
l'admiration  des  François  &  des  étrangers  ,  étoit 
fiJs  naturel  de  Frederic-Augufte  IL  ,  Electeur  de 
Saxe,  Roi  de  Pologne  61  Grand-Duc  de  Lithuanie, 
&  de  la  Courte  fie  Aurore  de  Konigfmarck  ,  d'une 
des  plus  illuftres  maifons  de  Suéde. 

CHAMBOST  furChameîct,  dans  le  Beaujolois, 
diorefe  &  intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Villefranche.  On  y  compte  8t.  feux. 
Cette  paroifle  eft  3.  1.  &  deux  tiers  O.  de  Ville- 
franche. 

CHAMBOST  Longefaigne ,  dans  le  Beaujolois , 
dioccfe  de  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte  24$. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  trois  I.  &  deux  tiers  E.  N.  E.  de 
Feurs ,  &  6.  de  deux  tiers  O.  de  Lyon. 

CH AMBOUCH ARD ,  en  Auvergne ,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins  ,  élection  de  Combrailles.  On  y  compte 
$3.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  cinq  quarts  de  lieue 
E.  N.  E.  d'Evaon. 

CHAMBOULIVE  ,  en  Limofin,  diocefe  de  Tul- 
les ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de  Limo- 
ges ,  élection  de  Brives.  On  y  compte  $1$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  a  6.  1.  &  demie  N.  N.  E.  de 
Brives,  3.  N.  O.  de  Tulles,  &  n.  S.  E.  de  Li- 
moges. 

CHAMBOULIVE  ,  en  Limofin  ,  diocefe  de 
Tulles  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de 
Limoges  ,  élection  de  Brives.  On  y  compte  86. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  N.  de  Brives  ,  de  au- 
tant O.  S.  O.  de  Tulles. 

CHAMBOURCY  ,  dans  le  Mantois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Iue-de-France  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de 
Paris.  On  y  compte  1  »j.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Seine ,  à  une  demi-lieue  S.  O.  de  Poifly  ,  de  à 
4.  I.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Paris. 

CHAMBOURÉST ,  en  Limofin ,  diocefe ,  inten- 
dance de  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  94.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  4.  I.  de  quart  N.  O.  de  Limoges. 

CHAMBOURY,  en  Touraine  ,  dioccfe  &  inten- 
dance de  Tours  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  183.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
une  lieue  O.  N.  O.  de  Loches. 

CHAMBOURNAY  lez  Bel  vaux  ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe ,  parlement  de  intendance  de  Be- 
fançon ,  bailliage  &  recette*  de  Vefoul ,  châtcllcnie 
de  Châtillon  en  Cromary.  On  y  compte  41.  feux. 
Cette  paroiife  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Oignon  , 
à  4.  1.  de  trois  quarts  S.  S.  O.  de  Vefoul. 

CHAMBOURNAY  lez  Pin ,  en  Franche-Comté , 
diocefe ,  parlement  ôt  intendance  de  Befançou , 
bailliage  &  recette  de  Vefoul ,  châtellenie  de  Châ- 
tillon.  On  y  compte  41.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  d'Oignon  ,  à  J.  1.  de  demie  S.  O. 
de  Vefoul. 

CHAMBOUZANT  ,  en  Limofin  ,  diocefe ,  b- 
tandance  de  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  65.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  bois  de  de  pâturages. 

CHAMBO\  ,  bourg  avec  un  marché  ,  en  Nor- 
mandie ,  dioccfe  de  Séez  ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  d'Atcnçon  ,  élection  d'Argentan  ,  ler- 
genrerie  d'Hiexmes.  On  y  compte  100.  feux.  Ce 
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bourg  eft  fitué  fur  la  Divc  ,  à  1. 1.  &  tiers  E.  N. 
E.  d'Argentan,  &  4.  &  quart  N.  N.  O.dc  Sccz. 

CHAMBRAIS  ,  bourg  avec  un  marche  ,  en  Nor- 
mandie ,  diocefc  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen , 
intendance  d'Alcnçon ,  élection  de  Bemay  ,  fergen- 
terie  de  Chambrais.  On  y  compte  109.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  en  pays  de  bois  fit  de  pâturages , 
fur  la  rivière  de  Carentonne,à  1. 1.  S.  O. deBernay, 
fit  5.  S.  E.  de  Lizieux.  Voye\  Conflans. 

CHAMBRAY  ,  au  pays  MefJfih.  V.  Chambruy. 
CHAMBRE  ,  en  Touraine  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Tours ,  parlement  de  Paris.  On 
y  compte  ici.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  cinq  quarts 
de  lieue  S.  de  Tours. 

CHAMBRE  (la)  ,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Rcmiremont. 
On  y  compte  71.  feux. 

CHAMBRE  (la)  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Metz ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  fit  recette  de  Boulay.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  communauté  eft  a  3.  1.  & 
demie  S.  E.  de  Boulay. 

CHAMBRECY  (£>  le  Moulin  Doyau  ),  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  fit  élection  de  Rhcims  ,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte 
j3.  feux.  Cette  paroiffe  eft  i  j.l.  S.  O.  de  Rheims. 

CHAMBRE  Fontaine,  CamerxFontis  Abbatia  , 
abbaye  d'hommes,  de  l'ordre  de  Prémontré  &  en 
commende  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe 
fie  élection  de  Mcaux  ,  parlement  &  intendance  de 
Paris.  Cette  abbaye  eft  à  z.  I.  N.  O.  de  Mcaux ,  fit 
elle  vaut  au  moins  4000.  livres  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  ,  quoique  la  taxe^en 
cour  de  Rome  ne  foit  que  de  »oo.  florins.  On  aflu- 
rc  qu'elles  cré  fondée  en  1 101.  par  Milon  de  Cuil- 
ly,  fie  par  Pierre  ,  Evèque  de  Meaux. 

CHAMBRES  (les),  en  Normandie  ,  diocefe 
&  élection  d'Avranches ,  parlement  de  Rouen ,  in- 
tendance de  Caen ,  fergenterie  du  Hérault.  On  y 
compte  1  $.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  1 . 1.  6k  demie 
N.  N.  O.  d'Avranches. 

CHAMBRES  ,  Camerx.  On  appelle  de  ce  nom 
plulîcurs  efpeces  de  jurifdiétions  ;  telles  font  en- 
tr'autres  ,  les  chambres  de  juftice ,  celles  du  par- 
lement ,  du  plaidoyer,  des  enquêtes  ,  de  la  tour- 
nelle  criminelle  ,  de  la  tournelle  civile  ,  des  requê- 
tes du  palais ,  de  l'édit ,  les  chambres  aflemblées 
du  parlement ,  les  chambres  mi-parties  ,  Ie5  cham- 
bres des  vacations  ,  celles  des  tiers  ,  du  confeil,  de 
la  queftion  ,  des  comptes ,  du  tréfor,  les  chambres 
à  fel ,  les  chambres  civiles  ,  les  chambres  ecclélîaf- 
tiques  diocéfaines ,  les  chambres  fouveraines  du 
clergé  ,  les  chambres  aux  deniers  ,  celles  de  la 
marée  ,  du  domaine ,  de  commerce  ,  d'alT'urances , 
les  chambres  fyndicales  d'imprimerie  fie  librai- 
rie ,  &c.  Nous  avons  parle  fous  le  mot  ajjembh'es  du 
clergé,  des  chambres  eccléfiaftiques  diocéfaines  & 
des  chambres  fouveraines  du  clergé  de  France.  Sous 
le  mot  coun  fouveraines  Si  parlements  ,  nous  parle- 
rons de  quelques  autres  efpeces  de  chambres  ;  fit 
nous  nous  bornerons  à  dire  ici  quelque  chofe  des 
chambres  des  comptes  ,  des  chambres  du  domaine  Si 
des  chambres  du  commerce.  Les  perfonnes  qui  fou- 
haiteront  de  plus  amples  éclairciflements  que  ceux 
que  nous  leur  préfentons ,  pourroit  consulter  le 
traite  des  jurifdiélionspar  Mtraulmont ,  Pafquier  , 
Chopin  ,  du  Huilier  ,  &c. 

Les  chambres  des  comptes  ,  Rationum  Regiarum 
Curijt ,  font  des  cours  fouveraines  ,  qui  dans  les  cé- 
rémonies marchent  à  côté  des  parlements;  c'eft  où 
fe  rendent  les  comptes  des  deniers  du  Roi ,  où  l'on 
enrégiltre,  fie  où  l'on  garde  ce  qui  concerne  fon  do- 
maine ,  le  compte  du  tréfor  royal ,  ceux  des  parties 
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cafuelles ,  ceux  des  recettes  générales  ,  &c.  Il  y  a 
dans  le  royaume  douze  chambres  des  comptes ,  qui 
font  établies  dans  les  villes  qui  fuivent,  fçavnir  , 
Paris,  Ncvers  (  chambre  ducale  ),  Rouen  ,  Greno- 
ble, Nantes ,  Aix  ,  Dole  ,  Biais  ,  Pau  en  Béarn  . 
Mei\,  Dijon  fie  Montpellier.  Quelques-unes  de  ces 
chambres  des  comptes  font  réunies  aux  cours  de  par- 
lements ,  Si  quelques-autres  le  font  aux  cours  des 
aides. 

Le  reffortde  la  chambre  des  comptes  de  "Paris  , 
eft  à  peu  de  chofe  près  le  même  que  celui  du  parle- 
ment de  ce  nom  ,  à  l'exception  du  rcflbrt  de  lacham- 
bre  des  comptes  de  Blois.  Mais  en  compenfation  , 
les  Pays-Bas-François ,  le  Barrois  mouvant  &  le  Lu- 
xembourg -  François  relèvent  de  la  chambre  des 
comptes  de  Paris. 

Le  rcflbrt  de  la  chambre  des  comptes  à*  Aix  com- 
prend toute  la  Provence  ,  fie  eft  le  même  que  celui 
du  parlement. 

Celui  de  Blois  s'étend  fur  les  quatre  élections  de 
Blois  ,  Romorantin,  Amboife  fie  Château-Dun.  Au- 
trefois il  comprenoit  le  comté  de  Blois,  avec  ceux 
de  SoiiTons  de  de  Coucy. 

Le  rcflbrt  de  la  chambre  des  comptes  de  Dijon 
eft  à-peu-près  le  même  que  celui  du  parlement. 
Mais  à  certains  égards ,  la  chambre  des  comptes  de 
Dijon  anticipe  fur  celle  de  Paris.  Voye\  Bourgogne. 

Celui  de  Dole  eft  le  même  que  celui  du  parle- 
ment de  Befançonou  de  Franche-Comté. 

Le  refTort  de  la  chambre  des  comptes  de  Greno- 
ble eft  le  même  que  celui  du  parlement  de  ce  nom 
ou  de  Dauphiné. 

Quant  à  la  chambre  des  comptes  de  Lille  ,  elle 
n'a  point  été  rétablie  par  le  Roi ,  depuis  la  conquête 
des  Pays-Bas  ;  fit  les  pays  qui  y  reflortuToient ,  font 
aujourd'hui  du  reffort  de  la  chambre  des  comptes  de 
Paris. 

La  chambre  des  comptes  de  Met^  eft  unie  au  par- 
lement de  ce  nom ,  Si  elle  a  le  même  refTort  que 
cette  cour  fouveraine. 

Le  refTort  de  la  chambre  des  comptes  de  Monr- 
pellier  eft  le  même  que  celui  de  la  cour  des  aydes  de 
ce  nomà  laquelle  elle  eft  unie. 

Celui  de  la  chambre  des  comptes  deNames  com- 
prend toute  la  province  de  Bretagne. 

Quant  à  la  chambre  ducale  de  Ncvers ,  elle  a  été 
établie  par  les  Ducs  de  ce  nom  pour  la  confervation 
de  leur  domaine  fie  de  leurs  revenus. 

Le  reflbrt  de  la  chambre  des  comptes  de  PatiefI 
le  même  que  celui  du  parlement  de  ce  nom,  au- 
quel cette  chambre  eft  unie. 

La  chambre  des  comptes  de  Rouen  a  dans  foo 
rcflbrt  toute  la  province  de  Normandie  (à  l'excep- 
tion néanmoins  du  Vexin-François  qui  dépend  de 
la  chambre  des  comptes  de  Paris).  Cette  chambre 
eft  unie  à  la  cour  des  aides  de  Rouen. 

Dans  les  provinces  oh  il  n'y  a  point  de  chambres 
des  comptes ,  ce  font  les  parlements  ou  les  con- 
feils  fupérieurs  qui  en  exercent  la  jurifdiétion. 

Pour  ce  qui  concerne  les  finances  du  duché  de 
Lorraine  ,  voyez  ce  mot. 

Les  chambres  des  comptes  dont  nous  venons  de 
parler  ,  ne  font  point  toutes  compolces  d'un  nom- 
bre égal  de  Magiftrats.  Celle  de  Paris  eft  compofée 
d'un  premier  Préfîdcnt ,  de  douze  autres  Préfidents, 
de  foixante-dix-huit  Confcillers-Maitres.de  trente- 
huit  Confeillers  -  Correcteurs  fie  de  quatre-vingt- 
deux  Confeillers  -  Auditeurs  ;  ce  qui  fait  en  tout 
deux  cents  onze  Magiftrats.  11  y  a  outre  cela ,  pour 
cette  même  chambre  des  comptes ,  un  Avocat- 
Général,  un  Subftitut ,  deux  Greffiers  en  chef ,  un 
pour  chaque  femeftre  ;  un  Greffier  plumitif,  un 
premier  Huiffier  Ecuyer ,  un  Garde  des  livres  ,  un 
Tréforier  Payeur  des  épices  fit  Receveur  des  amen- 
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des  ;  un  Payeur  des  gages  ôt  augmentations  de  gages 
aux  trois  charges ,  trois  Contrôleurs ,  trois  autres 
Contrôleurs  du  greffe  ,  un  Contrôleur  général  des 
rcftes ,  vingt-neuf  Huiffiers  de  la  chambre  des  com- 
ptes ôt  du  tréfor,  ôt  vingt-neuf  Procureurs.  En 
tout  îfcô.  officiers. 

En  récapitulant  le  nombre  d'officiers ,  dont  font 
compofées  les  diverfes  chambres  des  comptes  du 
royaume ,  autres  que  celles  qui  fe  trouvent  réunies 
aux  parlements  ou  aux  cours  des  aides ,  nous 
trouvons  mille  trente-fix  pcrfonnes.  Voye\  Cours 
fouveraines. 

Les  chambres  du  domaine  ôc  du  tri  far  font  la 
plûpart  réunies  aux  bureaux  des  finances ,  Ôt  ne 
forment  enfemble  qu'une  feule  &  même  jurifdic- 
tioD  ,  dont  le  domaine  ôc  le  tréfor  de  la  Couronne 
font  l'objet.  Pour  ce  qui  concerne  l'établùTement , 
!c  nombre  ,  les  officiers  &  les  attributions  de  ce 
bureau  ,  voye\  Généralités. 

Les  chambres  de  commerce  font  des  établiflè- 
ments  faits  pour  recevoir  &  donner  des  mémoi- 
res fur  l'accroiflèment  ou  le  maintien  du  com- 
merce. 11  y  a  de  ces  fortes  de  chambres  dans  la 
plûpart  des  villes  les  plus  commerçantes  du  royau- 
me, telles  que  font  les  villes  de  Lyon,  de  Mar- 
feillc  ,  de  Bordeaux  ,  de  Rouen ,  de  Nantes ,  ôcc. 
La  chambre  de  commerce  de  Lyon  (établie  en 
1701.)  eft  toujours  compofée  du  Prévôt  des  mar- 
chands ,  d'un  Echevin   négociant ,  d'un  ancien 
Echevin  auffi  négociant ,  ôt  d'autres  marchands 
de  différens  commerces  ,  au  nombre  de  fept  à 
huit ,  ôt  tous  à  la  nomination  du  confulat.  Cette 
chambre  eft  préfidée  par  l'Intendant  de  la  ville  & 
généralité  de  Lyon  ;  Ôt  c'eft  le  Secrétaire  de  la 
ville  qui  eft  le  Secrétaire-né  de  cette  même  cham- 
bre. Elle  tient  fes  aflèmblées  dans  une  des  faites 
de  l'hôtel-de-ville  de  Lyon ,  le  famedi  après-midi , 
de  quinzaine  en  quinzaiue.  Chaque  chambre  de 
commerce  a  fon  1  réforier  particulier.  Celle  de 
Lyon  a  à  Paris  ,  ainfi  qu'en  d'autres  villes  du 
royaume ,  un  député  pour  le  commerce ,  qui  eft 
prépofé  pour  recevoir ,  donner  des  mémoires  ôt 
agir  pour  le  fait  général  ôt  particulier  du  commerce 
en  général  ôt  de  celui  de  Lyon  en  particulier.  Les 
autres  villes  du  royaume  qui  ont  également  à  Paris 
un  député  pour  le  commerce  ,  font  celles  qui  fui- 
vent  :  Paris  ,  Lille  en  Flandres,  Saint-Malo,  Bor- 
deaux ,  Bayonne  ,  Languedoc  (pour  la  province 
de  ce  nom)  ,  Rouen  ,  Marfeille  ,  Nantes ,  la  Ro- 
chelle ôt  Amiens.  Ces  députés  ,  au  nombre  de 
quatorze,  en  y  comprenant  le  député  de  la  Mar- 
tinique Ôt  celui     Saint-Domingue  (en  Amérique)  , 
s'aftetnblent  le  mardi  ôt  le  vendredi  matin  dé  cha- 
que femaine ,  chez  le  Secrétaire  du  bureau  de  com- 
merce ,  qui  eft  établi  actuellement  rue  des  Foflés- 
Monttnartrc. 

CHAMBRETAUT  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la 
Rochelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Poitiers  ,  élection  de  Mauléon.  On  y  compte  90. 
feux.  Cette  parouTe  eft  à  3.  lieues  Ôt  tiers  O.  de 
Mauléon. 

CHAMBREY ,  en  Normandie ,  diocefe  Ôt  élec- 
tion d'Evrcux  ,  parlement  ôt  intendance  de  Rouen, 
fergenterie  de  Pafly.  On  y  compte  a.  feux  privi- 
légiés ôt  89.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft  li- 
mée fur  la  rive  droite  de  la  rivière  d'Eure ,  à  1.  L 
&  demie  E.  N.  E.  d'Evreux. 

CH  A  MBR1ERS ,  Rrgio  Cubiculo  velMrario  Pr«- 
fo/rt.  Le  Chambrierétoituo  grand-officier  de  laCou- 
roune ,  qui  avoit  foin  de  la  chambre  ou  du  tréfor  de 
nos  Rois ,  ôt  dont  l'office  fut  fupprimé  par  édit  de 
François!,  du  mois  d'Octobre  t  $4$.,  avec  la  juftice 
&  junfdiction  de  chambrié-6efs ,  arriere-fiefs  ôt  au- 
Vc*  droits  domaniaux  qui  en  dépendu  icnt.Sousle  Roi 
Tome  IL 
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Dagobert,  Talto  exerçoit  la  charge  de  Cka mtrricr, 
ôt  depuis  lui  on  en  trouve  fix  autres  qui  ont  exercé 
la  même  charge  fous  nos  Rois  de  la  première  ôc 
de  la  féconde  race.  On  a  nne  fuite  des  Chambrierâ 
depuis  Renaud  I.  qui  étoit  en  charge  en  1060.  , 
julqu'à  Charles  de  France  ,  Duc  d'Orléans  ,  Cham- 
brier  en  1  $36.  ,  mort  le  19.  Septembre  1  S4$- ,  le 
trente-quatrième  ôt  le  dernier  de  cette  faite.  Dans 
ce  nombre ,  fe  trouvent  entr'autres  ,  des  Comtes 
de  Beaumont ,  des  Comtes  d'Eu ,  des  Comtes  de 
Dreux ,  des  Ducs  de  Bourgogne ,  des  Ducs  de 
Bourbon ,  des  Princes  de  la  maifon  de  Châlon- 
Orange ,  ôtc. 

CHAMBROIS ,  bourg  ,  en  Normandie.  Voye\ 
Chambrais. 

CHAMBRONCOURT,  en  Champagne,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons ,  élection  de  Chaumont.  On  y  compte  29. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  5.  L  ôc  demie  N.  E.  de 
Chaumont. 

CHAMBROUTET  ,  en  Poitou  ,  diocefe  Ôt  in- 
tendance de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris ,  élection, 
de  Thouars.  On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  3.  1.  &  demie  S.  O.  de  Thouars. 

CHAMBRUY  (  &  Berthecourt  )  ,  dans  le  pays 
Meffin  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance ,  bailliage 
ôc  recette  de  Metz  ,  diftrict  de  l'évèché.  On  y  com- 
pte 1 09.  feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  fur  la  Scille  . 
à  7. 1.  ôc  quart  S.  S.  E.  de  Metz  ,  ôt  4.  N.  E.  de 
Nancy. 

CHAMBRY ,  dans  le  Laonnois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  ôt  élec- 
tion de  Laon  ,  parlement  de  Paru  ,  intendance  de 
Soiiïbns.  On  y  compte  13.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  une  bonne  demi-lieue  E.  N.  E.  de  Laon. 

CHAMBRY  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe ôc  élection  de  Meaux ,  parlement  ôc  intendance 
de  Paris.  On  y  compte  143.  feux.  Cette  parouTe  eft 
à  une  petite  lieue  N.  de  Meaux. 

CHAMBUGLE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  ôt  intendance  de  Paris  ,  éleétioa 
de  Joigny.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  5. 1.  ôt  demie  O.  S.  O.  de  Joigny. 

CHAMBUSSIERES  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  ÔC 
élection  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulins.  On  y  compte  11.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  en  pays  de  bois  ôc  de  montagnes. 

CHAMCOMBERT  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  Ôc 
élection  de  Moulins.  On  y  compte  16.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  peu  fertile  ,  à  $.  1.  de 
Moulins. 

CHAMDÉ  ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion deVerneuil ,  fergenterie  de  l'Aigle.  On  y  com- 
pte 1 46.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituee  fur  la  rivière 
d'iton  ,  à  5. 1.  ôc  quart  O.  N.  O.  de  Verncuil. 

CHAMD'HIVER  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe , 
parlement  Ôc  intendance  de  Betançon  ,  bailliage  ôt 
recette  de  Dole.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  fur  le  Doux ,  à  a.  1.  S.  O.  de  Dole. 

CHAMDOM1NEL  (le)  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
d'Alençon  ,  élection  de  Conches  ,  fergenterie  de 
Damville.  On  y  compte  i<.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  3. 1.  S.  E.  de  Conches  ,  ôc  autant  S.  d'Evreux. 

CHAMDOSS1N  ,  dans  le  Valromey  ,  diocefe  de 
Genève  ,  parlement  ôt  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage ,  élection  ôt  recette  de  Belley.  On  y  compte 
$  ».  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  j .  1 .  N.  N.  O.  de-Bclley . 

CHAME ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  ôt  éleftion  du 
Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  1 38.  feux.  Ce  bourg  eft  fi  tué  fur  la  ri- 
vière d'Hervé  ,  à  8. 1.  O.  N.  O.  du  Mans. 
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CHAMEAUX ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Cler- 
mont  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom , 
élection  d'Iflbire.  On  y  compte  8j.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4. 1.  E.  S.  £■  d'Iflbire. 

CHAMEÇON,  en  Bourgogne.  ^oye^Chameffon. 

CHAMELET  ,  bourg  ,  paroifle  de  feigneuric  , 
dans  le  Beaujolois ,  diocefe  &  intendance  de  Lyon , 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Villefranche.  On  y 
compte  60.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière 
d'Azergues  ,  à  4. 1.  O.  de  Villefranche.  11  y  a  une 
chapelle  de  Pénitents  du  Saint-Sacrement.  La  juf- 
tice  de  Chamelct  a  été  vendue  en  17$  1.  par  S.  A.  S.  M. 
le  Duc  d'Orléans.à  M.  Cuigu et.Tréforier  de  France 
à  Lyon.  Cette  juftice  comprend  la  paroifle  de  Cha- 
roelet.avec  celle  de  Letra.cx  une  partie  de  fix  autres. 

CHAMENT  ,  dans  le  Valois,  au  gouvernement 
général  de  Plfle-dc-France  ,  diocefe  &  élection  de 
Senlis,  parlement  &  intendance  de  Paris.  On  y  com- 
pte 68.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  ri- 
vière d'Aunette.a  deux  tiers  de  I.E.N.  E.  de  Senlis. 

CHAMEROY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  élection 
de  Châtillon.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rivière  d'Aujon  ,  près  du  bois  d'Au- 
be rive  ,  à  3.  I.  &  quart  O.  S.  O.  de  Langres. 

CHAMERY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  élee- 
tien  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  17$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
j.  1.  E.  N.  E.  de  Grandpré.ôc  1 2.  E.N.  E.  de  Rheims, 
&  elle  eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de  pâturages. 

CH  AMES ,  bourg ,  dans  le  Maine.  Voyt\  Chame. 

CHAMESEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befancon  ,  bailliage  de 
recette  de  Baume.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4. 1.  &  deux  tiers  S.  E.  de  Baume. 

CHAMESOL  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Baume.  Un  y  compte  44.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  paysde  montagnes  &  de  pâturages. 

CHAMESSON  ,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Lan- 

Sres  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
i  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  un  fond ,  au  pied  d'une 
montagne ,  fur  la  Seine ,  à  2. 1.  S.  E.  de  Châtillon. 
CHAMFORMIER.en  Bugey.  V.  Champformier. 
CHAMGEY  ,  en  Bourgogne.  Voyt\  Changey. 
CHAMGUYON  C  la  Ferme  dite  Cordeillere  & 
celle  de  vieux  Eflarts  ) ,  dans  la  Brie-Champenoife , 
diocefe  de  Troyes.parlcment  de  Paris,intendance  de 
Châlons.éle&ion  de  Sezannc.On  y  compte  78.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  2. 1.  &  demie  N.  O.  de  Sezanne. 

CHAMIGNY  ,  dans  la  Brie-Champenoife,  dio- 
cefe de  élection  de  Meaux  ,  parlement  de  intendance 
de  Paris.  On  y  compte  1 29.  feux.  Cette  paroifle  eft 
£tuéc  fur  la  rive  droite  de  la  Marne  ,  à  une  demi- 
lieue  N.  E.  de  la  Fcrté  ,  de  à  4. 1.  E.  de  Meaux. 

CHAM1LLETTE,  prieuré  fîmple,au  diocefe  de 
Befançon  ,  en  Franche-Comté.  Ce  prieuré  dépend 
de  l'abbaye  de  Beze  ,  de  vaut  au  moins  ijoo.  liv* 
de  rente  au  fujctqui  en  eft  pourvu. 

CHAMILLY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage &  recette  de  Châlon,  parlement  &  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
3. 1. 0.  N.  O.  de  Châlon. 

CHAMIRAY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage de  recette  de  Châlon ,  parlement  &  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  2. 1.0. KO. de  Châlon. 

CHAMLAY  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Sens , 
parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Joi- 
gny.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée en  pays  de  vignobles  ,  à  une  I.  S.  de  Joigny. 

CHAMLIN ,  en  Nivernois  ,  diocefe  de  Nevers , 
parlement  de  Paru ,  intendance  de  Bourges ,  clcc- 
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rJon  de  la  Charité.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CHAMNETEZY ,  en  Limofin ,  diocefe ,  inten- 
dance de  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  1 30.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  aflez  agréable  &  fertile. 

CHAMOLE ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Poligny.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  a  un  quart  de  lieue  E.  S.  E.  de  Poligny. 

CHAMON  (  le)  ,  en  Nivernois ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Nevers.parlcment  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de  pâtutages. 

CH  AMONT ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  Sau- 
lieu  ,  recette  de  Scmur-en-Auxois.  On  n'y  compte 
que  to.  feux.  Ce  hameau  dépend  de  la  paroifle 
de  la  Roche  ou  Breny  ,  dt  il  ell  fitué  en  plaine  au 
milieu  des  bois.  ( 

CHAMOUILLE ,  dans  le  Laonnois ,  au  gouver- 
nemcntgcncral  de  l'Ifle-de-France  .diocefe  de  élec- 
tion de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Soiflbns.On  y  compte  %i.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  2. 1.  S.  S.  £.  de  Laon. 

CHAMOUILLÉ  (  ù  les  deux  Forges) ,  en  Cham- 
pagne, diocefe  &  intendance  de  Châlons  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  éle&ion  de  Vitry-le-François.  On 
y  compte  87.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  Ja 
rive  droite  de  la  Marne  ,  à  une  lieue  S.  E.  de  St. 
Dizier ,  &  6.  &  demie  E.  S.  E.  de  Vitry. 

CHAMOUSSET  ou  Saint-Laurent  de  Chamouf- 
fet,  enLyonnois,  diocefe,  intendance  de  élection 
de  Lyon  ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  1 1 6. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  I.  de  demie  O.  un  quart 
au  S.  de  Lyon ,  de  3.  S.  S.  E.  de  Tarare. 

CHAMOUX  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  élection 
de  vienne,  parlement  &  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  feu  ,  un  quart ,  un  huitième  de  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  de  un 
feu,  un  tiers ,  un  douzième  de  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  biens  taillables. 

CHAMOUZY  ,  dans  le  Laonnois ,  au  gouver- 
nement général  de  l'lfte-de-France ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Soiflbns.  On  y  compte  8.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  auprès  d'un  bois  de  fon  nom ,  à  cinq  quarts 
de  lieue  E.  S.  E.  de  Laon. 

CHAMOY,  en  Champagne  .diocefe  &  éledion 
de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons. On  y  compte  16$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 
1.  dt  trois  quarts  S.  S.  O.  de  Troyes. 

CHAMP ,  en  Champagne  ,  diocefe  d'Anxerre , 
parlement  de  intendance  de  Paris ,  élection  de  Ton! 
nerre.  On  y  compte  180.  feux.  Cette  paroifle  eftà 
2. 1.  de  quart  S.  O.  d'Auxerre. 

CHAMP ,  en  Dauphiné ,  diocefe  ,  parlement  , 
intendance  &  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
un  demi  de  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  fonds 
nobles ,  de  un  feu  de  un  douzième  de  feu  pour  les 
biens  taillables. 

CHAMP  d'Attila ,  Campi  Catalaunicî.  On  ap- 
pelle de  ce  nom  une  contrée  du  Cbâlonnois ,  en 
Champagne ,  où  l'on  prétend  que  fe  donna  la  fa- 
mé ufe  bataille  dont  nous  avons  parlé  ci  -  devant 
(  fous  le  mot  Châlonnois  ) ,  entre  Attila  d'une  part , 
&  les  Romains  aidés  des  Francs ,  des  Bourguignons 
de  des  Wifigotbs  de  l'autre.  Cette  contrée  eft  fituée 
à  3. ou  4.  1.  N.  de  Châlons ,  vers  Suippe-la-Longue. 

CHAMP  de  Bataille  ,  magnifique  château  ,  d'un 
deflèin  fingulier  ,  fitué  à  une  demi-lieue  de  Neu- 
bourg ,  à  6.  1.  de  tiers  S.  S.  O.  de  Rouen  ,  de  4. 
N.  O.  d'Evreux  en  Normandie. 
CHAMP  du  Boult ,  en  Normandie ,  diocefe  de 


Digitized  by  Google 


C  H  A 

Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Vire  ,  fergenterie  de  St.  Sever. 
On  y  compte  181.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituëe 
auprès  de  la  foret  de  St.  Sever  ,  à  a.  I.  &  tiers  S. 
O.  de  Vire. 

CHAMP  Haut  ,en  Normandie ,  diocefe ,  &  élec- 
tion de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon,  fergenterie  de  Sap.  On  y  compte  70. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  9. 1.  &  demie  S.  de  Lizieux. 

CHAMP  (le) ,  en  Dauphiné ,  diocefe,  parlement , 
intendance  &  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
un  feu  ,  un  tiers ,  un  huitième  &  un  neuvième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ;  &  un  feu  trois  quarts 
&  un  feizieme  de  feu  pour  les  biens  taillables  ;  y 
compris  néanmoins  un  quart  &  un  quarante-hui- 
tième de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  pa- 
roilïè  eft  fituée  fur  le  Drac  ,  à  a.  1.  S.  de  Grenoble. 

CHAMP  au  Roi  (le) ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Langres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte 
17.  feux.  Cette  paroùTe  eft  à  4.  I.  ot  quart  O. 
N.  O.  de  Bar. 

CHAMP  de  la  Pierre ,  en  Normandie,  diocefe  de 
Séee ,  parlement  de  Rouen,  intendance d'Alençon , 
élection  de  Falaife ,  fergenterie  de  la  Foreft.  On  y 
compte  41.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays 
de  bois ,  à  6.  1.  N.  O.  d'Alençon  ,  &  6.  &  demie 
S.  de  Falaife. 

CHAMP  Saint-Pierre  (  le  ) ,  en  Poitou ,  diocefe 
de  Luçon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers ,  élection  des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte 
218.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  demie.  £. 
N.  £.  de  Sables. 

CHAMPAGNAC  ,  bourg,  en  Limofin  ,  diocefe 
de  Limoges,parlemcnt  de  Paris,  intendance  de  Poi- 
tiers.élection  de  Confolent.  On  y  compte  a  87.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  5. 1.  &  demie  S.  S.  £.  de  Confolent. 

CHAMPAGNAC  ,  bourg,  en  Saintonge ,  diocefe 
&  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  176.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  petite  rivière  ,  à  3.  I.  & 
tiers  S.  S.  E.  de  Pons  ,  &  7.  S.  S.  E.  de  Saintes. 

CHAMP  AGNAC  ,  en  Limofin  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Limoges  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
élection  de  Bourganeuf.  On  n'y  compte  que  cinq 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
grains  &  de  pâturages. 

CHAMPAGNAC  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  &  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  80.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  &  aflez 
abondant  en  pâturages. 

CHAMPAGNAC  la  Noaille,  en  Limofin  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux, 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  118.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  &  tiers  E.  S.  E.  de  Tulles. 

CHAMPAGNAC  les  Prunes ,  en  Limofin  ,  dio- 
cefe de  élection  de  Tulles  ,  parlement  de  Bordeaux, 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  40.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  S.  E.  de  Tulles. 

CH AMPAGNAT ,  bourg ,  en  Auvergne ,  diocefe 
fle  élection  de  St.  Flour  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Riom.  On  y  compte  18$.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  Dordogne  ,  à  a.  1.  N.  E.  de 
Mauriac.  ^ 

CH  AMPAGNAT ,  enPérigord  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Périgueux,parlemcnt  &  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  168.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  Dronne  ,  à  4.  I.  &  demie  N.  de  Pé- 
rigueux. 

CHAMPAGNAT  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limoges,parIementdePsris,intendancede  Moulins , 
élection  de  Gueret.  On  y  compte  10.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages, 
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CHAMPAGNAT ,  en  Bourgogne ,  diocefe  do 
Lyon,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  baillia- 
ge de  Châlon  ,  reflbrt  de  St.  Laurent.  On  y  com- 
pte 109.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  I.  &  demie  S. 
E.  de  Louhans ,  &  1  a.  &  trois  quarts  S.  E.de  Châ- 
lon. De  Champagnat  dépendent  fix  hameaux. 

CHAMPAGNAT  ,  en  Bourg<  >gne  ,  diorelé  t 
bailliage  &  recette  de  Châlon ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  ao.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

CHAMPAGNAT  le  Jeune  ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe de  Clermont , parlement  de  Paris,  intendance 
de  Riom,  élection  d'ifloirc.  On  y  compte  84.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  S.  E.  d'Jfloire  ,  &  3.  &  de- 
mie N.  E.  de  Brioude. 

CHAMPAGNAT  le  Vieux,  en  Auvergne,  diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Riom  ,  élection  d'iflbire.  On  y  compte  157.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  celle 
qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

CHAMPAGNE  ,  Campania  ,  province  confi- 
dérable  ,  avec  titre  de  comté  (  dont  Troyes  eft  la 
capitale ,  quoique  l'Intendant  fafle  fa  réudenec  à 
Châlons  )  ,  gouvernement  général  militaire  de  pro- 
vince ,  grand-prieuré  &  commanderie  de  l'ordre  de 
Malte,  &c.  Sans  y  comprendre  la  partie  de  la  pro- 
vince de  Brie  qui  dépend  de  cette  province  ,  la 
Champagne  eft  fituée  entre  le  vingtième  degré  37. 
minutes  <k  le  vingt-deuxième  degré  54.  minutes  de 
longitude,  &  entre  le  quarante-feptieme degré  34. 
minutes  &  le  quarante-neuvième  degré  58.  minu- 
tes de  latitude.  (  Vaye\  Brie-Champenoife  ).  Elle 
eft  bornée  au  N.  par  le  pays  de  Liège  &  le  Hay- 
nault-François  ;  au  S.  par  la  Bourgogne  ;  à  l'E.  pac 
le  duché  de  Bar  ,  le  Toulois  &  la  Lorraine  ;  à  l'O. 
par  la  Brie  ,  qui  confine  avec  l'Ifle-de-France  ;  au 
N.  E.  par  le  duché  de  Luxembourg  ;  au  N.  O.  par 
la  Thiérache  ,  le  Laonnois  &  le  Soiflbnnois  ;  au  S. 
E.  par  la  Franche-Comté  ,  &  au  S.  O.  par  le  Gâti- 
nois.  Elle  a  47.  lieues  de  longueurfur  36.  de  largeur; 
ce  qui  peut  être  évalué  à  mille  lieues  quarrées. 

(  Divifion  ).  On  divife  la  Champagne  en  huit 
parties.  i°.  La  Champagne  propre,  ou  font  les  villes 
de  Châlons  ,  de  Troyes ,  de  Saintc-Menehould  x 
de  Vertus  ,  d'Epernay  ,  de  Pont- fur- Seine ,  de 
Châtillon-fur-Marne  ,  d'Ay  ,  de  Dormans  ,  &c.  ; 
a°.  leRhémois;  3".  le  Pcrthois  ;  4U.  le  Rethe- 
lois;  le  Vallage  ;  6".  le  Bafiîgny;  7°.  le  Se- 
nonois  ;  &  8*.  la  Brie-Champenoife. 

On  appelle  la  Champagne-Pottilleufe  ,  une  cer- 
taine étendue  de  pays  ,  de  moindre  rapport  que 
les  autres  contrées  de  la  province ,  &  qui  eft  fi- 
tuée à  l'O.  de  Vitry-le-Francois. 

(  Rivières  ).  La  Meufc  ,  la  Seine  ,  la  Marne  , 
l'Aube,  l'A  if  ne  ,  la  Tourbe,  la  Vaille  ,  la  Retour- 
ne ,  la  Suippe ,  la  Vefle ,  &  un  grand  nombre  d'au- 
tres moins  confidérables.  La  plupart  de  ces  riviè- 
res font  navigables  en  partie  ,  &  elles  font  toutes 
fort  poiflbnncufes. 

(  Canaux  ),  Il  a  été  plufieurs  fois  projetté  d'en 
ouvrir  quelques-uns  pour  joindre  la  Marne  à  la 
Meufe ,  la  Seine  à  la  Saône  ,  l'Aifne  à  la  Meufe,&c. 
Mais  jufqu'à  préfent  ces  divers  projets  font  demeu- 
rés finis  effet.  Voye\  Ailhe  rivière. 

(  Climat  &  quûlité  du  fol  ).  En  général  la  Cham- 
pagne eft  un  pays  plutôt  froid  que  tempéré  ;  ce- 
pendant le  climat  pafle  pour  y  être  doux.  Le  ter- 
rein  y  eft  plain  &  uni  ;  &  c'eft  à  caufe  des  cam- 
pagnes ,  des  plaines  immenfes  qui  occupent  la  plus 
grande  partie  du  pays  ,  que  cette  province  a  pris 
Ion  nom  de  Champagne.  Il  y  a  cependant  quel- 
ques montagues  ,  mais  elles  font  peu  confidé- 
rables. 

La  Champagne  eft  un  pays  très-abondant  en  bob, 
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&  malgré  cela  cette  denrée  y  eft  rare  dans  certai- 
nes contrées.  La  terre  y  eft  très-fertile  en  grains  , 
en  pâturages  ,&  en  excellens  vins  rouges  fit  blancs. 
On  prétend  que  les  meilleures  vignes  de  Champa- 
gne font  originaires  de  ['H ermitage  en  Dauphiné ,  fie 
que  ce  fut  le  Cardinal  de  Tournon  qui  fit  préfent 
aux  bourgeois  de  Rheims  de  plufieurs  milliers  de 
feps  de  ce  plan.Quoi  qu'il  en  foit,  nous  fommestrès- 
perfuadés  que  c'ett  plutôt  à  la  qualité  du  terrein , 
qu'à  l'origine  des  vignes  qu'on  doit  attribuer  la 
bonté  du  vin.  L'expérience  prouve  fufKfamment 
qu'une  plante  ou  une  graine  transplantée  perd  de  fa 
qualité  ou  en  acquiert  une  meilleure,  félon  la  qua- 
lité du  terrein  fit  du  climat  oh  on  la  fait  reproduire. 

(  Eaux  minérales  ).  A  Bourbonne  -  les- Bains  , 
à  4. 1.  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Langres  ;  à  Atten- 
court ,  à  une  petite  demi-lieue  de  la  ville  de  Vaf- 
fy,  fit  à  1.  1.  fit  demie  N.  O.  de  Joinville  ;  à  Sermai- 
fe, à  1.  1.  fie  demie  N.  N.  O.  de  Saint-Dizier ;  à 
Hermanville  ,  fitc.  Kous  avons  déjà  parlé  des  eaux 
minérales  de  Bourbonne-les  Bains  fit  de  celles  d'At- 
tencourt.  Il  ne  nous  refte  par  conféquent  que  les  dé- 
tails qui  concernent  les  autres  eaux  minérales  qu'on 
trouve  en  Champagne  ,  fit  qui  méritent  une  atten- 
tion plus  particulière. 

La  fontaine  minérale  de  Sermaife  eft  diftante  du 
bourg  de  ce  nom  d'un  quart  de  lieue  ,  fit  elle  eft  fi- 
tuée  proche  d'un  bois  qui  fert  de  promenade  aux 
buveurs.  (  Sermaije  eft  un  gros  bourg  ,  fur  la  rive 
gauche  de  la  rivière  de  Saux  ,  à  3.  lieues  O.  de 
Bar -le -Duc  ,  à  7.  lieues  S.  E.  de  Châlons-fur- 
Marne  :  ce  bourg  eft  bien  peuplé ,  &  on  y  voit  quan- 
tité de  belles  maifons ,  où  les  étrangers  trouvent  des 
logements  très-commodes  ).  Le  fieur  Rouyer ,  ha- 
bile Chirurgien  fit  Chymifte  ,  établi  à  Montigny 
près  de  Stenay ,  a  fait  fur  les  eaux  de  Sermaife 
une  diflertation  très-curieulè  ,  où  il  remarque  en- 
tr'autres  chofes  que  ces  eaux  font  admirables  pour 
la  guérifon  de  toutes  fortes  d'inflammations  de  reins 
qui  produifent  les  graviers  fie  enfuite  la  pierre.  La 
fource  de  cette  fontaine  eft  ,  dit-il ,  entre  de  petits 
coteaux  dont  la  fuperficie  de  la  terre  eft  un  M  au- 
deffous  duquel  fe  trouve  une  terre  bleuâtre  &  argi- 
leufe  participant  du  vitriol.  Ce  bol ,  ajoute  le  même 
auteur ,  eft  excellent  pour  le  premier  appareil  dans 
les  fractures  ,  diflocations  ,  contufions ,  fiec.  Il  af- 
ftire  auffi  que  les  eaux  de  la  fontaine  en  queftion 
font  merveilleufes  pour  guérir  la  fièvre  ,  fie  que 
pour  cela  il  fufttt  que  les  malades  en  boivent  trois 
matins  de  fuite  après  avoir  été  purgés.  Etant  à  Ser- 
maife ,  le  fieur  Rouyer  a  fouvent  remarqué  que  les 
animaux  domeftiqoes  ,  guidés  par  leur  inftinex ,  tra- 
verfoient  avec  précipitation  la  petite  rivière  de  Saux 
fans  s'y  arrêter  ,  pour  aller  boire  à  la  fontaine  mi- 
nérale ,  fit  qu'ils  s'entrebattoient  à  qui  boiroit  le 
premier.  11  eftime  que  les  pellicules  qui  furnagent 
for  le  baffin  de  cette  fontaine  &  qui  ne  font  autre 
chofe  que  les  parties  fulphureufes  ,  huileufes  fit  aci- 
des du  vitriol ,  font  effectivement  le  véritable  fel 
univerfcl ,  fi  néceffaire  à  la  confervation  de  la  fanté 
de  l'homme.  On  les  trouve  ,  dit-il ,  en  plus  grande 
quantité  qu'ailleurs  au  -  deftûs  de  la  furface  des 
eaux  de  la  fontaine  minérale  de  Sermaife,parce  que 
la  fermentation  eft  plus  forte  dans  les  terres  bleuâ- 
tres fit  argileufes  qui  participent  du  vitriol ,  ficc. 

En  1718.,  on  découvrit  à  s.  I.  fit  demie  N.O.  de 
Rheims ,  dans  la  parouTe  A'Hermonville  ou  Harman- 
ville  ,  une  fontaine  d'eau  minérale  ,  qui  eft  ,  dit- 
on  ,  bitumineufe ,  fulphureufe  fit  empreinte  d'ef- 
prits  de  foutre  ,  de  fer  fie  de  vitriol.  L'eau  de  cette 
fontaine  eft  très-claire  en  la  puifsnt ,  fit  quelque 
temps  qu'il  faffe  ,  elle  ne  fe  trouble  jamais  à  fa 
fource.  Cependant ,  quand  on  la  met  dans  des  bou- 
teilles de  verre ,  elle  les  teint  d'un  jaune  doré  fie 
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opaque  ,  environ  une  heure  après  la  fermentation 
qui  s'y  fait  fur-tout  en  été.  Outre  cela  quand  on  en 
verfe  pendant  dix  ou  douze  jours  de  fuite  dans  la 
même  bouteille ,  en  l'y  lauTant  repofer  deux  ou  trois 
heures  chaque  jour ,  il  fe  forme  en  dedans  de  la 
bouteille  ,  fur-tout  en  été  ,  un  tartre  jaune  tirant 
fur  le  roux ,  auffi  dur  que  celui  qu'on  trouve  dans 
un  tonneau  où  il  a  féjourné  plufieurs  fois  du  vin. 
Ordinairement  il  nage  fur  cette  eau  à  la  fource 
même , une  matière  huileufe  de  couleur  de  gorge  de 
pigeon.  Quand  on  puife  de  cette  eau  avec  une  tafTe 
d'argent ,  fit  qu'enfutte  on  en  fait  couler  l'eau  par 
épanche  ment ,  en  retenant  la  matière  huileufe  avec 
les  doigts  ,  il  reite  au  fond  une  dorure  qui  brille  au 
foleil  fit  qui  eft  de  couleur  de  vermeil.  Enfin ,  quand 
on  caffe  une  de  ces  bouteilles  où  s'eft  formé  le  tar- 
tre dont  on  a  parlé  ,  on  trouve  fous  ce  tartre  une 
matière  bleuâtre  fort  approchante ,  pour  la  couleur , 
de  la  matière  huileufe  qui  nage  fur  la  furface  de 
l'eau  de  la  fontaine. 

Quant  à  la  qualité  de  l'eau ,  on  affure  qu'elle 
eft  Spécifique  pour  les  affections  afthmatiques  , 
pour  les  rhumatifmes ,  fie  en  général  pour  toutes  les 
maladies  qui  font  caufe'es  par  une  humeur  vifqueu- 
fe  ,  flegmatique  fie  mélancolique.  Car  cette  eau 
rend  le  fang ,  ainfi  que  les  autres  liqueurs  ,  plus 
fluide  &  plus  Spiritueux  ,  en  levant  les  obftruction» 

Un  jeune  Médecin  ayant  obfervé  que  l'eau 
dont  il  s'agit ,  quoique  froide  ,  faifoit  beaucoup 
fuer  ,  fur-tout  en  été  ,  fit  qu'elle  s'échauffent  très- 
aiféraent  auprès  du  feu  ,  penfa  qu'on  en  pourrait 
faire  des  bains  qui  feraient  très- Salutaires  ;  fie  de- 
puis fon  avis  ,  on  en  a  employé  avec  le  plus  grand 
Succès ,  en  petites  étuves ,  pour  les  parties  externes 
fit  inférieures  ,  attaquées  de  gouttes  froides  ,  que 
l'on  confond  ordinairement  avec  le  rhumatifme. 
V.  le  Journal  de  Verdun ,  mois  de  Juin  1719.,  p.  41 1. 

A  Sujfy  en  Brie ,  eft  un  puits  dont  l'eau  a  eu  pen- 
dant quelques  années  une  réputation  finguliere  ,  car 
elle  paflbit  pour  être  fulphureufe  nitreufe.  Ce  fut  fur 
cette  réputation  que  M.  Cbicoyneau ,  alors  premier 
Médecin  du  Roi,  fe  détermina  à  examiner  par  lui- 
même  fie  à  faire  examiner  par  d'autres  l'eau  de  ce 
puits  :  fi  effectivement  elle  avoit  eu  la  qualité  de 
nitreufe  qu'on  lui  donnoit ,  cela  l'aurait  rendue  une 
eau  unique  jufqu'à  préfent  en  Europe.  Pour  s'éclair- 
cir  de  la  vérité  ,  feu  M.  Geofroy  fe  tranfporta  à 
Sufly ,  fit  fe  mit  en  état  de  juger  de  ce  dont  il  étoit 
queftion  félon  toutes  les  règles  de  l'art.  Ayant  fait 
vuider  le  puits  ,  il  fe  trouva  qu'il  étoit  formé  de  deux 
fources  inégalement  hautes  ,  dont  l'une  avoit  four- 
ni auparavant  l'eau  d'un  autre  puits  qu'on  eroyoif 
fulphureufe  :  l'autre  par  conféquent  devoit  être  la 
nitreufe.  La  première  n'étoit  fulphureufe  qu'à  caufe 
qu'elle  fe  trouvoit  imprégnée  d'une  mauvaife  odeur 
de  bourbe  ,  commune  à  tous  les  puits  qu'on  écure. 
Mais  le  prétendu  nitre  de  la  féconde  méritoit  plus 
d'examen.  Nonobftant  toutes  les  épreuves  de  M.  de 
Geofroy ,  il  ne  fut  jamais  poffible  de  découvrir  du 
nitre  dans  cette  eau  :  on  y  découvrit  feulement  un 
acide  vitriolique  que  l'eau  avoit  pris  apparamment 
fur  quelque  banc  de  glaife  fur  lequel  elle  avoit  fé- 
journé ,  ou  coulé  du  moins  aflex  lentement.  Cet 
acide  s'étott  uni ,  pour  la  plus  grande  partie ,  à 
une  SuWlafie  terreufe  fie  gipfeufe ,  fie  il  s'en  étoit 
formé  des  criftaux  de  félenite  ,  qui  Se  trouvoient 
effectivement  dans  cette  eau  ,  fit  qu'on  avoit  pris 
pour  des  criftaux  falins  fie  nitrreux.  Comme  cette 
même  eau  précipitoit  la  diflblution  de  mercure  en 
turbith  ,  c'étoit-là  un  effet  de  la  portion  d'acide  vi- 
triolique qui  étoit  demeurée  libre ,  fie  ne  s'étoit 
point  engagée  dans  de  la  terre  oudug/p/e;  ficconfé- 
quemment  on  reconnohToit  par  l'épreuve  de  la  noix 
de  galle,  que  l'acide  vitriolique  n'avoit  point  attaqué 
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les  parties  ferrugineufes.  Enfin  ,  d'après  les  diverfcs 
épreuves  &  les  divers  raifonnements  que  ht  M. 
Gtofroy  fur  l'eau  de  Suffy ,  il  fut  reconnu  que  cette 
eau  ne  différait  nullement  de  celle  des  puits  ordi- 
naires. Voye\  l'hiftoire  de  l'académie  Royale  des 
lciences  ,  année  1737.,  pag.  63. 

On  parle  d'une  autre  fource  d'eau  minérale  , 
connue  fous  le  nom  de  Fontainc-dyAntilly  ,  à  4.  I. 
N.  N.  E.  de  Meaux.  Mais  cette  eau  n'elt  pas  plus 
aatorifée  que  celle  de  Suffy  ,  de  on  ne  la  connoît 
guère  que  par  le  titre  d'un  petit  livre  jk-8°.  de 
sj.  pages  ,  imprimé  à  Paris  chez  Jean  Brunet  en 
1(14.  Ce  titre  eft  tel  qui  fuit:  admirables  ù  mi- 
racuUufet  vertus  de  la  fontaine  d'Antilly  ,  au  dio- 
eefe  de  Meaux  en  Brie,  découverte  par  Monfeigneur 
rillufiriffime  &  rivirendiffime  Cardinal  du  Perron  , 
Archevêque  de  Sent  &  Gtanà-Auminier  de  France. 
D'ailleurs ,  s'il  y  a  effectivement  des  eaux  minérales  à 
Antilly,  c'eftà  l'article  du  gouvernement  de  l'Iflc-de- 
France  que  nous  devons  en  parler,  &  non  fous  celui 
de  Champagne  ,  parce  que  la  paroiffe  d'Antilly  , 
appartient  au  premier  de  ces  deux  gouvernements. 

Il  y  a  à  Provins  de  aux  environs  des  fourres 
d'eau  minérale.  La  fource  qui  eft  à  Provins  fut  dé- 
couverte en  1648.  par  Mtchel-Prc'vôr ,  Médecin  , 
natif  de  Donnemarie  en  Montais  ,  de  alors  établi 
à  Provins.  Cette  fource  elt  (ituée  dans  la  prairie  , 
entre  l'abbaye  des  Dames  Cordelières  de  les  foliés 
de  la  ville.  On  la  nomme  la  fontaine  de  Sainte- 
Croix  ,  parce  que  le  pré  où  elle  eft  ,  fe  trouve 
dans  le  diftrict  de  la  paroiffe  de  Sainte-Croix  , 
qui  dépend  de  la  commandenc  de  la  Croix  en  Brie. 
L'eau  qu'elle  jette  ,  elt  belle  ,  claire  ,  nette  & 
abondante.  En  i$$9.  M.  Givre  ,  Médecin  ,  publia 
une  fort  bonne  analyfe  de  ces  eaux.  On  trouve 
dans  cet  ouvrage  que  l'eau  en  queition  a  un  peu 
d'acidité  ,  qu'elle  noircit  les  déjections  ,  de  que 
quand  on  y  mêle  de  la  poudre  de  noix  de  galle, 
elle  commence  à  rougir ,  &  qu'enfuite  fa  couleur 
augmente  jufqu'à  la  noirceur. 

Quant  à  l'autre  fontaine  minérale  ,  elle  eft  C- 
tuée  proche  de  Notre-Dame- des-Champs  ;  &  c'eft 
à  caufe  de  cela  qu'on  lui  a  donné  le  nom  de 
Fontaine-de-Notre-Dame.  L'eau  de  cette  fontaine 
n'a  point  d'acidité  :  elle  change  fort  peu  les  dé- 
jeélions  de  couleur  ;  de  quand  on  y  jette  de  la 
poudre  de  noix  de  galle ,  elle  rougit  feulement  jufqu'à 
la  couleur  du  vin  clairet.  Cependant ,  elle  n'eft  pas 
abfolument  iâns  cfprits  ,  puifque  le  même  Méde- 
cin que  nous  avons  cité  ,  y  remarque  des  bulles 
qui  les  contiennent ,  tant  dans  les  phiolcs  &  bou- 
teilles qui  font  pleines  de  cette  eau  &  qu'on  fup- 
pofe  bien  bouchées ,  qu'aux  parois  dont  ces  fources 
font  clofes.  Il  eft  vrai  toutefois  qu'ici  les  efprits 
font  en  moindre  quantité  que  ceux  qu'on  obfervc 
aux  parois  de  la  fontaine  de  Sainte-Croix  ,  air.fi 
qu'aux  phioles  &  bouteilles  qui  font  remplies  d'eau 
de  cette  fontaine.  D'ailleurs  ,  il  y  a  plus  de  feldans 
l'eau  de  la  fontaine  de  Sainte-Croix  ,  que  dans 
celle  de  la  fontaine  de  Notre-Dame  :  cela  fe  fent 
de  fe  voit  même  par  l'expérience  qu'on  en  fait  , 
lbit  que  l'on  goûte  l'une  &  l'autre  eau ,  foit  qu'on 
les  faflè  évaporer.  .De  plus ,  quand  on  laiffe  repofer 
l'eau  de  la  fontaine  de  Sainte-Croix  ,  il  s'élève  du 
foufre  au-deffus  en  beaucoup  plus  grande  quan- 
tité que  fur  la  furface  de  l'eau  de  la  fontaine  de 
Notre-Dame.  Il  y  a  aufiî  plus  de  rélîdence  au 
fond  de  l'eau  de  la  fontaine  de  Sainte  -  Croix  , 
qu'au  fond  de  l'eau  de  la  fontaine  de  Notre-Dame  : 
cette  dernière  eft  d'un  jaune  plus  pâle  que  la  pre- 
mière ,  parce  qu'elle  eft  lavée  d'une  plus  grande 
quantité  d'eau  ;  ce  qu'on  voit  très-clairement  après 
l'evaporationde  l'eau  de  l'une  &  de  l'autre  fontaine. 
Enfin ,  l'eau  de  la  fontaine  de  Sainte-Croix  a  un 
J'orne  II. 
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gout  de  fer  beaucoup  plus  fort  que  l'eau  de  la  fon- 
taine de  Notre-Dame  ;  ce  qui  vient  inconteftable- 
ment  de  ce  qu'il  y  a  une  plus  grande  quantité  de 
principes  minéraux  dans  l'une  que  dans  l'autre 
fontaine.  Cela  eft  caufe  également  que  les  effets 
de  celle  où  ces  principes  minéraux  abondent  da- 
vantage ,  font  de  plus  fenfibles  de  plus  efficaces  , 
tant  pour  purger  l'habitude  du  corps  par  des  fueurs  , 
que  pour  déboucher  ôc  dégager  toutes  les  parties 
du  ventre  inférieur,  &  particulièrement  les  reins , 
la  veflïe ,  de  tous  les  conduits  de  l'urine  ,  en  éva- 
cuant les  gravelles  ,  les  glaires ,  les  pellicules  Cf. 
membranes  qui  les  bouchent  de  empêchent  leur 
cours  naturel.  Elle  eft  encore  très-falutaire  à  ceux 
qui  font  conftipés ,  à  ceux  qui  font  fujets  à  la  co- 
lique ,  aux  gravelleux  de  aux  hypocondriaques.  Car 
elle  purge  par  les  felles  fens  caufer  de  tranchée  , 
ni  mal  de  coeur ,  ni  altération  :  en  quoi  elle  fur- 
paffe  de  beaucoup  les  autres  médicaments  purgatifs. 

L'eau  de  la  fontaine  de  Notre-Dame  lâche  auftl 
le  ventre  ,  mats  plus  doucement.  Comme  elle  a  bien 
moins  de  mine  que  l'eau  de  la  fontaine  de  Sainte- 
Croix  ,  elle  rafraîchit  davantage.  C'eft  à  caufe  de 
cela  qu'on  en  doit  boire  fur  la  fin  du  traitement , 
après  avoir  ufé  de  l'eau  de  la  fontaine  de  Sainte- 
Croix  ,  qui ,  étant  abondante  en  mine  ,  agit  puif- 
famment  par  la  vertu  de  fes  principes  minéraux , 
fait  des  merveilles  dans  le  traitement  des  maladies 
longues  de  rebelles ,  de  quand  il  s'agit  d'obftruc- 
tions  invétérées.  Mais  ,  comme  cela  ne  fe  peut 
faire  fans  échauffer  ,  exciter  de  augmenter  la  cha- 
leur interne  ,  elle  a  befoin  d'être  tempérée  ck  rc- 
mife  dans  fon  état  naturel  ;  c'eft  ce  à  quoi  on  réuf- 
fit  en  ufant  pour  boiffon  ,  pendant  quelques  jours  , 
d'eau  de  la  fontaine  de  Notre-Dame.  Enfin  l'eau 
de  cette  dernière  fontaine  ell  égale  en  force  de 
en  vertu  à  celle  de  For^e  ,  de  l'eau  de  la  fontaine 
de  Sainte-Croix  eft  plus  forte  &  plus  puiffante  que 
celles  dont  nous  venons  de  parler. 

Comme  le  traité  que  M.  le  Givre  avoit  fait  fur 
les  eaux  minérales  de  Provins ,  commençoit  à  n'être 
pas  commun  ,  M.  Billate  ,  Chanoine  régulier  de 
l'hôpital  de  Provins,  publia  en  1738.  un  abrégé 
de  ce  même  traité  :  on  peut  le  confulter,  de  on  7 
trouvera  certainement  de  quoi  fe  fatisfaire. 

Le  long  des  murailles  d'un  petit  bourg,  ap- 
pelle Vcton  ,  à  une  lieue  de  demie  S.  de  Sens,  eft 
une  fontaine ,  dont  l'eau  vive  de  claire  pétrifie  la 
mouffe  de  la  bnurbe  qu'elle  entraîne.  Quelques- 
uns  ajoutent  qu'elle  produit  même  des  pierres  pon- 
ces. Pafquier ,  dans  le  vingt-neuvième  chapitre  du 
quatrième  livre  de  fes  recherches ,  a  parlé  de  cette 
fontaine  ,  Si  Joachim  du  Bellay  en  a  fait  une  belle 
defeription  en  vers  latins.  C'eft  à  ce  fujetqu'ona 
fait  le  vers  fuivant  : 

Cujus  decus  Aufonio  Belat  carminé  crevit. 

Quelques-uns  ont  pris  la  fontaine  dont  il  s'agit 
pour  une  Dame  romaine.  Mais  c'eft  une  erreur 
qui  tombe  d'elle-même ,  de  qui  ne  mérite  nulle- 
ment qu'on  la  relevé. 

(Boit  &c  forets).  11  eft  peu  de  provinces  dans 
le  royaume  qui  en  foient  mieux  fournies  que  la 
Champagne.  On  y  remarque  entr'autres ,  la  forêt 
d'Arc ,  fur  les  frontières  de  la  province ,  au  N. 
de  la  ville  d'Arc-cn-Barrois ,  de  qui  eft  contigue 
au  N.  à  la  forêt  de  Château  -  Vilain  ;  celle  de 
Chcnoy  ,  qui  eft  aulfi  dans  le  voifioage  de  la  ville 
d'Arc-cn-Barrois,  mais  au  midi  ;  celle  de  Château- 
Vilain ,  fur  les  limites  de  la  Champagne  ,  vers 
le  midi,  dans  le  voifinage  de  la  ville  dont  elle 
porte  le  nom  de  dont  elle  dépend  ;  (celle  de  Cha- 
mou\y ,  dans  l'éleftion  de  Laon ,  ôc  dans  le  voi- 
finage de  la  ville  de  ce  nom  ,  à  l'orient ,  de  du 
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gouvernement  de  l'Ifle-de-France)  ;  celle  de  Coucy, 
suffi  de  l'élection  de  Laon ,  à  j.  1.  O.  de  cette 
ville  ôc  à  une  lieue  E.  de  Coucy  :  ce  diftria  eft 
du  gouvernement  de  Picardie.  La  forêt  de  Dieu- 
let ,  fur  les  confins  de  la  partie  orientale  de  la 
Champagne  ,  dans  la  prévôté  de  Stenay  ,  &  dans 
le  voifinage  de  la  ville  de  ce  nom  ,  au  couchant  ; 
celle  de  Dole ,  dans  l'élection  de  Soiffons  ,  au 
gouvernement  de  rifle-de-France ,  à  4. 1.  S.  E. 
de  la  ville  de  Soiffons  ,  ôc  à  une  lieue  S.  O.  de 
Filmes  ;  celle  à'Etrelles ,  fur  la  frontière  de  Cham- 
pagne, du  côte  du  midi,  dans  le  comté  de  Bar» 
fur-Seine ,  au  gouvernement  de  Bourgogne ,  à  une 
rJemi-lieuc  ou  environ  ôc  au  midi  de  la  ville  de 
Bar-fur-Seine  ;  celle  de  Fere  ou  la  Fere  ,  à  3.  I. 
N.  E.  de  Château-Thierry ,  &  à  une  lieue  N.  O. 
de  Dormans  ;  celle  de  Fronnon  ,  dans  la  partie 
feptcntrionale  de  la  province  ,  à  ».  1.  ou  environ 
au  S.  O.  de  Mezieres  ;  celle  de  Heiffe ,  dans  la 
partie  orientale  de  la  province ,  à  1. 1.  E.  de  Cler- 
mont ,  ôc  à  une  diftance  à-peu-près  égale  de  Ver- 
dun ,  en  tirant  vers  l'O.  ;  celle  d'Orient  ,  dans  l'é- 
lection de  Troyes  ,  à  4.  1.  E.  de  cette  ville  ,  ôc  à 
Une  diitance  à-peu-près  égale  de  celle  de  Bar-fur- 
Auhe ,  du  coté  du  couchant  ;  enfin  ,  celle  de  Signy , 
dans  le  Bethelois  ,  à  4.  1.  &  demie  E.  de  Mont- 
cornet,  &  6.  O.  de  Doncheri. 

On  peut  évaluer  en  total,  les  forets  dont  nous 
venons  de  parler ,  au  moins  à  quatre-vingt  mille 
arpents  de  bois  pleins. 

La  grand-maîtrife  ou  généralité  des  eaux  ôc  fo- 
rêts de  Champagne  ou  de  Châlons  comprend  les 
maitrifes  particulières  de  Sainte-Menchould  ,  Bar- 
fur-Scine  ,  Chaumont ,  Rheims ,  Vaffy ,  Vitry-lc- 
François ,  St.  Dizier  ôt  Troyes.     Eaux  Ôc  Forêts. 

(Commerce}.  Il  confiée  en  grains,  en  vins,  en 
fers ,  en  bois ,  en  beftiaux  ,  en  foins ,  ôc  en  étoffes 
de  laine  ôc  de  fil  qui  fe  fabriquent  dans  pluficurs 
manufactures  de  la  province.  Autrefois ,  la  ville 
de  Troyes  étoit  une  des  plus  floruTantes  qu'il  y 
eût  pour  le  commerce.  Il  s'y  tenoit  alors  deux  foi- 
res ,  où  toutes  les  marchandifes  qui  y  étoient  dé- 
bitées pendant  quinze  jours ,  ne  payoient  aucun 
droit.  C'étoient  ces  foires  ,  jointes  à  celles  de  Bar- 
fur-Aube ,  de  Provins  ôc  de  Lagny,  qui  avoient 
donné  lieu  au  proverbe  de  foires  de  Champagne. 
Mais  .  dans  la  fuite  ayant  été  établi  également 
des  foires  franches  à  Lyon  ,  le  commerce  qui  fc 
faifoit  à  Troyes,  commença  à  diminuer  confidé- 
rablement.  Les  guerres  des  Calviniites  &  celles  de 
la  ligue  achevèrent  de  ruiner  les  foires  de  Cham- 
pagne ,  ôc  les  rirent  ceffer.  Mais  le  Roi  Louis 
XIV.  les  rétablit ,  du  moins  en  partie  ,  par  arrêt 
de  fon  confeil  du  17.  Août  de  l'an  1697.,  fuivi 
de  lettres-patentes  données  en  conféqucncc.  Ces 
foires  doivent  durer  chacune  huit  jours ,  pendant 
lefquels  toutes  les  marchandifes  fabriquées  &  ap- 
prêtées dans  la  ville  de  Troyes ,  font  exemptes 
de  tous  droits  de  fortic  du  royaume.  Il  fe  fabri- 
que à  Troyes  des  toiles  de  lin ,  de  chanvre  & 
de  cotton  ,  auffi-bien  que  des  futaines  ôc  des 
bazins  ;  &  il  y  a  plus  de  fix  cents  ouvriers  qui  tra- 
vaillent à  ces  manufactures-  Outre  cela ,  les  mar- 
chands de  Troyes  font  venir  des  toiles  de  Laval 
&  d'ailleurs  pour  les  faire  blanchir  dans  les  prai- 
ries qui  font  aux  environs  de  leur  ville  ;  &  cn- 
fuite  ds  envoient  ces  diverfes  marchandifes  à  Paris , 
à  Rouen  ,  à  Lyon ,  à  Rheims  ôc  autres  grandes 
villes  du  royaume.  La  ville  de  Troyes  fait  encore 
un  commerce  confidérable  en  bougies  ôc  en  chan- 
delles ,  dont  on  eftime  la  blancheur  de  la  cire  &  la 
bonne  qualité  du  fuif.  Indépendamment  de  ces 
marchandifes  dont  nous  venons  de  faire  mention , 
U  fc  fabrique  à  Troyes ,  des  ferges  drapées  ,  des 
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ferges  de  Saint-Nicolas  (ainfi  appellées  parce 
qu'on  les  fait  dans  l'hôpital  de  Saint-Nicolas)  , 
des  fatins  façon  de  Turin  ,  d'Hollande  ôc  de  Bru- 
ges ,  quantité  d'épingles  qui  fe  débitent  bien  par- 
tout ,  &  de  très-bon  papier. 

Le  principal  commerce  de  la  ville  de  Rheims  eft 
celui  des  vins  &  des  petites  étoffes  de  laine ,  telles 
que  les  razes  cordelières  ,  les  camelots ,  les  étarai- 
nés ,  les  ba2ins,  les  flanelles  ,  les  crépons  ,  les  fçr- 
gcttes  ou  raz  de  Pologne  ,  Ôt  autres  étoffes  mêlées 
de  foie  ôc  de  laine ,  telles  que  les  dauphiues  à 
grandes  rayes  ,  les  raz  de  Maroc ,  ôcc. 

Dans  l'élection  de  Cbâlôiis ,  il  fefait  un  commer- 
ce affez  confidérable,  principalement  en  avoine» 
qu'on  tranfporte  des  magafins  de  Châlons  &  de  Vi- 
try  à  Paris.  Autrefois ,  il  fe  faifoit  à  Châlons  un 
grand  commerce  de  vins  ;  mais,  depuis  un  certain 
nombre  d'années,  ce  commerce  a  été  transféré  à 
Rheims ,  &il  eft  prefqu'entiérement  tombé  à  Châ- 
lons. Pour fuppléer  en  quelque  forte  à  ce  défaut, 
il  a  été  établi  dans  cettedernicre  ville  une  manufac- 
ture de  raz ,  de  pinchinats ,  d'cfpagnolettes  ,  de  ca- 
pucines Ôc  autres  étoffes  de  laine  ,  dont  il  fe  fait 
un  grand  débit  dans  le  royaume  ôt  dans  les  pays 
étrangers. 

La  ville  de  Vit ry ,  chef-lieu  de  l'élection  de  mê- 
me nom ,  eft  depuis  long- temps  cnpoffeffion  de  faire 
un  très-grand  commerce  de  bled  ,  qu'on  voiture  à 
Paris  par  la  rivière  de  Marne  ;  ôc  c'eft  parlcmoyen 
de  ce  commerce  que  la  ville  de  Vitry  eft  devenue 
une  des  plus  riches  de  la  province. 

Celui  qui  fe  fait  dans  l'élection  de  Langres  ,  eft 
peu  confidérable.  Il  confilleprincipalementen bleds, 
qui  paffenten  Suiffe  &  dans  lot  duchés  Ôt  comtés 
de  Bourgogne.  Les  vins  fe  confomment  dans  le 
pays.  Mais  on  y  nourrit  quantité  de  moutons  qu'on 
mené  enfuite  à  Paris.  On  y  fait  auffi  de  gros 
draps,  des  ferges  drapées  Ôt  des  droguets  de  laine 
ôt  de  fil ,  quife  débitent  dans  le  pays ,  ou  en  Lor- 
raine &  dans  le  comté  de  Bourgogne. 

Le  commerce  de  l'élection  de  Chaumont  n'eft 
pas  plus  confidérable  que  celui  qui  fe  fait  dans  l'élec- 
tion de  Langres  ,  &  il  embrafle  à-peu-près  les  mê- 
mes fortes  de  denrées. 

Dans  l'élection  de  B*r-fur-Aube  ,  le  principal 
commerce  confifte  en  bois  qu'on  jette  à  bois  perd* 
fur  la  rivière  d'Aube  ,  ôc  qui  defeend  ainfi  jufques 
dans  la  Seine ,  où  on  le  met  en  train  pour  le  voitu- 
rcr  jufqu'à  Paris. 

Le  commerce  de  l'élection  de  Rethel  eft  peu  con- 
fidérable. On  y  débite  une  certaine  quantité  de 
grains  fur  la  frontière  de  la  Meufe.  Dans  le  canton 
appellé  le  Val'.age ,  le  long  de  la  rivière  d'Aifne,  font 
de  belles  prairies  où  l'on  nourrit  quantité  de  bétail, 
dont  le  profit  eft  un  objet  de  confidération.  Ces 
prairies  feraient  fort  propres  à  établir  des  haras  ,  ôt 
les  chevaux  qui  en  proviendraient,  feraient  aufli 
bons  ,  ôc  même  plus  durs  au  travail ,  que  ceux  qu'on 
tire  de  Frife  ôc  de  Hollande.  Dans  un  autre  canton 
de  cette  élection ,  appellé  de  la  Frontière  ,  ôc  qui 
eft  du  côté  de  la  Thiérache ,  il  y  a  beaucoup  de  bois 
qui  ne  fortent  point  du  pays  ,  des  mines  de  fer ,  & 
des  fourneaux  où  l'on  fabrique  des  munitions  de 
guerre.  Dans  les  villes  de  Rethel,  de  Mezieres  ôt 
de  Donchery,  il  y  a  des  manufactures  de  petites  étof- 
fes ,  mais  dont  la  confommation  n'eft  point  un  ob* 
jet  d'importance. 

L'élection  d'£pf  rnay  eft  celle  où  fe  fait  aujour- 
d'hui le  plus  grand  commerce  de  vin.  Ceux  d'Auvil- 
lers ,  d'Ay ,  de  Pierry ,  ôcc. ,  font  fort  à  la  mode  de-, 
pub  quelque  temps,  ôc  les  connoiffeurs  les  préfè- 
rent à  ceux  des  montagnes  de  Rheims. 

Le  commerce  de  l'élection  de  Se\anne  confifte 
en  grains  qu'on  débite  dans  les  marchés  du  pays. 
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en  bois  qu'on  tranfporte  à  Paris  parla  Seine  ,  fie  en 
quelques  gros  draps  ,  fcrgcs  drapées  fie  autres 


/élection  de  Sainte-Me nehould  eft  un  des  meil- 
leurs pays  de  toute  la  Champagne.  On  y  recueille 
abondamment  des  froments ,  des  feigles  &  des  avoi- 
nes qu'on  débite  à  Châlons  ,  à  Rheims  &  fur  les  fron- 
tières de  la  Meufe.  Il  y  a  auffi  quantité  de  bois  (  & 
entr'aurres  la  forêt  d'Argonne  )  ,  dans  lefquels  font 
ntité  de  verreries ,  fie  plufieurs  forges  où  l'on 
t  des  bombes ,  des  boulets  de  canon  fit  autres  mu- 
nitions de  guerre. 

Dans  l'élection  de  Joinville ,  il  fe  fait  très-peu  de 
commerce  ,  parce  que  le  pays  eft  fort  montagneux 
&  fort  difficile  pour  les  charrois.  Mais ,  fi  la  rivière 
de  Marne  étoit  rendue  navigable  jufqu'à  Saint-Di- 
juer ,  comme  on  auure  qu'il  feroic  facile  de  le  faire, 
on  pourrait  alors  établir  dans  cette  élection  un  com- 
merce très-confidérable  de  grains  &  de  vins  ,  dont 
le  pays  abonde ,  &  qui  y  font  de  bonne  qualité. 

Quant  au  commerce  qui  fe  fait  dans  la  ville  &  la 
principauté  de  Sedan ,  fie  qui  confifte  principale- 
ment en  belles  étoffes  de  laine  fie  en  armes  blanches 
fie  à  feu ,  nous  en  parlerons  fous  le  mot  Sedan  , 
parce  que  cette  ville  ,  ainfi  que  la  principauté  dont 
elle  eft  le  chef-lieu ,  ne  fait  plus  partie  ni  du  gouver- 
nement ni  de  la  généralité  de  Champagne. 

Les  prairies  font  le  principal  revenu  de  l'élection 
de  Nogent.  Auffi  il  fe  fait  dans  cette  contrée  un  très- 
grand  commerce  de  foin ,  qui  eft  voiture  a  Paris 
par  le  moyen  de  la  Seine.  11  y  a  auffi  dans  quelques 
parouTcs  des  vignes ,  qui  produifent  en  fomme  , 
année  commune  ,  environ  deux  mille  rauids  de  vin  j 
mais  il  fe  confomme  dans  le  pays. 

Les  élections  de  Sens ,  ieJoigny,  de  Saint-Flo- 
rentin, de  Tonnerre,  de  Me  aux  ,  de  Coulomiers  , 
de  Provins  fiede  Montereau,  font  du  gouvernement 
de  Champagne  ,  quoique  de  la  généralité  de 
Paris. 

La  ville  de  Sens  eft  fituée  avantageufemerit  pour 
le  commerce ,  cependant  il  y  eft  peu  confidérable. 
On  voiture  de  cette  ville  à  Paris ,  par  la  rivière 
d'Yonne,  des  vins,  du  bois,  du  charbon ,  des  bleds, 
de  l'avoine  fie  du  foin. 

Dans  l'élect ion  de  Joigny  ,  on  recueille,  année 
commune  ,  environ  quarante  mille  muids  de  vin  , 
mais  il  eft  de  médiocre  qualité  ;  ce  qui  n'empêche 
pas  qu'on  n'en  tranfporte  une  bonne  partie  à  Paris. 
On  engraifle  dans  cette  contrée  des  beftiaux  dans  les 
prairies  fit  pâturages  qui  font  le  long  de  la  rivière 
d'Yonne  ,  fit  enfuite  ces  beftiaux  font  conduits 
à  Paris. 

On  recueille  année  commune  ,  dans  l'élection  de 
Saint-Florentin ,  environ  dix  mille  muids  de  vin , 
dont  on  tranfportele  meilleur  à  Paris.  Outre  cela, 
il  fe  fait  dans  cette  élection  un  petit  commerce  de 
bled ,  de  charbon ,  de  chanvre  fie  de  beftiaux. 

Le  principal  commerce  de  l'élection  de  Tonnerre 
confifte  en  vins.  Cette  éleaion  eft  partagée  pour 
les  aides  en  trois  départements ,  Tonnerre ,  Auxerre 
fit  Chablis,  Année  commune  ,  on  recueille  dans 
le  département  de  Tonnerre ,  trente  mille  muids 
de  vin  ,  quinze  mille  muids  dans  celui  d' Au- 
xerre ,  fit  vingt  mille  dans  celui  de  Chablis  ;  ce  qui 
fait  en  tout  foixante-cinq  mille  muids.  Les  bourgs 
de  Riceys  ne  font  pas  compris  dans  ces  trois  dépar- 
tements ,  quoiqu'ils  foient  de  l'élection  de  Tonner- 
re ;  mais  ils  font  du  département  de  Bar-fur-Seine 
pour  les  aides.  Les  vins  de  Tonnerre  font  voitures 
par  terre  jufqu'à  Auxerre ,  &  de-là  par  la  ri- 
vière d'Yonne  fit  celle  de  Seine  jufqu'à  Paris. 

L'élection  de  Meaux  eft  très-fertile  en  bled  ,  ce 
qni  eft  caufe  qu'il  s'y  fait  un  grand  commerce  de 
cette  denrée  au  marché  de  Brie-Comte- Robert , 
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<Toù  on  la  tranfporte  à  Paris.  On  recueille  auffi  dans 
cette  élection  environ  trente-ûx  mille  muids  de 
vin  ;  mais,  comme  il  eft  gros  fie  d'une  qualité  au- 
deflous  de  la  médiocre  ,  il  Ce  confomme  dans  le 
pays.  Les  marchands  de  Rouen ,  de  BeauvaU  fie  de 
Troyes  viennent  acheter  des  laines  dans  cette  con- 
trée. Outre  cela,  il  fefait  à  Meaux  un  commerce 
de  fromages  de  Brie ,  fie  cet  article  de  commerce 
eft  aflêz  confidérable. 

Dans  l'élection  de  Coulomiers ,  on  recueille  beau- 
coup de  bleds  qu'on  tranfporte  à  Meaux  ,  fit  de-là 
à  Paris.  Il  y  a  à  la  Ferté-Gaucber  une  petite  ma- 
nufacture  de  ferges. 

Le  meillcurfic  prefque  l'unique  commerce  de  l'é- 
lection de  Provins  confifte  en  bleds ,  qu'on  tranf- 
porte à  Paris  par  le  moyen  de  la  Seine ,  qui  coule 
a  i.  1.  &  demie  S.  de  la  ville  chef-lieu  de  l'élection 
dont  il  eft  queftioo.  Il  y  avoit  autrefois  à  Provins 
une  manufacture  de  draps  qui  eft  tombée.  La  tra- 
dition du  pays  porte  que  les  Anglois  en  fe  retirant 
du  royaume  ,  emmenèrent  de  Provins  plufieurs 
ouvriers  en  laine,  ôc  que  ce  font  ceux-ci  qui  leur 
donnèrent  le  fecret  des  draps  d'Angleterre.  On  fai- 
foit  autrefois  dans  ce  pays  beaucoup  de  conferve 
de  rofe  fit  de  violette ,  fit  cette  efpece  de  confiture 
avoit  aflez  de  réputation  pour  attirer  dans  le  pays 
de  bonnes  fommes  d'argent  ;  mais  cette  branche  de 
commerce  eft  fort  diminuée,fit  ne  fe  foutient  plus 
qu'avec  peine ,  quoique  depuis  quelques  années 
on  fe  foit  donné  des  foins  pour  la  rétablir  fit  la  faire 
fleurir. 

Le  commerce  de  l'élection  de  Montereatt  fe  fait 
en  bleds ,  qu'on  tranfporte  à  Paris  ;  en  autres  den- 
rées ,dont  la  principale  eft  le  fromage  ;  fit  en  draps 
quife  fabriquent  dans  une  petite  manufacture  qu'on 
a  établie  à  Dormeilles. 

Ajoutons  à  ce  que  nous  avons  dit  dès  le  com- 
mencement de  cet  article,  en  parlant  du  commerce 
quife  fait  dans  l'élection  de  Rheims,  que  le  meil- 
leur vin  de  cette  contrée  fit  peut-être  de  toute  la 
Champagne ,  eft  le  vin  rouge  qu'on  recueille  à 
Sdlety,  fur  la  rivière  de  Vefle ,  à  ».  1.  S.  E.  de 
Rheims.  (  Cette  terre  appartient  à  M.  le  Marquis 
de  Puyzieulx,  Chevalier  des  ordres  du  Roi ,  Mi- 
niftre  fit  Conseiller  d'état ,  fitc.  ). 

11  ne  nous  refte  plus  ,  pour  faire  connottre  les 
principales  richefles  de  la  province  de  Champagne, 
que  de  dire  un  mot  de  fes  ardoificres.  On  en  trou- 
ve plufieurs  entre  Charleville  fit  Rocroy.  La  veine 
en  eft  très- abondante,  mais  il  y  a  quelque  diffé- 
rence pour  la  qualité.  Les  meilleures  ardoificres , 
fit  incontcftablcment  les  plus  eftimées  font  celles 
de  Saint-Barnabé  fit  de  Saint-Louis  ,  toutes  deux 
fur  les  bords  de  la  Meufe,  fit  à  une  diftance  à-peu- 
près  égale  de  Rocroy  fit  de  Charleville.  Cette  der- 
nière eft  fur  la  rive  droite  de  la  Meufe.  Celle  de 
Saint-Barnabé  eft  fituée  vis-à-vis  de  celle  de  Saint- 
Louis  ,  près  du  village  de  DevUU  ,  qui  eft  bâti  fur 
la  rive  gauche  de  la  Meufe  ,  à  l'extrémité  du  dio- 
cefe  de  Rheims.  11  feroit  fuperflu  de  nommer  les 
autres  carrières  ,  qui ,  bien  que  fort  inférieures  à 
celles  dont  nous  venons  de  parler  ,  ne  laiiïent  pas 
d'avoir  un  certain  cours.  Ceux  qui  font  bâtir ,  trou- 
vent fou  vent  du  mécompte ,  avant  que  d'arriver  à 
la  couverture  ,  d'où  il  arrive  que  la  plupart  fe  hâ- 
tent de  finir  aux  moindres  frais  poffibles  ;  mais 
en  employant  des  ardoifes  trop  tendres  ,  il  leur  ar- 
rive qu'elles  durent  peu  fie  fe  pourriflent  bientôt  fur 
le  toit.  Cependant  ces  ardoifes  tendres  ne  biffent 
pas  que  d'avoir  un  mérite  réel  fie  particulier  ,  qui 
eft  d'être  très-propres  aux  ouvrages  d'ornement , 
tels  que  font  les  tables  ,  les  carreaux ,  fitc.  Ceux 
qui  ne  fçavent  pas  difeerner  ces  deux  fortes  de 
qualité  ,  ont  décrié  toutes  les  ardoifes  de  la  pro- 
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rince  de  Champagne  ,  en  publiant  qu'elles  font 
toutes  trop  tendres.  L'expérience  a  appris  à  les  dis- 
tinguer ,  &  le  public  rend  aujourd'hui  juftice  aux 
ardoifcs  dures  &  folides  qu'on  trouve  en  Cham- 
pagne. Il  s'en  fait  un  aflèz  grand  commerce  tant 
en  Picardie  qu'en  Flandres.  On  en  envoie  même  à 
Paris  &  à  Rouen  par  les  rivières  d'Aifne  &  d'Oife, 
en  les  voirurant  par  terre  jufqu'à  Pont-à-Vere  ou 
jufqu'à  Soiflons.  Le  mérite  des  deux  ardoificres 
principales  (  de  Champagne  )  ,  fçavoir  ,  de  Saint- 
Barnabe  &  de  Saint-Louis  ,  n'a  pas  été  inconnu 
aux  auteurs  du  dictionnaire  de  commerce.  Voici 
comme  ils  en  parlent  :  «  On  a  ouvert  des  ardoi- 
»  fieres  à  quelques  lieues  de  Charlcvilte  ,  dont  la 
»  pierre  n'eft  pas  moins  belle  ni  de  moindre  fervice 
»  que  celle  d'Anjou  ;  quoiqu'elle  ne  foit  pas  tout- 
»  à-fait  fi  bleue  ou  fi  noire  ».  Au  relie  ,  nous  re- 
marquerons en  paflant  que  les  meilleurs  auteurs 
aflurent  que  les  anciens  ne  connoiflbient  point 
les  ardoifes.  Pline  nous  apprend  qu'ils  couvroient 
leurs  raaifons  de  bardeaux  ,  elpece  do  petit  ais 
dont  on  fc  fert  encore  dans  pluheurs  pays ,  au  lieu 
de  tuiles  ,  ôc  principalement  en  Suiflc  &  en  Alle- 
magne. 

(  Génie  ,  mœurs  Si  carailere  des  peuples  ).  Les 
Champenois  font  doux ,  civils ,  obéiflans ,  labo- 
rieux ,  bons  foldats  ,  tendres  &  fidèles  à  leurs  Prin- 
ces. C'eft  à  tort  qu'on  les  aceufe  d'être  (impies. 
Apparemment  que  l'on  a  confondu  la  fimplicité 
avec  la  franchife ,  &  avec  la  candeur  &  la  bouté  de 
caractère.  La  Champagne  a  produit  eu  tout  temps 
d'exccllens  fujets  en  tout  genre ,  6c  nous  ne  fe- 
rions nullement  en  peine  d'en  nommer  un  aflèz 
grand  nombre  pour  exemples. 

(  Gouverne  ment  cccU'fiajliquc  ).  Il  y  a  dans  l'é- 
tendue du  gouvernement  de  Champagne  ,  deux 
archevêchés  ,  Kheims  &  Sens  ;  quatre  évèchés , 
Langrcs ,  Châlons  ,  Troyes  &  Meaux.  Sous  ces 
fix  fieges  fe  trouve  un  grand  nombre  d'abbayes  de 
l'un  6c  de  l'autre  fexe  ,  oc  dont  quelques-unes  font 
très-riches  ,  entr'autres  celle  de  Clairvaux  &  celle 
de  Signy. 

On  cftime  que  le  clergé  du  gouvernement  en 
queftion  jouit  au  moins  de  quatre  millions  &  de- 
mi de  livres  de  rente  aunuelle  ,  dont  J.  millions 
800.  mille  livres  pour  la  partie  de  ce  gouvernement 
qui  forme  la  généralité  de  Châlons. 

Le  grand-prieuré  de  Champagne ,  de  l'ordre  de 
Malte  ,eft  un  des  trois  grands-prieurés  qui  divifent 
la  langue  de  France.  Ce  grand-prieuré  eft  divifé 
lui-même  en  quinze  comm3ndcrics  pour  les  Cheva- 
liers ,  &  cinq  commanderies  pour  les  Chapelains 
&  Servants  d'armes.  Ces  vingt  commanderies  font 
celles  qui  fuivent  : 


Commanderies.  PrcAnzer,  Hf venus. 

Beaune   Bourgogne   8oca  liv. 

Bellecxoix   Bourgogne  41CO 

Bieaa  •  Chitetu-Regiuult  .    }  .50 

Chilon   .  Bourgogne  6&u3 

Dijon  *  Bourgogne   81)7 

Gcianconrc  .....*  Lamine  

lYUrbotte   Lorraine   »io3 

Met*   Lorraine  ijfco 


Nancy   tontine  azoo 

Noo»eaux  (lei)    ...»  Biftigny   uoo 

Nouville   Champagne  ....  12890 

Fontaubert   Bourgogne   5468 

Kobeconit   Lorraine   47>4 

Romagne   B*Jl>Kn?  ijoco 

Ruets   Champagne  ....  1 1 109 

Sugny   l.irtiint  4100 

Ssint-Amind    ....    *  Champagne  ....  ij-o 

Thon   B->.$itnJ'   74-" 

Valeurs   P.curgugnt   »7'î 

Virconrt   Lorraine  •  
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Nota.  i°-Les  commanderies  diftinguées  parceîte 
marque  *  ,  font  celles  qui  fc  trouvent  affectées 
aux  Chapelains  &  Servants  d'armes  ;  ôc  de  la  Comme 
de  14$.  mille  784.  livres,  ces  commanderies  ,  au 
nombre  de  cinq.emportent  la  fomme  de  10  J  37.  liv.  ; 
par  conféquent  il  relie  pour  les  t<.  autres  com- 
manderies ,  la  fomme  de  1  »3»47.  livres. 

i°.  Le  domaine  du  grand-prieuré  de  Champagne 
eft  compofé  des  commanderies  de  Bure  ,  Epaitly 
&  Mormant  (  fituées  dans  le  bailliage  de  la  Mon- 
tagne ou  de  Châiillon  en  Bourgogne  ) ,  qui  donnent 
enfemble  un  revenu  annuel  de  11.  mille  985.  livres. 
Le  Grand-Prieur  fait  faréfidence  à  Voulaine  ,  fur 
la  rivière  d'Ource  ,  à  ».  1.  &  tiers  N.O.  de  Bure, 
autant  S.  S.E.  d'Epailly,  4.  N.  O.  de  Montmoraur, 
&  j.  E.  un  quart  au  S.  de  Châtilon-fur-Seine. 

(  Gouvernement  civil  pour  la  jujttce  ).  Toute  la 
Champagne  ,  ainli  que  la  Bric  ,  eft  dans  U;  reflort 
du  parlement  de  Paris  ,  aufli-bien  que  dans  celui  de 
la  chambre  des  comptes  6c  de  la  cour  des  aides 
de  Paris. 

U  y  a  dans  ce  gouvernement  neuf  bailliages  <3c 
fieges  prélidiaux  ;  Ravoir  ,  Troyes  ,  Rheims  ,  Chî- 
lons, Langres,  Chaumont,  Vitry-le-François  6c Sens 
en  Champagne  ,  Meaux  6t  Provins  en  Br:e. 

Le  bailliage  de  Troyes  eft  de  la  première  créa- 
tion des  piciidiaux  en  ijji.,  &  il  en  eft  de  même 
des  bailliages  de  Rheims  ,  Vitry-le-François  ,  &c 

Au  bailliage  de  Troyes  reflbrtitfent  la  prévôté- 
Royale  de  Troyes  ,  la  mairie  Royale  des  quatre 
portes  &  des  fauxbourgs  de  la  m«-me  ville ,  ck  les 
mairies  de  Defnoes  ,  de  la  Grande-tf  iviere  ,de  Bar- 
baife  ,  de  Dochcs,  de  Lufigny  ,  d'Union  &  Bouy  , 
&  de  Daillcfol. 

Autrefois  la  ville  de  Rheims  étoit  du  bailliage 
Royal  de  Vermandois  ,  dont  le  Bailli  qui  n'eut  d'a- 
bord aucun  lïege  fixe  ,  tenoit  fes  féances  tantôt  en 
un  endroit  6c  tantôt  en  un  autre  ,  félon  les  occa- 
fions.  Ce  Bailli  établit  enfuite  fon  fiege  à  Saint- 
Quentin  ,  qui  étoit  la  capitale  du  Vermandois 
(  avant  l'an  1 3 1  $.  ) ,  6c  puis  il  le  transféra  à  Laon, 
qui  étoit  devenue  la  principale  ville  de  fa  jurifdic- 
tion.  Enfin  François  1.  établit  à  Rheims  le  bailliage 
Royal  de  Vermandois,  démembré  de  celui  de  Laon; 
6c  c'eft  ce  bailliage  qui  fait  aujourd'hui  le  reflort 
du  prJfidial  de  Rheims.  A  ce  préfidial  reflortiflent 
les  bailliages  d'Epernay  &  de  Fifmes  ,  la  juftice 
Royale  de  Torcyôc  Glaire  ,  &  les  mairies  de  Beau- 
mont  en  Argonne  &  de  Brieul  fur  Mcufe. 

Le  préfidial  de  Châlons  a  été  créé  par  édir  du 
mois  d'Octobre  de  l'an  i6  j;7.,&  il  a  fa  coutume  par- 
ticulière. A  ce  préfidial  U  ne  reflortit  aucune  julUcc 
Royale. 

La  création  de  celui  de  Langres  eft  du  mois  de 
Janvier  1640.  U  y  a  auftï  une  coutume  particulière 
pour  ce  prélidial ,  auquel  reflortiflent  les  prévôtés 
Royales  de  Coiffy  ,  de  Montigny-le-Roi  ,  de  Paf- 
favant ,  de  Villars-lc-Fautel ,  &  les  mairies  Roya- 
les de  Cerqueux  ,  de  Provcncheres ,  de  CouTy-la- 
Ville  ,  de  Vie  ,  de  Dampremont  ,  de  Bonnecourt  , 
de  Bourbonne-les- Bains  ,  de  Aloncharnot  &  d'Ar- 
noncourt. 

Le  préfidial  de  Chaumont  s'étend  dans  le  Baf- 
figny  &  même  dans  le  Senonois  ,  6c  il  a  égale- 
ment fa  coutume  particulière.  C'eft  un  des  plus 
grands  bailliages  du  royaume.  A  ce  bailliagc-pré- 
fidial  reflortiflent  les  prévôtés  6c  mairies  Royales 
de  Chaumont,  de  Bar-fur-Aube ,  de  Vafly  ,  d'An- 
dclot ,  de  Vaucouleurs ,  de  Grand  ,  de  Nogent- 
le-Roi ,  d'Eflbye ,  de  Voillecomte  ;  les  mairies 
de  Bourdon  ,  de  la  Villeneuvc-au-Roi ,  de  Ville- 
neuve-en-Angoulancourt  &.  d'Ureville. 

Le  bailliage  ck  prélidial  de  Vitry-le-François  eft 
régi  par  fa  coutume  particulière.  A  ce  bailliage 

reiTortiflcut 


Digitized  by  Google 


C  H  A 

rrffortiflènt  le  bailliage  de  Saint-Dieier ,  les  Pré- 
votes  Royales  de  Vitry  de  de  Paflàvant ,  de  les 
mairies  Royales  d«  Bafluet,  Charment,  Châtel- 
leroux  ,  Chcminon  ,  Contaut ,  Helmaurup ,  Saint- 
Vrain  ,  Sermaife  ,  Doucey  ,  Favareflë,  Perthes  de 
Braban-le-Roi. 

Quant  au  préfidial  de  Sens ,  c'étoit  un  des  plus 
étendus  du  royaume  ;  mais  l'étendue  de  fon  ref- 
fort  a  été  confidérablement  diminuée  par  la  créa- 
tion de  l'établiflement  des  préfidiaux  de  Troycs , 
de  Langres  ,  de  Chîlons  ,  de  Mclun ,  d'Auxerre , 
de  Montargis  ,  de  Chaumont  en  Ba  Aigri  y ,  ôec 
On  y  juge  félon  la  coutume  du  bailliage  de  Sens , 
&  fclon  celle  de  Lorris.  A  ce  préfidial  reflbrtif- 
feot  les  prévôtés  Royales  de  Sens ,  de  Meflay-le- 
Vicomte ,  de  Parou  de  Saint-Clement ,  d'Eftigny , 
de  Grange-le-Bocage  de  de  Dymon. 

Les  autres  bailliages  de  la  province  de  Cham- 
pagne font  ceux  qui  fuivent  :  de  Châtillon-Sur- 
Mjmt ,  auquel  rcflbrtiflènt  les  mairies  Royales 
d'Igny-!e-Jard  ,  de  Vcrneuil ,  de  Suify-le-Franc  & 
de  Villers-fur-Châtilloo  ;  tfEpernay  ,  auquel  ref- 
fortuTmt  la  pré  voté  Royale  d'Epernay  de  la  mai- 
rie d'Ay;  de  Nogent-fur-Seine  ;  de  Pont-fur-Semc  ; 
iie  Sji!  i-Dt\icr  t  dont  le  bailliage  de  Vitry-le-Fran- 
cois  revendique  le  reflbrt ,  de  auquel  reflbrtiffcnt 
les  mairies  Royales  de  Saint-Vrain  ,  de  Martehaye 
de  de  la  Maifon-au-Bois  ;  de  Sainte-Mcnehould  , 
auquel  rcflbrtiflènt  les  prévotés  Royales  de  Sainte- 
Mcru-hould ,  de  Rocroy  de  de  Villefranche  ;  de 
ydleneuve-U-Roi ,  auquel  reffbrtit  la  prévôté  Royale 
de  Chablis.  A  Clermont  en  Argonne  il  y  a  un  Juge 
des  cas  Royaux  ,  féant  à  Varennes.  A  Fifmes  il  y 
a  un  Juge  Royal ,  de  même  qu'à  Mery-fur-Seine. 

Pour  ce  qui  concerne  les  bailliages  de  la  Bne- 
Cfumpenoife  ,  nous  remarquons  que  celui  de  Meaux 
eft  régi  par  la  coutume  de  même  nom  rédigée  en 
1 509.,  dé  qu'à  ce  bailliage  reflbrtiflent  les  prévôtés 
Royales  de  Meaux  de  de  Monceaux. 

Le  bailliage  de  Provins  eft  de  la  première  créa- 
tion des  préfidiaux ,  de  on  y  juge  conformément 
à  la  coutume  du  bailliage  de  Meaux.  A  celui  de 
Provins  reflbrtiflent  les  prévôtés  Royales  de  Pro- 
vins &  de  Cbalautre. 

Dans  la  Brie-Champenoife  font  encore  ,  le  bail- 
liage de  Château-Thierry  ,  auquel  reflbrtiffent  la 
prévôté  Royale  de  la  ville  de  ce  nom ,  de  les 
mairies  Royales  d'Artonges  ,  de  Villemoyenne , 
d'Effifle  ,  de  Jaugonne  dé  de  la  Chapelle  Mon- 
taudon  ;  celui  de  Se\atme  ,  qui  a  dans  fon  reflbrt 
les  prévôtés  Royales  de  Sezanne ,  de  Chante- 
merle  ,  de  Trefols ,  de  Granville ,  de  Semoine  , 
de  Villers ,  d'HerbilTe  de  de  Doinon. 

II  y  a  Outre  cela  dans  la  province  de  Cham- 
pagne ,  les  juftices  des  pairies  de  des  grands-fiefs  j 
telles  que  celles  de  Joitnillc  ,  de  Rethel-Ma\arin , 
de  Oiâteau-Porcien  ,  de  P'mey -Luxembourg ,  d\'Au- 
momt  de  Château-Vilain  %  dtc. 

On  remarque  que  la  coutume  de  Chaumont , 
ainfi  que  les  autres  coutumes  de  Champagne  , 
établit  dans  cette  province  une  noblefle  que  plu- 
fîeurs  auteurs  ont  cru  lui  être  particulière ,  de 
qui  cependant  ne  Peft  pas.  Elle  confifte  en  ce  que 
ceux  qui  dtfcendcnt  d'une  inere  noble  de  d'un 
père  roturier ,  font  annoblis  par  leur  mere ,  parce 
que  félon  ces  coutumes  le  ventre  annoblit.  Quel- 
ques écrivains  ,  Loyfeau  entr'autres ,  dans  fon  traité 
des  ordres  ,  de  Go^ffet  fur  l'article  premier  de  la 
coutume  de  Châlons ,  attribuent  l'origine  de  cette 
difpofition  à  la  bataille  de  Fontenay  près  d'Au- 
xerre ,  entre  Lothaire  de  Charles-lc-Chauve ,  où 
la  Champagne  ,  difent-ik  ,  perdit  un  grand  nom- 
bre de  geotilborames,  étantreftés  fur  la  place  près 
de  cent  mille  hommes. 
Tome  IL 
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D'autres ,  comme  Pithou  de  le  Grand,  fur  l'ar- 
ticle 1 .  de  fur  l'article  1  $  1 .  de  la  coutume  de  Troyes, 
rapportent  l'origine  de  cette  noblefle  par  les  mères, 
à  une  bataille  qui  fut  donnée  fur  Xafoffés  deJaul- 
nes ,  près  de  Bray  ,  en  Champagne. 

D'autres  enfin,  comme  Favm  ,  dans  fon  théâtre 
d'honneur  de  de  chevalerie ,  foutiennent  que  le 
ventre  commença  d'annoblir  en  Champagne,  après 
la  bataille  de  la  Maflbure ,  où  le  Roi  Saint-Louis 
fut  pris  par  les  Sarralins. 

Mais ,  n'en  déplaife  à  ces  auteurs  ,  d'ailleurs  C 
rclpeâables ,  il  eft  confiant  qu'il  y  avoit  autrefois 
en  France  de  droit  commun ,  deux  fortes  de  no- 
blefle, une  deparage  ,  ou  de  par  le  pere  ,  de  cette 
noblefle  étoit  abfolument  néceflaire  pour  parvenir 
à  la  chevalerie  ;  de  l'autre  de  par  la  mere  :  celle-ci 
étoit  fuffifante  pour  pofléder  des  fiefs.  Voyez  Beau, 
manoir,  chapitre  45.  pag.  de  *{.$.;  Monjire- 
let,  volume  1.  chap.  $7.  pag.  91.  Cette  noblefle  de 
par  les  mères  étoit  en  ufage  dans  le  Royaume  fous 
nos  Rois  de  la  première  race.  Voye\  Grégoire  de 
Tours  ,  liv.  10.  chap.  8.,  de  elle  étoit  reconnue 
par  tout  le  Royaume.  Par  conféquent ,  nous  ne 
comprenons  pas  comment  Loyfeau  de  Pithou  ,  tous 
deux  très-fçavans  dans  l'hiftoire  de  France  de  dans 
la  jurifprudence  ,  ont  ignoré  tout  ce  que  nous  ve- 
nons de  rapporter ,  de  ont  attribué  la  noblefle  par 
les  mères  à  un  privilège  particulier  qui  auroit  été 
accordé  à  la  proviuce  de  Champagne. 

Il  cil  des  gens  qui  croient  que  Charles  V.  fut 
le  premier  de  nois  Rois  qui  donna  atteinte  à  cette 
noblefle  de  par  les  mères  ,  en  ilatuant  par  fon  or- 
donnance du  1$.  Novembre  1370-,  que  'es  no- 
bles de  cette  efpece  feraient  fujets  au  droit  de 
franc-fief.  Cette  ordonnance  eft  adreflee  au  Séné- 
chal de  Beaucaire ,  de  elle  étoit  confervée  en  la 
chambre  des  comptes  de  Paris ,  au  mémorial  D , 
fol.  loi.  verfo. 

Lors  de  la  féconde  rédaction  qui  fut  faite  de  la 
coutume  de  Chaumont  en  Bafligny ,  la  noblefle  du 
pays  s'étant  oppofée  à  la  ratification  de  l'article 
qui  concerne  la  noblefle  de  par  les  mères ,  Louis 
XIL  qui  régnoit  alors ,  ordonna  que  cet  article 
demeurerait  en  fufpens.  Ainfi  ,  il  y  a  deux  cents 
ans  ou  environ  que  les  difpofitions  des  coutumes 
de  Champagne  à  l'égard  de  la  noblefle  en  queftion , 
ne  s'obfervent  plus.  La  feule  prérogative  qui  eft 
reftée  aux  enfants  iflùs  de  mere  de  non  de  pere 
noble  ,  c'eft  d'avoir  leurs  caufes  commifes  par-» 
devant  les  officiers  du  bailliage ,  ainfi  que  cela  a 
été  réglé  par  arrêt  d'audience  rendu  au  rôle  de 
Champagne,  en  1614. 

La  coutume  de  Chaumont  a  été  rédigée  deux  fois 
par  écrit.  La  première  rédaction  fut  faite  en  1494. 
aux  états  de  ce  bailliage  ,  de  de  l'autorité  du  Roi 
Charles  VIII.  qui  régnoit  alors  ;  mais  elle  ne  fut 
point  homologuée-  La  féconde  rédaftion  fe  fit  fous 
leregne  fuivant ,  en  1  $09.  Cette  coutume  comprend 
dix  titres  ,  qui  font  fubdivifés  en  cent  vingt  articles. 

(Maîtrifes  des  eaux  t>  forets  ).  Il  y  a  en  Cham- 
pagne un  Grand-Maître  des  eaux  de  forêts ,  fous  le- 
quel font  les  neuf  maîtrifes  particulières  qui  fuivent: 
Troyes,  Rheims,  Chaumont,  Vitry-le-François, 
Saint-Dixier,  Vafly  ,  Châlons  ,  Saintc-Menchould 
&  Bar-fur-Scine.  Les  maîtrifes  particulières  de 
Sens  de  de  Provins  font  de  la  grand'maîtrife  de 
Paris  de  de  l'Ifle-de-France.  Le  Receveur-Général  de 
la  grand'maîtrife  de  Champagne  réfide  à  Paris,  aufli- 
bien  que  le  Grand-Maître.  Voye\  Eaux  de  Forêts. 

(Jurifdiftions  confulaires  ).  Celle  de  Troyes  fut 
établie  en  1  $94.  ;  celle  de  Rheims  en  1 587.  ;  celle  de 
Châlons  de  celle  de  Sens  en  156}.  Chacune  de  ces 
juriftlidions  eft  compoféed'un  Juge  de  deux  Confuls, 
tous  trois  pris  d'entre  les  marchands. 
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(  Hôtels  ou  chambres  des  monnaies).  Celui  de  Troyes  ou  de  Langres,  cklereftedans  celui  de  Sedan. 

Troyes  fut  établi  en  1419.,  &  confirme  en  1431.  (  Domaine  du  Roi  ).  Il  confîftc  dans  la  généralité 

La  lettre  V,  eft la  marque  diftinctive  delà monnoie  de  Châlons  ou  de  Champagne  ,  en  fix  châtellcr.ies 

qu'on  y  fabrique.  Celui  de  Rheims  n'a  été  établi  principales,  qui  font  Vitry-le-François ,  Saint-Di- 

qu'en  i63o.  On  y  marque  la  monnoie  delà  lettre  S.  zier,  Sainte-Menehould  ,  Chaumont  ,  Troyes  ck 

Voye\  Monnoics.  Mouzon.  De  ces  châtellenies  dépendent  cent  qua- 

(Gouvcrnement  civil  par  rapport  aux  finances  ).  rante  terresôt  feigneuries ,  outre  pluficurs  droits  fie 

Voyt\  ci-devant  Châtor.s  généralité,  6*t  ajoutez  à  revenus,  tant  engagés,  dont  jouiffent  les  engagif- 

ect  article,  que  l'élection  de  Sainte-Menehould  ,  tes  ,  que  réunis,  dont  jouiffent  les  Fermiers  du  Koi. 

îiuflî-bien  que  celle  de  Joinville  ,  n'a  été  créée  Indépendamment  de  ces  châtellenies  ck  dépendan- 

qu'en  1696.  ces ,  il  y  a  encore  des  revenus  qui  dépendent  du  do- 

(  Gabelles  ck  greniers  à  fel  ).  On  divife  cet  arti-  maine  de  la  Couronne  dans  les  villes  de  Rheims,  de 

cle  en  trois  départements  ou  directions  i  fçavoir  ,  Langres  &  de  Châlons  ,  &  dont  la  feigneurie 

Châlons  ,  Troyes  ck  Sedan.  Le  premier  comprend  foncière  appartient  à  l'Archevêque  ou  à  l'Evèque 

neuf  greniers  à  fel ,  dont  ceux  de  Sainte-Menehould,  de  ces  villes. 

de  Vitry-lc-François  ,  de  Saint-Dizicr ,  de  Join-  Le  contrôle  des  exploits  &  les  greffes  des  affir- 

villcck  de  Cbâteau-Porcien ,  font  d'impôt  ;  5c  ceux  mations  font  également  partie  du  domaine  ,  demê- 

de  Châlons  ,  de  Rheims  ,  d'Epcrnay  &  de  Sczanne,  me  que  la  partie  des  forets  &  les  bois  qui  appar- 

font  de  vente  volontaire.  Il  y  a  dans  cette  direction  tient  au  Roi  dans  cette  province.  Ces  bois  &  fô- 

trente-huit  bureaux,  tant  généraux  que  particuliers,  rets,  y  compris  ceux  de  Mouzon,  font  de  trente 

pour  les  traites  foraines  ;  deux  bureaux  &  neuf  en-  mille  fix  cents  douze  arpents ,  &  les  coupes  ordt- 

trepôts  pour  le  tabac.  naircs  de  chaque  année  ,  de  Tept  cents  foixante 

Dans  le  département  on  direction  de  Troyer,  arpents.  Année  commune,  le  produit  de  ces  cou- 

font  neuf  greniers  ck  deux  chambres  à  fel.  Lesgre-  pes  monte  à  trente-huit  mille  Cx  cents  quarante 

niers  de  Langres ,  de  Montfauljon  &  de  Chaumont,  livres  ;  fur  quoi  il  y  a  des  charges  à  payer, 

font  d'impôt  .-ceux  de  Troyts  ,  de  Bar-fur-Aube,  (  Gouvernement  militaire').   Le  gouvernement 

d'Arcy-fur-Aube  ,  de  Montmorency  ,  de  Muffy-  général  militaire  de  Champagne  &  Brie  eft  un  des 

l'Evèque  ék  de  Nogent-fur-Seine  (  qui  eft  de  la  plus  confidérables  du  royaume.  La  ville  de  Troyes 

généralité  de  Paris  ) ,  font  de  vente  volontaire.  Les  en  eft  la  capitale.  1!  eft  fitué  entre  le  vingtième 

deux  chambres  à  fel  font  celles  de  Villemorte  ck  de  degré  20.  minutes  ck  le  vingt-deuxième  degré  54. 

Vilîacerf.  On  compte  dans  ce  département,  qui  eft  minutes  de  longitude ,  &  entre  le  quarante-feptie- 

plutôt  connu  fous  le  nom  de  direction  de  Langres  t  me  degré  34.  minutes  &  le  quarante- neuvième 

ioixante  bureaux  où  fe  perçoivent  les  droits  qui  ap-  degré  58.  minutes  de  latitude.  Il  eft  borné  au  N.  pat 

partiennent  aux  cinq  grottes   fermes,  outre  le  le  pays  de  Liège  &  le  gouvernement  de  Flandres  & 

bureau  général  du  tabac  qui  eft  établi  à  Troyes.  Haynault.au  S.  par  le  gouvernement  de  Bourgogne, 

Le  département  ou  direction  de  Sedan  n'a  que  au  S.  E.  par  celui  de  Franche-Comté,  au  S.  O.  par 

quatre  greniers  à  fel  ;  fçavoir,  Rcthel,  Mezicres  ,  celui d'Orléanois  ,  à  l'E.  par  le  gouvernement  gé- 

Donchery  &  Rocroy,  qui  font  autant  de  villes  pri-  néral  de  Lorraine  &  Barrois ,  &  par  le  Verdunois  & 

vilégiées  ,  oh  le  fel  fe  vend  à  la  livre  &  à  très-bas  le  Toulois  ;  au  N.  O.  par  le  gouvernement  général 

prix.  Cette  direction  ,  qui  eft  connue  également  de  Picardie,  &  à  1*0.  par  celui  de l'lfle-de-France< 

îbus  le  nom  de  direction  de  Charlevdle  ,  comprend  11  a  47.  lieues  de  longueur  ck  environ  autant  de 

cinquante-cinq  bureaux  ;  fçavoir,  trente  où  fe  per-  largeur;  ce  qui  peut  être  évalué  à  un,  lieues 

çoivent  les  droits  d'entrée  &  de  fortie  de  France  ;  quarrées. 

dix-fept  où  il  nefe  donne  que  des  acquits  à  caution ,  De  toutes  les  places  fortifiées  ,  qui  étoient  aufcre- 

&  des  paflavants  ;  &  huit  dans  le  comté  de  Chiny  fois  en  affez  bon  nombre ,  il  ne  refte  plus  dans  ce 

&  pays  de  Luxembourg-François.  gouvernement  que  celles  de  Mezieres  ,  Charleville 

On  compte  qu'année  commune  ,  il  fe  confomme  oc  Rocroy.  Cependant ,  outre  ces  places  ,  la  plû- 

dans  les  trois  départements  que  nous  venonsde  nom-  part  des  autres  qui  ont  été  fortifiées  autrefois, 

mer,  plus  de  mille  muids  de  fel;  fçavoir,  3  $8.  dans  ont  confervé  leur  gouvernement  &  leur  état- 

le  département  de  Châlons,  352.  dans  celui  de  major. 

DÉNOMBREMENT   DU   GOUVERNEMENT   GÉNÉRAL  MILITAIRE 
de  la  province  de  Champagne  ,  0  de  la  partie  de  L  province  de  Brie  fui  en  dépend. 

Un  Gouverneur -Général. 

Appointements  $6014  1.7,,,  ,. 

Emoluments   .  o  p6ot^^ 

Lieutenants-Généraux  pour  le  Roi. 

Un  pour  les  bailliages  de  Langrej,  Troyei  &  Jeanne  (en Champagne).  a8oo  1.^ 

Un  pour  le  bailliage  de  Rheims  (en  Champagne)  1800    C  1- 

Un  pour  les  bailliages  de  Vitry  &  de  Chaumont  (én  Champagne).    .  2800    £,,0,0°  hv' 
Un  pour  les  bailliages  de  Meaux, Provins &ChÂteau-ThterryQcaBne).  2800  J 

662 14  liy. 

Quatre  Lieutenants-de-Roi  de  la  province. 

Six  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France  \  fçavoir  ,  un  pour  Châlons  ,  Rheims  &  Vitry , 
un  à  Rethel,  un  à  Troyes,  un  à  Bar- fur- Seine ,  un  à  Chaumont  ck  Bar-fur-Aube) 
&  un  à  Langres. 

Pour  ce  qui  concerne  les  Grands-Sénéchaux  ck  les  Grands-Bajllii  d'épée ,  voye\  ti-deffous  ,  après 
le  dénombrement  particulier  des  place»  de  la  proviuc*. 
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Villa 
ts  autres  flaees. 


Couver' 

ntuTS. 

Bar-fur-Aube  i  . 


Licut. 
de  Roté 


6e  aumont-cn-Argonnc 

Chibns  

C  hijtcsu.— Porcicn  •  «  » 


i 


Chaumont  ,  •  .  X 

Comté  de  Beauliea  .  .  .  .  i 

Epemay  i 

Filmes,  i 

Joumlle  x 

Lagny  t 

 i 


Werieres ,  la  citadelle  ù  .  t 

Charle  ville. 
Font-fur-Yonne  x 


i  .  . 


Provins  i  

Rethel-Mazarin  i  .  .  .  .  . 

Rheims  x  

Rocroy  i  .  .  .  .  i 

Bofoy  ,  en  Brie  x  

Sezanne  i  

Saint-Dirier.  i  .  .  .  .  i 

Sainte-Mcnehould.  ....  i  ....  i 

 i  

 i  

Vaffi.  i  

Vaucouleurs  i  

Vitry-le-Françols  t  

~TT         ~  T 


Curi. 


tu:.}  »» 


oo 


200  . 
I0OOO 


4470 
1200 


Total  47»  {4  1. 


i960  ..7 


100 . 


éïto  1. 


Sommes  totales  des  appointements ,  y  compris  Us  émoluments. 

Four  le  Gouverneur-Général  de  la  province   «  $6024  liv. 

Pour  les  quatre  Lieutenants-Gciicraux  ioico 

Pour  les  Gouverneurs  particuliers  .  47*  H 

Pour  les  Lieutenants-de-Roi  des  villes  ,  &c  6210 


Titra/  1 19668  liv. 


Nota  i°.  U  refte  à  ajouter  les  appointements  des  Majors ,  Aides-Majors  ,  Capitaines  des  portes ,  &c. 

«juatre  Licutenanis-de-Roi  de  la  Province  ;  ceux  2".  Le  Gouverneur  de  la  ville  de  Rheims  eft 

de  plufieurs  Gouverneurs  particuliers  3c  Lieutc-  en  mcir.e  temps  Capitaine  de  cette  ville.  Le  Gou- 

Ciats-de-Roi  de  ville»  &  autres  glaces  j  ceux  des  verneur  de  Saiut-Dizier  cft  auifi  Licutcoant-de-Roi 
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de  cette  place.  Le  Licutcnant-de-Roi  de  la  ville 
de  Samtc-Menehould  eft  également  Major  de  la 
même  place. 

3°.  Une  compagnie  de  trente  gardes  à  cheval , 
commandée  par  un  Capitaine  ,  un  Lieutenant  & 
un  Cornette  ,  forme  la  garde  ordinaire  du  Gouver- 
neur-Général de  Champagne  &  Brie.  Il  y  a  outre 
cela  vingt  -  quatre  hallcbardiers  fuiiTcs  qui  fervent 
également  de  garde  au  même  Gouverneur. 

4°.  11  y  a  pour  le  gouvernement  général  de  Cham- 

[ingne  &  Brie  ,  trois  Grands-Sénéchaux.  La  ijua- 
ité  de  Sénéchal  héréditaire  de  Champagne  eft  atta- 
chée à  la  terre  de  Joinville  ;  celle  de  Sénéchal  hé- 
réditaire de  Rheims ,  à  la  terre  du  marquifat  de  Thu- 
fy  ;  &  celle  de  Sénéchal  de  Château-Thierry  cft 
attachée  au  duché  de  ce  nom. 

S".  Les  Grands-Baillis  d\'pée,  au  nombre  de  neuf, 
font  ceux  de  Meaux  ,  de  Troyes  ,  de  Château. 
Thierry,  de  Châlons,  de  Rheims  &  Laon,  de  Ket/ie/, 
de  Vitry  ,  de  Langres  &  de  Chaumont. 

6°.  11  cft  donné  des  garnifons  ordinaires  à  neuf 
Gouverneurs  de  villes  &  places  fortes  de  Champagne 
&  Brie  ;  Ravoir ,  quinze  hallebardicrs  ,  &  treize 
hommes  de  guerre  à  pied. 

7°.  Plufieurs  écrivains  placent  le  gouvernement  de 
Sedan  &  de  la  principauté  de  ce  nom  ,  dans  le  gou- 
verne ment  général  militaire  de  Champagne  &  Brie  j 
mais  cela  n'eft  point  atnfi  ,  le  gouvernement  de  Se. 
dan  étant  abfolument  indépendant  de  celui  de  Cham- 
pagne. Voye\  Sedan. 

8".  La  marcebauflee  de  Champagne ,  établie  dans 
cette  province ,  par  la  déclaration  du  Roi  du  9. 
Avril  1720.  ,  coniille  en  une  compagnie  ,  fubor- 
donnée  à  un  Prévôt-Général  qui  rénde  à  Châlons  , 
&  compofée  de  cinq  Lieutenants  ,  de  quatorze 
Exempts ,  de  neuf  Brigadiers ,  de  onze  Sous-Briga- 
diers ,  de  cent  trente-lix  Cavaliers  ck  unTrompette. 
Cette  compagnie  eft  divifée  en  24.  brigades  ,  dis- 
tribuées de  la  manière  qui  fuit.  A  Ciialons  ,  deux 
Lieutenants ,  un  AiTcfteur  ,  un  Procureur  du  Roi , 
un  Greffier  ,  un  Exempt ,  un  Brigadier  ,  un  Sous- 
Brigadier  ck  trois  brigades  ;  à  Epernay  ,  un 
Exempt  &  une  Brigade  ;  à  Saint-Didier ,  un  Exempt 
&  une  brigade  ;  à  f/itry-le-¥ tançais ,  un  Exempt  tk 
une  brigade  ;  à  Se\anne  ,  un  Exempt  &  une  briga- 
de. A  S  AiNTE-MrNhHOCLD  ,  un  Exempt ,  un  Sous- 
Brigadier  &  deux  brigades  ;  à  Vaucouleurs  ,  un 
Sous-Brigadier  &  une  brigade  ;  à  Auhry ,  un  Briga- 
dier &  une  brigade  ;  à  Uormans ,  un  Brigadier  ck 
une  brigade  ;  à  Montfaucon  ,  un  Brigadier  ck  une 
Brigade  ;  à  Pojftjfc ,  un  Brigadier  tk  une  brigade  ; 
à  Eloges  ,  un  Brigadier  &  uue  brigade.  A  Thovts , 
un  Lieutenant ,  un  Aflêfleur,  un  Procureur  du  Roi , 
un  Greffier ,  un  Brigadier  ,  un  Sous- Brigadier  tk 
deux  brigades  ;  à  Maillt ,  un  Brigadier  &  une  briga- 
de ,  à  Montiei-en-Der  ,  un  Sous-Brigadier  &  une 
brigade  i  à  Bar-fur-Aube  ,  un  Exempt  ck  une  bri- 
gade. A  Rhums  ,  un  Lieutenant,  un  Âfïèiïèur  ,  un 
Procureur  du  Roi  ,  un  Greffier ,  un  Exempt,  un 
Sous-Brigadier  ck  deux  brigades  ;  à  Fifmes  ,  un 
Sous-Brigadier  &  une  brigade  ;  à  Rtthel-Mayxrin  , 
un  Exempt  &  une  brigade  ,  au  Chefne,  un  Sous- 
Brigadier  ck  une  brigade  ;  à  Launoy  ,  un  Brigadier 
&  une  brigade;  kMaubert-Fontatue ,  un  Exempt  & 
une  brigade.  A  Lancrts  ,  un  Lieutenant ,  un  AflcÉ 
feur,  un  Procureur  du  Roi ,  tm  Greffier,  un  Exempt, 
un  Sous-Brigadier  ck  deux  brigades  ;  h  Jomi  Hle ,  un 
Exempt  tk  une  brigade  ;  à  Bourbonne-Us-Baim  ,  un 
Brigadier  ck  une  brigade  ;  a  Chaumont ,  un  Exempt 
&  une  brigade  ;  à  ta  Fcre-Champaioifc  ,  un  Sous- 
Brigadier  6i  une  brigade  ;  a  Pretbvy ,  un  Sous-Bri- 
gadier &  une  brigade. 

tj°.  En  conféquence  de  l'ordonnance  du  Roi , 
<Ju  2«.  Février  1719. ,  la  généralité  de  Champagne 
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on  de  Châlons  fournit  trois  mille  hommes  de  milice, 
formant  cinq  bataillons  de  douze  compagnies  de 
cinquante  hommes  chacune  ,  qui  fuivirent  le  rang 
du  régiment  de  Champagne.  Par  l'ordonnance  du 
1».  Novembre  1733.  ,  les  milices  de  ce  départe- 
ment furent  augmentées  jufqu'au  nombre  de  quatre 
mille  cent  quatre  hommes,  formant  fix  bataillons. 
Pa  jcelledu  jo.Oc'lob.  174».,  les  milices  de  cette  gé- 
néralité furent  augmentées  de  douze  cents  foixante- 
dix  hommes  ;  tk  par  celle  du  10.  Juillet  1743.  , 
elles  le  furent  encore  de  dix-huit  cents  hommes  :  de 
forte  qu'alors  le  corps  de  milice  de  la  généralité  de 
Champagne  fe  trouva  monter  à  fept  mille  cent 
quatre-vingt-quatre  hommes. 

to°.  Parmi  les  cent  cadets  qui  compofoient  la 
compagnie  établie  dans  la  citadelle  de  Metz ,  en 
1726. ,  le  Roi  avoit  accordé  vingt -fix  de  ces  places 
à  la  province  de  Champagne. 

u°.  A  la  paix  de  1763.,  la  milice  de  Champa- 
gne confiftoit  en  cinq  bataillons  ,  de  720.  hommes 
chacun,  non-compris  les  compagnies  de  grenadiers 
Royaux ,  non-plus  que  celles  degrenadiers  poftiches 
que  fournùToit  chaque  bataillon.  V oye\  Milice. 

(Hifioirc).  Du  temps  deCéfar,  la  Champagne 
étoit  habitée  par  les  Tricajfcs ,  les  Remi ,  les  Cata- 
launi ,  las  Senoncs ,  les  Ltngones ,  &  par  une  par- 
tie des  Meldje.  Les  Remi  tk  tes  Catalauni  furent 
du  nombre  des  Belges.  Tous  les  autres  peuples 
que  nous  avons  nommés ,  étoient  de  la  Gaule- 
Celtique. 

Sous  Honorius ,  la  Champagne  étoit  comprife  a 
partie  dans  la  féconde  Belgique  ,  &  partie  dans  la 
quatrième  Lyonnoife.  Les  Lingones  (  ou  le  Balfi- 
gny  )  dépendoient  de  la  première  Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains ,  la  Champagne 
pafTafous  celle  des  François.  Vers  l'an  4 $6.  Merovée 
fe  rendit  maitre  de  Rheims  &  de  Châlons.  Mais  , 
vers  ce  même  temps  ,  la  ville  de  Langres  avec  le 
Baffigny  étoit  de  la  dépendance  du  royaume  de 
Bourgogne.  Les  Romains  fe  mainciareot  dans  une 
bonne  partie  de  la  Champagne  jufqu'au  temps  de 
Clovis ,  que  ce  Prince  ayant  défait  Stagrius  ,  der- 
nier Commandant  des  Romains  dans  les  Gaules  , 
acheva  d'y  détruire  leur  domination. 

Après  la  mort  de  Clovis  ,  les  enfants  de  ce 
Prince  ayant  partagé  entr'eux  fes  états  ,  la  plus 
grande  partie  de  la  Champagne  échut  a  Thierry  1. , 
qui  fut  Roi  d'Auftrafie.  Dans  la  fuite  ,  les  limites 
des  divers  états  qu'avoient  formés  les  enfants  de 
Clovis  ,  ayant  varié  plufieurs  fois  ,  4a  Champagne 
fuivit  le  fort  de  la  Monarchic-Françoife  ,  obeitfànt 
tantôt  aux  Rois  d'Auftrafie ,  tantôt  à  ceux  -de  Neuf, 
trie ,  &  tantôt  à  ceux  d'Orléans  &  de  Bourgogne. 
Mais  ,  nous  ne  trouvons  pas  que  tant  que  le  par- 
tage de  la  Monarchie  fubfifta ,  aucun  de  ces  Princes 
ait  jamait  été  feul  le  maitre  de  toute- la  province  de 
Champagne. 

Les  partages  ayant  cefle  ,  la  Champagne  obéit 
aux  Rois  de  France.  Mais ,  bientôc  après ,  fous  le 
règne  de  Louis  le  Débonnaire  ck  fous  celui  de 
Cliarles-lc-Chauvc ,  les  églifes  de  cette  province 
étant  devenues  très  puiflantes,  les  Prélats  de  Rheims 
ck  de  Sens  parurent  s'être  partagés  entr'eux^-feuls 
la  principale  autorité  fur  les  peuples  de  la  province. 
Peu  de  temps  après  ,  les  troubles  ck  les  dùTenfions 
ayant  augmenté  dans  le  royaume,  fur- tout  pendant 
les  incuriîons  des  Normands  ,  la  maifbn  de  Ver- 
mandois ,  qui  étoit  alors  très-puiftànte ,  forma  le 
projet  d'aflujettir  elle-même  la  prélaturc  de  Cham- 
pagne ,  &  en  conféquence  elle  déclara  ck  fit  la 
guerre  aux  Evéques  de  cette  province.  Malgré  leur 
réfiftance  ,  les  Evêques  furent  fournis ,  les  uns  par 
adrefie  tk  les  autres  par  force. 

Robert  1.  de  Vurmandois  (fils  d'Herbert  II.  ôc 

frère 
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frère  d'Hugues  que  le  Comte  fon  pere  avoit  fait 
élever  au  nege  de  Rheims  t  étant  encore  au  ber- 
ceau )  ,  eft  celui  que  l'on  doit  regarder  comme  le 
premier  Comte  de  Champagne  ,  quoique  pluiîeurs 
auteurs  en  nomment  deux  autres  avant  lui.  C'cft 
ce  même  Robert  I.,  dont  les  ancêtres  poiTcdiient 
déjà  des  biens  coniidérables  en  Champagne  ,  qui 
s'empara  de  la  ville  de  Troycs  en  958.  malgré  la 
réfîftance  de  PEvêque  Antheaume.  Robert  1.  prit 
le  titre  de  Comte  de  Troyes  de  non  de  Champagne , 
&  mourut  eo  968. 

Herbert  1. ,  Comte  de  Meaux  ,  fils  ou  plutôt 
frère  de  Robert  I.  ,  fut  Comte  de  Troyes  &  de 
Meaux  ,  &  mourut  en  993.  Ce  Comte  ,  grand  Ca- 
pitaine &  habile  politique  ,  fe  montra  auffi  favo- 
rable aux  Eccléfiaûiques  ,  que  fon  frère  leur  avoit 
paru  terrible. 

Quelques  auteurs  prétendent  qu'Herbert  I.  ne 
faifla  point  d'enfants.  D'autres  lui  donnent  pour 
fils  de  fucceflèur,  Etienne  I.  mort  fans  pofterifé 
mafeuline  en  1019.  Quoiqu'il  en  foit ,  il  n'en  eft 
pas  moins  confiant  qu'Eudes  I.  fuccéda  aux  comtés 
de  Meaux  de  de  Troyes ,  vers  l'an  1019.  Cet  Eudes , 
qui  étoit  déjà  Comte  de  Blois  ,  de  Chartres  de  de 
Tours ,  defeendoit  de  Leudegarde  de  Vermandois, 
qui  avoit  époufé  en  fécondes  noces  Thibaud  le 
Tricheur  ,  Comte  de  Blois. 

Etienne  II. ,  fécond  fils  d'Eudes  I.,  fut  Comte 
de  Champagne  &  de  Brie,  l'an  1037.,  de  mourut 
en  104J. ,  ne  biffant  qu'un  fils  nommé  Eudes  , 
dont  la  naiflànce  Ce  trouva  équivoque. 

Thibaud  I.  ,  frère  d'Etienne  11.  de  Comte  de 
Blois  &  de  Chartres  ,  fut  obligé  à  céder  le  comté 
de  Tours  à  Geoffiroi  Martel  ,  Comte  d'Anjou  ;  il 
s'empara  de  la  Champagne  de  de  la  Brie  ,  l'an 
1045.  Ce  Thibaud  fut  le  premier  qui  prit  le  titre 
de  Comte  de  Champagne  ,  que  fes  fucceflèurs  ont 
retenu  depuis.  11  refufâ  de  rendre  hommage  au  Koi 
de  France  ,  de  le  rendit  à  l'Empereur  d'Allemagne. 
Il  mourut  en  io<o. 

Thibaud  II.  de  Blois  ,  dit  le  Grand  ,  petit-fils 
de  Thibaud  I.,  fuccéda  en  1 101.  ou  1 10».,  à  Etienne- 
Henri  fon  pere  ,  Comte  de  Champagne ,  de  Brie  , 
de  Blois  &  de  Chartres.  Il  mourut  eo  1 1  j  1. ,  couvert 
de  gloire  ,  laiflant  entr'autres  enfants ,  Henri  I.  le 
Large  ou  le  Libéral ,  qui  eut  en  partage  les  comtés 
de  Champagne  &  de  Brie  ;  Thibaud  le  Bon  ,  qui 
fut  Comte  de  Blois  &  de  Chartres  ;  Etienne  ,  qui 
eut  le  Comté  de  Sanccrre  en  Berry  ;  Guillaume  , 
Archevêque  de  Rheims  de  Cardinal  -,  de  Alix  ,  qui 
fut  la  troifieme  femme  du  Roi  Louis  VII. 

Henri  1.  le  Libéral  ou  le  Riche  ,  Comte  de  Cham- 
pagne de  de  Brie,  époufa  Marie,  fille  du  Roi  Louis 
VU.  ,de  mourut  en  1 1 80.  ou  1 1 8 1 .  D'autres  difeut , 
en  117$.;  mais  il  nous  paroit  que  ceux-ci  fe 
trompent. 

Henri  II. ,  fils  de  fucceflèur  de  Henri  I. ,  époufa 
en  fécondes  noces  Ifabelle  ,  Reine  de  Jérufalem  , 
file  d'Amaury  I.  ,  &  veuve  de  Conrad  ,  Marquis 
de  Monrferrat.  De  ce  mariage  vinrent  trois  filles  , 
mais  aucune  d'elles  ne  fuccéda  au  comté  de  Cham- 
pagne. Henri  II.  meurt  en  1 1 97. 

TWîbaud  I1L  ,  frère  de  Henri  IL  ,  fe  met  en  pot 
ieffion  du  comté  de  Champagne.  1 1  croit  dé jà  Comte 
de  Meaux.  Il  époufe  Blanche,  Infante  de  Navarre, 
iœur  &  héritière  de  Dom  Sanchès  VII.  Roi  de  Na- 
varre ,  mort  en  1 1 34.  Thibaud  111.  meurtlui-mème 
en  1 201.  ou  1101, 

Thibaud  IV. ,  fils  pofthume  de  Thibaud  III. ,  fut 
Comte  de  Champagne  &  de  Brie  en  1 102. ,  &  Roi 
de  Navarre  en  1  »  (4. 11  meurt  en  1 1  (4. 

Thibaud  V.  &  Henri  III. ,  tous  deux  fils  de  Thi- 
baut IV.,  fuccéderentl'un  après  l'autre  aux  comtés 
de  Champagne  de  de  Brie ,  fie  furent  également  Rois 
Tome  IL 
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de  Navarre.  Thibaud  V.  meurt  fans  poftérité  en 
i»7'«  »  de  Henri  III.  meurt  à  Pampelune  en  1 174.  , 
laiflant  de  fon  mariage  avec  Blanche,  fille  de  Robert 
Comte  d'Artois ,  une  fille  unique ,  nommée  Jeanne , 
qui  fut  mariée  en  1 184. ,  à  l'âge  de  treize  ans ,  au 
Roi  Philippe  le  Bel.  Par  ce  mariage ,  les  comtés  de 
Champagne  &  de  Brie  furent  unis  inféparablemene 
à  la  Couronne  ;  ce  qui  fut  confirmé  par  les  traités 
de  1317.,  13,8.  de  i3jS.  En  1361.  le  Roi  Jean 
reunit  encore  les  mêmes  comtés  à  la  Couronne  ,  de 
ils  n'en  ont  pas  été  féparés  depuis. 

CHAMPAGNE,  contrée, dans  la  province  de 
Touraine,  fituée  entre  le  Cher  de  l'Indre.  Ce  canton 
eft  un  pays  fort  gras  de  fort  abondant ,  principale- 
ment en  froment.  On  y  remarque ,  entr'autres  ,  les 
paroilTes  de  Vallers  ,  d'Azay-le-Rideau  de  d'Ar- 
tannes. 

CHAMPAGNE  Ç  la  )  ,  canton ,  du  diocefe  d'E- 
vreux ,  en  Normandie ,  comprenant  les  paroùTes  fi- 
tuées  aux  environs  de  cette  ville,  &  fur-tout  celles 
qui  font  vers  Berengeville  ,  Saint-Martin ,  Valdavid 
de  Garencicfe.  Mais  cette  contréeeft  confondue  avec 
celles  qu'on  appelle  les  campagnes  de  Neubourg 
de  de  Saint-André.  V oyc\  ces  mots.  On  leur  donne 
les  noms  de  Campagne  de  de  Champagne  à  caufe  de 
leur  fertilité  en  grains. 

CHAMPAGNE ,  dans  le  Bcauvoifis  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  de 
Beauvais ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Senlis.  On  y  compte  m.  feux.  Cette  pa- 
roiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Oife,  à  $.  I. 

0.  S.  O.  de  Senlis ,  à  une  demi-lieue  N.  N.  E.  4a 
l'Ifle-Adam  ,  de  à  6. 1.  S.  S.  E.  de  Beauvais. 

CHAMPAGNE,  en  Saintonge  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  91.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4.  1.  O.  N.  O.  de  Saintes. 

CHAMPAGNE,  dans  IeVal-Romey.au  gou. 
vernement  de  Bourgogne  ,  diocefe  de  Genève  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  élection  de 
Belley.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  une  petite  rivière, à  j.l.  de  deux  tiers 
N.  N.  O.  de  Belley. 

CHAMPAGNE  ,  danslaBrie-Françoife  ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  de  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Melun.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  pa- 
roilfe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  une 
lieue  E.  de  Fontainebleau ,  de  3.  S.  E.  de  Melun. 

CHAMPAGNE,  dans  le  Mantois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Iile-de-France  ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlementât  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Dreux.  On  y  compte  30.  feux.  Cène  paroifle  eft  à 
j.  I.  E.  N.  E  de  Dreux ,  de  6.  de  demie  N.  un  quart  à 
l'E.  de  Chartres. 

CHAMf  AGNE.en  Franche-Gomté.diocefe,  par- 
lement de  intendance  de  Be(ànçon,baiL]iage  de  recette 
de  Salins.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  Louve  ,  à  a.  I.  N.  N.  O.  de  Salins. 

CHAMP AGNE,en  Franche- Comté.diocefe  de  St. 
Claude,  parlement  &  intendance  de  Bcfançon ,  bail- 
liage de  recette  d'Orgelet.On  y  compte  14.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  ».  1.  de  quart  O.  S.  O.  d'Orgelet. 

CHAMPAGNE,  en  Champagne,  diocefe,  in- 
tendance de  élection  de  Châlon* ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  t; 

1.  de  demie  O.  de  Châlons. 

CHAMPAGNE  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Va- 
lence ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble  ,  élec- 
tion de  Romans.  On  y  compte  un  feu  un  tiers  <k 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  de  un 
feu  un  tiers  de  un  feizieme  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes  de  fertile  en  pâturages. 

CHAMPAGNE,  bourg,  en  Poitou,  diocefe  de 
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Lnçon ,  parlement  de  Paris  .intendance  de  Poitiers , 
élection  de  Fontenay-le-Comte.  On  y  compte  119. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  maréca- 
geufe,  à  une  lieue  de  l'Océan ,  2.  S.  E.  de  Luçon  ,fie 
4.  fie  quart  O.  S.  O.  de  Fontenay. 

CHAMPAGNÉ  ,  bourg, dans  le  Maine  ,  diocefe 
&  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  1  $6.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rivière  d'Huignes,  à  1.  I.  &  quart  £. 
du  Mans.  11  fc  fait  à  Champagne  unaflèz  bon  com- 
merce ,  principalement  en  toiles. 

CHAMPAGNE  ou  Champagne ,  abbaye  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  Cîceaux  ,  dans  le  Maine  ,  dio- 
cefe fie  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Tours  ,33.1.  S.  O.  de  Beaumont-le- 
Vicomte,  &  $.  N.  O.  du  Mans  ;  fondée  le  28.  No- 
vembre de  l'an  1188.  par  Foulques  Riboule  ,  Sei- 
gneur d'AfTé  fie  de  Lavardin  ,  mal  nommé  RibouU 
parCourvaifier  &  par  Bondonnet  dans  leurs  hiftoires 
des  Evêques  du  Mans.  Cette  abbaye  eft  en  commen- 
de  ,  fie  vaut  au  moins  7000.  livres  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi,  quoique  la  taxe  en 
cour  de  Rome  ne  foit  que  de  83.  florins. 

CHAMPAGNÉ  de  Bl  anzac  ,  en  Angoumois  , 
diocefe  &  élection  d'Augoulème  ,  parlement  de  Pa- 
ris,  intendance  de  Limoges.  On  y  compte  77.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3.  1.  &  demie  S.  O.  d'Angou- 
lème. 

CHAMPAGNE  Mouton,  ville, en  Poitou,  dio- 
cefe d'Angoulème  ,  parlement  de  Paris  ,  intendan- 
ce de  Poitiers  ,  élection  de  Confolent.  On  y  compte 
176.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  les  confins  de  l'An- 
goumois ,  à  8. 1.  N.  E.  d'Angoulème ,  4.  fie  demie  O. 
de  Confolent ,  &  1 1.  &  tiers  S.  S.  E.  de  Poitiers. 

CHAMPAGNÉ  le  Sec, en  Poitou,  diocefe,  in- 
tendance fie  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  arrondiflèment  de  Civray.  On  y  compte  110. 
feux.  Cette  paroiflé  eft  à  1 . 1.  &  deux  tiers  N.  O.  de 
Civray,  fie  8.  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

CHAMPAGNÉ  Saint-Hilaire,  paroiffe  fie  arron- 
diflément de  même  nom ,  en  Poitou ,  diocefe ,  in- 
tendance &  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  29  t.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1.I.& 
deux  tiers  S.  E.  de  Vivonne,  fie  5.  fie  demie  S.  de 
Poitiers. 

CHAMPAGNE  fur  Vingeanne,  en  Bourgogne, 
diocefe,  parlement ,  intendance,  bailliage  fie  recette 
de  Dijon.  On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fîtuée  fur  la  rivière  de  Vingeanne  ,  à  une  lieue  de  la 
rive  droite  de  la  Saonc ,  fie  c.  fie  demie  E.  N.  E.  de 
Dijon. 

CHAMPAGNE  (&  Saint-Didier  )  ,  en  Dauphi- 
né,  diocefe  fit  élection  de  "Vienne,  parlement  fie 
intendance  de  Grenoble.  On  y  compte  un  feu  fie  un 
vingt-quatrième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  fie  trois 
quarts  un  huitième  &  un  quatre-vingt-feizieme  de 
feu  pour  les  biens  taillablcs  ;  y  compris  un  quatre- 
vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroiffe  eft  à  6. 1.  E.  S.  E.  de  Vienne  ,  &  au- 
tant N.  O.  de  Grenoble. 

CHAMPAGNE  la  Vallette ,  en  Angoumois ,  dio- 
cefe &  élection  d'Angoulème,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  64.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  furies  confins  du  Périgord  , 
à  6.  I.S.  E.  de  Limoges,  &  6.  Ce  demie  N.  O.  de 
Périgueux. 

CHAMPAGNE,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  fie  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fit 
recette  d'Ornans.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  pâtu- 
rages. 

CHAMP  AGNE-HOMMEL  ,  dans  le  Marne  , 
diocefe  du  Mans,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours ,  élection  de  Laval.  On  n'y  compte  point 
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de  feux ,  parce  que  ce  n'eft  qu'urle  baronnie  non- 
affouagée ,  fie  érigée  en  cette  qualité  en  faveur  de 
Jacques  le  Cleu ,  Seigneur  de  Jaygré.  Cette  terre , 
qui  dépend  du  comté  de  Laval ,  vaut  au  moins  11. 
mille  livres  de  rente.  Guillaume  le  Conquérant  s'é- 
tant  emparé  d'une  grande  partie  de  la  province  du 
Maine  ,  donna  la  terre  dont  il  eftqueftion  ,  à  Tan- 
crede-Hommcl ,  Seigneur  normand  ,  qui  lui  com- 
muniqua fon  nom. 

CHAMPAGNE  Y ,  en  Franche-Comté ,  diocefe , 
parlement ,  intendance ,  bailliage  &  recette  de  Be- 
fançon. On  n'y  compte  que  14.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  une  lieue  fie  demie  O.  N.  O.  de  Befançon. 

CHAMPAGNEY  ,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fie 
recette  de  Dole.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roiflë  eft  à  3 . 1.  Se  demie  N .  de  Dole. 

CHAMPAGNEY  (  t>  Dépendances  )  ,  en  Fran- 
che-Comté ,  diocefe  ,  parlement  fie  intendance  de 
Befançon  ,  bailliage  fie  recette  de  Vefoul  ,  terre  de 
Lure.  On  y  compte  2 1 .  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 
1.  &  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Vefoul. 

CHAMPAGNIER  ,cn  Dauphiné ,  diocefe ,  par- 
lement ,  intendance  fit  élection  de  Grenoble.  On  y 
compte  un  feu  un  vingt-quatriemefic  un  quatrevingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  fie  2.  feux  un 
huitième  fie  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les 
biens  taillables  ;  y  compris  un  tiers  fie  un  vingt- 
quatrième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CHAMPAGNIEU  ,  en  Dauphiné  ,  élection  de 
Vienne.  y°yc\  Chamagnicu. 

CHAMPAGNOLE  ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe, parlement  fie  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage fie  recette  de  Poligny.  On  y  compte  77.  feux. 
Cette  communauté  efl  fituée  fur  le  Dain,  à  3.I. 
fie  tiers  S.  E.  de  Poligny. 

CHAMPAGNOLET ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage fie  recette  de  Dole.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  3. 1.  fie  quart  N.  de  Dole 
fie  2.  E.  N.  E.  d'Auxonne. 

CHAMPAGNOLLES  ,  bourg  ,  en  Saintonge, 
diocefe  fie  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte 
275.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  Seu- 
dre  ,  à  4. 1.  fit  demie  S.  de  Saintes  ,  fie  à  une  lieue 
E.  S.  E.  de  l'abbaye  de  Cormeille. 

CHAMPAGNY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  .bail- 
liage fie  recette  de  Châlon ,  parlement  fie  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  24.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  fur  la  rivière  de  Grifon  ,  à  c.  I.  S. 
S.  O.  de  Châlon.  * 

CHAMPAGNY  ,  en  Bourgogne,  diocefe,  par- 
lement fie  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fie  recette 
de  Châtillon.  On  y  compte  2  2.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  la  Seine ,  à  7. 1.  S.  S.E.  de  Châtillon. 

CHAMPAGNY  deffous  &  Champagny  deffus ,  en 
Franche-Comté.diocefè.parlement  fie  intendance  de 
Befançon  ,  bailliage  fie  recette  de  Salins.  On  y 
compte  15.  feux.  Cette  communauté  eft  à  deur 
tiers  de  lieue  S.  de  Salins. 

CHAMPAIX ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  fie  in- 
tendance de  Bourges,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Saint- A mand.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  bois  fit  de  pâ- 
turages. 

CHAMPALLEMAND  ,  paroiffe  fie  châtellenie, 
en  Nivernois  ,  diocefe  fie  élection  de  Nèvers  ,  par- 
lement de  Paris,  intendance  de  Moulins.  On  y  com- 
pte 38.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  con- 
trée affez  fertile  en  grains ,  fie  où  il  y  a  des  bois 
des  mines  de  fer  fie  des  forges ,  à  7.  J.  N.  E.  dê 
Nevers. 

CHAMPANEL ,  dans  la  priocipam^  de  Dom- 
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bes  ,  diocefe  de  Lyon,  confeil  fouverain  de  Dom- 
bes  ,  châtellenie  de  Toiflèy.  On  y  compte  ai. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Cbalaronne  ,  à  une  demi-lieue  E.  N.  E.  de  Toif- 
fey  ,  fie  à  $.  1.  N.  N.  E.  de  Trévoux. 

CHAMP  AU  ROI  (Je) ,  annexe  de  la  paroiflè  de 
Vandœuvre  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  j.  1.  O.  N.  O.  de  Bar-fur-Aube. 

CHAMP  AUBE  RT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  , 
intendance  fit  élection  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
7.  I.  &  quart  O.  S.  O.  de  Châlons. 

CHAMPAUBERT  (&  les  Cenfesde  la  Malmai- 
fon  ,  de  Bonnevaux ,  du  Bois ,  les  Couvemes ,  de 
Eeauticu  &  des  Efforts  )  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
fie  intendance  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris , 
éleftionde  Vitry-le-Fra-.iqois.  On  y  compte  $6. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  bois  fie 
de  pâturages,  à  3.  I.  S.  O.  de  Saint-Dizier ,  fie  4. 
fie  quart  S.  E.  de  Vitrv-lc-Franqois. 

CHAMPAUX ,  en  Bretagne  fit  dans  d'autres 
provinces.  V»yc\  Cbamçeaux. 

CHAMPCË  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élec- 
tion d'Avranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  du  Héraut.  On  y  com- 
pte 90.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  O.  N.  O.  d'Avranches  ,  &  à  une  petite  lieue 
de  l'Océan. 

CHAMPCENEST ,  dans  la  Brie-Chnmpenoife, 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
élection  de  Provins.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  1.  1.  fie  tiers  N.  de  Provins. 

CHAMPCERVON  ,  en  Normandie,  diocefe  & 
élection  d'Avranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendance de  Caen ,  fergenterie  du  Héraut.  On  y 
compte  94.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1.  1.  N.  N. 
O.  d'Avranches. 

CHAMPCEUIL  ou  Champcueil ,  dans  le  Hure- 
poix,  au  gouvernement  général  de  PIflc-dc-Francc, 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
éleftionde  Melun.  On  y  compte  104.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  1. 1.  &  trois  quarts  O.  un  quart  au 
S.  de  Melun. 

CHAMPCEVRAIS  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
d'Aoxerre  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  élec- 
tion de  Joigny.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  6. 1.  &  deux  tiers  S.  O.  de  Joigny. 

CHAMPCEVREUIL  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
&  élection  de  Coûtanccs ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  de  Caen  ,  fergenterie  de  Chaflon.  On 
y  compte  146.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  petite 
diftanec  de  Villedieu  ,  à  s-  !.  S.  E.  de  Coûtanccs , 
fie  4.  N.  E.  d'Avranhes. 

CHAMPCOUELLE  ,  dans  la  Bric-Champc- 
noife  ,  diocefe  de  Sens,  parlement  fie  intendance 
de  Paris  ,éleft ion  de  Provins.  On  y  compte  «7. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  &  demie  N.  E.  de 
Provins. 

CHAMPCOURT  ,  dans  le  Laonnois,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-de-France  ,  d:oceiè  & 
élection  de Laon,  parlement  de  Paris , intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  J.  l.  fit  demie  O.  S.  O.  de  Laon. 

CHAMPCOURT  ,  en  Champagne ,  diocefe  de 
Langres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Chl- 
lons,  élection  de  Ear-fur-Aube.  On  y  compte  33. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  ôe 
de  pâturages. 

CHAMPDATTE  ,  dans  le  Laonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-de-France,  diocefe  fie 
élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  108.  feux. 
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CHAMPDENÏERS,  ville  ,en  Poitou  ,  dîoecfc 
de  la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers  ,  éleélton  de  Niort.  On  y  compte 
feux.  Cette  ville  eft  iituée  fur  une  petite  rivière, 'à 
4-  1.  N.  N.  E.  de  Niort,  3.  N.  O.  de  SaincMai- 
xant  ,  &  9.  &  demie  O.  S.  O.  de  Poitiers. 

CHAMPDEUR,  dans  la  Erie-Fr  ançoile ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  6c  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Melun.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  i.l.  N.  E.de  Melun. 

CHAMP-D'HIVERT  ,  en  Franche-Comté  .dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Dole.  On  y  compte  $  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  le  Doux,  à  2. 1.  S.  O. 
de  Dole. 

CHAMPD1EU,  bourg,  en  Foreft  ,  diocefe  fie 
intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Pari-; ,  élec- 
tion de  Montbrïfon.  On  y  compte  140.  feux.  Ce 
lourg  eft  à  une  litue  N.  O.  de  Montbriion.  Il  y  a 
à  Champdieu  ,  des  Sœurs  de  Saint-Jofeph  ,  établies 
depuis  peu  pour  I'inftruÉlion  de  la  jcuneilè  ,  &  un 
hôpital  fondé  en  1500.  pour  douze  pauvres  fèxa- 
genaires  de  l'un  ou  de  l'autre  fexc. 

CHAMPDOISEAU  ,  en  Eourgogne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  6c  intendance  de  Di;on  ,  bail- 
liage 6c  recette  de  Scmur-en-Auxois.  On  y  compte 
17.  feus.  Cette  paroiflc  eft  à  une  lieue  &  demie  N. 
E  de  Semur. 

CHAMPDOLANT  ,  en  Saintonp,e  ,  diocefe  de 
Saintes,  parlement  de  Bordeaux,  intendance  de  la 
Rochelle,  élection  de  Saint- Jean-d'Angely.  On  y 
compte  90.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  j.  1.  E.  de 
Rochefort ,  4.  N.  N.  O.  de  Saintes ,  fie  3.  O.  S.  O. 
de  Saint-Jean-d'Angely. 

CHAMPDOLENT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  fie 
élection  d'Evreux ,  parlement  fit  intendance  de 
Rouen ,  fergenterie  de  la  Bunneville.  On  y  com- 
pte a.  feux  privilégiés  6c  a 3.  feux  taillables.  Cette 
paroiflè  eft  a  une  lieue  £.  de  Conches ,  fit  a.  6c 
demie  S.  O.  d'Evreux. 

CHAMPDORÉ  ,  dans  le  Bugey ,  diocefe  de 
Genève ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  élec- 
tion ,  bailliage  6c  recette  de  Belley  ,  mandement 
de  Saint- Ramhcrt.  On  y  compte  79.  feux.  Cett« 
paroiflc  eft  à  {.  1.  fit  tiers  N.  N.  O.  de  Belley. 

CHAMPDOSTRE,  en  Bourgogne,  diocefe  , 
parlement  ,  intendance  ,  bailliage  6c  recette  de 
Dijon.  On  y  compte  15.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  dans  une  contrée  aflèz  fertile  6c  agréable. 

CHAMPDRAY  ,  dans  Je  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  oc  intendance 
de  Lorraine,  bailliage  6c  recette  de  Bruyères.  On 
y  compte  19.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2. 1.  S.  S. 
E.  de  Bruyères. 

CHAMPDUBOULT  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
de  Bayeux,  parlement  de  Rouen,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Vire  ,  fergenterie  de  Saint-Se- 
vert.  Or.  y  compte  281.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée à  l'extrémité  d'un  bois,  à  a.  1.  ck  tiers  S.  O. 
de  Vire. 

CHAMPE,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Metz  ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  6c  recette  de  Pont-à-Mouflbn.  Or» 
y  compte  29.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Mofelle  ,  à  une  lieue  N.  de  Pont- 
à- Mouflon. 

CHAMPEAU,  en  Périgord  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Périguctix  ,  parlement  6c  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  m.  feux.  Cette  paroitfe 
cil  à  6.  I.  fie  quart  N.  N.  O.  de  l'érigueux. 

CHAMPEAUX,  dans  la  Brie-t'rançoife,  dio- 
cefe de  Sens,  parlement  &.  intendance  de  l'aris  , 
élection  de  Melun.  On  y  compte  76.  feux.  Cett» 
paroiflè  eft  à  a.  I.  fie  tiers  N.  E.  de  Melun. 


zoo  C  H  A 

CHAMPEAUX  ,  en  Poitou,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers, élection  de  Niort.  On  y  compte  4}.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3.  1.  &  demie  N.  N.  E.  de  Niort. 

CHAMPEAUX  ,  en  Normandie,  diocefe  & 
élection  d'Avranches ,  parlement  de  Rouen ,  in- 
tendance île  Laen ,  fergenterie  du  Héraut.  On  y 
compte  72.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  l'O- 
céan ,  à  2.  I.  &  quart  N.  O.  d'Avranches. 

CHAMPEAUX ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alençon , 
élection  de  Mortagne.  On  y  compte  88.  feux.  Cette 
paroifte  eft  à  2.  1.  N.  O.  de  Mortagne. 

CHAMPEAUX,  dans  la  Marche,  diocefe  de 
Limoges  .parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Confolcnt.  On  y  compte  74. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  s.  1.  &  demie  N.  E.  de 
Confolent. 

CHAMPEAUX  Çù  Marpiré)  ,  en  Bretagne  , 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  &  recette  de  Ren- 
nes. On  y  compte  9.  feux  &  trois  quarts  de  feu. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  O.  de  Vitré  ,  &  $.  N. 
E.  de  Rennes. 

CHAMPEAUX ,  en  Berry  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
en  pays  de  bois  &  de  pâturages. 

CHAMPEAUX  (les)  ,  en  Normandie ,  diocefe 
de  Séez  ,  parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alen- 

Îon ,  élection  d'Argentan ,  fergenterie  de  Trun. 
)n  y  compte  J 1.  feux.  Cette  paroilTe  eft  à  3.  1.  N. 
N.  E.  d'Argentan. 

CHAMPEIX  ,  bourg  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  Se 
élection  de  Germon t ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  264.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  4.  I.  S.  S.  E.  de  Clermont. 

CHAMPEIX  ,  eu  Auvergne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  140.  feux.  Cette  pa- 
roiflé  eft  à  une  petite  diftance  du  bourg  de  même 
nom. 

CHAMPEL  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe dc^oul  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Lunéville.  On  n'y 
compte  que  j.  feux. 

CHAMPEL ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de  St. 
Claude ,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  43.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHAMPEL  AMBERT ,  en  Franche  -  Comté  , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon , 
bailliage  &  recette  de  Poligny.  On  y  compte  40. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  ».  I.  &  quart  O.  S.  O.  de 
Poligny. 

CHAMPELAUX  ou  Saint-Privat  de  Champe- 
laux,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette  d'Uzès  , 
parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  50.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  J.  1.  &  demie  N.  O.  d'Uzès. 

CHAMPENARD ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  d'Evreux ,  parlement  &  intendance  de 
Rouen ,  fergenterie  d'Aurilly.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  &  31.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  la  campagne  de  Saint-André ,  à  1.  I. 
&  tiers  S.  E.  d'Evreux. 

CHAMPENEUSEV1LLE ,  en  Normandie,  dio- 
cefe, parlement  &  intendance  de  Rouen,  élection 
d'Eu.  On  y  compte  un  feu  privilégié  &  118.  feux 
taillables.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  bois 
&  de  pâturages ,  à  s.  1.  fit  demie  S.  E.  de  la  ville 
d'Eu. 

CHA.MPEN1ERES  ,  bourg,  en  Angoumois  , 
diocefe  &  élection  d'Angoulême,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Limoges.  On  y  compte  62  t. 
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feux.  Ce  bourg  eft  litué  auprès  d'un  bob  allez 
confidérable  ,  à  2.  1.  N.  E.  d'Angoulême. 

CHAMPENOISE  (la)  ,  bourg  ,  en  Berry  ,  dio- 
cefe &  intendance  de  Bourges ,  parlement  de  Parts, 
élection  d'Iffoudun.  On  y  compte  74.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  2. 1.  &  demie  O.  d'Iffoudun.  C'étoit  autrefois 
une  petite  ville  ,  &  ,  à  ce  qu'on  affure  ,  la  capi- 
tale de  cette  partie  du  bas  Berry ,  qu'on  appelle  la 
campagne  d'Iffoudun.  C'eft  dans  le  territoire  de  la 
Champenoife ,  que  fe  trouve  la  commanderie  de 
Bichetin,  annexée  au  couvent  des  Auguftins  de 
Montmoullon ,  &  qui  vaut  de  6.  à  700.  liv.  de  rente. 

CHAMPENOULT,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Nancy.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2.  1.  &  un 
tiers  N.  E.  de  Nancy. 

CHAMPENOY  ,  dans  le  pays  Meffin,  diocefe, 
parlement,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de 
Metz  ,  diftriét  du  Val  de  Metz.  On  y  compte  %. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  2.  1.  &  demie  O.  N. 
O.  de  Metz. 

CHAMPENOY  (la  Grange  de) ,  dans  le  duché 
de  Bar ,  diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  la 
Marche.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

CHAMPEON  ,  bourg,  dans  le  Maine,  diocefe 
du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours ,  élection  de  Mayenne.  On  y  compte  234. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  1.  I.  &  trois  quarts  N.  E.  de 
Mayenne. 

CHAMPERONGEROUX  ,  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe &  bailliage  de  Chàlon  ,  parlement  ck  inten- 
dance de  Dijon  ,  reffort  de  Saint-Laurent.  On  y 
compte  88.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays 
de  grains  &  de  pâturages. 

CHAMPESSANT  ,  bourg ,  dans  le  Maine,  dio- 
cefe &  élcftion  du  Mans ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  $6.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  6. 1.  &  deux  tiers  N.  E.  du  Mans. 

CHAMPESSIERS ,  en  Auvergne,  diocefe  de 
Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom,  élection  d'iffoire.  On  y  compte  173.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  a  c.  1.  &  demie  E.  S.  E.  d'iffoire. 

CHAMPEVERSE  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  & 
élection  de  Valence  ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  deux  tiers  &  un  feizieme 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  &  un  feu ,  trois 
quarts ,  un  feizieme ,  un  vingt  -  quatrième  &  ua 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillahics. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  bons 
pâturages. 

CHAMPEY ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befan^on,  bailliage  &  re- 
cette de  Baume.  On  y  compte  28.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  &  de 
bons  pâturages. 

CHAMPEYROUX  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  ôt  élec* 
tion  de  Riom.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  a  2.  I.  &  quart  E.  N.  E.  de  Riom. 

CHAMPFLEUR  ,  dans  le  Maine ,  diocefe  de 
Séez ,  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tours.  On  y  compte  88.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  une  lieue  S.  S.  E.  d'Alençon ,  &  8.  N. 
du  Mans. 

Par  lettres  de  Février  i6<4.,  enrégiftrées  le  7. 
Juillet  i6$6.,  la  terre  &  feigneuric  de  Champflcur 
fut  érigée  en  comté  ,  en  faveur  de  Chriftophe  de 
la  Vallée,  Seigneur  d'Ifles. 

CHAMPFLEURY  ,  en  Champagne,  diocefe  & 
élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  une  lieue  S.  de  Rheims. 

CHAMPFOL , 
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CHAMPFOL  ou  Saint-Denis  de  Champfb! ,  an 
pays  Chartrain ,  dans  le  gouvernement  généra! 
d'Orléanois  ,  diocefe  &  élection  de  Chartres ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y  com- 
pte 1 1 7.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  bonne  demi- 
lieue  N.  E.  de  Chartres. 

CHAMPFORGEUX  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  , 
bailliage  &  recette  de  Châlon  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  pa- 
roifle cil  Otuée  auprès  d'une  petite  rivière  ,  qu'on 
appelle  la  rivière  d'Italie ,  à  trois  quarts  de  lieue 
N.  0.  de  Châlon. 

CHAMPFORMIER ,  dam  le  Bugcy  ,  diocefe  de 
Genève  ,  parlement  fie  intendance  «le  Dijon  ,  élec- 
tion ,  bailliage  fie  recette  de  Belle  y ,  mandement 
de  Nantua.  On  y  compte  197.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  4. 1.  N.  E.  de  Nantua  ,  fie  10.  N.  de  Bclley. 

CHAMPFREMOUX  ,  dans  le  Maine ,  diocefe 
fit  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  i6j.  feux.  Cette 
paroilTe  eft  à  3. 1.  O.  d'Alcnçon  ,  &  9.  &  demie  N. 
N.  0.  du  Mans. 

CHAMPGENEREUX  ,  bourg ,  dans  le  Maine  , 
diocefe  &  éle&ion  du  Mans ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  3;  $9.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  9. 1.  &  deux  tiers  N.  O.  dû  Mans  ,  fie  3. 
&  tiers  E.  de  Mayenne. 

CHAMPHAUT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
éledion  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance d'Alençon,  fergenteric  du  Sap.  On  y  compte 
70.  feux.  Cette  paroifle  eft  limée  auprès  de  la 
ïource  de  la  rivière  de  Touques ,  à  9. 1.  6c  demie 
S.  de  Lizieux  ,  &  3.  fie  demie  N.  E.  de  Séez. 

CHAMPIEN ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Noyon  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens ,  élec- 
tion de  Peronne.  On  y  compte  93.  frux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  E.  de  Roye,  &  $.  S.  S.  O. 
de  Peronne. 

CHAMPIEN,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette d'Avalon.  On  y  compte  22.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  à  une  petite  diilance  O.  N.  O. 
d'Avalon. 

CHAMPIER  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  &  élection 
deVienne  ,  parlement  fie  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  feu  fie  deux  tiers  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ,  fie  un  feu  fie  trois  quarts  de  feu  pour 
les  fonds  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  $.  1.  fit  de- 
mie E.  S.  E.  de  Vienne. 

CHAMPIGNÉ  ,  bourg  ,  en  Anjou ,  diocefe  fie 
élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  130.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
3. 1.  fil  deux  tiers  N.  d'Angers. 

CHAMPIGNELLES  ,  en  Champagne ,  diocefe 
d'Auxerre, parlement  fie  intendance  de  Paris  .élec- 
tion de  Joigny.  On  y  compte  183.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  6. 1.  E.  d'Auxerre  ,  fie  autant  S.  O.  de  Joigny. 
La  terre  de  Champigncllcs  avoit  donné  le  nom  à 
une  branche  de  la  maifon  de  Courtenay. 

CHAMPIGNEULLE,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte 
108.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2. 1.  S.  0.  de  Bar-fur- 
Aube. 

CHAMP1GNEULLEC&  le  Château  du  petit  Clé- 
fay),  en  Champagne,  diocefe  de  Rheims,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Châlons.éledion  de  Rethel. 
On  y  compte  2  $.  feux.  Cette  paroifle  eft  limée-  en 
pays  de  bois ,  à  J.  1.  N.  E.  de  Rethel ,  fie  à  une  lieue 
S.  de  Mezieres. 

CHAMPIGNEULLE  (la  Forge  dudit  lieu  fie  le 
Mont  de  St.  Juvin  ) ,  en  Champagne  ,  diocefe  fie 
intendance  de  Châlons,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Sainte-Menehould.  On  y  compte  64.  feux. 
Tome  11. 
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Cette  paroifle  eft  a  une  lieue  E.  N.  E.  de  Grandpré , 
fit  $.  fit  demie  N.  N.  E.  de  Sainte-Menehould. 

CHAMPIGNEULLE  ,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Tout ,  confeil  fouverain  fil  inten- 
dance de  Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Nancy. 
On  y  compte  86.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  fit  fertile.  Il  y  a  à  Cham- 
pigneulle  un  hôpital ,  mais  il  eft  peu  confidérable. 

CHAMPIGNEULLE  ,  dans  le  duché  de  Bar , 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Bourmont.  On 
y  compte  33.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
&  demie  S.  E.  de  Bourmont. 

CHAMPIGNEULLES.en  Champagne, diocefe, 
intendance  fie  élection  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  $  1.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
3. 1.  fie  demie  O.  de  Châlons. 

CHAMPIGNOLLES,  en  Bourgogne,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage de  Montccnis,  recette  de  Beaune.  On  y  corn* 
,pte  24.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 

CHAMPIGNOLLES  ,  en  Normandie,  diocefe 
d'Evrcux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'A- 
lençon ,  élection  de  Conchcs  ,  fergenteric  de  la 
Ferriere.  On  y  compte  $3.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  2. 1.  O.  de  Conchcs. 

CHAMPIGNOLLES  (  Ù  Crcfly) ,  en  Picardie  , 
diocefe  fit  intendance  d'Amiens  ,  parlement  de 
Paris ,  éledion  de  Dourlens.  On  n'y  compte  que 
2.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
grains  fie  de  pâturages. 

CHAMPIGNY ,  bourg ,  en  Champagne ,  diocefe 
fie  élection  de  Sens ,  parlement  fie  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  soi.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1. 
fie  demie  N.  O.  de  Pont-fur-Yonne  ,  fie  à  3.  fil  tiers 
N.  0.  de  Sens. 

CHAMPIGNY,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  fie  élection  de  Paris.  On  y 
compte  1  $4.  feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  dans  une 
contrée  très-agréable  ,  fie  où  il  y  a  de  très-belles 
prairies  fie  des  promenades  charmantes,  fur  la  rive 
gauche  de  la  Marne ,  à  2. 1.  fil  demie  £.  S.  E.  de 
Paris. 

CHAMPIGNY.dans  le  Dunois,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois,  diocefe  de  Blois,  parlement  de 
Paris ,  intendance  d'Orléans ,  éledion  de  Château- 
dun.  On  y  compte  9$.  feux. 

CHAMPIGNY  ,  dans  le  Bléfois ,  au  gouverne, 
ment  général  d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  d'Orléans ,  éledion  de 
Vendôme.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  3. 1.  N.  N.  O.  de  Blois ,  &  autant  S.  E.  de  Ven- 
dôme. 

CHAMPIGNY ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe 
de  Sens  .parlement  fie  intendance  de  Paris  ,  éledion 
de  Melun.  On  n'y  compte  que  6.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  fit  deux  tiers  N.  E.  de  Melun. 

CHAMPIGNY  ,  au  pays  Chartrain ,  dans  le  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Sens  , 
parlement  de  Paris ,  intendanced'Orléans,  éledion 
d'Eftampes.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  une  lieue  N.  N. 
E.  d'Eftampes. 

CHAMPIGNY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  fie 
éledion  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  20.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fur  la  Vefle ,  à  une  lieue  N.  O.  de  Rheims. 

CHAMPIGNY  ,  en  Normandie ,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Evrcux ,  parlement  fie  intendance  de  Rouen, 
Sergenterie  d'Illcrs.  On  y  compte  3.  feux  privilé- 
giés fie  45.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  campagne  fertile  en  grains  ,  à  4.  1.  S.  £. 
d'Evrcux ,  fie  ï.O.  S.  O.  d'Ivry. 
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CHAMPIGNY  (  la  Grange  &  la  Forge),  en 
Bourgogne  ,  diocefe  de  Langres ,  parlement  de  Pa- 
ris, intendance  de  Dijon,  bailliage,  recette  &  comté 
de  Bar-fur-Seine.  On  y  compte  a$.  feux.  Cette  com- 
munauté dépend  de  la  paroiflè  de  Riel-les-Eaux,  de 
elle  eft  fituee  dans  un  vallon  étroit ,  où  coule  la  ri- 
vière de  Leigaes. 

CHAMPIGNY  les  Langres,  en  Champagne,  dio- 
eefe  dt  élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paru , 
intendance  de  Châlons.  Ony  compte  29.  feux.  Cette 
paroiffe  efl  à  une  demi-lieue  N.  E.  de  Langres. 

CHAMPIGNY ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  élec- 
tion de  Moulins.  Ony  compte  i$o.  feux. Cette  pa- 
roiffe  cil  fituée  en  pays  de  bois  de  de  pâturages.  11  y 
a  à  Cbampigny  un  couvent  des  Cordeliers ,  dans 
l'églife  defquels  on  voit  quelques  tombeaux  des  an- 
ciens Sires  de  Bourbon. 

CHAMPIGNY  le  Sec,  dans  le  Saumurrois,  en 
Poitou ,  diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  fin- 
tendance  de  Tours  ,  élection  de  Richelieu.  On  y 
compte  84.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  &  deux  tiers 
S.  S.  O.  de  Mirabeau ,  de  6.  S.  S.  O.  de  Richelieu. 

CHAMPIGNY  fous  Varennes  ,  en  Champa- 
gne ,  diocefe  dt  élection  de  Langres ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  $4. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  E.  de  Langres. 

CHAMPIGNY  fur  Vende ,  ville ,  dans  le  Sau- 
murrois ,  diocefe  de  intendance  de  Tours ,  parle- 
ment de  Paris,  élection  de  Richelieu.  On  y  compte 
141.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  petite  rivière 
de  Vende  ,  à  une  lieue  N.  O.  de  Richelieu  ,  6.  de 
demie  S.  E.  de  Saumur  ,  de  9.  S.  O.  de  Tours.  Il  y 
avoit  autrefois  à  Champigny  un  très-beau  château  , 
dont  le  Cardinal  de  Richelieu  a  fait  démolir  la  plus 
grande  partie  :  il  n'en  refte  prefque  autre  chofe  que 
la  baflè-cour,  qui  eft  d'un  deflèin  très-bien  entendu. 
A  l'une  des  extrémités  de  cette  baffe-cour  eft  une 
magnifique  églife  ,  à  laquelle  on  donne  le  nom  de 
Sainte-Chapelle,  dont  les  vitres  font  très-belles  ,  de 
fur  lefquelles  eft  peinte  la  vie  du  Roi  Saint-Louis. 
On  voit  dans  cette  églife  quantité  de  belles  reliques  , 
de  le  tombeau  d'un  Duc  de  Montpenfier.  La  Sainte. 
Chapelle  en  queflion  eft  deffeme  par  un  corps  de 
Chanoines ,  au  nombre  de  feize  ;  fçavoir,  un  Doyen, 
quatre  autres  Dignitaires  de  onze  Prébendes  (im- 
pies. Le  revenu  de  ces  derniers  eft  de  200.  livres  ou 
environ.  Tout  proche  de  la  Sainte-Chapelle  eft  un 
beau  couvent  de  Minimes ,  à  côté  d'un  grand  parc  ; 
&  de  l'autre  côté  de  la  ville ,  efl  un  monaftere  de 
Filles ,  de  l'ordre  de  Saint-François  ,  appellées  les 
Cordelières.  Il  a  auffi  dans  cette  ville  un  petit  col- 
lège pour  l'inftruction  de  la  jeunefle. 

La  ville  de  Champigny  a  le  titre  debaronnie.  Elle 
entra  dans  la  maifon  Royale  d'Artois  ,  en  1360. , 
parle  mariage  de  Jeanne  de  Bauçay,dame  de  Bauçay 
di  de  Champigny ,  avec  Charles  d'Artois.  Celui-ci 
vendit  la  terre  de  Champigny  à  Louis  de  France, 
Duc  d'Anjou,  lequel  la  revendit  à  Pierre  de  Beau- 
vau  ,  dont  la  petite-fille ,  lfabelle  de  Beauvau ,  la 
porta  dans  la  maifon  Royale  de  Bourbon- Vendôme, 
par  fon  mariage  avec  Jean  de  Bourbon ,  Comte  de 
Vendôme.  Cette  terre  appartient  à  préfent  à  S.  A.  S. 
JA.  le  Duc  d'Orléans ,  héritier  de  Philippe  de  Fran- 
ce ,  fon  bifayeul ,  à  qui  mademoifelle  de  Montpen- 
fier la  légua  en  1693.,  dec. 

CHAMPILLÉ,  en  Berry ,  diocefe  dt  intendance 
de  Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  la 
Châtre.  On  y  compte  22.  feux.  Cette  paroiflè  eft  a 
a.  I.  £.  S.  E.  de  la  Châtre. 

CHAMPLAIN  ,  en  Nivernois ,  diocefe  de  Ne- 
vers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Bourges , 
élection  de  la  Charité.  On  y  compte  36.  feux.  Cette 
paroiflè  elt  à  j.  1.  E.  de  la  Charité. 
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CHAMPLANT ,  dans  le  Hurepoix ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe ,  par- 
lement, intendance  dt  élection  de  Paris.On  y  compte 
6a.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  L  S.  S.  O.  de  Paris. 

CHAMPLASTREUX  ,  dans  le  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance  de  élection  de  Paris.  On  y  compte  34. 
feux.  Cette  paroiffe  efl  fituée  en  pays  de  grains. 

CHAMPLAT  (  le  Hameau  de  Boujacourt  de  la 
Ferme  de  Chfiteaureine  )  ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  67.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  3. 1.  S.  O.  de  Rheims. 

CHAMPLAY-LONGERON  ,  en  Champagne , 
diocefe  d'Auxerre ,  parlement  dt  intendance  de  Pa- 
ris,élection  de  Joigny.Ony  compte  183.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  bonne  demi-lieue  S.  de  Joigny. 

CHAMPLECY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bail- 
liage de  recette  de  Charolles ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Charolles. 

CHAMPLEMY  ,  ville ,  en  Nivernois ,  diocefe 
de Nevers ,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Clamecy.  On  y  compte  178. 
feux.  Cette  petite  ville  efl  fituée  près  de  la  fource 
de  la  Nièvre ,  à  6.  1.  de  deux  tiers  N.  N.  E.  de 
Nevers ,  de  4.  S.  O.  de  Clamecy. 

CHAMPLIEU  (  ù  Barbieres  ) ,  en  Bourgogne , 
diocefe  ,  bailliage  &  recette  de  Châlon ,  parlement 
dt  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  aj.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  S.  S.  O.  de  Châlon. 

CHAMPLITTE ,  ville  ,  en  Franche  -  Comté , 
diocefe  de  Langres ,  parlement  dt  intendance  de 
Bc  lançon  ,  bailliage  de  recette  de  Gray.  On  y  com- 
pte 34$.  feux.  Cette  ville  ,  qu'on  nomme  auffi 
Chammtte  ,  de  dont  une  partie ,  qui  eft  fituée  fur 
une  montagne ,  s'appelle  Chamnitte-le-Château  , 
de  l'autre  qui  elt  au-bas ,  fe  nomme  Chamnitte-la- 
Ville ,  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Salon  ,  à  3. 1.  & 
demie  N.  O.  de  Gray.  Il  y  a  une  églife  collégiale , 
un  prieuré  Ample  de  un  couvent  de  Capucins. 

CHAMPLITTE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe 
de  Langres ,  parlement  de  intendance  de  Befànçon, 
bailliage  dt  recette  de  Gray.  On  y  compte  38.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  tout  proche  de  la  ville  de 
Champlitte ,  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

La  terre  de  feigneurie  de  Champlitte  appartient  par 
fucceffion  à  SybiUe,  époufe  d'Eudes  de  Champagne , 
qui  fut  déshérité  par  fon  pere  ,  Thibaud  ,  Comte 
de  Champagoe,de  le  même  qui  avoit  reçu  de  la  libé- 
ralité de  l'Empereur  Frédéric  I. ,  de  de  fes  oncles 
Raynaud  de  Guillaume, Comtes  de  Bourgogne  ,  les 
terres  de  Quingey  ,  Lonvy ,  Liele  de  Champagne. 
Sybille  mourut  en  1 177.  Elle  fut  mere  d'Eudes  de 
de  Guillaume,qui  prirent  le  nom  de  Champlitte,&. 
s'engagèrent  dans  la  croifade  ,  où  Eudes  mourut 
en  1205. ,  laiflant  une  fille  unique ,  nommée  0<fef- 
re  ,  de  mariée  à  Hugues  à'Oudin  ,  Châtelain  de 
Gand  ,  lequel  vendit  la  terre  de  Champlitte  à  Guil- 
laume de  vergy  ,  Sénéchal  de  Bourgogne ,  duquel 
defeendoit  François  de  Vergy,Gouverneur  du  comté 
de  Bourgogne.  C'eft  en  faveur  de  ce  dernier  que 
le  Roi  Philippe  II.  érigea  la  terre  de  Champlitte 
en  comte*,  par  lettres  du  $.  Septembre  1J74.  Ses 
deux  fils ,  Claude  de  Clériadus  de  Vergy ,  étant 
morts  fans  poflérité ,  l'un  en  1602.^  dt  l'autre  «1 
162$.,  le  comté  de  Champlitte  pafta  à  leur  feeur , 
Anne  de  Vergy  ,  mariée  à  Jean-Louis  de  PontaiU 
lier ,  Seigneur  de  Talmey  ,  dont  la  féconde  fille  , 
Diane  ,  alliée  en  162$.  à  Louis  de  Clermonr. 
d'Amboife  ,  hérita  du  comté  de  Champlitte  ,  de  fut 
mere  entr'autres  enfants.de  François  de  Clermonr, 
Comte  de  Champlitte ,  qui,  d'Anne  de  la  Rackette , 
eut  pour  fille  unique  Marie-Françoife-Juftioe  de 
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CUrmmt ,  Coreteffe  de  Champlirte  .alliée  en  1700. 
a  Jeao-Baptifte  Toulonjon ,  dont  le  trifayeul ,  Guil- 
laume de  Toulonjon  ,  fut  créé  Chevalier  en  1598. 
par  lettres  du  Rot  Catholique  ,  lefquelles  portent 
qu'il  a  fait  preuve  d'être  iffu  de  la  noble  &  ancienne 
xnaiioD  de  Toulonjon.  Ses  ancêtres  portoient  le 
furnorn  de  Gafpttrd  de  Toulonjon.  Son  père  ,  Fran- 
çois, avoit  quitté  celui  de  Gajpard,  te  regardant 
comme  le  chef  du  nom  de  des  armes  de  Toulon- 
joo ,  par  le  décès  fans  poftérité  mafculine  ,  de 
Jean,  Baron  de  Traves ,  de  de  Marc,  Seigneur  de 
Veleiîbn.  Jean-Baptifte  mourut  en  1703.,  laiffant 
pour  fils  unique  Jean-François-Jofeph  de  Toulon- 
jon, Comte  de  Champlitte,  Mefire-de-Camp  de 
cavalerie,  Cornette  des  gendarmes  de  la  garde,  de 
allié  en  1736.  à  Anne-Profpere  Cordier-dc-Launay, 

CHAMPLIVE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de 
Befaoçoo.  On  7  compte  43.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fi  tuée  du»  une  contrée  agréable  de  fertile. 

CHAMPLON,  dans  le  Verdunois ,  diocefe, 
bailliage  &  recette  de  Verdun  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Metz.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de  pâ- 

CHAMPLOST  ,  1  bourg  ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  de  intendance  de  Paris , 
élection  de  Saint-Florentin.  On  y  compte  1x8. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  N.  N.  O.  de  Saint- 
Florentin. 

CHAMPLOYE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tan ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  d'Avalon.  On  y  compte  20.  feux.  Ce  ha- 
meau eft  fi  tué  en  pays  de  bois  de  de  montagnes ,  à 
un  tiers  de  lieue  S.  de  la  paroiffe  de  Carré-les-Tom- 
bes,  de  à  3.  1.  S.  E.  d'Avalon.  De  Champloye  dé- 
pend le  village  de  Moulinet-Colas  ,  de  il  en  dé- 
pend auffi  les  métairies  des  Chaumes  de  de  la 
Prefle. 

CHAMPMILLON  ,  en  Angoumois  ,  diocefe 
d'Acgoulême  .parlement  de  Paru  ,  intendance  de 
la  Rochelle  ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte 
60.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  Charente, 
à  4.  LE.  de  Cognac. 

CHAMPMORL1EN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun  t  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage de  recette  d'Avalon.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  a.  1.  de  demie  E.  S.  E. 
d'Avalon. 

CHAMPMORLIEN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage de  recette  d'Avalon.  On  y  compte  1  s.  feux. 
Ce  hameau  eft  à  a.  1.  de  quart  S.E.  d'Avalon. 

CHAM PMOTEUX ,  au  pays  Chartrain  ,  dans 
le  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de 
Sens  ,  intendance  de  Paris  &  élection  d'Eftampes. 
On  y  compte  $4.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  S. 
E.  d'Eftampes  ,  de  à  une  lieue  de  tiers  N.  O.  de 
Choify-M  alesberbes. 

CHAMPNEUVILLE.dans  le  Verdunois.diocefe, 
bailliage  de  recette  de  Verdun  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Metz.  On  y  compte  98.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  en  pays  de  bois  de  de  pâturages. 

CHAMPNIERS.enPérigord , diocefe  de  éleâion 
dePérigueux,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  171.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  9. 1.  N. 
de  Perigucux  ,  de  x.  de  demie  N.  E.  de  Nontron. 

CHAMPNlËRSou  Saint-Front  de  Champniers  , 
en  Périgord  ,  diocefe  de  élection  de  Périgueux, 
parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
63.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  de  demie  S. 
0.  de  Nontron ,  de  $•  de  trois  quarts  N.  N.  O.  de 
ïerigueux. 

CHAMPOBERT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
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Sées  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon  ,  élection  d'Argentan  ,  fergenterie  d'Hiexmes. 
On  y  compte  a8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  a  a.  L  de 
demie  E.  un  quart  au  N.  d'Argentan  ,  de  3.  de  tien 
N.  de  Sée*. 

CHAMPOGNEY  ,  dans  le  Toulois,  diocefe, 
bailliage  de  recette  de  Tout ,  parlement  de  inten- 
dance de  Metz.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  pa- 
roifle  eft  à  x.  1.  de  deux  tiers  S.  O.  de  Tonl. 

CHAMPOIGN  A,  en  Franche-Comté,  diocefe  de 
St.  Claude,  parlement  de  intendance  de  Befàncon  , 
bailliage  de  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  a  a.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  dt 
de  pâturages. 

CHAMPOLEON,  en  Dauphiné,  diocefe  d'Em- 
brun ,  parlement ,  intendance  de  élection  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  huitième  de  un  quarante* 
h uitime  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  de  un  feu 
un  huitième  de  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les 
biens  taillables.  Cette  communauté  eft  à  3.  I.  de  de- 
mie N.  O.  d'Embrun. 

CHAMPOLY  ,  en  Foreft  ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Roanne.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  une  demi-lieue  S.  S.  E.  d'Urfé  ,16.1  S.  O. 
de  Roanne. 

CHAMPONS  ou  Saint-Viviers  de  Champons,  en 
Saintonge  ,  diocefe  de  élection  de  Saintes  ,  parle- 
ment de  Bordeaux ,  intendance  de  la  Rochelle.  On 
y  compte  80.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  O.  S. 
O.  de  Chalais  ,  de  10.  de  deux  tiers  S.  S.  E.  de 
Saintes. 

CHAMPOSOU ,  en  Normandie,  diocefe  de  Sées, 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion d'Argentan  ,  fergenterie  d'Hiexmes.  On  y 
compte  118.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4.1.  N.  E. 
d'Argentan. 

CHAMPOULET  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  , 
diocefe  d'Auxerre ,  parlement  de  Paris,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Gien.  On  y  compte  a8.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  de  demie  E.  S.  E.  de  Gien. 

CHAMPOUX ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  .bailliage  de  recette  de  Be- 
fàncon. On  y  compte  t  x.  feux.  Cette  communauté 
eft  a  a.  I.  de  demie  N.  E.  de  Befançon. 

CHAMPOUX,  en  Bourgogne ,  diocefe , bailliage 
de  recette  d'Autun ,  parlement  de  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  1  x.  feux.  Ce  hameau  eft  à  J.  1. 
S.  O.  d'Autun. 

CHAMPRAUX ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Limoges  ,  parlement  de  Paris, élection 
de  Bourganeuf.On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  bois  de  de  pâturages. 

CHAMPRENAUD  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe . 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  1 9.  feux- 
Cette  communauté  eft  une  annexe  de  la  paroiffe  de 
Saint-Hélie ,  de  elle  eft  à  5. 1.  E.  S.  E.  de  Semur-en- 
Auxois. 

CHAMPREPUS  ,en  Normandie ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Coûtances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
de  Caen ,  fergenterie  de  Chaflon.  On  y  compte  1 66. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  J.  I.  S.  S.  E.  de  Coûtances  , 
de  3.  de  tiers  N.  N.  E.  d'Avranches. 

CHAMPRQSIX  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Boarganeuf.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Bourganeuf. 

CHAMPROND ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Mortagne ,  fergenterie  de  Ceton. 
On  y  compte  45.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à 
une  diftance  à-peu-pris  égale  de  Ceton  de  de  Nogeofr 
le-Rotrou. 
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CHAMPROND  ,  dans  le  Perche ,  diocefe  de 
Chartres,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'A- 
lencon  ,  élection  de  Mortagne  ,  fergentcric  de  No- 
gent.  On  y  compte  4  J.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une 
lieue  E.  S.  E.  de  Nogent-le-Rotrou ,  &  6.  S.  E.  de 
Mortagne. 

CHAMPROND  ,  bourg  ,  dans  le  Perche  ,  dio- 
cefe  &  élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  1  37.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  à  l'extrémité  d'un  bois  de  même  nom , 
dans  une  contrée  où  il  y  a  des  mines  de  fer  &  des 
forges  confidérables  ,à  6. 1. 0.  S.  O.  de  Chartres ,  & 
4.  &  quart  N.  E.  de  Nogent-le-Rotrou. 

CHAMPROND  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  du 
Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  , 
élection  de  Chateaudun.  On  y  compte  i3.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Braye  ,  à 
une  lieue  S.  O.  de  Montmirail ,  &  8.  &  demie  O. 
de  Chateaudun. 

CHAMPROND  ou  Chamron ,  terre  &  feigneu- 
rie  ,  dans  le  Mâconnois  ,  en  Bourgogne  ,  près 
des  confins  du  Lyonnois ,  à  2. 1.  ou  environ  N.  E. 
de  Charlieu ,  érigée  en  comté  par  lettres  de  Dé- 
cembre 1644. ,  regiftrées  le  j.Mai  16$  j. ,  en  faveur 
&  en  reeompenfe  des  fervices  de  Gafpard  de  Vichy , 
Gouverneur  du  Pont-du-Saint-Efprit,  fils  d'Antoine 
de  Vichy ,  Seigneur  de  Champrond  ,  &  de  Charlotte 
de  Simianc ,  «  iflu  de  Damas  de  Vichy  ,  frerepuiné 
de  Jean  de  Vichy  ,  qui  céda  en  134J.  à  Pierre  de 
Bourbon  ,  Comte  de  la  Marche  ,  la  terre  de  Vichy 
en  Bourboonois ,  en  échange  de  celle  de  Jeuzac  en 
Auvergne.  Le  Comte  de  Champrond  avoit  époufé  le 
8.  Juillet  1630.  Hilairc  Albon-de-Saint-Forgeux , 
qui  fut  merc  de  Gafpard  II.  de  Vichy ,  Comre  de 
Champrond ,  Capitaine-Lieutenant  des  gendarmes 
de  Berry  ,  altié  a  Anne  BruLirt  ,  fille  de  Nicolas , 
Marquis  de  la  Borde  ,  premier  Préiident  du  par- 
lement de  Dijon ,  de  laquelle  font  nés  i°.  Gafpard 
de  Vichy  111.  du  nom  ,  Comte  de  Champrond ,  Ma- 
réchal des  camps  &  armées  du  Roi ,  &c. ,  marié  le 
18.  Novembre  1739.  à  M.  Camille-Diane  à'Albon- 
ïlc-Saint-Marecl  ,  dont  (a)  Abel-Glaude-Marie 
de  Vichy-Champrond  ,  né  le  8.  Novembre  1 745. , 
(b)  Anne-Camille,  né  le  ïo.  Mai  1748. ,  (c)  Ale- 
xandrctte-Maric ,  née  le  ai.  Avril  1743.  ;  a°.  Ni- 
colas de  Vichy ,  Tréforicr  en  dignité  de  la  Sainte- 
Chapelle  de  Paris,  Abbé  de  Saint-Calès  ;  30.  Marie , 
veuve  du  mois  de  Juillet  17s0-  de  N.  du  Deffend , 
Marquis  de  la  Lande  ,  Maréchal  des  camps  &  ar- 
mées du  Roi  ;  &  40.  Anne ,  alliée  a  N.  de  Suarès  , 
Marquis  d'Aulan. 

CHAMPROUGIER  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Bcfançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Dole.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  communauté  elt  à  4. 1.  S.  de  Dole. 

CHAMPS  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élection  de 
Clermont, parlement  de  Paris,  intendance  de  Riom. 
On  y  compte  14».  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  10. 1. 
O.  S.  O.  de  Clermont. 

CHAMPS,  en  Limofin  ,  diocefe  &  élection  de 
Tulles,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  Li- 
moges. On  y  compte  91.  feux.  Cette  ParoilTe  eft  à 
8. 1.  &  demie  S.  E.  de  Tulles. 

CHAMPS,  en  Foreft ,  diocefe  &  intendance  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Montbrifon. 
On  y  compte  16.  feux.  Cette  paroiflè  eft  lîtuée  fur 
la  Loire  ,  à  t.  I.  N.  E.  de  Montbrifon. 

CHAMPS  ,  dans  la  Perche,  diocefe  de  Séez,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  d'Alençon ,  élection 
&  chStellcnij  de  Mortagne.  On  y  compte  4t.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  de 
Mortagne. 

CHAMPS  ,  dans  le  pays  Mefttn ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Metz  , 
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terre  de  Gorze.  On  y  compte  12.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  4. 1.  &  deux  tiers  S.  O.  de  Metz. 

CHAMPS  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins, 
élection  de  Gannat.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  la  montagne  de  Nuits  ,  à 
1. 1.  de  Gannat. 

CHAMPS  (les),  en  Auvergne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Clermont ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages , 
à  }.  I.  O.  de  Clermont. 

CHAMPS  (les)  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  Sélec- 
tion de  Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Riom.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  &  en  pays 
néanmoins  affèz  fertile. 

CHAMPS,  dans  le  duché  de  Lorraine,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Bruyères.  On  y 
compte  190.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Vologne ,  à  une  petite  lieue  S.  S.  E. 
de  Bruyères.  De  Champs  dépendent  les  hameaux 
de  l'Aveline  ,  de  Prey  ,  de  Sixménil  ,  de  Beau- 
ménil  ,  de  Fayès  &  de  Lavalle.  II  en  dépend 
aufff  les  cinq  annexes  qui  fuivent  ;  fçavoir ,  Belle- 
mont  ,  la  Chapelle  ,  St.  Jacques  du  Star  ,  Grange 
&  Juflarupt.  Les  Rois  de  France  de  la  première  &  de 
la  féconde  race  avoient  à  Champs  un  palais.  Char- 
lcmagne  &  Louis  le  Débonnaire  y  venoient  fouvent 
chafler  :  le  premier  de  ces  Princes  y  étoit  en  805. 

CHAMPS  deBatz  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Nantes  ,  parlement  de  intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  49.  feux  un  tiers  &  un  quart  de 
feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
la  Loire,  à  4. 1.0.  de  Nantes  ,  &  $.  N.  N. E.  de 
Bourgneuf. 

CHAMPS  (  £>  Vaux) ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Langres  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Tonnerre.  On  y  compte  178.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  vignobles  ôc  de 
grains. 

CHAMPS  fur  Marne  ,  dans  l'Ifle-de-France , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Pa- 
ris. On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  &  fertile ,  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Marne  ,  à  3.  1.  &  quart  E.  de  Paris  ,  & 
autant  N.  de  Brie-Comte-Robert. 

CHAMPSAC  ,  bourg,  dans  le  Limofin  ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  éie&ion  de  Limoges ,  parle- 
ment de  Bordeaux.  On  y  compte  1 50.  feux.  Ce 
bourg  elt  fitué  en  pays  de  bois  &  de  pâturages. 

CHAMPSAN,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ôc  re- 
cette d'Avalon.  On  y  compte  20.  feux.  Ce  hameau 
eft  à  deux  tiers  de  lieue  de  la  paroiflè  de  Carré-lez- 
Tombes  ,  dout  il  dépend ,  &  à  a.  1.  &  demie  S.  E. 
d'Avalon. 

CHAMPSAUR,  petit  pays,  dans  le  Gréfivau- 
dan  ,  en  Dauphiné,  dont  la  ville  de  Saint-Bonnet 
(  à  3. 1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Gap  &  1 2.  S.  E.  do 
Grenoble)  eft  le  chef-lieu.  Les  Dauphins  de  Vien- 
nois prenotent  la  qualité  de  Ducs  de  Ckampfaur  , 
dès  l'an  1 136. 

Le  Roi  Louis  XIV.  démembra  ce  pays  pour  le 
donner  à  François  de  Bonne ,  Duc  de  Leidiguieres  , 
Connétable  de  France  ,  qui  avoit  déjà  le  domaine 
utile  de  quelques  terres  de  ce  même  duché  de 
Champfaur 

CHAMPSERIE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  &  fergenterie  de  Falaife.  On  y 
compte  94.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2. 1.  &  tien 
S.  de  Falaife. 

CHAMPSERU, 
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CHAMPSERU ,  (bas  !c  pays  Cbartrab,  dio- 
cefe &  élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  42.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3.  I.E.  N.  E.  de  Chartres. 

CHAMPSEUIL  ,  en  Bourgogne,  diocefe  ,bail- 
liage  &  recette  de  Châlon ,  parlement  fit  intendance 
de  Dijon.  On  n'y  compte  que  8.  (eux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CHAMPTELOUX ,  bourg  ,  en  Anjou ,  diocefe 
de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours ,  élection  de  MontreuiUBellay.  On  y  compte 
100.  feux.  Ce  bourg  elt  à  6. 1.  &  demie  O.  de  Mon- 
treoil-Bellay. 

CHAMPTERCIER  ,  en  Provence  ,  diocefe  , 
vigoerie  fie  recette  de  Digne ,  parlement  fie  inten- 
dance d'Aix.  On  y  compte  4.  feux  &  demi  de  ca- 
daftre.  Cette  paroifle  elt  à  une  bonne  lieue  0.de 
Digne,  fie  16.  N.  E.d'Aix. 

lierre  Gafftndi ,  Chanoine  fil  Prévôt  de  l'églife 
cathédrale  de  Digne  ,  Profefleur  de  mathématiques 
aucollcg*  Royal  à  Paris  ,  fie  l'un  des  plus  célèbres 
Philofophcs  qu'ait  eu  la  France  ,  naquit  à  Champ- 
tercieren  1  $91.  ,  &  mourut  à  Paris  le  14.  Octobre 
i6jj.  f  à  64.  ans.  La  maifon  de  Gaffe iidi  fubfifte 
encore  en  Provence ,  &  elle  y  eft  reconnue  incon- 
teltableuient  parmi  les  maifons  nobles  de  cette  pro- 
vince. Elle  a  pour  auteur  noble  François  de  Gafftn- 
di ,  Seigneur  en  partie  de  Sigoyer  ,  le  même  qui 
époufh  par  contrat  du  1  j.  Novembre  1 503.  demoi- 
felle  Claire  de  Bonnet ,  de  la  ville  de  Digne. 

CHAMPTOCÉ ,  bourg,  en  Antou  ,  ûioceie  « 
élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  »6o.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
tuefur  la  rive  droite  de  la  Loire,  à  quatre  lieues 
O.  S.  O.  d'Angers. 

CHAMPTOCE  AUX  ,  ville  avec  titre  de  baron, 
nie  fie  un  bureau  des  traites-foraines ,  en  Anjou  , 
diocefe  fie  élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  aoo.  feux. 
Cette  ville  cil  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire  , 
à  9.  L  &  demie  O.  S.  O.  d'Angers. 

CHAMPUANS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
parlement  &  intendance  de  Beùnçon  ,  bailliage  & 
recette  de  Dole.  On  y  compte  1 1 .  feux.  Cette  pa- 
reine  eft  A  une  lieue  O.  N.  O.  de  Dole. 

CHAMPVANS,  en  Franche-Comté,  diocefe  , 
parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fit 
recette  de  Gray.  On  y  compte  }  j.  feux.  Cette  pa- 
rouTe  eft  A  cinq  quarts  de  lieue  S.  de  Gray. 

CHAMPVANS  ,  en  Franche-Comté,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  ,  bailliage  fit  recette  de 
Befençoa.  On  n'y  compte  que  9*  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes  fit  de 
pimrages. 

CHAMPVANT,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fie 
recette  de  Baume.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  un  tiers  de  lieue  S.  O.  de  Baume. 

CHAMPVANT ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d' Au- 
tan ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  de  Charolles.  On  y  compte  54.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois ,  à  ».  lieues 
fit  quart  N.  E.  de  Charolles.  Elle  eft  compofee  de 
pluueurs  hameaux  :  Champvant  eft  le  hameau  du 
Clocher.  Les  autres  font  la  Forêt ,  le  Bieul ,  Pierre- 
Champ  ,  ChafEgnolles  fie  le  Monceau.  De  Champ- 
vant  dépendent  les  métairies  de  Bonnefont ,  Pom- 
me rage  ,  Buflerot,  la  Traiche ,  l'Abergemcnt  fit  les 
Jaunaux. 

CHAMPVAUX,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  fit  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fit 
recette  de  Poligny.  On  y  compte  51.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Poligny. 

CHAMPVERSE ,  en  Dauphiné.  V.  Champeverfe. 
Tome  If. 
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CHAMPVERT  ,  en  Nivernois ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins.  On  y  compte  116.  feux.  Cette  paroiilè 
eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en  bois  fie  où  il 
y  a  des  mines  de  fer  &  tics  forges,  fur  la  petite  rivière 
d'Ayrot,  à  7.  1.  fie  quart  E.  N.E.  de  Nevers. 

CHAMPV01SSY  (les  Hameaux  delà  Chapelle , 
la  Défenfe  fie  du  Parc  ,  fie  les  Fermes  dites  les  fonds 
de  Morne ,  Bruûard  fit  la  FoiTe  ) ,  en  Champagne , 
diocefe  de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Chilons ,  éle&ion  d'Epernay.  On  y  compte  8  j. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  A  une  lieue  de  la  rive 
droite  de  la  Marne  ,  $.  O.  N.  0.  d'Epernay,  fie  $. 
fie  demie  S.  O.  de  Rheims. 

CHAMRON ,  dans  le  Perche  fit  dans  d'autres 
provinces.  Vvye\  Champrond. 

CHAMS ,  dansl'lfle-de-France.  Voye\  Champs. 
CHAMU  ,  dans  le  comté  de  Comminges  ,  dio- 
cefe fie  élection  de  Comminges  ,  parlement  deTou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  cbâtcllenie  de  Fron- 
fac.  On  y  compte  un  feu  63.  bellugues  fie  unede- 
mi-bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  A  a.  1.  fie 
demie  S.  E.  de  Saint-Bertrand-de-Comminges. 

CHAMVOUX  ou  Champvoux  ,  dans  le  Niver- 
nois  ,  diocefe  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Bourges ,  élection  de  la  Charité.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts 
de  lieue  E.  S.  E.  de  la  Cbarité. 

CHAMURES ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Sens , 
parlement  fie  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Joi- 
gny.  On  y  compte  69.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
lieue  S.  O.  de  Joigny. 

CHAMY,  en  Champagne,  diocefe  fie  intendance 
de  Chilons  ,  parlement  de  Paris  ,  éleétton  de  Ste. 
Mcnehould.  On  y  compte  1 1.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  en  pays  de  bois  fit  de  pâturages. 

CHANAC  ,  en  Limolin ,  diocefe  &  élection  de 
Tulles  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  tu.  feux.  Cette  paroifle 
eft  A  une  demi-lieue  E.  S.  E.  de  Tulles. 

CHANAT  ,  en  Auvergne ,  diocefe  fie  élection 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  45.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
3.  1.  S.  de  Clermont. 

CHANATZ ,  en  Bugey  ,  diocefe ,  bailliage  fie 
éleâion  de  Belley  ,  parlement  fit  intendance  de 
Dijon ,  mandement  de  Rofiîllon.  On  y  compte  $  9. 
feux.  Cette  paroifle  eft  A  4.  1.  N.  O.  de  Belley. 

CHANAY  ,  en  Bugey ,  diocefe  de  Genève  ,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bailliage 
fie  recette  de  Belley ,  mandement  de  Seiflel.  On  y 
compte  feux.  Cette  paroifle  eft  A  1. 1.  fie  tiers 
N.  E.  de  Seiflel. 

CHANÇAY  ,  bourg  ,  en  Tou raine  ,  diocefe  fie 
intendance  de  Tours,  parlement  de  Paris,  élection 
d'Amboife.  On  y  compte  1 3$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  A  s.  1.  O.  N.  O.  d'Amboife. 

CHANCÉ  ,  en  Bretagne ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance  fit  recette  de  Rennes.  On  y  compte  6. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile ,  A  4.  1.  E.  S.  E.  de  Rennes. 

CHANCE  ,  petite  rivière  du  Luxembourg-Fran- 
çois ,  qui  prend  fa  fource  auprès  de  Metz ,  fit  fe 
jette  dans  la  Mofelle  près  de  Thionville.  Son  cours 
n'eft  que  de  5.  ou  6.  lieues. 

CHANCEAUX  ,  bourg  fie  châtellenie ,  en  Tou. 
raine,  diocefe  fie  intendance  de  Tours,  parlement 
de  Paris ,  élection  de  Loches.  On  y  compte  71. 
feux.  Ce  bourg  n'eft  qu'à  une  demi-lieue  O.  N.  O. 
de  Loches. 

CHANCEAUX  ,  bourg ,  en  Touraine ,  diocefe, 
intendance  fie  élection  de  Tours  ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  1  $0.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue 
fit  demie  N.  de  Tours. 
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CHANCEAUX ,  bourg ,  en  Bourgogne ,  dioce- 
fe ,  parlement  ck  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  46.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  fur  la 
rive  droite  de  la  Seine  ,  à  6. 1.  E.  S.  E.  de  Châtil- 
lon ,  ck  $.  ck  deux  tiers  N.  O.  de  Dijon.  De  Chan- 
ceaux  dépendent  le  hameau  du  Tertre  ck  les  mé- 
tairies de  Vallée  &  de  Chanccrons.  Il  fe  fait  à 
Chanceaux  de  la  marmelade  d'épine-vinette  ,  qui 
eft  fort  eftimee. 

CHANCEGRAY ,  en  Normandie  ,  diocefc  du 
Mans ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alcn- 
çon ,  élection  de  Domfront.  On  y  compte  743. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  l'extrémité  de  la 
forêt  d'Andame ,  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  Domfront. 

CHANCELA  à  Freffiniercs  f>  Hommes  de  Frcf- 
finieres  à  Chancela  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  d'Em- 
brun ,  élection  de  Gap ,  parlement  ck  intendance 
de  Grenoble.  On  y  compte  un  quarante-huitième 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un  demi  un  dou- 
zième ck  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens 
affranchis ,  n'y  ayant  point  de  feux  taillables.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  les  montagnes  ,  en 
pays  de  pâturages. 

CHANCELADE ,  Cancellata  ,  bourg  ,  en  Péri- 
gord  ,  diocefe  &  élection  de  Périgueux ,  parlement 
ck  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  20;. 
feux.  Ce  bourg  eft  fituc  fur  la  petite  rivière  de 
Beauroune  ,  à  une  lieue  N.  O.  de  Périgueux  ,19. 
E.  N.  E.  de  Bordeaux,  &  74.  S.  S.  O.  de  Paris. 
Long.  18.  10.  o.  lat.  4$.  13.40.  Il  y  a  à  Chancela- 
de  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint-Au- 
guftin  ,  ck  dont  Gerauld  fut  le  premier  Abbé  vers 
l'an  113).  Cette  maifon  doit  fa  fondation  à  quel- 
ques Eccléfiaftiques ,  qui,  par  un  cfprit  de  recueil- 
lement ck  de  retraite  ,  vinrent  s'établir  dans  un 
endroit  où  il  y  avoit  une  fontaine  entourée  de  bar- 
reaux de  fer  (  CancelW).  L'abbajc  dont  il  eft  queU 
tion ,  jouit  au  moins  de  >$.  mille  livres  de  rente. 
Elle  eft  le  chef  d'une  congrégation  de  Chanoines 
réguliers  de  fon  nom ,  laquelle  comprend  fix  mai- 
fons.  La  manière  de  vivre  de  ces  Chanoines  régu- 
liers reflemble  fort  à  celle  des  Chanoines  de  Sainte- 
Geneviève.  Il  y  a  un  Abbé-Chef  de  la  congrégation , 
qui  eft  régulier ,  ck  réfide  à  la  Chancelade.  C'eft 
au  Roi  qu'appartient  le  droit  de  choifir  cet  Abbé 
parmi  trois  fujets  qui  lui  font  préfentés  par  le  cha- 
pitre de  la  congrégation. 

CHANCELIERS  ,  Chancelleries  Gardes  des 
Sceaux  ,  CancelUrii ,  Cancellarii  judicialia  Pr*to- 
rh  ,  St^illorum  Cujiodes. 

Le  Chancelier  de  France  eft  le  Chef  de  la  juftice 
(  M .  le  Maître  )  ck  de  tout  le  confeil  du  Roi.  Les  cours 
fupérieures  lui  rendent  les  premiers  honneurs  après 
ceux  qu'elles  rendent  au  Roi  :  lui-feul  a  le  droit  de 
les  prefider ,  ck  lui-feul  dans  tout  le  Royaume  ne 
porte  jamais  le  deuil  pour  quelque  fujet  que  ce  puif- 
ic  être  ,  parce  que  le  Chancelier  de  France  fe  déta- 
che en  quelque  forte  de  lui-même  pour  ne  plus  re- 
prcTcnter  que  la  juitice  ,  dont  il  eft  le  Chef. 

La  charge  de  Chancelier  eft  à  vie  ,  &  nos  Rois 
ne  leur  peuvent  oter  que  les  fceaux  ,  a  moins  que 
de  leur  faire  faire  leur  procès. 

Cette  charge  eft  trop  grande  ck  trop  importante 
pour  ne  pas  parler  ici  de  fon  origine ,  de  Ion  ac- 
crjirTcment  ck  de  fes  fonctions  fous  les  trois  races 
de  nos  Rois. 

Sous  la  première  race  ,  celui  qui  gardoit  le 
fceau  Royal  étoit  appelle  Grand  -  Référendaire  , 
&  le  mot  de  Chancelier  ne  délîgnoit  alors  qu'un  Se- 
crétaire du  Roi.  Les  chartes  qu'on  produit  pour 
prouver  que  le  Garde  du  fceau  Royal  étoit  appelle 
dèilors  Chancelier ,  font  viliblement  fuppofécs. 

Sous  la  féconde  race ,  le  Grand  -  Référendaire 
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étoit  fouvent  appellé  Notaire  ou  Prothonotaire.  Cela 
fe  vériric  par  pluficurs  a&es  anciens  ck  fur-tout  par 
les  lettres  de  l'tmpercur  Lothaire  I.  ,  datées  de 
la  dix-huitieme  année  de  fon  règne  en  Italie  ,  ck  de 
la  lixieme  en  b  rance.  Dans  ces  lettres  ,  Hilduin  eft 
qualifié  Sjcri  PaUtù  Prothanotarius.  Enfin  il  fut 
appellé  Chancelier,  parce  qu'il  étoit  le  Chef  des 
Secrétaires  du  Roi  qu'on  appçlloit  Canccllarii ,  des 
Treillis  qui  les  féparoient  de  la  foule  du  peuple.  Le 
Chef  de  ces  Secrétaires  retint  feul  le  nom  de  Chan- 
celier ;  de  même  que  le  nom  de  Pape  qui  étoit  com- 
mun à  tous  les  Evéques  de  la  primitive  égiifë  ,  eft 
demeuré  au  feul  Evèque  de  Rome. 

Les  premiers  ficelés  de  notre  Monarchie  ont  été 
fi  ften.es  en  écrivains ,  qu'il  eft  prefque  impoffible 
de  fç,avoir  diftinétement  quelles  étoient  les  fonc- 
tion de  Grand-Référendaire  fous  la  première  race  de 
nos  Rois.  Pour  la  même  raifon  il  eft  également  fort 
difficile  de  connoitre  celles  du  Chancelier  fous  la 
féconde  race.  Hincmar  ,  en  décrivant  les  offices  & 
dignités  du  palais  de  Charlemague  (  ép.  1.  )  ,  ainfi 
qu'il  l'avoit  appris  d'Adelard ,  Abbé  de  Corbie  ck 
Confciller  de  ce  Prince  (  dans  un  livre  intitulé  Ordo 
Sacri  Palatii),  dit:  Apocrijarius tquem  ncjirates  Ca- 
pellanum  ,  vel  palatu  Cujiodem  appellent ,  emnem 
CUrumjub  curâ  (s  difptfitiane  fuâ  regebat ,  cuifocu- 
batur  fummus  Canceltarius  ,  qui  ohm  à  fecretis  vo- 
cabatur  ,  erantque  illifubjctli  viri  prudentes  f>  intel- 
ligentes qui  prxcepta  regia  abfque  tmmaderatâ  venu- 
luatts  cuptdttate  feriberent,  £>  fecreta  illis  commiffa. 
fidchter  cujiodirent.  Ces  hommes  prudens  &  intel- 
ligens  étoient  fans  doute  les  Secrétaires  du  Roi. 

Par  ces  paroles  d'Hmcmar  nous  apprenons  que  le 
Chancelier  étoit  aflbcié  au  Grand-Aumônier ,  de 
que  par  conféquent  il  avoit  le  même  pouvoir  ck  les 
mêmes  fondions  que  lui  dans  les  affaires  du  clergé , 
de  même  que  pour  l'expédition  des  lettres-royaux 
qui  regardoient  l'églife  ck  les  perfonnes  eedéfiafti- 
ques.  Nos  Rois  ayant  attribué  la  connoiflânce  de 
toutes  les  affaires  eccléfiaftiques  à  leur  Grand- 
Aumônier,  auffi-bien  que  l'expédition  des  lettres 
qui  concernoient  les  droits  de  l'églife  ck  des  per- 
fonnes eccléfiaftiques,  lui  donnèrent  pour  collègue 
le  Chancelier  ,  qui  étoit  comme  un  InfpeAeur 
veillant  fur  les  droits  du  Roi ,  qui  fe  trouvoient 
fouvent  mêlés  avec  les  intérêts  temporels  des  Ecclé- 
fiaftiques. Ainfi  ces  deuxMiniftres  étoient  employés 
conjointement  à  deux  choies.  Premièrement ,  ils 
connouToient  enfemble  des  affaires  eccléfiaftiques , 
c'eft-à-dire ,  de  l'ordre  extérieur  de  l'églife ,  dont 
nos  Rois  ont  toujours  pris  connoiflânce ,  ainfi  que 
cela  fe  prouve  par  les  capitulaires  de  Charlcmagne , 
de  Louis  le  Débonnaire,  deCharles-le-Chauve,  ckc- 
Secondemeot  ,  le  Grand  -  Aumônier  &  le  Chan- 
celier vaquoient  conjointement  à  l'expédition  des 
donations  pieufes  de  nos  Rois ,  &  autres  qui  re- 
gardoient l'Eglife.  Quand  le  Roi  oôroyoit  à  l'églife 
la  grâce  qu'on  lui  demandoit ,  le  Grand-Aumônier 
en  faifoit  drefler  les  lettres  par  l'un  des  Secrétaires 
du  Roi ,  ou  par  quelqu'un  du  clergé  du  Palais  ,  dt 
les  fignoit  ou  les  faifoit  figner  par  le  Chancelier  , 
ou  en  fon  abfence  par  un  Secrétaire  du  Roi.  Noos 
avons  une  infinité  de  lettres ,  expédiées  fous  Pépin  , 
Charîemagne  ,  Louis  le  Pieux  ,  ckc. ,  avec  cette 
fouferiprion  :  Widitumts  recognovi  £f  fubfcripfi.  Hi~ 
tkertus  recognovi.  Hclifacharus  recognovi.  Ce  font 
les  noms  des  Grands-Aumôniers  de  ce  temps-là.  On 
trouve  auffi  fouvent  ces  mots  :  S.  ad  vicem  Wid~ 
mari  recognovi.  C'étoit  le  Chancelier  ou  un  Secré- 
taire du  Roi  en  fon  abfence ,  qui  examinoit  ck  fi- 
gnoit les  lettres-royaux  qui  s'expédioient  en  faveur 
de  l'églife  ,  lorlque  le  Grand-Aumônier  ne  pouvoit 
pas  le  faire  par  lui-même.  Cet  ordre  fut  obfervé  de- 
puis le  commencement  de  la  féconde  race  jufqu'au 
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itgne  de  Charles-le-Chauve ,  fous  lequel  l'expédi- 
tion des  lettres  qui  regardoient  l'églife  &  les  Ecclé- 
tdftiques  ,  fe  fit  par  le  Chancelier  feul ,  fans  que 
le  Grand-Aumônier  y  fût  appelle.  Nous  pourrions 
eu  rapporter  pluficurs  preuves  inconteftables  ;  mais 
une  feule  fuffira.  Au  bas  d'une  donation  que  fit 
Charles-le-Chauve  à  l'abbaye  de  Marchiennes ,  datée 
de  la  trente-huitième  année  de  fon  règne  ,  &  de  la 
deuxième  de  fon  Empire ,  on  voit  cette  foufcription  : 
AdaUtortus  Notarius  ad  vicem  Gaujlini  recognovi. 
Or  ce  Gaucelin  étoit  Evêque  de  Paris  &  Chancelier 
de  France.  Il  ett  ainfi  qualifié  dans  les  capitulaires 
de  Charles-le-Chauve.  Cependant  un  fçavant  écri- 
vain (Catel ,  hiftoire  de  Languedoc)  a  cru  que  ce 
changement  ne  fe  fit  que  fous  Charles-le-Simple  ,  de 
que  jufqu'alors  les  lettres  obtenues  par  lesEccléfiafti- 
ques  furent  non-feulement  lignées  par  le  Grand- 
Aumônier  ,  mais  auffi  fcellées  de  fa  main.  La  pre- 
mière partie  de  cette  affertion  eft  réfutée  par  la  do- 
nation de  Charles-le-Chauve ,  dont  nous  venons  de 
parler.  La  féconde  n'eft  pas  moins  aifée  à  détruire  ; 
car  fi  elle  étoit  vraie  ,  il  s'enfuivroit  que  le  Chance- 
lier ,  fous  la  féconde  race  de  nos  Rois ,  auroit  eu 
moins  de  pouvoir  que  n'en  avoit  le  Référendaire 
fous  la  première  race ,  temps  où  il  avoit  la  garde  & 
la  difpofition  du  fceau  Royal.  Quant  à  la  lettre  dont 
il  fe  fert  pour  prouver  que  fous  Charles-le-Chauve , 
le  Grand-Aumônier  fignoit  encore  les  lettres  expé- 
diées en  faveur  des  Eccléfiaftiques ,  nous  remar- 
quons que  cette  lettre  de  Charles-le-Chauve  eft  en 
faveur  de  l'églife  de  Saint-Denis  ,  &  datée  de  la 
cinquième  année  du  règne  de  ce  Prince ,  avec  ces 
mots:  N.  ad  vicem  Ludovtci  recognovi.  Il  prétend  que 
ce  Louis  étoit  Grand-Aumônier ,  lorfque  lefdites 
lettres  furent  expédiées  ;  mais  il  eft  confiant  qu'il 
ne  l'étoit  point ,  &  en  voici  une  preuve  qui  ne  re- 
çoit point  de  réplique.  La  cinquième  année  du  rè- 
gne de  Charles-le-Chauve  ,  qui  eft  la  même  que 
celle  de  la  date  de  la  lettre  en  faveur  de  l'églife  de 
Saint-Denis ,  Ebroin  ,  Evêque  de  Poitiers  de  Grand- 
Aumônier  de  France ,  préiidoit  au  fynode  de  l'églife 
gallicane  tenu  à  Verberie ,  fuivant  la  prérogative  at- 
tachée à  la  charge  de  Grand-Aumônier,  par  concef- 
£on  de  nos  Rois.  Ainfi  Louis  n'étoit  pas  alors  Grand- 
Aumônier.  Auffi,  un  auteur  de  ce  temps-là  (Loup 
de  Ferrieres  dans  fes  lettres  )  dit  qu'il  étoit  Chan- 
celier :  Epijiolare  gerens  in  j^latio  officium. 

Outre  ces  fonctions  qui  étoient  communes  au 
Chancelier  de  au  Grand-Aumônier  ,  le  Chancelier 
en  avoit  qui  lui  étoient  particulières.  C'étoit  lui-feul 
qui  dreflbit  les  édits  &  les  ordonnances  félon  l'ordre 
qu'il  en  recevoit  du  Roi ,  &  de  l'aftcmblée  générale 
des  Prélats  de  des  Barons  ;  en  faifoit  lefture  devant 
eux  ,  de  gardoit  l'original  dans  la  chancellerie  ,  in 
ferinto  yalatii.  Les  Secrétaires  du  Roi  faifoient  de 
ces  édits  de  ordonnances,  des  copies  collationnées , 
qui  étoient  adreûees  aux  Métropolitains  pour  qu'ils 
les  envoyaient  à  leurs  fuffragants ,  de  aux  Comtes  de 
Juges  des  provinces  pour  qu'ils  les  fiftènt  publier  & 
enrégiftrer.  Cela  fe  prouve  par  la  conduite  qui  fut 
tenue  lors  de  la  publication  de  l'edit  de  Charles-le- 
Chauve  ,  fait  à  Carifi  l'an  877.  Par  le  paflage 
d'Hmcmar  que  nous  avons  rapporté ,  &  oh  il  eft 
fait  mention  du  Grand-Chancelier  ,  on  peut  con- 
clure qu'il  y  en  avoit  un  autre. 

La  charge  de  Grand-Chancelier  étant  prefque 
toujours  exercée  par  des  Archevêques  ou  autres 
Prélats  ,  qui  étoient  obligés  de  réhder  dans  leurs 
diocefes,  cela  étoit  caufe  que  nos  Rois  créoient  un 
Vice-Chancelier  ,  qui  faifoit  en  leur  abfence  routes 
les  expéditions  ,  &  fignoit  les  lettres-royaux  de 
cette  manière  :  N.  Cancellarius  ad  vicem  N.  Arcki- 
cancellarii  recognovi.  Aorefte,  le  titre  d'Achichan- 
celier  n'a  commencé  d'être  en  ufage  qu'après  que 
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le  Grand-Aumônier  ne  s'eft  plus  mêlé  des  espédi- 
tionsde  la  chancellerie.  Nous  n'en  trouvons  aucun 
exemple  avant  le  temps  de  Charles-le-Gros ,  Em- 
pereur de  Roi  de  France.  Dans  des  lettres  de  ce 
Prince  ,  datées  de  l'an  888.,  fit  gardées  dans  les  ar- 
chives de  l'églife  de  Langres  ,  on  lit  à  la  fin  :  Ama~ 
htrtus  Notarius  ad  vicem  Luthwaldi  Arcbicanccllarii 
recognovi.  On  nous  objectera  peut-être  que  fous 
Charlemagne  ce  titre  étoit  déjà  en  ufage  ;  de  pour 
prouver  que  cela  étoit  ainfi  ,  on  citera  deux  lettres 
attribuées  à  ce  Prince  ,  dans  l'une  defquclles  ,  qui 
eft  de  l'an  769. ,  on  lit  ces  mots  :  Amabcrtus  Nota- 
rius ad  vicem  Luthwaldi  Archicancelhrii  recognovi. 
Mais  cette  lettre  eft  vifiblement  fuppofée  ;  car  cet 
Amabcrt  étoit  Evêque  de  Micon  fous  Charles-le- 
Gros  ,  de  non  fous  Charlemagne  ,  ainfi  qu'on  le 
peut  voir  dans  le  catalogue  des  Evoques  de  cette 
ville.  L'autre  lettre  attribuée  à  Charlemagne  eft  da- 
tée de  la  treizième  année  de  l'Empire  de  ce  Prince  , 
de  elle  eft  auffi  fauffe  que  la  précédente.  Elle  eft  en 
faveur  de  l'églife  deRheims,  de  on  y  lit  ces  mots 
à  la  fin  :  Seguinus  Natarius  ad  vicem  LuthvvMi 
AtchicancelLtrii  recognovi.  Ce  Luthwald  étoit  le 
même  que  celui  qui  rempliftoit  la  charge  de  Grand- 
Chancelier  fous  Charles-le-Gros, de  non  fous  Charlc 
magne.  Remarquons  ici  en  paffant ,  que  ce  fut  fou» 
le  règne  de  St.  Louis  que  le  Chancelier  ceffa  de  met- 
tre fon  nom  à  la  fin  des  lettres-royaux. 

Nous  avons  dit  ci-deffus  que  fous  Charles- le  - 
Chauve,  le  Grand-Aumônier  ne figna plus  les  lettre* 
eccléfiaftiques,  de  que  le  Grand-Chancelier  les  figna 
feul  depuis.  Quelques  auteurs  ont  foutenu  qu'après 
la  mort  de  Charles-le-Chauve,  les  charges  de  Grand- 
Aumônier  de  de  Grand  -  Chancelier  forent  unies. 
Mais  ,  parce  que  ces  deux  charges  ont  été  quelque- 
fois poffédees  par  une  feule  ôc  même  perfonne  , 
Comme  par  Hilduin  fous  l'Empereur  Lothaire,  par 
Baudouin  fous  le  règne  de  Robert,  6c c. ,  il  ne  s'enluit 
pas  qu'elles  fuflent  unies  de  qu'elles  n'en  fhTent 
qu'une  feule. 

Quelqu'éminente  qu'ait  été  la  charge  de  Chance- 
lier de  France ,  fous  la  première  delà  féconde  race  de 
nos  Rois ,  elle  l'eft  devenue  encore  plus  fous  la  troi- 
fieme.  Sous  les  deux  premières  races ,  le  Chancelier 
ne  préfidoit  pas  au  confeil  d'état ,  ni  aux  compa- 
gnies fopéricures  ,  comme  il  fait  aujourd'hui.  Le 
Comte  du  palais  préfidoit  à  la  cour  de  France ,  & 
le  Chancelier  avoit  féance  de  voix  délibérative  après 
lui.  La  charge  de  Comte  du  palais  ayant  été  fuppri- 
mée  ,  ce  fut  un  des  quatre  grands-officiers  de  la 
Couronne  ,  ou  l'un  des  Pairs  ,  ou  tel  des  grands 
Seigneurs  qui  plaifoit  au  Roi ,  qui  y  préfida.  Le 
parlement  ayant  été  rendu  fixe  de  fédentaire  ,  le 
Chancelier  y  préfida  long-temps ,  ainfi  que  cela  fe 
prouve  par  les  regiftres  anciens  ;  de  il  a  toujours  le 
droit  d'y  préfider. 

Outre  la  prérogative  de  préfider  au  confeil  d'état 
&  au  parlement ,  le  Chancelier  en  acquit  plulteuri 
autres  fous  la  troificme  race  de  nos  Rois. 

t°.  C'étoit  lui  qui  recevoit  l'hommage  de  le  fer- 
ment de  fidélité  des  grands  vaffaux  de  la  Couronne, 
au  lieu  qu'auparavant  c'étoit  le  Grand-Chambellan. 
Jean ,  Evêque  de  Beauvais  Ôe  Chancelier  de  Franco 
fous  Charles  V. ,  parla  au  nom  de  Sa  Majcilé  en 
l'an  1366.,  &  preferivit  au  Duc  de  Bretagne  ce 
qu'il  devoir  faire  de  dire  en  faifant  hommage  de 
fon  duché.  Guy  de  Rochefort,  auffi  Chancelier  de 
France  ,  reçut  à  Arras  l'hommage  &  le  ferment  de 
fidélité  de  Philippe ,  Archiduc  d'Autriche,  pour  le» 
comtés  de  Flandres  &  de  Charolois. 

tv.  Il  recevoit  le  ferment  de  fidélité  des  grands- 
officiers  de  la  Couronne.  Charles  d'Albrct  ayant 
été  fait  Connétable  ,  le  Roi  Charles  V.  lui  donna 
l'épée  i  &  Renaud  de  Corbie ,  Chancelier  ,  lui  fit 
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prêter  le  ferment  accoutumé.  (Alain  Ckartier"). 

3*.  Nul  Prêtaient  &  Confeiller  de  cour  fupé- 
rieurc  ne  fe  pouvoit  abfenter  hors  de  fon  reflorr , 
fans  congé  du  Chancelier. 

La  charge  de  Chancelier  a  été  pendant  fort 
long-temps  élective  ;  cV  lorfqu'clle  étoit  vacante  , 
voici  l'ordre  qu'on  obfervoit  pour  l'élection  d'un 
nouveau  Chancelier. 

Le  Roi  alloit  au  parlement ,  ou  mandoit  les  of- 
ficiers qui  fe  rendoient  auprès  de  lui.  Sa  Majefté 
les  faifoit  jurer  qu'ils  éliraient  celui  d'entr'eux  qu'ils 
croiraient  le  plus  capable  ;  &  après  cela ,  ils  pro- 
cédoient  à  l'élection  par  voie  de  ferutin.  Celui  qui 
avoir  le  plus  de  voix  étoit  reçu  &  accepté  par  le  Roi. 
Enfuite  le  Greffier  lifoit  le  ferment  ordinaire  ,  & 
celui  qui  étoit  élu ,  répondoit  à  chaque  article. 
(Regîffre  du  parlement  qui  commence  l'an  1364. 
&  hnit  en  1375.).  On  peut  voir  ce  ferment  dans  le 
premier  tome  des  grands-officiers  de  la  Couronne 
par  le  P.  Anfelme,  page  487. ,  de  l'édition  de  l'an 
171*.  Le  premier  qu'on  trouve  avoir  été  élu  par 
voie  de  ferutin,  eft  Guillaume  de  Dormans.  Louis 

XI.  chaugea  cet  ordre.  Depuis  ce  temps  les  Chan- 
celiers ont  été  choifis  par  le  Roi ,  fit  prefque  tou- 
jours du  corps  du  confeil  d'état. 

La  commiffion  ou  charge  de  Carde  des  Sceaux 
n'eft  pas  fort  ancienne.  On  voit  au  bas  de  plufieurs 
lettres  expédiées  fous  Fhilippe-Augufte  &  fous  St. 
Louis ,  ces  mots  :  Data  ,  vacante  Canccilauâ.  En 
effet ,  on  ne  trouve  pas  qu'avant  le  règne  de  Louis 

XII.  ,  aucun  autre  que  le  Chancelier  ait  eu  la 
garde  du  fecau  Royal.  Ce  Prince  la  donna  à 
Etienne  Ponchcr,  Evèque  de  Paris,  pour  foula- 
ge r  le  Chancelier  Jean  de  Gannay ,  dont  la  famé 
ctoit  fort  altérée.  Sous  Franchis  I. ,  les  feeaux  fu- 
rent fouvent  en  d'autres  mains  qu'en  celles  du 
Chancelier.  Enfin  ,  le  Roi  Henri  II. ,  par  fon  édit 
de  l'an  1551- ,  érigea  en  titre  d'office  un  Garde 
des  feeaux.  Cet  édit  ayant  été  vérifié  au  parle- 
ment ,  le  Chancelier  de  l'Hôpital  fe  démit  volon- 
tairement des  feeaux  en  faveur  de  René  de  Bira- 
gue  ,  qui  fut  enfuite  Chancelier.  Depuis  cet  exem- 
ple ,  on  a  plufieurs  fois  créé  en  titre  l'état  ck  office 
de  Garde  des  feeaux  ,  &  nommément  par  édit  du 
mois  de  Janvier  1718.,  lu  «Se  publié,  le  Roiféant 
en  fon  lit  de  jnftice  ,  tenu  au  château  des  Tbuilerics 
le  26.  Août  1718. ,  &  enfuite  enrégiftré  au  greffe 
du  parlement. 

M.  Fleuriau  d' ArmcnonvUIe  ayant  remis  les 
feeaux  de  France  au  Roi ,  Sa  Majefté  pourvut  de 
la  charge  de  Garde  des  feeaux  M.  Chauvetin ,  Pré- 
fident  à  mortier  au  parlement  de  Paris,  le  17.  Août 
1727. ,  par  édit  enrégiilré  au  parlement  le  $.  Sep- 
tembre fuivant. 

Mais  le  même  Magiftrat ,  qui  étoit  auffi  Minif- 
tre  &  Secrétaire  d'état ,  fut  dépouillé  de  toutes  fes 
charges ,  &  notamment  de  celle  de  Garde  des 
feeaux  de  France ,  par  édit  donné  à  Ver  faille  s  qui 
fupprima  ladite  charge,  fit  qui  eft  daté  de  Verfailles 
au  mois  de  Février  1737.,  regtftréau  grand-confeil 
le  21.  Février  de  la  même  année  &  au  parlement 
le  7.  Mars  fuivant.  On  ne  laifîa  audit  M.  Chauve- 
lin  que  fa  charge  de  Préfidem  à  mortier  qu'il  garda 
quelque  temps  fans  l'exercer ,  &  qu'il  vendit  enfin 
à  M.  Chauvelin  fon  neveu. 

Aurelius  eft  qualifié  Chancelier-Référendaire  , 
fous  Clovis  ,  vers  l'an  $00.  Depuis  lui  on  trouve 
dix  autres  officiers  de  la  même  efpece ,  jufqo.es  & 
compris Grimaud  qui  étoit  en  charge  fous  Thierry  II. 
en  730. 

Saint-Bonlfacc ,  Archevêque  de  Mayence,  eft 
le  premier  qui  cxcrcca  la  même  charge  dont  il  eft 
queftion ,  fous  la  féconde  race  de  nos  Rois,  vers 
Pau  7S3.  A  Saint-Boniface  fuccéderent  trente-cinq 
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autres  officiers  du  même  ordre ,  jufques  &  compris 
Odalric ,  Archevêque  de  Rhcims ,  qui  meurt  en 
874.  Ces  officiers  furent  la  plupart  eccléfiaftiques , 
fçavoir,  Archevêques,  Evêques  ou  Abbés. 

Sous  la  troifieme  race  de  nos  Rois  ,  commencè- 
rent les  Chanceliers  &  Gardes  des  feeaux.  Adal- 
beron  ,  Archevêque  de  Rheims ,  eft  qualifié  Chan- 
celier fous  les  Rois  Lothaire ,  Louis  V.  fie  Hugues- 
Capet  :  il  meurt  le  $.  Janvier  de  l'an  989.  Depuis 
Adalberon  ,  on  compte  jufqu'à  préfent  environ  cent 
Chanceliers  qui  ont  prefque  tous  gardé  les  feeaux. 
M.  Guillaume  de  Lamoignon  eft  Chancelier  de 
France  depuis  17  jo.  ;ôt  Paul-Efprit  Feydeau  de 
Brou  eft  Garde  de  feeaux  depuis  1762.  (Au  mois 
d'Oaobre  1763.,  Paul-Efprit  Feydeau  de  Brou 
s'étant  démis  de  la  charge  de  Garde  des  feeaux , 
Sa  Majefté  l'a  donnée  à  N.  de  Mauftou  ,  an- 
cien premier  Préfident  du  parlement  de  Paris, 
&  y  a  joint  le  titre  de  Vice-Chance  lier). 

En  1757.,  le  Roi  ayant  demandé  les  feeaux  a 
M.  de  Machault ,  Sa  Majefté  a  tenu  elle-même  les 
feeaux  en  perfonne  depuis  ladite  année  1757. 
jufqu'en  1762. 

Les  Grands-Sceaux  de  France  font  gardés  par 
le  Chancelier  ou  par  le  Garde  de  feeaux ,  lors- 
qu'il y  en  a  un.  Dans  les  commencements  de  la 
Monarchie-Françoife  ,  on  ne  fignoit  point  les  ac- 
tes ,  parce  que  très -peu  de  perfonnes  fçavoient 
lire  &  écrire.  Nos  Rois  fit  les  particuliers  avoient 
leurs  feeaux ,  auxquels  on  ajoutoit  la  même  foi 
qu'on  ajoute  aujourd'hui  à  la  fignature.  Les  con- 
trats &  les  fentences  étoient  fcellécs  du  fceau  du 
Juge  (quoique  les  Juges  fçuflènt  tous  écrire) ,  à 
caufe  que  peu  de  gens  auraient  connu  fa  fignature , 
au  lieu  que  tout  le  monde  connoifloit  fon  fceau» 
Ces  feeaux  de  juftice  changeoient  à  chaque  muta- 
tion de  Juge. 

Philippe  le  Long  crut  qu'il  étoit  de  la  Majefté 
Royale  que  la  feule  autorité  du  Roi  fût  imprimée 
fur  les  ades  de  juftice.  Il  inftitua  à  cet  effet  des 
feeaux  Royaux  ;  ck,  comme  ce  qu'on  donnoit  à  ceux 
qui  les  imprimoient  ,  produifoit  un  revenu  confi- 
dér.ible  ,  il  en  fit  un  droit  domanial.  C'eft  depuij 
ce  temps  que  les  feeaux  des  juftices  Royales  oc  ceux 
qui  font  appofés  aux  actes  partes  par  devant  Notai- 
res ,  font  tous  aux  armes  de  France  ,  au  lieu  qu'ac 
paravant  il  n'y  avoit  que  les  expéditions  de  chan- 
cellerie de  les  arrêts  des  cours  fupérieures  qui  fuf- 
fent  fcellées  de  ces  armes. 

On  diftingue  en  France  trois  fortes  de  chancel- 
leries ,  fit  trois  cfpcccs  de  feeaux  ;  la  grande-chan- 
cellerie de  France  ,  celle  des  parlements  fil  celle 
des  préfïdiaux. 

Le  Grand'Sceau ,  qui  eft  celui  de  la  grande- 
chancellerie  ,  a  l'image  du  Roi  empreinte  d'un 
côté  fit  de  l'autre  les  armes  de  France.  On  en  fcelle 
les  édits  ,  ordonnances  &  déclarations ,  les  lettres 
de  provifions  d'offices,  les  abolitions  .remiffions, 
légitimations  ,  naturalités  ,  dons ,  expéditions  de 
finances  &  toutes  le»  lettres  qui  ont  befoin  de  la 
grâce  fie  de  l'autorité  du  Roi ,  les  coromiffions  fur 
les  arrêts  du  confeil  du  Roi ,  du  grand-confeil  fit 
même  ceux  des  cours  de  parlement  lorfqu'ils  doi- 
vent être  exéciués  hors  de  leurs  reiTorts  ;  car  l'au- 
torité du  grand-fceau  eft  reconnue  dans  toutes  les 
terres  de  l'obéiflànce  du  Roi. 

11  y  a  un  autre  grand-fceau  appelle  Dauphin  , 
qui  eft  employé  pourfceller  les  expéditions  qui  con- 
cernent la  province  de  Dauphiné.  On  voit  fur  ce 
fceau  l'image  d'un  Roi  à  cheval  armé  de  toutes 
pièces  ,  ayant  un  écu  pendu  au  col ,  dans  lequel 
font  empreintes  les  armes  de  France  ,  écartelées 
avec  celles  de  Dauphiné  ;  le  tout  dans  un  champ 
femé  de  fleurs  -  de  -  lys  &  de  dauphins,  fur  le 
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contre  fcel  font  les  irmes  de  France  &  de  Danphiné 
foutenues  par  un  Ange.  Les  lettres  qui  concernent 
la  province  de  Dauphiné  ,  appellées  Chartet  ,&  au- 
tres qui  font  accordées  à  perpétuité  ,  font  fcellées 
en  cire  verte  ,  de  ce  grand  fceau  Dauphin.  Celles 
qui  font  à  temps  ,  comme  provifions  d'offices,  ôtc, 
&  qui  regardent  le  Dauphinc  ,  font  auffi  fcellées  de 
ce  même  fceau  Dauphin  ;  mais  en  cire  rouge. 

Quant  aux  Sceaux  des  chancelleries  des  parle- 
oents  t  il  y  en  a  un  particulier  dans  chacune,  mais 
toujours  avec  la  même  empreinte  des  armes  de 
France.  Celui  du  parlement  de  Paris  a  cette  inf- 
cription  autour  :  Sigiltum  yarvum  pro  abfentiâ 
magni  ,  pour  lignifier  qu'en  l'abfcencc  du  grand 
fceau  ,  on  y  peut  fceller  toutes  fortes  de  lettres  , 
fur-tout  les  commiffions  fur  arrêt  du  parlement , 
&  du  grand-confeil  &  autres  expéditions  de  juftice, 
qui  autrement  ne  pourroient  être  fcellces  qu'au 
grand  fceau. 

Les  Sceaux  de  la  chancellerie  du  parlement  de 
Paris  font  tenus  par  un  des  Maîtres  des  requêtes 
tour-a-tour.  Le  Doyen  a  le  droit  de  les  tenir  pen- 
dant un  quartier  tout  entier,  &  tous  les  premiers 
mois  des  trois  autres  quartiers  ;  c'eft-à-dire  ,  fîx 
mois  de  l'année.  Pendant  les  autres  mois  ,  ils  font 
tenus  par  les  plus  anciens  Maîtres  des  requêtes  de 
chaque  quartier  tour-à-tour.  Il  y  a  dans  cette  chan- 
cellerie quatre  Secrétaires  du  Roi  Audienciers,  au- 
tant de  Secrétaires  du  Roi  Contrôleurs  ,  &  douze 
Confeillers  Rapporteurs-Référendaires. 

Dans  chacune  des  autres  chancelleries  des  par- 
lements deFrance.il  y  a  un  Garde  des  fceaux  qui 
a  ordinairement  une  charge  de  Confeillerau  même 
parlement  jointe  à  fa  charge.  Mais  fes  fondions 
font  fufpendues  ,  quant  aux  fceaux  ,  lorfqu'il  fe 
trouve  un  Maître  des  requêtes  dans  la  ville  où  le 
parlement  eft  établi.  Car  alors  le  Garde  des  fceaux 
&  les  autres  officiers  de  la  chancellerie  font  obli- 
gés de  lui  apporter  les  fceaux  dans  fa  maifon  ,  & 
de  l'inviter  à  venir  prendre  fa  place  dans  la  chan- 
cellerie pour  y  fceller. 

Les  fceaux  des  chancelleries  préfidiales  étoient 
gardés  par  un  Garde  des  fceaux  inftitué  pour  cet 
effet  ;  &  c'étoit  toujours  un  Confeiller  du  fîcge. 
Mais  cet  office  ayant  été  fopprimé  ,  la  garde  def- 
dits  fceaux  a  été  attribuée  aux  Juges  préfidiaux 
tour-à-tour  :  ordinairement  ceux-ci  Ta  négligent , 
ôc  la  biffent  à  celui  qui  en  a  les  émoluments. 

Outre  les  fceaux  dont  nous  venons  de  parler , 
lorfque  le  Roi  envoie  des  grands-jours  dans  les 
provinces,  le  Chancelier  de  France  donne  des  fceaux 
pour  la  commiffion  ;  &  ces  fceaux  lui  font  rendus, 
lorfque  la  commiffion  cft  finie.  Comme  il  y  a  ordi- 
nairement un  Maître  des  requêtes  dans  ces  com- 
miffions ,  c'eft  lui  que  le  Chancelier  rend  dépofi- 
taire  des  fceaux. 

Louis  le  Grand  fit  faire  auffi  des  fceaux  oîi  l'ef- 
figie du  Roi  eft  d'un  côté,ck  les  armes  de  France 
de  l'autre.  Ces  fceaux  fervent  dans  les  établUTc- 
ments  que  la  France  pofTéde  aux  Indes  orientales 
&  occidentales. 

Avant  le  temps  de  Saint-Louis,  c'étoit  le  Chan- 
celier qui  fignoit  toutes  les  lettres  de  la  grande 
chancellerie.  Les  Clercs  ou  Notaires  ,  qu'on  a 
appelles  enfuite  Secrétaires  du  Roi,  ne  les  fignoient 
qu'en  fon  abfence.  Mais  depuis  ce  Roi  ,  les  Chan- 
celiers ont  lailfé  et  foin  aux  Secrétaires  du  Roi.  Le 
corps  de  ces  Clercs-Secrétaires  étoit  fort  nom- 
breux dès  le  temps  de  Philippe  de  Valois  ,  qui, 

far  fes  lettres-patentes  du  8.  Avril  1341., ordonna 
fes  gens  du  parlement  d'examiner  la  capacité  de 
fes  Clercs-Notaira.  Sous  Charles  V.  ,  Régent  du 
royaume  pendant  la  prifon  du  Roi  Jean  fon  pere  , 
le  nombre  de  ceux  d'entre  ces  CL-rcs  qui  furent 
Tome  II. 
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trouves  capables  de  drefïer  des  lettres  en  français 
&  en  latin  ,  fe  monta  à  cinquante  -  neuf.  Les 
Clercs-Not3ires  du  Roi  s'aflemblerent  le  1.  No- 
vembre 1  J S 9.  »  au  nombre  de  cent  quatre.  II  eft 
vrai  que  le  Roi  Jean  étant  de  retour  en  France, 
&  ne  pouvant  pas  donner  des  gages  à  tous  ces  Se- 
crétaires,  à  caufe  du  payement  de  fa  rançon  ,  cet 
réferva  cinquante-neuf ,  les  Religicux-Céleftins  da 
Paris  faifant  le  foixnntietre  ,  fans  néanmoins  ôter 
aucun  des  autres  de  fon  office.  Charles  VI. ,  le  19. 
OclcSre  1406.  &  en  1418.  ,  ordonna  pareillement 
que  fes  Clercs-Notaires  prenant  hourfes  ,  gages 
&  manteaux  ,  feroient  réduits  à  foixante  ,  y  com- 
pris les  Religienx-Céleflins  de  Paris.  Le  défordre  & 
la  confufion  de  ce  règne  &  du  fuivant  en  ayant  in- 
troduit dans  toutes  les  parties  de  l'état,  Louis  XI. 
voulut  remettre  les  chofes  fur  le  pied  où  elles  dé- 
voient être.  En  conféquence  ce  Prince  ,  par  fon 
édit  du  mois  de  Juillet  146c.,  rétablit  les  Secré- 
taires au  nombre  de  foixante  ,  comme  ils  avoienc 
été  auparavant ,  &  déclara  nulles  toutes  les  créa- 
tions d'offices  faites  depuis  un  certain  temps.  Ce 
mime  Prince  ,  par  fon  édit  du  mois  de  Novem- 
bre 1482.  ,  confirma  tous  les  privilèges  accordés 
à  fes  Clercs-Notaires  &  Secrétaires  de  la  maifon 
&  couronne  de  France,  &  leur  fit  l'honneur  ,  tant 
pour  lui  que  pour  fes  fucceiTeurs  Rois ,  de  fe  dé- 
clarer leur  Chef.  Sous  les  règnes  fuivans ,  il  y  a  eu 
plufieurs  créations  de  ces  charges.  Aujourd'hui 
les  Secrétaires  du  Roi  font  au  nombre  de  trois 
cents  quarante. 

Le  plus  beau  d'entre  les  privilèges  dont  jouiiïènt 
les  Secrétaires  du  Roi  ,efl  celui  en  vertu  duquel 
tout  fujet  qui  poiléde  cette  charge  pendant  vingt 
ans ,  ou  qui  meurt  revêtu  de  fa  charge  ,  fe  trouve 
annobli ,  de  même  que  fes  dépendants  mâles  & 
femelles  nés  en  légitime  mariage.  Ce  privilège 
leur  fut  accordé  par  lettres-patentes  de  Charles 
VIII. ,  données  à  Paris  au  mois  de  Février  de  l'an 
1484.  Il  y  eft  dit  que  le  Roi  les  rend  habiles  & 
propres  à  parvenir  à  la  chevalerie  &  à  toutes 
fortes  de  dignités  eccléfîaftiques  &  féculieres ,  pé- 
rinée ac  fi  eorum  nobilitasab  antique  &  ultrà  jaar- 
tam  frocederet  gtnerationem. 

11  y  a  dans  la  grande  chancellerie  quatre  Grands- 
Audienciers  qui  fervent  par  quartier ,  &  dont  la 
principale  fonction  eft  de  voir  &  examiner  les 
lettres  à  fceller  ,  qui  leur  font  portées  par  les  Se- 
crétaires du  Roi  pour  en  faire  rapport  au  Chan- 
celier &  les  taxer  au  contrôle  ;  quatre  Contrôleurs 
généraux  de  l'audience  ,  qui  mettent  devant  le 
Chauftecire  les  lettres  qui  font  en  état  d'être 
fcellées  ,  &  qu'ils  reçoivent  enfuite  de  fa  main  , 
pour  les  mettre  au  coffre  après  les  avoir  paraphées 
conféquemment  à  la  taxe  du  Grand-Audiencicr  ; 
quatre  Gardes  des  rôles  des  officiers  de  France  , 
ainfi  nommés  ,  parce  qu'ils  ont  les  regiftres  de 
tous  les  offices  de  France  ,  qui  font  fcellés.  C'eft 
en  leurs  mains  que  fe  font  les  oppotitions  au 
fceau  ou  aux  expéditions  d'office  ,  foit  pour  hy- 
pothèque ,  foit  au  titre:  ils  en  tiennent  regiftres, 
&  font  refponfables  en  cas  que  les  offices  fuffent 
fcellés  au  préjudice  des  oppotitions.  La  fonction 
des  Secrétaires  du  Roi  ell  d'affilier  au  fceau  <5c 
de  figner  les  lettres  qui  font  préfentées  au  Chan- 
celier pour  être  fcellées.  Il  y  a  outre  cela  plufieurs  au- 
tres officiers  qui  font  à  la  nomination  du  Chancelier, 
&  dont  les  charges  font  de  fes  parties  cafueilcs. 

Les  lettres  qui  font  fcellées  au  pmd  fcc3u  , 
font  reçues  dans  tout  le  royaume  ,  ainfi  que  nous 
l'avons  déjà  dit  ;  ck  celles  qui  font  fcellées  aux 
parlements ,  n'ont  force  d'eiécution  que  dans  le 
reflbrt  du  parlement  où  elles  ont  été  Ircllées. 
CHANCJiNAY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  in- 


Digitized  by  GooqIc 


no  C  H  A 

tendance  de  Châlons ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Vitry-le-François.  On  y  compte  50.  feux. 
Cette  paroifle  cft  à  une  lieue  N.  N.  E.  de  Saint- 
Dizier  ,  ôc  $.  fit  quart  £.  un  quart  au  S.  de  Vitry- 
le-François. 

CHANCENEZ  ,  feigneurie  en  Brie  ,  érigée 
avec  celles  de  Ligne  fie  de  Courtaçon  enmarquifat  , 
par  lettres  de  Novembre  1686. ,  regiftrées  le  2.  Dé- 
cembre fuivant ,  pour  relever  de  la  tour  du  Lou- 
vre ,  en  faveur  de  François  Quentin ,  dit  de  la  Vitn. 
ne ,  premier  valct-de-chambre  du  Roi  Louis  XIV. 

CHANCE  V1GNEY  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
ccfe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Dole.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituce  en  pays  de  grains. 

CHANCEV1GNY ,  en  Franche-Comte  .  diocefe, 
parlement  ôc  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Gray.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  pa- 
roùTe  eft  à  3.  1.  S.  E.  de  Gray. 

CHANCEVINEL  ,en  Périgord  ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Périgueux  ,  parlement  fit  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  133.  feux.  Cette  paroifle 
cft  à  quelque  diitanec  de  Périgueux. 

CHANCËY,  en  Franche-Comté,  diocefe, par- 
lement &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  6c  re- 
cette de  Gray.  On  y  compte  66.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3.  1.  S.  E.  de  Gray. 

CHANCYA  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  &  re- 
cette de  la  terre  de  Saint-Claude ,  parlement  & 
intendance  de  Befançon.  On  y  compte  ic.  feux. 
Cette  communauté  eft  fîtoée  près  des  confins  du 
Bugey,  à  3.  I.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Saint-Claude. 

CHANDÉ,  dans  la  Brefle ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bailr 
liage  &  recette  de  Bourg.  On  y  compte  37.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  pâturages. 

CHANDEN1ER,  en  Dauphiné.  Vaye\\*  Mothe. 

CHAND1EU  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Vienne  ,  parlement  &  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  6.  feux  un  fixieme  &  un 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  fie  J.  feux 
&  un  quart  de  feu  pour  les  biens  taillables  ;  y  com- 
pris néanmoins  un  quart  de  feu  pour  les  fonds  af- 
franchis. Cette  paroifle  eft  a  3.  I.  N.  E.  de  Vienne. 

CHANDOLAS  ,  en  Languedoc,  diocefe  fie  re- 
cette d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  7. 1.  &  tiers 
N.  N.  O.  d'Uzès. 

CH  ANDON  ,  en  Lyonnois ,  diocefe  de  Mâcon , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lyon  ,  élection 
de  Roanne.  On  y  compte  69.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  petite  diftance  S.  E.  de  Charlicu ,  &  à  J. 
1.  &  tiers  N.  E.  de  Roanne. 

CHANE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  élection  , 
bailliage  &  recette  de  Mâcon  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  pa- 
roifle cft  à  une  lieue  fie  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Mâcon. 

CHANEAC  ,  dans  le  Vivarais  ,  en  Languedoc, 
diocefe  de  Valence  ,  parlement  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Montpellier  ,  recette  du  Haut- Viva- 
rais. On  y  compte  8$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  5. 1. 
fie  tiers  O.  S.  O.  de  Tournon ,  ôc  9.  ôc  demie  N.  N. 
O.  de  Viviers. 

CHANE1NS  ,  clans  la  principauté  de  Dombes  , 
diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouverain  de  Dombes , 
clûtellenie  de  Mommerle.  On  y  compte  13.  feux. 
Cette  communauté  oft  à  3.  1.  E.  N.  E.  de  Mont- 
merle  ,  &  4.  N.  N.  E.  de  Trévoux. 

CHANELETTES,  dans  le  Beaujolois ,  diocefe 
&  intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Villefranche.  On  y  compte  !  $  s- feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4. 1.  N.  O.  de  Villefranche. 

CHANERILLES ,  en  Provence.  V.  Chencrillcs. 


C  H  A 

CHANERVE  JOLS ,  dans  le  Gevandan  ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  ôt  recette  de  Mendc  ,  parlement 
de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ôc  de  boas 
pâturages. 

CHANESEC  près  la  Chaflagne  ,  en  Franche- 
Comté ,  diocefe ,  parlement  fie  intendance  de  Be- 
fançon ,  bailliage  fie  recette  de  Dole.  On  y  compte 
7.  feux.  Cette  communauté  eft  a  4-  !•  *  demie  S. 
de  Dole. 

CHANESEC  près  Ria  ,  en  Franche-Comté  .dio- 
cefe ,  parlement  Ôc  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Dole.  On  y  compte  6.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  petite  diftance  O.  de  la  pré» 
fedente* 

CHANET  ,  en  Auvergne ,  diocefe  fit  élection  de  • 
Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
5.  L  ôc  demie  N.  de  Saint-Floor. 

CHANGÉ  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  fit 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  368.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  du  Mans. 

CHANGÉ  ,  bourg ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  do 
Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Laval.  On  y  compte  33t.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  une  petite  lieue  N.  N.  O.  de  Laval. 

CHANGÉ  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Aucun , 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon ,  bailliage  ôc  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  $4.  feux.  Ce  ha- 
meau ,  qui  dépend  de  la  paroifle  de  Nolay  ,  eft 
fitué  en  pays  de  vignobles  Ôc  de  montagnes  ,  à  4. 

1.  S.  O.  de  Beaune. 

CHANGE  (le) ,  en  Périgord  ,  diocefe  ôc  élec- 
tion de  Périgueux  ,  parlement  fit  intendance  de 
Eordeaux.  On  y  compte  114.  feux.  Cette  paroillc 
eft  à  une  lieue  &  demie  E.  de  périgueux. 

CHANGEY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  commu- 
munauté  eft  à  une  lieue  &  demie  N.  E.  de  Langres. 

CHANGEY, en  Bourgogne,  diocefe  de  Langres, 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ôt 
recette  de  Châtillon.  On  n'y  compte  que  7.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHANG1LLON ,  en  Poitou ,  diocefe  de  Luçon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élec- 
tion de  Fontenay-lc-Comte.  On  y  compte  49.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituce  en  pays  de  graius  ôc  de 
pâturages. 

CHANGIS  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe fie  élection  de  Meaux ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Marne  ,  à 

2.  I.  E.  de  Meaux. 

CHANGY  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  ,  diocefe 
de  Sens ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans, élection  île  Montargis.On  y  compte  64.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  &  trois  quarts  S.  S.  O. 
de  Montargis. 

CHANGY  ,  en  Nivernois ,  diocefe  de  Nevcrs , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Chamecy.  On  y  compte  »o.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  2.  1.  &  deux  tiers  S.  O.  de  Clamecy. 

CHANGY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  fie  inten- 
dance de  Châlons ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Vitry-le-François.  On  y  compte  6 1 .  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  2.  I.  fie  quart  N.  E.  de  Vitry. 

CHANGY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fie 
recette  de  Charolles.  On  y  compte  71.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Reconce  ,  à  une 
demi-lieue  S.  de  Charolles.  Elle  eft  compofée  de 
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ptufieurs  hameaux  ;  Ravoir  ,  Chanry ,  où  eft  le 
Clocher ,  &  qui  a  fept  métairies  ;  Lormy  >  qUj  cn 
a  auffi  fept  ;  Grinay ,  qui  en  a  neuf  ;  Villaine  ,  qui 
en  a  quatre;  la  VernelU  ,  qui  en  a  cinq  ;  On\i 
&  Fign'urcs ,  qui  en  ont  trois  chacun  ;  Rabilin  , 
une  ;  Saulniera  ,  trois  ;  6t  le  Bouchtt  ,  une  :  ce 
qui  fait  en  tout  43.  métairies. 

CHANGY  ,  bourg  ,  en  Lyonnois  ,  dïocefè  de 
Clennont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Lyon  ,  élection  de  Roanne.  On  y  compte  316. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  4.  1.  N.  O.  de  Roanne. 

CHANGY  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris,  élection 
de  St.  Amand.  On  y  compte  }6  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  5.  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  St.  Amand. 

CHANGY  (  &  Plumeron  ) ,  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe de  Langres  ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon  ,  bailliage  Ôc  recette  de  Scmur-en-Auxois. 
On  y  compte  «7.  feux.  Ce  hameau ,  qui  dépend 
de  la  paroifle  d'Epoiflë  ,  eft  à  une  lieue  &  demie 
O.  de  Saurmtr. 

CHAN1ERES  , bourg  avec  un  bureau  des  fermes, 
en  Saintonge ,  diocefe  oc  élection  de  Saintes ,  par- 
lement de  Bordeaux  ,  intendance  de  la  Rochelle. 
On  y  compte  $36.  feux.  Ce  bourg  eft  à  $.  1.  E. 
M.  E.  de  Blaye  ,  fle  11.  S.  S.  E.  de  Saintes. 

CHANIERS  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris ,  ar- 
rondiflèment  de  Civray.  On  y  compte  40.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  N.  de  Civray ,  &  7. 
4k.  deux  tiers  S.  de  Poitiers.  Son  terroir  eft  fer- 
tile en  grains  6t  en  pâturages. 

CHANLECY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  6c  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  6c 
arecette  de  Charolles.  On  y  compte  68 .  feux.  Cette 
£>aroitfè  eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Charolles. 
.Elle  eft  compofée  de  dix  hameaux  ;  fijavoir,  Chan- 
lecy  oh  eft  le  clocher  ,  Savigny  ,  Marcilcfon  , 
Saint-Jufte  ,  les  Raveaux  ,  Torterelli  ,  ChStelvil- 
lain  ,  le  Vaux  ,  Bufheres  6t  Puant.  Il  en  dépend 
auifi  les  métairies  du  Vernay  &  de  la  Nolle. 

CHANLEU ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Boulogne ,  parlement  de  Paris,  intendance 
d'Amiens.  On  y  compte  45.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  un  ruifleau  ,  a  une  lieue  &  demie  N. 
E.  de  Montreuil ,  6c  6.  S.  E.  de  Boulogne. 

CHANNAY  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Baugé.  On  y  compte  193.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  auprès  d'un  étang  ,  à  j.  1.  E.  de  Baugé. 

CHANNAY  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  6c  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Tonnerre.  On  y  compte  $7.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3. 1.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Tonnerre. 

CHANNES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  6c  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  97.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  4. 1.  N.  E.  de  Tonnerre. 

CHANNOY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  6c  recette  de  Lunéville.  On  n'y 
compte  qu'un  feul  feu. 

CHANOLLES ,  en  Provence  ,  diocefe  ,  viguerie 
8t  recette  de  Digne ,  parlement  &  intendance  u'Aix. 
On  y  compte  un  feu  &  quatre  quints  de  feu  de  cadas- 
tre. Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Bleaune, 
i  4.  I.  N.  E.  de  Digne ,  &  3.  S.  O.  de  Colmars. 

CH ANON ,  cn  Franche-Comté ,  diocefe  6c  terre 
de  St.  Claude  ,  parlement  6c  intendance  de  Be- 
fançon.  On  n'y  compte  que  7.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  ».  L  ôx  quart  O.  S.  O.  de  Saint-Claude. 

C.HANON  AT  ,  bourg  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  & 
élection  de  Clcrmont ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  147.  feux.  Ce  bourg 


eft  a  ».  1.  S.  de  Clermont.  Il  y  a  à  Chanonat  une 
fontaine  d'eau  minérale ,  aigrette  de  vineule.  Vayt^ 
Auvergne. 

CHANONAT  ,  paroifle  ,  en  Auvergne  ,  diocefe 
6c  élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Riom.  On  y  compte  190.  feux.  Cetre 
paroifle  eft  à  une  bonne  lieue  S.  S.  O.  du  bourg  de 
même  nom  ,  qui  a  été  employé  dans  l'article  pré- 
cédent. 11  y  a  à  Chanonat  une  commanderie  de 
l'ordre  de  Malte  ,  de  la  langue  &  du  grand-prieuré 
d'Auvergne.  Cette  commanderie  eft  affectée  aux 
Chapelains  6c  Servants  d'armes ,  6c  elle  vaut  au  moins 
2jco.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CHANOON.en  Bourgogne,  diocefe  ,  élection, 
bailliage  6c  recette  de  Maçon  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  75.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHANOUSSE,  en  Dauphiné,  diocefe  6c  élec- 
tion de  Gap ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  douzième  &  un  feizieme  de  feu 
pour  les  fonds  nobles;  6c  un  quart ,  un  feizieme, 
un  vingt-quatrième  &  un  trente- deuxième  de  feu 
pour  les  biens  taillablcs.  Cette  communauté  eft  à 
7. 1.  S.  O.  de  Gap. 

CHANOZ  ,  en  Brcflè ,  diocefe  de  Lyon  ,  par- 
lement 6c  intendance  de  Dijon  ,  éleélion, bailliage 
&  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Montluel.  fin 
y  compte  ai.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
bonne  demi-lieue  de  la  rive  droite  du  Rhône  ,  &  à 
7. 1.  &  tiers  S.  de  Bourg. 

CHANOZE  (  ù  Curfon  ) ,  cn  Dauphiné  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Valence,  parlement  &  intendan- 
ce de  Grenoble.  On  y  compte  î.  feux  un  douzième 
6c  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  6c  un 
feu  ,  trois  quarts,  un  douzième  6c  un  quatre-vingt- 
feizicme  de  feu  pour  les  biens  taillablcs. 

CHANSANGLARD  ,  dans  la  Marche,  diocefe 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins,  élection  de  Guerct.  On  y  compte  100. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHANSANTAOUZ ,  dans  le  duché  de  Lorrai- 
ne ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  6c  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Remire- 
mont  ,  office  d'Arches.  On  y  compte  17.  feux. 

CHANSARDHAY  ,  dans  la  Marche,  diocefe 
de  Limoges,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins  élection  de  Gueret.  On  y  Compte  36.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHANSEAUX  ,  bourg ,  en  Anjou  ,  diocefe  & 
élection  d'Angers,  parlement  de  Paris  ,  intendan- 
ce de  Tours.  On  y  compte  130.  feux.  Ce  bourg  eft 
à  une  lieue  &  demie  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  , 
&  4.  S.  S.  O.  d'Angers. 

CHANSONNARESSE  &  Cafte Ijan  ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  6c  recette  d'Uzès  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 

CHANTAULT,  cn  Bourgogne,  diocefe  d'Au- 
tun ,  parlement  6c  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
6c  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  11. 
feux.  Ce  hameau  ,  qui  dépend  de  la  paroiilc  de  St. 
Didier  ,  eft  à  4. 1.  S.  S.O.  de  Scmur,  6c  une  N.  O. 
de  Saulieu. 

CHANTAUNAY,  bourg,  en  Poitou,  diocefe 
de  Luçon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers  ,  élection  de  Fontenay-le-Comte.  On  y 
compte  333.  feux.  Ce  bourg  eft  à  j.  1.  6c  demie 
N-  O.  de  Fontcnay  ,  6c  4. 6c  quart  N.  de  Luqon 

CHANTAY  (le),  en  Nivernois  ,  diocefe  de 
Nevers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Bour- 
ges ,  élection  de  la  Charité.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  parouTeeftà  une  lieue  E.  N.  E.  de  la  Charité. 

CHANTE  AU , dans  l'Orléanois  propre ,  diocefe, 
intendance  6c  élection  d'Orléans ,  parlement  de  Pa- 
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ris.  On  y  Compte  68.  feux.  Cette  paroiflè  en  fituée 
dans  la  forêt  ,  à  une  lieue  &  demie  N.  N.  E. 
d'Orléans. 

CHANTEAUde  Cantimpré  (le  ),  en  Artois, 
diocefe,  gouvernance,  bailliage  &  recette  d'Arras , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  4.  feux  &  18. 
perfonnes.  Cette  communauté  eit  fituée  en  pays  de 
plaines  &  abondant  en  grains. 

CHANTECOQ  ,  dans  le  Gâtinois-François , 
diocefe  de  Sens,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
élection  de  Nemours.  On  y  compte  78.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  J.l.  &deux  tiers  S.  E.  de  Nemours. 

CHANTECOURT  ,  en  Poitou  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Saint-Maixant.  On  y  compte  174.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons 
pâturages. 

CHANTEHEU,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  5c  recette  de  Lunéville.  On  y 
compte  ïo.  feux.  Ce  hameau  n'eft  qu'un  fecours  de 
Lunéville,  dont  il  cil  peu  éloigné.  11  en  dépend  le 
hameau  de  Rogney,  ôc  celui  de  Madegney. 

CHANTEIX ,  en  Limofin ,  diocefe  &  éleaion 
de  Tulles,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Li- 
moges. On  y  compte  166.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  au  milieu  des  bois  ,  à  1. 1. 0.  de  Tulles. 

CHANTEL  le  Châtel ,  en  Auvergne,  diocefe 
de  Clcrmont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins,  élection  de  Ganuat.  On  y  compte  ijj. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Bou- 
b!e,  à  1. 1.  &  demie  O.  de  Saint-Pourçain  ,  4.  N.  O. 
de  Cannât ,  ».  &  demie  N.  d'Ebreuil ,  &  7.  S.  S.  O. 
de  Moulins.  C'étoit  autrefois  un  lieu  confidérable  , 
à  caufe  que  les  Ducs  de  Bourbon  avoient  coutume 
d'y  pafler  une  bonne  partie  de  l'année.  Ils  y  lo- 
geoient  dans  un  grand  &  fuperbe  château ,  qui 
fut  rafé  après  la  retraite  du  Connétable  de  Bourbon. 

CHANTEL  la  Ville,  en  Auvergne,  diocefe  de 
Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins,  élection  de  Gannat.  Ony  compte  18.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  également  fur  la  rivière 
de  Bouble  ,  à  une  demi-lieue  O.  de  Chantel-le- 
Châtel. 

CHANTELOU ,  en  Normandie  .diocefe  &  élec- 
tion de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen,  inten- 
dance de  C.aen ,  fergenteric  de  Saint-Paér.  On  y 
compte  98.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une 
lieue  de  l'Océan,  &  à  trois  lieues  &  tiers  S.  O.  de 
Coûtances. 

CHANTELOUBE ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gneret.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fmiée  en  pays  de  montagnes. 

CHANTELOUBE  ,  en  Foreft ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Muntbrifon.  On  y  compte  106.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  en  pays  de  grains  &  des  bons 
pâturages. 

CHANTELOUP ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Thouars.  On  y  compte  181.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  j.  1.  O.  S.O.  de  Thouars. 

CHANTELOUP ,  dans  le  gouvernement  général 
de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  de  Rouen,  parlement, 
intendance  &  élection  de  Paris.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  un  quart  de  lieue 
de  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  une  lieue  N.  de 
Poifly ,  &  quatre  &  demie  O.  N.  O.  de  Paris. 

CHANTELOUP  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de 
"Saintes ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de 
la  Rochelle ,  élection  de  Saint-Jean  d'Angely.  On 
y  compte  34.  feux. 
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CHANTELOUP  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  &  recette  de  Rennes.  On  y 
compte  10.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  à  4. 1.  S.  de  Rennes. 

CHANTELOUP  ,  en  Anjou  ,  diocefe  de  Poi- 
tiers, parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours , 
élection  de  Montreuil-Bellay.  On  y  compte  1 06. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  6.  1.  &  tiers  O.  de  Mon- 
treuil-Bellay. 

CHANTELOUP  (  le ) ,  en  Normandie ,  diocefe 
d'Evreux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  , 
élection  de  Conches ,  fergenterie  de  Damville.  On 
y  compte  10.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2. 1.  S.  E. 
de  Conches. 

CHANTELOUVE ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  , 
parlement,  intendance  6c  élection  de  Grenoble.  On 
y  compte  un  cent  quatre-vingt-douzième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  &  trois  quarts  &  un  huitième 
de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette  communauté 
eft  à  6. 1.  S.  E.  de  Grenoble. 

CHANTEMERLE,  en  Saintonge  ,  diocefe  de 
Saintes ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  du 
la  Rochelle  ,  élection  de  Saint-Jean  d'Angely.  On 
y  compte  4$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  & 
demie  O.  de  St.  Jean  d'Angely,  &  cinqN.  de  Saintes. 

CHANTEMERLE,  en  Champagne,  diocefe  & 
élection  de  Troyes,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  31.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  deux  lieues  de  la  rive  droite  ds 
la  Marne  ,  autant  S.  O.  deSezanne,  &  8.  &  deux 
tiers  N.  O.de  Troyes.  II  y  avoit  autrefois  à  Chante- 
merle  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Auguftin,  qui  avoit  été  fondée  en  n6j.  Mais 
les  Religieux  ont  été  transférés  à  Saint-Loup  de 
Troyes  ,  &  il  ne  refte  plus  que  le  titre  de  l'abbaye, 
avec  un  revenu  annuel  de  »$oo.  livres  pour  le  fu- 
jet  qui  eft  nommé  par  le  Roi  Abbé  commendataire 
de  cette  ancienne  maifon. 

CHANTEMERLE  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  & 
élection  de  Valence ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  un  feu ,  un  quart ,  un  vingt- 
quatrième  &  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ;  &  3.  feux  &  demi  pour  les  biens 
taillables  ,  y  compris  néanmoins  un  douzième  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée à  une  lieue  &  demie  de  la  rive  gauche  du 
Rhône  ,  &  4.  &  quart  N.  de  Valence. 

CHANTEMERLE,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Saint-Paul-trois-Châteaux  ,  parlement  &  intendan- 
ce d'Aix ,  diftrict  &  recette  des  Terres- Adjacentes. 
On  y  compte  un  feu  &  demi  de  cadaftre.  Cette 

Îiaroiflc  eft  fituée  dans  les   montagnes  ,   à  une 
ieue  &  tiers  N.  E.  de  Saint-Paul-trois-Châteaux  , 
&  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Grignan. 

CHANTEMERLE  ,  en  Champagne.  Faye^Ifles. 
CHANTENAY  ,  dans  le  Maine ,  diocefe  du 
Mans,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours  , 
élection  de  la  Flccbe.  On  y  compte  17J.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  4. 1.  &  demie  N.  N.  O.  de  la  Flèche. 

CHANTENAY,  enNivernois,  diocefe  &  élec- 
tion de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins.  On  y  compte  138.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  principale- 
ment en  pâturages  ,  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  l'Allier,  à  3. 1.  &  deux  tiers  N.  O.de 
Moulins ,  &  <.  &  tiers  S.  de  Nevers. 

CHANTENAY  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Nevers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  précédente. 

CHANTENAY  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Nantes  ,  parlement  &  intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  i».  feux  un  tiers  &  un  quart 
de  feu.  Cette  pareiifc  eft  fituée  au  N.  &  à  quelque 
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ciitance  de  la  Loire,  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  &  en  bons  pâturages. 

CHANTEPIE,  en  Bretagne,  diocefe,  parle- 
ment ,  inteodaace  de  recette  de  Rennes.  On  y 
compte  10.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  à -peu -près 
pareille  à  celle  quia  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

CHANTERENNE  ,  dans  le  pays  Meffin,  dioce- 
fe ,  intendance ,  parlement ,  de  Val  de  Metz.  On 
t'y  compte  que  7.  feux.  Cette  communauté  eft  à  ». 
L  0.  N.  O.  de  Metz. 

CHANTERENNE  ou  Chantereine ,  commande- 
né  de  l'ordre  de  Malte ,  de  la  langue  de  du  grand- 
prieuré  de  France  ,  en  Flandres.  Cette  comuaan- 
derie  vaut  30.  mille  aoo.  Ht.  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu. 

CHANTES,  en  Franche-Comté ,  diocefe,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  ,  re- 
cette &  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  Saône  ,  à  3. 1.  O.  de 
Vefoul. 

CHANTESSE ,  en  Dauphiaé  ,  diocefe  de  Vien- 
ne ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  élec- 
tion de  Romans.  On  y  compte  un  feu  un  quart 
de  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  fonds  nobles , 
de  1.  feux  un  tiers  de  un  huitième  de  feu  pour  les 
bieus  taillables  ;  y  compris  néanmoins  un  feu  &  un 
douzième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  de  de 
pâturages. 

CHANTEUSE  le  Bourg ,  en  Auvergne ,  diocefe 
de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom,  élection  de  Brioude.  On  y  compte  109. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  6. 1.  S.  £.  de  Brioude. 

CHANTEUSE  la  Paroiflè,  en  Auvergne,  dio- 
cefe de  Saint-Flour ,  parlement  de  Pans ,  inten- 
dance de  Riom  ,  élection  de  Brioude.  On  y  compte 
96.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  tout  proche  du 
bourg  de  même  nom. 

CHANTEYRAC  ,  en  Périgord  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Périgueux,  parlement  de  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  196.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
3. 1.  O.  de  Périgueux. 

CHANTILLAC  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  6c 
élection  d'Angoulème ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Limoges.  On  y  compte  180.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  bois  de  de  pâtu- 
rages ,  à  7.  L  S.  de  Cognac. 

CHANTILLY  ,  CkantUliacum  ou  Cantdliacum, 
bourg ,  dans  le  Valois ,  au  gouvernement  général 
de  l'lfle-de-Fraoce  ,  diocefe  de  élection  de  Senlis , 
parlement  de  intendance  de  Paris.  On  y  compte  1  $0. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  Nonnette , 
à  une  lieue  de  tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Senlis  ,  4. 
N.  E.  de  l'Ifle-Adam ,  de  7.  N.  N.  E.  de  Paris. 
Long.  10.  8.  $0.  lat.  49.  11.  ji. 

La  terre  de  feigneurie  de  Chantilly  apparrenoit 
autrefois  à  Pierre  d'Orgemcnr ,  Chancelier  de  Fran- 
ce ,  fous  le  règne  de  Charles  VI.  Pierre  d'Orge- 
mont,  fon  petit-fils ,  la  donna  en  1484-  à  Guillau- 
me ,  Baron  de  Montmorency ,  fon  neveu ,  fils  de 
Jean  de  Montmorency  II.  du  nom ,  de  de  Margue- 
rite d'Orgennonr  fa  femme.  En  1633.  le  Roi  Louis 
XIII.  donna  le  duché  de  Montmorency ,  dont  Chan- 
tilly faifoit  partie  ,  à  Madame  la  Princeflè  de  Con- 
dé ,  foeur  de  Henri  de  Montmorency  ,  qui  avoit  été 
le  dernier  de  cette  branche.  Mais  en  même  temps  , 
Sa  Majefté  Ce  réferva  le  château  avec  la  feigneurie 
de  Chantilly,  dont  elle  jouit  le  refte  de  fa  vie.  La 
Reine ,  mère  de  Louis  le  Grand,  en  accorda  pen- 
dant fon  règne  la  jouuTaoce  à  M.  le  Prince  de  C  on- 
de ;  mais  quelque  temps  après  le  Roi  rentra  en  pof- 
feffion  de  ces  biens.  Enfin ,  en  1 66 1 .  ,  le  Roi  don- 
na Chantilly  en  toute  propriété  au  même  Prince  de 
Tome  IL 
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Condé,  de  établit  en  1 675.  la  capitainerie  des chaf- 
fes  de  la  forêt  de  Halatte  ,  qui  avoit  été  fupprimés 
en  164J.  Au  refte,  cette  terre  ne  vaut  guère  qus 
10.  mille  livres  de  rente  ;  mais  elle  eft  très-confi- 
dérable  par  fes  mouvances. 

La  forêt  de  Chantilly  contient  fept  mille  fis 
cents  arpents.  Au  milieu  eft  une  place  de  figura 
ronde  ,  de  qu'on  appelle  la  Table.  Douze  grandes 
routes,  bordées  de  charmille,  commencent  à  cette 
table  ou  étoile.  Cet  endroit  eft  remarquable  parles 
fêtes  que  le  Grand  Condé  y  donna  au  Roi  de  à  toute 
la  cour ,  pendant  trois  jours.  La  principale  avenue 
par  laquelle  on  arrive  au  château  ,  s'appelle  la 
route  du  Connétable,  à  caufe  que  c'eft  effectivement 
le  Connétable  de  Montmorency  qui  la  fit  percer  3 
elle  a  comme  les  autres  environ  fix  toifes  de  large 
de  une  lieue  de  long.  Cette  route  eft  dirigée  entre 
deux  autres  avenues  fort  agréables ,  dont  l'une  fert 
aux  chariots  de  aux  voitures  ;  de  l'autre  n'eft  uni- 
quement que  pour  la  fimétrie.  Au  bout  de  la  prin- 
cipale de  ces  avenues  ,  eft  une  grande  demi-lune  , 
par  laquelle  on  entre  dans  une  avant-cour.  Le  pont- 
levis  eft  entre  deux  pavillons.  Le  fer-à-chcval  (o 
préfente  enfuite  ,  de  l'on  monte  fur  une  terrafle  , 
au  milieu  de  laquelle  ,  vis-à-vis  de  l'entrée  du  châ- 
teau ,  eft  une  ftatue  équeftre  du  dernier  Connétable 
de  Montmorency.  Ce  Seigneur  eft  repréfenté  armé 
à  l'antique  l'épée  nue  à  la  main  ;  de  fon  cafquc  à 
terre  foutient  un  des  pieds  du  cheval.  Tout  cela 
eft  très-bien  modelé  ;  auffi  les  connoifleurs  en  font 
beaucoup  de  cas. 

L'ancien  château  étoit  bâti  fur  une  roche  ,  au 
milieu  de  plufieurs  fources  qui  remplifloicnt  le 
fofle.  La  façade  de  ce  château  avoit  une  porte  re- 
bâtie à  la  moderne  de  ornée  de  fculptures.  La  couc 
étoit  prefque  triangulaire  i  de  de  tous  les  côtés 
s'élevoient  des  bâtiments  embellis  de  fculptures  de 
d'ornements.  Les  appartements  étoient  commodes 
de  richement  meublés.  Les  fallons  étoient  tous 
ornés  dans  le  meilleur  goût.  La  falle  d'armes  con- 
tenoit  toutes  fortes  d'armures  à  l'antique,  ramaflees 
avec  beaucoup  de  loin  de  en  grande  quantité.  La 
chapelle  étoit  fort  belle  de  répondoit  parfaitement 
à  tout  le  refte  de  ce  fuperbe  édifice.  Mais ,  fur  la 
fin  de  l'an  171 8.  M.  le  Duc  de  Bourbon  fit  démolie 
ce  château ,  qui  lui  parut  d'un  gout  trop  ancien  , 
&  en  fit  élever  un  nouveau  fur  fes  fondements.  En 
démoiiflant  la  chapelle ,  on  trouva  au  milieu  un 
cercueil  de  plomb  ,  placé  à  quatre  pieds  de  profon- 
deur dans  la  terre.  Dans  ce  cercueil  étoit  un  corps 
tout  entier ,  ayant  la  barbe  longue  de  deux  doigts , 
mais  qui  fe  détacha  fans  nulle  peine  quand  on  vou- 
lut la  toucher.  Les  deux  bras  étoient  liés  par  les 
poignets  avec  un  cordon  de  foie.  Le  corps  étoit 
revêtu  d'une  chemife  de  toile  blanche  atfcz  fine  , 
très-bien  confervée  ,  de  qui  étoit  recouverte  d'une 
toile  grife  ,  cirée  de  iïtTelée  avec  une  corde  auffi 
cirée.  Par  l'examen  que  l'on  fit  alors  des  Seigneurs 
qui  avoient  pofledé  Chantilly,  depuis  le  temps  que 
la  permiftton  de  bâtir  une  chapelle  fut  accordée  à 
un  de  ces  Seigneurs ,  on  reconnut  que  le  corps  en 
queftion  étoit  celui  de  Guillaume  le  Bouteiller- 
Senlis ,  troifieme  du  nom  ,  Seigneur  de  CbantiMy  ; 
de  l'on  fc  perfuada  d'autant  plus  facilement  que 
cela  devoit  être  ainfi  ,  que  c'eft  à  ce  même  Guillau- 
me que  fut  donnée  la  permiffion  de  bâtir  cette 
chapelle  ,  le  premier  de  Mai  de  que  c'eft 

lui  qui  en  confequence  la  fit  bâtir.  On  préfume 
avec  raifon  qu'il  y  fut  enterré  ;  car  c'eft  le  dernier 
Seigneur  de  cette  maifon  ,  qui  foit  réputé  être 
mort  à  Chantilly.  Ce  cercueil  fut  transporté  tel 
qu'il  étoit ,  dans  l'églife  paroilfiale  de  Chantilly. 

Le  petit  château  eft  à  gauche  du  fer-Wheval. 
C'étoit  la  capitainerie  du  temps  que  Chantilly  ap- 
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partenoit  a  la  maifon  de  Montmorency.  Mais  M. 
Je  Prince  orna  beaucoup  ce  petit  château.  Il  eft 
décoré  en-dehors  de  piiaftres  d'ordre  corinthien. 
Le  logement  du  rez-de- chauffée  eft  à  fleur-d'eau 
du  grand  foffé  :  U  eft  compofé  de  deux  apparte- 
ments ,  qui  font  féparés  l'un  de  l'autre  par  une 
falle  qui  leur  eft  commune  ,  ôc  où  font  repréfen- 
tées  les  plus  belles  maifons  des  environs  de  Paris. 
Les  peintures  des  autres  pièces  tracent  l'hiftoire  de 
Diane ,  celles  de  Venus ,  de  Flore ,  de  Bacchus ,  de 
Momus ,  ôcc.  L'appartement  qui  eft  au-deffus  ,  fe 
trouve  de  plein-pied  avec  le  rez-de-chauffée  delà 
cour  du  grand  chiteau ,  auquel  il  eft  joint  par  un 
pont  qui  traverfe  le  grand  foflë.  Cet  appartement 
eft  beau  ôt  meublé  avec  beaucoup  de  magnificence. 
Au  bout  eft  une  galerie  percée  de  fix  grandes  croi- 
Tées  du  côté  de  la  forêt  :  vis-à-vis  de  ces  croifées  , 
font  de  grandes  glaces  dans  des  bordures  d'un  tra- 
vail fingulier.  Au  bout  de  cette  galerie  eft  un  por- 
trait du  Grand  Condé,  peint  par  Jufte  le  Vieux.  Ce 
héros  y  eft  repréfenté  à  pied.  On  y  voit  d'un  côté 
l'ordre  de  la  bataille  de  Rocroy ,  ôt  de  l'autre  le 
combat.  Outre  ce  tableau ,  on  en  voit  plufieurs 
autres  dans  les  trumaux  qui  font  entre  les  croifées 
&  les  glaces.  Chacun  de  ces  tableaux  repréfenté  , 
félon  Tordre  des  temps ,  une  campagne  de  ce  grand 
Prince  :  l'action  principale  de  la  campagne  y  oc- 
cupe le  milieu  du  tableau  ,  de  les  autres  actions 
y  font  peintes  en  petit ,  dans  des  cartouches  qui 
font  tout  à  l'entour.  Toutes  ces  peintures  font  de 
U  Comte. 

Les  jardins  font  de  la  plus  grande  beauté.  Les 
eaux  y  font  très-bien  diftribuées  ôt  y  produifent  des 
effets  admirables.  Le  canal  y  eft  remarquable  par 
fon  étendue  :  il  eft  bordé  de  chaque  côté  de  belles 
allées  d'arbres.  La  principale  porte  de  la  ménage- 
rie donne  fur  une  des  ailes  qui  bordent  le  canal  ; 
cette  ménagerie  offre  d'abord  un  appartement 
agréable  Ôc  meublé  avec  beaucoup  de  goût  ôc  de 
simplicité.  Les  peintures  du  grand  fallon  repréfen- 
tent  l'hiftoire  d'lfis;Ôc  ce  fallon  eft  tourné  de  conf- 
truit  de  manière  qu'il  femble  que  ce  foit  le  temple 
de  cette  divinité  même.  Dans  une  des  cours ,  font 
huit  ou  dix  pavillons ,  féparés  les  uns  des  autres, 
&  deftinés  à  loger  les  animaux  rares  ,  qu'on  fait 
venir  des  pays  étrangers.  Dans  une  autre  cour , 
eft  la  fontaine  de  Narciffe ,  où  l'on  voit  ce  berger 
fe  mirer  dans  l'eau  ôt  tendre  les  bras  avec  tranfport 
pour  embraffer  fa  figure  qui  fe  repréfenté  égale- 
ment dans  l'eau. 

Quant  à  la  galerie  des  cerfs ,  elle  eft  fituée  dans 
cette  partie  des  jardins ,  qui  eft  du  côté  du  bourg. 
Cette  galerie  eft  ouverte  en  arcades  fur  le  parterre 
de  l'orangerie  ;  ôt  de  l'autre  côté ,  elle  eft  ornée 
d'une  cinquantaine  de  figures  de  cerfs  ,  qui  por- 
tent tous  a  leur  col  les  armes  de  Montmorency , 
ou  celles  des  maifons  avec  lesquelles  celle  de 
Montmorency  a  fait  des  alliances.  Ce  même  côté 
eft  encore  orné  d'une  peinture  à  frefque  qui  repré- 
fenté l'aventure  de  Plyché.  L'orangerie  eft  elle- 
même  un  beau  morceau  ;  les  arbres  y  font  beaux, 
en  grand  nombre  ôe  très-bien  entretenus.  La  fai- 
sanderie eft  compofée  de  trois  jardins  terraffés  de 
ornés  de  jets  d'eau  :  on  y  élevé  quantité  de  per- 
drix ôt  de  faifans.  Le  parc  eft  vafte  ôt  entouré  de 
murailles.  Sa  longueur  eft  d'une  lieue  ôt  demie 
ôc  fa  largeur  d'une  demi-lieue.  U  eft  coupé  de 
plufieurs  belles  allées,  ôc  rempli  de bofqucts très- 
agréables  ôc  pratiqués  avec  beaucoup  de  choix, 
tant  pour  la  commodité  que  pour  le  plaifir  de  la 
chaffe.  En  un  mot  ,  Chantilly  eft  un  lieu  déli- 
cieux ôc  digne  de  l'attention  des  perfonnes  de 
goût. 

CHANTOCE  ,  en  Anjou.  V«yt\  Champtocé. 
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CHANTOCEAUX  ,  en  Anjou.  V*yt\  Champ, 
toceaux. 

CHANTOEN  ou  Chantoin  ,  Cantoeniutm. 
C'étoit  autrefois  une  abbaye  de  filles  ,  de  l'ordre  de 
Saint-Auguftin  ,  qui  avoitété  érigée  &  fondée  hors 
des  murs  de  la  ville  de  Clermont  en  Auvergne, 
fous  le  titre  de  Saint-Pierre  ,  par  Saint-Genes, 
Evéque  de  Clermont.  Mais  en  1639.  ou  164t.  cette 
abbaye  fut  fupprimée  ,  ôc  les  menfes  abbatiale  de 
conventuelle  furent  données  aux  Carmes  Dé. 
chauffés  ,  qui  en  jouiffent  encore  pré  fente  ment. 

CHANTOIS  ,  en  Foreft ,  diocefc  ôc  intendance 
de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Roanne. 
On  y  compte  $2.  feux.  Cette  communauté  eft  à 
3.  1.  S.  de  Roanne. 

C  H  AN  TON  A  Y  ,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  ôt  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Gray.  On  y  compte  20.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  grains  ôt  de  pâtu- 
rages. 

CHANTOSME  ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de  Li- 
moges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  11.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  plaine  ,  dans  une  con« 
trée  fertile  en  feigle  ,  en  bled  noir  ,  en  avoine ,  en 
orge  de  en  millet ,  &  à  quelque  diftance  de  la  fo- 
rêt de  Faiflèaux  ,  qui  eft  d'une  grande  étendue  ,  ÔC 
compofée  de  chênes  ôc  de  hêtres. 

Par  lettres  de  Décembre  1696. ,  regiftrées  le  il. 
Janvier  1697.  *  'a  terre  ôc  feigneurie  de  Chantofmt 
fut  érigée  en  marquifat  en  faveur  de  Gafpard-Jcan- 
Baptifte  Terrât ,  Baron  de  Chaumont ,  Chancelier, 
Garde  des  fceaux  du  Duc  d'Orléans  ,  Grand-Tré- 
forier  des  ordres  du  Roi  en  171 J.  .mort  fauspof- 
térité  le  19.  Mars  J719. 

CHANTOSSÉ  .bourg ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  Château-Gontier.  On  y  compte  98.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  en  pays  de  bois  ôc  de  montagnes. 

CHANTRA1NE  (  les  Granges  de  Malmit  oc  de 
Rozieres  )  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Chalons  ,  élec- 
tion de  Chaumont.  On  y  compte  35.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2. 1.  ôe  tiers  N.  E.  de  Chaumont ,  à  6. 
ôt  quart  N.  de  Langres. 

CHANVRANS  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement  ôe  intendance  de  Befançon ,  bailliage  ôc 
recette  d'Ornans.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  une  lieue  &  tiers  S.  d'Ornans. 

CHANTRE ,  en  Anjou,  diocefe  ôt  élection 
d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  260.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur 
la  Loire ,  près  des  confins  de  la  province  de  Bre- 
tagne ,  à  4.  I.  O.  S.  O.  d'Angers. 

La  terre,  feigneurie  ôc  baronnie  de  Chantre" paffa 
l'an  11 00.  dans  la  maifon  de  Craon  ,  par  le  ma- 
riage de  Maurice  de  Craon  avec  Tiphaine.dite  l'An- 
geville,  dame  deChantréôe  d'Ingrande.  Marie  de 
Craon  la  porta  à  Gny  de  Laval ,  Seigneur  de  Retz. 
Le  Maréchal  de  Retz  la  vendit  au  Duc  de  Bretagne 
Jean  V. ,  lequel  la  donna  en  appanage  à  Gilles  de 
Bretagne ,  fon  troifieme  fils.  Elle  pafla  enfuite  à 
Gilles  II. ,  fils  du  Duc  Jean  VI.  ;  ôc  depuis  elle  eft 
tombée  dans  la  maifon  d'Avaujour  ,  dont  les  héri- 
tiers la  poffédent  actuellement. 

CHANTREZAT  ,  en  Angoumoi» ,  diocefe  de 
élection  d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris  in- 
tendance de  Limoges.  On  y  compte  77.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  9. 1.  E.  N.  E.  d'Augoulême. 

CHANTRIGNE  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  dio. 
cefe  ôt  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Tours.  On  y  compte  264,  feux.  Ce 
bourg  eft  à  2.1.0e  tiers  N.  de  Mayenne  ,  ôc  i*. 
N.  O.  du  Mans. 
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CHANTRY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autan  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  dt  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  17»  feux. 

CHANU  ,  en  Normandie ,  diocefe  du  Mans,  par* 
letnentde  Rouen,  intendance d'Alcnçon  ,  élection 
de  Domfront.  On  y  compte  441.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1.  1.  N.  N.  O.  de  Domfront. 

CHANU  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection 
d'Evreux ,  parlement  de  intendance  de  Rouen ,  fer- 
genrerie  de  Villiers.  On  y  compte  ».  feux  privilé- 
giés de  30.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  a  4. 
L  S.  E.  d'Evreux.  11  y  a  à  Chanu  une  comman- 
derie  de  l'ordre  de  Malte ,  de  la  langue  &  du  grand- 
prieure  de  France.  Cette  commanderie  vaut  $610. 1. 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CHANVALON ,  en  Champagne  ,  diocefe  d'Au- 
xerre  ,  parlement  de  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Joigny.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette  paroifle 
eft  a  une  lieue  oc  tiers  S.  O.  de  Joigoy  ,  &  4.  N. 
O.  d'Auxerre. 

CHANVEAUX ,  en  Anjou  ,  diocefe  de  élection 
d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  8. 1.  O.  N.  O.  d'Angers. 

CHANV1EREY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tan ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
*  recette  d'Arnay-le-Dnc.  On  y  compte  1 1.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  bois  & 
de  pâturages. 

CHANVILLE  ,  dans  le  pays  Meftîn  ,  diocefe  , 
parlement,  intendance,  bailliage  &  recette  de  Metz, 
«hftrict  du  Franc- A  Heu.  On  y  compte  xo.  feux. 
Cette  parohTe  eft  à  4. 1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Metz. 

CHANVOUX  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  de  Ne- 
vers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Bour- 
ses ,  élection  delà  Charité.  On  y  compte  34.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  t .  1.  de  tiers  S.  S.  E.  de  la  Charité. 

CHAON  ,  dans  POrléanois  propre  ,  diocefe  , 
intendance  &  élection  d'Orléans  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  9  t.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  le  Beuvron  ,  à  7.  1.  S.  E.  d'Orléans. 

CHAON ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Tout ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  d'Epinal.  On  y  compte 
39.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Mofelk  , 
6  une  lieue  &  deux  tiers  N.  N.  O.  d'Epinal. 

CHAOURCE  ,  ville,  en  Champagne  , diocefe  de 
langres  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Châ- 
lons  ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  117. 
Yeux.  Cette  ville  eft  fituée  près  des  fourecs  de  la 
rivière  d'Armance  ,  à  j.l.  O.  S.  O.  de  Bar-fur-Sei- 
ne ,  &  8.  de  demie  S.  O.  de  Bar-fur-Aube. 

CHAPAISE  (  Befufque  ù  Gemofque  ),en  Bour- 
gogne ,  diocefe  de  MScon  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon  ,  bailliage  de  recette  de  Châlon. 
On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  $.1.  fie 
tien  S.  S.  O.  de  Châlon. 

Cr!APAUX,en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Nevcrs, 
parlement  de  Paris,  intendance  &  élection  de  Mou- 
lins. On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 
L  N.  E.  de  Moulins  ,  &  elle  eft  fituée  près  de  la 
rivière  d'Accolin. 

CHAPDES  (  ù  Baufort  ),  en  Auvergne,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  élection  de  Riom.  On  y  compte  218.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  de  demie  O.  de  Riom. 

CHAPEAU-CORNU  ,  ville ,  en  Dauphiné  , 
diocefe  de  Belley ,  parlement  de  intendance  de  Gre- 
rtoMe  ,  élection  de  Vienne.  On  y  compte  4.  feux  , 
un  tiers  ,un  feizicme  &  unquatre-vingT-feieiemede 
feu  pour  les  fonds  nobles  ;  de  8.  feux  ,  un  huitième  , 
nn  trente-deuxième  de  un  quatre-vingt-deuxième  de 
feu  pour  Jcs  biens  taillables.  Cette  petite  ville  eft 
fimee  dans  les  montagnes ,  à  cinq  lieues  &  trois 
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quarts  S.  O.  de  Belley ,  une  de  deux  tiers  N.  E.  de 
Boursoin,  &  8.  E.  N.  E.  de  Vienne. 

CHAPEAUX  (  fcV  Marpiré  ) ,  en  Bretagne,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  de  recette  de  Rennes. 
On  y  compte  t  x.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu- 
Ce  rte  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

CHAPELAINE ,  en  Champagne ,  diocefe  de  in» 
tendance  de  Châlons.,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Vitry-le-Francois.  On  y  compte  33.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3. 1.  S.  O.  de  Vitry-le-François ,  de  7.  de 
demie  S.  de  Châlon*.  Georges  Larecnuer ,  natif  de 
Troyes  ,  Sous-Adjudicataire  des  fermes ,  fous  le 
règne  de  Henri  I  V.,choifit  cet  endroit  pour  y  faire  bâ- 
tir un  château  des  plus  fuperbes  ,  accompagné  d'un 
grand  nombre  d'avenues  de  de  beaux  chemins  faits 
a  l'imitation  de  ceux  des  Romains  ;  c'étoit  une  mer- 
veille de  l'art  pour  l'architecture  de  pour  les  eaux 
qu'il  y  fit  venu-  de  tous  côtés.  Ce  château  a  été  en- 
tièrement détruit  de  brûlé  d'un  coup  de  tonnerre  ;  de 
on  n'en  voit  plus  que  les  triftes  débris. 

CHAPELAINE,  en  Champagne ,  diocefe  «e  in- 
tendance de  élection  de  Châlons,  parlement  de  Pa- 
ris. On  n'y  compte  que  4.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  plaines  de  de  grains,  à  J.  I.  de 
demie  N.  O.  de  Châlons. 

CHAPELAMPERT  (  Bonne  &  Froideville)  , 
en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Befançon,  bailliage  &  recette  dePoligny. 
On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  de 
quart  O.  S.  O.  de  Poligny. 

CHAPE LL AUDE  (  la) ,  en  Bourbonnois , dio- 
cefe de  intendance  de  Bourges ,  parlement  de  Pa- 
ru ,  élection  de  Saint-  Amand.  On  y  compte  jo. 
feux.  Cette  parohTe  eft  à  cinq  lieues  de  quart  S.  de 
Saint-Araand. 

CHAPELLE  ,  en  Lyonnois ,  diocefe  de  Vienne  t 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Saint-Etienne.  On 
y  compte  33.  feux.  Cette  communauté  eft  à  deux 
tiers  de  lieue  S.  O.  de  Condrieu. 

CHAPELLE  aux  Lys,  en  Poitou  ,  diocefe  de 
la  Rochelle,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Poitiers ,  élection  de  Thouars.  On  y  compte  96. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  9.  1.  S.  O.  d  e  Thouars. 

CHAPELLE  Blanche ,  enLimofin,  diocefe,  in- 
tendance de  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  33.  feux.  Cène  paroifle  eft 
à  a.  1.  de  tiers  O.  de  Limoges. 

CHAPELLE  ta  la  Fay  ,  en  Foreft  ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon, 
élection  de  Montbrifon.  On  y  compte  49.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  Loire ,  à  3. 1.  O.  S.  O.  de  Saint-Etien- 
ne ,  de  6.  S.  S.  E.  de  Montbrifon. 

CHAPELLE  en  Vauiraean,  en  Foreft,  diocefe 
de  intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Montbrifon.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette 
paroifTë  eft  à  s-  L  de  deux  tiers  S.  O.  de  Lyon. 

CHAPELLE  (ÔtBuafl  ),  en  Haynault,  diocefe 
de  Cambray ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  de 
M  d  ubeuge,  gouvernement  du  Quefooy.  On  y  compte 
>  3 .  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  de 
de  grains. 

CHAPELLE  Guillaume ,  dans  le  Perche-Gouet, 
au  gouvernement  général  d'Orléanois,  diocefe  de 
Chartres,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Chateaudun.  On  y  compte  114. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  1.  de  tiers  O.  de  Cbâ- 
teaudun,  de  x.  de  deux  tiers  E.  de  Monttnirail. 

CHAPELLE  hors  Fortfl ,  en  Lyonnois  ,  dio- 
cefe &  intendance  de  élection  de  Lyon  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  communau- 
té eft  à  J.  1.  de  tiers  S.  O.  de  Lyon. 

CHAPELLE  On\erin  ,  dans  le  Dunots  ,  au 
gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe  &  in- 
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tendance  d'Orléans  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Châteaudun.  On  y  compte  $i.  feux.  Cette pa- 
roifle eft  à  4. 1.  E.  S.  E.  de  Châteaudun ,  de  4.  &  3. 
quarts  14*  O.  d'Orléans. 

CHAPELLE  Royale ,  dans  le  Perche-Gouet , 
au  gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe  de 
Chartres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Châteaudun.  On  y  compte  102. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Yerve, 
à  3. 1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Châteaudun. 

CHAPELLE  Roux  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Châtellerault.  On  y  compte  37.  feux.  Cette 
parohTe  eft  à  4.  1.  &  quart  S.  E.  de  Châtellerault. 

CHAPELLE  Saint-Etienne  ,  en  Poitou ,  dio- 
cefe de  intendance  de  Poitiers ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Châtellerault.  On  y  compte  10$. 
feux.  Cette  paroifle  "eil  à  1.  1.  &  tiers  N.  E.  de 
Châtellerault. 

CHAPELLE  Saint-Laurent ,  en  Poitou  ,  dio- 
cefe de  la  Rochelle ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  Poitiers ,  élection  de  Thouars.  On  y  compte 
275.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  S.  O.  de  Thouars. 

CHAPELLE  Saint-Luc,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  élection  de  Troyes ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  49.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  Troyes. 

CHAPELLE  Saint-Nicolas  (Ole  Hameau  de 
Pertounoufiaux  )  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Troyes  ,  parlement  de  Paru  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  principalement 
en  grains  &  en  pâturages. 

CHAPELLE  Sunt-Pcre  ,  en  Champagne,  dio- 
cefe &  élection  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  106.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  N.  N.  O.  de  Troyes. 

CHAPELLE  Vall  on ,  en  Champagne  ,  diocefe 
&  élection  de  Troyes ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  106.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  2. 1.  N.  O.  de  Troyes. 

CHAPELLE  Voilant,  en  Franche-Comté , dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage &  recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte 
191.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  de  deux  tiers 
N.  0.  de  Lons-le-Saulnier. 

CHAPELLE  (la) ,  dans  l'Ifle-de-France ,  dio- 
cefe dt  élection  de  Senlis ,  parlement  de  intendance 
de  Paris.  On  y  compte  jo.  feux.  Cette  paroifle , 
qui  eft  connue  fous  le  nom  de  la  ChapeUe-en-Ser. 
vois ,  eft  à  une  lieue  de  trois  quarts  S.  S.  O.  de  Sen- 
lis ,  de  6.  N.N.  E.  de  Paris. 

CHAPELLE  (la),  en  Champagne,  diocefe  de 
Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  No^cnt-fur-Seine.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  nne  lieue  S.  E.  de  Nogent-fur-Seine. 

CHAPELLE  (la) ,  dans  le  Gâtinois-François , 
diocefe  de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Nemours.  On  y  compte  1 18.  feux. 
Cette  paroifle  ,  qui  eft  connue  fous  le  nom  de 
Chapclte-la-Reine  ,  eft  à  1. 1.  N.  O.  de  Nemours  , 
&  ».  fit  deux  tiers  S.  O.  de  Fontainebleau. 

CHAPELLE  (la),  dans  la  Brie-Françoife ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  de  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Mclun.  On  y  compte  150.  feux.  Cette 
paroifle  ,  qui  eft  connue  fous  le  nom  de  Chapelle- 
.  Gautier ,  eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  3. 1.  de 
demie  E.  de  Melun  ,  de  3.  &  quart  N.  N.  O.  de 
Montereau. 

CHAPELLE  (la)  ,  dans  le  Mantois  ,  au  gou- 
-vernement  général  de  riflc-de-France  ,  diocefe  de 
Chartres ,  parlement  de  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Dreux.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  pa- 
roifle ,  qui  eft  connue  fous  le  nom  de  Chagtlle- 


C  H  A 

Forainvilliers ,  eft  à  une  lieue  de  demie  E.  de  Dreux. 

CHAPELLE  (la)  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Saint-Florentin.  On  y  compte  47.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  j.  1.  de  deux  tiers  N.  E.  de 
Saint-Florentin. 

CHAPELLE  (la)  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Combraillcs.  On  y  compte  44. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  de  demie  0. 
N.  O.  d'Evaon. 

CHAPELLE  (ta)  »  en  Angoumois  ,  diocefe 
d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
la  Rochelle  ,  élection  de  Cognac.  Ou  y  compte 
31.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Charante, 
à  $.  1.  N.  E.  de  Cognac  ,  de  4.  de  quart  N.  N. 
O.  d'Angoulême. 

CHAPELLE  (la) ,  en  Anjou ,  diocefe  de  la  Ro. 
chelle  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  Montreuil-Bellay.  On  y  compte  1  jo. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  les  confins  du  Poitou 
de  de  l'Anjou ,  à  8. 1. 0.  S.  O.  de  Montreuil-Bellay, 
de  3.  N.  de  Mauléon. 

CHAPELLE  (la)  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe 
Se  élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  98.  feux.  Ce  bourg, 
qui  eft  connu  fous  le  nom  de  Cbapellc-Craonoifc  , 
eft  à  j.  I.  de  demie  N.  O.  de  Château-Gontier  , 
de  to.  N.  N.  O.  d'Angers. 
.  CHAPELLE  (la)  ,  au  pays  de  Lomagne ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Leictoure  ,  parlement  de 
Touloufe ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  vicomte 
de  Lomagne.  On  y  compte  6.  feux  de  90.  bellu- 
gues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  E.  N.  E.  de 
Leictoure. 

CHAPELLE  (la)  ,  dans  le  Vexin-François  , 
diocefe  de  intendance  de  Rouen  ,  parlement  de 
Paris,  élection  de  Chaumontdc  Magny.  On  y  compte 
un  feu  privilégié  &  49.  feuxtaillables.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  N.  O.  de  Magny ,  de  a.  de  quart 
S.  O.  de  Chaumont- 

CHAPELLE  (la),  en  Normandie ,  diocefe  de  Lt- 
zieux ,  parlement  de  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evèque ,  fergenterie  de  Saint-Pierre- 
fur-Dives.  On  y  compte  1.  feux  privilégiés  de  22. 
feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  S.  O.  de 
Lizieux. 

CHAPELLE  (la)  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
d'Avranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Mortain  ,  fergenterie  de  Cor- 
bel  in.  On  y  compte  73.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
x.  I.  de  trou  quarts  E.  d'Avranches ,  de  trois  de 
demie  O.  N.  O.  de  Mortain. 

CHAPELLE  (la)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  élec- 
tion d'Alencon  ,  châtcllcnie  d'Eflày.  On  y  compte 
6$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
S.  S.  O.  de  Séez ,  de  à  3.  I.  N.  N.  E.  d'Alençon. 

CHAPELLE  (la)  ,  en  Alfacc  ,  diocefe  de  Be- 
fançon ,  confeil  fupérieur  de  intendance  d'Alfàce , 
bailliage  de  recette  de  Bcdtfort.  On  y  compte  31. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  t .  1.  N.  O.  de  Bedtfort. 

CHAPELLE  (la) ,  dans  le  Sundtgaw ,  en  Alface, 
diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupérieur  de  intendance 
d'Alfàce  ,  bailliage  de  recette  de  Délie  ,  feigneurie 
de  Roppé.  On  y  compte  29.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes  ,  de  bois  de  de  pâ- 
turages. 

CHAPELLE  (la)  ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  recette  de  Mende  ,  parlement 
de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  44.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  à  j.  1.  O.  S. 
O.  de  Mende. 

CHAPELLE. 
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CHAPELLE  (la) ,  ea  Franche-Comté  ,  diocefe 
paiement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage 
&  recette  de  Vcfoul ,  prévôté  de  Luxeuil.  On  y 
compte  26.  feu».  Cette  paroifle  cft  fituée  fur  la 
rivière  de  Lanterne  ,  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Lu- 
xeuil ,  6c  4.  N.  E.  de  Vcfoul. 

CHAPELLE  (la)  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe 
parlement  6c  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Salins.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  de  Salins. 

CHAPELLE  (la) ,  dans  la  principauté  de  Sedan , 
diocefe  de  Trêves  ,  parlement  6c  intendance  de 
Metz ,  recette  de  Sedan.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  N.  E.  de  Sedan. 

CHAPELLE  (la),  dans  le  Toulois,  diocefe  & 
recette  de  Toul,  parlement  6c  intendance  de  Metz. 
On  y  compte  80.  feux.  Cette  communauté  ,  de  la- 
quelle dépendent  Thiavillc  &  une  partie  des  ha- 
meaux de  Homberpré  &  de  Budemcnil ,  eft  une 
annexe  de  la  paroifle  de  Ncuvre  en  Lorraine. 

CHAPELLE  (la),  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  6c  recette  de  Remiremont. 
On  y  compte  to.  feux.  Cette  communauté  ,  qui  eft 
une  annexe  de  la  paroifle  de  Gugney-aux-Aulx ,  eft 
à  3. 1.  6c  demie  O.  S.  O.  de  Remiremont. 

CHAPELLE  (Juration  de  la) ,  dans  le  duché  de 
Lorraine  ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  6c 
intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  6e  recette  de 
Bruyères.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  communau- 
té, qui  eft  une  annexe  de  la  paroifle  de  Champs  , 
cil  à  cinqquarts de  lieue  E.  S.  E.  de  Bruyères. 

CHAPELLE  (la)  ,  dans  la  principauté  de  Dnm- 
bes,  diocefe  de  Lyon,  confeil  fouverain  de  Dom- 
bes,  châtellenie  de  Chalamont.  On  y  compte  10. 
feux.  Cette  communauté  cft  à  une  lieue  N.  O.  de 
Chalamont ,  &  6.  &  demie  E.  N.  E.  de  Trévoux. 

CHAPELLE  (la) ,  dans  la  principauté  de  Dom- 
bes ,  diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouverain  de  Bom- 
bes ,  châtellenie  du  Châtelar.  On  y  compte  1  3. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  un  tiers  de  lieue  N. 
du  Châtelar ,  6c  &  J.  1.  6c  tiers  N.  £.  de  Trévoux. 

CHAPELLE  (la)  ,  dans  la  principauté  deDom- 
bes,  diocefe  de  Lyon,  confeil  fouverain  de  Dom- 
bes,  châtellenie  de  Villeneuve.  On  y  compte  19. 
feux.  Cette  communauté  ,  qui  cft  connue  fous  le 
nom  de  Chayelle  de  Saint-J ean-dc-Vaux  ,  eft  à  une 
lieue  N.  O.  de  Villeneuve ,  &  ».  &  deux  tiers  N. 
de  Trévoux. 

CHAPELLE  Âgnon  (la)  ,  bourg ,  en  Auvergne, 
diocefe  3c  élection  de  Clermont ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Riom.  On  y  compte  375. 
feux.  Ce  bourg  cft  fi  tué  en  pays  de  montagnes ,  de 
grains  &  de  pâturages,  à  1. 1.  6c  demie  N.  d'Ambert. 

CHAPELLE  ArchariQa)  ,  en  Poitou,  diocefe 
de  Luqon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Poitiers  ,  élection  des  Sables-d'Olonne.  On  y  com- 
pte 117.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  2. 1.  &  deux 
tiers  E.  de  l'Océan  ,  &  autant  N.  E.  des  Sables- 
d'Olonne. 

CHAPELLE  au  Bras  (la) ,  en  Limofin ,  dio- 
cefe &  intendance  de  Limoges ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Brives.  On  y  compte  40.  feux. 
Cette  paroifle  eft  a  4. 1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Brives. 

CHAPELLE  au  Mont  (la)  ,  en  Bourgogne  , 
diocefe ,  bailliage  6t  recette  d'Autun  ,  parlement 
6e  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  $6.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  E.  de  Bourbon-l'Ancy. 

CHAPELLE  au  Plane  (la)  ,  en  Limofin  ,  dio- 
cefe 6t  éleftion  de  Tulles ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  de  Limoges.  On  n'y  compte 
que  $.  feux.  Cette  communauté  cft  fituée  en  pays 
de  bois  6c  de  pâturages. 

CHAPELLE  aux  Cbajfcs  (la),  eoBourbonnois , 
Tome  IL 
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diocefe  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce &  élection  de  Moulins.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  &  quart  N.  E.  de  Moulins. 

CHAPELLE  aux  FtUements  (la)  ,  Trêve  de 
Meillac  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de  Dol , 
parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  n'y  compte 
point  de  feux  en  particulier ,  à  caufe  que  Paffoua- 
gement  de  cette  communauté  fe  trouve  confondu 
avec  celui  de  Meillac. 

CHAPELLE  aux  Pots  (la)  ,  dans  le  Beauvoi- 
fis,  au  gouvernement  général  de  PIfle-de-France  , 
diocefe  6c  élection  de  Beauvais ,  parlement  6c  in- 
tendance de  Paris.  On  y  compte  1 01.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  ,  à  1.  I.  6e 
tiers  O.  de  Beauvais. 

CHAPELLE  Barre  (la)  ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe &  élection  de  Saint-Flour ,  parlement  Je  Paris, 
intendance  de  Riom.  On  y  compte  37.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3.  1.  &  demie  S.  E.  d'Auriltac. 

CHAPELLE  Bafioue  (la)  ,  dans  la  Marche  , 
diocefe  de  Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y  com- 
pte 30.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de 
pâturages. 

CHAPELLE  Baffcn'ut  (la)  ,  en  Bretagne,  dio- 
cefe &  recette  de  Nantes ,  parlement  &  intendance 
de  Rennes.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  4.  1.  N.  E.  de  Nantes. 

CHAPELLE  Baflon  (la)  ,  en  Poitou ,  diocefe  , 
intendance  &  élection  de  Poitiers,  parlement  de 
Paris ,  arrondiflement  de  Charroux.  On  y  compte 
1 20.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
N.  de  Charroux ,  6c  à  8.  1.  S.  de  Poitiers. 

CHAPELLE  Bajton  (la)  ,  en  Poitou ,  diocefe 
&  intendance  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  . 
élection  de  Saint-Maixant.  On  y  compte  100.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  6e  tiers  N.  O.  de  Saint* 
Maixant. 

CHAPELLE  Bajion  (la) ,  en  Saintongc ,  diocefe 
de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance 
de  la  Rochelle  ,  élcétioo  de  Saint- Jean-d'Angely. 
On  y  compte  20.  feux. 

CHAPELLE  BayvelQi),  en  Normandie ,  dio- 
cefe 6c  élection  de  Lizieux,  parlement  de  Rouen, 
intendance  d'Alençon,  fergenterie  de  Folleville. 
On  y  compte  108.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  N. 
E.  de  Lizieux  ,  &  elle  elt  fituée  dans  une  contrée 
fertile ,  principalement  en  pâturages. 

CHAPELLE  Becquet  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  Lieicux ,  parlement  &  intendance  de 
Rouen  ,  élection  de  Ponteaudemer ,  fergenterie  de 
Montfort.  On  y  compte  un  feu  privilégié  6c  $4* 
feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  3.  L  &  deux 
tiers  E.  N.  E.  de  Lizieux. 

CHAPELLE  Berna  (la),  en  Auvergne ,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Riom ,  élection  de  Brioude.  On  y  compte  63. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  S.  E.  de  Brioude. 

CHAPELLE  Bertrand  (la)  ,en  Poitou ,  diocefe , 
élection  &  intendance  de  Poitiers ,  parlement  de 
Paris,  arrondiflement  de  Parthenay.  On  y  compte 
100.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S.  E.  de 
Parthenay ,  6c  $.  &  trois  quarts  O.  N.  O.  de 
Poitiers. 

CHAPELLE  Biche  (la),  en  Normandie,  diocefe 
du  Mans ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen  ,  éle£Uon  de  Vire  ,  fergenterie  de  Vafly.  On 
y  compte  1 26.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  tout 
proche  de  la  forêt  de  Haloufe  ,  à  2. 1.  N.de  Dora- 
front,  ôc  4.  &  demie  S.  E.  de  Vire. 

CHAPELLE  Blanche  (la)  ,  en  Bretagne ,  dio- 
cefe 6c  recette  de  Saint-Malo ,  parlement  <5c  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  6.  feux  deux  tiers 
6c  un  quart  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  tiaus 

lit 


Digitized  by  Google 


u3  C  H  A 

une  contrée  fertile ,  fur  la  rivière  de  Rence ,  à  8. 
L  S.  S.  O.  de  Saint-Malo. 

CHAPELLE  Blanche  O*),  «"  Touraine,  dio- 
Ccfe  &  intendance  de  Tours  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Loches.  On  y  compte  ato.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3. 1. 0.  S.  O.  de  Loches. 

CHAPELLE  BUnà,e  (la),  bourg,  en  Anjou  , 
diocefe  d'Angers  ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Tours,  éleftion  de  Saumur.  On  y  compte  ai  a. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  delà  Loi- 
re ,  à  j.  1.  &  demie  E.  de  Saumur  ,  &  8.  O.  S.  O.  de 
Tours. 

CHAPELLE  de  Bragny  (la)  ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  ,  bailliage  &  recette  de  Châlon  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  $4. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Grof- 
ne ,  à  3. 1.  &  demie  S.  O.  de  Châlon.  11  en  dépend 
le  hameau  de  Hautcrivc. 

CHAPELLE  Ceffclin  (la)  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe de  Courances  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen,  éleftion  de  Vire.  On  y  compte  79. 
feux.  Cette  paroiiïe  eft  à  4. 1.  O.  de  Vire. 

CHAPELLE  Chaboffan  (la),  en  Poitou,  dio- 
cefe delà  Rochelle,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Poitiers  ,  élection  de  Niort.  On  y  com- 
pte $0.  feux.  Cette  paroiiïe  eft  fituée  en  pays  de 
grains  &  de  pâturages. 

CHAPELLE  Chauffée  (la)  ,  en  Bretagne,  dio- 
cefe &  recette  de  Saint-Malo ,  parlement  &  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  a.  I.  &  demie  N.  O.  de  Rennes. 

CHAPELLE  Caffelnaud(te)  ,  en  Périgord,  dio- 
cefe &  éleftion  de  Sarlat ,  parlement  &  intendan- 
ce de  Bordeaux.  On  y  compte  83.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  a.  L  S.  S.  O.  de  Sarlat. 

CHAPELLE  d'Alagnon  (la)  ,  en  Auvergne  , 
diocefe  6c  élection  de  Saint-Flour ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Riom.  On  y  compte  100. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  L  N.  O.  de  St.  Flour. 

CHAPELLE  d'Alaignon  (la),  en  Auvergne  , 
diocefe  de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Riom ,  élection  de  Brioude.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  paroiiïe  eft  à  4.  L  O.  N.  O. 
de  Brioude. 

CHAPELLE  S'Aligny  (la)  ,  bourg  ,  en  Anjou, 
diocefe  d'Angers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours ,  éleftion  de  la  Flèche.  On  y  compte  a73- 
feux.  Ce  bourg  cil  à  a.  1.  &  quart  O.  N.  O.  de  la 
Flèche. 

CHAPELLE  d'Andtlot  (la)  ,  en  Auvergne  , 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Moulins  ,  éleftion  de  Gannat.  On  y  com- 
pte 16.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  O.  S.  O.  de 
Gannat. 

CHAPELLE  d'Angillon  (la)  ,  Capella  Domini 
Gilonis,  ville  ,  châtellenie  &  baronnie,  en  Bcrry , 
diocefe  ,  intendance  &  éleftion  de  Bourges ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  1  ao.  feux.  Cette  ville  eft 
fituée  fur  une  hauteur,  près  de  la  rivière  de  Saudre,  à 
6.  I.  &  demie  N.  de  Bourges.  La  ville  dont  il  eft  ques- 
tion ,  doit  fon  origine  à  un  bermitage  ,  que  Saint- 
Jacques  ,  dit  l'Hermite ,  fit  bâtir  aux  environs  de  ce 
lieu  ,  après  en  avoir  obtenu  auparavant  la  permif- 
lion  du  Seigneur  de  Sancerre.  Le  faint  Hermite 
mena  dans  fa  retraite  une  vie  très-pénitente  ,  &  y 
mourut  vers  l'an  866.  Le  grand  nombre  de  pèlerins, 
qui  venoient  de  toutes  parts  faire  leurs  prières  fur 
le  tombeau  de  ce  Saint ,  donna  occafion  de  bâtir 
en  ce  lieu  quelques  maifons  ,  6c  infenfiblcment  il 
s'y  forma  un  bourg  ,  qu'on  appella  du  nom  de  la 
Chapelle  ,  à  caufe  de  celle  que  Saint-Jacques  y 
avoit  bâtie.  On  y  ajouta  aufti  le  nom  de  Dam- 
Gifan ,  parce  que  ce  fut  Gi/on,  Seigneur  de  Seully , 
qui  fit  bâtir  la  nouvelle  églife  &  le  château.  Il  y  a 
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tm  titre  de  ce  Gilon ,  qui  eft  de  l'an  1 1 79.  ,  &  qu'il 
date  de  fon  château  de  la  Chapelle.  Par  un  autre 
titre,  il  paroit  que  dès  l'an  )aa9-,  la  Chapclle- 
Dam-Gilon  étoit  une  ville  clofe  6c  murée.  On  re- 
marque que  Dam ,  ou  Dom  ,  lignifie  Seigneur. 
Ainu,  on  voit  comment  s'eft  formé  le  nom  de  la 
petite  ville  dont  il  s'agit.  Cette  ville  3vec  fa  feigneu- 
rie  a  appartenu  à  une  branche  de  la  maifon  des 
Comtes  deChampigny,  qui  étoient  eux-mêmes  de 
h  maifon  de  Sully.  Enfuite  elle  paflà  dans  la  mai* 
fon  à'Albret ,  6t  depuis  dans  celle  de  Bethune-Sullr. 

CHAPELLE  d'A^ay  (la)  ,  en  Touraine  ,  dio- 
cefe ,  intendance  6c  éleftion  de  Tours  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  4. 1.  &  demie  S.  O.  de  Tours. 

CHAPELLE  d'Aumainvilte  (la) ,  dans  le  pay» 
Chartrain  ,  au  gouvernement  général  d'Orléanois , 
diocefe  6c  éleftion  de  Chartres  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y  compte  5  a. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  &  demie  E.  de 
Chartres. 

CHAPELLE  d'Autenaife  (la)  ,  bourg  ,  dans  le 
le  Maine  ,  diocefe  du  Mans  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Tours  ,  éleftion  de  Laval.  On  y 
compte  160.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1.  6c  demie  N. 
E.  de  Laval. 

CHAPELLES  Fraire  (la),  en  Auvergne, 
diocefe  de  St.  Flour,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Riom ,  éleftion  d'Aurillac.  On  y  compte 
1 68.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  S.  O.  d'Aurillac. 

CHAPELLE  fErbrét  (la)  ,  en  Bretagne  ,  dio- 
cefe ,  parlement,  intendance  6t  recette  de  Rennes, 
département  des  Tabliers  de  Fougères  &  Vitré 
pour  les  fouages.  On  y  compte  1  a.  feux  deux 
tiers  6c  un  quart  de  feu.  Cette  paroifle  eft  firuce 
fur  les  confins  de  la  province  de  Normandie  ,  à  9. 
1.  N.  E.  de  Rennes ,  6c  fon  terroir  eft  fertile  prin- 
cipalement en  bois  Ôc  en  pâturages. 

CHAPELLE  de  Benouvtlle  (la) ,  en  Normandie, 
diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Rouen,  élec- 
tion d'Arqués ,  fergenterie  de  Bacquevillc.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  demie 
S.  O.  d'Arqués. 

CHAPELLE  de  Guinchey  (la), en  Bourgogne 
diocefe  ,  éleftion ,  bailliage  6c  recette  de  Mâcon  ' 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  aoa.  feux.  Cette  communauté ,  qui  dépend 
de  la  paroifle  de  Guinchey  ou  Guinchamp  ,  eft 
fituée  à  la  droite  de  la  Saône ,  à  a.  1.  S.  S.  O.  de 
Mâcon. 

CHAPELLE  de  la  Tour  (la)  ,  en  Dauphiné , 
diocefe  ôt  éleftion  de  Vienne ,  parlement  de  inten- 
dance de  Grenoble.  On  y  compte  un  feu  un  tiers 
6c  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ,  6c  un  feu  trois  quarts  6c  un  fixieme  de 
feu  pour  les  biens  taillables  ;  y  compris  néanmoins 
un  douzième  ôc  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu 
our  les  fonds  aftranchis.  Cette  communauté  eft 
tuée  en  pays  de  montagnes  6c  de  pâturages. 
CHAPELLE  des  Choux  (la),  en  Anjou,  dio- 
cefe d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours,  éleftion  de  Baugé.  On  y  compte  ioi.feux. 
Cette  paroifle  eft  à  5. 1.  N.  E.  de  Baugé. 

CHAPELLE  des  Fougerays  (la)  ,  en  Bretagne, 
diocefe,  parlement , intendance  ôt  recette  de  Ren- 
nes. On  y  compte  ao.  feux  un  tiers  &  un  quart 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains 
6c  de  bons  pâturages. 

CHAPELLE  de  Mandore  (la), en  Beaujolois, 
diocefe  de  Mâcon,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Lyon  ,  éleftion  de  Villefranche.  On  y  compte 
$0.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes,  h  8. 1.  6c  quart  O.  N.  O.  de  Villefranche. 
CHAPELLE,  de  y,Uars  (la),  eu  Bourgogne, 
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éiocefc  de  Châlon  ,  parlement  cV  intendance  de 
Dijon ,  bailliage  de  Montcents ,  recette  d'Autun. 
On  y  compte  ai.  feu».  Cette  paroiflè  eft  à  3.  I.  3c 
demie  E.  S.  E.  de  Montccnis. 

CHAPELLE  du  Barà  (la),  en  Dauphiné ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  demi  &  un  douzième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  un  feu  trois  quarts 
&  un  feiziemede  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  frontière  de  Savoie  ,  à  7. 1. 
6c  quart  N.  E.  de  Grenoble. 

CHAPELLE  du  Bois  (  la  )  ,  bourg ,  dans  le 
Maine  ,  diocefe  &  élection  du  Mans,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  97.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  6.  I.  &  deux  tiers  N.  E.  du  Mans. 

CHAPELLE  du  Bon-Faux  (la),  en  Normandie, 
diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Pont-de-1' Arche  ,  fergenterie  d'Aquigny. 
On  y  compte  un  feu  privilégié  «  60.  feux  taillables. 
Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  de  Lou- 
viers,  &  3.  S.  de  Pont-dc-l'Arche. 

CHAPELLE  du  Bourgueil  (la),  en  Norman- 
die ,  diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen , 
élection  d'Arqués  ,  fergenterie  de  Bcllencombre. 
On  y  compte  un  feu  privilégié  &  16.  feux  taillables. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages, 
à  4. 1.  S.  S.  E.  d'Arqués. 

CHAPELLE  du  Chadeuil  (la),  enPérigord, 
diocefe  ôx  élection  de  Périgueux ,  parlement  ot  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  70.  feux. 
Cettcparoiflè  eft  à  5. 1.  &  demie  N.  O.  de  Périgueux. 

CHAPELLE  du  Feji  (la) ,  en  Normandie ,  dio- 
cefc  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  Caen  ,  élection  de  St.  Lo,  fergenterie  dcTho- 
rigny.  On  y  compte  }8.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
a.  I.  S.  E.  de  Saint-Lo. 

CHAPELLE  du  Gtnefl  (la) ,  en  Anjon ,  diocefe 
&  élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  1 1 J.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  à  3. 1.  da  la  rive  gauche  de  la  Loire, 
&  8.  S.  O.  d'Angers.  Son  terroir  eft  très-agréable 
&  fertile  en  denrées  délicieufes. 

CHAPELLE  du  Loude  (la)  ,  dans  le  Velay ,  en 
Languedoc,  diocefe  &  recette  du  Puy,  parlement 
de  Touloufe,  généralité  de  Montpellier,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  700.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  mais 
très-fertile  en  grains  ôc  en  pâturages. 

CHAPELLE  du  Louf  (la) ,  en  Bretagne ,  dio- 
cefe &  recette  de  St.  Malo ,  parlement  &  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  4.  fectx  un  tiers 
&  un  quart  de  feu,  Cette  paroiflè  eit  à  1 5. 1.  S.  S. 
O.  de  Saint-Malo. 

CHAPELLE  du  Mont  de  France  ,  en  Bourgo- 
gne ,  diocefe  ,  élection ,  bailliage  oc  recette  de 
Mâcon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Dijon. 
On  compte  60.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  près 
de  la  petite  rivière  de  Repentir,  à  1. 1.  S.  O.  de 
Ciugny ,  fie  J.  &  demie  O.  de  Mâcon. 

CHAPELLE  du  Noyer  (la)  ,  dans  le  Dunois , 
an  gouvernement  général  d'Orlcanois ,  diocefe  de 
Blois ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Châtcau- 
dun.  On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
deux  tiers  de  lieue  S.  de  Cbâteaudun ,  &  elle  eft 
fituée  tout  proche  d'un  petit  bois. 

CHAPELLE  du  Thieulen  (la) ,  dans  le  Perche  , 
diocefe  6c  élection  de  Chartres ,  parlement  de  l'a- 
ris ,  intendance  d'Orléans.  On  y  compte  100.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  fie  tiers  O.  de  Chartres. 

CHAPELLEWcs  Pots(  la),  bourg,  enSaintonge, 
diocefe  ôc  élection  de  Saintes ,  pariemer.t  de  Bor- 
deaux ,  intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte 
178.  feux.  Ce  bour"  eft  à  1.  1.  N.  E.  de  Saintes. 
CHAPELLE  d'Huin  &  l*  SoutUet  (la),  en 
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Franche-Corr.té  ,  diocefe  ,  parlement  &  intendance 
de  Belançon  ,  bailliage  oc  recette  de  Pontarlier. 
On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroiflè  cil  a  1.  I. 
&  doux  tiers  O.  N.  O.  de  Pontarlier ,  &  elle  ell 
fituée  fur  une  montagne  de  difficile  accès. 

Ci-1  APELLE  des  Boit  (la) ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe  de  Lauzane  ,  parlement  &  intendance  de 
Befancon  ,  bailliage  &  recette  de  Pontarlier.  On 
y  compte  Ho.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  tout  pro- 
che de  la  frontière  de  Suiflc ,  à  7.  1.  S.  S.  O.  de 
Pontarlier ,  oc  7.  &  demie  O.  N.  O.  de  Lauzane. 

CHAPELLE  d'Oy  (la),  ferme  de  la  paroiflè  do 
Lautage  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

CHAPELLE  Engerbourg  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen  ,  élection  de  Vire  ,  fergenterie  de 
St.  Jean-le-Blane.  On  y  compte  toj.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  j.  1.  &  quart  N.  E.  de  Vire  ,  &  7.  S. 
O.  de  Caen. 

CHAPELLE  Envc^e  (lq)  ,  en  Auvergne,  dio- 
cefe de  St.  Flour,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom  ,  élection  d'Aurillac.  On  y  compte  47. 
feux.  Cette  Paroiflè  eft  à  3.  I.  &  demie  S.  O. 
d'Aurillac. 

CHAPELLE  ùla  Grange  de  Rimaucourt  (la), en 
Champagne  ,  diocefe  de  Langres  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Chîilons ,  élection  de  Chau- 
mont.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
3.  1.  N.  O.de  Chanmont. 

CHAPELLE  EfpinaJJc  (la)  ,en  Limofin,  diocefi» 
&  élection  de  Txillcs  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  4^.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  &  deux  tiers  E.  de  Tulles. 

CHAPELLE  en  Juger  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  in- 
tendance de  Caen  ,  élection  de  St.  Lo  ,  fergenterie 
du  Hommet.  On  y  compte  t8o.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  O.  N.  O.  de  St. 
Lo,  &  x.  ©c  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Coûtances. 

CHAPELLE  en  Vcreors  (  la  )  ,  en  Dauphiné  , 
diocefe  de  Valence  ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble ,  élection  de  Montclimart.  On  y  compte 
un  quart  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  &  5.  feux  , 
trois  quarts  ,  un  douzième  ôc  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néan- 
moins un  tiers ,  un  vingt-quatricme  ôc  un  quatre- 
vingt-  feizicme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroiflè  cil  à  6.  I.  &  deux  tiers  E.  N.  E.  de 
Valence. 

CHAPELLE  Faucbier  (la)  ,  en  Périgord  ,  dio- 
cefe Ôc  élection  de  Périgueux ,  parlement  oc  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  105.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  firuée  fur  la  rivière  de  Celle  ,  à  4.  1. 
N.  de  Périgueux. 

CHAPELLE  Foligny  (la)  ,  en  Champagne  , 
diocefe  de  Langres ,  parlement  ôc  intendance  de 
Taris  ,  élection  de  Tonnerre.  On  y  compte  154. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  l'Afmançon ,  à 
1.  1.  N.  O.  de  Tonnerre. 

CHAPELLE  Fortin  (la)  ,  dans  le  Perche  ,  dio- 
cefe de  Chartres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Alençon ,  élection  de  Vcrncuil  ,  feryenterie  de 
la  Ferté.  On  y  compte  100.  feux.  Cettcparoiflè 
eft  a  j.  1.  &  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Vemeuil ,  de 
elle  eft  fituée  en  pays  de  bois  oc  de  pâturages. 

CHAPELLE  Ga  ïAui  (ia)  ,  en  Poitou  ,  diocefe 
ôt  intendance  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Thouars.  On  y  compte  "6.  f«ux.  Cette 
paroiflè  cfl  à  3.  1.  O.  S.  O.  de  Thounrs. 

CHAPELLE  Gdu^uatr.g  (la)  ,  dans  le  Maine  , 
diocelè  du  Mans,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours ,  élection  de  Chiteau-du-Loir.  On  y  compte 
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1 jo.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  I.  &  demie  E. 
N.  £.  de  Château-du-Loir  ,  &  8.  S.  E.  du  Mans, 
lia  rivière  du  Loir  u'en  eft  éloignée  que  d'une 
petite  lieue. 

CHAPELLE  Gautier  (la),  en  Normandie  ,  dio- 
cefe  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon  ,  élection  de  Bernay  ,  fergenterie  de 
Chambrais.  On  y  compte  72.  feux.  Cette  paroitfè 
eft  à  deux  1.  ck  deux  tiers  S.  0.  de  Bernay  ,  &  4. 
&  deux  tiers  S.  E.  de  Lizieux. 

Par  lettres  de  Mars  161 2. ,  la  terre  &  feigneurie 
de  la  Chapelle-Gautier  fut  érigée  en  comté  ,  en 
faveur  de  Mercurin  de  Saint-Chamans  ck  d'Elifa- 
beth  des  Urfins  ,  fa  femme. 

CHAPELLE  Genefle  (la)  ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom  ,  élection  d'Ifîoire.  On  y  compte  94. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  J.  I.  E.  S.  E.  d'Iflbire. 

CHAPELLE  Geunaguet  (la),  en  Périgord  , 
diocefc  &  élection  de  Périgueux  ,  parlement  & 
intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  1 30.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  3c  demie  N.  O.  de 
Périgueux. 

CHAPELLE  Glain  (la) ,  en  Bretagne ,  diocefe 
&  recette  de  Nantes ,  parlement  &  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  aux  confias  d'Anjou ,  à  to.  1.  &  tiers  N.  E. 
de  Nantes. 

CHAPELLE  Grailoufe  (la)  ,  dans  le  Vivarais, 
en  Languedoc  ,  diocefe  ck  recette  de  Viviers  ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  112.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  près  des  confins  du  Velay , 
à  1 1.  1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Viviers. 

CHAPELLE  Hamelin  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe  &  élection  d'Avranches  ,  parlement  de 
Rouen  ,  intendance  de  Caen  ,  fergenterie  de  Pon- 
torfon.  On  y  compte  42.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  près  des  contins  de  la  proviuoe  de  Bretagne , 
à  4.  l.S.  £.  d'Avranches. 

CHAPELLE  Hareng  (la) ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen , 
intendance  d'Alençon  ,  fergenterie  de  Moyaux.  On 
y  compte  100.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en 
pays  de  grains  ck  de  pâturages ,  à  2.  1.  &  tiers  E. 
S.  E.  de  Lizieux. 

CHAPELLE  Hautegrue  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance d'Alençon ,  éleétiou  d'Argentan ,  fergenterie 
de  Trun.  On  y  compte  $2.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  4. 1.  &  demie  S.  O.  de  Lizieux  ,  &  5.  N.  N. 
E.  d'Argentan. 

CHAPELLE  Hermier  (la)  ,  en  Poitou ,  diocefe 
de  Luçon,  parlement  de  Paris,  intendance  de  poi- 
tiers  ,  élection  des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte 
103.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  N.  des  Sables 
d'Olonne. 

CHAPELLE  Heufebroch  (la)  ,  en  Normandie , 
diocefe  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen ,  élection  de  Saint-Lo  ,  fergenterie 
de  Thorigny.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  fie  demie  S.  S.  O.  de  Thorigny ,  &  3. 
S.  S.  E.  de  Saint-Lo. 

CHAPELLE  Hors  le  Bois  (la)  ,  en  Limofin  , 
diocefe  ,  intendance  &  élection  de  Limoges ,  par- 
lement de  Bordeaux.  On  y  compte  22.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  ck  de  bons  pâ- 
turages. 

CHAPELLE  Hugon  (la)  ,  en  Berry ,  diocefe  & 
intendance  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Saint-Amand.  On  y  compte  $2.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  fertile  en  bleds  ,  en  pâtu- 
rages &  en  bois  ,  où  il  y  a  des  mines  de  fer  &  des 
forges ,  à  J.  I.  ck  demie  O.  N.  O.  de  Saint-Amand. 
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CHAPELLE  Hupn  (la),  en  Berry,  diocefe y 
intendance  ck  élection  de  Bourges  ,  parlement  de 
Paris.  On  n'y  compte  que  10.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  une  petite  diftance  de  celle  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent. 

CHAPELLE  Hulin  (  la)  ,  en  Anjou  ,  diocefe  & 
élection  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  6$.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  un  ruifleau  ,  à  8. 1.  &  tiers  N. 
O.  d'Angers. 

CHAPELLE  Hutin  (la)  ,  en  Bretagne ,  diocefe 
&  recette  de  Nantes ,  parlement  &  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  11.  feux  deux  tiers  &  un 
quart  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  E.  S.  E.  de 
Nantes. 

CHAPELLE  Huon  (la),  dans  le  Perche  ,  dio- 
cefe du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours ,  élection  de  Château-du-Loir.  On  y  compte 
163.  feux.  Cette  paroifle  eft  4. 1.  &  trois  quarts  0. 
N.  O.  de  Vendôme ,  ck  j.  &  demie  E.  N.  £.  de 
Château-du-  Loir. 

CHAPELLE  Janfon  (la),  en  Bretagne,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Rennes,  du  département 
de  Fougères  &  Vitré  pour  les  fouages.  On  y  compte 
1 9.  feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  ck  en 
excellens  pâturages  ,  à  7.  ou  8. 1.  N.E.  de  Rennes. 

CHAPELLE  lger(  laj,  dans  la  Brie-Francoife, 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Rozoy.  On  y  compte  ai.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S.  E.  de  Rozoy  ,  & 
S-  &  quart  N.  E.  de  Melun. 

CHAPELLE  la  Reine  (la),  dans  le  Gâtinois- 
François,  diocefe  de  Sens ,  parlement  ck  intendance 
de  Paris  ,  élection  de  Nemours.  On  y  compte  118. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S.  d'Acheres ,  2. 
N.  O.  de  Nemours ,  ck  2.  &  deux  tiers  S.  O.  de 
Fontainebleau. 

Par  lettres  d'Avril  1680.  ,  enrégiftrées  le  t8. 
Décembre  1682. ,  la  terre  ,  feigneurie  ck  baronnie 
d'Acheres  fut  unie  à  celle  de  U  Ckavelle -la-Reine  % 
&  érigée  en  marquifat ,  en  faveur  de  Pierre  A'Ar- 
gouges ,  Seigneur  de  Fleury,  fils  de  Jacques,  Baron 
de  Mondreville  ,  &  de  Magdeleine-Genevieve  do 
Montchal.  Il  époufa  Françoife  le  'Pelletier  t  raere 
de  Louis-Henri ,  dit  le  Marquis  d'Argouges ,  Lieu- 
tenant-Général des  armées  du  Roi ,  Gouverneur 
d'Avefnes  ,  &  de  Jérôme  d'Argouges ,  Confeillee 
d'état ,  Lieutenant  civil  au  châtelet  ,  depuis  1710. 
jufqu'en  1762.;  allié  le  14.  Avril  1709.  à  Marie- 
Françoife-Adelaïde  de  Creil-de-Bourne\eau ,  dont 
iv.  Alexandre-François- Jofeph ,  Marquis  d'Argou- 
ges, allié  en  1746.  à  N.  le  levre-dc-la-Fallutre  ,  & 
reçu  la  même  année  en  furvivance  de  la  charge  de 
de  fon  pere  ;  20.  N.  dit  le  Marquis  d'Argouges ,  Ca- 
pitaine de  gendarmerie  ,  ficc.  ;  30.  ck  40.  deux 
filles. 

CHAPELLE  Launay  (la),  en  Bretagne ,  dio- 
cefe fltrecette  de  Nantes,  parlement  &  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  24.  feux  deux  tiers  ck  un 
demi-feu.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  N.  O.  de  Nantes. 

CHAPELLE  Laurent  (la),  en  Auvergne,  dio- 
cefe de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom,  élection  de  Brioude.  On  y  compte 
110.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  un  quart  de  lieue  S. 
deMaflïac  ,  &  à  4.  1.  &  quart  O.  de  Brioude. 

CHAPELLE  Largeau  (  la)  ,  en  Poitou ,  diocefe 
de  la  Rochelle,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers  ,  élection  de  Mauléon.  On  y  compte  233. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  I.  ck  demie  N.  de 
Mauléon. 

CHAPELLE Laffon  (la),  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons,  éleftion  de  Sezannc.  On  y  compte  31. 

feux. 
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feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  S.  E.  de  Sezanne. 

CHAPELLE  Magenaud  (la)  ,  en  Saintonge  , 
diocefe  &  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  $4. 
feux.  Cette  paroifle  cil  à  9. 1.  S.  E.  de  Saintes. 

CHAPELLE  Marmanàe  (la)  ,  paroifle  de  jurif- 
diction  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  de 
élection  d'Amen  ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 
I.  &  quart  N.  E.  de  Marmande  &  de  la  rive  gauche  de 
la  Garonne. 

CHAPELLE  Mauvoifm  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  Séez  ,  parlement  de  Rouen,  intendance 
d'Alençon ,  élection  &  fergenteric  de  Falaifc.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  &  demie 
S.  E.de  Falaife. 

CHAPELLE  Milhn  (la)  ,  dans  le  Hurepoix  , 
au  gouvernement  général  de  l'ifle- de- France  , 
diocefe  de  Chartres  ,  parlement  ,  intendance  & 
élection  de  Paris.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  demi-lieue  N.  de  Chevreufe ,  de  à 
4. 1.  de  deux  tiers  S.  O.  Paris. 

CHAPELLE  Moche  (  la)  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe du  Mans ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
d'Alençon  ,  élection  de  Domfront.  On  y  compte 
jio.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  &  demie  S.  E. 
de  Domfront. 

CHAPELLE  Moche  (la) ,  bourg  ,  dans  le  Mai- 
ne ,  diocefe  &  élection  du  Mans  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  248.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  les  confins  de  la  Province  de 
Normandie ,  à  1 4. 1.  N.  O.  du  Mans.  Son  terroir  eft 
abondant  en  denrées  également  utiles  de  néceflaires 
à  la  vie. 

CHAPELLE  Moine-Martin  (la),  en  Berry, dio- 
cefe de  Bourges,  parlement  de  Parts,  intendance 
d'Orléans  ,  élection  de  Romorantin.  On  y  compte 
66.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
du  Cler ,  dans  une  contrée  fertile  principalement 
en  pâturages  ,  à  une  lieue  de  deux  tiers  S.  de 
Romorantin. 

CHAPELLE  Monligeon  (la) ,  dans  le  Perche  , 
diocefe  de  Séez  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Alençon  ,  élection  de  chitellenie  de  Mortagne. 
On  y  compte  98.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  S.  E. 
de  Mortagne. 

CHAPELLE  Montauion  (la),  dans  la  Bric- 
Champenoife ,  diocefe  de  intendance  de  Soldons  , 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Château-Thierry. 
On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi  tuée  dans 
une  contrée  aflez  abondante  en  bois  de  en  pâtura- 
ges ,  à  3. 1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Château-Thierry. 

CHAPELLE  Mor.tgcnouil  (la) ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  élection  de  Lizieux  ,  parlement  de 
Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  fergenterie  du  Sap. 
On  y  compte  16.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  S.  S. 
E.  de  Lizieux. 

CHAPELLE  Montmoreau  (la),  en  Périgord  , 
diocefe  Se  élection  de  Périgueux ,  parlement  de  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  64.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4. 1.  de  trois  quartsN.  N.  O.  de  Périgueux. 

CHAPELLE  Moiitreuil(  la)  ,  en  Poitou,  dio- 
cefe, intendance  de  élection  de  Poitiers ,  parlement 
de  Paris  ,  arrondiflement  de  Montreuil  -  Bonnin. 
On  y  compte  141.  feux.  Cette  paroifle  eft  j.  1.  S. 
0.  de  Poitiers. 

CHAPELLE  Mortemer  (la),  en  Poitou  ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  éleôtion  de  Poitiers  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  arrondiflement  de  Mortemer.  On 
y  compte  feax.  Cette  paroifle  eft  à  4.  !.*&  tiers 
S.  E.  de  Poitiers. 

CHAPELLE  Moulicrs  (la) ,  en  Poitou ,  dioce- 
fe, intendance,  élection  Ôt  arrondiflement  de  Poi- 
tiers, parlement  de  Paris.  On  y  compte  83.  feux. 
Tome  if. 
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Cette  paroifle  eft  lituec  fur  la  Vienne  ,  à  4. 1.  E.  N. 
E.  de  Poitiers. 

CHAPELLE  Meulinari  (la)  ,  en  Nivernois  , 
diocefe  de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  itirendance 
de  Bourges  ,  élection  de  la  Charité.  On  y  compte 
54.  feux.  Cette  paroifle  eit  fituée  à  quelque  diitance 
de  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,  prefque  vis-à-vis ,  de 
à  une  demi-lieue  O.  S.  O.  de  la  Charité. 

CHAPELLE  NciUii.'(  la),  enEourgogne,  dio- 
cefe de  Lyon,  parlement  de  intendance deÔijon, bail- 
liage de  Châlon,  recette  de  St.  Laurent.  On  y  compte 
79.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6.  1.  S.  E.  de  Châlon. 
Il  en  dépend  les  hameaux  de  Prombey  de  de 
Charnay. 

CHAPELLE  Ortcmale  (la)  ,  en  Berry,  diocefe 
de  intendance  de  Bourges ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Châteauroux.  On  y  compte  38.  feux- 
Cette  paroifle  cft  à  3. 1.  O.  N.  O.  de  Châteauroux. 

CHAPELLE  PMuau  (la),  en  Poitou  ,  diocefe 
de  Luçon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers, élection  de  Mau'éon.  On  y  compte  103.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  \.  1.  de  demie  de  l'Ucéan,  1 1.  & 
deux  tiers  O.S.  O.  deMauléon  ,  &  5.  de  trois  quarts 
N.  des  Sables-d'Olonne. 

CHAPELLE  aux  Planches  (la),  CoTelU  Bw- 
f<e  Mjrix  ad  Plancus  Abhatia  ,  abbaye  d'hommes  , 
de  l'ordre  de  Prémontré  ,  fous  l'invocation  de  la 
Sainte-Vierge  ;  en  Champagne,  diocefe  de  Troyes, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Clvâlons ,  élec- 
tion de  Bar-fur-Aube  ;  fituée  fur  la  petite  rivière  de 
Bierne  ,  à  une  lieue  de  deux  tiers  O.  de  Monticr-en- 
Dcr  ,  4.N.  de  Bar-fur-Aube,  de  8.  de  quart  E.  N. 
E.  de  Troyes;  fondée  avant  l'an  1147.  par  Si- 
mon ,  Sire  de  Bcaufort.  Cette  abbaye  eft  en  com- 
mendc ,  de  vaut  environ  1400.  livres  de  rente  au 
fujet  qui  en  eft  pourvu  parle  Roi  ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  1 80.  florins. 

CHAPELLE  Pommiers  (la)  ,  en  Périgord,  dio- 
cefe de  élection  de  Périgueux  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  86.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CHAPELLE  Paulioux (  la) ,  en  Poitou  ,  diooeie , 
intendance  de  élection  de  Poitiers ,  parlement  tic 
Paris,  arrondiflement  de  Civray.  On  y  compte  64. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  O.  S.  O.  de  Civray , 
de  10.  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

CHAPELLE  fris  Cujfet  (U),  en  Eourbonnois, 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Moulins,  élection  de  Gannat.  On  y  compte 
90.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  8. 1.  de  demie  E.  de 
Gannat.  — * 

CHAPELLE  prèi  Phïrmel  (la),  en  Bretagne, 
diocefe  &  recette  de  Saint-Malo  ,  parlement  c<  in- 
tendance de  Rennes.  On  y  compte  16.  feux  &  trois 
quartsdefeu.  Cette  paroifle  eit  à  16.  1.  .S.  M.  O.  de 
Saint-Malo. 

CHAPELLE  frii  R*uijU!on  (la) ,  en  Daiiphiné  , 
diocefe  de  élection  de  Vienne,  parlement  &  inten- 
dance de  Grenoble.  On  y  compte  un  vin^t-quatiic- 
me  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un  feu  trois 
quarts  de  un  fixicme  de  feu  pour  les  biens  taillalLs. 
Cette  communauté  cft  à  4. 1.  S.  de  Vienne. 

CHAPELLE  Knbiai\  (  la  )  ,  dans  la  Brie-Fran- 
çoife  ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  ck  iutcnJance  de 
Paris,  élection  de  Montereau.  On  y  compte  <;». 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  de  demie  N.  de 
Montereau. 

CHAPELLE  ,  Rainfouen  ,  aliàs  le  -  Bourg  -  le  . 
Prêtre  (la),  bourg  ,  dans  le  Maine,  diocefe  du 
Mans ,  parlement  de  Paris  ,  iutentlanre  de  Tours  , 
élection  de  Laval.  On  y  compta  lie.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  en  pays  de  bois  6e  de  bons  pâturages, 
à  3. 1.  d;  tiers  E.  N.  E.  de  Laval ,  &  10.  O.  N.  O. 
du  Mans. 

Kkk 


Digitized  by  Google 


ni  C  H  A 

CHAPELLE  Seguin  (  la) ,  en  Poitou ,  diocefe 
de  la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Poitiers ,  élection  de  Niort.  On  y  compte  98.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  7.  1.  &  quart  N.  de  Niort. 

CHAPELLE  Senevoy  (  la  }*  en  Champagne, 
diocefe  de  Langres,  parlement  fie  intendance  de 
Paris  ,  éleftion  de  Tonnerre.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3 . 1.  &  deux  tiers  S.  E.  de 
Tonnerre. 

CHAPELLE  So«e/(la  )  ,  dans  le  Perche  ,  dio- 
cefe du  Mans,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'A- 
lençon ,  élection  de  Mortagne,  chltcllenie  de  Bel- 
Jême.  On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroilTc  eft  à 
une  lieue  S.  S.  E.  de  Bellème  ,  &  4.  S.  S.  E.  de 
Mortagne. 

CHAPELLE  Souquet  (la),  en  Normandie  , 
diocefe  de  Séez  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon,  élection  fit  fergenterie  de  Falaifc.  On 
y  compte  23.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  E.  S.  E. 
de  Falaife. 

CHAPELLE  fur  Auve  (la)  ,  en  Champagne  , 
diocefe  &  intendance  de  Châlons ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  Sainte-Menehould.  On  y  compte 
26.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  s.  1.  S.  O.  de  Sainte- 
Menehould. 

CHAPELLE/ur  Cht\y  (  la  ) ,  en  Champagne  , 
diocefe  de  intendance  de  Soiflbns ,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte 
50.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  &  trois  quarts 
S.S.O.  de  Château-Thierry. 

CHAPELLE  fur  Erdre  (la),  en  Bretagne  , 
diocefe  de  recette  de  Nantes,  parlement  &  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  11.  feux  un  tiers 
&  un  quart  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la 
rivière  d'Erdre ,  au  N.  de  Nantes ,  de  dans  une  con- 
trée fertile  principalement  en  excellens  pâturages. 

CHAPELLE/«ria^eron(la),  dans  le  Can- 
nois-Orléanais ,  diocefe  de  Sens ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élection  de  Montar- 
gis.  On  y  compte  132.  feux.  Cette  paroillè  eft  à 
3.  I.  de  demie  S.  E.  de  Montargis. 

CHAPELLE  fur  le  Dun  (  la  ) ,  en  Normandie  , 
diocefe ,  parlement  de  intendance  de  Rouen ,  élec- 
tion d'Arqués,  fergenterie  de  Val  d'Un.  On  y  compte 

3.  feux  privilégiés  de  7$.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  l'Océan ,  de  à 

4.  1. 0.  d'Arqués. 

CHAPELLE  fur  Oreu\e  (  la) ,  en  Champagne , 
diocefe  de  élection  de  Sens ,  parlement  de  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  Mené  &  trois  quarts  N.  de  Sens. 

CHAPELLE  fur  Orbais  de  la  Ferme  de  Bievre 
(  la  )  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  intendance  de 
élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  13.  feux.  Cette  communauté  eft  à  8.  ].  O. 
de  Châlons. 

CHAPELLE  furOudon  (la),  en  Anjou  ,  dio- 
cefe de  électiond'Angers ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tours.  On  y  compte  i6j.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  5. 1.  de  deux  tiers  N.  O.  d'Angers. 

CHAPELLE  fur  Uffon  (la),  en  Auvergne, 
diocefe  de  Germon t ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Riotn  ,  élection  d'Iflbire.  On  y  compte 
28.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  ».  1.  fit  demie  S.  O. 
d'Iflbire. 

CHAPELLE  fous  AubenasO*),  dans  le  Viva- 
rais ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette  de  Viviers  , 
parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  65.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  les  montagnes  ,  à  4. 
1.  de  demie  O.  N.  O.  d'Aubenas. 

CHAPELLE  fous  Cbancot  (la),  dans  le  Viva- 
rais ,  en  Languedoc ,  diocefe  fie  recette  de  Viviers , 
parlement  de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier , 
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intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  6t.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  près  des  fources  de  la  Loi- 
re,  à  1  o.  1.  N.  O.  de  Viviers. 

CHAPELLE  fous  Crecy  (la)  ,  dans  la  Brie- 
Champenoife  ,  diocefe  de  élection  de  Meaux  ,  par- 
lement fie  intendance  de  Paris.  On  y  compte  209. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2. 1.  S.  E.  de  Meaux. 

CHAPELLE  fous  Dun  (  la  ) ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  ,  élection,  bailliage  fie  recette  de  Maçon , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  26.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  8. 1.  O.  S.  O. 
de  Mâcon. 

CHAPELLE  fous  Gerberoi  (  la) ,  dans  le  Beau- 
voifis ,  au  gouvernement  général  de  l'Ifle-dc-Fran- 
ce  ,  diocefe  &  élection  de  Beauvais ,  parlement  fie 
intendance  de  Paris.  On  y  compte  61.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Terrein  ,  à  3. 1.  de 
demie  N.  O.  de  Beauvais. 

CHAPELLE  fous  Marcouffe  (la  ),  en  Auvergne, 
diocefe  de  élection  de  Clermont ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Riom.  On  y  compte  102.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  O.  d'Iflbire. 

CHAPELLE/ouj  Uchon  (la),  en  Bourgogne, 
diocefe  de  recette  d'Auttin  ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Dijon ,  bailliage  de  Montcenis.  On  y  compte 
5  1 .  feux.  Cette  communauté  eft  a  2. 1.  O.  N.  O.  de 
Montcenis. 

CHAPELLE  Saint-André  (la),  en  Nivernois, 
diocefe  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans  ,  élection  deClamccy.  On  y  compte  131. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2.  1.  fie  demie  O.  de 
Clamecy. 

CHAPELLE  St.  Aubert  (  la  ) ,  en  Bretagne  , 
diocefe ,  bailliage  ,  parlement ,  intendance  fit  re- 
cette de  Rennes ,  département  des  Tabliers  de  Fou- 
gères fit  Vitré  pour  les  fouages.  Onycompte  7.  feux 
un  tiers  de  un  quart  de  feu.  Cette  paroillè  eft  à  7. 1. 
N.  E.  de  Rennes. 

CHAPELLE  St.  Aubin  (la),  bourg,  dans  le 
Maine,  diocefe  fit  élection  du  Mans,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  72. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  trois  quarts  de  lieue  N.  O.  du 
Mans. 

CHAPELLE  St.  Denis  (la),  dans  l'Ifle-de- 
Francc  ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Paris.  On  y  co.npte  1 6$.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  une  lieue  N.  de  Paris. 

CHAPELLE  St.  Etienne  (  la  ) ,  en  Poitou ,  dio- 
cefe de  la  Rochelle,  parlementde  Paris, intendance 
de  Poitiers,  élection  de  Thouars.  On  y  compte 
toj.feux.  Cette  paroiflè  eft  à  $.  1.  S.  O.de  Thouars. 

CHAPELLE  St.  Florent  (  la  ) ,  en  Anjou ,  dio- 
cefe fie  électiond'Angers,  parlementde  Paris  ,  in- 
tendance de  Tours.  Onycompte  160.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  7. 1. 0.  S.  O.  d'Angers. 

CHAPELLE  St.  Fray  (la)  ,  bourg,  dans  le 
Maine  ,  diocefe  fit  élection  du  Mans ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  63. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  en  pays  de  bois  Ôc  de  bons 
pâturages. 

CHAPELLE  St.  Ceniès  (la), en  Périgord  , dio- 
cefe fie  élection  de  Sarlat,  parlement  fie  intendance 
de  Bordeaux.  Onycompte  110.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  2.  1.  N.  O.  de  Sarlat 

CHAPELLE  St.  Gerauà  (la  ) ,  cnLimofin  ,dic« 
cefe  fie  élection  de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  110.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  7. 1.  S.  E.  de  Tulles. 

CHAPELLE  St.  Gilles  (  la  )  ,  en  Berry  ,  dio- 
cefe de  intendance  de  Bourges,  parlementde  Paris, 
élection  de  la  Châtre.  On  y  compte  36.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  bois  fie  de  bons, 
pâturage*:. 

CHAPELLE  Su  Hyjolitc  (la),  en  Touraine, 
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diocefe  ,  intendance  &  élection  de  Tdurs  ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  42.  feux.  Cette  pa- 
loiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains,  de  bots  &  de 
pâturages. 

CHAPELLE  St.  Jean  (la) ,  eo  Périgord  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Périgueux  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  33.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  6. 1.  &  quart  E.  de  Périgueux. 

CHAPELLE  St.Laud  (la)  ,  en  Anjou  ,  diocefe 
d'Angers,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Baugé.  On  y  compte  toa.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  5.  T.  N.  O.  de  Baugé. 

CHAPELLE  St.  Laurent  (la) ,  en  Poitou  ,  dio- 
cefe de  la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Poitiers,  élection  de  Thouars.  On  y  com- 
pte 17$ .  feux.  Cette  parouTe  eft  à  6.  lieues  S.  O. 
île  Thouars. 

CHAPELLE  St.  Laurent  (la) ,  en  Berry ,  dio- 
cefe de  Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Romorantin.  On  y  compte 
4).  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  $.1.  &  trois  quarts 
S.  S.  E.  de  Romorantin. 

CHAPELLE  St.  Loup  (la) ,  au  pays  Chartrain  , 
dans  le  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  7$.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  &  fer- 
tile ,  à  1. 1.  &  trois  quarts  S.  S.  O.  de  Chartres. 

CHAPELLE  St.  Martial  (la)  ,  dans  la  Marche, 
diocefe  de  Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulins  ,  élection  de  Gueret.  On  y  com- 
pte »J.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de 
grains  &  d'excellens  pâturages  ,  à  4. 1.  S.  de  Gue- 
xet.  On  y  voit  un  très-grand  étang  fort  abondant 
en  poiffon. 

CHAPELLE  St.  Martin  (la)  ,  dans  le  Blcfois , 
au  gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe  fit 
éleftion  de  Blois  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  138.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  ».  1.  &  quart  N.  O.  de  Blois. 

CHAPELLE  St  Mefmin  (la)  ,  bourg  ,  dans 
l'Orléanois  propre,  diocefe  ,  intendance  &  élection 
d'Orléans  ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  aa$. 
feux.  Ce  bourg  eft  litué  fur  la  rive  droite  de  la 
Loire  ,  prefque  vis-à-vis  de  l'abbaye  de  St.  Mef- 
min ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  d'Orléans. 

CHAPELLE  St.  Outn  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Lihons,  fergenterie  de  Buchy.  On  y  com- 
pte 1 8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  &  demie  N. 
de  Lihons. 

CHAPELLE  St.  Ouen  (la),  en  Normandie, 
diocefe,  parlement  ocintendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion d'Andely  ,  fergenterie  de  Vernon.  On  y  com- 
pte 34.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  j.  I.  &  de- 
mie S.  E.  d'Andely. 

CHAPELLE  St.  Pierre  (la) ,  dans  le  Beanvoifis, 
au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France ,  dio- 
cefe &  éleftion  de  Beauvais  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  8c  fertile, 
à  4.  1.  &  quart  S.  E.  de  Beauvais. 

CHAPELLE  St.  Quillin  ,  fes  Dépendances  &  la 
Vomer  (la)  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  parle- 
ment ck  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Gray.  On  y  compte  i$.feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  un  ruiffeau,  à  3.  lieues  de  quart 
E.  N.  E  de  Gray. 

CHAPELLE  St.  Eemy  (la  )  ,  bourg  ,  dans  le 
Maine ,  diocefe  &  éfeaion  du  Mans ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  1  $8. 
feux.  Ce'  bourg  eft  à  4-    N.  E.  du  Mans. 

CHAPELLE  St.  Robert  (la),  en  Périgord, 
diocefe  &  élection  de  Périgueux  ,  parlement  & 
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intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  6$.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  7. 1.  &  trois  quarts  N.  N.  O.  de 
Périgueux. 

CHAPELLE  St.  Sauveur  (la)  ,  en  Bourgogne  ; 
diocefe  de  Befançon ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon ,  bailliage  «  recette  d'Auxonne.  On  y  com- 
pte 1 14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une 
contrée  remplie  de  bois  de  de  marais ,  à  3. 1.  de 
demie  E.  de  Verdun ,  &  autant  S.  E.  de  Belle- 
garde.  11  en  dépend  les  hameaux  &  fiefs  qui  fui» 
vent  i  fçavoir  ,  la  Roire  ,  Aloife  ,  Boyle ,  les  bois 
d'Anionges ,  le  Bourgeft,  Chauvenotte,  Chavanes, 
l'Efparnet,  Mario  ,  PEpreine  &  le  Bourgneuf. 

CHAPELLE  St.  Sepulchre  (la)  ,  dans  le  Gâti- 
nois-Orléanois  ,  diocefe  de  Sens ,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  Montargis  ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  a  a.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  tout  proche  de  la  forêt  de  Montargis ,  à  cinq 
quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  la  ville  de  ce  nom. 

CHAPELLE  St.  Urftn  (la),  en  Berry ,  diocefe, 
intendance  &  élection  de  Bourses  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
une  bonne  lieue  O.  de  Bourges. 

CHAPELLE  TaiUefer  (la)  ,  bourg ,  dans  la 
Marche  ,  diocefe  de  Limoges ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Moulins  ,  éleftion  de  Gueret.  On  y 
compte  110.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  en  pays  de 
montagnes  ôc  de  bois  ,  à  une  lieue  &  deux  tiers 
S.  de  Gueret ,  6c  1  a.  ôt  demie  E.  N.  E.  de  Limo- 
ges. 11  y  a  à  la  Chapelle-Taillefer  un  chapitre , 
compofe  d'un  Doyen  &  de  douze  Chanoines,  tous 
à  la  nomination  du  chapitre.  Cet  établiffement 
fut  fait  en  1 300.  par  Roger  de  Beaufort ,  Arche- 
vêque de  Bourges ,  en  exécution  du  teftament  da 
Cardinal  Pierre  de  la  Chapelle  ,  fon  oncle,  Evê- 
que  de  Touloufe  ,  auquel  il  fit  élever  en  même 
temps  un  tombeau  des  plus  magnifiques  qu'il  y  ait 
en  France. 

CHAPELLE  Tecle  (la)  ,  dans  la  Breffe  ,  dio- 
cefe de  Lyon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon , 
élçftion ,  bailliage  &  recette  de  Bourg,  mandement 
de  St.  Trivier.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  6.  I.  &  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Bourg , 
&  6.  S.  E.  de  Châlon. 

CHAPELLE  Tecle  (la)  ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe de  Lyon ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  de  Cbâlon,  recette  de  St.  Laurent.  On  y 
compte  63.  feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  fur  la 
petite  rivière  de  Sone  ,  &  elle  eft  contigue  à  celle 
qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent.  Il  en  dépend) 
ptufieurs  hameaux  ;  fçavoir  ,  Couillat ,  Matcvan  , 
Frcdecheze ,  les  Robins  ,  Marc  il  la  c  ,  la  Marne  , 
Baudouin  de  les  Bordets. 

CHAPELLE  Themer  (la)  ,  en  Poitou  ,  diocefe 
de  Luçon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Fontenay.  On  y  compte  16a. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3.  1.  N.  O.  de  1-ontenay. 

CHAPELLE  Tireuil  (la) ,  en  Poitou ,  diocefe 
de  la  Rochelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Poitiers  ,  élection  de  Fontenay.  On  y  compte  138. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  5. 1.  N.  E.  de  Fontenay. 

CHAPELLE  Vendçmoife  (la)  ,  dans  le  Bléfois. 
au  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de 
élection  de  Blois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  a.l.  &  quart  N.  N.  O.de  Blois,  &  3.  de 
deux  tiers  S.  de  Vendôme. 

CHAPELLE  Vicomteffe  (la)  ,  dans  le  Dunois, 
au  gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe  du 
Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  Chàteau-du-Loir.  On  y  compte  $3. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  N.  de  Vendôme  ,  de 
autant  O.  S.  O.  de  Châreau-Dun. 

CHAPELLE  VieUle  (la) ,  en  Normandie ,  dio- 
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cefc  de  Séet ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
d'Alençon,  élection  de  Verncuil ,  fergenterie  de 
l'Aigle.  On  y  compte  m.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
lituéc  fur  la  rivière  d'Iton ,  à  ». 1.  S.  de  l'Aigle ,  fie 
4.  O.  S-  O.  de  Veraeuil. 

CHAPELLE  Viereau  (la) ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe  de  St.  Flour ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
«le  Riom  ,  élection  d'Aurillac.  On  y  compte  110. 
feux.  Cette  paroiilè  eft  à  3. 1.  O.  d'Aurillac. 

CHAPELLE  Vivier  (la)  ,  en  Poitou ,  dioce- 
fe ,  intendance  fit  élection  de  Poitiers  ,  parlement 
de  Paris  ,  arrondiffement  de  Luffac.  On  y  compte 
86.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  6.  I.  S.  E.  de  Poitiers. 

CHAPELLE  Tvon  (la),  en  Normandie,  dio- 
cefe  &  élection  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen, 
intendance  d'Alençon ,  fergenterie  d'Orbcc.  On  y 
compte  $  5.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  une 
petite  rivière  ,  à  ».  I.  &  demie  S.  E.  de  Lizieux. 

CHAPELLES  (grandes  &  petites) ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Troyes ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons ,  élection  de  Sezanne.  On 
y  compte  {o.  feux.  Cette  communauté,  où  il  y  a 
une  belle  manufacture  de  petites  ferges ,  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  fit  aflèz  fertile  ,  à  1.  1. 
ck  demie  S.  E.  de  Sezanne. 

CHAPELLES  (les)  ,  bourg,  dans  le  Maine  , 
diocefe  fie  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  feux.  Ce 
bnurg  eft  à  1 1.  I.  &  demie  N.  O.  du  Mans  ,  fie  4. 
fie  trois  quarts  N.  E.  de  Mayenne. 

CHAPELLES  Breteuil  (les),  dans  la  Brie- 
Françoife  ,  diocefe  de  Meaux  ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Paris ,  élection  de  Rozoy.  On  y  compte 
1 9.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  a.  I.  N.  O.  de  Rozoy , 
&  $.  N.E.  de  Meaux. 

CHAPELLETTE  (la) ,  dans  le  Bourbonnois  , 
diocefe  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Moulins ,  élection  de  Montluçon.  On  y 
compte  38.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3.  1.  &  trois 
quarts  N.  O.  de  Montluçon. 

CHAPELLETTE  (la) ,  en  Berry  ,  diocefe ,  in- 
tendance fie  élection  de  Bourges  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  parouTe  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  où  il  y  a  beaucoup  de  bob 
fie  de  bons  pâturages. 

CHAPELLOTTE  (la),  en  Berry,  diocefe,  in- 
tendance fit  élection  de  Bourges,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette  parouTe  eft  fi- 
tuée en  pays  de  bois  ,  à  7. 1.     N.  E.  de  Bourges. 

CHAPELLOTTE  (la)  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe  de  Langres ,  parlement  fie  intendance  de 
Befançon  ,  bailliage  fit  recette  de  Gray.  On  y  com- 
pte 9.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  N. 
O.  de  Gray. 

CHAPET  ,  dans  le  Mantois ,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-dc-France  ,  diocefe  de  Chartres , 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  petite 
lieue  S.  S.  E.  de  Meulan  ,  &  à  $.  I.  de  quart  N.  E. 
de  Paris. 

CHAPETEUIL  Bas ,  dans  le  Velay,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  fie  recette  du  Puy  ,  parlement  de 
Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  131.  feux.  Cette  pa- 
roi (Te  eft  à  2. 1.  E.  S.  E.  du  Puy. 

CHAPETEUIL  Haut,  dans  le  Velay ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  fie  recette  du  Puy  ,  parlement  de 
Touloufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  106.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  tout  proche  de  celle  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent. 

CHAPONAY  ,  en  Dauphiné,  diocefe  &  élec- 
tion de  Vienne ,  parlement  fit  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  $.  feux ,  un  demi  (  un  dou- 
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zieme  6c  un  quatre-vingt-feizîeme  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ;  de  4.  feux ,  trois  quarts ,  un  fixieme 
&  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  biens 
taillables ,  y  compris  néanmoins  un  quart  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1. 
N.  E.  de  Vienne.  Son  terroir  eft  aflèz  fertile ,  fur- 
tout  en  grains. 

CHAPOT  aux  Moines  (le),  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe fie  bailliage  de  Châlon ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Dijon ,  recette  d'Auxonnc.  On  n'y  corn, 
pte  que  1.  feux.  Cette  communauté  eftài.L  E.  N. 
E.  de  Verdun. 

CHAPOY,  en  Franche-Comté,  diocefe,  par- 
lement fie  intendance  de  Befançon,  bailliage  fie  re- 
cette de  Salins.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  a.  I.  fit  quart  S.  S.  E.  de  Salins. 

CHAPPE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Aurun , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fit  re- 
cette d'Arnay-Ie-Duc.  On  n'y  compte  que  4.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHAPPELLE  ,  dans  la  Flandre  -  Françoue  , 
diocefe  de  Tournay ,  parlement  de  Douay ,  inten- 
dance ,  fubdélégation  6c  recette  de  Lille.  On  y  com- 
pte 80.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  S.  E.  de  Lille. 

CHAPPELON,  dans  le  Gâtinois  -  François  , 
diocefe  de  Sens,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
élection  de  Nemours.  On  y  compte  8$.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  2.  1.  E.  N.  E.  de  Montargis,  fie  4. 
de  tiers  S.  S.  O.  de  Nemours. 

CHAPPES,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  5c  élection 
de  Riom.  On  y  compte  102.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  E.  de  Riom. 

CHAPPES,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Bour- 
ses,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins, 
élection  de  Montluçon.  On  y  compte  7$.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  4.  1.  &  demie  E.  de  Montluçon. 

CHAPPES ,  *n  Champagne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  Seine,  à  3. 1.  de  demie  S.  E.  de  Troyes. 

CHAPPES  (t>  la  Ferme  de  Vilaine),  en  Cham- 
pagne, diocefe  fie  élection  de  Rbeims  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  73. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  i.  1.  demie  N.  de  Châ- 
teau-Porcien. 

CHAPPONOST  ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  ,  in- 
tendance fie  élection  de  Lyon  ,  parlement  de  Paru. 
On  y  compte  i$8.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une 
lieue  fie  demie  S.  O.  de  Lyon. 

CHAPTELAT,  en  Limofîn,  diocefe  ,  inten- 
dance fit  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  12  a.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
a.  1.  fie  tiers  N.  de  Limoges. 

CHAPTEUIL  ,  en  Velay.  Voye\  Chapeteuil. 

CHAPTUSAT,  en  Bourbo  nnois  ,  diocefe  de 
Clennont,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  13t. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  fie  trois  quarts 
S.  de  Gannat. 

CHAPUISIERES  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Valence ,  parlement  fie  intendance  de  Grenoble , 
élection  de  Romans.  On  y  compte  un  fixieme  fie 
un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  fie  deux 
tiers  fie  un  feizieme  de  feu  pour  les  biens  taillables  ; 
y  compris  néanmoins  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis. 

CHAPUS  (le  Fort  de),  dans  leBrouageais  ,  au 
gouvernement  général  du  pays  d'Aunis.  Ce  fort  eft 
fitué  fur  un  rocher  ,  vis-à-vis  de  Pifle  d'Oleron  ,  à 
quinze  cents  cinquante  toifes  S.  un  quart  à  l'E.  de 
N.  D.  du  château  de  Pifle  d'Oleron.  11  y  a  au  fort 
de  Chapus ,  un  Commandant  fie  un  Aumônier  avec 
un  détachement  d'invalides. 

CHAPY, 
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CHAPY  fie),  dans  la  principauté  de  Dombes  , 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes , 
chkellenie  de  Châtelar.  On  y  compte  ij.  feux. 
Cette  communauté  eit  à  une  lieue  Ôc  demie  N.  N. 
0.  de  Châtelar ,  Ôc  $.  ôc  deux  tiers  N.  £.  de 
Trévoux. 

CHARANCIEU,  en  Dauphinc  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Vienne.  On  y  compte  un  feu  un  tiers  ôc  un  fei- 
zieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un  feu 
trois  quarts  Ôc  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les 
biens  taillables.  Cette  paroùTc  eft  à  une  lieue  O.  S. 
0.  du  Ponc-dc-Bcauvoifin  ,  6.  &  demie  N.  de  Gre- 
noble, ÔC  io. &  tiers  E.  de  Vienne. 

CHARANCIN,  dans  le  Valromcy,  diocefe  de 
Genève ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  élec- 
tion ,  bailliage  &  recette  de  Belley.  On  y  compte 
73 .  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  N.  N.  O.  de  Belley. 

CHARANÇON  ,  en  Dauphiné.  Voyt^  Cha- 
lençon. 

CHARANCY,  enNivernois,  diocefe  d'Autun , 
parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection  de  Ve- 
xelay.  On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
tue  lieue  ôc  tiers  S.  de  Vczelay. 

CHARANTENAY  ,  en  Champagne,  diocefe 
d'Auxerrc,  parlement  ôc  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Tonnerre.  On  y  compte  108.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2.1.  ôt  trois  quarts  S.  d'Auxerrc. 

CHARANTOIS ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
tun,  parlement  &  intendance  de  Dijon,  bailliage 
&  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  22. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  E.  de 
Semur. 

CHARAPOUX,  dans  la  Marche,  diocefe  ôc 
inteadance  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux  , 
élection  de  Bourganeuf.  On  y  compte  7.  feux. 
Cette  communauté  eft  û'tucc  en  pays  de  bois  ôc  de 
pâturages.  •  ^ 

CH ARAS ,  en  Angoumois ,  diocefe  ôc  élection 
d'Angoulêmc,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  J.  1.  S.  E.  d'Angoulême. 

CHARAV1NES  ,  en  Dauphinc ,  diocefe  ,  par- 
lement ôc  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Vienne.  On  y  compte  un  demi  ôc  un  douzième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles ,  ôc  un  feu  trois  quarts 
&  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables ;  y  compris  néanmoins  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiffe  eft 
à  3.  1.  ôt  quart  S.  O.  du  Pont-de-Bcauvoifin ,  &  $. 
N.  N.  O.  de  Grenoble. 

CHARAY,  dans  le  Dunois ,.  au  gouvernement 
général  d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  d'Orléans ,  élection  de  ChS- 
teaudun.  On  y  compte  so.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  1. 1.  S.  de  Châtcaut'un. 

CHARBAU ,  dans  le  duché  de  Carignan  ,  dio- 
cefe de  Trêves ,  parlement  ôc  intendance  de  Metz  , 
recette  de  Carignan.  On  y  compte  1 3.  feux.  Cette 
communauté  eu  à  une  lieue  E.  N.  £.  de  Carignan. 

CHARBOGNE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Cbâ- 
lons,  élection  de  Rethcl.  On  y  compte  1 39.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  2. 1.  oc  demie  E.  S.  E.  de  Rethcl. 

CHARBONNAS  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tan ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon  ,  baiiluge 
de  Montccnis,  recette  d'Autan.  On  y  compte  34. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fit'.icc  fur  la  rive  gauche 
de  l'Arroux  ,  à  4. 1.  ôc  tiers  S.  O.  d'Autun  ,  Ôc  au- 
tant O.  S.  O.  de  Moniccnis. 

CHARBONNIER  ,  dans  le  Velay ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  Ôc  recette  du  l'uy ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Largue  doc.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  r  a- 
Tomc  II. 
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roiffe  eft  fituée  en  pay,  de  montagnes ,  mais  affez 
fertile  ,  principalement  en  grains  ôc  en  pâturages, 
CHARBONNIER  ,  en  Provence.  Où- 
tcauneuf. 

CHARBONNIERE,  en  Auvergne,  diocefe  de 
Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  ds 
Riom  ,  élection  d'Iffoire.  On  y  compte  41.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  Ôc  demie  il.  U.  d'iffoire. 

CHARBONNIERE,  en  Bourgogne  ,  diocefe  , 
élection  ,  bailliage  Ôc  recette  de  Mie  ou  ,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  41. 
fcox.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  ÔC  demie  N.  de  Maçon. 

CHARBONNIERE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage ôc  recette  d'Avaîon.  On  y  compte  22.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  1.  I.  E.  N.  E.  d'Avalon. 

CHARBONNIERE ,  en  Lyonnois ,  diocL-fe  ,  in- 
tendance ôc  élection  de  Lyon,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  2».  feux.  Cette  communauté  eft  a 
une  lieue  O.  de  Lyon. 

CHARBONNIERES  ,  dans  le  Perche-Gouct  , 
au  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de 
Chartres,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Châteaudun.  On  y  compte  211.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  $.  1.  ôc  quart  E.  N.  E.  de  Châ- 
teaudun. 

CHARBONNIERES,  en  Foreft  ,  diocefe  ôc  in- 
tendance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Montbrifon.  On  y  compte  54.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  2. 1.  ôc  deux  tiers  S.  de  Montbrifon. 

CHARBONNIERES,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe, parlement  ôc  intendance  de  Bcfjnçon  ,  bail- 
liage &  recette  d'Ornans.  On  y  compte  1  5.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N. 
E.  d'Ornans. 

CHARBONNIERES  les  Vannne r,  en  Auvergne, 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Moulins  ,  élection  de  Gannat.  On  y 
compte  164.  feux.  .Cette  paroiffe  eft  à  4.  1.  O.  S. 
O.  de  Gannat. 

CHARBONNIERES  les  Vieilles  ,en  Auvergne, 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Riom  ,  élection  de  Gannat.  On  y  compte 
218.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2. 1.  O.  de  Gannat. 

CHARBONY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
parlement  ôc  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ôc 
recette  de  Salins.  On  n'y  compte  que  3.  feux.  Cette; 
communauté  eft  à  3.  1.  ôc  deux  tiers  S.  S.  E.  de 
Salins. 

CHARBUIS,  en  Champagne,  diocefe  d'Auxer- 
re  ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Tonnerre.  On  y  compte  16t.  feux.  Cette  paroiflé; 
eft  à  2.  1.  0.  N.  O.  d'Auxerrc ,  ôc  7.  ôc  demie  O. 
de  Tonnerre. 

CHARCE  (la)  ,  en  Provence,  diocefe  de  Gap  , 
parlement  ôc  intendance  d'Aix  ,  vsgucrîe  &  recette 
de  Sifteron.  On  y  compte  un  demi-feu  de  cadaftre. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  dam  la  vallée  de  Cornillon, 
enclavée  dans  le  Dauphiné ,  à  9.  1.  N.  O.  de  Sifte- 
ron ,  8.  ôc  quart  O.  S.  0.  de  Gap  ,  ôc  $.  Ôc  tiers  S. 
£.  de  Die. 

La  terre  ôc  feigneurie  de  la  CImtcc  a  appartenu 
à  la  maifon  de  Mantaukan.  François  de  Montauban, 
Comte  de  Sault ,  la  donna  à  fa  fille  ltaheau  de 
Montaubin  ,  en  la  mariant  à  René  de  U  Tour , 
Seigneur  de  Gouvernct  (  du  chef  de  fon  aycule 
Magdclcine-Sylvie) .Capitaine  de  cinquante  hom- 
mes d'armes,  en  faveur  duquel  la  terre  de  la  Char- 
ce  ,  à  laquelle  fut  unie  la  baronnie  de  Cornillon  , 
fut  érigée  en  marqmfat ,  par  lettres  de  Mai  1619. 
De  les  deux  iîls  ,  Charles  ôt  Céfar  ,  l'ainé  a  fait  la 
brnnche  de  Gouverner  ,  l'autre  celle  de  la  Charce  , 
qui  fut  fon  partage.  Céfar  eut  de  Chudc  de  Gauf- 
îcax ,  Pierre  de  la  Tour ,  Marquis  de  la  Charce  , 
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allié  à  Françoife  de  la  Tour-Mirebcl ,  fa  coufine  , 
&  pere  de  l'illuftre  Philis  de  la  Charcc  ,  qui  s'eft 
rendue  G  célèbre  par  fa  valeur  en  1691.,  &  de  Louis, 
Marquis  de  la  Charce ,  qui  de  Claude  du  Ma\cl  a 
eu  Jacques-Philippe-Augufte  de  la  Tour ,  Marquis 
de  la  Charce  ,  allié  le  6.  Novembre  1711.  avec 
Magdcleine-Gabrielle-Antoinette  de  Chotfeul.  De 
ce  mariage  font  venus ,  i°.  Philippe-Augufte-Char- 
les-Gabriel-Viftor  de  la  Tour-du-Piu ,  Marquis  de 
la  Charce  ,  Maréchal  des  camps  ck  années  du  Roi 
en  1761. ,  Gouverneur  de  la  province  du  Maine,  ckc. 
marié  en  1748.  à  Jeanne-Magdeleine  Berlin^  iu.  N. 
Chevalier  de  Malte  ;  &  j°.  N.  époufe  de  N.  Bollioud 
de  Saint-Julien. 

Outre  la  branche  dont  nous  venons  de  parler,  il 
y  a  encore  tant  en  Dauphiné  qu'en  Languedoc  plu- 
iîeurs  branches  de  cette  maifon ,  une  des  plus  an- 
ciennes du  Dauphiné  ,  dit  qui  rapporte  Ton  origine 
à  Bcrlion  de  la  Tour,  tige  des  Seigneurs  de  la  Tour, 
du  -  Pin  ,  dont  étoient  les  derniers  Dauphins  de 
Viennois. 

CH  A KCÉ ,  bourg ,  en  Anjou ,  diocefe  &  élection 
d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  140.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
en  pays  de  boi*  ck  de  bons  pâturages ,  à  1. 1.  ck  trois 
quarts  S.  E.  d'Angers. 

CHARCENNES  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
parlement  ck  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Gray.  On  y  compte  96.  feux.  Cène  com- 
munauté eft  à  3. 1.  E.  S.  E.  de  Gray. 

CHARCEY ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  bailliage 
&  recette  de  Châlon ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  paroùTc  eft  à 
3. 1.  O.  de  Châlon. 

CHARCEY  (Belpré ,  le  Château ,  le  Moulin  ù 
la  Thuilcrie) ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Tout , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Chaumont.  On  y  compte  6t.  feux.  Cette, 
paroiffe  eft  à  3.  1.  ck  demie  E.  N.  E.  de  Joinville , 
&  7.  &  quart  N.  E.  de  Chaumont. 

CHARCIER ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement ck  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette d'Orgelet.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ck  de  bons 
pâturages. 

CHARCIGNÉ  ,  bourg,  dans  le  Maine,  diocefe 
&  éleftion  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  191.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  4. 1.  N.  E.  de  Mayence. 

CHARCILL AT ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
bailliage  ck  recette  de  St.  Claude ,  parlement  ck 
intendance  de  Befançon.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  &  demie  N.  O.  de  Saint- 
Claude. 

CHARD AVONS, en  Provence , diocefe  de  Gap, 
parlement  ck  intendance  d'Aix  ,  viguerie  ck  recette 
de  Sifteron.  On  y  compte  un  tiers  de  feu  de  cadas- 
tre. Cette  communauté  eft  de  la  paroiffe  de  Dro- 
mant ,  ck  elle  eft  à  une  lieue  &  tiers  N.  E.  de  Sif- 
teron. C'étoit  autrefois  une  prévôté  de  Tordre  de 
St.  Auguftin  ,  dont  les  Chanoines  réguliers  ont  été 
transférés  au  rauxbourgde  Baume  ,  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Durance,  vis-à-vis  de  Sifteron. 

CHARDENY  (  &  le  Château  Chartogne  )  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  de  Rhcims  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Rethel. 
On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  & 
tiers  S.  E.  de  Rethel. 

CHARDES ,  en  Saintonge  ,  diocefe  ck  éleaion 
de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance 
de  la  Rochelle.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  9.  I.  ck  demie  S.  S.  E.  de  Saintes ,  ck  6. 
N.  O.  de  Blaye. 

CHARDON NAY  (  &  Champcau  }  ,  en  Bgur- 
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gogne  ,  diocefe ,  éleftion  ,  bailliage  ck  recette  de 
Mâcon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Dijon. 
On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft  fltuée  en- 
tre deux  coteaux  ,  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Tournus, 
ck  3.  ck  tiers  N.  de  Mâcon. 

CHARDONNE  ou  Chardogne ,  dans  le  duché 
de  Bar ,  diocefe  de  Toul  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  ck  recette  de 
Bar-le-Duc.  On  y  compte  174.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  une  lieue  ck  trois  quarts  N.  O.  de  Bar-le-Duc. 
Son  églife  eft  dédiée  à  Saint- Remy. 

CHARDS ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Limoges  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins  ,  élec- 
tion de  Combrailles.  On  y  compte  100.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  bois  ck  de  pâturages. 

CHAREIL  le  Couftiaux  ,  en  Auvergne , diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins,  éleftion  de  Gannat.  On  y  compte  81. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâ- 
turages. 

CHARENCEY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  parle- 
ment ck  intendance  de  Dijon ,  bailliage  £k  recette 
de  Châtillon.  On  y  compte  21.  feux.  Cette  paroiiTc 
eft  fituée  fur  la  Loze ,  à  7. 1.  ck  quart  S.  S.  E.  de 
Châtillon. 

CHARENCY,  en  Franche-Comté ,  diocefe  .par- 
lement &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  ck  re- 
cette de  Salins.  On  y  compte  11.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  4.  1.  S.  E.  de  Salins. 

CHARENS  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Valence, 
parlement  ck  intendance  de  Grenoble  ,  éleftion  de 
Montw'limart.  On  n'y  compte  point  de  fonds  nobles, 
mais  feulement  trois  quarts ,  un  lixieme  ,  un  vingt- 
quatrième  ck  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  biens  tâillables.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 

CHAKEN  jSAT  ,  bourg  ,  en  Auvergne ,  diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom  ,  éleftion  de  Gannaft  On  y  compte  185.  feux. 
Ce  bourg  eft  fuué  dans  la  montagne  de  Nuits  ,  en 
pays  de  bois  &  d'excellens  pâturages.  On  n'y  re- 
cueille que  des  grains  communs  ck  de  médiocre 
qualité. 

CHARENTAY  ,  dans  le  Beaajolois ,  diocefe  ck 
intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  éleftion 
de  Villefrancbe.  On  y  compte  t8$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  firuéé  en  pays  de  montagnes ,  ck  dépend 
de  la  juftice  d'Argigny. 

CHARENTE  ,  Carentonius  ,  Carentelus ,  Cttretu 
tonus  ,  rivière  ,  qui  prend  fa  fource  en  Angoumois, 
à  1. 1.  &  cjuart  S.  S.  O.  de  Rochechouart ,  ck  9.  e! 
d'Angouleme  ;  arrofe  l'Angoumois  ,  le  haut  Poi- 
tou ,  la  Saintonge ,  en  partant  par  Civray ,  Angou- 
lême ,  Jarnac  ,  Cognac  ,  Saintes  ,  Taillebourg , 
Tonnay-Charente ,  Rochefort  ck  Soubife  ;  ck  fe 
jette  dans  l'Océan  ,  vis-à-vis  de  l'ifle  d'OIeron ,  à 
1.  1.  au-deffousde  Rochefort ,  4.  ck  demie  S.  S.  E. 
de  la  Rochelle  ,  &  6.  N.  de  l'embouchure  de  la 
Garonne.  Son  cours  eft  de  40.  lieues  ou  environ. 
Cette  rivière  eft  très-poiffonneufe  ,  ck  foo  poiflba 
excellent.  Ses  débordements,  bien  loin  d'endomma- 
ger les  terres ,  les  engraiffent  au-contraire  ,  ck  le» 
rendent  plus  fertiles.  On  trouve  dans  la  Charente  , 
à  peu  de  diftance  de  Saint-Savinien  ,  à  {.  l.N.N* 

0.  de  Saintes ,  de  greffes  moules  où  il  fe  forme 
des  perles  qui  ne  cèdent  en  rien  à  celles  du  Levant. 
Au  refte  ,  la  rivière  dont  il  eft  queftion ,  eft  navi- 
gable dans  une  bonne  partie  de  fon  cours ,  ck  les 
plus  gros  vaiffeaux  la  remontent  jufqu'à  Rochefort. 

CHARENTENAY  ,  dans  le  pays  d'Aunis ,  dio- 
cefe ck  éleftion  de  la  Rochelle  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 

1.  E.  de  Surgeres ,  ôt  s.  &  deux  tiers  E.  S.  E.  de  la 
Rochelle. 
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CHARENTENAY,  en  Franche-Comté* ,  dio- 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  Befançon ,  bail- 
hage  de  recette  de  Gray.  On  y  compte  34.  fenx. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  Saône ,  à  4. 1. 
&  demie  N.  E.  de  Gray. 

CHARÉNTENAY ,  en  Champagne.  Voyt\  Cha- 
rantènay. 

CHARENTENAY  ,  en  Berry.  V<yt\  Charen- 
tonnay. 

CHARENTIGNY ,  dans  le  Soiflônnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  Plfle-de-France  ,  diocefe , 
intendance  &  éleftion  de  Solfions ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  16.  fenx.  Cette  paroùTe  cil  à  1. 
I.  S.  de  Soldons. 

CHARENTILLÉ  ,  en  Tonraine ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Tours ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  143.  feux.  Cette  paroifie  eft  à  a.  1.  N. 
O.  de  Tours. 

CHARENTOIS  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
tun  .parlement  dt  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de 
recette  deSemur-en-Auxois.  On  y  compte  20.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  E.  de  Scmur. 

CHARENTON ,  Carentonium  ,  bourg  ,en  Bour- 
bonnois  ,  diocefe  de  intendance  de  Bourges ,  par- 
lement de  Paris ,  éleftion  de  St.  Amand.  On  y 
compte  190.  feux.  Ce  bourg  eft  fi  tué  fur  la  rivière 
de  Marmande  ,  à  une  lieue  de  demie  E.  N.  E.  de 
Saint-Amand.  II  y  a  à  Charenton  une  abbaye  de 
filles  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoit ,  fondée  d'abord 
fous  là  règle  de  Saint-Colombatn ,  vers  l'an  610., 
par  le  vénérable  homme  Théodulphe  ,  furnommé 
Boboltm.  Cette  abbaye  eft  connue  également  fous 
le  nom  de  Be//eVaux,  à  caufede  la  beauté  de  de  la 
fertilité  de  la  vallée  où  elle  eft  fituée.  On  eftime 
que  fon  revenu  annuel  monte  à  la  fomme  de  $$00. 
livres  ou  environ. 

CHARENTON  (  Saint-Maurice ,  Conflans  ù  les 
Carrière»  ) ,  dans  l'Ifle-de-France  ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  de  élection  de  Paris.  On  y  com- 
pte tij.  feux.  Cette  paroifie  eft  fituée  for  la  rive 
droite  de  la  Marne  ,  près  de  fon  confluent  avec  la 
Seine  ,  à  une  bonne  lieue  S.  E.  de  Paris.  Il  y  a  à 
Charenton  un  très-beau  pont  de  pierre  fur  lequel 
on  paflè  la  Marne.  Autrefois  ,  avant  la  révoca- 
tion de  l'édit  de  Nantes  ,  les  Calviniftes  avoient 
à  Charenton  leur  principal  temple.  Mais  ,  on  a 
bâti  à  la  place  de  ce  temple  un  beau  couvent  de 
Religieufes  du  Saint-Sacrement  ;  de  aux  Carrières , 
qui  font  à  une  petite  diftance  de  Charenton  ,  eft 
un  couvent  de  Carmes-Déchaufles ,  dont  l'églife 
eft  bien  ornée ,  de  les  lieux  réguliers  font  égale- 
ment commodes  de  biens  diftribués. 

CHARENTONNAY  ,  en  Berry  ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion delà  Charité.  On  y  compte  88.  feux.  Cette 
paroifie  eft  à  j.  I.  de  tiers  S.  O.  de  la  Charité, 
de  6.  d(  demie  E.  un  quart  auN.  de  Bourges.  Son 
terroir  abonde  en  bois  de  en  excellens  pâturages. 

CHARENTONNEAU.  On  appelle  de  ce  nom 
un  petit  château  ,  fi  tué  au  bord  de  la  Marne ,  pris 
de  Charenton.  On  fait  beaucoup  de  cas  de  la  pein- 
ture en  grifiulle  de  de  la  décoration  de  la  galerie  de 
ce  château.  Mais ,  on  y  admire  fur-tout  les  orne- 
ments qui  font  peints  au  plafond. 

CHARENTUS  RUre  ,  dans  le  Velay  ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  recette  du  Puy  ,  parlement  de 
Tooloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  }6.  feux.  Cette  com- 
nranaaté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  mais 
fertile  principalement  en  bons  pâturages. 

CH  AR  E  S l£  R ,  en  Franche-Comté,  diocefe,  de  St. 
Claude ,  parlement  de  intendance  de  Befançon  .bail- 
liage dt  recetted'Orgelet.  On  y  compte  1 9.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  a.  1.  de  demie  N.  E.  d'Orgelet. 
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CHARETTE  (  le  Vernay  ,  Chapier  f>  Cha- 
lonne  )  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  éleftion  de 
Vienne ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble.  On 
y  compte  a.  feux  ,  un  quart ,  un  huitième  de  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  de 
trois  quarts  de  un  quarante-huitième  de  feu  pour 
les  biens  ta  il  labiés ,  y  compris  néanmoins  un  vingt- 
quatrième  de  un  quatre-vingt-fèizieme  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  paroifie  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 

CHARETTES  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Be- 
fançon ,  bailliage  de  Châlon  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon ,  recette  d'Auxonne.  On  y  compte 
68.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée  a  une  demi-licue 
de  la  rive  gauche  du  Doux  ,  à  a.  1.  de  deux  tiers 
E.  N.  È.  de  Verdun  ,  de  s-  E.  N.  E.  de  Châlon. 
Il  en  dépend  les  hameaux  de  Quantin  de  de 
Longbois.  Son  terroir  eft  fertile  en  bons  pâ- 
turages. 

CHAREUBLE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bail- 
liage de  recette  de  Châlon ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  t  a.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  a.  1. 0.  S.  O.  de  Tournus. 

CHAREY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  parlement, 
intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans 
une  contrée  agréable  de  aflez  fertile. 

CHARGÉ  ,  bourg ,  en  Touraine  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Tours  ,  parlement  de  Paris ,  éleftion 
d'Amboife.  On  y  compte  76.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,  à  trois  quarts 
de  lieue  E.  N.  E.  d'Amboife. 

CHARGEY ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement de  intendance  de  Befançon,  bailliage  de  re- 
cette de  Vefoul.  On  y  compte  toi.  feux.  Cette 
paroifie  eft  à  quelque  diftance  de  la  Saône  ,  à  3.  t. 
de  tiers  N.  O.  de  Vefoul. 

CHARGEY  Ui-Gray,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe de  Langres  ,  parlement  de  intendance  de  Be- 
fançon, bailliage  de  recette  de  Gray.  On  y  compte 
89.  feux.  Cette  paroifie  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
N.  O.  de  Gray. 

CHARGNIAC  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  , 
éleftion  d'Ifioire.  On  y  compte  9t.  feux.  Cette  pa- 
roifie eft  à  a.  1.  E.  S.  E.  d'Ifioire. 

CHARIERAS  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Bourganeuî.  On  y  compte  t$.  feux.  Cette 
paroifie  eft  à  a.  1.  de  quart  S.  O.  de  Limoges. 

CHARIGNY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  re- 
cette de  Semur-cn-Auxois.  On  y  compte  1 $.  feux. 
Cette  paroifie  eft  à  une  lieue  de  deux  tiers  S.  O. 
de  Scmur. 

CHARITÉ  (la) ,  Carhas  /ville ,  chef-lieu  d'une 
éleftion ,  avec  un  bailliage ,  un  riche  prieuré  d'hom- 
mes de  l'ordre  de  St.  Benoit ,  une  maifon  de  Re- 
ligieufes du  même  ordre,  un  couvent  de  Récollcts, 
One  maladrerie  ,  un  hôpital  defiervi  par  des  Reli- 
gieufes de  l'ordre  de  St.  Auguftin  ,  dtc. ,  en  Ni- 
vernois ,  diocefe  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Bourges.  On  y  compte  trois  pa- 
roifles  (  Stc.  Croix ,  St.  Jacques  de  St.  Pierre  )  » 
590.  feux  de  environ  3400.  ames.  Cette  ville  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  fur  la  route 
de  Paris  à  Lyon  par  le  Bourbonnois  ,39.!.  E. 
N.  E.  de  Bourges ,  4.  de  demie  N.  N.  O.  de  Nevers , 
14.  S.  O.  d'Auxerre ,  de  13.  N.N.  O.  de  Moulins. 
Long.  10.4t.  7.  lat.  47.  10.  33. 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  étoit  connue  ancien» 
nement  fous  le  nom  de  Seyr  ,  mais  fa  fitua- 
tion  étoit  alors  de  cinq  cents  pas  ou  environ  au» 
deflus  de  l'endroit  où  elle  eft  prefentcmçnt.  Cela 
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fc  prouve  non-feulement  par  des  titres ,  mais  en- 
core par  des  foffës  &  par  quelques  reftes  de  for- 
tifications qui  indiquent  exactement  le  lieu  qu'oc- 
cupoit  l'ancienne  ville  de  Seyr. 

Vers  l'an  700.  un  Seigneur  fort  poiflant ,  nommé 
Roland  ,  ayant  fondé  &  fait  bâtir  un  monaftere  au- 
deûous  de  la  ville  de  Seyr  ,  du  côté  de  la  Loire , 

Lappella  des  Religieux  de  l'ordre  de  St.  Bafile 
1  fainteté  de  ces  Religieux  ,  la  commodité 
&  le  voifinage  de  la  rivière  de  Loire  inipirerent 
aux  habitants  de  Seyr  le  deflein  de  s'établir  auprès 
du  monaftere.  C'eft  ainfi  que  fe  forma  &  s'accrut 
infenfiblemenr  la  ville  de  la  Charité.  Son  nom  lui 
fut  donné  à  caufe  des  grandes  aumônes  que  fai- 
ibient  les  Religieux  du  monaftere  en  queftion. 

Environ  quarante-trois  ans  après  fon  établiffe- 
tnent,  c'eft-  à-dire  ,  vers  l'an  74}.  ,  la  ville  de  la 
Charité  ,  auffi-bien  que  le  prieuré  de  ce  nom  ,  fut 
pillée  Su  faccagée  par  les  Wandales ,  qui  avoient 
fait  une  irruption  dans  les  Gaules.  Mais ,  peu  de 
temps  après ,  le-  Roi  Pépin  ,  à  fon  retour  d'Italie  , 
rétablit  ce  monaftere ,  &  y  mit  des  Religieux  qui 
profeifoient  la  règle  de  St.  Benoit.  Vers  l'an  775. 
la  ville  &  le  prieuré  éprouvèrent  une  féconde  fois 
la  fureur  des  Wandales.  Mais  ,  ce  nouveau  dé- 
faftre  fut  encore  réparé  par  Guillaume  H.  Comte 
de  Nevers ,  par  Geoffroy  Evêquc  d'Auxerre  ,  & 
par  Bernard  des  Haillants  .  tous  trois  de  la  raaifon 
de  Ncvers.  Après  avoir  rétabli  le  monaftere  de 
la  Charité ,  Se  y  avoir  mis  des  Religieux  de  Clugny , 
dont  Gérard  fut  le  premier  Abbé,  les  trois  Seigneurs 
que  nous  venons  de  nommer ,  firent  à  ces  Reli- 
gieux une  certion  générale  de  tout  ce  qu'ils  pof- 
fedoient  à  Seyr  ,  tant  au  fpirituel  qu'au  temporel  ; 
&  cette  ceflion  fut  faite  fans  aucune  réferve  , 
comme  il  paraît  par  les  lettres  de  ratification  du 
Roi  Louis  le  Gros,  do  l'an  1119. 

Dans  la  fuite  ,  le  monaftere  &  la  ville  de  la 
Charité  ont  éprouvé  plufieurs  changements  ,  6c 
ont  efluyé  bien  des  malheurs  ,  principalement  à 
l'occaûon  des  guerres  de  religion.  Les  Huguenots 
entr'autres  y  firent  de  grands  défordres ,  ôc  y  fnc- 
cagerent  l'églife  du  prieuré  ,  après  avoir  mis  le 
feu  à  la  ville  fle  au  monaftere.  Mais  tout  cela  a 
été  très-bien  réparé  ;  de  forte  qu'aujourd'hui  le 
monaftere  en  queftion,  eft  regardé  avec  raifon  , 
comme  l'un  des  plus  beaux  édifices  en  fon  genre  \ 
non-feulement  du  pays  où  il  eft  fitué  ,  mais  en- 
core du  royaume.  Cette  maifon ,  dont  l'églife  eft 
dédiée  à  Notre-Dame  ,  jouit  de  40.  mille  livres 
de  rente  ,  à  partager  ;  fçavoir ,  les  deux  tiers  pour 
le  Prieur  comme  nd  ara  ire  ,  nommé  par  le  Roi  , 
&  l'autre  tiers  pour  les  Religieux  ,  qui  font  or- 
dinairement au  nombre  de  vingt-cinq. 

Le  Prieur  commendataire  du  monaftere  de  la 
Charité  eft  Seigneur  fpirituel  &  temporel  de  la 
ville  de  ce  nom ,  fur  laquelle  il  exerce  la  haute  , 
la  moyenne  &  la  balfe  juftice  ;  ck  il  a  le  même 
droit  fur  cinq  autres  paroiflès  ,  qui  font  partie 
de  fa  feigneurie.  C'eft  aujourd'hui  (en  1763.)  M. 
Je  Cardinal  de  fierai*  qui  eft  Prieur  commenda- 
taire de  la  Charité  fur  Loire.  En  cette  qualité  il 
nomme  à  un  grand  nombre  de  bénéfices  ,  de 
prieurés  &  de  cures  confidérables  ,  répandues 
dans  divers  diocefes  du  royaume.  Ce  droit  de  no- 
mination du  Prieur  de  la  Charité  s'étendoit  au- 
trefois dans  les  états  du  Roi  d'Angleterre  ,  dans 
ceux  de  la  république  de  Vcnifc ,  en  Portugal , 
&  même  jufques  dans  les  états  des  Empereurs 
Grecs.  On  voit  encore  à  Londres  fur  les  portes 
des  hôtels  de  quelques  Mylords,  les  armes  de  Dora 
Jean  de  la  Magdeleine  de  Ragny,  Grand-Prieur 
de  Clugny  ,  Vifitcur-Général  de  l'ordre  ,  &  le 
mime  dont  les  procès-verbaux  de  viiite  font  dé- 
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pofés  au  chartrier  du  prieuré  de  la  Charité.  C'cli 
dans  ces  titres  qu'il  eft  fait  mention  des  droits 
qui  appartenoient  autrefois  au  Prieur  du  monai- 
tere  dont  il  eft  que  (lion. 

Nonobftant  fes  malheurs  ,  la  ville  de  la  Charité 
s'eft  toujours  diftinguée  ck  par  fa  fidélité  ck  par  fon 
attachement  à  fes  légitimes  Souverains.  Ces  fenti- 
ments  fe  trouvent  exprimés  par  la  devife  qui  eft  au- 
deftousdes  armes  de  la  ville,  laquelle  porte  à  l'échi- 
quier d'argent  de  de  gueule  au  chef  d'azur  ,  chargé 
de  trois  tours  d'argent ,  maçonnées  &  crénelées  de 
fable.  Chaque  tour  eft  furmontée  d'une  fleur-de- 
lys  d'or  ,  avec  cette  devife  :  In  var'utate  fccurùas 
fub  lilio.  Quant  aux  armes  du  prieuré  ,  elles  fout  : 
trois  bourfes  ouvertes ,  d'or ,  en  champ  d'azur , 
liées  &  empendantées  de  même ,  avec  une  fleur-de- 
lys  d'or  en  chef. 

Des  trois  cures  qui  font  dans  la  ville ,  celle  de 
Sainte-Croix  vaut  de  mille  à  douze  cents  livres  :  celle 
de  Saint- Jacques ,  de  neuf  cents  à  mille  livres;  ce 
celle  de  Saint-Pierre ,  de  lix  à  fept  cents  livres.  Au 
refte',  les  Curés  qui  rempliflent  ces  bénéfices,  ne 
font  que  de  fimples  Vicaires  perpétuels,  car  les  Re- 
ligieux font  les  Curés  primitifs.  C'eft  au  Prieur  com- 
mendataire qu'appartient  le  droit  de  nommer  à  ces 
trois  emplois. 

Pour  ce  qui  concerne  le  commerce ,  nous  remar- 
querons qu'il  y  avoit  autrefois  à  la  Charité  de  belles 
manufactures  de  fayence  &  de  verrerie:  mais  elles 
font  prefqu'entièremcnt  tombées.  On  y  fait  quan- 
tité de  beaux  ouvrages  d'email,  ck  quelques  petites 
étoiles  de  laine.  Il  s'y  tient  tous  les  (àmedis  un  mar- 
ché qui  eft  allez  fréquenté ,  ck  une  foire  toutes  ks 
veilles  des  fêtes  de  Notre-Dame.  Malgré  cela ,  00 
ne  trouve  pas  que  cette  ville  ,  quoique  d'ailleurs  lî- 
tuée  fort  avantageufementpour  le  commerce ,  jouif- 
fe  de  la  réputation  d'une  ville  riche  ,  ck  en  effet  elle 
ne  l'cft  pas.  Ses  habitants  y  vivent  dans  une  efpece  de 
médiocrité,*  jl  ne  paraît  pas  qu'ils  fe  mettent  beau- 
coup en  peine  d'améliorer  leur  condition  actuelle. 

On  remarque  à  la  Charité  un  beau  pont  de  pierre , 
qui  eft  biti  fur  la  Loire ,  &  qui  fert  de  communica- 
tion aux  habitants  du  Mivcrnoisavec  ceux  du  Berry. 
Ce  pont  eft  d'ailleurs  un  partage  fort  fréquenté  pac 
les  voyageurs  ck  les  marchands  qui  vont  de  l'une 
de  ces  provinces  à  l'autre  ou  qui  en  reviennent. 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Bourges ,  l'élection  de  la  Charité  s'étend 
partie  dans  le  Nivernois  de  partie  dans  le  Berry. 
C'eft  un  pays  aflèz  fert  de  en  grains,  mais  qui  l'cft 
encore  plus  en  bois  ck  en  pâturages.  Il  y  a  auffi  des 
mines  de  ferôt  quantité  des  forges  où  il  fe  fabrique 
beaucoup  d'ouvrages  de  ce  métail.  En  1688.  ,&  pen- 
dant toute  la  guerre  qui  fuivit  ck  qui  fut  terminée 
par  la  paix  de  Ryfvick  ,  les  forges  de  l'élection  de 
la  Charité  furent  employées  à  faire  des  ancres  &  des 
boulets  pour  la  marine.  Il  y  avoit  alors  un  Commif- 
feire  qui  donnoit  les  modèles  de  ces  ouvrages  &  en 
avoit  la  direction.  Quand  ils  étoient  achevés  en  fuf- 
fifante  quantité,  on  les  faifoit  voiturcr  parterre 
jufqu'à  la  Charité  ou  on  les  embarquoit  fur  la  Loire 
pour  les  lieux  de  leur  deftination.  Depuis  ce  temps , 
il  y  a  eu  d'autres  occafions  oh  ces  forges  ont  été  em- 
ployées également  pour  le  même  objet,  mais  ç/a 
été  en  moindre  quantité,  parce  qu'on  a  trouvé  qu'il 
etoit  plus  avantageux  de  faire  faire  dans  d'autres 
provinces  une  partie  des  ouvrages  en  queftion ,  dont 
on  avoit  befoin.  On  avoit  eflâyé  d'établir  une  ma- 
nufacture d'acier ,  dans  la  paroilTe  de  BeaumontJj- 
Ronce  ,  à  3. 1.  E.  S.  E.  de  la  Charité  ;  mais  on  nous 
mande  que  cette  entreprife  n'a  pas  eu  le  fuccès 
qu'on  s'en  étoit  promis ,  &  qu'à  la  place  on  y  a 
fubftitué  une  manufacture  de  fer-blanc ,  qui  a  aflèz 
bienréulfi. 

On 
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On  compte  dans  Tclcétion  de  la  Charité  Coûtante* 
dix  pareilles  ou  communautés,  5889.  feux,  71. 
nobles,  ai.  exempts,  &  environ  25.  mille  190. 
perfonnes  ,  qui  payent  eufemble  69.  raille  619.  li- 
vres ,  quand  l'impotnion  totale  ,  concernant  la 
taille  ,  établie  fur  la  généralité  de  Bourges ,  fc  trou- 
ve monter  à  la  Comme  de  $90.  mille  160.  livres. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
de  la  Charité. 
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St.  Hilaire  de  Gondily  . 
St.  Lanrent-1' Abbaye,  . 

St.  Léger  

St.  Malo  

St.  Martin  de  la  Marche. 
St.  Martin  du  Pré.  .  .  . 
St.  Martin  de  Tronfoy 
St.  Quentin  de» 
St.  Vrain  .... 
Sainte-Colombe. 
Tauvrenay.  .  .  . 

Tracy  

Varenn»»  .... 


7» 


10.  .uir. 


Tout  5889 


CHARITÉ  (  la  ) ,  Chantas ,  abbaye  d'hommes  , 
rie  l'ordre  de  Citeaux ,  fondée  en  1 133.  par  dame 
Adélaïde  de  Trêve  ;  fituée en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage oc  recette  de  Gray,  fur  un  ruilTcau,  à  5.!. 
E.  N.  E.  de  Gray  ,  &  J.  fit  demie  N.  N.  O.  de  Be- 
fanqon.  Cette  abbaye  eft  en  commende ,  &  vaut  au 
moins  1 a.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome 
ne  foit  que  de  1 10.  florins. 

CHARITÉ  près  Lczincs  (  la  ) ,  Charitas  Le\iine 
ou  Charitas  de  Le\inis,  abbaye  d'hommes,  ordre  de 
réforme  de  Cîteaux ,  en  Champagne ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Chl- 
lons ,  élection  fit  recette  de  Tonnerre ,  fltc.  Cette 
abbaye  eft  en  règle  ,&  jouit  de  trois  ou  quatre  mille 
livres  de  rente.  Elle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
PArmançon  ,  vis-à-vis  de  Lezines,  à  a.  I.  S.  E.  de 
Tonnerre,  ôt  1  $.  O.  S.  O.  de  Langres. 

CHARIX,  dans  le  Bugcy  ,  diocefe  de  Genève  , 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon,  bailliage  ,  élec- 
tion fit  recette  de  Bellcy  ,  mandement  de  Nantua. 
On  y  compte  97.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  x.  1. 
N.  N.  E.  de  Nantua. 

CHARLAS  ,  dans  le  comté  de  Comminges,  en 
Gafcogoe ,  diocefe  ôe  élection  de  Comminges ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch,  châtel- 
leoie  d'Aurignac.  On  y  compte  e.  feux  $6.  be Hu- 
gues fit  trois  quarts  de  bcllugue  de  feu.  Cette  pa- 
roiiTc  eft  à  5.  I.  &  tiers  N.  E.  de  Saiat-Bertraod- 
dc-Coraminges. 
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CHARLEMESNIL,  bourg,  en  Normandie  . 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen,  élec- 
tion d'Arqués  ,  fergenterie  de  Longueville.  On  y 
compte  $..  feux  privilégiés  &  toi.  feux  taillables.  Ce 
bourg  eft  lîtué  far  la  rivière  de  Sye ,  à  une  lieue  S.  O. 
d'Arqués  ,  fit  1.  S.  de  Dieppe.  Il  y  a  un  château  & 
une  églife  collégiale  ,  dont  le  chapitre  eft  compofé 
d'un  Tréforier ,  d'un  Chantre  fie  de  cinq  Chanoines , 
tous  à  la  préfentation  du  Seigneur  de  ce  bourg.  Au- 
trefois \er  Tréforier  de  ce  chapitre  avait  féance  au 
tribunal  de  l'Echiquier. 

Par  lettres  de  Décembre  1 660.  la  terre  fit  fei- 
gneurie  de  Charlemcfnil  fut  érigée  en  marquifat  en 
faveur  de  François  -Bonaventurc  de  Manneville. 
Mais  ces  lettres  furent  révoquées  en  Avril  1688. 
Cependant,  nous  trouvons  dans  les  mémoires  qui 
nous  ont  été  fournis ,  que  la  terre  de  Chalcmeinit 
eft  qualifiée  encore  prefentement  du  titre  de  mar- 
quifat. 

CHARLEMONT  (Givet-Saint-Hilaire  tj  Givet- 
Notre-Dame) ,  Cairoio/no/irium ,  jolie  ville  fit  place 
très-forte  ,  chef-lieu  du  Namur-François  fit  du  gou- 
vernement de  fon  nom ,  dans  le  Haynault  ou  plutôt 
au  gouvernement  général  de  Flandres  fie  Haynault, 
diocefe  de  Liège  ,  parlement  de  Douay,  intendan- 
ce de  Haynault  fit  Maubeuge.  On  y  compte  880. 
feux  ,  y  compris  les  feux  de  Gwet-Saint-Hilairc  » 
auffi-bien  que  ceux  de  Givet-Notre-Dame.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  une  montagne  ,  au  pied  de  la- 
quelle coule  la  Meufe  ,  à  1 1. 1.  fie  tiers  E.  S.  E.  de 
Maubeuge ,  14.  fit  demie  S.  O.  de  Liège,  fie  ai.  E. 
S.  E.  de  Douay.  Long.  ai.  ai.  1  j.  lat.  50.  4.  $0. 

La  ville  dont  il  s'agit,  a  pris  fon  nom  de  Char- 
les-Quint fon  fondateur  fie  de  fa  fituation  fur 
une  montagne.  Le  terre  in  qu'elle  occupe ,  faifoit 
autrefois  partie  du  pays  de  Liège  ;  mais  l'iivéque 
l'accorda  à  l'Empereur  Charles-Quint,  qui  y  fit  bâtir 
un  château,  &  bientôt  après  une  petite  ville  qu'il 
unit  au  Namurrois  l'an  1  $$S-  Cette  place  fut  cédée 
à  la  France  par  le  traité  de  Nimegue  en  1678. 
Mais  le  Roi  ayant  reconnu  qu'elle  étoit  fort  petite, 
fie  qu'à  peine  on  y  pouvoit  loger  deux  bataillons  , 
Sa  Majeité  ordonna  qu'on  fortifiât  le  bourg  de 
Gtver,  qui  eft  au  pied  de  Charlemont.  De  forte 
qu'on  peut  aujourd'hui  regarder  Charlemont  co  ra- 
me une  place  compofée  de  trois  différentes  villes, 
fçavoir  ,  Charlemont ,  Givet-Saint-Hilaire  fie  Givet- 
Notrc-Damc.  Il  n'y  a  pour  ces  trois  villes  qu'un, 
feul  de  même  Gouverneur ,  aux  appointements  de 
onze  mille  a 50.  livres ,  fie  quia  outre  cela  600.  liv. 
d'émoluments.  Il  n'y  a  auffi  qu'un  féal  fie  même 
Lieutcnant-de-Roi ,  aux  appointements  de  1700. 
liv.  Pour  Charlemont,  il  y  a  un  Major  paraculier , 
un  Aide-Major  de  un  Capitaine  des  portes.  Pour 
Givet-Saint-Hilaire  ,  un  Commandant  aux  appoin- 
tements de  3600.  liv. ,  fie  qui  a  outre  cela  571.  liv. 
d'émoluments  :  il  y  a  auffi  un  Major,  de  un  Aide- 
Major  qui  eft  en  même  temps  Capitaine  des  portes. 
Pour  Givct-Notre-Dame  ,  un  Major  aux  appointe- 
ront de  1750.  liv.,  un  Aide-Major,  fie  un  Capi- 
taine des  portes  qui  jouit  ordinairement  du  titre 
d' Aide-Major. 

Nous  venons  de  dire  que  Charlemont  eft  une 
petite  place  fituée  fur  une  montagne  ;  mais  ajoutons 
que  cette  montagne  eft  plutôt  un  rocher  des  plus 
efearpés  fie  des  plus  inacceffibles.  La  plûpart  des 
fortifications  de  cette  place  font  du  temps  de  Char- 
les-Quint. Celles  que  le  Roi  y  a  fait  ajouter ,  font 
la  plûpart  du  Maréchal  de  Vauban ,  qui  non-feule- 
ment en  donna  le  projet  ,  mais  qui  outre  cela 
conduiGt  lui-même  les  travaux.  La  forme  de  cette 
ville  repréfente  un  triangle  ifofcele.  C'cft  une  pl«ce 
irréguliere  ,  fit  elle  ne  pouvoit  être  d'une  autre  ef- 
pece ,  à  caufe  qu'on  a  été  obligé  de  s'alTujettù;  à  la 
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diîpofition  du  terrein  ,  qui  y  forme  des  arides  ren- 
trans  &  faillans.  L'enceinte  confifte  en  fix  battions, 
mais  à  proprement  parler  il  n'y  en  a  que  quatre  qui 
méritent  ce  nom.  Deux  de  ces  battions  font  placés 
fur  un  des  côtés  qui  font  face  à  la  campagne.  Ils 
font  conftruits  fur  une  même  &  grande  ligne ,  & 
c'eft  à  caufe  de  cela  qu'on  les  appelle  bajiions 
jlats.  Ils  font  de  la  façon  du  Chevalier  de  Ville  , 
mais  bien  réparés  par  le  Maréchal  de  Vauban.  Les 
deux  autres  battions ,  qui  font  les  plus  grands , 
occupent  les  deux  angles  de  la  bafe  du  triangle. 
L'extrémité  du  triangle  eft  terminée  par  un  très- 
petit  front  de  fortifications ,  compofé  de  deux  de- 
mi-baftions  des  plus  petits  qu'on  puhTe  voir ,  &  qui 
forment  la  pointe  du  triangle.  Cette  pointe  va  en 
pente  aflèz  douce  :  on  y  a  pratiqué  le  long  des 
murailles  un  chemin  taillé  dans  le  roc  ,  ôc  qui  néan- 
moins peut  fervir  aux  carroflès  &  aux  chariots. 
Elle  eft  coupée  dans  cet  efpace  en  deux  parties  , 
feparées  l'une  de  l'autre  par  un  fofié  fec  &  taillé 
également  dans  le  roc.  Dans  chacune  de  ces  par- 
ties ,  il  n'y  a  que  quelques  corps  de  cafernes  & 
quelques  magalins. 

L'intérieur  de  la  ville  de  Charlcmont  eft  d'une 
petite  étendue  ,  &  il  eft  d'ailleurs  d'une  forme 
très-irréguliere.  On  entre  dans  cette  ville  par  deux 
portes  ,  dont  l'une  donne  fur  la  montage  ,  &  l'au- 
tre eft  du  côté  de  Givet.  On  y  trouve  une  place 
allez  belle,  des  rues  aflez  bien  percées  &  garnies 
de  jolies  maifons.  11  n'y  a  qu'une  feule  églife  & 
qu'un  feul  magafin  remarquables.  Quant  aux  autres 
édifices  ,  il  n'y  a  guère  que  la  maifon  du  Gouver- 
neur qui  foit  digne  de  quelque  attention.  Cette 
petite  place  eft  environnée  d'un  petit  fofle  taillé 
dans  le  roc  du  coté  de  la  terre ,  accompagné  d'un 
chemin-couvert  ,  d'un  glacis  &  de  places  d'armes 
difpofées  d'efpacc  en  efpace.  Ce  glacis  eft  inter- 
rompu par  deux  ouvrages  en  forme  de  demi-lune 
revêtues  ,  qui  font  élevées  fur  les  baftions  plats  , 
&  fervent  à  les  couvrir.  Le  grand  baftion  de  la 
bafe ,  du  côté  de  la  terre  ,  eft  couvert  lui-même 
par  un  grand  ouvragc-à-cornc  de  la  conftru&ion 
du  Maréchal  de  Vauban.  Le  front  de  cet  ouvrage 
eft  couvert  d'une  demi-lune  ck  d'une  demi-contre- 
garde  retranchée  ,  qui  couvre  à  fon  tourun  des  baf- 
tions. Le  plus  grand  de  fes  côtés  eft  couvert  par 
un  baftion  irrégulier,  &  par  un  autre  à  l'extrémi- 
té ,  qui  fert  à  couvrir  la  porte  ;  &  ce  dernier  baf- 
tion eft  couvert  d'une  petite  contregarde.  Enfin 
ce  même  côté  eft  accompagné  d'un  grand  retran- 
chement. Un  des  fronts  qui  le  partage  ,  eft  cou- 
vert d'une  demi-lune  revêtue  &  taillée  dans  le  roc. 
Tous  ces  ouvrages  font  enveloppés  d'un  fotTé  & 
d'un  grand  retranchement  en  manière  de  chemin- 
couvert.  L'autre  baftion ,  finie  du  côté  de  la  Meu- 
fe ,  eft  couvert  d'une  petite  demi  -  lune  quarrée. 
Cette  demi-lune  eft  fur  le  bord  de  l'ancien  fofle, 
à  l'angle  flanqué  d'un  baftion ,  &  elle  eft  enfer- 
mée d'un  très-large  fofle ,  qui  communique  avec 
celui  de  l'ouvrage -à -corne  ,  mais  qui  eft  moins 
profond  que  l'ancien  fofle.  Le  tout  eft  accom- 
pagné d'un  chemin-couvert  avec  fes  places  d'ar- 
mes ,  &  d'un  glacis  à  l'ordinaire  ,  qui  régne  jufqu'au 
retranchement. 

Pour  la  défenfe  des  hauteurs  qui  commandent  la 
place,  ou  qui  peuvent  en  fàvorifer  les  approches, 
on  a  fait  de  grands  retranchements  ,  qui  occupent 
un  grand  efpace  de  terrein  ,  &  s'étendent  jufqu'à  la 
rivicre.  Ces  retranchements  font  formés  de  plutieurs 
baftions.  Outre  cela ,  il  y  a  une  autre  partie  de  re- 
tranchement qui  avance  encore  plus  dans  la  cam- 
pagne ,  &  qui  couvre  une  partie  des  premiers.  Cette 
partie  eft  un  ouvrage  d'une  forme  très-irréguliere. 
Ses  deux  fronts ,  qui  fe  trouvent  les  plus  proches 
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de  la  rivière ,  font  couverts  chacun  d'une  demi- 
lune  ,  dans  un  petit  fofle,  lequel  eft  couvert  de  nou- 
veau d'une  efpece  d'avant-fofle.  Tous  ces  foflés 
font  à  fec,  &  la  plupart  taillés  dans  le  roc  Dans  ce 
grand  retranchement  on  a  conftruit  une  efpece 
de  grand  ouvrage-à-corne  ou  retranchement ,  qui 
n'a  qu'un  front ,  compofé  de  deux  faces  ,  de  deux 
flancs  &  d'une  courtine  dans  laquelle  eft  une  porte. 
Ce  front  eft  enveloppé  d'un  fofle  dans  lequel  eft 
une  grande  demi-lune  à  flanc.  Au  centre  de  cette 
demi-lune  eft  une  autre  demi-lune.  (Tous  ces  ou- 
vrages fervent  à  couvrir  la  porte).  Cette  demi-lune 
eft  entourée  d'un  fofle,  d'un  chemin-couvert  avec  fes 
places  d'armes  ck  traverfes  ,  &  d'un  grand  glacis. 

Nous  parlerons  ici  de  G/V*r,  parce  que  cette  place 
paroit  n'en  former  qu'une  feule  avec  celle  de  Char- 
lemont  à  laquelle  elle  eft  prefque  contigue.  Givet  eft 
une  jolie  petite  ville  ,divifée  en  deux  par  la  Meufe, 
dont  l'une  s'appelle  Givet-Saitit-Wlaire  ,  &  l'autre 
Givet-Nctre-Udme.  La  première  eftfituée  à  la  gau- 
che ,  &  l'autre  à  la  droite  de  la  Meufe.  11  n'y  a  que 
foixante  ans  ou  environ  que  Givet  n'étoit  qu'une 
bicoque  ,  mais  on  en  a  fait  une  place  d'importance. 
On  y  a  conftruit  grand  nombre  de  beaux  bâtiments  ; 
on  y  a  percé  des  rues  droites  &  larges  ,  &  en  un 
mot  on  n'a  rien  négligé  de  ce  qui  peut  contribuer  à 
l'embelliflèment  d'une  ville  à  laquelle  le  Souverain 
donne  fon  attention.  Tout  cela  eft  l'ouvrage  du 
Maréchal  de  Vauban. 

La  partie  qui  eft  connue  fous  le  nom  de  Givct-St*. 
Hilaire ,  confifte  en  un  certain  nombre  de  maifons 
mal-bâties ,  qui  ont  tout  l'air  d'un  ancien  village , 
&  en  plutieurs  rues  neuves  qui  occupent  un  terrein 
cinq  ou  fix  fois  plus  grand  que  ce  village.  On  y  re- 
marque ,  entr'autres  chofes  ,  la  place  qui  eft  des 
plus  grandes  &  des  plus  régulières.  Elle  a  été  taillée 
en  plein  drap  ,  s'il  eft  permis  de  parler  ainfi  ;  Se 
en  effet ,  on  s'étoit  propofé  d'employer  le  terrein 
vague  qui  étoit  entre  Givet  &  Charlemont.  L'an- 
cienne place  publique  eft  auflî  aflez  belle  ck  aflèz 
régulière.  Ce  qu'il  de  plus  remarquable  dans  Givet- 
Saint-Hilaire  ,  ce  font  les  cafernes  &  plufieurs  au- 
tres grands  corps  de  bâtiments  :  tout  cela  forme  de 
très-beaux  édifices  ,  dignes  de  l'attention  des  cor». 
noiiïcurs  ôc  des  perfonnes  de  goût.  On  entre  dans 
cette  partie  de  Givet  par  deux  portes ,  dont  l'une 
vient  de  Bouvines  ,  &  l'autre  répond  au  pont  de 
bois  par  lequel  on  communique  avec  Givet-Notre- 
Dame.  L'enceinte  de  cette  place  contifte  en  cinq 
grands  baftions ,  dont  trois  font  chargés  de  cava- 
liers. Trois  des  courtines  de  la  place  font  couvertes 
par  des  tenaillons.  Dans  le  fofté ,  qui  eft  à  fec  & 
taillé  dans  le  roc ,  font  fix  grandes  demi-lunes  à 
flancs.  Celle  qui  couvre  la  porte ,  eft  retranchée  d'un 
réduit  ou  petite  demi  -  lune  ,  environnée  d'un 
petit  fofle.  La  demi-lune  quit  fuit ,  eft  couverte 
d'un  grand  ouvrage-à-corne ,  dont  le  front  eft  cou- 
vert lui-même  d'une  demi-lune.  Tous  ces  ouvrages 
font  entourés  à  l'ordinaire  d'un  fofle  ,  d'un  che- 
min-couvert avec  fes  traverfes  ,  &  d'un  glacis. 
L'enceinte  ,  qui  fe  trouve  du  côté  de  la  rivière  , 
ne  confifte  qu'en  une  fimple  muraille  ,  mais 
bonne  &  folide  ,  dont  le  pied  eft  dans  l'eau  ,  & 
qui  eft  accompagnée  de  quelques  petits  baftions 
dont  les  flancs  font  très-petits ,  des  plus  camus 
en  un  mot  de  ceux  que  les  Ingénieurs  appellent  des 
moineaux.  Le  long  de  la  muraille  en  dedans ,  au 
pied  du  rocher  fur  lequel  fe  trouve  bâti  Charlemont 
eft  un  grand ,  beau  &  magnifique  corps  de  cafernes, 
qui  confifte  en  trois  gros  pavillons.  De  ce  même  cô- 
té de  la  Meufe ,  eft  une  redoute  bien  remarquable  z 
c'eft  un  ouvrage  de  la  plus  grande  importance, 
bâti  fur  une  hauteur,  &  qui  pourroit  en  certains 
cas  commander  la  ville.  Sa  figure  eft  oftogone  ,  & 
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elle  eft  percée  de  deux  on  trois  étages  d'embrafures. 
Cet  ouvrage  ,  au  refte  ,  eft  entoure  d'un  petit 
foiré  à  fec. 

Il  y  a  à  Givet-Saint-Hilaîre  une  prévôté  Royale , 
compofée  d'un  Prévôt ,  d'un  Procureur  du  Roi ,  d'un 
Grenier  ,  de  quatre  Procureurs  ,  de  trois  Notaires 
Royaux  ,  &  de  quatre  Huiflïers  ou  Sergents.  Cette 
prévôté  a  dans  fon  reflbrt  Charlemont ,  les  deux 
Givets  ,  &  fix  hameaux  ;  fçavoir  ,  Agimont ,  Her , 
Fromelenne  ,  Foymont,  Charnoy  &  Rcncennes. 
On  y  fuit  la  coutume  de  Luxembourg.  Il  y  a  outre 
cela  une  mattrife  des  eaux  &  forets ,  compofée 
d'un  Maître  particulier  ,  d'un  Lieutenant  ,  d'un 
Garde-Marteau  ,  d'un  Procureur  du  Roi  &  d'un 
Greffier.  Pour  le  fpirituel ,  cette  ville  eft  dirigée  par 
un  Curé  qui  eft  nommé  par  les  Moines  de  Saint- 
Hubert.  11  y  a  aufli  un  couvent  de  cinquante  Reli- 
gieux Récollets ,  &  un  autre  couvent  de  quarante 
Religieufcs  Récolleétincs.  Quant  à  la  population  , 
nous  remarquons  que  cette  ville  eft  compofée  de 
410.  feux  ,  c*eft-à-dire,  de  »ooo.  habitants  ou  envi- 
ron, qui  (ont  la  plupart  marchands  de  bois ,  mar- 
chands de  vins  ou  cabaretiers  ,  vivans  avec  les 
troupes. 

Quant  à  Civet-Notre-Dame  ,  nous  remarquons 
que  cette  partie  a  deux  enceintes  ,  qui  forment 
deux  efpeces  de  ville  ,  l'une  haute  fit  l'autre  balle. 
La  première  n'eft  qu'un  terre  in  vague  ,  que  l'on  a 
enfermé  feulement  pour  s'emparer  des  hauteurs  du 
Mont-d'Or.  L'enceinte  ,  qui  eft  d'une  forme  très- 
irréguliere  ,  confifte  en  quatre  grands  battions  qui 
font  affujettis  à  l'irrégularité  du  terrein.  L'efpace 
qui  fe  trouve  entre  chacun  de  ces  baftions ,  eft  for- 
mé &  fermé  par  quelques  angles  rentrans  &  fail- 
lans.  L'enceinte  qui  fepare  la  haute  ville  d'avec  la 
batfe  ,  eft  aufli  compofée  de  plufieurs  angles  ren- 
trans &  faillans  ,  ck  flanqués  de  quelques  tours.  Le 
coté  qui  eft  du  côté  de  la  rivière  ,  n'a  d'autre  dé- 
firnfc  que  le  rocher  ,  qui  cil  fort  efearpé  &  entiè- 
rement inacceffihlc.  Sur  le  bord  de  la  rivière ,  auprès 
du  rocher  ,  à  l'endroit  où  tombe  une  ravine  qui  en 
defeend  ,  il  y  a  aufli  une  redoute  quarréc  ,  qui  eft 
d'une  bonne  conftruclion  ,  &  qui  eft  revêtue  en  de- 
dans &  en  dehors.  A  un  des  angles  de  cette  redoute 
eft  une  guérite  quarrée  ,  qui  donne  fur  la  rivière. 
La  partie  de  l'enceinte  où  l'on  a  pu  pratiquer  un 
fofle  ,  eft  couverte  de  deux  demi-lunes ,  l'une  des- 
quelles eft  contregardée  ;  &  le  tout  eft  accompa- 
gné à  l'ordinaire  de  fon  chemin-couvert ,  avec  fes 
traverfès  ,  places  d'armes  &  glacis.  La  partie  qui 
s'étend  depuis  la  rivière  jufqu'à  la  ravine ,  a  feule- 
ment un  petit  fofle  taillé  dans  le  roc.  La  ville  bafle 
eft  divifée  en  deux  parties  par  la  petite  rivière  de 
Houille  ,  qui  vient  s'y  perdre  dans  la  Meufe.  Ces 
deux  parties  font  l'ancienne  fie  les  accroiflements. 
L'ancienne  n'eft  proprement  qu'une  rue  affez  large. 
Les  accroiflements  au-contraire  font  confidé  râbles: 
on  y  voit  plufieurs  rues  régulières  ;  celle  qui  vient 
du  pont ,  eft  des  plus  droites  ,  des  plus  larges  &  des 
plus  belles.  La  place  d'armes  eft  affez  grande  ,  & 
elle  cil  fituée  fur  le  bord  de  la  petite  rivière ,  ôt, 
non  pas  au  milieu  de  la  ville  ,  comme  le  font  les 
places  de  toutes  les  villes  nouvelles.  On  entre  dans 
Givet-Notre-Dame  par  trots  différentes  portes.  Son 
enceinte  confifte  en  cinq  baftions ,  dont  trois  font 
chargés  de  cavaliers.  Le  fofle  eft  petit ,  mais  plein 
d'eau.  Une  petite  demi-lune  couvre  une  des  portes, 
&  au-delà  eft  une  grande  plaque  d'eau.  Le  canal 
de  la  petite  rivière  a  été  élargi  &  revêtu  de  quais 
de  maçonnerie  des  deux  côtés  ,  en  forme  de  canal 
artificiel.  En  certains  endroits  de  ce  canal ,  il  fe 
trouve  quelques  petites  iflcs  ,  fur  l'une  desquelles 
eft  un  petit  château  quarré-long ,  flanqué  de  quatre 
tours  rondes  a  l'antique.  De  l'autre  côté  eft  une 
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porte  d'eau  ou  eclufe.  Dans  la  campagne  font ,  fur 
des  hauteurs  ,  plufieurs  redoutes  ,  dont  les  unc9 
font  quarrées  &  les  autres  pentagonales  ,  fit  elles 
font  diftribuées  d'cfpace  en  efpace. 

On  compte  dans  Givet-Notre-Dame  145.  foux 
ou  environ  1100.  habitants,  dont  la  plupart  font 
marchands  de  bois ,  de  charbon ,  de  bled  ,  de  vin  , 
ôt  dont  quelques-uns  font  taneurs ,  fit  les  autres 
cabaretiers.  Ils  ont  un  Curé  qui  eft  nommé  par  les 
Moines  de  Se  Hubert.  Plufieurs  villages  dépendent 
de  cette  paroifle ,  Ravoir ,  Her,  Fromelenne,  Foy- 
mont ,  Rencennes  &  Charnoy.  Les  Religieux  de  St. 
Hubert  y  ont  une  jufticc  foncière  &  feigneuriale  , 
qui  eft  compofée  d'un  Mayeur ,  de  cinq  Echcvins  & 
d'un  Greffier.  Une  partie  de  Givet-Norre-Damc 
reflbrr.it  à  cette  juftice.  Mais  le  Roi ,  comme  Comte 
d'Agimont,  eft  Seigneur  de  Charlemont  &  des  deux 
Givets. 

Confidéré  comme  diftrift  particulier  de  l'inten- 
dance de  Haynault  &  du  gouvernement  général  mi- 
litaire de  Flandres  fit  de  Haynault,  le  gouverne- 
ment de  Charlemont  eft  un  pays  peu  fertile  en 
grains ,  mais  fort  abondant  en  bois  &  en  pâturages. 
Il  eft  traverfé  p3r  la  Meufe,  qui  y  eft  navigable.  On 
y  compte  13.  villages  ou  communautés  affouagées  , 
indépendamment  de  la  ville  de  Charlemont  &  des 
deux  villes  de  Givet. 

DENOMBREMENT  DU  GOUVERNEMENT 
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Nota.  L'abbaye  de  Felixprès  n'eft  qu'a  un  tiers 
de  lieue  E.  de  Givet-Notre-Dame.  Cette  abbaye  eft 
ordinairement  compofée  de  dix-huit  Dames  de  de 
huit  Sœurs  converfes.  Voye\  Felixprès. 

CHARLEROl  ,  Carolotcgium  ,  vilie  très-forte 
des  Pays-Bas  Autrichiens  ,  au  comté  de  Namur, 
bitie  par  les  Efpagnols  en  1666.  ,  fituée  fur  la 
Sambre  Si  le  Piéton ,  à  7.  lieues  N.  O.  de  Charle- 
mont. Les  François  fe  rendirent  maîtres  de  cette 
ville  en  1746.,  mais  ils  la  rendirent  par  le  traité 
d'Aix-la-Chapelle  en  1748. 

CHARLEVAL  ou  Noyon  fur  Andelles ,  Caroli. 
vallts,  five  Novionum  ad  Andillam  ,  bourg  ,  avec 
un  marché  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parlement  & 
intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Andely  ,  fergen- 
teriede  Heuqucville.  On  n'y  compte  point  de  feux 
privilégiés  ,  mais  feulement  74.  feux  taillables.  Ce 
bourg  eft  Gtué  fur  la  rive  gauche  de  l'Andelle  ,  a  3. 
1.  K  N.  O.  d'Andely  ,  &  4.  E.  S.  E.  de  Kouen.  Il 
fut  nommé  ChatUval  Ji  caufe  du  Roi  Charles  IX. 
qui  y  venoit  fouvent  à  la  chatTe  ,  &  qui  y  fit  com- 
mencer un  fort  beau  château.  Il  y  a  à  Charleval  une 
jurifdiclion  &  une  prieuré  de  l'ordre  de  St.  Benoît , 
fondé  l'an  1 107.  par  Guillaume  Comte  d'Evreux. 
Ce  prieuré  eft  à  la  nomination  de  l'Abbé  de  St. 
Evron ,  &  le  Prieur  préfente  à  la  cure  du  bourg. 
Les  environs  de  Charleval  font  fertiles  principale- 
ment  en  pâturages  :  il  y  a  aufli  des  bois  ,  qui  font 
bien  peuplés  de  gibier. 

La  terre  &  feigneurie  de  Charleval  a  appartenu 
a  une  branche  de  la  maifon  de  LJm  en  Bretagne. 
René  de  Villequier ,  un  des  favoris  du  Roi  Henri  III., 
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l'eut  par  contrat  d'engagement  du  19.  Décembre 
1  $  77. ,  6t  elle  fut  vendue  le  7.  Janvier  1 6 1 4.  à  Ale- 
xandre Faucon ,  Seigneur  de  Rys  ,  premier  Préfi- 
dent  du  parlement  de  Rouen ,  qui  eut  pour  héritier 
en  1618.  foo  frère  Charles  ,  qui  fut  aulfi  fonfuccef- 
feur  dans  la  charge  de  premier  Préiident ,  &  en  fa- 
veur duquel  la  feigneuriede  Charlcval  ,  compofée 
de  quatre  fiefs  principaux ,  Charlcval  ,  Mcncfque- 
ville  ,  Gournets  &  Paviots  ,  fut  érigée  en  marquifat 
far  lettres  de  16$  1 . ,  regiftrées  au  parlement  &  en 
la  chambre  des  comptes  de  Rouen.  Son  fils,  Char- 
les Faucon ,  né  de  Bonne  Roycrt ,  lui  fucceda  dans 
la  charge  du  premier  Préfidcnt  ,  &  décéda  en 
1691.  ,  laiffant  de  fa  femme  Charlotte  May  gitan 
de  Bemieres  ,  i°.  Charles-Louis  ,  dit  le  Marquis  de 
Rys ,  qui  vendit  le  marquifat  de  Charlcval  le  6.  Jan- 
vier 1710. à  M.  Law.ot  mourut  le  8.  Février  17 jo. , 
pere  par  Françoife  de  Bar-Bura:tlurc ,  d'Anne  Fau- 
con de  Rys  ,  dame  de  Rys  ,  mariée  le  j  t .  Juin  171?. 
à  Jean  -  Profper  Goujon  de  GafvtUe  ,  Maître  de 
requêtes  Se  Intendant  de  Rouen  ;  2".  Jean-Baptifte 
Faucon  de  Rys  ,  Chevalier  de  Malte  ,  puis  Comte 
de  Charleval ,  Capitaine  aux  gardes  -  françoifes  , 
mort  vers  1744-  ,  laiffant  de  fa  femme  Charlotte- 
Françoife  Scoriort  de  Tortelle  ,  1.  N.  Faucon  de 
Rys  ,  Grand-Vicaire  del'Evêque  de  Laon,&  1.  N. 
de  Charleval  ,  alliée  en  Juin  17J1.  à  N.  Marquis  de 
Kochechouart. 

En  1714.  le  marquifat  de  Charleval  fut  acheté 
par  Nicolas  Fremonr,  Seigneur  d'Auneuil ,  Confeil- 
ler  d'état,  Doyen  des  Maîtres  de  requêtes ,  frère  de 
la  Maréchale  de  Lorges  ,  mort  en  1749.  Voye\ 
Auneuil ,  tom.  t.  pag.  55$.  col.  2. 

CHARLEV1LLE  (  ù  le  Hameau  le  Clos  ) ,  Ce 
nlopolis  ,  très-bel  le  ville  ,  avec  titre  de  gouverne- 
ment particulier  réuni  à  celui  de  Mezieres  en 
Champagne  ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élection  de  Rethel. 
On  y  compte  370.  feu».  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Meufc  ,  près  de  Mezieres  ,  dont 
elle  n'eft  féparée  que  par  un  pont  &  une  chauffée 
à  4. 1.  N.  O.  de  Sedan  ,  3.  S.  E.  de  Rocroy  ,  6.  de 
demie  N.  N.  E.  de  Rethel  ,  1 3.  &  demie  N.  N.  E. 
de  Rheims  ,  18.  N.  de  Châlons ,  &  7.  S.  de  Charlc- 
mont.  Long.  n.  23.  16.  lat.  49.  45.48. 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  a  été  bâtie  en  1609. 
par  Charles  de  Gonzague  ,  Duc  de  Nevers  ,  &  en- 
fuite  Duc  de  Mantoue.  Ce  Prince  la  fit  fortifier  , 
mais  plutôt  pour  l'ornement  ,  que  pour  en  faire 
une  place  de  défenfe.  Les  rues  y  font  tirées  au  cor- 
deau ,  les  roaifons  de  hauteur  égale  6e  couvertes 
d'ardoifes  ,  la  place  magnifique  :  il  y  a  au  milieu 
une  très-belle  fontaine.  Parmi  les  rues  de  cette  ville, 
il  en  eft  quatre  principales  où  aboutiffent  toutes  les 
autres.  On  entre  dans  ces  quatre  rues  par  autant 
de  belles  portes.  C'eft  par  les  quatre  grandes  rues 
que  l'on  fe  rend  ;t  la  Place-Ducale ,  dont  toutes  les 
maifons  font  en  fymmétrie ,  &  d'où  l'on  voit  les  qua- 
tre portes  de  la  ville.  Outre  la  paroiffe ,  dont  le  clergé 
eft  fort  nombreux,  on  trouve  à  Charleville  un  cou- 
vent de  Prémontrés  reformés ,  un  de  Récollcts  ,  un 
de  Chanoincfles  du  Saint-Sépulchre  ,  un  de  Car- 
mélites ,  de  un  collège  de  Jduites  établi  en  161  z. 
(&fuppriméen  176».). 

Ce  fut  pour  s'affurer  de  cette  nouvelle  ville  &  la 
tenir  dans  le  refpeft  ,  que  le  Roi  Louis  XIII.  fit 
bâtir  le  Mont-Olympe  ,  citadelle  très-forte ,  dans 
une  prefqu'ifle  dépendante  de  la  prévôté  de  Châ- 
teau-Reynault.  De  forte  que  ces  trois  places ,  Me- 
zieres ,  Charleville  Se  le  Mont-Olympe  ,  fembloient 
n'en  former  qu'une  feule.  Mais  en  1687.  le  Roi 
Louis  XIV.  fit  rafer  toutes  les  fortifications  du 
Mont-Olympe  ,  &  ne  conferva  que  celles  de  la  ville 
de  Mezieres. 
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Les  Ducs  de  Mantoue  avoient  dans  Charleville 
un  confeil  fouverain  pour  rendre  la  juftice  ;  &  ils 
exerçoient  d'ailleurs  ,  tant  dans  la  ville  que  dans 
fes  dépendances  ,  tous  les  droits  de  fouveraineté. 
Ferdinand-Charles  de  Gonzague,  Duc  de  Mantoue, 
étant  mort  farts  poftérité  en  1708.  ,  Charleville 
pafla  par  fucceffion  à  Anne  de  Bavière  ,  veuve  de 
Henri-Jules  de  Bourbon  ,  Prince  de  Condé ,  &  à 
Bénédiétine-Henriette-Philippe  de  Bavière  ,  veuve 
de  Jean-Fréderic  Duc  de  Brunfwick-Lunebourg  & 
Hanover.  Le  droit  de  ces  Princeffes  étoit  établi 
fur  ce  qu'elles  étoient  l'une  &  l'autre  filles  d'Anne 
de  Gonzague -Nevers  Se  d'Edouard  de  Bavière  , 
Prince  cadet  de  la  branche  Palatine.  C'eft  du  chef 
d'Anne  de  Bavière,  fa  bifayeule,  que  cette  ville  ap- 
partient aujourd'hui  au  Prince  de  Condé.  V .  Arches. 

Dix-huit  villages ,  fitucs  aux  environs  de  Charle- 
ville ,  dépendent  de  la  principauté  Se  feigneurie  de 
ce  nom.  Il  fe  fabrique  dans  la  ville  chef-lieu  ,  de 
beaux  draps  &  autres  étoffes  de  laine  ,  des  tapiffe- 
ries  &  des  armes  à  feu  dont  on  vante  beaucoup  la 
bonne  qualité. 

Louis  Dufour  de  Longuerue  ,  l'un  des  plus  fça- 
vants  hommes  de  fon  ficelé  ,  naquit  à  Charleville 
en  1 6(  1.  de  Pierre  Dufour ,  Seigneur  de  Longuerue 
ôt  de  Goifel ,  gentilhomme  de  Normandie  ,6e  Lieu» 
tcnantde-Roi  au  gouvernement  de  Charleville  de 
du  MoQt-Olympe  ,  &  de  dame  Barbe  de  Cloit.  Dès 
l'âge  de  quatre  ans  ,  il  fit  paraître  des  difpofitions 
fi  extraordinaires  pour  les  feiences  ,  que  le  Roi 
Louis  XIV.  en  panant  par  Charleville  en  entendu 
parler ,  &  voulut  le  voir.  Il  eut  le  fameux  Richelet 
pour  Précepteur  ;  &  Perot  d'Ablaneourt  ,  parent 
de  M.  de  Longuerue  ,  veilla  à  fon  éducation  &  a 
fes  études.  On  lui  fit  apprendre  les  langues  orien- 
tales &  celles  de  l'Europe.  Il  devint  très-habile 
dans  la  connoiffance  de  Phiftoire  ,  des  antiquités  , 
de  l'écriture-lainte  ,  des  Pères ,  &c.  Il  joignoit  à 
une  mémoire  prodigieufe  ,  une  critique  hardie  Si 
une  fanté  robufte.  Il  fut  Abbé  de  Sept-Fontaines  ckdn 
Jard  ,  6c  mourut  à  Paris  le  21.  Novembre  1733., 
à  81.  ans.  On  a  de  lui  un  grand  nombre  d'ouvrages 
qui  font  eftimés.  L'Abbé  de  Longuerue  avoit  un 
frère  qui  fut  tué  à  la  bataille  de  Ramillies  le  13. 
Mai  1706.  :  celui-ci  étoit  Lieutenant  des  gardes- 
du-corps  du  Roi  ,  Maréchal  des  camps  &  armées 
de  Sa  Majefté  ,  &  Chevalier  de  l'ordre  Royal  & 
militaire  de  Saint-Louis. 

CHARLEVILLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Metz  ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Bouzonville. 
On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  7. 1.  N. 
E.  de  Metz ,  Si  elle  eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de 
bons  pâturages. 

CHARLEVILLE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Troyes ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châ- 
lons ,  élection  de  Sezanne.  On  y  compte  66.  feux. 
Cette  paroiiïè  eft  à  1. 1. 6c  demie  N.  de  Sezanne. 

CHARL1EU  ,  Carilocus  ,  petite  ville  murée, 
chef-lieu  d'un  archiprêtré  ,  avec  un  prieuré  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  St.  Benoit ,  un  couvent  de  Cor- 
deliers ,  un  de  Capucins  ,  un  autre  de  Religieufës- 
Urfulincs  ,  un  hôpital ,  une  confrairie  de  Pénitents 
du  St.  Sacrement ,  ôcc.  ;  en  Lyonnois  ,  diocefe  de 
Mâcon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lyon , 
élection  de  Roanne.  On  y  compte  430.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Sornin  ,  à  une  lieue 
&  tiers  de  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  3.  &  deux 
tiers  N.  N.  E.  de  Roanne  ,  16.  N.  O.  de  Lyon  ,  & 
13. 0.  S.  O.  de  Mâcon. 

L' Archiprêtré  de  Charlieu  comprend  trente-cinq 
cures  &  une  annexe  ,  partie  dans  la  généralité  de 
Lyon,&  partie  dans  celle  de  Bourgogne.  Les  cures 
qui  dépendent  de  la  généralité  de  Lyon  ,  en  tout 
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ou  en  partie ,  font  au  nombre  de  dix-neuf.  L'/glife 
f&ToijJialc  etoit  deflèrvic  autrefois  par  un  grand 
nombre  de  fociétaires  ;  mais  aujourd'hui  ils  font 
réduits  à  fept  en  y  comprenant  le  Curé  &  le  Vi- 
caire. La  Chapelle  de  St.  Lazare  ,  celles  du  Cal- 
vaire ,  de  Malfar.it  &  de  Saint-Nicolas ,  font  des  fuc- 
curfales  de  cette églife.  Le monaflere  des  BéncdUHnt 
eft  fitué  hors  de  la  ville.  Ce  monaftere  fut  bâti  vers 
le  neuvième  fiecle  ,  quelques  années  avant  celui  de 
Clugny  ,  ôc  fondé  des  libéralités  de  Bozon  ,  Roi  de 
Bourgogne.  Bientôt  après  ,  il  devint  une  abbaye 
célèbre.  St.  Guillaume  en  a  été  Abbé  ,  aufti-bien  que 
St.  Odilon.  On  y  a  tenu  deux  Conciles.  Aujourd'hui 
ce  n'eft  plus  qu'un  prieuré  de  l'ordre  de  Clugny , 
&  dont  les  revenus  fe  montent  au  moins  à  la  femme 
de  18.  mille  livres.  Les  Religieux  ont  chacun  leur 
logement  féparé  ,  ôc  ils  payent  penfion  au  Prieur 
pour  la  table. 

CHARLIEUou  Cherlieu  ,  Canir  Locur,  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Citeaux ,  de  la  filiation 
de  Clairvaux  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ôc  re- 
cette de  Vefoul ,  prévôté  de  Jufliry  ;  fondée  le  21. 
Mars  de  l'an  1 1  jo. ,  &c.  Cette  abbaye  elt  fi  tuée 
fur  la  petite  rivière  d'Ayron  ,  à  une  lieue  &  demie 
S.  O.  de  Juflèy ,  s-  &  demie  N.  O.  de  Vefoul ,  Ôt 
1 1.  N.  N.  O.  de  Befançon.  Long.  23.  40.  $0.  lat. 
47.46.  10.  Elle  elt  en  commende,  oc  vaut  au 
moins  20.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi  ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  1 77.  florins. 

CHARLIS,  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Citeaux.  Voyc\  Chaflis. 

CHARLÛS  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Rioni , 
élection  d'Iflbire.  On  y  compte  108.  feux.  Cette 
paroifTe  eft  à  deux  lieues  ôt  demie  S.  S.  O.  d'if- 
foire. 

CHARLY,  en  Lyonnois,  diocefe,  intendance 
&  élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  175.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
bonne  demi-lieue  de  la  rive  droite  du  l'.hône ,  ôc  à 
a.  1.  S.  S.  O.  de  Lyon.  Le  hameau  de  Vernaifon 
(fur  le  Rhône)  eft  fon  annexe. 

CHARLY,  en  Bcrry,  diocefe,  intendance  & 
élection  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays 
de  bois  &  de  pâturages.  11  y  a  un  monaftere  de 
filles  ,  de  l'ordre  de  Saint- Benoît ,  fous  une  Prieu- 
re perpétuelle  ,  qui  a  en  fon  particulier  au  moins 
mille  ecus  de  rente  en  fonds  de  terre.  Cette  Prieu- 
re eft  Dame  du  lieu  ,  ôc  nomme  à  la  cure. 

CHARLY  ,  dans  le  pays  Meffin  ,  diocefe  ,  in- 
tendance ,  parlement  ôc  recette  de  Metr. ,  diftrict 
du  Haut-Chemin.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1. 1.  N.  E.  de  Metz. 

CHARLY  (Sanchery  ù  Beaurcpaire) ,  dans  la 
Brie-Champenoife ,  diocefe  ck  intendance  de  Soif- 
fons ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Château- 
Thierry.  On  y  compte  148.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  ck  agréable ,  fur  la 
rive  droite  de  la  Marne  ,  à  une  lieue  ôt  trois  quarts 
S.  O.  de  Château-Thierry.  11  en  dépend  plufieurs 
hameaux. 

CHARMANT  Juilbquet ,  bourg,  en  Angou- 
mois ,  diocefe  de  Saintes  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  la  Rochelle ,  élection  de  Cognac.  On 
y  compte  112.  feux.  Ce  bourg  eft  à  2.  I.  S.  S.  E. 
de  Cognac. 

CH ARMANTRAY ,  dans  la  Brie-Champenoife , 
diocefe  ôc  élection  de  Meaux,  parlement  &  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  pa- 
roifle cil  fituée  fur  la  Marne  ,  à  1.  1.  &  demie  O. 
$.  O.  de  Meaux. 

Tome  IL 


C  H  A  ijf 

CHARME  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  Ôt  re- 
cette de  Dole.  On  y  compte  8.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  c.  1.  S.  S.  E.  de  Dole. 

CHARME  (le) ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  ; 
diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Montargis.  On  y  compte  72. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  trois  quarts  de  lieue 
du  canal  de  Briare ,  &  à  j.  1.  &  demie  S.  E.  de 
Montargis. 

CHARME  Saint-Vaubcrt ,  en  Franche-Comté , 
diocefe,  parlement  ôc  intendance  de  Befançon  ( 
bailliage  ôc  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Juflèy. 
On  y  compte  49.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3. 
I.  ôc  quart  S.  O.  de  Juflèy ,  ôc  6.0.  N.  O.dc  Vefoul. 

CHARMECEAULX,  annexe  de  la  paroifle  de 
Laine-aux-Boi; ,  en  Champagne ,  diocefe  Ôc  élec- 
tion de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  n'y  compte  que  $.  feux. 

CHARMÉE  (la)  ,  en  Bourgogne ,  diocefe , bail- 
liage ôc  recette  de  Châlon  ,  parlement  ôt  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
communauté  eft  une  annexe  de  la  paroifle  de  Sien- 
nes ,  ôc  elle  eft  lituée  fur  la  rivière  de  Cornet ,  à  ». 

1.  S.  O.  de  Châlon. 

CHARME1LLES,  en  Auvergne,  diocefe  de 
Clcrmont  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  $6. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
également  fertile  ôc  agréable ,  fur  la  rivière  d'Al- 
lier ,  à  ?.l.  E.  dcGannat. 

CH  ARMEL  (le),  dans  la  Brie-Champenoife; 
diocefe  ÔC  intendance  de  Soiflbns ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte 
6}.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  ôc  tiers  N.  E.  de 
Château-Thierry. 

CHARMENSAT,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  St. 
FUmr,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  99.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  t. 1.  O.  de  Brioude. 

CHARMES,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Valen- 
ce ,  parlement  Ôc  intendance  de  Grenoble  ,  élection 
de  Romans.  On  y  compte  2.  feux  un  demi  ôc  tut 
quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  ôt 

2.  feux  ôc  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens 
taillables  ;  y  compris  néanmoins  un  huitième  Ôc  un 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  pa- 
roifle eft  à  2. 1.  N.  N.  O.  de  Romans ,  ôc  c.  ôc  tiers 
N.  N.  E.  de  Valence. 

La  terre,  feigneurie  Ôt  baronnie  de  Chûmes  fut 
érigée  en  comte  par  lettres  du  mois  de  Novembre 
16$  2.,  enrégiftrées  au  parlement  ôc  en  la  chambre 
des  comptes  de  Grenoble  ,  les  26.  Juillet  ôc  8.  Août 
165?.  ,  en  faveur  de  Jacques  Cofle  de  Simiane , 
Prélîdent  au  parlement  de  Dauphiné.  Cette  terre 
étoit  poflédéc  par  le  Comte  de  Birenrer,  Chevalier 
des  ordres  du  Roi,  mort  le  23.  Octobre  175 1. 

CHARMES,  en  Champagne,  diocefe  ôc  éfection 
de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  24.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  N.  E.  de  Langres. 

CHARMES ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  ôc  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  27.  feux.  Cette  communauté  eft  à  a. 
I.Ôc  deux  tiers  O.S.  O.  de  Dijon. 

CHARMES ,  dans  le  Haut-Vivarais ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  Valence,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue-  ■ 
doc ,  recette  de  Viviers.  On  y  compte  103.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Rhône, 
à  une  lieue  Ôt  demie  S.  S.  O.  de  Valence. 

CHARMES  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins   éle&ioû  de  Gansât.  On  y  compte  46.  feux* 

No* 
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Cette  paroûTe  eft  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  Gantiat. 

CHARMES  (t>  la  Chapelle)  ,  en  Picardie ,  dio- 
cefe  fie  élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance  de  Soiflbns.  On  y  compte  48.  feux.  Cette 
paroiûe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Oife ,  à 
Une  demi-lieue  S.  de  la  Fcre  ,  &  à  4.  1.  O.  N.  O. 
de  Laon. 

CHARMES  (la  grande  ù  la  petite)  ,  en  Cham- 
pagne ,  dioceiè  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Joinville.  On 
y  compte  10t.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  1.  1.  S.  O. 
de  Joinville. 

CHARMES  en  P Angle  ,  en  Champagne,  dio- 
jsefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châloos,  élection  de  Chaumont.  On  y  compte  50. 
feux.  Cette  paroifiê  eft  fituée  en  pays  de  bois  fit  de 
pâturages. 

CHARMES  aux  Nonains  (les) ,  prieuré  de  fil. 
les  ,  de  l'ordre  de  Frontevrault  ,  dans  la  Brie- 
Champenoife ,  diocefe  &  intendance  de  SoilTons , 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Château-Thierry. 
Ce  noonaftere  eft  un  édifice  magnifique ,  &  il  eft  fi- 
xée à  ».  1.  fit  demie  N.  O.  de  Château-Thierry  ,  fie 
5.  S-  de  Soifions.  Le  pays  des  environs  eft  des  plus 
agréables. 

CHARMES ,  Car  fini ,  ville ,  chef-lieu  d'un  bail- 
liage de  fon  nom  fit  d'une  recette  ,  avec  un  couvent 
de  Capucins  ,  un  de  Dominicaines  fit  un  hôpital, 
dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul ,  con- 
ieil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine.  On  y 
compte  1 00.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Mofelle  ,  que  l'on  paiTe  en  cet  endroit 
fur  un  pont  très-long ,  qui  traverfc  tout  le  vallon  , 
ic  qui  n'a  été  achevé  qu'en  1719. ,  à  6.  I.  S.  S.  E. 
de  Nancy,  dit  ».  &  deux  tiers  N.  E.  de  Mirecourt. 
Long.  14.  o.  1$.  lat.  48.  14.  J.  La  mere-eglife  de 
Charmes  eft  à  Floremont ,  village  éloigné  de  la 
ville  d'une  demi-lieue.  Il  y  a  cependant  à  Charmes 
Une  églife  où  fe  fait  le  fervice  paroiffial.  Aux  fenê- 
tres de  cette  églife  font  beaucoup  de  ces  verres 
peints  à  l'antique  :  ils  font  très-bien  confervés ,  & 
peints  d'aflezbon  goût.  Autrefois  ,  les  Chanoincf- 
fes  d'Epinal  «voient  près  d'une  croix  de  pierre ,  qui 
eft  au-devant  d'une  des  portes  de  Charmes ,  une 
jurifdiétïoo ,  appclléc  la  juftice  du  Ban  de  Saint- 
Gccri  ;  mais  le  Duc  Antoine  la  leur  acheta  le  29. 
Mai  i$4i. 

Confidéré  comme  diftrict  particulier  de  la  pro- 
vince fit  duché  de  Lorraine ,  le  bailliage  de  Char- 
pies eft  borné  au  N.  par  ceux  de  Rozieres  fit  de 
Vezelife ,  au  S.  par  celui  de  Darney ,  à  l'O.  par 
celui  de  Chatté  ,  fit  à  TE.  par  celui  de  Mirecourt. 
11  a  trois  lieues  fit  un  tiers  de  longueur  fur  deux  de 
largeur.  11  eft  entièrement  du  diocefe  de  Toul ,  fie 
il  eft  arrofé  par  la  Mofelle  ,  fit  par  le  Colon  ruif- 
feau  confidérable.  C'eft  un  pays  montagneux  , 
mais  aflez  fertile  ,  principalement  en  cxcellens 
pâturages. 

CHARMES  la  Cofle ,  Carpini  ai  Rupem  ,  dans 
le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul  ,  confeil 
fouverain  fit  intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  & 
recette  de  Commercy.  On  y  compte  6\.  feux. 
Cette  communauté ,  qui  eft  une  annexe  de  la  pa- 
rti iiTe  de  Dom-Germain  ,  eft  à  4.  1.  &  demie  O. 
S.  O.  de  Nancy ,  &  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de 
Toul.  Il  en  dépend  plufieurs  métairies. 

CH  A  RM  12.  A  Y  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
loos, élection  de  Chaumont.  On  y  compte  36. 
feux.  Cette  parouTe  eft  à  8. 1.  N.  E.  de  Chaumont, 
fit  ».  N.  O.  de  Neuchâteau. 

CHARMOILLE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe , 
parlement  &  intendance  de  Betànçon  ,  bailliage  fie 
«cette  de  Baume.  On  y  compte  4j.  feux.  Cette 
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communauté  eft  à  5. 1.  E.  S.  E.  de  Baume. 

CHARMOILLE  ,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fit 
recette  de  Vefoul.  On  y  compte  J 1 .  feux.  Cette 
parouTe  eft  à  une  bonne  lieue  N.  O.  de  Vefoul. 

CHARMOILLES  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
je  élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Châlons.  On  y  compte  46.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  1.  1.  «e  demie  N.  N.  E.  de 
Langres. 

CHARMOLIN ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
fie  recette  d'Avalon.  On  n'y  compte  que  j .  feux. 
Cette  communauté  eft  à  1. 1.  &  quart  S.  E.  d'Ava- 
lon. Il  en  dépend  les  hameaux  de  la  Grange  de  la 
Foreftiere ,  la  Bourfe  ,  les  Granges ,  Râteau  dk 
Tronfoye.  Son  terroir  abonde  en  bois  fit  en  boni 
pâturages. 

CHAR  MONT  ,  dans  le  Gâtinois  -  Orléanois , 
diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans,  élection  de  Pithtviers.  On  y  compte 
87.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  ».  I.  O.  N.  O.  de 
Pithiviers. 

CHAR  MONT ,  en  Champagne ,  diocefe  dk  élec- 
tion de  Troyes ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  parotue 
eft  à  ».  I.  N.  N.  E.  de  Troyes. 

CHARMONT ,  dans  le  Vexin-François  ,  dio- 
cefe &  intendance  de  Rouen ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Chaumont  fie  Magny.  On  n'y  compte 
point  de  feux  privilégiés ,  mais  feulement  1 7.  feux 
taillables.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  fie  en  fruits.  i 

CHARMONT  (t>  le  Hameau  de  Charmontel), 
en  Champagne  ,  diocefe ,  intendance  fie  élection 
de  Châlons,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  ' 
»6i.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  6.  1.  S.  E.  de 
Châlons. 

CHARMONTOIS  l'Abbé,  en  Champagne,  die 
cefc  ,  intendance  fie  élection  de  Châlons ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  $•  1.  fie  deux  tiers  E.  de  Châlons. 

CHARMONTOIS  U  Roi,  en  Champagne , dio- 
cefe ,  intendance  fie  élection  de  Châlons ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une.  petite  diftance  O.  N.  O.  de  la 
précédente  ,  fit  elles  ne  font  féparées  l'une  de 
l'autre  que  par  la  rivière  d'Aune ,  qui  coule  en- 
tre-deux. 

CHARMOVILLERS  ,  en  Franche-Comté,  dio- 
ceiè ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage ck  recette  de  Baume.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes 
&  de  pâturages. 

CHARMOY  ,  en  Champagne,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  $7.  feux.  Cette  parouTe 
eft  à  3.  1.  fie  trois  quarts  S.  E.  de  Langres. 

CHARMOY,  en  Champagne,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Troyes ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  20.  feux.  Cette  parouTe 
eft  à  6. 1.  fie  demie  O.  N.  O.  de  Troyes. 

CHARMOY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  ôt  intendance  de  Dijon,  bailliage  fie  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  13.  feux.  Cette 
communauté  dépend  de  la  parouTe  d'Antigny-la- 
Ville  ,  fie  elle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  à 
une  lieue  fie  demie  E.  d'Arnay-le-Duc  ,  4.  O.  N.  0. 
de  Beaune,  fie  5.  fie  trois  quarts  N.  E.  d'Autun. 
Le  chapitre  fie  le  Doyen  de  Notre-Dame  d'Autun 
en  font  Seigneurs.  Entre  plufieurs  droits  dont  ils 
jouifl'ent ,  ils  ont  celui  d'envoyer  un  des  habitants 
de  cette  communauté  porter  leurs  lettres  ou  autres 
dépêches  où  bon  leur  femblc  dans  le  royaume  j  ce 
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qu  us  ont  fait  faire  quelquefois  en  envoyant  de  pa- 
reils métrages  même  jufqa'cn  Anjou. 

CHARMOY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ck  recette 
d'Autan  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage deMontceni».  On  y  compte  76.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  S.  0.  de  Montcenis. 

CHARMOY  ,  en  Bourgogne,  diocefe,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  recette 
de  Ch&tillon.  On  n'y  compte  que  13.  feux-  Cette 
communauté  eft  à  3. 1.  &  demie  0.  N.  O.  c!e  Dijon. 

CHARMOY,  en  Ch  ampagne ,  diocefe  d'Auxer- 
re,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Joigny.  On  y  compte  78.  feu».  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  6c  demie  S.  S.  E.  de  Joigny ,  8c  3. 
H.  on  quart  à  l'O.  d'Auxerre.  Son  terroir  eft  fertile 
en  grains  &  en  bons  pâturages. 

CHARMOY,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
lorraine,  bailliage  &  recette  de  Broycrcs.  On  n'y 
compte  que  8.  feux.  Cette  communauté ,  qui  eft 
«ne  annexe  de  la  paroitTe  de  Décimont,  eft  à  une 
lieue  &  demie  S.  O.  de  Bruyères. 

CHARMOY  (annexe  de  la  paroifle  de  Dame  de 
Liviere)  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  &  recette  de  Rozieres.  On  n'y  compte 
que  9.  feux.  Cette  communauté  eft  à  cinq  quarts 
de  lieue  S.  E.  de  Rozieres. 

CHARMOY,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Lunéville.  On  n'y 
compte  que  8.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  N. 
£.  de  Lunéville. 

CHARMOY  (la),  Carmtîa ,  Carmera,  Tagetumt 
abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Cîteaux ,  de  la  ré- 
forme &  en  règle ,  en  Champagne ,  diocefe ,  inten- 
dance &  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris  ; 
fituée  au  milieu  des  bois ,  fur  un  ruifleau,  entre 
Monmor  6c  Chaltrait ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O. 
de  l'abbaye  d'Argenfolles  ,  à  3. 1.  S.  S.  O.  d'Epcr- 
nay  ,  6.  &  demie  £.  S.  E.  de  Château-Thierry  , 
autant  O.  de  Châlons ,  &  11.  E.  un  quart  au  N.  de 
Paris.  Elle  a  été  fondée  par  Henri ,  Comte  de 
Troyes,  en  1167.;  6c  elle  rapporte  en  tout  envi- 
ron 7000.  livres  de  rente.  On  y  remarque  plufieurs 
tombeaux  des  anciens  Seigneurs  de  Conflans.  jLe 
Pere  Dom  Paul  Pe\ron ,  l'un  des  plus  fçavans  hom- 
mes ,  fit  d'ailleurs  l'un  des  plus  pieux  Religieux  de 
cotre  temps ,  a  été  un  des  derniers  titulaires  de 
cette  abbaye. 

CHARMOY  Gonr/er(la),au  pays  Chartrain, 
dans  le  gouvernement  général  d'Orîéanois ,  diocefe 
&  élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance d'Orléans.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de  pâturages ,  à 
4. 1.  &  quart  O.  N.  O.  de  Chartres. 

CHARMOZ  fous  la  Ville  ,  en  Franche-Comté, 
diocefe ,  parlement  6c  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  4.  L  &  demie  S.  O. 
d'Orgelet. 

CHARNAS  ,  dans  le  Haut-Vivarais  ,  diocefe  de 
Vienne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  9t.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  i.l.  &  demie 
N.  de  Tournon. 

CHARN AT  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins, élection  de  Gannat.  On  y  compte  34.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Allier,  à  4.  l.E.  N.  E. 
de  Gannat. 

CHARNAY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  élection , 
bailliage  ck  recette  de  Mâcon ,  parlement  de  Paris , 
intendance  deDijon.  On  y  compte  19$.  feux.  Cette 
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paroifle  eft  (ù;u:e  fi::  la  petite  rivière  de  GciGe  ,  \ 
une  dimi-lieue  O.  :'.<.•  Micon.  S-jr.  terroir  cil  mC-lc 
de  phioe-,  &  du  rol'ine:. 

CHARNAY  ,  en  LyoanoK,  diocefe  ,  intendance 
ck  clrcUon  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  9 H.  feux.  Cette  paroiile  eft  à  i.  I.  &  t.i.iï 
quarts  N.  O.  de  Lyon  ,  ck  «.  S.  S.  O.  de  Y  illelVun.  l-.e. 

CHARNAY  ,  en  Bourgogne,  diucefe  &  bail'u^ 
de  Châlon  ,  parlement  otintendance  de  Dijon,  re- 
cette d'Auxonne.  Onycompte  57. feux.  Cettcp^- 
roiffe  eft  lituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Saône,  à 
une  lieue  6c  demie  S.  S.  O.  de  Seurre  ,  4k  3.  ck  demie 
N.  E.  de  Châlon. 

CHARNAY  (  firGraye),  en  Franche-Comté  , 
diocefe  de  St.  Claude ,  parlement  &  intendance  de 
Befançon ,  bailliage  ck  recette  d'Orgelet.  On  y  com- 
pte 34.  feux.  Cette  communauté  eft  h.l.  &  tiers 

0.  S.  O.  d'Orgelet. 

CHARNE  (  la  ) ,  en  Franche-Comté  ,  diorefe  , 
de  S  t. Claude  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon, 
bailliageck  recette  d'Orpclet.  On  y  compte  ['.feux. 
Cette  communauté  eft  inuéeen  pays  de  montagnes. 

CHARNE  Entée,  ville  avec  titre  deehàtelienie, 
grenier  à  fel  &  bureau  des  cinq  groiles  fermes ,  dans 
le  Maine,  diocefe  du  Mans,  parlement  de  Tari-, 
intendance  de  Tours,  élection  de  Mayenne.  On  y 
compte  610.  feux.  Cette  ville  eft  à  4.  I.  O.  de  Ma- 
yenne, t.  &  demie  N.O.  de  Laval,  &  16.  O.  N.  O. 

du  Mans.  Son  terroir  eftarrofé  de  ia  peiite  rivière 

d'Ernée. 

CHARNELLES ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'E- 
vreux,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'AIcn- 
çon,  élection  de  Conches,  fergenterie  d'Amville. 
On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroilic  eft  à  trois 
quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Vcrneuil ,  &  à  4.  1.  & 
quart  S.  de  Conches. 

CHARNETTES ,  en  Normandie.  V.  Carnettes. 

CHARNEY  ,  en  Franche-Comté,  diocefe, par- 
lement 6c  intendance  de  Befançon ,  bailliage  de  re- 
cette de  Quingey.  On  y  compte  13.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de 
Quingey. 

CHARNIE  ,  petit  pays  ,  dans  le  Maine ,  auprès 
de  Sainte-Suxanne,  entre  laSartnc  ck  la  Mayenne. 
On  diftingue  la  grande  6c  la  petite  Charme.  La  pre- 
mière eft  à  une  lieue  &  demie'  S.  E.  de  Sainte-Suzan- 
ne, &  la  petite  Charnie  eft  à  3.  1.  E.  de  la  même 
ville.  Le  terroir  de  ces  deux  contrées  eft  monta- 
gneux 4k  peu  fertile.  11  y  a  néanmoins  des  bois  ck 
quelques  pâturages.  La  Chartreufedu  Parc  fe  trouve 
dans  la  grande  Charnie. 

CHARNISAY  ,  bourg  avec  titre  de  châteilenie , 
en  Touraine,  diocefe  ck  intendance  de  Tours ,  par- 
lement de  Paris  ,  élection  de  Loches.  On  y  compte 
248.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1.  S.  de  Loches. 

CHARNOY  ,  en  Haynault.  Voyt\  Ranccnnes. 

CHARNOZ ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  do 
Saint-Claude ,  parlement  ck  intendance  de  Befan- 
çon ,  bailliage  ck  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
ao.  feux.  Cette  communauté  eft  litucc  en  pays  de 
montagnes. 

CHARNOZ ,  en  Breflè  ,  diocefe  de  Lyon,  par- 
lementdc  intendance  de  Dijon,  élection,  bailliage 
4k  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Gordans.  On  y 
compte  10.  feux.  Cette  paroitfe  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  rivière  d'Ain  ,  à  6.  I.  &  demie  S.  de 
Bourg,  4k  5. 4k  demie  E.N.  E.  de  Lyon. 

CHARNOZ  Chûtenay,  en  Brefle,  diocefe  de 
Lyon,  parlement 6c  intendance  de  Dijon,  élection, 
bailliage  6c  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Clia- 
tillon.  On  y  compte  -1.  feux.  Cette  paroilic  eft  à 

1.  1.  &  demieO.  S.  O.  de  Bourg,  ôc  3.  S.  £.  de 
Mâmn. 

CHARN  Y ,  en  Champagne,  diocefe  de  Seni  , 
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parlement  &  intendance  de  Pari» ,  élection  de  Joi- 
gny.  On  y  compte  106.  feux.  Cette  paroillè  ett  fi- 
tuée fur  la  rivière  d'Ouaine ,  à  $.  I.  O.  S.  O.  de 
Joigny. 

CHARNY  ,dans  la  Erie-Champenoife  ,  diocefe 
&  élection  de  Meaux  ,  parlement  ck  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  97.  feut.  Cette  paroifle  eft  à 
1. 1.  &  deux  tiers  U.  de  Meaux. 

GHARN  V  ,  dans  le  Verdunois ,  au  pays  Mefltn  , 
diorefe ,  bailliage  &  recette  de  Verdun  ,  parlement 
&  intendance  de  Metz.  On  y  compte  61 .  feux.  Cette 
paroillè  cil  fur  la  Mcufc  ,  à  une  lieue  &  quart  N.O. 
de  Verdun. 

CHARNY  Ç  £>  le  Hameau  de  Bachot ,  en  Cham- 
pagne, diocefe&  éleélion  de  Troycs,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  $9. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

CHARNY  ,  annexe  de  la  paroillè  de  Thorcy  ,  en 
Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon ,  bailliage  de  S'aulieu  ,  recette  de 
Semur-en-Auxois.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
communauté  cil  fituée  en  pays  de  montagnes  & 
de  vignobles. 

CHARNY,  paroifle  aveetitre  de  comté,  enBour- 
gogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement  &  intendance 
de  Dijon  ,  bailliage  &  recette  de  Semur-er.-Auxois. 
On  y  compte  28.  feux.  Cette  communauté  elt  iîtuée 
fur  une  montagne  ,  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  la 
paroifle  de  1  horcy  ,  dont  elle  dépend,  à  2. 1.  S.  O. 
de  Viteaux,  &  quart  E.  N.  E.  de  Saulieu  ,  au- 
tant S.  S.  t.  de  Semur-en-Auxois  ,  &  9.  O.  de  Di- 
jon. La  rivière  d'Arinancon  arrofe  une  partie  de 
fon  territoire. 

GuiUemcite ,  dame  de  Charr.y ,  héritière  de  fa 
maifon  ,  porta  cette  terre  à  fon  mari ,  i'hilippe  , 
Seigneur  tic  /««veZ/c-fur-Saoue.  Leur  filîc ,  Agnès 
de  Jonvcltc  ,  la  fit  entrer  dans  la  maifon  de  Vcru.y  , 
par  fon  mariage  avec  Guillaume  de  V^sy -,  Sei- 
gneur de  Mirebeau  &  de  Bourhtinne  ,  dont  vinrent 
Jean,  qui  mourut  fans  poftérité  ie  17-  Janvier  I  î  3 3 
&  Jeanne  héritière  de  fa  branche  ,  qui  porta  les  fei- 
gneuries  de  *  harny  ,  de  Mirebeau  ôi  de  Bourbonnc 
à  fon  mari  Henri  de  haufre meut ,  Baron  de  Scey  , 
dont  le  troifieme  fils ,  Pierre,  dit  le  Jeune  ,  Séné- 
chal du  duché  de  Bourgogne ,  &  Chevalier  de  la 
Toiion  d'-Jr,  eut  en  partage  la  feigneuriede  Char- 
ny, qui  fut  érigée  en  comte  en  fa  faveur  ,  par  let- 
tres de  Janvier  1461.  Il  mourut  avant  l'an  1475.  , 
&  ne  laitTa  que  trots  filles ,  nées  de  fa  troifieme  fem- 
me, Marte ,  fille  naturelle  de  Philippe  le  Bon,  Duc 
de  Bourgogne.  Antoinette,  qui  étoit  l'aînée  ,  eut  le 
comté  deCharny,  &  fut  la  première  femme  d'An- 
toine de  Luxembourg  ,  Comte  de  Roufly  ,  dont  na- 
quit Philiberxe  de  Luxembourg,  Comreflé  de  Char- 
ny  ,  féconde  femme  de  Jean  IV.  de  Châiott ,  Prince 
d'Orange  ,  laquelle  fit ,  en  1  s  34. ,  donation  entre- 
vifs du  comté  de  Charny  à  fon  petit  neveu  ,  Phi- 
lippe Chabot ,  Comte  de  BJanpis ,  fils  de  Magde- 
leine  de  Luxembourg ,  &  de  Jacques  Chabot ,  Sei- 
gneur de  Jarnac ,  dont  la  maifon  eft  des  plus  an- 
ciennes &  des  plus  illuitres  du  Poitou.  Guillaume 
Chabot  cil  nommé  parmi  les  plus  grands  Seigneurs 
du  pays ,  dans  l'aéte  de  la  fondation  de  l'abbaye  de 
la  Trinité  de  Vendôme  ,  faite  l'an  1040.  par  Geof- 
froy-Martel, Comted'Anjou.  Ce  Guillaume,  dans 
ta  poftérité  duquel  il  y  a  trois  Ducs  &  Pairs  ,  un 
Grand- Amiral ,  un  Grand-Ecuyer  de  France  ,  deux 
Chevaliers  du  Saint-Efprit ,  &  un  de  la  Jarretière  , 
eft  le  onzième  aycul  de  I'hilippe  Chabot,  Comte  de 
Buf'.nçois&dc  Charny,  crée  en  1  <ic.  Grand-Ami- 
ral de  rrance,  Chevalier  de  Sainr-Michel  &  de  ta 
Jarretière  ,  &  pere  d'Kléonor  Llubot ,  Comte  de 
Charny  &  de  Bufançois ,  Grand-Ecuyer  de  France 
pn  iS?o.,  lequel  aekiiTa  que  des  îiilej.  Alors, 
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en  1597. ,  le  comté  de  Charny  pafla  I  fon  coufin 
Jacques  Chabot ,  Marquis  de  Mirebeau  ,  Chevalier 
du  Saint-Efprit ,  après  la  mort  duquel,  arrivée  le 
29.  Mars  i6$o.  ,  fans  enfants  miles  ,  le  comté  de 
Charny  échut  à  Marguerite  Chabot ,  fille  de  Léo. 
nor  ,  alliée  à  Charles  I.  de  Lorraine ,  dont  la  pofté. 
rité  polléde  aujourd'hui  ce  comté. 

L'Amiral  Chabot  avoit  pour  frère  aîné  Charles 
Chabot  ,  Baron  de  Jarnac  ,  quatrième  aycul  de 
Henri  Chabot ,  Seigneur  de  Sainte-Aulayc ,  pre- 
mier Duc  de  Robau.  Voye\  Rohan. 

CHAROLLES,  QuaduçelU  ,  ville  capitale  du 
comté  de  Charolois  ,  en   Bourgogne  i  églife  pa- 
roifliale  &  collégiale  de  Saint-Nizier  ,  avec  ar- 
chiprètré  du  diocefe  d'Autun  ,  érigée  en  collégiale 
en  t  c  14.  par.Iean  de  la  Magdeleine  ,  Grand-l'rieur 
de  Clugny  ;  prieuré  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoit  ,  fous  le  titre  de  Ste.  Magdeleine  ,  fondé 
par  les  Comtes  de  Charolois  ;  Religieux  du  Tiers- 
Ordre  de  St.  François  ;  Religieufes  de  Ste.  Claire 
Urbamfles  ;  Religieufes  de  la  V'ifitation  ;  collège  i 
hôpital  de  Ste.  Agnès,  fondé  par  les  mêmes  Comtes, 
&  deilervi  par  des  Kctigieules  ;  fixieme  bailliage 
principal  du  parlement  de  Bourgogne ,  &  nommé 
le  bailliage  des  cas  Royaux  ;  bailliage  du  comté  de 
Charolois  ,  qui  reilortit  nuement  au  parlement  ; 
châtellenie  ou  jufticc  ordinaire  de  la  ville  rcllbr- 
tiiTante  au  bailliage  du  comté  i  jufticc  feigueuriaie 
des  eaux  ck  forets  ,  reflortiflnnte  à  la  table  de  marbre 
de  Dijon  ;  maréchauifee  fous  le  Prévôt-Général  de 
Bourgogne  ;  grenier  à  fel  du  parlement  &  de  la  di- 
rection de  Dijon;  fubdélégation  de  l'intendance  de 
Bouri-epae  ;  première  ville  des  états  particuliers 
du  (.  harolois  ;  chambre  des  Elus  des  mêmes  états, 
reiTbrtiilaiHe  au  confeil  -,  recette  des  états  ,  &c.  On 
y  compte  jci.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  une 
colline,  entre  la  rivière  d'Arconfe  &  celle  de  Sc- 
menfc  ,  à  j.  1.  &  demie  E.  N.  E.  de  la  rive  droite 
de  la  Loire  ,  9.  O.  de  la  Saône  ,  10.  S.  un  quart  2 
PE.  d'Autun  ,  11.  S.  O.  de  Dijon ,  16.  N.  N.  O.  de 
Lyon,  &  Si-  S.  S.  E.  de  Paris.  Long.  11.  o.  o. 
lat.  46.  15.0.  Le  château  des  Comtes  de  Charo- 
lois eft  fur  la  hauteur  dans  l'enceinte  de  la  ville  , 
qui  a  joo.  pas  de  longueur  fur  250.  de  largeur, 
ck  dans  laquelle  on  entre  par  deux  portes ,  fçavoir , 
cc4|c  de  la  Magdeleine  &  la  porte  de  Champigny. 

Coniidéré  comme  ddlrict  particulier  de  la  gé- 
néralité &  intendance  de  Dijon  ou  Bourgogne  , 
le  bailliage  de  Charol'es  eft  compofé  de  84.  pa- 
roifles  ou  communautés  ,qui  contiennent  enfemble 
4948.  feux ,  ainli  que  cela  fe  prouve  par  le  dénom- 
brement qui  fuit.  l/oyc\  Bourgogne  gtuùalité  , 
tom  :.  pag.  787.  ck.  fuivantes. 

DÉNOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 

DE     C  HARO  T.  LES. 


Parcifrs.  Ftux. 

Abergemer.t.  V.  ViUars. 

Aunlly   €5 

Aututond   19 

Bilorrc   ii 

Baron  64 

B.iubry  "} 

BUn/.y   «S 

Brcgr.y   4J 

Buxcuil   16 

"9 
68 

54 
li 

1 1 
§« 
4» 
77 
3» 


Feux. 


Ccz  

Chamf-lîcy  

Ch»mjuant  

Cluncry  

CK.\ROLLES,»i/i<. 
tihiilenard  ...... 

Ch:.<Ty  

Chidei  

City  

cicifr  


Pir  j', fct. 


Colloflff   ya 

D.dnpietif   jg 

Uigoin   8JJ 

hautriciei   iy 

i-outciuy  Vijt\ St.  Sim- 

Ccuclaid   -jt 

Genouilly   61 

Goardoii   -j9 

Gmndvaax   10 

Gneugnon   9 


Jon 

Lcpulcy  

I-iman  JW;  Villars. 
Lugny  0-  Marioge.  . 

Lun.iud  

Lutcy  

Marcilly  

Muigiiy  


ut 
'9 

99 

Si 
60 


Maïuige. 


Digitized  by  Google 


Panifiet. 

M»i"J5e.  V,  Lngny. 

MarUy  

Marly  

Mariy  

Martigny.le-Coratc . 
Mont.d'Auûy  . 


C  H  A 


Feux- 


8i 
47 

$7 
•}« 

Nochife   I7 

Oudry  6 1 

Oxolles  45 

Palllnges  toi 

Pimy  ,  wi/e.  ......  jio 

PcTcy   87 

Foi  (Ton   (Si 

Pouilleux  ........  $4 

Prefly   57 

Regny   i< 

Roliere   7 

Knu(î'et   1» 


Sariinge. 
Savtgoe  . 
Sain .  .  . 


St.  Beriiu - 


-  Sinvi- 


54 
64 
««} 
J  J 

101 
8j 

7» 


Feux. 


Ptraiffet. 

Se  Eugène  

St.  Kuiebe-dea-Bou  .  . 
St.  Geimain.de-  Rire .  . 
St.  Laurent  d'Andenay. 

St.  Léger  

St.  Luc  

St.  Martin-iur-Goye  .  . 

St.  Micaut  

St.  Romain  

St.  Romain- foui -Ver. 

figny  

St.  Simphorien  O  ¥oa- 

tenay   

St.  Valliït  

St.  Vincent   1) 

Toulon-fur.Arrou*,yi/ie  187 
Varenne-Reuillon .  ...  9 
Vaudebarrieie .  .....  47 

Viudeneflè  181 

Verorre   $8 

Vigny   $0 

Villar» ,  Liman  G-  l'A- 

bergement   ij 

Vindecy  "  •  •  » 

Viry  0.  ViUoibenne.  .  .  1 1  a 
Vitry   il 

VolelVTC  $1 


13 

7« 

a 
<* 
54 

1  5 
i 
57 
S 1 


40 
«7 


84.  Paroi/. 


Total  4948 


St.  Bonnet-de-Joule  .  . 
St.  Bonnet  -  de  -  Ville- 
vigne   

CHAROLOIS  ou  Charollois  ,  Quadrigcllcnfis  ou 
Quadrellcnjis  Pagus  ou  Tratlus ,  pays  Ôc  premier 
comte  de  la  province  &  des  états  de  Bourgogne 
(  dont  Charolles  eft  la  capitale  )  ;  lieutenaoce  gé- 
nérale ;  lieutenance  de  Roi  ;  fixieme  bailliage  du 
gouvernement  de  la  province  &  pays  d'états  parti- 
culiers ;  fitué  entre  le  vingt-unicme  degré  39.  mi- 
nutes &  le  vingt-deuxieme  degré  18.  minutes  de 
longitude  ,  &  entre  le  quaranic-fixicmc  degré  17. 
minutes  &  le  quarante-hxicme  degré  4a.  minutes 
de  latitude  ;  borné  au  N.  par  le  bailliage  de  Mont- 
cenis  ,  au  S.  par  le  Brionnois  Se  le  Maconnois ,  à 
TE.  encore  par  le  Mâconnois  ,  &  à  1*0.  par  le 
bailliage  de  Bourbon-l'Ancy.  Il  a  9.  lieues  de  lon- 
gueur fur  7.  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué  à 
50.  lieues  quarrées.  L'Arconfe ,  la  Bourbince  ,  la 
Loire  ,  l'Ourdrachc  &  l'Arroux  font  les  principales 
rivières  dont  il  eft  arrofé.  L'air  y  eft  fain,  mais  un 
peu  froid.  C'eft  une  contrée  environnée  de  mon- 
tagnes prcfque  de  tous  côtés.  Le  dedans  du  pays 
eft  rempli  de  collines,  &  il  n'y  a  que  deux  ou  trois 
montagnes  qui  foient  affez  élevées.  Le  Charolois 
produit  du  froment ,  du  feigle  ,  des  bois  de  baute- 
frttaie  Si  des  taillis.  Il  y  a  aufli  des  vignes  ,  de  bons 
pâturages  ôc  beaucoup  d'étangs.  Le  poiffon  fe  voi- 
ture à  Paris ,  de  même  que  le  bois  à  bâtir  &  de  mar- 
rain  ,  par  le  moyen  de  la  Loire  &  du  canal  de 
Briare.  Quant  aux  bœufs ,  on  en  vend  une  partie 
pour  Lyon,  Dijon  <5c  Paris, &  le  refte  fe  confomme 
dans  le  pays.  Il  y  a  des  mines  de  fer  à  Perrecy  ,  à 
3.  1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Charolles  ,  &  à  Digoin , 
à  4.  1.  deux  tiers  O.  de  cette  même  capitale.  Les 
armes  du  Charolois  ,  ainii  que  celles  de  la  ville 
de  Charolles  ,  font  de  gueules  ,  au  lion  à  b  tête 
contournée  d'or ,  armé  ôc  lampaffé  d'azur. 

(Hijloire').  Du  temps  de  Céfar,  le  Charolois  étoit 
habité  par  les  Ambarri ,  dépendaus  ou  alliés  des 
JEdui  ou  Autunois.  Sous  Honorius,  ce  pays  étoit 
compris  dans  la  première  Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains  ,  le  Charolois 
paflà  fous  celle  des  Rois  de  Bourgogne.  11  obéit 
enfuite  aux  François,  &  fuccelfivement  aux  Comtes 
d'Aurun  ôc  de  Châlon  :  fous  ces  derniers ,  le  Cha- 
rolois s'appelloit  par  excellence  la  baronnie  du 
comté  de  Châlon. 

En  1237.  le  comté  de  Châlon  ayant  été  acquis 
par  le  Duc  de  Bourgogne ,  Hugues  IV.  ,  l'un  des 
douze  Ducs  qui  poffédoient  la  Bourgogne  en  toute 
Tome  II. 
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propriété ,  ce  Prince  donna  le  Charolois ,  par  foo 
teftâment  de  l'an  1 171. ,  à  fa  petite-lillc,  Béatrix  I. , 
fille  de  Jean  I.de  Bourgogne  &  d'Agnès  de  Bourbon. 

Béatrix  I.  de  Bourgogne  époulâ  en  1 17».  Robert 
de  France  ,  Comte  de  Clermont ,  fils  du  Roi  St. 
Louis.  Ce  fut  en  confidération  de  ce  mariage  que 
le  Roi  St.  Louis  érigea  le  Charolois  en  comté» 
Béatrix  I.  fuccéda  depuis  à  fa  mere  ,  au  Bourboa- 
nois  ,  en  1 28  3.  ,  &  elle  mourut  ea  1  }io. 

Jeau  H. ,  deuxième  fils  de  Robert  de  France  & 
de  Béatrix  I. ,  eut  en  partage  le  comté  de  Charo- 
lois. Ce  Prince  mourut  en  1  jt6. ,  ne  taillant  que 
deux  filles  ,  Béatrix  II.  6c  Jeanne.  La  premier» 
époufa  en  1 3 17.  Jean  Comte  d'Armagnac  ,  ôc  lui 
porta  en  dot  le  comté  de  Charolois. 

En  1390.  les  Comtes  d'Armagnac  vendirent  le 
Charolois  à  Philippe  le  Hardi ,  Duc  de  Bourgogne. 
Les  descendants  de  ce  Duc  ont  poiTédé  le  Charo- 
lois jufqu'en  1 477.  que  le  Roi  Louis  XI.  s'en  em- 
para ,  comme  d'un  nef  revcrfible  à  la  Couronne. 

En  1492.  ou  1493*  le  Roi  Charles  VIII.  s'obli- 
gea ,  par  le  traité  de  Senlis ,  de  rendre  le  Charo- 
lois à  Philippe  d'Autriche ,  petit-fils  de  Charles  le 
Hardi ,  par  fa  mere  Marie  de  Bourgogne  ;  mais  à  la 
charge  de  foi  ôc  hommage.  Il  y  eut  enfuite  entre 
les  cours  de  France  &  d'Efpagne  plufieurs  diffé- 
rends à  ce  fujet.  Durant  ces  difeuifions ,  le  comté 
de  Charolois  fut  fouvent  occupé  par  nos  Rois, 
en  temps  de  guerre  ;  mais  enhn  il  fut  rendu  & 
confirmé  à  Philippe  IV.  Roi  d'Efpagne  ,  par  le 
traité  des  Pyrénées  ,  en  16J9.  Ce  fut  fous  le  Roi 
Charles  II.  ,  fils  de  Philippe  IV. ,  que  Louis  II.  , 
Prince  de  Condé  ,  fit  failir  le  Charolois ,  ôc  s'en 
fit  adjuger  la  poflëflion  par  arrêt  du  parlement  ; 
mais  le  haut  domaine  en  fut  réfervé  au  Roi. 

CHAROLS  ou  Charoux ,  en  Dauphiné  ,  diocefe 
de  Die ,  parlement  ôc  intendance  de  Grenoble , 
élection  de  Montelimart.  On  y  compte  un  feu  6c 
un  quart  de  feu  pour  les  fonds  nobles,  &  un  de- 
mi un  huitième  &  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  biens  taillables;  y  compris  néanmoins  un 
douzième  Ôc  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Cette  paroiiTe  eft  fituée  fur  le 
Roubion  ,  à  3. 1.  E.  N.  E.  de  Montelimart. 

CHARON  ,  Sanàlus-Nicobus  de  Curante ,  bourg, 
dans  le  pays  d'Aunis ,  diocefe  ,  intendance  «Se  élec- 
tion de  la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  161.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  le  bord  de 
l'Océan  ,  à  3. 1.  N.  de  la  Rochelle.  11  y  a  à  Charon 
une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  Citeaux ,  fon- 
dée en  1 1 20.  fous  le  titre  de  Notre-Dame.  Cette 
abbaye  eft  en  commende,  &  vaut  environ  1200.L 
de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
66.  florins. 

CHARON  Châtcaubodeau  ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe de  Limoges  ,  parlement  de  Paris,  intendance 
■  de  Moulins  ,  élection  de  Combrailles.  On  y  com- 
pte 112.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  fituée  à  quelque 
oiftance  de  la  rive  gauche  du  Cher  ,  à  2. 1.  S.  S. 
E.  d'Evaon  ,  6c  une  «5c  demie  N.  d'Auzance. 

CHARON  Us  Lignieres  ,  en  Auvergne  ,  diocefe 
de  Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins  ,  élection  de  Combrailles.  On  y  compte 
82.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  fituée  à  quelque  diftance 
de  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent.  Son 
terroir  eft  maigre  6c  peu  fertile. 

CHARON  Roche-d'Agoux  ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe de  Limoges,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins ,  élection  de  Combrailles.  On  y  compte 
23.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  également 
à  quelque  diftance  de  la  paroîlïc  de  Charon-Châ- 
teaubodeau. 

CHARONNE  ,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe, 
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parlement,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  161.  feux.  Cette  paroiflè  cil  fituée  dans  la 
banlieue  de  Paris,  près  de  Bagnollct,  &  à  une  pe- 
tite diftance  E.  du  fauxbourg  Saint-Antoine.  Ses 
environs  font  fort  agréables. 

CHAROUX  ,  en  Poitou  &  en  Bourbonnois. 
Voye\  Cbarroux. 

CHARPAIGNE  ,  Scarpone  ,  petite  contrée  du 
duché  de  Lorraine ,  qui  comprenoit  autrefois  la 
plus  grande  partie  du  pays  qui  eft  fitué  entre  la 
Meufe  &  la  Mofelle.  Le  bourg  de  Perny  ou  Preney 
eft  le  principal  lieu  qu'on  y  remarque. 

CHARPEY  ,  en  Dauphiné  ,  diocefc  &  élection 
de  Valence  ,  parlement  6t  intendance  de  Greno- 
ble. On  y  compte  3.  feux  ,  un  tiers  ,  un  douzième 
&  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  & 
1 3.  feux  ,  trois  quarts  &  un  huitième  de  feu  pour 
les  biens  taillables  ,  y  compris  néanmoins  2.  feux 
&  un  douzième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  parouTe  eft  à  4.  lieues  E.  un  quart  au  N.  de 
Valence. 

CHARQUEMONT  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage «  recette  de  Baume.  On  y  compte  95.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  6. 1.  &  deux  tiers  E.  S.  E. 
de  Baume. 

CHARRAIN  ,  en  Nivernois ,  diocefe  &  élection 
de  Nevers  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  7}.  feux.  Cette  parouTe  eft 
fituée  en  pays  de  bois  ,  de  pâturages  &.  oh  il  y  a 
des  mines  de  fer  ,  fur  la  Loire  ,  à  7.  lieues  S.  E.  de 
Nevers. 

CHARRAIS  ,  en  Poitou  ,  diocefc  ,  intendance  , 
élection  &  arrondiflèment  de  Poitiers  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  180.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  1. 1.  &  tiers  N.  O.  de  Poitiers. 

CHARRÉ  ,  en  Champagne,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  i. 
lieues  N.  N.  O.  de  ChStillon,  &  7.  E.  N.  E.  de  Ton- 
nerre. Son  terroir  eft  fertile  en  grains  &  en  pâtu- 
rages. 

CHARRE  ,  en  Béarn  ,  diocefe  d'OIcron ,  par- 
lement de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchauf- 
fée  de  Sauveterre.  On  y  compte  xi.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  1. 1.  S.  S.  E.  de  Sauveterre. 

CHARREIX,  en  Auvergne,  diocefe  de  Saint- 
Flour ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioudc.  On  y  compte  69.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de 
l'Allier ,  7.  S.  de  Brioudc  ,  &  autant  E.  S.  E.  de 
Saint-Flour. 

CHARREX  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Metz  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  &  recette  de  Thiaucourt.  On  y  compte 
69.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  1.  N.  de  Thiau- 
court. 

CHARREY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Châlon, 
parlement ,  intendance  &  recette  de  Dijon ,  bail- 
liage &  grenier  à  fel  de  Saint-Jean-de-Lofne.  On 
y  compte  60.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en 
pays  de  plaines  &  où  il  y  a  beaucoup  de  bois  , 
fur  un  ruiflèau  ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Cîteaux  ,  & 
cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  St.  Jean-de-Lofne. 

CHARRIERE  (la),  en  Poitou  ,  diocefc  de  la 
Rochelle  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Niort.  On  y  compte  8 1.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  j.  I.  &  demie  S.  de  Niort. 

CHARRIE RES  ,  commanderie  de  Tordre  de 
Malte ,  en  LimoGn ,  diocefe  &  intendance  de  Li- 
moges .parlement  de  Bordeaux  , élection  de  Bour- 
gnaeuf.  Cette  commanderie  eft  de  la  langue  &  du 
grand  -  prieuré  d'Auvergne  ,  &  vaut  au  moins 
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4$oo.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 
Voyt\  Charieras. 

CHAR  RITE  ,  dans  le  pays  de  Soûle,  en  Gafco- 
gne ,  diocefe  de  Bayonne  ,  parlement  de  Pau  ,  in- 
tendance d'Aufch  ,  recette  de  Mauléon.  On  y  com- 
pte 9.  feux  &  53.  habitations.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée  fur  la  rivière  de  Ceflbn,  à  une  lieue  &  demie 
N.  N.  O.  de  Mauléon. 

Par  lettres  de  Mars  174}. ,  regiftrées  le  7.  Mai 
fuivant  au  parlement  de  Pau ,  la  terre  ,  appellée  la 
Poujiane  de  Charrite  ,  fituée  dans  la  vicomté  de 
Soûle,  fut  érigée  en  marquifat ,  en  faveur  de  Jean- 
Vincent  de  Charrite ,  Chevalier. 

CHARROST,  Cetrofhium  ,  ville  avec  titre  de 
duché-pairie ,  en  Bcrry  ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges,  parlement  de  Paris,  élection  d'iflbudun. 
On  y  compte  90.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
rivière  d'Arnon  ,  à  1.  1.  E.  d'iflbudun  ,  &  4.  S.  O. 
de  Bourges.  Long.  19.  48.  6.  lat.46.  56.  $3.  Elle  a 
deux  fauxbourgs ,  dans  l'un  defquels  fe  trouve  foo 
églife  paroilfiale ,  qui  eft  dédiée  à  Saint-Michel. 
On  entre  dans  Charroft  par  deux  portes.  Cette  ville 
n'a  que  deux  rues  ,  la  grande  rue  &  la  rue  Brivaur. 
Le  château  eft  du  côté  du  midi ,  &  il  eft  entouré 
de  hautes  murailles,  qui  font  flanquées  de  tours  de 
diftance  en  diftance  ,  &  cette  enceinte  eft  couver- 
te par  un  fofle  très-profond.  La  ville  eft  également 
entourée  de  murailles  ,  garnies  de  quelques  tours. 
Quant  au  terroir,  on  remarque  que  celui  de  la  ville 
dont  il  eft  queftion ,  eft  très-propre  à  nourrir  du 
menu  bétail.  On  y  recueille  aulfi  d'aflèz  bon  vin  du 
côté  d'iflbudun.  Voye\  Bethune  ,  tom.  1.  pag.  6jj. 
coi.  2. 

CHARROUL  ,  dans  le  Velay,  en  Languedoc, 
diocefc  &  recette  du  Puy  ,  parlement  de  Touloufc , 
généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée dans  les  montagnes ,  près  des  confins  de  la 
province  d'Auvergne,  à  a.  1.  &  tiers  O.  N.  O.  du 
Puy. 

CHARROUX ,  Carrofum ,  ville ,  chef-lieu  de  l'ar- 
rondiffëment  de  fon  nom ,  en  Poitou ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Poitiers,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  470.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  à  une 
petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Charente ,  dans 
le  petit  pays  de  Brian  ,  à  une  lieue  E.  S.  E.  de  Ci- 
vray ,  &  9.  S.  un  quart  à  l'E.  de  Poitiers.  Il  y  a  à 
Charroux  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  St. 
Benoit ,  dédiée  à  Sainte-Croix  ,  à  Notre-Dame  & 
a  tous  les  Saints.  Cette  abbaye  ,  dont  le  revenu  , 
quant  à  la  menfe  abbatiale  feulement ,  eft  au  moins 
de  6000.  liv. ,  a  été  réunie  depuis  peu  au  chapitré 
de  Brioudc.  La  taxe  en  Cour  de  Rome  eft  de  300. 
florins.  Le  terroir  des  environs  de  Charroux  eft 
également  fertile  &  agréable.  Il  s'eft  tenu  à  Char- 
roux un  concile  contre  les  Manichéens ,  l'an  toi8. 

CHARROUX ,  ville  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  en 
partie  de  Clermont  &  en  partie  de  Bourges  ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Moulins ,  élection 
de  Gannat.  On  y  compte  151.  feux.  Cette  ville  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  principalement  en 
grains ,  à  une  bonne  demi-lieue  de  la  rive  gauche 
île  la  Sioule,  à  une  lieue  &  tiers  N.  E.  d'Ebrcuil  , 
&  1.  &  deux  tiers  N.  O.  de  Gannat.  Il  y  a  un  cou- 
vent de  filles  de  l'ordre  de  Saint-Benoit ,  &  deux 
parouTes ,  celle  de  Saint-Jean  du  diocefe  de  Cler- 
mont ,  &  celle  de  Saint-Sébaftien  du  diocefc  de 
Bourges.  Les  deux  Curés  de  ces  paroiflès  font  peu- 
fionnés ,  &  font  nommés  le  premier  par  le  Comman- 
deur de  Mayct ,  &  celui  de  Saint-Sébaftien  par  le 
Prieur  de  Saint-Germain.  Autrefois ,  la  ville  dont 
il  eft  queftion  ,  étoit  beaucoup  plus  confidc'rable 
qu'elle  n'eft  à  préfent.  Son  commerce  confifte  prin- 
cipalement en  cuirs  tanné*  &  en  grains. 
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CHARS ,  dans  le  Vexin-François  ,  dioeefe  de 
Rouen  ,  parlement  &  intendance  de  Paris,  éle&ion 
de  Pontoife.  On  y  compte  180.  feux.  Cette  paroiflè 
cft  fituée  far  la  petite  rivière  de  Viofne,  à  3.  I.  N. 
O.  de  Pontoife,  2.  £.  de  Magny  ,  &  autant  S.  S. 
E.  de  Chaumont.  Ses  environs  l'ont  fertiles ,  agréa- 
bles de  abondans  en  gibier. 

Par  lettres  de  Janvier  160$.,  enrégiftrées  le  ij. 
Février  fuivant ,  la  terre  de  Chars  fut  érigée  en 
baronnie  ,  en  faveur  de  Jacques  de  la  Guefle,  Pro- 
cureur-Général au  parlement  de  Paris.  M.  Rivié , 
qui  en  avoit  fait  l'acquifitioa  ,  Ta  laiflee  à  fon  ne* 
veu  ,  Grand  -  Maître  des  eaux  ck  forêts  ,  dont  le 
fils  la  poflede.  < 

CHARSONVILLE  ,  dans  l'Orléanois  propre  , 
diocele  &  intendance  d'Orléans  ,  parlement  de 
Paris,  élection  de  Beaugency.  On  y  compte  137. 
(eux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  N.  N.  O.  de  Beaugency. 

CHARTA1NVILLIERS  ,  au  pays  Chartrain  , 
dans  le  gouvernement  général  d'Orléanois ,  dioeefe 
&  élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance d'Orléans.  On  y  compte  7c.  feux.  Cette 
pareille  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  rivière 
d'Eure  ,  à  1. 1.  N.  N.  E.  de  Chartres. 

CHARTRAIN,  Carnutenfis  Ager  ou  Traflus  , 
pays  qui  a  pris  fon  nom  de  Chartres ,  fa  ville  capi- 
tale. Il  fait  partie  de  laBeauce  &  du  gouvernement 
général  d'Orléanois.  Il  eft  fitué  entre  le  dix-huitie- 
mc  degré  49.  minutes  &  le  dix-neuvieme  degré  47. 
minutes  de  longitude  ,  &  entre  le  quarante-huitiè- 
me degré  10.  minutes  &  le  quarante-huitième  degré 
39.  minutes  de  latitude.  Il  eft  borné  au  N.  par  la 
Normandie  de  l'Ifle-de-France  ,  au  S.  par  le  Du- 
nois  fit  l'Orléanois  propre  ,  à  l'E.  par  le  Gâtinois  , 
&  à  l'O.  par  le  Perche.  11  a  11.  lieues  de  longueur 
fur  10.  de  largeur;  ce  qui  peut  être  évalué  à  100. 
lieues  quarrées.  L'Eure  &  le  Loir  font  en  quelque 
forte  les  feules  rivières  qui  arrofent  ce  pays  ;  auifi  , 
l'eau  y  eft  rare.  Le  climat  y  eft  tempéré  ,  mais  un 
peu  humide.  C'eft  un  pays  extrêmement  plain ,  uni 
ck  découvert ,  &  c'eft  un  de  ceux  du  royaume  où 
les  bleds  viennent  en  plus  grande  abondance.  Auffi 
tout  le  commerce  du  Chartrain  confifte  en  grains. 
Il  y  a  quelques  vignobles  ,  mais  le  vin  qu'on  en  tire 
n'eft  rien  moins  qu'excellent  :  celui  de  Saint.Piat 
eft  réputé  le  meilleur. 

(Hi/loire).  Du  temps  de  Céfar  ,  le  Chartrain 
étoit  habité  par  les  Carnutes.  Sous  Honorius  ,  ce 
pays  fe  trouvoit  compris  dans  la  quatrième 
Lyonnoife. 

De  la  domination  des  Romains  ,1e  Chartrain  paf- 
(à  fous  celle  des  François.  Dans  la  fuite ,  Charles 
le  Simple  fut  obligé  de  céder  la  ville  de  Chartres  aux 
Ducs  de  Normandie ,  par  le  traité  de  paix  qu'il 
fit  avec  eux.  Mais  bientôt  après  ,  vers  l'an  9x0.  ou 
9*6. ,  Thibaud  I.  ,  dit  le  Tricheur  ,  Comte  de 
Blois  ,  s'empara  de  Chartres  ck  du  pays  Chartrain 
durant  les  guerres  civiles  qui  agitoient  la  Monarchie. 
C'en  ce  même  Thibaud ,  Comte  de  Blois,  de  Char- 
tres &  de  Tours ,  qui  fe  rendit  fi  célèbre  par  fa  va- 
leur de  par  fon  habileté  à  gouverner ,  ck  qui  tient 
un  rang  fi  diftingué  dans  l'hiftoirc  de  France.  Il 
mourut  en  959.;  d'autres  difent  vers  l'an  978. 

Les  defeendants  de  Thibaud  I.  conferverent  les 
trois  comtés  de  Blois ,  de  Chartres  de  de  Tours  , 
&  y  ajoutèrent  dans  la  fuite  ceux  de  Troyes  &  de 
Meaux  ,  ou  de  Champagne  &  de  Brie.  Mais ,  Thi- 
baud IV .  de  Champagne  de  I.  de  Blois  fut  obligé  de 
céder  le  comté  de  Tours  à  Geoffroi- Martel,  Comte 
d'Anjou.  Ce  Thibaud  meurt  vers  l'an  1050. 

Thibaud  VI.  ,  Comte  de  Chartres  &  de  Blois , 
Mu  au  Gxierne  degré  ,  en  ligne  mafeuline  ,  de  Thi- 
baud I.  ,  obtint  de  Louis  Vil. ,  la  charge  de  Séné- 
chal de  France ,  avec  la  faculté  de  la  rendre  héré- 
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ditaire  dans  fa  famille.  11  fournit  Amboflë  à  fon 
obéiflance ,  de  mourut  au  fiege  d'Acre  en  1191. 

Louis  I.  fils  de  Thibaud  VI.  ,  de  Thibaud  VII. 
fils  de  Louis  L  ,  fuccéderent  l'un  après  l'autre  aux 
comtés  de  Chartres  ck  de  Blois.  Thibaud  VU.  ajou- 
ta même  à  fes  états  le  comté  de  Clermont  en  Beau- 
voifis,  du  chef  de  fa  femme  Catherine  de  Clermont. 
Ce  Comte  mourut  fans  poftérité  en  1  xi8.  Alors  les 
comtés  de  Blois  &  de  Chartres  furent  partagés  en- 
tre Elifabeth  ck  Marie  d'Avefoes  ,  toutes  deux  cou- 
fines  de  Thibaud  VII.  Elles  étoient  filles  l'une  de 
l'autre  de  Marguerite  de  Blois  ,  foeur  de  Louis  I. 
Elifabeth  eut  le  comté  de  Chartres  ,  &  Marie  celui 
de  Blois.  Elflabeth  étant  morte  fans  poftérité  , 
Marie  recueillit  toute  la  fucceffion ,  &  futComtefle 
de  Chartres  ck  de  Blois.  Elle  époufa  Hugues  de 
Châtillon , Comte  de  Saint-Pol,de  mourut  en  uji,, 
lardant  deux  fils ,  Guy  II.  qui  fut  Comte  de  Saint- 
Pol ,  &  Jean  I.  qui  eut  les  comtés  de  Blois  ck  de 
Chartres. 

Jeanne  de  Châtillon ,  fille  unique  ck  héritière  de 
Jean  I. ,  époufa  Pierre  de  France  ,  un  des  fils  du 
Roi  Saint-Louis  ,  ck  Comte  d'Alençon.  De  ce  ma- 
riage vinrent  deux  fils  ,  qui  moururent  en  bas  âge. 
La  Cointeflè  ,  étant  veuve  ,  vendit  le  comté  de 
Chartres  au  Roi  Philippe  le  Bel  ;  ck  elle  mourut  ea 
1191. ,  taillant  pour  héritier  du  comté  de  Blois  , 
Hugues  de  Châtillon  ,  fon  coufin-germain ,  fils  de 
Guy ,  Comte  de  Saint-Pol. 

En  1193.  le  Roi  Philippe  le  Bel  donna  le  comté 
de  Chartres  à  fon  frère  Charles ,  Comte  de  Valois  , 
pere  du  Roi  Philippe  de  Valois ,  qui  réunit  ce  comte 
a  la  Couronne. 

En  1 «18.  le  Roi  François  I.  érigea  le  comté  de 
Chartres  en  duché  ,  en  faveur  de  Renée  de  France  , 
DucheiTe  de  Fcrrare ,  à  laquelle  il  l'engagea  pour 
lafomme  de  1J0.  mille  écus  d'or.  Quelques  écri- 
vains prétendent  que  cetengagement  avoit  déjà  été 
cffcftué  fous  le  règne  de  Louis  XII.  prédéceffèur  de 
François  I. 

Anne  ,  fille  de  Renée  de  France ,  porta  le  duché 
de  Chartres  à  fon  fécond  mari ,  Jacques  de  Savoie 
Duc  de  Nemours  ,  pere  de  Henri  ,  qui ,  par  tran- 
fa&ion  du  16.  Août  1613. ,  remit  ce  duché  au  Rot 
Louis  XIII.  ;  lequel  le  donna  en  fupplément  d'ap- 
panage  à  fon  frère,  Jean-Baptifte-Gafton,  Duc  d'Or- 
léans ,  mort  en  1660. 

En  1661.  ,  le  duché  de  Chartres  fut  érigé  en 
pairie  ,  ck  donné  par  le  Roi  Louis  XIV.  à  Philippe 
de  France  ,  fon  frère  ,  bifayeul  du  Duc  d'Orléans  , 
qui  eft  né  en  1 7»  c. ,  ck  dont  le  fils  unique ,  qui  porte 
le  nom  de  Duc  de  Chartres ,  eft  né  le  1 3.  Avril  1747. 

CHARTRE  fur  le  Loir  (la) ,  bourg  avec  titre 
de  marquitat ,  dans  le  Maine  ,  dioeefe  du  Mans  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  la  Flèche.  On  y  compte  »$$,.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rive  gauche  du  Loir ,  à  x.  1.  &  de- 
mie E.  de  Cbâteau-du-Loir ,  8.  S.  E.  du  Mans, 
de  9.  E.  de  la  Flèche.  Ses  environs  font  très-agréa- 
bles ck  très-fertiles. 

CHARTRENAY  ,  en  Anjou ,  dioeefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Baugé.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Baugé. 

CHARTRES  ,  Autrtcum ,  Carnutes  ,  Camutum, 
ville  ancienne  ck  considérable  ,  capitale  du  pays 
Chartrain  ck  de  la  Beauce ,  avec  titre  de  duché- 
pairie  ,  un  évêché  fuffragant  de  Paris ,  chef-lieu 
d'une  élection  de  fon  nom ,  fiege  d'un  bailliage , 
d'un  préfidial  ,  de  deux  prévôtés ,  d'une  jiflhce 
Royale  ,  d'une  vidamie  ,  d'un  tribunal  de  Juges». 
Confuls,  d'un  grenier-à-fel,  d'une  marechauflee,  ckc. 
au  pays  Chartrain ,  dans  le  gouvernement  général 
d'Orléanois  ,  parlement  de  Paris  , 
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d'Orléans.  "On  y  compte  jooo.  feux  &  environ  10. 
mille  habitants.  Cette  ville  eft  fituéc  fur  la  rivière 
d'Eure,  dans  un  terroir  très-fertile  ,  à  i  ».  I.  N.N. 
O.  d'Orléans,  17.  N.  de  Blois,  de  14.  S.  O.  de 
Paris.  Long.  19.  8.  SS  -      48-  *6-  49* 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  eft  appellée  par  les 
Latins  ,  Autricum  ,  Civitas  Carnutum.  M.  de 
Valois  croit  qu'on  lui  a  donné  le  nom  à' Autricum, 
à  caufe  de  fa  fituation  far  la  rivière  d'Eure  ,  que 
les  Latins  appellent  Autura.  Cette  ville  eft  incon- 
teltablement  une  des  plus  anciennes  du  royaume  ; 
de  fi  l'on  en  croit  la  tradition  du  pays ,  Ibn  ori- 
gine remonte  jufqu'aux  temps  fort  voilins  du 
déluge. 

Nous  avons  dit  que  la  ville  de  Chartres  eft  fituée 
fur  la  rivière  d'Eure.  Nous  devons  ajouter  que 
cette  rivière  la  divife  en  deux  parties.  La  plus 
grande  eft  élevée  fur  une  colline.  Ses  rues  font 
fort  étroites  ;  ce  qui  fert  encore  à  prouver  qu'elle 
eft  ancienne.  Des  neuf  portes  par  lcfquelles  on 
entroit  dans  la  ville  ,  trois  ont  été  murées.  Au- 
deflus  de  chaque  porte  eft  l'image  de  la  Sainte- 
Vierge  ,  ancienne  Patronne  de  la  ville.  Le  palais 
où  fe  rend  la  juftice ,  fe  nomme  la  tour  du  Roi. 
Les  halles  forment  la  place  la  plus  considérable 
qu'il  y  ait  à  Chartres.  Au  relie ,  on  trouve  dans 
cette  ville  un  aflez  bon  nombre  de  beaux  édifices 
tant  publics  que  particuliers  :  parmi  les  premiers , 
l'églife  cathédrale  ,  dont  nous  parlerons  inceflam- 
ment ,  eft  celui  qui  mérite  le  plus  d'attention  , 
de  c'eft  auffi  le  principal  ornement  de  la  ville. 

Le  diocefe  de  Chartres  eft  borné  au  N.  par  ceux 
d'Evreux  de  de  Rouen ,  au  S.  par  ceux  de  Blois  Se 
d'Orléans ,  à  l'E.  par  le  diocefe  de  Paris  Se  encore  par 
celui  d'Orléans  ,  &  à  l'O.  par  ceux  de  Séez  Si  du 
Mans.  On  y  compte  810.  paroiiles,  (bus  fix  archi- 
diaconés ,  1 J.  abbayes  d'hommes  ,  7.  de  filles  ,  & 
9.  chapitres  de  Chanoines.  Le  Prélat  qui  eft  a  la 
tête  de  ce  diocefe,  jouit  au  moins  de  *$.  mille 
livres  de  rente  ;  &  ,  fclon  la  taxe  en  cour  de 
Rome ,  il  paye  4000.  florins  pour  l'expédition  de 
fes  bulles. 

On  aflure  que  le  fiege  épifcopal  a  été  établi  à 
Chartres  dès  le  troificme  fiecle  ,  de  que  Saint- 
Aventin  ou  St.  Cheron  en  a  été  le  premier  Evêque. 

Ce  n'eft  que  depuis  l'an  1611.  que  l'évéché  dont 
il  eft  que  ft  ion ,  fe  trouve  fuffragant  de  Paris  :  aupa- 
paravant  il  l'étoit  de  Sens. 

L'églife  cathédrale  eft  dédiée  à  la  Sainte- Vierge. 
La  tradition  du  pays  porte  que  c'étoit  ancienne- 
ment un  temple  de  Druides ,  dédié  à  la  Vierge  qui 
doit  enfanter,  l^irgini  paritur*.  Quoiqu'il  en  foit , 
il  eft  conftant  que  cette  églife  fut  confumée  par  le 
feu  du  ciel  en  1020.  Mais,  bientôt  après  elle  fut 
rebâtie  fur  fes  anciens  fondements  en  l'état  qu'on  la 
voit  aujourd'hui,  par  les  foins  de  Fulbert  qui  alors 
en  étoit  Evèque.  D'autres  difent  que  ce  fut  par 
Yves  de  Chartres ,  qui  la  fit  faire  de  pierre ,  au  lieu 
qu'elle  n'étoit  auparavant  que  de  bois.  Ex  ligne â 
lapïdeam  ,  ex  vili  reddidit  pretiofam.  (Charte  de 
Henri  Etienne  ,  Comte  de  Chartres  ).  Ce  qu'il  y  a 
de  bien  remarquable ,  c'eft  que  ce  fuperbe  bâti- 
ment ,  quoique  conftruit  dans  une  contrée  qui  ne 
produit  ni  bois  ni  pierre  ,  eft  néanmoins  digne 
d'admiration ,  tant  pour  la  charpente  que  pour  la 
maçonnerie.  Cette  églife  eft  couverte  de  plomb. 
Des  deux  clochers  qui  fe  voient  à  l'une  des  extré- 
mités de  l'églife  ,  le  moins  élevé,  qu'on  dit  pour- 
tant avoir  foixante  toifes  de  hauteur ,  eft  couvert 
de  pierre  en  écaille  de  poiilbn ,  Se  il  eft  d'une  ftruc- 
ture  beaucoup  plus  parfaite  que  le  plus  grand.  On 
dit  comme  en  proverbe,  clocher  de  Chartres  ,  nef 
d' Amiens  ,  chevur  de  Beauvais  (j  portail  de  Rheims. 
Au-deflbus  du  chœur  de  l'églife  doat  U  eft  queftion, 
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eft  ane  autre  églife  fouterreine  ,  où  font  des  beau- 
tés d'architecture.  Au  pourtour  du  chœur  font  tous 
les  myfteres  de  la  vie  de  Jefus-Chrift  ,  fculptés  eu 
pierre  ,  que  les  connoifleurs  regardent  comme  un 
ouvrage  parfait. 

Le  chapitre  de  la  cathédrale  de  Chartres  eft  coro. 
pofé  d'un  Doyen,  d'un  Grand-Chantre  ,  d'un  Sous- 
Chantre  ,  d'un  Grand-Archidiacre  ,  de  cinq  Archi- 
diacres ,  d'un  Sous-Doyen  ,  d'un  Chancelier,  d'un 
Chambrier.de  quatre  Prévôts,  d'un Chefcier ,  & 
de  foixante-feize  Chanoines.  L'Evéque  nomme  à 
tous  les  bénéfices,  à  l'exception  de  celui  du  Doyen, 
lequel  elt  donné  par  l'élection  du  chapitre. 

Tous  les  ans  ,  le  jour  de  l'Afïbmption  ,  il  eft  dil 
par  le  Marquis  de  Maintenon ,  au  chapitre  de  la 
cathédrale  dont  nous  venons  de  parler,  un  éper- 
vier  prenant  proie ,  lequel  doit  être  porté  par  le 
Diacre  au  Régent  de  la  prébende.  On  appelle  par 
trois  fois ,  lors  de  l'offrande ,  pendant  la  grand'- 
mefle,  le  Marquis  de  Maintenon  ou  gens  pour 
lui  ;  &  l'épervier  rclte  au  Chanoine  qui  fe  trouve  en 
femaine  pour  officier.  Mais  cet  oifeau  eft  racheté 
par  les  officiers  du  Marquis. 

Le  grand  féminaire  eft  à  une  demi-lieuc  de  1a 
ville ,  de  on  l'appelle  le  petit  Beaulieu.  C'eft  un 
aflez  beau  bâtiment  ,  qui  a  été  élevé  fous  i'épif- 
copat  de  M.  de  Neuville- Villeroi.  Il  eft  dirigé  par 
les  Lazariftes  ,  qui  y  font  obferver  une  difeipline 
très-cxacle. 

Quant  au  petit  féminaire  ,  il  eft  dans  la  ville , 
de  c'eft  M.  Charles-François  Defmonticrs  de  Mé- 
rinvillc ,  Evèque  de  Chartres,  qui  l'a  fait  conftruire. 

Indépendamment  du  chapitre  de  la  cathédrale  , 
il  y  a  dans  Chartres  trois  autres  chapitres  ,  fçavoir, 
ceux  de  Saint-André ,  de  Saint-Maurice  de  de  Saint- 
Aignan.  Deux  de  ces  églifes  collégiales  font  en 
même  temps  églifes  paroilfiales.  Outre  cela ,  il  y  a 
dans  la  ville  ,  les  paroi  (Te  s  de  Stc.  Foi ,  de  St.  Sa- 
turnin ,  de  Saint-Martin  de  de  Saint-Michel.  Dans 
les  fauxbourgs  font  également  plufieurs  paroiflès  ;  fie 
elles  font  toutes  très-bien  deflsrvies. 

Pour  ce  quiconcerne  les  tnaifons  religieufes,  nous 
remarquons  qu'il  y  a  à  Chartres  ,  les  abbayes  de 
Saint-Pcre ,  de  Saint- Jean  &  de  Saint-Etienne  (  la 
première  de  l'ordre  de  Saint-Benoit ,  &  les  deux 
autres  de  l'ordre  de  Saint-Auguftin  )  ;  le  prieuré 
de  Saint-Martin ,  qui  eft  à  la  collation  de  l'abbaye 
de  Marmouticr  ;  de  plufieurs  couvents  de  l'un  de  de 
l'autre  fexe ,  fçavoir,  des  Cordeliers  ,  des  Domini- 
cains ,  des  Minimes  ,  des  Capucins  ,  des  Carmé- 
lites ,  des  Urfulines ,  des  Vifitandines ,  des  Filles  de 
la  Providence  de  des  Filles  de  l'Union-Chrétienne. 

L'abbaye  de  Saint-Pere  ou  Pierre-en-U 'allée  a  été 
fondée  vers  l'an  7S  »•  Alveus  en  étoit  Abbé  vers  l'an 
9 $0.  Cette  abbaye  eft  en  commende  ,  de  vaut  au 
moins  ic.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  $00.  florins. 

Celle  de  Saint-]  can-cn-V allée  reconnoit  Yves  de 
Chartres  pour  fon  inltituteur.  Cet  Evêque  y  fit 
venir  des  Chanoines  réguliers  de  Saint-Quentin- 
lez-Beauvais  ,  en  1099.  Albert  fut  le  premier  Abbé 
de  ce  monaftere ,  qui  étoit  auparavant  une  églife 
collégiale.  Saint-Bernard  ,  dans  la  quatre-vingt- 
troifieme  de  fes  lettres  ,  fait  mention  du  monaf- 
tere dont  nous  parlons.  Cette  abbaye  eft  également 
en  commende  ,  de  vaut  au  moins  4J00.  livres 
de  rente  àw  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi  , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
400.  florins. 

L'abbaye  de  Saint-Etienne  ou  plutôt  de  Saint- 
Cheron  tout  proche  de  Chartres,  eft  très-ancienne. 
On  lit  fur  une  pierre  du  chœur  que  ce  fut  le  Roi 
Clotaire  qui  la  dota.  Cette  abbaye  eft  en  com- 
mende , 
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mende,  &  vaut  jioo.  livres  de  rente  au  fujctqui 
en  cfl  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour 
de  Rome  ne  foit  que  i  »o.  florins. 

L'hôpital  des  fix-vingts  Aveugles  de  Chartres ,  a 
été  fondé  par  Renaud  Barbou  ,  Bailli  de  Rouen. 
Après  avoir  fait  fortune  au  fervice  des  Comtes  de 
Blois  &  d'Alcnçon  ,  il  établit  cette  inaifon  pour 
les  aveugles  &  autres  pauvres  perfonnes  de  la  ville 
&  banlieue  de  Chartres  ,  St  obtint  du  Roi  la  per- 
miffion  dont  il  avoit  befoin  ,  par  lettres  du  mois 
de  Janvier  de  l'an  1191.  Le  lieu  deftiné  pour  l'em- 
placement de  cet  hôpital  ,  fut  acheté  le  lundi 
d'après  Pâques  de  Tan  1*93. ,  dans  la  paroiffe  de 
Saint-Manrice-lez-Chartres  ;  Se.  c'eft-là  que  furent 
bâtis  l'hôpital  St  la  chapelle  au  mois  de  Novembre 
de  l'an  1 294.  Cette  maifon  fut  dotée  de  foixante 
livres  de  rente ,  outre  une  autre  fomme  de  vingt 
livres  de  rente  aflîgnée  pour  l'entretien  du  Cha- 
pcbin.Curé.  En  ce  temps ,  la  fomme  en  queftion 
de  foixante  livres ,  étoit ,  à  ce  qu'on  affure,  fuf- 
fifante  pour  la  nourriture  de  foixante-dix  pauvres  , 
dont  la  maifon  étoit  alors  compofée  ,  quoiqu'elle 
fat  fondé  pour  fix-vîngts.  Mais  les  grandes  cha- 
rités qu'on  y  faifoit ,  fuppléoient  à  ce  qui  auroit 
pu  manquer  du  côté  des  fonds.  Aujourd'hui  ,  le 
revenu  de  cet  hôpital  ,  tant  pour  la  portion  du 
Curé  que  pour  celle  de  quinze  pauvres  ,  à  quoi 
fe  trouve  réduit  le  nombre  de  ceux  qui  y  font  reçus , 
n'eft  que  de  treize  cents  quatre-vingt-quinze  livres  , 
&  uns  les  aumônes  il  ne  feroit  guère  poffible  de  fub- 
venir  à  leur  entretien.  Cet  hôpital,  aurefte,  eft  fous 
le  patronage  du  Grand-Aumônier  de  France  ,  & 
fous  la  direction  du  Curé  &  d'un  bourgeois  de  la 
ville:  en  confédération  de  fes  foins  ,  ce  dernier  jouit 
de  toute  forte  d'exemptions  &  entr'autres  du  droit 
d'être  exempt  de  loger  des  gens  de  guerre. 

11  s'eft  tenu  à  Chartres  deux  conciles  ,  dont 
nous  avons  connoiffance.  Le  premier  ,  l'an  1 1 14., 
par  le  Légat  Fierre  de  Léon  ,  qui  fut  depuis  An- 
tipape fous  le  nom  d'Anadet.  On  ne  fçait  rien  de 
ce  qui  s'y  paffa.  Le  fécond  ,  qui  n'efl  qualifié  que 
d'aflemblée,  le  11.  Avril  de  l'an  1146. ,  pour  la 
croifade.  On  y  voulut  élire  St.  Bernard  pour  eo 
être  le  Chef  ,  mais  il  le  réfufa  conftamment. 

En  171  S*  on  trouva  dans  l'églife  paroiffialc  de 
St.  André ,  en  faifant  l'ouverture  d'un  caveau ,  fept 
corps  entiers  &  très-fains  ,  dont  il  y  en  avoit  qua- 
tre d'hommes ,  deux  de  femmes  ,  &  un  d'enfant 
de  trois  ans  ou  environ.  Il  y  en  avoit  un  entr'au- 
tres qui  ,  quoique  dépofé  en  ce  lieu  depuis  cin- 
quante ans  ,  s'étoit  fi  bienconfervé  ,  qu'à  fes  traits 
il  fut  auffi-tôt  reconnu  par  d'anciens  bourgeois  de 
la  ville.  Son  bras  droit  étoit  ceint  d'une  bande- 
lette ,  fous  laquelle  on  remarqua  la  piquure  d'une 
lancette  ,  qui  étoit  auffi  fraîche  ,  que  fi  elle  eût 
été  faite  dans  la  journée.  Ce  caveau  eft  Gtué  dans 
l'épaiffeur  d'une  arche  immenfe  qui  embraffe  toute 
la  rivière  d'Eure  ,  &  fur  laquelle  eft  bâti  le  chœur 
de  l'églife  de  Saiut-André  ;  ouvrage  qui ,  par  fa 
fingularité  &  la  hardieffe  de  l'exécution  ,  excite 
l'admiration  des  étrangers.  Enforte  que  le  Maré- 
chal de  Vauban  ,  en  rendant  compte  au  feu  Roi 
des  chofes  les  plus  rares  qu'il  avoit  vues  en  fai- 
fant la  tournée  du  royaume  par  ordre  de  Sa  Ma- 
)efté  ,  ne  put  s'empécher  de  mettre  ce  bâtiment 
au  rang  des  merveilles  qui  l'avoient  le  plus  frappé. 

Par  fes  lettres-patentes  du  mois  d'Avril  1714. , 
le  Roi  a  fupprimé  une  compagnie  d'arbalêtiers 
&  arquebuliers ,  ét  blie  par  les  Rois  fes  prédé- 
ceffeurs  en  la  ville  de  Chartres ,  &  connue  depuis 
quelque  temps  fous  le  nom  de  compagnie  des 
Chevaliers  de  rOifeuu.Etyal.  Les  motifs  de  cette 
fuppreffion  furent  que  ladite  compagnie  n'avoit 
pwat  d'officiers  poar  la  foutenir  ,  Si  que  d'ail- 
Tcme  IZ. 
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leurs  elle  étoit  compofée  de  fujets  du  menu  peu- 
ple ,  &  prefqu'abandonnée ,  ainfi  que  la  maifon 
Si  le  jardin  deftinés  à  fes  exercices.  A  ces  caufes , 
le  Roi  fupprima  l'ancienne  compagnie  ,  &  en  éta- 
blit une  nouvelle  ,  qui  doit  être  compofée  d'un 
Capitaine  ,  d'un  Lieutenant ,  d'un  Enfeigne  ,  d'un 
Guidon  ,  de  deux  Sergents  &  de  quarante  Cheva- 
liers. Ces  lettres-patentes  furent  enrégiftrées  au 
parlement  de  Paris ,  le  19.  de  Juillet  17*4. 

La  ville  de  Chartres  eft  la  patrie  de  pluiîeurs 
perfonnes  diftinguées  dans  les  arts  6c  dans  les  feien- 
ces.  Nous  n'en  nommerons  ici  que  quelques-unes  ; 
fçavoir.Severin  Pineau,  Philippe  Defvortes.Regnter. 
André  Fûibien  ,  Jean  Nicole ,  Pierre  Nicole  ,  Jean- 
François  Félibiendes  Avaux  ,  Michel  Félibien  Se. 
Jean-Baptifte  Thicrs. 

Severin  Pineau  exercea  la  chirurgie  à  Paris  avec 
beaucoup  de  réputation.  Il  eft  principalement  con- 
nu par  un  livre  que  bien  des  gens  fouhaiteroient 
qu'A  n'eut  jamais  exifté  ,  &  qui  cependant  a  été 
réimprimé  jufqu'à  huit  fois.  Ce  livre  fut  imprimé 

Ï>our  la  première  fois  à  Paris  ,  tn-8*. ,  l'an  1  $98., 
bus  ce  titre  :Opufctilumphyfîotogicumtanatomicum9 
libris  duobus  dijUiiElum  ,  traflans  analyticè  Primà 
notas  integtitatis  ù  corruptionis  virginum ,  ieindc 
gravitatem  ,  &c. 

Philippe  Dtfportes  ,  célèbre  pol:tc  françois  fut 
en  grande  faveur  à  la  cour  du  Roi  Henri  III. , 
qui  le  fit  fon  Lefteur  ,  &  lui  donna  les  abbayes  de 
Tiron  ,  de  Bon-Port ,  de  Jofaphat  &  d'Aurillac. 
Il  mérita  le  titre  de  Prince  des  poètes  françois  de 
fon  temps.  La  langue  françoife  lui  eft  redevable 
d'une  partie  de  fa  beauté.  C'eft  lui  qui  la  purgea 
de  ce  mélange  ridicule  de  grec  Si  de  latin ,  qui 
avoit  été  en  ufage  jufqu'à  ce  temps.  Il  mourut  en 
1606. ,  à  61.  ans,laiffant  une  traduction  des  pfeau- 
mes  en  vers  françois,  qui  eft  eftimée  ,  &  d'autres 
poéfics  françoifes.  11  ctoit  oncle  de  Régnier  le 
fatyrique  ,  ck  frère  de  Joachim  Dcfportes  ,  auteuc 
d'un  abrégé  de  la  la  vie  du  Roi  Charles  IX. 

Mathurin  Régnier  naquit  à  Chartres  le  z  1 .  Dé- 
cembre 1  $7}. ,  de  Jacques  Régnier  ,  bourgeois  de 
cette  ville ,  &  de  Simone  Deiportes  ,  fecur  du  cé-« 
lébre  Philippe  Defportes.  Il  fut  quelque  temps 
Chanoine  de  Chartres ,  &  s'acquit  beaucoup  de  ré- 
putation par  fes  poéfies.  C'eft  lui  qui  fit  le  premier: 
des  fatyres  en  vers  françois.  La  vie  licencieufe 
qu'il  menoit ,  lui  caufa  la  maladie  dont  il  mourut 
à  Rome  le  11.  Octobre  16 1  j.  ,  à  40.  ans.  Son  corps 
fut  porté  Si  enterré  à  l'abbaye  de  Royaumont.  Il 
nous  refte  de  lui  dix-fept  fatyres  &  d'autres  poé- 
fies ,  dont  il  y  a  plufieurs  éditions.  Voici  le  juge- 
ment que  Boilcau  porte  de  Régnier ,  dans  fon  art 
poétique ,  où  après  avoir  parlé  des  plus  excellons 
poètes  fatyriques  de  l'antiquité ,  il  continue  en  ces 
termes  : 

De  eeinuùtres  feavam  difclple  ingénieux 
Régnier  fad  parmi  uous formé  fur  leur*  mvdeles  , 
Dons  fe»  vieux  ftylt  encore  «  des  grâces  tiauvtlles  : 
Heureux  fi  fes  dijeeurs  crtùnti  du  chufle  Icilatr , 
Ne  fe  fenment  des  lieux  que  Jréjutntoit  faiccur  ; 
Et  fi  du  ftn  b*r£  de  fes  rimes  cyn'uptes  , 
Il  n'dlxmeit  fument  Us  treilles  pudiques  ! 

André  Filihien  naquit  en  1619.  d'une  des  meil- 
leures familles  de  Chartres.  Il  vinr  étudier  à  Paris , 
où  les  progrès  qu'il  fit  dans  les  belles-lettres  &  dans 
la  connoiffance  des  arts ,  le  firent  cltimer  des  fça- 
vants.  Ayant  fuivi  en  qualité  de  Secrétaire  le  Mar- 
quis de  Fontenay-Mareuil,  AmbafTadcur  de  France 
à  Rome  ,  il  lia  amitié  avec  le  Pouffin  qui  perfec- 
tionna le  goût  qu'il  avoit  pour  les  beaux  arts.  De 
retour  en  France  ,  il  fut  employé  par  M.  Fouquet , 
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puis  par  M.  Colbert  qui  le  fithiftoriograpbe  des  bâ- 
timents du  Roi  en  1666. ,  &  garde  des  antiques  en 
1 6  7  j .  Félibien  fut  un  des  huit  premiers  Académi- 
ciens de  l'académie  des  infcriptions  &  médailles 
établie  par  M.  Colbert  en,  i66j.  Il  ne  fe  fit  pas 
moins  eftimer  par  fa  probité  que  par  fes  talents ,  & 
mourut  à  Paris  le  1 1.  Juin  1 695. ,  à  76.  ans.  On  a 
de  lui  un  grand  nombre  d'ouvrages  eftimés.  Il  laifla 
trois  fils ,  Nicolas-André  ,  mort  Doyen  de  Péglife 
de  Bourges  en  171 1.  j  Jean- François,  hiftoriographe 
des  bâtiments  du  Roi,  garde  des  antiques  &  membre 
de  l'académie  des  infcriptions  ,  mort  en  17}). ,  & 
le  même  dont  on  a  un  recueil  hiilorique  de  la  vie  & 
des  ouvrages  des  plus  célèbres  Architectes  ,  la  def- 
cription  de  Verfailles ,  celle  de  l'églife  des  Invali- 
des ,  &c.  i  enfin  Dom  Michel  Félibien ,  Religieux- 
Bénédictin  de  la  congrégation  de  Saint-Maur  ,  qui 
mourut  le  1  o.  Septembre  1 7 1 9. ,  &  dont  on  a  î'hif- 
toire  de  l'abbaye  de  Saint-Denis  en  France ,  celle  de 
la  ville  de  Paris ,  Sic. 

Jean-Claude  Nicole,  Confeiller  Si  Fréfident  en  l'é- 
lection de  Chartres  ,  mourut  le  12.  Novembre  1685. 
Il  eft  auteur  d'un  recueil  de  poéfies ,  dont  la  plu- 
part font  des  traductions  en  vers  françois  de  plu- 
Jieurs  ouvrages  ,  d'Ovide ,  d'Horace  ,  de  Pcrfc , 
de  Martial ,  ckc. 

Pierre  Nicole  naquit  à  Chartres  le  1  j.  Octobre 
161$. ,  &  pailà  avec  raifon  pour  l'un  des  meilleurs 
&  des  plusfçavans  écrivains  que  la  France  ait  pro- 
duits. Jean  Nicole  ,  fon  pere  ,  Avocat  de  Chartres , 
l'éleva  avec  foin ,  &  lui  ht  lire  les  meilleurs  auteurs 
de  l'antiquité  profane.  Pierre  Nicole  fut  reçu  Ba- 
chelier de  Sorbonne  le  19.  Juin  1649.  ;&,  après 
avoir  efiuyé  bien  des  défagrements  que  lui  cauferent 
les  difputes  furvenues  à  l'occafion  des  cinq  propo- 
rtions de  Janfenius ,  il  mourut  à  Paris ,  d'une  fécon- 
de attaque  d'apoplexie ,  le  16.  Novembre  169$., 
à  70.  ans  ,  n'étant  que  firople  Tonfuré.  On  a  de  lui 
un  très  -  grand  nombre  d'ouvrages  en  latin  &  en 
françois  ,  tous  bien  écrits  en  l'une  &  en  l'autre 
langue.  Sa  piété ,  fon  érudition  &  fon  efprit  l'ont 
Tendu  fameux. 

Jean-Baptifle  Thiers  naquit  à  Chartres  le  11. 
Novembre  i6jé. ,  de  Jean-Baptifte  Thiers ,  mar- 
chand hôtcllicr  de  la  même  ville  ,  Si  de  Catherine 
Trefcailles,  fon  époufe  en  fécondes  noces.  Il  obtint 
par  le  privilège  de  fes  degrés ,  en  1664. ,  la  cure  de 
Champrond ,  auprès  de  Châteauueuf  en  Thimerais  , 
dans  le  diocefe  de  Chartres.  Il  donna  au  public 
plufieurs  ouvrages  critiques  qui  lui  fufeiterent  bien 
des  ennemis.  Il  eut  fur-tout  de  grands  démêlés  avec 
Je  chapitre  de  la  cathédrale  de  Chartres ,  à  caufe  de 
certains  tiaits  qu'il  avoit  répandus  contre  les  Cha- 
noines de  cette  eglife  ,  dans  quelques-uns  de  fes 
ouvrages.  Mais ,  ce  qui  acheva  de  les  indifpofer  con- 
tre lui ,  ce  fut  la  dillcrtation  fur  les  porches  des 
églifes  ,  que  M.  Thiers  fit  imprimer ,  &  qu'il  avoit 
probablement  compofee  pour  jullifier  une  procé- 
dure faite  par  meilleurs  de  Levis ,  Chanoine  &  Ar- 
chidiacre de  Vendôme,  &  le  Feron  ,  fon  confrère, 
auffi  Chanoine  de  la  même  églife  &  Docteur  de 
Sorbonne.  Cette  procédure  ,  fondée  fur  d'anciens 
règlements  du  chapitre ,  fut  combattue  par  une  ca- 
bale qui  entraîna  le  plus  grand  nombre  des  capitu- 
lants. Elle  donna  lieu  à  un  faihtm  contre  meilleurs 
de  Levis  &  le  Feron ,  qu'on  aceufoir  d'avoir  com- 
muniqué les  regiftres  du  chapitre ,  &  fournit  des 
mémoires  à  M.  Thiers  ,  qui  fut  affigné  en  répara- 
tion d'honneur ,  &  fort  maltraité  dans  ce  fatlum.U  y 
répondit  par  un  autre,  qui  forme  un  in.it.  de  210. 
pag.  d'imprefiion,  non-compris  la  préface.  Il  y  traite 
des  obligations  où  font  quelquefois  les  perfonnes 
publiques  de  repoufler  les  injures  qu'on  leur  dit  ; 
de  la  vénération  due  aux  porches  des  églifes  ;  des 
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vains  ferments  ,  de  la  cenfure  des  livres  ,  de  la 
jurifdict  ion  des  chapitres  ;  des  fondations  qu'on 
fait  dans  les  églifes ,  des  Curé»  qui  ne  peuvent  être 
Officiaux  ni  Promoteurs  ;  de  l'origine  du  chapelet  ; 
de  l'ufage  légitime  de  Pécriturc-fainte  ;  de  la  pro- 
fanation des  églifes  ,  Oc  des  abus  des  chapitres.  Cet 
écrit  augmenta  dans  la  fuite  le  nombre  d'ennemis 
que  M.  Thiers  s'étoit  déjà  fait.  M.  Robert ,  Grand- 
Archidiacre  Se  Grand-Vicaire  de  Chartres ,  &  M. 
Patin  Officiai  furent  les  plus  connus.  Ce  fut  contre 
le  premier  qu'il  fit  une  fâtyre  en  profe  ,  intitulée  ii 
Saujfe-Robert.  On  ne  fçaitpas  les  motifs  qui  engagè- 
rent M.  Paul  Godet  des  Marais ,  Evêque  de  Char- 
tres ,  à  févir  contre  M.  Thiers.  Ce  qu'il  y  a  de 
confiant ,  c'eft  qu'on  rendit  plainte  contre  lui  à 
l'occafion  de  la  fatyre  en  queltion  ;  la  plainte  fut 
portée  pardevers  l'Official  &  fur  les  informations. 
M.  Th.crs  fut  décrété  de  prife  de  corps.  Un  Huif- 
fier  de  Chartres ,  nommé  Cheron  ,  fut  chargé  du 
décret  &  alla  chez  lui  bien  accompagné.  Thiers  étoit 
alors  Curé  à  Champrond  au  Perche.  11  reçut  cette 
compagnie  ,  d'un  airaifé,  la  combla  d'honnêtetés , 
lui  donna  bien  à  dîner,  &  s'engagea  à  fuivre  ,  fans 
qu'on  lui  fit  la  moindre  violence  ,  l'Huiffier  &les 
Cavaliers  de  la  maréchauïïce  qui  étoient  venus  fe 
faifir  de  fa  perfonne.  11  demanda  feulement  qu'on 
évitât  l'éclat.  Mais  ,  il  donna  fecrétement  ordre 
que  pendant  le  dîner  on  ferrât  à  glace  fa  jument  ; 
ce  qui  fut  fait.  Le  diner  fini  ,  il  monta  fur  fa  ju- 
ment ;  Si  quand  il  fut  à  un  étang  glacé  qui  étoit  fur 
la  route  ,  il  fe  fépara  de  fon  efeorte ,  &  marcha  fur 
cet  étang.  Les  Cavaliers  n'oferent  le  fuivre  ,  &  ainfî 
il  leur  échappa.  Il  fe  retira  au  Mans  ,  où  M.  de  la  ; 
Vergne  de  Treflan  ,  qui  en  étoit  Evêque  ,  le  reçut  £ 
à  bras  ouverts.  Il  appel  la  comme  d'abus  de  la  pro- 
cédurc  criminelle  faite  à  Chartres  ,  Si  il  fut  pleine- 
ment déchargé  de  l'accufation  intentée  contre  lui. 
L'Evêque  du  Mans  le  pourvut  de  la  cure  de  Vi- 
braye  ,  &  écrivit  à  l'Evêque  de  Chartres  ,  pour  lut 
dire  qu'il  lui  avoit  beaucoup  d'obligation  de  lui  : 
avoir  envoyé  le  Thiers  de  fon  diocefe  ,  &  que  fi  les 
deux  autres  étoient  du  même  prix  ,  il  s'en  accom- 
moderait bien  ;  qu'il  pouvoit  les  lui  envoyer ,  & 
qu'il  trouverait  place  pour  eux.  M.  Thiers  mourût 
à  Vibraye  le  premier  Avril  170  j. ,  à  67.  ans. 

Le  bailliage  de  Chartres  eft  entièrement  du  ref- 
fort  du  parlement  de  Paris.  Outre  les  quatre  mairies  ' 
de  la  ville  de  Chartres  ,  ce  bailliage  comprend  la 
prévôté  Royale  de  Bonneval  ,  &  plus  de  cent  cin- 
quante juftices  fcigneuriales  ,  dont  plufieurs  ont  le 
titre  de  châtcllenie  ;  telles  font  Illiers  ,  Courviîle  , 
Meflay  ,  Vert ,  Gallardon  ,  Auneau  ,  Aunay  ,  Bri' 
val ,  Nogent-le-Roi ,  &c.  Nous  ne  nommons  point 
ici  la  châtellenie  de  Maintenon,  parce  que  cette 
châtellenie  fut  diftraite,  lorfque  le  Roi  Louis  XIV. 
l'érigea  en  marquifat  en  faveur  de  Françoife  d'Au- 
bigné. 

Le  reffort  du  bailliage  de  Chartres  ne  borne  pas 
celui  dupréfidial  ;  car  ce  dernier  s'érend  non-feule- 
ment fur  les  juftices  qui  relèvent  du  bailliage,  mais 
encore  fur  le  bailliage  de  Mortagne  ,  de  Bellême  , 
de  Breflolles  ,  de  Senonches  ,  de  Châteauncuf  etî 
Thimerais ,  de  Dourdan ,  d'Eftampes ,  de  Yenville , 
&  des  cinq  baronnies  du  Perche-Gouet ,  qui  font 
Alluye  ,  Brou,  Anthon ,  Montmirail  àk  la  Bazoche. 
11  eft  vrai  que  les  officiers  du  bailliage  d'Orléans  ont 
fait  plus  d'une  fois  des  proteftarions  contraires  a 
cette  étendue  de  jurifdiction  du  préfidialde  Chartres 
mais  elles  ont  toujours  été  fans  effet  ,  quoique  ces 
proteftations  fuffent  d'ailleurs  fondées  lur  un  arrêt 
qui  leur  avoit  adjugé  leur  demande,  à  la  pourfuice 
de  Charles  ,  Duc  d'Orléans ,  pere  du  Roi  Louis 
XII.  Le  Bailli  de  Chartres  eft  d'épée,  &  fes  appoin. 
tements  font  de  1  Jo.  Uv.  payables-par  les  Receveurs 
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du  domaine  du  Duc  d'Orléans.  La  coutume  de 
Chartres  a  été  rédigée  en  t  <o3. 

Confidérée  comme  diftrift  particulier  delà  géné- 
ralité d'Orléans  ,  l'éle&ion  de  Chartres  comprend 
la  plus  grande  partie  da  pays  Chartrain  ,  &  une 
petite  partie  du  Perche.  On  y  compte  1 1 9.  paroiffes 
ou  communautés  C  non-compris  celle  de  Chartres 
non-plus  que  fes  feux  )  ,&  »i.  mille  891.  feux.  Le 
climat ,  le  fol  &  le  commerce  de  cette  éleélion  font 
les  mêmes  que  ceux  du  pays  Chartrain. 
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CHARTRES  ,  en  Brct3gne  ,  diocefe  ,  parlement 
intendance  &  recette  de  Rennes.  On  y  compte  19. 
feux  &  un  tiers  de  feu.  Cette  paroiffe  eit  à  *.  I.  & 
trois  quarts  S.  S.  O.dc  Rennes. 

CHARTRES  Hors  la  Nouailles  ,  en  Pcrigord  , 
diocefe  &  éleaion  de  Périgueux  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  107.  feux. 
Cette  paroiffe  cft  à  6.  1.  &  demie  E.  N.  E.  de 
Fcrigueux. 

CHARTRETTES  ,  dans  la  Brie-Françoifc  t 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
clcftion  de  Mclun.  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fîtucc  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à 
lieue  S.  E.  de  Mclun.  Ses  environs  font  des 
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plus  agréables  Ô£  des  plus  fertiles. 

CHARTREUSE  ou  Chartroufe  ,  montagne  , 
village  &  fameux  monaftere  ,  dans  le  Grcfivaudan  , 
en  Dauphioé  .diocefe  ,  parlement,  intendance  Se. 
éleflion  de  Grenoble.  On  n'y  compte  point  de  feux 
nobles  ou  exempts  de  tailles  ,  mais  feulement  J. 
feux  trois  quarts  &  un  quatre -vingt  -  feizicroe  de 
feu  pour  les  biens  taillabîcs  ;  y  compris  néanmoins 
un  douzième  6c  unquatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Cette  paroitie  eft  Gtuée  (  par 
la  ligne  droite  )  à  1. 1.  &  i.  tiers  W.  E.  de  Greno- 
ble T  6.  S.  S.  O.  de  Chambery  ,  4.  &  un  tiers  S.  du 
Pont-de-Beauvoifin ,  &  8  j.  S.  E.  de  Paris. Long.  1  { . 

i8.  30.1at.4S->7-4<. 

On  va  de  Grenoble  à  la  Grande-ChaTtreufe  par 
deux  chemins  différens  ;  l'un  appelle  U  Sapty ,  & 
l'autre  Saint-Laurent^u-Pont.  Par  le  premier  ,  on 
l\  '  Mornlen?:   *.  '.  :  :  :  :  9»  »»  Sar^'  ou  Sapin  ,  on  monte  une  montagne 
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fur  laquelle  on  trouve  un  bois  de  lapins  ,  on  del- 
cend  de-là  dans  la  vallée  où  cft  le  village  de  Char- 
treufe  ;  &  après  l'avoir  traverfé  ,  on  prend  à  main 
gauche  pourfc  rendre  à  la  porte  du  pont  par  lequel 
on  entre  dans  l'enclos  de  la  Chartreufe.  Ce  pont  cft 
fur  une  petite  rivière  ,  appellée  le  Guyer-Mort ,  qui 
parte  en  cet  endroit  entre  deux  rochers  fort  proches 
l'un  de  l'autre  ;  &  il  elt  éloigné  du  monaftere  de 
près  d'une  lieue.  Depuis  le  pont ,  on  monte  tou- 
jours ,  &  en  chemin  on  trouve  la  courrerie  ,  où 
demeure  aflèz  habituellement  Dom  Courrier  , 
c'eft-à-dire ,  le  Procureur  ,  avec  les  officiers  qui 
ont  quelque  rapport  à  fa  charge.  H  y  a  en  ce  lieu 
une  imprimerie ,  &  on  y  tient  auflï  les  jeunes  gens , 
u'on  emploie  à  filer  la  laine  dont  on  fait  les  robes 
es  moines.  Car  tout  ce  qui  peut  fe  fabriquer  dans 
l'intérieur  de  la  maifon  ,  foit  pour  le  neceflaire  , 
foit  pour  l'utile  du  monaftere  ,  fe  trouve  à  la  cour- 
rerie ,  à  laquelle  préfide  Dom  Courrier  ,  qui  y  fait 
obferver  le  plus  bel  ordre ,  &  y  donne  fes  foins  ôc 
fon  attention  pour  que  les  divers  travaux  fe  faflèut 
avec  autant  d'activité  que  d'économie. 

Le  chemin  de  Saint-Laurent-du-Pont ,  qui  étoit 
autrefois  fort  étroit  &  périlleux  ,  a  été  élargi ,  & 
on  l'a  rendu  auffi  praticable  qu'on  a  pu.  On  y  a  mis 
des  gardes-fous  ;  mais  cela  n'empêche  pas  qu'il  ne 
foit  encore  plus  dangereux  que  l'autre  ;  &  de  ce 
côté-là  le  defert  paroit  beaucoup  plus  affreux. Deux 
montagnes  couvertes  de  bois  de  pins  fort  épais  , 
fcmblent  fe  joindre  l'une  à  l'autre  ,  &  ne  laiùcnt 
entre-deux  qu'un  pallâgc  fort  étroit  a\iGuyc*-Mort  : 
ce  torrent  ferpente  dans  ces  défilés ,  &  fait  un  grand 
bruit  qui  augmente  l'horreur  du  lieu.  On  y  arrive 
auflï  par  Voreppe  &  par  Pomiers ,  &  de-là  onpafle 
dans  une  plaine  fort-unie.  Ainfi  ,  voilà  trois  che- 
mins pour  arriver  à  la  Grande-Chartreufe  ;  celui  qui 
va  par- Sapin  ,  celui  qui  vient  de  Saint-Laurcnt-du- 
Pont ,  &  celui  qui  même  par  Voreppe.  Outre  cela 
il  y  a  quelques  fentiers  ,  mais  ils  font  extrêmement 
difficiles  &  dangereux  ;  c'eft  ce  qui  cft  caufe  qu'ils 
font  très-peu  fréquentés. 

Saint-Laurent-du  Pont  ,  dont  nous  venons  de 
arlcr  ,  cft  une  terre  qui  appartient  aux  Chartrtfux, 
qui  leur  rapporte  un  revenu  confidérable  par  le 
foin  qu'ils  ont  eu  d'y  pratiquer  des  martinets  &  des 
artifices  à  fer.  Ils  y  ont  fait  auffi  leurs  réfervoirs  , 
leurs  étangs  &  plufieurs  autres  ouvrages  qui  leur 
font  également  commodes  &  avantageux. 

Les  deux  portes  de  l'enclos  font  dans  des  endroits 
ferrés  &  aifés  a  défendre.  On  ferend  de-là  à  la  porte 
du  monaftere.  Il  n'y  a  rien  d'affreux  que  ce  qui 
l'environne.  La  inaiibn  en  elle-même  cft  belle  & 
très-bien  entendue.  Le  cloître  eft  fort  long ,  mais  il 
va  en  pente  ,  ce  qui  eft  caufe  qu'on  ne  peut  voir 
d'un  bout  à  l'aurre.  Les  cellules  font  de  la  plus 
grande  propreté,  ôt  chacune  a  fon  jardin.  La  biblio- 
thèque eft  nombreufe  &  bien  choifie.  La  falle  du 
chapitre  général  eft  belle  &  ornée  de  peintures.  Les 
Généraux  de  l'ordre  y  font  peints  autour  du  pla- 
fond. On  patte  de-là  dans  une  galerie  où  font  re- 
préfentés  fur  de  grands  tableaux  les  plans  des  Char- 
treufes les  plus  confidérables  de  France  &  d'Italie. 
Les  chambres  à  coucher  ,  deftinées  pour  les  étran- 
gers ,  font  petites ,  ôc  les  lits  y  font  renfermés  dans 
des  efpeces  de  boétes  fort  courtes  &  fort  étroites. 
Les  fabriques  qui  font  autour  de  la  maifon  ,  méri- 
tent d'être  vues.  On  y  trouve  la  menuiferic  ,  la  cor- 
deric  ,  le  four  ,  les  greniers  ÔC  les  caves  oh  font  les 
provifions.  Tout  cela  cft  bien  entendu  ,  &  tout  s'y 
trouve  en  abondance.  Dans  les  greniers  ,  on  voit  un 
tamis  d'une  invention  fingulierc  ,  qui  fépare  quatre 
fortes  de  grains  en  même  temps.  L'efpatU'inent 
cft  l'endroit  où  les  Religieux  fe  promènent  les  jours 
«le  récréation.  1U  txaverfent  la  cour  ,  la  robe  trouf- 
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fée  ,  le  bâton  a  la  main ,  fans  fe  dire  un  feul  mot  ; 
mais  dès  qu'ils  font  arrivés  à  Vefpatiément ,  ils  s'em- 
braflent ,  fe  parlent ,  ôt  vont  fe  promener  cnfemblc 
dans  les  bois  &  les  rochers  ,  dont  ils  font  dominés  de 
toutes  parts.  La  chapelle  de  Saint-Bruno  cft  enfon- 
cée dans  le  defert ,  à  un  quart  de  lieue  N.  N.  O.  de 
la  Chartreufe  ,  Ôt  à  vingt  pas  de  cette  chapelle  en  cft 
une  autre  dédiée  à  la  Stc.  Vierge  :  ces  chapelles  font 
l'une  ôt  l'autre  fort  propres  &  bien  entretenues. 

L'établiflëinent  de  la  Grande-Chartreufe,  dont  il 
eft  queftion,  a  commencé  en  1084.  ou  1086.  Cette 
mauon  ne  reconnoît  aucun  fondateur  particulier , 
les  biens  qu'elle  poflede  lui  ayant  été  donnés  par 
divers  Princes  ôc  divers  Seigneurs.  Les  bâtiments 
ont  été  élevés  par  l'économie  des  Chartreux-mêmes, 
Ce  par  les  bienfaits  des  autres  maifons  de  l'ordre. 
Celle-ci  a  été  brûlée  huit  fois.  La  première  ,  fous 
le  Pcrc  Raymond ,  en  1 3 18.  La  féconde  ,  fous  le 
P.  Raynaud  ,  en  1)71.  ;  elle  fut  réparée  par  le 
Pape  Grégoire  XI.  Latroifieme ,  fous  le  P.  François 
Marejmt ,  en  1 444.  La  quatrième  ,  fous  le  P.  An- 
toine Delluux ,  en  1474.  La  cinquième,  fous  le  P. 
Pierre  Sarde  ,  par  les  Calviniftcs  qui  la  pillèrent , 
ôc  la  réduifirent  en  un  fi  pitoyable  état ,  que  les  Re- 
ligieux furent  obligés  de  fc  retirer  dans  les  maifons 
voifines ,  jufqu'à  ce  que  les  guerres  civiles  fuflent 
terminées,  ôt  la  paix  rendue  à  la  nation  Françoife. 
La  fixicme  ,  fous  le  P.  Jérôme  Marchand  ,  en 
1S91.,  encore  par  les  Calviniftes  ,  qui  la  réduifi- 
rent en  cendres.  La  feptieme ,  fous  le  P.  Btum 
i'Affringues ,  l'an  1611.  La  huitième  enfin,  fous 
le  P.  Innocent  UMafpm ,  <jui  la  fit  rétablir  lui-mc- 
me  ,  &  la  remit  en  fi  bon  état ,  qu'il  ne  lui  refte  i 
préfent  que  le  fouvenir  de  fes  malheurs  pattes. 

Le  Pere  Prieur  de  la  maifon  de  Chartreufe  eft 
Général  de  tout  l'ordre,  ôc  eft  élu  par  les  Religieux 
cloitriers  de  cette  maifon ,  dans  laquelle  il  eft  tenu 
de  faire  fa  réfidence  toute  fa  vie.  C'eft  auffi  dans 
cette  maifon  que  fe  tient  tous  les  ans  le  chapitre 
général ,  auquel  fe  trouvent  les  Prieurs  de  toutes  let 
Chartreufes  de  difterens  pays  ,  comme  de  Pologne, 
d'Allemagne,  d'Italie,  d'Efpagne  ,  de  Flandres* 
de  France. 

L'ordre  des  Chartreux  poflede  cent  foixante- 
treize  maifons ,  dont  cinq  font  de  Religieufes-Char- 
trufines ,  Ravoir,  trois  en  Savoie  ôt  lus  deux  autres 
en  Flandres.  Ces  71.  maifons  font  divifées  pour  la 
commodité  des  Vifiteurs  ,  en  feize  provinces ,  dont 
fept  font  en  France  ,  ôc  contiennent  foixante-dix 
maifons ,  peuplées  de  mille  Chartreux  ou  environ. 
On  compte  dans  tout  l'ordre  des  Chartreux ,  en- 
viron deux  mille  Religieux  cloitrés.  Les  maifons 
qu'habitent  ces  Religieux,  jouiflènt  cnfcmble  de  trois 
millions  de  revenu,  dont  douze  cents  mille  livres 
ou  environ  pour  les  Chartreufes  qui  font  en  France. 

CHARTREUSE  de  Lugny  les  Barbarans  (la)  , 
en  Champagne  ,  diocefe  ôc  élection  de  Langres , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  6.  feux. 

CHARTREUVE  ,  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre 
de  Prémontré  dans  le  Soiflônoois  ,  diocefe  ,  inten- 
dance ôt  élection  de  Soiffbns ,  parlement  de  Paris. 
Cette  abbaye  eft  en  commende ,  ôc  vaut  au  moins 
3 $00.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
foit  que  de  t  $0.  florins.  Elle  eft  fituée  en  pays  de 
bois ,  à  $.  1.  &  demie  N.  N.  E.  de  Château-Thierry , 
ôc  4.  S.  E.  de  Soiflbns. 

CHARTREUVE  oa  Chartraifc ,  dans  la  Brie- 
Champcnoife  ,  diocefe  ôc  intendance  de  Soiflons , 
parlement  de  Paris,  élection  de  Château-Thierry. 
On  y  compte  7t.  feux.  Cette  paroiflè  eft  lituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Maroc ,  à  ».  1.  N.  E.  de  Château- 
Thierry. 

CHARTRONGE, 
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CHARTRONGE  ,  dans  la  Brie-Champenoife  , 
diocefe  de  Meaux,  parlement  6c  intendance  de 
Parii ,  élection  de  Coulomiers.  On  y  compte  46. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  a.  1.  6c  quart  S.  £.  de 
Coulomiers. 

CHARTROUX  ,  en  Dauphiné.  V.  Chartreufe. 

CHARTUZAC  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  J4.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  8.  1.  S.  S.  £.  de  Saintes. 

CHAR  VA  RDS,  en  Périgord,  diocefe  &  élec- 
tion de  Périgueux ,  parlement  6t  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  174.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  6.  I.  &  quart  N.  O.  de  Périgueux. 

CHARVÉ  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan- 
gues ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons , 
élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  104.  feux. 
Cette  paroiffe  elt  à  une  lieue  6c  demie  E.  N.  E.  de 
Bar-fur-Seine. 

CHARVEYS,  en  Périgord,  diocefe  &  éleaion 
de  Périgueux  ,  parlement  6c  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  80.  feux.  Cette  parouTe  eft  à 
6. 1.  6t  quart  E.  N.  E.  de  Périgueux. 

CHARVIEU,  en  Dauphiné ,  diocefe  &  éle&ion 
de  Vienne ,  parlement  oc  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  demi  6c  un  quarre-vingt-feizieme 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un  demi  un  hui- 
tième &  un  vingt-fixicme  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables.  Cette  communauté  elt  fituée  en  pays  de 
grains  6c  de  pâturages. 

CHARVTLLEY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul ,  ronfeil  fouverain  6c  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  ôc  recette  de  Vezelife.  On 

Ï compte  15.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1.  1. 
.  S.  O.  de  Vezelife. 

CHARY  ,  en  Champagne.  J'oyet  Chehery. 

CHAS  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  fit  élection  de 
Clermont,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Rtom.  On  y  compte  1  34.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
4. 1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Clermont. 

CHAS  ABOIS  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe  , 
parlement  6c  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  oc 
recette  de  Dole.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
Communauté  eft  à  4.  1.  &  demie  S.  S.  E.  de  Dole. 

CHASELLE,  en  Franche-^omté  ,  diocefe  de 
Saint-Claude  ,  parlement  &  intendance  de  Befan- 
çon ,  bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
a  3.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4. 1.  &  demie  S. 
O.  d'Orgelet. 

CHASELLE  l'Efcot ,  hameau  de  la  paroiffe  de 
Botangy,  en  Bourgogne,  diocele  d'Autun  ,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  recette 
de  Semur-en- Auxois.  On  y  compte  30.  feux. 

CHASELLE  ,  dans  la  principauté  de  Dérobes  , 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes  , 
châtellenie  dcToiffey.  On  y  compte  va.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  &  tiers  S.  E.  de  Toif- 
fey  ,  &  4.  &  tiers  N.  N.  E.  de  Trévoux. 

CHASELLE  ,  en  Nivernois  6c  dans  d'autres 
provinces.  Voyt\  Chazelles. 

CHASES,  abbaye  de  tilles.  Voye\  les  Chaffes. 

CHASEUL  ,  en  Champagne,  diocefe  &  élection 
de  Langres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  6. 1.  S.  de  Langres.  Son  terroir  eft  fertile  en  bons 
pâturages. 

CH  \SEY  fur  Ain  ,  en  Bugey ,  diocefe  de  Lyon , 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  élection  ,  bail- 
liage 6c  recette  de  Belley  ,  mandement  de  Saint- 
Sorlin.  On  y  compte  1 36.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Ain  ,  à  7.  1.  O.  N.  O. 
de  Belley  ,  6c  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  de  St. 
Sorlin. 

CHASILLY  U  Haut ,  eu  Bourgogne ,  diocefe 
Tom«  U. 
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d'Anton  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage &  recette  de  Beaune.  On  y  compte  1 6.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  6. 1.  N.  O.  de  Beaune.  Il  en  dépend 
Chafilly-Ie-Bas  &  le  Moulin  de  Chafilly  ;  6c  ces  trois 
hameaux ,  qui  ne  forment  qu'une  feule  6c  même 
communauté  ,  dépendent  de  la  paroiffe  de  Sainte- 
Sabine  ,  au  bailliage  d'Arnay-le-Duc. 

CHASLES  ,  dans  le  Maine ,  diocefe  du  Mans  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion de  Château-du-Loir.  On  y  compte  ijo.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  un  ruiffeau ,  à  4.  1. 6c 
demie  N.  de  Château-du-Loir,  &  3.  S.  E.  du  Mans. 
Ses  environs  font  remplis  de  bois. 

CHASLE1  TE  ,  dans  le  Gâtinois  -  Orlc'anois  , 
diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Montais.  On  y  compte 
77.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
du  Loing ,  tout  proche  &  vis-à-vis  de  Montargis  , 
à  une  petite  diftance  de  la  forêt  de  même  qpm. 

CHASL1ERS  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  éledioa 
de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  3.  I.  S.  E.  de  Saint-Flour. 

C  H  A  S  L  I  S  ou  Charlis  ,  Carilocus ,  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Citcaux  6c  de  la  filiation 
de  Pontigny ,  dans  le  Valois ,  au  gouvernement 
général  de  l'Iile-de-Francc  ,  diocefe  6c  élection  de 
Sentis  ,  parlement  6c  intendance  de  Paris;  fondée 
en  1 1 36.  par  Louis  le  Gros  ,  dans  un  terrein  don- 
né par  Guillaume  de  Senlis ,  Seigneur  de  Chantilly, 
6c  Grand-Bouteiller  de  France ,  fur  un  ruiffeau  qui 
va  fe  jetter  dans  la  rivière  de  Nonnette  ,  dans 
une  contrée  remplie  de  bois ,  6c  oh  il  y  a  quelques 
étangs ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Senlis.  Cette  abbaye 
eft  en  commende  ,  6c  vaut  au  moins  36.  mille 
livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le 
Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que 
de  166.  florins. 

CHASLON,  bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe  du 
Mans,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Laval.  On  y  compte  1 50.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  où  il  y  a  des  bois, 
des  mines  6c  des  forges  de  fer ,  à  a.  1.  &  trofltauarts 
N.  E.  de  Laval ,  6c  1 1.  6c  demie  O.  N.  O.  d?Mans. 

CHASLUS,  en  Limofin.  Voye\  Chalus  ,  & 
ajoutez  à  cet  article  ce  qui  fuit.  Charlotte  à'Albrett 
fille  d'Alain ,  Sire  d'Albret ,  Comte  de  Périgord  , 
6c  de  Françoife  de  Blois  ,  dite  de  Bretagne  ,  porta 
la  terre ,  feigneurie  &  baronnic  de  Chaflus  à  foa 
mari  Célar  Borgia  ,  Duc  de  Valentinois.  Leur  fille 
unique  ,  Louife  de  Borgia  ,  fut  dame  de  Chaflus  , 
&  époufa  Philippe  de  Bourbon ,  Comte  de  Buffet , 
dont  la  poftérité  pofféde  encore  cette  baronnie. 
Voye\  Buflet. 

CHASN  ANS  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe  , 
parlement  ôt  intendance  de  Befançon ,  bailliage  6c 
recette  d'Ornans.  On  y  compte  31.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  a.  1.  6c  demie  E.  S.  E.  d'Omans. 

CHASNAY,  en  Poitou ,  diocefe  de  Luqon,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection 
de  Fontenay.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Lucon. 

CHASNAY  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Auxerre  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Bourges ,  élec- 
tion de  la  Charité.  On  y  compte  67.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  firuée  fur  la  rivière  du  Mazon ,  à  a.  I. 
6c  deux  tiers  N.  E.  de  la  Charité.  Ses  environs  font 
fertiles  en  grains  6c  en  bons  pâturages.  Il  y  a  auffi 
des  bois  ,  des  mines  &  des  forges  de  fer. 

CHASNÉ  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parlement, 
intendance  6c  recette  de  Rennes.  On  y  compte  8. 
feux  un  tiers  ôt  un  quart  de  feu.  Cette  paroiffe  eft 
à  6.  I.  N.  E.  de  Rennes. 

CHASNE  ( Crèche  &  Dracy) ,  en  Bourgogne, 

Qqq 
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diocefc,  éleaion  ,  bailliage  &  recette  de  Mâcon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  220.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en  plai- 
ne ,  dans  une  contrée  fertile  principalement  en 
bleds  ,  à  une  lieue  fit  deux  tiers  S.  O.  de  Mâcon. 

CHASNÉE  (la) ,  en  Franche-Comte ,  diocefc , 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fie 
recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  4.  1.  N.  O.  de  Lons-le- 
Saulnier. 

CHASNOIS.en  Champagne,  diocefc  fit  éleétion 
de  Langrcs ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  1 2.  feux.  Ce  hameau  eft 
fitué  en  pays  de  bons  pâturages. 

CHASOIS  ,  en  Franche-Comté ,  diocefc ,  par- 
lement fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fit  re- 
cette de  Dole.  On  y  compte  1  3.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  bois  fit  de  pâturages. 

CHASON,  en  Champagne  ,  diocefc  fit  éleétion 
de  Rheims,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  14-  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile  prin- 
cipalement en  grains. 

CHASOT  (t>  Fontenelles-Chafot),  en  Franche- 
Comté  ,  diocefc ,  parlement  &  intendance  de  Be- 
fançon ,  bailliage  fie  recette  de  Baume.  On  y  com- 
pte 29.  feux.  Cette  communauté  eft  à  2. 1.  &  demie 
E.  S.  E.  de  Baume. 

CHASPUZAC,  dans  le  Vclay ,  en  Languedoc, 
diocefc  &  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloufe, 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2. 
1.  O.  du  Puy. 

CHASSAGNE ,  en  Bourgogne,  diocefc  d'Autun, 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  71.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  2. 1.  &  deux  tiers  S.  O.  de  Beaune. 

CHASSAGNE  ,  en  Breflc,  diocefc  de  Lyon  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  élection  de 
Bourg,  mandement  de  Bagé.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  communauté  eft  iituée  en  pays  de  grabs 
&  de  pâturages. 

CHASSAGNE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefc  , 
parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fie 
recette  d'Ornans.  On  y  compte  16.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  deux  tiers  de  lieue  S.  O.  d'Ornans. 

CHASSAGNE ,  dans  le  Gevaudan,  en  Langue- 
doc ,  diocefc  &  recette  de  Mende ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  11$.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  6.  1.  S.  E.  de  Mende. 

CHASSAGNE  fur  Mégemont ,  en  Auvergne , 
diocefc  fit  élection  de  Clermont  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Riom.  On  y  compte  1 J3. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  7.  L  S.  un  quart  à  l'O. 
de  Clermont. 

CHASSAGNE  le  Haut  &  le  Bas ,  en  Bourgogne, 
diocefc  d'Autun  ,  parlement  Se  intendance  de  Di- 
jon ,  bailliage  &  recette  de  Beaune.  On  y  compte 
30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2.  I.  &  deux  tiers 
S.  O.  de  Beaune. 

CHASSAGNE  (la),  dans  la  Marche  ,  diocefc 
île  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins,  éleétion  de  Gueret.  On  y  compte  jo.  feux. 
Cette  parouTe  eft  à  1 2. 1.  S.  S.  E.  de  Gueret. 

CHASSAGNE  (la)  ,  en  Franche-Comté,  dioce- 
fc ,  parlement  &  intendance  de  Befançon,  bailliage 
&  recette  de  Dole.  On  y  compte  33.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  4. 1.  fie  demie  S.  un  quart  à  l'O.  de  Dole. 

CHASSAGNE  d'Aubigny  (la),  en  Bourgogne, 
diocefc  d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon ,  bailliage  &  recette  de  Beaune.  On  y  compte 
12.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 
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CHASSAGNE  ù  la  Maaiere  (la)  ,  dans  la 
Marche ,  diocefc  de  Limoges  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y 
compte  21.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1 1 . 1.  S.  S.  E. 
de  Gueret. 

CHASSAGNE  (la),  abbaye  d'hommes  ,  de 
l'ordre  de  Cîteaux ,  en  Breflë  ,  diocefc  de  Lyon , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  éleétion ,  bail- 
liage fie  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Loye  ; 
fondée  en  1 170.  par  Etienne  ,  Seigneur  de  Villars. 
Cette  abbaye  eft  fituée  dans  le  diftriét  de  la  pa- 
roiflè de  Crans ,  à  une  lieue  de  la  rive  droite  de  la 
rivière  d'Ain  ,  6.  N.  E.  de  Lyon ,  &  j.  S.  de  Bourg. 
Elle  eft  en  commende  ,  fie  vaut  4J00.  livret 
de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
60.  florins. 

CHASSAGNES  ,  en  Languedoc  ,  diocefc  de 
recette  d'Uxès ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  46.  feux.  Cette  communauté  eft  à  8. 1.  N. 
N.  O.  d'Uzès. 

CHASSAGNOLLES  ,  en  Auvergne  .  diocefc  de 
Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins  ,  éleétion  d'Iflbire.  On  y  compte  109. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  L  S.  E.  d'Iflbire ,  fie 
3.  N.  E.  de  Brioude. 

CHASSAGNY,  bourg,  en  Lyonnois ,  diocefe, 
intendance  fie  éleétion  de  Lyon  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  7$.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1. 
S.  S.  O.  de  Lyon,  fie  à  1. 1.  de  demie  de  la  rive 
droite  du  Rhône. 

GHASSA1GNE,  en  Auvergne,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom , 
éleétion  de  Brioude.  On  y  compte  1 14.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  2.  1.  &  demie  E.  S.  E  de  Brioude. 

CHASSA1GNE,  en  Lyonnois,  diocefe ,  inten- 
dance fie  éleétiou  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  à 
uu  tiers  de  lieue  S.  S.  O.  d'Anfc  ,  de  à  un  qnart 
de  lieue  de  la  Saône. 

CHASSAIGNES  ,  en  Périgord  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Périgueux ,  parlement  fie  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  93.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  6.  1.  O.  un  quart  au  S.  de  Périgueux. 

CHASSAL,en  Franche-Comte,  diocefc  de  re- 
cette de  St.  Claude ,  parlement  fit  intendance  de 
Befançon.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes  fie  de  pâ- 
turages. 

CHASSAL  (le)  ,  en  Dauphiné,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Valence  ,  parlement  6c  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quart  fie  un  fcizieme  de  feu 
pour  les  fonds  nobles,  un  tiers  fie  un  vingt-quatrième 
de  feu  pour  les  biens  taillables. 

CHASSANT  ou  St.  Lubin  de  Chaflànt.dans  le 
Perche ,  diocefc  fie  éleétion  de  Chartres  ,  parlement 
de  Paris,  intendance  d'Orléans.  On  y  compte  $7. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  6.  1.  fie  demie  S.  O.  de 
Chartres. 

CH ASS AUGE ,  en  Bourgogne ,  diocefc  d'Autun, 
parlement  fit  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  1 2.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes  fie  peu 
fertile. 

CHASSAY  l'Eglifc  ,  en  Poitou  ,  diocefc  de  la 
Rochelle ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  éleétion  de  Fontenay.  On  y  compte  26.  feux» 
Cette  paroiflè  eft  à  6. 1.  N.  O.  de  Fontenay. 

CHASSEIGNES  .bourg, dans  le  Saumurrois ,  ea 
Poitou  ,  diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours  ,  éleétion  de  Loadun.  On  y 
compte  124.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1.  L  fie  demie  S. 
O.  de  Louduo. 
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CHASSEL  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Anton  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  33.  feux. 
Cette  communauté-  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHASSELAS ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  élection 
bailliage  fit  recette  de  Micon ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  80.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  un  vallon  ,  fermé  de  mon- 
tagnes de  tous  côtés ,  excepté  vers  le  midi ,  dans  une 
contrée  fertile  principalement  en  bon  vin ,  près  de* 
confins  du  Lyonnois ,  à  s.  1.  &  demie  S.  O.  de  Mâcon. 
Il  en  dépend  les  hameaux  de  Voifin,  de  Rochotte 
&  la  Croix. 

CHASSEL  A  Y ,  ville ,  en  Lyonnois ,  diocefe,  in- 
tendance de  élection  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  19$.  feux.  Cette  petite  ville  eft  à  1.  1. 
N .  O.  de  Lyon.  Il  en  dépend  l'annexe  de  Chères. 

CHASSEL  AY ,  en  Daupbiné ,  diocefe  de  Vienne , 
parlement  de  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Romans.  On  y  compte  un  feu  &  deux  tiers  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  de  un  feo  trois  quarts  de  un 
quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens  taillables  ; 
y  compris  néanmoins  un  quatre-vingt-fememe  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiffe  eft  à 
5.  I.  &  demie  N.  E.  de  Romans ,  &  1.  N.  H.  O. 
de  Saint-  Marcellin. 

CHASSELINES,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  1 J.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  de 
où  il  y  a  de  bons  pâturages. 

CHASSEROT  les  Rougemont ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe ,  parlement  de  intendance  de  Be- 
fançon  ,  bailliage  de  Vefoul ,  prévôté  de  Montbo- 
zod.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  communauté  eft 
à  cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Montbozon  ,  dt 
«  4. 1.  S.  E.  de  Vefoul. 

CHASSEMY  ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Soiffbns,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  87.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en 
pays  de  bois  ,  à  une  bonne  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  rivière  d'Aimé,  &  à  3. 1.  E.  de  Soiffons. 

CHASSEN  ARD,  en  Bourgogne,  diocefe  d' Autun, 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Charolles  de  de  Semur-en-Brionnois.  On  y 
compte  38.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Loire  ,  à  3.  1.  &  deux  tiers  O.  S.  O. 
de  Charolles ,  &  3.  &  quart  N.  N.  O.  de  Semur- 
en-Brionnois.  U  en  dépend  les  hameaux  qui  fuivent  : 
Chaflènard,qui  eft  celui  du  Clocher,  les  Taillettes , 
les  Bonneaux,  les  Broffes  ,  la  Roffine  ,  le  Boft  & 
Carenne ,  tous  dans  le  Brionnois  ;  outre  la  com- 
manderie  du  Bugnay  ,  la  feigneurie  d'Epinaffe  de 
fe  Bugneray ,  qui  font  dans  le  Charolois. 

CHASSENARD  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'An- 
ton, parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  de  Charolles.  On  y  compte  11.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  petite  dinance  de  celle 
qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  &  elle  eft 
cenfée  dans  le  Brionnois. 

CH  ASSENA  Y ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d' Autun , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cettte  d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  1*.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  un  quart  de  lieue  S.  O. 
d'Arnay-le-Duc. 

CHASSENAY  ,  en  Nivernais  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  1 3 .  fenx.  Cette  communauté 
cil  à  1.  I.  S.  E.  de  Decize  ,  &  6.  S.E.  de  Nevers. 

CHASSENAY ,  en  Champagne ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiffe 
ice  en  pays  de  montagnes  &  de  bons  pâturages. 
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CHASSENAY,  en  Champagne ,  diocefe  de  Lan* 
Çtts ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons , 
élection  de  Bar- fur- Aube.  On  y  compte  4».  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  de  deux  tiers  S.  O.  de  Bar- 
fnr-Aube. 

CHASSENET  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
tnont,  parlement  de  Paris  ,  intendance  dt  élection 
de  Riom.  On  y  compte  99.  feux.  Cette  paroific  eft 
à  ».  1.  de  demie  E.  N.  E.  de  Riom. 

CHASSENEUIL  ,  Caffinogilum  ,  ville  ,  en  An- 
goumois ,  diocefe  de  élection  d'Angoulème  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Limoges.  On  y 
compte  an.  feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur 
la  petite  rivière  de  Bonievre,  à  a.  I.  N.  E.  de  la 
Rochefoucault,  de  6.  de  quart  N.  E.  d'Angoulème. 

CHASSENEUIL ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  inten- 
dance ,  élection  de  arrondiffement  de  Poitiers  , 
Parlement  de  Paris.  On  y  compte  16».  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  le  Cfcun,  à  a.  I.  N.  E.  de 
Poitiers. 

CHASSENEUIL  ,  en  Berry  ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  la  Châtre.  On  y  compte  106.  feux.  Cette  parouTe 
eft  fituée  fur  un  ruiffeau  à  7. 1. 0.  N.  O.  de  la  Châtre. 

CHASSENON,  en  Angoumois  ,  diocefe  de  élec- 
tion d'Angoulème  .parlement de  Paris , intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  101.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  6. 1.  O.  de  Limoges ,  de  10.  de  demie  E.  N. 
E.  d'Angoulème. 

CHASSENON  ,  en  Foitou  ,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Poitiers  , 
élection  de  Fontenay.  On  y  compte  $7.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  une  lieue  &  demie  N.  E.  de  Fontenay. 

CHASSERADES ,  dans  le  Gevaudan  ,  en  Lan. 
guedoc  ,  diocefe  de  recette  de  Mendc  ,  parlement 
de  Touloufe, généralité  de  Montpellier, intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  110.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  de  dans  une 
contrée  très -fertile  principalement  en  excellent 
pâturages. 

CHASSEROSSE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d' Au- 
tun ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
recette  deSemur-en-Auxois.  On  y  compte  1  $.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  le  Serain  ,  à  1. 1. 
de  deux  tiers  N.  E.  de  Saulieu. 

CHASSES  (les) ,  Abbatta  Sanfii  Pétri  de  Cafis, 
abbaye  de  filles ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoit ,  en  Au- 
vergne ,  diocefe  de  St.  Fiour  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Riom  ,  élection  de  Brioude  ;  fon- 
dée vers  l'an  800. ,  fous  l'autorité  de  Charlemagne, 
par  la  Dame ,  époufe  de  Claude  ,  Seigneur  de  Can- 
togile  ou  Chantgilon  ,  Cantogilenfis  Tojarche. 
Cette  abbaye  eft  fituée  dans  une  vallée  profonde  , 
affreufe  de  fi  étroite  ,  qu'à  peine  y  peut-on  décou- 
vrir le  ciel ,  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche 
de  l'Ailier ,  à  3. 1.  O.  du  Puy  ,7.  S.  S.  E.  de  Briou- 
de,  &  8.  E.  S.  E.  de  Saint-Flour.  Elle  jouit  de  6.  a 
7000.  livres  de  rente. 

CHASSESAC ,  petite  rivière  de  Languedoc  ; 
qui  prend  fa  fource  dans  les  montagnes  qui  fépa- 
rent  le  diocefe  d'Uzès  de  celui  de  Mende  ;  arrofe 
Chambonas  &  les  Vans  ,  de  fe  jette  dans  l'Ardeche 
au-deffous  de  Saint-Auban.  Son  cours  eft  de  8.  à 
10.  lieues. 

CHASSEUIL  ,  en  Berry.  Voye\  Chaffeneuil. 

CHASSEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ; 
parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  S.  E.  de  Semur-en-Auxot*. 
II  en  dépend  plufieurs  hameaux.  Son  terroir  eft 
montagneux  ,  de  néanmoins  fertile  en  bons  pfitu* 
rages. 

CHASSEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement de  intendance  de  Bcfànçon  ,  bailliage  St 
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recette  de  Dole.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  l'Oignon  ,  à  4.  I.  ck  quart 
N.de  Dole. 

CHASSEY  ,  en  Bourgogne  ,  dîocefe  ,  bailliage 
fit  recette  de  Châlon ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  24.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fi- 
tuée entre  deux  montagnes  ,  dans  un  vallon  fort 
ferré,  à  ?.  1.  N.  O.  de  Cbâlon  ,  &  une  S.  O.  de 
Chany.  Il  en  dépend  les  hameaux  de  Bercuilly, 
deNantoux,  la  Couchée,  Corfchanus  ôcValotte. 
Son  terroir  produit  de  bon  vin. 

CHASSEY  tV  Rotonod  ,  en  Bugey ,  diocefe , 
élection  fie  recette  de  Belley  ,  parlement  fit  inten- 
dance de  Dijon  ,  mandement  de  Koflîllon.  On  y 
compte  5J.  feux.  Chafley  eft  à  un  quart  de  lieue 
U.  O.  de  Belley. 

CHASSEY  les  Rougemont,  en  Franche-Comté , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Bcfanqon  , 
bailliage  6c  recette  de  Vefoul ,  prévoté  de  Mont- 
bozon.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiflé  eft 
iituée  fur  la  rivière  d'Oignon  ,  à  3. 1.  &  quart  S.  E. 
de  Vefoul ,  &  une  fie  demie  N.  E.  de  Montbozon. 

CHASSEY  les  Scey  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Bcfançon  ,  bail- 
liage fit  recette  de  Vefoul.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  Saône ,  à  1.  1. 
&  demie  O.  KO.  de  Vefoul. 

CHASS1ERS  ,en  Poitou  ,  diocefe  d'Angoulême, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poiriers  ,  élec- 
tion de  Confolent.  On  y  compte  174.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  4. 1.  O.  S.  O.  de  Confolent. 

CHASSIERS ,  dans  le  Vivarais  ,  en  Languedoc, 
diocefe  ck  recette  de  Viviers ,  parlement  de  Tou- 
loufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  309.  feux.  Cette  paroiflé 
eft  à  5. 1.  O.  de  Viviers. 

CHASSIGNOLLES  ,  enBerry,  diocefe  fie  in- 
tendance de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  la  Châtre.  Un  y  compte  83.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  une  petite  lieue  S.  O.  de  la  Chître. 

CHASSIGNOLLES  t>  Villeneuve  des  Cerfs, 
en  Auvergne  ,  diocefe  de  Clermont ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Moulins ,  élection  de  Gan- 
sât. On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à 
4.  1.  E.  N.  E.  de  Gannat. 

CHASS1GNY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  dfAu- 
tun  ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
2c  recette  d'Avalon.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  un  quart  de  lieue  E.  d'Avalon. 

CH  ASSIGNY ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  élection, 
bailliage  fit  recette  de  Mâcon  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Dijon.  On  y  compte  68.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  8. 1.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Mâcon. 

CHASSIGNY  fous  la  Clayte  ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  ,  élection  ,  bailliage  fie  recette  de  Mâcon  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  2$.  feux.  Cette  paroiflé  eft  a  3. 1.  ck  tiers 
E.  N.  E.  de  Semur-en-Brionnois ,  &  9. 0.  un  quart 
au  S.  de  Mâcon.  Il  en  dépend  les  hameaux  de  Mc- 
loux,  Fay-lez-Jacquets,  Bodemontck  les  Belouzes. 

CHASSIGNY  cV  Broflbtes,  en  Champagne,  dio- 
cefe ck  élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  99.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  à  3.  1.  S.  S.  E.  de  Langres. 

CHASSILLÈ  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  dio- 
cefe &  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris,  in- 
tendance de  Tours.  On  y  compte  95.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  Vefgrc  ,  à  4.  1.  &  demie  O. 
du  Mans. 

CHASSILLY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fit  re- 
cette d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  N.  E. 
d'Arnay-lc-Duc. 
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CHASSINELLE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Tonnerre.  On  y  compte  119.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  fur  l'Armançon ,  à  3. 1.  S.  E.  de 
Tonnerre. 

CHASSIRON  (la  Tour  de ).  On  appelle  de  ce 
nom  un  fanal ,  qui  eft  bâti  à  la  pointe  la  plus 
feptentrionale  de  rifle  d'Oleron  ,  pour  faciliter 
aux  vaine  aux  l'entrée  du  Permis  d'Antioche.  On  y 
entretient  toutes  les  nuits  un  feu  coniidérable  avec 
du  bois.  11  y  a  deux  rechauds  ,  l'un  plus  élevé  que 
l'autre ,  pour  diftinguer  ce  feu  de  celui  de  la  Tour 
de  Cordouan  ,  qui  eft  à  l'entrée  de  la  Garonne. 
Le  cap  où  eft  élevée  la  Tour  de  Chafiiron  ,  s'ap- 
pelle la  pointe  du  bout  du  monde. 

CHASSOIGE  ,en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun. 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ck  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  E.  d'Arnay-le-Duc. 

CHASSORS ,  bourg  ,  en  Angoumois ,  diocefe 
de  Saintes ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  la 
Rochelle ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte  1  $$. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  1.  1.  N.  E.  de  Cognac. 

CHASSY ,  en  Berry  ,  diocefe  ,  intendance  & 
élection  de  Bourges  ,  parlement  de  l'aris.  On  y 
compte  SS-feux.  Cette  paroiflé  eft  à  une  demi- 
lieue  E.  S.  E.  de  Villequier  ,  fie  à  6. 1.  &  demie  E. 
S.  E.  de  Bourges. 

CHASSY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Charolles.  On  y  compte  31.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  4. 1.  N.  O.  de  Charolles.  Il  en  dépend 
Fontcnailles ,  la  métairie  de  Lesbrots,  les  hameaux 
de  Lichifaut ,  Armont ,  le  Montreau  ,  fit  les  Brû- 
lées. 

CHATAGNA,  en  Franche-Comté,  diocefe  de 
St.  Claude ,  parlement  ck  intendance  de  Befancon, 
bailliage  ck  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  O.  d'Orgelet. 

CHATAIN  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Limo- 
ges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins  , 
éleétion  de  Gueret.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  6.  1.  &  deux  tiers  S<  de  Gueret. 

CHATAIN  en  Ladignac  ,  dans  la  Marche, 
diocefe ,  intendance  fit  éledion  de  Limoges  ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  bois  fit  de  pâturages. 

CHATAIN  en  Saint-Barban ,  dans  la  Marche, 
diocefe ,  intendance  fit  éledion  de  Limoges  ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  pa- 
roiflé eft  à  4.  I.  O.  du  Dorât  ,  fie  11.  N.  O.  de 
Limoges. 

CHATAIN  en  Saint. Julien  ,  dans  la  Marche , 
diocefe  ,  intendance  6k  élection  de  Limoges  ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  3.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  quelque  dtftance  de  celle  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent,  fit  elle  eft  fituée  également 
en  pays  de  montagnes,  de  bois  fie  de  pâturages. 

CHATAINCOURT  ,  dans  la  Perche  ,  diocefe 
de  Chartres  ,  parlement  fit  intendance  de  Paris , 
élection  de  Dreux.  On  y  compte  80.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  1. 1.  O.  S.  O.  de  Dreux. 

CHATAINCOURT  ou  Chataincou ,  dans  la  Per- 
che ,  diocefe  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance d'Alençon ,  élection  de  Verneuil.  On  y 
compte  10.  feux.  Cette  communauté  eft  en  pays  de 
bois  fie  de  pâturages. 

CHAT ANEY .dans  la  principauté  de  Dombes  , 
diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouverain  de  Dombes , 
châtellenie  de  Chalamont.  On  y  compte  12.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de 
Chalamont ,  fit  à  7. 1.  ck  demie  E.  N.  E.  de  Trévoux. 
Son  terroir  eft  arrofé  de  la  rivière  de  Vefle. 

CHATAN1ER ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Langue- 


zed  by  Google 


C  H  A 

doc  ,  diocefe  &  recette  de  Mende  ,  parlement  de 
Touloufe,  généralité  de  Montpellier,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  quarante-cinq  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  £x  lieues  N.  N.  E.  de 
Mende. 

CHATARD  Perouiller  (  le  ) ,  en  Limofin ,  dio- 
cefe, intendance  de  élection  de  Limoges,  parle- 
ment de  Bordeaux.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de  pâturages. 

CHATÉ,  dans  le  duché  de  Lorraine.  voyt\ 
Cbatté. 

CHATE  ,  en  Dauphiné  ,  diocelê  de  Vienne  , 
parlement  dt  intendance  de  Grenoble,  élection  de 
Romans.  On  y  compte  4.  feux  ,  deux  tiers  ,  un 
fîxieme  de  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ;  de  6.  feux  un  demi  de  un  feizieme 
de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néan- 
moins un  feu  un  quart  de  un  vingt-quatrième  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CHATEAU ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  élection  , 
bailliage  de  recette  de  Mâcon ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  9).  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  1.  1.  0.  S.  0.  de  Clugny ,  &  J.  O.  N.  O. 
de  Mlcon. 

CHATEAU  ù  Cenfe  de  Rauxembourg  (  le) ,  en 
A Iface,  diocefe  de  Spire ,  confëil  fupérieur  &  in- 
tendance d'Alface,  bailliage  de  recette  d'Ober- 
Broun.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

CHATEAU  V Abbaye ,  dans  la  Flandre-Wallon- 
ne ,  diocefe  d'Arras ,  parlement  de  Douay  ,  inten- 
dance de  Lille  ,  fub délégation  de  Saint-Amand.  On 
y  compte  280.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Scarpe,  à  quelque  diftance  du  con- 
fluent de  cette  rivière  avec  l'Efcaut ,  à  s.  1.  &  tiers 
S.  S.  E.  de  Tournay ,  une  N.  N.  E.  de  Saint- 
Amand  ,  &  5.  &  demie  E.  N.  E.  de  Douay.  Il  y  a 
tout  proche  de  la  paroifle  de  Château,  dont  il  eft 
queftion ,  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Prémontré  de  en  règle.  (  Caftellum  Dei ,  Caftellum 
Abbatiale ,  Cajtellum  Mauritanie  ).  Cette  abbaye 
qui  jouit  de  s S«  m»Ae  N*1"" 0<  rente  ou  *n™"on ,  a 
été  fondée  par  le  Roi  Louis  le  Bègue  ,  qui  y  mit  des 
Chanoines  féculiers ,  afin  qu'ils  priaflènt  Dieu  pour 
les  fidèles  qui  avoient  été  tués  par  les  Normands ,  de 
«voient  été  enterrés  en  ce  lieu,  qu'on  appelloit  alors 
la  Male-Maifon.  Daus  la  fuite ,  on  y  mit  des  Béné- 
dictins. Enfin ,  en  1 1 SS  - ,  Evrard  Radoulx  ,  Prince 
de  Mortagne  ,  Châtelain  de  Tournay  ,  réédifia 
ce  monaftere  fous  l'invocation  de  Saint-Martin ,  & 
le  donna  aux  Prémontrés. 

CHATEAU  fur  Allier ,  en  Bourbonnois  ,  dio- 
cefe de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d(  élection  de  Moulins.  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  l'Allier  , 
dans  une  contrée  a  fiez  fertile  principalement  en  pâ- 
turages ,  dt  où  il  y  a  des  bois  de  des  étangs. 

CHATEAU  i'Almenefcbe(i\e  )  ,  en  Normandie, 
diocefe  de  Séez ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  élection  d'Alencon,  fergenterie  d'Almenefche. 
On  y  compte  113.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  un ruifleau  ,  à  s.  I.N.  O.  de  Seex.dt  J.  dt  quart 
Jï.  d'Alencon. 

CHATEAU  Y  Arc ,  en  Provence ,  diocefe ,  par- 
lement ,  intendance  ,  viguerie  *  recette  d'Aix.  On 
n'y  compte  point  de  feuxen  particulier.  Cette  terre 
eft  fituée  tout  proche  de  la  rive  gauche  de  la  rivière 
d'Arc  ,  entre  les  communautés  de  Peinier  de  de  Fu- 
veau,  à  3.  I.  E.S.  E.  d'Aix.  Elle  fut  érigée  en  mar- 
quifat ,  par  lettres  de  Septembre  1687. ,  enrégiftrées 
à  Aix  le  4  Mars  1688. ,  en  faveur  de  Charles  Bou- 
uffi ,  Tréforierde  France  à  Aix ,  dont  le  fils  Jo- 
feph  étoit  Confeiller  au  parlement  de  Provence 
en  1713» 

CHATEAU  Amtux  ,  en  Provence  t  diocefe  , 
Tome  II. 
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vïguerie  &  recette  de  Sîfteron ,  parlement  &  Inten- 
dance d'Aix.  On  y  compte  1.  feux  dt  trois  quarts  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  Durance  ,  à  deux  lieues  S.  E.  de 
Sifteron. 

CHATEAU  Bernard ,  en  Angoumois ,  diocefe 
de  Saintes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  la 
Rochelle ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte  $5. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  petite  lieue  S.  de 
Cognac. 

CHATEAU  Bltaux  ,  dans  la  Brie-Francoife  ; 
diocefe  de  Meaux  ,  parlement  de  intendance  de 
Paris,  élection  deRozoy.  On  y  compte  ij.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  a.  lieues  de  deux  tiers  S.  E.  de 
Rozoy. 

CHATEAU  Bourg ,  en  Bretagne ,  diocefe,  par- 
lement ,  intendance  de  recette  de  Rennes.  On  y 
compte  16.  feux  deux  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  de  de  bons 
pâturages ,  fur  la  Vilaine ,  à  3. 1.  de  tiers  E.un  quart 
auN.  de  Rennes. 

La  terre  de  feigneurie  de  Château-Bourg,  en  Bre- 
gne ,  futérigéeen  comté  pour  N.  de  C an gi-Dt niait , 
par  lettres  de  Juillet  1677.  ,  regiftrées  le  20. 
Mai  1680. 

CHATEAU  Bourg,  dans  le  Haut-Vivarais.c  nLan- 
guedoc ,  diocefe  de  Valence ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc,  recette  de  Toumon.  On  y  compte 63. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du 
Rhône  ,  prefque  vis-à-vis  de  l'embouchure  de  l'Ife- 
re ,  à  une  lieue  dedemie  S.  S.  E.  de  Toumon. 

CHATEAU  les  Bourges,  en  Berry  ,  diocefe  ; 
intendance  de  élection  de  Bourges  ,  parlement  de 
Paris.On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
à  une  petite  diftance  de  Bourges.  Le  Roi  Charles 
VII.  y  a  réfidé  quelque  temps ,  comme  il  paraît  par 
des  lettres  d'abolition  ,  données  en  faveur  des  Com- 
tes de  Clermont,  de  Richemont  de  des  officiers 
de  la  ville  de  Bourges  ,  datées  du  vingt-fept  Juillet 
1418. 

CHATEAU  Briand  ,  Cajlrum  Briamii ,  ville  ,  en 
Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de  Nantes ,  parlement 
de  intendance  de  Rennes.  On  n'y  compte  point  de 
feux,  mais  feulement  6jo.  maifons.  Cette  ville, 
qui  eft  un  des  anciens  fiefs  de  la  province  de  Bre- 
tagne ,  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grain», 
en  bois  dt  en  pâturages  ,  à  10. 1.  N.  N.  E.  de  Nan- 
tes ,  de  8.  de  demie  S.  S.  E.  de  Rennes.  Il  n'y  8 
qu'une  feule  paroifle  ,  une  maifon  de  Mathurins  dt 
une  de  Religieufes-Urfulines. 

La  ville  dont  il  eft  queftion ,  a  pris  fon  nom  de 
Briant  un  de  fes  Seigneurs ,  qui  étoit  fils  de  Thier- 
nus  de  de  fa  femme  Enoguent.  Guillaume  le  Breton 
l'appelle  Cajlrum  Briant  ;  de  dans  quelques  titres  , 
elle  eft  nommée  Caftellum  Briamii  OiCaftrum  Brian- 
cii.  Elle  eft  connue  dans  l'hiftoire  dt  dans  les  ro- 
mans ,  par  la  fameufe  Comtefle  de  Châteaubriant  , 
une  des  maîtreffes  de  François  I.  Varillas  n'a  pas 
été  le  premier  ni  le  dernier  de  ceux  qui  ont  dit  que 
le  Comte  de  Châteaubriant ,  irrité  des  complaifan- 
ces  que  fa  femme  avoit  eues  pour  le  Roi  ,  lui  avoit 
fait  ouvrir  les  veines ,  de  l'avoit  laiflee  mourir  en  cet 
état,  pendant  que  François  I.  étoit  prifonnier  des 
Elpagnols,  en  t<i6.  On  trouve  dans  l'églife  des 
Mathurins  de  Châteaubriant ,  l'effigie  en  marbre  de 
cette  Comtefle ,  avec  fon  épitaphe.  C'eft  le  Comte 
de  Châteaubriant,  fon  mari,  qui  lui  fit  ériger  ce 
monument ,  par  lequel  on  apprend  que  cette  Dame 
ne  mourut  qu'en  «$37.  Ainfi,  cela  dérange  fort 
tout  ce  que  Varillas  ,  de  ceux  qui  font  venus  après 
lui ,  ont  écrit  à  ce  fujet. 

Voici  cette  épitaphe  ,  telle  qu'elle  nous  a  été 
communiquée. 

Rrr 
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FF  Peu  de  telles.  FF 

Sont  et  tombeau  gît  Franco! fc  de  Foix  , 
De  qui  ttiu  bien  wig  cheem  fiuleit  dire, 
j.   Et  te  difant  one  mie  feule  voix  ^ 
.S   iV  i  avança  d'y  vouloir  contredire,  g. 

6   De  grande  beauté  ,  de  grâce  fti  attire  ,  « 
De  ban  fçovoir  ,  d'intelligence  prévue  , 

,    g  De  biens ,  d'h.nneurs  ,&  mieux  <pt  m  ractntt  y  g1 

£  Dieu  Etemel  richement  l'étofa.  P 

O  violeur  fpour  i abréger  le  conte  , 
**g  W*«  /à  e«  /««/  triomfa. 

FF        Décéda  le  1 6.  d'Oftobre  1*37.  FF 

La  terre  &  feigneurie  de  Châteaubriant  a  pafle 
de  la  maifon  de  Laval  dans  celle  de  Montmorency  , 
&  de  celle-ci  dans  la  maifon  de  Bourbon-Condé. 

François- Jofeph  Hunauld  naquit  à  Châteaubriant 
le  24.  Février  1 701.  de  René  Hunauld  ,  Médecin  de 
la  faculté  de  Caen  ,  &  de  Léonarde  Nepveu  ,  fa 
féconde  femme.  Son  pere  avoit  quitté  la  ville  d'An- 
gers ,  fa  patrie  &  fa  demeure  ordinaire ,  pour  aller 
^'établir  à  Saint-Malo  ,  où  il  exerça  depuis  la  mé- 
decine avec  plus  d'honneur  &  de  défintereflement , 

2uc  de  fortune.  Le  jeune  Hunauld  fut  envoyé  à 
ennes  ,  où  il  fit  fes  humanités  &  fa  philofophie  ; 
&  dc-là  à  Angers  ,  ou  il  étudia  une  année  la  méde- 
cine ,  &  fe  fit  recevoir  Maîtrc-ez-Arts.  Fils ,  petit- 
fils  ,  neveu  &  coulîn  de  Médecins, il  étoit  naturel 
qu'on  le  deftinât  à  la  même  profeifion.  A  18.  ans 
il  vint  à  Paris,  &  à  21.  il  alla  prendre  le  bonnet  de 
Doéteur  à  Rheims.  Les  Médecins  de  cette  faculté 
lui  reconnurent  tant  de  talents ,  qu'ils  fe  fouvien- 
nent  encore  aujourd'hui  de  lui  avec  plaifir  ,  &  fe 
font  honneur  d'avoir  inferit  (on  nom  dans  leur  ca- 
talogue. Etant  arrivé  à  Paris  ,  il  s'appliqua  tout 
entier  à  l'anatomie.  Ce  ne  fut  qu'en  1718.  qu'une 
place  d'Anatomifte  étant  venu  à  vaquer  ,  on  y  fit 

fafler  M.  Hunauld ,  qui  dès  l'an  1724.  avoit  été  reçu 
l'académie  des  feiences  ,  en  qualité  de  Chymiite 
adjoint.  En  1730.  mourut  le  fameux  M.  du  Ver- 
nay  ,à  l'âge  de  81.  ans.  1J  y  en  avoit  plus  de  50. 
qu'il  profelToit  l'anatomie  au  jardin  du  Roi.  M. 
Hunauld  ,  qui  avoit  obtenu  de  la  cour  ,  peu  de 
temps  auparavant  ,  de  concert  avec  M.  du  Vernay 
l'agrément  de  cette  place  ,  lui  fuccéda  ,  âgé  feu- 
lement de  28.  ans.  Malgré  une  difpofition  d'âge  fi 
marquée  ,  &  le  fouvenir  d'un  prédécefleur  fi  célè- 
bre ,  il  fi»  fit  bientôt  dans  les  mêmes  fonctions  une 
réputation  peu  différente  de  celle  que  M.  du  Ver- 
nay s'étoit  acquife.  Ses  démonftrations  anatomiques 
lui  attirèrent  un  fi  grand  concours  d'étudiants  , 
.qu'ils  ne  pouvoient  tenir  dans  l'amphithéâtre  où 
elles  fe  faifoient  ,  tout  fpatieux  qu'il  eft.  On  ren- 
voyoit  des  auditeurs  par  centaines.  Mais  ils  ne  fe 
rebutoient  pas  :  ils  prenoient  mieux  leurs  mefures  , 
pour  n'être  point  renvoyés  une  féconde  fois.  Aux 
leçons  publiques  ,  Hunauld  joignoit  de  petits  cours 
particuliers  ,  pour  des  écoliers  d'élite  ,  ou  pour 
des  perfonnes  de  diftin&ion  quine  pouvoient  aller  au 
jardin  du  Roi.  C'eft-là  quefe  faifoient  les  plus  fines 
idémonftrations  &  les  diiîections  les  plus  délicates. 
On  eût  pu  fe  rappeller  ces  jours  brillans  de  la  vie 
de  M.  du  Vernay  ,  où  la  ville  ,  la  cour  &  les  étran- 
gers venoient  en  foule  de  toutes  parts  pour  l'en- 
tendre. Un  voyage  que  M.  Hunauld  fit  en  Hollan- 
de ,  lui  valut  l'amitié  &  l'eftime  de  M.  Boër- 
haave  ;  &  il  eft  le  feul  Médecin  de  Paris  qui  ait 
expliqué  publiquement  les  œuvres  ctaifiques  de  ce 
grand  Médecin.  11  alla  à  Londres  en  173s. ,  ôc  il 
en  revint  membre  de  la  fociét» Royale  (de  cette 
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ville  ) ,  après  y  avoir  lu ,  dans  une  de  fes  aficoiblëcs , 
des  réflexions  fur  l'opération  de  lafiftule  lacrymale, 
qui  ont  été  inférées  dans  les  tranfactions  philofo- 
phiques.  Il  mourut  à  Paris  ,  dans  l'appartement 
qu'il  avoit  dans  l'hôtel  de  Richelieu  ,  au  mois  de 
Décembre  1742. ,  d'une  fièvre  maligne.  Lors  de  fa 
mort ,  fon  pere  étoit  encore  en  vie. 

CHATEAU  Ceaux  ,  en  Anjou.  Voytit  Chan- 
toceaux. 

CHATEAU  fur  Cher  ,  en  Auvergne  ,  diocefc 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins  ,  éleftion  de  Gannat.  On  y  compte  75. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  daus  la  montagne  de 
Nuits ,  fur  la  petite  rivière  de  Cher  ,  en  pays  de 
bons  pâturages  ,  &  où  il  y  a  beaucoup  de  bois. 

CHATEAU  Châlon ,  en  Franche-Comté.  Vetyt\ 
Châtel-Châlon. 

CHATEAU  Chervix  ,  en  Limofin  ,  diocefe  , 
intendance  &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  200.  feux.  Cette  parouTe 
eft  à  <.  I.  S.  S.  £.  de  Limoges. 

CHATEAU-CHPNON  ou  Châtel-Chinon,  Cajhl- 
lum  Cuninum  ,  ville  ,  en  Nivernois  ,  capitale  du 
Morvant ,  chef-lieu  d'une  éleftion  de  fon  nom  , 
d'un  bailliage  feigneurial,  d'une  maréchaufiee.&c, 
du  diocefc  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Moulins.  On  y  compte  10$.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  l'Yonne  ,  a  quelque  diftance  de 
fa  fource  ,  à  douze  lieues  E.  un  quart  au  N.  de 
Nevers ,  &  14.  N.  E.  de  Moulins.  Long.  11.39.  °- 
lat.  47.  s.  o. 

La  fituation  de  la  ville  dont  il  s'agit ,  eft  tout-1- 
fait  finguliere.  Cette  ville  eft  bâtie  fur  la  pointe 
d'une  haute  montagne,  qui  eft  entourée  d'autres  mon- 
tagnes couvertes  de  bois.  Parmi  ces  montagnes,  ilen 
eft  une  plus  haute  que  la  ville  ,  ôc  au  fommet  de  la- 
quelle font  encore  des  mazures  anciennes ,  &  des 
reftes  de  bâtiments  que  l'on  prétend  dans  le  pays  être 
du  temps  deCéfar,  de  lcfquels,  à  ce  qu'on  apute, 
fervoient  de  Chéntl  ,  d'où  ferait  venu  le  nom  de 
Cajirum  Caninum.  Si  l'on  ajoute  foi  à  la  tradition, 
c'étoit  dans  ce  château  que  Céfar  fe  retirait  pen- 
dant le  fiege  d'Autun ,  qui  n'en  eft  qu'à  fix  lieues. 
Aux  environs  de  Château-Chinon  fubfiftent  encore 
quantité  de  monuments  très-anciens  ,  &  entr'au- 
tres  de  grands  chemins  pavés  ;  ouvrage  qu'on  ne 
peut  attribuer  qu'aux  Romains.  Tout  cela  fert  à 
prouver  que  du  temps  des  Romains  ,  il  y  avoit  au 
même  lieu  où  eft  à  préfent  Château-Chinon  ,  ou 
tout  proche  de  cette  ville ,  quelque  place  d'impor- 
tance. 

De  la  parouTe  de  Château-Chinon ,  qui  eft  dé- 
diée à  Saint-Romain  ,  dépendent  dix  ou  douze  ha- 
meaux ou  écarts.  Le  revenu  de  la  cure  eft  de  douze 
cents  livres  ou  environ  ,  fur  quoi  il  faut  payer  un 
Vicaire.  Cette  cure  eft  à  la  collation  du  Prieur  de 
Château-Chinon ,  dont  le  bénéfice  dépend  de  l'Ab- 
bé de  Clugny ,  qui  a  droit  d'y  nommer  ,  de  vaut  600. 
liv.  ou  environ. 

Le  bailliage  feigneurial  eft  affez  étendu ,  &  exer- 
ce des  droits  fort  honorifiques.  Mais  il  ne  comprend 
point  dans  fon  reflort,  du  moins  à  tous  égards, 
tous  les  fiefs  qui  relèvent  de  la  feigneurie. 

Quant  au  commerce ,  celui  qui  fe  fait  dans  la 
ville  de  Château-Chinon ,  ainfi  que  dans  l'éleétion 
de  ce  nom ,  confifte  principalement  en  étoffes  de 
laine ,  dont  il  y  a  une  manufacture  confidcrable 
dans  la  ville  chef-lieu  ,  en  laines  non-ouvrées  ,  en 
toiles ,  en  cuirs  &  en  bois  à  bâtir  &  à  brûler.  Pour 
faciliter  ce  commerce  ,  il  a  été  établi  fix  foires  par 
an  à  Château-Chinon  ;  la  première  aux  Rois  ;  la 
féconde  ,  aux  Brandons  ,  qui  eft  le  premier  lundi 
de  carême  ;  la  troifîeme,  au  dimanche  des  Ra- 
meaux i  la  quatrième,  à  l'A/ccnfiea  j  la  cinquième, 
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a  la  Saint- Jacques  du  mois  de  Juillet  ;  &  la  (mê- 
me ,  à  la  Touflaint.  Outres  les  marchandifes  de 
fabrique ,  il  fe  vend  à  ces  foires  quantité  de  bef- 
tiaux  ,  dont  la  deftination  c ft  pour  la  Bourgogne  , 
la  Franche-Comté  ,  h  Lorraine  ,  la  Champagne  , 
l'Auxerrois  ck  le  Nivemois.  Les  marches  pour  les 
denrées  fe  tiennent  le  lundi  &  le  jeudi  de  chaque 
fcmaine. 

La  feigneurie  de  Cbiteau-Chinoneft  d'une  gran- 
de étendue.  Elle  a  le  titre  de  comté  ,  &  faifoit 
autrefois  partie  de  la  province  de  Bourgogne.  Cette 
feigneurie  eft  très-noble,  non-feulement  par  elle- 
même  ,  mais  encore  par  les  fiefs  qui  en  relèvent. 
Elle  comprend  dix  paroiifcs  ou  clochers  ;  cinq  bail- 
liages ,  qui  font  Chàteau-Chiiion  ,  Ouroux  ,  Lor- 
me ,  Brafly  &  Dun-kz-Placcs.  Le  feigneur  cil 
propriétaire  de  deux  mille  huit  cents  arpents  de  bois 
taillis  ,  qui  font  en  coupe  réglée  de  deux  mille  cinq 
cents  cordes  ,  que  ks  marchands  de  bois  achètent 
pour  Paris  ,  en  les  faifant  flotter  fur  la  rivière 
d'Yonne  jufqu'à  Clamecy ,  où  ces  bois  font  mis  en 
trains  &  voiturés  de  la  forte  par  l'Yonne  &  la  Seine 
jufqu'à  Paris.  On  eftime  que  la  terre  en  queilion 
vaut  au  moins  cinquante  mille  livres  de  rente. 

Cette  terre  n'a  jamais  été  du  domaine  (du  moins 
de  temps  immémorial)  ;  mais  elle  a  toujours  ap- 
partenu à  des  Seigneurs  particuliers.  Dès  l'an  1100., 
elle  avoit  été  portée  dans  la  maifon  de  MeUo  par 
le  mariage  d'Heloïfe  ,  fille  unique  de  Hugues ,  Sei- 
gneur de  Lorme  &  de  Château-Chinon  ,  &  elle  y 
eft  demeurée  jufqu'en  131$-  qu'elle  pafla  à  Raoul 
de  Brienne  ,  Comte  d'Eu ,  Connétable  de  France  , 
par  fon  mariage  avec  jeanne  de  MeUo.  Ce  Con- 
nétable ayant  été  exécuté  à  mort  pour  forfaiture, 
&  le  Roi  ayant  conhfqué  fes  biens  ,  Château-Chi- 
non fut  donné  au  Duc  de  Bourbon ,  comme  n'étant 
pas  de  fon  domaine  ,  en  échange  de  Creil ,  de  Ne- 
mours de  autres  terres ,  par  lettres-patentes  du  14. 
Novembre  1394- ,  enrégiftrées  au  parlement  &  à  la 
chambre  des  comptes.  Par  cet  échange ,  le  Roi 
donna  encore  le  droit  de  nommer  à  toutes  les  char- 
ges qui  lui  appartenoient ,  le  droit  d'affranchir  tous 
les  vaflaux  de  cette  tetre  qui  font  de  condition  fer- 
vile  ,  ne  fe  réfervant  feulement  que  le  reflbrt. 
Outre  cela ,  Sa  Majefté  s'engagea  à  indemnifer  le 
Duc  de  Bourbon  du  procès  qu'il  avoit  pour  cette 
terre  avec  Guy  de  la  Trimouille  ,  Chambellan  du 
Roi,  lequel  prétendoit  qu'elle  devoit  lui  revenir. 
Ce  procès  fut  terminé  en  139$.  ,  au  moyen  d'une 
tranfaction  faite  entre  le  Duc  de  Bourbon  &  Guy 
de  la  Trimouille  ,  dans  laquelle  tranfaction  il  eft 
porté  que  le  Duc  s'oblige  à  payer  la  fomme  de  qua- 
rante-neuf mille  livres  ,  &  laquelle  fomme  fut  ac- 
quittée par  le  Roi.  Dans  la  fuite,  cette  terre  fortit 
de  la  maifon  de  Bourbon  ,  &  paflà  dans  celle  d'Au- 
triche ,  où  elle  demeura  jufqu'en  itij.  qu'elle  vint 
dans  celle  de  Longueville  ,  par  l'échange  qu'en  fit 
l'Archiducheflè  veuve  du  Duc  de  Savoie  ,  contre 
des  terres  fituées  c"  •  vis  le  comté  de  Bourgogne.  En 
i$6j.,  Eléonor  d'Jrléans-Longue ville  la  porta  à 
Louis  de  Bourbon ,  premier  Prince  de  Condé.  Ma- 
rie de  Bourbon  ,  petite-fille  dudit  Louis ,  ayant 
époufé  en  1614.  Thomas  de  Savoie  ,  Prince  de 
Carignan  ,  Château-Chinon  entra  dans  cette  bran- 
che de  la  maifon  de  Savoie  ,  &  y  demeura  jufqu'au 
mois  de  Janvier  1719. ,  que  le  Prince  de  Carignan 
la  vendit  à  M.  de  Mafcarany ,  pour  la  fomme  de 
trois  cents  vingt-cinq  mille  livres  ,  fomme  qu'on 
prétend  réduite  au  tiers  de  la  valeur  de  cette  terre. 

Confédérée  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Moulins ,  l'élection  de  Château-Chinon 
eftcompofée  de  4i.paroiflcs,  qui  comprennent  en- 
femble  1593.  feux  ,  ainlique  cela  fc prouve  parle 
dénombrement  qui  fuit. 
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CHATEAU  Clafitm  ,  dans  la  Marche,  diocefe 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  fur  la  Crcufe  ,  dans 
une  contrée  aflez  fertile  ,  principalement  en  pâtu- 
rages ,  &  où  il  y  a  de  bois  à  brûler  6;  de  charpente 

CHATEAU  Clos-hullat ,  dans  la  Marche ,  diol 
cefe  de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins  ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  50. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  Crcufe  ,  de  dans  une  contrée  pareille  à  celle  oit 
fe  trouve  fituée  la  paroiffe  qui  a  donné  lieu  à  l'arti- 
cle précédent. 

CHATEAU-DAUPHIN ,  en  Dauphiné ,  diocefe 
de  Pignerol.  Cette  place  n'appartient  p'ius  à  la 
France.  Elle  a  été  cédée  à  la  maifon  de  Savoie 
par  le  traité  d'Utrecht ,  en  171 3.  * 

CHATEAU  DouWe  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Fréjuls ,  parlement  &  intendance  d'Aix ,  viguerie 
&  recette  de  Draguignan.  On  y  compte  4.  feux  & 
demi  de  cadaftre.  Cette  paroiflé ,  que  la  bulle  dur 
Pape  Grégoire  VII. ,  de  l'an  1084.,  met  gratuite- 
ment dans  le  diocefe  de  Riès  ,  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes ,  à  1. 1.  &  trois  quarts  N.  de  Draguimiari 

CHATEAU  Double,  en  Dauphiné,  diocefe  & 
élection  de  Valence  ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte ,  y  compris  les  feux  de 
Peyruis  ,  î.  feux  deux  tiers  &  un  fixieme  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ;  &  7.  feux ,  trois  quarts 
un  douzième  ôc  un  quarante-huitième  de  feu  pour 
les  biens  taillablcs  ,  y  compris  néanmoins  un  demi 
&  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  fonds  affran- 
chis. Cette  pareille  cil  à  4. 1.  E.  un  quart  au  S.  de 
Valence. 

CHATEAUDUN  ,  Dunum  ,  Caflrodunum  ,  ville 
ancienne  ,  capitale  du  Dunois  ,  chef-licu  d'une 
élection  &  d'un  bailliage  de  fon  nom ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Chartres 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y 
compte  9*J.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  une 
hauteur ,  proche  de  la  rive  gauche  du  Loir  à  8 
1.  &  demie  O.  N.  O.  d'Orléans ,  7.  N.  N.  Ê.  de* 
Vendôme,  8.  S.  S.  O.  de  Chartres,  &  10.  N.  de 
Blois.  Long.  18.  $9.  ».  lat.  48.  4.  1 2.  Il  y  a  à  Châ- 
teaudun  deux  églifes  collégiales  ,  dont  l'une  fe 
nomme  la  Sainte-Chapelle ,  &  l'autre  eft  dédiée  à 
Saint-André  ;  un  hôpital  fous  le  titre  de  Saint-Ni- 
colas ;  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  St. 
Augultia ,  fous  le  nom  de  la  Magdeleine  ;  trou 


Digitized  by  Google 


*;z  C  H  A 

paroiffes  dans  la  ville ,  St.  Pierre ,  St.  Valerien  dt 
St.  Lubio  ;  de  trois  dans  les  fauxbourgs ,  St.  Agnan, 
St.  Medard  &  St.  Jean  ;  un  couvent  de  Cordeliers  , 
un  de  Récollets ,  &  un  de  Filles  de  la  congrégation 
de  Notre-Dame  ;  un  hôtel-Dieu  ;une  juftice  Royale, 
on  grenier  à  fel ,  une  maréchauffée ,  &c. 

Le  Roi  Sigebert  fit  ordonner  un  Evèque  à  Cbâ- 
teaudun  ;  mais ,  comme  ç'avoit  été  fans  le  conSen- 
tement  de  l'Evêque  de  Chartres ,  dont  dépendoit 
Châteaudun  ,  le  concile  de  Paris ,  tenu  en  $73. , 
écrivit  à  ce  Roi  que  fi  par  furprife  il  avoit  autorisé 
ces  nouveautés ,  il  pensât  à  expier  une  entreprise 
fi  fcaodaleufe.  Sigebert  s'obftina  à  Soutenir  ce  qu'il 
avoit  fait  ;  mais ,  après  fa  mort ,  l'Evêque  de  Char- 
tres rentra  dans  tous  fes  droits  -,  de  Promote  ,  qui 
étoit  cet  Evêque  de  Châteaudun ,  eut  beau  avoir 
recours  au  Roi  Gontran ,  il  n'en  put  obteuir  autre 
chofe  ,  finon  qu'il  jouiroit  du  bien  qu'il  poffé- 
doit  en  propre  auprès  de  Châteaudun ,  de  qu'il 
pourrait  même  y  demeurer  avec  fa  mère  qui  etoit 
encore  en  vie.  Promote  fouferivit  cependant ,  l'an- 
née d'après  ,  parmi  les  Evêques  titulaires  qui  affif- 
terent  au  fécond  concile  de  Mâcon. 

On  ne  doute  pas  que  la  ville  de  Châteaudun  n'ait 
pris  fon  nom  de  fa  fituation  fur  une  hauteur  ;  car 
en  langue  gauloife ,  Dur. lignifie  Eminence.  Quel- 
ques-uns l'ont  appellée  Rupw  clara  ou  Urbt  clara , 
a  caufe  qu'on  la  découvre  de  loin.  Mais ,  quelle 
que  foit  l'étymologie  de  fon  nom ,  il  n'en  eft  pas 
moins  confiant  que  cette  ville  eft  fort  ancienne. 
Aimon  en  parle  dans  l'hifloire  du  Roi  Sigebert, 
&  Grégoire  de  Tours  dans  celle  de  Cbilpenc. 

Le  château  qui  eft  en  cette  ville ,  fe  trouve  ac- 
compagné d'une  groffe  tour,  que  les  gens  du  pays 
difent  avoir  été  bâtie  par  Thibaud  le  Vieux ,  Comte 
de  Blois  ;  au  lieu  que  le  refte  du  château  a  été  bâti 
par  les  Comtes  de  Dunois  ,  Ducs  de  Longueville. 
C'eft  dans  la  cour  de  ce  château  qu'eft  utuée  la 
Sainte-Chapelle  dont  nous  avons  fait  mention ,  & 
dont  le  chapitre  eft  confidérable.  Les  Princes  de 
la  maifon  de  Longueville  avoient  leur  fépulture 
dans  cette  églife. 

L'abbaye  de  Sainte- Magdeleine  de  Châteaudun 
a  été  fondée ,  à  ce  qu'on  croit,  par  Charlemagne. 
On  y  voit  en  plufieurs  endroits  des  aigles  impéria- 
les taillées  dans  la  pierre  ,  fit  fur  le  portail  de  l'é- 
glife  douze  figures ,  dont  la  principale  paraît  être 
celle  d'un  Empereur.  Cette  abbaye  eft  en  com- 
mende  ,  de  vaut  au  moins  3000.  livres  de  rente  au 
fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  100.  florins. 

Feu  M.  Lancelot  termina  la  féance  publique 
que  l'académie  Royale  des  inferiptions  de  belles- 
lettres  tint  ,  félon  la  coutume  ,  le  mardi  d'après 
la  Quafimodo  de  l'an  1733.,  par  la  lecture  d'un 
mémoire  fur  les  figures  qui  lé  voient  au  portail  de 
régulé  de  la  Magdeleine  de  Châteaudun.  Comme 
ce  portail  eft  continuellement  en  danger  d'être 
gâté  par  la  chute  de  la  tour  voifine ,  M.  Lancelot 
penfoit  qu'il  étoit  d'autant  plus  néceftaire  de- pren- 
dre le  deffèin  des  figures  dont  on  l'a  orné  ,  qu'il  y 
a  peu  de  monuments  auffi  anciens  dans  notre  hif- 
toire.  M.  Lancelot  avoit  fait  exprès  un  voyage  à 
Châteaudun  pour  faire  deffiner  ces  figures. 

Dans  le  tréfor  de  l'hôpital  de  Saint-Nicolas  de 
Châteaudun ,  on  conferve  des  titres  de  l'an  1 100.  par 
letqucls  on  prouve  qu'on  battoit  monnoie  en  cette 
ville  ,  car  il  y  eft  fait  mention  de  Stlidi  Dune nf es. 
On  voit  dans  les  cabinets  des  curieux,de  ces  monnoies 
qui  ont  pour  légende  ces  deux  mots, Dunis  Cajtili. 

Le  dimanche  so.  de  Juin  de  l'an  1713. ,  la  ville 
dont  il  s'agit ,  fut  pre (qu'entièrement  réduite  en 
cendres.  Il  y  eut  plus  de  onze  cents  maifon»  qui 
furent  brûlées ,  fans  y  comprendre  trois  églifes  , 
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St.  Valerien,  St.  Pierre  de  St.  André.  Le  Roi; 
touché  du  malheur  des  habitants,  leur  accorda  600. 
mille  livres  de  gratification ,  exemption  de  toute 
impofition  pendant  dix  ans,  laquelle  à  l'expiration 
de  ce  terme  fut  encore  prolongée  de  dix  autres  an* 
nées  ;  de  une  quête  générale  dans  tout  le  royaume. 
Aujourd'hui  cette  ville  eft  allez  bien  rétablie  ,  de 
elle  a  été  bâtie  dans  le  goût  moderne. 

Les  habitants  de  Châteaudun  paflent  avec  rai- 
fon  pour  avoir  l'efprit  fort  vif,  c'eft  ce  qui  a  donné 
lieu  au  proverbe  ,  il  eji  de  Châteaudun ,  il  entend  à 
demi-mot.  Cette  ville  eft  la  patrie  de  Lambert  Liens  ( 
d'Auguftin  Coflé  de  de  Thimoléon  Cheminais. 

Lambert  Licors  florilToit  fous  le  règne  de  Char- 
les VII.  C'eft  lui  qui ,  avec  Alexandre  de  Paris  , 
mit  l'hiftoire  d'Alexandre  le  Grand  eu  vers  de 
douze  ou  treize  fyllabes.qui  pour  cette  raifon  furent 
appelles  Alexandrins.  Auguftm  Cojié  excella  dans 
la  poéfie  latine.  Il  fît  imprimer  en  1 604.  une  def- 
cription  du  Dunois  en  vers  latins ,  qui  eft  égale- 
ment exaAe  de  élégante.  Elle  eft  intitulée ,  Nymvtue 
Vivaria  Jeu  Patrut  Dunenfis  Dcfcriptio ,  dtc.  Thi- 
moléon Cheminais  naquit  félon  les  uns ,  en  16  Jo. , 
au  village  de  Soudé  ou  Soudai ,  à  fept  ou  huit  lieues 
de  Châteaudun  ,  élection  de  Château-du-Loir  ; 
félon  d'autres ,  à  Châteaudun  ;  dt ,  félon  le  fenti- 
ment  le  plus  reçu ,  il  naquit  à  Paris  le  3.  Janvier 
165 1.  Ainfi  ,  il  ferait  hors  de  propos  de  parler  de 
lui  en  détail  dans  cet  article. 

La  ville  de  Châteaudun  a  eu  des  Vicomtes  par- 
ticuliers ,  dont  le  premier  eft  Geoffroi  I. ,  fils  de 
Warin  de  Belle/me  ,  &  petit-fils  de  Guillaume  I.  s 
Comte  d'Alençon.  Geoffroi  I.  fut  alla  lune  après 
l'an  1 041.  Il  eut  pour  fuccettèur  fon  fils  ,  Rotrou  I., 
qui  mourut  après  l'an  1066.  Ce  Rotrou  I.  eft  le  fi- 
xieme  ou  le  feptieme  ayeul  de  Geoffroi  IV.  Vicomte 
de  Châteaudun,  qui  meurt  après  l'an  1148. ,  de  dont 
la  fille  puînée  ,  Clémence  ,  porta  la  vicomté  de 
Châteaudun  a  fon  mari  Robert  de  Dreux  ,  Sei- 
gneur de  Beu.  Alix  de  Dreux  ,  leur  fille  ,  époufa 
Raoul  1IL  de  Clermont  ,  Seigneur  de  Nèfle  ,  dont 
la  fille  ,  Alix  de  Clermont ,  époufa  Guillaume  I. 
de  Flandres ,  Seigneur  de  Tenremonde ,  qui  vivoit 
vers  l'an  1300.  Marguerite  de  Flandres  ,  petite- 
fille  de  Guillaume  I. ,  époufa  Guillaume  I.  de  Craon , 
dit  le  Grand  ,  Seigneur  de  Sainte-Maure  ,  auquel 
elle  porta  la  vicomté  de  Châteaudun.  Jean  de 
Craon  ,  Grand-Echanfon  de  France ,  dix-huiticme 
Vicomte  de  Châteaudun,  petit-fils  de  Guillaume  , 
fut  tué  le  »$.  Octobre  141  j.  H  ne  laùTa  point  de 
poftérité.  Alors  la  vicomté  de  Châteaudun  revint  à 
Charles ,  Duc  d'Orléans ,  qui  en  1 4  3  9.  la  donna  avec 
le  comté  de  Dunois  à  fou  frère  naturel ,  Jean  bâtard 
d'Orléans ,  en  échange  du  comté  de  Vertus.  Voye\ 
Dunois. 

Confidérée  comme  dùlrift  particulier  de  la  gé- 
néralité d'Orléans ,  l'élec\ion  de  Châteaudun  com- 
prend tout  le  Dunois  de  une  partie  du  Perche-Gouet. 
On  y  compte  1  So.  paroiues  ou  communautés  ,  qui 
contiennent  enfemble  16.  mille  244.  feux.  Le  cli- 
mat de  cette  élection  eft  fain  de  aflez  tempéré.  C'eft 
un  pays  de  plaines.  La  terre  y  eft  fertile  en  grains, 
en  vins  de  en  fruits.  Il  y  a  auffi  de  bons  pâturages. 
On  y  fait  beaucoup  de  cidre  ,  principalement  dans 
la  partie  qui  s'étend  dans  le  Perche-Gouet.  Le  gi- 
bier y  eft  abondant ,  de  même  que  la  volaille.  Le 
commerce  y  eft  médiocre  ;  cependant  les  habitants 
de  ce  pays  vivent  affez  à  leur  aife ,  de  il  s'en  trouve 
même  parmi  eux  qui  jouiilent  d'une  fortune  aflez 
confidérable.  L'impofition  de  la  taille  établie  fur  la 
généralité  d'Orléans ,  fe  trouvant  monter  à  la  Somme 
totale  d'un  1719000.  liv. ,  1  cleélion  de  Châteaudun 
porte  pour  fa  quote-part  la  Somme  de  13$  a  14.  liv. 
17.  fols. 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 


dm.  Château  dus. 


Paroijftt. 

Alluye  ,  bourg  • 
Arron  ,  bourg 
Arville .  .  .  . 


Feux. 

.  .  i4j 
,  .  615 
•  S-» 

Autels.  LeflVvilte  (les)  .  4) 

Anth  ai  avilie   9$ 

Antheuil   «1 

Anton  ,  bourg  149 

Baignollet   41 

Baioche  -  Gowt  (  U  )  , 

bourg  i*4 

84 
■8 
161 

«i 
559 
44 
94 

"3 

108 

40 
400 


BeauviUiert  

Binas  

Boifgaflbn  

Bor.ticnl  ,  ville  

Boffe  (U)  

Boaffry  

Bourguerin  ,  bourg  .  .  , 

Bonrntvillc  

Bourfay  

Boarille  

Brevainville ....... 

Brou  St.  Romain ,  iowf 

Bullainville  , 

BaÛou  45 

Champigny  9J 

Champrond   »8 

Chapclle-GtiiHaame.  .  .  1 14 
Chapelle  du  Noyer  tla)  .  74 
Chapelle -Onserain  ...  Ji 
Chapelle-Royale  ....  io» 

Chariy   f° 

Chirbonniercs  «»• 

CHATEAU  DUN  , 

ville  9»  5 

ChîUillon ,  bourg  .  .  .  .  ato 

Chefoecarré'   4* 

Ciory   87 

Clois,  ville  14» 

Colombe  (la)   )6 

Conan  44 

Connie  68 

Cormaimille  89 

Condray  loi 

Courbehaye   $» 

Court  allaln ,  bourg  ...  6<> 

Dampierre  1 16 

Dancy   64 

Dangeau  '6$ 

Contiemaia   7» 

Douy   68 

Ecoman   5Î 

ElUUeuX  les)  45 

Faine  fous  Pefon  .  .  .  .  je 
FertéVineuil(la  S>our£.  8i 
Fiefs  d'Anthoo  (le*)  .  .  6Î 

Flacey  •  •  •  45 

Fontenay-for-Conoie  .  .  y, 

ïonteoelle  (la)  ijC 

Franc  ay   94 

Fretteval , 


Feux. 


Paroi£it. 

Loz-en-Dunols .....  98 

Marboé  .........  no 

Marchenoir  ,  ville.  .  .  .  tôt 

Mellcray   no 

Membrolle»   8) 


JVliarmaJgnc 

Moify  

Moluard  

Moltcand  

Montunrille  .... 
Mootcmaia  .... 

Moatigny  

Montmirail ,  ville . 

Morée  

Morieri  

Moalhard  

Neuvy  «o  Dunoi»  . 


86 
76 
$4 
79 
if 
»« 
89 

'9S 
*oo 
89 

9f 
16} 


Noccoaville  m 


..... 


61 

108 
119 
88 

»9i 

109 

48 
ioj 

«î« 
84 


Oigny.  . 
Orgcre»  . 

Oncqaei  

Ozouer-le-Breuil .  .  . 
Ozouer-le- Doyen  .  .  . 
Pattay  ,  viilf  ..... 

Peronrille  

PleUU  de  Chelles(lc). 
Plclli»-Dorin  (.le)  .  .  . 

Poilliy  vie)  

Pré  St.  Curol  

Pré  St.  Martin  68 

Reoay  46 

Rodoa   16 

Romilly  94 

Rnan   60 

Sancheville  180 

Sanlce  (le)  160 

Saunurray   97 

Semer»ille   )i 

Saint-  Avy-an-Perche  .  .  {4 

St.  Bomert  108 

St.  ChriAophe   $9 

St.  Claude- Fromcntel  .  88 

St.  Clood  48 

St.  Denis  119 

St  Eticnne-da-Gaolt  . 

St.  Germain  

St.  Hilaire-la-Gravelle.  . 
St.  Hilaire-for-Yerre  .  . 
St.  Jean-Fromentel .  •  • 
St.  Laurent  des  Bois  .  . 

St.  Leon  rd  

St.  Lubln  de»  Prés  .  .  . 
St.  Lubio   de  Saints- 
fond  

St.  I.ubin  de  Slguy .  .  . 


41 
88 

7» 
5* 
66 

111 

«M 

too 

77 
97 
81 

61 
M 
«5 


146 
69 
101 

99 
88 

79 
160 

$9 


71 

«5 


St.  Mandé   6 

St.  Waitin-do-Pean.  .  .  49 

St.  Manr  69 

St  Maurice   »6 

St.  Pellerin   97 

Saime-James-Villeoenre.  107 

ThUille    91 

Trizay.  60 

Troubleville   57 

Varize   94 

Verdes  »»4 

Vervillon  88 

Vieufoy   1° 

Villampuy.  .  8* 

Villebooft  4$ 

Ville  francoenr   19 

Villeneuve-futCoeaie  .  46 
Viller»  St.  Orien  ....  81 

Vimy   <o 

Urrter»  ,  bourg  $»9 

Yenre  ,  bourg  4^6 


Jnfl-iy  •  •  ■  • 

Labofle.  KojeîBofle. 

Lange  

Lannerey  

Legaot  «a  Perche.  . 

Lemée  

Lignieres  

Lopon 

loipiy  

Lolon  •  • 

Luigny-w-Ferche.  . 

CHATEAU  fur  Epre,  en  Normandie ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Cifors.  On  y  compte  un  feu  privilégié  fie  }6.  feux 


IJO. 


Par.       Total  16x44 
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taillablcs.  Cette  paroilTe  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  la  rivière  d'Epte,  à  a.  1.  fie  demie  S.  S.  O.  de  Giïbrs. 
Ses  environs  font  fertiles  fie  agréables. 

CHATEAU  Fort ,  dans  l'Ifle-dc-France ,  diocefe, 
parlement  ,  intendance  fit  élection  de  Paris.  On  y 
compte  4$.  feux.  Cette  paroifle ,  qui  a  le  titre  de  pré- 
vôté fie  de  cbâtellenic ,  eft  iîtuée  fur  un  ruuTeau ,  à 
une  lieue  N.  E.  de  Chevrcufe ,  fit  4.  S.  O.  de  Paris. 

CHATEAU  Fort  ,en  Provence,  diocefe  de  Gap, 
parlement  fie  intendance  d'Aix,  viguerieôc  recette 
de  Siftcron.  On  n'y  compte  qu'un  demi-feu  de  ca- 
daftre.  Cette  paroifle  eft  lituéc  en  pays  de  mon- 
tagnes, fur  la  rive  de  SalTe ,  à  ^.  1.  N.  E.  de  Sifteron. 

CHATEAU  Fremonr.en  Bretagne  ,  diocefe  ,  fit 
recette  de  Nantes,  parlement  fit  intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  7.  feux  un  tiers  fie  quart  de  feu. 
Cette  communauté  eft  iîtuée  à  une  lieue  fie  demie 
de  la  rive  droitede  la  Loire,  fie  8.  N.  E.  de  Nantes. 

Par  lettres  de  Septembre  168  ?. ,  regiftrées  le  17. 
Septembre  1694. ,  les  terres  fie  feigneuries  de  CnJ- 
teau-Fremont ,  Vaer  ,  Chauffaut  ,  Ar.cts  fie  Tave- 
nierci ,  furent  unies  fie  érigées  en  marquifat  fous  le 
nom  de  Château-f  'remont ,  en  faveur  de  Claude  de 
Comullier  Préfident  à  mortier  au  parlement  de 
Bretagne ,  dont  le  pere  avoit  la  même  charge  que 
poflede  aujourd'hui  fon  petit-fils ,  le  Marquis  de 
Château-Frcmont. 

CHATEAU  Fromage  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de 
Luçon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  , 
élection  de  Fontenay.  On  y  compte  S9»  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  $.  1.  fit  quart  N.  O.  de  Luçon. 

CHATEAU  Gaillard,  en Bugey, diocefe  de  Lyon, 
parlement  fie  intendance  de  Dijon ,  élection ,  bail- 
liage fie  recette  de  Bellay  ,  mandement  de  St.  Gcr- 
main-d'Ambcrieu.Ony  compte  13*.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Ain  ,  à  7. 1. 
fie  tiers  N.  O.  de  Bellay. 

CHATEAU  de  Garde  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fie 
recette  de  Vannes  ,  parlement  fie  intendance  de 
Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feu- 
lement 90.  habitations.  Cette  communauté  eft  en 
pays  de  bons  pâturages. 

CHATEAU  Gamicr ,  bourg ,  en  Poitou ,  diocefe  , 
intendance  fie  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de 
Paris ,  arrondiflement  de  Civray.  On  y  compte  200. 
feux.  Ce  bourg  eft  firué  fur  la  rivière  de  Clain  ,  à  1. 
1.  N.  E.  de  Civray,  fie  7.  fie  tiers  S.  S.  E.  de  Poitiers. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  fit  en  pâturages. 

CHATEAU  Gay  fit  Pantpignat  ,  en  Auvergne  , 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance fie  élection  de  Kiom.  On  y  compte  160.  feux. 
Château-Gay  eft  iitué  fur  une  hauteur  ,  à  une  peti- 
te diftance  O.  de  Pontpignat  ,  à  une  lieue  S.  O.  de 
Riom  ,  fit  une  fie  demie  N.  E.  de  Clermont. 

Le  château  de  Château-Giy  tire  fon  nom  de  fa 
fituation  en  un  lieu  fort  élevé  ,  fit  d'où  l'on  dé- 
couvre une  grande  partie  de  la  belle  Limagne  d'Au- 
vergne. H  fut  bâti  en  1)91.  par  Pierre  de  Gyac  , 
Chancelier  de  France.  11  pafla  à  la  maifon  de  la 
Queuillc  par  le  mariage  de  Jacques  ,  Seigneur  de 
la  Queuille  fie  de  Châteauncuf ,  Capitaine  de  gen- 
darmes ,  avec  Louife  de  Gyac  ,  fille  de  Pierre  de 
Gyac ,  premier  Chambellan  fit  favori  du  Roi  de 
France  Charles  VII.  ,  fit  de  Jeanne  de  Naillac  , 
dame  de  Châteaubrun  ,  fie  arrière  -  petite  -  fille  de 
Pierre  de  Gyac  ,  Chancelier  de  France  ,  laquelle 
apporta  à  fon  mari  les  terres  de  Gyac  fit  de  Cbi- 
teau-Gay. 

La  maifon  de  la  Queuille ,  la  Cueille  ,  ou  U 
Gueuille  a  toujours  tenu  un  rang  diftingue  par- 
mi les  plus  grandes  maifons  delà  province  d'Auver- 
gne. Elle  n'eft  pas  moins  diftinguée  par  fes  illuftres 
alliances  ,  par  fes  grands  biens  fit  par  fon  ancien- 
neté. Il  fcroit  trop  long ,  fit  d'ailleurs  il  n'eft  point 
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de  notre  objet  de  faire  ici  l'énumération  de  tontes 
les  perfonnes  illullresde  cette  maifon.  Ainli ,  nous 
nous  contenterons  d'en  nommer  quelques-unes. 

Baluze  ,  dans  (on  hiitoirc  de  la  maifon  d'Auver- 
gne C  tom.  1.  liv.  IV.  pag.  321.),  &  l'ancienne  vie  de 
.Louis  III.  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  ,  imprimée  à 
Paris  par  François  Loby  en  1612.  ,  rapportent 
qu'en  l'année  mil  trois  cents  foixante-onze  ,  le 
Duc  Louis  de  Bourbon  III.  du  nom  ayant  formé 
le  delTein  d'affiéger  la  Roche-Sennadoirc  ,  en  Au- 
vergne ,  fituée  à  fept  lieues  de  Clcrmont ,  de  laquelle 
s'étoient  emparés  quatre-vingt  Capitaines  &  trois 
cents  hommes  d'armes  ,  qui  défoloient  &  détrui- 
foient  tout  le  pays  ,  il  manda  le  Comte  Dauphin  , 
le  Sire  de  la  Tour  &  les  autres  grands  Seigneurs 
du  pays  d'Auvergne  ,  parmi  lefqitels  fe  trouva  Gi- 
rard ,  Sire  de  la  Queuille  ,  un  des  plus  vaillans  hom- 
mes d'Auvergne  ,  &  qu'avec  leur  fecours  il  prit  la 
place  dont  il  étottquellion ,  ficenchaffa  ces  brigands. 
Le  même  Girard ,  Chevalier ,  Seigneur  de  la  Qucuil- 
le  ,  fi  fameux  dans  l'hiltoire ,  fut  Gouverneur  des 
provinces  de  Dauphiue  fit  d'Auvergne. 

Jean  de  la  Queuille  ,  Grand-Sénéchal ,  Gouver- 
neur &  Lieutenant-Général  des  comtés  d'Auver- 
gnes  &  de  Clermont ,  Capitaine  de  cinquante  hom- 
mes d'armes,  battit  en  1  S9°-t  proche  de  la  ville  d'if- 
foire  ,  le  Comte  de  Randan  ,  Commandant  l'armée 
de  la  Ligue.  Cette  victoire  affermit  le  parti  du  Roi 
Henri  IV.  en  Auvergne  &  dans  les  provinces  voifincs, 
&  fut  remportée  le  même  jour  que  ce  Prince  triom- 
pha à  Ivry. 

La  maifon  de  la  Queuille  a  donné  dans  tous  les 
temps  des  Comtes  de  St.  Jean  de  Lyon  &  des  Che- 
valiers de  Saint- Jean  de  Jérufalem. 

Guiot  de  la  Queuille,  fils  de  Jacques  ,  Seigneur 
de  la  Queuille  ,  &  de  Louife  de  Gyac  ,  fut  reçu 
Chanoine  &  Comte  de  Lyon  le  11.  Octobre 
147J. ,  ainfi  que  cela  fc  prouve  par  l'acte  de  fes 
preuves  ,  fol.  79.  liv.  15.  des  regiftres  du  chapitre 
de  Lyon. 

La  martyrologe  de  Malte  ,  pjr  GoufTancourt , 
fait  une  mention  honorable  d'Anne  de  la  Queuille  t 
Chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérufalem  , 
lequel  fut  tué  avec  fon  frère  qui  commandoit  l'ar- 
tillerie au  liège  de  Rhodes  l'an  1521. 

La  maifon  de  la  Queuille  a  contracté  des  alliances 
avec  la  maifon  de  Bourbon  &  avec  celle  de  Stuurd. 
Elle  fubtilte  aujourd'hui  en  la  perfonne  de  Jean- 
Claude  de  la  Queuille ,  Marquis  de  Château-Gay  , 
Comte  d'Amanzé ,  Baron  de  Vandat ,  Seigneur  de 
Baumes ,  Cebezat  ,  Noailly  ,  ancien  Capitaine  de 
cavalerie ,  Bis  de  Louis-Gilbert-Gafpard ,  Comte  de 
la  Queuille ,  Brigadier  des  armées  de  Roi ,  Colonel 
du  régiment  de  Nice  ,  mort  à  Paris  le  j>  Mai  1 758. , 
&  de  Louilc-Jacqueline  de  Lajiic-deSaint-Jal  , 
fille  &  héritière  de  Jean-Claude  de  Lailic-Saint-Jal , 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  ,  &  de 
Marie-Marguerite  Bazin  de  Bezons  ,  fille  du  Maré- 
chal de  Bezons. 

Anne  Jacqueline  de  la  Queuille  alliée  à  Jacques- 
Philippe-Sébaltien  le  Preftre  ,  Comte  de  Vauban  & 
de  Buflenl ,  Marquis  de  Magny ,  Seigneur  de  Boyer , 
Moulin-fur-l'Arconfe,  Poiflbn  ,  la  Baftie  &  d'Efler- 
tines ,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi ,  & 
Lieutenant-dc-Roi  en  Franche  Comté. 

Anne-Louifc  de  la  Queuille  mariée  à  Jolêph- 
Louis-Dominique  de  Cambis  ,  Marquis  de  Velle- 
ron  ,  Seigneur  de  Cayrane  &  de  Fargues ,  ancien 
Capitaine  de  dragons. 

La  Comtcûe  de  Vauban  &  la  Marquife  de  Cambis- 
Velleron  font  l'une  de  l'autre  filles  d'Anne-Gilbert 
de  la  Queuille  ,  Marquis  de  Chateau-Gay  ,  pre- 
mier Lieutenant-Général  du  duché  de  Bourgogne  , 
Gouverneur  de  Bourbon-l'Ancjf  ,  Commandant  en 
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chcfpour  le  fervicede  fa  Majeftédans  laProvincede 
Bourgogne ,  &  dans  les  pays  de  Breife  ,  Bugey  , 
Gcx  fie  Val-Romey,  &  de  Marie- JofephineComtctie 
d'Amanzé. 

CHATEAU  Girard,  en  Bourgogne  ,  diocefe de 
Langres ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage du  comté  de  Noyers ,  recette  d'Avalon.  On  y 
compte  72.  feux.  Cette  paroifléeft  fituée  en  pays  de 
de  bois  ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  S.  E.  de  Noyers, 
&  4.  &  tiers  N.  E.  d'Avalon. 

CHATEAU  Girond,  bourg,  en  Bretagne  ,dioce- 
fe  ,  parlement ,  intendance  fie  recette  de  Rennes. 
On  y  compte  36.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu. 
Ce  bourg  eft  à  2.  I.  &  trois  quarts  S.  E.  de  Rennes. 

CHATEAU  de  Gondct  (  le)  ,  dans  le  Velay  ,  en 
Languedoc,  diocefe  &  recette  du  Puy  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendan- 
ce de  Languedoc.  On  y  compte  4 1 .  feux. 

CHATEAU  -  GONTIER  ,  Cafirum  Gonterii , 
ville  avec  titre  de  marquifat ,  chef-lieu  d'un  élec- 
tion ,  d'un  préiidial  &  d'une  fenéchauffée  de  fon 
nom  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Tours.  Un  y  compte  765. 
feux  &  environ  6000.  ames.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  la  Mayenne,  qui  la  feparc  du  fauxbourg  A'/l\é, 
à  7. 1.  N.  N.  O.  d'Angers  ,  &  2c.  fit  demie O.  N.O. 
de  Tours.  Il  y  a  un  Château  ,  uneéglife  collégiale, 
trois  paroiffes  ,  plufiturs  maifons  rcligieufes  de  l'un 
&  de  l'autre  fexe  ,  un  grenier  à  ici ,  une  marécliauf- 
féc  ,  un  bureau  des  traites-foraines  ,  ckc.  Ses  envi- 
rons font  des  plus  agréables ,  &  ils  font  fertiles  en 
grains  fit  en  bons  pâturages.  Près  de  la  ville  eft  usie 
fource  d'eau  minérale  ,  mais  qui  a  peu  de  réputa- 
tion. 

Le  commerce  de  la  ville  dont  il  eft  queftion  ; 
confift e  principalement  en  étoffes  de  laine ,  en  toi- 
les &  en  cire.  Pour  faciliter  ce  commerce ,  il  fe 
tient  tous  les  ans  quatre  foires  franches  à  Château- 
Gontier  i  &  il  y  a  auffi  des  marchés  réglés  qui  s'y 
tiennent  toutes  les  femaines  pour  le  même  objet. 
Aufli  les  habitants  de  cette  ville  font  la  plupart  à 
leur  aife. 

Le  chapitre  de  l'églife  collégiale  de  Saint- Juft  de 
Château-Gontier  eft  compofé  de  quatre  prébendes , 
de  cent  vingt-cinq  liv.  chacune ,  d'un  Maire-Cha- 
pelain, d'un  Sacriftain  fie  de  quatre  Chapelains.  Les 
maifons  rcligieufes  font  le  prieuré  d'hommes  ,  de* 
l'ordre  de  Saint-Benoît,  qui  vaut  2400.  liv.  de  ren- 
te ,  fit  le  couvent  de  Capucins.  Celui  des  Reli- 
gieufes-Urfulines  eft  dans  le  fauxbourg  d'Azé.  Les 
Cordcliers ,  dont  le  couvent  fc  nomme  Buron ,  font 
logés  dans  la  diftrift  de  la  paroiiTc  de  l'Hôtellerie: 
ils  ont  auJR  l'adminiftration  ,  pour  le  fpirituel  ,  de 
l'hôpital  de  Saint-Jofeph  ,  qui  a  été  fondé  par  les 
Seigneurs  de  Gié. 

Il  fe  tint  en  1  2  3 1 .  un  concile  provincial  à  Château- 
Gontier  ,  fie  il  fut  affcmblé  par  Juhel  de  Mayenne  , 
Archevêque  de  Tours ,  qui  fut  affifté  de  fes  fuflra- 
gants.  On  y  fit  treote-fept  canons.  Les  plus  remar- 
quables font  ,  i°.  que  les  mariages  clandeftins  doi- 
vent être  déclarés  nuls  ;  fie  que  ,  pour  les  préve- 
nir ,  il  eft  défendu  de  contracter  par  paroles  de 
prélent ,  fans  avoir  auparavant  publié  les  bans  dans 
l'églife,  fuivant  la  coutume.  s0.  Que  les Pafteurs 
ou  Curés  ,  préfentés  par  les  Patrons ,  feront  fer- 
ment de  n'avoir  rien  donné  ni  promis  pour  obte- 
nir la  cure ,  &  après  que  l'Evêque  la  leur  aura  con- 
férée ,  ils  feront  encore  ferment  de  lui  obéir  &  de 
conferver  les  droits  de  l'églife.  30.  Qu'on  ne  pour- 
voira point  ,  à  l'avenir,  dans  uneéglife  cathédrale, 
de  Chanoine ,  pour  la  première  prébende  vacante. 
Il  y  a  au  (fi  pluheurs  canons  de  ce  concile  contre  le 
relâchement  des  Moines.'On  voit  par  ce  concile  , 
que  les  tribunaux  eccléliaftiques  le  multiplioicnt 
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chaque  jour  ;  que  les  Archidiacres  ,  les  Abbés  , 
ïvoient  une  jurifdiition  particulière. 

Quant  aux  jurifdictions,  nous  remarquons  que 
le  piélidial  de  Château-Gontier  n'a  été  établi  qu'en 
16 j9.  A  ce  tribunal,  qui  eft  compofé  de  trente- 
trois  officiers ,  reflbrtit  la  châtellenie  Royale  de 
Saint-Laurent  des  Mortiers.  L'élection  a  neuf  offi- 
ciers. Le  grenier  a  fel ,  la  maréchauflee  &  le  corps- 
de-ville  ont  pareillement  les  leurs.  Année  commune, 
le  grenier  à  fel  confume  36.  muids  de  cette  denrée. 

C'eft  Foulques  Nera  ,  Comte  d'Anjou  ,  qui  bî- 
tit  la  ville  dont  il  s'agit ,  &  lui  donna  le  nom 
de  GcntUr  ,  fon  concierge  ,  au  lieu  de  celui  de 
Ba\ilica  ,  c'eft-à-dire,  Bazoche  ,  que  portoit  le 
terrein  où  elle  fut  édifiée.  Par  lettres  de  Juillet 
1656.,  regiftrées  au  parlement  ot  en  la  chambre 
des  comptes ,  les  27.  «  3 1 .  du  même  mois  ,  la  fei- 
gneurie  de  Château-Gontier  fut  érigée  en  înarqui- 
fat,  en  faveur  de  Nicolas  de  Bailleul ,  Préfîdent 
à  mortier  au  parlement  de  Paris  en  1617. ,  Chan- 
celier de  la  Reine  Anne  d'Autriche  ,  &  Surinten- 
dant des  finances ,  père  de  Louis-Dominique  ,  Pré- 
fident à  mortier ,  charge  qui  paflà  à  fon  fils  &  à 
fon  petit-fils  ,  tous  deux  appelles  Nicolas-Louis , 
&  que  le  dernier  vendit  en  1719.  Le  Surintendant 
avoit  pour  frère  puîné  ,  Charles  de  Bailleul ,  qui 
fat  Grand-Louvctier  de  France,  par  provisions  du 
$.  Décembre  1643.,  charge  dont  il  fe  démit  en 
1651.  en  faveur  de  fon  fils ,  Nicolas  de  Bailleul, 
qui  en  donna  la  démiflion  en  16$ $. ,  &  mourut  en 
1683.,  laiflant  un  fils  ,  Nicolas- Louis ,  qui  ne  tui 
furvéeut  que  deux  ans  &  ne  laiffa  point  de  poftérité. 

Deux  baronnies  ,  fept  châtellenies  de  trente-fix 
paroifics  relèvent  de  la  feigneurie  de  Château-Gon- 
tier. Long-temps  avant  que  cette  terre  vînt  à  la 
Couronne ,  elle  avoit  appartenu  à  divers  particu- 
liers. Foulques  Nera  la  donna ,  comme  nous  l'a- 
vons dit ,  vers  l'an  1007. ,  à  Gontier ,  fon  concierge 
&  qui  fut  le  premier  Châtelain  de  cette  place. 
Quelque  temps  après ,  le  même  Foulques  la  don- 
na à  Y  von ,  que  l'on  croit  avoir  été  hls  d'Yves  , 
Comte  de  Bcllcfmeôc  d'Alençun.  C'eft  la  pollérité 
de  ce  dernier  qui  prit  le  nom  de  Château-Gontier. 
La  fille  de  Jacques  de  Château-Gontier  &  de  Dc- 
nife  de  Montmorency  ,  porta  cette  terre  en  dot  à 
Geoffroy ,  Seigneur  de  la  Guerche  de  Pouancé.  Sa 
fille  ,  nommée  Jeanne ,  fut  mariée  a  Jean  de  Brien- 
ne  ,  Vicomte  de  Beaumont  &  de  la  Flèche.  Marie 
de  Beaumont  -  Brienoe  ,  autre  héritière ,  époufa 
Guillaume  de  Chamillard  ,  Seigneur  d'Autunoife, 
&  lui  porta  la  terre  de  Château-Gontier,  avec  plu- 
fieurs  autres  grandes  feigneuries.  Enfin  ,  Marie  de 
Chamillard  les  rit  paflerdans  la  maifon  Royale  d'A- 
lençon ,  par  fon  mariage  avec  Pierre  II.  Comte 
d'Alen«,on.  Jean  II. ,  fon  petit-fils ,  aliéna  Châ- 
teau-Gontier à  la  maifon  d'Amboife  ;  &  le  Roi 
Charles  VII.  fit  faifir  cette  terre ,  en  1 4  3  1 . ,  par 
arrêt  du  parlement ,  féant  à  Pontoife.  Depuis  ce 
temps,  Château-Gontier  avoit  été  conftamment 
uni  i  la  Couronne ,  jufqu'à  ce  qu'il  fut  donné  à 
titre  d'engagement  à  la  maifon  de  Bailleul ,  com- 
me il  a  été  remarqué  ci-deflus. 

L'élection  de  Château-Gontier ,  confédérée  com- 
me diftrict  particulier  de  la  généralité  de  Tours  , 
comprend  la  partie  la  plus  feptentrionale  de  la  pro- 
vince d'Anjou ,  dans  laquelle  on  compte  69.  pa- 
rouTes  ou  communautés  ,  ck  onze  mille  815.  feux  , 
qni  portent  enfemblc  la  fomme  de  137.  mille  132. 
ltr. ,  quand  Pimpofition  totale  concernant  la  taille , 
impofée  fur  la  généralité  de  Tours  ,  fe  trouve  mon- 
ter à  la  fomme  de  deux  millions  34.  mille  100.  liv. 
Le  revenu  des  cures  de  cette  élection  monte  à  40. 
mille  livres  ou  environ  ;  ôt  le  nombre  des  Eeeléfiaf- 
riques ,  y  compris  lis  Curés,  eft  de  137.  perfonnes. 
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Feux. 

Ampoigné .  .  ......  180 

Aigenton  60 

Athée   160 

Azé  151 

Billots  i)i 

Bauchamps  ii| 

Bazonge»  }8» 

Brain  ,  .  14) 

Byemé  tBo 

Chantoffé   98 

Chapelle  (la)  9R 

CHATEAU  -  GON- 
TIER ,  MU  767 

Chitellain  10 

Chemazé  a~t 

Chctniré.  ........  79 

Cherancé   74 

Cherté».  V.  Saint-Gaolt. 

Cofme  114 

Coffé.  Voyt\  Reffort. 

Coudray  100 

Craon  ,  MU  j;j 

Caillé  159 


Feax. 


PaTÙfftt. 

Mit  igné  près  Château 

Goaticr  1  je 

Marigné  ptèi  Daoo .  .  .  144 

Méc   y{ 

Méral  149 

Mefoil  ts; 

Mité  180 

NiaJfle   89 

Beoton   0; 

Poramerieux  81 

Qpelainc*  ji  $ 

Reffort  de  Coffé  (le)  .  .  17a 


RoS  la). 

Ruillé  

SeUe-Cranoife  .la) 

Sipiplé  

Saint-Aignan.  K.Gefnei. 
St.  Aif  nan  en  Craonoii. 
St.  Clément  de  Craon 
St.  Dénia  d'Anjou  .  . 

St.  Fort  

St.  Gaolt  t>  le»  Cherre». 
St.  Germain  de  l'Homel. 
St.  Laurent  des  Mortier» 
St.  Martin  de  Limer  .  . 
St.  MartindcVillengtofc 
St.  Michel  de  CraonoU. 
St.  Michel  de  Fiogei .  . 

St.  Poix  

St.  Quentin  175 

Se  Remy  près  Château- 

Gontier  10  r 

St.  Saturnin  , 

St.  Sauveur  de  Fiée.  , 

St.  Sulpke  , 

Varenne»-Boureau  .  , 
VillicM-Chirlemacne 


»t 

a  09 
u,x 
ioï 

V* 
ïiî 
4«» 
6» 
7« 
i* 
ni 

7* 
4* 

Irte 
8ft 
97 


7* 
9*- 
lit 

"7 


69.  Par. 


Uaon  177 

Denazé   99 

Fiée.  V.  l'Hôtellerie. 
Fontaine-Couverte.  .  .  186 

Fourmentiere»  tu; 

Gaflines   «8 

Gefne»  Cr  St.  Aignan  .  .  249 

Grez-en- Boire  11  > 

Hôtellerie-de-Flée  (1')  ,  iu 

Houffar  <76 

Jatlle-Yvon  (la)  110 

Laigné  >6<» 

Lanbrierc   74 

Ltrrar  198 

Longoefuyc  111 

Loogné  196 

CHATEAU  Guay,  en  Auvergne.  Vayc\  Châ- 
teau-Gay  0  Pontpignat. 

CHATEAU  Gmbert ,  en  Poitou ,  diocefe  de 
Luçon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Fontcnay.  On  y  compte  7Z.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  N.  O.  de  Luçon. 

CHATEAU  Guillaume  ,  dans  la  Marche ,  dio- 
cefe de  Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Bourges  ,  élection  du  Blanc.  On  y  compte  48. 
feux.  Cette  paroifle  eft  1.  I.  &  demie  S.  S.  E. 
du  Blanc. 

CHATEAU  VHermitage  ,  dans  le  Maine  ,  dio- 
cefe du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours  ,  élection  de  Château-du-Loir.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  S.  du 
Mans ,  &  autant  N.  O.  de  Château-du-l.oir.  11  en 
dépend  le  hameau  d'Allus  ôc  le  Pont-aux-Hcrmi- 
tes.  Il  y  a  à  Château-l'Hcrmitage  un  prieuré  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  Saint-Aurçuftin  ,  dont  la  fon- 
dation eft  extrêmement  ancienne  ,  de  qui  vaut  au 
Prieur  6000.  liv.  de  rente  ,  indépendamment  de  la 
menfe  conventuelle  qui  fert  à  l'entretien  de  douze 
Chanoines  réguliers. 

CHATEAU  d'If,  Pomegué  Ce  Eatonneau  ,  en 
Provence  ,  diocefe  &  recette  de  Marfeille ,  parle- 
ment &  intendance  d'Aix.  On  appelle  de  ce  nom 
trois  petites  ifles  de  la  Méditerannée,  qui  cou- 
vrent en  partie  la  rade  de  Marfeille  ,  &  forment 
enfemble  un  gouvernement  particulier  militaire  , 
dépendant  du  gouvernement  général  de  Provence. 

Mêla  donne  le  nom  général  de  Staechatles  à  tou- 
tes les  ifles  qui  font  fituées  le  long  de  la  cote  ,  en- 
tre Marfeille  ôc  les  ifles  de  Lerins  inclufîvemenr. 
Mais  M.  de  Valois  obferve  fort  bien  que  Mêla  eft 
le  feul  des  anciens  qui  ait  fi  fort  multiplié  ces  ifles. 
Strabon  &  Pi olom/e  n'en  admettent  que  cinq  ;  ôi 
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P'me ,  qui  paroit  avoir  été  mieux  inftrutt  que  nul 
autre  ,  n'en  compte  que  trois.  Les  Marfeillois  don- 
nèrent des  noms  grecs  à  ces  trois  ifles.  L'une  fut 
nommée  /*i  première  ,  parce  qu'effectivement  c'eft 
la  première  qu'on  rencontre  lorfqu'on  vient  par 
mer  à  Marfeille.  Dans  la  fuite  ,  cette  ifle  fut  nom- 
mée Ratonnedu  ,  comme  qui  diroit  Protanefus  ,  & 
dont  on  retrancheroit  la  lettre  P.  Ils  donnèrent  le 
nom  de  Mefe  à  la  féconde ,  parce  qu'elle  cft  entre 
la  première  fie  la  troificme.  Ils  la  nommèrent  auflt 
Pompoiotu  ,  du  nom  de  quelqu'un  qui  s'appelloit 
Pomponius  ;  fil  ce  nom  a  prévalu  à  quelque  chan- 
gement près ,  car  on  la  nomme  la  Pomegué.  Enfin  , 
la  troifieme  de  ces  ifles ,  fie  la  plus  proche  de  Mar- 
feille ,  fut  nommée  Hypàea  ou  Hypata  ,  parce 
qu'elle  eft  fituée  fous  les  deux  autres.  Celle-ci  n'a 
retenu  que  la  première  fyllabe  de  fon  ancien  nom , 
&  elle  eft  nommée  l'ifle  ou  le  Château-d'If. 

11  n'y  a  qu'un  feul  fie  même  Gouverneur  pour  les 
trois  ifles  dont  il  elt  queftion.  Les  appointements 
de  ce  Gouverneur  font  de  4J00.  liv.  fit  outre  cela  il  a 
6bo.  liv.  d'émoluments  ,  ce  qui  fait  en  tout  $  100.  liv. 
Mais  il  y  a  eu  des  temps  que  ce  gouvernement  a 
valu  jufqu'à  douze  mille  livres  de  rente  ,  tant  en 
appointements  qu'en  penfions. 

Le  Ckâieau-d'If  ,  fitué  à  une  lieue  O.  S.  O.  de 
Marfeille  ,confifte  en  un  donjon  de  figure  qunrrée, 
flanqué  de  quatre  tours.  Le  pourtour  de  l'tfle(  qui 
n'eft  autre  chofe  qu'un  rocher  vif  )  ,  elt  fortifié 
d'angles  faillans  fie  rentrans  conformes  à  la  dif- 
pofition  du  rocher  ,  fie  qui  forment  une  féconde 
enveloppe.  Il  n'y  a  point  de  mouillage  autour  de 
cette  ifle  ,  6»  la  mer  y  eft  très-profonde.  Le  bâteau 
de  fervtce  y  aborde  pour  les  befoins  fit  les  commo- 
dités de  la  garnifon  ,  fans  jamais  ofer  fe  rifquer  d'y 
pafler  la  nuit.  La  garnifon  du  Château-d'If  eft  com- 
pose du  Gouverneur  ,  qui  ne  réfide  point  ,  du 
Major  ,  de  l'Aumônier  ,  du  Garde  d'artillerie  fit 
de  trois  compagnies  d'invalides  ,  dont  on  fait  des 
détachements  pour  les  ifles  de  Pomegué  fit  de  Ra- 
tonneau. 

Les  fortifications  de  l'ifle  de  Pomegué  confident 
en  une  feule  tour  allez  grande  fit  bâtie  fur  la  partie 
dcj'iilc  qui  cft  la  plus  élevée.  La  garnifon  eft  com- 
pofée  ordinairement  d'un  Lieutenant,  d'un  Sergent 
fie  de  quinze  foldats.  A  l'extrémité  de  cette  ifle  cft 
un  port  naturel  où  mouillent  fit  font  leur  quaran- 
taine les  bâtiments  qui  viennent  du  Levant  fie  de 
Barbirie.  Dans  ce  port , dont  nous  parlerons  incef- 
faniment  plus  en  détail ,  cft  une  barque  où  doit  ré- 
ficL-r  un  Intendant  de  la  fanté  ,  fit  auprès  font  des 
bateaux  de  gardepourcmpêcherles  débarquements. 

L'ifle  de  Ratonneau  elt  défendue  par  un  donjon 
oétogone  ,  flanqué  de  trois  tours  ,  fie  défendu  par 
une  féconde  enveloppe  d'une  figure  régulière.  Outre 
cela  on  a  pratique  une  enceinte  aux  deux  extrémi- 
tés ,  pour  y  placer  dans  l'occafion  des  batteries  à 
mortier  fit  des  batteries  à  canon.  Le  tout  eft  fitué 
fur  la  crête  de  l'ifle. 

La  diftance  de  l'ifle  de  Ratonneau  à  celle  d'If  eft 
de  300.  toifes  ou  environ  vers  le  nord-oueft.  Cette 
ifle  (  Ratonneau  )  a  environ  une  demi-lieue  de  lon- 
gueur ,  fit  beaucoup  moins  dans  fa  plus  grande  lar- 
geur. A  l'oueft  de  cette  ifle  eft  un  gros  écueil  qu'on 
appelle  le  Thiboullcn  ,  entre  lequel  on  peut  palier , 
y  ayant  10.  bradés  d'eau.  Mais  tout  proche  de  la 
poiute  de  Ratonneau  ,  eft  une  feche  où  la  mer  brife 
quelquefois  :  il  y  a  aufli  quelques  écueils  ,  qui  font 
hors  de  l'eau.  L'ifle  de  Pomegut!  ou  de  St.  Jean  eft 
fituée  vers  le  fud  de  celle  de  Ratonneau  ,  dont  elle 
eft  éloignée ,  à  l'endroit  le  plus  proche  ,  de  1 10.  toi- 
fes ou  environ.  On  appelle  le  canal  que  forment 
ces  deux  ifles  le  Friou.  Le  port  de  Pomegué  eft  du 
côté  du  fud  ,  fit  prefquc  v»rs  le  milieu  de  cette  ifle. 
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C'eft  une  grande  calanque  formée  par  une  petite 
ifle  ,  qui  elt  prefque  ecmtigue  à  celle  de  St.  Jean. 
Dans  le  fond  ,  on  trouve  depuis  trots  jufqu'à  fix 
brades  d'eau  ,  fond  d'herbe  vazeux.  On  s'y  amarre  à 
quatre  ;  fçavoir  ,  de  poupe  fit  de  proue  ,  avec  une 
bonne  ancre  à  la  mer  vers  l'eft.  Le  vent  de  nord- 
eft  en  cft  le  traverfier.  On  peut  parler  entre  toutes 
ces  ifles  ,  principalement  entre  la  dernière  ,  fit  on 
peut  les  ranger  tant  qu'on  veut ,  à  caufe  qu'il  y  a 
beaucoup  de  profondeur  d'eau. 

Quant  aux  deux  mouillages,  fçavoir,  du  Friou  &  du 
Château-d'If  .voici  ce  que  nous  avons  a  remarquer. 
i°.  On  peut  mouiller  en  plufieurs  endroits ,  aux  en- 
virons de  l'ifle  de  Ratonneau  ;  mais  principalement 
vers  la  pointe  de  l'ifle  de  St.  Jean  ,  où  eft  la  tour. 
Le  meilleur  mouillage  elt  aux  environs  d'un  ccueil, 
qui  fe  trouve  fitué  vis-à-vis  d'une  petite  plage  de 
l'ifle  de  Ratonneau  (au-dcfïbus  de  la  forterefle  ), 
fit  l'on  y  elt  par  trois ,  quatre  fit  cinq  braflcsd'eao, 
fond  d'herbe  vazeux.  11  faut  avoir  une  bonne  ancre 
vers  le  fud-oucft ,  qui  en  cft  le  traverfier  ,  fit  une 
amarre  fur  l'ifle  de  Katonncau  ,  ou  fur  les  écueils, 
félon  l'endroit  où  l'on  fe  trouve.  Quand  il  fe  trouve 
plufieurs  galères  à  ce  mouillage  ,  quelques-unes 
portent  une  amarre  fur  l'ifle  -St.  Jean,  fit  un  fer  au 
N.  O.  Il  faut  fe  bien  amarrer  du  côté  de  l'ifle 
de  Ratonneau  ,  à  caufe  des  retraites  du  N.  0. , 
qui  viennent  avec  violence  par-delfus  l'ifle.  On 
peut  facilement  pafler  entre  les  deux  ifles  avec  des 
vailfeaux  fit  des  galères ,  attendu  qu'il  y  a  fix  à  ll-pt 
brades  de  profondeur  ,  à  l'endroit  le  plus  étroit. 

Le  mouillage  du  Chânau-  i']f  cft  fitué  entre  ce 
château  fit  la  pointe  de  l'eft  de  l'ifle  de  Ratonneau 
vis-à-vis  d'une  calanque  de  cette  ifle  ,  où  l'on  peut 
faire  entrer  deux  galères  ,  qu'on  amarre  à  quatre , 
ayant  la  poupe  dans  le  fond  de  la  calanque  ,  &  l'on 
s'y  trouve  par  trois  à  quatre  brades  d'eau  ,  fond 
d'herbe  vazeux.  Mais  quant  aux  vaideaux  fie  aux 
aurres  galères  ,  il  faut  les  faire  mouiller  dans  le 
milieu  des  deux  ifles  ,  tant  fuit  peu  plus  proche 
de  l'ifle  que  du  château  ,  ayant  un  ancre  vers  le 
S.  E. ,  fie  une  bonne  amarre  fur  l'ifle  au  N.  O.  Dans 
cette  potition  ,  on  fe  trouve  par  fept ,  huit  à  neuf 
brades  d'eau ,  même  fond.  Au  refte  ,  il  faut  fe  bien 
amarrer  pour  le  vent  de  fud-cit ,  qui  en  eft  le  traver- 
fier. On  peut  ranger  l'ifle  tant  qu'on  veut ,  y  ayant 
jufqu'à  fix  brades  d'eau  à  l'extrémité  de  la  pointe. 

Entre  la  pointe  de  l'eft  de  l'ifle  de  Ratonneau  , 
fie  l'autre  mouillage  de  la  même  ifle  ,  autrement  le 
Friou  dont  nous  avons  parlé  ,  il  y  a  dans  la  même 
ifle  (  fie  prefque  au  pied  de  la  forterefle  )  une  grande 
calanque  ,  avec  un  peu  de  plage  ,  qu'on  appelle 
St.  Steven  ,  fit  vis-à-vis  elt  fous  l'eau  une  roche 
très-dangereufe  pour  ceux  qui  n'en  ont  point  de 
connoidance.  Au-dedus  de  cette  roche ,  il  n'y  a  que 
cinq  pieds  d'eau  ,  quoiqu'il  y  en  ait  de  fept  à 
huit  brades  tout  autour.  Cette  roche  eft  vis-à-vis  de 
la  pointe  de  l'oueft  de  la  calanque  ,  à  environ  80. 
toifes  de  diftance.  C'eft  à  caufe  de  cela  que  , 
quand  on  part  de  Marfeille  pour  aller  mouiller  au 
Friou  ,  en  paflànt  entre  le  Château-d'If  fie  l'ifle  de 
Ratonneau  ,  il  faut  ranger  le  château  de  plus  près 
que  l'ifle ,  jufqu'à  ce  qu'on  ait  doublé  ladite  calan- 
que. Après  cela  il  n'y  a  plus  rien  à  craindre.  Ce  que 
nous  difons  pour  l'aller  ,  fe  doit  également  enten- 
dre pour  le  venir. 

Du  côté  du  N.  de  l'ifle  de  Ratonneau ,  font  plu- 
fieurs petites  calanques  ,  où  l'on  peut  débarquer. 
Il  y  en  a  une  entr'autres ,  proche  de  la  pointe  de  l'eft, 
qu'on  appelle  VEbe.  Il  peut  entrer  dans  celle-ci  de 
petites  barques  qui  ne  demandent  que  deux,  trois  fie 
quatre  brafles  d'eau.  Au-dcflbus  de  la  forterefle  , 
du  même  coté  ,  eft  une  grande  calanque ,  qu'on  ap- 
pelle la  calanque  du  banc. 

CHATEAU 
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CHATEAU  de  Joux  en  Franche-Comté  ,  dio- 
ccfc,  terre  &  recette  de  Saint-Claude,  parlement 
&  intendance  de  Befançon.  On  y  compte  1 J.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHATEAU  de  Joux,  forterefle,  en  Franche- 
Comté,  diocefe,  parlement  &  intendance  de  Be- 
fançon, bailliage  &  recette  de  Pontarlier.  Ce  châ- 
teau ,  qui  pafle  avec  raifon  pour  le  plus  fort  de  la 
province  ,  eft  bâti  fur  la  pointe  d'un  rocher  extrê- 
mement haut ,  &  qui  a  la  forme  d'une  pyramide  , 
fur  la  rive  droite  du  Doux,  à  deux  tiers  de  lieue  S. 
de  Pontarlier.  Le  Duc  de  Weymar  fut  étonné  de 
l'avoir  pris  en  quinze  jours  ou  trois  femaines  de 
temps.  Son  importance  eft  encore  de  plus  grande 
considération  que  fa  force.  C'eft  là  &  à  Jougues  , 
petit  lieu  un  peu  plus  avant ,  dont  ce  château  eft  le 
pofte  dominant,  qu'eft  le  partage  célèbre,  qu'on 
dit  avoir  été  taille  fie  ouvert  par  Céfar ,  dans  les 
Alpes ,  pour  aller  en  Allemagne.  C'eft  par-là  aufli 
qu'on  vient  de  Suifle  en  Bourgogne  en  temps  de 
guerre  ;  &  c'eft-là  enfin  qu'on  perçoit  les  droits  d'en- 
trée &  de  fôrtie  fur  les  marchandises.  Voye\  Pontar- 
lier Sl  Frsnche-Comté  gouvernement  de  province. 

CHATEAU  Lambert  ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage ,  recette  fit  prévoté  de  Vcfoul.  On  y  compte 
59.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes ,  fit  néanmoins  affez  fertile  principalement  en 
pâturages. 

CHATEAU  Landon ,  Cajbum  Namonis ,  ville  , 
avec  une  prévôté  qui  reflbi  lit  au  bailliage  de  Ne- 
mours,  une  abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Saint- 
Auguilin ,  trois  paroiilês  ,  un  hôpital ,  &c. ,  dans 
le  Gâtinois-François ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement 
&  intendance  de  Paris ,  élection  de  Nemours.  On  y 
compte  3  10.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  leruifleau 
de  Fufin  ,  à  une  petite  diftance  du  canal  de  Montar- 
gis,  dans  une  contrée  très-agréable  fit  abondante 
en  grains ,  en  vins  ,  en  bois  fit  en  pâturages,  à  2. 
)•  &  tiers  S.  un  quart  à  l*£.  de  Nemours. 

L'abbaye  de  Saint-Severin  de  Château-Landon  a 
été  fondée  dans  le  fixieme  fiecle  par  Childebert, fils 
de  Clovis  I.  Roi  de  France.  Cette  abbaye  eft  en  corn- 
mende  ,  fie  vaut  environ  2000.  livres  de  rente  au 
fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi.  La  taxe  en  cour 
de  Rome  eft  de  600.  florins. 

CH  ATE  AUIurc,  en  Provence. F.  Château  l'Arc. 

CHATEAU  Laudren  (  fie  Saint-Magloire  )  ,  en 
Bretagne,  diocefe  &  recette  de  Treguier,  parle- 
ment &  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  1 3. 
feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu. 

CHATEAU  de  Lichtemberg  (  le)  ,  fit  le  village 
de  ce  nom  ,  dans  la  bafle  Alface ,  diocefe  de  Straf- 
bourg ,  confeil  fupérieur  fit  intendance  d* Alface  , 
bailliage  fit  recette  de  Marmoutier.  On  y  compte  $8. 
feux.  Ce  château  cit  à  4.  1.  O.  N.  O.  de  Haguenau. 
V*y<\  Lichtemberg. 

CHATEAULIN  ,  Caflrolinum ,  petite  ville,  en 
Bretagne ,  diocefe  fit  recette  de  Quimper ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Kennes.  On  n'y  compte 
point  de  feux ,  mais  feulement  91.  habitations. 
Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Auzon , 
qui  la  divife  en  deux  parties ,  unies  par  un  pont ,  à 
7. l.fie  quart  S.  E.  de  lire  11 ,  &  $.  fie  trois  quarts 
N.  un  quart  à  l'E.dc  Quimper.  11  s'y  fait  un  grand 
commerce  d'ardoifes ,  qu'on  y  vient  chercher  même 
des  pays  étrangers.  11  y  a  aufli  aux  environs  des  mi- 
nes de  cuivre  &  de  fer.  On  y  pèche  quantité  de  fau- 
mon  ,  dont  on  fournit  la  province  en  tout  temps, 
fie  Paris  en  carême.  Autrefois  la  pêcherie  de  fau- 
mon  à  Châtcaultn  appartenoit  au  Roi.  Mais  Sa  Ma- 
jefté l'a  donnée  en  •iffc'age  à  des  particuliers,  avec 
les  moulins  de  la  ville ,  moyennant  une  rente  de 
4S°°.  livres. 
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CHATEAU  du  Loir  ,  Caflrum  ad  Lxium,Caf- 
trum  Lidi ,  ville  avec  une  fénéchauflc'c  ,  compofée 
de  treize  officiers  fit  à  laquelle  il  ne  reflbrtit  point 
de  juftice  Royale ,  maîtrife  particulière  des  eaux  ôc 
forêts ,  maréchauflee ,  grenier  à  fel  qui  confomme 
trente-deux  muidspar  an ,  hôtel-de-ville,  baronnie 
fit  château  ,  chef-lieu  d'une  élection  de  fon  nom  J 
dans  le  Maine ,  diocefe  du  Mans ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  1.  pa» 
roifles  fie  4 3$.  feux.  Cette  ville,  qui  eft  le  chef- 
lieu  d'un  petit  pays  qu'on  appelle  Vaux-du-Loit 
Cqui  a  8. ou  10.  lieues  de  longueur  fur  j.  ou  4.  de 
largeur)  ,  eft  fituée  fur  un  côteau  ,  près  de  la  rive 
droite  du  Loir ,  à  6. 1.  fit  deux  tiers  S.  S.  E.  du  Mans, 
6.  fit  demie  E.  delà  Flèche  ,  fil  7.  fit  demie  N.  O. 
de  Tours.  Long.  18.  t.  1  j.  lat.  47.  41.  9.  Elle  eft 
fameufe  dans  l'hiiloirc,  pour  avoir  foutenu  unfiege 
de  fept  ans  contre  Herbert ,  Comte  du  Mans ,  fur- 
nommé  EvcilU-Chitn,  d'autres  difent,  contre  Geof- 
froy Martel  Comte  d'Anjou ,  qui  rctenoit  prifon- 
nier  le  Seigneur  de  Châtcau-du-Loir,  fit  ne  vouloit 
pas  lui  rendre  la  liberté  ,  qu'il  ne  lui  fournît  cette 
place.  Le  prifonnier  étoit  Gervais ,  Evêque  du 
Mans,  fils  de  Harmont-Châtcau-du-Loir ,  fit  de 
Marie  de  Bellefme.  Mathilde  de  Châtcau-du-Loir 
porta  cette  terre  à  Elie  de  la  Flèche ,  qui  fc  fit 
Comte  du  Maine.  Depuis  ,  elle  fuivit  la  fortune  des 
defeendants  de  ce  Comte  du  Maine,  qui  devinrent 
Rois  d'Angleterre.  Elle  fut  prife  en  1 109.  par  Phi- 
lippe-Auguftc ,  fit  rendue  peu  après  par  un  traité. 
Richard  Cœur  de  Lyon  aflîgna  fur  cette  terre  le 
douaire  de  la  Reine  Beringue  fon  époufe.  Mais , 
après  la  réunion  des  provinces  démembrées  ,  Phi- 
lippe-Augufte  fit  don  de  la  feigneurie  de  Château- 
du-Loirà  Guillaume  des  Roches  ,  Sénéchal  des  trois 
provinces.de  Maine  ,  Anjou  fie  Touraine.  Celui- 
ci  la  donna  en  appanage  à  Clémence  ,  fa  fille  puî- 
née ,  qui  fut  mariée  en  fécondes  noces  à  Geoffroy  , 
fixieme  Vicomte  de  Château-du-Loir  ,  dont  il  vint 
deux  filles.  Jeanne  ,  l'aînée  ,  fut  mariée  à  Jean  pre- 
mier Comte  de  Montfort ,  qui  fit  palTcr  la  terre  de 
Château-du-Loir  à  Robert  ,  quatrième  Comte  de 
Dreux.  Le  Roi  Philippe  de  Valois  la  racheta  de  Pier- 
re Comte  de  Dreux  ,  le  1  x.  Mai  1 387.,  pour  la  fom- 
mc  de  trente-une  mille  livres.  Elle  fut  depuis  don- 
née en  appanage  avec  le  Maine  ,  à  Louis  premier 
Duc  d'Anjou,  fie  réunie  à  la  Couronne  fous  le  Roi 
Louis  XI.  En  1496.  Charles  VIII.  la  donna  à  Jean- 
Jacques  Trivoul\e  (  Maréchal  de  France  ) ,  fous  le 
titre  de  baronnie  ,  tant  pour  lui  que  pour  fes  héri- 
tiers, avec  le  droit  de  préfenter  aux  offices.  Cette 
faveur  fut  continuée  par  le  Roi  Louis  XII-  en  1498. 
par  lettres  vérifiées  le  8.  Février  1499.  ;  mais  à  la 
charge  de  rachat  perpétuel,  moyennant  la  fomme 
de  quinze  mille  écus.  Le  Maréchal  de  Trivoulze  ne 
la  garda  pas  long-temps  ,  car  il  la  céda  par  échange 
à  Pierre  de  Rohaii  ,  dit  le  Maréchal  de  Gié.  Cette 
ceffion  fe  fit  le  i}.  Septembre  îçoo.  C'eft  des  héri- 
tiers du  Maréchal  de  Gié  qu'elle  fut  retirée  pour 
être  réunie  à  la  Couronne.  Dans  la  fuite  ,  elle  fut 
donnée  par  engagement  à  la  maifon  de  Soitlbns ,  qui 
la  pofledoit  à  ce  titre ,  il  n'y  a  pas  encore  quaran- 
te ans. 

Confidérée  comme  diftriéx  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Tours  ,  l'élection  de  Château-du-Loir  oc- 
cupe la  partie  méridionale  du  comté  du  Maine  , 
fie  s'étend  même  dans  le  Vendômois.  On  y  compte 
83.  paroifle  s  ou  communautés  fie  13.  mille  9$  j. 
feux  ,  qui  payent  enfemble  fie  en  commun  179. 
mille  603.  livres,  quand  la  fomme  totale  concer- 
nant la  taille  ,  établie  fur  la  généralité  ,  fc  trouve 
monter  à  deux  millions  14.  mille  100.  liv.  Le  pays 
de  cette  élection  abonde  en  grains  ,  en  bois ,  en 
pâturages  ,  en  fruits  ,  en  gibier  fit  en  volaille.  Ou  y 


Digitized  by  Google 


sts8  C  H  A 

recueille  auffi  de  bons  vins  blancs  ck  clairets ,  qui 
fouffrent  le  tranfport  ,  même  par  mer  ,  jufqu'en 
Angleterre  ,  où  ils  font  eftimés. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
de  Cbateau-du-Loir. 
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Bâillon  119 

Bcaochcrne-les-Matra»  , 
St.  Agil  &.  le  nef  de 

Bomfây  >)i 

Beaulieu.  V.  le  Hameau. 
Beaumont-pied-de-baeuf  198 

Berfer   95 

Bcûï-Courtanvau .  .  .  .  )i$ 

Boner   55 

Bouloaerc  ,  ville  •  •  •  •  1  $7 
Breii-prè»-Pefcheré,le).  100 
Champinelle.  Vejt\  le 

Temple. 
Chapelle-Gangnalng:  la). 
Chapelle  Huon  (la  .  .  . 
Chapelle  -  Vicomtcflè 
(la^  

Ch»a«  

Château  de  l'Hermitage  , 
ou  le  Pont  aux  Hermi- 

te»  

CHATEAU-DO-LOIR 
ou  St.  Martin  &■  St. 
GoingalaU  de  Chî- 
tean  du-L 
Ch  un  igny 

Chooï  

Conflan*  

Congncri  119 

Cormenon   «6 

Coaldrccienx  So' 

Courdemanchet  170 

Dollon  170 

Efcommoy  ,  bourg  .  .  .  4)9 

Efcorpain   84 

Efonifé  u  5 

EfvaiUc   1)0 

Fontaine-Raoul  87 

Jnpille»  »47 

1  de  Beaulieu  (le)  15 

I")  *'» 

 «59 

Lavaré  '5$ 

Lavenay  100 

loge*  (le»)   7J 

Lucé  )7» 

Locean  )i) 

Maifonctlle»   $9 

Marolle»   99 

Marrigné   381 

1 

CHATEAU  de  Londret  (k )  ,  en  Languedoc , 
diocefe  ,  recette  &  généralité  de  Montpellier  ,  in- 
tendance de  Languedoc ,  parlement  de  Touloufc. 
On  y  compte  57.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée 
dans  les  montagnes  ,  à  4.  lieues  îk  tiers  N.  O.  de 
Montpellier. 

CHATEAU  Meillant  (  Caftrum  Mcdiolanum , 
Caftrum  Melliani  ) ,  ville  non-murée  ,  avec  une 
églife  collégiale  fous  le  titre  de  Notre-Dame  ,  fi- 
tuée dans  la  ville  ,  &  une  paroilTe  dans  le  faux» 
bourg  de  Saint-  Gencft ,  un  prieure  de  1000.  liv. 
de  rente  cédé  aux  Minimes  de  Bcaumiers ,  un  hô- 
pital ,  ckc. ,  en  Berry  ,  diocefe  ck  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  d'UTbudun. 
On  y  compte  160.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  contrée  remplie  de  bois  ck  où  il  y  a  de  bons 
pâturages  ,  fur  le  ruifleau  de  Sinaife  ,  à  z.  1.  ck  trois 
quarts  E.  S.  E.  de  la  Châtre ,  &  8.  &  demie  S.  S.  E. 
d*liToudun,&  10.  &  demie  S.  S.  O.  de  Bourges. 
Long.  19.  ji.  33.  lat.  46.  33.  36.  Son  chapitrc'cft 
compofé  d'un  Doyen ,  de  trois  Chanoines  &  deux 
Vicaires.  U  a  été  fondé  par  Jean  d'Albret ,  Comte 
de  Dreux  &  de  Cbâteau-Meillant ,  en  iS'7-  On  voit 
encore  dans  le  château  une  greffe  tour  quarrée  a 


Cir  de  Sargé  .... 
Déni»  du  Tertre  .  . 
Georges  de  la  Cocc. 
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Ste.  Ccrote  8) 
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Theloché-en-Belin  .  .  .  116 

TrelTon  195 

Vallaine  -79 

Vençay  189 

Vibrai»  ,  ville  »8o 
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Voovray  ijo 
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de  pierre  de  taille  ,  qu'on  dit  avoir  été  bâtie  par 
Jules  Ccfar.  Elle  a  foixante-douze  pieds  de  haut  & 
quarante-fept  de  large.  Ses  murailles  ont  quinze 
pieds  d'épaiffeur.  Sur  la  lanterne  du  dôme  de  cette 
tour  ,  eft  une  figure  de  Mellufine  de  cuivre-doré , 
qui  eft  le  cimier  des  armes  de  la  maifon  de  Saint- 
Gelais-Luzignan ,  à  laquelle  cette  feigneurie  a  ap- 
partenu. 11  fe  tient  à  Châtcau-Mcillant  fix  foires 
par  an  ,  mais  elles  ne  durent  chacune  qu'un  jour. 
Il  s'y  tient  auffi  un  marché  tous  les  vendredis. 

CHATEAU  Morand  ,  en  Lyonnois  ,  diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Lyon  ,  élection  de  Roanne.  On  y  compte  90.  feux. 
Cette  communauté  dépend  de  la  paroiffe  de  Saint- 
Martin  d'Eftreaux,  &  elle  eft  à  5.  1.  ck  deux  tiers 
N.  O.  de  Roanne. 

CHATEAUMUR ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la 
Rochelle,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Mauléon.  On  y  compte  3 1.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  2.  1.  S.  O.  de  Mauléon. 

CHATEAUNEUF  ,  Caftrum  Novum  ou  NcocaJ- 
tcllum  ,  ville  avec  titre  de  comté  ,  prévôté  Royale 
&  châtcllenie  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  de  Sainte  s, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  la  Rochelle  , 
élection  de  Cognac.  On  y  compte  400.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Charente  ,  1 
2. 1.  E.  S.  E.  de  Jarnac ,  3.  ck  deux  tiers  E.  S.  E. 
de  Cognac  ,  &  3.  O.  S.  O.  d'Angoulcme.  Son  ter- 
roir  elt  fertile  en  pâturages  ,  en  grains  &  en  vins. 
La  ville  dont  il  eft  queftion  fut  érigée  en  comté  , 
en  1644. ,  en  faveur  de  Jean  de  FradeL  C'eft  en- 
tre cette  ville  &  celle  de  Jarnac  ,  que  fe  donna 
en  1J69.  la  fameufe  bataille  ,  connue  fous  le 
nom  de  Jarnac  ,  où  les  Calviniftes  furent  battus , 
&  le  Prince  de  Condc  leur  Chef ,  tué  par  Mon- 
tefquiou. 

CHATEAUNEUF  ,  ville  avec  .itre  de  baronnic , 
en  Anjou  ,  diocefe  &  élection  d'Angers  ,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Tours.  On  y  com- 
pte 130.  feux,  y  compris  les  feux  de  Seronne. 
Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  où  il  y  a  des 
carrières  d'ardoifes  ,  où  l'on  recueille  de  boas 
vins  &  beaucoup  de  grains  ,  &  où  il  y  a  d'cxcellens 
pâturages  ,  fur  la  'rive  droite  de  la  Sarthe  ,  à  4. 1. 
N.  d'Angers.  On  y  file  beaucoup  de  lin.  C'étoit 
autrefois  la  ville  capitale  du  comté  d'Anjou- 
Outre-Maine  ,  ck  la  réfidence  des  anciens  Com- 
tes de  ce  pays  ,  fur  la  fin  de  la  féconde  race  de 
nos  Rois.  Le  château  fut  bâti  en  1131.  Philippe 
Augufte  ayant  conquis  ce  pays  ,  fit  don  de  la  fei- 
gneurie  de  Châteauneuf  à  Guillaume  des  Roches  , 
îbn  Sénéchal.  Cette  feigneurie  échut  à  Jeanne  des 
Roches,  fille  de  Guillaume  ,  qui  époufa  Amaury 
de  Craon.  Enfin  ,  Ifabeau  de  Craon  la  porta  à 
Louis  de  Sully,  dont  la  fille  Marie  époufa  Guy  de 
la  Tremouille ,  fixieme  du  nom.  En  1584.  cette 
feigneurie  fut  érigée  en  baronnic. 

CHATF AUNEUF  ,  bourg  ,  dans  l'Orléanois 
propre  ,  diocefe  ,  intendance  ck  élection  d'Orléans, 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  607.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  également  agréa- 
ble «  fertile  ,  fur  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  en- 
tre Sully  ck  Gergeau  ,  à  4. 1.  &  tiers  E.  un  quart 
au  S. d'Orléans.  Long.  19.5*-  $8.  lat. 47.  ji.  ji. 

La  terre  ck  feigneurie  de  Châteauneuf,  qui  donne 
lieu  à  cet  article ,  ck  qu'on  appelle  Châteauntuf- 
Jur-Loire ,  fut  érigée  en  marquifat  par  lettres  de 
Février  167  t. ,  en  faveur  de  Balthafar  Phelipeaux , 
Secrétaire  d'état,  deuxième  fils  de  Louis  &  petit- 
fils  de  Raymond ,  Seigneurs  de  la  Vrdlure  ,  ck 
Secrétaires  d'état  en  1611.  ck  16*9.  Balthafar  mou- 
rut le  17.  Avril  1700.  Sort  fils ,  Louis  Phelipeaux , 
Marquis  de  la  Vrillierc  ,  auffi  Secrétaire  d'état , 
décédé  le  7.  Septembre  171s-»  ^ut  Pere  de  Louis 
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Phelipeaux ,  Comte  de  Saint-Florentin  ,  Miniftre 
&  Secrétaire  d'état ,  Commandeur  des  ordres  du 
Roi,  &  Chancelier  de  la  Reine.  Il  eft  né  le  18. 
Août  170$.  ,  &  a  époufé  Amelie-Erneftine ,  née 
Comte  rte  de  Platten ,  fille  d'Erneft-Augufte ,  Comte 
de  Platten  tk  du  Saint-Empire  ,  Miniftre  d'état  & 
Grand-Chambellan  du  Roi  d'Angleterre ,  Electeur 
d'Hanover 

Le  nom'de  Phclipeaux  eft  illuftré  depuis  près  de 
200.  ans ,  par  onze  Secrétaires  d'état ,  &  par  la 
dignité  de  Chancelier  de  France,  à  laquelle  fut 
élevé  en  1699.  Louis  Phclipeaux  ,  Comte  de  Pont- 
chamain  ,  qui  s'en  démit  le  ».  Juillet  1714.  Il  eft 
ayeul  de  Jean-Fréderic ,  Comte  de  Maurepas ,  né 
le  9.  Juillet  1701.,  allié  à  Marie- Jeanne  Phclipeaux 
de  Saint-Florentin ,  tk  de  Paul-Jérôme  Phelipeaux, 
dit  le  Marquis  de  Pontchartrain ,  né  le  2$.  Avril 
170}.,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  du 
premier  Mai  1745.  Ils  ont  pour  Cœurs  confanguines, 
i°.  Marie-Louife-Rofalie  ,  née  en  Juin  1714. ,  alliée 
le  12.  Mai  1729.  à  Maximilien  -  Emmanuel  de 
Watteville ,  Marquis  de  Conflans  ;  2".  Hcleue- 
Angelique-Francoife  ,  née  en  Mai  171s»,  mariée 
le  18.  Décembre  17)0.  avec  Louis-Jules-Barban 
Ma\arini  -  Mancini ,  Duc  de  Nivcrnois  ,  Pair  de 
France ,  Grand  d'Efpagne  de  la  première  clafle , 
Arabafladeur  à  Rome  en  1748.,  &  en  Angleterre 
en  1761.  ,  Chevalier  des  ordres  du  Roi  le  21.  Mai 
1752.,  &c. 

CHATEAUNEUF ,  bourg,  en  Nivernois ,  dio- 
cefe  d'Auxerre ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Bourges  ,  élection  de  la  Charité.  On  y  compte 
162.  feux.  Ce  bourg ,  qu'on  diftingue  par  le  nom 
de  Châteauneuf-au-l/al-dc-BjTgis ,  a  le  titre  de 
chltellenie,  eft  fitué  dans  une  contrée  abondante 
en  bleds ,  en  vins  de  en  pleurages ,  &  où  il  y  a 
beaucoup  de  bois ,  à  3.  1.  cV  deux  tiers  N.  E.  de 
la  Charité ,  &  6.  N.  de  Devers.  A  quelque  diftance 
de  ce  bourg ,  eft  une  Chartreufe  ,  connue  fous  le 
nom  de  Bellors  (  Bellum  Lartcum  ).  Cette  Char- 
treufe fut  fondée  par  Hervé ,  Baron  de  Donzy. 
Voici  à  quelle  occafion  fe  fit  cette  fondation.  Her- 
vé eut  guerre  contre  Pierre  ,  Comte  de  Nevers  , 
qu'il  défit  près  de  Saint-Laurent-de-l'Abbaye.  En 
lui  donnant  la  paix  ,  il  le  força  à  lui  accorder  pour 
femme  Mathilde  ou  Mahaut  fa  fille  unique ,  feule 
héritière  des  états  dudit  Comte  de  Nevers.  Le 
mariage  fut  contracté  fit  confommé  çn  1 198.  ,  fans 
difpenfe  ,  quoique  les  conjoints  fiaient  très-pro- 
ches parents.  Us  vécurent  enfemble  jufqu'cn  1208., 
que  par  fcrupule  ils  demandèrent  au  Pape  la  dif- 
penfe dont  ils  avoient  befoin.  Elle  leur  fut  accor- 
dée ;  mais  en  même  temps  le  Pape  leur  enjoignit 
pour  pénitence  de  fonder  trois  maifons  religieufes, 
à  leur  choix.  Celle  de  Bellors  ou  Bellars  fut  la  pre- 
mière. Le  chapitre  général  des  Chartreux  accepta 
cet»  fondation  en  1209.  L'établiflement  en  fut 
heureux.  Ce  monaftere  devint  un  des  plus  confidé- 
rables  de  l'ordre.  On  y  faifoit  même  le  noviciat  ; 
&  il  n'a  cefle  qu'en  1 S  S  8. ,  que  la  maifon  fut  pil- 
lée par  les  Religionnaires  ,  qui  en  chaflerent  tous 
Ie$  Religieux.  Le  Procurueur  fut  racheté  par  trois 
bourgeois  du  voifinage ,  pour  la  fomme  de  cinq 
cents  écus.  La  plus  grande  partie  des  bâtiments 
fut  réduite  en  cendres.  On  a  depuis  travaillé  au 
rérablulement  de  ce  qui  a  paru  le  plus  néceflaire 
pour  le  logement  de  fept  Religieux.  Tel  eft  aujour- 
d'hui l'état  de  cette  maifon ,  -qui  jouit  d'ailleurs 
de  8000.  livres  de  rente  ou  environ. 

CHATEAUNEUF,  ville  avec  une  églife  col- 
légiale ,  dédiée  à  Saint-Pierre,  &  fondée  en  1  267. 
par  Raoul  de  Charenton  ,  en  Berry  ,  diocefe  & 
intendance  de  Bourges,  parlement  de  Paris  ,élec 
tion  d'iifoudun.  On  y  compte  180.  feux.  Cette 
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ville  ,  qu'on  difùnguc  par  le  nom  de  Châteaunnuf- 
fur-Chcrt  eft  divifce  en  ville  haute  &  ville  bafle. 
Elle  eft  firuée  fur  la  rive  droite  du  Cher,  dans  une 
contrée  fertile  en  grains ,  en  pâturages  &  en  vins, 
&  où  il  y  a  beaucoup  de  bots ,  à  4.  1.  S.  de  Bour- 
ges ,  &  j.  S.  E.  d'Ifloudun.  Le  château  eft  duns  la 
ville  haute.  Cette  maifon  où  habite  le  Seigneur  du 
lieu ,  eft  belle  &  grande ,  &  elle  a  été  bâtie  par 
Guillaume  de  Laubefpine  l'un  de  fes  Seigneurs. 
La  ville  bafle  eft  bâtie  fur  le  penchant  de  la  col- 
line ,  &  s'étend  jafqti'à  la  rivière  de  Cher.  Les  ■ 
droits  dont  jouit  le  Seigneur-Marquis  de  Château- 
neuf  font  très-beaux.  Il  aflied  la  taille  conjointe- 
ment avec  le  Roi ,  fur  tous  les  bourgeois ,  manants 
&  habitants ,  dont  les  plus  riches  font  obligés  à  lui 
payer  la  fomme  de  cinq  fols  au  jour  &  fête  de 
Saint-Martin  d'hiver;  6c  les  autres  moins  aifés , 
qui  ne  pourront  commodément  payer  lcfdits  cinq 
fols  tournois ,  payeront  félon  leurs  facultés  ,  en 
defeendant  ou  diminuant  de  ladite  fomme  de  cinq 
fols  jufqu'à  celle  de  douze  deniers  tournois.  (  La 
Thaumajfiere ,  coutum.  local,  de  Berry  &  de  Lor- 
ris,  pag.  164.]).  Cette  taxe  &  cotifation  doit  être 
faite  par  quatre  prud'hommes  de  ladite  bourgeoifie. 
Outre  cela  ,  l'hôtcl-de-villc  de  Bourges  fait  au 
Marquis  de  Châteauneuf  un  cens  annuel  d'un  écu 
d'or ,  &  de  quatre  en  quatre  ans  il  eft  obligé  de 
donner  à  ce  même  Marquis  une  médaille  d'argent 
de  la  valeur  de  dix  livres  ,  fur  l'un  de  cotés  de 
laquelle  doivent  être  les  armes  du  Marquis  de  Châ- 
teauneuf, &  de  l'autre  celles  de  la  ville  de  Bour- 
ges ,  avec  l'infeription  du  nom  du  Marquis  de 
Châteauneuf  &  de  celui  du  Maire  de  la  ville. 
Voyc\  Bourges  ,  tom.  1.  pag.  751.  col.  2.  Il  fe 
tient  tous  les  ans  fix  foires  à  Châteauneuf. 

Par  lettres  de  Mai  168t.,  regiftrées  le  jt.  Dé- 
cembre fuivant,  la  terre  &  feigneurie  de  Châtcau- 
neuf-fur-Cher  fut  érigée  en  marquifat  ,  en  faveur 
de  Jean-Baptille  Colben ,  Marquis  de  Sdgnclay  % 
Miniftre  &  Secrétaire  d'état,  Contrôleur-Général 
des  finances  ,  Commandeur  &  Grand -Tréforiet 
des  ordres  du  Roi  ,  que  la  France  perdit  le  6. 
Septembre  1 68 3-  lroye\  Seignelay.  Aujourd'hui 
(en  1763.)  ce  même  marquifat  de  Châteauneuf  eft 
pofledé  par  le  Comte  de  Maurepas  de  la  maifon 
de  Phclipeaux ,  dont  nous  avons  parlé  à  l'article 
de  Châteauneuf-fur-Loire. 

CHATEAUNEUF ,  bourg  avec  titre  de  châ- 
tellenie  ,  en  Lyonnois ,  diocefe  &  intendance  de 
Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Saint- 
Etienne.  On  y  compte  63.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rivière  de  Giers ,  à  5 . 1.  N.  E.  de  Saint-Etienne, 
2.  N.  O.  de  Condrieu ,  &  6.  &  deux  tiers  S.  S.  E. 
de  Lyon. 

CHATEAUNEUF.  Oa  appelle  de  ce  nom  une 
partie  de  la  ville  de  Tours  en  Touraiuc.  C'étoit 
l'ancienne  ville  de  Saint  -  Martin.  Ce  Château- 
neuf a  le  titre  de  baronnic,  qui  appartient  au  Trt- 
forier  du  chapitre  de  Saint-Martin  de  Tours.  11  en 
dépend  une  châtellenic  &  dix  fiefs. 

CHATEAUNEUF ,  en  Poitou ,  diocefe  de  Lu- 
^on  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers 
élection  des  Sablcs-d'Olonne.On  y  compte  to  2.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  petite  lieue  de 
l'Océan  ,  &  à  9.  I.  N.  N.  O.  des  Sablcs-d'Olonne. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains. 

CHATEAUNEUF  &  Viricu-le-Grand  ,  en  Bu- 
gey  ,  diocefe  ,  élection  ,  bailliage  &  recette  de 
Bclley  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  man- 
dement de  Roflillon.  On  y  compte  128.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages , 
à  2. 1.  &  tiers  N.  O.  de  Belley. 

Les  terres  &  feigneuries  de  Châteauneuf  &  de 
Vineu-lc-Grand  furent  données  en  échange  de  celle 
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de  Rivoli  en  Piémont ,  à  Renée  de  Savoie  ,  Mar- 
quife  de  Beaugé  ,  &  érigées  en  comté  ,  fous  le 
nom  de  Châteauneuf ,  par  lettres  de  Charles-Em- 
manuel ,  Duc  de  Savoie  ,  du  12.  Mai  i  $82.  ,  pour 
elle  &  Tes  descendants  mâles  &  femelles.  Renée 
étoit  alors  veuve  de  Jacques ,  Seigneur  d'£/r/r*  , 
mere  entr"autres  enfants  ,  d'Anne  &  d'Honoré 
d'Urfé.  Ce  fut  en  faveur  de  ce  dernier  que  le  comté 
de  Châteauneuf  fut  érigé  en  marquifat ,  fous  le  nom 
de  y  attorney  ,  par  lettres  de  Février  1611.  Il  avoit 
époufé  par  difpenfe  ,  Diane  le  Long  ,  dame  de 
Châteaumorand  ,  féparée  de  fon  frère  ,  Anne 
d'Urfé,  pour  caufed'impuiflance.  11  mourut  en  1 6 24. 
fans  enfants.  (  11  eft  auteur  de  l'ingénieux  roman 
d'Aftrée  ).  Sa  veuve  fit  donation  ,  le  3  : .  Octobre 
161$. ,  de  la  feigneurie  de  Châteaumorand  ,  Ôc  de 
fes  droits  fur  la  maifon  d'Urfé  ,  à  la  charge  de  por- 
ter le  nom  &  les  armes  de  Châteaumorand ,  à  fon 
coufin  Jean-Claude  de  Levis  ,  cinquième  fils  de 
Jean-Louis ,  Comte  de  Charlut  ,  lequel  obtint  do 
la  maifon  d'Urfé  ,  en  payement  du  douaire  de  Dia- 
ne de  Châteaumorand  ,  le  marquifat  de  Valro- 
mcy  ,  alors  chargé  de  dettes.  Jean  -  Claude  de 
Levis  c'poufa  Catherine  de  h  Baume-Saint-Amour , 
mere   de  Henri  ,   Marquis  de  Châteaumorand 
&  de  Valromcy  ,  qui  de  Marguerite  A'Aufirein 
a  eu  François-Philippe-Elzéar  ,  marié  le  6.  Jan- 
vier i694.,àMarie-Annede  Levis-Charlus.  Leur  fils 
unique  ,  François  -  Charles  de  Levis  ,  Comte  de 
Châteaumorand  ,  Lieutenant-Général  des  armées 
du  Roi  &  de  la  province  de  Bourbonnois  ,  eft  mort 
en  Mai  17JI.  11  avoit  époufé  Philibcrte  Languet 
de  Ger^i  ,  nièce  de  l'Archevêque  de  Sens  de  ce 
nom.  De  ce  mariage  font  nées  quatre  filles  ,  Ra- 
voir ,  Catherine-Agnès  ,  Anne-Charlotte  ,  Marie- 
Eléoner-Eugenic  ,  &  Marie-Odette  de  Levis.  L'aî- 
née ,  Catherine-Agnès  de  Levis-Châtcaurnorand  , 
a  époufé  le  23.  Août  1751.  Louis-Maric-François- 
Gafton  de  Levis ,  Marquis  de  Lérans  ,  dit  le  Mar- 
quis de  Mirepobc ,  Lieutenant-Général  de  la  pro- 
vince de  Bourbonnois  ,  Colonel  du  régiment  de 
Beaucc  en  174s.  &  de  celui  de  Royal-la-Marine  en 
1749.,  Brigadier  d'infanterie  le  23.  Juillet  1756., &c. 
fils  de  Jean-Baptifte-Gafton  de  Levis  ,  Sous-Lieu- 
tenant des  gendarmes  de  la  garde  du  Roi  ,  mort 
«n  Avril  1747. ,  &  de  Gillette  de  Bâillon  ,  morte 
en  Janvier  1736.  Le  Marquis  de  Mirepoixa  pour 
fjeur  ,  iw.  Louife-Viétoire  de  Levis  ,  alliée  le  4. 
Novembre  1750.  a  Jofcph  -  Chryfante  de  Levis- 
Caudiers  ,  Capitaine  de  galères  ,  Commandant  de 
la  compagnie  de  l'étendart  ;  >°.  Anne  de  Levis  , 
mariée  en  Mai  1 75 1 .  à  Paul-Louis  de  Pageffe  , 
JVIarquis  de  Saint- Lieux  ,  fon  coufin  -  germain  ; 
30.  Adélaïde  de  Levis.  Il  a  pour  oncle,  Henri-Gafton 
de  Levis  ,  Evêque  de  Pamiers  1  &  pour  tantes  , 
1°.  Charlotte  de  Levis  ,  époufe  du  Marquis  de 
Saint-Lieux  ;  i°.  Jeanne  de  Levis ,  alliée  à  N.  de 
"Palaminy  ;  30.  Elifabcth  ;  40.  Louife  ,  Rcligicufe  ; 
&  j°.  Marie  de  Levis.  Jofeph-Chryfante  de  Lcvis- 
Gaudiers  a  pour  fœur ,  Eleonor  de  Levis ,  mariée 
avec  N.  de  Fajac. 

Nota.  C'eft  Vitiev-le-Gtand  qui  contient  118. 
feux  ,  &  fe  trouve  fitué  à  2.  I.  &  deux  tiers  N.  O. 
de  Belley.  Car  la  communauté  de  Châteauneuf  eft 
dans  le  Valromey  ,  au  diocefe  de  Genève  ,  à  j.  I. 
&  demie  N.  N.  E.  de  Virieu-le-Grand ,  ».  N.  O.de 
Seiflel  ,  &  6.  N.  de  Belley.  On  y  compte  37.  feux. 

CHATEAUNEUF  ,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
5. 1.  E.  S.  E.  de  Limoges. 

CHATEAUNEUF  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  & 
élection  de  St.  Flour  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Rioin.  On  y  compte  103.  feux.  Cette  pa- 
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roifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  &  detom 
pâturages. 

C  H  ATE  AUNEUF,  bourg  avec  titre  de  baronnic, 
en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Dijon  ,  bailliage  &  recette  d'Arnay- 
le-Duc.  On  y  compte  9 1 .  feux.  Cette  paroùTe  ett 
fituée  fur  une  montagne  ,  à  3.  I.  N.  E.  d'Arnay-le- 
Duc.  Il  en  dépend  les  métairies  de  la  Borde  &  delà 
Rendue.  Au  pied  de  la  montagne  eft  un  hôpital  fous 
le  titre  de  Ste.  Marie-Magiieleine. 

CHATEAUNEUF  ,  en  Franche  -  Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage &  recette  de  Poligny.  On  y  compte  19.  feux, 
y  compris  ceux  de  Batailla  ri.  Cette  communauté  cii 
fituée  jen  pays  de  montagnes  ,&  néanmoins  fertile 
en  grains  &  en  pâturages. 

CHATEAUNEUF  ,  bourg  avec  titre  de  marqui- 
fat ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de  St.  Malo , 
parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y  compte 
1 1.  feux  &  demi.  Ce  bourg  eft  à  2.  1.  &  tiers  S.  S. 
E.  de  Saint-Malo ,  &  une  &  trois  quarts  O.  de  DoL 
Ses  environs  font  fertiles  en  grains  &  en  pâturages» 
Il  y  a  aufli  beaucoup  de  bois  ,qui  abondent  en  gibier. 

CHATEAUNEUF  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  & 
recette  de  Quimper  ,  parlement  &  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  29.  feux  &  trois  quarts  de 
feu.  Ce  bourg  ,  qu'on  diftingue  par  le  nom  de  C/iJ« 
teauneuf-du-Faou  ,  eft  fitué  fur  la  rivière  d'Azoa 
dans  une  contrée  abondante  en  grains  &  en  pâtu- 
rages ,  où  l'on  nourrit  quantité  de  bétail ,  à  ».  I.  ic 
demie  E.  un  quart  au  S.  de  Châteaulin ,  &  7.  N.  E. 
de  Quimper. 

CHATEAUNEUF,enProvence,dioccfe,viguerie 
&  recette  de  Grade,  parlement  &  intendance  d'Aix. 
On  y  compte  J.  feux  un  quart  &  un  quint  de  feu  de 
cadaftre.  Cette  paroifle  eft  Gtuce  en  pays  de  mon- 
tagnes ,  à  une  bonne  lieue  E.  N.  E.  de  Graffe. 

"CHATEAUNEUF,  en  Provence,  diocefe  de 
Riès,  parlement  &  intendance  d'Aix,  viguerie  & 
recette  de  Moutiers.  On  y  compte  2.  feux  &  urt 
huitième  de  feu  de  cadaftre.  Cette  communauté 
eft  fituée  comme  la  précédente  ,  en  pays  de  mon- 
tagnes ,  à  une  lieue  <St  demie  E.  de  Moutiers,  &  3. 
♦3c  deux  f  iers  E.  N.  E.  de  Riès. 

CHATEAUNEUF  de  Bordettes  ,  en  Dauphiné, 
diocefe  de  Vaifon  ,  parlement  &  intendance  de  Gre- 
noble ,  élection  de  Montelimart.  On  y  compte  un 
fept  cents  foixante-huitieme  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ,  &  trois  quarts  &  un  quatre-vingt-feizie- 
me  de  feu  pour  les  biens  taillablcs.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  le  pays  des  Baronnic-;, à  2. 1. 0.  N.  0. 
duBuys ,  &  7.  &  deux  tiers  S.  E.  de  Montelimart. 

CHATEAUNEUF  Cakernier  ou  de  Paf>e  ,  bourg 
&  paroifle,  &.  l'un  des  fiefs  Impériaux  de  l'archevê- 
ché d'Avignon  &  dans  le  diocefe  de  ce  nom ,  au 
Comté-Venaiffin,  dont  cependant  il  ne  fait  pas  par- 
tic.  On  y  compte  100.  feux  dtt  environ  mille  ames 
de  tout  fexe  &  de  tout  âge.  Ce  bourg  eft  fitué  fut 
une  hauteur  ,  dans  une  contrée  fertile  en  excellent 
vin ,  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  du 
Rhône  ,  à  une  lieue  &  tiers  O.  un  quart  au  N.  de 
Bedarrides  ,  une  N.  O.  de  Sorgues ,  autant  S.  O. 
de  Courtefon ,  2.  S.  S.  O.  d'Orange  ,  &  au  tant  N. 
d'Avi«non.  Son  églife  paroilfiale  eft  fous  le  titre  de 
Saint-Théodoric  martyr  :  c'eft  une  vicairie  qu'on  dit 
avoir  appartenu  autrefois  aux  Templiers ,  qui  3  été 
érigée  par  Jean  XXII.  en  1319.,  ôtunie  à  lVglife 
métropolitaine  d'Avignon  par  le  Pape  Jules  II.  en 
1  $04.  Outre  cette  églife  paroiffiale  ,  on  voit  encore 
une  ancienne  chapelle  ,  fituée  hors  &  près  des 
murs  du  bourg  ,  &  dédiée  également  à  Saint-Théo- 
doric. Il  y  a  aufli  dans  Châteauneuf  une  chapelle 
&  confrairie  de  Pénitents  blancs  ,  fous  le  titre  des 
cinq  Plaies.  La  confrairie  du  Saiat-Efprit ,  établie 
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£  d  temps  que  les  Papes  fiégeoient  à  Avignon  ,  & 
ui  compte  dans  le  nombre  de  fes  anciens  confre* 
^*s  ,  des  Cardinaux,  des  Evêques  &  plufieurs 
grands  Seigneurs  de  la  cour  de  ces  Souverains  ,  y 
&)uit  encore  de  divers  privilèges  ,  ôc  y  pratique  des 
cérémonies  très-finguliercs  aux  fêtes  de  la  Pen- 
tecôte. 

On  croit  que  le  bourg  dont  il  s'agit ,  a  e'tc  fur- 
pommé  Calcemier  à  caufe  de  la  chaux  qu'on  y  fai- 
foit  autrefois  plus  communément  qu'aujourd'hui. 
Il  eft  appelle  de  Pape ,  foit  pour  le  diftinguer  de 
Châteauneuf  de  Gadagne ,  foit  parce  qu'il  eft  fitué 
dans  les  états  de  Sa  Sainteté  au  Comté-Venaiffin  , 
dont  cependant  il  ne  fait  pas  partie ,  ainfi  qu'il  a 
été  remarqué.  On  dit  de  Châteauneuf ,  comme  de 
Bedarrides  ôc  de  Gigognan ,  in  comitatu  &  non  de 
comitatu ,  dans  le  comté  fans  être  du  comté ,  parce 
que  la  juftice  ,  l'économie  &  la  police ,  ôtc. ,  y  font 
adminiftrées  indépendamment  des  états  de  la  pro- 
vince ,  p«  les  Archevêques  d'Avignon  comme 
Princes ,  avec  toute  jurifuicYion. 

L'Empereur  Frédéric  II. ,  furnommé  Barberouf- 
fé  donna  Châteauneuf  à  Gauffredi  ou  Geoffroi  , 
Ev'éque  d'Avignon ,  ôc  à  fes  fucceffeurs ,  par  une 
charie  datée  de  Befançon  du  î.x.  des  kalendes  de 
Dcccmbre  de  l'an  1157.,  laquelle  eft  confervée 
en  très-bon  état  avec  le  fceau  d'or  dans  les  archi- 
ves de  l'archevêché.  Cependant  il  paraît  par  une 
fcntence  de  l'an  1146.  ,  qu'avant  cette  donation  , 
l'Evêque  d'Avignon  exerçoit  déjà  la  jurifdi&ion 
temporelle  à  Châteauneuf.  On  trouve  même  des 
titres  plus  anciens  qui  font  cités  dans  cette  fentence. 

Les  Papes  ,  Souverains  du  Comté  -  Venaiffin  , 
ont  confirmé  aux  Evêques  ou  Archevêques  d'Avi- 
gnon, leurs  droits,  privilèges  Ôc  prérogatives  fur 
Châteauneuf,  Bedarridcs  «  Gigognan,  par  des 
bulles  très-honorables  à  leurs  lièges.  La  dernière 
eft  de  Clément  VIU. ,  en  date  du  j.  Septembre 
1  c97.  Elle  fait  mention  de  pareilles  bulles  d'A- 
drien IV.,  d'Innocent  IV.  Ôt  de  Paul  III.,  aura- 
bien  que  des  donations  de  Frédéric  &  des  autres 
Rois  &  Princes  fucceflivement  Souverains  du  Comté- 
Venaiffin.  La  bulle  de  Clément  VIII. ,  accordée 
notu  vroyrio  ,  &  non  à  Pinllancc  de  l'Archevêque, 
(c'étoit  alors  François  -  Marie  Tauruft ,  Cardinal 
du  titre  de  Saint-Barthclemi dans  rifle,  furnommé 
Je  Cardinal  d'Avignon)  renferme  entr'autres  cho- 
fes  remarquables ,  les  paroles  fuivantes  :  Ctterian 
<nùa  ,  fient  tccepùmu ,  loc*  Bintrritttnm  &  Cdhi-Nevi- 
C^cemerii  &  Gifenùmi ,  Avtmantnfu  dieeefis  ,  ilUnm* 
yuHmvtrfuatttS-  hemintjfiA  ditle  cemiutu  &fidt  Uft~ 
ihnt  Avenionenfiin  temperdibut  minime  cemprehcndtritur  ; 
fii  Archiepijcepe  Avenienenfi  pre  tempère  exiflenti  fnbjeQ* 
exijbat  in  temperd'Jnu ,  &  *à  menftm  Arcbiepifiepdem 
flcno  ftrt  fpelinnt,  &  nihileminiu  mme  pre  tempère  exifttnt 
mjtrr  &  ejnfdtm  fedit  dt  Itère  Lti*ut  Avemontnfit  , 
iltitfpe  Vice-btytm  &  Victriut ,  &  dii  epu  officidet 
frtttxm  eernm  paifdiÙienU interdian  in  eà  &  itt  difunn 
pniftiilienem  ttmperdem  exercneruai  &  exercere  petmjfe  «e 
ptjft  prettndmu ,  &  prepterek  nenmdU  centtexerfi*  inter 
iZdem  Lee**»  ,  illiufip*  Kce.Lewmn,  &  Arcbitpifi 
eepmn  prt&Onm  tmptr  eru  fient ,  M  dt  ttere  mn  posent, 
vei  *À  ill*  remevend*  &  evltnnd*  ,  &  dikt  pre  bene  pneu  , 
txihrlttut  &  terme  prefentit  etinm  perpétue  fiatuimm ,  de- 
eermnmt  &  declnrémus  cpnd  dt  cttero  perpetmt  futnrit  itm- 
peribm  nme  &  pro  tempère  exigent  nejfer  &  ejnfdem  fedit  de 
Uter,  Legétm ,  Avenmenfit  ,  Mi*ft*e  Vict-Legatus  * 
Viecitu  &'dii  illi*t  efficidet  in  confit  appellation**  ,  ont 
édfernm temporde  dUlorum ItcontmÇptUAm ,  &àpdicibui 
me  euntmfuiit  pre  tempère  exiftentis  Arcbitpifcopi  interpe- 
wuintr   Ce  imrvnùuert ,  &  in  deQ.ii  lecii  efficidtt  ttmptrdet 
erttre  'mm  deftitnere ,  tdttu  &  coUta*  impenerefe*  imf»fi- 
xutpprdfmre ,  tratinm  fnper  deliclit  ctmmfîu  fteere ,  mdc~ 
M lindicert  &  bentjifce  *ppU(m  &  'vKtrpwm  i  prMi- 
II. 
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tient  1  &  hAndimm* ,  nè  fnmemn  exrrdténhef ,  prenmlgn* 
re  j  ctntrnvenientei  pwùre  ;  fiéjidin  ,  fi  (fut  tempère  beUi 
exercitihu  fin  preftamU  ,  indicere  ;  mnt  t;tumvu  dinm  /«- 
rifdiùienem  epu  temperde  donùninm  concernât ,  txercere  ntm 
peffmtntqut  dtbemt  ,  nifi diterfnerit  expttgit  vertu  &in- 
dit  idnè  À  nebit  &  fiKctfenbtu  neflrit  fpeciditereenctffum  & 
ardinntnm  ;  Jed  prtnùjp*  emnid  prefatut  Francifcut  Aixn» 
CtrMndu  ,  (f  pre  tempère  exifient  Archiepifroptu  Avenie- 
nenfit  gérer e  ,  exercer e  &  extepù  pejjit  &  debeat. 

11  eft  vrai  que  depuis  cette  bulle  &  en  vertu  d'un 
bref  d'Urbain  VIII. ,  en  date  du  1.  Mars  i6»4-, 
les  Vice-Légats  connoiffent  des  appels  des  caufès 
de  Châteauneuf  ,  de  Bedarrides  ôt  de  Gigognan. 
Mais  ce  n'eft  qu'en  qualité  de  Délégués  Apoftoli- 
ques  ,  &  avant  que  d'intimer  l'appel  on  prend  le 
pareatii  de  la  cour  archiépiscopale.  Les  motifs  de 
ce  bref , accordé  motu  proprio ,  y  font  exprimés  dans 
les  termes  fuivans  :  Nè  Jedi  apoftolicjt  JubjeQi ,  qui 
in  remotis  degunt  ,  &  ut  plurtmum  paupertate  vre~ 
muntur,  in  profequendis  eorum  Imbus,  expenfis  £f 
Us  graventur.  ....ut  tanquamfedis  apofio- 
Uc*  Delegati ,  &c. 

Outre  le  droit  de  direfte  univerfeile  &  debanna- 
lité  ,  les  Archevêques  d'Avignon  perçoivent  dans  le 
terroir  de  Châteauneuf  la  dixième  partie  des  raitîns 
&  des  olives.  Le  chapitre  métropolitain  a  la  même 
dixme  fur  les  grains  fit  les  agneaux.  Les  droits 
de  l'Archevêque  y  font  affermés  en  1 76  3.,*  $  600.  liv. 
fans  les  réferves. 

Les  Archevêques  d'Avignon  ont  à  Châteauneuf 
un  parc  entouré  de  murailles ,  bien  bâties  &  encore 
en  bon  état  quoique  fort  anciennes.  Ce  parc  con- 
tient encore  vingt  falmées  de  terre  (mefure  du  pays) 


dont  partie  en  vignes  ,  partie  en  oliviers  dt  le  refte 
en  bois.  Le  vin  &  l'huile  qu'on  y  recueilleront  d'une 
qualité  fupérieure  aux  denrées  de  ces  deux  efpeces 
que  produit  le  terroir  de  Châteauneuf,  quoiqu'elles 
loient  d'ailleurs  très  -  renommées.  A  l'une  des  ex- 
trémités du  parc  ,  à  un  endroit  élevé  ,  on  voit  les 
débris  de  les  reftes  d'un  grand  &  beau  château  dont 
une  partie  fut  incendiée  par  le  Baron  des  Adrets.  Ce 
château  domine  le  bourg  &  toute  la  campagne  des 
environs  ,  qui  s'étend  d'un  côté  jufqu'à  Avignon , 
Ôt  de  l'autre  jufqu'à  Orange.  Outre  plufieurs  belles 
promenades  ,  il  y  a  dans  le  parc  une  terralïè ,  fituée 
au  midi ,  appellée  Monplaifit ,  d'où  l'on  découvre 
le  cours  du  Rhône  depuis  Roquemaure  jufqu'à 
Avignon  de  même  au-delà  ;  ce  qui  forme  une  des 
plus  belles  perfpeftives  qu'on  puifte  imaginer. 

Les  Papes  qui  réfidoient  à  Avignon  ,  paffoient 
une  partie  de  la  belle  faifon  au  château  de  Château- 
neuf; comme  dans  un  lieu  de  plaifance.  Us  y  avoient 
fait  conftruire  un  puits  d'une  grandeur  6t  d'une  pro- 
fondeur furprenantes ,  qu'on  y  voit  encore  avec  ad- 
miration ;  mais  il  eft  comblé  en  partie.  Onreconnoît 
par  les  immenfes  débris  de  ce  château ,  ôt  par  ce 
ce  qui  fubfule  encore ,  que  ces  Souverains  pouvoient 
y  loger  avec  toute  leur  cour.  Au  refte  ,  quoique  le  • 
parc  &  le  château  dont  il  eft  queftion ,  foieot  fi- 
tués  dans  un  endroit  fort  élevé  ,  on  pouvoit  ôc  on 
peut  encore  y  arriver  en  voiture  par  un  chemin  qui 
fait  le  tour  du  parc. 

A  une  portée  de  fufil  de  Châteauneuf  ,  fur  le 
chemin  de  la  Traille ,  eft  une  ancienne  chapelle  dé- 
diée à  Saint-Pierre  de  Luxembourg.  Mais  on  n'y  fait 
plus  le  fervice  divin ,  à  caufe  qu'elle  eft  ruinée. 

CHATEAUNEUF  de  Chabres,  en  Dauphiné, 
diocefe  &  éleftion  de  Gap  ,  parlement  ôc  intendan- 
ce de  Grenoble.  On  y  compte  un  quart  ôt  un  vingt- 
quatrième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  ôt  un  quart 
&  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis,  n  y 
avant  point  de  biens  taiilables.  Cette  communauté 
eft  à  1. 1.  &  quart  N,  0.  de  Siftcron  ,  ôc  6.  Ôt  quart 
S.  0. de  Gap. 
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CHATEAUNEUF  le  Charbonnier,  en  Provence , 
dioccfc  ,  viguerie  fie  recette  de  Sifteron ,  parlement 
&  intendance  d'Aix.  On  y  compte  un  feu  fie  trois 
quarts  de  feu  de  cadaftre.  Cette  communauté  cft 
fituée  dans  les  montagnes ,  à  quelque  diftanec  de 
la  Durance. 

Par  lettres  d'Avril  1717.  la  terre  &  feigneuriede 
Chateauneuf  - U- Charbonnier ,  autrement  de  Cha- 
teauneuf-au-Val-Saint-Donnat ,  fut  érigée  en  mar- 
quifat ,  en  faveur  de  Paul  de  Meyronnet ,  Confciller 
au  parlement  de  Provence,  pere  de  Philippe  de  Mey- 
ronnet II.  du  nom ,  Marquis  de  Chateauneuf,  reçu 
Confciller  au  parlement  de  Provence  ,  le  8.  Oc- 
tobre 1 7 1 8.  ,  fit  ayeulde  Paul-Jofeph  de  Meyronnet , 
Marquis  de  Châteauncuf ,  Confèillcr  au  parlement 
de  Provence  depuis  le  7.  Octobre  17J7.  Paul  de 
Meyronnet ,  Marquis  de  Châteauneuf ,  étoit  petit- 
fils  d'un  autre  Paul  de  Meyronnet ,  dont  les  ancêtres 
avoient  donné  plufieurs  Confuls  d'Aix  ,  Procureurs 
du  pays  de  Provence  ,  &  des  Confeillers  en  la  féné- 
chauiTée  de  Provence. 

CHATEAUNEUF  fur  Cher  ,  en  Berry.  Voye\ 
ci-devant. 

CHATEAUNEUF  du  Faou  ,  en  Bretagne  ,  au 
diocefe  de  Quimper.  Voye\  ci-devant. 

CHATEAUNEUF  du  Freffe  ou  du  Frayre ,  en 
Auvergne ,  diocefe  de  Clermont  ,  parlement  de 
Taris ,  intendance  de  Riom  ,  élection  d'iffoire.  On 
y  compte  7 1 .  feux.  Cette  paroific  eft  fituée  en  pays 
de  bois  &  de  bons  pâturages  ,  à  4. 1.  S.  E.  d'iflbire  , 
&  3.  fie  demie  E.  N.  E.  de  Brioudc. 

CHATEAUNEUF  de  Gadagne  ou  de  Giraud 
/M/m  .village,  paroifle  &  fief  Impérial  avec  titre  de 
duché ,  au  diocefe  de  Cavaillon  fié  dans  le  Comté- 
Venaiflin  dont  néanmoins  il  ne  fait  pas  partie,avec  un 
château  magnifique ,  fiec.  On  y  compte  192.  feux  & 
environ  86s.  perfonnes  de  tout  âge  &  de  tout  fexe. 
Ce  village  cft  litué  fur  une  hauteur,  dans  une  con- 
trée fertile  en  bonne  huile  fit  en  excellent  vin  ,  a 
3.  1.  S.  E.  de  Châteauneuf  de  Pape  ,  1.  &  demie 
S.  S.  E.  de  Bedarrides  ,  une  fit  trois  quarts  O.  N. 
O.  de  l'IÛe  ,  1.  fie  demie  N.  O.  de  Cavaillon ,  & 
2.  S.  E.  d'Avignon.  Son  églife  paroiffiale  eft  dé- 
diée à  Saint-Jean-Baptifte.  C'eft  un  prieuré  de 
l'ordre  de  Saint-Kuf  ,  fie  uni  au  collège  de  ce  nom 
à  Montpellier.  Le  Prieur  eft  décimateur,  &  il  eft 
chargé  de  pourvoir  cette  églife  d'un  Curé  égale- 
ment de  l'ordre  de  St.  Ruf ,  «  de  deux  Secondaires. 
U  y  a  outre  cela  trois  chapellenies  à  la  nomina- 
tion du  Seigneur  du  lieu.  Dans  le  village  eft  une 
confrairie  de  Pénitents  blancs  fous  le  titre  du  St. 
Crucifix  ,  fie  dans  leur  églife  eft  une  autre  chapel- 
lenie  dont  le  jufpatronat  appartient  aux  officiers 
de  la  confrairie.  Dans  le  territoire  font  deux  au- 
tres chapelles,  l'une  dédiée  à  Saint-Roch,  fit  l'autre 
à  Saint-  Sébaftien. 

Anciennement  le  fief  de  Châteauneuf  avoit  le 
furnom  de  la  Dejlrau  ,  c'eft-à-dire  ,  de  la  Hache. 
En  effet ,  on  y  voit  depuis  plufieurs  fiecles  une 
hache  fie  un  foc  de  charrue  fculptés  fur  la  pierre  de 
taille  au-deflus  de  la  porte  du  village.  La  tradition 
de  ce  lieu  porte  que  Giraud  de  Sabran ,  dit  l'Ami, 
eft  le  premier  qui  ait  pofledé  cette  terre  ,  fit  que 
Roftan  fon  fils  la  donna  à  l'abbaye  de  St.  Guillaume 
du  Dcfcrt.  D'autres  difent  que  cette  terre  fut  con- 
quife  fur  les  Sarrafins,  environ  l'an  700. ,  par  Guil- 
laume du  Coeur-Noir  ,  compagnon  du  Prince  d'O- 
range ,  qui  la  pofféda  en  fouveraineté  ,  jufqu'à  ce 
que  s'étant  retiré  par  dévotion  dans  l'abbaye  de 
Saint-Guillaume  ,  au  diocefe  de  Lodeve  ,  en  Lan- 
guedoc ,  il  donna  le  haut  domaine  de  fa  terre  à  la- 
dite abbaye.  Apparemment  qu'on  a  voulu  dire  que 
cette  conquête  fe  fit  vers  l'an  800. ,  puifqu'il  eft 
confiant  que  les  Sarrafins  ne  paûerent  d'Afrique 
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en  Efpagne  que  vers  l'an  71  j.  ,  fit  que  ce  ne  fut 
que  plus  de  vingt  après ,  qu'ils  pénétrèrent  en  Pro- 
vence. Il  paroît  aufh  que  Guillaume  du  Cœur-Noir 
n'eft  autre  que  Guillaume  I.  au  Cornet  (  ainfi  nommé 
à  caufe  des  armes  qu'il  prit  ),  premier  Comte  d'O- 
range ,  fie  le  même  qui  meurt  vers  l'an  fie  5.  Au  fur- 
plus  ,  l'abbaye  de  Saint-Guillaume  du  Défert  n'a 
été  fondée  qu'en  804. ,  ainfi  qu'il  cft  dit  à  l'article 
de  cette  abbaye.  Quoi  qu'il  en  foit ,  il  cft  confiant 
que  cette  même  abbaye  pofïcdoit  la  haute  fcigneurie 
de  Châteauneuf  vers  la  fin  du  treizième  fiecle ,  puif- 
que  le  16.  Juin  de  l'an  1 291.  Giraud  l'Ami  en  prêta 
hommage  à  l'Abbé  de  Saint-Guillaume. 

On  ajoute  que  la  terre  de  Châteauneuf  fut  ta. 
féodée  ,  dès  l'an  1 162. ,  par  Raymond  V. ,  Comte 
de  Touloufe  ,  à  un  autre  Giraud  l'Ami  de  la  mii- 
fon  de  Sabran  ,  fie  que  celui-ci ,  ou  fon  fils ,  obtint 
en  1 2C0.  du  Légat  du  Pape  l'homologation  de  cette 
inféodation. 

Les  fuccefleurs  de  Giraud  ,  poiTeflëurs  de  ce 
fief ,  en  prêtèrent  divers  hommages  aux  Abbés  de 
Saint-Guillaume  ,  jufqu'à  ce  que  la  fouveraineté  en 
ayant  été  acquife  par  le  Pape  Jean  XXII.  ,  en 
1323.,  Roftan  de  Sabran  qui  en  étoit  alors  le  Sri. 
gneur ,  refufa  d'en  prêter  hommage  au  Saint-Siège. 
Cepcndant.vivement  follicité  par  le  Pape,  il  fatisbt 
dans  la  fuite  à  ce  devoir,  fit  en  conféquenec  le  Sou. 
verain  Pontife  lui  accorda  divers  beaux  privilèges. 

Les  Seigneurs  de  Châteauneuf  ,  tant  pour  eux 
que  pour  les  habitants  de  ce  fief ,  fe  font  préten- 
dus de  tout  temps  exempts  des  tailles  du  pays. 
Raymond  Guillermi ,  Vice-Redeur  du  Comte-Ve- 
naiffin,  les  condamna  en  1354.;  mais  ayant  été 
mieux  informé  ,  il  révoqua  fa  fentence  le  2.  Juta 
de  la  même  année  :  c'eft  ce  qu'on  peut  voir  dans 
les  écritures  de  Bertrand  PaulNoé.  Cinq  ans  après, 
Moreli,  Auditeur-Général  d' Avignon.les  déclara  auffi 
exempts  de  toutes  tailles.  Quelques  années  après, 
ayant  été  mis  à  la  taille  par  l'alTemblée  des  Barons 
du  pays  ,  Guillaume  de  Beaufort  ,  Vicomte  de 
Turenne  ,  Recteur  du  Comté- Venaiffin  ,  les  dé- 
clara francs  de  taille,  fie  ordonna  que  les  Seigneurs, 
ainfi  que  les  habitants  de  ce  fief,  feraient  eftacésda 
livre  de  la  taille:  cette  ordonnance  eft  de  l'an  1377. 

Joachim  de  Simiane  ,  Seigneur  de  Châteauneuf, 
eut  un  procès  avec  les  autres  Barons  du  Comté- 
Venaiffin  qui  prétendoïent  le  foumettre  à  la  taille. 
Mais  il  obtint  gain  de  caufe ,  fit  fut  déclaré  exempt 
de  toutes  tailles  le  19.  Juin  de  l'an  1J96.  Cette 
fentence  fut  enrégiftrée  par  Chevalier,  Notaire  & 
Secrétaire  du  pays.  Enfin ,  depuis  ce  temps  jufqu'à 
préfent,  les  Seigneurs  de  Châteauneuf  fe  font  main- 
tenus en  poflefhon  de  leurs  franchifes. 

Le  Baron  (  aujourdhui  Duc  )  de  Châteauneuf 
de  Gadagne  eft  Seigneur  direct  fie  foncier  de  cette 
terre  ,  fit  il  n'y  a  point  d'autres  Seigneurs  directs 
que  lui.  Il  perçoit  le  vingtain  de  tous  les  fruits 
fie  grains.  Il  a  un  four  fit  un  moulin  bannaux.  Il  s 
les  droits  d'encan  à  raifon  de  cinq  fols  par  écu,  fit 
les  lods  à  dix  fols  par  écu.  La  commune  de  ce  lieu 
paye  un  Garde  de  terre.  Les  amendes  des  dénon- 
ces ,  ainfi  que  les  confifeations  ,  appartiennent 
au  Seigneur-Baron  ,  lequel  a  trois  inftances  dans 
fon  fief:  celle  du  Viguier ,  celle  du  Juge  fit  celle 
du  Juge  des  appellations.  Ce  privilège  fingulier  fut 
accordé  par  le  Pape  Jean  XXII. le  vin.  des  kaleodes 
de  Février  ,  la  huitième  année  de  fon  Pontificat. 
Leseaux  de  la  Sorgue  lui  appartiennent, fit  perfonne 
ne  peut  les  dériver  pour  aucune  forte  d'uiage.  Enfin, 
il  prétend  avoir  le  droit  de  défendre  la  chatte  fie  la 
pêche.  Tout  cela  doit  s'entendre  dans  les  terres  de 
fa  jurifdiction. 

Entr'autres  beaux  droits  dont  jouit  le  Seigneur 
de  Châteauneuf,  on  remarque  celui  qui  oblige  à 
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venir  recevoir  dans  le  château  même  du  Duc 
l'hommage  qui  eft  du  à  chaque  création  de  Sou- 
verain Pontife,  &  celui  qui  l'exempte  d'entrer  dans 
aucune  forte  de  dépenfe  ou  corvée  de  la  province 
du  Comté- Venaiffin.  A  cela  il  faut  ajouter  que  les 
habitants  lui  doivent  à  lui-même  un  certain  nom- 
bre de  corvées. 

La  terre  ,  feigneurie  &  fief  Impérial  de  Château- 
neuf  entra  dans  la  maifon  de  Galléan ,  par  l'acqui- 
fition  qu'en  fit  en  1669.  Charlcs-Felix  de  Galléan. 
Gadagne  ,  en  faveur  duquel  le  Pape  Clément  IX. 
l'erigea  la  même  année  en  duché  ,  fous  le  nom  de 
Gadagne  ,  en  confidération  de  fes  grandes  qualités 
perfonnelles  de  des  fervices  qu'il  avoit  rendus  au 
Saint-Siège.  Il  étoit  fils  de  Georges  de  Galléan , 
Baron  de  Vedenes ,  Seigneur  d'Éguillcs  &  de  Saint- 
Savornin,dec.,de  de  Louife  Guadagni  on  Gadagne, 
mariée  le  19.  Janvier  1598.;  de  frère  i°.  de  Charles 
de  Galléan ,  Baron  de  Vedenes,  Seigneur  d'Eguil- 
les  &  de  Saint- Sa vornin  ,  allié  le  1 3.  Octobre  1641. 
à  lfabelle  de  Berard ,  fille  de  Laurent  de  Berard, 
Seigneur  de  Maclas ,  de  de  Louife  de  Nourry,  mort 
fans  enfants  ;  i°.  de  Louis  de  Galléan ,  Chevalier 
de  Malte  ;  30.  de  Guillaume  de  Galléan,  reçu  en 
161$.  Chanoine  de  Comte  de  l'églife  de  Saint- Jean 
de  Lyon  ,  mais  qui  quitta  l'état  eecléfiaftique  pour 
aller  fervir  en  Allemagne  fous  le  Maréchal  de  Goé'f- 
briant  ;  40.  d'Hilairc  ,  alliée  par  contrat  pafle  à 
Arezzo  en  Tofcane ,  en  161 7. ,  à  Ulyfle  Barbolani , 
Comte  de  Monteacuto.  Le  Duc  de  Gadagne  fut 
(ucceffivement  officier  dans  le  corps  des  galères  de 
France,  enfuite  Capitaine,  puis  Meftre-de-Camp 
du  régiment  de  la  Marine  en  1645. ,  Meftre-de- 
Camp  d'un  régiment  de  cavalerie  de  fon  nom  en 
1646. ,  Maréchal  de  camp  en  16$  ». ,  Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Roi  de  France  en  1660., 
puis  Capitaine-Géuéral  en  1664. ,  lors  de  l'expédi- 
tion de  Gigery  en  Afrique.  U  étoit  outre  cela 
Lieutenant-Général  au  gouvernement  de  Berry  , 
Gouverneur  du  pays  d'Aunis  ,  des  ifles  d'Oleron  de 
de  Rhé,  des  villes  de  la  Rochelle,  de  Dole  de  de 
Pont-à-Mouflon.  En  1689.,  à  la  veille  de  recevoir 
le  bâton  de  Maréchal  de  France  ,  il  quitta  pour 
quelques  mécontentements ,  le  fervice  de  Louis  le 
Grand  ,  de  parta  chez  les  Vénitiens  en  qualité  de 
Généraliffime  des  années  de  la  République. 

(  Traité  &  accord  fait  entre  Son  Excellence 
Monfieur  Pierre  V enieri ,  AmbafTadeur  de  la  Séré- 
niffime République  de  Venife  ,  près  de  Sa  Majefté 
Très- Chrétienne ,  au  nom  de  ayant  charge  de  ladite 
Séréniffime  République  ,  &  Son  Excellence  Mon- 
fieur Charles-Felix  de  Galléan  ,  Due  de  Gadagne  , . 
pour  aller  fervir  avec  la  permiffion  de  Sa  Majefté  , 
ladite  Séréniffime  République ,  en  qualité  de  Géné- 
ral en  chef  de  fes  armées  &  troupes. 

Premièrement  :  il  eft  accordé  que  ledit  Seigneur 
Duc  de  Gadagne  fera  au  fervice  de  ladite  Séréniffi- 
me République  avec  le  titre  Ôe  commandement  de 
Général  en  chef  de  fes  armées ,  de  avec  la  feule 
fubordination  de  Sa  Sérénité ,  du  Seigneur  Capi- 
taine-Général ,  de  en  fon  abfence ,  de  celui  quifuc- 
cédera  à  fa  place  ,  ou  qui  aura  le  premier  comman- 
dement en  chef.  Il  n'obéira  qu'à  un  feul  Général 
Vénitien.  Secondement  :  il  aura  pour  fon  entrete- 
nement  annuel  dix-huit  raille  ducats ,  qui  lui  feront 
payés  fis  mois  d'avance,  avant  que  de  partir  de 
Paris  ,  en  ducats  d'argent ,  ou  la  valeur ,  de  les 
autres  de  quatre  en  quatre  mois ,  auffi  d'avance  , 
par  les  chambres  où  il  fe  trouvera ,  conformément 
auftyle  &  à  l'ufage  de  ladite  Séréniffime  République 
en  ce  qui  concerne  les  monnoies.  Troifiémement  ; 
ledit  Seigneur  Duc  aura  douze  Lanze-Speflades , 
qui  auront  chacun  par  mois  fix  ducats  monnoie 
courante.  Quatrièmement  :  il  aura  deux  Aides-dc- 
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Camp  ou  Adjudants  avec  trente  ducats  chacun  par 
mois  ,  monnoie  courante.  Cinquièmement  :  il  aura 
auffi  fix  officiers  de  guerre ,  qui  auront  chacun  qua- 
tre mille  cinq  cents  ducats ,  monnoie  courante  ,  par 
an ,  qui  feront  payés  audit  Seigneur  Duc  ;  &  lefdits 
officiers  feront  obligés  d'être  pnéfens  aux  revues 
de  l'armée ,  fans  pouvoir  prétendre  aucune  autre 
folde  de  émolument  ;  &  fera  Ion  poffible  pour  que 
ledit  nombre  foit  complet ,  obfervant  que  lefdits 
officiers  foient  gens  de  mérite  de  d'expérience  en 
l'art  militaire  ;  &  au  cas  que  leur  nombre  ne  foit 
pas  complet,  on  diminuera  à  proportion  les  émolu- 
ments defdits  officiers.  Sixièmement  :  lefdits  Lan- 
ze-Speflades ,  Adjudants  &  officiers  feront  auffi 
payes  pour  fix  mois  d'avance ,  de  conformément  aux 
appointements  dudit  Seigneur  Duc.  Septièmement  s 
la  Séréniffime  République  fournira  audit  Seigneur 
Duc  la  nourriture  de  fix  chevaux  pendant  qu'il  fera 
à  l'armée  ou  dans  l'embarquement ,  &  le  pain  de- 
munition  ou  bifeuit  pour  fa  fuite ,  de  des  vaiifenux 
ou  barques  pour  le  fervir.  Huitièmement  ;  ledit 
Seigneur  Duc  promet  de  fervir  la  Séréniffime  Répu- 
blique  aux  conditions  ci-deflus ,  pendant  trois  ans  ; 
au  cas  que  la  paix  vînt  à  fe  faire  dans  ledit  temps , 
fes  appointements  de  dix-huit  mille  ducats  ne  pour-' 
ront  être  diminués  que  de  fix  mille  ducats  pendant 
lefdits  trois  ans.  Neuvièmement  :  le  préfent  traité' 
&  tous  les  émoluments  commenceront  du  jour  du 
départ  dudit  Seigneur  Duc,  de  Paris,  a  condition 
que  le  Seigneur  Duc  ne  fera  pas  plus  d'un  mois  à 
fon  voyage ,  de  à  fe  préfenter  à  l'Excellentiffime 
Collège  ;  de  le  temps  dudit  mois  fera  compris  dans 
le  temps  des  fix  mois  payés  d'avance.  Et  fera  ledit 
Seigneur  Duc  obligé  d'être  rendu  à  Venife  au  quin- 
zième d'Avril  prochain  au  plus  tard.  Dixièmement  r 
le  préfent  traité  fera  approuvé  pour  fa  validité  par 
l'Excellentiffime  Sénat,  de  cependant  il  fera  figné 
par  Son  Excellence  Monfieur  l'Ambafladeur  ,  en 
vertu  du  plein-pouvoir  de  autorité  qu'il  en  a  de 
l'Excellentiffime  Sénat  ;  de  par  Son  Excellence 
Monfieur  le  Duc  de  Gadagne.  Fait  double  à  Paris  . 
le  16.  Janvier  1689.  Signé,  Pietro  Venieri ,  Ambaf- 
ciatore  délia  S.  Rep.  di  Venezia.  Signé ,  Charles  de 
Galléan ,  Duc  de  Gadagne.  Le  fceau  de  la  Républi- 
que. Le  fceau  du  Seigneur  Duc  ). 

Le  Duc  de  Gadagne  ,  Charles-Felix  ,  remporta 
au  fervice  de  la  République  de  Venife,  des  avanta- 
ges très-confidérables  fur  les  Turcs  en  Grèce  de  dans 
l'Archipel.  Il  mourut  en  1700.  dans  un  âge  très- 
avancé  ,  n'ayant  point  eu  d'enfants  de  fa  femme 
Jeanne  de  Gravay,  fille  de  Jean  de  Gravay ,  Comte 
de  Launay  de  de  Françoife  Godet  det  Marets. 

Outre  les  cinq  enfants  que  nous  venons  de  nom- 
mer ,  il  naquit  auffi  de  Georges  de  Galléan  de  de 
Louife  de  Guadagni;  Jean- Vincent  de  Galléan, 
Commandant  du  régiment  de  la  marine  ;  6°.  Ga- 
briel-Marie ,  Capitaine  au  régiment  de  Normandie  j 
7*.  Françoife  ,  qui  époufa  en  16  j  3.  Antoine  de 
Lofis  ,  Seigneur  de  la  Fare  ;  8°.  Armande  ,  Ahbefie 
de  l'abbaye  Royale  de  Saint-Sauveur  de  Beaucaire  ; 
90.  Emilie  ,  d'abord  Demoifclle  d'honneur  de  la 
Reine  Marie  de  Medicis ,  dont  elle  avoit  l'honneur 
d'être  alliée  par  fa  mère,  depuis  Carmélite  à  Paris; 
de  io°.  Diane  de  Galléan  ,  Carmélite  à  Saint- De- 
nis en  France. 

Georges  de  Galléan,  mari  de  Louife  de  Guadagni 
de  père  du  Duc  de  Gadagne ,  étoit  fils  aîné  de 
Balthafar  de  Galléan,  Baron  de  Vedenes  ,  Seigneur 
d'Eguilles  de  de  Saint-Savornin ,  Confeiller  d'épée 
du  Roi  en  fes  confeils  d'état  de  privé ,  Chevalier  de 
l'ordre  de  Sa  Majefté  en  1  $7$.,  de  de  celui  du  Pape, 
Gouverneur  de  Seguret  de  de  Sablet  au  Comté- Ve- 
naiffin ,  de  d'Emilie  ou  Mille  de  Berthon-Cnllon  , 
qu'il  avoit  époufée  le  a.  Janvier  «571. 11  étoit  freré 
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aîné  de  Jean-Vincent  de  Galléan  ,  tige  des  Sei- 
gneurs du  Cailellet ,  depuis  Barons  des  Iflarts  , 
Marquis  de  Salernes  ,  Princes  du  Saint-Empire-Ro- 
main ,  dont  il  fera  parlé  ci-deiTous  -,  &  il  defcendoit 
au  quatorzième  degré  de  Simon  Galliano  ,  oui  dès 
l'an  1 1  >  x.  jouiflbit  à  Gènes  ,  où  il  étoit  établi ,  de» 
droits  &  des  honneurs  des  anciens  citoyens ,  ayant 
été  élu  cette  même  année  l'un  des  huit  nobles  que 
la  ville  choififloit  annuellement  parmi  les  cinquante 
premières  familles ,  pour  commander  dans  le  pays. 

Louis  de  Calléan  (  fécond  fils  de  Georges  &  de 
Louife  Guadagni  ) ,  Baron  de  Vedenes ,  Seigneur 
d'Eguilles,  de  Saint-Savornin  &  de  la  Roque-fur- 
Pernes,  époula  le  3.  Oftobre  164 1.  Jeanne-Marie- 
Benoïte  de  S eguins-VaJJieux ,  fille  de  Gabriel-Ma- 
rie de  Seguins ,  Marquis  de  Vaffieux ,  &  d'ifabcltc 
de  Gin.  De  ce  mariage ,  vinrent  i°.  Jofeph-Fran- 
çois,  qui  fuit;  i°.  Charles-Félix  ,  dont  l'alliance 
avec  M.  de  Morrer  fut  ftérile  ;  3'.  Louis-Alphonfe , 
reçu  Chevalier  de  Malte  en  1661.  ;  40.  Marie-Ifa- 
bcile,  alliée  en  1666.  à  François  de  Galléan  t  Mar- 
quis des  Iflarts ,  le  dernier  de  la  première  branche. 

Jofeph-François  de  Galléan  ,  Baron  de  Vedenes  , 
Seigneur  d'Eguilles ,  de  Saint-Savornin  &  de  la  Ro- 
que-fur-Pernes ,  époufa  le  17.  Septembre  1671.  Ifa- 
belle  de  Gallifet,  fille  de  Jacques-Jofeph  Seigneur 
de  Gallifet,  &  d'Anne  de  Salvanes  ,àont  i°.  Pierre 
François  qui  fuit ,  &  i".  Jeanne-Marie  de  Gal- 
léan, epoufe  en  169...  de  Gafpard  de  Conctyl  , 
Seigneur  de  Saint-Romans. 

Pierre-François  de  Galléan ,  Baron  de  Vedenes , 
Marquis  d'Eguilles  ,  Seigneur  de  Saint-Savornin 
&  de  la  Roque-fur-Perncs  ,  Capitaine  de  cavalerie 
au  régiment  du  Commiflàire-Général  en  France  , 
époufa  le  10.  Juin  1 70J.  Louife  A'Aman\é  ,  fille 
de  Louis  Comte  d'Aman zé  ,  &  de  Marie  de  Falco- 
nis.  Il  devint  le  deuxième  Duc  de  Gadagne ,  comme 
fucceiïeur  de  fon  grand-oncle  paternel,  Charlcs- 
Fclix.  Il  eut  pour  enfants  ,  i*.  Jofeph-Louis-Ma- 
ric  de  Galléan  ,  qui  fuit  ;  i°.  Jofeph-Gafpard  ,  an- 
cien Capitaine  de  vaiflèaux  du  Roi ,  Chevalier  de 
l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint-Louis;  30.  Char- 
les-Félix, reçu  en  17 10.  Chevalier  de  l'ordre  de 
Saint- Jean  de  Jérufalem  ,  fit  officier  des  galères  de 
Sa  Majeilé ,  Commandeur  de  Burgau  en  Guyenne  j 
4°.  Charles-Felix-Jean ,  dit  l'Abbé  de  Gadagne  , 
d'abord  Capitaine  au  régiment  de  Rouerguc  infan- 
terie ,  enfuite  Vicaire-Général  des  évêches  de  Gap 
&  (l'Auxerre  ,  mort  en  1761.  ;  Anne-Char- 
lotte ,  mariée  en  1744.  à  Jean-Baptifte  de  Grilles , 
Marquis  d'Elloublon. 

Joieph-Louis-Marie  de  Galléan ,  aîné  &  chef  de 
de  la  maifon  de  Galléan  ,  III.  Duc  de  Gadagne  , 
Seigneur  de  Vedenes ,  Marquis  d'Eguilles  .Seigneur 
de  Saint-Savornin ,  ancien  Meftre-de-Camp  de  ca- 
valerie au  fervice  de  France ,  <3c  ci-devant  Enfeigne 
des  gendarmes  de  la  garde  de  Sa  Majeflé ,  Che- 
valier de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint- 
Louis  ,  &c. ,  né  le  8.  Juillet  1 704.,  UTu  au  dix-hui- 
tième degré  de  Simon  Galliani ,  a  époufé  le  7. 
Septembre  1749.  Charlotte-Gabrielle-Françoife  de 
Tortia-Montrial ,  fille  de  Charles-Gafpard  de  For- 
tia  ,  Marquis  de  Montréal  ,  &  de  Marie- Anne  de 
Fortia.  De  ce  Mariage  font  nés,  i°.  Jean-Baptifte- 
Louis-Thomas  de  Galléan  ;  x".  Marie- Jofeph-Gaf- 
pard ,  reçu  Chevalier  de  Malte  de  minorité  ;  3°.  en 
1761.  N.  de  Galléan,  reçu  auffi  Chevalier  de  Malte 
de  minorité  ;  &  quatre  filles  en  bas  âge. 

Jean-Vincent  de  Galléan  ,  gentilhomme  de  la 
chambre  du  Roi  de  France  en  1611.  ,  troifieme 
fils  de  Balthafar  de  Galléan  ,  &  d'Emilie  ou  Mille 
cie  Benhon-Crillon  ,  époufa  le  4.  Octobre  160$. 
ICabeau  de  Guilhem  ,  dame  du  Cailellet  dans  le 
Coratc-Venaiflin ,  &  de  Cadarache  eu  Proveace , 
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fille  de  Pierre  de  Guilhera  ,  Seigneur  du  Cafteller, 
6c  de  Magdeleine  de  Paniffe.  Leurs  enfants  furent 
i°.  François  de  Galléan  ,  qui  fuit  ;  x  .  Pompée 
reçu  Chevalier  de  Malte  en  16x1.;  30.  Henri, 
reçu  dans  le  même  ordre  en  1613.  ;  40.  Melchior, 
offacier  dans  les  troupes  de  France  ,  &  le  même 
dont  le  mariage  avec  Marguerite  de  Garcia  fut 
caffé  ;  c°.  Françoife ,  Religieufe  à  l'abbaye  de  Saint- 
Laurent  à  Avignon;  6°.  Anne ,  epoufe  en  1 6...  d'An- 
dré de  Montaigu ,  Seigneur  d'Entraigues  ;  7°. Marie, 
Religieufe  à  l'abbaye  de  Ste.  Catherine ,  à  Avignon. 

François  de  Galléan  ,  Marquis  du  Cailellet , 
Seigneur  de  Cadarache  ,  fut  fubititué  au  nom  & 
aux  armes  de  Panifie.  Il  s'allia  le  4.  Juillet  1641. 
à  Jeanne  de  Vivtt ,  fille  de  Pons  de  Vivet ,  Seigneur 
de  Monte  lus  ,  &  de  Jeanne  A'ifnard.  De  ce  ma- 
riage vinrent  i".  Charles-François  de  Galléan, 
qui  fuit  ;  x°.  Louis ,  qui  ne  fut  point  marié  ;  30.  Jean- 
Baptifte  ,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  1664.  ; 
4'.  Marie ,  morte  fans  alliance  ;  j°.  François- 
Charles  ,  mort  officier  au  régiment  de  Vcrmandois. 

Charles-François  de  Galléan  ,  Marquis  du  Caf- 
tellet  ,  Seigneur  de  Caradache ,  époufa  le  x8.  Mars 
1668.  Lucrèce -Gabrielle  de  Galléan ,  devenue  Ba- 
ronne des  Iflarts  ôc  de  Courtines ,  Marquife  de  Sa- 
lernes &  Dame  des  Angles  à  la  mort  de  François 
ion  frère  ,  fille  de  Louis  de  Galléan  des  I flans , 
Marquis  de  Salernes  ,&  de  Marguerite  de  Pvu 
ttvis-Buoux.  Us  eurent  de  leur  mariage,  i°.  Charles* 
Noël ,  qui  fuit  j  x°.  Charles-Fclix-Hyacinthe  ,  Mar- 
quis de  Salernes ,  Baron  des  Iflarts  &  de  Courti- 
nes ,  Seigneur  des  Angles ,  comme  héritier  de  fa 
mère  ,  Brigadier  des  armées  du  Roi ,  Colonel  d'un 
régiment  d'infanterie  de  fon  nom  en  1702. ,  &  qui 
mourut  en  1719.  fans  laifler  d'enfants  de  fa  femme 
Ifabelle- Julie  de  Lannion  ,  fille  de  Pierre  de  Lan- 
nion ,  Vicomte  de  Rennes  ,  &  de  Françoife  E/- 
challard  de  la  Marck  ,  qu'il  avoir  époufée  le  18. 
Novembre  1706.  ;  30.  Jeanne  ,  alliée  en  premières 
noces  en  1686.  à  François  de  Seguins  de  Pi\\is , 
Marquis  d'Aubignan  ,  &  en  fécondes  noces  ,  en 
1693.  »  à  Alexandre-Paul  de  Tonduti ,  Marquis  de 
Blauvac  ;  &  trois  filles  Religicufes ,  fçavoir ,  Char- 
lotte en  1686.  au  monattere  de  Ste.  Praxedc 
Marie  -  Jeanne  -  Françoife  en  1704.  aux  Dames- 
Auguftines  ,  tîc  Jeanne  -  Marie  -  Rofc  Carmélite  en 
1706. ,  toutes  trois  à  Avignon. 

Charles-Noel  de  Galléan  ,  Baron  des  Iflarts  & 
de  Courtines  ,  Sire  &  Marquis  de  Salernes ,  Sei- 
gneur des  Angles  après  la  mort  de  fon  frère  aîné , 
&  en  cette  qualité  fubflitué  au  nom  Se.  aux  armes 
de  Cafttllane  ,  Comte  du  Cailellet ,  Syndic  &  pre- 
mier Procureur  du  pays  &  de  la  noblefle  de  Pro- 
vence  en  171 ....  époufa  le  ij.  Décembre  1714., 
Geneviève-Catherine  de  Raffelis^le-Soijfans ,  fille 
de  Dominique  de  Raffelis-de-Soiflâns  ,  Marquis  de 
Saint-Sauveur  ,  3c  de  Geneviève  d'Amoul ,  dont 
i°.  Charles-Hyacinthe ,  qui  fuit  ;  x°.  Marie-Elifa- 
beth  ,  Religieufe  de  l'abbaye  de  Saint-Laurent  à 
Avignon ,  en  1732.  ;  30.  Marie-Marguerite ,  epoufe 
en  1741.  d'André  de  FogaJJ'e  ,  Comte  de  la  Bajiie  , 
frère  de  l'Evèque  de  Saint-Malo. 

Charles-Hyacinthe  de  Galléan ,  Baron  des  IfTarts 
&  de  Courtines  ,  Sire  &  Marquis  de  Salernes  , 
Comte  du  Cailellet ,  Seigneur  des  Angles  ,  fubft  si- 
tué au  nom  &  aux  armes  de  Caftelbne ,  né  en  1 7 1  6V. 
Syndic  &  premier  Procureur  du  pays'ôc  de  la  ne»-* 
bk  ile  de  Provence  en  174*-  j  nommé  Ambafladeur 
extraordinaire  &  plénipotentiaire  de  France  auprès 
du  Roi  &  de  la  République  de  Pologne  le  24.  Mai 
1746.  ;  fait  fon  entrée  publique  à  Varforic  le  1. 
Octobre  de  la  même  année  ;  nommé  Chevalier  de 
l'ordre  de  l' Aigle-Blanc  le  16.  Novembre  1746.  le 
jour  même  qu'il  fait  la  demande  de  la  PrinccfFe 
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Marie- Jofephe  de  Saxe ,  féconde  fille  d'Angufte  III. 
Roi  de  Pologne  &  Eleéteur-Duc  de  Saxe  ,  pour 
Louis  Dauphin  de  France  ,  fils  unique  du  Roi 
Louis  XV.  ;  reçu  Chevalier  de  l'ordre  de  l'Aigle- 
Blonc  le  t  j.  Décembre  1746. ;  conclud  le  mariage 
de  la  Princeflè  que  nous  venons  de  nommer  avec  le 
Dauphin  de  France  le  9.  Février  1747.  ;  Ambaf- 
fadeur  extraordinaire  à  Turin  le  premier  Novem- 
bre 17s t.  ;  Confeiller  d'état  d'épéc  le  26.  Avril 
1 7 $4. ,  Sic.  ;  meurt  à  Avignon  le  18.  Août  17  $4.  , 
à  }8.  ans  ,  &  il  eft  inhumé  dans  la  chapelle  que 
Pierre  Galliani  avoit  fait  bâtir  dans  l'églife  de  St. 
Pierre  de  cette  ville, l'an  141$. ,  &où  repofenttous 
fes  ayeux.  Le  29.  Novembre  1751.  le  Marquis  des 
Mans  avoit  époufé  Magdeleinc-Yolandc-Adelaïde- 
Charlottc-Felicité  de  torbin-dc-la-Barbtn  ,  fille  de 
Gafpard  -  Palamede  de  Forbin  ,  Marquis  de  la 
Barben  ck  dePont-à-Mouffbn,&  de  Marie-Yolande 
in  Moutiers.  De  ce  mariage  eft  né  le  18.  Septem- 
bre 1737.  Charles-Hyacinthe- Antoine  ,  Prince  de 
GaUcan,  &c. ,  dont  nous  parlerons  inceiTamment. 

Le  feu  Marquis  des  Iflàrts ,  pere  du  Prince  de 
Galléan  ,  fe  diftingua  en  toutes  occafions  par  l'é- 
tendue de  fes  connoiflanecs  &  par  la  fupériorité  de 
fon  génie.  A  ces  qualités  ,  qui  font  ordinairement 
des  préfents  de  la  nature ,  il  joignoit  un  zele  à  tonte 
épreuve  ,  ce  qui  conftitue  le  fujet  utile  &  le  véri- 
table citoyen.  Touché  d'un  aufli  beau  naturel ,  le 
Pvoi  Augufte  de  Pologne  vit  partir  avec  regret  le 
Marquis  des  Iflàrts  qui  réfidoit  auprès  de  lui  en  qua- 
lité d'Ambafiadcur  extraordinaire  du  Roi ,  &  que 
le  mauvais  état  de  fa  fanté  obligeoit  à  s'éloigner 
des  pays  fcptcntrion3ux.  Ce  fut  pour  témoigner  ce 
fentiment  au  Marquis  des  Iflàrts  que  le  Roi  de  Po- 
logne lui  fit  la  réponfe  fuivante  : 

»  Monfieur  le  Marquis  des  Iflàrts  ,  comme  j'ai 
»  été  fâché  de  ce  que  l'état  de  votre  fanté  vous  a 
»  obligé  en  dernier  lieu  de  vous  éloigner  de  ma 
»  cour  ,  pour  tâcher  de  trouver  du  foulagement 
vdans  votre  patrie  ,  je  le  fuis  encore  plus  d'ap- 
»  prendre  par  votre,  lettre  &  par  celle  du  Roi  , 
v  votre  Maître  ,  qui  m'annonce  votre  rappel  ,  que 
»  c'eft  la  continuation  de  cette  (îtuation  de  votre 
»  fanté  qui  y  a  donné  lieu.  La  récréance  que  j'ai 
»  fait  expédier  pour  vous  ,  vous  convaincra  des  fen- 
»  timents  que  je  vous  conferve.  Je  fbuhaite  qu'ils 
»  faflënt  à  votre  cour  l'imprcflïon  la  plus  avanta- 
»  geufe  pour  votre  perfonne.  Ceux  que  vous  venez 
»  de  me  renouvelle  r  à  cette  occafion  de  votre  atta- 
»  chement ,  &  la  façon  cordiale  dont  vous  m'en  aflu- 
»  rez  ,  me  font  très-agréables.  Auflî  n'oublicrai-je 
»  jamais  la  part  que  vous  avez  eue  aux  heureux  liens 
»  qui  fubfîftent  entre  ma  cour  &  la  votre  ,  par  le 
»  mariage  de  la  Dauphine  ,  ma  très-chere  fille. 
»  Outre  que  cette  Princeflë  ne  fçauroit  qu'être  d'elle- 
»  même  fort  portée  à  vous  faire  reflentir  en  tout 

>  temps  le  favorable  3c  affectionné  fouvenirdecefer- 

>  vice  lîgnalé  ,  je  ne  manquerai  pas  de  vous  recom- 
»  mander  en  particulier  encore  à  fa  protection  & 
»  bienveillance.  Soyez  perfuadé  de  la  mienne  &  de 
»  mon  eft  ime,  de  même  que  du  plaifîr  avec  lequel  j'ap- 
»  prendrai  de  bonnes  nouvelles  de  l'amélioration  de 
»  votre  fanté  &  de  ce  qui  peut  contribuer  à  votre 
»  fatisfaction.  Sur  ce ,  je  prie  Dieu ,  qu'il  vous  ait , 
»  Monfieur  le  Marquis  des  Iflàrts ,  en  fa  fainte  & 
»  digne  garde.  Fait  à  Drefdc  ,  ce  18.  Février  1 7S 1  • 
»  Signé  Auguste  ,  Roi. 

La  lettre  au  Marquis  des  Iflàrts  étoit  accompa- 
gnée de  la  lettre  de  récréance  qui  fuit,  &  qui  eft  un 
autre  témoignage  bien  flatteur  de  la  haute  confidé- 
ration  dont  jouillbit  ce  digne  Ambafladeur.  P.  P. 
TranfmiJJx  Nobis  fuerunt  Majcjiatis  l/cjlree,  die  30. 
fwcrtn  menfis  Januani  ad  Nos  preferiptx  litterx  , 
qiubus  certiores  redditi Jumuî  cwfilii  quod  ad  preces 
Tome  IL 
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perillujlris  ac  gtntnfi  Marchionis  des  Iffartt ,  ora- 
torù  ipfius  hùcdum  apud  aulam  nofiram  corijlituti 
extraordinarii ,  capiendum  duxit  ,  hune  ob  valetit- 
dtnem  fuam  infirmtorem  abhînc  revocart ,  in  ejufque 
locum  propedtem  altumqutndam  fufficcre.  Diuturmor 
Jani  jam  nominati  Marchionis  apud  Nos  cammoratio 
hauâ  ingrata  nobis  fuijfct  ;  cùm  tamenpropter  necef- 
Jitatem  janitatis  fuh  aère  natali  curand*  id  non  li- 
aient ,  difeeffum  ipfius  dolemus.  Hune  igitur  MajeJ- 
tatis  Vefirte  oratorcm  ,  munere  fuo  pet  aliquot  jam 
annos  pneclari  ptrfunhum  ,  Nobifque  obflrttliorem 
inicr  Nos  ligatum  necejfitudinis  nexum  ,  cui  opérant 
navavit  egregiam  ,  pergratum  ,  non  fine  nojlne  fin- 
gubris  ergà  eumpropenfionis  tejkimonio ,  dimittimus  , 
amplioribus  ornandum  laudibus  ,  nifi  Majefiatts  Vefi- 
trx  perfpcRiorcs  illius  effent  ingenii  dotes,  quant 
ut  alitnâ  opus  habeant  commendatione.  Confidimut 
pratereà  f-rpè  ditlum  Marchionem  ,pro«t  id  ipfi  com- 
mi/Jimus  tNbJlr<e,  quâin  Majcjlatcm  Vefirampropen. 
dtmui  fincer<€  cy  intégrée  voluntatis ,  firmique propojît i 
cum  ipjâ  amiatiam  Jolèdam  ac  conjtantcm  alendi ,  au. 
gendique  tfidum  ac  difertum  fore  interprètent.  De  c*. 
tero  Majijiatem  Vtjlram  ,&c.  &c,  commuidamus. 
Dabantur  Drefd*  ,  du  18.  menfis  Fcbruarii  1751. 


MaJESTATIS  VtSTR*, 

Rex  ipfe 
Ad  Regem  Galliarum. 


Bonus  Frater, 
Aucustus  ,  Rcr. 
Cornes  de  Bruhl. 


Charles-Hyacinthe-Antoine  de  Gallcan,  Baron 
des  Iflàrts  die  de  Courtines ,  Sire  &  Marquis  de  Sa- 
lcrncs.Comte  du  Cafte Uet.Seigneur  des  Angles,  ckc, 
né  le  18.  Septembre  1757.  ;  nommé  Colonel 
dans  le  corps  des  grenadiers  de  France  le  x.  Février 
i7$6.  ;  créé  Duc  par  bulle  du  Pape  Benoit  XIV. 
du  15.  Janvier  1757- ,  pour  lui  &  tous  fes  fuccef- 
feurs  mâles  ,  enrégiftrée  à  Rome  ,  à  Avignon  &  à 
Carpentras  le  8.  Mars  &  le  premier  Avril  1757., 
&  le  6.  Avril  1759.  ;  Chevalier  d'honneur  de  l'ordre 
de  Saint-Jean  de  Jérufalcm  le  14.  Novembre ,  & 
Commandeur  de  la  facrée  religion  des  faints  Mau- 
rice &  Lazare  en  Savoie  le  14.  Septembre  1757.  ; 
Prince  Romain  avec  toute  fa  defeendanec  maiculi- 
ne  par  diplôme  du  Pape  Glement  XIII.  du  14.  Dé- 
cembre 1 759.  ,  enrégiftré  à  Rome  le  même  jourôc 
à  la  chambre  apoftolique  d'Avignon  le  9.  Janvier 

1760.  ;  nommé  Chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Hu- 
bert au  Palatinat  du  Rhin  des  le  2.  Février  1759.  , 
&  reçu  le  2.  Février  1760.  ,  (cet  ordre  l'un  des 
plus  refpefrables  de  l'Europe  par  fon  ancienneté  , 
n'eft  compofé  que  d'environ  quarante  Chevaliers  , 
qui  tous  doivent  être  ou  de  maifon  fouveraine  ou 
Princes  de  l'Empire ,  &  de  treize  Chevaliers  Com- 
tes ou  Barons  libres  qui  font  les  preuves  des  cha- 
pitres d'Allemagne  :  le  Prince  de  Galléan  n'étoic 
point  encore  l'rince  du  S.  £.  R.  lors  de  fa  réception  , 
mais  on  fit  cette  exception  en  fa  faveur  ,  avec  clau- 
fe  de  ne  plus  y  déroger}  ;  déclaré  Grand-Maître  de 
la  maifon  &  de  la  cour  de  PEleftcur  Palatin  ôcl'un 
de  fes  Confeillers  intimes  d'état  aelucl  le  11.  Mars 

1761.  ;  nommé  Chevalier  de  l'ordre  de  l' Aigle- 
Blanc  de  Pologne  le  »J.  Avril  1761.  &  reçu  le  j. 
Août  de  la  même  année  ;  créé  Prince  de  l'Empire 
avec  tous  fes  defeendants  des  deux  fexes  par  l'Em- 
pereur François  I. ,  avec  le  titre  de  coufin  ,  con- 
ceflîon  d'un  quartier  des  blazons  de  l'Empire  & 
droit  d'Incolatus  en  Allemagne  par  diplôme  du  1  J. 
Septembre  1761.  ,  enrégiftré  à  la  chambre  de 
Vienne  le  même  jour ,  à  celle  de  Mannheim  le 
J.  Décembre  ,  &  fuivi  d'enregiftrement  folemnel 
a  la  chambre  Impériale  le  19.  Mars  1761.  ;  créé 
Palatin  de  l'Empire  avec  toute  fa  poftéiité  mafeu. 
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line ,  Si  avec  le  droit  de  crier  des  nobles  hereditti- 
res  de  l'un  ôt  de  l'autre  fexe  ,  de  faire  des  Comtes 
du  palais  de  l'Empereur,  de  créer  des  Notaires, 
légitimer  des  bâtards  ,  &c. ,  par  diplôme  de  l'E- 
lecteur-Palatin  comme  Arrhi-Palatin  de  l'Empire  , 
du  j.  Avril  1763.  (ce  titre  vulgairement  nommé 
Palatin  ,  eft  en  latin  Major  Sacri  drfarci  Palatii 
Cornes  ,  grand  Comte  du  Sacre  Palais  Impérial)  > 
des  académies  de  Leypzik  ,  Milan ,  Florence  , 
Cortone ,  Nifmes  ,  Arras ,  Bezicrs ,  des  Arcades 
de  Rome ,  &c.  11  a  époufé  le  premier  Septembre 
1758.  Marie-  Françoife  -  Henriette  Tremoleiri  de 
Jblontpeyit,  née  le  19.  Mai  17  {9. ,  revêtue  de  l'ordre 
de  la  Croii  étoilée  de  S.  M.  I.  &  R.  l'Impératrice- 
Reine  de  Hongrie  &  de  Bohème  ,  par  promotion 
du 3.  Mai  176»., bile  de  Jean-Jofeph-Paul-Antoine 
Tremoletti ,  Duc  de  Montpezat ,  premier  Baron 
de  la  province  de  Dauphiné ,  6c  de  Juftine-Efpé- 
rance  à'Agoult ,  Baronne  de  Montmaur.  De  ce 
mariage  font  nées  «°.  le  3.  Juin  1760.  Charlotte- 
Théodorine-Elifabcth-Augufte-Hcnrictte-BIauche- 
Silvie  de  Galléan ,  tenue  fur  les  fonts  baptifmaux  par 
L.  A.  S.  Electorales-Palatines  ,  morte  le  16.  Mai 
1761.;  i°.  le  6.  Mai  1761.  Antoinette-Frédérique- 
Marie-  Yolande  -  Aurore  -Camille  -  Melanic-Elvire- 
Eugenie-Clementinc  de  Galléan,  tenue  fur  les  fonts 
baptifmaux  par  L.  A.  R.  &  E.  de  Pologne  ôt  de 
Saxe  ,  créée  Prinecfle  de  l'Empire  avec  Ion  père  le 
a$.  Septembre  1761.  ;  ;°.  en  Mars  1763.  N.  de  Gal- 
léan ,  à  laquelle  on  n'a  point  encore  fuppléé  les 
cérémonies  du  baptême  en  Octobre  1763. 

Les  diplômes  par  lefquels  le  Prince  de  Galléan 
("Charles- Hyacinthe-Antoine)  a  été  élevé  à  la  di- 
gnité de  Prince  du  S.  E.  B.  &  à  celle  de  Palatin , 
/ont  conçus  en  ces  termes  : 

»  Nos  Francisco  s ,  Divinâ  favente  Clementlâ  , 
»  Elcftus  Romanorumlmperator,  femper  Auguftus, 
»  ac  Germaniz  &  Hycrofolimarum  Kex  ,  Dux  Lo- 
»  tharingiz ,  Barri ,  Ôc  Magnus  Dux  Hitruriz ,  Dux 
»  Lalabriae ,  Gcldriae  ,  Montis-Ferrati  ,  in  Silcfiâ 
»  Tefchcnz  ,  Princeps  Carolopolis ,  Marchio  Mu- 
»  fiponti ,  ck  Nomenci ,  Cornes  Provincix  Valdc- 
»  momis  ,  Albcmontis  ,  Zutphaniae  ,  Saarwertenz , 
s  Salmz  ,  Faikeniteinei,  dtc.  &c. 

1»  Quz  Sacri  Romani  lmperii  dignitatem  univerfo 
»  orbi  confpkuam  ,  reddit  fplcndoris  eminentia  , 
y>  eadem  ckillosprzcellentiiins  illuftrat  ornamentis , 
s  qui  Itnperiali  .Solio  propiùs  admoti  altiorem  cz- 
»  teris  6c  imprimis  excelfum  Principum  Sacri  Ro- 
>  mani  lmperii  |»radum  tenent  ;  idcôque  divis 
»  notiris  Imperio  frxdecerïbribus  ,  femper  curz 
»  cordique  fuit ,  eminenti  huic  Ordini  illostamùm 
m  adfcribere  ,  qui  ck  natalium  fplcndore  rcliquos 
a  przeellunt ,  antiquaque  honorum  décora  jam  à 
»  Majoribus  tenentes  peculiari  in  Sacrum  Romanum 
a  Imperium  copia  corufeant. 

»  Bénigne  igitur  considérantes  ,  illuftrem  nata- 
»  lium  fplcndorem  ,  confpicuamquc  ac  peranti- 
»  quam  pmfapiam  ,  quâ  Carolus-Hyarinthus-Anto- 
»  nius  de  Galléan ,  Baron  des  lilaris  &  de  Courti- 
»  nés,  Dynafta  des  Angles ,  Marquis  de  Salernes  , 
»  Comte  de  Caftelet ,  &c.  Infignium  Ordinum 
»  Eqneftrium,  Polonici  nimiriim  ,  Aquilz  Albz  , 
»  ck  Palatiui  Sancti  Huberti  Eques ,  neenon  Com- 
*  mendator  Ordinum  Sanétorum  Mauritii  &  Lazari 
a  in  Sabaudiâ  ,  ac  Ordinis  Equcfrris  Sanéti  Joannis 
a  Eques  Honorarius  ,  Sereniilimi  Ele&oris  Palati- 
a  ni  Confiliarius  aftuaîis  Intimus  ,  ac  Primus  ejuf- 
»  de  m  Aulz  Przfedus  originem  fuam  ducit.  Ma- 
v  jores  enim  ejus  ftabilito  antè  annum  milleGmum 
»  Vcntimilise  ,  &  paulô  p0lt  Genuz  domicilio, 
a  jam  anno  millcfimo  centefimo  vigelimo  fecundo 
»  juribus  ck  przrogativis  Primorum  hujus  Civitatis 
»  gavifos  ,  eodemque  anno  Simoaem  Gallianuxn 
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s>  ibidem  ieterocto  illos  przeipuos  Nobiles  atlfcitum 
a  fuuTe  ,  qui  per  ufitatara  tune  iïngulis  annis  elec- 
a  tionem  ditioni  Genuenli  przfuêrc  ;  Inigum  etiam 
«  Gallianum  Przfecturâ  dein  in  Confulcs  tranflatâ, 
»  inter  primos  dignitate  bac  infignitum  fuiiïe  ;  hanc 
a  porro  iniignem  Galleanorum  profapiam  in  très 
a  ttirpes  divifam  ,  multifquc  illullrioribus  familiis 
»  per  contracta  matrimonia  affinitatc  junétam  , 
a  tiim  antiquz  Nobilitatis  przltantiâ  ,  tùm  obten- 
s  torum  munerum  ck  dienitatum  przemincntiâ  plu- 
a  ribus  in  Rrgionibus  inclaruifle  ,  unam  enim  illarura 
»  fzeulo  deciino  fexto  celebris  èk  antiquitate  pariter 
a  ac  nobilitate  clarz  profapiz  de  Fieichi  cognomen 
y  unàcum  infigniis  &  armis  Genuz  aiTumpfuTe  ; 
v  akeram  autem  alTuinpto  pariter  cognomine  peran- 
a  tiquiGenerisdeChatrauneuf  inComitatu  Nicien- 
s  fi  domicilium  condituùle  ;  ac  tertiam  denique 
»  Avcnionem  fub  ditione  Pontiriciâ  fefe  coutulilic  ; 
»  omncfque  très  illuilres  has  ftirpes  in  fuprafatis 
»  ditionibus  non  modo  celeberrimis  inclaruiife  con- 
»  nubiis  ,  affinitatibufque  ,  fed  etiam  adeptis  muliis 
»  nobilibus  ac  ampliffimis  Dominiis  ,  &  honorum 
»  gradibus  jam  à  fzeulis  per  przeipua  tàm  Ecclefiaf- 
»  tica ,  quàm  Civilia  ac  Militaria  in  Aulâ  Pontiriciâ, 
»  in  Galliâ  ,  Hifpanii  &  Sabaudiâ  ,  adimpleu 
v  munera  ac  digr.itates  pecuiiarem  nomini  fuo  fa- 
»  main  concilialie  ;  ideiique  etiam  per  longam,  vix- 
»  que  interruptam  feriem  ibidem  clarifEmorum  Or- 
s  dinum  Equeitrium  neenon  Equeitris  Ordinis  Sanc- 
»  ti  Joannis  ioligniis  condecorari ,  6t  ad  primarias 
>  Pontificiz  ,  memoratarumque  Rcgiarum  Aula- 
»  rum  fpanas ,  &  infignes  honorum  gradus  evehi 
»  meruiiié  i  confpicuainque  infuper  itemmatishujuj 
vclaritatem  tanto  femper  fervatam  fuille  ftudio, 
»  ut  (iirpibus  Regio  Sanguine  defeendentibus  aJ£ni- 
s  tate  junctum  elle  teftari  pofht. 

»  Cùm  itaque  nobis  fupradictus  Carolus-Hyacin- 
p  thus-Antontus  familiz  fuz  perantiquz  &  illuftris 
»  fplendorem ,  ac  infîgma  non  folùmà  Majoribus  ejus 
»  in  ipfum  derivata  ,  fed  etiam  ab  illo  ipfomet  pro- 
u  pagata  mérita  humillimè  expofucrit ,  Patri  nimi- 
»  rùm  fuo  Carolo-Hyacintho  à  Sereniffimo  Gallia- 
»  rum  Rege  pênes  Aulam  Polonicam  ;  &  poOeà 
»  etiam  pênes  Taurinenfem  Oratoris  Extraordina- 
»  rii&  Plenipotentiarii  fpartam  delata  fuiflè  ;  hunc- 
b  que  confpicuis  infigniis  Ordinis  Polonici,  Aquilz 
»  Albz  ,  Gladiatique  Confiliarii  {tatîls  dignitate 
»  condecorari  n'cruiilc  ;  ipfummet  etiam  fzpefatuui 
b  Caroium-Hyacinthum-Antoniuin  per  Bullas  Pon- 
b  tificiasBcnedictiXIV.  piiffimz  memoriz,  Diplo- 
b  mate  Ducis  ,  6t  à  moderno  Summo  Pontifice 
»  Clémente  XIII.  illo  Principis  donatum  ;  neenon 
»  infignium  Ordinum  Aquilz  Albz  Polonicz ,  SanifU 
»  Huberti  61  SanAi  Joannis  Hierofolymitaui  Equi- 
b  tem  ,  ac  Commendatorem  Sacrz  Keltgionis  Sanc- 
b  torum  Mauritii  &  Lazari  in  Sabaudiâ  ,  &  à  Rege 
b  Chriftianifhmo  Tribunum  Pyrobolariorum  ,  de- 
b  mùm  etiam  ab  Electore  Pa  la  ri  no  Confiliarium  ac- 
»  tuâlem  lntimum ,  Primumque  ejufdem  Aulz  Prz- 
»  fectum  renunciatum  fuiflé  ;  ifque  proindc  nos  Ku- 
b  millimè  fupplicaverit  ut ,  ad  majus  femper  gloriz 
b  ckvirtutis  incitamentum ,  ex  Imperiali  munitîccn- 
b  tiâ  noftrâ  ilemmati  fuo  Sacri  Romani  lmperii 
»  Principis  dignitatem  ,  titulumque  in  perennemdc 
b  conitantem  Imperialis  benevolcntiz  noftrz  teflè- 
n  ram  ipfi  benignè  conferre  ac  elargiri  dignaremur  ; 
b  &  nos  penitùs  conlifi  fîmus  ,  avita  Majorum  fuo- 
b  rum  mérita  per  ipfum  propriis  ,  quibus  hùcufque 
b  fc  commendatum  reddidit ,  virtutibus  ac  orna- 
a  mentis  femper  inagis  illuftranda  ,  nec  ab  eo  ullos 
a  uuquam  conatus  admittendos  fore ,  quibus  Nobis 
a  Saciu  Romano  Imperio  ,  auguftzque  Domui 
»  noftrz  integerrimz  tidei  ,  ac  devotionis  fhidium 
»  femper  comprobare  ,  Pottcrofque  fuos  ad  gratifli- 
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»mam  mnnificentix  noftrat  CxfBrte  memorlam 
»  incitarc  valeat. 

m  Idcirco  ex  certâ  noftrâ  feientiâ  ,  animo  béni 
«delibcrato  ,  &  de  Czfarex  noftrâ:  pntcitatis  ple- 
»  nirudine,  dictum  Carolum-Hyacinthum-Aritonium 
»  de  Gallean,  Marquis  des  IHarts-,  ejufque  libérai 
ji  &  in  lineâ  rectâ  defeendentes  légitimes  titriufc;ue 
»  fexûs  codem  naturalitatis  &  incolatûs  Imperii 
«Sacri  Romano-Germanici  Jure  ,  quo  noftri  Vafia- 
»  li ,  Cives ,  Subditi,  ôt  Patriotx  inox  dicli  Imperii 
vgaudent  &  fruuntur;  bénigne  donavimus  de  inlig- 

•  nivimus,  atque  vigorc  przfcntium  donamu;  de 
»  infignimus  j  adei>  nt  ipfos  in  omnibus  pro  nativis 
»  Komano-Teutonicis  habendos  ,  xftiuundos  6c 
i  recipiendos  effe  hifcè  declaremus. 

»  Volentes,  &  Ediâo  hoc  noftro  lmperiali  firmiter 
»  (lamentes ,  qu6d  ad  omnia  mania ,  otiieia ,  dignita- 
t tes ,  praerogativas  ,  quorum,  quarumvè  Germa- 
it niNaturalesac  reliqui  noftri  de  SacriRomanilinpe- 
»  ru  Subditi  &  Vaffali  quomodolibet  de  Jure  vel  ex 
»  Confuetuduie  capaces  aut  participes  funt ,  gau- 
sdent  0c  fruuntur  ,  admitti  poftint  ac  debeant, 
»  ornai  contradiétione  &  impedimento  remotis  , 
»  non  obftantibus  Legibus,  Statutis ,  aut  Confuetu- 
«dinibusquibufeumque,  iis  enim  ,  il  quse  client  , 
»  btc  loci  exprefsè  derogamus  ,  &  derogatum  cfle 
»  volumus ,  feientiâ  &  authoritate ,  quibus  fuprà. 

»  Dtrinde  etiam  ex  certâ  noftrâ  feientiâ ,  animo 
»  benè  deliberato  ,  accedertte  fano  &  maturo  L'on- 

•  filio,  deque  eâ,  quâper  D.E.  I.  gratiam  fungimur 
»  Czfareae  authoritatis  ,  poteftatifque  plcnitudine 
»  prxdi&um  Carolum-Hyacinthum-Antonium  de 
»  Gallean ,  omnefque  ejus  liberos  &  in  lineâ  reétâ 
»  defeendentes  légitimes  utriufque  fexûs  natos  & 
»  nafeituros  veros  Sacri  Romani  Imperii  Principes 
»  fecimus  ,  creavimus  ,  &  nominavimus  ,  atque  ad 
»  fublimem  titulum  &  excclfam  dignitatem  Sacri  Ro- 
»  mani  Imperii  Principatûs  e  veximus  de  cxaltavimus, 
»  alioramque  noftrorum  ,  &  Sacri  Romani  Imperii 

>  Principum  numéro  ,  extui ,  de  confortio  adfcrip- 
»  fimus  &  aggregavimas  ,  prout  tenore  prxfciuium 
»  facimus  ,  creamus  de  nominamus ,  evehimus  & 
»  exaltamus  ,  adfcribirr.us  &  aggregamus  ;  ita  ut 
»  nonfolùm  memoratus  Carolus-Hyacinrhus-Anto- 
»  nius  ,  fed  etiam  oui  ne  5  ejus  liberi  ac  in  lineâ  rcciâ 
»  defeendentes  legitimi  utriufque  fexûs  veri  Sacri 
»  Romani  Imperii  Principes  fint ,  atque  ab  aliis  no- 
sminentur,  habeantur,  ac  honorentur. 

»  Decernentes ,  &  tdicto  hoc  noftro  Imperiali 
»  mandantes  ut  diétus  Carolus-Hyacinthus-Amo- 
»nius  Sacri  Romani  Imperii  Princeps  de  Gallean 
«  omnefque  ejus  liberi  &  in  lineâ  re&â  defeendentes 
x  legitimi  utriufque  fexûs  nati  de  nafeituri ,  tàm  in 
»  feriptis  ,  quàm  vivi  voce  quotiefeumque  eoruin 
»  mentio  facienda  erit ,  Sacri  Romani  Imperii  Prin- 

>  cipes  nominentur ,  &  nuncupentur  ,  ami&um  re- 
»  liquis  Sacri  Romani  Imperii  Ducibus  de  Principi- 
»  bus  in  fignum  przeminentix  competentetn  libe» 
*  rè  adhibeant ,  ommbutque  &  fingulis  juribus ,  ho- 
»  noribus  ,  prxrogativis ,  libertatibus  ,  exemptio- 
»  nibus,  privitegiis  &  regalibus  in  judicio  de  extrà 
»  in  omnibus  rébus  ,  ftatibus  de  caufîs  ,  tàm  eccle- 
»  fiafticis  ,  quàm  profanis ,  omni  temporedt  loco  , 
»  libère  utantur  ,  fruantur  &  gaudeant ,  quibus  alii 
»  noftri ,  Sacrique  humant  Imperii  Principes  per 
»  Romanum  Impcrhim  &  ubique  locorum  &  terra- 
»rum  utuntur  ,  frut-.ntur  &  gaudent  ,  aut  de  Jure 
»  velde  Confuetudint  nti,  frui Ôc  gauderc  pnflunt. 

»  Ut  autem  de  propenfi  noftri  afteéVûs  bcncvolen- 
»tiidicto  Carolo-Hy  iciutho- Antonio  noftro  &  Sa- 
»  cri  Romani  Imperii  Principi  deGalleano  luculcn- 
»>  tiùs  conftet ,  îpû  quoque  ejufdemque  legitimis  li- 
»  beris  &  defeendentibus  utriufque  fexûs  natis  & 
»  ua&ituris  przdicatum  illuitrlftùni ,  neenon  Dilcc- 
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»  tioais  Confanmiinei  charifllmi  bf  n'gnc  conetf- 
»  fimus  ,  &  elarj;iii  fnmus ,  ficut  vijj<>rc  prxfen- 
»  tînm  concedimus  &  c'argimur. 

>»  Volentes ,  &  hac  in  perpctuum  valiturâ  Leije 
»  decernentes  ,  iifdem  deinceps  ex  noftris  noftro- 
»  mmque  in  Sacro  ilomano  Impcrio  Succciloruin 
u  Cancetlariis  didi  Tituli  :  lllufti  iffimi,  neemm  Di- 
»  lectionisck  Conf'anguinei  charifllmi,  omni  pdlhac 
»  tempore  tribuantur. 

»  Porrô  geftata  haôenùs  à  fzpefato  IlluftrifFmo 
»  noftro  &  Sacri  Romani  Imperii  Frir.cij  c  de  Ga!- 
»  lean  armagentiliria  ex  eâdem  benevtdcntise  noftraî 
»  LaEfareae  ergh  euudem  plcnitudine , deque  t  â  feien- 
»  tiâ  &  autluiritate  ,  ut  fnprà  ,  non  foiùm  tauda- 
»  mus  ,  approbamus  ôc  contirmamus  ,  veriim  etiam 
»  pro  Sacri  Romani  Imperii  Principis  ftatu  meliura- 
»  mus  &  exornamus  in  hune  ,  qui  fequitur  ,  modum 
»  (  falvis  cœterôquinperfonalibus,  feu  accedentibus 
»  cujufcumque  Ordinis  ,  Miiitarifvè  dignitaris  infi- 
»  gnibus)  :  à  Dileclione  fuâ  ,  omnibufque  ejus  ltberis 
»  &  in  lineâ  recta  defeendentibus  legitimis  utriuf. 
»  que  fexûs  natis  dt  nafcitnris  omni  pc.f;!iac  tempore 
»  geftanda  ac  ferenda,  videliect  :  Scutum  fviilirare 
«ereé^um  argenteum  ,  fafciâ  diagonali  i!c\tc-râ 
v  aureâ  ,  nigro  limbatâ  feflum ,  in  fuj  eriori  angulo 
»  finiftro  ,  inferiori  autem  dextero  Kofam  quinque- 
»  foliam  rubcam  exhibens  ,cui  trcigalex  :ornear:ac 
»  apertx  coronatxquc  incumbunt,  o.uarum  média 
»  aurea ,  a!terx  autem  codem  metello  duntaxat 
»  clathratx,  fuifquc  monilibus  ac  torquib  is,  ac  mc- 
»  dia  laciniis  aureis  &  fur\  is ,  rcliquse  vero  argenteîs 
»  &  rubei<  ornatx  funt,  fuperquarum  prima,  fivè 
»  mediâ  ,  A(|uila  biceps  nigra  ,  expanlïs  alis,  cruri- 
»  bufque ,  exfertâ  linguâ  rubeâ  ,  fecunda  autem  ,  feu 
»  dexterâ  Léo  crefeens  aurcus  ,  finiftram  verfûs  col- 
»  locatus  ,caudâ  à  tergo  projeéti  ,  ac  exfertâ  lir.guH 
»  rubeâ,  fchedulam  in  feriptitiam  lemmatelatino  ,jb 
y>  obicc  fjevior  ibit ,  unguibus  tenens  ;  fuper  tertiî  fivè 
nlîniftrâ  galeâ  deniquè  ala  aquilina  diametraliter 
v  fecla  eminet ,  cujus  pars  inferior  aurea  très  fafeias 
«diagonales  dextrascxruleas ,  fuperior  autem  ru- 
»bea  Leunculum  aureum  dextrorsùm  progreûien- 
>»  tem  exfertâ  linguâ  ,  caudâque  à  tergo  p.-ojeclî 
t>  exhibet  ;  tclamoncs  ex  utrâque  parte  funt  duo 
»  Angeli,  live  Gcnii  feminmiéii  averfis  capitibus  , 
»  ac  unâ  manu  Scutum  ,  alterâ  v;rb  extro^ùm  ver  fa 
»  Vexilla  tenentes  ,  quorum  dextrum  in  eampo  au- 
»  rco  Aquilam  bicipitem  furvam  ,  fiiiiftru:n  iu:em 
»  in  campo  argenteo  fafeiain  diagonalem  de^tram  , 
»  Rofafque  rube2S  hic  fuperiùs  deferiptas. 

Loci'j  Scuti. 

»  Reprzfentat  ;  in  catre  Scuti  fequens  fiiTibolunî 
»  belli  :  Scmptr  Magts,  ieferiptum  lepitur.  Integrum 
»  denique  Scutum  pallio  ,  piieoqae  feu  n.ytrâ  tiof- 
»  tris  &  Sacri  Romani  Imperii  Principibus  propriis 
»  redimitum  &  teéluru  ell.  Prout  hxc  omnia  pifto- 
»  ris  manu  in  prxcedenti  paginâ  vigefimâ  ur.â  hu- 
»  jus  noftri  Czfarei  Diplomatis  vivis  fuis  coioribas 
»  acruratiùs  exprimuntur. 

«  Volentes  ,  Ediéloque  hoc  noftro  Cxfareo  fir- 
»  miter  decernentes,  ut  idem  llluftriffimus  Carolus- 
•»  Hyacintus-Antonius  nofter  &  Sacri  Romani  Irn- 
»  perii  Princeps  ac  Confanguineus  chariflimus ,  cjuf- 
>•  que  liberi  de  in  lineâ  rectâ  defeendentes  legitimi 
»  utriufque  fexûs  ,  nati  &  nafeituri ,  mox  deferiptis 
»  armis  uti  queant ,  fieque  illa  in  omnibus  ck  Cn^u- 
»  lis  honeftis  &  decentibus  aétibus ,  atqu.:  expedi- 
»  tionibus  ,  tàm  feriô ,  quàm  joco ,  in  haflilibus  lu- 
»  dis  ,  feu  haftatorum  dimicationibus,  pedeftribus  , 
»  de  equeftribus,  in  bellis  &  quibufeumque  pu  jnis 
»  licttis  emiaÙ5,  cominùs  ,  in  feutis  ,  banneriis ,  ve- 
»  xiliis  ,  tentoriis,  cenot aphiis ,  fepulchris ,  niouu- 
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»  mentis  ,  clcnodiis ,  aonullis ,  monilibus ,  figîîlU , 
v  xJificiis  ,  lucunaribus  ,  tapedibus  &  fupcllcftili- 
»  bus  quibufcumquc  tàm  in  rébus  ecclefiafticis ,  quàm 
»  profanis ,  in  locis  deniquè  omnibus  pro  rci  necef- 
»  fitatc  ,  &  voluntatis  arbitrio  libéré  ,&  abfqueullo 
»  impedimento  habcre  ,  geftare  ac  déferre ,  iifdem- 
v  que  quovifmodô  uti  poffiut  &  valeant. 

»  Apti  quoquc  fint  ,  &  idonei  pro  excelfo  fuo 
»  Sacri  Romani  Impcrii  Principis  gradu  ad  incun* 
v  dum ,  &  recipiendum  in  Sacro  Romano  Iroperio 
»  omnes  dignitates  ,  gratias  ,  libertates  ,  prsero- 
»  gativas,  exemptiones  ,  &  quxcumque  privilégia  ; 
»  ad  utendum  dcnique  fingulis  juribus  ,  quibus  coe- 
b  teri  à  nobis  ac  divis  Prcdeceflbribus  noftris  Roma- 
»  norum  Imperatoribus ,  &  Regibus  ,  hujufmodi 
b  Sacri  Romani  Impcrii  Principum  ornamentis  in- 
»  figniti  utuntur  ,  fruuntur  &  gaudent ,  ex  Confuc- 
»  tudine  vel  de  Jure. 

»  Quapropter  etiam  omnibus  &  fingulis  noftris  , 
x>  ac  Sacri  Romani  Impcrii  Elcctoribus  ,  aliifque 
»  Principibus  ,  Ecclefiafticis  &  Sccularibus  ,  Ar- 
»  chicpifcopis  ,  Epifcopis  ,  Ducibus ,  Marchioni- 
»bus,  Comitibus  ,  Baronibus,  Militibus  ,  Nobili- 
»  bus,  Clientibus,  Capitancis,  Viccdominis,  Prxfec- 
»  tis,  Civium  Magiftris,  Judicibus  ,  Confulibus  ,  He- 
»  roaldis,  &  Caduceatoribus ,  Civibus,  Communita- 
d  tibus  ,  ac  omnibus  deniquc  noftris  &  Sacri  Roma- 
»  ni  Impèrii  Subditis  ,  &  fidelibus  dilcctis ,  cujuf- 
»  cumque  dignitatis  ,  gradûs  ,  ordinis  ,  &  condi- 
»  tionis  exiftant ,  mandamus  &  prsecipimus  ,  ut 
b  faepcfatum  llluftriffimum  Carolum-Hyacinthum- 
b  Antonium  Sacri  Romani  Impcrii  Principem  de 
b  Gallean  ,  Confanguineum  noftrum  chariflimum  , 
»  omnefque  ejus  libcros ,  &  in  lincâ  recta  defcen- 
»  dentés  legitimos  utriufque  fcxûs  natos  &  nafeitu- 
b  ros  in  Sacri  Romani  Imperii  Principum  dignitate 
»  &  prxdicato  permancre ,  omnibufque  &  fingulis 
»  privilegiis ,  juribus  ,  confuetudinibus ,  immunitati- 
b  bus ,  liberatibus ,  exemptionibus ,  honoribus  ,  & 
b  przrogativis  ipfis  in  hoc  noftro  imperiali  Diplo- 
b  mate  conceflis ,  libéré,  quictè,  &  abfque  ullo  impe- 
»  dimento  uti ,  frui,  &  gauderc  finant,  adeôque  eos 
x>  in  omnibus ,  &  fingulis  défendant,  &  tueantur,  ac 
b  alios  ncquid  in  contrarium  faciant,  velmoliantur, 
>  pro  viribus  impcdiant,&  prohibeant,  fub  poena 
»  gravifiîmx  noftrx ,  &  Sacri  Romani  Imperii  indig- 
b  nationis,  mulftxque  ducentarum  marcarum  auri 
»  purififeo,  feu  xrario  nollro  Czfarco  &  parti  Ixfx 
b  ex  equo  toties  fine  fpe  remiffionis  pendendx ,  quo- 
»  ties  temerario  aufu  aliquid  contra  hujus  noftri 
b  Caefarei  Diplomatis  tenorem  aétum  vclattentatum 
b  fuerit  ;  exteros  quoquc  Rcgcs  ,  Duces  ,  Princi- 
»  pes  Ecclcfiafticos  &  Sxcularcs  ac  cujufcumque 
b  ordinis  homines  nobis  non  fubjcélos  pro  ftatûs 
»conditione  fraterne  ,  benevolè  ,  clcmenterque 
b  hortamur ,  &  requirimus  ,  ut  declaratx  hic  nof- 
»  trx  voluntatis  erTcâum  quovifmodô  promoveant, 
»  &  tueantur ,  quo  ipfo  rem  facient  nobis  pergra- 
»  tam ,  fraterno  amoris  affeélu ,  bencvolcntiâ  & 
»  gratiâ  noftrâ  Czfarcâ  quâvis  occafione  repen- 
b  dendam. 

v  Harum  Tcftimonio  litterarum  manu  noftrâ 
b  fubfcriptarum  &  Sigilli  noftri  Caefarei  appenfione 
b  munitarum ,  qux  debantur  Viennz  die  decimâ 
b  quintâ  menfis  Scptcmbris  anno  Domini  millefimo 
b  feptingentefimo  fexagefimo  primo  ,  Rcgni  noftri 
b  decimo  feptimo.  Fbanciscus. 

Vidit  Cornes  Colloredo. 

Ad  Mandatum  Sacra  C  je  far  ta  Majcflatis  pro- 
prium,  Paulus-Antonius  Gunoel. 

Collationatum  tj  Regifiratum ,  A.  de  Stock. 
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DOCUMENTUM. 
FaÛa  in  Camerâ  Imperiali  Juiicio  infinuationis  Di. 
plomatis  Cxjarei  ,  Caralo  -  Hyacintho  -  Antohit 
DE  GAl.lt ,  Marquis  des  JffartS  ,  ejujque 
libeùs  fy  in  lincâ  reclâ  defeendentibus  legïtim'u 
utriufque  fcxâs  natis  &  nafeituris ,  in  Sacri  Ro- 
mani Imperii  Principes  cxaltatis  impertiti. 

vFrakciscus,  Divinâ  favente  Clementiâ  ,  Elec- 
»  tus  Romanorum  Imperator  femper  Auguftus , 
»  Germaniae  &  Hierofolymz  Rcx ,  Dux  Lotharin- 
»  giz ,  &  Barri  ,  Magnus  Dux  Hetrurise  ,  Dux 
»  Calabrix  ,  Geldrix  ,  Montis-Ferrati ,  Techenii 
b  in  Silefiâ ,  Princeps  Carolopolis  ,  Marchio  Muf- 
d  fiponti  &  No  me  ne  i ,  Cornes  Provincix  ,  Valde- 
»  montis,  Blanckenbergx ,  Zuiplianiie ,  Sarwerdx, 
»  Salmonx  ,  Falconis-l'etrx ,  &c.  Sic. 

»  Notum  facimus  &  atteftamur  univerfis  &  fin- 
»  gulis  prxfentcs  has  noftras  Impériales  Litteras 
»  lefturis ,  legivè  audituris ,  quù  in  Camerx  noftrx 
»  Impcrialis  judiciu  cjufdem  Adrocarus  &  Procu» 
»  rator ,  honorabilis ,  peritus ,  nobis  &  Sacro  Ro- 
»  mano  Impcrio  dilcétus  ,  Joannes  Wihelmus 
b  >5^eylach  ,  Juris  utriufque  Liccntiatus ,  noftrum 
b  Diploma  Czfareum  :  (  tenore  cujus  decimâ  quin- 
b  tâ  Septcmbris  anno  millefimo  feptingentefimo 
b  fexagefimo  primo  Caroium-Hyacinthum-Anto- 
b  nium  de  Gallean  ,  Marquis  des  lftarts  ,  ejufque 
b  liberos  ,  &  in  lineârectâ  defeendentes  legitimos 
b  utriufque  fexûs  natos  &  nafeituros  ,  veros  Sacri 
b  Romani  Imperii  Principes,  creavimus  atque  ad 
b  fublimcm  titulum  &  infignem  dignitatem  Sacri 
b  Romani  Imperii  Principis  ereximus  &  exaltavi- 
b  mus ,  diéloque  Carolo-Hyacintho-Antonio  nof- 
»  tro  &  Sacri  Rorrmni  Imperii  Principi  de  Gallean, 
b  ejufque  legitîmis  liberis  ac  defeendentibus  utriuf- 
b  que  lexûs  prxdicatum  Illuftriflimi ,  neenon  Dilec- 
b  tionis  &  Confanguinei  charifilmi  conccftîmus): 
b  mediante  fupptica  fub  dato  hodierno  porrectâ,  in 
»  origioali  exhibuerit ,  atque  ,  ut  pro  infinuato  ha- 
b  beatur ,  mandatorio  nomine  humillimè  petierit. 

»  Cùm  igitur  fupramentionatum  noftrum  Diplo- 
b  ma  Cxfareum  in  Confilio  prxdiclz  noftrx  Ca- 
»  merx  Imperialis  perlcftum  ,  &  vigore  decretî 
b  eodem  dictati ,  pro  infinuato  habituai ,  alboque 
b  in  Cancellario  aiTervato  eum  in  finem ,  ut  fux 
b  Dilcélioni ,  ejufque  liberis  &  defeendentibus  le- 
»  gitimis  utriufque  fexûs  idem  titulus  .prxdicatum, 
b  &  dignitatis  vocabulum  :  llluftnflimi ,  in  fingu- 
b  lis  expeditionibus  impofterùm  quoeumque  tem- 
b  pore  detur  &  tribuatur ,  inferiptum  fit. 

b  Hinc  pro  hujus  rei  veritate  ftabilicndâ  prxfens 
b  documentum  Sigillo  noftro  Cxfareo  majori  com- 
b  munitum  impertiri  ac  communicari  conceflimus. 

»  Datum  in  Imperiali  civitate  noftrâ  Wetzlariâ, 
b  die  vigefimâ  nonâ  menfis  Martii ,  anno  Domini 
b  millefimo  feptingentefimo  fexagefimo  fecundo, 
b  Regnorum  noftrorum  Romani  decimo  feptimo,&c. 
Ad  Mandatum  Domini  Elefli  Imperatoris  provrium» 

Fridcricus-Wilhelmus  Rudingltus  ,  Judicii  Jm- 
perialis  Caméra  Cancellarue  Direélor. 

Anfelmus-Francifcus  Messer  ,  Judicii  Caméra 
Imperialis  Protonotarius. 

b  Nos.Dei  gratiâ,  Carolos-Theodoruj Cornes 
b  Palatinus  Rheni ,  Sacri  Romani  Imperii  Archi- 
b  Thefeurarius  &  Eleftor  ,  Bavarix  ,  Julix  ,  Cli- 
b  vix  ,  &  Montium  Dux  .Princeps  Moerfix,  Mar- 
b  chio  Bergarum-ad-Zoomam  ,  Comcs  V'eldentix , 
b  Sponhemii ,  Marchix  ,  &  Ravenfpcrgx ,  Domi- 
b  nus  in  Ravenftein. 

»Notum  volumus  univerfis  :  Archi-Palatini  Elec- 
b  toralis  Solii  confpicuus  in  orbe  fplendor  non  fui 
b  tantum  celfitudine ,  fed  digaitatum  quoquc  co- 

»  rufeat 
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»  rufcat  ornamentis ,  queis  eos  prxprimls  decofare 
»  confuevit  ,  qui  illuftriori  natalium  claritate  ,vir- 
»  tutum  Se  geftorum  emincntiâ ,  nec  non  fingulari 
»  fcrcniffitnae  Genti  Comitum  Palatinorum  Rheni , 
v  Si  Bavariz  Ducum  prxftitorum  fervitiorum  me- 
»  ritô  prxccllunt. 

»  Bénigne  igiturconfiderantesilluftrem  profapiam, 
b  infignes  acimi  dotes  ,  ac  integerrimx  fidei  Si 
b  dévot  ionis  ihidium  ,  quod  hùcufque  comprubavit, 
»  Si  porrô  comprobare  impcnfiffimè  conabitur  di- 
»  lecïus  nobis  tidelis  nofter  Confîliarius  Intimus  , 
»  Supremus  Aulx  noftrx  Prxfe&us  ,  lllulirimus 
»  S.  R.  I.  Princeps  Carolus-Hyacinthus-Antonius 
»  Dux  Gallcani ,  Marchio  Salcrni ,  Comcs  de  Caf- 
»  telet ,  Baro  des  Iflàrts  &  de  Courtines  ,  &c. 
»  perantiqui  Ordinis  noftri  Divo  Hubeno  facri ,  ut 
»  Se  Polonici  Aquilx  Albx  Eques  ,  nec  non  Coui- 
»  mendator  Ordinum  Sanclorum  Mauritii  Se  Laza- 
»  ri  in  Sabaudiâ  ,  ac  Ordinis  Equeftris  Sanfti 
*  Joannis  Eques  Honorarius  ;  indè  ex  certâ  noftrâ 
»  feientiâ  ,  animo  benè  deliberato  ,  Se  de  avitx 
»  noftrae  ceù  Comiti  Palatin©  Rheni  competentis 
»  poteftatis  plenitudine  ftatuimus  atquc  decrevi- 
y>  mus  ,  diétum  Carolum-Hyacinthum  de  Gailcan  ; 
j»  ut  potè  Imperii  Sacri  Romani  Germanici  Prin- 
»  cipem  ,  Comique  ex  ejus  in  lincâ  reéU  legitimis 
»  defeendentibus  mafeulis,  qui  erit  primogenitus 
»  Si  fenior  familix ,  Principifque  Germanici  gra- 
»  dum  tenens  ,  Comitem  Sacri  Cxfarei  Palatii 
v  majorem ,  nominare  Se  declarare  ,  proindèque 
»  eidem  diguitatem  hanece  Comitis  indè  difti  Pa- 
ît latini  in  ampliffimâ  formâ  conferre  &  largiri. 

»  Dicimus  itaque ,  Si  renunciamus  antè  fatum 
»  Imperii  Principem  Galleanum  ,  &  ex  ejus  lcgi- 
»  timà  propagine  mafculâ  exiftentem  primogeni- 
»  tum  hifee  prxfentibus  Cxfarei  Palatii  Comitem, 
»  ut  aiunt ,  indè  Palatinum  ;  largientes  fimul  om- 
»  nia  ,  &  quxeumque  huic  dignitati  annexa  jura  , 
»  privilégia  ,  honores  ,  Ce  prxrogativas  ,  quibus  Se 
»  rcliqui  taies  Palatini  Comités  ,  pro  moreac  con- 
»  fucrudine  in  Imperio  ab  antiquités  receptâ  paflim 
»  utuntur  oc  gaudent , aut  uri &  gaudere  eos  oportet. 

»  Concedentcs  infuper  facultatem  ,  ut  renun- 
s  riatus  nunc  Cornes  Palatinus  Princeps  Imperii  de 
»  Galleant&  légitimé  defeendentium  primogenitus 
»  poflït  ac  valcat  nomine  &  jure  noftro ,  aut  fuccef- 
»  forum  deinceps  noftrorum  creare  nobiles  poftremi 
»  grades  ,  fub  honorificx  denominationis  de ,  ab 
»  vel  in  ,  additamento  ,  cofquepeculiaribus  armis 
»  &  feutis  infignire  ,  adeô  ut  nobilitatts  hujufce 
»  decus  hxreditarium  in  fingulos  utriufque  fcxûs 
»  defeendentes  tranfinittatur  ac  perennet. 

»  Neutiquam  autem  nobilitationis  conferendz 
*  capax  erit ,  qui  obfcuris  aut  illegitimis  natalibus 
b  originem  ducit ,  neque  ingenui  ftatûs  ,  nec  quem 
v  perfoualis  fervitutis  onus  ,  five  alia  cujufcumque 
b  deterioris  notx  macula  attîcit ,  pariter  qui  pie- 
s  bejorum  cenfui  ,  aut  opiticio  ,  vel  mercantili 
b  cœtui  adfcriptus  eft.nec  quicumque  alius  natura- 
v  litatis  &  iccolatûs  Imperii  Sacri  Romani  Ger- 
»  manici  beneficio  Si  jure  caret. 

b  Indigenx  prxtereà  noftrâ  rum  cujufcumque 
b  nominis  ditionum  &  provinciarum  ,  quos  diélus 
b  Cornes  Palatinus  creabit  nobiles  ,  tenebuntur  in- 
b  fuper  adeptx  nobilitationis  contirmationem  ex- 
b  pretfàm  à  Nobis  aut  fuccefloribus  noftris  impe- 
b  trare  ,  quS  déficiente  nullatenùs  hacce  collatio- 
b  ne  frui  ufpiam  in  territoriis  noftris  licebit. 

b  Impertimur  porr6  licentiam  authoritate  nof- 
b  tri  conferendi  munus  ac  ofticium  Tabellionis 
b  publici  fivè  Notarii  illis  ,  qui  prxter  honeftx 
»  originis  ,  morumque  probitatem  fufBcienti  quo- 
b  que  feientiâ  juris ,  Si  praéiico  ufu  habiles  ad  ex- 
»  pedienda  ,  quz  pecuiiari  faodione  divi  quoo- 
Tome  11. 
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b  dam  Imperarori  Maximiliani  I.  anno  tjn.  ac 
b  noviore  Edifto  Eieftorali  prxfcripta  &  ordinatx 
»  fwnt ,  praevio  defuper  à  duobus  celcbrioribus  Ju- 
b  rifconfultis  Germanis  peragendo  examine  com- 
s  probabuntur  ;  taliter  comprobati ,  Si  ritè  recepti 
«  Notarii  publici  fpecialis  juramenti  vinoilp  obftrin- 
»  gentur  ,  quo  ad  réftè  obeundi  muncris  notaria- 
b  lis  vices  debitam  fidem  ,  integritatem  ,  &  foler- 
b  tiam  fpondebunt  ;  perindè  pleno  ,  lîrmoque  le- 
*•  galis  formx  &  probationis  robore  negotia  in  & 
»  extrà  judiciorum  curias  tàm  circi  aftus  inter  vi- 
»  vos  ,  quàm  morbi  caufâ  perficere  ,  inltrumenta 
»  defuper  conderc  ,  &  quidquid  amplior  muneris 
b  hujus  ratio  poftulat ,  exequi  poterunt. 

b  Fruentur  proptercà  xquè  ,  ac  omnes  Notaril 
b  Cxfarei  ,  lîngulis  immunitatibus ,  privilegiis  & 
b  exemptionibus ,  quibus  ofticium  notariale  muniri 
b  lex  &  obfervantia  Imperii  itatuit. 

»  Poterit  non  minùs  vi ,  &  exercitio  juris  noftri 
»  quod  addimus  ,  fxpè  fatus  Cornes  Palatinus  quof- 
»  cumque  extrà  thorum  connubialem  genitos  utriut 
»  que  fcxûs  ,  xtatis  &  couditionis  omnis  ,  nobiles 
»  Si  ignobiles  (  Principibus  folummodù ,  Comiti- 
»  bus  ,  Si  Baronibus  exceptis  )  ad  legitimos  refti- 
»  tucre  natales ,  omnemque  infauftx  originis  la- 
»  bem  penitùs  abftergere  ,  adeo  ut  lie  legitimati 
b  omnino  pari  rum  legitimis ,  jure  ac  beneficio  gau- 
b  deant ,  nec  ullo  modo  adverfam  deletx  ignomi- 
»  nix  memoriam  aut  difamationem  patiantur  ,  fed 
b  honorum  ,  munerum  ,  receptionis  in  albutn  ci- 
b  vium ,  Si  ad  tribus  opiticum  ,  xqualis  quoque 
»  commodi  ,  favoris  ,  ac  xftimationis  participes 
»  Si  digni  efficiantur  ;  jure  tamen  tertii  &  cujuf- 
»  cumque  femper  falvo. 

b  Ut  denique  de  propenG  noftri  Elcftoralis  ani- 
»  mi  bencvoleutil  fxpiùs  difto  Carolo-Hyacintho- 
b  Antonio  S.  R.  I.  Frincipi  ,  nunc  Si  Comiti  Pa- 
b  latino  de  Galle'an  eo  luculentiùs  conltet ,  huic 
b  prxfentium  conceffionum  amplitudincm  uberiore 
b  largitione  augemus ,  quatcnùs  Si  ipfo  Cxfarcî 
b  Palatii  Comités,  minoris  tamen  ordinis ,  nuncu- 
b  pare,  eique  confeétamur  poteftatis  ufum,  creandi 
b  Notarios ,  &  legitimandi  ad  honores ,  eâdem  lege 
»  Si  methodo,  qux  modo  antè  memorata  eft  ,fibi 
»  arrogare  queat. 

»  Requirentes  ide6  omnes  ac  fîiigulos  S.  R.  I. 
b  Eleâorcs,  Principes,  &  StatAs  Eccleliaftici ,  Lai- 
b  cique  Ordinis ,  ac  univerfùm  quofeumque,  eâ  , 
»  quâ  par  eft  decentiâ  pro  gradûs  conditione  ,  fra- 
»  ternè  ,  bencvolù  &  clementer  ,  noftris  autem 
»  OfHcialibus ,  Vaflalis  &  Subditis  enixè  mandan- 
b  tes  &  prxcipicntcs  ,  ut  pluries  antè  fatum  llluf. 
»  triftimum  Carolum-Hyacinthum-Antonium  S.  R. 
»  I.  Principem  de  Galléan  ,  hujufque  in  lineâ  rectâ 
b  defeendentium  legitimorum  primogenitos  iocol- 
b  larâ  nunc  Palatini  Comitis  dignitate  agnofeere  , 
b  fingulifquc  in  hoc  noftro  Eledorali  Diplomate 
»  cooceftw  juribus  ,  confuetudinibus  ,  prxrogati- 
b  vis  libère,  quietè  &  abfquc  ullo  impedimento  , 
»  uti ,  frui  de  gaudere  linant,  eos  in  omnibus  Se 
b  fingulis  tucantur,  ac  aliorum  ,  qux  in  comrariuin 
b  attentatur  ,  molimina  pro  viribus  impedirc  oc 
b  avertere  reipedivè  vclint  ac  debeant. 

b  Harum  teftimonio  Litterarum  manu  noftrâ  fub- 
b  feriptarum  ,  ôt  Sigilli  noftri  Elcéloralis  appenfio- 
b  ne  munitarum,  qux  dabantur  in  noftrâ  Mctropoli 
b  Mannhemii.die  tertiâ  menfis  Aprilis.annoDomini 
»  millefimo  feptingentelimo  fexageiimo  fecundo. 
CAROLUS-1 HEODORUS ,  EUiïor. 

ViAïx  Baro  Df  W^acrtindonck. 
Ai  Mandatant  'SereniJJimi  Domini  Elcthris 
proprium,  Frasciscus  Fabris. 

Diplôme  Comitivœ  Major is  Cxfarei  PaUitii  fro 
ïllufirijfim  S.  R.  I.  Principe  GalUano. 

ïyjr 
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Gcnérioglciu'Dueie  GadagncttâuPrlntcic  GalUan. 

Simon  Galliano  ,  vivant  en  un. 
i.  N.  Galliano,  fon  fils, 
a.  N.  Galliano  ,  fils, 
j.  N.  Galliano ,  fils. 

4.  Inigo  Galliani ,  fils ,  Conful  on  Chef  de  la 
République  de  Gènes  en  1 198. 

5.  Théodore  Galliani ,  fils ,  s'établit  à  Nice  &  y 
vivoit  en  1  »o«. 

6.  Bozio  Galîiani  ,  fil'. 

7.  Humbert  Galliani,  fils, 
époufe  Jacqueline  Doria. 

8.  Antoine-Louis  Galliani ,  fils ,  Chevalier ,  paf- 
fe  en  Piémont  &  enfuite  au  Comté-Venaif- 
fin  ,  &  s'établit  à  Avignon ,  vers  1350. 

ép.  Claire  Galliano  ,  fille  de  Bernard ,  Seigneur 
en  partie  de  Corgné. 

9.  Pierre  ou  Petrino  Galliano ,  fils ,  Chevalier  , 
Seigneur  de  Vedenes ,  &c. 

ép.  en  1399.  Antoinette  Capponi. 

10.  Claude  Galliano  ,  fils,  Chevalier,  &c. 
ép.  en  145,9.  Annette  de  Camino  ou  du  Chemin. 

11.  Thomas  Galliano,  fils.  Chevalier,  Baron 
des  Iflarts  &  de  Courtines. 

ép.  en  1 501.  Annetteou  Amictle  Mayaudi. 
U.  Louis  Galliano,  fils ,  Chevalier  ,  &c. 
ép.  en  1  s  i S-  Blanche  de  Tholon  de  Sainte- 
Jalle  de  la  Laupie. 

13.  Balthafar  de  Galléan,  fils ,  Chevalier ,  &c. 
ép.  en  1J71.  Emilie  ou  Mille  de  Berthon- 

Crillon. 

14.  Georges  de  Galléan,  fils,  Chevalier,  &c. 
ép.  en  1  s 98.  Louife  Guadagni. 

15.  Louis  de  Galléan  ,  fils,  Chevalier,  &c. 
ép.  en  1641.  Jcanne-Maric-Benoite  de  Seguins- 

Vaffieux. 

16.  Jofeph-François  de  Galléan ,  fils ,  Cheva- 
lier, «c. 

ép.  en  167t.  Ifabelle  de  Gallifet. 

17.  Pierre-François  de  Galléan,  fils,  deuxième 
Duc  de  Gadagnc. 

ép.  en  1703.  Louife  d'Amanzé. 

18.  Jofeph-Louis-Marie  de  Galléan,  fils,  troi- 
fieme  Duc  de  Gadagne ,  né  en  1 704. 

ép.  en  1749.  Charlotte-Gabrielle-Françoife  de 
Fortia  Montréal. 

1 3.  Balthafar  de  Galléan ,  deuxième  fils  de  Louis 
Galliano  &  de  Blanche  de  Tholon  de  Sainte- 
Jalle  de  la  Laupie. 

ép.  en  1571.  Emilie  ou  Mille  de  Berthon- 
Crillon. 

14.  Jean-Vincent  de  Galléan,  troificme fils ,  Che- 
valier, &C. 

ép.  en  1605.  Ifabeau  de  Guilhcm. 
1$.  François  de  Galléan,  fils,  Marquis  du  Caf- 
tellet. 

ép.cn  164J.  Jeanne  de  Vivet. 

16.  Charles  François  de  Galléan  ,  fils  ,  Marquis 
de  Caftellet. 

ép.  en  1668.  Lucrcce-Gabrielle  de  Galléan. 

17.  Charles-Nocl  de  Galléan,  fils  ,  Marquis  de 
Salernes. 

ép.cn  1714.  Geneviève-Catherine  de  Raffelis 
de  Soiffans. 

18.  Charles-Hyacinthe  de  Galléan  ,  fils.  Mar- 
quis de  Salernes ,  dit  le  Marquis  des  Iflarts. 

ép.  en  1731.  Yolande-Adelaïde-Charlotte-Feli- 
cité  de  Forbin  de  la  Barben. 

19.  Charles-Hyacinthe-Antoine,  Prince  de  Gal- 
léan &  du  Saint-Empirc-Romain ,  tkc. ,  né 
en  1737. 

ép.  en  t7s8.  Marie-Françoife-Hcnrierte  Tre- 
molctti  de  Montpezat ,  née  en  1739. 
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U  exîftoità  Avignon  ,  il  n'y  a  pas  long-temps 
une  troifieme  branche  de  la  maifon  de  Galléan,  & 
c'eil  celle  dont  nous  allons  rendre  compte. 

Antoine-Louis  Galliani ,  fils  d'Humbert  &  de 
Jacqueline  Doria  ,  iffu  au  huitième  degré  de  Si- 
mon Galliano  ,  quitta  Nice  le  4.  Juin  1  349. ,  &  fe 
retira  à  Corgné  ,  ville  du  Canaveze ,  près  d'Yvrée , 
où  une  autre  branche  venue  de  Gènes  avoit  fixé 
fon  fejour  depuis  la  fin  du  douzième  liecle  ,  &  oh 
elle  avoir  exercé  des  emplois  coniidérables,  de  mê- 
me qu'en  Savoie  &  dans  le  relie  de  l'Italie.  1)  épou- 
fa  le  7.  Mars  1 350.  l'unique  héritière  de  cette  bran- 
che en  la  perfonne  de  Claire  Galliano,  fille  de  Ber- 
nard Galliano  ou  Galliani,  Seigneur  en  partie  de 
Corgné  ,  par  fucceffion  de  fon  ayeule  qui  étoit  de 
la  maifon  des  Silvefchi ,  &  de  Sanckette.  Les  trou- 
bles du  pays  ,  occaltonnés  par  les  Guelpbes  &  les 
Gibelins  ,  le  déterminèrent  à  s'éloigner  de  Cor- 
gné. U  choifit  le  féjour  d'Avignon  ,  où  les  Papes 
faifoient  alors  leur  réfidence.  Antoine-Louis  y  fit 
l'acquifition  d'une  partie  de  la  Seigneurie  de  Ve- 
denes au  Comté-VcnaifGn  ,  &  il  en  fit  hommage 
au  Pape  Clément  VI. ,  au  Pont-de-Sorgues ,  le  6. 
Mai  1 3  $  1.  Il  retourna  enfuite  à  Corgné  où  il  termi- 
na Tes  jours.  II  n'eut  qu'un  fils,  &  c'eit celui  qui  fuit: 
Pierre  ou  Petrino  Galliani ,  fils  d* Antoine-Louis, 
Chevalier  ,  Seigneur  en  partie  de  Corgné  de  de  Ve- 
denes ,  revint  fc  fixer  à  Avignon,  après  avoir  pris 
pour  femme  à  Pignerol,  le  11.  Juillet  1399.  ,  An- 
toinette Capponi  d'une  illuitre  maifon  florentine 
établie  en  Piémont ,  fille  de  Jordan  Capponi,  no- 
ble Florentin  ,  6c  de  Delphine.  11  en  eut  i°.  An- 
toine qui  fuit  ;  1".  Claude  qui  a  continué  la  branche  ; 
30.  Jean,  Prothonotaire  apoilolique  &  Garde  des 
fceaux  de  Sa  Sainteté  ;  40.  Barthélcmi ,  Beuyer  du 
Roi  de  France  ,  ck  Lieutenant  de  la  compagnie 
d'hommes  d'armes  du  Duc  de  Nevers ,  vivant  en 
1498.  ;  50.  Gabriel ,  Chambellan  du  Duc  de  Sa- 
voie ,  mort  à  Turin  en  1506.,  faus  alliance  &  dans 
un  âge  fort  avancé  ,  laiflànt  un  fils  naturel,  nom- 
mé Louis ,  qui  fut  d'abord  Chevalier  du  Saint-Sé- 
pulchre ,  &  enfuite  Keligieux-Céleftin  à  Avignon  ; 
6".  Balthafar  ,  reçu  Chevalier  de  Saint-Jean  de 
Rhodes  au  grand-prieuré  de  Saint-Gilles,  tenuà 
Montfrin  l'an  1446. ,  &  le  même  qui  finit  fes  jours 
à  Pignerol  ;  &  cinq  tilles ,  dont  quatre  furent  ma- 
riées dans  les  principales  maifons  du  pays  d'Avi- 
gnon ,  fçavoir,  Blanche  à  Antoine  A'Oni^any  ,  Gil- 
lette à  Balthafar  Spiafani  appelle  vulgairement 
Spifami  .   Marie  -  Anne  à  François  M<ilafpina  , 
Françoife  à  Barthélemi  •A^Aymmietis ,  &  Béatrix 
la  cinquième  (en  1454. _)  à  François  Seigneur  de 
Gênas  en  Dauphiné. 

Antoine  Galliani  fut  Cofeigneur  de  Vedenes 
après  la  mort  de  fon  pere.  En  «444.  il  fut  créé  par 
le  Pape  Comte  Palatin  de  Saint-Jean  de  Latran  , 
&  en  1468.  premier  Conful  de  la  ville  d'Avignon. 
Il  etoufa  le  premier  Août  144t.  Marguerite  Bu- 
\affi d'une  illuftre  maifon  d'Efpagnc  ,  fille  de  Tho- 
mas Bu^affi  ,  &  de  Ricarde  ,  dont  il  vint  t°.  Tho- 
mas ,  Cofeigneur  de  Vedenes  ,  mort  fans  avoit 
été  marié  vers  l'an  1514.  ;  2°.  Jean,  auffi  Cofei- 
gneur de  Vedenes ,  fubftitué  au  nom  &  aux  armes 
de  Buzaffi  ,  Comte  Palatin  de  Saint- Jea  n  de  La- 
tran, Ecuyer  du  Duc  de  Savoie,  allié  en  148$.  à 
Anne  de  Sadone,  dont  il  n'eut  point  d'enfants  ; 
3°.  Françoife  ,  alliée  en  148  t.  àDrdgonet  de  Gé- 
rard ,  Seigneur  d'Aubres.  Thomas  &  Jean  Galliani 
tranfigerent  le  11.  Février  ijiï.  avec  Raphaël, 
Claude ,  &  Jean  Galliani  de  Nice  (arriere-petit- 
filsde  Jacques  L,  frère  d'Antoine- Louis ,  ôc  cou- 
fins  de  Thomas  &  de  Jean  ,  au  quatrième  degré} , 
au  fujet  de  quelques  prétentions  qu'ils  avoient  en- 
core dans  le  comté  de  Nice. 
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Claude  Gatliani ,  Chevalier,  fécond  fils  de  Pierre, 
acquit  aufli  une  partie  de  la  Seigneurie  de  Vedenes, 
qui  fut  réunie  à  l'autre  à  la  mort  de  Jean.  Il  époufa  le 
1$.  Juillet  1459.  A  une  te  de  Camina  «lui*  Chemin , 
Baronne  des  Iffarts  ck  de  Courtines  en  Languedoc , 
fille  unique  de  Colin  de  Camino  ,  Baron  des  If- 
farts, ck  de  Jeanne  tfAnàont.  Leurs  enfants  furent 
l°.  Louis ,  Seigneur  de  Vedenes  ,  Baron  des  liiarts 
&  de  Courtines ,  qui  époufa  en  1484.  Marie  de 
Luet\ ,  tille  d'Antoine  de  Luetz  ,  Seigneur  d'A- 
ramou  ,  de  de  Perrette  de  Sarras  ,  dont  Annette 
morte  (ans  alliance.  A  la  mort  de  (a  femme ,  c'eft- 
à-dire ,  vers  l'an  1497.  ,  Louis  fe  lit  Religieux  de 
l'Obfcrvance.  a°.  Thomas ,  qui  fuit  ;  j°.  Balthafar  , 
Chevalier  de  Rhodes  l'an  1479.  ;  4".  Charles  , 
Prothonotaire  apoftolique  du  Saint-Siège  ,  Prieur 
de  Mogueres  en  1499. ,  de  Montelelino  eu  i$ot. , 
de  Banon  &  de  St.  Jeand'Aulnay  en  1501. ,  Cha- 
noine de  l'Eglife  de  Saint  -  Asjricol  d'Avignon  ; 
5°.  Jeanne  ,  alliée  en  1481.  à  Olivier  de  Seytres  , 
Seigneur  de  Caumont  &  de  Verquieres.  Les  quatre 
frères  firent  en  1484.  le  partage  des  baronnies 
6c  féigneuries  de  Vedenes ,  des  lifarts  ,  de  Cour- 
tines ,  de  Chîtcauneuf  6c  autres  biens  litués  dans 
le  territoire  d'Avignon,  à  Entraigues,  Gigognan  , 
Pont-de-Sorgues ,  ôtc. ,  6c  en  tirent  hommage  cette 
même  année  au  Pape  6c  au  RoL  Thomas  ayant 
furvécu  à  fes  trois  frères ,  réunit  tous  ces  biens  en 
fa  perlbnne. 

En  1481.  les  enfants  de  Claude  Galliani,  furent 
iommés  de  payer  le  franc-fief  pour  leur  terre  des 
Iffarts,  à  caufe,  difoit-on  ,  qu'étant  étrangers ,  leur 
noble  Hé  étoit  incertaine.  Sur  cela  ils  protluiiircnt 
par-devant  le  Sénéchal  de  Nifmes  un  certificat  au- 
thentique de  Hugonin  ,  Marquis  de  Saluées  ,  du  4. 
Octobre  1460.  ,  une  enquête  faite  en  1463.  par 
le  Comte  de  Valpergue  à  Corgné  ,  &  une  autre 
Btteftation  du  corps  de  la  nobleffè  de  Piémont.  En 
conféquence  ,  les  Juges  leur  donnèrent  main-lcvéc  , 
&  reconnurent  tous  les  droits  qui  étoient  dûs  à  leur 
oobleffc  inconteftable  ,  le  7.  Novembre  fuivant. 

Thomas  de  Galliani  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de 
Vedenes  ,  Baron  des  lflàts  &  de  Courtines ,  fils 
de  Claude ,  époufa  le  18.  Janvier  1  joi.  Annette  ou 
Amielle  Mayaudi. ,  Dame  en  partie  de  Vedenes  & 
d'Eguilles  ,  fille  de  François  Mayaudi ,  Seigneur 
d'Eguilles  ,  &  de  Jeanne  Cojiaing.  Ils  eurent  pour 
enfants  ,  i".  François ,  Seigneur  de  Vedenes  &  d'E- 
guilles ,  Baron  des  lflarts  Ôc  de  Courtines ,  Che- 
valier de  l'ordre  de  Saint-Michel  ,  en  1  $68. ,  qui 
demeura  veuf  fans  enfants ,  dès  l'an  1 5  30. ,  de  Lu- 
crèce de  Clermont-Lodeve  ;  iu.  Louis ,  qui  fuit  ; 
ju.  Thomas-Pierre  ,  Chevalier  de  Rhodes ,  tué  par 
les  infidèles  au  fiege  de  Coron  ,  en  Morée  ,  en 
1 5  3  ï.;4°.  Louife.alliéc  en  1 5  30.  a  Louis  de  Combes, 
Baron  en  partie  de  Barjac  ck  deSabran  ;  $°.  Fran- 
coife ,  qui  époufa  en  premières  noces  en  1  $  j  $.  Louis 
de  Mirles,  Seigneur  de  Beauchatnp ,  ck  en  fécondes 
noces  en  i$47>  Laurent  d'Arpajon  ,  Baron  de  Ro- 
chefort  ôt  de  Lers.  Richarde  ,  fille  naturelle  de 
Thomas  Galliani ,  époufa  Laurent  du  Roujftt ,  Châ- 
telain de  Cavaillon  ck  de  Courtefon. 

(En  1  $  54.  François  6c  fon  frère  Louis  ,  l'un  & 
Vautre  fils  de  Thomas  Galliani  ,  obtinrent  des 
lettres  de  naturalifktion  en  France  ). 

Louis  Galliani  devint ,  par  la  mort  de  François 
fon  frère  aîné  ,  Seigneur  de  Vedenes  ck  d'Eguilles , 
JSaron  des  Iffarts  ck  de  Courtines.  11  étoit  Seigneur 
de  Saint-Savornin  ou  Saint-Saturnin  ,  par  l'acqui- 
fition  qu'il  en  avoit  faite,  ck  en  rendit  hommage 
an  Pape  en  t$)6.  11  fut  créé  Chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Michel  en  France ,  Gouverneur  du  Palais  , 
Commandant  ck  Capitaine-Général  de  la  ville  d'A- 
vignon en  i$44-  ,  lors  du  décès  du  Cardinal  de 
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Orrr-n:.!:?  o^-re  ,  &  fut  churgj  cîc  rînir  ambaf- 
fades  du  pays,  i'ure  à  Rome  en  1534. ,  6c  l'autre 
en  France  en  15  j6.  Il  époufa  1«  15.  Juin  15 
Blanche  de  Tholori'Sainte-JaiU-.ie-ti.Ljurie  ,  fille 
de  Pierre  de  Tholon  ,  Seigneur  de  Saintc-Jalle  ,  ck 
de  Lonife  Ctritatde  Cou'dorcet.  Il  en  eut  tp.  Mel- 
chior, qui  fuit  ;  i"\  Balthafar ,  auteur  des  branches 
de  Cailéan-Gadagne  Ôt  de  Galléan-Prince  ;  30.  An- 
ne .alliée  en  1  ($  c.  à  Pierre  du  Puy  ,  Seigneur  de  la 
Roche  ck  de  Rochefort  ;  40.  Antoinette  ,  mariée 
en  icjg.  à  Guillaume  de  Volçhuel  ou  Wogui  t  Sei- 
gneur de  Roehecolombe  ;  $u.Louife  ,  alliée  en  1  <8 1. 
à  François ,  Seipnenrde  Geys  ;  6".  Antoine  ,  reçu 
en  1591.  Chevalier  de  Saint-Jean  de  Jérufalem. 
Ancette ,  fille  naturelle  ,  époufa  en  1561.  Gabriel, 
Seigneur  de  Poinfard.  Melchior  6k  Balthafar  firent 
un  partage  des  biens  de  Louis  leur  pere.  Melchior 
eut  les  haronnies  des  liiarts  ck  de  Courtines  :  Ve- 
denes ,  Eguilles  ck  St.  Savornin  furent  la  portion  de 
Balthafar.  Ce  dernier  a  fait ,  comme  nous  venons 
de  le  remarquer ,  la  branche  des  GalUan-l'idaics  . 
depuis  Ducs  de  Gada^ne  ;  ck  un  de  fes  fils  cadets 
a  formé  celle  des  Giilltan-CaftilUt  .depuis  Princes 
de  Gailéan  &  du  S.  E.  R. 

Melchior  de  Gailéan  ,  Baron  des  Iffarts  ck  de 
Courtines  obtint  du  Roi  la  feigneurie  des  Angles  en 
1588.  Quoique  la  Seigneurie  de  Saint-Savornin  fut 
échue  en  partage  à  fon  frerc  Balthafar  ,  il  continua 
néanmoins  d'en  porter  le  nom.  Il  fut  en  1 570.  Che- 
valier de  l'ordre  de  Saint-Michel  en  France  &  Com- 
mandant d'un  régiment  d'infanterie  au  fervice  du 
Saint-Siège ,  ck  en  1571.  Chevalier  de  l'ordre  de  la 
Milice  dorée  à  Rome  ,  Grand-Maître  de  l'artillerie 
de  Sa  Sainteté  en  ij8o.  ,  &c.  11  époufa  le  1 6.  Jan- 
vier 1566.  Magdeleine  de  Berthon-Crillon ,  feeur  du 
Brave  Crillou  ,  fille  de  Gilles  de  Berthon  ,  Baron  de 
Grillon,  de  de  Jeanne  Gri//e s-Briffac.  Il  vint  de  ce  ma- 
riage, i°.  Georges,  Baron  dés  llfàrtsck  de  Courtines, 
Seigneur  des  Angles  ,  Capitaine  de  cent  chevaux- 
légers  ck  de  cent  aniuehufiers  au  fervice  du  Roi  de 
France  en  1  $90. ,  Chambellan  ordinaire  de  Sa  Ma- 
jeflé  en  1596.  ,  &  Chevalier  de  fon  ordre  en  t6co.  , 
Ambaflàdeur  de  l'état  d'Avignon  à  Rome  eu  t  jçS.  , 
mort  fans  avoir  été  marié  ;  iu.  Torquat ,  Chevalier 
de  l'ordre  du  Roi  en  1603. ,  6c  Gentilhomme  ordi- 
naire de  la  chambre  de  Sa  Majeitc  ,  dès  l'an  1  $8*., 
mort  fans  alliance  ;  30.  François,  qui  fuit;4°.  Lucre- 
ce, alliée  en  1  s£j.,  àGillesde  Fortia, Seigneur d'Ur- 
ban  ;  jv.  Claude  ,  reçu  Chevalier  de  St.  Jean  de 
Jérufalem  en  1 S9».  j  6Q.  Catherine  .qui,  en  1^4. , 
époufa  Paul  de  Pcrufiii ,  Baron  de  Lauris;?1.  Mar- 
guerite, femme  en  159».  de  Balthafar  de  Pantevis  , 
Seigneur  de  Pontevès  ck  de  Gien  ;  8".  Jofeph  ,  reçu 
Chevalier  de  Malte  ,  en  1596.  90.  Louis  ,  reçu  la 
même  année  ,  6c  qui  fut  depuis  Grand-Croix  de 
l'ordre  oc  Commandeur  de  Caubinsckde  Mourlans; 
io°.  Ifabelle  ,  mariée  en  1603.  à  François  de  Da- 
miar.t ,  Seigneur  du  Vernegues. 

(Voici  la  lettre  que  le  Koi  Charles  IX.lît  l'hon- 
neur d'écrire  à  Melchior  de  Gailéan  ,  dit  Mr.  de 
Saint-Savornin  ,  en  le  nommant  Chevalier  de  l'or- 
dre de  Saint-Michel.  «  Moniteur  de  Saint-Savornin, 
»  pour  vos  vertus  6t  mérites  vous  avez  été  choifi  6k 
»  élu  par  l'aflèmblée  des  Chevaliers  ,  frères  ckcom- 
»  pagnons  de  l'ordre  de  Moniteur  Saint -Michel 
»  pour  être  allbcié  à  ladite  compagnie.  Pourtaquelle 
»  élection  vous  uotirier  ck  vous  préfenter  de  ma 
»  part  le  collier  dudit  ordre  ,  fi  vous  l'avez  pour 
v  agréable  .j'envoie  préfentemtnt  mémoire  ck  pou- 
»  voir  à  mon  coulin  le  Maréchal  de  Dampeville  , 
»  vous  priant  ,  Monfieur  de  Saint-Savornin  ,  vous 
v  rendre  devers  lui  pour  cet  eftét  ,  6c  être  content 
»  d'accepter  l'honneur  que  la  compagnie  vous  dé- 
»  lire  faire  ,  qui  fera  pour  augmenter  de  plus  en 
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v,  plus  l'affection  fie  bonne  volonté  que  je  vous 
»  porte ,  fit  vous  donner  occafion  de  perfévérer  en 
s  la  dévotion  qu'avez  de  me  faire  fervicc,  ainfi  que 
»  vous  fera  plus  amplement  entendre  de  ma  part 
»»  mondit  coufin  auquel  je  vous  prie  ajouter  fur  ce 
»  autant  de  foi  que  vous  feriez  à  moi-même  ; 
»  priant  Dieu ,  Monfieur  de  Saint-Savornin ,  vous 
»  avoir  en  fa  fainte  garde.  Ecrit  à  Paris  ,  le  vingt- 
»  fixieme  jour  de  Septembre  ,  1570.  Signé,  Charles; 
»  Oplus  bas ,  de  Neufville). 

François  de  Galléan  ,  troifieme  fils  deMelehior, 
Baron  des  Iffarts  &  de  Courtines  ,  Seigneur  des 
Angles  ,  Gentilhomme  de  la  chambre  du  Roi  en 
JJ96.  ,  Gouverneur-Viguicr  de  la  ville  de  Mar- 
seille en  16  j  1. ,  fltc.  ,  époufa  le  17.  Janvier  1607. 
Lucrèce  de  Mtjiral  de  Montdragon  ,  fille  de  Paul  de 
Miftral  ,  Seigneur  de  Crozes  ,  Prince  titulaire  de 
Montdragon  ,  fit  de  Silvie  de  Brancas~d'Oyfe.  Ils 
eurent  une  nombreufe  poftérité.  i°.  Anne-Silvie  , 
mariée  en  1616.  à  Léon  de  ValbeUt ,  Seigneur  de 
Meyrargues  ;  1*.  Marguerite ,  époufe  en  i6ji.  de 
Jean  -  Baptifte  de  Donis  ,  Marquis  de  Goult  ; 
3*.  François-Charles,  Baron  des  Iffarts  fit  de  Cour- 
tines ,  Seigneur  des  Angles  ,  mort  fans  avoir  été 
marié  ;  41'.  Louis  ,  reçu  Chevalier  de  Malte  en 
16  jo.  ,  mais  qui  fe  maria  à  la  mort  de  fon  frère 
aîné  ,  fit  continua  la  lignée  ;  $°.  Paul-Marie ,  mort 
en  bas  âge  ;  6°.  Claude-Charles  ,  reçu  Chevalier  de 
Saint-Jean  de  Jérufalem  en  1631. ,  premier  Gentil- 
homme de  la  chambre  de  Henri  de  Lorraine  ,  Duc 
de  Guife  en  16$  z.  11  accompagna  ce  Prince  a  fon 
expédition  malheureufe  à  Naplcs  ,  fit  fut  conduit 
avec  lui  prisonnier  au  château  de  Segovie  en  Ef- 
pagne.  Depuis  ,  il  fut  Capitaine  des  gardes  de  Sa 
Sainteté  ;  fit  quoiqu'ayant  fait  fes  voeux  dans  l'ordre 
de  Malte  ,  dès  l'année  1644. ,  entre  les  mains  du 
Cardinal  Barberin ,  Grand-Prieur  de  l'ordre ,  il  en 
fut  relevé  en  1660.  par  le  Pape  qui  le  créa  Comte  ; 
fit  la  même  année  il  époufa  Marie-Magdeleine  de 
Çonctyl  de  Saint  -  Romans  ,  fille  de  François  de 
Conceyl ,  Seigneur  de  Saint- Romans  ,  fit  de  Claire 
Magdcleine  de  Bouliers ,  dont  il  n'eut  point  d'en- 
fants. 7e.  Henri ,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  1641.  ; 
8°.  Catherine  ;  9*.  Magdcleine;  io°.  Gabrielle  ; 
11e.  Ifabelle  ;  124.  Diane  ,  toutes  Religieufes  ;  fie 
cinq  autres  filles,  mortes  en  bas  âge. 

Louis  de  Galléan,  Baron  des  Iffarts  fit  de  Cour- 
tines ,  Seigneur  des  Angles  ,  Chevalier  d'honneur 
de  l'ordre  de  St.  Jean  de  Jérufalem,  fitc,  quatrième 
fils  de  François ,  époufa  le  21.  Octobre  1639.  Mar- 
guerite de  Pontcvès  de  Buoux ,  Dame  de  Salernes 
en  Provence  ,  du  chef  de  fa  mere.  Elle  étoit  fille 
d'Ange  de  Pontevès ,  Sire  de  Buoux ,  fie  d'Honorée 
de  Cafiellane.  En  Mars  16 j  3.  le  Roi  Louis  XIV. 
érigea  la  fine  de  Salernes  en  marquifat ,  pour  les 
fucceffeurs  mâles  fie  femelles  de  Louis.  Ses  enfants 
furent  i°.  Frédéric,  mort  au  berceau;  iQ.  Fran- 
çois ,  d'abord  Chevalier  de  Malte,  fie  qui  enfuite 
le  maria  ;  30.  Marguerite, alliée  en  166s.  à  Henri- 
Palamedes  de  Forbtn  ,  Seigneur  de  Sainte-Croix  ; 
4°.  Lucrece-Gabrielle ,  époufe  en  1668.  de  Char- 
les de  Galléan  ,  Marquis  du  Caltellct ,  fon  coufin. 

François  de  Galléan  (deuxième  fils  de  Louis)  , 
Baron  des  Iffarts  fit  de  Courtines  ,  Sire  fit  Marquis 
de  Salernes,  Seigneur  des  Angles  ,  fubititué  au 
nom  fit  aux  armes  de  Cajtellane  ,  fut  fucceffivement 
Capitaine  d'une  compagnie  de  chevaux-légers  en 
1674. ,  Meftre-de-Camp  d'un  régiment  de  cavalerie 
de  fon  nom  en  1675.,  fie  de  celui  de  Languedoc 
infanterie  en  1676. ,  Aide  de  camp  du  Roi  dès  l'ao 
167».  Le  Prince  de  Conti  lui  vendit  ,  vers  le  pre- 
mier Août  1698. ,  le  titre  de  comte'  qui  étoit  annexé 
à  A  lais ,  avec  l'entrée  aux  états  de  Languedoc , 
pour  le  prix  de  cent  mille  livres.  Ce  titre  devoit 
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être  rais  fur  la  terre  des  Iffarts  ,  mais  cette  vente 
n'eut  point  d'exécution.  François  de  Galléan 
épou(a  le  29.  Décembre  1666.  (  après  avoir  obtenu 
des  difpenfes  de  con&nguinité  au  quatrième  degré} 
Marie- Ifabelle  de  Galléan-Videnes ,  fille  de  Louis 
de  Galléan  ,  Baron  de  Vedenes ,  fie  de  Jeanne  de 
Seguins-Vajfteux ,  dont  il  n'eut  point  d'enfants.  A 
fa  mort ,  Lucrece-Gabrielle ,  fa  foeur  cadette ,  porta 
à  Charles  de  Galléan-Cajiellet  fon  époux  ,  tous  les 
biens  de  la  première  branche  des  Iffarts,  à  l'excep- 
tion d'une  partie  de  la  baronnie  des  Iffarts ,  qui 
échut  à  Marguerite ,  l'aînée  ,  fit  qui  eft  pofledée 
encore  à  prêtent  par  la  maifon  de  Forbin-Sainte- 
Croix.  François  de  Galléan  laiffa  une  fille  légitimée, 
nommée  Thérefe ,  mariée  en  17....  à  N.  de  Mant- 
c/tfr,  Confeiller  au  préfidial  de  Montpellier. 

Balthafar  de  Galléan ,  Baron  de  Vedenes ,  Sei- 
gneur d'Eguilles  fit  de  Saint-Savornin ,  Confeiller 
d'épée  du  Roi  en  fes  confeils  d'état  fit  privé ,  Che- 
valier de  l'ordre  de  Sa  Majefté  en  1  (7$.  fie  de  celui 
du  Pape ,  Gouverneur  de  Seguret  fie  de  Sablet  au 
Comté-Venaiffin  ,  fécond  fils  de  Louis  Galliaoo ,  & 
de  Blanche  de  Tholon  ,  eft  auteur ,  ainfi  qu'il  a 
été  remarqué  ,  de  la  branche  de  Galléan-Gadagne 
fie  de  celle  de  Galléan-Prince.  Il  époufa  le  2.  Jauvier 
1  $71.  Emilie  ou  Mille  de  Bcrthon-Criilon  ,  fœurdu 
Brave  Crillon  ,  fille  de  Gilles  de  Berthon  ,  Baron 
de  Crillon ,  fie  de  Jeanne  de  Grillets-Brijfac.  Il  en 
eut  i°.  Georges  ,pere  du  premier  Duc  de  Gadagne, 
fit  le  quatrième  ayeul  du  troifieme  Duc  de  Gadagne 
actuellement  vivant  ;  20.  Louis ,  Chevalier  de  Malte 
en  1612.  ;  3".  Jean-Vincent,  cinquième  ayeul  dix 
Prince  de  Galléan  ;  4".  Magdeleine  ,  mariée  en 
i$9...  à  Alexandre  de  Robms  ,  Seigneur  en  partie 
de  Gravefon  fie  de  Barbentane  ;  j4.  Charles,  reçu 
Chevalier  de  Malte  en  1  $96.  ;  4°.  Richarde, époufe 
en  1 60  2.  de  Louis  Seigneur  de  Pommard. 

Qu'on  reprenne  à  préfent  l'article  des  Seigneurs 
de  C  hâte  aune  uf  de  Gadagne  où  nous  l'avons  com- 
mencé ,  c'eft-à-dirc ,  à  Georges  de  Galléan  fie  Louife 
Guadagni  ou  Guadagnc  fon  époufe ,  fie  on  au*  le 
cercle  exact  des  diverfes  branches  fie  rameaux  de  ta 
maifon  de  Galléan  établies  à  Avignon  fie  dans  le 
Comté-Venaiffin. 

Remontons  à  l'origine  de  cette  même  maifon. 
Dans  les  chartes  les  plus  anciennes ,  concernant  la 
maifon  de  Gallcan  ,  qui  fe  trouvent  aux  archives 
des  villes  de  Vintimillc  fie  de  Gènes ,  on  donne  in- 
différemment les  noms  de  Galliani  ou  Galleano  à 
ceux  de  cette  maifon  dont  il  cil  fait  mention.  Cette 
variété  de  noms  fe  perpétua  dans  les  branches  qui 
pafferent  à  Nice  fie  en  Piémont.  Elle  paroit  même 
s'être  confervée  dans  celle  qui  en  13  $2.  vint  s'éta- 
blir dans  l'état  d'Avignon.  Les  ad  es  depuis  cette 
époque  jufqu'à  la  fin  du  quinzième  fiecle ,  en  font 
une  preuve.  Ce  fut  vers  ce  temps  que  foit  par  cor- 
ruption ,  ou  pour  rendre  françois  leur  nom ,  on 
commença  de  les  appeller  Galhens ,  comme  on  a 
fait  de  Domitianus  Domitien,  fit  de  Valcrianus  Va- 
lerien.  Depuis  près  de  deux  fiecles,  on  ne  les  con- 
nott  tant  en  Italie  qu'en  France ,  que  fous  le  nom 
de  Galléan. 

Quelques  généalogiftes  ont  fait  defeendre  ailèz 
légèrement  cette  maifon  ,  les  uns  d'un  des  fils  de 
l'Empereur  Gallien ,  fie  d'autres  d'un  des  enfants 
de  Galajlre ,  Roi  de  Tolède ,  que  des  écrivains 
allemands  font  père  de  Galliena ,  qu'ils  donnent 
pour  première  femme  à  l'Empereur  Charlentagne. 

Comme  nous  ne  traitons  ici  que  des  faits  conf- 
tatés  ,  nous  nous  bornerons  à  donner  une  idée  de 
l'établiffement  de  cette  maifon  en  Italie  ,  de  fes 
principales  illuftrations  fie  de  fon  état  actuel  à  Gè- 
nes fie  à  Nice.  Quant  à  la  filiation ,  nous  n'ajoute- 
rons rien  à  ce  que  nous  en  avons  déjà  dit, parce 
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qne  cela  nous  entraînerait  dans  des  détails  trop 
longs  &  d'ailleurs  trop  étrangers  à  notre  ouvrage. 

Simon  Galliano  eft  le  premier  dont  on  ait  des 
connoiftances  par  des  preuves  authentiques.  Il  cil 
inconteitable  que  les  ayeux  de  Simon  s'etoient 
tranfplantés  de  Bordeaux  à  Vintimillc  ,  vers  l'an 
iooo.  ,  &  peu  après  à  Gènes.  Car  nous  apprenons 
par  un  afte  de  ce  temps  que  Simon  vendit  quel- 
ques biens  qu'il  pofltdoit  en  Bordclois ,  qu'il  avoit 
un  établiflëment  à  Vintimillc  ,  &  qu'il  jouiflbit  à 
Cènes  ,  dès  l'an  i  tï2.,  des  droits  &  des  honneurs 
des  anciens  citoyens ,  ayant  été  élu  cette  même 
année  l'un  des  huit  nobles  que  la  ville  choiufloit 
annuellement  parmi  les  cinquante  premières  fa- 
milles ,  pour  commander  dans  le  pays. 

Cette  forme  de  gouvernement  ayant  été  abolie , 
les  rênes  de  l'état  furent  confiées  au  maniement 
d'un  Conful.  Nous  trouvons  qu'en  1198.  Inigo 
Galliani  Gallcano  fut  un  des  premiers  auxquels  on 
accorda  cet  emploi  également  délicat  &  diftingué. 
Les  fils  A'Inigo  formèrent  trois  branches  qu'il  ne 
faut  pas  confondre  avec  celle  des  Gatle'an-Doria , 
iflue  des  Galléan  de  Nice  ,  dont  il  fera  fait  men- 
tion ci-de  flous. 

Le  premier  de  ces  rameaux  ,  qui  vient  de  Jean, 
fils  aîné  d'Ioigo ,  refta  à  Gènes ,  &  y  eft  repréfenté 
aujourd'hui  par  Jean  Thomas  Galleano  ,  Patrice 
Génois ,  ôt  Gouverneur  de  Porto-V encre  en  1761. 
Ses  enfants  font  i°.  Jofeph ,  noble  Génois;  i°. 
François  t  officier  dans  les  troupes  de  la  républi- 
que i  }°.  Pierre  ,  également  employé  dans  l'état 
militaire  de  la  république  ;  4e.  Ange  ;  s".  Jean  , 
l'un  &  l'autre  en  bas  âge  ;  6°.  Anne  &  Marie. 
Jean-Thomas  a plufieurs  frères,  fçavoir ,  1'.  Jofeph 
Galleano  ,  qui  a  un  fils  nommé  Antoine  ;  *°.  Fran- 
çois Galleano  ,  qui  n'a  qu'un  feul  enfant ,  nom- 
mé Domato  ,  employé  dans  les  affaires  du  gou- 
vernement de  la  république  ;  30.  Jean-Lucas 
Galleano  ,  citoyen  de  Gènes  ;  40.  Alexandre  Gal- 
leano ,  dont  les  fils  Camille  &  Charles  fervent  à 
Napies  en  qualité  d'oflïeiers  dans  la  cavalerie  de 
Sa  Majefté  Sicilienne  ;  $».  Ange  Galleano ,  pere  de 
Georges  Patrice  Génois,  &  de  Patricio  qui  lcrt  fur 
les  galères  de  la  république  ;  6°.  Innocent  Gal- 
lcano qui  a  laifle  deux  fils  ,  Jofeph  qui  eft  em- 
ployé dans  les  affaires  du  gouvernement  de  la  ré- 
publique ,  &  Pierre  qui  eft  Religieux  de  l'ordre  de 
Saint-François  de  Paulc.  Outre  cela  Jean-Thomas 
Galleano  a  des  confins  au  quatrième  degré  ,  fçavoir, 
Dominique  qui  a  fixé  fon  féjour  à  Porto-Venere , 
&  Augujiin  qui  a  un  frère  Vicaire  pour  la  répu- 
blique à  la  Spezzia  :  ce  dernier  a  trois  enfants 
mâles. 

La  poftéritéde  Jean  ,  le  premier  des  fils  A'Inigo, 
a  formé  d'autres  branchcs.dont  l'une  qui  s'eftéteinte 
depuis  plus  de  deux  fiecles ,  a  été  illuftrée  par  des 
polies  éminens.  Une  autre  ,  fous  Auguftin  Gal- 
leano ,  fut  aggregée  en  i$»8.  dans  la  maifon  des 
Fiefjùes ,  dont  elle  a  adopté  le  nom  &  les  armes. 

La  féconde  branche  fut  tranfplantée  en  11 99.  à 
Corgné  (  Urbt  Cergnati  )  ,  ville  du  Canaveze  dans 
la  jurifdi&ion  de  Valpergue  en  Piémont ,  par  Char- 
les Galliani ,  fécond  fils  A'Inigo.  Il  fera  fait  men- 
tion de  cette  branche  dans  la  fuite. 

Théodore  GalUani,  le  troificme  des  «nfants 
A'Inigo  ,  fut  à  Nice  où  il  fonda  le  troifieme  ra- 
meau. Sa  mémoire  y  eft  confervée  dans  une  authen- 
tique ou  charte  du  ix.  dcskalendes  d'Août  ou  14. 
Juillet  del'an  1  îos- ,  qui  fe  trouve  encore  à  pré- 
lent  parmi  les  papiers  publics  de  la  ville  de  Nice. 
Théodore  y  eft  qualihé  Nobilisù  Generofut  Miles. 
Il  eft  parlé  dans  cette  même  charte  A'Ottave , 
Chevalier  du  Temple  ,  autre  frère  de  Théodore. 

On  apprend  auflh  pat  l'a&c  de  partage ,  couferve 
*  JomU. 
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dans  la  maifon  de  Galléan  &  dans  les  papiers  de 
Nice  ,  que  le  4.  Juin  de  l'an't  349.  fept  frères  d'une 
réfolution  &  d'un  avis  unanimes  ,  fils  de  Htimbert 
Galliani  &  de  Jacqueline  Doria  ,  petits-fils  de  Bo- 
zio  Galliani  ,  &  arriere-petits-fils  de  Théodore, 
nommés  Antoir.e-Louis  ,  Jean  ,  Claude  ,  Michel- 
Marie  ,  Arnaud  ,  Bartht'lemi  &  Gabriel ,  quittè- 
rent leur  patrie  pour  aller  habiter  divers  états.  Les 
deux  fculs.dont  jufqu'à  préfent  on  ait  eu  une  con- 
e  certaine ,  font  Antoine-Louis  qui  pafla  en 
Piémont  Se  enfuite  à  Avignon  ,  ck  Jean  Chevalier 
de  Rhodes  &  du  Saint-Sépulchre  qui  mourut  en 
1 369.  à  la  Terre-Sainte.  Les  autres  fe  difperfcrent 
dans  diverfes  contrées  où  ils  ont  donné,  à  ce  qu'on 
aflure  ,  naiftânee  à  divers  rameaux.  Jacques  Gal- 
liani ,  leur  frère  aîné  ,  continua  la  lignée  à  Nice. 
Un  ac\e  de  l'an  1 347.  ,  ck  le  traité  de  partage  que 
nous  venons  de  citer  ,  en  font  mention  ,  ainlï  que 
de  fon  fils  François ,  avec  les  qualifications  de  No- 
bilijjimus  Mites  &  de  Domieellus. 

Parmi  les  branches  formées  à  Nice  par  la  pofté- 
rité  de  Jacques  ,  deux  fe  font  éteintes  dans  ce  fic- 
elé. Celle  des  Galléan  Comtes  d'i/^e/iex  &  du  Rr- 
vejl ,  Seigneurs  de  Châteauneuf ,  eft  fondue  dans  la 
branche  des  Galléan  Comtes  d'Aj'cros  ,  de  Todon  & 
de  Tourretes.  Le  dernier  Comte  de  Galléan  d'Afe- 
ros  n'a  lauTé  que  trois  filles.  L'aînée  ,  nommée 
Thérefc  ,  a  été  mariée  à  Jcan-Paul-Auguftin  de 
Lafcaris  Comte  de  Pcilhc  ;  la  féconde  ,  appellée 
Magdeleine  ,  à  Charles-François  Thaon  de  Revel  , 
Comte  de  Saint-André  ;  &  Agnès  ,  la  troifieme  s 
n'étoit  point  encore  établie  en  176t. 

La  maifon  de  GalUan  n'eft  plus  repréfentée  au- 
jourd'hui à  Nice  ,  que  par  les  Seigneurs  en  partie 
de  Châteauneuf,  fief  pofledé  par  cette  maifon  de- 
puis plus  de  quatre  fiecles.  Ils  font  iflùs  des  Comtes 
d'Aferos.  Le  chef  eft  N.  de  Galléan ,  Comte  de 
Châteauneuf,  qui  a  quatre  garçons  &  deux  filles 
en  bas  âge.  11  ne  refte  d'une  autre  branche  cadette, 
iffuc  de  celle  de  Châteauneuf ,  St  qui  pofféde  une 
partie  de  la  feigneuric  de  ce  nom  ,  que  Camille 
de  Galléan  ,  fille  de  feu  Antoine-François ,  Comte 
de  Galléan  ,  premier  Aide-dc-Camp  du  Roi  de  Sar- 
daigne  ,  Colonel  d'infanterie  ,  ck  Commandeur  de 
l'ordre  des  S.  S.  Maurice  &  Lazare  ,  alliée  à  N. 
de  Rabbiers  ,  Seigneur  de  la  Baume  de  de  Château- 
redon  ,  dans  la  Haute-Provence ,  en  j  76 1 . ,  &  Thé- 
refe  de  Galléan  ,  Religieufe  Auguftine  à  Albe. 

Ces  divers  rameaux  ont  produit  un  grand  nom- 
bre de  perfonnes  illuftres  ,  telles  cutr*autres  que 
Raphaël  Galliani  ,  Chambellan  &  A inbufl<«deur  ex- 
traordinaire de  Blanche  de  Montferrat ,  Oucheile* 
ic  Régente  de  Savoie  pour  fon  fils  Jean-Amé,  poue 
traiter  de  la  paix  avec  Ferdinand  Roi  de  Cnlhlle 
&  d'Arragon  i  ce  qui  eut  lieu  le  15.  Mars  1493. 
(  Et  à  cette  occafion  la  Ducheffe  de  Savoie  écri- 
vit au  Gouverneur  de  Nice  la  lettre  fuivante.  «  Très- 
»  cherck  bienamé  &  féal  Confeilkr&  Chambel— 
»  lan  ,  notre  très-cher  &  bien  amé  &  féal  Raphaël 
»  Galleani ,  lequel  avons  envoyé  vers  le  Roi  d'Ef- 
»  pagne  pour  les  différends  qu'étoient  entre  les'  fu-» 
»  jets  de  ce  Roi  &  ceux  de  notre  fils ,  Nous  a  ap- 
»  porté  l'inftrument  &  le  chapitre  de  paix  ,  corn— 
■  me  vous  verrez  en  bonne  forme.  Le  même  Ra- 
»  phaël  ,  comme  fommes  informés  ,  pour  faire 
»  honneur  à  Nous  ,  à  . notre  Fils  &  au  pays  de  Nice, 
»  a  fait  de  grands  frais,  &  dépenfes  à  la  Cour  dir 
»  même  Roid'Efpagne  où  a  très-bien  hefogné  \  (î- 
»  tenez  moyen  que  ceux  de  la  cité  le  fatisi'ailènt , 
s  car  il  le  mérite  ;  &. à  Dieu  foyez ,  &c.  Telles 
auflï  que  Pro/per ,  Prélident  de  la  chambre  ducale 
de  Turin  en  1490.  ;  Erajme  ,  Chevalier  dc<  S.  S. 
Maurice  &  Lazare  ,  Grand-Ecuycr  dé  Savoie  ,  de 
Vice -Amiral  des  galères  i-  Louis  ,  Chev-licr  d« 
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Rhodes ,  Chef  d'Efcadre  au  fervice  d'Efpagne,  tué 
dans  ud  combat  naval  *  Ulyffe  ,  Gouverneur  d'O- 
neille  ;  Marcel ,  Marquis  de  Prier ,  Commandeur 
de  l'ordre  de  Saint-Jacques.,  infcrit  au  livre  d'or 
en  1616.  ;  Jean  ,  Commandeur  &  Grand-Croix  de 
la  Religion  des  S.  S.  Maurice  &  Lazare ,  qui  époufa 
Nicolette  Doria ,  de  fut  aggrégé  en  1  $18.  dans  la 
maifon  de  Doria  de  Gcnes ,  avec  Oppicius  &  Erafme 
II.  de  Galléan.  Ce  dernier  fut  un  des  Lieutenants 
de  Charles-Quint  en  Italie  ;  de  il  étoit  Gouverneur 
du  comté  de  de  la  ville  de  Nice ,  lorlque  Cheradin , 
dit  fiarberoufe  ,  Général  des  Turcs  ,  l'attaqua  en 
1541.  La  poftérité  de  La\are  ,  d'Oppicius  &  d'E- 
rafme  Ce  fixa  à  Gènes  fous  le  nom  de  Doria.  André, 
Grand-Croix  de  l'ordre  des  S.  S.  Maurice  de  Lazare, 
fut  Lieutenant-Général  des  galères  de  Savoie.  Jean- 
Eaytifte  de  Galléan  fut  Confeiller  d'état ,  Gouver- 
neur de  Nice  ,  fit  AmbaiTadeur  en  diverfes  cours  : 
il  mourut  avant  que  d'avoir  reçu  le  collier  de  l'or- 
dre de  l'Annonciade  dont  fes  fervice  s  lui  avoient 
mérité  la  promeflè.  Jean  fut  premier  Gentilhomme  de 
la  chambre  du  Prince  de  Savoie.  Louis  ,  Comman- 
deur de  Malte,  fut  tué  au  fervice  de  la  religion  en 
1610.  à  la  journée  des  Quercanos  en  Barbarie. 
Jean- Jérôme  &  Marcel  furent  l'un  de  l'autre  Che- 
valiers de  l'ordre  de  Saint- Jean  de  Jérufalem ,  de  fe 
Cgnalerent  contre  les  ennemis  de  notre  religion. 
OÛavien  fut  Chevalier  de  Malte  de  Commandant 
du  Comté  de  Nice.  Lazare  fut  Grand-Croix  de 
Grand-Commandeur  de  l'ordre  de  Malte.  Oétave 
de  Galléan  fut  Grand-Prieur  de  Provence  de  de 
Lombardie. 

Outre  les  grands  hommes  que  nous  venons  de 
nommer ,  de  qui  font  tous  fortis  de  la  maifon  de 
Galléan  ,  il  en  eft  beaucoup  d'autres  que  cette 
même  maifon  a  produits  ,  &  que  les  bornes  que 
nous  nous  fommes  preferites  nous  obligent  de  paf- 
ler  fous  filence. 

Les  principales  maifons  dans  lefquelles  les  Gal- 
léans  de  Nice  ont  pris  des  alliances  depuis  la  fépa- 
tion  des  branches  en  IJ49*»  f°nt  celles  de  Rocca- 
maura  par  le  mariage  de  Jacques  IL  Galliani  (  fils 
de  François  de  petit-fils  de  Jacques  I.  Galliani ,  le 
même  qui  continua  la  lignée  à  Nice  lors  de  la  dif- 
perlîon  de  la  famille  )  avec  Honorade  de  Rocca- 
maura ,  héritière  de  fa  maifon  en  1418.;  àeCoJic 
par  l'alliance  de  Barthélcmi  avec  Marthe  de  Cofte  ; 
ôx  plufieurs  autres  du  premier  rang  ,  de  que  nous 
allons  indiquer  ,  en  nomment  feulement  les  noms 
des  époux  0c  ceux  de  leurs  époufes.  Raphaël  avec 
Luchinette  de  Bufque ,  c'eft  de  Léonard ,  leur  fé- 
cond fils ,  &  de  Catherine  Valetti  mariés  en  1539. 
que  détendent  les  Comtes  deGalléan-Châteauneuf 
d'aujourd'hui  ;  Marc-Antoine  ,  Général  en  Efpa- 
gne  ,  avec  Appollonie  Doria  de  Dolce  -  Aqua  ; 
Marcel  avec  Anne-Thérefe  de  Lafcaris  de  Vinti- 
mille  ;  André  avec  Laure  Doria  de  Dolce-Aqua  ; 
Jean-Baptijle  avec  Hyeronime  Provane;  Louis  avec 
Françoife  de  Cappeu  ;  Jean  avec  Marguerite  Gri- 
maldt  de  Beuil  ;  Céfar  avec  Marguerite  Lafcaris  de 
Vintimille  de  Caftellar  ;  Louis  avec  Marie  de  Gri- 
maldi  d'Antibes  i  André  avec  Suzanne  de  Gri- 
maldi  ,  dcc. 

Plufieurs  demoifèlles  de  la  maifon  de  Galléan 
ont  pris  des  alliances  en  difterens  temps  avec  les 
maifons  de  Martelli ,  de  Riffi ,  d'ifnardi ,  derYyre, 
de  Lafcaris  ,  de  Grimaldi  ,  de  PortanierSainte- 
Mar guérite ,  dcc. 

Quelques  familles  diitinguées  dans  l'état  de  Gè- 
nes ,  en  Piémont ,  dans  les  Royaumes  de  Naples  , 
de  Sicile  de  de  Valence  en  Efpagne ,  de  dans  plu- 
fieurs autres  contrées  ,  portent  le  nom  de  Galliani 
ou  Galléans.  La  plupart  de  ces  familles  prétendent 
tirer  leur  origine  de  l'un  ou  de  l'autre  des  fept 
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frères  qui  quittèrent  Nice  en  1 349.  Ces  fucceffion» 
font  allez  probables  ,  de  cependant  nous  n'entre- 
rons dans  aucun  détail  à  leur  fujet ,  attendu  que. 
jufqu'à  préfent  elles  n'ont  point  été  conlfatées. 

Une  branche  des  Galléans ,  établie  i  Saluces , 
poffédoit  le  Comté  àtBolengo  qu'elle  avoit  eu  de 
la  maifon  des  Scaglioni. 

On  remarque  qu'il  y  a  en  Italie  deux  villes  dont 
le  nom  eft  à  -  peu  -  près  le  même  que  celui  de 
Galléan.  Une  de  ces  villes  ,  fituée  fur  la  rivière  de 
Serchio  dans  l'état  de  Luques ,  fe  nomme  CJalliana. 
L'autre  qui  a  le  nom  de  Galliano  ,  eft  fituée  dans 
le  Milanois  près  des  confins  de  l'état  de  Cdme. 
Des  enthoufiaftes  diroient  fans  doute  que  ces  villes 
ont  été  bâties  par  quelqu'un  de  la  maifon  de  Gal- 
léan j  mais  nous  nous  donnerons  bien  de  garde  de 
nous  avancer  jufqu'à  ce  point ,  n'ayant  pardevers 
nous  aucun  titre  qui  puifle  juftifier  une  pareille 
aflertion. 

Les  armoiries  de  la  maifon  de  Galléan  font  d'or 
à  trois  bandes  d'azur  au  chef  de  gueules  chargé  d'un 
lion  paffant  d'or.  Mais  Antoine-Louis  Galliani , 
celui  qui  vint  le  premier  à  Avignon ,  étant  appelé 
aux  droits  de  Claire  Galliano  fon  époufè ,  prit  les 
armes  des  anciens  Seigneurs  de  Corgné  de  la  bran- 
che des  SUvefchi  des  Marquis  d'Ivrée ,  lefquelles 
font  en  même  temps  celles  de  la  ville  de  Corgné. 
Les  ayeux  de  Claire  avoient  été  également  obligés 
de  quitter  leurs  armes  pour  prendre  celles-ci  qui 
font  d'art e nt  â  la  bande  de  fable  remplie  d'or ,  ac 
compagné  de  deux  rofes  de  gueules.  Cette  fubftho- 
tion  d'armoiries  étoit  une  claufe  exprefiement  re- 
commandée à  l'occafion  d'un  héritage  que  les  an- 
cêtres de  Claire  avoient  eu  defdits  Seigneurs  de 
Corgné  ,  de  qui  confiftoit  en  une  partie  de  la  jurif» 
diftion  fur  la  ville  de  Corgné  de  fur  fiin  domaine. 
Quoique  Pierre  ou  Petrino  Galliani ,  fils  d'Antoine- 
Louis  ,  eut  vendu  ,  dès  l'an  140J. ,  à  Auriet  de 
V alpereue  des  Comtes  de  ce  nom  ,  les  biens  fie  les 
droits  ieigneuriaux  qu'il  avoit  à  Corgné  ,  il  n'en 
continua  pas  moins  d'en  porter  lefdites  armes  fe 
contentant  d'y  ajouter,comme  avoit  fait  fon  pere.le 
cimier  6e  la  devife  de  fa  maifon ,  félon  l'ufage  de 
ceux  qui  font  dans  le  cas  d'adopter  de  nouvelles 
armoiries  ,  foit  par  héritages  ou  fubititutions  fbit 
par  concédions.  Ce  cimier  eft  tin  lion  ijfant  d'or 
langué  de  gueules  ,  avec  cette  légende  abobicefx- 
vior  ibit.  Le  cri  de  guerre  ,  femper  uiagis.  Les  fup- 
ports  paroiffent  avoir  été  arbitraires  ;  tantôt  ce  font 
des  lions  ,  quelquefois  des  griffons  5  mais  plos 
fréquemment  des  Anges  catemaUUs  des  blafons  & 
tenant  des  bannières  de  même.  On  voit  suffi  d'an- 
ciens fceaux  où  fe  trouve  un  quartier  des  vérita- 
bles armoiries  de  Galléan.  Cette  maifon ,  tant  en 
Italie  qu'en  France  ,  eft  en  droit  d'écarteler  un 
écuflon  de  Milan  ,  qui  eft  d'argent  à  la  givre  vivre 
d'azur  ,  couronné  d'or  vomiffant  ou  engloutiffant  un 
enfant  de  gueules  à  mi-corps  :  c'eft  un  don  que  fit 
à  Milan  le  7.  Mars  1 3 1 9.  Mathieu  Vifcomti  ,  dit 
le  Grand  ,  Prince  de  Milan  ,  à  Humbert  Galliani  & 
à  toute  fa  poftérité ,  pour  récompenfer  ledit  Hum- 
bert des  fervices  que  fon  pere  Bo2io  Galliano  lui 
avoit  rendus. 

L'Empereur  François  I. ,  en  élevant  Charles-An- 
toine-Hyacinte  de  Galléan  au  rang  de  Prince  du 
S.  E.  R. ,  lui  a  confèrvé  (es  armoiries  de  les  a  aug- 
mentées de  trois  calques  d'or  couronnés.  Sur  celui 
du  milieu  eft  placée  l'aigle  Impériale  déployée  de 
fable  à  deux  têtes.  Celni  de  la  droite  eft  chargé  du 
lion  iffànt  d'or  avec  la  devife  ci-deflus  défignec.  A 
la  gauche  ,  font  armoiries  fur  une  a  fie  d'aigle  les 
blafons  propres  de  la  maifon  ci-devant  expliqués. 
Pour  fupport  deux  Anges.  Celui  de  la  droite  por- 
tant tue  bannière  d'or  à  l'aigle  Impériale  déployée 
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icfahle  ,  qui  font /« pu"  blafonsde  l'Empire.  Celai 
de  la  gauche  tient  une  bannière  d'argent  à  la  bande 
it  fable  remplie  d'orfj  aux  deuxrofes  de  gueules. 
Au  bat  le  cri  de  guerre,  femper  mugis.  Le  tout  eft 
couvert  d'un  manteau  de  d'un  bonnet  de  Prince. 

Les  auteurs  qui  ont  écrit  fur  la  maifon  de  Gallian , 
on  qui  en  ont  parlé ,  font  ceux  qui  fuivent.  Uberto 
Foglieta,  hijiorite  Genuenfium;  Pietro  Bizarro,  an- 
nales Genuenfes;  RoccataglUta ,  hijloire  de  Ntat  de 
Gènes  j  Franconus,  des  vingt-huit  familles  de  Gè- 
nes ;  les  annales  de  Gènes  par  Barxhéltmi  Senareta  ; 
la  Tofeane-Françoife  de  Trijlan  VHermite  de  Sou- 
liers \  Guy  Marcalotti,  hijloire  des  Dues  ù  Seigneurs 
de  Milan;  Goftancourt ,  martyrologe  de  Malte  ;  Fan- 
toni  Caftrucci ,  hijloire  du  Comti-Venaiffin  ;  l'état 
des  nobles  de  Piémont  de  de  Savoie  ,  par  N.;  le 
nobiliaire  de  Provence ,  par  YAbbi  Robert  ;  la  criti- 
que rnanufcrite  de  ce  dernier  ouvrage,  par  Mouvant  ; 
l'hiftoire  de  Malte ,  par  YAbbi  de  Vertot  ;  Noftra- 
damus  ,  hijloire  de  Provence  ;  Pithoncurt ,  hijloire 
de  la  mbleffe  d'Avignon  ;  le  traité  de  la  nobleffe 
par  le  P.  Menejlrier  ;  la  corona  réale  di  Savoia ,  di 
Monjigr.  Délia  Chiefa ,  dcc.  Voye \  auffi  la  généalo- 
gie des.  Princes  de  l'Empire. 

CHATEAUNEUF  de  Galaure ,  en  Dauphiné  , 
diocefe  de  Vienne  ,  parlement  de  intendance  de 
Grenoble,  élection  de  Romans.  On  y  compte  un  tiers 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  4.  feux  un  quart  de 
un  quatre-vingt-fèizieme  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles  ;  y  compris  néanmoins  un  fixieme  de  un  vingt- 
quatrième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  a  2. 1.  de  la  rive  gauche  du  Rhône  , 
4.  S.  E.  de  Rouffillon  ,  autant  N.  O. de  Romans, 
de  10. 0.  un  quart  au  S.  de  Grenoble. 

La  terre  &  feigneurie  de  Châteauneuf  eft  une  an- 
cienne baronnie,  qui  fut  portée  en  mariage  par  Char- 
lotte des  AlUmans ,  fillede  Jean  Maréchal  de  Dau- 
phiné ,  de  de  Bonne  de  Chalan  ,  fille  de  Boniface 
Comte  de  Chalan  ,  &  de  Françoife  de  Roujfillon  , 
à  Regnault  ,  Seigneur  du  Châtelet ,  Souverain  de 
Vauvillars,  Confeiller-Chambellan  du  Roi  LouisXI., 
Capitaine  de  fes  Gardes ,  Bailli  de  Sens  &  de  Chau- 
mont,  &  Maréchal  deDauphiné  après  fon  beau-pere , 
fils  de  Philibert ,  Seigneur  du  Châtelet,  Souverain  de 
Vauvillars ,  Bailli  de  Chaumont ,  Confeiller-Cham- 
bellan du  Roi  de  Sicile  Duc  d'Anjou  &  de  Lorraine,  de 
de  Claude  de  Barroy,  fa  première  femme.  Regnault 
du  Châtelet,  qui  ne  vivoit  plus  en  «49J- .  eut  de 
fon  mariage ,  Jacques  ,  Seigneur  du  Châtelet ,  Sou- 
verain de  Vauvillars  ,  Baron  de  Châteauneuf,  Cham- 
bellan du  Duc  Antoine  ,  de  Bailli  de  Saint-Mihiel  , 
mort  en  1  $  $  z .  11  avoir  époufé  Françoife  de  Beau- 
vau ,  nièce  à  la  mode  de  Bretagne  d'Ifabeau  de  Beau- 
vau  ,  femme  de  Jean  de  Bourbon ,  Comte  de  Ven- 
dôme ,  de  laquelle  il  eut  entr'autres.  enfants ,  An- 
toine du  Châtelet ,  Baron  de  Châteauneuf  ,  Bailli 
deNancy  de  Grand-Chambellan  du  Duc  Charles  III. , 
mort  le  15.  Janvier  tS77-  Celui-ci  avoit  été  allié  à 
Anne  de  Beauvau  ,  Dame  de  Paffavant ,  veuve  de 
Théodore  à'Haraucourt ,  Baron  d'Ormes  ,  &  fille 
unique  de  Charles  de  Beauvau,  Seigneur  de  Paffà- 
vant,  Martînvelle  de  Rigoevelle  de  de  Barbe  de  CAot- 
feul-PraJlin  ,  morte  le  10.  Oftobre  \t,7<f.;metc 
de  Charles  du  Châtelet ,  Baron  de  Châteauneuf, 
Seigneur  de  Paffavant,  &c,  mort  à  l'âge  de  20.  ans, 
le  27.  Mai  1587.,  fans  enfants  de  fa  femme  Magde- 
leine  de  Gournay,  20.  de  Philiberte  du  Châtelet,  C  ba- 
ftoineffe  de  R  emiremont  en  t  $  76.,puis  mariée  eni  J  9 1. 
à  Jofias  d'Anglure  ,  Seigneur  d'Autricourt  ;  }°.  de 
Marguerite  du  Châtelet ,  mariée  à  Françoife-Saladin 
tfAnglure  ,  Marquis  de  Coublans  ,  Baron  de  Saint- 
Loup  ;  4Q.  de  Chriftine  du  Châtelet ,  Dame  de 
Sorrv  Saint-Martin  &  en  partie  de  Germiny ,  alliée 
le  ^.Décembre  i$9».  »  Maiimilien  de  Choifeul, 
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Baron  de  Meuze  de  de  Meuny.  Elle  mourut  le  3. 
Juin  1623.  Son  père  avoit  pour  frères  aînés  , 
i°.  Pierre  du  Châtelet ,  Evêque  de  Comte  de  Toul , 
Prince  de  l'Empire  ,  Chef  des  confeils  des  Ducs  de 
Lorraine  -  Antoine  ,  François  de  Charles  ,  mort 
le  2$.  Janvier  1  $82.,  âgé  de  64.  ans  ;  &  2  ".Renault, 
Seigneur  du  Châtelet ,  mort  le  4.  Février  1  $  $7.  le 
même  qui  avoit  époufé  Marie  de  Frefneau  ,  fille  de 
Claude  ,  Seigneur  de  Reneffon  &  de  Pierrefort ,  de 
de  Marie  de  Bettancourt ,  de  laquelle  il  eut  Antoi- 
nette de  Françoife  du  Châtelet.  L'aînée  époufa  Jean» 
Biaife  de  Mauléon  ,  Seigneur  de  la  Baftide,  Chambel- 
lan-Capitaine des  Gardes  du  Grand-Duc  Charles  de 
Lorraine ,  Maréchal  de  Barrois  &  Bailli  de  Toul. 
L'autre  fut  alliée  à  Charles  de  StainviUe ,  Seigneur 
de  Couvonges ,  Chambellan  du  Grand-Duc  Charles 
de  Lorraine. 

CHATEAUNEUF  #Ifere,tn  Dauphiné, diocefe 
de  éleâion  de  Valence ,  parlement  Ôt  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  2 .  feux ,  un  quart ,  un  fixieme, 
un  vingt  -  quatrième  &  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ;  de  4.  feux ,  trois  quarts  ,  un 
fixieme  &  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les 
biens  taillables  ,  y  compris  néanmoins  un  fixieme  de. 
un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la 
rive  gauche  de  l'Ifere ,  à  2. 1.  N.  E.  de  Valence  ,  de, 
autant  S.  O.  de  Romans. 

CHATEAUNEUF  de  Labent.  On  appelle  de  ce 
nom  une  ancienne  baronnie  (en  Dauphiné)  ,  qui 
a  appartenu  autrefois  aux  Evêques  de  Grenoble, 
&  qui  eft  pofledée  préfentement  par  le  Marquis 
de  la  Pierre ,  établi  &  domicilié  en  Savoie. 

CHATEAUNEUF  fur  Loire  ,  dans  l'OrléanoU 
propre.  Voye\  ci-devant. 

CHATEAUNEUF  du  Martine  s ,  diocefe  d'Ar- 
les ,  parlement ,  intendance  ,  viguerie  de  recette  • 
d'Aix.  On  y  compte  un  feu  un  demi  de  un  huitième 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une 
petite  diftance  de  l'étang  de  Berre  ,  à  une  lieue  N. 
de  Carry ,  une  &  trois  quarts  E.  S.  E.  du  Martigues  , 
9.  S.  E.  d'Arles  ,  de  6.  de  demie  S.  O.  d'Aix. 

La  terre  de  feigneurie  de  Châteauneuf-le\-Marti- 
gues  relevé  directement  du  domaine  de  la  Couron- 
ne. Dans  le  quatorzième  fiecle ,  elle  faifoit  partie  des 
biens  immenfes  que  pofledoient  en  Provence  les 
Comtes  de  Sires  des  Baux.  Vers  l'an  1 372.  François 
des  Baux  étant  pourfuivi  pour  crime  de  falonie ,  fon 
patrimoine  fut  confifqué  au  profit  de  la  Reine  Jeanne 
Comteffe  de  Provence  ;  & ,  par  fentenec  rendue  en 
1373.1a  propriété  de  la  terre  de  Châteauneuf-lez- 
Martigues  paffa  à  cette  Princeffe  ,  qui  peu  de  temps 
après  la  remit  en  engagement  a  la  villedcMarfeille, 
moyennant  une  certaine  fomme  dont  cette  ville  lui 
fit  l'avance.  Mais  ,  la  Reine  Jeanne  n'en  ayant  pas 
fait  le  rembourfement  au  tempsprefcritparl'aétcd'en- 
gagement ,  les  Marfcillois  vendirent  ladite  terre  de 
Châteauneuf  à  Jacques  de  Fava\io  un  de  leurs  con- 
citoyens. Cependant  Favazio  ne  fe  tenant  pas  pour 
fort  affuré  de  cette  vente ,  il  en  pourfuivit  la  confir- 
mation auprès  de  la  Reine  Marie  de  du  Rot  Louis  , 
fon  fils  ;  ce  qu'il  obtint.  Peu  de  temps  après,  il  la 
vendit  lui-même  à  Jean  Atlaran  ,  gentilhomme  de 
la  ville  d'Arles.  Celui-ci  la  vendit  en  1444.  à  Char- 
les d'Anjou  ,  dit  du  Maine  ,  qui  étoit  alors  poffet 
feur  de  la  Vicomté  du  Martigues.  La  terre  de  Châ- 
teauneuf pafla  de  ce  Prince  dans  la  maifon  de  Lu- 
xembourg. Alors ,  c'eft-à-dire  ,  dans  le  feizieme  fie- 
cle ,  le  lieu  de  Carry ,  qui  fait  aujourd'hui  un  corps 
de  communauté  à  part ,  diftinét  &  féparé  de  celui  de 
Châteauneuf,  n'en  étoit  qu'une  dépendance  de  Am- 
plement un  quartier  ,  où  fe  trouvoit  un  fort  finie  à 
peu  de  diftance  d«  la  mer.  Dans  la  fuite  ,  François 
de  Luxembourg ,  eu  recoimoiflancc  des  foin»  de  des 
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ferviceî  que  lai  avoit  rendus  Jean  ou  EalthofarCjf- 
pt/  ,  Ecuyer  de  la  ville  de  Marfeille ,  lui  inféoda  un 
certain  arrondiflemcnt  de  terrein  ,  au  quartier  de 
Carry(dans  lequel  fe  trouvoit  compris  le  fort), 
fous  le  titre  de  Fief-Rural.  Par  un  acte  fubféqucnt , 
Cappcl  obtint  l'érection  de  fon  nouveau  domaine 
en  iief  noble  ,  mais  avec  la  réferve  des  droits  à  qui 
ils  dévoient  appartenir.  La  maifon  de  Luxembourg 
conferva  la  terre  de  Châteauneuf  jufqu'en 
qu'elle  la  vendit  à  Jean  de  François ,  Maitre-Rational 
à  la  cour  des  comptes  du  pays  de  Provence.  En 
mourant ,  ce  Jean  de  François  ne  laîfla  que  deux 
filles ,  Lucrèce  &  S^biHedc  François.  Ainfi,  la  terre 
de  Lhâtcauneuf  leur  échut  par  fucctflîon.  Sybille , 
la  puînée ,  en  fit  paiTer  la  moitié  dans  la  maifon  de 
Scytrcs ,  par  fon  mariage  avec  Antoine  de  Seytres 
de  Vcrquicres.  Dans  la  fuite  ,  François  I.  de  Sey- 
tres  ,  Seigneur  de  Vauclufe  ,  fils  d'Antoine  fit  de 
cette  même  Sybille  de  François ,  en  acquit  l'autre 
moitié  à  prix  d'argent  ,  en  16)3.  Ce  François  I.  de 
Scytres  mourut  fans  enfants  ;  fit  par  fon  teitament , 
il  fit  pafler  la  terre  de  Châteauneuf  à  Gafpard  de 
Seytres  ,  fon  neveu  ,  duquel  hétita  François  IL  de 
Scytres,  fon  fils  aine.  En  1717*  celui-ci  en  fit 
donation  à  Paul  de  Seytres ,  fon  fécond  fils ,  en 
le  mariant  avec  Marie  -  Elifabcth  -  Gafparde  de 
"Dont.  Paul  de  Scytres  mourut  fans  enfants  en 
1736.,  fit  il  fit  palier  la  même  terre  de  Châ- 
teauneuf à  François  III.  de  Seytres  ,  fon  frère 
puiné  ,  avec  la  claufe  de  fubftitution  en  faveur  de 
Marie- Anne  de  Seytres,  fa  fucur,  veuve  de  N.  de 
Thc\an  ,  qui  en  jouit  actuellement.  Cette  Dame  eft 
la  dernière  de  la  maifon  de  Seytres-Vauclufe ,  bran- 
che cadette  de  celle  de  Seyttes-Caumont ,  dont  nous 
avons  parlé  a  l'article  de  cette  dernière  terre.  Voye\ 
Caumont,dans  le  Comté-Venaiffin. 

CHATEAUNEUF  de  Ma\ane  ,  en  Dauphiné  , 
diocefe  de  Die  ,  parlement  fit  intendance  de  Gre- 
noble ,  élection  de  Montelimart.  On  y  compte  un 
feu,  un  tiers,  un  vingt  -  quatrième  fit  un  quatre- 
vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  fit  cinq 
feu*  ,  un  huitième  &  un  douzième  de  feu  pour  les 
biens  taillabîes ,  y  compris  néanmoins  un  feu  ,  trois 
quarts,  un  lixicme,  un  vingt-quatrième  fit  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  à  j.  1. 
E.  de  Montelimart ,  fit  autant  S.  S.U.  de  Creft. 

CHATEAUNEUF  de  MeneJUers , dans  leVelay, 
en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette  du  Puy  ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  3J.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  S.  S.  E.  du  Puy. 

CHAI  EAUNEUF  Miravail ,  en  Provence  ,  dio- 
cefc  ,  viguerie  &  recette  de  Sifteron ,  parlement  fit 
intendance  d'Aix.  On  y  compte  un  feu  fit  trois 
quarts  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes ,  à  quelque  diftanec  de  la 
Durance. 

CHATEAUNEUF  i'O^e  ,  en  Dauphiné  ,  dio- 
cefe fie  élection  de  Gap ,  parlement  &  intendance 
de  Grenoble.  On  y  compte  un  fixieme  un  vingt- 
quatrième  fit  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ,  fit  un  demi  un  huitième  &  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillabîes.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  &  néan- 
moins fertile  en  excellens  pâturages. 

CHATEAUNEUF  de  Pape  ,  dans  le  Comté- 
Venaiffin.  Vnye\  Chateauneuf-Calcernicr. 

CHATEAUNEUF  de  Randon ,  dans  le  Gevau- 
dan ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette  de  Men- 
dc  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de  Mont- 
pellier, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
1  jo.  feux.  Cette  paroifle  ett  à  j.  L  N.  N.  £.  de 
JMendc. 
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CHATEAUNEUF  du  Rhône  ,  en  Dauphiné  , 
diocefe  de  Saint-Paul-trois-Châteaux,  parlement  6c 
intendance  de  Grenoble ,  élection  de  Montelimart. 
On  y  compte  un  feu ,  deux  tiers ,  un  huitième  &  un 
fememe  de  feu  pour  les  fonds  nobles;  6c  $.  feux, 
un  huitième  fit  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les 
biens  taillabîes  ,  y  compris  néanmoins  un  quart  & 
un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroifle  eft  fituée  au  pied  d'une  montagne , 
dans  une  contrée  fertile  en  excellens  vins  ,  à  une 
petite  diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhône ,  vis-à- 
vis  de  Viviers,  à  une  lieue  fit  tiers  S.  un  quart  àPE. 
de  Montelimart,  &  3.  Ôt  trois  quarts  N.  de  Saint- 
Paul-trois-Châteaux. 

CHATEAUNEUF  le  Rouge  ,  en  Provence ,  dio- 
cefe de  Toulon,  parlement ,  intendance  ,  viguerie 
&  recette  d'Aix.  On  n'y  compte  qu'un  tiers  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  communauté  eft  fituée  dan«  une 
contrée  fertile  en  fruits  exquis  fit  en  vins  excellens. 

La  terre  &  feigneurie  de  Chùteauneuf-lt-Rougt, 
réunie  à  celle  de  Roujfet  ,  a  été  érigée  en  marqui- 
fat  ,  par  lettres  de  Novembre  1713.,  regiftréesà 
Aix  les  4.  fit  7.  Février  1714.,  en  faveur  de  Jac- 
ques de  Gautier  de  Girenton ,  Capitaine  de  fréga- 
tes ,  puis  en  1 747.  des  vaifleaux  du  Roi ,  fie  égale- 
ment en  faveur  de  fon  frère  Jean-Lharles ,  (leur  de 
Rouffit ,  illus  d'une  noble  famille  du  dapençois  en 
Dauphiné.  Jean-Charles,  quia  été  fait  Maréchal 
des  camps  fit  armées  du  Koi  le  1.  Mars  1 738.,  ck 
Commandeur  de  l'ordre  Royal  fit  militaire  de  Saint- 
Louis  ,  a  époufé  Marie-Gabriellc  de  GUndexès  de 
Cugcs ,  dont  t9.  Charles-  Privât  de  Girenton  ,  né  en 
1737.;  i°.  J.  Marie-Barbe,  née  en  1737.;  30. 
Charlotte-Gabrielle ,  née  en  1738.  j  fit  40.  Margue- 
rite ,  née  en  1743. 

CHATEAUNEUF  de  Seronne ,  en  Anjou.  Vyti 
ci-devant. 

CHATEAUNEUF  en  Thimerais  (CaJIrum  Théo- 
demerenfe  ),  ville ,  chef-lieu  d'un  bailliage  de  fon 
nom ,  avec  une  maitrife  particulière  des  eaux  fit  fo- 
rêts, recette  de  fon  nom,  capitale  du  petit  pays 
de  1  fumerais  ,  dans  le  Perche ,  mais  du  gouverne- 
ment général  militaire  de  l'IÛe-de-France  ,  diocefe 
de  Chartres,  parlement  de  Paris,  intendance  d'A- 
lençon,  élection  de  Verneuil.  Ou  y  compte  18$. 
feux.  Cette  ville  eft  à  «.  lieues  S.  E.  de  Verneuil , 
3.  fit  tiers  S.  S.  O.  de  Dreux  ,  fil  9.  fit  demie  E.  uo 
quart  au  N.  de  Mortagne.  Long.  18.  53.  58.  lat. 
48.  34.  47. 

CHATEAUNEUF  au  Val  de  Bargis ,  en  Niver- 
nois.  Voye\  ci-devant. 

CHATEAUNEUF  de  Vermux,  dans  le  Haut-VU 
varais,  en  Languedoc,  diocefe  de  Valence  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  in- 
tendance de  Languedoc  ,  recette  de  Tournon.  On 
y  compte  131.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  fit  tiers 
S.  O.  de  Tournon. 

CHATEAU  d'Olonne,  en  Poitou  .diocefe  de  Lu. 
tjon ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Poitiers , 
élection  des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte  170-  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile,  a 
une  bonne  demi-lieue  N.  E.  des  Sables-d'Olonne. 

CHATEAU  Penne  ,  en  Anjou  ,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  C 
tuée  en  pays  de  bois  fie  de  pâturages. 

CHATEAU  Poin/ac,  bourg,  dans  la  Marche, 
diocefe,  élection  fit  intendance  de  Limoges,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  378.  feux.  Le  bourg  eft 
à  7. 1.  fie  demie  N.  de  Limoges. 

CHATEAU  -  PORT1EN  (  &  les  Granges  dite» 
Maifons  de  Parguy) ,  Cajtrum-Parctanum  ,  Caftrum 
¥otcmtlumt  ville  avec  titre deprincipauté ,  grenier 
àfel,  fit  bureau  des  cinq  grottes  fermes  ,  dans  ua 
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canton  du  Rethelols,  nommé  le  Portien,  en  Champa- 
gne ,  diocefe  6c  élection  de  Rheims,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  $11. 
feux.  Cette  ville  eft  bâtie  fur  la  rive  droite  del'Aif- 
ne  ,  vis-à-vis  d'un  ancien  château  de  même  nom ,  à 
une  lieue  &  deux  tiers  0.  N.  0.  de  Rethel ,  6c  6. 6c  de- 
mie N.  N.  E.  de  Rheims.  Long.  11.  $4.  25.  lat.  49. 
32.  30.  Dans  le  dernier  Cecle,  elle  foutint  quatre 
fieges  en  très-peu  de  temps.  Elle  fut  prife  par  les 
Efpagnols  en  i6co.  ,  6c  reprife  la  même  année 
par  une  des  armées  du  Roi.  Elle  fut  encore  reprife 
par  les  Efpagnols  en  16$  2. ,  6c  recouvrée  par  les 
François  en  16  jj. 

La  ville  dont  il  eft  queftion ,  n'étoit  autrefois 
qu'une  fimple  feigneurie  qui  relevoit  du  comté  de 
Sainte- Menchould,  &  que  Raoul  de  Cbâteau-Por- 
tien  vendit  à  Thibaut  Roi  de  Navarre  ,  Comte  de 
Champagne,  en  1268.,  pour  des  revenus  que  ce 
Prince  lui  aftigna  à  Fifmes.  Cette  feigneurie  parla 
avec  laChampagne ,  au  Roi  Philippe  le  Bel,  qui  l'é- 
rigea  en  comté,  en  la  donnant  en  échange  en  1303. 
à  Gaucher  IL  de  Châtillon  ,  Connétable  de  France  , 
pour  la  terre  de  Châtillon-fur-Marnc.  (De  f  in  deu- 
xième (ils  ,  Jean  de  Châtillon,  defeendoit  le  Duc  de 
Châtillon,  Gouverneur  du  Dauphin,  fils  du  Roi 
Louis  XV.  ). 

Gaucher  IL  de  Châtillon  ,  Comte  de  Château- 
Portitn  ,  mourut  en  1  j  29. ,  à  80.  ans.  11  eft  le  qua- 
trième ayeul  de  Jean  IL  de  Châtillon  ,  qui  vendit 
en  139t.  le  comté  de  Portien  à  Louis  de  France 
Duc  d'Orléans ,  dont  le  fils  aîné  ,  Louis  de  France, 
Duc  d'Orléans  ,  le  revendit  en  14*9.  à  Antoine  de  ^ 
Crouy  ,  fieur  de  Renty ,  pour  payer  fa  rançon. 

En  1561.,  le  4.  Juin,  le  Roi  Charles  IX.  érigea 
Château- Portien  en  principauté,  en  faveur  de  Char- 
les-Antoine de  Crouy,  Comte  de  Seninguen ,  fils 
de  Charles  ,  arriere-petit-fils  d'Antoine  de  Crouy  , 
Seigneur  de  Renty.  Ce  Prince  mourut  fans  pofté- 
rité  le  <.  Mai  156".  Alors,  la  principauté  de  Châ- 
teau-Portien  paflà  à  Philippe  de  Crouy ,  Duc  d'Arf- 
chot ,  fon  coufin ,  qui  meurt  en  Décembre  1 595. , 
&  dont  le  fils  Charles  vendit  Portien  en  1608.  à 
Charles  de  Gonzague-Mantoue ,  Duc  de  Nevers. 
£n  1659.  le  Cardinal  acquit  la  principauté  de  Por- 
tien ,  en  même  temps  que  le  Rethelois ,  ôt  la  donna 
à  fon  neveu  Armand-Charles  de  la  Porte  ,  Duc  de 
Mazarin.dontlafille  Marie-Charlotte  époufa  Louis 
de  Vignetot ,  Marquis  de  Richelieu.  C'eft  leur  fils 
Armand- Louis ,  Duc  d'Aiguillon,  qui  poflede  la 
principauté  dont  il  s'agit. 

CHATEAU  des  Prêt ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe 6t  recette  de  Saint-Claude  ,  parlement  6c  in- 
tendance de  Befançon.  On  y  compte  26.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2. 1.  &  quart  N.  de  Saint-Claude.  ^ 

CHATEAU  Redon  ,  en  Provence,  diocefe  ,  vi- 
guerie  6c  recette  de  Digne  ,  parlement  6t  inten- 
dance d'Aix.  On  n'y  compte  qu'un  feul  tiers  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  communauté  eft  firuée  en  pays 
de  montagnes.  On  affure  qu'elle  a  été  donnée  à 
l'églife  de  Digne  en  4J0.  par  St.  Maxime  qui  étoit 
Evcque  de  cette  ville  ,  6c  Seigneur  de  Château- 
Redon. 

CHATEAU  Remard  ou  Renard  (  Caflrum  VuU 
finum  )  ,  ville  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  de  Paris  .intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Montargis.  On  y  compte  410. 
feux.  Cette  ville  eft  fituce  fur  la  rivière  d'Ouaire , 
à  2. 1.  &  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Montargis ,  6c  2.  & 
tiers  S.  O.  de  Courtenay.  11  y  a  une  châtellenie , 
qui  reffortit  au  préfidial  de  Montargis.  On  y  fabri- 
que  beaucoup  de  draps  ,  propres  à  habiller  les 
troupes.  Il  s'y  fait  auni  un  commerce  confidérable 
en  greffes  toiles  ,  que  l'on  tire  des  environs  de 
Montargis ,  de  Cofne  &  de  Saiot-Fargeau.  U  y 
Tome  U. 
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avoit  autrefois  à  Château-Renard  un  château  qui 
étoit  allez  fort,  &  qui  fut  démoli  en  1627.  par 
ordre  du  Roi  Louis  XllL  Château- Renard  eft  un 
ancien  domaine  de  la  Couronne  qui  a  été  engagé. 
La  feigneurie  de  cette  ville  appartenoit  en  1  $69. 
à  l'Amiral  de  Coligny ,  après  la  mort  duquel  elle 
entra  dans  la  mailon  de  Naflâu-Orangc  ,  par  le 
mariage  de  Louife  de  Coligny,  fille  de  l'Amiral, 
avec  Guillaume  IX.  de  Naii'au  ,  Prince  d'Orange. 
Un  de  fes  defeendants  la  vendit  du  temps  du  Car- 
dinal Mazarin ,  au  fieur  Amax ,  après  la  mort  du- 
quel elle  a  été  acquife  par  le  fieur  d'Aquin  ,  Pré- 
sident au  grand  -  confeil ,  &  auparavant  Intendant 
à  Moulins. 

CHATEAU  Renard  ,  en  Bourgogne.  Voye\ 
Château-Renault. 

CHATEAU  Renard,  bourg,  en  Provence ,  dio- 
cefe d'Avignon  ,  parlement  6c  intendance  a'Aix  , 
viguerie  6c  recette  de  Tarafcon.  On  y  compte  1 3. 
feux  6c  demi  de  cadaftre.  Ce  bourg  eft  Grue  au  pied 
d'une  colline  ,  dans  une  contrée  extrêmement  fer* 
tile  ôc  agréable  ,  à  un  tiers  de  lieue  S.  de  la  Du- 
rance,  à  une  lieue  ôc  demie  S.  E.  d'Avignon  ,  une 
ôc  demie  E.  de  Barbantane,  3.6c  demie  E.  N.  E. 
de  Tarafcon  ,  2.  N.  un  quart  à  l'E.de  Saint-Remy, 
13.  &  deux  tiers  ».  O.  de  Marfeille  ,  ôt  u.  O.  N. 
O.  d'Aix.  Long.  22.  30.  40.  lat.  43.  $3.  12.  Il  fe 
fait  à  Château-Renard  d'excellent  vin  blanc  ,  que 
dans  le  pays  on  appelle  Cliirctte.  11  y  a  un  bureau 
des  cinq  groifes  fermes  ôt  autres  droits  y  joints. 
Ce  bureau  ,  qui  eft  de  la  direction  de  Marfeille, 
eit  établi  au  paflàge  de  la  Durance  ,  entre  Châ- 
teau-Renard &  Avignon  ;  ôc  il  eft  compofé  ,  ainfi 
que  la  plflpart  des  autres  bureaux  de  cette  efpcce, 
d'un  Receveur  aux  appointements  de  400.  liv. , 
d'un  Contrôleur  à  360.  liv.,  d'un  Garde-Scdentaire 
à  240. 1.  .d'un  Sous-Brigadier  à  360. 1. ,  &  de  qua- 
tre Gardes,  Commis  ou  Employés  à  ;oo.  liv.  cha- 
cun. Il  y  a  à  Château-Renard  un  château ,  qui  eft 
fitué  fur  la  colline  ,  6c  qui  forme  une  efpcce  de 
donjon  ,  d'où  l'on  découvre  le  Rhône  ,  la  Duran- 
ce ,  Avignon ,  un  grand  nombre  de  villages  ,  6c 
une  aflëz  vafte  étendue  de  pays  fort  varié-  6c  fort 
beau.  Ce  château  avec  la  terre  de  Château- Renard 
appartient  à  M.  de  ThomaJJin  ,  Marquis  de  Saint- 
Paul-lez- Durance,  Seigneur  de  plufieurs  autres  bel- 
les terres ,  6c  Préfident  à  mortier  au  parlement  de 
Provence  ;  veuf  en  176j.de  N.  de  Marbœuf.  Voye\ 
Saint-  Paul-  lez-  Durance . 

CHATEAU  Renaud  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Befançon ,  parlement  6c  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  de  Châlon ,  rctïbrt  de  Saint- Laurent.  Ou 
y  compte  140.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  une  demi- 
lieue  N.  O.  de  Louhans  ,  6t  6.  S.  E.  de  Châlon.  Il 
en  dépend  plufieurs  hameaux. 

CHATEAU  Renaud  ,  bourg  ,  en  Ançoumois  , 
diocefe  &  élection  d'Angoulême  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Limoges.  Un  y  compte  ico. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  Charente  ,  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  ôt  en  pâturages,  à  J.  1* 
N.  N.  E.  d'Angoulême. 

CHATEAU-RENAUD  ,  Caflrum  Reginaldi  , 
bourg  avec  titre  de  prévôté  ,  en  Champagne, 
diocefe  de  Rheims  ,  parlement  6c  intendance  de 
Metz  ,  préfidial  ôc  recette  de  Sedan.  Un  y  compte 
co.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  près  du  confluent  de 
la  rivière  de  Senoife  avec  la  Meufe ,  à  un  bon 
quart  de  lieue  S.  de  l'abbaye  de  Val-Dieu  ,  qui  eft 
du  diocefe  de  Liège ,  à  une  lieue  N.  N.  E.de  char. 
leville  ,  4-  N.  O.  de  Sedan  ,  4.  ôc  demie  O.  N.O. 
de  Bouillon ,  6c  à  un  tiers  de  lieue  S.  S.  E.  de 
Montharmé.  C'étoit  autrefois  une  principauté  fou- 
veraiae  ,  dont  Montharmi  étoit  le  chef-lieu.  Châ- 
teau-Renaud fut  bâti  en  1 230.  par  Hugues  ,  Comte 
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île  Rethel ,  fous  le  règne  du  Roi  St.  Louis.  Après 
avoir  appartenu  aux  Comtes  de  Rethel  &  aux  Ducs 
de  Cleves,  le  Roi  Louis  XIII.  acquit  en  1619.  la 
fouveraineté  de  Château  -  Renaud  (  qui  apparte- 
noit  alors  à  la  Princeffe  de  Conti ,  Douairière  )  ,  en 
échange  de  Pont-fur-Seine.  Le  Roi  Louis  XIV. 
fit  râler  le  château  d'où  cette  principauté  tiroit 
fon  nom ,  &  qui  étoit  très-fort.  On  compte  dans 
la  prévôté  ,  fouveraineté  de  principauté  dont  il  eit 
queftion,  17.  paroiffes  ou  communautés  affoua- 
gées  ,  6e  ce  font  celles  qui  fuivent  : 


Paniflit.  Feu*. 

BrstiK  101 

CHATEAU  -  RE- 
NAUD  $0 

Eflernont   51 

Failloué-haute-Riviere  .  160 

Geponfatt  100 

Haulroé   '9 

Joigny  4$ 

Lerrezy   3° 

Marauconrt   9 

Meflie-Fontaine   6 

àMomhumi  "4» 


Punijfts.  Feux. 

Moncy .Notre.  Dame  .  .  4$ 

Moucy-Saint-Pierre.  .  .  18 

Koozon   36 

Tillay  ,  Nohan ,  Narao , 
tVNao.BafleRmere, 
dont  Nohan  &  Navao 

payeront   141 

Toor-Aglaire  (la).  ...  9 

Tonrmraux   11 


17.  Par. 


Tord  986 


Nota.  Le  diftrift  qui  forme  l'ancienne  princi- 
pauté de  Château-Renaud  eft  un  pays  affez  fertile 
en  crains  &  en  pâturages  ;  mais  dont  les  habitants 
ne  font  cependant  d'autre  commerce  que  celui  des 
ardoifes.  Auffi  ce  n'eft  rien  moins  qu'un  pays  ri- 
che. Nous  ne  comptons  dans  cette  principauté  que 
dix-fept  paroiffes  ou  communautés  affouagées  ;  mais 
parmi  ces  communautés  il  en  eft  quelques-unes  qui 
font  compofées  de  plufîcurs  villages. 

CHATEAU-RENAUD,  ville  avec  titre  de  mar- 
quifat ,  en  Touraine ,  diocefe ,  intendance  de  élec- 
tion de  Tours  ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
336.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée 
des  plus  fertiles  de  des  plus  agréables  principalement 
pour  la  chaffe  ,  fur  la  rivière  de  Branfle ,  à  4.  1.  de 
demie  N.  E-  de  Tours.  11  n'y  aqu'une  feule  paroiffe 
de  qu'un  feul  couvent ,  qui  eft  celui  des  Cordeliers. 
11  s'y  tient  trois  foires  tous  les  ans ,  de  un  marché 
tous  les  mardis. 

Le  Moine  de  Marmoutier ,  qui  a  écrit  l'hiftoire 
des  Comtes  d'Anjou,  nous  apprend  le  temps  de  la 
fondation  de  la  ville  dont  il  eft  queftion ,  de  l'ori- 
gine du  nom  qu'elle  porte  aujourd'hui.  (Spccileg. 
tom.  10.  pag.  4770-  I1  dit  que  Geoftroi  Martel , 
Comte  d'Anjou ,  prit  en  amitié  deux  jeunes  gentils- 
hommes ,  fils  d'un  Seigneur  de  Château-Gonticr , 
nommé  Renaud.  L'aîné  de  ces  deux  Seigneurs  s'ap- 
pelloit  Renaud  du  nom  de  fon  pere ,  de  le  cadet 
Geoftroi ,  du  nom  de  Geoftroi  Martel  qui  étoit  fon 
parrain.  Renaud  de  Château-Gontier,  quoique  fort 
avancé  en  âge ,  fit  le  voyage  de  la  Terre-Sainte  , 
&  Geoffroi  Martel  eut  loin  de  fes  enfants  qu'il  fit 
Chevaliers  :  il  leur  donna  même  quelques  terres  aux 
environs  de  Blemars  de  de  Saint-Cyr  du  Gaud , 
dont  ils  lui  firent  hommage.  Renaud,  Seigneur  de 
Château-Gontier,  mourut  en  la  Terre-Sainte  &  Re- 
naud fon  fils  aîné  mourut  à  Château-Gontier.  Geof- 
froi fe  trouva  donc  feul  de  la  maifon  ,  de  le  maître 
de  tout  l'héritage  de  fes  pères.  Le  Comte  d'Anjou , 
fon  bienfaiteur ,  lui  fit  époufer  la  nièce  de  fa  fem- 
me, appellée  Béatrix  de  Sablé.  Quelque  temps 
après  fon  mariage,  Geoffroi  de  Château-Gontier 
faifant  bâtir  un  château  fur  ces  terres  ,  fituées  en- 
tre la  Touraine  de  le  Bléfois ,  que  le  Comte  lui  avoit 
données  ,  la  grolfciTc  de  Béatrix  fe  déclara ,  de  en- 
fin elle  accoucha  d'un  garçon.  Geoftroi  en  eut  tant 
de  joie  ,  que  pour  en  donner  des  marques  publi- 
ques ,  il  voulut  que  le  château  qu'il  faifoit  bâtir , 
cte  l'enfant  qui  venoit  de  naître  ,  portaient  le  nom 
de  Renaud  qu'avoient  porté  le  pere  de  le  frère  aîné 
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de  ce  Geoffroi  de  Château-Gontier.  Dans  la  fuite 
ce  Renaud  époufà  une  Dame  ,  nommée  Elifabetb' 
qui  le  fit  pere  de  Willcber  de  Château-Renaud! 
Celui-ci  fut  mari  de  Pcrronnelle ,  de  pere  de  Geof. 
froi  qui  mourut  en  bas  âge ,  de  de  Renaud.  Li  s  en- 
fants de  ce  dernier  Renaud  vendirent  la  feigneurie 
de  Château-Renaud  à  Thibaut ,  Comte  de  Blois , 
cinquième  du  nom  ,  environ  l'an  1160.  Ellepafla 
depuis  dans  la  maifon  de  Châtillon ,  par  le  mariage 
de  Marie  ,  fille  de  Gautier  d'Avefne  de  de  Margue- 
rite fille  de  Thibaut  V.  avec  Hugues  de  Châtillon  ; 
de  elle  y  demeura  jufqu'en  l'année  1 } 9 1 .  qu'elle  fut 
vendue  avec  le  comte  de  Blois  à  Louis  ,  Duc  d'Or, 
léans.  En  144*.  elle  fut  vendue  à  Jean  DailUrt) 
Ecuyer ,  à  grâce  de  réméré,  de  deux  ans  après 
elle  fut  retirée  par  Charles ,  Duc  d'Orléans ,  & 
puis  vendue  à  Jean ,  bâtard  d'Orléans ,  pour  la 
fomme  de  vingt  mille  écus  d'or.  Antoinette  d'Or- 
léans ,  fille  de  Léonor  d'Orléans ,  Duc  de  Longue, 
ville ,  de  de  Marie  de  Bourbon  ,  la  porta  à  Cbarlei 
de  Gondi ,  Marquis  de  Bclle-lfle  ,  fon  mari.  Elle 
fut  enfuite  cédée  à  Albert  de  Rouffelet,  fils  de  Fran- 
çois de  Rouifclet  de  de  Meraude  de  Goudi ,  fceur 
du  Maréchal  de  Retz ,  en  échange  de  plulieurs  ter. 
res  qui  font  partie  du  duché  de  Retz.  C'eft  en  la- 
veur de  ce  même  Albert  de  Rouffelet ,  que  la  terre 
de  Château-Renaud  fut  érigée  en  marquifàt ,  pat 
lettres  de  Décembre  1610. -,  de  par  lettres  d'Avril 
1704.  cette  érection  fut  confirmée  à  Dreux-Rouf- 
felet ,  arrière -petit -fils  d'Albert,  lequel  mourut 
la  même  année  fans  alliance ,  &  eut  pour  héritier 
fon  grand-oncle  François-  Louis  Rouffelet ,  créé 
Vice-Amiral  le  1.  Juin  1701.,  Maréchal  de  France 
le  14.  Janvier  1703.,  de  Chevalier  des  ordres  du 
Roi  le  2.  Février  1 70$.  Il  mourut  le  1 J.  Novembre 
1716.,  pere  d'Emmanuel  mort  le  1.  Mai  1 7^9- , 
qui  d'Anne  -  Julie  de  Montmortnci  -  Foffeax  a  eu 
i°.  Marie-Anne  Rouffelet,  née  le  10.  Octobre  1717., 
alliée  le  13.  Avril  1746.  à  N.  dit  le  Comte  d'Ef 
latnjj;  de  i°.  Marie-Charlotte,  née  le  10.  Septem- 
bre 1718. 

CHATEAU-ROUX  ,  Caftrum  Radulpbi ,  ville 
avec  titre  de  duché-pairie  ,  maîtrife  particulière 
des  eaux  &  forêts ,  grenier  a  fel ,  maréehaunce  ; 
égliië  collégiale ,  fous  le  titre  de  Notre-Dame  &  de 
Saint-Martin ,  dont  le  chapitre  eft  compofé  d'an 
Abbé  ,  de  douze  Chanoines ,  de  deux  Vicaires  & 
de  quatre  Enfants-de-Chceur  ;  chef-lieu  d'une  élec- 
tion de  fon  nom  ;  en  Berry  ,  diocefe  de  intendance 
de  Bourges ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  uto. 
feux  6e  environ  6000.  ames.  Cette  ville  eft  fituée 
dans  une  contrée  des  plus  fertiles  de  des  plus  agréa- 
bles, fur  la  rivière  d'Indre,  à  un  demi-quart  de 
lieue  de  Déols ,  à  1  o.  1.  de  tiers  0.  S.  O.  de  Bour- 
ges ,  s  -  S.  0.  d'Iflbudun ,  de  6.  &  tiers  N.  O.de  la 
Châtre.  Long.  19.  ai.  10.  la  t.  46.  48.  4$. 

On  ne  doute  pas  que  la  ville  dont  il  s'agit , 
n'ait  pris  fon  nom  de  Raoul  de  Déols ,  furnommé 
le  Large ,  c'eft-à-dire ,  le  Libéral  ,  qui  la  fit  bâtir, 
ainfi*  que  le  château ,  de  mourut  en  6 Si.  AinG,  ce 
n'eft  que  par  corruption  qu'on  appelle  cette  ville 
Château -Roux  ,  au  lieu  de  l'appeller  Château- 
Raoul. 

Il  y  a  à  Château-Roux  plufieurs  paroiffes,  celle  de 
Saint-Martin  ,  qui  eft  en  même  temps  collégiale  ; 
celle  de  Saint-  André ,  qui  eft  deffervie  par  un  Curé 
de  par  deux  Vicaires,  qu'on  appelle  Enfants-Prê- 
tres ;  celle  de  Saint-Denis ,  qui  a  une  fuccurfale , 
connue  fous  le  nom  de  Saint-Martial  ;  de  celle  de 
Saint-Chrijtophle ,  qui  eft  fituée  dans  le  fàuxbourg. 

Dans  l'églife  de  Saint-Martin,  eft  une  chapelle 
où  a  été  enterrée  la  Princeflè  Douairière  de  Condé , 
Maillé-de-Brezé  ,  qui  mourut  au  château  de  Châ- 
teau-Roux,  le  16.  Avril  1 694,  On  y  voie  une  tombe 
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de  marbre  ,  élevée  d'un  pied ,  fur  l'ouverture  du 
caveau  où  cette  Princefle  a  été  inhumée.  Son 
coeur  fut  porté  aux  Jéfuitcs  à  Paris.  Le  revenu  du 
Curé  de  cette  paroiffe  n'eft  que  de  600.  liv.  ou  en- 
viron ,  y  compris  le  cafuel. 

Dans  Téglife  de  Saint-André ,  font  les  tombeaux 
des  Seigneurs  de  la  Tour-Landry  ,  &c.  On  appelle 
Enfant s-Prètrct ,  les  deux  Vicaires  qui  font  ad- 
joints au  Curé  de  cette  églife ,  parce  que  c'eft  un 
établiilèment  qui  a  été  fait  par  les  habitants  & 
autres  particuliers ,  pour  avoir  deux  Enfants-Prêtres 
de  ladite  paroifle  :  ces  deux  Vicaires  ont  chacun 
300.  liv.  de  revenu.  La  cure  ,  en  y  comprenant  le 
cafuel,  vaut  au  moins  uoo.  liv.de  rente.  Le  re- 
venu du  Curé  de  Saint-Dcnis  eft  de  mille  livres  ou 
environ  ;  &  celui  de  Saint- Chriftoplc  a  environ 
800.  liv.  de  rente ,  toujours  en  y  comprenant  le 
cafuel. 

Henri  II.  de  Condé  étant  devenu  Seigneur  de 
Château-Roux  ,  comme  nous  le  dirons  incettam- 
rnent ,  obtint  la  fuppreifion  d'une  abbaye  d'hommes 
de  l'ordre  de  Saint-Benoit ,  tres-célébre  &  très- 
ancienne  ,  qui  avoit  été  fondée  dès  le  fixieme  iiecle , 
&  réunit  les  biens  de  ce  raonaftere  à  ceux  de  la 
feigneurie  de  Château-Roux ,  qui  étoient  fort  conft- 
dérables.  C'eft  ce  même  Prince  qui  fonda  à  Château- 
Houx  le  chapitre  dont  nous  avons  parlé  ,  au  lieu  de 
l'abbaye  qui  venoit  d'être  fuppriméc.  Ce  chapitre 
jouit  au  moins  de  8000.  liv.  de  rente ,  &  les  béné- 
fices dont  il  eft  compofé  ,  font  à  la  nomination  du 
Seigneur  de  la  ville. 

Dans  le  fauxbourg  de  la  porte  aux  Guefdons  , 
font  les  Capucins  qui  ont  été  établis  en  ce  lieu  en 
i6jo.  Les  Keligicufes  delà  congrégation  de  Notre- 
Dame  font  aura  dans  un  des  fauxbourgs.  Les  Cor- 
deliers  ont  leur  couvent  dans  larue-baftè  ,  proche 
des  murs  de  la  ville.  Ce  couvent  eft  un  des  plus  an- 
ciens de  l'ordre  ,  ayant  été  commencé  en  m;.  , 
&  achevé  en  1116.  Dans  le  choeur  de  cette  églife  & 
dans  la  chapellcde  Saint-Claude  .font  les  tombeaux 
des  anciens  Seigneurs  de  Château-Roux  des  maifons 
de  Chauvigny  de  d'Aumont. 

Le  château  eft  à  l'un  des  bouts  de  la  ville ,  fur 
une  colline  ,  au  bas  de  laquelle  coule  la  rivière 
d'Indre ,  le  long  d'une  belle  oc  vafte  prairie.  Auprès 
de  ce  château ,  il  en  eft  un  autre  appelle  le  Parc  , 
mais  c'eft  très-peu  de  chofe. 

La  juftice  ordinaire  du  duché  de  Château-Roux , 
quand  elle  fubfifte  fous  ce  titre  ,  eft  compose  d'un 
Lieutenant-Général ,  d'un  Lieutenant-Criminel ,  de 
deux  Confeillers  ,  d'un  Avocat  du  Roi ,  d'un  Pro- 
cureur-Fifcal ,  &  d'un  Subftitut  duProcureur-Fifcal. 
Outre  cette  juftice  ,  il  y  a  auflî  celle  des  eaux  & 
forêts  ,  celle  de  l'élection  ,  celle  des  traites-forai- 
raines  ,  &c.  Il  a  été  établi  également  à  Château- 
Roux  deux  Receveurs  des  tailles  ,  l'un  ancien  & 
Vautre  alternatif ,  un  bureau  général  de  tabac,  un 
bureau  ôt  recette  des  aides  ,  un  bureau  &  recette 
des  traites  ,  pour  la  fortie  des  marchandifes 
hors  de  la  province  ,  &c.  Les  Maire  &  Echevins 
de  la  ville  exercent  de  même  leur  juftice  fur  la  manu- 
facture des  draps  qui  fe  fabriquent  à  Château-Roux. 
Cette  manufacture  eft  une  des  plus  confiderabtes  du 
royaume  ,  puisqu'elle  occupe  plus  de  dix  mille  per- 
fonnes  de  tout  âge  ,  tant  dans  la  ville ,  qu'aux  en- 
virons. En  temps  de  guerre  elle  eft  fort  employé*  , 
parce  que  prefque  tout  ce  qui  s'y  fabrique ,  eft  à 
Tufage  des  troupes. 

Dans  le  onzième  ficelé  ,  la  terre  de  Château-Roux 
étoit  pofledée  par  les  Princes  de  Déols  ,  que  l'on 
croit  avoir  été  de  la  famille  des  Ducs  d'Auvergne  ;  & 
Châteauroux  devint  la  capitale  de  la  feigneurie 
Véoloife ,  depuis  que  le  château  de  Déols  eut  été 
abandonné  à  l'Abbé  &  aux  Religieux  de  Saint-Sau- 
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veur.La  poftérité  de  Raoul ,  le  même  dont  il  a  été 
fait  mention  pofledoit  en  même-temps  ,  Déols  , 
Château-Roux  ,  la  Châtre ,  Aigurande  ,  Argenfon  , 
St.  Sévère  ,  le  Châtelet  &  pïufieurs  autres  terres 
d'une  grande  étendue.  Denije  ,  héritière  de  Châ- 
teau-Roux &  de  la  plftpart  de  ces  terres ,  époufa  eu 
m  87.  ou  11 97. ,  André  de  Chauvigny ,  dont  la  pof- 
térité pofTéda  pendant  trois  cens  ans  ou  environ  la 
baronniede  Château-Roux,  que  le  Roi  Charles  V11L 
érigea  en  comté  par  lettres  du  16.  Juillet  1497., en 
faveur  d'André  de  Chauvigny  ,  Vicomte  de  Brofle. 
Celui-ci  mourut  le  4.  Janvier  i$oi. ,  vieux  ftyle ,  le 
dernier  de  fa  maifon  ,  &  eut  pour  héritiers  dans  les 
baronnies  de  Château-Roux ,  de  Saim-Chartier  &  de 
la  Châtre ,  Hardouin  de  Maillé  de  la  Tour-Landry  % 
&  fa  fœur  Françoife  de  Maillé  ,  enfants  d'Antoi- 
nette de  Chauvigny ,  tante  d'André.  Françoife  étoit 
mariée  à  Jean  V.  Sire  d'Aumont ,  aycul  de  Jean  VI., 
en  faveur  duquel  le  Roi  Charles  IX.  érigea  de  nou- 
veau la  baronnic  de  Château-Roux  en  comté  ,  par 
lettres  d'Août  1  $73. ,  confirmées  par  d'autres  de 
Henri  III.  du  7.  Octobre  157$.  ,  regiftrées  le  14. 
Avril  ij8o.  ,  en  faveur  du  même  Jean- André  , 
créé  Maréchal  de  France  en  1579.  Son  petit-fils  , 
Antoine  d'Aumont  ,  vendit  le  11.  Septembre 
1611.  la  moitié  du  comté  de  Château-Roux  à 
Henri  11.  de  Bourbon ,  Prince  de  Condé  ,  qui ,  par 
traité  des  t  <.  Octobre  fuivant  &  a 3.  Janvier  1613., 
acquit  l'autre  moitié  de  ce  comté  de  Jean  de 
Maillé  de  la  Tour-Landry  ,  arrière- petit -fils  de 
Hardouin.  Ce  comté  fut  érigé  en  duché  -  pairie  t 
avec  union  des  baronnies  de  la  Rue-fur-Indre  , 
de  la  Châtre ,  de  Bommiers ,  de  Saint  -  Chartier  , 
de  Corps  &  du  bourg  de  Déols  ,  par  lettres  de 
Mai  1616.  ,  regiftrées  les  4.  &  16.  Août  fuivant  , 
en  faveur  de  Henri  de  Bourbon ,  Prince  de  Condé ,  de 
de  fes  hoirs  mâles  de  femelles.  Charles  de  Bourbon  . 
Comte  de  Clermont ,  ayant  eu  ce  duché  en  partage, 
le  vendit  en  1736.  au  Roi  ,  qui  en  1 744.  en  fit  don 
à  Marie-Anne  de  Mailli-Neflc,  qu'il  créa  Duchcfle 
de  Château  -  Roux.  La  mort  de  cette  Dame  , 
arrivée  le  8.  Décembre  1744. ,  à  fait  retourner  ce 
duché  au  domaine. 

L'élection  de  Château-Roux ,  coniîdérée  comme 
diftrict  particulier  de  la  généralité  de  Bourges  , 
comprend  87.  paroifles  ,  dans  lefquellcs  on  compte 
10.  mille  $9.  feux  ,  qui  payent  enfcmble  44.  mille 
$00.  liv.  de  taille  ,  quand  Pimpofition  totale  con- 
cernant cet  article  ,  établie  fur  la  généralité  ,  fe 
trouve  monter  à  la  fomme  de  $  90.  mille  :  60.  livres. 
Le  pays  de  cette  élection  eft  ingrat  &  des  plus 
ftériles  du  royaume.  11  n'y  a  guère  que  les  bords 
de  la  rivière  d'Indre  qui  foient  paiTables.  Tout  le 
refte  n'eft  que  forêts,  étangs  de  brandes  ou  bruyères 
qui  n'ont  jamais  été  cultivées.  On  y  fait  quatre  ou 
cinq  lieues  fans  trouver  de  villages  ,  &  l'on  n'y  voit 
des  terres  labourables  qu'aux  environs  des  habita- 
tions. Les  forêts  y  fervent  à  l'entretien  des  forges. 
On  en  compte  cinq  dans  Pclcftion  ,  dont  la  plus 
confidérable  eft  la  forge  de  Chavieres  ,  dans  la 
forêt  de  Château-Roux.  Cette  forge  rapporte  plus 
de  trente  mille  livres  de  rente.  Le  poiflon  que  l'on 
pêche  dans  les  étangs  ,  fe  débite  dans  le  Berry  de  en 
Touraine.  Les  brandes  fervent  a  la  pâture  des  bef- 
tiaux.  Au  refte ,  cette  élection  n'eft  arroféc  que  par 
la  rivière  d'Indre  ,  dans  laquelle  fe  jettent  quelques 
ruifieaux  peu  confidérables.  Cependant  le  poilîon  y 
eft  affez  commun.  La  volaille  y  eft  bonne  &  abon- 
dante i  &  le  gibier  n'y  eft  point  rare.  Quant  au 
climat  ,  il  eft  aftêz  tempéré  ,  mais  plutôt  froid 
que  chaud.  Les  habitants  de  cette  contrée  font 
aftez  vifs  de  actifs.  Ils  fe  donnent  toutes  les 
peines  poffibles  pour  fuppléer  par  leur  travail  à  la 
ftérilité  du  fol  de  leur.  pays. 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 


os  Chatb.au -Roi/ x. 
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Mmi/ay.  98 
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Mehun.   77 


Jeu-1 
Jeo-Malpche 

Langé  

Z»etrange.  •  • 
l»omouer  «  • 
Lnant  .  .  .  . 
Lnç ay  ,  bourg 
Lccion.  ... 


Meqr  <4 

Moulin*  ijo 

NeniW  ,,0 

Niheroe  it| 

Notx   )7 

Obterre   88 

Pailaaa ,  bourg  «  10 

Panoay   107 

PeUevoiiîn  110 

Perooille  (la)  4) 

Preanx   86 

Rouvre»  ifio 

Siflterges   87 

Saonay  64 

Songé   t  j 

Snbtray-Mezierei.  ...  184 
Saint-Ciran-do-  Jambot .  8$ 
St.  Genoux  ••«....  1 80 

St.  Laftancin   81 

St.  Martin-d'Ardante.  .  ^t 
St.  Martin-de-Lampj.  .  68 
St.  Martin  de-Vertoa  .  75 

St.  Mur  160 

St.  Medard  ,   jo 

St.  Michel-en-Brenoe  .  90 
St.  Pierre. de-Lampi  ;  .  jo 
St.  Vincent  d'Ardacte .  9$ 

Sainte- Jamei  70 

Tanda  78 

VaJancay  ,  ville  490 

Vandeuvre  1)4 

Velle,  7$ 

Veoil  109 

Vlcq  itf 

Vilentrol»  160 

Villebernin  96 

Villedieu  91 

Villegoin  97 

Villcgongi   jo 

Villcrs   17 

Villier»  70 

Vinenil  é» 


87.  Par. 


Total  10059 


CHATEAUROUX,  en  Daophiné ,  diocefe  d'Em- 
brun ,  éle&ion  de  Gap  ,  parlement  &  intendance 
de  Grenoble.  On  n'y  compte  que  trois  quarts  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  «e  10.  feux  un  tiers  &  un 
quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens  taillables. 
Cette  paroiiTe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  fit 
néanmoins  dans  une  contrée  aflez  fertile  principa- 
lement en  pâturages  ,  à  une  lieue  fit  demie  N.  E. 
d'Embrun,  &  5.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Gap. 

CHATEAU-SALINS  ,  Caflrum-Salinarum  ,  pe- 
tite ville,  chef-lieu  d'un  bailliage  de  Ton  nom,  avec 
un  hôtel-de-ville  fit  un  couvent  de  Religieufes  de 
Sainte-Elilabeth,dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Metz,  confeil fouverain  fit  intendance  de  Lor- 
raine. On  y  compte  131.  feux.  Cette  ville,  qui  eft 
remarquable  parfes  falines ,  eft  à  c.  I.  N.  E.  de 
Nancy  ,  fit  6.  fit  demie  S.  E.  de  Metz.  Long.  14.  4. 
$$.  lat.  48.  $0.  1$.  Elle  fut  bâtie  en  1330.  par 
Mathieu  I.  Duc  de  Lorraine ,  qui  eut  guerre  avec 
Etienne  de  Bar  ,  Evèque  de  Metz.  Celui-ci  prit 
la  ville  de  Château-Salins  ,  fit  la  détruifir  préten- 
dant que  le  Duc  n'avoit  pas  eu  le  droit  de  la  for- 
tifier. Le  Château  fut  rebâti  par  Ifabelle  d'Autri- 
che, Douairière,  Régente  de  Lorraine  en  1340. 
11  eft  fitué  dans  l'enclos  de  la  faline  ,  ainfî  que 
l'églife paroiffiale.  Jufqu'en  1555.  les  Ducs  de  Lor- 
raine ont  eu  à  Château-Salins  un  Prévôt  de  mar- 
che ,  qui  avoit  à  fes  ordres  une  compagnie  de  cent 
hommes,  fit  exerçoit  la  jurifdi&ion  depuis  la  Meufe 
jufqu'au  Rhin. 
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La  faline  de  Château-Salins  eft  à  environ  onze 
degré  ;  c'eft.à-dire  ,  qu'avec  cent  livres  de  cette 
eau  on  en  forme  environ  onze  liv.  de  fel.  11  fe  char- 
ge à  cette  faline  ,  une  partie  du  fel  qui  fe  confom- 
me  dans  le  bailliage  Allemand ,  dans  l'évèché  de 
Strasbourg  ,  en  Alface  ,  fit  même  une  partie  de  ce- 
lui qu'on  porte  en  temps  de  paix  jufqu'au-delà  du 
Rhin. 

Confidéré  comme  diftrift  particulier  de  la  pro- 
vince fit  duché  de  Lorraine ,  le  bailliage  de  Chî- 
teau-Salins  «ft  borné  au  N.  fit  a  l'O.  par  les  terres 
de  l'évèché  de  Metz.au  S.  par  le  bailliage  de  Nan- 
cy  fit  par  les  terres  de  Metz ,  à  TE.  par  le  bail- 
liage de  Dieuze ,  fit  au  S.  O.  par  celui  de  Nomeny. 
Il  y  a  $.  lieues  de  longueur  fur  3.  de  largeur.  La 
petite  Seille  Parrofe  fit  le  traverfc  du  N.  au  S. ,  fit 
va  fe  jetter  dans  la  Seille  à  Salone  an-deflous  de 
Vie.  Au  refte  ,  ce  bailliage  eft  entièrement  du 
diocefe  de  Metz. 

CHATEAU  Thebeaui  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  4 
recette  de  Nantes  ,  parlement  fie  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  11.  feux  un  demi  fit  an 
tiers  de  feu.  Cette  paroiûe  eft  fituée  en  pays  de 
grains  fit  de  pâturages ,  à  3.I.  fit  quart  S.  S.  E.  de 
Nantes. 

CHATEAU-THIERRY  ,  Cajtrum  Tkeodoriâ , 
ville  avec  titre  de  duché -pairie  ,  chef-lieu  d'une 
éleftion  de  fon  nom  ,  bailliage ,  préiîdial ,  prévôté 
Royale  ,  grenier  à  fel ,  maréchaulTée  ,  grucrie  par- 
ticulière des  eaux  fit  forêts  ;  abbaye  Royale  de  Cha- 
noineiTe  ,  de  l'ordre  de  Saint-Auguftin  ,  appellée 
la  Barre  ;  hôpital  deffervi  par  les  Pères  de  la  Cha- 
rité, dédié  à  Saint-Jean  de  Dieu;'paroifles  de  St. 
Crépin ,  de  St.  Martin  fit  de  Notre-Dame  du  Châ- 
teau ;  couvent  de  Cordeliers  ,  de  la  petite  provin- 
ce ;  hôtel-Dieu  ,  de  fondation  Royale  ,  de  l'ordre 
de  Saint-Auguftin  ,  fit  où  l'on  fait  tous  les  ofEces , 
fie  qui  a  plus  de  11.  mille  livres  de  rente  ;  cha- 
pelle ,  dédiée  à  Notre-Dame  du  Bourg  ,  fit  qui  à 
300.  liv.  de  revenu  ;  autre  petite  chapelle  ,  dédiée 
à  St.  Jacques  ,  fit  qui  a  10.  liv.  de  revenu  ;  petit 
collège  avec  principalité;  couvent  de  Religieufes  de 
la  congrégation  ,  dans  le  fauxbourg  de  Marne  ,  & 
dont  le  revenu  eft  de  5.  à  6.  mille  livres  ;  couvent 
de  Capucins  fie  couvent  de  Minimes,  dans  le  faux- 
bourg  de  Saint-Martin  ;  chapelle  dédiée  à  tous  les 
Saints  ,  de  $00.  liv.  de  revenu  ;  autre  chapelle  ,  dé» 
diée  à  St.  Nicolas  ,  près  du  Pont,  fit  entretenue 
par  les  bâteliers  ;  autre  chapelle  ,  dédiée  à  Sajnte- 
ATagdeleine  ,  fie  de  100.  liv.  de  revenu  ;  petit  hôpi- 
tal pour  les  orphelins,  qui  a  îjoo.  liv.de  rente,  fitc; 
dans  la  Brie  -  Champenoifc  ,  diocefe  fit  intendan- 
ce de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris.  On  y  com- 
pte 940.  feux  ,  fit  environ  Jooo.  ames.  Cette 
ville  ,  qui  eft  le  chef-lieu  du  petit  pays  de  Galvcffe, 
eft  dans  une  fituation  agréable  fie  avanrageufe  pour 
le  commerce  des  bleds ,  des  vins  ôc  des  bois  qu'on 
tranfporte  à  Paris ,  fur  la  rive  droite  de  la  Marne, 
qu'on  pafle  en  cet  endroit  fur  un  très-beau  pont 
de  pierre ,  à  7. 1.  fit  deux  tiers  E.  un  quart  au  N. 
de  Meaux  ,  9.  fit  deux  tiers  S.  O.  de  Rheims ,  13. 
fit  tiers  O.  un  quart  au  N.  de  Châlons  ,  fie  6.  fit 
deux  tiers  S.  S.  E.  de  SouTons.  Long.  n.  $.  50. 
lat.  49.  1.  $$.  La  rivière  de  Marne  ctoit  dange- 
reufe  fous  le  pont  de  Château-Thierry  ;  mais  cela 
n'eit  plus  ainfî  ,  depuis  que  le  Roi  y  a  fait  eonf- 
truire  un  glacis  fit  une  digue ,  qui  fervent  à  conte- 
nir rimpetuofité  de  l'eau.  Cette  digue  ou  chauf- 
fée a  environ  une  demi-lieue  de  longueur  fit  elle 
eft  foutenue  de  djftance  en  diftance  par  de  très- 
beaux  arceaux  qui  fervents  l'écoulement  des  eaux. 

L'ancien  château  de  Château-Thierry  eft  bâti 
fur  un  rocher  fort  élevé.  On  croit  dans  le  pays 
que  c'eft  Thierry  ,  l'un  de  nos  Rois  de  la  première 
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«Ke  ,  qui  fit  t>ltir  ce  château.  Charles  le  fimple  y 
fut  enfermé  par  Hubert,  Comte  de  Vcrmandois , 
l'an  913.  Les  fucceffeurs  de  ce  Comte  le  vendi- 
rent aux  Comtes  de  Champagne  ,  &  depuis  il  fut 
réuni  à  la  Couronne  avec  la  Champagne.  Le  Duc 
de  Mayenne  s'en  étant  emparé  pour  la  ligue ,  les 
Efpagnols  pillèrent  la  ville.  Mais  elle  rentra  fous 
l'obéiffance  du  Roi  Henri  IV.  en  1  $81. 

Les  habitants  de  Château-Thierry  paiTent  pour 
fctre  très-polis  ,  pour  parler  bon  francois ,  &  pour 
avoir  beaucoup  d'cfprit.  Le  célèbre  poète  francois, 
Jean  de  la  Fontaine  ,  avoit  pris  naiffànce  parmi 
eux  ,  le  8.  Juillet  161t.  ,  un  an  après  la  naiffànce 
de  Molière.  Il  étoit  fils  de  Jean  delà  Fontaine, 
Maître  des  eaux  &  forêts ,  &  de  Francoife  Pidoux, 
fille  du  Bailli  de  Coulomiers.  A  l'âge  de  1 9.  ans  ,  il 
entra  chez  les  P.  P.  de  l'Oratoire,  qu'il  quitta  18. 
mois  après.  Il  excella  dans  Tes  divers  ouvrages  qu'il, 
compofa  ,  &  particulièrement  dans  fes  fables  , 
ouvrage  immortel  &  inimitable.  11  époufa  Marie 
Hericard,  fille  du  Lieutenant-Général  de  la  Ferté- 
Milon,  patrie  du  grand  Racine  ,  &  en  eut  un  bis. 
Sur  la  fin  de  l'année  1692.  étant  tombé  malade,ilh°t 
une  confeffion  générale  de  tous  fes  péchés  au  P. 
Pouget  de  l'Oratoire  ,  &  prêt  à  recevoir  le  Viati- 
que ,  il  demanda  pardon  à  Dieu  en  préfence  de 
Mrs.  de  l'académie  francoife  ,  qu'il  avoit  priés  de 
fe  rendre  chez  lui  par  députés  ,  proteftant  qu'il  fe 
repentoit  d'avoir  compofé  fes  Contes  ,  qu'il  les 
détetloit ,  &  que  s'il  recouvroit  la  fanté  ,  il  n'em- 
ploycroit  fes  talents  qu'à  écrire  fur  des  matières  de 
morale  ou  de  piété.  Il  vécut  encore  deux  ans  après 
fa  converfion  ,  &  mourut  à  Paris  le  1  j.  Mars  1695. , 
à  74.  ans.  11  fut  enterré  dans  le  cimetière  de  St. 
Jofeph  ,  à  l'endroit  où  fon  ami  Molière  avoit  été 
inhumé  »x.  ans  auparavant.  On  le  trouva  couvert 
d'un  cilice  ,  lorfqu'on  le  déshabilla.  Il  avoit  été  reçu 
de  l'académie  francoife  en  1684.  Sa  femme  ayant 
été  inquiétée  après  la  mort  de  fon  mari ,  pour  le 
payement  de  quelques  charges  publiques  ,  M. 
d* Armenonville  ,  alors  Intendant  de  Soiffons ,  écri- 
vit à  fon  Subdélégué ,  qu'il  vouloit  que  la  famille 
de  la  Fontaine  fut  exempte  à  l'avenir  de  toute  taxe 
&  de  toute  impo&tion.  Les  defeendants  de  cet  ex- 
cellent poëte  jouiflent  encore  aujourd'hui  de  ce  pri- 
vilège ,  &  tousJe*  Intendants  de  Soiffons  fe  font  un 
honneur  de  le  confirmer. 

M.  de  Thou  rapporte  dans  l'hiftoire  de  fa  vie  , 
fur  l'an  1  s  86.  »  que  comme  il  entroitdans  la  ville 
de  Château-Thierry  ,  à  la  nuit  tombante  ,  dans  le 
temps  qu'on  fonnoit  la  cloche  pour  avertir  lagarJe 
de  fermer  les  portes  ,  il  rencontra  dans  une  rue 
Pierre  Pickerel ,  qui  fe  faifit  de  la  bride  de  fon 
cheval.  Ce  fçavant  étoit  de  la  Ferté-fous-Jouare 
(  qui  n'eft  qu'à  4. 1.  O.  S.  O.  de  Château-Thierry  ) , 
&  avoit  été  Moine  dans  l'abbaye  d'Eflbmes.  Il  avoit 
l'efprit  vif,  &  feavoit  fort  bien  l'hébreu  ,  le  grec  & 
le  latin.  M.  de  Thou  le  reconnut  après  l'avoir  un 
peu  examiné  ,  &  lui  demanda  ce  qu'il  faifoit-là 
parmi  le  bruit  éclatant  des  armes  &  des  trompettes, 
rieherel  lui  répondit ,  en  lut  montrant  fon  logis 
qui  n'étoit  pas  éloigné ,  que  malgré  ce  tumulte  il 
n'avoit  pas  laiffé  de  travailler  quatorze  heures  ce 
jour-là  ,  qui  étoit  le  dernier  de  fa  foixante-dtx-neu- 
vieme  année  ;  qu'en  le  finifïhnt ,  il  avoit  achevé  fon 
commentaire  fur  Saint- Paul,  de  mis  la  dernière  main 
à  l'épître  à  Philemon  ;  qu'il  n'attendoit  que  la  fin  du- 
la  guerre  ,  qu'il  fouhaitoit  avec  paffion  ,  pour  le 
faire  imprimer  ;  qu'à  fon  âge  il  n'avoit  aucune  in- 
commodité confidérable  i  qu'il  avoit  la  vue  &  l'ouie 
auffi  bonnes  que  jamais ,  &  l'efprit  aufii  net.  C'étolt 
à  la  confidération  de  M.  de  Thou ,  que  Picherel 
avoit  écrit  fur  Saint-Paul ,  après  avoir  travaillé  fur 
Saint-Luc  &  fur  Saint-Mathieu.  11  avoit  d'ailleurs 
Tome  H, 
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entrepris  ce  commentaire  avec  d'autant  plus  (te 
bonne  volonté  ,  qu'il  étoit  perfuadé  que  peu  de! 
perfonnes  jufqu'alors  y  avoient  réuffi.  Malheureux 
fement  Picherel  étant  mort  peu  de  temps  après  ,  ce 
précieux  effet  de  fa  fucceffion  tomba  entre  les  mains 
de  fes  héritiers  ,  qui  fe  ruinant  en  plaidant  les  uns 
contre  les  autres ,  le  diffiperent  ou  l'abandonnèrent 
à  des  mains  étrangères  ,  dont  i)  n'y  a  pas  d'appa- 
rence de  pouvoir  le  retirer  ,  &  par  conséquent  il  y 
a  fort  à  craindre  que  le  public  n'en  profite  jamais. 

L'abbaye  de  Chanoineffes  de  l'ordre  de  Saint- 
Augullin  eft  fituée  dans  le  fauxbourg  de  la  Barre  , 
qui  lui  donne  fon  nom.  Elle  a  été  fondée  par 
Jeanne ,  Reine  de  Navarre,  &  fondatrice  du  collège 
de  Navarre  à  Paris.  Le  revenu  de  cette  maifon  eft 
de  7.  à  8000.  livres. 

Quant  à  l'abbaye  Royale  de  Prémontré  ,  qui  étoit 
établie  dans  l'églife  de  Notre-Dame  du  Château  t 
elle  a  été  transférée  ,  il  y  a  long-temps  ,  à  Val- 
Secret  ,  à  une  lieue  N.  N.  O.  de  Château-Thierry. 
V oye\  Val-Secret ,  ainfi  qu'Effbmes. 

En  1400.  la  terre  de  feigneurie  de  Château- 
Thierry  fut  érigée  en  duché-pairie  parle  Roi  Char- 
les VI. en  faveur  de  Louis ,  Duc  d'Orléans ,  fon  frère  ; 
mais  en  1 407.  ce  même  Roi  la  réunit  à  la  Couronne. 
En  t  $66.  elle  fut  de  nouveau  érigée  en  duché  par  le 
Roi  Charles  IX.  Enfin  le  Roi  Louis  XIV.  la  céda 
aux  Ducs  de  Bouillon  ,  comme  faifant  partie  des 
terres  que  Sa  Majcfté  donnoit  en  échange  de  la 
principauté  de  Sedan.  Voye\  Bouillon  ù  Sedan. 

Au  Bailliage  de  Château-Thierry  refrôrtiffènt  la 
prévôté  Royale  de  cette  ville ,  &  les  mairies  Royales 
d'Artonges  ,  de  Villemoyenne  ,  d'Effife  ,  de  Jau- 
gonne  &  de  la  Chape Ile-Montaudon. 

Conftdérée  comme  diftri&  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Soiffons  ,  l'élection  de  Château-Thierry 
comprend  119.  paroiffes ,  dans  lesquelles  on  compte 
10.  mille  43$.  feux.  Le  pays  qui  forme  ce  diftriét , 
eft  en  partie  en  terres  légères  &  de  petit  rapport , 
&  en  partie  en  bonnes  terres  qui  produifent  abon- 
damment de  toutes  fortes  de  grains.  Il  y  a  quan- 
tité de  vignes ,  qui  donnent  d'affèz  bons  vins ,  qu'on 
voiture  à  Paris  par  la  Marne  ,  ou  en  Picardie  pat 
charrois.  Année  commune,  on  y  recueille  au  moins 
cinquante  mille  pièces  de  cette  denrée.  Les  prairies 
s'étendent  lé  long  de  la  Marne  ,  &  elles  fervent  à 
nourrir  quantité  de  bétail.  Il  y  a  des  carrières  de 
meules  à  moulins  ,  6t  quelques-unes  de  plâtre.  Le 
produit  des  aides  dans  cette  élection  ,  eft  au  moins 
de  cent  mille  livres  par  an.  Il  y  a  deux  greniers  à  fel 
de  vente  volontaire  :  celui  de  Château  -  Thierry 
produit  ij8.  mille  livres,*  celui  de  la  Ferté-Milon 
35.  mille  livres.  Il  n'y  a  point  de  bureaux  de  traites 
dans  cette  éleétion.  Le  bois  n'y  eft  point  rare  j 
mais  la  feule  forêt  confidérable  qu'on  y  remarque , 
eft  celle  de  la  Fere-en-Tardenois  ,  qui  contient 
1000.  arpents  en  taillis. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 

DE    C  B  AT  ÏÏAU -TH 1  HB.RT, 

Vtrùflit.  Feux. 

Aazy  107 

Aitonge   J* 

Baroy.Mïrctlly.Roxoy.  101 

Besuloe  ioj 

Belteaue   •  6$ 

Benfle  14 

Bczu-lei-Fere»   i» 

B<zo-lc-Gucii  74 

Bezu  St.  Germain .  ...  04 

Blcftncs   (7 

Bonneil   00 

Bonnet  .........  $1 

Bourefches  40 

Brccy  4° 

Breuy  8j 


Pareijfts.  Feux. 

Breuil  (le)  

Buiïhïre.  t  

Barardes  

Celle  

Chambton  

Ch»pel!e-for-Cb«»y(la). 
Chnpelle-Mcrataudon(la) 
Charme  (le).  V.  Cruolle. 

Charmel(Ie)  

Chartreare  ....... 

CHATEAU  -  THIER- 
RY, Mie  

Chesy-l'Abbayc.  . 
Chierry  41 


107 
19 

nt 

S° 
7» 

7» 

X 


>  •  a    •   é   •  « 


•Si 

Ptreijfts. 

Çitry 
Clignon.  FomLiey 
Coincy ,  fifle  .  .  .  . 
Coimkottrt  &• 

Coude"  

Confromialt.  , 
Connut»  .  .  . 
Conobcrt;.  .  . 
Coupigny 


•  ■  •  »  ■ 


Feux. 
.  .  116 


108 
10 
«47 
» 

70 

3 

« 


Coorbonin   64 

Coarchimps   47 

Coarmont.   67 

Courtemont-Varenne»  .  <j 

Crefincy  &  Paroy.  ...  09 

Croix  (la)   40 

Croufte»   8û 


Domptin  

Efchelle  (l*)  

Efpaox  

Elpied»  eVTrugny  . 
Efpmc-aïu-Boi»  0') 

Elliflet.  

rZffomes,  bourg  .  .  • 

Eftimpe»  

Efhepilly  

Fere-en-TartenoU.viUe.  $6o 
  3» 


'0*0  

Frefoe  

Ganrielos  

GeDcvroy  

Gland  

Crifalle  Cr  le  Charme .  . 

Hantevefoes  

Horgerieox.  Voyt\  le» 
Oclar.es. 

JanriUicrt  

Jaolgonne  

Lefges  

Leflart.  Montron. 
Licy.  T.  Clignon. 
Macogny.  K.  Montron. 

IttiTchaii  

Marcilly.  V  Barxy. 
Maieoil  en  Dofle  .... 

Margny  en  Biie  

Mery  

Mezy-Moulinj  

Moloon  la-Foflc  

ÏVÎoutaei.  V  ' 
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Paroiflit. 

Montier»  

Moniigny-lez-Condé .  . 
Montlean  ....... 

Montmirel  ,  ville  ... 
Montonry.  V.  Montron 
Mon  tteuil-aux.  Lion»  . 
Montron ,  Montoury  : 
Macogny  dr  Leflart .  . 

Montnicl  

Nèfle  

Nèfle.  V.  Seringe. 
I  Nogeot-l'Aitaolt,  ville . 

Nogentel  

Oclanei  (le*) ,  G-  Horge- 

rieux   >9 

Orbaia  *  ....  180 

Parpny  4* 

1  aroy.  y.  Crelàncy. 

Part»  

Pafly  

Peiner»  &•  Sommelin  •  . 
Pichigny.  ........ 

Fotterie  (la)  

Reoilly.Sanvigny  .... 

Roncheret  

Rozoy.  V.  Barir. 
Rofoy-Caftebled  .... 
Sauchery.iourj»  .... 
Serchomp». 

Sergy   

Seringe  G>  Nèfle  

Sommelan.  V.  Pelrier». 

Saint.Agnan  

St.  Eugène  ....... 

Trelon ,  bourg  164 

Trugny.  V.  Efpied». 

Vandlere»  8» 

Varenne».  Voye\ Courte- 
mont. 

Vaachampt  44 

Vans  fons-CouIomb»  .  .  60 
Verdelot.  181 


9< 

60 

«4» 
90 

7* 

i* 
3°  3 

»7 


(9 
«> 

ih 

8 
11a 

«3 

4<J 


i1 
54 


Feux. 

.  69 

•  34 
.  16 

34-1 

m 


3» 
3? 
48 

8, 


58 
$0 
34 
«4 
14 
i6 
74 

«7 
»40 
•4 
84 
89 

60 
4» 


103 

66 
ai 
68 
39 
»4 

11 
3» 
34 
«33  ' 


Verdilly   64 

Verdon   36 

Veullly-la-Potterie  ...  87 

Vieoxmaifon»   toi 

Viffort   97 

Ville- fous-Orbai»  (la).  .  14 

Villemoyenne   34 

Villenen»e-far-Fere ...  78 

Vill  en-for  Fere  ....  100 

Villierï-for-Marne.  ...  108 

Vinly  St.  Tcan-Goulph  ■  40 


im.    ,r.        Total  io4i{ 


Motu-Coopean .  . 
Mont-Faucon  ... 
Mont  St.  Pere  .  . 

CHATEAU-THIERS  ou  Château-Thierry  ,  en 
Bourgogne ,  diocefe  d'Autun ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Dijon  ,  éleftion  ,  bailliage  &  recette 
de  Mâcon.  On  n'y  compte  point  de  feux.  Ce  Châ- 
teau eft  bâti  fur  une  hauteur ,  dans  le  diftriék  de  la 
paroifle  de  Matour  ,  à  3.  1.  fit  demie  S.  O.  de 
Clugny  ,  &  6.O.S.O.  de  Mâcon. 

Dès  le  quatorzième  fiede ,  la  terre  &  feigneurie 
de  Château-Thiers  étoit  poffédée  par  la  maifon  de 
fouirat  ,  une  des  plus  illuftres  de  Bourgogne  par 
fon  ancienneté  fie  par  fes  alliances.  Cette  leigneurie 
fut  érigée  en  comté  par  lettres  de  Juin  1680.  , 
regiftrées  le  20.  Mars  1681.  ,  en  faveur  de  Roland 
de  Foudras  II.  du  nom ,  Chevalier  ,  fie  de  fes  hoirs 
mâlos  fit  femelles.  11  avoit  pour  dixième  ayeul 
Pierre  de  Foudras  ,  qualifié  Chevalier  ,  Seigneur 
de  Courcenay  en  1 291.  ,  fie  il  s'étoit  allié  en  1661. 
à  Clémence  de  Monteyr.ard  de  Montfrin  ,  mère  de 
Louis  de  Foudras ,  Chevalier,  Comte  de  Château- 
Thiers  ,  décédé  le  13.  Octobre  1730. ,  laiflant  de 
fa  femme  Louifc-Hyacinthe  de  Tiercelin ,  i°.  Ale- 
xandrine  de  Foudras ,  mariée  à  Hugues  ,  Marquis 
de  Li\ignem-Lc\ai  ;  fit  ï".  Henriette  de  Foudras  , 
qui  n'a  point  pris  d'alliance.  Il  refte  encore  deux 
branches  de  la  maifon  de  Foudras  ;  fçavoir ,  celle 
de  Beauheu  ,  aujourd'hui  Courcenay  ,  &  celle 
d'Emmi.  1°.  Louis  de  Foudras,  Chevalier,  Sei- 
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gneur  de  Bcauliett ,  Ecreux  ,  fie  par  fubftitution  d« 
Courcenay  ,  depuis  1748.  ,  que  mourut  Jérôme- 
Louis  de  Foudras  ,  Evêque  de  Poitiers ,  eft  fils  de 
Jofeph  de  Foudras  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Beau- 
lieu  ,  Ecreux ,  Fleurie ,  ficc. ,  fit  de  Marguerite  de  la 
Mure-Chamois  ,  &  a  époufe  en  1748.  Louife ,  fille 
de  Louis  de  Gantier  ,  Chevalier ,  Seigneur  du  Per- 
mis &  de  la  Colombiere.  Sa  foeur  ,  Marte-Cune- 
sonde  de  Foudras  ,  eft  alliée  à  N.  de  Guillcrmin. 
Montpinay  ,  Chevalier ,  Seigneur  du  Mont.  Jac- 
ques de  Foudras  ,  Chevalier  ,  Baron  A'Emini ,  dit  le 
Comte  de  Foudras  ,  eft  fils  de  Louis  de  Foudras  t 
Baron  d'Emini ,  Seigneur  de  Maupas ,  &  de  Cathe- 
rine Berbis-de-Cromey  :  il  a  époufé  Marie- Angélique 
icLetouffe  de  Pradines  ,  dont  (a)  N.  de  Foudras  , 
ancien  Capitaine  dans  le  Meftre-de-Camp  dragons, 
allié  à  N.  de  Boulogne  en  Champagne  ;  (fc)  K.  de 
Foudras  ,  Chevalier  de  Malte  ,  ancien  Capitaine 
dans  le  Meftre-de-Camp  dragons  ;  (O  Louife  Char- 
lotte ,  mariée  en  1730.  à  François-Bernardin-Cëlaf 
de  Cboifeul ,  Seigneur  de  Buiuere. 

CHATEAU  Trthaim  ,  dans  le  duché  de  Bar, 
diocefe  de  Metz ,  coofeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Poot-à-Mcurf- 
fon.  On  y  compte  27.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  pays  de  bois  &  de  bons  pâturages. 

CHATE  AU  VERT  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  éleftion  de  Gueret.  On  y  compte  40.  feux, 
Cette  paroifle  eft  a  t>.  1.  S.  S.  E.  d'Aubuflbn. 

CHATE  AU  VERT ,  en  Provence ,  diocefe ,  par- 
lement fit  intendance  d'Aix ,  viguerie  fit  recette  de 
Barjols.  On  y  compte  un  feu  fit  trois  quarts  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière 
d'Argents ,  à  une  lieue  S.  de  Barjols  ,  fit  1  o.  O.  N.  0. 
de  Fréjuls. 

CHATEAUVIEIL  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Fréjuls ,  parlement  fit  intendance  d'Aix  ,  viguerie 
fit  recette  de  Caftellane.  On  y  compte  deux  tiers 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un 
ruiflèau  ,  à  une  lieue  Se  demie  S.  S.  E.  de  Caftel- 
lane ,  fit  9.  N.  de  Fréjuls. 

CHATE AUVIEUX ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage fie  recette  d'Ornans.  On  y  compte  3 1.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  bonne  lieue  S.  E. 
d'Ornans. 

CHATE  AUVIEUX ,  paroifle  avec  titre  de  chi- 
tellenie  ,  dans  le  Bléfois  ,  au  gouvernement  géné- 
ral d'Orléanois,  diocefe  de  Blois,  parlement  de 
Paris ,  intendance  d'Orléans ,  élection  de  Romoran- 
tin.  On  y  compte  14$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
petite  diftance  S.  S.  O.  de  la  Ferté-Avrain  ,  fie  à  3. 
1.  N.  E.  de  Romorantin.  Ses  environs  font  également 
fertiles  fit  agréables. 

CHATE  AUVIEUX,  annexe  de  la  paroifle  d'Ize- 
ron ,  en  Lyonnois  ,  diocefe ,  intendance  fit  élec- 
tion de  Lyon ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
16.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4.  lieues  S.  O. 
de  Lyon. 

CHATEAUVIEUX ,  en  Dauphiné ,  diocefe  fit 
élection  de  Gap ,  parlement  fie  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quart  fie  un  vingt-quatrième 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  fit  un  feu  un  quart 
fit  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  biens  railla- 
bles.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  fie  demie  S.  S.  O. 
de  Gap. 

CHATEAUVILAIN  ou  Chateauvillain  C  &  les 
Cenfes  appellées  Marnay  ,  la  Borde ,  la  Bergerie  , 
la  Grange  au  Capitaine  ,  la  Forge  ,  Dairville  ,  le 
Bois-Madame  ,  les  Bons-Hommes  fie  le  Moulin- 
Bizet),  CaJlrum-VilLwum ,  ville  avec  titre  de  du- 
ché-pairie ,  fit  avec  une  églife  collégiale  ,  un  cou- 
vent de  Récollets ,  un  hôpital  fie  une  maladie  rie ,  ficc. 
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en,  Champagne ,  diocefe  de  Langres ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châions ,  élection  de  Chau- 
mont.  On  y  compte  306.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
dans  une  contrée  abondante  en  bois  &  en  pâturages, 
fur  la  rivière  d'Aujon ,  à  1.  1.  N.  O.  d'Arc-en-Bar- 
rots ,  2.  ôt  demie  S.  E.  de  la  Ferté-fur-Aube ,  3. 

5.  E.  de  Clairvaux ,  4.  O.  S.  O.  de  Chaumont ,  Ôt 

6.  N.  O.  de  Langres.  Elle  eft  entourée  de  murail  les , 
qui  font  flanquées  de  grottes  tours  de  diilance  en  dif- 
tance  ,  &  enveloppées  d'un  fofle  rempli  tl'eau  vive. 
On  y  voit  un  fort  beau  château ,  dans  l'enceinte  du- 
quel eft  l'églife  collégiale  ,  fous  le  titre  de  la  Sainte- 
Vierge  ,  &  dont  le  chapitre  eft  compofé  de  douze 
Chanoines  &  de  quatre  Semi-Prébcndés.  Tous  ces 
bénéfices  font  à  la  nomination  du  Seigneur. 

La  terre  ôt  feigneurie  deChâteauvibin ,  en  Cham- 
pagne, a  donné  ion  nom  à  une  ancienne  maifon  , 
dont  l'héritière  ,  Jeanne ,  Dame  de  Châteauvilain  , 

Îorta  cette  feigneurie  avec  le  nom  &  les  armes  de 
Châteauvilain  à  fon  mari  Jean,  Seigneur  de  Thil  en 
Auxois  ôt  de  Marigny ,  en  Champagne ,  Connéta- 
ble de  Bourgogne.  Leur  petit-fils  ,  Guillaume  ,  fut 
Grand-Chambrier  de  France  ,  &  mourut  en  1439. 
Son  frere  ,  Bernard  ,  qui  lui  fuccéda,  fut  bifayeul 
d'Anne,  Dame  de  Châteauvilain &  de  Grancey  , 
mariée  en  i$o&.  à  Marc  de  la  Baume  ,  Comte  de 
Mcntrcvel  ,  père  de  Joachim  de  la  Baume ,  en  fa- 
veur duquel  le  Roi  Henri  II.  érigea  la  feigneurie  de 
Châteauvilain  en  comté.  Celui-ci  époufa  cdijjj. 
Jeanne  de  Moy ,  dont  la  fille  unique ,  Antoinette  de 
la  Baume ,  mourut  fans  enfants  de  fon  mari  Jean 
à'Annebaut ,  Baron  de  la  Hunundayc.  Le  comté 
de  Châteauvilain  pafla  alors  à  fon  coufin-germain , 
Jean  d'Avaugour  ,  Seigneur  de  Courtalain,  fils  de 
Jacques  &  de  Catherine  de  la  Baume  ,  fœur  de  Joa- 
chim. Nicolas  de  l'Hôpital  ,  Marquis  de  Vitry ,  Ma- 
réchal de  France ,  ayant  acquis  ce  comté ,  il  fut  éri- 
gé en  duché-pairie  ,  fous  le  nom  de  Vitry  ,  en  fa- 
veur de  fon  fils  François-Marie ,  par  lettres  non  re- 
giftrëes  de  Juin  i6$o.  Il  mourut  en  1679.  fans  pof- 
terité  mafeuline  ,  6c  le  Comte  de  Morftain,  Grand- 
Tréforier  de  Pologne ,  établi  en  France ,  acquit  le 
comté  de  Châteauvilain ,  de  fes  créanciers ,  pour  la 
fomme  de  neuf  ceats  mille  livres.  Les  héritiers  de 
ce  Comte  vendirent  ledit  comté  avec  le  marquifat 
A* Arc ,  à  Louis-Alexandre  de  Bourbon  ,  Comte  de 
Touloufe,  qui  en  obtint  l'érection  en  duché-pairie 
par  lettres  de  Mai  1703. ,  regiftrées  le  26.  Aofltfui- 
vant.  C'ett  M.  le  Duc  de  Penthievre ,  fon  fils  ,  qui 
en  eft  aujourd'hui  enpoflèflîôn. 

CHATEAUVILAIN,  enDauphiné,  diocefe  & 
élection  de  Vienne  ,  parlement  Ôt  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  14-  feux  trois  quarts  ôc  un 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  14.  feux 
un  fixieme  &  un  feizieme  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lablcs  ;  y  compris  néanmoins  1.  feux  un  douzième 
&  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  af- 
franchis. (  Au  refte  ,  dans  cet  affouagement  fout 
anus  compris  les  feux  de  Quinfonas  ).  Cette  paroùTe 
eft  à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Bourgoin ,  &  7.  E.  un 
quart  au  N.  de  Vienne. 

CHATEAUX,  en  Anjou,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
dcBaugé.  Ou  y  compte  ito.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  tout  proche  d'un  étang  ôt  d'une  belle  fo- 
rêt ,  à  6. 1.  E.  un  quart  au  N.  de  Baugé ,  de  autant 
N.  0.  de  Tours.  C'eft  à  une  petite  diftance  S.  E.de 
Châteaux  que  fe  trouve  fituë  le  château  de  la  y  al- 
hexe  ,  qui  a  été  érigé  en  duché-Pairie.  Voye\  la 
Vallicre  &  Vaujour. 

CHATEBROUX  (  &  les  Maifons appellées Beau- 
camp  de  Bellexau) ,  en  Champagne ,  diocefe  ôt 
intendance  de  Châions,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Vitry-le-Françqis.  On  y  compte  4$.  feux. 
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Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  dt  do 
bons  pâturages. 

CHATEIGNERAYE ,  en  Bretagne ,  diocefe  fle 
recette  de  Nantes,  parlement  &  intendance  de 
Sennes.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feu- 
lement 1 5 .  habitations.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CHATEIGNERAYE  (la)  ,  ville  en  Poitou, 
diocefe  de  la  Rochelle ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Poitiers,  élection  de  Fontenay-le-* 
Comtc.  On  y  compte  311.  feux.  Cette  ville  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  abondante  en  grains ,  en 
vins  &  en  pâturages  ,  à  3.  1.  &  trois  quarts  N.  de 
Fontcnay,  14.  O.  de  Poitiers,  de  6.  N.  E.  de 
Luçon. 

CHATEING,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Poiriers ,  parlement  de  Paris  ,  ar- 
rondifleinent  de  Charroux.  On  y  compte  110.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Charente ,  à  a.  1.  & 
tiers  S.  E.  de  Civray,  &  10.  S.  de  Poitiers.  Ses 
environs  font  fertiles,  principalement  en  pâturages. 

CHATEL  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Saint- 
Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  ici.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4. 1.  S.  S.  O.  de  Brioude. 

CHATEL  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bailliage 
&  recette  d'Autun  ,  parlement  ôt  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes  &  de  bons  pâturages. 

CHATEL  ou  Saint-Pierre-du-Châtel ,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe  de  Lizieux ,  parlement  ôt  inten- 
dance de  Rouen  ,  élection  de  Ponteaudemer  , 
fergenterie  du  Mcnil.  On  y  compte  3.  feux  privi- 
légiés de  166.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  l'Océan ,  ôt  à  1.  I.  ôt 
demie  U.  N.  O.  de  Ponteaudemer. 

CHATEL,  dans  le  duché  de  Lorraine.  Voye\ 
Chatté. 

CHATEL  (le) ,  en  Bretagne ,  diocefe  &  recette 
de  Saiot-Pol-de-Léon  ,  parlement  ôc  intendance 
de  Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais 
feulement  61.  habitations.  Cette  terre  eft  fort  con- 
fidérable  ,  &  elle  eft  très-connue  pour  avoir  été  le 
berceau  du  fameux  Tantguy-du-Châtel.  Après  avoir 
appartenu  a  diverfes  maifons  ,  la  feigneurie  du 
Châtel ,  dont  il  s'agit ,  avoir  été  achetée  de  la  mai- 
fon de  Briflac  par  la  Duehefle  de  Portsmouth  ,  de 
qui  M.  Crozat  en  fit  l'acquifition. 

CHATEL  ù  l' Abergemcnt ,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe de  Châlon  ,  recette  d'Autun  ,  parlement  Ôt  in- 
tendance de  Dijon  ,  bailliage  de  Montcenis.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  E.  de 
Montcenis. 

CHATEL  Aillon ,  dans  le  pays  d'Aunis  ,  dio- 
cefe ,  intendance  ôt  élection  de  la  Rochelle ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  l'Océan  ,  à  1.  1.  ôt  demie  S.  S. 
E.  de  la  Rochelle. 

CHATEL  l'Archer  t  paroifle  &  chef-lien  d'un 
arrondiflèment  de  fon  nom ,  en  Poitou  ,  diocefe  , 
intendance  Ôt  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  la  rivière  de  Clouere ,  à  une  lieue  S.  E. 
de  Vivonne  ,  &  4.  S.  de  Poitiers. 

CHATEL  Arnaud,  en  Dauphiné  ,  diocefe,  par- 
lement ,  intendance  ôt  élection  de  Grenoble.  On  y 
compte  un  quart  un  douzième  ôt  un  quatrc-vingt-feU 
tienne  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  Ôt  un  demi  de  un 
vingt-quatrième  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

CHATEL  Arnaud  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Die  ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble  ,  élec- 
tion de  Montelimart.  On  y  compte  un  douzième 
de  feu  pour  les  fonds  nobles,  ôc  un  feu  un  dou- 
zième Ôt  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  bien» 
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taillablcs,  y  compris  néanmoins  an  fèizîeme  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CHATEL  Blanc ,  en  Franche-Comté ,  diocefe 
de  Laufanne  ,  parlement  &  intendance  de  Befan- 
çon  ,  bailliage  fit  recette  de  Pontarlier.  On  y  com- 
pte i$9«  feux,  y  compris  ceux  de  Chaux-Neuve. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes  ,  à  $. 
1.  fie  demie  S.  O.  de  Pontarlier. 

CHATEL  le  Blois  ou  le  Bois  ,  en  Foreft ,  dio- 
cefe fie  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Montbrifon.  On  y  compte  »8.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  j.  l.S.S.E.de  Montbrifon. 

CHATEL  Bouc  ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  de  Mende,  parlement 
3e  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendan- 
ce de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 

CHATEL  Cenfols  ,  en  Nivernois ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans , 
élection  de  Clamecy.  On  y  compte  270.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  l'Yonne ,  à  1. 1.  fit  tiers  N. 
£.  de  Clamecy. 

CHATEL-CHALON ,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  fit  intendance  de  Befancon ,  bail- 
liage fie  recette  de  Poligny.  On  y  compte  106.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  un  vallon,  à  1. 1.  S. 
O.  de  Poligny  ,  autant  N-  E.  de  Lons-le-Saulnier , 
&  1».  fie  demie  S.  S.  O.  de  Befançon.  Il  y  a  à 
Châtel-Châlon  nne  célèbre  abbaye  de  filles,  de 
l'ordre  de  Saint-Benoit.  Les  Demoifelles  qui  veu- 
lent y  être  reçues  ,  font  obligées  de  faire  des  preu- 
ves exactes  de  leur  noblefle.  Cette  abbaye  eft  an- 
cienne ;  mais  on  ne  fixait  pas  précifement  en  quel 
temps  elle  a  été  fondée.  On  trouve  feulement  qu'en 
869.  Arduic  ,  qui  étoit  alors  Archevêque  de  Be- 
fançon ,  fit  rendre  à  l'abbaye  dont  U  s'agit ,  par  le 
crédit  de  Lothaire  Roi  d'Auftrafie  &  de  Bourgo- 
gne ,  une  partie  de  fes  biens  qui  avoit  été  ufurpée 
par  le  gouverneur  du  pays ,  qu'on  appelle  aujour- 
d'hui le  Bailli  d'Aval.  Au  relie ,  cette  maifon  n'eft 
point  riche  à  proportion  des  diftinctions  dont  elle 
jouit ,  car  elle  n'a  que  6.  à  7000.  liv.  de  rente. 
Ses  environs  font  allez  agréables ,  principalement 
dans  la  belle  faifon.  L'abbaye  de  Baume-les-Moines 
n'eft  qu'à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Châtel-Châlon. 

CHATEL  Girard,  en  Bourgogne,  diocefe  de 
Langres,  parlement  de  intendance  de  Dijon,  bail- 
liage fie  comté  de  Noyers ,  recette  d'Avalon.  On  y 
compte  71.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  S.  E.  de 
loyers. 

CHATEL  Cranet ,  en  Franche-Comté ,  dioce- 
fe ,  terre  fie  recette  de  Saint-Claude  ,  parlement  & 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  6.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHATEL  Guyon ,  en  Auvergne ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paru  ,  intendance  & 
élection  de  Riom.  On  y  compte  60.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  pâturages. 

CHATEL  Lalane ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Lizieux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
lençon  ,  élection  de  Bernay  ,  fergenterie  d'Oucbe. 
On  y  compte  3  $.  feux.  Cette  paroifle ,  qui  eft  con- 
nue autrement  fous  le  nom  de  Châtel-de-la-Lune , 
eft  a  3.  1.  S.  E.  de  Bernay. 

CHATEL  les  Cornay ,  en  Champagne ,  diocefe 
&  intendance  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Sainte-Menehould.  On  y  compte  100. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  ,  fur 
la  rivière  de  Bienne  ,  à  a.  1.  de  quart  N.  de  Sainte- 
Menehould. 

CHATEL  Marlhiac,  en  Auvergne  ,  diocefe  & 
élection  de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Riom.  On  y  compte  20$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  a  8. 1.  O.  N.  O.  de  Murât ,  fie  >.  N.  £. 
de  Salem. 
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CHATEL  de  Montagne  ,  en  Bourbonnois ,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  Moulins ,  élection  de  Gannat.  On  y 

compte 

34.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bons 
pâturages ,  à  8. 1.  &  demie  O.  de  Gannat ,  fit  à  une 
petite  diftance  de  la  rivière  de  Besbre. 

CHATEL  Moron  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Châlon  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage de  Montcenis  ,  recette  d'Autun.  On  y  compte 
»8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  mon. 
ragnes  ,  &  néanmoins  affez  bon ,  fit  où  il  y  a  des 
vignes  ,  à  4. 1.  O.  un  quart  au  S.  de  Châlon. 

CHATEL  fur  Murât,  en  Anvergne  ,  diocefe  & 
élection  de  St.  Flour ,  parlement  de  Paris ,  inteo- 
dance  de  Riom.  On  y  compte  105.  feux.  Cette  pj- 
eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Murât ,  &  4.  N. 

0.  de  St.  Flour.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains 
fie  en  pâturages. 

CHATEL  Neuf ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,elee. 
tion ,  bailliage  fie  recette  de  Maçon ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  3. 

1.  E.  S.E.  de  Semur-en-Brionnois  ,fit  10. 0.  S.O. 
de  Mâcon. 

CHATEL  Neuf,  en  Foreft  ,  diocefe  fit  inten- 
dance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montbrifon.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroùTs 
eft  à  1. 1.  O.  N.  O.  de  Montbrifon. 

CHATEL  de  Ntevrc  ,  en  Bourbonnois,  diocrië 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  & 
élection  de  Moulins.  On  y  compte  63.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains, 
en  vins  fie  en  pâturages ,  fur  la  rive  gauche  de  l'Al- 
lier ,  à  4.  I.  S.  de  Moulins. 

CHATEL  en  Ni*ero/fcr,  en  Bourbonnois , dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Moulins,  élection  de  Gannat.  On  y  compte 
38.  feux.  Cette  paroifle  eft  en  pays  de  grains  &  de 
pâturages. 

CHATEL  Pcrom  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Clermont,  parlement  de  Paris,  intendance  &  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  6.  1.  S.  E.  de  Moulins. 

CHATEL  Saint-Blaife  ,  dans  le  pays  Meffin  , 
diocefe,  parlement ,  intendance  fie  recette  de  Metz. 
On  y  compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  bons  pâturages. 

CHATEL  Saint-Germain  ,  dans  le  pays  Meffin, 
diocefe ,  parlement,  intendance  fie  recette  de  Metz, 
châtcllenie  d'Alberftroff.  On  y  compte  74.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  10. 1.  S.  E.  de  Metz. 

CHATEL  Vieux ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  6.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  ,  &  où  il 
y  a  des  vignobles  ,  à  une  petite  diftance  N.  de 
Montluçon. 

CHATELAINS  ,  Caftellani.  On  appelle  de  ce 
nom  ,  principalement  dans  la  principauté  de  Donv 
bes  ,  des  officiers  qui  connoiflènt  de  la  police  & 
quirégiflènt  les  importions  ordonnées  par  le  Prince. 
Ils  étoient  autrefois  les  Gouverneurs  des  châteaux- 
forts  fie  des  paroifles  qui  en  dépendoient.  On  les 
appelloit  auffi  Capitaines.  Depuis ,  ayant  pris  des 
Subftituts  inftruits  des  formalités  de  la  juftice  ,  ces 
derniers  fe  fubftituerent  eux-mêmes  à  leurs  chefs , 
fie  prirent  dans  la  fuite  la  qualité  fie  le  nom  de  Châ- 
telains. 11  ne  refta  alors  aux  Gouverneurs  des  Châ- 
teaux que  le  feul  nom  de  Capitaine.  V 9ye\  Dombes. 

CHATELAIR  ,  en  Anjou  ,  diocefe  fie  éleaioa 
d'Angers,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  1 8<.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une 
petite  rivière  ,  à  7. 1.  N.  O.  d'Angers. 

CHATELANS  ,  co  Danphiné  ,  diocefe  fit  élec- 
tion 
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tioû  de  Vienne  ,  parlement  de  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quatre- vingt- feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  un  demi  un  huitième 
&  un  quatre-vmgt-feizieme  de  feu  pour  les  biens 
taillables. 

CHATELARD  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins, élection  de  Combrailles.  On  y  compte  11. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains ,  & 
où  il  y  a  de  bons  pâturages. 

CHATELARD  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  & 
élection  d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris  ,  in* 
tendance  de  Limoges.  On  y  compte  48.  feux.  Cette 
parohTe  eft  à  7. 1.  Ë.  N.  E.  d'Angoulême. 

CHATELARD ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage 
&  recette  de  Baume.  On  n'y  compte  que  a.  feux. 
Cette  communauté  eit  fîtuce  en  pays  de  montagnes. 

CHATELARD ,  bourg  ,  cbef-lieu  de  la  châtel- 
lenie  de  fon  nom ,  dans  la  principauté  de  Dombcs, 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes. 
On  y  compte  68.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une 
hauteur  ,  fur  la  rive  gauche  de  la  Chalaronne  ,  à  $. 
I.  N.  £.  de  Trévoux.  C'étoit  autrefois  une  petite 
ville ,  remarquable  par  fon  château  ,  l'un  des  plus 
renommés  de  ce  pays.  Les  guerres  fréquentes  que 
les  Princes  de  Dombes  eurent  à  foutenir  contre  les 
Comtes  de  Savoie  ,  furent  caufe  de  la  ruine  du  châ- 
teau &  de  la  décadence  de  la  ville  de  Châtelard , 
qui  n'eft  plus  aujourd'hui  qu'un  bourg  bien  mé- 
diocre. Louis  ,  Duc  de  Bourbon ,  acheta  cette  terre 
&  fa  cbâtellenie  de  Humbert  de  Villars  en  140a. 
La  châtellenie  du  Chitelard  a  environ  3.  1.  de  lon- 
gueur fur  une  &  deux  tiers  dans  fa  plus  grande 
largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué  1  4.  ou  $.  lieues 
quarrées.  C'eft  un  affez  bon  canton  ,  fertile  en 
grains  &  en  pâturages  ,  &  arrofé  des  rivières  de 
Chalaronne  &  de  Rénon.  11  y  a  auffi  quelques 
étangs. 

CHATELARD  C  le)  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de 
Clermont,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins  ,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  66. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  hauteur,  à 
une  bonne  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Sioulle  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  d'Ebreuil ,  & 
à  3. 1.  &  tiers  N.  O.  de  Gannat.  Son  terroir  eft  af- 
fez fertile,  principalement  en  pâturages.  Il  y  a  auffi 
beaucoup  de  bois  ,  dont  les  habitants  font  un  bon 
commerce. 

CHATELAY,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  Se  intendance  de  Befànçon  ,  bailliage 
Se  recette  de  Dole.  On  y  compte  17.  feux.  Cotte 
communauté  eft  à  3. 1.  S.  E.  de  Dole. 

CHATELDON  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  & 
élection  de  Moulins.  On  y  compte  133.  feux.  Cette 
paroiffe  ,  à  laquelle  quelques-uns  donnent  le  nom 
de  ville  ,  eft  fituée  fur  le  bord  de  l'Allier ,  dans 
une  contrée  montagneufe  ,  fertile  en  menus  grains, 
mais  principalement  en  vins.  Il  dépend  de  Châtel- 
don  le  hameau  de  Montaigu  hors  les  quatre  Croix  ; 
&  l'on  compte  dans  ce  hameau  1 3.  feux. 

CHATELEINE  ,  en  Franche-Comté,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befànçon ,  bailliage  6c 
recette  d* A rbois.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  une  petite  lieue  S.  E.  d'Arbois. 

CHATELENE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  Se  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  d'Avalon.  On  n'y  compte  que  S-  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  dans  un  pays  fertile 
en  grains  &  en  vins. 

CHATELET,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Be- 
fànçon ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage &  recette  d'Auxonne.  On  y  compte  44.  feux. 
Tome  H. 


CHA  i2f 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  Saône ,  dans  une 
contrée  fertile  Se  agréable. 

CHATELET  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  LU 
moges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Combrailles.  On  y  compte  jt. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  I.  N.  N.  O.  d'Evaon. 

CHATELET,  en  Franche-Comté  .diocefe  .par- 
lement Se  intendance  de  Befançon ,  bailliage  de  re- 
cette de  Poligny.  On  n'y  compte  que  4.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  $.  1.  Se  demie  S.  E.  de  Poligny. 

CHATELET  (  le  )  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Cbâlons ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  $7.  feux, 
y  compris  ceux  du  moulin  de  Mondreztcourt  Se  du 
terroir  d'Epinois<  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rivière  de  Retourne ,  à  s.  1.  &  quart  S.  S.  O.  de 
Rethel. 

CHATELET  (  lé  ),  ville  avec  titre  de  prévôté  , 
dans  la  Bric-Françoife  ,  diocefe  de  Sens ,  parlement 
Se  intendance  de  Paris ,  élection  de  Melun.  On  y 
compte  186.  feux.  Cette  ville  eft  à  x.  l.E.  S.E.  de 
Melun. 

CHATELET  en  Brtjfe  (le), en  Franche-Com- 
té, diocefe  ,  parlementât  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  fit  recette  de  Dole.  On  y  compte  t  j.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Dole. 

CHATELET  Fui-Fenand  (  le  ) ,  en  Berry  ,  dio- 
cefe Se  intendance  de  Bourges ,  parlement  de  Pa- 
ris, élection  d'Iffoudun.  On  y  compte  140.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  8.  1.  S.  E.  d'Iffoudun ,  Se  4. 
E.  N>  Ë.  de  la  Châtre. 

CHATELET  (le),  château  très-ancien  ,  dans 
le  duché  de  Lorraine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil 
fouverain  Se  intendance  de  Lorraine ,  bailliage  <3c 
recette  de  Neuf  -  Château.  On  n'y  compte  point 
de  feux.  Ce  château  eft  iicué  dans  le  diftrict  de  la 
paroiffe  de  Barville  ,  fur  la  rive  droite  de  la  rivicre 
de  Verre,  à  x.  I.  N.  E.  de  Neuf-Château  ,  &  6.  St 
demie  S.  O.  de  Nancy.  Il  a  été  conftruit  par  Thco- 
doric  ou  Thierry  de  Lorraine  ,  furnommé  Thierry 
d'Enfer.  Depuis,  il  a  pafle  à  une  très-illuftre  maifoo 
de  Lorraine ,  qui  en  £  pris  le  nom  ,  Se  que  l'on 
croit  defeenduc  d'une  branche  cadette  de  la  maifori 
de  Lorraine.  Les  premiers  Seigneurs  du  nom  du 
Châtelet  y  ont  fondé  trois  chapelles ,  qui  aujour- 
d'hui font  réunies  ,  Se  forment  un  titre  presbytéral. 
Le  revenu  de  ces  trois  chapelles  confiiie  en  300.  li- 
vres en  argent  ,  &  en  quelques  droits  fur  les  grains» 
fur  les  moulins ,  fur  les  vignes  de  fur  la  volaille.  Ces 
droits  fc  perçoivent  fur  plufieurs  lieux  des  environs; 
ce  qui  ne  laiffè  pas  que  de  former  un  objet  affèx 
confidérable. 

CHATELIER,  en  Bretagne,  diocefe,  parle- 
ment ,  intendance  Se  recette  de  Rennes.  On  y  com- 
pte 7.  feux  deux  tiers  de  trois  quarts  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  à  huit  lieues  &  deux  tiers  N.  E.  de 
Hennés. 

CHATELIER  près  Rimogne  &  les  quatre  Mai- 
ions  (  le  ) ,  en  Champagne ,  diocefe  St  élection  de 
Rheims,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  a. 
1.  &  demie  O.  de  Charleville. 

CHATELIER  (  le  )  ,  en  Normandie,  diocefe  du 
Ma  as ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Domfront.  On  n'y  compte  que 
j.  feux.  Cette  communauté  eft  à  a.  I.  N.  N.  £.  de 
Domfront. 

CHATELIER  (le),  en  Touraine,  diocefe  St 
intendance  de  Tours,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Chinon.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  ».  1.  E.  de  la  Haye ,  01  10.  E.  S.  E.  de 
Chinon. 

CHATELIER  (le)  ,  en  Champagne,  diocefe, 
intendance  &  éleftion  de  Châloos  ,  parlement  de 
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Paris-  On  y  compte  5  8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 

tu  te  près  d'un  étang ,  à  $ .  1.  E.  S.  E.  de  Châlons. 

CHATELlEtt  (le),  en  Poitou,  diocefe  delà 
Bochelle  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Mauléon.  On  y  compte  79.  feux- 
Cette  parouTe  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  O.  de 
Mauléon. 

CH  ATELIER  Saint-Pierre  (  le  )  ,  en  Norman- 
die ,  diocefe  de  Lizieus  ,  parlement  de  Rouen  .in- 
tendance d'Alencon  ,  élection  de  Glos  &  la  Ferté. 
On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
quelque  diftanec  de  la  rive  gauche  de  la  Rille,  à  2. 
1.  &  quart  S.  E.  de  Bernay. 

C  H  ATELIERS»  (  les  ) ,  Beat*  Mari*  de  Caflel- 
lariis  Abbatia  ,  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de 
C-itcaux  &  de  la  filiation  de  Clairvaux ,  en  Poitou, 
diocefe,  intendance  &  élection  de  Poitiers ,  parle- 
ment de  Paris;  fituée  dans  une  contrée  agréable  & 
fertile,  à  x.  l.N.  E.  de  Saint-Maixant ,  &  6. 0.  S.  O. 
de  Poitiers  ;  fondée  vers  l'an  1 1 10.  &  1  162.  ,  &c. 
Cette  abbaye  eft  en  commende ,  &  vaut  au  moins 
12.  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
ibit  que  de  100.  florins.  Le  fameux  Jean  de  Billy 
ctoit  Abbé  des  Châteliers,  &  s'y  étant  trouvé  lors 
d'un  incendie  terrible  ,  d'où  il  ne  fe  fauva  que  par 
une  efpece  de  miracle ,  il  fe  retira  aux  Chartreux  de 
Bourg- Fontaine ,  &  y  fit  profeflion. 

CHATELIERS  Notre-Dame  (  les  )  ,  dans  le 
Perche  ,  diocefe  &  élection  de  Chartres,  parlement 
de  Paris,  intendance  d'Orléans.  On  y  compte  27. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  quatre  lieues  S.  O.  de 
Chartres. 

CHATELLAIN,  bourg,  en  Anjou , diocefe 6c 
élection  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours  ,  élection  de  Château-Gonticr.  On  y 
compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  à  î.l.  &  ».  tiers  S.  E. 
de  Châreau-Gontier. 

CHATELLENOT,  en  Bourgogne,  dioccfed'Au- 
tun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  d'Amay-le-Duc.  On  y  compte  49.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à*.  1.  N.d'Arnay-le-Duc. 

CHATELLERAULT,  Cajlrum  Heraldi ,  ville, 
ehef-licu  de  l'élection  de  fon  nom  ,  avec  une  églife 
collégiale,  fous  le  titre  de  Notre-Dame;  trois  pa- 
roilTes  ;  deux  prieurés ,  l'un  régulier ,  de  deux  mille 
400.  livres  de  rente,  à  la  nomination  de  l'Abbé  de 
Saint-Cyprien  de  Poitiers  ;  &  l'autre  féculier  ,  de 
400.  livres  ,  à  la  nomination  de  l'Abbé  de  Saint- 
Savin  ;  trois  maifons  rcligieufes  d'hommes ,  &  une 
de  Mlles  ;  un  hôpital  ;  une  fénéchauflee  Royale ,  une 
ma  réchauffée ,  une  maltrife  des  eaux  &  forêts ,  une 
juftice  des  traites  oc  dépôts  du  fel ,  une  jurifdiétion 
confulaire ,  un  corps-de-ville ,  &c.  ;en  Poitou ,  dio- 
cefe &  intendance  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  1  $64.  feux  &  environ  8000.  ames. 
Cette  ville  eft  fituée  dans  un  terroir  agréable  &  fer- 
tile ,  fur  la  Vienne ,  que  l'on  paflè  fur  un  très-beau 
pont ,  qui  fait  la  communication  de  la  ville  à  l'un 
des  fauxbourgs ,  à  6. 1.  N.  E.  de  Poitiers,  &  4. S.  E. 
de  Richelieu.  Long.  t8.  11.  4.  lat.  46.  49.  6.  Le 
pont  dont  nous  venons  de  parler ,  eft  un  des  plus 
beaux  du  Royaume ,  tant  à  caufe  de  fa  largeur  , 
qu'à  caufe  de  faconltruction  :  il  a  été  bâti  par  le  Duc 
ce  Sully  ,  Grand- Maître  de  Sur-Intendant  fous  le 
règne  de  Henri  IV.  Lesjiabitants  de  Châtellcrault 
ont  la  réputation  d'être  fpirituels  &  induftrieux  :  la 
plupart ,  c*eft-à-dire ,  ceux  du  dernier  ordre ,  s'occu- 
pent aux  manufactures  de  coutellerie  &  d'horloge- 
rie ;  ôc  leurs  ouvrages  font  fi  recherchés,  qu'il  s'en 
fait  un  très-grand  commerce,  tant  par  le  moyen  des 
voyageurs  qui  paffentà  Châtercllerault ,  que  par 
les  envois  que  les  manufacturiers  adreflent  à  Paris 
&  aux  autres  villes  du  royaume. 
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La  ville  dont  il  eft  queftion  ,  doit  fon  nom  a  ion 
fondateur,  &  elle  donne  le  lien  au Chîtelleraudois. 
Llle  a  été  bâtie  dans  le  onzième  ficelé.  Ses  premier] 
Seigneurs  portoient  le  titre  &  la  qualité  de  Vicom- 
tes. Depuis ,  la  ville  &  feigneurie  de  Châtellerault 
fut  érigée  en  duché-pairie,  en  1  $14.,  en  faveur  de  Gil- 
bert de  Bourbon, Comtcde  Montpenfier.quiavoit  hé- 
rité de  cette  terre  de  la  maifon  d'Armagnac.  Charles 
de  Bourbon ,  fon  frerc,  depuis  Connétable ,  lui  fuc- 
céda.  Quelques  années  après ,  cette  terre  fut  réu- 
nie à  la  Couronne  parl'arrèt  de  confiscation  pronon- 
cé contre  la  mémoire  du  Connétable  de  Bourbon. 
Mais  en  1C84.U;  Roi  Henri  III.  l'engagea,  avec  le 
même  titre  de  duché,  à  François  de  Bourbon, Duc 
de  Montpenfier.  Aujourd'hui  elle  eft  pofltdée  par 
le  Duc  de  la  Trimouille  à  titre  d'engagement. 

Confidcrée  comme  diltrict  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Poitiers  ,  l'élection  de  Châtellerault  com- 
prend $x.  paroifles  ou  communautés,  qui  contien- 
nent enfemble  8 311. feux,  &  qui  payent  69.  mille 
804.  livres  pour  leur  quote-part  de  la  fomme  d'un 
million  tt  30.  mille  3  24.  livres  impoféc  fur  la  généra- 
lité de  Poitiers ,  pour  la  partie  qui  concerne  la  taille. 
Le  pays  qui  compofe  cette  élection  eft  très-beau.  Le 
climat  y  eft  fort  tempéré,  &  le  fol  très-fertile  en 
toute  forte  de  denrées. 

DÉNOMBREMENT  DE  VÊLECT10X 
on  Châtellerault. 
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CHATELOIS  ,  en  Bourboonois  ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montiuçon.  On  y  compte  7c.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  d'ûïil ,  à  4.  L 
N.N.  E.  de  Montiuçon. 

CHATELOU ,  en  Normandie.  ^oje^Chanteloo. 

CHATELUS ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette d'Avalon.  On  y  compte  42.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  fur  la  rivière  de  Cure ,  à  1.  lieue 
trois  quarts  S.  d'Avalon  ,  4.  &  demie  O.  N.  O.  do 
Saulieu ,  &  8.  &  demie  S.  S.  E.  d'Auxcrre. 

La  terre  de  ChAtelus  en  Bourgogne  eft  une  fei- 
gneurie dont  hérita  de  Lattre  de  Bordeaux ,  fa  procho 
parente,  Guillaume  de  Beauvoir,  Vicomte  d'Avalon, 
fils  de  Jean  de  Bordeaux  ,  Chevalier  ,  Seigneur 
d'Aulcerre  en  1 340. ,  &  de  Jaequctte  d'Oflun ,  Dame 
de  Beauvoir.  Il  mourut  en  1408. ,  &  fut  père  de 
Claude  &  de.  Georges  de  ChAtelus  1  celui-ci  fut  Ami- 
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rat  de  France  en  1410. ,  &  l'autre  fut  fait  Maréchal 
<Je  France  en  1418.  C'eft  c«  même  Claude  de  Chi- 
telus  v  Maréchal  de  France ,  qui  acquit  pour  lui  de 
fet  descendants ,  Seigneur  de  C  hâte  lus  ,  le  droit 
d'entrée  &  de  féance  au  chœur  de  l'églilc  cathédrale 
d'Auxerre  ,  &  aux  aflcmblées  du  chapitre ,  l'epée 
au  coté ,  revêtu  d'un  furplis ,  &  l'aumufle  fur  le  bras; 
privilège  que  les  Doyen  de  Chanoines  de  cette  iglife 
lui  accordèrent  en  reconnoiflance  du  fervicc  qu'il 
leuravoit  rendu,  en  leur  remettant  la  ville  de  Gravant: 
ce  Seigneur  mourut  en  Mars  14$}. ,  vieux  ftyle.  Il 
lailla  de  Marguerite  de  Savoijy  ,  Jean  ,  Sire  de 
Châtelus,  Vicomte  d'Avalon  ,  trifayeul  d'Hercule  , 
en  faveur  duquel  la  feigneuric  de. Châtelus  fut  éri- 
gée en  comté  l'an  161 1.,  de  qui  décéda  en  1644. , 
pere  de  Céfar-  Philippe  ,  Comte  de  Châtelus ,  Vi- 
comte d'Avalon  ,  décédé  le  8.  Juillet  169$.  Ce  der- 
nier avoit  époufé Judith  Barri.'/orj,merede  Guillau- 
me-Antoine Comte  de  Châtelus ,  Lieutensnt-G enc- 
rai des  années  du  Roi ,  Commandant  en  Rouflillon 
oh  il  eft  mort  en  1741.  11  avoit  époufé  en  1711. 
Claire-Thérefed'^ueJ/VflK.fille  de  Henri-Fran«,ois , 
Chancelier  de  France  ,  dont  i°.  Céfar  -  François , 
Marquis  de  Châtelus  ,  Colonel  du  régiment  d'Au- 
vergne ,  mort  le  19.  Septembre  1749. ,  laiflant 
d'Olympe-Elifabeth  Jubert-à\x-Thil ,  François-Geor- 
ges-Céfar  de  Châtelus,  oé  en  1746.  ;  20.  Philippe- 
Louis  ,  né  en  Août  1716.,  Colonel  du  Régiment 
d'Auvergne  depuis  1749. ,  jufqu'en  1 7 $9.  ;  ju.  Jean- 
Fraoqois,  né  en  1734.,  d'abord  Lieutenant  dans  le 
régiment  d'Auvergne  ,  dcc.  j  de  4".  Marie- Judith  , 
alliée  en  Février  1749.  au  Marquis  de  la  Tour- 
nelle. 

CHATELUS,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins  , 
élection  de  Guerct.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  tout  proche  du  bourg  de  même  nom. 

CHATELUS  ,  bourg ,  dans  la  Marche  ,  diocefe 
de  Limoges,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Moulins ,  élection  de  Guerct.  On  y  compte  $6.  feux. 
Ce  bourg  eft  fîrué  dans  une  contrée  fertile  en  menus 
grains  de  en  excellens  pâturages  ,  où  l'on  nourrit 
quantité  debeftiaux  ,  dont  il  fe  fait  un  grand  com- 
merce ,  à  ».  I.  &  demie  N.  E.  de  Gticret.  11  fe  tient  à. 
Châtelus  plufieurs  foires  dans  l'année. 

CHATELUS  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins , 
élection  de  Gannat.Onycompte43.feux.  Cette  pa- 
roiflé  eft  fituée  dans  la  montagne  de  Jour ,  tout 
proche  de  la  rivière  de  Besbre,  à  8. LE.  de  Can- 
nât, &  3.  de  Cuflèt. 

CHATELUS,  enForeft,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Mont- 
brifon.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroiflé  cil  fi- 
tuée dans  une  contrée  affez  fertile  ,  à  un  quart  de 
lieue  S.  de  Saint-Symphorien  ,  &  à  c.  L  de  tiers  E.  N. 
E.  de  Montbrifon. 

CHATELUS  ,  en  Dauphiné,  diocefe  &  élcdion 
de  Valence  ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les 
fonds  nobles;  &  2.  feux,  un  tiers,  un  douzième  & 
un  quatre-ving-feizieme  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles  ,  y  compris  néanmoins  un  vingt-quatrième  de 
un  quatre  -  vingt  -  léizicme  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

CHATELUS  ,  ville  ,  dans  la  Marche ,  diocefe  & 
intendance  de  Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y  compte  1 34.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  dans  une  contrée  affez  fertile  ,  fur  la 
rivière  de  Taurion  ,  à  1. 1.  N.  O.  de  Bourganeuf ,  de 
8.  N.  E.  de  Limoges. 

CHATENAY ,  en  Brcffe ,  diocefe  de  Lyon  ,  par- 
lement de  intendance  de  Dijon ,  élection  ,  bailliage 
&  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Châtillon.  On 
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y  compte  $1.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  x.  1.  de  deux 
tiers  U.  S.  O.  de  Bourg. 

Les  terres  &  feipneuries  de  Châtonay  &  Chârte  fu- 
rent érigée  en  baronnie  par  le  Duc  de  Savoie  , 
en  i$7{.,  en  faveur  de  Jacques  de  Motif pe  y  H.  du- 
nom ,  Baron  de  Beoft.  Sa  fille  unique ,  Loaife  de 
Monfpèy  ,  époufa  Pierre  de Seyturier ,  Seigneur  de- 
là Verjoniere  ,  qui  le  10.  Avril  1649.  vendit  la 
feigneurie  en  quettion  à  Jean  Gerron  ,  Confcillcr- 
Elucn  l'élection  de  Brefle. 

CHATENAY  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  de  intendance  de  Paris ,  clee-, 
tion  de  Montereau.  On  y  compte  13$.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  fur  unruiûeau,  îi  quelque  dtrVari— ; 
ce  de  la  rive  droite  de  la  Marne  ,  à  1. 1.  &  quart  E» 
N.  E.  de  Montereau. 

CHATENAY ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au  gou- 
vernement général  d'Oriéanois ,  diocefe  de  Chartres 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans ,  élec- 
tion de  Dourdan.  On  y  compte  75.  feux.  Cette  pa- 
roiflé eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  de 
en  pâturages. 

CHATENAY  ,  dnm  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins  ,• 
élection  de  Guerct.  On  y  compte  45.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  en  pays  de  menus  grains  de  de 
bons  pâturages. 

CHATENAY  lc\  Bagneux  ,  dans  l'Ifle-de-Fran- 
ce  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  de  élection 
de  Paris.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à 
un  tiers  de  lieue  S.  0.  de  Sceaux  ,  à  une  demi-lien© 
S.  O.  du  Bourg  la-Reine  ,  &  à  1. 1.  S.  S.  O.  de  Paris. 
Ses  environs  font  fertiles  de  agréables. 

CHATENAY  en  France,  dans  l'Ille-de-France, 
diocefe ,  parlement,  intendance  &  élection  de  Paris. 
On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  deux  tiers 
de  lieue  N.  O.  de  Louvres ,  &  à  4. 1.  de  demie  N.  N^ 
E.  de  Paris. 

CHATENAY  (bourg)  t>  le  Pin ,  en  Saintonge , 
diocefe  &  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bor- 
deaux ,  intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte 
108.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  petite  rivière  , 
dans  une  contrée  fertile ,  à  6. 1.  N.  E.  de  Blaye ,  de 
9.  de  quart  N.  E.  de  Saintes. 

CHATENAY  Marcheron,en  Champagne,  diocefe 
de  élection  de  Langrcs,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  29.  feux.  Cette 
communauté  eft  une  annexe  delà  paroiflé  de  Vallier. 

CHATENAY  le  Royal ,  en  Bourgogne ,  diocefe, 
bailliage  de  recette  de  Châlon ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  15.  feux.  Cette  pa- 
roiflé eft  à  trois  quarts  de  lieue  O.  de  Châlon. 

CHATENAY  VauAin  ,  en  Champagne,  diocefe 
de  élection  de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  28.  feux.  Cette 
communauté  eft  une  annexe  de  la  paroiflé  de  Lucy. 

CHATENEY,  en  Franche-Comté,  diocefe,  par- 
lement de  intendance  de  Bcfancon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Vefoul,  prévôté  duFuucogncy.  On  y  compte 
1 6.  feux.  Cette  communauté  eft  ittuée  en  pays  de 
montagnes  de  abondant  en  excellens  pâturages. 

CHATENOIS,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
terre  de  recette  de  Saint-Claude  ,  parlement  de  in- 
tendance de  Befançon.  On  y  compte  12.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHATENOIS  ,  dans  le  Gâtinois-François ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  de  intendance  de  Paris  t 
élection  de  Nemours.  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  à  une  lieue  S.  O.  de  Nemours. 

CHATENOIS  ,  dans  le  Gâtinois  -  Orléanois  , 
diocefe  d'Orléans ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans  ,  élection  de  Montargis.  On  y  compte 
7$.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  dans  la  forêt 
d'Orléans ,  à  quelque  diftance  du  canal  de  ce  nom  9 
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à  6. 1.  E.  d'Orléans  ,  &  $.  &  demie  S.  O.  de  Mon- 

tdrgis. 

CHATENOY  ,  en  Alface  ,  diocefe  de  Stras- 
bourg ,  confeil  fupérieur  fie  intendance  d'Alface  , 
iniiliagc  fie  recette  de  Chatenoy  ,  terres  du  Grand- 
Ch.ipitrc.  On  y  compte  193.  feux.  Cette  paroiffe  , 
qui  a  le  titre  de  bourg ,  cft  à  un  tiers  de  lieue  O. 
de  SchUftadt ,  &  à  7. 1.  &  demie  S.  O.  de  Strasbourg. 

CHATENOY  ,  en  Alface ,  diocefe  de  Befançon , 
confeil  fupérieur  fie  intendance  d'Alface ,  bailliage 
&  recette  de  Bcdtfort.  On  y  compte  3 1 .  feux.  Cette 
paroiffe  cil  à  une  lieue  &  demie  S.  de  Bcdtfort. 

CHATENOY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fie 
recette  de  Vefoul.  On  y  compte  21.  feux.  Cette 
paroiiTe  cft  à  2. 1.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Vefoul. 

CHATENOY  ,  en  Franche  -  Comté ,  diocefe  , 
parlement  fit  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fit 
recette  de  Dole.  On  y  compte  43.  feux.  Cette 
paroiffe  eil  à  une  lieue  &  deux  tiers  N.  N.  E. 
de  Dole. 

CHATENOY  ,  dans  le  Gâtinois  -  Orléanois  , 
diocefe  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris  .intendance 
d'Orléans,  élection  de  Gien.On  y  compte  89.  feux. 
Cette  paroiffe  cft  à  8. 1.  fie  demie  E.  S.  E.  de  Gien , 
&  4.  de  quart  N.  N.  O.  de  Clamecy.  Ses  enviroos 
font  fertiles  en  grains  ,  en  vins  fie  en  pâturages. 

CHATENOY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage fie  recettedeChâlon,  parlement  fie  intendance 
de  Dijon  ,  refTort  de  St.  Laurent.  On  y  compte 
4».  feux.  Cette  communauté  cft  fituée  à  une  petite 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Saône  ,  à  une  demi- 
lieue  N.  E.  de  Châlon. 

CHATENOY,  bourg,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  de  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Neuf-Château. 
On  y  compte  99.  feux.  Ce  bourg  ett  à  2.  1.  S.  E. 
de  Neuf-Château  ,  fie  8.  S.  S.  O.  de  Nancy.  Il  eft 
fort  ancien.  C'étoit  le  féjour  des  premiers  Ducs 
de  Lorraine ,  qui  en  avoient  fait  une  place  forte. 
Hadidue  de  Namur  ,  Ducheûe  de  Lorraine ,  ayeule 
de  Mathieu  1. ,  fie  femme  de  Gérard  d'Alface ,  Duc 
de  Lorraine  ,  y  fonda  un  prieuré  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoit,  en  1070.  Ce  bénéfice  eft  de  la  congré- 
gation de  St.  Vannes ,  &  fon  revenu  eft  au  moins 
de  1  a.  mille  livres.  De  Châtenoy  dépendent  deux 
hameaux. 

CHATEUIL  ,  Cajlrum  de  Cafianeo  ,  en  Pro- 
vence ,  diocefe  de  Senès ,  parlement  &  intendance 
d'Aix  ,  vigueric  fie  recette  de  Caftellane.  On  y 
compte  un  tiers  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiffe 
eft  muée  fur  la  rive  droite  du  Verdon  ,  à  trois 
quarts  de  lieue  S.  O.  de  Caftellane. 

CHAT1GNAC  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  82.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  11.  1.  S.  O.  de  Saintes ,  &  4.  N.  O. 
d'Aubeterre. 

CHATIGNONVTLLE ,  bourg  ,  au  pays  Char- 
train  ,  dans  le  gouvernement  général  d'Orléanois , 
diocefe  de  Chartres ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Orléans  ,  élection  de  Dourdan.  On  y 
compte  1 1.  feux.  Ce  bourg  eft  à  a. 1.  S.  O.  de  Dour- 
dan ,  &  6.  E.  un  quart  au  N.  de  Chartres. 

CHATILLON ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Mayenne.  On  y  compte  3)2.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  j.  1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Mayenne.  On 
le  diftingue  par  le  furnom  de  ChStillon  fur  Colmont. 

CHATILLON  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  p,- 
roiffe  eft  lituée  dans  un  contrée  affez  fertile  en 
grains  de  en  pâturages  ,  &  où  il  y  a  des  étangs , 
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des  bois  fie  des  carrières  ,  à  4. 1.  S.  O.  de  Moulins. 

CHATILLON ,  bourg,  dans  le  Bléfois ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Blois , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Romorantin.  On  y  compte  96.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile  fie  agréable , 
fur  la  rive  droite  du  Cher,  à  3.  1.  fie  quart  O.S. 
O.  de  Romorantin  ,  fie  6.  fit  tiers  S.  S.  E.  de  Blois. 

CHATILLON  ,  bourg,  dans  leDunois ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans , 
élection  de  Château-Dun.  On  y  compte  210.  feux. 
Ce  bourg  cft  à  2.  I.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Château- 
Dun ,  fit  à  8.  S.  S.  O.  de  Chartres. 

CHATILLON  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins.  Ony  compte  $  2.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée fur  l'Airon ,  à  7. 1.  fie  demie  E.  N.  E.  de  Nevers. 

CHATILLON ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage 
fie  recette  de  Lonsle-Saulnier.  On  y  compte  50. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  montagne, 
à  une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  l'Ain  , 
fie  à  2.  I.  &  demie  E.  S.  E.  de  Lons-le-Saulnier. 

CHATILLON ,  en  Dauphioé  ,  diocefe  de  Die  , 
parlement  &  intendance  de  Grenoble  ,  élection 
de  Montclimart.  On  y  compte  un  feu  on  dou- 
zième fie  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles ;  fie  3.  feux  ,  on  tiers ,  un  douzième  fie  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  y  com- 
pris néanmoins  un  douzième  &  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiffe  eft 
à  2.  I.  &  quart  E.  S.  E.  de  Die  ,  de  1 1.  fie  demie 
E.  N.  E.  de  Montclimart. 

CHATILLON  ,  dans  l'Ifle-de-France  ,  diocefe , 
parlement ,  intendance  fie  élection  de  Paris.  On  y 
compte  104.  feux.  Cette  paroiffe  eft  dans  nne  fi- 
tuation  agréable  ,  à  une  bonne  lieue  S.  O.  de  Paris. 

CHATILLON,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Lihons  , 
fergenterie  de  Buchy.  On  n'y  compte  point  de  feux 
privilégiés,  mais  feulement  2$.  feux taillables.  Cette 
paroifte  eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  bons 
pSturagcs ,  à  s-  1.  N.  E.  de  Rouen. 

CHATILLON  ,  en  Provence.  Voyt\  Caftillon. 

CHATILLON  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  fit  intendance  de  Paris , 
élection  de  Melun.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  auprès  d'un  bois  ,  à  2.  1.  fit  quart 
E.  N.  E.  de  Melun.  4 

CHATILLON ,  dans  le  Verdunois  ,  diocefe  , 
bailliage  fit  recette  de  Verdun  ,  parlement  fie  in- 
tendance de  Metz.  On  y  compte  12.  feux.  Cette 
paroifte  eft  à  une  lieue  S.  E.  de  Verdun. 

CHATILLON  ,  dans  le  Verdunois  ,  diocefe  , 
bailliage  fit  recette  de  Verdun ,  parlement  fit  in- 
tendance de  Metz.  On  y  compte  9.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Oftain ,  à  4. 1. 
fit  demie  N.  N.  E.  de  Verdun  ,  fit  4.  S.  O.  de 
Longwy.  Il  y  a  une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre 
de  Cîtcaux  fit  de  la  filiation  de  Clairvaux.  Cette 
abbaye  eft  en  règle  ,  fit  vaut  environ  6000.  livres 
par  an.  Elle  a  été  fondée  en  1 1  j  1.  par  Alberon  de 
Claignac  ,  Evêque  de  Verdun.  11  fc  tient  tous  le» 
ans  cinq  foires  allez  confidérables  à  ChâtiHnn.  Cette 
communauté  ne  forme  qu'une  feule  fit  même  pa- 
roiffe avec  celle  de  Franay.  Les  environs  font  aflez 
abondans  en  grains  fie  en  pâturages.  H  y  a  aulfi 
beaucoup  de  bois  de  futaie  ,  dont  les  habitants  ont 
l'ufage  ,  mais  feulement  pour  la  glandée. 

CHATILLON  ,  dans  le  pays  Meflin  ,  diocefe  , 
parlement  ,  intendance  ,  bailliage  fie  recette  de 
Metz  ,  diftrict  du  Haut-Chemin.  On  n'y  compte 
qu'un  feul  feu. 

CHATILLON, 
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CHATILLON,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe 
de  Verdun ,  confeÛ  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  d'Etain.  On  y  compte 
S),  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  i.  L  de  demie  E. 
S.  E.  de  Verdun  ,  de  a.  S.  O.  d'Etain.  EUe  eft  en- 
clavée dans  les  terres  du  Verdunois. 

CHATILLON  &  Ardon ,  dans  le  Bugey ,  dio- 
cefe de  Genève ,  parlement  de  intendance  de  Dijon , 
éleftion,  bailliage  &  recette  de  Belley,  mande- 
ment de  Seiftel.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  pa- 
roifTe  eft  firuée  a  une  lieue  de  la  rive  droite  du 
Rhône ,  à  4. 1.  de  tiers  N.  N.  O.  de  Seiflel ,  &  9.  «c 
tiers  N.  de  Belley.  Elle  eft  diftinguée  par  le  ûir- 
nom  de  Michailles. 

CHATILLON  &  Saint-Jean ,  en  Danphiné  , 
diocefe  de  Valence,  parlement  de  intendance  de 
Grenoble  ,  élection  de  Romans.  On  y  compte  un 
feu  de  un  huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 
de  un  feu ,  trois  quarts ,  un  fixieme  de  un  quarante- 
huitième  de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris 
néanmoins  un  douzième  de  un  quatre-vingt-feizie- 
ne  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  parouTe 
eft  firuée  fur  une  hauteur ,  à  quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  l'Ifere ,  à  une  lieue  de  demie  O.  de 
Romans,  de  3.  de  quart  N.  N.  E.  de  Valence. 

CHATILLON  i'A\ergues  ,  bourg  ,  château 
fort  de  baronnie,  dans  le  Lyonnors,  diocefe,  in- 
tendance de  élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  t  J$.  feux.  Ce  bourg  eft  à  s.  L  N.  O. 
de  Lyon. 

CHATILLON  fur  BauWilUux ,  en  Champa- 
gne ,  diocefe  de  Rhcims  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  C  niions ,  élection  de  RetheL  On  y 
compte  80  feux.  Cette  parouTe  eft  à  j.  I.  de  demie 
E.  S.  E.  de  RetheL 

CHATILLON  fur  Bnuey  ,  en  Champagne  , 
diocefe  de  intendance  de  Châlons,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  Vitry-le-François.  On  y  compte 
a  3.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  3.  L  &  quart  S.  S.  E. 
de  Vitry. 

CHATILLON  le  Château  ou  Mauléon,  Mahtt 
%eo ,  Maleohum ,  CajUlUum  ,  ville ,  chef-lieu  d'une 
élection  de  fon  nom  ,  avec  une  abbaye  d'hommes  , 
de  l'ordre  de  Saint  -  Auguftio  ,  dec ,  en  Poitou  , 
diocefe  de  la  Rochelle ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Poitiers.  On  y  compte  n  t.  feux.  Cette 
ville  eft  firuée  fur  la  rivière  d'Oint ,  à  quelque  dif- 
tance de  fon  confluent  avec  la  Sevrc-Niortoifë ,  à 
16.  1.  N.  N.  E.  de  la  Rochelle,  de  14.  de  tiers  O. 
N-  O.  de  Poitiers.  Long.  1$.  $1.  30.  lat.  4<-  S  S-  »«• 
Il  y  a  un  grenier  à  feï,  une  maitrife  particulière 
des  eaux  de  forêts  ,  une  maréchauftee ,  une  aumô- 
nerie  ,  un  prieuré  de  une  commanderie  de  l'ordre 
de  Malte ,  de  la  langue  de  France  de  du  grand- 

Ïrieuré  d'Aquitaine  ,  de  qui  vaut  au  moins  6000. 
v.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu.  Quant  à 
l'abbaye  ,  on  ne  fçait  point  précifément  en  quel 
temps  elle  a  été  fondée.  Ce  qu'il  y  a  de  certain  , 
c'ett  qu'elle  exiftoit  déjà  dès  l'an  1079.  que  David 
de  Ftocelliere  remit  pour  l'ulâge  des  Chanoines  ré- 
guliers de  cette  mai  fon ,  l'églife  de  Sainte-Marie 
de  Flocelliere.  Cette  abbaye ,  ainfi  que  la  ville  de 
Châtillon  ,  a  beaucoup  fouffert  à  l'occafion  des  di- 
verfes  guerres  auxquelles  le  pays  a  fervi  de  théâtre. 
Au  mois  de  Juin  de  l'an  1  $87.  la  ville  de  le  château 
de  Mauléon  ayant  été  emportes  par  les  troupes  du 
Roi  Henri  IV. ,  tout  fut  pillé ,  jûfqu'aux  vales  fa- 
crés  de  même  jûfqu'aux  titres  du  monaftere.  Les 
vafes  facrés  qui  furent  enlevés  en  cette  occafioo , 
étoient  en  fi  grande  quantité ,  qu'on  en  fait  monter 
la  valeur  à  jo.  mille  livres  tournois  i  fomme  très- 
confidérable  ,  fur-tout  fi  l'on  a  égard  à  la  valeur 
numéraire  de  l'argent.  Depuis  ce  temps ,  l'abbaye 
en  queftion  ,  ainfi  que  la  ville  de  Châtillon  ,  s'eft 
Tome  JL 
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parfaitement  rétablie  de  fes  pertes  ;  de  aujourd'hui 
elle  vaut  à  l'Abbé  commendataire ,  qui  eft  nommé 
par  le  Roi ,  environ  4  a  00.  liv.  par  an  ,  quoique  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  100.  florins* 

La  baronnie  de  Mauléon  ,  avec  fes  circonitan- 
ces ,  dépendances  de  annexes ,  fut  érigée  en  duché- 
pairie  ,  fous  le  nom  de  Châtillon ,  par  lettres-pa- 
tentes du  Roi  données  à  Verfailles  au  mois  de  Mars 
1736. ,  de  regiflrécs  au  parlement  le  14.  du  même 
mois ,  en  faveur  d'Alexis  -  Magdeleine  -  Rofalie  , 
Comte  de  Châtillon ,  ci-devant  Gouverneur  du  Dau- 
phin (fils  du  Roi  Louis  XV.)  »  de  de  fes  enfants  de 
dépendants  mâles  en  ligne  directe,  nés  de  à  naître 
en  légitime  mariage.  Ces  lettres -patentes  renfer- 
ment un  magnifique  éloge  de  la  maifonde  Châtillon- 
fur-Marne ,  de  portent  que  le  nom  de  «  la  terre  de 
»  Mauléon ,  ainfi  érigée  en  duché-pairie  de  France. 
»fera  commué,  tant  pour  ledit  duché,  que  pour 
»  la  ville  de  Mauléon  en  dépendante  ,  en  celui  de 
»  Châtillon.  Et  Sa  Majefié  veut  qu'à  l'avenir  ladite 
»  ville  de  Mauléon ,  ainfi  que  ledit  duché  ,  foit  ap- 
»  pellée  ville  de  Châtillon  ,  dtc 

Le  Duc  de  Châtillon  étoit  né  le  10.  Septembre 
1*90.  Il  a  voit  époufé  l'.en  1711.  Charlotte  Voifin% 
fille  de  Daniel-François ,  Chancelier  de  France  . 
morte  le  13.  Août  1713.  ;  de  a0,  le  19.  Avril  17a  j. 
Anne-Gabrielle  U  Veneur  de  Tilliertt ,  née  le  a< 
Décembre  1699.  Du  premier  lit  eft  née  le  6.  Mal 
1719»  Charlotte-Roûlie ,  Dame  du  Palais  de  la 
Dauphine,  mariée  en  17...  au  Duc  de  Rohan- 
Chabot.  Du  fécond  lit  font  venus  1°.  Louis-Gaucher, 
né  le  a 7.  Juillet  1737.  ;  de  a°.  Gabrielle-Louife  , 
née  le  ao.  Septembre  1 73 1 . 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Poitiers,  l'élection  de  Châtillon  cft 
bornée  au  N.  par  la  Bretagne  de  par  la  généralité 
de  Tours ,  au  S.  par  l'élection  de  Fontenay ,  à  l'E. 
par  celle  de  Thouars  ,  de  à  l'O.  par  celle  des  Sables- 
d'Olonne.  Elle  a  14.  lieues  fie  demie  de  longueur 
fur  3.  de  demie  dans  fa  plus  grande  largeur.  Le  cli- 
mat y  eft  un  peu  froid ,  de  les  peuples  laborieux. 
C'eft  un  pays  mêlé  de  bocages ,  de  plaines ,  de 
collines ,  de  vignes  6c  de  pâturages.  On  n'y  recueille 
que  du  feigle ,  de  en  médiocre  quantité ,  de  forte 
que  les  habitants  n'en  ont  pas  aflëz  pour  leur  fub- 
iiltance.  Les  vins  y  font  tous  blancs ,  6c  de  qualité 
fi  foible  qu'on  ne  peut  les  garder.  Le  principal 
commerce  de  l'élection  confilte  en  beftiaux.  On  y 
compte  7$.  paroiflês  ou  communautés  ,  de 
mille  367.  feux  ,  qui  payent  pour  leur  < 
1  $  j.  mille  460.  liv.  de  la  fomme  totale  d'un  mi! 
830.  mille  3 a 4.  livres,  1 
fur  la  généralité. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
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Paroijfes.  Feux. 

Abîment  V,  Herber. 

gemaot, 
Arrtefliyi  ,  beurg  ....  166 

Aubiiray  191 

Batiociere  -'la)  75 

Bas  St.  Léger  (  le  J.  ...  )i 
Baobigny.  y.  Se.  Anbin. 

Baznges  m 

Bcaurepaire  ,  bourg  .  .  .  1$6 

BoilE'-re  Ja)  lôj 

Boilfiere  (,1a  petite).  .  .  6; 

Brné   (O 

Bouffcrré  ijo 

Boolcugn*  100 

Bourg  de»  Herbier»  (I*) 

pet")  H4 

Broozlll  (le»)  Jfo 

Chambretanlt,  90 

Chapelie-Larfeaa  (la), 


Paroifa.  Fru*. 

bourg   i)) 

Chapelle-Pallnan(la).  .  toi 

ChAtean-Mcor ,  bourg.  .  ]t 

Châtelier  île)  , 

CHATILLON.  LH- 
CHATEAU  ou  MAU- 
LEON ,  *Ult   ira 

Chivalgnei  ,  bourg  .  .  .  J6  j 

Chanché,  bourg  ....  xi 7 

Copechatgnere  Ja)  .  .  .  104 

Dompierre   147 

Enclave  de  Longeron,  I'), 


69 
407 


Efpefic»  (le»)  .  .  . 
Eflam  (le»),  »illt 

Efarniw*  "a 

Gaubretiere  (la)  Mj 

Grandei-Landet  .le»)  .  .  $T 
Grotle  vla  «a» 

Dddd 


2<)0 

Partifet.  Feux. 
Guionniet  e(la)  181 
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PâroiJfrS.  Ftar. 

St.  Anbin  en  TîffaBge»..  78 

St.  ChritVo^hleaiiBoU.  161 
St.  Chiiftophlc  deChi- 

treulTe   48 

St.  Denis  li  Chevaflc.  .  198 

St.  Etienneik-Cortouv.  114 

St.  Fulpcnt   ii3 

St.  Hllaire  de  Loullay  , 

bourz   I»4 

St-  Hilaire ,  en  Mortii- 

gr.c   t  }8 

St.  Jouiit  fou»  Maoléon.  «7» 

St.  Laurent  fur  Saywe  .  180 

St.  JYÏiIo   60 

St.  Mutin  Lan   66 

St.  Michel  rie  Mont-Ma- 

lous   »»8 

St.  Prouant   i;6 


'47 


81 
«>5 


St.  Snlpice  . 
Sainte-Cécile 
Temple  'le) 
TelTonalle  (la) 
Tieize-SepHers 
Treisc- Vents . 
Vandrene  ... 
Verrie  (  la)  .  . 
Vieille-Vigoe  . 


1 1 1 

HO 
<7 
189 
109 
190 
1:1 

KO 


"5 


Par. 


Toi  il  11 167 


Herbergement  (T) 
Hcrbieii  (le»)  ,  bourg. 
Herbiers.  Keyf?  Bourg. 
Landes.  V.  Grandes. 
Lindes-Genufleu  vie») 
Lonzeron.  V.  Endive. 

Malleliewe  

MauWon.KChîtilIon. 
Meilmire  ;la)  .  .  .  . 
Mo.h-MjIoui.  Vcie\  St. 
Michel. 

Montaiga  194 

Mornuilon  114 

Mortaieoc ,  ville  ....  119 

M00I1111   76 

Pallo.ia  11 H 

Pay  St.  Bonnet  (Je).  .  .  167 

Rabaflcîieie  (laj  6a 

Remouillé  1.(7 

Rochc-Trejou  111 

Rochefrrvieic .  .....  ni 

Rotr.ix  41 

SitH?::?  M4 

Sigouroiy  144 

Saint  -  André*  de  Goul- 

dois  ,  biurg  158 

St.  Aubin  de  Banbigny, 
hurg  »4« 

CHATILLON  en  Couhd ,  en  Poitou,  diocefe  , 
intendance  fie  élection  de  Poitiers ,  parlement  de 
Paris ,  arroudiflemenr  de  Couhé.  On  y  compte 
3$.  feus.  Cette  paroifle  eft  (îtuée  fur  la  petite  riviè- 
re de  Dive ,  à  1.  1.  &  demie  S.  S.  O.  de  Vivonnc , 
fie  6.  fit  demie  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

CHATILLON  le  Dejert ,  enDauphiné,  dioce- 
fe fit  élection  de  Gap ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  un  quart  &  un  feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles ,  tSc  un  tiers  &  un  huitiè- 
me de  feu  pour  les  biens  taillables  ;  y  compris  néan- 
moins un  vingt-quatrième  &  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CHATILLON  lez  Dombes  o«  près  la  Dorabes  , 
ville  de  la  province  de  Brefle ,  églife  de  Saint-André 
érigée  en  collégiale  en  165,1.  fie  paroiffe  du  diocefe 
de  Lyon  ;  Capucins ,  Urfulines  ,  collège  régenté 
par  des  Prêtres  du  féminaire  de  S3int-Charles  de 
Lyon  ,  &  hôpital  ;  gouvernement  particulier  dans 
la  lieutenance  générale  de  BrelTc  ;  comté,  dont  la 
juftice  d'appel  reflortit  au  bailliage  de  Bourg  ;  jufti- 
ce  ordinaire  refïbrtiflante  à  la  juftice  d'appel  ;  mai- 
rie ;  grenier  à  fel  de  la  juftice  des  gabelles  de  Brefle 
fous  la  direction  de  Lyon  ;  ville  qui  députe  aux  af- 
fcmblées  du  pays  de  Brefle,  fit  mandement  de  l'é- 
lcdion  de  Bourg  ;  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon ,  élection ,  bailliage  &  recette  de  Bourg.  On  y 
compte  160.  feux.  Cette  vilie  eft  fituée  dans  un 
vallon  ,  entre  deux  collines  l'une  au  midi  &  l'autre 
au  nord ,  fur  la  rivière  de  Cbalaronue  qui  la  traver- 
fe  ,  à  4. 1.  O.  S.  O.  de  Bourg  ,  fie  autant  S.  S.  E.  de 
lYlâcon.  Elle  a  194.  toiles  de  lougueur  fur  »o.  de 
largeur.  Sa  circonférence  eft  de  6jo.  toifes.  On  y 
entre  par  les  portes  de  Bourg ,  de  Lyon  fie  de  Vil- 
lars.  Quoique  Châtillon  ne  foit  pas  en  pays  de  vi- 
gnobles ,  il  s'y  fait  cependant  uu  gros  commerce  de 
vin ,  parce  que  c'eft  le  lieu  du  dépôt  des  vins  de 
Mâconnois  fie  de  Beaujolois  ,  qu'on  y  vient  acheter 
de  quantité  de  paroiflës  de  Brefle. 

Les  villes  de  roat-de-Vcjle  fit  de  Châtillon-le\~ 
Dombes  furent  cédées  fit  inféodées  par  Emmanuel- 
Philibert  ,  Duc  de  Savoie  ,  en  échange  du  comté 
de  Benes  en  Piémont ,  à  Jean-Louis  Cojlc,  Comte 
«le  Benes  ,  en  faveur  duquel  elles  furent  érigées 
«n  comté  ,  par  lettres  du  26.  Juin  1  $61.  ,  vérifiées 
en  la  chambre  des  Comtes  de  Piémont  le  11.  Oc- 
tobre fuivant.  Ces  deux  comtés  paflerent  dans  la 
fuite  à  Chriftop hc  d'iA/e  ,  Seigneur  de  Bufly  i  fie 
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de  fes  héritiers  a  François  de  Bonne ,  Duc  de  Lef- 
diguieres ,  dont  la  fille  Marie-Françoife  ,  Duchefle 
de  Créjui ,  vendit  le  comté  de  Chârillon-lez-Dom- 
bes ,  par  contrat  du  7.  Décembre  164V  ,  à  Mut*. 
moi/elle  de  Montpeitiur  ,  qui  l'a  lailTé  à  Philippe 
de  France  Duc  à'Orl&nt. 

Philibert  Collet ,  Avocat  au  parlement  de  Dora- 
bes  ,  fie  connu  par  plufieurs  ouvrages  qu'il  a  don. 
nés  au  public,  étoitdc  Châtillon-lez-Dombes , où 
il  naquit  le  1$.  de  Février  1643.,  de  Pierre  Coller, 
Notaire  &  Procureur  d'office  à  Châtillon-lez-Dom- 
bes ,  fit  de  Suzanne  Girard  de  MantreveL  Ayant 
achevé  fes  études  à  Lyon  dans  le  collège  des  Jéfui- 
tes  dès  l'âge  de  feize  ans ,  Collet ,  à  la  follicitatioa 
des  Pères  de  la  Chaiy  fie  Menejirier ,  qui  avoient 
été  fes  Régents  ,  entra  dant  le  noviciat  de  la  fo- 
ciété  à  Avignon  ;  il  enfeigna  enfuite  le  humanités 
à  Dole  &  a  Roanne  ,  jufqu'à  l'âge  de  vingt-deux 
ans  qu'il  quitta  la  compagnie.  Il  voyagea  pendant 
quelques  années  ;  mais  enfin  laflé  de  la  vie  erran- 
te qu'il  menoit  ,  il  revintà  Châtillon  ,où  ilépoufa, 
au  mois  de  Février  1679. ,  Jeanne  Cutchenon ,  fille 
d'un  Médecin  du  pays ,  &  nièce  de  Samuel  Gui- 
chenon ,  fameux  hiftorien.  Elle  mourut  quelques 
années  après  ,  âgée  de  trente-trois  ans ,  fit  tailla 
un  pardon  fie  une  fille.  Le  premier  avoit  de  bel- 
les difpofitions  pour  les  feiences ,  fit  fon  pere  n'a- 
voit  rien  négligé  pour  cultiver  en  lui  ce  germe 
de  fçavoir.  Le  jeune  Collet  fut  reçu  Avocat 
au  parlement  de  Dombes ,  fie  s'y  fit  d'abord  de  la 
réputation  ;  ce  qui  ne  dura  pas  long-temps ,  car  il 
mourut  âgé  feulement  de  vingt-trois  ans.  La  fille 
vivoit  encore  en  1717.  ,  fit  n'étoit  pas  mariée.  Re- 
venons à  Philibert  Collet  :  il  mourut  à  Châtillon  t 
fa  patrie  ,  le  31.  du  mois  de  Mars  1718.,  à  76. 
ans.  Les  ouvrages  qu'il  a  publiés  roulent  fur  des 
matières  intéreflantes  ;  mais  elles  n'y  font  qu'ef- 
fleurées ,  fie  d'ailleurs  elles  y  font  traitées  avec  peu 
d'ordre  fit  de  clarté.  H  fit  imprimer  un  traité  de* 
excommunications  .  en  1683.  ;  un  traité  de  l'u- 
furc  ,  en  1690.  ;  des  entretiens  fur  les  dixmes ,  les 
aumônes  fie  autres  libéralités  ,  faites  à  l'églife ,  en 
1693.  ;  hijioria  rationis ,  ficc.  ,en  169c.  ;  des  en- 
tretiens fur  la  clôture  rcligieufe  ,  en  1697.  ;  deux 
lettres  à  M.  Bonnet  Bourdelot  fur  l'hiftoire  des 
plantes  de  Tourncfort  (  tous  ces  livres  font  m-i  t.); 
des  commentaires  fur  les  ftatuts  de  Brefle  in-folio, 
en  1698.  Cet  ouvrage  n'eft  qu'une  nouvelle  édi- 
tion de  celui  que  Bave l  avoit  déjà  donné.  Comme 
cet  auteur  étoit  oncle  de  Collet ,  fit  fon  livre  étant 
d'ailleurs  excellent  ,  mais  trop  abrégé ,  Co//er  ju- 
gea à  propos  de  développer  la  matière  ,  fie  de  lui 
donner  toute  l'étendue  convenable.  Il  y  ajouta  de 
plus  deux  lettres  qu'il  avoit  publiées  en  1697.  ,  fie 
qui  concernent  la  critique  de  l'hiftoire  de  Dombes, 
par  Neuveglife.  Le  Pere  Meneftrier  répondit  à  ces 
deux  lettres  dans  un  des  journaux  des  fçavants  de 
l'an  1697.  La  difpute  rouloit  fur  la  pofition  géogra- 
phique des  Sebufiens ,  fie  en  même  temps  fur  un  au- 
tre point  qui  étoit  de  fçavoir  fi  les  Segufiens  étoient 
les  mêmes  que  les  Sebufiens.  Outre  les  ouvrages 
dont  nous  venons  de  parler  ,  CoJ/fr  en  a  fait  plu- 
fieurs autres  qui  ne  font  encore  que  manuferits  ; 
parmi  ceux-ci  font  une  critique  de  l'hiftoire  de 
Brefle  par  Guichenoo  ,  fit  une  hiftoirc  du  pays  de 
Dombes. 

CHATILLON  le  Duc  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe,  parlement  fie  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  fit  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Châtil- 
lon ou  de  Cromary.  On  y  compte  1 8.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  fie  tiers  N.  de  Befançon. 

La  terre  fie  feigneurie  de  Châtillon ,  au  comté  de 
Bourgogne  ,  fut  portée  en  mariage  ,  l'an  140a. , 
par  Jeanne  de  Coligny ,  qui  en  etoit  héritière  du 
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chef  de  fa  mere  Goyerte  de  Clûtitlon ,  a  Jacques- 
Antoine  ,  Seipneur  de  Grammont.  Celui-ci  fut  le 
cinquième  ayeul  de  Jacques-Antoine  de  Gram- 
mont ,  créé  Chevalier  en  1618. ,  en  faveur  duquel 
Philippe  III.  Roi  d'Efpagne  érigea  la  terre  de  Châ- 
tillou  en  baronnie ,  par  lettres  du  19.  Novembre 
1616.  Il  a  voit  été  fubftitué  par  fa  mere  en  1607. 
aux  noms  fit  armes  de  Joux  ,  ôc  avoit  époufé  en 
»S9î-  Jcannc-Baptitte  de  Grammont -P  if  et ,  dont 
le  fils  ,  Jean-François  de  Joux ,  dit  de  Grammont , 
Baron  de  Châtillon,ficc.,fut  pere  par  fa  féconde  fem- 
me Adrienne-Thérefe  de  Binans  ,  Damé  de  Cham- 
béria  ,  de  Gabriel-Philibert  de  Joux-de-Binans , 
dit  de  Grammont.  Celui-ci  a  laifle  de  fon  fécond 
mariage  avec  Jeanne-Philippe  Poitiers  ,  pour  fille 
unique  &  héritière  ,  Maric-Gabrielle-Charlotte  de 
Grammont. 

CHATILLON  Guyotte  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe  ,  parlement  fit  intendanoe  de  Befançon , 
bailliage  fit  recette  de  Vcfoul  ,  prévôté  de  Châ- 
tillon  ou  Cromary.On  y  compte  18.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  1. 1.  fie  trois  quarts  N.  E.  de  Be- 
iançon. 

CHATILLON  fur  Indre  ,  ville  avec  un  préfi- 
dial  érigé  en  1681.  fie  une  prévôté  Royale ,  un  cha- 
pitre eotnpofé  de  fix  Chanoines ,  un  couvent  de 
Keligieufes ,  ficc. ,  en  Tourainc,  diocefe  fie  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Châteauroux.  On  y  compte  350.  feux.  Cette 
ville  eft  dans  une  fituation  agréable  ,  fur  la  rivière 
d'Indre  ,  à  j.  1.  fit  demie  S.  E.  de  Loches  ,  10.  S. 
E.  de  Tours  ,  fit  6.  fit  quart  N.  O.de  Châteauroux. 
Long.  18.  49.  jo.  lat.  47.  o.  1$.  Il  s'y  tient  tous 
les  ans  quatre  foires ,  indépendamment  de  celle  qui 
fe  tient  à  Sainte-Théodore  ,  près  de  la  ville  ,  le 
jour  de  Saint- Vital.  Elle  fut  unie  à  la  Couronne  par 
conhfcation  de  1 104.  Depuis  ce  temps  ,  deux  Rei- 
nes de  France  en  ont  joui  pour  leur  douaire.  Elle 
eft  à  préfent  engagée  à  lu  maifon  d'Amelot  de 
Chaillou ,  qui  eft  aux  droits  de  celle  de  Barillon. 
Les  environs  de  la  ville  dont  il  s'agit ,  font  des 
plus  agréables  fie  des  plus  fertiles. 

CHATILLON  fur  Loing,  ville  avec  une  églife 
collégiale  fous  le  titre  de  Saint-Pierre ,  fie  un  cou- 
vent de  filles  du  Saint-Sacrement,  ficc. ,  dans  le  Gâ- 
tioois-Orléanois ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  d'Orléans ,  éleftion  de  Montar- 
gis.  On  y  compte  576.  feux.  Cette  ville  eft  limée 
dans  une  vallée  fort  agréable ,  fur  le  canal  de  Bria- 
re,  qui  eft  travrrfé  en  cet  endroit  par  la  rivière  de 
Loing,  à  j.  1.  fie  deux  tiers  S.  E.  de  Montargis  ,  4. 
N.  E.  de  Briare  ,  8.  S.  O.  de  Sens  ,  fie  1 3.  fie  demie 
E.  d'Orléans.  Long.  10.  ;o.  $7.  lat.  47.  49.  t).  Le 
château  eft  hors  de  la  ville ,  fit  il  eft  fitué  à  mi- 
côte  d'une  colline.  Dans  la  chapelle  de  ce  château 
font  les  tombeaux  des  Seigneurs  de  Châtillon ,  fie 
eotr'autres  ceux  de  Gafpard  de  Coligny,  Maréchal 
de  France,  fie  de  Louife  de  Montmorency  fa  femme. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Chdtillon-fur-Loing  a 
appartenu  long-temps  à  l'illuftre  maifon  de  Coligny, 
fous  le  titre  de  comté.  Elifabeth  -  Angélique  de 
Montmorency ,  femme  de  Gafpard  ,  quatrième  fit 
dernier  Comte  de  Châtillon  ,  la  donna  par  tefta- 
xnent  au  fécond  fils  du  Maréchal  de  Luxembourg  , 
fon  neveu ,  en  faveur  duquel  le  Roi  Louis  XIV.  l'é- 
rigea  en  duché  fimple ,  en  1690. 

CHATILLON  fur  Loire  ,  ville ,  en  Berry  ,  dio- 
cefe de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans  ,  éleftion  de  Gieri.  On  y  compte  489. 
feux.  Cette  ville  eft  lituée  dans  une  contrée  des  plus 
agréables  fie  des  plus  fertiles  ,  fur  la  rive  gauche-  de 
la  Loire  ,  à  une  lieue  S.  S.  O-  de  Briare ,  11.  N.  N. 
E.  de  Bourges ,  fie  autant  E.  S.  E.  d'Orléans.  Long, 
ao.  14.$].  lat.  47- 3S-  *3- 
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CHATILLON  fur  Marne,  ville,  en  Champa- 
gne ,  diocefe  de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons  ,  éleftion  d'Epernay.  On  y 
compte  163.  feux,  y  compris  ceux  du  moulin  de 
l'Etang.  Cette  ville  eft  Gtuée  à  quelque  diftanec  de 
la  rive  droite  de  la  Marne ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N- 
E.  de  l'abbaye  de  filles ,  de  l'Amour-Dieu,  à  2. 1. 
E.  N.  E.  de  Dormans  ,  j.  O.  N.  O.  d'Epernay ,  4, 
fit  demie  S.  O.  de  Rheiros ,  fie  8.  S.  E.  de  Soi  llon5. 
C'cft  la  patrie  du  Pape  Urbain  H.  Il  y  a  un  prieuré 
de  l'ordre  de  Saint-Auguftin,  qui  vaut  environ  mille 
livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu.  La  ville 
dont  il  s'agit,  a  donné  fon  nom  à  une  ancienne  mai- 
fon ,  qui  tenoit  cette  terre  en  fief  de  l'églife  de 
Rheims.  Le  Connétable  Gauthier  de  Châtillon  eft 
le  dernier  de  cette  maifon  qui  l'ait  poffédée.  Elle 
appartient  à  préfent  à  la  maifon  de  Bouillon. 

CHATILLON  fous  Mefche,en  Franche-Comté, 
diocefe ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage fie  recette  de  Baume. On  y  compte  5.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  $.  l.fit  demie  E.  S.  E.de  Baume. 

CHATILLON  de  Mickatlles ,  en  Bugey.  Voye\ 
ci-devant  Châtillon  ù  Ardon. 

CHATILLON  fur  Moran  ,  en  Champagne  , 
diocefe  fit  éleftion  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  Ou  y  compte  $0.  feux  ,  y 
compris  ceux  du  hameau  de  Seu.  CetteparohTeeftà  j. 
I.N.O.  de  Monticr-en-Der,  fie  9.E.N.  E.de  Troyes. 

CHATILLON  fur  Oife  ,  en  Picardie,  diocefe  fie 
éleftion  de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  Soiflbns.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  quelque  diftance  O.  de  la  rive  droite 
de  l'Oife  fit  de  Ribemont,  fie  à  j.  1.  N.  O.  de  Laon. 

CHATILLON  de  Parthenay,  en  Poitou  ,  dio- 
cefe ,  intendance  fie  éleftion  de  Poitiers ,  parle- 
ment  de  Paris ,  arrondiflèment  de  Parthenay.  On  y 
compte  90.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  petite 
diftance  N.  E.  de  Parthenay ,  fie  à  6.  1.  fie  tiers  O. 
N.  O.  de  Poitiers. 

CHATILLON  le  Rot\,  dans  l'Orléanois  propre  , 
diocefe  fit  intendance  d'Orléans ,  parlement  de  Paris, 
éleftion  de  Pithiviers.  On  y  compte  144.  feux.  Cette 
paroifle  eft  a  1.  I.  O.  S.  O.  de  Pithiviers  ,  fie  6.N. 
N.  E.  d'Orléans.  Son  terroir  eft  très-fertile ,  princi- 
palement en  grains. 

CHATILLON  fur  Saône,  parohTe  avec  titre  de 
Prévôté  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de  Toul  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lorraine ,  bail- 
liage fie  recette  de  la  Marche.  On  y  compte  47.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Saône  ,  à  j.  I.  S.  E. 
de  la  Marche  ,  fie  1 8.  fie  demie  S.  E.  de  Bar-le- 
Duc.  Ses  environs  abondent  en  excellons  pâturages. 

CHATILLON  fur  Sèche  ,  en  Bretagne  ,  dioce- 
fe ,  parlement ,  intendance  fit  recette  de  Rennes. 
On  y  compte  18.  feux  fit  un  tiers  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  fit  fertile  , 
fur  la  petite  rivière  de  Secbe  ou  Siche  ,  à  2. 1.  S.  de 
Rennes. 

CHATILLON  fur  Seine ,  ville  principale  du  pays 
de  la  Montagne ,  en  Bourgogne  ;  Abbaye  d'hommes 
de  l'ordre  de  Saint  -  Auguftin  ,  de  la  congrégation 
de  Sainte-Geneviève ,  fie  fous  le  titre  de  Notre- 
Dame  ;  abbaye  de  filles ,  de  l'ordre  de  Saint-Beneit, 
dite  Notre-Dame  du  Puis-d'Orbe  ;  doyenné  ou  ar- 
chipretré  du  diocefe  de  Langres  ;  paroifle  de  Saint- 
Vorle ,  avec  fes  annexes  Saint-Jean  fie  Saint-Nicolas, 
fie  mépart  à  Saint-Nicolas  ;  commanderie  de  l'or- 
dre de  Malte  ,  de  la  langue  de  France  fie  du  grand- 
prieuré  de  Champagne  ,  membre  de  celle  de  Bure, 
fie  qui  vaut  j.  à  4000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  ;  couvents  de  Feuillants  ,  de  Cordeliers  , 
de  Capucins ,  de  Carmélites  fie  d'Ufulines  ;  hô- 
pital de  Saint-Pierre  pour  les  malades ,  deflèrvi  par 
des  Religicufes  j  hôpital  de  Saint-  Germain  pour  les 
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pauvres  panants  ;  collège  avec  des  Régents  laïcs  » 
gourvcnement  particulier  dans  la  lieutcnance  gé- 
nérale de  Dijon  ;  lieutenaoce  des  Maréchaux  de 
France  ;  cinquième  bailliage  principal  du  parlement 
de  Bourgogne  ;  chancellerie  aux  contrats  renortif- 
fante  au  même  parlement  ;  préfidial  uni  au  bailliage 
&  à  la  chancellerie  ;  chancellerie  près  le  prcfidial  ; 
bailliage  du  duché-pairie  de  Langres ,  en  ce  qui  eft 
de  Bourgogne  ,  dt  relTorrifiant  au  parlement  de  Di- 
jon ;  mairie  qui  a  la  jutlice  ordinaire  de  la  police  de 
la  ville  ,  de  qui  reffortit  par  triennalité  au  bailliage 
Royal  dt  à  celui  de  la  pairie  ;  juftices  de  l'abbaye 
&  de  la  commande  rie  ,  reflbrttiTantes  au  bailliage 
Royal  ;  maîtrife  particulière  de  la  table  de  marbre 
de  Dijon  ;  maréchauflee  fous  le  Prévôt  général  de 
Bourgogne  ;  grenier  i  lél  du  parlement  de  de  la  di- 
rection de  Dijon  ;  bureau  des  traites-foraines  de 
Dijon  ;  fubdélégation  de  l'intendance  de  Bourgogne  j 
dixième  ville  qui  députe  aux  états  de  la  même  pro- 
vince ,  &  la  neuvième  qui  nomme  l'Elu  du  tiers- 
état  ;  recette  particulière  des  mêmes  états  ;  recette 
des  bois  de  la  maîtrife  ;  dtc.  On  y  compte  418. 
feux.  Cette  ville  eft  fi  ruée  dans  une  contrée  où  l'air 
eft  très-pur  &  très-tempéré ,  fur  les  deux  rives  de  la 
Seine,  à  ti.l.N.0.  de  Dijon,  dt  10  fit  deux  tiers 
O.  de  Langres.  Long.  ta.  ao.  o.  lat. 47.  50. 1  {.Ses 
armes  font  de  gueules ,  au  château  fommé  de  quatre 
tours  crénelées  d'argent ,  maçonné  de  fable.  Elle  eft 
élevée  aux  deux  extrémités  ,  de  baflê  vers  le  milieu  î 
ce  qui  forme  uneefpece  d'amphitéatre.  Elle  eft  di- 
vifée  par  la  rivière  de  Seine ,  qui  la  traverfe  en  deux 
endroits.  11  y  a  deux  portes  principales  qui  ferment 
l'une  la  partie  de  la  ville  qu'on  appelle  Ckaumont  , 
de  l'aurre  le  Bourg.  Ce  deux  parties  n'ont  au  refte 
qu'une  feule  de  même  enceinte.  La  ville  a  environ 
1  $00.  pas  de  longueur.  Sa  largeur  ,  dans  ce  qu'où 
appelle  le  Bourg  ,  eft  de  350.  pas  ;  dans  le  quar- 
tier de  Chaumont,  de  »  50.  ;  dt  fou  circuit ,  de  J$oo. 
On  y  voit  les  ruines  de  l'ancien  château  des  Ducs  de 
Bourgogne.  A  l'extrémité  du  quartier  de  Chaumont 
eft  une  efpece  de  maifon  fcigneuriale ,  qu'on  croit 
avoir  été  bâtie  parle  Chancelier  Bollin. 

L'abbaye  d'hommes  ,  de  Notre-Dame  de  Châ- 
tillon.a  été  fondée  vers  l'an  118m.  Elle  eft  en  com- 
mende ,  de  vaut  au  moins  4  $00.  liv.  de  rente  au 
fojet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  soie  que  de  joo.  florins. 

Celle  de  filles  ,  fous  le  titre  de  Notre-Dame  du 
Puis-d*Orbe ,  étoit  fi  ruée  à  la  campagne  ,  de  c'eft 
par  le  confeil  de  Saint-François  de  Sales  qu'elle  a 
été  transférée  dans  la  ville.  Cette  maifon  jouit  de  3.  à 
4000.  liv.  de  rente. 

11  paraît  que  dans  le  neuvième  fiecle  ChSrillon  ap- 
partenoit  à  Gérard  de  RomffitUn  ,  l'un  des  grands 
Seigneurs  de  ce  temps-la  ,  dt  le  même  qui  fonda  l'é- 
glile  collégiale  d'Avaloo ,  l'abbaye  de  Vezclay  dt 
celle  de  Poultkre-fur-Seine ,  dans  laquelle  on  voit 
encore  fon  tombeau  dt  celui  de  Berthc  (a  femme  , 
fille  de  Pépin  Roi  d'  Aquitaine.  Le  Père  U  Grand  , 
Jé  fuite ,  dans  fon  hiftoire  de  la  ville  de  Chitillon , 
imprimée  en  16  $1.,  dit  cjuc  feloo  les  cents  qui  fe 
trouvent  dans  les  a:chives  de  l'abbaye  de  Fontenay , 
Vcrtic  ou  Gsierr  'iCy  Comte  de  Châtillon  ,  eut  trois 
fils  ,  dont  l'ainé  ,  qui  fenommoit  André ,  fat  j3omte 
de  Chitillon  ;  Godefroy  fut  le  fécond ,  dt  Teffelin 
letroifieme.  Ce  dernier  époufa  Alix,  fille  du  Sei- 
gneur de  Montbard ,  de  eut  en  partage  la  terre  de 
Fontaine-le  \-Dij*i\  où  naquit  Sr .Bernard  l'an  1 09 1 . 
Tout  cela  peut  êrre  vrai  ;  mais  le  P.  le  Grand  n'en  rap- 
porte point  de  preuves.  Quoi  qu'il  en  foit,  il  n'en  eft 
pas  moins  confiant  qne  le  comté  de  Châtillon-fur- 
Seine  00  de  la  Montagne  a  été  réuni  depuis  plufieurs 
fiecles  au  duebéde  Bourgogne  ,  duquel  il  n'a  plus 
été 
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qui  fat  de  Cruxy ,  &  les  baronnies  d*Aney4e-Franc, 
de  Leigne  &  de  Raviere  dans  le  bailliage  de  Sens , 
font  mouvans  do  duché  de  Bourgogne  pour  la  toi 
de  l'hommage.  Etienne  le  Grand  ,  que  nous  venons 
dénommer,  naquit  à  Chârillon-for-Seine  en  1600., 
&  entra  dans  la  compagnie  de  Jefus  en  1 6 1 8. 11  mo 
rut  à  Dijon,  le  *6.  Février  1681. 

Guillaume  Phiijndrier  naquit  a  Chârilloc-fnr. 
Seine  ,  d'une  bonne  de  ancienne  famille  ,  en  ijoj. 
Il  larinifa  fon  nom  en  Philandtr.  Il  fut  élevé  arec 
foin  ,  dt  l'on  peut  dire  qu'il  furpaffa  les  efpérances 
les  plus  flatteufes  qu'on  s'étoit  formées  de  fon  tî- 
prit  oc  de  foo  application.  Son  mérite  ne  demeura 
pas  long-temps  dans  l'obfcurité.  Georges  d'Anra. 
goac  ,  Evéqoe  de  Rhodès  ,  le  même  qui  fat  fut 
Cardinal  en  1  $44. ,  ayant  entendu  parler  du  (çarotr 
de  Guillaume  Philandrier  ,  réfolut  de  fe  l'attacher 
de  le  fit  fon  Lecteur,  ou  plutôt  fon  ami  de  fon  con- 
fident. Les  parents  de  les  amis  de  Philandrier  vi. 
rent  avec  peine  que  fon  attachement  à  ce  jjraad 
Prélat  alloit  les  priver  de  la  préfeoce  de  cet  illdire 
ami  ,  de  firent  en  conséquence  tout  leur  poflble 
pour  le  rappeller  dans  fa  patrie  ;  mais  ce  fureuvaui 
Pour  les  coufoler  de  fon  éloignement ,  Philandrier 
leur  envoya  foo  portrait  qu'il  grava  lui-même,  & 
qu'il  accompagna  de  huit  vers  françois  ,  queM.de 
là  Mare ,  Cotueiller  an  parlement  de  Dijon ,  nous  a 
confervés  dans  la  vie  qu'il  a  faite  de  ce  fçavant. 

Philandrier  ne  fat  pas  plutôt  à  Rhodes ,  qu'il  eut 
occafion  de  faire  plufieurs  inferiptions ,  qui  forcer 
gravées  dans  cette  ville.  Il  en  fit  une  fur  1;  paille 
de  François  I.  par  Rhodès  ,  avec  les  trois  Pricces 
fcs  enfants  ,  François  Dauphin  ,  Henri  &  Charles. 
Il  en  fit  encore  une  autre  lorfque  Henri  IL  Roi  dt 
Navarre ,  de  fa  femme  Marguerite  de  Valois ,  feenr 
de  François  L  ,  vinrent  en  cette  ville  en  155$.  pour 
y  être  couronnés  Comtes  de  Rhodes. 
,  Ces  occupations  paflàgeres  n'empêchèrent  point 
Philandrier  de  travailler  à  un  ouvrage  de  longue 
baleine.  U  avoit  entrepris  un  commentaire  for  les 
iniiiturions  de  Quinrilien.  Marguerite  de  Valois 
ayant  vu  cet  ouvrage  ,  conçut  beaucoup  d'efhme 
pour  le  commentateur,  de  Ini  demanda  qu'il  fit  im- 
primer les  notes.  M.  de  la  Mare  regrette  beaucoup 
que  la  fuite  de  ce  commentaire  fe  foit  perdue. 

Philandrier  s'appliqua  enfuite  à  l'arcfùreâure  , 
de  prit  Vitruve  pour  fon  maître.  Non-feulement  il 
connut  la  théorie  de  cet  art ,  mats  il  paflâ  encore  a 
la  pratique.  On  voit  à  Rhodès  plufieurs  monuments 
qui  prouvent  combien  il  étoit  habile.  Le  Prélat  loi 
confia  la  direction  du  bâtiment  de  fa  cathédrale  . 
dont  la  voûte  eft  d'un  trait  hardi  ;  de  on  e 
vra  une  grande  idée ,  fi  l'on  en  juge  par 
dit  Philandrier  lui-même. 

Faeeffant  JE 

Infa/ue  Pyramidum  motet» 

Valtant  orbu  miracula. 

Georges  d'Armagnac  étant  envoyé  à  Venifè  ea 
qualité  rT Ambaffadeur  du  Roi  François  L ,  Pbilao- 
(Lier  y  furvit  fon  Mécène ,  de  profita  do  voyage  de 
Rome  pour  y  étudier  l'architecture  fous  le  fameux 
Sébaftien  Serlia  de  Bologne.  De  retour  à  Veniiê ,  Q 
ramaûa  tous  les  manuferitsde  Vitrave,qu'il  put  trou- 
ver ,  dt  en  corrigea  le  texte.  Serlio  ou  Bramante  lui 
furent  d'un  grand  fecours ,  ainG  que  tous  ceux  qui 
voulurent  bien  lui  faire  part  de  leurs  recherches  fur 
cet  auteur  ;  dt  après  lui  avoir  rendu  prcfque  toute 
fa  pureté,  il  échurcit  un  grand  nombre  de  paûaget 
qui  a  voient  été  inintelligibles  jufqu'alors.  Quand  Ion 
ouvrage  fat  prêt  ,  il  le  fit  imprimer  à  Rome  en 
1  $44. ,  dt  le  dédia  à  François  L ,  le  Protecteur  des 

"I.  d'Anna- 
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gnac  fut  fait  Cardinal  par  le  Pape  Paul  III.  ,  com- 
me nous  l'avons  dit  ,&  dix  ans  après  il  revint  à  Uho- 
dès.  Philandrier  ayant  embralTé  l'état  eccléiîalîique , 
fut  pourvu  d'un  caoonicat  dans  l'égliie  cathédrale 
de  Rhodes  ,  fit  le  8.  Décembre  i  $6:.  il  fut  fcit  Ar- 
chidiacre de  la  même  églife.  Dans  la  faite  le  Cardi- 
nal d'Armagnac  ayant  été  nomme  à  l'Archevêché 
de  Toulcpie  ,  ce  Prélat  mit  tout  en  ufage  pour  ob- 
tenir que  Philandrier  vînt  auflfi  s'établir  en  cette 
ville  ;  mais  ce  fut  inutilement.  Philandrier  fixa  fon 
féjour  à  Khodès  ,  &  tout  ce  que  le  Prélat  put  obte- 
nir de  lui ,  fut  qu'il  iroit  deux  fois  l'année  lui  rendre 
vifite.  Ce  fut  dans  un  de  ces  voyages  que  Philandrier 
mourut  à  Touloufe  ,  le  18.  Février  i<6$- ,  à  60, 
ans.  Le  Cardinal  d'Armagnac  l'honora  de  fes  re- 
grets les  plus  tinceres  &  les  plus  tendres  ,  ck  le  lit 
inhumer  dans  l'églife  de  Saint-E  tienne  ,  où  il  lui  fit 
ériger  un  maïuolée  avec  cette  infeription. 

D.    O.  M. 

GviLLSLMoVailAVDRO  ,  CtjMiwtO  ,  Cèvi 

JChuw,  tximii  truàitne  ac  deHri/ij  jùiiulari ,  t>irtu- 
te  rnbUi,  feUvtiÀ  clora  ,  pitutt  infiftà ,  RtUgeuc  w 
tduuùt ,  montm  fuMvitMt  faciii ,  ammi  csrdort  cwfpi- 
cm  ,  fenfit  t>g<t  imtttt  prol*  ,  AnùcpitMts  C  Art\a\- 
ttûurd  ptrùijfpno ,  f*nua»e  celdricate  ,  ttum  tx- 
ttrù  ,  ntta  ,  qm  in  fiudiis  Htterartaa  ,  ttadtit  *nmt 
confumpru ,  dlint  jintieperum  Kùtuementa  twlwrw  , 
ac  fe  Aoagaojlen  illnjh$Ma  CvdinAi  Amuuùac» 
prtberet ,  tandem  ésiritu  tiribus  corpotis ,  Uni  fufpi- 
rU  tit*m  eflUvi$  ;  G&ORGiUS  ,  Cahdivalis 
ArMASIACUS,  juUHjf»»»  A>'4gnoft*  fito ,  fpe futur* 
refarrtilionis  hoc  mamwuntum  tnatfiiffunm  P.  C.  Vixit 
LX.  f*n  vtri  fit  fmLhttjt  x.  Kai.  M. 
!  M.  D.  LXK 
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autres  années ,  au  bailiiage  du  duché  Je  Langres  , 
en  ce  qui  eft  de  Bourgogns  ;  i°.  les  chârellenics  Ro- 
yales d'Aizey-lc-Duc  baronnie ,  de  Duefme ,  de  Vi- 
laine en  Dueftnois ,  de  Villiers-!c-Puc  avec  Vanvey  , 
de  Maizey  avec  Vilîotte  ,  ôc  la  plus  grande  partie 
de  celle  de  Sautnaize  ;  3".  les  prév  otés  Royales  d'Ai- 
gnay-le-Duc  ,  de  Baigncux,  de  Brion,  d'Htrochey, 
&  de  Salive  ;  4".  les  marquifats  d'Arc -en-Barrois  , 
de  Plaify  ck  de  Larrey  ;  s"  le  comté  de  Frolois  -, 
6°.  ics  terres  &  feigneuries  des  abbayes  de  Châtil- 
lon  ,  d'Oigny  &  de  Saint-Seine  ;  des  prieurés  du 
Val-des-Choux ,  de  Quartier  ,  de  Beaulieu  ck  de 
Trouhaut  ;  des  commanderies  de  Bure  ,  Epailly  , 
Morman  &  Montmorot;  des  Chartreux  de  Lugnyà 
Reccy ,  ck  de  l'abbaye  de  Flavigny  à  Chanceau  ; 
70.  les  autres  paroiiTes  &  hameaux  de  ce  bailliage  ï 
&  8°.  les  mairies  d'Arc-cn-Barrois  ,  de  Coulemier, 
de  Latreccy ,  de  Baigneux  ,  de  Saint-Seine  ck  de 
Vilaine. 

Conlidéré  comme  diftrict  particulier  de  la  géné- 
ralité flt  intendance  de  Dijon  ou  Bourgogne,  le  bail- 
liage de  Châtillon  comprend  164.  paroiifes  ou  com- 
munautés ,  qui  contiennent  enfemblc  6$  11.  feux. 
On  compte  dans  ce  bailliage  plufieurs  maifons  reli- 
gieufes  de  l'un  ck  de  l'autre  fexe  ,  ck  entr'autres  les 
abbayes  de  Châtillon  ,  d'Oigny  &  de  Sair.t-Seine  ; 
treize  prieurés,  dont  celui  du  Val-des-Choux  eft  le 
plus  confidérable  ;  ck  deux  commanderies  de  l'ordre 
de  Malte,  indépendamment  de  leurs  annexes.  I  V>  t\ 
Bourgogne  généralité,  tom.  i.pag.  787. 

DÉNOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 

DK   ChATJLLOS-.su  R  -  S  E  I  H  K. 


Voye\  la  vie  de  Philandrier  écrite  par  M.  de  la 
Mare  ,  fous  ce  titre  :  De  vitâ ,  moribus  tj  f cri  fût 
GuilUUni  Philandri  ,  Epilloh.  Voyez  auffi  la  biblio- 
thequedes  auteurs  de  Bourgogne ,  a  l'article  de  Phi- 
landrier. Au  refte  ,  le  feavant  dont  il  eft  queftion , 
avoit  eu  pour  Précepteur  un  autre  f (.avant  ,  nommé 
Jean  Pcrtcllc ,  quiétoitaufli  de  Cbâtillon-fur-Scinc. 
Celui-ci  étoit  très-verfé  ck  très- habile  dans  les  belles- 
lettres  ck  dans  la  médecine.  Voye\  la  bibliothèque 
des  auteurs  de  Bourgogne. 

Le  bailliage  de  Châtillon  ou  de  la  Montagne  an. 
ou  14.  lieues  de  longueur  du  N.  au  S. ,  ck  environ 
10.  lieues  de  largeur.  11  eft  borné  auN.  par  les  bail- 
liages de  Bar-fur-Seine  ck  de  Chaumont  en  Ba&igny, 
au  S.  par  le  bailliage  d'Arnay-le-Duc  ,  à  l'E.  par 
ceux  de  Langres  ck  de  Dijon  ,  oX  à  l'O.  par  celui  de 
Semur-en- Auxois  ck  par  le  Tonnermis  qui  eft  du 
bailliage  de  Sens.  C'eft  un  pays  où  il  y  a  plus  de 
montagnes  que  de  plaines ,  ce  qui  lui  en  a  fait  don- 
ner le  nom.  Il  y  vient  du  froment ,  du  feigle  ,  des 
bois  de  fûtaie  ck  des  taillis.  II  y  a  plufieurs  mines 
de  fer,  dont  la  matière  fe  voiture  à  Troyes,  à  Di- 
jon At  à  Lyon.  Dn  côté  de  Châtillon  ,  les  laines  des 
moutons  y  font  de  fort  bonne  qualité.  Il  fe  fabrique 
dans  le  bailliage  des  ferges  ck  des  toiles.  Du  côté 
de  Sainte-Reine ,  il  y  a  quantité  d'arbres  fruitiers , 
des  fruits  defquels  il  fe  fait  un  aiTczbon  commerce. 
On  compte  dans  ce  pays  environ  1 J.  mille  arpents 
de  bois  taillis.  Les  prairies ,  qui  ne  font  pas  expo- 
fees  aux  débordements  des  rivières  ck  des  torrents  , 
fourniflent  d'aflëz  bons  foins.  On  voit  dans  cette 
contrée  ,  des  veftiges  d'un  grand  chemin  des  Ro- 
mains ,  qui  conduifoit  d'Auxerre  à  Langres  ;  &  en 
divers  endroits ,  il  y  a  d'autres  monuments  d'an- 
tiquité. 

Au  bailliage  de  Châtillon  reffortilTent  i°.  la  mai- 
rie de  Châtillon  pendant  trois  années  ,  ck  les  trois 
Tome  H. 


Feux.       Paroijfet.  Feux. 

.130    Chanctatx  45 

|  Changey   -j 

)|  I  Charancey   it 

ti  '  Chiriroy   1  j 

}s    CHATILLON ,  ville  .  .  418 

•ji    Chitoillcnot   7 

J  8-6  .  Chaume   jt 

I  Chiumont  le-Boij  ...  j8 
11  ,  Chemin.  Kiy-îAifey-le. 
84  ,  L>ac. 

ji  1  Chci-eroile  

BalFot  64    CJnqtondt.  .  •  

Baijon   17  !  Çorpoycr.lj-Chiptlle.  . 

.Baume-ti-Roche  ....  3$ 
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Aignoy-lc-Dnc ,  ville  .  . 
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meiu  An  Chemin .  .  . 
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Aptty  •  .  .  . 

Arc  cu-Banoit,  ville  .  . 
Arion.  I  \jc{  Larfoo. 

Avebuge  

Auui.ourt  

Biignt 
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Blaizy-le-Cliiut  ....  M 
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Bouzot   6 
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Grelîgny   70 
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Paroifct.  Ftux. 

Latrecey  170 

Leffood   34 

Lery   j8 

Locherc   9 

Louefme   51 

4« 

S° 

Kg 
69 


Magny 

Mitfey-le-Dnc  

Maroc  

Marcenay  

Margelle  (la)  

Martïngy  

Maflba.  l/oje\  Grange. 

Manrilly   9 

Melfon   1 1 

Menesble   7 

MetTange.  f'.  Grange. 

Mignot  8t 

Mouron   1  > 

Mo'oy   i4 

Monliot  5 

«9 
1 1 
'4 
\o 
i3 


Ftux. 


Monterot  ........ 

Montmoycn  

Montribouig  

Morot».  Kytî  Grange. 

Motion   4J 

Mugnois.  V.  Darcey. 

Nod   18 

Origny   18 

Orray   ti 

Fange   11 

Pcllerey   11 

Perrière  (la)   18 

Foinfenot   14 

Foinfon   1 1 1 

Poifeul  la-Grange .  ...  jr 

Foi  feui-la-  Ville   48 

Foncey   18 

PraJray.  .  .  ■   4 

Frangey  S-  Vaitre ....  ico 

Fraflay.   19 

Frejelan   9 

FreGlly   «6 
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Semontier   60 

Seriliy  70 
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St.  GermairjvlvFenUlée.  19 
St.  Getmain.te- Rocheux  16 
St.  Marc   51 

St.  Martin -do-Mont  & 

Ceftre   16 

St.  Seine                .  •  47 

Ste.  Colombe   )8 

Terre-Kondrée   7 

Thenifley   51 

Thoire   ji 

Thorey ,  paroifle  de  Mi- 

Koot   7 

Tnurcey   61 

Tronhant   jo 

Vaivre.  Vùyt\  Prangey. 

Vannaire   tj 

Van»ey   98 

Vaogimoii   r7 

Vaniof».  V.  Bremenr. 

Vanx-foos- Origny.  ...  6 

Verrey-fons-Salanife  .  .  )6 

Vcfvrotte   1  ] 

ViUlnfi-en-Doefmoit  .  .  97 

Villicrs-le-Duc   1$ 

Villferr  fur-Soize  ....  41 

Villottc.prèt-IYlaizey  .  .  )i 

Villotte-près-St-Seine.  }t 

Voulaine   41 

l<4.  Pjr. 
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CHATILLONIes  Sons  tV  Dampcourt.en  Picar- 
die, diocefc  &  élection  de  Laon  ,  parlement  de  Pa- 
ris, intendance  de  Soiffons.  On  y  compte  44.  feux. 
Cette  paroifle  eftà  3.  I.N.  de  Laon. 

CHATILLON  du  Temple ,  en  Picardie,  diocefe 
&  éleftion  de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Soi  (Tons.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
Cette  paroifle  eftà  3.  1.  N.  O.  de  Laon. 

CHATILLON  en  Vendelals ,  en  Bretagne ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  de  recette  de  Rennes. 
On  y  compte  30.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu. 
Ce  bourg  eft  finie  en  pays  de  grains  de  de  bons  pâ- 
turages ,  de  où  il  y  aaufli  des  bois  ,  à  7.  1.  &  quart 
£.  N.  E.  de  Rennes. 

CHATILLON  fur  Ve\oufe ,  annexe  de  la  pa- 
roifle de  Blamont ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefc de  Tout ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Blamont.  On  y 
compte  t$.  feux.  Cette  communauté  eft  à  $.  1. 
E.N.E.  de  Lunévilte. 

CHAT1N,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Limoges, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins ,  élec- 
tion de  Combraillcs.  On  y  compte  60.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  a.  1.  S.  S.  O.  d'Evaon. 

CHATIN ,  en  Nivernois  ,  diocefe  de  Nevers  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins ,  élec- 
tion de  Château-Chinon.  On  y  compte  ai.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de 
Château-Chinon.  Son  terroir  eft  fertile  en  menus 
grains  &  en  pâturages. 

CHATINOY  ,  en  Bourgogne.  V.  Châtenoy. 

CHATOILLENOT  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
&  éleftion  de  Langres  ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Chiions.  On  y  compte  81.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  &  où  il  y  a 
des  bois  6c  de  fort  bons  pâturages. 
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CHATOILLENOT ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de 
Langres,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Châtillon-fur-Seine.  On  y  com- 
pte 7.  feux.  Ce  hameau  dépend  de  Terre-Fondrée. 

CHATOILLENOT  ,  en  Bourgogne  ,  au  baillia- 
ge d'Arnay-lc-Duc.  Voye\  Châtellenot. 

CHATONNAY  ,  cnDauphiné  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Vienne ,  parlement  de  intendance  de  Greno- 
ble. On  y  compte  a.  feux  un  tiers  &  unquatre-ritjgt- 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  de  10.  feiu 
un  quart  &  un  feizicme  de  feu  pour  les  biens  taxa- 
bles ;  y  compris  néanmoins  uu  vingt-quatrième  de  uo 
quatre -vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affran- 
chis. Cette  paroifle  eft  à  $,.  1.  E.  S.  £.  de  Vienne. 
CHATONNAY  ,  en  Franche-Comté,  diocefe  de 


Saint-Claude,  parlement  de  intent 


de  Beûn. 


çon ,  bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
18.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  à  une  petite 
diftanec  de  la  rivière  de  Valouze,  à  1. 1.  &  quart 
S.  S.  O.  d'Orgelet. 

CHATON  NOD,  enBugey,  diocefe,  élection, 
bailliage  de  recette  de  Belley ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon  ,  mandement  de  Roflillon.  On  y 
compte  6a.  feux.  Cette  paroifle  eftà  1. 1.  N.  0.  de 
Belley. 

CHATONRUPT  &  la  Ferme  de  la  Grange  aux 
Bois,  en  Champagne  .diocefe  ôt  intendance  de  Cbi- 
Ions ,  parlement  de  Paris,  éleftion  de  Joinville.  On 
y  compte  $  1.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Marne  ,  à  une  lieue  N.  de  Joinville. 

CHATOUou  Saint-CiredeChâtou  ,  dans  JeBeau- 
jolois ,  diocefe  de  intendance  de  Lyon,  parlement 
de  Paris  ,  élection  de  Villefrancbe.  On  y  compte 
38.  feux.  Cette  communauté  eft  une  annexe  de  la 
paroifle  de  Vaux  ,  de  elle  eft  à  a.  1.  &  deux  tiers 
O.N.O.  tlcVillefranche. 

C  H  A  T  O  U  fur  Seine  ,  dans  l'IAc  de  France. 
Voye\  Chattou. 

CHATRE  ou  Chaftre  (  la  )  ,  Caftra ,  ville  , 
chef-lieu  d'une  éleftion  de  fon  nom  ,  avec  un 
chapitre  fous  le  titre  de  Saint-Germain  ,  compote 
d'un  Prieur  de  de  douze  Chanoines  ,  une  maifoa 
de  Rcligieufes.  de  la  Vifitation ,  un  couvent  de 
Carmes  de  un  de  Capucins  ,  un  hôpital ,  un  gre- 
nier à  fel ,  un  ancien  château  qui  iert  de  prifon, 
un  bureau  pour  la  perception  des  droits  dûs  au 
Roi ,  ficc.  ;  en  Berry  ,  diocefe  de  intendance  ds 
Bourges ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  jîo. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  très- 
fertile,  fur  la  rivière  d'Indre  ,  à  }.  1.  N.  E.  d'Ai- 
gurande  ,  6.  de  demie  S.  E.  de  Châteauroux  ,  de 
11.  S.  O.  de  Bourges.  Long.  19.  34.  4.  Jat.  46. 
34;  $a.  11  y  a  àla  Châtre  quelques  mnnufafture* 
d'étoffes  de  laine  ,  qui  fe  confomment  dans  le 
pays.  11  s'y  tient  plufieurs  foires  dans  l'année  , 
de  le  commerce  y  eft  aflez  floriflant. 

Autrefois  la  feigneurie  de  la  Châtre  falfoit 
parti»  de  la  principauté  Déoloife.  Elle  fut  donnée 
en  appanage  à  Ebbes  ,  fils  de  Raoul  le  Chauve  , 
Seigneur  de  Châteauroux,  lequel  prit  le  nom  de 
fon  appanage.  On  croit  que  c'eft  de  lui  que  font 
defeendus  les  Seigneurs  du  nom  de  la  Châtre ,  un 
defquels  s'érant  croifé  fut  fait  prifonnicr,  de  obligé 
de  vendre  fa  terre  pour  fe  racheter.  Elle  a  depuis 
été  réunie  plufieurs  fois  au  fief  dominant ,  &  pour 
la  dernière  fois  l'an  1 6 14.  au  mois  de  Février,  qu'et. 
le  fut  achetée  de  Catherine  Huraut ,  &  d'Antoine 
d'/îumonr ,  fon  mari ,  par  Henri  de  Bourbon  lecood 
du  nom ,  Prince  de  Condé. 

C'eft  de  cette  ville  qu'eft  forti  le  fieur  BrùJJarà , 
Chirurgien  de  Inventeur  d'un  remède  aftringent  \ 
dont  le  Roi  a  acheté  le  fecret  en  1750. 

Confidérée  comme  diftrift  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Bourges  ,  l'éieftion  de  la  Châtre  eft  con» 
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pofee  de  3j.  paroiffcs  ou  communauté  ,  qui  con- 
tieanent  enfcmblc  6 567.  feux,  taxes  pour  leur  quo- 
te-part à  !a  Tomme  de  60.  mille  7  { .  livres  de  la  Comme 
totale  de  $90.  mille  160.  livres,  concernant  la  taille 
impofée  fur  la  généralité  de  Bourges.  Le  pays  dont 
eft  compofée  cette  élection  ,elt  fans  contredit  des 
meilleurs  de  la  province  de  Bcrry ,  auffi  eft  -  il 
très-bien  cultivé.  On  y  recueille  du  Mcd  ,  du  vin  & 
des  fruits.  Il  y  a  de  bons  pâturages  où  Ton  nourrit 
quantité  de  beftiaux  ,  dont  les  habitants  de  cette 
contrée  fout  un  commerce  très-avantageux. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
de  la  Châtre. 


Parotffit.  Feux. 

Argent  on.  V.  St.  Etienne. 

Baoccon   74 

Baraifc   J} 

Bazcajrc   40 

Briantef   6f 

Buxciette  (,1a)   17 

Cexnraoat   70 

Celoo   56 

ChampUM   u 

Chapelle  St.  Gilles  (la)  .  «6 

ChaiTcuil   itifi 

Challignotlet   8j 

CHATRE  (ta),  ,,/(<•.  .  jio 

Charin  ;   73 

ChiMlet   55 

Chitray   40 

Cidflles   5é 

CoAiet.  Voyt\  Lan. 

Crosom   88 

Crevant   112 

Dampierre.   »4 

r.  V.  St.  Na. 


Foogerollei   61 

Fui  in  ci   5 

Cugileffe   i« 

Gonrnay.   9{ 

Jarrigei  de  Cugion .  .  .  17$ 

Lat»  {>  Coihct   40 

Lir.erollej   41 

lourouer   4' 

Ltrzeret   40 

Mat;cf(|e)   44 

Maillet   4$ 

Malicornay  .  •  •  .  . 
menons  ^le).  .  •  .  . 
Mers  


TVIomIctU ........ 

lYIoctpù'ray  ....... 

Montl-Poorct  

Motte-FenillyO»).  •  • 
Mouhtn  


....... 

de  Fooli- 


4} 
104 
110 
8» 

5) 

lia 

114 
10 
7-> 
»« 

75 
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Ptreigit.  Feux. 

N'uret  le  Feron   87 

Orfiine  ..........  8{ 

Onlche»   j  { 

Pain  (le)   48 

M«»   1° 

Paraflay   ç( 

rVfchereau  (le)  ioj 

Pommier»   jj 

Pouligny.  Voytx  Notre- 

fJane  g.  St.  Martin. 

Preve  ranges  180 

Prugnc  aa  Poe  (h)  ...  48 

ReiuvU   60 

Rjrarennei  100 

Kougcre   »o 

RnrFcû   si 

Sizeray  68 

Saint-Chmier  110 

St.  Chriftophe   dç 

St.  Cirrant   t>{ 

Se.  Denis  de  JoûjV.  .  .  19a 
St.  Etienne  d'Argeuton, 

nillt  460 

St.  Gautier  40 

Se.  George»  de  Ciron.  .  80 
St.  Julien  de  Tévé  ...  36 
St.  Laurent  de  Culion  .  11 

Se.  Marcel  ajo 

Se.  Martin  rie  Tiré.  .  .  48 
Se.  Martin  de  Pouligny.  \6 
St.  MaurdeChaoroche.  47 
Se.  Nazaire  &•  Fontan- 

R«:r   i8 

St.  Prié  la  Marche  ...  48 

St.  Saturnin  "9 

Sitnte-Serere   9» 

Thenay  nj 

Vernettil  4* 

Vic-Eirmplet  rot 

Vic-St..cKartier  ....  58 

Vlgoulant   30 

Vi«OQ«   93 

Vijon   74 

Urcien  .........  01 

Total  6567 
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CHATRE  C  la  )  .  paroiflè  avec  titre  de  vicomte 
&  de  chîtellenie  ,  qui  relevé  du  duché  de  Château- 
roux  ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance  de  Bourges, 
parlement  de  Paris, élection  du  Blanc.  On  y  com- 
pte 1 17.  feux.  Cette  paroifle  elt  fituée  en  pays  de 
grains  ck  de  pâturages. 

CHATRE1X  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élcftion 
de  Clermont,  parlement  do  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  Ou  y  compte  107.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
9. 1.  O.  S.  O.  de  Clermont. 

CHATRES ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe  de 
Sens,  parlement  ck  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Rozoy.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifle  elt 
à  1. 1.  O.  N.  O.  de  Rozoy ,  &  3.  fle  deux  tiers  N.  N. 
E.  de  Melun.  Son  terroir  cil  fertile  en  grains  & 
en  pâturages. 

CHATRES,  dans  le  BUfois,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Bourges ,  parle- 
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ment  de  Paris ,  intendance  d'Orléans  ,  élection  de 
Romorantin.  On  y  compte  1  3».  feux.  Cette  paroif- 
fe  eft  fituée  à  une  petite  diitance  de  la  rive  droite  du 
Cher ,  à  3. 1.  S.  E.de  Romorantin  ,  8.  N.  O.  de  Bour- 
ges ,  &  1  2.  &  demie  S.  d'Orléans. 

CHATRES  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  .diocefe  & 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  1  zo.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  8.  J.  &  deux  tiers  O.  N.  O.  du  Mans. 

CHATRES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élection 
de  Troyes  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fur  la  Seine  ,  à  4. 1.  ôc  deux  tiers  N.  O.  de  Troyes. 

CHATRES  ou  la  Châtre  oi*.  la  Grace-Dieu  ,  ab- 
baye d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Prémontré  ,  au  dio- 
cefe d'Aire ,  en  Gafcognc.  Voyex  St.  Jean  de  la 
Caitellc. 

CHATRES,  Abbatia  Bcatx  Marie  de  Cafiris , 
abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  St.  Auguftin ,  en 
Atigoumois  ,  dans  le  diocefe  de  Saintes ,  &  à  une 
lieue  des  Cognac,  près  de  l'endroit  où  la  rivière  de 
Nays  fe  perd  dans  la  Charante.  Elle  a  été  fondée 
par  le  Seigneur  de  Bourg-Charanre,  du  temps  d'Ar- 
naud IV. ,  furnomme  Taillefer  ,  Comte  d'AugouIê- 
me  ,  l'an  1077.  On  connoit  jufqu'à  douze  de  fes  Ab- 
bés ,  dont  le  premier  l'an  1 1  ?7- ,  &  le  dernier  N.  U 
n'y  a  plus  de  Religieux.  L'eglifc  &  le  monaftere  ont 
été  ruinés  ,  &  les  biens  prefi|u'cntiérement  ufur- 
pes  ;  de  forte  qu'il  ne  relie  guère  au- delà  de  mille 
livres  à  l'Abbé. 

CHATRES ,  B.  Maria:  de  Cajiris  Abbatia,  abbaye 
d'hommes  de  l'ordre  de  St.  Auguftin  ,  fous  L- titre  de 
la  Nativité  de  la  Ste.  Vierge  ;  en  Périgord  .diocefe  & 
élection  de  Périgueux  ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux  ;  fituée  fur  une  colline  .près d'un  miflèaa 
nommé  le  Cerf,  à  7.  l.E.N. E. de  Périgueux, &  5. 
N.N.O.deSarlat.ll  ne  relie  prefque  plus  que  des  rui- 
nes de  cette  maifon  ,  avec  un  titre  qui  peut  valoir 
à  celui  qui  en  eft  pourvu ,  environ  1 100. 1.  de  Tente. 

CHATRES  ,  dans  l'Ille-de-France  ,  diocefe  , 
parlement,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  3 1 8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rivière  d'Orge  ,  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Mont- 
lhery  ,  &  J.  &  quart  S.  S.  O.  de  Paris.  Voyc\  Ar- 
pajon. 

La  terre  &  feigneurie  de  Châtres  près  de  Mont- 
Ibery  ,  fut  érigée  eu  marquifat ,  par  lettres  d'Avril 
1661. ,  en  faveur  de  Jean  Bradtau  ,  Seigneur  de 
Condé  &  de  Châtres ,  Grand-Maître  des  eaux  & 
forets  de  France.  Cette  même  terre  fut  vendue  pat 
décret  forcé  en  169*. ,  &  acqnifc  par  Jcan-Baptifte 
du  Deffindde  la  Lande,  alors  Colonel  de  drar-on» 
&  Brigadier  des  armées  du  Roi ,  en  Faveur  duquel 
Sa  Majefté  par  fes  lettres-patentes  de  Décembre 
169».,  regiltrées  au  parlement,  confirma  l'élection 
en  marçuifat ,  faite  en  1661.,  &  l'érigea  de  uouveaa 
pour  lui  £Sc  fes  dépendants ,  en  conlidération  taur  de 
les  fervices  que  de  ceux  de  fes  ayeux  ,  &.  notam- 
ment de  fes  pere  &  grand-perc.  Le  Marquis  de  la 
Lande  qui  avoit  fuccédé  à  fon  pere  dans  la  lieu- 
tenance  générale  du  gouvernement  général  d'Or- 
léanois ,  eft  mort  en  Décembre  17*8.,  Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Roi ,  &  Gouverneur  de  Neuf- 
Btilac  ,  lailïant  de  fon  mariage  avec  Charlotte- 
Angélique  Amelot  de  Bijfcuil,  i°.  N.  Marquis  du 
Dcfrand  ,  Lieutenant  -  Général  au  gouvernement 
d'Orléanois  ,  Colonel  de  dragons ,  mort  au  mois 
de  Juin  17J0.  faus  enfants  de  fa  femme  N.  de 
Vicht -Chamron  ;  i".  Jean  -  Jacques  du  Deftand  , 
Marquis  de  la  Lande ,  Colonel  d'infanterie  ,  &c. , 
Lieutenant  -  Général  au  gouvernement  d'Orléanois 
depuis  175,0.;  jy.  Antoinette  du  Deftand,  veuve 
de  Jofeph  de  Caflellane  de  Lamit ,  Marquis  d'Am- 
pus  ;  40.  Jeanne  -  Charlotte  ,  veuve  de  Roger  , 
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Martjuis  de  la  TournelU  -7  «°.  Angélique-Charlotte, 
mariée  le  13.  Avril  1718.  à  Amlre  de  Clemens , 
Marquis  de  Graveibn. 

Le  marquifat  de  Châtres  a  depuis  été  acquis  par 
M.  A'Arfajon ,  qui  l'a  fait  ériger  en  marquisat  fous 
ce  nom.  Voye\  Arpajon. 

CHATREZ  AT ,  en  Angoumois.  Voyc\  Chan- 
trezat. 

CHATRICES ,  les  Hameaux  du  Bois  des  Cham- 
bres &  de  Pologne  ,  €r  les  Cen/ês  de  Piftorel  , 
Faille,  Vernaut-la-Hotte  ,  la  Hallandcie,  le  Four 
aux  Verres ,  le  Moulin  de  Daucour,  Grigny ,  Mont- 
fals  de  ChâtUlon  -,  en  Champagne  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Châlons ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Ste.  Menehould.  On  y  compte  52.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  Gtuée  dans  une  contrée  remplie 
de  bois  Ôc  abondante  en  bons  pâturages ,  fur  la 
rivière  d'Aifne  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  de  Ste» 
Menehould  ,  &  à  6.  LE.  N.  E.  de  Châlons.  11  y  a 
à  Châtrices  une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de 
St.  Auguftin  ,  fous  le  titre  de  Notre-Dame ,  fondée 
vers  l'an  1137.  par  Eultache  fon  premier  Abbé  , 
&  dotée  de  plus  de  quinze  cents  arpents  de 
bois  (  au  milieu  defquels  elle  eft  fituée  )  par 
Albert  ,  Evèque  de  Verdun.  Les  titres  de  cette 
maifon  furent  brûlés  avec  la  plus  grande  partie  des 
lieux  réguliers  ,  vers  l'an  «  $96.  ;  mais  depuis  ce 
terrps  ,  tout  le  dommage  a  été  amplement  ré- 
pare. Cette  abbaye  eft  en  commende  ,  de  vaut  au 
moins  7S°o.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
foit  que  de  160.  florins. 

CHATRILEY  ,  Cajirileius  ,  prieuré  régulier,  au 
diocefe  du  Mans  ,  dépendant  de  l'abbaye  de  Mar- 
moutier. 

CHATROU  Charles ,  forêt  appartenant  au  Roi. 
Elle  eft  contigue  au  bourg  de  Blomart ,  qui  eft  à 
cinq  lieues  de  Montluçon  en  Bourbonnois. 

CH  ATRUSSE  ou  Saint-Chriftophe  de  Châtruffe, 
en  Poitou  ,  diocefe  de  Luçon ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Poitiers  ,  élection  de  Châtillon-le- 
Duc.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroiile  eft  à 
5.  1.  S.  de  Nantes,  ôc  11.  O.  de  Chitillon. 

CHATTE  ou  Chatel  fur  Mofelle  ,  petite  ville  , 
chef-lieu  d'un  bailliage  de  fon  nom  ,  avec  un  hôtel- 
de-ville  ,  une  égîife  paroifliale  à  laquelle  on  réunit 
en  1708.  la  chapelle  du  château  de  celle  de  la  Mag- 
delcine  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  ôc  intendance  de  Lorraine. 
On  y  compte  114.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Mofelle ,  au  confluent  de  PUrbion, 
à  7-  I-  ôc  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Nancy  ,  1.  S.  E.  de 
Charmes ,  &  3.  N.  d'Epinal.  Long.  14.  8.  10.  lat. 
48.  19.  $0.  11  y  a  un  hôpital ,  un  couvent  de  Ca- 
pucins, de  un  de  Filles  de  la  congrégation  de  No- 
tre-Dame. C'étoit  autrefois  une  place  forte  ;  mais 
ayant  été  prife  par  le  Maréchal  de  Créquy  ,  elle 
fut  démantelée. 

Le  bailliage  de  Chatté  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Rofieres,  au  S.  par  ceux  d'Epinal  de  de  Darnay 
à  l'E.  par  ceux  d'Epinal  de  de  Lunéville  ,  ôc  à  l'O. 
par  celui  de  Charmes.  11  a  3.  lieues  de  longueur 
fur  2.  de  largeur.  Ce  bailliage  eft  arrofé  de  la  Mo- 
felle de  de  PUrbion ,  &  il  eft  entièrement  du  dio- 
cefe de  Toul.  C'cft  une  contrée  mêlée  de  vallées , 
de  collines  ôc  de  montagnes.  On  y  recueille  des 
grains.  11  y  a  de  bons  pâturages  ,  de  le  bois  n'y 
eft  point  rare  ;  ce  qui  eft  caufe  qu'on  y  a  établi 
deux  verreries  confidérabtes ,  l'une  a  Porcicux ,  vil- 
lage fur  la  Mofelle  au-deffous  de  Chatté  ,  ôc  l'autre 
à  Marguienville ,  village  voifin ,  fitué  fur  le  ruuTcau 
qui  parie  à  Belval. 

CHATTENCOURT,  dans  le  Verdunois ,  dio- 
cefe ,  bailliage  ôc,  recette  de  Verdun  ,  parlement 
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de  intendance  de  Metz.  On  y  compte  $0.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  1.  &  trou  quarts  N.  O.  de 
Verdun. 

CHATTOU  ,  dans  l'Iflc-de-France  ,  diocefe , 
parlement  ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On 
y  compte  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  une  lieue  E.  un  quart 
au  S.  de  Saint-Germain-en-Layc  ,  &  2.  ôc  quart 

0.  N.  O.  de  Paris,  il  y  a  à  Chattou  de  fort  jolies 
maifon;  de  campagne  ;  Ôc  ce  lieu  eft  fitué  for  le 
chemin  de  Paris  à  St.  Germain. 

CHAVAGNAC  ,  en  Périgord  ,  diocefe  ôt  élec- 
tion de  Sarlat ,  parlement  ôc  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à 
3.  I.  ôc  demie  N.  N.  E.  de  Sarlat. 

CHAVAGNAC  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élec. 
tion  de  St.  Flour,  parlement  de  Paris , intendance 
de  Riom.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  paroiflê 
eit  à  1.  LN.O.dc  Murât,  ôc  c.N.  O.de  Saint-Hour. 

La  terre  ôc  feigneurie  de  Chavagnac  en  Au- 
vergne ,  a  donné  fon  nom  à  une  maifon  ancienne 
de  itluftre  dès  le  treizième  fiecle  ,  dont  étoit  le 
fameux  Comte  Gafpard  de  Chjvatnaç  ,  mort  Lieu- 
tenant-Général des  armées  de  l'Empereur  ,  le  11. 
Février  169$.,  dans  fa  terre  du  Boufquet.  Son  frè- 
re ,  François  de  Chavagnac  ,  eft  pere  ,  entr'aucres 
enfants  ,  par  fa  féconde  femme  Louife  Blanc-àa- 
Bos ,  de  Henri-Louis  de  Chavagnac,  Capitaine  de 
vailTcau,  en  faveur  duquel  les  terres  de  Chavagnac, 
de  BUJlc  ôc  du  Bruèi  furent  unies  ôc  érigées  ennyr- 
quifat  fous  le  nom  de  Chavagnac ,  par  lettres  de 
Février  1710.  Le  Marquis  de  Chavagnac,  créé  Chef- 
d'Efcadre  en  1728.,  avoit  époufé  le  30.  Novembre 
1708.  Louife-Julienne  de  A7oj  de  Chamfmtftin  , 
fille  de  Gilles  de  Nos ,  Seigneur  de  Champmcflin , 
Lieutenant-Général  des  armées  navales  du  Roi  , 
dont  eft  né  le  1 6.  Octobre  1 709.  Gilles-Heori-Louis- 
Clair  de  Chavagnac,  Marquis  de  Chavagnac ,  marié 
le  4.  Avril  1728.  avec  Angélique- Renée  ,  fille  de 
René-Mans  de  Froulay ,  Comte  de  Teffé  ,  Che- 
valier des  ordres  du  Roi ,  Grand  d'Efpagqe ,  &c. , 
dont  t°.  Angelique-René-Hcnri-Gilles  de  Chava- 
gnac, né  le  14.  Janvier  1752.  ;  2".  Anne-Fréderic- 
Henri-René,  né  le  11.  Mars  1738.;  3».  Claude- 
Petronille-Henriette  ,  née  le  21.  Octobre  1733., 
alliée  en  Janvier  1747.  à  N.  d'Efpinchal. 

CHAVAGNAC  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom ,  élection  de  Brioude.  On  y  compte  106. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  S.  E.  de  Brioude. 

CHAVAGNAT ,  dans  la  Brefle ,  diocefe  de 
Lyon ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon ,  élec- 
tion ,  bailliage  ôc  recette  de  Bourg,  mandement 
de  Montdidier.  On  y  compte  8.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  les  montagnes,  à  4. 1.  ÔC 
tiers  N.  E.  de  Bourg. 

CHAVAGNE ,  bourg ,  en  Anjou  ,  diocefe  Ôt 
élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  271.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 

1.  S.  S.  E.  d'Angers. 

CHAVAGNE ,  en  Poitou ,  diocefe  ôt  inten- 
dance de  Poitiers,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Saint-Maixant.  On  y  compte  140.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2. 1.  ôt  tiers  S.  O.  de  Saint-Maixant. 

CHAVAGNES  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ôt  recet- 
te de  Nantes ,  parlement  ôc  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  1 3.  feux  un  tiers  ôt  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains  ôc  de 
pâturages. 

CHAVAGNES,  en  Bretagne ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  ôc  recette  de  Rennes.  On  y  com- 
pte 13.  feux  un  tiers  ôc  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  ÔC 
fertil,. 

CHAVAGNE Ua 
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CHAVAGKEU,  dans  la  principauté  de  Dom- 
bcs,  diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouvcrain  &  inten- 
dance de  Dombes  ,  châtellenie  de  Montmerle.  On 
y  compte  20.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  à 
«ne  petite  diftanec  de  la  rive  gauche  de  la  Saône , 
à  1. 1.  &  tiers  N.E.  de  Montmerle. 

CHAVAIGNE  ou  Saint-Michel  de  Chavaigne , 
dans  le  Maine ,  diocefe  du  Mans  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Tours,  élection  de  Cbâtcau- 
du-Loir.  On  y  compte  173.  feux.  Cette  paroiilè  eft 
à  6. 1.  &  demie  N.  N.  E.  de  Château-du-Loir  ,  & 
4.  &  trois  quarts  E.  du  Mans. 

CHAVAIGNES  ,  bourg ,  en  Poitou  ,  diocefe  de 
Luçon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  éleftion  de  Châtillon.  On  y  compte  }6}. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  7. 1.  &  quart  O.  de  Châtillon. 

CHAVAIGNES.  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours, "élec- 
tion de  Baugé.  On  y  compte  cj.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  2. 1.  E.  N.  E.  de  Bauge. 

CHAVAIGNES ,  dans  le  Sau  murrois ,  en  Poitou , 
diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours ,  élection  de  Richelieu.  On  y  compte  40. 
feax.  Cette  paroifle  eft  à  1.  I.  N.  E.  de  Richelieu. 

CHAVAIGNIEU  ,  enLyonnois,  diocefe  de  in- 
tendance de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Saint-Etienne.  On  y  compte  49.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  J.  lieues  &  deux  tiers  S.  O.  de 
Lyon. 

CHAVAIGNON,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  pa- 
reille eft  fituée  en  pays  de  montagnes  &  de  bons 
pâturages. 

CHAVALETNS ,  dans  la  principauté  de  Dom- 
bes ,  diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouvcrain  de  Dom- 
bes, châtelJenie  de  Villeneuve.  On  y  compte  1  $. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  O.  N.  O. 
de  Villeneuve  ,  &  a.  &  quart  N.  de  Trévoux. 

CHAVANAC  ù  Millevaches  ,  en  Limofin,  dio- 
cefe &  élection  de  Tulles  ,  parlement  de  Limoges, 
intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  $9.  feux. 
Cette paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  afléz  fertile. 

CHAVANAT  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limoges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  $0.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  uu  vallon  ,  dans  une 
contrée  allez  fertile  ,  principalement  en  pâturages  , 
à  6. 1.  S.  de  Gueret  ,«3.0.  d'Aubeflbn. 

CHAVANATTE  ,  dans  le  Sundtgau  ,  en  Al- 
fecc  ,  diocefe  de  Bâlc ,  confeil  fupérieur  &  inten- 
dance d'Alfacc  ,  bailliage  de  Délie ,  recette  de 
Bedtfort ,  feigneuric  de  Florimont.  On  y  compte 
9.  feux.  Cette  communauté  eft  à  î.ï.ik  demie  £. 
N.  E.  de  Bedtfort. 

CHAVANAY  ,  bourg ,  en  Lyonnois  ,  diocefe 
de  Vienne  ,  intendance  de  Lyon ,  parlement  de 
Paris,  élection  de  Saint- Etienne.  On  y  compte 
171.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  du 
Rhône,  dans  une  contrée  fertile  en  excellent  vin , 
à  nne  lieue  &  tiers  S.  de  Condricu  ,  3.  &  quart  S. 
S.  O.  de  Vienne  ,  6.  E.  un  quart  au  N.  de  Saint- 
Etienne  ,  &  8.  &  quart  S.  de  Lyon. 

CHAVANÇON  ,  dans  le  Vexin-François  ,  dio- 
cefe de  Rouen  ,  parlement  ck  intendance  de  Paris , 
élection  de  Pontoife.  On  y  compte  jt.  feux.  Cette 
paroifle  elt  à  j.  I.  N.  O.  de  Pontoife. 

CHAVANCES ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Valence  ,  parlement  &  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  trois  quarts  un  douzième 
&  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ; 
&  a.  feux  ,  un  demi ,  un  douzième  ck  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillablcs ,  y  com- 
pris néanmoins  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds 
Tome  IL 
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affranchis.  Cette  communauté  eft  Giuée  en  pays  de 
montagnes  &  de  pâturais. 

CH AVANCES,  les  Hameaux  de  Surmons  <Sc 
de  la  Braux  ,  &  les  Ccnfes  de  Fontenay  &  de  Tag- 
nieres ,  en  Champagne ,  diocefe  &  intendance  de 
Châlons,  parlement  de  Paris,  élection  de  Vitry- 
le-François.  On  y  compte  an.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4. 1.  S.  £.  de  Vitry  ,  &  7.  &  demie  E.  N. 
E.  de  Troyes. 

CHAVANNE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de 
Saint  -  Claude ,  parlement  &  intendauce  de  Be- 
fanqon  ,  bailliage  Se  recette  d'Orgelet.  On  y  com- 
pte 49.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  for  le  Surain, 
près  des  confins  des  provinces  de  Breiiè  &  de  Bu- 
gey ,  à  6. 1.  S.  S.  O.  d'Orgelet. 

CHAVANNE,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe  . 
parlement  &  intendance  de  Bcfançon ,  bailliage  & 
recette  de  Vefoul.  On  y  compte  10.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  4.  1.  E.  S.  E.  de  Mont-Juftin. 

CHAVANNE,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Bcfmçon  ,  bailliage  Ôc 
recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  3  a.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  O.  de  Lons-le- 
Saulnicr. 

CHAVANNE  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  de  Paris,  intendance  &  élection 
de  Moulins.  On  y  compte  1  a.  feux.  Cette  paroifle 
ell  à  3. 1.  &  demie  E.  N.  E.  de  Moulins. 

CHAVANNE  fur  Etang,  dans  le  Sundtgau,  en 
Alfacc ,  diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupérieur  &  in- 
tendance d'Alface,  bailliage  de  Délie,  recette  de 
Bedtfort.  On  y  compte  28.  feux. 

CHAVANNE  Us  Grange t,  dans  le  Sundtgau  , 
en  Alface,  diocefe  de  Bâle,  confeil  fupérieur  Se 
intendance  d'Alface  ,  bailliage  de  Délie  ,  recette 
de  Bedtfort.  On  y  compte  30.  feux. 

CHAVANNES,  en  Poitou,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle, parlement  de  Paris,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Fontenay.  On  y  compte  89.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  $.  L  ck  demie  N.  N.  O.  de 
Fontenay. 

CHAVANNES,  dans  le  Hurepoix,  au  gouver- 
nement général  de  l'ifle- de -France,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Melun.  On  y  compte  S  6.  feux.  Cette  paroiife  eft 
à  j.l.  O.  deMelun. 

CHAVANNES  ,  en  Brcfle  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon,  élection ,  baillia- 
ge &  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Bagé.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  communauté  eft  à  a.  1.  N. 
de  Bagé  ,  ck  $.  &  tiers  N.  O.  de  Bourg.  Elle  fait 
partie  de  celle  qui  fuit. 

CHAVANNES , en  Brcfle,  diocefe  de  Lyon  par- 
lement &  intendance  de  Dijon,  élection ,  bailliage  ÔC 
recette  de  Bourg ,  mandement  de  Pont-de-Vaux.  On 
y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  1.  E.  de 
Pont -de- Vaux  &  de  la  rive  gauche  de  la  Saône. 

CHAVANNES ,  en  Berry ,  diocefe  ck  intendance 
de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  St. 
Amand.  On  y  compte  ao.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
3. 1.  N.  O.  de  St.  Amand. 

CHAVANOS ,  en  Dauphiné ,  diocefe  &  élection 
dcVicnne,  parlement  ck  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  3.  feux  un  tiers  ck  un  quatre-vingt- 
feizicme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  ck  un  feu  un 
quart  ck  un  fixieme  de  feu  pour  les  biens  taillablcs. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  Si, 
où  il  y  a  de  bons  pâturages. 

CHAVAROUX,  en  Auvergne,  diocefe  &élec. 
tion  de  Clermont, parlement  de  Paris,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes ,  mais  fertile. 

CHAVATTE(la),en  Picardie, diocefe  de  Noyon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens ,  élec- 
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tion  de  Peronne.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  pa- 
roi iTe  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pleurages. 

CHAUC AILLES,  dans  le  Gevaudan,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  recette  de  Mende ,  parlement  de 
Tcmloufe,  généralité  de  Montpellier,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  pa- 
roifTe  eft  fiuiéc  dans  une  contrée  hériflee  de  monta- 
gnes &  où  il  y  a  néanmoins  d'cxccllens  pâturages. 

CHAUCENNE  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe , 
parlement ,  intendance ,  bailliage  de  recette  de  Be- 
iançon.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  2. 1.  N.  O.  de  Befançon. 

CHAUCHE  , bourg,  en  Poitou,  diocefe  de  Lu- 
çon,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Poitiers, 
eleôion  de  Châtillon.  On  y  compte  117.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  8. 1. 0.  S.  O.  de  Châtillon. 

CHAUCHET  (  le  ) ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Limoges,  parlement  de  Paris , intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Combrailles.  On  y  compte  50. 
feux.  Cette  paroifle  cil  à  1.  1.  &  trois  quarts  S.  O. 
d'Evaon. 

CHAUCHIGNY,  en  Champagne,  diocefe  & 
élection  de Troyes , parlement  de  Paris,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fur  la  Seine,  à  1.  1.  Si  demie  N.  O.  de  Troyes. 

CHAUCON1N  ou  ChancoUin  ,  dans  la  Brie- 
Champenoife ,  diocefe  &  élection  de  Meaux ,  parle- 
ment &  intendance  de  Paris.  On  y  compte  50.  feux. 
Cette  parouTe  eft  à  une  petite  diftance  O.  de  Meaux. 

CH AUDARDE  ,  dans  le  Laonnois ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Me-de-France,  diocefe  &  élec- 
tion de  Laon,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Soiflbns.  On  y  compte  4}.  feux.  Cette  paroifle  eft  G- 
tuée  fur  la  rive  droite  deia  rivière  d'Aifue  ,  à  4. 1. 
S.  E.  de  Laon. 

CHAUDAY ,  en  Berry ,  diocefe  de  intendance  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Iflbudun. 
On  y  compte  6 1.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
E.  S.  E.  d'Iflbudun. 

CHAUDEBONNE  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Die ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble ,  élec- 
tion de  Montelimart.  On  y  compte  un  quart  de  un 
quatre- vingt-feizieme de  feu  pour  les  fonds  nobles, 
un  demi  un  vingt-quatrième  de  un  trente-deuxiè- 
me de  feu  pour  les  biens  taillables  ;  y  compris  un 
huitième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CHAUDEFOND,  bourg.cn  Anjou,  diocefe  de 
élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  26$.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  petite  rivière  de  Laon,  a  une  bonne  demi-lieue 
S.  de  la  Loire  &  à  3. 1.  &  tiers  S.  O.  d'Angers.  11  y  a 
dans  fon  territoire  des  mines  de  charbon  de  terre  , 
&  on  y  a  découvert  une  fontaine  d'eaux  minérales. 

CHAUDEF0NTA1NE  ,  en  Franche  -  Comté, 
diocefe,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage de  Vefoul ,  prévôté  de  Châtillon.  On  y  compte 
li.fcux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes ,  à  3. 1.  N.  E.  de  Befançon  ,  de  2.  de  tiers 
E.  N.  E.  de  Châtillon. 

CHAUDENAY  ,  annexe  de  Corgirenou  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  de  élection  de  Langres ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  communauté  eft  à  2. 1.  S.E. 
de  Langres. 

C H AUDENAY ,  dans  le  Toulois ,  diocefe ,  bail- 
liage &  recette  de  Toul,  parlement  de  intendance 
de  Metz.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
une  demi-lieue  S.  E.  de  Toul. 

CH  AUDENAY  t>  Vaublanc,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe ,  bailliage  de  recette  de  Châlon ,  parlement  dt 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  6s- feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  Dchune  ,  à  3. 1.  N.  0.  de 
Châlon.  Il  en  dépend  plufieurs  hameaux;  fçavoir, 
V  auxblanc ,  Esbaly ,  Mimaade,  la  Forét-fous-Marte, 
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le  fief  du  Mcix, Brocard ,  Notet  &  Marante. 

CH  AUDENAY  le  Château,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe  d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  dt  recette  d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte 
27.  feux.  Cette  communauté,  qui  forme  un  fecoun 
de  la  paroifle  de  Sainte-Sabine ,  eft  à  2.  1.  <5c  deux 
tiers  E.  N.  E.  d'Arnay-le-Duc. 

CHAUDENAY  la  fille,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  Si  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage ck  recette  de  Bcaune.  On  y  compte  27.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  au  bas  d'une  haute  monta- 
gne, à  4.  I.  N.  O.  de  Beaune  ,  &  3.  £.  N.  E.  d'Ar- 
nay-le-Duc. 

CHAUDERON  Cr  Vezenay,  en  Franche-Com- 
té ,  diocefe  de  Laufanne ,  parlement  &  intendance 
de  Befançon,  bailliage  Si  recette  de  Pontarlier.  On 
y  compte  j  9.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
auprès  d'un  lac  que  traverfe  le  Doux,  à  2.  L  S.  de 
Pontarlier. 

CHAUDES- AIGUËS,  Aqu*  Calii* ,  ville, 
avec  une  églife  collégiale  &  un  couvent  de  filles , 
en  Auvergne,  diocefe  Si  élection  de  Saint-Flour, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom.  On  y 
compte  41  $.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  un  ruif- 
feau ,  à  une  lieue  de  demie  de  la  rive  gauche  de  la 
Trueyre,  de  $.  S.  O.  de  Saint-Flour-  11  s'y  fait  un 
commerce  confidérable  de  colle-forte  ;  il  y  a  auffi 
beaucoup  de  tanneurs.  Son  églife  collégiale  étoit 
originairement  une  communauté  de  Prêtres  nabi- 
tués  ,  qui  avoit  été  fondée  par  un  Seigneur  de  cette 
ville ,  iffu  de  Charles ,  bâtard  de  Bourbon. 

La  ville  dont  il  eft  queflion,  a  pris  fbn  nom  de 
fes  eaux  minérales  ,  qui  bouillonnent  continuelle- 
ment ,  &  qui  font  in  lipides  Si  nitrcufès.  Dans  les 
coutumes  locales  de  la  haute  Auvergne ,  au  titre  de  la 
ville  de  baronnie  de  Pierrefort ,  il  eft  fait  mention  de 
la  ville  fie  châtellenic  de  Chaudes-Aigues.  Cette  vil- 
le a  appartenu  long-temps  à  la  maifon  de  Stvtrac 
fur  laquelle  elle  fut  connfquée  par  Jean  II.  Duc  de 
Bourbon ,  qui  la  donna  à  Pierre  de  Bourbon  fou 
frère.  Jean  II.  étant  mort  fans  laiflèr  de  poftérité 
légitime,  Pierre  de  Bourbon ,  fon  frère ,  (uccéda  à 
tous  fes  biens ,  Si  donna  la  châtellcnie  de  Chaudes- 
Aigues  en  I49S-  à  Charles  de  Bourbçn-Malaufe ,  £1» 
naturel  dudit  Jean  II. 

CHAUDEYROLLES  &  Mczenne,  dans  le  haut 
Vivarais  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette  de 
Viviers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  108.  feux. 

CHAUDIERE  (la)  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Die  ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble  ,  élec- 
tion de  Montelimart.  On  y  compte  un  quarante» 
huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  Si  un  tiers 
Si  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles ,  fans  y  comprendre  les  fonds  qui  font  taillaWe* 
dans  la  communauté  de  Saillans.  La  Chaudière  eft 
à  7. 1.  de  tiers  E.  N.  E.  de  Montelimart. 

CHAUDION  ù  le  Bois-Planté ,  en  Champagne, 
diocefe  de  élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

CHAUDON  ,  dans  le  pays  Chartrain ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois  .diocefe  de  Chartres, 
parlement  de  intendance  de  Paris  ,  élection  dé 
Dreux.  On  y  compte  154.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rivière  d'Eure  ,  à  une  lieue  de  trois 
quarts  S.  E.  de  Dreux ,  de  4.  de  quart  N.  de  Chartres. 

CHAUDON  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Senès  . 
parlement  de  intendance  d'Aix  ,  diftrift  de  recette 
de  Barreme.  On  y  compte  2.  feux  de  cadaflre  ,  y 
compris  ceux  de  Norante.  Cette  paroifle  eft  à  une 
lieue  de  demie  N.  O.  de  Barreme,  de  2.  de  demie 
N.  O.dcSenct. 
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CHAUDRAY.  On  appelle  de  ce  nom  nn  prieuré 
d'hommes  ,  au  diocefe  de  Séez ,  en  Normandie ,  & 
qui  vaut  de  4.  à  $00.  liv.  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CHAUDREY&  le  Hameau  d'Ortillon,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  &  élection  de  Troyes ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  C  hâtons.  On  y  compte 
90.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Auzon ,  à 
quelque  diftance  de  l'Aube  ,  à  4. 1.  &  quart  N.  £.  de 
Troyes  ,  fie  î.S.  E.  d'Arcis. 

CHAUDRON ,  bourg  ,  en  Anjou ,  diocefe  fie 
élection  d'Angers,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  J30.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  dans  une  contrée  fertile  fit  agréable  ,  à  une 
lieue  fit  demie  de  la  rive  gauche  de  la  Loire,  &  6.  S. 
O.  d'Angers. 

CHAUDRON  ,  en  Franche-Comté.  Voye\  Chau- 
deron. 

CHAUDUN ,  Luceron,  la  Maifon  -  Neuve  t> 
Gravaucon ,  dans  le  SouTonnoU,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-Franchc  ,  diocefe  ,  intendance 
Ôi  élection  de  SoùTons  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  )o.  feus.  Cette  paroilTe  eft  a  une  lieue  fit 
trois  quarts  S.  O.  de  Soldons. 

CHAVEL  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fit  recette  de  Blamont.  On  n'y 
compte  que  8.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes ,  à  4.  1.  fit  tiers  E.  N.  E.  de 
Lunévillc. 

CHAVELOT  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fit  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  d'Epinal.  On  y 
compte  1 4.  feux. 

CHAVENAT ,  en  Angoumois ,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris  .intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  83.  Cette  paroiiTe  eft  à 
4. 1.  &  quart  S.  d'Angoulême. 

CHAVENAY  ,  dans  le  Mantois  ,  au  gouverne- 
ment géoéral  de  l'IÛe-de-France  ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement ,  intendance  fie  élection  de  Paris. 
On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  Se  aflez  fertile  ,  dans  le 
Val  deGaUie  ,  à  4. 1.  &  demie  O.  de  Paris. 

CHAVENIOL.  On  appelle  de  ce  nom  une  terre 
ièigneurialc  ,  qui  appartient  au  chapitre  de  Saint- 
Etienne  de  Bourges  ,  en  Berry. 

CHAVENON  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins, élection  de  Montluçon.  On  y  compte  $4.  feux. 
Cette  paroiiTe  eft  à  $.  I.  E.  N.  E.  de  Montluçon. 

CHAVENON  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  35.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Nevers. 

CHAVER1A  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de 
St.  Claude  ,  parlement  Se  intendance  de  Befancon , 
bailliage  fit  recette  d'Orgelet.  Ony  compte  3».  feux. 
Cette  commuuauté  eft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  O. 
d'Orgelet. 

CHAVEROCHE  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  & 
élection  de  Moulins.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroùTe  eft  fituée  fur  la  Besbre  ,  à  8.  lieues  S.  E.  de 
Moulins. 

CH  AVEROCHES  ,  en  Limofin ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  6. 1.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Tulles. 

CHAVERSY  ou  Chamicy ,  dans  le  Valois.au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France  .diocefe 
de  Senlis  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Soi  lions  ,  élection  de  Crépy.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  E.  N.  E.  de  Senlis ,  fie  autant 
0.  de  Crépy. 
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CTÎAVEUCES  ù  la  Maifon  ,  en  Champagne  , 
diocefe  &  élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Châlons.  Ony  compte  s 9. feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  le  Bar ,  à  1 .  1.  S.  O.  de  Sedan. 

CHAVEYRIAT,  en  Brefle  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  Se  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage ,  recette  fie  mandement  de  Bourg.  On  y  com- 
pte 40.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  L  O.  S.  O.  ds 
Bourg. 

CHAUFAILLES  ,  bourg  fit  paroifle ,  partie  en 
Ecaujolois  fit  partie  en  Mâconnois  ,  diocefe  de 
MAcon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lyon 
Se  de  Dijon  ,  élection  de  Mâcon  fie  de  Villefranche. 
On  y  compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  à  7. 1.  &  quart 
N.  O.  de  Villefranche  ,  Si  9.  fie  demie  O.  S.  O.  de 
Mâcon. 

CHAUFFOUR  ,  au  pays  Chartrain,  dans  le  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  fie  élection 
de  Chartres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  $ 1 .  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  la  route  de  Chartres  au  Mans  ,  à  i.l.  S.  O. 
de  la  première  de  ces  deux  villes. 

CHAUFFOUR  .  dans  le  Maine ,  diocefe  &  élec- 
tion du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  8s .  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1. 
O.  N.  0.  du  Mans. 

CHAUFFOUR  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  , 
élection  d'Argentan  ,  fergenterie  d'Hicxmcs.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  N.  de 
Séez  ,  &  autant  E.  d'Argentan.  Son  terroir  eft  fer- 
tile en  grains  fie  en  pâturages. 

CHAUFFOUR  ,  en  Champagne  ,  diocefe  Si  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  Ony  compte  $9.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  1. 1.  &  quart  N.  E.  de  Langres. 

CHAUFFOUR  ,  dans  le  Hurcpoix ,  an  gouver- 
nement général  de  l'ifle-de  -  France  ,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  Si  intendance  de  Paris ,  élection 
d'Eftampes.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  Si  fertile ,  à  une 
lieue  &  demie  N.  d'Eftampes  ,  Si  2.  Si  tiers  E.  S.  E. 
de  Dourdan. 

CHAUFFOUR  ,  dans  le  Mantois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  d'E- 
vreux  ,  parlement  Se  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Mantes.  On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  j.  1.  &  un  quartO.  N.  O.  de  Mantes.  Son  ter- 
roir eft  fertile  en  grains ,  en  pâturages  Si  en  fruits. 

CHAUFFOUR  0  la  Motte-Ridam  ,  fecours  de 
la  paroifle  de  Marolles ,  en  Bourgogne  .  diocefe  de 
Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Dijon  , 
élection  ,  comté  fie  recette  de  Bar-fur-Seine.  On  y 
compte  16.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue 
fit  deux  tiers  N.  de  Bar-fur-Seine. 

CHAUFFOUR  (le).  On  appelloit  de  ce  nom  un 
ancien  village  du  Foreil ,  où  etoit  autrefois  un  bail- 
liage qui  reflortiflbit  directement  au  parlement  de 
Paris.  Ce  village  ne  fubfiftc  plus  ,  Si  le  bailliage  a 
été  transféré  à  Saint-Bonnct-lc-Château  ,  à  $.  1.  S. 
de  Montbrifon. 

CHAUFFRY  ,  dans  la  Brîe-Champenoife ,  dio- 
cefe de  Meaux  ,  parlement  &  intendance  de  Paris , 
élection  de  Coulomiers.  On  y  compte  74.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1.  LE.  de  Coulomiers. 

CHAUGEYok  Changey ,  en  Bourgogne,  diocefe 
deBefançon  ,  parlement  Si  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  Si  recette  d'Auxonne.  On  y  compte  1$. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance de  la  rive  gauche  de  la  Saône ,  à  un  tiers  de 
lieue  S.  de  Saint-Jean-de-Lolhc. 

CHAUGNE  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  &  élection 
de  Nevers ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Mou- 
lins. On  y  compte  x  jj.  feux.  Cette  paroifle  eft  à, 
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«h-ir:  Ueues  &  trois  quarts  N.  N.  O.  de  Nevers. 

CH  AVI  A ,  en  Franche-Comté ,  dioccfe  de  Saint- 
Claude  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  ôc  recette  d'Orgelet.  On  n'y  compte  que 
6.  feux. 

CHAVIGNON ,  dans  le  Soiflbnnois,  au  gouver- 
nement général  de  l'lfle-de-France ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  SohTons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  127.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  fituce 
fur  une  hauteur,  à  3. 1.  N.  O.  de  SohTons,  &  au- 
tant S.  0.  de  Laon. 

CHAVIGNY  ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux, 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion de  Conçues  ,  fcrgenterie  de  Breteuil.  On  y 
compte  114.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  4. 1.  S.  E.  de 
Conches.  Son  terroir  cft  fertile  en  grains ,  en  pâ- 
turages &  en  fruits. 

CHAVIGNY,  paroifle  &  arrondiflement ,  en 
Poitou ,  diocefe ,  intendance  Si  élection  de  Poitiers , 
parlement  de  Paris.  On  y  compre  Jo.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  Viennc.à  4. 1.  &  ticrsE.S.  E. 
de  Poitiers.  l?oyc\  Chauvigny. 

CHAVIGNY,  le  Sort  Ù  Millencourt ,  dans  le 
Soiflbnnois  ,  au  gouvernement  général  de  l'Iflc-de- 
Frunce  ,  diocefe  ,  intendance  &  élection  de  Soif- 
fons,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  $8.  feux. 
Cette  paroifle  cft  à  une  lieue  N.  O.  de  Soiflbns. 

CHAVIGNY  ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine  , 
bailliage  de  Vezelize.  On  y  compte  33.  feux.  Cette 
communauté  eft  une  annexe  de  la  paroifle  de  Cha- 
ligny.  Son  terroir  eft  a  fiez  fertile  en  grains  &  en 
pâturages. 

CH  A  VILLE ,  dans  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  &  éleftion  de  Paris.  On  y 
compte  35.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  une  bonne  de- 
mi-lieue O.S.  O.  de  Meudont&  à  2. 1.  de  quart  S.  O. 
de  Paris.  11  y  a  un  parc  d'une  grande  étendue  ,  qui 
eft  contigu  à  celui  de  Meudon. 

CHAV1N  ,  en  Berry ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  la  Châ- 
tre. On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  4. 1. 
&  demie  O.  un  quart  au  S.  de  la  Châtre. 

CHAULGY ,  en  Forcft ,  diocefe  ck  intendance  de 
Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Roanne. 
On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituéeen 
pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CHAULHAC,  dans  le  Gcvaudan,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  &  recette  de  Mendc  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  44.  feux. 

CHAUL1EU  ou  Saint-Martin  de  Chaulieu  ,  en 
Normandie ,  diocefe  de  Caen,  parlement  de  Rouen, 
intendance  de  Eaycux,  éledlion  de  Vire,Sergen- 
teric  du  Tourneur.  On  y  compte  108.  feux.  Cette 
paroifle  cft  à  une  lieue  &  trois  quarts  S.  de  Vire. 

CHAULIEU  ou  Saint-Sauveur  de  Saulieu ,  en 
Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  ,  parlement  de 
Rouen  ,  intendance  de  Caen  ,  élection  de  Vire  , 
fergenterie  du  Tourneur.  On  y  compte  $2.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  demi-lieue  N.  N.  E.  de  la 
précédente. 

CHAULLEY,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Vezelife.  On  y 
compte  9.  feux.  Cette  communauté  cft  à  une  lieue 
S.  de  Vezelife.  Il  en  dépend  deux  maifons  dans  le 
hameau  d'Eftreval. 

CHAULNES ,  Calniacum ,  ville  avec  titre  de  du- 
ché-pairie ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon ,  parle- 
ment de  Paris,  intendance  d'Amiens,  élection  de 
Peronne.  On  y  compte  269.  feux.  Cette  ville  eft  a 
».  1.  &  demie  N.  de  Roye  ,  2.  N.  O.  de  Nèfle ,  1 .  & 
deux  tiers  S.  0.  de  Peronne  ,  $.  &  quart  N.  0.  de 
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Noyon ,  &  7.  E.  S.  E.  d'Amiens.  Long.  10.  28. 50. 
lat.  49. 49.4s. 

La  terre  6c  feigneurie  de  Chaulnes  ,  en  Picardie, 
eft  une  ancienne  baronnic  ,  qui  fut  érigée  en  com- 
té au  mois  de  Décembre  1 563. ,  en  faveur  de  Louis 
à'Ongnies  ,  qui  mourut  fans  poftérité.  Louife  d'On- 
gnics ,  fa  ibeur&  fon  héritière  ,  époufa  Emmanuel 
Philibert  à'Ailly ,  Vidame  d'Amiens  ,  Baron  de 
Pequieny.  A  celle-ci  fuccéda  fa  fecur  Claire-Char- 
lotte À'Ailly ,  qui  époufa  en  1 6 1 9. ,  à  la  charge  du 
nom  &  des  armes,  Honoré  A"  Albert ,  Seigneur  de 
Cadenct ,  frère  de  Charles  I.  Duc  de  Luynes  ,  &  qui 
fut  créé  Maréchal  de  France  ,  puis  Duc  de  Chaul- 
nes en  Janvier  162 1.  Il  meurt  le  30.  Oftobre  1649. 
Son  fils,  Henri-Louis  ,  mourut  le  21.  Mai  1653., 
&  il  eut  pour  fucefleur  &  héritier  fon  frère  Charles, 
qui  rut  lctroifieme  Duc  de  Chaulnes ,  &  mourut  le 
4.  Septembre  1698.  En  lui  finit  la  première  bran- 
che des  Ducs  de  Chaulnes  du  nom  d'Albert.  Il  inf- 
titua  pour  fon  héritier,  à  la  charge  du  nom  &  des 
armes  ,  Louis-Auguftc  à* Albert ,  fon  proche  pa- 
rent ,  fils  puîné  de  Charlcs-Honoré  d'Albert,  troifi- 
mc  Duc  de  Luynes.  Celui-ci  fut  créé  de  nouveauDuc 
&  Pair  de  Chaulnes  en  Octobre  171 1. ,  &  reçu  le 
premier  Décembre  fuivant.  11  mourut  Maréchal  de 
France  le  9.  Novembre  1744.  Charles-François 
d'Albert ,  fon  fils  aîné,  Tue  dit  de  Pe^uigny,  par 
démiflîoncn  Janvier  1729.,  meurt  le  14.  Juillet 
1 7  { 1 .  Michel-Ferdinand  d'Albert ,  frère  de  Char- 
les-François ,  né  le  31.  Décembre  1724.,  eft  lefi- 
xieme  Duc  de  Chaulnes,  &  il  eft  Capitaine-Lieute- 
nant des  chevaux-légers  de  la  garde  du  Roi.  11  a 
époufé  le  2  c.  Février  1734.  Anne-Jofephe  Bonnicr, 
fille  de  Jofcph,  Baron  de  la  Mojfon,  dont  eft  né  le 
28.  Novembre  1741.  Louis-Marie- Jofepb  d'Albert- 
d'Ailly ,  Vidame  d'Amiens.  Le  Duc  de  Chaulnes 
a  pour  feeurs ,  i°.  Marie ,  née  le  10.  Février  1 709. 
veuve  du  24.  Juin  1732. ,  de  Louis  deRougé  ,  Mar- 
quis de  Plcflis-Belliere  -,  de  20.  Marie-Françoifé  de 
Sales,  née  le  4.  Août  1710. ,  Religieufe  à  Montargis. 
V oye\  Luynes. 

CHAULNES.  La  feigneurie  de  Noyarcy  ,  en 
Dauphiné  ,  fut  érigée  en  marquifat ,  fous  le  nom 
de  Chaulnes  ,  par  lettres  de  Mars  1684. ,  regiftrées 
au  parlement  de  Dauphiné  le  19.  Août  fuivant, 
en  faveur  de  Jofcph  de  Chaulnes  ,  fils  de  Claude  de 
Chaulnes  ,  Préfident  du  bureau  des  finances  à  Gre- 
noble. 

CHAUMARCENNE ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe, parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Gray.  On  y  compte  jo.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  droite 
de  l'Oignon  ,  &  à  3. 1.  S.  S.  E.  de  Gray. 

CHÀUMARD.en  Nivernois  ,  diocefe  de  Ne- 
vers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins , 
élection  de  Château-Chinon.  On  y  compte  60. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
remplie  de  montagnes ,  &  néanmoins  allez  fertile , 
principalement  en  bois  &  en  pâturages. 

CHAUME ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  parlement, 
intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  21.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une 
montagne ,  près  des  confins  du  Bafligny  ,  à  une  de- 
mie lieue  N.  O.  de  Fontaine- Françoife ,  à  j.  1.  N. 
E.  de  Dijon,  &  6.  &  quart  S.  S.  O.de  Langres.  Ses 
habitants  jouiflent  du  droit  d'ufer  du  fel  de  Franche- 
Comté  ;  oc  ils  ne  payent  aucune  taille  Royale ,  à 
caufe  que  le  village  eft  en  furféançe. 

CHAUME  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Châtillon-fur-Seinc.  On  y  compte  $3. feux. 
Cette  paroiiTe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  à 
4.  1.  S.  de  Châtillon  ,  Ôc  a.  &  tiers  N.  O.  de  Chan- 
ceaux, 

CHAUME, 
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CHAUME  ou  Saint-Vincent  de  Chaume  ,  dans 
le  pays  d'Aonis  ,  diocefe ,  intendance  de  élection 
de  la  Rochelle ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
>4*  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  L  dt  demie  E. 
un  quart  au  S.  de  la  Rochelle. 

CHAUME  ou  Saint-Nicolas  de  la  Chaume, 
bourg  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  Luçon  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection  des  Sa- 
b  les-d'Olonne.  On  y  compte  4 1 8.  feux.  Ce  bourg  eft 
fîûué  fur  l'Océan ,  tout  proche  des  Sables-d'Olonne. 
_  CHAUME  (  la  )  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de  élec 
tîon  de  Saintes,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  }.  I.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Saintes. 

CHAUME  (  la  )  ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  par- 
lement,  intendance  ,  bailliage  dt  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi  ruée  en 
pays  de  montagnes  &  néanmoins  aflèz  fertile. 

CHAUME  (la)  ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
élection  de  Langrcs  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  63.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  6. 1.  &  tiers  O.  de  Langres. 

CHAUME  (  la  )  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au. 
tun  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
dt  recette  d'Arnay-l«-Duc.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté  dépend  alternativement  des  pa- 
roilfes  de  Viefny  de  de  Magnien ,  de  elle  eft  à  une 
lieue  S.  d'Arnay-lc-Duc. 

CHAUME  ,  en  Bretagne ,  diocefe  de  recette  de 
Kantes ,  parlement  dt  intendance  de  Rennes.  On 
n'y  compte  point  de  fenx.  Ce  village  eft  à  une  pe- 
tite diftance  O.  N.  O.  de  Machecoul ,  à  une  lieue 
&  demie  E.  S.E.  deBourgneuf  fur  l'Océan  ,  de  6. 
dt  demie  S.  O.  de  Nantes.  Nous  trouvons  dans  des 
mémoires  qui  nous  ont  été  communiqués  ,  qu'il  y 
a  à  Chaume  en  Bretagne ,  au  diocefe  de  Nantes  , 
une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît 
di  de  la  réforme  ,  fondée  en  10$  j.  par  Harcolde  , 
Baron  de  Retz.  Cette  abbaye  eft  en  commende.de 
vaut  au  m  oins  1000.  livres  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  66.  florins. 

CHAUME  (  la  )  ,  en  Berry ,  diocefe,  intendance 
&  élection  de  Bourges ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  i$.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  grains  de  de  pâturages. 

CHAUME  ,  ville  ,  en  Bne.  Voye\  Chaumes. 

CHAUME1LS  ,  en  Limofin  ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  compte  98.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile. 

CHAUMÉN1L  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Châlons ,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1.  1.  N.  O.  de  Bar-fur-Aube. 

CHAUMERÉ  ,  en  Bretagne ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  dt  recette  de  Rennes.  On  y  com- 
pte 4.  feux  deux  tiers  dt  un  quart  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  bons 
pâturages. 

CHAUMERGY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Dole.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  s  L  S.  de  Dole  ,  de  3.  de  tiers  O.  N.O. 
de  Poligny. 

CHAUMES  ,  CaUmi ,  ville ,  dans  la  Brie-Fran- 
coife  ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  de  intendance 
de  Paris  ,  élection  de  Rozoy.  On  y  compte  »o8. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Ye- 
res  ,  à  une  lieue  de  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Rozoy , 
3.  dt  demie  N.  E.  de  Meluo ,  de  6.  de  demie  S.  de 
Meaux.  11  fe  tient  à  Chaumes  trois  foires  par  an 
de  un  marché  toutes  les  femaines.  11  y  a  dans  cette 
ville  une  abbaye  d'hommes.de  l'ordre  de  St.  Benoit, 
Tom*  IL 
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fondée  en  tt  81.  Cette  abbaye  eft  en  commende, 
de  vaut  au  moins  6000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en 
eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  ta*e  en  cour 
de  Rome  ne  fbit  que  de  100.  florins.  L'Abbé  eft 
Seigneur  de  la  ville. 

CHAUMETTE  (  la  )  t>  Granouillet  ,  dans  le 
Velay ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette  du  Puy 
parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier* 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  33.  feux! 

CHAUMONDEL  &  Piffeloup  ,  en  Champagne, 
dtocefe  de  élection  de  Langres,  parlement  de  Pans' 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  43.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  de  de  bons 
pâturages. 

CHAUMONT  ,  Calvus  Morts ,  Calvomontium  , 
ville ,  chef-lieu  d'une  élection  de  fon  nom  ,  avec 
un  bailliage ,  une  maîtrife  particulière  des  eaux  de 
forêts  ,  une  prévôté  ,  une  juftice  Royale  ,  un  bu- 
reau des  traites  foraines  ,  un  couvent  de  Récollets, 
une  maifon  de  Machurins ,  dt  une  de  Religieufes 
hofpitalieres ,  dcc.  ;  dans  le  Vexin-François  ,  dio- 
cefe de  intendance  de  Rouen ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  19.  feux  privilégies  dt  84.  feux  taill.i- 
bles.  Cette  ville  ,  à  laquelle  fe  trouve  aflbcic'e  celle 
de  Magny  pour  l'éfeaion ,  eft  fituée  fur  un  ruiflèau, 
à  1.  1.  N.  N.  E.  de  Magny  ,  de  1 1.  E.  S.  E.  de 
Rouen.  Long.  19.  33.  o.  lat.  49.  14.  a  j.  Elle  a  pris 
fon  nom  d'une  montagne  chauve  ,  fur  laquelle  on 
avoit  bâti ,  dans  le  douzième  fiecle  ,  une  forterefle 
contre  les  Anglois  dt  les  Normands.  Son  églifc  pa- 
ra iâîale  eft  dédiée  à  Saint-Jean.  La  maiion  des 
Religieux  de  la  Trinité  eft  appellée  Calloy,  &  elle 
eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  ville. 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Rouen,  l'élection  de  Chaumont  de 
Magny  comprend  89.  paroifle  s  ou  communautés 
x  8 1  .feux  privilégiésôe  703  i.feux  tailbbles;  ce  qui  fait 
en  tout  71x1.  feux.  Le  pays  de  cette  éledion  eft 
fertile  en  grains ,  en  pâturages  Se  en  fruits.  Il  y  ai 
auflî  quelques  bois  où  le  gibier  eft  aflez  abondant. 
Quant  aux  rivières  qui  arrofent  cette  contrée ,  elles 
font  toutes  peu  confidérables  ;  à  l'exception  de 
l'Epte  ,  les  autres  ne  méritent  guère  que  le  nom 
de  ruiflèau.  Pour  ce  qui  concerne  les  impofitions 
nous  remarquerons  que  l'élection  dont  il  s'agit , 
porte  pour  fa  quote-part  la  fomme  de  91.  mille' 
$9$.  liv.  de  taille,  quand  la  taxe  concernant  cet  ar- 
ticle ,  établie  fur  le  total  de  la  généralité,  fe  trouve 
monter  à  la  fomme  d'un  million  931.  mille  374.  liv. 

DENOMBREMENT  DE  L'ELECTION 
on  Cbavmoxt  mt  Mac  ht. 
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Feux  Feu* 
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CHAUMOST ,  ville ,  chef-lieu  d'une  élection  de 
fon  nom ,  bailliage  ,  préfidial ,  juftice  Royale  ,  maî- 
trife  particulière  des  eaux  Se  forêts ,  grenier  à  Ce\ , 
bureau  des  cinq  grottes  fermes  ,  maréchauffée,  égli- 
fe  collégiale ,  coHcge  ci-devant  régente  par  des  Jc- 
fuites ,  Carmélites ,  &c.  ;  dans  leBaAlgny ,  en  Cham- 
ragme  ,  diocefc  de  Langres ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  1 100.  feux. 
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Cette  ville  eft  bâtie  au  pied  d'une  montagne ,  au- 
près de  la  Marne  ,  dans  une  contrée  agréable ,  l 
5. 1.  &  quart  N.  N.  O.  de  Langres ,  $.  S.  b.  de  Bar- 
fur-Aube,&  18.  S. S.  E. de Cbâlons.  Long.  ai.  50. 
o.  Iat.  48.  6.  1 3.  Ce  n'étoit  autrefois  qu'une  bour- 
gade avec  un  château  appellé  Haute-Feuillt ,  qui 
appartenoit  a  des  Seigneurs  de  ce  même  nom.  De 
la  maifon  d'Haute-Feuille  ,  cette  feigneurie  pana 
aux  Comtes  de  Champagne;  &  nous  trouvons  qu'en 
11 30.  &  n$i.,  Tbibaud  &  Henri,  Comtes  de 
Champagne ,  lui  accordèrent  quelques  privilèges , 
qui  furent  confirmés  par  Philippe-lc-Bel  en  1191., 
oc  par  Philippe  de  Valois  en  1338.  Le  château 
d'Haute-Feuille  étoit  dans  le  domaine  desEvêquei 
de  Langres  ,  3e  c'eft  à  caufe  de  cela  que  le  Comte 
de  Champagne  leur  en  faifoit  hommage.  Ce  chi- 
teau ne  fut  pendant  long-temps  qu'une  maifon  dr 
plaifance ,  ou  plutôt  un  retour  de  ebaffe.  Les  Con- 
tes de  Champagne  en  firent  une  place  forte ,  dont 
il  refte  encore  un  donjon  quarré ,  bâti  de  grofles 
pierres.  Le  Roi  Louis  XII.  fit  entourer  de  nrarailiei 
la  ville  de  Cbautnont  en  ijoo.  ;&  François  I.  & 
Henri  11.  y  ajoutèrent  quelques  battions  avec  leurs 
courtines  ,  &  un  fbflë  affez  large  ;  mais  tout  cela 
tombe  en  ruine.  Le  château ,  dont  relèvent  envi- 
ron  dix-huit  cents  fiefs ,  fort  aujourd'hui  aux  féro- 
ces des  officiers  du  bailliage  &  fiege  préfidiaL  Ce 
bailliage  eft  régi  par  une  coutume  particulière. 
Dans  ion  reflbrt  fe  trouvent  plufieurs  prévôtés  & 
mairies  Royales.  Voye\  Champagne. 

L'églite  collégiale  &  paroiuiale  de  Cbauncmt 
eft  fous  le  titre  de  St.  Jean.  Les  prébendes  de  cette 
égiife  valent  environ  $00.  livres  de  rente.  On  re- 
marque que  ces  bénéfices  font  de  patronage  mix- 
te ,  &  que  les  habitants  de  Chaumont  les  confi- 
rent conjointement  avec  le  chapitre.  La  manière 
dont  on  procède  à  l'élection ,  eft  preferite  paru» 
concordat  folemnel  fuivant  lequel ,  lorfqu'un  caaoni- 
cat  eft  vacant ,  la  communauté  de  Chaumont  doit 
s'aflèmbler  pour  faire  choix  de  trois  députés  laï- 
ques ,  &  le  chapitre  nommer  auffi  trois  députés 
eccléfiaftiques.  Ces  fix  perfonnes  ont  le  titre 
d'Eleveurs ,  &  confèrent  le  bénéfice  vacant.  Le 
concordat  porte  que  dans  les  cas  où  les  fix  Elec- 
teurs feroient  partagés,  onferoit  choix  d'unfep- 
tieme  Electeur  ,  ou  laïque  ou  eccléfiaftique ,  alter- 
nativement, &  que  ce  îeptieroe  auroit  le  fouverain 
droit  de  patronage  ,  s'il  arrivoit  qu'il  fut  forcé  à 
employer  fon  miniftere  pour  départager  les  fix  au- 
tres Electeurs. 

L'égliie  des  Religieufes  Carmélites  eft  magoifi* 
que.  L'autel  eft  tout  de  marbre  &  de  jafpe  ,  & 
lè  plafond  eft  orné  de  belles  peintures.  L'égliie 
du  collège  qu'occupoieat  ci-devant  les  Jéfuites, 
eft  d'une  belle  architecture.  Elle  a  été  bâtie  en 
1630.  La  Dame  de  Haut ,  qui  avoit  un  fils  Jéfui- 
te,  a  beaucoup  contribue  par  fes  bienfaits ,  à  l*en> 
belluTement  de  cet  édifice. 

Confidéréc  comme  diftrict  particulier  de  la  généra, 
litéde  Châlons ,  l'élection  de  Chaumont  en  Baflîgny, 
comprend  133.  paroifles  ou  communautés  &  794»- 
feux,  fans  y  comprendre  néanmoins  les  xo.paroiUes 
non-plus  que  les  1 240.  feux  de  la  prévôté  de  V ducoit- 
leurs ,  qu'on  réunit  aflez  communément  à  l'élection 
de  Chaumont.  C'eft  un  pays  aflez  montagneux,  de 
dont  le  principal  commerce  confifte  en  froment,  en 
feigle,&  en  moutons  qu'on  y  engraifle.  On  y  fait 
auifi  de  gros  draps  &  des  ferges  drapées.  Le  gibier  de 
la  volaille  y  font  abondans  &  de  bonne  qualité. 
Les  habitants  de  la  ville  chef-lieu  paiTent  avec  rai- 
ion  pour  être  fort  polis.  De  la  taxe  générale ,  con- 
cernant la  taille  ,  ôt  fe  montant  à  la  Comme  d'un 
million  3  3 1 .  mille  $  %  $ .  liv. ,  l'eleftion  de  Chaumont 
paye  pour  fa  quote-part  la  femme  de  $6.  mille  liv. 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
dm  Cbaumoït  en  BaJJigny. 

Paroifet.  Ftvx. 

Aagcvillc  G-  la  cenfe  du  Prefooy  
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55 
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me*  6-  le  moulin  Bizet  106 

CHAUMONT,  MU  m 00 
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Bernard  G- 1' forge  4' 
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Efcizon  44 
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F  roche  (la)  ,1a  roaifon  de  M.  G- 1«  fourneau  ....  11 
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Mateille   ,t 
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Meure  G-  le  moulin  4  ...  4e 
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Morionvillier*  

Mortault   £ 
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CHAUMONT, dans  le  Gâtinois-François.d'rocef* 
de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Montereau.  On  y  compte  92.  feux.  Cette  pa* 
roiiTe  eft  à  1. 1.  S.  £.  de  Montereau. 

CH AUMONT ,  dans  l'Orléaaois  propre ,  diocefe 
&  intendance  d'Orléans,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Beaugency.  On  y  compte  1  $9.  feui.  Cette  paroi/» 
fe  eft  fitu^e  dans  une  contrée  agréable  &  fertile  en 
grains  ,  en  pâturages  &  en  vins ,  à  quelque  diftance 
de  le  Loire. 

CHAUMONT,  dans  le  Bléfois,  au  Gouverne- 
ment général  d'Orléanois  ,  diocefe  &  élection  de 
Blois  ,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Orléans. 
On  y  compte  119.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi  tuée  fut 
la  rive  gauche  delà  Loire  ,  à  3.  I.  S.  O.  de  Blois  , 
&  3.  &  demie  N.  N.  E.de  Montrichard. 

CHAUMONT ,  en  Berry ,  diocefe ,  intendance 
&  élection  de  Bourges ,  parlement  de  Paris.  On  y 
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compte  i  J.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans 

une  contrée  aflez  agréable  &  fertile. 

CHAUMONT,  enForeft,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Mont- 
brifon.  On  y  compte  $o.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages. 

CHAUMONT  ou  Saint  -  Chamond  ,  ville,  en 
Lyonnois  ,  diocefe  &  intendance  de  Lyon  ,  parle- 
ment de  Paris,  élection  de  Saint-Etienne.  On  y  com- 
pte 806.  feus.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Giez  ,  à  1.  1.  N.  £.  de  Saint-Etienne  ,  4.  &  quart 
O.  S.  O.  de  Condricu  fur  le  Rhône ,  4.  E.  S.  E.  de 
Saint-Rambert  fur  la  Loire  ,  ôr.  9.  Stdeux  tiers  S.  S. 
O.  de  Lyon.  Long.  *».  9.  1 ».  lat.44.  sa.  30. 11  y  a  à 
Chaumont  ou  Saint-Chamond  une  églife  collégiale , 
3.  parolflès  ,  un  couvent  de  Capucins  ,  un  de  Mini- 
mes ,  un  d'Urfulines ,  un  hôpital ,  une  douane ,  &c. 
Voye\  Saint-Chamond. 

CHAUMONT,  enDauphiné ,  diocefe  d'Embrun', 
parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  élection  de 
Gap  ,  recette  de  Briançon.  On  y  compte  un  quart 
de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  Se  10.  feux  un  tiers  & 
un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillables. 
Cette  paroùTe  eft  fituée  dans  une  contrée  hérifleede 
montagnes. 

CHAUMONT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  de  Lizieux,  parlement  de  Rouen,  inten- 
dance d'Alençon ,  fergenterie  du  Sap.  On  y  compte 
188.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  &  tiers  S.  de  Li- 
zieux. 

CHAUMONT  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
diftrict  &  recette  de  Saint-Claude ,  parlement  & 
intendance  de  Befancon.  On  y  compte  JJ.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  un  quart  de  lieue  £.  de 
Saint  -  Claude. 

CHAUMONT  ,  dans  le  Verdunois  ,  diocefe  , 
bailliage  &  recette  de  Verdun ,  parlement  &  inten- 
dance de  Metz.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroif- 
fe  eft  à  3.1.  N.  de  Verdun. 

CHAUMONT  ,  «n  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Bauge.  On  y  compte  83.  feux.  Cette  parouTe  eft 
à  ».  1.  «  quart  O.  de  Baugé. 

CHAUMONT  en  Portien  tV  le  Hameau  de  Pa- 
gnat ,  le  Moulin  de  Balineire,  les  Fermes  de  Mau- 
roy ,  de  Trion ,  Châtigny  de  Chevrieres,  le  Moulin  à 
eau  appelle  le  Lutian  ,  6t  le  Moulin  à  vent  ;  en 
Champagne  ,  diocefe  &  élection  de  Rheims ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  1 79.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  &  tiers  N. 
de  Château-Portien. 

CHAUMONT  ù  la  Ferme  de  Saint-Quentin ,  en 
Champagne ,  diocefe  de  Rheims ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Châlons ,  élection  de  Rethel.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  S.  S.  O.  de  Sedan ,  &  à  $.  1.  &  deux  tiers  N.  E. 
de  Rethel. 

CHAUMONT  Cf  Tourcelles  ,  fon  annexe ,  en 
Champagne  ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Chalons  ,  élection  de  Rethel. 
On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
la  vallée  de  Bourc  ,  à  4.  1.  S.  E.  de  Rethel  ,  <Tt  7. 
E.  N.  E.  de  Rheims. 

CHAUMONT  ou  laPifcine  (de  Calvo  Mont* 
Abbatia) ,  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Pré- 
montré ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élection  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons ;  fondée  par  les  Seigneurs  de  Chaumont  en 
Portien.  Cette  abbaye  eft  en  commende ,  &  vaut  au 
moins  8000.  liv.  de  rente  au  fu  jet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit 
que  de  80.  florins.  Elle  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers 
N.  E.  de  Château-Portien  ,  &  7.  &  deux  tiers  N. 
an  quart  à  l'E.  de  Rheims.  On  l'appelloit  la  Pifcine 
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à  caufe  des  eaux  qui  y  étoient ,  6c  dans  lefquelles 
on  fe  baignoit  par  dévotion. 

CHAUMONT.  On  appelle  de  ce  nom  une  petite 
ifle  ,  formée  par  la  Loire ,  &  qui  eft  fituée  afiez 
proche  de  la  ville  de  Tours  en  Touraine. 

CHAUMONT  le  Bois ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
de  Langres ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
élection  ,  bailliage  St  recette  de  Châtillon-fur-Seinc. 
On  y  compte  j  8.  feux.  Cettte  paroifle  eft  fituée  dan» 
un  fond  ,  entre  deux  montagnes  ,  à  ».  1.  N.  de 
Châtillon. 

CHAUMONT  la  ville  ,  dans  le  duché  de  Bar  , 
diocefe  de  Tout ,  confeil  fouverain  St  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Bourmont.  On  y 
compte  8  t.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  aflez  fertile ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  do 
Bourmont. 

CHAUMONTAGNE  ,  en  Champagne,  diocefe 
Se  élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  n'y  compte  que  ».  feux.  Cette 
communauté  eit  à  1.  I.  &  tiers  N.  N.  O.  de  Château- 
Portien. 

CH  AUMONTS ,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe , 
parlement ,  intendance  Se  élection  de  Paris.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  agréable  &  aflez  fertile. 

CHAUMOT , dans  le  Gâtînots-François  .diocefe 
de  Sens  ,  parlement  Se  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Nemours.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  7. 1.  S.  E.  de  Nemours. 

CHAUMOT  ,  enNivernois,  diocefe  Se  élection 
de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins. On  y  compte  1 9.  feux.  Cette  parouTe  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  l'Yonne  ,  à  9.  I.  N.  E.  de 
Nevers. 

CHAUMOT  t>  la  Rue  ,  en  Bourgogne ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  Se  intendance  de  Oijon ,  bail- 
liage Se.  recette  d'Avalon.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  ».  I.  E.  N.  E.  d'Avalon. 

CHAUMOUZEY  la  Ville  ,  dans  le  duché  de 
Lorraine  ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  Se 
intendance  de  Lorraine  .bailliage  &  recette  de  Dar- 
ney.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  L 
Se  demie  E.  N.  E.de  Darney,  Se  j.  N.O.  de  Remi- 
remont.  Il  y  a  à  Chaumouzey  une  abbaye  d'hommes , 
de  l'ordre  de  Saint-Auguftin  Se  de  la  congrégation 
du  Saint-Sauveur.  Cette  abbaye  eft  en  règle  ,  & 
jouit  de  $.à  6000.  liv.  de  rente.  Son  Abbé  eft  Patron 
de  quinze  à  feize  paroiflès.  Le  terroir  des  environs 
eft  rempli  de  bois ,  où  il  y  a  de  bons  pâturages. 

CHAUMUSSAY  ,  bourg ,  en  Touraine ,  diocefe 
Se  intendance  de  Tours,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Loches.  On  y  compte  1 34.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  un  quart  de  lieue  O.  S.  O.  de  Preuilly ,  Se  à  J.  1. 
Se  demie  S.  de  Loches.  Son  terroir  eft  rempli  de  bois 
en  grande  partie. 

CHAUMUZY  &  les  Hameaux  de  Cohedon ,  Ex- 
pilly ,  Nappes ,  les  Hayes ,  Efquelin ,  Bouvroy,  Re- 
villon  Se  un  Moulin  ;  enChampagne,  diocefe  &  élec- 
tion de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  186.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  tout  proche  d'une  petite  rivière  qu'on  appelle 
la  Marne ,  mais  autre  que  le  fleuve  de  ce  nom  ,  à  ». 
L&  deux  tiers  S.  O.  de  Rheims ,  4.  N.O.  d'Eper- 
nay ,  &  »  1 .  Se  demie  E.  N.  E.  de  Paris. 

Le  hameau  d'Exvilly  a  pris  fon  nom  de  la  famille 
d'Expilly  ,qui  le  fit  bâtir  dans  fes  terres ,  Se  la  même 
qui  vint  s'établit  en  Danphiné  ,  pendant  les  guerres 
de  religion,  vers  le  milieu  du  feizieme  liecle.  Cette 
famille ,  à  laquelle  nous  avons  l'honneur  d'apparte- 
nir ,  a  donné  plufieurs  fujcts  qni  fe  font  diitingnés 
par  leur  amour  pour  leur  Souverain ,  Se  par  leur 
sele  pour  leur  patrie  ;  Se  entr'autres  un  fameux 
Préfideni  au  parlement  de  Dauphiné ,  mort  en  1 6  3  6. , 

ayant 
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ayant  rendu  au  Roi  &  à  l'état  des  fervices  du  pre- 
mier ordre  ;  un  fameux  Conhi!  de  France  dans  plu- 
fieurs  échelles  du  Levant,  &  nommément  à  Tripoli 
de  Barbarie  &  au  Caire  en  Egypte.  Ce  ConfuI  mou- 
rut à  Marfcillccn  1718. ,  perc  d'une  fille  à  laquelle 
il  eût  pu  lailTër  une  fortune  de  plulieurs  millions  de 
livres  ,  s'il  n'efit  préféré  de  facrilier  à  fon  goût  pour 
la  magnificence  &  encore  plus  à  fon  zele  pour  le 
bien  du  fervice ,  la  plupart  des  fonds  dont  il  avoit  hé- 
rité &  ceux  même  qu'il  avoit  acquis.  Des  perfonnes 
qui  ont  connu  particulièrement  ce  ConfuI  ,  nous 
aiîurent  qu'il  fut  un  des  hommes  de  fon  temps  des 
mieux  faits  &  du  meilleur  ton.  A  cela  il  joignoit 
beaucoup  d'efprit ,  laphylionomie  du  monde  la  plus 
heureufe  &  beaucoup  de  talents.  Sa  fille  aépouféN. 
du  Quefnay ,  Ecuyer ,  Avocat  en  parlement.  Il  avoit 
un  frère  qui  fut  Avocat  au  parlement  de  Dauphiné  , 
&  fe  rendit  également  fameux  par  fes  talents.  Le  Ma- 
réchal de  laFeuilladc.de  quii)  eut  occafiondefe  faire 
connoitre  ,  lui  accorda  fon  eftime  &  fa  bienveillan- 
ce ,  &  lui  ménagea  des  marques  de  bonté  de  la  part 
de  Louis  le  Grand.  Foye^  le  Tom.  i.p-7$$.  col.  1. 

CHAUNAC ,  en  Saintonge  ,  diocefe  Ce  élc&ion 
de  Saintes,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de 
la  Rochelle.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiile  eft 
à  8. 1.&  deux  tiers  S.  S.  £.  de  Saintes ,  &  3.  S.  O.  de 
Barbezieux. 

CHAUNAY  ,  bourg ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de 
Paris,  arrondiffément  de  Civray.  On  y  compte 
332.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  Boulaye ,  à  ». 

I.  N.  O.  de  Civray  ,  &  7.  &  demie  S.  S.  O.  de  Poi- 
tiers. Son  terroir  eft  fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

CHAUNY  ,  Calniacum  ,  ville  avec  une  chârel- 
lenie  Royale  (qui  a  fa  coutume  particulière ,  la- 
quelle dépend  de  la  coûtume  de  Vermandois  ) ,  deux 
paroiffe  s  ,  Notre-Dame  &  Saint-Martin ,  un  cou- 
vent de  Minimes  ,  un  de  Religieux  de  Sainte-Croix, 
&  un  de  Religieuses  de  Saint-François ,  &c.  ;  dans 
le  quartier  de  Noyon ,  au  gouvernement  général 
de nfle-dc-Franec ,  diocefe  ck élection  de  Noyon, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  SoiiTbns.  On  y 
compte  816.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  d'Oife,  qui  y  porte  bateau,  à  î.  I.  &  tiers 
E.  de  Noyon  ,  autant  S.  O.  de  la  Fere ,  4.  &  trois 
quarts  N.  N.  O.  de  Soilïbns ,  &  6.  N.  E.  de  Com- 
piegne.  C'étoit  du  temps  de  Henri  IV.  que  vivoit  le 
fameux  Vacher  de  Chauny ,  qu'on  appelloit  Tour  le 
Monde  ,  &  le  même  qui  a  réjoui  plus  d'une  fois  ce 
bon  &  grand  Roi,  par  fes  contes  ingénus,  &  par 
fon  affectation  à  fe  diftinguer  de  fes  femblablcs ,  en 
fe  fervant  d'une  trompette  pour  appcllcr  fes  trou- 
peaux. Chauny  eft  la  patrie  de  Charles  Witaffc  , 
célèbre  Doéteur  &  Profcflèur  de  Sorbor.ne  ,  né  le 

II.  Novembre  1660.,  &  mort  à  Paris  d'une  atta- 
que d'apoplexie  le  10.  Avril  1716.,  à  <6.  ans.  On 
a  de  lui  plulieurs  ouvrages. 

CHAVOISIA  (le  grand  ù  le  petit),  en  Fran- 
che-Comté ,  diocefe  de  Saint  -  Claude  ,  parlement 
&  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  recette 
tl'Orgelet.  On  y  compte  30.  feux  pour  le  grand  & 
17.  feux  pour  le  petit  Chavoifia.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  fur  le  Surain ,  à  $.  1.  &  demie  S.  S. 
O.  d'Orgelet. 

CHAVONNE  ,  dans  le  Soiffonnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-dc-Fnincc ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  éleélion  de  Soiflbns ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  57.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  droite  de  l'Aifue,  à  3. 1.  &  tiers  E. 
N.  E.  de  Soiffons. 

CHAVORNEY  ,  dans  le  Bugey,  diocefe  de  Ge- 
nève ,  parlement  &  intendance  de  Bourgogne  , 
élection ,  bailliage  &  recette  de  Belley ,  mandc- 
ffleat  de  Roffillon.  On  y  compte  109.  feux.  Cette 
Tomg  U. 
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paroiffe  eft  fituée  a  une  lieue  Si  demie  de  la  rive 
droite  du  Rhône ,  &  j.  &  quart  N.  de  Belley. 

CHAVOT/'EgU/t ,  appellée  Montfclix ,  le  Ha- 
meau d'Efchauftourt ,  la  Ferme  de  la  Grange  au 
Bois  (i  le  Moulin  de  l'Etang  ;  en  Champagne  » 
diocefe  de  Rheims,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Châlons  ,  élection  d'Epernay.  On  y  com- 
pte $9.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  petite  lieue 
S.  S.  O.  d'Epernay  ,  &  c.  &  demie  O.  N.  O.  de 
Châlons. 

CHAVOTou  Chavoy  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
&  élection  d'Avranches ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  de  Caen  ,  fergenterie  de  Saint-Benoit. 
On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une 
lieue  N.  N.  E.  d'Avranches.  Son  terroir  eft  fertile  , 
principalement  en  bons  pâturages. 

CHAUPE  (la) ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Gap, 
parlement  &  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Montciimart.  On  y  compte  un  huitième  &  ut» 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  2. 
feux  un  demi  &  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu 
pour  les  biens  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  3.  L 
&  demie  O.  N.  O.  de  Sifteron  ,  &  14.  E.  S.  E.  de 
Montciimart. 

CHAURIAT  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Clcrmont,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  i6ï.  feux.  Cette  paroiile 
eft  1  }.  1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Ciermont. 

CHAUROCHE  ou  Saint -Maur  de  Chauroche  . 
en  Berry  ,  diocefe  6c  intendance  de  Bourges ,  par- 
lement de  Paris ,  élection  de  la  Châtre.  On  y  compte 
47.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
agréable  &  fertile  ,  à  un  quart  de  lieue  O.  de  Cu- 
lant ,  &  4.  E.  S.  E.  de  la  Châtre. 

CHAURRAYS ,  en  Poitou  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Saint-Maixant.  On  y  compte  11 5.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1. 1.  &  tiers  S.  O.  de  Saint-Maixant. 

CHAUSEY.  On  appelle  de  ce  nom  quelques  pe- 
tites ifles  de  l'Océan ,  fituées  aflez  proche  de  la 
côte  de  Normandie  &  de  Bretagne ,  &  qui  font  ré- 
putées dépendre  de  la  première  de  ces  deux  pro- 
vinces. Parmi  ces  ifles  ,  qui  la  plupart  ne  font  que 
de  fîmples  &  gros  rochers ,  connus  fous  des  noms 
particuliers  ,  la  feule  qui  mérite  quclqu'attention, 
eft  celle  a  laquelle  on  donne  par  excellence  le  nom 
de  Chaufcy.  Cette  ille  dépend  de  la  province  de 
Normandie,  du  parlement  de  Rouen,  de  l'inten- 
dance de  Caen  ,  &  du  diocefe  de  Co3tances.  Elle 
eft  à  3.  I.  &  quart  E.  un  quart  au  N.  de  Grandville , 
4.  &  tiers  N.  de  Cancale,  j.  &  quart  N.  E.  de  St. 
Malo  ,  7.  S.  O.  de  Coûtances  ,  &  6.  &  quart  S.  S. 
E.  de  l'ifle  de  Jerfey  (qui  appartient  aux  Anglois). 
Long.  1$.  28.  8.  lat.  49.  12.  42.  Les  ifles  de  Chau- 
fey  font  toutes  inhabitées ,  à  la  réferve  de  la  grande  % 
qui  l'ett  en  été  feulement  par  des  tireurs  de  pierre 
de  Grandville  ,  lefquels  y  logent  dans  des  cabanes. 
Cette  ifle  ,  dans  laquelle  les  François  firent  quel- 
ques retranchements  en  1756. ,  a  trois  lieues  dans 
fa  plus  grande  longueur  qui  va  du  S.  E.  au  N.  O. 
&  une  lieue  dans  fa  plus  grande  largeur; mais  en 
plufieurs  endroits  ,  elle  n'a  guère  qu'un  demi- 
quart  de  lieue  de  largeur.  Il  y  a  dans  cette  ifle  une 
petite  chapelle  avec  un  Chapelain  gagé  par  les  ou- 
vriers mimes  ,  qui  y  féjournent  en  été  ,  ck  qui  ti- 
rent alors  de  Grandville  tous  leurs  aliments  &  rou- 
tes les  cholês  dont  ils  ont  befoin.  Les  ifles  de  Chau- 
fcy appartiennent  à  la  maifon  de  Matignon  qui  les 
donne  à  bail.  Anciennement  la  principale  de  ces 
ifles  étoit  habitée  par  des  folitaires ,  qui  la  choiuY- 
foient  pour  fe  retirer  du  commerce  du  monde ,  &  fc 
donner  entièrement  à  la  contemplation.  Philippe  , 
Roi  de  France,  la  donna  en  1 3 4 î- ,  aux  Corde- 
tiers,  qui  y  bâtirent  un  couvent.  Dans  les  ficelés 
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fuivans ,  il  y  avoit  un  G  grand  nombre  de  ces  Reli- 
gieux ,  que  l'Evéque  de  Cofitances  ne  faifoit  point 
d'ordination ,  qu'il  ne  s'en  préfcntât  une  douzaine , 
au  moins ,  pour  recevoir  les  ordres.  Les  Anglois 
ayant  pillé  deux  fois  ce  couvent ,  les  Cordeliers 
furent  obligés  de  fe  retirer  en  i$4j.,  &  devenir 
s'établir  en  terre-ferme  près  de  Grandville.  Cette 
jfle  n'eft  donc  plus  habitée  ,  comme  nous  l'avons 
remarqué  ci-devant  ;  mais  elle  eft  fréquentée  par 
des  ouvriers  ,  qui  en  tirent  quantité  de  pierre  grife, 
qu'on  apporte  à  Grandville  6c  à  Saint-Malo ,  & 
dont  on  fc  fert  pour  bâtir. 

CHAUSSADE  (la)  ,  dans  la  Marche ,  diocefe 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  29. 
feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  en  pays  de  monta- 
gnes ,  dans  une  contrée  affez  fertile ,  à  quelque  dif- 
tance  d'Aubuflbn  ,  &  à  7. 1.  S.  £.  de  Gueret. 

CHAUSSADE  (la),  en  Auvergne,  diocefe  de 
Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élcftion  de  Combrailles.  On  y  compte  43. 
feux.  Cette  paroùTe  eft  à  4. 1.  S.  d'Evaon. 

CHAUSSE,  en  Picardie,  diocefe  &  éleaion 
de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif- 
fons.  On  y  compte  88.  feux  ,  y  compris  ceux  du 
hameau  de  la  Déconfiture.  Cette  paroilTe  eft  fituée 
en  pays  de  grains  6c  de  bois. 

CHAUSSÉE  d'Huningue ,  dans  le  Sundtgaw ,  en 
Al  face  ,  diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupérieur  &  inten- 
dance d'Alface  ,  bailliage  &  recette  de  Landfer. 
On  y  compte  1 5.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
entre  Mulhaufen  Si  Huningue. 

CHAUSSÉE  (la)  ,  bourg  ,  dans  le  Saumurrois , 
en  Poitou ,  diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Tours  ,  élection  de  Louduo.  On  y 
compte  90.  feux.  Ce  bourg  eft  à  2. 1.  &  demie  S.  S. 
E.  de  Loudun. 

CHAUSSÉE  (la) ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen, élection  d'Arqués, 
fergenterie  de  Longuevillc.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  &  ji.  feux  taillables.  Cette  paroiflê  eft 
à  une  lieue  S.  d'Arqués.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains ,  en  pâturages  &  en  fruits. 

CHAUSSÉE  (la)  ,  dans  le  Mantois  ,  au  gouver- 
vernement  général  de  PIfle-de-France  ,  diocefe  de 
Chartres  .parlement  &  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Dreux.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  fituée  fur  la  rivière  de  Vclgre ,  à  3.  1.  & 
tiers  N.  N.  E.  de  Dreux  ,  &  5.  S.  E.  d'Evreux. 

CHAUSSÉE  de  Péquigny  (la)  ,  en  Picardie  , 
diocefe  ,  intendance  &  élection  d'Amiens  ,  parle- 
ment de  Paris ,  Doyenné  de  Péquigny.  On  y  compte 
131.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  à  quelque  dis- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Somme  ,  à  1. 1.  N.  O. 
d'Amiens. 

CHAUSSÉE  ou  Saint-Thomas  de  la  Chauffée, 
en  Normandie  ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  & 
élection  de  Rouen.  On  y  compte  4.  feux  privilé- 
giés Si  68.  feux  taillables.  Cette  paroiflê  eft  fituée 
fur  la  route  de  Rouen  à  Caudebec ,  à  1. 1.  &  demie 
O.  N.  O.  de  la  première  de  ces  deux  villes. 

CHAUSSÉE  (la) ,  dans  la  principauté  de  Dom- 
bes ,  diocefe  de  Lyon,. confeil  fouverain  de  Dombcs , 
châteUenie  de  Chalamont.  On  y  compte  1$.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  quelque  diftance  E.  S.  E. 
de  Chalamont ,  fit  à  7. 1.  E.  N.  E.  de  Trévoux. 

CHAUSSÉE  (la),  paroiflê  avec  titre  de  châ- 
teUenie ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de  Metz  , 
confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine  ,  bail- 
liage &  recette  de  Thiaucourt.  On  y  compte  37. 
feux.  Cette  paroiflê  &  bourg  eft  fituée  au-deflbus 
de  plufieurs  étangs ,  fur  la  rive  gauche  de  l'Iron  , 
à  1. 1.  N.  N.  O.  de  Thiaucourt ,  6t  4.  N.  E.  de  St. 
Mihiel.  Elle  faifoit  autrefois  partie  du  bailliage  de 
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St.  Mihiel.  En  1699.  on  y  établit  une  prévôté  qui 
depuis  a  été  transférée  à  Thiaucourt.  L'étang  delà 
Chauftcc  eft  un  des  plus  beaux  de  la  province. 

CHAUSSENAÎsT,  en  Franche-Comté, diocefc, 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fie 
recette  de  Poligny.  On  y  compte  26.  feux.  Cette 
communauté  cil  à  une  demi-lieue  S.  E.  de  Poligny. 

CHAUSSENAT  ,  en  Auvergne  .diocefe  &  élec- 
tion de  St.  Flour,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  143.  feux.  Cette  paroiflê 
eft  à  2. 1.  O.  de  Mauriac  ,  &  t  $.  O.  N.O.  de.Saint- 
Flour. 

CHAUSSEROSSES  ,  paroiflê  de  Montlay  .  en 
Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon  ,  bailliage  &  recette  de  Scmur-en- 
Auxois.  On  y  compte  24.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  fur  le  Serain  ,  à  2.1.  &  tiers  N.  E.  de 
Saulieu ,  &  3.  S.  deScmur.  11  en  dépend  le  hameau 
de  May  &  le  moulin  au  Baflon.  Son  terroir  eft  mon. 
tagneux  &  peu  fertile. 

CHAUSSERRE  (la)  .bourg,  en  Anjou, diocefe 
Si  élection  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  ioten* 
dance  de  Tours.  On  y  compte  1  $0.  feux.  Ce  bourg 
eftfitué  près  des  confins  de  la  province  de  Bretagne, 
à  9. 1.  S.  O-  d'Angers ,  &  3.  de  tiers  S.  S.  E.  d'An- 
cenis.  La  petite  rivière  de  Divatte  a  fa  fource  dans 
fon  territoire. 

CHAUSSIN  (  &  Condé  )  ,  ville  ou  bourg  du 
Dijonnois  ,  en  Bourgogne  ,  paroiflê  du  diocefc  de 
Befançon  avec  mépart  ,  marquifat  reflbrtùTant 
nuement  au  parlement  de  Bourgogne  ,  bureau  de 
la  juftice  des  traites  foraines  de  Dijon  ,  commu- 
nauté du  bailliage  de  Châlon  ,  &  de  la  recette  d'Au- 
xonne.  On  y  compte  248.  feux.  Ce  bourg,  qui  eft 
enclavé  dans  la  province  de  Franche  -  Comte  ,  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  du  Doux  ,  à  3.  1.  &  deux 
tiers  S.  S.  O.  de  Dole  ,  4.  E.  de  Seure  ,  &  8.  fit  un  tiers 
N.  E.  de  Châlon. 

La  terre  &  feigneurie  de  Chaujfin  fut  érigée  en 
marquifat ,  en  faveur  de  Louis-Henri  de  Bourbon , 
Prince  de  Condé ,  par  lettres  de  Décembre  1724.  , 
enrégiftrées  le  1 9.  du  même  mois  à  la  chambre  des 
comptes  de  Dijon.  Ce  marquifat  étoit  pofledé  en 
dernier  lieu  par  Mademoiselle  de  Chardon  de 
Bourbon-Condé. 

En  1636. ,  la  ville  de  Chaujfin  ,  qui  étoit  alors 
afléz  confidérable  ,  fut  pre {qu'entièrement  réduite 
en  cendres  par  l'armée  du  Général  Galas.  Mais 
depuis  ,  elle  s'eft  aflez  bien  rétablie.  Il  y  a  dans 
cette  ville  un  bailliage  rural  ,  qui  a  prefque  les 
mêmes  privilèges  que  ceux  dont  jouiflent  les  bail- 
liages Royaux.  On  y  ufe  de  fcl  blanc  ,  à  caufe  que  la 
plupart  des  terres  du  marquifat  font  enclavé»  de 
tous  côtés  dans  le  comté  de  Bourgogne.  Les  terres 
de  ce  marquifat  forment  un  pays  aflez  plein  ôt  uni 
principalement  du  côté  de  l'tft.  Au  S.  eft  une  petite 
colline  avec  de  grands  bois.  La  rivière  d'Aurianne 
pafle  tout  proche  de  ChaufEn ,  &  à  quelque  diftance 
de  cette  ville  ,  elle  fc  jette  dans  le  Doux. 

CHAUSSOIR  fur  Domelierle  (  le  ) ,  en  Picardie , 
diocefe  5c  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Montdidier.  On  y  compte  66.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  à  $.  1.  6t  demie  O.  de  Montdidier, 
&  2.  O.  de  Breteuil. 

CHAUSSOIR  Epagny  f>)  ,  en  Picardie  ,  dio- 
cefe &  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Montdidier.  On  y  compte  117.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  à  3.  1.  &  tiers  N.  O.  de  Montdidier. 

CHAUSSOY  fur  Davenefcourt  (le)  ,en  Picardie, 
diocefe  &  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Montdidier.  On  y  compte  23.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  a  une  lieue  oc  demie  N.  E.  de 
Montdidier. 

CHAUSSY ,  bourg ,  dans  le  Vexia  -  François  , 
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dioccfe  &  intendance  de  Rouen  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Cliaumont  fie  Magny.  On  y  compte 
».  feux  privilégies  fit  108.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  à  un  tiers  de  lieue  O.  de  Villarccaux  ,  fie 
à  une  lieue  fit  demie  S.  O.  de  Magny. 

CHAUSSY  ,  dans  l'Orléanois  propre  ,  diocefe  , 
intendance  fie  élection  d'Orléans  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  94.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  $. 
L  &  demie  N.  un  quart  à  l'E.  d'Orléans. 

CHAUTAY  ,  en  Nivernois ,  diocefe  de  Nevers , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élection  de 
Bourges.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  remplie  de  bois ,  &  où  il  y 
a  des  mines  &  des  forges  de  fer  ,  fur  la  petite  ri- 
vière d'Aubois,  à  a.  1.  de  quart  O.  S.O.  de  Nevers, 
&  8.  &  demie  E.  S.  E.  de  Bourges. 

CHAUTERAME  ou  CUautereine,  en  Champa- 
gne,diocefe  âtélectiondeRheiras,parlementde  Pa- 
ris ,  intendance  de  Châlous.  On  y  compte  67.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituce  fur  la  rivière  de  Suippe ,  à 
quelque  diftance  N.  du  bourg  de  ce  nom ,  &  à  6. 1. 
S.E.  de  Rheims. 

CHAUVAC  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die , 
parlement  fit  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Monte  limart.  On  y  compte  un  huitième  &  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un 
demi  un  huitième  &  un  trente-deuxième  de  feu 
poux  les  biens  taillables.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  montagnes  fit  de  bons  pâturages. 

CHAUVANCY  le  Château ,  dans  la  principauté 
de  Carignan  ,  diocefe  de  Trêves ,  parlement  fit  in- 
tendance de  Metz  ,  recette  de  Carignan  ,  prévôté 
de  Moutmedy.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Chiers,à  trois 
quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Montmedy. 

CHAUVANCY  Saint  -  Hubert ,  dans  la  princi- 
pauté de  Carignan  ,  diocefe  de  Trêves  ,  parlement 
&  intendance  de  Metz ,  recette  de  Carignan  ,  pré- 
vôté de  Montmedy.  On  y  compte  6j.  ieux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Chiers  ,  à 
une  lieue  N.  O.  de  Montmedy  ,  &  à  un  tiers  de 
lieue  N.  N.  O.  de  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article 
précédent. 

CHAUVÉ  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Nantes ,  parlement  de  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  16.  feux  fie  un  tiers  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  fituée  à  une  heue  &  demie  de  l'Océan  ,  de  6.  de 
demie  O.  S.  O.  de  Nantes. 

CHAUVET  eu  l'Ifle-Chauvet ,  en  Poitou  ,  dio- 
cefe de  Luçon,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers ,  élection  des  Sables-d'Olonne.  Ony  compte 
ji.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  près  des  contins 
de  la  province  de  Bretagne  ,  à  trois  quarts  de  lieue 
de  l'Océan ,  à  $.  I.  fit  deux  tiers  S.  O.  de  Nantes  , 
&  9.  de  tiers  N.  N.  O.  des  Sables-d'Olonne.  11  y  a 
à  l'Iile-Chauvet ,  une  abbaye  d'hommes  de  l'ordre 
de  Saint-Benoît  de  en  commende.  Elle  vaut  au 
moins  45  00.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pour- 
vu par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
foit  que  de  $0.  florins.  La  menfe  conventuelle  de 
cette  abbaye  a  été  cédée  aux  Camaldulcs ,  qui  fe 
font  établis  dans  cette  maifoa  ,  avec  la  permiition 
du  Roi. 

CHAUVETOT  0»  Chauverot ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  de  Befançon  ,  parlement  de  intendance  de 
Dijon  ,  bailliage  de  recette  d'Auxonne.  On  n'y  com- 
pte que  6.  feux. 

CHAUVIAIS  ,  en  Poitou,  diocefe  dt  intendance 
de  Poiriers,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Saint- 
Maixant.  On  y  compte  1 1  s  •  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  1.  l.de  tiers  S.  O.  de  St.  Maixant. 

CHAU VIGNE  ,  en  Bretagne ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  dt  recette  de  Rennes.  On  y  com- 
pte 10.  feux  un  tiers  fie  un  quart  de  fou.  Cette  pa- 
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roifle  ,  à  laquelle  on  donne  également  le  nom  de 
Chauvigny ,  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rivière 
de  Cocfnon ,  à  5 . 1.  fie  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Rennes. 

CHAUV1GNY  ,  viilc ,  chef-lieu  d'ua  arrondit 
fetnent  de  fon  nom ,  en  Poitou ,  diocefe  ,  inten- 
dance fit  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  $0.  feux  pour  Chauvigny ,  to.  feux 
pour  Saint-Martial  de  Chauvigny  ,  fie  14$.  feux  pour 
les  églifes  de  Chauvigny  ;  ce  qui  fait  en  tout  34$,. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Vienne  , 
dans  une  contrée  des  plus  fertiles  fie  où  il  y  a  beau- 
coup de  bois,  à  4.  1.  fie  quart  E.  S.  E.  de  Poitiers. 

CHAUVIGNY ,  dans  le  Vendômois ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois ,  par- 
lement de  Paris,  intendance  de  Tours,  élection  de 
Château-du-Loir.  On  y  compte  1 1 8.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3.  1.  N.  un  quart  à  l'E.  de  Vendôme ,  fie 
11.  E.  N.  E.  de  Château-du-Loir.  Son  terroir  cft'fer- 
tile  en  grains  fie  en  pâturages. 

CHAUVIGNY  ù  la  Ccnfe,  en  Picardie.diocefe  de 
Noyon,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Amiens, 
élection  de  Peronne.  On  n'y  compte  que  1.  feux. 

CHAUVIGNY  ou  Saint-Martin  de  Chauvigny  , 
en  Poitou ,  diocefe ,  intendance  fie  élection  de  Poi- 
tiers, parlement  de  Paris.  On  y  compte  50.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  E.  S.  E.  de  Poitiers. 

CHAUV1NCOURT,  en  Normandie,  diocefe, 
parlement  fit  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Gi- 
fors.  Ony  compte  a.  feux  privilégiés  fit  4t.  feux 
taillables.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  fie  demie 
O.  de  Gifors. 

CHAUVIREY  le  Vieil ,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage ôc  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Jufley.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  fur 
une  petite  rivière,  à  2. 1.  O.  S.  O.  de  Jufley ,  fie  6. 
fie  demie  N.  O.  de  Vefoul. 

CHAUVIREY  le  Châtel ,  la  Grange  ù  le  Moulin 
Bouvot ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  parlement  fie 
intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  recettede  Ve- 
foul ,  prévôté  de  Jufley.  On  y  compte  48.  feux. 
Cette  communauté  n'eft  féparéc  de  celle  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent  ,  que  par  une  petite 
rivière. 

CHAUVONCOURT,  dans  le  duché  de  Bar,  dio- 
cefe de  Toul,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fit  recette  de  Saint-Mihie!.  On 
n'y  compte  que  6.  feux. 

CHAU VORT ,  en  Bourgogne ,  diocefe  fit  bail- 
liage de  Châlon ,  parlement  ôe  intendance  de  Di- 
jon ,  recette  d'Auxonne.  On  y  compte  6.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Saône  ,  à  a.  1.  N.  O.  de  Châlon  ,  fie  à  une  derm- 
lieue  O.  de  Verdun  fit  du  confluent  du  Doux  avec 
la  Saône. 

CHAUVRY  ,  dans  l'Ule-de-France  ,  diocefe  . 
parlement,  intendance  fie  élection  de  Paris.  Ony 
compte  60.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  N.N.  O. 
de  Paris.  Son  terroir  eft  fertile  fit  agréable. 

CHAUX ,  en  Angoumois  ,  diocefe  de  Saintes  , 
élection  d'Angoulèmc,  parlement  de  Bordeaux, 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  {00.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  uue  contrée  affez  fertile ,  aquel- 
que  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Larry ,  à  i.l.fie. 
tiers  S.  de  Baine,  6c  10.  S.  O.  d'Angoulèmc. 

CHAUX ,  dans  le  Sundtgavp  ,cn  Alfacc  ,  diocefe 
de  Befançon  ,  confeil  fupérieur  fit  intendance  d'Al- 
face  ,  bailliage  fit  recette  de  Bedtfort.  Ou  y  compte 
46.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  N.  N.  O.  de 
Bedtfort. 

CHAUX  ,  en  Bourgogne  .diocefe  d'Autun,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fie  recette 
de  Nuyts.  On  y  compte  1  $.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  une  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Nuyts. 
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CHAUX  ,  la  Lntterie  de  Bruleux  £>  Rochcfort, 
en  Franche-Comte  ,  diocefe,  parlement  &  inten- 
dance de  Befiinçon ,  bailliage  &  recette  de  Vefoul , 
prévôté  de  Châtillon.  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
communauté  elt  à  5.  I.  N.  N.  0.  de  Befançon. 

CHAUX lt\  Châtillan ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  6:  intendance  de  Befançon ,  bail- 
bailliage  &  recette  de  Baume.  On  y  compte  18. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  j.  I.  E.  un  quart  au  S.  de 
Baume. 

CHAUX  U\  CUrval  ,  en  Franche  -  Comté  , 
diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage 6c  recette  de  Baume.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  2.  I.  E.  ua  quart  au  N.  de 
Baume. 

CHAUX  le\  Puffjvant,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Baume.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  paroiflè  cil  à  2.  1.  &  demie  S.  un  quart  à  TE. 
de  Baume. 

CHAUX  lc\  Ports ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage , 
recette  &  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  10. 
feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes 
&  de  pâturages. 

CHAUX  (  la  ) ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Be- 
fançon, parlement  &  intendance  de  Dijon,  bail- 
liage de  Chîlon ,  recette  d'Auxonne.  On  y  compte 
30.  feux.  Cette  paroiflè  elt  à  5.  1.  &  trois  quarts 
E.  N.  E.  de  Chi'on.  Il  en  dépend  les  hameaux  de 
Mciflènaus ,  les  Vaux  &  la  Champagne. 

CHAUX  (  la )  ,  en  Franche-Comté,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Pontarlier.  On  y  compte  9?.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  foute  dans  le  Val  de  Saugeois,  à  2. 1.  & 
deux  tiers  N.  M.  E.  de  Pontarlier.  Son  terroir  eft 
allez  fertile  ,  principalement  en  pâturages. 

CHAUX  (  la  )  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Falaife.fergenterie  de  la  Foreft.  On  y  com- 
pte ;3.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  6. 1.  6c  tiers  N.  O. 
d'Alençon  ,  oc  autant  S.  S.  O.  de  Falaife. 

CH  AUX  (  la  ) ,  en  Limofin  ,  diocefe  de  Limo- 
ges. C'cft  le  nom  d'une  terre  noble ,  qui  a  appar- 
tenu au  Marquis  de  Sainte-Maure  ,  de  la  même 
xnaifon  que  le  Duc  de  Montaufier. 

CHAUX  en  Breffc  (la)  ,  en  Franche-Comté  . 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  &  recette  de  Poligny.  On  y  compte  24. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  lieues  &  tiers  O. 
de  Poligny. 

CHAUX  fous  Chamfigny  (la)  ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe  ,  parlement  ,  &  intendance  de 
Befançon  ,  bailliage  &  recette  de  Salins.  On  y 
compte  27.  feux.  Cette  Communauté  eft  fituée  fur 
un  ruifleau  ,  à  trois  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  de 
Salins. 

CHAUX  de  Crotcmy  (la) ,  en  Franche-Comté, 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon , 
bailliage  &  recette  de  Poligny.  On  y  compte  71. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  7.  1.  S.  E.  de  Po- 
ligny. Son  terroir  eft  arroféde  plufieurs  ruiflèaux, 
qui  bientôt  après  fe  rendent  dans  l'Ain. 

CHAUX  de  Dombiej  (la)  ,  &c. ,  en  Franche- 
Comte  ,  diocefe  de  Saint-Claude,  parlement  &  in- 
tendance de  Befançon  ,  bailliage  &  recette  d'Or- 
gelet. On  y  compte  73.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  &  néanmoins 
affez  fertile ,  principalement  en  pâturages. 

CHAUX  fur  Vh  (la) ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Clcrmont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Kiom  ,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  $6.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  5. 1.  S.  E.  de  Gannat. 

CHAVY  ,  en  Bourgogne,  diocefe ,  bailliage  & 


C  H  A 

recette  de  Châlon  ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  6c  couvert  de  bois. 

CHAXEAUX  ,  en  Auvergne  ,6c  dans  d'autres 
Provinces.  Voye\  Chazeaux. 

CHAY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parlement 
&  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  6c  recette 
de  Salins.  On  y  compte  32.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  fur  la  rivière  de  Louve  ,  à  2.  I.  N. 
de  Salins.  Son  terroir  eft  affez  fertile  en  grains  & 
principalement  en  pâturages. 

CHAY  (le)  ,  bourg  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  & 
élection  de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  in. 
tendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  100.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  à  3.  I.  &  tiers  de  l'Océan  &  de 
l'embouchure  de  la  Garonne  ,  à  3.  lieues  E.  N.E. 
de  Royan  ,  &  à  5.  1.  S.  O.  de  Saintes. 

CHAYLAR  (le) ,  bourg ,  dans  le  Haut-Vivarais, 
en  Languedoc  ,  diocefe  de  Valence  ,  parlement 
de  Touloufe,  généralité  de  Montpellier,  intendance 
de  Languedoc  ,  recette  de  Tournon.  On  y  compte 
300.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  d'Eyrieu , 
à  j.  1.  &  quart  O.  S.  O.  de  Tournon  ,  6.  ôc  deux 
tiers  S.  S.  O.  d'Annonay  ,  &  9.  ôc  demie  N.  N.  0. 
de  Viviers. 

CHAZAULT  f>  Saint-Cyr,  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe ,  bailliage  6c  recette  de  Châlon ,  parlement  & 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
communauté ,  dont  la  parouTe  eft  à  St.  Cyr ,  eft 
fituée  à  quelqué  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Saône  ,  à  2.  I.  S.  S.  E.  de  Châlon. 

CHAZAUX,  en  Foreft,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Saint- 
Etienne.  On  y  compte  75.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  fur  une  hauteur  ,  à  2.  L  O.  S.  O.  de  Saint- 
Etienne. 

CHAZÉ  fur  Argos,  bourg  ,  en  Anjou ,  diocefe 
&  élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  270*  feux*  Ce  bourg 
eft  à  j.  1.  N.  O.  d'Angers. 

CHAZE  Henri  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe  & 
élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  110.  feux.  Ce  bourg  eft 
à  3.  1.  S.  O.  de  Craon ,  &  9.  N.  O.  d'Angers. 

CHAZE  (la),  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins, 
élection  de  Gueret.  On  y  compte  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

CHAZE  (la),dansleGevaudan,en  Languedoc, 
diocefe  6c  recette  de  Mende  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  parouTe 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  6c  néanmoins 
fertile  en  grains  6c  en  pâturages ,  à  6.  L  <3c  demie 
N.  O.  de  Mende. 

CHAZEAUX.en  Auvergne  .diocefe  Ôc  éledion  de 
Clcrmont,  parlement  de  Paru, intendance  de  Kiom. 
On  y  compte  67.  feux,' y  compris  ceux  de  Mallargtus. 
Cette  paroiflè  eft  à  4. 1. 0.  S.  O.  de  Clermonr. 

CHAZEAUX,  dans  le  Vivarais ,  en  Languedoc, 
diocefe  ôc  recette  de  Viviers ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  c8.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  montagneufe  ,  6c 
néanmoins  aflez  fertile  ,  principalement  en  grains. 

CHAZEAUX  &  Chamvers  ,  dans  le  Velay  ,  en 
Languedoc  ,  diocefe  6c  recette  du  Puy  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  15.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  les  montagnes  ,  à  3. 1. 
N.  E.  du  Puy. 

CHAZEAUX  &  Chamouroux  ,  dans  le  Velay  , 
en  Languedoc  ,  diocefe  6c  recette  du  Puy  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  in- 
tendance 
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tendance  de  Languedoc.  On  y  compte  »8.  (cm. 
Cette  communauté  eft  à  quelque  diilance  de  celle 
qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

CHAZEL ,  dans  le  pays  Meffin  ,  diocefe ,  par- 
lement ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Metz , 
dinriâ  du  Val.  On  y  compte  3  6.  feux.  Cette  paroiflè 
e  â  à  quelque  diftance  de  Metz. 

CHAZEL  l'Efcot ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
t"un  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
Si  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  1. 1.  &  tiers  N.  E.  de 
Saulicu  ,  &  3.  S.  de  Semur-en-Auxois. 

CH  AZELET,  en  Berry ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris,  élection  de  la  Châtre. 
On  y  compte  <<•  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  8. 1.  O. 
S.  O.  de  la  Châtre. 

CHAZELLE,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  Se  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  Se  re- 
cette d'Avalon.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  6x  de  bois. 

CHAZELLE ,  en  Bourgogne,  diocefe ,  élection , 
bailliage  Se  recette  de  Mâcon ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  2$.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  4. 1.  &  tiers  N.  O.  de  Mâcon. 

CHAZELLE ,  en  Franche-Comte,  diocefe  de  St. 
Claude ,  parlement  Se  intendance  de  Befançon ,  bail- 
lige  &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  s  8.  feux. 
Cette  communauté  eu  à  4. 1.  ck  demie  S.  O.  d'Orgelet. 

CHAZELLE  en  Morvant ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe d'Autun ,  parlement  Se  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  &  recette  de  Semur-  en-  Auxois.  On  y 
compte  t  a.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  fur 
un  coteau  ,  dans  une  contrée  aflez  ingrate  ,  à  1. 1.  & 
tiers  N.  t.  de  Saulieu. 

CHAZELLES  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Saint- 
Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  , 
éleâion  de  Brioude.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  $.  1.  ôt  demie  S.  de  Brioude. 

CHAZELLES,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élection 
de  Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  28.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 
1.&  demie  E.  de  iaint-Flour. 

CHAZELLES ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Be- 
fançon ,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage Se  recette  d'Auxonne.  On  y  compte  1 7.  feux. 
Cette  communauté  dépend  de  la  paroiflè  du  Mont. 
Elle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Saonc  , 
à  deux  tiers  de  lieue  S.  de  Seurre. 

CHAZELLES ,  en  Angoumois  ,  diocefe  &  élec- 
tion d'Angouléme ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  1 60.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  3. 1.  E.  d'Angouléme. 

CHAZELLES  ,  ville  ,  en  Foreft ,  diocefe  Se  in- 
tendance de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  éleâion 
de  Montbrifon.  On  y  compte  351.  feux.  Cette  ville 
eft  à  une  lieue  O.  de  St.  Symphorien  ,  7.  &  tiers 
S.  0.  de  Lyon  ,  &  4.  fle  trois  quarts  E.  N.  E.  de 
Montbrifon.  11  y  a  à  Chazclles  une  commanderie  de 
l'ordre  de  Malte  ,  de  la  langue  &  du  grand-prieuré 
d'Auvergne.  Cette  commanderie  vaut  au  moins 
5000.  Iiv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CHAZELLES  fris  slubiat ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  Moulins  ,  éleâion  de  Gannat.  On  y  compte 
19  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  S.  S.  O.  de  Gannat. 

CHAZELLES  t>  Baffignat ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendan- 
ce de  Moulins,  élection  de  Gannat.  On  y  compte 
21.  feux.  Cette  communauté  eft  une  collecte  dé- 
pendante de  la  paroiflè  de  Charmes ,  Se  fituée  dans 
une  contrée  aflez  fertile. 

CHAZELLES  de  Bcllenave ,  en  Bourbonnois  , 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulins  ,  éleâion  de  Gannat.  On  y 
Tome  II. 
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compte  4$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  a  4.  LJ  N.  N. 
O.  de  Gannat.  >.~ 

CHAZELLES  fur  Laivuu  ,tn  Foreft,  diocefe* 
intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Montbrifon.  On  y  compte  co.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  3.  L  S.  O.  de  Montbrifon. 

CHAZELOT  les  Maille? ,  en  Franche-Comté , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befaucon , 
baillage  Se  recette  de  Vefoul.  On  y  compte  1  x.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  1. 1.  &  trois  quarts  S.  O. 
de  Vefoul. 

CHAZEMAIS  ,  en  Bourbo  n.iots ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  70. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  N.  N.  O.  de  Mont- 
luçon. 

CHAZERÉ ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Langres, 
parlement  &  intendance  de  Paris ,  éleâion  de  Ton- 
nerre. On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  également  fertile  Se  agréable. 

CHAZEU1L,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  &  éleâion 
de  Moulins.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  J.  1.  Se  tiers  S.  S.  E.  de  Moulins. 

CHAZEU1L  ,  en  Nivernois ,  diocefe  de  Nevers , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Clamecy.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  4. 1.  S.  S.  O.  de  Clamecy. 

CHAZEY  ,  bourg  ,  en  Lyonnois,  diocefe  ,  in- 
tendance &  éleâion  de  Lyon ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  56.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  ri* 
viere  d'Azergues ,  à  x.  1.  Se  tiers  N.  O.  de  Lyon. 

CHAZO'I  ou  C  haïe  aux,  abbaye  de  filles,  de  l'or, 
dre  de  Saint-Benoit ,  Se  qui  vaut  3000.  liv.  de  ren- 
te a  fon  Abbeflè.  Luce  de  Baudine  ,  Dame  de  Cor- 
nillon  ,  fonda  en  133  3.,  un  prieuré  de  l'ordre  de 
Sainte-Claire,  dans  un  hameau  de  la  paroiflè  de 
Firmini  en  Foreft,  qui  a  gardé  le  nom  de  Cha\eaux. 
Les  Religieufes  de  cette  maifon  ayant  patte  fous 
la  règle  de  St.  Benoît ,  leur  monaftere  fut  érigé  en 
abbaye  Royale,  &  transféré  à  Lyon  en  1623.  GiL 
berte-Françoife  d'Amaufe  de  Chaufiailles  en  fut  la 
première  Abbeflè.  L'emplacement-qu'occupe  au- 
jourd'hui cette  abbaye ,  etoit  la  demeure  de  M.  de 
Miindclat ,  Gouverneur  de  Lyon  ,&  le  même  donc 
la  mémoire  fera  toujous  précieufe  aux  Lyonnois. 
La  fituation  de  l'abbaye  dont  il  eft  queftion,eft  des 
plus  commodes  ôt  des  plus  agréables. 

C  H  E 

CHEAUST ,  dans  le  comté  de  Bigorre ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Tarbes ,  parlement  de  Toulou- 
fe  ,  intendance  d'Aufch  ,  recette  du  comté  de  Bi- 
gorre. On  y  compte  xo.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
3.  1.  &  tiers  S.  S.  O-  de  Tarbes  ,&  2.  S.  E.  de  Lour- 
de. Elle  eft  fituée  au  pied  d'une  montagne. 
.  CHEBRAC  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  d'Angou- 
léme ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  la  Rochel- 
le ,  éleâion  de  Cognac.  On  y  compte  10.  feux* 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Cha- 
rente ,  à  7. 1.  E.  N.  E.  de  Cognac  ,  &  3.  N.  d'An- 
gouléme. 

CHECQ  ou  Chechy ,  bourg ,  dans  l'Orléanois 
propre,  diocefe,  intendance  ck  éleâion  d'Orléans, 
parlement  de  Paris.  Da  y  compte  233.  feux.  Co 
bourg  eft  fitué  fur  le  canal  d'Orléans ,  à  une  lieue  & 
deux  tiers  E.  de  la  ville  de  ce  nom.  Son  terroir  eft 
des  plus  agréables  de  des  plus  fertiles. 

CHED1GNY  ,  bourg,  en  Touraine  ,  diocefe  6c 
intendance  de  Tours ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Loches.  On  y  compte  1 20.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  petite  rivière  d'indrois ,  qui  bientôt 
après  fe  perd  dans  l'Indre ,  à  une  lieue  St  deux  tiers 
M.  O.  de  Loches ,  ck  $.S.  E.  de  Tours. 
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CHEF-ALLIER ,  dans  k  Gerataan ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  fit  recette  de  Mende  ,  parlement  de 
Touioufe  ,  gênétaerté  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.On  y  compte  100.  feux.Cetre  paroiflê 
cft  à  j.L-dc  tiers- E.  N.  E.  de  Mende.  Elle  a  pris 
ion  nom  de  fa  ntuarion  tout  proche  des  fources  de 
la  rivière  d'AHier.  Son  terroir  cft  fertile  ,  principa- 
lement en  pâturages. 

CHEF -BOUTONNE  ,  bourg ,  en  Poiton ,  dio- 
cefe de  Poitiers,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Niort.  On  y  compte  s8t.  feux.  Ce  bourg  eû  fitué 
tout  proche  des  fources  de  la  Boutonne  ,  à  7.  L  S. 
E.  de  Niort,  de  $.  de  deux  tiers  N.  E.  de  Saint- Jean 
d'Angcly.  A  quelque  diftance  vers  le  S.  du  bourg 
de  Chef- Boutonne ,  eft  une  forêt  de  même  nom. 

CHEF  de  Caux  ,en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
ment de  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Mooti- 
eilliers.On  y  compte  t.  feux  privilégiés  &  71.  feux 
«aillables.  Cette  paroiflê  eft  fituée  fur  l'Océan ,  à 
une  lieue  N.  O.  du  Havre-de-Grace.  Elle  a  pris  fon 
nom  d'un  cap  voifin  ,  qui  eft  quelquefois  nommé 
Chef  de  Seine,  parce  qu'effectivement  il  eft  à  la  tê- 
te de  l'embouchure  de  la  Seine.  Les  matelots  l'ap- 
pellent le  Foyer  de  la  guerre. 

CHEF  du.  Pont ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Cofi- 
nances .parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Carentan  ,  fergentetie  de  S  te.  Mère» 
Eghfe.On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile ,  à  s.  L  N.  O.  de  Carentan. 

CHEFFES  ,  bourg ,  en  Anjou ,  diocefe  fie  élec- 
tion d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  11$.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  Sartbe  ,  à  3. 1.  N.  d'Angers. 

CHEFFOIS ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Rochelle, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Poitiers,  élec- 
tion de  Fontenay.  On  y  compte  1 80.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  à  4. 1.  N.  de  Fontenay. 

CHEFRESNE,  en  Normandie,  diocefe  de  Coû- 
tances ,  parlement  de  Rouen  .intendance  de  Caen , 
élection  de  Saint-Lo ,  fergenterie  de  Moyon.  On  y 
compte  14$.  feus.  Cette  paroiflê  eft  à 4. 1.  &  demie 
S.  S.  E.  de  Saint-Lo,  &  autant  S.  E.  de  Cofinances. 

CHLFFRE VILLE  ,en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  de  Liaient  ,  parlement  de  Rouen ,  î 


dance  d'Alençon ,  fergenterie  d'Orbec.  On  y  compte 
99.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  a  une  petite  dif- 
tance de  la  rive  gauche  de  la  Touque  ,  fie  à  3.  1.  S. 
S.  O.  de  Lizienx.  On  l'appelle  également  ChifrévilU, 
CHEFS  d'Ordres  tilde  Conertfgaiioni.Oncacom- 

Se  feize  en  France  -,  fçavoir ,  Bourg-Achard  ,  en 
ormandie ,  Chef  d'une  réforme  de  Chanoines  ré- 
guliers ,  de  l'ordre  de  Saint-Auguftin ,  établie  vers 
l'an  1680.  par  le  P.  Moulin ,  mort  en  17s).;  la 
Ckancellade  ,  en  Périgord  ,  Chef  d'une  congréga- 
tion de  Chanoines  réguliers  de  l'ordre  de  St.  Auguf- 
tin ,  de  qui  eft  compofee  de  fix  mations  ;  la  Grande* 
Chartreuje ,  en  Dauphiné ,  Chef  de  l'ordre  de»  Char- 
treux ;  Citeaux  ,  en  Bourgogne ,  Chef  de  l'ordre  de 
même  nom-,  Clairvaux  t  en  Champagne,  Chef  d'une 
filiation  très-nombreufe  ,  de  l'ordre  de  Citeaux  ; 
Clugny  ,en  Bourgogne ,  Chef  d'une  congrégation  de 
l'ordre  de  Saint-Benoît  ;  la  Fcrte* ,  en  Bourgogne  , 
Chef  d'une  des  quatre  filiations  de  l'ordre  de  Ci- 
teaux ;  Feuillants  ,  dans  le  Cotnminges  ,  Chef  de 
la  congrégation  de  fon  nom*  Fontcvrault ,  dans  le 
Saumurrois  ,cn  Anjou  ,  Chef  de  Tordre  de  fon  nom  ; 
Gtammont  ou  Grand-Mont ,  dans  la  Marche ,  Chef 
de  l'ordre  de  fon  nom  ;  Marimont ,  dans  le  Baflïgny  , 
en  Champagne,  Chef  d'une  des  quatre  filiations 
de  Potdre  de  Citeaux  ;  Pontigny  en  Champagne  , 
Chef  également  d'une  des  quatre  filiations  de  l'ordre 
de  Citeaux;  Primontri,  dans  te  gouvernement  général 
de  l'lfle-<k-France,  Chef  de  l'ordre  de  fon  uowjSaint- 
/îatoine ,  en  Dauphkté,  Chef  de  l'ordre  de  fon  nom } 
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St.  Ruf,  en  Dauphiné,  Chef  de  l'ordre  de  fon  noni. 
Saintt-Gencvuvc  à  Paris  ,  Chef  de  la  congré^* 
de  fon  nom. 

Les  li.maifonsChefsd^ordresovoecwwégatiom 

cents  dix  mille  livres.  V oye\  chacun  de  ces  article». 

CHEGN1COURT ,  dans  le  duché  de  Lorrak: 
diocefe  de  Meta ,  conféil  fbuverain  de  intendant 
de  Lorraine ,  bailliage  de  recette  de  Nomeny.On» 
compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  Étnéc  far 
la  Seille  ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Nomeny. 

CHÉHERY  ù  le  Château  de  Rocatn ,  en  Chai-, 
pagne  ,  diocefe  de  Rbeims  ,  parlement  de  Paris 
intendance  de  Châlons ,  élection  de  Rethei.  On  î 
compte  43.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans 
une  contrée  remplie  de  bois  ,  fur  la  rivière  de  B«r 
à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Sedan  ,  à  6.  L  4 
demie  N.  E.  de  Rerhel ,  fie  t  j.  N.  E.  de  Rheinn. 

CHÉHERY  ,  les  Cenfes  du  Ménil ,  le  Grand. 
Henrietal  &  Sérieux  ;  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Chi. 
Ions,  élection  de  Sainte-Menehould.  On  y  compte 
17-  feux.  Cene  paroiflê  eft  fituée  ,  comme  la  pré. 
«dente  ,  dans  une  contrée  remplie  de  bob ,  i 
quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  l'Air ,  ï  «e 
heue  fit  demie  N.  N.  O.  de  V arcanes  ,  4.  &  demie 
N.  N.  E.  de  Sainte-Menehould ,  de  1 1.  &  tiers  E.  de 
Rbeims.  li  y  a  à  Chébery  une  abbaye  d'hommes 
de  l'ordre  de  Citeaux,  fondée  en  11 35.  ou  1147. 
par  le  chapitre  de  Notre-Dame  de  Rheims  ,&dti 
libéralités  de  Guillaume  «t  Aafelme  Cayeux ,  Sei- 
gneurs de  Sainte-Menehould.  Cette  abbaye  e*  ta 
commence  ,  &  vaut  au  moins  6000.  hv.  de  tente 
eu  fujet  qui  en  cft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ne  toit  que  de  300.  florins. 

CHE1LLÉ  ,  en  Touraine ,  diocefe  &  intendaoi: 
de  Tours ,  élection  de  Chinon ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  s  jo.  feux.  Cette  paroiflê  eft  irait 
fur  l'Indre ,  à  a.  I.  &  demie  N.  E.  de  Chinon. 

CHEILLY.en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun, 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Reaune.  On  y  compte  s  9-  feux.  Cette 
paroiflê  eft  fitoée  fur  la  rivicre  de  Dehune  ,  dans 
une  contrée  aflez  montagneufè ,  mais  fertile,  1 }. 
1.  de  tiers  S.  O.  de  Beaune. 

CHEISSOUX  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  li- 
moges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  49.  feu- 
Cette  paroiflê  eft  a  9. 1.  S.  O.  de  Gueret. 

CHEIX, en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Nantes ,  parlement  ôt  intendance  de  Rennes.  On f 
compte  j.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiflê  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâturages. 

CHELAN  ,  dans  l'Aflarac  ,en  Gafcogoe  ,  dio- 
cefe de  intendance  d'Aufch  ,  parlement  de  Tou- 
ioufe ,  élection  d'Aftarac.  On  y  compte  6.  fein 
67.  beflugues  fit  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiflê  eft  fituée  dans  une  contrée  aflêz  fertile  , 
principalement  en  pâturages  de  en  grains ,  fur  11 
rivière  de  Giers ,  à  une  lieue  de  deux  tiers  S.  de 
Malfeoube  ,  de  4.6e  quart  S.  E.  de  Mirande. 

CHELANDANCE  (la  )  ,  dans  le  Gevaudan.en 
Languedoc  ,  diocefe  fit  recette  de  Mende ,  parle- 
ment de  Touioufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  com  pte  11.  feus. 

CHELE ,  dans  l'Aflarac ,  en  Gafcogne ,  diocefe  ft 
intendance  d'Aufch,  parlement  de  Touioufe ,  élec- 
tion  d'Aftarac.  On  y  compte  4.  feux  fit  7*.  bellugues 
de  feu.  Cette  paroiflê  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

CHEL1PPE ,  commanderie  de  l'ordre  de  Malte, 
en  Flandres  ,  de  la  langue  de  du  grand-prieuré  de 
France.  Cette  commanderie  vaut  11.  mille  &  3>lir> 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu, 
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CHELLE  ,  dans  le  Nebouzan ,  diocefe  de  Com- 
«jinges  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
d'Aufch  ,  recette  du  pays  de  Nebouzan.  On  y  com- 
pte 1 20.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une 
contrée  agréable  &  fertile. 

CHELLE  ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Iflc-de-France  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Soiffons  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Crépy.  On  y  compte  1 9.  feux.  Cette  paroûTe 
eft  à  3.  1.  fit  demie  N.  E.  de  Crépy ,  &  autant  O. 
un  quart  an  S.  de  SouTons.  Il  y  pafle  un  ruifïèaa. 

CHELLE  (  la  ) ,  dans  le  Beauvoifis  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Compiegne.  On  y  compte  31.  feux.  Cette  pa- 
roiffe en  fituée  dans  un  pays  affez  abondant  en 
grains  ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  O.  H.  O.  de 
Compiegne. 

CHELLES ,  Cala  ou  Celbe ,  bourg  ,  dans  l'Ifle- 
de-France  ,  diocefe  ,  parlement  ,  intendance  fie 
élection  de  Paris.  On  y  compte  167.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  à  un  quart  de  lieue  de  la  rive  droite 
de  la  Marne  ,  près  de  la  forêt  de  Bondy  ,  à  3. 1.  E. 
un  quart  au  N.  de  Paris.  Nos  Rois  de  la  première 
race  y  avoient  un  palais  ;  fie  Sainte-Baltilde  y 
fonda  l'an  660.  une  abbaye  de  filles  ,  qui  eft  à  pré- 
sent de  l'ordre  de  Saint-Benoît.  Cette  abbaye ,  qui 
eft  fort  célèbre,  a  eu  plufieurs  Prineeflcs  pour  Abbef- 
les.  Ses  revenus  fe  montent  à  plus  de  60.  mille  liv. 
C'eft  auprès  de  l'abbaye  dont  il  eft  queftion  ,  fie 
clans  la  forêt  voifine  ,  que  fut  tué  Childeric  ,  par 
les  intrigues  de  Fredegonde.  Les  environs  de  Chel- 
les  font  des  plus  agréables. 

L'an  1008. ,  il  fe  tint  un  concile  à  Chelles  (_Ca- 
Un  je  Concilium  )  ,  au  palais  du  Roi  Robert ,  fie  par 
ion  ordre.  Treize  Evêques  y  affilièrent.  Il  n'en  relie 
qu'une  charte  en  faveur  de  l'abbaye  de  Saint- 
Denis.  Robert  y  dit ,  que  depuis  le  règne  de  l'Em- 
pereur Charles  UI.  (  c'eft  Charles  le  Gros  )  ,  ce 
monaftere  avoit  été  tellement  négligé  ,  que  les 
Moines  en  étoient  venus  à  la  pompe  feculicre  :  ce 
qui  avoit  caufé  la  diffipation  île  leurs  biens.  C'eft 
pourquoi  le  Roi  Hugues  y  avoit  établi  un  Abbé  ca* 

Sable  ,  nommé  Vivien  ;  fie  le  Roi  Robert  lui  acçor- 
a  quelques  nouveaux  droits. 
CHELLY  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Salins.  On  y  compte  24.  feux.  V.  Chilly. 

CHELSEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon,  bailliage  &  re- 
cette d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  1 7.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  peu  fertile. 

CHELUN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance  &  recette  de  Rennes.  On  y  compte  10. 
feux  un  tiers  fie  un  quart  de  feu.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de  bons  pâturages. 

CHELY  de  Tarn  ,  dans  le  Gevaudan  ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  de  Mende  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  11$. feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  le  Tarn ,  à  3. 1.  S.  O.  de  Men- 
de. Voyt\  Saint-Chély. 

CHEMAUDA1N  ,  en  Franche-Comté ,  dioce- 
fe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Poligny.  On  y  compte  39.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  contrée 
montagneufe ,  Se  néanmoins  affez  fertile  ,  princi- 
palement en  bons  pâturages. 

CHEMAULT,  dans  le  Gâtinois-Orléanois ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans,  élection  de  Montargis.  On  y  compte 
1 16.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  J.  1.  &  tiers  O.  N.  O. 
de  Montargis. 

CHEMAZÉ ,  bourg,  en  Anjou ,  diocefe  d'Aa- 
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gers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  Château-Gontier.  On  y  compte  303. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  O.  de 
Chateau-Gootier ,  fle  6.  &  deux  tiers  N.  N.  O» 
d'Angers.  Son  terroir  eft  fertile  fie  agréable. 

CHEME  ouChemery,  dans  le  Blefois ,  an  gou- 
vernement général  d'Orléanois,  diocefe  de  Blois, 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans ,  élec- 
tion de  Romorantin.  On  y  compte  97.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2.  1.  &  trois  quarts  O.  N.  O.  de  Ro- 
morantin ,  fie  4.  fie  demie  S.  E.  de  Blois. 

CHEMELIER,  dans  le  Saumurrois,  en  An- 
jou ,  diocefe  d'Angers  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tours ,  élection  de  Saumur.  On  y 
compte  17$.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1.  N.  O.dc 
Saumur. 

CHEMENOT  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &. 
recette  de  Dole.  On  y  compte  t  o.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  bois  &  de  bons 
pâturages. 

CHEMERÉ,  en  Bretagne,  diocefe  fie  recette 
de  Nantes,  parlement  fie  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  6.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu* 
Cette  paroiffe  eft  à  $.  I.  O.  S.  O.  de  Nantes. 

CHEMERÉ  le  Roi ,  bourg ,  dans  le  Maine,  dio- 
cefe du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours,  élection  de  Laval.  On  y  compte  19s. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1.  &  demie  S.  E.  de  Laval. 

CHEME RY  &  la  Cenfe  de  Terme,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Rheims ,  parlement  de  Paru  , 
intendance  de  Châlons ,  élection  de  Rethel.  On  y 
compte  1  j  j.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  $,.L  fie  demie 
E.  N.  E.  de  Rethel. 

CHEME  RY  le  Monttil,  dans  le  Soiflbnnois , 
au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France  ,  dio- 
cefe ,  intendance  fie  élection  de  Solfions ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  24.  feux. 

CHEMERY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Metz,  confeil  fonverain  fie  intendance  de 
Lorraine ,  feigneurie  de  Fauquemont.  On  y  com- 
pte 6.  feux. 

CHEMIGNY  les  Chaumet ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe, bailliage  &  recette  d'Auxerre,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  42.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la 
rive  droite  de  l'Yonne  ,  à  2. 1.  fit  tiers  N.  d'Auxerre. 

CHEMILIEU  ù  Poyfieu  ,  en  Bugey ,  diocefe 
de  Genève ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon , 
élection ,  bailliage  fie  recette  de  Belley ,  pays  dé 
Val-Romey.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  S- 1.  N.  de  Belley  ,  de  une  fit  deux  rien 
O.  de  Seiffel. 

CHEMILIEU  de  Parves ,  en  Bugey ,  diocefe  , 
élection,  bailliage  de  recette  de  Belley,  mande- 
ment de  Rofitllon.  On  y  compte  47.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  firuée  fur  la  rive  droite  du  Rhône ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Belley ,  fie  à  trois 
quarts  de  lieue  N.  E.  de  Pierre-Châtel. 

CHEM1LLA ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de 
Saint-Claude  ,  parlement  fie  intendance  de  Befan- 
çon ,  bailliage  fit  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
29.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3. 1.  fie  demie  S. 
d'Orgelet. 

CHEMILLÉ  ,  bourg  avec  titre  de  comté ,  ea 
Anjou  ,  diocefe  fie  élection  d'Angers ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Tours.  On  y  compte 
27$.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  petite  rivière 
d'Ironne,  a  3.  LE. N.  E.  de  Beaupreau,  a.  de  la 
rive  gauche-  de  la  Loire  ,  fie  5.  S.  S.  O.  d'Angers. 
U  y  a  deux  paroiffes,  fie  une  églife  collégiale  dont 
le  chapitre  eft  compofé  d'un  Doyen ,  d'un  Sacris- 
tain fie  de  huit  Chanoines,  qui  ont  chacun  j$o. 
liv.  de  reveau,  Caemillé  eft  une  des  quatre  baron- 
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«lies  qui  doivent  fervicc  à  l'Evêque  d'Angers ,  le 
jour  de  fon  entrée  publique.  Voye\  Angers.  Cette 
baronnie  avoit  donné  fon  nom  à  une  ancienne  mai- 
fon,  qui  s'éteignit  dans  celle  de  la  Haye-Paflavant. 
La  même  baronnie  pafla  depuis  dans  la  maifon  de 
Nemours  ,  par  le  mariage  d'Yolande  de  la  Haye , 
fille  de  Louis ,  avec  Jean  d'Armagnac ,  Duc  de  Ne- 
mours. Ceux-ci  la  vendirent  de  concert  à  Pierre 
de  Rohan  ,  dit  le  Maréchal  de  Gié  ,  pour  la  fem- 
me de  feize  mille  écus  d'or  ;  mais  elle  fut  retirée  de 
adjugée  par  arrêt  de  la  cour  ,  le  18.  Mai  i  joi.  ,  à 
Joachim  de  Montefvedon ,  Seigneur  de  Beaupreau, 
fie  à  Renée  de  la  Haye ,  fa  femme  ,  comme  étant 
les  plus  proches  héritiers.  Elle  pafla  enfuite  dans 
la  maifon  de  Gondy  fie  de  Coflc ,  depuis  par  acquêt 
dans  celle  de  Broon,  de  finalement  dans  celle  de 
Colbert-Maulevrier.  Par  lettres  du  mois  de  Juillet 
ISS  J.,  cette  baronnie  (de  Chemillc")  fut  érigée  en 
comté  ,  en  faveur  de  Charles  de  Bourbon ,  Prince 
de  la  Rochc-fur-Yon.  V oye\  Beaupreau. 

CHEMILLÉ  ,  bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe 
du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours,  élection  de  la  Flèche.  On  y  compte  116. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile. 

CHEMILLE  ou  Chemilly ,  en  Touraine  ,  dio- 
cele  de  intendance  de  Tours  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Loches.  On  y  compte  toi.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  PIndrois ,  à  1. 1.  N.  E.  de  Loches. 

CHEMILLY  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  du  Mans, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alencou  ,  élec- 
tion de  Mortagne  ,  châtellenie  de  la  Perrière.  On  y 
compte  91.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  &  demie 
S.  S.  O.  de  Mortagne  ,  &  une  fit  deux  tiers  O.  S.  O. 
de  Bellefme. 

CHEMILLY  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Clermont ,  Parlement  de  Paris ,  intendance  de  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  pa- 
roilTe  eft  fituée  à  quelque  diftanec  de  la  rive  gauche 
de  l'Allier  ,  à  1. 1.  S.  de  Moulins.  Son  terroir  eft 
fertile,  principalementen  pâturages. 

CHEMILLY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  baillia- 
ge Se  recette  de  Chllon ,  parlement  fie  intendance 
<ie  Dijon.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  3.  1.  O.  N.  O.  de  Cbâlon. 

CHEMILLY,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  comté 
de  Noyers  ,  recette  d'Avalon.  On  y  compte  54. 
feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Se- 
rain,  à  2.  1.  fie  quart  N.  O.  de  Noyers,  de  6.  N. 
un  quart  à  l'E.  d'Avalon. 

CHEMILLY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  re- 
cette d'Avalon.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  pa- 
rouTe eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâturages. 

CHEMILLY ,  dans  l'Auxcrrois  ,  en  Bourgo- 
gne. Voyt\ Chemigny. 

CHEMILLY  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage ,  re- 
cette de  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  1 7.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Saône ,  à  ».  I.  O.  N. 
O.  de  Vefoul. 

CHEMILLY,  en  Anjou.  Voyt\  Cberoillé. 

CHEMIN ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  parle- 
ment de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Dole.  On  y  compte  31.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  a  3.  I.  de  tiers  S.  0.  de  Dole. 

CHEMIN  (le), en  Champagne  , diocefe, inten- 
dance fit  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris  , 
On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

CHEMIN  d'Aifey  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de 
Langrcs  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Châtillon-fur-Seine.  On  y  compte 
j6.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
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montagnes  ,  à  une  demi-lieue  O.  S.  0.  d'Aifey-le- 
Duc  ,  de  à  1.  1.  S.  S.  E.  de  ChâtUlon-fnr-Setoe. 

CHEMIN  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lorrair* 
bailliage  de  recette  de  Bourmont.  On  y  compte  6c 
feux.  Cette  communauté  eft  une  annexe  de  la  pj. 
roiflë  de  Graffigny  ,  de  elle  eft  à  une  petite  lieue 
S.  E.  de  Bourmont. 

CHEMINAS  .dans  le  Haut-Vivarais  ,  en  Lan. 
guedoc  ,  diocefe  de  Vienne,  parlement  de  Ton. 
ioufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc  ,  recette  d'Annonay.  On  y  compte  tiS. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  demi-lieue  de 
la  rive  droite  du  Rhône  ,  de  à  cinq  quarts  de  lieue 
N.  N.  0.  deTournon. 

CHEMINON  ,  le  Village  de  l'Abbaye ,  les  Ha. 
meaux  de  Bruflbn  de  du  Feys  ,  Cr  les  Ccnfes  de  Bre- 
dey  r  du  Bruant  de  de  la  Loehccolotte  ,  de  la  Ver- 
rerie de  de  la  Ménagerie  ;  en  Champagne ,  diocef: 
de  intendance  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Vitry-le-François.  On  y  compte  195. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ruifleau  ,  dam 
une  contrée  remplie  de  bois ,  à  4.  I.  E.  de  Vitry , 
7.  ôt  demie  S.  E.  de  Châlons  ,  de  à  trois  quarts  de 
lieue  O.  de  l'abbaye  de  Trois  -  Fontaines.  Il  y  a 
à  Cheminon  une  abbaye  d'hommes,  de  l'ordre  de  G* 
teaux  ,  fondée  en  1137.  par  Hugues  ,  Comte  de 
Champagne.  Cette  abbaye  eft  en  commende  ,  & 
vaut  au  moins  8000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en 
eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  6$o.  florins.  Anciennement 
la  communauté  de  l'abbaye  de  Cheminon  étoit  n 
nomhreufe  ,  que  les  Moines  regardotent  comme 
une  réduction  confidérable  ,  la  réfolùtion  qu'ils 
avoient  prife  de  ne  pas  excéder  le  nombre  de  foi- 
xante  Religieux  ,  de  de  cent  quarante-fix  Cotrrcn. 

Le  bourg  de  Cheminon  eft  la  patrie  de  Pierre 
Richelet  ,  fameux  écrivain ,  auteur  d'un  diction- 
naire de  la  langue  françoife  ,  qui  eft  effimé  ;  d'an 
dictionnaire  des  rimes  ,  qui  ne  l'eft  pss  moins  , 
&  de  plufieurs  autres  ouvrages  d'érudition  firiri- 
çoifc.  Papillon  ,  auteur  de  la  bibliothèque  des  écri- 
vains de  Bourgogne,  a  donné  féparément  un  livre 
en  jin  volume  jh-8°.  intitulé  ,  Eloge  f  de  queljvtt 
auteurs  français  ,  parmi  lefquels  il  amis  l'éloge  de 
Richelet.  Ce  fçavant  naquit  à  Cheminon  en  1631., 
fit  mourut  a  Paris  le  19.  Novembre  1698.  ,46?.  ans. 
Papillon  nous  apprend  que  Richelet  quitta  fa  patrie 
dans  un  âge  peu  avancé  ,  mais  il  ne  nous  dit  point 
à  quel  âge  ,  ni  s'il  avoit  fait  fes  études  claffiques 
ou  non.  Apparemment  qu'il  les  avoit  faites  ,  puif- 
que  le  même  hiftorien  ajoute  que  Richelet  vint 
d'abord  à  Dijon  ,  où  il  fut  Précepteur  du  fils  de 
M.  de  Courtivon.  Il  fut  fort  connu  de  eftimé  desgens 
de  lettres  de  Dijon.  En  1660.  il  quitta  cette  ville 
pour  fe  rendre  à  Paris  ,  où  il  fut  reçu  Avocat  au 
parlement.  (  C'cft  toujours  Papillon  qui  parle  ).  U 
y  a  ici  quelques  difficultés  chronologiques  que  Pa- 
pillon ne  réfout  point.  11  eft  confiant  que  Richelet 
fut  Précepteur  de  Louis  du  Four  de  Longuerue ,  w 
à  Charleville  en  16$  1.  (voye$  Charleville)  ,  & 
que  ce  fut-là  que  Richelet  connut  M.  d'Ablancourt, 
qui  venoit  fouvent  voir  le  père  de  ce  jeune  gentil- 
homme dont  il  étoit  parent.  Il  eft  encore  confiant 
que  le  jeune  Longuerue  étoit  un  prodige  dès  Pige 
de  quatre  ans  ;  ce  qui  fut  caufe  ,  comme  nous 
l'avons  dit  ailleurs  ,  que  le  Roi  Louis  XIV.  voulut 
le  voir ,  de  lui  fit  plufieurs  queftions  auxquelles  il 
répondit  très-pertinemment.  Papillon  convenant  de 
tous  ces  faits  ,  comme  il  faudrait  qu'il  en  convint, 
on  lui  demanderait ,  s'il  étoit  encore  en  vie  ,  eo 
quel  temps  il  place  le  préceptorat  de  Richelet  dans 
la  maifon  de  M.  de  Longuerue  ?  Riebelet  arrivé  a 
Paris  chercha  à  s'y  faire  connoitre  de  k  y  pouvoir 
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fub/ifter.  La  profeffion  d'Avocat  eft  ingrate  dans 
f.s  commencements  ;  d'ailleurs  le  çoût  de  Richelet 
le  ramenoit  pour  ainfi  dire  ,  maigre  lui ,  à  la  culture 
des  belles-lettres.  Ce  fut  apparemment  fur  quelque 
légère  tentative  que  Pierre  du  Pelletier  lui  adreffa 
un  ibnnet  pour  l'engager  à  renoncer  à  la  jurispru- 
dence fie  revenir  au  préceptorat.  Richelet  en  eut  fuc- 
ceffivement  deux  qui  auraient  fait  fa  fortune ,  s'il 
avoit  fçu  s'y  maintenir.  Il  fut  d'abord  Précepteur  du 
fcls  de  M.  de  Pont-Chartrain ,  alors  Confeiller  au 
parlement  de  Paris  ,  &  le  même  qui  fut  depuis 
Chancelier  de  France.  Celui  dont  l'éducation  fut 
confiée  à  Bichelet  ,  mourut  jeune ,  fit  étoit  frère 
ainé  de  M.  Jérôme  Phelypeaux  ,qui  a  été  Secrétaire 
d'état ,  &  qui  eft  connu  fous  le  nom  de  Comte  de 
PoDtchartrain.  Richelet  fut  enfuite  Précepteur  du 
Marquis  de  Caflries  &  de  fon  frère  l'Abbé  (  depuis 
Archevêque  d'Alby  ).  Ces  Meffieurs  avoient  au- 
près d'eux  un  Gouverneur  nommé  du  Clairat  , 
avec  lequel  Richelet  ne  pouvoit  vivre.  Il  fallut 
les  féparcr  en  mettant  Richelet  hors  de  la  maifon. 
Ce  trait  fera  connoître  pourquoi  le  nom  de  du 
Clairat  fe  trouve  dans  le  dictionnaire  de  Richelet. 
N'ayant  p  Jus  de  reffource  ducôtédu  préceptorat, Ri- 
chelet borna  fa  fortune  à  la  coropofition  de  quelques 
Kvres ,  fit  à  montrer  la  langue  françoife  aux  étran- 
gers ;  ce  qui  ne  lui  procurait  qu'une  vie  affèz  mal- 
atlce.  Piguniol  de  la  Force  ,  que  nous  venons  de 
fuivre ,  dit  l'avoir  un  peu  connu  &  lui  avoir  rendu 
vifitc  chez  lui ,  où  il  vit  fa  femme  qui  avoit  été  fa 
fermante  ,  &  qu'il  avoit  enfin  époufée  pour  le  falut 
do  fon  amc.  Une  fille  de  quinze  ans  ,  qui  n'étoit 
rien  moins  que  jolie,  étoit  le  fruit  de  leursamours  , 
ajoute  Piganiol.  Richelet  mourut  après  avoir  reçu 
ks  Incréments  de  l'églife  ,  &  fut  inhumé  dans  le 
cimetière  de  l'églife  de  Saiot-Sulpice  ,  fa  paroiffè. 

CHEMINOT  ou  Chemmot ,  dans  le  pays  Meffin , 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Metz  ,  dittrict  de  Saulnoy.  On  y  compte 
60.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  en  pays  de  bons 
pâturages. 

CH  E  MIRÉ  , bourg ,  en  Anjou  t  diocefe  d'Angers, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Château-Gontier.  On  y  compte  79.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Sarthe ,  à  4. 1. 
E.  S.  £.  de  Chàteau-Gontier  ,&  $.Ôt  demie  N.  N. 
E.  d'Angers.  t 

CHEM1RE  en  Chqrnie ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
fie  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  107.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  auprès  d'un  étang ,  à  $.  1.  fit  demie  O.  N. 
O.  du  Mans. 

CHEMIRÉ  le  Gaudin,  bourg,  dans  le  Maine, 
diocefe  &  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  162.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  $.  1.  fit  demie  S.  O.  du  Mans. 

CHEMONT,  paroiffè  de  Saflcnay,  en  Bour- 
gogne ,  diocefe ,  bailliage  fit  recette  de  Châlon , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  1 1. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  deux  tiers  de  lieue 
N.  E.  de  Chilon. 

CHEMPUY  le  Grand ,  en  Picardie ,  diocefe ,  in- 
tendance fit  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  doyenné  de  Poix.  On  y  compte  203.  feux. 
Cette  paroiffè  eft  à  1.  1.  fit  demie  S.  S.  E.  de  Poix, 
fie  6.  S.  O.  d'Amiens. 

CHEMY,  dans  la  Flandre-Wallonne,  diocefe 
de  Tournay ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  fit 
fubdélégation  de  Lille.  On  y  compte  S*,  feux. 
Cette  paroiffè  eft  à  2. 1.  S.  S.  O.  de  Lille. 

CHENAC  ou  Saint-Martin  de  Chenac,  bourg  , 
enSaintonge,  diocefe  fie  élection  de  Saintes,  par- 
lement de  Bordeaux ,  intendance  de  la  Rochelle. 
On  y  compte  281.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
Tome  II. 
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une  contrée  fertile  ,  à  une  petite  lieue  de  la  rive 
droite  de  la  Garonne,  fit  à  J.  1.  S.  S.  O.de  Saintes. 

CHENAILLES ,  en  Limofin  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  compte  1 32.  feux.  Cette  pa- 
roiffè eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
de  la  Dordogne  ,  à  6.  I.  fit  quart  E.  S.  E.  de  Bri- 
ves, fit  $.  E.  un  quart  au  N.  deTurcnne. 

CHENALOTTE ,  en  Franche  -  Comté,  dioce- 
fe ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  baillia- 
ge fit  recette  d'Ornans.  On  y  compte  2$.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  7.  I.  fit  tiers  E.  d'Ornans. 

CHENAS  ,  en  Beaujolois  ,  diocefe  de  Maçon , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  ,  élec- 
tion de  Villcfranche.  On  y  compte  1 10.  feux.  Cette 
paroiffè  eft  îl  4.I.&  tiers  N.  de  Villcfranche. 

CHENAT ,  en  Auvergne ,  diocefe  fit  intendance 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  en  pays  de  grains  fit  de  bons  pâturages. 

CHENAULT,  hameau  dépendant  de  la  paroiffè 
de  Précy,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  Sau- 
licu  ,  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte 
19.  feux. 

CHENAUX,  en  Angoumois,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Angoulème ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  Limoges.  On  y  compte  210.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  fur  la  Dronne ,  à  9.  1.  fie  demie  S. 
d'Angoulème. 

CHENAY ,  en  Poitou ,  diocefe ,  intendance  fit 
élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  arron- 
dùTëment  de  Lufignan.  On  y  compte  178.  feux. 
Cette  paroiffè  eft  à  6.  1.  fie  deux  tiers  S.  O.  de 
Poitiers. 

CHENAY  ,  en  Champagne,  diocefe  fit  élection 
de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  7$.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  une  lieue  fie  demie  O.  N.  O.  de  Rheims. 

CHENAY,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  fie  intendance  de  Dijon,  bailliage  &  re- 
cette de  Semur-en-Brionnois.  On  y  compte  63. 
feux.  Cette  paroiffè  eft  fituée  fur  une  hauteur  ,  à 
trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  » 
à  une  lieue  fit  demie  S.  O.  de  Marcigny ,  fie  2.  O.  S. 
O.  de  Semur-en-Brionoois.  Ou  y  diftingue  Chenay- 
le-Châtcl  fie  Chena  y-l'Hôpital.  C'eft  à  Chenay-le- 
Châtcl  que  fe  trouve  l'églife  paroiffiale.  Il  dépend 
de  cette  Communauté  les  hameaux  du  Bourg ,  des 
Fournier  ,  des  Delot  ,  des  Moreftins  fie  des 
Cochens. 

CHENAY ,  en  Lyonnots ,  diocefe  de  Mâcon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon,  élection 
de  Roanne.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  conrigue  à  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article 
précédent,  fie  à  3.  1.  fie  deux  tiers  N.  N.  O.  de 
Roanne. 

CHENAY,  bourg,  dans  le  Maine  ,  diocefe  fit 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance» 
de  Tours.  On  y  compte  $2.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
une  lieue  E.  N.  E.  d'Alençon ,  fie  9.  N.  du  Mans. 

CHENAY ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan- 
grès  ,  parlement  fie  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiffè 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  vins 
fie  en  pâturages. 

CHENE  ,  en  Champagne.  Voye\  le  Chefhe, 

CHENE  Douit ,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez, 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion de  Falaife ,  fergenterie  de  la  Forêt.  On  y 
compte  78.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  I.  fie  demie 
S.  O.  de  Falaife. 

CHENE  Huttin  ,  dans  le  Saumurrois ,  en  Anjou, 
diocefe  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
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de  Tours,  éleér'ton  de  Saumur.  On  y  compte  ijo. 
fvux ,  y  compris  ceux  du  hameau  des  Tufcaux. 
Cette  paroiflè  ell  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Loire  ,  à  une  lieue  ck  demie  N.  O.  de  Saumur. 

CHENE  Stc ,  en  Normandie ,  diocefede  Séez  , 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Falaife ,  fergenterie  de  la  Forêt.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette' paroiflè  eft  à  4. 1.  &  quart 
S.  O.  de  Falaife. 

CHEXEBIER  ù  Efchevanne  ,  en  Franche-Com- 
té, diocefe,  parlement  6i  intendance  de  Befan- 
çon, bailliage  &  recette  de  Baume.  On  y  compte 
10.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

CHENEBRUN  ,  bourg  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe de  Séez  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon,  élection  de  Vemeuil.  On  y  compte  60. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  d'Aure ,  à  2. 
lieues  S.  O.  de  Verneuil ,  &  j.  S.  E.  de  l'Aigle.  Il 
y  a  un  prieuré  d'hommes ,  qui  vaut  200.  livres  de 
rente. 

CHENECEY  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe , 
parlementât  intendance  de  Befançon,  bailliage  & 
recette  de  Quingey.  On  y  compte  <j 1.  feux.  Cette 
paroiflè  ell  à  2.  I.  S.  O.  de  Befançon,  &uce  & 
demie  N.  E.  de  Quingey. 

CHENECHÉ  ,  en  Poitou, diocefe,  intendance, 
tleftion  &  arrondiflèment  de  Poitiers  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  9$.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  2.  I.  Si  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Poitiers. 

CHENEGY  (/  le  Hameau  de  Valdreu ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  Se  élection  de  Troyes,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte 
127.  feux.  Cette  paroi/Te  eft  fituée  dans  une  con- 
trée fertile  en  grains  die  en  pâturages  ,  à  2.  1.  & 
demie  O.  S.  O.  de  Troyes. 

CHENELAYE  (la),  feigneurie,  en  Bretagne, 
diocefe  &  recette  de  D«l ,  parlement  &  intendance 
de  Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux.  Cette 
terre  eft  fituée  près  de  Pontorfon  ,  à  j.  lieues  & 
quart  E.  de  Dol  ,  ck  9.  &  tiers  N.  N.  E.  de 
Rennes. 

Par  lettres  de  Décembre  1 641 . ,  regiftrées  à  Ren- 
nes le  1$.  Juillet  1644.  ,  la  terre  ck  feigneurie  de 
la  Cbentlaye  ,  réunie  à  celle  de  Durdainc  ,  fut  éri- 
gée en  marquifat ,  en  faveur  de  François  de  Romil- 
Ic,  Comte  de  Mauflon  ,  fait  Maréchal  de  camp  le 
26.  Mai  1649.,  d'une  famille  noble  Se  ancienne  de 
Bretagne.  Il  fut  pere  de  Louis ,  qui  de  fa  féconde 
femme ,  Elifabeth-Gabrielle  de  BeUcfourierc  ,  a  eu 
Adolphe-Charles  de  Romillé ,  Marquis  de  la  Che- 
nelaye  ,  Brigadier  d'infanterie  ,  Gouverneur  des 
Fougères  ,  marié  le  26.  Juin  1713.  a  Louife-Mar- 
guerite  Ranchtn ,  dont  eft  née  le  16.  Janvier  171  <. 
Charlotte  -  Marguerite ,  qui  a  épouie  le  11.  Mai 
1718.  Michcl-C  ha  ries-Dorothée  de  RonchtroUes  t 
Comte  de  Pont-Saint-Pierre. 

CHENENIERES,  dans  le  pays  Meffin,  diocefe, 
intendance ,  bailliage  &  recette  de  Metz ,  diitriét  de 
l'Evêché.Ony  compte  18.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  aflèz  fertile  en  grains  &  en 
pâturages. 

CHENE  RAILLES ,  ville ,  daas  la  Marche  ,  dio- 
cefe de  Limoges,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  1  i4.feux. 
Cette  ville  eft  fituée  en  pleine  ,  dans  une  contrée 
fertile  en  toute  forte  de  grains  <k  en  pâturages  excel- 
ler» ,  à  4. 1.  S.  E.  de  Gueret ,  Si  :  8.  S.  O.  de  Moulins. 
Long.  1 9.  $0.  t4.lat.46. 6.  $0.  IlyaàChencraillesun 
Vicc-Gérent  de  l'Official  de  Gueret,  pour  la  partie 
du  diocefe  de  Limoges,  qui  eft  fituée  du  côté  de  Fel- 
letin  &  de  Combrailles.C'eftunechâtellenie  du  ref- 
fort  de  la  fénéchauflee  de  Gueret.  Il  fe  tient  en  cette 
Ville  douze  foires  dans  l'année,  &  elles  font  toutes 
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tres-fréquentées  ;  ce  qui  procure  beaucoup  d'aî. 
fanec  à  les  habitants.  On  met  fouvent  des  troup« 
en  quartier  dans  Chenerailles ,  ck  elles  y  font  très- 
bien. 

CHENEREILLES  ,  en  Foreft,  diocefe  &  in- 
tendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  éfeéUoû 
de  Montbrifon.On  y  compte  j 7.  feux.  Cetteparoifls 
eft  à  $.  I.  S.  de  Montbrifon. 

CHENEREILLES  fur  Mirabelle ,  en  Foreft,  dio- 
cefe &  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Montbrifon.  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  la  rive  po- 
che de  la  Loire  ,  dans  une  contrée  fertile  et  agréa- 
ble,  à  4. 1.  &  tiers  S.  S.  E.  de  Montbrifon. 

CHENERILLES  ,  en  Provence  ,  diocefe,  ri. 
guérie  &  recette  de  Digne,  parlement  &  intendan- 
ce d'Aix.  On  y  compte  deux  tiers  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  une  hauteur ,  à  quelque 
diftancede  la  rive  gauche  de  la  Bleaune  ,  à  4. 1.S. 
O.  de  Digne  ,  ck  1  j.  N.  E.  d'Aix. 

CHENEROILLE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage &  recette  de  Châtillon-fur-Seine.  On  y  compte 
29.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

CHENERY  ,  en  Champagne,  diocefe  &  élcétioa 
de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  «Je 
Châlons.  On  compte  100.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  remplie  de  bois ,  &  où  il  y 
a  de  boas  pâturages. 

CHENETRAN  ,  bourg,  en  Normandie.  V*yr% 
Chenebrun. 

CHENEVATIERE ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  .in- 
tendance ck  élection  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  20.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  contrée  montagneufe ,  mais  aflèz  fertile. 

CHENE  VELLE,  paroiflè  du  Bufly,  en  Bourgo- 
gne ,  diocefe  ,  bailliage  &  recette  de  Châlon  ,  par- 
lement ck  intendance  Dijon.  On  y  compte  41.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  4. 1.  S.  O.  de  Châlon. 

CHENEVELLES  ,  en  Poitou  ,  mais  enclavé 
dans  la  Touraine  ,  diocefe  &  intendance  de  Poi- 
tiers ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Châtelle- 
rault.  On  y  compte  11$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée fur  la  Creufe  ,  àj.  I.  E.  N.  E.  de  Richelieu  , 
&  5.  ck  quart  N.  N.  O.  de  Châtellerault. 

CHENEVIERS ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe 
de  Toul,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  7 1 .  feux.  Cette  communauté  ,  qui  eft  une 
annexe  de  la  paroiflè  de  Vaux-les-Petites ,  eft  fituée 
fur  la  rivière  d'Ornain ,  à  4. 1.  S.  E.  de  Bar. 

CHENE VIERES  les  Louvres  ,  dans  l'Ifle-de- 
France ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  ck  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  4. 1.  &  tiers  N.  E.  de  Paris. 

CHENEVIERES  fur  Marne  ,  dans  PIfle  -  de  - 
France  ,  diocefe,  parlement,  intendance  ck  élection 
de  Paris.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroiiïc  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Marne ,  dans  une  con- 
trée fertile  ck  agréable  ,  à  1.  1.  ck  demie  S.  E.  de 
Paris. 

CHENEVREY,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  Si  intendance  de  Befançon ,  bailliage  6c 
recette  de  Gray.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  lîtuée  fur  l'Oignon ,  a  4.  L  S.  E.  de  Gray. 

CHENGNY ,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras  ,  con- 
feil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Lille  ,  bailliage  ck  recette  de  Bapaume. 
On  y  compte  40.  St  1 98.  perfonnes.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  aflèa  fertile ,  principale- 
ment en  grains  &  en  pâturages. 

CHENIERS ,  bourg  ,  dans  la  Marche ,  diocefe 
de  Limoges,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
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Moulins,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  190. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  petite  Creufe. 

CHENIERS  ou  Cheneycrs,  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe  ,  bailliage  &  recette  de  Châlon ,  parlement  fit 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  43.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  des  plus  agréa- 
bles. 

CHENILLA  f>  Chenilla  les  Bouta  van  t,  en  Fran- 
che-Comté ,  diocefe  de  Saint-Claude  ,  parlement 
fit  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fit  recette  d'Or- 
gelet. On  n'y  compte  que  $.  feux. 

CHEN1LLAC ,  en  Poitou  ,  diocefe,  intendance 
&  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière de  Vienne  ,  à  4. 1.  &  demie  E.  de  Poitiers. 

CHENILLE  ,  petite  rivière  du  pays  de  Puyfaye  , 
en  Orléanois.  Elle  prend  (a  fourec  dans  le  terroir 
de  la  paroiflè  de  Lavaux  ;  palTe  à  Faverelle  ,  & 
va  fe  rendre  dans  la  Loire  au-deflus  de  Bony.  Son 
cours  n'eft  que  de  trois  lieues  ou  environ. 

CHENILLE  Changé,  en  Anjou,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée fur  la  Mayenne ,  à  $.  1.  N.  N.  O.  d'Angers. 

CHÉN1MESN1L  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fit  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  fit  recette  de  Bruyères.  On  y 
compte  »9.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière de  Volognc  ,  à  2. 1.  fit  quart  S.  O.  de  Bruyères. 

CHENOIS  (Ie)  >  cn  Champagne,  diocefe  de 
Rheims ,  parlement  do  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons,  élection  de  Hcthcl.  On  y  compte  75.  feux, 
y  compris  ceux  de  RivUres.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  engrains,  en  vins  &  en  pâ- 
turages ,  à  1. 1.  fie  quart  E.  N.  E.  de  Rethel. 

CHENOIS  Rocquencourt  (le)  ,  dans  l'Ifle-de- 
Francc ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  1 19.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  également  agréable  fie 
fertile  ,  à  une  demi-lieue  N.  du  Château  de  Ver- 
failles. 

CHENOISE,  dans  la  Brie-Champenoife ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  fit  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Provins.  On  y  compte  179.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  N.  O.  de 
Provins. 

Par  lettres  de  Mai  1 6 $  s. ,  regiftrées  au  parlement 
&  en  la  chambre  des  comptes  les  6.  Septembre  &  15. 
Décembre  16  J  j. ,  la  terre  fit  fèigneuriedeC/ienoi/'e 
fut  érigée  en  ilarquifat  en  faveur  de  Jean  de  Caftille. 

CHENOMMET  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  & 
élection  d'Angoulêmc,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Limoges.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituee  fur  la  Charente  ,  à  6.  1.  fit  tiers 
N.  N.  E.  d'Angouléme. 

CHENONCE  A  UX  ,  bourg  ,  en  Tourainc  ,  dio- 
cefe fit  intendance  de  Tours ,  parlement  de  Paris , 
élection  d'Amboife.  On  y  compte  $  1.  feux.  Ce  bourg 
cil  fitué  fur  la  rive  droite  du  Cher  ,  à  ».  lieues  S.  E. 
d'Amboife,  &  J.  fit  quart  E.  S.  E.  de  Tours.  Il  y  a 
à  Chenonceaux  un  magnifique  Château  ,  qui  a  été 
mis  au  nombre  des  maifons  Royales ,  par  ceux  qui 
ont  écrit  des  bâtiments,  quoiqu'il  n'ait  pas  été  réu- 
ni àla  Couronne:  c'eft  apparemment  parce  qu'il  a  ap- 
tcnuàlaReine  Catherine  de  Medicis.Ce  château  a 
été  bâti  par  Thomas  Bohier  ,  Chambellan  des  Rois 
Louis  XL ,  Charles  VIII. ,  Louis  XII.  fit  François  I., 
Général  ou  Intendant  des  Finances ,  fit  Lieutenant 
pour  le  Roi  en  Italie. 

Thomas  Bohier ,  le  même  dont  il  eft  queftion  , 
«voit  époufé  Catherine  Brifonner,  fille  légitime  du 
Cardinal  Briçonnet ,  fit  il  étoit  d'ailleurs  proche 
parent  du  Cardinal  du  Prat ,  à  caufe  que  fon  pere 
Àftrcmoiae  Bohier  avoit  époufé  Berande  du  Prat , 
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fœur  ou  tante ,  félon  quelques-uns ,  du  Cardinal ,  le 
pere  Antoine  duPrat ,  lieur  de  Verrière,  s'étoit  auffi 
allié  à  une  Jacqueline  Bohier.  Cesdiverfes  alliances, 
jointes  auxemplois  qu'occupoit  Thomas  Bohier,  le 
rendirent  un  homme  confidérable;  aufli  eut-il  un 
frère  Archevêque  de  Bourges ,  qui  fut  créé  Cardinal 
le  premier  Avril  1517.  a  la  recommandation  du  Roi 
François  I.,  lequel  voulut  bien  gratifier  en  cela  le 
Chancelier  du  Prat ,  qui  étant  alors  marié  ne  pou- 
voit  afpirer  à  cette  dignité,  qu'il  obtint  pour  fon 
parent,  ficc.  Ce  fut  le  Cardinal  Bohier ,  qui,  étant 
Abbé  de  Saint-Ouende  Rouen,  contribua  beaucoup 
au  bâtiment  de  l'eglife  de  ce  monaftere. 

Revenons  au  château  de  Chenonceaux.  Nous 
avons  dit  que  Thomas  Bohier,  frère  du  Cardinal, 
fit  bâtir  ce  château.  C'eft  un  édifice  immenfe  conf- 
truit  avec  beaucoup  de  folidité,  avec  beaucoup  de 
foin,  fit  dans  le  meilleur  goût  qu'aucun  qui  ait  été  bâti 
cn  ce  temps-là.  Ce  château  confifte  en  une  mafle  de 
plufieurs  pavillons,  élevés  fur  des  piles  de  pierre  dure, 
fondée  dans  le  lit  même  de  la  rivière  de  Cher.  La 
face  du  château  eft  tournée  vers  le  nord.  On  y  arrive 
du  côte  du  bourg  de  Chenonceaux  par  une  avenue 
de  plusde  300.  pas,  qui  conduit  jufqu'à  l'avant-cour, 
&  qui  devoit  être  bordée  de  part  &  d'autre  de  larges 
canaux  d'eau  vive,  revêtus  de  pierre  de  taille.  Du 
côté  droit  de  l'avant-cour  font  des  logements  par- 
ticuliers ,  fit  du  côté  gauche  font  des  jardins  &  des 
parterres  ,  qui  bordent  la  rivière.  La  cour  du  châ- 
teau n'eft  feparée  de  l'avant-cour  que  par  une  balufl 
trade  de  pierre.  D'une  terraflè  qui  eft  au-devant  de 
la  maifon ,  on  entre  dans  une  allée  qui  i'épare  les 
appartements  à  droite  fit  à  gauche.  C'eft  de  ce  der- 
nier côté  (gauche)  qu'eft  le  principal  appartement. 
On  voit  dans  ce  château,  une  falleqni  communi- 
que à  plufieurs  chambres ,  à  des  cabinets ,  à  des 
garderobes  fit  à  d'autres  dégagements.  On  y  voit 
auffi  deux  chambres  toutes  lambriflées,  avec  des 
plafonds  de  menuiferie  par  compartiments.  Dans 
l'une  le  plafond  fit  le  lambris  font  ornés  des  armes 
de  la  Reine  Catherine  de  Medicis  ;  fie  dans  l'autre 
qui  eft  peinte  de  noir  ,  les  lambris  fit  les  plafonds 
font  parièmés  de  larmes  d'argent ,  qui  fortent  de 
certains  cornets  auffi  d'argent.  A  côté  eft  un  pe- 
tit cabinet  peint  fit  orné  dans  le  même  goût.  C'étoit- 
là  que  logeoit  la  Reine  Louifc ,  après  la  mort  du 
Roi  Henri  III.  fon  mari.  De  la  même  falle ,  on  en- 
tre dans  la  chapelle  qui  eft  bien  bâtie  en  pierre  de 
taille  très- blanche.  La  voûte  eft  à  croifëc  d'ogive, 
fie  dans  les  clefs  font  les  armes  du  Général  Bohier, 
qui  portoit  d'or,  à  un  lion  d'azur,  au  chef  de 
gueules.  On  y  voit  auffi  les  armes  de  fa  femme  fie 
celles  du  Cardinal  Bohier,  fon  frère.  Enquclques  en- 
droits ,  on  fe  trouvent  les  armes  du  Général  Bohier  , 
font  écrits  ces  mots ,  s'il  vient  à  point ,  il  m'en  fou- 
viendra. 

De  l'autre  côté  de  l'allée  eft  un  autre  apparte- 
ment ,  compofé  de  plufieurs  pièces ,  fit  de  l'cfcalier 
qui  conduit  aux  appartements  d'en-  haut ,  lefquels 
font  aufli  compofés  d'un  nombre  de  chambres  fie 
de  pièces  pareil  à  celui  de  l'étage  d'en-bas. 

C'eft  dans  les  piles  qui  portent  le  bâtiment, 
que  font  les  cuifines  fie  les  offices.  Tout  cela  eft 
très-commode  ôc  très-bien  pratiqué. 

Après  la  mort  de  Thomas  Bohier ,  arrivée  en 
1  c  14. ,  le  château  de  Chenonceaux  échut  au  Con- 
nétable de  Montmorency.  Enfuite  la  Ducheflë  de 
Valentinois  le  pofleda  pendant  quelque  temps  ; 
mais ,  vers  l'an  1559.,  le  Reine  Catherine  de  Me- 
dicis ,  ayant  trouvé  la  fituation  de  ce  lieu  agréa- 
ble ,  acheta  le  château  de  Chaumont  (à  4. 1.  N.  E, 
de  Chenonceaux  )  ,  qui  avoit  été  pendant  fort 
long-temps  le  fief  affe&é  aux  ainés  de  la  maifon 
d'Amboife,  fie  le  donna  à  Diane  de  Poitiers,  Du^ 
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chcffe  de  Valentinois ,  en  échange  de  celui  de  Che- 
nonceaux, duquel  Catherine  fe  propofoit  d'aug- 
menter les  bâtiments.  On  voit,  parmi  les  deflèins 
de  du  Cerceau  ,  le  plan  de  ce  qu'elle  ayoit  inten- 
tion de  faire.  Après  Catherine  de  Mcdicis  ,  la  Rei- 
ne Louife ,  femme  de  Henri  111. ,  eut  cette  maifon 
qu'elle  laifla  à  fes  héritiers;  &  clic  échut  à  Madame 
de  Vendôme,  qui  la  laifla  à  Mcflieurs  de  Vendôme. 

Cependant ,  quoique  Catherine  eût  forme  de 
grands  defleins  pour  faire  de  Chenonceaux  une 
maifon  magnifique  ,  elle  n'acheva  que  la  galerie  qui 
eft  contigue  au  clnteau  ,  &  qui  traverfe  toute  la 
rivière.  On  entre  dans  cette  galerie  par  un  vefti- 
bule  qui  eft  au  bout  de  l'allée.  Les  appartements 
bas  ont  au  Aï  des  portes  ,  au  moyen  defquelles  on 
peut  y  entrer  fans  pafler  par  le  veftibule.  Elle  a  30. 
toifes  ou  environ  de  longueur  fur  3.  toifes  de  lar- 
geur. Elle  n'eft  point  voûtée,  non-plus  que  les  au- 
tres appartements  du  château,  &  tout  le  couvert 
n'eft  fait  qu'en  plafond  foutenu  par  des  poutrelles. 
A  chaque  côté  de  la  galerie  font  cinq  grandes  croi- 
fées  qui  fervent  à  l'éclairer ,  &  qui  répondent  cha- 
cune au  milieu  des  cinq  arches  fous  lefquellcs'paflc 
la  rivière ,  &  fur  les  avant-corps  des  piles.  Il  y  a 
des  efpcces  de  niches  qui  fortent  hors  d'oeuvre  en 
forme  de  petites  tours,  &  qui  font  aufli  ouvertes 
par  des  fenêtres  en  arcades.  Au-deflus  de  cette 
galerie  ,  il  en  eft  une  autre  pareille  d'où  Ton  en- 
tre de  plein  pied  dans  les  appartements  hauts. 
Ceile-ci  eft  ouverte  de  chaque  côte,  mais  différem- 
ment de  celle  qui  eft  au-deflus  ;  car  au  lieu  des  ni- 
dits  qui  font  à  la  galerie  baflè  au-deffous  des  pi- 
les ,  ce  font  de  grandes  croifées  quances  ,  pareil- 
les à  toutes  les  autres  qui  font  fur  le  milieu  des 
arches ,  à  cela  près  qu'elles  s'ouvrent  jufqu'au  ni- 
veau du  plancher,  &  fervent  de  portes  pour  entrer 
fur  autant  de  petites  terraffès  environnées  de  bal- 
cons ,  d'où"  l'on  voit  du  côté  du  levant  &  du  côté 
du  couchant,  le  cours  de  la  rivière,  qui  eft  bordée 
de  prés  ,  de  bois  &  de  collines. 

Dans  les  galeries  ,  il  y  a  des  niches  entre  les 
fenêtres ,  &  dans  chaque  niche  eft  un  bufte  de  mar- 
bre. Le  bout  de  ces  galeries ,  du  côté  du  parc ,  n'eft 
point  achevé.  La  Reine  Catherine  y  vouloit  faire 
joindre  un  autre  corps  de  logis.  Cette  maifon  eft 
accompagnée  de  jardins  ,  d'un  parc ,  en  un  mot  de 
tout  ce  qui  peut  contribuer  à  en  faire  un  féjour  dé- 
licieux. 

L'édifice  du  château  eft  de  pierre  dure  dans  les 
premières  aflifes  &  jufqu'au  deflus  des  arches.  Le 
refte  eft  de  pierre  bouté  &  de  liais  très  blanche  & 
bien  confervée.  Tous  les  ornements  tant  en  dedans 
qu'au  dehors  ,  font  à  la  manière  de  ce  temps-là  , 
c'eft-à-dire  ,  taillés  fort  délicatement.  La  beauté 
de  ces  ouvrages  paroit  d'abord  à  la  face  du  châ- 
teau ,  où  les  pilaftres  &  les  termes ,  placés  entre  les 
fenêtres  des  deux  étages,  font  travaillés  avec  beau- 
coup de  foin,  aulli-bicn  que  les  deux  trompes  qui 
font  partie  du  balcon  qui  eft  au-deflus  de  la  porte  ; 
&  il  en  eft  de  même  de  la  porte ,  de  la  corniche , 
de  l'entablement ,  des  fenêtres  en  lucarne  qui  font 
dans  le  comble,  &  des  tuyaux  mêmes  des  cheminées. 

Dans  la  cour  du  château  ,  &  allez  proche  du 
pont  ,  eft  une  ancienne  tour  ,  dans  laquelle  on 
entre  par  un  grand  perron  de  pluficurs  marches. 
La  porte  &  les  fenêtres  de  cette  tour  font  ornées 
de  Iculpture,  aufli-bien  que  les  rampes,  &  le  de- 
vant du  perron  ,  où  l'on  voit  divers  trophées  taillés 
dans  la  pierre.  Cette  tour  paroît  plus  ancienne  que 
le  château. 

Après  avoir  été  poffédé  par  divers  particuliers , 
le  château  de  Chenonceaux  a  été  acquis  par  M. 
du  Fin  ,  Fermier-Général,  qui  a  fait  encore  plu- 
fieurs  cmbcUiflèrncnts  dans  les  dehors. 
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CHENOU  ,  dans  le  Gâtinois-François ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  ds  Paris ,  élec- 
tion de  Nemours.  On  y  compte  83.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  un  quart  de  lieue  14.  de  Château- 
Landon  ,  &  à  1. 1.  S.  de  Nemours.  Son  terroir  eft 
également  fertile  &  agréable. 

CKENOU  ,  en  Angoumois  ,  diocefc  &  élec- 
tion d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris  ,  intea- 
dance  de  limoges.  On  y  compte  60.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftanec  de  la  rive 
droite  de  la  Charente  ,  dans  une  contrée  fertile , 
principalement  en  pâturages  ,  à  6.  1.  &  quart  N. 
N.  E.  d'Angoulême. 

CHENOVE ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  83.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  un  rocher  ,  à  une  deroi-licue  S.  O.  de  Dijon. 

CHENOVE.en  Bourgogne,  diocefe,  bailliage 
&  recette  de  Châlon  ,  parlement  &  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  »8.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  un  contrée  montagneufe ,  mais  fer- 
tile en  vins ,  à  quatre  1.  ôc  quart  S.  O.  de  Chalon. 
Il  en  dépend  Til  &  les  Filletiers  ,  qui  font  deux 
hameaux. 

CHENOY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Thoul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Saint  -  Diez.  Oo  y 
compte  15.  feux. 

CHENUS  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  ,  par. 
lement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Baugé.  On  y  compte  117.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  auprès  de  la  forêt  de  Vefinte  ,  où  il  y  a 
plufieurs  verreries  ,  à  6.  1.  &  quart  E.  N.  E.  de 
Baugé  ,  &  1.  S.  O.  de  Château-du-Loir. 

CHENUSSON ,  en  Touraine  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  éleftion  de  Tours ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  9}.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
auprès  d'un  bois  ,  où  la  rivière  de  Choifille  prend 
fa  fourec  ,  à  3.  I.  &  tiers  N.  de  Tours.  Son  ter- 
roir eft  fertile  ,  principalement  en  pâturages. 

CHENY  ,en  Champagne  ,  diocefe  de  Sens, par- 
lement &  intendance  de  Paris ,  élection  de  Joigny. 
On  y  compte  180.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  1' Armancon,à  une  lieue  ck  demie  S.  E.  de  Joigoy . 

CHEPN1ERES  ,  bourg ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
&  éleétion  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  131.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  10.  1.  &  quart  S.  S.  E.  de  Saintes. 

CHEi'OiX  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Beauvats , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens  ,  élec- 
tion de  Montdidicr.  On  y  compte  15).  feux  ,  y 
compris  ceux  de  Bacault.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  un  contrée  fertile ,  à  ».  1.  &  demie  O.  S.  O.  de 
Montdidicr ,  &  une  &  demie  S.  E.  de  Breteuil. 

CHEPPE  ,  en  Champagne,  diocefe  de  Rheims , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion  de  Rhetel.  On  y  compte  1 ».  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  4.  1.  ôc  tiers  S.  E.  de  Rethel. 

CHEPPE  (la) ,  en  Champagne  ,  diocefe ,  inten- 
dance &  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  86.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  où  fc  donna  ,  à  ce  qu'on  prétend  ,  la 
fameufe  bataille  contre  Attila ,  Roi  des  Huns ,  dont 
nous  avons  parlé  fous  les  mots  Champagne  &  Châ- 
lons,  à  deux  tiers  de  lieue  E.  S.  E.  de  Cuperly , 
&  à  1. 1.  &  tiers  N.  E.  de  Châlons. 

CHEPPES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Châlons  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Vitry-le-François.  On  y  compte  91.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Iflbn  ,  à  1. 
1.  &  tiers  N.  de  Vitry,  &  j.  S.  E.  de  Châlons.  La 
Marne  arrofe  aufli  fou  terroir. 

CHEPPY  ,  en  Champagne ,  diocefe ,  intendance 
&  éle&ion  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
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compte  4$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fitnée  à  quelque 
diftance  de  la  Marne ,  dans  une  contrée  fertile. 

CHEPY  f>  Monceaux ,  en  Picardie ,  diocefe ,  in- 
tendance &  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  t 
doyenne  de  Gamaches.  On  y  compte  i  $6.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  ».  1.  de  quart  S.  0.  d'Abbeville. 

CHER  ,  Cdtus>  rivière  ,  qui  prend  fa  fource  an 
pays  de  Franc-Aleu ,  en  Auvergne  ,  près  de  N.  D. 
du  Verlat ,  à  t.  I.  E.  N.  E.  de  Croc ,  de  io.  O.  N. 
0.  de  Clermont  ;  traverfe  les  provinces  de  Bour- 
bonnois  ,  de  Berry  de  de  Touraine  ;  de  après  avoir 
arrofé  les  villes  de  Montluçon  ,  de  Saint-Amand 
&  de  Vierzon ,  de  avoir  parte  auprès  de  Tours,  fe 
jette  dans  la  Loire  entre  l'ours  de  Saumur ,  p3r  deux 
embouchures,  dont  la  première  eft  à  quelque  dif- 
tance  au-dc  flous  de  Tours ,  &  la  féconde  à  7.  I.  plus 
bis.  Cette  rivière  eft  fujette  à  de  grandes  inonda- 
tions ,  qui  rendent  fes  bords  défagréables  &  péril- 
leux. Sou  cours  eft  de  60.  lieues  ou  environ.  Elle 
eft  aflèz  poiffonneufe,  mais  elle  n'eft  navigable  que 
dans  la  moindre  étendue  de  fon  cours ,  quoique 
d'ailleurs  elle  ferve  à  faire  flotter  des  bois.  On  croit 
qu'il  ferait  poffible  de  la  reudre  navigable  depuis 
Montluçon  ,  ce  qui  ferait  d'un  très  grand  avantage 
pourtour  le  Bourbon  nois  de  pour  toate  la  province 
de  Berry.  On  croit  auffi  qu'il  ferait  poffible  ck  même 
facile  de  tirer  un  canal  depuis  Pouiily  fur  la  Loire , 
jufqu'au  Blanc  fur  la  Creufe  ;  &  au  moyen  de  ce 
canal  ,  qui  traverferoit  la  province  de  Berry  ,  on 
ferait  communiquer  par  un  chemin  beaucoup  plus 
court ,  les  rivières  d'Evre ,  de  Cher ,  d* Arnon ,  d'In- 
dre, de  Creufe ,  ckc.  Ce  canal  qui  aurait  environ 
30.  lieues  de  longueur ,  par  la  ligne  droite  ,  ferait 
de  la  plus  grande  utilité  ,  ainû  que  nous  le  prou- 
verons en  temps  de  lieu. 

CHER  ,  Chares  ,  petite  rivière  ,  qui  vient  du 
bailliage  de  Briey  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  ck  qui 
après  avoir  arrofé  Montmcdy  Oc  Carignan  ,  fe  jette 
dans  la  Meufe  entre  Mouzon  ck  Sedan.  Son  cours 
eû  de  quinze  lieues  ou  environ. 

CHER  (le), en  Auvergne, diocefe  de  Clermont, 
intendance  &  élection  de  Riom  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroilfe  eft  fi- 
tuëe  dans  une  contrée  allez  fertile  ,  principalement 
en  bons  pâturages. 

CHER  Sainte-Colombe,  dans  le  Gevaudan,  en 
Languedoc  ,  diocefe  de  recette  de  Mende  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  10.  feux. 

CHERAC , bourg,  en  Saintonge  , diocefe ck élec- 
tion de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  407.  feux.  Ce 
bourg  eft  fituédans  une  contrée  fertile  en  grains  , 
en  vins  de  en  pâturages  ,  à  11.  lieues  S.  S.  E.  de 
Saintes. 

CHERANCÉ,  bourg,  dans  le  Maine ,  diocefe 
de  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  140.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  6. 1.  N.  du  Mans ,  &  une  &  demie  N.  N.  E.  de 
Beaumout. 

CHERANCE  ,  bourg  ,  en  Anjou,  diocefe  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  , 
élection  de  Château-Gontier.  On  y  compte  74.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  petite  rivière ,  à  cinq  quarts 
de  lieue  S.  S.  E.  de  Craon  ,  de  à  j.  1.  O.  S.  O.  de 
ChS  teau-  Gontier. 

CHERANV1LLIER  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
d'Evreux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
lençon ,  élection  de  châtcllenie  de  Verneuil.  On  y 
compte  116.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  L  N.  E. 
de  Verneuil. 

CHEKBONNIERE  ,  bourg,  en  Saintonge,  dio- 
cefe de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle ,  élection  de  Saiot-Jeaa-d' An- 
Tome  IL 
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gely.  On  y  compte  110.  feux.  Ce  bourg  eft  mué 
dans  une  contrée  fertile  &  abondante ,  à  î.l.E.  de 
Saint- Jean-d'Angcly ,  de  6.  N.  N.  E.  de  Saintes. 

CHERBOURG,  C*f*ris  But  eus ,  Caroburgus  t 
Chereburgum ,  Cherebtrtum  ,  ville  avec  un  port  de 
mer,  un  tribunal  de  vicomte  ,  un  bureau  des  cinq 
grollès  fermes,  un  bureau  général  du  tabac,  dcc.  t 
dans  le  Côtantin  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Coû* 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Cacn  » 
élection  de  Valogne  ,  fergenterie  de  Tollevaft.  On 
y  compte  804.  feux  de  envirou  6000.  aines.  Cette 
ville  eft  fituée  dans  une  plaine  de  la  côte  feptentrio- 
nale  de  la  baffe  Normandie ,  dans  la  prefqu'ifle  du 
Côtantin,  au  fond  d'une  grande  baye  en  forme  de 
erniflant,  entre  le  cap  de  la  Hague  ou  Raz  Blanchard 
de  le  cap  ou  Raz  de  Barfleur ,  qui  en  font  l'un  à  j. 
&  l'autre  à  6.  lieuesde  diftance,  à  j.  I.  N.  O.  de  Va- 
logne ,  4.  &  quart  O.  N.  O.  de  la  Hougue ,  1 1 .  de 
demie  N.  de  Coffiances  ,  16.  de  demie  N.  un  quart 
à  l'E.  de  Grandville ,  jj.  S.E.  de  Plyraouth  ,  2».  S. 
un  quart  à  l'E.  de  l'iflc  de  With  de  de  Portfmouth.dcc. 
Long.  16.  1.  49.  lat.  49.  38.  16.  Elle  a  la  mer  ad 
feptentrion,  une  grande  plaine  d'une  lieue  de  lon- 
gueur ,  au-délï  du  port ,  du  côté  du  levant  ;  au 
midi  de  prcfqu'attenant  la  ville ,  d'agréables  coteaux 
de  terre  labourable  ,  de- une  grande  montagne  ap- 
pellée  du  Roule  ,  au  haut  de  laquelle  eft  une  grande 
forêt ,  nommée  la  forêt  de  Brix  ck  de  Tourlaville  t 
&  au  couchant ,  une  autre  plaine  d'environ  une 
demi-lieue. 

Froiffard  en  parlant  de  cette  ville  ,  dit  que  c'eft 
un  fort  &  noble  lieu ,  lequel  fonda  premièrement 
J  dius-Cij&r  quand  il  conquit  l'Angleterre,  Mais  n'en 
déplaife  à  cet  hiflorien ,  il  eft  conllaut  que  Céfar  ne 
fut  jamais  dans  le  Côtantin. 

La  forme  de  Cherbourg  eft  prefque  ronde,  ap- 
prochant un  peu  de  l'ovale.  Elle  a  un  grand  de  long 
fauxbourg  qui  régne  autour  du  port ,  de  le  long  du 
pied  d'une  partie  des  côteaux  dont  nous  venons  de 
parler,  en  allant  vers  la  montagne  du  Roule.  Il  y 
a  voit  anciennement  un  beau  château ,  quiétoit  pla- 
cé à  l'entrée  du  port ,  pour  le  défendre.  Ce  château  , 
ainfi  que  la  ville,  étoit  très-bien  fortifié,  mais  à 
l'ancienne  manière.  En  1687. ,  le  Roi  Louis  XIV. , 
déterminé  par  les  mémoires  du  Maréchal  de  Vau- 
ban ,  voulut  fortifier  cette  ville  à  la  moderne ,  éten- 
dre fon  enceinte  dey  faire  unbaffin  contidérable.  On 
y  travailla  même ,  ck  les  travaux  furent  pouflés  en 
1 688.  jufqu'au  premier  cordon  des  nouvelles  murail- 
les. Mais  en  1684. ,  les  anciennes  &  nouvelles  for- 
tifications ,  auffi-bien  que  le  château ,  furent  entiè- 
rement démolis  ;  enforte  qu'il  ne  relia  de  l'ancienne 
enceinte  que  deux  tours ,  l'une  desquelles  fer  t  ac-% 
tuellement  de  magafin  à  poudre. 

On  prétend  que  la  ville  de  Cherbourg  eft  très- 
ancienne,  &  principalement  le  château.  On  ajoute 
que  lors  de  la  démolition  de  ce  château ,  on  trou- 
va plufieurs  médailles  d'or  très-anciennes ,  de  qui 
ne  pouvoient  être  que  du  temps  où  l'art  de  la  fcul- 
pturc  n'étoitpas  conuu  dans  les  Gaules.  Sur  ces  mé- 
dailles étoit  empreinte  d'un  côté  la  face  d'un  homme 
de  de  l'autre  un  cheval  Ces  deux  empreintes  étoient 
l'une  de  l'autre  très-mal  formées ,  de  elles  n'étoienc 
pas  mieux  deffinées.  On  y  trouva  auffi  plufieurs  mé- 
dailles de  Jules-Céfar,  de  Néron ,  de  Nerva  de  d'au- 
tres Empereurs  Romains  ;  de  même ,  fous  une  des 
roches  de  la  montagne  du  Roule  ,  quantité  des  mé- 
dailles avec  une  infeription  grecque  ,  qui  iîgnitioit 
Nicomedes  Roi  d'Epire.  Voilà  bien  de  quoi  exercer 
les  perfonnes  t.urieufesck  intelligentes.  On  prétend 
aufli  que  Cherbourg  étoit  très-cynfidérable,  de  très- 
peuplé  vers  l'an  1000.,  de  qu'il  y  avoit  dès  ce  temps- 
là  un  hôtel-D  ieu  ou  hôpital ,  qui  avoit  été  fondé  pat 
Us  habitants.  C'eft,  ajoute-t'oo ,  à  ce  titre  que  cet 
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mêmes  habitants  préfentent  encore  aujourd'hui  au 
bénéfice-prieure  de  cette  maifon.  En  iocj.  Guillau- 
me le  Conquérant ,  Duc  de  Normandie,  fonda  plu- 
fieurs  places  de  pauvres  dans  l'hôpital  de  Cherbourg, 
en  même  temps  qu'il  fonda  de  pareilles  places  dans 
les  hôpitaux  de  Rouen ,  de  Cacn  &  de  Bayeux  ,  afin 
d'obtenir  la  difpenfc  du  mariage  qu'il  avoit  contrac- 
té avec  Mathilde  ,  fille  du  Comte  de  Flandres ,  fa 
coufine-germaiue.  On  y  lit  à  ce  fujet  les  vers  qui 
Suivent  : 

LiDtu  pur  fttiifaiUon  , 

Et  f*  Dtx  Imr  fafi*  pArdtx, 

Et  que  l'sfptflole  ctnftuu , 

Que  tenir  pàjfe  f*  f  trente , 

Fiji  cm  pexrades  éuilir  , 

■A  cent  peurei ,  pdifire  &  vejlir  p 

A  Mtheàntnet  &  ntn  vimu  , 

A  langtwroux  &  ntn  poiumt , 

A  Cbierptwg  dr  s  Rouen  , 

A  Btiytx  Ô"  k  Qttn  t 

£»r*re  y  fritt ,  encore  y  durent  , 

St  Cvt&utc  établis  y  furent. 

Cette  donation  eft  confirmée  ,  non-feulement 
par  le  témoignage  des  hiftoriens  ,  entr'autres  de 
Wacet  Clerc  de  Cacnck  Chanoine  de  Bayeux  ,  qui 
a  écrit  vers  l'an  1060.  l'hiftoire  des  Ducs  de  Nor- 
mandie en  vers  ;  &  de  Nagarel  ,  auteur  de  l'an- 
cienne chronique  de  Normandie  ;  mats  elle  l'eft 
encore  par  les  anciens  titres  de  l'hôpital ,  où  l'on 
voit  que  le  Prieur  avoit  un  fief  dans  Cherbourg  , 
nommé  le  fief  du  Lardrer ,  chargé  d'un  fervice 
militaire  dans  le  château  de  Cherbourg  ;  &  que  le 
Prieur  ,  aufli-bien  que  fes  hommes  ou  vaflaux  , 
jouifloit  de  pluiîeurs  droits  Royaux  dans  les  forets 
de  Brix  &  de  Tourlavillc  ,  lefquels  droits  ne  peu- 
vent avoir  été  accordés  que  par  un  Souverain. 

A  l'extrémité  du  port  font  les  ruines  d'un  pont 
de  pierre  ,  qui  avoit  fept  ou  huit  arches ,  ck  qui 
paroit  être  très-ancien.  Ce  pont  communiquoit  du 
fauxbourg  dans  la  plaine ,  qui  eft  du  côté  du  le- 
vant ,  pour  aller  dans  le  Val  de  Saire. 

Avant  la  démolition  des  fortifications  de  Cher- 
bourg ,  on  entroit  dans  cette  ville  par  un  feul  en- 
droit où  étoient  trois  portes  confécutives  ,  qui 
avoient  chacune  leur  pont-levis  ;  mais  il  ne  rcûe 
plus  rien  de  cela ,  pas  même  des  veftiges. 

Les  rues  de  cette  ville  font  étroites  &  mal  per- 
cées. Les  maifons  y  font  toutes  de  pierre  ,  couver- 
tes d'ardoife  du  pays  ,  qui  eft  fort  grofficre  :  elles 
y  font  bâties  folidement  ck  a  nez  proprement , 
quoiqu'elles  ne  foient  pas  régulières.  On  y  voit 
deux  places  très-fpacieufes  ,  l'une  nommée  la  place 
du  Calvaire  ,  qui  a  la  forme  d'un  quarré  ,  &  fur 
laquelle  eft  une  grande  croix.  L'autre  eft  proche 
du  port  ,  A  fur  celle-ci  eft  le  corps-de-garde  des 
bourgeois.  Dans  la  ville  eft  une  fontaine  ,  &  dans 
les  fauxbourgs  il  y  en  a  trois  autres.  Celle  de  la 
ville  qui  eft  ha  plus  confidérable  ,  jette  de  l'eau 
par  deux  tuyaux  :  elle  vient  par  des  Canaux  fou- 
terreins  ,  d'une  fource  qui  eft  à  un  quart  de  lieue 
de  la  ville  ,  mais  les  eaux  n'en  font  pas  bonnes. 
La  meilleure  eau  eft  au  fauxbourg  ,  à  la  fontaine 
appellée  Defclofets.  Il  n'y  a  pour  la  ville  ôc  le  faux- 
bourg qu'une  feule  églife  paroiflîale  &  un  feul  hô- 
pital ou  hôtel-Dieu.  Dans  cette  églife  paroiffiale  , 
qui  eft  dédiée  à  la  Trinité ,  on  voit  le  tombeau 
de  Maupcr,  Archevêque  de  Rouen  ,  le  même  qui 
fut  exilé  à  Guerneûy  ,  à  caufe  de  fa  vie  irrégulicre. 
La  cure  eft  à  la  collation  de  PEvêque  de  Coûtan- 
tes ,Evêque  diocéfain:  c'eft  un  bénéfice  d'un  re- 
venu conùdéraMe.  L'églifc  n'eft  pas  riche  en  fonds 
ni  en  rentes ,  &  le  revenu  de  la  fabrique  ne  con- 


C  H  E 

fifte  qu'en  cueillettes  qu'on  y  fait  de  temps  en  temps. 
Elle  eft  deftervie  par  un  Curé  ,  un  Vicaire  & 
vingt-quatre  Prêtres ,  du  nombre  defquels  il  n'y  en 
a  ordinairement  que  douze  qui  entrent  dans  le  par. 
tage  des  obits.  Au  rette  ,  il  n'y  a  que  les  enfants 
de  la  ville  qui  foient  admis  dans  cette  fociété.  La 
ftruéturc  du  chœur  de  l'églife  eft  ancienne  ;  celle 
de  la  nef,  des  deux  ailes  &  de  la  croifée  ,  eft  plus 
moderne.  L'églife  eft  d'ailleurs  bien  décorée.  Ce 
qu'elle  a  de  plus  remarquable  ,  eft  un  ingénieux 
ck  pieux  monument  de  l'Affomption  de  la  Vierge 
dans  le  Ciel.  Ce  monument ,  qui  eft  fufpendu  aa 
haut  de  la  voûte  de  la  nef,  ck  qu'on  nomme  le 
Paradis ,  fut  tait  un  peu  après  l'an  14J0.,  en  con- 
féquence  d'un  voeu  que  firent  les  habitants  pour 
être  délivrés  de  la  domination  des  Anglois ,  qui  oc- 
cupoient  Cherbourg  &  la  Normandie  depuis  trente- 
deux  ans.  Ces  mêmes  habitants  érigèrent  alors 
dans  le  même  efprit ,  une  confrairie  ,  compofée 
de  douze  des  principaux  d'entr'eux ,  Se,  dont  U 
charge  devoit  être  de  veiller  à  la  confervation  & 
à  l'entretien  du  monument  en  queftion  ;  mais  cene 
confrairie  ne  fubfilte  plus.  Le  monument ,  dont 
nous  venons  de  parler  ,  repréfente  ,  comme  nous 
l'avons  dit ,  l'Aftomption  de  la  Vierge.  (  On  non* 
mande  que  ce  monument  n'eft  plus  dans  l'état  où 
il  doit  être ,  &  qu'on  ne  tardera  pas  à  y  faire 
travailler  pour  le  rétablir  ). 

L'hôtel- Dieu  ou  hôpital  a  été  fondé  avant  l'an 
'.°P0:  Par!es  habitants  de  Cherbourg ,  ainfiqu'ila 
été  dit  ci-deflus  ,  pour  tous  les  pauvres  du  lieu  de 
quelque  efpece  qu'ils  puitTent  être.  Le  Duc  Guil- 
laume le  Conquérant  lui  fit  une  donation  l'an  1053., 
comme  il  a  été  remarqué  ,  mais  il  n'en  eft  plus 
queftion.  On  reçoit  dans  cet  hôpital  tous  les  pau- 
vres de  la  ville  &  du  fauxbourg  ,  fains  &  malades, 
fans  qu'il  y  ait  aucune  forte  de  pauvres  qui  en  foit 
exclue.  U  y  a  ordinairement  dans  cette  maifon  cent 
pauvres  plus  ou  moins.  Les  valides  des  deux  fcxesy 
font  occupés  à  filer  de  la  laine.  La  chapelle  eft  foi» 
l'invocation  de  St.  Louis  ,  &  elle  a  le  titre  de 
prieuré.  Ce  font  les  habitants  qui  nomment  à  ce 
bénéfice ,  dont  le  revenu  annuel  eft  de  140.  livres 
en  argent.  Le  temporel  eft  gouverné  par  douze 
Adminiftrateurs  ,  élus  de  deux  en  deux  ans, le 
premier  de  Janvier  ,  par  délibération  de  la  com- 
munauté ,  &  par  les  Direfteurs ,  qui  font  le  Curé, 
le  Vicomte  &  les  Echevins.  Le  bureau  de  la  direc- 
tion fe  tient  tous  les  dimanches  après  vêpres. 

U  y  a  à  Cherbourg  fept  écoles  pour  les  garçons 
ck  quatre  pour  les  filles  ;  &  aux  environs  de  cette 
ville  font  une  abbaye  ,  deux  chapelles  ck  deuxher- 
mitnges. 

L'abbaye  eft  fituée  à  un  petit  quart  de  lieue  de 
la  ville  ,  dans  la  plaine  qui  eft  du  côté  de  l'occi- 
dent. Cette  abbaye  eft  fous  le  titre  de  Sainte-Marie 
au  Voeu.  Elle  a  pris  cette  dénomination,  à  caufe 
d'un  vœu  que  fit  la  Princeile  Mathilde  pendant 
une  grande  tempête  qu'elle  eflùya  fur  mer.  Cette 
Princeffe  promit  de  faire  bâtir  une  églife  en  l'hon- 
neur de  la  Vierge  au  lieu  où  elle  pourroit  arriver 
à  bon  port  :  elle  débarqua  heureufement  à  Cher- 
bourg ,  &  fit  bâtir  l'abbaye  dont  il  eft  queftion  au- 
près de  cette  ville  en  ii+j.  D'autres  prétendent 
que  la  fondation  de  cette  maifon  fut  commencée 
par  Guillaume  le  Conquérant,  Ôc  que  Mathilde  ne 
fit  qu'en  augmenter  lés  hânments  ck  les  revenus. 
Des  l'an  114  $.  même  ,  Algare  ,  Evcquc  de  Coû- 
tances  ,  y  mit  des  Chanoines  réguliers.  Mathilde, 
fille  de  Henri  I.  ck  mere  de  Henri  II.  ,  Rois  d'An- 
gleterre ,  ck  veuve  de  l'Empereur  Henri  V. ,  y  fit 
unirde  concert  avec  fon  fils  l'abbaye  de  St.  Heliers 
martyr,  qui  avoit  été  fondée  en  1  ut.  dans  l'iflede 
Gerzey:  cette  dernière  abbaye  ctoit  de  la  congréga- 
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tîofi  d'Arrouaifc,  de  poiTédoit  de  grands  biens,  tant 
en-deçà  qu'au-delà  de  la  mer.  Mais  cette  union  ne  fe 
fit  qu'après  de  longues  conteftations.  Dans  la  fuite, 
la  congrégation  de  Saint-Vidor  expulfà  de  l'abbaye 
de  Cherbourg  celle  d'Arrouaifc.  Le  fcbifme  de 
Henri  VIII.  lut  caufe  que  cette  maifon  perdit  les 
grands  biens  qu'elle  pollcdoit  en  Angleterre  de  dans 
les  ifles  voifines  de  Cherbourg  %  de  Guillaume  le 
Ceay  ,  qui  l'a  poffédéc  en  commende  pendant  plus 
de  quatre-vingt  ans ,  en  a  laifie  perdre  la  plupart 
des  droits  ,  de  ruiner  tous  les  bâtiments.  Cepen- 
dant, elle  vaut  encore  aujourd'hui  1 3.  mille  livres 
de  rente  au  fujet  qui  en  efl  pôuvu  par  le  Roi , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
éoo.  florins.  Charles-François  de  Lomcnic  de  Brien- 
ne  ,  Evêque  de  Coûtances  ,  y  fit  venir  des  Cha- 
noines réguliers  du  diocefe  de  Rouen ,  de  de  la  ré- 
forme de  M.  Moulin  ,  vers  l'an  1687.  Aujourd'hui 
cette  maifon  efl  deflervic  par  douze  Religieux. 
Le  choeur  de  l'églife  efl  vafte  ,  bien  éclaire  ,  de  a 
de  belles  Halles.  Le  réfectoire  efl  grand  &  beau. 
L'Abbé  a  une  baronuie  à  Sainte-Genevtcve ,  à  4. 
lieues  de  Cherbourg  ,  dans  le  Val  de  Saire  ;  de  une 
haute  juflice ,  avec  auditoire  de  prifon ,  dans  la  ville. 
U  préfente  à  vingt-quatre  bénéfices-cures. 

Les  deux  chapelles  appartiennent  à  l'abbaye. 
L'une  efl  fituée  dans  l'enclos  de  l'abbaye ,  de  fe 
nomme  Notre-Dame  du  Voeu.  L'autre  porte  le 
nom  de  Saint-Sauveur  t  de  efl  fituée  fur  les  coteaux 
qui  font  au  midi  de  la  ville ,  dans  le  diftrift  de  la 
paroiiTe  d'G&eville.  Ces  chapelles  font  l'une  de  l'au- 
tre fort  propres  de  bien  entretenues. 

Les  deux  hermitages  font  fitués  l'un  fur  le  haut 
de  la  montagne  du  Roule,  proche  de  la  forêt,  de 
l'autre  au  pied  de  la  même  montagne  ,  du  côté  de 
la  ville.  Us  font  compofés  ebacun  d'une  chapelle  de 
d'une  maifon  avec  fon  jardin.  Le  premier  efl  occupé 
par  deux  frères  de  l'ordre  de  Saint-Antoine.dc  l'autre 
par  un  Cordelier.  Ces  Hermites  vivent  d'aumônes. 

11  fe  fait  tous  les  ans  à  Cherbourg  deux  procef- 
fions  folemnelles  :  l'une  le  1 4.  du  mois  d'Août , 
de  l'autre  la  veille  du  dimanche  des  rameaux. 

La  première  fut  inltituée  en  14s0-  après  que  les 
Anglois  eurent  été  chafles  de  U  province  de  Nor- 
mandie. Cherbourg  fut  la  dernière  place  de  cette 
province  qui  revint  fous  l'obéillànce  du  Roi  de  Fran- 
ce. Il  y  avoit  alors  1000.  Anglois  dans  la  place,  ûe 
ils  étoient  commandes  par  Thomas  Gauvel ,  dont 
le  fils  fe  trouvoit  au  pouvoir  du  Roi.  On  menaça 
Gauvel  de  faire  mourir  fon  fils ,  s'il  s'opiniâtroit  à 
Ce  défendre.  Cette  confédération  jointe  à  beaucoup 
d'autres  ,  le  détermina  à  capituler  le  1  s.  d'Août , 
jour  auquel  on  fait  tous  les  ans ,  dans  la  plus  grande 
étendue  du  royaume  ,  une  proceflion  folemnelle 
pour  rendre  grâces  à  Dieu  de  la  réduction  de  la 
Normandie.  Cette  proceflion  ne  fe  fait  à  Cherbourg 
que  le  14.  du  même  mois,  parce  que  ce  fut  ce  jour 
que  les  Anglois  évacuèrent  la  place. 

La  féconde  proceflion  fut  inltituée  vers  l'an  1600., 
loue  le  règne  de  Henri  IV. ,  de  voici  quel  en  fut 
le  fujet.  Les  Ligueurs  de  Baffe-Normandie  formè- 
rent le  projet  de  ûirprendre  Cherbourg  ,  le  diman- 
che des  rameaux ,  pendant  que  les  habitants  fe- 
raient à  la  proceflion.  Ceux-ci  ayant  été  informés 
par  une  vieille  femme  ,  qu'il  y  avoit  dans  la  forée 
voiiinc ,  quantité  de  gens  armés  qui  marrhoient  à 
petit  bruit ,  au  lieu  d'affilier  au  fervice  divin  fe  mi- 
rent fous  les  armes,  de  s'étant  emparés  des  portes 
de  la  ville ,  firent  une  fortie  fur  les  rebelles  qui  s'en 
étoient  approchés,  les  taillèrent  tous  en  pièces  , 
de  placèrent  fur  la  porte  de  la  ville  la  tête  de  Taurp  , 
leur  Chef.  C'eft  en  mémoire  de  cet  événement  que 
fc  fait  tous  les  ans  la  féconde  proceflion ,  la  veille 
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Pour  la  police ,  il  y  a  à  Cherbourg  un  corps  -  de- 
ville  qui  eft  eompofé  de  trois  Maires  -  Echevins 
(que  la  communauté  des  habitants  nomme  tous  les 
trois  ans  le  premier  de  Janvier  )  de  d'un  Receveur  , 
qui  eft  suffi  nommé  par  la  communauté  de  trois  en 
trois  ans  ou  de  fix  en  fis  ans.  La  maifon-dc-ville 
n'a  aucun  revenu  ni  de  patrimoine  ni  d'oftroi  ;  & 
cependant  elle  eft  tenue  d'acquitter  des  charges  , 
quiconfiflent  i°.  en  300.  liv.  pour  le  logement  du 
Gouverneur,  s",  en  70.  liv.  pour  celui  du  Commif- 
faire  d'artillerie ,  3".  en  100.  liv.  pour  celui  de  l'In- 
génieur ,  40.  en  80.  liv.  pour  le  Gardien  du  fort  du 
Gallet ,  SQ-  en  Hv.  pour  le  Gardien  du  maga- 
fin  aux  poudres,  6".  en  40.  liv.  pour  l'Aide-Major 
qui  fait  monter  la  garde,  70.  en  160.  liv.  pour  let 
Jeire  Sergents,  8V.  en  80.  liv.  pour  les  huit  Tam- 
bours des  compagnies  boorgeoifes  ,  à  raifon  de  10. 
liv.  pour  chacun  ,  de  9*.  en  980.  liv.  pour  le  bois  dt 
les  chandelles  des  quatre  compagnies.  Ce  qui  fait 
en  tout  la  fomme  de  1846.  liv.  A  cela  il  faut  ajoutée 
les  charges  imprévues. 

Les  bourgeois  de  les  habitants  de  la  ville  de  des 
fauxbourgs  jouiflènt  de  fort  beaux  privilèges.  Ils 
font  exempts  de  toutes  tailles ,  aides,  importions, 
quatrième  de  autres  charges  quelconques.  Ils  font 
aufli  exempts  des  droits  de  gabelle  de  entrées  da 
fc).  Ils  ont  le  privilège  d'ufer  des  fels  blancs  des 
marais  de  Croific ,  tant  pour  leurs  grofles  ,  que 
pour  leurs  menues  falaifons.  Ils  peuvent  faire  va- 
loir leurs  terres  par  leurs  mains  de  par  celles  de 
leurs  domeftiques,  fans  être  impofés  à  la  taille, 
dans  les  fept  paroifles  fuivantes ,  qui  font  voiâoes 
de  Cherbourg ,  fqavoir  ,  TourlavtUe  ,  OQeville  , 
EqueurrevitU  ,  HainevilU  ,  Nouainville  ,  F  lotte  - 
mainville  Se  Martinvafi  ;  ces  privilèges  leur  furent 
accordés  en  1 464.  par  le  Roi  Louis  XI. ,  de  ils  leur 
ont  été  confirmés  de  règne  en  règne  ,  fuccefitve- 
ment  de  conformément  aux  lettres  -  patentes  de 
Louis  XIV.  ,  du  mois  d'Août  de  l'an  165  3.  Us  font 
fondés  fur  le  zelede  la  fidélité  que  les  habitants  de 
Cherbourg  ont  toujours  témoigné ,  de  fur  d'autres 
confédérations  rapportées  dans  Icfdites  lettres-pa- 
tentes. La  ville  de  Cherbourg  avoit  joui  conftam- 
ment  de  fes  privilèges  en  leur  intégrité  jufqu'en 
1 676.  que  les  Fermiers  des  aides  obtinrent  du  con- 
feil  un  arrêt  fur  requête  ,  qui  leur  permit  la  levée 
de  partie  des  nouveaux  droits  des  aides ,  par  pro- 
vifion  feulement ,  de  fans  préjudice  des  droits  de 
privilèges  des  habitants  au  principal ,  auxquels  il 
donne  un  délaide  deux  mois  pour  y  être  ftatué  dé- 
finitivement. Depuis  ce  temps  ,  les  habitants  de 
Cherbourg  ayant  été  réduits  dans  une  facheufe  fi. 
tuation  ,  tant  par  la  perte  de  leur  vaifleaux  qui 
furent  pris  dans  la  guerre  qu'on  venoit  de  foutenir 
contre  l'Efpagne ,  que  par  le  renverfëmnnt  d'un 
bon  nombre  de  leurs  maifons  ,  dans  le  temps  des 
travaux  ,  ils  fe  font  trouvés  hors  d'état  de  faire 
rapporter  l'arrêt  en  queftion.  De  forte  qu'aujour- 
d'hui leurs  privilèges  font  réduits  en  ce  qui  concerne 
les  droits  des  aides ,  qu'il  parolt  qu'ils  font  obligés 
de  payer  ;  mais  ils  ont  confervé  leurs  autres  privi- 
lèges ,  dont  nous  avons  fait  mention  ci-devant,  de 
le  Roi  Louis  XV.  les  leur  a  confirmés  par  lettres- 
patentes  du  mois  de  Mai  1718. 

11  fe  fait  tous  les  ans  à  Cherbourg  une  adjudica- 
tion pour  le  fel.  Les  marchands  de  les  principaux 
habitants  s'alïemblent  à  l'bôtel-de-ville  pendant  3. 
jours  diflérens.  Dans  la  dernière  affemblée  ,  le  prix 
du  fel  y  eft  adjugé  à  un  marchand  ,  lequel  fe  char- 
ge de  faire  venir  une  certaine  quantité  de  fel  , 
comme  de  se.  à  30.  muids ,  fuivant  les  befoins  de 
le  ville ,  de  de  les  faire  mettre  en  magafin  fous  trois 
clefs  ,  dont  l'une  efl  dans  fes  mains ,  une  autre 
dans  celles  des  Ecbevins ,  ft  la  troifieme  au  pou- 
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voir  du  Receveur  de  la  Romaine  ,  pour  fureté  des 
droits.  Les  Echevias  mettent  le  fel  à  un  prix  au- 
dertus  de  celui  qui  eft  porté  par  l'adjudication , 
félon  que  les  charges  de  la  ville  font  plus  ou  moins 
fortes  ;  &  le  fcl  eft  délivré  fur  ce  pied  aux  habitants , 
qui  en  payent  la  valeur ,  à  far  &  a  mefure ,  à  1*  Ad- 
judicataire, lequel  en  tient  regiftre.  Les  Echevins 
&  le  Receveur  de  la  Romaine  tiennent  auffi  chacun 
le  leur.  Ces  trois  regiftres  font  arrêtés  par  les  Eche- 
vins a  la  fin  de  l'entière  livraifon  du  fel  ;  ôc  fur  ces 
arrêtés ,  l'Adjudicataire  remet  l'excédent  du  prix 
de  fon  adjudication  entre  les  mains  du  Receveur  de 
la  ville  ,  lequel ,  fur  les  ordres  des  Echevins ,  ac- 
quitte les  charges  de  la  ville,  ôc  en  rend  compte  à 
la  communauté.  Il  n'y  a  point  de  temps  fixe  pour 
ces  adjudications  :  elles  fe  font  lorfque  la  confom- 
mation  de  la  provifïon  du  fel  eft  prête  à  finir ,  Ôc 
ainfi  fucccffivcment. 

Pour  le  militaire ,  il  y  a  à  Cherbourg  quatre  com- 
pagnies bourgeoifes ,  commandées  par  un  Major  , 
un  Aide-Major  ,  quatre  Capitaines  ,  quatre  Lieu- 
tenants Se  quatre  Sous- Lieutenants  ou  Enfeignes. 
Comme  Cherbourg  eft  réputé  ville  de  guerre  ,  il  y  a 
eu  de  tout  temps  le  même  nombre  d'officiers  j 
mais  en  1694.  le  Major,  les  quatre  Capitaines  &  les 
quatre  Lieutenants  furent  obligés  de  financer. 
Depuis  ce  temps  ,  leurs  offices  font  héréditaires. 
Les  Sous  -  Lieutenants  font  nommés  par  le  Gou- 
verneur de  la  ville  ,  ou  par  le  Commandant  de 
la  ville  ôc  du  château.  Les  appointements  du  Gou- 
verneur font  de  7418.  liv.  (ans  émoluments  ,  & 
ceux  du  Commandant  de  1800.  liv.  également  fans 
émoluments.Outre  cela,  il  y  a  un  Majorde  la  place. 
Indépendammant  du  Commandant  de  la  ville  ôt  du 
château  ,  les  troupes  bourgeoifes  en  queftion  ont 
un  Commandant  qui  a  brevet  du  Roi ,  ôc  c'eft  le 
même  que  le  Major  de  la  place.  Cet  officier  donne 
l'ordre  6t  le  mot  ;  ôc  en  fon  abfence  ,  c'eft  le  Major 
des  bourgeois  qui  le  donne  ,  ou  le  plus  ancien  des 
Capitaines.  Ces  compagnies  bourgeoifes  montent 
régulièrement  la  garde  tout  les  jours  en  temps  de 
paix  ôc  en  temps  de  guerre.  Dans  cette  dernière 
circonttance  ,  elles  font  chargées  de  la  garde  du 
fort  du  Gai! et ,  &  alors  il  y  monte  le  quart  des 
habitants  ,  ôc  quelquefois  la  moitié  Ôc  plus  ,  quand 
l'ennemi  eft  préfent  ;  parce  que  les  flottes  qui 
attendent  la  marée  favorable  pour  entrer  dans  le 
port ,  fe  réfugient  ordinairement  fous  ce  fort.  Il  y 
a  auffi  à  Cherbourg  un  Commirtaire  d'artillerie  , 
qui  fait  fa  rcfidcncc  ordinaire  à  Valognc. 

Les  armoiries  de  ta  ville  (ont  un  champ  d'azur 
à  trois  bc/ans  d'or  ,  deux  en  chef  &  un  en  pointe  , 
traverfés  d'une  bande  d'or  chargée  de  trois  molettes 
de  fable.  On  ne  fçait  point  précifément  en  quel 
temps  elles  ont  été  données ,  mais  onaflure  qu'elles 
font  très-anciennes. 

11  ne  fe  tient  point  de  foires  à  Cherbourg  ,  mais 
il  y  a  trots  marchés  par  femaine ,  le  lundi ,  le  jeudi 
&  le  famedi.  Ces  marchés  fe  tiennent  dans  la  grande 
rue  :  le  dernier  eft  de  peu  de  conféquence.  Les 
gens  de  la  campagne  y  apportent  du  bled  &  du 
beurre  ,  de  la  volaille  ôc  autres  denrées ,  ôc  y  payent 
à  l'entrée  de  la  ville  la  coutume  au  domaine  du 
Roi  ,dont  les  habitants  font  exempts  pour  les  bleds , 
les  beurres  &  autres  denrées  qui  proviennent  de 
leurs  terres. 

Quant  aux  jurifdi&ions ,  on  en  compte  cinq  à 
Cherbourg  ;  feavoir  ,  la  vicomte  ,  la  juftice  de 
l'abbaye  ,  la  police  ,  l'amirauté  &  les  traites- 
foraines. 

La  vicomte  eft  compofée  du  Vicomte  &  des  Af- 
icueurs  du  bailliage  de  Valogne  ,  qui ,  pour  rem- 
plir leur  charge  ,  fe  rendent  à  Cherbourg  tous  les 
lundis.  Ce  tribunal  relevé  du  parlement  de  Rouen» 
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On  appelle  de  fes  fentences  au  bailliage  de  Valopic, 
dont  la  vicomte  eft  un  démembrement.  Le  Vicomte 
de  Cherbourg  l'eft  auffi  de  Tollevaft ,  &  en  cette 
qualité  il  a  la  préféance  fur  les  Echevins  de  Cher- 
bourg ,  dans  toutes  les  artèmblées  ,  tant  publiques 
que  particulières  ;  ôc  outre  cela  ,  il  jouit  de  cer- 
tains honneurs  ôc  diftinétions  ,  conformément  a 
l'arrêt  du  confeil  du  30.  Mai  1674. 

La  haute  juftice  appartient  à  l'Abbé  de  Cher- 
bourg. Elle  eft  compofée  d'un  Bailli , de  fon  Lieute- 
nant ôc  d'un  Procurcur-Fifcal.  Le  Bailli  &  lesautrn 
officiers  tiennent  leurs  provifions  de  l'Abbé.  I! 
connoît  du  civil  &  du  criminel ,  &  fa  jurifdiâion 
s'étend  non-feulement  fur  une  partie  de  Cherbourg, 
mais  encore  fur  pluficurs  paroiffes  des  environs. 
Les  appellations  pour  le  civil  reffbrtiflent  au  bail- 
liage de  Valogne ,  ôt  pour  le  criminel  au  parlement 
de  Rouen. 

Un  Lieutenant-Général  &  un  Procureur  do  Roi 
forment  le  tribunal  de  la  police.  Cette  jurifdiâion 
connoît  des  arts  Ôc  métiers  ,  &  de  la  police  dans  la 
ville  &  fauxbourgs.  On  appelle  de  fes  fentences  aa 
parlement  de  Rouen. 

L'amirauté  eft  compofée  d'un  Lieutenant  & 
d'un  Procureur  du  Roi.  Ce  tribunal  eft  Juge  pour  le 
civil  ôc  pour  le  criminel ,  6c  fa  jurifdiftion  s'étend 
fur  vingt-trois  paroiffes ,  depuis  Cherbourg  jufqoet 
Ôc  compris  le  Roujfcl  (à  4.  1.  &  demie  S.  0.  de 
Cherbourg  ).  Ses  fentences  rcftortiiTcnt  à  la  table 
de  marbre  du  palais  à  Rouen. 

Un  Juge  ôt  un  Procureur  du  Roi  compofent  le 
tribunal  des  traites-foraines.  Cette  jurifdiâion  con- 
noîtdesdroitsdu  Roià  l'entrée  &  à  la  fortie  des  mar- 
chandifes.  Elle  connoît  auffi  des  traites  ôt  du  quart- 
bouillon.  Ses  fentences  font  portées  par  appel  i  la 
cour  des  aides  à  Rouen. 

Le  domaine  du  Roi  eft  aliéné  à  l'Amiral  11 
confine  dans  les  droits  de  coutume  fur  les  denrées 
qui  entrent  aux  marchés  ,  &  dans  les  droits  du 
poids-Ie-Roi  ,  fur  toutes  les  marchandifes  qui  fe 
vendent  ou  s'achètent  au  poids.  Ces  droits  font 
affermés  ordinairement  1  aoo.  liv.  par  an. 

Le  Roi  eft  Seigneur  de  Cherbourg  en  pariage 
avec  l'Abbé  ;  mais  ce  dernier  n'y  a  aucun  droit  de 
coutume. 

Année  commune  ,  les  droits  du  bureau  de  la  Ro- 
maine produifent  environ  8000.  liv.  Ceux  du  bu- 
reau des  aides, environ  17.  mille  livres. Le  contrôle 
des  aéles  des  Notaires  ,  9000.  liv.  ;  Ôt  le  papier 
marqué  ,  1000.  liv. 

11  y  a  auffi  un  entrepôt  pour  le  tabac  ,  qui  pro- 
duit 15.  à  16.  mille  livres  par  an. 

La  ferme  rient  à  Cherbourg  an  patache  qui 
croife  le  long  des  côtes ,  jufqu'à  Grandville  d'un 
côté  ,  ôc  jufqu'à  la  Hougue  de  l'autre ,  &  en  «té 
jufqu'à  Caen. 

Depuis  la  deftruétion  du  pont  de  pierre  ,  dont 
nous  avons  parlé  ci-devant  ,  les  marchands  de 
autres  perfonnes  qui  vont  &  viennent  du  canton 
de  la  Hague  ,  au  Val  de  Saire  ôc  au  Côtantin  , 
paffent  à  gué  à  cheval  ,  dans  le  port  de  Cher- 
bourg ,  quand  la  mer  eft  retirée  ;  ôc  quand  elle 
eft  dans  fon  plein  ,  ils  la  paffent  en  bateau  ou 
gabarre ,  qui  eft  établie  à  l'embouchure  du  port. 
Ce  partage  eft  très  -  incommode  pour  le  public. 
Les  gens  de  pied  payent  trois  deniers  ,  ôt  les  gens 
à  cheval  un  fol  ,  au  maître  paffager  ou  pafieur. 
Y  compris  la  pêche  de  la  rivière ,  ce  partage  eft 
affermé  ajo.  livres  par  le  Gouverneur. 

A  Cherbourg  ,  les  grains  fe  mefurent  au  boif- 
feau  ,  ôt  le  botfleau  de  froment  pefe  jo.  livres. 
Pour  les  boiflbns  ,  on  fe  fert  du  pot  ,  mefure 
d'Arqués  :  la  botte  eft  communément  de  400. 
pots  ,  ôt  le  tonneau  de  500.  pots.  La  livre  y  eft 
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de  feize  onces  ,fic  l'aune  de  quarante-quatre  ponces. 

Deux  rivières  viennent  fe  rendre  dam  le  port 
de  Cherbourg  ;  fçavoir ,  la  Vivent ,  qui  eft  la 
principale  ,  fit  qui  prend  fa  fource  dans  le  diftrict 
de  la  paroifle  de  Briquebofc  ,  à  3.  I.  S.  0.  de 
Cherbourg  ;  fie  la  Trotebec  ,  qui  a  fa  fource  au- 
deffus  de  la  Glacent ,  dans  la  paroifle  de  Brix , 
à  une  lieue  &  demie  S.  E.  de  Cherbourg ,  &  qui 
après  avoir  arrofé  la  plaine  de  Tourlaville ,  vient 
fe  rendre  dans  la  rivière  de  Divette ,  au  haut  du 
port  de  Cherbourg.  La  Glacent  Royale ,  que 
nous  venons  de  nommer ,  eft  firuée  dans  la  forêt 
du  Roi ,  fur  la  paroifle  de  Tourlaville ,  à  un  quart 
de  lieue  E.  S.  E.  de  Cherbourg.  Elle  a  été  conf- 
truite  en  1670.,  &  elle  occupe  douze  arpents  de 
terrein,  en  quatre  circuits.  On  y  compte  environ 
deux  cents  ouvriers  ,  dont  les  uns  font  employés 
au-dedans ,  &  les  autres  au-dchors  de  la  fabri- 
que. 11  y  a  un  Direéteur  ,  un  Contrôleur  &  un 
Ciiffier. 

Le  pays  des  environs  de  Cherbourg  produit  du 
froment ,  de  l'orge  ,  de  l'avoine  ,  du  bled  farrafin 
ou  bled  noir  ,  beaucoup  de  lin  ,  des  pois  ,  des 
fèves ,  &c.  Le  canton  le  plus  fertile  eu  dans  le 
Val  de  Saire  ,  qui  eft  à  l'orient  de  Cherbourg  , 
fit  qui  n'en  eft  féparé  que  par  la  largeur  du  port. 
La  Hagne  ,  qui  eft  vers  l'occident  de  cette  ville  , 
produit  auffi  du  froment  &  de  l'orge  ,  mais  en 
moindre  quantité  que  le  Val  de  Saire  :  l'avoine 
fit  le  farrafin  y  viennent  en  abondance.  Il  y  a 
auffi  quantité  de  pommiers ,  fit  de  bons  pâtura- 
ges le  long  de  la  côte  de  la  mer.  Auffi  ,  on  y 
nourrit  beaucoup  de  moutons  ,  dont  la  laine  forme 
un  objet  de  commerce  aflèz  considérable.  Le  pro- 
duit des  cochons  n'y  eft  point  non-plus  à  négli- 
ger ,  car  il  s'en  fait  un  débit  prodigieux.  Aux  en- 
viron* de  Cherbourg  font  auffi  des  carrières  de 
greffes  ardoifes;  &  il  y  en  a  d'afléz  fines  au  Roule 
&  dans  la  paroifle  de  Tourlaville.  Celles  de  cette 
paroifle  font  les  plus  grandes.  On  remarque  que 
le  terrein  des  environs  de  Cherbourg  eft  prefque 
tout  compofe  de  cette  forte  de  pierre. 

Dans  la  paroifle  d'Yvctot ,  à  4. 1.  de  Cherbourg, 
on  a  confirait  plufieurs  forts  de  chaque  côté  ,  le 
long  de  la  baye  ou  ance  ;  fçavoir ,  la  redoute 
de  Tourlaville ,  le  fort  de  Longlet ,  le  fort  du 
Gallet  ,  le  fort  d'Equeurdreville  &  le  fort  de 
Ckoifeul.  Tous  ces  forts  ont  été  élevés  pour  dé- 
fendre la  rade  &  l'entrée  du  port  en  temps  de 
guerre  contre  les  Anglois  ,  &  pour  s'oppofer  aux 
entreprifes  que  pourraient  faire  les  corfaires  des 
Mes  d'Aurigny ,  de  Garnezey  fit  de  Gerzey ,  qui 
viennent  continuellement  croifer  devant  Cher- 
bourg. Mais ,  ces  précautions  n'ont  pu  empêcher 
les  Anglois  de  faire  une  defeente  fie  de  fe  rendre 
maîtres  de  Cherbourg  ,  dans  la  dernière  guerre 
qui  vient  de  finir ,  par  le  traité  de  paix  de  1765. 
Il  eft  vrai  qu'ils  ne  purent  s'y  maintenir ,  fit  qu'ils 
ne  jugèrent  pas  à  propos  de  fe  mefurcr  avec  les 
troupes  françoifes  qui  venoient  au  fecours  de 
Cherbourg  ;  mais  ils  n'en  firent  pas  moins  de  mal 
à  cette  ville  qu'ils  rançonnèrent  ck  dont  ils  com- 
blèrent le  port  en  partie  ,  détruifant  les  jettées 
&  plufieurs  autres  ouvrages  qu'on  y  avoit  faits 
depuis  peu  de  temps. 

La  redoute  de  Tourlaville  eft  fituée  vers  l'E. 
S.  E.  de  Cherbourg  ,  ôc  les  autres  forts  vers  l'O. 
&  0.  Le  plus  confidérable  de  ces  forts  eft  celui 
du  Gallet  ;  &  le  plus  éloigné  ,  celui  de  Choijcul  ; 
<e  dernier  eft  ainfi  nommé  parce  qu'il  a  été  bâti 
fous  les  ordres  du  Maréchal  de  Choifèul.  Au  N. 
i.  de  la  ville  eft  VJjlepeUe.  Elle  court  du  N.  N. 
0.  au  S.  S.  E- ,  fur  une  longueur  de  400.  toifes 
dans  une  de  fes  parties  i  &  de  l'autre  à  l'E.  N. 
Tonne  H. 
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E.  fit  0.  S.  O.  ,  fur  une  largeur  de  joo.  toifes. 
C'eft  cette  ifle  qui  met  à  couvert  la  rade  de  Cher- 
bourg ,  des  vents  du  N.  E.  Elle  couvre  néanmoins 
de  pleine  mer ,  de  vive  eau. 

Le  port  eft  fitué  à  l'orient  &  au  midi  de  la 
ville  ,  fie  fon  entrée  eft  M.  &  S.  Il  y  monte  de 
pleine  mer  ,  de  grande  maline  ,  13.  à  14.  pieds 
d'eau ,  fie  6.  à  7.  pieds  de  morte  eau.  De  baffe 
mer ,  il  n'y  refte  au  milieu  que  l'eau  de  la  ri- 
vière. A  l'entrée  de  ce  port ,  on  a  fait ,  il  y  a 
environ  trente  ans ,  deux  jettées  de  pierres  lè- 
ches ,  auxquelles  on  ajoute  tous  les  ans  de  pe- 
tites prolongations.  Peu  de  tems  avant  la  der- 
nière guerre  ,  on  avoit  commencé  à  élever  une 
prolongation  à  la  jettée  du  côté  de  Poueft ,  fie  on 
ne  doutoit  pas  qu'il  ne  fût  néceflaire  de  l'élever 
entièrement  ,  attendu  qu'elle  couvrait  de  mer 
montant ,  &  que  les  navires  y  touchoient ,  ainfi 
que  cela  arriva  à  deux  bâtiments ,  dont  l'un  fut 
perdu  (  au  mois  de  Janvier  1731.  ).  Si  ces  jettées 
étoient  prolongées  aflci  hautes  jufqu'à  la  baflê- 
mer  (  nous  parlons  toujours  en  fuppofant  les  chofes 
comme  elles  étoient  avant  la  dernière  guerre  )  , 
c'eft-à-dire ,  de  100.  toifes  ,  fit  fi  l'on  creufbit  le 
port ,  il  pourrait  y  monter  10.  ou  1».  pieds  d'eau 
de  pleine  mer,  de  morte  eau  ,  fie  18.  £  20.  pieds 
de  pleine  mer ,  dans  la  grande  maline.  Alors  les 
flottes  marchandes  y  pourraient  entrer,  fie  y 
feraient  en  fflrcté  en  temps  de  guerre  ,  étant  à 
couvert  de  tous  vents ,  fit  même  à  l'abri  du  canon 
de  la  rade  ,  la  ville  fe  trouvant  entre  l'une  6c 
l'autre.  Et ,  en  faifant  bâtir  des  forts  fur  le  bout 
de  ces  jettées  ,  une  fois  prolongées  fit  élevées  ,  les 
navires  pourraient  fe  réfugier  deflbus  à  la  petite 
rade ,  fit  y  être  à  l'abri  des  vents  depuis  l'E.  jut 
qu'au  S. ,  fit  depuis  le  S.  jufqu'à  l'O.  un  quart  N. 
O.  Ce  port  eft  grand  fit  fpacieux.  11  peut  contenir 
environ  cent  foixante  vaifleaux ,  fit  en  contien- 
drait au  moins  300.  s'il  étoit  creufé.  On  prétend 
qu'il  ferait  facile  de  le  rendre  plus  profond  qu'il 
n'eft  ,  le  fond  étant  de  fable  fit  de  pierres  tendres 
en  quelques  endroits.  On  ajoute  que  ces  pierres 
ainfi  enlevées  pourraient  fervir  en  même  temps 
à  bâtir ,  foit  les  jettées  ou  autres  ouvrages.  Outre 
cela ,  la  montagne  du  Roule  fit  les  rochers  de  Tour- 
laville fit  d'Equeurdrcvile  fourniraient  encore  des 
matériaux  en  abondance.  Sous  la  paroifle  de  Gron- 
ville,  à  3.  1.  de  Cherbourg,  il  fe  fait  beaucoup  de 
chaux ,  ce  qui  ajouterait  aux  facilités  des  entreprifes 
qu'on  pourrait  former  pour  l'ampliation  fie  l'amé- 
lioration du  port  de  Cherbourg.  11  feroit  auffi  né- 
ceflaire de  faire  faire  un  pont  avec  des  éclufes . 
à  l'entrée  de  la  partie  du  port  qui  eft  au  midi 
de  la  ville  ,  pour  emporter  des  bancs  de  fables 
qui  fe  forment  à  l'entrée  du  port ,  fit  font  canfé 
que  le  cours  de  ce  port  eft  tantôt  d'un  coté ,  fie 
tantôt  de  l'autre  ,  fie  quelquefois  barré  par  le 
travers  ;  par  ce  moyen  ,  &  en  fe  fervant  de  la 
rivière  de  Divette  ,  qui  traverfe  le  port  d'un  bout 
à  l'autre  ,  on  emporterait  auffi  des  pointes  de 
gallet  qui  s'y  font  fixées.  Le  Maréchal  de  Vaubaa 
avoit  projette  de  faire  un  baffin  dans  ce  port  , 
à  la  partie  du  midi ,  de  prolonger  les  deux  jettées 
jufqu'à  la  bafle-mer ,  fit  d'y  faire  un  rysban  à  la 
tète  de  chacune  ,  pour  mettre  le  baffin  à  cou- 
vert de  la  rade  ,  fit  d'infulte  de  la  part  des  en- 
nemis. Ces  divers  ouvrages  ont  même  été  ébau- 
chés en  1739.  On  a  un  peu  prolongé  les  jettées  î 
on  a  revêtu  de  maçonnerie  quelques  quais  ,  fie 
on  a  rétabli  les  défenfes  de  plufieurs  forts.  Mais 
ces  ouvrages  font  demeurés  imparfaits  ,  fit  le 
port  de  Cherbourg  ne  vaut  guère  mieux  qu'au- 
paravant. 

Vers  l'O.N.  O.  de  la  ville,  proche  fie  à  l'occident 

Mann 
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du  fort  duGalIct  ,  eft.un  autre  petit  port  (  nommé 
la  fojfe  du  Galkt  )  ,  dans  lequel  il  monte  18.  a  10. 
pieds  d'eau.  Ce  port  eft  à  l'abri  des  vents  deN.  fie  de 
N.  O. ,  par  la  pointe  d'Equeurdreville  ,  dk  de  l'ille 
da  Homme  t ,  qui  n'en  cft  éloignée  que  d'une  portée 
de  fufil.  Il  a  Ton  ouverture  au  N.  E. ,  &  elle  cft  for- 
mée des  deux  cotés  par  des  roches ,  qui  reflembient 
aflez  à  des  jettées.  On  pourroit  aifement  accroître 
ce  port ,  parle  moyen  d'une  pièce  de  terre  voifine  , 
nommée  le  yrt  A*  Roi  ,  à  caufe  qu'elle  appartient 
à  Sa  Majcftc,  qui  en  laifle  la  jouiflance  au  Gouver- 
neur. On  a  fondé  ce  pré  avec  des  aiguilles  de  fer  de 
trente  pieds  de  longueur ,  &  on  n'y  a  trouvé  que  de 
l'argile.  Le  port  pourroit  alors  contenir  un  grand 
nombre  de  vaitTeaux. 

La  grande  rade  eft  fituée  au  N.  de  la  ville ,  à  une 
bonne  lieue  an  large.  Elle  s'étend  environ  une  lieue 
de  l'eft  à  l'oueft.  Son  fond  eft  de  fable  fin.  Il  y  mon- 
te de  pleine  mer ,  de  vive  eau ,  n.à  i  j.brafles d'eau 
fit  to.  de  morte  can.  De  baffe-mer  il  y  refte,  de  vive 
eau  ,  8.  braftès ,  fie  8.  braffes  &  demie  de  morte  eau. 
Le  meilleur  mouillage  eft  nord  fit  fud  du  port.  Ou  y 
eft  à  l'abri  des  vents  d'E.  S.  E.  jufqu'à  l'O.  S.  O. ,  & 
des  vents  de  dehors  ,  qui  font  les  vents  de  N. ,  fie 
qui  font  les  plus  meauvais.  Les  navires  couleroient 
plutôt  fur  leurs  ancres ,  que  de  chafler ,  parce  que 
le  fond  va  toujours  en  hauflanr  du  côté  de  la  côte. 
Les  courants  portent  eft&oueft.  Les  marées  y  font 
plus  vieilles  d'une  heure  qu'à  terre. 

En  1418.,  les  Anglois  afllégerent Cherbourg,  & 
ne  fe  rendirent  maîtres  de  la  place ,  qu'au  bout  de 
trois  mois  d'attaques ,  pendant  lefquels  les  habitants 
fe  conduifirent  avec  autant  de  valeur  ,  que  d'intelli- 
gence &  d'habileté.  En  1450.,  l'armée  du  Roi  Char- 
les VII.  aftlégea  cette  place ,  Ôc  la  reprit ,  comme  il 
a  été  dit  ci-devant  ;  ce  qui  fit  entièrement  fortir  les 
Anglois  de  Normandie. 

A  l'égard  du  commerce ,  celui  qui  fe  fait  à  Cher- 
bourg ,  cft  peu  confidérable  ,  &  il  fe  borne  en  quel- 
que forte  au  cabotage  que  font  les  bâtiments  de  ce 
port  fur  les  côtes  de  France  &  fur  celles  d'Angle- 
terre. Du  refte ,  les  articles  d'importation  ,  auffi- 
bien  que  ceux  d'exportation  fe  réduifent  aux  diver- 
ses fortesde  denrées  qui  peuvent  convenir  au  pays, 
ou  que  le  pays  lui-même  peut  fournir  à  l'étranger.  11 
fe  confiant  à  Cherbourg  des  bâtiments  de  moyenne 
grandeur  ,  dont  la  plupart  font  enfuite  vendus  aux 
armateurs  des  ports  voifins ,  où  le  bois  eft  moins 
commun  qu'à  Cherbourg. 

CHERCAMP  ,  abbaye  ,  en  Artois.  V.  Cercamp. 

CHERE,  petite  rivière  de  Bretagne,  dans  le 
Comté  Nantois ,  qui  paffe  à  Châteaubriant ,  fie  fe 
jette  dans  la  Villainc,  à  6.1.  M.  E.  de  la  Roche- 
Bernard.  Son  cours  cft  de  8. à  9.  lieues. 

CHERÉ  ,  bourg,  dans  le  Maine ,  diocefe  fit  élec- 
tion du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  110.  feux.  Ce  bourg  eft  finie 
fur  la  rivière  d'Huigne ,  à  un  quart  de  lieue  S.  de  la 
Ferté-Bernard  ,  &  à  6.  1.  &  trois  quarts  N.  E.  du 
Mans. 

CHERÉ  du  Bois  ,  en  Berry  ,  diocefe  fie  inten- 
dance de  Bourges,  parlement  de  Paris,  élection  de 
ChSteauroux.  On  y  compte  115.  feux.  Cette  pa- 
toifle  eft  firuée  dans  une  contrée  fertile  fie  agréable. 

CHERENCÉ ,  dans  le  Vexin-François ,  diocefe 
ft  intendance  de  Rouen  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Chaumont  fit  Magny.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  &  60.  feux  taillaHcs.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Sei- 
ne ,  à  i.l.  S.  O.  de  Magny. 

CHERENCÉ  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de  Séez , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'AIençon ,  élec- 
tion de  Verneuil  .fergenterie  de  la  Fcrté.  On  y  com- 
pte 60.  feux.  Cette  paroifle  eft  h"  tuée  fur  un  ruifleau, 
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dans  une  contrée  fertile ,  à  3. 1.  &  demie  S.  0.  de 
Verneuil. 

CHERENCEY  ,  bourg ,  en  Normandie  ,  diocefe 
d'Avranches,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  élection  fit  fergenterie  de  IVlortain.  On  y 
y  compte  1 68.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  fur  la  rivière 
de  Sée  ,  à  1. 1.  N.  O.  de  Mortain ,  ce  5.  E.  un  quart 
au  N.  d'Avranches. 

CHERENCEY  Saint-Martin  ,  en  Normandie, 
diocefe  &  élection  d'Avranches  ,  parlement  de 
Rouen,  intendance  de  Caen,  fergenterie  de  Saint- 
Benoit.  On  y  compte  97.  feux.  Cette  paroifte  eflfi. 
tuée  dans  une  contrée  fertile ,  &  où  il  y  a  des  bois , 
à  j.  I.  &  demie  N.  E.  d'Avranches. 

CHERENG  ,  paroifle  fit  châtcllenie  ,  dans  la 
Flandre-Wallonne,  diocefe  de  Tournay , parlement 
de  Douay  ,  intendance  fie  fubdélégation  de  Lille.On 
y  compte  84.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  entre 
Lille  fie  Tournay ,  à  a.  1.  de  l'une  fie  de  l'autre  de 
ces  deux  villes. 

CHERENG,  dans  la  Flandre-Wallonne,  dio- 
cefe de  Tournay  ,  parlement  de  Douay ,  intendance 
&  fubdélégation  de  Lille.  On  y  compte  11.  feux. 
Cette  paroifte  cft  fituée  tout  proche  de  celle  qui  a 
donné  lieu  à  l'article  précédent. 

CHEREST  ,  dans  le  Laonnois,  diocefe  &  élec- 
tion de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Soiftbns.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroùlë  cft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  principalement  en 
pâturages  ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Laon  ,  fie  à  une  pe- 
tite diftance  E.  de  Bruyère. 

CHERIANIES  ,  en  Artois,  diocefe  d'Amiens, 
parlement  de  Paris  ,  confeil  provincial  d'Artois  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  &  recette  dcHetiio. 
On  y  compte  jo.  feux  &  1  jo.  perfonnes. 

CHERIER  ,  en  Forcft,  diocefe  fie  intendancede 
Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Roanne. 
On  y  compte  too.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  Lfc 
demie  O.  S.  O.  de  Roanne. 

CHERIGNÉ  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Poitiers, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers  ,  élec 
tion  de  Niort.  On  y  compte  45.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  6.  I.  S.  E.  de  Niort ,  &  11.  S.  0.  de 
Poitiers. 

CHERILS  (  les  )  ,  en  Normandie ,  diocefe  d'A- 
vranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Mortain  ,  fergenterie  de  Cor- 
belin.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  parouTeeft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  rivière  d'Oir,  ï  s. 
lieues  S.  E.  d'Avranches ,  fie  4.  fit  deux  tters0.de 
Mortain. 

CHERISAY  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
fie  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  46.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  une  lieue  &  demie  S.  S.  E.  d'AIençon. 

CHE*ISY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette d'Avalon.  On  n'y  compté  que  a.  feux.  Cette 
communauté  dépend  de  la  paroifle  de  St.  Pierre. 

CHERIS  Y  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ôc  éleébon  de 
Noyon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif- 
fons.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroifle  eftài. 
1.  N.  E.  de  Noyon  ,  &  1.  S.  E.  de  Saint-Quentin. 

CHERIS  Y,  dans  le  Mantois  ,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-Francc  ,  diocefe  de  Chartres, 

Îarlement  fit  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Ireux.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rivière  d'Eure,  dans  une  contrée  agréa- 
ble fie  fertile  ,  à  une  lieue  N.  E.  de  Dreux. 

CHERISY  t>  Sailly ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Mâcon  ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Châlon.  On  y  compte  i4.feu>. 
Cette  communauté  eft  à  7.  lieues  fit  demie  S.  0.  de 
Châlon. 
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CHERISY  (  àoot  le  château  dépend  de  la  Lor- 
raine )  .dans  le  pays  Meffin ,  diocefe,  parlement , 
intendance,  bailliage  &  recette  de  Metz,  diftrift  de 
Saulnoy.  On  y  compte  16.  feux-  Cette  paroilTe  eft 
à  4-  I.  S.  S.  O.  de  Metz ,  &  une  &  demie  N.  N.  E. 
de  Pont-à-Mouflbn. 

CHERISY  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Metz  ,  confeil  Couvera  in  fie  intendance  de  Lorrai- 
ne, bailliage  &  recette  de  Pont-à-Mouflbn.  On  y 
compte  6.  feux.  Cette  communauté  eft  contiguea 
celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

CHERLEON  ,  en  Artois ,  diocefe  de  Boulogne, 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  fie  recette  de  Saint- 
Fol.  On  y  compte  40.  feux  de  198.  perfonnes. 

CHER  LIEU,  abbaye  d'hommes,  en  Franche- 
Comté.  Voye\  Charlieu. 

CHERLUAT  ,  en  BreflTe,  diocefe  de  Lyon , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élection , 
bailliage  &  recette  de  Bourg  ,  mande  ment  de  St. 
Paul-de-Veras.  On  y  compte  1 1 .  feux. 

CHERMÉS ,  en  Angoumois  ,  diocefe  &  élec- 
tion d'Angoulême,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  pa- 
roiffe  eft  à  6.I.N.  d'Angoulême,  fie  a.  S.  O.  de 
Ruffec. 

CHERMIGNAC  , bourg, en  Saintonge  ,  diocefe 
fie  élection  de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  161.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  une  bonne  lieue  S.  de  Saintes. 

CHERM1RE  le  Gaudin  ,  dans  le  Maine.  V«yt\ 
Chemiré. 

CHERMISEY ,  annexe  de  la  paroiffè  d'Aurain- 
ville ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Toul ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de 
Chanmont.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  7.  1.  &  demie  N.  E.  de  Chaumont ,  & 
une  &  deux  tiers  N.  O.  de  Neuchâteau. 

CHERMISY  ,  dans  le  Laonnois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Laon,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  a.  1.  &  deux  tien  S.  E.  de  Laon.  Son  terroir 
eft  fertile  en  grains  fie  en  bons  pâturages. 

CHERMONT  ,dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Toul,  confeil  fouverain  de  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Remiremont.  On 
y  compte  aj.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
dans  une  contrée  remplie  de  montagnes  ,  de  néan- 
moins fertile  principalement  en  pâturages. 

CHERMOY ,  en  Champagne.  Voyt\  Cbarmoy. 
CHERONNAC  ,  bourg ,  en  Angoumois, diocefe 
d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Poitiers  ,  élection  de  Confolent.  On  y  compte 
116.  feux.  Ce  bourg  eft  à  6. 1.  S.  de  Confolent. 

CHERONVILLE  ,  au  pays  Cbartrain ,  dans  le 
gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Chartres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  6 1 .  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  très-fertile  en  grains ,  à  ï. 
1.  fie  tiers  S.  S.  E.  de  Chartres. 

CHEROY  ,  ville  avec  titre  de  prévoté  ,  dans  le 
GStinois-François ,  diocefe  de  Sens ,  parlement  fie 
intendance  de  Paris ,  éleftion  de  Nemours.  On  y 
compte  1  $9.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  un  ruif- 
fcau  ,  à  4.  1.  &  tiers  E.  S.  E.  de  Nemours ,  fie  autant 
O.  U.  O.  de  Sens. 

CHERPETTE  ù  fes  Dépendances ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  t 
intendance  de  Châlons ,  élection  de  Rethel.  On  y 
compte  i).  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  pâturages. 

CHERFONT  ,  dans  le  Mantois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de  Cbar- 
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très ,  parlement  &  intendance  de  Paris,  élection  de 
Dreux.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière  d'Eure ,  à  une 
lieue  S.  E.  de  Dreux. 

CHERRÉ  ,en  Anjou ,  diocefe  fit  éleftion  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  190.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1.  &  de- 
mie N.  d'Angers, &  à  une  lieue  de  la  rivière  de 
Sarthe. 

CHERRÉ  .bourg  ,  dans  le  Maine.  Vojt\  Clieré. 

CHERRE  AU,  bourg,  dans  le  Maine,  diocefe 
&  éleftion  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  107.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  une  petite  diftance  de  l'Huigne  ,fie  à  7.  I.  O. 
N.  O.  du  Mans. 

CHERRY ,  en  'Normandie.  Voye\  Cerify. 

CHERS AC  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  fie  éleftion  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  130.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  vins 
&  en  pâturages. 

CHERSAY ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Rochelle, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers,  élec- 
tion de  Fontenay.  On  y  compte  9$.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  trois  quarts  de  I.  E.  N.  E.  de  Fontenay. 

CHERTES  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Gafcogne  t 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  fit  éleftion  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiftion  de  Bifcaroûe.  On  y  compte  1  $. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  &  quart  O.  S.  O.  de 
Bordeaux. 

CHERTRY,  dans  le  Bourdelois,  en  Guyenne, 
diocefe ,  parlement ,  intendance  fit  éleftion  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  15.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  vignobles. 

CHERVE1X,  en  Bretagne,  diocefe  &  recette 
de  Dol ,  parlement  fie  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  30.  feux  deux  tiers  fie  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie  N.  E.  de  Dol. 

CHÉRVES  ,  en  Angoumois ,  diocefe  de  éleftion 
d'Angoulême ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  140.  feux.  Ce  bourg  eft  à. 
7.  1.  de  trois  quarts  E.  d'Angoulême. 

CHERVES,  bourg,  en  Angoumois,  diocefe  de 
Saintes  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  la 
Rochelle,  éleftion  de  Cognac.  On  y  compte  413. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de 
Cognac. 

CHERVES ,  bourg ,  dans  le  Saumurrois  ,  en 
Poitou ,  diocefe  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours ,  éleftion  de  Richelieu.  On  y 
compte  413.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une  petite 
diftance  de  la  rivière  de  Dive ,  à  7.  1.  S.  E.  de  Ri- 
chelieu. Son  terroir  eft  fertile  de  agréable. 

CHERVETTE  ,  en  Saintonge,  diocefe  de  Sain- 
tes, parlement  de  Bordeaux,  intendance  de  la 
Rochelle,  éleftion  de  Saint-Jcan-d'Angely.  On  y 
compte  $  x.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  T.  &  demie 
N.  E.  de  Sabt-Jean-d'Angcly,  de  7.  E.  S.  E.  de  la 
Rochelle. 

CHERVEUX  ,  en  Poitou ,  diocefe  fie  intendan- 
ce de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  éleftion  de 
Saint-Maixant.  On  y  compte  16s.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  s.  I.  O.  N.  O.  de  Saint-Maixant. 

CHERVILLE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons, éleftion  d'Encrnay.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  Marne  ,  à  a.  I.  fit  trois  quarts  O.  N. 
O.  de  Châlons ,  fie  autant  E.  S.  E.  d'Epernay.  Son 
terroir  eft  fertile ,  principalement  en  pâturages. 

CHERV1NGES  ,  dans  le  Beaujolois ,  diocefe  fil 
intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Villefranche.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  S.  a  de  Villefranche. 
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CHERVTX,  enLimofin,  diocefe,  intendance 
&  élection  de  Limoges  ,  parlement  de  Bordeaux. 
On  y  compte  98.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  J.  1.  S. 
S.  E.  de  Limoges  ,  &  a.  S.  S.O.  de Picrre-Buffiere. 

CHERVIXnon  Château  ,  en  Limofin  ,  diocefe  , 
intendance  &  élection  de  Limoges ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  «"tuée  à  peu  de  diftance  de  celle  qui  a 
donné  lieu  à  l'article  précédent. 

CHERVIX  le  Château ,  en  Limofin.  Voye^  Châ- 
teau-Chervix. 

CHERY,  abbaye  d'hommes.  Voye\  Chébery. 

CHERY,  dans  le  Laonnois,  au  gouvernement 

Einéral  de  l'Iûe-de-France  ,  diocefe  &  élection  de 
aon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiffons. 
On  y  compte  67.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois 
quarts  de  lieue  S.  E.  de  Pouiliy ,  &  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  N.  O.  de  Laon. 

CHERY ,  en  Picardie ,  diocefe  &  élection  de 
Laon,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns. 
On  y  compte  60.  feux,  y  compris  ceux  de  Monceau* 
lez-Rozoy.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  con- 
trée affez  fertile,  à  6. 1.  &  quart  N.  E.  de  Laon. 

CHERY,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Ifloudun. 
On  y  compte  41.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  l'Arnon  ,  à 
a.  1.  S.  de  Vierzon,  &  3.  &  deux  tiers  N.  d'Ifloudun. 

CHERY ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres  , 
parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection  de  Ton- 
nerre. On  y  compte  10.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  l'Armançon  ,  à  4.  1.  &  quart  S.  E.  de 
Tonnerre. 

CHERY  Cha  rtreuves ,  dans  le  Soiflonnois  au 
gouvernement  général  de  PIfle-de-Francc ,  diocefe, 
intendance  &  élection  de  Soiflbns  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  1 11.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée en  pays  de  bois  ,  à  une  petite  diftance  de  l'ab- 
baye de  Chartrcuvcs ,  à  4.  lieues  &  quart  S.  E.  de 
Soiflbns. 

CHESAU  Benoît ,  en  Berry.  V.  Chezal-Bcnoît. 

CHESAUX ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  en  pays  de  pâturages ,  à  j.  lieues  E. 
de  Langres. 

CHESAUX  (les)  ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de 
Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Bour- 
ges ,  élection  du  Blanc.  On  y  compte  jo.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  , 
principalement  en  pâturages. 

CHESAUX  Os)  ,  dans  le  Sundtgaw  ,  en  Alfa- 
ce  ,  diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupéricur  6c  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  Se  recette  de  Délie ,  feigneu- 
rie  de  Montjoye.  On  n'y  compte  que  1.  feux. 

CHESE  ,  dans  le  comté  de  Bigorre  ,  en  Gafco- 
gne ,  diocefe  de  Tarbes  ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  d'Aufch ,  recette  du  comté  de  Bigorre. 
On  y  compte  10.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6.  I.  S. 
de  Tarbes. 

CHESLEY  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Lan- 
gres, parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons, 
eleaion  de  Bar-fur-Anbe.  On  y  compte  116.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  quart  S.  O.  de  Bar-fur- 
Seioe  ,  fit  10.  S.  O.  de  Bar-fur-Aube.  Son  terroir  eft 
fertile  en  grains ,  en  vins  &  en  pâturages. 

CHESLIEU  ,  en  Lyonnois.  foye^  Cheffieux. 

CHESNE  (Cenfe  du),  dans  le  duché  de  Bar  , 
diocefe  de  Toul  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Bar-)c-Duc  , 
comté  de  Ligny.  On  n'y  compte  que  1.  feux. 

CHESNE  (le) ,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Troyes ,  partement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroifle 
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eft  fituée  fur  l'Aube ,  à  $.  I.  N.  N.  E.  de  Troyeî. 

CHESNE  (le)  ,  en  Normandie,  diocefe  d'E- 
vreux,  parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Conches ,  fergenterie  de  Damville. 
On  y  compte  «70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  I. 
&  demie  S.  de  Conches. 

CHESNE  (le)  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons, élection  de  Rethel.  On  y  compte  114.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  deux  tiers  E.  de  Rethel , 
Se  10.  N.  E.  de  Rheims.  Il  y  a  plufieurs  métiers  oc- 
cupés à  faire  des  étoffes  de  laine.  Les  habitants  de 
ce  bourg  font  en  poflèflîon  d'accompagner  la  Sainte- 
Ampoule  ,  à  Rheims ,  au  facre  de  nos  Rois. 

CHESNE  (le),  en  Normandie,  diocefe  deLi- 
zieux ,  parlement  6c  intendance  de  Rouen ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evêque ,  fergenterie  de  Saint-J  ulien- 
Fauleon.  On  y  compte  4.  feux  privilégiés  &  18, 
feux  taillables. 

CHESNE  &  Chefnu,  dans  le  pays  Chartrain, 
au  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  & 
élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Orléans.  On  y  compte  6t.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3. 1.  &  demie  N.  O.  de  Chartres. 

CHESNE  Arnoul,  dans  le  Gâtinois-Orléanois, 
diocefe  de  Sens,  parlement  de  Paris,  intendance 
d'Orléans,  élection  de  Montargis.  On  y  compte  $1. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  5.  1.  S.  E.  de  Montargis. 

CHESNE  Bernard,  danslcGâtinois-Orléanois, 
diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Montargis.  On  y  compte 
$0.  feux.  Cette  paroifle  eft  iituée  en  pays  de  grains 
6c  de  bons  pâturages. 

CHESNE  Bernard,  en  Bourgogne,  diocefe  de 
Bcfançon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail, 
liage  Ût  recette  d'Auxonne^On  y  compte  8.  feui. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  plaines  & 
de  grains. 

CHESNE  &  Orfan,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage de  Saulicu,  recette  de  Semur-en-Auxois.  On 
y  compte  20.  feux.  Cette  communauté ,  qui  dépend 
de  la  paroifle  de  la  Roche-en-Breny ,  eft  à  a.  L  N. 
N.  O.  de  Saulicu ,  &  4.  S.  O.  de  Semur. 

CHESNE  Brun,  en  Normandie.  V.  Chenebrun. 

CHESNE  Carré  ,  daus  le  Dunois  ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élection 
de  Châteaudun.  On  y  compte  41.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Loir ,  à  4. 1. 
S.  S.  O.  de  Châteaudun. 

CHESNE  Dolley  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen,  intendance  de  Caen , 
élection  de  Vire  ,  fergenterie  du  Tourneur.  On  y 
compte  94.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  deux 
tiers  E.  N.  E.  de  Vire ,  &  elle  eft  fituée  fur  la  route 
de  Vire  à  Falaife. 

CHESNE  Douit,  en  Normandie.  V.  Chénedouit. 

CHESNE  Galon  ,  dans  le  Perche  ,  au  diocefe  du 
Mans.  C'eft  le  nom  d'un  prieuré  conventuel  de 
l'ordre  de  Grammont ,  &  dont  le  revenu  annuel  eft 
de  $.  à  6.  mille  livres.  Il  y  a  une  fontaine  d'eaux  mi- 
nérales ferrugineufes.  Ce  prieuré  eft  à  une  lieue  N. 
O.  de  Bellefrae. 

CHESNOY  ù  Chevalin  ,  dans  le  pays  Meflin  , 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  ,  bailliage  &  re- 
cette deMctz, diftrict  du  Franc-Aleu.  Onycompte 
i».  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
grains. 

CHESNOY  lez  Allendhui ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons.  On  n'y  compte  qu'un  feul 
feu  ,  ôx  ce  n'eft  qu'une  ferme. 

CHESNOY  O  Rivière  (le), en  Champagne  , 

diocefe 
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diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  7$. 
feux.  Cette  parohTe  eft  à  a.  1.  de  quart  E.  H.  E.  de 
Rethel. 

CHESNOY  Tocquencourt  (le)  ,  dans  l'Ifle-de- 
Franee  ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  &  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  1 19.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  6c  fertile. 

CHESNY  ,  dans  la  pays  Meffin  ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance ,  bailliage  &  recette  de  Metz  , 
diftrift  de  Saulnoy.  On  y  compte  »j.  feux.  Cette 
paroifTe  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CHESSEY  ,  en  Champagne.  Vaye\  Chefley. 

CH ESSIEUX  ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  éleâion  de  Lyon ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  i}8.  feux.  Cette  parohTe  eft  à  j.  1. 
14. 0.  de  Lyon.  Il  y  a  auprès  de  Cheffieux  une  mine 
de  cuivre ,  Ôt  cent  pas  plus  loin  on  voit  une  voûte 
fouterreine ,  qui  a  été  creufée  pour  en  tirer  des  filions 
de  ce  métal.  On  a  découvert  dans  cette  voûte  une 
petite  foorce  froide  de  vitriotique  :  fon  eau  eft  char- 
gée de  beaucoup  de  parcelles  de  cuivre  ,  &  quand 
on  en  boit  à  la  fontaine  ,  elle  a  une  petite  pointe 
de  vin  ;  ailleurs  elle  eft  défagréable  au  goût. 

CHESSY  ,  en  Champagne,  diocefe  de  Langres  , 
parlement  de  intendance  de  Paris  ,  élection  de  St. 
Florentin.  On  y  compte  17».  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  j.  1.  E.  de  Saint-Florentin. 

CHESSY  ou  Checy ,  dans  l'Me-de-France ,  diocefe 
de  Meaux  ,  parlement ,  intendance  de  élection  de 
Faris.  On  y  compte  67.  feux.  Cette  paroifTe  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  gauche  de  la  Marne  ,  à  une  lieue 
E.  N.  E.  de  Lagny ,  ».  de  tiers  S.  O.  de  Meaux ,  de 
j.  de  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Paris.  On  y  voit  un 
beau  château,  qui  a  été  bâti  fous  le  règne  de  Henri 
le  Grand ,  par  Jean  de  Fourey  Surintendant  des  bâ- 
timents. Une  belle  avenue  d'un  quart  de  lieue  de 
longueur  conduit  à  ce  château  ;  de  un  large  fofle  dont 
il  eft  entouré  ,  n'en  permet  l'entrée  que  par  des 
ponts-levis.  Cette  maifon  eft  revêtue  de  brique  ;  ce 
qui  a  fans  doute  contribué  à  la  conferver  en  l'état 
où  elle  eft.  On  y  trouve  des  appartements  bien  pra- 
tiqués ,  de  une  aflez  belle  galerie  ,  dans  laquelle 
Vouet  a  peint  les  amours  de  Renaud  de  d'ArmUe. 
Les  peintures  de  la  chapelle  font  encore  au-deflus 
de  celles-là.  Ce  font  plufieurs  exccllcns  morceaux, 
dont  quelques-uns  font  de  Rubens.  Le  parc  n'eft  pas 
fort  vafte ,  mais  il  eft  bien  diftribué.  11  y  a  une  ter- 
rafle  dont  la  vue  eft  fort  étendue  du  côté  de  Lagny ,  de 
for  d'autres  endroits  qui  font  également  fitués  fur 
la  Marne.  Dans  le  jardin  eft  une  belle  ftatuc  de 
marbre  qui  repréfente  Louis  le  Grand  fort  jeune , 
marchant  fur  la  tête  d'un  foldat  armé  qui  défigne 
la  fédition.  L'infcription  qui  fe  lit  au  bas  de  cette 
fa  tue  ,  en  donne  l'explication.  On  trouve  encore 
dans  ce  jardin  un  beau  groupe  de  bronze  ,  qui  re- 
préfente Leda  carellée  par  Jupiter  métamorphofé 
en  cygne.  Le  fculpteur  la  fait  voir  pâmée  au  milieu 
des  embraflèments  de  Jupiter. 

Quelques  perfonnes  ayant  fait  une  gageure  qu'il 
n'y  avoit  pas  une  lieue  de  ChefTy  à  Lagny ,  firent 
mefurcr  exactement  la  diftance  qui  eft  entre  ces 
deux  lieux ,  de  employèrent  une  partie  du  pari  à 
pofer  un  marbre  à  châque  extrémité  de  cette  lieue. 
Dans  celui  qui  eft  du  côté  de  Chelfy  ,  on  a  creufé 
comme  une  cfpece  de  femelle  ;  ce  qui  a  donné 
lieu  aux  payfans  de  refpccter  ce  marbre ,  le  croyant 
placé  en  cet  endroit  pour  honorer  St.  Fiacre  qui 
eft  particulièrement  révéré  à  quelques  lieues  de- 
là ,  de  auquel  ils  attribuent  le  miracle  d'avoir 
amolli  ce  marbre  en  mettant  le  pied  deflus.  Voilà 
de  quoi  augmenter  les  traités  des  fuperftitions  de 
M.  Thicrs  fit  du  P.  le  Brun. 

Par  lettresde  Janvier  167t. ,  regiftrées  le  premier 
Tome  II, 
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Juillet  1 67 j. ,  la  terre  de  feigneurie  de  Chtffy  fut 
érigée  en  comté  ,  en  faveur  de  Henri  de  Fourey , 
Préfident  aux  enquêtes  du  parlement  de  Paris. 

CHESTIGNÉ  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours,  élection 
de  Saumur.  On  y  compte  1 78.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Saumur. 

CHESTRES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiflè 
elt  fituée  fur  l'Aide  ,  à  8.  1.  &  demie  E.  N.  E.  de 
Rheims. 

CHESY  ,  en  Bourbonnois  &  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voye\  Chezy. 

CHETTAINVILLE  ,  dans  le  Hurepoix  ,  au 
gouvernement  général  de  Plfle-dc-France ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  ,  intendance  de  élection  de 
Paris.  On  y  compte  104.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  6. 1.  S.  de  Paris. 

CHEU ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Sens  ,  par- 
lement de  intendance  de  Paris,  élection  de  Saint- 
Florentin.  On  y  compte  69.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Saint-Florentin. 

CHEVAGNY  £r  Colonge  ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe de  Chalon ,  parlement  de  Paris  ;  intendance 
de  Dijon  ,  élection  .bailliage  de  recette  de  Mâcon. 
On  y  compte  4$.  feux.  Cette  Communauté  eft  à 
4.  1.  S.  O.  de  Châlon. 

CHEVAGNY  la  Chevricre  ,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe ,  élection  ,  bailliage  de  recette  de  Mâçon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  48.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  de 
tiers  O.  N.  O.  de  MScon. 

CHEVAGNY  fur  Guye ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  , 
élection ,  bailliage  de  recette  de  Mâcon ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  7. 1.  N.  O.  de  Mâcon.  II 
en  dépend  le  hameau  de  Berthel.  Son  terroir  eft  fer- 
tile en  vins  de  en  bons  pâturages. 

CHEVAIGNE  ,  en  Bourbonnois,  diocefe  d'Au- 
tuo  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  élection  de 
Moulins.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  menus  grains  de 
en  pâturages  ,  &  où  il  y  a  des  bois  de  des  étangs  , 
à  }.  I.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Moulins.  La  rivière 
d'AccolIin  arrofe  fon  terroir.  Au-refte  ,  Chcvaigne 
eft  à-peu-près  à  une  égale  diftance  de  l'Allier  de  de 
la  Loire. 

CHEVAIGNÉ  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  de  recette  de  Rennes.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  paroiflè  clt  fituée  dans  une 
contrée  fertile  ,  principalement  en  grains  de  en  bons 
pâturages. 

CHEVAIGNÉ  en  Beaumont ,  bourg  ,  dans  le 
Maine  ,  diocefe  de  élection  du  Mans ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  14. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  Sarthc  ,  à  3. 1.  de  deux 
tiers  N.  du  Mans. 

CHEVAIGNÉ  en  Laffay  ,  dans  le  Maine  ,  dio- 
cefe de  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  1 69.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  1  x.  1.  N.  O.  du  Mans ,  &  4.  N.  E.  de 
Mayenne. 

CHEVAINo»  Saint-Denis  de  Chcvain  ,  dans  le 
Maine  ,  diocefe  de  élection  du  Mans  ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  49. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile. 

CHEVALIN,  dans  le  pays  Meffin , diocefe ,  par- 
lement, intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Metz  , 
diftrict  du  Franc-  Aleu.  On  n'y  compte  que  1.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

CHEVALLERIE  (Ordres  de  ).  Les  ordres  du 
Roi  ont  été  inftitués  pour  honorer  la  vertu ,  de  dif- 
tinguer  les  Seigneurs  de  la  cour ,  des  perfonnes  de 
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diftincVion.  Outre  ces  motifs  ,  Henri  III.  en  eut  de 
particuliers  pour  inflituer  Tordre  cîu  Saint- Efprit , 
comme  nous  le  dirons  dans  la  fuite.  Plufieurs  au- 
teurs affùrcnt  qu'il  y  a  eu  en  France  un  ordre  de  la 
Sainte- Ampoule  ,  celui  delà  Genetie  ,  celui  de  la 
Cojfe  de  Gtntttc  ,  ôt  plufieurs  autres  qui  ont  duré 
fort  peu  de  temps  ,  oc  de  l'hiftituiion  defqucis  nous 
fommes  peu  inftruits.  Le  plus  ancien  dont  on  puiffe 
parler  avec  quelque  certitude  ,  eft  celui  de  l'Etoile. 
11  feroit  fort  difficile  de  découvrir  en  quel  temps  il 
fut  établi.  On  fçait  feulement  que  le  Roi  Jean  le 
tira  de  l'oubli  où  il  étoit  depuis  long-temps.  Ce  Roi 
convoqua  pour  cette  cérémonie  une  affeinblée  des 
Grands  de  l'on  Royaume  ,  dans  fon  palais  de  Saint- 
Ouen  près  de  Paris.  Il  ordonna  que  les  Chevaliers 
porteroient  l'étoile  en  broderie  fur  leurs  habits ,  au 
lieu  qu'auparavant  ils  la  portoient  fur  leurs  timbres. 
Le  grand  nombre  de  Chevaliers  dont  cet  ordre  fe 
trouva  infenfiblement  compofé  ,  l'avilit  -,  &  le  Roi 
Charles  V.  .fucceffeur  du  Roi  Jean  ,  l'abandonna 
au  Chevalier  du  guet  ôt  à  fes  archers. 

Louis  XJ.  inftitua  l'Ordre  de  Saint  -  Michel 
en  1469.  ,  &  ordonna  que  les  Chevaliers  ,  au 
nombre  de  trente  -  Gx  ,  feroient  gentilhommes  de 
110m  ik  d'armes.  Dans  la  fuite  ,  le  nombre  des  Che- 
valiers augmenta  fi  fort  que  les  Seigneurs  ne  regar- 
doient  plus  cet  ordre  comme  onc  marque  d'honneur. 
Les  Chevaliers  de  l'ordre  dont  il  eft  queftion  .por- 
toient un  collier  d'or  fait  en  doubles  coquilles  en- 
trelacées avec  des  lacs-d'amour.  Au  bas  du  collier  , 
eft  une  médaille  qui  repréfente  un  rocher,  fur  le- 
quel eft  Saint-Michel  qui  combat  le  dragon.  Fran- 
çois 1.  changeales  lacs-d'amour  en  cordelières  d'or  , 
en  l'honneur  de  Saint-François  dont  il  portoit  le 
nom.  Louis  XIV.  fit  une  ordonnance  le  11.  de  Jan- 
vier 1 66 5.  pour  le  rctabUflcment  de  cet  ordre  qui 
étoit  fort  avili ,  ôc  fixa  le  nombre  des  Chevaliers  à 
cent  ,  fans  y  comprendre  les  Chevaliers  du  Saint- 
Efprit  ,  qui  le  font  tous  de  celui  de  St.  Michel. 

Extrait  du  règlement  que  le  Roi ,  Chef-Souverain 
Grand-Maître  ôc  Fondateur  des  ordres  de  Saint- 
Michel  oc  du  Saint- Efprit  ,  veut  êtreobfervéà  l'a- 
venir pour  celui  de  Michel.  Le  règlement  en  queftion 
eft  daté  de  Verfailles  ,  le  1 J.  Avril  1718. 

Sa  Majefté  s'étant  fait  repréfenter  les  ftatuts  & 
ordonn.  de  l'ordre  de  St. Michel ,  des  années  1469.6c 
1476., confirmés  par  Louis  XIV.  en  1665. ,  ôtc. ,  ôc 
de  l'avis  des  Chevaliers,  ôc  des  Commandeurs  offi- 
ciers de  fes  ordres  ,  a  ordonné  qu'à  l'avenir  :  i°.  les 
ftatuts  Ôc  ordonnances  du  Roi  Louis  XI. ,  des  an- 
nées 1469.  ôc  1476. ,  ôc  ceux  du  feu  Roi  ,  des  1 2. 
Janvier  ôc  9.  Septembre  166$..,  feront  exécutés  fé- 
lon leur  forme  ôc  teneur.  2°.Tous  les  Chevaliers  de 
Tordre  de  Saint-Michel  affilieront  en  corps  chaque 
année ,  en  habit  convenable  ,  Ôc  le  grand  cordon  noir 
©ndé  par-deffus  l'habit  en  écharpe ,  le  8.  Mai ,  fête 
de  l'apparition  de  St.  Michel ,  en  l'églife  des  Cor- 
deliers  de  Paris  ,  pour  y  entendre  la  grand' meffe 
qui  fera  célébrée  folemnellement  pour  Sa  Majefté , 
Chef  ôt  Souverain,  les  Chevaliers  ôc  officiers vivans  ; 
&  en  cas  d'empêchement  ,  tel  autre  jour  qui  fera 
réglé  par  le  Chevalier  Commandeur  des  ordres  , 
Commiffaire  de  Sa  Majefté.  j°.  Lefdits  Chevaliers 
affilieront  pareillement  en  ladite  églife  ,  le  premier 
lundi  de  l'Avent  de  chaque  année ,  au  fervicc  Ôc  à 
la  meffe ,  qui  feront  célébrés  pour  le  repos  des  ames 
des  Rois,  Chefs  ôc  Souverains ,  des  Chevaliers  ôc  offi- 
ciers décédés ,  ôtc.  40.  Lefdits  Chevaliers  ,  après  la 
meffe  ôc  les  fervices  fixés  par  le  préfent  règlement , 
s'affembleront  en  chapitre  dans  une  falle  du  couvent 
defdits  Religieux  Cordeliers ,  pour  veiller  à  l'exécu- 
tion de  ftatuts  ôc  ordonnances  ,  ôc  propofer  les 
moyens  nécclTaires,  à  l'effet  de  maintenir  ôc  accroître 
l'honneur  &  la  dignité  de  l'ordre ,  &c  f.  Le 
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Commandeur ,  Grand-Tréforier  des  ordres  du  Roi , 
délivrera  fa  procuration  au  fieur  Philippe-Joféph 
Perrotinde  Barmoad,  Chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Michel  ,  pour  recevoir  pendant  fa  vie  le  revenu  de 
la  fondation  faite  par  ledit  fieur  de  Barmood ,  pour 
l'exécution  annuelle  des  prières  fixées  par  le  préfent 
règlement ,  conformément  à  ce  qui  eft  porte  par  le 
contrat  de  fondation  du  14.  Avril  1718.,  lequel  con- 
trat fera  figné  au  nom  ôc  par  ordre  du  Roi ,  par  le 
fieur  Abbé  de  Pomponne,  Commandeur,  Chancelier 
ôc  Surintendant  des  deniers  des  ordres  de  Sa  Ma- 
jefté, Ôtc. 

Louis  XI. ,  cinquante-cinquième  Roi  de  France, 
înftitua  ôc  ordonna  ,  en  1469. ,  que  tous  divins  fer- 
vices  ôc  prières  des  Chevaliers  de  l'ordre  de  Saint- 
Michel  fe  feroient  au  lieu  ôt  dans  l'églife  du  Mont- 
Saint-Michel.  Henri  II. ,  cinquante-neuvième  Roi 
de  France  ,  transféra  les  prières  ôc  cérémonies  de 
l'ordre  ,  à  la  Sainte  -  Chapelle  de  Vincennes  ;  & 
Louis  XIV. ,  foixante-cinquieme  Roi  de  France  & 
de  Navarre  ,  transféra  les  mêmes  prières  ôc  céré- 
monies aux  Grands.  Cordeliers  de  Paris  ,  par  ha 
règlement  du  tï.  Janvier  1665.,  qui  a  été  confir- 
mé par  une  ordonnance  de  Louis  XV.  régnant, 
du  1  j.  Avril  1718. . . .  Tous  les  Chevaliers  de  Saint- 
Michel  promettront  d'avoir  un  véritable  amour  pour 
le  Roi ,  ôt  l'un  envers  l'autre ,  ôtc.  Voye\  Amboùe , 
dans  le  tom.  1. 

Henri  III.  craignant  avec  raifon  les  fuites  &  les 
effets  de  la  Ligue  ,  peofa  à  s'attacher  plus  forte- 
ment les  Grands  de  fon  royaume.  Ce  fut-làune  des 
principalcsconfidérationsquile  portèrent  à  inflituer 
l'Ordre  du  Saint  -  Esprit  ,  en  t$78.  Comme 
fes  ennemis  affecroient  de  faire  fufpeéter  fa  foi  &  ia 
religion  ,  il  fit  lui-même  une  profeffion  publique 
fur  ces  deux  objets  ,en  établiffant  l'ordre  dont  il  eft 
queftion.  Par  les  ftatuts  çk  cet  ordre  ,  nul  ne  peut 
y  être  reçu  qu'il  ne  foit  Catholique-Romain  ;  et  les 
Chevaliers  doivent ,  autant  qu'ils  le  peuvent ,  en- 
tendre tous  les  jours  la  meffe  ,  aller  deux  fois  l'an- 
née (pour  le  moins)  àconfeffe,  ôc  communier, 
dire  un  chapelet  d'un  dixain  tous  les  jours,  ôc  prier 
Dieu  pour  lesCommandeurstrépaffés  dans  la  religion 
catholique.  Le  Roi  eft  Chef  ôc  Souverain  Grand- 
Maître  de  cet  ordre  ,  qui  parles  ftatuts  ne  doit  être 
compofé  que  de  cent  Chevaliers  ,  y  compris  quatre 
Cardinaux  ,  quatre  Prélats  (  qui ,  de  même  que  les 
Chevaliers  laïcs  ,  feront  preuve  de  nobleffe  de  trois 
races)  ,  le  Grand-Aumônier  de  France,  quin'eft 
point  tenu  de  prouver  la  nobleffe  de  fon  extraction , 
ôc  les  quatre  grands-officiers  de  l'ordre  ,  qui  font 
le  Chancelier ,  le  Prévôt  (  qui  eft  Maître  des  céré- 
monies) ,  le  Grand-Tréforier  ôt  le  Greffier.  De  ces 
quatre  ,  il  n'y  a  que  les  deux  premiers  qui  faffent 
les  mêmes  preuves  que  les  Chevaliers.  Les  marques 
de  l'ordre  du  Saint-Efprit  font  un  large  ruban  bien 
ondé ,  que  les  Chevaliers  portent  en  écharpe  ,  de  la 
droite  à  la  gauche  ,  ôc  au  bout  duquel  eft  attachée 
une  grande  croix  d'or  octogone.  D'un  côté  de  cette 
croix  eft  une  colombe  émaillée  de  blanc,  ôc  de  l'antre 
l'image  de  St.  Michel.  L'orle  de  la  croix  eft  émailié 
de  blanc  ,  Ôc  les  angles  font  ornés  de  fleurs- de  - 
lys  -  d'or.  Indépendamment  de  cette  croix  ,  les 
Chevaliers  en  portent  encore  une  autre  toute  d'ar- 
gent ,  coufue  ou  brodée  fur  le  côté  gauche  de  leurs 
manteaux  Ôc  habits  ,  ôc  fur  laquelle  eft  auffi  une 
colombe  d'argent  en  broderie.  Les  Chevaliers  laïcs 
fe  qualifient  Chevaliers  des  ordres  du  Roi  ,  parce 
qu'ils  le  font  tous  de  Saint-Michel  ;  ôt  la  plupart 
le  font  encore  de  l'ordre  de  Saint- Louis.  Les  Cardi- 
naux ôc  Prélats  afibeiés  à  l'ordre  ne  font  Comman- 
deurs que  de  l'ordre  du  Saint-Efprit ,  ôc  n'ont  point 
l'image  de  Saint-Michel  fur  le  revers  de  leurs  croix , 
laquelle  ils  portent  fur  l'eftomac.  Les  uns  &  les  au* 
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très  font  appelles  quelquefois  Commandeurs ,  mais 
ce  n'ciUlà  qu'un  fimplc  titre  fans  comroanderie. 

Le  Roi  donne  à  chaque  Chevalier  (  de  Tordre  du 
Saint-Efprit  )  ua  collier  du  poids  de  cent  écus  d'or 
ou  environ,  ck  ils  ne  peuvent  ni  l'aliéner  ni  l'engager, 
parce  qu'il  appartient  à  l'ordre.  Trois  mois  après  la 
mort  d'un  Chevalier ,  fes  héritiers  font  obliges  de 
remettre  au  Tréforier ,  ou  le  collieren  nature,  ou  la 
ibmmc  de  trois  mille  livres ,  &  d'en  retirer  quittan- 
ce pour  leur  décharge.  Ce  collier  clt  compofé  de 
fleurs  -  de  -  Lys  d'or ,  cantonnées  de  flammes  de 
même  ,  émaillées  de  rouge  ,  entrelacées  de  trois 
chiffres  émaillés  de  blanc  Henri  IV.  ordonna  ,  le 
30.  Juin  1  $94. ,  que  de  ces  chiffres  on  ne  retiendrait 
que  les  H,  fie  qu'à  la  place  des  autres  on  mettroit  des 
trophées  d'armes.  Tous  les  Chevaliers  portent  ce 
collier  les  jours  de  cérémonie  ;  mais  les  grands- 
officiers  de  Tordre  ,  qui  portent  toutes  les  autres 
marques  extérieures  ,  ne  portent  pas  celle-ci.  Ces 
places  de  grands-officiers  font  ordinairement  rem- 
plies par  des  Minières  ou  par  des  Secrétaires  d'état. 
11  y  a  outre  cela  quatre  autres  officiers  de  Tordre  , 
fçavoir,  l'Intendant,  le  Généalogifte ,  le  Héraut  & 
rHuifiier.  Mais  ceux-ci  ne  font  pas  cordons-bleus:  ils 
portent  feulement  la  croix  du  Saint-Efprit  pendante 
à  un  petit  ruban  bleu ,  attaché  à  la  boutonnière  de 
leurs  habits. 

Lorfque  le  Roi  a  réfolu  de  faire  des  Chevaliers  de 
l'ordre  ,  il  tient  chapitre  à  ce  fujet  dans  la  chambre 
ou  dans  fon  cabine  t.Pendant  le  chapitre,  c'eft  THuif- 
fier  de  Tordre  qui  garde  la  porte ,  il  ne  l'ouvre  qo'à 
ceux  qui  doivent  y  entrer. 

Le  jour  de  la  réception ,  les  Novices  font  habillés 
de  toile  d'argent ,  les  chauffes  trouflees  jufqu'à  mi- 
cuuTe  ,  avec  les  bas  de  foie  blancs  &  Tefcarpin  de 
velours  blanc.  La  toque  eft  de  velours  noir,  &  le 
manteau  fait  en  manière  de  cape  à  l'antique,  de 
velours  noir  raz  :  la  fraize  eft  gaudronnée.  Le  Roi 
vêtu  de  fon  habit  &  de  fon  mautcau  de  Tordre  , 
eft  aflis  auprès  de  l'autel  ,  au  milieu  des  officiers. 
Ceux  qui  doivent  être  reçus ,  fout  conduits  par  le 
Grand-Maitre  des  cérémonies  de  Tordre ,  accompa- 
gné de  THuiffier  ck  du  Héraut.  Ils  fe  mettent  à  ge- 
noux devant  le  Roi ,  de  font  le  ferment ,  mettant 
les  deux  mains  fur  le  livre  des  évangiles  que  tient 
le  Chancelier.  Le  Roi  les  frappe  légèrement  de 
Tépée  fur  Tépaule  ,&  les  baife  à  la  joue.  Enfuite  le 
Prévôt  ck  le  Grand-Maitre  des  cérémonies  de  Tor- 
dre donnent  au  Roi  un  manteau  de  velours  verd  , 
traînant  à  terre  (  Cerné  de  trophées  d'or  pour  les 
Chevaliers,  ck  de  flammes  pourlcsofficiers ,  ck  dou- 
blé de  fatin  orangé) ,  pour  en  revêtir  le  Chevalier 
à  qui  on  a  ôtc  la  cape.  Sa  Majefté  lui  dit  :  «  l'ordre 
»  vous  revêt  ck  couvre  du  manteau  de  fon  amiable 

*  compagnie  ck  union  fraternelle ,  à  l'exaltation  de 
«notre  foi  ck  religion  catholique:  au  nomduPe- 
nre  ,  du  Fils  ck  du  Saint-Efprit,  ckc».  Puis  Sa 
Majtfté  ayant  pris  le  collier  qui  lui  eft  préfenté  pat 
le  Grand-Tréforier  de  Tordre ,  Elle  le  met  au  cou 
dn  Chevalier,  en  difant ,  «  recevez  de  notre  main  le 
«collier  de  Tordre  du  benoît  Saint-Efprit ,  auquel 
«nous,  comme  fouverain Grand- Maître ,  vous  re- 
»  ce  von  s  fit  ayez  en  perpétuelle  fouvenance  la  mort 
>  ck  pafiîon  de  Notre  -  Seigneur  ck  Rédempteur 
»  Jefus-Chrift-  En  figne  de  quoi ,  nous  vous  ordon- 
»  nocs  de  porter  à  jamais  coufue  en  vos  habits 
»  extérieurs  la  croix  d'icelui  ck  la  croix  d'or  au  col 
»  avec  un  ruban  de  couleur  bleue  célefte.  Et  Dieu 

•  vous  faffe  la  grâce  de  ne  contrevenir  jamais  aux 
»  voeux  ck  ferments  que  vous  venez  de  faire ,  lefquels 
«ayez  perpétuellement  en  votre  coeur;  étant  cer- 
»  tain  que  fi  vous  y  contrevenez  en  aucune  forte, 
«vous ferez  privé  de  cette  compagnie,  fit  encour- 
agez les  peines  portées  par  lcsftatuts  de  Tordre  : 
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s»  au  nom  du  Pere  ,  du  Fils  ck  du  Saint  -  Efprir. 
»  Amen  ».  A  quoi  le  Commandeur  répond  «  Sire 
»  Dieu  m'en  donne  la  grâce ,  ck  plutôt  la  mort ,  que 
»  jamais  y  faillir  ;  remerciant  très-humblement  votre 
»  Majefté  de  l'honneur  ck  bieu  qu'il  lui  a  plu  me 
»  faire».  Et  en  achevant  ces  paroles  ,  il  baife  la 
main  du  Roi. 

Les  cent  Chevaliers ,  dont  cet  ordre  doit  être 
compofé ,  fe  trouvant  réduits  à  quarante  Tan  166 1 , , 
le  Roi  réfolut  d'en  rendre  le  nombre  complet ,  ck 
choifit  foixante  Seigneurs  pour  les  faire  Chevaliers. 
La  cérémonie  fe  fit  avec  beaucoup  de  pompe  ,  le 
premier  de  Janvier  1661. ,  dans  Téglifc  des  Auguf- 
tins  de  Paris ,  oh ,  félon  les  ftatuts  de  l'ordre  ,  elle 
doit  fc  faire  lorfque  le  Roi  eft  à  Paris.  Sa  Majefté 
fut  depuis  ce  temps-là  vingt-fix  ans  entiers  fans 
faire  de  promotion  ;  de  forte  que  les  Chevaliers 
étoient  en  fi  petit  nombre ,  que  ,  dans  le  chapitre 
tenu  à  Verfaillcs  le  i.  Décembre  1688.  ,  le  Roi 
nomma  foixante-dix  Chevaliers  ck  quatre  Prélats 
Commandeurs.  Ils  reçurent  le  cordon  le  31.  du 
même  mois ,  fit  le  premier  de  Janvier  de  Tan  1689.: 
quelques-uns  même  le  reçurent  plus  tard.  Cette 
promotion  eft  la  plus  nombreufe  qui  ait  été  faite 
depuis  Tînftitution  de  Tordre.  La  cérémonie  s'en 
fit  à  Versailles  ,  de  même  que  celle  de  prefque 
toutes  les  promotions  que  Louis  le  Grand  a  fai- 
tes. C'eft  dans  ces  grandes  cérémonies  que  les  cent 
gentilhommes  au  Bec  de  Corbin  avoient  coutume  de 
fervir.  En  1662.  il  y  en  eutfix  qui  marchèrent  deux 
à  deux  devant  le  Roi ,  fit  entrèrent  de  la  forte  dans 
le  choeur  des  Grands-Auguftins.  Les  autres  marchè- 
rent à  côté  des  Chevaliers.  Aujourd'hui  fis  Gardes 
de  la  manche  accompagnent  le  Roi  dans  ces  céré- 
monies ;  fit  toutes  les  fois  que  Sa  Majefté  fort  de 
fa  place ,  ils  fe  tiennent  ck  marchent  toujours  à 
fes  côtés. 

Pour  ce  qui  concerne  les  fêtes  de  Tordre  ,  elles 
font  au  nombre  de  trois ,  fçavoir  ,  la  Circonjton ,  la 
Chandeleur  ck  la  Pentecôte.  Ces  jours-là ,  le  Roi  re- 
vêtu du  grand  collicrde  fon  ordre ,  les  Huiffiers  por- 
tant leurs  mafles ,  ferend  à  la  chapelle,  précédé  des 
Chevaliers  ck  grands  officiers  de  Tordre  (  mar- 
chants deux  à  deux  ),  fit  des  Princes  de  la  famille  fie 
maifon  Royale ,  ck  accompagné  des  Cardinaux  ck 
Prélats  de  Tordre.  Sa  Majefté  entend  la  grand'mcf- 
fé ,  qui  eft  ordinairement  célébrée  par  un  des  Pré- 
lats de  l'ordre ,  fie  chantée  par  la  mufîquc  du  Roi. 

11  eft  établi  dans  l'ordre  du  Saint-Efprit  que  les 
Princes  précédent  les  Ducs ,  fit  que  les  Ducs ,  dont 
les  lettres  font  vérifiées  en  parlement ,  précédent  les 
gentilhommes.  Les  Ducs  ont  rang  entr'eux  félon  la 
date  de  la  vérification  de  leurs  duchés ,  fans  avoir 
aucun  égard  ni  à  l'ancienneté  de  la  réception  dans- 
Tordre ,  nià  la  pairie ,  ni  aux  lettres  de  duché  qui 
ne  font  pas  vérifiées.  Nous  pourrions  rapporter  plu- 
ficurs  exemples  fur  ce  fujet ,  mais  deux  nous  fufti- 
font.  En  1689.  ,  le  Maréchal  de  Bellefond ,  qui  n'a 
pas  été  Duc ,  eut  le  pas  fur  le  Maréchal-Duc  de  Du- 
ras ,  parce  que  les  lettres  du  duché  de  ce  dernier 
n'avoient  pas  été  vérifiées.  Le  premier  de  Jan- 
vier de  la  même  année ,  le  Roi  régla  le  pas  entre 
le  Duc  d'Uzès  fit  le  Duc  de  la  Trcmoillc.  Ce  dernier 
avoiteté  fait  Duc,  fit  fes  lettres  avoient  été  enrégif- 
trées  avant  celles  du  Duc  d'Uzès.  Mais  le  Duc  d'IJ- 
zès  avoit  été  fait  Pair ,  fit  fes  lettres  avoient  été  en- 
régiftrées  avant  celles  du  Duc  de  la  Tremoillc.  En 
vertu  du  règlement  du  Roi ,  le  Duc  d'Uzès,  com- 
me plus  ancien  Pair,  précède  le  Duc  de  la  Tremoille 
au  parlement ,  fit  ce  dernier  précède  le  Duc  d'Uzès 
à  la  cérémonie  des  Chevaliers  du  Saint-Efprit.  Quant 
aux  (impies  gentilshommes ,  il  eft  reçu  que  quel- 
ques charges  qu'ils  ayent,  ils  marcheront  entr'eux  , 
suivant  le  rang  de  leur  réception  dans  Tordre.  Loif- 
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que  le  Roi  fait  plaGeurs  Chevaliers  (  gentilshom- 
mes )  dans  la  même  promotion  ,  Sa  Majefté  leur 
donne  le  rang  qai  lui  plaît. 

Ajoutons  à  ce  que  nous  avons  déjà  dit  ci-devant 
que  lorfque  le  Roi  Henri  III ,  inftitua  l'ordre  du  St. 
E/prir,  fon  intention  ne  fut  nullement  d'avilir  l'or- 
dre de  Saint-Mtchel ,  mais  plutôt  de  le  relever  &  de 
l'illuftrer ,  en  l'unifiant  à  celui  du  Saint-Efprit ,  ôt  en 
faifant  toujours  Chevalier  de  Saint-Michel ,  le  Che- 
valier à  gui  il  vouloit  conférer  l'ordre  du  Saint- 
Efprit  :  usage  qui  a  été  religicufemcntobfervé  depuis 
par  les  Bois  fes  fucceffeurs.  C'cft  pour  cette  raifon, 
que ,  comme  il  a  été  remarqué ,  les  Chevaliers  du  St. 
Efprit  fe  font  toujours  qualifiés  Chevaliers  des  or- 
dres du  Roi  ,oaChevaliersjCommandeurs  des  ordres 
du  Roi  ;  au  lieu  que  les  Cardinaux  ôc  les  Prélats  af- 
fociés  à  l'ordre  du  Saint-Efprit  ne  font  comman- 
deurs que  de  l'ordre  du  Saint-Efprit ,  Ôc  non  de  l'or- 
dre de  Saint-Michel.  C'cft  auflipour  la  même  raifon, 
que  les  Commandeurs  eccléfîaftiques  ne  portent  des 
deux  côtés  de  la  croix  d'or  attachée  au  cordon  bleu , 
que  l'image  feule  du  Saint-Efprit  ;  au  lieu  que  les 
Chevaliers  des  ordres  du  Roi  (  nous  le  répetons) 
portent  fur  leur  croix  d'un  côté  ,  un  Saint-Efprit , 
ôc  de  l'autre  un  Saint-Michel.  La  qualité  de  Com- 
mandeur eft  donnée  aux  uns  Ôc  aux  autres ,  à  caufe 
des  commanderies  qu'ils  dévoient  avoir, &  qui 
n'ont  pas  été  fondées  -,  mais  en  attendant,  le  Roi  fait 
donner  à  chaque  Commandeur  trois  mille  livres  par 
an  ,  à  prendre  fur  le  produit  du  Marc  d'or. 

Chaque  Chevalier  eft  obligé ,  à  fa  réception ,  de 
faire  remettre  entre  les  mains  du  Grand-Tréforier  de 
l'ordre  ,  dix  écus  d'or  ;  s'il  eft  Cardinal ,  ou  Pré- 
vôt ôc  Maître  des  cérémonies  ,  dix  aunes  de  velour» 
cramoifi  ;s'il  eft  Prélat ,  dix  aunes  de  velours  vio- 
let ;  Ôc  s'il  eft  Commandeur  des  ordres  du  Roi ,  dix 
aunes  de  velours  noir. 

Les  cent  Chevaliers  ou  Commandeurs ,  qui  com- 
pofent  l'ordre  du  Saint-Efprit ,  font  tous  ferment 
entre  les  mains  du  Roi.  L'Intendant ,  le  Généalo- 
gifte  ,  le  Héraut  Roi  d'armes  &  l'Huifficr  ,  font  le 
leur  entre  les  mains  du  Chancelier. 

Les  habits  de  cérémonie  des  Chevaliers  font,  un 
pourpoint  ôc  des  chauilès  de  toile  d'argent  ou  autre 
étoffe  d'argent ,  un  long  manteau  de  velours  noir 
brodé  par  les  bords ,  Ôc  le  furplus  du  manteau  femé 
de  flammes  auffi  en  broderie  d'or.  Le  mantelet  eft 
de  toile  d'argent  à  fond  vert,  brodé  delà  même  fa- 
çon que  le  manteau.  Ce  manteau  Ôc  le  mantelet  font 
doublés  de  fatin  orangé.  La  toque  eft  de  velours  noir 
avec  une  plume  blanche  ;  les  fouliers  blancs  avec 
une  rofe  de  ruban ,  auffi  de  la  même  couleur.  Tout 
cela  fe  fait  aux  dépens  de  chaque  Chevalier  qui  eft 
reçu. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  le  grand  collier  de 
l'ordre  ,  qui  eft  donné  aux  Chevaliers ,  ôc  qu'ils  por- 
tent fur  le  mantelet  les  jours  de  cérémonies  ,  eft  d'or 
ôc  du  poids  de  cent  écus  d'or  -,  qu'il  eft  compofé  de 
trois  nœuds  entrelacés  de  H  couronnées  de  fleurs- 
de-lys  d'or ,  avec  des  flammes  dans  les  angles ,  Ôc 
des  trophées  d'armes  ,  &  que  ce  collier  doit  être 
reporté  à  l'ordre  au  plus  tard  trois  mois  après  la 
mort  du  Commandeur;  nous  ajouterons  à  cela  que 
dans  le  chapitre  de  l'ordre  du  Saint-Efprit ,  tenu  le 
31.  Décembre  1619. ,  il  fut  arrêté  que  les  H  demeure- 
raient fur  les  colliers  &  habillements  ,  en  mémoire 
du  Roi  Henri  111.  Instituteur  ôc  Fondateur  ,  &  du 
Roi  Henri  IV.  fécond  Chef  &  Souverain  Grand- 
Maitre  de  l'ordre. 

Il  a  été  accorde  par  nos  Rois  de  beaux  privi- 
lèges à  l'ordre  du  Saint-Efprit.  «  Les  Princes ,  Car- 
»  dinaux  ,  Prélats  ,  Chevaliers  ,  Commandeurs  & 
v  autres  officiers  de  cet  ordre  font  pour  toujours 
»  quittes  fie  exempts  de  payer  aucuns  rachats  fous- 
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»  rachats ,  reliefs  ,  treizièmes  ,  quints  &  reqninrs , 
»  lods  &  ventes ,  ôt  tous  autres  droits  feigneuriauz 
»  généralement  quelconques  ,  fous  quelques  titres 
»  ôc  dénomination  qu'ils  foient  exprimés  ,  tant  de3 
»  terres  &  héritages  qu'ils  vendront  ou  acquere- 
s  ront ,  ou  qu'ils  auront  pris  ou  donnés  en  échange 
»  ou  qui  leur  adviendront  par  fucceffions  ,  dotia- 
»  tions  ,  legs  ou  autrement  ,  on  quelques  pays  éc 
»  provinces  de  notre  royaume  (  ce  font  nos  Rois 
»  qui  parlent  )  ,  terres  ôt  feigneuries  de  notre 
»  obéissance  qu'ils  foient  fi  tué  s  ôt  affis  ,  mouvant 
»  de  nous  ,  Ôc  de  notre  domaine  ,  ou  par  nous  et'. 
v  dés  ôt  délailTés  à  titre  d'engagement  on  d'ufu- 
»  fruit  ;  fans  qu'à  quelque  occafion  que  ce  foit ,  ni 
»  fous  prétexte  de  différentes  difpontions  des  cou- 
»  tûmes  de  notre  royaume  ,  il  puifle  être  aucune 
»  chofe  demandée  auxdits  Princes  ,  Cardinaux , 
»  Prélats  ,  Chevaliers  ,  Commandeurs  &  officier; 
»  de  l'ordre  du  Saint-Efprit ,  ni  à  ceux  de  qui  ils 
v  auront  fait  lefdites  acquittons  ,  foit  que  par  les 
»  coutumes  lefdits  droits  foient  dûs  par  les  vendeurs 
»  ou  par  les  acquéreurs. 

Nos  Rois  veulent  encore  que  «  lefdits  Chevaliers 
»  ôc  Commandeurs  foient  francs,  quittesôc  exempti 
»  de  tous  emprunts  ,  fubfides  oc  importions  de 
»  péages  ,  travers  ,  paflâges  ,  logements  de  gens 
»  de  guerre ,  tutelles ,  curatelles  ,  gardes  5c  guet  de 
»  ville  ,  fortereffes  Ôc  châteaux  ,  Ôc  autres  charges 
»  publiques  ;  comme  auffi  de  comparoir  au  ban  00 
»  arriere-ban  ,  ni  de  contribuer  aux  femmes  qui 
»  pourraient  être  levées  dans  le  royaume  pourrai. 
»  fon  de  cela ....  Les  diftributions  des  Princes , 
»  Cardinaux  ,  Chevaliers  ôc  Commandeurs  ,  & 
»  les  gages  ôt  penfions  des  officiers  de  l'ordre  do 
»  Saint-Efprit ,  ne  pourront  être  hypothéqués ,  ni 
»  faifis  pour  quelque  caufe  que  ce  foit ,  fi  ce  n'efi 
»  par  la  permiffion  exprefle  du  Roi  ,  fcellee  du 
»  grand  fceau  de  l'ordre  ....  Veut  le  Roi  qu'il) 
»  jouiffent  de  tous  ôc  fcmblables  privilèges  ôc  exemp- 
»  tions  que  fes  officiers  domeftiques  ôc  connnen- 
»  faux  de  fa  maifon ,  ÔC  du  droit  de  Commuant 
»  au  grand-fceau  ,  conformément  à  l'édit  du  mois 
»  d'Août  1669.  ,  Ôc  en  conféquence  qu'ils  ayent 
a  leurs  caufes  commifes  pardevant  les  Maîtres  des 
»  requêtes  ordinaires  de  l'hôtel ,  ou  les  gens  tenans 
»  les  requêtes  du  Palais  à  Paris ,  ôcc. 

L'Ordre  Militaire  de  Saint-Louis  fut  infti- 
tué  par  le  Roi  Louis  le  Grand  ,  au  mois  d'Avril  de 
l'an  1693. ,  en  vertu  d'un  «dit  donné  à  VerfaiUes, 
regiftré  en  parlement  le  10.  dudit  mois  d'Avril 
1693. ,  ôc  dont  voici  l'extrait  ,  que  nous  rappor- 
tons d'autant  plus  volontiers  dans  notre  ouvrage, 
que  c'eft  un  des  plus  beaux  monuments  de  la 
Monarchie-Françoife. 

s  Louis  ,  parla  grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  France 
ôc  de  Navarre  :  à  tous  préfens  ôt  à  venir ,  Salut. 
Les  officiers  de  nos  troupes  fe  font  signalés  par 
tant  d'actions  confidérables  de  valeur  ôt  de  cou- 
rage ,  dans  les  victoires  ôt  conquêtes  ,  dont  il  < 
plu  à  Dieu  de  bénir  la  juftice  de  nos  armes ,  que  les 
récompenfes  ordinaires  ne  fuffifant  pas  à  notre  af- 
fection ôc  à  la  reconnoiiTance  que  nous  avons  de 
leurs  fervices  ,  nous  avons  cru  devoir  chercher  de 
nouveaux  moyens  pour  récompenfer  leur  ïele  A 
leur  fidélité.  C'eft  dans  cette  vue  que  nous  nous 
femmes  propofé  d'établir  un  nouvel  Ordre  pare* 
ment  Miîi taire ,  auquel ,  outre  les  marques  d'bon- 
neur  extérieures  qui  y  feront  attachées ,  nous  apu- 
rerons en  faveur  de  ceux  qui  y  feront  admis ,  de» 
revenus  ôc  des  penfions ,  qui  augmenteront  à  pro- 
portion qu'ils  s'en  rendront  dignes  par  leur  con- 
duite. Nous  avons  réfolu  qu'il  ne  fera  reçu  dans  cet 
ordre  ,  que  des  officiers ,  encore  de  nos  troupes  ; 
ôc  que  la  vertu  ,  le  mérite  ÔC  Ici  fervices  rendus 
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arcc  diftinclion  dans  nos  armées  ,  feront  les  feuls 
titres  pour  y  entrer.  Nous  apporterons  même  dans 
li  fuite  une  application  particulière  à  augmenter 
les  avantages  de  cet  ordre  j  enforte  que  nous  au- 
rons la  fatisfaétion  d'être  toujours  en  état  de  faire 
des  p-aecs  aux  officiers  ;  &  que  de  leur  cùté  , 
voyant  des  récompenfes  a  durées  à  la  valeur,  ils  fe 
porteront  de  jour"  en  jour  avec  une  nouvelle  ardeur , 
à  tacher  de  les  mériter  par  leurs  actions.  A  cm 
causés,  de  l'avis  de  notre  confeil,  &  de  notre  cert- 
aine feience  ,  pleine  puiflance  ck  autorité  Royale , 
nous  avons  créé ,  inftitué  ck  érigé,  créons,  infirmons 
ck  érigeons  par  ces  préfentes  ,  un  ordre  militaire 
fous  le  nom  de  Saint-Louis  ,  ck  fous  la  forme  , 
ftatuts ,  ordonnances  ck  règlements  qui  enfui  vent». 

i°.  «  Nous  nous  déclarons  Chef  ,  Souverain 
Grand-Maître  ck  Fondateur  dudit  ordre  j  voulons 
que  ladite  grandc-maitrife  foit  unie  ck  incorporée  , 
comme  de  fait ,  nous  l'unifions  ck  incorporons  par 
ces  pre  (entes  à  notre  Couronne  ,  fans  qu'elle  en 
puifle  jamais  être  féparée  par  nous  ,  ni  parles  Sois 
nos  fuccefleurs,  pour  quelque  caufe  &  occafion 
que  ce  puifTe  être  ». 

»°.  a  L'ordre  de  Saint-Louis  fera  compofé  de 
nous  &  de  nos  fuccefleurs  ,  en  qualité  de  Grands- 
Maîtres  ;  de  notre-très-cher  ck  très- aimé  fils ,  le 
Dauphin  ;  ck  fous  les  Rois ,  nos  fuccefleurs ,  du  Dau- 
phin ,  oo  du  Prince  qui  lira  héritier  préfomptif  de 
la  Couronne  ;  dehuit  Grands-Croix  ;  de  vingt-quatre 
Commandeurs  ;  du  nombre  de  Chevaliers  que 
nous  jugerons  à  propos  d'y  admettre  ,  ck  des  offi- 
ciers ci-après  établis  ». 

3°.  «  Voulons  que  toiis  ceux  qui  composeront 
ledit  ordre  de  Saint-Louis  ,  portent  une  croix 
d'or  ,  fur  laquelle  il  y  aura  l'image  de  Saint-Louis , 
avec  cette  différence ,  que  les  Grands-Croix  la  por- 
teront attachée  à  un  ruban  large ,  couleur  de  feu  , 
qu'ils  mettront  en  écharpe  ;  ck  auront  encore  une 
croix  en  broderie  d'or  fur  le  jufte-au-corps  ck  fur 
le  manteau  ;  les  Commandeurs  porteront  feule- 
ment le  ruban  en  écharpe  ,  avec  la  croix  qui  y 
fera  attachée  ,  fans  qu'ils  puiffent  porter  la  croix 
en  broderie  d'or  fur  le  jufte-au-corps  ni  fur  le 
manteau  ;  &  les  (impies  Chevaliers  ne  pourront 
porter  le  ruban  en  écharpe  ,  mais  feulement  la 
croix  d'or  attachée  fur  l'eftomac ,  avec  un  petit 
ruban  couleur  de  feu». 

4°.  «  Notre  intention  étant  d'honorer  le  plus 
qu'il  nous  eft  pofiible  ledit  ordre  ,  nous  déclarons 
que  uous  ,  notre  très-cher  ck  bien-aimé  fils ,  le 
Dauphin ,  les  Rois  nos  fuccefleurs,  &  tous  eux  , 
les  Dauphins  ou  héritiers  préfomptifs  de  la  Cou- 
ronne ,  porteront  la  croix  dudit  ordre  de  Saint- 
Louis  avec  la  croix  du  Saint-Efprit». 

5°.  «  Nous  entendons  auffi  décorer  dudit  ordre 
de  Saint-Louis ,  les  Maréchaux  de  France  ,  comme 
principaux  officiers  de  nos  armées  de  terre  ;  l'A- 
miral de  France  ,  comme  principal  officier  de  la 
marine  ;  &  le  Général  de  nos  galères  ,  comme 
principal  officier  de  nos  galères  ;  de  ceux  qui  leur 
succéderont  efdites  charges». 

6°.  «Déclarons  les  ordres  de  Saint-Michel  ck 
du  Saint-Efprit ,  ck  celui  de  Saint-Louis  ,  compati- 
bles dans  une  même  perfonne  ,  fans  que  l'un  puifle 
fenrir  d'exclufion  à  l'autre ,  ni  les  deux  autroifieme». 

7°.  <t  Nous  nous  réfervons  à  nous  feul ,  ck  aux 
Rois  nos  fuccefleurs ,  en  qualité  de  Chefs  &  Grands- 
Maîtres  dudit  ordre  de  Saint-Louis  ,  le  choix  6c  la 
nomination  ,  tant  des  premiers  Grands  -  Croix  , 
Commandeurs  ck  Chevaliers  ,  que  de  ceux  qui 
seront  admis  à  l'avenir  en  chacun  de  ces  rangs  t 
enfortc  néanmoins  que  les  Grands-Croix  ne  pour- 
ront être  tirés  que  du  nombre  des  Commandeurs , 
ni  les  Commandeurs  que  du  nombre  des  Cheva- 
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licrs  ;  le  tout  par  choix ,  &  ainfi  que  nous  &  nos 
fuecciléurs  le  |ugen>nt  a  propos  ,  fans  être  obligé 
d'obferver  l'ordre  d'ancienneté». 

8V.  «  Les  Grands-Croix ,  les  Commandeurs  & 
les  Chevaliers  feront  toujours  ck  à  perpétuité  tirés 
ou  nombre  des  officiers  fervans  dans  nos  troupes 
de  terre  ck  de  mer  ;  enforte  néanmoins  qu'il  y  ait  ■ 
toujours  un  defdits  Grands-Croix,  trois  défaits  Com- 
mandeurs ,  &  le  huitième  du  nombre  des  Chevaliers 
employés ,  ès  états  des  revenus  ck  penfions  ci-après 
fpécifiées  ,  qui  l'oient  tirés  du  nombre  des  officiers 
de  la  marine  ck  des  galères  ». 

9°.  «  Dans  les  cérémonies  ck  aflêmblécs  de  l'ordre- 
de  Saint-Louis ,  les  principaux  officiers  de  terre  ck 
tk  de  mer  ci  -  deflus  nommés  tiendront  leur  rang' 
après  nous  ,  nos  fuccefleurs ,  les  Daupbius  ou  pré- 
fomptifs héritiers  de  la  Couronne  ,  ck  les  Princes 
de  notre  fang  ,  que  nous  y  aurons  admis  ;  les 
Grands-Croix  précéderont  les  Commandeurs ,  ck  les 
Commandeurs  les  Amples  Chevaliers  ;  ik  entr'eux 
ils  garderont  chacun  dans  leur  rang  ,  fçavoir  , 
les  premiers ,  l'ordre  dans  lequel  nous  les  aurons 
nommés ,  fuivant  l'état  qui  en  fera  par  nous  arrêté  ; 
&  ceux  qui  feront  pourvus  enfuite ,  lors  de  la  date 
de  leurs  provifions». 

io°.  «Et  néanmoins  ceux  qui  auront  auffi  l'ordre 
du  Saint-Efprit ,  comme  étant  honorés  des  deux  or- 
dres ,  précéderont  les  Grands-Croix ,  Commandeurs 
ck  Chevaliers  oui  n'auront  que  l'ordre  de  St.  Louis  ». 

i  T.  «  Voulons  qu'aucun  ne  puifle  être  pourvu 
d'une  place  de  Chevalier  dans  l'ordre  de  St.  Louis  , 
s'il  n'a  fait  profetuon  de  la  religion  catholique  , 
apoftolique  ck  romaine  ,  &  s'il  n'a  fervi  fur  terre 
ou  fur  mer  en  qualité  d'officier  pendant  dix  années»  « 

nu.  «La  profeffion  de  fa  religion  catholique, 
apoftolique  &  romaine  ,  fera  juftifiée  par  une  at- 
teftation  de  l'Archevêque  ou  Evèque  diocéfain  ; 
ck  les  fervices  par  nos  brevets  ,  commiffions  ou  pro» 
vifions ,  &  par  les  certificats  des  Généraux  &  Com- 
mandants de  nos  troupes  de  terre  &  de  mer  ». 

139.  «Les  lettres  ou  provifions  du  Roi ,  accor- 
dées pour  être  Chevalier  dudit  ordre  de  Saint-Louis , 
ou  pour  monter  aux  places  de  Commandeurs  ou 
de  Grands-Croix  ,  feront  lignées  ,  fç avoir ,  pour  les 
officiers  des  troupes  de  terre  ,  par  le  Secrétaire 
d'état  qui  a  le  département  de  la  gnerre  ;  ck  pour 
les  officiers  de  mer  ,  par  le  Secrétaire  d'état  qui 
a  le  département  de  la  marine  &  des  galères.  Les 
unes  de  les  autres  feront  fcellées  du  l'ccau  dudic 
ordre  de  Saint-Louis  ,  qui  demeurera  entre  les 
mains  du  Chancelier  &  Garde  des  fceaux  de  France  î 
&  les  atteftations  ,  copies  de  brevets  &  commif- 
fions ,  ck  autres  pièces  juftiiicatives  des  qualités  re- 
quifes  pour  entrer  dans  ledit  ordre,  feront  attachées 
fous  le contrefccl  des  provifions  des  Chevaliers». 

140.  «  Le  Chevalier  pourvu  fe  préfentera  de- 
vant nous  pour  prêter  le  ferment  ;  auquel  effet  il 
fc  mettra  à  genoux  ,  jurera  ck  promettra  de  vivre 
&  mourir  dans  la  religion  catholique ,  apoftolique 
ck  romaine  ;  de  nous  être  fidèle  ck  de  ne  fe  départir 
jamais  de  l'obéiflance  qui  nous  eft  dûe ,  de  à  ceux 
qui  commandent  fous  nos  ordres  ;  de  garder ,  dé- 
fendre ck  foutenir  de  tout  fon  pouvoir ,  notre  hon- 
neur ,  notre  autorité ,  nos  droits  ck  ceux  de  notre 
Couronne ,  envers  ck  contre  tous  ;  de  ne  quittée 
jamais  notre  fervice ,  n'y  aller  à  celui  d'aucun  Prince 
étranger  ,  fans  notre  permiflion  ck  agrément  par 
écrit  ;  de  nous  révéler  toot  ce  qui  viendra  à  facon- 
noiflànce  contre  notre  perfonne  ck  notre  état  ;  de 
garder  exactement  les  ftatuts  ck  règlements  dudit 
ordre  ,  ck  de  s'y  comporter  en  tout  comme  un  bon , 
fage,  vertueux  ck  vaillant  Chevalier  doit  faire  ;  le  tout 
fclon  la  formule  dont  il  fera  fait  lecture  par  le 
Secrétaire  d'état  qui  aura  expédié  leurs  provifions  », 
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t<°.  «  Après  que  le  Chevalier  pourvu  aura  prêté 
ferment  en  cette  forme ,  nous  lui  donnerons  l'ac- 
collade  Si  la  croix  ;  duquel  ferment  Si  accollade  il 
fera  expédié  &  fîgné  par  le  même  Secrétaire  d'état, 
un  acte  fur  le  repli  des  proviGons  ». 

i6°.  «  Les  Chevaliers  qui  auront  prêté  le  fer- 
ment ,  &  reçu  l'açcollade  ,  feront  tenus  de  pré- 
fenter ou  de  faire  préfenter ,  en  cas  d'abfence  lé- 
gitime ,  à  l'aflèmblée  qui  fera  tenue  le  jour  de  St. 
Louis ,  atnfi  qu'il  fera  dit  ci-après  ,  leurs  proviHons, 
pour  y  en  être  fait  lecture  ;  après  quoi  elles  feront 
enrégiftrées  dans  les  regiltres  de  l'ordre ,  Si  rendues 
enfui  te  au  Chevalier,  fans  frais  ». 

1 7°.  «  Les  Chevaliers  &  Commandeurs  qui  auront 
obtenu  nos  lettres  pour  monter  aux  places  de 
Commandeurs  Si  de  Grands-Croix  ,  les  préfcntc- 
ront  ou  feront  préfenter  pareillement  à  la  même 
aflèmblée  ,  pour  y  en  être  fait  femblable  lecture 
Si  enregistrement ,  fans  frais  ,  Si  fans  qu'ils  foient 
tenus  de  prêter  un  nouveau  ferment». 

19*. ,  io°.  &  «  Il  y  aura  trois  officiers  dudit 
ordre  de  Saint-Louis  ,  fçavoir ,  un  Tréforier  ,  un 
Greffier  &  un  Huiffier  qui  feront  auffi  par  nous 
choilîs ,  &  pourvus  aux  honneurs ,  gages  &  fonc- 
tions ,  &c. ,  &  dont  les  provifions  feront  expédiées 
par  les  Secrétaires  d'état,  ayant  les  départements 
de  la  guerre  ,  de  la  marine  &  des  galères  ,  al- 
ternativement. Les  officiers  nouvellement  pourvus 
prêteront  ferment  dans  l'aflèmblée  ,  le  jour  de 
Saint-Louis ,  entre  les  mains  de  celui  qui  y  pré- 
fidera  ,  de  faire  bien  &  fidèlement  la  fonction  de 
leurs  charges ,  &  ne  recevront  point  l'accollade  ; 
pourront  feulement  porter  la  croix  d'or  comme  les 
(impies  Chevaliers  ». 

2i°.  «Tous  les  Grands-Croix,  Commandeurs  & 
Chevaliers  dudit  ordre  de  Saint-Louis,  qui  ne  fe- 
ront point  retenus  par  maladie  ,  abfence  pour  no- 
tre fervice  ,  ou  autre  légitime  empêchement ,  feront 
tenus  defe  rendre  tous  les  ans  le  jourck  fête  de  St. 
Louis,  auprès  de  notre  perfonne,  de  nous  accompa- 
gner tant  en  allant  qu'en  revenant ,  à  la  mefle  qui 
fera  célébrée  lemème  jour  dansla  chapelle  du  palais 
où  nous  ferons ,  &  d'entendre  dévotement  la  même 
mefle,  pour  demander  à  Dieu  qu'il  lui  plaife  de  ré- 
pandre fes  bénédictions  fur  nous ,  fur  notre  maifon 
Royale ,  for  notre  état  Si  fur  ceux  qui  composent 
l'ordre». 

23°.  «  L'après-dinéeduméme  jour  &  fête  de  St. 
Louis  ,  il  fera  tenu  une  aflèmblée  dudit  ordre  dans 
un  des  appartements  du  palais  où  nous  ferons  ,  que 
nous  ferons  préparer  à  cet  effet  ;  Si  feront  tenus 
les  Grands-Croix  ,  Commandeurs  &  Chevaliers  qui 
auront  affilié  le  matin  à  la  meflè.en&mble  les  offi- 
ciers, de  fe  trouver  à  ladite  aflèmblée  ». 

24°.  «  Nous  affilierons  en  perfonne  ,  autant  que 
nos  autres  occupations  le  permettront, à  l'aflèmblée 
du  jour  Si  fête  de  Saint-Louis,  de  aux  autres  aflem- 
blées  que  nous  jugerons  à  propos  de  convoquer  ex- 
traordinairement.  Voulons  que  lorfquenous  n'y  fe- 
rons pas  préfens ,  notre  très-cher  Si  très-aimé  fils  , 
le  Dauphin,  ou  en  fon  abfence ,  les  Princes  de  notre 
fang ,  que  nous  aurons  fait  Chevaliers  dudit  ordre 
de  Saint-Louis,  de  les  principaux  officiers  de  terre 
&  de  mer  ci-deflus  nommés ,  y  prélîdent  félon  leur 
rang  ,  ck  à  leur  défaut ,  les  plus  anciens  Grands- 
Croix  ,  Commandeurs  ou  Chevaliers  ,  de  ceux  qui 
s'y  trouveront  ». 

»S°.  «Il  fera  procédé  tous  les  ans  dans  la  même 
aflèmblée  du  jour  de  Saint-Louis  ,  à  l'élection ,  qui 
fera  faite ,  à  la  pluralité  des  fuffrages ,  de  deux 
Grands-Croix  ,  quatre  Commandeurs  de  fix  Che- 
valiers dudit  ordre  de  Saint-Louis ,  pour  avoir  la 
conduite  ,  Si  prendre  foin  des  affaires  commnnesde 
l'ordre  pendant  l'année,  qui  commencera  le  même 
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jour:  5c  feront  tenus  ceux  qui  fortiront  de  chargr, 
de  faire  dans  la  même  aflèmblée  leur  rapport  de  ce 
qu'ils  auront  fait  &  géré  dans  les  affaires  de  l'ordre 
pendant  le  cours  de  l'année  précédente  ». 

160.  Si  270.  «  Le  Greffier  aura  deux  regiftres  ; 
l'un  ,  dans  lequel  il  enrégiftrera  toutes  les  lettres  & 
provifions  qui  auront  été  par  nous  accordées  aux 
Grands-Croix  ,  Commandeurs ,  Chevaliers  Si  offi- 
ciers ;  de  l'autre,  dans  lequel  il  écrira  tout  ce  qui  fe 
fera  dans  les  aflèmblées  &  délibérations  qui  feront 
prifes ,  lequel  fera  paraphé  à  chacune  page ,  Si  figné 
à  la  fin  de  chacune  féance  par  celui  qui  y  aura  pré- 
fidé ,  de  par  les  Grands-Croix ,  Commandeurs  de 
Chevaliers  nommés  pour  la  conduite  des  affaires  de 
l'ordre,  qui  y  auront  affiité ,  à  peine  de  nullité  ;  en- 
fuite  fes  deux  regiftres  feront  remis  aux  archives  ». 

i8<\  a  Nous  avons  doté  &  dotons  ledit  ordre  de 
trois  cents  mille  livres  de  rente  par  chacun  an,  en 
biens  &  revenus  purement  temporels  ,  que  nous 
deftinerons  à  cet  effet  ;  &  cependant  nous  ferons 
remettre  tous  les  ans  fur  le  fonds  qui  y  fera  par  nous 
deftiné  ,  pareille  fomme  de  trois  cents  mille  livres , 
entre  les  mains  du  Tréforier  dudit  ordre,  pour 
être  par  lui  payée  &  distribuée  fuivant  les  deux  états 
qui  feront  par  nous  arrêtés  au  commencement  de 
chaque  année  ;  l'un  pour  les  officiers  de  nos  troupes 
de  terre,  qui  fera  (igné  par  le  Sécrétaire  d'état,  ayant 
le  département  de  la  guerre  ;  Si  l'autre  pour  les 
officiers  de  la  marine  &  des  galères  ,  qui  fera  figné 
par  le  Secrétaire  d'état,  ayant  le  département  de 
la  marine  &  des  galères ,  Sic. 

Les  fommes  par  nous  ordonnées  aux. Grands- 
Croix  ,  Commandeurs  &  Chevaliers  dudit  ordre 
de  Saint-Louis ,  ne  pourront  être  failles  pour  queU 
que  caufe  que  ce  foit ,  &c.  ». 

La  croix  de  l'ordre  de  Saint-Louis  eft  octogone, 
émaillée  de  blanc  Si  cantonnée  de  fleurs-de-lys  d'or. 
D'un  côté  on  y  voit  Saint-Louis  cuirafle  ,  &  couvert 
de  fon  manteau  Royal,  tenant  de  la  main  droite  une 
couronne  de  lauriers,  &  de  l'autre  la  couronne  d'é- 
pines &  les  clouds  de  la  paffion  en  champ  de  gueu- 
les ,  avec  cette  tnfeription  en  lettres  d'or  fur  une 
bordure  d'azur.  Lui.  M.  inflit.  1693.  Au  revers  eft 
une  épée  nue  foutenant  de  fà  pointe  une  couronne 
de  lauriers ,  liée  d'argent.  L'infcription  eft  auffi  en 
lettres  d'or ,  fur  une  bordure  d'azur ,  &  conçue  tn 
ces  termes  :  Bellic.  virtutis  pramium. 

Par  fon  édit  du  mois  d'Avril  1 7 1 9.  le  Roi  Louis 
XV.  confirma  Pinltirution  de  l'ordre  militaire  de 
Saint-Louis  ,  &  voulut  que  la  dotation  qui  n'étoit 
que  de  trois  cents  mille  livres ,  fût  de  quatre  cents 
cinquante  mille.  En  conféquence  Sa  Majeité  aug- 
menta l'ordre  enqueltionde  deux  Grands-Croix,  de 
cinq  Commandeurs ,  de  cinquante-trou  perdions  , 
de  créa  en  titres  d'offices  formés  &  héréditaires  les 
officiers  née  e  lia  ires  pour  adminiftrer  les  biens  dudit 
ordre.  Ces  officiers  (ont  ,  un  Grand-Croix  Chan- 
celier Si  Garde-des-Sceaux  dudit  ordre  ,  un  Grand- 
Prévôt  &  Maître  des  cérémonies ,  un  Grand-Croix 
Secrétaire  &  Greffier,  un  Intendant,  trois  Tréfo- 
riers-Généraux  qui  exercent  par  année,  trois  Con- 
trôleurs de liiits  Tréforiers  ,  un  Aumônier ,  un  Re- 
ceveur particulier  de  Agent  des  affaires  de  l'ordre , 
un  Garde  des  archives  fie  deux  Hérauts  d'armes. 

Au  moyen  dufupplément  de  dot  &  de  fondation 
que  le  Roi  Louis  XV.  octroya  audit  ordre ,  le  nom- 
bre des  Grands-Croix ,  fixé  à  huit  par  l'édit  du  mois 
d'Avril  1693. ,  fut  augmenté  de  deux,  pour  jouir 
de  6000.  livres  chacun.  Celui  des  Commandeurs  à 
4000.  livres  chacun ,  qui  n'étoit  que  de  huit,  fut 
porté  à  dix.  Celui  des  Commandeurs  à  3000.  livres, 
fut  porté  à  dix-neuf,  au  lieu  de  feize  à  quoi  il  avoit 
été  fixé  jufqu'alors.  Les  pendons  des  Chevaliers  de 
2000.  livres  furent  augmentées  jufqu'au  nombre  de 
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trente  ,  au  lieu  de  vingt-quatre.  Celtes  de  ijoo» 
livres  qui  étoient  au  nombre  de  vingt-quatre ,  fu- 
rent portées  à  trente-deux.  Les  perdions  de  mille  li- 
vres ,  dont  le  nombre  étoit  de  quarante-huit ,  furent 
augmentées  jufqu'à  foutante-cinq  ;  Ôc  le  nombre  de 
celles  de  800.  livres  qui  étoit  de  trente-deux,  fut 
porté  à  cinquante-quatre.  11  y  a  eu  depuis  de  nou- 
velles augmentations  de  dot ,  &  par  conféquent  le 
nombre  des  Grand-Croix,  Commandeurs  ôc  Cheva- 
liers peniïonnés  a  été  également  augmente.  Nous 
donnerons  ici  l'état  des  Grands-Croix  6c  Comman- 
deurs, tel  qu'il  fe  trouve  kfixé  par  l'ordonnance  du 
17.  Mars  1761. 

il  Grands. Croix  ,  i  6000  liv.  chacun.  .  .  .  tjSloooliv. 
46  Commandeurs  ,  à  joco  liv.  chacun.  ...    1  |8oc©  liv- 

éo  1-76000  liv. 

11  Grandi -Croix  par  honneur. 
6  Comnandenr*  par  honneur. 

11  n'y  a  rien  de  déterminé  pour  le  nombre  des 
Grands-Croix  ou  des  Commandeurs  par  honneur. 

Les  dignités  ôc  grâces  affeétées  à  la  marine  font 
trois  Grands-Croix  à  6000.  liv.,  neuf  Commanderies 
à  3000.  liv. ,  deux  penGons  de  1000.  liv. ,  cinq  de 
1  jco.  liv. ,  huit  de  1000.  liv.,  douze  de  800.  liv. ,  dix 
de  500.  liv. ,  fix  de  400.  liv- ,  ôc  cinq  de  joo.  liv. 

A  la  maifon  du  Roi  ,dix  Grands-Croix  ou  Com- 
manderies, fans  que  ce  nombre  puiiTe  être  augmenté, 
&  quarante-trois  penfions;fçavoir,cinq  de  aooo.  liv. , 
fix  de  1  joo.liv.,  dix  de  1000.  liv.,  huit  de  800. liv., 
quatre  de  600.  liv.  .quatre  de  $00.  liv.,  quatre  de 
400.  liv.  ,  une  de  300.  liv.  &  une  de  too.  liv. 

Aux  corps  de  l'artillerie  ôc  du  génie  -,  deux  Grands- 
Croix  ,  ou  une  dignité  de  Grand-Croix  3c  deux  Com- 
manderies, ou  quatre  Commanderies,  s'il  n'y  a  point 
de  Grand-Croix. 

Le  Chancelier,  le  Grand-Prévôt  &  le  Secrétaire 
font  décorés  de  pareils  ornements  que  les  Grands- 
Croix  ;  mais  ils  n'ont  chacun  que  quatre  mille  liv. 
dégages  réels  ôc  effectifs.  Ces  trois  grands-officiers 
font  en  poffeffioo  de  tels  ôc  femblables  privilèges  ôc 
exemptions  dont  jouiflènt  les  grands-officiers  de 
l'ordre  du  Saint-Efprit.  L'Intendant  ôc  les  trois 
Tréforiers  portent  comme  les  Commandeurs  la 
croix  de  cet  ordre  attachée  à  un  large  ruban  couleur 
de  feu  ,  ôc  jouiflènt  de  tous  les  privilèges  qui  font 
accordés  aux  officiers  ôc  Secrétaires  de  la  grande- 
chancellerie.  Quant  aux  autres  officiers  de  l'ordre, 
ils  portent  la  croix  comme  les  Chevaliers ,  prennent 
le  titre  d* Ecuyc  r ,  ôc  jouiflènt  des  mêmes  privilèges  & 
exemptions  que  les  Commenfauxde  la  maifonduRoi. 

Le  nombre  des  Chevaliers  de  l'ordre  Royal  ôc  mi- 
litaire de  Saint-Louis  n'eit  point  fixé  ,  ôc  dépend  ab- 
folument  de  la  volonté  du  RoL  Ordinairement  il  y  a 
trois  Chevaliers  par  bataillon  d'infanterie  ,  ôc  deux 
ou  trois  par  efcadroo  de  cavalerie  ou  de  dragons  ;  ce 
qui  fait  environ  1100.  Chevaliers;  à  quoi  n  l'on  ajou- 
te le  nombre  des  Chevaliers  en  grades  fupérieurs 
employés  ou  dans  les  troupes  du  Roi  ou  dans  les 
places  fortes,  ôc  y  compris  auffi  ceux  >qui  font 
actuellement  retirés  du  fervice ,  on  trouvera  environ 
trois  mille  Chevaliers  plus  ou  moins. 

L'Ordre  de  Saint-Lazare  ferait  le  plus  ancien 
de  tous  les  ordres  militaires ,  fi  l'on  pouvoit  attri- 
buer fon  établiflèmentà  Saint-Bafile,  comme  quel- 
ques-uns le  prétendent.  Mais  ce  grand  Saint  fonda 
un  hôpital  fous  le  nom  de  Saint-Lazare ,  ôc  non  pas 
un  ordre  de  chevalerie.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  certain 
par  rapport  à  cet  Ordre ,  c'eit  qu'il  fut  établi  par  les 
Chrétiens  occidentaux,  dans  le  temps  qu'ils tenoient 
la  Terre-Sainte ,  pour  recevoir  les  Pèlerins,  les  con- 
duire Ôc  les  défendre  contre  les  Mabométans.  Après 
que  les  Sarrafins  fe  furent  rendus  maîtres  de  la 
Terre-Sainte,  les  Chevaliers  de  Saint-Lazare  fê  reti- 
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rerent  en  France  ,  où  le  Rot  Louis  VII.  leur  don- 
na en  11 37.  fa  raaifon  de  Boigny  près  d'Orléans, 
ôc  celle  de  Saint-Lazare  près  de  Paris.  Cette  dona- 
tion fut  confirmée  par  Saint-Louis  en  1  16c.  Les 
Chevaliers  firent  de  la  maifon  de  Boigny  la  com- 
manderie  magiftrale  de  leur  ordre,  ôc  lui  fourni- 
rent les  autres  commanderies  qui  furent  érigées  en 
leur  faveur  en  France ,  en  Italie,  en  Angleterre,  ôtc. 
Les  biens  confîdérables  dont  jouiflbient  les  Che- 
valiers de  Saint  -  Lazare  firent  naître  à  ceux  de 
Saint- Jean  de  Jcrufalem  le  projet  de  les  réunir  aux 
leurs.  Pour  cet  effet ,  ces  derniers  obtinrent  en 
1489.,  du  Pape  Innocent  VIII. ,  une  bulle  qui  fup- 
primoit  l'ordre  de  Saint-Lazare ,  ôc  l'uniflo-it  avec 
tous  fes  biens  à  celui  de  Saint-Jean  de  Jérufalcm. 
Mais  ,  parferrêt  du  parlement  de  Paris ,  de  l'an 
1  $47. ,  il  fut  ordonné  que  l'ordre  de  Saint-Lazare 
fubfifteroit  féparé  de  tout  autre ,  ôc  le  Grand-Maître 
de  Boigny  fut  maintenu  dans  le  droit  de  con- 
férer à  fes  Chevaliers  les  commanderies  de  fon  or- 
dre. Les  Papes  Pie  IV.  ôc  Pie  V.  conférèrent  la 
grande-maîtrife  de  cet  ordre  en  1565.  ôc  1  $66.  à 
Jeannot  de  CaftiLlon ,  ôc  en  transférèrent  le  ficge  à 
Capoue  en  Italie  ;  mais  ce  changement  n'eut  point 
lieu  par  rapport  à  la  France.  Après  la  mort  de  Jean- 
not de  CaiUllon ,  Grégoire  XIII.  accorda  la  grande- 
maîtrife  à  Philibert-Emmanuel ,  Duc  de  Savoie  , 
ôc  à  fes  fucceffeurs  ,  ôc  l'unit  à  l'ordre  de  Saint- 
Maurice.  François Salviati,  Grand-Maître  de  l'ordre 
de  Saint-Lazare  en  France ,  aflembla  le  chapitre 
général  à  Boigny  en  1J7J.,  &  fit  les  proteftations 
néceflàires  contre  cette  entreprifè  ;  ce  qui  n'empê- 
cha pas  que  dèflors  l'ordre  de  Saint-Lazare  ne  fût 
divilé  en  deux  grandes- maî tri  fes  ,  celle  de  France 
Ôc  celle  de  Savoie  pour  l'Italie.  En  1607.  Henri 
IV,  inftitua  l'ordre  militaire  de  Notre  -  Dame  de 
Mont-Carmel ,  Ôc  l'unit  à  celui  de  Saint-Lazare  le 
dernier  Octobre  1608.  Cette  uniou  fut  confirmée 
par  une  déclaration  de  Louis  XIV.  en  1664.  ôc  pat 
un  éditdu  même  Roi  de  l'an  167  a.  Le  Marquis  de 
Dangeau,  qui  en  étoit  Grand-Maître,  étant  mort 
le  9.  Septembre  1720. ,  le  Roi  donna  à  ces  ordre» 
un  éclat  qu'ils  n'avoient  jamais  eu ,  en  nommant  le 
Duc  de  Chartres  ,  premier  Prince  du  fang ,  Grand- 
Maître  des  ordres  de  Notre-Dame  de  Mont  -  Car- 
mel  ôc  de  Saint-Lazare  ;  au  lieu  que  jufqu'alorj 
cette  place  n'avoit  été  remplie  que  par  des  Sei- 
gneurs. En  17S7.  le  Roi  a  confirmé  dé  nouveau  les 
deux  ordres  en  queftion  réunis ,  ôc  s'en  déclarant  le 
Souverain  Chef,  Fondateur  &  Protecteur ,  SaMa- 
jefté  a  nommé  pour  Grand-Maître  Ôc  Chef-Général 
le  Duc  de  Btrry  ,  fon  petit-fils. 

Parmi  les  privilèges  dont  jouiflènt  les  Chevaliers 
de  St.  Lazare ,  nous  remarquerons  qu'ils  ont  celui  de 
pofleder  des  bénéfices  fimples ,  ôc  de  pouvoir  tenir 
des  pendons  fur  des  bénéfices  ,  même  étant  mariés» 
On  compte  en  France  37.  anciennes  commande- 
ries de  l'ordre  de  St.  Lazare ,  ôc  3 1.  nouvelles  com- 
manderies du  même  ordre  ;  ces  dernières  ont  été 
fondées  par  les  Chevaliers  &  officiers  de  l'ordre. 

Par  ordonnance  du  10.  Mars  1759.  le  Roi  a  créé 
un  nouvel  ordre  fous  le  titre  d'ordre  du  mérite  mili- 
taire ,  en  faveur  des  officiers  qui ,  nés  dans  les  pays 
où  la  religion  proteftante  efl  établie  ,  ne  peuvent 
être  admis  dans  l'ordre  de  Saint-Louis  ,  dont  l'en- 
trée n'eft  ouverte  qu'aux  fculs  Catholiques.  Il  y  a 
trois  degrés  dans  ce  nouvel  ordre ,  comme  dans  ce- 
lui de  Saint-Louis ,  1  *.  les  Chevaliers  qui  portent 
attachée  à  la  boutonnière  ,  avec  un  petit  ruban 
bleu  foncé  fans  être  ondé  ,  une  croix  d'or  ,  fur  un 
des  cotés  de  laquelle  eft  une  épée  en  pal ,  avec  ces 
mots  pour  légende  :  pro  virtute  bellicâ  -,  ôc  fur  le  re- 
vers une  couronne  de  lauriers ,  avec  cette  légen- 
de :  Ludovicus  XV.  injlnuit  1759.  a°.  Les  Comman. 
deurj ,  qui  portent  la  croix  attachée  à  un  large  ru* 
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h.in  de  la  même  couleur  &  mis  en  écharpe ,  lefqueis 
font  fiscs  au  nombre  de  quatre.  30.  Les  p/ands-croix, 
qui ,  indépendamment  du  gratid-corJon ,  portent 
ur.c  broa\-rie  d'or  fur  l'habit  CSc  far  le  manteau,  & 
lefqticls  font  fixés  a<i  nombre  de  deux.  Des  deux 
Grands-Croix  ,  l'nnc  cft  pour  les  Allemands  &  l'au- 
tre pour  les  Suiflès;  &  des  quatre  Commandeurs  , 
deux  font  Allemands  &  deux  Suiffes  (en  1763.}. 

Ll  '  liVALUlGON  ,  dam  le  Bouubonnois ,  dio- 
cefe  <!f  Clermont,  parlement  de  Paris,  intendance 
&  élection  de  Moulins.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
parante  eit  fituée  dans  une  contrée  aflëz  monta- 
goetilè  ck  néanmoins  fertile  ,  à  3. 1.  E.  de  la  rive 
droite  ce  l'Allier,  &  1  a.  &  a.  tiers  S.  £.  de  Moulins. 

CREVAMES  Cadeau  ,  en  Nivernois  diocefeÔt 
élection  de  Nevers ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulins.  On  y  compte  42.  feux.  Cette pa- 
roiilé  cil  à  4. 1.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Nevers.  Son  ter- 
roir  cft  remplis  de  bois. 

CHEVANES  Momaron  ,  en  Nivernois  ,  diocefe 
Se  élection  de  Nevers ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Moulins.  On  y  compte  13.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  uae  contrée  fertile  en 
pâturages. 

CHEVANAY  ,  dans  le  duché  de  Carignan ,  au 
diocefe  de  Liège.  Vcye\  Chauvancy. 

CHEVANNAY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ck  recette 
de  Stn-.ur-en-Auxois.  On  y  compte  39.  feux.  Cette 
pr.roitfe  cft  lituée  fur  la  petite  rivière  d'Ozerain ,  à 
1.  I.  O.  N.  O.  de  Viteaux  ,  &  4.  &  demie  E.  S.  E. 
de  .Semur.  Il  en  dépend  les  Granges  de  Chaudenay. 
5on  terroir  eft  fertile ,  principalement  en  pâturages. 

CHEVANNE,  bourg  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
d'Auxerre,  parlement ck  intendance  de  Paris,  élec- 
tion de  Tonnerre.  On  y  compte  205.  feux.  Ce  bourg 
eft  iitué  dans  une  contrée  fertile  <5c  agréable ,  fur  un 
rnuTeau ,  à  une  lieue  &  demie  S.  O.  d'Auxerre,  ck 
7.  &  demie  O.  S.  O.  de  Tonnerre. 

CHEVANNES,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  de  Nuyts.  On  y  compte  ai.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  a.  1.  N.  O.  de  Nuyts.  Elle 
dépend  alternativement  d'année  à  autre ,  des  pa- 
roifles  de  Vergy  6c  de  Collongcs. 

CHEVANNES  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  d'Avalon.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
paroiftë  cft  à  a.  I.  E.  un  quart  au  S.  d'Avalon. 

CHEVANNES  ,  dans  le  Gâtinois-Francois  , 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  ck  intendance  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Nemours.  On  y  compte  79.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Bée,  à  3.  1.  & 
deux  tiers  S.  E.  de  Nemours. 

CHEVANNES  ,  en  Nivernois ,  diocefe  de  Ne- 
vers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Bourges , 
élection  de  la  Charité.  On  y  compte  60.  feux. 
Cette  paroifle  cft  à  6.  1.  &  tiers  N.  E.  de  la 
Charité,*  3.  ck  demie  S.deClamecy. 

CHEVANNES  ,  dans  le  Hurepoix  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'lfte-de-France  ,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  ck  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Melun.  On  y  compte  <6.  feux.  Cette  paroifle 
cft  à  3.  1.  O.  de  Melun. 

CHEVARY  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  &  éleftion 
de  Riom.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroifle 
eft  lituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  de 
en  bons  pâturages. 

CHEVAUX  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours,  élec- 
tion de  Baugé.  On  y  compte  ij.  feux.  Ce  ha- 
meau dépend  de  la  paroifle  de  Courcelles ,  &  eft 
à  6.  1.  E.  un  quart  au  S.  de  Baugé.  Une  hiitoire 
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manuferite  d'Anjou  porte  qu'au  village  de  Chevaux, 
dont  il  eft  queilion  ,  on  trouve  des  mines  où  ii 
y  a  de  l'argent ,  de  l'étain  ,  du  plomb  &  de  l'ai- 
rain ,  ck  que  de  cent  livres  de  matière  on  tirerait 
trois  onces  d'argent. 

CHEVAUX ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  ck  recette  de  Neufchâtcau. 
On  y  compte  9.  feux.  Cette  communauté  eû  li- 
tuée en  pays  de  montagnes. 

CHEUEY  ù  Libauviflc,  dans  le  pays  Meffin, 
diocefe ,  parlement ,  intendance ,  bailliage  &  re- 
cette de  Metz ,  diftrift  du  Haut-Chemin.  On  y 
compte  2  s.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
un  pavs  mêlé  de  montagnes  &  de  collines. 

CHLVENCHE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  60.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  près  de  la  Meufe  ,  à  13.  1.  N. 
E.  de  Rheims. 

CHEVENNES  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  d'Arnay-lc-Duc.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  a.  1.  S.  S.E.  d'Arnay-le-Duc. 

CHEVENNES,  en  Picardie  ,  diocefe  &  élection 
de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soit 
fons.  On  y  compte  14a.  feint.  Cette  paroifle  eit  li- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  paru- 
rages  ,  &  où  il  y  a  des  bois. 

CHEVENON  &  le  Chamont ,  en  Nivernois, 
diocefe  ck  élection  de  Nevers ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Moulins.  On  y  compte  3$.  feux. 
Cette  paroifle  cft  fituée  fur  la  Loire  ,  à  a.  1.  S.E. 
de  Nevers. 

CHEVEREY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autttn, 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  & 
recette  de  Nuyts.  On  y  compte  t  a.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  où  l'on 
recueille  d'aflez  bons  vins. 

CHEVER1E  (  la)  ,  en  Angoumols  ,  diocefe  fie 
élection  d'Angouléme  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Limoges.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
paroiHè  eft  à  une  lieue  ck  demie  O.  N.  0.  de 
Ruffcc  ,  &  8.  N.  d'Angouléme. 

CHEVERNY  ,  terre  ck  feigneurie  ,  érigée  en 
comté  par  lettres  de  Janvier  1S77-»  regiftrées  le 
30.  du  même  mois  ,  en  faveur  de  Philippe  Hurault, 
Seigneur  d'Efclimont  du  Tremblay ,  le  même  qui 
fut  Garde  des  fçeaux  de  France  le  16.  Septembre 
1578.,  Chancelier  des  ordres  du  Roi,  puis  de 
France  en  1585. ,  mort  le  30.  Juillet  1S99.  Son 
fils  aîné  ,  Henri  Hurault  ,  Comte  de  Cheverny , 
qui  fut  nommé  en  161 9.  Chevalier  du  Saint-Efprit, 
mourut  le  1.  Mars  1648.  ,  ne  laiflant  que  des 
filles  ,  dont  la  dernière  ,  Cecile-Eliiabeth  ,  devint 
héritière  par  la  mort  de  fes  foeurs  (  fans  enfants  ). 
Elle  avoit  époufé  en  1645.  François-de-Paule  de 
CUrmont ,  Marquis  de  Montglas  ,  Chevalier  des 
ordres  du  Roi,  pere  de  Louis  de  Clermont, 
Comte  de  Cheverny  ,  mort  fans  poftérité  le  6.  Mal 
17a  a.  Voyt\  Delain. 

CHEVEROCHES,  en  Nivernois ,  diocefe  d'Au- 
xerre ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans , 
élection  de  Clamecy.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Yonne ,  à 
une  demi-lieue  E.  S.  E.  de  Clamecy. 

CHEVESNES ,  en  Picardie  ck  en  Bourgogne. 
Voye\  ci-devant  Chcvennes. 

CHEVEUSE ,  en  Champagne  ,  diocefe  ck  élec- 
tion de  Rheims  ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  «9.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Bar ,  à  une  lieue 
S.  O.  de  Sedan ,  «  1 3.  N.  E.  de  Rheims.  Son  terroir 
eft  fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

CHEUGE, 
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CHEUGE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  parlement , 
intendance  ,  bailliage  dt  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une 
contrée  agréable  &  fertile  ,  de  où  le  gibier  «Il  allez 
abondant. 

CHEVIERES ,  les  Cenfes  de  la  Noue,  le  Coq 
Cf  la  Folie  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Châlons, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Cbâlons ,  élec- 
tion de  Sainte-Menehould.  On  y  compte  40.  feux. 
Cette  parohTe  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la 
rivière  d'Air  ,  à  deux  tiers  de  lieue  S.  E.  de  Grand- 
pré  ,  dt  à  5. 1.  N.  de  Sainte-Menehould. 

CHEVIGNAT ,  en  Breffe  ,  diocelê  de  Lyon , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
lage  de  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Coligny. 
On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  j.  L 
de  demie  N.  N.  E.  de  Bourg. 

CHE  VIGNAY ,  en  Lyonnois ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  71.  fenx.  Cette  paroiffe  eft  fi  ruée  à 
quelque  diftance  de  la  rivière  de  B renne  ,  à  3. 1.  de 
deux  tiers  O.  S.  O.  de  Lyon. 

CHEVIGNÉ  ,  en  Bretagne  .diocefe ,  parlement, 
intendance  &  recette  de  Rennes.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée 
agréable  &  fertile  ,  à  6.  1.  N.  N.  E.  de  Rennes. 

CHEV1GNEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage 
dt  recette  de  Dole.  On  y  compte  67.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1.  I.  H.  N.  O.  de  Dole,  de  une  & 
tiers  O.  S.  O.  d'Auxonne. 

CHEVIGNEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance,  bailliage  de  recette  de  Be- 
fançon. On  y  compte  ti.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  fur  l'Oignon ,  à  j.  1.  N.  O.  de  Befançon. 

CHEVIGNEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Gray.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  x.  1.  &  tiers  S.  de  Gray.  Son  terroir  eft 
fertile  ôc  agréable* 

CHEVIGNEY  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage 
«  recette  d'Ornans.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  a  3. 1.  &  tiers  E.  N.  E.  d'Ornans,  de  $. 
E.  S.  E.  de  Befançon. 

CHEVIGNY ,  en  Champagne ,  diocefe  ,  inten- 
dance de  élection  de  Châlons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  8.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  ,  à  4.  lieues  O.  S.  O. 
de  Châlons. 

CHEVIGNY  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  élec- 
tîon  de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  1  J.  feux.  Cette  commu- 
nauté dépend  de  Balze  ,  de  elle  eft  à  7.  1.  S.  de 
Langres. 

CHEVIGNY  le  Defert ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
de  Langres ,  parlement  de  intendance  de  Dijon , 
bailliage  de  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y 
compte  34.  feux.  Cette  communauté  dépend  de 
la  paroiffe  de  Bierry  ,  de  elle  eft  fituée  fur  un  ruif- 
feau ,  à  a.  1.  N.O.  de  Semur.  Son  terroir  eft  rempli 
de  montagnes. 

CHEVIGNY  Fenay,  en  Bourgogne  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  ,  bailliage  de  recette  de 
Dijon.  On  y  compte  29.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  une  lieue  &  demie  S.  de  Dijon ,  de  elle  dépend 
de  la  paroiffe  de  Feoay. 

CHEVIGNY  Ut  Semur  ,  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe d'Autun ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  de  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  com- 
pte 50.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance de  la  ville  de  Semur,  fur  la  rivière  d'Arman- 
con  ,  que  l'on  paffe  en  cet  endroit  fur  un  pont,  de 
dans  une  contrée  afiez  férule ,  quoique  1 
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La  terre  dt  feigneurie  de  ChevignyJes-Semur 
étoit  pofledée  dans  le  quinzième  fiecle ,  par  Thi- 
bault  du  Pleffit  ,  Seigneur  de  Barbery ,  premier 
Chambellan  de  Charles  Duc  de  Bourgogne,  allié  à 
Antoinette  de  Jaueourt.  Leur  fille,  Catherine  in 
Plcjjù ,  porta  cette  terre  dans  la  maifon  de  Choi- 
feul,  par  fon  alliance  contractée  en  1479.  avec 
Pierre  de  Choifitd ,  quatrième  ayeul  de  François  de 
Cboifeul ,  IL  de  ion  nom ,  député  de  la  nobleffe 
des  états  de  Bourgogne ,  en  faveur  duquel  la  fei- 
gneuric  de  Chcvigny  fut  érigée  en  comté  par  let- 
tres de  Janvier  1699. ,  regiftrees  en  la  chambre  des 
comptes  de  Dijon  le 27.  Mai  de  la  même  année, 
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CHEVIGNY  Saint-Sauveur  ,  en  Bourgogne, 
diocefe,  parlement  ,  intendance  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Dijon.  On  y  compte  1 6.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  rivière  de  Norge  ou  de  Bonde, 
à  cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  Dijon.  Il  en  dé- 
pend le  hameau  de  Corcelles ,  qu'on  nomme  auffi 
Montrau. 

CHEVIGNY  en  Voilier  ,  diocefe  d'Autun ,  par- 
lement dt  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  recette 
de  Beaune.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  la  Dehune  de  la  Bourgeoifë  ,  à  3. 1. 
S.  E.  de  Beaune. 

CHEVIGNY  U  Vieux  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon, bail- 
liage de  recette  d'Amay-le-Duc.  On  y  compte  11. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  d'Arnay- 
le-Duc. 

CHEVILIELES  ù  le  Hameau  de  Breban  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  de  élection  de  Troyes  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  communauté  dépend  de 
la  paroiffe  de  Laines  aux  Bois  ,  &  elle  eft  à  une 
lieue  de  tiers  S.  O.  de  Troyes  ,  de  à  une  demi- 
lieue  E.  N.  E.  de  Laines. 

CHEVILLÉ ,  dans  le  Maine ,  diocefe  du  Mans  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion delà  Flèche.  On  y  compte  148.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  les  confins  de  la  province 
d'Anjou ,  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en 
vins  de  en  pâturages ,  dt  où  il  y  a  des  bois  bien 
peuplés  de  gibier. 

CHEVILLÉ  ,  en  Touraine.  Voye\  Chemillé. 

CHEVILLÉ  ou  Saint-Pierre  de  Chevillé  ,  dans 
le  Maine  ,  diocefe  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  a 
intendance  de  Tours  .élection  de  Château-Gontier. 
On  y  compte  15s  .feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  Keue 
de  tiers  S.  S.  E.  de  Château-du-Loir  ,dtà  une  lieue 
de  la  rive  gauche  du  Loir. 

CHEVILLARD  ,  en  Bugey  ,  diocefe  de  Lyon , 
élection  ,  bailliage  de  recette  de  Belley  ,  parlement 
de  intendance  de  Dijon ,  mandement  de  Montréal. 
On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue 
dt  demie  S.  S.  O.  de  Nantua  ,  de  à  7. 1.  N.  N.  0« 
de  Belley.  Son  terroir  eft  montagneux ,  dt  néan- 
moins fertile,  fur-tout  en  pâturages. 

CHEVILLON , dans  le  Gâtinois-Orléanols ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  de  Paru ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Montargis.  On  y  compte  1 3  8. 
■feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  tout  proche  du  canal 
d'Orléans  ,  à  s.  1.  de  tiers  S.  O.  de  Montargis  ,  de 
4.  O.  S.  O.  de  Courtenay.  Plufieurs  auteurs  pré- 
tendent que  c'eft  de  Chevillon  dont  il  eft  queftion  . 
qu'une  branche  de  la  maifon  de  Courtenay  avoit 
pris  fon  nom. 

CHEVILLON ,  le  Hameau  de  la  Lande  t>  la 
Ferme  de  Beaulieu  ,  en  Champagne  ,  diocefe  dt 
intendance  de  Châlons ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Joinville.  On  y  compte  1  $7-  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
de  la  Marne ,  à  a.  1.  N.  N.  E.  JoinvUle. 
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C  HE  VILLON ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Sen», 
parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Joigny.  On  y  compte  $.7.  feux.  Cette  paroifle  eft 
a  3.  I.  &  demie  O.  S.O.  de  Joigny  ,&  $.  &  de- 
mie N.  O.  d'Auxerre. 

CHE VILLON  ,  dans  le  pays  Meffin  ,  diocefe  , 
parlement  ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de 
Mets ,  diftrict  de  Saulnoy.  On  y  compte  t  J.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  Nied  ,  à  4.  1. 
£.  N.  E.  de  Mets. 

CHEV1LLY,  dans  l'Ifle-de-France  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  ôt  élection  de  Paris.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  demi- 
lieue  E.  S.  E.  du  Bourg-la-Keine  ,  fit  à  a.  1.  S.  de 
Paris- 

CHEVINCOURT,  dans  le  Noyonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-dc-France  ,  diocefc  de 
Noyon ,  parlement  Ôt  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Compiegne.  On  y  compte  1 46.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  un  ruiflèau  ,  à  une  lieue  de 
trois  quarts  N.  de  Compiegne  ,  ôc  2.  &  demie  S. 

0.  de  Noyon. 

CHE  VIRÉ  ,  bourg , en  Anjou ,  diocefe  d'Angers, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion de  Baugé.  On  y  compte  300.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  auprès  d'un  bois  ,à  5.  1.  ôt  quart  N.  E. 
d'Angers  ,  oc  une  &  demie  N.  O.  de  Baugé.  L'ab- 
baye de  Chaloché  en  eft  éloignée  de  a.  lieues  vers 
l'O.  S.  O. 

CHEVRAINVILLIERS .  dans  le  Gâtinois-Fran- 
çois  ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de 
Paris ,  élection  de  Nemours.  On  y  compte  6  1 .  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  bonne  1.  O.  de  Nemours. 

CHÊVRAUD  £r  le  Château  Chevret ,  en  Fran- 
che-Comté ,  diocefe ,  parlement  &  intendance  de 
Befançon  ,  bailliage  ôc  recette  de  Lons-le-Saulnier. 
On  y  compte  29.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  montagnes. 

CHEVREGNY  f>  le  Comté  de  la  Broflè ,  dans  le 
Laonnois  ,  au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de- 
France  ,  diocefe  ôc  élection  de  Laon ,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Soiflbns.  On  y  compte 
124.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dam  une  con- 
trée fertile  0c  agréable  ,  fur  une  petite  rivière  ,  à  2. 

1.  &  demie  S.  Si.  O.  de  Laon. 
CHEVREMONT  ,  dans  le  Sundtgav ,  en  Al- 

face  ,  diocefe  de  Belànçon ,  confeil  fupérieur  ÔC  in- 
tendance d'Alface  ,  bailliage  ôc  recette  de  Bedtfort. 
On  y  compte  88.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes  ,  ôc  néanmoins  fertile ,  princi- 
palement en  pâturages,  à  une  bonne  demi- lieue  E. 
N.  E.  de  Bedtfort. 

CHEVRES  ,  bourg  ,  en  Saintonge.  V.  Cherves. 

CHEVRES  ,  bourg ,  en  Angoumois  ,  diocefe  Ôc 
élection  d'Angoulème  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Limoges.  On  y  compte  240.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  7. 1.  E.  N.  E.  d'Angoulème. 

CHEVRES1S  le  Metdeux  ,  en  Picardie  ,  dio- 
cefe ôt  élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Soiflbns.  On  y  compte  4$»  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Perron ,  à  j.  L  N. 
O.  de  Laon. 

CHEVRESIS  Notre-Dame,  en  Picardie  ,  diocefe 
ôc  élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Soiflbns.  On  n'y  compte  que  $,.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Perron ,  à 
une  bonne  demi  -  lieue  S.  O.  de  Chevrefis  -  le- 
Meldeux. 

CHEVRETTES  ,  en  Saintonge ,  diocefe  de  Sain- 
tes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  la 
Rochelle  ,  élection  de  Saint-Jean-d'Angely.  On  y 
compte  52.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  lieues  6c 
deux  tiers  N.  O.  de  Saint-Jean-d'Angely. 

CHEVREU,  commanderie  de  l'ordre  de  Malte, 
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dans  l'Ifle-de-France ,  delà  langue  &  du  grand- 
prieuré  de  France.  Cette  commanderie  eft  aft~L'c- 
tée  aux  Chapelains  ôc  Servants  d'armes ,  &  elle  vaut 
4700.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CHEVREVILLE  ,  dans  le  Valois  ,  au  gouver- 
nant général  de  rifle-de-France,  diocefe  de  Meaux, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns ,  élec- 
tion de  Crépy.  On  y  compte  42.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  ôc  aeréabie, 
&  où  il  y  a  beaucoup  de  bois ,  à  i.L&  demie  S. 
de  Crépy. 

CHEVREVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'A- 
vranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Mortain  ,  fergenterie  de  Hallé. 
On  y  compte  83  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
&  demie  O.  S.  O.  de  Mortain. 

CHEVREUSE  ,  Caprofium  ,  ville  avec  titre  de 
duché-pairie  ,  dans  le  Hurcpoix ,  au  eouverne- 
ment  général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y  com- 
pte 300.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  con- 
trée des  plus  agréables  ôt  des  plus  fertiles  ,  &  ou 
il  y  a  de  beaux  bois,  fur  la  rivière  d'Yvette  ,  à  cinq 
quarts  de  lieue  O.  de  l'abbaye  de  Gif,  à  une  lieue 
&  demie  E.N.  E.  de  l'abbaye  de  Vaux-de-Cernay, 
a.ôc  tiers  S.  S.O.  de  VerfaiUes,  &  $.  S.O.  de 
Paris.  Le  duché  de  Chtvreufe  a  fait  autrefois  partie 
du  comté  de  Montfort-l'Amaury.  Depuis  il  a  appar- 
tenu à  lamaifon  de  Guife,&  à  préfentil  eft  à  une  bran- 
che de  la  maifon  ieLuynes.  V.  Albert ,  Luynes.&c. 

CHEVREUX ,  en  Poitou ,  diocefe  ôc  intendance 
de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  St. 
Maixant.  On  y  compte  262.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  2.  1.  O.  N.  O.  de  Saint-Maixant. 

CHEVREY,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun, 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ôt  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  te.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  une  lieue  &  demie  N.  O.  de  Nuyts. 

CHEVRIE  Hors  ôc  En  s  (  la  )  ,  dans  le  Maine  , 
diocefe  &  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  242.  feux.  Cette 

Saroiflè  eft  une  de  celles  qui  divifent  la  ville  du 
lans.  Voye\  le  Mans. 

CHEVRIERE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Chî- 
lons ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  25.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fer. 
tile  ,  à  une  lieue  E.  de  Rethel. 

CHEVRIERES  ,  bourg  ,  en  Foreft  diocefc  4 
intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Mombrifon.  On  y  compte  1 36.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  une  lieue  S.  O.  de  St.  Symphorien  ,  ôc  j.  E. 
N.  E.  de  Mombrifon. 

CHEVRIERES  ,  enDauphiné  ,  diocefe  de  Vien- 
ne ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble  ,  élec- 
tion de  Romans.  On  y  compte  3.  feux  un  dou- 
zième ôtun  quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ;  ôt  3.  feux  ,  trois  quarts ,  un  fixieme  &  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  tafllables ,  y 
compris  néanmoins  un  tiers  ôc  un  quatre  -  vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  biens  affranchis.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  une  hauteur ,  à  une  demi-lieue 
N.  O.  de  St.  Marcellin  ,  &  à  4. 1.  &  demie  N.  E. 
de  Romans.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  Ôc  eo 
bons  pâturages. 

La  terre  ôc  feigneurie  de  Chevrieres  ,  en  Dau- 
phiné ,  fut  acquifc  en  Avril  1  $60.  de  Diane  de  Poi- 
tieri  ,  par  Félix  de  la  Croix  ,  Confciller  d'état  ôc 
feul  Maître  des  requêtes  de  Dauphiné  ,  mort  en 
1  $8  }• ,  pere  de  Jean  de  la  Croix ,  Comte  de  Saint- 
Vallier  &  de  Val ,  par  l'acquifition  qu'il  en  fit  en 
1  $84.  de  la  maifon  de  Poitiers  ,  avec  la  baronnie  do 
Clarieu  en  1  $36-  Il  mourut  au  mois  de  Mai  1619. 
Evêque  de  Grenoble  ,  ôt  eut  de  Barbe  d'Ar^ae  , 
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entr'autres  enfants ,  Félix  de  la  Croix ,  Comte  de 
Saint- Vallier ,  Maître  des  requêtes  ,pere  de  Jean  de 
la  Croix,  &  ayeul de-Pierre  Félix  de  la  Croix ,  Comte 
de  Saint* Vallier  ,  Capitaine  des  gardes  de  la  porte  , 
en  faveur  duquel  la  (ëigneurie  de  Chevrieres  fut 
érigée  en  marquifat  par  lettres  de  Février  i68x.  , 
regiftrées  en  la  chambre  des  comptes  de  Grenoble 
le  10.  Marsfuivant.il  mourut  le  16.  Juin  1699.  , 
ôc  avoit  époufé  en  1675.  Jeanne  de  Rowroy,  mere 
entr'autres  enfants  de  Henri-Bernard  de  la  Croix  , 
Marquis  de  Saint- Vallier  ,  né  le  J.  Mai  1678.  , 
Colonel  d'infanterie ,  Chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis  ,  marié  le  20.  Juillet  171 1.  avec  Denife- 
Rcnée  de  Lattviers ,  fille  de  François  ,  Seigneur  de 
Vauchamp.  De  ce  mariage  font  venus  plufieurs 
enfants. 

CHEVRIGNY ,  dans  le  Laonnois  V.  Chevrcgny. 

CHEVROS  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  ,  bailliage  ôc  recette  de  Be- 
fançon. On  y  compte  ij.  feux.  Cette  communauté 
eft  tirucc  fur  l'Oignon  ,  à  1. 1.  N.  de  Befançon. 

CHEVROTAINE  ,en  Franche-Comté,  diocefè, 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  & 
recette  de  Poligny.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  ôc 
néanmoins  fertile. 

CHEVROT1ERE  (la)  ,  en  Bretagne ,  diocefe 
ôc  recette  de  Nantes  ,  parlement  ôc  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  1$.  feux  ôc  un  tiers  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  à  1.  I.  Ôc  tiers  S.  S.  O.  de  Nantes. 
Son  terroir  eft  très-fertile. 

CHEVROUX  .dans  la  Breflè , diocefe  de  Lyon, 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage &  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Bagé. 
On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  ôc 
deux  tiers  N.  O.  de  Bourg. 

CHEVRU  ,  dans  la  Brie-Champenoife ,  diocefe 
de  Meaux  ,  parlement  ôt  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Coulomiers.  On  y  compte  7».  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  ».  1.  S.  E.  de  Coulomiers.  Il  y 
a  à  Chevru  une  commanderie  de  l'ordre  de  Malte , 
de  la  langue  ôc  du  grand-prieuré  de  France.  Cette 
commanderie  eft  affectée  aux  Chapelains  Ôt  Ser- 
vants d'armes  ,  ôc  elle  vaut  4700.  liv.  de  rente  au 
fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CHEVRY ,  en  Bugey ,  diocefe  de  Genève  ,  par- 
lement ôt  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
linge  &  recette  de  Belley  ,  pays  de  Gex.  On  y  com- 
pte 91.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  entre  le 
Rhône  ôc  des  montagnes. 

CHEVRY  ,  dans  le  Gâtinois-François  ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  Ôc  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Nemours.  On  y  compte  86.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  fur  la  Bée ,  à  4. 1.  S.  E.  de  Nemours. 

CHEVRY  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe  de 
Meaux  ,  parlement  ,  intendance  ôc  élection  de* 
Paris.  On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
5. 1.  S.  E.  de  Paris  ,ôcà  t.l.  N.  E.  de  Brie-Comte- 
Robert. 

CHEVRY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ôc  élection 
de  Sens  ,  parlement  Ôc  intendance  de  Paris.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  toute  forte  de  grains ,  ôc  princi- 
palement en  pâturages. 

CHEVRY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coûtan- 
tes ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen  , 
élection  de  Saint-Lo  ,  fergenterie  de  Moyon.  On 
y  compte  {8.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  S.  S. 
O.  de  Saint-Lo 

CHEVRY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  terre 
ôc  recette  de  St.  Claude  ,  parlement  &  intendance 
de  Befançon.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  une  lieue  S.  O.  de  Saint-Claude. 

CHEUX  ,  bourg  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
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Bayeur  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Caen.  On  y  compte  1 67.  feux.  Ce  bourg  eft 
à  a.  I.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Caen.  11  eft  le  chef-lieu 
d'une  fergenterie  de  fon  nom.  Son  terroir  eft  fertile 
en  grains  ,  en  fruits  Ôt  en  pâturages. 

CHEY ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance  ôc  élec- 
tion de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  arrondit?*- 
ment  de  Luzignan.  On  y  compte  180.  feux.  Cet» 
paroiflè  eft  à  7. 1.  S.  O.  de  Poitiers  ,  ôc  3.  S.  O.  de 
Luzignan. 

CHEYLADE  ,  en  Auvergne  ,  diocefè  &  élec- 
tion de  Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.On  compte  89.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  7.I.  N.  O.  de  Saint-Flour,  &  j.O.N.O.de  Murât. 

CHEYLARD  (le)  ,  en  Périgord  ,  diocefe  ôc 
élection  de  Sarlat  ,  parlement  «  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  fur  la  Vezere.à  3.  l.&demieN.N.O.de  Sarlat. 

CHEYLART  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die  , 
parlement  Ôc  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Montelimart.  On  y  compte  un  huitième  ôc  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  ôc 
un  demi  6c  un  quarante  -  huitième  de  feu  pour  les 
biens  taillables. 

CHEYLAS  ,  en  Dauphiné  , diocefe  .parlement 
intendance  ôt  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 

4.  feux  un  quart  &  un  feizieme  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ;  ôt  un  feu  ,  un  feizieme  ,  un  vingt- 
quatrieme  Ôc  un  quatre-vingr-feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables ,  y  compris  un  douzième  ôc  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CHEYLON  (  le  )  ,  dans  le  Velay  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  ôc  recette  du  Puy ,  parlement  deTou- 
loufè  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  1 78.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ôc  fertile. 

CHEYNAT  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  ôc  élection 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée en  pays  de  grains  ôc  de  bons  pâturages  ,  à  3.  L 

5.  de  Clermont. 

CHEZABOIS  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefè  , 
parlement  ôc  intendance  de  Befançon ,  bailliage  ôc 
recette  de  Dole.  On  y  compte  1  $.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  4.  1.  ôc  demie  S.  S.  E.  de  Dole. 

CHEZAL-BENOIST  ,  Ca\aU  Bencdiaum ,  olxm 
Malanum  ,  en  Berry  ,  diocefe  ôc  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'iflbudun. 
On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  trois 
quarts  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  l'Arnoo  ,  à  s.  I. 
&  demie  S.  S.  E.  d'iflbudun  ,  ôc  6.  S.  O.  de  Bour- 
ges. Il  y  a  à  Cbezal-Benoit  une  fameufe  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît.  Voici  en 
peu  de  mots  quelle  eft  l'hiftoire  de  cette  abbaye. 
Frère  André  ,  Religieux  de  l'ordre  de  Saint-Benoit, 
du  Val-d'Ombre  ou  de  Val-Ombreufe  ,  vint  dans  le 
diocefe  de  Bourges  avec  quelques  autres  Religieux* 
l'an  109).  ,  ôt  fe  retira  dans  une  folitude  à  trois 
lieues  de  la  ville  d'ifloudun.  A  la  recommandation 
d'Audebert ,  Archevêque  de  Bourges  ,  ces  Solitaires 
obtinrent  du  Trieur  ôc  des  Chanoines  de  Saint-Cyf 
d'iflbudun  ,  la  permiffion  de  faire  bâtir  une  églife 
au  lieu  appellé  Chc\al-Malin  ,  en  la  paroiflè  de 
Dampierre  dépendante  de  ce  chapitre.  Tous  les 
Seigneurs  du  voifinage  ,  ôc  fur-tout  Godcfroi ,  Sei- 
gneur d'iflbudun  ,  contribuèrent  à  ce  nouvel  éta- 
tabliflèment.  Léger,  Archevéquede Bourges , dédia 
l'églife  qui  venott  d'être  bâtie  ,  à  la  Sainte-Vierge 
ôc  aux  Apôtres  Saint-Pierre  Ôc  Saint-Paul ,  ôc  éta- 
blit Frère  André  premier  Abbé  de  cette  abbaye  qui 
dans  la  fuite  fut  appellée  Che\a!-Bcuoît.  Elle  de- 
vint très-confidérable  ,  ôc  chef  d'une  congrégation 
de  l'ordre  de  Saint-Benoit ,  qui  fut  érigJe  par  bulle 
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du  Pape  Léon  X.  du  premier  Décembre  de  l'an 
i  $  1 6. 11  dépendoit  de  cette  abbaye  ,  les  inonafteres 
de  Saint-Sulpice  de  Bourges  ,  de  Saint-AHyre  de 
Clermont ,  de  St.  Martin  de  Séez  6c  de  St.  Vincent 
du  Mans ,  qui  font  tous  des  abbayes  électives ,  régu- 
lières &  triennales ,  de  même  que  celle  de  Chezal- 
Benoit;  c'eft-à-dire ,  que  les  Abbés  de  ces  monafteres 
font  des  Religieux  élus  tous  les  trois  ans  dans  les 
chapitres  généraux.  On  peut  voir  à  l'occafion  de 
ces  abbayes  les  lettres-patentes  du  Roi  du  1 9.  Mai 
de  l'an  1517.,  vérifiées  au  grand-confeil  le  $.  Fé- 
vrier fuivant ,  6c  celles  de  t  J  ai.  vérifiées  au  par- 
lement le  16.  de  Juillet  de  la  même  année.  Un  fça- 
vant  Jurifconfulte  (  Chopin  )  remarque  que  l'abbaye 
de  Sainte  -  Colombe  -  lez  -  Sens  avoit  été  unie  à  la 
congrégation  de  Chezal-Benoit  le  1  $ .  de  Mars  de  l'an 
1  $8 1.  Outre  les  abbayes  d'hommes  que  nous  avons 
nommées  ,  il  dépend  auffi  de  l'abbaye  de  Chezal- 
Benoît ,  cinq  abbayes  de  filles  ,  fçavoir  ,  Saint- 
Laurent  de  Bourges  .Saint-Pierre  de  Lyon  ,  Notre- 
Dame  de  Nevers  ,  Yfeure  à  Moulins  ôc  Charenton 
en  Berry.  Vers  l'an  1636.  la  congrégation  de  Chezal- 
Benoît  fut  unie  à  celle  de  Saint  -  Maur  ,  6c  de- 
pub  ce  temps  ces  deux  congrégations  n'ont  fait 
qu'un  fenl  6c  même  corps.  Au  relie  le  revenu  de  la 
maifonde  Cheral-Benoît  eft  de  8.  à  10.  mille  livres. 

CHEZ  AL  Blonieau ,  en  Berry  ,  terre  feigneu- 
riale  qui  relevé  du  château  de  la  Chauffée.  11  y  a 
auffi  en  Berry  les  terres  6c  feigneuries  de  Chezal- 
Madion  6c  de  Chezal-Rouffeau. 

CHEZE  (la)  ou  Saint-Jean  de  la  Chexe ,  en  Poi- 
tou ,  diocefe  de  Luçon ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Poitiers ,  élection  de  Fontenay.  On  y 
compte  16».  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  6. 1.  fit  demie 
H.  E.  de  l'Océan  fie  des  Sables-d'Olonne ,  4.  fie 
demie  N.  O.  de  Luçon ,  7.  &  deux  tiers  O.  N.  O. 
de  Fontenay  ,  &  11.  O.  de  Poitiers.  Elle  cft  conti- 
gue  à  celle  qui  donne  lieu  à  l'article  fuivant,  6c 
elles  ne  forment  enfemblc  qu'un  feul  &  même  bourg , 
où  l'on  compte  environ  i6$o.  perfonnes. 

CHEZE  (la)  ou  Saint-Nicolas  de  la  Cheze  ,  en 
Poitou ,  diocefe  de  Luçon ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Poitiers ,  élection  de  Fontenay.  On 
y  compte  1 64.  feux. 

La  baronnie  de  la  Che\e  ou  de  la  Chaize  (le  Vi- 
comte), en  Poitou,  fut  érigée  en  marquifat  par 
lettres  de  Mars  1697.,  regiftrées  le  10.  Mai  fuivant , 
en  faveur  de  Julien  de  Salifié ,  Baron  dudit  lieu  , 
fils  de  Paul-Pirus  de  Saligné ,  Baron  de  la  Cbeze , 
ck  de  Marie  Ayman.  Le  Marquis  de  la  Cheze  laiffa 
de  Perine  Boy  levé,  François  de  Saligné,  Marquis  de 
la  Cheze ,  Lieutenant  de  Roi  en  Poitou,  qui  de  fa 
femme  Louife  Biner  de  Marconet ,  remariée  en 
1706.  à  Donatien  de  Maillé ,  Marquis  de  Carman 
ne  laiffà  qu'une  fille  morte  fans  alliance.  Celle-ci 
eut  pour  héritières  fes  tantes  ,  Anne-Marie-Char- 
lotte &  Marie-Penne  de  Saligné.  La  première  avoit 
époufé  Jean-Baptifte  Ckaron ,  Marquis  de  Menais, 
dont  elle  fat  féparée.  La  féconde  etoit  femme  de 
Cefar-Léon  Ro/ca/  de  Réal ,  Comte  de  Mornac. 

CHEZE  (la)  ou  la  Châtie ,  feigneurie,  en  Beau- 
joluis ,  diocefe  fit  intendance  de  Lyon ,  parlement 
de  Paris.  On  n'y  compte  point  de  feux.  Cette  fei- 
gneurie a  été  érigée  en  Comté  en  17 18.  Sa  juftice 
comprend  la  paroiffe  d'Odenas  fie  la  plus  grande 
partie  de  celle  de  Saint-Etienne-la- Varenne.  La 
terre  dont  il  s'agit ,  eft  à  a.  1.0.  de  Belle  ville ,  fit  a, 
fit  deux  tiers  N.  O.  de  Villerranche.  Elle  appartient 
au  Comte  de  Montaigu  ,  ci-devant  Ambaffadeur 
du  Roi  près  la  république  de  Venue . 

CHEZE-Dieu  (la) ,  en  Auvergne.  Voye^  Cbaife- 
Dieu. 

CHEZELLES ,  en  Berry ,  diocefe  fit  intendance 
de  Bourges,  parlement  de  Paris  ,  éledionde  Cba- 
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teauroux.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  une  lieue  Ôc  tiers  0.  N.  O.  de  Châteauroux. 

CHEZELLES ,  en  Touraine  ,  diocefe  6c  inten- 
dance  de  Tours ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Chinon.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  paroiffe  eftà 
4. 1.  S.  E.  de  Chinon ,  &  a.  E.  N.  E.  de  Richelieu. 

CHEZELLES  près  Aubiat ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Moulins,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  19. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  S.  S.  O.  de  Gannat. 

CHEZELLES  près  Bellenave  ,  en  Auvergne, 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Moulins ,  élection  de  Gannat.  On  y  com- 
pte 4$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  &  quart  N.O. 
de  Gannat. 

CHEZELLES  de  BoiJJÎnat ,  en  Bourbonooii , 
diocefe  de  Clermont,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Moulins ,  élection  de  Gannat.  On  y  com- 
pte 11.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  N.  E.  de 
Gannat. 

CHEZERAY  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  R-. 
chelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers, 
élection  de  Fontenay.  On  y  compte  9$.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  une  petite  lieue  E.  N.  E.  de  Fontenay. 

CHEZERY  ou  Chefery ,  ville ,  pays  6c  vallée 
qui  a  été  cédée  à  la  France  ,  ôc  réunie  an  gouver- 
nement général  de  Bourgogne,  par  l'article  1.  da 
traité  conclu  à  Turin ,  entre  le  Roi  &  le  Roi  de 
Sardaigne,  le  24.  Mars  1769.  Voyt\  leTom.  1. 
de  ce  dictionnaire.pag.  1 1 1.  La  vallée  de  Chezeryeft 
fituée  à  la  rive  droite  du  Rhône ,  6e  s'étend  jafqu'am 
confins  de  la  province  de  Franche-Comté,  entre 
le  pays  &  bailliage  de  Gex  qui  la  borne  à  t'E. ,  de 
le  mandement  de  Seiffel  du  pays  de  Bugey,  qui  la 
borne  à  l'O.  Elle  a  j.  1.  de  longueur  6c  une  lieae 
dans  fa  plus  grande  largeur.  La  terre  y  eft  fertile  en 
bons  pâturages  6c  en  grains.  La  petite  ville  ou  plu- 
tôt le  bourg  de  Che\ery  eft  du  diocefe  Ôc  I  3.  1. 0. 
N.  O.  de  Genève ,  6c  6.  N.  N.  E.  de  Seiffel. 

CHEZY  ,  Ca\iacum  ,  bourg  ,  en  Champagne, 
diocefe  6t  intendance  de  Soiflbns  ,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte 
z8x.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de 
la  Marne ,  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Château- Thierry, 
6c  8.  6c  demie  S.  un  quart  à  i'E.  de  Soiflbns.  Il  y  a 
à  Chezy  une  abbaye  d'hommes,  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît.  Cette  abbaye  eft  en  commende ,  &  vaut  au 
moins  6000.  liv.  de  rente  au  fa  jet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
foit  que  de  $00.  florins.  Le  terroir  des  environs  de 
Chezy  eft  agréable  6c  fertile  en  toute  forte  de  grains. 

CHEZY,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  d'Autuo, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  6c  élection  de 
Moulins.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile ,  à  ».  1.  6c  demie  N. 
E.  de  Moulins. 

CHEZY  le\  Biffeuil,  en  Champagne,  diocefe 
de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons  ,  élection  d'Epernay.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
la  Marne,  prefque  vis-à-vis  de  Biffeuil ,  à  une  lieue 
fit  demie  E.  S.  E.  d'Epernay,  6c  4.  O.  N.  0.  de 
Châlons. 

CHEZY  en  Orxois ,  dans  le  Valois  ,  au  gouver- 
nement général  de  rifle  -  de  -  France  ,  diocefe  de 
Meaux ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif- 
tbns  ,  élection  de  Crépy.  On  y  compte  141.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  a 4. 1.  &  demie  E.  S.E.  de  Crépy, 
fit  J.  N.  E.  de  Meaux. 

CHI 

CHI ARY ,  en  Champagne ,  diocefe  5c  intendance 
de  Soiflbns,  parlement  de  Paris.élection  de  Château- 
Thierry  , 
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Thierry.  On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroiffe 
elt  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Marne  ,  à  quelque 
diftance  N.  £.  de  Château -Thierry.  Son  terroir  eft 
fertile  en  grains  &  principalement  en  pâturages. 

CHIAT  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Saint-Flour , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom ,  élection 
deBrioude.  On  y  compte  160.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  fur  l'Allier ,  à  3. 1.  &  demie  S.  de  Brioude. 

CHICHÉ ,  bourg  ,  en  Poitou,  diocefe  de  la  Ko- 
chcllc  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Thouars.  Onycompte  273. feus. 
Cette  parouTe  eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  4. 
1.  5c  demie  S.  O.  de  Thouars. 

CHICHÉ  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefc 
de  Troyes  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Cliâlqns  ,  élection  de  Sezanne.  On  y  compte  29» 
feux,  y  compris  le  moulin  de  Choyel.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  dans  une  contrée 
marécageufe  ,  à  une  petite  lieue  E.  S.  E.  de  Sezanne. 

CHICHÉ  BouvilU  ,  en  Normandie ,  diocefc  de 
Bayeux,  parlement  de  Rouen,  intendance  &  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  du  Verrier.  On  y  compte 
31.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  &  quart  S.  E.  de 
Caen. 

CHICHEE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lau- 
gres,  parlement  6c  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Tonnerre.  Onycompte  113.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  pâ- 
turages &  en  vins ,  fur  la  rivière  de  Serait) ,  à  une 
demi-lieue  S.  S.  E.  de  Chablis ,  &  à  t.  1.  &  tiers  O. 
S.  O.  de  Tonnerre. 

CH1CHERY  ,  en  Champagne ,  diocefc  d'Au- 
xerre,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  103.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  t.  I.  &  quart  N.  N.  O.  d'Auxcrre  ,  &c 
7.  O.  N.  O.  de  Tonnerre. 

CHICHILIANE  en  Oyfans ,  en  Danphiné ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  fixieme  &  un  quatre-vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  8c  3.  feux 
&  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables ,  y  compris  néanmoins  un  vingt-quatrième 
4e  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiite  elt 
fituée  dans  une  vallée ,  fur  la  rivière  de  Romanche  , 
à  3. LE. S. de  Grenoble ,6c 4.  &  demie  O.N.O.de 
Bourg-d'Oyfans. 

CHICHILIANE  en  Trieve  ,  en  Dauphiné  ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  6c  élection  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  feu ,  un  tiers ,  un  huitième, 
&  un  quarantv-huitieme  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ;  &  a.  feux  un  demi  &  un  quatre-vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  biens  taillables  ,  y  com- 
pris néanmoins  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiflè  cil  fituée 
à  x.  I.  de  la  rive  gauche  du  Drac,  &  à  8.  1.  de 
demie  S.  un  quart  à  1*0.  de  Grenoble. 

CHICHY ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Sens ,  par- 
lement &  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Joigny. 
On  y  compte  30-  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  &  agréable  ,  à  ».  1.  S.  E. 
de  Joigny. 

.  CHICOURT  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  6c  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  6c  recette  de  Nancy.  On  y 
compte  23.  feux.  Cette  communauté  eft  à  x.  1. 
N.  Ê.  de  Nancy. 

CHIDDES  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins  ,  élec- 
tion de  Ncvcrs.  On  y  compte  48.  feux.  Cette 
paroiffè  eft  à  3. 1.  S.  S.  E.  de  Moulins-en-Gilbert , 
&  1  : .  &  quart  E.  S.  E.  de  Ncvcrs. 

CHlDEi!  ,  dans  le  Charolois ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  d'Autun,  parlement  &  intendance  de  Dijon , 
bailliage  6c  recette  de  Charolles.  On  y  compte 
Tome  IL 
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4t.  feux.  Cette  Communauté  eft  à  3.  lieues  E.  de 
Charolles. 

CH1DRAC ,  en  Auvergne,  diocefe  de  Clermont 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  ,  élec- 
tion d'iflbire.  On  y  compte  94.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  6c  demie  O.  N.  O.  d'iflbire. 

CHIENÉ  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parlement  , 
intendance  &  recette  de  Rennes.  On  y  compte  9. 
feux  &  un  tiers  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
dens  une  contrée  fertile  en  grains  6c  en  bons  pâturages. 

CHIERCHAUD ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  »o.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  mêlé  de  plaines  fit 
de  montagnes. 

CHIERRY,  en  Champagne.  Voye\  Chiary. 

CH1GNAC  ou  Saint-Pierre  de  Chignac,  en  Péri- 
gord  ,  diocefe  &  élection  de  Périgueux  ,  parlement 
c*  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  183.  feux. 
Cette  paroiiie  eft  à  7.  1.  N.  N.  E.  de  Périgueux. 

CHlGNAC  ou  Ste.  Marie  de  Chic  nac  ,  en  Péri-» 
gord ,  diocefe  6c  élection  de  Périgueux ,  parlement 
6c  intendance  de  Cordeaux.  On  y  compte  10 1.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  quelque  diftance  de  celle  qui 
a  donné  lieu  à  l'article  précédent.  Son  terroir  elt 
fertile  en  grains ,  en  fruits  &  en  pâturages. 

CHIGNE  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers ,  parle- 
ment de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  élection  de 
Baupé.  Onycompte  141.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fuucc  dans  un  contrée  agréable  &  fertile ,  à  3.  1. 
N.  E.  de  Baugé. 

CHIGNY  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Laon ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Sotflrms  ,  élection 
de  Guifc.  On  y  compte  11 1.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  fur  l'Oife ,  à  a.  I.  &  quart  E.  N.  E.  de  Guife. 

CHIGNY  en  Montagne,  en  Champagne,  diocefe 
&  élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
intendance de  Châlons.  On  y  compte  170.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  bois ,  à  a.l.  S. 
de  Rheims. 

CH1GY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élection 
de  Sens ,  parlement  6c  intendance  de  Paris.  On 
y  compte  sa.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur 
la  Vanne  ,  à  a.  lieues  &  trois  quarts  E.  S.  E.  de 
Sens. 

CHILLAC  ,  bourg,  en  Saintonge  ,  diocefe  & 
élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux ,  in- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y  compte  t  27.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  9. 1.  &  demie  S.  S.  E.  de  Saintes. 

CHILLAT ,  en  Auvergne.  V«yi\  Chiat. 

CH1LLAY  ,  en  Touraine.  V<yt\  Cheillé. 

CHILLE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefc  ,  parle- 
ment 6c  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  recette 
de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  unedemi-licue  £.  N.  E.  de  Lons- 
le-Saulnier 

CHILLEUR  ,  bourg  ,  dans  l'Orléanois  propre , 
diocefe  Ôi  intendance  d'Orléans,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Pithiviers.  On  y  compte  244.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  2.  1.  oc  demie  S.  O.  de  Pithiviers. 

CH1LLEY  fous  Onay ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe, parlement  6i  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage cîc  recette  de  Salins.  On  y  compte  8.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  N.  N.  O.  de 
Salins. 

CH1LL0N  (le) ,  en  Poitou ,  diocefc ,  intendance 
8c  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  arron- 
diflèment  de  Saint-Loup.  On  y  compte  77.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  6.  I.  &  tiers  N.  O.  de  Poitiers. 

CH1LLY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment 6c  intendance  de  Befançon,  bailliage  &  recette 
de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  94.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  S.  O.  de  Lons-lc- 
Saulnier. 
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CHILLY ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  parle- 
ment &  intendance  de  Beûnçon ,  bailliage  &  recette 
de  Salins.  On  y  compte  24.  feux.  Cette  communauté 
cil  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Salins. 

CHILLY  ,  dans  llfle-de-Francc,  diocefe  ,  parle- 
ment, intendance  &  élection  de  Paris.  On  y  compte 
59.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  un  tiers  de  lieue  N.  E. 
de  Longjumeau ,  &  à  3.  1.  S.  de  Paris.  Le  Maréchal 
d'Effiat  y  avoit  un  fort  beau  château ,  mais  il  n'en 
refte  plus  que  des  ruines. 

CHILLY  ou  Gezilly  ,  &  la  Ferme ,  en  Cham- 
pagne, diocefe  fit  élection  deRhcims,  parlement  de 
Pa  ris ,  inte  ndance  de  Châlons.  On  y  compte  7  2 .  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  t  x.l.&  demie  N.N.  E.  de  Rlieims. 

CHIMAY  ,  Cimacum  ,  ville  avec  titre  de  princi- 
pauté ,  dans  le  Haynault-François ,  diocefe  de  Liège, 
parlement  de  Douay  ,  intendance  de  Maubeuge.  & 
de  nul  gouvernement  ou  diftrict  particulier.  On  y 
compte  1  s  6.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  bois  &  en  pâturages  ,  &  où  il  y  a 
beaucoup  de  mines  de  fer,des  forges  &  des  fourneaux, 
fur  la  petite  rivière  de  Blanche-Eau ,  à  1. 1.  O.  S.  O. 
deMariembourg,  3.  N.  N.O.deRocroy ,  5. &  demie 
O.  S.O.de  Charlemont ,  <•  E.  S.E.  d'Avefnes ,  & 
6.  S.  E.  de  Maubeuge.  Long.  12.  8.  $0.  lat.  $0.  3. 
4  ' .  La  haute  fouveraineté  de  la  ville  dont  il  eft  ques- 
tion ,  appartient  à  la  France  depuis  Pan  1651.;  elle 
fut  réunie  particulièrement  à  la  Couronne  en  1684., 
&  les  E  fpagnols  en  firent  une  ceffion  dans  les  formes 
en  1684.  11  y  a  à  Chimay  un  magnifique  château 
avec  de  très-beaux  jardins. 

La  ville  de  Chimay  fut  érigée  en  comté  par  Char- 
les Duc  de  Bourgogne ,  ce  Prince  étant  à  Bruges  en 
1470.  Dès  le  milieu  du  treizième  ficelé  ,  Roger  étoit 
Seigneur  de  Chimay.  Marie,  fa  fille  &  fon  héritière , 
époufa  Jean  de  Nejle ,  Comte  de  Soiftons ,  qui  mou- 
rut en  1 270.  Celui-ci  eft  le  bifayeul  de  Hugues  de 
Soiftons,  Seigneur  de  Chimay  ,  mort  en  1306.,  6c 
dont  la  fille  unique ,  Marguerite  de  Soiftons ,  époulâ 
Jean  de  Haynault ,  Seigneur  de  Beaumont ,  en  1 3 1 6. 
Jeanne  de  Haynault ,  leur  fille  &  leur  héritière , 
époufa  Guy  de  Châtilton ,  Comte  de  Bk>is ,  tué  à  la 
bataille  de  Crécy  en  1 346.  Son  fécond  fils.Guy  II.  de 
Châtillon,  étant  mort  fans  poftérité  le  2t.  Décem- 
bre 1397. ,  la  feigneurie  de  Chimay  échut  à  Thibaud 
de  Soiffons  (Seigneur  de  Moreuil)  du  chef  de  fa  bi- 
faycule  Yolande  de  Soiftons ,  petite-fille  de  Marie  , 
Dame  de  Chimay.  Celui-ci  la  vendit  à  Jean  de  Croy , 
en  faveur  duquel  le  Duc  de  Bourgogne  l'érigea  en 
Comté  ,  comme  il  a  été  dit ,  en  1470.  ,  &  lequel 
mourut  en  «472.  Son  fils ,  Philippe  de  Croy  ,  mourut 
le  8.  Septembre  1482. ,  pere ,  entr'autres  enfants , 
de  Charles  I.  de  Croy ,  qui  fut  créé  Prince  de  Chimay 
&  du  St.  Empire  en  i486.  &  qui  mourut  leit.  Septem- 
bre ($27.  Anne  de  Croy, fa  fille  &  fon hétitiere,  morte 
le  6.  Août  1 5  3 9. ,  époufe  Charles  de  Croy, Duc  d'Arf- 
chot ,  fon  coufin-germain  (  Antoine  de  Croy ,  frere 
puîné  de  Charles,  eft  auteur  des  branches  de  Solre  & 
d'Havré  ).  Philippe  III.  de  Croy ,  Prince  de  Chi- 
may, leur  fils  ,  meurt  le  14.  Juin  pere 
i°.  de  Charles ,  Prince  de  Chimay  ,  qui  meurt  le 
13.  Avril  1612.  fans  poftérité;  &  i°.  d'Anne  de 
Croy  ,  qui  époufe  Charles  de  Ligne  ,  Prince  d'A- 
remberg.  Leur  fils  puîné  ,  Alexandre  de  Ligne , 
Prince  de  Chimay  ,  meurt  le  13.  Décembre  1629. 
11  eft  l'ayeul  d'Erneft-Dominique  de  Ligne ,  Prince 
de  Chimay ,  qui  meurt  fans  poftérité  en  1 686. ,  & 
dont  la  focur  ,  Anne  de  Ligne ,  époufe  Eugène  de 
Hcun-Lietart ,  Comte  de  Boilut.  De  ce  mariage 
vint  Philippe-Louis  de  Henin-Lietart ,  dit  A' AU 
{ace  ,  Prince  de  Chimay  en  1686.  ,  &  qui  meurt 
le  is-  Mars  1688.  pere  de  Charles-Louis-Antoine, 
créé  Grand  d'Efpagne  le  3.  Avril  1708.  ,&  mort 
le  4.  Février  1 740. ,  fans  poftérité.  Son  frere ,  Aie- 
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Xandre-Gabriel  d'Alface  ,  créé  Prince  du  St.  Em- 
pire en  1736. ,  meurt  le  18.  Février  174s-  U  avoit 
époufé  Gabrielle-Françoife  ,  fille  de  Marc  de  Beau, 
vau  ,  Prince  de  Craon  ,  née  le  31.  Juillet  1708. 
De  cette  alliance  font  venus  i°.  Thomas- Alexart- 
dre-Marc  d'Alface  ,  Prince  de  Chimay  ,  né  le  7. 
Novembre  1732.  ;  20.  le  22.  Septembre  1736.  Phi- 
lippe-Gabriel-Maurice  ;  30.  le  17.  Juin  1744.  Cbar- 
les-Jofeph  ;  40.  le  29.  Mars  1728.  Marie-Anne- 
Gabrielle;  s*- le  29.  Juin  1729.  Gabrielle-Charlotte- 
Françoilè  ;  6°.  le  16.  Novembre  1734.  Elifabeth- 
Charlotte  -,017°. le 30. Mars  i738.Louife-Françoik 
d'AHace. 

CHIMILLÉ  ,  en  Touraine.  Voyt\  Chemillé. 
CHINCHENY  &  Autreville ,  dans  le  Laonnois, 
aa  gouvernement  général  de  l*Ifle-de-France ,  dio- 
cefe &  élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Soiftons.  On  y  compte  145.  feux. 
Cette  paroiife  eft  fituée  fur  une  petite  rivière , 
dans  une  contrée  agréable  fit  fertile  ,  à  cinq  quarts 
de  lieue  S.  O.  de  Laon. 

CHINÉ  ou  Saint-Etienne  de  Chiné  ,  en  Tou- 
raine ,  diocefe  ,  intendance  &  élection  de  Tours, 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  115.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  quelque  diftance  de  la  Loire  ,  à  3.L 
O.  S.  O.  de  Tours. 

C  HINERY  Gr Landreville ,  en  Champagne, 
diocefe  &  intendance  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  paroifle  efi  à 
».  1.  N.  E.  de  Grandpré ,  &  6.  &  quart  N.  N.  E.  de 
Sainte-  Menehouid. 

CHINON  ,  Caisto ,  Cainonenfe  Cafirum ,  Chinum 
Cajtrum ,  Cafirum  Kinonis  ,  Arcei  Ckinonis,  Chim. 
nium  ,  Kino  ,  Chino  (car  on  trouve  tous  ces 
noms  dans  nos  hiftoriens  ),  ville,  en  Touraine  ,cbcf- 
lieu  d'une  élection  de  fon  nom  ,  avec  un  bailliage, 
un  grenier  à  fel ,  une  maltrife  particulière ,  quatre 
paroifles  ,  une  églife  collégiale  ,  plufieurs  maifoos 
religieufes  de  l'un  &  de  l'autre  fexe  ,  &c.  ;  parle- 
ment de  Paris  .diocefe  &  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  840.  feux.  Cette  ville  eft  dans  une  fi- 
tuation  agréable,fur  la  rive  droite  de  la  Vienne,  ) 
une  lieue  &  demie  de  la  rive  gauche  de  la  Loire , 
4.  &  demie  E.  S.  E.  de  Saumur ,  3.  &  demie  N.  N. 
O.  de  Richelieu ,  &  8.  O.  S.  O.  de  Tours.  Long. 
17.  $0.49.  lat.  47.  11.  4.  Elle  eft  principalement 
connue  dans  notre  hiftoire  par  la  mort  de  Henri  IL 
Roi  d'Angleterre ,  par  le  féjour  de  Charles  VU. 
Roi  de  France  ,  &  par  la  naiflance  de  Mathurin 
de  Neuré.  François  Rabelais  naquit  à  la  Deviniere, 
métairie  à  une  lieue  de  Chinon.  La  ville  dont  il 
eft  queftion ,  n'étoit  autrefois  qu'un  bourg  ,  qui 
s'accrut  infenfiblement ,  &  devint  une  ville  murée, 
défendue  par  un  bon  château  flanqué  de  groûes 
tours  rondes  à  l'antique.  Les  quatre  paroiiTèsde 
cette  ville  font ,  Saint-Etienne  &  Saint  Mexme  , 
Saint- Jacques  &  Saint-Maurice.  Celle  de  Saint- 
Mexme  eft  auûi  collégiale.  Son  chapitre  eft  corn* 
pofé  d'un  Chefcicr  <5c  de  douze  Chanoines,  dont  le* 
canonicats  valent  environ  400.  liv.  chacun  :  ou- 
tre cela  il  y  a  fix  Vicaires  ,  trois  Curés  hebdoma- 
daires, douze  Chapelains,  un  Maître  dePfallette, 
&  deux  Enfants-de-Cbœur.  Tous  ces  bénéfices  font 
à  la  collation  du  chapitre  .dont  le  revenu  fe  monte 
en  total  à  la  fotnme  de  12.  mille  livres  ou  environ 
C'eft  à  Chinon  que  Jeanne  d'Arc  ,  dite  la  Pucelle 
d'Orléans  ,  alla  trouver  Charles  VII.  ,  qu'elle  dé- 
mêla parmi  fes  courrifanj  ,  malgré  fon  déguife- 
ment. 

Mathurin  de  Neuré  ,  habile  mathématicien  du 
dix-feptieme  fiecle  ,  natif  de  Chinon ,  fut  Précep- 
teur des  enfants  de  M.  de  Champigny  ,  Intendant 
de  juftice  à  Aix  en  Provence ,  &  lia  une  étroite 
amitié  avec  le  célèbre  Gaflèndi ,  dont  il  fut  toute 
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ta  vie  on  zélé  défenfeur.  On  a  de  lui  trois  lettre» 
imprimées ,  dans  lefquelles  il  montre  beaucoup  de 
pénétration  fie  beaucoup  de  jugement. 

François  Rabelais  naquit  vers  l'an  1483*  Il  prit 
l'habit  de  Cordelier  dans  le  monaftere  de  Fontenay- 
Je-Comte  ,  en  bas-Poitou  ,  où  il  fe  rendit  ha- 
bile dans  les  langues ,  fit  fur-tout  dans  le  grec.  Dans 
la  fuite ,  fon  efprit  enjoué  fie  facétieux  ,  autant 
que  les  connoiflknees  qu'il  avoit  acquits ,  lui  ayant 
procuré  de  puiffans  protecteurs ,  H  fe  fervit  de  leur 
crédit  pour  obtenir  qu'il  lui  fût  permis  de  quitter 
l'habit  religieux ,  &  il  réuffit  dans  fon  deffein.  11 
alla  étudier  la  médecine  à  Montpellier  ,  oa  il  pu- 
blia en  latin  les  aphorifmes  d'Hippocrate  ,  &  où  il 
prit  le  degré  de  Docteur.  Sa  mémoire  ell  encore  au- 
jourd'hui fi  précieufe  dans  cette  Univerfité  ,  que 
tous  ceux  qui  y  font  reçus  Docteurs ,  portent  fa 
robe.  Après  avoir  joui  d'une  réputation  très-diftin- 
guée  ,  Rabelais  mourut  à  Paris  en  1 5$  3.  à  70.  ans. 
On  a  de  lui  plufieurs  ouvrages  ,  qui  ont  été  impri- 
més en  $.  volumes  in-i°.  ,  de  entr'autres  fonPen- 
tagruel ,  ouvrage  unique  en  fon  genre.  On  voit  par 
les  écrits  de  Rabelais  ,  que  c'étoit  un  homme  très- 
Içavant ,  mais  qui  mérite  à  jufte  titre  d'être  décrié 
pour  fes  moeurs  ,  à  caufe  des  propos  licenticux 
qu'il  tient  fur  les  ebofes  facrées.  Il  fçavoit  le 
franco is ,  l'italien ,  l'efpagnol,  l'allemand ,  le  latin, 
le  grec  ,  l'hébreu  &  même  l'arabe.  Outre  cela , 
il  etoit  grammairien  ,  poëte  ,  philofophe ,  medé- 
cin  ,  jurifconfulte  ,  aftronome  &  même  théologien. 
11  fut  Curé  de  Meudon ,  fie  Prébende  à  St.  Maur- 
des-Fofles. 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Tours ,  l'éleftion  de  Chinon  comprend 
64.  paroiffes  ou  communautés  fie  8432.  feux  ,  qui 
payent  enfemble  70.  mille  660.  livres  de  l'impofi- 
tion  générale,  concernant  la  taille  établie  fur  la 
généralité  ,  &  portée  à  la  fomme  de  deux  millions 
34.  mille  100.  livres.  Le  pays  qui  compofe  cette 
élection  eft  des  plus  agréables  fit  des  plus  fertiles. 
11  y  a  beaucoup  de  bois  ,  fit  entr'autres  la  forée  de 
Chinon  ,  proprement  dite  ,  qui  contient  environ 
7000.  arpent*;  de  bois ,  où  domine  le  chêne  ,  fie 
dont  une  partie  appartient  à  l'archevêché  de  Tours, 
fie  l'autre  au  Roi.  Quant  au  commerce  de  l'élec- 
tion ,  il  confîfte  principalement  en  grains  ,  en 
bois  fit  en  beftiaux.  On  eftime  fort  la  moutarde 
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PawJJit.  Feux. 

AbUiy   99 

Antoigny-te-TilUc ...  47 

Avoine   98 

Bilrfme  1*1 

Beaumont.  .......  119 

Biemoat ,  bourg  (19 

Can/îe  ,  ville  •  9$ 

Champ*.  K.  Ste. Maure. 

Cliiiellier  (,1e)  

Cheillé 


Feux. 


Cocziers 
Cn  vint 

Draché  i»6 

.  S) 
.  116 

•  »$» 
.  119 
.  111 
.  106 
.  .96 


E  flirt»  (lei) . 

EfliMeau  .    .  . 

Vrfe  \t),rille  . 

Huifmei ..... 
Injutirle  ,  fourg 

Laûelle   

Lerné,  bourg,  . 


Panifier. 
1/wJ 

Ligté  >  bourg  ......  159 

Miulc-ArgeofoQ  ....  iti 

Marfaf  66 

Marlilly  09 

Moniringer  118 

Nomitre   J7 

Noyant   77 

Noyer*  61 

Noeil  80 

Nneilly  ,  bourg  i$7 

faillir  >•£ 

Ponfay   $7 

Pont-Amboixé  a  ci 

Pont  de  Ruao  *,le)  ...  48 

Ports  8} 

Poouy  109 

Prefli<rny ,  bourg.  .  .  .  .  1$$ 

Puiïi^ny   6a 

Rigny  ,  bourg  148 

Rilly  110 

Ri  vinrent  t  ,  bourg  .  .  .  164 

Roche  (la)  119 

Saché   184 

Savigny  170 

Sepraei  ,  b)urg  iô8 

Socilly  100 


ParoifeS.  Feux. 
1/vO   a  t~**t 

S.ùnt-Bcnoît  90 

St.  Efpain  ,  bourg.  ...  98 

St.  Germain  116 

St.  Loaind  161 

St.  Mcxme.lez-Champs.  141 

St.  Michel  114 

St.  Patrice  180 

Sainte-Catherine  ....  119 
Ste.  Maure  >  ville  %  & 


Partitfctt 

Champ* ,  ville  .  . 

Tarant  

Thifay  

Trojjuei  

Velleche*  

Villaiue»  

Ville.  V.  Ste.  Maure. 

64.  Par. 
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Feux» 


45 
$4 
«7 
H 
"4 


Total  845  a 


CHINSSÉ ,  en  Poitou.  Voye\  Chiche  ;  fie  ajou- 
tez à  cet  article  ce  qui  fuit.  Par  lettres  d'Août 
1619.,  regiftrées  le  17.  Mars  1619. ,  la  terre  fie  fet- 
gneurie  de  Chinjfi  ou  Chichi  fut  érigée  en  comté 
en  faveur  de  François  Chafleigntr  delà  Roche* 
Pofay  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Saint-Georges-de- 
Rexe  ,  de  l'Ifle-Bapaume ,  de  la  Meilleraye  ,  ficc. , 
Confeiller  du  Roi  enfonconfeil  d'état, Capitaine 
de  jo.  hommes  d'armes.Gouverneur  fit  Lieutenant* 
Général  pour  Sa  Majefté  de  la  ville  de  Poitiers.  11 
étoit  fils  de  Jean  Chaiteigner,  Seigneur  de  Saint- 
Georges-de-Rexe  ,  fit  de  Jeanne  de  Villers ,  fie  pe- 
tit-fils de  Jean  III.  du  nom  ,  Seigneur  de  la  Roche- 
Pofay ,  qui  avoit  pour  neuvième  ayeul  Thibaut 
Chaiteigner  ,  Seigneur  de  la  Chateigneraye ,  vivant 
en  1 140.  François  Chaiteigner  ,  qui  vivoit  encore 
en  163  t. ,  avoit  époufé  Louife  de  Fonlebon,  donc 
le  fils  aîné  ,  Roch-François ,  Comte  de  Chimie ,  né 
en  160 1.  ,  prit  alliance  le  t.  Octobre  1619.  avec- 
Gabrielle  Raynaud. 

CH1NTRE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe,  élection , 
bailliage  fit  recette  de  Mâcon,  parlement  fie  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  10$.  feux.  Cette  pa- 
roi (Te  que  l'on  diftingue  en  haut  fie  bas  Chintré,  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  bon  vin,  en  fruits  fie 
en  pâturages  ,  à  une  lieue  fie  demie  S.  O.  de  Mâcon. 

CHINTRÉ  (  le  )  ,dans  la  principauté  de  Dom- 
bes  ,  diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dom- 
bes,  châtellenie  d'Amberieu.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  E.  N.E. d'Ambe- 
rieu ,  fie  }.  fit  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Trévoux. 

CHIPiLLY,  en  Picardie  ,  diocefe  fie  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Pe- 
ronne.  On  y  compte  3  t.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Somme,  à 4.  1.  fie  tiers 
E.  d'Amiens ,  fie  4.  O.  de  Peronne.  Son  terroir  eft 
fertile  en  grains  fie  en  bons  pâturages. 

CHIPILLY ,  en  Picardie,  diocefe  fie  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris,  élection  de  Dour- 
lens ,  doyenné  de  Lihons.  On  y  compte  1  s.  feux. 
Cette  communauté  fait  partie  die  la  paroiffe  qui  a 
donné  lieu  à  l'article  précédent ,  mais  elle  eft  aftbua- 
gée  féparément. 

CHIRAC,  dans  le  Gevaudan ,  en  Languedoc  , 
diocefe  fit  recette  de  Mende ,  parlement  de  Toulou- 
fe  ,  généralité  de  Montpellier,  intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y  compte  200.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
ntuée  fur  la  rivière  de  Colange ,  a  une  demi-lieue 
S.  O.  de  Marvejols ,  fie  à  4.  1.  fie  demie  N.  O.  do 
Mende. 

CHIRAC  ,  en  Limofin,  diocefe  fie  élection  de 
Tulle,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de  Li- 
moges. On  y  compte  97.  feux.  Cette  paroiilc  eft  à 
7. 1.  E.  N.  E.  de  Tulle  ,  fie  ».  E.  N.  E.  de  Vcntadour. 

CHIRASSIMONT,  en  Beaujolois , diocefe  fie  in- 
tendance de  Lyon ,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Villefranche.  On  y  compte  1  $$.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  7.  l.fie  trois  quarts  O.  S.  O.  de  Ville- 
franche. 

CHIRAT,  bourg,  en  Angoumois,  diocefe  de 
Limoges  ,  élection  d'Angoulème  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Limoges.  On  y  compte  168. 
feux.  Ce  bourg ell  fitué  fur  la  Charente,  à  ti.  1. 
E.  IN.  E.  d'Angoulème. 
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CHIRAT  fK'/i/è, en  Auvergne, diocefe  dcCler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  34.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  &  trois  quarts  N.  0.  de 
Gannat. 

CHIRAT  Cuerin ,  en  Auvergne  ,dioccfe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  24.  feux. 
Cette  communauté  ctt  à  6. 1.  N.  O.  de  Gannat. 

CH1RAY  en  Gtitcay  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  arrondiflèment  de  Genç.ay.  On  y  compte  44. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  &  demie  S.  E.  de 
Poitiers. 

CHIRAY  en  Montrcuil ,  en  Poitou ,  diocefe ,  in- 
tendance &  élection  de  Poitiers,  parlement  de  Pa- 
ris ,  arrondiflement  de  Montreuil-Bonnin.  On  y 
compte  155.  feux.  Cette paroiflè  eft  à  2. 1.  &  tiers 
O.N.O.  de  Poitiers. 

CHIRENS,  cnDauphiné,  diocefe  &  élection 
de  Vienne  ,  parlement  cfc  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  feu  un  tiers  &  un  huitième  de 
feu  pour  tes  fonds  nobles ,  &  3.  feux  un  demi  &  un 
quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles  ,  y  compris  néanmoins  un  demi  &  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  pa- 
roiflè eftàcinq  quarts  de  lieue  N.  de  Voiron,  &  à 
4. 1.  6c  quart  N.  N.  O.  de  Grenoble. 

CHIKIA  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  terre  & 
recette  de  Saint-Claude  ,  parlement  6c  intendance 
de  Befançon.  On  y  compte  28.  feux.  Cette  commu- 
nauté elt  fituée  fur  la  Bienne ,  à  a.  1.  S.O.  de  Saint- 
Claude. 

CHIRMONT  ,  en  Picardie ,  diocefe  6c  intendan- 
ce d'Amiens,  parlement  de  Paris  .élection  de  Mont- 
didier.  Ony  compte  6 s- feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
2. 1.  &  deux  tiers  N.  O.  de  Montdidier. 

CHIROM  (  le  ),  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Taris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  42.  feux. 
Cetteparoiflè  elt  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

CHIROUBLES  ,  en  Beaujolois, diocefe  deMâ- 
con  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lyon  , 
élection  de  Villefranche.  Un  y  compte  toé.  feux. 
Cette  paroiflè  elt  à  3.  1.  &  quart  N.  de  Ville- 
franche. 

CHIRY ,  dans  le  Noyonnots  ,  au  gouvernement 
général  de  l'Iile-de-France  ,  diocefe  6c  élection  de 
jNoyon,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Soif- 
fons.  On  y  compte  ioz.  feux.  Cette  paroiflè  que 
l'on  diftiugue  en  haut  6t  bas  Chiry ,  elt  à  une  lieue 
S.  O.dcNoyon.  Son  terroir  elt  fertile  ôc  agréable. 

CHIS,  au  comté  de  Bigorre ,  en  Gafcognc ,  dio- 
cefe deTarbes,  parlement  de  Touloufe  ,  intendan- 
ce d'Aufch ,  recette  du  comté  de  Bigorre.  On  y  com- 
pte 10.  feux.  Cette  paroiflè  elt  à  1 . 1.  &  trois  quarts 
E-  de  Tarbes. 

CHISE  (  la  )  &  Buffie ,  en  Beaujolois ,  diocefe 
&  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Villefranche.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
communauté  elt  fituée  dans  une  contrée  a  fiez 
fertile. 

CHISEAU  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  &  bailliage 
de  Châlon ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon ,  re- 
cette d'Auxonne.  On  y  compte  4$. feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  deux  tiers  de  lieue  S.  S.  E.  de  Verdun. 

CMIS01NG ,  dans  la  Flandre- Wallonne  .  dioce- 
fe de  Touroay ,  parlement  de  Douay ,  intendance  6c 
fubdélégation  de  Lille.  On  y  compte  261.  feux.  Ce 
bourg  elt  à  1. 1.  &  demie  O.  S.  O.  de  Tournay  ,  ôc 
autant  S.  E.  de  Lille.  Son  terroir  eft  très-fertile  en 
grains  ôcen  excellens  pâturages. 

CH1SSAY ,  bourg  ,  en  Touraine  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Touts ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
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d'Amboife.  Ony  compte  177.  feux.  Ce  bourg eftfî» 
tué  fur  le  Cher ,  à  3. 1.  S.  d'Amboife. 

CHISSEAU  l'Alleu ,  bourg  ,  eu  Touraine ,  dio- 
cefe  ck  intendance  de  Tours ,  parlement  de  Paris , 
élection  d'Amboife.  On  y  compte  67.  feux.  Ce  bourg 
eft  a  une  demi-lieue  N.  O.  de  Chiflay. 

CHJSSER1AT,  en  Franche-Comté,  diocefe  de 
Saint-Claude  ,  parlement  &  intendance  de  Befaa- 
çon ,  bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  y  compta 
4$.  feux.  Cette  communauté  elt  à  3. 1.  S.  d'Orgelet. 

CH1SSEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bailliage  & 
recette  d'Autun,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon. 
On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  vallée  fur  un  ruifteau  ,  à  a.  I.  N.  N.  O.  d'Au. 
tun.  Il  en  dépend  les  hameaux  de  Palorzot ,  Buys, 
Ruflëlle ,  Valouflè ,  Vauflèry ,  Verpilliere  ,  qui  font 
des  fiefs,  chacun  avec  fa  juftice  feparée  de  celle  du 
clocher  deChiiTey.il  en  dépend  auffi  à  l'alternative 
le  hameau  de  Sauvert ,  mais  pour  la  meflè  feule- 
ment. 

CHISSEY  ou  Chine ,  en  Bourgogne ,  diocefe  , 
élection ,  bailliage  ôc  recette  de  Mâçon ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  36. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  N.  N.  O.  de  Maçon. 
Elle, eft  compofée  de  plufieurs  hameaux,  Ravoir, 
Savas ,  Chiffey ,  Chazeaux  ôc  Cule  ou  Cullée. 

CHISSEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe,  parle- 
ment ôc  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Dole.  Ony  compte  <$.  feux.  Cette  paroilïe 
eft  à  3.  1.  &  tiers  E.  S.  E.de  Dole. 

CHISTEN  AY ,  dans  le  Bléfois ,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois,  diocefe  &  élection  de  Blois, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y 
compte  204.  feux.  Cette  paroiflè  elt  à  2. 1.  &  demie 
S.  de  Blois. 

CH1STOT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment, intendance  &  élection  de  Rouen.  Ony  compte 
3.  feux  privilégiés  oc  <  1 .  feux  taillables.Cetteparoiile 
eft  à  4. 1.     N.  E.  de  Rouen. 

CH1TRAY  ,  enBerry ,  diocefe  ôc  intendance  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  la  Châ- 
tre. On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  ,  en  vins  6c  en 
pâturage». 

CH1TR  Y ,  bourg ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bail- 
liage ôc  recette  d'Auxerre ,  parlement  de  Paru  , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  2. 1.  E.  S.  E.  d'Auxerre. 

CHITRY  ,  en  Champagne,  diocefe  d'Auxerre, 
parlement  ôc  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Tonnerre.  On  y  compte  s  S -feux.  Cette  communauté 
eft  contigue  à  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  pré- 
cédent. 

CHITRY ,  en  Nivernois ,  diocefe  d'Autun ,  par- 
lement de  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Veze- 
lay.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une 
petite  diftance  de  Corbigny ,  à  4. 1.  ôc  tiers  S.  S.  0. 
de  Vezelay.  La  rivière  d'Yonne  arrofe  fon  terroir, 
qui  eft  d'ailleurs  aflèz  fertile. 

CH1VERNY ,  bourg ,  dans  le  Bléfois ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois ,  diocefe  &  élection 
de  Blois ,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Orléans. 
On  y  compte  211.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la 
petite  rivière  de  Conon  ,  qui  le  fépare  du  bourg  de 
Cour,  à  3.I. S.  E.  de  Blois,  11.  S.  O.  d'Orléans  , 
&  3.  S.  O.  de  Chambor.  Il  y  a  à  Cbiverny  un 
grand  ôc  magnifique  château.  C'clt  Raoul  Hu- 
rault ,  Général  des  finances  qui  le  fit  bâtir.  Philip- 
pe Hurault,  fon  fils  ,  en  fit  hommage  au  Roi  le  20. 
Décembre  i$6$. ,  ôc  il  en  augmenta  beaucoup  les 
logements ,  de  même  que  la  feigneurie.  Avant  que 
d'être  Chancelier  de  France ,  ce  même  Philippe 
Hurault  avoit  été  Chancelier  du  Duc  d'Anjou ,  qui 
fut  depuis  Roi  de  Pologne.  Il  fut  aufit  Chancelier 
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des  deux  ordres  du  Roi  ,  Gouverneur  d'Orléans  ^ 
du  pays  Chartrain  4  du  Loudunois  Si  du  Bléfois.  En 
i  $77.  le  Roi  Henri  III.  e'rigea  en  fa  faveur  la  fei- 
gneurie  de  Chiverny  en  vicomte.  11  fut  pourvu  en  ti- 
tre d'office  de  la  charge  de  Garde  des  fceaux ,  après 
que  le  Cardinal  de  Birague  s'en  fut  demis  à  caufe 
de  fon  extrême  vieilleflè.  Après  la  mort  de  ce  Car- 
dinal ,  arrivée  au  mois  de  Novembre  t  jSj.  ,  il  fut 
élevé  à  la  dignité  de  Chancelier  ,  qu'il  exerça  juf- 
qu'en  1  $99.  Depuis  fa  mort ,  Henri  Hurault  fon 
fils,  héritier  de  fes  principales  terres  &  de  fes  gou- 
vernements, fit  démolir  une  partie  des  anciens  bâ- 
timeuts  du  château  de  Chiverny  ,  n'en  ayant  laifle 
fuhlïfter  que  ce  que  l'on  voit  dans  la  cour  à  main 
gauche  en  entrant ,  ck  les  deux  tours  qui  font  à  cha- 
que côté  de  la  porte.  Ce  fut  vers  l'an  1634.  qu'il 
commença  à  faire  bâtir  le  grand  corps-dc-logis  qui 
fait  face  à  la  cour ,  ck  donne  d'un  autre  cùté  fin- 
ie parterre.  Boyer ,  de  Blois ,  en  fut  l' Architefte. 
Ce  nouveau  bâtiment  a  environ  trente-fix  toifes  de 
longueur.  Dans  cette  étendue ,  ck  au-deflbus  du 
rez-de-chauffée ,  font  les  offices  voûtées  de  belle 
pierre  blanche.  Leur  exaucement  Se  leur  tliftribu- 
tion  les  reudent  très-commodes.  Elles  tirent  le  jour 
du  côté  de  la  cour  Se  du  parterre.  Les  murs  font 
de  pierres  dures  jufqu'au-dcflùs  du  rez-de-ehauflée , 
&  le  refte  eft  en  pierres  de  bouré ,  taillées  en  bof- 
fage  par  les  joints.  L'édifice  eft  divifé ,  dans  fa  lon- 
gueur ,  en  cinq  pavillons  ,  un  au  milieu ,  &  deux 
à  chaque  côté.  Celui  du  milieu,  de  même  que  ceux 
des  deux  extrémités,  eft  plus  élevé  d'un  étage  que 
les  autres  ,  qui  n'en  ont  que  deux.  La  couverture 
des  pavillons  de  chaque  extrémité  eft  faite  en  im- 
périale ,  avec  de  petits  dômes  au-deflus.  Dans  l'é- 
tendue de  la  façade  ,  entre  les  fenêtres  du  premier 
étage  ,  font  des  niches  ovales  enrichies  d'orne- 
ments ,  &  où  l'on  a  placé  des  bulles  antiques.  Au 
haut  de  l'entablement  du  pavillon  du  milieu ,  il  y 
a  auffi  une  niche  remplie  d'un  bufte  ,  &  au-deflus 
font  trois  figures  affiîès  qui  fervent  d'amortifle- 
ment.  Les  frontons  des  fenêtres  font  également 
fort  ornés. 

Les  appartements  du  rez-de-chauflee  Si  du 
premier  étage  font  diftribués  régulièrement  Si  com- 
modément par  falles  ,  chambres  ,  cabinets  Si  gar- 
derobes.  Les  cheminées  Se  les  deflus  des  portes 
font  remplis  de  tableaux  ,  la  plupart  de  la  main  de 
Jean  Mo/nier ,  de  Blois ,  le  même  qui  a  auffi  peint, 
dans  les  panneaux  du  lambris  d'une  falle  ,  l'hif- 
toire  d'Aftrée  ;  dans  ceux  d'une  des  principales 
chambres  ,  l'hiiloire  de  Dom  Quichote  ;  &  en  d'au- 
tres endroits ,  difterens  fujets  ,  Iefquels  font  tous 
rendus  d'une  manière  fort  agréable. 

Le  château  dont  il  eft  queftion ,  eft  accompagné 
d'un  grand  parterre ,  qui  fc  trouve  en  face  du  nou- 
veau bâtiment.  Dix-fept  figures  de  pierre  de  lie 
ornent  beaucoup  ck  enrichiflënt  de  même  le  mi- 
lieu ,  le  coin  des  allées  &  ceux  des  compartiments. 
Ces  figures  font  pofées  fur  des  piédeftaux ,  &  ont 
cinq  ou  Gx  pieds  de  hauteur.  Elles  font  toutes  fort 
belles  ,  &  de  la  main  de  Gilles  Guérin  ,  de  Paris.  A 
main  gauche  eft  un  bois  divùe  en  pluficurs  allées 
avec  des  fontaines ,  Si  avec  un  grand  baffin  d'eau 
au  bout  duquel  eft  un  long  canal.  A  un  des  coins 
du  bois  &  allez  proche  du  château ,  eft  un  ancien 
cabinet  ou  efpece  de  loge  ,  ouvert  des  deux  côtés , 
Si  le  refte  feulement  fermé  avec  des  planches  ;  mais 
dont  l'intérieur  eft  fort  remarquable  pour  les  belles 
peintures  qu'on  y  voit ,  ck  qui  font  du  fameux  Ni- 
colas Pouifin ,  qui  étoit  fort  jeune  lorfqu'il  les  fit. 
Quoique  ces  peintures  foient  h  préfent  fort  gâtées, 
on  ne  laiffc  pas  que  d'y  reconnoître  encore  l'efprit 
de  l'excellent  maître  de  qui  elles  font. 

Le  Comte  de  Chiverny  ne  laùTa  que  deux  filles , 
Tome  IL 


Anne  &  Ifabelle  Hurault.  La  première  fut  mariée 
1  °.  au  Comte  de  B  riançon  de  la  maifon  du  Ludej 
i°.  à  Charles  ,  Marquis  d'Aumont  ,  Lieutenant- 
Général  pour  le  Roi  à  l'armée  d'Allemagne ,  où  il 
fut  tué  en  1 644.  au  fiege  de  Landaw  ,  fans  laiflee 
d'enfants.  Ifahelle  Hurault  fut  mariée  au  Marquis 
de  Monglas,  Grand-Maître  de  la  garderobe  ,  dont 
le  fils ,  qui  a  époufé  la  fille  de  M.  de  Saumery , 
poflede  préfentement  le  comté  de  Chiverny  ,  & 
en  porte  le  nom. 

CHIVES  ,  en  Poitou,  diocefe  8t  intendance  de 
Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  éleftion  de  Niort. 
On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  8.  I. 
&  demie  S.  E.  de  Niort ,  ck  4.  E.  de  St.  Jean- 
d'Angely. 

CH1VRES  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Châlon  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  St  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  41.  feux.  Cette  pa- 
roiife  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  à  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Saône ,  à  4.  1.  S. 
E.  de  Nuyts  ,  &  à  une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Bel- 
legarde. 

CHIVRES.dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouvernement 
général  de  I*  Iflc-de- France  ,  diocefe,  intendance 
Si  élection  de  SoifTbns ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  l'Aifne  ,  dans  une  contrée  agréable  &  fer«j 
tilc  ,  à  trois  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Soiflbns. 

CHIVRES  £>  Machecourt  ,en  Picardie  ,  diocefe 
&  éleftion  de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Soiflbns.  On  y  compte  71.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  demi-lieue  E.  de  Notre-Dame 
de  Liefle,  &  à  3.  1.  E.  un  qoart  au  N.  de  Laon. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  Si  en  pâturages , 
de  il  eft  arrofé  de  la  petite  rivière  de  Serre  ,  qui 
vient  de  Lappion ,  ck  va  fc  rendre  à  la  Fere. 

CHIVRIERES  ,  dans  le  Beauvoifis,  au  gouver- 
nement général  del'Ifle-dc-Francc,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soiflbns, 
éleftion  de  Clermont.  On  y  compte  1 48.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  5. 1.  &  deux  tiers  E.  un  quart  au  N. 
de  Clermont.ck  ».  Si  deux  tiers  S.O.  de  Compiegne. 

CHIVY  Us  Ejhuvelles  ,  dans  le  Laonnois,  au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe 
ck  éleftion  de  Laon,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Soiflbns.  On  y  compte  37.  feux. 

CHIZÉ  ou  Chizay,  bourg  ,  en  Poitou,  diocefe 
Si  intendance  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris , 
éleftion  de  Niort.  On  y  compte  140.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  4.  1.  &  demie  S.  S.  E.  de  Niort,  Si  12. 
S.  O.  de  Poitiers.  Il  eft  iîtuc  fur  la  rivière  de  Bou- 
tonne ,  qui  fertilife  fon  terroir. 

CH1ZEUL  ù  les  Bruyrcttes ,  en  Bourgogne, 
diocefe  d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon, 
bailliage  6c  recette  de  Charolles.  On  y  compte  9. 
feux.  Ce  hameau  eft  un  arriere-fief  mouvant  de  la 
Motte-Saint-Jean ,  ck  il  eft  fitué  fur  une  hauteur  , 
à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  l'Arroux, 
à  trois  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Digoin ,  &  à  4. 
1.  Se  quart  O.  de  Charolles.  Plufîeurs  autres  arriere- 
fiefs  font  fitués  tout  proche  de  celui  dont  il  eft  quef- 
tion ,  Si  nommément  ceux  de  la  Maifon  Si  Châtel 
de  la  Broflè ,  de  Nuify ,  de  Garroches ,  ckc.  Quel- 
ques-uns de  ces  hameaux  font  de  la  recette  de  Semur- 
cn-Brionnois.  D'autres  dépendent  de  celle  d'Autun, 
Si  d'autres  de  celle  de  Charolles. 
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CHOESTRE ,  petite  rivière  ,  qui  fort  de  l'étang 
de  Craon  ou  Gran ,  en  Berry  ,  Si  va  fe  rendre  dans 
l'Evre  ,  entre  Villequier  Si  Bourges.  Son  cours 
n'clt  que  de  3.  lieues  ou  environ. 

CHOFF AILLES, en  Bourgogne ,  diocefe , élcc- 
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tion  ,  bailliage  &  recette  de  Mâcon ,  parlement  de 
paris  ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  $6. 
(eux*  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  monta- 
gnes, fur  une  petite  rivière  ,  à  7. 1.  ck  demie  O.  S. 
O.  de  Mâcon.  Son  terroir  produit  d'aflez  bon  vin. 

CHOIGNES  &  les  Granges  de  Froidos ,  de  la 
Penne  &  de  Froide  Fontaine  ;  dans  le  Baffigny ,  en 
Champagne,  diocefe  de  Langres,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Chau- 
fnont.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  fur  la  Meufe,  à  un  quart  de  lieue  S.  de 
Chaumonr. 

CHOILLEY  O  Fromentcl ,  en  Champagne  , 
diocefe  ôt  élection  de  Langres ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  60.  fenx.  Cette 
Communauté  eft  une  annexe  de  la  paroifle  de  Dom- 
martin  ,  &  elle  eft  fituée  fur  la  Vingeanne  ,  à  3. 1. 
&  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Langres. 

CHOIN,  en  Normandie,  diocefe  &  élection  de 
Bayeux ,  parlcmentde  Rouen,  intendance  de  Caen , 
fêrgeoterie  de  Briquefart.  On  y  compte  68.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  E.  de 
Bayeux  ,  &  3.  &  deux  tiers  O.  un  quart  an  N.  de 
Caen.  Son  terroir  eft  fertile  en  pâturages. 

CHOIN  ,  baronnie  ,  en  Breflc  ,  diocefe  de 
Lyon  ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon ,  élec- 
tion ,  bailliage  &  recette  de  Bourg.  On  y  compte 
1  x6.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de 
grains  &  de  pâturages. 

CHOISEL  ou  Saint-Jean  de  Choifel ,  dans  le 
Hurcpoix  ,  au  gouvernement  général  de  Plfle-de- 
Francc  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  &  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  &  fertile ,  à  une 
demi-lieue  S.  O.  de  Chevreufe ,  à  cinq  quarts  de 
lieue  E.  de  l'abbaye  de  Vaux-dc-Cernay  ,  ôt  à  J.  1. 
&  demie  S.  O.  de  Paris.  - 

CHOISEUL  ,  dans  le  Bafligny  ,  en  Champagne, 
diocefe  &  élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  $9.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  route  de  Bourbonne- 
les-Bains  à  Châlons ,  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  Meufe ,  a  1. 1.  O.  N.  O.  de  l'abbaye  de 
Morimont ,  1 1.  S.  S.  E.  de  Stainville,  1 3.6c  demie 
S.  O.  de  Nancy ,  5.  Ôt  tiers  E.  S.  E.  de  Chaumont , 
1  j.  E.  uu  quart  au  S.  de  Cboifeul-Polify  (  au  comté 
de  Bar-fur-Seine,  en  Bourgogne),  Ôt  4.  ôt  tiers 
N.  E.de  Langres. 

La  terre  ôt  frigueuric  de  Choifeul  eft  une  ancienne 
baronnie  qui  a  donné  le  nom  à  la  maifon  de  Choi- 
feul ,  l'une  des  plus  anciennes  ôt  des  plus  illuftres, 
non-feulement  de  la  province  de  Champagne ,  mais 
encore  du  royaume.  Reignier  1.  ou  Kaymer,  Sire 
àeChoifeul,  vivoit  vers  l'an  1060.  ou  1070. 11  eft  la 
tifce  de  toutes  les  branches  de  la  maifon  de  Choifeul 
qui  fubfiftcnt  actuellement ,  aufli-bien  que  de  celles 
qui  font  éteintes.  Voyt\  Beaupré  (tom.  t. de  ce  dic- 
tionnaire , pag.  $  10. col.       Stainville,  Praflin,  ôtc. 

Il  y  a  eu  trois  Maréchaux  de  France  de  la  maifon 
de  Choifeul  :  deux  de  la  branche  de  Ckoifeul-Praflin, 
&  le  troifieme  de  celle  de  Choifeut-Francieret. 

Charles  de  Choifeul ,  Marquis  de  Praflin ,  Comte 
de  Chavignon  ,  Baron  de  Chaouree,  Seigneur  de 
la  quatrième  partie  de  Soiflbns ,  Chevalier  des  or- 
dres du  Roi,  fut  fait  Maréchal  de  France  en  1 6 1 9. , 
&  mourut  le  premier  Février  1616.  ,  à  6).  ans. 

Céfarde  Choifeul  étoit  neveu  du  précédent,  Se 
peut-être  le  plus  ancien  officier  de  France,  lorfque 
le  Roi  lui  donna  le  bâton  de  Maréchal  de  France  le 
ao.  Juin  1645.  Toute  la  vie  de  ce  Seigneur  ne  fut 
qu'un  tiflu  de  fervices  important  qu'il  rendit  à  l'é- 
tat ,  foit  à  l'armée  ,  foit  à  la  cour ,  foit  dans  les  né- 
gociations. A  la  guerre  ,  il  avoit  gagné  deux  ba- 
tailles ,  celle  du  Traneheron  au  mois  da  Juin  1648., 
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&  celle  de  Retbel  (en  Champagne)  le  13.  Dé", 
cembre  1650.  Cette  dernière  peut  être  regardée 
comme  une  victoire  qui  en  va«  plulîcurs.  Notre 
héros  y  défit  le  Maréchal  de  Turenne ,  qui  com- 
mandoit  l'armée  ennemie,  compofée  de  François 
rebelles  ,  d'Efpagnols  ,  de  Flamands  ck  de  Lor- 
rains. La  défaite  fut  fi  complette  ,  que  le  Maré- 
chal de  Turenne  eut  bien  de  la  peine  à  éviter  de 
tomber  entre  les  mains  du  vainqueur.  Aufli  cette 
victoire  mit  Choifeul  dans  une  grande  réputation. 
En  effet ,  quel  rang  ne  doit  pas  tenir  dans  notre 
hiftoire  un  Général ,  qui,  en  bataille  rangée ,  délit 
le  Maréchal  de  Turenne?  Dès  l'an  1649.1e  Roi 
l'avoit  choifi  pour  être  Gouverneur  de  la  perfora* 
de  Philippe  de  France  ,  fon  frère  unique ,  ot  Ihoi. 
feul  en  prêta  le  ferment  au  mois  de  Mai  de  cette 
même  année.  Il  fut  fait  Chevalier  des  ordres  da 
Roi  le  31.  Décembre  1 66 1.,  &  quatre  ans  après  Duc 
de  Çhoifeul  &  Pair  de  France.  Quand  00  fitU 
maifon  de  Monfieur ,  frère  unique  de  Louis  XIV., 
le  Roi  donna  pour  un  million  de  charges  de  cette 
maifon  au  Maréchal  du  Pleffis-Praflin  (Choifeul), 
qui  avoit  été  Gouverneur  de  ce  Prince,  &  qui  d'ail, 
leurs  s'étoit  couvert  de  gtoire  en  fervant  l'état, 
Quoique  ces  bienfaits  fuflent  bien  placés ,  &  que  lt 
Cardinal  Mazarineut  obligation  à  rc  .Seigneur, cela 
n'empêcha  pas  que  ce  ne  fût  un  fujet  qui  les  brooiiU 
ôt  les  indifpofa  l'un  contre  l'autre. 

Le  troifieme  Maréchal  de  France  que  la  maifon 
de  Choifeul  a  donné  à  la  France  ,  eft  Claude  de 
Choifeul  ,  dit  le  Comte  de  Choifeul  ,  Mariais  de 
Francieres  ,  &c.  Celui-ci  fut  fait  Maréchal  de 
France  le  17.  Mars  1693. ,  ôt  mourut  le  11.  Mars 
171 1.,  étant  Doyen  des  Maréchaux  de  France.  U 
fut  inhumé  dans  l'églife  des  Religieux  pénitents  du 
Tiers-Ordre  de  St.  François  au  couvent  du  fàiubourg 
de  Picquepuce  ,  à  Paris. 

Les  ainés  de  la  maifon  de  Choifeul  ont  pofledé 
de  pere  en  fils  la  terre  de  ce  nom  ,  jufqu'au  com- 
mencement du  quinzième  fiecle.  Mais,  A  me,  Sire 
&  Baron  dcChoifeul  (  qui  vivoit  encore  en  1419.), 
n'ayant  laifle  de  fon  mariage  avec  Clarede  de 
Grancey ,  qu'une  fille  unique  ,  Jeanne  ,  Dame  de 
Choifeul  ot  de  Montaguillon  ,  celle-ci  porta  lefiiites 
terres  parle  mariage  qu'elle  contracta  en  141c, 
à  Etienne  ,  Sire  6'Ânglure,  Chambellan  de  Henri, 
Roi  d'Angleterre ,  avec  lequel  elle  vivoit  encore  ta 
1440.  Elle  époufa  en  fécondes  noces  Jean  de  BJji  y, 
ôc  en  troificmes  Jean  de  Louan  ,  dont  elle  étoit 
veuve  en  1 46 1 .  &  en  1 4*74. 

Charles  111. ,  Duc  de  Lorraine  ,  pofTédoir  la  ba- 
ronnie de  Choifeul,  Il  la  comprit  dans  le  partage 
qu'il  fit  par  fon  tcllament  du  a  t.  Janvier  1606.  à 
François  de  Lorraine  ,  Comte  de  Vaudemont ,  fon 
fécond  fils  ,  lequel  l'échangea  enfuite  avec  Nicolas 
de  N<ttancouri*i'HauffoiiviUe  ,  Comte  de  Vaube- 
court,  pour  les  baronnies  de  Saint-Georges  &  Tur- 
queftein  ,  que  ce  Prince  reçut  en  échange  de  celle 
de  Choifeul.  François-Jofeph  de  Nertancourt  de 
Hauflbnville  ,  Evèque  de  Montauban  ,  le  dernier 
des  fils  de  Nicolas  ,  fubflitua  Choifeul  ,  Vaube- 
court  ôt  Orne  à  fon  coufîn  François  de  Nettancourt, 
dit  le  Marquis  de  Vaubecourt  ,  lequel  étant  mort 
fans  enfants  ,  fon  frère  N.  de  Nettancourt  ,  dit 
le  Comte  de  Vaubecourt ,  Colonel  dans  le  régiment 
des  grenadiers  de  France  ,  enfuite  Colonel  d'un 
régiment  d'infanterie  de  fon  nom  ,  ôtc. ,  a  été  fon 
fucceflèur  en  cette  fubllitution. 

Cependant  la  maifon  de  Choifeul  n'a  point  dis- 
continué de  porter  le  nom  qu'elle  avoit  pns  de  l'an- 
cienne baronnie  de  Choifeul  ,  quoiqu'elle  ne  la 
poflede  plus.  De  cette  maifon  ,  qui  forme  aujour- 
d'hui pluûeurs  branches ,  font  entr'autres  le  Duc  de 
Choifcul-Stainville  ,  Pair  de  France  ,  Miniftre  & 
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Secrétaire  d'état  de  la  guerre  ôc  de  ta  marine  ,  Che- 
valier des  ordres  du  Roi  ,  &c.  ;  le  Duc  de  Choifeul- 
Vrafiin  ,  Pair  de  France ,  Miniftre  ôc  Secrétaire 
d'état  des  affaires  étrangères  ,  Chevalier  des  ordres 
du  Roi  ,  &c.  ;  l'Archevêque  d'Alby  ,  l'Evêque  de 
ChâJons-fur-Saone  ,  l'Evêque  de  Mende  ,  le  Car- 
dinal de  Choifeul ,  Archevêque  de  Befançon  ,  &c. 

CHOISEY ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement ôc  intendance  de  Bcfançon  ,  bailliage  ôt  re- 
cette de  Dole.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  pa- 
roiffe  eft  à  une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Dole. 

CHOIS1LLE  Oa)>  petite  rivière  ,  enTouraine, 
qui  après  un  cours  de  4.  ou  $.  lieues  ,  fe  perd  dans 
la  Loire  ,  s  une  demi-lieue  au-deffbus  de  Tours. 

CHOISY  ,  en  Hainault ,  diocefe  de  Cambray  , 
parlement  de  Douay  ,  intendance  &  gouvernement 
de  Maubeuge.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  commu- 
nauté ell  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

CHOISY  ù  Froyeres  ,  dans  le  Beauvoifis  ,  au 
gouvernement  général  de  l'Iflc-de-Francc  ,  diocefe 
de  Bcauvais  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Soiffons ,  cleftion  de  Clermont.  On  y  compte  49. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2. 1.  &  demie  E.  de  Cler- 
mont ,  ôt  3. 0.  S.  O.  de  Compiegne. 

CHOISY  au  Bacq  ,  dans  le  SoilTonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'ifle-de- France  ,  diocefe  , 
intendance  Ôt  élection  de  Soldons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  }o.  feux.  Cette  paroiffe  eft  dans 
unefïtuation  agréable  ,  entre  les  rivières  d'Aimé  ôc 
d'Oife  ,  joignant  les  forets  de  Cuife  ôc  de  Lègue ,  à 
une  lieue  N.  E.  de  Compiegne  ,  $.  Ôt  demie  O.  N. 
O.  de  Voiflbns  ,  &  3.  S.  O.  de  Noyon.  Nos  Rois  de 
la  premic-rc  ôt  de  la  féconde  race  s'y  plaifoient 
beaucoup  ,  &  y  avoient  un  château  quiétoit  connu 
fous  leoam  de  Ca^ciacum.  Il  y  avoit  auffi  une  ab- 
baye dont  l'églife  étoit  fous  l'invocation  de  Saint- 
Etienne.  Childcbcrt  IL,  mort  en  71 1.,  fut  inhumé 
dans  cette  églife.  Quelques  -  uns  veulent  que  Clo- 
vis  lîl. ,  fon  frère  aîné  ,  &  Dagobert  111.  ,  fils  de 
Childebert  IL  ,  y  ayent  été  auffi  inhumés  ;  mais 
nos  anciens  écrivains  n'en  difent  rien.  La  Reine 
Berthe  ,  mere  de  Charlemagne  ,  mourut  à  Choify 
le  12.  de  Juillet  de  l'an  783.  ,  Ôt  y  fut  enterrée  ; 
mais  fon  corps  fut  depuis  tranfporté  à  Saint-Denis , 
&  fut  mis  auprès  de  celui  de  Pépin  ,  fon  mari. 
Louis  le  Débonnaire  donna  le  monaftere de  Choify, 
avec  toutes  fes  dépendances, à  l'abbaye  de  St.  Médard 
de  Soiifons  ,  par  fa  charte  du  fécond  des  nones 
d'Août  de  l'an  821. ,  à  condition  que  les  Abbés  de 
Saint-Médard  ne  pourroient  donner  ledit  monaftere 
de  Choify  à  qui  que  ce  fût  en  titre  de  bénéfice. 
Selon  la  même  charte ,  il  doit  y  avoir  une  nom- 
breuse communauté  de  Religieux  dans  ledit  monaf- 
rere ,  pour  y  célébrer  le  fervice  divin.  Cependant , 
cette  défenfe  n'a  pas  empêché  que  dans  la  fuite  des 
temps ,  le  monaftere  dont  il  eft  queftion  ,  n'ait  été 
changé  en  un  prieuré-commendataire  ,  ou  de  temps 
immémorial  on  n'a  vu  aucun  Religieux.  La  menfe 
du  prieuré  a  été  unie  au  monaftere  des  Bénédictins 
Anglois ,  établis  à  Paris  dans  le  fauxbourg  de  Saint- 
Jacques.  L'églife  eft  comme  abandonnée  ,  ôc  il  n'y  a 
en  dedans  ni  tombeaux  ni  inferiptions  qui  puiffent 
prouver  les  faits  que  nous  venons  d'annoncer  fur 
la  fui  de  nos  meilleurs  hiftoriens.  On  y  dit  «ne 
méfie  les  fêtes  ôt  les  dimanches  ,  ôt  ce  font  les  Mi- 
nimes du  couvent  de  Franc-Port ,  fitué  à  une  demi- 
lieue  de  Choify  ,  qui  difent  ces  méfies ,  pour  lef- 
lles  ils  font  payés  par  les  Bénédictins  Anglois. 
château  de  Choify,  tel  qu'il  eft  à  préfent  ,  ap- 
partient à  un  gentilhomme  ,  qui  eft  Cofcigneur  de 
ce  lieu  conjointement  avec  les  Bénédictins  Anglois 
de  t  aris. 

CHOISY  Bellegarde  ou  Choify-aux-Loges  ,dans 
'e  Gâtinob-Orléanois ,  diocefe  de  Sens ,  parlement 


de  Paris ,  intendance  d'Orléans  ,  élection  de  Mon- 
targis.  On  y  compte  156.  feux.  Cette  paroiflé  eft 
fituée  à  quelque  dillance  E.  de  la  foret  d'Orléans, 
â  4.  1.  O.  de  Àlontargis  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S. 
E.  de  Boifcommun,t  7. 1.  ôt  deux  tiers  E.  N.  E.  d'O:  • 
léans  ,  ôc  6.  S.  de  Maleshcrbes. 

La  terre  Ôc  feigneurie  de  Choify-BcUegartle  fut 
portée  en  mariage  par  Jeanne  Braque  à  Jean  de 
l'Hôpital  ,  Seigneur  de  Monrignon  ôc  Clerc  des 
Arbalétriers.  Il  étoit  de  la  maifon  de  Galluccio  au 
Royaume  de  Naples ,  ôt  fut  naturalifé  François 
par  lettres  du  26.  Septembre  1  $49.  Son  fils ,  Fran- 
çois ,  Grand-Maitre  d'hôtel  de  la  Reine  Ifabeau  de 
Bavière  ,  fut  trifaycul  de  Jean  de  l'Hôpital ,  Che- 
valier de  l'ordre  du  Rot ,  Gouverneur  de  la  per- 
fonne  de  François  de  France  ,  Duc  d'Alcnçon , 
ôt  Surintendant  de  la  maifon  de  ce  Prince.  C'cft 
en  faveur  dudit  Jean  de  l'Hôpital  que  les  terres 
de  SoiJ'y  ou  Ckoily  ,  de  la  Rtgardiere  ,  à'Auxerre  ôc 
de  Combrunts ,  furent  unies  ôc  érigées  en  comté  par 
lettres  de  Décembre  1564. ,  regilhrécs  le  22.  Dé- 
cembre 1  $6  <.  Par  lettres  du  2.  Janvier  1599.  ce 
même  comté  fut  érifté  en  marquifat  en  faveur  de 
Jacques  de  l'Hôpital ,  fils  de  Jean  ,  lequel  fut  en 
même  temps  fait  Chevalier  des  ordres  du  Roi.  Son 
petit-fils  René  vendit  le  marquifat  de  Choify  au 
Marquis  de  Vitry  fon  parent  ,  lequel  eft  ayeul  par 
fon  fils  Gabriel.mort  en  Décembre  1709.,  de  Paul- 
François  ,  dit  le  Marquis  de  l'Hôpital  ,  Ambalîa- 
deur  extraordiuaite  auprès  du  Roi  des  Deux-Si- 
ciles,  Ambafiadeur  auprès  de  l'Impératrice  de 
Rufiie  (  Llifabcth  )  ,  Chevalier  des  ordres  du  Roi  , 
Lieutenant-Cénéral  de  fes  armées  ,  Chevalier  de 
l'ordre  de  Saint-Janvier  ,  ôcc.  11  a  époufé  N.  Boul- 
logne. 

François-Marie  de  l'Hôpital  ,  fécond  Duc  de 
Vitry  ,  revendit  le  marquifat  de  Choify  à  Roger 
de  Saint-Lary  ,  Duc  de  Bellegarde  ,  qui  fittranf- 
férer  le  titre  de  duché-pairie  de  Bellegarde  fur  cette 
terre  ,  par  lettres  de  Décembre  164c. ,  regiftrées  le 
26.  Juillet  fuivant.  Le  Duc  de  Bellegarde  ,  qui  étoit 
mort  fans  enfants  le  13.  dumèmemois.avoitfubftitué 
tous  fes  biens  à  fou  neveu  Jean-Antoine- Arnaud 
de  P<irdjil(jn  ,  Marquis  de  Montefpau,  Maître  de 
la  garderobe  du  Roi ,  qui  fut  appelle  le  Duc  de 
Bellegarde  ,  ôt  mourut  fans  enfants  le  21.  Mars 
1687.  Sa  veuve  ,  Anne-Marie  de  Saint-Lary  ,  qui 
lui  furvécut  jufqu'au  4.  Mai  171$.,  eut  pour  héri- 
tier Louis-Antoine  de  l'ardaillan  de  Gondrin  ,  Duc 
d'Antin,  Pair  de  France  ,  petit-fils  de  fa  tante 
Paule  de  Saint-Lary.  La  terre  de  Choify  ,  qui  a 
confervé  le  nom  de  Liellegarde  ,  a  été  vendue  de- 
puis fur  le  Duc  d'Antin  ,fon  petit-fils  ,  ôc  arquife 
par  Adrien- Jules  Gauthier  de  Brejfiyiy  ,  premier 
Préfident  de  la  féconde  chambre  des  requêtes ,  qui 
a  époufé  N.  le  Matrat.V»ye\  Mefoil-Habert. 

CHOISY  en  Brie  ,  bourg,  dans  la  Brie-Cham- 
penoife,  diocefe  ôc  élection  de  Meaux  ,  parlement 
ôc  intendance  de  Paris.  On  y  compte  216.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  2.  I.  S.  E.  de  Coulomiers  ,  ôc  au- 
tant S.  de  l'abbaye  de  Rebais.  Son  terroir  eft  fer- 
tile en  grains  ôc  en  pâturages. 

CHOISY  Mjle^herbes  ,  dans  le  Gâtinois-Orléa- 
nois  ,  diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance d'Orléans ,  élection  de  Pithiviers.  On  y  com- 
pte 1  ;6.  feux.  Cette  paroillè  elt  fituée  dans  une; 
contrée  agréable  ôc  fertile  ,  fur  la  petite  rivière  de 
Juine,  à  3.  1.  ôt  quart  N.  E.  de  Pithiviers ,  6.  Ôc  de- 
mie S.  de  Corbeil ,  4.  ôc  trois  quarts  S.  E.  d'Eftam- 
pes,  10.  ôt  demie  N.  E.  d'Orléans,  4.  Ôc  quart  S. 
O.  de  Fontainebleau  ,  ôt  1 1.  ôt  quart  S.  un  quart 
à  l'E.  de  Paris.  Long.  20.  5. 10.  lat.  48.  17.  50. 

CHOISY  le  Roi  ,  dans  l'lfic-de-France  ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  ôt  élection  de  Paru. 
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On  y  compte  64.  feux.  Cette  paroiffe  eft  firuée 
très-agréablement,  fur  la  rive  gauche  delà  Seine  , 
à  trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Villcjuivc  ,  à  une 
lieue  S.  de  Charenton  ,  une  &  deux  tiers  S.  S.  E. 
de  Paris,  6c  4.  E.  S.  E.  de  Verfailles.  Il  y  a  àChoify 
une  magnifique  maifon  de  plaifance  qui  appartient 
au  Roi  ,  &  à  laquelle  Sa  Majefté  a  fait  faire  des 
réparations  &  des  embeliiffeinents  très-confidéra- 
bles.  L'églife  paroiffiale  de  Choify  a  été  rebâtie 
depuis  peu,  &  c'eft  un  édifice  des  mieux  entendus. 
Les  maifons  qui  forment  le  bourg  de  Choify ,  font 
la  plupart  très-bien  bâties  6c  dans  le  goût  moderne. 
Les  rues  y  font  droites  &  bien  pavées.  En  un  mot 
Choify  eft  devenu  depuis  quelques  années  un  ré- 
jour  des  plus  agréables  des  environs  de  Paris. 

CHOISY  le  Temple  ,  dans  la  Brie-Champenoife, 
diocefe  6c  élection  de  Meaux  ,  parlement  6c  inten- 
dance de  Paris.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  6c  deux  tiers  O.  de 
Meaux. 

CHOISY  ,  en  Champagne  6c  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voyt\  Soify. 

CHOIX ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment 6c  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  6c  re- 
cette de  Gray.  On  y  compte  89.  feux.  Cette  pa- 
roiffe ejl  à  1. 1.  6t  demie  E.  S.  E.  de  Gray. 

CHOLET  ,  ville  avec  titre  de  baronuie,  en  An- 
jou ,  diocefe  de  la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours  ,  élection  de  Montreuil-Bet- 
lay.  On  y  compte  208.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  6c  fertile  ,  &  où  il  y  a 
des  bois  ,  fur  la  petite  rivière  de  Mayenne  ou  du 
Moine ,  à  J.  1.  &  demie  de  la  rive  gauche  de  la 
Loire  ,  8.  6c  demie  S.  S.  O.  d'Angers  ,  8.  &  deux 
tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Montreuil-Bcllay  ,  6c  7. 
&  tiers  O.  N.  O.  de  Thouars  ,  6c  une  &  deux  tiers 
O.  N.  O.  de  Maulevricr.  Outre  l'églife  paroif- 
fiale, il  y  a  à  Cholet  un  prieuré,  un  couvent  de  Cor- 
delicrs  &  un  de  Cordelières.  Il  fe  tient  en  cette 
ville  plufieurs  foires  dans  l'année  ,  6c  elles  font  des 
plus  confidérables  par  la  grande  quantité  de  toiles 
qu'on  y  débite  ,  &  qui  font  tranfportées  en  Poi- 
tou ,  en  Limoûn ,  à  la  Rochelle  6c  même  jufqu'à 
Bordeaux.  On  y  vend  aufli  beaucoup  de  beftiaux. 
Le  château  de  Cholet  eft  beau  6c  en  fort  bon  état  : 
il  a  été  bâti  en  1696.  par  René-François  de Eroon, 
premier  Ecuyer  de  Son  Alreflè  Royale  Madame. 

La  ville  de  Cholet  avoit  donné  fon  nom  à  une  an- 
cienne famille ,  qui  s'éteignit  dans  le  treizième  fic- 
elé. Par  lettres  d'Octobre  1677.  ,  regiftrées  au  par- 
lement &  en  la  chambre  des  comptes  les  31.  Août 
6c  19.  Septembre  1678.  ,1a  terre  6c  feigneurie  de 
Cholet  fut  érigée  en  marquifat  en  faveur  d'Edouard 
Colbert,  Comte  de  Maulevrier  ,  Lieutenant-Géné- 
ral des  armées  du  Roi ,  Gouverneur  de  Tournay , 
créé  Chevalier  des  ordres  du  Roi  en  1688.  ,  mort 
le  31.  Mai  1693.  Il  étoitfils  de  Nicolas  Colbert , 
Seigneur  de  Vandieres,  &  de  Marie  Pujfon.  Il  avoit 
epoufé  en  1668.  Marie-Magdeleine  Bautru  ,  morte 
le  10.  Mars  1700.  Leur  fils ,  François-Edouard- Col- 
bert, Marquis  de  Maulevrier  &  de  Cholet ,  mort 
le  1.  Avril  1706.,  Brigadier  des  armées  du  Roi, 
avoit  pris  alliance  en  Janvier  1698.  avec  Marthc- 
H«  nriette  Froulay-de-TeJfe" ,  dont  il  relie  René- 
Edouard  Colbert ,  né  le  $..  Février  1706. ,  devenu 
en  1750.  Marquis  de  Maulevrier.  lia  époufé  en 
Mars  17JI.  Caroline  de  Fiennes. 

CHOLIS  ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  de  Clermont, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  ,  élection 
de  Roanne.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroillc 
eft  à  6. 1.  N.  O.  de  Roanne  ,  6c  2.  6c  quart  N.  O. 
d'Ambicrle. 

CHOLONGES  ,  en  Dauphiné ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  6c  élection  de  Grenoble.  On  y 
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compte  un  quart  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,& 

2.  feux  6c  un  douzième  de  feu  pour  les  bieus  tail- 
lablcs. 

CHOLOY  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Toul,confeil  fouverain  ôc  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  6t  recette  de  Coromercy.  On  y  compte 
60.  feux.  Cette  paroiffe  efl  à  une  lieue  O.  S.  0.  de 
Toul.  Il  en  dépend  les  métairies  du  Val  de  PafTé,& 
l'hermitage  de  Saint- Pierre. 

CHOMBELLAY  ,  bourg,  en  Anjou ,  dioccfcfc 
élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  1 30.  feux.  Ce  bourg  eft  è- 
tué  fur  la  Mayenne ,  à  4.  lieues  &  demie  N.  N.O. 
d'Angers. 

CHOMBOURG  ou  Hombourg  ,  ville ,  dans  le 
duché  de  Lorraine,  diocefe  de  Metz,  conicil 
verain  6c  intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Boulay.  On  y  compte  1 80.  feux.  Cette  vite 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  petite  rivière  de 
Roffelle,  à  une  lieue  6c  demie  N.  E.  de  St.  Avold, 

3.  &  demie  E.  S.  E.  de  Boulay  ,  &  14.  N.  E.  de 
Nancy.  Elle  eft  divifee  en  deux  parties ,  qu'on  ap- 
pelle Hombourg  •  Haut  6c  Hombourg  -  Bas.  Hoœ- 
bourg-Haut  eft  la  partie  la  plus  ancienne ,  &  c'etr 
ce  à  quoi  on  donne  particulièrement  le  nom  de 
Hombourg-l'Evêque.  Cette  partie  eft  bâtie  for  une 
montagne  ,  environnée  de  toutes  parts  de  monta*  I 
gnes  encore  plus  hautes.  La  partie  nommée  Hom- 
bourg-Bas  eft  au  pied  de  cette  mo  ntagne.  Les  deu 
parties  ne  font  qu'une  feule  6c  même  communauté. 
Jacques  de  Lorraine  ,  Evèque  de  Metz ,  dans  le 
treizième  fîecle,  y  avoit  fondé  une  collégiale  pour 
treize  Chanoines  i  mais  cette  collégiale  a  été  réunie 
depuis  quelques  années  au  petit  féminaire  de  Meti. 
On  voit  encore  à  Hombourg  des  veftiges  d'ua  an- 
cien château.  11  y  a  en  cette  ville  un  couvent  de 
Récollets  ,  de  la  province  de  Cologne ,  qui  s'y  l'ont 
établis  fur  une  permiftion  du  Roi  de  Pologne ,  da 
3t.  Décembre  1 749. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  eft  fort  ancienne.  II  «a 
eft  fait  mention  dans  l'hiftoire  ,  dès  le  dixième  Cè- 
de. Elle  fut  fous  l'obéiffance  de  Folmar  IV. ,  Comte 
de  Metz ,  qui  la  donna  à  fon  fils  Albert ,  lequel 
mourut  fans  poftérité  mafeulice.  Cela  donna  occ*- 
fion  aux  Seigneurs  voifins  de  s'en  faifir.  Mais  Etienne 
de  Bar  ,  Evèque  de  Metz ,  prétendit  qu'elle  devoir 
lui  revenir  au  défaut  d'héritiers  du  dernier  proprié- 
taire ;  &  avec  l'aide  de  l'Empereur  Frédéric  Bar- 
berouffe ,  if  affembla  des  troupes ,  &  s'empara  de 
Hombourg ,  qu'il  réunit  au  domaine  de  fon  églife. 
Les  Comtes  de  Saarbruck  furent  établis  avoués  hé- 
réditaires de  la  ville  de  Hombourg ,  ainii  que  de  la 
ville  6c  abbaye  de  Saint-Nabord  ,  depuis  appelle 
Saint-Avold. 

Dans  la  fuite,  les  Evèques  de  Metz  établirent  à 
Hombourg  6c  à  Saint-Avold  une  cour  compofée  de 
vingt-quatre  Confeillers ,  qui  avoient  le  titre  d'E- 
chevins,  ck  étoient  tirés  de  tous  les  villages  delà 
châtellenie.  On  appelloit  ce  tribunal  la  pande-an 
ou  l'dvouerie  ,  &  il  avoit  pour  Chefs  le  Comte  de 
Saarbruck  avoué  héréditaire  6c  le  Comte  de  Créaoge 
arrière-avoué.  Les  Evèques  de  Metz  accordèrent 
encore  plufieurs  privilèges  aux  habitants  de  Hom- 
bourg &  de  Saint-Avold  ;  mais  en  139$. ,  l'Evëque 
Raoul  de  Coucy  céda  la  moitié  de  Hombourg,  de 
Saint-Avold  6c  de  leurs  dépendances,  à  Charles 
Duc  de  Lorraine  ,  pour  s'acquitter  envers  lui  de 
quatre  mille  francs  d'or ,  fe  réfervant  cependant 
les  droits  de  rachat  6c  d'hommage.  Cet  engagement 
durajufqu'en  1470.,  que  les  Evèques  de  Metz  ren- 
trèrent en  poffeflion  des  villes  de  Hombourg  <5c  de 
Saint-AvoKl  ;  ce  quireftaencet  étatjufqu'en  IJJ'-, 
que  le  Cardinal  Rober  de  Lenoncour ,  Evèque  de 
Metz ,  engagea ,  avec  le  cotuentement  du  chapitre. 
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les  villes  de  Saint  -  Avold  &  Hombourg,  à  Phi- 
lippe ,  Comte  «le  Naffau-^aarbruck  ,  pour  quinze 
mille  florins  d'or ,  avec  faculté  de  rachat.  En  1 567. , 
Henri  de  Lorraine  ,  Cardinal  de  Guife,  Evêquede 
JWct2  ,  St  le  Cardinal  de  Lorraine  fon  frerc  ,  Ad- 
miniflrateur  perpétuel  de  l'cvcchc  ,  donnèrent  ces 
iêigneuries  en  fief ,  à  perpétuité  ,  a  Henri  de  Lor- 
raine ,  Duc  de  Guife ,  qui  avoir  fourni  les  fournies 
néccflâircs  pour  retirer  ce  qui  en  avoit  éréengagé  au 
Comte  de  Naflan-Saarbrurk.  Cinq  ouiîx  ans  après , 
le  Duc  de  Guife  vendit  du  confentement  de  Cathe- 
rine de  C levés  fon  époufe  ,  à  Charles  Duc  de  Lor- 
raine ,  la  châtellenie  on  feigneurie  de  Hombourg  Si 
Saint-Avold  ,  pour  la  fomine  de  quatre-vingt-feize 
mille  écus  d'or.  Le  Procureur  du  Duc  de  Lorraine 
en  prit  pofleffion  le  27.  Octobre  1  $8a.  Le  Duc  en 
fit  hommage  ,  en  1599.,  à  fon  fils  Charles  de  Lor- 
raine ,  Evcqu»  de  Metz.  Dans  la  fuite ,  cet  hom- 
mage fut  fufpeudu ,  lorfque  les  François  s'emparè- 
rent de  la  Lorraine.  Le  Duc  Charles  III.  ayant  été 
remis  en  poffeffion  de  fes  états,  par  le  traite  des 
Pyrénées  ,  ne  voulut  plus  fuivre  ce  qu'avoient  fait 
fes  prédéceffeurs.  Il  y  eut  fur  cela  des  différends  qui 
ne  forent  terminés  que  par  le  traité  de  Paris  de 
1718.  Par  l'article  XIV.  le  Roi  céda  au  Duc  de  Lor- 
jaine  tout  le  droit  qui  apparie noit  à  la  Couronne 
par  le  traité  de  Muniter  &  autres  ;  *  en  confé- 
qucoce  les  Tilles  de  Hombourg  Si  de  Saint-Avold 
font  reliées  unies  en  toute  fouveraineté  au  duché  de 
Lorraine. 

CHOMEILS ,  en  Limofio ,  diocefe  &  intendance 
de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux ,  élection  de 
Brives.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
4. 1.  N.  de  Tulles. 

CHOMELL1S  ,  bourg ,  en  Auvergne  ,  diocefe 
du  Puy ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  118.  feux.  Ce 
bourg  eft  fîtué  a  quelque  diftance  de  la  rive  gauche 
de  la  Loire ,  à  3 .  I.  &  demie  N.  £.  du  Puy ,  &  6. 
E.  S.  E.  de  Brioude. 

CHOMETTE  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Clcr- 
mont ,  parlement  de  Parts ,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  $6.  feus.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  61  demie  S.  S.  de  Brioude. 

CHOMEYRAC  ,  dans  le  Vivants ,  en  Langue- 
doc, diocefe  St  recette  de  Viviers,  parlement  de 
Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  186.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4. 1.  N.  de  Viviers. 

CHOMOND,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Riom, 
élection  d'Iffoire.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  a  6. 1.  &  demie  E.  S.  E.  d'Iffoire. 

CHONAS ,  en  Dauphiné ,  diocefe  &  élection  de 
Vienne ,  parlement  6t  intendance  de  Grenoble.  On 
y  compte  2.  feux  un  hxieme  &  un  feixieme  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ,  &  2.  feux  Se  trois  quarts 
de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néan- 
moins un  demi  Se  un  quatre-vingt-feineme  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
a  qoelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhône ,  à  2. 
L  S.  S.  O.  de  Vienne. 
CHONOZ  ù  Curfon ,  en  Danphiné.  V.  Chanoz. 
CHON  VILLE,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fit  recette  de  Commcrcy.  On  y 
compte  53.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  au  milieu 
«'un  bois ,  à  2. 1.  O.  de  Commcrcy.  Il  en  dépend  le 
village  de  Morville  ,  Se  quelques  hameaux. 

CHOOQUES,  en  Artois,  diocefe  de  Saint-Omer , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Lille ,  bailliage  &  recette  de  Bethune. 
On  y  compte  131.  feux  fit  6$  t.  perfonnes.  Cette 
paroijïc  eft  fituée  fui  la  petite  rivière  de  Clarcace  t 
lame  IL 
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à  une  licueO.de  Bethune  ,  7.  Se  qtmt  S. fe. d'Aire  , 
S  S.  E.  de  Saint-Omer,  &  6.  N.  N.  O.  de  Bethune. 
U  y  a  à  Chooqucs  une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre 
de  Saint- Auguftin  (  Monajierium  Chojucnfe  Sandi 
Joannts  Bdprt/i<e).  Cette  abbaycfnt  fondée  l'an  1  tes- 
fous  le  titre  de  Notre-Dame  ,  auprès  du  château  de 
Chooqucs ,  ponr  des  Chanoines  réguliers ,  qui ,  l'an 
1120.,  fc  mirent  fous  la  rcplc  de  Saint- Auguilin. 
Dans  la  fuite ,  ce  monaftere  ayant  été  détruit ,  ou 
le  rebâtit  en  1 1 1 8. ,  &  il  fut  dédie  à  la  Sainte-Vierge 
6c  à  Saint-Jean-Baptifte.  U  eft  toujours  de  l'ordre  de 
Saint-Auguftin  Si  en  règle.  Son  Abbé  a  féanec  aux 
états  d'Artois  ,  &  difpofc  pour  l'cDtrctien  de  fa 
communauté  de  t  2.  à  1  s.  mille  livres  de  rente. 

CHOQUEUSES  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris , 
Doyenné  de  Poix.  On  y  compte  63.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  fertile,  &  où  il  y  a 
des  bois  ,  à  2. 1.  &  trois  quarts  S.  S.  E.  de  Poix  ,  Se 
$.  Se  demie  S.  O.  d'Amiens. 

CHOR ANCHES, en  Dauphiné ,  diocefe  Si  élec- 
tion de  Valence  ,  parlement  Se  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quart  Se  un  quarante-hui- 
tième de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  Se  2.  feux  un  fi- 
xieme  Se  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens 
taillables,  y  compris  néanmoins  un  tiers  &  un  dix- 
huitiemede  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CHORE  CrDomey ,  en  Nivernois ,  diocefe  d' Au- 
to n  ,  parlement  Si  intendance  de  l'aria ,  élection 
de  Vezelay.  On  y  compte  67.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  Cure ,  à  2. 1.  S.  O.  d'Avalon  ,  Si  une  Se 
tiers  S.  E.de  Vezelay.  Foye  1  Cure. 

CHOREY ,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Anrun  ,  par- 
lement Se  intendance  de  Dijon,  bailliage  &  recette 
de  Beaune.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  une  demi-lieue  N.  E.  de  Beaune. 

CHORGES ,  ville  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  d'Em- 
brun ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble,  élec- 
tion de  Gap.  On  y  compte  un  feu  un  demi  &  un 
quatre- vingt-feizicme  de  feu  pour  les  fonds  nobles, 
ck  14.  feux  un  vingt-quatrième  &  un  quatre- vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris 
néanmoins  un  demi  &  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
les  montagnes ,  fur  la  route  d'Embrun  à  Gap ,  à  une? 
demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Durance  ,  à  2. 1.  Se. 
quart  O.  S.  O.  d'Embrun ,  autant  E.  de  Gap  ,  Si  16. 
S.  E.  de  Grenoble.  On  affure  que  la  ville  de  Chorgcs 
eft  la  deuxième  ville  des  Catarigcs.  Les  tinéraires 
en  font  mention  fous  les  noms  de  Caturigx  ,  Caru- 
rre*  Si  Caturigomaguf. 

CHORS tSnnaiL/rfuniic  Ckors  Abbztia ,  abbaye 
d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît  &  en  com- 
mendc  ,  en  Nivernois,  diocefe  d'Autun,  parlement 
Si  intendance  de  Paris,  élection  de  Vezelay.  Cette 
abbaye  eft  fituée  fur  la  Cure,  à  10.  1.6c  demie  N.  O. 
d'Autun  ,  St.  elle  vaut  au  moins  2500.  liv.  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  qui  de  250.  florins. 
Voyt\  Chors  t>  Cure. 

CHOSSY ,  bourg  ,  en  Champagne ,  diocefe  de 
Sens ,  parlement  Sx  intendance  de  Paris  ,  élection, 
de  Joigny.  On  y  compte  201.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
tué  fur  le  Tollon  ,  à  5. 1.  &  quart  S.  O.  de  Joigny. 

CHOUARD  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage 
&  recette  d'Autun,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon. On  y  compte  1 2.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes  &  de  bons  pâturages. 

CHOUDAY,  en  Bcrry ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Iffbudun. 
On  y  compte  62.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
S.  d'iflouduo. 

CHOUÉ  ,  dans  le  Marne  &  furies  confins  du  Du- 
nois ,  diocefe  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  in- 

Ssss 


1*6  C  H  O 

tendance  de  Tours  ,  élection  de  Châtean-du-Lotf 
On  y  compte  »o  i.  feux.  Cette  paroifle  ctt  fituée  fur 
un  ruifleau  ,  à  4.  1.  &  quart  N.  N.  O.  de  Vendôme  , 
&  9.  &  demie  N.  E.  de  Château-du-Loir. 

CHOUGNY  le  Grand  ,  en  Nivernois ,  diocefe  & 
élection  de  Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  ».  1.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Château-Chinoo  ,  &  10. 
E.  N.  E.  de  Ne  vers.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains , 
en  fruits  &  en  pâturages. 

CHOUGNY  UP«titt  en  Nivernois ,  diocefe  de 
Nevers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Château-Chinon.  On  y  compte  1 4. 
feux.  Cette  communauté  eft  contigue  à  celle  qui  a 
donne  lieu  à  l'article  précédent. 

CHOU1LLY,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims,  parlement  de  Paris, intendance  de  Cbâlons, 
élection  d'Eperaay.  On  y  compte  186.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  E.  S.  E.  d'Epernay. 

CHOUPPES ,  dans  le  Saumurrois ,  en  Poitou  , 
diocefe  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  Tours  ,  élection  de  Richelieu.  On  y  compte 
1 10.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue  N. 

0.  de  Mirebeau ,  &  à  4. 1.  &  trois  quarts  S.  0.  de 
Eichelieu. 

CHOUVERGNE ,  en  Limofin ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Limoges  ,  parlement  de  Bordeau, élection 
de  Bourganeuf.  On  y  compte  3  J.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fltuée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages. 

CHOUVIGNETou  Chouvigny.en  Auvergne,dio- 
cefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  78. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Sciou- 
le ,  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  pâturages 
ck  en  vins ,  &  où  il  y  a  beaucoup  de  bois  taillis  ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.d'Ebreuil,  &  à  3. 1.  & 
demie  O.  N.  0.  de  Gannat. 

CHOUX  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  bail- 
liage &  recette  de  Saint-Claude  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Befançon.  On  y  compte  34.  feux ,  y 
compris  ceux  de  Roffet.  Cette  paroifle  eûfituée  dans 
un  vallon  fertile ,  principalement  en  pâturages ,  à  >. 

1.  &  quart  S.  O.  de  Saint-Claude. 

CHOUX ,  en  Franche-Comté ,  bailliage  de  Gray. 
Voye\  Choix. 

CHOUX  (  les  ),  dans  le  Gâtinois-Orlcanois,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans, élection  de  Montargis.On  y  compte  6$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4.  l.S.  de  Montargis. 

CHOUY ,  dans  le  Soiflônois ,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe ,  intendance  & 
élection  de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  10$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  1  un  quart 
S.  S.  O.  de  Soiflbns. 

CHOUZÉ ,  bourg  ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Baugé.  On  y  compte  7$.  feux.  Ce  bourg  eft  à  6. 1. 
&  demie  E.  de  Baugé,  &  $.  &  demie  N.  O.  de  Tours. 

CHOUZÉ ,  bourg ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Saumur.  On  y  compte  664.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
nie fur  la  rive  droite  de  la  Loire,  à  ».  1.  &  tiers  E. 
de  Saumur.  Il  s'y  fait  un  aflez  bon  commerce.  Son 
terroir  eft  fertile  &  agréable. 

C  HOUZE  LOT.en  Franche-Comté,diocefe,parle- 
ment  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  recette 
de  Quingey.  On  y  compte  71.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fi  ruée  en  pays  de  montagnes,ck  néanmoins  fertile. 

CHOUZY  ,  bourg  ,  dans  le  Bléfois  ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois,  diocefe  &  élection  de 
Blois ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours.  Ou 
y  compte  20 1 .  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une  petite 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  à  1.  1.  S.  O. 
de  Blois. 
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CHOUZY  ,  dans  le  Bléfois  ,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Blois  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  d'Orléans  t  élection  de  Ro- 
morantin.  On  y  compte  J>.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  $.  1.  Se  deux  tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Romo- 
rantin,  &  $.  S.  de  Blois. 

CHOZAND  (le),  dans  la  Marche,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  »J. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains 
&  de  pâturages. 

CHOZEAUX  ,  Poifieux  ,  Correaux  &  Foriein; 
en  Dauphiné,  diocefe  de  Lyon  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Grenoble  ,  élection  de  Vienne.  On  y 
compte  un  feu  un  quart  Si  un  iëizieme  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  6c  un  feu  un  tiers  &  un 
douzième  de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette 
communauté  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  du  Rhône ,  à  6. 1.  &  demie  N.  E.  de 
Vienne ,  &  $.  E.  de  Lyon. 

CHU 

CHUELLE ,  dans  le  Gârinois-François ,  diocefe 
de  Sens,  parlementât  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Nemours.  On  y  compte  186.  feux.  Cette  p*. 
roiflê  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  &  agréa- 
ble ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Courtenay  ,  3.  E.  N. 
E.  de  Montargis ,  &  6.  &  demie  S.  E.  de  Nemours. 

CHUERDrvOFF,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Metz ,  confeil  fouverain  de  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Boulay.  On  n'y 
compte  que  8.  feux. 

CHUFFILLY ,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec 
tionde  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  E.  S.  E.  d'Attigny. 

CHUIGNE  ,  en  Picardie,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens,  Parlement  de  Paris ,  élection  de  Peroo- 
ne.  On  y  compte  Jt.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
3.  I.  E.  de  Corbie  ,  &  a.  ck  demie  E.  un  quart  au 
S.  de  Peronne. 

CHUIGNOLLES,  en  Picardie,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  un  tiers  de  lieue  O.  de  celle  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent. 

CHUISNES  ,  au  pays  Chartrain,  dans  le  gou- 
vernement général  d'Orléanois ,  diocefe  &  élection 
de  Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  136.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  &  3. 1.  &  deux  tiers 
O.  de  Chartres ,  &  à  une  petite  diftance  O.  de 
Courville. 

CHUSCLAN  ou  Jufclan  ,  en  Languedoc , 
diocefe  &  recette  d'Usés ,  parlement  de  Touloufe, 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue, 
doc.  On  y  compte  69.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  excellent  vin 
entre  le  Rhône  &  leCeze,  à  quelque  diftance  du 
confluent  de  ces  deux  rivières,  à  1. 1.  S.  du  Pont- 
du-Saint-Efprit,  une  S.  E.  de  Bagnols ,  4.  &  demie 
N. N.  O.  d'Avignon,  ck  autant  E.N.  E.  d'Uzès. 

CHUYES,  en  Lyonnois,  diocefe  de  Vienne, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Lyon ,  élection 
de  Saint-Etienne.  On  y  compte  19$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  au  pied  du  Mont-Pila  ,  à  une 
lieue  S.  O.  de  Condrieu ,  3.  S.  O.  de  Vienne,  &  $. 
&  quart  E.  N»  E.  de  Saint-Etienne. 

C  I  A 

CIA  DOUX  ,  dans  le  comte  de  Comminges  , 
en  Gafcogne,  diocefe  ck  élection  de  Conuninges, 
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parlement  de  Touloufe,  intendance  d'Aufch ,  cht- 
tellenie  d'Aurignac.  On  y  compte  ».  feux  90.  bel- 
lègues  de  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  deux  tiers  O.  N.O.d'Auri- 
gnac ,  de  à  6.  N.  N.E.de  Comminges. 

C  I  B 

C1BEINS  ,  dans  la  principauté  de  Dombes , 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes  , 
châtellenie  de  Villeneuve.  On  y  compte  xi.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  petite  rivière 
de  Fontblin  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Tré- 
voux ,  de  autant  S.  O.  de  Villeneuve. 

CIBITS,  dans  la  BafTc -Navarre ,  diocefe  de 
Bayonne ,  parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch, 
recette  de  diftriet  d'Oftabarets.  On  y  compte  200. 
feus  ou  habitations.  Cette  paroifle  eft  fituee  fur  la 
route  de  Saint-Palais  à  Saint-Jean-pied-de-Port , 
à  3. 1.  N.  E.  de  la  dernière  de  ces  villes. 

C1BRAC ,  dans  le  Bourdelois,  en  Guyenne, 
diocefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de 
Bordeaux ,  jurifdiction  de  Bourg.  On  y  compte 
301.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  a.  1.  &  demie  N.  E. 
de  Bourg ,  de  $.  de  deux  tiers  N.  N. E.  de  Bordeaux. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains,  en  vins  &  en  pa- 


CICON ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement, intendance,  bailliage  &  recette  de  Be- 
ïançon.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnei ,  de  néanmoins 
aflèz  fertile. 

C  I  D 

C1DILLES  ou  Sidiailles,  en  Berry,  diocefe  & 
intendance  de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  la  Châtre.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette 
parouTe  eft  à  4. 1.  E.  S.  E.  de  la  Châtre. 

C  I  E 

CIEGY ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe  de 
élection  de  Meaux  ,  parlement  de  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
une  petite  diftance  K.  de  Meaux. 

CIEL  Ù  Marlet,  en  Bourgogne , diocefe  de  bail- 
liage  de  Châlon  ,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon, recette  d'Auxonne.  On  y  compte  60.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du 
Doux  ,  à  une  dcmi-lieue  E.  de  Verdun.  Il  en  dé- 
pend les  hameaux  de  Vannay,  de  Chifeau  &  de 
la  Corne. 

CIER,  dans  le  comté  de  Comminges,  mais 
faifant  partie  du  Languedoc  ,  diocefe  de  Commin- 
ges ,  recette  de  Valenrine ,  parlement  &  généralité 
«le  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  104.  feux.  Cette  paroiflè  en  a  1. 1.  S.O. 
de  V  aleotine  ,  de  autant  N.  E.de  Salnt-Bertrand- 
dc  Comminges. 

CIER  ,  dans  le  comté  de  Comminges  ,  en  Gaf- 
cogoc,  diocefe  de  élection  de  Comminges ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch ,  recette  du 
comté  de  Comminges.  On  y  compte  un  feu  de  1  j. 
belhigues  de  feu.  Cette  communauté  eft  de  la  dé- 
pendance de  la  châtellenie  de  Fronfac ,  de  elle  eft 
fituée  dans  la  vallée  de  Luchon ,  fur  la  petite  Nefte , 
à  4. 1.  S.  S.  E.  de  Saint-Bertrand-de-Comminges. 

CIERGES  ù  la  Cenfe  de  la  Grange-aux-Bois , 
dans  la  Brie-Champenoife ,  diocefe  de  intendance 
de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Châ- 
teau-Thierry. On  y  compte  69.  feux.  Cette  paroiflt 
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eft  à  4.  1.  N.  0.  de  Château-Thierry.  Son  terroir 
eft  fertile  en  grains  &  en  pâturages  ,de  il  y  a  d'ail- 
leurs beaucoup  de  bois. 

CIE  RGES,  en  Champagne ,  diocefe  de  intendance 
de  Châlons ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Sainte- 
Menehould.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  patoifle 
eft  \  5. 1.  N.  E.  de  Sainte-Menebould. 

CIERGUES ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  éledion  , 
bailliage  de  recette  de  Mâcon  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  8.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  a.  1.  O.  N.  O.  de  Clugny ,  &  j.  de  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Mâcon. 

CIERNAT ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Cler- 
roont ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  élection 
de  Moulins.  On  y  compte  64.  feux.  Cette  paroifle  , 
qu'on  appelle  également  Cicrval,  cil  à  7. 1.  S. E.de 
Moulins. 

C1ERP ,  dans  le  comté  de  Commîges  ,en  Gafco- 
gne ,  diocefe  &  élection  de  Comminges ,  parlement 
de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch ,  châtellenie  de 
Fronfac.  On  y  compte  un  feu  77.  bc Hugues  de 
une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  la  vallée  de  Luchon  fur  la  petite  Nefte ,  à  a.L 
&  tiers  S.  S.  E.  de  Saint-Bertrand-de-Comminges, 
de  une  S.  O.  de  Fronfac.  Son  terroir  eft  fertile  en 
pâturages. 

CIERREY  ou  Cierrez  ou  Cierré ,  en  Normandie , 
diocefe  de  élection  d'Evreux  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Rouen ,  fergenterie  d'Aurilly.  On  y  com- 
pte 3.  feux  privilégiés  de  6j.  feux  taiÛables.  Cetts 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
de  en  pâturages ,  à  1. 1.  E.  S.  E.  d'Evreux. 

CIÊRZAC  en  Archiat ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
&  élection  de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux,  in- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y  compte  {3.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  j.l.  de  demie  S.  E.  de  Saintes. 

CIERZAC  &  Bedenac ,  en  Saintonge  ,  diocefe  * 
élection  de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  10$.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  ia.  L  S.  E.  de  Saintes ,  de  $.  E.  N. 
E.  de  Blaye. 

CIEURAC,  en  Quercy,  diocefe  &  élection  de 
Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  a.  feux  9a.  bellugues  de 
demie  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  à  a.  L  de  demie  S. 
E.  de  Cahors., 

C1EUX ,  bourg ,  en  Limofin ,  diocefe ,  intendan- 
ce de  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux. 
On  y  compte  270.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  en  paya 
de  grains  de  de  bons  pâturages ,  à  j.  L  N.  O.  de  Li- 
moges. 

C1EZ  ù  Bois- Jardin ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois, 
diocefe  d'Auxerre ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Gien.  On  y  compte  1 70. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  7.  J.S.  E.  de  Gien,  de  5. 
O.  de  Clamecy. 

C  I  G 

ClGALENS,  dans  le  Bazadois,  en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom ,  jurifdiction  de  Lou- 
trange.  On  y  compte  3  J.  feux.  Cette  parouTe  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Garonne. 

CIGNE,  bourg,  dans  le  Maine ,  diocefe  du  Mans, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Mayenne.  On  y  compte  183.  feux.  Ce  bourg  etk. 
fitué  fur  la  rivière  de  Mayenne  ,  à  1. 1.  de  tiers  N. 
de  la  ville  de  ce  nom,  de  à  une  bonne  demi-lieue 
N.  E.  d'Ambieres. 

CIGOGNE  ,  en  Nivernois ,  diocefe  de  élection 
de  Ne  vers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  parouTe  eft 
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fituée  dan»  une  contrée  fertile  en  grains ,  &  où  il 
y  a  beaucoup  de  boii  ,  dans  lefquels  fe  trouvent 
des  mines  de  fer  &  des  forges ,  à  ». I.  &  tiers  E.  N. 
£.  de  Nevers. 

CIG01GNÉ ,  en  Tonrainc ,  diocefe ,  intendance 
&  élection  de  Tours ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  91.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  S.  E.  de 
Tours.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  &  en  fruits. 

C  I  L 

C I L  L  Y ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  élection  de 
Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  SoitTbns. 
On  y  compte  105.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  la  rivière  de  Serre  ,  à  une  lieue  E.  N.  E.  de 
Merle ,  &  4.  N.  E.  de  Laon.  Son  terroir  eft  fertile 
en  grains  &  en  pâturages ,  &  il  y  a  des  bob. 

C  I  M 

CIMAULT,  prieuré  de  l'ordre  de  Saint-Benoît, 
fitué  fur  la  Loire ,  Si  dont  le  revenu  eft  de  deux 
mille  livres  de  rente  pour  les  Moines  ,  Si  de  trois 
mille  pour  le  Prieur  Commendataire. 

CIMBRES,  Cimbri ,  nation  ou  peuple.  Selon 
quelques  Auteurs ,  les  Cimbres  étoient  tous  ori- 
ginaires du  Dannemarck ,  du  Slcfwick  Si  du  Holf- 
tein.  Mais  il  eft  difficile  de  fe  perfuader  que  d'un 
pays  fi  peu  étendu  il  en  fût  forti  des  armées  auffi 
nombreufes  que  celles  dont  font  mention  les  an- 
ciens hiftoriens  qui  ont  parlé  des  guerres  des  Cim- 
bres. Nous  aimons  mieux  croire  avec  d'autres ,  qui 
nous  paroiflènt  avoir  mieux  approfondi  cette  ma- 
tière ,  que  les  Cimbres  nationnaux  ne  formoient 
que  le  plus  petit  nombre  de  ces  armées  prodigieufes 
qui  fe  répandirent  dans  les  terres  de  l'Empire  Ro- 
main ,  &  que  le  refte  étoit  compofé  d'autres  peu- 
ples, tels  que  les  Teutons ,  les  Gaulois  eux-mêmes, 
les  Bretons  ,  les  Belles  ,  les  Germains  ,  &c. ,  qui 
s'unuToicnt  à  l'armée  a  mefure  qu'elle  avançoit.  En 
effet,  les  anciens  hiftoriens  appellent  indifféremment 
ces  divers  peuples,  Cimbres  .Gaulois,  Celtes,  &c. 
Voyt\  Ciceron  ,  Appianus  ,  Lucain  ,  Tite-Live 
&  Plutarque.  V«yt\  auffi  Forcadel  qui  rapporte 
dans  fes  annales , qu'en  inc.  on  trouva  près  d'Aix 
en  Provence  ,  la  cuiraflè  de  fie/eut ,  Roi  des  Cim- 
bres défaits  autrefois  dans  ces  quartiers  par  Marius. 
Sur  cette  cuiraflè  étoient  écrits  en  caractère  étran- 
ger ,  ces  mots  :  Beleos  Cimbros. 

C  I  N 

C1NAIS ,  en  Touraine ,  diocefe  &  intendance 
de  Tours ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Chi- 
non.  On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  un  ruilTeau,  à  une  lieue  S.  0.  de  Chinon. 

C1NCHAMP  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
yeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  Si  élection 
de  Caen  ,  fergenterie  de  Bretteville  fur  Laize.  On  y 
compte  117.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  au  con- 
fluent de  l'Orme  avec  Laize ,  à  une  lieue  tic  deux 
tiers  S.  S.  O.  de  Caen. 

CINDRÉ,  bourg  ,  en  Bourbonnois,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  m.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  7. 1.  &  demie  S.  E.  de  Moulins. 

C1NEGABELLES ,  en  Languedoc.  Voye\  Cin- 
tegabelle. 

C1NF0NETS ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  de  Châtillon-fur-Seinc.  On  y  compte  i». 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes. 

C1NGALE  ou  Ciogat ,  en  Normandie ,  diocefe 


CIO 

de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  et" A. 
lençon  ,  élection  de  Falaife  ,  fergenterie  de  Tour- 
nebu.  On  y  compte  «».  feux.  Cette  paroufe  eft  \ 
3.  1.  N.  0.  de  Falaife.  Voyt\  Cinglais. 

CINGLAIS  ou  Cinglois ,  canton  entre  la  rivière 
d'Orne  &  Falaife ,  en  Normandie.  On  en  fait  le  ti- 
tre d'un  des  dix-fept  doyennés  ruraux  du  diocefe  de 
Bayeux.  Ce  doyenné  comprend  plus  de  40.  paroif. 
fes  ,  dont  celle  de  Warcourt  paroit  être  la  princi. 
pale. 

CINQ-AUTELS  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  é!«c- 
tion  de  Caen ,  fergenterie  du  Verrier.  On  y  compte 
1 1.  feux.  Cette  parohTe  eft  à  ».  1.  *  demie  S.  E. 
de  Caen. 

CINQ-CENSES  (les) ,  dans  le  duché  de  lor. 
raine  ,  département  du  Barrois  ,  diocefe  de  Toul, 
confeil  fouverain  Si  intendance  de  Lorraine ,  hui- 
lage &  recette  de  Chatté.  On  y  compte  9.  fem. 

CINQFONDS  ,  en  Bourgogne.  Voye\  Cinfonets. 

CINQMARS  ,  bourg  ,  en  Touraine  ,  diocefe, 
intendance  Si  élection  de  Tours  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  171.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
à  quelque  diftanec  de  la  rive  droite  de  la  Loire,  \ 
trois  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Langeft ,  de 
O.  S.  O.  de  Tours. 

CINQUESTRAL ,  en  Franche-Comté ,  diocefe, 
bailliage  Si  recette  de  St.  Claude ,  parlement  k 
intendance  de  Befançon.  On  y  compte  46.  f«i. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  Bienne  ,  à  une  lira 
N.  N.  E.  de  St.  Claude. 

CINQUEUX  ,  dans  le  Bcauvoifis  ,  au  gouw.  ! 
nement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Beau- 
vais ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  SoiiTor.i, 
élection  de  Clermont.  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  &  agréa- 
ble ,  à  ».  1.  S.  E.  de  Clermont ,  &  une  0.  N.  V.  U 
Pont-Saint-Maixanee. 

C1NTEGABELLE  ù  Aigne  ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  de  Mirepoix ,  parlement  &  geai- 
ralité  de  Toulonfe ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  164.  feux.  Cette  paroiffe  eft  muée  ferla 
rive  droite  de  l'Arriege ,  à  6.  1.  N.  O.  de  Mirepoa, 
6c  6.  Ci  demie  S.  S.  E.  de  Touloufe.  Il  y  a  uiw 
jufttcc  Royale  oc  un  bureau  des  cinq  greffes  fermes. 
Il  s'y  fait  un  affez  bon  commerce. 

CINTRAY,  en  Normandie,  diocefe  d'Evreui, 
parlement  de  Rouen,  intendance  d*  A  lençon,  élec- 
tion «3c  fergenterie  de  Verneuil.  On  y  compte  tu. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Itcn, 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  Si  en  pSturî- 
ges  ,  à  une  lieue  &  demie  N.  O.  de  Verneuil. 

CINTRAY.au  pays  Chartrain ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Chartres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiiîi 
eft  à  t.  1.  0.  de  Chartres. 

CINTRÉ  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parlement, 
intendance  &  recette  de  Rennes.  On  y  compte 
1 1 .  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette  paroiflé 
eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages* 

CIO 

C10TAT  (la) ,  Civitas  ,  ville  avec  un  port  de 
mer ,  une  amirauté ,  un  bureau  des  cinq  grofles  fer- 
mes ,  une  maifon  de  Prêtres  de  l'Oratoire  ,  un  cou- 
vent de  Servîtes ,  un  de  Capucins  ,  un  d'Urfulinei 
Se  trois  confrairies  de  Pénitents  ;  en  Provence, dio- 
cefe de  Marfeille  ,  parlement  ,  intendance ,  vi- 
gueric  &  recette  d'Aix.  On  y  compte  »  1.  feuï  * 
demi  de  cadaftre.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  Mé- 
diterranée,  au  fond  Si  à  l'O.  d'une  baye,  à  une 
lieue  Si  demie  S.  E.  de  Caffu,  $.  O.  N.  0.  de 
Toulon,  autant  S.  E.  de  Marfwlle  ,  8.  &  demfe 
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S.  S.  E.  d'Aix. Long.  2J.  t6.  jt.lat.  4J.  io.  3*; 

Il  feroit  fort  difficile  de  découvrir  l'ancienneté 
de  la  ville  dont  il  eft  qaeftion.  On  prétend  qu'elle 
doit  Ton  commencement  à  trois  tours  que  des  pê- 
cheurs catalans  bâtirent  en  ce  lieu ,  vers  Van  1  »oo. , 
pour  fe  mettre  à  couvert  des  iufultes  des  corfaires 
de  Barbarie.  11  s'y  forma  d'abord  un  hameau  ,  qui 
dépendent  du  village  de  Ceirefie ,  lequel  eft  à  une 
lieue  N.  N.  E.  de  la  Ciotat ,  fie  dans  le  territoire  de 
la  ville  de  ce  nom.  Bientôt  le  hameau  de  la  Cio- 
tat devint  un  lieu  confidérable  ,  ck  infenfiblement  il 
s'y  forma  un  bourg ,  fie  enfuite  une  ville.  De  forte 
qu'aujourd'hui  on  y  compte  au  moins  10.  mille 
a  me  s. 

On  ignore  auffi  en  quel  temps  fut  fait  le  port  de 
cette  ville.  11  paroît  par  les  archives  de  la  Ciotat 
que  le  môle-neuf  fut  commencé  en  164$.,  de  que 
peu  de  temps  après  la  communauté  fit  conftruire  les 
murailles  fie  les  forts  de  la  ville.  Ces  divers  ou- 
vrages ,  aiofi  que  ceux  du  môle ,  ont  été  faits  aux 
dépens  des  habitants  ,  fans  aucun  fecours  de  la 
province.  Cette  conGdération  détermina  le  Roi 
Charles  IX.  à  accorder  aux  habitants  de  la  Ciotat , 
des  lettres-patentes  ,  datées  de  l'an  1564.  ,  par 
lefquclles  ce  Prince  les  maintient  dans  la  conser- 
vation defdits  forts  &  môle  ,  avec  la  permiffion  d'y 
mettre  un  Capitaine-Commandant.  Après  avoir 
obtenu  ces  privilèges ,  les  habitants  firent  conftruire 
dans  le  fort  une  tour  fort  élevée  ,  au  haut  de  la- 
quelle ils  ont  depuis  entretenu  conftamment  un 
feu  pendant  la  nuit,  pour  fervir  de  guide  aux  bâ- 
timents qui  viennent  de  la  mer.  La  communauté 
y  entretient  auffi  un  Capitaine ,  avec  fix  hommes  fie 
un  Tambour.  On  eftime  que  les  ouvrages  oui  ont 
été  élevés  aux  dépens  de  la  communauté  de  la 
Ciotat ,  lui  ont  coûté  plus  de  quinze  cents  mille 
livres  ,  &  que  le  grand  môle  a  coûté  feul  huit  cents 
mille  livres. 

Le  port  de  la  Ciotat  eft  fait  en  forme  de  fer-à- 
cheval.  Sur  la  gauche ,  en  entrant ,  on  voit  deux 
petits  môles  qui  ferment  ce  port.  Le  môle-neuf  eft 
beaucoup  plus  long  que  l'autre  ,  de  il  eftbâri  du  cô- 
té du  midi  ,  avec  un  fort  fur  la  droite  vers  le  nord , 
à  la  diftanec  de  cinquante  toifes  ou  environ.  Pour 
entrer  dans  le  port ,  il  faut  ranger  ce  môle-neuf ,  à 
caufe  des  rochers  qui  font  du  côté  du  nord.  Au  bout 
du  grand  môle,  font  deux  embrafures  avec  du  ca- 
non, pour  défendre  l'entrée  du  port  ;  de  à  l'autre 
bout  du  mole ,  du  côté  de  la  terre ,  eft  un  autre  fort 
de  fix  pièces  de  canon,  conftruit  pour  défendre  le 
partage  qui  eft  entre  la  terre  de  l'ifle  Perte,  qui  en 
eft  éloignée  d'un  mille.  Le  fort  nommé  la  forterejpc, 
eft  fitué  vis-à-vis  de  la  tête  du  môle-neuf:  il  eftbâri 
fur  des  roches,  &  on  y  peut  placer  dix-huit  pièces 
de  canon.  Ce  fort  domine  l'ifle  Verte ,  toute  la  rade 
&  une  partie  de  la  ville  :  fa  face  eft  foutenue,du 
côté  de  la  mer ,  par  une  muraille  ,  qui  eft  terraflee 
de  trois  toifes  ou  environ.  Du  même  côté  du  nord  , 
joignant  la  muraille  de  la  ville,  eft  auffi  un  autre 
fort ,  nommé  le  fort  de  Saint-Martin  :  on  peut  met- 
tre dans  celui-ci  quatre  pièces  de  canon.  Outre  cela 
on  pourroit  placer  une  bonne  batterie  fur  la  mu- 
raille terraflée  ,  où  fe  trouvent  pratiquées  pour  cet 
effet  des  embrafures  en  nombre  confidérable.  Le 
traverficr  du  port  dont  il  eft  queftion,  eft  le  vent 
d'E.  S.  E.  ;  mais  étant  dans  le  môle,  il  n'y  a  plus 
rien  à  craindre ,  à  caufe  que  l'ifle  Verte  dont  nous 
avons  parlé ,  couvre  de  la  mer  ck  du  vent  du  large. 
Le  terroir  de  la  Ciotat  eft  des  plus  agréables.  Il  eft 
fertile  en  fruits  délicieux  ,  de  en  vins  de  liqueur, 
principalement  encxccllens  vins  mufeats  rouges  de 
blancs.  On  y  recueille  auflî  une  très-grande  quan- 
tité d'huile.  Comme  la  ville  de  la  Ciotat  n'eft  cju'à 
deux  lieues  du  bois  de  Conils  ,  cela  eft  caufe  qu'il  fc 
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conitrult  en  cette  ville  beaucoup  de  petits  bâti- 
ments ,  tant  pour  le  compte  des  habitants  de  la  Cio- 
tat ,  que  pour  celui  des  marchands  de  Marfcille  de 
de  Toulon. 

CIOULE  ou  Scioule  (  la  )  ,  rivière ,  qui  prend  ta 
fource  au  pied  du  Mont  d'Or ,  en  Auvergne  ;  paffe 
par  Pont-Gibaut ,  Ebreuil  de  Saint  -  Pourçain  ,  de 
fe  jette  dans  la  Loire ,  à  une  lieue  de  demie  au-def- 
fous  de  cette  dernière  ville.  Son  cours  eft  de  16. 1. 
ou  environ.  Cette  rivière  ne  porte  que  des  radeaux; 
mais  on  aflurc  que  fi  fon  canal  étoit  nettoyé  des  pier- 
res de  des  rochers  qui  l'cmbarraffent ,  elle  feroit  na- 
vigable ;  ce  qui  donnerait  de  grandes  facilités  pour 
l'exportation  des  denrées  furabondantes  de  l'élec- 
tion de  Riom  ,  de  principalement  des  bois ,  qui  font 
affez  abondans  dans  cette  partie  de  la  province 
d'Auvergne. 

C1P 

CIPIERESO  Confouls,  en  Provence, diocefe, 
viguerie  de  recette  de  G  rafle  ,  parlement  de  inten- 
dance d'Aix.  On  y  compte  {..feux  de  demi  de  ca- 
daftre.  LaparoùTe  de  Cipieres  eft  à  4.  1.  N.  N.  E. 
de  G  rafle. 

CIR 

CIRAIL  ,  bourg  ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  ,  élection 
de  vicomté  d'Alençon.  On  y  compte  ato.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  4.  1. 0.  N.  O.  d'Alençon. 

CIRAN  la  Latte,  en  Touraine ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Tours ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  95.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1. 
S.  O.  de  Loches ,  fie  6.  de  tiers  S.  de  Tours. 

CIRAT  ,  en  Limofin ,  diocefe  ,  intendance  de 
élection  de  Limoges,  parlement  de  Bordeaux.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  affez  fertile  en  grains  de  en  pâturages. 

CIRCOURT  ,dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Trêves  ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  de  Longuyon  ,  prévôté 
d'Arrancy.  On  y  compte  14.  feux. 

CIRCY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  de  recette  de  la  principauté  de  Salmes.  On 
y  compte  19.  feux.  Cette  paroiffe  eft  une  de  celles 
qui  dépendent  de  l'abbaye  de  Demeuvrcs ,  de  elle  eft 
fituée  en  pays  de  montagnes. 

CIRE  ou  Saint-Cire  de  Favieres ,  dans  le  Beau- 
jolois,  diocefe  fie  intendance  de  Lyon,  parlement  de 
Paris,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte  tu. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  S.  E.  de  Roanne. 

CIRÉ  ,  bourg  ,  dans  le  pays  d'Aunis  ,  diocefe  , 
intendance  de  élection  de  la  Rochelle ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  1 14.  feux.  Ce  bourg  eft  à  3. 
lieues  de  demie  S.  E.  de  la  Rochelle. 

CIREFONTAINE ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châ- 
lons  ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  9$. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  af- 
fez fertile  fit  agréable  ,  à  une  lieue  fie  deux  tiers  S. 
E.  de  Clairvaux  ,  fit  3.  S. S.  E.  de  Bar-fur-Aube. 

CIREFONTAINE,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons, 
élection  de  Joinville.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  3. 1.  fie  demie  E.  de  Joinville. 

CIREIL  le  Châtcl  ,en  Champagne.  Voye\ Cirey. 

CIRES  .bourg  ,  dans  le  Beauvoifis,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de  Beau- 
vais ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns  , 
élection  de  Clermont.  On  y  compte  113.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile  en  grains  , 
en  pâturages  3c  en  fruits. 

CIRÉS ,  dans  le  comté  de  Cominges  ,  en  Gaf- 

Tttt 


Hô  C  I  R 

cogne  ,  diocefe  3c  élection  du  Comminges  ,  parle- 
ment de  Toutoufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  châtel- 
lenie  de  Fwnfac.  On  y  compte  8.  feux  &  3.  Ut',_ 
lugues  de  feu.  Cette  paroifle  cft  fituée  dans  la  val- 
lée de  Luchon  ,  à  4. 1.  S.  S.  0.  de  Saint-Bcrtrand- 
de-Comminges. 

CIREY  ,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun ,  parle- 
ment ck  intendance  de  Dijon,  bailliage  ck  recette  de 
Beaune.  On  compte  46.  feux.  Cette  communauté 
dépend  delà  paroifle  de  Nolay  ,  &  eft  à  3. 1.  &  de- 
mie O.  S.  O.  de  Beaune. 

CIRE  Y,  en  Bourgogne,diocefe,parlement ,  inten- 
dancc.bailliage  &  recette  de  Dijon.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois,  à  3.  1. 
&  tiers  E.  de  Dijon.  Il  en  dépend  le  hameau 
d'Eftevaux. 

CIREY  ,  au  pays  Meffin  ,  diocefe  ,  parlement, 
intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Metz  ,  diftrift 
de  l'évëché  de  ce  nom.  On  y  compte  61.  feux, y 
compris  ceux  de  Châtillon.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rivière  de  Seille  ,  à  7. 1.  £.  N.  E.  de  Luné- 
ville  ,  &  14.  S.  E.  de  Metz. 

CIREY  de  Magny ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  Ôc  intendance  de  Bcfançon ,  bail- 
liage ck  recette  de  Vefoul  ,  prévoté  de  Châtillon. 
On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rivière  d'Oignon  ,  à  }.  lieues  &  demie  N. 
N.  E.  de  Befançon  ,  ôt  4.  &  demie  S.  un  quart  à 
l'O.  de  Vefoul. 

C1KEY  Us  Mareilles  ,  en  Champagne ,  diocefe 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
ChSIons  ,  élection  de  Chaumont.  On  y  compte  $  1 . 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  N.  E.  de  Chaumont, 
'  &  6.  &  demie  S.  O.  de  Neuchâteau. 

La  terre  fie  feigneuric  de  Cney-!c\-I\lareiiLs  eft 
une  ancienne baronnie  ,  qui  fut  portée  en  mariage, 
avant  l'an  14»$. ,  avec  celles  de  Saint-Eulicn  &  de 
Sair.t-Amand  ,  par  Alix  de  Sdint-Eulien ,  à  Erard 
du  Châtelet ,  troifïcme  du  nom  ,  furaommé  le 
Ciand  ,  Chcvjiier,  Seigneur  du  Châtelet,  Baron 
de  Deuilly  ,  Maréchal  ôc  Gouverneur-Général  des 
duchés  de  Lorraine  ck  Barrois ,  ilîii  de  Thierry  de 
Lorraine  ,  furnomme  d'Enfer  ,  qui  fit  bâtir  le  CTiJ- 
ttltt ,  dont  la  pollérité  a  pris  le  furnom.  Erard  III. 
fut  pere  de  Pierre  ,  Seigneur  du  Châtelet ,  marie 
avec  Manne  d'Autel-d'sipremcnt ,  merc  de  Huet  , 
Seigneur  de  Cirey ,  Deuilly ,  dkc,  qui  de  fa  troifieme 
femme,  Guillemettc  à'simoiicourt ,  eut  Jean  du  Châ- 
telet ,  Marquis  de  Trichâteau ,  Maréchal  de  Lor- 
raine ,  Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes , 
Lieutenant-Général  de  Bafligny ,  Gouverneur  de 
Langres,  Chevalier  du Saint-Eîprit  le  31.  Décem- 
bre 1  j8<. ,  mort  en  1590. ,  taillant  des  enfants  de 
fes  deux  femmes  ,  Marguerite  de  HauJfonvilU  & 
Claire-Rcnée  de  Choijcul.  René  du  Châtelet,  né  de 
la  première  ,  fut  pere  d'Antoine,  qui  de  Catherine 
de  Priejfac  eut  Pierre- Antoine ,  pere  de  René-Fran- 
qois  ,  Marquis  du  Châtelet,  Colonel-Général  des 
gardes  de  François  I.  Empereur  &  Grand-Duc  de 
Tofcane ,  auquel  il  refte  de  fon  mariage  avec  Ca- 
therineFfc/fw/i£-d'/îr.'/ac/t ,  Marie-Cathcrine-Char- 
lpttedu  Châtelet,  née  le  11.  Janvier  1710. ,  mariée 
en  1748.  au  Marquis  de  Marmicr.  Erard  du  Châ- 
telet, VI.  du  nom,  né  de  Claire-Rcnée  de  Choi- 
feul,  eut  de  Marguerite  d'Orfans ,  Antoine  ,  Mar- 
quis de  Trichâteau,  Baron  de  Cirey  &  de  Thons, 
marié  à  Louife  d'Haroucaurt ,  dont  les  deux  fils  , 
Charles-Gabriel  &  Florent  du  Châtelet ,  ont  formé 
deux  rameaux.  L'aîné  ,  décède  le  6.  Août  1696. ,  a 
eu  d'Annc-Eléonor  de  ThomaJJi't ,  i°.  Ferdinand- 
Florent  ,  Marquis  du  Châtelet ,  Seigneur  de  Lo- 
inont ,  allié  en  1711.  à  Marie-Emmanuelle  de  Poi- 
tiers 5  i°.  Jean-Eaptille-François,  dit  le  Marquis 
tffiaraucourr ,  Lieutenant-Général  des  armées  du 


C  I  R 

Roi,  du  1.  Janvier  1748. ,  Commandeur  de  l'ordre 
Royal  ck  militaire  de  Saint-Louis ,  &c.  ;  30.  Thé- 
refe  du  Châtelet ,  veuve  de  N.  de  Villers-la-Faye , 
Comte  de  Vaugrenant.  Florent  du  Châtelet ,  dit  lé 
Comte  de  Lomo/it,  Lieutenant-Général  des  armées 
du  Roi,  Gouverneur  de  Dunkerque ,  décédé  le  17. 
Janvier  173  a.,  a  laiflc  de  Marie-Gabrielle-Char- 
lotte  du  Châtelet  -  de  -  Pierre  -  Fme  ,  t  °.  Florent- 
Claude  du  Châtelet ,  Marquis  de  Cirey ,  dit  le 
Marquis  du  Châtelet-Lomont ,  né  le  7.  Avril  169$., 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  le  a.  Mai 
1744.,  Grand-Croix  &  Commandeur  de  l'ordre 
Royal  &  militaire  de  Saint-Louis  ,  fait  en  Décenv. 
bre  1751.  Grand-Chambellan  du  Roi  de  Pologne, 
Duc  de  Lorraine  ck  de  Bar  ,  veuf  du  10.  Septem- 
bre 1749.  de  Gabrielie-Emilie  de  Breteuil ,  dont 
i9.  Florent-Louis  du  Châtelet ,  né  le  10.  îsovero- 
bre  1717. ,  Colonel  du  régiment  de  Quercy,  We- 
nin  de  M.  le  Dauphin  ôt  Chambellan  du  Roi  de  Po- 
logne, Duc  de  Lorraine ,  marié  le  26.  Avril  17p. 
avec  Diane  -  Adélaïde  ,  fille  de  Charles-François, 
Comte  de  Rochechouart ,  Lieutenant-Général  des 
armées  du  Roi  ,  ck  de  Marie  de  Conflans-d'Armen- 
tieres  ,  Dame  de  compagnie  de  Madame  la  Dan- 
phine;*0.  Maric-Gabriclle-Pauline  du  Châtelet, 
neé  le  30.  Juin  1716.,  alliée  en  1743.  à  Alphonfe 
Caraffa  ,  Duc  de  Monténégro  ;  &  30.  une  anonyme, 
née  le  $.  Septembre  1749.  Le  Marquis  du  Châteleta 
pour  oncle  6c  tantes,  i9.  Florent-François  du  Châte- 
let ,  Chevalier  de  Malte ,  Maréchal  de  camp  du  pre- 
mier Juillet  1748.,  ckc.  ;  i".  Marie-Gabriclle-Suzanre 
du  Châtelet,  qui  a  époufé  en  173  1.  N.  de  Cfuugv, 
Marquis  de  RoujfiUon  ;  ck  30.  Maric-Florcncc  da 
Châtelet ,  veuve  de  Melchior-Efprit  de  la  Baumi , 
Comte  de  Moiittevcl ,  auquel  elle  avoit  été  alliée 
en  1731.  Erard  du  Châtelet,  feptieme  du  nom , 
Seigneur  de  CUrn-.ont ,  quatrième  fils  d'Erard  VI., 
eut  d'Anne  -  Elifabeth  d'Aumont  -  d'Aubiguy ,  A-.-.. 
toinc-Charles  ,  Marquis  du  Châtelet,  Scigneurc; 
Ciemont ,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi, 
mort  en  Septembre  1710. 11  avoit  époufé  Armar.ilï- 
Marie,  fille  du  Maréchal  de  Belle f  end ,  dontt'. 
François-Bernardin  ,  Marquis  du  Châtelet,  Conte 
de  Ciemont ,  Maréchal  de  camp,  Gouverneur  de 
Vinccnncs ,  allié  en  1714.  à  Marie-Armande-G:- 
brielle  de  Richelieu  ,  de  laquelle  eft  née  Marie-Su- 
zanne-Armandc  du  Châtelet ,  veuve  fans  enfants 
de  Godefroi- Armand  ,  Marquis  de  EcIIefondjû: 
a°.  Antoine-Bernardin  ,  dit  le  Comte  du  Châtelet. 

C1R1ERES  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers ,  élec- 
tion de  Thouars.  On  y  compte  quatre-vingt-quatorze 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  6.  1.  &  demie  O.  S.  O.de 
Thouars. 

CIRON  ou  Saint-Georges  de  Ciron ,  en  Eerry , 
diocefe  ck  intendance  de  Bourges,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  la  Châtre.  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  trois  lieues  O.  N.  0.  de  la 
Châtre. 

CIRY ,  dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouvernement 
général  de  l'Me-de-France ,  diocefe ,  intendance 
&  élcftion  de  Soiflbns,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  80.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  1.  I.  E.  S.  E. 
de  Soiflbns. 

CIRY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun  ,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  recette 
de  Charolles.  On  y  compte  77.  ftux.  Cette  paroifle 
cft  fituée  fur  la  rivière  de  Eourbir.ce  ,  à  3.  I.  un 
quart  à  l'O.  de  Charolles.  Elle  eft  compoféede  onze 
hameaux  ,  fçavoir,  Ciry  où  cft  le  clocher,  Vilte- 
tclcufe ,  les  Ligerottes  ,  Boiflt  -  de  -  Champ-long, 
Ledevant ,  les  Scvots  ,  le  Four,  les  Ruaux,  Chez: , 
Danaux,  le  Sauvement,  les  Billebottcr,  le  Pet- 
rier  ,  la  Goutte  ck  Vauvillais. 
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C1SE  ,  en  Breffe ,  diocefe  de  Lyon  ,  parlement 
6:  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Bourg,  mandement  de  Villereverfure. 
On  y  compte  1 1.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à 
quelque  diilance  de  la  rive  droite  de  la  rivière  d'Ain , 
&  1. 1.  &  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Bourg. 

CISERY  les  Grands-Ormes  ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon , 
bailliage  6c  recette  d'Avalon.  On  y  compte  ta.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  a.  1.  &  quart  E.  N.  E. 
d'Avalon. 

CISOING  ,  dans  la  Flandre-Wallonne.  Voye-e, 
Chifoing. 

CISSAC ,  dans  le  Médoc,  en  Guyenne ,  diocefe , 
parlement,  intendance  6c  élection  de  Bordeaux, 
jurifdi&ion  de  l'Efparrc.  On  y  compte  19a.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fitue'e  à  une  demi-lieue  de  la  Ga- 
ronne ,  à  8. 1.  N.  N.  O.  de  Bordeaux. 

CISSE  ,  en  Poitou  ,  diocefe ,  intendance  ,  élec- 
tion &  arrondiflèment  de  Poitiers  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  178.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  POzance  ,  à  une  lieue  &  demie  O.  N. 
O.  de  Poitiers. 

CISSÉ  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parlement,  in- 
tendance &  recette  de  Rennes.  On  y  compte  1 1 . 
feux  un  tiers  6c  un  quart  de  feu.  Cette  paroiffe  eft 
limée  fur  la  Vilaine ,  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  6c  en  bons  pâturages. 

CISSE  ou  la  Clilfe ,  petite  rivière  ,  qui  arrofe 
une  partie  du  Bléfois  fit  de  la  province  de  Touraine , 
6t  qui,  après  un  cours  de  la.  lieues  ou  environ, 
fe  jette  dans  la  Loire  ,  au  Bec  de  Ciffe ,  à  une  lieue 
&  demie  au-deffus  de  Tours.  Dans  une  bonne  par- 
tie de  fon  cours  ,  cette  rivière  forme  une  langue  de 
terre  qui  femble  n'être  féparée  de  la  Loire  ,  que  par 
la  chauffée  ou  digue. 

CISSEY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  6c  recette 
<îe  Beaune.  On  y  compte  j8.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  dans  une  contrée  montagnetifc ,  &  néan- 
moins affez  fertile. 

CISSEY  ou  Ciffay  ,  en  Normandie,  diocefe  & 
élection  d'Evreux  ,  parlement  &  intendance  de 
Rouen.  On  y  compte  a.  feux  privilégiés  &  17.  feux 
taillablcs.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains 
fie  de  pâturages. 

CISTEAUX  ,  Ciftercium  ,  abbaye  ,  chef  de  tout 
l'Ordre  de  Citeaux ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Châ- 
lon ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  de  Nuyts.  Cette  abbaye  (qui  eft  foumife 
immédiatement  au  Saint-Siège)  eft  fituée  fur  le  ruif- 
feau  de  Vouge  ,  près  d'une  belle  forêt ,  a  a.  I.  O. 
de  la  nve  droite  de  la  Saône  &  de  Saint-Jean-dc- 
Lofne  ,  ufie  ôc  deux  tiers  E.  de  Nuyts ,  4.  un  tiers 
N.  E.  de  Beaune  ,  7.  N.  N.  E.  de  Châlon ,  4.  S. 
de  Dijon ,  17.  S.  S.  E.  de  Molefme  ,  9.  &  deux 
tiers  W.  N.  E.de  la  Ferté  ,  a 3.  S.  E.  de  Pontigny, 
ao.  S.  S.  E.  de  Clairvaux ,  19.  S.  S.  O.  de  Mori- 
mond ,  &  47.  un  tiers  S.  E.  de  Paris.  Long,  a  a.  45. 
}8.  lat.  47.  8.  a. 

L'abbaye  dont  il  s'agit ,  doit  fon  ctabliffément  à 
un  effein  de  Religieux  de  l'abbaye  de  Molefme , 
ordre  de  Saint-Benoit ,  qui  voulant  embraflir  une 
rie  plus  pénitente  ,  obtinrent  du  Pape  la  permif- 
fion  de  rompre  les  engagements  qu'ils  a  voient  con- 
tractés dans  l'abbaye  de  Molefme ,  pour  en  prendre 
de  plus  aufteres  ,  oc  pour  aller  jetter  les  fonde- 
ments d'un  nouvel  ordre.  La  permiffion  du  Pape 
étant  obtenue  ,  Saint-Robert  fît  élire  en  fa  place  un 
Abbé  à  Molefme,  &  immédiatement  après  il  partit 
de  ce  mooaftere  ,  accompagné  de  vingt-un  KclU 
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gieux,  &  fe  rendit  dans  une  forêt  nommée  Chcaux, 
iituée  dans  le  diocefe  de  Châlon ,  &  qui  n'étoit 
qu'une  vafte  folitude ,  feulement  habitée  par  des 
bêtes  fauvages.  La  colonie  en  queftion  ne  fut  pas 
plutôt  arrivée  dans  ce  défert  (qui  lui  fut  donné  par 
Reynard,  Vicomte  de  Beaune  ,  auquel  il  apparte- 
noit) ,  qu'elle  commença  à  le  défricher  &  à  y  bâtit 
un  monaftere  de  bois  ,  puis  une  églife  ,  qui  fut 
commencée  en  1098.  6c  achevée  en  1099.  11  y  a 
apparence  que  pendant  qu'on  la  couftruifoit  ,  les 
Religieux  fe  fervirent  d'une  petite  chapelle  qui 
étoit  proche  de  leur  défert ,  6c  leur  avoit  été  don- 
née avec  les  autres  terres  voifines  par  le  Vicomte 
de  Beaune.  Ce  fut  Eudes ,  Duc  de  Bourgogne  , 
qui  fournit  aux  frais  du  bâtiment  de  la  nouvelle 
eglife.  D'autres  ont  prétendu  que  le  lieu  particulier 
où  le  monaftere  fat  bâti ,  appartenoit  en  propre  ï 
l'Evêque  de  Châlon.  Si  cela  eft  vrai ,  l'abbaye  du 
Cîtcaux  a  eu  trois  fondateurs  ,  fçavoir ,  Reynard  , 
Vicomte  de  Beaune  ,  qui  eft  le  principal  &  le  véri- 
table ;  Eudes  ,  Duc  de  Bourgogne  ,  &  l'Evêque  de 
Châlon ,  qui  en  font  les  fondateurs  honoraires. 

Les  chofes  étant  difpofées  comme  on  l'avoit  dé- 
liré ,  Saint-Robert  fut  élu  par  tous  fes  frères  Abbé 
de  ce  nouveau  monaftere.  11  reçut  le  bâton  paf- 
toral  des  mains  de  Gaultier  ,  Evêque  de  Châlon. 
Tous  les  Religieux  renouvcllerent  folemnellcment 
leurs  voeux  entre  fes  mains  ,  promettant  de  garder 
la  règle  de  Saint  -  Benoît  dans  toute  fa  rigueur  , 
avec  la  Stabilité  dans  le  lieu  de  ce  nouveau  domi- 
cile. Ce  fut  le  ai.  de  Mars  de  l'an  1098. ,  jour  au- 
quel l'églife  célèbre  la  fête  de  Saint-Benoit ,  que 
Saint-Robert  Abbé  ,  Saint-Alberic  Prieur  &  St. 
Etienne  Sous-Prieur  ,  jetterent  les  fondements  de 
l'ordre  de  Citeaux.  Bientôt  cet  ordre ,  qui  avoit  eu 
des  commencements  fi  foibles  ,  fe  répandit  dans 
l'églife  avec  une  rapidité  extraordinaire ,  &  il  fe 
forma  en  peu  de  temps  un  grand  nombre  d'établif- 
fements.  Les  Religieux  de  Cîtcaux  n'eurent  d'abord 
ni  conftitutions  ni  règlements  particuliers  ,&  fui- 
virent  à  la  lettre  la  règle  de  St.  Benoît. 

Pendant  que  ce  nouvel  ordre  6c  la  maifon  de 
Cîtcaux  fe  formoient ,  celle  de  Molefme  fe  déran- 
geoit  de  jour  en  jour  ,  tant  pour  le  fpirituel  que 
pour  le  temporel.  Mais  ceux-mêmes  qui  y  avoient 
introduit  le  relâchement  6c  le  défordre  ,  demandè- 
rent avec  les  dernières  infiances  le  retour  de  l'Abbé 
Robert  à  Molefme.  Le  Pape  Urbain  II.  ,  à  qui  ils 
s'étoient  adreflés  pour  cet  effet,  fefit  d'abord  beau- 
coup de  difficultés  de  leur  accorder  leur  demande  ; 
mais  enfin  il  écrivit  à  Hugues  fon  Légat ,  que  fî 
cela  fe  pouvoit ,  il  fit  enforte  que  l'Abbé  Robert  fût 
rendu  à  ceux  de  Molefme.  Sur  cette  lettre  du  Pape, 
le  Légat  6t  un  Concile  provincial  qui  avoit  été  af- 
femblé  à  ce  fujet  ,  conclurent  que  l'Abbé  Robert 
devoit  céder  à  l'autorité  du  Souverain  Pontife  ,  6C 
retourner  à  Molefme.  Robert  obéit  ;  il  remit  fon 
bâton  paftoral  à  l'Evêque  de  Châlon  ,  reçut  de  lui 
le  vœu  d'obéilfance  qu'il  lui  avoit  prêté  ,  Ôc  s'en  re- 
tourna à  Molefme.  La  place  qu'il  avoit  occupée  à 
Cîtcaux  ,  fut  remplie  par  Alberic  que  la  commu- 
nauté élut  unanimement.quoique  malgré  lui ,  6c  qui 
n'accepta  enfin  qu'avec  peine  ,  &  à  condition  de 
partager  le  poids  de  fa  nouvelle  dignité  avec  Saint- 
Etienne  ,  à  qui  il  donna  la  charge  de  Prieur.  Ce  fut 
fous  le  gouvernement  d'Alberic  ,  fécond  Abbé  de 
Citeaux  ,  que  cette  maifon  commença  d'avoir  des 
fiatuts  particuliers  ,  qui  font  intitulés  :  Injtiiuta 
Monacorum  Cijiercienjium  de  Mohjina  lenier.rium. 
Ce  fut  encore  l'Abbé  Alberic  qui  obtint  du  Pape 
Pafchal  IL  la  confirmation  de  fon  ordre.  La  butle 
de  ce  Pontife  eft  datée  du  a 7.  Avril  de  l'année 
1100.  ,  6c  de  la  féconde  année  du  pontificat  de 
Pafchal. 
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A  Saint  -  Alberîc  ,  Abbé  de  Cîteaux  ,  fuceéda 
Saint-Etienne.  Celui-ci  eft ,  à  proprement  parler ,  le 
premier  Général  de  cet  ordre  ,  parce  que  jufqu'à 
lui  la  maifon  de  Cîteaux  avoit  été  feule  ,  &  n'en 
avoir  pas  encore  produit  d'autres.  Ainii  ce  fut  fous 
l'Abbé  Etienne  que  l'ordre  de  Cîteaux  reçut  fon 
premier  accrouTement. 

La  vie  pénitente  des  Religieux  de  Cîteaux  leur 
attiroit  non-feulement  des  admirateurs ,  mais  encore 
un  grand  nombre  d'imitateurs.  La  maifon  ne  pou- 
voir plus  contenir  ceux  qui  fe  préfentoient  pour  y 
prendre  l'habit  ,  deforte  qu'il  fallut  penfer  à  for- 
mer ailleurs  quelque  nouvel  établùTemcnt  ,  en  y 
envoyant  pour  cet  effet  un  certain  nombre  de 
Religieux. 

En  ni}.  Saint-Bernard  &  trente  de  fes  compa- 
gnons vinrent  à  Cîteaux  fe  préfenter  à  Etienne  pour 
être  admis  à  prendre  l'habit  de  fon  ordre.  Etienne 
les  reçut  avec  joie ,  6c  ce  fut  alors  qu'il  fc  détermina 
décidément  à  établir  de  nouvelles  maifons  de  l'inf- 
titut  de  Cîteaux  ,  celle  à  laquelle  il  préfidoit  ,  fe 
trouvant  furchargée  d'un  trop  grand  nombre  de 
Religieux.  Il  j'etta  donc  cette  même  année  utj.  les 
fondements  de  l'abbaye  de  la  Ferté  ,  au  diocefc  de 
Châlon.  Dès  que  les  lieux  réguliers  furent  conftruits, 
Etienne  détacha  plufieurs  Religieux  ,  à  la  tète  def- 
quels  il  mit  Saint-Bernard  ,  &  les  envoya  à  la  Ferté 
pour  y  pratiquer  la  règle  dont  ils  avoient  fait  pro- 
feflion  à  Cîteaux.  Cependant  les  Religieux  de  la 
Ferté  ne  ceflèrent  point  de  reconnoitre  Etienne 
pour  leur  Pere  &  leur  Supérieur. 

L'année  1114.  fut  remarquable  par  Pétablifle- 
ment  d'une  nouvelle  maifon  fous  la  règle  de  Cîteaux, 
&  ce  fut  l'abbaye  de  Pontigny  ,  dans  le  diocefe 
d'Auxerre.  Pour  peupler  ce  nouveau  monaftere  , 
Etienne  choifit  plufieurs  Religieux  de  Cîteaux  ,  à  la 
tête  defquels  il  mit  un  d'eux  pour  les  gouverner  en 
qualité  d'Abbé  ,  fous  la  même  règle  qu'ils  avoient 
vouée  à  Cîteaux.  Comme  la  Ferté  iiPontigny  font  les 
deuxpremieres  maifons  auxquelles  Citeaux  adonné  la 
naiiTance  ,  cela  eft  caufe  qu'on  les  nomme  les  deux 
premières  filles  de  Cîteaux. 

L'année  1  tic.  fut  encore  plus  remarquable  que 
les  deux  précédentes  ,  puifque  le  même  jour  6t 
prefque  à  la  même  heure  de  cette  année  ,  Etienne 
établit  les  abbayes  de  Clairvaux  6c  de  Morimond. 
La  préféance  entre  ces  deux  abbayes  a  été  pendant 
quelque  temps  indécife  ;  mais  enfin  Clairvaux  l'a 
obtenue  ,  &  Morimond  eft  la  dernière  des  quatre 
premières  filles  de  Cîteaux. 

On  voit  par  cette  expofition  toute  (impie  ,  6c 
même  par  la  qualité  de  premières  filles  de  Cîteaux 
que  portent  les  quatre  abbayes  dont  il  a  été  parlé , 
que  l'abbaye  de  Cîteaux  eft  leur  mere  ;  qu'elles  en 
font  forties  ,  6c  ont  demeuré  fous  fà  dépendance 
comme  fous  celle  de  leur  chef  -  d'ordre.  En  vain 
a-t'on  voulu  infinuer  que  Cîteaux  6c  fes  quatre  pre- 
mières filles  étoient  cinq  abbayes  indépendantes 
les  unes  des  autres  ,  qui  s'étoient  unies  par  un  traité 
appelle  la  charte  de  charité  ;  enforte  que  ces  cinq 
abbayes  réunies  6c  aflociées  auraient  dans  la  fuite 
formé  un  ordre  ,  dont  elles  auraient  partagé  entre 
elles  le  gouvernement.  On  voit  au-contraire  que 
l'abbaye  de  Cîteaux  a  été  la  première  établie  ;  que 
tons  les  Religieux  des  quatre  autres  ont  fait  leur 
noviciat  6c  leur  profeffionà  Cîteaux  ;  que  c'eft  St. 
Etienne  ,  Abbé  de  Cîteaux  ,  qui  a  choifi  de  fes  Re- 
ligieux 6c  les  a  envoyés  dans  chaque  maifon  qu'il  a 
établie  ;  que  c'eft  lui-même  qui  a  nommé  de  fes 
Religieux  pour  être  Supérieurs  locaux  des  nouveaux 
étabUflements  qu'il  formoit  ;  &  que  le  même  St. 
Etienne  eft  toujours  demeuré  Supérieur  &  Pcrc  de 
tout  l'ordre  ,  ayant  donné  la  naiflance  à  toutes  les 
autres  maifons.  L'abbaye  de  Cîteaux  eft  dope  chef-  < 
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t  d'ordre ,  &  l'Abbé  de  Cîteaux ,  Chef ,  Pere  Se.  Snpé- 
rieur  général  de  cet  ordre ,  ayant  l'entier  pouvoir  du 
Chapitre  général  quand  il  n'eft  pas  affemblé.  C'eft 
à  lui-feul  qu'appartient  le  droit  de  convoquer  le 
chapitre  général  ;  il  fait  la  vilite  par  lui ,  ou  par 
fes  commiflaires  ,  dans  tous  les  monafteres  de  l'or- 
dre ,  6c  reçoit  les  appellations  des  jugements  rendus 
parles  Pères  immédiats.  Lui-feul  peut  permettre  aux 
Religieux  de  fon  ordre  de  faire  imprimer  des  livres. 
Lui-feul  a  la  jurifdiction  fur  les  collèges  généraux 
de  l'ordre ,  parce  que  tout  ce  qui  a  trait  à  la  police 
générale  ,  eft  de  fon  reflbrt.  11  eft  aufli  Supérieur 
général  des  cinq  ordres  de  Chevalerie  qui  font  eu 
Efpagne  ou  en  Portugal.  11  eft  encore  Confciller-oé 
au  parlement  de  Bourgogne  -,  6t  peu  après  fon  élec- 
tion ,  il  va  prêter  ferment  entre  les  mains  du  Roi: 
c'eft  le  feul  Abbé  régulier  du  royaume  qui  jouifle  de 
cet  honneur. 

Le  lieu  particulier  où  fut  bâti  le  monaftere  de 
Citeaux  ,  appartenoit  en  propre  ,  comme  il  a  été 
dit ,  à  l'Evèque  de  Châlon  ,  qui  le  donna  pour 
contribuer  à  ce  faint  établiftèment ,  ainfi  que  cela 
fe  trouve  marqué  dans  Phiftoire  de  l'origine  de  l'or- 
dre 8c  de  l'abbaye  de  Citeaux  :  Monajierium  ibi- 
dem  voluntate  Cabilonenfis  Epifcopi  &  confenfz 
hftus  ,  cujus  ipfe  locus  erat ,  conjiruere  cceperunt. 
Dès  qu'un  Religieux  eft  élu  Abbé  de  Cîteaux ,  il 
fait  fa  profcfiîon  de  foi  entre  les  mains  de  l'Evèque 
de  Châlon.  C'eft  auffi  de  ce  Prélat  qu'il  reçoit  l'in- 
formation de  vita  &  moribus  ,  qui  doit  être  envo- 
yée à  Rome.  Les  bulles  étant  arrivées  ,  l'Abbé  va 
prendre  la  bénédiction  du  même  Evèquc  de  Châ- 
lon ,  qui  prétend  avoir  droit  d'exiger  eu  même 
temps  de  l'Abbé  de  Cîteaux  le  ferment  d'obi'ijfance. 
Selon  l'Evèque  de  Châlon  ,  la  formule  de  ce  fer- 
ment fe  trou  voit  dans  les  U\  de  Citeaux ,  d'où  on 
l'a  fupprimé  depuis  quelque  temps ,  &  il  eft  rap- 
porté dans  tous  les  chapitres  généraux  de  l'ordre. 
On  allure  même  que  cette  formule  fe  trouve  dans 
le  Monajlicon  Cijiercienfc.  Quoique  ce  ferment  ait 
été  effectivement  prêté  par  les  Abbés  de  Citeaux 
aux  Evèques  de  Châlon ,  pendant  plus  de  quatre 
cents  ans  ,  lefdits  Abbés  ont  néamoin»  cefle  de  le 
leur  rendre  depuis  le  concordat  ;  &  Pierre  Larchtr 
ayant  été  élu  Abbé  de  Cîteaux  en  1691.,  aima 
mieux  fc  faire  bénir  par  le  Cardinal  de  Furftemberg 
dans  l'églife  de  Saint-Germain  des  Prés  de  Paris , 
dont  ce  Cardinal  étoit  Abbé, que  par  M.  Félix, 
Evèque  de  Châlon ,  qui  vouloit  l'obliger  à  lui  prê- 
ter le  ferment  en  queftion.  Tout  ce  que  nous  ve- 
nons de  dire  ,  qui  fe  pratiquoit  après  l'élection  de 
l'Abbé  de  Citeaux ,  à  l'égard  de  l'Evèque  de  Châ- 
lon ,  eft  encore  en  ufàge ,  excepté  le  ferment  d'obéif- 
fonce  que  feu  M.  de  Madot ,  Evéque  de  Châlon , 
n'exigea  point,  s'étant  contenté  du  ferment  qui 
eft  dans  le  pontifical. 

Lorfque  l'Evèque  de  Châlon  va  pour  la  pre- 
mière fois  à  l'abbaye  de  Cîteaux ,  il  eft  reçu  à  la 
grande  porte  de  l'églife  par  l'Abbé  &  par  toute  la 
communauté  ,  avec  la  croix  ,  l'encens  6c  l'cau- 
benite  ,  &  au  fon  de  toutes  les  cloches.  On  le  con- 
duit en  procefEon  dans  le  fanctuaire  où  il  y  a  un 
prié-dieu  préparé  pour  lui  ;  &  on  chante  le  Te- 
Deum.  Il  peut  vifiter ,  s'il  veut ,  le  tabernacle ,  aller 
en  chapitre  faire  aux  Religieux  une  exhortation  , 
6c  leur  donner  des  avis.  On  lit  dans  une  lettre 
écrite  par  M.  de  Madot ,  à  ce  fujet ,  que  ce  furent 
les  Religieux  eux-mêmes  qui  l'informèrent  de  tout 
ce  qu'il  étoit  en  droit  de  faire  dans  cette  occafion. 

L'abbaye  de  Citeaux  jouit  de  cent  dix  mille  livres 
de  rente  ou  environ.  Ce  monaftere  cil  vafte  &  fent 
fon  chef-d'ordre.  La  communauté  cii  compofee 
ordinairement  de  quatre-vingt  Religieux  ,  &  outre 
cela  il  y  a  environ  quarante  domeffiques.  L'églife 
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eft  grande  de  bien  décorée  ,  ayant  des  autels  à 
chaque  pilier  de  la  nef,  &  pluficurs  tableaux  d'un 
grand  prix. 

De  la  maifoo  de  Citeaux  dépendent  près  de  dix- 
huit  cents  tnonafteres  d'hommes ,  ôt  environ  autant 
de  monafteres  de  filles. 

L'Abbé-Chef  &  Général  de  tout  l'ordre  de  Ci- 
teaux ,  qui  eft  actuellement  en  place ,  fe  nomme 
Dom  Trouvé.  Il  a  été  élu  en  1748.  On  ne  pouvoit 
faire  un  meilleur  choix  ,  ni  qui  fût  plus  générale- 
ment applaudi. 

Ce  o'eft  pas  fans  raifon  que  quelques-uns  de  nos 
écrivains  ont  nommé  l'abbaye  de  Citeaux ,  le  mau- 
folée  des  Ducs  de  Bourgogne.  En  effet ,  tous  ceux 
de  la  première  race ,  qui  a  duré  plus  de  trois  fîectes^ 
y  ont  été  inhumés  ,i  1  exception  cependant  de  Robin 
de  de  fïag««j,  premiers  de  leurs  noms,  qui  ont  été  in- 
humés ailleurs  ,  à  caufe  que  dt  leurs  temps  cette 
abbaye  n'exiftoit  point  encore. 

La  chapelle  des  fondateurs  de  Ducs  de  Bourgogne 
eft  fous  le  portail  de  l'églife.  Dans  cette  chapelle 
eft  un  tombeau  élevé  de  terre  de  quatre  pieds  ,  de 
dans  la  frife  duquel  on  lit  une  inlcription  latine  , 
d'où  on  apprend  que  les  cendres  d'Eudes  ,  Duc 
de  Bourgogne  &  fondateur  de  cette  abbaye  (  qui 
mourut  en  1102.  )  ,  y  font  contenues ,  avec  celles 
de  Hugues ,  fon  fils ,  mort  en  1 142. ,  &  d'Eudes  , 
fils  dudit  Hugues  ,  mort  en  1162.  Sous  ce  même 
portail  eft  un  autre  tombeau ,  élevé  de  terre  de 
cinq  pieds  ,  &  qui  a  auffi  fon  épitaphe  latine ,  & 
par  laquelle  ou  apprend  que  dans  ce  tombeau  re- 
polit le  corps  de  Hugues  111. ,  Duc  de  Bourgogne , 
fils  d'Ëudes  II.  qui  avott  fondé  la  fainte-chapelle  de 
Dijon  en  1 1  ?a. ,  6c  qui  fut  tué  en  Levant  dans  une 
expédition  contre  les  Infidèles  ,  en  1192.  Les  per- 
sonnes qui  feront  cumules  de  lire  ces  inferiptions , 
les  trouveront  dans  le  premier  tome  du  voyage  lit- 
téraire du  Pere  Martenne  ,  page  198. 

Les  premiers  Religieux  de  Citeaux  utoient  fi 
&rupul«ux  ,  qu'ils  n'ofoient  point  enterrer  des  fe- 
coliers  dans  leur  église.  C'eft  pour  cette  raifon  que 
le  fondateur  de  cette  abbaye,  fit  les  trois  premiers 
Ducs  de  Bourgogne  ,  déccdës  immédiatement  après 
la  fondation,  furent  inhumés  dans  le  porche  de 
l'égiilir.  tnviron  cent  ans  après, Us  ceflerent  d'avoir 
le  même  fcrupule  1  car  on  compte  que  dans  leur 
égiife  font  enterrés  jufqu'à  cinquante-fix  Princes 
de  la  maiion  de  Bourgogne ,  &  même  des  Seigneurs 
particuliers  ,  entr'autres  quatre  Seigneurs  de  Ver- 
gy ,  dt  Guy  de  Rochefort ,  Chancelier  de  France  t 
avec  Marie  de  Chambellan  fa  femme.  Il  eft  marqué 
dans  l'épiraphe  de  ces  derniers  ,  due  Marie  de 
Chambellan  avoit  été  Gouvernante  de  la  Sérénimme 
Priacefle  Claude  de  France ,  fille  ainée  du  Roi 
Louis  XII.  Au-d*flbs  des  chaires  du  choeur,  font 
les  armes-  de  tous  les  Chevaliers  de  Saint-Michel , 
créés  dans  l'églife  de  Citeaux  par  François  1.  le  10. 
de  Juin  de  l'an  11.21. 

De  l'abbaye  de  Citeaux  font  forcis  Saint-Ber- 
nard ,  quatre  Papes  &  un  grand  nombre  de  Car- 
dinaux ,  qui  tous  y  avoient  été  Religieux.  Cette 
abbaye  porte  pour  armes  ,  d'azur /eW  de  France , 
i  ft'cu  de  B*arf!ot>iie  ancienne  en  abtme. 

CISTE  AUX  (  le  Périt  ) ,  abbaye  d'hommes ,  av 
diocefe  de  Blois.  Vaye\  l'  Aumône. 

C1STE/RNES  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Clcr- 
mont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Rions.  Un  y  compte  90.  feux.  Cette  pa- 
roiife  eft  à  \.  V  O.  de  l'ontgibaut,  &  8.  O.  de 
lioin.  Se*  terroir  eft  fertile. 

CISTIRON  ,  en  Provence.  Voye\  Sifteron. 

CISTRIKRBS  ,  en  Auvergne  ,  dioceie  de  Cler- 
Hwnr  t  partetneor  de  Paris  ,  intendance  de  Riom , 
élection  d'iflbire.  On  y  compte  146.  feux.  Cette  pa- 
Tome  U. 
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roiffe  eft  à  5.  1.  «c  demie  S.  E.  dlflbire  ,  fit  t. 
N.  N.  O.  de  la  Chaife-Dieu. 

C  I  T 

CITEAUX ,  abbaye  d'hommes ,  en  Bourgogne. 
Voyc\  Cifteaux. 

CITERES ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par* 
lement  dt  intendance  de  Belançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Faucogney.  On  y 
compte  37.  feux.  Cet»  paroifle  eft  à  4.  i.  N.  E. 
de  Vefoul. 

CITERNES ,  en  Picardie  ,  diocefe ,  intendance 
de  élection  d'Amiens, parlement  de  Paris,  doyenné 
d'Oifemont.  On  y  compte  10  j.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  2. 1.  &  quart  S.  S.  E.  d'Abbeville. 

CITEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement de  intendance  de  Befançoo  ,  bailliage  * 
recette  de  Gray.  On  y  compte  28.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  2.  L.  fit  deux  tiers  E.  S.  E. 
de  Gray. 

CITOU ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette  de 
Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  108.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
petite  rivière  d'Argendouble ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
N.  de  Caunes  ,  &  à  8.  1.  N.  O.  de  Narbonne. 

CITRY  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe  dt 
intendance  de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Château-Thierry.  On  y  compte  1 26.  feux* 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Marne  ,  dans  une  contrée  fertile  &  agréable  ,  à 
t.  I.  dt  deux  tiers  S.  E.  de  Château-Thierry. 
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CIVAY  ,  en  Touraine  ,  diocefe  ,  intendance  te 
élection  de  Tours ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
i$6.  feux.  Cette  paroifle  ,  dont  la  cure  eft  à  la 
collation  de  l'Archiprètre  de  Ste.  Maure ,  eft  fi- 
tuée en  pays  fertile. 

CIVEAUX  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance 
de  éleAion  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  ar- 
rondiffement  de  Luflac.  On  y  compte  136.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Vienne  ,  à  une  lieue  dt  demie  N.  N.  O.  de  Luflac  , 
&  6.  S.  E.  de  Poitiers.  On  trouve  dans  le  ter- 
ritoire de  Civeaux  un  nombre  prodigieux  d'an- 
ciens tombeaux  de  pierre  ,  dans  lefq'ucls  on  dit 
que  furent  inhumés  les  François  qui  avoient  été 
tués  à  la  bataille  de  Votldde ,  où  Clovis  défit  en- 
tièrement les  Wifigoths.  Telle  eft  du  moins  la 
tradition  du  pays.  Ce  qu'il  y  a  de  confiant ,  c'eft 
que  dans  plufieurs  de  ces  tombeaux  qui  ont  été 
ouverts  ,  on  a  trouvé  de  vieilles  armes  confom- 
roces  par  la  rouille.  Le  P.  Roath  ,  Jéfuite,  eft 
d'un  avis  bien  différent  de  celui  des  habitants  de' 
Civeaux.  On  peut  voir  quel  eft  fon  fentiment  à 
cet  égard  dans  une  brochore  qu'il  fit  imprimer  en? 
1738. ,  qui  eft  IntlWlée  :  Recherches  fur  la  maniéré 
d*iithumer  Us  anciens  ,  à  l'occafion  des  tombeau* 
de  Civeaux.  Après  bien  des  remarques  critique* 
&  judicieufes' ,  le  fçavent  auteur  de  cette  bro- 
chure dit  qu'il  a  apperçu  que  la  bataille  entré 
Clovis  fit  AJarlc  fe  donna  près  des  villages  de* 
Clan  ,  de  Jaunûy  &  de  Bohitivct  ,  vis-à-vis  de? 
Dijfay  (  à  la  rive  gauche  de  Clain  ,  a  2.  1.  N.  N.- 
E.  de  Poitiers  )  ,  ou  près  de  Vivonne  (à  3.  1.  ôt 
tiers  S.  S.  O.  de  Poitiers  ).  U  appuyé  fon  fenti- 
ment de  très-bernes  raifons ,  qu'il  ferait  trop  long 
de  rapporter  ici.  Cela  n'a  pas  empêché  M.  Bour- 
geois ,  habitant  de  Poitiers ,  de  révendicfuér  l'hon- 
neur de  la  bataille  en  queftion  pour  Crven»  ;  & 
pour  «et  efiet  ,  il  a«c*noatw  lie  fentimonedu  Peie 
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Fioth  ,  dans  une  diflerration  dont  oh  peut  voir 
l'extrait  dans  le  journal  de  Verdun  du  mois  de 
Janvier  1739. 

On  fait  auffi  remarquer  auprès  de  Civeaux  ,  un 
endroit  qu'on  nomme  le  j>js  de  la  biche ,  où  l'on 
croit  bonnement  que  Clovis  pàfla  la  rivière  de 
Vienne  à  gué  ,  à  la  faite  d'une  biche  ,  qui  fortit 
exprèsdesbois  pour  venir  fervir  de  guide  à  ce  Prince. 

CIVIERES  ,  en  Normandie ,  diocefe  .  parlement 
&  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Giiors.  On  y 
compte  4.  feux  privilégies  &  84.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  \.  1.  &  quart  S.  O.  de  Gifors. 

CIVRAC  ,  paroifle  &  jurifdiction ,  dr.ns  le  Ba- 
«adois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  Bâtas  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de 
Condom.  On  y  compte  8i.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne  ,  à 
a.  1.  ck  demie  E.  S.  E.  de  Libourne  ,  une  &  deux 
tiers  N.  N.  E.  de  Rauzan  ,  9.  &  demie  N.  un 
quart  à  l'E.  de  Bazas  ,  $.  N.  O.  de  Duras ,  fit  8. 
E.  de  Bordeaux. 

En  1478.  La  terre  5c  feigneurie  de  Civrac  (  ou 
Cuitac  )  fut  apportée  en  dot  avec  celle  de  Raa- 
M'i  ,  par  Jeanne  Angevin  ,  à  fon  mari  Jean  de 
Durfort ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Durai.  Elle  fut 
le  partage  de  leur  quatrième  lils  Jean  de  Durfort , 
qui  époufa  Louife  ,  Dame  de  CaflJbajic  ,  mere 
de  Jean-Claude  de  Durfort  ,  alliée  en  1 S  S  3-  à 
Magdeleine  A'Aydit  ,  dont  vint  Geoffroy  ,  qui  , 
de  Marguerite  de  VJJle  ,  eut  Charles  ,  mort  en 
1616.,  pere  de  Jacques  de  Durfort  ,  créé  Marquis 
de  Civrac  en  1 647. ,  &  fait  Sénéchal  &  Gouver- 
neur de  Bazadois  en  i6jj.  Celui-ci  époufa  Hen- 
riette de  Joui  ert-de-Brcaux  ,  fille  d'Antoine  ,  Sei- 
gneur de  Blaignac  ,  dont  vint  entr'autres  enfants 
Aimery  de  Durfort  ,  dit  le  Comte  de  Blaignac , 
Sénéchal  de  Bazadois  ,  qui  époufa  en  1 72 j.  Ga- 
briellc  de  Sainte-Maxre  ,  mere  de  Gabriel-Aimery 
de  Durfort  ,  Comte  de  Civrac  ,  Colonel  du  ré- 
giment d'Artois  ,  &c.  ,  alliée  le  4.  Mai  1746- 
à  Marie  -  Françoife  de  l'ardadlan  ,  fœur  du  Duc 
d'Antin. 

C1VRAY,  ville,  chef-lieu  d'un  arrondiflement 
de  fon  nom  ,  avec  un  bailliage  ,  une  fénéchauflee 
Royale  ,  une  maréchauflee,  une  mairie  perpétuelle 
&  deux  couvents  ;  en  Poitou ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris.  On 
y  compte  $18.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  contrée  des  plus  fertiles  ,  &  où  il  y  a  d'exccl- 
lens  pâturages ,  fur  la  rivière  de  Charente  ,  à  9.  1. 
S.  de  Poitiers  ,  &  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O. 
de  Chavroux. 

CIVRAY,  bourg,  en  Touraine ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Tours  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
d'Amboife.  On  y  compte  1  $6.  feux.  Ce  bourg  eft 
à  une  lieue  &  deux  tiers  S.  E.  d'Amboife  ,  &  4. 
&  demie  E.  S.  E.  de  Tours. 

CIVRAY  ,  bourg,  en  Touraine,  diocefe  &  inten- 
dance de  Tours ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  69.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de  la  Haye  ,  &  à  j.  1. 
Oc  deux  tiers  S.  O.  de  Loches. 

CIVRAY  ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Iflbudun. 
On  y  compte  116.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
entre  l'Arnon  &  le  Cher,  à  ».  1.  &  trois  quarts 
E.  d'Iflbudun. 

CIVRAY  Us  Effars  ,  en  Poitou ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Poitiers,  parlement  de  Paris, 
arrondiflement  dcMontreuil-Bonnin.  On  y  compte 
$4.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile ,  à  a.  1.  &  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Poitiers ,  & 
à  deux  tiers  de  lieue  O.  N.  O.  de  Vouillé. 
tÇIV£E(IO.o<tl«  Givre,  en  Poitou,  diocefe 


C  I  V 


c  I  z 

de  Luçon  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  roi- 
tiers  ,  élcftiondes  Sables-d'Olonne.On  y  compte 
66.  feux.  Cette  parohTe  eft  à  j.  I.  &  quart  E.  S.  E. 
des  Sablcs-d'Olonne.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains , 
en  vins  &  en  excellens  pâturages. 

C1VRIEUX  ,  en  Lyonnois ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  51.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Azer- 
gues  ,  à  ».  I.  N.  O.de  Lyon. 

C1VRY  ,  dans  le  Dunois  ,  au  gouvernement  gé- 
néral d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois,  parlement  <Je 
Paris, intendance  d'Orléans  ,  élection  de  Château- 
Dun.  On  y  compte  87.  feux.  Cette  paroifle  eft  a 
i.l.  E.  N.  E.  de  Château-Dun  de  10.  &  tiers  N. 
de  Blois. 

CIVRY  ou  Saint-Julien  de  Civry ,  en  Bourgogne , 
diocefe  d'Autun,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon ,  bailliage  &  recette  de  Semur-en-Brionnois.  On 
y  compte  69.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
petite  diftance  de  la  Reconcc ,  dans  une  contrée  fer- 
tile  ,  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Charolles. 

CIVRY  (  Petit),  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe 
de  Trêves ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Longuyon.  On  y 
compte  27.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays 
de  grains  &  de  pâturages. 
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CIZE  .pays,  vallée  &  l'un  desdiftriéb  quidivtfcnt 
la  Baflè-Navarre.  Cette  contrée  a  environ  6.  1.  de 
longueur  fur  4.  de  largeur ,  ce  oui  peut  être  évalué  î 
1 1.  ou  1 }.  lieues  quarrées.  C'cft  un  pays  de  monta- 
gnes ,  mais  où  il  y  a  de  bons  pâturages.  Le  poùfoo 
ik.  le  gibier  y  font  abondans.  On  y  pêche  d'excellen- 
tes truites  dans  la  rivière  de  Nive ,  qui  traverfe  le 
pays  du  S.  au  N. ,  &  qui  de-là  va  le  rendre  dans  la 
mer  au-deflbus  de  Bayonne  ,  après  avoir  mêlé  (a 
eaux  avec  celles  de  l'Adour.  On  compte  dans  cette 
vallée  17.  paroifîës  ou  communautés  ,  indépendam- 
ment de  la  ville  de  St.  Jean-Picd-de-Portt  qui  eu  eft 
le  chef-lieu  ;  &  cesparoifles  font  celles  qui  fuivent: 

Paroijtt  Ftux 
ou  eu 
Communauxit.  Habilitant. 

JVUgcîeleioe  (U)  ...  70 

Mendibe   9S 

Nlongelos   61 

Slbale   4» 

Sarafqoette   >| 

Sorchapurn   86 

SA1NT-JEAN-PIED- 

DEPORT  ,  ville  .  195 

St.  Jeao-le-Vieui  .  .  70 

St.  Michel   8| 

Uharc   s  4 

Uiritne  7 

Ctxiat   47 
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ou 

Communmtit. 

A  h  a  t  le  ,  .  . 
Alûctta 
Accille 
Bafqo 
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.  CIZÉ  ou  Cizay ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Sées , 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alencon ,  élec- 
tion de  Lizieux,  fergenterie  du  Sap.  On  y  compte 
xoo.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  près  des  fources 
de  la  rivière  de  Touque  ,  à  4.  1.  N.  E.dcSécz,& 
8.  &  demie  S.  de  Lizieux. 

.  CIZÉ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Tours,  élection  de  Saumur. 
On  y  compte  «78.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile ,  a  1 . 1.  S.  O.  de  Saumur. 

CIZE  ,  en  Franche-Comte,  diocefe,  parlement 
&  intendance  de  Bcfançon,  bailliage  &  recette  de 
Poligny.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes,  &  néanmoins  aflêx 
fertile. 
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CIZE  ,  en  Breflc.  Voye^  Cife. 

CIZELY,  en  Nivernois  ,  diocefe  ck  élc&ion  de 
Nevers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins. On  y  compte  4}.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  abondante  en  excellons  pâturages. 

CIZENCOURT ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens ,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  7.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  fournie  ,  à  une  lieue  ck  demie  S.  de 
Peronne. 

CIZERY,  en  Bourgogne.  Voye\ Cifery. 

C1ZOS ,  au  pays  des  Quatre-Vallées ,  en  Gafco- 
gne  ,  diocefe  &  intendance  d'Aufch  ,  parlement  de 
Touloufe ,  vallée  &  recette  de  Magnoac.  On  y  com- 
pte 10.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  quarts  de 
lieue  N.  O.  de  Mauléon  ,  ck  autant  S.  O.  de  Caftel- 
uu.  Son  terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 
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CLACY&Tbtereft  ,  en  Picardie,  diocefe  &  élec- 
tion de  Laon,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Soldons.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages  ,  ck  où 
il  y  a  des  bois. 

CLADECH ,  en  Périgord ,  diocefe  &  élection  de 
Sarlat ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  93.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Dordogne  ,  &  3.  S.  O. 
de  Sarlat. 

CLAGNY ,  château  Royal ,  fitué  fur  la  droite  de 
l'avenue  de  Verfaillles,  du  côté  de  Saint-Cloud  (à 
un  quart  de  lieue  N.  E.  du  château  de  Verfailles ,  ck 
autant  N.  O.  de  la  paroifle  de  Montreuil  )  ,  à  coté 
d'un  petit  bois  fort  ancien  ,  dont  la  beauté  engagea 
Louis  XIV.  à  bâtir  cette  maifon  de  plaifance  pour 
la  Marquife  de  Montefpan.  Clagny  a  pafle  depuis 
au  Duc  du  Maine  ,  ck  enfuitc  à  fej  héritiers.  C'cft 
le  premier  ouvrage  que  Jules-HardouinManfard  ait 
fait  pour  le  Roi.  Jl  fut  achevé  en  1678. ,  &  il  a  été 
conftruit  à-peu-près  ,  dans  le  même  goût  que  le 
château  de  Verfailles.  Le  bâtiment  conlifte  en  un 
corps-de-logis  {impie  ,  qui  a  deux  ailes  doubles  en 
retour  ,  avec  deux  autres  ailes  Amples  fur  la  face  du 
devant.  La  cour  a  trente  toifes  de  largeur  fur  trente- 
deux  de  profondeur.  Le  premier  étage  eft  à  rez- 
de-chauflee  :  on  y  arrive  par  cinq  perrons  quarrés. 
Cet  étage ,  qui  eft  le  principal ,  conlifte  en  un  grand 
fallon  qui  fert  de  paflage  de  la  cour  au  Jardin  ,  fit 
communique  aux  appartements.  Le  dedans  de  ce 
fallon  eft  orné  de  pilaftres  d'ordre  corinthien. 

Les  appartements  des  deux  côtés  font  compofés 
a-peu-près  de  pièces  pareilles.  A  l'aile  droite,  font 
quelques  cabinets  de  plus ,  ck  outre  cela  la  chapelle 
eft  fituée  dans  cette  partie  du  château.  A  l'aile  gau- 
che eft  en  coropenfation  un  petit  appartement  def- 
tiné  pour  les  bains  ,  &  qui  donne  fur  la  cour.  La 
grande  galerie  de  ce  château  83$.  toifes  de  long  & 
vingt-cinq  pieds  de  large  ;  ck  elle  eft  accompagnée 
de  trois  fallons  qui  font  un  peu  plus  larges  que  les 
intervalles  qui  les  joignent.  Cette  galerie  eft  ornée 
d'un  grand  ordre  corinthien  ,  dont  l'entablement 
eft  enrichi  de  fculptures ,  ck  la  voûte  remplie  d'or- 
nements avec  des  quadres  pour  mettre  des  tableaux. 
On  y  voit  des  groupes  quirepréfentent  les  divinités, 
les  éléments  ,  les  laifons  ck  les  quatre  parties  du 
monde  ,  avec  leurs  attributs.  Le  grand  fallon  du  mi- 
lieu elt  plus  élevé  que  les  autres  ,  &  il  eft  porté  par 
quatre  trompes  où  font  huit  efdaves.  Les  fallons 
des  extrémités  font  ornés  de  groupes  &  de  bas-re- 
liefs de  nymphes ,  qui  portent  des  corbeilles  de 
fleurs  ck  de  fruits.  Au  bout  de  cette  galerie ,  eft  une 
orangerie  pavée  de  marbre ,  longue  de  vingt-quatre 
toifes  ,  flç  large  de  vingt-cinq  pieds. 
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De  l'autre  côté  ,  eft  la  chapelle  ornée  d'un  ordre 
corinthien ,  &  bâtie  fur  un  plan  rond  de  trente  piet!  s 
de  diamètre.  Le  grand  efcalier  eft  dans  l'aile  droit* 
en  entrant  :  fa  ftruclure  eft  d'un  grand  goflt ,  &  l'ap- 
pareil des  pierres  fort  ingénieux.  Le  pavillon  du 
milieu  a  des  colonnes  ifolées ,  de  même  façon  que 
celles  des  veftibules  des  aîles.  Les  fenêtres  des  éta- 
ges du  rez-dc-chauflee  font  ornées  de  chambranles, 
de  confolcs  ,  de  frifes  ck  des  corniches.  Les  croifées 
du  grand  fallon  font  formées  de  trois  grandes  arca- 
des ,  entre  des  colonnes  doriques  ,  qui  donnent 
fur  la  cour ,  de  même  que  du  côté  du  jardin.  La 
grand  pavillon  eft  couvert  d'un  dôme  quarre.  Des 
combles  brifés  couvrent  le  refte  de  ce  château. 

Dans  le  plafond  du  premier  fallon  delà  droite ,  on 
voit  les  figures  au  naturel  des  Arobaflàdeurs  de  Siam , 
qui  firent  leur  fejour  ordinaire  à  Clagny,  en  1687. , 
tant  qu'ils  furent  à  la  cour ,  ck  toujours  défrayés  aux 
dépens  du  Roi.  Les  autres  appartements  font  rem- 
plis de  peintures  ck  de  tableaux  d'un  grand  mérite. 
Il  y  a  auflî  un  théâtre  qui  a  fervi  aux  repréfen  tarions 
pour  les  Princes  ck  les  Princefles.  Dans  une  des  fai- 
tes, on  yoù  douze  petites  pièces  de  canons  de  fonte 
montés  fur  leurs  affûts,  accompagnés  de  tous  leurs 
attirails  ,  avec  quelques  charriots  remplis  de  tous  les 
différens  outils  néceflaires  à  l'artillerie  ,  des  mor- 
tiers, des  bombes ,  des  carcafles ,  ckc.  C'eft  un  pré- 
fent  que  les  officiers  de  la  ville  de  Paris  firent  à  M. 
le  Duc  du  Maine  ,  lorfqu'il  prit  poflVflion  de  la  char- 
ge de  Grand-Maitre  de  l'artillerie  de  France. 

Le  jardin  de  ce  château  eft  accompagné  d'un  bois 
de  haute-ffitaie ,  avec  plufieurs  parterres  ,  des  bou- 
lingrains ,  des  bofquets  de  charmilles ,  ck  des  treil- 
lages ornés  d'architectures.  11  y  a  au  ffi  quantité  de 
belles  paliflades ,  où  font  enfermées  des  coiffes  d'o- 
rangers, 4k  avec  tant  d'art  que  ces  caiflës  n'étant 
point  vues ,  il  femble  que  les  orangers  foient  nés  dans 
lespaliflades  mêmes.  La  paroifle  de  Verfailles  fe  voit 
tout  à  découvert  de  ce  jardin,  au  bout  duquel  eft 
l'étang  de  Clagny ,  qui  fert  de  canal  Ma  vue  de  ce 
château.  La  ménagerie  de  Clagny  eft  un  petit  en- 
droit ,  fitué  hors  du  château  de  ce  nom ,  ck  qui  a 
auflî  fon  mérite  particulier. 

CLAIN  ,  Clanis  ,  rivière  de  Poitou,  qui  prend 
fa  fource  à  4. 1.  S.  E.  de  Charroux  ,  aux  contins  de 
l'Angoumois  ;  pafle  à  Vivonne  ck  à  Poitiers,  ck  fe 
jette  dans  la  Vienne  à  une  bonne  lieue  au-deffus  de 
Châtellerault.  Son  cours  eft  de  10.  lieues  ou  envi- 
ron. Cette  rivière  ne  porte  bateau  que  deux  lieues 
avant  que  de  fe  perdre  dans  la  Vienne.  11  feroit  très- 
avantageux  de  la  rendre  navigable ,  non-feulement 
depuis  Poitiers,  comme  elle  l'a  été  autrefois,  mais 
encore  depuis  Vivonne.  Si,  après  avoir  exécuté  ce 
projet ,  on  venoit  à  bout  de  faire  communiquer  la 
Vienne  avec  le  Clair  ck  avec  la  Charente  ,  quels 
avantages  n'en  rctireroient  pas  non-feulement  le  Poi- 
tou ,  mais  encore  la  Saintonge  ck  les  provinces  voi- 
fines  ?  On  pourroit  par  cette  voie  communiquer  par 
eau  (  fans  entrer  dans  la  mer  )  de  la  Loire  avec 
Rochefortck  avec  les  villes  voifines,  telles  que  la, 
Rochelle,  ckc. 

CLAIR  A  ,  bourg ,  en  Roufblion ,  diocefe  de  Per- 
pignan, intendance,  viguerieck  contéil  fupéricur  de 
Rouffillon.  Onycomptc  96.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une 
demi-lieue  de  la  Méditerranée  ,  ck  à  1. 1.  N.  E.  de 
Perpignan.  La  rivière  de  Gly  arrofe  fon  terroir ,  qui 
eft  d'ailleurs  aflez  fertile. 

CLA1RAC  ,  dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  Bazas ,  parlement  ck  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom ,  jurifdi&ionde  Caftci- 
moron.  On  y  compte  17.  feux. 

CLAIRAC,dans  le  Bazadois,  en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas,  parlement  ck  intendance  de 
Bordeaux,  élection  de  Condom  ,  jurifdiction  de 
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Sauveterre.  On  y  compte  vingt-deux  feux. 

CL  AI  RÉ  ,  bourg  ôt  ancienne  baronnie ,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe,  parlement ,  intendance  ôc  élection 
de  Rouen.  On  y  compte  4.  feux  privilégies  &  78. 
feux  taillables.  Ce  bourg  eft  finie  dans  une  contrée 
fertile  en  grains  ,  en  fruits  ,  en  chanvres  ôc  en  pâ- 
turages ,  à  3. 1.  ôc  tiers  N.  un  quart  à  PO.  de  Rouen. 
Il  s'y  tient  un  marche  toutes  les  femaines  ,  ôc  tous 
les  ans  une  foire  qui  eft  tres-fréquentée. 

CLAIRE  (  la  ) ,  abbaye  de  filles ,  de  Pordre  de  St. 
Benoit ,  en  Dauphiné ,  au  diocefe  de  Vienne.  Cette 
maifon  jouit  de  7.  à  8.  mille  livres  de  rente. 

CLA1REFONTAINE  ,  dans  le  Hurepoix  ,  au 
gouvernement  général  de  Plfle-de-France ,  diocefe 
de  Chartres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans,  élection  de  Dourdan.  On  y  compte  47.  feux. 
Cette  paroiiTeeft  iitoée  en  pays  de  bois ,  à  1. 1.  N.  O. 
de  Dourdan ,  0c  7.  N.  E.  de  Chartres.  Elle  a  pris 
fon  nom  d'une  belle  ôc  claire  fontaine ,  qui  eft  tout 
proche  des  murs  de  fon  enceinte.  11  y  a  une  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint-Auguttin ,  fondée  en 
1100.  par  Simon,  Comte  de  Mont  fort.  En  1627.  les 
Augufttns-Déchauflts  s'y  introduifirent;  mais  par  ar- 
rêt de  Pan  1640.  elle  fut  rendue  aux  Chanoines  régu- 
liers de  la  congrégation  de  France ,  dits  de  Sainte- 
Geneviève.  Cependant  elle  eft  occupée  aujourd'hui 
par  les  Auguftins-Déchaufles ,  qui  y  deflervent  auftt 
la  cure ,  laquelle  eft  renfermée  dans  la  nef  de  l'églife 
abbatiale  ,  &  eft  dédiée  à  Saint-Nicolas,  quoique 
l'ancien  titre  de  Pabbaye  (bit  fous  l'invocation  de  la 
Sainte-Vierge.  Au  refte ,  cette  abbaye  eft  en  com- 
mende ,  ôc  vaut  au  moins  3000.  livres  de  rente  au  fu- 
jet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en 
cour  de  Rome  ne  foit  que  de  100.  florins. 

CLAIREFONTAINE,  dans  le  Valois.  Voye^ 
Villers-Cotterets. 

CLAIREFONTAINE ,  en  Champagne ,  diocefe 
Ôc  élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  13.  feux.  Cette  pa- 
roiflè  eft  à  x. 1.  ôc  demie  E.  S.  E.  d' Attigny  ,  &  9. 
N.  E.  de  Rheims.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  & 
en  pâturages ,  ck  il  y  a  auffi  des  bois. 

CLAIREFONTAINE  ,  abbaye  d'hommes  ,  de 
l'ordre  de  Cîteaux  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
parlement  ôt  intendance  de  Befançon ,  bailliage  ck 
recette  de  Vefoul  ;  fondée  en  1133.,  ôcc.  Cette  ab- 
baye eft  en  comtnende  ,  ôc  vaut  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi,  environ  5000.  livres  de  rente  , 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
50.  florins.  Elle  eft  à  $.  1.  N.  N.  O.  de  Vefoul. 

CLAIREFONTAINE  ,  abbaye  de  filles  ,  de 
Pordre  de  Cîteaux ,  dans  le  duché  de  Bar ,  au  dio- 
cefe de  Trêves.  Cette  maifon  jouit  de  8.  à  9.  mille 
livres  de  rente. 

CLAIREFOUGERE  ,  en  Normandie,  diocefe 
de  Baveux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Vire  ,  fergenterie  de  Vafly.  On 
y  compte  64.  feux.  Cette  paroiiïè  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  grains ,  en  fruits  6c  en  pâtu- 
rages ,  à  1. 1.  ôt  demie  E.  S.  E.  de  Vire. 

CHAIRETS  (les)  ,  abbaye  de  filles,  de  Pétroite 
obfervance  de  l'ordre  de  Cîteaux,  fit  fous  la  di- 
rection de  l'Abbé  de  la  Trappe  ;  dans  le  Perche  , 
diocefe  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
intendance  d'Alençon  ,  élection  de  Mortagne , 
châtellenie  de  Nogent  ;  fondée  par  Mathilde  de 
Brunfwick  ,  femme  de  Geoffroy  ,  Comte  du  Per- 
che ,  ôc  par  Thomas ,  leur  fils  ,  auftt  Comte  du 
Perche.  Les  lettres  de  ce  dernier  font  du  mois  de 
Mai  de  l'an  1113.  Le  monaftere  dont  il  eft  ques- 
tion ,  jouit  de  1$.  mille  livres  de  rente  pour  qua- 
rante Keligieufes.  Elle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S. 
de  Nogent- le-Rotrou.ôt  à  8.  I  ôt  tiers  S.  S.  E. 
4e  l'abbaye  de  la  Trappe. 


C  L  A 

CLAIREY,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Tout ,  confeil  fouverain  ôc  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  ck  recette  de  Neuchîteau.  On 
y  compte  $3.  feux.  Cette  communauté  «ft  à  ».  I. 
ôt  trois  quarts  N.  N.  £.  de  Ncuebâteau  ,  ôt  3.* 
deux  tiers  S.  un  quart  à  PO.  de  Toul. 

CLAIRFAIX.,  Clarum  Fagetum  ,  en  Picardie, 
diocefe  ôc  intendance  d'Amiens  ,  parlement  de 
Paris  ,  éleétion  de  Dourlans.  On  appelle  de  ce 
nom  une  abbaye  d'hommes ,  de  Pordre  de  St.  Au. 
gui  tin  ôc  fécularifée.  Cette  abbaye  eft  en  commende, 
ck  vaut  au  moins  4000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  coai 
de  Rome  ne  foit  que  de  66.  florins.  Elle  eft  lui. 
N.  O.  d'Albert ,  3.  N.  de  Corbie  ,  ck  4.  N.  E.  d'A- 
miens. Elle  a  été  fondée  dans  le  douzième  fiecle, 
par  un  Comte  de  Saint-Pol  ,  le  même  qui  fonda 
auftt  celle  de  Cercamp  ,  dans  laquelle  il  fut  enterré 
peu  de  temps  après.  L'abbaye  dont  il  eft  queftioo, 
fut  entièrement  brûlée  ,  en  1635., par  Picolomini, 
Gouverneur  d'Arras  pour  le  Roi  d'fcfpagne ,  dans  le 
temps  du  fiege  de  Corbie ,  ôt  elle  ne  fut  rétablie 
que  vers  Pan  1 690.  Le  Cardinal  du  Perron  en  a  voit 
été  Abbé.  11  falloit  qu'alors  fes  revenus  raflent  plot 
confidérables  qu'ils  ne  font  aujourd'hui. 

CLAIRFAY ,  en  Hainau  t ,  diocefe  de  Cambray, 
parlement  de  Douay  ,  intendance  Ôt  gouvernement 
de  Maubeuge.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  pa- 
reille eft  fituée  en  pays  de  grains  ôt  de  pâturages. 

CLA1RLIEU  ,  Ctarus  Locus ,  abbaye  d'hommes 
&  en  règle,  de  l'ordre  de  Cîteaux,  au  diocefe  de 
Toul  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  au  bailliage  de 
Nancy  ôt  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  la  ville  de  ce  nom; 
fondée  dans  les  bois  de  Heis  en  1 1 J 1 .  par  Mathieu  L 
Duc  de  Lorraine  ,  qui  y  mit  des  Religieux  qu'il  fit 
venir  du  monaftere  de  Bitaine.  Ce  fondateur  y 
choifit  fa  fépulture  ,  ainfi  que  celle  de  la  Ducbefle 
fa  femme  ik  des  Princes  fes  enfants.  Widrici  en 
fut  le  premier  Abbé.  Les  mémoires  que  nous  foi- 
vons  ,  ne  donnent  que  1000.  liv-  de  rente  à  l'ab- 
baye de  Clairlieu  ,  ôc  nomment  pour  Abbé  en 
1761.  N.  Guroujky. 

CLAIRMAR  AIS,  Clans  Marifcutjbbaye  d'hoav 
mes  ,  de  l'ordre  de  Cîteaux  ,  ôt  en  règle  ,  es  Ar- 
tois ,  diocefe  ,  bailliage  ôc  recette  de  Saint-Omer, 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lille;  fondée  en  1140.  par  Thier- 
ry I.  Comte  de  Flandres  ,  ck  par  Sybille  ,  fa  fem- 
me. Cette  abbaye  jouit  au  moins  de  30.  mille  liv. 
de  rente.  Elle  a  pris  fon  nom  de*  marécages  ,  où 
elle  eft  fituée ,  près  des  iftes  flottantes  (  qui  font  an 
nombre  de  vingt-une  )  »  à  une  petite  lieue  N.  E. 
de  Saint-Omer.  Voici  ce  que  dit  de  l'abbaye  dont 
il  eft  queftion ,  le  Pere  Mauennt  dans  fon  voyage 
littéraire.  «  L'églife  a  quatre  cents  pieds  de  lon« 
gueur  ôc  quatre- vingt  de  hauteur.  11  y  a  trois  rangs 
de  fenêtres ,  qui  font  au  nombre  de  ibixante-dix. 
Les  piliers  de  la  nef  font  décorés  de  diverlës  figures 
de  Saints  ,  ôt  les  collatéraux  ornés  de  tableaux  qui 
repréfentent  la  vie  de  Saint-Benoît.  Les  deux  au- 
tels qui  terminent  la  nef  du  côté  du  choeur  ,  font 
enrichis  de  deux  bc  aux  buftes  d'argent ,  dont  l'un 
repréfente  la  Sainte-V  l'autre  St.  Bernard. 

Le  choeur  eft  tout  pavé  de  marbre  ,  les  chaires  font 
toutes  neuves  ôt  d'un  travail  exquis.  Tout  le  sanc- 
tuaire eft  orné  de  tableaux  de  prix  ,  qui  repréfen- 
tent la  vie  de  Notre-Seignenr.  L'autel  eft  magni- 
fique, ôt  le  devant  en  eft  d'argent.  Le  tour  des  cha- 
pelles eft  un  des  plus  beaux  qu'os  putfle  voir.  Les 
autels  font  diftribués  à  tous  les  Prêtres  de  la  mai» 
fon  ;  chacun  a  foin  de  celui  qui  lui  est  afltgné  ,  ôt 
il  y  dit  la  mefle.  L'orgue ,  qui  eft  dans  le  fond  de 
la  nef  ,  eft  d'un  travail  immenfe  ,  ôt  la  plus  belle 
que  j'aie  jamais  vu.  Le  ciokre ,  le  refeâoire  ôt  le 
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chapitre  répondent  h  la  beauté  de  l'eglife.  La  bi- 
bliothèque eft  remplie  d'un  grand  nombre  de  ma- 
nufcrits ,  dont  la  plus  grande  partie  eft  des  Pères 
&  des  auteurs  eccléfiaftiques  ,  ckc.  «  Il  y  a  auffi 
un  manufcrit  qui  contient  la  généalogie  des  Com- 
tes de  Flandres,  &  qui  acte-  imprime  dansletroi- 
fieme  tome  des  anecdotes  publié  par  le  Pere  Mar- 
tenne  &  Dom  Durand  fon  compagnon. 

CLA1RMONT ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Li- 
zieux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evèquc  ,  fergentcrie  de  Beuvron. 
On  y  compte  a.  feux  privilégiés  de  9.  feux  tailla- 
bles.  Cette  paroiflè  eft  à  3.I.  O.  S.  O.  de  Pont- 
l'Evêque,  &  4.  &  trois  quarts  O.  N.  O.  de  Lizicux. 

CLAIRMONT,  CiarusMons  ,  abbaye  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  Citeaux,  dans  le  Maine,  diocefe 
du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours  ,  élection  de  Laval;  fondée  en  izjo.  par 
Edmc,  fille  de  Geoffroi  le  Bel,  Comte  de  Tou- 
raine  ,  d'Anjou  &  du  Maine ,  veuve  de  Guy  VII. 
Comte  de  Laval.  Cette  fondation  fut  augmentée 
par  la  Reine  Berengere  de  Caftille  ,  veuve  de 
Richard  ,  Roi  d'Angleterre.  L'abbaye  dont  il  eft 
queftion  ,  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Vicoin  , 
à  2.  I.  &  demie  O.  N.  O.  de  Laval ,  &  1  $.  &  quart 

0.  N.  O.  du  Mans.  Elle  eft  en  commende  ,  &  vaut 
au  moins  8000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi  ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  166.  florins. 

CLA1ROIX  ,  dans  le  Beauvoifis ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'lfle-dc-France ,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Gornpiegne.  On  y  compte  118.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
de  l'Oife  ,  &  à  une  demi-lieue  N.  E.  de  Compiegne. 

CLAIRON  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance ,  bailliage  2t  recette  de  Befan- 
con.  On  y  compte  3  c.  feux.  Cette  paroUIè  eft  à  une 

1.  O.  S.  O.  d'Orléans  ,  &  3.  S.  S.  E.  de  Befançon. 
CLAIRTE  ,  Abbatia  de  Claritate  Dei  ,  abbaye 

d'hommes.  Voyc\  Clarté-Dieu. 

CLAIRVAL  ,  en  Francbe-Comtc  , diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befancon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Baume.  On  y  compte  149.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  le  Doux ,  à  2.  1.  E.  N. 
E.  de  Baume. 

CLA1RVAUX,  Clara  Vallis ,  Claravallenfe  Coe- 
nobium  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Langres  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Châlons ,  élection 
de  Bar- fur- Aube.  On  y  compte  43.  feux  ,  y  com- 
pris ceux  des  Granges.  Cette  paroiiTe  eft  fituée  dans 
une  vallée  ,  nommée  autrefois  le  Val  d'Abfinthe , 
fur  la  rivière  d'Aube  ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  S. 
de  Bar-fur-Aube ,  9.  N.  O.  de  Langres ,  1  $.  &  deux 
tiers  S.  un  quart  à  l'E.  de  Châlons  en  Champagne, 
ao.  N.  N.  O.  de  Citeaux ,  &  3 1.  &  demie  E.  S.  E. 
de  Paris.  Long.  1  a.  29.0.  lat.  48.  8.  30.  Ilyaà 
Clairvaux  une  célèbre  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre 
de  Citeaux  ,  chef  d'une  filiation  de  fon  nom  (  vye\ 
Citeaux  )  ;  fondée  l'an  111$.  par  Saut-Bernard  , 
aidé  des  libéralités  d'Hugues  ,  Comte  de  Troyes  , 
qui  lui  fit  donation  de  la  vallée  d'Abfinthe  ,  avec 
toutes  fes  dépendances  ,  &  enrichie  depuis  par 
Thibaud  ,  Comte  de  Champagne  ,  de  par  les  Com- 
tes de  Flandres  ,  fur- tout  par  le  Comte ,  dit  Phi- 
lippe ,  oc  par  Mathilde  ,  fa  femme ,  de  même  que 
par  Marguerite  ,  Reine  de  Navarre  &  Comtefte  de 
Champagne  ,  par  Elifabeth  ,  fille  de  Saint-Louis  , 
fit  parpwfieurs  autres  grands  Seigneurs.  L'enclos 
de  cette  roaiion  a  plus  de  mille  toifes  de  tour ,  & 
comprend  deux  monafteres  complets  ;  fçavoir , 
l'ancien  de  le  moderne.  Le  premier  eft  tel  qu'il  a 
été  bâti  par  Saint-Bernard  ,  c'eft-a-dire  ,  tout  pe- 
tit oc  fimple,  félon  que  la  pauvreté  relîgieufe  per- 
Tomt  II. 
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mettait  qu'il  fût  :  on  l'a  conlërvé  en  mémoire  de 
fon  fondateur.  Le  moderne  confifte  en  plufieurs 
grands  corps-de-logis  ,  tous  confiants  avec  beau- 
coup de  magnificence.  L'églife  fur-tout  eft  un  chef- 
d'œuvre.  Cette  maifona  été  autrefois  une  pépinière 
de  grands  hommes  ,  entre  lefquels  on  compte  le 
Pape  Eugène  III. ,  quinze  Cardinaux  &  un  grand 
nombre  d'Archevêques  fie  d'Evêques.  Saint-Bernard 
lauTa  (  en  mourant  )  à  Clairvaux  cinq  cents  Reli- 
gieux. Aujourd'hui  la  communauté  de  cette  maifon 
eft  compofée  de  <o.  ou  60.  Religieux  ,  ao.  Frères 
c  on  vers ,  &  40.  domeftiques  ou  environ.  Cette  ab- 
baye eft  en  règle  fit  jouit  de  cent  vingt  mille  livres 
de  rente  ,  dont  partie  en  argent ,  partie  en  bled  , 
fie  le  refte  en  vin  fit  en  bois. 

M.  Baugier  dit  dans  fes  mémoires  hiftoriques  de 
la  province  de  Champagne  ,  tom.  1.  pag.  79. ,  que 
lorsqu'un  Abbé  de  Clairvaux  vient  à  mourir  ,  l'office 
divin  ceffedans  l'églife ,  ù  qu'on  fait  venir  des  Re- 
ligieux de  Citeaux  pour  dire  la  meffe  ,  jufqu'à  l'élec- 
tion du  futur  Abbé.  Une  lettre  qui  parut  dans  le 
mois  de  Septembre  17a!.,  contredit  formellement 
cette  circouftance  rapportée  par  M.  Baugier.  Cette 
lettre  eft  fignée  Jeunet ,  fie  foit  que  ce  nom  foit  fup- 
pofé  ,  ou  qu'il  foit  véritable  ,  la  lettre  eft  écrite 
d'un  ton  à  fe  faire  croire.  Voici  comme  elle  eft 
conçue.  «  Je  ne  puis  m'empêcher ,  Monficur ,  de 
»  vous  faire  obicrver  que  l'auteur  des  mémoires  hif- 
1»  toriques  de  Champagne  ,  dont  vous  avez  fait 
»  l'extrait  dans  votre  journal  de  Juillet ,  eft  tombé 
»  dans  l'erreur  ,  lorfqu'il  a  afïiiré  que  l'office  divin 
»  cefle  à  Clairvaux  ,  à  la  mort  de  l'Abbé  jufqu'à 
»  l'élection  d'un  nouveau  ,  mais  que  pour  n'être 
»  pas  privés  d'entendre  la  fainte  méfie  ,  on  fait 
»  venir  des  Religieux  de  Cîteaux  pour  ta  célébrer. 
»  Rien  n'eft  plus  oppofe  à  la  vérité ,  &  je  puis  vous 
s  aflurer ,  Monfieur  ,  que  l'office  divin  s'y  chante 
»  auffi  exactement  après  la  mort  de  l'Abbé  que 
»  pendant  fon  vivant.  On  n'y  voit  d'autres  Religieux 
»  de  Cîteaux ,  que  ceux  que  la  dévotion  ou  la  cha- 
»  rité  fraternelle  y  attire.  Vous  pouvez  ajouter  foi 
»  à  ce  que  je  vous  marque  ,  puifque  j'avois  l'hon- 
•  neur  d'être  Supérieur  à  Clairvaux  à  la  mort  de 
»  M.  Boucku  notre  Abbé ,  &  que  j'en  ai  continué  les 
»  fonctions  jufqu'à  préfent.  Je  m'intéreflè  trop  à  la 
»  fidélité  de  l'hiftoire  ,  fie  à  l'honneur  de  cette 
»  maifon  ,  pour  ne  vous  pas  prier  d'avoir  la  bonté 
s  de  corriger  cet  article  dans  votre  prochain  jour. 
»  nal.  Je  fuis  ,  fiec 

CLAIRVAUX  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban  ,  élection  de  Villefranchc.  On  y  compte 
7.  feux  99.  bellugues  fie  une  demi-belluguc  de  feu. 
Cette  parouTe  eft  à  3. 1.  O.  N.  O.  de  fthodès  ,  &  $• 
&  demie  E.  N.  E.  de  Villefranchc. 

CLAIRUISSEL  ,  Clarus  Rivut  ,  Clarifellum  , 
prieuré  de  filles ,  de  l'ordre  de  Fontevrault  ,  en 
Normandie  ,  diocefe  ,  parlement  &  intendance  de 
Rouen ,  élection  de  Neufchâtel.  Cette  maifon  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  Gaillefontaine ,  à  3. 1.  S. 
E.  de  Neufchâtel ,  &  7.  &  demie  N.  E.  de  Rouen. 
Elle  jouit  au  moins  de  dix  mille  livres  de  rente. 

CLAIRY  fc>  Dépendances  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe &  intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Peronne.  On  y  compte  11$.  feux.  Cette 
paroiiTe  eft  fituée  fur  la  Somme  ,  à  une  lieue  N. 
O.  de  Peronne. 

CLAIRY  &  Saulchoy  ,  en  Normandie ,  diocefe , 
intendance.élection  oc.  doyenné  d'Amiens , parlement 
de  Paris.  On  y  compte  100.  feux.  Cette paroillè  eft  à 
une  lieue  &  demie  S.  O.  d'Amiens. 

CLAIS  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parlement  & 
intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Neufchâtel.  On 
y  compte  $.  feux  privilégiés  &  S 7-  fcux  taillables. 
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Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  &  demie N. de  NeufchSteî. 

CL  AISE  (la)  ,  rivière  deTouraine  ,qui  prend 
fa  fonrce  près  de  l'abbaye  de  Maubec  ;  parte  par 
Preuilly  ,  le  grand  Preffigny  ;  de  fe  rend  dans  la 
Creufc  ,  à  une  lieue  au-defliis  de  la  Haye.  Cette 
rivière  eft  très-poiflonneufe.  Son  cours  eft  de  9.  à 
:o.  lieues. 

CLA1SONNE ,  abbayes  d'hommes  ,  au  diocefe 
de  Gap.  Voye\  Claufonne. 

CLAITE  (  la  )  ou  la  Clayette  ,  en  Bourgogne, 
diocefe  ,  élection  ,  bailliage  de  recette  de  Mâcon  , 
parlement  de  Paru  ,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  84.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une 
hauteur ,  auprès  d'un  petit  lac  que  traverfe  la  rivière 
de  Sernin  ,  à  8.1.  O.  S.  O.  de  Mâcon. 

La  terre  ,  feigneurie  &  baronnie  de  la  Claire  fut 
érigée  en  comté  en  faveur  de  Bernard  de  Noblcx- 
àe-Chcnelette ,  par  lettres  de  Juillet  1730.  regiftrées 
au  parlement  de  Paris  le  27.  Janvier  1737-  Le 
Marquis  de  la  Claite  a  été  marié  deux  fois,  i°.  le 
1 9.  Novembre  1 69 $.  avec  Jeanne  d'On^ny^'Origny , 
fille  de  Jean  ,  Seigneur  d'Anelure ,  de  Mafly ,  &c. , 
&  cie  Marie-  Anne  de  Tnlon  ;  &  t°.  le  30.  Mai 
171 8.  avec  Antoinette  Martin  de  Punetis.  Du  pre- 
mier lit  font  nés  1".  le  19.  Février  1699.  Ale- 
xandre-Marie de  Noblct-d'Anglure  ,  allié  le  7.  Dé- 
cembre 17x8.  avec  Louife- Jeanne ,  fille  de  Claude 
du  Bi/t  de  Petitbourg  ,  Seigneur  de  Rothcval  ,  de 
d'Elifabeth  yalentin  ,  dont  Charles- Etienne  de 
Noblct-d'Anglure  ,  né  le  7.  Mai  1759.;  i°.  en 
1707.  Charles- Antoine,  reçu  Page  du  Roi  en  1713., 
&  trois  filles.  Du  fécond  lit  font  venus  i°.  le  11. 
Juillet  1 710.  Claude-Alexis  de  Noblet  de  la  Claire, 
Capitaine  dans  le  régiment  de  Piémont  en  17^$.  ; 
a°.  le  10.  Mars  172c.  Claude-Bernard  ,  Moufque- 
taire  en  1740.  ;  30.  le  19.  Avril  1726.  Charles- 
Etienne  ,  Moufquetaire  ,  de  trois  filles.  Voye\  An- 
glure  ,  Noblet ,  &c. 

CLAIX  ,  en  AngoumoU  ,  diocefe  Se  élection 
d'Angoulème  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  18t.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1. 1.  &  deux  tiers  S.  d'Angoulème. 

CLAIX.  ,en  Dauphiné  ,  diocefe  ,  parlement  , 
intendance  de  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
3.  feux  de  un  fixieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles; 
de  3.  feux  ,  un  quart,  un  vingt-quatrième  de  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillables. 
Cette  paroifle  eftfituée  à  quelque  diltance  duDrac, 
à  une  lieue  &  tiers  S.  S.  O.  de  Grenoble. 

CLAIX  (les)  ,  dans  le  Mantois  ,  an  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-dc-France ,  diocefe  de  Char- 
tres, parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection  de 
MontJbrt.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle,  qu'on 
appelle  également  les  Clayes  ,  eft  à  un  quart  de 
lieue  O.  S.  O.  de  Villepreux  ,  à  x.  1.  O.  N.  O.  du 
château  de  Verfailles ,  &  1.  &  demie  E.  N.  E.  de 
Montfort-l'Amaury. 

CLAMAGNES  ou  Clamanges  ù  la  Cenfe  du 
Mont ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  intendance  de 
élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  64.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  demie 
S.  O.  de  Châlons. 

CLAMANT ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Befancon  ,  bailliage  de 
recette  de  Salins.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CLAMART,  dans  l'lfle-de-France  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  de  élection  de  Paris.  On  y 
compte  10  5.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  au  pied 
de  la  montagne  de  Meudon ,  à  une  demi-lieue  S.  E. 
du  château  de  ce  nom  ,  &  à  une  lieue  de  demie  S. 
O.  de  Paris. 

CLAMECY,  Clameciacum  ,  Climiaciacum ,  ville 
avec  un  grenier  à  fel ,  une  châtellenie  de  une  marc- 
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chauffée  ,  chef-lieu  de  l'élection  de  ion"  nom  ;  en 
Nivernois,  diocefe  d'Auxerre ,  parlement  de  Paris, 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  770.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  au  confluent  du  Beuvron  avec  l'Yon- 
ne ,  dans  une  contrée  fertile  en  grains,  en  pâtura- 
ges 6c  en  bois ,  à  »  1.  lieues  de  demie  E.  S.  E.  d'Or- 
léans ,  7.  S.  d'Auxerre  ,  de  10.  de  demie  N.  N.  E. 
de  Ne  vers.  Long.  21. 1 1.  1 1.  lat.  47.  17.  37.  C'eft 
dans  un  des  fauxbourg  de  Clamecy ,  nommé  Pan. 
ténor ,  fitué  à  la  droite  de  l'Yonne  ,  qu'a  été  tranf- 
féré  l'évèché  de  Bethléem.  Voye\  Bethléem. 

Confidérée  comme  diftriét  particulier  de  la  géné- 
ralité d'Oiléans ,  l'élection  de  Clamecy  comprend 
66.  paroifles  ,  dans  lefquelles  on  compte  7468. 
feux ,  qui  payent  enfemble  &  en  commun  8  ».  mille 
84$.  livres  8.  fols  pour  leur  quote-part ,  quand rin>- 
pofition  totale  concernant  la  taille  ,  impofée  far  la 
généralité  d'Orléans  ,  fe trouve  montera  laiouur.c 
d'un  million  729.  mille  604.  liv.  9.  fols. 
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St.  Didier  6 

St.  Emputfaye  178 

St.  Germain  80 
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Treigny  10 
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CLAMECY ,  dans  le  Soiffonnois ,  au  gouv 
ment  général  de  l'lfle-de-France ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Soiflbns,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  grains  de  en  bons  pâturages  , 
de  où  il  y  a  auffi  des  bois. 

CLAMECY,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Anton , 
parlement  de  intendance  de  Dijon,  bailliage  de  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  coro- 
mnnanté  eft  fituée  en  pays  de  grains  ,  de  vins  de  de 
pâturages. 

CLAME RY  ou  Clamerey  ,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe d'Aurun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon , 
bailliage  de  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  com- 
pte 13.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière 
d'Armançon ,  à  2. 1.  S.  E.  de  Semur.  11  en  dépend 
les  hameaux  des  Damerées ,  de  Sauley  de  la  mé- 
tairie des  Chaumes.  Son  terroir  eft  mêlé  de  plaines 
de  de  collines  ,  de  il  eft  d'ailleurs  aflèz  fertile. 

CLAN  ,  bourg  ,  en  Saintonge ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux ,  intec? 


Digitized  by  Google 


C  L  A 

âanee  de  la  Rochelle.  On  y  compte  1 1  x.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile  de  agréable , 
à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Sevi- 
gne ,  à  $.  1.  &  demie  S.  E.  de  Saintes. 

CLANCY  t>  Morcmboeuf ,  dans  le  Soiflbnnois  , 
au  gouvernement  général  de  Hile-dc- France  ,  dio- 
cefe ,  intendance  de  élection  de  Soiflbns  ,  parle- 
ment de  Paris.  On  n'y  compte  que  deux  feux. 

CLANL1EU ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Laon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns ,  élec- 
tion de  Guife.  On  y  compte  6.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  une  lieue  S.  E.  de  Guife. 

CLANS,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe,  parle- 
ment &  intendance  dcBefançon,  bailliage,  recette 
de  prévôté  de  Vcfoul.  On  y  compte  xx.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  x.  1.  O.  S.  O.  de  Vefoul. 

CL ANSAYES ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Saint- 
Paul-rrois-Châteaux ,  parlement  de  intendance  de 
Grenoble  ,  élection  de  Montelimart.  On  y  compte 
un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles ,  &  x.  feux  de  un  quarante-huitième  de  feu 
pour  les  biens  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
une  hauteur  ,  à  une  demi-lieue  E.  N.  E.  de  Saint- 
Paul-trois-Châtcaux  ,  de  à  3.  I.  &  deux  tiers  S.  S. 
E.  de  Montelimart. 

CLAPIÉ  (le)  ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Va- 
bres  ,  parlement  deTouloufe ,  intendance  de  Mon- 
ta'uban ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  4.  feux 
8».  bellugues  de  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes,  à  4.  1.  & 
quart  S.  O.  de  Vabres,  &  10.  S.  O.  de  Milhaud. 

CLAPIERS,  en  Languedoc,  diocefe,  généra- 
lité &  recette  de  Montpellier,  parlement  de  Tou- 
loufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  x6. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  bonne  lieue  N.  de 
Montpellier. 

CLAPIERS,  bois,  en  Provence,  fitué  dans  le 
territoire  de  Beaumont ,  près  de  la  Durance ,  fur  le 
chemin  d'Aix  à  Manofque ,  à  1.  1.  de  quart  S.  S. 
O.  de  la  dernière  de  ces  deux  villes. 

CLARA  ,  en  Rouflîllon ,  diocefe  de  Perpignan, 
confeil  fupérieur  &  intendance  de  Rouflîllon,  vi- 
gueric  de  recette  de  Confient.  On  y  compte  ij. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  les  mon- 
tagnes ,  à  une  lieue  &  demie  E.  S.  E.  de  Villefran- 
che.  Son  terroir  eft  fertile  en  bons  pâturages. 

CLARAC  ,  dans  le  comté  de  Bigorre,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  Tarbes  ,  parlement  de  Tou- 
loufe,  intendance  d'Aufch,  recette  du  comté  de 
Bigorre.  On  y  compte  ^4.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  grains  ôt  de  vins. 

CLARAC,  dans  le  comté  de  Comminges,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  élection  de  Comminges  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  d* Aufch ,  aides 
de  Lefcure.  On  y  compte  un  feu  &  49.  bellugues 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Garonne  ,  à 
une  lieue  de  demie  E.  de  Valentine  ,  &  x.  &  demie 
M.  E.  de  Saint-Bertrand. 

CLARAC,  dans  l'Armagnac,  en  Gafcogne  , 
diocefe,  intendance  de  élection  d* Aufch,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  collecte  de  Jegun.On  y  compte 
97.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  N. 
d'Aofch. 

CLARAC  ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Lefcar  ,  par- 
lement de  Pau,  intendance  d'Aufch,  fénéchàuflee 
de  recette  de  Morlas.  On  y  compte  3  3.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  le  Gabas ,  à  3.  1.  &  de- 
mie N.  de  Morlas. 

CLARACQ  ,  en  Béarn,  diocefe  de  Lefcar,  par- 
lement, fénéchauflTée  A  recette  de  Pau,  intendance 
d'Aufch.  On  y  compte  9.  feux.  Cette  communauté 
eit  fituée  fur  le  Gave ,  à  3.  I.  &  tiers  S.  E.  de  Pau. 

CLARBàCQ,  en  Normandie,  diocefe  de  Li- 
«ieux  ,  parlement  de  intendance  de  Rouen ,  élec- 
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tion  &  fergenterie  de  Pont-1'Evéque.  On  y  compte 
6.  feux  privilégiés  de  11 7.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  fituee  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
de  en  pâturages ,  à  une  lieue  S.  O.  de  Pont-l'Evèque. 

CLARENS  ,  au  pays  de  Rivière  -  Verdun ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  Ôt  intendance  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe,  élection  de  Rivière- Verdun.  On 
y  compte  x.  feux  44.  bellugues  de  une  demi-bellu- 
gue de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  x.  1.  S.  O.  de  Mau- 
léon  de  Magnoac  ,  de  4.  N.  O.  de  Saint-Bertrand- 
de-Comminges. 

CLARENS,  dans  l'Aftarac  ,  en  Gafcogne ,  dio- 
cefe de  intendance  d'Aufch,  parlement  de  Touloufe, 
élection  d' Aftarac.  On  y  compte  99.  bellugues  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  i.l.  de  tiers  S.  O.  de  Mafleoube. 

CLARENS,  dans  l'Armagnac,  en  Gafcogne, 
diocefe ,  élection  de  intendance  d'Aufch,  parlement 
de  Touloufe  ,  collecte  du  Bas-Armagnac.  On  y 
compte  4 1 .  feux  de  une  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  à  1. 1.  O.  S.  O.  de  Nogaro. 

CLARENSAC ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette 
de  Nifmes ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de 
Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte xoo.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1. 0.  de  Nifmes. 

CLARET,  en  Languedoc,  diocefe  de  recette 
de  Nifmes  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  d» 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  1  so.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  7.  L  O.  un 
quart  au  N.  de  Nifmes. 

CLARET ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Gap,  par- 
lement de  intendance  d'Aix  ,  viguerie  de  recette  de 
Sifteron.  On  y  compte  a.  feux  de  un  fixieme  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  mon- 
tagnes ,  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Durance,  à  4. 1.  de  demie  N.  un  quart  à  l'E.  de 
Sifteron. 

CLAROMONT,  en  Provence.  Voye\  Clermonr. 

CLARQUES ,  eu  Artois  ,  diocefe  de  Saint- 
Omer  ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  &  recette 
d'Aire.  On  y  compte  30.  feux  de  147.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  fituée  tout  proche  de  l'ancienne 
Terouenne,  à  a.  1.  S.  S.  E.  de  Saint-Omer,  de  une 
de  demie  O.  d'Aire. 

CLARTÉ-DIEU  (la)  ,  abbaye  d'hommes  ,  de 
l'ordre  de  Cîteaux ,  en  Touraine ,  diocefe  ,  inten- 
dance de  élection  de  Tours  ,  parlement  de  Paris  ; 
bâtie  de  fondée  en  1 140.  par  Jean  ,  Abbé  de  la 
P'uté-lc\-Ramcrtt ,  lequel  avoit  reçu  pour  cet  effet 
une  fomme  d'argent  de  Pierre.Evëque  de  Wingthon 
en  Angleterre.  Cette  abbaye  eft  fituée  dans  une 
contrée  agréable  de  fertile ,  à  une  demi-lieue  S.  O. 
de  la  pareifle  de  Saint-Chriftophle ,  de  à  j.  de  quart 
N.  O.  de  Tours.  Elle  eft  en  commendc  ,  de  vaut 
X400.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par 
le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit 
que  de  100.  florins. 

CLARY  &  Diry ,  dans  le  Cambrefis  ,  diocefe  , 
fubdélégation  de  recette  de  Cambray  ,  parlement 
de  Douay  ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  69. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  de  tiers  S.  E.  de 
Cambray. 

CLASTRES,  en  Picardie ,  diocefe  de  élection  de 
Noyon , parlement  de  Paris ,  intendancede  Soiflont. 
On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  de 
deux  tiers  N.  £.  de  Noyon ,  de  x.  S.  S.  O.  de  Saint» 
Quentin. 

CLASVILLE ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
ment de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Caudc- 
bec ,  fergenterie  de  Grainville.  On  y  compte  3.  feux 
privilégiés  &  $8.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à 
un  quart  de  lieue  O.  S.  O.  de  Cany ,  de  à  6.  1.  N. 
N.  O.  de  Caudcbec.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains 
de  en  pâturages. 
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CLAT  (le)  ,  en  Languedoc ,  diocefe  fie  recette 
d'Aleth,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc. Ony  compte  26.  feux. Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes  des  Pyrénées. 

CLAU  (la),  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rhodès  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban  , 
élection  de  Milhaud.On  y  compte  4.  feux  fit  8$.  bel- 
lugues  &  demie  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  à  j.  1.  fit 
tiers  N.O.  de  Milhaud. 

CLAVAS ,  Clavajirum ,  Clavatium,  dans  le  Velay, 
en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette  du  l'uy ,  parle- 
ment de  Touloufc  .généralité  de  Montpellier,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  98.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  près  des  con- 
tins du  Foreft,  à,  8.  I.  N.  E.  du  Puy  ,  2.  fit  demie 
O.  S.  O.  du  Bourg-Argental  ,  &  3.  fit  demie  O.  N. 

0.  d'Annonay.  11  y  a  àClavas  une  abbaye  de  filles ,  de 
Tordre  de  Cîteaux ,  fit  dont  le  revenu  le  monte  à  4. 
ou  $000.  liv.  Cette  maifon  a  beaucoup  fouftert  à 
l'occafion  des  troubles  &  des  guerres  de  religion. 

CLAVAS ,  en  Foreft  ,  diocefe  du  Puy ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Lyon  ,  éleflion  de  Saint- 
Etienne.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
4. 1.  fit  tiers  S.S.E.  de  Saint-Etienne  ,  &  c'eft  dans 
fon  territoire  que  fe  trouve  fituée  l'abbaye  qui  a 
donné  lieu  à  l'article  précédent ,  laquelle  pour  cette 
raifon  eft  fouvent  nommée  parmi  les  abbayes  du 
clergé  de  la  province  de  Foreft. 

CLAVAS  & Marlhes  ,cn  Foreft.diocefcduPuy, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  ,  élection 
de  St.  Etienne.  Ony  compte  $0.  feux.  Cette  paroiile 
eftà  3. 1.  S.  S.  E.  de  Saint-Etienne. 

CLAUDE  (la)  ,  en  Normandie,  diorefe  de  Li- 
zieux,  parlement  &  intendance  de  Rouen,  élection  de 
fergenterie  de  Pont-l'Evëque.  On  y  compte  3.  feux 
privilégiés  &  76.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  de  grains. 

CLAVÉ  ,  en  l'oitou  ,  diocefe  &  intendance  de 
Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Saint- 
Maixant.  On  y  compte  1 15.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  une  lieue  fit  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Saint-Maixant. 

CLAVELLE  (la) ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  fit 
intendance  de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Bourganeuf.  Ony  compte  19.  feux.  Cette  pa- 
reille eft  lituee  en  pays  degrainsfit  de  bons  pâturages. 

CLAVER1E  (  la) ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  ,  intendance  fit  élection  d'Aufch , 
parlement  de  Touloufe  ,  collecte  de  Jegun.  On  y 
compte  96.  bcllugucs  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 

1.  N.  N.O.  d'Aufch. 

CLAVETTE  ,  bourg,  dans  le  pays  d'Aunis,  dio- 
cefe ,  intendance  &  éleaion  de  la  Rochelle ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  114.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  2. 1.  E.  S.  E.  de  la  Rochelle. 

CLAVE1S0LLES  ,  bourg ,  en  Beaujolois ,  dio- 
cefe de  Micon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Lyon ,  élection  de  Villcfrapche.  On  y  compte 
1 70.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1.  N.  O.  de  Villefrancbe , 
fit  i.S>  O.de  Beaujeu. 

CLAVEYSON,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Vienne , 
parlement  &  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Romans.  On  y  compte  un  feu,  un  tiers, un  huitième  & 
unquatre-vingt-fèizieme  de  feu  pourles  fonds  nobles; 
&  3.  feux  un  huitième  &  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  biens  taillables  ,  y  compris  néanmoins 
un  feu  un  iîxieme  fil  un  trente  -  deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
une  montagne ,  à  3.  1.  N.  O.  de  Romans ,  fit  à  cinq 
quarts  de  lieue  E.  du  Rhône  fit  de  Saint-Vallier.Son 
terroir  abonde  en  bons  pâturages. 

Par  lettres  de  Décembre  16 1. 8.  ,1a  terre  &  fei- 
gneurie  de  Claveyfon  fut  érigée  en  marquflàt  en  fa- 
veur de  Sébaftien  de  Lionne  ,  coufin  de  Hugues  de 
Lionne ,  Secrétaire  d'état. 
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CL  AVTERE  (la) ,  dans  laMarche ,  didcefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins, 
élection  de  Gucrct»  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  lituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturagei. 

CLAV1ERES ,  en  Auvergne ,  diocefe  «t  élecuon 
de  Saint  -  Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  Ony  compte  196.  feux.  Cette  paroiile  eft 
à  une  lieue  N.  de  Salera ,  &  1  a.  N.  O.  de  St.  Flour. 

CLAV1ERES  ,  en  Provence,  diocefe  de  Fréjuls, 
parlement  &  intendance  d'Atx ,  viguerie  fit  recette 
de  Draguignan.  On  y  compte  4.  feux  fit  trois  quarts 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les 
montagnes,  à  un  tiers  de  lieue  S.E.  de  Bargeraon.dc 
à  2. 1.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Draguignan. 

CLAVIGNAC.en  Rouergue, diocefe  de  Rhodès, 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montauban, 
éleftion  de  Villcfranchc.  On  y  compte  1.  feux  Si. 
bellugues  fit  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  à  3.  1.  N.  N.  E.  de  Villefranche  ,  &  8. 
fie  demie  O.N.  O.  de  Rhodes. 

C  LA  VILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  fie  élection  de  Rouen.  Ony  compte 

2.  feux  privilégiés  5c  46.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  à  }.  1.  fit  tiers  N.  de  Rouen. 

CLA VILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  fit  éleâtoo 
d'Evrcux  ,  parlement  fit  intendance  de  Rouen,  fer- 
genterie de  la  Bonneville.  On  y  compte  3.  feux  pri- 
vilégiés fit  1 18.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  ett  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  fit  cnpita- 
rages ,  à  une  lieue  fit  deux  tiers  O.  d'Evreux. 

CL  A  VILLE  ,  en  Normandie.  V«yc\  ci-devant 
Clafville. 

CLAUNAY  ,  dans  le  Saumurrois ,  enPoitoo, 
diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours ,  élection  de  Richelieu.  Ou.  y  compte  149. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  fit  demie  O.  S.  O.de 
Richelieu. 

CLAVOILLON  ù  Befley  ,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe d'Autun,  parlement  fit  intend  ance  de  Dijon, 
bailliage  fit  recette  de  Bcaune.  On  y  compte  42.  fea. 
Cette  paroiflè  eft  à  2.  1.  N.  O.  de  Beaune.  Befley, 
où  fc  trouve  l'églife  paroiffialc ,  eft  à  cinq  quaradt 
lieue  O.  de  Clavoillon. 

CLAUSES  Grc\(s  ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  fit  recette  de  Mende  ,  parlement 
de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier, intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  1 8.  feux. 

CLAUSEVIGNE  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de 
Rhodes ,  park-ment  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte 

3.  feux  79.  bellugues  fit  un  quart  de  bellugue  de 
feu.  Cette  paroifle  «ft  à  6.  I.  E.  N.  E.  de  Ville- 
franche  ,  fie  j.  fit  deux  tiers  N.  O.  de  Rhodes. 

CLAVY  Cf  Varby  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rhcims ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châ- 
lons  ,  élection  de  Rcthel.  On  y  compte  1 1 5.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  fie  deux  tiers  S.  0.  de 
Charleville. 

CLAUZELS  ,  enQuercy ,  diocefe  fit  élection  de 
Cahors ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  4.  feux  8  a.  bellugues  dt 
un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  ,  en  tins , 
en  fruits  fit  en  pâturages. 

CLAUZONNE,  Ahbaiia  Beat* Mari*  de  Chu- 
fonnâ  ,  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint-Be- 
noît ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  fit  élection  de  Gap , 
parlement  fit  intendance  de  Grenoble.  Cette  abbaye 
eft  encommeude  ,  &  ne  rapporte  au  fnjet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  que  la  fomme  de  600.  liv.  ou 
environ.  Autrefois  il  y  avoit  feire  Se  ligieux ,  &  letus 
biens  étoient  fitués  en  Provence  i  mais  le  Connétâr 
ble  de  Lefdiguieres  s'en  empara  ,  fit  les  fit  paflèr  à 
JVleûicun  de  Beaune  tes  parente.  On  y  voit  encore 
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«ne  églife  fonterrcine  ,  qui  mérite  l'attention  de» 
curieux.  L'Abbé  de  Clauzonne  eft  Grand-Vicaire- 
né  de  l'Evêque  de  Gap. 

CLAY  C  joint  avec  Claix  )  ,  en  Dauphiné  ,  dio- 
cefe  &  éleftion  de  Valence  ,  parlement  ck  inten- 
dance de  Grenoble.  On  y  compte  un  feu ,  un  demi, 
un  huitième  fie  un  trente-huitième  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ;  fie  2.  feux  un  douzième  &  un  qua- 
rante-huitième de  feu  pour  les  biens  tailiables  ,  y 
compris  néanmoins  un  huitième  fie  un  feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiiTe  eft  fi- 
tuée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Drac  , 
en  pays  fertile. 

CLAYE,  bourg,  dans  la  Brie-Champenoife ,  dio- 
cefe  &  élection  de  nîcaux,  parlement  &  intendance 
de  Paris.  On  y  compte  1  jo.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 
].  fie  tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Meaux. 

CLAYE,  petite  rivière  de  Bretagne  ,au  diocefe 
de  Vannes ,  qui  fe  jette  dans  la  rivière  d'Outt  au- 
deflbus  de  Maleftroit.  Son  cours  n'eft  que  de  3.  ou 

4.  lieues.  Elle  fertiltfe  le  pays  qu'elle  arrofe. 
CLAYE  (la  )  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Luçon  , 

parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers  , 
é^eôiondcsSables-d'Olonne.Onycompte  30.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  fituée  fur  la  rivière  du  grand  Lay, 
en  pays  marécageux  ,  à  2. 1.  fie  demie  O.  de  Luçon , 
ck  5.  fie  deux  tiers  E.  des  Sablcs-d'Olonne. 

CLAYETTE  (  la  )  ,  en  Bourgogne.  V.  laClaite. 

CLAYEURS  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  fit  recette  de  Rozieres.  On  y 
compte  27.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituéedans  une 
vallée  fertile  fit  agréable  ,fur  un  ruifleau ,  à  3.  1.  S. 

5.  E.  de  Rozieres ,  &  ».  N.  E.  de  Charmes. 
CLAYRAN  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fie  recette 

d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  7.  feux.  Cette  communauté  eft  (îtuée  dans 
une  vallée,  fur  la  rive  gauche  du  Ceze  ,  à  une  lieue  E. 
N.  E.  de  Saint-Ambroife  ,  &  $.  fit  deux  tiers  N.  O. 
d'Uzès. 

CLAYS  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de  St. 
Malo ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  4.  feux  deux  tiers  fie  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifTe  eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de 
pâturages. 

CLAZAYE  ,en  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers ,  élec- 
tion de  Thouars.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  pa- 
roifTe eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains, 
en  vins  ,  en  fruits  fie  en  pâturages  ,  à  une  lieue  O. 
S.  O.  de  Breffevire  ,  6.  O.  S.  O.  de  Thouars ,  &  1  2. 
fit  demie  N.  O.  de  Poitiers.  On  paffe  ordinairement 
par  Clazaye ,  en  allant  de  Mauléon  à  Poitiers. 
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CLECY  ,  bourg  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Vire  ,  fergenteric  de  St.  Jean- 
)e-Blanc.  On  y  compte  391.  feux.  Ce  bourg  eft  fîtué 
à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  l'Orne  ,  à  <. 
1.  fie  demie  E.  N.  E.  de  Vire. 

CLEDEN  CapJiJ.,m  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fie 
recette  de  Quimper  ,  parlement  &  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  14.  feux  deux  tiers  &  un 
quart  de  feu.  Cette  paroifTe  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Carhaix  ,  fie 
8.  fie  tiers  N.  E.  de  Quimpercorcntin. 

CLEDEN  Poher  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fie  re- 
cette de  Quitnper  ,  parlement  fie  intendance  de 
Rennes.  On  y  compru  17.  feux  un  tiers  &  un  quart 
de  feu.  Cette  paroitfe  ell  fituée ,  comme  la  précé- 
dente, dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  fruits 
Tome  II. 
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ck  en  pSturages  ,  8c  où  l'on  cultive  beaucoup  de 
lin  fie  de  chanvre. 

CLEOER  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Saint-Pol-de-Lcon  ,  parlement  fie  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  $  5 .  feux  un  tiers  fie  un  quart 
de  feu.  Cette  paroiflé  eft  fituée  à  quelque  diftance 
S.  de  l'Océan  ,  à  une  lieue  fie  demie  O.  S.  O.  de 
Saint-Pol-de-Léon.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains. 

CLEFS  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élection  de 
Baugé.  On  y  compte  171.  feux.  Cette  paroifTe  eft 
à.  x.  1.  N.  de  Baugé.  Son  terroir  eft  fertile  ,  ck  il  y  a 
des  bois. 

CLEFS  (Ban  des)  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  ck  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  ck  recette  de  Oarney.  11  y  a 
plufieurs  forets  dans  ce  Ban ,  fit  dans  ces  forêts  font 
quatre  verreries,  fça  voir,  la  verrerie  de  Toulois  , 
conduite  par  deux  gentilshommes  ;  celle  de  Grand- 
mont,  conduite  par  un  gentilhomme  ;  celle  de  la 
Pille  ,  par  deux  gentilshommes  ;  Ck  celle  de  la  Ba- 
taille ,  par  un  gentilhomme.  Voyt\  Ban. 

CLEGUER  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Vannes  ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  29.  feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu.  Cette 
paroifTe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains , 
en  fruits  ck  en  pâturages  ,  à  $.  I.  fie  tiers  N.  E.  de 
Vannes  ,  ck  1  \.  O.  S.  U.  de  Rennes. 

CLEGUEREC  ,  en  Bretagne ,  diocefefie  recette 
de  Vannes  ,  parlement  fie  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  $9.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  fituée 
auprès  d'un  bois ,  à  2. 1.  N.  E.  de  Guimené  ,  fie  9. 
N.  N.  O.  de  Vannes. 

CLEJANTAV1NE  ,dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul  ,  département  du  Barrois  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Chatté.  On  y  compte  ïo.  feux. 
Cette  paroifTe  eft  à  2.  1.  N.  E.  de  Cbatté. 

CLÊLES  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe ,  parlement  , 
intendance  fit  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
un  feu ,  un  tiers  ,  un  vingt-quatrième  fie  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  fie  2.  feux 
un  quart  fie  un  feizieme  de  feu  pour  les  biens  tail- 
iables ,  y  compris  néanmoins  un  douzième  &  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  paroiflé  eft  à  une  lieue  fie  demie  de  la  rive 
gauche  du  Drac ,  fie  8.  fie  tiers  S.  de  Grenoble. 

CLELES  ou  Saint-Martin  de  Cleles  ,  en  Dau- 
phiné ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  fie  élection 
de  Grenoble.  On  y  compte  un  demi-feu  pour  les 
fonds  nobles  ;  fie  un  feu  ,  un  tiers  ,  un  huitième  fit 
un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  tailiables  , 
y  compris  néanmoins  un  fixieme  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  paroiflé  eft  à  une  demi- 
lieue  N.  N.  O.  de  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article 
précédent. 

CLEMANCEY,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
fie  recette  de  Nuyts.  On  y  compte  28.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  dans  un  canton  de  montagnes 
qu'on  appelle  le  Val  de  Vcrgy  ,  à  3. 1.  N.  N.  O.  de 
Nuyts,  fie  1.  fie  tiers  S.  O.  de  Dijon. 

CLEMENCES  d'Ambel ,  en  Dauphiné  ,  dioce- 
fe ,  parlement,  intendance  fie  élection  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les 
fonds  nobles ,  fie  un  feu  un  vingt-quatrième  fie  un 
quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  biens  tailiables. 
Cette  paroifTe  eft  fituée  dans  une  vallée  ,  fur  le  Drac, 
à  8. 1.  fit  demie  S.  S.  E.  de  Grenoble. 

CLEMENSANE ,  en  Provence ,  diocefe  de  Gap, 
parlement  fie  intendance  d'Aix ,  viguerie  fit  recette 
de  Sifteron.  On  y  compte  un  feu  fie  trois  quarts  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroifTe  eft  fituée  dans  les 
montagnes  ,  près  de  la  rivière  de  Saffè  ,  à  3. 1.  fie  de- 
mie N.  E.  de  Sifteron. 
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CLEMENSAT,  en  Auvergne ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Ciermont,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  en  pays  fertUe ,  à  4.  1.  S.  de  Ciermont. 

CLEMENT  ou  Saint-Clemcnt  de  la  Place,  en 
Anjou ,  diocefe  fie  élection  d'Angers ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  13  a.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  delà  Loire,  à  i.l. 
N.  O.  de  Saumur ,  fit  j.  fit  demie  S.  E.  d'Angers. 
Son  terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 

CLEMENT1AT ,  en  Brefle  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  fit  intendance  de  Dijon ,  élection ,  bail- 
liage &  recette  de  Bourg,  mandement  de  Châtillon. 
On  y  compte  31.  feux'.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Chalarine  ,  à  une  lieue  O.  de  Châtil- 
lon, &  4.  &  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Bourg. 

CLEMERY ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Metz ,  confeil  fouverain  fit  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fit  recette  de  Nomeny.  On  y  compte 
48.  feux.  Cette  paroifle  eft  {huée  fur  la  Seille,  à 
une  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Nomeny ,  fit  à  1. 1.  E.  de 
Pont-à-Mouflbn. 

CLEMES ,  en  Dauphiné,  diocefe,  parlement,  in- 
tendance &  élection  de  Grenoble.  On  y  compte  un 
feu  fit  un  demi-feu  pour  les  fonds  nobles ,  fit  a.  feux 
&  un  quatre-vingt-feiaieme  de  feu  pour  les  biens 
taillablcs,  y  compris néanmonis un  douzième  fit  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  affranchis. 
Cette  communauté  eft  fituée  dans  les  montagnes. 

CLE  MONT ,  bourg  avec  un  burean  des  cinq 
grofles  fermes ,  en  Champagne ,  diocefe  fit  éleftion 
de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  73.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  une  hauteur,  à  4. 1.  &  deux  tiers  N.  N.  E.  de 
Langres ,  &  autant  E.  un  quart  au  S.  de  Chaumont. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Clément ,  dans  le  Baf- 
fîgny,  en  Champagne, eft  une  ancienne  baronnic, 
qui  fut  portée  en  mariage  par  Rolinc  de  CU'mont , 
fille  &  héritière  de  Guy ,  Baron  de  Clémont ,  fit  de 
Marguerite  de  Vieux-Chajiel ,  à  Gérard  de  Choifcul , 
fécond  fils  de  Guy  ,  Sire  de  Choifcul,  fit  de  Jeanne 
de  Noyers.  Elle  étoit  remariée  en  1418.  à  Pierre  de 
Choijcul ,  Seigneur  d'Aigremont.  De  fon  premier 
mariage ,  elle  eut  Louis  de  Choifcul ,  Baron  de  Clé- 
mont,  qui  époufa  en  1411.  Ifabelle  àcLancjucs,  fille 
fit  héritière  de  Jean ,  Seigneur  de  Lancques ,  fit  d'ifa- 
beau  de  Beffey,  fit  en  eut  Guillaume  de  Choifeul  , 
Baron  de  Clémont  fit  de  Lancques ,  Lieutenant  au 

Îouvernement  de  Champagne ,  mort  le  <.  Mai  1474. 
I  avoit  époufé  Jeanne  du  Châtelet ,  fille  d'Erard , 
Baron  du  Châtelet,  Maréchal  de  Lorraine ,  fit  d'Alix 
de  Saint-Eullien ,  morte  en  1461.  Celui-ci  forma  la 
branche  des  Barons  de  Lancques,fitfon  aîné  continua 
celle  des  Barons  de  Clémont.  11  étoit  Bailli  fie  Gou- 
verneur du  comté  de  Vertus  pour  le  Duc  de  Breta- 
gne en  1484.  Il  fat  enfuite  Chambellan  de  François 
11.  Duc  de  Bretagne,  fit  mourut  le  4.  Avril  t$o$. 
U  avoit  été  marié  le  9.  Septembre  1481.  à  Antoi- 
nette des  Urfiru ,  morte  le  1 7.  Octobre  1 J 1 5. ,  inhu- 
mée à  Clémont  avec  fon  mari ,  duquel  elle  eut 
François  de  Choifeul ,  Baron  de  Clémont,  mort  le 
ta.  Novembre  1560.  Celui-ci  avoit  époufé  le  10. 
Février  1517.  Magdeleinede  Livron  ,  tnorte  le  6. 
Décembre  1J18.,  falle  de  Bertrand  de  Livron  ,  Sei- 
gneur de  la  Rivière,  fit  de  Françoifede  Beaufrcmont , 
Dame  de  Bourbonne ,  qui  le  ht  pere  de  François  de 
Choifeul,  Baron  de  Clémont,  Chevalier  de  l'ordre 
du  Roi  en  1J68.,  mort  le  1.  Avril  i$7*.,  laiflant 
d'Anne  de  la  Guiche  ,  mariée  le  11.  Novembre 
1  «48. ,  fit  fille  de  Gérard  de  la  Guiche ,  Seigneur  de 
IWartigny-le-Comte  en  Charolois,  ôc  d'Agnès  de 
Jaucourt,  Antoine  de  Choifeul ,  Baron  de  Clémont , 
Seigneur  de  Martigny-le-Comte  ,  Chevalier  de 
l'ordre  du  Roi  fit  Eafeigne  des  gendarmes  du  Duc 
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de  Mercosur,  mort  le  ij.  Avril  1603.,  ayant  été 
allié  le  26.  Février  1  $8 1.  à  Marie  de  Vienne ,  morte 
le  12.  Octobre  1632. ,  fit  fille  de  Nicolas,  Seigneur 
de  Clervau ,  Souverain  de  Vauvillars ,  fit  de  Perette 
de  Gerefme.  Il  en  eut  i°.  René  de  Choifeul ,  Baron 
de  Clémont,  mort  le  j .  Novembre  16  2 1 .  au  camp  de- 
vant Juliers,  commandant  une  compagnie  de  100. 
chevaux-légers  pour  les  états  de  Hollande  ,  fans 
avoir  eu  d'enfants  de  fa  femme  Anne-Marie-Elila- 
beth  Bahier-ie-Boypart ,  Baronne  de  Malberg  fit 
Dame  de  Teintru ,  morte  le  9.  Juillet  1636. ,  la  der- 
nière de  fa  maifon;  2°.  Claude-Peronne  de  Choi- 
feul ,  alliée  en  1610.  à  Jean-Antoine  d'Afchey, 
Seigneur  de  Toraife ,  dont  la  fille ,  Marie  d'Afchey , 
porta  la  baronnie  de  Clémont  à  ion  mari  Guillau- 
me RouxeLàe-Medavy ,  Comte  de  Marey ,  Maréchal 
de  camp,  qu'elle  époufa  le  26.  Octobre  1634.,»: 
duquel  elle  eut  entr'autres  enfants  Claire-Françoi- 
fe  Rouxel  de  Medavy ,  Baronne  de  Clémont,  morte 
le  1 2.  Décembre  1654.,  femme  d'Erard  du  Châtelet, 
Marquis  de  Trichâteau ,  Capitaine  des  Gardes  du 
Duc  Charles  IV.  fit  Maréchal  de  Lorraine  fie  Bar- 
rois  ,  qui  n'en  eut  qu'un  fils  tué  en  1 678. ,  fans  avoir 
été  marié.  La  baronnie  de  Clémont  pafia  a  fon  fre- 
re  confanguin ,  Antoine-Charles ,  Marquis  du  Châ- 
telet ,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  fit 
Gouverneur  de  Vicennes,  mort  en  1720.,  ayant 
époufé  le  8.  Janvier  1668.,  Tbérefe-Marie  Gitault 
de  Belltfonds ,  Dame  du  palais  de  Madame  la  Dau- 
phine,  i|  fille  de  Bernardin  Gigault,  Marquis  de 
Bellefonds,  Maréchal  de  France.  Elle  mourut  eo 
1733.,  mère  de  François-Bernardin,  Marquis  du 
Châtelet ,  Baron  de  Clémont  fit  de  Thons ,  Gouver- 
neur de  Vincennes  ,  fit  Maréchal  des  camps  fit  ar- 
mées du  Roi,  mort  âgé  de  66.  ans  le  3.  Septembre 
1754.  Il  avoit  époufé  le  23.  Avril  1714.  Armande- 
Gabrielle  du~PUJJif-Richelieu,{cear  de  Louis- Fran- 
çois-Armand.Duc  de  Richelieu«fitdeFronfac,Pairfic 
Maréchal  de  France ,  fit  mere  de  Marie-Suzanne- 
Armande  du  Châtelet,  mariée  le  2t.  Juin  1733. 
avec  fon  coufin  Godefroy-Armand  Gigault ,  Mar- 
quis de  Bellefonds,  mort  en  174$.,  pere  d'une  fille 
née  pofthume ,  fit  morte  en  bas  âge ,  qui  a  eu  pouf 
héritière  fa  grande-tante,  Marie-Magdeleinc-Hor- 
tenfc  Gigault  de  Bellefonds ,  alliée  en  1 708.  à  Anne- 
Jacques  de  Bullion  ,  Marquis  de  Fcrvaques.  Vay£\ 
Gallardon. 

CLEMONT.au pays  de  Foix.  Voye\  Ciermont. 

CLEMONT  ,  bourg  fit  châtellcnie  ,  en  Bcrry  , 
diocefe  ,  intendance  fit  élection  de  Bourges ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  120.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  dans  une  contrée  aflèz  fertile ,  fur  la  grande 
Saudre,  à  s- 1>  S.  O.  de  Gien  ,  fit  10.  N.  un  quart 
à  1*0.  de  Bourges.  On  y  fait  un  afféz  bon  commerce 
en  laines  ,  en  cire  fit  en  chanvres.  U  y  a  un  prieu- 
ré fimple ,  qui  vaut  environ  60.  liv.  de  rente  à  celui 
qui  en  eft  pourvu. 

CLEMONT , eu  Franche-Comté ,  diocefe,  par- 
lement fit  intendance  de  Befançon,  bailliage  fit  re- 
cette de  Baume.  On  y  compte  7.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  le  Doux  ,  à  $.  I.  fit  du  nue  E.  de 
Baume.  Voye\  Baume. 

CLEMOT ,  en  Bourgogne.diocefe  d'Autun ,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fit  recette 
d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  28.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  N.  N.  O.  d'Arnay-le-Duc. 

CLENAY,  en  Bourgogne,  diocefe  ,  parlement, 
intendance,  bailliage  fie  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  paroifte  efl  fituée  dans  une 
contrée  fertile  fit  agréable  ,  à  une  lieue  fit  demie  N. 
E.  de  Dijon. 

CLEON ,  en  Normandie,  diocefe  d'Evreux  .par- 
lement fit  intendance  de  Kouen  ,  élection  de  Pont- 
de-l'Arche ,  fergenteric  de  Frencufc.  On  y  compte 
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i.  feux  privilégiés  fie  170.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifïè  eu  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine ,  à  une 
lieue  fit  demie  0.  un  quart  an  N.  de  Pont-de-l'Arche. 

CLEON  ou  Clion  ,  en  Touraine,  diocefe  fit  in- 
tendance de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Châteauroux.  On  y  compte  1  $5.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  a.  S.  S.  E.  de  Œâulbrvfur-Indre ,  fie  7. 
0.  N.  O.  de  ChStcauroux. 

CLEON  d'Audran ,  en  Dauphioé ,  diocefe  de 
Die,  parlement  3c  intendance  de  Grenoble,  élec- 
tion de  Monteiimart.  On  y  compte  un  feu,  un  de- 
mi, un  douzième  &  nn  trente-deuxième  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ;  fie  2.  feux  un  demi  &  un  huitiè- 
me de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néan- 
moins un  quart  un  vingt  -  quatrième  fit  un  quatre- 
vtugt.feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cet- 
te paroiirc  eft  à  3. 1.  E.  N.  E.  de  Monteiimart. 

CLEPPii,  enForeft,  diocefe  fit  intendance  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Montbrifon. 
On  y  compte  93.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fnr 
la  rive  gauche  de  la  Loire ,  à  3. 1.  N.  de  Montbrifon. 

CLEQUER ,  en  Bretagne.  Voyt\  Cleguer. 

CLERAC ,  Clariacum  ,  ville,  chef-lieu  d'une  ju- 
rifdiftion  de  ion  nom ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne , 
diocefe  &  élection  d'Agcn ,  parlement  fit  intendan- 
ce de  Bordeaux.  On  y  compte  331.  feux.  Cette 
ville ,  dont  l'églife  paroifttale  eft  dédiée  à  St.  Pierre  & 
a  le  titre  d'abbaye  ,  eft  fituée  dans  une  contrée  très- 
fertile  en  grains ,  en  vins  fit  en  pâturages ,  fur  la  rive 
droite  du  Drot ,  à  une  bonne  lieue  au-deffus  àe  l'em- 
bouchure de  cette  rivière  dans  la  Garonne,  5.  N.  O. 
d'Agen ,  fie  1 8.  &  demie  E.  S.  E.  de  Bordeaux.  Il  y  a 
à  Clerac  une  belle  maîfon  religieufe ,  ci-devant  oc- 
cupée par  les  Jéfuites ,  &  un  couvent  d'Urfulines. 
11  fê  fait  en  cette  ville  un  commerce  confidérable 
de  bleds ,  de  vins  fit  d'eaux-de-vie  ,  ce  qui  eft  caufe 
que  fes  habitants  jouiflënt  la  plupart  d'une  fortune 
très-honnête  ;  il  y  en  a  même  parmi  eux  qui  peu- 
vent palier  pour  fort  riches. 

La  ville  dont  il  eft  queftion ,  doit  fon  origine  à 
une  ancienne  abbaye  de  l'ordre  de  Saint-Benoît , 
dédiée  à  Saint-Pierre,  &  fondée  par  les  anciens 
Princes  de  Gafcogne.On  ignore  abtolument  en  quel 
temps  elle  a  commencé.  Quelques-uns  lui  donnent 
pour  auteur  Pépin  ,  pere  de  Charlemagne.  Quoi 
qu'il  en  foit ,  ceux  qui  ont  examiné  avec  toute  l'at- 
tention ck  toute  la  diligence  poffible  ce  qui  relie  des 
chartes  &  des  renfeignements  de  ce  monaftere  , 
n'ont  rien  trouvé  ni  fur  fon  origine  ni  fur  fon  accroif- 
fement.  Mais  ,  on  eft  peu  furpris  de  cela ,  quand  on 
fe  rappelle  les  cruels  échecs  que  l'abbaye  de  Clerac  a 
fbuffertsendifferens  temps.  Elle  fut  entièrement  dé- 
vaftéc  parles  Albigeois  auXIlIe.ûecle.Dans  le  XVIe., 
les  Calviniftes  la  renverferent  de  fond  en  comble , 
brûlèrent  fes  titres  ,  fie  démolirent  tous  les  monu- 
ments qui  pouvoient  conftater  fon  ancienneté.  De- 
puis ce  défaftre,  elle  demeura ,  ou  plutôt  elle  languit 
quelque  temps  dans  l'obfcurité ,  jufqu'à  ce  que  le 
Roi  Henri  IV.  ayant  réuni  fes  revenus  au  chapitre  de 
de  Saint- Jean-de-Latran  de  Rome  ,  elle  tomba  en- 
tièrement ,  &  il  n'y  refta  plus  aucun  Religieux. 
On  y  a  mis  feulement  quelques  Prêtres  fie  Clercs 
qui  font  gagés  par  le  chapitre  que  nous  venons  de 
nommer  ,  ck  qui  y  font  le  fervice  divin.  On  eftime 
que  les  revenus  de  la  menfe  abbatiale  de  Clerac,réu- 
nis  au  chapitre  de  Saint-Jean-de-Latran  ,  fe  mon- 
tent au  moins  à  la  fomme  de  1  «.mille  livres  par  an. 

CLERAC  ,  bourg  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  & 
élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux ,  in- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y  compte  »6j.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  6. 1.  E.      E.  deBlaye. 

CLEKAVAUX ,  dans  la  Marche.  V.  Clervaux. 

CLERAY  , en  Normandie  ,  diocefe  de  Sée2 ,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  fie  éledion  d'Alen- 
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çon  ,  fergenterie  d'Almenefche.  On  y  compte  $3. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  forla  petite  rivière  de 
Seneviere ,  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  de  Séez , 
&à4-l.N.  d'Alençon. 

CLERAY  ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  la  Marche.  On  y  com- 
pte 17.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  le 
diitriét  de  Gondrecourt. 

CLERBISE  au  Saint-Severin  de  Clerbife  ,  en 
Saintonge,  diocefe  fie  élection  de  Saintes,  parle- 
ment de  Touloufe ,  intendance  de  la  Rochelle.  On 
y  compte  18.  feux.Cetteparoiffecftàcinqquartsde 
lieue  S.  S.  O.  de  Pons. 

CLERDAN  ,  dans  la  principauté  de  Dombcs , 
diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouverain  de  Dombcs , 
châtellcnie  de  ChÂtelar.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituéefbr  la Chalarorme,  a 
une  bonne  demi-lieue  N.  N.  O.  de  Ch&telar  ,  fit  à  j. 
1.  fie  quart  N.  E.  de  Trévoux. 

CLERE  on  la  Claire ,  petite  rivière  du  pays  de 
Caux ,  en  Normandie ,  qui ,  après  un  cours  de  4.  ou 
$.  lieues,  fe  jette  dans  la  Seine,  au-deflbnsde  Rouen. 
Elle  fertà  faire  aller  des  moulins ,  fit  à  fertilifer  les 
terres  qu'elle  arrofe. 

CLERÉ  ,  en  Touraine ,  diocefe  ,  intendance  fit 
élection  de  Tours  .parlement  de  Paris.  On  y  compte 
141.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  bois , 
à  4.  1.  &  demie  O.  un  quart  auN.  de  Tours. 

CLERÉ ,  en  Anjou,  diocefe  de  la  Rochelle ,  par. 
lement  de  Paris,  intendance  de  Tours ,  élection  de 
Montreuil-Bellay.Onycompte  100.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  rivière  de  Briant,  dans  une  con- 
trée fertile  &  agréable ,  à  4 . 1.  &  quart  O.  S.  O.  de  Mon- 
trcuil-Beljay ,  fit  ».  fie  trois  quarts  N.  O.  de  Thouars. 

CLERE,  en  Touraine,  diocefe  de  intendance 
de  Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Châ- 
teauroux. On  y  compte  1 » J.  feux.  Cette  paroiffe ,  a 
laquelle  on  donne  le  nom  de  Clairé-du-Boit ,  eft  à 
a.  I.  S.  O.  de  Châtillon-fur-Indre,  fie  8. fit  tiers  O.  N. 
O.  de  Châteauroux.  Son  terroir  eft  fertile  fit  agréable. 

CLE  RETS  (les} ,  abbaye  au  diocefe  de  Chartres. 
Voye\  les  Clairets. 

CLERE  VAUX,  en  Franche-Comté,  diocefe  de 
Saint-Claude ,  parlement  fie  intendance  de  Befan- 
çon  ,  bailliage  fit  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
134.  feux.  Cett  e  paroiffe  eft  enclavée  dans  le  bail- 
liage de  Lons-Ie-Saulnier ,  fie  elle  eft  à  i.l.  fit  quart 
N.  E.  d'Orgelet. 

CLERE  VAUX ,  en  Franche-Comté  diocefe ,  par- 
lement fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  ck  recette 
de  Gray.  On  y  compte  i»$.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
en  pays  de  grains ,  de  vins  fie  de  bons  pâturages. 

CLEREY,  fiec. ,  en  Champagne,  diocefe  ck  élection 
de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Chî- 
lons.On  ycompte  i$q.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  la  Seine  ,  à  1. 1.  fit  demie  S.  E.  de  Troyes. 

CLEREY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  départe- 
ment du  Barrais,  diocefe  de  Toul, confeil  fouverain  fie 
intendance  de  Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Ve- 
zelife.  On  y  compte  11.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fit 
tuée  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Madon  ,  à  une  demi-lieue  E.  de  Veselife. 

CLERFAY  ,  en  Picardie  V°jc\  Clairfay. 

CLERFEU1LLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Séez,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon , 
élection  d'Argentan  ,  fergenterie  d'Hiexmes.  On  y 
compte  1 1 1.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  ».  1.  ck  demie 
N.N.  E.  de  Séez,  fie  4.  E.  S.  E.  d'Argentan. 

CLERGÉ  de  France  ,  CUrus  Gallicanus.  On  ap- 
pelle de  ce  nom  la  partie  de  la  nation  qui  comprend 
les  eccléfiaftiques ,  tant  les  féculiers  que  les  réguliers. 
C'eft  le  premier  ordre  des  trois  états  de  France.  La 
vénération  que  l'on  doit  avoir  pour  la  religion,  cous 
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a  fait  confidcrer  les  ecdcfiaftiques  comme  étant  plus 
nobles  que  les  autres ,  &  c'elt  à  caufe  de  cela  qu'on 
leur  cède  ordinairement  la  préreance. 

Le  Clergé  de  France  eft  divife  en  plufieurs  pro- 
vinces ccclefiaitiques,  qui  tiennent  leurs  affemblées 
particulières  oùfefaitl'eleétion  des  députés  qui  doi- 
vent être  envoyés  aux  affemblées  générales.  V oyeç 
dans  le  tom.  t.  de  ce  dictionnaire ,  AJftmbU'ts  du 
Clergé  ,  à  la  page  199.  V oyt\  auffi  Archevêchés  & 
Evèchés  de  France  .dans  le  même  tom.  1.  pag.  2*7. 

PREMIER  DENOMBREMENT  DU  CLERGÉ 

DE  FRAHCK. 

Rcvtnut. 

i\  Seize  muTon*  chefs  d'ordre»  on  de  con- 
gi^tioo».  I  Kyef  ci-devant  chef»  d'ordre»  )  .     650000  L 

i-ar  fupplément  ,  pour  le»  coupe»  de  bot»  , 
pour  le*  droits  feigneutianx  fit  antre»  revenu» 

cafoel»  460000 

i°.  Indépendamment  de  pluueurt  abbaye»  & 
prieurés  réuni»  à  de»  évéché» ,  »  de»  féminsircs , 
â  de»  collège»  ,  a  de»  hôpitaux  0t  à  d'autret 
établiflements  ,  il  y  a  en  trance  61$.  abbaye* 
d'homme»  >  en  commende  fit  de  nomination 
loyale  >  c'eft  à-dire ,  affectée»  à  de»  eccléfufti- 
ques  fécnliers.  Parmi  cet  abbaye»  ,  quelque»- 
Bne»  ont  été  fécularifée»  ;  le»  autre»  font  tou- 
te» de  quelqu'un  de»  quatre  ordre»  qui  fui  vent  : 
Saini- Wtijfujrin  ,  Stint-Btnoit ,  CUeaiuc  fit  Pré- 
montti  Scion  le  Fouillé  du  royaume  ,  ce»  6i<. 
abb:,ye»  jouiflent  enfcmble  d'un  revenu  annuel  , 
qui  fe  monte  a  5.  millions  109.  mille  fit  100.  liv. 
feulement  pour  le»  menfe»  abbatiale»  ,  ci.    .    .  $109100 

On  peut  évaluer  le  revenu  de»  menfe»  con- 
ventuelles ,  au  moin»  a  tocoooo 

3».  Cent  quinze  abbaye»  d'homme* ,  en  règle 
«r  prefque  toute»  de  nomination  royale  Elle* 
font  désordre»  de  St.  Aogufrin,  St.  Benoît , 
oc  ,  Feuillant»  fil  Prémontré  s  &  leur 
1  total  fe  monte  a  1»  femme  de  .  .  .  .  !4»«joo 
•  le  fupplément  en  droit»  de  cafoel  ,  au 

,   ,    .  9CC00 

40.  Deux  cent»  cinquante  .  trot»  abbaye»  de 
fille» ,  prefque  toute»  de  nomination  royale 
(indépendamment  de»  abbaye»  fit  chapitre» 
noble» ,  également  de  fille»  1  ,  &  de»  ordre»  qni 
suivent  :  st.  Auguftin,  St.  Benoît ,  Cîteaux  fit 
de  Stc.  Claire  ou  Urbaniftes.  Selon  le  Fouillé  , 

leur  revenu  total  fe  monte  à  1 6; 4000  1. 

11373100  I. 

<°.  Soixante-quatre  prieuré*  de  fille»  ,  de» 
même»  ordre»  que  ceux  que  nous  venon»  de 
nommer ,  fit  dont  le  «tenu  total  va  a  la  femme 
£e  680000 

1305)100  1. 

6".  Vingt^natre  chapitre»  de  Chanoineffe* 
ou  prieurés  de  fille»  noble»  >  qui  contiennent 
600.  Chanoineffe»  ou  Dame»  ,  fie  dont  le  revenu 

total  eft  de  H0000 

1340)100  1. 

7*.  Cent  ving-neuf  chapitre*  d'églife*  c  athé- 
drale»  ,  fit  516.  collégiale» ,  en  tout  65$.  cha- 
pitre» ,  qui  contiennent  11.  mille  85).  tant 
Dignitaire»  que  Chanoine»  ,  fie  dont  le  revenu 
total  ,  a  raifon  de  700.  liv.  pour  chaque  pré- 
bende ,  j  comprit  le  caduel ,  eft  de   .   .   .  .  8100900 

1 1 7  oc.  00  1. 

8*.  Treize  mille  Bénéficier*  de  bas-chœur  > 
Chantres ,  fiée. ,  dont  l'entretien  ,  à  raifon  de 
300.  liv.  pour  chaque  Bénéficier  ,  coûte  .    .    .    JQOoooo  I. 

9".  Cinq  mille  Enfant*. de-Chorur,  à  ndfen  de 
*\oo.  liv.  pour  chacun  ioocoqo 

S6600000  1. 

io°.  Vingt-fept  mille  Prieur»  on  Chapelain»  , 
chacun  avec  un  bénéfice  en  titre  ,  &  a  raifon  de 
300.  Uv.  pour  chaque  bénéfice  8100000 

34700300  1. 

il*.  Quarante  mille  Curé»  fie  Prleun.Curé» , 
qui  jouiffent  enfemble  d'un  revenu  annuel  de 
40.  million»  ,  le  revenu  de  chaque  cure  >  y  com- 
pris le  cafoel,  étant  calculé  a  raifon  de  toool.cl.  40000003 

Nota.  Il  y  a  quantité  de  cure»  dont  le  revenu  , 
outre  la  crmgrw  ,  qui  eft  de  joo.  liv. ,  ne  va 

guère  «.delà  de  100.  lir.  Mais  auffi  il  y  en  a  

74700000  U 
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quantité  d'autr?»  qui  raient  plu»  de  »ooo.  lîv. 
Dan»  le  Médoc ,  il  y  a  des  cure»  dont  le  revenu  lyyo 
annuel  fe  monte  i  plus  de  1  jooo.  liv. 

De  l'autre  part,  74709000  L 
ti°.  Cinquante  mille  Vicaire*  ou  Secondai- 
re» ,  dont  le»  honoraire»  ,  calculé*  feulement  à 
raifon  de  150.  liv.  pour  chacun  ,  donnent  1* 
foir.mede.    ......   ...    ...    7f  toooo 

ïcut  linac  t 

SECOND  DENOMBREMENT 

Ù  Récapitulation  du  Clergé  de  France. 


i".  Cent 
&  Evoques 

i°.  Seize  maifont  chefs  d'ordre»  «c 

de  congrégation»  

}°.  Six  cent»  vingt  -  cinq  abbayes 


s  de 


Religieux  dan»  le»  61;.  abbayes  . 

4°.  Cent  quinze  abbayes  d'hommes 
en  règle  

c".  Deux  cent» 
baye»  de  fille». 

6".  Souant< 
fille».    .  . 

7".  Vingt  -  quatre  chapitres  de 
Chanoineue»  ,  die  

V.  Six  cents  cinquante-cinq  cha- 
pitre*  de  Chanoine»  ,  fiec.    .    .  . 

9U  Bas-Chceur  ,  fitc.    .  . 

io°  Eul'ans-de-Choenr  .  . 

ii°.  Prieurs  ou  Chapelain»   .    .  . 

u".  Cutt»  ,  fitc  

1  )».  Vicaire» ,  &c .   .  .   .   •  . 


De  VOrdre  de  Malte. 

140.  Cet  ordre  poiTede  en  France 
Ci  grand»  -  prieuiés  ,  fçavolr ,  deux 
pour  la  langue  de  Provence,  un  pour 
la  langue  d'Auvergne ,  fit  troi»  pour 
la  langue  de  France  ,  quatre  baillis» 
ge*  ,  dont  un  pour  la  langue  de  Pro- 
vence ,  an  pour  la  langue  d'Auver- 
gne, fit   deux  pour  1a  lingue  de 
France.  Ce»  dix  dignité»  font  affec- 
tée* aux  Grandi-Croix.  Il  y  a  pour 
la  langue  de  Provence  7t.  comman- 
deriet ,  dont  8.  affeOée»  aux  Chape- 
lain* fit  Servant»  d'arme»  .  fie  le»  au- 
tre» 64.  aux  Chevalier».  Dm»  la  lan- 
gue d'Auvergne ,  jo.  commanderies  , 
dont  1 1 .  pour  les  Chapelains  fie  Ser- 
vants d'arme».  Dan»  la  langue  de 
France  ,  97.  commandcriei  ,  dont 
10.  pour  le»  Chapelain»  fie  Ser- 
vant» d'arme*.  En  tout  119.  com- 
manderies ,  y  compris  les  dix  dig* 
nités  > cl   ........  • 

En  176».  on  compte  dan»  la  lan- 
gue de  Provence  joo*  Chevaliers  fie 
40.  Chapelains  fit  Servant»  d'armes. 
Dan»  la  langue  d'Auvergne  ,  100. 
Chevalier»  fit  10.  Chapelain»  fit  Ser- 
vint»  d'arme».  Dan»  la  langue  de 
France  ,  coo.  Chevalier»  fit  70.  Cha- 
pelain» fit  servant»  d'arme».  En  tout, 
dans  les  troi»  langue*  ,  900.  Cheva- 
liers fit  ijo.  Chapelains  fie  Servant» 
d'arme*. 

Le  grand-prieuré  de  France  eft  le 
bénéfice  le  plu»  conGdérable  que 
l'ordre  de  Malte  ait  en  France.  D 
vaut  par  au  7c<>«8.  liv. 

1  c*.  Deux  couvent»  de  Reltjieofc» 
Chevalière»  de  Mal'e  i  l'un  a  Beau- 
lieu  en  Quercy ,  fit  l'autre  à  Tou-' 
Icufc  


Sujets. 

Rtrtmu. 

49°J3M  1- 

iito 

1100000 

61$ 

jropreo 

ooeo 

aooecoo 

ttoo 

ijoooco 

101  to 

a«54ooo 

1560 

<80003 

Cco 

3<so» 

11154 

«83atico  1. 

1.8,, 

8199900 

IjCOO 

)ooocoo 

5000 
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Cicoko 

170CO 

40000 

50000 

77ecoc? 

169107 
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\C*.  On  compte  en  France  (  iodé-  Sujet  t.  Revenus. 
pendamment  cet  Je  fuite»  qoi  Violent  UvO 
au  nombre  de  $000.  ou  environ  ) 
»«6oo.  Religieux  remé» ,  tel*  que 
ceux  de  Cîteaux  ,  le»  Bénédictin*  * 
lc«  Chanoine*  régulier*  de  Se  An- 
guftin  ,  le*  Fié— outré»  ,  dre-  _____ 
De  l'autre  pirt  ,  169164 
A  déduire  894$.  poor  le*  Religieux 
rapportés  fooj  lei  n°.  1. ,  1.  ôt  j.» 

ii  refte  »Jo$S 

En  calculant  l'entretien  pou  le 
nombre  de  t»û$j.  Religieux  ,  a  rat- 
ion de  »oo.  Ut.  pou  chacun  ,  on 
c joove  la  fomme  de  1096 $  00 

,1*.  Tirfte  ^«"l  C^n,^RfeK" 

frefque  toui  renté»  ,  ait  moim  pour 

h  moitié  de  leur  entretien,  calculé 
a  rùfon  de  i$o.  liv.  poor  chaque 
Religieux  iJSOO  totjooo 

i8*.  Netrf  mille  cinq  centi  Carme*  , 
Aug-ftin»  fle  Jacobi  n»  fié  forraét ,  l'en» 
tieti— 1  de  chacun  évalué  a  150.  liv.  ci     9  $00  141(000 

19".  Vingt- un  mille  Capucin*  ,  Ré» 
collet*  &  Picpus  Réformé*  de  l'or- 
dre de  Saiot-Fran^oh  ,fan*  revenu*, 
(quoiqu'il  n'jr  ai  «  peu»,  étf  e  pa*  une 
feule  malfoo  de  oet  ordre  qui  ne 
joffede  en  propre  au  moin»  un  jardin 
potier  d'un  bon  revenu)  ....    irooo  o 

to*.  Deux  mille  cinq  cent*  Minime*» 
dont  l'entretien  de  chacun  coûte  au 
moin»  >oo.  par  an.  ajoo  750000 

ii*.  Cinq  cent*  Hcrmliei,  fan» 
revenu»   •   »      <co  o 

Tetal  140019    100  ;y  15  96  I. 

A  drJtraire  1  jj»7-  peur  le*  fojet* 
coaptii  ton»  le*  n°.  5. ,  6. ,  7. ,  14. 
é«  if.,  11  refiera  le  nombre  de   .  .116481 

Dan*  le  nombre  de  1 16.  mille  481. 
ccclénaftique*  ,  fc  trouvent  compri* 
le.  mille  600.  Religieux  ,  comme  il 
paroitparle»  n*.  10.,  17.  ,  18.  >  19., 
«a.  4  ai. 

at*.  Quatre  -  vingt  rnille  Retigiev- 
fc*  ,  dont  1  $000.  de  l'ordre  dé  St. 
Aoguûin  ,  8000.  de  celui  de  St.  Be- 
noit ,  reooo.  de  l'ordre  de  Citeaux  , 
1  $-0.  de  FontevrauJt  ,  4000.  de  l'or- 
dre de  St.  Dominique ,  iijoo.  de 
l'ordre  de  Ste.  Claire  ,  jooo.  Car- 
mélite» ,  9000.  TJrfuline*  ,  7000.  de 
l'ordre  de  Ste.  Marie  ou  VUitandi- 
ne«,  eVc.,6c  plu*  de  «000.  Religiei- 
gtenlet  qui  vivent  d'aumone*. 

Du  nombre  de  80.  mille  Religtea- 
fc» ,  il  faut  diftrairc  r  j.  mille  jo8. 
qui  eft  le  nombre  errployé  Cou»  les 
u*.  (.,«,,  7.  &  iç.  Il  reftera  te 
nombre  de  66.  mille  69t.  De  ce  der- 
nier nombre  ,  il  convient  encore  de 
dlftraire  celui  de  169*.  ReJigieufe» 
qui  rirent  d'aumône»  »  ainfi  il  reftera 
le  nombre  de  64^00.  Religienfes  , 
dont  l'entretien  de  chacune  eft  cal- 
culé a  raifon  de  jco.  liv  80000     101 00000 

Daru  le*  ai.  prendet*  awici le*  .   •  1x648*  ioot9)fo6 

10648*    tm9ii96  t. 

if\  Environ  cent  rnilk  eccluiufti- 

2 te*  mile*  > engagé*  dan*  le*  ordre*  , 
raifon  de  deux  eu  environ  pour 
chaque  paroiflè  du  royaume ,  6r  dont 
lu  uns  font  appliqués  fteue  million*  , 
d'autre*  a  ta  direction  de*  fémînairc» 
&  de»  coUegei  ,  de  le*  autre*  mènent 
tice  vie  privée  chez  eux ,  fit  ne  font 
attaché»  a  aucun  bénéfice  ,  ni  à  au- 
cune» ronûioo»  particulière*  .   •   •  r  00000 

Total  général  de*  eccléfiaftique» 
du  rofiume ,  tant  féculieri  que  ré- 
gi—m  ,  de  l'un  fit  de  l'autre  fexe    .  404(481 

14°.  Non*  eftimon»  que  la  totalité  de»  re- 
rens»  de*  diven  hôpitaux  du  royaume  ,  peut 
Monter ,  —née  commune  ,  a  la  tôt— ne  de  8. 

i,ci  ......   .   .  8000000 

Ttul  ii7î9HçC'  I. 

?omt  U. 
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On  ne  comprend  dans  ce  dernier  article  qui  cou- 
les hôpitaux ,  que  les  revenus  fixes.  A  l'égard 
du  cafuel  des  hôpitaux  &  des  maifons  de  charité 
du  royaume  ,  on  peut  l'évaluer  ,  année  commune  , 
à  la  fomme  de  feize  millions  de  livres. 

11  refteroit  préientement  à  ajouter  les  revenus 
particuliers  des  féminaires  ,  ceux  des  collèges  , 
des  écoles  gratuites ,  dcc.  Mais  ce  détail  nous  me- 
neroit  trop  loin  ;  ce  qui  eft  caufe  que  nous  le  négli- 
geons ici.  Nous  nous  réiervons  cependant  de  le 
reprendre  ,  fi  l'occafion  le  préfente  telle  que  nous 
la  ibohaitons;  &  alors  nous  profiterons  avec  autant 
d'empref&mentquede  reconnoiffance  .desobferva- 
tions  qu'on  aura  bien  voulu  nous  communiquer  tou- 
chant l'article  du  Clergé  de  France  que  nous  venons 
d'employer. 

Si  le  revenu  total  que  poflede  le  Clergé  de  France, 
de  que  nous  venons  d'eiiimcr  à  la  fomme  de  119. 
millions  $9}.  mille  $96.  livres  ,  fe  trouvoit  partagé 
également  entre  les  306.  mille  481.  eccléfiaitiques 
du  royaume ,  il  reviendrait  à  chaque  eccléiiaitique 
la  fomme  de  )  89.  livres  8c  quelques  fols.  Mais  les 
ordres  mendiants  ,  tels  que  les  Capucins  fur-tout , 
n'ont  pas befoin  de  revenu,  &  la  fomme  de  400. 
livres ,  n'eft  rien  moins  que  fuffifante  pour  l'entre- 
tien d'un  Prélat ,  d'un  Dignitaire  d'églife  cathé- 
drale ,  &c. 

Au  refte  ,  c'eft  vraifemblablemcnt  à  tort  qu'on  k 
recrie  contre  le  trop  grand  nombre  d'ecdéfiaftiques. 
Ce  nombre  n'eft  rien  moins  que  diminué  dans  l'état 
que  nous  venons  d'en  donner.  Si  tous  les  jours  ,  les 
eccléfiaftiques  paroifiènt  trop  nombreux ,  c'eft  qu'il 
en  eft  d'eux  comme  des  fujetsde  certains  états ,  de 
certaines  conditions  ,  qui  abondent  trop  dans  les 
villes ,  tandis  que  les  paroiffes  de  la  campague  en 
manquent. 

CLERGOUX ,  en  Limofio  ,  diocefe  &  éleftion 
de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  1. 1.  &  trois  quarts  E.  de  Tulles. 

CLERGUEMORT,  dans  le  Gevaudan,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  recette  de  Mende ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  pa- 
ru irte  eft  fi  tuée  en  pays  de  montagnes ,  mais  néan- 
moins fertile  en  grains  de  en  bons  pâturages. 

CLERGUES  ,  en  Artois,  diocefe  ,  bailliage  & 
recette  de  Saint-Omer ,  confeil  provincial  d'Artois  , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Lille.  On  y  com- 
pte 1  x.  feux  ck  58.  performes.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée  fur  la  petite  rivière  de  Mardick ,  à  3. 1.  &  tiers 
O.  M.  O.  de  Saint-Omer. 

CLERJUS  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Tool,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Nancy.  On  y  compte 
ij.  feux.  Cette  paroiffe  eft  -tuée  en  pays  de  bois. 

CLERLANDE  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élection 
de  RjOm.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
-tuée  dans  une  contrée  également  agréable  de  fertile. 

CLE  RM  AIN,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  élection, 
bailliage  de  recette  de  Mâcon ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Dijon.  Ony  compte  34.  feux.  Cette 
parohTe  eft  fituée  dans  un  vallon  ,  fur  la  rivière  de 
Grofne ,  à  une  lieue  de  demie  S.  O.  de  Clugny  ,  oc 
4-  6c  demie  O.  de  Mâcon. 

CLERMONT  ,  Cfaromonr ,  Nemoffus ,  Augufio. 
tumetum ,  Auguftanemetum  ,  Arverni  Urbs ,  Civitat 
Arvemorum  ,  Ofpidum  Arvernum ,  ville  confidéra- 
ble ,  riche  &  peuplée ,  capitale  du  gouvernement 
militaire  &  de  la  province  d'Auvergne ,  avec  un  évô- 
ché  fuSragantde  Bourges ,  une  éleoion  de  la  géné- 
ralité &  intendance  deRiom,  une  fcnéchaufJee  de 
préfidial  dans  le  reffort  du  parlement  de  Paris,  une 
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cour  des  aides  (à  Clermont-Ferrand  ),  une  juftice 
royale  ,  un  grenier  à  fel ,  une  jurifdiction  confulaire, 
un  bureau  général  du  tabac ,  une  marerhauflée,  &c. 
On  y  compte  1417.  feux  Ôc  16000.  ames  (  quoique 
dans  le  pays  elle  palïë  pour  être  peuplée  de  3J000. 
ames  ).  Cette  ville  cil  fituée  entre  les  rivières  d'Ar- 
rier  &  de  Bedat ,  fur  une  petite  érainence  ,  au  pied 
d'une  haute  montagne ,  qui  jointe  aux  autres  du  voi- 
finage ,  rend  le  climat  très-froid ,  à  3.  1.  O.  de  la  rive 
gauche  de  l'Allier ,  à  un  quart  de  lieue  O.  S.  O.  de 
Montferrand  ,  à  1.  1.  &  demie  S.  S.  0.  de  Riom  ,  2. 
N.  N.  O.  de  l'ancienne  Gergovia  ,  6.  M.  N.  O.  d'Jf- 
foire ,  1 7.  S.  S.  O.  de  Moulins ,  17.  S.  S.  E.  de  Bour- 
ges ,74.  O.  de  Lyon  ,  14.  &  deux  tiers  N.  de  Saint- 
ïlour,  &  6».  S.S.  fc.de  Faris.  Long.  10.  4J.  7. 
lat.  4$.  46.  4$. 

Ce  ne  fut  que  dans  le  neuvième  fiecle  que  la 
ville  dont  il  eft  qucflion ,  prit  le  nom  de  CUrmont , 
ainfi  que  l'ont  fort  bien  prouvé  Loup  de  Ferrieres 
&  Guillaume  de  Tyr.  Scaliper,  Papire  Maflbn.  Sa- 
varon  ,  Valois  &  pluiieurs  autres,  ont  prouvé  éga- 
lement, autant  que  cela  eft  poffible  ,  que  Gergovia 
dont  il  eft  parlé  dans  Céfar  ,  n'étoit  point  la  ville 
de  Clermont ,  mais  que  c'étoit  une  ville  fituée 
fur  un^  montagne  voiline  ,  qu'on  appelle  encore 
aujourd'hui  Gergoye,  Si  fur  laquelle  fe  voient  quel- 
ques reftes  d'anciens  édifices.  Un  ne  peut  pas  dire 
non-  plus  (  quoique  Corneille  ait  avancé  le  contraire 
dans  (on  dictionnaire  géographique  ),  que  Clermont 
ait  été  bâti  des  ruines  de  Gergovia.  Car  Strabon 
diftingue  exactement  Ncmojfas  ou  Ntmetum  capi- 
tale des  Auvergnats  ,  de  Gergovia  ,  ville  fituée  fur 
une  haute  montagne.  On  penfe  dans  le  pays  que  la 
ville  de  Clermont  fut  d'abord  bâtie  par  Augufte  ou 
du  moins  fous  fon  empire  ,  &  que  c'eft  à  caufe  de 
cela  qu'elle  fut  nommée  Au^uflonemetum.  Enfuite 
on  ajoute  qu'elle  prit  le  nom  de  fes  peuples  les  Ar- 
verm  ,  &  qu'alors  elle  fut  appclléc  l/rbi  Aivcrna  , 
dont  Clarus  Mom  étoitle  château.  Cette  ville  ayant 
été  détruite  ,  &  quelque  temps  après  rebâtie  pat 
fes  habitants  qui  s'étoient  retirés  vers  le  château  , 
elle  prit  alors  le  nom  de  Clermont ,  qui  lui  eft  de- 
meuré depuis  ce  temps.  Telle  eft  du  moins  l'opi- 
nion des  gens  du  pays. 

Les  rues  de  Clermont  fontla  plupart  fort  étroites, 
ce  qui  eft  caufe  que  les  maifons  y  font  fombres  ;  la 
rue  des  Gras  eft  la  plus  belle  de  la  ville.  Le  palais 
où  fe  rend  la  juftice ,  eft  un  édifice  aflèz  confidérable 
&  bien  diftribué.  La  falle  où  s'affcmble  la  cour  des 
aides  ,  eft  fort  belle  &  ornée  convenablement. 

On  entre  dans  Clermont  par  douze  ou  treize 
portes.  Ce  qu'on  appelle  la  Place ,  eft  un  cours  qui 
forme  une  des  plus  belles  promenades  qu'on  puiffe 
voir.  La  place  de  Jaudc  ,  eft  auffi  une  belle  prome- 
nade qui  fe  trouve  ornée  ,  au  milieu ,  d'une  belle 
fontaine. 

Le  diocefe  de  Clermont  eft  borné  an  N.  par  ceux 
d'Autun  ,  de  Nevers  &  de  Bourges  ;  au  S.  par  celui 
de  Saint-Flour  ;  à  PE.  par  celui  de  Lyon  ;  &  à  l'O. 
par  ceux  de  Tulles  &  de  Limoges.  On  y  compte 
850.  paronTes  fous  14.  archidiaconés ,  1$.  abbayes 
d'hommes  &  6.  de  filles,  &  i<. Chapitres.  LePrélat 
qui  eft  à  la  tête  de  ce  diocefe ,  jouit  de  1  $000.  liv.de 
rente ,  &  paye  ,  félon  la  taxe  en  cour  de  Rome , 
4<  50.  florins  pour  l'expédition  de  fes  bulles.  Ce  Pré- 
lat eft  Seigneur  de  Billon  &  de  Croupières  ,  qui  font 
deux  petites  villes ,  &  outre  cela  il  Peft  auffi  de  dix- 
huit  paroilTcs.  Sa  juridiction  s'étend  non-feulement 
dans  la  généralité  de  Riom,  mais  encore  dans  celle 
de  Moulins  en  Bourbonnois. 

Quant  à  l'établilfement  du  fiege  épifcopal  de  Cler- 
mont ,  il  eft  confiant  qu'on  en  peut  faire  remonter 
l'origine  jufqu'au  troifieme  fiecle  du  chriftianifme. 
Oo  ailure  que  ce  fiege  fut  occopé  en  premier  lieu 
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par  Saint  Auftremoine.  On  ajoute  que  ce  Saint  Lt 
envoyé  à  Clermont  (  ou  plutôt  en  Auvergue  )  par 
le  Pape  Fabien  en         ,  &  que  par  des  guériibns 
miraculeufes  ,  autant  que  par  les  prédications  &  fes 
exemples ,  il  convertit  à  la  foi  un  grand  nombre  d'ha- 
bitants de  cette  province.  L'Evêque  de  Clermont 
tient  le  premier  rang  parmi  les  fuftragants  de  l'ar- 
chevêché de  Bourges ,  &  avant  l'érection  de  l'ê- 
vêché  de  Saint-Flour  (  qui  fut  faite  par  le  Pape 
Jean  XXII.  en  t  )  17.) ,  c'étoit  le  feul  Evêque  qu'il  y 
eût  en  Auvergne.  Depuis  Saint  -  Auftremoine ,  jof- 
qu'à  M.  François- Marie  le  Maiftre  de  la  Garlaye, 
qui  remplit  aujourd'hui  (  en  1763.  )  le  fiege  dont  il 
eft  queilion ,  on  compte  quatre-vingt-treize  Etc- 
ques  de  Clermont.  Parmi  ces  Evèques  ,  il  y  en  a 
trente-un  ou  trente-deux  qui  font  reconnus  pour 
Saints ,  de  pluiieurs  qui  ont  été  diftingués  par  leur 
nauTance,ou  par  leurs  grands  talents ,  ou  par  les 
dignités  dont  ils  ont  été  revêtus.  Etienne  AJkk 
ou  Albertt  ,né  dans  un  village  appelle'  le  Mont,  près 
de  Pompadour  en  Limofin,  d'Avocat  à  Limoges, 
fut  fait  Evêque  de  Noyon  ,  puis  de  Clermont  en 
1 33 1. ,  enfuite  Cardinal ,  Evêque  d'Oftie  ,  &  enfin 
Pape  fous  le  nom  d'Innocent  VI.  en  1 3  5 1.  Il  mourut 
à  Avignon  le  11.  Septembre  136».  Le  foixamt- 
dîx-feptieme  Evêque  de  Clermont  étoit  de  l'augufte 
maifon  de  Bourbon  ,  &  fe  nommoit  Charles  ie 
Bourbon  :  c'eft  le  même  qui  fut  depuis  Cardinal 
ôt  Archevêque  de  Lyon.  Thomas  du  Prat,  frère 
du  Cardinal  de  ce  nom ,  Guillaume  du  Prat ,  fils 
du  Cardinal ,  &  le  Cardinal  de  la  Rochefoucaalt , 
ont  auffi  fait  honneur  au  fiege  épifcopal  de  Cler- 
mont ,  qu'ils  ont  occupé  fucceffivement.  Quoi- 
que ce  dernier  fût  né  en  Auvergne  ,  &  qu'il  fBt 
doué  d'une  grande  vertu  ck  d'excellentes  qualités , 
il  effuya  néanmoins  beaucoup  de  défagréments  île 
la  part  des  Chanoines  de  fa  cathédrale  ,  pendant 
qu'il  fut  Evêque  de  Clermont.  Ces  Chanoines  s'oW- 
tinerent  tellement  à  l'obfervation  d'un  de  leurs  fta- 
tuts ,  qu'Us  ne  voulurent  abfolument  point  le  fouf- 
frir  au  chœur ,  pendant  l'office  divin ,  qu'il  n'eût  la 
barbe  rafe  ,  comme  eux.  Piqué  de  trouver  tant  d'op- 
pofition  de  la  part  de  fes  compatriotes  ,  ce  Prélat 
quitta  l'éveche  de  Clermont ,  &  accepta  la  nomi- 
nation que  le  Roi  fit  de  fa  perfonne  àl'évèchéde 
Senlis.  Il  devint  dans  la  fuite  Cardinal ,  Aumônier 
de  France ,  Miniftre  d'état ,  &  fut  employé  à  la  ré- 
formation de  plufienrs  ordres  religieux.  Il  mourut 
dans  fon  abbaye  de  Sainte-Geneviève  de  Paris ,  le 
i».  de  Février  164J. 

L'églife  cathédrale  de  Clermont  (  dédiée  à  No- 
tre-Dame )  eft  grande ,  6e  reflembleroit  affez  à  celle 
de  Notre-Dame  de  Paris  ,  fi  les  deux  tours  qui  font 
au  frontifpice  de  celle  de  Paris  ,  n'étoient  pas  à 
une  des  portes  latérales  de  celle  de  Clermont.  Au- 
tour du  choeur  font  des  figures  en  relief  qui  re- 
préfentent  l'hiftoire  de  l'ancien  Se.  du  nouveau  tef- 
tament.  Le  chapitre  de  l'églife  dont  il  s'agit ,  eft 
compofé  d'un  Abbé,  d'un  Prévôt  .d'un  Doyen,  qui 
font  les  trois  dignités ,  &  de  10.  Chanoines.  Les  pré- 
bendes rapportent,  année  commune,  environ  700.  tiv. 
LaThéolagale,  qui  eft  affectée  à  un  Docteur  en  théo- 
logie ,  a  été  remplie ,  fur  la  fin  du  treizième  fiecle , 
par  un  Docteur  fameux  ,  nommé  Pierre  du  Cro; , 
connu  fous  le  nom  de  Pierre  l'Auvergnat.  Il  étoit 
Théologal  de  cette  églife  ,  lorfqu'il  en  fut  élu  Evê- 
que le  3.  de  Février  de  l'an  1301.,  &  il  mourut  le 
15.  Septembre  1307. 

Parmi  les  ffatuts  de  ce  chapitre  ,  il  y  en  avoic 
un ,  homologué  en  cour  de  Rome ,  en  vertu  duquel 
chaque  Chanoine  conféroit  à  fon  tour,  les  prében- 
des qui  venoient  à  vaquer.  Pendant  que  la  Reine 
Catherine  de  Medicis  étoit  Comteffe  d'Auvergne, 
le  cas  étant  arrivé ,  &  le  doyenné  du  chapitre  de  la 
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cathédrale  étant  venu  à  vaquer  ,  le  Chanoine  qui 
étoit  de  tour  en  difpofa  félon  la  forme  prefcrite 
par  ledit  ftatut.  Le  Procureur  général  de  cette  Prin- 
cefle  en  ayant  eu  connoiflance  ,  appella  comme 
d'abus  de  ce  ttatut  &  de  fon  homologation  ;  & 
ayant  relevé  fon  appel  au  parlement  de  Paris  ,  il 
dit  Si  remontra  :  i°.  que  l'églife  cathédrale  de  Cler- 
mont  avoit  été  fondée  ,  bâtie  &  dotée  de  grands 
biens  par  les  anciens  Comtes  d'Auvergne.  i°.  Que , 
félon  l'ancien  ufage  ,  loriuu'il  y  avoit  une  prébende 
vacante  ,  le  chapitre  aiïetnblé  capitulairement  y 
nommoit  à  la  pluralité  des  vois  ,  &  non  autrement. 
3g.  Que  cette  forme  de  procéder  n'étoit  point  nou- 
velle ,  ni  inventée  à  plaifir  ,  mais  qu'elle  étoit  fon- 
dée fur  les  anciens  décrets.  4°.  Que  le  chapitre 
quxfirit  aux  décrétâtes  ,  titre  de  his  qrne  fiunt  à  ma- 
jori  farte  Capiuili ,  fait  mention  de  l'Evêque  &  du 
chapitre  de  Ùermont  ,  &  dit  que  l'on  ne  pouvoit  , 
au  mépris  de  l'autre ,  difpofer  de  quelque  manière 
que  ce  fût  des  canonicats  &  prébendes  qui  vaquoient. 
5°.  Que  pluùeurs  décrétalcs  du  Pape  Innocent  1IL 
(  cap.  conjlitutus  ,  de  appellaticntbus  ;cap.  veniens, 
deteflibus  )  portent  même  expreffément  que  le  do- 
yenné de  l'eglife  de  Clermont  étoit  électif ,  &  fe 
conférait  à  celui  qui  avoit  été  élu  à  la  pluralité  des 
voix.  L'affaire  ayant  été  plaidée  ,  puis  appointée  à 
caufe  de  fon  importance  ,  la  cour ,  par  arrêt  défi- 
nitif du  18.  Avril  1  $6 1. ,  jugea  qu'il  avoit  été  bien 
appelle  par  le  Procureur  général  de  la  Reine  Ca- 
therine de  Medicis  ,  &  déclara  par  le  même  juge- 
ment ,  de  nul  effet  &  de  nulle  valeur  l'accord  Se 
ftamt  particulier  ,  qui  avoit  été  fait  entre  les  Cha- 
noines du  chapitre  de  clermont. 

Auprès  de  l'eglife  cathédrale  de  Clermont  ,  ïl  y 
avoit ,  il  n'y  a  pas  long-temps  ,  une  haute  &  grolTe 
tour ,  qu'on  appelloit  !u  tu«r  de  la  monnaie.  C'étoit  un 
très-ancien  édifice  qui  menaçoit  ruine  depuis  quel- 
que temps  ,  &  qui  s'écroula  en  partie  le  15.  Sep- 
ptembre  171T. ,  écrafa  par  fa  chAte  plusieurs  mai- 
fon  des  environ":  ,  &  tua  cinq  ou  fix  perfonnes 
qui  palloient  auprès ,  fans  compter  celles  qui  furent 
enfevelies  fous  les  ruines  de  leurs  maifons.  Cette 
tour  appartenoit  au  chapitre  de  la  cathédrale  , 
auquel  Guillaume  III.  Comte  d'Auvergne  ,&  Phi- 
lippie  ,  fa  femme  ,  avoient  cédé  ,  par  une  charte 
de  l'an  1030. ,  le  droit  de  faire  battre  monnoie ,  avec 
les  monnoyers  ,  &  tout  ce  qui  en  dépendoit.  On 
conferve  encore  dans  les  archives  du  chapitre  les 
coins  des  mounoies  qu'il  faiioit  battre  :  d'un  coté 
étoit  l'image  de  la  vierge  ,  avec  cette  légende 
San£la  Maria  ;  ck  de  l'autre  ,  étoit  une  croix  au- 
tour de  laquelle  on  lifoit  Uros  Arvcrna  ,  la  ville 
d'Auvergne.  C'étoit  autrefois  fous  ce  dernier  nom 
qu'on  connoiffoit  la  ville  de  Clermont.  Aujurd'hui 
l'hôtel  où  fe  fabrique  la  monnoie  (  au  nom  du  Roi  ) , 
cft  établi  à  Riom ,  &  la  lettre  O  elt  la  marque  dif- 
tin&ive  de  cette  monnoie.  Voje\  Monnoie  & 
Riom.  , 

Indépendamment  du  chapitre  de  l'églife  cathé- 
drale, il  y  a  à  Clermonttrois  autres  chapitres  ,Saint- 
VienCy  "Notre-Dame  du  Pont  Se  $aint-Gcne\.lSè%\\fc 
de  Saint- Pierre  eft  de  la  première  antiquité  ,  ayant 
été  bâtie  par  Saint-Auftrcmoine  ,  premier  Evèque 
de  Clermont.  C'elt  un  membre  de  la  cathédrale  ,  & 
fes  Chanoines  n'étoient  autrefois  que  des  habitués 
ou  de  Gmples  choriftes  :  leurs  revenus  ne  font  rien 
moins  que  confidérables  ,  puifque  les  Chanoines 
n'ont  au  plus  que  dix  écus  de  gros  pour  chacun. 
D'ailleurs  ,  le  cafuel  eft  trc<-peu  de  chofe.  Cepen- 
dant ce  chapitre  a  deux  dignités  ,  le  Doyen  &  le 
Chantre.  L'églife  collégiale  de  Notre  -  Dame  du 
Pont  fut  fondée  vers  la  fin  du  (même  fiecle  ,  & 
a  fervi  de  cathédrale  jufqu'en  979.  qu'elle  fut  rui- 
née par  les  Normands.  Son  chapitre  n'a  également 
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que  deux  dignités  ,  le  Doyen  &  le  Chantre.  Les 
prébendes  de  fes  Chanoines  valent  chacune  environ 
400.  livres.  L'églife  collégiale  de  Saint-Gene^  fut 
fondée  par  le  Saint  dont  elle  porte  le  nom  ,  qui 
étoit  Evèque  de  Clermont ,  ver»  le  milieu  du  fep- 
tieme  fiecle.  Son  chapitre  a  deux  dignités  ,  &  les 
canonicats  valent  autant  que  ceux  de  la  cathé- 
drale. Ces  trois  églifes  font  auffi  paroiffiales ,  fie 
font  les  feules  de  la  ville. 

L'arcbidiaconé  de  Clermont  eft  un  des  meilleurs 
bénéfices  de  la  province.  Le  fujet  qui  en  eft  pourvu, 
jouit  au  moins  de  1800.  liv.  de  rente  ,  ck  outre  cela 
il  a  une  belle  feigneurie  ,  &  la  nomination  de  denx 
prieurés  fimples  (  Vezac  &  Rouffiac  )  ,  avec  celle 
de  douze  cures  dans  ■  le  votfinage  de  la  ville. 

Il  y  a  à  Clermont  un  grand  nombre  de  maifons 
religieufes  de  l'un  ck  de  l'autre  fexe  ,  mais  nous  ne 
parlerons  ici  que  des  abbayes ,  &  ce  font  celles  de 
SainuAllyre  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît ,  &  en 
règle  ;  de  Saint-André ,  de  l'ordre  de  Prémonrré  ;  Se. 
de  l'E/clache^  pour  des  filles,  de  l'ordre  de  Ctteaux. 
Quant  à  l'abbaye  de  Chantoin  ou  Chantotn  ,  elle  a 
été  fupprimée  en  1 641. ,  &  la  maifon  conventuelle , 
aufli-bien  que  les  revenus  ,  a  été  donnée  aux  Reli- 
gieux Carmes-Déchauffés. 

L'abbaye  de  SainuAllyre  (Sancli  lllidit  Ab- 
batia  )  cft  fituée  hors  des  murs  de  la  ville  dans  un 
vafte  fauxbourg  ,  auquel  elle  donne  fon  nom  ,  Se. 
que  Grégoire  de  Tours  appelle  le  bourg  des  Chré- 
tiens. Ce  fauxbourg  s'éloigne  de  la  ville  de  cinq 
cents  pas  vers  le  midi  ,  &  il  occupe  partie  d'une 
plaine  qu'on  nomme  la  Tiretaine  ,  ck  qui  defeend 
jufqu'à  la  rivière.  On  affure  que  l'églife  de  ce  mo- 
nallere  fut  d'abord  confacrée  fous  le  titre  de  No- 
tre-Dame d'Entrefaints  ,  par  Satnt-Auftremoine 
lui-même  ;  ck  qu'elle  le  fut  enfuite  par  Saint-Allyre 
fon  fuccefleur  ,  en  l'honneur  de  Saint  -  Clément 
Pape  &  martyr ,  à  l'occafion  d'un  bras  de  ce  Saint 
dont  on  lui  avoit  envoyé  la  relique.  Saint-Allyre  y 
fut  enterré  ,  fuivant  le  témoignage  du  même  Gré*- 
go  ire  de  Tours.  11  s'opéra  fur  fon  tombeau  une  fi 
prodigieufe  quantité  de  miracles  ,  qu'à  caufe  de 
cela  l'églife  &  le  monaftere  ne  furent  plus  connus 
que  fous  le  nom  de  Saint-Allyre.  L'an  919.  les  Da- 
nois ck  les  Normands  détruifirent  l'un  ck  l'autre  5 
mais  l'Evêque  Arnaud  &  Raymond  Comte  de  Cler- 
mont en  furent  les  reftaurateurs  ,  &  y  mirent  des 
Moines  de  Clugny  l'an  958.  Le  Pape  Pafchal  II.  fit 
la  dédicace  de  la  nouvelle  églife  le  «3.  de  Juin  de 
l'an  ne 6.  L'auteur  anonyme  du  Née rologc  de  St. 
Allyrc  parle  de  cette  maifon  ,  comme  d'un  mo- 
naftere fuperbe  ck  magnifique.  11  dit  que  c'eft  une 
efpece  de  citadelle  fortifiée  détours  ;  que  les  cloî- 
tres y  font  brillans  &  enrichis  de  marbre  ;  que  la 
chapelle  dédiée  à  Saint-Vénérand  ,  Evèque  de 
Clermont  ,  eft  remarquable  ,  principalement  à 
caufe  de  plufieurs  tombeaux  de  la  plus  belle  fculp- 
ture  qu'on  y  voit  ,  fit  qu'un  grand  nombre  de  Mar- 
tyrs de  Jcfus-Cbrift  ont  confacré  de  leur  précieux 
fang  ;  qu'il  y  pafle  une  petite  rivière  venant  des 
montagnes  ,  ck  qu'il  y  a  auprès  une  fontaine  falée 
dont  l'eau  fe  pétrifie  &  forme  un  pont. 

lllidiana  domus  fottifftma  turribus  efl  arx , 
Albaque  diverfo  perlucent  marmore  elauflra. 
Hic  dtvo  Jacrum  1/ cneranâo  infigne  Jacellum  ; 
Santtaque  fculpturee  prttftantis  cerne  fepulcra  , 
Qu<e  tôt  facrarunt  pretiofo  fanguinc  teftei. 
Ha  ne  modicus  lambic  veniens  de  montibus  amnis  ; 
Juxtà  tj  fons  falfut  ponton  lapide Jat  in  altum. 

On  affure  que  le  pont  fur  lequel  on  pafle  la  Ti- 
retaine en  cet  endroit ,  s'eft  formé  naturellement 
de  l'eau  pétrifiée  de  la  fontaine  dont  il  eft  quftion  j 
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ce  qui  eft  véritablement  une  chofe  fort  finguliere. 

Voye\  Auvergne  ,  tom.  >.  pag.  ? 95.  col.  1. 

U  exifte  une  bulle  du  Pape  Grégoire  XI.  ,  don- 
née à  Rome  le  iij.  des  calendes  de  Janvier  ,  la 
troifieme  année  de  foo  pontificat ,  c'eft-à-dire ,  l'an 
1377.  ou  1378.  de  Jefus-Chrift  ,  dans  laquelle  il  eft 
dit  que  l'abbaye  de  Saint  •  Allyre  fera  foumife  à 
celle  de  la  Chaife-Dieu  ,  &  avec  cette  condition 
néanmoins  que  l'Abbé  de  Saint-Allyre  qui  aura  été 
élu  par  le  chapitre ,  fera  confirmé  par  l'Abbé  de 
la  Chaife-Dicu.  Mais  il  n'eft  pas  bien  lur  que  cette 
bulle  ait  eu  fon  effet.  Lorfque  l'Evcque  de  Cler- 
mont  vient  prendre  pofleflîon  de  fon  liège  ,  il  eft 
reçu  &  a  le  droit  d'bofpicc  &  de  coucher  une  nuit 
dans  le  monaftere  de  Saint-Allyre  ,  d'où  enfuite  U 
eft  conduit  folemnellement  dans  fon  églife. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  l'abbaye  de  Saint- 
Allyre  eft  de  l'ordre  de  Saint-Benoît ,  de  en  règle  j 
nous  devons  ajouter  qu'elle  eft  de  la  congrégation 
de  Saint-Maur  ,  &  que  fon  Abbé  doit  être  élu  tous 
les  trois  ans  par  le  chapitre  général ,  depuis  la  ré- 
iï^nation  qu'en  fît  Jacques  d'Amboife  ,  entre  les 
mains  des  Religieux  ,  lorfque  d'Abbé  de  Clugny  fit 
de  Saint-Allyre ,  il  fut  élu  Evèque  de  Clermont  le 
1 5.  Mars  1  $0$.  Cette  réGgnatiou  ayant  été  confir- 
mée par  le  concordat  (  pafle  entre  Léon  X.  & 
François  I.  ) ,  l'abbaye  en  règle  eft  demeurée  conf- 
tamment  en  règle  depuis  ce  temps.  On  ne  compte 
dans  le  royaume  que  bx  abbayes  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoit, qui  jouiflent  de  ce  privilège;  fçavoir.Chezal- 
Benoît ,  Saint -Sulpice  de  Bourges,  Saint- Vin- 
cent du  Mans  ,  Saint-Martin  de  Séez  ,  Saint-Al- 
lyre de  Clermont ,  &  Saim-Au^uûin  de  Limoges. 
C'eft  du  Roi  Louis  XIII.  que  la  dernière  de  ces 
abbayes  tient  le  privilège  de  pouvoir  élire  fes  Ab- 
bés. Aurefte  ,  le  monaftere  de  Saint-Allyre  jouit 
de  dix  à  douze  mille  livres  de  rente.  De  ce  mo- 
naftere dépend  le  prieuré  de  Saint-Bonnet ,  autre- 
fois fous  le  titre  de  Saint-Maurice ,  &  qui  eft  fitué 
dans  un  des  fauxbourgs  de  U  ville  de  Clermont. 

L'églife  de  Saint-Allyre  ,  &  fur-tout  la  chapelle 
de  Saint-Vénérand  ,  qui  eft  dans  l'enclos  du  mo- 
naftere ,  font  honorées  (  comme  nous  l'avons  re- 
marqué ci-devant)  d'une  infinité  de  corps  de  Saints 
&  de  Saintes ,  de  tombeaux  de  marbre  très-beaux, 
&  de  reliques  très-conlidérables.  Saint-Injurieux  . 
Confcfl'eur  de  Jefus-Chrift ,  &  fa  femme  ,  qui  pour- 
roi  t  bien  être  Saint e-Scholaftiquc ,  y  font  enterrés. 
Ils  vécurent  d'un  commun  accord  dans  la  conti- 
nence &  dans  une  union  exemplaire.  Voici  leur 
hiftoirc  ,  telle  que  la  raconte  Grégoire  de  Tours 
(  hift.  liv.  1.  chap.  4».  liv.  de  la  gloire  des  Confef- 
feurs.chap.  $a.  ).  La  femme  d'Injurieux  ou  In- 
juriofus  ne  fut  pas  plutôt  couchée  avec  fon  mari , 
la  première  nuit  de  fes  noces ,  qu'elle  fondit  en 
larmes,  lnjuriofus  furpris  la  conjura  au  nom  de 
Jefus-Chrift  ,  de  lui  dire  le  fujet  qui  lui  faifoit  tant 
de  peine.  Alors  elle  lui  déclara  qu'elle  avoit  con- 
facré  fon  corps  à  Jefus-Chrift,  qu'elle s*étoit  vouée 
à  lui  pour  être  fa  fervante&  fon  époufe  ,  &  que 
néanmoins  il  l'ovoit  tellement  abandonnée  qu'elle 
alloit  perdre  ce  qu'elle  avoit  confervé  fi  foigneu- 
fement  jufqu'à  ce  moment.  Le  mari  arrêté  par  l'é- 
tat où  il  la  voyoit ,  &  éclairé  par  fes  difeours  , 
non-feulement  lui  promit  de  ne  la  point  toucher , 
mais  même  il  fit  vœu  de  chafteté.  Scholaftique 
étant  morte  &  la  mettant  au  tombeau  ,  leva  les 
yeux  au  ciel  ,  &  dit  :  Je  vous  rends  grâces  ,  mon 
Dieu  ,  de  ce  que  je  vous  remets  ce  tréfor  auffipurque 
vous  me  fave\  confié.  A  ces  mots  ,  Scholaftique 
reftufeita  pour  un  moment ,  &  dit  à  fon  mari  en 
fouriant  :  TaiJe\-vous ,  homme  de  Dieu ,  pourquoi 
farU\-vous  d'une  chofe  qu'on  ne  vous  demande  po/m? 
Peu  de  temps  après  mourut  le  mari ,  &  il  fut  in- 
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humé  dans  la  même  églife  ,  d'un  autre  côté  &  af- 
fez  loin  de  fa  femme  ;  mais  le  lendemain  on  trou- 
va les  deux  tombeaux  l'un  auprès  de  l'autre  ,  Se  ils 
demeurèrent  depuis  dans  cette  fituation.  C'cft  ce 
qu'on  appelloit  dans  le  pays  les  deux  Amant  u 
voyc\  Grégoire  de  Tours. 

A  l'entrée  du  couvent  de  Saint-Allyre ,  on  voit 
une  porte  de  fer  ,des  meutrieres,  des  mâchicou- 
lis ,  &  autres  chofes  de  cette  nature.  L'églift  ref- 
fcmblc  plutôt  à  une  citadelle  ,  qu'à  un  temple  du 
Seigneur.  C'cft  une  fort  groilè  mailè  de  pierre ,  2t 
dont  les  dedans  font  fort  fombres.  Dans  le  cloître, 
on  trouve  quantité  de  petites  colonnes  de  marbre 
de  différentes  couleurs.  Dans  une  chapelle,  qui 
eft  à  côté  de  la  porte  de  ce  cloître  ,  on  remarque 
un  aflèz  beau  maufolée  ,  oh  eft  inhumé  Etienne 
Aldebrand,  Archevêque  de  Touloufe  &  Came- 
rier  du  Pape  Clément  VI.  ,  lequel  mourut  le  ij, 
de  Mars  1  j6o.  André  Duchefae  rapporte  dan*  la 
vie  de  ce  Pape  ,  que  dans  le  temps  qu'il  n'étoit 
encore  qu'Abbé  de  la  Chaife-Dieu,  allant  de  Paris 
à  fon  abbaye  ,  il  fut  volé  Ot  dépouillé  en  pAiat 
par  ta  forêt  de  Randan  ;  que  dans  cette  mile  it- 
tuarion  ,  il  fe  réfugia  au  prieuré  de  Tarer  ,  epi 
n'étoit  pas  éloigné  du  lieu  où  il  avoit  étivolé.âc 
qu'il  y  reçut  toute  forte  de  fecours  &  de  bènstui- 
tements  de  la  part  d'Etienne  Aldebrand ,  qui  etcii 
Prieur  de  cette  maifon  ;  que  dans  la  fuite  Pierre 
Rofiers  ou  Roj^ers  étant  devenu  Pape  fous  le  nom 
de  Clément  VI.  ,  fit  par  reconnoiflance  Etienne 
Aldebrand  fonCamcrter,  &  lui  donna  l'archevc- 
ché  de  Touloufe. 

Dans  le  fauvbourg  de  Gras  eft  l'abbaye  de  Saiv. 
André % occupée  pardes  Prémontrés.  On  yvoitoa 
grand  nombre  de  tombeaux  pleins  d'oflements  d'une 
grandeur  prodigieufe.  Parmi  ces  tombeaux ,  00 
en  remarque  un  fur-tout ,  qui  eft  couvert  d'un 
gros  cuir  rouge  ,  &  que  l'on  croit  être  le  tombera 
d'un  des  premiers  Comtes-Dauphins  d'Auvergne. 
Cette  abbaye  eft  en  commende ,  &  vaut  environ 
1000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le 
Roi ,  quoique  la  taie  en  cour  de  Rome  ne  foit  que 
de  100.  florins.  Elle  a  été  fondée  &  bâtie  par  Guil- 
laume le  Grand  ,  Comte  de  Clermont  &  Dauphin 
d'Auvergne  ,  l'an  1 1 49. 

Dans  le  même  fauxbourg  de  Gras  ,  proche  du 
lieu  de  Chamalieres,  font  des  reftes  d'un  vieil  édi- 
fice appelle  la  Tour  des  Sarrafins  j  mais  cela  n'a 
rien  de  bien  remarquable. 

L'abbaye  de  VEfcUche  (  de  filles  de  l'ordre  de 
Citeaux  )  a  été  transférée  à  Clermont  du  lieu  de 
l'Efclache,  auprès  des  bois  de  Prottdines,  où  elle 
étoit  auparavant.  Cette  maifon  jouit  de  6.370-00. 
livres  de  rente.  Voye\ l'Efclache. 

Le  collège  de  Clermont ,  ci-devant  occupé  par 
les  Jéfuites ,  eft  une  maifon  magnifique  &  bâtie  a 
la  moderne.  Guillaume  du  Prat ,  Eveque  de  Cler- 
mont ,  ayant  voulu  introduire  les  Jéfuites  dans  la 
ville  épifcopale ,  les  habitants  s'y  oppoferent,  & 
leur  oppofition  fit  prendre  à  ce  Prélat  le  deffein  de 
fonder  à  Paris  le  collège  de  Clermont ,  qui  dans  la 
fuite  porta  le  nom  de  Louis-le-Grand.  Depuis  ce 
temps ,  les  habitants  de  Clermont  ayant  jugé  à  pro- 
pos de  permettre  aux  Jéfuites  de  s'établir  dans  leur 
ville  ,  ces  Pères  y  transférèrent  le  collège  que  le 
Roi  Louis  XIII.  avoit  fondé  pour  eux  à  Montfer- 
rand.  Mais  ce  collège  a  fuivi  en  dernier  lieu  le  fort 
des  autres  collèges ,  occupés  par  les  Jéfuites ,  & 
qui  fe  trouvoient  dans  le  dilmâ  du  parlement  de 
Paris. 

Il  s'eft  tenu  en  divers  temps  plufieurs  conciles  à 
Clermont.  t°.  L'an  55$.  ,  le  8.  de  Novembre. 
Quinze  Evèques  duroyaume  de  Théodebcrt  yfirent 
fcize  canons.  11  y  eft  dit   eotr'autrea  chofes ,  que 
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pour  provenir  l'abus  qui  commençoit  a  s'introduire , 
d'obtenir  les  évéents  parla  faveur  du  Roi,  celui 
qui  délire  l'épifeopat ,  fera  ordonné  par  l'élection 
des  Clercs  tk  des  citoyens ,  de  le  contentement  du 
Métropolitain  ,  fans  employer  la  protection  des 
ptrfonnes  puiffantes  ,  fansufer  d'artitices ,  ni  em- 
ployer les  rufes.  i°.  L'an  $49.  il  fut  compofé  de 
dix  Evêqucs.  On  y  publia  feize  canons  ,  tirés  du 
cinquième  concile  d'Orléans.  30.  L'an  587.  on  y 
termina  le  différend  d'Innocent  &  d'Urficin  de 
Cahors,  touchant  quelques  parouTes  que  l'un  & 
l'autre  s'attribuoient.  4".  L'an  109$.,  le  18.  de 
Novembre ,  il  fut  tenu  par  le  Pape  Urbain  IL  Treize 
Archevêques  ,  deux  cents  cinq  Prélats ,  dont  la 
plus  grande  partie  étoient  françois ,  portant  crofle , 
tant  tvéques  qu'Abbés,  y  affilièrent,  félon  Ber- 
tholde  ;  d'autres  en  comptent  quatre  cents.  On  y 
confirma  tous  les  décrets  des  conciles  que  le  Pape 
Urbaio  avoit  tenus  à  Mclfc ,  à  Bénévcnt ,  à  Troycs 
&  à  Flaifance.  On  y  fit  auffi  plufieurs  canons ,  dont 
il  ne  nous  relie  que  les  fommaires  de  la  plupart. 
On  y  confirma  auffi  la  Trêve  de  Dieu ,  &  l'on  y  ex- 
communia encore  le  Roi  Philippe ,  à  caufe  de  fon 
mariage  avec  Bertrade.  Le  Pape  Urbain  y  confirma 
la  primatie  de  Lyon  ,  conformément  à  la  bulle  de 
Grégoire  VII.  Dans  ce  même  concile,  l'Archevê- 
que de  Tours  recouvra  là  jurifdiftion  fur  les  Evo- 
ques de  Bretagne  ;  &  l'Evêque  de  Dol ,  qui  avoit  le 
titre  d'Archevêque  ,  fut  condamné  à  fe  foumettre 
à  l'Archevêque  de  Tours.  On  défendit  d'ufurper  les 
.  biens  des  Evèques  ou  des  Clercs  à  leur  mort,  &  on 
ordonna  que  ces  biens  feraient  diftribués  en  œuvres 
pies  fclon  leur  intention  ,  ou  réfervés  au  fuccef- 
feur.  11  y  fut  auffi  défendu  d'avoir  deux  dignités  dans 
une  même  églife  ,  ni  deux  prébendes  en  deux  villes 
différentes.  Mais  de  tons  les  actes  de  ce  concile, 
le  plus  fameux  eft  celui  de  la  publication  de  la  croi- 
fade ponr  le  recouvrement  de  la  Terre-Sainte ,  & 
dont  le  Pape  Grégoire  VU.  avoit  formé  le  projet. 
Urbain ,  follicité  depuis  long-temps  par  les  exhor- 
tations de  Pierre  l'Hermite  ,  qui  lui  avoit  fait  une 
vive  peinture  des  maux  que  fouffroient  les  Chrétiens 
dans  les  lieux  faints  ,  après  avoir  exhorté  tous  les 
affiliants  à  la  croifade ,  déclara  que  tous  ceux  qui 
auraient  pris  la  croix ,  étant  pénitents ,  feraient 
dèilors  ablous  de  tous  leurs  péchés ,  &  difpenlës 
des  jeunes  &  des  autres  oeuvres  pénales  ,  auxquel- 
les ils  étoient  obligés ,  en  confédération  des  périls 
&  des  fatigues  où  ils  s'expoferoient  en  ce  voyage. 
Mais  il  déclara  auffi  en  même  temps  que  tous  ceux 
qui  fe  feraient  croifcs ,  feraient  obligés  d'accomplir 
leur  voeu ,  fous  peine  d'excommunication.  Les  fui- 
tes de  cette  croifade  furent  importantes  pour  toute 
l'Europe,  &  pour  la  France  en  particulier.  s°.  L'an 
11 10. ,  le  14.  Mai,  par  Richard,  Evêque  d'Al- 
bane ,  Légat  du  Pape.  Il  fe  tenoit  alors  peu  de 
conciles  fans  Légats.  6°.  L'an  1 1 14.  ,  par  le  Lé- 
gat Pierre  de  Léon  ,  qui  fut  depuis  Antipape  fous 
le  nom  d'Anaclet.  On  ne  fçait  rien  de  ce  qui  s'y 
paffiu  70.  L'an  1 130. ,  par  Innocent  II.  qui  reçut 
Conrad ,  Archevêque  de  Saltzbourg,  &  Eribert  de 
Munftcr ,  envoyés  du  Roi  Lothaire ,  &c. 

Il  y  a  à  Clermont  une  focieté  littéraire,  qui  eft 
feulement  autorifée  par  une  lettre  de  M.  le  Comte 
de  Saint  -  Florentin.  Elle  tint  fa  première  féance 
publique  le  »$.  Août  1747.  Son  principal  objet  eft 
de  faire  des  recherches  fur  l'hiftoire  civile  flt  natu- 
relle de  la  province  d'Auvergne.  Elle  eft  compofeé 
de  deux  Académiciens  honoraires  ,  l'Evêque  de 
Ckrmont  &  l'Intendant  de  la  province ,  &  de  dix- 
huit  Académiciens  titulaires ,  plus  ou  moins. 

La  ville  de  Clermonta  produit  un  allez  bon  nom- 
bre de  fujets  qui  fe  font  diftingués  par  leur  fçavoir , 
&  oat  fait  beaucoup  d'honneur  à  leur  patrie.  Nous 
Tome  IL 
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nous  contenterons  de  parler  ici  de  quelques-uns. 

Jean  Bonnefons ,  né  à  Clcrmont,  s'étant  fait 
recevoir  Avocat  au  parlement  de  Paris  ,  fut  enfuite 
Lieutenant-Général  au  bailliage  de  Bar-fur-Scinc. 
11  s'acquit  beaucoup  de  réputation  par  fa  Pjrtcharis. 
Gilles  Durant,  fieur  de  la  Bergerie,  auffi  Avocat 
au  parlement  de  Paris ,  la  tradutfit  en  vers  fran- 
çois. Bonne funs  mourut,  non  pas  fous  Henri  IV.  , 
comme  l'a  écrit  Baillet,  mais  fous  Louis  XIIL, 
comme  on  l'apprend  de  la  féconde  édition  des  œu- 
vres de  Jacques  Pinon,  Coofeitler  au  parlement  de 
Paris  ,  où  l'épitaphe  que  ce  Magifirat  fit  à  Bonne- 
fonds  ,  eft  datée  de  l'an  1 6 1 4.  On  ne  convient  point 
aujourd'hui  que  fa  Pancharis  foit  un  chef-d'œuvre. 
Bonne  fons  penfe  &  parle  plutôt  comme  les  moder- 
nes poètes  italiens  que  comme  les  latins  du  bon 
fieclc.  Au  refte  ,  il  ne  faut  pas  le  confondre  avec 
Jean  Bonnefons ,  fon  fils  ,  autre  poëte  latin. 

Jean  Domat  ou  D autant ,  célèbre  Avocat  du 
Roi  au  fiege  préfidial  de  Clcrmont  en  Auvergne  , 
Si  l'un  des  plus  fçavants  &  des  plus  judicieux  Jurif- 
confultes  dn  dix-feptieme  fiecle  ,  nacquit  à  Cler- 
montle  30.  Novembre  1615.,  d'une  famille  hon- 
nête. Il  étoit  par  fa  mere ,  arrière-petit- fils  de  M. 
Bafmaifon  ,  célèbre  commentateur  de  la  coutume 
d'Auvergne.  Le  pere  Sirmond ,  qui  étoit  fon  grand- 
oncle,  le  chargea  de  fon  éducation.  Ce  fç  avant 
Jéfuite  le  fit  venir  à  Paris ,  fit  le  mit  dans  le  col- 
lège de  Clcrmont,  depuis,  le  collège  de  Louis-le- 
Grand.  Domat  y  fit  fes  humanités  &  fa  philofophie, 
&  y  apprit  le  grec ,  l'italien ,  l'efpagnol  Se  la  géo- 
métrie. 11  alla  enfuite  étudier  en  droit  &  prendre 
des  degrés  à  Bourges ,  où  le  fameux  Profeflcur  Me- 
rille  ,  ou  plutôt  EmervilU  ,  lut  offrit  le  bonnet  de 
Docteur ,  quoi  qu'il  n'eut  que  10.  ans.  (  C'eft  dans 
cette  même  univerfité  qu'environ  $6.  ans  aupara- 
vant, Claude  Expilljr  avoit  pris  le  bonnet  de  Doc- 
teur ;  voye\  Bourges,  tom.  1.  pag.  7$$.;  &  dans 
ce  tom.  1. ,  voyc\  Chaumuzy  ,  6ic.)  Revenu  de 
Bourges ,  Domat  fuivit  le  barreau  au  préfidial  de 
Clermont ,  &  commença  à  plaider  avec  un  fuccès 
extraordinaire.  11  époufa  en  1648.  N.  Blondel  , 
fille  d'une  bonne  famille ,  dont  il  eut  treize  enfants. 
Trois  ans  auparavant ,  il  avoit  été  pourvu  d'une 
charge  d'Avocat  du  Roi  au  fiege  préfidial  de  Cler- 
mont. Domat  remplit  les  devoirs  de  cette  charge , 
pendant  plus  de  trente  ans  ,  avec  une  exactitude  & 
une  réputation  extraordinaires.  11  y  fit  paraître 
tant  d'intégrité  ,  de  droiture ,  de  capacité  &  de 
défîntéreiTement ,  qu'il  s'acquit  une  eftime  géné- 
rale ,  &  qu'il  devint  comme  l'arbitre  de  toutes  les 
grandes  affaires  de  la  province.  11  mourut  à  Paris  , 
comblé  d'honneur  &  de  gloire  ,  le  14.  Mars  1696.  , 
à  71.  ans,  &  fut  enterré ,  comme  il  l'avoit  ordonné  , 
dans  le  cimetière  de  Saint-Benoît ,  fa  paroitfe.  On 
a  de  lui  un  excellent  ouvrage  ,  intitulé  :  les  loix  ci- 
viles dans  leur  ordre  naturel ,  dont  le  premier  volu- 
me (i/1-40.)  fut  imprimé  en  1689. ,  le  troificme  en 
1694.,  Ôc  le  quatrième  feulement  en  1697. 

Blaifc  Pafcal,  l'un  des  plus  grands  génies  3c  des 
meilleurs  écrivains  que  la  France  ait  produits ,  na- 
quit à  Clermont  le  19.  Juin  i6ïï.  ,  d'Etienne  Paf- 
cal ,  Préfident  à  la  cour  des  aides  de  cette  ville  ,  & 
d'Antoinette  Begon.H  n'eut  pointd'aurre  Precepteuc 
que  fon  pere ,  qui  étoit  un  très-fçavant  homme , 
fur-tout  dans  les  mathématiques ,  &  qui  prit  un 
foin  extrême  de  fon  éducation.  Il  l'amena  à  Paris 
en  1631.,  où  il  vint  s'établir  avec  toute  fa  famille, 
croyant  cette  demeure  néceffaire  pour  former  le 
cœur  &  Pefprit  de  fon  fils ,  dans  lequel  il  remarquoit 
les  plus  heureufes  difpofitions.  Une  lui  apprit  le  latin 
qu'à  l'âge  de  12.  ans,  flt  après  lui  avoir  rempli  l'efprit 
d'un  grand  nombre  deconnoiffances  utiles.  Le  jeune 
pafcal  fit  alors  paraître  un  génie  extraordinaire 

Aaaaa 
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pour  les  mathématiques.  On  dit  même  que  Tans  Je 
fecours  d'aucun  livre  ,  &  parles  feules  forces  de  fon 
efprit ,  il  parvint  à  découvrir  &  à  démontrer  toutes 
les  proportions  du  premier  livre  d'£uclide  jufqu'à 
la  trente-deuxième.  Mais  Defcartes  femble  avoir  eu 
raifon  de  révoquer  en  doute  un  fait  fi  extraordinaire. 
Quoi  qu'il  en  foit ,  Pafcal  fit  de  fi  grands  progrès 
dans  les  mathématiques ,  qu'à  l'âge  de  feize  ans  il 
compofa  un  traité  des  frétions  coniques,  qui  fut  ad* 
miré  de  tous  les  fçavans  géomètres,  &  qu'à  l'âge 
de  13.  ans  il  inventa  une  machine  d'arithmétique, 
par  laquelle  on  peut  faire  toutes  fortes  de  fupputa- 
tions  fans  plume  &  (ans  jettons.  11  apprit  en  même 
temps  le  latin  ,  le  grec  &  la  philofopbie ,  &  fe  ren- 
dit très-habile  dans  la  phyfique.  11  ht  des  expérien- 
ces &  des  découvertes  importantes  fur  la  pelânteur 
de  l'air  &  fur  l'équilibre  des  liqueurs,  découvrit  plu- 
fleurs  problèmes  difficiles  fur  la  roulette,  dont  il 
composa  un  traité,  &  montra  qu'il  étoit  capable  d'é- 
galer ,  &  peut-être  même  de  furpaffer  les  plus 
grands  philofophes  &  les  plus  célèbres  mathémati- 
ciens qui  l'avoient  précédé.  Mais  à  l'âge  d'environ 
30.  ans ,  à  la  perfuafion  de  fa  feeur ,  qui  étoit  reli- 
gieufe  à  Port-Royal  des  Champs  ,  il  quitta  l'étude 
des  mathématiques  &  de  toutes  les  fcicnces  profa- 
nes ,  pour  s'appliquer  uniquement  à  la  prière ,  à  la 
lecture  &  à  la  méditation  de  l'écriture-fainte  ,  0t  à 
réfléchir  fur  les  vérités  les  plus  importante;  du  fa  lut. 
Il  travailla  depuis  ce  temps-là  à  plufieurs  ouvrages 
avec  Mrs.  Arnaud  &  Nicole ,  fes  intimes  amis ,  or. 
s'acquit  parles  écrits  une  réputation  immortelle.  11 
mourut  à  Paris  le  13.  Août  1661. ,  à  ans  ,  ayant 
mené  depuis  l'âge  de  iJL  ans  une  vie  languuTante  & 
infirme ,  à  cauie  de  la  foiblefle  de  fon  tempéra- 
ment ,  oui  étoit  augmentée  par  fa  grande  applica- 
tion à  l'étude  &  à  la  prière.  On  a  de  lui  plufieurs 
ouvrages  ,  &  entr'autres  les  1 ÎL  fameufes  lettres 
frovinciales.  Jean  Domat ,  le  même  dont  nous  avons 
parlé  ci-devant,  étoit  lié  avec  Pafcal  de  la  plus  inti- 
me amitié  ;  il  reçut  fes  derniers  foupirs ,  &  fut  dé- 
pofitaire  d'une  partie  de  fes  papiers  les  plus  feercts. 

JeanSdi'jro»  ,  célèbre  Préhdent  &  Lieutenant- 
Général  en  la  fénc'chauflee  &  fiege  préfidial  deCIcr- 
mont ,  étoit  natif  de  cette  ville.  Il  fe  rendit  habile 
dans  les  belles-lettres  &  dans  la  jurifprudence,  & 
devint  l'un  des  plus  fçavans  hommes  &  des  plus 
éloquens  Magiilrats  de  fon  temps.  11  fe  trouva  aux 
états-généraux  tenus  à  Paris  en  1614. ,  en  qualité  de 
député  du  tien-état  de  la  province  d'Auvergne ,  ck 
y  foutint  avec  zele  &  avec  fermeté  les  droits  du 
tiers-état  contre  la  noblciTe  &  le  clergé.  Il  plaida  en- 
fuite  aveediftinction  au  parlement  de  Paris  ,  &  mou- 
rut fort  âgé  en  t6*t.  On  a  de  lui  un  grand  nombre 
d'ouvrages  ,  qui  font  eitimés  &  qui  font  remplis 
d'érudition. 

Nous  ne  parlerons  point  ici  de  la  fénéchaufiee  & 
préfidial  de  Clermont ,  parce  que  nous  n'avons  rien 
à  ajouter  à  ce  que  nous  avons  déjà  dit  au  fujet  de  cet 
article  fous  le  mot  Auvergne.  Nous  renvoyons  fous 
le  mot  CUrmont-Fermnd  ce  qui  concerne  la  cour  des 
aides  ,  ck  nous  nous  bornerons  aux  feuls  détails  qui 
appartiennent  à  l'éleétion  de  Clermont  confidérée 
comme  diftriét  particulier  de  la  province  &  de  la  gé- 
néralité d'Auvergne.  Le  pays  qui  forme  cette  élec- 
tion cil  d'une  étendue  aflêz  confidérablc  ,  puifqu'il 
a  au  moins  2£.  lieues  de  longueur  fur  <L  ou  7.  lieues 
de  largeur.  Pour  ce  qui  concerne  le  climat  «la  qua- 
lité du  fol ,  voye\  Auvergne.  On  y  compte  pa- 
roilFes  ou  communautés  aflouagées ,  43.  mille  131. 
feux  &  ifi/L  mille  S*S-  perfonnes, qui payoient  pour 
leur  quote-part  de  la  lornmc  totale  établie  fur  la  gé- 
oéralité(en  1759.  ),  la  fomme  d'un  million  619. 
mille  1  tj.  livres ,  non-compris  171.  mille  915.  liv. 
pour  le  fécond  vingtième  &  les  deux  fols  pour  livre 
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du  dixième  ;  ce  qui  donnoit  la  fomme  totale  d'un 
million  99a.  mille  4».  livres  ,  en  forme  de  quote- 
part  de  l'impofirion  générale  qui  étoit  portée  à  ta 
fomme  de  4. millions  990. mille  783.  livres,  comme 
il  fera  remarqué  ci-deffous. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
db  Clermont,  en  Auvergne. 
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Puroijfet.  Feux. 
C>vnJ 

Agnon.  V.  Ii  Chapelle. 

Allagnat  

Antragues.  V.  Quartier, 

Apchat  Ml 

Arde* ,  ville  410 

Arthie  (,!')•  Bourg. 
Au  bière»,  bourg.  .  .  , 
Aobijoux.  V.  Mavenat 
AubnfloD.  V.  Efpir.afie 
Aubuffbn. 
Aabnfiou 
Aveze» 

Augcrolle  ,  Quartier  de 

rréderille   $0 

Alignât   64 

Aulnac   22 

Au  (elle.  V.  Quartier. 

Autezat   80. 

Autiere*  91 

Auzelle  ,  bourg  1 14 

Bagaol*  ,  bourg  197 

Bains   84 

B,iïïnet(le)  

Baodollierguet.C  Quar- 
tier. 

Bay  onne.  P.Puy-Lareee. 

Beaulieu  

Be  aumône  ,  util»  .  . 

Beanne-  

Beauregard ,  bourg  . 

Bcfle ,  ville  144 

BetTe-en-Chandaite .  .  .  100 

BelTette  fifi 

Billom  ,  ville  78g 

Blaorat  100 

Bobeleix  (le)  tSa 

Bonghit   on 

Bon  140 


40 
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Tardffèt.  Feux. 

Chignore.  V.  VoHorc. 

Clemeofat.  

CLERMONT ,  ville . 
Colamine-Ie-Puy  .  .  . 
Colunlne-le-Puy  .... 
Compain»  ù  Brion  .  .  . 
Cou  lit  -  en  -  Fenier*  , 

bourg  ......... 

C  ondat .  près-MoneboiT. 

fier  , 

Corent   « 

Cormcde  JJ 

Cornon  

Coorgool  

Coorpiere  ,  ville  .... 
Courpierc.  V.  Quartier. 
Courte  G-  Montpeyi 
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Coarteferre  7l 


n 


Creft  !  le; ,  ville. 

Creftes  

Crot  

Cuclhat-près-Domaixe*. 
Cunlhat  •  ptèi  •  Lczook , 
bourg 

Dallet  l]i 

Dauzat  m 

Domaize* ,  bourg  .  .  .  .  ig$ 
Dreotl-en- Laroche  .  .  .  91 
EguTc-Neuve-tur-BilIoo, 

bourg   1*7 

Eglife-Neuve.prè*.  Coo- 

dat  i(6 

Efpinaffe  G-  Aobuffoo.  .  itj 

Efpirat  fi 

Eftandéoil ........  110 

Fayet  :j 

Félines  ij| 

Foalioirce(h)  ii_ 


-  -  ny 

Boutg-rArthiiS ,  bourg  ■  jSj  Fradas.  V.  Quartier, 
Bonzet  "Hj    Frcde*j]le.f/.  Aoger 


181 


Bremonc  •  la 

bourg  

Brion.  V.  Compain*. 
Brooflè  G-Montboiuicr, 

bourg  

Baron.  Voyt\  Ironde. 

Cendre  (le)  21 

Ceilhoux  ru 

Ceilhoaz  rco 

Ceyrat  100 

Chabafle  (U^  117 

Chalendras.  F.Mireflcnr. 
Chatnalieres ,  bourg  .  .  .  1 19 

Chamilret»  ZÊE 

ChambczoD 
Chambexon 
Charnbon  . 

Chanibon  t<o 

Champeix,  bourg ....  164 

Champeix  

Chnnnpf   ,  1^1 

Champ*  (la)   uJ 

Chanat  4; 

Chinonat ,  bourg  ....  147 


S4 
«fil 


Chaoonat 


Chapelle  •  Agnoo  (la)  , 

bourg  37j 

Chipelle-foQi-Marconffc 

(la)  loi 

Cha*  114 

ChafTi^ne  -  fur  -  IWege  - 

mont  '.  .  .  .  1 1  j 

Chaflrcix  rjj 

Chararoox.  "48 

Chioriit  161 

Cbazeaux  G-  Mallargue*.  6j 
Cheyaat   .  42 


Augerolle. 

Froment  il  (le)  j£ 

Gerxat ,  bourg  joj 

Grotte  (la).  V.  Quartier. 

Grandeyrob  m 

Itonilc  &  Baron.  ....  170 

lllèrtaux  14a 

Jnflat  y6 

Landeyrat  78 

Lanobre  ,  bourg  >jï 

Las  H, 

Lempde  ,  bourg  }Ot 

Lempty  jj 

Lezoux  ,  ville  j<o 

Licnat  jj 

Liftenoi*.  V.  Montegut. 

Loùun  G-  Olloi*  

Ludeiie  .........  y 

I-ufljt  115 

M.idrtat  57 

Maltargues.K.ChexeaBX. 

Malintras  i£j 

Miretie  (la).  ^.Quartier. 

Marrat ,  bourg  461 

Martres  d'Artieres  (les).  114 
Martres-fur-Morgeo(les)  i-» 
Mas  de  Chaûlgnoles,  le  ), 
Mas-Doftriet  1  le  ) .  .  .  , 
Mu  Dornon  (le)  .... 
Mas-dc-DurtolUe).  .  . 
Mavenat  G-  Aubijoox  .  .  _ 

Miosnn   61 

Matoires  i4j 

Mercorur.  V.  Quartier. 

Mefleix  191 

Meyroont  ........  4j 

Mezet  n{ 

Mircflcur  G-  Chalendras , 
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Ftux. 
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114 
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107 
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Montagne  (la).  V.  Quar- 
tier. 

Montagne  (la).  «/.Quar- 
tier. 

Montboiflier.  V.  Broufie. 
Montegnt  •  fur  -  Cham- 

pciz  ,  bourg  1 

Montegnt  &■  Liftenois 
Moniferrand  ,  ville.  .  . 

Montgreteix  

Montguerlhe.  V.  Quar. 

tier. 

Hlontmorin  , 

Mouton.  V.  St.  Allire. 
Montpeyroax.K.C;v,.:tc. 

Montredon  114 

Murat-de-Quaire  ....151 

Murol   61 

Nabouzat  14) 

Nidaillat.  V.  Teiz. 

Nechen  ,  bourg  »8a 

 "4 

  î« 

 MO 

 91 

Ollolt.  Veytx  Loifiw. 

Olme  ,  bourg  ^  •  J58 

Orna»   69 

Orcçt  i)i 

Oicinet,  bourg  169 

Orcival ,  bourg  i6{ 

Orleat  171 

Orphangeu  40 

Ooarefle.  V.  Quartier. 

Parent  

Pas  de  l'Arche.  Voje\ 

Quartier. 
Perignat-outre-AJlier.  . 
Pcrignat-pres-Satlieve  . 
Perpezat ,  bsurg.  .... 

Picherandes  .169 

Fignola  .........  114 

Planât ,  bourg  109 

Pont- du- Château ,  ville.  641 

Pontartier   tl 

Pontgibaud  ,  ville.  .  .  .  ijj 
Put. Lavez  - ,  Bayonne  £- 

l>  Vezolle   64 

Quartier  d'Antragues.  .  119 
Quartier  d  Aubuffon  .  .  aoo 
Quartier      d'Aubuflbn  ^ 


107 


'$9 
4' 
346 


Paroijfei.  Feux. 

Quartier  d'Aufelle  ...  170 
Quartier  do  Bourg-Bau- 

dollierguea  40 

Quartier  de  Courpiere  .  i$o 
Quartier  de  Fradat .  .  .  17 
Quartier  de  la  Maretie 

G-  la  Goutte  it 

Quartier  de  Mercœor.  .  ;4 
Quaitier  de  la  Montagne 

G-  de  la  Rivière.  ...  15 
Quartier  haut  de  la  Mon- 

«»g«e  9« 

Quaitier  d"Ouare0r.  .  .  $9 
Quartier  du  pas  de  l'Ar- 
che  4* 

Quartier  de  la  Rivière  G- 
Montguerlhe 
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Reignat-piès-Billora  .  . 
Reignat-lor-Champei*  . 
Rrvière(laV  F. Quartier. 
Rivieie  (la),  y.  Quar- 
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Roche  fort ,  MU  . 
Romagnat ,  bourg  ■ 
Rongieres  •  •  •  •  « 
Rofantieres 
Rofde  via). 
Royat 

Saillant  

Salles  ,  bourg  .  .  . 
S  al  mélanges . 
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,6, 
19» 

40 
807 
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Sandier  177 

Savennet  77 

Sanrieres  :  .  .  toi 

Sauvetat  (la)  ,  bourg  .  .  14a 
Saaviat-Quartier-Haut  .  16 
Sauviat  •  Quartier  -  du  - 

Prieuré  100 

Sauzet-le-Froid  60 

Seimantizon  iji 

Seychalle  •   .  7f 

Singues  .  .  160 

Snbgcres  171 

Saint- Allire  &  Monton, 

bourg  )jo 

St.  Amant,  ville  ....  3(4 
St.  André  de  Buxeol .  .  8t 
St.  Babel ,  bourg  ....  a  39 
St.  Barthélemy-d'Aydac.  166 
St.  Bauzire  50 
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Panifies.  Feux. 
t/v\J 

Se.  Bonnet- le-Bat.  .  .  . 

St.  Bonnet-le-Haut .  .  . 

St-  Bonnet-ootrc-Allicr. 

St.  Bonnet  Prcvoieival . 

St.  Ciery  

St.  Donnât  

Saint  -  Etienne  -  des  • 
Champs  

St.  Euftaife   95 

St.  Floret  ijo 

St.  Flour  -  pria  •  Cour- 
piere   

St.  Gai  13 

St.  Geneis  -  Champan- 
cillea  108 

St.  Geneiz  Charaperpe, 
bourg  atfi 

St.  Georges  de  Gelle , 

te<"t  >7° 

St.  Georges  -  outre  -  Al- 
lier  titf 

St.  Germain-  fous-Mey- 
mont,  aille  186 

St.  Jean-de-Gleines.  .  .  44 

St.  Jean-de-Lefmonges. 

St.  Jean-de-Solieret  .  , 

St.  JnIlea-d'Aydat  .  .  . 

St.  Julien  -  de  -  Copel 
bourg  ...   

St.  Martial-lez-Martrea 

St.  Martin-de-Tours  . 

St.  Maorice-près-Vic . 

St.  Nectaire  

St.  Ours  a8a 

St.  Pardons  ,  bourg.  .  .  169 
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St.  Pierre-de-MoiOat, 

bourg   50» 

St.  Pierre-Roche  8g 

St.  Sandouz  ,  h"urg.  .  .  119 

St.  Saturnin  ,  bourg.  .  .  187 

St.  Sauve  ,  bourg  ....  341 

St.  Viûor  •  .  171 

St.  Vincent-pres  -  Blan- 

zat   rit 

St.  Vincent-près-Millau.  11a 

Tallandc   ijo 

Taure*,  bourg   13a 

Teiz  G-Nadaillat  ....  7) 

Ternant   47 

Tour  (la)   n9 


Tooreiat. 
Tours  ,  bourg 

Tourzet  

Tremouillc-Marchal 


Puy- 


«4 

J40 

80 

•2* 

8t 
'9$ 

6f 
•47 

}6 

4^8 

99 


Vezolle  (U) 
Laveze. 

Villecomte  ,  v'dle.  .  .  .  54a 
Villcmonteix  &  villages.  1 50 
Vollore  6.  Chignoïc  , 


,8, 


ville. 


ijt.  Par.        loin  43131 


Nota.  Sous  le  mot  Auvergne  fjtom.  t.  pag.  401.) t 
en  donnant  le  tableau  général  de  la  généralité  de  ce 
nom  ,  nous  avions  fait  ufage  de  nos  recherches  par- 
ticulières ,  mais  depuis ,  en  les  comparant  avec  un 
excellent  mémoire  qu'on  a  bien  voulu  nous  commu- 
niquer fort  généreufement ,  &  fur  l'exactitude  du- 
quel nous  pouvons  compter,  nous  avons  reconnu 
que  ces  recherches  avoient  befoin  d'être  rectifiées  à 
certains  égards  ,  &  c'eil  ce  que  nous  nous  empref- 
fons de  faire,  en  employant  le  dénombrement  qui 
fuit.  C'cft  ainfi  que  nous  en  agirons  toutes  les  fois 
que  notre  bonne  fortune  nous  procurera  les  moyens 
de  réparer  les  fautes  qui  pourront  s'être  gliflce» 
dans  notre  travail. 

DÉNOMBREMENT  DE   LA  GÉNÉRALIT  É  D'AUVERGNE. 

Impositions. 

Tailles  ,  capua-  Sccondving- 
Habitants        par  des  vaux.        tion,  fourrages ,  tieme,ùi. 

ujlenfdes ,  éta- 

Ames.        Mâles.  Femelles.  ves,mUices,ùc. 


Eleiliont.       Paniffes.  Feux. 

L/VSJ       lx-v>0  Uvn) 

Aurillac   94  •  •  •  15648 

Brioude  136  ..  .  i$7o$ 

Clermont  ij»  •  •  .  41*3' 

Iflbire  139  ...  10 399 

Mauriac   60  .  .  .  7607 

Riom  137  ..  .  17393 

Saint-Flour  ....  1 14  ...  181$  s 

~7~  T°'al  94»  M«»jS 

Dixième  d'induftrie  &  deux  fols  pour  livre  de  toute  la  Généralité. 


.  .  66100 

.  .  61839 

.  .  3o6js$ 

.  .  94s00 

.  .  42350 

.  .  96000 

.  .  71499 


EccUfiaJltq.  engagés 
dans  les  ordres  t  ou 
par  des  vaux. 

Mâles.  Femelles. 

.  i$9  . 
.  .  26 f  . 
.  .  613  . 
,  .  i$o  . 
1  .  68  . 
.  .  194  . 
.  .  140  . 


47» 
37» 
"77 
î»4 
187 

479 
410 


638813         3419  1775 


786626  1. 

SS97SS  • 
16 191 27  . 
746108  . 

S  3764»  • 

727639  . 
789661  . 

S766j$8  L      1 188393  L 


/  pour  liv. 
dudixiem. 

165809  L 
1 14001 

37*9iS 
123589 

104080 
161 167 
14683a 


35°1* 


Total  1224225  1. 


Récapitulation  des  ecdefiailiques.  ^  Femelles 


3439 
1775 


Tàtal  5204 


Récapitulation  des  impofitions. 


C  Premier  chef  $766558  liv. 

L  Second  chef  1224225 


loiut  699078}  liv. 
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Kotj.  i°.  Le  nombre  total  des  eecléfiaftiqnes  de 
l'un  &  de  l'autre  feue,  qui  le  monte  à  $104.  per- 
fonnes ,  fe  trouve  compris  dans  le  nombre  total  de 
63881 }. habitants, fit  parconféquentil  ne  faut  point 
l'ajouter  à  ce  dernier  nombre. 

i°.  La  province  d'Auvergne  eft  exempte  des 
droits  d'aides  &  de  gabelles  ,  à  l'exception  de 
deux  cents  paroiiTes  ou  environ  ,  qui  font  afïujet- 
ties  à  la  gabelle  du  Languedoc.  Le  recouvrement 
de  la  gabelle  dans  cette  partie  de  la  province  d'Au- 
vergne forme  un  objet  qui  donne  la  fomme  de 
38$.  mille  livres. 

39.  La  ferme  du  contrôle  ,  le  centième  denier 
fie  divers  autres  articles  produifent  (  fans  déduc- 
tion des  frais  de  régie  )  environ  joo.  mille  livres. 
En  réunifiant  ces  diverfes  fommes ,  on  trouve  que, 
fans  y  comprendre  la  vente  du  tabac ,  il  fe  levoit 
dans  la  province  d'Auvergne  ,  en  1759. ,  la  fomme 
de  fept  millions  87s.  mille  7S3.  livres. 

4".  A  la  fin  de  la  troifieme  note  (  tom.  t .  pag. 
401.  col.  ».  )  ,  corrigez  ce  qui  concerne  la  popula- 
tion de  la  ville  à'Aurillac,  fit  lifez  ainfi  :  on  ne 
doit  compter  au  plus  que  8000.  âmes  dans  cette 
ville  ,  quoique  dans  le  pays  elle  parte  pour  être 
peuplée  de  10.  mille  ou  environ.  Par  conféqucntle 
dénombrement  étoit  à-peu -près  exaéfc  au  mot  Au* 
TilUe  du  même  tom.  i.  pag.  365. 

S*.  Tout  ce  qui  ne  fe  trouve  point  compris  dans 
les  notes  que  nous  venons  d'employer  ,  fubfiitera 
tel  qu'il  eft  dans  le  tom.  1.  par  rapport  à  ce  qui 
concerne  la  divifion  fit  le  dénombrement  de  la  gé- 
néralité d'Auvergne  ou  de  Riom. 

Le  commerce  de  la  ville  de  Clermont,  auffi-bien 
que  celui  de  Péleétion  de  ce  nom  ,  confifte  en 
grains  ,  en  vins  ,  en  laines  ,  en  étoffes  ,  en  den- 
telles, en  toiles  ,  en  bétail  &  autres  produftions 
du  pays. 

Pour  ce  qui  concerne  Phiftoire  de  la  ville  fie  du 
comté  de  Clermont  en  Auvergne  ,  voye\  dans  le 
tom.  1.  Auvergne  province. 

CLERMONT  ,  abbaye  d'hommes  ,  dans  le  Mai- 
ne,  au  diocefe  du  Mans.  Voye\  Clairmont. 

CLERMONT  (  féparé  de  Châteauneuf  ,  fuivant 
la  délibération  de  l'affèmbléc  générale  du  mois  de 
Kovcmbre  1 7 3 1.  ) ,  en  Provence ,  diocefe  ,  vigue- 
rie  fit  recette  de  Graflc  ,  parlement  fit  intendance 
d'Aix.  On  y  compte  un  quart  fit  un  vingtième  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  communauté  cil  à  une  lieue 
E.  N.  E.  de  Grartè.  Son  terroir  eft  montagneux  , 
mais  fertile  principalement  en  fruits. 

CLERMONT  ou  Saint-Sigifmond  de  Clermont, 
en  Saintonge ,  diocefe  &  élection  de  Saintes  ,  par- 
lement de  Bordeaux ,  intendance  de  la  Rochelle. 
On  y  compte  82.  feux.  Cette  paraiffe  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  fie  en  pâturages , 
à  a.  lieues  fie  demie  S.  de  Pons  ,  fie  6.  S.  S.  E.  de 
Saintes. 

CLERMONT  ,  ville ,  en  Languedoc ,  diocefe  fit 
recette  de  Lodeve  ,  parlement  de  Touloufe  ,  gé- 
néralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue-  - 
doc.  On  y  compte  791.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  un  coteau ,  au  pied  duquel  coule  la  rivière  de 
lergue  ,  à  3.  1.  S.  E.de  Lodeve  ,  fit  $.  O.  N.O.  de 
IMontpellier.  11  y  a  une  belle  manufacture  ,  où  fe 
fabrique  une  grande  partie  des  draps  qu'on  envoie 
au  Levant.  Cette  manufacture  fut  établie  en  1678. 
il  te  tient  à  Clermont  plufieurs  marchés  dans  la 
femainc ,  &  ils  font  tous  confidérables-,  principa- 
lement à  caufe  du  grand  débit  qu'on  y  fait  de  lai- 
nes fie  de  bétail.  Au  refte ,  cette  ville  députe  aux 
états  de  Languedoc  ,  en  qualité  de  baroonie.  Son 
terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en  fruits  fie,  en  pâtu- 
rages. 

CLERMONT  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
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du  Mans,  parlement  de  Paris ,  intendance  deTonrî, 
élection  de  la  Flèche.  On  y  compte  190.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  les  confias  de  la  pro  vince  d'An- 
jou ,  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  la  Flèche  ,  fie  6.& 
quart  S.  0.  du  Mans  ,  à  trois  quarts  de  lieue  0.  N. 
O.  du  château  de  Galerande. 

Les  Seigneuries  de  Clermont ,  Marnis ,  Pringé , 
Luché  ,  Morcil ,  le  Pleffis-AUoin  ,  le  Pleffis-Mar- 
chais  ,  furent  unies  &  érigées  en  marquifat,  par 
lettres  d'Août  1  576.  regiltrées  en  faveur  de  Geor- 
ges I. ,  Seigneur  de  Clermont  dans  le  Maine  (  die 
en  Anjou ,  à  caufe  qu'il  eft  fitué  fur  les  confins 
de  cette  province  ),  fie  de  Galerande.  Il  fut  ayeul 
par  fon  fils  Georges  IL  de  Henri  I.  ,  Marquis  de 
Galerande ,  qui  de  Louife  de  Polignac  a  laifle  co- 
tr'autres  enfants  ,  Louis  de  Clermont ,  Baron  de 
Meru  ,  qui  époufa  l'héritière  de  la  maifon  de  lou- 
don  ,  fie  fut  pere  de  Charles-Eléonor ,  Marquis  de 
Clermont  fie  de  Galerande,  mort  le  17.  Avril  171 c. , 
laiffant  de  Magdelcinc  de  Mormc^-de-Ir.  Hilaire , 
i°.  Pierre-Gafpard  ,  Marquis  de  Clermont-Galc- 
rande,  né  en  1681. ,  Lieutenant-Général  des  ar- 
mées du  Roi  en  1738.  ,  Chevalier  de  fes  ordres  en 
1714.  ,  marié  le  7.  Avril  1706.  à  Gabrielle-Fran- 
çoife  d'O  de  Franconvdle  ,  dont  il  a  eu  Louife- 
Diane-Françoife ,  alliée  en  premières  noces  le  14. 
Janvier  1718.  à  fooeoufin  Georges-Jacques,  dit  le 
Comte  de  Clermont-Saint-Aignan ,  mort  fans  pos- 
térité le  6,  Juin  1734.,  &  en  fécondes  noces  à  Louis, 
Duc  de  Brancas  ,  mort  en  1739.  ;  Leuis-Geor- 
ges ,  dit  le  Comte  de  Clcrmont-Galcraode ,  Gentil- 
homme de  la  chambre  du  Duc  d'Orléans  ;  30.  N.  dit 
le  Vicomte  de  Clermont ,  marié  en  Août  1740. 
avec  Marie-Charlotte  de  Bragelont. 

CLERMONT,  bourg, en  Dauphiné.en  Vien- 
nois ,  diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Gre- 
noble ,  élection  de  Vienne.  On  y  compte  un 
quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles, 
«  un  feu  &  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables,y  compris  néanmoins  un  hui- 
tième fit  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Ce  bourg  cil  fitué  dans  une  val- 
lée, à  une  lieue  fit  demie  N.  de  Voiron  ,  3.  fit  de» 
mie  S.  0.  du  Pont-dc-Bcauvoih'n ,  4.  fit  demie  N. 
N.  O.  de  Grenoble  ,  fit  9.  E.  S.  E.  de  Vienne. 

La  terre  fie  Seigneurie  de  Clermont  eft  la  première 
baronnie  de  Dauphiné.  Elle  a  donné  fon  nom  à  une 
illuitre  maifon  qui  floriffbit  dès  le  Xle. ficelé,  fie  de 
laquelle  font  fortis  un  Grand-Maitre  de  l'ordre  de 
Saint-Jean  de  Jérufalem ,  un  Archevêque  de  Vienne, 
un  Evêquc  Duc  de  Langrcs ,  un  Evêque-Comtc  de 
Noyon ,  un  Maréchal  de  France ,  un  Grand-Maître 
des  eaux  fit  forêts  de  France  ,  quatre  Chevaliers  de 
l'ordre  du  Saint-fcfprit ,  fitc.  Aymard  II.  du  nom , 
qui  avoit  pour  Sixième  ayeul  îiiboul ,  Seigneur  de 
Clermont,  vivant  en  1090.,  augmenta  beaucoup 
le  luftre  de  fa  maifon.  11  fit ,  le  20.  Juin  1 340. ,  un 
traité  avec  le  Dauphin  Humbert  II.  auquel  il  trans- 
porta ,  par  une  donation  pure  fie  fimple  ,  les  terres 
de  la  Chapelle,  de  Recoin ,  la  cofeigneurie  de  Divijîn , 
le  domaine  Supérieur  de  Momferjt ,  de. ,  qui  ne  re- 
lèvement d'aucun  Seigneur,  fit  ce  Prince  lui  donna  U 
vicomte  de  Clermont  en  Trievtt ,  le  créa  Grand- 
Maitre-d'Hôtel  ou  Sénéchal  de  fa  maifon  fit  de  celle 
de  la  Dauphine  ,  avec  l'intendance  générale  fur  tous 
fes  officiers  ;  il  en  fit  la  féconde  perfonne  de  fes 
états ,  fie  le  déclara  Capitaine-Général  de  fes  armées; 
il  ordonna  qu'en  cette  qualité  il  commanderait  tou- 
jours l'avant-garde  de  fes  troupes  ,  qu'il  occuperait 
le  premier  potte  ,  fit  que  fon  logement  ferait  mar- 
qué immédiatement  après  celui  du  Dauphin  ;  qu'il 
porterait  l'épée  devant  lui  ,  fie  que  cette  charge 
ferait  héréditaire  dans  fa  maifon ,  fie  qu' Aymard 
fit  les  defeendants  en  feraient  invertis  par  l'étendart 
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de  Dauphiné.  Ce  Seigneur  .mort  en  1349.,  cft  le 
quatrième  a  y  eu!  d'Antoine  de  Clermont  III.  du 
nom  ,  Grand-Maître  des  eaux  &  forêts  de  France  , 
en  faveur  duquel  la  baronnie  de  Clermont  fut  cri- 
gec  en  Comté  ,  avec  union  des  terres  de  h  Bajtie 
6i  de  Paladru  ,  par  lettres  ,  dans  lefquellc*  le  Roi 
lui  donne  le  titre  de  Coufin  ,  du  mois  d'Octobre 
1547. ,  regiftrées  à  Grenoble  le  14.  Février  fuivant. 
11  ctoit  fils  de  Bernardin  ,  Vicomte  de  Clermont 
ôc  de  Tallard  ,  en  Daupbiné  ,  qui  avoit  époufé  le 
10.  Avril  1496. ,  Anne  de  HuJJ'on  ,  fille  aînée  de 
Charles  ,  Comte  de  Tonnerre,  oc  nièce  de  héritière 
de  Louis  (  frère  de  Charles  )  ,  Evêque  -  Duc  de 
Langrcs  ,  Comte  de  Tonnerre,  mon  en  15  37* 
Henri ,  fils  d'Antoine  ,  Comte  de  Clermont  ,  fut 
nommé  Duc  &  Pair  de  France ,  par  brevet  du  pre- 
mier Mai  1571. ,  confirmé  par  autre  du  10.  Juin 
157». ,  &  fut  tué  en  Avril  IS73-H  eft  le  quatrième 
ayeul  de  François- Jofeph ,  Comte  de  Clermont , 
qui  vendit  au  Marquis  de  Louvois  le  comté  de 
Tonnerre  ,  dont  néanmoins  il  fe  réferva  le  ti- 
tre ,  ainfi  qu'à  fa  poftérité  ,  de  mourut  le  30.  Oc- 
tobre 170$.  Son  fils  François-Aymond ,  Comte  de 
Clermont  de  de  Tonnerre,  premier  Baron ,  Conné- 
table &  Grand-Maître  héréditaire  de  Dauphiné  , 
eft  veuf  du  24.  Octobre  174$-  de  Geneviève- Ar- 
mande  de  la  Rocktfoucault-de-Ray  e  ,  fille  de  Char- 
les Comte  de  Blanzac  ,  de  laquelle  il  a  i°.  Marie- 
Charlotte-Féliché  ,  née  le  11.  Août  171 1., alliée 
le  4.  Juin  1738.  au  Comte  de  Laniou  ;  &  »Q.  Alife- 
Tranquille  ,  née  le  3.  Novembre  1714. ,  mariée  en 
1746.  à  Louis-Claude  de  Clermont  ,  Marquis  de 
Montoifon  ,  né  en  Août  171». ,  Enfeigne  des  che- 
vaux-légers Dauphins ,  &c.  ,  frère  de  Louis-Claude 
de  Clermont,  né  le  jo-  Mai  1731.  ,  reçu  Chevalier 
de  Malte  de  minorité ,  &  fils  l'un  de  l'autre  de  Jean- 
François-Antoine  de  Clermont,  Marquis  de  Mon- 
toifon de  de  Catherine  de  Thefut.  Le  Comte  de 
Clermont-Tonnerre  a  pour  coulin ,  Gafpard,  Comte 
de  Clermont-Tonnerre ,  Marquis  de  Vauvillars  , 
dans  le  comté  de  Bourgogne,  né  le  9.  Août  1689., 
appelle  d'abord  le  Marquis  de  Clermont-Tonnerre, 
Mettre  -  de  -  Camp  d'un  régiment  de  cavalerie  de 
fon  nom  le  30.  Avril  1709.,  Brigadier  le  1.  Janvier 
1716.  ,  Coramiffaire-Général  delà  cavalerie  le  $. 
Février  fuivant ,  Commandeur  de  l'ordre  Royal  oc 
militaire  de  Saint-Louis  le  1.  Janvier  1710.,  Cheva- 
lier des  ordres  du  Roi  le  3.  Juin  1714. ,  Maréchal  de 
camp  le  11.  Décembre  1731.,  Gouverneur  de  Mont- 
Dauphin  le  1.  Juin  1734.,  Lieutenant-Général  des  ar- 
mées du  Roi  du  t.  Août  fuivant  ,Meftre-de-Camp 
général  de  la  cavalerie  le  16.  Mars  1736.  ,  Gouver- 
neur de  Bedtfort,  en  remettant  le  Mont-Dauphin.le 
16.  Janvier  i7;9.,Maréchal  de  France  le  17.  Septem- 
bre 1 747.  Il  eft  fils  de  Charles-Henri ,  Marquis  de 
Crufy  de  d'Elifabeth  de  Majfol.  lia  époufe  le  10. 
Avril  1714.  Antoinette  Potier  de  Novion  ,  dont 
i°.  Jules  -  Charles  -  Henri  ,  Comte  de  Clermont- 
Tonnerre  ,  né  le  7.  Avril  1710.  ,  allié  le  4.  Juin 
1741.  à  Marie- Anne-Julie  de  Breteuil ,  de  laquelle 
font  nés  (a)  en  1747.  Charles-Gafpard  ,  Çb)  en 
Décembre  1743.  Angélique  -  Gafpardine  -  Julie  \ 
x°.  Jeau-Louis-Aymard  ,  Abbé  de  Luxcuil ,  né  le 
30.  Août  17*4.  ;  30.  François  -  Jofeph  ,  dit  le 
Marquis  de  Clermont  ,  né  le  ti.  Janvier  1717.  -, 
4°.  Mageleine  -  Louife  -  Jeanne  ,  née  le  1 9.  Mars 
171a.,  alliée  le  13.  Avril  1743.  à  François-Louis- 
Antotne  de  Bourbon  ,  Comte  de  Buffet  ,  Meftre- 
de-Camp  de  cavalerie  en  174s.  ,  &c. ,  né  le  26. 
Août  17x1. 

CLERMONT  ,  ville  avec  titre  de  comté  ,  pré- 
voté ,  bailliage  ,  chef-licu  d'une  élection  de  fon 
nom ,  juftice  Royale,  maîtrife  particulière  des  eaux 
&  forêts  ,  grenier  à  fel ,  maréchauffée  ,  &c.j  dans 
Tant  II. 
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le  Beauvoifis  ,  au  gouvernement  général  de  l'Tfle-de 
France ,  diocefe  de  Beau  vais ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Soiffons.  On  y  compte  495.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  une  hauteur  près  de  la 
rivière  de  Brefche  ,  à  5. 1-  &  deux  tiers  O.  un  quart 
au  S.  de  Compiegne ,  4.  E.  S.  E.  de  Béarnais,  1  ». 
de  deux  tiers  O.  de  Sortions,  &.  11.  un  tiers  K  de 
Taris.  Long.  20.  4.  $j.  lat.49.  *»•  4J> H  fe  fait  à 
Clermont  un  commerce  considérable  de  bled  ,  ce 
qui  eft  caufe  qu'il  y  a  dans  cette  ville  un  affez  bon 
nombre  de  marchands  &  de  perfonnes  ailées.  L» 
dévotion  à  Saint  Ctnpon  ,  Patron  des  bons  maris 
y  attire  un  grand  concours  de  peuple  pendant 
i'octave  de  la  fête  de  ce  Saint ,  que  l'églife  célèbre 
le  1 1.  du  mois  de  Mai.  Il  y  avoit  à  Clermont  une 
prévôté  de  un  bailliage  ,  comme  nous  venons  de  le 
remarquer;  mais  le  2.  de  Juin  1734. ,  le  parlement 
de  Paris  enregiftra  un  édit ,  donne  à  Verfailles  au 
mois  d'Avril  précédent  ,  par  lequel  la  prévôté  fut 
réunie  au  bailliage.  yoyt\  Beauvoifis  ,  tom.  1. 
pag.  S48. 

Le  comte  de  Clermont  en  Beauvoifis  a  eu  long- 
temps fes  Comtes  particuliers.  Catherine  de  Cler- 
mont ,  fille  ainée  de  Raoul ,  Connétable  de  France, 
porta  ce  comté  à  Louis  ,  Comte  de  Blois  &  de 
Chartres,  fon  mari.Tbibaud ,  dit  le  Jeune ,  leur  fils  , 
étant  mort  fans  poftérité  en  1 218. ,  Philippe  Au- 
gufte  acquit  le  comté  de  Clermont ,  qui  fut  enfuite 
donné  en  appanage  par  Louis  VIII.  à  Philippe  de 
France  fon  frère.  Celui-ci  ne  laiffa  de  Mahaud.Com- 
teffe  de  Boulogne  &  de  Dommartin  ,  fa  femme  , 
qu'une  fille  appellée  Jeanne ,  qui  mourut  fans  pof- 
térité en  12J1.  Alors  le  comté  de  Clermont  re- 
tourna à  la  Couronne.  Saint-Louis  le  donna  en 
appanage  à  Robert  de  France  ,  fon  fils  ,  en  le  ma- 
riant avec  Béatrix  de  Bourbon ,  fille  unique  de  hé- 
ritière de  Jean  de  Bourgogne  &  d'Agnès  de 
Bourbon:  leur  poftérité  en  a  joui  jufqu'au  Con- 
nétable de  Bourbon  ,  fur  lequel  il  fut  confjfqué 
pour  crime  de  félonie.  On  remarque  avec  une  forte 
d'étonnement  que  Saint  -  Louis  ,  en  donnant  le 
comté  de  Clermont  à  Robert  fon  fils  ,  voulut  que 
fes  defeendants  en  fiffent  hommage  à  l'Evéque- 
Comte  de  Bcauvais  (pour  plufieurs  dépendances 
qui  faifoient  partie  de  ce  comte  )  ,  tant  qu'il  ne 
feroit  point  réuni  5  la  Couronne.  En  confequence  , 
Louis  de  Jean  de  Bourbon  firent  cet  hommage  à 
l'Evêque-Comte  de  Beauvais. 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité de  Soiffons  ,  l'élection  de  Clermont  eft 


fituée  entre  le  Santerre  de  la  généralité  d'Amiens  j 
&  les  élections  de  Beauvais  ,  de  Senlis  &  de  Com- 
piegne de  la  généralité  de  Paris.  Elle  ne  communi- 
que avec  l'élection  de  Noyon ,  de  la  généralité  de 
Soiffons ,  que  par  une  langue  de  terre  extrêmement 
étroite.  Le  fol  de  cette  élection  eft  par-tout  d'uo 
grand  rapport  en  grains  de  toute  efpece.  On  y  fait 
par  an  environ  huit  milliers  de  falpêtre  ,  6c  on  y 
recueille  ,  année  commune  ,  environ  douze  mille 
muids  de  vin  ;  mais  il  eft  d'une  qualité  fort  mé- 
diocre ,  ce  qui  eft  caufe  qu'il  fe  confomme 
prefqu'cntiérement  dans  le  pays  :  on  fait  de  l'cau- 
de-vic  du  fuperflus  ,  de  elle  fe  vend  affez  bien.  Les 
fruits  y  font  bons ,  de  la  volaille  y  eft  excellente. 
Il  n'y  a  point  d'autres  forêts  que  celle  de  la 
Haye ,  qui  contient  4.  mille  900.  arpents.  Les  aides 
y  montent  au  moins  à  3$.  mille  livres.  Il  n'y  a  point 
de  bureau  de  traites.  Le  grenier  à  fel  de  Cler- 
mont eft  de  la  direction  de  Paris.  On  compte  dans 
cette  élection  cent  trois  paroiffes  ou  communautés 
affouagées  ,  huit  mille  trois  cents  foixante  -  treize 
feux  ,  environ  quarante  mille  ames  ,  150.  Ecclé- 
fiaffJques  feculiers,  12.  Religieux  de  sj.  Rcligieu» 
fes.  l'oyez  Soiffons  gtnitaUté. 
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DÉNOMBREMENT  DE 


DE   C  LKRMOtfï 


Ptroiffes.  Feux. 

Agnet»  uj 

Airion   io 

Anjçicourt  

Aoîac  90 

Anfaorillers  14) 


Arcy -en- Campagne  . 
Audiriiler  O  h  Fraye . 
Augiviller  


Aurigny. 
AmrilJer  . 


ut 
,65 
61 
89 
*4 
9» 


Bailler»! 

Bailleul-le-Soc,Erreofc, 
Se.  Julien  O  Eftoget .  118 

Baziccmrt   )7 

Bellay   )0 

Bciheacourt. St. -Nico- 
las «8 

BKncoort   39 

Breoil-le-Sec  «<î 

Breoil-le-Vert  i»8 

Bruyère  (la)  

Bucamp  

Balles  ,  tille.  .  .  • 
Bas-Maubert  (le)  •  • 

Çambronae  

Cafteooy  

Caftillon  

Caoffry  

Cetnoy  

Chimères  

Choify  G-  Froyere» 

Çinqneu  

Cires  ,  bourg  . 


L'ÉLECTION 
en  Beauvoijis. 

Feux 


Paroijfet. 
Houdioconrt  '.  58 


Laigneviïle 


8,, 

5° 
go 

86 

<J« 
5 
}« 
■  69 

IO| 

94 

7S 

48 

107 

19 
100 
107 


60 
4J 
"7 
1 

144 

loi 

IJO 

59 
*7 
148 

49 
4» 

"I 


CLERMONT  ,  ville  .  .  49î 
II 


64 


Eglantier.  K.Legleneier. 

Erqoery  

Erquinvillcrs  

EfTeofe.  V.  Bailleol. 

Efpineufe  

Eftogei.  V.  Baillenl. 

Eflony  ■ 

Eftréc-St.-Denis.  .  .  . 

Filz-Jamca   7* 

Fonilleofe   11$ 

Fournirai   7° 

Fraye  (la).  F.  Audiriiler. 
Frefcoy ,  baurg  •  >  •  •  •  »îo 
Froyeres.  V.  Choify. 
Fumechon.  J* 
Conrnay  -  for  -  A  ronde  , 

bourg  •  l» 

Harrechy  47 

Hemeriller   68 

Hondainville  4l 


8$ 
116 


»  bourg 
Lienviller  .... 
Maimbeville  .  .  . 

M; 

Mayft 

Mery  

Meflo  

Mefail -fur-Bulles  (le), 

MogneriHe  

MojennerUJe  

Moiviller  

Monchy-Se.-Eloy  .  .  , 

Montreail  

NearVillc.eo-Hex  (la)  , 
Nenfvy  ........ 

Nointel   i8<. 

Nourard   110 

Konroy   66 

Nnlly   6» 

Pleflis-Crotoy  (le)  ...  41 

Vleûlj -près- Font  (le) .  .  17 

Qoefnel-Aubry  (le).  .  .  -jj 

Rantigny   55 

Remerangle   76 

Remefcourt   14 

Rem  y  ,  bourg   199 

Reoil   r 

Roufleloy   17 

Rouriller   jj 

Rozoy  E-  Hardeocourt .  7  c 

Rue-Préroft  (la)  ....  «4 

Rue.St.-Pierre(la)  .  .  .  ioj 

Sacy-le-Grand  ,  bourg.  .  1  54 

Sac>-lc-Petit   «o 

Sarron   j  1 

Saint-André. Familier  .  87 

St.  Anbln   ço 

Se.  Félix   61 

Se.  Julien.  V.  Bailleol. 

St.  Mutin- Longn-.acc.  16 

St.  Remy-en-Leaiie .  .  .  79 

St.  Vaaft   96 

Thieux   48 

Thireiny   14 

Thury   76 

Trois-Eftot»   ai 

Valefcourt   4> 

Verderonnc   $8 

Uny-St..  George   1  s 

Wamaviller   * 

W  vegnie   m 

ioj.  Par.          Total  8375 


CLERMONT  ,  en  Picardie ,  diocefe  fit  éleftion 
de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soif- 
fons.  On  y  compte  1  *.  feux.  Cette  communauté  eft 
i  cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Moncornct,  fit  à 
4.  I.  fit  quart  E.  N.  E.  de  Laon.  Son  terroir  eft  fer- 
tile en  grains  fit  en  pâturages. 

CLERMONT  ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gafco- 
gne  ,  diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux ,  in- 
tendance d'Aufch  ,  éleftion  des  Landes.  On  y 
compte  104.  feux.  Ce  bourg  eft  finie  à  une  petite  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  de  Luy  ,  à  j. 
1.  S.  E.  de  Dax.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  fie 
en  excellent  vin. 

CLERMONT  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  deNar- 
bonne  ,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc  ,  recette  de  Limoux.  on  y 
compte  $6.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  pe- 
tite rivière  de  Lauquet  ,  à  1.  1.  fit  demie  E.  un 
quart  au  N.  de  Limoux  ,  fit  7.  fit  deux  tiers  O.  S. 
O.  de  Narbonne.  1 

CLERMONT  , en Cambrefis  ,  diocefe, fubdéltj. 
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gation  fit  recette  de  Cambray ,  parlement  de  Dousy, 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  100.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  3. 1.  E.  S.  E.  de  Cambray. 

CLERMONT,  en  Normandie.  Voye\  Clairmont 

CLERMONT ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  généralité  fit  recette  de  Touloufe ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  9  \ .  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Arricge ,  à 
1. 1.  fit  deux  tiers  S.  de  Touloufe. 

CLERMONT  ,  en  Bourgogne  .diocefe  d'Aunm, 
parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
Saulieu ,  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte 
xo.  feux.  Cette  communauté  dépend  de  la  paroiffe 
de  la  Rocbe. 

CLERMONT  ,  au  pays  de  Lomagnc  ,  en  Gat 
cogne  ,  diocefe  fit  parlement  de  Touloufe ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  éleftion  de  Lomagne ,  diftriâ  des 
baroonies.  On  y  compte  ».  feux  fit  trois  quarts  de 
bcllugue  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  O.  de  l'Ifle-Jourdain  ,  fit  à  9.  L  &  qiun 
S.  E.  de  Leiftoure. 

CLERMONT  ,  dans  le  pays  de  Foix  ,  diocefe 
de  Pamicrs  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Roufiillon  ,  recette  du  comté  de  Foix.  On  y 
compte  5.  feux  de  compoids  fit  50.  feux  allumam. 
Cette  paroiffe  eft  (itucc  dans  une  contrée  monta- 
gneufe  ,  fie  néanmoins  fertile  ,  principalement  en 
pâturages. 

CLLRMONT  en  Argonne  ,  ville  capitale  du 
Clermontois  ,  en  Champagne  (  mais  indépendante 
du  gouvernement  fie  de  la  généralité  de  ce  nom  ) , 
diocefe  de  Verdun  ,  parlement  de  Paris ,  éleftion 
de  Sainte-Mcnchould.  On  y  compte  180.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  une  montagne  ,  dans  une  contrée 
remplie  de  bois  ,  à  une  petite  diftance  de  la  rire 
gauche  de  la  rivière  d'Air  ,  à  1.  I.  fit  quart  E.  de 
Ste.  Menehould  ,  4. 0.  S.  O.  de  Verdun ,  6.  S.  S.  0. 
de  Dun  ,  8.  S.  O.  de  Jametz  ,  fit  autant  S.  S.  0.  de 
Stenay. 

Selon  d'anciens  titres ,  le  comté  de  Cltimnt  en 
Argonne  étoit  une  terre  fit  feigneurie  particulière, 
mouvante  de  la  Couronne  fie  reffortilTante  au 
parlement  de  Paris.  Ayant  enfuite  été  pofledee 
pendant  quelque  temps  par  les  Ducs  de  Lorraine  , 
ces  Princes  prétendirent  qu'elle  faifoit  partie  dud'J- 
ché  de  Bar.  Depuis  l'an  163  3.  jufqu'à  la  paix  des  Pyrê- 
nces,  les  Rois  Louis  XIII.  ôt  LouisXIV.  s'enétoient 
mis  plufieurs  fois  en  poffeffion  ,  fie  l'avoicnt  plu- 
Heurs  fois  rendue  aux  Ducs  de  Lorraine.  Mais  par 
le  traité  des  Pyrénées  ,  le  Duc  de  Lorraine  qui 
régnoit  alors ,  céda  à  la  France  tous  les  droits  qu'il 
prétendoit  avoir  fur  la  feigneurie  fit  comté  de  Cla- 
mant t  ainfi  que  les  villes ,  châteaux  fie  domaines  de 
Dun  t  Jamet\  fie  Stenay.  Le  Roi,  qui  par  fes  lettres- 
patentes  du  mois  de  Mars  1648.  avoit  donné  ces 
terres  au  Prince  de  Condé,  trouva  bon  que  parno 
des  articles  dudit  traité  de  paix  ,  ce  Prince  en  fût 
mis  en  poffeffion  pour  en  jouir  ,  ainfi  qu'il  en  jonjf- 
foit  avant  fa  fortie  du  royaume ,  avec  tous  les  droits 
qui  avoient  été  cédés  par  le  Duc  de  Lorraine,  & 
en  toute  propriété  ,  à  l'exception  néanmoins  des 
droits  régaliens  ,  de  la  fouveraineté  fie  de  la  jurif- 
diftion  des  cas  Royaux ,  fie  à  la  charge  de  rendre 
au  Roi  fie  à  fes  fucceffeurs  Rois ,  les  foi  &  hommage 
de  ces  terres  fit  feignenries ,  par  un  feul  &  même 
afte,  comme  d'un  fief  relevant  de  la  Couronne. 
Depuis  ce  temps  ,  ces  terres  font  touiours  demeu- 
rées dans  la  maifon  de  Bourbon-Conde.  Les  lettres- 
patentes  de  donation  en  faveur  du  Prince  de  Condé 
furent  enrégiftrées  au  parlement  fie  en  la  chambre 
descompres  de  Paris,  en  1660.  fit  166 1. 

Plus  anciennement,  le  comté  de  Clcrmont  en  Ar- 
gonne avoit  été  donné  par  l'Empereur  Othon  à  l'e- 
glife  de  Verdun ,  ainfi  que  cela  fc  voit  par  la  Icttte- 
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patente  confirmative  ,  de  l'Empereur  Fre'deric  ,  de 
l'an  1 1 $6.  Les  Evèques  donnèrent  la  garde  de  la  for- 
terefle  de  Ciermont  à  des  Châtelains ,  qui  la  forti- 
fièrent encore  mieux  ,  &  s'y  rendirent  abfolus  & 
en  jouirent  jufqu'au  commencement  du  treizième 
fiede,  que  Thibaut,  Comte  de  Bar,  s'en  empara 
(  l'an  1  204.  ) ,  &  en  demeura  pofleflèur.  Les  Comtes 
&  les  Ducs  de  Bar  firent  toujours  hommage  aux 
Evèques  de  Verdun  de  la  feigneurie  de  Ciermont , 
de  celles  de  Varennes  fit  de  Vienne  Tes  annexes.  De- 
venus Ducs  de  Bar ,  les  Ducs  de  Lorraine  n'en 
continuèrent  pas  moins  à  reprendre  de  fiefs  de  l'E- 
vêque  de  Verdun ,  jufqu'à  l'an  1  $64.  que  Charles  II. 
Duc  de  Lorraine  traita  avec  Nicolas  Pfeaulme,  Evê- 
que  de  Verdun ,  qui  moyennant  un  petit  dédomma- 
gement céda  aux  Ducs  de  Lorraine  tous  les  droits 
de  fiefs  fie  devoirs  auxquels  étoient  tenus  les  Ducs 
de  Bar  envers  ce  Prélat  fie  fon  églife  pour  Ciermont , 
Vienne  ,  Varenne  &  autres  lieux.  Apres  cela ,  ces 
terres  ne  furent  plus  des  arriere-fiefs ,  mais  des  fiefs 
de  l'Empire ,  enforte  que  le  comté  de  Ciermont  en 
Argonne  fut  depuis  compris  dans  les  inveftitures 
Impériales  données  par  les  Empereurs  aux  Ducs  de 
Lorraine.  Par  les  traités  de  Liverdun  en  1631.  &  de 
Paris  en  1641. ,  Charles  III.  fut  obligé  de  céder  en 
propriété  à  Louis  XIII.  &  à  la  Couronne  de  France , 
le  comté  de  Ciermont ,  avec  les  prévôtés  de  Dun , 
de  Stenay  fit  de  Jametz. 

Le  Clermontois  ou  comté  de  Ciermont  a  environ 
fept  lieues  de  longueur  fur  trois  ou  quatre  de  lar- 
geur. Il  cft  fitué  entre  la  Champagne  fie  le  Verdu- 
nois.  Vers  le  fud  -  eft ,  il  confine  avec  le  duché  de 
Bar.  Il  eftarrofé  de  la  rivière  d'Air.  C'eft  un  pays 
rempli  de  bois  ,  &  abondant  en  bons  pâturages  fie 
en  gibier. 

CLERMONT  de  Beauregard ,  en  Périgord  ,  dio- 
cefe  fie  élection  de  Périgueux ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  $.  1.  fie  demie  N.  E.  de  Périgueux. 

CLERMONT  Dejfous  ,  paroifle  fie  jurifdiction , 
dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  fie  élection 
d'Agen ,  parlement  fie  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  85.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une 
hauteur ,  tout  proche  du  port  de  Sainte-Marie ,  a 
une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Garonne , 
à  1. 1.  &  demie  O.  un  quart  au  N.  d'Agen. 

CLERMONT  Dejfus ,  paroifle  &  jurifdiaion  , 
dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  fie  élection 
d'Agen  ,  parlement  fie  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  154.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une 
hauteur  à  trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de 
la  Garonne ,  fie  à  3.  I.  fit  deux  tiers  E.  S.  E.  d'Agen. 

CLERMOND  -  FERRAND  ou  Mootferrand  , 
ville  avec  un  bailliage  Royal  fort  ancien ,  un  chapi- 
tre ,  deux  commanderies  ,  l'une  de  Malte  fit  l'au- 
tre de  Saint-Antoine  ,  un  couvent  de  Cordeliers  , 
l'un  des  plus  anciens  du  royaume  ,  un  de  filles  de 
Sainte  Marie ,  un  d'Urfulines  dont  le  bâtiment  à 
fervi  autrefois  aux  féances  de  la  cour  des  aides , 
fie  un  de  Récollets  ,  qui  eft  fur  le  chemin  de  Mont- 
ferrand à  Ciermont ,  fitc.  j  en  Auvergne ,  diocefe  fit 
élection  de  Ciermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riotn.  On  y  compte  740.  feux.  Cette  ville 
(  dont  le  premier  nom  eft  celui  de  Montferrand  ) 
ne  fait  aujourd'hui  qu'un  feul  fit  même  corps  avec 
celle  de  Ciermont ,  dont  elle  n'eft  éloignée  que 
d'un  quart  de  lieue.  On  croit  qu'elle  a  pris  fon  nom 
de  la  fertilité  de  la  montagne  fur  laquelle  elle  eft  fi- 
tuée ,  Mont  Ferax  ,  ou  Mous  Ferens ,  ou  bien  d'un 
de  les  Seigneurs  nommé  Ferrand.  André  Duchefhe 
dit  que  ce  n'etoit  qu'un  château  qui  fut  pris  par 
les  François  du  temps  de  Philippe  Augufte  ;  mais 
cela  eft  contredit  par  le  don  que  Saint-Louis  fit  de 
l'Auvergne  à  AJphonfe  de  France ,  fon  frère ,  l'an 
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i»»4«,  dans  lequel  le  Roife  réferva  expreflement 
la  ville  fit  feigneurie  de  Montferrand  ,  comme  étant 
un  lieu  confidérable  fie  fort  important.  Or ,  depuis 
Philippe  Augufte ,  jufqu'à  l'an  1114.,  il  n'y  a  pas 
un  temps  affez  confidérable  ,  pour  qu'il  ait  pu  fe 
former  une  ville  auprès  du  château  de  Monferrand. 
Le  2.  Juillet  de  l'an  119a.  Louis  de  Bcaujeu.Sire 
de  Broc  fie  Seigneur  de  Montferrand  ,  donna  en 
échange  ladite  terre  fie  feigneurie  de  Montferrand 
au  Roi  Philippe  le  Bel ,  pour  fix  cents  livres  tournois 
de  rente ,  que  le  Roi  promit  lui  aflèoir ,  fie  à  fes  hoirs 
fie  fucceflèurs.  Dans  cet  échange  il  eft  dit  que  le  Sire 
de  Beaujeu  avoit  à  Monferrand  l'aide  de  fa  cheva- 
valerie ,  de  fa  fille  mariée ,  de  la  rançon  de  fon  corps 
pris  en  guerre ,  de  l'allée  d'outremer ,  fit  le  cas  de 
mortaille ,  par  lequel  tous  les  biens  meubles  de  ceux 
qui  mouroient  fans  confeffion  à  Monferrand  appar- 
tenoient  au  Seigneur. 

Dans  la  fuite ,  nos  Rois  ont  accordé  à  cette  ville 
plufieurs  privilèges  ,  qui  ont  été  confirmés  pat 
Henri  111.  au  mois  de  Novembre  de  l'an  1 J74. ,  fie 
par  Henri  IV.  au  mois  de  Septembre  de  l'an  1593. 
Parmi  ces  privilèges  eft  celui  d'être  nuement  dé- 
fendante de  la  Couronne ,  inalincable  tV  infépa- 
rable  d'icelle.  En  conféquence,  la  ville  fit  comté  , 
de  Montferrand  doivent  payer  tous  les  ans  au  Rot 
un  marc  d'or,  le  jour  de  la  Purification  de  la  Vierge. 

L'églife  paroiffiale  de  cette  ville  eft  fous  l'invo- 
cation de  Saint-Robert ,  premier  Abbé  de  la  Chaife- 
Dieu.  L'églife  Royale  fie  collégiale  de  Notre-Dame 
de  Profpénté  a  été  fondée  par  un  des  Comtes  de 
Montferrand  vers  le  dixième  fieele ,  fit  c'étoit  la  cha- 
pelle du  château.  Son  chapitre  cft  compofé  d'un 
Chantre  ,  feule  dignité  ,  fie  de  douze  Chanoines. 
Tous  ces  bénéfices  font  à  la  collation  du  chapitre  , 
qui  les  confère  de  plein  droit ,  lorfqu'il  en  vaque 
quelqu'un  par  mort  ou  par  démiflion.  Outre  les 
prébendes  ,  il  y  a  dans  cette  églife  plufieurs  cha- 
pelles fondées  en  divers  temps  fie  par  divers  parti- 
culiers. La  préfentation  en  appartient  aux  héritiers 
des  fondateurs ,  comme  patrons  laïques ,  fit  la  col- 
lation au  chapitre.  Que  les  anciens  Comtes  de  Mont- 
ferrand aient  été  les  fondateurs  du  chapitre  dont  il  cft 
queftion  ,  cela  fc  prouve  par  ce  paflage  du  contrat 
d'échange  (du  25.  Juillet  1291. , dont  nous  avon9 
fait  mention  ci-devant  )  :  Et  pour  les  édifices  du 
chapitre  de  Montferrand ,  ledit  Roi  notre  Sire  m'a 
donné  fix  mille  livres  tournois ,  lefqutlles  j'ai  eues 
Cf  reçues ,  ù  m'en  tiens  pour  bien  payé.  En  1437.  le 
Procureur  du  Roi  de  Montferrand  fit  le  Receveur 
du  domaine  firent  faifir  les  revenus  de  ce  chapitre 
pour  les  arrérages  de  certains  cens  qu'ils  preten- 
doient  être  dûs  au  Roi  fur  la  place  où  font  bâties  la 
nef  fie  les  deux  tours  de  l'églife  dudit  chapitre.  Mais 
le  Roi  Charles  VII. ,  par  fes  lettres-patentes  expé- 
diées à  Bourges  en  1438.  ,  donna  main-levée  à  ce 
chapitre ,  fit  le  quitta  de  tous  cens  qui  pouvoient 
être  dûs  à  fon  domaine  fur  la  place  où  eft  bâtie  cette 
églife ,  fit  fur  les  huit  pieds  de  terrein  qui  en  font  le 
tour ,  à  condition  que  le  Chantre  fie  les  Chanoines 
chanteroient  tous  les  ans  une  meflè  folemnelle  le 
jour  fie  fête  de  Saint-Louis,  fit  une  autre  le  lende- 
main de  la  fête  de  ce  faint  Roi ,  pour  le  repos  de 
l'ame  de  tous  les  Rois  de  France  fes  prédéceflèurs  , 
pour  le  repos  de  la  fîenne  après  fa  mort,  fie  pour 
celle  des  Rois  fes  fucceflèurs.  Au  refte,  ce  n'eft  pas 
parce  que  cette  églife  a  été  fondée  par  les  Comtes 
de  Mootferrand ,  ni  parce  que  ce  comté  eft  uni  à  la 
Couronne.qu'on  lui  a  donne  le  titre  d'égtife  Royale  : 
elle  a  un  titre  plus  précis ,  qui  confifte  en  des  let- 
tres-patentes du  Roi  Louis  XII.  de  l'an  1501.  Ce 
Prince  en  fe  mettant  «  fous  la  protection  de  la  be- 
»  noitc  Dame  de  Profpérité ,  avec  la  Royne  fa  chère 
»  dame  fie  compagne ,  veut  fie  entend  qu'icelle  églife 
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»  &  iccux  Chanoines  puiffent  fe  dire,  porter  &  nonv 
»  mer  pour  églife  Royale,  &  de  fondation  Royale  ;  & 
»  qu'ils  jouillcnt  des  mêmes  honneurs,  prérogatives, 
»  immunités  &  préhéminencesquelcs  autres  églifes 
»  de  fa  fondation ,  ou  de  celle  de  fes  prédéceiTeurs  ; 
»  ordonne  que  les  armes  de  France  foient  appo- 
v  fées  ès  portaux,  verrine  &  autres  lieux  ,  &c. 

Autrefois  l'aflemblée  des  Chevaliers  de  Malte  de 
la  langue  d'Auvergne  fe  faifoit  à  Montfcrrand  , 
mais  elle  a  été  transférée  à  Lyon.  La  commanderie 
de  l'ordre  de  Maire,  qui  eft  dans  la  première  de  ces 
deux  villes,  vaut  au  moins  6000.  livres  de  rente  au 
fujet  qui  en  eft  pourvu.  Quant  à  la  commanderie  de 
Saint- Antoine ,  fon  revenu  eft  de  cinq  mille  livres 
ou  environ. 

La  ccuràcs  aides  connue  autrefois  fous  le  nom 
de  Montfcrrand,  &  établie  en  1557.  par  le  Roi 
Henri  II. ,  a  été  transférée  à  Clermont  depuis  la  réu- 
nionne ces  2.  villes.  Vvye\  Auvergne,  tom.  1.  pag. 
40».  col.  1.  Le  reiïort  de  cette  cour  des  aides  com- 
prend non-feulement  toutes  les  élections  de  la  gé- 
néralité d'Auvergne  ,  &  les  80.  paroifles  qui  en  ont 
été  démembrées  pour  former  l'élection  de  Gannat , 
mais  encore  les  élections  de  Limoges  ,  de  Tulles  & 
de  Brives  en  Limofin ,  &  celle  de  Gucret  dans  la 
Marche. 

RESSORT  DE  LA  COUR  DES  AIDES 
De.  Clekmoht  -  Ferraud. 
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*  Pour  l'éleôion  de  Gannat ,  voyez  Moulins  gtne- 
ralîtc'7ob  vous  trouverez  que  cette  élcflion  eftcom- 
poféc  en  total  de  182.  paroifles, qui  comprennent 
enfemble  1J740.  feux  ;  *  *  &  pour  l'élection  de 
Mauriac  ,  voyez  Auvergne  généralité  ,  où  il  eft  dit 
que  cette  éledion  n'elt  qu'un  dénombrement  de 
celle  de  Saint-Flour.  Cette  dernière  ,  y  compris 
l'élection  de  Mauriac ,  eft  compoféc  en  total  de  184. 
paroifles  qui  comprennent  enfemble  1  $3  5  g.  feux. 

Le  peu  de  diftance  qu'il  y  a  de  Montferrand  à 
Clermont ,  infpira  au  Maréchal  d'Effiat  le  defleinde 
joindre  ces  deux  villes ,  &  de  n'en  faire  qu'une  à  la- 
quelle on  donneroit  le  nom  de  Clermont  -  Ferrand. 
La  jaloufie  des  habitants  rendit  cette  union  impra- 
ticable. Cependant  la  ville  de  Montferrand  fut  dé- 
pouillée de  les  principaux  ornements  ,  c'eft-à-dire  , 
de  la  cour  des  aides  &  du  collège  des  Jéfuites ,  qui 
en  difierens  temps  furent  transférés  l'un  &  l'autre 
dans  la  ville  de  Clermont.  Par  fonédit, donné  à  Ver- 
failles  au  mois  de  Mai  17)1.,  le  Roi  ordonna  la 
réunion  des  deux  villes  de  Clermont  &  de  Montfer- 
rand ,  pour  n'en  faire  à  l'avenir  qu'une  feule  fous  le 
nom  de  Clermont-Fcrrand.  Le  mèmeédit  fupprima 
le  bailliage  de  Montferrand ,  <3c  le  réunit  à  celui  de 
Clermont.  A  peine  la  réunion  fut-elle  faite  ,  qu'il 
s'éleva  des  contentions  pour  fçavoir  félon  quelles 
loix  la  juflicey  devoitêtre  adininiftrée  ,&  ces  con- 
stations fe  renouvelleront  fréquemnuut.  Ceux  qui 
auparavant  compofoient  la  ville  de  Montferrand, 
prétendoient  qu'ils  dévoient  être  régis  parla  coutu- 
me de  Montfcrrand  ,  &  ceux  de  Clermont  préten- 
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doient  au-contraire  que  ce  devoit  être  par  leurs  loir, 
qui  font  le  droit  romain ,  &  par  une  coutume  parti- 
culière nommée  la  coutume  de  Clermont.  Le  Roi  dé- 
cida cette  queltion  par  fes  lettres ,  données  à  Ver- 
failles  au  mois  de  Janvier  1 74c. ,  qui  ordonnent  que 
la  ville  de  Clermont-Ferrand  ne  fera  régie  que  par  le 
droit  écrit  ou  romain,  &  par  lu  coutume  de  Clermont. 
Lorfque  ces  lettres-patenres  furent  portées  au  par- 
lement pour  y  être  enrégiftrées  ,  il  y  eut  oppohtiori 
de  la  part  de  ceux  de  Montferrand  ,  mais  malgré 
cela  i'enrégiftrcmcnt  fut  ordonné  le  ij.  Mai  1741. 

Le  bailliage  de  Montferrand  eft  le  plus  ancien  bail- 
liage Royal  de  la  province  d'Auvergne ,  &  il  a  fcrvi 
de  b  erceauà  plu&curs  fçavans  Jurtfconfultes.  An- 
toine  du  Prat ,  Chancelier  de  France  &  Cardinal 
de  l'églilë  romaine ,  avoit  été  Lieutenant-GccenI 
de  ce  bailliage.  Jean  de  Btffe  de  Preyflàt ,  connoen 
latin  fous  le  nom  de  Brejfianus ,  y  exerça  allez  long- 
temps la  profeifion  d'Avocat  avec  beaucoup  de  répu- 
tation :  c'ett  le  même  qui  publia  un  commentaire 
latin  fur  la  coutume  d'Auvergne ,  lequel  a  été  tra- 
duit en  français  dans  la  fuite.  Ce  Bejjian  était  très- 
fçavant  non-feulement  dans  le  droit  coutumier  , 
mais  encore  dans  le  droit  romain.  S'étant  établi  à 
Touloufe ,  il  n'y  fut  pas  moins  diftingué  ,  ni  moins 
recherché  qu'il  l'avoitété  en  Auvergne. 

Jean  Doyac  ,  qui  par  la  faveur  de  Louis  XI. 
étoit  parvenu  à  fe  faire  donner  le  gouvernement  <Je 
la  provinced' Auvergne , avoit  pris  naiflance  à  Mont- 
ferrand. Son  ambition ,  foninfolence  &  fes  coneuf- 
lions  luiattirerent  en  partie  le  traitement  qu'on  lai 
fit  fubir  en  1484.  Il  fut  fouetté  de  la  main  du  bour- 
reau ,  eut  la  langue  percée  au  pilori  de  Paris,  &  les 
oreilles  coupées.  Dans  cet  état ,  il  fut  renvoyé  a 
Montfcrrand  ,  où  il  trouva  encore  le  moyen  d'être 
de  quelque  utilité  au  Roi  Charles  VIII. 

Selon  Alegambe ,  Pierre  Membrun  Jéfuite,  étoit 
du  diocefe  de  Clermont.  Mais  cela  eft  trop  vague. 
Le  fçavant  M.  Huet ,  qui  avoit  été  fon  écolier  de 
philofophie  au  collège  des  Jéfuites  de  Caen  ,  &  qui 
contracta  avec  lui  une  amitié  qui  ne  finit  qu'avec 
leur  vie ,  nous  allure  pofitivement  que  le  P.  Mem- 
brun étoit  de  Montferrand.  Bien  des  gens  le  regar- 
dent comme  le  plus  grand  poëtc  latin  qu'il  y  ait  eu 
depuis  Virgile.  Voici  comme  en  parle  le  P.  Alegam- 
be, dans  fa  bibliothèque  de  la  fociété.  C'étoit,  dit-il, 
fummi  vir  ingenii  ,  in  feverionbus  diJctpLnis,  (/ 
amtrnioribus  *què  verfatus.  Rethoricam  quinquennio  , 
philofophiam  novennio  ,  thtologiam  oflennio  ,  mnjo- 
ribus  in  colle giis  cum  plaufu  explicuit.  II  mourut  à 
la  Flèche,  le  dernier  d'Octobre  1661.  Le  recueil 
de  fes  ouvrages  fut  imprime  dans  cette  ville ,  la  mê- 
me année  ,  en  un  volume  in-folio. 

CLERMONT  Noble ,  daus  l'Aftarac  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  &.  intendance  d'Aufch  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  élection  d'Aftarac.  On  y  compte  99. 
bellugues  de  feu.  Cette  parouTe  eft  fituée  fur  la  pe- 
tite rivière  de  Sauflbn.à  quart  E.  S.  E.deMi- 
rande  ,  &  une  &  demie  O.  N.  O.  de  Mafleoube. 

CLERMONT  des  Propres  ,  dans  l'Aftarac  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  &  intendance  d'Aufch ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  élection  d'Aftarac.  On  y  compte 
44-  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  vis-à-vis  de 
celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  Si  dont 
ell  n'eft  féparée  que  parla  rivière  de  Sauffon. 

CLERQUES,  en  Artois,  diocefe,  bailliage  & 
recette  de  Saint-Omer,  coufeil  provincial  d'Artois, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille.  On  y  com- 
pte 11.  feux  &  $8.  personnes.  Cette  paroiflê  eft  fi- 
tuée fur  la  petite  rivière  de  Mardick ,  à  j.  1.  &  tiers 
O.  N.  O.  de  Saint-Omer. 

CL  E  R  SE  VIL  LE ,  en  Normandie.  V.  Clerfeuille. 
CLERVAL  £r  le  Moulin  Monnot ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe,  parlement  &  intendance  de  Refan- 
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çon,  bailliage  &  recette  de  Baume.  On  y  compte 
149.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  gau- 
che du  Doux ,  dans  une  contrée  fertile  de  agréable , 
a  1.  I.  E.  N.  £.  de  Baume ,  fie  3.  fie  deux  tiers  S.  E. 
de  Montbozon. 

CLERVAUT  ou  Clervaux  ,  en  Poitou  ,  diocefe 
fie  intendance  «le  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Châtellerault.  On  y  compte  1  $6.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  firuée  fur  ta  rive  gauche  de  la  Vienne ,  à 
une  lieue  &  deux  tiers  N.  de  Chitcllcrault ,  de  au- 
tant S.  S.  O.  des  Ormes-Saint-Martin. 

La  terre  ,  feigneurie  fie  baronnic  de  Clemaut  fut 
érigée  en  marquiiat  par  lettres  de  Février  1610.  , 
regiftrées  le  »i .  Avril  161 1 .  en  faveur  de  Céfar  d'/f  u- 
iiio/it,  Baron  de  C happes  ,  Gouverneur  de  Tou- 
raine  ,  frère  aîné  d'Antoine ,  premier  Duc  d'Au- 
mont, iffus  au  onzième  degré  de  Jean,  Sire  d'Au- 
mont  ,qui  accompagna  Saint-Louis  au  voyage  d'ou- 
tremer en  1*48.  Jean-Jacques  d'Aumont,  tils  de 
Céfar,  mourut  le  10.  Avril  1657. ,  fans  alliance,  & 
eut  pour  héritière  fa  focur  Anne  d'Aumont ,  mariée 
a  Gilles  Fouquet ,  premier  Ecuyer  de  la  grande  écu- 
rie du  Roi. 

CLERVAUX,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  1 6.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  4. 1.  S.  d'Aubuffon. 

CLERVAUX,  en  Auvergne,  diocefe  de  Limo- 
ges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins  , 
élection  de  Combrailles.  On  y  compte  50.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de 
bons  pâturages. 

CLERVAUX,  en  Franche-Comté,  diocefe  de 
Saint-Claude  ,  parlement  de  intendance  de  Befan- 
çou ,  bailliage  de  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
134.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  auprès  d'un  lac  , 
à  ».  1.  de  quart  N.  E.  d'Orgelet ,  dt  3.  de  deux  tiers 
S.  E.  d'Orgelet. 

CLERY,  Ckr/acuf,  Clariacum,  CUriaeitm  , bourg 
ou  petite  ville ,  dans  l'Or'éanois  propre  ,  diocefe  , 
intendance  &  élection  d'Orléans  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  164.  feux.  Cette  ville  eft  firuée 
dans  une  contrée  des  plus  agréables  de  des  plus  fer- 
tiles ,  à  un  bon  quart  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Loire,  de  à  ».  1.  ck  deux  tiers  S.  O-  d'Orléans.  Il  y 
a  à  Clery  une  églife  collégiale,  dédiée  à  Notre  - 
Dame ,  que  le  Roi  Louis  XL  rit  rebâtir  telle  qu'elle 
eft ,  dt  où  ce  Prince  voutut  être  inhumé  :  on  y  voit 
fon  maufolée  en  marbre  blanc  ,  dans  la  nef  ,  au  côté 
gauche ,  entre  la  chaire  du  Prédicateur  de.  le  jubé. 
Le  chapitre  de  cette  églife  eft  compofé  d'un  Doyen 
de  de  dix  Chanoines.  Le  Doyen  eft  nommé  par  l'E- 
vèque  d'Orléans.  Quant  aux  Chanoines  ,  le  Duc 
d'Orléans ,  qui  eft  aux  droits  du  Roi ,  en  nomme 
cinq  ;  le  Seigneur  de  la  Salle-lez-Clcry  ,  qui  eft  au- 
jourd'hui le  Duc  de  Saint-Aignan,  en  nomme  qua- 
tre; de  le  dixième ,  qui  eft  aulii  Curé  de  Saint-An- 
dré ,  à  quelque  diftance  de  Clery ,  eft  nommé  par 
l'Abbé  de  Saint-Mefmtn ,  comme  Collateur  de  la- 
dite cure.  Non-feulement  les  peuples  de  Clery  de 
des  environs  ,  mais  ceux  des  provinces  les  plus  éloi- 
gnées du  royaume  ont  la  plus  grande  dévotion  à  une 
image  de  la  Sainte-Vierge ,  qui  eft  dans  l'églifede 
Notre-Dame  de  Clery ,  où  il  s'eft  fait  un  très-grand 
nombre  de  miracles.  Du  Chefnc  rapporte  qu'il  y  a 
un  fort  gros  cierge  attaché  avec  une  chaîne  de  fer 
devant  ladite  image ,  6c  que  lorfque  quelqu'un  eft 
en  péril  de  mort  fur  mer  ou  fur  terre  ,  de  qu'il  fait 
voeu  de  venir  en  pèlerinage  à  Notre-Dame  de  Clery, 
ce  cierge  fait  un  ou  deux  tours  avec  un  tel  bruit,  que 
le  peuple  qui  l'entend,  accourt  à  l'églife  ,  de  le  voit 
tourner  fans  aide;  ce  que  dix  hommes  auraient  pei- 
ne à  lut  faire  faire,  en  fe  fervant  de  toutes  leurs  for- 
ces. On  écrit  alors  le  jour  de  l'heure  de  ce  mouve- 
Tome  11. 
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ment  ;  fie  celui  qui  a  été  délivré  du  péril  où  il  étoir, 
venant  enfuite  accomplir  fon  voeu ,  on  lui  lit  ce 
qu'ona  écrit ,  par  où  il  connoît  que  c'eft  à  .la  pro- 
tection de  la  Vierge  qu'il  eft  redevable  du  fecours 
qu'il  a  reçu  de  Dieu.  Mais  nous  nous  donnerions 
bien  de  garde  de  garantir  la  vérité  de  tout  ce  que  rap- 
porte à  ce  fujet  le  bon  du  Chcfne. 

CLERY  Crîquy  ,  en  Picardie,  diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens  ,  élection  de  Pcronne ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  1 1 5.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  Somms  ,  à  une  lieue  N.  O.  de  Peronne  , 
fie  1  e.  de  demie  S.  E.  de  Créquy  en  Artois. 

La  terre  de  feigneurie  de  Cle-y-Cr.'jjy  fut  portée 
en  mariage  avec  les  fiefs  de  Villers- Faucon ,  Harncl, 
le  Cat  ,  Maurcpas  de  Frémentel  ,  fis  à  Feuillere  , 
mouvans  du  Roi ,  à  caufe  du  chîreau  de  Peronne ,  à 
Charles  de  Rouvroy-Saint-Simon  ,  Seigneur  de  San- 
dricourt ,  par  Antoinette  de  Biche  ,  dite  de  Clery , 
fille  de  Jean  Ce  iffue  de  Guillaume  de  Biche,  Seigneur 
de  Clery ,  Prc'lidcnt  des  finances,  Confcillcr  de  Cham- 
bellan du  Roi  Louis  XL  ,  fon  Gouverneur  de  Pe- 
ronne ,  Montdidicrde  Roye.  Antoinette  de  Biche, 
qui  décéda  en  i  S99-  »  cut  pour  fille  unique  Claude 
de  Saint-Simon  ,  alliée  en  1  $7».  à  Claude  de  Cré- 
quy II.  du  nom,  Seigneur  de  Berniculles ,  de  pere  de 
Charles  de  Créquy ,  en  faveur  duquel  la  feigneurie 
de  Clery  fit  les  nefs  ci-deffus  furent  unis  de  érigés  en 
comté  par  lettres  du  i«.  Janvier  16*3.  Charles  de 
Créquy  fut  ayeul  d'Alexandre  de  Créquy ,  Comte  de 
Créquy-Bernieulles  &de  Clery ,  mort  fans  poitérité 
en  170».  ,  biffant  l'aîneffe  au  Marquis  deCréquy- 
Hémont ,  de  le  comté  de  Clery  à  fon  neveu  Gabriel- 
René  ,  Marquis  de  Mailloc  ,  fils  de  fa  fœur  Renée  de 
Créquy,  de  de  Gabriel ,  Seigneur  de  Mailloc.  Le 
Marquis  de  Mailloc  étant  décédé  fans  enfants ,  le 
1 1.  Octobre  1  4. ,  fa  veuve  Claude-Lydie  de  /far. 
court  fc  fit  adjuger  le  comté  d;  Uery-Créquy  ,  qui 
a  depuis  été  acquis  par  M.  Bernard  Secrétaire  du 
Roi,  pere  de  M.  de  Balinvilliers,  Maître  d>.-s  requêtes, 
Intendant  de  la  généralité  d'Auvergne  depuis  17$?. 

CLEKY  ,  dans  le  Vcxin  -  François ,  diocefe  de 
intendance  de  Rouen  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Chaumont  de  Magny.  On  y  compte  ».  feux  pri- 
vilégiés de  68.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  fruits 
de  en  pâturages ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Chaumonr. 

CLERY  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parlement  de 
intendance  de  Rouen ,  élection  de  fergenterie  d'An- 
dely.  On  y  compte  51.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  ,  en  pâtu- 
rages de  en  fruits. 

CLERY ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Befançon  , 
parlement  dt  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  re- 
cette d'Auxonne.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  de  demie  E.  N.  E. 
d'Auxonnc. 

CLESbNTEINES  ,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  de  recette  de  Lunéville.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3.  1.  de  trois 
quarts  S.  S.  E.  de  Lunéville.  Il  en  dépend  le  himcau 
de  Dainviller.  Son  terroir  eft  fcrule  en  grains  de  en 
pîturages. 

CLESLES  ù  le  Hameau  duMefnil,  en  Champa- 
gne ,  diocefe  de  élection  de  Troyes,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  ChSIons.  On  y  compte  7$. 
feux.  Cette  paroiilè  eft  à  < .  1.  fie  demie  N.  O.  de 
Troyes. 

CLESSE  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance  fit 
élection  de  Poitiers,  parlement  de  Paris,  arron- 
diffement  d'Airvaut.  On  y  compte  457.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  firuée  dans  une  contrée  également  fertile 
dt  agreable,à4.I.S.  O.  d'Airvaut,de  9.  de  demie  O. 
N.  O.  de  Poitiers. 

C  ce  ce 
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CLESSÉ ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  élection ,  bail- 
liage &  recette  de  Mâcon ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Dijon.  On  y  compte  153.  feux.  Cette 
paroiflê  eft  fituée  fur  le  ruiflèau  de  Bief,  à  une  lieue 
6c  demie  N.  N.  O.  de  Mâcon.  Il  en  dépend  les  ha- 
meaux de  Gras  ôc  de  Quintaine. 

CLESSY,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun,  par- 
lement ôc  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  recette 
de  Charolles.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroiflê 
cil  fituc'e  à  quelque  diitance  de  la  rive  gauche  de 
l'Arroux  ,  à  4. 1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Charolles. 
Elle  eft  compofée  de  trois  hameaux ,  fçavoir ,  ClefTy 
où  font  le  clocher  ôc  le  château ,  les  Barats  &  Ane- 
rodes.  Il  n'y  a  qu'un  fief,  qui  eft  ClefTy. 

CLETY ,  en  Artois  ,  diocefe  de  Saint-Omer, 
bailliage  &  recette  d'Aire ,  confeil  provincial  d'Ar- 
tois ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lille.  On 
y  compte  3$.  feux  ôc  175.  perfonnes.  Cette  paroiflê 
eft  à  2. 1.  S.  S.  O.  de  Saint-Omer  ,  ôc  3.  O.  d'Aire. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ôc  en  pâturages. 

CLEVANT  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  ôt  recette  de  Nancy.  On  n'y 
compte  que  4.  feux. 

CLEVECEY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  Ôc  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  Ôc  recette  de  Saint-Diey.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  parouTe ,  qui  dépend  du 
chapitre  de  Saint-Diey ,  eft  à  3. 1.  S.  S.  E.  de  la  ville 
de  ce  nom. 

CLE  VILLE ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Bayeux, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  ôc  élection  de 
Caen ,  fergenterie  d'Argences.  On  y  compte  1 14. 
feux.  Cette  paroiflc.eft  (îtuée  fur  la  petite  rivière  de 
Leflbn ,  en  pays  de  grains  ,  de  fruits  Ôc  de  pâtura- 
ges ,  à  4. 1.  Ê.  de  Rouen. 

CLEV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment Ôc  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Caude- 
bec,  fergenterie  de  Grainville.  On  y  compte  2.  feux 
privilégiés  &  4$.  feux  taillables.  Cette  paroiflê  eft 
à  trois  quarts  de  lieue  S.  de  Grainville  »  Si  à  4.  LN. 
N. O.  de  Caudebec. 

CLEV1LLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  ,  parle- 
ment Si  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Caude- 
bec ,  fergenterie  de  Bollebec.  On  y  compte  5.  feux 
privilégiés  ,  Si  65.  feux  taillables.  Cette  paroiflê  eft 
à  2. 1.  N.  E.  de  Bollebec  ,  &  3.  N.  O.  de  Caudebec. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  Si  en  pâturages. 

CLEVILLIER  le  Moûtiers ,  au  pays  Chartrain , 
dans  le  gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe 
St  élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance d'Orléans.  On  y  compte  123.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  fituée  dans  une  contrée  fort  abondante  en 
grains  ,  à  2. 1.  &  quart  N.  O.  de  Chartres. 

CLEYR1EU  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  &  élection 
de  Valence ,  parlement  Si  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  feu  un  demi  ôc  un  quatre-vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  6c  6.  feux  ôc 
un  douzième  de  feu  pour  les  bieus  taillables ,  y  com- 

Îms  néanmoins  3.  feux  ôt  un  douzième  de  feu  pour 
es  fonds  affranchis.  Cette  paroiflê  eft  à  une  lieue  Si 
demie  N.  O.  de  Romans ,  Si  4.  N.  N.  E.  de  Valence. 

CLEYSIEU ,  dans  le  Bugey  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ,  élec- 
tion &  recette  de  Bcllcy ,  mandement  de  Saiut-Ram- 
bert.  On  y  compte  89.  feux.  Cette  paroiflê  eft  a  une 
lieue  Si  deux  tiers  S.  de  Saint-Rambert ,  &  4.  &  tiers 
N.  O.  de  BeUey. 

C  L  I 

CLICH  AMP ,  en  Normandie.  Voyt\  Clinchamps. 

CL1CHY  la  Garenne,  dans l'Ifle-de-France ,  dio- 
cefe ,  parlement  ,  intendance  ôc  élection  de  Paris. 
On  y  compte  14$.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  fur 
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la  rive  gauche  de  la  Seine ,  à  une  1.  N.  0.  de  Paris 
Si  autant  S.  O.  de  Saint-Denis.  Il  y  a  de  fort  belles 
maifons  de  campagne.  Nos  Rois  de  la  première  rate 
y  avoient  un  palais  ,  où  mourut  Saint  -  Ouen ,  Ar- 
chevêque de  Rouen.  On  nommoit  ce  palais  la  Noèl* 
Mai/on.  Pluficurs  auteurs  aflurent  que  c'eft  en  ce 
lieu  que  le  Roi  Jean  inftitua  l'ordre  des  Cbcnlkn 
de  l'Etoile  ,  l'an  1 3  J 1 .  ;  6c  que  c  'eft  aufl?  dam  le 
même  palais  que  Dagobcrt  époufa  Cometrude  fapre. 
miere  femme ,  par  ordre  du  Roi  Clo taire  (on  pere. 
Quoi  qu'il  en  foit  ,  il  n'en  eft  pas  moins  confiant 
que  Clichy  devoit  être  un  lieu  confidérable  dans  le 
feptieme  fiecle ,  puifqu'on  y  a  tenu  deux  conciles; 
le  premier  l'an  636. ,  le  premier  de  Mai ,  dans  lequel 
Saint  -  GEgile  fut  établi  le  premier  Abbé  du  raonaf- 
tere  de  Rebais ,  qui  venoit  d'être  fondé  récemment 
par  Saint-Eloy  ;Ôc  le  fécond ,  l'an  65  3.  Dans  ce  der- 
nier ,  le  privilège  de  l'abbaye  de  Saint-Denis  fut 
fouferit  par  le  Roi  Clovis  H. ,  par  Beroolde  foa  Ré- 
férendaire, &  par  24.  Evêques,  le  22.  de  Juin. 

CLICHY  en  Launoy ,  dans  rifle-de-Francc.di©. 
cefe  ,  parlement ,  intendance  6c  éleâion  de  Paris. 
On  y  compte  29.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans 
la  forêt  de  Bondy  ,à  2. 1.6c  demie  E.  N.  E.de  Paris. 

CLIMBACH  ,  dans  la  Baffe-Alface  „  diocefe  de 
Strasbourg,  confeil  fupérieur  ôc  intendance  d'Alû- 
ce ,  bailliage  ôc  recette  de  Hochbarg.  On  y  compte 
10.  feux.  V*>yt\  Hochbarg. 

CLINCHAMPS ,  dans  le  Baffigny ,  en  Châtai- 
gne ,  diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Châlons,  élection  de  Chaumont.  On  y 
compte  107.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  4. 1.  E.  H.  E. 
de  Chaumont. 

CLINCHAMPS ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  CoS- 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
éleftion  de  Vire ,  fergenterie  de  Saint-Sever.  On  y 
compte  309.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  une  lieue  & 
demie  O.  N.O.  de  Vire,  6c  7.  S.  E.  de  Coûtantes. 
La  cure  y  vaut  au  moins  2400.  liv.  de  rente. 

Par  lettres  de  Décembre  t  $65. ,  regiftrées  le  iç, 
Juin  t  $66. ,  la  terre  ôt  feigneurie  de  Clinchamfskt 
érigée  en  comté  avec  union  des  feigneuries  de  Cram- 
pon ,  VanAtrans  ,  leHutain,  dppenûy  SlOtignj , 
en  faveur  de  François  le  Roi ,  Seigneur  de  CWt- 
gny  ,  Capitaine  des  gardes  -  du  -  corps  du  Roi , 
Chevalier  du  Saint-Efprit  le  31.  Décembre  1  $78.  » 
6c  décédé  fans  enfants,  le  t  S.  Février  1 606.  Le  comté 
de  Clinchamps  ôc  la  feigneurie  de  Chavigny  payè- 
rent à  fon  petit-neveu  Jacques  IL  Seigneur  de  Rou- 
ville  ,  qui  avoit  pour  ayeule  Magdcleine  le  Roi. 

CLINCHAMPS  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  Si  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  de  Bretteville-fur-l'Aize. 
On  y  compte  1 27.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  l'Orne  ,  près  du  confluent  dt 
cette  rivière  avec  celle  d'Aize ,  à  1. 1.  ôt  demie  S. 
S.  O.  de  Caen. 

CLION  ,  bourg ,  en  Touralne  ,  diocefe  Si  in- 
tendance de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  préfi- 
dial  de  Châtillon,  grenier  à  fel  de  Bufançois ,  élec- 
tion de  Châteauroux.  On  y  compte  15$.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  une  demi-lieue  de  la  rive  gauebe  de 
l'Indre ,  à  2. 1.  S.  S.  £.  de  Châtillon ,  6c  6.  Ôt  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Châteauroux.  La  cure  eft  à  por- 
tion congrue  ,  ôc  à  la  collation  du  Prince  de  Condé. 
Le  terroir  y  eft  aflèz  fertile  en  bled  &  autres  grains. 
Il  y  a  affez  de  vignes ,  peu  de  prés ,  prefque  point 
de  bois ,  aucune  mine  Ôc  point  de  commerce.  Cette 
terre  appartient  à  M.  de  Beringbem  ,  premier 
Ecuyer  du  Roi.  11  y  a  deux  prieurés  dans  la  paroiflê  ; 
celui  de  Sainte-Colombe ,  Ôc  le  prieuré  de  Sainte- 
Catherine  de  la  Chaife.  Toutes  charges  payées  , 
ils  valent  environ  400.  liv.  chacun.  Ils  tout  l'un  ôc 
l'autre  à  la  nomination  du  Seigneur  de  la  terre  à? 
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Château  roux ,  lequel  nomme  &  préicnte  aux  béné- 
fices ,  qui  ont  ci-devant  dépendu  des  abbayes  du 
bourg    de  Deols,  Saint-Gildas  &  du  prieuré  de 
Grandmont,  dont  le  prieure  de  Sainte-Catherine 
de  la  Chaife  étoit  on  membre  dépendant ,  ôc  pof- 
(edé  par  des  Religieux  de  l'ordre  de  Saint-Benoit. 
Ce  même  prieuré  eft,  félon  toute  apparence,  de  fon- 
dation Royale  :  il  relevé  du  Roi  a  caufe  de  la  grotte 
tour  de  Châtillon-fur-Indre  :  il  a  haute ,  moyenne  & 
baflè  juftice,  moulin-bannal  fur  la  rivière  d'Indre, 
&  le  droit  privatif  de  pêche  dans  cette  rivière ,  auffi- 
bien  que  dans  celle  de  Laurence  ,  mais  feulement 
dans  l'étendue  de  fon  fief  de  de  (a  juftice.  11  jouit 
de  plufieurs  dizmes  &  fiefs  qui  font  dans  le  diltriét 
de  la  paroiffe.  Il  jouit  auffi  du  fief  des  vignes  des 
baffes  prouilles  ,  qui  eft  dans  la  paroiffe  de  Saint- 
Martin  de  Verton  ,  proche  de  Châtillon-fur-lcdre. 
La  demeure  du  Prieur  clt  un  château  ,  ôt  a  toujours 
pafle  pour  tel.  Ce  château  eft  fituéfur  une  hauteur, 
au  pied  de  laquelle  coule  la  rivière  d'Indre ,  qui 
borde  en  même  temps  une  prairie  confidérable.  On 
voit  par  les  titres  de  ce  prieuré ,  qu'il  lui  eft  dû  par 
fes  vaflàuz  le  droit  de  guet.  Il  s'y  eft  confervé  une 
allcmblée ,  qui  fe  tient  le  jour  de  Saint  Blaife  , 
troifieme  de  Février  ;  &  en  vertu  de  fes  titres  ,  le 
Prieur  y  doit  jouir  du  droit  de  mefurage  ôc  d'aul- 
nage.  Quoique  le  Prieur  de  Sainte -Colombe  de 
Clion  foit  le  premier  Curé  du  lieu  ,  néanmoins  il  y 
a  peu  de  choies  à  remarquer  fur  fon  bénéfice.  Il  n'a 
aucune  juftice  ni  fief.  11  a  feulement  partie  des  dix- 
mes  des  bleds ,  des  vins  ,  Ôc  les  dixmes  vertes  , 
c'eft-à-dire,  qu'il  dîme  fur  les  moutons ,  les  porcs, 
les  chanvres  &  les  pois.  Et  comme  ce  bénéfice  eft 
beaucoup  furchargé  de  décimes  ôc  autres  impofi- 
tions  ,  tic  que  le  titulaire  eft  d'ailleurs  obligé  d'ac- 
quitter le  fervice  du  Prêtre  qui  dit  les  mettes  les 
fêtes  ôc  les  dimanches  ,  cela  eft  caufe  que  fon  bé- 
néfice ne  lui  vaut  guère  à  la  rigueur  au-delà  de  qua- 
tre ou  cinq  cents  livres. 

Les  fêtes  principales  de  la  paroiffe  de  Clion  font 
celles  de  Sainte-Colombe ,  qui  en  eft  la  Patrone  , 
&  de  Sainte-Théodore  vierge  &  martyre.  La  pre- 
mière fe  célèbre  avec  beaucoup  de  dévotion  j  ce- 
pendant elle  n'attire  point  d'étrangers ,  parce  qu'elle 
arrive  le  dernier  jour  de  l'année,  temps  où  la  ri- 
gueur de  la  faifon  empêche  de  voyager.  L'autre 
tète  ,  qui  eft  celle  de  Sainte-Théodore  ,  fe  folem- 
nife  toujours  le  18.  Avril.  Le  peuple  y  vient  de 
huit  ou  dix  lieues  des  environs  ,  pour  obtenir  par 
l'interceffion  de  la  Sainte  la  guérifon  de  la  goûte. 
On  affure  qu'il  s'y  eft  fait  plulieurs  miracles.  Cette 
fête  a  procuré  dans  la  chapelle  de  Sainte-Théo- 
dore ,  une  attèmbléc  qui  commence  le  jour  de  St. 
Marc  ,  »c.  Avril,  ôc  qui  ne  finit  que  le  ».  de  Mai. 
On  n'y  eft  point  uniquement  occupé  à  la  dévotion. 
La  jeunette  s'y  divertit  à  la  danfe.  Pendant  les  cinq 
jours  que  dure  l'aflemblée ,  il  fe  confomme  dans  le 
lieu  environ  dix-huit  poinçons  de  vin.  Si  le  Curé 
u'étoit  point  obligé  de  recevoir  fes  confrères ,  amis 
Ôc  voifins  ,  il  pourroit  retirer  quelque  revenu  de  ce 
pèlerinage. 

A  l'exception  du  château  de  rifle  de  Savary ,  il 
n'y  a  ab  fol  urne  nt  rien  de  remarquable  dans  la  pa- 
roiffe de  Clion.  Ce  château, qui  n'eit  éloigné  du  bourg 
que  d'un  demi-quart  de  lieue ,  appartient  à  M.  de 
Beringhem.  Le  corps-de-logis  eft  au  milieu  de 
quatre  grandes  tours  en  triangle.  Il  eft  environné 
de  fofles ,  au-deffus  defquels  il  y  a  deux  ponts-levis , 
l'un  du  côté  du  midi,  l'autre  du  côté  du  couchant. 
L'entrée  qui  eft  du  côté  du  midi,  ne  préfente  rien 
de  fingulicr.  L'autre  façade  eft  tournée  vers  le  bourg 
du  Frangé  ,  ôt  vers  la  ville  de  Châtillon  :  dans  cet 
efpace  ,  la  campagne  eft  ornée  de  côteaux  plantés 
de  vignes.  Les  appartements  du  château  font  éga- 
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lemeot  bien  diftribués  ôc  bien  meublés.  Entre  les 
deux  ponts-levis ,  eft  une  efpece  de  fort.  Les  re- 
mifes  ôt  les  écuries  font  belles  ôc  commodes.  Les 
jardins  font  remplis  de  toutes  fortes  d'arbres  frui- 
tiers. Le  parterre  eft  magnifique  Ôtbien  entretenu. 
Près  du  château ,  eft  un  bois  de  fûcaie  ,  au  milieu 
duquel  eft  une  étoile  où  aboutittènt  plulieurs  belles 
allées  ,  qui  forment  autant  de  promenades  toutes 
également  agréables. 

CLION  (le)  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ôt  recette 
de  Nantes  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  39.  feux  un  tiers  ôcun  quart  de  feu. 
Cette  paroiffe  eft  lituée  dans  une  contrée  fertile , 
fur  un  ruiffèau,  à  quelque  diftance  de  l'Océan,  à  1. 1. 
de  l'embouchure  de  la  Loire ,  ôc  à  7.  Ôc  tiers  O. 
S.  0.  de  Nantes. 

CLIOUSCLAT ,  en  Dauphiné ,  diocefe  ôt  élec- 
tion de  Valence  ,  parlement  Ôt  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  onze  cents  cinquante-deu- 
xième de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  ôc  un  feu  un 
quart  ôc  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens 
taillables ,  y  compris  un  tiers  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

CLIPONVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Caudebec  ,  fergenterie  de  Baons.  On  y  compte  7. 
feux  privilégiés  Ôt  86.  feux  taillables.  Cette  paroiflè 
eft  à  3. 1.  ôc  deux  tiers  N.  N.  O.de  Caudebec,  ôc  1. 
O.  N.  O.  de  Baons.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains 
ôc  en  pâturages. 

CLIREY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Aucun  , 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon ,  bailliage  ôc  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  ,  qui  dépend  de  la  paroiffe  de 
la  Roche-le- Vanneau  ,  eft  à  une  lieue  ôc  demie  N. 
E.  de  Viteaux  ,  ôc  4.  E.  un  quart  au  S.  de  Semur. 

CLISSE  (la)  ,  en  Saintonge ,  diocefe  ôc  recette 
de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  «  intendance 
de  la  Rochelle.  On  y  compte  74.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  une  lieue  ôt  demie  O.  N.  0.  de  Saintes. 

CLISSE  (  la  )  ,  rivière ,  en  Touiaine.  V*yt\  la 
Ciffè. 

CLISSI ,  en  Normandie.  V«yt\  Clécy. 

CLISSON  ,  ville  ,  en  Bretagne ,  diocefe  ôc  re- 
cette de  Nantes  ,  parlement  ôc  intendance  de 
Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feu- 
lement 180.  habitations  ou  maifons.  Cette  ville  eft 
iîtuée  fur  la  Sevre-Nantoife  ^près  des  confins  des 
provinces  d'Anjou  ôc  de  Poitou  ,  à  7. 1. 0.  N.  O. 
de  Mauléon  en  Poitou  ,  ôt  $.  S.  E.  de  Nantes. 
C'étoit  la  terre  du  Connétable  de  Cliffon  ,  qui  s'eft 
rendu  fi  célèbre  par  fa  valeur  ôc  par  fon  habileté 
dans  l'art  de  la  guerre ,  fous  le  règne  de  Charles  VI» 
Ce  Connétable  fonda  à  Cliffon  ,  en  1407. ,  une  col- 
légiale dont  les  cononicats  font  à  la  nomination  da 
Baron  de  Cliffon.  Le  terroir  de  la  ville  dont  il  clt 
queftion  ,  abonde  en  grains  ôt  en  pâturages. 

CLISSON  ou  Saint-Jacques  de  Cliffon  ,  en  Bre- 
tagne ,  diocefe  ôc  recette  de  Nantes  ,  parlement  ôc 
intendance  de  Rennes.  On  y  compte  4.  feux  un 
tiers  ôc  un  quart  de  feu.  Cette  communauté  fait 
partie  de  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

CL1T0URP  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tances  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Valogues  ,  fergenterie  duVal- 
de-Saire.  On  y  compte  10$.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  à  trois  quarts  de  lieue  de  l'Océan  ,  ôc  à 
trois  lieues  ôc  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Valogues. 

C  L  O 

CLOHAR  Carnoct  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ôc 
recette  de  Quimper  ,  parlement  ôc  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  31.  feux  un  tiers  ôc  un  quart 
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de  feu*  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  la  partie  fep- 
tentrionale  du  diocefe  de  Quimper ,  dans  une  con- 
trée fertile  en  grains  ck  en  pâturages  excellent. 

CLOHAR  Foënant  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  Se 
recette  de  Quimper  ,  parlement  ck  intendance  de 
Kenoes.  On  y  compte  11.  feux  un  tiers  &  un 
quart  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque 
diftance  de  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précé- 
dent ,  &  dans  une  contrée  de  même  rapport. 

CLOIS  ou  Cloyc ,  ville  ,  dans  le  Dunois  ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Blois  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Châteandun.  On  y  compte  14t.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  le  Loir  ,  fur  la  route  de  Château- 
dun  à  Vendôme  ,  à  1.  I.  S.  O.  de  la  première  de  ces 
deux  villes. 

CLOITRE  (le)  ù  fon  Différent ,  dans  le  Velay, 
en  Languedoc  ,  diocefe  ck  recette  du  Puy ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  18.  feux. 

CLOMERES  ,  abbayes  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Cîteaux  ,  en  Artois.  Uoye\  Clairmarais. 

CLOMOT ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  & 
recette  d'Arnay  -  le  -  Duc.  On  y  compte  27.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  1.  I.N.  N.  O.  d'Arnay-le-Duc. 

CLOSFONTA1NE  ,  dans  la  Brie  -  Françoife  , 
diocefe  de  Meaux  ,  parlement  ck  intendance  de  Pa- 
ris ,  éleftion  de  Rozoy.  On  y  compte  4}.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  2. 1.  S.  E.  de  Rozoy  ,  ck  J.  E. 
N.  E.deMcaux. 

C  LOTTE  (la)  ,  bourg ,  en  Saintonge ,  diocefe 
&  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  114.  feux. 
Ce  bourg  eft  iîtué  dans  une  contrée  fertile  en  grains, 
en  pâturages  ck  en  vins ,  à  1. 1.  N.  O.  de  Coutras  , 
&  14.  S.  S.  E.  de  Saintes.  Son  terroir  eft  arrofé  de 
la  petite  rivière  de  Palais. 

CLOTTE  du  Puibeton  ,  en  Périgord  ,  diocefe 
<t  élection  de  Sarlat ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  m.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  7. 1.  &  deux  tiers  S.  O.  de  Sarlat. 

CLOVANGE  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Metz  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  ck  recette  de  Briey.  On  y  compte 
17.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile  ,  principalement  en  pâturages  ,  &  où  il  y  a 
des  bois. 

CLOUÉ  ,  en  Poitou  ,  diocefe  .intendance  ck 
éleftion  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris ,  arron- 
diffément  de  Luzignan.  On  y  compte  100.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  j.  lieues  &  demie  ,  S.  O.  de 
Poitiers. 

CLOUÉ  ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion  de  Chj- 
teauroux.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  7. 1.  N.  O.  de  Cblteauroux  ,  &  3.  S.  O.  de 
Valençay. 

CLOUERE  (la)  ,  bourg  ,  en  Poitou  ,  diocefe  , 
intendance  &  élection  de  Poitiers ,  parlement  de 
Paris ,  arrondiffement  de  Gençay.  On  y  compte 
no.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivicrede  Ion 
nom ,  vis-à-vis  de  Gençay ,  à  $.  I.  S.  S.  E.  de  Poitiers. 
Son  terroir  eft  également  fertile  8t  agréable. 

CLOUCY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  ,  élec- 
tion de  St.  Lo  ,  fergenterie  de  St.  Clair.  On  y 
compte  1 1.  feux.  Cette  communauté  eft  à  2. 1.  N. 
E.  de  Saint-Lo. 

CLOUSEAUX  (  les  )  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de 
Luçon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  éleftion  des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte 
186.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  ck  deux  tiers  N. 
£.  des  Sables-d'Olonne. 
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CLOYE  fur  Marne  ,  en  Champagne ,  diocefe  & 
intendance  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Vitry-le- François.  On  y  compte  31.  feux. 
Cette  paroiife  eft  Gtuéc  fur  la  rive  droite  de  1a 
Marne  ,  à  une  lieue  &  demie  S.  S.E.  de  Vitry  , 
&  7.  S.  S.  E.  de  Châlons.  Son  terroir  eft  fertile  en 
bons  pâturages. 

CLOYE  ,  dans  le  Dunois.  Voyt\  Clois. 
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CLUGNAC  ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance 
de  Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  éleftion  d'Inou- 
dun.  On  y  compte  1 64.  feux.  Cette  paroiifé  cil  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  ,  en  vins  & 
en  pâturages. 

CLUGNAT  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins .éleftion  de  Gucret.  On  y  compte  13. feux. 
Cette  paroiffe  forme  une  double  feigneurie. 

CLUGNY ,  en  Bourgogne.  V«y*\  Cluny. 

CLUMANS  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Senès  , 
parlement  ck  intendance  d'Aix,  val ,  diftrift  &  re- 
cette de  Barreme.  On  y  compte  4.  feux  de  cadaftre. 
Cette  paroiffe  eft  a  a.  L  ck  deux  tiers  N.  N.  O.  de 
Barreme. 

CLUNY ,  Cluniaeum  ,  ville  ,  dans  le  Mâconnois, 
en  Bourgogne  ,  abbaye  de  l'ordre  de  Saint-Benoit, 
chef  de  la  congrégation  de  fon  nom  ,  fburaife  im- 
médiatement au  Saint-Siège  ,  &  fondée  l'an  910. 
par  Guillaume  ,  Duc  d'Aquitaine  ck  Comte  d* Au- 
vergne (  fon  églife  eft  fous  le  titre  de  Saint-Pierre 
&  de  Saint-Paul  )  ;  paroiffes  de  Saint-Maycul , 
Notre-Dame  ck  Saint-Marcel  ,  avec  des  méparts 
ck  fous  la  jurifdiftion  fpirituellc  du  Grand-Archi- 
diacre de  l'abbaye  ;  Récollets  ,  ck  Hôpital  deflerri 

!>ar  desReligieufes;officialité  de  l'abbaye  reflonif- 
àntiffànte  au  Pape  ;  juftice  mage  de  la  ville  &  des 
terres  de  l'Abbé  fous  le  reffort  immédiat  du  parle- 
ment de  Paris  ;  juftice  mage  de  la  menfe  conren- 
tuelle  ,  ou  des  Religieux  ,  qui  reffortit  auflî  rare- 
ment au  même  parlement  de  Paris  ;  mairie  ;  grenier 
à  fel  de  la  juftice  des  gabelles  du  Mâconnois  ,  focs 
la  direftion  de  Lyon  j  fubdélégation  de  l'inveo* 
dance  de  Bourgogne  ;  troifieme  ville  des  états  par» 
ticuliers  du  Mâconnois  ,  ckc.  ;  dans  l'éleftion  ck  de 
la  recette  de  Mâcon.  On  y  compte  467.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  dans  un  vallon ,  entre  deux  monta- 
gnes ,  fur  la  rivière  de  Grône  ,  à  4. 1. 0.  N.  O.  de 
Mâcon ,  1 9.  ck  demie  S.  S.  O.  de  Dijon ,  14.  N.  N. 
O.  de  Lyon  ,  28.  S.  de  Cîteaux  ,  &  $$.  S.  E.  de 
Paris.  Long.  22.  18.  $0.  lat.  46.  24.0. 

L'enceinte  de  la  ville  dont  il  s'agit  ,  eft 
plus  grande  que  celle  de  Mâcon  ,  quoiqu'elle  ne 
(bit  pas  à  beaucoup  près  auffi  peuplée.  Les  gants 
ck  les  pelleteries  de  cette  ville  font  en  réputation. 
Son  terroir  eft  affez  fertile  en  grains  ,  en  pâturages 
&  en  vins.  Les  armes  de  l'abbaye  font  de  gueules, 
à  deux  clefs  d'argent  en  fauroir  ,  traversées  d'une 
épée  de  même  en  pal ,  la  poignée  d'or  &  en  chef. 
La  ville  porte  pour  armes  de  gueules ,  à  une  clef 
d'argent  en  pal ,  l'anneau  en  pointe. 

C'cft  ,  pour  ainfi  dire ,  à  fon  abbaye  que  la  villtf 
de  Cluny  doit  fa  naiffance  ck  fa  réputation.  Cette 
abbaye  a  été  fondée,  comme  nous  l'avons  dit ,  l'an 
gto.  par  Guillaume  I.  Duc  d'Aquitaine  fle  Comte 
d'Auvergne ,  in  proyrio  allodio.  pour  faire  cette 
fondation ,  Guillaume  acquit  le  village  de  Cluny 
d' Albanne  ,  Comteffé  du  Mâconnois.  Bernon ,  Abbé 
de  Gignac  ,  fut  le  premier  Abbé  de  Cluny.  Vers  l'an 
930.  Saint-Odon  (  mort  en  942.  )  ,  fécond  Abbé 
de  Cluny  ,  y  inflitua  une  réforme  célèbre  de  l'ordre 
de  Saint-Benoît ,  qui  fe  répandit  dans  toute  l'églife. 
Les  abbayes  qoi  s'y  fouroettoient ,  devenoient  de 
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(impies  prieurés,  &  Cluny croit  la  feule  abbaye 
de  l'ordre.  Elle  a  poflcdé  en  Europe  plus  de  deux 
mille  monafteres.  Elle  a  encore  en  France  un  grand 
nombre  de  prieurés  ,  foit  en  règle  ,  foit  en  com- 
incnde  ,  qui  font  à  la  nomination  de  l'Abbé.  L'or- 
dre eft  partagé  en  réformés  &  en  non-réformés.  Il 
eft  fournis  à  un  Abbé  fupérieur  général  de  tout  l'or- 
dre. Cet  Abbé  eft  éleaif,  mais  il  eft  à  vie  ,  &  fes 
revenus  annuels  fe  montent  au  moins  a  la  fomme 
de  $o.  mille  livres.  La  menfe  conventuelle  de  l'ab- 
baye de  Cluny  eft  de  70.  mille  livres.  Comme  le 
Duc  Guillaume  I.  avoit  donné  par  fon  teftament 
ladite  abbaye  aux  Apôtres  Suim-Pierre  &  Saint. 
Paul ,  au  Souverain  Pontife  cV  à  Jet  fuccejfeurs  ,cela 
étoit  caufe  qu'elle  ne  dépendoit  abfolument  d'au- 
cun diocefe  ,  l'Archidiacre  de  l'abbaye  faifant  dans 
la  ville  de  Cluny  de  fes  dépendances,  toutes  les  fonc- 
tions épifcopales  ,  a  l'exception  de  l'ordination  & 
de  la  confirmation.  Mais  ,  en  1744. ,  il  fut  rendu 
un  arrêt  du  confeil  d'état  du  Roi ,  par  lequel  l'E- 
véque  de  Mâcon  fut  maintenu  ck  garde  dans  le 
pouvoir  d'exercer  toute  jurifdictionéjjifcopale  dans 
la  ville  &  territoire  de  Cluny  ;  &  il  fuc  faitdéfen- 
fes  à  l'Abbé  de  Cluny  ,  à  l'Archidiacre  de  ladite 
abbaye  ,  &  à  tous  autres  ,  de  l'y  troubler  à  l'ave- 
nir. L'Abbé  a  féance  au  parlement  de  Paris  en 
qualité  de  Confeiller  d'honneur. 

Du  temps  de  Pierre  le  Vénérable  ,  il  y  avoit  dans 
le  monaftere  de  Cluny  quatre  cents  faisante  Reli- 
gieux. L'églifc  de  ce  monaftere  eft  une  des  plus 
grandes  du  royaume.  Elle  a  près  de  fix  cents  pieds 
de  long  ,  fur  cent  vingt  pieds  de  large.  Elle  eft  bâtie 
en  forme  de  croix  archiépifcopale  ,  ayant  deux  croi- 
fées  ,  dont  la  première  a  deux  cents  pieds  ,  &  la 
féconde  cent  vingt.  Cette  égtife  fut  bâtie  par  Saint- 
Hugues  ,&  confacrée  par  le  Pape  Innocent  II.  A 
côte  du  grand  autel ,  il  y  en  a  un  autre  petit  ap- 
pelle la  Prothefe.  C'eft  à  la  Prothefe  que  les  fêtes 
&  les  dimanches  ,  quelques  Miniftres  de  l'autel , 
après  avoir  été  communies  fous  l'efpece  du  pain  , 
communient  fous  celle  du  vin  ,  par  le  moyen  d'un 
chalumeau  d'argent ,  que  le  Diacre  tient  par  le  mi- 
lieu ,  &  dont  l'une  des  extrémités  eft  au  fond  du 
calice.  Un  grand  nombre  de  perfonnes  illuftres 
ont  été  inhumées  dans  cette  églife  ,  où  le  Cardi- 
nal de  Bouillon  avoit  fait  élever  un  fuperbe  mau- 
folée  pour  lui  &  pour  ceux  de  fa  maifon.  Mais  , 
après  qu'il  fut  forti  de  France  malgré  les  ordres 
du  Roi,  Sa  Majefté  fit  détruire  ce  monument.  Le 
tréfor  de  Cluny  étoit  des  plus  riches.  Il  a  été  pillé 
trois  fois  par  les  Calviniftes.  Onaflurc  que  le  der- 
nier pillage  montoit  à  plus  de  deux  millions  de  liv. 
Avant  cet  événement ,  la  bibliothèque  étoit  rem- 
plie de  manuferits  précieux  ;  on  en  a  un  catalo- 
gue ancien  ,  où  l'on  trouve  que  leur  nombre  va 
jufqu'à  dix-huit  cents  volumes.  Ces  pertes  ont  été 
réparéesen  partie,de  forte  que  le  monaftere  de  Cluny 
peut  aujourd'hui  pafler  pour  l'un  des  plus  vaftes  , 
des  plus  beaux ,  des  plus  riches  &  des  mieux  ornés. 

Les  trois  parohTes  de  Cluny  font  defl'erviespar 
trois  Curés  qui  n'ont  que  leur  portion  congrue.  Le 
couvent  de  Kécollets  eft  peu  confidérable.  L'hôpi- 
tal eft  compofé  de  deux  falles  de  douze  lits  chacune , 
&  il  eft  doté  de  trois  ou  quatre  mille  liv.  de  rente. 

La  juftice  mage  de  l'abbaye  de  Cluny  s'étend  fur 
quarante-fix  paroifles  ou  communautés.  Celle  des 
terres  de  la  menfe  conventuelle  ,  ou  des  Religieux 
de  la  même  abbaye  comprend  huit  paroifles.  Voye\ 
Bourgogne  ,  tom.  1.  pag.  776. 

CLUPEAUX  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  & 
de  pâturages. 
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CLUPTAT  ,  dans  la  Marche ,  diocefe  &  intei»» 
dance  de  Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Bourgancuf.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  pa- 
roifle  eft  fituée  dans  une  contrée  également  fer- 
tile &  agréable. 

CLU  RIE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  &  recette  de  Remiremont.  On  y 
compte  té.  feux.  Cette  paroiflèeft  à  2. 1.  N.  E.de 
Remiremont. 

CLUSSAY  ,  en  Poitou ,  diocefe  &  intendance 
de  Poitiers  ,  parlement  de  Taris,  élection  de  Saint- 
Maixant.  On  y  compte  ji8.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  $.  1.  S.  S.  E.  de  Saint-Maixant ,  &  8.  &  de- 
mie S.  0.  de  Poitiers. 

CLUX  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Befançon , 
parlement  &  intendance  de  Dijon,  bailliage  &  re- 
cette d'Auxonne.  On  y  compte  16.  feux.  Cette 
communauté  ,  qui  dépend  de  la  paroifle  de  Ville- 
neuve, eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
du  Doux  ,  à  une  lieue  &  demie  S.  E.  de  Seurre  f 
&  J.  N.  E.de  ChSlon. 

CLUYMUKSTER  eu  Klein-Munfter.abbaye  cé- 
lèbre ,  dans  la  Bafl'e-Alface  ,  au  diocefe  de  Spire  » 
&  bailliage  de  Germersheim  ,  à  1. 1.  S.  O.  de  Lan- 
dau ,  fondée  dans  le  fepticme  fieele  par  le  Roi 
Dagobert.  Elle  a  été  fécularifée  6c  érigée  en  cha- 
pitre. L'Elcfteur  Palatin  s'en  étant  mis  en  pof- 
feffion  ,  le  titre  en  demeura  éteint  jufqu'en  1680. , 
que  le  bailliage  de  Germersheim  fut  réuni  a  la  Cou- 
ronne par  arrêt  du  confeil  fouverain.  Ainli  ,1c  Roi 
étant  entré  en  poflèflion  de  ce  diftrict ,  Sa  Majefté. 
conféra  la  dignité  de  Prévôt  du  chapitre  de  Cluy- 
munfter  à  l'Abbé  de  Cartigny  ,  Grand-Vicaire  de 
l'évêché  de  Strasbourg  ,  à  la  charge  d'y  rétablir  le 
fervice  ,  &  d'y  entretenir  un  Doyen  &  fix  Chanoi- 
nes. Les  revenus  de  cet  établifle ment  peuvent  mon- 
ter à  ïo.  mille  livres  de  rente  ou  environ. 

CLUYS  Dejfous  ,  en  Berry ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
d'ifloudun.  On  y  compte  73.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  bonne  demi-licoe  N.  îî.  E.  de  Cluys- 
Deflus. 

CLUYS  Deffus  ,  bourg ,  en  Berry  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection 
d'ifloudun.  On  y  compte  17$.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  une  hauteur,  à  s.  1.  N.  O.  d'Aigurande, 
3.  &  demie  S.  O.  de  la  Châtre  ,9.  &  deux  tiers  S. 
S.  O.  d'ifloudun  ,  4.  E.  S.  E.  d'Argcnton  ,  6.  & 
demie  S.  S. E.de  Châteauroux,  fie  14.  S.  O.  de 
Eourges.  Long.  19.  *6.  j$.lat.  46.3».  41. 

La  terre  &  (eigneurie  de  Cluys  ,en  Berry,  eft 
une  ancienne  baron  nie  ,  pofledée  depuis  près  de 
300.  ans  par  la  maifon  de  Gjucourr,  laquelle  tire 
fon  nom  d'un  fief  fitué  en  Picardie ,  fie  fon  ori- 
gine ,  félon  quelques  auteurs ,  des  anciens  Comtes 
de  Clermont  en  Bcauvoifis.  Charles  IL  du  nom  , 
Seigneur  de  Gaucourt ,  enfant  d'honneur  du  Roi , 
fut  le  premier  qui  pofleda  la  baronnie  de  Cluys. 
11  étoit  iflu  de  Raoul  I. ,  Seigneur  de  Gaucourt  fit 
d'Argicourt,  vivanten  1 180.,  qui  fut  père  de  Raoul 
II.  fit  ayeul  de  Raoul  III. ,  lequel  eut  de  fa  femme 
Jeanne  de  Pcijfy ,  Raoul  IV. ,  Seigneur  de  Gau- 
court fit  de  Maifons  fur-Seine.  Celui-ci  eut  pour 
féconde  femme  lfabeau  de  Çrarr.aUlcs  ,  de  laquelle 
naquit  entr'autres  enfants,  Jean  de  Gaucourt, Maî- 
tre-d'Hôtel  du  Roi ,  décédé  en  1393.,  laiflsnt  de 
Jeanne,  Dame  de  Farainville,  Raoul  V.  qui  fut  Sei- 
gneur de  Gaucourt  fit  d'Argicourt  ,  Chevalier , 
Chambellan  du  Roi  fit  Bailli  de  Rouen ,  lors  d'une 
féditionoa  il  perdit  la  vie  en  1417.  De  fa  première 
femme,  Marguerite  de  Bcaumont ,  il  eut  Raoul  VI. 
du  nom ,  Seigneur  de  Gaucourt ,  d'Argicourt ,  &c, 
Grand-Maître  de  FranCe.allié  à  Jeanne  de  Preuillyt 
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dont  il  «Ut  èntr'aotres  enfants  ,  Charles  fie  Jean 
de  Gaucourt,  Evéqae  de  Laon.  L'aine  fut  Seigneur 
de  Gaucourt ,  Argicourt,  ficc.  Lieutenant. General , 
Gouverneur  de  Paris  fie  de  l'Iue-de-France  ,  Con- 
feiiler  ,  Chambellan  du  Roi ,  fon  Ambaffadeur  en 
Caftille  ,  fit  fe  maria  en  1454.  a  Agnès  dite  Colette 
àeVdttx  àeSainiines ,  morte  en  1471.  Èllc  fut  mere 
de  Charles  IL  du  nom.Seigneur  deCluys.qui  vendit 
en  1498.  le  fief  de  Gaucourt,  5c  époufa  en  pre- 
mières noces  Anne  de  Bar  de  Baugy,  dont  il  eut 
Charles  de  Gaucourt  lit.  du  nom  ,  Seigneur  de 
Cluys  fit  de  Gourrtay  ,  allié  en  1514.  à  Catherine 
de  Bigny ,  qui  devint  veuve  en  1 S  S  $•  Leur  fils  aîné, 
Louis  de  Gaucourt  ,  Seigneur  de  Cluys,  Sic. ,  Che- 
valier de  Tordre  de  Saint- Michel,  Ecuyer  du  Roi  en 
1  $77. ,  avoit  épouféen  1 S  64.  Jeanne  d'EjcovbUau- 
àe-Sourdis ,  de  laquelle  fortit  entr'autres  enfants, 
Charles  IV.  mort  fans  poftérité.  Jacques  de  Gau- 
court ,  fon  frere  puiné ,  lui  fuceJda  dans  fes  terres 
de  Cluys.Gournuy ,  ficc. ,  fut  Chevalier ,  Capitaine 
tic  chevaux-légers  ,  Sénéchal  de  la  Marche  ,  fit  fc 
maria  en  Mars  t6o].  avec  Jeanne  A'Elbenne  dê 
VEjpinoux.  Son  troilieme  fils,  Charles  de  Gaucourt 
V.  du  nom  ,  Seigneur  de  Cluys  ,  laifla  de  fa  fem- 
me Gilbcrte  d'/fy/y  ,  veuve  au  mois  de  Juin  1691., 
Charles  de  Gaucourt  VI.  du  nom  ,  Seigneur  de 
Cluys  fit  de  BociTL*.  Celui-ci  décéda  le  20.  Mai 
17*3"  >  laiffant  pour  fils  unique  de  fa  féconde  fem- 
me, Alhertinc-Brigue  ce  /-1  Baumc-Montrcuil ,  N. 
Marquis  de  Gaucourt ,  Seigneur  de  Cluys ,  Lieute- 
nant de  Roi  de  Saumur  ,  fil  de  Bcrry  après  la  mort 
de  fon  pere  ,  allié  le  1.  Mai  17$!.  avec  N.  de 
Fieubet. 

CLUZE  (la)  &  le  Franc  Bourg,  en  Franche- 
Comte  ,  diocefe ,  parlement  fit  intendance  de  Be- 
fançon  ,  bailliage  fie  recette  de  Pontarlier.  On  y 
compte  101.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 

CLUZE  en  Oevoluy  (  la  ) ,  en  Dauphiné  ,  dio- 
cefe fie  élcflion  de  Gap  ,  parlement  fit  intendance 
de  Grenoble.  On  y  compte  un  feizieme  de  feu  pour 
les  fonds  nobles,  fi;  un  feu,  un  tiers,  un  huitième  fie  un 
quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  biens  taillables. 
Cette  paroille  eft  à  3. 1.  ôc  demie  O.  N.  O.  de  Gap. 

CLUZE  (  la  )  ù  Paquier ,  en  Dauphiné ,  diocefe . 
parlement ,  intendance  ôi  élection  de  Grenoble.  On 
y  compte  2.  feux  fie  deux  tiers  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ;  fit  3.  feux ,  trois  quarts ,  un  douzième  fit 
lin  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
fcles ,  y  compris  néanmoins  un  fixicme  un  vingt-qua- 
trième fit  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diflan- 
ce  de  la  rive  gauche  du  Drue ,  à  4. 1.  fie  demie  S.  S. 
O.  de  Grenoble. 

CLUZEAU  ou  le  Trou  de  Cluzeau.  On  appelle 
de  ce  nom  nne  caverne  remarquable  ,  fituée  dans 
la  terre  de  Miremont  en  Périgord.  Les  gens  du  pays 
dirent  que  c'étoit  une  efpecede  Paujilyppe ,  ou  paf- 
fage  fait  pour  accourcir  le  chemin.  Mais  aujourd'hui 
ce  paffage  ell  abfolument  impraticable.  Au  refte 
cette  caverne  a  huit  00  neuf  lieues  de  longueur,  de- 
puis fon  entrée  jufqu'à  un  ruifleau  où  elle  aboutit. 

CLUZY  ù  le  Tilleret ,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  fit  intendance  de  Belançon  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Salins.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  demi-lieue  E.  N.E.  de 
Salins. 
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CLY  ,  en  Bretagne,  diocefe  fie  recette  de  Nantes 
parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On  y  compte 
4.  feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  fit  en  pâ- 
turages. 
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CO  A  DON  Magouar ,  en  Bretagne ,  diocefe  fie  re- 
cette de  Treguier  ,  parlement  fit  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  6.  feux  un  tiers  fie  un  quart  de 
feu.  Cette  paroiflé  eft  à  6. 1.  fie  quart  S.  S.  E.de 
Treguier. 

COAQUIN  ,  bourg ,  en  Bretagne.  V.  Coëtqaen. 

COAR AZE  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar ,  par- 
lement ,  fénécbauffée  fit  recette  de  Pau,  intendan- 
ce d'Aufch.  On  y  compte  %%.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  le  Gave  ,  à  }.  1.  fit  trois  quarts  S.E. 
de  Pau. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Coara\e%  l'une  des  n. 
premières  baronmes  de  Béarn ,  a  été  poiTédée  par 
la  maifon  d'Albrct-Mioffent ,  de  laquelle  elle  paf- 
fa  au  Prince  de  Pont ,  qui  la  vendit  à  Jean  de  îtf»- 
iiaix  ,  Directeur  de  la  monnoie  de  Pau.  Celui-ci 
n'ayant  point  d'enfants  inftitua  pour  fon  héritier  S. 
de  /rîonraur.Confeiller  au  parlement  de  Navarre.fils 
de  fa  fosur.  Ce  dernier  a  époufé  N.  de  Corfcnave , 
dont  il  a  plufieurs  enfants. 

Nous  prenons  occafion  de  la  terre  de  Coart\t 
pour  rapporter  une  anecdoteaflezfinguliere.  «Jeanne 
»  d'Albret  (dit  Cay«t)  voulut  fuivre  fon  mari  aux 
»  guerres  de  Picardie.  Le  Roi  fon  pere  lui  dit  qu'il 
»  vouloit  que  fi  cllc'devenoit  groflè,  elle  lui  apportai 
»  fa  groffeife  en  fon  ventre  ,  pour  enfanter  en  d 
»  maifon ,  fit  qu'il  feroit  nourrir  l'enfant ,  fils  cm 
»  fille. ...  11  ajoute  que  cette  Princefte  fe  trouvant 
»  enceinte  ,  fit  dans  fon  neuvième  mois  ,  partit  de 
»  Compicgne  ,  traverfa  toute  la  France ,  jufqu'aux 
v  Pyrénées  ,  fit  arriva  en  quinze  jours  à  Pau  dans  k 
»  Béarn. ...  Elle  étoit  curieufe,  continue  cethifio- 
»  rien ,  de  voir  le  teftament  de  fon  pere  ;  il  étoit 
»  dans  une  groffe  boè'te  d'or,  fur  laquelle  étoitauflt 
»  une  chaîne  d'or  qui  eût  pu  faire  autour  du  cou 
»  vingt-cinq  on  trente  tours  ;  elle  la  lui  demanda. 
»  Elle  fera  tienne  ,  lui  dit-il  ,  dès  que  tu  m'auras 
»  montré  l'enfant  que  tu  portes ,  fit  afin  que  tu  ne 
»  me  fafle  pas  une  pleurcufe  ou  un  rechigné,  je  te 
»  promets  le  tout ,  pourvu  qu'en  enfantant  tu  eban- 

»  tes  une  chanfon  Béarnoife  Entre  minuit  & 

u  une  heure  ,  le  1 3.  de  Décembre  1  $  $  j. ,  les  douleurs 
»  prirent  à  la  Princcffc  :  fon  pere  averti  defceod  ; 
»  l'entendant  venir  ,  elle  chanta  la  chanfon  Béar- 
»  noife  qui  commence  par  Notre-Dame  du  bout  in 
»  Ponr,  aide\-moi  en  cette  heure. . .  Etant  délivrée, 
»  fon  pere  lui  mie  la  chaîne  d'or  au  cou ,  fie  lui  doo- 
»  na  laboétc  d'or  où  étoit  fon  teftament ,  lui  difaot 
»  voilà  qui  eft  à  vous ,  ma  fille ,  mais  ceci  eft  à 

»  moi  Le  petit  Prince  fut  nourri  fie  élevé  de  fa- 

»  <jon  à  être  propre  à  la  fatigue  ,  ne  mangeant  fou- 
»  vant  que  du  pain  commun  ;  le  bon  Roi ,  fon  grand- 
»  pere ,  l'ordonnoit  ainfi ,  &  ne  vouloit  pas  qu'il  fût 
»  délicatement  mignardé  ,  afin  que  de  jeuneûe  il 
»  s'apprit  à  la  néceflîte  :  fouvent  on  l'a  vu  ,  à  la 
»  mode  du  pays,  parmi  les  autres  enfants  du  château 
»  fit  village  de  Coira\\e  (  Coara\\e  )  pieds  déchaox 
»  &  tête  nue  tant  en  hiver  qu'en  été  ».  Ce  Prince 
fut  Henri  IV. 

COATASCORN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  re- 
cette de  Treguier,  parlement  fit. intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  1 3.  feux  deux  tiers  fit  un  quart 
de  feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains  & 
de  bons  pâturages. 

COAtMEAL,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette 
de  Saint- Pol-de-Léon,  parlement  fit  intendance  de 
Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feule- 
ment 96.  maifons  ou  habitations.  Cette  parouTe  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  fruits  fie 
en  pâturages.  Il  y  a  aulH  des  bois. 

COATRE VEN ,  en  Bretagne ,  diocefe  fie  recette 
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deTreguier  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  18.  feux  un  tiers  0c  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fi  tuée  dans  une  contrée  ,  dont  le 
fol  eft  à-peu-près  le  même  que  celui  des  t.  paroiflês 
qui  ontdonoti  lieu  aux  deux  articles  précédées. 
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C  OBI  AS,  en  Béarn,  d  toc  eft  de  Leftar,  parle- 
trient  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchauffée  & 
recette  de  Morlas.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  s.  1.0c  deux  tiers  N.  O.  de  Morlas. 

COBRIEUX  ,  dans  la  Flandre-Wallonne  ,  dio- 
refe  de  Toumay  ,  parlement  deDouay ,  intendance 
&  fondé  légation  de  Lille.  On  y  compte  65.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  S.  £.  de  Lille  ,  0c  t.  0c  de- 
mie  S.  O.  de  Toumay. 

COC 

COC  HE  RE  Cl*)»  *D  Normandie,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon , 
rk&ion  d'Argentan  ,  fcrgenterie  d'Hiexmes.  On  y 
compte  61.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  0c  trois 
quarts  E.  S.  E.  d'Argentan  ,  &  6.  0c  quart  N.  un 
quart  à  TE.  d'Alençon.  Il  y  palTe  un  rameau. 

COCHER  EL ,  en  Normandie  ,  diocefe  0c  élec- 
tion d'Evreux  ,  parlement  0t  intendance  de  Rouen  , 
fcrgenterie  de  Pafly.  On  y  compte  3.  feux  privilé- 
giés 0c  9s.  feux  taiilabkcst  Cette  paroiflè  eft  fi  tuée 
à  la  rive  droite  de  la  rivière  d'Eure ,  à  une  lieue  N. 
O.  de  Pafly ,  ».  0c  demie  fi.  d'Evreox  ,  0c  S.  0c  de- 
mie S.  S.  E.  de  Rouen.  L'an  1364.  les  Anglois  0c  les 
Na  varrois  furent  battus  par  les  François ,  auprès  de 
Cocherei. 

COCLOIS, bourg,  en  Champagne,  diocefe  &  élec- 
tion de  Troycs ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Chatons.  On  y  compte  7$.  feux.  Ce  bourg  cil  fi  tué 
for  la  rivière  d'Auzon  ,  à  4. 1.  N.  E.  de  Troyes. 

COCOSAÎES ,  nation  ou  peuple  de  la  troificme 
Aquitaine  ou  Novetnpopulanie  ,  fitué  le  long  de 
l'Océan ,  dans  le  pays  de  Tete  de  Bufcb ,  de  Borne 
de  Mare  afin  ,  0c  qui  ocenpoit  en  même  temps  une 
partie  du  diftrict  qui  eft  connu  aujourd'hui  fous  le 
nom  de  Grandes-Landes.  Cocofa  étoit  leur  chef-lieu. 
11  parott  que  cet  endroit  étott  firué  dan%  le  Marenfin , 
à  une  petite  diltance  de  l'Océan ,  0c  dans  une  con- 
trée qui  eft  aujourd'hui  remplie  d'étangs  0c  de 
marais. 

COCQUEQUES  ,  dans  le  Médoc,  en  Guyenne, 
diocefe ,  parlement ,  intendance  0c  élection  de  Bor- 
deaux ,  juridiction  de  l'Efparre.  On  y  compte  45. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  enpaysd'excellens  vignobles. 

COCUMONT ,  paroiflè  <5c  jurifdiction  ,  dans  le 
Bazadois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  de  Bazas ,  parle- 
ment 0c  intendance  de  Bordeaux ,  élection  de  Con- 
dom, On  y  compte  195.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  1. 1.  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne. 

COCUKEZ,  dans  le  Gevaudan  ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  de  Mende,  parlement  de  Tou- 
Joufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  fur  le  Tam  ,  à  3. 1. 0c  tiers  S.  E.  de  Mende. 
Son  terroir  abonde  en  excellens  pâturages. 
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CODDES  ,  en  Nivcrnois ,  diocefe  0c  élection  de 
Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins. 
On  y  compte  12.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  deux 
tiers  de  lieue  S.  E.  de  Cercy-Ia-Tour ,  0C  à  7. 1. 
&  demie  E.  S.  E.  de  Nevers. 

CODEVAL  ,  en  Languedoc ,  diocefe  0c  recette 
de  Mur  poix ,  parlement  de  généralité  de  Touloufc , 
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intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  6 1 .  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  1.  1.  0c  trois  quarts  E.  un  quart 
au  S.  de  Mirepoix. 

COOOLET ,  en  Roulfillon  ,  diocefe  de  Perpi- 
gnan ,  confeil  fupérieur  0c  intendance  de  Rouffillon  , 
viguerie  6c  recette  de  Confiant.  On  y  compte  19. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  E.  N.  £.  de 
Villefranche. 

CODOLET  ,  en  Languedoc ,  diocefe  0c  recette 
d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier, intendance  de  Languedoc.  On  ycoropte 
63.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée 
où  l'on  cueille  d'excellent  vin ,  près  de  la  rive  droite 
du  Rhône ,  0C  près  du  confluent  de  la  rivière  de  Ceze 
avec  le  Rhône  ,  à  une  lieue  O.  un  quart  au  N.  de 
Caderouflè  ,  0c  4»  0c  demie  N.  E.  d'Uzès. 

La  terre  0c  feigneurie  de  Codolet ,  en  Languedoc, 
lut  érigée  en  marquifet  l'an  161a.  par  le  Roi 
Louis  XJ II.,  en  faveur  de  Jean-  Vincent  ài1  Anct\uni- 
Cadart  ,  qui  eut  l'honneur  de  recevoir  ce  Mo- 
narque dans  fon  château  de  Caderouflè.  Voye\ 
Caderouflè. 
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COEGNY  ,en  Champagne  ,  diocefe  de  Rheims  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons,  élec- 
tion de  Rethel.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  grains  6c  de  pâturages. 

COEMER  ,  dans  le  Bazadois  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Bazas ,  parlement  8c  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom ,  jurifdiction  de  la  pré- 
vôté. On  y  compte  8i.  feux.  Cette  paroiflè  eit  en 
pays  de  vignobles  ,  où  l'on  recueille  une  fufttfante 
quantité  de  grains  0c  de  fruits. 

COEMY ,  en  Champagne  ,  diocefe  0C  élection 
de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons. On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  0C  en 
pâturages. 

COETBUGAC ,  terre  de  Guegon,  en  Bretagne, 
diocefe  0C  recette  de  Vannes  ,  parlement  0c  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  53.  feux  un  tiers 
0C  un  quart  de  feu  ,  y  compris  ceux  de  Guegon» 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  abon- 
dante en  grains  0e  en  pâturages ,  0c  où  il  y  a  des  bois. 

COETION  ,  feigneurie  ,  en  Bretagne ,  érigée  en 
vicomté  ,  avec  union  de  plufieurs  fiefs  ,  par  lettres 
d'Avril  1650.,  regiftrées  à  Rennes  0c  à  Nantes  les 
as.  Juin  1654.  0c  17.  Septembre  16(5. ,  en  faveur 
des  fervicesde  Charles  de  la  Bourdonnais  ,  Seigneur 
de  Coction  ,  &  de  Louis  fon  fils ,  Conseiller  au  par- 
lement de  Bretagne.  Vt>yt\  la  Bourdonnais. 

COETLOGON ,  châtellcnie  0c  fief  de  Haubert  , 
dans  l'évêché  de  St.  Brieux  ,  en  Bretagne  ,  qui  a 
donné  fon  nom  à  une  ancienne  maifon  ,  connue 
en  Bretagne  dès  la  fin  du  douzième  fiecle.  Cette 
terre  fut  érigée  en  marquifat  avec  union  des  terres 
de  Coetlogon  ,  Pleugrinet ,  la  Lande ,  Chaftel ,  la 
Motte-au  -  Vicomte  0c  Gauray ,  par  lettres  de  Mai 
16x1.  ,  regiftrées  à  Rennes ,  en  faveur  de  René  , 
Sire  de  Coetlogon  ,  dont  la  fille  aînée  ,  Philippe  de 
Coetlogon ,  devint  héritière  de  fa  branche,  &  époufa 
René  de  Coetlogon ,  Vicomte  de  Mejuflèaume ,  fon 
parent  du  douzième  au  treizième  degré  ,  0c  frère 
aîné  d'Alain  Emmanuel  de  Coetlogon ,  reçu  Vice- 
Amiral  le  1 8.  Novembre  1716. ,  Chevalier  des  or- 
dres du  Roi  en  1714. ,  &  nommé  le  1.  Juin  1730. 
Maréchal  de  France  ,  honneur  dont  il  jouit  peu 
de  temps ,  étant  mort  le  7.  du  même  mois  ,  âgé  de 
83.  ans  0c  demi.  René ,  Marquis  de  Coetlogon , eut 
pour  fils  René-Hyacinthe  ,  dont  la  fille  ,  Sufanne- 
Guyonne  ,  porta  le  marquifat  de  Coetlogon  à  Phi- 
lippe-Guy de  Coetlogon,  fon  coufin-germain ,  pere 
de  Céfar-Magdeleine  ,  mort  le  16.  Avril  1744*  Il 
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avoit  époufë  Catherine-Claude  le  Borgne-d' Avau- 
gour ,  dont  N.  Marquis  de  Coëtlogon ,  né  en  174». 

La  branche  des  Vicomtes  de  Loyat  a  été  formée 
par  Louis  de  Coëtlogon  ,  autre  fsere  du  Maréchal 
de  France  ,  &  pere  de  Renë-Charles-Elifabeth  de 
Coëtlogon ,  qui  d'Anne  d'Auvril  de  la  Roche  ,  a  eu 
pour  enfants  ,  i°.  Louis ,  dit  le  Comte  de  Coëtlo- 
gon ,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi ,  marié 
le  17.  Février  1736.  avec  Marie-Magdeleine  Jolianne 
de  la  Carre  de  Saumery  ;  *°.  Louis-Emmanuel  de 
Coëtlogon  ,  Brigadier  des  armées  du  Roi ,  veuf  du 
18.  Novembre  1744-  de  Thomafc-Celcfte-Efther 
Bivié,  mcre  d'Emmanuel-Etienne  Maurice  de  Coët- 
logon ;  3V.  Emmanuel- Marie  ,  dit  le  Chevalier  de 
Coëtlogon,  Capitaine  de  vaiffcauxdu  Roi;  4".  René- 
Anne-Èlifabeth ,  mort  Abbé  Commcndataire  de  St. 
Mefmin. 

COETLOUP  ou  Coitlou ,  ancien  château  ,  fitué 
dans  une  forêt ,  près  de  Vannes  en  Bretagne ,  &  où 
Nominoé  convoqua  l'an  848.  un  Synode  ou  con- 
cile ,  dans  lequel  furent  dépofés  Sufannus ,  Evêque 
de  Vannes ,  Félix  Evêque  de  Quimper  ,  Saiaqon 
Evêque  de  Dol ,  dt  Libcralis  Evêque  de  Saint-Pol- 
de-Léon ,  tous  quatre  convaincus  de  fimonic  par 
témoins  de  par  leur  propre  confeffion. 

COETM  ADEUC,  feigneurie,  en  Bretagne,  érigée 
en  Baronme  pour  Guy  de  Lojiiac  ,  Ecuyer ,  Sei- 
gneur de  Kermeftbnet,  par  lettres  d'Octobre  1637., 
regiftrées  le  24.  dudit  mois. 

COETMALOEN,  abbaye  d'hommes, de  l'ordre 
de  Ckeaux  ,  au  diocefc  de  Quimper ,  en  Bretagne  ; 
fondée  vers  l'an  1141.,  par  Alain  le  Noir,  gendre  de 
Coaan  III.  ;  fituée  dans  une  contrée  agréable  ôe  fer- 
tile ,  à  3. 1.  S.  de  Guincamp ,  de  16.  &  deux  tiers 
N.  E.  de  Quimper.  Cette  abbaye  eft  en  commende  , 
&  vaut  au  moins  4000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en 
elt  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de 
Rome  ne  foit  que  de  1 00.  florins. 

COETQUEN  ,  terre  &  feigneuric  ,  au  diocefe 
de  St.  Malo  ,  en  Bretagne  ,  érigée  en  marquifat  par 
lettres  de  Juin  1 57$. ,  regiftrées  le  1 1 .  Oftobre  fui- 
vant.en  faveur  de  Jean  I.  de  Coctquen  ,  Vicomte 
d'Uzel  ,  Gouverneur  de  Saint-Malo  ,  qui  devint 
Comte  de  Combour  du  chef  de  fa  femme  ,  Philippe 
d'Acigné.  Sa  poftérité  s'eft  éteinte  depuis  peu. 

CŒUR  LU  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Peronne. 
On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroifie  eft  fituée  dans 
une  contrée  agréable  de  fertile ,  à  quelque  diftance 
de  la  rive  droite  de  la  Somme  ,  à  une  lieue  de  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Peronne. 

CtEUVRES  ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  de  Mende ,  parlement  de  Tou- 
louse ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  30.  feux. 

CŒUVRES  ,  ville,  dans  le  Soiftbnnois,  an  gou- 
vernement général  de  l'Iflc-dc- France,  diocefe ,  in- 
tendance de  élection  de  Soiflons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  118.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  un  ruiflëau  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  de  la  rive 
gauche  de  l'Aifne,  à  1. 1.  &  demie  O.  S.  O.  de  Soif- 
ions  ,  &  4.  &  demie  E.  S.  E.  de  Compiegne.  Elle  fut 
érigée  en  duché-pairie ,  fous  le  nom  à'Ejirt'es  ,  en 
1645. ,  mais  les  lettres  ne  furent  vérifiées  &  enré- 
giftrées  au  parlement  qu'en  1663.  Cette  pairie  s'elt 
éteinte' ,  il  y  a  environ  vingt  ans  ,  par  la  mort  du 
dernier  Maréchal  d'Effxées ,  autre  que  celui  qui  vit 
actuellement ,  de  qui  eft  d'une  maifon  différente  de 
celle  des  anciens  poffeffeurs  de  Cœuvres. 

COEX  ou  Couex ,  «n  Poitou  ,  diocefe  de  Luçon , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers  ,  élec- 
tion des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte  168.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  4.  1.  &  demie  N.  des  Sables- 
d'OJonne. 
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COFFY ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Limoge* 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins ,  élec- 
tion de  Gueret.  On  y  compte  7».  feux.  Cette  pa. 
roiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  fit  abon- 
dante ,  quoique  dans  un  pays  de  montagnes ,  prêt 
des  confins  du  Limofin ,  à  3.  1.  6t  quart  N.  de 
Saint- Exoperi  ,  &  ix.  de  deux  tiers  S.  S.  E.  de 
Gueret. 
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COGERS ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment de  intendance  de  Befançon , bailliage  &  recette 
de  Lons-Ie-Saulnier.  On  y  compte  39.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  1. 1.  fie  deux  tiers  N.  O.deLoos- 
le-Saulnier.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  &  en 
pâturages,  &  il  y  croît  du  vin. 

COGNAC  ou  Coignac  ,  Coniacum  ,Conacum,Ci. 
friniatum ,  vHle  avec  une  juftice  Royale ,  une  m», 
réchauffée ,  un  bureau  des  fermes ,  chef-lica  d'une 
élection  de  fon  nom  ;  en  Angoumois ,  diocefe  de 
Saintes,  parlement  de  Paris,  intendance  de  la  Ro- 
chelle. On  y  compte  847'.  feux.  Cette  ville  eft  dut 
une  fituation  véritablement  délicieufe ,  de  dans  uot 
contrée  des  plus  fertiles  ,  fur  la  rive  gauche  de  la 
Charente ,  à  une  lieue  ôe  deux  tiers  O.  de  Jaroac , 
3.  &  demie  E.  un  quart  au  S.  de  Saintes ,  6.  &  de- 
mie O.  d* Angoulème  ,  &  13.  S.  E.  de  la  Rochelle. 
Long.  17.  19.  $4.  lat.  4$.  41.49.  Ses  eaux-de-vie 
font  excellentes ,  &  on  en  fait  un  commerce  confi- 
dérable.  Il  y  a  un  château  où  naquit  le  Roi  Fran- 
çois I. ,  &  qui  eft  accompagné  d'un  grand  parc  ée 
d'un  étang  d'une  longueur  extraordinaire.  Les  Cor- 
deliers  fie  les  Récollets  ont  des  couvents  en  cette 
ville  ;  de  les  Bénédictins  y  ont  auffi  un  monafiere 
qui  eft  très-beau  de  bien  renté.  Ces  derniers  joiiuTent 
d'un  prieuré  qui  leur  donne  le  droit  de  nommer  à 
la  cure.  En  15  Si.  le  Prince  de  Condé  entreprit  de 
réduire  la  ville  dont  il  eft  queftion,  mais  il  lut 
obligé  d'en  lever  le  fiege. 

Il  s'eft  tenu  plufieurs  conciles  à  Cognac.  t'.L'ao 
u}8. ,  le  11.  Avril ,  par  Geraud  de  Malemort, 
Archevêque  de  Bordeaux,  de  fes  fuffragants.  On  y 
publia  trente-huit  canons  ou  articles  de  réformatioo, 
où  l'on  voit,  comme  dans  la  plûpart  des  conciles 
du  même  fiecle,  Pefprit  de  chicane  qui  régnoit 
alors  dans  le  clergé.  Le  concile  oppofe  des  excom- 
munications générales  aux  abus  qui  régnoient  alors. 
Entr'autres  ,  on  fe  fervoit  de  fauflès  lettres:  00 
pourfuivoit  une  partie  pour  les  mêmes  caufes  devant 
divers  Juges.  Des  Clercs  fe  faifoient  céder  des  ac- 
tions  pour  les  attirer  au  tribunal  eccléfiaûique. 
Quelques-uns  fe  difoient  fauffement  Juges  délégués 
ou  fubdélégués ,  &  faifoient  citer  les  parties  devant 
eux  fans  pouvoir  montrer  de  commiffaon.  D'autres 
pourfuivoient  un  nouveau  droit ,  en  vertu  de  let- 
tres obtenues  auparavant  en  une  autre  occafion.  On 
donnoit  aux  Moines ,  en  argent ,  leur  nourriture  fil 
leur  veftiaire;  ce  qui  autorifoit  la  propriété.  On  négli* 
geoit  de  rendre  compte  des  revenus  du  monaftere , 
&  d'en  tenir  les  portes  fermées.  Les  Frères  for- 
toient  fans  permifhon  ,  mangeoient ,  dans  les  vil- 
les ,  de  la  viande  chez  les  féculiers  ,  prenoient 
des  cures  ,  de  demeuroient  feuls  dans  leurs  prieu- 
rés. i°.  L'an  1160. ,  par  Pierre  de  Ronccvaux,  Ar- 
chevêque de  Bordeaux.  On  y  fît  dix-neuf  articles  de 
conftitutions.  Par  le  premier  article  ,  on  voit  que 
le  peuple  affiftoit  encore  en  ce  temps-là  aux  offices 
de  la  nuit  :  car  on  y  défend  de  veiller  dans  les  églifes 
ou  les  cimetières ,  à  caufe  des  désordres  qui  s'y  coro- 
mettoient.  Défenfes  de  faire  des  danfes  dans  les 
églifes  aux  fêtes  des  Innocents,  ni  d'y  repréfèntei 
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des  Evêques  en  dérifion  de  la  dignité  épifcopale. 
On  ne  portera  point  un  corps  au  lien  de  fa  fépul- 
turc  ,  qu'il  n'ait  été  porté  fuivant  la  coutume  à  l'é- 
glife  paroiffialc  ;  parce  qu'on  ne  peut  mieux  fçavoir 
que  là,  fi  le  défunt  étoit  interdit  ou  excommunié. 
3°.  L'an  i  262.,  par  l'Archevêque  de  Bordeaux ,  qui 
y  fit  fept  articles.  Le  troisième  eft  pour  contraindre 
les  Seigneurs  à  fatfir  le  temporel  des  excommuniés, 
pour  les  obliger  à  rentrer  dans  l'églife.  Le  même 
Archevêque  tint  un  concile  Tannée  fuivante  1  263. , 
en  un  lieu  qui  n'eft  point  nommé.  On  y  fît  fept  arti- 
cles, dont  le  fécond  porte  que  celui  qui  aura  fouf- 
fert  l'excommunication  pendant  un  an,  fera  réputé 
hérétique ,  &  dénoncé  comme  tel  :  ce  qui  aboutiiToit 
félon  la  remarque  de  M.  de  Fleury,  à  le  foumettre 
aux  peines  temporelles  portées  contre  les  hérétiques 
par  les  loix.  On  voit  dans  ces  deux  derniers  conci- 
les ,  comme  dans  les  remontrances  faites  par  les 
Evêques  au  Roi  Saint-Louis  ,  en  1263.  ,  quelles 
étoient  les  maximes  du  clergé  fur  les  excommunica- 
tions :  fruit  de  l'ignorance  de  ce  temps-là.  Saint- 
Louis  étoit  bien  éloigné  de  penser  comme  eux. 
FUuty,  hift.  cccltf. 

Confédérée  comme  diftrict  particulier  de  la  géne- 
néralité  de  la  Rochelle ,  Téleétion  de  Cognac  eft  bor- 
née au  N.  par  les  généralités  de  Poitiers  &  de  Limo- 
ges ;  au  S.  &  à  l'O.  par  Pélcaion  de  Saintes;  au 
N.  O.  par  celle  de  Saint- Jean-d'Angely ,  &  à  l'E. 
par  la  généralité  de  Limoges.  Elle  a  onze  lieues  de 
longueur  fur  IL  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué 
à  41»  lieues  quarrées.  Le  terroir  y  eft  extrêmement 
fertile  en  excellens  vinsfic  en  fruits  délicieux.  On  y 
compte  119.  paroiflesou  communautés  aftouagées 
&  ni»  mille  794-  feux  ,  qui  payent  enfemblc  ôt  en 
commun  la  Tomme  de  Ut.  mille 76 a» livres  de  l'im- 
pofition  totale  ,  concernant  la  taille  ,  impofée  fur 
toute  la  généralité  ,  &  portée  à  la  fomme  de  992. 
mille  Six.  livres. 
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Ligniere» ,  b..<urg  .  ...  110 
Louzignac.  V.  Enclave. 
Luxé  Q.  la  Terne  ....  111 
Migdeleine,  (la) ....  i» 

Mainxe  ,  bourg  1 50 

Mal  avilie  ,  bourg  1B0 

Mande  ,  bourg  

MaqnevUle.  V.  Enclave. 

Mareuil ,  bourg  104 

Mailillac.  V.  Lenville. 
Maflanzier.  V.  Enclave. 
Merlgnac  ,  bourg  ....  iqq 
Merpint ,  bourg  .....  ico 

Mefnac   70 

Métairies  (les).  V.  En- 
clave. 

Migron.  V.  St  Sulplce. 

Moncignac  <Si 

Montignac  V.  Sonne- 
ville. 

Mofnac  >  bourg  1 10 

Monlidars,  bourg.  .  .  ,  170 
Moulinneuf.  V.  Bonrg- 

Charente. 

Nanclars   &i 

Neicillac   8± 

Nercillac.  V.  Enclave. 

Nonaville   70 

Notre.  Dame  de  Monts  G- 

Aigre  ,  bourg  jjo 

Oradour  fi.  Chiite .  ...  08 
Palu  la).  V.  Enclave. 

Plaifac   76 

Plaflac   4 

Pleffis  fie).  V.  Enclave. 
Pronclas.  V.  Eoclave. 
Pniperou  £-  BoiiVedon  , 

bnurg  us 

Puyréal  &.  Chltelart  .  .  tfo 

Kenvill   8x 

Reparfac  jt 


Richemond.  V.  Enclave. 
Roiffac,  ^.Geaofac. 

RoolHac.  

Roaiilac ,  bourg ..... 
Roolet.  V.  Enclave. 
Roumette.  V.  Bnrie. 
Salignac.  V.  Enclave. 

Salles  ,  bourg  

Segonzac  t  bourg  .... 
Sigoagne  ,  oonrg  .... 
iigoegne.  V.  Enclave. 
Sonnevilteen  Ambleviile. 
Sonneville&  Montignac. 
Saint- Amant.  V.  Angeac. 
St.  Amant  de  Boifle  , 

bourg  

St.  Amant  de  Noire  , 

bourg  

St.  André  ,  îcurg.  .  .  . 

St.  Bris  ,  bourg  

St.  Cibardeaux ,  bourg  . 
St.  Eftephe ,  bourg 


Frux. 
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St.  Etienne   »  j 

St.  Fort  >  bourg.  ....  107 

St.  Genis ,  bourg  ....  ina 

St.  Laarenc  ,  bourg .  .  .  100 

St.  Martin  ,  bourg  .  .  .  a  )4 

St.  Medard   ^ 

St.  Me  fine  ,  bourg. 
St.  EablxJLAbatcu 


140 


90 
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St.  treuil,  bourg 

St.  Severin   50 

St.  Simenx  

St.  Simon  

Si.  Solpice  G-  l'Enclave 
de  Migron  

St.  Trojan  

aiote-Severe  

Tapis  (le).  V.  Enclave. 

Temple  (le).  Voye\  En- 
clave. 

Terne  (la).  V.  Luxé. 

Terfac.} 

Touriers.  (f 

Touzac  ,  bourg  iqq 

Toozac.  V.  Enclave. 

Truc  84 

Vaux  ,  bourg  117 

VerdiÛe  ,  bourg  

Verrière  ,  bourg  1 14 

Verrons   I4 

Vibrac  ffll 

Villart   00 

Villars.  V%  Eoclave. 
Villeiefus ,  bourg  ....  ijj 

Villejoubert  41 

Villeognon   60 

Viville  iî 

Vouharte   8_o_ 

Voutgezac  

Xambes   Rn 

ilfi. ''ar.         Tittl  16704 
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COGNAC,  enLimofîn,  diocefe  de  Limoges, 
parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  Poitiers , 
élection  de  Confolant.  On  y  compte  34t.  feux. 
Cette  paroilTe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  Vienne ,  à  j.  L  «  demie  O.  un  quart 
au  S.  de  Limoges. 

COGNEHORS  ,  bonrg  ,  dans  le  pays  d'Aunis , 
diocefe.intendancecV  élection  delà  Rochelle,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  iqq.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  en  pays  de  grains  ôc  de  bons  pâturages. 

COGNET,  en  Dauphinc,  diocefe,  parlement, 
intendance  &.  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
un  vingt-quatrième  dt  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  &  un  demi  un  huitième  & 
un  trente-deuxieme  de  feu  pour  les  biens  taillables, 
y  compris  néanmoins  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroilTe  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes. 
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COGNY ,  dans  le  Beaujolois,  diocefe  &  inten- 
dance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Villefranche.  On  y  compte  ijo.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  de  demie  0.  S.  O.  de  Ville- 
franebe. 

COGNY  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Bourges , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins ,  élec- 
tion de  St.  Arnand.  On  y  compte  6ï.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  j.  1.  &  demie  N.  E.  de  Saint-Amand. 

COGOLIN  ,  bourg  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Fréjuls ,  parlement  &  intendance  d'Aix ,  viguerie 
3c  recette  de  Draguignan.  On  y  compte  5.  feux 
de  cadaflre.  Ce  bourg  cft  fitué  fur  une  hauteur  ,  à 
une  bonne  demi-lieue  du  golfe  de  Grimaud  ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  O.  de  St.  Tropès ,  à  4. 1.  & 
demie  S.  O.  de  Fréjuls ,  &  s-  &  deux  tiers  S.  de 
Draguignan. 

COGULOT,  en  Périgord ,  diocefe  de  élection 
de  Sarlat ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiflè ,  qui  fait 
partie  du  comté  de  Montfort ,  ne  paye  point  de 
taille;  de  elle  eit  fituée  fur  le  Drot ,  à  13.  1. 
O.  S.  O.  de  Sarlat. 

COGUMONT  ou  Saint-Pierre  de  Cogumont , 
dans  PAgenois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  &  élection 
d'Agcn  ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux , 
jurifdiction  de  Montpezat.  On  y  compte  87.  feux. 
Cette  paroiflè  cil  fituée  à  quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  du  Lot. 

C  O  H 

COHAN  ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  , 
intendance  dt  élection  de  Soiflbns  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  83.  .'eux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  remplie  de  bois  de 
abondante  en  pâturages  ,  à  5.  1.  S.  E.  de  Soiflbus. 

COHERI ,  en  Artois  ,  diocefe  de  St.  Orner , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  de  recette  d'Aire. 
On  y  compte  25.  feux  de  115.  perfonnes.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  près  des  fources  de  la  Laqucttc, 
à  2.  1.  de  trois  quarts  S.  O.  d'Aire. 

COHINIAC  ,cn  Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de 
Saint-Brieux  ,  parlement  de  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  10.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de 
pâturages. 

COHONS  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  élection 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  ri7.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  une  lieue  de  demie  S.  de  Langres. 

C  O  J 

COJALOU ,  forêt  ,  au  diocefe  de  Quimper  , 
en  Bretagne.  Elle  eft  compofée  de  bois  de  hautc- 
fûtaie  de  de  bois  taillis. 

COIFFAND  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de 
recette  de  Beaune.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  2.  I.  S.  S.  E.  d'Arnay-le-Duc. 

C01FFY  le  Châtel  ,  prévôté  de  annexe  de 
Coiffy-la-ville  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  élection 
de  Langres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  147.  feux. 

COIFFY  la  Ville ,  dans  le  Baflîgny  ,  en  Cham- 
pagne, diocefe  de  élection  de  Langres  ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  9  J. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile  en  grains  de  en  pâturages ,  à  une  petite  dif- 
tance de  Coiffy-lc-Châtel ,  de  à  3,  I.  de  demie  E. 
de  Langres. 
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COIGNAC  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  ,  intendance ,  éleftioo  de  colleae  d'Aufch, 
parlement  de  Touloufe.On  y  compte  60.  bellugucs 
de  feu.  Cette  paroiflè  eft  à  ».  1.  de  quart  N.  E.  d'Aufcb. 

COIGNAX ,  dans  l'Aftarac ,  en  Gafcogne ,  dio- 
cefe &  intendance  d'Aufch,  parlement  de  Touloufe, 
élection  d'Aftarac.  On  y  compte  60.  bellugues  de 
feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

C01GNEUX ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Dourlens.  On  y  compte  8.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  bons  pâturages. 

COIGNEUX  &  Roffignol ,  en  Picardie ,  diocefe 
de  intendance  d'Amiens,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Peronne.  On  y  compte  ji.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  ».  I.  de  quart  N.  N.  O.  d'Albert ,  de  5. 
de  demie  N.  E.  d'Amiens. 

C0IGN1ERE,  dans  le  Mantois,  an  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  6c  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Montfort-l'Amaury.Ony  compte  5 1 .  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  de  deux  tiers  S.  E.  de  Moot- 
fort-l'Amaury ,  de  j.  S.  0.  de  Verfailles. 

COIGNY ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Cofltao- 
ces ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen  , 
élection  de  Carentan ,  fergenteric  de  Saint-Eny. 
On  y  compte  741  feux.  Cette  paroiflè  cft  fituée  dar.s 
une  contrée  agréable  de  fertile  principalement  en 
exccliens  pâturages ,  à  trois  quarts  de  lieue  de  la 
rive  gauche  de  la  rivière  d'Ouvc  ,  à  ».  1.  O.  N.O. 
de  Carentan  ,  6.  N.  N.  E.  de  Coûtances ,  de  8.  0. 
N.  0.  de  Bayeux. 

La  terre  fie  feigneurie  de  Coigny  fut  acquife  par 
Robert  de  Franquetot ,  Préfident  à  mortier  au  par- 
lement de  Rouen  ,  fils  d'Antoine  suffi  Préfident  i 
mortier ,  de  d'Eléonor  de  Saint-Simon-Counomer. 
Le  Seigneur  de  Coigny  époufa  Anne  ,  fille  de  Jean 
An^erans  de  Courandon  ,  Préfident  à  mortier  aa 
parlement  de  Rouen  ,  de  fut  pere  de  Jean- Antoine 
de  Franquetot  ,  Maréchal  de  camp ,  Capitaine- 
Lieutenant  des  gendarmes  de  la  Reine  Anne  d'Au- 
triche ,  de  gouvernement  de  Caen,  en  faveur  du- 
quel le  Roi  érigea  la  feigneurie  de  Coigny  en  comte 
vers  l'an  1650.  Il  avoit  époufé  le  6.  Juin  1634. 
Magdeleine  Fatri ,  Dame  de  Y'illerey  ,  héritière  de 
fa  maifon ,  de  laquelle  il  eut  1'.  Renée  de  Franque- 
tot, alliée  à  fon  coufin  François-Hilarion  de  Fran- 
quetot, Marquis  d'Auxais,  petit-fils  de  Louis  de 
Franquetot ,  Seigneur  d'Auxais ,  de  de  Diane  dr 
Montmorency-Foflèux  ;  »".  Robert- Jean- Antoine 
de  Franquetot ,  deuxième  Comte  de  Coigny ,  Lieu- 
tenant-Général des  armées  du  Roi ,  Gouverneur  de 
Barcelonne  en  1697.,  Grand-Bailli  &  Gouverneur 
de  Caen,  allié  «1  1688. à  Marie-Françoife  Goyon- 
àc-Matignon  ,  mort  en  Octobre  1704. ,  pere  de 
François  de  Franquetot,  Comte  de  Coigny ,  né  le 
14.  Octobre  1672.,  Meftrc- de-Camp -Lieutenant 
du  régiment  Royal-Etranger  cavalerie  en  1691., 
Brigadier  en  1701.,  Maréchal  de  camp  en  1704.  , 
Colonel-Général  des  dragons  même  année  jufqu'cn 
1754. ,  de  depuis  1748.  jufqu'en  1754. ,  Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Roi  en  1709.,  Chevalier 
de  fes  ordres  en  1 714. ,  Chevalier  de  la  Toifon  d'Or 
en  1734. ,  Duc  héréditaire  en  1747. ,  Maréchal  de 
France  le  14.  Juin  17  }4-  »  mort  en  Décembre  17s  9. 
Il  avoit  époufé  le  8.  Décembre  1699.  Hen- 
riette de  Montboucker ,  fille  de  René  ,  Marquis 
du  Bordage.  De  ce  mariage  font  nés  :  °.  le  1 1 .  No- 
vembre 1703.  Henriette- Bibiane  de  Franquetot, 
alliée  le  26.  Février  1716.  à  Jean-Baptiftc-Joachim 
Colbert ,  Marquis  de  Croijfy  ,  Lieutenant-Général 
des  armées  du  Roi,  Capitaine  des  gardes  de  la 
porte  •,  de  20.  Antoine  -  François  de  Franquetot , 
Marquis  de  Coigny,  Lieutenant  -  Général  des  ar- 
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nées  du  Roi ,  Chevalier  de  fes  ordre*  ,  mort  le  4. 
Mars  1748.,  ayaot  été  allié  le  23.  Octobre  1719. 
à  Marie-Thérefe-Jofephe  ,  fille  de  Malo ,  Marquis 
de  Nevet.  De  ce  mariage  font  venus  i°.  le  28. 
Mars  1737.  Marie-François-Henri  de  Franquetot, 
aujourd'hui  Duc  de  Coigoy ,  Meftre-de-Camp  gé- 
néral de  dragons  en  >7<4. ,  Brigadier  eu  1756., 
Maréchal  de  camp  en  1760.  ;  a0,  le  23.  Août  1740. 
Aoguftin  -  Gabriel ,  dit  le  Comte  de  Nevet  ;  de 
j°.  le  14.  Décembre  1743.  Jean-Philippe  de  Fran- 
quetot, Baron  de  Warenquebec. 

COIN  ,  dans  le  pays  Meftw  ,  diocefe  ,  parle- 
ment,  intendance,  bailliage  de  recette  de  Metz, 
diftrict  de  rifle.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eit  fituée  à  quelque  d  il  tance  de  la  rive  gauche 
de  la  Seille  ,  à  a.  I.  S.  de  Metz. 

COIN  fur  Seille,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe , 
parlement  ,  intendance  ,  bailliage  de  recette  de 
Metz ,  diftritt  de  l'ifle. On  y  compte  23.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  Seille ,  à  a.  I.  S.  de  Metz. 

COINCE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  Ôt  recette  de  Saint-Diey.  On  y 
compte  3  a.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  dé 
demie  E.  S.  E.  de  Saint-Diey.  On  la  diftingue  en 
haute  de  baffe  Coince  ou  Coinche. 

COINCES  ,  dans  l'Orléanois  propre  ,  diocefe  de 
intendance  d'Orléans  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Bcaugency.  On  y  compte  1 1 5.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  3. 1.  N.  O.  d'Orléans  ,  dé  4.  de  demie 
N.  N.  E.  de  Beaugency. 

COINCY  ,  ville  ,  dans  la  Brie-Champenoife , dio- 
cefe &  intendance  de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte  a 08. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  en  pays  de  bois  ôt  de  bons 
pâturages  ,  à  a.  1.  de  demie  N.  de  Château-Thierry  , 
&  4.  de  trois  quarts  S.  S.  E.de  Soiflbns. 

COINCY  ti  Châtillon ,  dans  le  pays  Meflin ,  dio- 
cefe, parlement,  intendance,  bailliage  de  recette  de 
Metz,diftrict  du  Haut-Chemin.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  eit  fituée  en  pays  de  montagnes. 

COING  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  élection  de 
Laoo ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  SoiiTbns. 
On  y  compte  3  3.  feux.  Cette  communauté  eft  à  a. 
I.  N.E.  de  Montcornet  ,  de  7.  N.  E.de  Laon. 

COING  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras  ,  confeil 
provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Lille  ,  bailliage  fie  recette  de  Lens.  On  y  compte 
47.  feux  de  a  3  3.  perfonnes.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  de  en  pâturages , 
&  où  il  y  a  des  marais. 

COINS ,  en  Bcrry  ,  diocefe  de  intendance  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Château- 
roux.  On  y  compte  24.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une 
lieue  de  demie  N.  de  Châteauroux. 

C0INT1COURT  &  Monnes,  dans  la  Brie-Cham- 
penoife ,  diocefe  de  intendance  de  Soiflbns ,  parle- 
ment de  Paris  ,  élcdion  de  Château-Thierry.  On  y 
compte  ao.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  grains. 

COIRAC  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe ,  parlement ,  intendance,  bailliage  ,  élec- 
tion de  recette  de  Bordeaux  ,  comté  de  Benauges. 
On  y  compte  1 2  a.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en- 
tre la  Garonne  de  la  Dordogne ,  dans  une  contrée 
agréable  de  fertile,  à  6.  t.  fie  demie  S.E.  de  Bordeaux. 

COIRAZZE  ,  en  Béarn.  Voyc\  Coarazze. 

COIRON ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  terre 
de  recette  de  Saint-Claude,  parlement  de  intendance 
de  Befançon.  On  y  compte  a  t.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  3.  I.  de  tiers  N.  O.  de  St.  Claude. 

COISE  ou  Saint-Etienne  de  Coifc  ,  en  Lyon- 
nois ,  diocefe  ,  intendance  de  élection  de  Lyon , 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  24.  feux.  Cette 
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paroiflè  eft  à  6.  1.  de  tiers  S.  O.  de  Lyon. 

COISEVEAUX  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  de 
recette  de  Baume.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâ- 
turages. 

COISIAT  ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon  ,  par- 
lement de  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  baillia- 
ge de  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Montdi- 
dier.  On  y  compte  t$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 
1.  N.  E.  de  Bourg. 

C01SL1N  ou  Coalio  ,  en  Breta  gne,  diocefe  de 
recette  de  Nantes  ,  pari  ement  de  intendance  de 
Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feu- 
lement 170.  habitations  ou  maifons.  Cette  paroiflè, 
qui  a  donné  fon  nom  au  duché  de  Coijltn  ,  eft  à 
une  lieue  de  deux  tiers  E.  de  Pont-Château ,  a.  de 
la  rive  droite  de  la  Loire  ,  7.  de  quart  N.  O.  de 
Nantes,  1$.  S.  S.  O.  de  Rennes  ,  de  4.  de  trois 
quarts  S.  E.  de  la  Roche-Bernard.  Son  terroir  eft 
très-fertile  en  grains  fie  en  pâturages. 

La  terre  de  feigneuric  de  Caflin  entra  vers  le 
milieu  du  feizieme  n'ecle  dans  la  maifon  du  Cam- 
bout ,  par  l'alliance  de  Françoife  de  Baye  ,  Dame 
de  Coiflin  fit  de  Merioncc ,  avec  René  ,  Seigneur 
du  Cambout ,  Grand- Veneur  fie  Grand-Maître  des 
eaux  de  forêts  de  Bretagne  ,  iflii  au  onzième  de- 
gré d'Alain  ,  Seigneur  du  Cambout ,  qui  vivoit  dans 
le  douzième  fîecle.  René  fut  perc  de  François  , 
Grand-Veneur  de  Bretagne  fie  Gouverneur  de  Nan- 
tes ,  qui  de  Louife  du  PUffis-Richeluu  eut  pour  fils 
aîné  Charles ,  perc  de  Céfar  ,  Lieutenant-Général 
des  armées  du  Roi  ,  Colonel-Général  des  Suiflès 
de  Grifons  ,  en  faveur  duquel  la  feigneurie  de  Coif- 
lin fut  érigée  en  marquifat  par  lettres  d'Août  1634., 
de  par  autres  de  furannation  de  Décembre  i6$6. , 
regiftrées  au  parlement  de  Rennes  le  1 1 .  Octobre 
1659.  »  de  en  la  chambre  des  comptes  de  Nantes  en 
1661.  ,  auquel  marquifat  les  baronnies  de  Fom- 
Château  fie  de  la  Rochc-Rcmard  furent  unies  fit  éri- 
gées en  duché-pairie,  en  faveur  de  fon  fils  ainé 
(  Armand  du  Cambout, qui  fut  depuis  Lieutenant- 
Général  des  armées  du  Roi  de  Chevalier  de  fes  or- 
dres )  ,  par  lettres  de  Décembre  1663. ,  regiftrées 
au  parlement  le  15.  du  même  mois ,  6e  en  la  cham- 
bre des  comptes  le  13.  Avril  167t.  Ce  Seigneur, 
qui  avoit  pour  frère  puîné  ,  Pierre  du  Cambout , 
Cardinal  de  Evèque  d'Orléans ,  Grand-Aumônier 
de  France  de  Commandeur  de  l'ordre  du  Saint- 
Efprit,  eut  pour  fils  Pierre  ,  Duc  de  Coiflin,  mort 
le  7.  Mai  1710.  fans  poftérité  ,  fit  Henri-Charles  , 
Evèque  de  Metz,  Commandeur  de  l'ordre  du  Saint- 
Efprit  ,  en  qui  le  duché  de  Coiflin  s'éteignit  par 
fa  mort  arrivée  en  1733. 

La  maifon  du  Cambout  fubfiftedans  une  branche 
cadette  ,  formée  par  Louis  .deuxième  fils  de  Fran- 
çois ,  qui  eut  en  partage  la  terre  de  Bec ay ,  dot  de 
fa  mere  Louife  du  PU]fu~Rickelieu.  Il  eit  le  qua- 
trième ayeul  de  Pierre-Armand  du  Cambout,  Comte 
de  Coreilhe  ,  qui  a  retiré  le  marquifat  de  Coiflin. 
Celui-ci  eft  mort  en  1738.,  laiflant  de  Renée- An- 
gélique Talkouet,  Comteflè  de  Keravian  ,  i°.  Char- 
les-Georges-Rcnédu  Cambout ,  Marquis  de  Coiflin, 
Comte  de  Coreilhe  ,  né  en  I7a8. ,  Colonel  dans  le 
regiment  des  grenadiers  de  France  en  17J0. ,  Co- 
lonel du  régiment  de  Brie  en  17S9.  »  Brigadier  en 
176a. ,  dcc. ,  allié  le  8.  Avril  1750.  à  Marie-Anne- 
Louife-Adelaïde  de  Mailly-Rubempre';  a".  Georges- 
Armand  ,  dit  le  Chevalier  du  Cambout,  né  en 
1730  ;  fie  30.  Pierre  ,  dit  le  Chevalier  de  Coiflin, 
Moufquetaire  dans  la  féconde  compagnie  en  17(0. 

COISY  ,  en  Picardie, diocefe  fit  intendance  d'A- 
miens ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Dourlcns, 
doyenné  de  Vignacourt.  On  y  compte  $  a.  feux. 
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Cette  paroiflë  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  d'A- 
miens. 

COIVERT  ,  en  Sain  ton  ge  ,  diocefe  de  Saintes , 
parlement  de  Bordeaux, intendance  de  la  Rochelle  , 
élection  de  Saint-Jcan-d'Angely.  On  y  compte  96. 
feux.  Cette  paroiilé  eft  à  5.  1.  N.  N.  E.  de  Saint- 
Jean-d'Angely. 

COIVREL ,  en  Picardie,  diocefe  de  Beauvais  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens  ,  élec- 
tion de  Montdidier.  On  y  compte  101.  feux.  Cette 
paroiflë  eft  à  1.  1.  S.  de  Montdidier  ,  &6.  de  demie 
E.  N.  E.  de  Beauvais. 

COIZARD ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Châtons,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  1$.  feux.  Cette  parohTc  eft  iituée  en 
pays  de  grains  de  de  pâturages ,  &  où  il  y  a  des 
vignobles. 

COIZE  ,  en  Foreft  ,  diocefe  &  intendance  de 
Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Montbrifon. 
On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroiflë  eft  à  J.  1.  & 
deux  tiers  £.  N.  E.  de  Montbrifon. 

COIZE  ,  en  Lyonnois.  Voye\  Coife. 

COIZIAT ,  en  Brcfle.  Voyt\  Coifiat. 
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COL  ou  Port.  On  appelle  de  ce  nom  les  paf- 
fages  des  montagnes  des  Pyrénées  de  France  en 
Espagne  ;  &  on  donne  aufli  le  même  nom  à  quel- 
ques-uns des  partages  des  Alpes. 

COLADERE  ,  en  Languedoc ,  diocefe  Se  recette 
de  Rieux ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  31.  feux. 
Cette  paroiflë  eft  htuée  dans  une  contrée  également 
agréable  fit  fertile. 

COLAMINE  le  Puy  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  & 
élection  de  Clcrmont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  1 17.  feux  d'une  part, 
de  1 00.  de  l'autre  ;  ce  qui  fait  en  tout  *  17.  feux. 
Cette  paroiflë  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  oc  en  cxcellens  pâturages.  Il  y  a  aufli  des 
vigne*. 

COLANDRES ,  en  Auvergne  ,  diocefe  «  élec- 
tion de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
«le  Riom.  On  y  compte  147.  feux.  Cette  paroiflë  eft 
fituée  dans  les  montagnes ,  de  néanmoins  dans  une 
contrée  aflez  fertile. 

COLANGES  ,tn  Auvergne,  diocefe  de  Clermont, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Riom  ,  élection 
d'iflbire.  On  y  compte  54.  feux.  Cette  paroiflë  eft 
à  3. 1.  &  quart  S.  O.  d'iflbire. 

COLAM1LLE  (  la  )  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  de 
élection  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiflë, 
qu'on  appelle  également  la  Colancelle  ,  eft  Iituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages , 
&  où  il  y  a  des  bois  ,  à  8. 1.  N.  E.  de  Nevers. 

COLBERT  Saint-Pouange.  Voyc\  Chabanois. 

COLEIGNE  ,  paroiflë  de  jurifdiétion  ,  dans  l'A- 
genois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  &  élection  d'Agen  , 
parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
78.  feux.  Cette  paroiflë  eft  à  uu  quart  de  lieue  E. 
S.  E.  de  Clerac. 

COLEIRAC  ou  Saint- Cyr  de  Coleyrac  ,  dans 
l'Agenois  ,en  Guyenne  ,  diocefe  .élection  de  juridic- 
tion d'Agen,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  iox.  feux.  Cette  paroiflë  eft  Iituée 
dans  une  contrée  fertile  &  abondante  en  grains  ,  en 
vins  &  en  pâturages  ,  à  quelque  diûance  de  la  rive 
droite  de  la  Garonne. 

COLHANETS  ,  dans  le  Gevaudan,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  recette  de  Mende  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  4.  feux. 
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COLIAS  ou  Coliars ,  en  Languedoc  ,  diocefe  & 
recette  d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  91.  feux.  Cette  paroiflë  eft  Iituée  furuue 
hauteur ,  à  une  petite  diitance  de  la  rive  gauche  du 
Gardon,  à  une  lieue  de  deux  tiers  S.  S.  E.d'Uzes. 

COLIGNY.en  Franche-Comté.dioceicde  Saint. 
Claude ,  parlement  de  intendance  de  Befançoa ,  bail- 
liage de  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  $7.  feux. 
Cette  paroiflë  eft  à  4. 1.  de  demie  S.  0.  d'Orgelet. 
Voy<\  Colligny. 

COLIN  ,  petite  rivière  de  Berry ,  qui  paflë  par 
les  Aix-Dam-Gillon  ,  de  fe  perd  dans  l'Evre  au- 
deflùs  de  Bourges.  Son  cours  eft  de  cinq  ou  fix  lieues, 

COLINES  ù  Beaumont ,  en  Picardie  ,  diocefe 
de  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion d'Abbeville ,  doyenne  de  Waban.  On  y  compte 
2  3 .  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Au- 
thie  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  de  Rhue  ,  &  à  4. 1. 
de  deux  tiers  N.  N.  0.  d'Abbeville. 

COLLANDRES  ,  en  Normandie,  diocefe  d'E- 
vreux,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençoo, 
élection  de  Conches ,  fergenterie  de  Ferriere.  On  y 
compte  39.  feux.  Cette  paroiflë  eft  à  une  lieue  4c 
demie  N.  O.  de  Conches. 

COLLANGES  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  St.  Flour,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroiflë  eft 
iituée  en  pays  de  montagnes ,  Ôe  néanmoins  aJTcz 
fertile. 

COLL ANGES,  en  Auvergne ,  diocefe  de  élection 
de  Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d: 
Riom.  On  y  compte  95.  feux.  Cette  paroiflë  eft£- 
tuée  dans  une  contrée  pareille  à  celle  où  fc  trouve 
l'autre  communauté  de  Collanges  ,  qui  a  donné  lieu 
à  l'article  précédent. 

COLLANGES  Us  Vineufes,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe ,  bailliage  de  recette  d'Auxerre ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  170.  feux. 
Cette  paroiflë ,  à  laquelle  on  donne  le  titre  de  ville , 
eft  fituée  dans  une  contrée  montagneufe  ,  à  1. 1.  S. 
d'Auxerre.  II  y  a  des  vignes. 

La  ville  de  Collanges-lcs-Vineufes  avoit  le  malheur 
de  n'avoir  que  du  vin ,  de  de  manquer  abfolument 
d'eau  ;  ce  qui  avoit  étécaufe  en  partie  que  plufieors 
incendies  l'avoient  défolée  en  divers  temps  ,  fans 
qu'on  eût  pu  en  arrêter  les  progrès.  On  avoit  cepen- 
dant tenté  fouvent  d'y  faire  venir  de  l'eau  ,  mais 
ç'avoit  toujours  été  inutilement.  L'an  1705.  M. Dj* 
guefftau ,  alors  Procureur-Général ,  de  depuis  Chan- 
celier de  France ,  qui  étoit  Seigneur  de  cette  ville ,  y 
envoya  le  fieur  Claude-Antoine  Couplet ,  Tréforier 
perpétuel  de  l'académie  Royale  des  feiences.  Celui- 
ci  fit  ce  que  perfonne  avant  lui  u'avoit  pu  faire.  Il 
procura  des  fources  abondantes  à  la  ville  de  Collan- 
ges.  Aufli  cette  eau  fut  regardée  comme  miraculcoie. 
On  chanta  le  Te  Deum  :  on  érigea  des  monuments 
ornés  d'inferiptions  de  de  devifes  ,  dans  lefquelles, 
comme  on  fe  l'imagine  bien ,  le  nom  de  Couplet  ne 
fut  point  oublié. 

En  1 567.1e  Comte  de  la  Kochefoucault  étant  entré 
dans  la  ville  dont  il  eft  queftion ,  en  emporta  ce  qu'il 
y  avoit  de  plus  riche  ,  comme  les  chappes  de  les 
chafubles,  de  une  grande  ftatue  d'argent,  qui  repré- 
fentoit  St.  Chriftophle  .patron  de  l'Eglifede  ce  lieu. 

COLLANGES  fur  Tonne  ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe ,  bailliage  de  recette  d'Auxerre  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Dijon.  Ou  y  compte  i8j.  feux- 
Cette  paroiflë  eft  fituée  fur  l'Yonne  ,  à  3. 1.  de  demie 
S.  S.  O.  de  Collanges-  le  s- Vineufes,  une  de  demie  N. 
N.  E.de  Clamecy ,  de  <.  de  quart  S.  S.  O.  d'Auxerre. 

COLLAT  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  <ic  Clermont , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom ,  élection 
de  Brioude.  Ony  compte 76.  feux.  Cette  paroiflëelt 
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à  3. 1.  E.  de  Brioude.  Son  terroir  eft  fertile. 

COLLE,  dans  le  Maine,  diocefe  &  éledion  du 
Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  deToors.  On 
y  compte  100.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  en  pays 
de  grains  &  de  bons  pâturages ,  &  od  il  y  a  des  bois. 

COLLE ,  petite  rivière ,  en  Champagne ,  qui  prend 
fa  fource  près  de  Vitry-le-François, «  fe  perd  dans 
la  Marne  a  quelque  diftance  au-deflous  de  Châlons. 
Son  cours  eft  de  4. 1.  ou  environ. 

COLLE  Saint-Michel  (la)  ,  en  Provence,  dio- 
cefe de  Glandeves,  parlement  &  intendance  d'Aix, 
▼iguerie  &  recette  d'Annot.  On  y  compte  un  tiers 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  communauté  eft  fitue'e  fur 
une  hauteur ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche 
du  Verdon  ,  à  une  demi-licue  O.  S.  0.  de  Peyrefc  , 
fit  à  ».  l.N.  O.  d'Annot.  Son  terroir  eft  fertile ,  prin- 
cipalement en  pâturages. 

COLLEGIEN  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe 
de  Meaux  ,  parlement ,  intendance  «  élection  de 
Paru.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  une 
lieue  S.  O.  de  Lagny ,  fie  4.  E.  de  Paris. 

COLLEMARE ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment, intendance  fit  électionde  Rouen.  On  y  compte 
a.  feux  privilégiés  &  »6.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifte eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains , 
en  pâturages  fie  en  fruits. 

COLLEMBERG  ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe, 
lëoéchauftee  de  recette  de  Boulogne ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  d'Amiens.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  paroifte  eft  à  1. 1.  &  1.  tiers  N.  E.  de  Boulogne. 

La  terre  ,  feigneurie  de  baronnie  de  Collemberg 
fut  portée  en  mariage  à  pierre  de  Maulde  ,  Sei- 
gneur de  Neuville ,  par  fa  femme ,  Jeanne ,  Baronne 
de  Collemberg ,  Dame  de  Condotte ,  qui  fut  mere  de 
Félix  de  Maulde  ,  Baron  de  Collemberg  ,  Pair  du 
comté  de  Boulogne.  Sa  première  femme ,  Marie  de 
Lamet,  lui  apporta  la  vicomté  de  Leaune,  de  fut  mere 
de  Gabriel  11.  de  Maulde  ,  père  de  Gabriel  III.  du 
nom ,  en  faveur  duquel  la  baronnie  de  Collemberg 
fut  érigée  en  marquifat,  par  lettres  de  Février  1691., 
regittrées  le  19.  Avril  1693.,  &  qui  fut  fait  Maréchal 
de  camp  fie  Lieutenant  de  Roi  au  gouvernement  du 
Boulonnois.  H  eft  mort  le  ij.  Avril  1716.  ,  fit  n'a 
laifle  d'EHfabeth  de  Thcffe  ,  qu'une  fille  unique  , 
mariée  au  Vicomte  d'J/f ue. 

COLLEMIERS ,  en  Champagne ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Sens  ,  parlement  fie  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  67.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  trois  quarts 
de  lieue  O.  S.O.  de  Sens. 

COLLER  ES ,  en  Haynault,  diocefe  de  Cambray, 
parlement  de  Douay  ,  intendance  fie  gouvernement 
de  Maubeugc.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroifte 
eft  à  une  lieue  fit  tiers  E.un  quart  au  S.  de  Maubeugc. 

COLLETOT  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Pon- 
teaudemer ,  fergenterie  de  Roumois.  On  y  compte 
un  feu  privilégié  fie  46.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifte eft  à  une  lieue  fie  demie  E.  S.  E.  de  Ponteau- 
demer.  Son  terroireft  fertile  engrains  fie  en  pâturages. 

COLLEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Caen,  fergenterie  d'Oyftreham.  On  y  compte 
96.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  fur  l'Océan ,  à 
3. 1.  N.  de  Caen. 

COLLEVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe ,  par- 
lement fie  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Mon- 
tivilliers  ,  fergenterie  de  Godarville.  On  y  compte 
3.  feux  privilégies  fit  61.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifte eft  à  3.  I.  N.  E.  de  Montivilliers. 

COLLEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  fie 
élection  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen ,  fergenterie  de  Tour.  Ou  y  compte 
78.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  fur  l'Océan  à  3.I. 
N.  0.  de  Enyeux. 

Terne  II. 


COL  389 

COLLEX  ,  au  pays  de  Gex  .diocefe de  Genève, 
parlement  fie  intendance  de  Dijon,  élection  .bailliage 
fit  recette  de  Belley.  Ony  compte  $0.  feux.  Cette  pa- 
roifte eft  à  une  lieue  fie  tiers  N.  N.  O.  de  Genève. 

COLLIGNY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  inten- 
dance fie  élection  de  Châlons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  69.  feux  ,  y  compris  ceux  du  hameau 
d'Aunizieux ,  fie  du  fief  de  la  Chapelle.  Cette  paroifte 
eft  fituée  à  quelque  diftance  N.  des  marais  de  Saint- 
Gaon  ,  fie  à  $.  1.  fie  quart  O.  S.  O.  de  Châlons. 

COLLIGNY  ,  bourg  avec  titre  de  comté,  fie  chef- 
lieu  d'un  mandement  de  fon  nom  ,  en  Breflè  ,  dio- 
cefe de  Lyon  ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon  , 
élection  ,  bailliage  fie  recette  de  Bourg.  On  y  com- 
pte 46.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  les  confins  de 
la  Franche-Comté ,  à  7.  I.  S.  O.  d'Orgelet ,  fie  4. fie 
tiers  N.  un  quart  à  l'E.  de  Bourg.  Le  bourg  dont  il 
eft  queftion ,  a  donné  fon  nom  à  l'illuftre  fit  très- 
ancienne  maifon  de  Colligny. Châtillon  ,  de  laquelle 
il  y  a  eu  des  Amiraux  fie  des  Maréchaux  de  France. 
Voye\  Châtillon.  On  prétend  que  cette  maifon  pof- 
fédoit  autrefois  en  fouveraineté  la  contrée  oh  eft 
fitué  le  bourg  de  Colligny  ,  fie  qu'on  appelle  le 
pays  de  ftevirmonr. 

COLLIGNY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de  Nancy.  On  n'y 
compte  que  9.  feux.  Cette  communauté*  eft  à.  quel- 
que diftance  d'Amance ,  fit  à  1. 1.  N.  E.  de  Nancy- 
Son  terroireft  fertile  en  grains  fie  en  bons  pâturages. 

COLLINÉE,  en  Bretagne  diocefe  fie  recette 
de  Saint-Brieux ,  parlement  fie  intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  9.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  1. 1. 
fie  deux  tiers  S.  O.  de  Saint-Brieux ,  fie  une  fie  tiers 
N.  de  Quintin. 

C0LL10NAZ  ,  en  Breftê  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bail- 


liage fit  recette  de  Bourg  .mandement  de  Colligny. 
On  y  compte  7.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 
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COLLIOURE  ,  Caucoliberb  ,  ville  ancienne  fie 
forte  ,  avec  un  petit  port  de  mer  fur  la  Méditer- 
ranée ,  en  Rouftillon,  diocefe  de  Perpignan,  con- 
feil fupérieur  ,  intendance  ,  v iguerie  fie  recette  de 
Rouftillon.  On  y  compte  170.  feux  ,  y  compris  ceux 
de  Port-Vendres.  Cette  ville  eft  bâtie  à  mi-côte,  fie 
fi  petite  qu'elle  n'a  qu'une  rue  un  peu  grande  ,  fie 
trois  ou  quatre  fort  étroites ,  à  une  bonnedemi-lieue 
N.  0.  de  Port-Vendres ,  à  4. 1.  E.  N.  E.  de  Belle- 
garde  ,  3.  N.  O.  de  Cervera  en  Catalogne  ,  fie  4.  fie 
demie  S.  E.de  Perpignan.  Long.  20.  4$.  1.  lat.  41. 
3  t.  45.  Sonéglifc  paroifttalc  eft  fous  le  titre  de 
Notre-Dame.  Le  château  eft  bâti  fur  une  roche 
efearpée.  Les  murs  de  la  ville  font  battus  d'un  côté 
par  la  mer.  Par  la  porte  du  fecours  ,  on  defeend 
fur  un  glacis  qui  conduit  à  un  fauxbourg  ,  où  il  y  a 
un  couvent  de  Dominicains  fie  plulîeurs  matfons  de 
pécheurs.  A  main  gauche  ,  en  entrant  par  terre 
dans  cette  ville ,  eft  un  autre  château  ,  appelle  le 
Miradou  ,  fie  c'eft  ici  que  font  les  cazernes  pour  la 
garnifon.  Le  Gouverneur  demeure  dans  le  premier 
des  deux  châteaux.  Le  port  n'elt  bon  que  pour  des 
barques  fie  des  tartannes.  Il  y  a  à  Collioure  grand 
état-major  ,  c'eft-à-dire ,  un  Gouverneur  aux  ap- 
pointements de  1 168a.  liv.es  quia  1SJ9.  liv.d'émo- 
luments  ;  un  Lieutenant-dc-P.oi  ,  qui  a  1400.  liv. 
d'appointements  fie  1470.  liv.  d'émoluments  ;  un 
Major,  un  Aide-Major  fie  Capitaine  des  portes,  fit 
un  Aumônier.  Au  fort  Saint-Elme  ,  qui  commande 
Collioure  fie  le  Port-Vendres  ,  il  y  a  un  Comman- 
dant ,  qui  a  1100.  liv.  d'appointements  fie  500.  liv. 
d'émoluments.  l'~oye\  Port-Vendres  fit  Routh'llon. 
On  ne  trouve  au  plus  dans  le  port  de  Collioure 
que  trois  ou  quatre  brades  d'eau.  Ce  port  eft  allez 
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bon  avec  les  vents  de  N.  N.  O.  ôtO.;  mais  les  vents 
d'E.  &  de  N.  E.  y  eau  (en  t  toujours  une  gro(Te 
mer.  Auffi ,  il  n'y  a  guère  que  des  bateaux  qui  s'y 
retirent ,  &  encore  ett-on  quelquefois  oblige  de  les 
tirer  à  terre.  En  cas  de  befnin  ,  les  bâtiments  pré- 
fèrent de  fe  réfugier  au  Port- Vendre*. 

COLLOBRIERE  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Toulon  ,  parlement  de  intendance  d'Aix  ,  vigueric 
&  recette  d'Hieres.  On  y  compte  6.  feux  &  un  fi- 
xietne  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiflê  en  fituée 
en  pays  de  montagnes ,  à  4.  1.  N.  E.  d'Hieres.  Il  en 
eft  fait  mention  dans  une  bulle  de  Pape  Grégoire  VU. 

COLLOBROUX  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Digne  ,  viguerie  &  recette  du  Seyne ,  parlement 
&  intendance  d'Aix.  On  y  compte  un  demi  &  un 
huitième  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiflê  eft  à  t. 
1.  S.  E.  de  Seyne ,  &  J.  N.  N.  E.  de  Digne. 

COLLOMBELLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  d'Argences.  On  y  compte 
38.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  fur  l'Orne ,  a  une 
liene  N.  N.  E.  de  Caen. 

OOLLOMBEY  Us  deux  Eglifes  ,  en  Champagne, 
diocefe  de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons  ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On 
y  compte  1  28.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  1. 1.  S.  E. 
de  Bar-fur-Aube. 

COLLOMBEY  la  Toffe ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  com- 
pte iï6.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  E.  de  Bar-fur-Aube. 

COLLOMBEY  le  Sec  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons ,  élection  de  Bar-fur- Aube.  On  y  compte 
77.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  une  lieue  E.  N.  E. 
de  Bar-fur-Aube. 

COLLONDANNES  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe 
de  Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins  ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  86. 
feux.  Cette  paroiftêeft  à  6. 1.  N.  0.  de  Gueret. 

COLLONGE  ,  dans  le  Charollois  ,  en  Bourgo- 
gne ,  diocefe  de  Mâcon  ,  parlement  &  intendance 
de  Dijon  ,  bailliage  &  recette  de  Charollcs.  On  y 
compte  70*  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  $.  1.  N.  E.de 
Charolles. 

COLLONGE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  1 3.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans 
une  contrée  montagneufe  ,  à  1. 1.  &  demie  0.  &  O. 
de  Dijon. 

COLLONGE  0  la  Chapelle-fous-Brancion  ,  en 
Bourgogne  ,  diocefe  de  Mâcon  ,  parlement  de  in- 
tendance de  Dijon ,  bailliage  de  recette  de  Chilon. 
On  y  compte  79.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  j.  I.  & 
demie  S.  S.  O.  de  Châlon ,  &  1.  &  demie  O.  S.  O. 
de  Tournus.  Collonge  &  la  Chapelle  font  deux 
paroiflès  diftinctes  ,  qui  cependant  ne  forment 
qu'une  feule  &  même  communauté. 

COLLONGE  (la)  ,  dans  le  Sundtgaw  ,  diocefe 
de  Bâle  ,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Alface , 
bailliage  de  Délie  ,  recette  de  Bedtfort.  On  y  com- 
pte 10.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 

COLLONGES  ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Lyon  ,  parlement  de  Pari?. 
On  y  compte  19$.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée 
dans  une  contrée  également  fertile  &  agréable  ,  & 
appartient  au  chapitre  de  Lyon. 

COLLONGES  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tnn  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recetîe  de  Semur-eu-Auxois.  On  y  compte  17. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue«S.  O.  de 
Scmur-cn-Auxois. 


COL 

COLLONGES ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  ai.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  fituée  entre  deux  montagnes. 

COLLONGES  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tnn  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  de  Nuyts.  On  y  compte  7$.  feux.  Cette 
paroiflê  eft  iituée  dans  le  val  de  Vergy  ,  à  a.  l.N. 
O.  de  Nuyts. 

COLLONGES  de  Sagy ,  en  Bourgogne ,  diocefe 
bailliage  &  recette  de  Châlon  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâ- 
turages. 

COLLONGUE  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Glan- 
deves  ,  parlement  de  intendance  d'Aix  ,  viguerie  & 
recette  de  Guillaume.  On  y  compte  un  demi-feu 
de  cadaftre.  Cette  paroiflê  eft  à  1.  L  S.  E.  de  Glan* 
deves. 

COLLOZAT  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne , 
diocefe  fie  élection  d'Agen ,  parlement  &  intendance 
de  Bordeaux  ,  jurifdietion  de  Tournon.  On  y  com- 
pte 46.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  $.  1.  E.  S.  E.  de 
Villencuve-d'Agenois ,  &  7.  ôc  deux  tiers  E.  N.  E. 
d'Agen.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en  vins 
&  en  fruits. 

COLLY  ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  clcaion  de 
Sarlat ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  74.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  Vezere  ,  à  3.  1.  N.  de  Sarlat. 

COLMAR  ,  Columbaria  ,  ville  confidérabtc  ,  ca- 
pitale de  la  haute  Alface  ,  quoique  Enfisheim  lui 
difpute  cet  honneur  ,  gouvernement  militaire  de 
place  ,  réfidence  du  confeil  fupérieur  d'Alface  , 
avec  une  églife  collégiale ,  qui  eft  auffi  paroifliale  de 
dédiée  à  Saint-Martin , un  prieuré,  une  lieutenance 
de  la  maréchauflee  ,  une  recette  ,  &c.  ;  du  diocefe 
de  Bâle  &  de  l'intendance  d'Alface.  On  y  compte 
1877.  feux  &  9000.  ames  ou  environ,  dontla  moi. 
tié  deCatholiques  de  la  moitié  de  Proteftants.  Cette 
ville  eft  fituée  dans  une  belle  plaine ,  au  bord  de  la 
rivière  de  Lauch ,  qui ,  après  s'être  jointe  à  celle  de 
Thur ,  fe  jette  dans  l'Il ,  à  une  demi-lieue  au-def- 
fous ,  à  une  lieue  &  demie  N.  O.de  Neu-Brifach  , 
autant  de  la  rive  gauche  du  Rhin,  11.  S.  O.  de  Straf- 
bourg ,  8.  de  demie  N.  N.  O.  de  Bâle  ,  &  3.  &  de- 
mie N.  d'Enfisheim.  Long.  1  $.  a.  1 1.  lat.  48.  4. 44. 
M.  de  Valois  conjecture  que  c'eft  en  fupprimant  IV 
&  le  b  du  mot  latin  Columbaria  ,  qu'on  a  fait  CoU 
maria.  On  prétend  que  Colmar  a  été  bâti  des  rui- 
nes de  l'ancienne  Argentuaria ,  où  l'Empereur  Gra- 
tien  défit  les  Allemands ,  qui  s'étoient  emparés  de 
1* Alface  de  de  la  plus  grande  partie  de  la  Suiflê. 
Cette  ville  a  été  bâtie  ôc  rebâtie  plufieurs  fois.  Rhé- 
nan afiure  qu'elle  ne  fut  entourée  de  murailles  que 
fous  Frédéric  II. ,  fit  qu'auparavant  ce  n'étoit  qu'en 
bourg  aflêz  médiocre  ;  mais  en  cela  il  fe  trompe  , 
car  Colmar  étoit  une  ville  avant  le  temps  de  Frédé- 
ric IL ,  de  cet  Empereur  ne  fit  autre  chofe  que  l'a- 
grandir. Dans  la  fuite  ,  elle  fut  fortifiée  de  quel- 
ques battions  de  autres  ouvrages  ;  mais  ayant  été  cé- 
dée à  la  France  par  la  paix  de  Munfter  en  1648. ,  le 
Roi  en  fit  rafer  les  fortifications  en  1 673 . ,  de  depuis 
ce  temps  elle  n'a  eu  qu'une  fimple  muraille.  Il  y  a  à 
Colmar  un  Commandant  de  un  Major.  Cette  ville  a 
été  du  nombre  des  villes  Impériales ,  jufqu'à  ce 
qu'elle  fut  incorporée  &  réunie  à  la  province  d'Al- 
face. Elle  jouit  encore  àpréfent  de  fort  beaux  privi- 
lèges ,  ôc  fes  habitants  de  l'une  ôc  de  l'autre  commu- 
nion y  ont  le  libre  exercice  de  leur  religion.  Le  cha- 
pitre de  l'églife  collégiale  de  Saint-Martin  étoit  au- 
trefois fort  considérable  ,  mais  ayant  perdu  la  plu- 
part de  fes  biens ,  ainfi  que  fes  titres ,  il  fe  trouve 
réduit  à  un  Prévôt  &  quatre  Chanoines ,  dont  le  rc 
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venu  de  chacun  n'eft  guère  que  de  600.  livres  ou 
environ.  Le  Prévôt  remplit  la  féconde  dignité' de 
l'cvèché  de  Bâle.  Outre  ce  chapitre  ,  il  y  a  auffile 
prieuré  ,  dit  de  Saint- Pierre ,  qui  dépcndoit  de  l'ab- 
baye de  Peterlinguen,  au  diocefe  de  Lauzanne  , 
dont  le  canton  de  Berne  s'eft  emparé ,  de  pour  le- 
quel il  a  rendu  a  la  ville  de  Colmar  le  prieuré  dont 
il  s'agit. 

Le  gouvernement  «économique  &  civil  de  Col- 
mar rende  en  la  perfonne  d'un  Préteur  Royal ,  de 
fix  Bourguemaitres ,  d'un  Syndic  &  de  vingt  Con- 
feillers ,  qui  rendent  la  juftice  aux  Bourgeois.  Les 
revenus  domaniaux  de  cette  ville  confiftent  en  cin- 
quante mille  livres  ou  environ. 

Pour  ce  qui  concerne  le  confeil  fupérieur  d'Al- 
face  ,  établi  à  Colmar ,  voye\  Alface ,  tom.  1 .  pag. 
ii3.&fuiv. 

COLMARS ,  Colmartium  ,  ville  ,  chef-lieu  d'une 
vi  eue  rie  &  d'un  bailliage  de  fon  nom  ,  en  Provence , 
diocefe  de  Senès,  parlement  &  intendance  d'Aix. 
On  y  compte  1 J.  feux  &  trois  quarts  de  feu  de  ca- 
daftre.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Verdon , 
dans  une  contrée  extrêmement  montagneufe ,  à  7. 1. 

deux  tiers  N.  N.  E.  de  Senès  ,  4.  O.  un  quart 
au  N.  de  Guillaume ,  j.dc quart  E.  S.  E.  de  Seyne  , 
ck  23.  N.  E.  d'Aix.  Long.  14. 16.  25.  lat.  44. 15. 8. 
Elle  députe  aux  aflemblées  générales  de  la  province. 
Ses  armes  font  d'or  à  un  monde  d'azur ,  bande  & 
croifetté  d'argent.  Dans  les  montagnes  voifines  de 
Colmars  ,  on  trouve  de  toutes  fortes  de  fimples  & 
des  mêmes  efpeces  que  celles  qui  fe  trouvent  dans 
le  relie  des  Alpes.  Auprès  de  cette  ville,  eft  une 
fontaine  qu'on  aflure  avoir  le  flux  &  le  reflux  de 
même  que  la  mer ,  &  fouvent  quatre  fois  en  un 
quart-d'heure  de  temps.  Honoré  Bouche  en  attri- 
bue la  caufe  aux  diiférens  degrés  des  vents  fouter- 
reins.  Le  même  auteur  eft  d'opinion  que  c'eft  aux 
environs  de  Colmars  qu'il  faut  placer  le  peuple  Ga/- 
lic*  ,  dont  il  eft  fait  mention  dans  l'infcription  du 
trophée  des  Alpes. 

Confidérce  comme  diftrift  particulier  de  la  géné- 
ralité de  intendance  d'Aix  ou  de  Provence  ,  la  vi- 
guerie  de  Colmars  eft  bornée  au  N.  par  la  vallée  de 
Barcellonnette,  au  S.  par  la  viguerie  de  Caftcllanne, 
à  l'E.  par  celtes  d'Annot  de  de  Guillaume  ,  de  à  l'O. 
par  celle  de  Digne.  On  y  compte  quatre  paroiflès 
ou  communautés  affouagees,  qui  comprennent  en- 
femble  vingt-cinq  feux  &  un  quart  de  feu  decadaf- 
tre.  Voye\  Aix  généralité. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  VIGUERIE 

D  S    C  O  l  M  A  R  S. 

Parciiïes  ou  Communautés.  Feux. 
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^Commun      s.  Teul  M    f  T 

COLME,  rivière  des  Pays-Bas ,  datns  le  comté 
de  Flandres.  C'eft  un  bras  de  la  rivière  d'Aa  ,  qui 
s'enfépare  aufas  de  Wate,  pafle  par  Berg-Saint- 
Winox  ,  de  fe  déchargeoit  autrefois  dans  la  mer  à 
Dunkerque.  Mais,  depuis  que  le  port  de  cette  ville 
eft  comblé  ,  la  Colmc  fe  partage  en  plufieurs  petits 
canaux  ,  qui  vont  fe  rendre  dans  l'Océan ,  par  di- 
verfes  iflùes. 

COLMENIL  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment 01  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Arqués , 
fergenterie  d'Oflranvillc.  On  y  compte  un  feu  privi- 
légié &  13.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft  a  une 
lieue  &  demie  O.  S.  O.  d'Arqués  ,  &  autant  S.  S.  O. 
de  Dieppe.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  de,  enfruits. 
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COLMERY  ,  en  Nivcrnois  ,  diocefe  de  Nevcrs  , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Bourges  ,  élec- 
tion de  la  Charité.  On  y  compte  122.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  4. 1.  de  quart  N.  E.  de  la  Charité. 

COLMEY  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de 
Trêves  ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Longuyon.  On  y  com- 
pte 3  2.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  rivière  de  Chiers  ,à  une  demi- lieue  N.  O. 
de  Longuyon ,  &  à  14. 1.  N.  M.  E.  de  Bar-Ie-Duc. 
La  terre  de  feigneuriede  Colmey,  dans  le  duché  de 
Bar  non-mouvant ,  fut  portée  en  mariage  par  Louifc 
de  Woptrfnowc,  fille  de  Jean,  Seigneur  de  Lavaulx 
près  de  Montmédy  ,  de  Bazoille  &  Villofne  ,  de  de 
Nicole  de  Mouillye  ,Dame  de  Colmey,  à  François 
du  Han  ,  Seigneur  de  Martigny-fur-Chiers ,  qui  eut 
de  cette  alliance  Gabriel  de  Charles  du  Han.  Celui-ci 
fut  Colonel  des  cuiraflfiers ,  de  Général  de  la  cava- 
lerie pour  le  fervice  de  l'Empereur ,  de  époufa  en 
Bavière  une  Demoifelle  de  la  maifon  de  Vtix ,  de 
laquelle  il  eut  Florimond  ,  Comte  du  Han  de  Mar- 
tigny ,  Lieutenant-Colonel  de  dragons  au  fervice 
de  rimperatrice-Reine  de  Hongrie  de  de  Bohême  , 
de  N.  du  Han  ,  fille  d'honneur  de  la  Duchefle  de 
Lorraine,  ôtenfuite  de  la  Reine  de  Hongrie,  puis 
mariée  au  Prince  de  la  Tour-Taxis. 

Gabriel  du  Han  ,  Seigneur  de  Martigny  de  de 
Colmey  du  chef  de  fa  mere  Louife  deWoperfnowe  , 
fut  Enfetgne  des  gardes-du-corps  du  Duc  Charles 
IV.  de  Lorraine  ,  de  pere  par  fa  femme  Philiberte 
de  Rijver  ,  de  Philippe-Louis  du  Han  ,  en  faveur 
duquel  la  terre  de  Colmey  fut  érigée  en  comté  fous 
le  nom  de  Martigny ,  par  lettres  du  9.  Juin  1 717.  , 
regiftreesen  la  chambre  des  comptes  de  Bar-le-Duc 
le  jo.  Août  fuivant.  Il  a  été  fucceflivement  premier 
Ecuyerdu  Duc  Charles  V.  en  1690. ,  Major  du  ré- 
giment de  Dietrechftein ,  premier  Ecuyer  du  Duc 
Léopold  ,  par  lettres  du  premier  Août  1698.  , 
Chambellan  par  d'autres  du  6.  Mars  1699.  »  Bailli 
de  Hatton-Châtel  le  6.  Mars  1701.,  Envoyé  ex- 
traordinaire en  1702.  près  du  Roi  des  Romains  qui 
affiégeoit  Landau; en  1703.  près  les  Electeurs  &  la 
cour  de  Duflèldorp  ;  en  1704.  près  du  Roi  des  Ro- 
mains; créé  Grand-Veneur  de  Lorraine  de  Barrois 
le  27.  Mars  170s. ,  Confeiller  d'état  le  1 2.  Décem- 
bre 1709.  ;  enfin  Grand-Fauconnier  de  Lorraine  & 
Barrois.  Il  avoit  eu  de  fon  mariage  avec  Catherine- 
Françoifc  de  RoquefeutlU  de  Puydebar,  fille  de  Jean, 
Capitaine  des  gardes  du  Maréchal  de  Créquy  ,  de 
d'Antoinette  de  Bannerot  d'Herbevillcr ,  i°.  Louis 
du  Han  ,  Comte  de  Martigny  ,  reçu  Chevalier  de 
Malte  de  minorité  au  grand-prieuré  de  Champagne 
en  »70$- ,  puis  marié  en  1742.,  avec  difpenfe,  à 
fa  coufine  iflùe  de  germain  ,  N.  de  Woygrfnowc  , 
fille  de  N.  Seigneur  de  Lavaulx  près  de  Montmédy, 
Ce  de  N.  de  Heyd<n  ;  20.  Jcanne-Thérefe  du  Han  , 
fille  d'honneur  de  la  Duchefle  de  Lorraine ,  morte 
le  8.  Mai  1748.,  ayant  été  mariée  à  N.  Comte 
d'EMyorde  du  Saint-Empire,  officier  général  au  fer- 
vice de  l'Elefteur  Palatin;  30.  Antoinctte-Thérefc, 
d'abord  Chanoineflè  de  Nivelle,  de  morte  en  1742.  f 
féconde  femme  de  N.  Comte  à'/trherg-Valtngin  ; 
4°.  Henriette ,  Chanoineflè  de  Nivelle  ;  c.°.  Béatrix- 
Clementine-Defirée  ,  auffi  Chanoineflè  à  Nivelle  , 
de  fille  d'honneur  de  la  Duchefle  de  Lorraine  , 
veuve  du  30.  Avril  1746.  de  François-Honoré  de 
Choifeul,  Marquis  de  Meufe,  Colonel  du  régi- 
ment Dauphin  infanterie. 

COLOGN AC  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  re- 
cette d'Alais ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  89.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  O.  S.  O. 
d'Alais. 

COLOGNE,  ville  avec  une  juftice  Royale,  au 
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pays  de  Riviere-Verdun ,  en  Gafcogne  ,  diocefc  de 
Montauban  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
d'Aufch,  élection  de  Rivicre-Verdun.  On  y  compte 
i  <,.  feux  91.  bellugues  ôc  trois  quarts  de  bellugue  de 
feu.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de 
Sarampion,  à  3.  1.  &  tien  O.  S.  O.  de  Verdun ,  4. 
&  deux  tiers  N.  de  Lombes ,  8.  ôc  demie  S.  O.  de 
Montauban  ,  autant  N.  O.  de  Touloufe  ,  &  6.  & 
tiers  S.  £.  de  Leiftoure.  Son  terroir  eft  fertile  Ôc 
agréable. 

COLOGNE  ,  petite  rivière  du  Gevaudan ,  en 
Languedoc.  Elle  prend  là  fource  près  de  Chaptal , 
arrofe  la  ville  de  Marvejob ,  Ôt  le  jette  dans  le  Lot 
à  quelque  diftance  de  cette  ville.  Son  cours  eft  de 
quatre  lieues  ou  environ.  On  appelle  également 
cette  rivière  du  nom  de  Colange. 

COLOMBE  (la) ,  dans  le  Dunois ,  au  gouverne- 
ment géne'ral  d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois  ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  d'Orléans  ,  éleftion 
de  Châteaudun.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  pa- 
roûTe  eft  fituée  dans  une  contrée  des  plus  fertiles  , 
à  4.  1.  S.  S.  E.  de  Châteaudun  ,  &  6.  ôc  tiers  N.  de 
Blois.  Il  y  paflè  un  ruifleau. 

COLOMBE ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  &  élection 
de  Vienne ,  parlement  «  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  quart  ôc  un  quarante-huitième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ;  &  3 .  feux ,  un  quart ,  un 
vingt-quatricme  ôt  un  trente-deuxième  de  feu  pour 
les  biens  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  de  en  pâturages. 

COLOMBE  6f  Efternay  ,  en  Franche  -  Comté , 
diocefe  ,  parlement  ôc  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  &  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Fauco- 
gney.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes,  ôc  néanmoins  très- 
fertile,  principalement  en  bons  pâturages. 

COLOMBE  lc\  Bitaine  ,  en  Franche  -  Comté , 
diocefe,  parlement  ôc  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  oc  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Fauco- 
gney.  On  n'y  compte  que  10.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  également  en  pays  de  montagnes. 

COLOMBE  (la)  ,  en  Normandie  ,  diotele  & 
élection  de  Coûtances ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendance de  Caen ,  fergenterie  de  Moyon.  On  y 
compte  200.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  1.  S.  E. 
de  Coûtances. 

COLOMBE  (la),  Ahhatia  Columbx ,  abbaye 
d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Citeaux  ôc  en  règle ,  dans 
la  Marche ,  diocefe  de  Limoges ,  intendance  &  élec- 
tion de  Poitiers ,  arrondiflement  de  Montmorillon; 
fondée  en  1 146.  j  fituée  dans  une  contrée  agréable 
&  allez  fertile ,  à  une  lieue  &  demie  E.  de  la  Tre- 
jnouille ,  1 4.  N.  N.  O.  de  Limoges ,  4.  S.  du  Blanc , 
&  14.  E.  S.  E.  de  Poitiers.  On  y  mit  d'abord  des 
Moines  de  Preuilly  ,  auxquels  on  donna  quelques 
biens  pour  les  mettre  en  état  d'achever  les  bâtiments 
du  monaftere.  Parmi  les  principaux  bienfaiteurs  de 
cette  maifon ,  on  nomme  les  Seigneurs  de  la  Tre- 
mouille  ,  qui  dans  la  fuite  en  furent  les  reftaura- 
teurs  ,  &  la  dotèrent  richement.  On  y  voit  les  tom- 
beaux de  plufieurs  de  ces  Seigneurs ,  devant  la  cha- 
pelle de  la  Vierge ,  nommée  à  cette  occafion  la  cha- 
pelle de  la  T remouille  ;  ôc  parmi  ces  tombeaux  , 
on  remarque  ceux  de  Guy  111.  du  nom  ,  de  Guy  fon 
lits  avec  a  femme  Alipde  de  Voubet ,  de  Guy  V. 
avec  fa  femme  Radegonde  Guenant ,  de  la  maifon 
des  Sires  de  Bordes.  Le  monaftere  en  queftion  fut 
bâti  fur  une  petite  colline  ,  entre  deux  montagnes  , 
où  coule  le  Chaudret,  ruiiTeau  qui  fe  jette  dans  la 
Benaife.  Les  revenus  de  cette  maifon  ne  vont  guère 
qu'à  trois  ou  quatre  mille  livres. 

COLOMBELLES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Baveux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  élec- 
tion de  Caen  ,  fergenterie  d'Argences.  On  y  com- 
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pte  38.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée  fur  rOroe,  à 
1.1.  N.  N.  E.  de  Caen. 

COLOMBELLES,  enForeft,  diocefc  &  inten- 
dance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Montbrifon.  On  y  compte  13.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages. 

COLOMBES  ù  Courbevoyes  ,  dans  l'iûe-de- 
France,  diocefe,  parlement ,  intendance  &  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  S67.  feux.  Cette  pa- 
roùTe eft  fituée  fur  la  Seine ,  à  1.  L  &  demie  N.  0. 
de  Paris. 

COLOMBE  Y  ,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Be- 
fançon ,  parlement  Ôc  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage &  recette  d'Auxonne.  On  y  compte  30.  feux. 
Ce  hameau  eft  fitué  dans  une  contrée  très-fertile. 

COLOMBEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage  &  recette  de  Châlon ,  parlement  ôt  intendance 
de  Dijon  ,  reflort  de  Saint-Laurent.  On  y  compte 
33.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une 
belle  plaine  :  elle  dépend  de  la  paroifle  d'Ouroux,& 
elle  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  O.  de  Châlon. 

COLOMBEY,  en  Champagne.  V.  Collorobey. 

COLOMBEY,  dans  le  paysMefiin,  diocefe, 
parlement,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de 
Metz,  diltrict  de  Saulnoy.  On  y  compte  13.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  1.  ôc  demie  E.  de  Metz. 

COLOMBEY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  ôc  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Nancy.  On  y 
compte  69.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  O.  N.O. 
de  Nancy. 

COLOMBIER  ,  en  Dauphiné,  diocefe  ôt  élec- 
tion de  Vienne  ,  parlement  ôc  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  10.  feux ,  trois  quarts  ,  un  hui- 
tième &  un  feiziemede  feu  pour  les  fonds  nobles; 
&  $.  feux,  un  fixieme  Ôt  un  feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables.  Cette  paroifle  eft  lituée  à  quel- 
que diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhône  ,  à  3. 1.& 
tiers  S.  S.  O.  de  Vienne.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  &  en  vins  aflez  eftimés. 

COLOMBIER  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
ôc  recette  de  Beaune.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  J.  1.  Ôt  tiers  N.  O.  de  Beaune. 

COLOMBIER  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bail- 
liage ôc  recette  de  Châlon, parlement  &  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  1 1 .  feux.  Cette  parouiê 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  à  5.  1.  ôt  quart 
S.  O.  de  Châlon. 

COLOMBIER  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'.4u- 
tun  ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon,  bailliage 
ôc  recette  de  Semur-en-Brionnois.  Ony  compte 41. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  ôc  demie  N.  E.  de 
Semur. 

COLOMBIER  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Cler- 
moot,  parlement  de  Paris ,  intendance  ôc  élection 
dcRiom.  On  y  compte  113.  feux.  Cette  parohïe 
eft  fituée  dans  une  contrée  •fertile  en  grains  de  en 
pâturages  ,  Ôc  où  il  y  a  des  vignes. 

COLOMBIER  &  Montaigut  ,  en  Franche-Com- 
té ,  diocefe ,  parlement  Ôc  intendance  de  Befançon , 
bailliage,  recette  ôt  prévôté  de  Vefoul.  Ony  com- 
pte 81.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ruif- 
feau  ,  dans  une  contrée  allez  fertile  ôc  agréable ,  i 
une  lieue  N.  E.  de  Vefoul.  Montaigut  eft  à  un  quart 
de  lieue  de  Colombier. 

COLOMBIER  Châtelet  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe ,  parlement  ôt  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  ôc  recette  de  Baume.  On  y  compte  14.  feux- 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  le  Doux  ,  à  4.  1. 
E.  N.  E.  de  Baume. 

COLOMBIER ,  dans  la  principauté  de  Dombes, 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes , 
châtellcnie  de  Chalamont.  On  y  compte  10.  feux. 

Cette 
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Cette  communauté  eft  à  une  lieue  N.  N.  O.  de 
Chalamont ,  &  6.  <3c  tiers  E.  N.  E.  de  Trévoux. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  6c  en  bons  pâturages. 

COLOMBIER  le  Cardinal ,  dans  le  haut  Viva- 
rais  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  Vienne  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  in- 
tendance de  Languedoc  ,  recette  d'Annonay.  On  y 
compte  138.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
lieue  de  la  rive  droite  du  Rhône ,  &  autant  N.  E. 
d'Annonay.  Son  terroir  eft  fertile. 

COLOMBIER  Fontaine  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe,  parlement  &  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  &  recette  de  Eaume.  On  y  compte  »8. 
feu*.  Cette  communauté  eft  lîtuée  fur  le  Doux  ,  à 
S-I.&  quart  E.  N.  E.  de  Baume. 

COLOMBIER  le  Vieux  ,  dans  le  haut  Vivarais , 
en  Languedoc  ,  diocefe  de  Vienne  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc  ,  recette  d'Annonay.  On  y  compte 
86.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  deux  lieues  de 
la  rive  droite  du  Rhône  ,  autant  N.  O.  de  Tour- 
non  ,  &  3.  S.  d'Annonay. 

COLOMB  1ERE  la  Gaillarde  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  &  recette  de  Beziers  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  73.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  $.  1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Bezicrs. 

COLOMBIERS  , bourg  .dans  le  Maine  ,  diocefe 
du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours  ,  élection  de  Mayenne.  On  y  compte  171. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  j.  I.  &  deux  tiers  N.  O.  de 
Mayenne. 

COLOMBIERS  ,  en  Languedoc,  diocefe  &  re- 
cette de  Bezicrs  ,  parlement  de  Touloufe ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  4».  feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  S.  O.  de  Bezicrs. 

COLOMBIERS  ,  en  Saintonge ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  9  t.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  Sevignc  ,  à  a.  1.  &  tiers  S. 
E.  de  Saintes. 

COLOMBIERS  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Sécz ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  ,  élection 
&  fergenterie  d'Alcnçon.  On  y  compte  13$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  N.  O.  d'Alençon.  Son 
terroir  eft  très-fertile. 

COLOMB1EZ,  en  Rouergue  .diocefe  de  Rhodès, 
parlementde  Touloufe,  intendance  de  Montauban, 
élection  de  Villefranche.  Un  y  compte  6.  feux  13. 
bellugucs  &  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  & 
en  pâturages ,  à  4. 1.  E.  S.  E.  de  Villefranche. 

COLOM BOTTE  ,  en  Franchc-romté  .diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Beftnçon  ,  bailliage  , 
recette  ôc  prévoté  de  Vefoul.  On  y  compte  17. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes Ôc  néanmoins  fertile. 

COLOM BS  ou  Coulomb  ,  Columba  ou  Beat* 
Marine  de  Columbis  Atobatia  ,  abbaye  d'hommes  , 
de  l'ordre  de  Saint-Benoit  &  de  la  congrégation  de 
Saint-Maur  ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois  ,  diocefe  &  élection  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans ;  fondée  ou  rétablie  l'an  io»8.  par  Roger  , 
Evèque  de  Bcauvah  ;  fituée  auprès  de  Nogent-le- 
Roi  ,  dont  elle  n'eft  féparéc  que  par  la  rivière 
d'Eure  ,  à  4. 1.  N.  de  Chartres.  Cette  abbaye  eft  en 
commende.dc  vaut  environ  1 1.  mille  livres  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  80  {.  florins. 
Au  milWu  du  clvxur  de  l'églife  de  ce  monaftere 
eft  une  plaque  de  cuivre  fur  laquelle  on  lit  l'épita- 
phe  ou  l'infcription  qui  fuit  : 
Tome  IL 
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Bee-Crépin  ù  de  Mancy ,  Seigneur  de  t!aut-Hochcrt 
Planes ,  Antt ,  Brcval ,  Montehauvet  t>  Njgau- 
/e-Ror,  où  il  mourut  le  10.  Août  de  l'an  1494. 
Et  Madame  Charlotte  de  France  ,  fa  femme  ,  qui 
mourut  le  3.  Juin  1476. 
Prie\  Dieu  four  le  repot  de  leurs  âmes. 

Cette  Charlotte  de  France  étott  une  fille  naru- 
relie  de  Charles  VU.  &  d'Agnès  Sorel.  Quoiqu'elle 
n'eût  pas  été  reconnue  publiquement  par  le  Roi  foa 
pere  ,  néanmoins  elle  porta  toujours  le  nom  de 
France.  Elle  fut  mariée  à  Jacques  de  Bn\<!  ,  Séné- 
chal de  Normandie  ,  qui  l'ayant  lurprife  en  adul- 
tère avec  Jean  la  Ver»ne ,  Poitevin  ,  les  tua  l'un  & 
l'autre  l'an  1476.  Pour  le  punir  de  fou  crime,  le 
Roi  Louis  XI.  lui  ôta  le  comté  de  Maulevrier  & 
les  terres  d'Anet  &  de  Nogent-le  Roi  \  mais  enfuite 
il  les  rendit  à  fon  fils  aine  nommé  Louis  ,  à  condi- 
tion que  s'il  mourait  fans  enfants  ,  elles  appartien- 
draient à  Jean  de  Brezé ,  fécond  fils  de  Jacques  ,  de 
au  défaut  de  celui-ci  ,  à  Gajhn  de  Brezé ,  troifieme 
fils  dudit  Jacques  &  de  Charlotte  de  Franc-*. 

COLOMB  Y  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Cou- 
tances ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  , 
élection  de  Valopies  ,  fergenterie  de  Pont-l'Abbé. 
On  y  compte  feux.  Cette  paroifle  eft  a  cinq 
quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Valognes.  11  y  a  deux; 
Curés  ;  l'un  à  la  nomination  du  Seigneur  du  lieu  , 
&  l'autre  à  celle  de  l'Abbé  de  Montebourg  ,  dont 
l'abbaye  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  E.  de  Valognes. 

COLOMIER  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  généralité  &  recette  de  Touloufe ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  174.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  O.N.  O. 
de  Touloufe. 

COLOMMIER  le  Bas  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
&  élection  de  Langrcs  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  21.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  5. 1. 0.  S.  O.  de  Langres. 

COLOMMIER  le  Haut  ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons.  Cn  y  compte  $$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  tout  proche  de  Colom- 
mier-le-Bas. 

COLOMM1EU  ,  en  Bugey  ,  diocefe  ,  élection  , 
bailliage  &  recette  de  Belley  ,  parlement  de  inten- 
dence  de  Dijon  ,  mandement  de  Rofiillon.  On  y 
compte  49.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S. 
O.  de  Belley. 

COLOMNE  ,  en  Franche-Comté  ,  au  diocefe 
de  Befançon.  On  appelle  de  ce  nom  un  prieuré 
conventuel  ou  rural  ,  en  commende  &  à  la  nomi- 
nation du  Pape.  Il  dépend  de  l'abbaye  de  Saint- 
Jean-le-Grand  d'Autun. 

COLONDON  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  1  j.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  E.  S.  E.  de  Lons-le- 
Saulnicr. 

COLONEL  t>  Colonels-Généraux  de  l'infanterie, 
Tribunus  &  Tribuni  générales  Mdttije  Gallicje pedef- 
rrir.  Brantôme  a  fait  un  difeours  fur  l'origine  ,  le 
grade  &  la  qualité  des  Colonels-Généraux  de  l'in- 
fanteric-francoife.  On  peut  confulter  cet  ouvrage , 
lequel  au  jugement  même  du  Pere  Daniel  .dans  Ion 
traité  de  la  milice  françoife  ,  donne  beaucoup  de 
lumières  fur  le  fujet  dont  il  s'agit. 

Il  parait  que  le  titre  de  Colonel  ne  commença 
d'être  en  ufage  dans  les  troupes  françoifes  ,  que 
fous  le  règne  de  François  I.  Nous  difons  dans  les 
troupes  françoifes  ,  parce  que  ,  félon  Brantôme , 
le  Roi  Louis  XII.  donna  à  M.  de  Fontrailles  IVrar 
de  ColoneUGe'ne'ral  des  Albanais  qu'il  avait  à  fot\ 
fervict. 
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François  t. ,  dit  le  Pere  Daniel ,  emploie  plu- 
fieurs fois  ce  titre  dans  fon  ordonnance  de  1 534.  , 
touchant  les  levions ,  où  il  veut  qu'un  des  fix  Ca- 
pitaines de  la  légion  ,  ou  tel  autre  qa'il  lui  plaira 
de  choifïr,  porte  le  titre  de  Colonel.  Mais  iln'inf- 
titua  la  charge  de  Colonel-Général  que  plufieurs 
années  après. 

Cette  charge  ,  après  celle  de  Maréchal  de  France 
&  de  Commandant  général  ,  étoit  fans-contredit 
la  plus  belle  qui  fut  dans  les  armées  ,  parce  que  le 
Colonel  -  Général  commandoit  toute  l'infanterie- 
françoife  ,  qui ,  fous  le  règne  de  François  I. ,  de- 
vint beaucoup  plus  nombreufe  qu'elle  n'avoit  été 
fous  les  règnes  précédent  ;  &  il  avoit  toute  jurif- 
diâion  fur  elle  en  ce  qui  concernoit  la  police  mi- 
litaire. Outre  ces  prérogatives  ,  il  en  avoit  plufieurs 
autres  ;  &  elles  furent  portées  à  l'excès  fous  le  rè- 
gne de  Henri  lit.  On  peut  confulti-r  à  ce  fujet 
Phiftoire  de  la  milice  françoife  par  le  P.  Daniel , 
l'alphabet  militaire  de  Montgeon  ,  &c. 

M.  de  Taix,  dit  Brantôme  ,  eut  l'honneur  d'être 
élu  &  fait  du  Koi  François  C  !•  )  Colonel-Général 
de  l'infanterie-françoife  ,  tant  en-deçà  qu'au-delà 
des  monts.  C'étoit  un  gentilhomme  de  Tourainc  , 
Chevalier  de  l'ordre  du  Koi ,  Maître  de  l'artillerie  , 
&  Capitaine  de  la  ville  &  du  château  de  Loches  ; 
&  d'ailleurs  homme  de  beaucoup  d'efprit  ,  &  qui 
n'avoit  pas  moins  de  valeur  à  la  guerre  ,  que  d'ha- 
bileté dans  la  négociation.  Montluc  dit  qu'il  fut  dif- 
gtacié  pour  avoir  parlé  trop  librement  delà  Ducheflè 
de  Valentinois  ,  par  rapport  au  Maréchal  de  Briflac. 
Il  fut  tué  ,  n'étant  plus  Colonel-Général  ,  dans  la 
tranchée  au  fiegede  Hefdin,  l'an  1  jjj. 

On  ne  trouve  point ,  ajoute  le  Pere  Daniel ,  en 
quelle  année  précifément  François  I.  inftitua  la 
charge  de  Colonel-Général  ,  ni  quand  M.  de  Taix, 
qui  en  fut  le  premier  honoré  ,  prit  pofleffion  de 
cette  charge.  L'auteur  de  l'hiftoirc  des  grands  of- 
ficiers de  la  Couronne  ,  femble  fuppofer  que  ce  fut 
l'an  1  $46.  Mais  dans  un  règlement  de  l'an  1  $44. , 
François  I.  qualifie  dès  ce  temps-là  M.  de  Taix  de 
Général  de  l'infanterie  ;  &  les  Capitaines  qui  lève- 
raient dans  la  fuite  des  compagnies  d'infanterie , 
avoient  ordre  de  prendre  leurs  commiflions  de  lui. 
Cela  donne  lieu  de  croire  que  dèflors  il  étoit  Co- 
lonel-Général ,  car  c'étoit  une  des  fonctions  du  fu- 
jet qui  étoit  pourvu  de  cette  charge  ,  de  délivrer 
les  commiffions  aux  officiers.  «  ht  premièrement , 
>»  eft-il  dit  dans  ce  règlement ,  toutes  &  quames  fois 
1»  qu'il  fera  befoin  de  faire  levées  defdits  avanturiers 
»  françois  ,  leur  Général ,  qui  elt  à  prtfcnt  le  Sei- 
»  gneur  de  Taix  ,  Chevalier  de  l'ordre  dudit  Sei- 
»  g«eur  ,  expédiera  &  enverra  aux  Capitaines  par- 
»  ticuliers ,  qui  en  auront  la  charge ,  commiffions 
»  lignées  de  fa  main  6c  iccllées  de  fon  fccl ,  pour  en 
»  vertu  d'icelles  faire  faire  les  levées  de  leurs  ban- 
»  des  ,  &  non  autrement. 

Ce  que  nous  obfervons  ,  fe  trouve  confirmé  par 
Brantôme  dans  fon  difeours  des  Colonels ,  où  il  dit 
de  M.  de  Taix  :  Sa  première  ù  flus  belle  montre  de 
fa  charge  (  de  Colonel-Général  )  fut  en  la  bataille 
Ae  Cerifoles.  Or  cette  bataille  fe  donna  en  1544. 
Dans  la  relation  de  cette  bataille  ,  Montluc  attri- 
bue le  titre  de  Colonel  h  M.  de  Taix  ;  &  comme 
Brantôme  dit  que  ce  fut  la  première  occafion  où  il 
fit  la  fonction  de  fa  charge  ,  il  parolt  indubitable 
que  M.  de  Taix  fut  fait  Colonel-Général  l'an  IS44* 
Ou  fur  la  fin  det  $4$.  11  fut  obligé  de  fe  démettre  de  fa 
charge,  pour  la  raifon  que  nous  avons  marquée,  au 
plus  tard  au  commencement  de  l'an  1  <49.,dcux  ans 
après  que  Henri  II.  fut  monté  fur  le  trône.  Car  ce 
Prince ,  dans  une  de  fës  ordonnances  fur  la  milice, 
<lit  que  Gafpard  de  Coligny ,  Seigneur  de  Châtil- 
Ion,  étoit  Coloncl-Géneral  à  fon  expédition  de 
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Boulogne  ,  lorfqu'après  avoir  pris  tous  les  forts  des 
environs  de  cette  place  ,  il  en  forma  le  blocus.  Or, 
cette  expédition  feh'ten  1549.  ,&  les  Anglois  lui 
rendirent  Boulogne  en  t<$o. 

Avant  Gafpard  de  Coligny,  on  trouve  que  Char- 
les de  Coffé ,  Comte  de  Briflac  ,  exerça  la  charge 
de  Colonel-Général  en  Piémont.  C'cft  le  même  qui 
fut  créé  Maréchal  de  France  en  i$co. 

Gafpard  de  Coligny  ,  dont  quelques-uns  mettent 
l'inftiuition  en  la  charge  de  Colonel-Général,  au 
>9-  Avril  1 547.  ,&  qui  fut  depuis  Amiral  de  France, 
fc  trouva  à  la  tète  du  parti  huguenot  fous  Charles 
IX. ,  &  fut  maflacré  à  la  journée  de  Saint-Bathé- 
lemi.  C'étoit  un  des  plus  grands  Capitaines  qu'il  y 
eût  alors  en  Europe.  Les  mauvais  fuccès  ne  le  dé- 
concertèrent jamais.  Malgré  quatre  batailles  per- 
dues ,  il  fçut  toujours  fc  rendre  redoutable.  11  porta 
fort  haut  l'autorité  de  Colonel-Général,  par  la  con- 
fiance que  Henri  H.  avoit  en  fa  prudence  pour  le 
gouvernement  des  troupes.  Il  donna  en  particulier 
des  preuves  éclatantes  de  cette  prudence  admirable 
par  le  bon  ordre  qu'il  maintint  dans  les  troupes 
pendant  le  long  blocus  de  Boulogne.  C'eft  lui  qui 
dreffa  l'ordonnance  de  i<<o.  ,  Si  le  Roi  lui 
en  fait  honneur  dans  'l'ordonnance  même.  11 
avoit  en  fon  pouvoir  ,  non  -  feulement  toute  La 
juftice  &  toute  ta  police  militaire  de  l'infan- 
terie ,  mais  ,  outre  cela  ,  les  Capitaines  ne  po:i- 
voient  pas  même  difpofcr  des  places  de  Caporal  & 
d'Anfpcflàde  fans  fon  agrément  ,  &  fans  celui 
du  Meltrc-de-Camp  en  fon  abfence.  11  avoit  deui 
compagnies  colonelles  où  H  difpofoit  immédiate- 
ment de  toutes  tes  charges.  11  n'y  avoit  point  en- 
core alors  de  régiments ,  puifqu'ils  ne  furent  irlii- 
tués  que  l'an  !  $  $8.  fur  la  fin  du  règne  de  Henri  H. 
Les  compagnies ,  qu'on  appelloit  du  nom  de  Bondtt , 
étoient  toutes  des  compagnies  franches.  Ainfi  ,  les 
colonelles  étoient  suffi  des  compagnies  féparees , 
&  étoient  diftinguées  des  autres  par  le  rang  ôc  par 
le  drapeaublanc ,  qu'il  n'étoit  pas  permis  aux  autres 
d'avoir.  Dans  la  fuite  ,  après  l'inftitution  des  régi- 
ments ,  il  y  eut  autant  de  compagnies  colonelles , 
que  de  régiments ,  parce  qu'il  y  en  avoit  une  dam 
chaque  régiment.  La  colonelle  étoit  la  première 
du  régiment  :  le  Capitaine  s'appclloit  Lieutenant- 
Colonel  ,  comme  repréfentant  le  Colonel-Général  ; 
&  le  Meilre-de-Camp  n'avoit  que  la  feconde  place. 
Mais  cela  ne  fc  fit  pas  ainfi  d'abord ,  comme  il  cft 
très-bien  obfervé  dans  le  traité  de  la  milice  fran- 
çoife  par  le  Pere  Daniel. 

En  créant  la  charge  de  Colonel  -  Général  &  en 
lui  attribuant  diverfes  prérogatives  fur  l'infanterie, 
François  I.  s'étoit  réfervé  le  droit  de  nommer  les 
Capitaines  des  vieilles  bandes.  Mais  Henri  II.  en 
accorda  la  nomination  à  Coligny  ;  &  c'eft  par-là 
que  cette  charge  devint  encore  plus  conlid érable 
qu'elle  n'avoit  été  jufqu'alors  ,  parce  que  tous  les 
officiers  étoient  les  créatures  du  Colonel-Général. 

A  la  mort  de  l'Amiral  d'Annebaut  ,  Gafpard 
de  Coligny  ayant  été  fait  Amiral  de  France  en 
1  $  J 1. ,  François  de  Coligny  fon  frère  ,  Seigneur 
d'Andelot ,  fut  fait  quelque  temps  après  Colonel- 
Général  de  l'infanterie  à  fa  place.  Ce  fut  un  des 
plus  vaillans  hommes  de  fon  temps.  11  exerça 
cette  charge  à  diverfes  reprifes ,  en  étant  tantôt 
dépoftedé  ,  Si  y  étant  tantôt  rétabli. 

La  première  avanture  qui  lui  fit  ôter  cet  em- 
ploi ,  arriva  fous  le  règne  de  Henri  H.  l'an  i$$8. 
On  l'avoit  rendu  fupeft  de  calvinifme  à  ce  Prince, 
i  l'aimoit  Si  l'effimoit  beaucoup  pour  fa  valeur, 
voulut  qu'il  fe  difculpât  publiquement  fur  cette 
accusation.  D'Andelot  s'étant  trouvé  au  dîner  du 
Roi ,  ce  Prince  lui  fit  beaucoup  de  careffes  ;  puis 
prenant  un  ton  tres-ferieux  ,  il  lui  dit  qu'il  lui 
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étoit  reveau  certains  bruits  qui  le  chagrinoient  ; 
qu'il  avoit  pour  lui  la  bienveillance  que  fts  fer» 
vices  méritoient  ;  mais  qu'on  lui  avoit  parlé  de 
lui  au  fujet  de  la  religion  d'une  manière  qui  l« 
prinoit;  qu'il  fouhaitoit  d'être  détrompé  à  cet  éVard 
par  lui-même  ,  &  qu'il  vouloit  qu'il  lui  déclarât 
fur  le  champ  ce  qu'il  penfoit  de  la  mette.  D'An- 
delot ,  fans  s'étonoer  ,  répondit  qu'il  était  très- 
feofiblc  à  la  bonté  que  Sa  Majeité  vouloit  bien 
Ici  témoigner  ;  qu'il  étoit  prêt,  comme  il  l'avoit 
toujours  été ,  à  répandre  fon  fang  pour  fon  fcr- 
vice  ;  mais  qu'en  matière  de  religion  ,  il  croyoit 
que  la  fidélité  qu'il  devoit  à  Dieu  ,  ne  lui  permet- 
toit  pas  de  diffimulcr  fes  fentiments  ;  qu'il  répon- 
droit  avec  toute  la  franchife  dont  il  a  voit  toujours  fait 
profeffion ,  à  la  queffionque  Sa  Majcilé  lui  fdifoit , 
&  qu'il  étoit  perfuadé  que  la  meffc  étoit  une  im- 
piété. (  Belcaire  ,  liv.  »8.  ;  de  Thou  ,  liv.  14  ).  Le 
Soi  également  furpris  &  irrité  d'une  pareille  ré- 
ponfe ,  à  laquelle  il  ne  s'attendoit  nullement ,  s'em- 
porta juiqu'à  lui  jetter  un  plat  à  la  tête.  D'An- 
delot fut  arrêté  &  envoyé  prifonnicr  au  château 
de  Melun.  Sa  charge  de  Colonel-Général  fut  don- 
née à  Blaife  de  Montluc  (  qui  fut  depuis  Maré- 
chal de  France  ).  Il  en  fit  du  moins  les  fonc- 
tions au  fiege  de  Thionville ,  qui  fut  alfiégée  en 
ce  temps-là  ,  fie  prife  par  François ,  Duc  de  Guife. 

Quelque  temps  après  ,  d'Andelot  obtint  fa  grâce 
à  la  prière  du  Connétable  de  Montmorency  ion  on- 
cle ;  &  il  paroit  qu'il  fut  auffi  rétabli  dèflors  dans  fa 
charge.  11  le  fut  au  moins  auifi-tôt  après  la  mort  de 
Henri  II. ,  qui  arriva  l'an  1  $$9. 

Sous  les  règnes  de  François  II.  &  de  Charles  IX. , 
les  guerres  civiles  furvinrent  à  diverfes  reprifes. 
Comme  d'Andelot  fuivoit  toujours  le  parti  des  Hu- 
guenots ,  on  lui  ôtoit  alors  cette  charge.  Mais  toutes 
les  fois  qu'on  concluoit  la  paix  ,  on  la  lui  rendoit. 
Ainfi ,  il  eut  divers  fucceffeurs  en  peu  d'années ,  juf- 
qu'en  i  J  69.  qu'il  mourut  d'une  fièvre  contagieufe 
à  Saintes  en  Saintonge.  Ses  facceffeurs  dans  ces  in- 
tervalles,  outre  Montluc,  furent  Charles  de  la  Ro- 
chefoocault,  Comte  de  Randan ,  Seigneur  d'un  grand 
mérite ,  fie  qui  mourut  d'une  blefTure  qu'il  avoit  re- 
çue au fiege -àt  Rouen  ,  de  l'an  1 56 1.  -,  Sébaftien  de 
Luxembourg ,  Duc  de  Fcntbievre  fie  Vicomte  du 
Martigues ,  furnommé  le  Chevalier  fans  peur,  tué 
d'une  arquebufade  dans  la  tête  au  fiege  de  Saint- 
Jean-d'Angely  l'an  1  $69.  ;  Philippe  Strozzi ,  tué 
dans  un  combat  naval  le  »6.  Juillet  1581. 

Quelques-uns  comptent  Timoléon  de  Cofle  , 
Comte  de  Briffac  ,  parmi  Us  Colonels-Généraux  de 
l'mfanterfe-françoife.  Mais  il  cft  confiant  que  le 
Comte  de  Briffac  fut  feulement  Colonel-Général  des 
bandes  de  Piémont  en  Italie  &  non  de  l'infanteric- 
françoife. 

Il  y  avoit  donc  alors  deux  Colonels-Généraux  ; 
içavoir ,  le  Colonel-Général  de  l'infanterie-françoife 
qui  fervoit  en-deçà  des  monts ,  fie  le  Colonel-Géné- 
ral des  bandes  de  Piémont  ,  qui  commandoit  l'in- 
Santerie-françoife  en  Italie.  i/eyc\  ce  que  difent  à  ce 
Tujet  Brantôme  fit  le  Père  Daniel  après  lui. 

Dans  un  de  ces  intervalles  de  paix  où  d'Andelot 
étoit  rétabli  dans  fa  charge  de  Colonel-Général ,  il  fe 
£t  un  retranchement  aux  prérogatives  que  l'Amiral 
de  Coligny  avoit  fait  atribacr  à  cette  charge.  C'eft 
de  la  nomination  des  Capitaines  des  vieilles  bandes 
que  nous  voulons  parler.  Le  Roi  fe  réfeeva  cette  no- 
mination à  lui-feul ,  &  par  conféquent  à  l'exclufion 
de  tout  autre  (en  1564.).  Cet  ancien  ufage  ,  qui 
étoit  que  le  Roi  nommât  les  Capitaines  des  vieilles 
bandes  ,  étant  ainfi  rétabli ,  fubfifta  tandis  que  d'An- 
delot &  fes  fucceffeurs  exerceront  la  charge  de  Co- 
lonel-Général fous  Charles  IX. 
Dans  la  fuite  ,  le  titre  de  Colonel -Général  fut 
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donné  non-fenVment  au  Colonel-Général  de  l'in- 
fanterie-françoife &  à  celui  desbandes  de  Piémont , 
mais  encore  à  ceux  qui  dans  les  pays  étrangers  com- 
mandoient  l'infanterie  des  troupes  que  la  France  y 
envoyoit.  C'eft  ainfi  que  Sébaftien  de  Luxembourg  , 
Comte  du  Martigues,  avant  que  d'être  Colonel-Gé- 
néral de  l'infanterie-françoife  ,  porta  le  titre  de  Co- 
lonel-Général desbandes-françoifes  en  Etoffe  au  fie- 
ge de  Leyth.  M.  de  Chitillon  eft  qualifié  également 
de  Colonel-Général  des  régiments  françois  en  Hol- 
lande ,  dans  un  mémorial  de  la  chambre  des  comp- 
tes de  Paris ,  où  il  s'agit  d'une  gratification  de  trente 
mille  livres  que  le  Roi  Louis  XIII.  lui  accorda  le  19. 
de  Septembre  161 5. 

Nous  avons  encore  en  France  le  Colonel-Général 
des  Suiflè»  fie  Grifons  ;  c'eft  aujourd'hui  M.  le  Duc 
de  Choifeul ,  Pair  de  France ,  Chevalier  des  Ordres 
du  Roi  ,  Miniftre  fie  Secrétaire  d'état  de  la  guerre 
&  de  la  marine.  On  a  vu  encore ,  fous  le  règne  de 
Louis  XIV.,  le  Baron  de  Merargue,  fils  du  Maré- 
chal d'Ornano ,  Colonel-Général  des  Corfcs.Sous  le 
règne  de  Charles  IX.,  Alphonfe  d'Ornano  amena 
des  Codes  au  fervice  de  ce  Prince ,  fit  dèflors  il  eut 
le  titre  de  Colonel- Général  des  Corfes.  On  trouve 
auffi  dans  un  volume  du  fecrétariat  de  la  maifon  du 
Roi ,  ce  titre  :  Provifiotu  de  Colonel-Général  de  l' in- 
fanterie-italienne. Elles  étoient  en  faveur  de  Claude 
d'Angennes ,  par  la  démiffion  d'Alexandre  d'Elbene. 
C'étoitdu  temps  de  Henri  III.  Le  Baron  d'Egenfeld 
fut  auffi  Colonel  de  la  cavalerie  étrangère  fous  Louis 
XIII.  On  trouve  outre  cela ,  dans  un  état  des  trou- 
pes de  1 64  j.,  M.  de  la  Ferté-Imbaut  Colonel-Géné- 
ral des  troupes  écoflbifes.  Mais  de  tous  ces  Colonels- 
Généraux  il  ne  fubfifte  plus  aujourd'hui  que  le  Co- 
lonel-Général des  Suiffes  fie  Grifons. 

Philippe  Strozzi  ayant  donné  fa  démiffion  de  la 
charge  de  Colonel  -  Général  de  l'infanterie  -  fran- 
çoife  ,  à  caufe  qu'il  venoit  d'être  fait  Lieutenant- 
Général  (en  1  j8*.),le  Roi  Henri  III.  fit  Colonel- 
Général  de  l'infanterie-françoife  Jean-Louis  de  No- 
garct ,  Duc  d'Epernoo ,  ion  favori ,  en  faveur  duquel 
cette  charge  fut  érigée  en  office  de  la  Couronne  au 
mois  de  Décembre  1584.  Voici  comme  parle  ce  Mo- 
narque dans  fon  ordonnance  datée  de  Saint-Ger- 
main-en-Laye. 

«  Créons  fie  érigeons  la  charge  de  Colonel-Géné- 
»ral  de  notre  infanterie-françoife  en  titre  d'état  fie 
»  office  de  notre  Couronne  ;  voulant  que  quiconque 
m  en  fera  pourvu  comme  officier  de  cette  Couronne  , 
«9  fe  puiffe  dire  fit  intituler  Colonel-Génial  de  Vretn- 
»  ce ,  ranr  en-de çà  que  de-U  Ut  monts  %  fit  qu'il  jouif- 
»  fe  avec  ledit  titre  des  mêmes  honneurs  ,  autori- 
»  tés ,  prééminences ,  libertés  ôt  privilèges  oélroyés 
»  aux  autres  officiers  de  notredite  Couronne ,  tout 
»  ainfi  que  s'ils  étoient  ci  fpécifiés  fit  déclarés ,  outre 
i>  fie  par-dcffùs  les  autres  droits  fit  autorités  déclarés 
»  au  pouvoir  qui  fera  oâroyé  par  Nous  pour  raifon 
v  de  ladite  charge. 

Henri  111.  attribua  au  Colonel-Général  le  pouvoir 
du  nommer  généralement  à  toutes  les  charges  qui 
vaqueroientdans  l'infanterie -françoife.fansenexcep- 
ter  même  celle  de  Meftre-de-Camp  du  régiment  des 
gardes ,  fur  laquelle  il  y  avoit  eu  depuis  long-temps 
une  difficulté  particulière.  Ce  Prince  donna  au  Co- 
lonel-Général non-feulement  une  juftice  particuliè- 
re ,  pour  juger  de  la  vie  fit  de  l'honneur  des  gens  de 
guerre  ,  fans  être  obligé  d'y  appeller  d'autres  offi- 
ciers que  les  fiens ,  mais  encore  il  augmenta  les 
appointements  de  la  charge ,  fie  y  attacha  une*  grotte 
penfion.  Par  -  là  le  Colonel-Général  devint  le  Maî- 
tre abfolu  de  l'infanterie.  Ses  appointements  étoient 
de  19667.  liv.  :  il  tiroit  outre  cela  fix  deniers  pour 
livre  for  tout  le  payement  du  régiment  des  gardes  ; 
ce  qu'on  appelloit  les  aumônes ,  fie  qui  moneoit  à 
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une  groflè  fomme.  Les  honneurs  qu'on  lui  rendoir, 
étoient  auflî  extraordinaires. 

Le  vieux  Duc  d'Eperoon  jouit  de  la  charge  de 
Colonel  -  Général  de  l'infanterie  -  françoife  ,  jus- 
qu'à fa  mort  arrivée  en  1641. ,  c'eft-à-dire  ,  pen- 
dant foixante  ans.  Dès  l'an  1610.  il  obtint  la  fur- 
vivance  de  cette  charge  en  faveur  de  fon  fils  ,  Ber- 
nard de  Nogaret  ,  également  Duc  d'Epernon ,  qui 
en  fat  le  propriétaire  depuis  1642.  jufqu'en  1661. 
Alors  le  Roi  Louis  XIV.  fupprima  la  charge  de  Co- 
lonel-Général de  l'infanterie-françoifc.  Elle  fut  ré- 
tablie le  1  $.  Mai  1 71 1 .  en  faveur  de  Philippe  d'Or- 
léans ,  Duc  de  Chartres  ,  fils  du  Régent  de  France  , 
qui  en  remit  volontairement  fa  démiflion  en  Décem- 
bre 17)0.  Par-là  elle  eft  demeurée  fupprimée. 

Il  eit  à  remarquer  que  le  Roi  Henri  IV.  créa  une 
charge  de  Lieutenant-Colonel-GJnéral  de  l'iufante- 
rie-françoife.  Cette  charge  donnoit  le  commande- 
ment fur  toute  l'infanteric-françoife,  fous  le  Colonel- 
Général  ,  &  ce  fut  le  brave  CriÛon  qui  en  fut  honoré 
quelques  années  après  qu'il  eut  quitté  la  charge  de 
iYleftre-de-Camp  du  régiment  des  gardes.  On  le  voit 
avec  cette  qualité  de  Lieutenant-Colonel-Général 
dans  les  comptes  de  l'extraordinaire  des  guerres , 
depuis  l'an  1607.  jufqu'en  161  j.  qu'il  mourut.  11 
n'eut  point  de  fuccefleur.  11  y  a  beaucoup  d'apparen- 
ce que  le  Roi  Henri  IV.  donna  un  tel  fécond  au 
Duc  d'Epernon ,  moins  pour  le  foulagar  dans  l'exer- 
cice de  cet  emploi ,  que  pour  modérer  fon  autorité 
&  empêcher  qu'il  n'en  abufât. 

COLONFAY  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Laon  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soiffons  ,  élec- 
tion de  Guifc.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages. 

COLONGE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  pa- 
roi iTe  eft  fituée  en  pays  de  bons  vignobles,  à  2.1. 
&  quart  N.O.  de  Nuyts. 

COLONGE  ,  dans  la  principauté  de  Dombes  , 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes  , 
chitellenic  de  Toiffey.  On  y  compte  12.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  Ç.  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Toifley. 

COLONGE  (la)  ,  dans  la  principauté  de  Dom- 
bes ,  diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dom- 
bes ,  châtellenie  de  Toifley.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  deux  tiers  de  lieue  E.  N. 
E.  de  Toiffey. 

COLONGEL  ,  en  Limofin  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Limoges  ,  parlement  de  Bordeaux ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  compte  170.  feux.  Cette  pa- 
roilTe  eft  à  une  lieue  &  tiers  E.  N.  E.  de  Turenne , 
&  j.  S.  E.  de  Brives. 

COLONGES  ,  dans  le  pays  de  Gex  ,  diocefe 
de  Genève  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
élection  ,  bail  liage  &  recette  de  Belle  y.  On  y  com- 
pte 148.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  pe- 
tite diftance  du  fort  de  l'Eclufe,  à  <.  I.  au-deflbus 
de  Genève.  Quelques-uns  veulent  que  ce  foit  l'an- 
cienne Colonia  Allobrogum. 

COLONGES  ,  Cohngi*  ,  abbaye  de  filles ,  de 
l'ordre  de  Cîtcaux ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de 
Langres  ,  parlement  (k  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  &  recette  de  Gray  ,  &  à  1. 1.  O.  S.  O.  de 
la  ville  de  ce  nom.  Cette  abbaye  eft  compofée  de 
filles  de  qualité  ,  qui  néanmoins  ne  font  point  de 
preuves  ,  non-plus  que  celles  de  Poulangy.  Elle 
jouit  au  moins  de  20.  mille  livres  de  rente.  L'Ab- 
befle  eft  élective. 

COLONNAD,  dans  le  Perche,  diocefe  de  Séez, 
parlement  de  Paris,  intendance d'Alençon .élec- 
tion de  Mortagne  ,  Châtellenie  de  Bellefme.  On 
y  compte  60.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  L  N. 
E.  de  Bellefme. 
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COLONZELLES, bourg,  du  comté  de  Grignan, 
en  Provence  .diocefe  de  Saint-Paul-trois-Châteaux , 
parlement  &  intendance  d'Aix  ,  recette  des  terres- 
adjacentes.  On  y  compte  un  feu  &  un  demi-feu 
de  cadailre.  Ce  bourg  eft  à  deux  tiers  de  lieue  S.  S. 
E.  de  Grignan  ,  &  à  18.  1.  N.  O.  d'Aix. 

COLOSTRE  ,  petite  rivière  de  Provence,  qui 
fc  jette  dans  le  Verdon  après  avoir  arrofë  la  vi- 
guerie  de  Moûtiers.  Son  cours  n'eft  que  de  fîx 
lieues  ou  environ. 

COLOUVRE  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe  , 
terre  &  recette  de  Saint-Claude  ,  parlemente* 
intendance  de  Befançon.  On  n'y  compte  que  cinq 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  lia 
montagnes. 

COLROY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  &.  intendance  de  Lor- 
raine .bailliage  &  recetre  de  St.  Diey.  On  y  compte 
39.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  N.  E.  de  St.  Diey. 

COLROYE  ,  dans  la  Haute-Alface ,  diocefe  de 
Strasbourg ,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Al- 
facc  ,  bailliage  &  recette  de  Willer.  On  y  compte 
33.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  N.  O.  de  Willer. 

COLT  AIN  VILLE  ,  au  pays  Chartrain  ,  dans 
le  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  & 
élection  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Orléans.  :On  y  compte  39.  feux.  Cette  pa- 
roi iTe  eft  lituée  dans  une  plaine  extrêmement  fer- 
tile en  grains  ,  à  une  lieue  &  demie  N.  E.  de 
Chartres. 

COLTINES ,  en  Auvergne  ,  diocefe  &  éleAion 
de  Saint-  Flour  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  181.  feux.  Cette  paroilTe 
eft  à  2.  1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Saint-Flour. 

COLVIN  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Bayeui, 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  ,  élec- 
tion de  Vire  ,  fergenterie  de  Condé.  On  y  comp:e 
67.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  E.  de  Vire. 
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COMANNA  ù  laTreve  de  Saint-Sauveur,  en  Bre- 
tagne,  diocefe  &  recette  de  St.Pol-dc-Léon ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  27.  feux 
un  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée au  pied  des  montagnes,  à  6.  L  S.  S.  O.  de  Saut» 
Pol- de-Léon. 

COMB  la  Ville , dans  la  Brie-Françoife ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On 
y  compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  1b 
rivière  d'Yeres  ,  à  4. 1.  &  deux  tiers  S.  E.  de  Paris. 

COMBAILLOUX ,  en  Languedoc ,  diocefe ,  re- 
cette Se  généralité  de  Montpellier  ,  parlement  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
2  t.  feux.  Cette  communauté  eft  à  2.  1.  &  quart 
N.  O.  de  Montpellier. 

COMBALUT  t>  Lampreu,  en  Auvergne,  dio- 
cefe &  élection  de  Saint-Flour,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Riom.  On  y  compte  13.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  , 
mais  fertile. 

•COMBANET ,  dans  la  principauté  de  Dombes, 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes , 
châtellenie  de  Toifley.  On  y  compte  16.  feux.  Cene 
communauté  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  £.  N.  E. 
de  Toifley ,  &  à  j.  1.  N.  N.  E.  de  Trévoux.  Son 
terroir  eft  fertile  &  agréable. 

COMBAREN ,  en  Franche-Comté ,  diocefe,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon,  bailliage  &  re- 
cette de  Vefoul.  On  y  compte  20.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  une  contrée  affez  mon- 
tagneufe. 

COMBAS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité!  de 

Montpellier , 
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Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  8s-  feux.  Cette  paroifle  eft.  à  $.l.St  tiers 
S.  O.  d'Uzès. 

COMBE  de  Lancey  (la) ,  en  Dauphiné ,  diocefe , 
parlement  ,  intendance  &  élection  de  Grenoble. 
On  y  compte  trois  quarts  un  vingt-quatrième  & 
un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles; de  2.  feux,  un  demi,  un  huitième  &  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  com- 
pris néanmoins  un  vingt- quatrième  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis. 

COMBE  Longue  ,  Comba  longa  ,  abbaye  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  Prémontré ,  dans  le  Conferans , 
au  diorefe  de  Saint-I.izier ,  parlement  de  Touloufe , 
intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Comminges  ;  fon- 
dée ,  à  ce  qu'on  croit,  vers  l'an  1 131.  par  Arnaud 
d'Autriche  ;  fituée  dans  une  vallée  ,  à  2.  1.  E.  S. 
E.  de  Saint-Lizier.  Elle  eft  en  commende  ,  &  vaut 
au  moins  1400.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome 
ne  foit  que  de  460.  florins.  Cette  abbaye  a  été  au- 
trefois aflëz  célèbre  ,  &  fa  communauté  étoit  fort 
nombreufe  ;  mais  ayant  été  dévaftée  par  les  Cal- 
viniftes  ,  à  peine  entretient-elle  aujourd'hui  deux 
ou  trois  Religieux. 

COMBE  aux  Pierres  (  la),  en  Bourgogne  ,  dio«- 
cefe  d'Autun  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  de  Mâcon  ,  recette  de  Semur-en-Brion- 
nois.  On  y  compte  17.  feux.  Ce  hameau  dépend 
de  la  paroifle  de  Veroches  en  Charolois  ,  de  il  eft 
a  3.  1.  E.  un  quart  au  S.  de  Charolles. 

COMBE  aux  Pro/r  (la)  ,en Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  terre  de  recette  de  Saint-Claude  ,  parlement 
&  intendance  de  Befançon  ,  diftrict  des  granges  de 
fflouffieres.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

COMBE  AU  Fonta.nc,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe, parlement  &  intendance  de  Belançon  ,  bail- 
liage de  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Juflèy.  On  y 
compte  S7.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  O.  N-  O. 
ce  Vefoul. 

COM BEAUX ,  dans  la  Brie-Françoife ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  de  élection  de  Paris.  On  y 
compte  20.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
lieue  Si  demie  de  la  rive  gauche  de  la  Marne  ,  de  à 
3.  L  &  demie  E.  S.  E.  de  Paris.  Son  terroir  eft 
férule  en  grains  ,  en  pâturages  de  en  fruits. 

COMBELLES  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Monrauban.  On  n'y  compte  point  de 
feux  ,  mais  feulement  38.  bellugues  de  nne  demi- 
bellugue  de  feu. 

COMBERJON  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage , 
recette  &  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes , 
mais  fertile  en  pâturages. 

COMBERTAUT,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Au- 
tun,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de 
recette  de  Beaune.  On  y  compte  25.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  £.  S.  E.  de  Beaune  ,  de  elle 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Bourgeoife.  Son  terroir 
eft  fertile  en  grains  de  en  vin  qui  a  beaucoup  de 
réputation. 

COMBES  A  les  Cordes ,  en  Languedoc ,  diocefe  de 
recette  d'Alby,  parlement  de  généralité  deTouloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  39.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4.  1.  N.  O.  d'Alby. 

COMBEYRANCHE.en  Périgord,  diocefe  &  élec- 
tion de  Périgueux ,  parlement  ài  intendance  de  Bor- 
deaut.On  y  compte  3».  feux.  Cette  paroifle  eft  a. 1. 
S.  0.  de  Ribeyrac  ,de  7.  <k  tiers  O.  de  Périgueux. 

COMBLANC  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  élec- 
tion ,  bailliage  de  recette  de  Mâcon ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  60.  feux. 
To«e  II. 


COM  jç; 

Cette  paroifle  eft  à  9.  I.  O.  S.  O.  de  Mâcon.  Son 
terroir  eft  fertile. 

COMBLANCH1EN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Nuyts.  On  y  compte  34,  feux.  Cette 
paroifle  eft  h  1 . 1.  S.  de  Nuyts  ,de  2.  N.E.de  Beaune. 

COMBLE  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  intendance 
d'Amiens,  parlement  de  Paris,  élection  de  Peroone. 
On  y  compte  6j.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
les  confins  de  la  province  d'Artois  ,  à  2. 1.  de  quart 
N.  O.  de  Peronne. 

COMBLÉ  ,  en  Poitou  ,  diocefe ,  intendance  de 
élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  arron- 
diflement  deLuzignan.  On  y  compte  20.  feux.  Cette 
paroifle  eft  a  4. 1.  de  tiers  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

COMBLE  RS,  en  Angoumois  ,  diocefe  de  élec- 
tion d'Angoulême,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
142.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile  en  pâturages,  de  où  il  croit  du  vin. 

COMBLES  cV Morral ,  en  Artois,  diocefe  d'Ar- 
ras ,  confeil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Lille  ,  gouvernement  de  recette  de 
Bapaume.  On  y  compte  $6.  feux  d:  i3o.  perlbunes. 
Cette  paroifle  eft  à  2.  I.  de  quart  S.  de  Bapaume. 

COMBLESSAC ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  re- 
cette de  Saiut-Malo  ,  parlement  de  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  28.  feux  de  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  Gtuée  en  pays  de  grains  de  de 
bons  pâturages. 

COMBLEUX  ,  dans  POrléanois  propre  ,  dio- 
cefe ,  intendance  de  élection  d'Orléans  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroiife  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Loire, 
à  1.  LE.  d'Orléans. 

COMBLIZY  Érfes Dépendances,  en  Champagne, 
diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons  ,  élection  d'Epernay.  On  y  com- 
pte 28.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  de  demie  O^ 
S.  O.  d'Epernay. 

COMBLOT  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  châtellenie  de  Mortagne.  On  y  compte  38. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S.  S.  E.  de 
Mortagne. 

COMBON ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux  , 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion de  Conches ,  fergenterie  de  Neubourg.  On  y 
compte  1 93.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  N.  N.  O. 
de  Conches. 

COMBORN  ,  terre  avec  un  ancien  titre  de  vi- 
comte ,  qui  étoit  pofledée  dès  le  commencement 
du  onzième  fiecle  ,  par  Archambaud  I. ,  dit  limbes 
pourries ,  lequel  étoit  probablement  fils  de  H  jj»ues  , 
Comte  de  Quercy  ,  Vicomte  de  Comborn  de  de 
Turenne.  Archambaud  I.  ,  Vicomte  de  Comborn  , 
eft  lequatorzieme  ayculd' Archambaud  X. ,  Vicomte 
de  Comborn  ,  lequel  meurt  fans  poftérité  au  com- 
mencement du  quinzième  fiecle.  Il  eut  pour  fuc- 
cefleur  Jean  I.  de  Comborn  ,  Seigneur  de  Trcignac  , 
fon coufin , lequel  vivoit  encore  en  14c. 6.  Amanjeu, 
petit-fils  de  Jean  1.  de  Comborn  ,  meurt  fans  pof- 
térité après  l'an  1  $  1  $.  ,  ayant  fait  donation  de 
Comborn  le  8.  Mars  1  $08. ,  à  fon  coufin  Antoine, 
Seigneur  de  Pompadour  ,  petit-iils  d'ifabelle  de 
Comborn  ,  foeurde  Jean  1.  Antoine  tefta  l'an  1  {24. 
Il  eft  le  cinquième  ayeul  de  Jean  de  Pompadour  , 
Vicomte  de  Combora  ,  qui  meurt  f:ns  enfants 
mâles  en  1684.  Marie  de  Pompadour,  fa  fille  a;née, 
Vicomtefle  de  Comborn  de  de  hochechouart ,  meurt 
en  Octobre  1723. ,  ayant  époufé  François  ù'Epinai 
de  Saint-Luc  ,  qui  meurt  le  9.  Juillet  1694.  Leur 
fille  unique  de  héritière  ,  Marie-Anne-Henriette 
d'Epinai ,  époufe  Bertrand ,  Vicomte  de  Roche- 
chouart ,  Baron  du  Bâtiment ,  drc.  ?'>ye\  Pompa- 
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Jour  ,  Ventadour  ,  Turenne ,  Quercy ,  fiée. 

C0MB0U1N  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  &  éleaion 
de  Valence  ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble. 
Oit  y  compte  un  feu  fie  un  huitième  de  feu  pour  les 
fonds  nobles  ,  fie  2.  feux  deux  tiers  &  un  vingt- 
quatrième  de  feu  pour  les  biens  taillabL's  ,  y  coin- 
pris  un  fixieme  un  vingt-quatrième  fie  un  quatre- 
vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CU.MBOURG  cr  Lormais fa  Trêve ,  en  Bretagne, 
diocefe  &  recette  de  St.  Malo  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Rennes.  On  y  compte  79.  feux  &  un 
tiers  de  feu.  Ce  bourg  eft  à  6. 1.  S.  E.  de  St.  Malo. 

COMBOURGTILLÉ  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  , 
parlement,  intendance  fie  recette  de  Rennes.  On  y 
compte  7.  feux  un  demi  &  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  bons 
pâturages. 

COMBRAILLES  ,  Combnlia  ,  pays  faifant  par- 
tie du  gouvernement  militaire  de  la  Province  d'Au- 
vergne ,  mais  de  la  généralité  fit  intendance  de 
Moulins  fie  du  parlement  de  Paris,  fie  dont  le  bourg 
à'Evaon  ou  Evaux  ell  le  chef-lieu.  Ce  petit  pays 
occnpe  la  partie  fententrionale  de  la  province  d'Au- 
verne,  vers  le  N.  0. 11  a  environ  8.  lieues  de  lon- 
gueur fur  J.  de  largeur  -,  ce  qui  peut  être  évalue  à 
28.  lieues  quarrées.  La  rivière  de  Cher  le  borne  à 
l'E.  Le  fol  y  eft  fertile  en  grains  fie  en  pâturages. 
Il  y  a  auffi  beaucoup  de  bois.  On  y  fait  un  grand 
commerce  de  bétail  qui  fe  nourrit  &  s'élève  dans 
le  pays. 

Autrefois  le  pays  de  Combraillts  portoit  le  titre 
de  baronnie  ,  fie  appartenoit  aux  Comtes  d'Au- 
vergne. En  1360.  cette  baronnie  fut  vendue  par 
Jean  II.  Comte  de  Boulogne  fie  d*Auverj;ne,  père 
de  la  Duchefle  de  Berry  ,  à  Pierre  de  Guc.  Mais 
en  1400.  Louis  II.  Duc  de  Bourbon  révendiqua  fie 
acquit  cette  même  baronnie  de  la  mailon  de  Giac. 
Jeanl. ,  iiis  de  Louis II. ,  la  donna  en  partage  avec 
le  comté  de  Montpenlicr  à  Louis  de  Bourbon  , 
fon  troifieme  fais  ,  ayeul  du  Counérable  Charles. 
Enfuite  elle  tomba  dans  le  partage  des  Comtes 
depuis  Ducs  de  Montpenfier  ,  d'où  par  Mademoi- 
fclle  de  Montpenfier  elle  eft  échue  à  la  maifon 
d'Orléans  ,  qui  la  potlëde  actuellement. 

Conuuérce  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité fie  intendance  de  Moulins  ,  l'élection  de 
Combrailles  comprend  85.  paroiiïes  ,  où  l'on  com- 
pte 58  $  3.  feux,  ainfi  que  cela  fe  prouve  par  le  dé- 
nombrement qui  fuit. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
db.  Combrailles. 


C 

Paroiffet.  Feux. 
Mas      Lage  (le).  .  .  .  10 

Maoltci  ijj 

Mnzeiras.  ........  10 

Maxiete  s  la)   45 

Mcrùiclul-Bnrmont .  ..«11 
MeriuchilU  IMotlie.  .  .  uo 
MonteiI.GuilUume  ...  jj 

Neonx   06 

Nouh-n   $0 

Fontcharind ,  bourg.  .  .  45 

Poncs  (le»)  48 

Frutiiolj»   9 

Rctcrre  l;i 

Rochemont  (la).  .  •  .  .  }j 
Rougnae  ,  bourg  .  .  .  .  ijo 

SlDUtt   90 

Sermnr  ,  b«urg  77 

Serre  1  la)   <  j 

Soumit)*   80 

Saine- Aîgnant  ç<5 

Se.  Bard.   64 


O  M 

Pamffèt.  ï,tx. 

St.  Fréon  

St.  George»  de  Nigre. 

moue  

St.  Julien  so 

Se.  Marc-la-BreuilJe.  .  .  ft, 
St.  Maurice  {j 

St.  Oi.kIouï.  ......  -,y 

St.  Pardoux-priiCrocq.  Ej 
Se.  Pardoux-le  ~ 

St.  Prieft  

Se.  Sorniiu  .... 
Siinte-Radegonde 

Tarde  

Templas  

Trorap  (le).  .  .  . 

Verneige  

Vierlae.  ...... 

Virlee  


8j.  Par. 


Toril  ,0,, 


Vinifies.  Feux. 
f>Vs)  <^rJ 

Arpheuille   tj 

Auge   ai 

Auzance  ,  ville  tu 

Bafville  140 

Bcl^it  ..........  4$ 

Beliegarde  ,  ville  .  .  .  .  1 19 

Blavcpaire   10 

Bord-Bornee  140 

Ktoufle   .  11 

Buflîcre-Nouïillc ....  40 

Bulfiere- Vieille   t8 

Celle  (la)  6] 

Chambon  ,  ville  149 

Chambon,  pircifle  ...  65 
Chamboachard  .....  jj 

Chapelle  (1*)  44 

Chard  100 

Ckaron  -  Château  •  Bo- 

dean.  111 

Charon.les-Lignere»  .  .  81 
Chaion-Rothedagoox.  .  t| 

Chatklard   »i 

Chaftelet   $t 
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Dontrcix  
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EVAUX ,  ville  .... 
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Farolle»  

Fenicrt   . 

Flavat  ." . 

Foncagnere   §o 

Leon-Ie-Franc   j} 

Leon  lei  Montge»  ...  17 

Laper  far ,  bourg  64 

Lnperfje ,  psroiffe.  .  .  .  180 

Loflae   90 

Magnat   14 

Mnmfat-Combraille»  .  .  «j 
Miir.fat.Franc-Alleo  .  .  184 
(le»)  i<x> 
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COMBRAILLES  ou  Evaon,  mais  qu'on  pro. 
nonce  Enux ,  Evahonium  ,  petite  ville  ,  chef-lieu 
de  l'élection  de  Combrailles ,  avec  une  juftice  fubil- 
terne ,  un  Lieutenant  du  Prévôt  de  la  maréchaut£e 
de  Riom  ;  un  prieuré  de  Chanoines  réguliers ,  dont 
l'éplife  eft  fort  belle ,  &  qui  a  fa  juftice  avec  un  re- 
venu aflëz  confïdérable  ;  en  Auvergne ,  diocefe  it 
Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins. On  y  compte  160.  feux.  Cette  ville  eft  fitucv  i 
une  lieue  S.  O.  de  Cher,  14.  O.  S.  O.  de  Moulins , 
18.  E.  N.  E.  de  Limoges,  1 1.  N.  O.  de  Cleraont, 
&  51.  S.  de  Paris.  Long.  10.  9.  30.  lat.  46.  ic.  1}. 
Son  terroir  eft  affe2  fertile  &  agréable. 

COMBR  AILLES.en  Auvergne,  diocefe  de  Limo- 
ges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins, 
élection  de  Combrailles.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  fit  demie  N.  0. 
d'Evaux. 

COMBRAILLES  Euval ,  en  Auvergne,  diocefe 
de  Clermont.parlementde  Paris , intendance  fit  élec- 
tion de  Riom.  On  y  compte  t oj. feux.  Cette paroiffe 
eft  à  8. 1.  &  demie  O.  de  Riom. 

COMBR  AND  ,  en  Poitou,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers , 
élection  de  Thouars.On  y  compte  1 19.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  7. 1-  fit  demie  0.  S.  O.  de  Tbouars. 

COMBRAS  hors  Ntuvie ,  en  Limofin  ,  diocefe, 
intendance  fie  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiùVeir 
fituée  en  pays  de  bons  pâturages,  fie  oh  il  y  a  des  bois. 

COMBRAY  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séex , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  .élec- 
tion de  FaJaife  ,  fergenterie  de  Thurie.  On  y  com- 
pte 64.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  O.  N.  0.  de 
Falaife. 

COMBRÉE,  bourg,  en  Anjou,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  230.  feux.  Ce  bourg  eft  à  6. 1. 
fit  deux  tiers  N.  O.  d'Angers,  fit  3.  fit  tiers  S.  S.  0. 
de  Craon. 

COMBRES  ,  dans  le  Perche,  diocefe  fit  élection 
de  Chartres,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  94.  feux.  Cette  paroiffe  eft  6. 1. 
fit  demie  S.O.  de  Chartres,  fie  3.  fie  demie  E.  N.  E. 
de  Nogent. 

COMBRES  ,  en  Beaujolois ,  diocefe  de  Mâcon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon ,  électioa 
de  Villefranche.  On  y  compte  13J.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  8. 1.  O.  de  Villefranche  ,  fit  i.O. 
S.  O.de  Thify. 

COMBRES,  en  Beaujolois  ,  diocefe  de  MScon, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Lyon ,  élection 
de  Roanne.  On  y  compte  13.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  coQtigue  à  celle  qui  a  doaaé  lieu  à  l'article 
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précèdent,  6c  elle  cft  à  3. 1.  E.  N.  E.  de  la  rive  droite 
de  la  Loire  ,  6c  de  Roanne. 

COMBRES ,  dan*  le  Verdunois ,  diocefe ,  baillia- 
ge 3c  recette  de  Verdun ,  parlement  6c  intendance  de 
Metz.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 
I.  6c  deux  tiers  S.  E.  de  Verdun ,  &  1.  &  deux  tiers 
N.N.  E.de  Saint-Mihiel. 

COMBRET  ,  ville  ,  en  Ronergue ,  diocefe  de 
Vabres  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban  ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  1 8. 
feux  &  70.  bellagues  de  feu.  Cette  ville  eit  fituée  fur 
la  rivière  d'Alrance,  entre  Belmont6c  Saint-Sernin, 
à  4. 1.  S.  O.  de  Vabres ,  &  9.  S.  O.  de  Milhaud. 

COMBRET ,  en  Languedoc ,  diocefe  6c  recette 
d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 2$.  feux.  Cette  communauté  eft  à  9.  1.  6c  tiers 
N.  O.  d'Uzès. 

COMBRET ,  en Limofin,  diocefe ,  intendance  5c 
élection  de  Limoges  ,  parlement  de  Bordeaux.  On 
y  compte  10.  fenx.  Cette  communauté  cft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

COMBRET  ,  en  Rouergue,  diocefe,  de  Rhodes, 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Villefranche.  On  y  compte  $.  feux  79. 
bcllugues  6c  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4. 1.  &  tiers  N.  N.  O.  de  Rhodes  ,  6c  7. 
6c  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Villefranche. 

COMB REUX ,  dans  l'Orléanois propre , diocefe , 
intendance  6c  élection  d'Orléans,parlement  de  Paris. 
On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
la  forêt  l'Orléans  ,  à  $.  1.  &  tiers  E.  N.  E.  de  la 
ville  de  ce  nom. 

COMBR1T  0  Lifleludry ,  en  Bretagne  ,  diocefe 
&  recette  de  Quimpér  ,  parlement  &  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  40.  feux  un  tiers  6c  un  quart 
de  feu.  Cette  paroifle  cft  à  s.  1.  &  demie  S.  S.  O.  de 
Quimper. 

COMBRONDE  ,  Oppidum  Candidobrinfe  ,  bourg 
avec  titre  demarquifat ,  &  un  prieuré  de  l'ordre  de 
Saint-Benoît,cn  Auvergne,  diocefe  de  Clermont,par- 
Icment  de  Paris  ,  intendance  8c  élection  de  Riom. 
Ony  compte  243.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1.  &  tiers 
S.  O.  de  Gannat ,  &  3.  N.  de  Riom.  II  y  a  un  dépôt 
de  fel  ,  6c  dans  l'églife  paroiftîale  repofent  les  reli- 
ques de  Saint-Genez ,  Comte  d'Auvergne ,  qui  vivoit 
l'an  $, 9$.  :  telle  eft  du  moins  la  tradition  du  pays. 

Par  lettres  de  Mai  1637.,  regiftrées  au  parlement 
8c  en  la  Chambre  des  comptes  les  16.  Mars  ex  23. 
Juin  ,  la  terre  ,  feigneurie  &  baronnie  de 

Combrande  fut  érigée  en  marquifaten  faveur  de  René 
du  Puy-du.Fou.  Ce  marquifat  a  été  acquis  par  le 
fieur  de  la  Barde-Brion  ,  qui  t'a  donné  par  teftament 
à  Jean-Jacques  Amelot  de  Ckaillou,  Miniftrc  d'état , 
mort  le  7.  Mai  1749. ,  laiflàntdc  fa  féconde  femme 
Anne  de  Vougni,  un  fils  &  Marie-Philiberte  Amelot, 
sreuve  d'Armand ,  Marquis  de  la  Force. 

COMBROUSSOU,  en  Limofin ,  diocefe  &  élec- 
tion deTulles,parlementdeBordeaux,intendancc  de 
Limoges.  On  y  compte  148.  feux.  Cette  paroifle  cft 
à  c.  t.  &  demie  N.  E.  de  Tulles. 

COMBROUZE,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte  4. 
feux  34.  bellugues  tic  une  demi-bellugue  de  feu. 

COMELLE,  cnDauphiné,  diocefe  6t  élection 
de  Vienne  ,  parlement  «  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  feu  trois  quarts  6c  un  feizitme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ,  6c  3.  feux  trois  quarts 
6c  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles ,  y  compris  un  demi  6c  un  quatre- vingt-feizic- 
mc  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

COMELLE  C  la  ) ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  bail- 
liage 6c  recette  d'Autua ,  parlement  &  ieteodance 
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de  Dijon.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle  cft 
à  3-1.0.  S.O.d*Autun,&  ». 6c demie N.E.  de  Luzy. 

COMEÛS ,  en  Kourlillon  ,  diocefe  de  Perpignan , 
confeil  fupérieur  6c  intendance  de  KouOîllon ,  vi- 
guerie  de  Confient.  Ony  compte  9.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  une  vallée. 

COMIAC  ,  bourg  ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Ca- 
hors ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Mon- 
tauban ,  élection  de  Figcac.  On  y  compte  12.  feux, 
91.  bcllupues  6c  un  quart  de  betlugue  de  feu.  Ce 
bourg  cft  finie  dans  une  vallée,  fur  la  rivière  de  Ser- 
re,  à  6.  1.  N.  de  Figcac.  Son  terroir  eft  fertile. 

COMIGNAN  ,  en  Languedoc,  diocefe 6c  recette 
de  Carcaflbnne  ,  parlement  6c  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  35. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  3.I.  6c  quart  E.  î».  E.de 
Carcaflbnne  ,  6c  à  quelque  diftance  des  confins  du 
diocefe  de  Marbonne. 

COMINES  ,  ville  dans  la  Flandre- Wallonne  , 
diocefe  de  Tournay ,  parlement  de  Douay ,  inten- 
dance ,  fubdélégation  6c  recette  de  Lille.  On  y  com- 
pte 282.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  Lys,  qui 
la  partage  en  deux ,  à  une  demi-lieue  E.  N.  E.  de 
Warneton,  6c  à  j.l.N.  N.O.  de  Lille.  La  partie  de 
Comincs  ,  qui  eft  du  côté  de  Lille ,  appartient  à  la 
France  ;  6c  l'autre  partie  ,  qui  eft  à  la  gauche  de  la 
Lys  ,  appartient  à  la  maifon  d'Autriche  ,  en  vertu 
du  traité  de  paix  d'Utrecht.  Autrefois  la  ville  dont 
il  eft  queftion  ,  étoit  aflez  bien  fortifiée  ,  mais  c'eft 
aujourd'hui  une  ville  fans  défenfes.  Elle  eft  le  chef- 
lieu  du  quartier  de  Ferain ,  l'un  de  ceux  qui  divifent 
la  châtcllenie  de  Lille.  Il  y  a  une  églife  collégiale  , 
dédiée  à  St.  Pierre.  Le  Seigneur  de  Comines  eft  un 
des  quatre  Hauts- Jufticiers  de  la  châtcllenie  de  Lille. 
Les  anciens  Seigneurs  de  cette  ville  étoient  fort 
puiflans  :  c'eft  d'une  branche  cadette  de  ces  SeU 
gneurs.que  defeendoit,  à  ce  qu'on  prétend  .lecélébre 
hiftorien  Philippe  de  Cominet ,  le  même  qui  a  laifle 
des  mémoires  qui  contiennent  cequi  s'eft  pafle  durant 
trente-quatre  ans  fous  les  règnes  de  Louis  XI.  6c  de 
Charles  VIII.  Ces  mémoires  font  très-curieux  6c  ont 
mérité  l'éloge  de  tous  les  fçavants.  Philippe  de  Co- 
mines fut  Chambellan  de  Louis  XL  6c  Sénéchal  de 
Poitiers.  Il  fuivit  d'abord  lacour  de  Charles  le  Hardi, 
Duc  de  Bourgogne  6c  Comte  de  Flandres ,  où  il  fe 
fit  eftimer  comme  un  homme  d'un  rare  mérite.  Il 
s'attacha  enfuitc  au  Roi  Louis  XI. ,  qui  lui  fit  aban- 
donner la  cour  du  Duc  de  Bourgogne  en  1472.  Co- 
mines époufa  Hélène  de  Chambcs ,  de  la  maifon  des 
Comtes  de  Montforeaucn  Anjou,  qui  lui  apporta 
pluficurs  belles  terres.  Louis  XI.  lui  donna  fa  con- 
fiance ,  vécut  avec  lui  dans  une  grande  familiarité  , 
6c  l'employa  en  diverfes  négociations  importantes. 
Après  la  mort  de  ce  Prince,  Comines  fuivit  Char- 
les VIII.  à  la  conquête  du  royaume  de  Naples  ; 
mais  fa  faveur  ne  fut  point  ftablc.  On  l'aceufa  de  tra- 
hifon  pour  avoir  fuivi  le  parti  du  Duc  d'Orléans  (de- 
puis Louis  XII.) ,  6c  on  l'enferma  à  Loches  dans 
une  cage  de  fer  ,  où  il  foufFrit  beaucoup.  Il  fut  en- 
fuite  transféré  dansla  prifon  des  Toumelles  à  Paris , 
où  ,  après  avoir  demeuré  dix-huit  mois  ,  fa  femme 
lui  obtint  des  Commiflaires  pour  inftruire  fon  procès. 
Comines  fe  juftifia  pleinement ,  6c  fut  abfous  de  tous 
les  crimes  qu'on  lui  imputoit.  11  n'eut  cependant  au- 
cun crédit  fous  le  règne  de  Louis  XII.,  pour  lequel 
il  s'étoit  attiré  des  affaires  fi  facheufes.  11  mourut  à 
Argcnton,  le  17. Octobre  1509. ,  à  64.  ans.  Comi- 
ncs étoit  bienfait ,  avoit  beaucoup  d'efprit ,  airooit 
6c  protégeoit  les  fçavants. 

COMMAGNY  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  6c  élec- 
tion de  Ne  vers,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins-  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifle  cft 
à  une  demi-licue  de  Moulins-cn-Gilbert ,  à  9. 1.  6t 
deux  tiers  E.  de  Nevers. 
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COMMANA,  en  Bretagne.  Voye\  Comana. 

COMMANDERIE  (la),an  pays  des  Quatre-VaU 
iées,  en  Gafcogne  ,  diocefe  &  intendance  d'Aufch , 
parlement  de  Touloufe,  vallée  de  Magpoac.  On  y 
compte  67.  feux  ou  habitations. 

COMMANDERIE  (la)  ù  la  Seigneurie  enclavée 
dans  la  paroitTe  d'Eecke  ,  dans  la  Flandre-Mariti- 
me, diocefe  d'Yprès ,  parlement  de  Douay  ,  inten- 
dance de  Lille ,  ïubdélégation  ck  recette  dcBailleul. 
On  y  compte  1 9.  feus.  Cette  communauté  eft  à  une 
lieue  &  demie  O.  N.  O.  de  Bailleul. 

COMMARIN  Ù  Saule ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage &  recette  d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  38. 
feux.  Cette  parouTe  clt  fituée  entre  deux  montagnes, 
à  j. I.  &  tiers  N.  E.  d'Arnay-lc-Duc  ,&  6.  O.S.  O. 
de  Dijon. 

La  terre  ck  feigneurie  de  Commarin  eû  une  an- 
cienne baronnie  ,  que  Bénigne  de  Dintevillc  ap- 
porta en  mariage  à  Gérard  de  tienne  ,  Seigneur  de 
Pimont ,  d'Antigny  &  de  Ruffey ,  Chevalier  d'hon- 
neur de  la  Reine  Éléonore  d'Autriche  ,  qui  avoit 
pour  feptieme  ayeul  Hugues  IV.  Seigneur  de  Pagny, 
fubftitué  aux  noms  &  armes  de  Béatrix  de  Vienne 
fa  merc  ,  ck  de  la  poftérité  duquel  font  fortis  un 
Archevêque  de  Befançon  ,  un  de  Rouen  ,  aupara- 
vant Evêquc  d'Autun ,  puis  de  Beauvais  ,  un  Evê- 
que-Duc  de  Langrcs ,  un  Grand-Amiral  de  France , 
un  Chevalier  du  iaint  -  Efprit  &  un  de  la  Toifon 
d'Or.  Bénigne  de  Dinteville  fuVmere  de  François 
de  Vienne  ,  marié  à  Gillette  de  Luxembourg ,  dont 
naquit  Antoine  de  Vienne,  Chevalier  de  l'ordre 
du  Roi ,  en  faveur  duquel  la  baronnie  de  Comma- 
rin fut  érigée  en  comté  en  Mai  1  $88.  Il  étoit  frère 
de  Jean  de  Vienne  ,  Baron  de  Ruffey  ,  qui  fut  fait 
Chevalier  du  Saint- Efprit  le  jx.  Décembre  1584. 
Le  Comte  de  Commarin  fut  père  par  Claude  à'Ef- 
quiUy ,  de  Jacques-François  de  Vienne  ,  Capitaine 
de  $0.  hommes  d'armes  des  ordonnances  du  Roi , 
ck  Lieutenant-Général  au  gouvernement  de  Bour- 
gogne ,  charge  qui  pana  à  fon  Bis  Charles ,  Comte 
de  Commarin ,  né  de  Françoife  de  la  Mafieltine 
de  Ra^ny.  Ce  Seigneur  fut  Lieutenant-Général 
des  armées  du  Roi  &  Gouverneur  de  Châtillon- 
fur-Seine.  Son  fils  Henri  de  Vienne  ,  Comte  de 
Commarin  ,  Lieutenant-Général  au  gouvernement 
de  Bourgogne  ,  laiflà  deux  fils ,  Charles  de  Louis. 
L'aîné  époula  en  1698.  Anne  de  Châtelus  ,  qui 
eut  pour  fille  unique  Judith  de  Vienne  ,  Co  m  telle 
de  Commarin  ,  alliée  en  Juillet  171$.  à  Jofeph  Da- 
mas ,  Marquis  à'Anugny  ,  Colonel  du  régiment 
de  Boulonnois.  Louis  de  Vienne ,  Baron  de  Châ- 
teauneuf ,  fut  reçu  en  1697.  Chevalier  d'honneur 
au  parlement  de  Bourgogne  ,  ck  Elu  de  la  noblelTe 
de  cette  province  en  1711.  Il  époufa  en  1709. 
Marie  Comcau  ,  dont  naquirent  Anne-Catherine- 
Bernarde  de  Vienne  ,  femme  de  Richard  F/or  de 
Mimeur,  Capitaine  de  cavalerie  ,  ck  Louis-Henri, 
dit  le  Comte  de  Vienne  ,  Meftre-de-Camp  d'un 
régiment  de  cavalerie  depuis  1748.  jufqu'en  1759. , 
Maréchal  des  camps  ck  armées  du  Roi  le  10.  Fé- 
vrier 1759. ,  &c. ,  allié  en  1731. avec  Henriette  de 
Saulx  de  Tavsnnes  ,  dont  Louis-Urfule  de  Vienne, 
né  le  17.  Octobre  1734.,  &  trois  filles. 

COMME  d'Arra§on  (la)  ,  dans  le  comté  de 
Corcminges  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  &  élection  de 
Comminges ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
d'Aufch  ,  châtellenie  d'Aurignac.  On  y  compte  8. 
bellugues  de  feu. 

COMME  AUX,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez, 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion d'Argentan ,  fergenterie  du  Ménil.  On  y  com- 
pte j$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  ck  demie  K. 
O.  d'Argentan. 
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COMMELLE  (la)  ,  en  Bourgogne,  diocefe, bai!, 
liage  &  recette  d'Autun,parlcment  &  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  j. 
1. 0.  S.  0.  d'Autun.  Il  en  dépend  plulieurs  hameaux. 

COMMENCHON  ,  dans  le  Noyonnois ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ille-de-France  ,  diocefe  fie 
élection  de  Noyon ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  SouTbns.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroitTe 
eft  à  une  petite  lieue  N.  de  Chaulny  ,  à  1. 1.  S.  0. 
de  la  Ferc  ,  ck  3.  E.  N.  E.  de  Noyon. 

COMMENSAC  ,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux , 
intendance  d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y 
compte  m.  feux. Cette  parouTe  eft  à  tt.l.  N.S. 
E.  de  Dax. 

COMMENTRY  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Bourges,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  69.  feux. 
Cette  paroilTe  cil  fituée  dans  une  contrée  affez  fer- 
tile ,  &  où  il  y  a  quantité  de  mutes  de  charbon  de 
pierre,  à  ».  1.  S.  E.  de  Montluçon. 

COMMENY  ,  dans  le  Vexin-François  ,  diocefe 
de  Rouen,  parlement  &  intendance  de  Paris,  élec- 
tion de  Pontoife.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  pa- 
rouTe  eft  à  3. 1.  N.  O.  de  Pontoife  ,  ck  1.  &  quart 
S.  E.  de  Magny. 

C0MMEQU1ERS ,  ville ,  en  Poitou ,  diocefe  de 
Luçon,  parlement  de  Pari$,intendance  de  Poitiers, 
élection  des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte  119. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  maré- 
cageufe  ,  à  1. 1.  de  l'Océan ,  ck  j.  ck  trois  quarts 
N.  N.  O.  des  Sables-d'Olonne. 

COMMER  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  do 
Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Mayenne.  On  y  compte  11$.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  de  Mayenne.  U 
y  a  un  prieuré  régulier  qui  dépend  de  l'abbaye  de 
Marmoûtier.  Son  terroir  eft  fertile  ck  agréable. 

COMMERCE.  On  entend  par  ce  mot  le  négoce 
&  le  trafic  qui  fe  fait  de  marchandifes  ,  pour  profi- 
ter fur  la  vente  ou  l'échange  qu'on  en  fait.  En 
France ,  les  ordonnances  défendent  aux  officiers 
militaires  ck  autres  de  faire  trafic  de  marchandifes. 
Cette  défenfe  n'eft  pas  faite  feulement  pour  tenir 
lefdits  officiers  attachés  à  leurs  corps ,  mais  encore 

!>our  ne  pas  laitier  la  liberté  du  commerce  à  desper- 
bnnes,  qui ,  par  leur  autorité  .pourraient  s'en  ren. 
dre  les  maîtres,  &  nuire  aux  marchands  &  aux  ache- 
teurs.LeRoi  entend  que  le  commerce  fc  faffè  en  toute 
liberté,  ck  défend  à  tous  particuliers  d'y  mettre  au- 
cun monopole.  La  même  confidération  qui  a  fait 
défendre  aux  officiers  le  commerce  ,  eft  cade 
qu'on  l'a  défendu  également  à  la  noblciTe.  Tout 
gentilhomme  qui  exerce  le  commerce  ,  fait  un  aéte 
dérogatoire  à  la  noblelTe  ,  ck  il  ne  peut  y  être  réha- 
bilite ,  même  en  quittant  le  commerce ,  que  pat 
lettres  du  Prince.  11  en  faut  excepter  la  province 
de  Bretagne  ,  oh  par  un  privilège  fpécial  attaché 
aux  nobles  de  ce  pays  ,fi-tôt  qu'ils  quittent  le  com- 
merce ,  ils  font  réhabilités  de  plein  droit  dans  leur 
état  de  nobles  dont  ils  étoient  déchus.  A  l'égard 
du  commerce  maritime ,  les  nobles  qui  l'exercent 
ne  dérogent  point ,  pourvu  qu'ils  ne  vendent  point 
en  détail.  Il  en  eft  de  même  du  commerce  en  gros 
fur  terre.  Voyc\  l'édit  du  mois  d'Août  1699.,  ck 
celui  du  mois  de  Décembre  1 70 1 . 

Pour  la  facilité  autant  que  pour  l'exactitude  du 
commerce  ,  il  a  été  établi  des  chambres  en  diverfes 
villes  du  Royaume  ,  ck  des  Confuls  de  la  nation 
dans  les  principales  villes  maritimes  de  l'Europe. 
V oye\  Chambres  de  commerce  &  Confuls. 

COMME RCY  ,  Commarchia  ,  ville  avec  titre  de 
principauté  ,  chef-lieu  du  bailliage  de  fon  nom, 
d^ns  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul , 
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confeil  fôuverain  Se.  intendance  de  Lorraine.  On  y 
compte  540.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Mcufe  ,  à  4. 1.  O.  N.  O.  de  Toul,  s.  & 
demie  E.  de  Bar-le-Duc  ,  ck  7.  &  demie  O.  N.  O. 
cle  Nancy.  Long,  13.15.  $7.  lat.  48.  43.  $8.  11  y  a 
à  Commcrcy  deux  paroiffes  dont  les  églifes  com- 
muniquent au  château  par  des  tribunes  :  celle  de 
Saint-Pantaléon  elt  à  droite  ,  &  celle  de  St.  Nico- 
las eft  à  gauche.  Dans  cette  dernière  cft  une  collé- 
giale fondée  en  1186.  par  le  Damoifeau  Simon  de 
Broyés.  Cette  collégiale  obtint  un  arrêt  du  confeil 
le  19.  Juillet  1717. ,  qui  ordonnoit  la  fuppreffion 
&  union  à  fon  chapitre  de  pluficurs  chapelles  fon- 
dées par  les  anciens  Seigneurs ,  &  qui  fixoit  à  onze 
le  nombre  des  Chanoines  ;  mais  ce  nombre  a  été 
remis  à  dix  par  un  autre  arrêt  du  premier  Juillet 
I7$i.  11  ya  auffi  dans  la  ville  dont  il  eft  ques- 
tion ,  plulicurs  maifons  religieufes  ;  Ravoir ,  des 
Capucins  ,  qui  y  furent  reçus  en  1704.  ,  &  dont  la 
maifon  eft  à  l'extrêmitéde  la  ville,  du  côté  de  Void  ; 
des  Urfulines  ,  dont  l'établiiTcmcnt  cil  prefqtic  du 
même  temps  ,  &  dont  la  maifon  eft  au  bord  de  la 
Mcufe ,  un  peu  au-deffùs  du  château.  L'hôpital  eft 
très-ancien  :  il  a  été  rebâti  &  doté  par  le  Prince  de 
Vaudemont  en  1709. 11  y  a ,  outre  cela  ,  des  écoles 
gratuites,  fondées  par  lettres-patentes  du  Roi  de 
Pologne,  du  4.  Septembre  1751.  ,  par  Icfquelles 
Sa  Majciié  afljgne  à  cette  effet  un  fonds  de  600. 
livres  de  rente.  En  i?4S-  le  Roi  de  Pologne,  Duc 
de  Lorraine ,  fe  rendit  à  Commcrcy  ;  &  depuis  ,  ce 
Prince  a  fait  faire  en  cette  ville  ,  principalement 
au  château,  des  embelliffements  Se  des  ouvrages  fans 
nombre.  Le  fallon  de  ce  château  eft  très-beau  :  du 
côté  de  la  rivière  ,  il  eft  orné  d'une  belle  tétrade  ;  il 
communique  d'un  côté  à  l'appartement  du  Roi,  & 
de  l'autre  à  la  galerie.  En  face  du  fallon  eft  une 
avenue  de  tilleuls ,  qui  a  trois  quarts  de  lieue  de 
longueur,  &  qui  aboutit  à  la  fôret  de  Saint-Aubin. 
C'eft  par  cette  avenue  qu'on  arrive  au  château.  Du 
côté  d'un  petit  bourg ,  appelle  Vignot,  eft  un  beau 
canal  qui  traverfe  la  prairie,  borde  de  quatre  allées 
d'arbres  ,  fur  deux  chauffées  en  terrafle ,  &  terminé 
par  le  château  d'eau  qui  eft  placé  au  bord  de  la 
Meufc.  L't  au  y  prend  cent  formes  différentes ,  & 
tout  eft  digne  du  goftt  &  de  la  magnificence  du 
Prince  qui  a  ordonné  ces  embelliffements.  Du  fallon 
qui  eft  au  haut  du  château  d'eau ,  on  paffede  plein- 
pied  aux  jardins  par  des  galeries.  La  vue  y  eft  très- 
agréablement  variée  :  elle  préfente  le  château  &  la 
ville  de  Commercy  ,  des  jardins  ,  des  coteaux  char- 
gés de  vignes,  des  villages,  des  hameaux,  &  la 
Meufc  quiferpente  dans  une  vafte  prairie.  De  gran- 
des forets  percées  de  routes  ,  &  une  belle  garenne  , 
donnent  tous  les  plaifirs  de  la  chaffe.  Le  Roi  de  Po- 
logne a  fait  faire  dans  la  foret  un  parc  d'une  éten- 
due très-confidérable ,  &  rétablir  la  fontaine  Royale 
qui  eft  au  milieu  de  ces  bois. 

La  ville  de  Commercy  tire  fon  nom  de  Commar- 
chia ,  comme  qui  diroit  Marche  frontière  delà  Lor- 
raine Si,  du  Barrois.  Cette  ville  étoit  connue  dès  le 
dixième  fiecle  ,  Si  fes  Seigneurs  portoient  le  nom  de 
Damoifeaux  ,  comme  nous  le  dirons  plus  bas.  Elle 
fut  affiégée  en  1 S44-  par  l'Empereur  Charles-Quint 
en  perfonne.  Il  relie  aujourd'hui  peu  de  chofe  des 
fortilîcations  de  cette  place. 

Aufll-tôt  après  le  traité  de  Vienne  ,  l'évacuation 
des  places  conquifes  &  la  ceflion  de  la  Lorraine  , 
la  Ducheffe  douairière  de  Lorraine  fut  mife  en  pof- 
feffion  de  Commercy  ,  &  elle  en  jouit  en  toute  ibu- 
veraineté  jufqu'à  fa  mort  arrivée  le  13.  Décem- 
bre 1744. 

Confidéré  comme  diftrift  particulier  du  duché  de 
Lorraine  ,  le  bailliage  de  Commcrcy  eft  borné  au 
N.  par  celui  de  Saint-Mihiel ,  au  S.  &  a  l'O.  par  ce- 
Tome  //. 
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lui  de  Bar-le-Duc ,  à  l'E.  &  au  S.  E.  par  le  Toulois , 
Si  au  N.  E.  par  le  bailliage  de  Pont-à-MouHbn.  Il  a 
S'  1.  de  longueur  fur  deux  Si  demie  de  largeur.  La 
Meufe  le  traverfe.  C'cft  un  pays  prefqu'eotiére- 
ment  rempli  de  bois.  Pour  le  fpirituel ,  ce  bailliage 
dépend  du  diocefe  de  Toul. 

La  feigneurie  de  Commercy  appartenoit  an- 
ciennement en  propre  à  Thierry,  Duc  de  Lorraine  , 
fils  de  Gérard  d'Alfacc.  Il  la  donna  à  l'Evèque  de 
ATetz  en  échange  de  celle  de  Eauffonville.  Les  Eve- 
ques  la  donnèrent  en  fief  à  des  Seigneurs  que  l'on 
appelloit  Dimaifcaux  ,  Domicclli.  Sous  l'épifco- 
pat  de  Jean  d'Aprcmont,  mort  en  1138.,  Gaultier  & 
Henri ,  fils  de  Georges  ,  Seigneur  de  Commercy  , 
demandèrent  à  l'Evèque  de  les  recevoir  en  foi ,  & 
de  les  invellir  de  la  feigneurie  de  Commercy  ,  qui 
paffa  enfuitc  par  mariage  dans  la  maifon  de  Suar- 
brueb. ,  dont  les  cadets  en  ont  joui  quelque  temps. 
Jeanne  ,  fille  &  héritière  de  Jean,  Comte  de  Saar- 
bruck  ,  porta  une  partie  de  cette  feigneurie  en  ma- 
riage a  Jean ,  Comte  de  NaJf.'.u-lPedbourf  ,  dont  le 
fils  Philippe  fut  Comte  de  Saarbruck  ,  &  tige  de  la 
branche  de  Naffau-Saarbruck.  Celui-ci  eut  deux 
fils ,  Jean  qui  fut  Comte  de  Saarbruck  ,  &  Philippe 
qui  fut  Seigneur  de  Weilbourg  en  Wéteravie.  Je3n, 
Comte  de  Naffau-Saarbruck  ,  vendit  en  1443.  à 
Louis,  Marquis  de  Pont,  le  château  de  Commercy 
avec  lu  moitié  de  la  ville  ck  du  territoire  de  ce  nom , 
&  le  Comte  s'obligea  de  dédommager  l'Evèque,  dont 
Louis  ne  vouloit  pas  relever.  Mais  l'Evèque  ne 
voulut  pas  fe  prêter  à  cet  accommodement.  Les 
Comtes  de  Naflau-Saurbruck  avoient  toujours  le 
château  Si  l'avar.t-bourg  de  Commcrcy,  pour  lequel 
Philippe  Comte  de  Nailàu-Saarbruck,  ck  fes  deux 
frères  Adolphe  &  Jean,  rendirent  leurs  devoirs  à 
Robert  de  Lcnoncourt ,  Evêque  de  Metz ,  en  1551. 
Ils  moururent  fans  polarité  ,  &  eurent  pour  héri- 
tier Albert ,  Comte  de  Naffau-Weilbourg,  quiilcf- 
ceudoit  du  Comte  Philippe ,  frère  de  Jean  Comte 
de  Naffau-Saarbruck 

La  feigneurie  de  Commercy  étoit  devenue  une 
efpece  de  fouveraincté ,  y  ayant  une  cour  Souve- 
raine ,  nommée  les  Grands-Jours ,  où  l'on  jugeoit 
les  procès  en  dernier  reffort.  Cette  feigneurie  paffa 
par  vente  dans  la  maifon  de  Cojidi.  Le  Cardinal  de 
Retz  s'en  réferva  l'ufufruit ,  &  en  vendit  la  propriété 
à  Charles  III.  Duc  de  Lorraine,  qui  l'acquit  pour 
le  Prince  de  Vaudemont  fon  fils  naturel.  Le  Duc 
Léopold  acquit  enfuitc  la  propriété  de  cette  feigneu- 
rie, &  en  laiftà  l'ufufruit  au  Prince  de  Vaudemont, 
Prince  cadet  de  fa  maifon. 

Par  lettres  du  Duc  Léopold,  du  11.  Avril  17»}., 
les  Seigneuries  de  Spincourt ,  d'Efton  ,  de  Gourain- 
court ,  de  Saint-Souplet ,  de  Houdeloncourt  ck  de 
Saiut-Pierre-Viller ,  fi  tuées  en  Lorraine,  furent  unies 
Si  érigées  en  çnarquifat ,  fous  la  dénomination  de 
Spincourt,  Si  données  par  ce  Duc  à  Pierrc-Louis- 
Jofeph ,  Comte  des  Armoifes,  Damoifeau  de  Corn- 
mercy ,  en  échange  de  la  part  qu'il  poffédoit  dans 
Commercy,  où  il  avoitun  beau  château,  autre  que 
celui  dont  nous  avons  parlé  ci-devant.  Ce  Seigneur 
avoit  pour  neuvième  ayeul  Colard  des  Armoifes , 
Chevalier  ,  Seigneur  de  Fleville,  pere  de  Robert , 
Maréchal  de  Barrois ,  &  Ayeul  de  Simon,  qui  eut 
pour  fils  Colard ,  lequel  a  continué  la  branche  aî- 
née Cl'oye\  Aunoy),ck  Richard  des  Armoifes,  mort 
en  1482.,  ayant  époufé  Agnès  ,  Dame  de  Jaulny. 
Leur  fils,  Simonin  des  Armoifes,  Seigneur  de  Jaulny, 
eut  de  Jeanne  d'fcourf,  Claude ,  Seigneur  de  Jaulny  , 
qu'Appolline  Vock  de  Hubingben  fat  pere  de  Nico- 
las des  Armoifes ,  allié  à  Magdeleine  de  Rou'cci  i'Au- 
bignyy  de  laquelle  il  eut  Jean  des  Armoifes ,  Da- 
moifeau de  Commercy  ,  du  chef  de  fa  femme  Do- 
rothée d'i/rre  de  Tcjjkres.  Elle  fut  mere  de  Louis , 
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Damoifean  de  Commercy  ,  Souverain  de  Fouge- 
tolles  ,  Grand-Sénéchal  de  Lorraine  ,  mort  en  1647. , 
ayant  époufé  Marie-Barbe,  fille  unique  de  Jean-Jac- 
ques de  Haraucourt ,  Seigneur  de  Saint-Baflemont 
&  de  Sandaucourt ,  Colonel  dans  les  armées  Lorrai- 
nes ,  &  de  Barbe-Alberte  d'Emecourt.  Leur  fils 
cadet ,  Pierre-Louis-Jofeph  ,  Comte  des  Armoifcs , 
eut  le  trtanjuifat  de  Spincourt ,  en  échange ,  comme 
il  a  été  dit ,  de  Ta  part  dans  la  feigneurie  de  Com- 
mercy. De  fou  mariage  avec  Henriette-Charlotte 
lie  Rommccourt ,  il  a  laine  pour  fille  unique  Antoi- 
nette-Louife  des  Armoifcs  ,  veuve  de  Pierre-Louis, 
Comte  des  Armoifcs,  Seigneur  de  Boinville,  dont 
elle  a  eu  un  (ils  &  une  fille,  tous  deux  morts  fans 
pollérité.  Elle  a  difpofé  de  fon  marquifat  de  Spin- 
court en  faveur  de  foncoufin-germainLouis-Antoine, 
Marquis  de  Raigecourt ,  Maréchal  des  camps  tk  ar- 
mées du  Roi.  Elle  a  pour  coufin-germain  paternel 
Antoine-Bernard  ,  Marquis  des  Annoifesd'Aunoy, 
frère  de  Barbe  des  Armoifcs,  Chanoineffe  de  Remi- 
remont, &  de  Conftance-Françoife ,  mariée  à  N. 
le  Preud'homme ,  Comte  de  Vitrimont. 

La  maifon  de  Raigecourt ,  qui  pofli.de  à  préfent 
le  marquifat  de  Spincourt ,  clt  ordinaire  de  Metz, 
&  l'une  des  plus  anciennes  &  des  plus  nobles  de 
cette  ville.  Elle  part3geoit  avec  celle  de  Gournay,  le 
gouvernement  civil  tk  militaire,  fous  le  titre  de  Maî- 
tre-Echevin.  Depuis  long-temps  elle  s'efl  attachée 
aux  Ducs  de  Lorraine  ,  qui  l'ont  honorée  de  leur 
confiance  &  des  plus  importantes  charges  de  l'état. 

Jean  de  Raigecourt  étoit  Maître-  Echevin  de 
Metz  en  114?.  Il  eut  pour  fils  Jean  de  Raige- 
court ,  Maitrc-Echcvin  en  1 264.  ,  pere  de  Jacques 
&  ayeul  de  GcofVroi ,  lequel  fut  un  des  dix  Che- 
valiers qui  portèrent  le  dais  à  l'entrée  de  l'Em- 
pereur Charles  IV.  dans  la  ville  de  Metz.  Son 
fils ,  Nicolas  de  Raigecourt ,  Amant ,  puis  Mai- 
tre-Echevin  de  Metz  en  H79.  ,  epoufa  Jeannette 
li  Gronaix  ,  &  fut  pere  de  Nicolas  II. ,  Maître- 
Echevin  en  141s»  »  lequel  fut  député  de  la  ville 
de  Metz  en  1431.  au  concile  de  Bâle  vers  l'Em- 
pereur Sigifmond  ,  pour  en  obtenir  la  confirmation 
îles  privilèges  de  Metz.  Il  laifla  de  fa  femme  lfa- 
belle  d'E/cAe  de  Ba^oncourt ,  morte  en  14}!. ,  Phi- 
lippe IL  de  Raigecourt  ,  Seigneur  d'Ancerville  , 
Maître-Echevin  de  Metz  en  147s.  ,  puis  Cham- 
bellan de  René  IL  Duc  de  Lorraine.  Il  fit  en 
1488.1e  voyage  de  Jérufalem  où  il  fut  reçu  Che- 
valier de  l'ordre  du  Saint-Sépulchrc  ,  tk  tefta  en 
1490.  Sa  féconde  femme  ,  Catherine  de  VUlc-fur- 
Jllon  ,  le  rendit  pere  ,  entr'autres  enfants  ,  de 
Nicolas  111.  de  Raigecourt ,  Seigneur  d'Ancerville  , 
Maitrc-Echcvin  en  1C30. ,  marié  à  la  Comtefle 
A'Efche  des  Etangs.  Leur  fils  aîné,  Antoine  de 
Raigecourt  ,  Seigneur  d'Ancerville  6i  des  Etangs  , 
epoufa  Philihertc  de  Pfjffcnhovcn ,  fille  de  Nicolas , 
Seigneur  de  Thelot ,  tk  de  Marguerite  de  Mailly 
de  Vaux.  Il  en  eut,  entr'autres  enfants ,  Philippe 
&  Jacques.  De  ce  dernier  ett  fortie  la  branche  de 
Qlarly,  actuellement  éteinte. 

Fhilippe  III.  de  Raigecourt ,  Seigneur  d'Ancer- 
ville ,  Buzy  ,  Ocourt  ,  &c.  ,  Sénéchal  héréditaire 
de  l'évéché  de  Metz  ,  Confciller  tk  Chambellan 
du  Duc  Antoine  en  1  s  S  3  •  .  époufe  Philippe  de 
Goumay  ,  fille  de  Jacques ,  Seigneur  de  Geni- 
court ,  &  d'Anne  du  Châtelet.  Elle  fut  mere  de 
Bernard  ,qui  a  continué  la  lignée,  &  d'Antoine, 
auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  des  Etangs , 
qui  cft  éteinte. 

Bernard  de  Raigecourt ,  Seigneur  d'Ancerville  , 
&c. ,  Sénéchal  de  l'évéché  de  Metz  ,  Cotillitler 
d'état,  Grand-Maître  de  l'artillerie  de  Lorraine, 
Gouverneur  de  Stenay ,  mort  à  Scierck  en  i6}6., 
avoit  époufé  Marie-Barbe  de  Haraucourt  de  Ma- 
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gnierci ,  Chanoincflc  de  Remiremont  ,  morte  en 
1679.  Leur  fils  aîné,  François-Henri  de  Raige- 
court ,  dit  le  Baron  de  Bremoncourt  ,  Seigneur 
d'Ancerville,  dec,  Sénéchal  de  l'évéché  de  Metz, 
fut  créé  le  $.  Mai  1664.,  Grand- Veneur  de  Lor- 
raine tk  Barrois ,  tk  avoit  époufé  en  1646.  Béatrix 
de  Eauftcmont ,  fille  de  Claude ,  Seigneur  de  Lif- 
tenois ,  &  de  Marguerite  de  Poligny.  De  cette 
alliance  fortit  ,   entr'autres  enfants  ,  Charles , 
Comte  de  Raigecourt ,  Sénéchal  de  Metz  ,  Grand- 
Veneur  de  Lorraine ,  Confciller  d'état  du  Doc 
Léopold  ,  Bailli  de  Saint-Mihiel  ,  Maréchal  de 
Lorraine  &  Barrois  ,  décédé  en  1 73  J- ,  ayant  été 
marié  en  1677.  à  Catherine  Gertrudcdcs  /irmotjci. 
Dame  de  Gibomey  ,  fille  de  Louis,  Seigneur  de 
Jaulny.  De  ce  mariage  font  venus  , entr'autres  en- 
fants ,  iu.  Jean-Claude,  Comte  de  Raigecourt, 
né  en  1690.  ,  Capitaine  de  cuiraffiers  au  féroce 
de  l'Empereur  ;  i°.  Louis-Antoine  ,  Marquis  de 
Raigecuurt ,  Scigntur  de  Bayonvillc ,  Buzy ,  Mar- 
quis de  Spincourt ,  par  la  donation  de  fa  coufioe, 
Maréchal  des  camps  &  armées  du  Roi ,  mort  ca 
Février  17$ 4.,  ayant  époufé  Marie-Elifabeth  de 
Goumay  ,  lillc  tk  héritière  de  Regnaut ,  Comte 
de  Gournay,  Seigneur  de  Friauville  ,  MoufW, 
Satiluy  ,  Remonville  ,  &c,  &  de  Marie-Elifabeth 
de  Bcrg-Gritnbergh.  De  ce  mariage ,  fait  à  la  charge 
que  le  fils  aîné  qui  en  fortiroit ,  prendroit  le  nom 
&  les  armes  de  Goumay ,  font  venus  (a)  N.  Comte 
de  Raigecourt  de  Gournay,  Chanoine  de  Liège, 
puis  Chambellan  &  Aidc-de-Camp  du  Duc  Charles 
de  Lorraine  ,  allié  en  1746.  à  Charlotte  de  Lt- 
noncourt ,  hiie  de  Charles-Louis,  Marquis  de  Ban- 
ville ,  Comte  du  Saint-Empire ,  5c  de  Tbércfc-An- 
gelique  de  Ligniville  ,  dont  N.  né  en  Mars  1754- , 
tk  N.  fille ,  née  en  Juillet  1748.  ;  (6)  N.  Comte  de 
Raigecourt ,  Chanoine  de  Liège ,  puis  marié  ea 
1 75 1 .  à  N.  de  Saint-lgnon  ,  fille  de  N.  Colonel  ea 
Efpagne  ,  tk  de  N.  Baronne  de  Hahne,  de  Thioo- 
viile  ;  (c)  N.  Chanoincflè  de  Remiremont ,  alliée 
en  Juin  17$  2.  à  Charles-Emmanuel-Xavier,  Mar- 
quis de  St.  Mauris  ;  (d)  tk  (e)  deux  autres  filles, 
Chanoincflcs  de  Remiremont.  30.  Léopold ,  Comte 
de  Raigecourt,  né  en  1702.  ,  Capitaine  de  cava- 
lerie en  France  ,  puis  Chambellan  de  l'Empereur 
régnant  ;  4*.  Etienne  de  Raigecourt ,  dit  le  Comte 
de  Fontaine,  Capitaine  au  régiment  des  gardes- 
lorraines  pour  le  fervice  de  France ,  allié  le  1 1.  Dé- 
cembre 1727.  à  Jeanne-Philibcrte  de  Rofieres ,  Cha- 
noinefle  de  PoufTay ,  fille  de  Jean-Simon  ,  Marquis 
de  Soran  ,  Baron  de  Fondrcment  ,  Seigneur  de 
Rofieres  &  de  Frezilly  en  Franche-Comté ,  tk  de 
Jcanne-Baptiitc  de  Henin~L!étard  de  Saint-Phal. 
De  ce  mariage  il  a  Jean-François-Paul ,  Comte  de 
Raigecourt ,  né  le  8.  Septembre  1729.,  Capitaine 
de  dragons  au  régiment  de  Liflenois  ,  de  N.  de 
Raigecourt ,  née  le  7.  Septembre  1728.,  mariée  le 
25.  Avril  1752.  à  Jofeph, Comte  de  Rciffcmberf, 
Seigneur  d'Efche  de  de  Muficau;  J°.  Plaicard  de 
Raigecourt ,  né  à  Nancy  en  1707. ,  Chanoine  de 
Saiut-Diez  ,  puis  de  Liège ,  Aumônier  du  Roi , 
Evêque  d'Aire  en  Gafcogne  en  175,8.  Charles- 
Jérôme  ,  Capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de  Sa- 
bran ,  puis  Guidon  de  gendarmerie  ,  Seigneur  de 
Trcmblecourt  tk  de  Metton  du  chef  de  fa  femme  N. 
de  Montricier  j  7".  Catherine-Louife  de  Raigecourt, 
mariée  à  N.  Baron  de  Rittcr,  Capitaine  dans  les  trou- 
pes de  Lorraine  ,  Seigneur  Eugagifte  du  domaine 
delà  Chauflcc;8".  Françoife-Gabrielle.Chanoineû'ê 
de  Kcmi-  remont ,  dite  Madame  de  Gibomey  ;  tk  9°. 
N.  fille  d'honneur  de  fon  Altefle  Royale  la  Duehefle 
de  Lorraine  ,  mariée  a  N. ,  dit  le  Marquis  de  CkaJ- 
tenay  ,  «Seigneur  de  Bricon. 

COMMES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection 
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de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  fcrgenterie  de  Tour.  On  y  compte  iot.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  à  une  lieue  N.  O.  de  Bayeux. 

COMME  VILLE,  en  Champagne,  diocefe  de  Lan* 
gres ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection  de 
Tonnerre.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  Seine ,  à  t .  1.  N.  N.  O. 
de  Châtillon  ,  &  6.&  demie  E.  N.  E.  de  Tonnerre. 
Son  terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 

COMMfNGES  ,  Convenu: ,  province  avec  titre  de 
Comté  ,en  Gafcogne  (dont  la  ville  de  Saint-Bertrand 
eft  la  capitale)  ;  fituée  entre  le  dix-feptieme  degré 
44.  minutes  ôc  le  dix-huitieme  degré  41.  minutes 
de  longitude  ,  &  entre  le  quarante-deuxième  degré 
jt.  minutes  &  le  qnarante-troifieme  degré  26.  mi- 
nutes de  latitude  ;  bornée  au  N.  &  au  N.  E.  par  le 
Languedoc ,  au  S.  par  l'Arragon  en  Efpagne ,  au 
S.  E.  par  la  Catalogne  également  en  Efpagne,  à  l'E. 
par  le  Languedoc ,  le  pays  de  Foix  &  les  Conferans  , 
&  à  PO.  par  leNebouzan,  le  pays  des  Quatre-Vallécs 
&  l'Aftarac.  Elle  a  iS.  1.  de  longueur  fur  1$.  de  lar- 
geur ;  ce  qui  peut  être  évalué  à  1  Jo.  lieues  quarrées. 

On  diviïc  cette  province  en  haut  &  bas  Commin- 
ges.  La  première  s'étend  vers  le  fud  jufqu'à  la  fron- 
tière d'Efpagne  ,  &  l'autre  vers  le  nord.  11  femble 
que  la  Garonne  fafle  la  divifion  de  ces  deux  parties. 
Elles  font  l'une  fit  l'autre  dans  le  reflbrt  du  parie* 
ment  de  Touloufe  ,  &  entièrement  de  la  généralité 
d'Auich ,  à  l'exception  de  quelques  enclaves  peu 
confidérables ,  qui  appartiennent  à  la  province  de 
Languedoc.  Pour  le  fpirituel ,  le  Comminges  eft 
divhc  entre  l'évêché  de  Saint-Bertrand  ôc  celui  de 
Lombes.  Quant  au  militaire ,  nous  remarquons  que 
la  plus  grande  partie  du  comté  de  Comminges  dé- 
pend du  gouvernement  général  militaire  de  Navarre 
*  Béam  ,  &  le  refte  du  gouvernement  général  de 
Guyenne  &  Gafcogne. 

(Rivières').  La  Garonne ,  la  grande  &  la  petite 
Ncfte ,  le  Lez  ,  la  Save  ,  la  Houe ,  &c. 

(Climat  ù  qualité  du  fol).  Le  haut  Comminges 
eft  an  pays  froid  &  extrêmement  montagneux.  Le 
climat  eft  beaucoup  plus  tempéré  dans  le  bas  Com- 
minges ,  &  cette  température  d'air  y  tient  plus  du 
chaud  que  du  froid.  Dans  le  haut  Comminges  la 
terre  n'eft  guère  fertile  qu'en  pâturages  ,  mais  ils 
y  font  excellens  ,  &  c'eft  ce  qui  eft  caufe  qu'on  y 
élevé  avec  le  plus  grand  fuccès  une  quantité  prodi- 
gieufe  de  bétail ,  gros  &  menu  :  les  mulets  qu'on 
en  tire  ,  &  en  grand  nombre,  font  fort  eftimés.  On 
trouve  dans  cette  même  contrée  quantité  de  bois  de 
fapins ,  de  hêtres  6c  de  chênes  :  ce  dernier  fert  à 
la  conftruction  des  bâtiments  ,  &  le  tranfport  fe 
fait  en  radeaux  par  la  rivière  de  Sallat,  par  la  Ga- 
ronne ,  la  Nefte,  5tc.  Dans  le  bas  Comminges  on 
recueille  abondamment  des  grains  ,  tels  que  le  fro- 
ment ,  le  feigle  &  l'avoine  :  on  y  recueille  aufiî  du 
vin ,  &  ordinairement  jufqu'à  la  quantité  de  fix 
mille  pipes  année  commune. 

(Génie  &  moeurs  des  peuples).  Les  habitants  du 
Comminges  font  bienfaits ,  laborieux  ,  fpirituels , 
vifs ,  actifs  &  bons  foldats.  Us  font  fort  attachés  à 
la  religion  catholique  &  à  leurs  anciens  privilèges. 
Parmi  ces  privilèges ,  on  diftingue  celui  des  lits  Oc 
jafferies  :  c'eft  un  ancien  droit  par  lequel  les  peu- 
ples des  frontières  des  deux  royaumes  ,  de  France 
&  d'Efpagne  ,  placés  fur  une  certaine  ligne ,  peu- 
vent librement  commercer  entr'eux  en  marchandifes 
permifes,  foit  en  guerre  ou  en  paix  ,  fans  pouvoir 
être  inquiétés. 

(Diocefes).  Nous  ne  parlerons  ici  que  de  celui 
de  Saint-Bertrand  ,  à  caufe  qu'il  eft  connu  plus 
particulièrement  fous  le  nom  de  Comminges.  Ce 
diocefe  eft  borné  an  N.  par  ceux  de  Lombes  Se 
d'Aufch  ,  au  S.  par  les  diocefes  de  Huefca  de  de 
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Balbaftro  en  Arragon  ,  &  d'Urgel  en  Catalogne  t 
à  l'E.  par  ceux  de  Conferans  &  de  Rieux  ,  &  à 
PO.  par  celui  de  Tarbcs.  On  y  compte  100.  pa- 
roifles  &  quantité  d'annexés,  deux  chapitres,  deux 
abbayes  d'hommes ,  &  une  abbaye  de  tilles.  Le  Pré- 
lat qui  eft  à  la  tête  de  ce  diocefe  ,  jouit  au  moins  de 
30000.  liv.  de  rente,  quoique,  félon  la  taxe  en 
cour  de  Rome  ,  il  ne  paye  que  4000.  florins  pour 
l'expédition  de  fes  bulles.  Comme  parmi  les  paroifles 
de  fon  diocefe  ,  il  en  eft  onze  qui  dépendent  de  la 
généralité  de  Touloufe  en  Languedoc  ,  cela  eft 
caufe  que  l'Evêque  de  Comminges  ou  de  Saint-Ber- 
trand a  le  droit  d'entrer  aux  états  de  Languedoc. 
Voye\  ci  -  deflbus  Diocefe  de  Comminges.  On  ne 
doute  pas  que  le  fiege  de  Comminges  ne  foit  fort 
ancien.  Préfidius ,  Evèque  de  Comminges  ,  aifif- 
ta  au  fécond  concile  d'Orléans ,  qui  fut  aftcmblé 
par  l'ordre  deChildebert ,  fils  de  Clovis.  Au  refte , 
ce  Prélat  fait  fa  rélïence  ordinaire  à  Saint-Ber- 
trand ,  &  il  eft  fuffragant  de  l'archevêché  d'Aufch. 

(  Eleflion  ).  Une  partie  du  pays  de  Comminges 
eft  de  l'éleétion  de  même  nom.  Une  autre  partie, 
où  fc  trouve  Saint-Bertrand  la  capitale ,  eft  de  l'élec- 
tion de  Riviere-Verdun.  Et  une  troifieme  partie  , 
connue  en  Languedoc  fous  le  nom  de  diocefe  de 
Comminges ,  eft  de  la  généralité  de  Touloufe  ,  com- 
me nous  Pavons  déjà  remarqué ,  &  forme  un  dif- 
triék  particulier  compofé  feulement  de  onze  paroif- 
fes.  L'élection  de  Comminges  comprend  non-feu» 
ment  un  grand  nombre  de  paroifles  du  pays  dont 
elle  porte  le  nom ,  mais  encore  toutes  celles  qui 
appartiennent  au  pays  de  Conferans  ou  Couferans. 
Voye\  Aufch  généralité.  Cette  élection  eft  divifée 
en  dix  châtellenies  &  quatre  aides  ,  qui  contien- 
nent enfemble  J4J.  paroiftes  ou  communautés  af- 
fouagées  ,  dans  lefqueUcs  on  compte  1067.  feux 
&  $4.  bellugues  de  feu. 

DIVISION  DE  L'ÉLECTION  DE  COMMINGES 
en  dix  châtellenies  &  quatre  aides. 
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ChiielUnies  ,&.c.  Piroijfts.  Ftux.  Bellug.  bellug. 
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AutiglWC.    .    .    .    .    .  {« 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 


de  Comminges. 


Va  roijftt.  Chitelletiitt ,  &  c. 

< — vO  IVWJ 
A  B 

AdePhac.  Aurignac  .  .  .  . 

Agauac  .  L'IJlt.tn-Dodon. 

Ahi§  AftcS  

Alafgert  &Balagaié.    .   .  A  fped  

Alos  Saint-Girons  .  . 

Amadèt  Samaihan.  .  .  . 

Ambats  &  Lamefaa  .  .  .  L'Iflc  tn-Dodon. 
Amoulii ,  bourg    ....  Cakillon  .  .  .  . 

Aoan   .   .  L'IJlf-tn-Dcion. 

Andreifltin.  .....  Caftiilon  

An^iition.  V<sje\  Ofgibet 

Amichra.  ......  Fronfxc  

Antigaac   ......  Fnnfie  
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10 
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7 
î* 
68 

y> 
i< 

Î5 
«j 


1 

o 

1 

o 
l 
t 

i 
I 

o 


I 


404 


Paroifits. 

Arrox.  Voyt\  Erp. 

Arba  

Ai  bon  ...... 

Arcan  (1')  .... 

Aret.  Voye f  Arien. 
Argea.  ...... 

Argnenos  

Argut-DeiTus  .  .  . 
Arien ,  Vilarien  ,  Aret 

martin  &  Tournas 
Arroufl  .... 
Artigue  .... 
Afpett  ,  bcurg-  ■ 
Aftien  .... 
Aucaflîn .... 
Aventignan.  .  . 
Angiren .... 

Anlus  

Anriebat.  .  .  < 
Aurignac  ,  bourg  . 
Anffeing.    •    •  • 


Voye\ 


Aycit  •  •  *  • 

Bagiry  .... 
Baignerei  .  .  . 
Balacet  .... 
Baliguié.  Voji\  Alafgert. 


Barraa  .... 
Barihe(U).    .  • 
Bauhe-Joard  (la). 
Baftide  des  Fenillan 
Baftide  de  Paomez  I 
Baftide  do  Salât  la) 
Baftide-Savez  «,1a). 
Baftidette  :la).  . 
Beauchalot ... 
Eenquc  .... 
Benque-Deflns.  . 
Bctbezé .   •   •  • 
Beitath  .... 
Bezeril  (Ut).   .  • 
Bezins  .... 


Bue 


Bordcre*  •  •  • 
Botdercs  «  •  • 
Borde»  G-  Orjouft. 
Bofc(le)  .  .  . 
Bouchede  .    .  • 


Boaflan  . 
Bouffervac 
Bouffées. 
Bouts  . 
Bonzio  . 
Eiagairac 
Burgalais 


C  O  M 


Châtellenies ,  &c. 

.  AfptQ  

.  Fronfac  

.  Aurignac  .  .  .  . 


•m    !?  ?0 

H  »?  *>  ■ 
(^-J  W>>  W>> 


Sa- 


CajiiUon. 
Fronfac. 
Fronfac . 
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0 
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1 

0 


Camboui  .  .  .  ■ 
CampiftroUt  •  •  • 
Catdaillac  .  -  •  ■ 
Cafe  (U)  .... 

Caflagne  

Caftaignede.    .    •  « 
Caftel.  K'jtîTitwigoan. 
Caftelgaillard  .    .  . 
Cafteloan-Vicompau  . 

tarera  (le).  .  .  • 
Cslïet-Viaguc  .   •  • 

Caftièt  

CaftilUn ,  yillt  .  • 
Caftilbn.Sfliirg  .  • 
Cave  la)  ...  • 
Caumont    .    •    •  • 

Cazanl  

Cazavct  


Cajlillon  .... 
Cajlillon  .... 
Fronfac  

Arp<R  

Ca/îii/on  .... 
Cajlillon  .... 
A  iits  <fe  Lefcure. 
CaJlilUn  .... 
St.  Giront  .  .  . 


.  Aurifnac  .... 

•  Salies.  ..... 

.  Montefpan  .  .  . 
.  Aurignac  .... 


Aurignac  .... 

Fronfac  

Salies  

Fronfac  

Fronfac  

Carillon  


.  Fronfac  

.  L'Ifle-en-Doion. 
.  Aurignac  .... 

.  Arpts  

.  Muret  

.  L'Ifle-cn-Dodon. 

.  Satiit  

.  Samathan .... 

.  Muret  

.  Aurignac  .... 
.  Aurignac  .... 

.  Fronfac  

.  Salies  

.  Sallit  

.  Siuveterre  .  .  . 

.  Fronfac  

.  Fronfac  

.  Fronfac  

.  Cajlillon  .... 
.  Montefpan  .  .  . 

.  Salies  

.  Cafiillon  

.  Muret  

.  L'IJle-en-Dodon. 

.  Fronfac  

.  Salies  

.  Aurignac 

.  St.  Girons  .  .  . 

.  Aurignac  .... 

.  Fronfac  

.  Aurigntc  .... 
.  Samathan.  .  .  . 
.  Fronfac 


■onfac  

ifiillon  .... 


Fronfac  

Encaujpç  .... 
Encaufie  .... 

Muret  

Salies  

Salies.  


Vljle^n. 

Samathan*  •  •  • 

Aurignac.    .  •  . 

Afped.  .  

Samathan.  .  .  . 

Cajlillon  

Aurignac  .  .'  .  . 

Salies  

Salies 
,  Mcntefpan  ...  o 
,  Salies.  .....  » 

.  Fronfac  o 
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Panifies. 

Ca7.au»  .... 
Cenos  .... 
Cefcau  .... 
Chamo  .... 
Charla*  .... 
Ciadoos.    .    .  . 

Cier  

Cieip  .... 

Ciré  

Clarac  .... 
Comme  d'Arragon  ( 
C  outrai  y  ... 
Cooeilles  ... 
Conret  .  .  .  • 
Court  (U)  .  •  . 
CocDron.  ... 
.(le).  .  . 


Entras 
Erce 

Erp  .  Aranx  G-  Régule 
Efcaich  .  . 
Efcanecrabe 
Efchen-Deffot  &.  Debas 
Efcurc.  V.  Lefcnre. 
Efehel 


Efparron 
Efperes  (1»). 
Efpitsn  (!'). 
Efquiedaze. 
Eftaden  •  • 
Eftancarbon- 
Eftelle  (rj  . 
Eftnoi  •  • 
Enpe»  &  Babart 
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Châtellenies ,  6-c. 

.  Fronfac. 
.  Fronfac. 
.  Cajlillon 
.  Frcnftc. 
.  Aurignac 
.  Aurignac 
.  Fronfac. 
.  Fronfac. 
.  F 
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Fenillacs.  Voje%  la  Baftide. 
Flgarol  .   .  . 
Figas.    .    .  • 
Fitan  (la  petite) 
Fitte(la)  .  . 
Fontenilio  .  . 
Fos  .... 
Francon .   .  . 
Fronfac .    .  . 
Frontignao.  • 
Frontignan .  . 
Fronzin .    .  ■ 
Fcftignac    .  . 
Cajan.  V.  Taurignan. 
Calac.    .  . 
Galié.   .  . 
uanuet  .  • 
Garavet  •  • 
Garde  (la)  . 
Garde  (la)  . 
Garimont.  Voye\ 


Ganjac 
Gant  . 


Genfac  .  .  . 
Gcnfac  .  .  • 
Genfac  .  •  • 
Gimet  £.VejTede 

Gouanx  .  .  . 
Coudes  .  •  > 
Gontte-Guittand 
Gontte-Veraiffe  (la) 
Gouzens.  .  . 
Guittaod  •  ■ 
Guittet  .  .  1 
Gazan  .  •  ■ 
Hage  (la)  .  . 
Hauga  (le)  .  . 
Haugarede  (  la). 
Heches  .  .  . 
Hilliere  (la).  . 
Hittere(la).  . 


Lefcure  • 
Aurignac 
Salits.  . 
flfle-en-Uoion. 
Salies.  .  . 
St.  Girons 
Montefp 


Encau/fe  . 
St.  Girons 
Cajlillon  . 
Cajlillon  . 
St.  Girons 
St.  Girons 
AfpeB  .  . 
Aurignac  . 
AfpeA  .  . 


St.  Girons 
Samathan. 
Aurignac  . 
Muret.  .  . 
Fronfac.  . 
Aurignac  . 
AfptÛ  .  . 
Aurignac  . 
>  Aurignac  . 
Fronfadl  . 
Fronfac.  . 
Aurignac . 
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Salies   1 

L'Ifle-en-Doion.  o 

Aurignac  ....  o 

St.  Julien  ...  o 

Muret   ) 

Fronfac   1 

Aurignac  ....  j 

Frcnftc   1 

Fronfac.  ....  1 

Llfccn-Dodon.  1 

Afurer   i 

...  1 


Cajlillon  ....  * 

Fronfac   I 

AfptS   î 

Samathan.  ...  $ 

Vlfit  tn-Doùm.  1 


Fronfac.  ....  o 
Sauvettrre  ...  } 

Fronfac  o 

Fronfac  o 

Aurignac  ....  1 
Samathan.  ...  1 
St.  Julien  ...  i 
Encaufie  .  •  .  •  o 
Fronfac.  ....  0 
Samathan.  ...  o 
Aurignac ....  o 
S:-  Julien  .  ■  . 
Sf.  Julien  .  .  . 
L'IJle-en-Dodon. 
Aurignac  .... 

Frcnfac  

Simathan.  *  .  • 

Muret  

Simathan.  .  •  • 
Encaufie  .  .  .  ■ 
Samathan.  .  .  . 
S.  Julien .... 
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l',rten  CaJWlon  .  .  . 

•"«a  C*/W/m  .  .  . 

Ide-cn-Dorton  (P  ; ,  .  f  I fle-en-Dodon. 
Jcactd'lsatu  h'ronfac 


Jutet  de  Lochon  ....  Fnuîfac. 

•*»"«  FronféC.  .  . 

Labaithe.  Voje\  Barthe .  . 

L»ta»e  Siliès.  .  .  . 

I^oaimed'Arragonila)  .  Aurignac  .  . 

I-Koort  St.  Gin/»  . 

I.»>ooret  Aurignac  .  . 

La-nignac  Samathan.  . 

!•*««»  Aurignac  .  . 

La:ouqtwu  Sauvcterrt.  . 

Litoar ,  iosr/j  Aurignac  .  . 

Lirtrnoze  Murer.  .  .  . 

Laymoac  SimûtKa*.  . 

Ltaiiïw  Mente  ff  an  . 

Itgi  Fronfic .  .  . 

Lrodorte  Aurignac  .  . 

Lefcum  Aurignac  •  . 

Lefcure  ,  Le/hure  .  .  . 

Lefymi  Muret.  .  .  . 

Lefpita»  Fronfac.  .  . 

Leflelle  Aurignac  .  • 

Ut  Fron/àc.  .  . 

Ueirx  Aurignac  .  . 

i-fflac    .  L'Ifit  en-Dodon. 

Lwnbes  |  ville  m   »   •   •   •  S-ifliiirtarç  •  •  • 

Lourde  Fronfac.  .  .  . 

limât  •  L'IJlt-en-Dodon 


M      N  < 

Milt  eGe  

Mine.  ..... 

Marcenac.  Po/qTaurignan. 
Mireigne»  .... 

Matigoac  .... 

W.ngnac    .    ,    .  • 
Marioulai  .... 

Marli^nan  .... 

Mirtiftcire  .... 

Mi  rua  ,  ftourjf   .  . 
MèOu,  ville    .    .  . 
MiUTcûa  .... 

Msuvttiii  .... 

MlQllC  ..... 

ittittret  

Miu:nfcW0  .... 
Mootinp  .... 
Mondilhan  .... 
Mongioch  f-  Varellle» 
ift-Garimond. 


Afpcû 


Montader 

Woi.tl£Ul 

Moatagat 
Monique 
Monttjoa 

Wonrjflnjc 
MoDtiftroe  d' 
Ilontaaban. 
Mn-itnit.  . 
Mrxitbernud 
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Panifier. 

St-  Laurent  . 
St.  Lizlcr,  pille 
St.  Loubé  .  . 
St  Loup    .  . 
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St.  Marcel   Aurignae  ....  4 
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St.  Medard   Aurignac  ....  1 

St.  Paul   Fnnfxe   1 

St.  Soubu   Siupeterre  ...  } 

St.  Tbonaij    .....  Samatkan ....  j 


S! 

•9 
1 

9$ 
16 

74 
M 
»7 
14 


i 
1 

o 

1 

* 

I 
I 
1 

o 
o 
o 


Tanrignan  ,  Caftel ,  M  «re- 
nie, Gijan ,  St.  Araiile  O 
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Tillet  
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Tour  (la)  ,  bourg .  . 


Siliïs  

Sr.  Julien.  . 
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Vejnede.  Voyt\  Gimet. 
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Vignolles  
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Total  1067  $4 


Nota.  Quoique  la  ville  de  Saint-Bertrand  foit  la 
capitale  du  comté  de  Comminges,  cependant  elle  ne 
dépend  point  de  l'élection  de  ce  nom ,  mais  de  celle 
de  Riviere-Yerdun.  C'eft  la  ville  de  Murer  qui  jouit 
du  titre  de  cbef-lieu  de  l'élection  de  Comminges. 
Cette  ville  eft  à  ij.  I.  &  tiers  N.  E.  de  Saint- 
Bertrand  ,  3.  S.  O.  de  Toulonfe,&  ij.  E.S.E. 
d'Aufch. 

La  partie  du  pays  de  Comminges  qui  dépend  de 
la  généralité  de  Touloufe  ,  comprend  les  onze  pa- 
roilles  qui  fuivent. 


Paroijfit. 


Feux. 


Cier 
Hun 
Martres 


40 
104 

100 

M 

7* 
60 
.  60 


Paroifes.  Feux. 

Poentii  de  Rivière.  ...  9$ 
Saint- Béat  ,  ville  ....  1-74 

Saint- P«  66 

VALENTINE  ,  pille .  .  18S 


ri.  Par. 


Total  97$ 


aVora.  On  évitera  de  confondre  la  qualité  des  feux 
des  paroiffes  de  l'élection  de  Comminges,  avec 
celle  des  paroiffes  du  diocefe  de  même.  Dans  l'élec- 
tion ,  par  le  nom  de  feu  on  entend  le  valeur  d'un 
certain  bien  propre  à  fupporter  telle  ou  telle  charge , 
telle  ou  telle  impofition.  Mais  dans  le  diocefe  de 
Comminges,  coniidére  comme  diftrict  particulier  de 
la  généralité  de  Touloufe  ,  le  nom  de  feu  ne  ûgnifie 
autre  chofe  qu'âne  famille.  Voye\  Languedoc. 

Q  Hifioirc  ).  Du  temps  de  Céfar ,  le  pays  de  Com- 
minges étoit  habité  par  les  Convenu  ,  qui  étoient 
nn  amas  de  plufieurs  nations ,  chatTées  d'Efpagne 
par  Pompée  ,  après  la  défaite  du  parti  deScrtorius. 
Sous  Honorius  ,  ce  pays  fe  trouvoit  compris  dans 
la  Novempopulanie  outroifîeme  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains,  le  Comminges 
paiTa  fous  celle  des  Wifigoths,  &  enfuite  fous  celle 
des  François.  Sous  la  première  race  de  nos  Rois  , 
ce  pays  fut  fort  maltraité  par  Gontran  ,  Roi  d'Or- 
léans, en  $8$. 


COM 

Le  Comminges  eut  des  Comtes  particuliers  vert 
l'an  1130. ,  d'autres  difent  vers  l'an  900.  Les  pre- 
miers nomment  pour  chef  des  Comtes  de  Com  m  lo- 
ges, Bernard  I.  qui  mourut  l'an  1 141.  Les  autres 
nomment  Afinarius  ,  Se  le  font  le  fixieme  ayeul 
de  Bernard  I.  Nous  fuivrons  ici  le  fyftème  des 
premiers. 

Les  Comtes  de  Comminges  furent  d'abord  vaf- 
faux  des  Ducs  de  Gafcogne  ,  &  enfuite  ils  le  furent 
des  Comtes  de  Touloufe. 

Pierre-Raymond  H. ,  neuvième  Comte  de  Com- 
minges ,  félon  notre  calcul ,  Se  le  quinzième  félon 
d'autres ,  mourut  en  1  $75.  ne  biffant  qu'une  fille 
unique  ,  nommée  Marguerite.  Ce  même  Pierre- 
Raymond  H.  defeendoit  au  neuvième  dégré  de  Ber- 
nard I.  Comte  de  Comminges. 

Marguerite  de  Comminges  fit  don ,  entre-vifs , 
du  comté  de  Comminges  ,  l'an  1444.  ,  à  Charles 
VII.  Roi  de  France ,  qui  entra  en  jouiffance  de  ce 
pays  l'an  14  j  3.  La  Comteflè  donataire  vécut  juf- 
qu'en  146t. ,  &  mourut  âgée  de  ico.  ans. 

En  1461.  le  Roi  Louis  XI.  donna  le  comté  de 
Comminges  à  Jean ,  bâtard  d'Armagnac  ,  Maré- 
chal de  France.  Mais  celui-ci  étant  mort  fans  pofté- 
ritéen  147».,  le  même  Roi  difpofa  du  Commin- 
ges en  faveur  d'Odet  A'Aydie  ,  Seigneur  de  Lef- 
cun  ,  après  lequel  le  Roi  Louis  X1L  réunit  de  ooi> 
veau  ce  comté  à  la  Couronne  en  1498. 

COMMISSAIRES  départis  ou  Intendants.  On 
appelle  de  ce  nom  des  Magiftrats  de  robe  que  le 
Roi  envoie  dans  les  provinces  pour  avoir  l'infpeC- 
tion  fur  la  juftice ,  la  police  &  les  finances.  11  y  ta 
a  un  dans  chaque  généralité  du  roy  aume ,  lequel  eft 
établi  pour  donner  ordre  aux  affaires  extraordinai- 
res. Us  répondent  aux  anciens  Mijji  -  Domiiud. 
Voye\  Intendants. 

COMMUN  AILLES  ,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befanqon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Salins.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  eft  iltuée  en  pays  de  montagnes. 

COMMUNAILLES  ù  fes  Dépendances  ,  es 
Franche-Comté ,  diocefe ,  parlement  &  intendance 
de  Befançon ,  bailliage  &  recette  de  Poligny.  Ooy 
compte  109.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  j.  1.  &  deux 
tiers  O.  de  Poligny. 

COMMUNAUTÉ  Srrasbourgeoife  de  Mitelberc- 
keim  (  la  )  ,  dans  la  Baffe  -  Alface  ,  diocefe  de 
Strasbourg ,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Aï- 
face,  bailliage  fie  recette  de  Baar.  On  y  compte  9$. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  $.1.0.  S.  O.  de  Strasbourg. 
Voye\  Baar. 

COMMUNAUTÉ  de  la  Vallée  baffe  de  Saint- 
Amarin  ,  confiftant  en  la  ville  de  Saint- A  marin ,  & 
dix-fept  hameaux  qui  en  dépendent  ;  dans  la  Haute* 
Alface,  diocefe  de  BSIe  ,  confeil  fupérieur  &  io> 
tendance  d* Alface  ,  bailliage  &  recette  de  Geb> 
veiller.  On  y  compte  a 9  x.  feux.  Cette  paroiiTe 
eft  fitnée  fur  la  rivière  de  Thur ,  à  une  lieue  càt 
tiers  O.  N.  O.  de  Than ,  &  6.  &  demie  S.  0.  de 
Colmar. 

COMMUNAUTÉ  de  la  Vallée  haute ,  confiftant 
en  trois  hameaux  ;  dans  la  Haute-Alface  ,  diocefe 
de  Bâle,  confeil  fupérieur  &  intendance  d' Alface, 
bailliage  6c  recette  de  GebweiMer.  On  y  compte 
138.  feux.  Cette  paroiffe  eftiuuée  dans  la  même 
vallée  que  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article 
précédent. 

COMMUNAY  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  Si  élec- 
tion de  Vienne,  parlement  Se  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  trois  quarts  un  fixieme  &  un 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles,  &  |.  feux 
un  demi  de  un  douzième  de  feu  pour  les  biens  raiU 
lablcs,  y  compris  un  douzième  &  un  quatre-viogt- 
feizicme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
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fcaroiflè  eft  fituee  for  une  hauteur ,  à  une  petite  dif* 
tance  de  la  rive  gauche  du  Rhône  ,ài.  LN.N.O. 
de  Vienne. 

COMMUNE  (la),  dans  la  Brie-Françoife  t 
diocefe  de  Sens ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris , 
élection  de  Melun.  On  y  compte  16.  feux*  Cette  com- 
munauté eft  à  3.  I.  S»  £.  de  Mclun. 

COMMUNES  ,  Communautés  t>  Hôtels-de- 
VUle  ,  CommuRitatcs  ,  Communia  ,  Civitatum  Cf 
Rurium  Incode  ,  Civilium  Confiliorum  Bdfiiicje  , 
Curûe  ,  &c.  Les  communes  ou  communautés  doi- 
vent leur  établiffement  à  Louis  VI., dit  le  Gros  ,  qui 
commença  par  ce  moyen  à  reprendre  l'autorité 
dont  les  va/Taux  s'étoient  emparés  ,  affranchit  la 
plus  grande  partie  des  ferfs  ,  &  diminua  le  plus 
qu'il  lui  fut  poffible  la  trop  grande  autorité  des 
juftices  feigne uriales.  Mais  cela  fut  moins  l'ouvrage 
du  Monarque  ,  que  celui  des  quatre  frercs  Gar- 
landes  &  de  l'Abbé  Suger  ,  fes  principaux  Minières. 
Pour  mieux  faire  entendre  ceci  ,  remontons  plus 
haut. 

Sous  le  règne  de  Philippe  I. ,  pere  de  Louis  VI. , 
les  Seigneurs  feudataires  de  la  Couronne  s'étoient 
attribué  quantité  de  droits  qui  ne  pouvoient  appar- 
tenir exactement  qu'au  Souverain.  Philippe  ,  plus 
occupé  de  fes  plaifirs  &  de  fes  amours  ,  que  des 
affaires  de  fon  état  ,  ôc  d'ailleurs  peu  ferme ,  fe 
laiffa  en  quelque  forte  donner  la  loi  par  ceux  à 
qui  il  la  devoit  donner  lui-même.  Son  adultère  pu- 
blic avec  Bertrade  de  Montfort ,  qui  lui  caufa  tant 
d'embarras  de  la  part  du  Pape  &  des  Evêques  de 
France  ,  affoiblit  extrêmement  fon  autorité  ,  6c 
auroit  pu  avoir  des  fuites  fâcheufes  ,  fi  ce  Roi 
n'avoit  eu  un  fils  auffi  brave  6c  auffi  actif  que  Louis  : 
c'eft  celui  qui  fut  furnommé  le  Gros ,  «  qui  fuc- 
céda  à  la  Couronne.  Ce  jeune  Prince  ,  dès  qu'il  fut 
en  âge  de  porter  les  armes  ,  foutint  tout  le  poids 
du  gouvernement  fous  le  règne  de  fon  pere.  (  Il  fut 
ailbcié  à  la  Couronne  l'an  1099.  ,  âgé  d'environ 
11.  ans  ).  Il  étoit  fans  celle  en  campagne  pour  re- 
primer l'indocilité  des  Seigneurs ,  qui  etoient  de- 
venus autant  de  petits  tyrans  dans  leurs  terres  , 
vexoient  leurs  vatlàux  ,  ufurpoient  les  biens  de  leurs 
voifins ,  ôc  principalement  ceux  des  Evêques  ôc  des 
Abbés.  Auffi  ces  Evêques  ôc  ces  Abbés  avoient 
fans  cefle  recours  au  Roi  ,  pour  demander  juftice 
contre  ces  violences. 

Les  plus  indociles  de  ces  vaffaux  etoient  les  Sei- 
gneurs de  Montmorency  ,  de  Beaumont ,  de  Coucy , 
de  Rochefort  ,  de  Montjay  ôc  de  Gournay.  Louis 
les  mit  à  la  raifon  ,  en  ravageant  leurs  terres  ,  en 
prenant  leurs  châteaux  oc  en  les  rafant  quelquefois. 
L'Abbé  Suger  rapporte  à  ce  fujet  dans  la  vie  de 
Louis  le  Gros  ,  une  chofe  digne  d'attention  ;  c'eft 
que  le  Roi  n'avoit  droit  de  punir  les  Seigneurs  que 
de  cette  manière  ,  &  non  point  par  la  mort  ou  par 
la  prifoo.  Ce  fut  encore  apparemment  un  des  privi- 
lèges qu'ils  extorquèrent  de  Hugues-Capet  ,  en  le 
mettant  fur  le  trône.  Louis  les  battit  en  une  infi- 
nité de  petits  combats  ;  ce  qui  lui  fit  donner  le  fur- 
nom  de  Batailleur  ;  fans  parler  de  la  guerre  qu'il 
foutint  pendant  trois  ans  contre  Guillaume  IL  Roi 
d'Angleterre. 

Il  jugeoit  bien  que  plus  ces  Seianeurs  avoient 
été  domptés ,  moins  ils  feroient  dilpofés  ôc  portés 
à  fecourir  l'état  ,  s'il  furvenoit  quelque  guerre 
étrangère  ;  c'eft  ce  qui  lui  rit  imaginer  le  projet  de 
la  MiLce  des  Communes  ,  projet  qui  devoit  rendre 
le  Roi  moins  dépendant  de  ces  Seigneurs  pour  avoir 
des  foldats  (  car  jufqu'alors  c'étaient  les  Seigneurs 
feudataires  qui  founufloient  les  troupes  dont  le  Roi 
avoit  befoin  )  ,  fans  les  difpenfer  cependant  de 
l'obligation  de  fervir  ,  quand  on  le  leur  comman- 
derait ,  ôc  qu'on  feroit  en  état  de  les  y  contraindre. 
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La  conjoncture  étoit  très-favorabltf  a  caufe  des 
premières  croifades  qui  fe  firent  fous  Philippe  I.  1 
premièrement ,  en  Elpagne  contre  les  Sarrasins  » 
où  le  Duc  de  Guyenne  ,  le  Comte  de  Touloufe  ôc 
quelques  autres  fe  fignalerent  ;  Ôc  fecondement  en 
la  Terre-Sainte  ,  où  s'engagèrent  le  Duc  de  Nor» 
mandie  ,  le  Comte  de  T  ouloufe  ,  les  Comtes  de 
Chartres  &  de  Blois  ,  Ôc  plufieurs  autres  des  plus 
puiflans  Seigneurs  de  France.  Leur  abfcnce  ,  les 
grandes  levées  d'hommes  qu'ils  faifoient  dans  leurs 
domaines  ,  les  exceffives  dépenfes  qu'il  leur  falloir 
faire  pour  fe  mettre  en  équipage  ,  leur  ôtoient  le 
moyen  d'appuyer  ôc  de  foutenir  la  révolte  des  Sei- 
gneurs du  domaine  du  Roi  ,  &  laifloient  à  ce 
Prince  le  pouvoir  d'exécuter  fes  volontés ,  fans  que 
ceux-ci  ofaffent  s'y  oppofejr.  On  peut  dire  que  ce 
font  les  premières  croifades  qui  contribuèrent  le 
plus  au  rétabliffement  de  l'autorité  Royale  ,  ed 
ruinant  tous  ces  Ducs  6c  tous  ces  Comtes  ,  dont 
quelques-uns  mêmes  vendoient  leurs  domaines 
pour  fubvenir  aux  frais  du  voyage.  C'eft  ainfi  que 
fit  Herpin ,  Comte  de  Bourges ,  qui ,  pour  fe  mettre 
en  état  d'armer  ,  6c  d'avoir  une  grande  fuite  de 
nobleflè  6c  de  foldats  ,  vendit  fon  comté  au  Ro'u 
Nous  rappellerons  à  ce  fujet  la  réponfe  que  Phi. 
lippe-Auguile  fit  à  Jean,  Roi  d'Angleterre  ,  qui  , 
ayant  pris  la  croix  ,  lui  envoya  des  Ambaffadeurs  % 
pour  le  prier  de  lui  rendre  pour  de  l'argent  une 
partie  du  pays  qu'il  avoit  pris  fur  lui  :  Je  juis  Jur* 
pris ,  répondit  Philippe-  Auguite  ,  qu'un  homme  qui 
s'efleroiji! ,  veuille  acheter  des  terres  (j  des  domaines  t 
au  lieu  d'tn  vendre  ,  comme  il  devrait ,  pour  accom- 
flir  fon  voeu.  Othon  de  Frcyfinghen, liv.  1.  ch.  3$. 

Les  raifons  de  l'établiffcment  de  la  nouvelle 
milice  étoient  plaulîbles  ,  fpccicufcs  6c  en  même 
temps  très-juftes  ,  ôc  pour  le  bien  de  l'état.  Non-» 
feulement  les  violences  des  Seigneurs  particuliers 
ôc  des  gentilshommes  étoient  poullces  aux  derniers 
excès  ;  mais  encore  l'infolence  ôc  la  cruauté  d'une 
infinité  de  brigands  ôc  de  fcélérats  qui  s'avouoient 
d'eux  ,  étoieut  extrêmes.  Il  n'y  avoit  nulle  i'ûretd 
dans  les  chemins  \  le  commerce  pour  cette  raifoa 
étoit  interrompu  par-tout  :  il  fe  commettoitjufques 
dans  les  villes  des  homicides  ôc  des  affaflniats  % 
que  l'impunité  rendoit  très-fréquens  ;  ôc  l'on  n'y 
voyoit  point  de  remèdes  qui  futTent  efficaces. 
Voici  donc  ce  que  Louis  imagina  à  ce  fujet. 

Au  lieu  que  jufqu'alors  ç/avoit  été  les  Seigneurs  , 
les  Baillis  ,  les  Comtes  ou  Gouverneurs  des  villes  , 
ou  les  Vicomtes  ôc  les  Châtelains  ,  qui  levoient 
feuls  les  troupes  ,  pour  les  envoyer  ou  les  conduire 
à  l'armée  ,  on  concerta  avec  les  Evêques  ôc  le» 
bourgeois  des  villes  ,  les  moyens  de  lever  ces  nou- 
velles milices.  Les  Prélats  furent  ravis  d'avoir  cette 
occafion  d'augmenter  leur  puiflance  ôc  leur  conlidé- 
ration ,  ôc  de  fe  mettre  à  couvert  des  vexations  que 
les  troupes  levées  par  les  Seigneurs ,  ôc  agiRant  fous 
leurs  ordres  ,  faifoient  fouvent  fur  les  terres  des 
églifes. 

11  fut  réglé  que  les  villes  lèveraient  elles-mêmes 
des  troupes  de  bourgeois ,  pour  les  faire  marcher 
à  l'armée  par  paroifles ,  les  Curés  à  leur  tète  avec  la 
bannière  de  l'églife.  «  Le  Roi  de  France  ôc  le  Duc 
»  de  Normandie , dit  Ordeiic  Vital ,  liv.  8.  p.  705. , 
»  allèrent  durant  le  carême  afiîéger  Breherval ,  ôc 
»  furent  deux  mois  à  ce  fiege.  Là  les  Curés  avec 
»  leurs  paroitliens  portèrent  leurs  bannières  ;  les 
»  Abbés  y  vinrent  auffi  avec  leurs  vaflàux».  Les 
Curés  n'alloient  pas  à  l'armée  pour  combattre  eux- 
mêmes  ,  mais  pour  prêcher  ,  confelfer  ôc  affilier 
leurs  paroiffiens  à  la  mort.  Ludovicus  (  VI.  )  in 
vnmis  ad  comprtmendam  ejufmodi  tjrannidem  prje* 
donum  Çtfeditioforum  tauxilium  totam  per  Gailiam 
depofctr»  coaRus  ejl  Eptfcoporum  :  tune  ergo  coin- 
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minutas  in  Ttaneia  popularis  inflituta  eft  à  Pr<rfu- 
libus  ,  ut  Prcsbyteri  comitaremtir  Rfgi  ad  ohfidiortcm 
vcl  pucnam  cum  vexillis  (f  parochianis  omnibus. 
Ordcric  Vital  ,  dans  fon  hilloire  eccléfiaflique  , 
liv.  11.  &  il.  ,  publiée  par  André  Duchcihc  , 
in-folio  ,  à  Paris  1619. ,  dans  fon  recueil  des  écri- 
vains de  l'hifloire  de  Normandie. 

De  tout  temps ,  comme  on  le  prouve  par  lesca- 
pituînires  de  nos  Rois  de  la  féconde  race  ,  tous  les 
gens  de  condition  libre  étoient  obligés  au  fervice  ; 
ainfi  l'ordonnance  de  Louis  VI.  ne  contenoit  rien 
de  nouveau  à  cet  égard  :  mais  la  manière  de  les 
convoquer  étoit  nouvelle.  Car,  ainfi  qu'il  a  été  dit , 
Jwfqu'alors  les  Comtes  ou  Gouverneurs  ,  les  Séné- 
chaux ,  les  Baillis  ,  les  Vicomtes  avoient  exercé 
ce  droit  ;  &  au-contraire  on  attribua  aux  villes  la 
faculté  de  lever  la  nouvelle  milice  dont  il  s'agilïbit. 
Les  troupes  «voient  toujours  marché  fous  lesenfei- 
gnes  du  Sénéchal,  du  Bailli,  du  Vicomte  ;  fit  celles- 
ci  dévoient  marcher  déformais  fous  les  banniè- 
res de  leurs  paroiflès.  Ces  troupes ,  an  refte  ,  fu- 
rent depuis  appellées  du  nom  de  Communes  Com- 
munia ,  ou  les  Communautés  des  paroiiTcs  ,  Com- 
munitatesfarochiarum.ÇSttg.  in  vitâ  LudoviciCroJfi). 
Ce  qu'il  y  eut  donc  de  plus  fingulier  à  ce  fujet , 
c'eft.  que  l'autorité  de  les  fonctions  des  Baillis  ,  des 
Vicomtes,  dcc.  ,à  l'égard  de  ces  troupes  tirées  des 
villes,  furent  tranfportées  aux  villes-mêmes  ;  le  Roi 
fe  croyant  plus  fCr  de  leur  fidélité  &  de  leur  fou- 
rmilion à  (es  ordres ,  que  de  celle  des  Baillis ,  des 
Vicomtes ,  dec. 

C'étoit  de  temps  immémorial  l'ufage  que  la  110- 
blcfTc  ,  du  moins  la  plus  grande  partie  ,  fit  fon  fé- 
jour  à  la  campagne.  Les  villes  étoient  compofees 
de  quatre  fortes  de  perfonnes  ;  fçavoir  ,  de  gens 
libres  non-nobles  ,  &  qui ,  à  ce  que  nous  croyons , 
defeendoient  originairement  pour  la  plûpart  d'af- 
franchis -,  car  ceux  de  cette  condition  ,  s'ils  ne  de- 
meuraient pas  auprès  de  leurs  anciens  maîtres , 
e'établiffoient  dans  les  villes  ,  &  y  achetoient  le 
droit  de  bourgeoilie.  Ces  habitants  des  villes  fai- 
foient  le  commerce  ;  plufieurs  d'entre  les  affran- 
chis exerçaient  les  métiers  qu'ils  avoient  appris 
dans  le  temps  de  leur  fervitude  :  c'étoit-là  ce  qui 
formoit  le  gros  des  villes.  Il  y  avoit  en  fécond  lieu 
des  Clercs  de  des  Prêtres  qui  deflervoient  les  églifes. 
II  y  avoit  auffi  des  tribunaux  de  jullice  ;  les  uns  dé- 
pend ans  du  Prince  immédiatement ,  comme  dans 
la  plûpart  des  grandes  de  anciennes  ville»  -Je*  autres 
dépendans  des  Seigneurs  particuliers  ,  fur-tout 
dans  les  villes  moins  anciennes  ,  fit  qui,  n'ayant 
d'abord  été  que  de  fimplcs  bourgs  ,  s'etoient  peu- 
plées ,  agrandies ,  fortihées  ,  &  avoient  mérité  par- 
là  le  nom  de  ville. 

Il  n'y  a  pas  Heu  de  douter  que  quelques-uns 
des  citoyens  ne  fulfent  sdmis  aux  charges  de  ju- 
dicature  ,  mais  non  pas  à  celles  de  Bailli  ou  de  Vi- 
comte ,  qui  repréfentoient  le  Prince  ou  le  Seigneur, 
&  qui  étoient  &  furent  encore  depuis  exercées  par 
la  nobleffè.  Enfin  ,  dans  ces  villes  il  y  avoit  des 
ferfs  ,  gens  de  morte-main  ,  gens  de  poefie  ,  gens 
de  corps,  ainlî  qu'on  les  appelloit  alors  ;  c'elt-à- 
dire ,  gens  qui  étoient  fous  la  puiflànce  de  leurs 
maîtres  ,  dont  les  biens  ne  paflbient  point  à  leurs 
enfants ,  de  qui  travaillent  au  profit  de  ceux  à 
qui  ils  appartenaient  ,  a-peu-pris  comme  les  ferfs 
de  la  campagne. 

Pour  donner  anx  villes  le  pouvoir  de  lever  des 
troupes  ,  on  lit  des  principaux  bourgeois  des  villes 
un  corps  ,  auquel  ce  pouvoir  fut  confié  fous  l'auto- 
rité du  Roi.  On  inltitua  dans  plnfieurs  tant  gran- 
des que  petites  villes  ,  un  tribunal  nouveau  de 
justice  ,  féparé  de  celui  des  Juges-Royaux ,  ou  de 
■Celui  du  Vicomte:  on  lui  attribua  certaines  efpcces 
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d'affaires  ,&  prefque  tout  ce  qui  regardoit  la  po- 
lice ,  dt  les  perfonnes  des  habitants ,  dont  ce  tri- 
bunal devoit  connoitre  dans  le  diftrict  de  la  com- 
mune ,  qui  avoit  f,i  banlieue. 

La  jurifdi&ion  des  Seigneurs  en  fouffrit  ,  & 
cela  occalionna  des  murmures  :  mais  comme  le 
Roi  diminuoit  en  même  temps  celle  des  Jueev 
Royaux  ,  il  fallut  aufli  que  les  Seigneurs  partial  bers 
iouffriifent  la  diminution  de  celle  de  leurs  officiers. 

Ce  tribunal  étoit  compofë  de  Juges  citoyens  it 
la  ville.  Dans  les  unes  il  y  en  avoit  hx,dans  d'autres 
dix  ou  douze.  Us  portent  dans  plnfieurs  chartes  le 
nom  d'Echevins  (  Scabmi  )  ,  de  leur  chef  le  nom 
de  Major ,  qui  répond  à  celui  de  Maire.  Leur  auto- 
rité étoit  annuelle.  11  cil  vifible  que  c'eft- là  l'ori- 
gine de  la  jurifdiétion  des  Maifont-Àe-Ville  ,  qui 
fut  établie  en  même  temps  que  la  milice  des  com- 
munes. On  donna  à  cette  jurifdi&ion  on  cachet  ou 
fecau  particulier  ;  le  droit  de  cloche  ,*  pour  convo- 
quer les  bourgeois  ;  le  droit  d'un  beffroy  ,  pour 
faire  le  guet ,  Si  plufieurs  autres  privilèges  ,  appel- 
lés  du  nom  d'immunités  ,  de  libertés ,  de  franchies. 
Ces  privilèges  n'étoient  pas  par-tout  les  mêmes. 
On  peut  voir  en  quoi  ils  conflit  oient  dans  une  infi- 
nité de  chartes  qui  nous  relient  dans  le  chartulaire 
manuferit  de  Philippc-Auguftc  ,  de  dans  les  coutu- 
mes de  diverfes  provinces.  Les  fucceffcurs  de  Phi- 
lippe I.  &  de  Louis  VI.  multiplièrent  beaucoup  ces 
communes  6i  les  maifons-de-ville. 

Dans  la  fuite  ,  pour  jouir  des  privilèges  ,  de  poor 
être  admis  au  gouvernement  des  villes  avec  les  bour- 
geois ,  plufieurs  gentilshommes  s'incorporèrent 
dans  ces  communes.  C'eft  de-là  que  vient  l'ufage  de 
certaines  villes ,  de  donner  place  dans  Péchevir.at 
à  quelques  gentilshommes. 

Ces  fortes  d'établiffements  fe  firent  d'abord  feu- 
lement dans  le  domaine  du  Roi.  Mais  dans  la  fuite, 
les  grands-vailàux  ,  comme  les  Comtes  de  Chair- 
pagne  ,  les  Comtes  de  Flandres  ,  les  Ducs  de 
Guyenne  ,  de  Normandie ,  de  les  autres  en  firent 
autant  dans  l'étendue  de  leur  domination ,  mais 
avec  la  permiflîon  du  Roi.  Us  s'y  déterminèrent 
pour  les  mêmes  raifbns  ,  parce  que  leurs  vaflam 
n'étoient  pas  plus  aifés  à  gouverner ,  qu'eux-mèmr. 
ne  l'étoicnt  par  rapport  au  Souverain  ,  outre  que 
par  ce  moyen  ils  pouvoient  en  peu  de  temps  le- 
ver un  grand  nombre  de  troupes.  Cet  ufase  pafTa 
même  dans  les  pays  étrangers ,  comme  en  Savoie, 
en  Angleterre  fit  ailleurs.  (  In  Artefto  ,  an.  1  \  n, 
Charta  SanlH  Ludovici,  îïij.  Charta  Baldriei Efijc. 
ttoviom.  dejerifta  à  l'afforio ,  pag.  805.  ) 

Quelque  bonne  que  puiffe  être  une  inflitution , 
il  ne  laiflê  pas  que  de  s'y  rencontrer  prefque  tou- 
jours quelqu'inconvénient.  Les  villes  ,  par  ces  li- 
bertés qn'on  leur  accordoit  ,  devenoient  en  quel- 
que forte  comme  autant  de  petites  républiques, 
où  le  Maire  de  les  Ecbevins  avoient  une  grande  au- 
torité ,  de  elles  fatfoient  quelquefois  de  la  peine  au 
Prince.  Lenrs  milices  ,  qui  avoient  été  inftiruées 
pour  empêcher  les  violences  des  Seigneurs  à  l'égard 
des  eccléfiaftiques  ,  commettoient  elles-mêmes  de 
femblables  excès.  Cela  fut  caufe  que  les  Princes 
punirent  diverfes  fois  les  villes ,  en  leur  dtant  leurs 
privilèges  dt  le  droit  de  commune.  Alors  les  Sei- 
gneurs rentroient  dans  leurs  droits  pour  l'exercice 
de  la  juftice. 

Ces  deux  établissements  qui  fe  firent  en  même 
temps ,  de  l'un  à  l'occafion  de  l'autre  (  nous  enten- 
dons parler  des  maifons-de-ville  dt  des  communes 
pour  la  guerre  )  ,  font  deux  chofes  rrès-remarqtia- 
bles  du  règne  de  Louis  le  Gros ,  ou  fi  l'on  veut  du 
règne  de  Philippe  L,  puifqu'eftecHivement  ce  Prince 
régnoit  alors  ,  de  que  fon  fils  Louis  ne  lui  étoit 
qu'aflbcié. 

Les 
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I-.es  milices  des  communes  n'étoient  obligées  de 
marcher  à  leurs  frais  ,  que  jufqu'à  une  certaine 
dit  tance  de  leur  demeure.  Quand  on  les  mcnoit 
plus  loin  ,  c'étoit  au  Roi  à  les  défrayer.  Il  y  en 
avoir  même  qui  n'étoient  obligées  de  s'éloigner  de 
leur  ville  ,  que  de   telle  manière  qu'elles  puftent 
revenir  ie  même  jour  coucher  chez  elles.  C'étoit  le 
privilège  de  la  ville  de  Rouen  ,  ainfi  qu'il  cft  marqué 
dans  le  rôle  de  1 171.  Major  0  Burçenfcs  Rothoma- 
genjes  comparuerunt,  dicentes  quod  non  debent  exer- 
citum  niji  tantummodà  itàqucd  pojfint  redire  in  Jeroin 
hoffitia  Juj.  C'étoit  la  convention  que  cette  ville 
a  voit  faite  avec  les  Rois  d'Angleterre ,  qui  la  mc- 
nageoient  beaucoup,  parla  crainte  qu'elle  ne  fe 
donnât  aux  Rois  de  France.  Et  comme  Ces  privilè- 
ges lui  furent  confirmés  ,  quand  elle  fc  rendit  à 
l'hilippe-Augufte  ,  elle  étoit  encore  en  poiIcfGon 
de  celui-ci  fous  le  règne  de  Philippe  le  Hardi ,  fous 
lequel  fut  fait  ce  rôle  de  l'an  1 271. 

Le  nombre  de  foldats  que  les  villes  dévoient 
fournir  ,  étoit  marqué  dans  les  chartes  de  leurs 
franchifes  ;  &  il  ne  pafibit  guère  quatre  ou  cinq 
cents.  Le  Roi  convoquoit  les  communes  pour  le 
fervice  , .comme  il  convoquoit  fes  vaftaux.  Nous  en 
avons  un  exemple  dans  le  rôle  de  l'an  1  ic,j.  Un  des 
titres  cft:  Les  communes  qui  envoyèrent  Sergents  de 
pied.  Vient  eufuite  la  lifte  des  villes  de  Picardie 
avec  le  nombre  de  leurs  foldats  :  Laon  ,  300.  ;  Bru- 
yerei  ,  100.  \  S<)iffoiis ,  100.  ;  Saint-Qucniin  ,  300.  ; 
fe  renne  ,  300.;  Montdiditr ,  300.  ; Corbie,  400. ,  ùc. 
Ce  nombre  fuffifoit  pour  reprimer  les  violences  des 
feudataircs  laïques  contre  les  feudataires  eccléfiaf- 
tiques  ,  &  pour  diflîper  les  troupes  de  brigands 
qui  troubloient  le  commerce  des  villes  les  unes 
avec  les  autres.Toutes  ces  milices,  affemblces  pour 
la  guerre  ,  formoient  des  corps  conhdérablcs. 
C*étoient-là  les  fins  pour  lefquclles  elles  avoient 
été  inftituées. 

Pour  connoître  parfaitement  les  règlements  & 
h  difeipline  de  cette  milice  ,  il  feroit  à  fouhaiter 
que  les  anciens  monuments  qui  en  font  mention  , 
nous  en  euflent  fait  un  plus  grand  détail.  Mais  le 
grand  nombre  de  chartes  qui  nous  relient  touchant 
l'établiflément  des  communes ,  nous  en  apprenent 
très-peu  de  chofes  ;  car  elles  ne  contiennent  guère 
que  les  privilèges  accordés  aux  villes  ,  &  les  con- 
ventions que  nos  Rois  faifoient  avec  elles  pour  ré- 
gler la  jurifdidiétion  ,  avec  les  obligations  mutuelles 
que  les  Princes  6c  les  villes  contractaient  dans  ces 
ëtabliflements. 

11  cft  certain  qu'elles  n'étoient  corapofées  que 
debourgcois,ckde  ceux  quientroient  dansces  com- 
munautés avec  eux.  On  voit  encore  que  dans,  les 
armées  ,  les  communes  d'un  pays  faifoient  un 
corps  à  part ,  auquel  les  hiftoriens  de  Philippe-Au- 
gnftc  donnent  le  nom  de  légion.  Inureà ,  dit  Rigord, 
adveniunt  legiones  Commumarum.  Legio  Troiïne  ,  la 
commune  de  Troyes  ,  dit  Guillaume  le  Breton. 

On  ne  peut  pas  douter  que  ces  corps ,  qui,  joints 
enfcmble ,  en  faifoient  un  très-nombreux  ,  ne  fu fient 
commandés  par  quelques  Seigneurs  de  diftinétion  , 
quand  ils  étoient  réunis  dans  une  même  armée  ; 
&  que  les  gentilshommes  ,  dont  plufîeurs  ,  comme 
il  a  été  dit  ,  participoient  aux  droits  fit  aux  privi- 
lèges des  communes  ,  n'euflent  avec  les  plus  con- 
fidérables  d'entre  les  bourgeois,  les  principales  char- 
ges dans  chacun  de  ces  corps.  En  effet ,  on  trouve 
que  ,  fous  le  règne  de  Philippe  de  Valois ,  au  com- 
bat de  Crécy  (  &  non  de  Foijfy  ,  comme  dit  le 
Pere  Daniel  )de  l'an  1 346. ,  où  les  A nglois  défirent 
les  milices  de  Picardie  ,1a  commune  d'Amiens  étoit 
commandée  par  quatre  Chevaliers  picards. 

Entre  plulîeurs  chartes  qui  nous  reftent  tou- 
chant les  communes  ,  on  n'en  trouve  point  qui 
Tome  II. 
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en  établirent  de  nouvelles  dans  l'étendue  du  do- 
maine de  nos  Rois  au-delà  du  règne  de  St.  Louis. 
Mais  on  en  voit  de  plus  récentes  dans  les  pays  des 
grands- vaftaux  ,  comme  en  Champagne  j  &  il  y  en 
a  une  de  l'an  1441.  ,  de  Louis  Duc  de  Savoie  , 
pour  la  petite  ville  de  Saint-Rambcrt  en  Bugey. 

Avant  que  de  finir  cet  article  ,  ajoutons  ici  , 
d'après  le  Pere  Daniel  ,  une  réflexion  qui  ne  pa- 
roît  pas  fans  fondement.  Jufqu'alors  les  parniflés 
ne  portoient  dans  les  procédions  que  la  croix ,  Se 
non  la  bannière.  Nous  nous  fondons  fur  ce  que 
l'ufage  des  étendarts  n'étoit  que  pour  la  guerre  , 
ou  pour  marquer  la  jurifdiction  feigneuriale.  L'ab- 
baye de  Saint  -  Denis  ,  fit  celle  de  Marmoûtier  à 
Tours  en  avoient  chacune  uue  dès  ce  temps-là  ; 
mais  ce  n'étoit  que  pour  un  pareil  ufage.  Les 
Comtes  de  Vexin  ,  qui  étoient  les  Advoués  (  Pro- 
tecteurs )  de  l'abbaye  de  Saint-Denis  ,  ck  les  Com- 
tes d'Anjou  qui  l'étoient  de  l'abbaye  de  MarmoÛ- 
ticr  ,  les  portoient  en  campagne  dans  les  guerres 
particulières  contre  les  Seigneurs  qui  envahuloient 
les  terres  de  ces  abbayes.  Nous  conjecturons  donc  , 
toujours  d'après  le  même  auteur  que  nous  avons 
cité  ,  que  quand  les  milices  commencèrent  d'être 
levées  par  paroifîcs  ,  on  ajouta  la  croix  à  ces  ban- 
nières ,  où  étoit  repréfenté  le  Saint- Patron  de  la 
paroifle  ,  &  que  cette  efpece  d'étendart  fut  un  pri- 
vilège militaire  qui  leur  fut  accordé.  Nous  confir- 
mons cette  opinion  par  1'éytinologie  du  nom  de 
Bannières  ,  qui  vient  du  mot  Ban ,  Bannum.  Oc 
Bannum  ou  Bannus  fignihoit  l'ordre  du  Souverain  , 
intime  à  ceux  qui  dévoient  faire  le  fervice  pour  fe 
mettre  en  campagne.  De  forte  que  ce  qui  dans  fon 
inftitution  étoit  un  privilège  militaire ,  cft  devenu 
dans  la  fuite  un  ornement  eccléflaftique ,  pour  dis- 
tinguer dans  les  proceffions  une  paroiile  d'une  autre 
paroifle.  Au  refte  ,  ces  bannières  étoient  beaucoup 
plus  petites  &  plus  fimplcs  que  celles  d'aujourd'hui, 
dont  quelques  -  unes  font  fi  péfantes  qu'à  peine 
peut-on  les  porter  dans  les  procédions  ,  fur-tout 
quand  il  fait  du  vent.  Ces  anciennes  bannières 
étoient  à-peu-près  comme  le  Labarum  des  Empereurs 
romains  ,  qui  confiftoit  en  un  drapeau  également 
petit  ck  léger  ,  attaché  à  un  bâton  ,  lequel  avec  la 
lance  où  iletoitfufpendu,  formoitune  croix,  comme 
on  le  remarque  dans  les  bannières  de  notre  temps. 

La  milice  des  communes  fubfifta  tout  au  plus 
jufqu'au  règne  de  Charles  VI.  Ce  Prince  en  établit 
une  toute  différente  ,dont  il  fera  parlé  ailleurs.  On 
voit  cependant  encore  des  relies  de  l'ancienne 
milice  des  communes  dans  quelques  titres  militaires 
qui  fe  font  confervés  julqu'à  préfent  ,  tels  par 
exemple  que  ceux  de  Capitaines  de  quartier  ,  de 
Major  de  la  bourgeoifie  ,  d'Archers  de  la  ville ,  ckc. , 
qui  continuent  de  faire  en  certaines  occafions  des 
fonctions  militaires. 

L'établiflément  des  communes  femble  avoir  donné 
lieu  aux  hiftoriens  de  Philippe  -  Augufte  ,  de  nous 
inftruire  un  peu  plus  particulièrement  du  refte  de 
la  milice  françoife  de  ce  temps-là  ,  &  principale- 
ment de  celle-ci  qui  étoit  compofée  de  la  noblcflè. 
11  y  auroitfur  cela  bien  des  réflexions  très-curieufes 
à  faire  ;  mais  nous  les  négligeons,  parce  qu'elles  ne 
font  pas  de  notre  objet. 

Cet  ctabliflement  (  celui  des  communes  &  des 
maifons-de-ville  ,  car  ce  nom  de  Communes  com- 
prend l'un  ck  l'autre  )  n'exemptoit  pas  les  Seigneurs 
de  l'obligation  de  faire  le  fervice  avec  leurs  vaiTaux, 
comme  ils  le  dévoient ,  félon  l'ancienne  coutume. 
Mais  ils  aff  ectèrent  de  diftinguer  leur  milice  de  celle 
des  bourgeois;  ck  les  hiftoriens  du  temps  de  Philippe— 
Augufte  oublient  rarement  de  marquer  cette  dif- 
tinction.  Quand  ils  parlent  de  la  milice  des  villes  , 
ils  l'appellent  Communie ,  les  Communes  -,  Çom- 
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}i-:<n'Utes  parochiarum  ,  les  Communautés  des  pa- 
roiHdS  ;  Burgenfes  ,  Us  Bourgeois.  Mais  quand  il 
s'agit  des  troupes  que  les  Seigneurs  amenoient  au 
fervire  ,  ils  les  défignoient  par  certains  noms  ,  cer- 
tains titres  ,  certains  ordres  de  milice  ,  qui  n'étoient 
point  la  plûpart  dans  celle  des  communes.  On  y  voit 
Souvent  ce  mot  de  Milites  oc  celui  d'Equités  ,  non 
pas  pour  Signifier  toujours  des  foldats  ou  des  cava- 
liers,  mais  des  Chevaliers;  celui  A'Armigeri ,  qui 
lignilic  des  Ecuycrs  ;  Setvientes  ,  Clientes  ,  Satel- 
lites ,  ck  quelques  autres  ,  dont  on  trouve  des  no- 
tions particulières  dans  divers  ouvrages.  Voye\  l'hif- 
toirc  de  la  milice  SrançoiSc  par  le  Pere  Daniel  , 
tom.  i.  pap.  8<J.  ck  fuiv.  t^oyc\  auflî  dans  ce  Dic- 
tionnaire, Milice  ,  Dignités  ,  ckc. 

COjMOLASou  Saiut-Genis  de  Comolas,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  d'Avignon  pour  le  Spirituel  ,&  re- 
cette d'Czès  ,  parlement  de  Touloufc  .généralité  de 
Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte «S*  feux.  Cette  paroilleeft  Située  dans  une  con- 
trée agréable  ck  fertile  en  grains ,  en  vins  &  en  fruits  , 
à  quelque  diflance  de  la  rive  droite  du  Rhône ,  à 
une  demi-lieue  M.  O.  de  Roquemaure ,  à  3.  1.  N.  O. 
d'Avignon  ,  6c  c.  E.  N.  E.  d'Uzès. 

COMOLES,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Tou! ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lorrai- 
ne ,  bailliage  ck  recette  de  Bar-le-Duc.  Ony  com- 
pte 63.  feux.  Cette  paroiflè  eft  Située  en  pays  de 
bois  &  de  bons  pâturages. 

COMPAGNIE  des  Indes  &  autres.  Ce  font  des 
établilfemcnts  faits  en  France  ,  fous  l'autorité  du 
Roi,  pour  l'avantage  &  le  fuccès  du  commerce.  En 
1664. ,  par  édit  du  mois  de  Mai ,  rcgiltrc  au  par- 
lement le  11.  Juillet  fuivant  ,  le  Roi  établit  la 
Compagnie  des  Indes-Occidentales  ,  pour  faire  pen- 
dant quarante  années ,  exclusivement  à  tous  autres , 
le  commerce  dans  les  Terres-Fermes  ck  iiles  de  l'A- 
mérique ,  depuis  la  rivière  des  Amazones  ,  jufqu'à 
celle  d'Orenoc,£k  iiles  aipellées./î'(f-J//eï,poflédées 
parles  François  dans  le  Canada,  l'Acadie  ,  ides  de 
Terre-Neuve  ,  &  autres  Terres-Fermes ,  &  ifles  de- 
puis le  nord  du  pays  de  Canada  jufqu'à  la  Virgi- 
nie &  la  Floride  ;  enfemlile  fur  la  cote  d'Afrique  de- 
puis le  Cap-Vcrd  jufqu'au  CapdeBonne-Efpcrance. 
Pour  favorifer  cet  étanliflement ,  le  Koi  promit  de 
fournir  de  fes  deniers  ,  le  dixième  de  tous  les  fonds 
qui  feroient  faits  par  la  compagnie  pendant  quatre 
années  ,  après  L  (quelles  ladite  compagnie  remet- 
troit  au  Foi  fon  dixième  fans  intérêts ,  fi  mieux 
n'aitnoit  Sa  Majeflé  le  lui  laifler  encore  fans  intérêts 
pendant  quatre  autres  années  ,  après  IcSquelles  s'il 
ie  trouvuit  de  la  perte  fur  le  fonds  capital ,  ledit  Sei- 
gneur Roi  confentoit qu'elle  futprife  à  concurrence 
fur  la  fomme  qu'il  aurait  avancée.  Le  Roi ,  par  fon 
arrêt  du  confeil ,  du  {o.  Mai  1664.,  accorda  à  cette 
compagnie  de  grands  privilèges ,  entr'autres  l'exem- 
ption de  la  moitié  des  droits  des  fermes  fur  toutes 
Jes  marchandises  qu'elle  feroit  charger  en  France 
pour  les  porter  aux  pays  de  fa  conceffion ,  ck  fur  celles 
qu'elle  feroit  venir  defditspays  dans  le  royaume. 

La  compagnie  des  Indes-Orientales  fut  créée  par 
édit  du  mois  d'Août  de  l'an  1 664. ,  regilbré  au  par- 
lement le  premier  Septembre  fuivant.  Par  cet  edit , 
le  Roi  accorda  à  la  compagnie  des  Indes-Orientales 
le  droit  de  négocier  feule,  àPexcluiîon  de  tous  fes 
autres  fujets  ,  depuis  le  Cap  de  Bonne-Efpérance 
jufqucs  dans  toutes  les  Indes  &  mers  orientales  , 
même  depuis  les  détroitsde  Magellan  ,  &  de  le  Mai- 
re ,  dans  toutes  les  mers  du  fud  ,  pendant  l'efpace 
de  cinq  années ,  à  commercer  du  jour  que  les  pre- 
miers vaifleaux  ibrtiroient  du  royaume.  11  fut  per- 
mis à  toutes  perfonnes  de  s'y  intérefler  ,  fans  déro- 
ger, ékles  Directeurs  particuliers  qui  yavoient  pris 
intérêt ,  ne  pouvoiçnt  être  tenus  de  fournir  dans  la 
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fuite  aucune  fomme  au-delà  de  celle  pour  laquelle 
ils  fe  feroient  obliges  dans  le  premier  établiflement 
de  la  compagnie.  Le  Roi  accorda  de  grands  privilè- 
ges à  cette  compagnie  ,  de  laquelle  il  fixa  les  fonds 
à  quinze  millions  de  livres ,  dont  il  s'engagea  à  lui 
en  prêter  trois  fans  intétèts  pendant  dix  années. 
Voulant  même  que  fi  ,  après  ce  temps  ,  il  fe  trou- 
voit  que  la  compagnie  eût  perdu  fon  capital,  toute 
la  perte  retombât  fur  l'avance  qu'il  lui  faifoit.  Sa  Ma- 
jeflé  ratiiîa  auflî  le  contrat  de  délaiflément  fait  à  la- 
dite compagnie  de  l'ifle  de  Madagafcar  ou  St.  Lau- 
rent ,  &  des  ifles  circonvoifines  ,  pafle  devant  les 
Notaires  au  châtelet  de  Paris ,  le. . .  Août  de  la 
même  année  1664.  par  les  intéreffés  d'une  compa- 
gnie ci-devant  établie  pour  ladite  ifle  de  Madagas- 
car. Elle  la  lui  accorda  pour  en  jouir  à  perpétuité  en 
toute  propriété ,  ne  s'en  réfervant  que  la  foick  l'hon)- 
mage-iige  que  ladite  compagnie  feroirtenue  de  lai 
rendre ,  &  à  fes  fucceifeurs  Rois ,  avec  la  redevance 
à  chaque  mutation  de  Roi ,  d'une  couronne  ck  d'un 
feeptre  d'or  du  poids  de  cent  marcs.  Elle  accorda 
aux  intéreflés  de  ladite  compagnie  les  prifes  qui  fe- 
roient faites  par  leurs  vaifleaux  fur  les  ennemis  de 
l'état  au-delà  de  la  ligne  ,  &  dans  les  mers  des  pays 
concédés.  Elle  promit  de  leur  faire  fournir  par  les 
commis  des  greniers  en  la  ville  du  Havre ,  ou  autres 
lieux ,  la  quantité  de  cent  niuids  de  fel  pour  leurs  ù- 
laifons  ck  équipages  ,  au  prix  marchand  ,  à  condition 
qu'ils  s'en  ferviroient  de  bonne  foi ,  ck  fans  enabuicr. 
Le  Roi  déclara  lad.  compagnie  exempte,  pendant  le 
temps  de  fon  privilège,  de  tous  droits  d'entrée  pour 
les  bois,  chanvres ,  munitions  de  guerre  ,  ck  autres 
chofes  néceflàires  aux  bâtiments  &  avitaillements  de 
fes  vaifleaux , ck  même  lefd.  vaifleaux  fle  marchandises 
exempts  des  droits  d'amirauté  ck  de  bris.  Il  ordonna 
que  les  marchandifes  qui  viendraient  des  Indes  dans 
les  ports  du  royaume,  pour  être  transportées  dans  les 
pays  étrangers  ou  exempts  de  foraine ,  ne  paye- 
roient  aucun  droit  d'entrée  ni  de  fortie.  Pour  favori- 
ferencore  davantage  la  même  compagnie,  Sa  Majefté 
promit  de  lui  faire  payer  par  chacun  voyage  de  (a 
vaifleaux  qui  feroient  leur  équipement  &  cargailon 
dans  les  ports  ck  havres  de  France,  pour  décharger 
dans  les  pays  de  fa  conceffion  ,  ck  qui  feroient  leurs 
retours  dans  les  ports  du  royaume  ,  la  fomme  de 
cinquante  livres  pour  chacun  tonneau  de  marchandi- 
ses qu'ils  auraient  portées  dans  lefd.  pays  ck  Soixante- 
quinze  livres  pour  chacun  tonneau  de  celles  qu'ils 
en  auraient  rapportées  ck  déchargées  dans  le  royau- 
me. Cette  compagnie  n'eut  point  de  fuccès ,  ck  après 
avoir  contracté  des  dettes  considérables  dans  le 
royaume  ck  aux  Indes  ,  elle  abandonna  totalement 
fa  navigation  ,  ck  céda  fon  privilège  à  des  particu- 
liers ,  moyennant  dix  pour  cent  du  produit  des 
▼entes  qui  fe  feroient  en  France,  ck  cinq  pour  cent  des 
prifes  ,  avec  la  retenue  de  cinquante  livres  par  ton- 
neau des  marchandifes  de  fortie  ,  ck  de  Soixante- 
quinze  livres  de  celles  d'entrée  qui  lui  avoient  été 
accordées  par  forme  de  gratification.  Malgré  cette 
mauvaife  administration  ,  le  Roi  Louis  XIV.  con- 
tinua toujours  Sa  protection  à  cette  compagnie  ;  & 
dans  la  vue  de  la  mettre  en  état  de  payer  Ses  dettes , 
il  lui  accorda  par  fa  déclaration  du  19.  Septembre 
1714. ,  la  continuation  de  fon  privilège  pendant  dix 
années,  à  commencer  du  premier  Avril  171 5.  Mais 
ce  fut  envain  ,  car  ce  commerce  languiflant  depuis 
plufieurs  années,  Se  perdoit  entièrement.  Le  Roi  crut 
qu'il  étoit  convenable  au  bien  de  l'état  de  rétablir  & 
augmenter  le  commerce  des  François  aux  Indes ,  & 
pour  y  parvenir ,  réfolut  de  Supprimer  les  privilèges 
accordés  aux  compagnies  des  Indes  ck  de  la  Chine , 
ck  de  les  réunir  à  celle  d'Occident  ;  ce  qui  Sut  Sait 
par  édit  du  Roi  Louis  XV. ,  du  mois  de  Mai  1719. 
Ce  fat  en  la  même  année  1664. ,  que  pour  en- 
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gager  nos  négociants  à  faire  commerce  dans  le  nord , 
Feu  M.  Colbert  lit  rendre  un  arrêt  le  ç.  Décembre  , 
par  lequel  le  Roiaccordoit  une  gratification  de  qua- 
rante lois  par  tonneau  à  ceux  qui  enverroient  des 
vaitl'eaux  en  Norvège  ,  en  Mofcovie  aujourd'hui 
Ruftie  ,  dans  la  Mer-Baltique  ,  &c. 

Ce  même  Miniftre  pour  exciter  les  François  à  Te 
pourvoir  de  vaifleaux ,  oc  à  en  faire  conftruire ,  fit 
donner  une  ordonnance  le  10.  Février  1667. ,  qui 
fut  enrégiftréc  dans  tous  les  fieges  d'amirauté ,  par 
laquelle  le  Roi  promet  toit  une  gratification  de  5.  ou 
6.  livres  par  tonneau  ,  à  proportion  des  vaifleaux 
qu'ils  feroient  conftruire  en  France ,  &  de  quatre 
livret  par  tonneau  de  ceux  qu'ils  achèteraient  dans 
les  pays  étrangers. 

£111669.  ,1e  Roi  établit  une  compagnie  pour 
faire  le  commerce  en  Hollande  ,  fur  les  côtes  d'Al- 
lemagne ,  en  Suéde ,  en  Norvège ,  en  Danncmarck  , 
en  RufTic  ôc  autres  pays  du  nord. 

L'année  fui  van  te  fut  formée  la  Compagnie  du  Le- 
vant ,  pour  faire  le  commerce  dans  la  Méditerranée 
&  dans  toutes  les  échelles  du  Levant.  Vingt  des 
plus  notables  marchands  ,  tant  de  Paris,  que  de 
Lyon  oc.  de  Marfeille ,  entrèrent  dans  cette  com- 
pagnie. 

Ce  fut  dans  ces  circonftances  que  fe  forma  la 
Compagnie  du  Sénégal.  Les  intérefles  de  la  compa- 
gnie des  Indes  paflerent  le  8.  Novembre  1673.  un 
contrat  d'engagement  de  l'habitation  du  Sénégal ,  du 
commerce  du  Cap-Verd  ,  &  de  la  rivière  de  Gam- 
bie ,  à  une  compagnie  qui  prit  le  titre  de  Compagnie 
du  Sénégal  ;  ôt  ce  contrat  fut  confirmé  par  arrêt  du 
confeil  du  1 1.  dudit  mois  de  Novembre  de  la  même 
année.  L'an  1 674. ,  par  édit  du  mois  de  Décembre  , 
k  Koi  réunit  à  fon  domaine  toutes  les  concernons 
qu'il  avoit  faites  à  la  compagnie  des  Indes-Occiden- 
tales ,  pour  en  être  les  fonds  régis  ainfi  que  les  autres 
fonds  8c  domaines  de  fa  Couronne.  En  1 679.,  le  2 1 . 
de  Mars  ,  Belimani  ôc  Mejfager ,  Directeurs  du  do- 
maine d'Occident, &  les  intérefles  de  lacompagniedu 
Sénégal  parlèrent  contrat  par  lequel  lefd.  Belinzani 
&  MelTager,  en  ladite  qualité  ,  accordèrent  auxdits 
interdît  s  le  privilège  de  faire  feuls  le  commerce 
de  toutes  les  côtes  de  la  Guinée  jufqu'au  Cap  de 
Bonne-Efpérance  ,  à  condition  que  Icfdits  intéreilés 
porteraient  par  chacun  an  pendant  huit  années 
confécutives  deux  mille  Nègres  aux  lilcs-Françoifes 
de  l'Amérique.  Ce  contrat  fut  confirmé  par  arrêt  du 
confeil,  du  *<,.  dudit  mois  de  Mars  ,  par  lequel  le 
Roi  accorda  à  ladite  compagnie  treize  livres  par  cha- 
que tête  de  Nègres  qu'elle  porterait  aux  ifles ,  ôc 
tous  les  privilèges  qu'on  lui  avoit  accordés  furent 
confirmés  parlettres-patentesdumois  de  Juin  1679. 

Par  édit  du  mois  de  Juillet  1 63 1.,  le  Roi  forma 
une  nouvelle  compagnie  du  Sénégal ,  à  laquelle  avec 
tous  les  privilèges  accordés  aux  deux  autres ,  il  fit 
don  de  Pifle  de  Gorée ,  conquife  par  les  armes  de  Sa 
Majefté  fur  les  états-généraux  des  provinces-unies, 
&  qui  lui  avoit  été  cédée  par  le  traité  de  Nimegue 
du  18.  Août  1678.  En  vertu  de  cet  édit,  le  com- 
merce de  ladite  compagnie  fut  réduit  au  pays  de  Sé- 
négal &  Cap-Verd  ,  juiques  &  compris  la  rivière  de 
Gambie.  Mais  fur  les  repréfentations  de  la  compa- 
gnie, Sa  Majelté  par  arrêt  du  6.  Janvier  168$.  la 
rétablit  dans  la  faculté  de  faire  feule  le  commerce  des 
cotes  d'Afrique, en  remontant  depuis  le  Cap-Verd 
jufqu'au  Cap-Blanc,  &  en  defeendant  depuis  le  Cap- 
Verd  jufqu'à  la  rivière  de  Serre-Lionne.  Révoquant 
au  furplus  par  ledit  arrêt  le  privilège  accordé  par  le 
contrat  du  11.  Mars  1679.  ,  de  faire  feule  le 
commerce  de  toutes  les  côtes  de  la  Guinée  jufqu'au 
Cap  de  Bonne-Efpérance  ,  ne  trouvant  pas  que 
ladite  compagnie  eût  des  forces  fuffifantes  pour  faire 
le  commerce  de  toute  l'étendue  de  çc  pays,  qui  eft 
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de  plus  de  mille  cinq  cents  lieues  de  côtes.  Cette 
révocation  donna  lieu  à  l'établiflèraent  de  la  Compa- 
gnie de  Guindé  ,  qui  partagea  avec  celle  du  Sénëgnl 
le  commerce  de  cotte  partie  maritime  de  l'Afrique. 

Cette  compagnie  du  Sénégal  n'ayant  pas  eu  tout 
le  fuccès  qu'elle  s'étoit  promis ,  elle  céda  par  actes 
du  1 8.  Septembre  &  1$.  Novembre  1694. ,  tous  les 
droits  dont  elle  jouiflbit  au  fieur  à'Appougny ,  qui 
avoit  formé  une  nouvelle  focicté  le  13.  Janvier  de 
la  même  année.  Ces  aétes  de  focieté  Ôc  de  ceftion 
furent  homologués  au  confeil  par  arrêt  du  30.  dudit 
mois  de  Novembre.  Et  pour  autorifer  davantage 
cette  nouvelle  compagnie  ,  Sa  Majefté  donna  des 
lettres-patentes  en  fa  faveur,  au  mois  de  Décembre 
1696. ,  par  lefquelles  Elle  lui  accorda  ce  commerce 
pour  trente  années  ,  Ôt  tous  les  privilèges  qu'EUe 
avoit  accordés  aux  anciennes  compagnies.  Les  guer- 
res continuelles  dans  lefquelles  la  France  fut  enga- 
gée ,  &  le  peu  d'intelligence  qu'il  y  eut  entre  les  in- 
térenes  dans  cette  compagnie ,  furent  caufe  qu'elle 
réuffit encore  moins  que  les  précédentes,  &  l'obli- 
gèrent à  céder  fes  droits  à  des  marchands  de  Rouen  , 
par  contrat  du  ...  ,  fur  lequel  il  y  eut  des  lettres- 
patentes  expédiées  le...  Mais  cette  nouvelle  fociété 
ne  fut  pas  plus  heureufe  que  celles  qui  l'avoient 
précédée  ,  Ôc  fon  commerce  fut  enfin  accordé  à  la 
compagnie  d'Occident  en  1718. 

Les  François  s'étant  établis  dans  cette  partie  de 
l'Amérique  Septentrionale,  qu'on  nomme  YAcadie  , 
il  fe  forma  en  1683.  une  Compagnie  d'Acadie ,  qui 
obtint  des  lettres-patentes  pour  faire  clte-feule  le 
commerce  de  caftor  &  autres  pellctterics  pendant, 
vingt  années,  à  condition  qu'elle  n'enverrait  en 
France  que  jufqu'à  la  concurrence  de  fix  milliers 
pefant  de  caftors  ,  provenans  de  fa  traite ,  ôc  des- 
quels elle  ne  pourrait  même  y  en  débiter  que  deux 
milliers  ,  les  quatre  autres  devant  être  envoyés 
dans  les  pays  étrangers.  Le  dépériffèment  du  com- 
merce du  caftor ,  empêcha  la  compagnie  ,  dont  le 
privilège  finit  en  1703. ,  d'en  demander  la  proro- 
gation. 

La  Compagnie  de  Guinée  fut  formée  en  1685.  , 
ainfi  que  nous  l'avons  déjà  dit  en  parlant  de  celle  du 
Sénégal.  Son  privilège  lui  fut  accordé  pour  vingt 
années ,  pendant  lefquelles  elle  pouvoit  feule  trans- 
porter aux  ifles  de  l'Amérique  les  Nègres  qu'elle 
aurait  traités  en  montant  depuis  la  rivière  de  Serre- 
Lionne  inclufivement  jufqu'au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance. Le  Roi  lui  accorda  aufft  en  propriété  toutes 
les  terres  ôc  poiTeffions  qu'elle  occuperait  fur  les 
côtes  dudit  pays ,  avec  permiffion  d'y  conftruire  des 
forts ,  ôc  fondre  des  canons  ,  y  entretenir  garnifon, 
ôc  faire  des  traités  avec  les  Rois  du  pays  ;  lui  ac- 
cordant en-outre  toutes  exemptions  ,  franchifes 
ôc  immunités  accordées  à  la  compagnie  des  Indes- 
Occidentales  ,  à  la  charge  par  ladite  compagnie  de 
porter  par  chacun  an  aux  lfles-Fran<,oifcs  mille  Nè- 
gres de  Guinée  ,  ôc  en  France  douze  cents  marcs 
de  poudre  d'or. 

La  guerre  s'étant  allumée  prefque  dans  toute 
l'Europe  pour  la  fucceffion  d'Efr  agne  ,1a  compagnie- 
de  Guinée  changea  de  nom  en  170». ,  ôc  prit  celui 
de  Compagnie  de  l'AjJiento  ,  à  caufe  du  traité  que 
la  compagnie  de  Guinée  fit  avec  le  Roi  d'Efpagnc, 
par  lequel  elle  devoit  fournir  dans  l'cfpacc  de  dix 
années ,  ou  douze  au  plus ,  trente-huit  mille  Nègres 
tant  que  la  guerre  durerait ,  ou  quarante-huit  mille 
en  cas  de  patx.  Le  droit  du  Roi  d'Efpagnc  fut  réglé 
à  trente-trois  piaftres  ôc  un  tiers  pour  chaque  Nègre, 
pièce  d'Inde  ,  dont  la  compagnie  paya  d'avance  la 
meilleure  partie.  On  peut  aflurer  que  de  toutes  les 
compagnies  de  commerce,  c'eft  celle  qui  a  apporte 
a  la  France  de  plus  grands  avantages.  Mais  par  ur» 
article  feçret  du  traité  d'Utiecht  ,  il  fut  convenu 
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que  ce  commerce  paiTeroit  aux  Anglois. 

La  Compagnie  de  la  Chine  fut  formée  dès  l'an 
1660.  par  des  lettres-patentes  qui  permettoient  à 
une  fociété  de  quelques  particuliers  d'envoyer  feule 
des  vaiffeaux  à  la  Chine  ,  au  Tonquin  ,  à  la  Co- 
chinchinc  ,  &c.  Mais  ces  pays  ayant  été  compris 
dans  la  conceffion  de  la  compagnie  des  Indes-Orien- 
tales,  qui  fut  établie  en  1664.,  cette  première 
compagnie  de  la  Chine  fut  dèflors  fupprimée  ,  & 
fon  commerce  paffa  à  celle  des  Indes-Orientales. 
Cette  dernière  n'ayant  point  eu  le  fuccès  qu'elle 
s'étoit  promis ,  &  ne  pouvant  qu'à  peine  foutenir 
un  refte  de  commerce  à  Surate  fit  fur  quelques  au- 
tres côtes  voifines  de  PIndoilan  du  Bengale  ,  permit 
en  1698.  à  un  négociant  de  Paris,  nommé  Jourdan , 
&  à  quelques  autres  particuliers  fes  affociés ,  d'en- 
voyer à  la  Chine  le  vaiffeau  V/lmphitrite.  Ce  vaif- 
feau  revint  en  France  l'an  1700.  Son  retour  fut  fi 
avantageux ,  qu'en  conféquence  il  fe  forma  une  com- 
pagnie de  riches  négociants  &  de  gens  d'affaire  , 
à  laquelle  celle  des  Indes-Orientales  céda  fous  cer- 
taines conditions  le  privilège  excluilf  d'aller  négo- 
cier à  Canton  &  à  Nimpo  pendant  quelques  années. 
Ces  affociés  prirentle  nom  de  Compagnie  de  L  Chine-* 
ck  ils  envoyèrent  dans  cette  contrée  le  vaiffeau  l'Am- 
phitrite  ,  qui  revint  en  170$.  encore  plus  richement 
chargé  que  la  première  fois.  La  guerre  pour  la 
fucceffion  d'Efpagnc  étant  furvenue  ,  &  la  méfin- 
telligence  s'étant  mife  parmi  les  affociés  ,  ce  com- 
merce fi  avantageux  fut  difeontinué ,  ou  du  moins, 
s'il  fe  faifoit ,  ce  n'étoit  plus  que  très  -  foiblement. 
Le  ininiftere  faifit  ce  prétexte  pour  faire  rendre  un 
arrêt  du  confeil,  le  »8.  Novembre  1712.,  qui  ac- 
corda le  privilège  du  commerce  de  la  Chine  à  une 
compagnie  compofée  de  fix  perfonnes  ,  pour  cin- 
quante ans  ,  à  commencer  du  jour  de  l'expiration 
du  privilège  de  l'ancienne  compagnie  des  Indes  & 
de  la  Chine.  Le  Roi  donna  en  conformité  des  lettres- 
patentes  ,  le  19.  Février  171  3. ,  qui  furent  enré- 
giftrées  au  parlement  le  30.  Décembre  de  la  même 
année.  Cette  nouvelle  compagnie  eut  à- peu-près 
le  même  fort  que  la  précédente  ;  &  le  privilège 
de  faire  le  commerce  à  la  Chine  fut  enfin  donné  , 
par  édit  du  mois  de  Mai  1719. ,  à  la  compagnie 
d'Occident ,  qu'on  a  appellée  depuis  la  Compagnie 
dis  Indes. 

La  Compagnie  de  Saint-Domingue  fut  établie 
par  lettres-patentes  du  mois  de  Septembre  1698. 
Le  Roi  par  fes  lettres  lui  accorda  pour  cinquante 
ans  l'étendue  du  pays  qui  eft  depuis  &  y  compris 
le  Cap  Tiberon  ,  jufqu'à  la  rivière  de  Naybe  in- 
clufivemcnt ,  dans  la  profondeur  de  trois  lieues 
dans  les  terres ,  ^prendre  fur  les  bords  de  la  mer  dans 
toute  fa  largeur.  Sa  Majefté  accorda  à  cette  compa- 
gnie le  privilège  de  faire  feule  tout  le  commerce  fit  les 
établiffements  dans  l'étendue  de  fa  conceffion  ,  & 
de  trafiquer  ,  &  même  s'établir  dans  les  iûes  & 
côtes  occidentales  non-occupées  de  l'Amérique. 
Elle  lui  accorda  auffi  la  propriété  de  toutes  les 
terres  incultes  qui  fe  trouveroient  dans  la  partie 
de  l'ifle  qui  lui  avoit  été  cédée  ,  avec  permiffion 
de  les  vendre  ,  inféoder  ,  &c. ,  à  telles  conditions 
qu'elle  jugeroit  à  propos  ,  Sa  Majeflé  ne  s'en  rc- 
iérvant  que  la  feule  foi  &  l'hommage  avec  la  re- 
devance d'une  couronne  d'or  du  poids  de  fix  marcs , 
à  la  mutation  de  chaque  Roi  ;  la  jouiffance  de  toutes 
les  mines,  minières  d'or ,  d'argent,  de  cuivre  de  au- 
tres métaux  &  minéraux  ,  fans  en  payer  d'autres 
droits  que  le  vingtième  ;  enfin  la  remile  de  tous 
droits  pour  les  matières  d'or  ,  d'argent ,  perles  & 
pierreries  venant  de  ces  colonies  ,  auffi-bien  que 
la  remife  des  droits  d'entrée  ,  de  fortie  &  d'achat 
pour  les  denrées  ,  marchandées  ,  munitions  de 
guerre  &  de  bouche  venant  des  pays  étrangers , 
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00  des  provinces  du  royaume  ,  pour  être  en- 
voyées à  Saint-Domingue.  Les  conditions  que  le 
Roi  impofa  à  ladite  compagnie  ,  étoient  d'avoir 
un  fonds  de  douze  cents  mille  livres  ,  de  peupler 
la  nouvelle  colonie  ,  dans  l'efpace  de  cinq  années , 
de  quinze  cents  Blancs  tirés  d'Europe  ,  &  de  deux 
mille  Nègres  ,  &  après  ce  temps  ,  feulement  de 
cent  Blancs  &  de  deux  cents  Nègres  par  chacun 
an  ;  d'avoir  au  moins  iix  vaiffeaux  ,  outre  les  fis 
bâtiments  que  Sa  Majefté  s'engageoit  à  lui  four- 
nir ;  de  ne  pas  permettre  que  les  habitants  du 
Cap-François  ,  de  Léogane  de  du  petit  Goave  , 
&  autres  lieux  déjà  habités  de  l'ifle  ,  vinffent  s'é- 
tablir dans  l'étendue  de  fa  conceffion  ;  de  bâtir 
à  fes  dépens  des  églifes  &  entretenir  des  eccié- 
fiafriques  dans  les  habitations  en  nombre  conve- 
nable pour  les  deffervir  ,  &  travailler  à  l'inftruc- 
tion  des  Européens ,  des  Indiens  de  des  Nègres. 
Cette  compagnie  fut  fupprimée  par  lettres  -  pa- 
tentes du  mois  d'Avril  1710.  ;  fie  par  arrêt  de 
fon  confeil  du  10.  Septembre  17*0.  ,  le  Roi  fu- 
brogea  la  compagnie  des  Indes  aux  droits  &  pré- 
tentions appartenans  à  la  compagnie  de  Saint- 
Domingue  ,  de  avec  le  privilège  cxclufif  de  fournir 
à  l'ifle  de  Saint-Domingue  trente-mille  Nègres  tires 
de  l'étranger. 

La  Compagnie  du  Canada  ou  du  Ca/lor  fut  établie 
en  1 706.  Depuis  la  fuppreffion  de  la  compagnie 
des  Indes-Occidentales  ,  le  commerce  du  caftor 
avoit  paffé  entre  les  mains  de  l'Adjudicataire  du 
domaine  d'Occident.  Ce  domaine  ayant  été  uni 
dans  la  fuite  aux  cinq  groffes  fermes  de  France, 
les  Fermiers  généraux  obtinrent  une  nouvelle  fixa- 
tion du  caftor  ,  en  1695.,  plus  avatageufe  pour 
eux  que  la  première  ,  &  cet  avantage  donna  lieu 
aux  habitants  du  Canada  ou  Nouvelle-France  de 
porter  des  plaintes  au  Roi.  En  confequence  ,  la 
vente  &  le  commerce  de  tous  les  cafiors  prove- 
nant des  traites  du  pays  furent  transférés  à  la 
colonie  du  Canada  ,  par  arrêt  du  confeil  du  9.  Fé- 
vrier 1700.  Cependant  la  colonie  n'y  trouvant  pas 
fon  compte  ,  elle  céda  en  1706.  tous  fes  droits  à 
une  compagnie  ,  à  la  tête  de  laquelle  étoient  les 
fleurs  Hubert  ,  Neyret  &  Cayot.  Ce  traité  fut 
homologué  par  arrêt  du  confeil  d'état  ,  du  14. 
Juillet  en  1706. ,  qui  accorde  à  cette  compagnie  le 
privilège  de  faire  feule ,  pendant  douze  ans ,  le 
commerce  des  callors.  Enfin  ,  ce  traité  étant  prêt 
à  finir  ,  le  privilège  exclufif  de  faire  le  négoce 
des  caftors  fut  transporté  &  attribué  ,  en  1 7 1 7. , 
à  la  compagnie  d'Occident. 

La  Compagnie  de  la  Baye  de  Hudfon  ,  fut  établie 
en  1710.  ,  immédiatement  après  que  les  François 
fe  furent  emparés  de  cette  partie  de  l'Amérique 
feptcntrionale  fur  les  Anglois.  Mais  cette  colo- 
nie &  les  forts  ayant  été  rendus  à  leurs  anciens 
maîtres ,  par  le  traité  d'Utrecht  ,  la  compagnie 
françoife  fut  fupprimée  ,  de  il  lui  fut  feulement  per- 
mis de  retirer  fis  effets. 

La  Compagnie  d'Occident  ou  des  Indes  eft  la 
dernière  oui  fe  foit  formée  en  France  ,  &  c'eft 
vraisemblablement  celle  qui  fera  la  plus  fameufe 
dans  notre  hiltoire.  Le  Mïjfiflipi  ou  Louyfiane  fut 
découvert  par  le  fieur  Robert  Cavalier  de  la  Salle , 
natif  de  Rouen ,  l'an  168*.  Ce  fut  le  9.  d'Avril 
de  cette  année  qu'il  prit  poffeffion  ,  au  nom 
du  Roi ,  du  fleuve  de  Miffiffipi  &  de  toutes  les 
rivières  qui  s'y  déchargent  ;  &  pour  cet  effet ,  il 
fit  dreffer  un  afte  qui  fut  figné  de  tous  ceux  qui 
fe  trouvèrent  préfens.  Le  fieur  de  la  Salle  fouhai- 
toit  paffionnement  de  trouver  le  paffage  à  la  mer 
du  fud  ,  que  l'on  cherchoit  depuis  long-temps.  H 
revint  en  France  far  la  fin  de  l'année  1685.  ,  dans 
l'efpérance  qu'il  obtiendroit  le  vaiffeau  dont  il 
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aveît  befoin  pour  l'exécution  de  fon  deffcîn.  Il 
partit  de  la  Rochelle  le  24.  Juillet  avec  quatre 
vaiffeaux  fit  les  pouvoirs  néceffàires  ;  mais  il  fut 
tué  par  la  perfidie  des  gens  de  Ton  équipage  en 
1687.  Le  fieur  U  Moine  d'Hiberville  (Capitaine 
entretenu  dans  la  marine  )  ,  auffi  originaire  de 
Rouen ,  entreprit  de  fuivre  le  projet  du  fieur  de  la 
Salle  i  fie  plus  heureux  que  lui ,  il  entra  dans  le  golfe 
de  Mexique,  découvrit  l'embouchure  du  Miffiifipi, 
&  y  jetta  les  fondements  d'une  colonie ,  qu'il  aug- 
menta dans  un  fécond  voyage  qu'il  y  fit ,  fie  qu'il 
auroit  entièrement  affermie  ,  s'il  ne  fût  point  mort 
aux  lfles-Antilles  dans  un  troificme  voyage. 

Le  Roi  defirant  foutenir  ce  commencement  de 
colonie ,  fie  établir  dans  la  Louyfiane  un  commerce 
confidérable  ,  crut  que  le  fieur  Cro\at  étoit  plus 
capable  qu'un  autre  de  faire  réunir  cette  entreprife. 
Par  lettres-patentes  du  14.  Septembre  171*.,  Sa 
Majefté  lui  accorda  le  privilège  de  faire  feul  le 
commerce  dans  toutes  les  terres  connues  fous  le 
nom  de  Louyfiane ,  pendant  l'cfpace  de  quinze 
années  ,  à  commencer  du  jour  de  l'cnrégiftrement 
defdites  lettres ,  qui  fut  le  14.  Septembre  de  la 
même  année  1712.  11  lui  fut  permis  en-outre  de 
faire  la  recherche ,  ouverture  fit  fouille  des  mines , 
minières  fie  minéraux  dans  l'étendue  dudit  pays. 
Le  Roi  lui  donna  pour  lui ,  fes  hoirs  fie  ayants 
caufe  ou  droit ,  la  propriété  de  celles  qu'il  met- 
trait en  valeur  pendant  ledit  temps  de  quinze 
années ,  à  condition  expreffe  de  n'en  point  difeon- 
tinucr  le  travail.  Il  lui  donna  de  la  même  manière 
la  propriété  de  tous  les  établiflements  fie  manufac- 
tures qu'il  ferait  dans  les  terres  qui  feraient  culti- 
vées par  fes  foins ,  fie  de  tous  les  bâtiments  qu'il 
auroit  fait  conftruirc  deflus  ,  fous  l'obligation  ex- 
preffe de  les  tenir  en  valeur.  Il  lui  fut  auffi  per- 
mis de  négocier  audit  pays  toutes  fortes  de  pelle- 
teries ,  laines  fie  autres  marchandifes  fie  effets  du 
pays ,  fie  de  les  tranfporter  en  France ,  à  l'exception 
néanmoinsdu  caftor  dont  le  commerce  luifutdéfendu. 

Le  fieur  Crozat  jouit  de  fon  privilège  jufqu'en 
17 1 7.  qu'il  fupplia  le  Roi  Louis  XV.  de  trouver  bon 
qu'il  le  lui  remit.  Sa  propofition  fut  acceptée  par 
arrêt  du  confeil  du  1 3.  Août  de  ladite  année  i  fie  Sa 
Majefté  confidérant  que  le  traité  fait  par  le  feu 
Roi  avec  les  fieurs  Aubert ,  Neret  fie  Gayot  le  10. 
Mai  1706. ,  pour  la  traite  du  caftor  de  Canada  , 
devoit  expirer  le  premier  Janvier  1718. ,  fie  voulant 
pour  le  bien  de  fon  fervice  fie  l'avantage  de  ces  deux 
colonies  en  foutenir  le  commerce  fie  faire  travailler 
aux  différentes  cultures  fie  plantations  qui  y  font 
propres  ,  Sa  Majefté  par  fes  lettres-patentes  en 
forme  d'édit ,  données  au  mois  d'Août  1 717. ,  fit 
regiftrées  au  parlement  le  6.  Septembre  fuivant , 
établit  la  Compagnie  d'Occidtnt  ,  dans  laquelle  il 
fut  permis  à  tous  fes  fujets  de  quelque  rang  fit 
qualité  qu'ils  fuffent ,  aux  compagnies  formées  fie  à 
former ,  fie  aux  corps  ainfi  qu'aux  communautés,  de 
prendre  intérêt  pour  telles  fommes  qu'ils  avife- 
roient ,  fans  déroger  à  leur  qualité  fie  nobleffc ,  fui- 
vant les  édits  des  mois  de  Mai  fie  Août  1664.,  Août 
1669.  fie  Décembre  1701. 

Cette  compagnie  eut  le  privilège  de  faire  feule 

Eendant  vingt-cinq  ans  ,  à  commencer  dudit  jour 
xieme  Septembre  1717. ,  le  commerce  dans  toute 
l'étendue  de  la  Louyfiane  ,3e  de  recevoir  à  l'exclu- 
fion  de  tous  autres  dans  la  colonie  du  Canada ,  pen- 
dant pareil  efpace  de  vingt-cinq  ans ,  à  commencer 
du  premier  Janvier  1718. ,  tous  les  caftors  gras  fie 
fecs  que  les  habitants  de  ladite  colonie  auroient 
traités  ;  avec  défenfcs  à  tous  autres  fes  fujets  de 
faire  aucun  commerce  dans  ladite  province,  fit  d'a- 
cheter aucun  caftor  dans  rétendue  du  gouvernement 
de  Canada  ,  à  peine  ,  fiec. 
Tome  II. 
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Sa  Majefté  lui  donna  à  perpétuité  toutes  les  ter-* 
res  ,  côtes ,  ports  ,  havres  fie  ifles  qui  compofent 
ledit  gouvernement  de  la  Louyfiane  ,  ne  s'en  réfer- 
vant  que  la  foi  fie  l'hommage-lige  que  ladite  com- 
pagnie feroit  tenue  de  lui  rendre  ,  fie  à  les  fuccef- 
ieurs  Rois  ,  avec  une  couronne  d'or  de  trente 
marcs  à  chaque  mutation  de  Roi.  Elle  permit  à 
ladite  compagnie  de  faire  alliance  en  fon  nom  avec 
toutes  les  nations  des  pays  à  elle  concédés  ,  à  la 
réferve  de  celles  qui  font  dépendantes  des  autres 
puiftances  de  l'Europe  ,  de  leur  déclarer  la 
guerre  ,  ficc. 

Pour  faire  participer  fes  fujets  aux  avantages  ac- 
cordés à  cette  compagnie ,  le  Roi  ordonna  que  les 
fonds  en  feraient  partagés  en  actions  de  cinq  cents 
liv.  chacune,fie  que  ces  fonds  feraient  fournis  en  bil- 
lets de  l'état ,  pour  la  valeur  defquels  il  ferait  dé- 
livré des  billets  d'une  action  ou  de  pluGeurs  paya- 
bles au  porteur.  Il  permit  à  ceux  qui  voudraient 
les  envoyer  dans  les  provinces  ou  dans  les  pays 
étrangers  ,  de  les  cndoflèr  fans  en  être  garants  ,  fie 
aux  étrangers  de  les  acquérir  fans  rifque  du  droit 
d'aubaine  ni  autres.  Et  attendu  que  les  profits  fie 
les  pertes  n'ont  rien  de  fixe ,  Sa  Majefté  permit 
aux  porteurs  defdits  billets  de  les  commercer  com- 
me bon  leur  fembleroit.  Tout  porteur  de  cinquante 
actions  avoit  voix  délibérative  aux  aiTemblées. 
Ceux  qui  ctoient  porteurs  de  cent ,  avoient  deux 
voix ,  fie  ainfi  par  augmentation  de  cinquante  en 
cinquante. 

En  conféquence  de  ces  lettres-patentes ,  il  fut 
porté  des  billets  de  l'état  fie  des  billets  de  la  caiffe 
commune  ,  fuivant  la  permiffionqui  en  fut  donnée 
par  arrêt  du  confeil  ,  pour  faire  les  fonds  de  la 
compagnie  ,  que  Sa  Majefté  jugea  à  propos  de  fixer 
à  la  fomme  de  cent  millions  de  livres  par  fon  édit 
du  mois  de  Décembre  1717.  ;  fie  pour  cet  effet,  elle 
créa  par  le  même  édit  quatre  millions  de  livres 
de  rente  au  denier  vingt-cinq  ;  fçavoir  ,dcux  mil- 
lions fur  la  ferme  du  contrôle  des  actes  fie  infinua- 
tions  ,  un  million  fur  la  ferme  des  poftes ,  fie  un 
million  fur  celle  du  tabac.  Les  fonds  de  la  caiffe 
fe  trouvèrent  remplis  au  mois  de  Juillet  1718.  ,fic 
la  caiffe  fut  déclarée  fermée  par  arrêt  du  confeil 
d'état  du  16.  du  même  mois.  C'cft  vers  ce  temps-là 
que  la  compagnie  du  Sénégal  fut  unie  à  celle 
d'Occident. 

Au  mois  de  Septembre  1718. ,  le  Roi  donna  un 
édit  par  lequel  il  eft  porté  en  général  que  la  com- 
pagnie d'Occident  s'étant  rendue  adjudicataire  ,  le 
premier  Août  de  la  même  année ,  de  la  ferme  géné- 
rale du  tabac  ,  fous  le  nom  de  Jean  l'Amiral ,  pour 
fix  années  confécutives ,  à  commencer  du  premier 
Octobre  ,  moyennant  la  fomme  de  quatre  millions 
vingt  mille  livres  par  an  ,  Sa  Majefté  juge  à  propos 
d'étendre  ledit  bail  jufqu'à  neuf  années  ;  que  des 
quatre  millions  vingt  mille  livres ,  il  en  refteroit 
par  an  entre  les  mains  de  la  compagnie ,  la  fomme 
de  quatre  millions  ,  pour  le  payement  de  pareille 
fomme  de  rentes  créées  à  fon  profit  ,  par  l'édit  du 
mois  de  Décembre  précédent.  Qu'en  conféquence 
les  deux  millions  de  rentes  créées  par  ledit  édit  fur 
la  ferme  du  contrôle  des  actes  ,  fie  le  million  fur 
celle  des  poftes  ,  demeureraient  éteints  fie  fup- 
primés. 

La  compagnie  des  Indes  fie  celle  de  la  Chine  fu- 
rent unies  à  la  compagnie  d'Occident  par  édit  du 
mois  de  Mai  1719.  Les  motifs  de  cette  union  fu- 
rent le  dépérifièment  de  ces  deux  compagnies ,  les 
dettes  exceffives  qu'elles  avoient  contractées  tant 
aux  Indes  qu'en  Europe  ,  fie  la  néceflité  de  réta- 
blir aux  Indes  le  crédit  de  la  nation  ,  en  acquittant 
toutes  ces  dettes.  Par  cet  édit ,  le  Roi  ordonna  que 
la  compagnie  d'Occident  feroit  déformais  appellée 
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Comyagniedes  Indes,  fit  lui  accorda  le  privilège  de  né- 
gocier feule  à  l'exclufion  de  tous  autres  fes  fujets.de- 
puis  le  Cap  de  Bonnc-Efpérance  jufques  dans  toutes 
les  mers  des  Indes-Orientales  ,  iilesde  Madagafcar, 
Bourbon  ôt  France,  côte  de  Soffala  en  Afrique, 
Mer-Rouge ,  Pcrfe  ,  Mogol ,  Siam  ,  la  Chine  Ôc  le 
Japon ,  même  depuis  les  détroits  de  Magellan  fie 
le  Maire ,  dans  toutes  les  mers  du  fud  ,  pendant 
tout  le  temps  de  fon  privilège.  Donne  fit  concède 
à  ladite  compagnie  en  toute  propriété  toutes  les 
terres  ,  ifles ,  forts  ,  habitations ,  magaGns ,  meu- 
bles ,  immeubles ,  droits  ,  rentes  ,  vaifleaux ,  bar- 
ques, munitions  de  guerre  Ôt  de  bouche  ,  Nègres, 
bcfliaux  &  marchandées  ,  fit  généralement  tout  ce 
que  la  compagnie  des  Indes  oc  celle  de  la  Chine 
avoient  pu  acquérir  ou  conquérir,  ou  tout  ce  qui 
lui  avoit  été  concédé  tant  en  France  qu'aux  Indes, 
fuivant  l'eftimation  qu'on  devoit  en  avoir  fait ,  pour 
en  jouir  par  la  nouvelle  compagnie.comme  de  chofe 
à  elle  appartenante ,  à  la  charge  de  payer  feulement 
tant  aux  François  qu'aux  Indiens ,  toutes  les  dettes 
légitimes  de  la  compagnie  des  Indes  ôc  de  la  Chine; 
la  maintenant  au-furplus  dans  tous  les  droits  Ôc  pri- 
vilèges à  elle  accordés  par  l'édit  du  mois  d'Août 
1664.,  Ôt  par  autres  déclarations  &  règlements,  ficc. 
Four  foutenir  les  engagements  fit  les  vafles  projets 
de  cette  nouvelle  compagnie  ,  il  lui  fut  permisde 
faire  pour  vingt-cinq  millions  de  livres  de  nouvelles 
actions  ,  de  même  nature  que  les  cent  millions 
d'anciennes  ad  ions ,  à  la  réferve  que  les  nouvelles 
ne  pourraient  être  acquifes  qu'en  argent  comptant 
ôc  en  payant  cinq  cents  cinquante  livres  pour  cha- 
que action. 

La  compagnie  ayant  propofé  au  Roi  de  donner 
cinquante  millions  de  livres  payables  en  quinze  mois 
confécutifs ,  à  commencer  du  premier  Octobre  , 
lors  prochain  ,  s'il  piaifoit  au  Roi  de  lui  accorder 
les  probes  ck  bénéùces  que  produirait  la  fabrique 
des  nouvelles  efpeces  d'or  ôc  d'argent  dans  fes  hô- 
tels des  monnoies  ,  tant  des  anciennes  efpeces  de 
France  &  d'etbeces  de  pays  étrangers  ,  que  des 
matieresqui  y  feraient  portées,  à  quelques  fommes 
qu'elles  pulfent  monter ,  fur  le  pied  ÔC  de  la  ma- 
nière portée  par  l'édit  du  mois  de  Mai  1718. ,  ôc 
ce  pendant  le  cours  de  neuf  années ,  à  commencer 
du  premier  Août  ,  lors  prochain  ;  Sa  Majeflé  ac- 
cepta fes  offres  par  un  arrêt  du  i<.  Juillet  1719. 

Ce  fut  pour  faciliter  à  la  compagnie  le  payement 
de  ces  chiquante  millions  de  livres  ,que  le  Roi  lui 
permit  par  un  arrêt  du  17.  Juillet  1719.  ,  de  faire 
encore  pour  vingt-cinq  millions  de  livres  de  nou- 
velles actions  ,  à raifon  de  mille  livres  chaque  ac- 
tion ,  payables  en  vingt  payements  égaux  ,  dont  le 
premier  comptant ,  ôt  les  autres  de  mois  en  mois. 

Par  arrêt  du  17.  Août  de  la.  même  année ,  Sa 
Majeflé cafTc  ôc  annuité,  à  commencer  du  premier 
Octobre ,  lors  prochain  ,  pour  les  cinq  années  qui 
en  reftoient  à  expirer,  le  bail  des  fermes  générales 
du  Roi ,  fit  par  le  même  arrêt  elle  accorde  lefdites 
fermes  à  la  compagnie  des  Indes  pour  nenf  années , 
moyennant  cinquante-deux  millions  de  livres  pour 
chacun  an  ;  continue  les  privilèges  accordés  à  la 
compagnie  jufqu'en  l'année  1770.,  Ôc  accepte  le  prêt 
que  la  compagnie  fait  au  Roi  de  la  fomme  de  douze 
cents  millions  de  livres,  pour  fervir  à  l'acquittement 
de  toutes  les  dettes  de  l'état  ;  permet  à  ladite  com- 
pagnie d'emprunter  à  trois  pour  cent ,  fie  le  Roi 
conititue  fur  fes  fermes  au  profit  de  ladite  com- 
pagnie pour  la  fomme  de  trente  -  fix  millions  de 
livres  de  rente. 

Ce  fut  conféquemment  à  cet  arrêt  que  Sa  Majeflé 
en  rendit  un  autre  le  ?  1  •  du  même  mois  d'Août ,  qui 
ordonna  le  rembourfement  effectif  de  toutes  les 
rentes  perpétuelles ,  de  tous  les  billets  de  l'état ,  do 
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ceux  de  la  caûTe  commune  ,  des  actions  fur  tes  fer- 
mes générales ,  des  récépiffés  du  fieur  Hallé  ,  fit  de 
toutes  les  charges  fupprimées.ainfi  que  de  celles  des 
Payeurs  fie  Contrôleurs  defdites  rentes ,  qu'elle  fup. 

!>rime  par  ledit  arrêt.  Ordonne  que  ledit  remboor- 
èment  fera  fait  en  argent  ou  en  billets  de  banque 
au  choix  des  particuliers  -,  affecte  les  ciuquantc  mil- 
lions de  livres  provenus  du  bénéfice  des  monnoies 
pour  parfournir  audit  rembourfement ,  fit  ordonoe 
que  la  compagnie  foit  fit  demeure  fubrogée  aux  pri- 
vilèges fie  hypothèques  des  effets  rembourfés. 

tar  arrêt  du  13.  de  Septembre  ,  le  Roi  permit  à 
la  compagnie  des  Indes  de  créer  pour  cinquante  mil- 
lions de  livres  de  nouvelles  actions ,  qui  feraient  ac- 
quifes parfouferiptions ,  à  raifon  de  mille  pour  cent 
en  payant  un  dixième  comptant ,  fie  les  neuf  dme- 
mesdemoisen  mois. 

Par  un  autre  arrêt  du  2  s.  du  même  mois  de  Sep- 
tembre, te  Roi  accorde  à  la  compagnie  des  Indes 
les  fermes  des  fàlines  de  Moyenvic  ,  gabelles  des 
trois  ëvèchés,  gabelles  fie  domaines  de  Franche- 
Comté  fit  d'Alface ,  pour  neuf  années ,  à  commen- 
cer pour  lefdites  falines ,  gabelles  fit  domaines  de 
Franche-Comté  au  premier  Octobre  1 7 1 9. ,  &  pour 
les  domaines  d'Alface  au  premier  Janvier  1710. 

Comme  le  nombre  des  fouferivants  excédoit  de 
beaucoup  celui  des  fbuferiptions ,  le  Roi  fur  la  repré- 
fentation  des  Directeurs  donna  un  fécond  arrêt  le  i3. 
Septembre,  qui  permit  à  la  compagnie  des  Ind« 
de  faire  encore  pour  cinquante  millions  de  livres 
de  nouvelles  fbuferiptions,  qui  ne  feraient  délivrée; 
qu'à  ceux  qui  payeraient  comptant  un  dixième  ta 
billets  d'état ,  billets  de  la  cable  commune  ou  récé- 
pifles des  fleurs  Hallé  fie  Renaut. 

Cette  dernière  création  ne  fuffifant  pas  encore  i 
l'avidité  publique  ,  Sa  Majeflé  par  arrêt  du  1.  Oc 
tobre  permit  à  la  compagnie  des  Indes  de  créer  pour 
cinquante  autres  millions  de  livres  de  fbuferip- 
tions ,  aux  mêmes  charges  portées  par  l'arrêt  der- 
nier énoncé. 

Par  cette  txoifieme  création  ,  le  public  fe  trotta 
non-feulement  raflafié ,  mais  même  effrayé  ;  de  ma- 
nière que  ces  nouvelles  fouferiptions  fe  négocièrent 
le  jour  qu'elles  parurent  ,  au  pair  fit  même  «ec 
quelque  perte.  Mais,  lorfqn'on  apprit  deux  ou  trois 
jours  après  que  le  regiftre  des  fouferiptions  étoit 
rempli  ot  fermé  ,  elles  gagnèrent  confidérablement 
fur  l'argent.  Elles  gagnèrent  encore  davantage , 
lorfqu'il  parut  un  arrêt  du  confeil ,  du  11.  Octobre, 
par  lequel  le  Roi  acceptant  les  offres  de  la  com- 
pagnie des  Indes ,  de  prêter  à  Sa  Majeflé  quitte 
cents  millions  de  livres  au  lieu  de  douze  cents  mit- 
lions  ,  déclara  qu'il  ne  ferait  fait  aucunes  aérions, ni 
en  vieilles  efpeces  ,  ni  en  quelqu'autre  manière  que 
ce  pût  être. 

Par  lettres-patentes  du  même  jour  is.  Octobre 
données  fur  arrêt  du  confeil  fie  enrégiftxées  en  la 
chambre  des  comptes ,  il  fut  ordonné  que  les  Rece- 
veurs généraux  des  finances  ccfïêroient  leurs  fonc- 
tions ,  fie  qu'il  ferait  travaillé  à  la  liquidation  de 
leurs  offices  par  des  Comraillaires  nommés  à  cet 
effet.  Ces  lettres-patentes  accordent  à  la  compagnie 
des  Indes  les  mêmes  droits  fit  taxations  qui  étoient 
attribués  auxdits  Receveurs  généraux  des  finances. 

Par  les  arrêts  portant  création  des  cent  cinquante 
millions  de  fouferiptions  ,  il  étoit  dit  que  les  paye- 
ments s'en  dévoient  faire  de  mois  en  mois  par  di- 
xièmes ,  c'eft-à-dire  ,  cinq  cents  livres  pour  cha- 
que payement.  Pour  éviter  l'embarras  qu'aurait  en- 
traîné cette  répétition  de  payements ,  Sa  Majeflé 
Ordonna  par  un  arrêt  du  ïo.  Octobre  que  les  neuf 
payements  reftans  fe  feroientde  trois  en  trois  mois  ; 
le  premier  au  mois  de  Décembre  de  la  même  année, 
le  fécond  au  mois  de  Mars ,  fit  le  troifieme  au  mois 
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de  Juin  17*0.  Ce  retard  attira  dans  Paris  une  quan- 
tité prodigieufe  de  provinciaux  &  d'etrangers.qui  cn- 
chéritlànt  les  uns  furies  autres, firent  monter  les  fouf- 
criptions  jufqu'à  mille  trente  livres  ;  enfbrte  qu'un 
homme  qui  avoit  une  foufeription  pour  laquelle  il 
n'avoit  encore  payé  que  cinq  cents  livres ,  la  vendoit 
cinq  mille  fix  cents  cinquante  livres.  Les  actions  an- 
ciennes ou  d'Occident  montèrent  à  proportion.  Au 
mois  de  Décembre,  le  Roi  donna  un  édit  regiftré 
en  la  cour  des  monnoies  ,  par  lequel  il  fut  ordonné 
qu'il  ferait  fabriqué  dans  l'hôtel  des  monnoies  de 
Paris  ,  des  quinzains  d'or  du  titre  de  14.  karats ,  au 
remède  d'un  quart  de  karat ,  à  la  taille  de  6  e,.  cinq 
onzièmes  au  remède  de  fix  onzièmes  de  pièce  par 
marc  ,  qui  auraient  cours  dans  tout  le  royaume  pour 
quinze  livres  pièce  ,  &  des  livres  d'argent  du  titre 
de  douze  deniers  de  fin,  à  la  même  taille  de  6$. 
cinq  onzièmes  par  marc  ,  au  remède  de  fix  grains 
pour  le  fin  &  de  dix-fept  onzièmes  de  pièce  pour 
le  poids  ,  lefqnelles  livres  d'argent  auraient  cours 
pour  vingt  fols  chacune ,  les  deniers  à  proportion. 

Par  arrêt  du  9.  du  même  mois ,  Sa  Majefté  or- 
donne que  conformément  à  l'arrêt  du  »$.  Juillet 
précédent,  la  compagnie  des  Indes  continuera  de 
jouir  de  tout  le  bénéfice  de  la  fabrication  qui  fe  fera 
dans  les  monnoies  jufqu'au  premier  Août  17 «8.,  en- 
femble  des  droits  6c  émoluments  attribués  pour 
les  affinages  de  départs  d'or  de  d'argent  aux  affi- 
ncurs  ,  dont  les  offices  demeureront  éteints  de 
fupprimés. 

Nous  partons  fous  filence  cinq  ou  fix  arrêts ,  qui 
ordonnent  la  confifeation  au  profit  de  la  compagnie 
des  anciennes  efpeces  d'or  &  d'argent  failles  &  trou- 
vées chez  divers  particuliers. 

Le  30.  Décembre,  il  y  eut  une  aftcmblée  géné- 
rale de  la  compagnie  des  Indes  ,  oùfe  trouvèrent  le 
Régent  ,  le  Duc  de  Chartres,  le  Duc  de  Bourbon  , 
un  grand  nombre  de  Ducs  6c.  de  Seigneurs  ,  M. 
Law  ,  les  trente-deux  Directeurs  ,  &  tous  les  Ac- 
tionnaires porteurs  &  propriétaires  de  cinquante 
actions. 

L'article  le  plus  intéreflant  de  cette  aficmbléc 
fut  celui  du  dividend ,  lequel  fut  fixé  à  quarante  pour 
cent  pour  l'année  1720. 

Le  10.  du  mois  de  Janvier  1710. ,  la  compagnie 
fit  afficher,  que  pour  aiïurer  des  actions  à  un  prix 
raifonnable ,  dans  le  courant  de  fix  mois ,  à  ceux 
qui  n'avoient  pas  encore  été  liquidés  ni  rembourfés 
de  leurs  rentes  ou  charges  fupprimées,  elle  leur 
délivrerait  en  payant  comptant  la  fomme  de  mille 
livres  ,  des  Primes ,  en  vertu  defquelles  chaque  par- 
ticulier pourrait  exiger  de  ladite  compagnie  une 
action  avec  la  première  répartition  de  1710. ,  en 
payant  par  le  porteur  ,  dans  le  courant  de  fix  mois , 
une  autre  fomme  de  dix  mille  livres  ,  &  que  faute 
de  ce  payement  dans  ledit  temps ,  les  mille  livres  de 
primes  feraient  acquifes  au  profit  de  la  compagnie. 
Ce  nouveau  papier  ranima  l'avidité  du  public  :  on 
courut  en  foule  à  la  nanque  pour  avoir  de  ces  primes. 
Elles  gagnèrent  les  premiers  jours  jufqu'à  foixante 
pour  cent ,  mais  bientôt  elles  retombèrent  à  trois 
de  même  au-delTous. 

Le  ii.  du  mois  de  Février  1710. ,  il  fe  tint  une 
aflemblée  générale  de  la  compagnie  des  Indes.  Les 
principaux  articles  du  réfultat  de  cette  aflemblée 
furent ,  i°.  que  Sa  Majelté  chargeait  la  compagnie 
des  Indes  de  la  régie  Si  adminiftration  de  la  banque, 
pour  tout  le  temps  qui  retrait  à  expirer  du  privilège 
de  la  compagnie  ,  svec  la  cefiîon  <k  remife  des  pro- 
fits &  bénéfices  faits  par  Sa  Ma;ellé  ,  depuis  que  la 
banque  étoit  Royale  ,  &  de  ceux  cjui  feraient  faits 
dans  la  fuite.  i°.  Que  !a  banque  ferait  &  demeu- 
rerait Royale,  &  cac  Sa  ?•  1  ajt-iic  relierait  garante 
euvers  le  public  du  payement  de  de  la  valeur  des 
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billets.  3Q.  Qu'il  ne  pourrait  être  fait  des  augmen- 
tations de  billets  de  banque  ,  qu'en  vertu  d'arrêts 
du  confeil  rendus  ft;r  les  délibérations  prifes  en 
l'aflêmblée  générale  de  la  compagnie.  40.  Que  la 
compagnie  compterait  de  la  recette  fit  de  la  dé- 
penfe  de  la  banque  ,  tant  par  état  au  vrai  au  con- 
feil qu'en  la  chambre  des  comptes,  &c.  jp.  Que  Sa 
Majefté  ayant  deliêin  de  fupprimeroc  éteindre  tota- 
lement les  rentes  perpétuelles  conftituées  fur  l'hô- 
tel-de-ville  ,  même  celles  fujettes  aux  douaires  de 
fubftitutions.flc  les  rentes  appartenantes  aux  ecclé- 
fiaftiques  ,  aux  communautés  féculieres  de  régu- 
lières ,  aux  mineurs  &  autres  rentes  non-libres  , 
pour  donner  les  moyens  auxdits  rentiers  d'employer 
leurs  fonds ,  la  compagnie  crééra  fur  elle  pour  dix 
millions  d'actions  rentières ,  à  raifon  de  deux  pour 
cent  par  an ,  fa i Tant  en  principal  cinq  cents  mil- 
lions ,  lefquelles  actions  pourront  être  dépofées. 

Le  18.  de  ce  même  mois ,  la  compagnie  ouvrit 
un  livre  pour  inferire  les  particuliers  qui  voudraient 
acquérir  des  actions  rentières  fur  la  compagnie  , 
dont  les  intérêts  courraient  du  premier  Janvier 
1710. 

Le  19.  ,  elle  ouvrit  un  bureau  pour  délivrer  des 
billets  portant  promeffe  de  fournir  des  actions  de 
la  compagnie  ,  fur  le  pied  de  dix  miile  livres  cha- 
cune ,  en  payant  cinq  mille  livres  comptant  en 
primes  de  la  compagnie ,  de  les  cinq  mille  livres 
reliantes,  dans  le  courant  de  la  préfente  année ,  dtc 

Par  le  premier  article  d'un  arrêt  du  confeil ,  du 
}.  Avril  1720.,  le  Roi  ordonna  qu'à  commencer  du 
jour  de  la  publication  du  préfent  arrêt,  la  compa- 
gnie des  Indes  difeontinueroit  de  recevoir  les  droits 
d'affinage  &  départs  en  matière  ,  de  qu'elle  rece- 
vrait des  tireurs  d'or  des  villes  de  Paris  &  de  Lyon, 
pendant  trois  mois  feulement ,  toutes  les  matières 
d'argent  qu'ils  pourraient  apporter ,  pour  affiner 
par  poids  de  titre, dt  rendre  en  échange  des  lingots 
affinés  fins  pour  fins,  moyennant  vingt  fols  pour 
chacun  marc  de  fin  ,  après  lequel  temps  la  com- 
pagnie leur  devoit  fournir  toutes  les  matières 
dont  ils  auraient  befoin  ,  au  même  prix  qu'elles 
feraient  reçues  dans  les  hôtels  des  monnoies  , 
en  y  ajoutant  vingt  fols  par  marc  pour  les  droits 
d'affinage. 

Par  arrêt  du  16.  Avril  1710. ,  Sa  Majefté  permet 
à  tous  les  Bérséricicrs  du  royaume  de  placer  en  ac- 
tions intérefiees  de  la  compagnie  des  Indes ,  toutes 
les  fommes  qt'ils  avoient  auparavant,  tant  furl'hô- 
tul-de-vil!e,quefur  le  clergé  &  autres  fonds  publics, 
à  condition  que  tous  les  fonds  provenait*  defdits 
rembourfeincnts  feraient  dépofés  à  la  banque  de 
ii écrits  dans  le  regiftré  des  immeubles  ,  ôc  veut  Sa 
Majefté  que  lefdits  Béuéficicrs  jouillent  des  divi- 
dendes qui  accroîtront  aux  Actionnaires  à  propor- 
tion des  fonds  que  lefdits  Bénéficiera  auront  dépofés 
à  la  banque  ,  dtc. 

Par  arrêt  du  16.  Mai  1710. ,  il  fut  ordonné  que 
le  commerce  du  caftor  demeurerait  libre  ,  &  que 
le  privilège  exclufif  de  la  compagnie  des  Indes  ferait 
Converti  en  un  droit  qui  lui  ieroit  payé  à  l'entrée  du 
royaume  ,  à  raifon  de  neuf  fols  par  livre  pefant  de 
caftor  gras ,  &  de  fix  fols  par  livre  de  caftor  fec. 

Le  11.  du  même  mois ,  il  fut  donné  un  arrêt  du 
confeil  d'état  qui  furprit  de  allarma  extrêmement  le 
public.  Pour  foutenir  les  billets  de  banque  dt  les  ac- 
tions de  la  compagnie  des  Indes  dans  une  jufte  pro- 
portion avec  les  efpeces  (k  les  autres  biens  du  ro- 
yaume, le  Roi  ordonna  que  lefdites  actions  feraient 
réduites  après  plufieurs  diminutions  progreflives  de 
graduelles ,  à  la  fomme  de  cinq  mille  livres  cha- 
cune ,  qui  étoit  le  prix  qu'elles  avoient  coûté  à 
ceux  qui  les  avoient  eues  de  la  première  main.  Cet 
arrêt  ayant  produit  un  effet  contraire  aux  intentions 
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de  Sa  Majefté  ,  &  ayant  même  oecafionaé  un  dé- 
rangement général  dans  le  commerce  ,  il  parut  un 
autre  arrêt  du  confeil  d'état ,  du  27.  Mai,  qui  révo- 
que celui  du  11.  du  même  mois. 

Ce  fut  vers  ce  temps  que  la  compagnie  des  Indes 
préfenta  une  requête  au  Roi  pour  le  fupplier  entre 
autres  choies  de  vouloir  bien  diminuer  le  nombre  de 
Tes  aftions ,  &  de  les  réduire  à  la  quantité  de  deux 
cents  mille  ,  au  lieu  de  fix  cents  mille  qui  étoit 
le  nombre  porté  par  leur  création  ;  comme  aulfi 
d'autorifer  ladite  compagnie  à  demander  aux  Action- 
naires un  fupplément  de  trois  mille  livres  par  ac- 
tion ,  &c.  Voulant  pourvoir  à  ces  demandes  ôt  {ap- 
plications ,  le  Roi,  par  arrêt  de  fon  confeil ,  du 3. 
de  Juin  .fixa  le  nombre  des  actions  de  la  compagnie 
des  Indes  à  deux  cents  mille  ; -ordonna  que  toutes 
celles  qui  relieraient  dans  le  public,  ainfi  que  celles 
qui  avoient  été  dépofées  &  inicrites  aux  livres  de 
la  compagnie  ,  feroient  converties  en  nouvelles  ac- 
tions ,  à  l'effet  de  quoi  elles  dévoient  être  rapportées 
à  ladite  compagnie  avant  le  premier  Septembre  fui- 
vant  i  permit  à  la  compagnie  de  demander  un  fup- 
plément de  fonds  de  trois  mille  livres  par  action  , 
lequel  fupplément  devoit  être  payé  en  Cx  mois ,  à 
raifon  de  cinq  cents  livres  par  mois  ,  &c. 

Le  14.  de  ce  même  mois  de  Juin  ,  le  confeil 
d'état  du  Roi  rendit  un  arrêt ,  qui  ordonna  que 
le  fupplément  de  trois  mille  livres  par  action  , 
porté  par  l'arrêt  du  confeil  du  3.  de  ce  mois  , 
ferait  payé  en  trois  termes  de  mois  en  mois ,  à 
l'effet  de  quoi  il  fut  ouvert  un  bureau  le  15.  du 
même  mois  en  l'hôtel  de  la  compagnie  des  Indes. 

Par  arrêt  du  confeil  du  20.  de  ce  même  mois  , 
le  Roi  permit  aux  Actionnaires  de  la  compagnie 
des  Indes  de  faire  le  fupplément  de  trois  mille 
livres  par  action ,  porté  par  l'arrêt  du  3. ,  en  billeti 
de  banque  ou  en  actions  de  ladite  compagnie  , 
au  choix  des  Actionnaires ,  lefquelles  actions  furent 
reçues  en  payement  dudit  fupplément  ;  en  forte 
que  pour  trois  actions  anciennes  ,  la  compagnie 
délivra  aux  Actionnaires  deux  actions  nouvelles. 

Le  14.  d'Août  fuivant ,  le  Roi  par  arrêt  de  fon 
confeil ,  permit  à  la  compagnie  des  Indes  de  faire 
&  délivrer  des  fouferiptions  pour  vingt  mille  ac- 
tions ,  outre  &  par-dertus  celles  portées  par  l'arrêt 
du  3 1.  Juillet  précédent ,  ôt  ce  en  la  forme  &  ma- 
nière preferites  par  ledit  arrêt. 

Par  arrêt  du  confeil  d'état  ,  du  10.  Septembre 
fuivant  ,  le  Roi  fubrogea  la  compagnie  des  Indes 
aux  droits  &  prétentions  appartenans  à  la  com- 
pagnie de  Saint-Domingue  ,  tant  en  France  qu'à 
l'Amérique  &  autres  lieux  ,  avec  le  privilège  ex- 
clufif  de  fournir  à  l'ifle  de  Saint-Domingue  trente- 
mille  Nègres  tirés  de  l'étranger. 

Par  l'article  8.  d'un  arrêt  du  confeil  d'état  du 
Roi ,  du  1 J.  Septembre  ,  Sa  Majcfté  permit  à  la 
compagnie  des  Indes  de  faire  cinquante  mille  nou- 
velles actions  en  cinq  cents  mille  billets  d'un  di- 
xième d'action  chacun  ,  faifant  lefdites  cinquante 
mille  nouvelles  actions  avec  les  deux  cents  mille 
ordonnées  par  l'arrêt  du  j.  Juin  dernier  ,  la  quan- 
tité de  deux  cents  cinquante  mille  actions. 

Le  24.  Octobre  fuivant ,  il  fut  donné  un  arrêt 
du  confeil  qui  ordonnoit  premièrement  ,  que  ceux 
des  anciens  Actionnaires  de  la  compagnie  des  Indes 
qui  fe  trouveraient  compris  dans  les  rôles  qui  fe- 
roient à  cet  effet  arrêtés  au  confeil ,  feroient  tenus 
dans  quinzaine  du  jour  de  la  lignification  qui  leur 
ferait  faite  dudit  rôle ,  de  rapporter  en  compte  à 
ladite  compagnie  le  nombre  d'actions  pour  lequel 
ils  feroient  employés  ,  die  que  lefdites  actions  ainfi 
rapportées  en  compte  à  ladite  compagnie  y  refte- 
roient pendant  le  temps  de  trois  années  ,  à  compter 
du  jour  dudit  dépôt  ,  pendant  lequel  temps  le  di- 
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vidend  des  actions  dépofées  ferait  payé  auxdirs  Ac- 
tionnaires ;  après  lequel  temps  de  trois  années, 
lefdites  actions  leur  dévoient  être  rendues.  Secon- 
dement ,  qu'attendu  que  ladite  compagnie  des  In- 
des fe  trouvait  encore  avoir  une  quantité  coa£- 
dérable  d'actions ,  du  nombre  de  deux  cents  cin- 
quante mille  ,  fisc  par  l'arrêt  du  confeil  du  te. 
Septembre  dernier  ,  ceux  defdits  anciens  Action- 
naires qui  n'auraient  plus  le  nombre  d'actions  pour 
lequel  ils  feraient  compris  auxdits  rôles ,  pourraient 
en  acquérir  de  ladite  compagnie  fur  le  pied  de  treize 
mille  cinq  cents  livres  l'action.  Troiuememcnt . 
pour  connoître  &  dtftioguer  les  Actionnaires 
de  bonne  foi  qui  ont  confervé  les  fonds  qu'ils 
avoient  dans  la  compagnie ,  &  qui  ne  doiventpas  être 
compris  dans  les  rôles  qui  font  arrêtés  en  exécu- 
tion du  préfent  arrêt  ,  Sa  Majefté  ordonna  que 
tous  ceux  qui  feroient  porteurs  d'actions  remplies 
de  ladite  compagnie  des  Indes  ,  feraient  tenus 
dans  huitaine  ,  à  compter  du  jour  de  la  publica- 
tion du  préfent  arrêt  ,  de  les  dépofer  en  compte 
d'actions  ,  lefquelles  y  refteroient  en  dépôt  feu- 
lement jufqu'au  15.  de  Novembre  ,  parte  lequel 
jour  les  Actionnaires  pourraient  en  difpofer  ,  après 
qu'elles  auraient  été  timbrées  d'un  fécond  fceau 
de  la  compagnie.  Ce  délai  de  huit  jours  ayant  été 
trouvé  trop  court  par .  rapport  au  grand  nombre 
d'Actionnaires  qu'il  y  avoit ,  fut  prolonge  de  huit 
autres  jours  le  premier  Novembre  fuivant ,  puis  de 
huits  autres  jours  le  9.  du  même  mois. 

Cette  opération  étant  faite  ,  les  Directeurs 
de  la  compagnie  des  Indes  repréfenterent  au  Roi 
que  les  différentes  parties  de  commerce  dont  ils 
etoient  chargés  ,  &  les  engagements  que  la  com- 
pagnie avoit  contractés  envers  Sa  Majefté  ,  deman- 
doient  un  fecours  de  vingt-deux  millions  cinq  cens 
mille  livres ,  &  que  le  moyen  le  plus  convenable 
d'y  pourvoir  étoit  d'emprunter  cette  fomrne  des 
Actionnaires  de  ladite  compagnie  ,  à  raifon  de  cent 
cinquante  livres  par  action ,  les  deux  tiers  en  louis 
d'argent  du  poids  Si  titre  de  ce  jour ,  &  un  tiers 
en  billets  de  banque ,  aux  intérêts  de  quatre  pour 
cent  du  total ,  qui  feroient  compris  dans  les  billets 
d'emprunts,  lefquels  feroient  fignéspar  trois  Direc- 
teurs pour  être  payés  dans  un  an.  Sa  Majefté  lent 
permit  ledit  emprunt  par  arrêt  de  fon  confeil  d'état, 
du  27.  Novembre  17 10. ,  &  ordonna  que  les  actions 
de  ceux  qui  n'auraient  pas  porté  lefdites  cent  cin- 
quante livres  par  action  ,  jufqu'au  20.  de  Décembre 
fuivant  incluuvement  ,  feraient  &  demeureraient 
nulles ,  6c  qu'il  ferait  mis  un  troiiieme  fceau  aux 
actions  de  ceux  qui  auraient  fatisfait  au  préfent 
arrêt  dans  ledit  délai. 

Le  1  $.  Décembre  ,  le  Roi ,  par  un  arrêt  de  fon 
confeil ,  prorogea  le  terme  accordé  aux  Action- 
naires pour  payer  les  cent  cinquante  livres  par  ac- 
tion ,  jufqu'au  31.  du  préfent  mois  inclufivement, 
&  permit  aux  Directeurs  de  recevoir  pendant  ledit 
temps  des  Actionnaires  les  louis  d'argent ,  fur  le 
pied  de  trois  livres  ,  ôt  les  louis  d'or  de  la  nou- 
velle fabrication  fur  le  pied  de  cinquante-quatre 
livres  pioce. 

Ce  délai  fut  encore  prolongé  d'un  mois  par  arrêt 
du  29.  Décembre. 

Le  J.  Janvier  1721.,  le  confeil  d'état  du  Roi 
donna  un  arrêt  qui  portoit  que  les  traités  faits  avec 
la  compagnie  des  Indes  pour  raifon  du  bénéfice 
des  monnoies ,  &  les  baux  des  fermes-unies  faits  à 
ladite  compagnie  ,  fous  le  nom  d'Armand  Pilla- 
voine  ,  demeureraient  nuls  &  réfolus.  Et  qu'à  com- 
mencer du  premier  du  préfent  mois,  ladite  com- 
pagnie cefferoit  d'avoir  Padminiftration  &  régie 
des  recouvrements  dependans  des  recettes  géné- 
rales des  finances. 

La 
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La  dernière  prolongation  accordée  aux  Action- 
naires ,  pour  payer  les  cent  cinquante  livres  par 
action ,  donna  lien  aux  Directeurs  de  la  compagnie 
des  Indes  de  repréfenter  au'Roi  que  depuis  Je*  chan- 
gements arrives  dans  ladite  compagnie  ,  elle  n'a- 
voit  plus  befoin  de  billets  de  banque  ,  mais  d'ar- 
gent pour  foute  nir  ôt  augmenter  Ton  commerce  ; 
qu'ils  eftimoient  convenable  de  ne  plus  recevoir  de 
billets  de  banque  dans  ledit  emprunt ,  &  qu'en  le 
réJuifant  à  cent  cinq  livres  en  eipeces  par  action  , 
ils  fupplioient  le  Roi  d'ordonner  que  les  louis  d'or 
de  la  nouvelle  fabrication  ne  continueraient  d'être 
reçus  que  fur  le  pied  de  cinquante-quatre  livres  , 
ôt  les  louis  d'argent  fur  le  pied  de  trois  livres  pièce 
pour  les  Actionnaires  qui  fatisteroient  aud.  emprunt 
avant  le  i$.  dudit  mois  de  Janvier.  Le  Roi  leur  ac- 
corda toutes  ces  demandes  par  arrêt  de  fon  coniëil 
d'état  du  9.  Janvier  17x1. 

Le  16.  du  même  mois  ,  le  confeil  d'état  rendit 
un  arrêt  fameux  concernant  la  compagnie  des  Indes. 
Cet  arrêt  contenoit  trois  difpoGtions  principales.  Par 
la  première  ,  Sa  Majefté  déclaroit  la  banque  réunie 
a  la  compagnie,  &  Elle  la  chargeoit  de  compter  de 
tous  les  billets  de  banque  qui  avoient  été  faits.  Par 
la  féconde,  Sa  Majefté  decidoit que  toutes  les  né- 
gociations qui  avoient  été  faites,  même  antérieure- 
ment à  l'arrêt  du  $ .  Mars  1 7*0. ,  feroient  fur  le  com- 
pte de  la  compagnie ,  &  à  (es  rifqucs.  Par  la  troifie- 
me  ,  Sa  Majcfte  ordonnoit  que  les  Directeurs  de  la 
compagnie  remettraient  inceflâmment  un  état  figné 
d'eu»  &  certifié  véritable  ,  de  tous  les  effets  appar- 
tenus à  la  compagnie. 

La  compagnie  préfenta  une  requête  au  Roi  pour 
le  fupplicr  de  permettre  qu'elle  fc  pourvût  contre  cet 
arrêt  par  la  voie  de  l'oppofition.  Nous  n'entrerons 
point  dans  le  détail  des  moyens  contenus  dans  cette 
requête ,  parce  qu'elle  eft  entre  les  mains  de  tout  le 
monde. 

L«  7.  du  mois  d'Avril  fuivant ,  le  confeil  d'état 
du  Roi  donna  un  arrêt  qui  débouta  la  compagnie 
des  Indes  de  l'oppofition  par  elle  formée  à  l'exécution 
de  l'arrêt  du  16.  Janvier  dernier ,  &  qui  ordonna 
qu'elle  ferait  tenue  de  compter  de  la  recette  6c  dé- 
penfe ,  tant  de  ladite  compagnie ,  que  de  la  banque 
y  jointe. 

Le  19.  du  mois  de  Juillet ,  le  confeil  d'état  du 
Roi  rendit  un  arrêt  qui  réfilie  &  annulle,  à  com- 
mencer au  premier  de  Septembre  fuivant ,  le  bail  de 
la  ferme  générale  de  la  vente  exclufive  des  tabacs  de 
toutes  eipeces  dans  le  royaume  ,  fait  à  la  compa- 
gnie d'Occident ,  maintenant  des  Indes ,  &  révoque 
à  commencer  dudit  jour  premier  de  Septembre ,  le 
privilège  de  l'entrée  dk  vente  en  gros  des  tabacs  qui 
avok  été  accordé  à  ladite  compagnie  des  Indes  par 
la  déclaration  du  17.  Octobre  1710. 

Un  autre  arrêt  du  confeil  d'état,  rendu  le  16. 
Août  fuivant,  met  en  poflèffion  Edouard  du  Ver- 
dier ,  du  bail  de  la  ferme  générale  du  tabac  pendant 
neuf  années  &  un  mois  ,  à  commencer  au  premier 
Septembre  fuivant. 

Enfin  le  13.  de  Novembre  fuivant,  le  confeil 
d'état  du  Roi  rendit  un  arrêt  portant  que  les  actions 
de  la  compagnie  des  Indes ,  qui  avoient  été  préfen- 
tées  au  Vija  ,  en  exécution  de  l'arrêt  du  a  6.  Jan- 
vier 1711.  ,  demeureraient  fixées  au  nombre  de 
cinquante  mille  ,  dont  la  réduction  ferait  faite  fui- 
vant les  origines  &  fuivant  le  règlement  qui  y  étott 
annexé.  Voye\  l'nifloire  de  la  compagnie  de  Indes. 

Les  Chefs  de  la  compagnie  des  Indes  sont ,  en 
176}. ,  trois  Commiffaires  du  Roi ,  dont  le  Contrô- 
leur général  des  finances  du  royaume  eft  le  premier; 
fix  Syndics ,  &  huit  Directeurs.  Il  y  a  outre  cela  un 
Secrétaire  général ,  un  CaiftUr  général ,  un  CaifDer 
des  dividendes,  lequel  eilchargé  du  dépôt  des  actions, 
Tome  II. 
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un  Calmer  du  comptant ,  un  Caiffier  des  rentes  vu. 
gères ,  un  Chef  de  bureau  pour  les  affaires  conten- 
tieqfes,  un  Chef  dç  bureau  pour  les  armements  , 
fie  4.  autres  Chefs  de  bureaux  ;  Ravoir ,  un  pour  les 
livres ,  un  pour  les  achats  ,  un  pour  la  partie  des 
Indes  ,  &  un  pour  les  archives. 

COMPAINS  ù  Brion  ,  en  Auvergne ,  diocelij 
&  élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Riom.  On  y  compte  18  a.  feux.  Cette 
paroille  eft  fituée  entre  trois  lacs  ,  à  8.  I.  S.  S.  O. 
de  Clermont ,  &  il  y  a  auprès  une  mine  de -fer  d'un 
revenu  aflex  confidérable.  Son  terroireft  allez  fertile» 
CQMPAINV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefc, 
parlement  de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Neufchâtcl ,  fergenterie  de  Gallefontaine.  On  y  com- 
pte a.  feux  privilégiés  de  87.  feux  taillables.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains, 
en  pâturages  &  en  fruits  ,  à  a.  1.  &  quart  S.  E.  de 
Neufchâtel. 

COMPANS  ,  dans  la  Brie-Champenoife,  diocefe 
&  élection  de  Meaux  ,  parlement  Ci  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  4).  feux.  Cette  paroi  Ile  eft  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  de  Dam  m  art  in  ,  6i  à  a.  1. 
&  demie  O.  N.  O.  de  Meaux.  11  y  a  un  allez  beau 
château.  Son  terroir  eft  également  fertile  de  agréable. 

Par  lettres  du  a.  Novembre  1670.,  regiftrées  le 
8.  Avril  1 69  ). ,  la  terre  &  kigneurie  de  Compatis 
fut  érigée  en  comté  en  faveur  de  Louis  Bouchtrit , 
Confeiller  d'état,  qui  fut  fait  Chancelier  &  Garde 
des  fceaux  de  France  en  1685.,  mort  le  a.  Septembre 
1699.  Hnelaifladefesdeux  femmes  Françoife  Mar- 
chand 8t  Anne-Françoife  de  Lomcn'u,  que  trois  filles, 
deux  du  premier  &  une  du  dernier  lit.  En  1763.  le 
comté  de  Compans  eft  poflédé  par  N.  d' Ag*ejficut 
du  Frejne ,  Confeiller  d'état ,  qui  de  fon  fécond  ma- 
riage a  un  fils  appelle  le  Comte  de  Compans. 

COMPE1X  (le  ),  en  Limofin  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâ- 
turages. 

COMPER ,  en  Bretagne.  Voyt\ Campel. 
COMPERTRIX  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  vis-à-vis  de  Châlons  ,  dont  elle  n'eft  féparée 
que  par  la  Marne. 

COMPEYRE,  en  Rouergue,  diocefe  de  Rhodes, 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban  , 
élection  de  Milhaud.  On  y  compte  31.  feux  &  10. 
bellugues  de  feu.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  hautenr  , 
fur  la  rive  droitedu  Tarn ,  à  une  lieue  N.  de  Milhaud, 
&  26.  E.  N.  E.  de  Montauban. 

COMPIEGNE  ,  Compendium  ,  belle  ville  ,  gou- 
vernement de  place ,  chef-lieu  d'une  élection  de  fon 
nom ,  prévôté  ,  bailliage ,  grenier  à  fel ,  maitrife 
particulière  des  eaux  &  forêts ,  capitainerie  des 
chafles  ,  maréchauflee  ,  bureau  du  tabac  ,  avec  une 
magnifique  maifon  Royale  ,  une  ftmeufe  abbaye 
d'hommes  de  l'ordre  de  Saint-Benoît ,  &.c.  ;  dans  le 
Valois,  au  gouvernement  général  de  l'Iile-de-France, 
diocefe  de  Soiflbns  (  un  des  fauxbourgs  eft  du  dio- 
cefe de  Beauvais  ) ,  parlement  &  intendance  de 
Paris. On  y  compte  1476.  feux,  fçavoir,  43$.  pour 
la  paroifle  de  Saint-Antoine  ,  zo$.  pour  celle  de 
Saint-Germain  ,  jat.  pour  la  paroifle  de  Saint- 
Jacques  ,  &  Î77.  pour  celle  de  Saint-Pierre.  De  ces 
quatre  paroifles  ,  il  n'y  en  a  que  deux  dans  la  ville. 
11  y  a  à  Compiegne  une  églife  collégiale  dédiée  à 
Saint  -  Clément ,  un  hôtel  -  Dieu ,  un  collège  ôx 
urs  maifons  religieufes  de  l'un  &  de  l'autre 
,  entr'autres  des  Cordelicrs ,  des  Dominicains , 
des  Carmélites ,  ôcc.  Cette  ville  eft  dans  une  fitua- 
tton  des  plus  agréables,  fur  la  rive  gauche  de  l'Oife  , 
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que  l'on  pafle  en  cet  endroit  fur  un  beau  pont  de 
pierre,  à  une  demi-lieue  au-deflbus  de  l'embouchure 
de  la  rivière  d'Aifne  ,  à  6. 1.  fie  quart  O.  N.  O.  de 
Soillôns  ,  6.  O.  S.  O.  de  Clermont-en-Beauvoifis  , 
4.  S.  O.  de  Noyon ,  9.  &  demie  E.  de  Beauvais  ,  & 
tj.N.  N.E.de  Paris  (on  en  compte  17.  par  la  route 
ordinaire).  Long.  10. 19.41.  lat.  49. 14.  59. 

On  croit  communément  dans  le  pays  que  la  ville 
dont  il  queftion  ,  a  reçu  des  Romains  le  nom  latin 
qu'elle  porte.  Cependant  on  ne  trouve  pas  qu'il  en 
foit  fait  mention  dans  aucun  monument  plus  ancien 
que  le  temps  de  Clovis  le  Grand.  Les  enfants  de  ce 
Prince  fie  leurs  defeendants  y  eurent  une  maifon 
Royale  ;  &  depuis  cette  époque ,  il  n'y  a  prefquc  pas 
eu  de  Roi  des  deux  premières  races  qui  n'y  ait  palïé 
quelqu'acte  important,  ainfi  que  cela  fe  prouve  par 
la  diplomatique  du  Pcre  Mahillon  ,  fit  par  le 
fpieilege  de  Dom  Luc  d'Achery.  Nous  remarquerons 
feulement  qu'il  s'eft  tenu  à  Compiegne  plufieurs 
conciles  &  aiTemblées  eccléfialtiques. 

i°.  L'an  7J7« ,  alïèrnblée  générale  de  la  nation 
des  François ,  compofée  des  Evèques  fit  des  Sei- 
gneurs ,  fuivant  Pufage  de  ces  temps.  Les  Légats  du 
Pape  Etienne  s'y  trouvèrent.  Ce  fut  dans  cette 
aflcmblée  que  Pépin  reçut  des  orgues  que  l'Empe- 
reur d'Orient  lui  avoit  envoyées  avec  d'autres  pré- 
fents.  On  voit  par  ce  concile  que  le  lîoi  portoit  par- 
tout avec  lui  des  reliques.  On  y  rit  dix-huit  canons  , 
qui,  prefque  tous ,  ont  les  mariages  pour  objet.  11  y 
a  plufieurs  cas  où  l'on  défend  aux  hommes  fit  aux 
femmes  de  fe  marier  pour  punition  d'incefie.  Si  la 
confommation  du  mariage  eft  conteftee ,  le  mari  eft 
cru  plutôt  que  la  femme. 

i°.  L'an  82  {.  Ce  concile  fut  tenu  fur  le  mauvais 
ufage  des  chofes  faintes. 

jQ.  L'an  8 3  ,  art'emblée  non-reconnue  fit  rejet- 
téc  dans  tous  les  liccles ,  où  l'Empereur  Louis  le 
Débonnaire  fut  mis  en  pénitence  publique  ,  fie  re- 
gardé comme  ne  pouvant  plus  porter  les  armes , 
ou  comme  étant  dépofé. 

4°.  L'an  877.  Ce  concile  fut  aftemblé  par  l'Empe- 
reur Charles- le-Chauve ,  fit  compofé  des  Evèques  de 
la  province  de  Rheims  ,  &  de  quelques  autres.  Il  y  Ht 
dédier  en  fa  \  réfenec  &  celle  des  Légats  ,  avec 
grande  folemnité ,  l'églife  de  St.  Corneille  fit  de  St. 
Cyprien. 

j°.  L'an  1085.  Renaud, Archevêque  de  Rheims, 
préfida  à  ce  concile ,  a  (lifté  de  dix  Evèques  fit  de  dix- 
neuf  Abbés.  Evrard ,  Abbé  de  Corbic ,  y  fut  dépofé , 
&  on  y  confirma  les  privilèges  de  l'églife  de  Saint- 
Corneille. 

6°.  L'an  1091.  Dans  ce  concile,  Rofccllinfut  con- 
vaincu d'erreur  &  obligé  de  l'abjurer; mais  par  crainte 
d'être  aflommé  par  le  peuple  ,  comme  il  le  déclara 
depuis.  Il  difoit  que  les  trois  perfonnes  divines 
étoient  trois  chofes  féparées ,  comme  trois  Anges  ; 
enforte,  toutefois,  qu'elles  n'avoient  qu'une  volonté 
fit  une  puiflance ,  autrement  il  auroit  fallu  dire  félon 
lui ,  que  le  Pcre  Ôc  le  St.  Efprit  s'étoient  incarnés  : 
il  ajoutoit  que  l'on  pourroit  dire  véritablement  que 
c'etoient  trois  Dieux ,  fi  l'uf.ige  le  permettoit. 

70.  L'an  119?.  Ce  fut  une  aflemblée  à  laquelle  on 
donna  le  nom  de  parlement  de  Compiegne.  L'Ar- 
chevêque de  Rheims ,  Légat  du  Saint-Siège,  pronon. 
ça,  avec  les  Evèqu.s,  que  le  mariage  du  Roi  Phi- 
lippe-Augiifte  avec  Ingeburge,  éroit  nul,  à  caufede 
parenté  ;  Ingeburge  en  appella  a  Rome. 

8U.  L'an  1145.,  le  5.  Août.  Ce  concile  fut  tenu  fur 
certains  articles  qui  blefloient  la  liberté  de  l'églife, 
félon  l'Archevêque  de  Rheims.  Cet  Archevêque  fie  fix 
def.  s  fuffrrij;ants  allèrent  à  St.  Denis,  faire  au  Roi  une 
fecoude  monition.  Ce  qui  donna  occafion  aux  Sei- 
gneurs de  fe  plaindre  au  Pape,  des  Prélats  ôc  desec- 
cléfiaftiques  ,  par  une  lettre  datée  de  l'églife  de  St. 
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Denis,  au  mois  de  Septembre  de  la  même  année. 
On  croit  auffi  que  ce  fut  à  l'abbaye  de  Saint-Denis 
que  le  Roi  Saint-Louis  fit  une  ordonnance ,  portant 
que  fes  valTaux,  iSc  ceux  des  Seigneurs,  ne  feroient 
point  tenus  (en  matière  civile)  de  répondre  aux  «. 
cléfiaftiques  ni  a  d'autres ,  au  tribunal  eccléfiaflique; 
que  fi  le  Juge  eccléfiaflique  les  excommimioit  p0Jr 
ce  fujet ,  il  feroit  contraint  par  faifie  de  fon  tempo, 
rel ,  à  lever  l'excommunication  ;  que  les  PréUts  1rs 
autres  eccléfiaftiques  fit  le  urs  vaflaux  feroient  tenu? 
en  toutes  caufes  civiles ,  de  fubir  le  jugement  du  Loi 
fit  des  Seigneurs.  Le  Pape  exhorta  Saint-Louis  i  n. 
voquer  cette  ordonnance ,  par  une  lettre  da  1  $  .Fé- 
vrier 1 136. ,  où  il  dit ,  entr'autres  chofes ,  que  Dira 
avoit  confié  au  Pape,  tout  enfemblc,  les  droits  Je 
l'Empire  terreftre  de  du  cëlefle.  Mais  il  ne  paroitpas 
que  le  St.  Roi  eût  été  ému  de  cette  lettre;  car  il  ne 
révoqua  point  fon  ordonnance  ;  fie  comme  il  eut  tou- 
jours à  cœur  de  conferver  au  clergé  fes  véritables 
droits ,  il  ne  veilla  pas  moins  à  défendre  ceux  de  k 
Couronne. 

90.  L'an  1 178.  Ce  concile  fut  tenu  par  l'Arche- 
vêque de  Rheims  avec  fes  fuflragants.  On  y  fit  un 
décret  contre  les  chapitres  des  cathédrales  qui  pré- 
tendoient  avoir  droit  de  cefler  l'office  divin ,  &  de 
mettre  la  ville  en  interdit,  pour  la  cofervatioo  de 
leurs  Libertés. 

tov.  L'an  1 $04.,  le  4.  de  Janvier.  Ce  concile  fct 
tenu  par  Robert  de  Courtenay  ,  Archevêque  de 
Rheims  ,  huit  Evèques  fie  les  députés  de  trois  ak- 
fents.  On  y  fit  des  11  a  tut  s  compris  en  cinq  aniclrs. 
On  y  remarque  ceux-ci  :  défenfes  aux  officiers  des 
Seigneurs  temporels  de  mettre  à  la  taille  le?  Clercs 
mariés  ou  non ,  fous  le  faux  prétexte  qu'ils  exercent 
les  marchandifes  ou  le  commerce  dont  ils  fe  rendent 
Juges  eux-mêmes,  fans  permettre  aux  Juges  eccle'ùît 
tiques  d'en  prendre  connoiflance.  Ceux  qui  après 
avoir  été  deux  ans  excommuniés  ,  feront  morts  fans 
fatisfaire  à  l'églife,  feront  privés  de  la  fépulrure ec- 
cléfiaflique, comme  fufpcéts  d'héréfie.  Toustesec- 
cléfiafliques  de  la  province  fe  contenteront,  dus 
leurs  repas ,  de  deux  mets  outre  le  potage. 

n°.  L'an  1 579. ,  le  9.  Septembre.  Ce  concilefct 
tenu  par  Guillaume  de  Trie,  fie  trois  Evèques  la 
fuffragants ,  avec  les  députés  des  autres  abfents.  On 
y  fit  uu  règlement  de  fept  articles  ;  il  y  eft  ordonné, 
entr'autres  chofes ,  à  tous  les  Juges  eccléfiaflique! 
de  porter  des  cenfures  chacun  dans  fon  territoire 
contre  ceux  qui  auront  violé  les  droits  de  l'églife;  & 
aux  Curés,  de  les  publier  tous  les  dimanches. 

En  876.  Charles-le-Chauve  agrandit  fit  embellît 
la  ville  de  Compiegne,  fie  voulut  que  de  fon  nom 
elle  fut  appellée  Carlopolis ,  Charleville.  Ce 
Prince  fit  bâtir  hors  de  (avilie  un  château,  auquel 
il  donna  pour  terrein  tout  ce  qui  s'étend  depuis  la 
porte  de  Pterrefond  jufqu'à  une  borne  qu'on  voit 
encore,  près  du  confluent  de  l'Aime  fit  de  l'Oife.  U 
fit  enfuite  bâtir  un  autre  château  fur  le  bord  de  POilè 
(près  du  fauxbourg  de  Saint-Germain) ,  fit  dont  les 
jardins  étoient  dans  une  petite  ifle.  Ce  dernier  chi- 
teau  a  fubliflé  jufqu'au  temps  de  St.  Louis,  que  ce 
Monarque  fonda  dans  ladite  iûe  l'hôtel-Dieu  qu'ony 
voit  encore  à  préfent.  Ce  même  Prince  donna  l'an- 
cien château  aux  Religieux  de  l'ordre  de  St.  Dorai- 
nique  ,  fit  leur  fit  conflruire  en  ce  lieu  un  grand  roo- 
naftere  fit  une  belle  églife.  Il  exilte  encore  des  vef- 
tiges  de  ce  château  aux  murailles  de  leur  cloître.  St. 
Louis  fit  bâtir  enfuite  un  nouveau  château ,  dont  il  ne 
refte  que  la  chapelle  fit  la  grande  falle.  Louis  XI. 
l'augmenta  de  l'appartement  qui  eft  contigu  à  la 
grande  falle  des  Suifles.  François  I.  fit  faire  la  prin- 
cipale porte  fie  les  tourelles  des  côtés.  Le  Connétable 
de  Montmorency  fit  bâtir  l'appartement  qui  eft  au- 
près de  la  porte  qu'on  nomme  la  CvniUtabU  ;c'cft 
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a  eaufe  de  cela  que  les  armes  de  fa  maifon  font  eh 
relief  fur  la  muraille.  Louis  le  Grand  tic  rétablir  toute 
la  façade  des  bâtiments  qui  régnent  le  long  de  la  ter- 
rafle  ,  fit  fît  mettre  les  jardins  dans  un  meilleur  état 
qu'ils  n'avoient  été  jufqu'alors.  C'cft  auffi  ce  Prince 
qui  fit  conftruirc  le  grand  efcalier,  le  jeu  de  paume, 
&  qui  fit  décorer  cette  maifon  Royale  de  quantité 
d'autres  ornements.  Le  Roi  Louis  XV. ,  fon  arriere- 

Ectit-fils ,  y  a  fait  ajouter  encore  de  grands  embcl- 
lïëments ,  ck  y  a  fait  bâtir  des  hôtels  pour  loger  les 
Secrétaires  d'état  &  fes  principaux  Miniftres. 

C'cft  auffi ,  comme  nous  l'avons  déjà  remarqué  , 
Charles-le-Chauve  qui ,  en  876.  ,  fonda  fur  fes 
propres  terres  l'abbaye  de  Saint-Corneilie  ,  où  il  fit 
bâtir  une  des  plus  fuperbes  églifes  de  fon  temps , 
fous  l'invocation  de  Saint-Corneille.  A  peine  cette 
églife  fut-elle  achevée ,  que  ce  Prince  y  mit  cent 
Liens  ou  Chanoines  pour  la  deflervir ,  &  que  ,  fé- 
lon le  martyrologe  d'Adon  ,  il  y  fit  apporter  le 
corps  de  Saint-Cypricn  ,  qui  étoit  en  dépôt  dans 
l'églife  de  Lyon ,  &  le  corps  de  Saint-Corneiîle. 
11  y  fit  auffi  venir  d'Aix-la-Chapelle  toutes  les  re- 
liques &  les  autres  préfents  que  Charlemagne,  fon 
ayeul ,  y  avoit  placés  ,  ck  entr'autres  le  Saint-Suaire 
de  Notre-Scigneur.  Les  lettres  de  l'Abbé  Suger  nous 
apprennent  que  de  fon  temps  ,  on  croyoit  ck  on  di- 
foit  publiquement  ,  que  les  reliques  des  deux  mar- 
tyrs que  nous  avons  nommés  ,repofoicnt  dans  l'é- 
glife dont  il  elt  queftion.  Les  Bénédictins  alîurent 
eorore  qu'elles  y  font.  Cependant  Pameltus  dit  avoir 
va  dans  l'églife  collégiale  de  Ronce  ,  diocefe  de 
Gand  ,  une  chaffe  avec  cette  inscription  :  Les  os  de 
Szint-Corncille  ù  de  Saint-Cyprien  ,  décapités  four 
hfai ,  font  dans  cttte  chaffe.  Quant  au  Saint-Suaire , 
lorfqu'il  approcha  de  la  ville  de  Compiegne  ,  le 
clergé  ck  les  habitants  allèrent  le  recevoir  à  un  demi- 
quart  de  lieue  ;  &  l'on  bâtit  depuis  en  cet  en- 
droit une  chapelle,  qui  fat  nommée  du  Saint-Signe  , 
c'eft-à-dire  ,  du  Saint-Suaire.  C'cft  à  préfent  un 
bermitage  où  l'on  porte  tous  les  ans  cette  relique 
en  proceffion  le  mercredi  d'après  Pâques.  Une 
charte  de  Philippe  1.,  Roi  de  France,  nous  apprend 
que  ce  Prince  fit  mettre  le  Saint-Suaire  ck  les  au- 
tres reliques  de  Jefus-Cbrift,  que  Charles-le-Chauve 
aïoit  données  à  l'églife  de  Saint-Corneille,  dans 
uaechaife  d'or  enrichie  depierresprécieufes,  dont 
avoit  fait  préfent  Mathilde  ,  Reine  d'Angleterre  , 
au  lieu  qu'auparavant  elles  étoient  gardées  dans  un 
vafe  d'ivoire.  Cette  chaffe  fut  ouverte  fous  le  règne 
de  François  I. ,  en  1 J16.  Elle  le  fut  auffi  fous  ce- 
lui de  Louis  XIII. ,  le  1$.  d'Août  1618.  Le  procès- 
verbal  qui  fut  fait  lors  de  cette  dernière  ouver- 
ture ,  nous  fait  parfaitement  connoître  ce  que  c'cft 
que  le  Saint-Suaire  de  Compiegne.  C'ejl ,  dit-il ,  un 
linge  quiparoît  fi  ancien  ,  qu'à  grande  peine  peut-on 
(lifeerner  la  qualité  de  l'étoffe  ,  ayant  en  longueur 
deux  aulnes  ù  un  peu  plus  qu'une  aulne  de  largeur  ; 
eoffiné ,  faifant  plufieurs  replis...  Us  liqueurs  &  on- 
guents aromatiques  le  rendent  plus  épais  que  les  lin- 
in  communs ,  tj  empêchent  que  l'on  ne  puiffe  dtfcer- 
ncr  la  couleur  ni  l'étoffe  ,  efliméc  par  la  plupart  des 
affiliants  être  de  coton  ou  fin  lin  tiffu,  façon  de  toile 
ii  damas.  Au  relie  ,  la  magnifique  églife  que 
Charles-le-Chauve  avoit  fait  bâtir  i  l'abbaye  de  St. 
Corneille  ,  fut  brûlée  fous  le  règne  de  Charles-le- 
Siraple.  On  en  a  rebâti  depuis  une  nouvelle  qui  eft 
très-magnifique.  C'eit  dans  cette  églife  que  font 
inhumés  Louis  II.  ,  dit  le  Beguc  ,  mort  en  879.  ; 
Louis  V. ,  mort  l'an  987.  ;  Hugues  le  Grand  ,  mort 
en  toi6.,  tous  trois  Rois  de  France;  ck  Jean  de 
France  ,  Dauphin  de  Viennois  ,  ck  le  quatrième 
des  fis  de  Charles  VI.  Le  Roi  Henri  III.  ayant  été 
ïlTaiïiné  à  Saint-Cloud  ,  l'an  1  «89. ,  fon  corps  fuc 
porté  ck  mis  eo  dépôt  dans  cette  même  églife ,  où 
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il  repofa  jufqu'cn  1610.,  qu'il  fut  tranfportéà  St. 
Denis. 

Hincmar,  Archevêque  de  Rheims,  fut  le  premier 
Abbé  de  l'abbaye  de  St.  Corneille  de  Compiegne  j 
&  Simon  le  Gros ,  Evèque  de  Soiûons,  fut  le  der- 
nier. Celui-ci  étant  mort  l'an  1656.,  le  Pape  Ale- 
xandre VII. ,  à  la  prière  de  la  Reine  de  France  , 
Anne  d'Autriche,  éteignit  le  titre  abbatial,  &cn 
unit  la  menfe  à  l'abbaye  Royale  des  Rcligieufcs  du 
Val-de-Grace  de  Paris. 

Guillaume  ,  tin  des  Abbés  de  Saint-Corneille , 
érigea  huit  fiefs  pour  autant  de  Barons  ou  Fiîfés , 
qui  dévoient  défendre  cette  abbaye  contre  les  vio- 
lences des  Seigneurs  qui  s'emparaient  de  fes  biens. 
Le  Roi  Louis  VII.  y  mit  des  Religieux  de  l'ordre 
de  St.  Benoit  l'an  1 1  $0. ,  ck  confirma  l'érection 
des  huit  baronnies.  Ceux  qui  poffédoient  ces  fiefs, 
font  nommés  oclo  Feodati ,  dans  un  dénombrement 
de  l'an  1171. 

Le  chapitre  de  Saint-Clement  de  Compiegne  a 
été  fondé  l'an  9 19.  par  Fréderine  ,  femme  du  Roi 
Charles-le-Simple.  Ce  chapitre  eft  compofé  d'un 
Doyen  ck  de  lix  Chanoines  ,  outre  plufieurs  ccclé- 
fialliques  qui  forment  le  bas-chœur.  Les  prébendes 
des  Chanoines  ne  rapportent  guère  que  300.liv.ou 
envirou.  Au  refte  ,  le  fervice  divin  Çc  fait  dans  cette 
églilc  avec  beaucoup  de  décence.  11  n'y  a  dans  la 
ville  que  deux  paroifles  ,  celle  de  Saint-Jacques  & 
la  paroiffe  de  Saint- Antoine.  Les  deux  autres  pa- 
roiffes  que  nous  avons  nommées  au  commencement 
de  cet  article  ,  font  limées  daus  les  fauxbourgs. 

Le  collège  de  Compiegne  étoit  occupé  ci-devant 
parles  Jéfuttes  ,  où  ces  Pères  avoient  été  établis  eo 
1656.  &  où  ils  jouiiïoient  d'une  pcnlîon  du  Roi  de 
trois  mille  livres  à  prendre  fur  les  ventes  ordinaires 
des  bois  de  la  forêt  ;  ck  d'une  chapelle  nommée 
Notre-Dame  de  Bonne-Kouville  ,  qui  elt  fur  la 
porte  de  Pierrefond  ,  &  qui  rapporte  environ  deux 
mille  livres  par  an.  Mais  aujourd'hui  ce  collège  eft 
occupé  &  régenté  par  des  fécuUers. 

Le  couvent  des  Carmélites  n'eft  rien  moins  que 
riche  ,  mais  cela  n'empêche  pas  que  fon  églife  , 
quoique  petite  ,  ne  foit  bien  ornée.  L'affection  fin- 
guliere  que  feu  le  Comte  de  Touloufe  avoit  pour 
ces  faintes  Filles  ,  fut  caufe  qu'il  ordonna  par  fon 
teftament  que  fon  coeur  feroit  dépofé  dans  leur 
églife  ;  ce  qui  fut  exécuté.  La  Couiteffe  de  Tou- 
loufe ,  fa  veuve  ,  lui  a  fait  ériger  un  magnifique 
monument ,  qui  eft  placé  à  la  droite  du  grand-autel 
ck  devant  la  grille  même  des  Religieufes.  Ce  mo- 
nument fert  de  fupport  au  cœur  du  Prince  pour  le- 
quel il  a  été  élevé  :  il  a  feize  pieds  de  hauteur  fur 
neuf  pieds  de  largeur  ;  il  eft  formé  d'un  piédeftal 
de  marbre  blanc  qui  a  fept  pieds  de  haut  ,  &  eft 
orné  de  confoles  enlacées  de  guirlandes  de  feuilles 
de  chêne  ,  qui  font  des  fymboles  de  l'immortalité. 
Vers  le  milieu  du  piédeftal ,  eft  l'écu  des  armes  du 
Prince  ,  qui  font  de  France  ,  au  bâton  péri  en  barre 
de  gueules ,  avec  la  couronne  rehauflée  de  fleurs- 
de-lys,  un  manteau  de  Prince,  &  pour  marque  de 
fa  dignité  d'Amiral  ,  une  an.re  pofee  en  pal  der- 
rière l'écu.  Les  armes  ,  ainfi  que  les  guirlandes  , 
font  en  bronze.  Ce  piédeftal  eft  en  élipfe  fur  fon 
plan  ,  de  ccintré  fur  fon  élévation  ,  pour  fervir  de 
point-d*appui  à  un  ovale  de  fix  pieds  &  demi  de 
hauteur ,  dont  la  bordure  elt  de  marbre  blanc  veiné, 
&  renferme  une  table  de  marbre  bleu-turquin ,  fur 
laquelle  eft  gravée  l'infcription  ou  épitaphe  que  nous 
rapporterons  inceffainment.  Au  haut  de  cet  ovale 
font  deux  Anges  qui  fupportent  l'un  &  l'autre  le 
coeur  du  Prince ,  lequel  ils  enveloppent  avec  (on 
manteau  qui  tombe  derrière  l'ovale  ,  ck  paroit  des 
deux  côtés  fe  grouper  avec  des  attributs  militaires, 
tant  de  terre  que  de  mer,  tels  que  des  ancres,  un 
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gouvernail ,  un  cafque ,  une  épé«  ,  on  bouclier, des 
drapeaux  ,  &c.  Ces  divers  attributs  font  raflèmblés 
for  la  corniche  du  piédcftal  où  ils compofent  un  tro 
phée  en  plomb  ,  feint  de  bronze.  Cet  ouvrage  eft 
de  l'invention  &  de  l'exécution  de  Jean-Baptifte  U 
Moine  ,  fils ,  de  Paris  ,  Sculpteur  ordinaire  du  Roi , 
&  Adjoint  à  Profcflêur  en  fon  académie  Royale  de 
peinture  &  fculptnre. 

Voici  Pépitaphc  qui  fe  lit  fur  la  table  de  marbre 
bleu-turquin ,  dont  nous  avons  parlé  ci-devant. 

Ici  eft  le  ceexr  dje  treVkmt,  tris-pifwt  &  trit- 
excellent  Prince  ,  Louts  -  ALEXANDRE  DR 
BoVRBOtt  ,  Y  tinte  lé^ith/té  lie  Feinte  ,  Due  de 
Penthievre  ,  de  Cbitre*ttvilUin  ,  &  de  Rambouillet , 
MttrcfHtt  £  Albert ,  Commandeur  de*  ordres  dm  Roi , 
Lieutenant-Général  de  fts  Chevdier  de  IsTcU 

fin  d'Or  ,  Gouverneur  &  Lieutenant -Général  fuir  Sa 
Majefté  dans  fa  province  de  Bretagne ,  Pair  ,  Amiral 
tir  Grand  feneur  de  France  ,  décédé  en  fon  thaïe  tu 
de  Rambouillet  ,le  premier  Décembre  de  Famée  17  j  7., 
âgé  de  LIX.  ont  cinq  nuit  XXIV.  jeurs. 
Priez  Dieu  pour  lui. 

Le  Roi  Louis  XV.  n'a  prefque  point  fait  de 
voyage  à  Compiegne  ,  qu'il  n'ait  ordonné  quelque 
ouvrage  nouveau  &  fomptueux  pour  l'embellifTc- 
ment  de  cette  ville.  En  1730.  Sa  Majefté  approuva 
le  dciTein  d'un  pont  de  pierre  qui  lui  fut  préfenté 
par  M.  du  Bois  ,  Direôeur  général  des  ponts  de 
chauffées  du  royaume,  de  elle  différa  jufqu'à  l'an- 
née fuivante  de  mettre  dans  une  des  piles  qui  fou- 
tiennent  une  des  arches  de  cet  édifice ,  des  mé- 
dailles d'or  ,  d'arpent  dt  de  bronze.  En  17J1.  une 
maladie  épidémique  ayant  affligé  la  ville  de  Com- 
piegne &  fes  environs ,  Sa  Majefté  ne  jugea  pas  à 
propos  d'y  aller  cette  année  ,  &  par  conféquent  ce 
ne  fut  que  le  1 1.  de  Mai  de  l'an  1731.  que  fe  fit  la 
cérémonie  en  queftion.  Ce  jour-là ,  le  Roi  étant 
defeendu  de  carroffe  au  bord  de  la  rivière  ,  fut  reçu 
par  M.  du  Bois  dans  une  gondole  magnifique  ,  de 
conduit  à  la  pile  du  pont  où  la  cérémonie  devoit 
fe  faire ,  &  où  l'on  avoit  drefTé  un  échafaud  de  pré- 
paré une  table  fur  laquelle  étoit  une  boè°te  de  cè- 
dre avec  fix  grandes  médailles ,  une  d'or ,  deux 
d'argent  &  trois  de  bronze.  Cette  boëte  fut  mife 
dans  une  autre  de  plomb  ,  qui  fut  auffi-tôt  fondée 
en  préfence  du  Roi.  Cela  étant  fait ,  Sa  Majefté 
plaça  cette  double  boëte  dans  le  lieu  deftiné  ,  ar- 
réragea des  cales  de  du  ciment  avec  une  petite  truelle 
d'argent ,  &  preffa  les  cales  avec  un  petit  marteau 
également  d'argent ,  qui  lui  avoit  été  préfenté  par 
M.  du  Bois ,  ainfi  que  la  truelle.  Sur  ces  médailles 
étoient  d'un  côté  la  tête  du  Roi  couronnée  de 
laurier  ,  &  la  légende  ordinaire  ;  de  de  l'autre  le 
pont  que  Sa  Majefté  faifoit  conftruire  à  Compiegne 
fur  la  rivière  d'Oife  ,  avec  cette  légende  :  Compen- 
dium  ornatum  &  ZocupfeMrum.  Dans  l'exergue 
étoient  gravées  ces  paroles:  Ponte  novo  Ifar^t  impo- 
Jito.  Ce  pont  fut  entièrement  achevé  au  mois  de 
Mai  173  j. ,  mais  il  ne  fut  livré  à  l'ufage  public , 
qu'après  que  le  Roi  y  eut  pafle  le  premier.  Il  eft 
compofé  de  trois  arches  plates  de  fort  grandes ,  de 
deux  piles  de  de  deux  culées.  L'arche  du  milieu  eft 
de  douze  toifes  d'ouverture ,  &  celles  d'à  côté  ont 
chacune  onze  toifes.  La  longueur  du  pont  eft  d'en- 
viron trois  cents  quarante  pieds  ,  &  fa  largeur  de 
trente-fix  ou  quarante  pieds  entre  les  murs  des  pa- 
rapets. Pour  lui  donner  plus  d'évafement  aux  en- 
trées ,  on  l'a  orné  aux  quatre  coins  de  quatre  tours 
ou  pans  arrondis.  Les  armes  de  France  font  au  haut 
de  la  graiule  arche ,  &  ont  été  fculptéespar  Cauflou 
le  jeune.  Au-dtflus  de  ces  armes  s'élève  fur  un 
piédtftal ,  une  pyramide  de  trente  pieds  de  haut , 
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portant  la  moitié  de  fon  épauTetw  en  dehors  des 
parapets  ,&  l'autre  moitié  en  dedans.  Les  paneaux 
du  piédeftal  font  chargés  chacun  d'une  infcriptioti, 
l'une  du  côté  du  poDt ,  &  l'autre  du  côté  de  la 
rivière.  La  première  eft  conçue  en  ces  termes  : 

LUDOVICO  XV. 
Quod  v'tâ  publicâ  ,  hîne  Lutetiam  ,  Mine  Nw'u. 
daiium ,  correflâ ,  Jiratâ  &  munitâ ,  Compenduim  nova 
pente  hpideodtcoravit.  Anno  M.  D.  CC.  XXX. 

La  féconde  eft  gravée  fur  le  paneau  oppofé ,  fie 
elle  eft  conçue  ainfi  :  her  tutum  viatoilbus  ,  t> 
nantis  facile  commerctum. 

Cette  pyramide  ,  dont  nous  avons  parlé,  eft 
furmontée  d'un  globe  de  cuivre  doré ,  dans  kqutl 
eft  plantée  une  croix  de  fer  dont  les  extrémités  font 
ornées  d'ouvrages  de  cuivre  doré.  Il  ne  manque  à 
ce  pont ,  qu'on  nomme  le  Pont-Neuf  &  le  Ponu 
Roya/.qu'un  marche-pied  ou  trotoir  de  chaque  côte, 
pour  le  rendre  parfait.  On  avoit  projette  de  fake 
élever  une  porte  neuve  à  l'entrée  de  ce  pont  ,  mais 
nous  ignorons  fi  ce  deflein  a  été  exécute.  Aux  ex- 
trémités du  pont ,  du  côté  de  Margny  ,  font  deux 
rampes  de  pierre  de  taille  ,  de  cent  trente-cinq 
pieds  de  long  ,  pour  defeendre  à  la  rivière.  Une  pa> 
reille  rampe  eft  à  l'autre  extrémité  du  côté  do 
cours ,  où  l'on  abreuve  les  chevaux ,  de  à  côté  tH 
une  terrafle  qui  conduit  à  la  porte  qu'on  nomme  la 
porte  de  Panctcn  pont. 

A  cinquante  toifes  du  pont  dont  nous  venons  de 
parler  ,  il  en  eft  un  autre  bâti  fur  trois  arches ,  & 
qui  fert  à  l'écoulement  des  eanx  dans  le  temps  des 
débordements.  Ce  pont  a  environ  deux  cents  pieds 
de  longueur  fur  trente  de  largeur.  A  fon  extrémité 
de  fur  le  même  niveau  commence  une  levée  de  terre 
de  quinze  à  vingt  pieds  de  hauteur ,  fur  quarante  a 
cinquante  de  largeur.  On  a  fait  fur  cette  levée  une 
chauffée  qui  conduit  en  droite  ligne  à  la  montagne 
de  C/eroj>,diftance  de  Compiegne  d'une  lieoe  on 
environ  ,  de  qui  forme  la  naiftance  du  chemin  de 
Noyon.  Cette  levée  eft  revêtue  fur  fon  talus, du 
côté  de  la  rivière ,  de  pierre  de  taille  :  elle  traverfe 
la  montagne  fans  aucun  aqueduc ,  &  elle  eft  fi 
haute  de  u  bien  faite ,  qu'il  n'y  a  pas  à  craindre  que 
les  eaux  puiflent  ni  la  furpaflêr ,  ni  l'endommager, 
quels  que  piaffent  être  les  débordements.  Auilî  ] 
cet  ouvrage  eft  regardé  avec  raifon ,  dans  fon  cf- 
pece ,  comme  un  des  plus  beaux  qu'il  y  ait ,  &  la 
chauffée  qui  règne  le  long  de  la  Loire  ,  n'eft  apu- 
rement pas  plus  belle. 

La  ville  de  Compiegne  eft  fortifiée  de  murailles, 
de  demi-lunes  de  de  baltions  ;  mais  tout  cela  eft  dans 
Je  goût  ancien.  On  y  compte  fept  portes ,  qui  font 
la  porte  Notre-Dame ,  celle  d'Ardoife ,  celle  de  Pa- 
ris ,  celle  de  Pierrefond ,  la  Porte-Chapelle,  la  Porte- 
Neuve  ou  de  la  Reine ,  de  la  porte  de  Soiflôns. 
La  porte  d'Ardoife  donne  entrée  à  la  rue  de  même 
nom  ,  qui  conduit  à  la  rue  des  Minimes ,  où  eft 
l'hôtel  de  Saint-Florentin  ,  adoffé  à  celui  de  Mau- 
repas ,  lequel  donne  dans  la  rue  du  château  ,  où 
font  les  hôtels  que  le  Roi  a  fait  bâtir  pour  les  Mi- 
niftres.  Sur  la  porte  de  Paris  font  trois  couronnes 
fermées  ,  dont  deux  à  côté  l'une  de  l'autre  fur  une 
même  ligne,  de  latroificme  au-deflus  foutenue  par 
une  guirlande  de  fleurs.  Dans  l'efpace  ,  qui  fe 
trouve  entre  ces  trois  couronnes  ,  font  écrits  ces 
mots:  Manet  ultima  Cceltr,  de  au-deflus,  Régi  &  Régna 
fidcli£ima  ,  très-fidele  au  Roi  de  au  Royaume  :  c'eft 
Péloge  de  la  ville  de  Compiegne  ;  éloge  juftement 
mérité.  Cette  repréfentation  des  trois  couronnes 
avec  l'infeription  qui  les  accompagne ,  prouve  que 
ce  monument  a  été  fait  fous  le  règne  du  Roi 
Henri  III.  Indépendamment  de  cela  ,  cette  porte 
eft  ornée  du  côte  de  la  ville  d'une  grande  fijure  d* 
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la  Vierge  ,  aux  pieds  de  laquelle  il  eft  écrit  Maria 
Mater  gratis  ,  Ôtc.  D'un  côté  de  cette  figure  ,  font 
les  armes  du  Roi ,  &  de  l'autre  celles  de  la  ville  de 
Compiegne.  Ces  dernières  font  d'argent ,  au  lion 
i*a\ur  varfemé  de  fleurs-dc-lys  d'or  ,  lempajfé  de 
gueules  ù  couronné  d'or.  Les  fupports  font  un  fau- 
vage  &  une  fauvageflè  ,  qui  n'ont  pour  vêtements 
que  leurs  cheveux  pendans  jufqu'aux  talons. 

Entre  la  porte  de  Paris  ôc  celle  de  Pierrefond  , 
on  a  ouvert  une  porte  ,  qu'on  nomme  la  Porte- 
Ucuve  ou  la  Forte  de  la  Reine  ,  ôt  qui  conduit  en 
droite  ligne  au  pavé  du  chemin  de  Paris  ,  vis-à-vis , 
de  l'hôpital.  Depuis  cette  porte  ,  jufqu'à  celle  de 
Pierrefond  ,  le  rempart  n'eft  qu'une  terraflë  con- 
tinue que  les  habitants  ,  dont  les  maifons  y  font  li- 
mées ,  ont  fait  conftruire  chacun  au  bout  de  fon 
jardin  ,  &  qui  donne  une  vue  charmante  fur  la 
plaine  ôc  fur  la  forêt.  Il  ne  relie  plus  que  d'en  faire 
autant  fur  le  petit  efpace  qui  eft  entre  la  porte  de 
SoiHôns  ôc  celle  de  Pierrefond.  Par  ce  moyen ,  la 
même  terraflë  régneroit  depuis  la  rivière  jufqu'à  la 
porte  de  la  Reine. 

Le  Roi  Charles  VI.  afliégea  Compiegne  ôc  la  re- 
prit fur  le  Duc  de  Bourgogne  l'an  141$.  Elle  fut 
encore  afuegée  par  ce  même  Duc.  Jeanne  d'Arc , 
fi  connue  fous  le  nom  de  Puctlle  d'Orléans ,  ayant 
appris  la  nouvelle  de  ce  fiege  ,  partit  de  Lagny ,  où 
elle  étoit  alors  ,  Ôc  alla  lé  jette r  dans  la  place. 
Mais  quelques  jours  après  ,  cette  héroïne  ayant  été 
prîfe  dans  une  fortic  qu'elle  fit  fur  les  ennemis  , 
Jean  de  Luxembourg  ,  qui  commandoit  l'armée  du 
Duc  de  Bourgogne  ,  la  vendit  aux  Anglois  ,  qui  lui 
firent  fubir  le  trifte  fort  que  tout  le  monde  fçait. 
Enfin ,  l'armée  de  Charles  VII.  étant  venue  au  fe- 
cours  de  la  place  ,  les  Bourguignons  furent  obligés 
de  lever  le  liege.  Cette  ville  a  vu  plus  agréablement 
l'image  de  fes  anciens  fieges ,  dans  le  divertiûement 
que  Louis  XIV.  donna  au  camp  de  Compiegne ,  en 
1698.  Voye\  Coudun.  Depuis  ,1e  Duc  de  Bavière  y 
tint  fa  cour  jufqu'à  fon  retour  dans  fes  états.  Ordi- 
nairement ,  en  temps  de  paix  ,  le  Roi  y  pafle  tous 
les  ans  avec  toute  fa  cour  le  mois  de  Juillet  ôc  une 
bonne  partie  de  celui  d'Août. 

Les  rues  de  Compiegne  font  la  plupart  étroites , 
niais  bien  percées  :  comme  les  bâtiments  y  font 
élevés ,  cela  eft  caufe  qu'il  y  en  a  plufieurs  qui  pa- 
roiuent  obfcures.  Une  partie  de  la  ville  eft  bâtie 
fur  une  éminence  ,  ôt  le  refte  occupe  la  pente  de 
cette  hauteur.  Les  promenades  y  font  agréables  ôc 
ont  de  très-belles  vues.  Les  Chevaliers  de  l'arque- 
bufe  y  ont  de  très-beaux  jardins  ,  &  ne  manquent 
pas  de  fe  dillinguer  aux  prix  généraux ,  par  leur 
adrefle  &  leur  magnificence.  Le  Duc  de  Bavière 
leur  fit  l'honneur  d'entrer  dans  leur  compagnie.  Or- 
dinairement ils  s'exercent  les  fêtes  &  les  dimanches 
à  tirer  de  l'arc  dans  un  des  fofles  de  la  ville  ;  ôc  d'ail- 
leurs ce  divertiflement  eft  allez  habituel  pour  les  habi- 
tants de  cette  ville.  Le  pays  qui  environne  Compie- 
gne, eftdécouvert.  Les  montagnes  en  font  éloignées. 
Les  campagnes  y  font  fertiles  en  toutes  fortes  de 
grains.  Les  bois ,  les  collines  chargées  de  vignes  ,  les 
villages  ôc  la  rivière  qui  entrecoupe  cette  belle  plai- 
ne ,  forment  un  payfagc  ravifïant.  Les  habitants  de 
Compiegne  font  fort  polis  :  les  principaux  d'entr'eux 
aiment  la  magnificence.  Le  commerce  de  cette  ville 
confifte  en  grains  ,  en  bois  ôc  en  laines.  Quoique  fes 
environs  produifent  quantité  de  vin, cependant  on  ne 
ItnimepasaflezpourPenlever;  les  mariniersdu  pays, 
ou  ceux  quiypaftent, en  prennent, parce  qu'ils  l'ont 
à  bon  compte.  Le  refte  fe  confomme  dans  le  pays. 

La  ville  de  Compiegne  eft  la  patrie  de  Jérôme 
A'Hiingeji  ,  de  Dom  Pierre  Courunr  Ôc  de  Marc- 
Antoine  Herjan.  Quelques-uns  ajoutent  aufli  ,  ôc 
de  Pierre  i'AUly  ;  mais  celui-ci  «toit  né  à  Ailly- 
Tome  Ji. 
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anx-Clochers  en  Picardie.  Voye\  ce  mot. 

Jérôme  A'Hangefl  naquit  à  Compiegne  d'une  fa- 
mille noble  &  ancienne.  Il  fut  Docteur  de  la  maifon 
Ôc  fociété  de  Sorbonne  ,  Chanoine  -  Ecolâtre  ôc 
Grand-Vicaire  de  l'églifé  du  Mans  ,  fous  le  Cardi- 
nal de  Bourbon  ,  Evèque  de  cette  ville.  Il  fe  dif- 
tingua  par  fon  zèle  contre  les  Luthériens ,  ôc  mou- 
rut au  Mans  le  8.  Septembre  t  $  38.  On  a  de  lui  plu- 
fieurs ouvrages  ,  dont  le  plus  curieux  eft  un  traité 
des  académies  contre  Luther ,  dans  lequel  Hangeft 
défend  les  univerfités  ôi  juftihe  la  bonne  théologie 
fcholaftique. 

Dom  Pierre  Courant ,  Religieux  Bénédictin  de 
la  congrégation  de  Saint-Maur ,  naquit  à  Compiegne 
en  1654. ,  ôc  mourut  dans  l'abbaye  de  Saint-Ger- 
main des  Près ,  à  Paris  ,  en  1711.  11  eft  connu  dans 
le  monde  fçavant  par  de  fort  bons  ouvrages  ,  dont 
le  premier  hit  l'édition  des  œuvres  de  Saint-Hilaire 
qu'il  donna  au  public  en  1693.  Cette  édition  eft  re- 
gardée comme  une  des  plus  exaâes  ôc  desplus  com- 
plettesde  toutes  celles  qu'ont  donné  les  Bénédictins. 
Dom  Coûtant  s'occupa  enfuite  à  défendre  contre  le 
Pere  Germon  Jéfuite ,  les  règles  que  Dom  Mabillon 
avoit  établies  dans  fon  livre  de  Re  Diplomaticâ.  Le 
Pere  Germon  répondit ,  ôc  Dom  Courant  répliqua. 
Comme  cette  réplique  demeura  fans  réponfe  ,  bien 
des  gens  prirent  le  filence  du  Pere  Germon  pour  fa 
défaite.  Dom  Coûtant  avoit  encore  entrepris  un 
ouvrage  de  longue  haleine  :  c'étoit  une  nouvelle 
colle&ion  des  decretales  des  Papes  ,  depuis  Saint» 
Clément  jufqu'à  Innocent  III.  11  publia  le  premier 
tome  de  cet  ouvrage  en  un  volume  in-folio  ,  ôc  il 
doit  être  fuivi  de  plufieurs  autres  tomes. 

Marc  -  Antoine  Herjan  ,  fameux  Profefleur  de 
rhétorique  au  collège  du  Pleftïs  ,  ôc  au  collège 
Royal  de  France  ,  fc  fit  confidérer  dans  fon  temps 
comme  l'orateur  le  plus  éloquent  de  l'univcrfité  de 
Paris  ,  Ôc  mérita  l'eftime  &  la  confiance  de  M.  de 
Louvois  ,  l'un  des  plus  grands  Miniftres  que  la 
France  ait  eu.  Herfan  borna  toute  fon  ambition  , 
ôc  facrifia  tous  les  avantages  que  fon  mérite  lui  au- 
roit  procurés  dans  le  momie  ,  au  fervice  Ôc  à  l'inf- 
truétion  des  pauvres  enfants  de  Compiegne  fa  patrie , 
en  faveur  defquels  il  fit  bâtir  une  des  plus  belles 
écoles  qu'il  y  ait  en  France  ,  ôc  où  il  fonda  un 
maître  pour  les  inftruire.  11  mourut  à  Compiegne  , 
le  1 1.  Octobre  1714.  Nous  n'avons  de  lui  que  des 
pièces  fugitives  ,  qui  mériteraient  bien  d'être  re- 
cueillies. En  1686.  il  fit  imprimer  une  oraifon  fu- 
nèbre latine  de  Michel  le  Tellter  ,  Chancelier  de 
France  :  cette  pièce  reçut  les  plus  grands  applau- 
diilèments  ;  elle  fut  traduite  en  francois  par  Noël 
Bofquillon  ,  de  l'académie  de  Soiflons  ,  ôc  imprimée 
en  cette  dernière  langue  en  1688. 

11  y  a  à  Compiegne  pour  le  militaire  un  Gou- 
verneur qui  a  1 3oo.  liv. d'appointements  Ôc  300.  liv. 
d'émoluments  ,  un  Lieutenant  de  Roi  avec  1 100. 
liv.  d'appointements  ,  ôc  un  Major. 

Pour  le  civil  ôc  le  criminel ,  il  y  a  à  Compiegne 
un  Lieutenant  particulier  (  du  Bailli  de  Scnlis  ) ,  qui 
juge  les  différends  conformément  à  la  coutume  de 
Senlis.  La  juftice  eft  partagée  entre  le  Roi  Ôc  l'ab- 
baye de  Saint-Corneille.  Cette  juftice  eft  exercée 
pour  le  Roi  parle  Bailli  de  Senlis  ;  ôc  pour  les  Re» 
ligicufes  du  Val-de-Grace  de  Paris ,  qui  font  aux 
droits  de  l'Abbé  de  Saint-Corneille  ,  elle  eft  exercée 
par  un  Prévôt  qui  tient  fon  fiege  dans  un  quartier 
de  la  ville  ,  lequel  dépend  de  leur  juftice. 

Confidérée  comme  diftriét  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Paris ,  l'élection  de  Compiegne  eft  bor- 
née au  S.  ,  à  l'E.  ôc  à  l'O.  par  la  généralité  de 
Soiflons  ,  ôt  au  S.  O.  par  l'élection  de  Senlis.  Elle 
a  fix  lieues  de  longueur  fur  quatre  de  largeur  ;  ce 
qui  peut  être  évalué  à  feize  lieues  quarrées.  Le  cli- 
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mat  y  eft  plus  froid  que  dans  l'éleAion  de  Paris.  Il 
y  a  beaucoup  de  bois  ,  de  une  certaine  quantité  de 
vignes  qui  produifent  du  vin  d'une  qualité  aflez  mé- 
diocre. On  y  compte  $8.  paroiiles  ou  commu- 
nautés, qui  payent  6t.  mille  380.  livres  de  taille 
pour  leur  quote-part ,  quand  l'impolitiort  totale  , 
concernant  cet  article  ,  établie  fur  la  généralité  de 
Paris  ,  fe  trouve  monter  à  la  fomme  de  trois  millions 
16J.  mille  837.  livres. 
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La  forêt  de  Compiegne ,  l'une  des  plus  conGdé- 
rables  &  des  plus  belles  du  royaume  ,  dépend  de 
la  grand-maîtrife  de  Valois  ât  de  SouTons.  Elle  eft 
fituée  au  fud  des  rivières  d'Aifne  &  d'Oife  ,  à  une 
petite  diftance  de  la  ville  de  Compiegne.  Elle  con- 
tient vingt-fept  mille  arpents ,  dont  environ  trois 
mille  de  vagues  tant  en  villages  que  plaines  ,  bruyè- 
res &  prés.  Ainfi ,  le  relie  de  plein  ,  tant  en  ffl- 
taies  qu'en  bois  taillis ,  eft  de  vingt-quatre  mille 
arpents.  La  coupe  (  &  la  vente  )  ordinaire  eft  de 
cent  arpents  de  bois  de  fûtaie  ,  &  de  cent  arpents 
de  bois  taillis.  Cette  forêt  eft  divifée  en  douze  gar- 
des dl  fubdiviféeen  plulîeurs  triages.  Nous  en  don- 
nerons ici  un  détail ,  tel  qu'il  a  été  publié  avec  la 
permifEon  du  Roi  en  1731. 

Première  garde  de  Royal-Lieu.  A  la  petite  Patte 
d'Oie  ;  les  rourer  du  Moulin,  de  Choifly,  de  la  Reine 
des  Dames  ,des  Amazones  &  de  la  Gouvernante: 
triage  de  PArgilliere. 

Au  puits  du  Roi  ;  les  routes  du  Moulin,  de  Royal- 
Lieu,  du  Carnois  ,  du  Pont-la-Reine  ,  de  Chan- 
lieu  ,  de  Morianval ,  de  la  Mariolle  fit  de  Berne  : 
garde  du  carrefour  des  Routes. 

Au  carrefour  de  la  Breviere  jjles  routes  du  Long- 
Pont  ,  des  prés  de  la  Breviere  ,  de  la  Fontaine- 
Huet  ck  du  marais  de  l'Echelle  :  triage  du  Nid  de 
Grue. 

Au  carrefour  de  l'Argilliere  ;  les  router  de  Berne , 
le  petit  Octogone  &  la  route  des  Amazones  : 
triage  des  Sccqucnaux. 

Au  carrefour  du  puits  de  Royal-Lieu  ;  la  route  de 
Royal-Lieu  &  le  grand  Octogone  :  triage  du  marché 
du  Fuit*. 
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Seconde  garde  du  carrefour  des  Routes,  prés  de 
Royal-Lieu.  Au  carrefour  du  Fond-Prenant;les  nu- 
tes  du  grand  Oâogone,  le  chemin  du  Vivier-Coras, 
les  routes  des  chambres  du  Vivier ,  du  Fond-Pre-' 
nant ,  des  Languignons  :  triage  des  Languignons. 

Au  carrefour  des  chambres  du  Vivier  ;  les  routes 
des  chambres  du  Vivier  ,  d'Hyppolite  &  Me  : 
triage  des  chambres  du  Vivier. 

Au  carrefour  de  la  Fontaine-Huet  ;  les  router  de 
Sainte-Perrine,  de  la  Fontaine-Huet  &  de  la  place 
aux  Veaux  :  triage  du  Palis-Droiiet. 

Au  carrefour  du  Palis-Droiiet  ;  les  router  de  la 
place  aux  Veaux,  du  Contrôleur  de  du  chemindes 
Plaideurs:  triage  du  Palis-Droiiet. 

Troifieme  garde  de  la  Bouveriè.  Au  carrefour  des 
Plaines-Lorrains  ;  les  rourer  du  Carnois  du  bout  de 
Jeaux,  des  Lorrains  &  des  Languignons  :  triage 
des  Plaines-Lorrains. 

Quatrième  garde  de  la  Volliere.  Au  carrefour 
d'Orbay  ;  les  router  du  Pont-la-Reine,  le  grand  Oc- 
togone ,  le  chemin  de  Bétbify  &  la  route  d'Orbay  : 
triage  de  la  Volliere. 

Au  carrefour  du  Pont-la-Reine  ;  les  rourer  da 
Pont-la-Reine ,  le  chemin  de  Paris  &  le  chemin 
de  SouphTeau:  triage  de  la  haute  &  baflê  Queue, 
Cinquième  garde  de  Béthify.  Au  carrefour  det 
Molineaux  ;  les  router  de  Maupas  ,  de  Béthify  & 
des  Molineaux  :  triage  des  Molineaux. 
_  Au  carrefour  de  la  Hideufe  ,  les  routes  des  Grfi- 
ries  ,  de  la  Hideufe ,  &  une  route  cavalière  qui 
conduit  depuis  la  route  de  Chanlieu  jufqu'à  la  plais 
de  Verberie  :  triage  de  la  Hideufe. 

Au  carrefour  Solitaire:  les  router  du  Hazo'r, de 
la  Volliere, de  la  Hideufe  fie  la  route  Solitaire: 
triage  de  la  Hideufe. 

Au  carrefour  de  la  grande  Patte  d'Oie  ;  les  rearir 
du  Puits-Feron  ,  de  Sainte-Perrine  ,  de  la  Miche- 
lette  ,  de  la  Solitaire  ,  de  Béthify  ,  fit  une  petite 
route  cavalière  qui  conduit  jufqu'à  la  plaine  de  Va. 
berie  :  triage  de  la  Hideufe. 

Au  carrefour  de  Maupas  ;  les  routes  de  Chanliea , 
du  Bois-Recouvréf,  de  Maupas  ÔVde  la  Hideufe  , 
partie  dans  la  garde  des  Grands-Monts  :  triage  da 
gros  Louis  fit  du  marais  de  Chanlieu. 

Sixième  garde  des  Grands-Monts.  Au  carrefour 
des  PrinceiTes  ;les  rourer  de  Chanlieu ,  le  grand  Oc 
togone ,  la  route  des  PrinceiTes  ,  fie  celle  du  pré  da 
Rozoir  :  triage  du  Rozoir  &  du  gros  Louis ,  partie 
dans  la  garde  de  Béthify. 

Au  carrefour  de  Bourbon  ;  les  routes  de  Morian- 
val ,  de  Bourbon  ,  de  Saint- Jean  fit  le  grand  Oc- 
togone :  triage  du  marais  de  Chanlieu. 

Au  carrefour  de  la  Michelctte  ;  les  routes  de  11 
Michelette ,  des  Elûas  ,  du  marais  de  l'Echelle  & 
du  Bois-Recouvré  :  triage  du  marais  de  l'Echelle. 

A  l'étoile  de  la  Reine  ;  les  rouf  cj  de  Bourbon ,  des 
PrinceiTes,  des  Petits-Monts  de  des  Eluas: triage 
des  Grands-Monts. 

Septième  garde  de  Pierrefond.  Au  carrefour  da 
Grand-Veneur; les  router  du  bois  de  Damart,  do 
Grand- Veneur,  de  la  Becaffiere  fit  de  la  RouiUye  : 
triage  du  Mont-Arcy. 

Au  carrefour  du  Grand-Maître  ;  les  router  da 
Grand-Maître  ,  du  bois  des  Moines  fie  du  pont  de 
Palefne  :  triage  du  pont  de  Faletne. 

Au  carrefour  de  Saint-Jean  aux  Bois  ;  les  rourer 
du  Grand-Maître  ,  de  Beauval ,  du  Capitaine  ,  fit  la 
route  tournante  des  prés  de  Saint- Jean  :  triage  da 
Palis  de  la  Reine. 

Au  carrefour  du  château  de  la  Muette  ;  la  grande 
route  de  la  Mariolle ,  la  route  de  Rivié  fie  celle  du 
faultduCerf  :  triage  du  Blanc-Hureau. 

Au  carrefour  du  Fort-Poirier;  la  grande  route  de 
la  Mariolle ,  les  routes  de  la  Héronniere  ,  des 
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Moines  ,  des  Humieres  &  des  Etangs-Varlns  : 
triage  du  Fort-Poirier. 

Au  carrefour  du  Vivier-Payen;  la  grande  rente  de 
la  Mariolle ,  le  chemin  de  Pierrefond  ,  les  routes 
de  Pernon  ,  du  Vivier-Payen  de  du  Fofle-Coulant  : 
triage  du  Vivier-Payen. 

Huitième  garde  de  la  Pommerayc.  Au  carrefour 
du  Fofle-Coulant  ;  les  routes  de  Saint-Pierre  ,  du 
Fofle-Coulant  :  triage  du  Foffé-Coulant. 

Au  carrefour  de  la  Pommeraye  ;  les  rour«  d'E- 
pernon  ,  de  la  Pommeraye  de  du  Volerbeau  :  triage 
du  Fofle-Coulant. 

Au  carrefour  d'Epernon  ;  les  router  des  Etangs- 
Varins,  d'Epernon  de  de  la  Mare-aux-Cannes  :  triage 
du  Volerbeau. 

Au  carrefour  des  Prés  de  la  ville  ;  la  grande- 
route  de  Mariolle ,  la  route  delà  Kouillye ,  de  celle 
des  Pandants-Matthieu  :  triage  de  Notre-Dame , 
Adam  de  de  la  Rouillye. 

Neuvième  garde  des  Mares  Saint-Louis.  Au  puits 
Dauphin  ;  les  rour«  du  Grand-Bail ,  du  Dormoy, 
des  Nymphes  ,  du  Vieux-Moulin  de  la  route  Dau- 
phine :  triage  du  Grand-Bail. 

Au  puits  d'Antin  ;  les  routes  de  Saint-Pierre , 
de  la  Belle-Image  ,  de  Vieux-Moulin  ,  du  Vivier 
Frere-Robert  &  d'Epernon  :  triage  de  la  Belle- 
Image. 

Au  carrefour  des  Mares  Saint-Louis  ;  les  routes 
de  Humieres ,  de  la  Muette ,  de  Vieux-Moulin  de 
de  la  croix  des  fept  Morts  :  triage  des  Mares  Saint- 
Louis. 

Au  carrefour  de  Humieres  ;  les  routes  de  la 
Pommeraye  ,  de  Humieres  de  du  fault  du  Cerf  ; 
triage  de  la  petite  Belle-Image. 

Au  carrefour  du  fault  du  Cerf  ;  les  router  de  St. 
Pierre ,  du  fault  du  Cerf  de  du  Lary-Matthieu  : 
triage  de  la  Belle-Image. 

Au  carrefour  de  la  Belle-Image  ;  les  routes  du 
fault  du  Cerf  ,  de  la  Belle-Image ,  de  la  croix  des 
fept  Morts  de  de  la  Mare-aux-Cannes  :  triage  de  la 
Belle-Image. 

Au  carrefour  du  puits  de  Berne  ;  la  route  de 
Berne  ,  le  grand  Oétogone  de  la  route  Dauphine  : 
triage  des  Clavieres  de  de  l'Efpinette  Forte-Haye. 

Au  carrefour  de  la  Forte-Haye  ;  les  router  de 
Carendeau ,  de  Humieres  fit  la  route  Dauphine  : 
triage  de  la  Forte-Haye. 

Dixième  garde  de  Berne.  Au  carrefour  de  la 
croix  des  fept  Morts  ;les  routes  de  la  Vallette  .d'E- 
pernon de  de  la  croix  des  fept  Morts  :  triage  du 
fault  du  Cerf. 

Au  carrefour  des  Vineux  ;  les  router  du  Caren- 
deau ,  delà  croix  du  Saint -Signe  de  des  Vineux  : 
triage  des  Vineux. 

Au  carrefour  des  Taillis  de  Berne  ;  les  routes 
des  Taillis  de  Berne  ,  des  Beaux-Monts  de  de  la 
Motte-Blain  :  triage  de  Berne. 

Au  carrefour  de  Buiflbnnet  ;  le  chemin  de  Soif- 
fons  ,  les  routes  des  Vineux  de  du  Buiflbnnet  : 
triage  des  Vineux  de  de  Buiflbnnet. 

Onzième  &  douzième  gardes  de  la  Fortelle  (s  dt 
Mont-Saint-Marc.  Il  y  a  fur  ces  montagnes  plu- 
fieurs  routes  dt  chemius  tournans  ,  pour  monter 
de  defeendre  aifément ,  q  ui  ne  forment  de  carre- 
fours que  de  deux  routes. 

C'eft  François  l.qui  a  fait  percer  les  huit  gran- 
des routes ,  qui  forment  le  puits  du  Roi. 

Louis  XIV.  a  fait  percer  le  grand  Octogone  ,  de 
cinquante-quatre  petites  routes  ,  chacune  de  douze 
pieds  de  large. 

Depuis  l'année  1716.  jufqu'en  Tannée  1711. , 
Louis  XV.  a  fait  percer  cent  quatre-vingt-quatre 
routes,  y  compris  les  huit  pans  du  petit  Oétogone  , 
dt  vingt-fept  routes  cavalières,  chacune  de  lix  pied» 
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de  large.  Sa  Majefté  a  aufli  fait  faire  beaucoup  de 
chemins  dt  routes  tournantes  ,  pour  monter  &  def- 
eendre aifément  en  calèche,  fur  toutes  les  mon- 
tagnes qui  font  dans  la  forêt  de  Compiegne. 

Toutes  les  routes  de  cette  forêt ,  y  compris  les 
quatre  grands  chemins  qui  y  partent ,  fçavoir,  les 
chemins  de  Paris  ,  de  Soiflbns  ,  de  Crépy  dt  de 
Pierrefond,  contiennent  enfemble  cinq  cents  cin- 
quante mille  toifes  de  longueur ,  qui  font  deux 
cents  foixante-quinze  lieues  communes  de  France, 
ou  de  deux  mille  toifes  chacune.  Il  y  a  dans  la  mê- 
me forêt  quatre-vingt-onze  mille  toifes  de  fofles, 
pratiqués  expreflement  pour  la  deflecher.  Ces  fof- 
fés  fe  déchargent  en  partie  dans  la  rivière  d'Aifne 
de  en  partie  dans  la  rivière  d'Oife.  Pour  la  commo- 
dité de  la  chafle,  Il  y  a  fur  ces  fofles  deux  cents  trois 
ponts  ,  qui  font  de  toute  la  largeur  des  routes  & 
chauffées.  Aurefte,  cette  forêt  abonde  extrême- 
ment en  gibier  ,  de  fur-tout  en  cerfs  de  en  fangliers. 

COMPIGNY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Sens, 
parlement  de  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Nogent-fur-Seioe.  On  y  compte  47.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâtura- 
ges ,  de  où  il  y  a  aufli  quelques  vignobles. 

COMPlN,dans  le  Bazadois  ,  en  Guyenne,  dio- 
cefe de  Bazas ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom  ,  jurifdiétion  de  Lou- 
trange  ou  Grignol.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 

CUMPOLIBAT  ,  en  Roucrgue  ,  diocefe  de 
Rhodes  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban ,  élection  de  Villefranche.  On  y  com- 
pte 6.  feux  1 1 .  bellugues  de  une  demi-bellugue  de 
feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  fer- 
tile, fur  la  rive  droite  de  PAveyrou  ,  à  2.  lieues  E. 
de  Villefranche. 

COMPREIGNAC  ,  bourg  ,  en  Rouergue  dio- 
cefe de  Rhodes ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban,  élection  de  Milhaud.  On  y 
compte  4.  feux  de  51.  bcllogues  de  feu.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rive  droite  du  Tarn ,  à  3. 1.  O.  S.  O. 
de  Milhaud  ,  &  8.  de  tiers  S.  E.  de  Rhodes. 

COMPREIGNAC  ,  bourg  ,  dans  la  Marche  , 
diocefe ,  intendance  de  élection  de  Limoges  ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  578.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  a.  1.  de  demie  S.  E.  de  Rançon  ,  de  à  j.  N.  N. 
E.  de  Limoges. 

COMPR1AN  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  de  élection  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  agréable  de 
fertile. 

COMPS ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe ,  parlement,  intendance  de  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Bourg.  On  y  compte  7$. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  de 
Bpurg ,  à  une  lieue  de  deux  tiers  E.  S.  E.  de  BUye , 
de  5.  N.  de  Bordeaux.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

COMPS ,  en  Provence ,  diocefe  de  Fréjuls ,  par- 
lement de  intendance  d'Aix  ,  viguerie  de  recette  de 
Draguignan.  On  y  compte  4.  feux  de  cadaftre.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  les  montagnes, à  s.  1.  de  de- 
mie S.  S.  O.  de  Caftellanne  ,de  6.  N.  N.  E.  de  Dra- 
guignan. Il  y  a  une  commanderic  de  Tordre  de 
Malte ,  de  la  langue  de  Provence  de  du  grand- 
prieuré  de  Saint-Gilles.  Cette  commanderie  vaut 
environ  7000.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu. 

COMPS ,  en  Rouergue  ,  diocefe  dt  élection  de 
Rhodes ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  j.  feux  de  95.  bellugues 
de  feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Biaur ,  à  j.  I.  S.  S.  E.  de  Rhodès. 

COMPS  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Clcrmont, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  dt  cleftioa  de 
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Kiom.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  Scioole ,  à  7. 1.  N.  O.  de  Riom  ,<k  j. 
&  demie  îî.  de  Poot-Gibaut. 

COMPS  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Clermont, 
parlement  de  Paris,  intendance  &  élection  de  Mou- 
lins. On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1. 
S.  O.  de  Moulins ,  &  4.  &  demie  N.  O.  de  Saint- 
Pourçain. 

COMPS  &  Trunias ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Die ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  élec- 
tion de  Montelimart.  On  y  compte  un  tiers  &  un 
douzième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  1.  feux 
trois  quarts  &  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables ,  y  compris  néanmois  un  fixieme 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  paroiffe  ett 
à  <.  1.  S.  O.  de  Die  ,  &  6.  £.  de  Montelimart.  Son 
terroir  eft  affez  fertile. 

COMPS  ou  Cons,  en  Languedoc,  diocefe  d'Arles 
pour  le  fpirituel  &  de  Nifmes  pour  le  temporel , 
parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  70.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Gardon, 
près  du  confluent  de  cette  rivière  avec  le  Rhône , 
vis-à-vis  de  Valabregues ,  à  une  lieue  N.  N.  O.  de 
Beaucaire  &  de  Tarafcon  ,  3.  S.  O.  d'Avignon,  ^. 
S.  S.  O.  d'AramoDt  ,  &  4.  E.  un  quart  au  N.  de 
HiGmes.  » 

COMTÉ  (la)  ,en  Artois  , diocefe  .gouvernance, 
bailliage  &  recette  d'Arras  ,  parlement  de  Paris , 
intendancede  Lille.  On  y  compte  $».  feux  &  1J7. 
perfonnes.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  petite  ri- 
vière de  Ternoife ,  à  a.  1.  N.  E.  de  Saint-Pol ,  & 
4.  &  demie  N.  O.  d'Arras. 

COMTÉ-VENAISS1N  ,  Comitatus  Venajfinus  , 
province  exactement  enclavée  dans  la  France  & 
appartenante  en  toute  fouveraineté  au  Pape  (  dont 
Cary entrai  eft  la  capitale)  ;  fituée  entre  le  vingt- 
deuxième  degré  10.  minutes  20.  fécondes  ôt  le 
vingt- troifieme  degré  3/ minutes  de  longitude  ,  & 
entre  le  quarante-troifieme  degré  46.  minutes  30. 
fécondes  &  le  quarante-quatrième  degré  27.  mi- 
nutes de  latitude  ;  bornée  au  N.  &  au  N.  E.  par 
le  Dauphiné  ;  au  S.  par  la  Durance  ,qui  la  fépare 
de  la  Provence  ;  à  l'E.  encore  par  la  Provence  ; 
<Sc  à  PO.  par  le  Rhône ,  qui  la  fépare  du  Languedoc. 
Elle  a  14.  Keues  de  longueur  fur  9.  &  demie  de 
largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué  à  80.  lieues  quarrées. 

On  croit  que  le  Comté-Venaiffin  a  été  ainfi  ap- 
pellé  à  Venatione  ,  à  caufe  que  c'étoit  ancienne- 
ment un  pays  très-propre  pour  la  chafle  &  fort 
abondant  en  gibier.  D'autres  dérivent  fon  nom  de 
Venafca  ,  comme  fi  le  lieu  de  Venafque  avoit  été 
autrefois  la  principale  ville  de  ce  pays.  Vvyc\  Vc- 
nafque. Mais  cette  féconde  opinion  ne  nous  paroit 
pas  auffi-bien  fondée  que  la  première.  En  effet, 
rien  de  plus  incertain  que  tout  ce  qu'on  raconte , 
non  de  l'ancienneté  de  Venafque  ,  qui  eft  fort 
bien  conftatée  ,  mais  de  la  confédération  portée  à 
un  certain  point  dont  on  prétend  que  joumoit  au- 
trefois cette  ville.  Au-contraire ,  il  n'eft  rien  de 
plus  certain  que  le  Comté- Venaiffin  ait  été  de  tout 
temps  un  pays  des  plus  propres  pour  la  chaffe  , 
&  il  l'eft  même  encore  aujourd'hui  eu  égard  à  la 
liberté  qui  eft  donnée  à  toute  forte  de  perfonnes 
de  chaffer  dans  quelque  contrée  de  la  province  que 
ce  foit.  (  On  n'en  excepte  que  quelques  paroiffes  , 
dont  le  droit  même  de  réferve  eft  contefté  ).  Auffi , 
on  affure  que  les  Comtes  de  Touloufe  ,  Souve- 
rains du  Comté-Venaiffin ,  s'étoient  réfervés  fpé- 
cialement  la  chafle  dans  ce  pays  ,  &  on  ajoute 
que  le  château  de  Sorgues  étoit  leur  maifon  de 
chaffe. 

(Di'vj/ion).  On  divife  le  Comté -Venaiffin  en 
haut  &  bas  Comté  ,  &  il  femble  que  cette  di- 
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vîfon  le  trouve  faite  naturellement  par  les  rivières 
d'Auzon ,  d'Ouveze  &  d'Aiguès.  Le  haut  Comté 
s'étend  vers  le  nord  &  comprend  la  partie  mon- 
tagneufe.  La  bas  Comté  eft  au  fud  de  la  partie 
que  nous  venons  de  nommer  ,  &  s'étend  jufqu'à 
la  Durance.  Outre  cela  ,  on  divife  le  Comté-Ve- 
naiffin en  trois  judicatures  &  en  plufieurs  diocefes. 
Nous  parlerons  plus  bas  &  plus  en  détail  de  ces 
différentes  divifions. 

(  Rivières").  Le  Rhône  ,  la  Durance,  le  Canton 
ou  Calavon ,  l'Aiguès  ou  Eyguès  ,  le  Letz ,  l'Ou- 
veze  ,  la  Rouflê  ,  la  Sorgue  ,  la  Nafque  ou  Vc- 
nafque ,  la  Mede ,  la  Salette  ,1'Auzon,  la  Bregous, 
l'Azeille  ,  le  Toleren  &  la  Sauve.  Après  le  Rhône 
&  la  Durance ,  la  Sorgue  eft  la  plus  remarquahle 
de  ces  rivières ,  foit  parce  qu'elle  porte  bâteau  dès 
fa  fource ,  foit  à  caufe  de  la  fameufe  fontaine  de 
Vauclufe  où  elle  commence. 

(  Curiofitéi  naturelles  ).  Dans  le  territoire  &  à 
une  demi-lieue  de  Beaumes  ,  il  y  a  trois  fources 
d'eau  faléc,  qui  ne  tariflènt  jamais.  (Voyt\  tora.  1. 
pag.  $14.  )  Outre  cela  ,  on  remarque  qu'il  y  a 
des  mines  de  charbon  de  terre  &  peut-être  même 
de  métal  ,  à  quelque  diftanec  de  Piolenc.  Mais  le 
Mont-Ventoux  &  la  fontaine  de  Vauclufe  font  en 
quelque  forte  les  deux  merveilles  de  cette  pro- 
vince. Voye\  Mont-Ventoux  &  Vauclufe. 

(Climat  &  qualité  du  fol).  Le  Comté-Ve- 
naiffin eft  un  pays  mêlé  de  plaines  &  de  montagne'. 
Dans  la  plaine  ,  le  climat  eft  à-peu-près  le  même 
que  dans  la  baffe  Provence,  c'eft-à-dire ,  doux  tt 
tempéré  pendant  la  plus  grande  partie  de  l'année. 
Il  eft  plus  froid  dans  les  montagnes.  Mais  ,  ce  qui 
rend  le  climat  de  ce  pays  (  du  moins  dans  la  panie 
qui  s'étend  le  long  du  Rhône  &  de  la  Durance  ) 
beaucoup  moins  agréable  qu'il  ne  devroit  être  par 
fa  pofîtion  ,  ce  font  les  vents  du  nord.  Ces  vents 
qui  foufflent  affez  fréquemment,  fur-tout  en  hiver, 
font  quelquefois  fi  forts  &  fi  violents  ,  qu'ils  déra- 
cinent &  abattent  les  plus  gros  arbres.  Alors  le  cli- 
mat n'eft  rien  moins  que  tempéré  :  fi  c'eft  en  hiver, 
le  froid  eft  des  plus  vifs  &  des  plus  pénétrant  ;  & 
en  été  la  pooffiere  qu'élèvent  ces  vents  furieux ,  eft 
fi  épaiffe  &  en  telle  quantité  qu'il  n'y  a  pas  moyen 
de  s'en  garantir.  Au  refte ,  comme  ces  vents  ne 
fofflent  point  pendant  une  bonne  partie  de  l'année, 
il  eft  toujours  vrai  de  dire  que  le  climat  de  ce  pays 
eft  des  plus  beaux  &  des  plus  agréables.  La  terre  y 
eft  très-fertile  en  toute  forte  de  grains.  On  y  recueille 
du  froment  de  la  meilleure  qualité ,  &  du  vin  en 
abondance  &  en  certains  quartiers  d'une  qualité  ex- 
quife.  On  y  fait  une  très-grande  quantité  d'huile , 
qui  eft  communément  bonne  ,  &  qui  ell  exellente 
quand  elle  faite  avec  foin.  On  y  nourrit  beaucoup 
de  vers-à-foic.  On  y  fait  de  fort  bonnes  récoltes 
de  fafran ,  de  légumes  ,  de  foins  &  de  fruits  très- 
délicats.  Le  gibier  y  abonde  &  y  eft  de  très-bon 
goût  La  volaille  &  le  poiffon  y  font  également 
fort  communs.  En  un  mot ,  il  n'y  manque  abfo- 
lument  rien  de  ce  qui  peut  fervir  aux  befoins  de 
la  vie  ou  contribuer  à  la  rendre  plus  douce. 

(  Bois  t>  forits  ).  On  affure  qu'anciennement  le 
Comté-Venaiffin  (du  moins  la  partie  montngncufe) 
étoit  un  pays  rempli  de  bois.  Mais  aujourd'hui  il 
n'en  refte  plus  que  de  foibles  traces.  Les  montagnes 
ont  été  défrichées  &  par  conféquent  les  bois  ont 
été  détraits.  Heureufement  on  a  fait  beaucoup 
de  plantations  dans  les  plaines  ,  principalement 
en  mûriers-,  ce  qui  donne  aux  habitants  du  commun 
des  facilités  qu'ils  n'auroient  point  fans  cela.  Après 
avoir  élagué  les  mûriers  ,  les  oliviers ,  les  aman- 
diers 3c  autres  arbres  fruitiers ,  ils  en  ferrent  les 
branchages  ,  &  ils  s'en  fervent  tant  pour  leur  cui- 
fine  que  pour  fe  chauffer.  Les  farments  Si  les  ceps 
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des  vieilles  vignes  leur  font  également  d'une  grande 
reiluurce  ,  ôc  le  foleil  d'une  plus  grande  encore. 
Quant  aux  perfonnes  aifecs  ,  celles  qui  font  à  por- 
tée du  Rhône,  brûlent  du  bois  qui  leur  vient  du  Vi- 
varais  par  cette  rivière.  Les  autres  tirentle  bois  dont 
elles  ont  befoin,  de  certaines  contrées  de  la  pro- 
vince où  il  n'a  pas  encore  été  abfolumcnt  détruit. 

(  Commerce  ).  On  n'en  connnît  prefque  point  d'au- 
tre que  celui  de  la  foie.  Les  vins  ôc  les  huiles  fc 
coniomroent  en  grande  partie  dans  le  pays-,  &  ce  qui 
en  fort,  ne  peut  entreren  balance  avec  les  grains  que 
Ls  habitants  du  Comté-Venaiffin  font  obligés  de 
foire  venirdes  provinces  voifines.celui  qu'ils  recueil- 
lent dans  leurs  propres  fonds  ne  fuffifant  pas  exac- 
tement pour  leur  fubfiftance.  Il  n'y  a  donc  que  la 
foie  qui  rende  cette  balance  égale  ,  fi  même  elle  ne 
la  fait  pas  pencher  en  faveur  du  Comté-Venaiffin. 
Cette  reflburce  jointe  à  un  bon  nombre  de  maifons 
aifees  qui  font  établies  dans  le  pays ,  6c  encore  plus 
à  l'œconomie  &  à  la  frugalité  ,  laiflé  aux  habitants 
de  la  province  dont  il  eft  queftion ,  afï"ez  de  moyens 
pour  fubfifter  honnêtement. 

(  Génie,  moeurs  t>  caractère  des  peuples  ).  Fan- 
toni  a  dit  des  habitants  du  Comté- Vcnaiffin,  ÔC  plus 
particulièrement  de  ceux  d'Avignon  ,  qu'en  géné- 
ral ils  font  vifs ,  affables ,  ingénieux ,  de  bonne  fo- 
ciété ,  dociles  ,  capables  d'un  bon  coufeil  ôc  défin- 
térelfés.  Mais  ce  qui  eft  préférable  à  toutes  les  au- 
tres qualités ,  c'eft  qu'ils  font  remplis  de  probité. 
On  leur  applique  en  général  ce  que  difoit  un  an- 
cien poète  (cn/iiur)  de  ceux  qui  habitent  les 
bords  du  Rhône  ,  Ù  natus  RhoAani  lac  probitatis 
hsbtt. 

Les  habitants  de  cette  province ,  ainfi  qae  ceux 
d'Avignon ,  jouùTent  en  France  du  privilège  d'être 
réputés  naturels  François  ôc  Regnicoles.  Ce  privi- 
lège ,  qui  eft  aujourd'hui  d'un  avantage  infini  aux 
Comtadinst  leur  fut  accordé  parle  Roi  François  I. 
en  reconnoiflànce  des  fervices  qu'ils  rendirent  à  ce 
Prince  dans  des  occafions  importantes,  &  il  leur  a 
été  confirmé  par  les  Rots  fuccefleurs  de  ce  même 
Monarque.  Les  habitants  du  Comté-Venaiifin  ,  fe 
font  toujours  montrés  dignes  de  ce  bienfait.  On  les 
a  vus  par  leur  mérite  &  par  leurzcie  pour  le  fervice 
de  la  couronne  de  France ,  obtenir  dans  ce  royaume 
Jts  plus  grandes  charges  militaires  &  les  premières 
dignités  eccléfiaftiques.  On  peut  dire  également 
qu'il  a'eft  rien  au-deffus  de  leur  fidélité  ôc  de  leur 
attachement  pour  le  Saint-Siège  ôc  pour  la  religion 
cathol  ique.  C'eft  ce  dont  ils  ont  donné  des  preuves 
le»  plus  fignaléesdans  toutes  les  occafions  quife  font 
rréfentées.  Ils  ont  toujours  fait  les  plus  grands  ef- 
forts pour  que  cette  province  fût  déclarée  inalié- 
nable du  Saint-Sie^e.  Dans  les  guerres  contre  les 
ennemis  de  la  religion  romaine ,  ils  ont  toujours 
montré  un  zele  Ôc  une  confiance  à  toute  épreuve  , 
n  épargnant  ni  leurs  biens  ni  leurs  perfonnes  pour 
le  foutien  de  cette  même  religion  ôc  pour  le  fervice 
de  leur  Prince.  Il  faut  avouer  auffi  qu'il  feroit  diffi- 
cile de  trouver  des  fujets  qui  foient  traités  par  leurs 
Maîtres  avec  plus  de  bonté,  de  douceur  ôc  de  clé- 
mence ,  que  le  font  les  habitants  du  Comté-Venaif- 
lin.  Les  Souverains  Pontifes  les  ont  comblés  en  tout 
temps ,  de  grâces  ôc  de  bienfaits  ;  ôc  au  lieu  d'en 
retirer  des  revenus  parles  impôts,  Us  n'ont  aucon- 
traire  épargné,  dans  lesoccahons ,  ni  foins  ni  trou- 
pes ni  argent  pour  les  fecourir. 

Ajoutons  à  ce  que  nous  avons  déjà  dit  des  habi- 
tants du  Comté-Venaiffin  ,  que  les  peuples  de  cette 
proviuce  ontbeaucoup  de  goût  pour  les  armcs,ôc  que 
la  France  en  tire  quantité  de  braves  foldats  ôc  de 
bnns  officiers.  Parmi  ceux-ci ,  dont  le  nombre  eft 
actuellement  de  plus  de  deux  cents  ,  on  compte 
plufieurs  Lieutenants-Généraux,  des  Maréchaux  de 
Tome  U. 
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camp  ,  des  Brigadiers  ,  des  Colonels ,  des  officiers 
de  vaùTeaux  du  Roi  ,  environ  cent  Chevaliers  de 
l'ordre  Royal  ôc  militaire  de  Saint-Louis,  Ôcc,  tous 
vivants  en  176}. 

Pour  ce  qui  concerne  les  feiences  ,  les  arts  ôc  le 
commerce ,  les  mêmes  habitants  du  Comté-Venaiffin 
les  ont  toujours  cultivés  avec  autant  de  goût  que  de 
foin  ;  Ôc  leurs  fuccès ,  fbuvent  très-brillans ,  ont 
toujours  juftifié  qu'ils  font  très-capables  non-feule- 
ment de  réuflîr  ,  mais  encore  d'exceller  en  tout 
genre. 

(Gouvernement ).  La  province  du  Comté-Ve- 
naiffin fait  aujourd'hui  partie  de  la  légation  d'A- 
vignon. Elle  eft  par  conféquent  fous  le  même  Vice- 
Légat  dont  nous  avons  parlé  à  l'article  d'Avignon 
(  tom.  t.  pag.  337.  ).  Cependant  elle  n'a  pas  cefle 
de  faire  un  état  diftinét  ,  feparé  ôc  indépendant,  de 
cette  ville  ,  ayant  fes  loix  ,  fes  Magiftrats,  fesfta- 
tuts  ôc  fes  coutumes  particulières.  Auffi  la  ville 
d'Avignon  n'entre  point  aux  aflèmblées  des  états 
de  cette  province. 

Pour  la  partie  eccléfiaftique ,  le  Comté-Venaiffin 
fe  trouve  tous  la  jurifdiaion  de  dix  diflFércns  Evê- 
ques  ;  fçavoir  ,  Apt  ,  Avignon,  Carpcntras,  Ca- 
vaiilon  ,  Die,  Gap,  Orange  ,  Sifteron  ,  Saint-l'aul- 
trois-Cbâteaux  ôc  Vaifon.  Mais  parmi  ces  Evêques» 
il  n'y  en  a  que  trois  qui  aient  [leurs  fieges  dans  le 
Comté-Venaiffin;  fçavoir,  Carpentras,  Cavailton 
ôc  Vaifon.  Ces  trois  évèchés  font  fuffragans  du  Mé- 
tropolitain d'Avignon ,  dont  la  ville  de  réfidence  , 
quoiqu'elle  ne  faffe  pas  partie  du  Comté-Venaiffin  , 
dépend  néanmoins  du  Souverain  Pontife ,  ainfi  que 
nous  l'avons  remarqué  à  l'article  de  cette  ville. 

Des  trois  Evêques  dont  les  fieges  font  fi  tué  s 
dans  le  Comté-Venaiffin  ,  il  n'en  eft  aucun  dont 
la  jurifdiétion  fpiritueUe  ne  s'étende  non-feulement 
fur  une  partie  de  cette  province  ,  mais  encore  fur 
plufieurs  paroùTcs  des  provinces  voifines. 

L'évêché  de  Carpentras  ,  qui  vaut  41.  mille 
livres  de  rente  ,  comprend  vingt-neuf  paroifTes  , 
dont  vingt-deux  dans  le  Comte-Venaiffin  ôc  fept 
en  Provence. 

Dix-fept  paroifTes  ,  dont  13.  dans  le  Comté- 
Venaiffin  ôc  quatre  en  Provence  ,  compofent  le 
reffort  de  l'évêché  de  Cavailion  ,  qui  vaut  16.  raille 
livres  de  rente. 

L'évêché  de  Vaifon  comprend  j8.  paroifTes  , 
dont  22.  dans  le  Comté-Venaiffin,  ij.  en  Dau- 
phiné  ôc  une  dans  la  principauté  d'Orange.  Le 
revenu  annuel  de  cet  evèché  eft  de  dix  à  douze 
mille  livres. 

Les  Evêques  exercent  dans  leurs  diocefes  reC- 
peélifs  une  jurifdi&ion  contentieufe  très-étendue 
&  beaucoup  plus  confidérabic  que  celle  des  Evê- 
ques de  France.  Car  toutes  les  affaires  qui  regan 
dent  les  perfonnes  ôc  les  biens  de  l'églife  font ,  en 
première  inftance  ,  du  reffort  des  officialités  ôc  des 
tribunaux  eccléfiaftiques.  Les  Evêques  (ont  les  la- 
quilîtcurs-nés  de  la  foi ,  ôc  ils  ont  le  droit  de  cor- 
rection pour  les  mœurs.  Leur  jurifdiéliongracieufe 
n'eft  pas  auffi  ample  que  celle  des  Evêques  de 
France.  Les  droits  de  la  légation  ôc  l'autorité  des 
congrégations  romaines  ont  reftraint  ôc  limité  leurs 
pouvoirs  touchaot  les  difpcnfes  ,  la  collation  des 
bénéfices ,  les  fondations  ôc  les  œuvres-pies. 

Quant  au  gouvernement  politique  ,  occonomw 
que  ôc  militaire  du  Comté-Venaiffin  ,  il  appartient 
au  Vice-Légat  d'Avignon  ;  ôc  les  recours  vont  à  la 
facrée  congrégation  d'Avignon  à  Rome  ,  dont  le 
Cardinal-Secrétaire  d'état  eft  actuellement  le  Préfet. 

Le  Recteur  du  Comté-Venaiffin,  du  tribunal 
duquel  nous  avons  parlé  à  l'article  de  Carpentras  , 
aune  jurifdiétion  très-étendue  dans  toute  la  pro- 
vince ,  à  l'exception  néanmoins  des  lieux  privi- 
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loties.  Il  concourt  en  première  inftance  avec  tous 
les  Juges  ordinaires  ,  &  il  connoît  des  caufes  d'ap- 
ptl  qui  font  portées  devant  lui  par  rapport  aux  ju- 
gements rendus  même  par  les  Juges  baronnaux. 
Quant  aux  fécondes  infiances ,  il  concourt  avec  les 
Juges  des  premières  appellations  du  Comté  -  Ve- 
naiffin. Du  Recteur  on  appelle  au  Vice-Légat  qui 
fait  fa  réfidenceà  Avignon. 

Les  autres  juridictions  contentieufes  du  Comté- 
Venaiffin  ,  font  celles  qui fuivent.  Le  tribunal  delà 
révérende  chambre  apoftolique ,  dont  il  a  été  parlé 
également  à  l'article  de  Carpentras.  Ce  tribunal  a  un 
Préfident-unique  qui  connoit  privativement  ,  en 
première  inftance  ,  de  toutes  les  caufes  qui  con- 
cernent les  domaines  de  la  chambre  ,  &  dans  lef- 
quelles  elle  a  un  intérêt  direct  ou  indirect  De  fes 
jugements  on  peut  recourir  &  appcllcr  au  Vice- 
Légat.  L'office  de  Préfident-unique  de  la  chambre 
apoftolique  (qui  eft  exercé  en  1 763.  par  M.  de 
Felliffur  de  Sdint-FirrM  )  eft  une  charge  de  con- 
fiance qui  met  néceflàiremenr  le  fujet  qui  en  eft 
pourvu ,  en  relation  avec  le  miniitere  &  la  légation , 
pour  tout  ce  qui  peut  concerner  les  intérêts  du 
domaine  du  Souverain.  Viennent  enfuite  le  tribunal 
du  Juge  des  appellations  ,  &  celui  du  Juge  ordinaire 
ck  majeur  ,  lequel  eft  Jurçc  de  la  ville  de  Carpentras 
&  de  toute  la  judicature  de  ce  nom.  A  l'Ille  il  y  a 
également  un  Juge  ordinaire  &  majeur  ,  qui  a  auftî 
tu»  diftrict  connu  fous  le  nom  de  judicature  dci'lfle; 
de  il  en  eft  de  même  par  rapport  à  Valréas  ,  où  il 
y  a  encore  un  Juge  ordinaire  &  majeur  de  la  ville 
de  ce  nom  &  de  fa  judicature. 

Outre  cela  ,  il  y  a  dans  le  relTort  de  ces  trois  ju- 
dicatures  ,  &  dans  chaque  ville  &  village  qui  en 
dépend  ,  un  Juge  Pédante  ,  nommé  Viguier  ,  Capi- 
taine ou  Châtelain. 

Dans  chaque  fief  &  terre  des  Seigneurs  vaiTaux , 
il  y  a  auflï  une  jurifdiction  ordinaire  ,  qui  eft  exer- 
cée par  les  ofticiers  des  Seigneurs  refpectifs  ,  les- 
quels les  nomment  ck  les  deftituent  à  leur  gré.  La 
plûpart  des  Seigneurs  ont  la  jurifdiction  haute  , 
moyenne  Si  baflé  ,  avec  le  mere  ck  le  mixte  tmpere. 

Quand  les  affaires  commencent  par-devant  les 
Juges  ordinaires  de  Carpentras  ,de  l'ifte  &  de  Val- 
réas ,  ou  par-devant  1rs  Juges ,  Viguicrs ,  Capitai- 
nes, Châtelains  ,ou  même  par-devant  les  Juges  des 
fiefs ,  elles  peuvent  être  portées  par  appel ,  en  fé- 
conde inftance  ,  par-devant  le  Juge  des  appella- 
tions du  Comté-Venaiflîn  ,  féant  à  Carpentras  ,  au 
choix  des  parties.  Ces  caufes  étant  portées  par- 
devant  le  Juge  des  appellations  ,  &  celui-ci  ayant 
prononcé  ,  elles  peuvent  être  portées  ,  s'il  y  a 
appel ,  par-devant  le  Recteur  ou  fon  Lieutenant  , 
en  troifieme  inftance.  C'eft- là  ce  qui  forme  dans  le 
Comté-Venaiffin  les  trois  degrés  d'inftances  pour  le 
jugement  de  toutes  fortes  d'affaires  tant  civiles  que 
criminelles.  Les  affaires  ayant  paffé  par  ces  trois 
degrés ,  peuvent  être  portées  à  Avignon  au  tribunal 
du  Vice-Légat ,  &  de-là  à  Rome  ,  excepté  qu'elles 
n'y  aient  déjà  été  portées  directement,  omijfomcdio. 

On  juge  dans  le  Comté- Venaiffin  félon  le  droit 
romain  &  les  conftitutions  des  Papes. 

L'adminiftration  œconomique  des  villes  &  lieux 
de  cette  province  eft  entre  les  mains  des  Confuls  ref- 
pectifs de  chaque  ville  &  lieu ,  &  en  même  temps  au 
pouvoir  du  confeil  de  ville  de  chaque  communauté. 
C'eft  à  eux  qu'appartient  le  droit  de  prendre  des 
délibérations ,  d'impofer  des  tailles  ,  d'emprunter  , 
de  payer  ,  de  faire  des  réparations  &  des  embel- 
liflements  dans  leurs  villes  ,  tant  en-dedans  qu'au- 
dehors.  Us  ont  aufti  le  droit  de  veiller  à  ce  qui  con- 
cerne la  police  ,  fous  l'autorité  de  leurs  Juges  , 
Châtelains  ,  Viguiers  ou  Capitaines.  Mais  dans  les 
«épenfes  qu'Us  font  ,  ils  ont  befoin  d'être  auto- 
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rifés  par  le  Vice-Légat  ,  &  c'eft  à  lui  qu'ils  font 
également  obligés  de  rendre  compte  chaque  année 
de  l'état  de  leurs  finances.  Au  refte  ,  les  commu. 
nautés  de  la  province  ne  peuvent  abfolument  rira 
exécuter  de  ce  que  nous  venons  de  tracer  ci-deflus, 
que  de  l'autorité  &  avec  l'approbation  du  Vice- 
Lé^at. 

Dans  toutes  les  villes  &  lieux  de  la  province  , 
c'eft  le  confeil  de  ville  qui  fait  fes  Confuls.  Quant 
aux  Vietùen  ,  Capitaines  ou  Châtelains  ,  ils  font 
nommés  tous  les  ans  par  le  Vice-Légat.  11  eft  néan- 
moins plufieurs  villes  &  lieux  qui  ont  le  droit  de 
lui  préfenter  trois  fujets ,  dont  il  en  choifit  un. 

Les  Juges  majeurs  font  annuels  ,  &  ils  font  nom- 
més chaque  année  par  le  Vice-Légat ,  qui  nomme 
de  même  tous  les  ans  le  Juge  des  appellations. 

La  taille  ,  la  capitation  &  plufieurs  autres  fortes 
d'impôts  ,  tels  qu'on  les  connoit  en  France ,  n'ont 
point  lieu  dans  le  Comté-Venaiffin.  Les  habitants 
de  cette  province  ne  payent  abfolument  rien  à 
leur  Souverain.  S'ils  fupportent  quelque  légère 
charge  d'impofition  ,  ce  n'eft  autre  que  celle  1 
laquelle  les  communautés  refpcétives  fe  soumettent 
de  leur  propre  gré ,  en  vertu  de  délibérations  parti- 
culières qu'elles  prennent  de  leur  chef.  Les  deniers 
qui  proviennent  de  cette  efpece  d'impofition  vo- 
lontaire ,  ne  font  point  verfés  dans  la  caiflë  du 
Prince  ,  ni  dans  celle  du  Fifc  ,  mais  dans  celles  des 
communautés  refpectives  ;  &  ils  font  deftinés  & 
employés  uniquement  aux  befoins  actuels  de  ces 
mêmes  communautés. 

L'origine  de  la  taille  qui  étoit  établie  dans  le  Cotntc- 
Venaiffin  ,  &  qui  a  celle  depuis  environ  trente  ans, 
remontoit  à  ces  temps  de  troubles  ,  qui  ,  dans  le 
quatorzième  ,  le  quinzième  &  le  feizieme  fiecles , 
obligèrent  les  habitants  de  cette  province  à  lever 
des  troupes  pour  leur  propre  défenfe.  La  paii 
ayant  été  rendue  au  O  n  té- Venaiffin  ,  la  taille  y 
fut  continuée  du  confentement  des  états  du  pays , 
&  en  vertu  de  délibérations  prifes  par  ces  mêmes 
états.  Mais  cette  taille  fut  alors  confidérablemtct 
diminuée  ,  &  depuis  ce  temps  elle  avoit  été  conf- 
tamment  proportionnée  aux  befoins  actuels  du 
pays.  C'étoient  les  communautés  qui  s'impofoient 
elles-mêmes  ,  d'après  leurs  cadaftres  ,  tant  pour  la 
quotité,  de  la  taille  qu'elles  dévoient  fournir  pour 
les  befoins  communs  de  la  province,  que  leurs  pro- 
pres befoins  en  particuliers. 

Il  eft  ,  au  refte  ,  une  efpece  d'impofition  qui  fe 
trouve  établie  uniformément  fur  toutes  les  com- 
munautés du  Comté-Venaiifin  :  c'eft  celle  dont  le 
produit  fert  à  l'entretien  des  chemins  &  autres 
ouvrages  publics  ,  &  à  la  folde  de  la  compagnie  ce 
maréchauiTée  qui  a  été  formée  depuis  quelques  an- 
nées dans  cette  province. 

Le  revenu  du  Souverain  dans  le  Comté-Venaiffin, 
y  compris  l'état  d'Avignon  ,  forme  un  objet  de 
cent  mille  livres  ou  environ  ;  &  il  provient  des 
biens  domaniaux  du  Souverain  ,  parmi  lefquels  on 
compte  plufieurs  belles  feigneuries  &  fiefs.  Ce  re- 
venu n'eft  rien  moins  que  fuffifant  pour  l'entretien 
des  officiers  de  juftice  &  de  police  que  le  Pape 
envoie  d'Italie  dans  ce  pays  ;  &  par  conféquent  ce 
Prince  eft  obligé  d'y  fupplécr  des  deniers  qui  lui 
viennent  d'ailleurs. 

Il  n'y  a  dans  cette  province  ,  ni  places  fortes  ni 
fortifications  d'aucune  efpece.  Le  pays  eft  ouvert 
de  tous  côtés.  Mais  il  n'y  a  pas  à  craindre  qu'il 
foit  attaqué  par  aucune  puiifance  étrangère.  Il  eft 
fous  la  protection  de  la  France  ,  &  on  ne  peut  y 
arriver  qu'en  traverfant  une  étendue  aiTez  confidé- 
rable  de  terrein  qui  fait  partie  du  royaume  de 
France.  Auffi  le  Pape  n'entretient  point  de  trou- 
pes dans  le  Comté-Venaiffin  ,  à  l'exception  de  la 


Digitized  by  Google 


C  O  M 

garnifon  peu  nombreufe  de  la  ville  d'Avignon. 

C'eft  le  Vice-Légat  d'Avignon  nui  clt  le  Gou- 
verneur-Général du  Comté- Venaiilin  ,  &  l'inten- 
dant général  des  armes  pour  le  Pape  dans  cette 
province,  ainfi  que  dans  l'état  d'Avignon. (  Voye\ 
Avignon  ).  Pour  répondre  aux  defirs  de  quelques 
personnes  de  la  première  considération  ,  nous  don- 
nerons ici  la  fuite  chronologique  des  Vice-Légats 
qui  ont  gouverné  la  ville  d'Avignoa  &  le  Comté- 
Venaiffiu. 

A  nnrts. 
UyoJ 

1,  Alexandre  Campeggi ,  de  Bologne  ,  Vies  -  htfpt 
du  Cardinal  Alexandre  Farnele  détenu  a  Rome  par  le 
Pape  Panl  III,  ,  fon  oncle  ,  pour  partager  arec  lui  le 
gouvernement  de  toute  l'églife  ) ,  gouverna  l'état  d'A- 
vignon de  le  Comté- Venaiuln  depuis  iç.is.  jufqu'en    .  1 5.14 

a.  Antoine  Ttivulce  ou  Trivulzio ,  de  Milan  , depuis 
i$44.  jufquen  .    .  15  ,7 

).  Camille  Mcntuatus  ,  Evêque  de  Sattlano  ,  depuis 
i{47.  jufqu'en  ij$a 

4.  Ti  éodore  -  Jean  de  ClermoBt ,  des  Comtek  de 
Talard,  Français ,  depuis  15$:.  jufqu'en  i$54 

5.  Jacques  -  Marie  de  Sala  ,  Evoque  fit  Comte  de 
Vivien  ,  depuis  1 5  $4.  jufqu'en  1  $<o 

6.  Alexandre  Guidiceione  ,  de  Lu\ues ,  depuis  i$fio. 
jufqu'en  1561 

7.  Lautent  Lenxi ,  de  Florence  ,  Evêque  de  Fermo  , 
depuis  1561.  jufqu'en  156$ 

8.  Georges  d'Armagnac,  des  Comtes  d'Armagnac, 
François ,  Evêque  de  Rhodès,  enfuite  Archevêque  de 
Toulon  fe  ,  put»  Col  légat  fit  Archevêque  d'Avignon 

(en  1565.)  où  il  mourut  âgé  de  8(.  ans ,  en  .    .    .    .  itfij 

9.  Guillaume  du  Blanc  ,  François  ,  a  V intérim  en  .  .1585 

10  Dominique  de  Grimaldi ,  de  Gènes ,  Archevêque 
d'Avignon  ,  depuis  s 585.  juqu'en  1 589 

11  Dominique  Petrucci ,  de  Sienne,  depuis  1589. 
jufqu'en  1  jyi 

ix.  Dominique  de  Grimaldi  ,  Vice-Légat  d'Avignon 
vendant  quelques  mois  en  1  ;  ;t. ,  cft  le  même  que  celui 
dont  nous  avons  parlé  à  l'article  10. 

S|.  Silvi  Savelli ,  de  Rome ,  depuis  1591.  jufqu'en   .  159} 

14-  Oûavien  Aqnaviva  ,  du  royaume  de  Naples  ,  créé 
Cardinal  en  moi.  >  enfuite  Légat  de  la  Campagne  de 
Borne ,  fit  enfin  Lég  >t  d'Avignon  ,  qu'il  gouverna  lui- 
même  depuis  iti}j.  jufqu'en  •  IJ9< 

1  ç.  Jean-François  Bordini,  Evêque  de  Cavaillon  fit 
enfuite  Archevêque  d'Avignon  ,  Vice-Légat  pour  le 
Cardinal  Aqnaviva  en  'y;'' 

16.  Charles  Conti ,  de  Rome ,  Vice- Légat  d'Avignon 
depuis  1599.  jufqu'en  1604 

17  Pierre  .  Ftançoii  Montotio  ,  de  Rome,  depuis 
1604.  jufqu'en  1607 

18  Jofeph  de  Ferrler ,  de  Savone  ,  Archevêque  dVr- 
bin  ,  fit  enfuite  Vice  -  Légat  d'Avignon  en  1607.  Il 
meurt  à  Avignon  en  «fie? 

tç.  François  -  Etienne  Duki ,  d'Orwerro  ,  Archevêque 
d'Avtgnooen  1609.,  Vice-Légat  lamêmeannée  jufqu'en  1610 

10  Philippe  Philonardi ,  de  livme ,  Evêque  d'Aqaino  , 
Vice-Légat  d'Avignon  en  1670.,  Cardinal  en  161 1  -,  ce 
qui  ne  l'empêcha  pu  de  continuer  fa  Vice-légJtion. 
C'eft  le  feul  Cardinal  qui  ait  commandé  dan»  Avignon 
avec  le  titte  feulement  de  Vice-Légat. 

ai.  Jean  -  François  de  Bagni,  de  Florence,  dcpuU 
1614.  jufqu'en  •  •  « 

at.  Guillaume  du  Broc,  FritnfDi»,  depuis  16:1.  jufqu'en  161} 

i).  Oûavien  Corfini,  de  Florence,  Vice  -  Légat  en 
s6ix.  ,  pendant  un  mois  feulement,  en  l'abfence  de 
Guillaume  du  Broc. 

14.  Cofme de  Birdi  ,de  Ftor?ncf ,  depuis  i«i 1  jufqu'en  1019 

1$.  Mari  Philonardi ,  de  Rome ,  Vice.Légat  d'Avignon 

depuis  1619.  jufqu'en   toJ4 

Ce  Vice-Légat  fut  anrti  Surintendant  -  Gcnirr,t  des 
Armes  de  Sa  Sainteté  dans  les  états  d'Avignon  fit  du 
Comté-Venaiflin  ,  fit  depuis  ce  temps  tous  les  Vice- 
Légats  ont  eu  ce  titre. 

16.  Jules  Mazarin  ,  du  Royaume  de  Naples,  (  le  même 
ont  tut  enfuite  Cardinal  fit  premier  Miniftre  d'état  en 
France  ),  Vice-Légat  depuis  i6}4  jufqu'en.    .    .    .  io*J7 

17.  Fabrice  de  li  Bocrdailîerc  ,  de  Rome  ,  Vice-Légat 
pendant  l'abfence  de  Jules  Mazarin  ,  meurt  Evêque  de 
Cavaillon  en  1646. 

t8.  Frédéric  Sforxa ,  des  Comtes  de  Ste.  Flore  ,  fitc. 
depuis  1617  jufqu'en  164$ 

19  Bernard  Pinelli  ,  de  Gtnes ,  Archevêque  d'A- 
vignon ,  a  Yimtrtm  en  1645 

ao.  Laurent  Corfi  ,  Flerenin  ,  depuis  164$  jufqu'en  .  165} 
...  Dominique  de  Mariai, ,  de  .W ,  mai.  d'une  fa- 
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mille  gencife  ,  Arches  êque  d'Avignon  en  .«48. ,  Vice- 
Légat  en  165 1  fit  ,<s{4 

i  j.  Auguftin  Fraocioti ,  de  Lujues ,  Vice-Légat  d'A- 
vignon en  1654 

H  Jean  -  Nicolas  Conti  ,  de  Rome  ,  depuis  1655. 
jufqu'en  kSçj 

14.  Cifpard  de  Lafcari*  de  Caftelar  ,des  Comtes  de 
Vintimille  .  Evêque  de  Caipentras,  Vice-Légat  depuis 
16C.9.  jufqu'en  tob4 

)j  Alexandre  Colonce  ,  des  Princes  de  Caibociano  , 
en  1664.  fit  i66f 

j6.  Laurent  Lomeltini ,  de  Gfrtfr,  depuis  1665  jufqu'en  107» 

1.7.  Azon  d'Atiofte,  de  Bologne,  Archevêque  d'A- 
vignon ,  a  Viurtim  en  670 

}8.  Horace  Matthei,  de  Rcme  ,  depuis  1670.  jufqu'en  1Û71 

}>  Azon  d'Ariofle  ,  Archevêque  d'Avignon  ,  a  l'in- 
térim en  167  c 

40.  Pieire  Bargcllini ,  de  Bcio^ie,  Vice-Légat  d'A- 
vignon ,  en  167 1.  fit  67a 

41.  Axon  d'Atiofte  .Archevêque  d'Avignon,  a  l'in- 
térim pour  la  troilicme  foi»  en  167» 

41.  Marcel  Durazzo,  de  Genrt ,  depuis  i$7i.  jufqn'eo  J 67  J 
41-  Jacinte  Libelll ,  Archevêque  d'Avignon,  a  Vin. 

terim  en  167} 

44.  Chark*  d'Anguifciola,  Vice  -  Légat  d'Avignon 

depuis  irt  7,.  jufqu'au  17.  Août  1676.  .qu'il  mouiuterx 

cette  ville. 

4$.  Jacinte  Libclli  «Archevêque  d'Avignon  ,  a  l'inrf- 
rim  pour  la  féconde  fois. 

46.  François  Nicoliui  ,  de  FJoreflCf,  depuis  1677. 
jufqu'en  it>8( 

47.  Balthazar  I  inci ,  de  Rome,  depuis  168$.  jufqu'en  1691* 
4H.  Laurent  de  Fiefque  ,  de  Genti  ,  Archevêque  d'A- 
vignon ,  Vice-Légat  depuis  1691.  jufqu'au  8.  Avril  de 
l'année  fuivante. 

49.  Mire  Dclphinl ,  Vénitien,  depuis  1691.  jufqu'en  1696 

50.  Pierre  •  Antoine  Gnalterio  ,  de  %aint-Quiritt  de 

F  rr.ri Vice- Légat  depuis  169*5  jufqu'en    ....  170c» 

ç  1.  Jean  -  Baptifte  Sicci ,  de  Peicuje  ,  depuis  le  16. 
Juillet  jufqu'au  19.  Août  1709 

$x.  Antoine. François  San-Vitali,  de  Parme  ,  depuis 
1700.  jufqu'en  1701 

t,.  Antoine  Banchieti  ,  de  Pijloje ,  depuis  170}. 
jufqu'en  1700" 

54  François  Maurice  de  Gonteriis  ,  de  Turin  ,  Ar- 
chevêque d'Avignon  ,  Vice  -  Légat  depuis  le  8.  Août 
jufqu'au  4.  ^vembre  17=6 

jj.Sinibalde  Doria  ,  de  Gènes  , depuis  1706.  jufqu'en  171» 

$6.  Alaman  de  Salviati ,  de  Florent,  depuis  171 1. 
j  fqu'en  n«7 

<7.  François-Maurice  de  Gontciiis ,  Archevêque  d'A- 
vignon ,  Vice  Légat  pouf  la  féconde  fois  ,  depuis  le  j. 
Avril  1717.  jufqu'au  tx.  Août  171» 

ç8.  Raynier  des  i  omte*  Dclci,  de  Florence  ,  depuis 
1719.  jufqu'en  _  »7JC 

59.  Ftar.çois-Mauricc  de  Gonteriis ,  Archevêque  d'A- 
vignon ,  Vice-Légat  pour  la  troilicme  fois ,  depuis  le 

7.  Mars  jufqu'au  11.  Septembre  171.1. 

60.  Philippe  Boudelmooti,  de  Florence,  depuis  17,1. 
jufqu'en  «75!» 

61 .  Marcel  Crefcenzi ,  de  Rome  ,  depuis  le  8.  Septem- 
bre jufqu'au  18.  du  même  mois  de  l'année  ll\9 

61.  Nicolas  Lercari ,  de  l'état  de  Gènes  ,  depuis  17  $9. 

juqu'en  '•  '744 

oj.Pafcal  Aqnaviva,  AcNaflrt,  depuis  1744.  jufqu'en  1754 

64.  Paul  FaÛïooci  ,  de  F  ffombrane  ,  depuis  1754. 
jufqu'en  •   «  1760 

65.  François. Marie  des  Comtes  de  Manzi ,  Patrice  de 
Cezena,  Archevêque  d'Avignon  ,  Vice.  Légat  depuis 

le  10.  Mars  jufqu'au  10.  Avril  de  l'année  .....  176c» 

«6.  Grégoire  des  Ducs  de  Salviati ,  de  Florence  ,  ac- 
tuellement Vice-Légat  d'Avignon  (  en  176}.  )  depuis 
le  10.  Avril  1760. 

(Etats du  Comtc'-VcrtaiJJin').  C'eft  à  Carpentras 
que  s'aflèmblcnt  les  états  de  la  province.  Ces  états 
font  compofés  de  trois  ordres,  de  l'ordre  eccléllaf- 
tique  qui  eft  le  premier  ,  de  l'ordre  des  Barons  & 
Fcudataires  du  Pape ,  &  de  l'ordre  des  communau- 
tés ,  qu'on  appelle  communément  le  tiers-état. 
OndiHingue  plufieurs  fortes  d'aiTemblées  des  états. 
La  première  a  le  nom  tfEtats-Généraux  :  elle  eft 
compofée  ,  félon  Fantoni ,  pour  le  premier  ordre, 
non-feulement  des  Evêques  dont  les  lièges  font 
d.ins  le  Comté-Venaiffin  ,  fçavoir  .  des  Evêques  de 
Carpentras,  de  Cavaillon  &  de  Vaifon  ,  osais  ea 
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tore  de  l'Archevêque  d'Avignon  de  des  Evéques 
U'Apt,  d'Orange  &  de  Saint-Paul-Trois-Ch5teaux 
(  ou  de  leurs  députés  )  comme  ayant  partie  de 
leurs  diocefes  dans  le  Comté- Vcnaiflin.  Ainfi  ,  ce 
ne  M-roit  point  en  qualité  de  Métropolitain  ,  com- 
me quelques-uns  l'ont  prétendu  ,  que  l'Archevê- 
que d'Avignon  afiïfterott  à  cette  aflèmblée  géné- 
rale. Tous  les  Feudataires  du  Pape  forment  le  fé- 
cond ordre ,  &  le  troifieme  cft  compofe  de  toutes 
les  communautés  de  la  province.  Ces  états-géné- 
raux ne  s'aflètnblent  que  très-rarement ,  de  ils  n'ont 
pas  eu  lieu  depuis  ceux  qui  furent  tenus  en  i  $94. 
pendant  que  le  Cardinal  Octave  Aquaviva  étoic 
Vice-Légat  d'Avignon  ,  fit  le  même  auquel  la  pro- 
vince eft  redevable  d'un  grand  nombre  de  fages  de 
utiles  règlements  ,  parmi  Icfquels  il  en  eft  un  qui 
ordonne  la  réformation  du  luxe.  Ce  règlement  fut 
d'autant  mieux  imaginé  que  la  guerre  civile  avoit 
caufé  au  Comté-Venaiffin  des  maux  infinis  ,  ce  qui 
mettoit  beaucoup  de  particuliers  hors  d'état  de 
pouvoir  fe  foutenir  d'une  manière  convenable  à 
leur  condition. 

Il  y  a  enfuite  Yaffemblie  générale  des  états  de 
la  province  ,  qui  fe  tient  régulièrement  chaque 
année  ,  &  pour  l'ordinaire  dans  le  mois  d'Avril. 
Cette  aflèmblée  eft  compofée  des  Elus  des  trois 
ordres  ,  qui  font  pour  le  premier  ,  les  Evéques  de 
Carpentras  ,  de  Cavaillon  de  de  Vaifon  ;  pour  le 
fécond,  l'Elu  des  Seigneurs  Barons  de  Feudataires, 
qu'on  nomme  communément  l'Elu  de  la  noblcfle  ; 
de  pour  le  tiers-état ,  le  premier  &  le  fécond  Con- 
fuls de  Carpentras ,  le  premier  Conful  de  l'Ifle , 
&  le  premier  Conful  de  Valréas ,  qu'on  appelle  les 
trois  Chefs  des  judicaturcs ,  parce  que  chacune  de 
ces  villes  ,  avec  les  différentes  communautés  qui 
compofent  fon  reflort ,  forme  une  judicature.  Ou- 
tre cela  ,  le  premier  Conful  de  Pernes  y  affifte  com- 
me Co-Elu  de  la  judicature  de  Carpentras,  le  pre- 
mier Conful  de  Cavaillon  comme  Cb-Elu  de  la  ju- 
dicature de  l'Ifle ,  de  le  premier  Conful  de  Boulene 
comme  Co-Elu  de  la  judicature  de  Valréas.  De  plus, 
il  aflîfte  également  aux  aflèmblées  générales  ,  les 
premiers  Confuls  des  communautés  adjointes  aux 
Elus  &  Co-Elus  du  tiers-état.  Ces  communautés 
font  au  nombre  de  fîx  pour  chaque  judicature  : 
celle  de  Carpentras  en  a  fept ,  parce  que  depuis 
quelques  années  ,  la  communauté  de  Vaifon  a  ob- 
tenu la  permiflïon  d'avoir  entrée  aux  aflèmblées  gé- 
nérales. Autrefois  le  choix  des  communautés  ad- 
jointes varioit  félon  les  circonftances.  Mais  comme 
cela  avoit  fouvent  occafîonné  des  inconvénients  , 
on  fe  détermina  à  choifir  d'une  manière  Hxe  &  irré- 
vocable les  fix  communautés  de  chaque  judicature, 
qui  font  les  plus  fortes  en  tailles.  Ces  communautés 
font  celles  qui  fuivent.  t°.  Pour  la  judicature  de 
Carf  entras ,  Pernes,  Vaifon  ,  Mazan ,  Malaucene  , 
Caromb  ,  Bedoin  ,  Mormoiron  de  Caderouflê. 
t°.  Tour  la  judicature  de  VIJlc  ,  Cavaillon  ,  Bon- 
nieux ,  le  Thor ,  Oppede  ,  Menerbes  ,  Lagnes  & 
Robion.  3°.  Pour  la  judicature  de  Valrcas ,  Bollcne 
ou  Boulene ,  Vilan ,  Ste.  Cécile ,  Piolenc  ,  la  Palud, 
Mornas  de  Grillon.  En  tout  vingt-deux  communau- 
tés ,  non-compris  les  trou  communautés  chefs  de 
judicatures. 

Indépendamment  des  états-généranx  de  de  l'af- 
femblée  générale,  il  y  a  l'affembUe  ordinaire  ,  qui 
cft  convoquée  pour  le  courant  des  affaires  toutes  les 
fois  que  cela  eft  jugé  néceflaire.  Elle  cft  compofée 
de  l'Evêque  de  Carpentras ,  de  l'Elu  des  Seigneurs 
Feudataires  ou  de  fon  député  appelle  Co-Elu ,  de 
du  premier  de  fécond  Confuls  de  Carpentras.  A  cette 
aflèmblée  par  conféquent  il  n'aflifte  point  les  fix 
Confuls  qui  font  pris  à  tour  de  rôle  dans  chaque 
judicature. 
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A  chacune  des  aflèmblées  dont  il  eft  queftion,  il 
affifte  aufli  lesofficiers  des  trois  états.qui  font  le  Syn- 
dic de  Procureur  général,  leTréforierdc  le  Secrétaire. 

11  eft  arrivé  plufieurs  fois  qu'indépendamment  des 
aflèmblées  générales  de  ordinaires,  on  a  convoqué, 
dans  des  circonftances  urgentes ,  des  aflèmblées  ex- 
traordinaires. 

Dans  les  aflèmblées  générales  les  trois  Evèqucs 
font  aflis  dans  des  fauteuils  qui  ont  un  doflier  &  des 
bras  :  celui  de  Carpentras,  qui  a  la  première  place  , 
eft  au  milieu  ;  celui  de  Cavailon ,  qui  a  la  féconde 
place  ,  cft  à  fa  droite  ;  de  à  fa  gauche  eft  l'Evêque  de 
Vaifon  ,  qui  occupe  la  troifieme  place.  Pour  la  pré- 
feance,  les  Evéques  ne  fuivent  point  l'ancienneté  de 
leur  facre ,  ni  celle  de  leur  fiege  ;  mais  ils  fuivent  les 
prérogatives  des  judicatures ,  dont  celle  de  Carpen- 
tras eft  la  première  ;  celle  de  l'Ifle  où  fe  trouve  Ca- 
vaillon, la  féconde; de  celle  de  Valréas,  la  troifieme. 
D  ans  les  différentes  aflèmblées ,  les  Evéques  peuvent 
fe  faire  reprefenrer  par  leurs  Vicaires  généraux. 

L'Elu  des  Seigneurs  va  Maux  cft  fur  la  même  liene 
que  les  Evéques ,  de  a  un  fauteuil  pareil  aux  leurs  (ans 
aucune  différence.  Il  eft  le  feul  qui  ait  le  droit  d'en- 
trer aux  aflèmblées  avec  l'épec  au  coté. 

Les  Elus  de  Co-Elus  du  tiers-états  font  aflis ,  cha. 
cun  félon  fon  rang,  fur  une  ligne  différente  de  celle 
de  Evéques  de  de  la  noblefle ,  fur  des  fieges  avec  dei 
doffiers,  mais  fans  bras. 

Viennent  enfuite  les  Confuls  des  communauté? 
adjointes  ,  aflis  fur  des  chaifes  fans  bras  de  dus 
dofliers.  Ces  divers  Confuls  réunis  repréfentent  le 
tiers-états ,  de  affilient  tous  fans  épée. 

Tout  ce  qui  peut  être  avantageux  à  la  province, 
de  qui  eft  réellement  conforme  au  fervice  du  Prince , 
fait  l'objet  des  délibérations  qui  fe  prennent  dans  les 
aflèmblées  du  Comté-Venaiffin. 

Elles  fe  tiennent  dans  la  grand'falle  du  palais 
épifcopal  de  Carpentras.  Le  Pape  Pie  IL  fit  um 
bulle  ,  en  14 $9.,  par  laquelle  il  eft  défendu  de  te- 
nir les  aflèmblées  du  Comté-VenaifEn  ailleurs  que 
dans  cette  ville. 

On  ne  fçait  point  précifément  en  quel  temps  les 
états  du  Comté-VenaifEn  ont  commencé  d'avoir  la 
forme  qu'ils  ont  aujourd'hui.  L'incendie  ,  qui  coo- 
fuma,  en  1713-,  la  plus  grande  partie  des  archiw 
des  états ,  eft  fans  doute  ce  qui  a  empêché  qu'on 
n'ait  pu  nous  fournir  fur  cet  objetles  éclairciflèments 
que  nous  avions  demandés.  Il  nous  a  feulement  été 
communiqué  qu'en  1358.  les  états  furent  convo- 
qués au  palais  reélorial  ;  qu'Hugues ,  Evcque  de 
Carpentras ,  Philippe  de  Cabaflble,  Evèquc  de  Ca- 
vaillon, &  Ratier,  Evêque  de  Vaifon,  s'y  trouvè- 
rent en  perfonne  ;  que  la  noblcfle  y  envoya  fes  dé- 
putés ;  que  les  villes  de  villages  du  Comte- VenauTin 
y  envoyèrent  aufli  les  leurs  ;  de  enfin  qu'on  y  con- 
vint de  plufieurs  articles  des  ftatuts  qui  font  aujour- 
d'hui communs  à  la  province ,  de  qui  furent  autori- 
fés  de  publiés  le  1 3.  Février  de  ladite  année  1338. 

(Dénombrement').  On  compte  dans  le  Comté- 
Vcnaiflin  trois  villes  de  évêchés  ,  onze  autres  villes , 
quatorze  gros  bourgs  de  foixante  bons  villages  (en 
tout  quatre  -  vingt  -  huit  communautés  )  ,  non- 
compris  plufieurs  terres  ,  fiefs  ,  arrière  -  fiefs  & 
hameaux  qui  fe  trouvent  dans  le  territoire  ou  dit 
trift  de  diverfes  paroiflès  ou  communautés  dont 
ils  dépendent.  Cela  fera  rendu  plus  fenfible  par 
le  détail  des  divifions  de  du  dénombrement  qui 
fuivent.  Remarquons  auparavant  que  la  plupart 
des  villages  de  cette  province  reflemblcnt  à  au- 
tant de  petites  villes  ,  étant  fermés  de  murailles 
de  gouvernés  par  un  corps  de  magiftrature.  Ajou- 
tons encore  que  parmi  ces  villages  ,  il  en  eft  plu- 
fieurs qu'on  reconnoît  avoir  été  allez  bien  forti- 
fies autrefois. 
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DÉNOMBREMENT  DU  COMTÊJ^ENAISSIN. 

iV«m.  Le*  liens  dtftmgués  par  cette  marque* ne  font  que 
de  (impie*  fief»  on  arriere.nef»  noo-affouagét  ,  fit  dépen- 
drai dé»  paroiflè»  dam  le  diftrift  on  reflbrt  deaquelle» 
ifa  Te  trourent  fitaé*. 
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Ksi/on.  .  . 
Orange.  .  . 

.... 
Sr.  Puni  ). 
Chiteaux. 

S.  P.  j.  c*. 

S.P.j.Cx. 
S.  P.  |  C». 
5.  P.  j.  C*. 
Cirpentras. 
Carpentras. 
Orange.  .  . 

S.  P.  j.  c*. 

Or  mit  .  . 
K«/m.  .  • 
Vaïfm.  .  . 
/fvignfllt.  . 
Cjfpfnrra/. 
Carpentrat. 
S.P.3.CX. 
/fpt. .... 
S.P.j.Cx. 
S.P.j.Cx. 
Gap  .... 
Vaifon.  .  • 


Barbara»  oa  Benizeto.  .  * 

Eaneuqne    * 

Barri.  ....... 

Bafti^tiîeiRejTUudi(U).» 

Benwrk).  

Beauchamp.   ....  * 

Beaochamp  * 

Btat:;oo. 

Bruitne»  ...... 

Btnunette»  * 

BtaQiDODt  ...... 

JLcîarride»  

Bédouin  ,  ville  

Blmric  

Bolbston  * 

Bosnien!  ■..*.. 
Rot;l{ane  1  villt  ...  * 

Botrfchet  • 

E-ir.tti.  .....* 

EuilToa  * 

C      E  F 


«79 

Carpentra».  540 

Vuiéa*.  .  .  16 

Valréa»  .  .  1 

Valréa».  .  .  1 

Valréa*  .  .  I 

Valréa*.  .  .  110 

Valréa*.  .  .  I 

Ctrpentra*.  40 

Carpcntraa.  1 

Valréa».  .  .  1 

Valréa*.  .  .  I 

Carpentra*.  180 

Catp«ntra«.  1 

Carpentra*.  78 

  M» 

Carpentra*.  -  $50 

Carpentra*.  70 

Valréa*  .  .  t 

L'Ifle  ...  660 

Valréa*.  .  .  600 

Valréa».  .  .  44 

Carpentra*.  50 

Carpentra*.  91 


Cibrirrei  .  .  . 
CUtoune.yii/e. 


Camaret 


CARPENTRAS  ,  ville.  . 
Ctftellct.'le)  ....  * 
Canillon ,  ville  .... 

C*omont  

Chabricrc»  * 

CSlfTI*lfof  t.     *     •     *     •  * 

ChlKanntofdeGadagoe  . 
Tome  il. 


Cavaillon  . 

L'Ifle  .  .  . 
Carpentra*. 

ito 

Orange.  .  . 

800 

Vairon.  .  . 

Carpentra*. 

'lt 

Orange.  .  . 
Carptntras. 

Carpentra*- 

100 

Carpentra*. 

100 

Carpentra]. 

Carpentra*. 

1JOO 

Cavaillon  . 

L'Ifle  .  .  . 

1 

Cavaillon  . 

L'Ifle  .  .  . 

1400 

Cavaillon  . 

L'Ifle  .  .  . 

196 

S.P.j.Cx. 

Valréa».  .  . 

I 

Orange.  .  . 

Carpentra». 

I 

Cayaillon  . 

191 

ifts  ovCommunautés. 

Chîteanneof  de  Pape   .  . 

Creftet  (le)  ..... 
Crillon.  ..... 
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Diocefet. 


Entraient*  

Entrcchiof  

Eyrole».  ...,.« 

F  arc  1  la)  

Fargue»  • 

Faulcon.  ...... 

Flaffan  

Forville  • 

Fonlqoette  (la)  .  .  .  • 
Ftigolet  » 

G   H    J  L  M 

Gardeparéol  (la)  . 


Grillon  . 
Javon  .... 
Jooqoerette»  .  . 
\0tyl'),  ville.  . 
Lagnet  .... 
Lanriol .... 
Malaucene,  ville. 
Malemort  .  .  . 
ÏVIsubec.  •  •  • 
Macan  .... 
Menerbe  .  .  . 
Methamis  (le*).  . 
Modene.  .  .  . 
IVIontdcvergne.  . 
Montooux  ,  ville. 
Montrant  .  .  . 
Moriere»  .  .  . 
Mormoiron.  .  . 
Montai.  .  .  . 
Motte  (la).   .  . 


Avignon.  . 
Vaifon.  .  . 
Carpentras. 
Avigwn .  . 
Vaifon.  .  . 
Die  .... 
Vaifon.  .  . 
Avignon .  • 
Vaifon.  .  . 
Carptntrat. 
Caiptntraj. 
Cavailltn  . 
Orange.  .  . 


Orange  .  . 
Avignon  .  . 
S.  P.  3.C*. 
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Olonne  • 

Oppede  

Palud  (la)  

Perne» ,  ville  

Pile*  (le*)  

Fiolcne  

Pont-de-Sorpaes .... 

Puymera»  ...... 

Queyrane.  Voje\  ' 
Raitcan  (le).  .    .  . 

Richerenche*  f 

Roais  

Robion  

Roehegndc  

Roqne-Renri  la).  .  .  . 
Ro^ae-fur-Perne»  (la)  .  . 
Ko^uette  ^la).  .  .  .  * 
Kouilet  


Carpentra*. 
Carpentra». 
Carpentra». 
Carpentra*. 
Valiéa».  .  . 
Carpentra*. 

Carpentra*. 
Carpentra». 
Carpentra». 
L  10e.  ... 
Vjlitas.  .  . 
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Carpentras. 
Avignon .  . 
Cavailkn  . 
Cavaillon  . 
Carpentras. 
Vaifon.  .  . 
Carpentras. 
Cavaiilen  . 
Carptntras. 
Cavaillon  . 
Carpentras. 
Carpentras. 
Avignon .  , 
Carpentras. 
Avignon .  . 
A»t£ton.  . 
Carpentras. 
Orange  .  . 
S.  P.  j.  Cx. 


Vaifon.  .  . 
Cavaillon  . 
S.  P.  i.Cx. 
Carpentras. 
Sifltron  .  . 
Orange.  .  . 
Ayig.tan.  . 
Vaifon.  .  . 

Vaifon.  .  . 
S.  P.  |.Cx. 
Vaifon.  .  . 
Cavaillon  . 
Oiange.  .  . 
Carpentras. 
Carpentras. 
Cavaillon  . 
Dit  .... 


Valrths  .  . 
Carpentra». 
L'Ifle  .  .  . 
L'Ifle 
L'Ifle 

Carpentra*. 
Carpentra*. 
Carpentra*. 
l  'Ifle  .  .  . 
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Carpentra». 
Carpentra». 
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Carpentra».  f 

L'IQe. .  .  .  j'y) 

VaJréu.  .  .  nj 

Carpentra*.  800 

VaJréu.  .  .  jo 

Valréa».  .  .  ,66 

Carpentra*.  ito 

Carpentr»».  1 18 


Carp  entrai  • 
Valréa».  .  . 
Carpentra». 
L'Ifle  .  .  . 
Vahéa».  .  . 
Carpcnira*. 
Carpentra*. 
L'Ifle  .  .  . 
Valréa*.  .  . 


•J* 
110 
68 

104 

>« 
70 
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Sablct  

Sarrian*  t  ville.  .  .  . 
Savillan  ou  Savoyaa  .  . 

Sanmane  

Segnret  

Serignan  

Serre*  

Solerien  &  St.  RaphaeL 
Sorgne».  Vcye\  Pont. 
Saint- Didier  ... 
St.  Etienne  de  Mayo 
St.  Félix.  .   .  . 
St  Hfppolite.  . 
St.  I  eger .    •  • 
Se  Pantaléon. 
St.  Pierre  de  VatTolt  f>  St. 

Jean  

St.  Romain-de-Milegarde. 
St.  Romain  eo-Viennoi» . . 
St.  Savornin  .  * 
St.  Tronqoet.  . 
Ste  Cécile.  .  . 
Taillade»  1  le»).  ■ 
Thor  (le)  ,  ville. 
Thouson  .  .  • 
Tour  de  Sabras  . 


Vaifon.  .  .  Carpentr**.  141 

Orange.  .  .  Carpentra».  400 

Gap  ....  Carpentras.  40 

Cavaillon  .  L'Ifle  ...  150 

Vaifon.  .  .  Carpentra».  188 

Orange.  .  .  Ca.pentra*.  ijo 

Cirpentras.  Carpentra».  j0 

S.  P.  |.  Cx.  Valréa».  .  .  40 

Carpentras.  Carpentra*.  no 

Cavaillon  .  L'Iflf.  ...  1 

Carpentras.  Caipentra*.  1 

Carpentras.  Carpentra*.  t 

Vaifon.  .  .  Carpentra».  19 

S.P.j.Cx.  Carpentra*.  jt 


Carpentras.  Carpentra*.  40 

Vaifon.  .  .  Carpentra*.  100 

Vatfon.  .  .  Carpentra».  9*. 

Avignon .  .  L'Ifle  ...  Mo 

Orange.  .  .  Carpentra».  1 

Vaifon.  .  .  Valréa*.  .  .  188 

Cavaillon  .  L'Ifle  ...  40 

Ctvailton  .  L'Ifle  ...  {50 

Cavaiilen  .  L'Ifle  .  •  •  4 

Cavaillon  .  L'Ifle  ...  t 
Qqqqq 


4?o  C  O  M  C  O  M 

Vaniffts  on  Communautés.    D'mrfes.    Jitiicaturts.  Feux,    le  nombre  de  cent  quarante  mille  neuf  cents  quatre 
O^V-^w)  lSV\2     c-vnj     vingt-huit  perfonnes  de  tout  âge ,  de  tout  fexe  ûc  de 

Travaillai!  *   Orange.  .  .    Valréas  ..       j     tout  état,  ci  140988. 

•.  ■.  :  :        vSSrr.       A .^w» ^r^-  3^0 non, 

Viitw» .  w'K'e   Fjî/1/i.  .  .  V»lr^M.  .  .  8jo  avons  compte  ?  800.  feux  &  18.  mille  am#s  poiir 

Vaqocirai   Orange.  .  .  Carpentru.  150  cette  ville.  Kous  n'avons  employé  alors  qu'on  dé- 

Vïubonne  *  Carpentns.  Carptntru.  1  nombrement  fait  par  eftime.  Depuis ,  ayant  eu  des 

VancJufe   Cwillon  .  L'Ifle  ...  60  facilites  pour  compulfer  les  reeiitres  des  naiflances 

v,w  :  :  :  :  :  .  Sïï&::  cS«  ,79  *d.,BK«»de!fcpti«row«d.ta!;i«  ****** 

Velleion  Car>«itr«.   L'Jilc  .  .  .   ijo    git ,  nous  avons  trouve  au  moyen  d  une  opération 

Velorgcei  *  Cwùllon  .   L'Iflc...      1     qui  eft  adoptée  par  de  très-habiles  gens  ,& dont  Pei- 

Vcls  ou  Veaux  Vaifin.  .  .   Carpentra».     10    périence  a  démontré  la  jufteflè  ck  l'utilité,  que  la 

:  :  :  :  :  SSKîT:  SSÏÏE:     ^^«8^^  ^^^^«^m 

Ville.  Catftnuu.  Cirpeotru.   165  de  Janvier  176}.,  de  vingt-trois  mille  huit  cents 

ViOrn  S. P.  i-Cx.  Vairc»»  .  •  460  quatre-vingt-fept  perfonnes  de  tout  âge  ,  de  ton: 

Urb™   •  Die  ...  .  Valréas.  .  .  i_  fexe  Si  de  tout  état ,  en  quatre  mille  lépt  cents 

1  if>.  fit.  ou  Lieux.  *s»l0  foixante-dix-huit  feux  ou  familles. 

AvittCon  .  .   .   .  .  ■   .Atngmm   477»        Cette  opération  confille  i°.  à  prendre  le  nomtre 

. ..  _    ,  _   V  des  naiflances  de  chaque  paroifle  ,  année  par  année, 

Pour  l'Etat  d' Avignon  S>  le  Comte- Vcnaiffin.   T«-*l  «ce4«  pcndant  ks  dix  dernieres  annêes  inclufivcmeDt, 

A  ^  luire  jtotf.  fcnxpoor  la  ville  C- l'Etat  d'A-  c'eft-à-dire,  depuis  1 75  î-  jufqu'en  1761  ;  ïu.  à 
rignoa  ,  il  refte  pour  le  Comté- Venaiula  .  .  .  1494'  faire  de  la  fomme  totale  de  ces  dix  années  ,  une  an- 
née commune,  &  multiplier  celle-ci  par  vingt-huit. 
Nota.  ip.  L'Etat  d'Avigon  eft  compofé  de  la  ville  Le  produit  doit  donner  le  nombre  qu'on  cherche, 
de  ce  nom,  de  la  paroifle  de  Morieres  ,  de  celle  de  Cette  règle  a  été  vérifiée  par  des  dénombrements 
Alontfdvct  &  d'un  grand  nombre  de  granges  répan-  très-exacïs  qui  ont  été  faits  dans  un  très-grand  nom- 
ducs  «,à  &  là  dans  la  campagne.  11  eft  fitué  entre  le  bre  de  paroùTcs  du  royaume  de  France  ,  par  des 
Rhône  ,  la  Sorgue  &  la  Durance  ,  &  il  eft  contigu  perfonnes  très-intelligentes  &  fur  l'exa&itude  det 
au  Comté-Venaiflin.  Il  a  deux  grandes  lieues  de  quelles  on  pouvott  compter.  On  a  toujours  trouié 
longueur  fur  une  lieue  &  trois  quarts  de  largeur,  que,  par  rapport  aux  paroiffes  de  la  campagne,  la 
Son  terroir  ,qui  eft  prefque  tout  en  plaines,  en  des  multiplication  par  »<,.  de  l'année  commune  des  naif- 
plus  beaux  &  des  plus  fertiles  :  il  eft  arrofé  d'une  fances  étoit  celle  qui  approchoit  le  plus  de  la  vérité; 
branche  de  la  Sorgue  qui  vient  fe  perdre  dans  le  enforte  que  l'année  commune  des  naiflances  d'une 
Khone  à  Avignon  même:  &  outre  cela,  il  eft  tra-  paroifle  étant  de  14.,  le  nombre  d'habitants  de  cette 
verfé  par  un  canal  tiré  de  la  Durance  auquel  on  paroifle  a  toujours  été  de  600.  ,  ou  du  moins  1  très- 
donne  le  nom  de  Durjnçole  ,  &  qui  vient  fe  per-  peudechofeprès.  Ce  nombre  de  2$.  eft  trop  (bible 
dre  également  dans  le  Rhône  tout  proche  d'Avi-  pour  les  villes  un  peu  confidérables,  où  il  y  a  un  clergé 
gnon.  On  eonnoît  peu  de  contrées  en  Europe  qui  nombreux  ,  des  communautés  religieufes  ,  des  co!- 
foient  auflî  agréables  que  celle  dont  il  s'agit.  leges  &  autres  établiffëments  publics ,  ainfi  qu'an 
Voye\  Avignon.  concours  de  perfonnes  riches  qui  fc  font  fervir  par  un 
i°.  En  calculant  les  feux  de  la  campagne  du  domeftique  nombreux.  Il  a  été  démontré  par i'e»pé- 
Comté-Venaiffin  (  c'eft-à-dire  ,  ceux  des  villages ,  rience  qu'alors  il  falloir  employer  le  nombre  de  18. 
bourgs  &  villes  autres  que  celles  de  Carpentras  ,  pour  la  multiplication  des  naiflances ,  ou  de  30.  au 
Cavaillon  ,  Vaifon ,  l'iflc  &  Valréas  )  ,  à  raifon  plus  par  rapport  aux  villes  où  le  commerce  eft 
de  neuf  perfonnes  pour  deux  feux  ou  familles  ;  &  brillant. 

enfuite  en  comptant  cinq  perfonnes  pour  chaque  feu       II  a  été  également  vérifié  par  des  dénombrements 

ou  famille  des  cinq  villes  que  nous  venons  de  nom-  particuliers ,  que  les  feux  ou  familles  des  paroiffesde 

mer ,  nous  trouvons  que  cette  province  eft  peuplée  la  campagne  ou  petites  villes  produifoient  les  uns 

de  cent  quinze  mille  497.  perfonnes  de  tout  âge,  de  dans  les  autres  quatre  &  demi  ;  enforte  qu'une  pa- 

tout  fexe  6c  de  tout  état.  Si  à  ce  nombre  on  ajoute  roiflécompofée  de  100.  feux ,  contenoit  exactement 

les  vingt-cinq  mille  trois  cents  quarante-neuf  per-  ou  du  moins  à-très-peu  de  chofe  près  ,  45,0.  habi- 

fonnesque  contient  l'Etat  d'Avignon  ,  y  compris  la  tants.  Mais  dans  les  villes  confidérables  le  nombre 

ville  de  ce  nom  ,  on  aura  pour  la  population  totale  de  4.  &  demi  eft  trop  foible  ,  &  celui  de  cinq  eft  le 

tant  du  Comté-VenaifEn ,  que  de  l'Etat  d'Avignon ,  plus  approchant  de  la  vérité. 

DENOMBREMENT  DES  NAISSANCES  ET  DES  MORTS  DES  SEPT  PAROISSES 
de  la  ville  d'Avignon  depuis  » 753-  jufqu'en  176a.  ,  indufivemtnt. 

Naijfances.  Morts.  Nombre  Feux 

OOOO  L^WJ  d'habitants  en 

Paroifft*.  Mâles.  Femelles.  Mâles.  Femelles.  en  176$.  176$. 

L/"\TO  1/VN)  O^VNJ  O-VO  O^VNJ  O'WJ  (✓VS) 

La  Magdeleine/    .    .    .  S'°  •  •  4^o    ....  4J0  .  .  379    ....  1716    .  ...  543 

H.  Dame  la  Principale  .  269  .  ,  24$    ....  116  .  .  113    .    .    .    .  1439    .  ...  188 

Saint-Agricol  ....  478  .  .  466    ....  404  .  .  381    .    .    .    .  1644    .  .    .  .519 

St.  Didier  795  .  .  809    ....  66$  .  .  653    .    .    .    .  44.91    .  .    .  .898 

St.  Geneft  661  .  .  549    ....  4J4  .  .  418    ....  3388    .  .    .  .678 

St.  Pierre  885  .  .  816    ....  600  .  .  597    ....  4763    ....  953 

St.  Symphorien    .    .     761  .  .  817    ....  596  .  .  596    ....  444$    .  .    .  .889 

7  Total  4!<.9      4'7i  3365      3137  23887  477* 

Total  8<{i  6602 
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^  Bans  les  dix  années ,  depuis  17$  3.  jufqu'en  1 761. 
jncluiïvement ,  le  nombre  des  naiflances  a  été  plus 
fort  que  celui  des  morts,  de  1919.,  c'eft-à-dire, 
a  un  quart  ou  environ  -,  &  il  eft  né  1 87.  mâles  en-fus 
du  nombre  de  femelles,  c'eft-à-dire,  environ  un 
vingt-unième. 

Le  nombre  total  des  naiflances  eft  de  85  3 1.  Le 
nombre  commun  de  ces  mêmes  naiflances  eft  de  8  5  j . 
plus  un  dixième:  en  multipliant  ce  nombre  par  »8., 
nous  trouvons  qu'en  1 763. ,  le  nombre  total  des  ha- 
bitants de  laville  d'Avignon  eft  de  13.  mille  887.  , 
en  4778.  feux  ou  familles ,  ainfi  qu'il  a  été  dit  ci- 
deffùs.  Dans  ce  nombre  ne  font  point  compris  les 
Enfants-Trouvcs ,  dont  le  nombre  des  naiflances  fe 


,      COM  4?r 

monte,  année  commune,  à  deux  cents  ou  environ. 
C  Mais  ces  Enfant^Trouvçs  ne  font  pas  tous  de  la 
Ville  d'Avignon  ,  puifque  Phôpital-génëral  où  on 
les  reçoit ,  admet  également,  fous  certaines  condi- 
tions, ceux  qui  y  font  portés  de  paroifles  voili- 
nes  ).  On  n'y  comprend  point  non-pins  les  Juifs 
qui  occupent  dans  la  ville  un  quartier  féparé  ,  & 
dont  le  nombre  total  fc  monte  au  moins  à  lix  cents 
perfonnes. 

Pour  prouver  que  depuis  60.  .ms  ou  environ,  la 
population  a  gagné  dans  la  ville  d'Avignon,  nous 
a  Ions  donner  un  autre  dénombrement  fur  le  même 
plan  que  le  précédent ,  Ôt  qui  eft  extrait  également 
desregiftrcs  des  paroiflesde  cette  même  ville. 

DENOMBREMENT  DES  NAISSANCES  ET  DES  MORTS  DES  SEPT  PAROISSES 
delà  vdled  Avignon  ,deFuts  i69u  jufyu'en  1700.,  inclufivement. 


Panifie!. 

L/-VNJ 
La  Wagdeleine.  ,  . 
N.  Dame  la  Principale 
Saint-Agricol  .  .  . 
St.  Didier  .  .  .  . 
St.  Geneft  .... 
St.  Pierre  .... 
St.  Symphorien   .  . 


Naiffanccs. 

Mâles.  Femelles. 
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S44 

$17 
7.6 
S90 
864 
705 


$61 
188 
496 
684 

$44 
78 1 

6<J9 


Morfj. 
Miles.  Femelles. 


7  Total  4169  40S4 

Total  8^»3 


7J9» 


Nombre 
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en 

en  1701. 
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En  repétant  la  même  opération  que  nous  avons 
pratiquée  ci-devant ,  c'eft-à-dire  ,  en  multipliant 
par  18.  le  nombre  commun  des  naiflances ,  qui  eft 
83». plus  un  tiers  &  un  dixième,  nous  trouvons  qu'au 
premier  de  Janvier  1701. ,  la  ville  d'Avignon  étoit 
peuplée  de  23.  mille  306. perfonnes.  Or  ce  nombre 
eft  moins  fort  que  celui  du  premier  de  Janvier  1763. , 
de  S8t«,  c'eft-à-dire,  d'une  quarante-cinquième 
ou  environ.  Par  eonfequent  i)  eft  évident  que  la  po- 
pulation de  la  ville  d'Avignon  a  gagné  de  cette  der- 
nière quantité.  Cette  même  population  aura  gagné 
encore  plus  confidérablemeut ,  li  l'on  fait  attention 
que  l'année  1709.  enleva  beaucoup  d'habitants  à  la 
ville  dont  il  s'agit ,  &  que  la  pefte  qui  l'affligea  en 
1721.6c  1711.  lui  en  enleva  encore  un  plus  grand 
nombre  (  8000.  ou  environ).  A  cela  on  peut  ajou- 
ter que  la  chûte  de  fon  commerce  doit  également 
avoir  enlevé  beaucoup  d'habitants  à  la  ville  d'Avi- 
gnon ;  ainfi  il  faut  que  la  population  ait  finguliére- 
ment  gagné  dans  cette  ville  ,  pour  que  le  nombre 
de  fes  habitants  fe  trouve  en  1763.  plus  fort  qu'il 
n'étoit  en  1701.  Aurefte  ,  il  eft  bon  de  remarquer 
que  depuis  1691.  jufqu'en  1700.  inclufivement,  le 
nombre  commun  des  naiflances  a  encore  gagné  fur 
celuidesmorts.de  91  c'eft-à-dire, d'un  dUieme  ou 
environ.  C'eft  de  cette  fupériorité  des  naiflances  fur 
les  morts  que  fuit  nécetTairement  l'augmentation  de 
population.  Tout  cela  prouve  d'une  manière  incon- 
teftableque  le  climat  d'Avignon  eft  excellent,  que 
les  aliments  y  font  très-bons  ,  &  que  l'efprit  de 
débauche  n'y  exerce  point  fon  empire  avec  autant 
de  fupériorité  qu'en  beaucoup  d'autres  villes. 

Si  la  proportion  graduelle,  par  rapport  à  l'aug- 
mentation de  population  dans  la  ville  d'Avignon  , 


fe  foutenoit  conftamment  fur  le  même  pied  où 
elle  a  été  depuis  foixante  ans ,  il  s'euftiivmit  qu'en 
cent  années  de  temps  le  nombre  des  habitants  de 
cette  ville  feroit  augmenté  au  moins  de  neuf  cents 
perfonnes.  Cette  augmentation  ,  qui  n'eft  calcu- 
lée que  fur  le  quarante-cinquième  ,  fera  beaucoup 
plus  forte  ,  fi  le  calcul  fe  fait  en  raifon  de  ce  que  la 
population  doit  avoir  gagné  ,  eu  égard  à  ce  qu'elle 
avoit  fouffert  en  1709.,  &  en  17,1.  &  nu. 
En  fuivant  ce  procédé  ,  on  trouverait  que  la  po- 
pulation a  gagné  d'un  fixieme  ou  environ. 

Il  a  été  reconnu  ,  ainfi  que  nous  le  dirons  en 
fon  heu ,  que  l'année  1 709.  enleva  à  la  ville  de 
Lyon  plus  de  dix-huit  mille  ames  ,  c'eft-à-dire 
le  fixieme  ou  environ  de  fes  habitants.  Cetce 
année  n'ayant  pas  été  moins  fatale  à  la  ville 
d'Avignon  ,  elle  doit  lui  avoir  enlevé  environ  qua- 
tre mille  ames.  Or  ,  il  eft  prouvé  que  depnis 
1691.  jufqu'en  1700.  inclufivement ,  l'année  com- 
mune des  morts ,  dans  la  ville  d'Avignon  ,  a  été  de 
fept  cents  trente-neuf  &  quatre  cinquièmes  ;  par 
eonfequent  en  t7o9.,  il  doit  être  mort  à  Aviron 
trois  fois  plus  de  monde  qu'il  n'en  mouroit  année 
commune. 

Partons  à  préfent  aux  paroifles  de  la  campagne 
c'eft-à-dire,  à  celles  de  l'intérieur  du  Comte- Ve- 
naiftin  ;  &  d'après  la  règle  que  nous  avons  adoptée 
voyons  quel  eft  parr?pport  n  ces  paroifles  l'état  ac- 
tuel de  population.  Pour  remplir  cet  objet ,  nous 
opérerons  fur  un  arrondiflement  entier ,  ck  nous 
prendrons  pour  exemple  le  diocefe  de  Vaifon  ,  pré- 
cifémcnt  à  caufequeplulieurs  paroiflesde  cedîoeefe 
font  fituées  en  Dauphiné,  &  par  conféquent  fous  la 
domination  du  Roi  de  France  ,  notre  bon  maitre. 
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DÉNOMBREMENT  DES  MARIAGES ,  DES  NAISSANCES  ET  DES  MORTS  DES  PAROISSES 
du  iiocefe  de  Vaifon  t  depuis  17$}.  jujqu'en  i76i. ,  inclufivtment. 

Nota.  Les  .paroifles  diftinguées  par  cette  marque  *  font  fituées  en  Dauphiné.  Toutes  les  autres  foDt 
dans  le  Comté- Vcnaiffin. 

Naijfances. 


Paroijfes. 

Albaroux  ou  le  Barouz 
Beaumont  .... 
Benivay  ù  Beauvoifin. 
Bu  ni  ou  ..... 

Buix  

Cairanne  

Châteauneuf  de  Bordette 
Châteauneuf  de  Redortier  ù  Suzettc* 
Creftet  (le)  .... 


Entrechaux 
Fare  (la). 
Faulcon  . 
Malaucenne 
Merindol . 
Mirabcl  . 
Molans  . 
Nions.  . 
Novefan  . 

Piegon  

Pierrelongue  ù  la  Penne 

Propiac  

Puymeras  

Rafteau(le).  .  .  . 
Roaix.  ..... 

Sabtet  

Scguret  ..... 
Saint-Leger  .... 
St.  Maurice  .... 
St.  Romain-de-Malegard< 
St.  Romain-cn-Viennois 
Sainte-Cécile    .    .  . 

Tulette  

VAISON  au  Comté- Venaiffin  ù  St. 
Marcelin  en  Dauphiné 

Valréas  

Veaux  ou  Vels  .    .  • 

Venterol  

Villedieu  

Vinfobres.  .... 


Mariages. 

.  44 

.  41 

*  19 
.  jo 

*  IOJ 

.  S6 

*  18 

7 
26 

64 
«7 
44 
119 

34 

90 

93 
106 
16 
*7 
»7 
«9 
46 

4<î 
t6 
80 
$« 
«4 
«4 
3« 
3° 
«3» 
*3 


169 

!  1 

$4 
$8 

87 


MâUs?Ftmellei. 


166 
91  . 
40  . 
90  . 

3«$  • 
I4{  . 

*$  • 

10  . 

60  . 
140  . 

40  . 

90  . 
449  • 

95  • 
164  . 
101  . 

1$«  • 
36  . 
8$  . 

74  ■ 
18  . 

no  . 

138  . 
69  . 

227  . 

«7$  • 

33  • 
117  . 
10$  . 

69  . 
269  . 
105  . 

45$  • 
76$  . 

18  . 
118. 
iS»  . 
276  . 


i$6 
4* 
44 
74 

»93 
161 

»4 

18 

73 
13» 
S« 
88 
398 

77 
161 

21  I 

357 
35 
$8 
40 

«7 
110 

'4$ 
$4 
210 
16, 

3l 
98 

75 
97 
249 
197 

Î89 

673 
18 

«35 
184 
261 


Morts. 

Mâfa^Femellct. 

<-"V-sJ 

160 


«S* 
67 
«7 
48 
296 
124 

*9 
12 

67 
tu 

3« 
7« 

374 
7* 

244 

201 

3«9 
*9 
62 
62 

»9 
1 10 
119 

60 
«93 
«34 

34 
102 

«3 
53 
»$» 
«94 

428 
769 

«7 
««S 
142 
218 


$0 
«3 
4$ 
299 

X49 
22 

«3 
7S 
10$ 

33 
82 

37° 
82 
jit 

»«3 

380 

«7 
S* 
S* 
'S 
116 

140 

3S 
204 

144 
»9 
88 

7« 

73 

»3S 
201 

439 
797 
14 
H4 

i»7 
248 


38.  faroijjes. 


Total  2j8t         6101      5717         S4J4  $$13 


Nombre 
d'habitants 
en  î-j6i 

80$ 
35° 

212 

408 

«$*s 

762 

«*$ 

100 

680 

"7 
45° 

212$ 

43O 
1306 
IOJO 

1787 

177 

3$8 
287 
.87 
$75 
708 
308 
1091 
84$ 
«77 
537 
4J0 

4»4 
1295 
iooj 

2196 

3735 
90 
6$8 
840 
1341 
29829 


Tout  118 18 


10957 


Le  nombre  total  des  naiflânces  eft  de  11828.  L» 
nombre  commun  des  ces  mêmes  naùTances  ell  de 
1182.  plus  quatre  cinquièmes  :  en  multipliant  ce 
nombre  par  2$.  (  à  l'exception  des  naiflânces  de 
Vaifon  &  de  Valréas  que  nous  multiplions  par  26.  ) , 
nous  trouvons  qu'au  premier  de  Janvier  1763.1e 
diocefe  de  Vaifon  étoit  peuplé  de  29.  mille  829. 
perfonnes  de  tout  âge  &  de  tout  fexe. 

Dans  les  dix  dernières  années  le  nombre  des  naif- 
fances  des  mâles  aété  plus  fort  que  celui  des  femel- 
les ,  d'un  feizieme  ou  environ  ;  &  le  nombre  des 
naiflânces  tant  des  mâles  que  des  femelles  a  été 
plus  fort  que  celui  des  morts  d'un  douzième  ou  en- 
viron ,  ainfi  la  population  a  gagné  de  cette  quan- 
tité ,  c'eft-à-dire  ,  de  871.  perfonnes. 

Année  commune  il  y  a  eu  dans  ce  même  diocefe 
238.  mariage  plus  un  dixième  ;  &  ces  mariages  ont 
donné  ,  l'un  dans  l'autre ,  chacun  quatre  enfants  & 
au-delà ,  c'eft-à-dire ,  que  trois  mariages  ont  donné 
quatorze  enfants. 

Si  l'on  calcule  féparément  les  naiflânces  des 


paroifles  du  diocefe  de  Vaifon  ,  fituées  en  Dau- 
phiné ,  on  trouvera  qu'en  proportion  les  progrès 
de  la  population  y  ont  été  plus  confidérables  , 
que  dans  les  paroifles  de  ce  même  diocefe ,  fituées 
dans  le  Comté-Venaiflin.  Ainfi ,  c'eft  à  tort  que 
quelques  écrivain»  ont  avancé  que  la  partie  mé- 
ridionale de  la  province  de  Dauphiné  fe  dépeu- 
ploit  infenfiblement.  Eh  î  pourquoi  fe  dépeuple- 
roit-elle  î  Le  climat  n'y  eft-il  pas  toujours  égale- 
ment fain ,  Ôi  la  terre  également  fertile  ?  La  fagerte 
du  gouvernement  n'y  veille-t'elle  pas  toujours 
avec  la  même  attention  à  la  confervation  &  au 
bien  -  être  des  habitants  de  cette  partie  du 
royaume  ? 

Pour  fçavoir  quelle  eft  la  différence  qui  fe  trouve 
dans  la  population  depuis  foixante  ans  ou  environ  , 
nous  allons  donner  le  dénombrement  des  naiflânces  , 
des  morts  ck  des  mariages  du  même  diocefe  de  Vai- 
fon depuis  l'année  1691.  jufqu'en  1700.  iociufi- 
VL'ment. 

DENOMBREMENT 
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DÉNOMBREMENT  DES  MARIAGES ,  DES  NAISSANCES  ET  DES  MORTS  DES  PAROISSES 
du  diocefe  de  Vaifon ,  depuis  1691.  juj qu'en  1700. ,  inclufivtment. 


Taroijfes. 

Albaroux .  . 
Beaumont  . 
Benivay  £r 
BuuTon  . 


Cairane  .  .  . 
Châteauneuf  de  Bordette- 
Châteauneuf  de  Rcdorticr&Suzette* 
Creftet(le).  . 
Entre  chaux  .  . 
Fare  (la),  .  . 
Faulcon  .  .  . 
Malaucenne. .  . 
Merindol.  .  . 
Mirabel  .  .  . 
Molans  .  .  . 
Nions .  .  .  . 
Novefan  •  .  . 
Picgon  (a)  .  . 
Pierrelongue  ù  la 
Fropiac  (b)  .... 

Puyroeras  

Rafteau  (le).  .  .  . 
Eoaix ...... 

Sablet  

Seguret  .    .    •    .  . 
Saint- Léger  .... 
St.  Maurice  .... 
St.  Romain  de  Malegarde 
St.  Romain-en-Viennois 
Sainte-Cécile  ... 

Tulette  

VytfSON  O  St.  fifarcellia 
Valrcas   .    .  . 
Veaux  ou  Vels  (c) 
Venterol .    .  . 
ViUedieu .    .  . 
Viafbbres.    .  . 


Mariât  et, 
•  S» 


Nùffancts. 
Mâles.  Femelhs, 


Jl 

39 
9» 
48 

9 
«9 

16 
«J 
ïo 
«3 
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306 
o 

SS 
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(a)  Les  regiftres  de  la  paroiiTe  de  Piegon  ne  s'étant 
point  trouvés  exactement  remplis  depuis  l'année 
1691.  jufqu'en  1700. ,  nous  avons  cru  que  nous  nous 
rapprocherions  fans-doute  davantage  du  vrai ,  en 
repérant  ici  le  premier  dénombrement  qui  prend 
depuis  l'année  1 75  3 .  jufqu'en  1 76 a. ,  inclufivement. 
(è)  Le  cas  nous  ayant  paru  le  même  par  rapport  à  la 
paroiffè  de  Propiac  ,  nous  avons  répété  également 
le  premier  dénombrement  (e)  Quant  à  la  parouTe 
de  Veaux  ,  c'eft  un  nouvel  érablitTement  qui  a  été 
formé  d'un  démembrement  de  la  parouTe  de  Malau- 
cene.  Ainfi  il  n'exifie  point  d'anciens  regiftres  de 
la  paroiflè  de  Veaux  ;  &  les  90.  habitants  qui  for- 
ment aujourd'hui  cette  paroiiTe ,  font  une  augmen- 
tation à  celle  de  Malancene. 

Dès  l'année  1701.  ,  le  nombre  des  naifiances 
dans  le  diocefe  de  Vaifon  étoit  fupérieur ,  année 
conmune ,  à  celui  des  mores ,  d'un  cinquième  ou  en- 
viron ;  ainfi  la  population  alloit  toujours  en  aug- 


En  comparant  les  deux  dénombrements  que  nous 
venons  de  donner ,  on  trouve  qu'en  1763.  ,  au  pre- 
mier de  Janvier,  la  population  étoit  plus  forte  qu'au 
de  Janvier  170t.,  de  4143.  perfonnes , 
Terne  IL 


&  que  par  confequent  elle  étoit  augmentée  d'an  fî- 
xietrrtr  ou  environ.  Suivant  ces  mêmes  dénombre- 
mciits.l'annce  commune  des  naiiTances  eft  augmentée 
depuis  61.  ans ,  de  1  j  97.  ,  ou  environ  d'un"  fepric- 
mede  trois  huitièmes.  Celle  des  morts  eft  diminuée 
de  3 1 1 5. ,  ou  d'un  tiers  &  demi.  Celle  des  mariages 
eft  augmentée  de  1 78. ,  ou  d'environ  un  douzième. 

Les  calculs  que  nous  venons  de  faire  ,  fout  tout 
fîmples  ,  &  mènent  neceflatrement  à  une  connoif- 
fance  des  plus  exactes  de  la  population  d'un  pays  , 
d'une  province  Se  même  de  tout  un  royaume.  La 
manière  dont  ils  font  faits,  eft  certainement  la  plus 
fïlre.  Les  déclamations  n'y  ont  point  de  part  ;  & 
l'intérêt  qni  bouleverfe  tout ,  ne  fçauroit  rien  chan- 
ger aux  règles  de  l'arithmétique  Ainfi  ,  il  eft  dé- 
montré que  la  population  a  g^gné  aflTez  confidéra- 
blement  dans  l'arrondulcment  que  forme  le  diocefe 
de  Vaifon  ,  dans  lequel  fe  trouvent  feize  paroilfes 
de  la  province  de  Dauphiné.  Malgré  tout  ce  qu'on 
peut  dire  au-contraire  ,  nous  prouverons  également 
par  la  même  méthode  ,  dans  d'autres  occafions , 
que  la  population  a  auffi  f^a^né  dans  la  plûparr  des 
provinces  du  royaume  de  France.  Au  refte  ,  il  eft 
de  notre  reconuoiftance  de  déclarer  que  cette  mé- 
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thoJe  excellente  que  nous  venons  d'employer, 
a  été  communiquée  fort  généreufement'par  une 
perfonne  non  moins  rccommandable  par  les  qualités 
du  cceur  que  par  celles  de  l'efprit,  &  aux  talents  de 
qui  tout  bon  François  fe  fait  un  plaiGr  Ôc  un  devoir 
de  rendre  un  tribut  d'hommage.  Celui  que  nous 
lui  rcudons  ici  eft  au-deflus  i!e  toutes  expreffions. 
Puiflè  l'exemple  que  nous  propofons  ,  être  imité  , 
dans  les  divers  diocefes  ,  bailliages  ,  élections  & 
arrondiffements  du  royaume.  Ce  travail  qui  ne  gënc- 
roit  perfonne ,  &  n'occafionneroit  aucune  forte  de 
dépenfë ,  nous  mettrait  en  état ,  s'il  nous  étoit  com- 
muniqué ,  de  donner  un  dénombrement  général  des 
habitants  du  royaume  ,  &  fur  l'exactitude  duquel 
on  pourrait  compter.  Ceux  que  nous  avons  publics 
jufqu'à  préfent ,  des  divers  diftriéls  dont  le  détail 
fe  trouve  dans  notre  ouvrage  ,  font  aflëz  exacts  , 
nons  ofons  nous  en  flatter  d'après  les  recherches 
que  nous  avons  faites  pour  les  rendre  tels  ;  mais 
nous  n'en  fommes  pas  moins  perfuadés  qu'il  ferait 
encore  néceffaire  de  les  vérifier  en  les  comparant 
aux  dénombrements  qui  feraient  faits  félon  la  nou- 
velle méthode  que  nous  propofons. 

(Hiftoirt').  Du  temps  de  Céfar,  le  Comté-Venaif- 
fin  étoit  habité  par  les  Cavaies ,  par  une  partie  des 
Vocontii  &  par  lesMeminien* ,  &c.  Sous  Honorius , 
ce  pays  fe  trouvoit  comptis  dans  la  première  Vien- 
coife. 

De  la  domination  des  Romains,  le  Comté- Ve- 
naiflin  paflà  fucceffivement  fous  celte  des  Bourgui- 
gnons ,  des  Oftrogoths  &  des  François.  Il  fitenfuite 
partie  du  royaume  d'Arles ,  &  depuis  il  fut  fous  la 
domination  des  Comtes  de  Provence.  De  ceux-ci , 
il  paflà  aux  Comtes  de  Touloufe  ;  &  enfin  de  ces 
derniers ,  au  Saint-Siège  à  qui  il  appartient  encore 
aujourd'hui. 

Les  Papes  jouiffent  du  Comté- Venaiffin ,  tant  en 
vertu  de  la  faifie  qu'ils  en  firent  fur  Raymond  VI. , 
dit  le  Vieux,  Comte  de  Touloufe  (mort  en  i*  1 9.)  . 
qui  a  voit  été  excommunié  comme  fauteur  des  Albi- 
geois ,  qu'en  vertu  de  la  ceflîon  que  le  Roi  de  Fran- 
ce, Philippe  le  Hardi,  héritier  du  dernier  Comte  de 
Touloulè ,  en  fit  au  Pape  Grégoire  X.  en  1 174. 

Outre  cela  Raymond  VII. ,  fils  de  Raymond  VL 
Comte  de  Touloufe ,  fit  un  traité  à  Paris  en  1 218. , 
par  lequel  il  céda  le  Comté- Venaiffin  au  Pape  ,  & 
quelques  terres  en  Languedoc  au  Roi  St.  Louis.  Il 
donna  fa  fille  unique  à  Alphonfe ,  frere  de  St.  Louis , 
à  condition  que  tout  ce  qui  lui  reftoit  de  fes  états  fe- 
rait réuni  à  la  Couronne  ,  fi  Alphonfe  n'avoit  point 
d'enfants  de  la  Princeflë  Jeanne.  Le  cas  arriva,  la- 
dite Princeflë  Jeanne  étant  morte  fans  poltérité  le 
iç.  Août  1171.  i  Alphonfe  de  France,  Comte  de 
Portiers  ,  fon  mari  ,  mourut  le  11.  Août  de  la 
même  année  1171.  Voyt\  Avignon  ,  Touloufe  , 
Poitou  ,  &c. 

COMTES, en  Artois,  diocefe  de  Boulogne  ,  con- 
feil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Lille ,  bailliage  <k  recette  de  Hefdin.  On  y 
Compte  3$.  feux  &  17$.  perfonnes.  Cette  paroiffe 
cft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Canche ,  à  une  lieue 
N.  O.  de  Hefdin. 

COMUS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Aleth,  parlement  &  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  70.  feux. 
Cette  paroiflè  cft  lituée  en  pays  de  montagues. 
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CON  AN ,  dans  le  Dunois ,  au  gouvernement  gé- 
néral d'Orléanois,  diocefe  de  Plois,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  d'Orléans,  élection  de  Chîteau- 
dun.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  paroiflè  cil  fituée 
en  pays  de  grains. 
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CONANDRE ,  en  Normandie.  Voyc\  Collandre. 

CONANGLES,  en  Auvergne,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  t 
élection  de  Brioudc.  On  y  compte  155.  feux.  Cette 
paroiflè  cil  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  de  l'abbaye  de 
la  Chaife-Dieu  ,  ck  à  3.  1.  E.  de  Brioude.  Son  ter- 
roir eft  fertile  en  grains ,  en  fruits  &  en  pâturages. 

CONANTRAY ,  en  Champagne  ,  diocefe ,  inten- 
dance &  élection  de  Châlons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroiflè  à  6. 1.  &  tiers 
S.  O.  de  Châlons,  &  3.  S.  de  Vertus. 

CONANTRE,  en  Champagne,  diocefe,  inten- 
dance &  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  7.  I.  & 
demie  S.  O.  de  Châlons,  &  4.  S.  S.  O.  de  Venus.  Son 
terroir  cft  fertile. 

CON  AT  ù  Vellans,  en  Rouffillon  ,  diocefe  de 
Perpignan ,  confcil  fupérieur  &  intendance  de  Rouf- 
fillon ,  vigueric  &  recette  de  Conflans.  On  y  compte 
14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  val- 
lée aflëz  fertile ,  à  une  demi-lieue  N.  N.  O.  de  Ville- 
franche. 

CONBLANC ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  élection, 
bailliage  &  recette  de  Mâcon  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  60.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  mais 

CONBR  AN ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection 
de  Thouars.  On  y  compte  1 19.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  7.  I.  &  demie  O.  S.  O.  de  Thouars. 

CONCARNEAU ,  autrement  dit  Concq  &  fes 
fauxbourgs ,  ville  avec  un  port  de  mer.cn  Bretagne, 
diocefe  ck  recette  de  Qimper,  parlement  &  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  2.  feux  un  tiers  & 
un  quart  de  feu.  Cette  ville  eft  fituée  fur  le  bord  ds 
la  mer.prcfqucau  fond  du  port,  fur  une  petite  ifle, 
à  4.  1.  S.  O.  de  Quimper ,  8.  O.  N.  O.  de  Port- 
Louis  ,  13.  S.E.  de  Breft  ,  &  30.  O.  S.  O.  de 
Rennes. 

La  ville  de  Concarneau  eft  très-ancienne  ,  mais 
on  ne  fçait  point  politivement  qui  l'a  fait  bâtir  ; 
il  y  a  Jieu  de  croire  que  ce  font  les  Ducs  de 
Bretagne.  Cette  ville  eft  fortifiée  d'nn  mur  d'en- 
ceinte  ,  de  maçonnerie  ,  flanqué  de  quelques  tours 
&  d'une  efpece  de  demùlune  qui  couvre  la  porte. 
Tout  cela  elt  irrégulier.  On  ignore  en  quel  temps 
.  ces  fortifications  ont  été  faites.  On  fçait  feulement 
que  du  temps  de  la  Duchefle  Anne  on  y  fit  de  nou- 
veaux ouvrages.  Il  y  a  deux  cents  ans  ouenviron  que 
cette  petite  place  fut  reprife  fur  les  ennemis  par  les 
habitants  du  lieu  &  des  envirous  ,  le  même  jour 
qu'ils  l'avoient  perdue.  Ses  ouvrages  ,  quoiqu'en- 
ciens ,  font  en  aflëz  bon  état  &  fulfifans  pour  réfifter 
à  un  coup  de  main.  Il  y  a  trente-quatre  maifonsd3ns 
la  ville  ,  &  cent  vingt -fix  dans  le  fauxbourg.  Le 
nombre  des  habitauts  eft  de  cinq  cents  ou  environ, 
dont  trois  cents  en  état  de  porter  les  armes  ,  y 
compris  les  gens  de  mer.  11  y  a  à  Concarneau  deux 
églifes ,  l'une  fous  le  titre  de  Saint  -  Guino'.et ,  & 
l'autre  fous  celui  de  Notre-Dame  du  Portail.  Cette 
dernière  n'a  que  trente  livres  de  revenu  fixe  :  elle  n'eit 
point  deffervie  par  aucun  Prêtre  qui  y  foit  attaché. 
On  y  a  établi  une  congrégation  d'hommes  ,  oui  les 
fêtes  &  les  dimanches  s'y  rendent  pour  le  fervice 
divin.  Quant  à  l'églife  de  Sair.t-Guinolet ,  nous  re- 
marquerons que  c'eft  un  prieuré  dépendant  de  l'ab- 
baye de  Landevenet ,  ordre  de  Saint-Benoit.  C'clt 
ici  que  lont  les  fonts  baptifmaux.  Cette  églife  a  en- 
viron 400.  livres  de  revenu  lixe  :  elle  eft  delièrvie  par 
un  Recteur,  un  Curé&  par  un  troifieme  Prêtre  fans 
titre.  Elle  a  été  fondée  en  145  3. ,  mais  on  ne  fçait 
point  piir  qui.  On  u'eft  pas  mieux  inftruit  fur  ce  qui 
concerne  lai'oadaiioade  l'églife  de  Notre-Dame  du 


Digitized  by  Google 


C  ON 

Portail.  Le  Magtftrat  de  Concarneau  efl  compofé 
d'uii  Maire  fit  d'un  Syndic  qui  font  éleélifs ,  oc  l'ont 
toujours  été.  Leur  jurifdicïion  s'étend  fur  ce  qui 
concerne  la  capitation  ,  les  autres  impofitions  ôt 
la  police.  La  ville  a  huit  cents  livres  de  revenu  pro- 
venant du  droit  d'o&roi.  Il  y  a  un  Sénéchal  ,  un 
Bailli  ,  un  Lieutenant ,  un  Procureur  du  Roi  &  un 
Greffier.  Cette  fénéchauflée  reffortit  au  préûdial 
de  Quimper  ,  pour  les  caufes  dont  le  principal  eft 
de  deux  cents  livres  ;  fie  au  parlemcrt  de  Rennes  , 
pour  celles  dont  le  principal  eft  au-deffus  de  cette 
fbmme. 

Quoique  la  ville  de  Concarneau  foit  petite ,  on 
y  compte  néanmoins  onze  corps  de  métiers,  qui  font 
exercés  par  cinquante-deux  maîtres  &  quinze  gar- 
çons. Il  n'y  a  qu'une  compagnie  de  bourgeois  ,  la- 
quelle eft  de  cent  hommes.  La  bourgeoise  n'a  d'au- 
tre privilège  que  celui  de  tirer  tous  les  ans  avec  des 
fufilsà  Poireau.  Celui  qui  l'abbat ,  peut  débiter ,  ou 
faire  débiter  ,  pendant  l'année  feulement ,  foixante 
barriques  de  via  ,  dont  il  ne  paye  point  le  droit 
d'oaroi. 

Le  commerce  de  Concarneau  ne  eonfifte  qu'en 
fardincs  ,  dont  les  habitants  font  la  pêche.  Ce  com- 
merce fe  monte  ordinairement  à  fix  cents  tonneaux 
de  fardine  par  an  ;  mais  il  y  a  eu  des  années  où  cette 
pêche  a  monté  jufqu'à  quinze  cents  tonneaux.  Les 
habitants  de  Concarneau  ont  coutume  de  vendre 
leurs  furdines  au  même  prix  qu'elles  fc  vendent  au 
Port-Louis  ,  c'eft-à-dire ,  depuis  cinquante  jufqu'i 
cent  écus  le  tonneau. 

La  ville  dont  il  eft  queftion  ,  eft  inondée  par  la 
mer  quand  elle  eft  haute  ,  &  l'ennemi  ue  peut  en 
aucune  manière  empêcher  cette  efpece  d'inonda- 
tion. Il  n'y  a  point  à  Concarneau  de  cazernes  ni 
pour  l'infanterie ,  ni  pour  la  cavalerie  ,  qon-plus 
que  d'écuries.  Les  officiers  des  troupes ,  quand  il 
y  a  garnifbfi  ,  font  logés  chez  les  bourgeois.  Mais 
il  y  a  un  logement  particulier  pour  le  Gouverneur, 
&  ce  logement  appartient  au  Roi.  L'arcenal  eon- 
fifte en  un  bâtiment  qui  a  neuf  toifes  trois  pieds 
fix  pouces  de  long,  fur  trois  toifes  de  large:  le 
rez-de-chauflée  de  cet  édifice  eft  deftiné  pour  les 
affûts ,  les  plates-formes  fit  les  uftenfiles  qui  font 
néceflaires  au  fervice  de  l'artillerie.  Au-deffus  eft 
une  falle  d'armes  qui  contient  quatre  cents  fufils, 
&  environ  cent  cinquante  tant  fabres  qu'épées,  &c . 
De  plein-pied  à  cette  fajle  eft  le  logement  du  garde 
d'artillerie.  Au-deffus  de  ce  logement  eft  le  grenier 
oh  l'on  met  la  mèche  ,  les  haches ,  les  pelles  ,  les 
pioches  ,  les  outils  fie  les  manches  d'outils.  Outre 
cela  il  y  a  un  petit  magalin  féparé  ,  de  dix  pieds  de 
long  fur  fix  de  large.Ôt  où  l'on  peut  mettre  des  gre- 
nades fit  du  plomb.  Il  y  aaufliun  magafin  a  poudre, 
non  à  l'épreuve  de  la  bombe  :  il  en  peut  contenir 
quinze  à  feize  milliers,  en  gerbantde  trois  barrils 
de  deux  cents  livres  chacun. 

Le  gouvernement  de  Concarneau  vaut  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  la  fomroe  de  onze 
cents  fix  livres  par  an. 

CONCE  Véreux  ou  Concerveux ,  dans  le  Laon- 
nois,  au  gouvernement  général  de  Plflc-dc-Frauce, 
diocefe  fie  élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Soiffons.  On  y  compte  66.  feux. 
Cette  paroiffe  eftfituée  fur  la  rive  droite  de  PAifne, 
à  4.  I.  &  quart  S.  E.  de  Laon. 

CONCELLES  ou  Saint-Julien  de  Concelles  ,en 
Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de  Nantes ,  parlement 
fit  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  4S-  feu*  fit 
un  tiers  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  htuée  d3ns  une 
contrée  fertile,  à  quelque  diftance  de  la  rive  gau- 
che de  la  Loire,  à  j.  1.  N.  £.  de  Nantes. 

CONCEPTION  (la},  bourg  ,  en  Normandie, 
diocefe  du  Mans  ,  parlement  de  Rouen,  intendance 
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d'Alençon  ,  élection  de  Domfronr.  On  y  compte 
443.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1.  &  quart  S.  O.  de 
Domfront ,  fie  4.  S.E.  de  Mortain.  Son  terroir  eft 
fertile  en  grains  fit  en  pâturages. 

CONCfcRVAUX  ,  dans  le  Laonnois.  Voye^ 
Conce-Vcreux. 

CONCEZES ,  bourg ,  en  Limofin ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  compte  ios»  feux.  Ce  bourg 
eft  à  7.1.N.0.dc  Erives. 

CONCHES  ,  Conch*  ou  Conc*t  Cafitllio,  ville  , 
chef-lieu  d'une  élection  de  fon  nom  ,  avec  un  bail- 
liage, une  vicomte ,  une  maréchaufféc ,  une  mairie, 
une  juftice  de  police  ,  un  grenier  à  fel  ,  &c.  -,  en 
Normandie,  diocefe  d'Evreux,  parlement  de  Rouen, 
intendance  d'Alençon.  On  compte  deux  paroiffes 
dans  la  ville  ,  Saintc-Foy  fit  Saint-Etienne  ,  une 
dans  le  fauxbourg  ,  fous  le  titre  de  Notre-Dame 
du  Val ,  fit  S60.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la 
croupe  d'une  montagne  ,  à  .j.  I.  S.  O.  d'Evreux, 
to.  S.  un  quart  à  1*0.  de  Rouen  ,  1.  fit  demie  N. 
de  Bretcuil ,  &  16.  N.  E.  d'Alençon.  Long.  1 8.  ;o. 
6.  lat.  48.  $<.  43.  11  y  a  à  Conclus  une  fameufe  ab- 
baye d'hommes  de  l'ordre  de  St.  Benoit  fit  de  la  con- 
grégation de  St.  Maur ,  fous  !e  titre  de  St.  Ticrre  fit 
St.  Paul ,  fit  un  ancien  chjtcau  qui  paffoit  autrefois 
pour  une  place  forte.  11  fe  tient  en  cette  ville  tous 
les  jeudis  un  marché  qui  eft  très-frequenté ,  fit  tous 
les  ans  ,  le  jour  de  St.  Pierre  ,  une  foire  très-con- 
fidérable  ,  où  il  fc  vend  de  toutes  fortes  de  denrées 
fit  principalement  une  très -grande  quantité  de 
bétail. 

Par  arrêt  du  confeil  d'état  du  Roi  ,  rendu  le  6. 
Janvier  1718. ,  fur  la  requête  préfentéc  parle  I^ic 
de  Bouillon ,  Comte  d'Evreux  Ôt  Marquis  de  Con- 
ches  ,  il  fut  permis  fit  ordonné  de  rendre  flottable 
le  ruiffeao  de  Conchcs  ,  depuis  les  fources  qui  font 
aux  pieds  des  murailles  de  la  ville  de  Conchcs  ,  jus- 
qu'au moulin  de  Grifoly ,  où  en  retournant  d'é- 
querre ,  il  va  fe  décharger  dans  la  rivière  d'Iton  ,  fit 
de-la  jufqu'à  Aquign/ ,  ou  Piton  fe  décharge  dans 
la  rivière  d'Eure.  Au  moyen  de  quelques  canaux 
qu'on  s'étoir  propofé  de  faire  ,  le  rurffeau  de  Con- 
ciles fi:  la  rivière  d'Iton  dévoient  être  rendus  pro- 
pres à  faire  flotter  les  bois  jufqucs  dans  la  rivicre 
d'Eure,  d'où  ces  bois  étantdcfrendusdans  la  Seine, 
auroient  été  voiturés  facilement  à  Rouen  fie  à 
Paris.  Mais  ce  projet  n'a  point  encore  été  effectue. 
Il  feroit  cependant  de  la  plus  grande  utilité  ,  prin- 
cipalement pour  l'exportation  des  bois  du  comté 
d'Evreux. 

L'abbaye  de  Conches  vaut  environ  jo.  mille  liv. 
de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoi- 
que la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  500. 
florins.  Elle  a  été  fondée  vers  l'an  io$c.par  Raoul 
II.  du  nom ,  Sire  de  Toefny  fit  de  Conches ,  Grand- 
Gonfalonier  de  Normandie. 

La  terre  de  Conches  étoit  autrefois  une  fei- 
gneurie  particulière  ,  qui  appartenoit  à  la  maifon 
de  Toefny,  des  Grands-Gonfaloniers  ou  Grands- 
Enfeignes  de  Normandie  ,fur  qui  elle  fut  confif- 
quée  par  Philippe  Augufte,  fie  donnée  à  la  mai- 
fon Royale  de  Courtcpay  ,  d'où  cjle.  paffa  à  celle 
d'Artois,  fur  qui  elle  fut  encore  conrifquée  fie 
donnée  au  Koi  de  Navarre  ,  puis  réunie  à  la  Cou- 
ronne. Elle  fait  aujourd'hui  partie  du  comté  d'E- 
vreux 1  donné  à  la  maifon  de  la  Tour  de  Bouillon- 
Vayt\  Evrcux.  .  .  . 
*  Par  lettres  du  »$.  Janvier  1 5*7.  ,  les  terres 
feigneuries  fit  vicomtes  de  Conches  furent  érigées 
en  comté  ;  fit  en  même  temps  il  fut  ordonné  que. 
les  appellations  des  jugements  des  officiers  defdits 
comtés  ,  feroient  portées  fans  moyen  au  parlement 
de  Rouen. 
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CoaSidétée  comme  diftrift  particulier  de  la  géné- 
ralité &  intendance  d'Alençon  ,  l'éle&ioa  de  Cou- 
ches eft  diviiee  en  treize  fergenteries ,  non-compris 
le  diftriét  de  la  ville  de  Conchcs  ,  dans  le/quelles 
on  compte  16).  paroiffès  ou  communautés  affooa- 
gées&  i$.  mille  998.  feux.  II  y  a  outre  cela  4$o. 
hameaux.  Le  terroir  de  cette  élection  eft  fertile  en 
grains  Si  eu  pâturages.  Il  y  a  auffi  beaucoup  de  bois  de 
des  mines  de  fer ,  dont  la  matière  fért  à  fabriquer 
toutes  fortes  de  munitions  de  guerre ,  d'uftenfiles  de 
cuifines ,  &  autres  ouvrages  de  fier ,  tels  que  des 
doux,  des  épingles ,  &c. 
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CONCHES  (le  Vieil  ),  en  Normandie ,  diocefe 
d'Evreux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'A- 
lençon  ,  éleftion  de  Conchei  ,  fergenterie  du  Gra- 
veron.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
nn  tiers  de  lieue  O.  S.  O.  de  Conches. 

CONCHES  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe 
de  Me  aux ,  parlement ,  intendance  oc  élection  de 
Paris.  On  y  compte  1 8.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
une  demi-lieue  de  Lagny  fie  de  la  rive  gauche  de  la 
Marne  ,  à  3. 1.  S.  O.  de  Meaux ,  &  4.  &  deux  tiers 
E.  un  quart  au  N.  de  Paris.  H  y  paflè  un  ruilTeau. 

CONCHÉS  ,  enBéarn  ,  diocefe  de  Lefcar,  par- 
lement de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  féaéchauflee 
&  recette  de  Morlas.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4. 1.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Morlas. 

CONCHIL  le  Temple  ,  en  Normandie ,  diocefe 
&  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion d'Abbeville ,  bailliage  de  Waban.  On  y  com- 
pte 30.  feux.  Cette  paroifle  ,  où  il  y  a  un  prieuré 
d'hommes  de  l'ordre  de  Saiot-Auguftin  ,  eft  à  quel- 
que diftance  de  la  rive  droite  de  PAutic ,  à  ï.  1.  fie 
quart  S.  O.  de  Montreuil ,  fit  $.  N.  O.  d'Abbeville. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  fie  en  pâturages. 

CONCHY  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Amiens ,  con- 
feil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Lille  ,  bailliage  ôc  recette  de  Hefdin.  On 
y  compte  32.  feux  fie  t  $7.  perfonnes.  Cette  paroifle 
eft  fituce  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Canche ,  à  1.  1.  fie  demie  S.  E.  de  Hefdin. 

CONCHY  les  Pots  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de 
Noyoo  fie  £  A  miens ,  parlement  de  Paris ,  ioten- 
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dance  d'Amiens  ,  élection  de  Montdidier.  On  y 
compte  184.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  fiequarc 
S.  E.  de  Montdidier. 

CONCIZE  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance  5c 
élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  arron-» 
diflementde  Monrtnorillon.  On  y  compte  18  J.  feux, 
Cette  paroifle  eft  limée  fur  la  rive  gauche  de  la  ri- 
vière deGartempe  ,  à  une  lieue  N.  de  Montmoril- 
lon  ,  fie  9.  S.  E.  de  Poitiers. 

CONCÛEUR  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autan  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  ïx.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  petite  lieue  N.  O.  de  Nuyts.  Sou 
terroir  eft  fertile  fit  agréable. 

CONCORDAT,  Pucia  inter  Summum  Pontificent 
&  Galliarum  Rcgestranfatla.  On  appelle  de  ce  nom 
en  France  un  acte  ou  traité  ,  fait  en  1 5 1 6.  à  Bou- 
logne en  Italie  ,  entre  le  Pape  Léon  X.  fie  le  Roi 
François  I.  Ce  traité  fert,  de  règlement  pour  les  no- 
minations aux  bénébees  confiftoriaux.  Il  tient  lieu 
de  la  pragmatique-fandion  ,  qui  fut  alors  abrogée , 
fie  il  abolit  la  liberté  des  élections. 

Au  commencement  du  chriftianifroe  ,les  Evêques 
étoient  établis  par  les  Apôtres  (  épitre  de  Saint- 
Paul  à  Tite  )  dans  les  lieux  où  ils  les  croyoient  né- 
ceflaires  ,  fie  ceux  -  là  en  établiflbient  d'autres. 
Comme  le  choix  d'un  Evêque  intéreflbit  infini- 
ment le  clergé  fit  le  peuple  de  Péglife  vacante ,  00 
les  y  appella  dans  la  fuite  ,  fie  cela  tourna  en  droit 
commun.  Voilà  ce  qui  appartient  à  l'églife  chré- 
tienne en  général.  Quant  à  l'églife  de  France  , 
voici  quelles  font  fes  maximes  fur  l'objet  dont  il 
eft  queftion. 

Nos  Rois  ,  difent  les  François ,  ayant  tous  les 
droits  du  peuple  ,  ont  par  conféquent  celui  de 
nommer  les  Evêques  qui  appartenoit  autrefois  au 
peuple.  Nous  voyons  dans  Grégoire  de  Tours  , 
continuent-ils  ,  que  depuis  Clovis  il  n'y  eut  pas 
un  feul  Evêque  qui  ne  fût  élu  par  l'ordre  ,  ou  du 
moins  du  confentement  du  Roi.  On  trouve  même 
dans  cette  hiftoire  beaucoup  d'exemples  d'Evêques 
qui  ont  été  nommés  par  le  Roi  feul ,  fans  que  per- 
fonne  s'y  foit  oppofé.  Auffi Saint-Grégoire, écrivant 
aux  Rois  de  France  ,  leur  fait  des  plaintes  de 
ce  qu'ils  ne  donnoient  pas  les  évêchés  à  de  bons 
fujets  ,  fit  les  prie  d'en  choilîr  de  meilleurs.  Ce 
Souverain  Pontife  reconnoît  donc  qu'ils  avoient  le 
droit  d'y  nommer.  (  Voye\  les  notes  de  M.  Bignon 
fur  la  cinquième  formule  du  premier  livre  de  Mar- 
culphe  ;  Baluze  fur  le  foixante-dix-huitieme  cha- 
pitre du  premier  liv.  des  capitul  ;  la  glofe  de  la 
pragmatique-fanftion  de  Saint-Louis  ). 

Les  Rois  de  France  de  la  féconde  race  conti- 
nuèrent de  donner  les  évêchés  ,  à  l'exception  de 
quelques  églifes  ,  auxquelles  par  un  privilège  par- 
ticulier fut  conlërvé  le  droit  d'élire  leurs  Evêques. 
Cependant  dans  ces  églifes ,  il  falloit  que  l'élection 
fe  fît  toujours  en  préfence  d'un  Commiflaire  du 
Roi.  Quant  aux  abbayes  ,  nos  Rois  les  donnoient 
auflî ,  fie  même  à  des  laïcs  ,  comme  cela  fe  prouve 
par  le  deuxième  livre  des  cdpitulaires  de  Charle- 
magne  fie  de  Louis  le  Débonnaire.  Sur  la  fin  de  la 
féconde  race  ,  la' plupart  des  bon  nés  abbayes  étoient 
pofledées  même  par  des  gens  mariés. 

La  foibleflè  des  premiers  Rois  de  la  troiilcme 
race  fut  caufe  que  ces  Princes  laifferent  perdre  le 
droit  qu'ils  avoient  de  nommer  aux  évêchés  fie  aux 
abbayes.  Les  chapitres  des  cathédrales  fie  les  Moines 
des  abbayes  s'emparèrent  des  élevions.  Mais  , 
comme  ces  élections  fe  faifoient  rarement  fans 
qu'il  s'y  rencontrât  de  grandes  difficultés  ,  cela 
donna  occafion  aux  Papes  de  s'attribuer  le  droit 
de  nommer  aux  évêchés  fit  aux  abbayes.  Pour  s'op- 
pofer  à  une  pareille  entreprife  ,  le  Roi  Saint-Louis 
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fit  en  1168.  la  pragmatique-fanction  ,  par  laquelle 
ce  Prince  établit  les  élections  libres  dans  les  cathé- 
drales fit  dans  toutes  les  autres  églifcs  de  fon  royaume. 

Dans  le  quatorzième  fiecle ,  les  Papes  rélîdans 
a  Avignon ,  fit  manquans  de  moyens  pour  fubfifter 
avec  toute  la  décence  convenable  ,  à  çaufe  du  fchif- 
me  qui  avoit  fouflrait  à  leur  obédience  une  partie 
confidérable  de  l'Europe ,  imaginèrent  les  annates , 
les  grâces  expectatives  fit  les"  réferves.  Le  concile 
de  Confiance  termina  le  fchifme ,  mais  ne  détruifit 
pas  ces  nouveaux  moyens  dont  nous  venons  de  faire 
mention  ,  fit  qui  a  voient  été  imaginés  par  les 
Papes.  Us  furent  cependant  réformés  peu  de  temps 
après  par  le  concile  de  Bâle  ;  mais  ce  concile 
n'ayant  pas  plu  à  tout  le  monde ,  il  demeura  fans 
effetdu  moins  en  grande  partie.  Le  Roi  Charles  VII. 
voulant  remédier  à  quantité  de  défordres  qu'occa- 
lîonnoient  les  annates  ,  les  grâces  expectatives  & 
les  réferves  ,  aflèmbla  à  .Bourges  les  Prélats  &  les 
eccléfiaftiques  les  plus  diftingues  de  fon  royaume  , 
&  conjointement  avec  eux  les  plus  habiles  Docteurs , 
fit  fur  leurs  avis  il  fit ,  en  ,  une  ordonnance 
qui  fut  nommée  la  Pragmatique  ~Sanflion.  Elle 
accepte  purement  &  fîmplement  plufieurs  décrets 
du  concile  de  Bâle ,  fit  à  quelques  autres  elle  ajoute 
des  conditions  fit  des  modifications.  Le  décret  des 
élections  y  eft  inféré  mot-3-mot.  Par  ce  décret  elles 
font  rétablies  ,  fit  les  grâces  expectatives  abolies 
auffi-bien  que  les  réferves.  La  pragmatique-fanctioa 
fut  exactement  oblêrvée  en  France  ,  pendant  la 
vie  de  Charles  VII.  ,  malgré  les  mouvements  que 
fe  donnèrent  pour  la  faire  abroger  les  Papes  Eu- 
gène IV.  fit  Pie  II. 

Sous  Louis  XI. ,  Jean  Godefroy,  Evèque  d'Arras , 
promit  au  Pape  de  porter  le  Roi  à  abroger  la  prag- 
rnatique-fanétion.  Pour  l'engager  à  lui  tenir  parole , 
le  Pape  le  fit  Cardinal  ;  &  à  fa  follidtation ,  la 
pragmatique  fut  abrogée.  Cependant  elle  fut  tou- 
jours obfervée,  à  l'exception  de  ce  qui  concernoit 
les  réferves  &  les  expectatives.  Paul  II.  fuivit  l'ou- 
vrage que  fon  prédéceiïeuravoit  commencé,  fit  promit 
un  chapeau  de  Cardinal  à  Jean  Balue  ,  s'ilpouvoit 
réuffir  à  faire  enrégiftrer  l'abrogation  de  la  prag- 
matique-fanction  dans  tous  les  parlements  du  ro- 
yaume. Saint-Romain  ,  alors  Procureur-Général  du 

fortement  de  Paris ,  s'oppofa  fi  vigoureufement  à 
'enrégiftrement  ,  que  Balue  ne  put  venir  à  bout 
d'autre  chofe  ,  malgré  fes  foins  ,  finon  de  la  faire 
recevoir  au  Châtelet.  Cependant  PUniverfité  fit  le 
Rerteur  avoient  déjà  déclaré  fit  déclarèrent  encore 
au  Légat  du  Pape  &  au  Châtelet ,  qu'ils  interjet- 
toient  appel  de  cette  abrogation  au  futur  concile. 

Les  états  du  royaume  aflemblés  à  Tours  ,  au 
commencement  du  règne  de  Charles  VIII.  ,  firent 
de  grandes  inftances  pour  le  rctabliflement  de  la 
pragmatique  -  fanction  dans  tous  fes  chefs.  Mais 
cette  afîèmblée  fe  Cpara  fans  avoir  rien  décidé  fur 
un  point  auffi  important  ,  fit  cependant  la  prag- 
matique fut  obfervée  pendant  tout  le  règne  de 
Charles  VllL 

Louis  XIL  étant  parvenu  à  la  couronne  ,  or- 
donna en  1499.  que  la  pragmatique  ferait  inviola- 
blcment  obfervée  ;  fit  en  effet  elle  le  fut  jufqu'en 
1  j  1 5.  que  François  L  fit  Léon  X.  s'étant  abouchés 
à  Boulogne  ,  firent ,  comme  nous  l'avons  déjà  dit , 
le  traité  qu'on  appelle  le  Concordat.  Le  Roi  trouva 
beaucoup  de  difhculrés  à  faire  recevoir  cette  nou- 
velle loi  ;  &  comme  le  parlement  fiavorifoit  tou- 
jours les  élections ,  Sa  Majefté  fut  obligée  d'attri- 
buer au  grand  -  confeil  la  connoiflanec  de  ces 
matières. 

Par  le  concordat  ,  les  élections  font  abolies  ; 
le  Roi  fit  fes  fucceueurs  ont  ie  droit  de  nommer 
aux  évéctaés ,  abbayes  &  autres  bénéfices  connus  au- 
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joard'hui  (bus  le  nom  de  bénéfice*  confîftoriaux ,  de 
le  Pape  pourvoira  celui  qui  fera  nommé  par  le  Roi 
à  un  e  vêché ,  pourvu  qu'il  foit  au  moins  dans  la  vingt- 
feptieme  année  de  fon  âge ,  fit  Docteur  ou  Licencié 
en  théologie  ou  en  droit  canon  ,  à  moins  qu'il  ne  foit 
Prince  du  fang ,  ou  Religieux  d'un  ordre  qui  ne  per- 
mette pas  qu'il  prenne  des  degrés.  L'âge  requis  pour 
les  abbayes  fit  prieurés ,  eft  au  moins  de  vingt-trois 
ans.  Par  le  même  traité ,  le  Roi  accorda  au  Pape  les 
annates. 

La  Provence ,  la  Bretagne  fit  les  pays  nouvelle, 
ment  conquis,  n'ayant  point  été  compris  dans  le 
concordat ,  nos  Rois  ont  toujours  obtenu  des  bulles , 
qu'on  appelle  induits  ,  pour  nommer  aux  évêctks 
&  aux  abbayes  de  ces  provinces.  Et  dans  les  bulles 
que  le  Pape  donne  aux  Prélats  de  ces  pays  ,  on  met 
vigore  induit i ,  au  lieu  que  dans  toutes  les  autres  on 
met  vigore  concordatorum.  L'induit  de  Louis  XIV. 
fut  accordé  à  ce  Prince  par  le  Pape  Urbain  VIII. 
en  1644. 

Le  Roi  nomme  à  tous  les  archevêchés  &  évèchés 
de  France.  L'ufage  eft  aujourd'hui  que  lorfque  Sa 
Majefté  a  choifî  ceuxqu'Elle  veut  nommer  ,  Elle  en 
fane  d  refier  un  mémoire  par  le  Miniftre  chargé  de 
ce  département ,  le  ligne  Elle-même ,  &  l'envoie 
au  Secrétaire  d'état  qui  a  auffi  ce  département ,  pour 
qu'il  en  expédie  les  brevets  de  nomination. 

On  remet  à  celui  qui  eft  nommé  ,  outre  fon  bre- 
vet, trois  lettres  que  le  Roi  écrit  ;  fçavoir,  une  M 
Pape ,  une  au  Cardinal  Protecteur  des  affaires  de 
France,  fit  la  troifieme  à  fon  Ambaftadeur  auprès 
du  Saint-Siège.  Muni  de  ces  pièces,  le  fu  jet  nommé 
fait  faire  une  information  de  vie  Cr  morurf  devant  le 
Nonce  du  Pape,  &  en  fon  abfence  devant  l'Evéque 
du  lieu  où  il  eft  né,  fit  devant  celui  du  lieu  où  il  de- 
meure. 11  fait  enfuite  fa  prufoffion  de  foi  entre  les 
mains  de  fon  Evéque  ,  fit  fait  faire  une  information 
de  l'état  de  PEvcché  auquel  il  eft  nommé.  Il  envoie 
a  Rome  ces  trois  actes  avec  les  trois  lettres  fit  le  bre- 
vet du  Roi.  Le  Banquier  expéditionnaire  en  cour 
de  Rome ,  à  qui  elles  font  adreflees ,  porte  d'abord 
toutes  ces  lettres  à  l'AmbafTadeur  du  RoL  Ce  Mi- 
niftre écrit  de  fa  main  fur  les  lettres  de  nomination, 
expediatur.  On  met  enfuite  toutes  ces  pièces  entre 
les  mains  du  Cardinal  Protecteur  des  affaires  de 
France  ,  qui  les  examine  avec  trois  autres  Cardi- 
naux, lefquels  font  les  Chefs  des  ordres.  Si  le  nommé 
eft  trouvé  capable ,  le  Cardinal  Protecteur  déclare 
dans  le  premier  confiftoire  qui  fe  tient  enfuite,  qu'il 
propofera  dans  le  confiftoire  fuivant  un  tel  évêché 
pour  celui  qui  eft  nommé,  fit  cette  déclaration  s'ap- 
pelle la  préconifation  d'un  évêché. 

Le  jour  du  fécond  confiftoire  étant  venu,  le  Car- 
dinal Protecteur  propofe  l'état  de  l'éveché  qui  eft  à 
pourvoir  ,  fit  les  qualités  de  la  perfonne  que  le  Rot 
a  nommée.  Après  avoir  pris  l'avis  des  Cardinaux , 
le  Pape  ordonne  que  l'on  expédie  les  bulles  pour  ce- 
lui qui  a  été  propofé.  Le  Cardinal  Protecteur  ou 
celui  qui  fait  la  préconifation  ,  drefib  la  cédulle 
qu'on  appelle  confiftoriale  ,  laquelle  contient  la 
provifion  faite  par  le  Pape,  fit  l'envoie  à  un  Vice- 
Chancelier  qui  en  fait  une  autre  ,  fur  laquelle  les 
bulles  font  expédiées  à  la  daterie. 

On  expédie  au  nouveau  Prélat  jufqu'à  neuf  diffé- 
rentes bulles.  La  première  fit  la  principale  fe  nomme 
la  bulle  de  provifioo.  Elle  eft  adreflée  à  PEvèque- 
mème  ;  fit  par  cette  bulle ,  le  Pape  annonce  au  fu- 
jet  qui  a  été  nommé  par  le  Roi ,  qu'il  le  pourvoit 
de  l'évêché.  La  féconde  bulle  contient  la  comnùlTion 
que  le  Pape  donne  à  un  ou  plufieurs  Evêques,  pour 
faire  la  cérémonie  du  facre ,  fit  elle  s'appelle  munus 
conjtcration  'u.  Elle  contient  auffi  la  forme  du  fer- 
ment que  doit  faire  l'Evoque Jorfqu'on  le  facre.  La 
troifieme  s'adresse  au  Roi.  La  quatrième  au  Métropo- 
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Iitain  ;  mais  quand  c'eft  une  bulle  pour  un  Arche- 
vêque ,  elle  eu  adreflee  aux  Evèques  Tes  fuffragants. 
La  cinquième  eft  adreflee  au  chapitre  diocéfain.  La 
fixieme  au  clergé  du  diocefe.  La  feptiemezu  peuple. 
La  huitième  aux  vafl'aux  de  l'évéché.  La  neuvième  y 
enfin  ,  eft  la  bulle  d'abfoiution. 

Outre  le»  bulles ,  le  Pape  envoie  aux  Archevêques 
le  fallium  :  c'eft  un  ornement  dont  ils  fe  fervent 
loriqu'ils  officient  pontificalement ,  fit  qui  marque 
l'autorité  qu'ils  ont  fur  leurs  fuffragants.  Aufli  fans 
le  palliurn  les  Archevêques  n'exercent  aucune  des 
fondions  de  l'ordre  épilcopal.  Cet  ornement  eft  fait 
en  forme  de  bande  large  de  trois  doigts  ,  &  il  eft  de 
laine  blanche.  11  entoure  les  épaules  comme  de  pe- 
tites bretelles  ,  ck  a  des  pendants  par  devant  ck  par 
derrière  ,  qui  ont  de  petites  lames  de  plomb  arron- 
dies aux  extrémités,  couvertes  de  foie  noire  ,  avec 
quatre  croix  rouges. 

Après  que  l'Evêque  nommé  a  reçu  fes  bulles ,  il 
f«  fait  (kerer  par  trois  Evèques ,  de  prête  enfuite  le 
serment  de  fidélité  entre  les  mains  du  Roi.  On  le  prête 
même  quelquefois  avant  que  d'être  fàcré  ,  pourvu 
qu'on  ait  des  bulles. 

L'obligation  d'obtenir  des  bulles  du  Pape  pour  les 
évêchés,  6t  les  autres  bénéfices  conlîftoriaux ,  Si 
de  payer  pour  cela  Vannate  ou  le  revenu  d'une  an- 
née de  ce  bénéfice  au  Pape,  n'eft  fondée,  continuent 
les  François ,  que  fur  le  concordat  pafle  entre  le 
Pape  Léon  X.  ck  le  Roi  François  I.  Les  parlements 
s'oppoferent  vigoureufement  à  ce  nouveau  fyftème 
&  en  firent  fentir  tous  les  inconvénients ,  mais  ce 
fut  envain.  Avant  ce  traitéjes  églifes  cathédrales  éli- 
foient  leurs  Evèques, cklesélusn'avoientbefoinaprès 
cela  que  de  la  confirmation  du  Métropolitain  pour 
fc  faire  facrer  &  fe  mettre  en  poffeflion.  François  I. 
fut  obligé  de  faire  le  traité  en  queftion  ,  à  caufe 
de  la  guerre  qu'il  avoit  en  Italie  ,  dans  laquelle 
Léon  X.  pouvoit  lui  porter  un  grand  préjudice  en  fe 
déclarant  pour  fes  ennemis. 

CONCORET  ,  en  Bretagne ,  diocefe  Si  recette 
de  Saint-Malo ,  parlementât  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  «4.  feux  deux  tiers  &  un  quart  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  à  douze  lieues  S.  S.  O.  de 
Saint-Malo. 

CONCORREZ  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Cler- 
moot  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
paroifle  elt  lituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CONCORSAUTou  Concreflault,  Concurcallum , 
ville  avec  un  bon  château  ,  un  bailliage  &  une  juftice 
Royale ,  en  Berry,  diocefe,  intendance  Si  élection 
de  Bourges ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  la  grande  Sau- 
dre  ,  à  4. 1.  &  tiers  S.  O.  de  Briare  Si  de  la  Loire  , 
&  9.  &  quart  N.  N.  E.  de  Bourges.  Son  églife  pa- 
roifliale  eft  fous  l'invocation  de  Saint-Pierre  ,  &  eft 
fituée  à  une  des  extrémités  de  la  ville.  Le  château 
eft  un  peu  au-deflus.  On  y  voit  en  plufieurs  endroits 
les  armes  de  Jean ,  Duc  de  Berry  ,  avec  un  ours  ck 
un  cygne  pour  fupports  ;  ce  qui  donne  lieu  de  préfu- 
mer  que  le  château  dont  il  s'agit,  a  été  rétabli  par  ce 
Prince.  Le  bailliage  de  Concorfaut  eft  régi  par  la 
coutume  de  Berry  pour  les  rotures,  &  par  celle  de 
Lorris  pour  les  fiefs.  Ce  bailliage  eft  fort  étendu  , 
&  comprend  les  châtellenies  de  Vailly,  d'Argent, 
de  Clermont  &  de  Beaujeu.  Aurefte ,  la  ville  dont 
il  s'agit,  étoit  autrefois  bien  plusconfidérable  qu'elle 
n'eft  à  préfent.  Mais  ayant  été  ruinée  pendant  les 
guerres  de  religion ,  elle  n'a  pu  fe  rétablir  depuis  ; 
de  forte  que  ce  n'eltplus,  à  proprement  parler,  qu'un 
gros  bourg.  Cette  ville  a  eu  des  Seigneurs  particu- 
liers dès  le  onzième  ficelé.  Le  Roi  Jean  l'acquit  en 
ijt  c  t .  Charles  VII.  la  donna  à  Beraud  -  Stuard  ,  Ca- 
pitaine de  la  garde  écoûoûe ,  d'où  elle  a  pafle  aux 
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maifons  de  Meoipeny  &  de  Alamant.  Aujourd'hui 
l'abbaye  de  Saint-Sulpicc  de  Bourges  jouit  d'une  par- 
tie de  la  feigneurie.  On  refpire  en  cette  ville  un  très- 
bon  air.  Le  pays  des  environs  eft  agréable  Si  fertile. 
On  y  nourrit  beaucoup  de  bétail  &  fur-tout  de  che- 
vaux. La  volaille  Si  le  gibier  y  font  abondans. 

CONCOULES,  en  Languedoc,  diocefe  &  re- 
cette d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  tj<.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  8.  lieues  N. 
O.  d'Uzès. 

CONCOULES  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Viviers  ,  parlement  de  Touloufe ,  généra- 
lité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On 
n'y  compte  que  6.  feux. 

CONCOURES ,  en  Rouergue  ,  diocefe  ck  élec- 
tion de  Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  2.  feux  71* 
bellugues  &  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

CONCOURS,  en  Quercy,  diocefe  &  élection 
de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  7.  feux  $7.  bellugues 
&  trois  quarts  de  beliugue  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  ,  en  vins 
Si  en  pâturages ,  à  4.  I.  E.  S.  E.  de  Cahors. 

CONCOURSON  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe 
de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours  ,  élection  de  Montreuil-Bellay.  On  y  compte 
83.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  petite  rivière  de 
Layon ,  dans  une  contrée  où  il  y  a  des  mines  de 
charbon  de  terre  ,  à  a.  lieues  &  quart  O.N.  O.  de 
Montreuil-Bellay  ,  &  j.  &  demie  S.  O.  de  Saumur. 
Il  y  a  auflî  des  bois. 

CONCRENNER  ,  bourg  ,  en  Poitou  ,  diocefe 
Si  intendance  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  du  Blanc.  On  y  compte  1 80.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  une  bonne  lieue  S.  du  Blanc. 

CONCRESSAULT  ,  en  Berry.  Voye\  Concor- 
faut. 

CONCRUIL,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette 
de  Nantes  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  ai.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette 
parotHe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
ck  en  excellens  pâturages  ,  fur  une  petite  rivière ,  à 
a.  lieues  ck  demie  de  la  Vilaine,  &  9.  N.  N.  O. de 
Nantes. 

CONDAC  ,  en  Poitou ,  diocefe  ,  intendance  Se 
élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  arron- 
diflement  de  Montmorillon.  On  y  compte  31.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  entre  la  Trimouille& 
Montmorillon  ,  dans  une  contrée  fertile ,  à  1 1 . 1.  S. 
E.  de  Poitiers. 

CONDAMINE ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befaoçon  ,  bailliage  & 
recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  $4.  feux.- 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  les  confins  de  la  province 
de  Bourgogne  ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  0.  S.  O. 
de  Lons-le-Saulnier. 

C  ON  DAT  ,  en  Auvergne  ,  dans  l'élection  de 
Riom.  Voyc\  Coudât. 

CONDAT  ,  en  Angoumois ,  diocefe  ck  élection 
d'Angoulème  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  95.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  Charente ,  à  8. 1.  N.  N.  E.  de  Limoges, 
&  à  demi-lieue  E.  de  Ruftec. 

CONDAT  ,  en  Périgord  ,  diocefe  ck  éleftion  de 
Périgueux ,  parlement  ck  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  1)1.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
demi-lieue  N.  E.  de  Brantôme ,  &  à  3.  1.  Si  demie 
N.  de  Périgueux. 

CONDAT  ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  élection  de 
Sarlat ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  144.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Vezere ,  à  3.  I.  &  quart  N.  N.  E, 


de  Sarlat.  H  y  a  une  commandcric  de  l'ordre  de 
Malte  ,  ri--  la  langau  de  Provence  &  du  grand- 
prieuré  de  Touloufe.  Cette  commanderie  vaut  dix 
mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  eu  eft  pourvu. 

CONDAT  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rhodes , 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montau- 
ban  ,  éleÂion  de  Figeac.  On  y  compte  3.  feux  z  t. 
bellugues  &  un  quart  de  bcllugue  de  feu.  Cette  pa- 
roiffe  eft  fîtuée  dans  une  contrée  fertile,  à  11.  I. 
N.  0.  deFigeac,  &  à  une  lieue  de  la  rive  droite  de 
la  Dordnçne. 

CONDAT  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
Chilon,  reflort  de  Saint-Laurent.  Ou  y  compte 
61.  feux.  Cette  paroifle  cftlituéc  fur  la  rivière  de 
Soutenant, à  3. 1.  S.  E.  deLouhans,  &  8.  ôc  a.  tiers 
S.  E.  de  Châlon.  H  en  dépend  plulîeurs  hameaux. 

CONDAT  en  Feniers  ,  bourg  ,  en  Auvergne  , 
diocefe  &  élection  de  Clermout  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Riom.  On  y  compte  340. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une  petite  diftance  de  la 
rivière  de  Rue,  à  J.  1.3c demie  N.  N.  O.de  Murât, 
&  1 1.  S.  S.  O.  de  Clcrmont.  Son  terroir  eft  fertile 
en  grains  &  en  exccllens  pâturages.  Auffi  on  y 
nourrit  une  très-grande  quantité  de  bétail.  L'air  y 
eft  très-pur. 

CONDAT  près  Limoges  ,  en  Limofin,  diocefe, 
intendance  &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  110.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fur  la  rive  gauche  de  la  Vienne  ,  à  une  lieue 
S.  O.  de  Limoges. 

CONDAT  près  Montboiflîer ,  en  Auvergne  , 
diocefe  &  élection  de  Clcrmont  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Riom.  On  y  compte  187.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  9.  L  S.  E.  de  Clermont.  Son 
terroir  eft  fertile. 

CONDAT  d'Uzerche  ,  en  Limofin  ,  diocefe, 
intendance  &  éle&ion  de  Limoges  ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  188.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  N.  N.  E.  d'Uzerche ,  &  9.  Ôc  demie 
S.  E.  de  Limoges. 

CONDAT,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage  & 
recette  de  Châlon  ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fîtuée  dans  une  contrée  également  fertile  &  agréable. 

CONDÉ  Ù  Condat  :  ce  font  deux  noms  Ano- 
nymes qui  lignifient  la  même  ebofe  que  confluent 
ou  jon&ion  de  deux  rivières. 

CONDÉ ,  Ccndjte  ,  Condatum  ,  Conâxum  ,  Con- 
ittum  ,  ville  très-forte  ,  avec  une  églife  collégiale, 
en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray ,  parlement  de 
Douay,  intendance  de  Lille  ,  fubdélégation  de  Bou- 
chainavec  laquelle  fe  trouve  réunie  celle  de  Condé. 
On  y  compte  $99.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  près 
du  confluent  de  la  Haifne  avec  l'Efcaut ,  dans  un 
terrein  fort  bas  &  marécageux ,  à  1.  I.  N.  E.  de 
Valenciennes  ,  3.  &  demie  O.  de  Mon  s  ,  4.  S.  E. 
de  Tournay ,  4.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Bouchain  , 
j.  N.  O.  do  Maubeuge  ,  7.  &  deux  tiers  S.  E.  de 
Lille ,  &  7.  E.  N.  E.  de  Douay.  Long.  21.  15.  33. 
lat.  $0. 16.  «ç,.  Le  chapitre  de  fon  églife  collégiale 
eft  compofé  de  viiigt-îix  prébendes ,  mais  il  n'y  en 
a  que  vingt-deux  qui  foient  remplies.  Le  Roi  nom- 
me à  douze ,  ôc  le  Seigneur  à  dix  autres. 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  eft  une  place  très- 
irréguliere  &  des  plus  fortes  du  royaume.  Ses  for- 
tifications confifteut  en  huit  battions  de  la  conftruc- 
tion  du  Chevalier  de  Ville.  Cinq  de  ces  battions  , 
firués  du  côté  de  la  hauteur ,  font  furmontés  d'au- 
tant de  cavaliers.  Quatre  grandes  demi-lunes  cou- 
vrent le  front  de  la  place  du  côté  de  la  hauteur. 
Celles  du  milieu  font  retranchées  par  une  antre  pe- 
tite demi-lune.  De  ce  côté-là  le  foflé  des  ouvrages 
eft  à  fec  ,  Ôc  il  eft  accompagné  d'un  cbeoua- 
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couvert  revêtu.  Au  milieu  du  fofle  eft  une  petite 
cunette  ,  ou  ruifleau  qui  fert  de  communication  au 
canal  du  Jart  à  l'Efcaut.  Le  fofle  qui  entoure  le 
refte  de  la  place  eft  rempb  en  partie  par  l'Efcaut 
&  en  partie  par  la  Haiûie.  Depuis  la  hauteur  juf- 
qu'à  la  rivière  de  Haifne  ,  le  fofle  eft  couvert  d'une 
grofle  digue  ou  élévation  de  terre.  On  entre  dans 
Condé  par  trois  portes.  Les  rues  y  font  fort  irré- 
gulieres  ,  de  on  n'y  trouve  que  deux  ou  trois  petites 
places  fort  mal  confinâtes.  L'églife  principale  eft 
bien  bâtie.  Le  château  eft  au  confluent  des  deux 
rivières ,  vers  le  midi  de  la  place  :  il  eft  fort  «ré- 
gulier ,  &  il  eft  compofé  de  dix  tours  rondes  à  l'an- 
tique. De  l'autre  côté  de  l'Efcaut,  ce  château  eft 
couvert  par  une  partie  de  l'enceinte  de  la  ville,  en 
forme  d'ouvrage-à-corne  ,  dont  le  front  eft  couvert 
d'une  double  demi-lune.  A  chacune  de  ces  extré- 
mités eft  encore  une  autre  demi-lune.  Tous  ces  ou- 
vrages font  entourés  d'un  bon  fofle  &  d'un  che- 
min-couvert. Prcfque  toute  la  ville  eft  défendue 
d'ailleurs  par  de  grandes  inondations  ,  que  l'on  peut 
former  en  tout  temps  ;  ce  qui  eft  caufe  qu'on 
n'arrive  à  Condé  que  par  des  chauflées  fort  hautes. 
Outre  les  ouvrages  dont  nous  venons  de  parler ,  il 
y  a  encore  pluficurs  redoutes  autour  de  Condé , 
&  entr'autres  celle  de  Twencclles  ou  Thiveflèlle , 
qui  eft  furie  Honneau  ,  dans  une  inondation,  à 
une  demi-lieue  S.  E.  de  Condé.  Cette  redoute  for- 
me un  quarré-long ,  entouré  d'un  petit  fofle.  Elle 
eft  revêtue  de  maçonnerie  ,  &  au-dedans  font  deux 
corps  de  cazernes  ,  avec  quelques  corps-de-garde. 

11  y  a  grand  état  major  pour  la  ville  de  Coudé  , 
fçavoir  ,  un  Gouverneur  aux  appointements  de 
onze  mille  150.  liv.  &  qui  a  64J0.  liv.  d'émolu- 
ments ,  un  Lieutenant  de  Roi  qui  a  3000.  liv.  d'ap- 
pointements de  3«o$.  liv.  d'émoluments,  un  Ma- 
jor ,  un  Aide-Major  &  un  Capitaine  des  portes. 
A  la  redoute  de  Twencclles  ,  il  y  a  un  Comman- 
dant avec  iïoo.  liv.  d'appointements  &  an.  liv. 
d'émoluments.  11  y  a  outre  cela  un  Aumônier  ou 
Chapelain. 

En  1676. ,  le  Roi  Louis  le  Grand  afttégea  Condé 
&  fe  rendit  maître  de  cette  place  ,  qui  lui  fut 
cédée  par  le  traité  de  Nimegue  en  1 678. 

La  ville  de  Condé  avec  fes  dépendances  a  appar- 
tenu à  la  maifon  d'Avefnes  ,  &  puis  à  celle  de 
Chatillon-Saint-Pot.  Elle  entra  dans  la  maifon  de 
Bourbon  par  le  mariage  de  François  de  Bourbon, 
Comte  de  Vendôme  ,  avec  Marie  de  Luxembourg , 
fille  ainée  &  héritière  de  Pierre  IL  de  Luxembourg, 
Comte  de  Saint-Pol  &  de  Soiflons  ,  Vicomte  de 
Meaux  ,  Seigneur  de  Condé  de  d'Enguien ,  mort 
en  148  t.  C'ctt  ce  qui  a  donné  occafion  à  une  des 
branches  de  la  maifon  de  Bourbon  ,  d'en  prendre  le 
nom  ,  qui  la  diftingue  de  celle  de  Conty.  François 
de  Bourbon  ,  Comte  de  Vendôme ,  époux  de  Marie 
de  Luxembourg-Saint-fol  ,  meurt  en  146$.  Soo 
petit-fils ,  Louis  1.  de  Bourbon  ,  Prince  de  Condé , 
oncle  du  Roi  Henri  IV. ,  eft  tué  à  la  bataille  de 
Jarnac  en  1 569.  Ce  même  Louis  I.  eft  le  chef  de  la 
maifon  de  Condé  ,  &  il  eft  le  feptieme  ayeul  de 
Louis-Henri  H.  de  Bourbon  ,  Prince  de  Condé  , 
ncen  1736. 

Charles-Quint  ayant  pris  cette  ville  fur  les  Fran- 
çois ,  la  donna  à  la  maifon  de  Lalain  ,  d'où  elle  a 
pafle  à  celle  de  Croy-Solre  ,  qui  la  poflede  aujour- 
d'hui fous  la  fouveraineté  de  la  France.  Elle  faîfoit 
autrefois  partie  de  la  châtellenie  d'Ath ,  dont  elle  a 
été  démembrée.  Le  Seigneur  poflede  les  trois  quarts 
des  bois  qui  en  dépendent ,  &  l'autre  quart  eft  au 
Roi.  La  nomination  du  Magiftrat  appartenoit  au 
Seigneur  du  lieu  ,  mais  depuis  la  ceflîon  de  cette 
place,  le  Roi  a  jugé  à  propos  de  le  faire  établiren  fon 
nom.  Ce  Magiftrat  a  fcul  la  jurifdiftion  dans  la  ville. 
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Le  territoire  de  Condé  eft  peu  confidérable  ;  ÔC 
il  le  feroit  encore  moins  ,  fi  le  Roi  n'avoit  fait 
deffécher  trente  mille  bonniers  de  terre ,  quiavoient 
été  inondes  du  temps  du  gouvernement  d'Efpagne , 
l'inondation  faifant  alors  la  principale  Ôt  la  meil- 
leure défenfe  de  cette  place. 

Pour  ce  qui  concerne  la  fuhdélégation  ôc  les  dé- 
pendances de  Condé ,  voye\  Bouchain. 

CONDE'  (  Vitfux  )  ,  en  Haynault  ,  diocefe  de 
Cambray  ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  de 
Lille  ,  fuhdélégation  &  recette  de  Bouchain  ôt 
Condé.  On  y  compte  29.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Efcaut ,  à  une  demi- 
lieue  N.  O.  de  la  ville  de  Condé. 

CONDE*  ou  Saint-Laurent  de  Condé  ,  en  Nor- 
mandie , diocefe  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen, 
intendance  ôt  élection  de  Caen  ,  fergenterie  de 
Brettevillc-fur-Laize.On  y  compte  86.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  l'Orne  ,  à  2. 1.  &  deux  tiers  S.  de  Caen. 

CONDE*  ou  Candé  ,  rivière  de  Quercy  ,  qui 
prend  fa  fource  près  du  village  de  Beltsont ,  reçoit 
la  Lere  ,  ôc  fe  jette  enfuite  dans  l'Aveyrou.  Son 
cours  n'eft  que  de  cinq  ou  fix  lieues. 

CONDE' ,  bourg  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  ôc 
élection  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Orléans.  On  y  compte  248.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rivière  de  Huigne  ,  à  une  lieue  Ôc 
demie  N.  N.  E.  de  Nogent-le-Rotrou  ,  &  9.  Ôc 
quart  O.  S.  O.  de  Chartres.  Son  terroir  eft  fertile 
oc  agréable. 

CONDE'  ,  dans  le  Mantoîs  ,  au  gouvernement 
général  de  Plfle-de-France  ,  diocefe  de  Chartres , 
parlement  ôc  intendance  de  Montfort  -  l'Amaury. 
On  y  compte  54.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  petite  rivière  de  Vegre  ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  de 
Montfort  -  l'Amaury  ,  &  $.  &  demie  O.  S.  O.  de 
Verfailles. 

CONDE' ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  intendance  ôc 
élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  doyenné 
d'Airaine.  On  y  compte  236.  feux  ,  y  compris 
ceux  de  Folie.  Cette  communauté  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Somme  ,  à  3.  1.  &  deux  tiers  N. 
O.  d'Amiens ,  OC  une  N.  N.  E.  d'Airaine. 

CONDE'  ,  dans  le  Laonnois  ,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  Ôe  élection  de 
Laon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soifions. 
On  y  compte  24.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  gauche  de  l'Aifne ,  à  4. 1.  N.  N.  O. 
de  Rheims  ,  &  c.  &  quart  S.  E.  de  Laon. 

CONDE'  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe 
et  intendance  de  Soifions  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Château  -  Thierry.  On  y  compte  147. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une  petite  rivière 
à  2. 1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Château-Thierry  ,  & 
a.  S.  S.  O.  de  Dormans.  Son  terroir  eft  fertile. 

CONDE',  en  Champagne  ,  diocefe  de  Rheims  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élec- 
tion d'Epernay.  On  y  compte  13$.  feux  ,  y  compris 
ceux  de  plufieurs  hameaux  qui  en  dépendent.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Marne  , 
à  3.  1.  E.  S.  £.  d'Epernay ,  ôc  autant  N.  O.  de 
Châlons. 

CONDE'  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  ,  élection  ôt  fer- 
genterie d'Alençon.  On  y  compte  109.  feux.  Cette 
paroifle  cft  fituee  en  pays  de  grains  ôc  de  bons 
pâturages. 

CONDE'  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Befancon, 
parlement  ôc  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  Châ- 
lon ,  reflbrt  de  Saint-Laurent.  On  y  compte  24.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  une  hauteur,  auprès 
de  la  rivière  de  Braine  ,  à  2. 1.  &  quart  N.  N.  E.  de 
Louhans  ,  ôc  $.  &  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Châlon. 
Trnne  U. 
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CONDE'  ,  bourg ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  &  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  400.  feux.  Voye\  Conflans-en-Jarnify. 

CONDE' ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de  Saint» 
Claude  ,  parlement  ôc  intendance  de  Befiinçon  , 
bailliage  ôc  recette  d'Orgelet.  On  n'y  compte  que 
8.  feux.  Cette  communauté  cft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

CONDE' ,  bourg  &  fergenterie  ,  en  Normandie , 
diocefe  d'Evreux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance d'Alcnçon,  élection  de  Conches.  On  y  com- 
pte 2  2 1 .  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  d'Iton, 
à  une  demi-lieue  E.  de  Breteuil ,  &  à  2. 1.  &  deux 
tiers  S.  un  quart  à  l'E.  de  Conches.  Son  terroir  eft 
fertile.  Les  itinéraires  font  mention  de  ce  bourg 
fous  le  nom  de  Condatt.  C'eft  de  ce  lieu  que  part 
l'Evêque  d'Evreux  (  qui  en  cft  le  Seigneur  )  ,  pour 
aller  prendre  pofléfiion  de  fon  évêché  ,  quand  il 
fait  cette  fonction  en  cérémonie.  Au  refte  ,  Condé 
eft  à  <.  I.  S.  O.  d'Evreux. 

CONDE'  fur  Aifne  ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au 
gouvernement  général  de  Plfle-de-France  ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  de  Soifions ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  83.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  agréable  ôc  fertile  ,  fur  la 
rive  droite  de  l'Aifne  ,  à  2.  I.  E.  N.  E.  de  Soifions. 

CONDE*  fur  Aifne  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons  ,  élection  de  Rethcl.  On  y  compte  4$. 
feux  ,  y  compris  fes  dépendances.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Aifne  ,  à  4. 1.  & 
demie  S.  E.  de  Rethel.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains. 

CONDE'  le\  Autry  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Verdun  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons ,  élection  de  Sainte  -  Mcnehould.  On  y 
compte  69.  feux ,  y  compris  fes  dépendances.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Aifné  ,  à  un 
quart  de  lieue  S.  d' Autry  ,6c  à  3.1.  fie  quart  N.  N. 
0.  de  Sainte-Mcnehould. 

CONDE'  en  Bommieres ,  en  Bcrry  ,  diocefe  & 
intendance  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion d'iflbudun.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4.  lieues  un  quart  S.  E.  d'iflbudun. 

CONDE'  le  Butor  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  fie  élec- 
tion d'Alencon  ,  fergenterie  d'Almenefches.  On  y 
compte  26.  feux.  Cette  paroifiè  eft  à  une  demi-lieue 
O.  N.  O.  de  Séez. 

CONDE*  lc\  Eryy  ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  43.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  le  ruifleau  de  Chaudion ,  fut 
la  rive  droite  de  l'Aifne  ,  à  un  quart  de  lieue  O. 
de  Chàteau-Porcien  ,fic  à  6. 1.  6c  tiers  N.  N.  E.  de 
Rheims. 

CONDÉ  la  Fert/,  bourg ,  dans  la  Brie-Cham- 
penoife ,  diocefe  ôc  élection  de  Meaux  ,  parlement 
Ôc  intendance  de  Paris.  On  y  compte  610.  feux.  Ce 
bourg  eft  prefque  contigu  à  la  ville  de  la  Fcrté  , 
fur  la  rive  gauche  de  la  Marne ,  à  3.  lieues  ôc  tiers 
E.  de  Meaux  ,  ôc  4.  Ôc  quart  O.  S.  O.  de  Château- 
Thierry. 

CONDÉ  furhon,  en  Normandie.  V.  ci-devant. 

CONDE  fur  Laifon  ,  en  Normandie,  diocefe  de 
Bayeux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Falaize ,  fergenterie  de  Jumel. 
(Jn  y  compte  $$.  feux.  Cette  paroifiè  cft  fituée  dans 
une  contrée  fertile ,  fur  la  rivière  de  Laizon ,  à  3. 1. 
ôc  quart  N.  N.  E.  de  Falaife  ,  ôc  4.  ôc  quart  S.  E. 
de  Caen. 

CONDÉ  en  Linieret ,  en  Berry ,  diocefe  Ôc  in- 
tendance de  Bourges  .parlement de  Paris ,  élection 
d'iflbudun.  On  y  compte  23.  feux.  Cette  paroifle  eft 
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fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages,  &  où  il  y 
a  des  vignes. 

CONDÉ  furNoireaut  ville  avec  titre  dechStel- 
Icnie  ,  en  Normandie  ,  diocefc  de  Baveux  ,  parle- 
ment de  Rouen  ,  intendance  de  Caen,  élection  de 
Vire  ,  fergenterie  &.  bailliage  de  Condé.  On  y  com- 
pte 733.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  valle'e 
agréable  &  fertile,  fur  la  rivière  de  Noireau  ,  à  4. 
1.  E.  de  Vire  ,  &  7.  &  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Caen. 
Il  y  a  deux  paroiflès  ,  un  hôpital  &  une  juftice  de 
Maire.  Il  s'y  tient  Cx  foires  par  an  Si  un  gros  marché 
tous  les  jeudis.  Son  commerce  confifte  en  draps  , 
en  cuirs  &  en  coutelleries.  Cette  terre  appartient 
à  la  maifon  de  Matignon.  Sa  châtellenie  comprend 
8.  paroiflès  entières  &  partie  de  9.  autres  paroiflès. 

CONDÉ  ATorfain,dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe  de  Metz.confeil  fouveraintSc  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Boulay.  On  y  compte 
ao.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  Nied  Alle- 
mande à  une  lieue  &  tiers  S.  O.  de  Boulay,  Si  j. 
N.  E.  de  Metz. 

CONDÉ  fur  Bille ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Lizieux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Ponteaudemer ,  fergenterie  de  Preanx.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  &  i6<.  feux  taillables. 
Cette  paroiflè  eft  fituee  à  une  petite  diftance  de 
la  rive  gauche  de  la  Rille ,  à  une  lieue  Si  deux  tiers 
S.  E.  de  Ponteaudemer.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  ,  en(  pâturages  &  en  fruits. 

CONDÉ  fur  Seulle ,  en  Normandie ,  diocefe  & 
élection  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen ,  fergenterie  de  Briquefart.  On  y 
compte  5 1 .  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la 
petite  rivière  de  Seulle  ,  à  une  lieue  Si  deux  tiers 
S.  E.  de  Bayeux ,  de  3.  £t  quart  O.  N.  O.  de  Caen. 

CONDÉ  Saïntc-Libitre  ,  dans  la  Brie-Champe- 
noife  ,  diocefe  &  élection  de  Meaux  ,  parlement 
&  intendance  de  Paris.  On  y  compte  94.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  agréable 
Si  fertile  ,  fur  la  Marne  ,  à  une  lieue  Si  tiers  S.  S.  O. 
de  Meaux ,  &  autant  E.  N.  E.  de  Lagny. 

CONDE  fur  Vire,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  de 
Coutances  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Saint-Lo  ,  fergenterie  de  Tho- 
rigny.  On  y  compte  330.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rivière  de  Vire  ,  à  une  lieue  Si  demie  S.  E. 
de  Saint-Lo  ,  Si  5.  &  demie  E.  S.  E.  de  Coâtances. 

CONDE  AU  ,  bourg,  dans  le  Perche ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alenqon  , 
élection  de  Mortagne  ,  châtellenie  de  Bellefme.  On 
y  compte  1 29.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  ri- 
vière de  Huigne  ,  à  une  lieue  &  demie  N.  N.  E. 
de  Nogent-le-Rotrou. 

CONDEKERQUE  ,  dans  la  Flandre-Maritime , 
diocefe  d'Ypres ,  parlement  de  Douay  ,  intendance 
de  Lille  ,  fubdélcgation  Si  recette  de  Dunkerque. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiflè ,  dont  une 
partie  dépend  de  la  châtellenie  de  Bergues ,  eft  fi- 
tuée entre  cette  ville  ck  celle  de  Dunkerque. 

CONDEMENE ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage Si  recette  de  Châlon  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon.  Ou  y  compte  1  $.  feux.  Cette  com- 
munauté dépend  de  la  paroiflè  de  Loyers. 

CONDEON  ,  bourg  ,  en  Saintongc ,  diocefe  & 
élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux ,  in- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y  compte  a$o.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  agréable  Si 
fertile ,  à  a.  1.  E.  N.  E.  de  Beigne  ,  &  9.  Si  demie 
S.  E.  de  Saintes.  Il  s'y  fait  un  aflèz  bon  commerce. 

CONDES ,  dans  le  Bléfois  ,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois ,  diocefe  &  élection  de  Blois, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y 
compte  61.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  &  trois 
quarts  S.  S.  E.  de  Blois ,  &  ».  &  tiers  E.  S.  E.  de 
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Pontlevoy.  Son  terroir  eft  fertile  Se  agréable. 

CONDES ,  dans  le  Bléfois.  V oyt\  Contres. 

CONDES  ,  dans  le  Bafligny  ,  en  Champagne , 
diocefe  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons  ,  élection  de  Chaumont.  On  y 
compte  11.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Marne ,  à  une  demi-lieue  N. 
N.  E.  de  Chaumont.  Il  y  a  un  château. 

CONDETTE  ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe  & 
recette  de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  69.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  &  demie  S.  S.  E.  de  Boulogne. 

CONDEUCOURT  ,  dans  le  Vexin  -  François  , 
diocefe  de  Rouen  ,  parlement  Si  intendance  de 
Paris  ,  élection  de  Mantes.  On  y  compte  60.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  E.  N.  E.  de  Mantes. 

CONDEYSSIAT  ,  dans  la  Breflè  ,  diocefe  de 
Lyon ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  élection , 
bailliage  Si  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Vil- 
lars.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  a 

2.  1. 0.  S.  O.  de  Bourg. 

CONDILLAC  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die , 
parlement  &  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Montelimart.  On  y  compte  un  huitième  Si  un 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un  demi 
Si  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  bieos 
taillables. 

CONDOM ,  Condomum ,  Condomus  ,  ville ,  ca- 
pitale du  Condomois  ,  chef-lieu  d'une  élection  ie 
ion  nom  ,  avec  un  évêché  fuffragant  de  Bordeaux, 
un  préfidial  Si  fénéchauflee ,  deux  paroiflès  Saint- 
Jacques  Si  Saint  -  Hilaire  ,  cinq  maifons  reli- 
gieufes  fçavoir  ,  des  Cordcliers  ,  des  Domini- 
cains &  des  Carmes  ,  des  Clarifies  &  des  Domini- 
caines ,  un  collège  régenté  par  les  Pères  de  l'Ora- 
toire ,  un  hôpital ,  &c.  ;  en  Gafcogne ,  parlement  & 
intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  99  j.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Baiie ,  à  »j. 
I.  S.  E.  de  Bordeaux ,  1  a.  &  demie  S.  E.  de  Bazas, 

3.  &  demie  S.  de  Nerac ,  6.  N.  N.  O.  d'Aufch ,  j. 
ôc  demie  O.  de  Leictoure  ,  &  99.  S.  S.  O.  de  Paris. 
Long.  18.  1.  44.  lat.  43-  $7.  $$•  La  ville  dont  il  eft 
queftion ,  n'eft  ni  commerçante  ni  riche ,  cependant 
fes  habitants  y  vivent  aflèz  à  leur  aife.  Elle  fut  prtfe 
en  1569.  par  Gabriel  de  Montgomery ,  chef  des  Cal- 
viniftes  ;  Se  en  cette  occafion  non-feulement  la  ca- 
thédrale fut  pillée ,  auffi-bien  que  tous  les  lieux  faims, 
mais  outre  cela  prcfque  toutes  les  églifes  furent  brû- 
lées ,  de  même  que  les  monafteres. 

Le  diocefe  de  Condom  eft  borné  au  N.  par  celui 
d'Agen  ,  au  S.  par  celui  d'Aufch ,  à  l'E.  par  le  dio- 
cefe de  Leictoure  ,  &  à  l'O.  par  ceux  de  Bazas  Ci 
d'Aire.  On  y  compte  140.  paroiflès  &  80.  annexes. 
11  n'y  a  aucune  abbaye ,  mais  feulement  un  feul  cha- 
pitre. Le  Prélat  qui  eft  à  la  tête  de  ce  diocefe ,  jouit 
de  60.  mille  livres  de  rente  ,  quoique  ,  félon  la  taxe 
en  cour  de  Rome ,  il  ne  paye  que  2  $00.  florins  pour 
l'expédition  de  fes  bulles.  11  eft  Seigneur  en  partie 
de  la  ville ,  &  outre  cela  il  eft  en  pofleflion  de  quan- 
tité de  beaux  droits. 

Le  fiege  éprifcopal  de  Condom  n'a  été  établi  que 
par  le  Pape  Jean  XXII. ,  en  1 3 1 7.  C'eft  un  démem- 
brement de  celui  d'Agen.  Quand  ce  fiege  fut  établi, 
l'églife  de  Condom  n'étoit  qu'une  abbaye  fous  le 
titre  de  Saint-Pierre.  L'Abbé  Raymond  de  Goéland 
ou  de  Goulard  en  fut  le  premier  Evèque.  La  menfe 
abbatiale  fut  affectée  au  revenu  de  l'é  vèché.  Les  Re- 
ligieux ,  qui  avoient  été  confervés  ,  furent  fécula- 
rifés  par  le  Pape  Paul  III. ,  &  changés  en  Chanoines 
en  ic.49.  Us  forment  aujourdhui  le  chapitre  de  la 
cathédrale  (  qui  eft  toujours  fous  le  titre  de  Saint- 
Pierre  ),  lequel  eft  compofé  d'un  Prévôt, d'un  grand- 
Archidiacre  ,  d'un  Archidiacre ,  d'un  Grand-Chan- 
tre &  de  douze  Chanoines. 
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Quant  au  férainaire  ,  il  eft  dirigé  par  le  Doc- 
trinaires. 

Pour  ce  qui  concerne  1e  préfîdial  &  la  f- ré- 
chauffée ,  voye\  dans  le  tom.  i  •  l'article  de  Bordeaux 
où  il  eft  parlé  du  parlement  de  Guyenne  fit  de  Tes 
jurifdictions  fubalternes; 

Confédérée  comme  diflrift  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Bordeaux,  l'élection  de  Condom  comprend 
le  Condomois  &  le  Bazadois.  On  compte  dans  la 
première  partie ,  fçavoir ,  dans  le  Bazadois  ,  87.  ju- 
rifdiftions,  16».  paroiffes  &  ai.  mille  37s. feux; 
fit  dans  le  Condomois,  84.  jurifdi&ions  ,  191.  pa- 
roiffes &  16.  mille  18).  feux.  Ce  qui  fait  en  tout 
pour  l'élection  de  Condom  171.  jurifdiâions ,  4$  {. 
paroitTes  ou  communautés  aftouagées  &  37.  mille 
j  $8.  feux  (  au  lieu  de  439.  paroifles  &  de  37.  mille 
748.  feux,  que  nous  avons  employés  à  l'article  de 
la  divifion  &  du  dénombrement  général  de  la  géné- 
ralité de  Bordeaux,  tom.  i.pag.  693.  ).  Cette  élec- 
tion porte  pour  là  quote-part  la  fomme  de  3-29.  mille 
ai*,  liv.  pour  l'impofîtion  concernant  ta  taille,  quand 
la  taxe  totale,  établie  fur  la  généralité  de  Bordeaux  , 
fe  trouve  monter  à  la  fomme  d'un  million  89  S  »  $  3  •  liv. 

DIV1SIOK  DE  L'ÉLECTION  DE  CONDOM 
en  quatre-vingt-quatre  jurifiiSions  ,  non-compris 
le  pays  de  Ba\ddois. 

Juri/diSions.  Paroifet.  Feux. 

«-^V-O  t/vO 

Abrlo  1   «î 

 1   4° 

1   *4 

 1   '°S 

Anée.  Kojrei  Lanée. 

AftarFort  $   5<S« 

Aoliege  1   «9 

Ayiiea  1   71 

Biftide  (b)  «   i6* 

Belmont  I   97 

Berac  1   *J 

Bianne  i   «5» 

Blaiiers  I   I0f 

Bonpillon  1   95 

Boufièt  1  ••  7° 

Biraet  •   '6o 

Cihgnac  .•••••»•.    1  '7$ 

Calonges                                     •   *  M 

Cifieloao  de  Roomiea.   •    •   *   •    1   7° 

Cuunont  6   ITI 

Coodora  11   H™ 

Couieafan  1   '5 

Dinuuan  8   404 

Dunes  1   4J[9 

Dnrance  1   88 

Efpieos  1   4' 

Eftnflan  1  

Fugues  &  Se.  Julien  )   IO* 

FaugucTOlle  »   **" 

 .    1   *J4 

 1   »91 

,  1   l6t 

Frechou(lou)  1  î' 

Garde-Finmcoo  (I»)  «   •  110 

Gaïaupour  4  *?* 

Goût*   1 05 

(Ion)  1   »' 

(1»)  4  » 

 »   «°' 

 •     ■     •     I   ......  •  il 

  V 

........    1   "9 

tarardic"  1 M7 

Liuffifcum  1 ,c* 

Ugaxd«s  lii 

Y\$t  »   88 

Loufrechou.  Vcjer  Frechou. 

Longreset.  Voye\  Creset. 

Lya.  *   70 

Marfolan   1 167 

Mu  d'Affeooij  (le)  î   45 * 

Mai  de  Fioiucon  0«)  »   14  J 

Mexin   ■<   171 

  «••»••••  01 


.  .  .  j  . 

•  r  •  f  • 

,  .  ,  «,...... 

.  .  .  }.*..... 
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Jurijlitl'ions.  Peroigit. 

Monçrabeau  .... 
Mot'.ctulkm  .... 

Monhwt  

Mottugoac  .... 
Montgiillard.    .    .  • 

Montréal   .    .    .    1  .  . 

Ncrac  4«« 

Pinderei  1  .  . 

Pompiey  1  •  . 

Pu  ,  h  de  Gontaud  I  .  . 

Puy-Forteeuille  (le)  .    .    .    .   .    1  .  . 

Pny-RoquelauTc  1  .  . 

Relfingle.  V-  Larreflingle. 

Rignac .    ...    .    .    •    .    •  .1.» 

Roqne-Finuircon  (la)  1  .  • 

Roquc-Maniban  (la)  a  .  . 


•    •    •    •  • 


Roqueptae   . 

Roumieu  (la)  

Saumcjin 

Sainc-AvaUle .  .  .  • 
St.  Julien.  V.  Fargues. 
St.  Mutin  de  Goine  . 
St.  Mezard  .... 
St.  Pc  .....  . 

St.  Simon  1 

Sainte-Pompoigne  1 

Taille  bourg  1 

Torrebren  & 

Touari  1 

Toojouze  1 

Trenqueleon  > 

Villaton  > 

Villefranche  du  Qocyran  ■  ■  •  .  | 
VUlenemre   ■ 


1 

.   .    .  . 

I    ......  a 


I  .  é 
I  .  . 
I    .  . 


•  •  • 


464 
II 

i* 

m 

79 
191 
nta 
114 

«S 

m 

40 

61 

161 
1* 

■il 

M'jif  ■■  t 
74 
111 


.  .  .  .  . 


100 
18 
68 
7J 
»7Ï 
118 

S1 

16  3 
48 1 
40 


84 

87.  pour  le  Baxadoi*.  .  ...  161 

171.  Jurifd.  TmI  4M 


DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 
de  Condom. 


Paroifes. 

Abrtn  .  .  , 
Allon  .    .  . 


JurifUBioat.  Feux 


Andiranf 
Anzet  ou 

Attlf'Of!     .  ■ 

Afquets  •  • 
AlUffort ,  ville 

Aurent.    .  . 
Autiege  . 
Auxet.  Voye\ 

Ayzîcu .   .  . 

Baconet   .  . 

Barbonvielle  . 

Barl»    .    .  . 

Baftide  la)  . 

Beaumont .  • 
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La  ville  de  Condom  eft  la  patrie  de  Scipion 
IJ-j  /t-ix.hiftoriographe  de  France, l'un  desplus  fidè- 
les ,  félon  quelques-uns ,  &  félon  d'autres ,  des  moins 
exacts.  11  naquit  en  1  $69.  11  vint  à  Paris  en  1605. 
arec  la  Reine  Marguerite  ,  qui  le  fit  Maître  des 
requêtes  de  fon  hôtel.  11  mourut  à  Condom  en  1661., 
à  91.  ans.  Outre  fon  hiftoire  de  France ,  on  a  de  lui 
une  hiftoire  romaine  &  d'autres  ouvrages  ,  qui  paf- 
fent  tous  pour  être  peu  exacts.  Son  meilleur  livre 
eft  un  cours  de  philofophie  imprimé  en  1607.  C'eit 
un  des  premiers  qu'on  ait  publiés  en  France. 

CONDOMOIS  ,  Condomenfn  Agtr  ou  Traflus  , 
pays  avec  titre  de  comte  (  dont  Condom  eft  la  ca- 
pitale ) ,  en  Gafcogne ,  lîtué  entre  le  dix-feptieme 
degré  3$.  minutes  fie  le  dix-huitieme  degré  a 9. 
minutes  de  longitude  ,&  entre  le  quarante-troifieme 
degré  ji.  minutes  fit  le  quarante -quatrième  degré 
15.  minutes  de  latitude  ;  borné  au  N.  fie  au  N.  E. 
par  la  Garonne  ,  qui  le  fépare  de  l'Agenois  ,  dont  il 
a  fait  autrefois  partie  ;  au  S.  par  l'Armagnac  ,  à  l'E. 
par  le  Brullois  &  la  Lomagne ,  à  l'O.  par  le  Gabar- 
dan ,  &  au  N.  O.  par  le  Bazadois.  Il  a  14.  lieues  de 
longueur  fur  10.  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué 
à  90.  lieues  quarrées.  11  eft  arrofé  de  la  Garonne  ,  de 
la  Baifc  &  de  la  Gelife.  Le  climat  y  eft  tempéré,  fie  le 
fol  y  eft  très  -  fertile  en  bled.  11  y  croit  aulli  du 
via.  Les  terres  qui  font  voifines  de  l'Armagnac ,  font 
fortes  &  difficiles  à  cultiver  ;  ce  qui  eft  caufe 
que  le  peuple  n'y  mené  pas  une  vie  auffi  aifée  que 
ceux  des  contrées  voifines.  Au  furplus ,  ce  pays  eft 
fujet  a  un  fléau  qui  défoie  fouvent  la  campagne ,  fie 
fruftre  le  laboureur  de  fes  cfpérances  à  la  veille  de 
les  voir  fe  réalifer  ;  c'eft  la  grêle  ,  qui  eft  auffi  le 
fléau  général  du  refte  de  la  Gafcogne  &  de  laGuycnne. 

Du  temps  de  Céfar ,  la  plus  grande  partie  du 
Coadomois  étoit  habitée  par  les  Sitobrigcs.  Sous 
Honorius  ,  ce  pays  fe  trouvoit  compris  dans  la  fé- 
conde Aquitaine  :  c'eft  ce  qui  eft  caufe  que  plufieurs 
auteurs  placent  le  Condomois  plutôt  dans  la  Gu- 
yenne ,  que  dans  la  Gafcogne.  Ces  mêmes  auteurs 
font  encore  fondés  fur  ce  que  l'evêché  de  Condom 
elt  un  démembrement  de  celui  d'Agenois  ,  qui  eft 
lui-même  une  dépendance  de  la  Guyenne.  Nous 
plaçons  le  Condomois  dans  la  Gafcogne  ,  parce  que 
nous  trouvons  que  Hugues ,  fils  de  Comban  ,  frère 
de  Guillaume  Sanchès  ,  Duc  de  Gafcogne ,  eut  pour 
fon  appanage  le  comté  de  Condom ,  dont  il  fit  do- 
nation à  l'abbaye  de  ce  nom. 

De  la  domination  des  Romains  ,  le  Condo- 
mois pafla  fous  celle  des  Wifigoths.  Enfuite  le  fort 
de  ce  pays  fut  pendant  long-temps  attaché  à  celui 
de  l'Agenois  dont  le  Condomois  faifoit  partie.  Après 
avoir  obéi  fucceflîvement  aux  Ducs  de  Gafcogne , 
de  Guyenne  6c  d'Aquitaine  ,1e  Condomois  fut  réuni 
à  la  Couronne  en  même  temps  que  le  Bourdelois 
«  la  Guyenne. 
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CONDON  ,  en  Bugey  ,  diocefe  ,  élection  ,  bail- 
liage &  recette  de  Belley  ,  parlement  fie  intendance 
de  Dijon  ,  mandement  de  Roffillon.  On  y  compte 
30.  feux.  Cette  paroiflTe  eft  fituée  fur  une  hau- 
teur, à  quelque  diftanec  de  la  rive  droite  du  Rhône, 
à     I.  &  demie  S.  O.  de  Belley. 

CONDORCET ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die, 
parlement  &  intendance  de  Dauphiné  ,  élection  de 
Montelimart.  On  y  compte  un  tiers  un  huitième  & 
un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles, 
&  2.  feux  un  tiers  un  douzième  &  une  quarante-' 
huitième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis ,  n'y  en 
ayant  point  de  taillables.  Cette  paroilTe  eft  à  z.  I. 
N.  E.  de  Nions ,  fie  7.  fit  tiers  E.  S.  E.  de  Monte- 
limart. 

CONDOUR  ,  en  Rouergue ,  diocefe  fit  éleétion 
de  Rhodes  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
de  Montauban-  On  y  compte  un  feu  7R.  bellugtic» 
fit  une  demi-bellugue  de  feu.  Son  terroir  eft  fertile. 

CONDRÉ  (le) ,  en  Normandie ,  diocefe  fie  élec- 
tion d'Evreux ,  parlement  fit  intendance  de  Rouen  , 
fergenterie  d'Aurilly.  On  y  compte  1.  feux  privilé- 
giés fit  1  j.  feux  taillables. 

CONDREN  ,  Condraginum ,  Conirinum  ,  dans  le 
Noyonnois ,  au  gouvernement  général  de  l'ifle-de- 
France  ,  diocefe  fit  éledion  de  Noyon  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Solfions.  On  y  compte  7-. 
feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
l'Oife  ,  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  Chaulny  ,  une  fie 
demie  S.  S.  O.  de  la  Fere ,  fie  3.  fie  tiers  t.  un  quart 
au  N.  de  Noyon.  Son  terroir  eft  fertile  en  toutes 
fortes  de  grains ,  fit  outre  cela  il  y  a  de  belles  prai- 
ries fit  d'cxccllens  pâturages.  Condrcn  eft  une  dé- 
pendance du  marquifat  de  Guifcard.  Il  y  avoit  au- 
trefois un  couvent  de  Religieux  de  Sainte-Croix  , 
mais  il  fut  transféré  à  Chaulny  par  Marie  de  Cleves , 
mere  du  Roi  Louis  XII.  On  allure  dans  le  pays  que 
ce  lieu  étoit  confîdérable  du  temps  des  Romains. 
On  lit  dans  l'itinéraire  d'Antonin  ,  ces  mots  :  Con- 
traginenfet  Noviomago  Belgicx fecundx  yrxfidentes. 
On  y  trouve  quelquefois  d'anciennes  médailles. 
On  y  voit  la  continuation  de  la  chauffée  de  Bru- 
nehnult.  Saint-Momble  ,  Monbolas ,  Abbé  ,  fit  puis 
Solitaire  ,  s'y  étoit  retiré  ,  fit  il  y  mourut.  C'eft 
le  Patron  de  Chaulny.  On  croit  que  cette  ville  a 
été  formée  des  débris  de  Condrcn.  11  refte  encore 
des  veftiges  d'un  pont  qu'on  avoit  bâti  en  cet  endroit 
fur  l'Oife  ,  pour  établir  la  communication  de  la 
chauffée  de  Brunehault ,  qui  alloit  de  SoilTons  ea 
Flandres. 

CONDRES  ,  dans  le  Velay  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  fie  recette  du  Puy  ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de  Lan- 
guedoc. On  n'y  compte  que  fix  feux. 

CONDRIEUX  ,  Condru/tum  ,  ville  avec  titre  de 
barnnnic  ;  églife  paroiffiale  du  diocefe  de  Vienne  , 
defiervie  par  un  Curé  ,  deux  Vicaires  fie  quatre 
Sociétaires  ;  Récollcts  ,  Vifitandir.es  ,  Pénitents  du 
Confalon  ,  Frères  des  écoles  chrétiennes ,  Sœurs  du 
Saint-Sacrement ,  hôpital,  fiec  ;  dans  le  Lyonnois, 
élection  de  Saint-Etienne  ,  intendance  de  L\ on  , 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  642.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  au  pied  d'une  colline  ,  tur  la  rive 
droite  du  Rhône  ,  dans  une  contrée  où  il  croit 
d'excellent  vin  ,  dont  on  dit  que  les  plans  furent 
apportés  de  Dalmatie  par  l'Empereur  Probus  ,  à 
1.  I.  S.  O.  de  Vienne, 6.  E.  N.  E.tie Saint-Etienne , 
fie  7.  fit  quart  S.  de  Lyon.  La  bàfonnie  de  Con- 
dricux  dépend  du  comté  de  Lyon  ,  fie  elle  eft  com- 
poféc  de  plufieurs  paroilles  fie  hameaux. 

CONDRUSI ,  nation  ou  peuple  de  la  Germanie  in- 
férieure ,  qui  occupoitle  pays  que  nous  cono  ilions 
aujourd'hui  fous  le  nom  de  Ccndios  ,  dans  l'évéchc 
de  Liège ,  fie  où  l'on  remarque  la  ville  d'Huy ,  Uuum. 

V  VVÏT 


44*  C  O  N 

CONE  Saint-Antoine  (  la  ) ,  dans  le  duché  de 
Lorraine ,  dioccfe  de  Toul ,  confeil  fouverain  de 
intendance  de  Lorraine ,  bailliage  de  recetre  de  Dar- 
ney.  On  n'y  compte  qu'un  feulfeu. 

CONFLANDAY,  en  Franche-Comté ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  , 
recette  &  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  48. 
feux.  Cette  paroiflè  eftfituéeen  pays  de  montagnes. 

CONFLANS  ou  Confient ,  pays  avec  titre  de 
comté  de  viguerie ,  en  Rouffillon  (  dont  VHUjranche 
eft  le  chef-lieu  )  ,  fitué  entre  le  dix-neuvieme  degré 
40.  minutes  de  le  vingtième  degré  1$.  minutes  de 
longitude,  de  entre  le  quarante-deuxième  degré  a  7. 
minutes  de  le  quarante-deuxième  degré  4 3. minutes 
de  latitude  ;  borné  au  N.  par  le  Languedoc  ,  au  S. 
par  la  Catalogne ,  à  l'E.  par  le  Rouffillon  ,  de  à  l'O. 
par  le  CapGr  de  la  Cerdagne-Françoife.  Il  a  8.  1. 
de  longueur  fur  4.  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être  éva- 
lué à  14.  lieues  quarrées.  C'eft  un  pays  de  mon- 
tagnes ,  mais  allez  fertile ,  fur-tout  dans  les  vallées. 
Les  pâturages  y  font  excellens.  La  rivière  de  Tetli 
arrofe  ce  pays  dans  fa  plus  grande  longueur ,  qui 
eft  de  l'O.  S.  O.  à  l'E.  N.  E.  LeConflans  a  fait  au- 
trefois partie  du  comté  de  Cerdagne.  Il  fut  uni  au 
comté  de  Rouffillon  en  16  $9. ,  de  depuis  U  a  fuivi  le 
fort  de  cette  province.  Vayt\  Rouffillon.  En  16(4., 
le  5.  de  Juillet,  les  François  fe  rendirent  maîtres 
de  Villefranche  ,  de  cette  place  fut  cédée  au  Roi 
avec  tout  le  Rouitillon  par  la  paix  des  Pyrénées 
en  1659. 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  pro» 
vince  de  intendance  de  Rouffillon  ,  la  viguerie  de 
Confians  comprend  le  pays  de  même  nom ,  de  outre 
cela  le  Capfir.  On  y  compte  71.  paroùTes  ou  commu- 
nautés ailbuagées  ôe  a 99 1 .  feux. 
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CONFLANS  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  du  Mans , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours,  élection 
de  Châreau-du-Loir.  On  y  compte  118.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fitue'e  fur  un  ruiflèau  ,  dans  une  contrée 
aflez  fertile ,  à  une  lieue  N.  de  Saint-Calais ,  fle 
6.  de  deux  tiers  N.  E.  de  Châtean-du-Loir. 

CONFL  ANS ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  ,  dio- 
cefe  de  Sens  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans,  élection  de  Montargis.  On  y  compte 
43.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  coq- 
trée  fertile  de  agréable ,  fur  la  rive  droite  du  Loiag , 
à  une  lieue  S.  E.  de  Montargis ,  de  a.  de  demie  N.  O. 
de  ChStillon. 

CONFLANS ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  inten- 
dance de  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris. 
On  n'y  compte  qu'un  feul  feu.  Ce  n'eft  qu'une  feule 
maifon  ,  qui  forme  une  communauté. 

CONFLANS  ,  Cmftu  cmïje  ,  château  apparte- 
nant aux  Archevêques  de  Paris ,  de  ainli  nommé  à 
caufede  fa  lituation  au  confluent  de  la  Seine  dt  de 
la  Marne.  11  eft  bâti  fur  la  pente  d'un  coteau ,  ce 
qui  lui  procure  une  vue  des  plus  belles,  à  une  pe- 
tite diftance  N.  O.  de  Charenton  ,dt  à  deux  tien  de 
lieue  S.  £.  de  Paris.  Les  dedans  de  ce  château  font 
magnifiques.  Le  jardin  eft  compote  de  trois  terraf- 
fes,  de  il  eft  du  deflein  du  célèbre  U  Nôtre.  Tout 
proche  de  la  Seine  eft  un  petit  pavillon  quant , 
qu'on  appelle  la  grotte ,  dont  les  peintures  font 
du  fçavant  le  Sueur.  On  croit  qu'il  y  avoit  autrefois 
en  ce  lieu  une  maifon  Royale  ,  puifque ,  félon 
chefne ,  la  Reine  Jeanne  de  Navarre  ,  mère  de  la 
Reine-Blanche,  y  mourut  en  1349. 

CONFLANS  en  BaJJÏgny ,  dans  le  duché  de 
Bar ,  diocefe  de  Befançon  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lorraine ,  bailliage  de  recette  de  la 
Marche.  On  y  compte  $6\  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
dans  une  belle  prairie ,  fur  la  rivière  de  Lanterne , 
près  de  fon  confluent  avec  le  Plené  de  avec  deux  au- 
tres petites  rivières  qui  viennent  l'une  de  Fougerol, 
de  l'autre  de  Plombières ,  à  8. 1.  de  demie  S.E.  de 
la  Marche  ,  de  7.  S.  O.  de  Rcmiremont.  Il  y  avoit 
autrefois  un  château  dt  une  prévoté  Royale  ,  de  le 
bourg  étoit  ceint  de  murs  ;  mais  rien  de  cela  ne  fub- 
fifte  plus.  11  y  a  une  églife  paroiffiale  ,  un  couvent 
de  Récollets  ,  fondés  dans  le  dernier  ficelé ,  de  un 
monaftere  de  Relijjieufes  de  la  congrégation ,  fondé 
en  1717. 

CONFLANS  enjarnify,  bourg  ,  dans  le  duché 
de  Bar,  diocefe  de  Metz ,  confeil  fouverain  de  in- 
tendance de  Lorraine  ,  bailliage  de  recette  de  Briey. 
On  y  compte  17.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  entre  la 
rivière  d'Orne  de  l'Iron,  au  point  de  leur  jonction,  un 
peu  au-deflous  du  confluent  de  l'Iron  avec  le  Lon- 
geau ,  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  Jarny  ,  à  a.  I.S.O. 
de  Briey  ,  de  4.  de  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Metz. 
Ce  bourg  a  été  un  ancien  domaine  de  l'évéché  de 
Metz,  lequel  fut  acheté  par  l'Evêque  Théodore  de 
Bar  pour  fon  églife.  Ce  Prélat  mourut  en  1171.  Re- 
naud de  Bar,  qui  étoit  Evêque  de  Metz  ,  au  com- 
mencement du  quatorzième  ficelé ,  ayant  été  vaincu 
en  bataille  par  Thiebaud  ,  Duc  de  Lorraine ,  fut 
obligé  de  payer  les  frais  de  la  guerre  ,  où  fon  neveu 
le  Comte  de  Bar  avoit  été  fait  prifonnier  ;  de  n'ayant 
pas  aflez  d'argent ,  il  engagea  à  fon  neveu  la  fei- 
gneurie  de  Conflans ,  de  le  château  de  Conii  fur 
Mofelle ,  fe  réfervant  à  lui  dt  à  fes  fuccefleurs  le 
droit  de  pouvoir  racheter  ces  terres  en  payant  la 
fomme  de  77.  mille  livres  tournoifes  ;  ce  qui  n'ayant 
point  été  fait,  le  Cardinal  de  Bar  comprit  Coo* 
flans  de  Condé  dans  la  donation  qu'il  fit  à  René 
d'Anjou.  Enfin  ,  par  une  tranfaftion  de  ijfit.  , 
François  de  Beaucaire ,  Evêque  de  Metz,  céda ,  du 
confentement  du  Cardinal  de  Lorraine  ,  Adminis- 
trateur de  l'évêcbé  ,  à  Charles,  Duc  de  " 
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le  droit  de  pouvoir  dégager  ces  feigneories .  C'cft  par 
ce  moyen  que  le  Duc  en  devint  propriétaire. 

CONFLANS  Sainte  -  Honorine  ,  bourg  ,  dans 
rifle-de-France ,  diocefe ,  parlement,  intendance  & 
cle&ion  de  Paris.  On  y  compte  147.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  près  du  con- 
fluent de  cette  rivière  avec  l'Oife ,  à  cinq  quarts  de 
lieue  S.  de  Pontoife ,  à  4.  I.  N.  O.  de  Paris.  On  y 
conferve  le  corps  de  Sainte-Honorine  ,  vierge  de 
martyre. 

CONFLANS ,  en  Champagne.  V.  Brienne. 
CONFLANS ,  petite  ville  de  la  Tarantaife ,  avec 
titre  de  marquifat ,  dans  le  duché  de  Savoie ,  (bus 
la  domination  du  Roi  deSardaigne  ,  mais  dont  la 
feigneurie  appartient  à  une  illultre  ck  ancienne  mai- 
fon  de  France  \  ce  qui  eft  caufe  que  nous  en  faifons 
ici  un  article  particulier. 

La  terre,  feigneurie  de  baronnie  de  Verfoy ,  au 
pays  de  Gex,  fut  vendue  l'an  i$8t.  pour  2$.  mille 
écus  d'or  à  Nicolas  de  Watteville ,  Chevalier  de 
l'Annonciade  ,  &  érigée  en  1598.  en  marquifat  par 
Charles-Emmanuel ,  Duc  de  Savoie ,  pour  recom- 
penfer  lesfervicesde  Nicolas  de  Watteville  de  de 
Gérard ,  fon  fils  aîné  ,  ifïus  d'une  très-anciene  mai- 
fon  de  Suifle ,  à  laquelle  la  terre  de  Watteville  , 
dans  le  comté  de  Tcckcmbourg ,  a  donné  fon  nom. 
L'échange  de  la  Breiïè,  du  Bugey  &  du  pays  de 
Gex  fait  en  1601.  contre  le  marquifat  de  Saluces  , 
fit  perdre  Verfoy  à  Gérard  de  Watteville.  Il  eut  re- 
cours au  Duc  Charles-Emmanuel ,  qui,  obligé  de  lui 
garantir  le  marquifat  de  Verfoy ,  le  dédommagea 
par  une  rente  de  1 440.  écus  d'or  affignée  fur  les  iels 
île  Chambcry ,  &  par  la  ceffion  qu'il  lui  fit  le  6.  Mars 
i6xt.  de  la  terre  de  Confiant ,  qui  fut  érigée  en 
marquifat.  Gérard  fut  perc  de  Philippe-François  , 
qui,  de  Louife-Chriftine  de  Najfau-Dillembourg , 
eut  Jean-Charles  de  Watteville  ,  Marquis  de  Con- 
flans,  Chevalier  de  la  Toifond'Or,  mari  de  Defle 
de  Baufremont.  Leur  fils  .Charles-Emmanuel  .Mar- 
quis de  Conflans ,  Général  de  la  cavalerie  efpagnole 
de  Chevalier  de  la  Toifon  d'Or  ,  avoit  époufé 
Thcrefc-Elifabcth  de  Me  rode.  De  ce  mariage  font 
venus  iu.  Maximilien  -  Emmanuel  de  Watte  - 
ville ,  Marquis  de  Conflans,  allié  en  17...  à  N. 
Fkelipeaux  de  Pontchartrain  ;  i".  Anne-Marie - 
Defle.Abbefle  de  Château-Châion;  30.  Anne-Defirée 
époufe  de  N.  Baron  de  Stein  ,  Major-Général  dans 
les  troupes  Impériales  ;  de  40.  Charlotte ,  alliée  au 
Baron  de  Rouvroy,  en  Flandres. 

Par  contrat  du  4.  Février  1745. ,  la  terre  de  fei- 
gneurie de  Conflans  fut  vendue  par  Maximilien- 
Emmanuel ,  Comte  de  Watteville  ,  à  Louis ,  Mar- 
quis de  Chambray  ,  uTu  d'une  ancienne  maifon  de 
Normandie  ,  qui  tire  fon  nom  d'un  château  fitué 
fur  la  rivière d'iton.  Amaury  , Chevalier ,  Seigneur, 
de  Chambray,  qui  accompagna  Robert  ,  Duc  de 
Normandie  ,  à  la  première  croifade  en  1099.  ,eft 
le  premier  de  ce  nom  qui  foit  connu.  On  remarque 
parmi  fes  fuccefleurs  Jean  de  Chambray  ,  Cham- 
bellan de  Charles  le  Bel ,  perc  de  Roger  de  Cham- 
bray ,  de  ayeul  de  François  ,  Bailli  de  Capitaine 
d'Evreux  en  1 J79.  ,  décédé  en  1 399.  Celui-ci  eut 
pour  fils  Roger  de  Chambray  II.  du  nom ,  allié  à 
Catherine  ,  Dame  de  Mendie  &  de  Thevray  ,mere 
de  Jean  111.  qui  fit  rentrer  par  échange  dans  fa  mai- 
fon ,  la  terre  de  Chambray ,  laquelle  avoit  été  portée 
dans  une  autre ,  par  une  fille  héritière  de  la  branche 
aînée.  Le  Roi  Charles  VII.  ,en  confédération  de  fa 
fidélité  à  fon  fervice ,  de  de  celle  de  fes  prédécef- 
feurs  ,  le  rétablit  en  Hjo. ,  avec  fes  frères  Simon 
de  Guy,  dans  les  biens  de  leur  famille  ,  quiavoient 
été  confifqués  en  1450.  par  Henri  VI.  Roi  d'An- 
gleterre. Jean  de  Chambray  décéda  en  1460. ,  de 
eut  pour  enfants ,  de  fa  femme  Gillette  ÇholUt , 
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Dame  d'Urbois.Iverville,  Bretoncelles  ,1a  Roche- 
Turpin  ,6tc,  Jean  IV.  du  nom  de  Jacques  de  Cham- 
bray. Ce  dernier  fut  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi  , 
fon  Chambellan  ,  Grand-Bailli  de  Gouverneur  d'E- 
vreux ,  de  l'un  des  députés  pour  la  ratification  de 
la  paix  à  Eftaples  en  1499. ,  mort  le  4.  Mars  1504. 

Jean  IV.  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Chambray  , 
Châtelain  de  Ponfcei  ,  Baron  de  la  Roche-Turpin 
en  Veodômois  ,  fixe. ,  époufa  Françoife  de  Tillai  , 
Baronne  d'Auffay  dans  le  pays  de  Caux  fie  Dame 
d'Afnieres  de  de  Saint -Remy- des  -  Landes  ,  dont 
naquit ,  entr'autres  enfants  ,  Nicolas ,  Seigneur  de 
Chambray  ,  Baron  d'Auftai ,  fitc. ,  allié  le  $.  Jan- 
vier i$jo.  à  Bonaventurc  de  PruneU.  Leur  fils 
Gabriel ,  Seigneur  de  Chambray  ,  député  de  la  no- 
bleflé  du  bailliage  d'Evreux  aux  états-généraux  du 
royaume  tenus  à  Blois  en  1J76.  ,  fut  fait  par 
Henri  III.  Chevalier  de  fon  ordre  de  Gentilhomme 
de  l'a  chambre  le  17.  Mai  1  $87. ,  de  en  1590.  Ca- 
pitaine de  cinquante  hommes  d'armes  par  Henri  IV. 
Sa  féconde  femme  ,  Jeanne  A'Angenne  ,  qui  fut 
Dame  du  Palais  de  la  Reine ,  le  fit  pere  de  Tanne- 
guy  ,  Baron  de  Chambray  ,  mort  en  164$. ,  Maré- 
chal de  camp.  Il  eut  de  fa  féconde  femme  Hclene 
Baignait ,  mariée  en  1 636. ,  Nicolas  II. ,  Capitaine 
ès  armées  navales ,  lequel  époufa  le  10.  Septembre 
1669.  Anne  le  Doux  de  Melleville.  Il  en  laifla, 
entr'autres  enfants ,  François-Nicolas. de  Jacques- 
François  de  Chambray ,  Chevalier  Grand-Croix  de 
de  l'ordre  de  Malte  ,  qui ,  après  s'être  fignalé  par 
la  prife  de  onze  vaifléaux  tant  Algériens  que  Tuni- 
fiens ,  a  fait  bâtir  de  fortifier  la  Cité  neuve  de  Cham- 
bray dans  l'iUe  de  Goze  tout  proche  de  celle  de 
Malte. 

Son  frère  aîné  ,  François  -  Nicolas  ,  Baron  de 
Chambray  ,  dtc,  Colonel  d'infanterie  en  1701. ,  fut 
marié  le  1.  Avril  1704.  avec  Marie-Louife  de  Folle- 
vdlc  de  Manancourt  ,  de  laquelle  il  a  eu  entr'autres 
enfants  ,  Louis,  Marquis  de  Chambray  de  de  Con- 
flans ,  né  le  16.  Juin  1713. ,  allié  le  6.  Avril  1734. 
à  Françoife  de  Bounigalle  ,  morte  le  17.  Mai  1737.; 
a",  en  174t.  à  Annc-Catberine  d'Aubenton  de  Ma- 
licorne  ,  décédée  au  mois  de  Juillet  1743.  ;  30.  le  9. 
Juillet  1747.  avec  Jacqueline- Anne-Magdclcine  de 
Bernard  ,  Dame  de  Patrone  de  la  Befliere  ,  Fran- 
cheville  -  le  -  Moncel  ,  Rofnay ,  &c  Ses  enfants 
font  t9.  Louis-François  de  Chambray,  né  du  pre- 
mier lit  le  13.  Mai  1737.;  i°.  François-Nicolas, 
né  du  fécond  lit  au  mois  de  Juin  1741.  ;  3*.  Helene- 
Marthe-Cecile  ,  née  du  troifieme  lit  le  3.  Novembre 
1749-  '»  4V-  Louife-Francoife-Charlotte  ,  née  le  22. 
Novembre  17J0. ;S°.  Bernard, né  le  19.  Mai  1751. 

Le  Marquis  de  Chambray  a  pour  faeurs,  i°.  Marie- 
Anne  de  Chambray  ,  alliée  en  t7»c.  à  Charles-Ga- 
briel du  Four  ,  Ecuyer  ,  Seigneur  de  Saint-Léger  , 
fon  coufin-germain  ;  i°.  Clemence-Rcnée  ,  née  le 
6.  Août  1706.  ,  Prieure  -  Royale  de  Bellefond  à 
Rouen  ;  30.  Marie-Gabrielle,  née  le  6.  Mars  1709. , 
Abbeffe  de  l'abbaye  Royale  d'Almencfchcs ,  au  dio- 
cefe de  Séez  ,  troifieme  Abbeffe  de  fon  nom  ; 
4°.  Marie-Henriette  ,  née  le  ».  Mars  171 1. ,  Reli- 
gieufe  à  l'abbaye  Royale  de  Saint-Sauveur  à  Evreux. 

CONFOLANS  ou  Confoulans  ,  Confiuentes  , 
ville  ,  chef-lieu  d'une  élection  de  fon  nom  ,  dans  la 
Marche  ,  diocefe  de  Limoges  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Poitiers.  On  y  compte  ce 7.  feux 
pour  la  ville  de  Confolans  où  font  les  paroilTcs  fui- 
vantes  ,  Saint-Maxime  de  le  fauxbourg  du  Pont  de 
Goire ,  Saint- Barthélemi  avec  fon  fauxbourg  d'An* 
fac.  Cette  ville  eft  fituée  près  des  confins  du  Poi- 
tou ,  fur  la  rivière  de  Vienne  ,  à  1  o.  1. 0.  N.  O.  de 
Limoges  ,  11.  fie  demie  E.  N.  E.  d'Angoulème, 
8.  S.  O.  du  Dorât  ,  fit  14.  S.  S.  E.  de  Poitiers. 
Long.  18.  29.  20.  lat.  4J.  $8.40-  Son  terroir  eft 
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fertile  en  grains  &  en  bons  pâturages. 

L'éle&ion  de  Confolans  ,  qui  fait  la  neuvième 
de  la  généralité  de  Poitiers  ,  a  été  établie  par  edit 
du  mois  de  Juillet  1714-  Elle  eft  compofée  de  foi- 
>.ante-dix  pareilles  ou  communautés  ,  qui  ont  été 
duiraites  partie  de  l'éleaiun  de  Poitiers  &  partie 
de  celle  de  Niort.  Mais  la  ville  de  Confolans  étoit 
de  l'éle&ion  d'Angouléme.  Au  relie ,  l'élection  de 
Confolaus  eft  prcfque  enclavée  dans  la  généralité 
de  Limoges. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 

DE  COrfFOLAHS. 


no 
»6o 

16$ 
(00 
,.H 

ii° 


Panijfii. 
UvO 

Ab«c  

Alloué  ,  bourg  •  .  .  .  . 

Afniere»  

Availlc» ,  bourg  

Beneft  ,  bourg  

Biennic ,  bourg  

BlondTinry  6-  Fraiie  , 

bourg  JJ7 

Bonbon   ji 

Bouchée  (le)   98 

Brcuill.iaf»   188 

BrigueilI'Aîné ,  bourg. .  61$ 

Brill  ic  ,  bourg  )=4 

Builicrc   jo 

CituonrtcMootteuil(le), 

Endive  de  Biiguci).  . 
Canton  île  Se.  Pierre  , 

de  St.  Jutiieu  

Chailhc  


Feux.  Piroifftt. 


Feux. 


99 

Meiglaguet   7( 

Millac  ,  bourg  *4° 

Moatbron  *6o 

Moiitteuil.  V-  Canton. 
Montrol-Sauart ,  bourg 
Montrollet  ,  bourg  .  • 
Morthcmart ,  bourg.  . 

Mouton  •  •  • 

Neffrat  


K 

Nohi 

Oradour-Fanoi»  .  bourg 


S 


Cl« 


mpagnac  >  bourg 


iqo 
«87 


•JJ7 


m; 
164 

te.; 


)6o 
«'S 
7* 
94 
»9 
}8o 

»»* 

Oradour-fur-Glaoe,i<>urjf  »08 
C)radour-ûir-Vairs,4our*î  4°o 

Parfac  ,61 

Penfoub»  "ï 

Perufe  ;l»)  6j 

Pleuville  «7» 

Preffsc  

Rochechouaid  ,  ville  . 

Salle*  C'")  

Saint-Aurent ,  b*urg  . 

St.  Baïery  

it.  Chriftophle  

St.  Cir  •  • 

St.  Coutbnt  6l 

St.  Gcnrai»  6f 

St.  Lauréat  far-Gorre  •  J° 
St.  Martin  de-JuiTac  .  .  0 

St.  Mathieu  

St.  Michel   î° 

St.  Quentin  180 

St.  Viflurnien ,  bourg.  .  19$ 
St.  Vincent.cn.  St.- Ger- 
main   i° 

Sainte. Matie-de.Vaui. .  $0 

Vair»-Quartier   <o 

Vidais   »3 

Vijrejn  fie)  ,  bourg .  .  ■  114 


jtfo 
108 
4»} 
90 
7» 
180 


70.  Par. 


Total  1 1878 


Champagne  -  Monton  , 

vitlt  17* 

Champeaux   74 

Challicc  174 

Chcronnac  ,  bourg  ...  116 
g -a  St.  Maxime  &  le 
'  Fauxbonrg  do 
Font  HcGoinc . 
St.  Barthe-lenu  4 
fon  faubourg 

„,  Dinfac  

Coenne  •  .  .  . 

Cuffnc  ,  b  \urg  

Fïaue.  V.  Blondvanry. 

Javerdac  

lile-Jot:r<!ain(r),W«e 

LclTic  ,  bourg  H  4 

I-uthapt  180 

Madieuvle  Grand)  .  .  .  ico 
Madicu  (le  Petit).  ...  %o 
Maifonnai»  ,  bourg  .  .  .  167 
Narval   50 

Par  lettres  de  Février  1 604. ,  enrégiftrées  le  16. 
Avril  fuivant  ,  la  terre  ,  feigneurie  &  baronnic  de 
Confolans  fut  érigée  en  comté  eu  faveur  de  Joachim 
de  Cliânauvieux ,  Chevalierdc  l'ordre  du  St.  Efprit 
en  1  s8  5. ,  Chevalier  d'honneur  de  la  Reine  Marie 
de  Medicis  ,  Bailli  de  Breffe  &  de  Bugey ,  Gou- 
verneur de  Bourgogne  ,  lequel  mourut  fans  alliance 
le  i}.  Janvier  161$.  ,  le  dernier  de  fa  maifon  , 
ayant  telle  en  1 6 1  o.  en  faveur  de  fon  petit  neveu 
René  de  Vitnnt ,  fils  de  Marie ,  Dame  de  Château- 
vieux,  &  de  Marie  de  Vienne  ,  Seigneur  de  Vau- 
villars ,  à  la  charge  de  porter  le  nom  &  les  armes 
de  Châteauvicux.  René  de  Vienne,  Comte  de  Châ- 
teauvicux &  de  Confolans ,  ne  laiffa  de  Marie  de  la 
GucjU  ,  fon  époufe  ,  qu'une  fille  ,  Françoifc  de 
Vienne  ,  Corotefle  de  Châteauvieux  &  de  Confo- 
lans ,  mariée  le  15.  Novembre  1649.3  Charles  II. 
du  nom  ,  Duc  de  la  Vieuville  ,  Lieutenant-Général 
des  armées  ,  du  Roi  en  1651.  &  au  gouvernement 
de  Poitou  ,  Chevalier  d'honneur  de  la  Reine  en 
i6--o.  ,  choili  en  1 636.  par  le  Roi  pour  Gouverneur 
de  Philippe  ,Duc  de  Chartres,  petit-fils  de  France  , 
&  reçu  le  51. Décembre  1688.  Chevalier  des  ordres 
du  Roi ,  dont  avoicat  été  honorés  en  1599 
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1 6 1 9.  ,  fon  pere  Charles  I.  Duc  de  la  Vieuville  ,  & 
fon  ayeul  Robert ,  Marquis  de  la  Vieuville ,  l'un  & 
l'autre  Grands-Fauconniers  de  France.  Charles  I. 
avoit  été  fait  Surintendant  des  finances  en  161  j.  , 
puis  difgracié ,  rappelle  par  le  Cardinal  Mazarin ,  8c 
rétabli  Surintendant  des  finances.  Ceft  en  fa  faveur 
que  la  baronuie  de  NogcntJ Artaud  ,  avec  plufieurs 
autres  terres  ,  fut  érigée  en  duché-pairie  ,  fous  le 
nom  de  la  Vieuville  ,  par  lettres  du  mois  de  Dé- 
cembre 16$  1.  ,qui  ne  furent  point  enrégiftrées. 

Le  comté  de  Confolans  fut  le  partage  de  Charles- 
Emmanuel  de  la  Vieuville  ,  fécond  fils  de  Charles 
II. ,  lequel  devint  Marquis  de  Saint-Chamond  , 
par  fon  alliance  avec  Marie-Anne  Mtiu-deXht. 
vritres  ,  mere  de  Charles-Louis-Jofcph  de  la  Vieu- 
ville ,  Marquis  de  Saint-Chamond  ,  mort  le  4.  Mai 
1744.  Il  avoit  époufé  Geneviève  Gruyn  ,  morte  le 
8.  Juin  1748. ,  lailTant  pour  enfants  ,  i°.  Charles. 
Louis-Augufte  de  la  Vieuville  ,  Marquis  de  Saint- 
Chamond  ,  Comte  de  Vienne  &  de  Confolans ,  pre- 
mier Baron  du  Lyonnois  ,  né  le  11.  Septembre 
1716.  Colonel  d'infanterie  en  Mars  1749'  i  >*•  Ca- 
therinc-Charlotte-Louife ,  née  le  1$.  Avril  1715., 
mariée  le  11.  Décembre  1747.  à  Marc -Antoine 
Marquis  de  Cuftine. 

CONFORG1EN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage &  recette  d'Autun  ,  parlement  &  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  J.  1.  N.  N.  O.  d'Autun  ,  &  dépend  4c 
la  paroiffe  de  Saint-Martin. 

CONFORT  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Treguier ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  8.  feux  un  tiers  ôt  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  boas 
pâturages. 

CONFOUX  ù  Cornillon  ,  en  Provence ,  diocefe 
d'Arles ,  parlement  &  intendance  d'Aix ,  viguehe 
&  recette  deTarafcon.  On  y  compte  6.  feux  deçà- 
daftre.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  dis- 
tance N.  de  l'étang  deBerre,  à  5. 1.  O.  d'Aix, & 
2.  S.  de  Salon.  La  paroifle  eft  à  Cornillon.  Son 
terroir  eft  fertile. 

CONFRACOURT  ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Juffcy.  On 
y  compte  46.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4. 1.0. 
N.  O.  de  Vefoul. 

CONFRANÇON  ,  en  Bourgogne,  diocefe ,  élec- 
tion ,  bailliage  &  recette  de  Mâcon  ,  parlement  & 
intendance  de  Dijon.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  Grônc  ,  à  4. 1.  & 
tiers  N.  0.  de  Mâcon. 

CONFRANÇON ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage &  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Bagé. 
On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1.  1.  & 
deux  tiers  N.  O.  de  Bourg. 

CONFREMAULT  &  Comegis  ,  dans  la  Brie- 
Champenoife  ,  diocefe  &  intendance  de  Soiffons , 
parlement  de  Paris ,  éleftion  de  Château-Thierry. 
On  n'y  compte  que  5.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  pays  de  grains. 

CONGÉ  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  & 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  1 19.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rivière  d'Orne  ,  à  4.  1.  &  tiers  N.  N. 
E.  du  Mans. 

CONGE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez ,  par- 
lement de  Rouen ,  intendance  ,  élection  &  fergen- 
terie  d'Alençon.  On  y  compte  $J .  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  fertile ,  à  une  lieue 
N.  E.  d'Alençon. 

C0NGEN1ES  ,en  Languedoc,  diocefe  &  recette 
de  Niûne*  ,  pailemept  de  Touloufe  ,  généralité  de 

Montpellier, 
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Montpellier,  intendance  de  Languedoc. On  y  com- 
pte j  oo.  feux.  Cetre  paroifie  eff  fituée  dans  une 
cuntrec  agréable  &  fertile. 

CONGiiRVlLLE  ,  au  pays  Chartrain  ,  dans  le 
gouvernement  général  d'Orléanais,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  , 
élection  de  Dourdan.  On  y  compte  15.  feux.  Cette 
paroifie  cft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile  en 
grains  ,  à  2.  lieues  &  trois  quarts  S.  de  Dourdan  , 
oc  *.  &  demie  S.  E.  d'Etampes. 

CONG1S  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe 
ôc  élection  de  Meaux  ,  parlement  <k  intendance 
de  Paris.  On  y  compte  ici.  feux.  Cette  paroifie 
cil  fituée  à  la  rive  droite  de  la  Marne  ,  à  une  lieue 
&  demie  N.  E.  de  Meaux. 

CONGNERS ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  du  Mans, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  élec- 
tion de  Châtcau-du-Loir.  On  y  compte  119.  feux. 
Cette  paroifie  eil  à  $.  1.  N.  E.  de  Château-du-Loir. 
Son  terroir  eil  fertile. 

CONGR1ER  ,  bourg,  en  Anjou  ,  diocefe  &  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours.  Ou  y  compte  202.  feux.  Ce  bourg  eft  à  ». 
1.  àc  trois  quarts  S.  O.  de  Craon ,  &  9.  &  demie  N. 
O.  d'Angers. 

CONGUES ,  en  Rouergue.  Voye\  Conques. 

CONGY  ,  en  Champagne ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  86.  feux.  Cette  paroifie  eft  à  quelque  dis- 
tance de  l'Abbaye  du  Reclus  ,  ûc  à  7. 1.  O.  S.  O.  de 
Châlons. 

CONJAT ,  dans  la  Marche,  diocefe  &  intendance 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Bour- 
ganeuf.  On  y  compte  12.  feux.  Cette  paroifie  ett 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâtu- 
rages ,  &  où  il  y  a  des  bois. 

CONICŒLUR  ,  en  Bourgogne.  Voye\  Concceur. 

CONICOURT  ,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Lunéville.  On  y 
compte  33.  feux.  Cette  paroifie  cil  fituée  à  quel- 
que diflance  de  la  rivière  de  Sanon. 

CONILHAC  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
de  Narboone ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  $8.  feux.  Cette  paroifie  eft  à  4. 1.  &  quart 
0.  de  Narbonne. 

CONILIE  ou  Conlie  ,  bourg  ,  dans  le  Maine , 
diocefe  &  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  100.  feux.  Ce 
bourg  eft  à 4.  1.  N.  O.  du  Mans,  &  3.  S.  O.  de 
Beaumont. 

CONIOULS  ou  Conils ,  bois ,  en  Provence ,  fitué 
fur  le  chemin  d'Aix  &  de  Marfeillc  a  Toulon  ;  & 
compofé  de  pins  ,  dont  la  raiiine  qui  en  découle  , 
rapporte  beaucoup  à  ceux  qui  en  font  les  pro- 
priétaires. 

CONISBRUCK  ,  abbaye  de  filles,  de  l'ordre  de 
Cîteaux  ,en  Alface.  l''oye\  Konisbruck. 

CON LIEGE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage 
6l  recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  18$. 
feux.  Cette  paroifie  cft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  E. 
de  Lons-le-Saulnier. 

CONLONZELLES  ,  en  Provence.  Voye\  Co- 
lonzelles. 

CONNAC  ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Rhodès  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Milhaud.  On  y  compte  2.  feux  3 1. 
bellugues  &  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifie eft  à  9. 1. 0.  S.  O.  de  Milhaud  ,  &  6.  S.  de 
Rhodès.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en  vins 
&  en  pâturages. 

CONN AGE ,  en  Champagne,  diocefe  de  Rheims, 
Tome  IL 
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parlement  de  Paris,  intendance  de  ChSlons,  élec- 
tion de  Rethel.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  pa- 
roifie eft  fituée  fur  la  rivière  de  Bar,  à  5.I.  ôt  demie 
N.  E.  de  Rethel. 

CONN'AZAT  ,  en  Périjnrd ,  diocefe  &  élection 
de  Périgueux  ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroifie  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  à  4. 1.  &  trois  quarts 
O.  S.  O.  de  Périgueux. 

CONNtE  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  & 
éleftion  du  Mans  ,  parlement  de  Taris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  19$.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
7.  lieues  N.  0.  du  Mans,  &  $.  &  demie  E.S.  E.de 
Mayenne. 

CONNEGIS ,  dans  la  Brie-Champcnoife  ,  dio- 
cefe &  intendance  de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte  70. 
feux.  Cette  paroifie  eft  à  une  1.  &  trois  quarts  E.  N. 
E.  de  Chîteau-Thierry. 

CONNELLES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Andely, 
fergtnterie  de  Heutjueville.  On  n'y  compte  point 
de  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  $6.  feux  tailla- 
blés.  Cette  paroifie  cft  fituée  dans  une  contrée  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages  ,  à  quelque  diftauce 
de  la  rive  droite  de  la  Seine. 

CONNERRAY  ,  bourg  ,  dans  le  Maine,  diocefe 
&  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  254.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rivière  de  Huignes  ,34.!.  E.  N.  E. 
du  Mans.  Il  y  a  un  grenier  à  fel  &  un  bureau  pour 
la  perception  des  droits  du  Roi.  Son  terroir  cft  fer- 
tile fie  agréable. 

CONNES  ,  en  Rouflîllon,  diocefe  de  Perpignan, 
confeil  fupérieur  &  intendance  de  Roufiillon  ,  vi- 
guerie  &  recette  de  Confient.  On  y  compte  11. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes. 

CONNES  AC  ou  Saint- Vincent  dcConnefac  ,en 
Périgord  ,  diocefe  ôt  élection  de  Périgueux  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
174.  feux.  Cette  paroifie  eft  à  4.  1.  &  tiers  O.  S. 
O.  de  Périgueux. 

CONNETABLES  ù  Connétablie  ,  Comités  Sra- 
buli  ,  rei  btllicar  Summi  Pr^tfetli  ,  Conftabula- 
rii  ,  Comtflabuli  ,  Jurifdifliç  Conneflubilit  ou  Ma- 
rejcallorum.  Le  Connétable  étoit  autrefois  le  pre- 
mier officier  militaire  de  la  Couronne ,  &  c'étoit 
lui  qui  avoit  le  commandement  général  fur  les 
armées. 

Sous  la  première  &  la  féconde  race  de  nos  Rois  , 
le  Connétable  n'avoit  que  le  commandement  des 
écuries  du  Roi  ;  6c  c'eil  de-la  qu'il  avoit  pris  le 
nom  de  Comte  de  VEtzblc.  «  11  avoit  fous  fa  charge 
»  (  dit  le  Laboureur  )  en  l'écurie  le  Maréchal ,  qui 
»  étoit  comme  fon  Lieutenant.  Le  droit  de  cora- 
»  mander  la  milice  françoife  appartenoit  alors  au 
»  Sénéchal  de  France. 

Mathieu  de  Montmorency  II.  du  nom  ,  Conné- 
table de  France  (  Ôc  le  mè;ne  qui  fut  élevé  acette 
dignité  par  Philippe-Augufie  l'an  1218.  ,  c'eft-à- 
dire  ,  vingt-cinq  ans  après  la  mort  de  Thibaut  , 
Comte  de  Blois ,  à  qui  on  ne  donna  point  de  fuc- 
cefleur  dans  la  dignité  de  Sénéchal  de  France  )  , 
eft  te  premier  Connétable  qui  ait  commandé  les 
armées.  Mais  ce  ne  fut  que  par  commiflion  ÔC 
nullement  en  vertu  de  fa  dignité.  Car  alors  la  charge 
de  Sénéchal  de  France  quoique  vacante  ,  n'étoit 
point  encore  fupprimée  ,  puifque  dans  les  chartes 
on  marquoit  cette  vacance  par  ces  formules  : 
Dapifero  nullo  ,  vacante  Dapiferatu. 

Les  fuccefièurs  de  Mathieu  de  Montmorency 
continuèrent  de  commander  les  armées  de  la  même 
manière  ,  c'eft-àrdire ,  par  commilfion  ,  à  cauic  de 
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la  même  vacance  ,  qui  dura  jofqu'à  l'an  1161., 
qu'on  ceflà  de  faire  mention  dans  les  chartes  de 
cette  vacance  de  la  dignité  de  Sénéchal  de  France. 
Ce  fut  vraisemblablement  alors  ,  c*cft-à-dire  ,  fous 
le  règne  de  Saint-Louis  ,  que  le  droit  de  comman- 
der les  armées  fut  attribué  à  la  dignité  de  Con- 
nétable ,  comme  il  l'avoit  été  à  celle  de  Sénéchal. 
Nous  penfons ,  d'après  le  Pere  Daniel  ,  que  dans 
le  temps  que  cette  attribution  fe  fit  à  la  dignité  de 
Connétable,  la  charge  de  Grand-Maître  dykôtel  , 
de  Souverain  Maître  d'hôtel  ,  de  Souverain  Maître 
de  France  ,  fut  inftituée  après  la  fuppreffion  ex- 
preflê  ou  tacite  de  celle  de  Sénéchal ,  qui  avoit  l'in- 
tendance de  la  maifon  du  Roi ,  aufii-bien  que  le 
commandement  des  armées  ;  &  qu'ainfi  la  charge  de 
Sénéchal  fut  féparée  en  deux  ,  le  commandement 
des  armées  ayant  été  attribué  au  Connétable  & 
l'intendance  de  la  maifon  du  Roi  au  Grand-Maître 
d'hôtel. 

La  dignité  de  Connétable  devint  la  première  de 
l'état  par  les  honneurs ,  par  la  puiffance  de  par  les 
grandes  prérogatives  que  nos  Rois  y  attachèrent. 
Cette  charge  conferva  tout  fon  éclat  jufqu'en  1 6ij. 
qu'elle  fut  fupprimée  par  le  Roi  Louis  XIII.  Le 
Connétable  étoit  le  Chef  fouverain  des  armées  de 
France  ,  &  fa  charge  étoit  la  première  de  la  Cou- 
ronne. Il  avoit  fa  jurifdiftion  à  la  table  de  marbre 
à  Paris  ,  de  elle  fubfifte  encore  fous  le  titre  de  Con- 
nétablic  ù  Maréchaujfée  de  France.  Il  prêtoit  fer- 
ment entre  les  mains  du  Roi ,  de  portoit  pour  mar- 
que de  fa  dignité  aux  côtés  de  l'écu  de  fes  armes, 
deux  mains  armées  fortant  d'un  nuage  ,  &  te- 
nant chacune  une  épée  nue  la  pointe  en  haut.  En 
un  mot  la  dignité  de  Connétable  donnoit  un  fi 
grand  relief  à  celui  qui  en  étoit  revêtu  ,  qu'un 
attentat  commis  contre  fa  perfonne  étoit  cenfé  être 
Un  crime  de  leze-Majeité. 

On  a  connoiiTance  de  douze  Connétables  qui  ont 
exercé  leur  charge  avant  Mathieu  II.  de  Mont- 
morency ,  mais  non  point  en  qualité  de  Chefs  des 
armées  de  France.  Ces  douze  Connétables  font  ceux 
qui  fuivent  : 

1.  Alberto,  ver»  l'an  1090 

x.  Bilderie  ,  en  106$.  &  1067 

j.  Gauthier,  ver»  1069 

4.  Adelme  ,  vert  1071 

j.  Adam. 

6.  Thibaud  de  MontmoreDCy  »  en  1087. ,  meurt  en  .  ioço 

7.  Gallon  de  Chnunont ,  en  r  107 

8.  Hugues  de  Chaumont ,  en  .    •  1 108 

9.  Mathieu  I.  de  Montmorency  ,  en  11  jo.,  meurt  en  1160 
10.  Simon  de  Neanfle-le-Chitel. 

it.  Raoul  I., Comte  deClcrmont,cnir74.,meurteci  ri9i 
ia.  Drenxde  Mello, en  1104. , meurt  le  }.  Mari  .  .1118 

Les  Connétables  de  France ,  communiant  les  armées  , 
font  du  nombre  de  trentt. 

1.  Mathieu  II.  de  Montmorency  ,  en  11 18. ,  meort 
le  14.  Novembre  njo 

».  Amanri  II.,  Comte  de  Montfort ,  en  1131.  , 
meurt  en  1141 

].  Humberg  V.  de  Beaujen,  en  1 241 

4.  Gilles  II.  de  Trafignies ,  en  1 J48. ,  meurt  après  1 171 

5.  Humbert  de  Beaujen ,  Seigneur  de  Montpenfier  , 

en  ii(o.  ,  meurt  en  1185 

6.  Raoul  II.  de  Germon t ,  Seigneur  de  Mette ,  eu 

1 187.  ,  toi:  i  Court  rai  en  1 301 

7.  Gaucher  de  Chitillon  •  for  •  Marne  ,  en  1  jot. , 
meurt  en  M 19 

8.  Raoul  III.  de  Brienne  ,  ver  'MIS 

9.  Raoul  IV.  de  Brienne  ,  Comte  d'Eu  ,  décapite*  en  1 j  $0 
10.  Charles  de  Caftille  ou  d'Efpaguc  ,  Comte  d'An- 

goulfme  ,  en  1  jto. ,  affaffiné  en  •    ■    .  i)J4 

it.  Jacquet  I  de  Bourbon,  Comte  de  la  Marche, 

en  1 154.  ,  fe  démet  en  ij$6 

as.  Gauthier  IV.  ou  VI.,  Comte  de  Brienne  &  Duc 

èV Athènes  ,  tué  a  la  bataille  de  Poitiers  en  .    .   .   .  a  156 

1 }.  Robert  de  Fienne»  ,  te  démet  en  r  «9 

14.  Bertrand  du  Gucfclin ,  meurt  en  ij8o 

»  $.  Olivier  de  CUiTon  ,  dépofledé  en  1 39a 
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ifi.  Philippe  d'Artoli ,  meurt  en  1 197 

17.  Louis  de  Sancerre,  meurt  en   ......  .1431 

18.  Charles  I. ,  Sire  d'Albret. ,  en  1401 ,  démis  en 
1411.  ,  ce  tué  à  Azincourten  1415 

19.  Waleran  de  Luxembourg,  Comte  de  St.  Fol, 
meurt  en  141) 

Charles  d'Albret  rétabli  flt  tué  a  Asincourt. 

to.  Bernard  IL,  Comte  d'Armagnac  ,  tue  dan»  une 
féditlon  en   1418 

ai.  Charles  I. ,  Duc  de  Lorraine ,  jufqu'en  414 

it.  Jean  Smart ,  Comte  de  Boocant  ,  en  1414. ,  tué 
i  la  bataille  de  Verneuil ,  en  14:4 

i|.  Artus  de  Bretagne  ,  Comte  de  Richemond  ,  fe- 
coud,  fils  de  Jean  V.  Duc  de  Bretagne ,  eu  1414.  Il  de- 
vint Duc  de  Bretagne  ,  de  garda  l'épée  6e  la  charge  de 
Connétable  jofqu'a  h  mort  arrivée  le  16.  Décembre   .  14;$ 

14.  Louis  de  Luxembourg  ,  Comte  de  Saint-Pol ,  en 
146$.  décapité  en  147; 

»%.  Jean  II. ,  Duc  de  Bourbon  ,  en  148}.  ,  meurt  en  .  14S8 

16.  Charles  III.,  Duc  de  Bourbon  ,  du  11.  Janvier 
i{i(.,tuéle  6.  Mai  1517 

t7.  Anne  ,  Doc  de  Montmorency  ,  do  10  Février 
M 18.  .meurt  de»  bleflnre»  reçue» a  la  bataille  de  St. 
Denis  en  ijfi 

18.  Henri  I. ,  Duc  de  Montmorency  ,  fils  do  précé- 
dent ,  du  8.  Décembre  1595. ,  meurt  le  1.  Avril.    .   .  1614 

ai>.  Charles  d'Albert,  Duc  de  Luynet,dn  ai.  Avril 
161 1. ,  meurt  le  15.  Décembre  i<u 

jo.  François  de  Bonne ,  Doc  de  Lefdigtùerei ,  du  19. 
Août  1611. ,  meurt  le  28.  Septembre  16 1( 

Confidéré  comme  jurifdi&ion  particulière ,  le 
Siège  général  de  la  Connétablie  ù  Marcchaujfc'c  ic 
France  connoît  feul  par  tout  le  royaume ,  en  premie. 
res  inftances,  exclufivement  à  tous  autres  Juge», 
même  nonobstant  le  privilège  de  Committimus  & 
l'attribution  du  feeldu  Châtelet,  entr'autres  chofes, 
de  tous  procès,  actions ,  de  différends  que  les  Trcfo- 
ricrs-Payeurs  des  gens  de  guerre  de  leurs  Commis, 
CommiiTaires  de  Contrôleurs  des  guerres ,  Munitio- 
naires ,  Entrepreneurs  de  vivres ,  Pourvoyeurs ,  Mar- 
chands ,  Artilans  ,  de  autres  fourniitans  les  troupes 
Ôe  les  maréchauiTées  ,  leurs  affbcics  ou  correfpoo- 
dants,  peuvent  avoir  entr'eux  ou  autres  perfonnes, 
pour  raifon  de  leurs  exercices  ,  fon  étions  ,  manie- 
ments ,  entreprifes  &  fournitures ,  pour  le  fait  de  la 
guerre  fie  le  fervice  des  maréchauiTées  ,  fie  de  tous 
aétes,  contrats,  cédulcs  &  obligations  à  ce  fujet; 
comme  auffi  du  payement  &  fa  i  fie  de  gages ,  foldes, 
de  des  abus  de  malverfations  des  Tréforicrs-Payenrs 
&  leurs  Commis ,  CommiiTaires  de  Contrôleurs  des 
guerres ,  de  de  tous  officiers  de  maréchauiTée ,  de  de 
l'appel  des  Prévôts  des  Maréchaux  de  France. 

Ce  tribunal  (dont  les  Maréchaux  de  France  fout 
les  Chefs,  quand  la  charge  de  Connétable  n'eft  point 
remplie ,  de  où ,  fuivant  la  déclaration  du  Roi  de  l'an- 
née 1  $,74.,  ont  féance  les  CommiiTaires  de  Contrô- 
leurs des  guerres) ,  eft  compofé  d'un  Lieutenant- 
Général  ,  d'un  Lieutenant-Particulier ,  d'un  Procu- 
reur du  Roi ,  d'un  Greffier  en  chef,  de  d'un  Com- 
mis-Greffier. Il  y  a  outre  cela  un  premier  Huiflicr 
audiencier ,  de  plufieurs  Huifiiers. 

Les  Commillaires  des  guerres  font  des  officiers 
très-  anciens  ;  Ôt  leurs  fondions  font  d'autant  plus 
honorables ,  qu'elles  émanent  de  celles  des  Maré- 
chaux de  France.  Suivant  le  quatrième  des  douze  ar- 
ticles fondamentaux  du  fiege  général  de  la  connéta- 
blie fie  maréchauiTée  de  France,  ils  exiftoient  déjà 
en  1  jj6.  En  1  $67. ,  les  commiffîons  en  vertu  des- 
quelles ils  exerçoient ,  furent  toutes  érigées  en  titre 
d'offices  formés ,  pour  la  poffcffion  defquelles  ils  fu- 
rent tenus  de  prendre  des  provilions  du  Roi.  En  Dé- 
cembre 1691. ,  ils  furent  fupprimés  de  recréés  par  le 
même  édit ,  puis  réduits  ôt  fixés  par  Pédit  de  Janvier 
171  i-,  au  nombre  de  cent  vingt-fept  ordinaires,  & 
trente-un  provinciaux ,  non-compris  ceux  qui  font 
attachés  à  la  maifon  du  Roi  de  à  la  gendarmerie  , 
non-plus  que  ceux  qui  font  à  la  nomination  des  Ma- 
réchaux de  France. 
L'inftitution  des  Contrôleurs  des  guerres ,  de  rnè- 
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me  que  celle  de  leurs  fondions ,  eft  auffi  ancienne 
&  auffi  honorable  que  l'inftitution  des  Commiffaires , 
puifqu'elle  part  du  même  temps  &  de  la  même  four- 
ce.  Le  quatrième  des  douze  articles  fondamentaux 
dufiege  général  de  la  connétablie  &  maréchauflee 
de  France  fait  auffi  mention  de  leur  exiftance  en 
13  $6.  En  1567.,  lescommiffions  en  vertu  defquclles 
ils  exerçoient ,  furent  toutes  érigées  en  titre  d'offices 
formés ,  &  ils  furent  également  tenus  de  prendre  des 
provifions  du  Roi  pour  pouvoir  pofTéder  ces  offices. 
En  Septembre  1 692., ib  furent fupprimés&  recréés 
par  le  même  édit,  &  peu  de  temps  après  réduits  & 
fixés  au  nombre  de  cent  trente-trois  ordinaires  & 
trois  provinciaux,  non-compris  ceux  qui  font  atta- 
chés à  la  maifon  du  Roi. 

Outre  le  tribunal  dont  nous  venons  de  parler,  les 
Maréchaux  de  France  en  ont  un  autre  qui  fe  rient 
cher  le  plus  ancien  (qu'on  nomme  premier  Maré- 
chal de  France) ,  &  où  ils  connohTcnt  par  eux-mê- 
mes, &  fans  appel ,  de  tous  différends  mus  entre  gen- 
tilshommes &  gens  faifant  profeffion  des  armes , 
pour  raifon  de  leurs  engagements  de  paroles ,  des 
points  &  billets  d'honneur.  Les  requêtes  font  mifes 
is  mains  du  Rapporteur  Se  du  Secrétaire  des  affaires. 

La  compagnie  de  la  connétablie  ,  gendarmerie 
&  maréchauflee  de  France ,  camps  &  armées  du 
Roi,  créée  en  1060.,  fut  fupprimée  &  rétablie  mi- 
litaire en  charge  &  office  par  le  Roi  Henri  III.  Les 
charges  de  Lieutenants ,  Exempts,  Greffiers  &  Gar- 
des de  cette  compagnie  ,  qui  n'avoient  pas  encore 
reçu  cette  grâce ,  ont  été  déclarées  héréditaires  par 
lettres-patentes  du  13.  Février  1756.  Elle  eft  la  pre- 
mière &  la  colonelle  de  toutes  les  compagnies  de 
maréchaufTées  du  royaume.  Son  Chef  a  eu  de  tout 
temps  le  grade  de  premier  Colonel  de  la  cavalerie 
légère  ,  &  le  titre  de  Prévôt  Général  des  camps  & 
armées.  Elle  étoit  deftinéc  à  la  garde  des  Connéta- 
bles. Son  fèrvice  actuel ,  fous  les  ordres  des  Maré- 
chaux de  France,  a  pour  objet  d'entretenir  le  bon 
ordre  ,  l'union  &  le  point  d'honneur  entre  les  mili- 
taires &  les  nobles  du  royaume.  Aucun  office  ne 

!«ut  être  donné  dans  cette  compagnie  qu'à  ceux  qui 
ont  préfentés  par  les  Maréchaux  de  France,  les- 
quels ont  fur  les  officiers  &  fur  la  compagnie ,  au- 
torité pour  les  commander,  les  corriger  s'ils  tombent 
en  faute,  &  même  les  interdire  de  leurs  fondions 
s'ils  le  jugent  à  propos.  Cette  compagnie  ,  au  relie , 
eft  compofée  d'un  Prévôt-Général ,  de  trois  Lieute- 
nant ,  de  quatre  Exempts ,  de  deux  Brigadiers ,  de 
deux  fous-Brigadiers,  de  44.  Gardes ,  d'un  AfTef- 
feur,  d'un  Procureur  du  Roi ,  d'un  Greffier ,  d'un 
Commiflàire  &  d'un  Contrôleur  aux  revues. 

Quoique  nous  traitions  ailleurs  en  détail  des 
maréchaufTées  du  royaume  ,  nous  ne  croyons  pas 
hors  de  propos  d'en  donner  ici  une  notice  parti- 
culière. 

Les  maréchaufTées  ont  été  établies  pour  veiller  à 
la  tranquillité  publique  &  à  la  fureté  du  commerce , 
en  arrêtant  &  puniffànt,  lorfque  le  cas  le  requiert, 
ceux  qui  font  prévenus  de  crime  ,  comme  vols  , 
aflàffinats  ,  &c. ,  les  mandiants  ,  vagabonds  &  gens 
fans  aveu. 

Par  édit  du  mois  de  Mars  1 720.  le  Roi ,  pour  ob- 
vier aux  conteitations  que  la  multiplicité  des  offi- 
ciers avoit  fait  naître ,  &  pour  punir  leur  négligence , 
fupprima  toutes  les  anciennes  maréchaufTées  &  leurs 
officiers ,  à  l'exception  du  Prévôt-Général  de  la  con- 
nétablie ,  du  Prévôt-Général  de  l'Ifle-de-France  & 
de  fa  compagnie  ;  &  par  ce  même  édit,  il  créa  une 
nouvelle  compagnie  de  maréchauflee  dans  chaque 
généralité  du  royaume,  commandée  par  un  Prévôt- 
Général  ,  ôt  plus  ou  moins  de  Lieutenants ,  fuivant 
l'étendue  du  département.  Par  l'article  VI.  de  cet 
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édit,  ces  nouvelles  maréchauflées  font  déclarées  du 
corps  de  la  gendarmerie,  fous  le  commandement  des 
Maréchaux  de  France.  Le  Roi  accorde  aux  Prévôts- 
Généraux  &  aux  Lieutenants  le  titre  d'Ecuyer  tant 
qu'ils  pofïédcront  lefdites  charges ,  &  veut  qu'il  n'en 
foitpourvu  que  des  perfonnes  capables  &  expérimen- 
tées ,  &  qui  aient  fervi  au  moins  quatre  années  de 
fuite  dans  fes  troupes.  Les  Archers  font  punis  com- 
me déferteurs ,  s'ils  quittent  leurs  troupes  fans  con- 
gé. Par  arrêt  du  confeil  d'état  du  Roi,  du  8.  Janvitc 
1714.,  il  eft  ordonné  que  les  Prévôts  &  leurs  Lieu- 
tenants foient  reçus  en  la  connétablie  de  France 
qu'ils  prêtent  ferment  aux  parlements  &  autres  cours 
fupérieures ,  fans  que ,  pour  raifon  de  ce ,  ils  puiiTent 
être  fournis  à  la  jurifdicVion  defdites  Cours  en  aucun 
cas  ;  fauf  aux  Procureurs  généraux  à  informer  le  Chef 
de  la  juftice  &  le  Miniftre  de  la  guerre  de  leurs  pré- 
varications. Les  Prévôts  &  autres  officiers  doivent 
obéir  aux  premiers  Préfidents  &  aux  Procureurs  gé- 
néraux ,  en  tout  ce  qui  concerne  le  bien  de  la  juf- 
tice &  la  police  générale  ,  tant  dans  les  villes  de  réfî- 
denec  des  cours ,  que  dehors.  Lors  de  la  rentrée  des 
cours,  le  Prévôt  ou  autre  officier  ,  qui  commande, 
eft  tenu  de  faire  trouver  à  la  cérémonie ,  à  l'heure  qui 
lui  aura  été  indiquée  par  le  premier  Préfident ,  ou  ce- 
lui qui  préfidera  à  la  compagnie ,  un  Lieutenant  avec 
un  nombre  d'Archers  convenable  pour  accompagnée 
le  corps  des  officiers  des  compagnies  ,  St  obvier  à 
tous  défordres. 

Il  y  a  dans  chaque  réGdence  ,  de  Prévôts  &  Lieu- 
tenants ,  un  Affelièur  ,  un  Procureur  du  Roi  &  un 
Greffier. 

Avant  que  de  donner  le  dénombrement  général 
des  maréchaufTées  de  France,  nous  allons  faire  pré- 
céder quelques  notes  qui  répandront  du  jour  fur  cette 
matière, que  nous  traiterons  ailleurs  plus  en  détaiL 
Voye\  Maréchautfée,  Milice,  &c. 

i°.  Lors  de  la  création  de  la  maréchauffée 
en  1710.  ,  la  finance  de  la  plQpart  des  char- 
ges de  Prévôt -Général  fut  finée  à  40.  mille  livres; 
&  celle  des  charges  de  Lieutenant  à  1$.  mille 
livres. 

i°.  Le  Prévôt  -  Général  de  Dijon  ou  Bourgogne  a 
4000.  livres  d'appointements.  Chaque  Prévôt  par- 
ticulier a  mille  livres.  Mais  celui  de  Bellay  n'a 
que  800.  livres  ,  &  celui  de  Gex  n'en  a  que  700. 

30.  La  capitation  des  Prévôts-Généraux  eft  fixée 
à  30.  livres  fur  le  pied  de  celle  des  Lieutenants- 
Colonels  en  pied  de  cavalerie.  Les  Prévôts  particu- 
liers &  les  Lieutenants  payent  1$.  livres  comme 
Capitaines  en  pied  de  cavalerie  ;  &  les  Exempts 
9.  livres  comme  Lieutenants  en  pied  de  cavalerie, 
conformément  à  l'ordonnance  du  Roi  du  1 7.  Dé- 
cembre 171 1. 

4°.  Les  officiers  de  juftice  (  A fTefTeurs  ,  Lieute- 
nants ,  Procureurs  du  Roi ,  &  Greffiers  par  com- 
miffions  )  payent  9.  livres  de  capitation  chacun. 
Les  Brigadiers,  Sous  -  Brigadiers ,  Cavaliers  ôc 
Trompettes  ,  en  font  difpenfés  ,  par  la  même  or- 
donnance du  Roi  de  172t.,  ainfi  que  Sa  Majefté 
en  a  difpenfé  les  Brigadiers  &  Cavaliers  de  fes  au- 
tres troupes. 

j°.  Les  compagnies  de  maréchauflee  font  payées 
par  les  deux  Tréforicrs  généraux  des  maréchauf- 
fées  de  France  à  Paris ,  année  pair  &  impair.  Les 
Tréforicrs  provinciaux  des  maréchaufTées  de  Fran- 
ce ,  à  la  nomination  ôz  par  commiffion  des  deux 
Tréforiers  généraux  ,  font  répartis  dans  les  divers 
départements  ,  un  dans  chaque  département  ;  & 
par  conféquent  ils  font  au  nombre  de  vingt- neuf , 
non-compris  celui  de  Paris  ,  non-plus  que  celui 
de  riflc-de-France  ,  qui  l'un  &  l'autre  font  les  mê- 
mes que  les  deux  Tréforiers  généraux. 
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DES   MARÉCHAUSSÉES    DE  FRANCE. 
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Nota.  Le  Grand-Prcvôt  de  la  connetablie  eft  ordinairement  Grand-Prcvôt  de  la  généralité  de  Paris, 
&  par  confequent  on  ne  doit  compter  que  trente-un  Prévôts-Généraux. 


Récapitulation. 


r  Prévôts  -  Généraux   31 

1  Lieutenants   109 

'Prévôts  particuliers  en  Bourgogne ,  où  il  n'y  a  point  d'Exempts.  1  o 

lEïempts   180 

TbtaZ  des  Officiers  militaires   330 

'Brigadiers   184 

^Sous  -  Brigadiers   Z27 

cCavaliers    Z460 

iTrompettes   33 

Total  3 1  j4 


Officiers  dejuflice^ 
nDïi-compriî  ceux  de, 
la.  vrivète  -  générale 
de  la  connetablie. 


Affefleurs  .  •  . 
Procureurs  du  Roi 
'Greffiers.    .    .  . 


98 
98 


Total  294 


C0NN1E  ou  Conie ,  dans  le  Dunois ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois ,  diocefc  de  Blois , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans ,  élec- 
tion de  Châtcaudun.  On  y  compte  68.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  z.  1.  &  tiers  E.  N.  h.  de  Châteaudun  , 
&  6.  &  deux  tiers  N.  O.  d'Orléans. 

C0NN1E ,  petite  rivière  qui  prend  fa  fource 
près  d'Artenay  ,  dans  la  foret  d'Orléans ,  &  qui , 
après  un  cours  de  7.  ou  8.  lieues,  fc  jette  daas  le 


Loir  à  Châteaudun.  On  affure  qu'elle  ne  déborde 
jamais  ,  qu'elle  ne  fe  trouble  point ,  &  qu'elle  ce 
croît  qu'au  plus  fort  de  l'été ,  au  contraire  des  au- 
tres rivières.  Elle  feche  en  plufieurs  endroits  dans 
l'hiver,  &  alors  le  poiflon  fe  cache  en  terre,  où 
apparemment  il  relie  de  l'eau  dans  des  cavités. 

CONNORE,  cnLimofin,  diocefc  ,  intendanc» 
&  élection  de  Limoges,  parlement  de  Bordeaux. 
On  y  compte  trente  -  neuf  feux.  Cette  paroûTe  eil 
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a  trois  lieues  Bt  demie  N.  O.  de  Limoges. 

CONQUES  ,  Concce ,  Conçu*  ,  bourg,  en  Rouer- 
gae ,  diocefe  de  Rhodes  ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  de  Montauban,  élection  de  Ville  fran- 
che. On  y  compte  n.  feux  &  9-  bellugues  de  feu. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  hauteur  ,  h  une  petite 
lieue  de  la  rive  gauche  du  Lot ,  à  8.  I.  ck  deux 
tiers  N.  E.  de  Viliefranche ,  &  7.  N.  N.  O.  de  Rho- 
des. Il  y  a  à  Conques  un  chapitre  collégial ,  com- 
pofé  d'un  Prévôt  qui  a  »$oo.  livres  de  rente ,  d'un 
Doyen  ,  d'un  Précenteur ,  d'un  Sacriftain  ,  d'un 
Frimirier,  d'un  Archiprêtre,  d'un  Ouvrier,  d'un 
Tréforier  ck  de  douze  Chanoines.  Ce  chapitre 
croit  régulier  &  avoit  un  Abbé  ;  mais  il  a  été  fé- 
cularifé  ,&  l'Abbé  a  été  confervé.  Celui-ci  eft  à  la 
nomination  du  Roi  ;  il  jouit  au  moins  de  10.  mille 
livres  de  rente ,  &  il  paye  $1 6.  florins  pour  l'expé- 
dition de  fes  bulles  en  cour  de  Rome. 

On  trouve  dans  des  mémoires  tirés  des  archives 
de  l'abbaye  de  Conques  ,  que  l'an  de  grâce  371.  les 
Chrétiens  firent  bâtir  en  ce  lieu  une  chapelle  qu'ils 
dédièrent  au  Sauveur  ;  que  Clovis  étant  venu  faire 
la  guerre  à  Alaric,  ôt  partant  par  Conques,  fit 
une  fondation  en  faveur  de  cet  oratoire  ;  mais 
qu'en  730.  les  Sarralins  étant  venus  en  Guyenne, 
detruifirent  cette  chapelle.  Charlemagne  ayant  dé- 
fait les  Sarrafins,  releva  l'édifice  dont  il  eft  quef- 
tion,  &  outre  cela  il  y  fonda  une  abbaye.  En  820., 
Louis  le  Débonnaire  ,  fon  fils  ,  augmenta  cette 
fondation  ,  Ce  y  mit  des  Moines  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît.  Le  corps  de  Sainte-Foi ,  qui  avoit  été  mar- 
tyrifée  en  la  ville  d'Agen ,  ayant  été  tranfporté 
dans  cette  églife,  elle  quitta  le  nom  de  Saint- 
Sauveur  ,  pour  prendre  celui  de  cette  Sainte.  L'ab- 
baye de  Conques  fut  fécularifée  à  la  requifition  de 
François  l. ,  l'an  1557-,  par  le  Pape  Paul  III.  Dans 
la  pancarte  des  bénéfices  qui  dépendent  de  l'Abbé , 
du  Prévôt  &  du  chapitre  de  Conques,  on  remar- 
iée qu'ils  font  au  nombre  de  cent  dix-fept  tant 
pliant  que  refloriei  ou  vicairics ,  &  que  ces  bé- 
néfices font  fitucs  dans  vingt-fix  diocefes  diftérens. 
Dans  le  diocefe  de  Rhodes ,  il  y  en  a  quarante- 
trois  ;  dans  celui  de  Vabres  ,  un  ,  qui  eft  uni  à  la 
menfe  abbatiale  ;  dans  celui  de  Cahors,  trois  ,  qui 
font  unis  à  la  menfe  abbatiale;  dans  celui  de  Pé- 
rigueux  ,  trois,  dont  un  eft  uni  à  la  menfe  du  cha- 
pitre; dans  celui  de  Limoges,  un,  qui  eft  uni  à  la 
menfe  du  chapitre  ;  dans^celui  de  Bordeaux ,  un , 
qui  dépend  de  l'Abbé  ;  dans  celui  de  Bazas  ,  un 
autre  ;  dans  celui  de  Lombès ,  un  autre  ;  dans  ce- 
lui de  Comminges,  trois  ;  dans  celui  de  Touloufe, 
trois;  dans  celui  de  Montauban,  un-,  dans  celui 
d'Alby ,  fix;  dans  celui  de  Lyon  ,  un,  qui  eft  uni 
à  la  menfe  du  chapitre  ;  dans  celui  de  Viviers ,  un  ; 
en  Bourgogne,  un  ;  au  diocefe  du  Puy  ,  trois  ;  dans 
celui  de  Mende  ,  un  ;  dans  celui  de  Meaux  , 
un  ;  dans  celui  de  Saint-Flour ,  fix.  Les  autres  bé- 
néfiecs  dépendans  de  l'abbaye  &  du  chapitre  de 
Conques,  font  fitués  en  Angleterre  ,  ou  en  Cata- 
logne ,  ou  dans  le  diocefe  de  Pampelunc. 

CONQUES ,  bourg  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ck 
recette  de  Carcaffonne ,  parlement  &  généralité 
de  Touloufe,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  355-  kux«  ^e  bourg  eft  fitué  fur  une  pe- 
tite rivière ,  dans  une  contrée  montagneufe  ,  mais 
agréable  ,  à  1. 1.  N.  de  Carcaffonne. 

CONQUET  (  le  )  ,  ville  avec  un  petit  port  de 
n»er ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ôc  recette  de  Saint- 
Pol-de-Léon ,  parlement  ck  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  1$.  feux  6c  un  tiers  de  feu ,  y  compris 
ceux  de  Ploungonvelen ,  dont  le  Conquet  eft  la 
trêve.  Cette  ville  eft  fituée  fur  l'Océan  ,  fur  la 
pointe  la  plus  occidentale  de  la  Bretagne ,  vis-à-vis 
de  l'ifle  d'Oueflant,  dont  elle  eft  éloignée  de  4. 1. 
Tome  if. 
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&  demie  E.  S.E. ,  à  4.  1.  ck  demie  0.  un  quart  au 
S.  de  Breft. 

CONQUETTES,  en  Rouergue ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Rhodes,  parlement  de  Touloufe,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  s<J. 
bellugucs  &  une  demi  -  belluguede  feu. 

CÔNQUEYRAC  ,  en  Languedoc,  diocefe  &  re- 
cette d'Ahis ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  ii.  feux.  Cette  paroifie  eft  à  3.  I.  &  demie 
S.  O.  d' A  lais. 

CONQUIS,  annexe  de  la  banlieue  de  Bazas, 
dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne ,  diocefe  de  Bazas , 
parlement  &  intendance  de  Bordeaux ,  élection  de 
Condom.  On  y  compte  10.  feux. 

CONQUOTS ,  bourg  ,  en  Querry ,  diocefe,  in- 
tendance ck  élection  de  Montauban  ,  parlement  de 
Touloufe.  On  y  compte  $.  feux  10  bellugucs  ck 
une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroillé  eft  fituée 
en  pays  de  grains. 

CONS  la  Grandville ,  feigneurie ,  en  Lorraine  , 
portée  en  mariage  en  1641.  par  Marguerite  de 
Cujliiie  ,  auparavant  Abbefle  de  Bouxieres  ,  &  fille 
de  Jean-Baptifte  de  Cuftine  ,  Baron  de  Cons  ,  ck 
de  Dorothée  de  Ligniville ,  à  fon  mari  Jean,  Comte 
de  La mbtrtu ,  Maréchal  des  camps  fit  armées  du 
Roi,  Gouverneur  de  Longvry  6c  Lieutenant  de 
Roi  de  Nancy ,  deuxième  fils  de  Gabriel ,  Comte 
de  Lambertie,  6c  de  Marie-Ifabelle  de  Rochcchouart, 
&  petit-fils  de  François ,  Seigneur  de  Lam'.iertic, 
de  Saint-Pol,  Baron  de  Mon  brun  ,  Chevalier  de 
l'ordre  du  Roi  en  1571.,  Capitaine  d'une  compa- 
gnie de  chevaux  -  légers  ,  Se  de  Jeanne  à'Ab\ae 
de  la  Dau\c.  La  maifon  de  Lambertie  tire  fon  ori- 
gine d'un  château  fitué  en  Périgord ,  où  elle  a  tou- 
jours tenu  un  rang  parmi  la  première  nobleîlé. 

Marguerite  de  Cuftine  fut  mere  de  Georges  de 
Lambertie,  Baron  de  Cons  &  de  Gauville  ,  Con- 
feiller  d'état  du  Duc  de  Lorraine,  Maréchal  de 
Lorraine  ck  du  Barrois ,  Bailli  &  Gouverneur  de 
Nancy,  mort  en  Avril  1707.  Il  avoit  époufé  en 
1671.  Catherine  de  Lenoncourt  de  Blainvtlle.  Il  en 
eut  ,cntr'autrcs  enfants  ,  Nicolas  François  ,  Mar- 
quis de  Lambertie ,  Chambellan  du  Duc  de  Lor- 
raine ,  fon  Envoyé  extraordinaire  en  Angleterre  , 
en  faveur  duquel  la  baronnie  de  Cons-ia~G:and- 
ville  &  la  feigneurie  de  Pierre-Pont  furent  unies 
ck  érigées  en  tnarquifat  par  lettres  de  Léopol ,  Duc 
de  Lorraine,  du  3.  Janvier  171 9. ,  enrégiilrées  à  la 
cour  fouveraine  de  Lorraine  ck  Barrois  le  >3.  Fé- 
vrier fuivant.  11  avoit  époufé  en  170c.  Elifabeth 
de  LigmviUe  ,  Comtelïe  de  Tumejus ,  dont  t°.  An- 
toine-François de  Lambertie  ,  dit  le  Marquis  de 
Gerbeviller,  allié  à  N.  dont  un  fils;  »°.  André- 
Louis  de  Lambertie  ;  j°.  Camille  de  Lambertie  , 
Chevalier  de  Malte  de  minorité.  Gerbeviller  eft  à 
1. 1.  S.  E.  de  Luuévillc. 

CONS AC ,  bourg  ,  en  Saintonge ,  diocefe  Si  élec- 
tion de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  1  ï8.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  6. 1.  S.  de  Saintes. 

CONSANS  ,  en  Franche-Comté, diocefe ,  par- 
lement ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Bcl'an- 
çon.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  paroiife  eft  fituée 
dans  une  contrée  montagneufe ,  à  t.  1.  ck  deux  tiers 
E.  de  Befançon. 

CONSEILS.  Nos  Rois  ont  toujours  eu  des  con- 
feils  pour  les  aider  dans  les  affaires  les  plus  impor- 
tantes. Le  parlement  ck  le  grand-conîeil  ont  eu 
long-temps  l'honneur  de  leur  en  fervir.  Mais ,  lorf- 
qu'on  leur  eut  ôté  la  connoiffanec  des  affaires  d'é- 
tat, ck  qu'on  les  eut  érigé  en  cour  de  julHce  ,  les 
Maîtres  de  requêtes  qui  avoient  été  inftitucs  par 
Philippe  de  Valois,  en  l'an  1544-,  pour  faire  le 
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rapport  des  requête;  préientées  an  Roi ,  lai  fervi- 
rcKt  de  confeil.  Il  y  a  beaucoup  d'.ipparencc  que 
cet  uf.ige  commenta  fous  Louis  XII.  Car  dans  les 
ordonnances  que  ce  Prince  a  fuites  depuis  l'érection 
du  grand-confeii  en  cour  de  jultice  ,  il  dit  qu'elles 
ont  été  faites  de  l'avis  de  fou  confeil.  François  I. 
s'eft  fervi  du  nom  de  Conjcil  yrivt\  pour  la  première 
fois,  dans  fon  ordonnance  de  Tau  i  s {9.  touchant 
les  m  dures. 

Louis  XIV.  augmenta  le  nombre  des  confeils.  Il 
avoit  un  confeil  d'état,  un  pour  les  dépêches,  un 
pour  les  finances ,  un  pour  les  parties ,  un  pour 
le  commerce  ,  un  pour  ce  qui  regarde  la  con- 
feience  ,  ikc. 

Le  Confeil  d'état  étoit  compofé  du  Roi,  du  Chan- 
celier ck  des  Miniflres  d'état.  On  traitoit  dans  ce 
confeil  des  affaires  générales ,  telles  que  font  les 
alliances  avec  les  états  étrangers,  la  paix  ou  la 
guerre  ,&  autres  matières  femblables.  En  1763., 
ce  confeil  cil  compofé  du  Roi,  de  M.  le  Dauphin, 
ck  de  fut  Minières  d'état.  Il  fc  tient  ordinairement 
le  dimanche  ck  le  mercredi. 

Avant  que  de  parler  du  Confeil  Royal  des  finan- 
ces ,  il  eft  à  propos  que  nous  donnions  quelques 
obfervations  qui  répandront  de  la  lumière  fur  cette 
matière ,  d'ailleurs  ti  importante. 

Anciennement  les  iinancesde  nos  Rois  n'étoient 
gouvernées  que  par  un  ou  deux  Tréforiers  géné- 
raux. Ce  n'clt  que  depuis  le  règne  de  François  I. 
que  le  titre  de  Surintendant  a  prévalu  fur  celui  de 
Tréforier.  ii  nous  comparons  l'autorité  ck  les  fonc- 
tions qu'on  a  aitribuées  à  cette  charge  depuis  le 
règne  de  Henri  IV. ,  nous  y  trouverons  une  grande 
diilerence.  Car  dans  ces  premiers  temps  ,  c'eft-à- 
dire,  fous  le  règne  de  François  I. ,  les  fonctions  des 
Surintendants  étoient  confondues  avec  celles  des 
Intendants ,  ck  il  femble  que  la  première  de  ces 
charges  étoit  plutôt  un  titre  d'ancienneté  que  de 
fupériorité  ,  à-peu-près  comme  le  titre  de  Doyen 
des  Maîtres  de  requêtes  l'eft  à  l'égard  des  autres 
Maîtres  de  requêtes.  Sous  Henri  IV.,  cette  qualité 
lut  extrêmement  relevée.  M.  d'O  en  étoit  pour- 
vu en  iS94-  Après  fa  mort,  M.  de  Sancy  prétendit 
à  cette  place  ;  mais  Madame  de  Liancourt  qui  étoit 
en  faveur ,  ck  dont  il  avoit  mal  parlé  ,  rompit  fon 
dcflëin.  Le  Rot,  par  un  règlement  du  *6. Novem- 
bre 1  $94. ,  fupprima  la  charge  de  Surintendant ,  ck 
établit  un  confeil  de  finances  ,  compofé  de  huit  per- 
sonnes ,  qui  étoient  le  Duc  de  Nevexs ,  le  Chance- 
lier de  Chiverny,  M.  de  Bellievrc  ,  M.  de  Schom- 
berg ,  M.  de  Sancy  ,  M.  de  Frefoe  ,  M.  de  la 
Grange-le-Roi ,  ôc  le  Duc  de  Retz.  La  lifte  nomme 
aufii  le  Connétable  ,  mais  ce  n'clt  que  par  honneur 
pour  fa  charge.  M.  de  Uofny ,  dans  fes  mémoires  , 
y  ajoute  M.  de  r.Iaifle. 

De  ces  huit  perfonnes  ,  M.  M.  de  Frcfne  ck  la 
Grangc-le- Roi  eurent  charge  du  Roick  de  la  com- 
pagnie, de  dreffer  des  règlements  pour  l'adminif- 
t ration  &  le  ménagement  des  revenus  &  deniers 
Royaux  ;  ce  qu'ils  exécutèrent.  Comme  M.  de  Sancy 
avoit  beaucoup  de  crédit  auprès  du  Roi ,  il  s'en  fer- 
vit  pour  prendre  une  autorité  dans  ce  confeil,  de 
forte  qu'il  fembloit  en  être  en  quelque  forte  le  Chef 
&  le  feul  Surintendant. 

Il  y  avoit  alors  huit  Intendants  &  autant  de  Con- 
trôleurs-Généraux des  finances.  Ce  nombre  ayant 
paru  trop  grand ,  il  fut  réduit  à  quatre  pour  être  em- 
ployés au  confeil ,  ck  les  autres  pour  être  envoyés  en 
province.  C'eft  peut-être  à  cette  époque  qu'on  peut 
faire  remonter  l'origine  des  CommilTaires  que  le 
Roi  envoie  dans  les  généralités  ,  &  auxquels  on 
donne  le  nom  d'Intendants.  Cependant  on  obfervoit 
à-peu-pres  la  même  chofe  du  temps  de  Charles  VI. 
Des  trois  Trcforiers  qu'il  y  avoit  en  ce  temps-là,  un 
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rcll.iit  auprès  du  Roi ,  ck  les  deux  autres  étoient 
envoyés  dans  les  provinces. 

Au  commencement  de  l'an  t  S96-  'c  R°'  Opé- 
rant être  mieux  fervi  d'un  feul  que  de  cette  quan- 
tité d'Intendants  ck  de  Contrôleurs-Généraux  des 
finances  qui ,  difoit-il ,  le  faifoienr  mourir  de  faim, 
tandis  que  leurs  tables  étoient  fervies  avec  pro- 
fuiion  ck  délicateffe  ,  il  créa  M.  de  Rofny  Surin- 
tendant. Mais  cela  ne  fut  pas  exécuté  d'abord  par  la 
confidération  que  le  Roi  avoit  pour  beaucoup 
de  perfonnes  qu'il  ne  vouloit  pas  défobliger.  Il 
fe  contenta  d'admettre  ,  vers  la  fin  de  ladite 
année  ,  M.  de  Rofny  au  confeil  des  finances  ,  & 
ce  fut  M.  de  Villeroy  qui  lut  en  délivra  les  ex- 
péditions. 

En  Mars  1  $97.  M.  de  Rofny  fut  établi  Surinten- 
dant ,  ck  immédiatement  après  il  fit  fupprimer  les 
huit  Intendants  ,  avec  promeffe  de  les  rembourfcr 
chacun  à  fon  tour  ;  il  en  fit  pourvoir  deux  feule- 
ment ,  ft  avoir ,  M.  de  Maupeou  Maître  des  comptes, 
&  M.  de  Vienne, un  des  huit  fupprimés  ,  par  ordre 
du  Roi.  A  la  recommandation  de  la  Duchcffc  de 
Beaufort  ,  le  Roi  vouloit  lui  donner  pour  collepit 
le  Préiîdent  Jeanoin  .mais  Rofny  eut  l'adreffe  d«- 
luder  ce  defféin. 

Sous  la  minorité  du  Roi  Louis  XHL ,  M.  de  Rofny 
s'étant  retiré  de  la  cour  ,  il  fut  établi  un  confeil  de 
direction  des  finances  ;  ck  ce  confeil  fut  compofé  de 
M.  M.  de  Châtcauneuf  &  le  Préfident  de  Thos, 
Jeannin  ,  qui  étoit  auflï  Contrôleur-Général  d«t- 
uances ,  de  Meaupou  ,  Arnault ,  Bullion  ck  Dolle. 

Enfuite  ,  le  Préfident  Jeannin  fut  fait  feul  Stuin- 
tendant  des  finances ,  ôt  M.  de  Maupeou  Contrô- 
leur-Général.  Cela  continua  de  la  forte  jufqu'àl'an 
1619.  que  M.  de  Schomberg  fut  fait  Surintendant, 
&  M.  de  Caftillc  ,  gendre  du  Préfident  Jeannin  , 
Intendant  &  Contrôleur-Général.  M.  de  Maupeou 
eut  alors  quelque  récompenfe. 

M.  de  la  Vieuville  fuccéda  à  M.  de  Schomberg 
au  commencement  de  l'année  1623.  ,  ck  continua 
jufqu'au  mois  de  Septembre ,  qu'il  fat  envoyé  pri- 
fonnicr  à  Ancenis.  Un  pourvut  en  fa  place  Al.  M. 
de  Champigny  &  de  Marillac.  M.  de  Mollé ,  Pro- 
cureur-Géoéral  y  fut  auffi  appelle  pour  troilîeme , 
mais  il  s'exeufa. 

En  Février  1626. ,  M.  de  Marillac  demeura  feul 
Surintendant  des  finances  ;  mais  au  mois  de  Juin 
fuii'ant  ayant  été  fait  Garde  des  fceaux ,  M.  d'Eftiat 
fut  mis  en  fa  place.  Par  le  décès  de  ce  dernier, ar- 
rivé au  mois  de  Juillet  1631. ,  M.  M.  de  Bullion  à 
le  Boutiller  furent  faits  Surintendants  ;  &  après  la 
mort  de  M.  de  Bullion ,  arrivée  au  mots  de  Décem- 
bre 1640.,  M.  le  Boutiller  demeura  feul  Surinten- 
dant ,  mais  il  quitta  la  place  à  M.  M.  de  Bailleul 
&  d'Avaux. 

En  1643.  ce  dernier  ayant  été  envoyé  Plénipoten- 
tiaire àMunfter,  M.  de  Bailleul  demeura  feul  jufqu'en 
1 646.,  que  M.  d'Emery  fut  nommé  en  fa  place.  Celui- 
ci  continua  feul  l'exercice  pendant  l'abfence&ladif- 
grâce  de  M.  d'Avaux ,  jufqu'au  mois  de  Juillet  1648., 
que  le  Maréchal  de  la  Mailleraye  lui  fut  fubrogr. 
Bientôt  après  M.  M.  d'Avaux  ck  d'Emery  furent  ré- 
tablis en  cette  charge  ,  &  ils  l'exercèrent  conjoin- 
tement jufqu'au  décès  de  M.  d'Emery  ,  arrivé  au 
mois  de  Mai  1649.  On  mit  alors  en  fa  place  U 
Préfident  de  Maifons.  M.  d'Avaux  s'étant  demis  de 
fa  charge  ,  M.  de  Maifons  demeura  feul  jufqu'au 
8.  Septembre  1651.,  que  M.  de  la  Vieuville  qui  avoit 
été  éloigné  de  cette  place  en  1614.,  y  fut  rappelle. 
Celui-ci  demeura  feul  jufqu'à  fa  mort ,  qui  arriva 
le  premier  Janvier  t6$3.M.M.Servientck  Fouquet 
en  furent  enfuite  pourvus  conjointement  ,  cepen- 
dant avec  quelque  fupériorité  de  M.  Servient  fur 
M.  Fouquet,  comme  il  paroit  par  le  règlement  qui 
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fuit ,  qui  eft.  du  14.  Décembre  1614. 

»  Le  Roi  voûtant  pourvoir  à  ce  c|iie  fes  finances 
»  (oient  adminiflrées  avec  le  foin  ,  l'application  6c 
»  la  diligence  que  les  exceffives  dépenfes  de  la  guerre 
»  préfente  requièrent ,  &  à  ce  que  fes  fujets  reçoi- 
»  vent  autant  de  foulagemcnt ,  que  le  bien  de  fon 
»  royaume  &  la  néceflité  de  fes  affaires  le  peuvent 
»  permettre  ,  après  avoir  confidéré  que  Jes  impo- 
»  litions  que  Sa  Majefté  cft  obligée  de  faire  lever 
»  en  diverfes  manières  fur  fes  peuples  pour  fubvenir 
»  aux  dépenfes  de  l'état ,  ne  leur  font  pas  fi  préju- 
»  diables  que  les  partages  &  logements  des  gens  de 
»  guerre  dans  les  provinces  du  cœur  du  royaume  ; 
»  Sa  Majefté  auroit  dès  l'année  dernière  pris  & 
»  exécuté  la  réfolution  de  loger  toutes  les  troupes 
»  de  fes  armées  dans  les  provinces  frontières ,  & 
»  de  leur  faire  payer  dans  leurs  quartiers  d'hiver 
»  ce  qui  conviendrait  pour  leur  folde  &  fubfiftance  ; 
»  &  ayant  jugé  que  pour  exécuter  cette  réfolution  , 
»  il  étoit  befoin  de  grandes  fommes  de  deniers 
»  comptans  ,  &  de  traiter  ioceflàmment  pendant 
»  le  cours  de  toute  l'année  pour  faire  tenir  fans  re- 
in tarderaient  à  l'épargne  tous  les  fonds  qui  y  peu- 
»  vent  être  portés  ;  Sa  Majefté  auroit  parcescon- 
»  fidérations  confié  l'adminiftration  defdites  fi- 
»  nances  ,  à  deux  perfonnes  d'une  capacité  &  ex- 
»  périence  fingulieres ,  ayant  établi  en  ladite  charge 
»  lesfieursServient  &  Fouquct,  lefqucls  Elle  auroit 
»  chargé  de  pourvoir  cnfcmble  &  en  commun  ,  tant 
a  au  recouvrement  des  fonds  des  deniers  dont  Sa 
»  Majefté  auroit  befoin  en  fon  épargne  ,  qu'au  re- 
»  franchement  de  toutes  les  dépenfes  qui  ne  feraient 
»  pas  abfolument  nécefiaires  :  &  d'autant  qu'Elle 
»  a  reconnu  que  chacun  de  ces  emplois  requiert 
»  l'application  entière  d'une  feule  perfonne ,  Sa 
»  Majefté  entend  &  ordonne  que  dorénavant ,  à 
»  commencer  de  cejourd'hui ,  &  tant  que  la  guerre 
»  durera  ,  le  fieur  Servicnt  prendra  foin  d'ordonner 
s  des  fonds  de  toutes  les  dépenfes  tant  de  la  guerre 
»  que  des  maifons  Royales  ,  &  autres  de  quelque 
*  nature  que  ce  foit ,  &  h  cette  fin  donnera  les 
»  aflignations  en  la  manière  accoutumée  ,  fur  les 
»  ordonnances  de  Sa  Majefté  qui  en  feront  expé- 
»  diées  par  les  Secrétaires  d'état  ôt  de  fescomman- 
»  déments ,  chacun  en  fon  département  ;  &  ledit 
»  Fouquct  lignera  fans  difficulté  les  ordonnances  de 
»  fonds ,  &  affignarions  même  de  comptant ,  après 
»  qu'elles  feront  fignées  par  ledit  Servient ,  &  que 

ledit  Fouquet  pourvoira  des  fonds  ck  des  fommes 
»  de  deniers  qui  devront  être  portées  à  l'épargne  , 
»  pour  être  employées  fuivant  les  ordres  audit 
»  Servient  ;  à  cet  effet  ledit  ficur  Fouquet  fera 
»  compter  les  Fermiers  &  Traitants ,  leur  allouant 
»  en  dépenfe  tout  ce  qu'ils  auront  payé  en  vertu 
»  des  billets  &  quittances  de  l'épargne  ,  expédiés 
»  à  leur  décharge  furies  ordres  defdits  Surintendants. 
»  H  arrêtera  auffitous  les  traités  .prêts  &  avances  , 
»  examinant  les  proportions  de  toutes  les  affaires 
»  qui  fe  préfenteront ,  fera  que  les  édits  ,  déclara- 
»  lions  &  arrêts  nécellàires  ,  foient  dreffés  ,  &  en 
»  fera  pourfuivre  l'enrégiftrement  par-tout  où  befoin 
»  fera.  Et  ledit  Servient  fignera  fans  difficulté  les 
»  états ,  comptes  ,  baux  à  ferme  &  autres  expédi- 
»  tions  qui  feront  à  faire  en  conféquence  après 
»  qu'elles  feront  fignées  dudit  fieur  Fouquct  ;  & 
»  chacun  defdits  ficurs  Surintendants  fera  la  fonc- 
»  tion  de  fa  charge  ,  comme  il  eft  dit  ci-deffus  , 
»  fans  rien  faire  au-delà  ,  fi  ce  n'eft  en  l'abfence 
»  &  légitime  empêchement  l'un  de  l'autre  ;  le  tout 
»  jufqu'à  ce  qu'autrement  par  Sa  Majefté  en  ait  été 
»  ordonné.  Fait  à  Paris  le  vingt-quatrième  jour  de 
»  Décembre.  Signé  ,  LOUIS  j  Ù  flus  bas  , 
>  u  Telmer. 

M.  de  Servient  mourut  au  mois  de  Février  16  $9., 


C  O  N 

&  M.  Fouquet  demeura  flul  jufqu'au  $.  Septembre 
i66t .  qu'il  fut  arrêté  prifonnicr  à  Nantes  par  ordre 
du  Roi. 

Après  cet  événement ,  le  Roi  fupprima  la  charge 
de  Surintendant  &  prit  la  peine  de  figner  lui-même 
les  ordonnances  ,  de  même  que  tous  les  autres  atles 
qui  dépendoient  de  la  charge  de  Surintendant.  Dès 
ce  temps-là  ,  Sa  Majefté  commit  M.  Colbert  en 
qualité  d'Intendant  pour  avoir  le  foin  &  l'adminif- 
tration des  finances  ,  laquelle  commiffion  il  exerça 
en  cette  qualité  jufqu'au  ic.  d'AvrTl  166 j.  qu'il 
prit  celle  de  Contrôleur-Général. 

Voici  un  autre  règlement  ,du  5.  Oftobre  téj3., 
qui  ftatue  fur  les  confeilsde  finances.  «  LOUIS, &c. 
»  Bien-que  par  notre  règlement  du  j.  Mai  1657.  , 
»  nous  ayons  voulu  réduire  le  nombre  de  ceux  qui 
»  avoient  entrée  en  nos  confeils  ,  &  que  ledit  ré- 
»  gtement  ait  été  exécuté  en  tout  le  furplus  ,  il  ne 
»  l'a  pu  être  encore  en  ce  qui  regarde  les  Intendants 
»  de  nos  finances  ,  certaines  confidérations  nous 
»  ayant  obligé  à  laifler  fubfifterlc  nombre  de  douze  . 
»  même  à  leur  accorder  nos  lettres  de  déclarations 
»  du  14.  Octobre  dudit  an  ,  portant  fiirvivance  de 
v  faculté  de  réfigner  à  qui  bon  leur  fembleroit  avec 
»  la  même  faculté  ;  d'où  il  arrive  que  nos  confeils 
»  de  finances  &  de  direction  font  fi  nombreux  que 
»  le  fecret  ne  peut  fe   garder  ,  ni   les  affaires 
»  promptement  fe  réfoudre  qu'avec  beaucoup  de 
»  difficulté  ,  quoique  les  matières  importantes  qui 
»  s'y  traitent ,  regardant  particulièrement  nos  in- 
»  térêts  &  la  fubfiftance  de  notre  état ,  doivent  être 
»  délibérées  entre  peu  de  perfonnes  ,  &  exécutées 
»  avec  diligence.  A  quoi  voulant  pourvoir  &  établie 
»  pour  l'avenir  un  ordre  confiant  &  irrévocable  en 
»  nofdlts  confeils.  A  ces  caufes  &  pour  autres 
»  bonnes  confidérations  à  ce  nous  mouvans  ,  après 
»  nous  être  fait  repréfenter  notredit  règlement  du 
»     Mai  1657. ,  &  nos  lettres  de  déclaration  du 
»  13.  Octobre  fuivant  ,  fuivant  l'avis  de  la  Reine 
»  notre  très-honorée  Dame  &  Mcre ,  de  notre  très- 
»  cher  &  très-amé  Frère  unique  le  Duc  d'Anjou ,  de 
»  plufîeurs  Princes  &  autres  notables  perfonnages 
v  de  notre  confeil  ,  nous  avons  réduit  Ôt  réduifons 
»  par  ces  préfentes  fignées  de  notre  main  ,  ledit 
»  nombre  de  douze  Intendants  de  nos  finances  au 
»  nombre  ancien  de  quatre  feulement ,  qui  feront 
»  les  fleurs  de  Mauroy  ,  le  Tellier  ,  Bordier  & 
»  Bordeaux  ;  avons  révoqué  &  révoquons  les  com- 
v  millions  des  huit  autres  Intendants  de  nos  finances  . 
»  &  furvivance  à  eux  accordées  par  notre  déclara- 
it tion  ,  fans  qu'à  l'avenir  elles  puiftent  jamais  être 
»  rétablies ,  ni  ledit  nombre  d'Intendants  être  aug- 
v  mente  pour  quelque  caufe  &  occafion  que  ce 
»  foit ,  comme  en  étant  l'augmentation  très-préju- 
»  diciable  à  notre  fervice  :  voulons  que  ceux  qui 
»  exercent  lefdites  commiffions  d'Intendants  par 
»  nous  préfentement  révoquées  ,  foient  actuelle- 
»  ment  rembourfés  ,  à  raifôn  de  deux  cents  mille 
9  livres  pour  chacun  ;  &  en  attendant  que  nous 
»  ayons  pourvu  au  fonds  entier  &  nécefTaire  pour 
»  cet  effet ,  que  les  Intendants  de  nos  finances  ré- 
»  fervés  foient  tenus  de  payer  &  avancer  la  fomme 
u  de  quatre  cents  mille  livres  chacun  ,  pour  fervir 
»  audit  rembourfement  &  fuivant  qu'il  fera  ordonné 
»  en  notre  confeil.  De  laquelle  fomme  de  quatre 
»  cents  mille  livres  nous  leur  ferons  payer  l'intérêt 
»  fur  le  pied  du  denier  quatorze  ,  conjointement 
»  avec  leurs  appointements,  jufqu'à  leuracluel  rem- 
»  bourfement  ,  pour  lequel  les  quittances  [defdits 
»  huit  Intendants  fupprimés  leur  ferviront  de  titres 
»  valables.  Voulons  auffi  qu'à  l'avenir  il  n'y  ait 
»  que  les  deux  plus  anciens  Confcillers  d'état  feu- 
»  lement ,  les  Directeurs  ôt  Contrôleurs-Généraux  . 
»  lçfdits  quatre  Intendants  des  finances ,  le  Tréfo- 
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»  forier  de  l'épargne  en  fervice ,  &  les  Secrétaires 
»  de  notre  confeii ,  qui  puiffént  avoir  entrée  &  affif- 
»  ter  à  notre  confeii  de  ladite  direction  de  nos  fi- 
»  nances  ;  &  d'autant  que  le  trop  grand  nombre  de 
»  nos  Commiffàircs  en  la  plûpart  de  nos  commif- 
»  fions  ,  &  particulièrement  pour  la  vente  &  re- 
j»  vente  de  notre  domaine  en  notre  château  du  Lou- 
v  vre  ,  eft  à  charge  &  retarde  le  cours  de  nos 
»  affaires  ,  nous  voulons  auffi  que  dorénavant 
m  quatre  de  nos  Confeillers  d'état  feulement  ,  & 
s  l'ancien  Directeur  de  nos  finances  ,  foient  em- 
«  ployés  en  ladite  commiffion  avec  les  deux  Con- 
»  trôleurs-Généraux ,  ôcc. 

Le  Cardinal  Mazarin  avoit  une  autorité  abfolue 
fur  la  finance  ,  comme  fur  tout  le  refte.  A  fa  mort 
le  confeii  des  finances  étoit  compofé  de  deux  Con- 
trôleurs-Généraux ,  de  deux  Intendants  &  du  Surin- 
tendant. Le  Roi  créa  une  troifieme  charge  d'In- 
tendant pour  M.  Colbert.  Après  la  dif^racc  de  M. 
Fouquet  ,  le  Roi  établit  un  confeii  Royal  des  finan- 
ces ,  compofé  d'un  Chef,  qui  fut  le  vieux  Maréchal 
de  Villeroi ,  avec  quarante-huit  mille  livres  d'ap- 
pointements ,  de  trois  Confeillcrs ,  dont  l'un  devoit 
toujours  être  Intendant  des  finances.  Deux  de  ces 
places  de  Confeillers  furent  remplies  par  M.  M. 
d'Aligre  &  de  Seve  ,  &  la  troifieme  le  fut  par  M. 
Colbert  qui  étoit  Intendant.  Le  Roi  marqua  dans 
fa  déclaration  ,  que  le  Chancelier  s'y  trouveroit 
quand  Sa  Majelté  le  lui  ordonneroit  ,  &  qu'alors  il 
y  préfideroit.  La  grande  &  la  petite  direction  allè- 
rent à  l'ordinaire  ;  &  ce  ne  fut  que  quelque  temps 
après,  que  le  Roi  fupprirna  les  Directeurs  des  finan- 
ces ,  &  rembourfa  les  deux  charges  de  Contrôleurs- 
Généraux  pour  faire  M.  Colbert  fcul  Contrôleur- 
Général  par  commiffion  ,  en  attribuant  à  cette  qua- 
lité une  place  de  Confeiller  au  confeii  Royal  des 
finances. 

C'eft  dans  ce  confeii  que  fe  traitoient  toutes  les 
affaires  qui  regardoient  la  finance.  11  fut  établi  en 
1661.  après  la  iuppreflion  de  la  commiffion  de  Surin- 
tendant des  finances.  Dans  ce  confeii  le  Roi  fai- 
foit  lui-même  les  fonctions  de  Surintendant ,  &  rc- 
gloit  lui-même  les  affaires  de  fes  finances.  Ceux 
qui  y  affiftoient  ,  étoient  le  Roi ,  le  Chancelier ,  le 
Chef  du  confeii  des  finances  ,  les  trois  Confeillers 
du  confeii  Royal  des  finances  ,  &  le  Contrôleur- 
Général.  Ce  dernier  y  rapportoit  les  affaires  les  plus 
importantes.  Celles  qui  l'étoient  moins  ,  fe  dif- 
cutoientaux  directions  &  aux  affèmblées  des  Inten- 
dants des  finances. 

La  grande  direction  fe  tenoit  chez  M.  le  Chan- 
celier ,  ou  dans  la  Salle  du  confeii.  Le  Chancelier 
y  préfidoit.  Elle  étoit  compoféc  du  Contrôleur- 
Général  des  finances ,  qui  n'y  prenoit  que  fon  rang 
de  Confeiller  d'état ,  du  Doyen  du  confeii ,  ôt  des 
Intendants  des  finances.  Tous  les  Confeillers  d'état 
pouvoient  y  affilier  &  y  opiner.  Les  Maîtres  des 
requêtes  y  étoient  débout ,  &  c'étoit  toujours  un 
d'eux  qui  rapportoit.  Les  affaires  qu'on  y  difeutoit, 
étoient  celles  qui  regardoient  le  fecau  ,  celles  où  le 
Roi  avoit  intérêt ,  mais  qui  étoient  d'une  trop  lon- 
gue difeuffion ,  &c. 

La  petite  direction  s'affembloit  che2  le  Chef  du 
confeii  Royal  des  finances  ,  auquel  la  parole  étoit 
toujours  adreffée.  Elle  étoit  compofée  du  Contrô- 
leur-Général des  finances  ,  qui  n'y  prenoit  que  fon 
rang  de  Confeiller  d'état,  du  Doyen  du  confeii ,  de 
deux  ou  trois  Chefs  du  bureau,&  des  Intendants  des 
finances.  Les  Gardes  du  tréfor  Royal  y  avoient  auffi 
entrée  &  droit  d'opiner.  Tous  ces  Meffieurs  étoient 
alfis  dans  des  fauteuils.Les  Maîtres  des  requêtes  pou- 
voient auffi  y  affilier  ,  quoique  même  ils  ne  fuffent 
point  de  quartier.  Ils  y  étoient  affis  furdes  chaifes  à 
dos,  &  c'étoit  toujours  un  d'eux  qui  y  rapportoit.  Le 
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Chef  du  confeii  le  faifott  d'abord  couvrir  &  lui  de- 
roandoit  fon  avis  à  la  fin  du  rapport.  Quant  à  cetit 
qui  ne  rapportoient  point ,  ils  ne  difoient  point  le 
leur.  On  y  examinoit  les  affaires  où  le  Roi  étoit 
intéreue ,  mais  qui  n'étoient  pas  d'une  grande  dif- 
euffion. 

L'affêmblée  des  Intendants  des  finances  fe  tenoit 
auffi  chez  le  Chef  du  confeii.  Elle  étoit  compofee 
de  ce  Chef ,  du  Contrôleur-Général  &  des  Inten- 
dants des  finances.  C'étoit  toujours  un  de  ces  der- 
niers qui  y  rapportoit. 

Toutes  les  affaires  qui  étoient  rapportées  aux 
directions  ,  avoient  été  auparavant  communiquées 
aux  bureaux  qui  y  avoient  rapport. 

En  1 76  3.  ,  le  confeii  Royal  des  finances  eft  com- 
pofé du  Roi ,  de  M.  le  Dauphin  ,  du  Chancelier, 
du  Garde  des  fecaux  de  France  ,  de  deux  Confeillers 
d'état  ordinaires  &  au  confeii  Royal  ôt  Intendants 
des  finances,*;  du  Contrôleur-Général  des  finances. 
Ce  confeii  fe  tient  ordinairement  tous  les  mardis. 
Voye\  Finances  &  Intendants  des  finances  ,  Maîtres 
des  requêtes  ,  &c. 

Le  Confeii  des  défiches  s'aiTemble  (  ordinaire- 
ment le  famedi  )  dans  l'appartement  du  Roi  &  en 
fa  préfence.  Ce  confeii  eft  compofé,  en  1763., c'a 
Roi  ,  de  M.  le  Dauphin  ,  du  Chancelier  ,  du  Garde 
des  fceaux  de  France  ,  des  Secrétaires  d'état ,  do 
Maréchal-Prince  de  Soubife  Miniftre  d'état ,  du 
Maréchal-Duc  d'Eftrées  Miniftre  d'état,  du  Coo- 
rrôleur-Général  &  de  deux  Confeillers  d'état  ordi- 
naires &  au  confeii  des  dépêches.  On  y  traite  & 
décide  des  affaires  des  provinces,  des  placets.des 
lettres  &  brevets  pour  les  Gouverneurs  ,  Com- 
mandants Se  autres  officiers  des  provinces  &  des 

Îvlaces.  Les  Secrétaires  d'état  y  rapportent,  Afont 
aire  chacun  dans  fon  département  les  expéditions 
des  réfolutions  qui  y  ont  été  prifes. 

Dans  tous  les  confeils  du  Roi  ,  les  Miniftres 
avoient  toujours  été  affis  en  préfence  du  Roi, & 
même  dans  le  confeii  des  finances.  11  n'y  avoit  que 
le  confeii  des  dépêches  ,  où  tout  le  monde  étoit 
débout.  Cela  continua  de  la  forte  jufqu'à  ce  que  le 
Chancelier  le  Tellier  ayant  demandé  au  Roi  un  pe- 
tit Placer ,  à  caufe  d'un  mal  de  j.imbe  ,  Sa  Majefte 
lui  permit  de  s'afleoir  ,  &  Elle  accorda  la  même 
grâce  au  Maréchal  de  Villeroi ,  Chef  du  confeii 
Royal. (Choifi  1.  p.  1  «3»). 

Les  quatre  Secrétaires  d'état  &  des  commande- 
ment de  Sa  Majefté  ont  été  confondus  avec  les  Se- 
crétaires du  Roi,  jufqu'au règne  de  Henri  11.  (Fan- 
velet  du  Toc  ,  hiftoire  des  Secrétaires  d'état.  ) 

Ce  Monarque  ,  par  lettres-patentes  du  14.  de 
Septembre  i$47-,  enrégiftrées  en  la  chambre  des 
comptes,  réduifit  les  Secrétaires  des  finances  a 
quatre ,  &  leur  donna  des  départements. 

»  En  pourvoyant  &  donnant  ordre  (  dit-il  )  a  la 
»  conduite  &  direction  de  nos  affaires  ,  nous 
»  avons,  entr'autres  chofes  ,  fait  élection  de  quatre 
»  de  nos  amés  &  féaux  Confeillers  &  Secrétaires 
»  de  nos  commandements  &  finances  ,  pour  faire 
»  les  expéditions  &  dépêches  d'état,  félon  le  de- 
»  parlement  des  charges,  lieux  fie  endroits  des  pre- 
»  vinces  que  nous  avons  limitées  &  diftribuées , 
»  pour  diftinctement  &  refpectivemcnten  répon- 
v  dre  ,  afin  que  chacun  d'eux  fçût  ce  qu'il  a  à  foire. 

On  voit  par  ces  lettres  qu'ils  ne  font  qualifiés 
que  Secrétaires  des  commandements  ;  ck  cela  n'a 
été  changé  que  douze  ans  après  ,  en  1559.,  lors 
du  traité  de  Câtean-Cambrefis,  où  M.  de  Laubefpine 
eft  qualifié  Chevalier  ,Scigieur  de  Hauterive,  Con- 
feiller du  Roi  Très-Chrétien ,  fan  Secrétaire  d'état  Ù 
de  fes  finances.  Dèflors ,  ils  prirent  tous  quatre  la 
qualité  de  Secrétaires  d'état ,  ôt  nos  Rois  la  leur 
ont  toujours  donnée  depuis  dans  leurs  provifions. 

Sécrétait» 
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Secrétaires  d'état  depuis  h  crJathn  des  Charges  de 
ce  nom  ,  en  i  $47. 


Première  Charge. 

i((8  Guillaume  Bochetel. 

1567  Jacquet  Bourdin. 

1570  Claude  de  Laubcfpine. 

i(Ût)  Claude  Pinart. 

1(94  Louis  de  Kevol. 

léVr  N. de  Neuville- Vtlleroi. 

1C116  Pietse  Hrulart. 

1616  Claude  Mangot 

là  16  Armand  Dupleflis  -  Ri- 

chelien. 
1614  Piètre  BraJitt 
i6p  Chutes  le  Beaoclerc. 
16  jS  A  bel  S'errient. 
ifj.tj  François  Defnoyers. 
166A  Michel  le  rellicr. 
1691  Fr.  Michel  leTellier. 
1701  Louis-Miïie  le  Tellier. 
1707  Michel  Chamillard. 
171  $  DanielFrancoU  Voiûn. 
1718  Claude  le  Blanc 
1716  Fr  Victor  de  Bretetùl. 
1718  Claude  le  Blanc. 

1740  Nicolis-ProfperBauyn. 

1741  Fr.  Viâor  de  Bretenil 
174I  Marc- Pierre -René  de 

Voyer  d'Argenfon. 

1751  Aotoine-RenédeVoyer 
de  Paulmy. 

1758  Charles- Louis-Au^aitc 
Fouquet ,  Duc  de  Ci- 
fort  ,  appelle  le  Maré. 
chal-DucdeBelle-Me, 

1761  Ettenue-Fr  de  Stain- 
s-ille,  Duc  de  Choifeul. 
Pair  de  France. 

Seconde  Charge. 

1558  Cofaie  Clauffe. 
ij«7  Florimoot  Bobertet  de 
Fie foc 

15-9  Simon  Fiseï  de  Sauve. 
161  (  Martin  Rozé. 
16 18  Antoine  de  Lomenie. 
l«4j  H.Auguûcde  Lomenie. 
aride  G 


i6«9  Henri 
«8}  Jean  Colbert. 
iSt)Q  Jean-Btptifte  Colbert. 
1699  L.PhclyppeauxdePoat- 

Chartraln. 
«715  Jérôme  Phelyppeaux. 
1749  Jean  -  Frédéric  Phelyp- 
peaux ,  Comte  de  Mau- 
repas. 

1754  Antoine-Louis  Rouillé. 
1754  Jean-Bapt.     de  Ma- 
ctuult. 

1756  François  -  Marie  Pey- 

renc  de  Moras. 
1758  N.  de  Maffiac. 
1758  Nicolas-René  Berrycr. 
17*1  Etienne  -  François  de 

Sralnville  ,  Duc  de 

Choifeul  ,  Pair  de 

France. 

Troifteme  Charge. 
M«7  Claude  de  Larobefpine. 


1588  N.  de  Neuville  -  Ville- 
roy. 

1Û11  Louis  Potier  de  Gef- 


1611  Antome  Potier. 

1618  Nie.  Pmi-r  d'Oc^uere. 
i6ji  Claude  Bouthillier. 
1641  Léon  Bouthillier. 
166)  Heiiri-Aug.  de  Lomé» 

nie. 

\66i  Henri-Louis  de  Lomé- 
nie. 

1*571  Hugues  de  Lionne. 
1671  Louis  -  Hugues  de 

Lionne. 
1679  Simon  6-  Arnault  de 

Pomponne. 
1696  Ch.  Colbert  de  Croifly. 
171  j  Jean  -  Bapt.  Colbert  de 

Torcy. 

1711  JoC  J.  Bap.  Fleurian 

d'Armenooville. 
r7>)  Guillaume     Dubois  , 

Cardinal. 
1717  Ch.  J.  Bapt.  FUmiau 

de  Morville. 
1717  Germ.    Louis  Chati- 

velin. 

1744  Jean,  Jacques  Amelot. 

1747  René-Louis  de  Voyer, 
Marquis  d'Argenfon. 

1751  Louis-Philogene  Brû- 
lait ,  Marquis  de  Fuy- 
zieulx. 

1754  Franc,.  Dominiq.  Bar- 
bericdeSaint-Conteft. 

1754  Antoine  Louis  Rouillé. 

17S.7  Jean- Joachimde  Pienet 
de  Bernis  ,  pois  Car- 
dinal. 

1758  Etienne  -  François  de 
Srainville  ,  Doc  de 
Choifeul  ,  Pair  de 
France. 

1761  N.  Comte  de  ChoL 
Jêul ,  puis  Doc  de  Praf. 
Un  ,  Pair  de  France. 

Quatrième  Chtrge. 

|$Ï9  Jean  du  Thier. 
1569  Flor.  Robertet  d'AW 
luye. 

1588  Pierre  Bruiart  de  Genlis. 
1610  Pierre  Forget. 
lôti  Paul  Phelyppeaux  de 
Pontchamain. 

1619  Raymond  Phelyppeaux 

d'Kerbaut. 
,666  Louis  Phelyppeaux  de 

la  Vrilliere. 
1669  Louis  Phelyppeaux  de 

Henry. 

1700  Balthaiar  Phelyppeaux 

de  la  Vrilliere. 
17» j  Louis  Phelyppeaux  de 

la  Vr  Ili'.re. 
171)  Louis  .Phelyppeans  de 

Saint-Florentin  ,  reçu 

le  17.  Février. 


Ce  n'eft  qu'en  i$83.  que  les  Secrétaires  d'état 
ont  commencé  à  prêter  ferment  entre  les  mains  du 
Roi.  Auparavant  ils  le  prêtoient  entre  celles  du 
Chancelier. 

En  1 6 1 6. ,  Armand  du  Pleffis  de  Richelieu ,  alors 
Evèque  de  Lucon  ,  tk  depuis  Cardinal  &  premier 
lîiniftre ,  fut  fait  Secrétaire  d'état.  11  obtint  des 
lettres-patentes  pour  précéder  fes  confrères  au  con- 
feil  &  par-tout  ailleurs ,  à  caufe  de  fon  caradere 
vpifcopal  ;  mais  comme  une  chofe  suffi  extraordi- 
naire avoit  été  faite  par  l'autorité  abfolue  de  la 
Rcine-Mere,  cette  PrincclTene  fut  pas  plutôt  hors 
des  affaires ,  que  les  lettres  enqueftion  furent  ré- 
Tome  II. 
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voqoées  par  d'antres  lettres  du  18.  Août  161-. 
Celles-ci  furent  obtenues  par  le<  autres  Secrétaires 
d'état ,  qui  s'étoient  propofés  d'éviter  un  tel  abus  à 
l'avenir,  de  d'empêcher  que  leur  féance  ,  qui  fe  règle 
félon  le  temps  de  leur  réception  ,  ne  fût  troublée 
dans  la  fuite  des  temps. 

Au  relie,  c'elt  en  mémoire  de  leur  origine ,  que 
les  Secrétaires  d'état  font  obligés  d'être  Notaires  de 
Secrétaires  du  Hoi.  En  conféquence  de  cette 
obligation  le  corps  des  Secrétaires  du  Roi  rit  af- 
figoer,  en  161».,  M.  de  Chauvigny, Secrétaire  d'é- 
tat, pour  voir  dire  que  défenfes  lui  feroient  faites 
de  ligner  les  lettres  ordinaires  du  fceau  ,  parce  qu'il 
n'étoit  pas  de  leur  corps.  Par  arrêt  du  confeil  il  fut 
ordonné  qu'il  fe  feroit  pourvoir  dans  lue  mois  d'une 
charge  de  Secrétaire  du  Roi ,  conjointement  avec 
celle  de  Secrétaire  d'état,  6c  que  cependant  il  ligne- 
rait toutes  lettres  communes ,  &  ordinaires  du  fceau. 

Chaque  Secrétaire  d'état  avoit  fon  département 
C  comme  il  l'a  encore  aujourd'hui  )  ,  &  outre  cela 
des  mois  affectés  pendant  lelqucls  il  eupédioit  les 
lettres  pour  tous  les  bienfaits,  dons  &  bénéficesque 
le  Roi  accordoit  dans  ces  mois. 

Celui  qui  avoit  les  affaires  étrangères  ,  avoit  auffi 
dans  fon  département  les  généralités  Je  Eretajcne  , 
Provence  ,  Berry ,  Champagne  de  Brie ,  Lyonnois , 
Limoufin  ,  Augoumois  ,  Saintonge  ,  la  fouverai- 
neté  de  Sedan,  Navarre  ,  Béarn,  Bigorre  &  Ne- 
bouzan.  Ses  mois  pour  les  affaires  courantes  étoient 
Mars  ,  Juillet  &  Novembre. 

Celui  qui  avoit  la  maifon  du  Roi ,  avoit  auffi 
le  clergé,  la  marine  ,  les  galères,  le  commerce  , 
les  colonies  étrangères ,  les  penflons ,  les  haras  , 
&  les  généralités  de  Paris  ,  d'Orléans  ,  de  Soiiïons  , 
de  l'Ifle-de-France  ,  de  Poitou  tk  de  la  haute  & 
baffe  Marche.  Ses  mois  étoient  Janvier  ,  Mai  Si. 
Septembre. 

Un  autre  avoit  les  affaires  générales  de  la  religion 
prétendue  réformée  ,tk  les  généralités  de  Guyenne  , 
jufqu'à  Fontarabie  ,  Périgord  ,  Rouergue ,  Lan- 
guedoc ,  comté  de  Foix ,  Maine  ,  Perche  tk  La- 
val ,  Normandie  ,  Bourgogne ,  BrcfTc  ,  Bogcy  » 
Valromey  &  Gex  ,  Tourainc  ,  Anjou  ,  Bourbou- 
nois  ,  Nivernois ,  la  Rochelle  ,  Aunis ,  Erouage  , 
ifles  de  Rhé  &  Oleron  ,  Auvergne  ,  Picardie  Oc 
Boulonnois.  Ses  mois  étoient  Avril ,  Août  tk  Dé- 
cembre. 

Le  Secrétaire  d'état  de  la  guerre  avoit  le  taillon  , 
l'artillerie  ,  les  penfions  des  gens  de  guerre,  &  les 
provinces  de  Dauphiné ,  des  trois  évèchésde  Metz, 
Toul  tk  Verdun,  de  Franche-Comté  ,  de  Lorraine  , 
d'Alfacey  compris  Strasbourg,  de  Flandres,  tk 
places  conquifes  y  compris  l'Artois,  de  Rouflil- 
lon ,  Conflans  tk  Cerdagne.  Ses  mois  étoient  Fé- 
vrier ,  Juin  &  Octobre. 

En  176}.,  M.  le  Duc  de  Choifeul ,  Miuiftre  & 
Secrétaire  d'état,  de  la  guerre  Ôc  de  la  marine,  a 
dans  fes  départements ,  la  guerre  ,  le  taillon  ,  les 
maréchauilées ,  l'artillerie ,  le  génie  ,  les  fortifi- 
cations de  terre  ,  tous  les  états-majors ,  à  l'excep- 
tion des  Gouverneurs-Généraux  ,  des  Lieutenants- 
Généraux  &  des  Lieutenants-de-Koi  des  provinces, 
qui  ne  font  pas  de  fou  département  ;  la  marine ,  les 
fortifications  de  mer  ,le  commerce  maritime  &  ce- 
lui de  toutes  les  colonies  françoifes  ,  les  ifles  fran- 
voifes  de  l'Amérique,  tout  ce  qui  regarde  l'Amé- 
rique ,  les  pèches  de  la  morue  ,  du  hareng  ,  de  la  ba- 
leine tk  autres  ;  les  penfions  ,dons  .brevets  &  expé- 
ditions qui  dépendent  de  ces  départements  i  les 
provinces  ÔC  généralités  des  trois  évëchés  de  Metz  , 
Toul  &  Verdun ,  de  Barrois ,  d'Artois  ,  de  Flan- 
dres ,  de  Haynault  ,  d'Alface  ,  de  Franche- 
Comté ,  de  Rouffillon,  de  Dauphiné,  la  ville  de 
Sedan  6c  dépendances. 
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M.  le  Duc  de  Praflin ,  Miniftre  fit  Secrétaire  d'é- 
tat des  affaires  étrangères ,  a  dans  Ton  département 
les  affaires  étrangères ,  les  confulats ,  le  commerce 
extérieur,  la  chambre  de  commerce  de  Marfeille , 
les  dons  ,  brevets ,  penfions  &  expéditions  qui  dé- 
pendent de  ces  départements. 

M.  le  Comte  de  Saint-Florentin ,  Miniftre  fit  Se- 
crétaire d'état ,  a  dans  Ton  département  la  maifon 
du  Roi ,  le  clergé  ,  les  affaires  générales  de  la  reli- 
gion prétendue  réformée,  l'expédition  de  la  feuille 
des  bénéfices,  les  œconomats  ,les  dons  fit  brevets, 
autres  que  des  officiers  de  guerre  ou  des  étrangers , 
pour  les  provinces  de  (on  département  ;  la  ville  fit 
la  généralité  de  Paris ,  le  Languedoc  haut  &  bas ,  fit 
la  généralité  deMontauban  ,  la  Provence,  la  Bout» 
gogne ,  la  Brefle  ,  le  Bugey,  le  Valromey  fit  le  pays 
de  Gex ,  la  Bretagne  ,  le  comté  de  Foix  ,  la  Na- 
varre ,  le  Béarn ,  le  Bigorre  fit  le  Nebouzan  ,  la 
Picardie  fit  le  Boulonnois  ,  la  généralité  de 
Tours  ;  l'Auvergne  ,  qui  comprend  la  généralité  de 
Riom  ;  la  généralité  de  Moulins ,  qui  comprend 
le  Bourbonnois  ,  le  Nivernois  de  la  haute  Mar- 
che ;  Limoges  ,  qui  comprend  auffi  l'Angou- 
mois  fil  la  baffe  Marche  ;  la  Guyenne  haute  fit  baffe, 
ce  qui  comprend  les  intendances  de  Bordeaux  fie 
d'Aufch  ;  la  Normandie  ,  qui  comprend  les  généra- 
lités de  Rouen  ,  Caen  fit  Alençon  ;  la  Champa- 
gne fit  la  partie  de  la  Brie  qui  dépend  de  la  géné- 
ralité de  Châlons  ;  la  ville  fit  la  généralité  de  Lyon  ; 
le  Poitou  ;  la  Rochelle ,  qui  comprend  la  Saintonge, 
le  pays  d'Aunis  ,  Brouage  ,  les  iûes  de  Rhé  & 
d'ûleron  ;  Orléans  ,  avec  la  partie  du  Perche 
qui  en  dépend  ;  le  Berry  ;  Soiflbns  ;  la  Donbes. 

Anciennement  nos  Rois  fignoient  eux-mêmes 
leurs  ordonnances  ,  leurs  dépêches  ,  ôcc.  Mais 
Charles  IX. ,  Prince  vif  dans  fes  pallions  ,  com- 
manda à  M.  de  Villeroi  de  figner  pour  lui.  Cela 
vint  de  ce  que  ce  Miniftre  lui  ayant  préfenté  plu- 
fieurs  fois  des  dépèches  à  figner  dans  le  temps  qu'il 
vouloit  aller  jouer  à  la  paume  :  figne\ ,  mon  pere , 
lui  dit-il,  Sig"e\  pour  moi.  Hé  bien  ,  mon  Maître  , 
reprit  Villeroi,  puifyuc  vous  me  le  commande^,  je 
fignerai.  Depuis  ce  temps  ,  les  Secrétaires  d'état 
ont  ligné  pour  le  Roi. 

Quand  les  Secrétaires  d'état  vont  dans  les  villes 
fit  dans  les  places  de  guerre ,  on  leur  rend  les  mê- 
mes honneurs  militaires  ,  que  ceux  que  l'on  rend 
à  un  Maréchal  de  France.  Cela  a  été  ainfi  réglé  par 
le  Roi  Louis  XIV. 

Le  Confeil  de  commerce  fut  établi  par  arrêt  du 
confeil  d'état,  du  9.  Juin  1710.  11  fe  tenoit  chez 
le  plus  ancien  des  Confeillers  d'état  ordinaires ,  au 
Confeil  Royal  des  finances.  Le  Secrétaire  d'état  qui 
avoit  le  département  de  la  marine ,  fit  le  Contrô- 
leur-Général des  finances  y  affiftoient,  comme  auffi 
plufieurs  Confeillers  d'état ,  de  fix  Maîtres  der  re- 
quêtes qui  furent  pourvus  de  charges  d'Intendants 
du  commerce ,  &  avoient  chacun  un  département. 
Il  affiftoit  auffi  à  ce  coufeil  les  députés  des  douze 
villes  où  fe  fait  le  plus  grand  commerce  du  royau- 
me. Voye\  Chambres  de  commerce. 

Le  1».  Juin  de  l'an  1711. ,  il  parut  un  arrêt  du 
confeil  d'état  du  Roi ,  qui  ordonna  qu'au  lieu  du 
confeil  de  commerce  ,  établi  par  l'ordonnance  du  4. 
Janvier  171 6.  ,  il  feroit  rétabli  un  bureau  compofé 
de  huit  perfonnes  feulement. 

Deux  ans  après  ,  c'eft-à-dire  ,  an  mois  de  Juin 
1724.  ,1e  Roi  voulant  perfectionner  cet  ctablifle- 
ment  donna  un  édit ,  dont  voici  la  teneur.  «  L'at- 
»  tention  que  le  Roi  notre  très-honoré  Seigneur  fit 
»  Bifayeul  avoit  pour  favorifer  fit  augmenter  le 
»  commerce  du  royaume  ,  l'avoit  déterminé  à  for- 
»  mer  une  affemblée  où  les  matières  concernant 
»  le  commerce  puffent  être  difeutées  fit  examinées 
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»  à  fond ,  &  à  la  compofer  de  Confeillers  d'état , 
»  fit  autres  Commiflaircs  de  fbn  confeil,  &  de  douze 
»  députés  choifis  entre  les  principaux  négociants 
»  des  villes  du  royaume  ,  où  le  commerce  eft  le 
»  plus  considérable  &  le  plus  fforiflànt  :  les  fuccès 
»  de  ce  premier  établiflement  l'ayant  engagé  à  re- 
»  chercher  ce  qui  pourrait  le  perfectionner  en- 
»  core  davantage,  il  lui  parut  que  pour  remplit 
»  entièrement  fes  vues ,  il  étoit  néceflaire  d'établir 
»  des  officiers  qui ,  étant  chargés  du  détail  des  dif- 
»  férentes  parties  du  commerce  ,  en  fiffènt  une 
»  étude  particulière  ,  pour  acquérir  les  connoif- 
»  fances  relatives  à  un  objet  auffi  important  & 
»  auffi  étendu  ;  faire  le  rapport  des  affaires  à  l'af- 

•  femblée  pour  en  avoir  fon  avis  ,  fit  les  rapporter 
»  enfuite  avec  l'avis  formé  dans  l'affcmblée  ,  ao 
»  Contrôleur-Général  des  finances  &  au  Secrétaire 
»  d'état  de  la  marine  ,  chacun  pour  la  partie  da 
»  commerce  qui  eft  dépendante  de  fbn  miniftere. 
»  Ces  motifs  déterminèrent  à  créer  fix  Intendants 
»  du  commerce  par  l'édit  du  mois  de  Mai  1708., 
»  en  la  forme  fit  manière  portées  audit  édit  ;  fie 
»  comme  ces  offices  n'ont  été  par  nous  fiipprimés 
»  lors  de  notre  avènement  à  la  Couronne  ,  que 
»  par  rapport  aux  changements  que  nous  avuns 
»  jugé  à  propos  de  faire  dans  les  différentes  parties 
»  du  gouvernement  ,  ces  mêmes  raifons  ne  fubfif. 
»  tant  plus  aujourd'hui ,  fit  le  bureau  du  commerce 
»  ayant  été  par  nous  rétabli  à  l'inftar  de  celui  for- 
»  mé  précédemment ,  il  ne  nous  refte  plus  pour 
»  mettre  la  dernière  main  à  cet  ouvrage  ,  que  de 
»  rétablir  des  Intendants  du  commerce  que  nous 
»  érigeons  en  titre  d'office ,  fit  au  nombre  de  quatre 
»  feulement  j  ce  nombre  nous  ayant  paru  néceflaire 
»  6c  fuffifant  pour  remplir  les  fonctions  qui  leur 
»  font  attribuées.  A  ces  caufés  ,  fitc.  ,  nous  avons 
»  par  notre  préfent  édit  perpétuel  fit  irrévocable 
»  créé  fit  érigé ,  créons  fit  érigeons  quatre  offices 
»  de  Confeillers  en  nos  confcils.Intendants  du  corn- 
»  merce  ,  à  la  finance  fit  aux  gages  qui  feront  par 
»  nous  réglés  par  le  rôle  que  nous  en  ferons  ar- 
»  rêter  en  notre  confeil  ,pour,  parles  pourvus det 
»  dits  offices  ,  les  exercer  aux  mêmes  fonctions  qui 
»  étoient  attribuées  aux  Intendants  du  commerce 
»  créés  par  l'édit  du  mois  de  Mai  1 708.  ;  dans  lef- 
»  quelles  fonctions  ils  feront  reçus  fit  inftallés  après 

•  la  preftation  de  ferment  par  eux  faite  en  la  forme 
»  preferite  par  ledit  édit.  Voulons  que  lefdits  quatre 
»  offices  créés  par  notre  préfent  édit  foient  du  corps 
»  de  notre  confeil  ,  fit  qu'ils  jouiflent  des  mêmes 
»  rangs ,  honneurs ,  prérogatives,  privilèges,  exemp- 
»  tions ,  droit  de  Committimus  au  grand  fceau ,  & 
»  franc- falé  dont  jouiflent  les  Maîtres  des  requêtes 
»  de  notre  hôtel.  Ordonnons  que  les  pourvus  def- 
»  dits  offices  poflederont  leurs  charges  à  titre  de 
»  furvivance  ,  ainfi  que  les  autres  officiers  de  notre 
»  confeil  fit  de  nos  cours  ,  qui  ont  été  exceptés  du 
»  rétabliflement  de  l'annuel  par  notre  déclaration 
»  du  9.  Août  171».  ;  lequel  droit  de  furvivance  , 

•  enfemble  celui  de  marc  d'or  dans  le  cas  où  ils  font 
»  dûs  ,  fera  réglé  pour  lefdits  offices  fur  le  même 
»  pied  qu'il  eft  à  préfent  réglé  pour  les  Maîtresdes 
»  requêtes  ordinaires  de  notre  hôtel.  Difpenfons 
»  les  premiers  pourvus  defdits  offices  du  payement 
»  du  droit  de  furvivance  pour  cette  première  fois 
»  feulement  ;  fit  pour  être  plus  en  état  de  choifir 

fm  les  fujets  que  nous  trouverons  les  plus  propres 
»  à  remplir  lefdites  places ,  voulons  fit  ordonnons 
»  qu'elles  puiflent  être  pofledées  fit  exercées  fans 
»  incompatibilité  avec  tous  autres  offices  de  magif- 
»  trature.  Si  donnons  en  mandement  ,  ôtc.  >.  Cet 
édit  fut  enrégiftré  au  parlement  le  16.  Juin  17*4. 

En  1763.  ,1e  confeil  Royal  de  commerce  (quife 
tient  ordinairement  tous  les  quinze  jours),  eft  con> 
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pofé  du  Roi ,  de  M.  le  Dauphin ,  du  Chancelier ,  du 
Garde  des  fceaux  de  France ,  du  Contr6leur-Gé- 
ne'ral  des  finances ,  des  trois  Secrétaires  d'état,  d'un 
Confeiller  d'état  ordinaire,  de  au  confeil  Royal  de 
commerce  ,  d'un  Confeiller  d'état  ordinaire  ,  de  au 
confeil  Royal ,  de  au  confeil  Royal  de  commerce , 
de  Intendant  des  finances  ,de  d'un  Confeiller  dvtat, 
&  ordinaire  au  confeil  Royal  de  commerce ,  &  Ir> 
tendant  des  finances. 

Le  Confeil  d'état  &  privé  ou  des  ■parties  fe  tient 
dans  la  falle  du  confeil  par  M.  le  Chancelier  les 
jours  qu'il  lui  plaît.  Quoique  le  Roi  n'y  affitte  pref- 
que  jamais ,  le  fauteuil  de  Sa  Majefté  y  eft  toujours 
placé ,  de  il  eft  dit  dans,  les  arrêts  :  Le  Roi  en  fon 
Confeil  i  de  lorfqu'il  y  affilie  ,  on  ajoute  :  Sa  Ma- 
jifté  y  étant.  En  ce  dernier  cas  ,  les  Confeiller* 
d'état  font  affis  fur  leurs  fiches  ordinaires ,  mais 
il  demeurent  découverts.  (  Arretdu  1 4. Mai  165  c.). 

Ce  confeil  fut  mis  fur  un  pied  fixe  après  la  mort 
du  Cardinal  Mazarin  ;  de  l'on  réforma  alors  ce  grand 
nombre  de  Confeillers  d'état  que  la  licence  des 
guerres  civiles  avoit  introduits  ,  de  dont  la  plupart 
étoient  fans  qualité  de  (ans  mérite.  On  ne  conferva 
que  douze  Confeillers  d'état  ordinaires ,  &  quatorze 
femeftres  qui  ont  depuis  été  réduits  à  douze.  On  y 
mit  auifi  trois  Confeillers  d'état  d'épée  ,  de  trois 
d'églife  ,  tous  fix  ordinaires. 

Aujourd'hui  ce  confeil  eft  compofé  du  Chance- 
lier ,  du  Garde  des  fceaux  de  France  ,  d'un  Con- 
feiller d'état  ordinaire  de  Doyen  du  confeil ,  des 
trois  Secrétaires  d'état  ,  de  dix-fept  Confeillers 
d'état  ordinaires ,  dont  trois  d'églife  de  trois  d'épée, 
du  Contrôleur-Général  des  finances ,  des  Intendants 
des  finances  >  tous  ordinaires  ,  &  de  douze  Con- 
feillers d'état  qui  fervent  par  femcjtre  ;  en  tout 
quarante  perfonnes. 

Les  Confeillers  d'état  ordinaires  ont  <<oo.  lir. 
d'appointements  ,  de  les  Confeillers  d'état  de  fe- 
mejire  3300.  liv.  Selon  le  règlement  de  Henri  III.  , 
l'ancien  habit  des  Confeillers  d'état  étoit  un  man- 
teau de  foie  à  collet  quarré  de  manches  pendantes. 
Il  étoit  alors  de  couleur  violette  ;  mais  aujourd'hui 
il  eft  noir  ;de  M.  M.  à'EjUmpes  de  de  Lat\eau  font 
les  derniers  qui  l'ont  porté  violet. 

Il  y  a  encore  vingt-deux  Maîtres  des  requêtes  par 
quartier  qui  entrent  dans  ce  confeil  ,  où  ils  rap- 
portent les  affaires  dont  ils  font  chargés  ,  de  fignent 
les  minutes  des  arrêts  rendus  à  leur  rapport. 

Mous  parlons  ailleurs  de  l'inilitution  des  Maîtres 
des  requêtes.  Ils  ne  furent  d'abord  que  quatre.  Mais 
les  affaires  s'étant  multipliées  dans  la  fuite  ,  on  a 
au  fil  augmenté  leur  nombre  ,  enforte  qu'ils  font  au- 
jourd'hui quatre-vingt-huit.  Ils  ont  fouvent  des  con- 
miffïons  extraordinaires  dans  les  armées  de  dans  les 
provinces  ,  avec  la  qualité  d'Intendants  de  juftice , 
police  de  finances.  Ils  font  cenfés  du  corps  du  par- 
lement ,  oh  ils  ont  entrée  de  voix  déubérative  ; 
mais  ils  ne  peuvent  s'y  trouver  que  quatre  enfemble. 
Lorfqu'ils  vont  en  cérémonie  avec  cette  compa- 
gnie ,  ils  portent  la  robe  rouge  ;  mais  lorfqu'ils  vont 
en  corps ,  comme  ils  firent  en  1660. ,  à  l'entrée  de 
la  Reine  à  Paris ,  ils  portent  la  robe  de  velours 
noir  avec  des  ceintures  d'or ,  de  à  leur  chapeau  un 
cordon  de  même. 

Au  confeil  privé  les  requêtes  (ont  adreflees  au 
Roi  de  à  Mofieigneurs  de  fon  confeil.  C'eft  dans  ce 
confeil  que  fe  jugent  les  affaires  entre  particuliers  ; 
comme  font  les  demandes  encaflâtion  d'arrêt  de  cour 
fouveraine  ,  les  évocations  à  caufe  de  parenté  de  al- 
liance ,  les  règlements  de  Juges,  &  autres  affaires  fem- 
btables.  Mous  avons  dit  que  les  Maîtres  des  requêtes 
y  rapportent  les  affaires  ,  mais  ce  n'eft  qu'après 
qu'elles  ont  été  inftruites  par  les  Avocats  au  confeil. 

11  y  a  fept  bureaux  de  Confeillers  d'état  pour  la 


communication  des  inftances  des  parties.  i°.  Un 

J premier  bureau  de  parties  de  de  cafTations  ;  i°.  un 
ccond  bureau  de  parties;  30.  un  troificme  bureau 
df  Pa.rt*es  »  *  Pour  l'examen  des  requêtes  en  vu 
d'arrêt  ;  40.  un  quatrième  bureau  de  parties  ; 
S°.  un  bureau  pour  les  affaires  eccléfiaftiques  ; 
6  .  un  bureau  pour  les  requêtes  de  inftances  concer- 
nant la  confervation  de  Lyon  ;  70.  un  bureau  pour 
la  législation  des  colonies  fhinçoifes  ,  de  pour  la 
communication  des  requêtes  ,  inftances  ,  de  autres 
affaires  contentieufes  concernant  leurs  habitants 
ou  les  biens  qui  y  font  fitués.  Outre  cela  ,  il  y  a  plu- 
fieurs  autres  bureaux  où  font  employés  les  Con- 
feillers d'état. 

Le  Roi  Louis  XIV.  étant  mort  le  premier  Sep- 
tembre de  l'an  171$.,  le  Duc  d'Orléans  alla  le 
lendemain  au  parlement.  La  cour  ,  toutes  les  cham- 
bres affèmblées  ,  où  étoient  les  Princes  du  fang  & 
les  Pairs  nommés  dans  le  procès-verbal  de  ce  qui 
s'y  pafla  ,  le  déclara  Régent  en  France  ;  de  en 
même -temps  elle  déclara  qu'il  pourrait  former  tels 
confeils  qu'il  jugerait  à  propos  ,  &  y  admettre  les 
perfonnes  qu'il  en  cftimeroit  les  plus  dignes.  11  fut 
auffi  arrêté  dans  la  même  affèmblée  que  le  Duc  de 
Bourbon  ferait  Chef  du  Confeil  de  la  n'6ence  ,  fous 
l'autorité  du  Duc  d'Orléans  ,  de  qu'il  y  préfideroir, 
en  fon  abfenee.  (  Ce  confeilétoit  compofé  en  1719. 
du  Duc  d'Orléans  Régent  du  royaume ,  du  Duc  de 
Chartres  ,  du  Duc  de  Bourbon  ,  Chef  du  confeil  , 
du  Prince  de  Conti  ,  du  Comte  de  Touloufe  ,  du 
Garde  des  fceaux ,  du  Duc  de  Saint-Simon  ,  du 
Duc  de  la  Force,  du  Duc  de  Guiche  ,  du  Maréchal- 
Duc  de  Villeroy ,  du  Duc  de  Saint-Aignan  ,  du  Duc 
de  Noailles ,  du  Maréchat-Duc  de  Villars  ,  du  Duc 
d'Antin  ,  du  Maréchal  de  Tallard  ,  du  Maréchal 
d'Effrées  ,  du  Maréchal  d'Huxelles  ,  du  Maréchal 
de  Bezons  ,  de  M.  le  Pelletier  de  Souzy  ,  de  M. 
Bouthillier  de  Chavigny ,  ancien  Evêque  de  T  rayes  # 
du  Marquis  de  Torcy  ,  du  Marquis  de  la  Vrillierc  , 
Secrétaire  d'état  &  Secrétaire-Général  de  la  ré- 
gence,  du  Marquis  de  Canillac ,  de  l'Abbé  Dubois  , 
Miniftre  de  Secrétaire  d'état  pour  les  affaires  étran- 
gères ,  &  de  M.  de  Bezons ,  Archevêque  de  Rouen. 
En  tout  24.  perfonnes.  Outre  cela  ,  il  y  avoit  trois 
autres  Secrétaires  d'état  ,  fçavoir  ,  le  Comte  de 
Maurepas  ,  M.  d'Armcnonvîlle  ,  de  M.  le  Blanc  , 
Secrétaire  d'état  pour  les  affaires  de  la  guerre  ;  âc 
trois  Confeillers  au  confeil  de  régence  pour  les  fi- 
nances ,  feavoir  ,  M.  le  Pelletier  de  Forts  ,  M.  de  la 
Houffbye  de  M.  Fagon.  Ce  confeil  fe  tenoit  au 
Palais  des  Thuileries  le  dimanche  après  midi  pour 
les  affaires  étrangères  ,1e  lundi  après  midi  pour  la 
marine  ,  les  affaires  des  provinces ,  la  guerre  de  les 
finances  ) 

Par  fa  déclaration  donnée  à  Vincennes  le 
i$.  Septembre  de  ladite  année  171 5.  ,  le  Roi 
ordonna  qu'outre  le  confeil  de  régence  ,  il  en  ferait 
établi  fix  autres  particuliers  ,  compofés  chacun  d'un 
Préfident  de  d'un  nombre  convenable  de  Confeil- 
lers de  de  Secrétaires ,  félon  la  nature  des  affaires 
dont  chaque  confeil  ferait  chargé;  fçavoir, le  Co/t- 
feil  de  confeience  pour  les  affaires  eccléfiaftiques , 
le  Confeil  des  affaires  étrangères  ,  le  Confeil  de 
guerre  de  de  tout  ce  qui  y  a  rapport ,  le  Confeil 
de  finance ,  le  Confeil  de  marine  &  de  tout  ce  qui  en 
dépend  ,  de  le  Confeil  des  affaires  du  dedans  du  ro- 
yaume ,  qui  auparavant  étoient  portées  au  confeil 
des  dépèches.  Tout  cela  fe  fit  fans  qu'il  fût  rien 
innové  à  l'égard  du  confeil  privé  ,  même  des  di- 
rections pour  ce  qui  regarde  les  affaires  conten- 
tieufes de  finance ,  dec. ,  comme  auffi  fans  que  les 
affaires ,  dont  la  connoiflance  appartient  aux  cours 
de  autres  tribunaux  de  jurifdiâions  du  royaume  , 
pufleot  être  portées  auxdits  confeils.  Et  attendu 
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que  le  commerce  a  prcfque  un  rapport  égal  avec 
les  finances  &  la  marine  ,  le  Roi  voulut  qu'il  fût 
fait  choix  de  quelques-uns  des  membres  de  ces 
deux  confeils  ,  pour  travailler  avec  les  députes  des 
viïles  du  royaume  qui  avoient  eu  entrée  jufqu'alors 
dans  le  confeil  de  commerce,  &  en  cas  que  la  ma- 
tière fût  importante  ,  les  confeils  de  finance  fle  de 
marine  fe  dévoient  réunir  pour  les  di  feu  ter  con- 
jointement. 

Toutes  les  matières  qui  avoient  été  réglées  dans 
les  confeils  particuliers  ,  étoient  enfuite  portées  au 
confeil  général  de  régence ,  pour  y  être  pourvu  par 
le  Régent  lui-même  d'après  iapluralitédes  fuffrages. 
Mais  dans  le  cas  où  il  fe  rencontroit  égalité  d'avis , 
celui  du  Régent  prévaloit  &  étoit  décifif.  Cepen- 
dant en  ce  qui  concernoit  lescharçes,  les  emplois  , 
les  nominations  c<i.collations de  bénéfices,  les  gra- 
tifications ,  penfions ,  grâces  <5c  rémimons  ,1e  Régent 
pouvoiten  difpofer  ;iinfi  qu'il  le  jugeoit  à  propos  , 
après  avoir  confulté  le  confeil  général  de  régence  , 
fans  être  aflujetti  1  fuivre  la  pluralité  des  voix  à 
cet  égard. 

Le  Préfixent  de  chaque  confeil  particulier  avoit 
féance  &  voix  delibérative  au  confeil  général  de  ré- 
gence pour  les  affaires  qui  regardoient  le  confeil 
dont  il  étoit  Préfident ,  &  c'etoit  à  lui  de  faire  le 
rapport  des  réfolutions  qui  y  étoient  prifes.  En  cer- 
tains cas  ,  quand  cela  étoit  jugé  néceffairc  ,  on  y 
appelioit  encore  quelques-uns  des  Confeillers  dudit 
confeil ,  foit  pour  faire  le  rapport  des  affaires  dont 
le  Préfident  ne  pouvoit  pas  fe  charger ,  ou  pour 
d'autres  raifons  ;  &  ceux  qui  y  entroient  en  pa- 
reilles occultons  ,  avoient  auffi  voix  délibérative  au 
confeil  général  de  régence. 

On  donna  un  Chef  au  confeil  de  marine  ,  &  un  au 
confeil  de  finance ,  de  même  qu'on  en  avoit  donné 
un  a  celui  de  régence.  Le  Comte  de  Touloufe  fut 
le  chef  du  premier ,  &  le  Maréchal  de  Villeroi  le  fut 
de  celui  des  finances. 

Des  quatre  Secrétaires  d'état  qu'il  y  avoît  fous  le 
règne  de  Louis  XIV. ,  il  n'en  refta  que  trois  qui 
furent  M.  de  Vrilliere ,  M.  le  Chancelier  Voifin  , 
&  M.  Phelyppeaux  de  Maurepas  :  on  donna  à  ce 
dernier  la  charge  de  M.  de  Pontchartrain  fon  perc. 
Le  Marquis  de  Torcy ,  qui  étoit  un  des  Secré- 
taires d'état  fous  le  règne  précédent  ,  fut  rcm- 
bourfé  de  fà  charge.  Dèflors  les  Secrétaires  d'état 
n'eurent  plus  de  département  -,  6c  peu  de  temps 
après ,  le  Chancelier  Voilin  vendit  fa  charge  à  M. 
d'Armeoonville. 

Cette  forme  de  gouvernement  parut  d'autant 
plus  convenable  qu'elle  s'obfervoit  avec  fuccès  dans 
d'autres  royaumes  ,  ck  qu'elle  a  même  été  obfcr- 
véc  en  France  pendant  le  règne  de  plufiîurs  de  nos 
Rois.  Cependant  il  eft  à  préfumer  qu'elle  a  fes 
inconvénients  ,  puifqu'au  mois  d'Octobre  de  l'an 
1718.,  le  Roi  fupprima  le  confeil  du  dedans  du 
royaume  ,  celui  de  confciencc  ,  celui  de  la  guerre , 
&  celui  des  affaires  étrangères.  Sa  M  a  je  Hé  rétablit 
en  même  temps  les  départemens  des  Secrétaires 
d'état  ;  &  au  lieu  que  fous  Louis  XIV.  ,  il  n'y 
en  avoit  que  quatre ,  Elle  en  fit  cinq. 

i°.  Le  Cardinal  Dubois  eut  le  affaires  étran- 
gères avec  toutes  les  pendons  &  expéditions  qui 
en  dépendent. 

*°.  Le  Marquis  de  la  Vrilliere  eut  dans  fon 
département  les  affaires  générales  de  la  religion 
prétendue  réformée , l'expédition  delà  feuille  des 
bénéfices ,  les  dons  &  brevets  autres  que  des  of- 
ficiers de  guerre  ou  des  étrangers  ,  pour  les  pro- 
vinces de  fon  département  ;  fçavoir  ,  tous  les  pays 
d'états ,  la  Picardie  ,  l'Artois  3c  le  Boulonnois  , 
la  Guyenne  &  la  généralité  de  Moulins  ,  la  gé- 
néralité de  Tours ,  la  généralité  de  Riom  ,  &  la 
Normandie. 
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3°.  Le  Comte  de  Maurepas  eut  la  maîfondu 
Foi  ,  le  clergé,  les  dons  &  brevets  autres  que  des 
officiers  de  guerre  ou  des  étrangers ,  pour  les  pro- 
vinces de  fon  département  ;  fçavoir,  Paris  qui  coro- 
prenoit  l'IAe-dc-France  &  partie  de  la  Brie  ,  la 
généralité  de  Soiffons  ,  la  généralité  d'Orléans ,  le 
Berry ,  le  Poitou  ,  la  généralité  de  Limoges  ,  Ôc 
celle  de  la  Rochelle. 

4°.  Dans  le  département  de  M.  A'Armenonvillt 
fe  trouvèrent  la  marine  ,  les  galères  ,  le  commerce 
maritime ,  les  colonies  étrangères ,  les  dons  &  brevets 
autres  que  des  officiers  de  guerre  ou  des  étrangers, 
pour  les  provinces  de  ce  département ,  qui  étoient 
celles  qui  fuivent:  les  trois  évêchés  de  Met7.  ,Tod 
&  Verdun ,  la  Lorraine  &  le  Barrois ,  l' Alface ,  la 
Franche-Comté ,  le  Dauphiné  ,  la  Champagne  4 
la  partie  de  la  Brie  qui  eft  dans  la  généralité  de 
Châlons  ,  la  fouveraincté  de  Sedan  ,  &  la  géné- 
ralité de  Lyon.  Quant  à  la  marine  ,  aux  galère; , 
au  commerce  maritime  &  aux  colonies  ,  il  faut 
obferver  que  M.  d'Arraenonville  n'avoit  que  la  fi. 
gnature  des  expéditions  qui  dévoient  être  lignées 
par  le  Roi  ,  &  contreiignécs  par  un  Secrétaire 
d'état.  Cela  avoit  été  ainfi  réglé  ,  parce  que  le 
confeil  de  marine  fubfiftoit  alors. 

$°.  M.  le  Blanc  avoit  la  guerre  ,  le  taillon  ,  l'ar- 
tillerie ,  les  penfions  des  gens  de  guerre  ,  tous  les 
états-majors  ,  à  l'exception  des  Gouverneurs-Géné- 
raux des  provinces ,  des  Lieutcnans  -  Généraux  des 
provinces ,  &  des  Lieutenants-de-Roi  des  provinces. 

Aujourd'hui  les  Secrétaires  d'état  font  réduits  a 
trois  ,  &  leurs  départements  font  tels  que  nous  les 
avons  rapportés  ci-devant. 

CONSEILS  Supérieurs ,Grand-Confeiltk  Confeil. 
lers.  Nous  entendons  ici  par  Confeils  Supérieurs , 
les  deux  jurifdictions  fouveraines  de  Rouffillon  & 
d'Alface ,  qui  jugent  à  Pinftar  des  parlements  qui 
font  établis  dans  d'autres  provinces  du  royaume. 
La  province  d'Alface  forme  le  reffort  du  confeil 
fnpcrieur  de  ce  nom  ,  qui  eft  féant  à  Colmar  : 
vaye\  Alface.  Le  reffort  du  confeil  fupérienx  de 
Rouffillon ,  qui  eft  féant  à.  Perpignan  ,  comprend 
toute  la  province  de  ce  nom  :  voyc\  Rouffillon. 

Le  Grand-Confcil  eft  une  jurifdiàion  fouveraine 
qui  n'a  point  de  territoire.  Il  a  été  dans  fon  ori- 
gine le  confeil  de  nos  Rois  ,  après  qu'on  eut  été 
au  parlement  la  connoiffàncc  des  affaires  d'état  ; 
&  il  n'a  été  établi  en  jurifdidion  ordinaire  &  con- 
tentieufeque  par  Charles  Vlll.  l'an  1491.  Exami- 
nons cet  article  un  peu  plus  en  détail. 

Le  parlement,  qui  étoit  l'ancien  coufeil  de  nos 
Rois ,  ayant  été  rendu  fixe  &  permanent  à  Paris , 
nos  Rois  fe  choifirent  un  nouveau  confeil ,  qu'ils  conv 
poferent  des  plus  grands  Seigneurs  du  royaume, Ôc 
de  Confeillers  tirés  du  parlement.  Ce  nouveau  con- 
feil fut  d'abord  appellé  confeil  fecret ,  &  plus  ordi- 
nairement le  grand-confeil.  Dans  fon  érabliffement 
ce  n'étoit  point  une  jurtfdiction  contentieufe.  On 
n'y  traitoit  que  de  la  police  générale  du  royaume, 
&  des  chofes  concernant  les  finances  &  la  guerre! 
Dans  la  fuite ,  ce  grand-confeil  pour  fe  donner  plus 
d'autorité,  évoqua  une  partie  des conteftations qui 
étoient  entre  les  particuliers ,  &  en  enleva  la  con- 
noiffànce  au  parlement.  Cela  fut  caufe  qu'il  ne  put 
travailler  déformais  aux  affaires  d'état ,  pour  les- 
quelles il  avoit  été  uniquement  inftitué. 

En  i49ï.  .  Charles  VIII. ,  fur  la  requifition  des 
états  ,  reduifit  le  grand  -  confeil  en  forme  de  cour 
fouveraine  ordinaire  ;  y  nomma  dix-fept  Confeillers; 
&  voulut  que  ce  confeil  fut  fîxe&  toujours  féant , 
pour  terminer  les  affaires  qui  s'y  préfenteroient.  ' 

Par  fon  ordonnance  du  mois  de  Juillet  1498., 
Louis  XII.  y  ajouta  un  certain  nombre  de  Juges  ' 
dont  il  voulut  que  le  Chancelier  fût  le  Chef ,  ou  un 
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Maître  des  requêtes  en  ion  abfence.  Depuis  il  fut 
créé  en  cette  cour  des  Prcfidents ,  qui ,  outre  les 
qualités  requifes  .dévoient  être  Maîtres  des  requê- 
tes. Mais  cela  n'eft  plus  requis. 

Cette  ordonnance  de  Louis  XII.  portoit  que 
ceux  qui  corapoferoienr  le  grand-confeil  ,  fervi- 
roient  par  femeftre  ,  alin  qu'après  avoir  fervi  tu 
mois  en  ambailàde ,  ou  autres  commiffions  à  eux 
données  par  le  Roi ,  ils  retournaflint  fervir  au 
grand-confeil. 

Il  y  a  eu  beaucoup  de  variations  touchant  le 
nombre  des  Juges  de  cette  cour  6c  touchant  les  af- 
faires qui  font  de  fa  compétence.  La  réfiftance 
que  fit  le  parlement  d'enrégiflrer  le  concordat ,  ne 
fervit  pas  peu  a  rendre  cette  jurifdiétion  encore 
plus  confidérable  qu'elle  n'avoit  été  jufqu'alors. 
François  I. ,  ufknt  de  repréfailles  ,  fit  une  déclara- 
tion en  1  <  1 7.  ,  par  laquelle  il  attribua  au  grand- 
confeil  ,  à  l'escluûon  du  parlement,  la  connoif- 
fance  de  tous  les  procès  concernant  les  archevê- 
chés ,  évèchcs ,  &c. 

Quoi  qu'il  en  fott ,  le  grand-confeil  eft-  aujour- 
d'hui une  jurifdiction  fouveraine  (  féante  à  Paris  ) , 
compofée  de  deux  femeftres  ,  en  chacun  defquels  il 
y  a  quatre  Préfidents  fervans  par  quartier ,  outre 
un  premier  Préfident  pour  les  deux  femeftres ,  Ôc 
vingt-deux  ou  vingt-trois  Confeillers  pour  chaque 
femeftre.  Le  premier  Préfident  &  le  Procureur- 
Général  font  les  deux  feuls  officiers  perpétuels. 
Les  deux  Avocats  généraux  ne  fervent  que  par  fe- 
meftre. Le  Chancelier  eft  le  feul  Chef  ôc  le  premier 
Préfident-né  de  cette  jurifdiction  ;  mais  il  n'y  va 
que  rarement.  Cela  eft  caufe  qu'il  y  a  un  premier 
Préfident ,  commis  par  lettres-patentes  de  Sa  Ma- 
jefté  pour  préfider  ladite  compagnie  ,  de  qui  eft  , 
comme  nous  avons  dit ,  un  des  deux  officiers  per- 
pétuels de  cette  jurifdiction. 

Deux  des  Confeillers  au  grand-confeil  ont  une 
commiffion  de  Grands-Rapporteurs  de  la  grande- 
chancellerie,  de  en  conféquence  ils  ont  rang  au  fceau 
après  les  Maîtres  des  requêtes.  Ils  rapportent  com- 
me eux  les  lettres  dejuftice  ,  de  donnent  leurs  avis 
fur  les  rc'miffions  dont  ils  font  chargés.  Ces  Grands- 
Rapporteurs  fervent  au  fceau  toute  l'année.  Voye\ 
l'hiftoirc  de  la  Chancellerie, tom.  î.pag.  117. 

Anciennement  les  Présidents  de  cette  jurifdic- 
tion étoient  pris  du  corps  des  Maîtres  des  requêtes  ; 
mais  cela  n'eft  plus  néceftaire  depuis  que  le  Roi  a , 
par  l'édit  du  mois  de  Février  1690. ,  accordé  à  ces 
charges  le  rang  de  Maître  des  requêtes. 

Depuis  la  fuppreffion  des  charges  de  Prcfidents 
au  grand -confeil  ,  faite  par  l'édit  du  mois  de 

 1738.  ,  à  la  tète  de  cette  jurifdiction  eft 

un  Confeiller  d'état  qui  fait  la  fonction  de  premier 
Préfident  pendant  toute  l'année  ;  de  outre  cela  il  y 
a  huit  Maîtres  des  requêtes  ordinaires  de  l'hôtel 
du  Roi  qui  fervent  de  Préfidents  par  commiffions , 
pendant  toute  l'année  ,  mais  en  alternant  par 
quartiers. 

Les  habits  de  cérémonie  du  grand-confeil  font , 
pour  les  Préfidents  ,  la  robe  de  velours  noir  ;  les 
Confeillers  ,  les  Avocats  de  Procureurs  généraux 
portent  la  robe  de  fatin  noir. 

11  y  a  onze  ou  douze  fubftituts  du  Procureur- 
Général  au  graml-confeil,  un  Greffier  en  chef  ,6c 
plufieurs  autres  officiers  qui  fervent  pendant  toute 
l'année. 

Cette  compagnie  fouveraine  ,  unique  dans  le 
royaume  ,  exerce  fa  jurifdiction  dans  toute  l'éten- 
due de  la  monarchie  &  de  la  domination  du  Roi. 
Elle  connoît  ,  t*.  des  procès  intentés  à  caufe  du 
titre  des  évêchés  ,  6c  autres  bénéfices  qui  font  à  la 
nomination  du  Roi ,  excepté  ceux  qui  font  con- 
férés en  régale  ,  dont  la  connouTance  appartient  à 
fonte  U, 
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la  grnnd'chambre  du  parlement ,  pnvativement  h 
tous  autres  Juges  ;  j'.  de  l'induit  des  Cardinaux  , 
de  de  celui  du  parlement  de  Paris ,  dans  lequel  font 
compris  le  Chancelier  ,  le  Garde  des  fceaux  ôc  le* 
Maîtres  des  requêtes  i  3".  de  toutes  les  caufes  de 
l'ordre  de  Cluny  ,  des  bénéfices  en  dépendans,ÔC 
des  contcftjtions  de  pluu'eurs  autres  ordres  ,  qui  , 
par  lettres  d'attribution , ont  leurs  caufescommifes 
au  grand  -  confeil  ;  4°.  du  retrait  d'.s  biens  d'é- 
glife,  aliénés  pour  caufe  de  fubvention  i  c".  des 
procès  évoques  du  parlement  de  Paris  ,  6c  des  au- 
tres parlements  ,  Icfquels  font  renvoyés  au  grand- 
confeil  ;  6°.  des  entreprifes  faites  fur  la  jurifdic- 
tion des  préh'diaux  6c  Prévôts  des  Maréchaux  ; 
70.  des  conflits  d'entre  les  parlements  ôc  les  préfi- 
diaitx  dans  le  même  refTort ,  pour  raifon  des  cas 
ortés  par  l'édit  des  préfidiaux  :  8°.  des  règlements 
es  Juges  entre  les  Lieutenants  criminels  Ôc  les  Pré- 
vôts des  Maréchaux  ;6c  auffi  des  règlements  des  Ju- 
ges entre  les  officiers  6c  Juges  ordinaires  ,  qutref- 
fortiiTent  en  cour  fouveraine  ,  comme  ,  par  exem- 
ple ,  entre  les  Juges  Royaux  ordinaires  qui  reflor- 
tiffcnt  au  parlement ,  6c  les  Elus  qui  relfbrriflent 
à  la  cour  des  Aides  ;  90.  des  affaires  civiles  de  cri- 
minelles qui  y  font  renvoyées  par  arrêt  du  confeil 
privé  du  Roi  ;  io°.  des  procès  criminels  incidens 
aux  aff  aires  qui  y  font  pendantes  ;  1 1°.  des  appel- 
lations des  jugements  rendus  par  le  Grand-Prevôt 
de  l'hôtel  ;  1 19.  des  contrariétés  d'arrêts  rendus 
dans  les  cours  fouveraines. 

11  réfulte  de  ce  que  nous  venons  de  dire  ,  que 
c'eft  mal-à-propos  que  quelques  perfonnes  mal  inf- 
truites  fe  font  imaginé  que  la  jurifdiction  du  grand- 
confeil  étoit  bornée  à  la  connoiftance  des  matières 
bénéficiais.  C'eft  à  la  vérité  fon  attribution  princi- 
pale par  rapport  au  concordat  6e  aux  indults.Mais  les 
différentes  évocations  qui  fe  font  au  grand-confeil, 
y  attirent  toutes  fortes  de  queftions  même  des  plus 
importantes  de  toutes  les  coutumes  du  royaume. 

Touchant  le  grand  -  confeil  ,  voye^  ce  qu'en  a 
dit  Brillon  ,  qui  rapporte  quantité  d'édits  ôc  de  dé- 
clarations qui  règlent  les  droits  6c  les  privilèges  de 
cette  jurifdiction. 

Les  Confeillers  font  des  Juges  Royaux  qui  ont 
rang  après  les  Préfidents  ouïes  premiers  Juges  des 
fieges  ,  6e  qui  ont  le  droit  de  donner  leurs  avis 
dans  les  affaires  qui  fe  préfentent  à  juger  à  l'au- 
dience ,  ou  fur  les  productions  des  parties.  Les 
Confeillers  font  ou  laïques  6c  féculiers ,  ou  clercs 
6e  eecléfiaftiques. 

L'origine  des  Confeillers  vient  de  ce  qu'un  Ma- 
giftrat  prépofé  pour  rendre  la  juftice ,  ne  pouvant 
pas  fufhre  à  tout  ce  qu'exige  de  lui  le  pénible  far- 
deau dont  il  eft  chargé  ,  on  lui  adjoint  en  confé- 
quence des  Confeillers  pour  l'aider. 

C'eft  pour  cette  raifon  qu'anciennement  il  a  été 
établi  deux  fortes  d'officiers  principaux  auprès  des 
Ma^iftrats.pourentreren  participation  de-leurs  foins 
6e  de  leurs  fonctions.  Les  uns  ont  été  nommés  par 
les  anciens  Adjvtores  Magijhatuum  ;  il  étoit  de  la 
charge  de  ceux-ci  d'avoir  une  infpection  intime  6c 
continuelle  fur  le  peuple  ,  de  tenir  la  main  à  l'exé- 
cution des  loix  ,  de  faire  6e  rédiger  une  partie  coh- 
fidérable  des  inftructions  qui  étoient  nccelTaires 
pour  mettre  les  affaires  en  état  d'être  décidées ,  de 
référer  au  Magiftrat  celles  qui  requéraient  une 
prompte  expédition  ,  de  parleur  vigilance  ôc  leur 
affiduité  de  multiplier ,  pour  ainfi  dire ,  fa  prefence 
oh  elle  feroit  neceflaire.  Ainfi,  /Idjutsrcs  dicuntur , 
oui  Matiflratibus  adjungebantur ,  ur  in  muniis  obeun- 
dis  ejftnt  qui  eos  adjuvarent.  Les  autres  ,  que  les 
anciens  ont  nommés  Ajfejfores  Magiftratuitm  ,  ont 
été  établis  pour  affilier  le  Magiftrat  au  tribunal ,  6c 
lui  donner  avis  de  confeil  dans  le  jugement  de  la  dé- 
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cifion  des  affaires.  Et  c'eft  de-là  que  le  nom  de  Con- 
feiller tire  fon  origine.  Affeffores  quorum  ojficium 
efi  ajfidere  Judici  atque  confulere  in  caufis $  &  indè 
Confitiarii  vocantur.U  s'enfuit  de-là  que  les  premiers 
officiers  dont  nous  venons  de  parler,  font  prépofés 
pour  aider  au  Magiftrat  à  remplir  fes  fonctions ,  & 
les  autres  pour  lui  donner  confeil.  Magijiratibus 
Mi  auxilio  profunt ,  ht  veto  conf.lio.  Au  refte ,  il  y  a 
des  Confeillers  non-feulement  dans  les  cours  fouve- 
raines  ,  mais  auffi  aux  préfidiaux  fie  fieges  Boyaux. 

Les  Miniftres ,  les  Secrétaires  d'état ,  le  Contrô- 
leur-Général des  finances,  &  les  Confeillers  d'état 
ordinaires  &  femeftres,  fe  qualifient  Confeillers  du 
Boi  en  tous  fes  confeilt. 

Le  Confeiller-Honoraire  eft  un  Confeiller  qui  , 
après  avoir  fervi  vingt  ans  ,  s'eft  défait  de  fa  charge 
fit  a  obtenu  en  chancellerie  des  lettres  de  vétérance, 
qui  lui  donnent  le  droit  d'entrer  &  d'opiner  aux  cail- 
les d'audience ,  fie  de  jouir  des  droits  fie  prérogatives 
attachés  aux  charges  de  Confeiller. 

Le  Conftiller-né  eft  une  perfonne  qui,  en  vertu 
de  fa  qualité  ,  a  droit  d'entrée  au  parlement  ou  dans 
quelqu'autre  tribunal.  L'Archevêque  de  Paris  eft 
Con/eiller-né  du  parlement  de  ce  nom. 

Quand  on  dit  tout  Amplement  Confeiller  en  la 
cour  ,  cela  figuifie  abfolument  un  Confeiller  au 
parlement. 

Le  Co/i/ei/Icr-Cierc  eft  un  Confeiller  eccléfiafti- 
que.  Sur  cela,  il  faut  remarquer  que  les  charges 
deftinéesà  des  eccléfiaftiques  ne  peuvent  être  rem- 
plies par  des  laïques  ;  &  il  en  eft  de  même  de  cel- 
les qui  font  deftinées  à  des  laïques  ,  lefquels  ne 
peuvent  être  remplies  par  des  eccléfiaftiques.  Voye\ 
redit  du  mois  d'Avril  1695. ,  art.  48. 

Il  eft  trois  obfervations  importantes  à  faire  fur  les 
Confeillers-Clercs.  La  première  eft  qu'ils  ne  peu- 
vent affifter  aux  jugements  qui  fe  rendent  en  ma- 
tière criminelle ,  quia  ealefia  abhorret  à  fanguine. 
La  deuxième  eft  qu'un  Confeiller  d'églife  au  Châte- 
let  dé  Paris  peut  préfider  comme  Doyen  ,  en  l'ab- 
fence  du  Lieutenant  civil  ou  particulier  ;  ainfi  jugé 
par  arrêt  du  17.  Mars  1681. ,  rapporté  dans  le  jour- 
nal du  palais.  La  troifieme  ,  que  les  Confeillers- 
Clercs  de  la  cour ,  qui  font  Chanoines  ,  font  dif- 
penfés  de  la  réfidence  fit  de  l'affiftance  au  choeur  , 
pendant  la  tenue  du  parlement  ;  de  manière  que  tou- 
tes les  fois  qu'il  eft  abfent  de  fon  chapitre  ,  à  raifon 
de  fon  office  de  Confeiller  ,  il  doit  être  payé  par  le 
Syndic  fit  Célérier,  de  tous  les  fruits  de  fon  béné- 
fice ,  fans  rien  excepter  que  les  diftributions  ma- 
nuelles. Louet ,  lettre  C ,  fommaire  «4. 

Il  paroît  auffi  que  les  Confeillers-Clercs  des  pre- 
fidiaux ont  droit  de  jouir  du  même  privilège,  ck  de 
percevoir  les  fruits  de  leurs  prébendes  ,  quoiqu'ils 
n'affiftent  pas  à  l'office  de  l'eglife.  Tel  eft  le  fenti- 
ment  de  M.  Henrys  fit  de  fon  Commentateur,  tom.  1. 
liv.  2.  chapit.  4.  queft.  17.  M.  d'Olive  ,  liv.  1. 
chapitre  n.  ,  eft  d'avis  contraire  ,  fit  rapporte  un 
arrêt  rendu  au  parlement  de  Touloufe  contre  un 
Confeiller  de  la  chambre  du  clergé  ,  le  10.  Juillet 
1617.  La  raifon  qu'il  en  rend  ,  eft  celle-ci.  Le  pri- 
vilège en  queftion ,  dit-il,  eft  annexé  aux  officiers 
des  cours  fouveraines  ,fit  il  ne  peut  être  étendu  aux 
autres  officiers ,  quoiqu'il  y  ait  parité  de  raifons  , 
parce  que  les  privilèges  ne  reçoivent  point  d'exten- 
fion.  Cependant ,  comme  ce  privilège  eft  fondé  fur 
une  raifon  générale ,  que  ,  qui  judicat ,  orar  ,il  s'en- 
fuit que  les  Confeillers  des  cours  inférieures  doivent 
également  en  jouir.  Voye\  le  traité  du  droit  fie  des 
prérogatives  des  ecclénaltiqnes ,  dans  l'adminiftra- 
tion  de  la  juftice  féculicre  ,  compofé  par  M.  Peut- 
Pud ,  fie  imprimé  à  Paris  en  un  volume  in-quarto. 
en  171 $. 

CONSENVOY  ,  dans  le  Verdunois ,  diocefe  fie 
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recette  de  Verdun ,  parlement  fie  intendance  de 
Metz.  On  y  compte  ni.  feux.  Cette  paroiflci.lt 
fituée  à  la  droite  de  la  Meufe ,  à  3.  lieues  N.  0.  <k 
Verdun. 

CONSERANS  ou  Couferans,  Conforani,  pay-, 
avec  titre  de  vicomte  (dont  Saim-Li\ier  eft  la  ca- 
pitale )  ,  en  Gafcogne  ,  de  la  fénéchauflée  &  de 
l'élection  de  Comminges ,  du  parlement  de  Ton. 
loufe,  de  la  généralité  fit  intendance  d'Aufch  ;  G- 
tué  entre  le  dix-huitieme  degré  10.  minutes  &  le 
dix-neuvieme  degré  4.  minutes  de  longitude ,  &  en- 
tre le  quarante-deuxième  degré  41.  minutes  &  le  qua- 
rante-troifieme  degré  minutes  de  latitude  ;  borne 
au  N.  par  le  Languedoc  fit  le  Comminges  ;  au  S. 
par  la  Catalogne  fit  l'Arragon  ,  provinces  d'Ef- 
pagne  ;  à  l'E.  par  le  comte1  de  Foix  ,  fit  à  l'O.  parle 
Comminges.  11  a  9.  lieues  de  longueur  fie  environ 
autant  de  largeur  -,  ce  qui  peut  être  évalue  à  70. 
lieues  quarrées.  Il  eft  arrofé  de  la  Salât  fie  de  plu- 
fieurs  autres  petites  rivières  peu  confidérables.  La 
Garonne  coule  à  l'extrémité  occidentale  du  Coufe- 
rans. Ce  pays  eft  extrêmement  montagneux ,  mais  il 
y  a  des  plaines  fit  de  très-belles  vallées.  Le  climat 
y  eft  fort  fa  in ,  mais  plutôt  froid  que  tempéré.  Ce- 
pendant en  été  les  chaleurs  y  font  très-fortes ,  ic 
cela  fuffit  pour  faire  mûrir  les  grains.  Le  pays  abon- 
de en  pâturages  ,  fie  ils  y  font  excellens.  Il  y  a  auffi 
beaucoup  de  bois.  On  pêche  dans  fes  rivières  de  boa 
poiflbn  ,  fit  fur-tout  d'excellentes  truites.  Le  bled 
qu'on  recueille  dans  le  pays  ,  ne  fuffit  point  pour  ta 
iubfiftance  de  fes  habitants  ,  &  ils  font  obligés  d'en 
faire  venir  d'ailleurs.  Le  bas  Comminges  &  le 
Languedoc  leur  en  foumùTcnt  autant  qu'ils  en  ont 
befoin. 

Du  temps  de  Céfar ,  le  Conferans  étoit  habité  par 
les  Conforani ,  qui  faifoient  alors  partie  des  Convr- 
nx,  dont  ils  furent  féparés  par  Augufte.  Sous  Ho- 
norius  ,  ce  pays  fe  trouvoit  compris  dans  la  Novero- 
popuianie  ou  troifieme  Aquitaine. 

De  la  domination  des  Romains ,  le  Conferans 
pafla  fous  celle  des  Wifigoths ,  fit  fiicceffiveoient 
fous  celle  des  François  fie  des  Gafcons. 

On  prétend  ,  fie  peut-être  avec  aftez  de  fonde- 
ment ,  que  dès  le  dixième  fiecle  ,  le  Conferans 
étoit  poflédé  fous  le  titre  de  comté  par  Arnaud  I. , 
Comte  de  Comminges*,  fit  par  fon  fils  aîné  ,  Roger 
II. ,  Comte  de  Carcaflonne.  Ce  dernier  donna  le 
Conferans  à  fon  fécond  fils  Bernard  ,  avec  la  fei- 
gneurie  de  Foix.  Apparemment  que  le  Conferans 
fut  ôté  quelque  temps  après  à  Bernard  ,  puifquecc 
Comte  ne  porta  plus  que  le  titre  de  Comte  de  Foix. 

Le  Conferans  retourna  à  la  mai/on  de  Commin- 
ges ,  fit  fut  donné  à  titre  de  vicomte  à  Roger  I.  de 
Comminges  ,  fécond  fils  de  Bernard  IV.  (  III.), 
qui  fe  fit  Religieux  en  11 8t. 

I^a  poftérite  de  Roger  I.  conferva  la  vicomte  de 
Conferans  jufqu'à  la  neuvième  génération  incluft- 
ve'ment.  Jean-Roger  de  Comminges ,  dixième  Vi- 
comte de  Conferans  ,  mourut  en  1446.,  biffant 
Marthe  de  Comminges ,  fa  fille  ,  héritière  en  par- 
tie. Elle  epoufa  Odet  de  Lomagne ,  Seigneur  de 
Fimarcon.  Jacques  de  Lomagne  ,  fils  d*Odet  &  de 
Marthe  de  Comminges ,  tefta  en  1 50J.  Eleonor  de 
Comminges  ,  fœur  de  Jean-Roger  ,  fit  Vicormeilë 
en  parrie  de  Conferans  ,époufaen  1441.  Jean  I. 
de  Foix  ,  Seigneur  de  Rabat ,  qui  tefta  en  1480. 

Jean-Paul  de  Foix,  arriere-petit-fils  de  Jean  I. 
fie  d'Eléonor  de  Comminges ,  laifta  Françoife  de 
Foix ,  fa  fille ,  pour  héritière.  Elle  époufa  en  t$88. 
François  I.  de  Mauléon  ,  Seigneur  de  la  Cour,  à 
la  charge  du  nom  fie  des  armes. 

Claudc-Françoife  de  Foix  de  Mauléon ,  appellée 
la  Vicomtellc  de  Conferans  ,  fille  unique  &  héri- 
tière de  Paul-Gabriel  de  Foix  de  Mauléon, -petit. 
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fils  de  François  I. ,  e'poufa  Jean-Baptifte  Dejean, 
B:iron  de  Launac.  Leur  fille  de  héritière  ,  Gabrielle- 
Eîit  ibeth  ,  Vicomteffe  de  Conferans  ,  époufa  en 
i"' 6.  Louis-Denis  Federbe de  Modave  ,  mort  en 
1718.  Elifabeth  de  Modave  ,  leur  fil!e  unique  ôt  hé- 
ritière ,  a  été  mariée  en  1759.  à  François-Alexan- 
dre, dit  le  Comte  de  Polignac.  De  ce  mariage  font 
venus  plufieurs  enfants. 

CONS1GNEUX  ù  le  Moulin  ,  en  Champagne, 
diocefcde  Langres,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Châlons  ,  élection  de  Chaumont.  On  y  compte 
48.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  &  demie  E.  N. 
E.  de  Chaumont. 

CONSORANNI ,  nation  ou  peuple  de  la  troi- 
fierac  Aquitaine  ou  Novempopulanie  ,  qui  oc- 
cupoit  à-peu-près  le  pays  dont  eft  compofc  au- 
jourd'hui le  diocefe  de  Saint-Lizier  ou  de  Confe- 
rans ,  &  dont  le  chef-lieu  portoit  également  le 
nom  de  Conforanni.  Cette  ville  ,  où  réfidoit  l'Evè- 
que  diocéfain  ,  fut  brûlée  &  détruite  par  Bernard  , 
Comte  de  Comminges.  11  eft  plus  que  probable 
que  du  temps  de  Gefar  ,  les  Conforanni  étoient 
confondus  avec  les  Convenu  ,  ou  du  moins  encla- 
ves prefque  de  tous  côtés  dans  les  terres  de  ce  peu- 
ple: ;  mais  Augufte  les  en  fépara  &  en  rît  un  peuple 
diliintt.  Voyc\  la  notice  des  Gaules  par  d'Anville. 
CONSOULS  ,  en  Provence.  Voyc\  Cipieres. 
CONSULS  0  Confulats.  On  donne  le  nom  de 
Confuls  a  des  officiers  ou  Juges  de  la  nation  fran- 
çoife  ,  établis  en  vertu  de  commiffions  dulloi,  dans 
toutes  les  échelles  du  Levant ,  &  autres  villes  de 
commerce  de  Barbarie  ,  d'italic  ,  d'Efpagne ,  &c. , 
pour  juger  des  affaires  du  négoce,  &  protéger  les 
marchands  de  la  nation  françoife.  Le  confulat  eft 
la  charge  ou  le  refforc  d'un  'Conful. 

L'article  4.  du  titre  9.  de  l'ordonnance  de 
1681.,  enjoint  à  ces  Confuls,  pour  ce  qui  con- 
cerne les  affaires  de  la  nation  en  général  ,  d'ap- 
peller  aux  affcmblées  qu'ils  convoqueront  tous  les 
marchands ,  Capitaines  &  Patrons  françois ,  qui 
fe  trouveront  fur  les  lieux  ;  &  ceux-ci  feront  obli- 
gés d'y  affilier  à  peine  d'amende  arbitraire  ,  ap- 
plicable au  rachat  des  captifs. 

Ces  Confuls  font  obligés  ,  tant  en  matière  ci- 
vile que  criminelle  ,  de  fe  conformer  aux  capitu- 
lations faites  avec  les  Souverains  des  lieux  de  leur 
etabliffement.  Mais  fi  lefdits  Confuls  ont  des  dif- 
férends avec  les  négociants  ,  tant  aux  échelles  du 
Levant  ,  qu'aux  cotes  d'Afrique  &  de  Barbarie , 
les  parties  fe  doivent  pourvoir  au  liège  de  l'amirauté 
de  Marfeille  ,  auquel  la  connoiflànce  en  cil  attri- 
buée ,  fuivant  l'article  1 9.  du  titre  9.  de  l'ordon- 
nance de  168 1. 

Dans  la  jurifdiélion  de  ces  Confuls ,  il  y  a  un 
Chancelier  faifant  la  fonftion  de  Greffier ,  qui  eft 
par  eux  commis.  Ils  nomment  auffi  des  Huiffiers 
&  Sergents  pour  l'exécution  de  leurs  jugements  , 
&  ils  leur  font  prêter  ferment. 

En  matière  civile  ,  les  jugements  de  ces  Confuls 
font  exécutés  par  proviiïon  ,  en  donnant  caution , 
à  quelque  fomme  que  fe  monte  la  condamnation. 
Les  appellations  de  leurs  jugements  fe  relèvent , 
fçavoir  ,  des  Confuls  tant  aux  échelles  du  Levant 
qu'aux  côtes  d'Afrique  &  de  Barbarie,  au  parle- 
ment d'Aix  ou  de  Provence  ;  &  des  jugements 
des  autres  Confuls  ,  au  parlement  le  plus  proche  du 
confulat  où  les  fentences  auront  été  rendues. 

11  paroit  que  ces  Confuls  ont  été  établis  à  l'inftar 
des  Ccges  généraux  de  l'amirauté  ;  puifqne  ,  com- 
me eux  ,  iis  n'ont  point  d'autres  fupérieurs  que 
les  parlements. 

En  matière  criminelle,  ils  ont  le  pouvoir  de 
juger  définitivement  &  fans  appel ,  les  cas  où  il 
n'echet  aucune  peine  afflidive  ,  pourvu  que  les  ju- 
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gements  foient  rendus  avec  les  députés  5c  quatre 
notables  de  la  nation.  Mais  s'il  c'ehet  peine  aflltftive, 
ils  n'ont  que  l'inllruclion  ,  laquelle  étant  faite,  ils 
font  tenus  d'envoyer  le  procès  avec  l'accufé ,  parle 
premier  vaiffiau  faifant  fon  retour  en  France  ,  pour 
y  être  jugé  par  les  officiers  de  l'amirauté  du  pre- 
mier port ,  où  le  vaifteau  fera  fa  décharge. 

Ces  Coufuls  ont  auflî  le  pouvoir  de  faire  fortir 
des  lieux  de  leur  etabliffement  les  françois  qui  mè- 
nent une  vie  fcandaleufe  ,  fuivant  l'article  15.  du 
titre  9.  de  l'ordonnance  de  168 1. ,  qui  enjoint  à 
tous  Capitaines  &  Maîtres  de  vaifteau  de  les  erohar- 
quer  fur  les  ordres  du  Conful ,  à  peine  de  Joo.  liv. 
d'amende  ,  applicable  au  rachat  des  captifs. 

Les  Confuls  de  France  établis  dans  les  échelles  du 
Levant,  Candie,  Archipel,  Morée  &  Barbarie, 
avoient  des  droits  appelles  de  Tormclage ,  qu'ils  per- 
cevoient  eux-mêmes.  Mais ,  par  les  arrêts  duconfeil 
des  31.  Juillet  &  14.  Novembre  1 691. ,  ces  droits  fu- 
rent fupprimés  ;  &  il  fut  ordonné  que  les  appointe- 
ments dcfdits  Confuls  feraient  payés  par  la  chambre 
du  commerce  de  Marfeille ,  &  qu'il  ferait  levé  des 
droits  au  profit  de  ladite  chambre  fur  les  marchan- 
difes  venant  dcfdits  pays,  pour  fervir  de  fond-,  au 
payement  dcfdits  appointements  &  autres  dépenfcs 
defdites  échelles.  L'ani7t8.,  le  10.  de  Janvier, il  fut 
ordonné  par  un  arrêt  du  confeil  d'état  du  Koi ,  qu'à 
l'avenir  la  chambre  du  commerce  de  Marfeille  celfê- 
roit  de  percevoir  les  droits  de  Ton/u,Jugc,&  en  mn- 
féquence  qu'elle  ferait  déchargée  du  payement  des 
appointements  des  Confuls  de  France  établis  dans 
les  échelles  du  Levant,  Candie,  Archipel,  Morée  & 
Barbarie;  qu'à  commencer  du  premier  Mai  1718. , 
lefdits  Confuls  percevraient  eux-mêmes,  pour  leur 
tenir  lieu  d'appointements ,  lesdifférens  droits  dont 
ils  jouiflbient  avant  lefd. arrêts  duconfeil,  tant  fur  les 
vaiffeaux  françois  &  marchandifes  deleurcargaifon, 
que  fur  les  autres  bâtiments  navigans  fous  la  pro- 
tection de  bannière  de  France,  qui  aborderaient 
dans  les  ports  de  leur  réfidenec.  Par  arrêt  Ai  1 1 .  Avril 
17ÎO.,  du  même  confeil  d'état  du  Roi,  il  fut  ordonné 
qu'à  commencer  du  premier  Août  fuivant,  les  droits 
de  confufcu  <k  autres  de  quelque  nature  qu'ils  fuffent, 
dont  jouiflbient  les  Confuls  des  échelles  du  Levant 
&  de  Barbarie,  demeureraient  éteints  &  fupprimés; 
&  défenfes  furent  faites  aux  Confuls  defdites  échelles 
d'en  percevoir  aucuns  après  ledit  jour  premier  Août , 
le  Roi  fe  rJfervant  de  pourvoir  aux  appointements 
des  Confuls  &  autre'. dépenfcs  defdites  échelles,  en 
la  manière  que  Sa  Majeite  trouverait  plus  convena- 
ble. Enfin, par  un  autre  arrêt  du  confeil  d'état ,  du 
24.  Avril  1710. ,  Sa  Majefté  ordonna  que  les  droits 
qui  feraient  payés  par  les  étrangers  navigans  dans 
lefdites  échelles  fous  la  protection  de  la  France  fur 
des  bâtiments  étrangers,  feraient  reçus  au  prolîr  de 
Sa  Majefié  par  le  Chancelier  de  chaque  confulat, 
qui  ferait  tenu  d'en  compter  de  fix  mois  en  fix  mois 
au  Tréforier  général  de  la  marine  en  exercice.  Elle 
ordonna  auffi  qu'à  commencer  dudit  jour  premier 
Août ,  les  appointements  des  Confuls  &  autres  dé- 
penfcs defdites  échelles  feroit-nt  payés  fuivant  & 
conformément  à  l'état  arrêté  par  Sa  Majefle,  qui 
fut  joint  à  la  minute  de  cet  arrêt.  Enfin ,  par  arrêt 
duconfeil,  du  »S  -  Septembre  1 711., le  Roi  charge  & 
oblige  la  chambre  du  commerce  de  Marfeille  de 
payer  chaque  année  les  appointements  des  Confuls , 
de  les  dépenfcs  extraordinaires  des  confulats. 

Ajoutons  à  ce  que  nous  avons  dit  précédemment 
au  fujet  des  chambres  de  commerce  ,  que  celle  de 
Marfeille  eft  un  tribunal  compofc  de  l'Intendant  de 
la  province  de  Provence  (qui  en  eft  le  Chef),  des 
Echevins  de  la  ville  ,  de  4.  députés  &  de  8.  Con- 
feillers.  Cette  chambre  paye  tous  les  ans  fix  mille  li- 
vres audit  Intendant  de  la  province  en  qualité  de 
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Juge  du  commerce.  Elle  paye  auflî  tes  appointements 
des  Conflits  français  départis  dans  les  échelles  du 
Levant ,  &  c-iu  de  leurs  Chanceliers  &  autres.  Outre 
cela  elle  fait  «ne  penfion  de  dix-huit  mille  livres  par 
an  àl'Ambufladcurde  France  à  la  porte,  &  celle  de 
huit  mille  livres  au  député  qu'elle  entretient  à  Pa- 
ris. Pour  fubvenir  à  ces  dtpenfes ,  elle  fait  percevoir 
le  droit  de  Cottimu  &  de  Lonfulat  fur  re  chargement 
des  bâtiments  qui  viennent  du  Levant.  On  ettime 
que  ces  droits  rendent  confidérablcment  ;  mais  à 
moins  que  d'être  membre  de  la  chambre ,  il  ne  feroit 
pas  pofïible  de  les  évaluer  au  jufte. 

Le  droit  de  Cottimo  fe  levé  fur  le  chargement  dp 
navire.  La  fixation  en  eft  faite  fuivant  la  qualité  des 
bâtiments,  c'eft-à-dire,  vailleaux,  barques,  tartane  s , 
&  fuivant  les  échelles  d'où  ils  viennent.  S'ils  font 
deux  échelles ,  ils  payent  les  droits  attribués  aux 
deux  échelles. 

Le  droit  de  Conftlat  qui  fe  perçoit  à  Marfeille  fur 
les  marchandifes  à  l'arrivée  des  bâtiments  (qui  vien- 
nent de  Smyrnc,  Cooftantinople  ,  Alexandrctte  , 
Tripoli  de  Syrie ,  Seyde ,  Acre  &  fa  côte ,  Chipre , 
Satalie,  Salonique,  l'Archipel  &  Barbarie) ,  eft  de 
deux  pour  cent  fur  la  valeur  du  chargement.  Ceux 
qui  viennent  d'Alexandrie,  Candie  &  Morée.payeut 
trois  pour  cent.  L'évaluation  des  marchandifes  fe  fait 
à  l'arrivée  des  bâtiments  au  prix  courant  de  la  place , 
après  la  quarantaine  &  quand  les  bâtiments  font 
entrés  Si  admis  dans  le  port  en  communication. 

Outre  ces  droits ,  il  y  en  a  un  autre  qu'on  appelle' 
de  la  Balle ,  &  que  le  Bureau  de  Santé  fait  exiger  fur 
chaque  bâtiment  \  la  fortie  de  la  quarantaine ,  pour 
fournir  à  l'entretien  des  infirmeries  &  au  payement 
de  ceux  qui  font  employés  fous  la  direction  du  bu- 
reau de  Santé.  Ce  bureau  eft  compofé  de  fix  Inten- 
dants de  la  Santé ,  y  compris  les  Confuls  de  la  ville  ; 
mais  cela  ne  regarde  point  ni  la  chambre  du  com- 
merce ni  les  Confuls  des  échelles. 

Les  Confuls  du  Levant  ôt  autres  places  font  éta- 
blis ,  ainfi  qu'il  a  été  dit ,  par  brevets  ou  commiflîons 
du  Roi.  Ces  brevets  font  enrégiftrés  en  la  chambre 
du  commerce  de  Marfeille  &  au  greffe  de  l'amirauté 
de  cette  ville ,  fcul  tribunal  où  fe  difeutent  les  procé- 
dures qui  font  envoyées  de  la  part  defdits  Confuls. 

En  conféqucoce  de  l'arrêt  du  confeil  du  »«,.  Sep- 
tembre 1 7 1 1 .,  les  appointements  des  Confuls  &  les 
dépenfes  extraordinaires  ont  été  fixés  de  la  ma- 
nière qui  fuit. 

Au  Conful  du  Cùtt  ,  pour  fe*  appointements  , 
4000. 1.  Pool  fa  table  ,  y  compris  la  nourriture  de 
l'Aumônier ,  da  Chancelier  ,  nu  Drogman  ,  orne- 
ments confolaires  fie  autres  détentes,  6  503.  I  Pour 
frai»  fit  préfents  nue  ie  Conful  eft  oblige  de  faire 
en  prenant  poucQion  do  Confulat ,  icco.  I.  Ponr  le 
loyer  des  maifous  des  Confuls ,  appointements 
des  Chanceliers  ,  Dro'rruns  fit  autres  dépen- 
fes extraordinaites ,  670^.  I.  Pour  appointements, 
tables  fit  autres  dépenfes  des  Vice-Confuls  ,  de 
leurs  Chancelier*  fit  Drogmm*  ,  9950.  1.  Total  de 
cette  Echelle  18150  I. 

Comme  dans  chacune  des  aunes  Echelles ,  le* 
chef»  ou  article»  font  les  mêmes  ,  fit  qu'il»  ne  diffé- 
rent que  par  la  dépenfe  ,  nous  ne  meirron»  ici  que 
cette  dernière  ,  fans  répéter  l'intitulé  des  articles. 

Au  Conful  à'Altf  ,  jjoo.  I.  ,  5030.  I.  ,  1000.  I. 
*5$o.  !•«  -4'0. 1.  Total  »947<> 

An  onful  de  Sejie  ,  jooo.  I- ,  4coo  1. ,  joo,  1.  , 
$51}  1  TVtaJ  aiBr} 

Au  Conful  de  Sfliyr/if  ,4000. 1. ,  5500.  I. ,  800. 1. , 
aooo.  I  Trtit  11900 

Au  C  on  lui  de  Chipre,  aooo.  1. ,  )$co.  I.  ,400.!  , 
ijjo.  I.  '"a/  7»<o 

An  Conful  de  Safoniiue  $000.  I  ,  1000.  1.  , 
|oo  1  11  n'y  a  p<jint  de  irais  ni  de  préfents  a  faire. 
Il  n'y  a  point ,  non-plus  qu'aux  trois  articles  pré- 
cé^ns ,  d'apoointemenu ,  ni  tables  ,  ni  antre*  dé- 
pentes  des  Vice-  onfuls ,  fltc.  Tcial  «300 

Au  Conful  de  Candie  ,  1 000. 1. ,  j  $00.  I. ,  joo.  1. , 
4100. 1.  )8oo.  1.  Total  .  14100 

109981  1. 
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De  Vautre  pir.  icç^bj  1. 

Au  Conful  de  Triwli,  1,000.  1. ,  }foo.  1  joo.  I. 
Il  n'y  a  ni  fiais  ni  préfent»  a  faire.  11  n'y  a  point  non- 
plus  de  table  pour  le  Vicc-Conful  ,  fitc.  i  otA  .   .  68o*> 

Au  Conful  r.c  Tunit ,  jooo.  I.  ,  1000  1.  ,  joo.  1. 
Il  n'y  a  ni  frais  ni  préfents  a  faire.  Il  n'y  a  point 
non'  plus  d'appointements  ,  ni  cables  de  Vice-Con- 
fuls ,  &c.  Tout  J  joo 

Au  Conful  i' Alger  ,  9000. 1  ,  nco.  I  II  n'y  a  ni 
table  ni  nonrrituie  ,  ni  frais  ni  préfents  a  faire.  Il 
n'y  a  point  non-plus  d'appointements ,  ni  tables  de 
Vice-Confuls.  Totdl  ictoe 

Au  Conful  de  la  Morte  ,  4000.  lir  ,  t$co.  li*\  , 
800. 1.  ,  5}jo.  I.  Il  n'y  a  ni  appointements  ni  tables 
de  Vice-Confuls.  Total  i5«»o 

Au  Conful  de  la  Crimée  ,  1000.  I.  Total  .    .    .  loco 

Au  Conful  des  Dardanelles ,  1 100.  I.  Total    .    .  iico 

Au  Conful  à'Anirinvple  ,  400. 1.  Total.   .    .   •  403 

Totd  général  ie  ce  qu'il  en  coûte  pour  cet  Confuls.    14101  L 

La  chambre  du  commerce  de  Marfeille  ne  paye 
rien  aux  Confuls  &  Vice-Confuls  des  échelles  de 
Negrepont ,  la  Cavalle ,  Rhodes ,  Metelin  ,Scio ,  Mile , 
Tint  &  Miconi.  Mais  le  Roi,  par  fon  ordonnance  da 
17.  Mai  17}*.  concernant  ces  échelles  ,  ordonna 
que  les  Confuls  &  Vice-Confuls  qui  y  feroient  em- 
ployés ,  &  qui  n'auroient  point  d'appointements 
payés  par  ladite  chambre  de  commerce,  perce- 
vraient à  l'avenir  deux  pour  cent  feulement ,  fur  le 
prix  des  nolifcments  que  les  Capitaines  &  Patrons 
des  bâtiments  françois  feroient  dans  leurs  échelles; 
défendant  Sa  Majcité  aux  Confuls  6t  Vice-Confuls 
d'exiger  ledit  droit  fur  un  plus  haut  pied,  &  auxditi 
Capitaines  &  Patrons  d'en  fruftrer  lefdits  Confuls  fit 
Vice-Confuls ,  fous  les  peines  portées  par  le  règle- 
ment du  18.  Février  1731.,  que  Sa  Majefté  veut  au- 
furplus  être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur. 

La  chambre  du  commerce  de  Marfeille  ne  paye 
rien  non-plus  aux  Confuls  d'Italie  ,  d'Efpagne  fit 
du  Portugal.  Ces  Confuls  perçoivent  des  droits  de 
commerce  qui  leur  tiennent  lieu  d'appointements. 
(Nous  apprenons  dans  le  moment  qu'il  a  été  fait  de 
nouveaux  règlements,  en  venu  defquels  il  eft  accordé 
par  la  chambre  du  commerce  de  Marfeille  certains 
appointements  à  quelques-uns  defdits  Confuls.  Mais 
comme  il  ne  nous  a  rien  été  communiqué  de  ces 
nouveaux  règlements,  il  nous  eft  impofilbie  d'entrer 
à  cet  égard  dans  aucun  détail). 

Dénombrement  des  villes  ù  ports  d'Efpagne  ,  ie 
Portugal  ,  d'Italie  tj  du  Nord  ,  des  échellet  i* 
Levant  ù  de  Barbarie  ,  ois  il  y  a  des  Confuls  de 
France  réjidans  en  1763. 
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A  Cadix  ,  un  Conful  fit  un 
Chancelier. 

Maliga  ,  on  Conful. 

Canhagene  ,  on  Conful. 

Alicant ,  un  Conful. 

Gijon  ,  un  Conful. 

La  Corogne  ,  un  Conful. 

Barcehnne  ,  un  Conful. 

//le  de  MaiÙorque,  un  Con- 
ful. 

Iflet  Canaries ,  su  Conful. 
Oran  en  Afrique  ,  un  Con- 
ful. 

■  BUhao  en  Bifcaye  ,  un  Dé- 
puté de  la  nation. 

St.  Sébafiirn  en  Bifcaye  ,un 
Agent  de  la  nation  &  àa 
commerce. 

Ek  Portugal. 

Lùbfinnett.  ports  de  Por- 
tugal ,  un  Conful. 

Porte,  un  Conful  honoraire. 

l(lf  de  Madère  ,un  Conful. 

//WeSr.AficM.unCoo- 
fnl. 

Ifiede  Terure,  un  Vice- 
Conful. 


lfle  ie  F&yal ,  on  CoofuL. 
En  Italu. 

Ge'r.et  fit  le*  ports  de  U 
république  ,  un  Conful. 

Biflu  ,  un  Vicc-Coufal. 

LivjLrne  fie  les  poits  6* 
Tofcaoe  ,  an  Conful. 

tir>me  ,  un  Conful. 

Civiu'Vtcchia ,  on  Conful. 

Naples  .les  ports  da  royau- 
me fit  les  ports  de  Sicile ,  ua 
Cor.fnl. 

Paltrme,  un  Vice  Conful. 

MeJJinr ,  un  Vice-Confnl. 

Cigtiari  fie  les  port*  de 
Sardaigne ,  un  Conful. 

An^one  ,  un  Conful 

Sinigagl w  ,  un  ConlnL 

Pefero ,  un  Conful. 

Venife ,  un  Conful. 

Triefii ,  un  Conful 

Rnvigno  ,  un  Vice-  Conful. 

Kigufe,oa  Conful. 

/^«•eCw/àu, un  Confbl. 

lfle  de  Sainte- Mme,  a» 
Vice.  Conful. 

ijpediiZûnre.unCoofut 

[/2f</eCei-iVr.,ouConfLl. 

<Yice ,  00  Conful. 

Dan» 
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Veterslourg  &  port»  de 
allie  ,  un  Confal. 
Elfeneur  &  1«»  porti  de 
Dmnemwck ,  on  Conful. 

Berghen  et  le*  ports  de 
Norvège ,  no  Confal  ôt  un 
Chancelier. 

Chrifiianfandt ,  on  Vtce- 
Confol  &  ud  Chancelier. 
Dronthem ,  un  Conful. 
Dant\itk,  ub  Commiflaire 
de  la  marine • 

Hambourg,  va  Corn  mi  flaire 
de  la  marine. 

Amfierda  m ,  un  C  ora  mifliire 
de  la  marine. 

Rotterdam ,  un  Agent  de  la 
marine. 
Ofiende ,  un  Conful. 

Dans  lis  Bckiuis 
du  Levant  &•  de  Barbarie. 

Le  Caire  ,  un  Confal  flt  an 
Chancelier. 

Alexandrie  ,  un  Vice-Con- 
loi  &  on  Chancelier. 

Rejette  ,  un  Vice-Conful. 
Sejic*  un  Confnl  Oc  on 
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Chiprt ,  un  Conful  fit  on 


Salonique,  un  Conful  &  un 


^cre,  un  Vice-  Conful. 

Honte ,  un  Vice-Conful. 

Alep ,  on  Conful  6e  un 
Chancelier. 

Alexandrene  ,  un  Vice- 
Conful. 

Tripely  de  Syrie ,  un  Con- 
tai c*  un  Chancelier. 

Smrrne  ,  on  Conful  ,&  un 
Chancelier. 

Scioy  un  Vice-Conful  & 


LaCaflnéeati'ijle  de  Can- 
die ,  un  Conful  fit  un  Chan- 
celier. 

Candie,  un  Vice-Conful 
fit  un  Chancelier. 

Tripoli  de  Barbarie,  un 
Conful  deuu  Chancelier. 

Beng^i  fit  L>erne ,  un  Vice- 
Conful. 

Tunis  ,  un  Conful  6c  un 
Chancelier. 

Algtr ,  un  Conful  &  nn 
Chancelier. 

Corrcn  ,  un  Conful  8c  un 
Chancelier. 

Napoli  de  Ramante  »  un 
Vice-Conful. 

Patras,w)  Viee.ConfuL 

Larta ,  nn  Confal. 

Ln  Dardanelles  ,  un  Vicc- 
Conful. 

.  La  Crimée,  un  Conful. 

Rhodes ,  un  Vice-Conful. 

Le  Mih  &  i  Argentiere  ,un 
Vice  Confal. 

Bigiad  ,  un  Confnl. 

En  tout ,  <o.  Confuli  >  to: 
Vice-Couful»  ,  18.  Chance- 
liers ,  do  Député  de  la  na- 
tion ,  deux  Agents  de  la  ma- 
rine fit  du  commerce  >  fit  trois 
CommiQaires  de  la  marine  , 
dan»  77.  réiîdencet.  Outre 
cela ,  il  y  a  tfh  grand  nombre 
d'autie»  Vice-Conful»  flt  de 
Chancelier»  qui  font  nommes 
par  le»  Conful»  At  non  par  le 
Roi  .  non -plut  que  par  les 
chambres  du  < 


LesConfuls  quiexercentla  Jurifdiflion  confulaire, 
dans  les  villes  de  commerce  du  royaume  ,  fout  or- 
dinairement quatre  marchands  à  la  tète  defquelseft 
un  Grand- Juge.  Ils  connoiffent  entre  marchands  & 
gens  de  commerce  de  toutes  fortes  de  conteftations 
pour  fait  de  marchandife.Cetteefpecedc  jurifdiction 
eft  Royale.  Elle  a  été  créée  par  le  Roi  Charles  IX. , 
par  édit  donné  i  Paris,  au  mois  de  Novembre  t$<>». 
i/oye\  Bacquet  des  droits  de  jufticc  ,  chap.  8. 
nomb.  17. 

Dans  les  provinces  méridionales  du  royaume  , 
on  appelle  Confuls  les  principaux  officiers  d'un 
bourg  ou  d'une  ville  ,  qui  ont  foin  des  affaires  pu- 
bliques de  la  communauté ,  comme  les  Echevins  en 
d'autres  endroits. 

CONTAL  Maiftn ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  S  J.  feux.  Cette  paroi/Te 
eft  à  3. 1.  &  demie  N.  O.  de  Peronne. 

CONTANSOUZE  ,  en  Bourbonnois.  Voye\ 
Coutanfouge. 

CONTAULT  le  Maupas  ù  la  Maifon  de  Vigny , 
en  Champagne  ,  diocefe  ,  intendance  &  élection 
de  Cbâlons  ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  54. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  s.l.ôi  deux  tiers E.  S.  E. 
de  Châlons.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  & 
principalement  en  pâturages.  Il  y  a  suffi  des  bois. 

CONTA Y  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  d'Amiens,  parlement  de  Paris,  doyenné 
de  Lihons.  Ou  y  compte  90.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  Ctuée  fur  la  petite  rivière  d'Alu ,  dans  une  con- 
trée fertile  &  agréable  ,  à  j.  1.  N.  E.  d'Amiens ,  Si. 
a.  O.S.  O.  d'Albert. 

CONTE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Toligny.  On  y  compte  t  1.  feux.  Cette 
communauté  c.ft  à  4. 1.  &  quart  S.  E.  de  Poligny. 

ÇONTEM1NES  (  les)  ,  dans  la  Marche  ,  dio- 
Tome  IL 
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cefc  &  intendance  de  Limoges  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Bourganeuf.  On  y  compte  1 1.  feux. 
Cette  communauté  cït  Ctuée  en  pays  de  grains. 

CONTENCHY ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  éleétion  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  , 
doyenné  de  Morceuil.  On  y  compte  97.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  Ctuée  fur  la  petite  rivière  de  Noye  , 
dans  une  contrée  fertile  Ôt  agréable  ,  à  1.  I.  S.  E. 
d'Amiens  ,  &  une  &  demie  N.  O.  de  Morœuil. 

CONTEST  ,  bourg,  dans  le  Maine ,  diocefe  du 
Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  , 
élection  de  Mayenne. On  y  compte  202.  feux.  Cette; 
paroiflè  eft  Ctuée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière  de 
Mayenne  ,  à  une  lieue  S.  O.  de  la  ville  de  ce  nom  , 
&  j  j.  O.  N.  O.  du  Mans. 

CONTEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizicux  ,  parlement  ôt  intendance  de  Rouen  .élec- 
tion de  Ponteaudcmer ,  fergenterie  du  Ménil.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  &  171.  feux  taillables. 
Ce  bourg  eft  fituc  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine  , 
près  de  (on  embouchure  dans  l'Océan  ,  à  a. 1.  ôt  tiers 
N.  O.  de  PonteaJdcmer  ,  &  autant  E.  de  Honfleur. 

CONTEVILLE  .  en  Normandie  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  parlement  de  Rouen,  élection  de  Neuf- 
châtel ,  fergenterie  de  Gaillefontaine.  On  y  compte 
$•  feux  privilégiés  &  157.  feux  taillables.  Cette  pa-' 
roiflè  eft  à  a.  t.  &  demie  S.  E.  de  Neufcbitel.  Son 
terroir  abonde  en  grains  &  en  pâturages. 

CONTEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  .parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Cacn  ,  fergenterie  d'Argences.  On  y  compte 
20.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2. 1.  S.  E.  de  Caen. 

CONTEVILLE  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens  , 
élection  de  Montdidier.  On  y  compte  81.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  6.  1.  &  deux  tiers  O.  de  Mont- 
didier ,  4.  &  tiers  N.  N.  O.  deBeauvais ,  &  6.  S.  O. 
d'Amiens.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

CONTEVILLE  ,en  Picardie  ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
d'Abbeville  ,  bailliage  de  Crécy.  On  y  compte  2$. 
feux.  Cette  ,pajoiflc  eft  à  3.  1.  &  demie  N.  E. 
d'Abbeville. 

CONTEVILLE ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras  , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  .bailliage  &  recette  de  St.  Pol. 
On  y  compte  18.  feux  &  87.  perfonnes.  Cette  com- 
munauté eft  à  trois  quarts  de  lieue  N.  O.  de  la  ville 
de  Saint-Pol.  Son  terroir  eft  fertile. 

CONTEVILLE  ,  dans  le  BoulonnoU  ,  diocefe 
&  recette  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  37.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  &  demie  N.  E.  de  Boulogne. 

CONTI ,  ville ,  en  Picardie.  Voye\  Conty. 

CONT1GNÉ  ,  bourg ,  en  Anjou  ,  diocefe  ôt  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  222.  feux.  Ce  bourg  eft  à  5.  1. 
N.  d'Angers.  Son  terroir  eft  fertile  &  agréable. 

CONT1GNY  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  Ôt  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  1  $4.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  Ctuée  à  une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  l'Allier  ,  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  ,  en  vins  ôt  en  pâturages  ,  à  $.  1.  &  demie  S. 
de  Moulins. 

CONTILLÉ  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
&  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  10$.  feux.  Ce  bourg 
eft  a  ï.  1.  &  quart  O.  N.  O.  de  Bellefme ,  &  8.  ôt  un 
quart  N.  N.  £.  du  Mans. 

CONT1NV01R  ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Saumur.  On  y  compte  1 17.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  S*  1-  N.E.  de  Saumur. 
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CONTOIRB  ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montdidier.  On  y  compte  67.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  fie  agréable  ,  fur 
la  petite  rivière  d'Avregne  ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
N.  N.  O.  de  Montdidier. 

.  CONTRAS  ou  Saint -Chriftophe  de  Contras  , 
dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  &  éleôion  de  Bordeaux ,  jurif- 
diétion  de  Coutras.  On  y  compte  130.  feux.  Cette 
paroifle  éft  à  une  lieue  E.  de  Coutras  ,  &  elle 
cil  fituée  entre  l'ille  fit  la  Dronne. 

CONTRAST  (  la  )  ,  en  Languedoc  diocefe  & 
xecettc  de  Cadres  ,  parlement  fie  généralité  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y  compte 
que  5.  feux. 

CONTRAZY  ,  dans  !e  comté  de  Comminges  , 
en Gafcognc ,  diocefe  fie  élection  de  Comminges  , 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  , 
châtellenie  de  Salies.  On  y  compte  un  feu  5  3.  bel- 
lugues  fie  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
rouTc  eft  Gtuée  à  quelque  diftance  de  la  Garonne. 

CONTRE  ,  en  Berry  ,  diocefe  ,  intendance  fie 
élection  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  10.  feux.  Ce  hameau  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  de  Bourges.  On  l'appelle  également  Con- 
tremoret. 

CONTRÉ  ,  en  Poitou  ,  diocefe  fie  intendance 
de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Niort. 
On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  L  fie 
demie  E.  N.  E.  de  Saint-Jcan-d'Angely. 

CONTRE  BAUX  ,  en  Franche-Comte  ,  diocefe , 
parlement  fie  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fie 
recette  de  Gray.  On  y  compte  9.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  (îtuée  en  pays  de  grains  fie  de  pâturages. 

CONTREB1S  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de  Séez , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion fie  cbâtellenie  de  Mortagne.  On  n'y  compte 
qu'un  feul  feu. 

CONTR'EGLISE  ,  en  Franche-Comte ,  diocefe, 
parlement  fit  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  , 
Tecettefie  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  47.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  ».  U  E.  de  Jufley, 

CONTREMOULINS  ,  en  Normandie  .diocefe, 
parlement  fie  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Montivilliers  ,  fergenterie  de  Godarville.  On  y 
compte  3.  -feux  privilégiés  fie  $  2.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  fie  tiers  S.  E.  de 
Fécamp  fie  de  l'Océan , fit  5.  N.  E.de  Montivilliers. 

CONTRES  ,  en  Berry  ,  diocefe ,  intendance  fit 
ele&ion  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  1 6.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S. 

0.  de  Dun-le-Roi ,  fie  4.  fie  trois  quarts  S.  S.  E.  de 
Bourges. 

CONTRES  .bourg, en  Bléfois, au  gouvernement 
général  d'Orléanois  ,  diocefe  fie  élection  de  Blois  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans.  On  y 
compte  1  $6.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  con- 
trée également  fertile  fit  agréable  ,  fur  le  ruifleau 
de  Bievres  ,  îl  une  lieue  &  demie  S.  O.  de  Chi- 
Verny  ,  4.  fit  demie  O.  N.  O.  de  Romorentin ,  fit  4. 
S.  S.  E.  de  Blois.  Il  fe  tient  toutes  les  femaincs 
deux  gros  marchés  à  Contres  ,  fçavoir  ,  le  lundi  fie 
le  vendredi. 

CONTRES,  bourg,  dans  le  Maine,  diocefe  fie 
éle&ion  du  Mans,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  81.  feux.  Ce  bourg  eft  à  7. 

1.  fie  quart  N.  E.  du  Mans  ,  fie  1.  S.  S.  O.  de  Bel. 
lefme. 

CONTRES  ,  en  Picardie ,  diocefe  ,  intendance 
fit  élection  d'Amiens,  parlement  de  Paris,  doyenné 
de  Poix.  On  y  compte  $j.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  petite  rivière  de  Poix  ,  à  une  lieue  «C 
deux  tiers  E.  S.  E.  de  la  ville  de  ce  nom,  une  O. 
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N.  0.  de  Conty,  5c  3.  fit  deux  tiers  S.  O-d'Amien*. 

CONTRESCOURT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ce 
élection  de  Noyon,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  15.  feux.  Cette  paroiiïe 
eft  fituée  fur  la  Somme,  à  1. 1.  fie  demie  S.  0.  de 
St.  Quentin. 

CONTREVOZ ,  dens  le  Bugey ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Belley ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon, 
mandement  de  Rofhïlon.  On  y  compte  1 88.  Ceux. 
Cette  parohTe  eft  à  ». 1.  N.  O.  de  BeHey. 

CONTREUVES  £>  le  Château  de  Chamberuard, 
en  Champagne ,  diocefe  de  itheims  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Rethel 
On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  afléz  fertile  ,  principalement  eu 
pâturages,  à  $.  1.  S.  E.  de  Rcthel. 

CONTREXEVILLE ,  en  Lorraine  ,  diocefe  de 
Tout ,  confeil  fouveraio  fie  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  fit  recette  de  Darney.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  *n  pays  de  mon- 
tagnes. 

CONTRIERES ,  en  Normandie  .  diocefe  fit  élec- 
tion de  Coûtances ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  de  Mauffiras.  On  y 
compte  17$.  feux.  Cette .paroifle  eft  à  t.'L  fit  tieo 
S.  de  Cofltanccs. 

CONTRISSONS  ,dams  le  duché  de  Bar ,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fie  recette  de  Bar- le- Duc.  On  y 
compte  100.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  O.  N.O. 
de  Bar-lc-Dcrc. 

CONTY ,  Conteium  ,  ville  avec  tirre  de  prlnci- 
pauté  ,  en  Picardie,  diocefe  .intendance  ,  élection 
fit  doyenné  d'Amiens  ,,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  1J7.  feux,  y  compris  ceux  des  hameaux 
de  Luiftere  fit  Rivière*  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  contrée  des  plus  a  gréables  fie  des  plus  fertiles, 
fur  la  petite  rivière  de  Selle ,  à  2. 1.  fie  tiers  E.  S.  E. 
de  Poix  ,  fit  3.  fit  demi  t  S.  O.  d'Amiens.  Long.  19. 
49.  i$.  lat.  49.  4$.  o.  JJ  s'y  tient  un  marché  toutes 
les  femaines,  fie  une  foire  tous  les  ans. 

C'eft  de  la  ville  de  Conty ,  qu'une  branche  ca- 
dette de  la  maifon  de  Yioutbon  a  pris  fon  nom.  Ar- 
mand de  Bourbon ,  Prince  de  Conty ,  fils  puîné  de 
Henri  II.  de  Bourbon  .  Prince  de  Coudé  ,  eft  l'ao. 
teur  de  cette  branche.  11  eft  le  bifayeul  de  Louis- 
François  de  Bourbon  ,  Prince  du  fang  Royal  de 
France  fie  Prince  de  Conty,  Grand-Prieur  de  France, 
né  le  ij.  Août  1717.  Henri  II.  de  Bourbon ,  Prinee 
de  Condé ,  avoit  pour  quatrième  ayeul ,  Chartes  Je 
Bourbon ,  Duc  de  Vei  idôme  ,  dont  le  fils  aîné  An- 
toine, Roi  de  Navarre,  futlcpcre  du  Roi  Henri  IV-, 
fie  le  fits  puîné  Louis  F.  eft  la  tige  des  Princes  de 
Bourbon-Condé.  Voyt  \  le  tom.  1.  p.  737.  Se  fuir. 

CONVENUE  ,  nation  ou  peuple  de  latroifieree 
Aquitaine  ou  Novemp  >opulanie  ,  dont  la  ville  de 
Lugdunum  ,  enfuite  Co,  tven*  fie  aujourd'hui' St.  Ber- 
trand de  Comminges ,  i  ftoit  le  chef-lieu.  Ce  peuple 
occupoit ,  non  pas  toi  it  le  pays  qui  eft  connu  pré- 
fentement  fous  le  non  1  de  comté  de  Comminges , 
mais  à-peu-près  ce  qui  forme  le  diocefe  de  ce  nom. 
Il  étoit  borné  par  les  Bigtronei  ,  les  Aafci  ,  les 
Volcje-Tetltfages  fie  I<îs  Conférant,  Voyez  Adrien 
de  Valois  pag.  1  $7. ,  fit .  d'Anville  pag.  14t. 

CONZAC  ,  en  Ang.  Dumois  ,  diocefe  fit  élection 
d'AngouIcme  ,  parlem  ent  de  Paris ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compt  e  40.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  6.  1.  S.  O.  d'Angou  Jème  ,  fie  3.  O.  N.  0.  de 
Montmoreau. 

CONZECES  ,  en  Limofin  ,  diocefe  fie  inten- 
dance de  Limoges ,  pa  xlcment  de  Bordeaux  ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  1  :ompte  ioj.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  7. 1.  N.  O.  de  Bri.ves ,  fit  to.  S.  de  Limoges. 

CONZiEU,  bourg,  enBugey ,  diocefe ,  élection, 
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bailliage  Si  recette  de  Beiley ,  parlement  Si  inten- 
dance  de  Dijon ,  mandement  de  Roffillon.  On  y 
compte  73.  feu*.  Ce  bourg  cit  à  a.  1.  S.  O.  d« 
Beiley. 

c  o  o 

COOLLE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Châlons ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Vitry-le-François.  On  y  compte  84.  feux.  Cette 
paroifte  eft  à  2.  1.  Si  tiers  O.  N.  O.  de  Vitry-Ie- 
f  rançois. 

COOLUS  ,  en  Champagne ,  diocefe ,  intendance 
&  élection  de  Châlons ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  i$.  feux.  Cette  communauté  eit  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  Marne  ,  à  une  demi  -  lieue 
S.  S.  O*  de  Châlons. 

C  O  P 

COPECHAIGNIERE  (  la  ) ,  en  Poitou  ,  diocefe 
de  la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Poitiers ,  élection  de  Châtillon.  On  y  compte 
104.  feux.  Cette  paroiife  eit  à  9.  I.  O.  S.  O.  de 
Châtillon. 

COPEL  ou  Saint- Julien  de  Copel ,  bourg,  en 
Auvergne  ,  diocefe  &  éle&ion  de  Clermont ,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Riom.  On  y  compte 
326.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fer- 
tile &  agréable  ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Billom  , 
&  4.  &  demie  S.  E.  de  Clermont. 

COPELLE  fur  la  Lys,  en  Artois  ,  diocefe  de 
Boulogne ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  &  recette 
d'Aire.  On  y  compte  11-  feux  Se  j8.  perfonnes. 
Cette  paroifte  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Lys ,  à  3 . 1. 
&  tiers  S.  O.  d'Aire,  &  ».  S.  O.  de  Terouennc. 

COPIAT ,  dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne,  dio- 
cefe de  Bazas  ,  parlement  St  intendance  de  Bor- 
deaux, élection  de  Coadom ,  jurifdiction  de  Rau- 
zan.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifTe  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  pâtura- 
ges Si  en  vins ,  entre  la  Garonne  &  la  Dordogne. 

COPIERRE  f>  Montreuil ,  dans  le  Vexin-Fran- 
çois,  diocefe  &  intendance  de  Rouen, parlement  de 
Paris ,  élection  de  Chaumont  &  Magny.  On  y  com- 
pte un  feu  privilégié  Si  86.  feux  taillables. 

COPOLET  ou  Capolet ,  commanderie  de  l'ordre 
de  Malte  ,  en  Languedoc  ,  de  la  langue  de  Pro- 
vence &  du  grand-prieuré  de  Touloufe.  Cette 
commanderie  eit  affectée  aux  Chapelains  Si  Servants 
d'armes ,  &  vaut  2000.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu. 

COQ 

COQUELERS  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Rozieres.  On 
y  compte  16.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  fertile. 

COQUELLE  ,  dans  le  gouvernement  de  Calais , 
en  Picardie,  diocefe  de  Boulogne  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  d'Amiens  ,  recette  île  Calais.  On 
y  compte  70.  feux  Si  feize  cens  mefures  de  terre. 
Cette  paroifte  eit  à  une  lieue  S.  O.  de  Calais.  Son 
églife  eft  dédiée  a  la  Sainte-Vierge. 

COQUEREL  ou  Cocquerct,t>  la  Cenfe  de  Niele, 
en  Picardie ,  diocefe  &  intendance  d'Amiens  ,  par- 
lement de  Paris ,  élection  &  bailliage  d'Abbeville. 
On  y  compte  <o.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  toute  forte  de  grains  ,  & 
principalement  en  bleds ,  en  lins  Si  en  chanvres , 
fur  la  rive  droite  de  la  Somme  ,  à  2. 1.  S.  E.  d'Abbe- 
ville ,  Si  4.  Si  deux  tiers  N.  O.  d'Amiens. 

COQUERELLES ,  en  Normandie ,  diocefe  d'E- 


C  O  R  467 

vreux,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Conçues  ,  fergenteric  de  Har- 
court.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

COQUEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Coutances ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Valognes  ,  fergenteric  de  Val» 
de-Saire.  On  y  compte  1  $8.  feux.  Cette  paroifte  eit 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  excellent  fro- 
ment ,  à  une  petite  diftance  de  l'Océan  ,  à  3.  1. 
N.  E.  de  Cherbourg ,  Si  3.  ôc  tiers  N.  de  Valognes. 
La  cure  vaut  au  moins  3000.  liv.  de  rente. 

COR 

CORALIN  ,  dans  la  principauté  de  Dombes, 
diocefe  de  Lyon ,  confeil  fouverain  de  Dombes , 
châtellenie  de  Saint-Trivier.  On  y  compte  29.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une-  lieue  E.  S.  E.  de 
Saint-Trivier  ,  &  4.  N.  E.  de  Trévoux.  Son  terroir 
abonde  en  bons  pâturages. 

CORANCEZ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois ,  diocefe  ci  élection 
de  Chartres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  36.  feux.  Cette  p3roifl'e  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  très-fertile  en  grains  ,  à  2.  1. 
S.  S.  E.  de  Chartres ,  Si  3.  Si  tiers  O.  d'Ouarville. 

COR  BAN ,  en  bourgogne,  diocefe  de  Langres , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  Si  re- 
cette de  Châtillon.  On  y  compte  72.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  deux  lieues  Si  deux  tiers  N.  E. 
de  Châtillon. 

CORBAON,  en  Poitou ,  diocefe  de  Lu/m,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection 
de  Fontenay.  On  y  compte  47.  feul.  Cette  paroifte 
eft  à  2.  lieues  Si  demie  N.  O.  de  Luçon.  Son  ter- 
roir eft  Ups-fertilet 

CORBEHEIN  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras, 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  Si  recette  de  Lens. 
On  y  compte  19.  feux  Si  93.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifte eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Efcarpe  ,  à 
une  lieue  S.  O.  de  Douay ,  Si  3:  Si  demie  S.  £.  de 
Lens. 

CORBE1L ,  Corbolium ,  Jofedutn  ,  ville  avec  une 
prévôté  Royale,  une  châtellenie ,  une  gruerie,  une 
capitainerie  des  chaftes ,  une  églife  collégiale  ,  un 
prieuré  ôt  tréforerie  de  l'ordre  de  Malte,  un  au- 
tre prieuré  d'hommes  de  l'ordre  de  St.  Auguftin 
un  couvent  de  Récollets ,  un  d'Urfulines ,  un  hôtel- 
Dieu  ,  &c;  dans  le  Hurepoix  Si  dans  la  Brie-Fran- 
çoife ,  au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France, 
diocefe ,  parlement ,  intendance  Si  élection  de  Pa- 
ris. On  y  compte  4.  paroiftes  Si  214.  feux  pour  la 
ville  ,  6$.  feux  pour  le  fauxbourg  de  St.  Jacques  , 
49.  pour  celui  de  St.  Germain ,  Si  116.  feux  pour  le 
fauxbourg  de  St.  Pierre  Ôt  St.  Léonard  ;  ce  qui  fait 
en  tout  444.  feux.  Cette  ville  eft  dans  une  fitua- 
tion  agréable  fur  l'une  Si  l'autre  rive  de  la  Seine, 
au  confluent  de  la  rivière  de  Juigne  ou  Juine ,  à. 
une  petite  lieue  S.  de  la  foret  de  Senar  ,  à  une  de- 
mi-lieue S.  E.  d'Etiolés ,  à  un  quart  de  lieue  O.  N.  O. 
d'Eflonne  ,  à  3. 1.  N.  O.  de  Mtlun ,  2.  &  tiers  S.  O. 
de  Brie-Comte- Robert  ,  Si  j.  S.  S.  E.  de  Paris 
(7.  par  la  route  ordinaire  ).  Long.  20.  8.  4$.  lat. 
48.  36.  $0. 

On  ne  doute  pas  que  la  ville  dont  il  s'agit ,  ne 
foit  fort  ancienne  ,  Si  on  croit  qu'elle  a  pris  fon 
nom  de  Corbulo  ,  Gouverneur  des  Gaules.  Elle  a  eu 
des  Comtes  &  des  Seigneurs  particuliers.  Alix  de 
Corbeil  ,  fille  de  Bouchard  IL ,  porta  ce  comté  à 
Hugues  de  Puifet  ,  qui  fut  obligé  de  le  céder  à 
Louis  le  Gros ,  à  qui  il  avoit  ofé  faire  la  guerre  ; 
Si  dèflors  il  fut  réuni  à  la  Couronne.  Le  domaine 
de  Corbeil  a  depuis  été  engagé  plufieurs  fois,  il 
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le  fut  en  t  s  ji.  en  faveur  de  Guy  PArbalefte ,  Vi- 
comte de  Melun  ,  Préfident  de  ta  chambre  des 
comptes  de  Paris.  La  veuve  &  les  héritiers  de  ce- 
lui-ci engagèrent  ce  même  domaine  ,  en  i$8i.,  à 
Nicolas  de  Neuville  ,  Marquis  de  Villeroi ,  Secré- 
taire d'état ,  dont  les  defeendants  en  jouiffent  à 
préfent.  (  Corbeil  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E. 
de  Villeroi  ). 

On  entre  dans  Corbeil  par  trois  portes  ,  qui  font 
celles  de  St.  Nicolas ,  de  St.  Jacques  &  de  Paris. 
La  partie  de  cette  ville  qui  eft  la  plus  grande  ,  eft 
fituée  du  côté  du  Gâtinois  ,  à  la  rive  gauche  de  la 
Seine.  L'autre  partie  eft  connue  fous  le  nom  de 
vieux  Corbeil.  Des  quatre  paroiflês  ,  la  principale 
eft  celle  de  Notre-Dame.  St.  Jacques ,  St.  Léonard 
&  St.  Martin  font  les  trois  autres.  Celle  de  St. 
Germain  ,  qui  appartient  à  un  des  fauxbourgs  de 
cette  ville  ,  eft  fituée  vers  le  N.  E.  La  paroiffe  de 
St.  Martin  eft  dans  l'Eglife  collégiale  de  St.  Spire , 
&  elle  ne  fert  en  cette  qualité  que  pour  les  habirans 
du  cloître  &  pour  ceux  de  quelques  raaifons  voiii- 
nes.  C'eft  Haimon  ou  Aymoin ,  Comte  de  Corbeil 
qui,  après  s'être  emparé  vers  l'an  91  j.  du  château 
du  Comte  de  Polaifeau ,  emporta  à  Corbeil  les  re- 
liques de  St.  Exuperc  &  celles  de  Saint-Loup  Evo- 
ques de  Bayeux.  Le  même  Aymoin  fit  bâtir  à  Cor- 
tveil  une  églife  en  l'honneur  de  ces  Saints  ,  &  y 
fonda  un  chapitre ,  qui  eft  compofé  d'un  Abbé  , 
d'un  Chantre  ,  de  neuf  Chanoines  ôc  de  lut  Chape- 
lains. D'autres  font  honneur  de  cette  fondation  à 
la  veuve  du  Roi  Philippe  Augufte.  Quoi  qu'il  en 
foit ,  le  titre  d'Abbé  de  St.  Spire  de  Corbeil  eft 
en  commemle  ,  &  à  la  nomination  du  Roi.  Le 
fujet  qui  en  eft  pourvu ,  jouit  en  conféquence  de 
raille  à  douze  cents  livres  de  rente.  Le  revenu  de  ce 
qui  compofe  le  refte  du  chapitre ,  fe  monte  à  jooo.  I. 
ou  environ.  Ce  n'eft  que  par  corruption  ,  que 
l'églife  collégiale  de  Corbeil  eft  'appellée  Saint- 
Spire  au  lieu  de  St.  Exupere.  Le  prieuré  de  l'ordre 
de  St.  Auguftin  qui  eft  en  cette  ville  ,  eft  dédié  à  St. 
Guenegaud  ,  &  il  eft  deflèrvi  par  un  Chanoine  de  St. 
Victor.  Le  prieuré'ôt  tréforeric  de  l'ordre  de  Malte , 
iîtué  à  une  petite  diftance  O.  S.  O.  de  Corbeil,  eft 
de  la  langue  &  du  grand-prieuré  de  France  ,  &  vaut 
au  moins  dix  mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en 
eft  pourvu.  L'hôtel-Dieu  pour  les  pauvres  malades 
eft  deflervi  par  quatre  foeurs  qui  portent  l'habit  noir 
&  le  voile  blanc.  Cette  maifon  jouit  de  trois  ou  qua- 
tre mille  livres  de  rente.  La  Reine  Ingeburge ,  femme 
du  Roi  Philippe  Augufte  ,  fut  enterrée,  l'an  1  s  j  9. , 
dans  l'églife  du  prieuré  de  St.  Jean  (  de  Malte  )  dont 
nous  avons  parlé  ,  &  on  y  voit  encore  fon  épitaphe. 
Le  tombeau  du  Comte  Aymoin  eft  dans  l'églife  col- 
légiale de  St.  Spire,  à  main  gauche  du  maitre-autel. 
La  ville  de  Corbeil  a  été  affiégée  deux  fois  inutile- 
ment. La  première  l'an  1418.  par  le  Duc  de  Bour- 
gogne ;  ôc  la  féconde  fois  en  1 56 1.  par  les  Calviniites. 

Il  fe  tient  en  cette  ville  deux  marchés  toutes  les 
femaines ,  le  mercredi  &  le  vendredi  ;  &  deux  foires 
par  an  ,  l'une  le  jour  de  St.  Spire  ,  &  l'autre  le  jour 
de  St.  Michel. 

Les  manufactures  de  tan  &  de  peau  fourniflènt  au 
principal  commerce  qui  fe  fait  à  Corbeil.  Le  terroir 
de  cette  ville  abonde  en  grains  &  en  vins.  Il  y  a  anffi 
de  fort  bons  pâturages.  Auprès  de  Corbeil  font  les 
forets  de  Senar  &  de  Rougeaux,  l'une  &  l'autre  ex- 
trêmement peuplées  de  gibier  :  auflî  le  Roi  y  prend 
Jbuvent  le  divertilTement  de  la  charte ,  fur-tout  dans 
la  première.  Soit  en  montant  ,  foit  en  defeendant 
la  Seine  ,  on  voit  de  chaque  côté  ,  avant  que  d'ar- 
river à  Corbeil ,  de  fort  belles  maifons  de  campagne 
avec  des  jardins ,  des  terraflès  ôc  des  parcs  très-bien 
entendus. 

CORBEIL ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Laagrcs , 
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parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons  ,  élec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  69.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

CORBEILCERF  ,  dans  le  Beauvoifis  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  de 
élection  de  Beauvais ,  parlement  &  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  s  8.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  affèz  fertile.  On  l'appelle 
également  Corbeil-le-Sec. 

CORBEILLE  ,dans  te  Gâtinois-François ,  dio- 
ccfe  de  Sens  ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris , 
élection  de  Nemours.  On  y  compte  174.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  &  demie  S.  O.  de  Nemours. 

CORBELIN  ,  en  Nivemois ,  diocefe  d'Auxerre, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Clamecy.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  pa. 
roiffè  eft  à  j.  t.  &  tiers  O.  S.  O.  Clamecy. 

CORBENAY,  en  Franche-Comté,  diocefe,  parle- 
ment &  intendance  de  Befanç/Mi,  bailliage  &  recette 
de  Vefoul ,  prévôté  de  Faucogncy.  On  y  compte  je. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2.  1.  N.  O.  de  Luxeuil. 

CORBENY  ,  en  Laonnois  .  diocefe  ôc  éleôtoa 
de  Laon,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soifloos. 
On  y  compte  147.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fitixt 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  Ôc  en  pâturages. 
Vayt\  Corbtgny. 

CORBERE  ,  en  Rouffillon  ,  diocefe  de  Perpi- 
gnan, confeil  fupérieur  ,  intendance  &  viguerie  de 
Rouffillon.  On  y  compte  184-  kux.  Cette  paroiflè 
eft  à  3. 1.  ôc  quart  O.  S.  O.  de  Perpignan. 

CORBEREUSE  ,  dans  le  Hurepoix ,  au  gonter- 
nement  général  de  l'Ifle-de-France,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléîos, 
élection  de  Dourdan.  On  y  compte  8c.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile,  à 
une  lieue  S.  O.  de  Dourdan. 

CORBERON  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autan , 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  <o.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  en  pays  de  plaines  ,  fur  une  petite 
rivière ,  i  j.  1.  S.  S.  E.  de  Nuyts  ,  &  1.  &  demie  £. 
S.  E.  de  Beaune. 

CORBEZ  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Alais,  parlement  deTouloufe,  généralité  de  Mont- 
pellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  jt. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CORB1AC  ,  paroiflè  &  jurifdiaion  ,  dans  le 
Bourdeîois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance  ôt  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte 
101.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1. 0.  de  Bordeaux. 

CORBIE ,  Cerbcia ,  ville  ,  chef-lieu  du  Corbiots, 
avec  une  fameufe  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Saint-Benoit ,  cinq  paroiflês  ,  un  petit  hotel-Dieu , 
un  petit  collège  ,  un  grenier  à  fel ,  &  une  place  pu- 
blique qui  eft  grande  &  belle,  ôtc.  ;  dansl'Amie- 
nois ,  en  Picardie ,  diocefe  &  intendance  d'Amiens , 
parlement  de  Paris,  élection  de  Dourlens,  doyenné 
d'Abbevillc.  On  y  compte  jo 6.  feux  pour  la  ville), 
&  ioj.  feux  pour  les  fauxbourgs  ;  ce  qui  fait  en  tout 
411.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Somme,  3u  confluent  de  la  petite  rivière  d'Encre, 
à  2.  1.  ôc  demie  S.  O.  d'Albert ,  &  3.  E.  un  quart 
au  N.  d'Amiens.  Long.  10.  10.  28.  lat.  49.  $4.  31. 
Son  terroir  eft  également  fertile  ôc  agréable. 

M.  de  Valois  croit  que  c'eft  de  la  rivière  d'Encre, 
nommée  en  latin ,  Corbus ,  que  la  ville  dont  il  s'a- 
git ,  a  pris  fon  nom.  Ce  lieu  ayant  été  uni  an  do- 
maine Royal ,  la  Reine  Bathilde  ôc  fon  fils  Clo- 
taire  III.  l'en  détachèrent  &  y  fondèrent  une  ab- 
baye en  660.  (  mais  dont  la  charte  de  fondation  qui 
elt  écrite  fur  du  papier  d'Egypte  collé  fur  une  peau, 
eft  de  l'an  66  2.).  Dès  la  fondation ,  il  y  eut  dans  ce 
monaftere  trois  oratoires  Ôc  autant  de  bafiliques 
ouégUfcs,  Celle j-ci-étoicat  fous  l'invocation,  l'une 
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de  Saint-Pierre  &  de  Sainr-Paul  ;  la  féconde  fbns 
celle  de  Saint-Jean  l'Evangélifte  ;  &  la  troifieme 
fous  celle  de  Saint-Etienne.  Les  oratoires  étoient 
fous  l'invocation  ,  l'un  de  Saint-Jcan-Baptifte  ;  le 
iécond  fous  celle  de  Saint- Jean  l'Evangélifte  ;  &  le 
troifieme  fous  celle  de  Saint-Martin.  On  obfervoit 
dans  ce  monaflcre  la  règle  de  Saint-Benoit  ôt  celle 
de  Saint-Colomban.  Théodefroy  ,  Religieux  de 
Luxeuil ,  en  fut  le  premier  Abbé.  Ce  fut  l'an  661. 
que  Berthefroy.Evêque d'Amiens,  accorda  à  cette 
abbaye  l'exemption,  ck  même  une  jurifdiâion  com- 
me cpifcopale  fur  plufieurs  paroilTes.  Saint-Martin , 
Religieux  de  Corbie ,  qui  mourut  l'an  716. ,  étoit 
Chapelain  &  Confefleur  de  Charles-Martel.  Cette 
maifon  a  été  illuftrée  par  un  grand  nombre  de  fça- 
vants  Religieux  qui  y  ont  fleuri  en  divers  temps  , 
par  de  feints  Prélats  qu'elle  a  donnés  à  l'églife ,  & 
par  des  Abbés  refpeetables  qui  l'ont  gouvernée. 
Saint-Adalard  ,  petit-fils  de  Charles-Martel ,  ne- 
veu du  Roi  Pépin ,  &  coufin-germain  de  Charlema- 
goe ,  a  été  Religieux  0c  Abbé  de  Corbie  ,  &  pre- 
mier Miniftre  de  Pépin ,  Roi  d'Italie.  Vala  fuccéda 
à  Saint-Adalard  ion  frère  ,  &  fut  auffi  Miniftre  d'é- 
tat ,  &  l'un  des  plus  grands  hommes  de  fon  fiecle. 
Fafcafe  Radbert,  fi  connu  par  fes  écrits,  a  auflî 
gouverné  cette  abbaye.  Charles ,  fils  de  Pépin  Roi 
d'Aquitaine ,  futtondu  &  confiné  dans  le  monaftere 
«le  Corbie  l'an  849.  ;  mais  il  s'échappa  cinq  ans 
après.  La  célèbre  abbaye  de  Corwey,  en  Weftpba- 
lic  ,  dite  la  Nouvelle  Corbie ,  eft  une  colonie  de 
celle-ci.  Cette  abbaye  (  celle  de  Corbie  )  rapporte  à 
l'Abbé  commendataire,  quiy  eft  nomme  par  le  Roi, 
environ  (bixante-cinq  mille  livres  de  rente ,  quoi- 
que ,  félon  la  taxe  en  cour  de  Rome ,  il  ne  paye  que 
6000.  florins  pour  l'expédition  de  fes  bulles.  Le  re- 
venu des  Religieux ,  qui  font  delà  congrégation  de 
Saint-Maur ,  le  monte  à  $0.  mille  livres  ou  environ. 

L'églife  de  l'abbaye  de  Corbie  eft  fous  l'invoca- 
tion de  Saint-Pierre  j  &  telle  qu'elle  eft  à  préfent , 
clic  n'a  ete  achevée  que  depuis  trente  ans  ou  envi- 
ron. Elle  avoit  été  commencée  ,  il  y  a  plus  de  deux 
cents  ans,  fur  les  fondements  de  l'ancienne,  qui  étoit 
de  trente  pieds  plus  large  que  celle  d'aujourd'hui. 
L'Abbé ,  Pierre  d'Oftreil ,  qui  fit  commencer  celle 
qui  fubfifte  ,  ne  vouloir  pas  la  faire  voûter ,  mais 
feulement  la  faire  lembriiïer  &  la  couvrir  de  plomb. 
Cela  eft  caufe  que  la  voûte  du  milieu  eft  beaucoup 
plusbaflë  que  les  proportions  ne  le  demandent.  On 
a  fuivi  ce  premier  deftein  ,  mais  on  y  a  ajouté  des 
voûtes  au  lieu  de  lembris.  Les  ftallcs  font  des  chefs- 
d'œuvre  en  leur  genre ,  ainfi  que  les  grilles  de  fer  qui 
ferment  le  choeur.  Celles  du  fa  net  ua  ire  ne  répondent 
nullement  à  celles  dont  nous  venons  de  parler.  Le 
tréfbr  eft  très-riche  en  reliques  ;  mais  elle  font  la 
plupart ,  très  -  mal  enebailées  depuis  qu'on  en  a 
tire  deux  cents  foixante  marcs ,  tant  en  or  qu'en 
argent,  foit  pour  payer  la  rançon  du  Roi  François 
I. ,  (bit  pour  fub venir  aux  befoin  du  Cardinal  de 
Bourbon ,  dont  les  Ligueurs  avoient  fait  un  Roi  en 
peinture  fous  le  nom  de  Charles  X.La  bibliothèque 
étoit  autrefois  fort  riche  en  manuferits  ;  mais  ils 
ont  été  la  plupart  tranfportés  à  l'abbaye  de  Saint- 
Germain-des-Prés  de  Paris  :  ce  qui  en  refte  à  Corbie 
félon  le  P.  Martene  ,  ne  fe  monte  qu'à  deux  cents 
exemplaires  ou  environ.  Avant  que  de  les  tranfpor- 
ter  à  Saint-Germain' des-Prés,  on  en  avoit  déjà  fouf- 
trait  un  qui  étoit  très-curieux.  Ce  manuferit  (  fi 
l'on  en  doit  croire  à  Dom  Mathurin  de  Vaiflîerc , 
mort  à  Berlin  où  il  étoit  connu  fous  le  nom  de  la 
Crofe  ) ,  contenoit  les  œuvres  de  Pelage.  11  fut  en- 
levé furtivement  par  un  très-fçavant  Religieux  d'une 
fociété  fameufe ,  qui  étoit  allé  voir  en  paflant  la 
bibliothèque  de  Corbie.  Le  même  Dom  Vaifiiere  , 
qui  avoitété  bibliothéquaire  de  la  maifon  de  Corbie , 
Tome  U. 
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ajoute  que  le  mnnnfcrit  dont  il  s'agît ,  auroît  beau- 
coup fervi  à  terminer  les  difputes  qui  troublent 
l'églife  depuis  long-temps.  Mais  comment  vérifier  fi 
ce  manuferit  contenoit  véritablement  les  œuvres  de 
Pelage?  &  en  fuppofant  qu'il  les  contînt  ,  pourquoi 
avoit-on  négligé  fi  long-temps  d'en  faire  ufage  ? 

Les  manullrits  de  l'abbaye  de  Corbie ,  en  y  com- 
prenant ceux  qui  ont  été  tranfportés  à  Saint-Gcr- 
main-des-Prés  ,  étoient  au  nombre  de  huit  cents 
moins  trois  ou  quatre.  Parmi  ceux  qui  reftent  à 
Corbie  eft  la  charte  de  fondation  de  ce  monaftere  , 
quieft,  ainfi  que  nous  l'avons  dit,  de  l'an  662.,  &  eft 
écrite  fur  del'écorec  d'arbre  ou  papier  d'Egypte, 
collé  fur  une  peau  bien  paflee  &  douce  ,  de  dix-huit 
pieds  de  longueur.  Le  fçavant  Tere  Mabillon ,  qui 
avoit  demeuré  à  Corbie,  l 'avoit  examinée  &  déclarée 
authentique.  U  l'auroit  fait  graver  dans  fa  diploma- 
tique ,  s'il  n'en  avoit  été  empêché  par  des  lacunes  de 
mots  effacés ,  &  des  fractures  en  plufieurs  endroits 
qui  ont  réduit  l'écorec  en  filaments  ,  &  empêchent 
qu'on  ne  puifle  lire  des  lignes  entières. 

Il  y  a  auffi  dans  les  archives  de  ce  monaftere  une 
autre  charte  écrire  fur  du  papier  d'Egypte  collé  fur 
une  peau.  Comme  cette  charte  ne  remplit  point 
toute  l'étendue  du  papier ,  au-deftnus  des  fouferip- 
tionsune  main  plus  récente  y  a  tranferit  la  copie 
d'une  bulle  du  Pape  Zacharic  en  faveur  de  cette 
même  maifon.  Vaye\  Mabillon,  liv.  14.  des  annales 
tom.  1.  num.  $6.  pag.  44$.  Voye\  auffi  le  même 
dans  les  actes  des  Saints  du  fécond  fiecle  Bénédic- 
tin ,  pag.  1039.  On  voit  ces  deux  chartes  originales 
dans  les  archives  de  l'abbaye  de  Corbie.  Elles  font 
auffi  tranferites  dans  des  cartulaires  fort  anciens  , 
pour  que  ceux  qui  auroient  envie  d'en  fçavoir  le 
contenu  ,  ne  foient  pas  obligés  d'avoir  recours  aux 
originaux. 

L'hôtel-Dico  de  Corbie  avoit  autrefois  le  titre 
d'hôpital.  Il  eft  deflervi  par  des  Sœurs  ,  qui  depuis 
cent  &  quelques  années  ont  pris  l'habit  &  la  règle 
de  Saint-Benoît  ;  ce  qui  eft  une  chofe  aflez  rare. 
Car  ordinairement  les  Hofpitalieres  font  de  l'ordre 
de  Saint- Auguftin.  Le  collège  exiftoit  déjà  pour  les 
externes  du  temps  de  Louis  le  Débonnaire ,  &  étoit 
régenté  par  deux  Religieux  de  l'abbaye.  L'hôpital 
«Se  le  collège  étoient  mués  dans  l'enceinte  du  mo- 
naftere. Mais  l'agrandiflement  de  la  ville  ayant 
fait  changer  l'enceinte  de  l'abbaye ,  l'hôpital  &  le 
collège,  fans  avoir  changé  de  place,  fe  trouvent 
néanmoins  hors  de  la  clôture  du  monaftere. 

Quelques-uns  de  nos  Rois  avoient  fait  fortifier 
Corbie  ;  mais  les  fortifications  de  cette  place  n'em- 
pêchèrent point  qu'elle  ne  fût  prife  par  les  Efpagnols 
en  1636.  Le  Roi  Louis  XIII.  l'affiégea  &  la  reprit 
fur  eux  au  mois  de  Novembre  de  la  même  année. 
Enfin  ,  Louis  XIV.  recula  fi  loin  les  frontières  de 
fon  royaume,  que  ne  voyant  pas  qu'il  y  eût  plus  rien 
à  craindre  pour  Corbie ,  il  en  fit  rafer  les  fortiiica  . 
tionsen  1673. 

Au  refte  ,  cette  ville  a  fouffert  plufieurs  incen- 
dies  qui  n'ont  point  épagné  l'abbaye.  Cela  a  été 
caufe  que  les  bâtiments  en  ont  été  renouvelles  dans 
le  treizième  fiecle.  Le  cloître  &  le  réfectoire  fubfif- 
toient  encore ,  il  n'y  a  pas  long-temps  ,  tels  qu'ils 
avoient  été  bâtis  anciennement ,  &  c'étoient  deux 
excellens  morceaux  d'architecture  gothique.  Mais  . 
on  a  été  obligé  de  les  démolir  pour  achever  un  vafte 
&  magnifique  bâtiment  dont  le  deftein  embrafliiit 
l'efpacc  qu'occupoient  ces  édifices  anciens.  Après 
l'églife  d'Amiens  ,  on  ne  trouvoit  rien  en  Pi  - 
cardie ,  qui  fût  auffi  parfait  en  ce  genre. 

CORBIE  ,  en  Normandie  ,  diocefc  ,  parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Andely  ,  fer- 
genterie  de  Verrion.  On  n'y  compte  point  de  feux 
privilégiés  ,  mais  feulement  17.  feux  taillables. 

Cccccc 
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Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  fer- 
tile ,  à  a.  1.  &  tiers  S.  £.  d'Andcly ,  &  a.  N.  N.  E. 
deVernon. 

CORBIERE,  enRouergue,  diocefe  de  Rhodes , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Villefranche.  On  y  compte  un  feu  8  a, 
bcllugaes  &  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
de  PAveyrou ,  à  4. 1.  S.  S.  O.  de  Villefranche.  On  y 
a  découvert  des  mines  de  cuivre  rouge  ,  mais 
on  ne  nous  mande  point  quel  en  eft  le  produit. 

CORBIERE  (  la  ) ,  en  Franche-Comté ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Bcfançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Vefoul  ,  prévôté  de  Faucogncy.  On  y 
compte  11.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans 
une  contrée  fort  montagneufe  ,  mais  qui  ne  Laifle 
pas  que  d'être  fertile ,  principalement  en  pâturages. 

CORBIERES  Vallïs  Corbarienfts ,  petit  pays  & 
vallée ,  dans  le  diocefe  de  Narbonne ,  en  Langue- 
doc. 11  eft  connu  dès  le  huitième  fie c le ,  fous  le  nom 
de  Vallis  Corbancnfis.  Les  François  y  taillèrent  en 
pièces  les  Sarrafins ,  les  uns  difent  en  737. ,  &  les 
autres  avec  plus  de  fondement  en  79  3.  Ces  derniers 
ajoutent  que  ce  fut  en  mémoire  de  cet  événement 
que  Charlemagne  fonda  dans  cette  contrée  l'abbaye 
de  Notre-Dame  de  la  Grâce ,  qui  dépend  aujourd'hui 
du  diocefe  de  CarcaiTonne ,  &  qui  eft  fituée  près  de 
la  rivière  d'Orbieu ,  à  4. 1.  &  demie  S.  E.  de  Carcaf- 
fonne.ck  6.0.  S.  O.de  Narbonne.  Long.  ao.  15.  $6. 
lat.43.  4.  3$.  Onaflureque  les  Rois  de  la  race 
Carlbvingienneavoient  un  palais  dans  la  vallée  de 
Corbieres.  Mais  fi  ce  palais  a  exiflé ,  il  y  a  long- 
temps qu'il  eft  détruit. 

CORBIERES ,  en  Provence  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  d'Aix  ,  viguerie  &  recette  de 
Forcalquier.  On  y  compte  un  feu  &  deux  tiers  de 
feu  de  cadallrc.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Durance ,  à  une  lieue 
&  demie  S.  de  Manofque ,  4.  tu  quart  S.  de  Forcal- 
quier ,  ôc  6.  N.  E.  d'Aix.  11  en  eft  fait  mention 
dans  une  bulle  du  Pape  Alexandre  III.  de  l'an  1178., 
fous  le  nom  de  Rocca  Corbtria  ,  &  Rocca  Ruffa. 
Voyez  Courbieres. 

CORBIGNY  ou  Saint-Léonard  de  Corbigny ,  pe- 
tite ville  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Autun  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Vezclay. 
On  y  compte  38  a.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  rivière 
d'Yonne,  àc.l.S.  E.  de  Clamecy,  autant  S.  de 
Vezelay ,  &  9.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Nevers.  Il  y 
a  une  abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Saint-Benoît , 
fondée  par  Manaflès ,  qui  en  étoit  Abbé  ,  Se  qui  fut 
aidé  pour  cela  des  libéralités  de  l'Empereur  Char- 
lemagne. Le  corps  de  Saint-Léonard  y  fut  transféré 
du  Maine  où  il  avoit  fondé  une  abbaye  fur  la  rivière 
de  Sarte.  Celle  dont  il  s'agit ,  eft  en  commende  , 
&  vautau  moins  7000.  livres  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  400.  florins. 

CORBIGNY  ou  Saint-Marcoul  de  Corbeny ,  dans 
le  Laonnois  ,  au  gouvernement  général  de  l'Ifle- 
dc-France ,  diocefe  &  élection  de  Laon ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns.  On  y  compte  147. 
feux.  Cette  paroifl~e  eft  fituée  fur  la  route  de  Laon 
à  Rheims  ,  à  3. 1.  S.  E.  de  la  première  de  ces  deux 
*  villes  ,  &  j.  âî  tiers  N.  O.  de  Rheims.  Auprès  du 
bourg  de  Corbigny  eft  un  fort  beau  monaftere  de 
l'ordre  de  Saint-Benoit ,  de  la  congrégation  de  St. 
Maur.  C'eft  un  prieuré  conventuel  fous  l'invocation 
de  Saint-Marcoul.  Les  reliques  de  ce  Saint,  qui  y  a 
été  Abbé ,  y  repofent  dans  une  fort  belle  chafle. 
Les  Rois  de  France  ,  après  leur  facre  ,  vont  ordi- 
nairement en  ce  lieu  faire  une  neuvaine.  C'eft-là , 
à  ce  qu'on  prétend ,  qu'ils  reçoivent  le  pouvoir  de 
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guérir  les  écrouelles.  Pluficurs  fe  conrenterit  d'y  en- 
voyer leurs  Aumôniers.  Il  y  avoit ,  du  temps  de 
Charlemagne,  une  maifon  Royale.  Charles  le  Chauve 
y  faifoit  fa  réfidence.  Charles  le  Simple  ,  ou  ,  félon 
d'autres  ,  Lotbaire  lu  donna  à  fa  femme  pour 
douaire;  &  celle-ci  en  fit  don  à  l'abbaye  de  Sainr- 
Remy  de  Rheims ,  qui  bientôt  après  y  établit  une 
communauté  de  Religieux. 

CORBAIN  0  Entre-deux-Monts,  en  Bourgogne, 
diocefe  d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Du 
jon  ,  bailliage  &  recette  de  Nuyts.  On  y  compte 
a  3.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes ,  à  une  lieue  N.  N.  O.  de  Nuyts  ,  &  a 
une  demi-lieue  O.  de  Vougcot. 

CORBON  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Lizienx, 
parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Pont-l'Evêque ,  fergenterie  de  Cambreraer.  On  y 
compte  a.  feux  privilégiés  &  38.  feux  taillables. 
Cette  paroiiTe  eft  fituée  entre  les  rivières  de  Dives 
&  de  Touques ,  dans  une  contrée  fertile. 

CORBON  ou  Corbeon,  Corbo  tCorbonum ,  dans  le 
Perche  ,  diocefe  de  Seca ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance d'Alençon  ,  bailliage  ,  vicomté  ,  élection 
&  châtctlenie  de  Mortagne.  On  y  compte  39.  feux. 
Cette  paroifle  que  l'on  croit  avoir  été  le  chef-lieu 
du  Corbonnois  ,  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  ta 
rivière  d'Huigne ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  S.  E.  de 
Mortagne  ,  &  3.  &  deux  tiers  N.  O.  de  Nogent-le- 
Rotrou.  Long.  18. 1 7.  30.  lat.  48.  17. 40.  Son  églùe 
paroifliale  eft  dédiée  à  Saint-Martin.  La  cure  tant 
environ  1  aoo.  liv.  de  rente ,  &  elle  eft  à  la  préknta. 
tion  du  Seigneur  du  lieu.  On  croit  que  le  village 
de  Corbon  a  été  autrefois  une  ville  fortifiée  ;  &  l'on 
fe  fonde  fur  ce  qu'il  n'y  a  point  dans  cette  contrée 
d'autre  Corbon  a'où  le  pays  ait  pu  tirer  fon  nom. 
Cependant  il  ne  refte  pas  même  le  moindre  veûige 
de  fortereflè.  On  conjecture  que  l'ancien  Corbon  3 
été  détruit  dès  la  fin  du  neuvième  fiecle  au  plus- 
tard  ,  lorfque  les  Normands  commencèrent  à  rava- 
ger le  provinces  feptentrionales  de  la  France.  Car 
il  y  a  près  de  huit  cents  ans  que  la  ville  de  Mor- 
tagne eft  en  pofleffion  d'être  la  capitale  de  ce  pays. 
Il  exifte  une  monnoie  faite  fous  nos  Rois  de  la 
première  race ,  avec  cette  infeription  ,  Curbonnofit. 
Boutcroue ,  hiftorien  des  monnoies  de  France ,  ne 
paroît  pas  éloigné  de  croire  que  cette  monnoie  a 
été  fabriquée  dans  le  lieu  de  Corbon.  Ce  fentiment 
acquiert  quelque  degré  de  vraifcmblance  dès  qu'on 
fuppofe  que  Corbon  étoit  le  lieu  où  réfidoit  le 
Comte  qui  gouvernoit  alors  ce  pays.  Mats  le  Blanc , 
qui  a  écrit  également  fur  les  monnoies  ,  eft  plus 
porté  à  faire  honneur  de  la  monnoie  dont  il  s'agit, 
à  Corbeny  ou  Corbigny  ,  au  diocefe  de  Laon  ,  où 
les  Rots  de  la  féconde  race  a  voient  un  paUis ,  qui 
s'appelloit  en  latin  Corbanacum  ,  Corbenacum  ,  Cor- 
beniacum,  &  quelquefois  auifi  Corboniacum,  Cepen- 
dant, le  Blanc  doute  que  ce  palais  ait  exifté  lbu$ 
nos  Rois  de  la  première  race  ;  &  il  eft  certain  qu'il 
ne  fubfiftoit  plus  bien  avant  la  fin  de  la  féconde 
race.  Ainfi  il  paroît  que  la  monnoie  ,  avec  l'inf- 
cription  de  Curbonnofit ,  a  été  fabriquée  dans  le  lieu 
de  Corbon  au  Perche  ,  &  non  à  Corbeny  dans  le 
Laonnois. 

CORBONNOIS  ou  le  Pays  de  Corbon,  Corboni. 
fum  ,  Corbonenjis  Parus ,  pays  au  Perche  ,  qui  tire 
ion  nom  du  lieu  de  Corbon ,  qui  n'eft  plus  qu'une 
paroifle  de  campagne  ,  &  qui  a  donne  le  fien  au 
dernier  des  cinq  archidiacones  du  diocefe  de  Séez. 
Il  eft  de  la  même  étendue  que  cet  arebidiaconé , 
oui  comprend  quarante-cinq  paroifles  ,  lefquelles 
iontdeflervies  par  quarante-ux  Curés,  &  ne  forment 
qu'un  feul  &  même  doyenné ,  dont  la  ville  de  Mor- 
tagne eft  le  chef-lieu.  Il  fait  partie  de  la  province 
du  Perche  (  ainfi  que  nous  venons  de  Je  remarquer  ) 
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qui  eft  entièrement  du  reflbrt  du  parlement  de  Paris, 
&*il  eû  mis  dans  les  capitulaires  de  Charles-lc-Chau- 
ve  ,  de  l'an  8  J  j. ,  au  nombre  des  pays  que  nos  Rois 
faifoientvifiterpardesiWi/^Damim'a ou  Intendants; 
ce  qui  prouve  depuis  quel  temps  il  eit  connu  fous  un 
nom  particulier  fit  diiHo&if.  Vraifemblablcment  il 
formoit  aufE  un  comté  dès  ce  temps-là ,  quoiqu'on 
n'en  conooiflè  les  Comtes  que  depuis  le  milieu  du 
dixième  fiecle  ,  comme  nous  l'obfervons  à  l'article 
du  Perche.  L'archidiaconé  de  Corbonnois  eft  le  plus 
petit  ou  le  moins  étendu  de  ceux  qui  divifentlt?  dio- 
cefe  de  Séez.  C'étoit  néanmoins  celui  qui  jouitfbit  de 
droits  plus  diftingués  ,  car  c'étoit  le  feul  où  il  y  eût 
un  fiege  d'ofticialité.  L'Archidiacre  avoir  aufli  les 
droits  de  Doyen  rural  ;  &  c'étoit  le  feul  à  qui  cette 
diftinétionétoit  accordée.  Cela  venoit  fans  doute  de 
ce  qu'il  fuffifoit  pour  faire  les  fonctions  de  l'un  & 
de  l'autre ,  à  caufe  du  peu  d'étendue  de  cet  archi- 
diaconé  ;  &  c'eft  ce  qu'on  apprend  d'un  accord  fait 
en  i  »66.  par  Odon  ,  Archevêque  de  Rouen  ,  entre 
les  Evèques  de  Séez,  &  les  Archidiacres  de  l'églife 
de  ce  nom.  Mais  rien  de  cela  n'a  plus  lieu.  Aujour- 
d'hui il  y  a  un  Doyen  particulier  pour  l'archidia- 
coné de  Corbonnois  ;  &  c'eft  l'Evèque  de  Séez  qui 
nomme  l'OfEcial  ,  dont  la  juridiction  comprend 
auili  l'archidiaconé  de  Belkfinois. 

CORBONOD  ,  en  Bugey  ,  diocefe  de  Genève  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon,  élection  ,  bail- 
liage &  recette  de  Belley ,  mandement  de  Seiflèl. 
On  y  compte  138.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  droite  du  Khone  ,  à  un  quart  de  lieue  M. 
N.  O.  de  SeuTel  ,  &  a  %.  1.  &  demie  N.  N.  B. 
de  Belley. 

CORBYE,  en  Normandie  &  en  Picardie.  Voyi\ 
Corbie. 

CORCASSEY ,  en  Bourgogne ,  diocefe,  bailliage 
&  recette  de  Châlon ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  9.  feux.  Cette  communauté 
dépend  de  la  paroifle  de  Châtenoy ,  &  elle  eft  fituée 
dans  une  contrée  allez  fertile  principalement  en  pâ- 
turages, à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Châlon. 

CORCELLE  ,  petite  rivière  de  Bourgogne ,  qui , 
après  un  cours  de  cinq  à  fix  lieues  ,  fc  décharge  dans 
l' Arroux ,  un  peu  au-defliis  d'Autun.  Elle  vient  do 
bailliage  d'Aroay-le-Duc. 

CORCELLES  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befancon  ,  bailliage  fit 
recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Cromary  ou  de  ChS- 
tillon.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu.  Cette  conv. 
munauté  eft  à  3. 1.  &  tiers  N.  E.  de  Befançon.  Il 
y  avoit  autrefois  à  Corcellcs  une  abbaye  de  filles 
de  l'ordre  de  Cîteaux ,  dont  les  revenus  ont  été  réu- 
nis à  celle  d'Ornans ,  qui  a  été  transférée  dans  la 
ville  de  Dole.  Cette  abbaye  eft  gouvernée  par  des 
Abbefles  électives  &  triennales,  depuis  que  le  Roi 
d'Efpagnc  a  cédé  aux  Religieuses  de  ce  monaftere 
le  droit  qu'il  avoit  de  nommer  des  Abbefles  per- 
pétuelles ,  en  vertu  d'un  induit  particulier. 

CORCELLES ,  en  Bugey  ,  diocefe ,  éleaion  , 
bailliage  &  recette  de  Belley  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon  ,  mandement  de  St.  Ratnbert.  On 
y  compte  91.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  j.  I.&  demie 
N.  N.  O.  de  Belley. 

CORCELLES  Us  AlUreytea  Bourgogne  ,  dio- 
cefe ,  bailliage  &  recette  de  Châlon,  parlement  ôc 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  1 1.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  a.  I.  &  tiers  N.  E.  de  Châlon. 

CORCELLES  Us  Arts ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Beaune.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  S.  O.  de 
Beaune. 

CORCELLES  au  Bois ,  en  Bourgogne,  diocefe , 
parlement  ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de 
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Dijon.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  dans  une  contrée  où  l'on  recueille  du  bled 
&  du  vin. 

CORCELLES  au  Bois  de  Cîteaux  ,  en  Bour- 
gogne ,  diocefe  de  Châlon  ,  parlement  ,  inten- 
dance ,  bailliage  &  recette  de  Dijon.  On  y  compte 
3 1 .  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  dans  une  contrée 
également  fertile  Se.  agréable ,  ob  il  y  a  beaucoup 
de  bois  &  de  bons  pâturages,  a  trois  quarts  de  lieue 
N.  N.  O.  de  Cîteaux  ,  &  a  j.  1.  S.  S.  E.  de  Dijon. 

CORCELLES  Us  Granges ,  eo  Franche-Comté  , 
diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  Ôc  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Mont- 
juftin.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 

CORCELLES  fous  Grigmn  ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon , 
bailliage  &  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y 
compte  37.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Brenne  ,  à 
une  lieue  S.  E.  de  Montbar  ,  ôt  3.  N.  E.  de  Semur. 
Il  en  dépend  le  village  de  Beooifey.  Son  terroir 
eft  aflez  fertile  en  grains  &  en  vins.  U  y  a  aufli  de 
bons  pâturages. 

CORCELLES  fous  Molinot ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  &  recette  de  Beaune.  On  y  compte  18. 
feux.  Cette  communauté  efl  fituée  eo  pays  de  mon- 
tagnes. 

CORCELLES  U  Mont ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
de  Châlon  ,  parlement  ,  intendance  ,  bailliage  & 
recette  de  Dijon.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  une  montagne,  à  1. 1.  O.  S.  O. 
de  Dijon.  Il  en  dépend  le  fief  de  la  Rente-de-Pré  , 
qui  en  eft  éloigné  d'un  quart  de  lieue. 

CORCELLES  tn  Morvant ,  hameau  de  la  pa- 
roifle de  Doropiere ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
&  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  7. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  a.l.  &  demie  S.  O. 
de  Semur ,  c<  a.  N.  de  Saulieu. 

CORCELLES  fous  Rouvray ,  en  Bourgogne, 
diocefe  d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon ,  bailliage  &  recette  de  Beaune.  On  y  compte 
19.  feux.  Cette  communauté  eft  fitnée  en  pays  de 
montagnes. 

CORCELLES  en  Vaux  ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  ,  bailliage  &  recette 
de  Dijon.  Oo  y  compte  11.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  dans  une  vallée  également  fertile  ôc  agréa- 
ble. 

CORCELLES  &  Corcellotte  ,  en  Bourgogne  & 
dans  d'autres  provinces.  Voyt\  Courcelles. 

CORCHANU  ù  la  Couchée  ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  ,  bailliage  &  recette  de  Châlon  ,  parlement 
&  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  30.  feux. 
Cette  communauté ,  qui  eft  une  dépendance  de  la 
paroifle  de  Chaflèy  ,  eft  fituée  en  pays  de  monta- 
gnes ,  à  3.  1.  &  tiers  N.  0.  de  Châlon. 

CORCHON  ,  en  Provence.  Voye\  Crochon. 

CORCOËUR  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe deToul,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  d'Epinal.  On  y  com- 
pte 36.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ruif- 
feau  ,  dans  une  contrée  abondante  en  pâturages  ,  à 
a.  1.  &  demie  N.  E.  d'Epinal. 

CORCONAC  ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne, 
diocefe ,  parlement,  intendance  &  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiôion  de  la  Marque.  On  y  compte  $  1. 
feux.  Cette  paroiile  eft  fituée  dans  le  Médoc ,  dans 
une  contrée  fertile  en  excellent  vin  ,  à  une  lieue  de 
la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  de  7.  N.  O.  de 
Bordeaux. 

CORCONDRAY  , en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  ,  bailliage  if.  recette  de  Be*; 
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fançon.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  communauté 
cil  à  1. 1.  &  trois  quarts  O.  de  Befançon.  Son  ter- 
roir ell  affez  fertile. 

CORCONE  ,  en  Languedoc ,  diocefe  fit  recette 
de  Ntfmes ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 90.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  6. 1.  &  demie  O. 
N.  O.  de  Nifmes. 

CORCONNAC  ,  dans  l'Agenois,  en  Guyenne, 
dioccfe  &  élection  d'Agen  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux ,  jurifdiction  de  Mootflanquin. 
On  y  compte  1 10.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
entre  les  rivières  de  Drot  fit  de  Lot ,  à  cinq  quarts 
de  lieue  N.  de  Villeneuve-d'Agenois. 

CORCOUÉ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Hantes ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  7.  feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette 
paroitTe  eft  fituée  fur  les  confins  de  la  province  de 
Poitou ,  dans  une  contrée  fertile  en  grains  fit  en 
bons  pâturages  ,  à  4. 1.  &  quart  S.  S.  O.  de  Nantes. 

CORCOUÉ  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  Luçon , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élec- 
tion de  Châtillon.  On  y  compte  1 14.  feux.  Cette 
paroiffè ,  a  laquelle  on  donne  le  nom  de  Saint- 
Etienne  ,  pour  la  diltinguer  de  la  précédente  ,  qui 
cil  connue  fous  celui  de  Saint- Jean  ,  &  à  laquelle 
elle  eft  contigue  ,  eft  à  1 2.  lieues  O.  N.  O.  de  Châ- 
tillon. 

CORCOY  ,  en  Bcrry  ,  diocefe ,  intendance  fit 
élection  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  3$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  rive  gauche  du  Cher  ,  à  4.  1.  S. 
S.  O.  de  Bourges. 

CORCU1KÈ  ,  en  Franche-Comté,  diocefe, par- 
lement fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fit 
recette  de  Gray.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  4. 1.  S.  E.  de  Gray ,  fit  j.  &  demie 
N.  O.  de  Befançon. 

CORCY  ,  dans  le  Valois  ,  au  gouvernement  gé- 
néral de  Hfle-de-France ,  diocefe  fit  intendance 
de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Cré- 
py.  On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
en  pays  de  bois  ,  à  une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Long- 
pont  ,  fit  à  j.  1.  fit  quart  S.  O.  de  Soiflbns. 

CORDALLES,  en  Normandie,  diocefe  ,  par- 
lement fie  intendance  de  Rouen,  élection  d'Arqués, 
fergenterie  d'Envermetiil.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégié &  83.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée fur  la  route  d'Arqués  à  Neufchâttl ,  à  3.I.  fie 
quart  S.  O.  de  la  première  de  ces  deux  villes. 

CORDAMBLE  &  Montruchot ,  granges  dépen- 
dantes de  Pegney ,  en  Champagne  ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  n'y  compte  que  4.  feux. 

CORDA  Y  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez , 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion*: fergenterie  de  Falaife.Onycompte  lo.feux. 
Cette  paroùTe  eft  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Falaife. 

CORDEBUGLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  fie 
élection  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance d'Alençon  ,  fergenterie  de  Moyaux.  On  y 
compte  28.  feux.  Cette  paroiflè  en  fituée  entre  la 
Touque  fit  la  Rille. 

CORDELLE  ,  en  Foreft  ,  diocefe  fit  intendance 
de  Lyon  ,  parlement  de  Paris,  élection  de  Roanne. 
On  y  compte  184.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à 
une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  fit  à 
3.1.  S.  E.  de  Roanne.  Elle  dépend  de  la  juftice  de 
Killy  fit  de  St.  Maurice  en  Roannois. 

CORDELLE  VILLE  ,  en  Normandie,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  fit  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  fit  38.  feux  taillables.  Cette 
paroiflè  eft  à  3.  1.  N.  un  quart  à  l'O.  de  Rouen. 

CORDEMEZ ,  eu  Bretagne ,  diocelè  fie  recette 
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de  Nantes ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  36.  feux  un  tien  fit  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Loire,  à  4.I.  O.  N.O.  de  Nantes.  Son  terroir  eft 
fertile ,  principalement  en  grains  fit  en  pâturages. 

CORDES  ,  Corduce ,  ville  ,  en  Languedoc ,  dio- 
cefe fit  recette  d'Alby  ,  parlement  fit  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc  On  y  compte 
800.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  au  haut  d'un  rocher, 
au  pied  duquel  coule  le  Ceron  ,  à  4.  1.  N.  0. 
d'Alby  ,  fit  n.  fit  deux  tiers  N.  E.  de  Touloufe. 

CORDES  ,  au  pays  de  Riviere-Vcrdun  ,enGaf- 
cogne,diocefe  de  Montauban,  parlement  de  Touloa- 
fe,  intendance  d'Aufch,  éleftion  de  Rivière-Verdun. 
On  y  compte  9.  feux  18.  bellugues  fit  demie  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Garonne  ,  à  2. 1.  fit  quart  N.  N-  O.  de  Verdun ,  8. 
N.  O.  de  Touloufe.  On  l'appelle  ordinairement 
Cordes  Touloufaines. 

CORDESSE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bailliage 
fit  recette  d'Aurun  ,  parlement  fit  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  d'Autun. 

CORDIEU  ,  en  Breffè  ,  diocefe  de  Lyon  ,  par- 
lement fit  intendance  deDijon.éleftion  ,  bailliage  & 
recette  de  Bourg.mandement  de  Villars.  On  y  com- 
pte 6.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  1.  fit  un 
tiers  N.  E.  de  Lyon. 

CORD1LLON ,  Cordilio  ,  Cordilium ,  abbaye  de 
filles ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît ,  en  Normandie , 
au  diocefe  de  Bayeux.  Elle  a  été  fondée  en  tioo, , 
fie  elle  jouit  de  dix  mille  livres  de  rente. 

CORDIRON ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  par- 
lement ,  intendance  , bailliage  &  recette  de  Befan- 
çon. On  y  compte  1 2.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  3. 1. 0.  N.  O.  de  Befançon.  Son  terroir  eft 
fertile. 

CORDONNAY  ou  Saint  -  Jean  du  Cordonnay , 
en  Normandie,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  & 
élection  de  Rouen.  On  y  compte  2.  feux  privilé- 
giés fie  1 1  2.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  ell  a  1. 
I.  fit  demie  N.  O.  de  Rouen. 

CORDONNOY  (le) ,  en  Picardie,  diocefe  &  in- 
tendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Montdidier.  On  y  compte  j  1.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Mont- 
didier. 

CORDOUAN  ,  en  Guyenne.  Voyc\  Bordeaux 
fie  Tour  de  Cordouan. 

CORENT  ,  bourg  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  fit 
élection  de  St.  Flour  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  1 23.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  2. 1.  N.  N.  E.  de  Saint-Flour. 

CORENT ,  en  Auvergne ,  diocefe  fie  élection 
de  Clcrmont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  $7.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  en  pays  de  grains  fie  de  pâturages  ,  fit  d'ail- 
leurs agréable. 

CORENT  ,  en  Breflè  ,  diocefe  de  'Lyon ,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bailliage 
fit  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Tréfort.  On  y 
compte  2 1.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  ,  a  2. 1.  S.  E.  de  Tréfort,  fit  2.  Je 
tiers  E.  N.  E.  de  Bourg. 

CORFELDX  ,  en  Champagne.  V oye\ Corfclix, 

CORGEBIN,  commanderie  de  l'ordre  de  Malte, 
dans  le  Baffigny  ,  en  Champagne  ,  au  diocefe  de 
Langres.  Cette  commanderie  eft  affectée  à  un  Che- 
valier de  juftice ,  fie  elle  eft  une  annexe  de  celle  de 
Thors  qui  vaut  7400.  liy.  de  rente  au  fujet  qui  ea 
eft  pourvu. 

CORGIRENON  ,  en  Champagne  ,  diocefe  fit 
élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  67.  feux.  Certe 
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paroiflê  eftli.L  &  deux  tiers  S.  E.  de  Langres. 
Son  terroir  eft  agréable  fie  aflez  fertile. 

-COR  GNI  ES  ou  Saint-Jean  de  Corgnies ,  en  Lan- 
guedoc, diocefe  ,  recette  de  généralité  de  Mont- 
pellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une 
contrée  aflez  montagneufe  ,  fie  néanmoins  agréable 
&  fertile  ,  principalement  en  vin. 

CORGOLOIN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  de  Nuyts.  On  y  compte  22.  feux.  Cette 
paroUTe  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  S.  O.  de  Nuyts. 

COR1GNAC  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  6e  élection 
de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de 
la  Rochelle.  On  y  compte  21.  feux.  Cette  paroiflê 
eft  à  12.  1.  &  demie  S.  £.  de  Saintes. 

COR1NTHIE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Metx  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Dieuze.  On  y 
compte  1 4.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans 
une  contrée  montagneufe  ,  mais  fertile  en  grains 
&  principalement  en  pâturages. 

COR1SOPIT1  ,  nation  ou  peuple  de  la  troiiîeme 
Lyonnoife  ,  qui  occupoit  le  pays  dont  eft  formé  à 
préfent  le  diocefe  de  Kimper  ou  Cornouailles.  On 
eft  fondé  à  croire  que  ce  peuple  faifoit  d'abord  par- 
tie des  Ofifmiï  ,  fit  qu'il  n'en  fut  féparé  que  fur  la 
findu  quatrième  ou  au  commencement  ducinquicme 
ficelé.  Au  refte  ,  c'eft  mal-à-propos  qu'on  a  con- 
fondu pendant  long-temps  les  Corijopiti  arec  les 
Curiojoluet. 

CORLAT ,  en  Angoumois  ,  diocefe  &  élection 
d'Angoulêmc  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  50.  feux.  Cette  paroiflê  eit 
fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CORLAY  ,  hameau  dépendant  de  la  paroiflê  de 
St.  Germain  des  Bois  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  , 
bailliage  &  recette  de  Châlon ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  1 9.  feux. 

CORLAY  ou  Corlaix  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  & 
recette  de  Quimper  ,  parlement  fit  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  1 1  ■  feux  deux  tiers  fie  un  quart 
de  feu.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile  de  agréable ,  à  16. 1.  E.  N.  £.  de  Quimper  , 
&  4.  &  demie  N.  de  Pontivy. 

CORLÉE,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élection 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroiflê  eft 
à  deux  tiers  de  lieue  S.  £.  de  Langres.  Son  terroir 
eft  allez  fertile. 

CORL1ER  ,  en  Bugey  ,  diocefe  de  Lyon  ,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon  ,  élection,  bailliage 
&  recette  de  Belley  ,  mandement  de  St.  Rambert. 
On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans 
une  contrée  également  fertile  fit  agréable  ,  à  une 
lieue  fie  demie  N.  N.  E.  de  St.  Rambert ,  &  6.  un 
quart  N.  O.  de  Belley. 

CORMA1I.LON  ,  annexe  de  la  paroUTe  de 
Champ-d'Oifcau  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  fie  inteudance  de  Dijon  .bailliage 
&  recette  de  Semur-en-  Auxois.  On  y  compte  12. 
feux.  Cette  annexe  eft  fituée  entre  deux  montagnes. 
U  en  dépend  le  hameau  de  Lantilly. 

CORMAINVILLE,  dansle  Dunois,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois ,  diocefe  de  Chartres , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans ,  élection 
ie  Châteaudun.  On  y  compte  89.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eit  fituée  en  pays  de  plaines  fit  de  grains  ,  à 
4.I.  fie  demie  E.  N.  E.  de  Châteaudun. 

CORMANGOUX,  en  Brcfle  ,  diocefe  de  Lyon, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bail- 
liage &  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Colligny. 
On  j  compte  1 2.  feux.  Cette  communauté  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Colligny  ,  fie  à  trois 
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lieues  fit  tiers  U.  N.  E.  de  Bourg. 

CORMAR  ANCHE  ,  en  Breflê  .diocefe  de  Lyon, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage ,  fit  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Pont- 
de-Velle.  On  y  compte  1 1  $.  feux.  Cette  paroiflê  eft 
fituée  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Saône ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  S.  de  Mâron  ,  fie 
J.  O.  un  quart  au  S.  de  Bourg.  Son  terroir  eft  très- 
fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

CORMAR  ANCHE ,  en  Bugey,  diocefe  de  Lyon, 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage &  recette  dS  Belley, mandement  de  Roffillon. 
On  y  compte  8  3.  feux.  Cette  paroiflê  eft  Iituée 
près  des  confins  du  Valromey  ,  à  4.  1.&  tiers  N.  N. 
O.  de  Belley. 

CORMARIN  ,  hameau  de  la  paroiflê  de  Vigne- 
res  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Langres  ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  recette 
d'Avaton.  On  y  compte  23.  feux.  Ce  hameau  eft  fi- 
tué  fur  un  coteau,  auprès  d'un  ruifleau,  à  2.  1.  O.  N. 
O.  de  Semur-en-Auxois. 

CORMATIN  ,en  Bourgogne, diocefe  de  Mîcon, 
bailliage  &  recette  de  Châlon ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  fur  la  rivière  de  Grofne  ,  à  une 
lieue  fie  demie  S.  S.  E.  de  Saint-Gengoux  ,  ck  6.  S. 
O.  de  Châlon.  Il  y  a  un  aflez  beau  château.  Son 
terroir  ,  quoique  montagneux  ,  ne  laiflè  pas  que 
d'être  fertile  en  pâturages  de  en  vins. 

CORME  l'Ecluje,  bourg ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
fie  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  112.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile  ,  fur  la 
rivière  de  Saudrc  ,  à  3.  L  &  quart  O.  S.  O.  do 
Saintes. 

CORME  Royjf  ,  bourg ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
de  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  228. feux. 
Ce  bourg  eft  à  2.  I.  N.l?.  E.  de  celui  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent, &  x.  1.  &  tiers  O.  N.  O.de 
Saintes. 

CORMEDE  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  fie  élection 
de  Clermont  ,  parlement  de  Paris  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  28.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fi- 
tuée à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de 
l'Allier  ,  au-deflbus  de  Pont-du-Château  ,  à  3. 1.  fie 
demie  E.  de  Clermont. 

CORMEILLE  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montdidier.  On  y  compte  172.  feux.  Cette  paroiflê 
eft  firuée  dans  une  contrée  également  fertile  de 
agréable  ,  à  une  lieue  fie  demie  O.  de  Breteuil  ,  fie 
$.0.  de  Montdidier. 

C0RME1LLES  ,  dans  l'Ifle-dc-France ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  fie  élection  de  Paris.  On  y 
compte  264.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  à  un 
quart  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Seine ,  à  une 
demi-lieue  O.  S.  O.  de  Franconville  , fit  à  3. 1.  N.  O. 
de  Paris.  Il  y  a  un  petit  bailliage. 

C0RME1LLES  ,  bourg  ,  dans  le  Vexin-Fran- 
çois  ,  diocefe  de  Rouen  ,  parlement  fit  intendance 
de  Paris  ,  élection  de  Pontoife.  On  y  compte  1 78. 
feux.  Cette  paroiflê  eft  à  1. 1.  fie  deux  tiers  N.  O.  de 
Pontoife. 

CORMEILLES  ,  Cormtlia  ,  Cormeli*  ,  bourg  <5c 
baronnie  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Lizieux  , 
parlement  fie  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Ponteaudemer  ,  fergenterie  du  petit  Moyard.  On  y 
compte  16.  feux  privilégiés  fie  549.  feux  taillables, 
fçavoir  ,  7.  feux  privilégiés  fie  2{8.  feux  taillables 
pour  la  paroiflê  de  St.  Pierre  ,  4.  feux  privilégiés  fie 
17J.  feux  taillables  pour  celle  de  Sainte-Croix  ,  fie 
$.  feux  privilégiés  fie  136.  feux  taillables  pour  la 
paroifle  de  St.  Sylveftre.  Ce  bourgeft  fitué  entre  les 
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Tivieres  de  Touques  &  de  RiUe.â  ».  1.  &  demie  S. 
O.  de  Pouteaudemer ,  &  autant  N.  E.  de  Lizicux. 
11  y  aàCormeilles ,  dans  la  paroifte  de  St.  Pierre,  une 
abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  St.  Benoît, fondée 
par  Guillaume  de  Breteuil  vers  l'an  ic6o. ,  &  dont 
le  revenu  eft  au  moins  de  12.  mille  liv.  pour  l'Abbé 
commendataire  qui  eft  nommé  par  le  Roi ,  quoique 
la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  200.  florins. 
l'Abbé  eft  Seigneur  du  bourg.  Il  a  le  titre  de  Baron, 
&  nomme  à  toutes  les  cures.  Le  principal  commerce 
de  CormeiJIcs  confifte  en  grains  &  en  toiles.  Il  fit 
fabrique  dans  ce  bourg  du  papier»,  &  l'on  y  prépare 
des  cuirs.  On  y  tient  un  gros  marché  tous  les  ven- 
dredis ,  &  deux  foires  par  an  ,  fçavoir  ,  le  jour  de 
Saint-Mathieu  fle  le  jour  de  Saint-Michel.  La  cam- 
pagne des  environs  eft  des  plus  fertiles. 

CORMELLES  ,  en  Normandie  ,  diorefe  de  Ba- 
yeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élection 
de  Caen ,  fergenterie  de  la  Banlieue-  On  y  compte 
x  j.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  une  dcmi-lieue  S.  E. 
de  Cacn. 

CORMENGOUX  ,  en  Breffe.  V.  Cormangoux. 

CORMENON ,  dans  le  Vendômois  ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois  ,  diocefe  du  Mans , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Château-du-Loir.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette 
paroifte  eft  à  4. 1.  N.  O.  de  Vendôme  ,  &  8.  &  de- 
mie N.  E.  de  Château-du-Loir. 

CORMERY ,  Cor-Mœrens  ,  Cormaricum  ,  ville 
avec  une  châtellenie  &  une  abbaye  d'hommes ,  de 
l'or.lre  de  St.  Benoit  ,  en  Touraine  ,  diocefe  & 
intendance  de  Tours  ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Loches.  On  y  compte  1J9.  feux.  Cette 

iietite  ville  eft  dans  une  fituation  fort  agréable ,  fur 
a  rive  gauche  de  la  rivière  d'Indre ,  à  3.  I.  &  demie 
N.  O.  de  Loches  ,  &  3.  S.  E.  de  Tours.  On  y  tient 
tous  les  jeudis  un  marché  &  trois  foires  par  an. 
L'abbaye  de  Corrr.ery  eft  de  la  congrégation  de 
Saint-Maur.  Elle  a  été  fondée  en  780.  par  ltbier  t 
Abbé  de  St.  Martin  ,  du  confentement  de  Charle- 
magne ,  qui  en  donna  fes  lettres  de  confirmation 
l'an  791.  L'Abbé  commendataire  ,  qui  eft  nommé 
par  le  Roi ,  jouit  de  4170.  liv. ,  ck  paye  ,  félon  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ,  100.  florins  pour  l'expé- 
dition de  fes  bulles.  Joachim  Perion  naquit  à  Cor- 
mery  ,  &  fe  fit  Bénédictin  dans  l'abbaye  de  ce  nom 
en  IJ17.  Il  s'acquit  une  grande  réputation  par  lës 
ouvrages ,  &  mourut  dans  fon  monaftere  vers  l'an 
t  $$9. ,  Âgé  d'environ  60.  ans.  On  a  de  lui  des  dia- 
logues en  latin  fur  l'origine  de  la  langue  françoife  t 
&  fur  fa  conformité  avec  la  grecque  ;  des  écrits  en 
faveur  d'Ariftotc  &  de  Ciceron  ,  contre  Pierre  Ra- 
mus  ;  des  traductions  latines  de  quelques  livres 
de  Platon  &  d'Arillotc  ,  6t  d'autres  ouvrages.  On 
s'eft  plaint  de  ce  qu'il  n'avoit  pas  fuivi  dans  fes 
traductions  les  règles  qu'il  a  données  dans  fon  traité 
de  la  meilleure  manière  de  traduire  les  ouvrages  des 
anciens  auteurs. 

CORMES ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Vence,  par- 
lement &  intendance  d'Aix  ,  vigueric  &  recette  de 
Saint-Paul.  Oa  y  compte  deux  tiers  de  feu  de  ca- 
daftre.  Cette  paroifte  eft  à  2.  1.  N.  N.  O.  de  Vence. 

CORMES ,  bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe  &  élec- 
tion du  IV.ans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  1 1 9.  feux.  Ce  bourg  eft  à  deux 
tiers  de  lieue  E.  S.  E.  de  la  Fcrté-Bernard. 

CORMETTES ,  en  Provence ,  diocefe  de  Vence , 
parlement  &  intendance  d'Aix,  viguerie  &  recette 
de  St.  Paul.  On  y  compte  un  tiers  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  &  trois  quarts  N.  N. 
O.  de  Vence. 

CORMETTES  ,  en  Artois,  diocefe  ,  bailliage  & 
recette  de  St.  Orner  ,  confeil  provincial  d'Artois  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lille.  On  y 
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compte  J.  feux  &  13.  perfonnes. 

CORMICY  ,  Cormiciacum  ,  ville  avec  un  grenier 
à  fel  de  un  bureau  des  cinq  grofles  fermes ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  &  élection  de  Rheims  ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  2  c6. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gau- 
che de  l'Aifne,  de  j.  N.  O.  de  Rheims.  Elle  appar- 
tient depuis  long-temps  h  l'Archevêque  de  Rhcimsu 

CORMIER  (le)  ,  en  Poitou,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers, 
élection  de  Niort.  On  y  compte  79.  feux.  Cette 
paroifte  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
de  en  pâturages. 

CORMIER  (le)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  d'Evreux  ,  parlement  &  intendance  de 
Rouen,  fergenterie  d'ivry.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégié fit  72.  feux  taillables.  Cette  paroifte  eft  fituée 
à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  rivière 
d'Eure,  à  4. 1.  &  tiers  S.  E.  d'Evreux. 

CORMOILLON  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Langres  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  élec- 
tion de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  1 2.  feux. 
Ce  hameau  eft  à  1. 1.  &  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Se- 
mur-en-Auxois. 

CORMOLA1N ,  bourg ,  en  Normandie  ,  diocefe 
de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Saint-Lo ,  fergenterie  de  To- 
rigny.  On  y  compte  167.  feux.  Ce  bourg  eft  à  j.  I. 
E.  un  quart  au  N.  de  Saint-Lo,  &  j.  &  tiers  S.  0. 
de  Bayeux.  On  y  tient  un  marché  toutes  les  fc- 
maincs. 

CORMONT  ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe  & 
recette  de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  corn- 
munauté  eft  à  une  lieue  &  trois  quarts  N.  de 
Mon  treuil.  , 

CORMONT,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autan; 
parlement  &  intendance  de  Dijon, bailliage  6c  recette 
de  Beaune.  On  y  compte  1 7.  feux.  Ce  hameau  eft  à 
4.  I.  O.  S.  O.  de  Beaune. 

CORMONT  ,  en  Champagne,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons, 
éjection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  xt.  feux. 
C'eft  une  annexe  de  la  paroifte  de  la  Motte  en  Blcfy. 

CORMONTREUIL  &  la  Ferme  de  Nuifcraent, 
en  Champagne  .diocefe  ck  élection  de  Rheims, par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y  corn- 
pte  9$.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Vefle ,  dans  une  contrée  des  plus  agréa- 
bles ,  à  un  quart  de  lieue  S.  S.  E.  de  Rheims. 

CORMOST  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Troyes  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  14.  feux.  Ce  hameau  eft 
une  dépendance  d'ifles,  &  il  eft  à  1. 1.  S.  de  Troyes. 

CORMOT  le  grand  &  Cormotle  petit,  ou  Cro- 
mot ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement 
&  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  recette  de 
Beaune.  On  y  compte  41.  feux  pour  le  grand  &  1 7. 
feux  pour  le  petit  Cormot.  Ces  deux  hameaux  font 
fitués  tout  proche  l'un  de  l'autre  ,  fur  le  ruiffeau 
de  Cofanc ,  à  4. 1.  O.  S.  O.  de  Beaune.  Le  terroir 
des  environs  eft  fort  montagneux. 

CORMOYEUX,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  1 11.  feux ,  y  compris  cens 
du  hameau  de  Romery  &  du  Moulin.  Cette  paroiffe 
eft  à  3. 1.  &  demie  S.  S.  O.  de  Rheims ,  &  3.  N.  0. 
d'Epernay.  Son  terroir  abonde  en  pâturages. 

CORMOZ  ,en  BreiTe,  diocefe  de  Lyon,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon ,  élection ,  bailliage  & 
recette  de  Bourg ,  mandement  de  St.  Trivier.  On 
y  compte  40.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  $.  1.  de  tiers 
N.  de  Bourg. 

CORMÏ ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de  Metz, 
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confeil  fouvcrain  &  intendance  de  Lorraine ,  bail- 
liage &  recette  de  Pont-à-Mouflbn.  On  y  compte  117. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Mobile  ,  à  3. 1.  N.  de  Pont-à-Mouflbn  ,  &  1.  & 
demie  S.  O.  de  Metz. 

CORN  ù  Roquefort  ,  en  Quercy,  diocefe  de 
Cahors  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Montauban ,  élection  de  Figeac.  On  y  compte  7. 
feux  &  4.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiflè  cil  à  2. 
1.  O.  N.  O.  de  Figeac. 

CORNAILLA ,  en  Rouflillon.  Voyc\  Coroeilla. 

CORNAILLON ,  en  Languedoc.  V.  Cornillon. 

CORNANT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ôt  élc&ion 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris.  On  y 
compte  53.  feux.  Cette  paroilfe  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains ,  en  vins  &  en  pâturages. 

CORNAS  ou  Saint-Martin  de  Cornas  ,  village 
&  annexe  de  la  paroiflè  de  ChafTagny ,  en  Lyon- 
nois ,  diocefe  ,  intendance  &  élection  de  Lyon ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  51.  feux. 

CORNAS  ,  dans  le  Haut-Vivarais  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  Valence ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  123.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituce 
à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  du  Rhône ,  à  une 
lieue  N.  N.  O.  de  Valence ,  &  6.  &  tiers  S.  S.  E. 
d'Annonay. 

CORNAS ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette  de 
Nifmes,  parlement  dcTouloufe ,  généralité  de  Mont- 
pellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
50.  feux.  Cette  paroifl'e  ell  à  6.  I.  O.  de  Nifmes. 

CORNAT, en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cicrmont , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  ,  élection 
de  Brioude.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en 
pâturages. 

CORNAY  ù  la  Cenfc  de  Martincourt,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Rheims ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons ,  élection  de  Ste.  Menehould. 
On  y  compte  104.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à 
une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  rivit-re 
d'Ayr ,  à  4. 1.  &  2.  tiers  N.  N.  E.  de  Ste.  Menehould. 

CORNE  de  Chaux  (la) ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Bcfançon,  bail- 
liage &  recette  de  Dole.  On  y  compte  2 1 .  feux. 
Cette  communauté  eft  a  4.  I.  &  demie  E.  N.  E. 
de  Dole. 

CORNÉ  ,  bourg  ,  en  Anjou ,  diocefe  &  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  400.  feux.  Ce  bourg  eft 
fîtuc  fur  la  rive  droite  de  l'Authion  ,  à  2.  I.  & 
deurs  tiers  E.  d'Angers.  Il  y  a  dans  fon  territoire 
de  belles  carrières  d'Ardoifes  ,  qui  patient  pour 
les  meilleures  de  la  province.  Son  terroir  eft  d'ail- 
leurs fertile  en  grains  ,  en  vins  &  en  pâturages. 

CORNÉ  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  .dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  d'Aufch  ,  parlement 
de  Touloufe ,  collecte  d'Eaufe.  On  y  compte  69. 
bellugues  &  trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 

CORNEBARBIEU  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  , 
recette  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  14J.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  N.  O.  de  Touloufe.  On 
l'appelle  Cornabariou. 

CORN  EHOTTE ,  en  Picardie ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens.parlement  de  Paris,  élection  d' Abbe- 
ville  .bailliage  de  Crécy.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
communauté  eft  a  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Crécy. 

CORNEILLA  ,  en  Rouflillon ,  diocefe  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupérieur  &  intendance  de  Rouf- 
lillon ,  viguerie  de  Confiant.  On  y  compte  30.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  une  demi  -  lieue  S.  S.  E.  de 
Villcfranche. 

CORNEILLA  if l  Btrtol ,  en  Rouflillon ,  dio- 
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cefe  de  Perpignan  ,  confeil  fupérieur  ,  intendance 
&  viguerie  de  Rouflillon.  On  y  compte  2  2.  feux* 
Cette  paroiflè  eft  à  2.  1.  S.  S.  E.  de  Perpignan. 

CORNEILLA  la  Rivicre  ,  en  Rouflillon,  diocefe 
de  Perpignan ,  confeil  fupérieur  ,  intendance  &  vi- 
guerie de  Rouflillon.  On  y  compte  1 17.  feux.  Cette 
parouTeleft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche 
de  la  Theth  ,  à  2.  I.  Ôc  demie  O.  un  quart  au  N. 
de  Perpignan.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

CORN  El  LL  AN  ,  Corncîianum  ,  bourg  ,  dans 
l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  d'Aire  ,  par- 
lement de  Touloufe,  intendance  &  élection  d'Aufch  , 
collecte  du  bas  Armagnac.  On  y  compte  6.  feux 
44.  bellugues  &  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  l'Adour ,  à  2. 1. 
S.  E.  d'Aire  ,  3.  &  demie  S.  O;  de  Nogaro ,  &  1 1. 
&  demie  O.  S.  O.  d'Aufch. 

La  terre  &  feigneurie  de  Corneillar.  eft  une  an- 
cienne vicomté  ,  dont  le  noble  G  utile  mu  s  FcuÀacus 
eft  le  premier  Seigneur  que  l'on  connoifle.  Il  eft; 
qualifié  Vicomte  dans  une  donation  qu'il  fît  au  mois 
de  Mars  de  l'an  1042.  avec  fa  femme  Gjug/x.au 
prieuré  de  Saint- Jean  de  Saint-Mont ,  de  l'ordre  de 
Saint-Benoît  de  Cluny.  Leur  fils  Feudacus  fit  auffi 
du  bien  au  même  Monaftere,  comme  le  prouve  un 
acte  de  l'an  1084.011  il  eft  qualifié  Vicomte  de  Cor- 
neiîlan.  11  eft  parlé  de  cet  acte  dans  l'ouvrage  in- 
titulé ,  Gallia  Ckrijliana. 

On  ne  trouve  le  nom  d'aucun  de  leurs  fuccefleurs  , 
jufqu'à  l'an  1206.  que  noble  Arlivufon  Arlius  , 
Seigneur  &  Vicomte  de  Corneillan ,  fit ,  en  cette 
année ,  au  Chapitre  collégial  de  Saint-Nicolas  de 
la  ville  de  Nogaro  ,  un  don  d'une  partie  de  la  dixme 
de  Corneillan  ;  &  ce  chapitre  en  jouit  encore  à 
préfent.  Il  époufa  Marie  de  Vernede ,  fille  &  héri- 
tière de  noble  Jourdan  ,  Seigneur  de  Verncde 
(  terre  contigue  à  celle  de  Corneillan  ) ,  dont  lei 
prédécellcurs  avoient  donné  en  1042.  une  partie  de 
la  dixme  de  Vernede  au  monaftere  de  St.  Jean  de 
St.  Mont.  Arfius  ,  qui  tefta  en  1234.  ,  eut  deux 
fils  auxquels  il  partagea  fes  biens.  Geraud  le  puîné 
eut  en  partage  la  feigneurie  de  Vernede  ,  avec 
partie  de  celie  de  Corneillan.  C'eft  de  fa  poftérité 
qui  prit  le  furnom  de  Vernede  ,  que  font  fortis  le* 
Vicomtes  de  Corneillan  d'aujourd'hui. 

Pierre- Raymond ,  fils  aîné  d'Arfius  ,  fut  Vicomte 
de  Corneillan.  Il  eft  nommé  parmi  les  Seigneurs  , 
qui ,  en  t  ï  16. ,  s'engagèrent  auprès  du  Légat  du 
St.  Siège ,  à  ne  pas  fecourir  le  Comte  de  Tou- 
loufe. Il  eut  de  fa  femme  Jeanne  de  Lavcâan  , 
Arnaud  &Izarn  de  Corneillan,  qui  rendirent  hom- 
mage en  1271.  au  Roi  Philippe  le  Hardi,  lors  de 
la  réunion  du  comté  de  Touloufe  à  la  Couronne. 
Arnaud ,  Vicomte  de  Corneillan ,  qui  tefta  en  1 279. , 
avoit  époufé  Anne,  fille  de  Raymond  bernatd ,  Vi- 
comte de  Tartas  &  de  Marthe  d'Albret.  De  ce  ma- 
riage vinrent  i°.  Cagnard ,  Vicomte  de  Corneil- 
lan ,  qui  fuit  ;  20.  Guillaume ,  qui  fut  Evèque  d'Aire 
en  1316. ,  &  tefta  en  1323.  ;  30.  Pierre  de  Cor- 
neillan ,  Grand-Prieur  de  Saint-Gilles  en  1344.  , 
puis  élu  Grand-Maître  de  Rhodes  en  tJS3'i  mort 
en  I3SS- 

Cagnard  ,  Vicomte  de  Corneillan ,  pafla  perfon- 
helletnent  ,  le  28.  Octobre  1367.  ,  une  tran fac- 
tion avec  Jean  ,  Comte  d'Armagnac  ,  auquel  il  céda 
partie  des  hommages  &  de  planeurs  terres  confi- 
dérables  qui  relevoient  de  la  vicomté  de  Corneil- 
lan ,  tk  reçut  en  échange  la  feigneurie  de  Saint- 
Germain  avec  joo.  florins  d'or.  Cagnard  ,  qui  avoit 
époufé  Antoinette  de  Montaut  ,  tefta  le  28.  Jan- 
vier 1 373.  Des  trois  fils  qu'il  laifla  ,  Pierre  de  Cor- 
neillan le  fécond  fut  Commandeur  de  l'ordre  de 
St.  Jean  de  Jérufalcm.  Roger  ,  le  troifîcme  ,  fut 
Evèque  de  Lombes  ;  &  Arnaud-Bernard  ,  l'aine  c 
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Vicomte  de  Corneillan ,  ne  laiffa  point  de  pofté- 
rité  de  {à  femme  Claire  de  Saint-Lanes  :  il  tcfia 
le  xo.  Novembre  i  383.  en  faveur  du  fils  de  fa  feenr 
Manaud  de  Vernede  de  Coracillan.  C'ell  ainfi  que 
la  vicomte  de  Coneillan  paffa  dans  la  branche 
cadette  de  cette  maifon. 

Cette  branche  avoit  pour  auteur  Geraud  de  Cor- 
neilian  ,  dit  de  Vernede  ,  Seigneur  de  Vernede  & 
en  panic  de  Corneillan  mentionné  ci-deffus ,  qui 
fit  hommage  en  1 167.  au  Comte  d'Armagnac 

Îour  là  partie  de  Corneillan.  Il  s'allia  à  Marie  de 
ufé ,  &  fut  probablement  perc  de  Jean  de  Ver- 
nede de  Corneillan  ,  qui  lui  fuccéda  en  tous  fes 
biens.  Celui-ci  eut  pour  héritier  Georges  de  Vernede 
de  Corneillan  que  l'on  peut  croire  avec  fondement 
avoir  été  fon  fils.  Georges  dont  la  filiation  s'eft  con- 
tinuée jufqu'à  préfent  ,  époufa  en  1  3  1 6.  Marie  de 
la-Barthc.  De  ce  mariage  vinrent  1".  Jean,  Che- 
valier de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérufalem ,  qui 
fut  pourvu  de  la  commanderic  de  la  Chapelle  & 
autres  parle  Grand-Maître  de  Rhodes ,  fon  parent , 
en  1  j  5 4.  i  2*\  Bernard  ,  qui  fut  Evéque  de  Lcfcar 
en  1 362.  ;&  a°.  autre  Bernard  de  Vernede,  l'ainé , 
Seigneur  de  Vernede  &  de  Corneillan  en  partie. 
Celui-ci  époufa  en  1360.  Longuette  de  Corneillan  , 
feeur  du  dernier  Vicomte  de  la  branche  ainée.  Leurs 
enfants  furent  1*.  Manaud  ,  qui  fuit  ;  20.  Jean  , 
Evéque  de  Lcfcar  en  1 401.  mort  en  1404.  ;  30.  Ber- 
nard ,  Chevalier  de  Rhodes  ,  Commandeur  de  la 
Ville-Dieu  en  1407. 

Manaud  de  Vernede  de  Corneillan ,  le  même  à 
qui  Arnaud-Bernard ,  Vicomte  de  Corneillan  ,  fon 
oncle  maternel ,  laifla  en  13S3.fi!  vicomte  &  (a  fei- 
gneuric  de  Saint-Germain  ,  époufa  en  138;.  Na- 
varre de  Saint-Lanes  ,  &  tclta  en  1434.  Alain,  fon 
fécond  fils ,  fut  Gouverneur  de  la  ville  &  du  château 
de  Leidoure  en  1450.  Jean  de  Vernede  de  Corneil- 
lan,l'ainé  ,  fit  fon  teftament  en  i486.  Il  eut  de  fafe- 
conde  femme,  Louife  AcVdlarst  Antoine,  Vicomte 
de  Corneillan  ,  Seigneur  de  Saint-Germain ,  marié 
le  9.  Septembre  1  $  1 8.  à  Jeanne  de  Tou\aguet  de 
Saint-Lanes.  Ce  Vicomte ,  qui  fonda  pour  fon  châ- 
teau en  1  Jio. une  chapelle  eu  l'églife  archipresbyté- 
rale  de  Corneillan ,  tefta  le  2  9.  Novembre  1  $  2  1 .  Son 
fils  aîné ,  Jean  III.  du  nom ,  qui  lui  fuccéda ,  s'étoit 
allié  en  :  $  1 4.  en  premières  noces  à  Jeanne  à' Arma- 
gnac ,  focur  de  Georges  d'Armagnac  ,  Cardinal  & 
Evcque  de  Rhodes  ,  de  laquelle  naquit  Jacques  de 
Corneillan ,  Evéque  de  Vabrcs  en  1  $$3. ,  &  de  Rbo- 
dès  en  1560.  par  la  rélïgnation  de  fondit  oncle.  Jac- 
ques décéda  le  30.  Août  1582.  Son  pere  époufa 
en  fécondes  noces  Florette  de  Montefyuiou-dc-Mar- 
fac.  lien  eut  entr'autres  enfants  Jean  de  Vernede  , 
IV.  du  nom  ,  Seigneur-Vicomte  de  Corneillan ,  qui 
s'allia  en  premières  noces  à  Jeanne-Louife  de  Mont- 
luc  ,  fœur  de  Blaife  de  Montluc  ,  Maréchal  de 
France  ,  fit  en  fécondes  noces  l'an  1  $39.  à  Jeanne 
de  Gallard-de-Brajfac,  fille  de  François  de  Galiard , 
Seigneur  de  Braffac ,  &  de  Jeanne  de  Béarn.  De  ce 
mariage  vinrent  quatre  garçons.  François  de  Cor- 
neillan ,  qui  étoit  le  fécond ,  fut  Evcque  de  Rhodes 
en  it8».  ,  &  créé  Confciller  d'état  par  le  Roi 
Henri  IV.  en  récompenfe  des  fervices  qu'il  avoit 
rendus  à  ce  Prince  pendant  les  troubles  du  royaume'. 
Son  frère ,  Bernardin  de  Corneillan,  Dom  &  Abbé 
d'Aubrac ,  fut  envoyé  par  le  même  Prince  à  Rome , 
où  il  mourut  en  t  $97.  Les  deux  autres  enfants  de 
Jean  IV.  ,  Içavoir,  Antoine  &  Jean  ,  font  auteurs 
de  deux  branches  qui  fubfiftent.  Antoine  de  Vernede 
l'aîné  ,  Seigneur-Vicomte  de  Corneillan  ,  époufa 
en  i$7$.  ,  Jean  de  Lait,  fillede  Carbon  ,  Seigneur 
&  Baron  de  Lau ,  &  de  Françoife  de  Pardaillan- 
Gondrin.  De  ce  mariage  vinrent  entr'autres  enfants , 
i°.  Bernard  de  Corneillan ,  Evéque  de  Rhodes  en 
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161 4.  ,mort  en  1 64$.  -,  20.  Jacques, Chevalier <Je 
Malte  ,  Commandeur  de  Sainte-Eulalic  ;  30.  Hec- 
tor-François, Vicomte  de  Corneillan  (qui  étoit 
l'aîné),  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  Gentilhomme 
ordinaire  de  fa  chambre ,  &  Colonel  d'un  régiment 
de  fon  nom ,  à  la  tère  duquel  il  fervit  aux  fîcges 
de  Montauban.  Il  s'allia  à  Jeanne  de  Corneilkn% 
fille  de  Georges  de  Corneillan  ,  Seigneur  de  Mon- 
talegre  ,  &  petite-fille  de  Madelon  de  Corneillan , 
frère  puîné  de  Jean  IV.,  Seigneur  de  Montalegre 
du  chef  de  fa  femme  Jeanne  de  Rhodes.  Il  fut  pere 
de  Jean  V.  du  nom,  Gentilhomme  ordinairede  la 
chambre  du  Roi ,  ôt  Colonel  d'un  régiment  deg?ns 
de  pied  François  en  1629. ,  lequel  étant  mort  fans 
alliance  en  163 1.  ,  eut  pour  héritier  fon  frerc  Ar- 
naud ,  qui  quitta  les  bénéfices  dont  il  étoit  pourvu, 
&  époufa  en  1 660.  Marie ,  fille  de  Marc  de  Benoît 
Seigneur  de  la  Garde  ck  de  Merignac.  De  cette  al- 
liance eft  venu  entr'autres  enfants ,  François-Vic- 
tor ,  Seigneur-Vicomte  de  Corneillan  ,  reçu  Page 
du  Roi  à  la  petite  écurie  le  10.  Septembre  1 695., 
enfuite  Moufquetaire  pendant  plufieurs  années 
dans  la  première  compagnie ,  pourvu  &  en  exerci- 
ce d'une  charge  de  Gentilhomme  de  la  vénerie  do 
Roi  depuis  1704.  jufqu'en  1710.,  allié  le  1 2.  Janvier 
1711.  à  Jeanne-Françoife  D^puy ,  fille  de  Jean, 
Seigneur  de  Bartbe-Cagnardjfit  de  Mariage-Françoife 
de  Caftaing-  De  cette  alliance  font  venus  i°.  le  6. 
Septembre  1712.  Jean  de  Corneillan,  Vicomte  de 
Corneillan,  Seigneur  de  Saint-Germain, Saint-Pot, 
Orlhonac,  Labaftide-Capdcnac  de  Bereilles,  reçu 
Page  du  Roi  à  la  grande  écurie  le  21.  Décembre 
1719.  ,  puis  officier  dans  le  régiment  de  Royal- 
Marine  ,  infanterie ,  allié  le  30.  Juillet  1 748.  à  .Mag- 
deleine-Thérefe  de  Lantrom  ,  fille  de  Jacques,  Sei- 
gneur de  Saint-Hubert,  Bruyères,  &  de  Jeanne 
de  Landom-Sauvctat ,  Dame  de  Mafclac  ;  20.  le  18. 
Mars  1 7 1 4.  François-Jofeph ,  Baron  de  Corneillan , 
Capitaine  dans  le  régiment  de  Condé,  infanterie, 
Chevalier  de  l'ordre  Royal  &  militaire  deSaint-Louis 
en  1747.,  allié  en  Juillet  17s  2.  à  Marie- Antoinette, 
fille  de  Charles  Pomerol ,  Chevalier  ,  Seigneur  de 
Camboularet ,  &  de  Marie- Valentine  de  Puymif. 
fon  ;  30.  le  2$.  Novembre  1716.  Jofcph  ,  dit  le  Che- 
valier de  Corneillan  ,  Capitaine  dans  le  régiment 
de  Joyeufe  ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  de  militaire 
de  St.  Louis  le  2$.  Août  1752.  ;  40.  le  2$.  No- 
vembre 171 1.  Annc-Paule  de  Corneillan. 

La  branche  des  Barons  de  Monde nar  a  été  for- 
mée par  Jean  de  Corneillan  ,  le  dernier  des  enfants 
du  Vicomte  Jean  IV. ,  lequel  fut  Gouverneur  de 
Rhodes ,  Meftre  de  camp  d'un  régiment  de  gens  à 
pied  François  ,  &  Chevalier  de  l'ordre  de  St.  Mi- 
chel en  1 S 99-  Il  commanda  pour  Sa  Majeftédans 
les  provinces  de  Quercy  dt  de  Roucrgue.  Il  s'allia 
le  2.  Octobre  1593.  à  Heleine  ,  fille  de  héritière 
d'Antoine  ,  Seigneur-Baron  de  Mondcnat ,  de  la- 
quelle il  eut  entr'autres  enfants  ,  i°.  François  de 
Corneillan-Mondenar ,  nommé  par  Louis  XIII., 
Coadjutcur  de  l'évêché  de  Rhodes  en  1640. ,  mort 
en  1646.;  2°.  Aymeric,  Seigneur-Baron  de  Mon- 
denar ,  marié  le  xi.  Décembre  16 16.  à  Galiote  de 
Montrée!  ,  mere  de  Bernardin ,  Baron  de  Monde- 
nar  ,  qui  époufa  le  j.  Septembre  1656.  Marie  de 
Genelte.  De  leurs  enfants  il  ne  refte  plus  que  deux 
filles  ,  Marie  de  Marguerite  de  Corneillan-Mon- 
denar. 

11  exiite  outre  cela  une  branche  de  cette  même 
maifon  à  Puylaurcns  en  Languedoc.  Elle  a  pour 
chef  N.  de  Corneillan,  Seigneur  de  la  Boiffiere, 
qui  étant  'Capitaine  de  grenadiers  au  régiment 
de  la  Tour-du-Pin  ,  infanterie  ,  eut  un  bras  em- 
porté au  dernier  fiege  de  Maflricht.  Il  el\  Cheva- 
lier de  Tordre  Royal  de  militaire  de  St.  Louis ,  de 
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il  a  une  penfion  du  Roi  de  1100.  livres.  Cette 
brancfie  defcend  d'Izarn  de  Corneillan ,  le  même 
dont  nous  avons  fait  mention  en  parlant  de  la 
branche  aînée.  Elle  a  fourni  trois  Sénéchaux  du 
Lauraguais  ,  fie  plufieurs  Commandeurs  fie  Cheva- 
liers de  Malte. 

CORNEILLAN  ,  dans  le  Condomois  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  fie  élection  de  Condom  ,  parlement 
tic  intendance  de  Bordeaux ,  jurifdifôon  de  Mon- 
tréal. On  y  compte  192.  feux  ,  y  compris  ceux  de 
Montréal ,  de  la  Magdeleine  &  de  Genens.  Cette 
communauté  eft  fituee  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  ôc  en  vins. 

CORNEILLE  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  6c  re- 
cette de  Carcaflbnne ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
39.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  1. 0.  de  CarcafTonne. 

CORNELHAN  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette de  Bezicrs ,  parlement  de  Touloufe ,  généra- 
lité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  164.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une 
hauteur,  à  quelque  diitance  de  la  rive  gauche  de 
l'Orbe  ,  à  cinq-quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de  Beziers. 

CORNEMPS  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne, 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  fie  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiâion  de  Puynormand.  On  y  compte 
18.  feux.  Cette  paroUTe  eft  à  3.  I.  ôc  quart  N.  E.  de 
Libourne. 

CORNEVILLE  ou  Corneuil ,  en  Normandie , 
diocefe  d'Evreux,  parlement  de  Rouen,  intendance 
d'Alençon ,  élection  de  Conches  ,  fergenterie  de 
Brcteuil.  On  y  compte  87.  feux.  Cette  paroifle  eft 
iituce  dans  une  contrée  fertile ,  a  j.  1.  &  quart  S.  E. 
de  Conches ,  fit  autant  E.  N.  E.  de  Breteuil. 

CORNEVILLE  ,  Cornavilla  ,  ComevilU  ,  en 
Normandie  ,  diocefe  ,  parlement  fit  intendance  de 
Rouen  ,  élection  de  Ponteaudcmer  ,  fergenterie 
de  Rommois.  On  y  compte  3.  feux  privilégiés  Oc 
163.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Rillc ,  à  une  lieue  fit  demie  S.  E. 
de  Ponteaudcmer ,  &  7.  O.  S.  O.  de  Rouen.  11  y 
a  une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  St.  Auguf- 
tin,  fondée  en  1143.  par  Gilbert  de  Corneville. 
Cette  abbaye  eft  en  commende  ,  6c  vaut  au  moins 
$000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le 
Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que 
de  j6o.  florins.  L'Abbé  nomme  à  plufieurs  cures 
des  environs. 

CORNEUX  ,  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Prémontré  fie  en  règle  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  6c 
recette  de  Gray.  Cette  abbaye ,  fondée  dans  le  dou- 
zième fieele ,  eft  à  une  petite  lieue  E.  N.  E.  de 
Gray ,  fie  elle  jouit  de  9000.  liv.  de  rente. 

C0RN1EVILLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  6c  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Commercy.  On 
y  compte  24.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1. 1.  E. 
M.  E.  de  Commercy. 

CORNIL ,  en  Limofin ,  diocefe  6c  intendance  de 
Limoges,parlement  de  Bordeaux, élection  de  Brivcs. 
On  y  compte  193.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2. 1.  & 
demie  N.  E.  de  Brives,  &  1.  &  tiers  S.  O.  de  Tulles. 

CORNILLAC ,  en  Provence,  diocefe  de  Gap  , 
parlement  &  intendance  d* Aix,  viguerie  &  recette  de 
Siileron.  On  y  compte  un  feu  6c  un  huitième  de  feu  de 
cadaftre.  Cette  paroifle  cftlio.  1.  N.  O.  de  Siftcron. 

CORNLLLAC  ,  en  Languedoc ,  diocefe  6c  re- 
cette d'Alcth ,  parlement  ôc  généralité  de  Touloufe , 
^tendance  de  Languedoc.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  & 
néanmoins  aflez  fertile. 

CORNILLAS,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne,  dio- 
cefe &  élection  d'Agcn  ,  parlement  ôc  intendance 
Tome  H. 
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de  Bordeaux ,  jurifdïaion  de  Valence.  On  y  compte 
26.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diitance 
de  la  Garonne. 

CORMLLE,  en  Anjou,  diocefe  d'Angers,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Baugé.  On  y  compte  130.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  3.  I.  6c  quart  E.  N.  E.  d'Angers ,  6c  1.  6c 
demie  O.  S.  O.  de  Baugé. 

C0RN1LLÉ  ,  en  Bretagne ,  diocefe ,  parlement , 
intendance  &  recette  de  Rennes.  On  y  compte 
19.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  &  quart  E. 
N.  E.  de  Châtcaugiron  ,  fie  $.  E.  de  Rennes. 
Son  terroir  eft  très-fertile. 

C0RN1LLES  ,  en  Périgord  ,  diocefe  6c  élec- 
tion de  Périgueux,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  108.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  6c  fertile , 
à  une  lieue  N.  E.  de  Périgueux. 

C0RN1LL0N,  paroiffe,  chef-lieu  d'une  vallée 
de  fon  nom  enclavée  dans  le  Dauphiné  ,  &  qui 
comprend  plufieurs  paroifles  6c  villages,  qui  dé- 
pendent du  gouvernement  militaire  de  Provence 
&  de  l'intendance  de  ce  nom ,  dont  une  partie 
du  diocefe  de  Gap,  &  le  refte  de  celui  Siftcron. 
Cornillon  eft  du  diocefe  de  Gap ,  &  de  la  vigue- 
rie &  recette  de  Siftcron.  On  y  compte  un  demi  ôc 
un  tiers  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à 
10.  1.  fit  tiers  N.  O.  de  Siftcron,  $.  6c  quart  N. 
E.  de  Nyons,  fie  5.  S.  S.  E.  de  Die.  La  vallée 
de  Cornillon  abonde  en  bons  pâturages. 

CORNILLON  t>  Confoux ,  en  Provence ,  dio- 
cefe d'Arles  ,  parlement  &  intendance  d'Aix ,  vi- 
guerie &  recette  de  Tarafcon.  On  y  compte  6. 
feux  de  cadaftre.  La  paroifle  de  Cornillon  eft  fituée 
près  d'un  canal  qui  eft  tiré  de  celui  de  Crapone  ,  à 
une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Confoux  ,  à  une  pe- 
tite lieue  E.  N.  E.  de  St.  Chamas ,  à  $.  1.  .0. 
d'Aix ,  fie  2.  S.  de  Salon.  Son  terroir  eft  fertile. 

CORNILLON  j>rès  Fontaine ,  en  Dauphiné ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  6c  élection  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quart  &  un  quarante- 
huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  trois 
quarts  &  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens 
taillables ,  y  compris  néanmoins  un  douzième  ôc 
un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CORNILLON ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  re- 
cette d'Ufès ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  13c.  feux.  Cette  paroifle,  chef-lieu  d'un 
doyenné  de  fon  nom ,  eft  fituée  fur  la  rive  gau- 
che du  Ceze ,  à  2.  I.  &  quart  O.  un  quart  au  S. 
du  Pont-du-Saint-Efprit ,  2.  N.  0.  de  Bagnols , 
&  $.N.  N.  E.  d'Uzès.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains ,  en  vins ,  en  huiles  d'olives  6c  en  fruits.  Le 
climat  y  eft  tempéré  &  fort  fain. 

CORNILLON  en  Trieves ,  en  Dauphiné  ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  8c  élection  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  feu  un  huitième  6i  un 
quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles, 
fie  un  feu  deux  tiers  &  un  trente-deuxième  de 
feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néanmoins 
un  quart  un  vingt-quatrième  fie  un  trente-deu- 
xième de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  une  hauteur,  à  quelque  diflance 
de  la  rive  droite  de  l'Ifcre,  dans  une  contrée  aflez 
fertile  en  grains  fit  en  pâturages ,  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  O.  de  Grenoble. 

CORNIMONT,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  fit  recette  de  Remiremont. 
On  y  compte  39.  feux.  C'elt  une  annexe  de  la 
paroifle  de  Sauxure.  Son  églife  eft  dédiée  à  Saint- 
Barthélemi.  Son  terroir  abonde  en  pâturages. 

CORNON,  petite  ville  fie  baronnie,  en  Auver- 
E  e  e  ece 
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gne,  dioccfe  fit  élection  de  Clermont,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Riotn.  On  y  compte  414. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  rive  pauche  de  l'Allier,  à  une  lieue  S.  de  Pont- 
du-Château  ,  fit  3.S.  E.  de  Clertrtont.  Elle  appar- 
tient en  partie  à  l'Evèquede  Clermont,  fiten  partie 
an  Baron  de  Cornon.  il  y  a  un  chapitre  (dans  (on 
églife  paroifliale  dédiée  à  St.  Martin  )  compofé 
d'un  Doyen  ,  d'un  Chantre  fit  de  dix  Chanoines. 

CORNON,  en  Bretagne,  diocefc  fit  recette  de 
Vannes,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  9.  feui  deux  tiers  fit  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiiïe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile 
en  grains  fit  en  pâturages. 

CORNONAC, dans  le  Bourdelois,  en  Guyenne, 
dioccfe,  parlemeut,  intendance  0e  élection  de  Bor- 
deaux, jurifdi&ion  de  la  Marque.  On  y  compte  ji. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  7. 1.  N.  O.  de  Bordeaux. 

CORNOUAILLES  ou  Quimpercorentin ,  Coii- 
fofilnim ,  ville  avec  un  évêché  fuffragant  de  Tours , 
capitale  ou  chef-lieu  du  pays  fit  comté  de  fon 
nom  ,  d'un  prcfidial,  d'une  fénéchauflee  ,  d'une 
recette  ,  avec  une  amirauté  fit  un  iîege  de  Lieu- 
tenant de  la  maréchauflee ,  &c.  ;  en  Bretagne,  par- 
lement &  intendance  de  Rennes.  On  n'y  compte 
point  de  feux,  mais  feulement  980.  maifons  ou 
habitations,  fie  environ  7000.  ames.  Cette  ville 
eft  fituée  au  confluent  de  l'Oder  &  du  Benaudet, 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  excellens 
pâturages,  à  6j.  1.  O.  N.  O.  de  Tours,  33.  O.  de 
Rennes,  8.  O.  N.  O.  de  Quimperlay,  it.  O.  N. 
O.  de  l'Orieut ,  7.  fie  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Breft , 
1 e.  S.  de  St.  Pol-de-Léon,  39.  O.  N.  O.  de  Nantes , 
fit  86.  O.  S.  O.  de  Paris.  Long.  tj.  }i.  3$.  lat. 
47.  $8.  14.  Son  églife  cathédrale  eft  dédiée  à  St. 
Corentin.  Le  chapitre  de  cette  églife  eft  compofé 
d'un  Doyen ,  de  deux  Archidiacres ,  d'un  Tréforier, 
d'un  Chantre,  d'un  Théologal  fit  de  vingt-quatre 
Chanoines.  On  eftime  que  le  revenu  de  l'Evêquc  fe 
monte  à  a$.  mille  liv.  ou  environ.  Selon  la  taxe 
en  cour  de  Rome,  ce  Prélat  paye  mille  florins 
pour  l'expédition  de  fes  bulles.  On  ne  fçait  point 
précifement  en  quel  temps  fut  établi  le  fiege  épif- 
copal  de  Cornouailles.  Quelques-uns  aflurent  que 
c'eft  dans  le  IVe.  fiecle ,  d'autres  dans  le  Vile,  fie 
d'autres  enfin  dans  le  lXe.  Indépendamment  de 
l'cglile  cathédrale ,  il  y  a  à  Cornouailles  lcglife 
paroiffiale  de  St.  Mathieu;  fit  outre  cela,  il  y  a 
un  magnifique  collège  de  Jéfuites  (fupprimé  de- 
puis peu) ,  un  couvent  de  Cordelicrs  fie  un  autre 
de  Capucins.  La  ville  dont  il  s'agit ,  eft  la  patrie 
de  Jean  Hardouin,  Jéfuite  célèbre  par  fon  érudi- 
tion fie  par  la  fingularité  de  fes  fentimenn.  Il 
naquit  de  parents  obfcurs,  vers  l'an  1646.  Il  en- 
tra jeune  chez  les  Jéfuites ,  fit  s'appliqua  à  l'étu- 
de avec  tant  d'ardeur,  qu'il  tint  bientôt  un  rang 
dillingué  parmi  les  fç avants.  Le  Pere  Hardouin 
s'imaginoit  que  tous  les  livres  que  l'on  donne 
pour  anciens,  tant  eccléfiaftiques  que  profanes, 
avoient  été  fabriqués  au  treizième  fiecle  par  les 
Moines.  Il  en  exceptoit  feulement  Us  oeuvres  de 
Ciceron ,  fhijloire  naturelle  de  Pline  ,  les  géorgi- 
aues  de  Virgile  ,  les  fatyres  £>  les  épitres  d'Horace , 
fie  quelques  autres  en  petit  nombre.  Il  développa  ce 
fyfteme  dans  (a  chronologie  rétablie  parles  médailles, 
fil  foule  va  juftement  contre  lui  tous  les  fçavants.  Car ,' 
fans  parler  des  preuves  incontestables  que  l'on  a  de 
l'authenticité  des  livres  anciens ,  comment  des  ou- 
vrages auffi  parfaits  que  l'cnéide  de  Virgile,  que  les 
odes  d'Horace  ,  fitc. ,  auroient-ils  pu  être  compofés 
par  les  Moines  fie  les  autres  écrivains  du  treizième 
îieele  qui  étoient  tous  fans  goût ,  fans  littérature  fit 
fans  ftyle  ,  comme  il  paroit  par  tous  les  écrits  de  ce 
fiecle.  Les  jéfuites  déiavouerent  fie  condamnèrent 
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publiquement  le  fyfléme  du  Pere  Hardouin  ,  fie 
l'obligèrent  à  en  donner  une  rétractation.  Il  la 
donna ,  mais  il  ne  changea  pas  d'opinion.  II  mourut 
à  Paris  le  3.  Septembre  1719. ,  à  83.  ans.  Ses  prin- 
cipaux ouvrages  font  i°.  une  édition  de  Pline  le 
naturalise  ,  avec  des  notes  ,  cette  édition  eft  très- 
eftimée  ;  iu.  une  édition  des  conciles  ,  qui  a  fait 
beaucoup  de  bruit ,  on  en  eftime  la  table  ;  3°.  la 
chronologie  rétablie  par  les  médailles  ,  en  deux 
petits  volumes  iu-40.  ;  40.  un  commentaire  fur  le 
nouveau  teftament ,  in-folio ,  dans  lequel  il  prétend 
que  N.  S.  Jefus-Chrift  fit  les  Apôtres  prêchoient  ea 
latin  i  t°.  une  bonne  édition  des  harangues  de  The- 
miftius  ;  6°.  des  opufcules  imprimés  en  Hollande 
en  1700.  ,  in-folio  ;  70.  d'autres  opufcules  impri- 
més en  Hollande  en  1733.  ,  in-folio.  C'eft  dans 
ce  fécond  recueil  que  l'on  trouve  le  traité  fingulicr, 
intitulé ,  Athei  detelti  ;  8°.  un  traité  de  la  dernière 
pâque  de  J.  C  ;  90.  deux  volumes  contre  le  Pere  le 
Courayer  ,  fur  la  validité  des  ordinations  aogloi- 
fes  ,  fiec.  Tous  ces  ouvrages  font  remplis  de  para, 
doxes  extraordinaires  fie  de  vifions  chimériques.  Le 
caractère  du  Pere  Hardouin  eft  aflez  bien  peint 
dans  l'épitaphe  fuivante  que  lui  fit  M.  de  B.  fle  doo 
point  M.  Âtterbury  ,  Eveque  de  Rochefter. 

In  expetxatione  judii 

Hic  jacet 
Hominum  paradoxatos 
Natione  Callus  ,  Religione  Romanus  , 
Orbis  litterati  porrentum  : 
Venerandx  antiquitatis  cuit  or  &  dcftrufhr, 

Doclè  febricitans 
Somnia  (s  inauiita  commenta  vigilans  cdiiit, 
Scepticum  piè  egit, 
Credulitate  puer  ,  audaciâ  juvenis  ,  deliriis  fenex. 

On  compte  dans  le  diocefe  de  Cornouailles  110. 
pareilles  ou  annexes  ,  7.  abbayes  d'hommes  fit  une 
abbaye  de  filles.  Ce  diocefe  eft  borné  au  N.  par 
ceux  de  Saint-Pol-de-Léon  fit  de  Treguier  ,  au  S. 
fit  à  1*0.  par  l'Océan,  à  l'E.  parle  diocefe  de  Saint. 
Brieux  fit  par  celui  de  Saint-Malo.  11  a  17.  lieues  de 
longueur  fur  14.  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué 
à  »$6.  lieues  quarrées.  Pour  ce  qui  concerne  le  cli- 
mat ,  la  qualité  du  fol  fie  le  commerce ,  voye \  Bre- 
tagne ,tom.  t.  pag.  819.,  814.,  fitc. 

DÉNOMBREMENT  DU  DIOCESE 

DE  CORHOU AILLÉS  OU  QuiMPBRCORKHTHI. 

T.  de  Q.lt 

Paro:fet.  Feu*.     Feu.  fra. 
A   B   C  D 

Argol  &  Trlgivou  .  fa  Trere  .   .   .  a  j  .  .  .  j  .  .  .  1 

Andierne  £V  Efquibieo   0...0...0 

Banallec   44  ...  a  ...  1 

Bericn  t>  fes  Trevea  de  Locouni  & 

le  Hoelgctfi   17  ...  1  ...  • 

Beufec-Capcaval  &.  Saint-Gnenolay  , 

fa  Tieve   11  ...  1  ...  1 

Betwec-Capfifna  &  Pootecroix  .   .  46  ...  1  ...  1 


*'Y   6  ...  1  ...  1 

Bodeo  &.  fj  Trêve  de  la  Haraov  .   .  16  ...  1  ...  1 

Bodivit   4  ...  1  ...  1 

Bothoa   17  ...  1  ...  1 

Brafpartz   }|  .  .  .  1  .  .  .  1 

Briec  oh  Bfiziec   59  ...  1  ...  1 

Callac   0...0...0 

Cunerct   0...0...0 

Canihuel ,  Trêve  de  Bothoa   .   .   .  11  ...  1  ...  1 

Carhaix  ,  ville   18  ...  a  ...  1 

Carnoet   if  ...  1  ...  o 

Caft   17  ...j...  1 

CliateauHn   0...0...0 


Châteauncuf-dn  Faon   19  ...  j  ...  o 

Ctedcn-Capfifun   .  14  ...)...  1 

Cleden  Poher   17  ...  1  ...  1 

Clohar  Carnoet   jt  ...  1  ...  1 

Clohir-Foïnajjt    .    .   .   .   .   .   .  11  ...  1  ...  1 
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Paroiftt 

Combrit  G-  lUletody  . 
Coocarcieao  ,  ville  , 

Concq  &  fci  faubourg*. 

Corlay  

Cornooaillei.  f^ft  Qy 
Corray  .... 
Cioron  .... 

Pioolli  

Dineanlt  .... 
Diriooa  .... 


T.  ie  O.  de 
Feux.     Frit.  Feu. 
l/VS>     IvJ  UvJ 
.   40  ...  i  ...  i 


1  •  •  •   1  •  • 

Il  .  .  .  i  .  . 


'9 
44 


i$  ...  x  ...  i 
$7  ...  i  ...  i 


B   F   H   G   I  K 


ip  ,  •  .  x  •  .  •  1 


57 
*4 
18 
18 


Edern  &  Gulvain  h  Trêve  .... 
Elycnt  G-  fcs  Trêves  de  Rofporden  » 
St.  Yvy  G*  Locmaria  .... 

ETgué  Armel  

Ergoé-Gabcrit  ........ 

ElqnibieoO  Andierne  fa  Trêve     .  . 

F «ra  v'e)  o  .  .  .  o  . 

Faooet  tle)  }>•••$• 

Fcillée(U)  te  ...  |  . 

31  ...  i  . 
1»  ...  1  • 
$8  ....  . 
11  ...  1  . 
it  .  .  .  1  . 
11  ...  1  . 

Goaiin  jj  .  .  .  o  . 

Gotngat  «{•••!• 

GoifcriiT 


Gntrain.  Vojt \  Edern. 

Hanvec  

Harmoy  (la).  Voyt\  Bodco. 
Haut- Corlay  .... 

Hcrmonftuer  

Hue!go*t.  V*je\  Berien. 
liletody.  Voyt\  Combiit. 
Knergriû.  V.  Quergrift. 


i|  .  .  .  }  .  . 
•  .  •  .  1  •  . 


N 


J_ababan  

Landelleaa  

Laodevenec  

Landrevarsec  .... 

Landudec   

Laodojan  ,  Trêve  du  Dnault 

Lanedetrie  

Langonnet  

Lanoevcgen  

lannifcat  


Lanrivain  »  Trêve 
Lanvero  .   .   .  . 
La»    ...  . 


Leuhan  . 

1  ocmaria.  Vow  Elyet 
1  ocmaria  de  Qaimper 
Locqnenotlay  .  . 
ocqucvrct  .    .  • 

Locrenan.  .  .  • 
Logomaod  .  .  . 
Logonna.  .  .  . 
Lopcrec  .... 
Loperhet  .  . 
Loque  fret- Caxhalit 
Loqtùoooec ... 
Loihea  .... 
Lothey  .... 
I  ottoey .... 
M^el.Peftivien  .  . 
IMahalloa.  •  •  • 
Mcilard  .... 
McUac  ..." 
Welven  .... 
Merleae  G-  St.  Léon 


Elyent  G*  Berien. 


t.  Conec , 


Mor  O  St.  < 

Nev«  

Nixon-?  ontdaven  . 
Nnlliae  .... 


fa  Trêve 
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16 


(> 
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«4  • 

10  . 

M  • 
14  . 


1  . 
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Parijet. 


FfIMf. 


T.it 
Feu. 
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S-Vi». 


Femerit-Cap  .  . 
Pemerlt-QoiDttn . 


Penraarch.  V.  Treonlué. 

Pcrptnet-Foifnant   14  ...  1  ...  1 

Peftivieo  •  ai  ...  1  ...  1 

Plenven  Foë'nant   11  ...  »  ...  o 

Pleovin   11  ...  1  ...  a 

Pleyben   46  ...  1  ...  1 

Plokaxnallec   n  ...  1  ...  s 

Ploïmor   x<  ...  1  ...  1 

PloeVen-Porsay   8  ...  1  ...  t 

Flogaftel-Daootlaa   )8  .  ,  .  1  .  .  .  1 

PlogafteLSt-Gemuin   14  ...  1  ...  1 

Plogonec.   45  ...  a  ...  1 

ViomeUn   M  ...  j  ...  r 

Plomodiern   )t  .  .  .  1  .  .  .  r 

Ploneow   j8  .  .  .  t  .  .  .  t 

Flonivel   }  .  .  .  t  .  .  .  r 

FloUao   )o  .  .  .  1  .  .  .  t 

Plonaray                                 .  56  ...  1  ...  1 

Ploogorf   }  ...  1  ...  o 

Ploogaer-Carhiiu   1»  ...  1  ...  o 
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Nota.  Dans  les  dénombrements  généraux  de  la 
Province  de  Bretagne  ,  on  compte  4024-  feux  & 
un  quart  de  feu  pour  le  diocefe  de  Cornouailles. 
Mais  en  fanant  l'addition  des  feux  que  comportent 
les  diverfes  paroiffes  de  ce  même  diocefe  ,  nous 
ne  trouvous  que  3881.  feux  entiers  ,  153.  tiers  de 
feu  &  1 16.  quarts  de  feu  ;  ce  qui  ne  donne  pour  le 
total  que  3994-  feux  entiers  &  un  tiers  de  feu. 

CORNOUAILLES  ,  Cornu  Galliœ  ,  pays  avec 
titre  de  comté  ,  qui  comprend  tout  le  diocefe  de 
Cornouailles  ou  Quimpercorcntin  ,  &  peut-être 
aufli  tout  le  diocefe  de  St.  Pol-de-Léon  ,  l'un  & 
l'autre  enBaflé-Bretagne.  Le  premiereftfitué  entre 
le  douzième  degré  47.  minutes  &  le  quatorzième 
degré  47.  minutes  de  longitude  ,  &  entre  le  qua- 
raote-feptieme  degré  4$.  minutes  &  le  quarante- 
huitième  degré  19.  minutes  de  latitude.  L'autre  , 
celui  de  St.  Pol-de-Léon,  s'étend  entre  le  douzième 
degré  48.  minutes  &  le  treizième  degré  <i.  minutes 
de  longitude  ,  &  entre  le  quarante-huitième  degré 
1 9.  minutes  &  le  quarante-huitième  degré  44.  mi- 
nutes de  latitude.  Ils  occupent  enfemble  une  éten- 
due de  pays  de  300.  lieues  quarrées  ou  environ.  Ce 
pays  eft  appelle  en  latin  Cornu  Gallix  ,  parce  qu'il 
forme  une  efpece  de  corne  ,  dont  la  baye  de  Douar- 
nenez  &  celle  de  Breft  rcmpliflent  le  vuide. 

Du  temps  de  Céfar  le  comté  de  Cornouailles 
étoit  habité  par  les  Curiofapiti ,  dans  le  diocefe  tîc 
Quimper ,  &  par  les  Ofifmii  dans  le  diocefe  de  St. 
Pol-de-Léon.  Sous  Honorius  ,  ces  deux  diocefes  fc 
trouvoient  compris  dans  la  troificme  Lyonuoife. 
Ils  fuivirent  depuis  le  fort  de  la  province  de  Bre- 
tagne. Voye\  cet  article  ,  tom.  1.  pag.  837.  Au 
refte ,  on  ne  doute  pas  que  le  pays  de  Cornouailles 
n'ait  pris  fon  nom  des  Bretons ,  qui  vinrent  du  pays 
de  Cornouailles  (  en  Angleterre  )  s'établir  dans  l'Ar- 
morique,  contrée  de  la  Gaule. 

CORNOUAILLES  ,  en  Franche-Comté.  Voye\ 
Corncux. 

CORNOZ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Vefoul ,  prévôté  de  Jutfey.  On  y  compte 
jû.  feux.  Cette  pareille  eft  fituée  fur  une  petite 
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rivière ,  à  3. 1.  S.  S.  O.  às  Juflèy ,  &  4.  &  trois 
quarts  O.  N.  O.  de  Vefoul. 

CORNU  Villeneuve  ,  en  Anjou,  diocefe  3c  élec- 
tion d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  1 10.  feux.  Cette  paroiflè  eû 
à  4. 1.  &  demie  S.  E.  d'Angers. 

CORNUA1LLE  (la)  .bourg,  en  Anjou, diocefe 
fit  élection  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  140.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  les  confins  de  la  province  de  Breta- 
gne ,  dans  une  contrée  agréable  &  fertile  ,  à  t.  L 
&  quart  O.  d'Angers  ,  &  4.  N.  E.  d'Ancenis. 
•  CORNUPUS  les  trois  Maries  ,  en  Bretagne, 
diocefe ,  parlement  ,  intendance  &  recette  de  Ren- 
nes. On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages.  Il  y  a  suffi 
des  bois. 

CORNUS ,  ville ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Mou- 
tauban ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  14.  feux 
30.  bellugues  &  un  quart  de  belluguc  de  feu. 
Cette  ville  eft  iîtuée  dans  une  contrée  monu- 
gneufe  ,  mais  fertile,  principalement  en  excelle» 
pâturages. 

CORNUS,  en  Quercy,  diocefe  &  élection  de 
Cahors ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  3.  feux  13.  bellugues  & 
une  demi-bcllugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  4.  L 
E.  N.  E.  de  Cahors. 

CORNUSSE  ,  en  Berry  ,  diocefe,  intendances: 
élection  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris.  Cn  ï 
compte  4$.  feux.  Cette  paroifle  ,  dont  la  feignecrie 
appartient  à  l'Archevêque  de  Eourges  ,  eft  urne 
dans  une  contrée  fertile  cn  grains  ,  &  où  il  y  a  de 
bons  pâturages ,  des  étangs  &  des  bois  ,  près  det 
confins  de  la  province  de  Bourbonnois  ,  à  5.  I.  & 
deux  tiers  S.  £.  de  Bourges  ,  ôt  à  2.  S.  0.  de 
Villequier.  % 

CORNY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  &  fergenterie 
d'Andely.  On  n'y  compte  point  de  feux  privilégiés, 
mais  feulement  $o.  feux  taillablcs.  Cette  parohle 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  , 
en  pâturages  &  en  fruits ,  à  deux  tiers  de  lieue  N.  E. 
d'Andely. 

CORNY  la  Ville  f>  la  Cenfe  de  Cornifcc ,  en 
Champagne ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élection  de  RethcL 
On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
&  demie  N.  E.  de  Rethel. 

COROMBLE  ,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
Ôt  rececette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  com- 
pte 88.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  O.  de  Se- 
mur-en-Auxois. 

CORON ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe  delà  Ro- 
chelle  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  Montreuit- Bellay.  On  y  compte  40e» 
feux.  Ce  bourg  eft  à  6.  lieues  O.  de  Montreuil- 
Bcllay. 

COROY  les  Machaux ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe &  élection  ds  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Châlons.  On  y  compte  46.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  cinq  lieues  E.  N.  E.  de  Rheims. 

COIlP  ou  Corps  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  &  élection  de  Grenoble.  On  y 
compte  un  demi  Ot,  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds 
nobles ,  &  4.  feux  trois  quarts  8c  un  quarante-hui- 
tième de  feu  pour  les  biens  taillablcs ,  y  compris  un 
quart  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  vallée ,  à  quelque  diftance 
de  la  rive  droite  duDrac,  fur  la  route  de  Grenoble 
à  Gap ,  a  une  lieue  &  tiers  N.  O.  de  Lefdiguieres ,  & 
8.  &  tiers  S.  S.  E.  de  Grenoble. 

CORPEAU, 
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CORPEAU,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Anton  ; 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Bcaune.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  2.1.  S.O.  de  Bcaune.  Son  terroir  eft 
fertile. 

CORPIERE  f>  Montreuil,  dans  le  Vexin-Fran- 
çois ,  diocefe  &  intendance  de  Rouen  ,  parlement 
de  Paris,  élection  de  Chaumont  &  Magny.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  &  89.  feux  taillables. 
Celte  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
l'Epte  ,  à  5.  I.  &  quart  O.  S.  O.  de  Chaumont. 

CORPOYER  la  Chapelle  ,  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon, 
bailliage  &  recette  de  Châtillon.  On  y  compte 
jo.  feux.  Cette  paroilïè  eft  fituce  au  pied  d'une 
montagne  ,  à  J.  I.  fie  demie  S.  de  Châtillon,  fie  2. 
0.  N.  O.  de  Chanccaux.  11  en  dépend  le  fief  de 
Garreloup. 

CORPOYER  les  Moines ,  en  Bourgogne ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bail- 
linge  &  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  1  $.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  demi-lieue  S.  S.  E.  de 
celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  &  elle 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CORPS,  »en  Dauphiné.  Voye\  Corp. 

CORPS  ,en  Poitou,  diocefe  de  Luçon  ,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Poitiers ,  élection  de 
Fontenay.  On  y  compte  iji.  feux.  Cette  pa- 
reille eft  à  trois  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Luçon. 

CORPSAINT  ou  Corfaint ,  diocefe  de  Langrcs, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ût  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  30.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  N.  O.  de  Semur-en- 
Auxois.  Il  y  paiTc  un  ruifleau  qui  eft  connu  fous  le 
nom  de  Vaunier. 

C0RQU1LLEROY  ,  dans  le  Gâtinois-François , 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Pa- 
ris ,  éle&ion  de  Nemours.  On  y  compte  118.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de 
Montargis. 

CORQUOY,  enBerry,  diocefe  fit  intendance 
de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'iflbu- 
dun.  On  y  compte  j  5.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Cher  , 
à  une  lieue  N.  O.  de  ChSteauneuf  ,  4.  S.  E. 
d'Hibudun  ,  fie  autant  S.  S.  O.  de  Bourges. 

CORRAVILLERS  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Bcfançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Vefoul,  prévôté  de  Faucogney. 
On  y  compte  98.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  montagneufe  ,  &  néanmoins 
abondante  en  pâturages ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
M.  E.  de  Faucogney. 

CORRAY,  en  Bretagne,  diocefe  fie  recette  de 
Quimper  ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  1 9.  feux  deux  tiers  fie  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  quatre  lieues  E.  N.  E.  de 
Quimper. 

CORRE  ,  petite  rivière  du  pays  de  Lomagnc ,  en 
Gafcogne,  qui,  après  un  cours  de  trois  ou  quatre 
lieues,  fe  jette  dans  la  Garonne,  à  quelque  diftance 
d'AuvUlars.  Elle  arrofe  le  territoire  de  quelques 
paroifles. 

CORREENTIER  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage &  recette  dcVcfoul  ,  prévoté  de  Jufley.  On 
y  compte  64.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
dans  une  contrée  montagneufe,  fur  la  Saône,  à 
a.l.  &d  emie  N.  E.  de  Jufley,  &  6.  &  demie  N.  N.  O. 
de  Vefoul. 

CORRENS  ,  en  Provence  ,  diocefe ,  parlement 
intendance  d'Aix,  viguerie  fit  recette  dcBrignolle. 
On  y  compte  9.  feux  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft 
lituée  fur  la  rive  droite  de  l'Argent .  dans  une  con- 
Tome  IL 
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tree  montagneufe  ,  mais  agréable  ,  à  1.  I.  Se  demie 
N.  de  Brignolle  ,  &  2.  S.  S.E.  de  Barjols. 

CORREZE,  rivière  du  Limofin ,  qui  prend  fa 
fonree  à  4. 1.  N.  N.  E.  de  Tulles  ,  pâlie  par  cette 
ville  ,  &  fe  jette  dans  la  Vezere  ,  à  une  lieue 
au-deiïbus  de  Brives.  Son  cours  eft  de  10.  limes 
ou  environ. 

CORREZE  ,  bourg,  en  Limofin,  diorefc  fit 
élection  de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux ,  in- 
tendance de  Limoges.  On  y  compte  feux.  Ce 
bourg  eft  fi  tué  dans  une  contrée  aflez  fertile  ,  fur. 
la  rivière  dont  il  porte  le  nom ,  à  deux  lieues  & 
quart  N.  N.  E.  de  Tulles ,  fit  quatorze  S.  £.  de 
Limoges. 

CORROBERT&  Coupigny.dans  la  Brie-Champe- 
noife  ,  diocefe  fie  intendance  de  Soiflons  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  élection  de  Château-Thierry.  On 
n'y  compte  que  3.  feux. 

CORSA1N  ,  en  Bourgogne.   Voye\  Corpfaint. 

CORSE,  bourg,  en  Anjou,  diocefe  &  élection 
d'Angers,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  400.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la 
rive  gauclie  du  Loir,  à  1.  1.  &  trois  quarts  N.  E. 
d'Angers. 

CORSELE.dansla  principauté  de  Dombes  .dio- 
cefe de  Lyon  ,  confeil  fourerain  de  Dombes ,  châ- 
tcllcnie  de  Toifley.  On  y  compte  tj.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  la  C  halaronne,  à  une 
lieue  £.  S.E.  de  Toifley  ,  fie  quatre  &  deux  tiers 
N.  N.  E.  de  Trévoux.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

CORSELIX  0  fes  Dépendances  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Troycs  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons,  élection  de  Sezanne.  On 
y  compte  43.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  N.  N.  E. 
de  Sezanne. 

CORSEPT  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Nantes  ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  ao.  feux  deux  tiers  fie  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Loire  ,  à  quelque  diftance  de  l'embouchure  de  ce 
fleuve  dans  l'Océan ,  à  7. 1.  O.  N.  O.  de  Nantes. 

CORSEULT  ,  en  Bretagne ,  diocefe  fit  recette 
de  Saint-Malo  ,  parlement  fi:  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  5  5.  feux  un  tiers  fie  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  a  une  petite  lieue  S.  E.  de  Plan- 
couet ,  2.  O.  N.  O.  de  Dinant ,  4.  S.  O.  de  Saint- 
Malo ,  10.  N.  O.  de  Rennes,  fit  28.  E.  N.  E.  de 
Quimper.  On  croit  avec  aflez  de  fondement  que  le 
village  de  Corfeult  eft  fitué  à-peu-près  en  la  place  de 
l'ancienne  ville  des  Curiofotites.  L'analogie  du  nom 
fit  les  indices  d'une  grande  ville  que  l'on  trouve  à 
Corfeult  fit  aux  environs  ,  confirment  ce  fentiment 
dont  on  peut  voir  les  preuves  qui  font  rapportées 
dans  le  tom.  1.  des  mémoires  de  l'académie  Royale 
des  inferiptions  fie  belles-lettres  de  Paris.  Voyc\ 
auflî  dans  ce  dictionnaire  ,  Curiofotites.  Depuis 
1738. ,  on  a  trouvé ,  en  fouillant  les  terres  aux  envi- 
rons de  Corfeult ,  des  médailles  de  prefque  tous  les 
Empereurs  du  haut  empire ,  jufqu'à  Pofthume.  Ces 
médailles  font  confervées  en  grand  nombre  dans  le 
cabinet  de  M.  de  Robiens,  Prélident  à  mortier  an 
parlement  de  Bretagne ,  lequel  a  auflî  en  fon  pou- 
voir une  petite  idole  de  bronze  ,  dont  l'index  de  la 
main  droite  eft  pofé  fur  la  bouche.  Cette  antique  a 
auflî  été  trouvée  h  Corfeult. 

CORS1EUX  ,  Corcica  ,  paroifle  &  chef-lieu  d'un 
ban  de  fon  nom ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  balliage  fit  recette  de  Bruyères.  On  y  com- 
pte 100.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituce  dans  une 
contrée  montagneufe , fie  néanmoins  abondante  en 
bons  pâturages. 

CORTALS ,  en  Rouflillon,  diocefe  de  Perpignan , 
confeil  fupérieur  fit  intendance  de  RouÛîllon  . 
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viguerie  de  Confiant.  On  n'y  compte  qne  6.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CORTAMBLAY  ,  annexe  de  la  paroifle  de  Ma- 
laye,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Mâcon  ,  parlement 
&  intendance  de  Dijon ,  bailliage  ck  recette  dcChâ- 
lon.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  communauté  cft 
fituée  en  pays  de  plaines ,  fur  la  rivière  de  Grofne , 
à  une  liene  S.  E.  de  Saint-Gengoux. 

CORTAMBERT ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  élec- 
tion ,  bailliage  &  recette  de  Mâcon  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Dijon  ,  juftice  du  Juge-Mage 
de  Cluny.  On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroiife  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Grofne ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  E.  de  Cluny. 

CORTELIN ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bailliage 
&  recette  de  Châlon ,  parlement  fie  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  10.  feux.  Ce  hameau  dépend 
de  la  paroiffe  de  St.  Remy ,  &  eft  à  une  lieue  S.  O. 
de  Châlon. 

CORTENAY ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  3c  intendance  de  Grenoble ,  élection  de 
Vienne.  On  y  compte  3.  feux  trois  quarts  ck  «m  dou- 
zième de  feu  pour  les  fonds-  nobles  ,  ck  un  feu  deux 
tiers  &  un  quatre-vingt-feizicme  de  feu  pour  les 
biens  taillables.ycompns  néanmoins  un  quatre-vingt- 
feizicme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  deux  lieues  de  la  rive  gauche  du 
Rhône,  ».  &  demie  N.  N.  E.  de  Bourgoin,  &  8.  & 
tiers  N.  E.  de  Vienne.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  &  principalement  en  pâturages. 

CORTERAt  .dans  le  Gâtinois-Orléanois, dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Montargis.  On  y  compte  1 9.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  S.  S.  E.  de  Montargis. 

CORTOT  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  &  bailliage 
de  Châlon ,  parlement  6i  intendance  de  Dijon  ,  ref- 
fort  de  Saint-Laurent.  On  y  compte  10.  feux.  Ce  ha- 
meau cil  à  1.  1.  S.  E.  de  C  hâlon. 

CORVJBERT  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de  Sécz , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion de  Mortagnc  ,  châtcllenie  de  Belleime.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  E.  N. 
E.  de  Bellefme. 

CORVÉES  (les)  .dans  le  Perche,  diocefe  &  élec- 
tion de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  à  4.  1.  &  demie  O. 
S.  O.  de  Chartres. 

CORVEYSS1A  ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage &  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Montdi- 
dier.  On  y  compte  xx.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  les  montagnes. 

CORZY  ou  Saint-André  de  Corzy ,  en  Breffe , 
diocefe  de  Lyon  ,  parlement  ck  intendance  de  Di- 
jon, élection ,  bailliage  ck  recette  de  Bourg,  man- 
dement de  Villars.  On  y  compte  1 1.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  Ôc 
en  pâturages ,  à  3.  I.  N.  N.  E.  de  Lyon  ,  &  x.  ck 
tiers  S.  O.  de  Villars. 
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COSLEDAN  ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Lefcar  , 
parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  féne- 
chauffée  &  recette  de  Morlas.  On  y  compte  10. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
agréable  ôt  fertile ,  à  x.  I.  N.  N.  E.  de  Morlas. 

COSME  ,  bourg ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Château-Gontier.  On  y  compte  1 14.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  3. 1»  &  quart  N.O.de  Château-Gontier. 

COSME  ,  dans  le  duché  de  B3r,  diocefe  de  Trê- 
ves ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine  , 
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bailliage  &  recette  de  Longuyon.  On  y  compte  3?. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fitucc  en  pays  de  pâturages. 

COSNAC  ou  Saint-Thorr.as  de  Cofnac ,  en  sàin. 
tonge  ,  diocefe  &  élection  de  Saintes ,  parlement 
de  Bordeaux ,  intendance  de  la  Rochelle.  On  y  com- 
pte 14  J.  ftux.  Ce  bourg  eft  limé  dans  une  contrée 
agréable  &  fertile  ,  à  quelque  diftanre  de  la  rive 
droite  de  la  Garonne,  à  7.  1.  S.  S.  O.  de  Saintes. 

COSNAC,  en  Limofin ,  diocefe  ôt  intendance  de 
Limoges ,  parlement  de  Bordeaux ,  élection  de  Bri- 
ves.  On  y  compte  1  io.  feux.  Cette  paroilTe  eft  à.  une 
demi-lieue  E.  S.  E.  de  Brives.  Son  terroir  eft  des 
plus  fertiles. 

COSNE  ,  ConJatc  ,  Cona  ,  ville ,  en  Nivernois 
diocefe  d'Auxcrrc  ,  parlement  de  Paris ,  intendance* 
d'Orléans  ,  élection  de  Gien.  On  y  compte  734. 
feux.  11  y  a  an  grenier  à  fel ,  une  églife  collégiale 
dont  les  bénéfices  font  à  la  collation  de  l'Evceue 
d'Auycrrc,  un  monaftere  de  Religieux  de  l'ordre  de 
Saint-Benoît,  un  monaftere  de  Religicufcs  du  mê- 
me ordre ,  tin  couvent  d'Auguftins,un  riche  prieuré 
de  l'ordre  de  St.  Jean  de  Jérufalem ,  un  hôpital,  &c. 
Cette  ville ,  quoique  petite  ,  cft  fort  bien  pea- 
plee  ,  &  fon  commerce  cft  allez  confidérable  ,  prin- 
cipalement en  couteaux  ,  en  cizeaux  tk  autres  on- 
vreges  de  fer  &  d'acier.  Elle  eft  lîtuée  dans  une  con- 
trée très-fertile  ,  &  où  il  y  a  quantité  de  mines  & 
de  forges  de  fer  ,  fur  la  rive  droite  de  la  Loire,  au 
confluent  de  la  petite  rivière  de  Noaym ,  à  6.  1.  & 
demie  S.  S.  E.  de  Gien ,  ck  9.  ck  tiers  N.  N.  0.  de 
Ncvers.  Long.  »o.  35.  t*>.  lat.  4*».  14.  40.  C'eftli 
grand'routc  de  Lyon  à  Paris  par  le  Bourbonoois  de 
le  Nivernois.  L'abbaye  de  Sr.  Laurent  les  Aubats , 
de  l'ordre  de  St.  Benoit ,  eft  à  1. 1.  S.  E.  de  la  ville 
de  Cofne. 

COSNE  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Nevers, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins ,  élec 
tion  de  Montluçon.  On  y  compte  88.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitiié  dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  bons 
pâruragcs ,  fur  un  ruifleau ,  qui  cft  connu  fous  le 
nom  d'QKil ,  à  4.  I.  &  tiers  N.  E.  de  Montluçon,  & 
3.  &  quart  S.  O.  de  Bourbon-l'Archambault.  11  s'y 
tient  tous  les  anse,  foires  qui  font  afllz  fréquentées. 

COSNE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ck  recette 
de  Châtillon.  On  y  compte  1 1.  feux.  Ce  hameau  eft 
'fitué  fur  la  Seine ,  à  4.  1.  ck  tiers  S.  S.  E.  de  Cliî- 
tillon  ,  &  à  une  demi-lieue  O.  N.  O.  de  Duefme.  11 
dépend  de  la  paroifle  de  Quemigny. 

COSNE  h  Barde  ,  en  l'érigr  rd ,  diocefe  &  élcc- 
tion  de  Sarlat ,  parlement  <3c  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  174.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
1. 1.  S.  E.  de  Bergerac ,  ck  9.  &  demie  O.  S.  0.  de 
Sarlat. 

COSNE  les  Bergerac  ,  en  Périgord  ,  diocefe  & 
élection  de  Sarlat,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  70.  ftux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne ,  à  une 
demi-lieue  O.  N.  O.  de  Eergerac.  Son  terroir  ett 
fertile  en  grains ,  en  vins ,  en  fruits  &  en  pâturages. 

COSSAY  ,  en  Anjou  ,  diocefe  de  la  Rochelle  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élection 
de  Montreuil-Bellay.  On  y  compte  89.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  6. 1.  S.  S.  O.  d'Angers ,  ck  6.  de  demie 
O.N.O.de  Muntreuil-Bellay.  On  recueille  dans  fon 
territoire  du  grain  ,  du  vin  ck  des  fruits  de  très- 
bonne  qualité. 

COSSAYE  ,  en  Nivernois ,  diocefe  &  élection 
de  Nevers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiife  eft 
fituée  dans  une  contrée  peu  fertile ,  fur  la  rivière 
d'AccoIaine  ,à  1. 1.  S.  S.  E.de  Derize,  &  6.  &  deux 
tiers  S.  E.  de  Nevers.  Il  y  a  un  prieuré  &  des  b<>is. 

COSSÉ  ,  bourg ,  en  Anjou  ,  diocefe  du  Mans , 
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parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Laval.  On  y  compte  $  30.  feux.  Ce  bourg ,  qu'on 
diltingue  par  le  furnom  de  Code  le  Vivoïn  ,  eft 
iîtué  fur  une  petite  rivière  ,  à  lieues  fit  tiers 
S.  O.  de  Laval ,  &  1.  &  tiers  N.  de  Craon.  Vaye\ 
Briilac  ,  dans  le  tom.  1.  de  ce  Dictionnaire. 

COSSE,  bourg  .dans  le  Main?,  diocefe  du  Mans, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion de  la  Flèche.  On  y  compte  129.  feux.  Ce  bourg, 
qu'on  diftingue  par  le  furnom  de  Coflé  en  Cham- 
pagne ,  cil  fitué  dans  une  contrée  affez  fertile  , 
à  6.  1.  &  tiers  N.  E.  delà  Flèche,  7.  &  tiers  O. 
S.  O.  du  Mans ,  &  8.  E.  un  quart  au  N.  de  Cofle- 
le-Vivoin. 

COSSIGNY,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe 
de  Meaux  ,  parlement ,  intendance  &  élection  de 
Paris. On  y  compte  11.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
lieue  E.  N.  E.  de  Bric-Comte-Robert  ,  &  5.  & 
demie  S.  E.  de  Paris.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  &  en  pâturages,  il  y  a  auili  beaucoup  de 
bois. 

COSTE  (la) ,  Cojia  ,  en  Provence ,  diocefe ,  vi- 
guerie  &  recette  d'Apt ,  parlement  &  intendance 
d'Aix."  On  y  compte  }.  feux  <k  un  huitième  de  feu 
de  cadaftre.  Cette  paroifle  eii  à  une  lieue  S.  O. 
d'Apt ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Ca- 
lavon.  Son  terroir  eft  peu  fertile.  On  y  recueille 
néanmoins  une  certaine  quantité  de  grain  ,  de  bon 
vin  oc  de  bonne  huile  :  la  montagne  de  Lcberon 
le  borne  du  coté  de  l'orient,  &  la  paroifle  eft  bâtie 
fur  le  penchant  de  cette  montagne. 

COSTE  (la)  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Vefoul  ,  prévôté  de  Faucogney.  On  y 
fompte  11.  feux.  Cette  communauté  elt  à  j.  1. 
S.  de  Faucogney. 

COSTE  (la)  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
de  Lodcve  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 3  a.  feux.  Cette  paroifle  eit  à  1.  1.  &  demie  S. 
E.  de  Lodeve. 

COS'l E  Brune  (la) ,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage 6i  recette  de  Baume.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté  cil  lituée  en  pays  de  montagnes. 

COSTE  Chaudc(la)  ou  la  Baftic-Cofte-Chaude, 
en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Siftcron  ,  parlement  ck 
intendance  de  Grenoble,  élection  de  Monteltmart , 
diftriô  du  pays  des  Baronnies.  On  y  compte  un 
douzième  &  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les 
fonds  nobles ,  &  un  quart  &  un  vingt-quatrième 
de  feu  pour  les  biens  taillables.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ôi  peu  fertile ,  à 
une  petite  diftance  du  village  des  Pilles  (  qui  dé- 
pend du  Comté-Venaiffin)  ,  &  de  Condorcet  en 
Dauphiné. 

La  terre  &  feigneurie  de  la  Bifiie-Cofte-Chaude, 
avec  celle  de  Curnur ,  qui  en  eft  peu  éloignée  ,  fut 
acquife  le  10.  Avril  1480.  par  noble  Antoine  de 
VdlifiicT,  Seigneur  de  Saint-1-  errécl ,  l'un  des  ayeux 
de  M.  de  PellijJ'ur  de  Saint  Fene'al ,  Préfidcnt  uni- 
que de  la  chambre  apoftolique  en  1763. ,  &  frerc 
de  l'Evéque  de  Carpentras.  Voye\  Carpentras  , 
Comté-Venaiflin  ,  Curnier  ,  Eyrolcs  ,  la  Garde- 
Paréol  ,  Saint-Férreol ,  ckc. 

COSTE  en  Cou  fan  (la)  ,  en  Forcft,  diocefe  de 
Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  , 
élection  de  Montbrifon.  On  y  compte  1 19.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  UN.  O.  de  Montbrifon. 

COST  E  de  la  Fare  (la)  ,  dans  le  Haut-Yivarais , 
en  Languedoc  ,  diocefe  de  Valence  ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  pa- 
roifle elt  lituée  dans  une  contrée  fort  montagneufe, 
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&  néanmoins  fertile  en  exccllcns  pâturages. 

COSTE  Faugi  ires  (la)  ,  dans  le  Velay ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  du  Puy  ,  parlement  de 
Touloufe,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  19.  feux. 

COS1  E  Saint-André"  (la),  Clivus  Santli  Andre*tt 
ville  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  &  élection  de  Vienne, 
parlement  ôc  intendance  de  Grenoble.  On  y  com- 
pte 8.  feux  un  feizieme  &  un  vingt-quatrième  da 
feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  1  3.  feux  un  demi  & 
un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles. Cette  ville  eft  fit  née  dans  une  contrée  renom- 
mée pour  fes  bons  vins  ,  à  7. 1.  0,  N.  O.  de  Greno- 
ble ,  &  6.  S.  E.  de  Vienne. 

COSTE  Saint-Antoine  de  Padoue  (la),  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  &  élection  de  Rhcims  ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  2$. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  & 
de  pâturages. 

COSTE  Suint-Antoine  de  Padouc  les  Pajfavant  , 
dans  le  BafCgny  ,cn  Champagne  ,  diocefe  de  Toul, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Langres.  On  y  compte  i(.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  mi-partie  de  France  &  de  Lorraine  ,  & 
elle  eft  à  ».  1.  &  tiers  S.  de  Darney  ,  &  8.  &  demie 
E.  N.  E.  de  Langres.  La  rivière  de  Saône  n'en  elt 
pas  éloignée.  Son  terroir  eft  aflez  fertile  &  agréable. 

CAUS1  ERAUSTE,  en  Qucrcy ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Cahors,  parlement  de  Touloufe,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  47. 
beltugues  &  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

COSTES  d'Aurecq  (les)  ,  en  Foreft ,  diocefe  & 
intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Montbrifon.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  de  grains  &.  de  bons  pâtu- 
rages. 

COSTES  de  Champfaur  (les),  en  Dauphiné, 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de 
Grenoble.  On  y  compte  un  quarante-huitième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  1.  feux  un  demi  3c 
un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillables, 
y  compris  néanmoins  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis. 

COSTES  de  Cotp*  (les)  ,  en  Dauphiné,  diocefe, 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Grenoble.  On 
y  compte  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les 
fonds  nobles ,  &  ».  feux  un  demi  &  un  huitième 
de  feu  pour  les  bieni  taillables  ,  y  compris  néan- 
moins un  vingt  -  quatrième  &  un  quatre  -  vingt- 
feizicme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Voy<\ 
Corps. 

COSTES  (  les  grandes  &  les  petites  ,  avec  la 
Maifon  fcigneuriale  ,  appellée  la  Cour  )  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  &  intendance  de  Châlons ,  parle- 
ment de  Paris,  élection  de  Vitry-le-François.  On 
y  compte  37.  feux  pour  les  grandes  Coftes  ,  &  1 
feux  pour  les  petites.  Ces  deux  communautés  font 
éloignées  l'une  de  l'autre  d'un  quart  de  lieue ,  &  elles 
font  à  {.  1.  &  tiers  S.  E.  de  Vitry-le-Francois. 

COSTOSA  ou  Coftouge  ,  en  Roufhllon  ,  dio- 
cefe de  Perpignan  ,  confeil  fupérieur ,  intendance , 
viguerie  ôt  recette  de  Roufhllon.  Ou  y  compte  1 8. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  près  des  contins* 
du  royaume  d'Efpagne  ,  à  2.  lieues  &  demie  E.  S. 
E.  de  Prats-de-Mouillou  ,  &  7.  ck  demie  S.  O.  de 
Perpignan.  Ce  n'eft  plus  qu'une  aide  de  la  paroifle 
de  Saint-Laurent  de  Cerda,  dont  elle  étoit  autre- 
fois la  paroifle  principale.  Son  églife  a  des  mar- 
ques d'une  très-grande  ancienneté.  Son  terroir  n'eit 
guère  fertile  qu'en  pâturages. 

COSWEILLER  ,  en  Alface ,  diocefe  de  Stras- 
bourg,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Alface, 
directoire  de  la  nobleflè.  Cn  y  compte  3».  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  entre  Strasbourg  dcSavcrne. 
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COTES  PArcy ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Vienne  ,  parlement  &  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  deux  tiers  un  vingt-quatrième 
&  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds 
nobles  ,  &  6.  feux  deux  tiers  un  vingt-quatrième 
&  un  quatre-vingr-feizieme  de  feu  pour  les  bk-ns 
taillables ,  y  compris  un  feizieme  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis. 

COTIGNAC  ,  Caflrum  de  Cotignaco ,  bourg  con- 
ficlérable  ,  avec  titre  de  baronn'e,  en  Provence  , 
diocefe  de  Fre'juls ,  parlement  &  intendance  d'Aix, 
viguerie  &  recette  de  Barjols.  On  y  compte  17. 
feux  de  cadaftre.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  con- 
trée montagneufe ,  mais  agréable  &  fertile  fur-tout 
enexeeltens  fruits  ,  à  a.  1.  E.dc  Barjols,  j.  N.  O. 
de  Lorgues ,  7.  &  demie  0.  N.  O.  de  Fréjuls ,  & 
11.  &  demie  E.  d'Aix.  Au  fommet  d'une  haute 
montagne,  à  un  tiers  de  lieue  N.  N.  O.  de  Cotignac, 
eft  une  fameufe  chapelle  fous  l'invocation  dcNotre- 
Damc  des  Grâces.  Elle  fut  érigée  vers  l'an  1  J10.  , 
comme  il  paroîc  par  la  bulle  de  Léon  X.  ,  du  17. 
Mars  t  Çn.  ,  qui  en  autorife  la  dévotion.  Dans  la 
fuite ,  cette  chapelle  fut  fous  la  direction  de  M. 
Eollhi-Ferrier ,  Prieur-Curé  de  Cotignac.  Ce  noble 
&  refpe&ablc  Prieur  voulant  entretenir  la  dévotion 
<les  peuples  envers  cette  chapelle ,  affemMa  à  Notre- 
Dame  des  Grâces  quelques  eccléfiaftiqucs,avec  lef- 
qucls  il  forma  une  maifon  ou  congrégation  à  l'inftar 
de  l'oratoire  de  Rome  ,  ou  de  Saint- Philippe  de 
Neri.  Il  obtint  pour  cet  effet  une  bulle  d'éreftion 
du  Pape  Clément  VIII. ,  de  l'an  1 J99. ,  par  laquelle 
on  voit  que  les  premiers  Prêtres  de  cette  congré- 
gation étoient  la  plupart  DoSeurs  ,  Chanoines  Si 
Théologaux  des  églifes  de  Marfcille ,  de  Graflê ,  &c. 
André  fod  ,  leur  Vice-Préfet  ou  Sous-Supérieur  , 
ayant  fait  un  voyage  à  Paris  quelques  années  après  , 
y  connut  l'oratoire  naiflant  de  M.  de  Berule  ,  &  en 
conçut  beaucoup  d'eftime.  11  écrivit  au  Préfet  ou 
Supérieur  de  la  congrégation  de  Notre-Dame  des 
Grâces ,  qu'  «  ayant  fouvent  vifité  la  congrégation 
u  &  compagnie  de  l'oratoire  de  Paris  ,  aififté  à 
»  leurs  oftices  ,  vu  Ôc  reconnu  la  fuave  odeur  de 
»  dévotion  qu'ils  répandoient  par-tout  par  leur 
»  converfation  &  vie  exemplaire  ;  il  le  prie  de  fça- 
»  voir  de  leur  compagnie  s'il  ne  ferait  pas  à  propos 
»  de  faire  union  avec  celle  de  Paris  ».  De  retour  à 
Notre-Dame  des  Grâces  ,  il  fit  encore  mieux  con- 
noitre  fon  projet  à  fes  confrères ,  &  fut  chargé  par 
eux  de  faire  des  proportions  d'union  de  leur  maifon 
à  celle  de  Berule.  Celui-ci  confentit  avec  joie  à 
ladite  union  qui  lui  fut  propofée  ,  &  qui  fut  accep- 
tée parade  du  14.  Janvier  1615.  ,  ratifié  le  30.  Mars 
fuivant  p3r  la  maifon  de  Paris  ,  homologué  à  la 
cour  eccléibftique  de  Fréjuls  ,  &  confirmé  depuis 
par  une  bulle  du  Pape  Urbain  VIII. ,  du  3.  Août 
1618. ,  enrëgiftrée  au  Parlement  de  Provence. 

Par  le  traité  d'union  ,  il  fut  accordé  à  la  maifon 
de  Notre-Dame  desGraces  qu'elle  ferait  la  première 
en  rang  après  celle  de  Paris ,  attendu  qu'elle  s'étoit 
donnéeavant  toutes  les  autres.  On  luiconferveraaufli 
le  privilège  d'élire  elle-même  fon  Supérieur  ,  tant 
qu'elle  aura  parmi  les  fujets  avec  lefquels  l'union 
s'étoit  faite  ,  le  nombre  compétent  pour  faire  ladite 
élection  ,  qui  enfuite  devra  être  confirmée  par  les 
Supérieurs  majeurs. 

Le  Sieur  Rotlin-Ferrier  conferva  toujours  beau- 
coup de  relation  &  entretint  commerce  de  lettres 
avec  la  Cardinal  Baronius.  On  conferve  plufieurs 
lettres  de  ce  Cardinal  dans  la  maifon  de  Notre- 
Dame  des  Grâces  ,  &  ces  lettres  forment  une  fuite 
qui  va  jufqu'à  l'an  1606. 


COU 

Voila  comment  la  maifon  de  Notre  -  Dîme 
des  Grâces  a  été  convertie  d'une  chapelle  fécu- 
liere  en  une  maifon  &  chapelle  de  Prêtres  de 
l'oratoire  de  Rome  ;  &  de  celle-ci  en  une  congré- 
gation de  Prêtres  de  l'oratoire  de  France, ou  de 
M.  de  Berule. 

On  dit  qu'il  s'eft  fait  à  cette  chapelle  un  grand 
nombre  de  miracles.  Aulïi  la  dévotion  y  eft  ti 
grande  ,  qu'on  y  vient  en  pèlerinage  non-feulement 
de  Provence  ,  mais  encore  des  provinces  voiunes. 
Le  Roi  Louis  XIV.  &  la  Reine  Anne  d'Autriche  , 
fa  mere  ,  la  vinrent  vifiter  ,  &  y  firent  leurs  dévo- 
tions en  1660. 

A  une  demi-lieue  de  la  chapelle  dont  nous  ve- 
nons de  parler,  eft  une  fontaine  qu'Honoré  Bouche 
appelle  mtraculeufe  ,  &  aux  eaux  de  laquelle  on 
attribue  bien  des  vertus.  Cette  fource  eft  appelJée 
dans  le  }  ays  ,  la  fontaine  de  Saint-Jofeph. 

COTS  ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gafcogne , 
diocefe  de  Montauban  ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  d'Aufrh  ,  éle&ion  de  Lomagne ,  dilirict 
des  Baronnies.  On  y  compte  a.  feux  &  7 a.  bellu- 
gues  de  feu.  Cette  paroiiîé  eft  à  3. 1.  &  tiers  S.O.de 
Verdun ,  &  7.  &  demie  S.  E.  de  Leictoure. 

COTTANCES.en  Fnrcft ,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Roanne. 
On  y  compte  118.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  agréable  &  fertile  ,  à  une  lieue  & 
demie  de  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  &  4.  &  tien 
N.  N.  E.  de  Montbrifon. 

COTTENCES  Saint-Hilaire  ,  en  Artois ,  diocefe 
de  St.  Orner  ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Lille ,  bailliage  &  re- 
cette de  Lillers.  On  y  compte  34.  feux  &  166.  per- 
fonnes.  Cotte  &  Saint-Hilaire  font  deux  para 
diftinétes  ,  qui  ne  forment  qu'une  feule  &  même 
communauté  ,  à  une  lieue  O.  N.  O,  de  Lillers. 

COTTENSON  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris , 
élection  de  Montereau.  On  y  compte  18.  feux, 
Cette  paroifle  eft  à  a.  I.  N.  N.  E.  de  Montereau. 

COTTENTIN  ,  pays  en  Normandie.  Voye\ 
Cofinances  &  Coutentin. 

COTTES  ù  Colionges  ,en  Bourgogne  ,  diocefe, 
élection  ,  bailliage  6c  recette  de  Mâcon  ,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  4). 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes ,  à  une  demi-lieue  N.  N.  E.  de  Cluny ,  &  à 
3. 1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Mâcon. 

COTTEVERARD  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  a.  feux  privilégiés  &  6c.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  de  tiers  N.  N.  E.  de  Rouen. 

COTTUN  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  éleélion 
de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  fergenterie  de  Cerizy.  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  O.  S.  0.  de  Bayeux. 
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COUAGAT  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  Se  recette 
de  Treguier  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  6.  feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  oh  l'on 
cultive  beaucoup  de  chanvre. 

COUANON  ou  Couvefnon  ,  petite  rivière  d'An- 
jou ,  qui  parte  par  Baugé  &  par  Beaufort ,  &  qui 
après  un  cours  de  cinq  ou  fix  lieues  fe  jette  dans 
l'Authion  au-deflous  de  Beaufort. 

COU  ARGUES ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance 
de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  la 
Charité.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  parodié  eft 
dans  une  fituation  des  plus  avantageufes  ,  à  quelque 
diilance  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,  preAjue  vis- 
à-vis 
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1-vts  de  Pouilly ,  à  une  lieue  S*  E.  de  Sancerre,  s. 
&  demie  N.  O.  de  la  Charité  ,  &  8.  N.  E.  de 
Bourges.  Il  y  a  un  château  des  plus  magnifiques , 
&  auquel  on  arrive  par  de  très-belles  allées.  Le 
pays  des  environs  cft  des  plus  agréables. 

COU  AT  (  le  )  ,  en  Auvergoe  ,  diocefe  de  Cler- 
xnont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins , 
élection  de  Gannat.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
paroùTe  cft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
ck  en  pâturages. 

COUBERON,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  fit  élection  de  Paris.  On  y 
compte  5$.  feux.  Cette  paroùTe  eft  à  une  lieue  N. 
U.  O.  de Chelles  ,  &  3.  E.  N.  E.  de  Paris.  Les  en- 
virons font  remplis  de  bois. 

COUBERT  ,  dans  la  Brie-Françpife ,  diocefe  , 
parlement  ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  80.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée  dans  une 
contrée  également  agréable  &  fertile  ,  à  une  demi- 
lieue  de  la  rive  droite  de  la  rivière  d'Yeres ,  à  cinq 
quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  Brie-Comte-Robert ,  & 
à  6. 1.  S.E.  de  Paris. 

Par  lettres  de  1720.  ,  la  terre  &  feigneurie  de 
Coubert  fut  érigée  en  comté  en  faveur  de  Samuel 
Bernard  ,  Coofeillcr  d'état ,  baptifé  le  19.  Octobre 
1651.  ,mort  en  là  quatre-vingt-huitième  année  le 
18.  Janvier  1739.  Il  avoit  époufé  i°.  Magdeleine 
Clergeau  ;  i°.  le  13.  Août  1710.  Pauline  -  Félicité 
de  Saint-Chamans  ,  fille  de  François  ,  Marquis  de 
Mery-fur-Seine,  &  de  Bonne  de  Chatelus.  Ses  enfants 
du  premier  lit ,  font ,  outre  la  défunte  Comtcflê  de 
Sagohe  ,  i°.  Samuel-Jacques  Bernard  ,  Comte  de 
Coubert ,  né  le  19.  Mai  1 686. ,  Maître  des  requêtes , 
Intendant  de  la  maifon  de  la  Reine  ,  Intendant  & 
Commandeur  de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint- 
Louis  ,  qui  a  époufé  le  jï.  Août  171  S*  Eliubeth- 
Louife  rnttitrde  la  Coftc-Mejfcliere ,  dont  (a)  Jac- 
ques-Samuel-Olivier Bernard  ,  Comte  de  Coubert , 
né  le  6.  Janvier  1730.  ;  (6)  Louife-Henriette-Mag- 
deleine  Bernard  ,  née  le  7.  Juillet  1719.  ,  mariée 
le  17.  Septembre  1739.  avec  Chrétien-Guillaume 
de  Lamoignon  ,  Préfident  du  parlement  de  Paris  , 
Marquis  de  Baville ,  &c.  ;  (c)  Louue-Olive-Félicité , 
née  le  7.  Juillet  1711.,  alliée  le  16.  Septembre  1739. 
avec  Nicolas -Hyacinthe  de  Montvalat  ,  Comte 
d'Antragues  ;  (d)  Elifabeth-Olive-Louife ,  née  le 
16.  Janvier  1716.  ,  mariée  le  1$.  Avril  1741.  avec 
N.  de  Saint-Simon-Courtaumer  ,  appelle  le  Comte 
de  Courtaumer  ;  (e)  Marie-Olive ,  née  le  14.  Août 
17x7. ,  alliée  le  18.  Mai  1743.  à  Jean-Baptifte  de 
Chabanes  ,  Comte  de  Pionzac  &  d'Apchon  ; 
(/)  une  autre  fille  i  i°.  Gabriel-Bernard  deRieux  , 
Préfident  au  parlement ,  allié  le  19.  Juin  1719.  à 
Suzanne-Marie-Henriette  de  Boulainvillert ,  née 
le  8.  Septembre  1696. ,  dont  Anne-GabrieL Henri 
Bernard  ,  dit  le  Préfident  de  Boulaiovillers ,  né  le 
10.  Décembre  1714. ,  Seigneur  de  Saint-Saire  ,  de 
Pafly-lez-Paris  &  de  Saint  -  Pol  de  Grefolles  , 
marié  i°.  le  16.  Avril  1746.  avec  Marie-Magde- 
leine  ,  fille  du  Marquis  du  Roure  ,  décédée  le  1 8. 
Avril  1748.  ,  laiffant  pour  fils  Charles- Armand- 
Henri-Gabricl  Bernard  de  Saint-Saire  ,  né  le  31. 
Mai  1747*  »  *°.  en  Septembre  1748.  avec  N.  de 
Halencourt  ,  Dame  de  Boulainvillcrs  ,  dont  des 
enfants.  Du  fécond  lit ,  le  Comte  de  Coubert ,  Sa- 
muel Bernard ,  mort  en  1739. ,  a  laifie  Bonne-Féli- 
cité Bernard  ,  née  le  20.  Septembre  1721. ,  mariée 
le  22.  Septembre  173 3.  à  François-Mathieu  Molé  , 
Préfident  du  parlement  de  Paris  ,  &c. 

COUBIAN  ,  forêt,  dans  le  diocefe  de  Quim- 
per ,  en  Baffe-Bretagne  .compofée  de  bois  de  haute- 
fûtaie  &  de  taillis  ;  oc  dont  on  tire  des  bois  de  char- 
pente &  de  conftruétion. 

COUBIZON  ou  Coubifon,  en  Rouergue,  dio- 
Tomc  II. 
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cefe  &  élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Tou- 
loufe,  intendance  de  Montauban.  On  y  compte  o. 
feux  Gc  10.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  aflèz  fertile ,  à  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  du  Lot ,  à  6. 1.  N.  E.  de 
Rhodès. 

.  COUBLANC  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  élec- 
tion ,  bailliage  de  recette  de  Maçon ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  2. 1.  &  demie  S.  de  la  Clayte  ,  & 
9.O.  S.  O.  de  Mâcon. 

COUBLANC,  en  Champagne,  diocefe  &  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  99.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Saulon,  à  4. 1.  S.  S.E.  de 
Langres. 

COUBONNE,  en  Dauphiné,  diocefe  de  Die  . 
parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  élection  de 
Montelimart.  On  y  compte  un  quart  &  un  feizieme 
de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  &  un  feu ,  un  tiers , 
un  douzième  &  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables  ,  y  compris  néanmoins  un  quart 
&  un  vingt-qoatrieme  de  feu  pour  les  fonds  af- 
franchis. 

COUBTADOUR  ,  en  Auvergne ,  diocefe  du 
Puy  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  26.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  2. 1.  N.  N.O.du  Puy  ,  &  e.  S.  E.  de 
Brioude. 

COUCEBŒUFS  ,  dans  le  Maine.  Voye* 
Couchebceufs. 

COUCHAN  ,  Abbatia  Sanfli  Michaelis  de  Cu- 
xano  ,  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît  &  en  règle  ,  du  diocefe  de  Perpignan ,  en 
RouffiUon ,  fituée  dans  une  vallée ,  à  quelque  dif- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Teth ,  à  une  lieue 
E.  S.  E.  de  Villefranche ,  fit  7.  &  demie  O.  S.  O.  de 
Perpignan.  On  la  nomme  Saint-Michel  de  Coxan 
ou  de  Cuzan.  Elle  jouit  au  moins  de  vingt  mille 
livres  de  rente.  Witica ,  Protaife  ,  Victor  ,  de  quel- 
ques autres  Prêtres  du  diocefe  d'Urgel ,  en  Cata- 
logne ,  étant  fortis  de  ce  diocefe  avec  la  permiluon 
de  WUadc  leur  Evêque,  paflerent  dans  celui  d'Elne, 
y  achetèrent  un  fonds  dans  un  lieu  appelle  Exalade, 
proche  de  la  rivière  de  la  Teth  ,  &  y  bâtirent  un 
monaftere  fous  l'invocation  de  St.  André.  Charles- 
le-Chauve  en  confirma  la  fondation  par  fon  pri- 
vilège donné  l'an  87  t.  C'eft  dans  cette  abbaye  ,  que 
fe  retira  Saint-Pierre  Urfeole,  Doge  de  Vcnife  ,  de 
où  il  mourut  en  978.  On  y  voit  encore  fon  tombeau 
fit  fes  reliques  dans  une  chapelle  de  l'églife  de  ce 
monaftere. 

COUCHÉ  ou  Coucé  ,  ville  ,  chef-lieu  d'un  ar- 
rondiffement  de  fon  nom,  en  Poitou ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  24$.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  un  ruiffeau  ,  auquel  on  donne  le  nom  de  Dive  , 
à  3. 1.  S.  S.  O.  de  Vivonne,  &  6.  &  demie  S.  S.  O. 
de  Poitiers.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en 
vins,  en  fruits  &  en  pâturages. 

COUCHEBENCHERET  ,  en  Bonrbonnois  , 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance &  élection  de  Moulins.  On  y  compte  36. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  deux  lieues  de 
l'Allier  ,  dans  une  contrée  mêlée  de  plaines  fit 
de  collines ,  abondante  en  grains  &  en  excellons 
pâturages. 

COUCHEBtEUFS , bourg,  dans  le  Maine  ,  dio- 
cefe fie  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tours.  On  y  compte  1 07.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  3. 1.  N.  N.  E.  du  Mans ,  de  une  S.  E.  de 
Ballon. 

COUCHEREL  ,  dans  la  Brie-Champeooife  , 
diocefe  fie  élection  de  Meaux,  parlementé  inteo- 
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dance  dé  Paris.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  3.  1.  Ôc  tiers  O.  N.  O.  de  Meaux  ,ôc  ».  0c  demie 
N.  N.  O.dclaFerté. 

COUCHES,  bourg  avec  un  bailliage  &  une  châ- 
tellcnie  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bailliage  &  re- 
cette d'Autun,  parlement  &  intendance  de  Dijon. 
On  y  compte  1 94.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1.  E.  S.  E. 
d'Autun,  &  3. &  demie  N.  E.  de  Montcenis.  Il  y 
a  un  prieuré ,  fous  le  titre  de  Saint-Georges  ,  qui 
étoit  uni  au  collège  des  Jcfuites  d'Autun  ;uneéglife 
collégiale  ,  fous  l'invocation  de  Saint-Nicolas ,  fon- 
dée en  1464.  par  Louife  de  la  Tour  ,  femme  de 
Claude  de  Montagu  -,  un  archiprêtré  Ôc  une  paroiflè 
fous  le  titre  de  Saint-Martin  ;  un  hôpital  deflèrvi 
par  des  Religieufes  ;  une  châtellcnie  Royale,  dont 
la  moitié ,  qui  appartient  au  Roi,  eft  engagée  à  un 
Seigneur  particulier ,  ôc  l'autre  moitié  appartenoit 
aux  Jcfuites  d'Autun  ;  deux  baronnies ,  qui  ont  des 
Seigneurs  particuliers  ,ôcc.  Le  prieuré  ,  l'eglife  pa- 
roiifiale  ôc  la  châtellcnie  font  du  bailliage  d'Autun  , 
dans  la  partie  de  Couches  appcllce  en  royauté.  L'c- 
glife  collégiale  &  les  deux  baronnies  font  du  bailliage 
de  Montcenis  dans  La  partie  de  Couches  en  duché. 
Pour  la  paroiffe  de  Saint-Martin  de  Couches ,  on 
compte  en  particulier  1 1  $.  feux  j  ce  qui  fait  en  tout 
309.  feux.  Si  à  cela  on  ajoute  les  71.  feux  de  la  com- 
munauté de  Saint-Maurice-les-Couches  ,  au  bail- 
liage de  Montcenis  ,  à  une  demi-lieue  N.  N.  E. 
du  bourg  de  Couches  ,  on  aura ,  pour  le  total  , 
380.  feux. 

La  terre  ÔC  féigneurie  de  Couches  eft  une  ancienne 
baronnie  ,  qui  fut  d'abord  pofledée  par  la  maifon 
de  Baufremont ,  de  laquelle  elle  paffa  en  1  <  1 5. dans 
celle  de  Montagu ,  par  le  mariage  de  Marie  de 
Baufremont ,  Dame  de  Couches,  avec  Etienne  de 
Montagu  ,  Seigneur  de  Sombernon.  Celui-ci  avoit 
pour  trifayeul  Alexandre  de  Bourgogne,  Sire  de  Mon- 
tagu ,  fils  puîné  de  Hugues  IV.,  Duc  de  Bourgogne  , 
&  d'Alix  de  Lorraine.  Marie  de  Baufremont  eut 
pour  fécond  fils  Philibert  de  Montagu  ,  qui  eut  en 
partage  la  baronnie  de  Couches,  &  futpere  de  Hu- 
gues ,  allié  à  Jeanne  de  Saillenay  ou  Seignelay,  dont 
naquit  Philibert  II.  Celui-ci  époufa  le  6.  Avril  1 J99. 
Jeanne  de  Ifienne ,  qui  le  fit  pere  de  Jean  de  Mon- 
tagu II.  du  nom ,  marié  à  Jeanne  de  Mello  ,  Dame 
d'Efpoiffes.  Leur  fils  aîné  ,  Claude  de  Montagu  , 
Baron  de  Couches ,  ôcc. ,  Chevalier  de  la  Toifon 
d'Or  (  le  même  qui  fonda  le  14.  Janvier  1469. 
avec  fa  femme  Louife  de  la  Tour  i1 Auvergne ,  la 
collégiale  de  Couches  ,  compofée  d'un  Prévôt  &  de 
cinq  Chanoines  )  ,  fut  tué  au  combat  de  BulTy  en 
1470.,  fans  laiflcr  de  poftérité.  Sa  tante,  Cathe- 
rine de  Montagu ,  femme  d'Alexandre  de  Bie\i  ,fut 
fon  héritière  ôc  eut  pour  fille  unique,  Suzanne  de 
Blezy  ,  mariée  à  Chriftophlcde  Rochechouart ,  Sei- 
gneur de  Chandenier.  De  cette  alliance  naquit ,  en- 
tr'autres  enfants  ,  Philippe  de  Rochechouart-Cban- 
denier  ,  Baron  de  Couches  ôc  de  Marigny-fur-Ou- 
che ,  qui ,  de  Françoife  de  Bcaufort-Montboijfier ,  eut 
Philippe  II.  du  nom ,  mort  fans  poftérité  de  fa 
femme  Louife  iCAgey.  La  baronnie  de  Couches 
paffa  alors  à  fon  coufin-germain  Henri-Anne  For , 
Baron  d'Antigny ,  fils  de  François  Pot  ,  Seigneur 
de  Chaflingrimont ,  ôt  de  Gabrielle  de  Rochechouart. 
Sa  fille  unique  ôc  héritière  fe  maria  le  premier  Fé- 
vrier 1663.  a  Jean  de  Fttligny-Damas  ,  Comte  de 
Sandaucourt ,  fubftitné  au  nom  de  Damas ,  du  chef 
de  fa  mere  Marie  de  Damas ,  fille  ôt  héritière  de 
Jean  de  Damas ,  Seigneur  de  Sandaucourt ,  Gou« 
verneur  d'Aux'erre  ôc  de  Nicole  de  Beauvau,  ma- 
riée le  30.  Juin  1$ 96.  à  Nicolas  ,  Seigneur  de  Fu- 
ligny,  filsd'Edme,  Seigneur  de  Fuligny,  ôc  de  Phi- 
lippe <\e  Balidart ,  ôt  petit-fils  de  Michel ,  dont  le 
pere  Robert  de  Fuligny  ,  tué  à  la  bataille  de  Ra* 
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▼ennele  ti.  Avril  151a.,  avoit  époufé  Jeanne  da 
Fay ,  Ôt  avoit  pour  bifayeul  Guillaume,  Seigneurie 
Fuligny  en  1  {87.  On  voit  dans  l'églife  de  Fuligny  ; 
le  tombeau  de  François  de  Fuligny  ,thevalier-Ban- 
ncret  en  1 100. 

Chriftine  -  Charlotte  Por-  de  -  Rochechouart ,  la 
me  me  qui  époufa  ,  le  premier  Février  1663.  , 
Jean  de  FuUgny.Damas ,  Comte  de  Sandaucourt, 
fut  mere  de  Jean  de  Fuligny  ,  né  en  1 679. ,  Comte 
ôt  Grand-Cuftode  de  Lyon  ,  Abbé  de  Savigny  i 
vivant  en  1750. ,  ôt  de  Henri- Anne  de  Fuligny- 
Damas ,  Comte  de  Rochechouart ,  Baron  de  Cou- 
ches ,  de  Marigny-fur-Ouche ,  d'Aubigny  ,  Seigneur 
d'Agey,  né  en  Mai  1669.  ,  mort  le  14.  Février 
174$. ,  laifïant  de  fa  féconde  femme  ,  Marie  Ga- 
brielle de  Pont-de-Renncpont ,  mariée  en  173$., 
i°.  Antoine-Alexandre-Céfar  ,  appelle  le  Marquis 
de  Fuligny,  né  le  17.  Février  1736.;  i°.  Jcan- 
Baptifte-François  -  Gabriel ,  Chevalier  de  Malte, 
né  le  13.  Septembre  1739.  ;  30.  Charlotte -Euf. 
tache-Sophie  ,  née  le  11.  Décembre  1741. ,  Cha- 
noi nèfle  de  Rcmiremont  en  Février  1750. 

La  baronnie  de  Couches  fut  vendue  à  Paul  de 
Loriol  de  Chaudière ,  Comte  de  Digoine  ,  décédé 
en  1744.,  ne  iaiffant  que  trois  filles  de  fa  femme 
Marie-Eléonor  de  Saux  de  Tavannes  du  Rliytt. 
L'aînée ,  Marie-Anne  de  Loriol ,  a  époufe  en  1715. 
François  -  Marie  de  la  Magdeleine  ,  Comte  de 
Ragny  ,  Baron  de  Marcilly  &  d'Epery ,  ôc  de  Cou- 
ches  depuis  la  mort  de  fon  beaupere.  Voye\  Ragny. 

Il  y  a  actuellement  deux  poflefleurs  de  la  baron- 
nie de  Couches.  La  moitié  ,  appellée  •  la  Crmje , 
appartient  au  Comte  de  Ragny ,  ôc  comprend  partie 
du  bourg  de  Couches-Saint-Maurice,  Créot.Maze- 
nay  ,  Nion  ôt  Noiron  ,  ôc  partie  de  Saim-Gervais 
&  de  St.  Gilles  L'autre  moitié, dite  la  Montagne, 
appartient  à  M.  de  Siry  de  Marigny  ,  Préfîdent 
aux  enquêtes  du  parlement  de  Paris  ,  Ôc  comprend 
Effertaine  ,  Saint-Jean-de-Trizy  ,  partie  de  Per- 
reuil ,  ôcc.  Nous  ignorons  en  quel  temps  s'eft  faite 
cette  divifion.  Ce  qu'il  y  a  de  certain ,  c'eft  que  1rs 
deux  Barons  nomment  alternativement  le  Prévôt 
&  les  Chanoines  de  la  collégiale  de  Couches. 

COUCHEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  ôc  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  1 10.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fiinéc 
au  pied  d'une  roche  ,  dans  un  pays  également  beau 
ôc  fertile  ,  à  une  lieue  ôc  tiers  S.  O.  de  Dijon ,  & 
ï.  ôc  demie  N.  de  Nuyts.  On  y  recueille  de  bon  vin. 

COUC1S  ou  Coucy  ,  en  Champagne ,  diocefe  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Crû- 
Ions  ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  60.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  nne  lieue  E.  S.  E.  de  Rethel. 

COUCOURS  ,  en  Bretagne ,  diocefe  Ôc  recette 
de  Vannes  ,  parlement  ôc  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  6.  feux  deux  tiers  ôc  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de 
pâturages. 

COUCY  le  Châtel  ôc  Coucy  la  Ville ,  ville  avec 
titre  de  marquifat  ,  bailliage ,  maîtrife  particulière 
des  eaux  &  forêts ,  grenier  à  fel ,  prieuré  de  l'ordre 
de  Saint-Benoit ,  qui  vaut  au  moins  3000.  liv.  de 
rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  ,  &c.  ;  dans  le 
Laonnois  ,  au  gouvernement  général  de  l'Hle-dc- 
France ,  diocefe  Ôt  élection  de  Laon ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Soiflbns.  On  y  compte 
117.  feux  pour  Coucy-Ie-Châtel ,  ôc  33.  feux  pour 
Coucy-la-Ville ,  Neuville  ôc  fes  dépendances  ;  ce 
qui  fait  en  tout  a$o.  feux.  Coucy-le-Châtel  eft  fi- 
tué  fur  une  montagne  ,  à  une  petite  diftanre  S« 
O.  de  Coucy-la-Ville ,  à  3.  1.  N.  N.  O.  de  Soiflbns, 
t.  S.  E.  de  Chaulny ,  4.  E.  S.  E.  de  Noyon  ,  4- 
ôc  demie  O.  S.  O.  de  Laon ,  6.  Si  tiers  E.  N.  E. 
de  Compiegne  ,  ôc  19.  N.  E.  de  Paris.  Lon« 
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gitude  î!.  o.  $o.  latitude  49.  31.  1$. 

Hincmar,  dans  la  vie  de  Saint- Remy  ,  ôc  Flo- 
doard  ,  dans  i'hiltoire  de  l'églife  de  Rheims  ôt 
dans  fa  chronologie  ,  font  mention  de  Coucy. 
Flodoard ,  fur  l'an  927.  ,  le  nomme  Codiciacum 
Epifcovi  Remcitfis  Cajhum.  Les  modernes  l'appel- 
lent doeeium  ,  Coteium  ,  Cociacum.  11  eft  confiant 
que  Coucy  a  appartenu  aux  Archevêques  de  Rheims, 
qui  fur  la  fin  du  dixième  fiecie  le  donnèrent  aux 
Moines  de  l'abbaye  de  Saint-Remy.  Dans  la  fuite 
ceux-ci  en  firent  don  ,  fous  le  titre  de  fief ,  à 
divers  Chevaliers.  Enguerand  de  Boves  étoit  Sei- 
gneur de  Coucy  fous  le  règne  de  Philippe  I.  ;  & 
ta  poftérité  mafeuline  en  jouit  jufqu'au  règne  de 
Philippe  le  Bel  ,  qu'Enguerand  IV.  étant  mort 
fans  enfants,  Enguerand  V.  de  Cuines  lui  fuccéda , 
du  chef  de  fa  mere  ,  Alix  de  Coucy  ,  fœur  d'En- 
guerand  IV. ,  &  femme  d'Arnoul ,  Comte  de  Gui- 
nés.  Enguerand  V.  laifla  Coucy  à  Marie  fa  fille  , 
qui  vendit  cette  feigneurie  à  Louis  de  France  , 
Duc  d'Orléans  ,  aycul  du  Roi  Louis  XII. ,  par 
lequel  elle  fut  unie  au  'domaine  de  la  Couronne. 
Le  Roi  Louis  XIV.  donna  Coucy  en  appanage 
à  Philippe  de  France  ,  Duc  d'Orléans  ,  fon  frere 
unique  ;  Ôt  le  Duc  d'Orléans,  fon  arrierc-petit-fils, 
en  jouit  aujourd'hui  (en  1763.). 

Quelque  petite  que  foit  la  ville  de  Coucy ,  on 
ne  laifle  pas  que  de  la  divifer  en  haute  Ôt  balle  ' 
ville.  C'cft  à  la  première  que  l'on  donne  le  nom 
de  Coucy-le-Châtel  ;  ôc  elle  eft  ainfi  nommée  à 
caufe  de  fon  château  ,  autrefois  très-important  , 
&  dont  il  ne  refte  plus  qu'une  tour  qui  eft  ex- 
traordinaire par  fa  hauteur ,  fa  folidité  ôc  fa  grof- 
feur.  On  remarque  fur  cette  tour  la  figure  d'un 
des  Enguerands  de  Coucy  ,  qui  eft  repréfenté  le 
fabre  à  la  main ,  couvert  d'un  bouclier ,  &  com- 
battant un  lion  ,  qu'il  tua,  dit-on ,  tête-à-tête  ,  Ôc 
lequel  avoit  fait  des  ravages  infinis  dans  la  forêt 
de  ce  Seigneur.  Apparemment  que  ce  lion  avoit  été 
apporté  d'Afrique ,  fit  qu'enfuite  il  s'étoit  échappé. 

Feu  le  Duc  d'Orléans  ,  qui  a  lauTé  en  tant  d'en- 
droits ,  des  marques  éclatantes  de  fa  bienfaifance 
ôc  de  fa  charité  ,  a  fait  bâtir  à  Coucy-le-Châicl , 
un  hôtel-Dieu  où  font  dix  lits  pour  les  pauvres 
malades  de  la  ville  ,  lefqucls  font  foignés  par  des 
fœurs  dévotes.  Pour  doter  cet  hôtel-Dieu  ,  le  Prince 
a  obtenu  l'union  de  trois  maladreries  des  environs  ; 
&  outre  cela  ,  il  y  a  affefté  plufieurs  mille  liv. 
de  rente  à  prendre  fur  le  domaine  de  Coucy. 
Cette  ville  ,  au  refte  ,  a  été  affiégée  fit  prife  deux 
fois  ;  la  première  en  141 1.  ,&  la  féconde  en  142}. 

COUCY  le\  Aiype ,  dans  le  Laonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l*lfle-de-France ,  dioceic  fit 
élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Soiflbns.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1. 1.  E.  S.  E.  de  Laon. 

COUDAT  ou  Condat ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Clermont,  parlement  de  Paris ,  élection  ôc  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  194.  feux.  Cette 
paroifle  cftfituée  en  pays  fertile,  à  10.  lieues  O. 
de  Riom. 

COUDDEKERQUE  ,  en  partie,  l'autre  partie 
dépendant  de  la  fubdélégation  deDunkerque,  dans 
la  Flandre-Maritime  ,  diocefe  d'Y  près,  parlement 
de  Douay  ,  intendance  de  Lille  ,  fubdélégation  de 
Bergues.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituéeen  pays  de  bons  pâturages. 

COUDER  (  le  )  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris  .intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  1 6.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  bons 


pâturages. 
COUDI 


COUDERC  ,  en  Limofin  ,  diocefe  ôc  élection  de 
Tulles ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de 


COU  4S7 

Limoges.  On  y  compte  9.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contréee  aflez  fertile. 

COUDES  ,  en  Bourgogne.  Voyc\  l'Hôpital-le- 
Mercier. 

COUDEVILLE  ,  en  Normandie,  diocefe  ôc 
élection  de  Coûtances ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendance de  Caen  ,  fergenterie  de  Saint-Pair.  On 
y  compte  1 8  5.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dansune 
contrée  fertile  engrninsôc  en  pâturages,  à  une  lieue 
ôt  demie  N.  E.  de  Granville ,  ôc  4.  S.  S.  O.  de  Coû- 
tances. 

COUDON  ,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  intendance 
ôc  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux. 
On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
un  pays  afièz  abondant  ,  principalement  en  pâ- 
turages. 

COUDONS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ôc  recette 
d'Aleth  ,  parlement  ôc  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  $8.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  ôc  deux  tiers  S.  O.  d'Aleth. 

COUDOUGNAN ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ôc 
recette  de  Nifmes ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  petite  rivière  de  Rhofny ,  à  3.  I.  S.  O.  de  Nif- 
mes. Son  terroir  eft  fertile  Ôc  agréable. 

COUDOULET  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ôc  re- 
cette d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc,  doyenné 
de  Bagnols.  On  y  compte  6].  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  excellent  vin , 
à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  du  Rhône  ,  à 
une  demi-lieue  S.  de  Chufclan ,  à  une  lieue  S.  S.  E. 
de  Bagnols ,  une  O.  N.  O.  de  Caderoufle  ,  ôc  4.  ôc 
ôc  demie  N.  E.  d'Uzès.  Vayc\  Codolet. 

COUDOYE  ,  hameau  de  la  paroifle  d'Avenne  ou 
Avoine ,  en  Touraine ,  diocefe  ôc  intendance  de 
Tours ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Chinon, 
On  n'y  compte  point  de  feux  féparément  d'Avenne. 
Ce  hameau  eft  litué  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire  , 
à  urfe  lieue  S.  O.  de  la  Chapelle-Blanche ,  une  &  2. 
tiers  N.  E.  de  Fontcvrault ,  ».  N.  O.  de  Chinon  ,  3. 
E.  S.  E.  de  Saumur ,  ôc  9. 0.  S.O.  de  Tours.  Nous 
ne  plaçons  ici  le  hameau  de  Coudoyé  ,  que  pour 
rapporter  ce  qui  fuit.  AumoisdeJuin  1763.  (cft- 
îl  dit  dans  la  gazette  du  commerce  ,  de  Paris  ,  du 
mardi  26.  Juillet  1763.  ,  n".  34.  ,  pag.  152.,  art. 
de  Saumur  )  ,  on  ouvrit  à  Coudoyé  ,  fur  le  terrein 
de  l'abbaye  de  Fontevrault ,  une  mine  qu'on  allure 
être  très-riche  en  argent ,  ôc  dans  laquelle  il  y  a  de 
l'or.  Cette  mine  eft  h  abondante  Ôc  fi  peu  profonde  , 
qu'à  quatre  pieds  en  terre,  on  trouve  du  minéral , 
dont  on  a  déjà  tiré  une  grande  quantité  ,  fie  qu'on 
fond  actuellement.  Unpayfan des  environs  de  cette 
mine  ,  qui  avoit  ramafle  quelques  morreaux  de  mi- 
néral ,  lefquels  fe  trouvent  aflez  communément  en 
fouillant  la  fuperficie  de  ce  terrein ,  les  porta  chez 
un  fondeur  de  Saumur.  Celui-ci  connut,  par  les 
eflais  qu'il  fit ,  qu'ils  contenoient  de  l'argent  ôc  de 
l'or.  Après  des  épreuves  réitérées  ôc  plus  confidé- 
rabies ,  dont  le  fuccès  confirmâtes  premières,  il  fe 
rendit  à  Paris  avec  fes  épreuves  ôc  de  la  matière 
pour  en  faire  de  nouvelles  ,  ôc  s'adrefla  à  M.  Moret 
Thédore ,  qui  obtint  du  Roi  le  privilège  exclulif 
d'ouvrir  ôc  d'exploiter  cette  mine  à  fes  niques ,  pé- 
rils ôc  fortune,  pendant  dix-huit  mois ,  avec  cent 
hommes  feulement  i  lequel  temps  pafle ,  elle  retour- 
nera au  Roi. 

L'ouverture  de  la  mine  fur  le  bord  de  la  Loire  , 
eft  un  quarré  d'environ  vingt  pieds.  Les  premières 
terres  font  rouges  ,  mêlées  d'un  cailloutage  de  mê- 
me couleur,  à  quatre  pieds  de  profondeur ,  où  fe 
trouve  le  minéral.  La  terre  eft  auffi  noire  que  celle 
des  carrières  de  charbon  de  terre.  Le  minéral  eft 


Digitized  by  Google 


488  COU 

f)lus  abondant  à  mefure  que  l'on  fouille.  Des  mou- 
ins  vont  jour  de  nuit  pour  les  épuifements.  On 
trouve  du  minéral  depuis  un  quarteron  jufqu'à  huit 
&  dix  livres  ,  de  différentes  formes  &  figures.  On 
en  a  vu  un  morceau  d'environ  huit  pouces  d'épaif- 
feur ,  fur  trois  à  quatre  pieds  de  longueur  de  largeur. 
La  fuperficie  eft  d'un  beau  noir  qui  ne  perd  cette 
couleur  que  par  le  frottement.  La  matière  qu'Us 
contiennent ,  eft  plus  blanche  de  plus  pure  dans  les 
uns  que  dans  les  autres.  Le  plus  abondant  de  cette 
mine  paroitétre  fous  la  Loire.  L'églife  de  Cande 
(  à  une  lieue  N.  N.  £.  de  Fontevrault  ) ,  eft  bâtie 
fur  ce  fonds.  Le  terrein  eft  le  même  fur  toute  la  fu- 
perficie ,  dans  une  étendue  d'environ  fix  lieues  de 
circonférence.  On  fouille  les  ouvriers  quand  ils  quit- 
tent la  mine  ;  ce  qu'on  ne  faifoit  pas  d'abord.  Us 
gagnent  quinze  fols  par  jour ,  &  font  payés  exac- 
tement. Ils  n'ont  aucun  jour  de  perte.  Mais  on  ne 
tire  pas  parti  de  tout  leur  temps. ,  parce  que  les  ex- 
halaifons  fulphureufes ,  qui  commencent  à  fortir 
de  la  mine  ,  les  empêchent  de  travailler  afttdue- 
ment.  Tel  eft  le  premier  avis  qu'on  a  reçu  au  fujet 
de  la  mine  dont  il  s'agit.  Mais  un  avis  poftérieur 
(inféré  dans  la  même  gazette  du  commerce,  Pa- 
ris, du  mardi  2$.  Octobre  1763. )  femble,  finon 
détruire  totalement  ce  fait ,  du  moins  le  diminuer 
confidérablement& quant  à  la  vérité  ,  de  quant  aux 
avantages  qu'on  auroit  pu  fe  promettre  de  la  décou- 
verte de  cette  mine.  Il  eft  dit  dans  ce  dernier  avis  , 
i°.  a  que  la  mine  dont  il  eft  queftion,  n'eft  point 
»  riche  en  argent ,  qu'il  ne  s'y  eft  rencontré  d'or 
»  que  ce  qu'il  en  falloit  pour  l'appeller  un  atome  ; 
»  i°.  qu'elle  n'eft  point  à  Coudoyé  ,  paroifle  d'A- 
»  voine  .mais  qu'elle  eft  fituée  au  lieu  dit  le  Veron , 
»  paroifle  dcSavigny  (  à  une  lieue  £.  de  Montforeau, 
»  de  une  &  tiers  N.  E.  de  Fontevrault)  ;  3*.  qu'elle 
v  n'eft  point  fort  abondante,&  qu'il  eft  bien  des  jours 
»  où  les  ouvriers ,  en  grand  nombre,  n'en  tirent  pas 
»  cent  livres  pefant ,  &  toujours  plus  bas  que  quatre 
»  pieds;  4".  que  le  fleur  Moret Théodore, que  l'on 
»  dit  être  celui  à  qui  le  Roi  en  a  accordé  le  privilège , 
m  n'exifte  point;  j°.  que  le  nombre  des  ouvriers  n'eft 
»  point  fixe  ;  6*.  que  par  le  privilège  accordé ,  il  n'eft 
«point dit,  que  , paile  dix-huit  mois  , cette  mine 
»  retournera  au  Roi  ;7°.  que  cette  mine  a  plus  de 
»  trente  ouvertures  fur  le  bord  de  la  Loire;  8Q.  qu'il 
»  n'y  a  jamais  eu  de  moulins  ni  de  machines  pour 
v  épuifer  les  eaux ,  de  que  l'on  ne  s'eft  jamais  fervt 
»  que  de  petits-féaux  ;  90.  qu'il  eft  dénué  de  preu- 
v  ves  que  le  plus  abondant  de  cette  mine  foit  fous 
»»  la  Loire;  de  io°.  que  tous  les  ouvriers  ne  font  point 
5»  payés  au  même  prix  ,  qu'ils  ne  le  font  que  pour 
»  les  jours  où  ils  travaillent  ,&  qu'ils  n'ont  jamais 
»  fufpendu  leurs  travaux  pour  raifon  d'exhalaifons 
»  fulphureufes. 

Ces  deux  avis  ,  fi  différens  l'un  de  l'autre ,  en 
font  defirer  un  troifieme  qui  conftate  au  vrai  l'état 
de  cette  mine  ,  &  en  donne  une  notice  plus  par- 
ticulière. 

COUDRAIS  (les  )  ou  Saint-Denis  de  Coudrais, 
bourg  ,  dans  le  Maine ,  diocefc  de  élection  du 
Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  36.  feux.  Ce  bourg  eft  à  deux  lieues 
O.  S.  O.  de  la  Ferté-Bernard ,  de  cinq  N.  E.  du 
Mans. 

COUDRAIS  (les)  ou  Saint- Aubin  des  Coudrais, 
bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe  &  élection  du  Mans , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours.  On  y 
compte  187.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  S.  O. 
de  la  Ferté-Bernard  ,  &  6.  &  quart  N.  E.  du 
Mans. 

COUDRAY,  Coryletum  ,  dans  le  Hurepoix.au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-Francc ,  diocefe 
de  Sens ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Pa- 
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ris.  On  y  compte  <$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fîtude 
dans  une  contrée  agréable  &  fertile  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Marne  ,  à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Corbeil , 
vis-à-vis  de  Morfan,  à  6.  lieues  S.  S.  E.  de  Paris. 
Il  y  a  un  fort  beau  château  avec  de  belles  avenues. 

QOUDRAY  ,  dans  le  pays  Char  train  ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Sens, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Pithiviers.  On  y  compte  79.  feux.  Cette 
parouTe  eft  à  2. 1.  &  demie  N.  E.  de  Pithiviers ,  & 
une  S.  O.  de  Choify-Malesherbes.  Son  terroir  eft 
très-fertile  en  grains. 

COUDRAY  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans , 
élection  de  Châteaudun.  On  y  compte  103.  feux. 
Cette  paroifle  ett  à  2. 1.  S.  E.  de  Nogent-le-Rotrou , 
&  7.  N.  O.  de  Châteaudun. 

COUDRAY  ,  dans  le  Perche ,  diocefe  de  Char- 
tres, parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alenvon, 
élection  de  Mortagnc ,  châtellenie  de  Nogent-le- 
Rotrou.  Cette  communauté  eft  contigue  a  celle  qui 
a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  de  il  n'y  a  qu'un 
feul  &  même  Cure  pour  l'une  &  l'autre  com- 
munauté. 

COUDRAY  ,  bourg  avec  titre  de  châtellenie  ,en 
Anjou  ,  diocefe  d'Angers,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tours  ,  élection  de  Château-Gonticr. 
'  On  y  compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une 
petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Mayenne ,  à 
une  lieue  S.  E.dc  Château-Gontier. 

COUDRAY  ,  bourg  avec  titre  de  châtellenie, 
dans  le  Saumurois ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Saumur.  On  y  compte  116.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  dans  une  contrée  agréable  de  fertile, à  une 
lieue  de  demie  S.  O.  de  Saumur. 

COUDRAY  ou  Saint-Julien  de  Coudray ,  au  pays 
Chartrain  ,  dans  le  gouvernement  général  d'Orléa- 
nois ,  diocefe  &  élection  de  Chartres  ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y  compte  14?. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  petite  diftance  S.L 
de  Chartres. 

COUDRAY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  .parle- 
ment &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Gifon. 
On  y  compte  4.  feux  privilégiés  &  103.  feux  tatl- 
lables.  Cette  paroifle  eft  à  3.  L  &  quart  N.  O.de 
Gifors. 

COUDRAY  Bellegueule ,  dans  le  Beauvoifis ,  au 
gouvernement  général  de  PIfle-de-France  .diocefe 
&  élection  de  Beauvais ,  parlement  &  intendance 
de  Paris.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroifle  elt 
fituée  dans  un  pays  de  bois  &  de  bons  pâturages  ,  à 
J.  1.  S.  de  Beauvais. 

COUDRAY  Saint-Gtrmer  ,  dans  le  Beauvoifis, 
au  gouvernement  général  de  l'Iflc-de-France  ,  dio- 
cefe de  élection  de  Beauvais ,  parlement  &  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  101.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  près  des  confins  de  la  province  de 
Normandie,  à  3.  lieues  &  tiers  O.  S.  O.  de  Beauvais. 

COUDRAY  (le)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  .élec- 
tion de  Pont-l'Evéque  ,  fergenterie  d'Arragon.  On 
y  compte  un  feu  privilégié  de  3$.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile , 
à  deux  tiers  de  lieue  N.O.de  Pont-l'Evéque. 

COUDRAY  (le),  en  Normandie  ,  diocefe  .par- 
lement de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Alon- 
tivilliers  ,  fergenterie  de  Harfleur.  On  y  compte 
2.  feux  privilégiés  de  2$.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  entre  Goderville  de  Montivilliers , 
à  2.  I.  N.  E.  de  cette  dernière  ville. 

COUDRE  (la)  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage &  élection  de  Châlon ,  parlement  de  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  37.  feux.  Ce  hamean 
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dépend  de  la  paroùTe  de  Saint-Germain  du  Bois , 
&  il  eftfitué  en  pays  de  bois  6c  de  marécages  ,  à 
x.  1.  &  trois  quarts  S.  O.  de  Châlon. 

COUDRE  (la)  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Poitiers, 
élection  de  Thouars.  On  y  compte  48.  feux.  Cette 
paroilTe  eft  à  4. 1.  &  quart  O.  S.  O.  de  Thouars. 

COUDRE  (la)  ou  Saint-Germain  de  la  Coudre, 
bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  &  élection  du 
Mans  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  107.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une 
lieue  de  la  rive  droite  de  la  Sarthe  ,  une  6c  deux 
tiers  N.  M.  O.  de  Bcaumont ,  6c  6.  N.  N.  O.  du 
Mans. 

COUDRE  (la)  ou  Saint-Germain  de  la  Coudre , 
dans  le  Perche  ,  diocefe  du  Mans  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  d'Alençon,  élection  de  Mortagne, 
fergenterie  de  Bcllefme.  On  y  compte  $0.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  ».  1.  S.  S.  E.  de  Bellefme,  6c  8.  N.  E.  du 
Mans.  Son  terroir  cil  très-fertile. 

COUDRE  (le)  ,  en  Normandie.  Voye\  le  Cou- 
dray. 

COUDRECEAUX ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Mortagne ,  châtellenie  de  Nogent. 
On  y  compte  to$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  a.  I.N. 
E.  de  Nogent-le-Rotrou. 

COUDRES ,  en  Normandie  ,  diocefe  8c  élection 
d'Evreux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  fer- 
genterie de  Nonancourt.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégié &  190.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 
I.  S.  S.  E.  d'Evreux  ,  6c  1.  N.  N.  E.  de  Nonancourt. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en  fruits  2c  en  pâ- 
turages. 

COUDREY  (le)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  6c 
élection  d'Evreux  ,  parlement  6c  intendance  de 
Rouen  ,'fergenterie  d'Aurilly.  On  y  compte  ».  feux 
privilégiés  6t  1  ».  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft 
à  1. 1.  E.  S.  E.  d'Evreux. 

COUDR1E ,  en  Poitou,  diocefe  de  Luçon  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection 
des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte  <6.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  près  des  contins  de  la  province 
de  Bretagne ,  à  6. 1.  &  demie  S.  O.  de  Nantes,  & 
8.  N-  des  Sables-d'Olonne.  11  y  a  une  comman- 
de rie  de  Malte.de  la  langue  de  France  ôc  du  grand- 
prieure  d'Aquitaine.  Cette  commanderie  vaut  6000. 
livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu.  Le  ter- 
roir de  Coudrie  eft  des  plus  fertiles. 

COUDROY  ,  dans  le  Gâlinois-Orléanois  ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans  ,  éleaion  de  Montargis.  On  y  compte 
87.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  le  canal  d'Or- 
léans ,  à  une  demi-lieue  O.  N.  O.  de  Lorris ,  à  4. 
1.  S.  O.  de  Montargis  ,  &  7.  &  demie  E.  d'Orléans. 

COUDUN  ,  Coldunum  ,  dans  le  quartier  de  No- 
yon  ,  au  gouvernement  général  de  Pllle-de-France , 
diocefe  de  Beauvais  ,  parlement  6c  intendance  de 
Paris,  élection  de  Compiegne.  On  y  compte  1  $». 
feux.  Cette  paroiflè  ,  qui  a  le  titre  de  doyenné  ru- 
ral ,  eft  fituée  far  la  petite  rivière  d'Aronde ,  dans 
une  contrée  agréable  ,  à  deux  tiers  de  lieue  N.  O. 
de  la  rive  droite  de  l'Oife  6c  de  Compiegne  ,  &  à  9. 
J.  E.  de  Beauvais.  Coudun  eft  un  lieu  très-connu 
depuis  le  camp  du  premier  Septembre  1698. ,  où  le 
Roi  Louis  le  Grand  aflèmbla  une  armée  compofée 
de  l'élite  de  lès  troupes  ,  pour  donner  une  idée  de 
la  guerre  aux  Ducs  de  Bourgogne  ,  d'Anjou  6c  de 
Berry  ,  fes  petits-fils.  Ce  camp  eft  connu  plus  par- 
ticulièrement fous  le  nom  de  Camp  de  Compiegne. 

COUDURES  ,  bourg  ,  dans  le  Turfan  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  d'Aire ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y 
compte  »*7-  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  coa- 
Tome  if. 
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trée  aflèz  fertile ,  principalement  en  grains ,  en  vins 
6t  en  fruits  ,  près  du  confluent  des  rivières  de  Bas 
6c  de  Gabas  ,34.1.0.  d'Aire ,  &  7.  E.  de  Dax.  Lé 
climat  y  eft  fa  in  6c  fort  tempéré. 

COUE'  ou  Saint-Georges  de  la  Coué  ,  dans  le 
Maine  ,  diocefe  du  Mans  ,  parlement  de  Pari-; ,  in- 
tendance de  Tours  ,  élection  de  Château-du-Loir. 
On  y  compte  161.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  N. 
E.  de  Château-du-Loir. 

COUEll.LES.d  ans  le  comté  de  Comminges  . 
en  Gafcogne ,  diocefe  de  Lntnbès  ,  parlement  de 
Touloufe ,  intenda  nce  d'Aulch  ,  élection  de  Coro- 
minges  ,  châtellenie  de  l'Ifle-en-Dodon.  On  y  com- 
pte ».  feux  6c  46.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiflè 
«ft  fituée  fur  une  petite  rivière  ,  à  ».  1.  6c  demie 
S.  S.  O.  de  Lombès. 

COUERON  ,  bourg  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  & 
recette  de  Nantes  ,  parlement  6c  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  1 40.  feux.  Ce  bourg  eft  litné 
fur  la  rive  droite  de  la  Loire,  à  2.  I.  &  quart 
O.  de  Nantes.  Son  églife  eft  dédiée  à  St.  Sympho- 
rien.  Il  s'y  tient  une  foire  le  jour  de  la  féte  de  ce 
Saint.  C'eft  un  petit  port  de  mer  où  l'on  carenne 
les  vaifleaux.  On  y  pêche  beaucoup  de  poiflon.  Son 
terroir  abonde  en  vins  blancs  &  en  vins  rouges  : 
on  fait  de  très-bonne  eau-de-vîe  des  premiers. 

COUESMES,  en  Bretagne, diocefe, recette  .par- 
lementât intendance  de  Rennes.  On  y  compte  40. 
feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile,  à  5. 1.  &  tiers  S. 
E.  de  Rennes. 

COUESMES  ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élection  de 
Baugé.  On  y  compte  1 1 1.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
6. 1.  &  demie  E.  N.  E.  de  Baugé  ,  &  6.  N.  O.  de 
Tours. 

COUESMES ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  Mayenne.  On  y  compte  1 1  j.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  j.  I.  &  tiers  N.  O.  de  Mayenne. 

COUESM1EUX ,  en  Bretagne,  diocefe  6c  recette 
de  Dol ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  18.  feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  &  en  pâturages  ,  6c  où  l'on  cultive  beaucoup 
de  chanvre.  11  eft  des  auteurs  qui  croient  que  c'eîl 
le  Titum  de  Ptolomée. 

COUESNON  (le)  ,  Coena  ,  Coetnum  ,  rivière 
qui  prend  fa  fource  près  des  confins  de  la  province 
de  Maine ,  arrofe  une  partie  des  diocefes  de  Ren- 
nes &  de  Dol  en  Bretagne  ,  &  fe  décharge  dans 
l'Océan  ,  au-deflbus  de  Pontorfon ,  dans  la  baye  du 
Mont-Saint-Michel.  Son  cours  eft  de  ix.  lieues  ou 
environ. 

COUFFE* ,  en  Bretagne  ,  diocefe  6c  recette  de 
Nantes  ,  parlement  6c  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  j7-  feux  6c  un  quart  de  feu.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  à  une  lieue  de  la  Loire,  6c  j.  6c  demie 
N.  E.  de  Nantes. 

COUFFLANS  tV  le  Hameau  deLure,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  6c  élection  de  Troycs  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte 
88.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de 
grains  6c  de  bons  pâturages. 

COUFFOULENS  ,  en  Languedoc ,  diocefe  6e 
recette  d'Alby,  parlement  6c  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
181.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière 
d'Agout ,  à  7.  I.  S.  O.  d'Alby. 

COUFFOULENS ,  dans  le  Velay.en  Langue- 
doc, diocefe  6t  recette  d'Alby,  parlement  de  Tou- 
loufe, généralité  de  Montpellier,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  97.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  ea  pays  de  montagnes. 
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COUFFY,  en  Ecrry,  diocefe  de  Bourges,  par- 
lement de  Taris,  intendance  d'Orléans,  élection 
de  Romorantin.  On  y  compte  118.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  le  Cher ,  à  4.  1.  S.  O.  de 
Romorantin. 

COUFFY,  en  Limofin,  diocefe  &  éleftion  de 
Tulles,  parlement  de  Bordeaux,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  6.  feux.  Ce  hameau  ctt 
fitué  dans  une  contrée  aflez  fertile  ,  principalc- 
en  pâturages. 

COUGEAT,  en  Auvergne,  diocefe  de  Cler- 
mont,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Ricin, 
é'.cftinn  de  Erioude.  On  y  compte  10.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile. 

COUGNA,  en  Franche-Comté,  diocefe  de  St. 
Claude ,  parlement  &  intendance  de  Befanjjon , 
bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  4). 
feux.  Cette  communauté  cil  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

COUGNAC  Cf  Lyonne,  en  Auvergne,  diocefe 
de  Clermont,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Moulins,  éleftion  de  Gannat.  On  y  compte  100. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  &  quart  E.  N. 
E.  de  Gannat. 

COUGN1ERE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement  6c  intendance  de  Befancon,  bailliage 
&  recette  de  Vefoul ,  prévoté  de  Montbozon. 
On  y  compte  ti.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
lieue  N.  E.  de  Montbozon. 

COUGNY,  en  Buurbonnois,  diocefe  6c  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  éleélion 
de  Saint-Amand.  On  y  compte  6ï.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3.  1.  &  demie  N.  E.  de  St.  Amand. 

COUGNY  ou  Cogny ,  en  Nivernois,  diocefe  & 
élection  de  Ncvcrs,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Moulins.  On  y  compte  10.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile 
en  grains  6c  en  pâturages,  &  où  il  y  a  des  bois 
&  des  étangs,  entre  la  Loire  6c  l'Allier,  à  2.  1. 
de  l'une  &  de  l'autre  de  ces  deux  rivières,  à  2. 
1.  S.  de  Nevers,6c  j.&  demie  N.N.  O.  de  Moulins. 

COUGOTTE  CzAoul  (la),  en  Languedoc,  dio- 
cefe &  recette  de  Lavaur,  parlement  &  généra- 
lité de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  37.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes  ,  &  néanmoins  aflez  fertile , 
principalement  en  bons  pâturages. 

COUHAT  (le),  en  Auvergne,  diocefe  de  Cler- 
mont, parlement  de  Paris,  intendance  de  Mou- 
lim,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  t6.  feux. 
Cette  communauté  dépend  de  la  paroifle  de  St. 
André,  élection  de  Riom,  6c  clic  eft  fituée  à  1.  1. 
de  l'Allier ,  dans  une  contrée  fertile. 

COUHE,  ville,  chef-lieu  d'un  arrondiflèment 
de  fon  nom,  en  Poitou ,  diocefe ,  intendance  6c 
élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  14$.  feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Dive,  à  3.  1.  6c  deux  tiers  N.  E.  de 
Civray  ,  6i  6.  6c  demie  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

Par  lettres  de  Février  165t.  ,  la  terre  6c  fei- 
gneuric  de  Couhé  fut  érigée  en  marquifat  fous  le 
nom  de  Couhé-Verac,  en  faveur  d'Olivier  de  Saint- 
Georges  t  Seigneur  de  Vtrac ,  dont  le  pere  Olivier 
de  Saint-Georges,  Baron  de  la  Roche-des-Bords , 
Si  marié  à  Marguerite  de  la  Muce  ,  étoit  iflu  d'une 
branche  cadette  de  la  maifon  de  St.  Georges  dansla 
Marche-Limoufine.  Le  Marquis  de  Vcrac,  qui  étoit 
Ï.ieutenant-Géuéral  ôc  Commandant  dans  la  pro- 
vince de  Poitou,  fut  fait  Chevalier  des  ordres  du 
Roi  le  31.  Décembre  1688.,  6c  mourut  au  mois  de 
Juin  1 704.,  pere  de  Charles  de  Saint-Georges ,  Mar- 
quis de  Verac ,  Lieutenant-Général  des  armées  du 
JÀoi  &  la  province  de  1  oitou  ,  honoré  du  collier 
des  ordres  du  Koi  le  3.  Juia  1714. ,  &  décédé  le  1 1. 
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Février  1741.,  laiffant  de  Catherine-Marguerite  ?h- 
get  ,  i°.  François-Olivier  de  Saint-Georges  ,  Mar- 
quis de  Verac,  Lieutenant-Général  en  Poitou ,  &c, 
qui  a  époufé  le  2.  Janvier  1741.  Marie-Adélaïde  de 
ïiiantourt-d'Onval ,  morte  le  16.  Juin  174$. ,  dont 
des  enfants  ;  ig.  Elifabcth-Marguerite  de  Saint- 
Georges  ,  féconde  femme  d'Antoine  de  la  Rochc- 
h'mtcnilU  ,  Marquis  de  Rambures. 

COUIERE  (la),  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  6c  recette  de  Rennes.  On  y  com- 
pte 1 2.  feux  6c  un  tiers  de  feu.  Cette  paroifle  elt  fi- 
tuée dans  une  contrée  fertile  en  grains  6c  eu  bons 
pâturages. 

COUILLEG1S  ,  dans  le  Laonnois ,  au  gouver- 
nement général  de  Plflc-de-France  ,  diocefe  & 
éleélion  de  Laon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  32.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  2. 1.  S.  de  Laon. 

COUILLY  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe 6c  élection  de  Meaux  ,  parlement  6c  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  156.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Crécy  ,  &  2. 
S.  S.  O.  de  Meaux. 

COU  IN ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Metz  ,  confeil  fouverain  ôc  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  6c  recette  de  Boulay.  On  y  compte 
10.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  E.  N.E.  de  Boulay. 

COUISA ,  en  Languedoc,  diocefe,  recette, 
parlement  ôc  généralité  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Languedoc.  Un  y  compte  113.  feux.  Cette  pa- 
roifle elt  fituée  fur  l'Aude  ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
S.  O.  d'Aleth. 

COUITRAY  ou  Couilray ,  en  Normandie ,  dio- 
cefe ,  parlement  6c  intendance  de  Rouen , éleftion 
de  Gifors.  On  y  compte  4.  feux  privilégiés  ôc  iij. 
feux  taillables.  Cette  paroifle  eftà  3.  lieues  N.  0- 
de  Gifors. 

COULAINES  ,  Colonia  ,  bourg,  dans  le  Maine, 
diocefe  6c  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  44.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Sarthe ,  à  une 
petite  diliance  N.  du  Mans.  Il  eft  connu  par  le  con- 
cile ou  l'aflemblée  qu'y  tint  Charles-le-Chauve ,  l'an 
843.  Ce  Prince  y  fit  un  capitulaire  de  fix  articles  , 
qui  furent  rappcllés  au  concile  de  Meaux  de 
l'an  84c. 

COULAMER  ou  Saint-Germain  de  Coulamer  , 
bourg ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  6c  çleftion  du  Mans, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours.  On  y 
compte  208.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4.  1.  6c  demie 
O.  N.  O.  de  Bcaumont  ,  6c  7.  6c  tiers  N.  O.  du 
Mans. 

COULAN  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres,  parlement  6c  intendance  de  Paris,  éleftion 
de  Tonnerre.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  ôc  demie  O.  N.  O.  de  Tonnerre. 

COULANDON  &  Mauveville  ,  en  Normandie , 
diocefe  de  Séez ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance d'Alençon  .éleélion  ôc  vicomte  d'Argentan, 
On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Orne ,  à  une  petite  dit 
tance  S.  E.  d'Argentan. 

COULANDON  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Bourges ,  Parlement  de  Paris ,  intendance  &  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  aflèz  fertile  en 
grains  6t  en  vins ,  6c  où  il  y  a  de  bons  pâturages , 
des  bois  ,  des  étangs  6c  des  carrières  de  belle 
pierre  ,  a  une  lieue  S.  O.  de  la  rive  gauche  de 
l'Allier,  ôc  autant  S.  O.  de  Moulins. 

COULANGE  laVineufc  6c  Coulange  fur  Tonne  , 
en  Bourgogne.  Voye\  Collanges. 

COULANGE,  dans  le  Bléfois ,  au  gouverne- 
ment général  d'Orléanois  ,  diocefe  ôc  éleftion  de 
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Blois,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans. 
On  y  compte  49.  feux.  Cette  pareille  eft  à  1. 1.  S.  O. 
de  Blois. 

COULANGE  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  d'Au- 
tun,  parlement  de  Paris ,  intendance  &  élection 
de  Moulins.  Oc  y  compte  100.  feux.  Cette  paroiilc 
cft  fituée  dans  une  contrée  allez  fertile  en  grains  , 
en  vins  ,  en  fruits  &  en  pâturages ,  &  où  il  y  a 
des  bois  &  des  étaugs ,  à  quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  de  la  Loire  ,  à  huit  lieues  &  quart 
E.  S.  E.  de  Moulins ,  &.  trois  S.  E.  de  Bourbon- 
l'Ancy. 

COULANGE ,  en  Touraine.  Voye\  Coullangé. 

COULANGES  fous  Crécy  ,  en  Nivernois ,  dio- 
cefe &  élection  de  Nevers  ,  parlement  do  Paris  , 
intendance  de  Moulins.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  $.  lieues  &  deux  tiers  E. 
de  Nevers. 

COULANGES  le\  Nevers ,  en  Nivernois  ,  dio- 
cefe &  éleélion  de  Nevers ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Moulins.  On  y  compte  1  $.  feux.  Cette 
paroifle  cft  fituée  fur  la  rivière  de  Nièvre ,  dans  une 
contrée  également  fertile  ék  agréable  ,  à  deux 
tiers  de  lieue  N.  E.  de  Nevers ,  &  à  deux  lieues  E.  de 
la  Loire. 

COULANS,  dans  le  Maine  ,  diocefe  &  éledion 
«hiMans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  158.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  dans 
une  contrée  fertile,  à  1.  lieues  &  demie  O.  N.  O. 
du  Mans. 

COULANS,  en  Franche-Comté,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  re- 
cette d'Ornans.  On  n'y  compte  que  7.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  2. 1.  &  demie  S.  O.  d'Ornans. 

COULAUVES  ,  en  Périgord  ,  diocefe  ôt  élec- 
tion de  Périgueux,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  177.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Haute-Vezere , 
près  du  confluent  de  cette  rivière  avec  celle  d'ille  , 
à  4. 1.  N.  E.  de  Périgucux.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles. 

COULBŒUF  ou  Couliboeuf,  Coliborium,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe  de  Séez  ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  d'Alençon  ,  élection  &  fergenterie  de 
Falaife.  Ou  y  compte  91.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuce  fur  la  rive  droite  de  la  Dive  ,  à  2.  1.  E.  N.  E. 
de  Falaife.  M.  Huet  prétend  que  fon  nom  vient  d'un 
mot  faxon,  qui  fignine  Village  de  h  humaine, 
d'autres  de  Ce Uumbavis  ou  de  Culkis  Eufa.  Le  ter- 
roir de  cette  paroifle  eft  fertile  en  grains  &  en  pâ- 
turages. 

COULDREC1EUX ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  du 
Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours 
élection  de  Château-du-Loir.  On  y  compte  86.  feux. 
Cette  paroiilc  eft  à  6.  1.  &  quart  N.  N.  E.  de  Chl- 
teao-du-Loir. 

COULDRES  ,  en  Normandie.  Voye\  Coudres. 
COULERON  ou  Coulevon ,  en  Franche-Comté , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  ,  recette  &  prévoté  de  Vefoul.  On  y  com- 
pte 30.  feux.  Ce  hameau  cft  a  une  demi-lieue  N. 
E.  de  Vefoul. 

COULERS  ou  Cauleos ,  en  Artois  ,  diocefe 
de  Boulogne  ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  & 
recette  de  Saint-Pol.  On  y  compte  1 }.  feux  ôt  64. 
perfonnes.  Cette  paroifle  cft  fituée  dans  une  con- 
trée fertile  ,  à  j.  1.  &  demie  N.  O.  de  Saint-Pol. 

COULEURS  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Sens ,  parlerrt-iu  oî  intendance  de  Paris.  On 
y  compte  87.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  5. 1.  &  deux 
tiers  E.  S.  E.  de  Scm.  Vjyt\  Couloars. 

COULEUVRE,  bourg  ,  eo  Bourbonois,  diocefe 
de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  6c 
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élection  de  Moulins.  On  y  compte  tjo.  feux.  Ce 
bourg  eft  firué  dans  une  contrée  fertile  engrains ,  en 
vins  &  en  pâturages.ck  où  il  y  a  des  bois  &  des  étangs, 
à  ».  I.  N.  O.  de  Bourbon-l'Archambault ,  &  6. 0. 
N.  O.  de  Moulins.  Les  habitants  de  Couleuvre 
font  un  afièz  bon  commerce  en  beftiaux. 

COULGENS,  en  Angoumois,  diocefe  &  élec- 
tion d'Angoulèmc ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroilTe 
eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons  pâturages. 

COULIBlEUF  ,  en  Normandie.  Voyez  Coul- 
boeuf. 

COUL1MER ,  bourg  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe 
du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  &  châtellcnie  de  Mortagne.  On  y 
compte  140.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  &  en  excellcns  pâturages  , 
à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Mortagne. 

COULLANGÉ ,  en  Touraine ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Tours ,  parlement  de  Paris,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  128.  feux.  Ce  bourg  eft  à  3. 
1.  E.  N.  E.  de  Loches  ,  &  8.  S.  E.  de  Tours. 

COULLEMELLE  ,  en  Picardie ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens,  parlement  de  Paris,  éledion  de 
Montdidier.  Ony  compte  1 31.  feux.  Cette  paroifle 
ettà2.I.O.N.O.deMontdidier. 

COULLEMER  ,  en  Normandie ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
d'Alençon  ,  élection  du  Sap.  On  y  compte  62.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  affèz  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages ,  à  6. 1.  S.  S.  E.  de 
Lizieux. 

COULLEMONT,  en  Artois,  diocefe  ,  gouver- 
nance ,  bailliage  &  recette  d'Arras  ,  confeil  provin- 
cial d'Artois ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  c!e 
Lille.  On  y  compte  42.  feux  Se  210.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  S.  O.  d'Arras,  &  2.  &  quart 
N.  E.  de  Dourlens. 

COULLOMB  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Baycux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  &  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  de  Creuilly.  On  y  com- 
pte i2j.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  entre  Caen  &  Baycux  ,  à  2. 1.  &  de- 
mie de  chacune  de  ces  villes. 

COULLOMBIERES ,  en  Provence.  Voyt\  Cou- 
loubricres. 

COULLOMBOYE  ou  Coullombye  ,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe  &  élection  de  Bayeux  ,  parlement 
de  Rouen  ,  intendance  &  élection  de  Caen ,  fergen- 
terie de  Gray.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Seule  ,  à  2. 1.  N.  E.  de 
Caen. 

COULLON ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers,  élec- 
tion de  Niort.  On  y  compte  1 80.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  rnarécageufe  ,  mais 
fertile  en  bons  pâturages ,  fur  la  rivière  de  Sevré  , 
à  cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Niort. 

COULLONCES,  bourg,  en  Normandie,  dio- 
cefe de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen  ,  élection  de  Vire  ,  fergenterie  de  la 
Banlieue.  On  y  compte  »6i.  feux.  Ce  bourg  cft  a 
trois  quarts  de  lieue  N.  N.O.  de  Vire ,  ck  à  8.  1.  S. 
E.  de  Coûtances. 

COULLONGÉ  ,  bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe 
du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  iutend;mce  de 
Tours.électiondelaFleche.Ony  compte  147.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  j.  I.  &  demie  E.  N.  E.  de  la  Flcclie, 
&  3.  O.  N.  O.  de  Château-du-Lotr.  Son  terroir  cil 
fertile  &  agréable. 

COULLONGES  ,  en  Normandie ,  diocefe  d'E- 
vreux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Aleu- 
çou ,  élection  de  Conches  ,  fergenterie  de  Oamville. 
On  y  compte  6j-  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur. 
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la  rive  droite  de  la  rivière  d'Iton  ,  à  g.  1.  fie  quart 
S.  S.  O.  d'Evreux. 

COULLONS,  bourg,  enBerry,  dioccfe  de  Bour- 
ges, parlement  de  Paris,  intendance  d'Orléans, 
élection  de  Gien.  On  y  compte  443.  feux.  Ce  bourg 
ett  fîtué  fur  la  rivière  de  Beuvron  ,  à  3. 1.  S.  O.  de 
Gien ,  fit  1 1.  N.  N.  E.  de  Bourges.  Son  terroir  eft 
des  plus  abondans. 

COULLONS  ,  paroiffe ,  en  Berry.  V.  Coulons. 

COULLOUVRAY , bourg  ,  en  Normandie,  dio- 
ccfe d' Avranches ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
de  Caen  ,  élection  de  Mortain  ,  fergenterie  de 
Rouffcl.  On  y  compte  »  16.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 1. 
E.  N.  E.  d' Avranches  ,  autant  O.  S.  O.  de  Vire  , 
&  autant  N.  O.  de  Mortain. 

COULMIER  le  Sec  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bail, 
liage  fie  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  69.  feux. 
Cette  paroifTe ,  à  laquelle  on  donne  également  le 
nom  de  Coulommier-le-Scc ,  eft  fituëe  fur  la  route 
de  Montbar  à  Châtillon ,  à  7.  1.  &  quart  S.  O.  de 
cette  dernière  ville.  11  en  dépend  deux  hameaux. 

COULMIERS  ,  bourg  ,  dans  le  Perche ,  diocefe 
de  Sëez ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alcn- 
çon  ,  élection  &  châtellenie  de  Mortagne.  On  y 
compte  140.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une  1.  fit  demie 
S.  O.  de  Mortagne. 

COULMIERS ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Châlons  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  74.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  une  contrée  également  fer- 
tile fit  agréable. 

COULMIERS ,  dans  l'Orléanois  propre ,  diocefe 
&  intendance  d'Orléans ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Beaugcncy.  On  y  compte  69.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  3.  1.  N.  de  Beaugcncy. 

COULOBRES  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fie  re- 
cette de  Beziers ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  1 8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fuuée  dans 
une  contrée  montagneufe  ,  fur  la  petite  rivière  de 
Lcine,  à  3. 1.  N.  E.  de  Beziers. 

COULOGNE  ,  dans  le  Calaifis ,  diocefe  de  Bou- 
logne ,  recette  de  Calais ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance d'Amiens.  Ony  compte  91.  feux&  1100. 
me fures  de  terre.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  bled  ,  en  pâturages  fit  en  légumes , 
fur  le  canal  qui  mené  à  Ardres  ,  à  une  petite  lieue 
S.  E.  de  Calais.  On  l'appelloit  autrefois Colewi ie,  qui 
eft  un  compofé  de  Col ,  qui  lignifie  Choux  fie  Wiàe  , 
qui  veut  dire  Sauvage.  Ce  village  étoit  ainfi  nom- 
mé à  caufe  de  l'abondance  de  légumes  que  produit 
on  terroir.  On  trouve  dans  l'hiftoire  la  donation 
qu'en  fit  Eullache  à  l'Œil ,  Comte  de  Boulogne , 
Pan  tojo. ,  a  l'abbaye  de  St.  Wilmer  de  Samer  , 
fondée  à  quatre  lieues  de  Boulogne.  Mats  cette 
abbaye  n'y  a  confervé  que  le  droit  de  nommer  à  la 
cure  ,  laquelle  eft  fous  le  titre  de  Saint-Jacques. 

COULOISY ,  dans  le  Soiffonnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  Plfle-de-France  ,  diocefe  ,  in- 
tendance fit  élection  de  Soiffons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  entre  Compiegne  &  Soiffons  ,  à  quelque 
diftanec de  la  rive  eauchc  de  la  rivière  d'Aifue ,  à  4. 
1.  O.  N.  O.  de  Soiffons ,  fie  3 .  E.  de  Compiegne. 

COULOMB  ,  dans  le  Valois  ,  au  gouverne- 
nement  général  de  l'ifle-de-France  ,  diocefe  fit  in- 
tendance de  Soiffons  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Crépy.  On  y  compte  1 16.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  la  forêt  de  Villers-Cotterets , 
à  1.  L  &  demie  E.  de  Crépy. 

COULOMBES  ù  Courbevoye,  dans  l'Ifle-de- 
France  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  fit  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  $67.  feux.  Cette  coin- 
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munauté  eft  compose  de  deux  paroiffes ,  Con- 
lombes  fie  Courbevoye  :  la  première  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  Seine  ,  à  une  bonne  demi- 
lieue  N.  N.  O.  de  Courbevoye ,  ck  1. 1. N.  O.de  Paris. 

COULOMBIER  de  Momba\illac ,  en  Périgord, 
diocefe  &  élection  de  Sarlat ,  parlement  fit  inteà- 
tendance  de  Bordeaux.  Ony  compte  87. feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1.  I.  S.  E.  de  Bergerac. 

COULOMBIERES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
éleftion  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen ,  fergenterie  d'Ifigny.  On  y  compte 
113.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  demi-lieue  N. 
O.  de  Briqueville ,  à  une  lieue  N.  O.  de  Bernefy , 
une  fie  tiers  E.  S.  E.  d'Ifigny ,  fie  3.  fie  quart  0. 
N.  O.  de  Bayeux.  Les  terres  fie  feigneuries  de  Cau. 
lombieres ,  Briqueville  fie  Bernify  ,  font  continues 
l'une  à  l'autre  ,  fil  valent  enfemble  plus  de  cin- 
quante mille  livres  de  rente.  Elles  appartenoieot 
autrefois  à  Cirus-Antoine  de  Briqueville  ;  fie  enfuite 
elles  ont  appartenu  à  Gafpard  de  Re'al ,  Grand- 
Sénéchal  de  la  nobleffe  du  pays  fie  comté  de  For. 
calquier  en  Provence. 

La  terre  de  Coulombieres ,  qui  eft  la  plus  consi- 
dérable des  trois  ,  relevé  nuement  du  Roi  pour  uo 
plein  fief  de  Haubert.  C'eft  une  des  plus  ancien- 
nes châtellenies  de  Normandie  ;  dix-fept  terres  ou 
fiefs  nobles  en  relèvent ,  fie  ces  fiefs  doivent  tous 
au  Seigneur  de  Coulombiercs  ,  garde-noble ,  foi , 
hommage.reliefs,  treizième  fie  autres  droits  feigntu- 
riaux.  Les  habitants  de  huit  paroiffes  voifines  font 
obligés ,  en  temps  de  guerre  ,  au  guet  fie  à  la  garde 
du  château  de  Coulombieres.  Il  n'y  a  aucun  fief 
dans  cette  terre  qui  n'appartienne  au  Seigneur  ;  & 
les  gentilshommes  qui  y  demeurent ,  relèvent  tous 
roturierement  de  lui.  Ils  n'ontaucun droit  de  chaue, 
&  ils  font  obligés  aux  mêmes  droits  fie  devoirs  que 
les  autres  vaffaux  roturiers.  Le  château  de  Cou- 
lombieres eft  fort  beau  :  il  eft  flanqué  de  plufieurs 
tours  ,  entouré  de  foffés  remplis  d'eau  vive,  fermé 
de  murailles  fie  de  ponts-levis.  Le  Seigneur  du  lieu 
y  a  joint  l'agrément  des  maifons  modernes ,  à  la  fo- 
liditéde  anciennes.  Ce  château  eft  environné  d'un 
grand  bois  ,  dont  les  allées  (ont  très-belles.  Le  Sei- 
gneur de  Coulombieres  eft  patron  honoraire  dans 
fa  paroiffe  ,  fie  nomme  à  plufieurs  bénéfices  dans 
les  paroiffes  voifines. 

La  terre  de  Briqueville  a  le  titre  de  châtellenie, 
fie  relevé  nuement  du  Roi.  C'eft  un  plein  fief  de 
Haubeit ,  qui  donne  la  feigneurie  fie  le  patronage 
de  la  paroiffe  de  Briqueville  ;  enforte  que  le  Sei- 
gneur de  Briqueville  préfente  feul  à  la  cure  de  ce 
heu.  Cette  terre  a  des  extenfions  de  fief ,  dans  les 
terres  de  Coulombieres ,  Bernefy  ,  la  Folie ,  Saru- 
net  ,  Maiftry  ,  Saint-Marcou  fie  Saint-Sauveur. 
yoye\  Briqueville. 

La  terre  de  Bernefy  a  aura"  le  titre  de  châtel- 
lenie ,  fit  elle  eft  auffa  un  fief  entier  de  Chevalier, 
relevant  du  Roi ,  comme  les  deux  autres.  Le  Sei- 
gneur de  Bernefy  eft  en  même  temps  patron  de  la 
cure  de  fa  paroiffe.  De  fon  côté  ,  le  Théologal  du 
chapitre  de  Bayeux  a  le  droit  de  nommer  à  la  cha- 
pelle de  Bernefy  ,  que  les  habitants  du  pays  ap- 
pellent la  féconde  cure  ,  ou  la  petite  portion. 
Voye\  Bernefy. 

COULOMBIERS  ,  en  Poitou  ,  diocefe ,  inten- 
dance fit  élection  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris, 
arrondiffement  de  Lufignan.  On  y  compte  11$. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  très- 
fertile  ,  à  une  lieue  fit  tiers  N.  E.  de  Lufignan  ,  & 
3.  S.  S.  O.de  Poitiers. 

COULOMBIERS  ,  en  Poitou ,  diocefe  fit  inten- 
dance de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Châtellerault.  On  y  compte  114.  feux.  Cette 
paroiffe  elt  à  2.  L  S.  O.  de  Châtellerault. 

COULOMBIERS, 
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COULOMBIERS  ,  bourg ,  dans  le  Maine  ,  dio- 
cefe &  éleftion  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tours.  On  y  compte  117.  feux.  Ce 
bourg  cft  à  6. 1.  N.  N.  O.  du  Mans. 

COULOMBIERS  ,  en  Bourbonuois  ,  diocefe  & 
intendance  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Saint-Amand.  On  y  compte  63.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  un  quart  de  lieue  E.  S.  £.  de  Saint- 
Amand. 

COULOMBIERS  ou  Coulombs,  dans  le  pays 
Chartrain  ,  au  gouvernement  général  d'Orléanois  , 
diocefe  &  éleftion  de  Chartres ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  141.  feux. 
Cette  paroifle  cft  lituée  fur  la  rive  droite  de  la  ri- 
vière d'Eure  ,  qui  la  fépare  de  la  ville  de  Nogent- 
le-Roi ,  à  4.  1.  N.  de  Chartres.  Il  y  a  une  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  St.  Benoit.  V.  Colombs. 

COULOMB  Y,  en  Normandie,  diocefe  de  Bayeux, 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  éleftion  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Berniercs.  On  y  compte  37. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  I.  S.  de  Bayeux. 

COULOMBY  ù  Harlettes  ,  en  Artois  diocefe, 
bailliage  &  recette  de  St.  Orner ,  confeil  provin- 
cial d'Artois,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Lille.  On  y  compte  3$.  feux  &  17$.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  fituée  près  des  contins  du  Bou- 
lonnois  ,  à  3.  1.  O.  S.  O.  de  Saint-Omer  ,  &  4.  & 
quart  E.  de  Boulogne. 

COULOM1ERS  ou  Colomiers  ,  Calumbaria  , 
ville  ,  chef-lieu  d'une  élection  de  fon  nom ,  dans 
la  Bric-Champenoife  ,  diocefe  de  Meaux,  parle- 
ment &  intendance  de  Paris.  On  y  compte  $70. 
feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  dans  un  fond  ,  fur 
la  rivière  de  Mono  ,  à  3. 1.  S.  S.  O.  de  la  Ferté-fous- 
Jouare  ,  4.  S.  E..de  Meaux ,  &  9.  &  deux  tiers  E. 
de  Paris.  Long- 10. 4$.  o.  lat.  48.  48.  $8.  Sonéglife 
paroifliale  eft  dédiée  à  Saint-Denis.  Il  y  a  auffi  un 
prieuré  canonial  ,  fous  le  titre  de  Sainte-Foy , 
deflervi  par  quatre  Chapelains; &  une  commanderie 
de  l'ordre  de  Malte ,  de  la  langue  &  du  grand- 
prTeuré  de  France  ,  &  dont  le  revenu  eft  de  1 3. 
mille  34.  livres  pour  le  fujet  qui  en  eft  pourvu.  Ufe 
tient  à  Coulomiers  un  marché  franc  tous  les  pre- 
miers mercredis  du  mois. 

La  terre  de  Coulomiers  eft  des  plus  confidéra- 
bles  ,  puifqu'il  en  relevé  au  moins  Ibrxante  fiefs  , 
terres  &  (eigneuries.  Elle  vaut  10.  mille  livres  de 
rente  ,  fans  y  comprendre  les  droits  cafuels  des  mou- 
vances. Cette  terre  a  appartenu  à  la  Ducheffe  de 
îïemours  ,  héritière  de  la  maifon  de  Longueville , 
mais  en  ayant  fait  donation  à  Louis  -  Henri  lé- 
gitimé de  Bourbon  -  Soiflbns  en  1694. ,  elle  n'en 
jouiflbit  plus  qu'à  titre  d'ufufruitiere.  Depuis  , 
cette  même  terre  eft  entrée  dans  la  maifon  du  Duc 
de  Chevreufe  ,  fils  de  la  Ducheffe  de  Luynes  ,  qui 
étoit  elle-même  fille  de  Louis-Henri  légitimé  de 
Bourbon-Soiflbns. 

Le  château  de  Coulomiers  avoit  été  bâti  par  les 
foins  de  Catherine  de  Gonzague  ,  femme  de  Henri 
d'Orléans,  premier  Duc  de  Longueville.  Les  fonde- 
ments en  furent  jettes  du  vivant  de  ce  Prince  ,  l'an 
161 3.  Après  fa  mort  ,  la  Ducheffe  (à  veuve  le  fat 
continuer  jufqu'en  '1619.  qu'elle  mourut  auffi. 
Henri  11.  Duc  de  Longueville ,  fon  fils ,  le  mit  dans 
l'état  où  on  l'a  vu.  La  cour  &  la  chapelle  reftoient 
à  faire  ,  ce  Prince  ayant  été  rebuté  par  l'excelfive 
dépenfe  qu'exigeoit  ce  fomptueux  édifice  ,  qu'on 
afiure  avoir  coûté  plus  de  deux  millions  de  livres. 
Les  foffés  paflbient  pour  être  les  plus  beaux  qu'il 
y  eût  en  France  autour  d'aucun  château  :  ils  avoient 
trente  toifes  de  large  ,  6c  ils  étoient  remplis  par  la 
petite  rivière  de  Morin.  Au  refte,  ce  château  a  été 
démoli ,  il  y  a  quelques  années  ,  par  ordre  du  Duc 
de  Luynes  &  du  Duc  de  Chevreufe  ,  fon  fils. 
Tome  I/. 
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Confidérée  comme  diftrift  particulier  de  la  géné- 
ralité &  intendance  de  Paris  ,  l'éleftion  de  Coulo- 
miers eft  bornée  au  N.  par  celle  de  Meaux  ,  au  S. 
par  l'éleélion  de  Rozoy  &  par  celle  de  Provins ,  a 
l'E.  par  la  généralité  de  Soiflbns  ck  par  celle  de 
Châlons ,  &  à  l'O.  par  l'éleftion  de  Rozoy.  Elle  a 
8. 1.  &  demie  de  longueur ,  fur  quatre  de  largeur  î 
ce  qui  peut  être  évalué  335.  lieues  quarrées.  Elle 
cft  arrofée  par  le  Morin.  Le  terrein  y  eft  fort  inégal. 
11  y  a  des  montagnes ,  &  beaucoup  d'étangs  dont  le 
poiffbn  fe  débite  à  Paris.  Les  terres  à  bled  y  font 
bien  cultivées  &  font  d'un  bon  rapport.  Année  com- 
mune on  recueille  dans  cette  élection  environ  deux 
mille  rouids  de  vin  ,  qui  fe  vend  ïo.  ou  14.  iiv.  le 
muid.  On  y  compte  34.  paroiflès  ou  communautés 
aftôuagées  &  j 575.  feux  ,  qui  portent  enfemble  & 
en  commun  64. mille  930. Iiv.  de  taille,  quand  Pim- 
pofition  totale  de  cette  cfpece  ,  établie  fur  toute  la 
généralité  ,  fe  trouve  monter  à  la  fomrae  de  3.  mil- 
lions 16$.  mille  837.  livres. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 

DE  C  OU  LOMI ERS  OU  COLOMIERS. 
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COULOMiMIERS  ,  dans  le  Vendômois,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Blois  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Vendôme.  On  y  compte  6$.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  également  fertile 
&  agréable  ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Vendôme. 

COULOMNE  ou  Coulombs ,  dans  laBrie-Cham- 
penoife  ,  diocefe  &  élection  de  Meaux  ,  parlement 
&  intendance  de  Paris.  On  y  compte  67.  feux.  Cette 
poroiflè  eft  à  3. 1.  &  demie  N.  E.  de  Meaux. 

COULOMNES  /e;  Attigny ,  en  Champagne  , 
diocefe  &  éleftion  de  Rheims ,  parlement  de  Paris', 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  44.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S.  S.  E.  d' Attigny. 

COULOMNES  en  Montagnes  ,  en  Champagne  , 
diocefe  fit  élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  71.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  ckdemie  O.  S.  O.  de  Rheims. 

COULON ,  abbaye  d'hommes  ,  au  pays  Char- 
train.  V oye\  Colombs. 

COULONCES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
con ,  éleftion  d'Argentan  ,  fergenterie  de  Montagu. 
On  y  compte  6$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  N. 
de  Montagu. 

COULONCES  ,  en  Normandie  ,  éleftion  de 
Vire.  Voye\  Coullonces. 

COULONCHE  (la)  ,  bourg  ,  en  Normandie  , 
diocefe  du  Mans ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon  ,  éleftion  de  Falaife  ,  fergenterie  de  la 
-Ferté-Macé.  On  y  compte  163.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  en  pays  de  bois  &  de  bons  pâturages,  à  ».  1. 
fie  demie  N.  E.  de  Domfront ,  &  7.  S.  O.  de  Falaife. 
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COULONGE  ou  Saint-Mars  de  Coaloftge  ,  dans 
le  Perche  .dioccfe  de  Séez  ,  parlement  de  Rouen, 
intendance  d'Aknçon  ,  éledion  &  châtellenie  de 
Mortagne.  On  y  compte  37.  feux-  Cette  paroifle  eit 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  de  en  pâtu- 
rages ,  &  où  il  y  a  des  bois. 

COULONGE  ,  dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  .inten- 
dance de  élection  de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroiiïè  eit  fituée 
près  des  confins  de  la  province  de  Champagne  ,  à 
5.  1.  de  demie  S.  £.  de  Soiflbns  ,  &  autant  O.  S.  O. 
de  Rheims. 

COULONGE  la  Ma^deine  ,  en  Bourgogne  , 
dioccfe  ,  bailliage  de  recette  d'Autun  ,  parlement 
de  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  1  j.  feux.  Cette 
paroifle  eft à  3. 1.  ck.  demie  E.  d'Autun.  Il  en  dépend 
plufieurs  fiefs. 

COU  LONGES,  ville,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la 
Rochelle  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Fontenay.  On  y  compte  350. 
feux.  Cette  ville  ,  qu'on  diftingue  par  le  furnom  de 
Coulongtï-lt\-Royaux  ,«ft  à  3. 1.  &  demie  N.  E.  de 
Fontenay  ,  de  u.  O.  de  Poitiers.  On  y  avoit 
établi  une  manufacture  de  droguets ,  mais  elle  eft 
prefqu'entiérement  tombée  "  depuis  la  retraite  des 
Proteftants.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains ,  en 
vins  fit  en  bons  pâturages. 

COULONGES  ,  bourg  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de 
la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers  ,  élection  de  Thouars.  On  y  compte  101. 
•feux.  Ce  bourg  eft  à  1.  I.  O.  S.  O.  de  Thouars. 

COULONGES  ,  bourg  ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
de  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  16 1.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  3. 1.  &  demie  S.  E.  de  Saintes. 

COULONGES  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de 
Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  la 
■Rochelle  ,  élection  de  St.  Jean-d'Angely.  On  y 
compte  31.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  Charente ,  à  *.  I.  de  tiers  N.  N.  O.  de 
Saintes ,  &  3.  S.  O.  de  Saint-Jean-d'Angely. 

COULONGES.cn  Angoumois  ,  diocefe  d'An* 
goulême, parlement  de  Paris  ,  intendance  de  la  Ro- 
chelle ,  élection  de  Cognac  On  y  compte  37.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  8. 1.  N.  E.  de  Cognac. 

COULONGES  ,  dans  le  comté  de  Bigorre  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Tarbes  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  recette  du  pays  de  Bi- 
gorre. On  n'y  compte  que  10.  feux. 

COULONGES  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alen- 
çon  ,  élection  de  Mortagne  ,  châtellenie  de  Boulay. 
On  y  compte  1 39.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  & 
demie  N.  E.  de  Nogcnt-le-Rotrou  ,  &  j.  fie  deux 
tiers  S.  E.  de  Mortagne.  11  en  dépend  plufieurs- 
hameaux. 

COULONGES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  &  élection 
d'Aknçon ,  fergenterie  d'Eflày.  On  y  compte  117. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  $.  1.  E.N.  E.  d'Alençon. 

COULONGES  ,  en  Normandie  ,  élection  de 
Conches.  V oyc\  Coullonges. 

COULONGES  ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Bour- 
ges ,  élection  du  Blanc.  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroifle  eft  a  4. 1.  S.  S.  É.  du  Blanc ,  &  4.  & 
demie  N.  du  Dorât. 

COULONGES  ,  en  Languedoc.  V.  Coulorgues. 

COULONNE  ,  en  Franche  -  Comté ,  dioccfe  , 
parlement  Se  intendance  de  Befancon  ,  bailliage  ck 
recette  de  Dole.  On  y  compte  43.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  4. 1.  S.  E.  de  Dole. 

COULONS  ,  en  Berry  ,  diocefe  de  intendance 
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de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  d'Iffon- 
dun.  On  y  compte  137.  feux.  Cette  paroifle  eil  à 
4- 1-  N.O.  d'Iflbudun ,  &  une  S.  E.de  Graçay. 

COULONS  ,  bourg ,  en  Berry,  éleftion  de  Gien. 
Voye\  Coulions. 

COULONSELLES  ,  en  Provence.  V*yt\  Co- 
lonzelles. 

COULONVILLE  ou  Couloovillers ,  en  Picar- 
die ,*  diocefe  &  intendance  d'Amiens  ,  parlement 
de  Paris ,  élection  de  Dourlens  ,  doyenne  de  Saint- 
Riquier.  On  y  compte  94.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  E.  S.E.  de  Saint-Riquier  ,  a.  6c  quart 
JE.  N.  E.  d'Abbeville,  de  3.  6c  demie  O.  S.  O.  de 
Dourlens. 

COULONV1LLERS  ,  en  Picardie  ,  diocefe  & 
intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  bail- 
liage  d'Abbeville  ,  doyenné  de  Crécy.  On  y  coco- 
compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  grains. 

COULORGUES  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &re- 
cette  d'Uzès  ,  parlemeot  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  x.  lieues  S.  0. 
d'Uzès. 

COULOUBRIERES  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Toulon,  parlement  &  intendance  d'Aix  ,  vigoerie 
de  recette  d'Hieres.  On  y  compte  6.  feux  de  un  fi- 
xieme  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1. 
N.  E.  d'Hieres. 

COULOURS  ,  paroifle  de  commanderie  de  l'or- 
dre  de  Malte ,  en  Champagne.  Vaye\  Couleurs. 

COULOUTRE  ,  bourg,  en  Nivernois,  diocefe 
de  Nevers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Bourges ,  élection  de  1a  Charité.  On  y  compte  61. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  près  de  la  rivière  deNouaz, 
à  une  lieue  de  tiers  N.  E.  de  Donzy ,  de  5.  fie  quart 
N.  E.  de  la  Charité-fur-Loire. 

COUNAUT&  Saint-Paul  ,  en  Languedoc  ,  dio- 
cefe de  recette  d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  113.  feux.  Cette  communauté , 
qui  eft  compofce  de  deux  parolflès  ,  eft  firuée  à 
quelque  diftance  de  la  rivière  de  Tave  ,  à  i.  lieues 
N.  E.  d'Uzès. 

COUNOVILLE,  dans  la  Marche ,  diocefe  &  in- 
tendance  de  Limoges ,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Bourganeuf.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
communauté  eft  firuée  en  pays  de  grains  fie  de  bons 
pâturages. 

COUPEGUEULE.  On  appelle  de  ce  nom  une 
fameufe  manufacture ,  fituée  auprès  d'Aumaie  en 
Normandie,  où  l'on  fabrique  des  étoffes  nommées 
bellbgcsrc'eftuneefpecedetiretaine  de  fil  &  de 
pignon ,  qui  fcrt  à  vêtir  les  pauvres  ,  de  qui  eft  d'un 
très-grand  débit.  On  y  compte  plus  de  quarante  mé- 
tiers. Les  entrepreneurs  de  cette  manufacture  yfoi:r 
ordinairement  très-bien  leurs  affaires. 

COUPEILLE  XTeuvi,  en  Artois ,  diocefe  &  re- 
cette de  Saint-Omer  ,  confeil  provincial  d'Artois 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Lille.  On  y  com- 
pteï4-  feux  de  117.  perfonnes.  Cette  communauté 
eft  fituée  à  une  petite  demi-lieue  S.  E.  de  celle  qui 
donne  lieue  à  l'article  qui  fuit. 

COUPEILLE  VuiUt ,  en  Artois ,  diocefe ,  bail- 
liage «  recette  de  Saint-Omer,  confeil  provincial 
d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  Intendance  de  Lille. 
On  y  compte  89.  feux  de  443.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  près  des  confins  du  Boulonnois ,  à  la 
fource  de  la  petite  rivière  de  MonleviJle,  à  une 
lieue  N.  E.  de  Créqui ,  de  4.  de  trois  quarts  S.  S.  0. 
de  Saint-Omer.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

C0UPER1E  ou  Saint-Chriftophe  de  la  Couperiî, 
en  Anjou ,  diocefe  &  élection  d'Angers ,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  69. 
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feax.  Cette  paroiflê  clt  fituée  prés  des  confins  de  la 
province  de  Bretagne  ,  à  deux  lieues  de  la  rive 
gauche  de  la  Loire ,  &  9.  O.  S.  O.  d'Angers. 

COUPES  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe  &  élection  d'Agen  ,  parlement  &  intendance 
de  Bordeaux,  jurifdiction  de  Ckrmont-Deffus.  On 
y  compte  t$,  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  grains,  en  vins  fie  en  fruits  , 
à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Garonne. 

COUPESVILLE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  , 
élection  «Se  intendance  de  Châlons,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroiiïè  eft  à 
3.  lieues  E.  de  Châlons.dans  une  contrée  très-fertile 
en  grains. 

COU  PETS  ,  en  Champagne,  diocefe  ,  inten- 
dance fit  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fi  tuée  fur 
la  route  de  Châlons  à  Bar-fur-Aube  ,  à  j.  lieues 
S.  de  Châlons. 

COUPIGNY,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  de  Soiflbns ,  parle- 
ment de  Paris.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  peu 
fertile. 

COUPIGNY  ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
fcrnt  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Neuf- 
cbâtel ,  fergenterie  d'Aumale.  On  y  compte  un 
feu  privilégié  &  j8.  feux  taillables.  Cette  paroiflê 
eft  fituée  en  pays  fertile ,  à  une  lieue  O.  d'Aumale, 
&  deux  lieues  fit  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Neuf- 
châtel. 

COUPPERAY  &  Tes  Dépendances  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Langres  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons  y  élection  de  Chaumont. 
On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  en 
pays  de  bois,  fit  où  il  y  a  des  mines  de  fer  fie  des 
fonderies.  Les  pâturages  y  font  d'ailleurs  exccllens 
ûcaboudans. 

COUPROU ,  dans  le  Soiflonnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifie-de-France ,  diocefe ,  in- 
tendance &  élection  de  Soiflbns  ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  «7.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fi- 
tuée près  des  confins  de  la  province  de  Champagne , 
à  deux  lieues  O.  N.  O.  de  Château-Thierry ,  fie  7. 
S.  de  Soiflbns. 

COUPS ARTE,  en  Normandie,  diocefe  de  Li- 
xieux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Falaize  ,  fergenterie  de  Saint- 
Fierre-fur-Dives.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  à  3.  lieues  fie  quart  S.  O.  de  Lizîeux ,  fit  6. 
N.  E.  de  Falaifc.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  6c 

'"cOUPTR  AIN,  dans  le  Maine,  diocefe  &  élec- 
tion du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  107.  feux.  Cette  paroiflê  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile ,  près  des  confins  de 
la  province  de  Normandie,  à  J.  lieues  S.  £.  de 
Domfront ,  fie  1  a.  N.  N.  O.  du  Mans. 

COUPUREY ,  dans  la  Brie-Cbampenoife  ,  dio- 
cefe fit  élection  de  Meaux ,  parlement  fit  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  108.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  à  t.  lieues  S.O.  de  Meaux.  Son  terroir  eft 
des  plus  fertiles. 

COUR  U\  Baume  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage fit  recette  de  Baume.  On  y  compte  1 3.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  fituée  fur  le  Doux  ,  à  un  quart  de 
lieue  S.  de  Baume. 

COUR  PEvèquc ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
et  recette  de  Cbâtilkm.  On  y  compte  1 1.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  à  une  demi-lieue  N.  O.  d'Arc- 
en-Barrois. 

COU  Rj«r  Loire ,  dans  le  Bléfois ,  au  gouverne- 
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mént  général  d'Ortcanois  ,  diocefe  fit  élection  de 
Blois  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or.'csns. 
Onycompte  103.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée 
dans  une  contrée  également  fertile  fie  agréable ,  fur 
la  rive  droite  de  la  Loire  ,  à  deux  lieues  N.  E.  de 
Blois. 

COUR  Saint-Maoris,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage fie  recette  de  Baume.  On  y  compte  17. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes.  • 

COUR  (la)  ,  en  Normandie,  diocefe  fit  élec- 
tion deBayeux,  parlement  de  Rouen,  intendance 
deCaen,  fergenterie  de  Briquefart.  Onycompte 
ïoo.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  fur  la 
Drome  ,  à  j.  lieues  S.  O.  de  Bayeux.  Elle  efteom- 
pofée  de  la  paroiflê  de  Balleroy  fit  de  plufieurs  au- 
tres fiefs. 

Par  lettres  de  Décembre  1 704.  regiftrées  au  par- 
lement fie  en  la  chambre  des  comptes  de  Rouen  les  7. 
Mai  fit  11.  Décembre  170J.,  les  fiefs  du  Tronquer  , 
àe  Balleroy,  &c. ,  furent  unis  fie  érigés  en  titre  de 
marquifat  fous  la  dénomination  de  la  Cour  ,  en  fa- 
veur de  Jacques  de  la  Cour,  Confeiller  au  parle- 
ment ,  puis  Maître  des  requêtes ,  tant  en  confidé- 
ration  de  fes  ferviecs  fie  de  ceux  de  Louis  de  la  Cour 
fon  ayeul ,  Intendant  de  de-li  les  monts ,  Préfideiir 
an  confeil  fouverain  de  Pignerol,  Ambaffadeur  en 
Suiflê  fie  en  Savoie  ,  fie  Confeiller  d'état,  qu'en 
confidération  de  ceux  que  fes  ancêtres  avoient  auflî 
rendus  aux  Rois  prédcccflcurs  de  Sa  Majefté 
tant  auprès  de  leurs  perfonnes  que  dans  leurs  con- 
feils  6c  armées  ,  comme  portent  les  lettres-pa- 
tentes* 

Louis  de  la  Cour,  ayeul  de  Jacques,  avoit 
époufé  Catherine  Morel ,  Dame  de  Mancville  ,  fie 
eneut  Thomas  de  la  Cour,  Seigneur  de  Garcelle,  qui 
étoit  mort  en  1686. ,  laiflant  de  fa  femme  M  ari» 
Fu/?e  de  Voijenon  ,  pour  fils  ,  Jacques  ,  créé  Mar- 
quis de  la  Cour,  fie  décédé  le  19.  Mai  171$.  Il 
avoit  époufé  le  8.  Mai  1693.  Magdeleine-Charlotte- 
Emilie  le  Febvre^ie-Caumartin  ,  morte  le  9.  Mai 
1749.  De  ce  mariage  eft  venu  Jacques-Claude- 
Auguftin  de  la  Cour, Marquis  de  Balleroy,  Lieute- 
nant-Général des  armées  du  Roi,  premier  Ecuyec 
du  Duc  d'Orléans  ,  ci-devant  Gouverneur  de  laper- 
fonne  du  Duc  de  Chartres  ,  aujourd'hui  Duc  d'Or- 
léans ,  marié  le  9.  Juin  1710.  avec  Marie-Elifabeth. 
Goyon  de  Matignon  ,  morte  le  1 3.  Mai  174J.  Ses 
enfants  font,  1*.  N.  dit  le  Comte  de  Ballcroy.né  ert 
1711.,  Colonel  dans  les  grenadiers  de  France,  ficc, 
allié  en  Janvier  17$!.  à  Adélaïde  -  Sophie  Lé- 
finau  ,  veuve  du  13.  Juin  1749.  de  Gabriel- Jean  de 
Pleure  ,  Intendant  de  la  Rochelle  ,  fie  fille  de  Ni- 
colas Lepinaufie  d'Elifabeth  Morel  ;  »°.  Jean-Paul- 
François-Henri  ,  né  le  1.  Mars  17*6.  ;  3°.N.  troi- 
fieme  fils  ;  40.  N.  de  la  Cour  ,  femme  de  N.  deBoi. 
levé  de  la  Marouficre  ;  $°.  N.  de  la  Cour,  alliée  en 
Février  1 75  3.  à  Anne-Simon  Piarron  de  Chamouf- 
fet ,  Maître  des  requêtes  -,  fit  deux  autres  filles. 

Le  Marquis  de  Balleroy  a  pour  frère  Louis- Jac- 
ques de  la  Cour ,  Chevalier  de  Malte  ,  Comman- 
deur d'Auxerre. 

COUR  (la)  ,  dans  le  Verdunois  ,  diocefe  fit  re- 
cette de  Verdun  ,  parlement  fie  intendance  de  Metz. 
On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

COUR  d'Arcenay  (la) ,  paroiflê  enclavée  dans 
le  duché  de  Bourgogne  ,  au  bailliage  de  Saulieu  , 
mais  dépendante  du  Nivarnois  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins ,  élec- 
tion de  Nevers.  On  y  compte  3  3.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  à  une  lieue  fie  demie  N.  de  Saulieu. 

COUR  Duu  (la),  abbaye  d'hommes,  de  l'ordre 
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de  Citeaux  ,  dans  l'Orléanois  propre,  diocefe  .In- 
tendance &  élection  d'Orléans,  parlement  de  Paris; 
fondée  en !  1118.  par  Jean  IL  ,  Evêque  d'Orléans, 
&  par  le  chapitre  de  Sainte-Croix  de  cette  ville 
conjointement  ;  fituée  dans  la  forêt  d'Orléans  ,  à 
4. 1.  &  tiers  N.  E.  de  la  ville  de  ce  nom.  Cette 
abbaye  eft  en  commende  ,  &  vaut  au  moins  4000. 
livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi, 
quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de 
1 1  y.  florins.  L'abbaye  dont  il  s'agit ,  n'eft  qu'à  t .  1. 
&  demie  du  canal  d'Orléans. 

COUR  Marigny  (la)  ,  dans  le  Gâtinois-Orléa- 
nois ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance d'Orléans  ,  élection  de  Montargis.  On  y  com- 
pte 98.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de 
grains. 

COUR  Masfaucher  (la)  ,  dans  la  Marche,  dio- 
cefe &  intendance  de  Limoges  ,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Bourganeuf.  On  y  compte  37.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

COUR  Saint-Pierre  (la) ,  en  Languedoc ,  diocefe 
de  Montauban  ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  62. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O. 
de  Montauban.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains,  en 
vins  ,  en  fruits  &  en  pâturages. 

COURANCE,  dans  le  Gâtinois-François,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Melun.  On  y  compte  9$.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  près  de  la  petite  rivière  d'Efcolle, 
à  3.I.  S. O.de  Melun,  &  à  trois  quarts  de  lieue 
N.  N.  E.  de  Milly  en  Gâtinois. 

COURANCY  ,  en  Nivernois ,  diocefe  d^utun , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins,  élec- 
tion de  Château-Chinon-  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  N.  de  Château-Chinon. 

COURAND  ou  Couraud  ,  en  Bourbonnois ,  dio- 

Sefe  de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
e  Moulins,  élection  de  Montlucon.  On  y  compte 
39.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois. 

COUR  AN  SAN  ,  paroifle  &  jurifdiction  ,  dans  le 
Condomois  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  &  élection 
deCondom  ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  i$8.  feux,  y  compris  ceux  de  Ca- 
dignan  &  de  Caquarcns.  Cette  paroifle  eft  à  une 
demi-lieue  S.  S.  £.  de  Gondrin ,  &  à  3.  l.S.  O.  de 
Condom. 

COURANT  ou  Courant ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance 
de  la  Rochelle  ,  élection  de  Saint-Jean-d'Angely. 
On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  grains  &  en  excellens  pâtu- 
rages ,  à  3. 1.  N.  O.  de  Saint-Jean-d'Angely. 

COURAZE  &  Labatmale  ,  en  Béarn  ,  diocefe 
de  Lefcar ,  parlement ,  fénéchauflee  &  recette  de 
Pau  ,  intendance  d'Aufch.  On  y  compte  8$. feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du 
Gave  ,  à  4.  lieues  S.  E.  de  Pau.  Couraze  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  S.  O.  de  Labatmale.  V.  Coaraze. 

COURBAN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  recette 
de  Châtillon.  On  y  compte  7».  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  les  montagnes ,  fur  la  route  de 
Châtillon  à  Arc-en-Barrois  ,à  3.  I.  E.  N.  E.  de  la 
première  de  ces  villes. 

COURBARIEUX  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de 
Montauban  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  14t.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  , 
fur  la  rive  droite  du  Tarn ,  à  une  lieue  de  tiers  S.E. 
de  Montauban  ,  &  6.  N.  O.  de  Touloufe. 

COURBATIERE  (la)  ,  en  Brefle  ,  diocefe  de 
Lyon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élec- 
tion ,  bailliage  &  recette  de  Bourg ,  mandement  de 
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Coligny.  On  n'y  compte  que  1 1.  feux.  Cette  corn, 
munauté  eft  fituée  dans  les  montagnes  ,  à  4.  lieues 
N.  N.  E.  de  Bourg.  Les  pâturages  y  font  excellens. 

COURBE  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  élection  de 
Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns. 
On  n'y  compte  que  6.  feux  ,  y  compris  même  ceux 
du  Cenfier ,  qui  eft  un  autre  hameau. 

COURBE  (la)  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Scez, 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'AIençon  ,  élcc 
tion  d'Argentan  ,  fergenterie  au  Breton.  On  y  com- 
pte 60.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages  ,  fur  la  rive 
droite  de  l'Orne  ,  à  1. 1.  &  quart  O.  d'Argentan. 

COURBEFFY,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroùTc  eft 
fituée  près  des  confins  du  Périgord  ,  à  6.  1.  de  de- 
mie S.  O.  de  Limoges. 

COURBEHAYE  ,  dans  le  Dunois  ,  au  gouver- 
nement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Chartres , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Châteaudun.  On  y  compte  $1.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
ck  en  pâturages ,  fur  une  petite  rivière ,  à  4.  1.  & 
tiers  N.  E.  de  Châteaudun. 

COURBENANS  ,  en  Franche-Comté ,  dioceffc 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Vefoul  ,  prévôté  de  Montjuftin.  On  y 
compte  8.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 

COURBEPINE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  LU 
zieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'AIen- 
çon ,  élection  &  fergenterie  de  Beroay.  Ony  com- 
pte 19$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  lieue  N.  O.de 
Bemay. 

COURBERES  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar, 
parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchauf- 
lee ck  recette  de  Morlas.  On  y  compte  9.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  4. 1.  &  quart  N.  E.  de  Morlas. 

COURBERIE  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
ck  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  45.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué'fur  les  confins  de  la  province  de  Norman- 
die ,  à  3. 1.  N.  N.  E.  de  Mayenne  ,  &  1 1.  &  demie 
N.  O.  du  Mans.  Son  terroir  eft  des  plus  fertiles. 

COURBESEAUX  ,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul ,  conicil  fouverain'  &  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  ck  recette  de  Nancy.  On  y 
compte  3$.  feux.  Cette  communauté  eft  une  dé- 
pendance de  la  paroifle  de  Remereville  ,  ck  elle  eft 
fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

COURBETAUT  &  fes  Dépendances ,  dans  la 
Brie-Champenoifè,  diocefe  de  Meaux,  parlement  de 
Parts,  intendance  de  Châlons,  élection  de  Sezmne. 
On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
une  petite  rivière ,  à  3. 1.  &  quart  N.  O.  de  Sezanne. 

COURBETTE, en  Franche-Comté, diocefe,  par- 
lement ck  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  17.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes 
à  une  lieue  &  demie  S.  S.  E.  de  Lons-le-Saulnier. 

COURBEVILLE  ,  bourg  ,  dans  le  Maine, dio- 
cefe du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours  ,  élection  de  Laval.  On  y  compte  250.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  près  des  confins  de  la  province 
d'Anjou,à  1. 1.6c  quart  S.O.  de  Laval.  11  y  a  un  prieuré 
régulier  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît ,  &  dépendant 
de  l'abbaye  de  MarmoÛtier. 

COURBEVOYE  ,  dans  l'Ifle-de-France,  diocefe, 
parlement ,  intendance  ck  élection  de  Paris.  On  n'y 
compte  point  de  feux ,  à  caufe  que  cette  paroifle  eft 
réunie  pour  l'afiôuagement  à  celle  de  Colombes. 
Courbevoye  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine , 
à  une  lieue  &  demie  N.  O.  de  Paris.  Entre  cette 
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paroiflè  ,  &  celle  de  Colombes ,  il  y  a  une  belle 
plaine. 

COURBIAC  ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe  2c  élection  d'Agen  ,  parlement  &  intendance 
de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Tournon.  On  y  com- 
pte 96.  Feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  de  demie  E. 
un  quart  au  S.  de  Villeneuve-d'Agenois. 

COURBIAC ,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefc  de  élection  d'Agen ,  parlement  de  intendance 
de  Bordeaux ,  jurifdiction  de  Villeneuve.  On  y  com- 
pte 100.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  du  Lot ,  à  une  petite  diftance  E.  de  Ville- 
neuve-d'Agenois. Son  terroir  eft  également  fertile 
de  agréable. 

COUR  BIERES  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Mon- 
tauban  ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte  un 
feu  82.  bcllugues  &  un  quart  de  bcllugue  de  feu. 
Cette  paroilTc  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  l'Aveirou  ,  à  3.  I.  S.  S.  O.  de  Villefranche. 

COURBIERES  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette de  Mirepoix ,  parlement  de  généralité  de  Tou- 
loule  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  3  a. 
feux.  Cette  paroifle  eft  lituée  en  pay  s  de  montagnes, 
mais  allez  fcYtile. 

COURBIERES  ,  en  Provence  ,  diocefe  ,  parle- 
ment de  intendance  d'Aix  ,  viguerie  &  recette  de 
Forcalquier.  On  y  compte  un  feu  de  deux  tiers  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Durance  ,  à  une  lieue 
de  demie  S.  de  Manoique ,  4.  &  tiers  S.  de  Forcal- 
quier ,  de  6.  de  quart  N.  E.  d'Aix.  Son  terroir  eft 
également  fertile  de  agréable. 

La  terre  de  fegneuric  de  Courbieres  ou  Corbieres , 
en  Provence ,  fut  érigée  en  baronnie  par  lettres 
d'Avril  1615.,  enrégiftrées  le  30.  Octobre  de  la 
même  année  ,  fol.  1 14. ,  en  faveur  de  Laurent  de 
Coriolis  ou  Corriolis ,  en  confédération  de  fes  fervices 
&de  ceux  de  fes  ancêtres.  Il  fut  pourvu  de  la  charge 
de  Préfident  à  mortier ,  de  fon  père  ,  par  lettre-pa- 
tente du  Roi  Henri  IV. ,  du  6.  Juin  1600. ,  de  il  fut 
reçu  le  %.  Juin  1601.  dans  cette  charge,  il  fut  un  des 
plus  grands  génies  de  fon  temps.  11  étoit  fi  fç avant 
de  avoit  une  mémoire  fi  prodigieufe  ,  qu'étant  de- 
venu aveugle,  il  ne  laifiôit  pas  que  d'expliquer  les 
loix  fur  le  champ.  Son  zele  de  fa  fidélité  pour  fon 
Roi  furent  a  toutes  épreuves  ;  &  cependant  fes  en- 
vieux lui  en  firent  un  crime  d'état.  Dans  fa  difgrace 
de  dans  fon  infortune  ,  il  fit  paroître  une  grandeur 
d'ame  qui  Pilluftra  plus  que  fon  élévation.  Le  Roi 
Louis  XIII.  le  décora  du  titre  de  Confeillcr  en  fon 
confeil  d'état  de  privé  ,  par  brevet  du  16.  Avril 
161 1. ,  en  confidération  des  fervices  par  lui  rendus 
au  Roi  Henri  IV. ,  tant  dans  fa  charge ,  qu'en  plu- 
sieurs autres  occa fions  où  il  avoit  été  employé  oc 
où  il  s'étuit  fignalé.  Il  époufa  le  14.  Juin  1597. 
Louife  de  Piolcnc ,  fille  de  Raymond  de  PiolenC  , 
Seigneur  de  Saint-Julien.  De  ce  mariage  vinrent 
4.  garçons  de  z.  filles  i  fçavoir,  i".  Honoré  II.  , 
qui  fuit  ;  z°.  Jean-Baptifte  ,  qui  fut  eccléfiaftique 
de  Prieur  de  Grandbois  ;  30.  Louis  ,  reçu  Chevalier 
de  Malte  de  minorité  en  1613.;  4".  Paul ,  mort  en 
bas  âge;s".  Marguerite,  alliée  à  Marc  d'Eyguieres, 
Seigneur  de  Mejiin.es  ;  ôt  6°.  Louife  ,  mariée  avec 
Madelon  de  Vituimillc  ,  des  Comtes  de  Marfcille  , 
Baron  de  Tourves  ôc  d'Ollioules. 

Honoré  II.  de  Corriolis  ,  Baron  de  Courbieres , 
fut  reçu  en  l'office  de  PrJlident  à  mortier,  de  fon 
perc  ,  le  z6.  Janvier  1646. ,  après  avoir  long-temps 
porté  les  armes ,  où  il  le  diftingua  par  des  actions 
éclatantes.  H  avoit  époufé  le  premier  Août  1621. 
Elifabeth  de  Villeneuve  ,  fille  unique  de  Pierre  de 
Villeneuve  ,  Seigneur  d'i.fpinoufe,  de  la  maifon  de 
Ttans ,  qui  fit  donation  de  tous  fes  biens  aux  eofauts 
Tome  il. 
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aînés  mâles  qui  defeendroient  de  ce  mariage ,  & 
voulut  qu'ils  portaflent  le  nom  de  les  armes  de  Ville- 
neuve. De  cette  alliance  vinrent  cinq  garçons  de  trois 
filles ,  fçavoir ,  Pierre  I. ,  Laurent ,  Louis ,  Jean  de 
François  ;  Magdclcine  ,  Lucrèce  ,  Claude  ,  Jeanne 
de  Ehfabeth.  Pierre  I.  lui  fuccéda  dans  fa  charge  de 
dans  fes  biens  ;  Laurent ,  Louis  de  François  furent 
reçus  Chevaliers  de  Malte ,  ce  dernier  devint  Com- 
mandeur de  Trinquetaille  ;  Jean  fe  fit  eccléfiaftique  ; 
Magdclcine  de  Corriolis  fut  mariée  à  Scipion  de 
Combe rt ,  Seigneur  de  Dromont  de  de  St.  Giniès  ; 
Lucrèce  époufa  Cofme  à'Etienne ,  Seigneur  de  Me- 
met  de  de  Lioux  ;  Claude  fut  femme  de  Pierre  de 
Raphelis ,  Seigneur  de  Callian  i  Jeanne  s'allia  à 
François-Gabriel  de  Pol ,  Seigneup  de  St.  Tronquet, 
Maréchal  des  camps  de  a  rmées  du  Roi  ;  de  Elifabeth 
époufa  en  premières  noces  Arnaud  d'Andréa  ,  Sei- 
gneur de  Nibles  de  de  Châteaudouble.dt  en  fécondes 
noces  Charles  de  Grille  ,  Seigneur  de  Robias. 

Pierre  I.  de  Corriolis  de  Villeneuve ,  Seigneur 
d'Efpinoufe ,  Baron  de  Courbi  ères,  fils  d'Honoré 
II.  de  d'Elifabeth  de  Villeneuve  d'Efpinoufe  ,  fut 
reçu  Préfident  à  mortier  en  i6$z.  Il  époufa  Louife 
d'OraiJon  ,  foeur  du  Marquis  d'Oraifon ,  de  il  eut  de 
ce  mariage  trois  garçons,  i°.  Jean-Baptifte,  qui  fuiti 
z".  François, qui  fe  rit  eccléfiaftique  ;  30.  Honoré, 
qui  porta  le  titre  de  Baron  de  Courbieres,  ôt  qui 
commença  la  branche  cadette  de  Corriolis  d'Efpi- 
noufe. Avant  que  d'être  reçu  Préfident  à  mortier  , 
Pierre  I.  de  Corriolis  avoit  porté  les  armes,  de  s'étoit 
diftingué  au  fiege  de  Rethel ,  où  il  avoit  reçu  plu- 
fieurs  bieflures.  Ce  fut  en  confidération  de  les  fer- 
vices &  de  ceux  de  fon  pere ,  que  le  Roi  érigea  au 
mois  de  Mai  i6jt.  la  terre  à'Efpinoufe  en  marqui- 
fat.  En  1 6s8.  le  Roi  lui  accorda  un  brevet  de  Con- 
fciller  d'état ,  avec  une  penfion  de  3000.  liv.  en  ré- 
cotnpenfe  de  fes  belles  actions  dans  plufieurs  occa- 
fions  importantes  ,  de  de  fes  fervices. 

Jean-Baptifte  de  Corriolis  de  Villeneuve,  Mar- 
quis d'Efpinoufe  ,  Baron  de  Courbieres,  fils  de 
Pierre  I.  ôe  de  Louife  d'Oraifon  ,  fut  reçu  Préfident 
à  mortier  en  1690. 11  époufa  Elifabeth  de  Grimaldy  % 
de  laquelle  il  eut  cinq  garçons  de  trois  filles  ,  fça- 
voir, 1".  Pierre  II.,  qui  fuit  ;  z".  François  ,  Abbé  de 
l'abbaye  de  St.  Eufebe  ;  }°.  Charles,  Chanoine  de 
l'égltfc  métropolitaine  d'Aix  ;  40.  de  50.  Jofeph  de 
Jean-Baptilte  ,  Chevaliers  de  Malte  ;  6".  Magde- 
leine  ,  alliée  à  Jean-Baptifte  Touflàint  d'Arnaud , 
Seigneur  de  Rouflct  oc  de  Vallonguc  ;  7*.  Louife  , 
Religieufe  à  l'abbaye  de  Saint  -  Barthélemi  ;  de 
8".  Marie  -  Anne  ,  Abbeffe  de  l'abbaye  Royale  de 
Villemur. 

Pierre  II.  de  Corriolis  de  Villeneuve  ,  Marquis 
d'Efpinoufe  ,  Baron  de  Courbieres  ,  fils  de  Jean- 
Baptifte  de  d'Elifabeth  de  Grimaldy  ,  fut  reçu  Pré- 
fidéut  à  mortier  en  17  iz.  11  époufa  Renée-Char- 
lotte-Felicité  de  Vinwnillc  ,  fille  du  Comte  du 
Luc,  des  Comtes  de  Marfcille,  Chevalier  des  ordres 
du  Roi  ;  Lieutenant  de  Roi  en  Provence  ,  fon  Am- 
bafladeur  extraordinaire  en  Suifle  de  à  Vienne  , 
Confeiller  d'état  d'épée  ,  de  nièce  -  germaine  de 
Charles-Gafpard-Guillaume  de  Vintimille  ,  Evcque 
de  Marfcille ,  enfutte  Archevêque  d'Aix  ,  de  depuis 
Archevêque  de  Paris.  De  ce  mariage  font  iflus , 
i°.  François-Charles-Xavicr,  qui  fuit  ;  z°.  Jofeph- 
Jean-Baptiftc-Hubert  ,  Chanoine  de  l'églife  mé- 
tropolitaine de  Paris  ,  Abbé  des  abbayes  Royales 
des  Efchalis  au  diocefe  de  Sens  de  de  Saint-Gilles 
en  Languedoc  ,  ci-devant  Agent-Général  du  Clergé 
de  France,  en  17J0.  ;  3".  Louis-Charlcs-Rcgis  , 
Chevalier  de  Malte  ,  Lieutenant  de  vaifleaux  du 
Roi  ;  &  cinq  filles ,  dont  trois  font  mortes  en  bas 
âge  ;  la  quatrième  ,  nommée  Françoife ,  eft  alliée 
à  Marc  de  Paflii  de  Panifies  ;  &  la  cinquième  . 
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nommée  Gahrielle  ,  eft  religicufe  à  l'Abbaye  de 
Villeneuve  en  Languedoc. 

François-Charles-Xavier  de  Corriolis  de  Ville- 
neuve ,  Marquis  d'Efpinoufe,  Baron  de  Courbieres, 
fils  de  Pierre  H.  de  de  Renée-Charlotte-Felicité 
de  VintimilU  du  Luc  ,  fut  reçu  Préfident  à  mortier 
en  1736.  Il  eft  le  feptieme  Préfident  à  mortier 
de  fa  maifon  ,  de  pere  en  fils ,  au  parlement  de 
Provence.  Il  a  époufé  en  premières  noces ,  Marie- 
Bonne-Henriette  le  Bret ,  fille  de  Cardin  le  Bret , 
Comte  de  Selles  ,  premier  Préfident  dt  Intendant 
en  Provence  ;  fit  en  lecondes  noces  ,  Charlotte- 
Pauline-Alexandrine-Elifabeth  de  Roux,  Marquife 
de  Courbons  ,  fille  de  Paul  de  Roux  ,  Marquis  de 
Gaubert  ,  premier  Préfident  au  parlement  de  Na- 
varre ou  de  Pau  ;  &  en  troifiemes  noces  ,  N.  fille 
du  Marquis  de  Montcalm  ,  rué  en  Canada  a  la 
tête  des  troupes  du  Roi  qu'il  commandoit.  Du 
premier  lit  ,  il  o'ett  venu  qu'une  fille  ,  nommée 
Marie-Gabrielle-Rofalie,  alliée  en  1 7$6.  à  Touflâint 
de  Fortia  de  PilUs  ,  fils  du  Marquis  de  Pilles  , 
Gouverneur  de  la  ville  de  Marfcille.  Du  fécond 
lit ,  il  n'eft  pareillement  nTu  que  trois  filles ,  qui 
font  en  bas  âge.  Du  troifieme  lit  T  il  n'y  a  point 
encore  d'enfants. 

Laurent  de  Corriolis  ,  premier  Baron  de  Cour- 
bieres ,  cinquième  ayeul  de  François  -  Charles- 
Xavier  ,  actuellement  Marquis  d'Efpinoufe ,  Baron 
de  Courbieres ,  avoit  pour  bifayeul  Jean  1.  de  Cor- 
riolis (  neveu- germain  de  Pierre  de  Corriolis  , 
Chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérufalem , 
Commandeur  de  Montferrand  ,  de  Général  des 
galères  de  cette  religion  en  14J0. ,  fous  le  Grand- 
Mai  tre  de  Laftic  )  ,  qui  vint  s'établir  à  Aix  en 
Provence  ,  où  il  s'adonna  à  l'étude  des  Loix  ,  de 
devint  un  grand  Jurifconfulte  ,  chofe  rare  dans  un 
iïecle  où  la  nobieflë  faifoit  gloire  de  ne  rien  fçavoir. 
Ses  frères  furent  s'établir  dans  la  ville  de  Riès  , 
dont  ils  acquirent  une  partie  de  la  jurifdiétion , 
&  en  devinrent  Cofeigneurs. ,  ainfi  que  d'Autane 
de  d'Alons.  Jean  1.  de  Corriolis  fut  créé  Affeflèur 
de  la  ville  d*  Aix ,  aux  années  1487.  &  1494.  .pré- 
cédant en  rang  le  premier  Conful  ,  à  caufe  de 
d  naiffance.  Il  fut  député  de  la  ville  d'Aix  de 
pays  de  Provence  ,  vers  Louis  XI.  de  Charles 
VIII.  Rois  de  France ,  pour  obtenir  la  confirma- 
tion des  privilèges  de  cette  province.  11  étoit  dans 
une  fi  grande  confidération  ,  que  dans  un  arrêt 
du  parlement  de  Provence  ,  du  17.  Juillet  ijti. , 
fîgné  par  M.  le  Préfident  de  Bellemonte  ,  non-feu- 
lement il  eft  qualifié  noble  dans  les  qualités 
de  l'arrêt ,  mais  encore  la  cour  le  nomme  dans 
le  difpofitif  ,  Mr.  Jeaa  de  Corriolis.  Le  Roi 
Louis  XII.  créa  en  fa  faveur  un  nouvel  office  de 
Confeiller  au  parlement.  Mais  ayant  fupplié  le  Roi 
de  l'en  difpenfer  à  caufe  de  fon  grand  âge  ,  Sa 
Jtfajefté  en  pourvut  Touflâint  de  Corriolis,  l'aîné 
de  fes  enfants.  11  époufa  Marguerite  de  Villeneuve 
de  la  maifon  de  Trans.  Il  fut  choifi ,  comme  plus 
proche  parent  ,  tuteur  d'Anne  de  Villeneuve  qui 
fut  mariée  au  Comte  de  Maille  de  de  Curfon  ,  de 
la  maifon  de  Foix.  De  fon  mariage  avec  Margue- 
rite de  Villeneuve  ,  vinrent  i°.  Touffàint  de  Cor- 
riolis ,  reçu  Confeiller  au  parlement  de  Provence 
le  9.  Juin  i$ia. ,  allié  avec  Magdelcine  de  Boyer; 
fille  de  noble  Jean  de  Boyer  de  la  ville  de  Lyon , 
de  de  Marie  de  Valence  ,  dont  il  n'eut  point  d'en- 
fants ;  i°.  Honoré  de  Corriolis  ,  ayeul  de  Laurent 
de  Corriolis  ,  premier  Baron  de  Courbieres  ; 
j°.  Jean  IL  ,  auteur  de  la  branche  des  Barons  de 
Limaye  ,  Seigneur  de  la  Baftide  de  Jourdans  ; 
4°.  Antoine  ,  auteur  d'une  branche  établie  à  Riès  , 
oui  pofleda  les  cofeigneuries  de  Riès,  d'Autane  de 
d'Alons ,  &  qui  eft  éteinte i  de  s".  Louis ,  mou 
fins  poftérité. 
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Honoré  III.  de  Corriolis ,  dit  le  Baron  de  Cour- 
bieres ,  fils  de  Pierre  I.  de  Corriolis  de  de  Louife 
d'Orarfon  ,  époufa  Jeanne  de  Vallavoirc ,  des  Sei- 
neurs  de  Moulacer  de  de  Sigoyer.  De  ce  mariage 
vint  Jofeph  de  Corriolis  ,  Marquis  de  Puimichel , 
allié  en  premières  noces  à  Marie  -  Gabrielle  de 
Re;jfun  ,  de  en  fécondes  noces  à  Elifabeth  de  Ber- 
tatis ,  Dame  de  Puimichel ,  héritière  de  fa  maifon. 
Du  premier  lit  font  nés  ,  i°.  Céfar  de  Corriolis , 
officier  de  vaifleaux  du  Roii  a°.  Jeannc-Marie-Ga- 
brielle ,  Religieufe  aux  Urfulines  à  Riès  ;  de  3'.  Fé- 
licité de  Corriolis  ,  mariée  avec  Charles-Céfar  de 
Fabre ,  Seigneur  de  Mazan ,  ancien  officier  de  ga- 
lères dé  Chevalier  de  l'ordre  Royal  de  militaire  de 
St.  Louis.  Du  fécond  lit  font  nés  3.  garçons  ,  fçavoir , 
t°.  Elzéar-Jofeph-Palamcdc  de  Corriolis  ,  Marquis 
de  Puimichel ,  qui  a  époufé  le  26.  Novembre  1756. 
Françoife  -  Paule  Abcl  de  la  Tour  -  du-  Pin  -  la* 
Chau-Montauban  ;  a°.  de  30.  Firmin  de  Palamede 
de  Corriolis  ,  qui  font  tous  deux  eccléfiaftiques. 

Jean  II.  de  Corriolis  ,  troifieme  fils  de  Jean  I. 
de  de  Marguerite  de  Villeneuve ,  frère  de  Touflâint 
de  d'Honoré  I.  ,  devint  Seigneur  de  Limaye  ,  de 
la  Baftide  de  de  Montfuron  ,  par  la  donation  que 
Gafpard  d'Aftuard  ,  fon  beau-frere  ,  loi  fit  de  ces 
terres  (  par  acte  du  10.  Janvier  1530.  ) ,  dont  il 
prit  l'inveftiture  à  la  chambre  des  comptes  le  1 1. 
Avril  fuivant ,  de  par  la  réunion  qu'il  fit  des  droits 
compétens  fur  lefdites  terres  à  Marguerite  tfAf. 
tuard ,  feeur  de  Gafpard  ,  de  femme  de  Jean  de  Brun, 
Seigneur  de  Venafque. 

Claude  de  Corriolis ,  Seigneur  de  Limaye  ,  de 
la  Baftide  de  de  Montfuron ,  fils  de  Jean  II. ,  prêta 
hommage  defdites  terres  en  155$.  11  fut  élu  Conful 
d'Aix  de  Procureur  du  pays  de  Provence  en  1  $63. , 
Syndic  de  la  noblefle  en  1  $76. ,  de  déchargé  du  ban 
de  arriere-ban  en  i$7S->  parce  qu'il  commandoit 
alors  une  compagnie  d'ordonnance  de  aoo. hommes 
pour  le  fervice  du  Roi.  Il  époufa  Nicole  de  Brun , 
fille  de  Jean  ,  Seigneur  de  Venafque  ,  de  de  Mar- 
guerite d'/ljluard.  Tous  les  enfants  ifliis  de  ce  ma- 
riage moururent  avant  leur  pere  ,  de  c'eft  ainfi 
que  cette  branche  s'éteignit.  Claude  de  Corriolis  fit 
donation  de  tous  fes  biens  à  Honoré  I.  de  Corriolis , 
fils  de  Balthazard ,  autre  defeendant  de  Jeaa  I.  de 
Corriolis ,  par  Antoine  quatrième  fils  dudit  Jean  I. , 
de  pere  dudit  Barthazar. 

Antoine  de  Corriolis,  Seigneur  d'Autane  dt  d'A- 
lons, de  Cofeigneur  de  la  ville  de  Riès  ,  quatrième 
fils  de  Jean  1.  de  Corriolis  ,  6e  de  Marguerirc  de 
Villeneuve  ,  s'allia  avec  noble  Rapheline  de  Gafli- 
nellc.  De  ce  mariage  vinrent  i°.  Balthazard,  qui 
fuit  i  2°.  Claude  ,  qui  mourut  fans  avoir  été  marié  ; 
3°.  Gafpard ,  fieur  d'Autane  ,  dont  le  fils ,  Marc- 
Antoine  ,  mourut  fans  enfants. 

Balthazar  de  Corriolis  ,  Seigneur  d'Alons  dt  Co- 
feigneur de  la  ville  de  Riès  ,  aliéna  lefdites  terres 
pour  payer  les  dettes  qu'il  avoit  contractées  au 
fervice  du  Roi.  L'Evèque  de'  Riès  acheta  la  co- 
feigneurie  de  cette  ville  ,  de  la  réunit  à  la  menfe 
épife  opale.  Balthazar  fut  marié  avec  Marguerite 
d' Honorât ,  feeur  de  Marc-Antoine  ,  Seigneur  de 
Pourfcioux,  de  Confeiller  au  parlement  de  Provence. 
De  cette  alliance  vinrent  i°.  Honoré  I. ,  qui  fuit; 
a°.  Louis  ,  qui  époufa  claire  de  Roux  ,  dont  le  fils 
Laurent  époufa  Claire  de  Calquier  ,  laquelle  fur- 
vécut  à  tous  fes  enfants ,  qui  ne  furent  point  mariés , 
de  fit  donation  de  fes  biens  en  1695.  à  Honoré  111. 
de  Corriolis ,  Viguier  de  premier  Capitaine  pour  le 
Roi  en  la  ville  d'Aix  ,  duquel  il  fera  parlé  ci-après 
à  Particle  de  la  branche  cadette  des  Barons  de 
Limaye. 

Honoré  I.  de  Corriolis  répara  les  débris  de  la 
fortune  de  fon  pere ,  par  la  donation  que  lui  fit 
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Claude  Ton  oncle  (  fils  de  Jean  II.  ),  des  terres  de 
Limaye  ,  delà  Baftide  fit  de  Montfuron,  &de  tous 
fes  autres  biens.  Ainfi  il  continua  la  dcfcendance  des 
Barons  de  Limaye  ,  pur  Ton  mariage  avec  Sybille  de 
Ruffan  ,  des  Seigneurs  de  RoulTct  ,  de  laquelle  il 
eut  Jean-Louis  qui-  fuit ,  &  Marguerite  qui  fut  ma. 
riécavec  Renaud  de  Piolenc,  Seigneur  de  Coraillon. 

Jean-Louis  de  Corriolis ,  Baron  de  Limaye ,  Sei- 
gneur de  la  Baftide  fit  de  Montfuron ,  fut  élu  premier 
Procureur  du  pays  de  Provence  en  iéi$.  Le  Roi 
érigea  en  fa  faveur  ,  &  de  fes  dépendants ,  la  terre 
de  L  imaye  en  baronnie  ,  par  lettres-patentes  du  16. 
Avril  1646. ,  en  confidération  de  fes  îèrvices  lors  des 
guerres  civiles ,  pendant  lesquelles  il  avoit  toujours 
fuivi  le  parti  du  Roi  Henri  le  Grand ,  ayant  expofé 
fa  vie  fit  racheté  fa  perfonne  d'une  grofle  rançon.  Il 
époufa  en  1694.  Jeanne  des  Martini ,  des  Seigneurs 
de  Puyloubier.  De  cette  alliance  fortirent  1*.  Ho- 
noré II.  ,  qui  fuit  ;  i°.  Alexandre  Chanoine  de  l'é- 
glifé  métropolitaine  d'Aix,  fit  Confeiller  au  requêtes 
du  palais  ;  30.  Angélique  ,  qui  fut  mariée  avec  noble 
Jean  d'Arnaud  ;  fit  49.  Honorée ,  qui  s'allia  à  Jean- 
Bernard  d' Aymar,  Seigneur  de  Pierrerue,  Confeiller 
en  la  cour  des  comptes ,  aides  fit  finances  de  Pro- 
vence. 

Honoré  II.  de  Corriolis  ,  Baron  de  Limaye  ,  Sei- 
gneur de  la  Baftide ,  fut  élu  plufieurs  fois  Syndic  de 
la  nobleffe.  11  époufa  noble  Confiance  d'André,  de 
laquelle  vinrent  i°.  Jean  -  François  ,  qui  fuit  ; 
a°.  Jean-Bernard  ,  Chanoine  de  l'églife  métropo- 
litaine d'Aix  ;  j°.  Honoré  ,  fieur  de  Saint-Marcel , 
Ecuyer  de  Ta  Ducheflè  de  Guife  ;  fit  40.  Edouard  I. , 
qui  a  commencé  la  branche  cadette  des  Barons  de 
Limaye. 

Jean-François  de  Corriolis ,  Baron  de  Limaye , 
Seigneur  de  la  Baftide ,  fut  pourvu  d'une  charge  de 
de  Confeiller  au  parlement  de  Provence ,  en  165$., 
fit  il  s'y  diftingua  par  fon  fçavoir  fit  fa  probité.  Il 
époufa  en  16  $6.  Thérefe  de  Piolenc ,  fille  d'Honoré  , 
Seigneur  de  Beauvoifin  ,  Confeiller  en  la  cour  des 
comptes  ,  aides  fit  finances  de  Provence.  De  cette 
alliance  vinrent  i°.  Jofeph,  qui  fuit  ;  i°.  Jacques- 
François  ,  qui ,  après  avoir  été  Page  chez  le  Roi , 
fut  fait  Enfeigne  de  galère ,  fit  mourut  peu  de  temps 
après  ;  30.  fit  4*.  Honoré  fit  Ignace ,  tous  deux  éc- 
cléfiaftiques. 

Jofeph  de  Corriolis ,  Baron  de  Limaye  ,  Seigneur 
de  la  Baftide ,  fut  pourvu  d'une  charge  de  Prélident 
ttn  la  cour  des  comptes  ,  aides  fit  finances  de  Pro- 
vence. Il  époufa  en  1690.  Françoife  Dedans  ,  fille 
de  Pierre ,  Marquis  de  Pierrefeu ,  fie  de  Magdeteine 
de  Louer ,  de  Nogaret ,  de  Cauviflon.  De  ce  ma- 
riage naquirent  1".  Jean*Jofeph-François-Domi- 
riiquc-Xavier-Lazare  ,  qui  fuit  ;  a°.  Alexandre  , 
Prieur  de  Salvaignac  ;  j".  Thérefe  ,  qui  fut  mariée 
avec  noble  André-Bruno  Dcydier  ,  Seigneur  de  Mi- 
rabeau fie  de  Beauvefet ,  Confeiller  au  parlement  de 
Provence. 

Jean-Jofeph-François-Dominique-Xavier-Lazare 
de  Corriolis  ,  Baron  de  Limaye ,  Seigneur  de  la 
Baftide  ,  fut  pourvu  de  l'office  de  Prélident  en  la 
cour  des  comptes ,  aides  fit  finances ,  qu'avoit  exercé 
Jofeph  fon  pere.  11  fut  marié  en  171).  avec  Marie 
de  Fortia  de  Toulon ,  Dame  de  Ste.  Jalle.  De  ce  ma- 
riage font  nés  ,  1".  Jofeph-Paul-lenace-Pie  de  Cor- 
riolis, qui  porte  le  nom  de  Sainte- Jalle;  fit  »°.  Marie- 
Françoife  ,  alliée  à  N.  Deftarfues  ,  Marquis  de 
LufTan. 

Edouard  I.  de  Corriolis  ,  fils  d'Honoré  II.  fit  de 
Confiance  d'André,  dont  il  a  été  parlé  ci-devant , 
a  commencé  la  branche  cadette  des  Barons  de  Li- 
maye. Après  avoir  été  Capitaine  d'une  compagnie 
d'ordonnance  ,  au  fortir  des  Pages ,  il  fut  pourvu  de 
l'office  de  Viguier  fit  premier  Capitaine  pour  le  Roi 
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en  la  ville  d'Aix.  11  époufa  en  x662.  Marguerite 
d'Hugues,  de  laquelle  vinrent  i°.  Honoré  111. ,  qui 
fuit;  x°.  Alexandre  ,qui  mourut  étant  Enfeigne  de 
vaiflêaux  du  Roi;  3".  Jean-Bernard,  qui  fut  d'abord 
Chanoine  de  l'églife  métropolitaine  d'Aix ,  enfuite 
Prieur  de  Couloubrieres  ,  Aumônier  ordinaire  du 
Duc  de  Berry ,  petit-fils  du  Roi  Louis  XIV. ,  Abbé 
de  Gaillac  en  Languedoc,  fit  de  Cruas  en  Vivarais; 
fie  40.  Thérefe ,  qui  s'allia  au  fieur  de  Taffjrct  de  la 
Jonquierc  ,  Capitaine  de  vaitïèaux  du  Roi. 

Honoré  III.  de  Corriolis  fut  pourvu  de  l'office  de 
Viguier  fit  premier  Capitaine  pour  le  Roi  en  la  ville 
d'Aix  .charge  qu'avoit  exercée  Edouad  I-  fon  pere.  11 
époufa  en  1697.  Marie  de  l'Enfant ,  foeur  de  Jofeph, 
Confeillerau  parlement  de  Provence ,  de  laquelle  il 
n'eut  que  Jofeph-Edouard  de  Corriolis ,  reçu  Con- 
feillerau parlement  en  17 14.,  alliée  en  173  3.  à  Maric- 
Cecile  de  Blancard ,  dont  la  roaifon  a  donné  autre- 
fois plufieurs  officiers  au  parlement.  De  ce  mariage 
font  nés  Edouard-Laurent  de  Corriolis  fit  plufieurs 
autres  enfants,  tous  en  bas  âge. 

COURB1LLAC  ,  bourg ,  en  Angoumois ,  dio- 
cefe  de  Saintes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
la  Rochelle  ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte  108. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  Selloire  ,  à  3. 1.  N.  E. 
de  Cognac ,  fit  4.  fit  trois  quarts  O.  N.  O.  d'An- 
goulème.  Son  terroir  abonde  en  toutes  fortes  de 
denrées. 

COURBONS  ,  paroiffe  fit  châtellenie ,  dans  le 
Perche.  Voye\  Corbon. 

COURBONS  ou  Courboris  ,  en  Provence  ,  dio» 
cefe  ,  viguerie  fit  recette  de  Digne  ,  parlement  fie 
intendance  d'Aix.  On  y  compte  4.  feux  fie  deux  tiers 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans 
une  contrée  également  fertile  fit  agréable,  fur  la  rive 
droite  de  la  Bleaune  ,  à  une  lieue  N.  de  Digne. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Courbons  fut  donnée 
avec  plufieurs  autres  ,  l'an  1471.,  parle  Roi  René, 
à  Honoré  de  Berre ,  fon  Confeiller  fit  Chambellan  , 
dont  la  fille  Honorade  de  Berre  la  porta  à  fon  mari 
Louis  de  Villeneuve ,  Seigneur  de  Trans.  Charlotte 
de  Villeneuve  ,  leur  fille  ,  fut  Dame  de  Courbons  , 
fit  époufa  en  1497.  Nicolas  de  Giimaldy  ,  Seigneur 
d'Amibes ,  trîfayeul  de  Jean-Henri  de  Grimaldy  , 
en  faveur  de  qui  cette  terre  fut  érigée  en  marquifac 
par  lettres  de  Mars  1646. ,  enrégiïirées  le  11.  Sep- 
tembre fuivant, fol.  698. Sonfils, Honoré, la  vendit 
à  André-Jofeph  de  Brancas  ,  dont  le  fils  de  même- 
nom  la  revendit  à  Alexandre  de  Roux ,  Seigneur  do 
Gaubert ,  en  faveur  duquel  elle  fut  de  nouveau  éri- 
gée en  marquifat  par  lettres  de  Février  1717. ,  enré* 
giftrées  le  J.  Avril  fuivant  ,  fol.  19$.  ,  en  confidé- 
ration de  fon  ancienne  noblefle ,  étant  iflù  (  comme 
portent  les  lettres  d'érection  de  l'an  1717.  )  de 
Louis  de  Roux  (  Roux  ou  Ruffo ,  en  italien  ,  maifon 
oui  fubfifte  encore  dans  le  royaume  de  Naples  ,  fie 
dont  étoient  iffiis  les  deux  derniers  Cardinaux 
Ruffo  )  ,  Comte  de  la  Rie  ,  apparemment  qu'on  a 
voulu  dire  délia  Riccia  ,  auquel  la  Reine  Jeanne  » 
ComtefTe  de  Provence  ,  fit  don  du  péage  de  la  terre 
de  Gaubert ,  par  lettres  de  1381.  De  ce  Louis  de 
Roux  vint  Georges  de  Roux  ,  qui  paffa  une  tranfac- 
tion  le  j.  Août  1398.  avec  le  chapitre  de  l'églife 
cathédrale  de  Digne ,  en  faveur  duquel  il  hypothé- 
qua ,  pour  ce  qu'il  lui  devoit ,  la  jurifdiction  fit  le 
péage  de  Gaubert.  Georges  eut  deux  fils  ,  Louis  fie 
Pierre.  On  voit  dans  un  acte  retenu  par  Hermite  , 
Notaire  de  Digne  ,  le  10.  Octobre  1477.,  aufujet 
des  droits  de  noble  Claude  de  Tiognono  .  veuve  de 
noble  Suffrin  ou  Siftrein  de  Bajcki  ,  Seigneur  de 
Caftellard ,  que  cet  afte  fut  pafle  en  prefence  de 
noble  Pierre  de  Roux  ,  Chef  de  la  cour  Royale  de 
la  ville  de  Digne  ,  de  même  qu'en  préfence  de  noble 
généreux  Ecuyer ,  Jean  de  Glandcvès ,  Seigocur  de 
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Porrieres ,  qui  donna  à  ladite  de  Trognono  un  do- 
maine en  payement  d'un  legs  contenu  dans  le  tes- 
tament de  noble  Suffrin  de  Bafchi  ,  Seigneur  de 
Caftellard.  Mais  Pierre  de  Roux  mourut  fans  enfants. 

Louis  II. ,  fon  frère  aîné,  aliéna  les  terres  données 
à  fon  ayeul.  Il  futCofcigncur.de  Châteauneuf,& eut 
pour  fils  Elzéar ,  qui  époufa  Catherine  de  Rochas  , 
le  10.  Avril  1453.  Dans  ce  contrat  de  mariage  , 
Georges  fit  donation  à  Elzéar  ,  fon  petit-fils  ,  des 
droits  qui  pourroient  lui  revenir  de  la  fucceffion  de 
Henri  de  Roux  ,  Comte  de  la  Rie  ,  fur  laquelle  il 
eft  dit  qu'il  étoit  furvenu  des  procès  à  Naples. 
Elzéar  de  Roux ,  Cofeigncur  de  Châteauncuf ,  pof- 
fédoit  encore  quelques  domaines  nobles  dans  les 
lieux  de  Gaubert ,  de  Courbons  &  de  Thoar.  11  eut 
de  fon  mariage  ,  Jean  de  Roux ,  allié  le  4.  Février 

I  $00.  à  Magdeleine  de  Laugier ,  fille  de  Poncet  de 
Laugicr  &  de  Delphine  de  Mathtron.  Il  acquit  la 
feigneuric  de  la  Javi  ,  dont  il  rendit  hommage  à  la 
chambre  des  comptes  d' A  ix  le  »  «.Octobre  1534.  Ses 
fils  furent  ig.  Gabriel  ,  Capitaine  de  cent  hommes 
d'armes ,  mort  dans  un  combat  fans  poftérité  ;  & 
i°.  Jean  II.  ,  qui  d'Antorooe  à'Ijoard  ,  des  Sei- 
gneurs de  Chenerille  ,  fa  femme  ,  eut  Balthazar  , 
qui  fuit. 

Balthazar  de  Roux  fut  Viguier  delà  ville  de  Digne. 
On  voit  dans  les  chartes  de  cette  ville ,  qu'il  prelida 
à  une  affemblée  qui  s'y  tint  le  12.  Octobre  1564. 

II  époufa  Catherine  de  Meynier  ,  Dame  d'Ayglun , 
le  1 3.  Septembre  1 567.  Dans  ce  contrat  de  mariage , 
Jean  II.  ion  pere  lui  fit  donation  de  la  moitié  des 
biens  à  lui  échus  parle  décès  de  Gabriel,  fon  frère  , 
Capitaine  de  cent  hommes  d'armes.  De  cette  alliance 
vinrent  i".  Honoré  ,qui  fuit;  x°.  Alexandre, dont 
il  fera  parlé  ;  30.  André ,  auteur  de  la  branche  des 
Seigneurs  de  Feiffal  ;  40.  Jean ,  chef  de  celle  des 
Seigneurs  d'Ayglun  ,  dont  il  ne  refte  plus  d'enfants 
mâles;  &  s°-  Balthazar,  qui  fit  branche  à  Silteron, 
aujourd'hui  foutenue  par  Jofeph de  Roax  de  la  Rie, 
Lieutenant  des  Maréchaux  de  France  ,  marié  en 
i7$2.  avec  demoifellede  Benet-li-Clue  ,  nièce  du 
Chef-d'Efcadre  de  ce  nom. 

Honoré  de  Roux  fut ,  comme  Balthazar  fon  pere , 
Viguier  de  la  ville  de  Digne  ,  ck  chef  de  la  branche 
des  Seigneurs  de  la  Peruffe.  Il  s'allia  à  Marguerite 
de  Foiffard  ,  Dame  de  Saint- Janct ,  dont  eft  iffu 
N.  de  Roux  de  la  Perufle  ,  qui  étoit  Chevalier  de 
Malte  ,  6c  qui  eft  aujourd'hui  marié  avec  demoi- 
felledes  Murrinr,  des  Seigneurs  de  Puylobier. 

Alexandre  de  Roux  ,  frère  puîné  d'Honoré  ,  a  fait 
la  branche  des  Seigneurs  de  Gaubert.  Il  époufa  en 
1599.  Caffandredc  Bardonnanche ,  fille  deGafpard, 
Baron  de  Bardonnanche  ,  fie  de  Blanche-Bonifacc 
de  la.  Molle  ,  dont  le  frerc  étoit  Chevalier  de  l'or- 
dre du  Roi.  Par  ce  mariage  l'entière  jurifdiâion  de 
la  terre  de  Gaubert  fut  réunie  dans  la  maifon  de 
Roux  de  Gaubert.  De  cette  alliance  vint  Jean  III. 
du  nom  ,  Confeiller  au  parlement  de  Provence  , 
qui  fe  maria  deux  fois  ,  i°.  avec  Anne  d'Albert  , 
dont  il  eut  une  fille  ,  Marguerite ,  alliée  à  François 
Rt.yfi/i  de  fadeur  ,  Seigneur  d'Allamanon  ,  Pré- 
fidentau  parlement  de  Provence  ;  i".  avec  Mag- 
delcine  de  Greffet  ,  dont  il  eut  i°.  Jean  ,qui  fuit; 
2U.  Alexandre  II.  du  nom ,  chef  d'une  branche 
établie  en  Dauphiné  ,  à  laquelle  Sa  Majelté  a 
accordé  en  1714.  des  lettres  d'éreftion  de  la  terre 
de  Chabejlan  ,  en  comté  de  la  Rie ,  pour  rappellcr 
le  titre  de  fon  ancienne  origine  ;  ôc  3".  une  fille  , 
nommée  Catherine  ,  laquelle  époufa  en  premières 
noces  le  14.  Février  1649.  Jean-Henri  de  Puget  , 
Baron  de  Saint  -Marc  ,  &  en  fécondes  noces  le 
Comte  de  Beuil ,  dont  le  fils  ne  lailTa  du  mariage 

Su'il  contracta  à  Turin  avec  demoifelle  de  Scjrampi, 
Ile  du  Marquis  de  ce  nom  ,  &  de  la  Dame  d» 
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Broglio  ,  foeur  de  Vi&or  -  Maurice  ,  Comte  de 
Broglio  ,  Maréchal  de  France  ,  qu'une  fille  qui  eft 
entrée  dans  la  maifon  du  Comte  Maffei  Vice-Roi 
de  Sicile  ,  &  Ambaffadeur  extraordinaire  en 
France  en  1724. 

Jean  de  Roux ,  IV.  du  nom ,  fut  Confeiller  au 
parlement  de  Provence ,  Seigneur  de  Gaubert,  &c. 
11  eut  pour  fils  Alexandre  de  Roux  de  Gaubert, 
premier  Marquis  de  Courbons ,  qui  fut  auffi  reçu  dans 
la  charge  de  fon  pere ,  &  enfuite  nommé  par  le  Roi 
premier  PréGdent  du  parlement  de  Navarre  ou  de 
Pau,  en  1729.  11  s'allia  à  Marie- Anna  de  Pioltnc, 
fille  de  Jofeph-François  de  Piolcnc  ,  pourvu  de  la 
charge  de  Prélident  à  mortier  au  parlement  de  Pro- 
vence, &  de  Magdeleine  de  Forbin-d'Oppede.  De  ce 
Mariage  font  venus  i°.  Paul  de  Roux  de  Gaabert, 
Marquis  de  Courbons ,  Avocat-Général  au  parle- 
ment de  Provence  en  1720.,  &  Premicr-PréGdeot 
de  Navarre  en  1732.,  allié  en  premières  noces  avec 
Magdeleine-Charlotte  de  Bullion  ,  dont  une  fille 
unique  qui  a  époufé  François-Xavier  de  Corriolis , 
Préfident  à  mortier  au  parlement  de  Provence  ;flt 
en  fécondes  noces  à  Marie- Angélique  de  tont ,  dont 
deux  filles  ,  Marie-Angclique  qui  a  époufé  Jean 
Céjar ,  Comte  de  Mcfplés  -  Efquiule ,  Préfident  i 
mortier  au  parlement  de  Navarre ,  &  Paule-Marie- 
Dclphine  alliée  à  Nicolas-Henri  de  Roux  de  Gau- 
bert, fon  coufin;  20.  Jean-Baptifte ,  Chevalier  de 
Malte ,  mort  en  bas  âge  ;  30.  Raymond  ,  Chevalier 
de  Malte,  mort  Commandeur  de  Fonforbe  &d< 
Renneville;  40.  Marie-Anne,  qui  a  époufé  François 
de  Glandevès,  Comte  de  Porrieres;  c°.  Honore- 
Henri  ,  Chevalier  de  Malte ,  Meftre-dc-Camp  de 
cavalerie  au  fervice  d'Efpagne ,  où  il  s'eft  marié  , 
(après  avoir  quitté  la  religion  de  Malte  ) ,  avec 
demoifelle  de  la  Lannc  ,  dont  il  a  eu  deux  enfants 
mâles  Se  une  fille.  L'aîné  des  enfants  mîles,  Nico- 
las-Henri de  Roux  de  Gaubert,  a  époufé  en  1758. 
demoifelle  Paule-  Marie  -Delphine  de  Roux,  Jâ 
coufine. 

COURBOUIN ,  dans  la  Brie-Champenoife ,  dio- 
cefe  &  intendance  de  Soiffons ,  parlement  de  Pari;, 
élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte  64.  feux. 
Cette  paroilTe  eft  à  2. 1.  &  quart  S.  E.  de  Château- 
Thierry.  Son  terroir  eft  aflez  fertile,  principalement 
en  grains  &  en  pâturages. 

COURBOUX ,  en  Franche- Comté,  diocefê, par- 
lement «5c  intendance  de  Befançon,  bailliage,  recette 
&  prévôté  de  Vcfoul.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  2. 1.  &  demie  S.  S.  O.  de  Vefoul. 

COURBOUZON ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon,  bailliage 5t 
recette  deLons-le-Saulnier.  On  y  compte  76.  feux. 
Cette  parouTc  eft  fituée  dans  une  contrée  monta- 
gneufe ,  &  néanmoins  alTez  fertile,  à  deux  tiers  de 
lieue  S.  S.  O.  de  Lons-lc-Saulnier. 

Par  lettres  de  Décembre  1740.,  regiftrées  à  Be- 
fançon &  à  Dole  ,  la  terre  &  feigneurie  de  Courkou- 
\ont  unie  avec  le  fief  de  Chantrans ,  a  été  érigée  en 
baronnie  en  faveur  de  Claude- Antoine  Bocquet, 
Seigneur  de  Courbouzon ,  Confeiller  au  parlement 
de  Franche-Comté  ,  qui  avoit  été  créé  Chevalier 
par  lettres  de  Février  172$. ,  regiftrées  à  Dole. 

COURBOUZON ,  dans  le  Bléfois ,  au  gouverne- 
ment général  d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois,  parle- 
ment de  Paris,  intendance  d'Orléans ,  élection  de 
Beaugency.  On  y  compte  147.  feux.  Cette  paroùfe 
eft  fituée  dans  une  contrée  également  fertile  & 
agréable,  à  une  petite  diftance  de  la  rive  droite  de 
b  Loire,  à  2. 1.  S.  O.  de  Beaugency,  &  4.  &  tiers 
N.  E.  de  Blois. 

COURÇAYS ,  en  Bourbonnois , diocefe  de  Bour- 
ges, parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulin?, 
élection  de  Montluçon.  On  y  compte  7 1 .  feux.  Cette 

paroilTe 
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parolflè  eft  fi  tuée  dans  une  contrée  abondante  en 
excellera  pâturages  fie  en  bons  fruits  ,  a  3. 1.  N.  O. 
de  Montluçon. 

COURCEAUX,  en  Champagne,  diocefe  &  élec- 
tion de  Sens,  parlement  &  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  3$.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  3.  1.  & 
quart  N.  de  Sens ,  fie  3.  N.  E.  de  Pont-fur- Yonne. 

COURCEBQEUBF ,  dans  le  Maine,  diocefe  & 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  107.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
tué  en  pays  de  grains  fie  de  bons  pâturages,  &  où  il 
y  a  auffi  des  bois,  à  3. 1.  N.  N.  E.  du  Mans ,  &  une 
fit  tiers  S.  E.  de  Ballon. 

COURCELLE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon,  bailliage  de 
recette  de  Quingey.  On  y  compte  1 1 .  feux.  Cette 
communauté  eft  à  s- quarts  de  1.  E. S.  E.  de  Quingey. 

COURCELLE,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de 
St.  Claude ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon, 
bailliage  fie  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  3  3 .  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

COURCELLE,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  fit  intendance  de  Befançon,  bailliage  fit 
recette  de  Baume.  On  n'y  compte  que  $.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  fie 
de  bons  pâturages. 

COURCELLE,  dans  le  Soiflbnnois.au  gouver- 
aement  général  de  l'IAe-de-France,  diocefe ,  inten- 
dance fit  élection  de  SoUTons,  parlement  de  Paris, 
On  y  compte  7$.  feux.  Cette  paroiffé  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Vefle ,  dans  une  contrée  fertile  &  agréa- 
ble ,  à  3.  I.  E.  S.  E.  de  Soiffons,  fie  à  une  demi- 
lieue  S.  E.  de  Braine. 

COURCELLE  ,  dans  le  Snndtgaw ,  en  Alface , 
diocefe  de  Bâle,  confeil  fupérieur  fit  intendance 
d'Alface,  bailliage  de  Délie,  recette  de  Bedtfort, 
feigneurie  de  Florimont.  On  y  compte  11.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  près  des  frontières  de 
la  Suiffe,  à  j.  1.  S.  E.  de  Bedtfort. 

COURCELLE  au  Bois,  en  Picardie ,  diocefe  & 
intendance  d'Amiens,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  parouTe 
eft  à  t.  1.  &  quart  N.  N.  O.  d'Albert,  &  6.  N. E. 
d'Amiens. 

COURCELLE  le  Roi,  dans  le  Gâtinois-Orlca- 
nois ,  diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
nance  d'Orléans  ,  élection  de  Pithiviers.  On  y 
compte  1 38.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  2. 1.  S.  E.  de 
Pithiviers ,  fur  la  rivière  de  Rinarde ,  dans  une  con- 
trée très-fertile  en  grains  fit  en  bons  pâturages. 

COURCELLES  ,  en  Franche-Comté  &  dans 
d'autres  provinces.  Voyc\  Corcelles. 

COURCELLES  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul,  confeil  fouverain  fit  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  fit  recette  de  NeufchSteau. 
On  y  compte  14-  feux.  Cette  communauté  dépend 
de  la  paroiffe  de  Vouxey,  fie  elle  eft  à  ».  1.  E.  S.  E. 
de  Neufchâteaù.  Il  y  a  une  chapelle  dédiée  à  Saint- 
Laurent. 

COURCELLES,  CorcelU,  dans  le  duché  de 
Bar ,  diocefe  de  Toul,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Lorraine,  bailliage  &  recette  de  Bar-le- 
Duc.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroiffé  eft  fituée 
dans  une  contrée  remplie  de  bois ,  à  3.  I.  N.  E.  de 
Bar-le-Duc.  Son  églife  eft  dédiée  à  St.  Nicolas. 

COURCELLES  ,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Vezelife.  On  y 
compte  »i.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  ».  I.  S.S.E. 
de  Vezelife. 

COURCELLES  ,  bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe 
da  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours, 
éleaion  de  la  Flèche.  On  y  compte  1$$.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  ». 1.  &  quart  N.  N.E.  de  la  Flèche,  fie 
Tome  II. 
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J.  S.  O.  du  Mans.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains , 
eu  fruits  fit  en  pâturages.  On  y  recueille  auffi  du  vin. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Courcellcs ,  dans  le  Mai- 
ne, eft  une  ancienne  baronnie  que  Jeanne  de  Poillé 
porta  en  mariage  en  1480.  à  Etienne  de  Champlais, 
deuxième  fils  de  Pierre,  Ecuyer,  Seign  eur  de  la 
MafTerie.  Leur  fils  ,  François  de  Champlais,  Sei- 
gneur de  Coorcelles  fit  de  Vandœuvre ,  époufa  en 
1J03.  Hélène  du  Pity-Jourdain ,  qui  fut  mere  de 
François,  Seigneur  du  Piry-Jourdain ,  allié  en  t$6s. 
à  Jeanne  de  Bcaumont,  dont  le  fils  Charles  époufa 
Suzanne  de  Montbourcher.  Leur  fils  ,  Louis  de 
Champlais,  obtint  l'érection  de  la  baronnie  de 
Courcellcs  en  marquifat,  par  lettres  de  Mai  1667. , 
retirées  le  3 1.  Août  1668. 11  avoitépoufé  en  1640. 
Marte  de  Nenville-l/Ulcroy ,  dont  le  fils  aîné ,  Char- 
les ,  Marquis  de  Courcelles ,  eft  décédé  fans  avoir 
lailte  d'enfants  de  Marie -Sidonie  de  Lcnoncourr. 
Son  frère  ,  Camille  de  Champlais,  Commandeur 
de  Piéton,  fut  fait  en  1706.  Lieutenaut-Général 
des  armées  du  Roi. 

COURCELLES  ,  en  Anjou,  diocefe  d'Angers, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  élec- 
tion de  Baugé.  On  y  compte  1 17.  feux.  Cette  pa- 
roiiTe eft  fituée  auprès  de  la  rivière  de  Latan ,  a  6. 
1.  E.  de  Baugé. 

COURCELLES ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Au- 
xerre  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans , 
élection  dé  Clamecy,  On  y  compte  83.  feux.  Cette 
paroiiTe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  à  ».  1.  E. 
S.  E.  de  Clamecy. 

COURCELLES ,  dans  le  Vexin-François ,  dio- 
cefe de  Rouen  ,  parlement  fit  intendance  de  Paris, 
élection  de  Pontoife.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
paroiiTe  eft  à  1. 1.  fit  demie  O.  N.  O.  de  Pontoife. 

COURCELLES ,  en  Saintonge ,  diocefe  de  Sain- 
tes ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  la 
Rochelle  ,  élection  de  Saint-Jcan-d'Angely.  On  y 
compte  71.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  N.  E.  de 
St.  Jcan-d'Angely. 

COURCELLES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons, 
élection  de  Joinville.  On  y  compte  60.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Blaife.à  ».  1.  fit 
demie  O.  S.  O.  de  Joinville. 

COURCELLES ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Châlon ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
communauté  dépend  de  la  paroiffé  de  Châtenay- 
le-Royal. 

COURCELLES  ,  dans  le  Vexin-François ,  dio- 
cefe de  Rouen ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Gifors ,  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  }.  feux 
privilégiés  fit  64.  feux  taillables.  Cette  parouTe  cil 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Epte ,  à  une 
demi-lieue  O.  S.  O.  de  Gifors.  Son  terroir  eft  très- 
fertile  en  grains  fit  en  pâturages. 

COURCELLES  ,  en  Normandie ,  diocefe ,  par- 
lement fie  intendance  de  Rouen ,  élection  Se  fergen- 
terie  d'Andely.  On  y  compte  4 1 .  feux.  Cette  paroiiTe 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  fie  agréable  ,  fuc 
la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  une  lieue  fie  demie  S. 
un  quart  à  l'O.  d'Andely ,  fit  ».  fit  quart  N.  O.  de 
Vernon. 

COURCELLES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon  ,  élection  fit  fergenteric  de  Bernay.  On  y  com- 
pte »o.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  fie  demie 
E.  N.  E.  de  Bernay. 

COURCELLES ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fie 
recette  de  Dole.  On  y  compte  1 3.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  3.  L  O.  de  Befançon  ,  fie  5.  N.  E.  de 
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COURCELLES  &  les  Rofnay  ,  en  Champagne , 
diocefe  &.  cleaioû  de  Rbeims  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  44.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  a.  1.  &  quart  O.  N.  O.  de 
llhcims. 

COURCELLES  fur  Aujon,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe  de  Langres  ,  parlement  &  intendance  de  Di- 
j»n  .bailliage  &  recette  de  Châtillon.  On  y  compte 
10.  feux.  Cette  communauté  dépend  de  la  paroiflè 
de  Saint-Loup.  Elle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière 
d'Aujon,  à  1.  I.  &  deux  tiers  S.  S.  £.  d'Arc-en- 
Barrois. 

COURCELLES  Chaujfy ,  dans  le  pays  Meflîn, 
diocefe ,  parlement ,  intendance  &  recette  de  Metz , 
diftridt  du  Haut-Chemin.  On  y  compte  118.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  &  quart  E.  N.  E.  de  Metz. 

COURCELLES  en  Efpayelles ,  en  Picardie ,  dio- 
cefe de  Beauvais  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Amiens  ,  élection  de  Montdidier.  On  y  compte 
80.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  a.  1.  S.  E.  de  Mont- 
didier. 

COURCELLES  Fremoy ,  en  Bourgogne  ,  dio- 
cefe d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon, 
bailliage  &  recette  de  Scmur-en-Auxois.  On  y  com- 
pte 39.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  lieues  N. 
E.  de  Semur. 

COURCELLES  en  Montagnes ,  en  Champagne , 
diocefe  ck  élection  de  Langres ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  Un  y  compte  13$.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  O.  de 
Langres. 

COURCELLES  fous  Moyencourt ,  en  Picardie  , 
diocefe ,  élection  &  intendance  d'Amiens  ,  parle- 
ment de  Paris ,  doyenné  de  Poix.  On  y  compte  93. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  &  demie  S.  O.  d'A- 
miens. 

COURCELLES  fur  Nied  £>  Campé ,  dans  le  pays 
Meflîn  ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  &  recette 
de  Metz ,  diftriâ  de  Saulnoy.  On  y  compte  13.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  E.  S.  E.  de  Metz. 

COURCELLES  les  Rangs  ,  en  Bourgogne ,  dio- 
cefe de  Langres  ,  parlement  ck  intendance  de  Di- 
jon ,  bailliage  &  recette  de  Châtillon.  On  y  compte 
19.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Seine,  à  une  lieue  N. 
N.  O.  de  Châtillon.  Elle  dépend  de  la  paroiflè  de 
Montlyot. 

COURCELLES  les  Semur ,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  &  recette  de  Scmur-en-Auxois.  On  y  com- 
pte 17.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S. 
de  Semur. 

COURCELLES  fous  Thoix  ,  en  Picardie  ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  d'Amiens  ,  parlement 
de  Paris ,  doyenné  de  Poix.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  O.  de  Conty, 
&  4.  &  quart  S.  O.  d'Amiens.  Son  terroir  eft  fertile 
en  grains  &  en  bons  pâturages. 

COURCELLES  en  Val  d'Efnoms  ,  en  Champa- 
gne ,  diocefe  flt  élection  de  Langres ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  135. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  &  demie  S.  S.  O.  de 
Langres. 

COURCELLETTE  ,  en  Picardie ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Peronnc.  On  y  compte  8$.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  fur  les  confins  d'Artois  ,  à  1.  1.  &  deux 
tiers  N.  E.  d'Albert. 

COURCEL  LOTTE  en  Montagne  ,  en  Bourgo- 
gne ,  diocefe  d'Autun ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon ,  bailliage  &  recette  de  Semur-en-Auxois. 
On  y  compte  1 1.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1. 1. 
N-  E.  de  Viteaux. 

COURCEMAIN,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
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élection  de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  }».  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  1. 1.  de  la  rive  droite  de  l'Aube ,  &  6.  O. 
de  Troyes. 

COURCEMONT  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  & 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  306.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 
1.  N.  N.  E.  du  Mans.  Il  eft  affouage  avec  Sablé. 

COURCERAULT,  dans  le  Perche,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours , 
élection  &  châtellenie  de  Mortagne.  On  y  compte 
93.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  ».  1.  ck  demie  S.  E.  de 
Mortagne. 

COURCEROY ,  en  Champagne ,  diocefe  ck  élec- 
tion de  Sens  ,  parlement  oc  intendance  de  Paris^ 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  en  grains  ck  en  pâturages,  far  la 
rive  gauche  de  la  Seine ,  à  une  lieue  S.  O.  de  lo- 
gent ,  ck  4.  N.  E.  de  Sens.  11  s'y  fait  quelque  com- 
merce. 

COURCETIERS  .bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefc 
ck  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  171.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  8.  1.  ck  quart  O.  du  Mans,  &  4.  ck  demie 
E.  S.  E.  de  Mayenne. 

COURCHAMP,  dans  la  Brie  -  Champenoife, 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  ck  intendance  de  Paris, 
élection  de  Provins.  On  y  compte  29.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  ck  demie  N.  de  Provins. 

COURCHAMP,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  11.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  en  pays  peu  fertile  ,  à  $.  I.  S.  de  Langres. 

COURCHAMPS.dans  la  Brie-Champenoife.dic- 
cefe  ck  intendance  de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte  47.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  a.  I.  &  trois  quarts  N.  O.de  Châ- 
teau-Thierry ,  &  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  Torcy. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ck  en  pâturages. 

COURCHAMPS  ,  dans  le  Saumurrois ,  en  An- 
jou ,  diocefe  d'Angers ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours ,  élection  de  Saumur.  On  y  compte 
77.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  &  deux  tiers  S.O. 
de  Saumur. 

COURCHAPON  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Bcfançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Dole,  prévôté  d'Orchamps. On  y  compte 
33.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  la  rivière  d'Oignon ,  dans  une  contrée  agréable 
ck  fertile  ,  à  4. 1.  O.  N.  O.  de  Befançon ,  &  j.  N. 
E.  de  Dole. 

COURCHATTON  ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe, parlement  ck  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage ck  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Montjuftia. 
On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1  S. 
E.  de  Montjuftin. 

COURCHEBANCHERET  ,  en  Bourbonnois , 
diocefe  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
ck  élection  de  Moulins.  On  y  compte  31.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
ck  en  pâturages. 

COURCHELLES  «1  Courcelles-le-Comte  ,  en 
Artois  ,  diocefe  d'Arras  ,  confeil  provincial  d'Ar- 
tois ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lille ,  bail- 
liage &  recette  de  Bapaume.  On  y  compte  1 14. 
feux  ck  $68.  perfonnes.  Cette  paroiflè  eft  à  une 
lieue  ck  demie  N.  O.  de  Bapaume  ,  &  a.  &  quart 
S.  d'Arras. 

COURCHELLES ,  en  Picardie ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  & 
bailliage  d'Abbe ville.  On  y  compte  1  a.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la 
rivière  de  Somme. 

COURCHELLETTES  ,  en  Artois  ,  diocefe 
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d'Afras ,  confcil  provincial  d'Artois ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Lille ,  bailliage  &  recette  de 
Lens.  On  y  compte  J.  feux  oc  23.  perfonnes. 

COURCH1VERNY  ,  dans  le  Bléfois.au  gouver- 
nement général  d'Orléanois ,  diocefe  &  élection  de 
Blois,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  3  1 1.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
une  contrée  très-abondante  en  grains  &  en  vins  , 
fur  un  ruifleau  ,  auprès  d'un  étang ,  à  3.  I.  S.  E.  de 
Blois  ,  &  4.  N.  O.  de  Romorantin.  Son  églife  pa- 
roiffialc  eft  dédiée  à  Saint-Aigaan. 

COURCITÉ  ,  bourg,  dans  le  Maine ,  diocefe  & 
élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  343.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
4.  1.  &  trois  quarts  E.  de  Mayeune  ,  fie  9.  N.  O. 
du  Mans. 

COURCIVART,  bourg,  dans  le  Maine,  dio- 
cefe &  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tour 5.  On  y  compte  $3.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  $.l.1k  demie  N.  E.  du  Mans ,  &  4.  E. 
de  Beaumont. 

COURCOUÉ ,  dans  le  Saumurois  ,  en  Poitou  , 
diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours  ,  éleftion  de  Richelieu.  On  y  com- 
pte 1 14.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  &  tiers  E. 
N.E.  de  Richelieu. 

COURCOUMMÉ  ,  b  ourg  ,  en  Saintongc ,  dio- 
cefe de  Saintes,  parlement  de  Bordeaux,  intendance 
de  la  Rochelle  ,  élection  de  Saint- Jean-d'Angcly. 
On  y  compte  1*1.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  en  pays 
très-fertile. 

COURCOURY ,  bourg ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
fit  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  130.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  également  fertile 
fie  agréable,  près  du  confluent  des  rivières  de  Seugre 
&  de  Chareute  ,  à  une  lieue  S.  S.  E.  de  Saintes. 

COURCY  ,  en  Normandie ,  diocefe  &  élection 
de  Coûtances,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie- de  la  Halle.  On  y  compte  141. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  une  demi-lieue  E.  de  Coûtances. 

COURCY,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon , 
élection  de  Falaife ,  fergenterie  de  Saint-Pierre- 
fur-Dives.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  à  z.  lieues  &  demie  N.  E.  de  Falaife. 

COURCY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élection 
de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  71.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  &  demie  N.  un  quart  à  l'O.  de  Rheims. 

COURCY  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois ,  diocefe 
d'Orléans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Pithiviers.  On  y  compte  79.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  tout  proche  de  la  forêt  d'Or- 
léans ,  à  i.l.  S.  S.O.  de  Pithiviers ,  &  $.  ck  demie 
N.  E.  d'Orléans-  U  y  a  un  fort  beau  château. 

Par  lettres  d' A oflt  1681.  ,  regiftrées  au  parle- 
ment &  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  ,  les 
5.  Septembre  &  1$.  Décembre  fuivans  ,  la  terre  & 
feigneurie  de  Courcy  fut  érigée  en  marquifat  en 
faveur  de  Henri  de  Bullion  ,  Confciller  au  parle- 
ment ,  neveu  du  Surintendant  des  finances ,  mort 
le  21.  Janvier  1689. 11  avoit  époufé  Magdeleine 
de  Vaffiin  ,  morte  à  77.  ans  le  ij.  Avril  1709.  , 
dont  trois  enfants  ;  fçavoir  ,  i°.  Angélique-Char- 
lotte Bullion ,  mariée  le  7.  Septembre  1694.  à  Louis 
Pjjjart ,  Confeiller  au  parlement;  i°.  Jean-Louis 
de  Bullion,  Marquis  de  Courcy,  qui  fuit  ;  }°.  Char- 
les de  Bullion  ,  premier  Chambellan  de  Monfieur , 
frère  unique  du  Roi  Louis  XIV. ,  mort  le  premier 
Avril  1711.  .laiflant  d'ElilabethRuk/,  une  hlle  uni- 
que ,  Magdeleine-Charlotte  de  Bullion ,  née  le  24. 
Décembre  1693.  ,  morte  le  8.  Août  1713.  ,  ayant 
été  alliée  le  6.  Novembre  171 9.  à  Jean-Paul  de 
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Roux" ,  Seigneur  de  Gaubert ,  Marquis  de  Courbons, 
alors  Avocat-Général  du  parlement  de  Provence  , 
puis  premier  Préfident  à  Pau  ,  dont  elle  fut  la  pre- 
mière femme. 

Jean-Louis  de  Bullion  ,  Marquis  de  Courcy  , 
Comte  de  Fonte nay  fous  Bris  ,  mort  Confeiller  de 
Grand'Chambre,  à  85.  ans ,  le  6.  Décembre  1736. 11 
avoit  époufé  le  13.  Février  i68j.  Maric-Genevieve 
Pinette-de-Charmoy  ,  morte  le  premier  Mai  1704., 
dont  quatre  enfants  ;  fçavoir  ,  i°.  Jean-Charles, 
né  le  $•  Novembre  1693. ,  ci  -  devant  Capitaine  de 
dragons  ;  *Q.  Chriftophe-Louis  ,  Comte  de  Bullion, 
Capitaine  de  dragons,  allié  le  21.  Février  i73J.à 
Antoinette  de  Rouget  ,  d'une  famille  noble  d» 
Rouergue  ;  30.  Marie-Magdeleine de  Bullion,  alliée 
le  5.  Janvier  1706.  à  Henri -Louis  le  Maître  , 
Seigneur  de  Bellejame  ôc  du  Quefnel ,  Confeiller 
au  parlement  de  Paris,  mort  en  1731.  ;  40.  Marie- 
Françoife  Bullion,  mariée  le  6.  Juin  1717.  à  Jofcph- 
Simoa  DelaijUe  ,  Secrétaire  du  confcil. 

COURDAULT  ,  en  Poitou  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Fontenay.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1.  I.  &  tiers  S.  E.  de  Fontenay. 

COURDErvl ANCHE  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
&  élection  d'Evreux ,  parlement  6c  intendance  de 
Rouen ,  fergenterie  d'îlliers.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  &  1 10.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft 
à  J.  I.  &  tiers  S.  S. E.  d'Evreux  ,  &  une  &  demie 
N.  O.  de  Dreux.  Son  terroir  eft  des  plus  fertiles. 

COURDEMANCHES  ,  dans  le  Maine ,  diocefe 
du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours  ,  élection  de  Château-du-Loir.  On  y  com- 
pte 170.  feux.  Cette  paroifle  eft  a  3.  1.  N.  E.  de 
Château-du-Loir 

COURDEMANGE  t>  fesDépendanccs.en Cham- 
pagne ,  diocefe  fit  intendance  de  Châlons  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  élection  de  Vitry-le-François.  On 
y  compte  90.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  demie 
1.  S.  O.  de  Vitry. 

COURDILLON  ,  abbaye  de  filles  ,  de  Tordra 
de  St.  Benoit ,  en  Normandie.  Voye\  Cordillon. 

COURD1MANCHE  ,  dans  le  Vexin-Francois  , 
diocefe  de  Rouen  ,  parlement  &  intendance  de 
Paris ,  élection  de  Pontoife.  On  y  compte  6 1 .  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  ,  en  fruits  fie  en  pâturages ,  à  une  lieue  fie 
tiers  O.  S.  O.  de  Pontoife.  On  l'appelle  également 
Courtemancbe.  Elle  n'eft  qu'à  une  demi-lieue  de  la 
rive  droite  de  l'Oife. 

COURDOUX  ,  dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe,  inten- 
dance &  élection  de  Soiflons ,  parlement  de  Paris. 
On  n'y  compte  que  1  j.  feux. 

COURDR AULT  ,  dans  le  pays  d'Aunis ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  de  la  Rochelle,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  27.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  6. 1.  E.  un  quart  au  N.  de  la  Rochelle. 
COURDR  A  Y  ,  dans  le  Perche.  Voyi\  Coudray. 
COURDUSAN  avec  Cadignan  &  Laquarens , 
dans  le  Condomois  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Condom  ,  parlement  fil  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  158.  feux.  Voyt\  Courenfan. 

COURENC  ,en  Dauphiné ,  diocefe ,  parlement, 
intendance  Ôc  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
4.  feux  un  demi  &  en  quarante-huitième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  &  2.  feux  trois  quarts  fit 
un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  biens  taillables  , 
y  compris  néanmoins  un  feu  un  tiers  fit  un  fixicme 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 

COURET  ,  dans  le  comté  de  Comminges  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  6c  élection  de  Comminges  ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  cbâtel- 
lcnie  de  Salies.  On  y  compte  2.  feux  $$.  bcllugucs 
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&  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiflè  eft 
à  1. 1.  S.  £.  de  Saiût-Gaudens  ,  &  [$.  E.  N.  £.  de 
Saint-Bertrand. 

COURGAINS,  bourg,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
&  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  144.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  6.LK.  N.E.duMans,&  1.  &  quart  N.  E.  de 
Bcaumont. 

COURGAS  f>  Dépendances ,  dans  le  Médoc ,  en 
Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  de  élec- 
tion de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Caitclnau  de 
Médoc.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fîtuée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Garonne  ,  dans  une  contrée  fertile  en  excellent  vin. 

COURGE AC ,  bourg,  en  Angoumois ,  diocefe 
&  élection  d'Angoulême ,  parlement  de  Paris  ,  In- 
tendance de  Limoges.  On  y  compte  164.  feux, 
paroiffe  eft  à  deux  lieues  &  demie  O.  S.  O.  de 
Montmoreau  ,  &  5.  &  demie  S.  O.  d'Angoulême. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en  fruits'  &.  en 
pâturages. 

COURGENARD ,  bourg ,  dans  le  Maine ,  dio- 
cefe &  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Tours.  On  y.compte  93.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  dans  une  contrée  également  fertile  &  agréa- 
ble ,  à  une  lieue  &  tiers  S.  E.  de  la  Ferté-Bernard , 
&  7.  &  demie  E.  N.  E.  du  Mans. 

COURGENAY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Nogent-fur-Seine.  On  y  compte  1 38.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  trois  lieues  de  demie  N.  E.  de  Sens. 

COURGENS,  dans  le  Mantois,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-dc-France ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Mantes.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  un  ruiffeau  ,  à  deux  lieues  S.  un  quart 
à  PO.  de  Mantes ,  &  deux  N.  de  Houdan. 

COURGEON  ,  dans  le  Perche ,  diocefe  de  Séez , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion &  châtcllenie  de  Mortagne.  On  y  compte  8 1 . 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  S.  E.  de 
Mortaerte. 

COURGEOÛSE  ,  d^ns  le  Perche ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alençon , 
élection  6c  châtcllenie  de  Mortagne.  On  y  compte 
131.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
O.  S.  O.  de  Mortagne. 

COURGER  AINES,  en  Champagne,  diocefe  & 
éleâion  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  n'y  compte  que  15.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  affez  fertile. 

COURGERON  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon , 
élection  d'Argentan,  fergenterie  de  Hicxmes.  On 
n'y  compte  que  10.  feux. 

COURGIS  ,  bourg  ,  eh  Champagne  ,  diocefe 
d'Auxerre ,  parlement  &  intendance  de  Paris,  élec- 
tion de  Tonnerre.  On  y  compte  205.  feux.  Ce 
bourgeft  à  deux  lieues  &  quart  E.  S.  E.  d'Auxerre. 

COURGIVAULT  £>  Dépendances ,  dans  la  Brie- 
Champenoife ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Sezanne. 
On  y  compte  64.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  deux 
Jieuesdc  trois  quarts  O.  de  Sezanné,  &  3.6c  demie 
N.  E.  de  Provins. 

COURGOUL  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroilTe  eft 
fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile. 

COURJUMELLE.cn Picardie,  diocefe  &  élec- 
tion de  Laon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Sortions.  On  y  compte  1  to.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  de  en 
pâturages. 
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COURLANDON  ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  VeQe,  a  4,  lieues  &  demie 
O.N.  O.  de  Rheims. 

COURLANS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ce 
recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  41.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
O.  N.  O.  de  Lons-le-Saulnier. 

COURLAON,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befancon  ,  bailliage  & 
recette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  86.  feu*. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  de  quart  O.  S.  0.  de 
Lons-le-Saulnier. 

COURLÉ  ,  bourg,  en  Poitbu ,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Thouars.  On  y  compte  336.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  cinq  lieues  &  demie  S.  0.  de 
Thouars. 

COURLÉON,  bourg,  en  Anjou,  diocefe  d'An- 
Çers,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Saumur.  On  y  compte  69.  feux.  Ce' 
bourg  eft  à  quatre  lieues  de  quart  N.  E.  de  Saumur. 

COURLETOT  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  dï 
Chartres,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'AJen- 
çon,  élection  de  Mortagne ,  châtellenie  de  Nogenr. 
On  y  compte  19.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  i.L  S.E. 
de  Nogent. 

COURLÉVEQUE  ,  en  Bourgogne.  Voyt\  ci- 
devant  Cour-l'Evêque. 

COURLOW  ou  Courloup  ,  en  Champagne 
diocefe  &  élection  de  Langres  ,  parlement  de  Pa- 
ris, intendance  de  Châlons.  On  y  compte  $3.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3.  I.  de  quart  S.  E.  de  Langrcî. 
Son  terroir  eft  fertile. 

COURLON  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Nogent-fur-Seine.  On  y  compte  154. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituéedans  une  contrée  éga- 
lement fertile  &  agréable  ,  fur  la  rive  droite  de 
l'Yonne  ,  à  3.  lieues  &  demie  N.  O.  de  Sens ,  &  J. 
S.  O.  de  Nogent. 

C0URMAR1GNY  (la)  ,  dans  le  Gîtinois- 
Orléanois.  Voye\  ci-devant  la  Cour-Marigny. 

C0URMART1N ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bai> 
liage  de  recette  d'Avalon.  On  y  compte  11.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  3.  lieues  &  quart  E.  N.  E. 
d'Avalon. 

COURMAS  ,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Rheims ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en 
bons  pâturages. 

COURMELLE ,  dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-dc-France,  diocefe,  in- 
tendance de  élection  de  Soiflbns ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  9  a.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
en  pays  fertile. 

COURMELOIS  ,  en  Champagne ,  diocefe  & 
élection  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  13.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  Veile,  à  3.  lieues  &  quart 
S.  E.  de  Rheims. 

COURMENIL ,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion d'Argentan  ,  fergenterie  de  Hiexmes.  On 
y  compte  140.  feux. 'Cette  paroiffe  eft  à  quatre 
lieues  ôtquart  E.  un  quart  au  N.  d'Argentan  , 
3.  &  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Séez  ,  &  7.  &  demie 
N.  N.  E.  d'Alençon.  C'eft  dans  le  territoire  de  Cour- 
ménil  qne  la  Dive  prend  fa  fource. 

C0URMERV1LLE,  dans  le  Maine .  diocefe  5: 

élection 
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élcÉKon  do  Mans  ,  parlèrent  de  Paris,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  48.  feus.'  Ce  bourg  eft  à 

4.  lieues  E.  N.  £.  de  Bcaumont ,  &  6.  &  demie 
M.  N.  E.  du  Mans. 

COURMES  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Vence  , 
parlement  &  intendance  d'Aix ,  viguerie  de  recette 
de  Saint-Pau!.  On  y  compte  deux  tiers  de  feu  de 
cadaftre.  Cette  paroiflè  eft  a  deux  lieues  N.  N.  O. 
de  Vence. 

COURMESM1N ,  dans  le  Bléfois ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois ,  diocefe  de  élection  de 
Blois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans. 
On  y  compte  79.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  1.  & 
demie  S.  E.  de  Btois. 

COURMONNONCLE  ,  enChampagne ,  diocefe 
&  élection  de  Sens  ,  parlement  de  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  »o.  feux.  Cette  paroiflè  elt  fi- 
tuée fur  la  rivière  de  Vanne,  à  j.  lieues  de  quart  E. 
de  Sens. 

COURMONT  t  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe &  intendance  de  Soiflbn* ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte  67. 
tuux.  Cette  paroiflè  eft  à  j.  1.  de  deux  tiers  N.  E.  de 
Château-Thierry. 

COURMONTERRAL  ou  Vignolles  ,  ville  ,  en 
Languedoc,  diocefe  ,  recette  &  généralité  de  Mont- 
pellier ,  parlementde  Touloufe ,  intendance  de  Lan- 
guedoc. On  y  compte  154.  feux.  Cette  ville  eft  à 
3.  1.  O.  S.  O.dc  Montpellier. 

COURNANDRIE  (  la  ),  en  Languedoc,  diocefe, 
recette ,  généralité  de  parlement  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  49.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  de 
fertile  ,  à  une  lieue  M.  de  Touloufe. 

COURNANET ,  en  Languedoc,  diocefe  &  re- 
cette d'Aleth  ,  parlement  de  généralité  de  Tou- 
loufe, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
58.  feux.  Celte  paroiiTe  eft  à  une  demi-lieue  N.  N.  O. 
d'Aleth. 

COURNEBON  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette d'Alby ,  parlement  de  généralité  de  Touloufe, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  29.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  de 
néanmoins  affèz  fertile. 

COURNESE ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
de  Carcaffbnne  ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  10. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
l'Aude,  à  s.  1.  S.  S.  O.  de  Carcaffonne. 

COURNEUVE  (  la  )  ou  Courcouronne  ,  dans  le 
Hure  poix ,  au  gouvernement  général  de  rifle-de- 
France  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  de  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  11  j.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Corbeil ,  de  j.  S. 

5.  O.  de  Paris.  Son  terroir  eft  plein  &  uni ,  &  il  eft 
d'ailleurs  très-fertile  en  grains. 

COURNIAT,  en  Périgord  ,  diocefe  de  élection 
de  Périgueux ,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  icc.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
située  fur  la  rivière  d'ille,  à  cinq  lieues  N.  E.  de 
Périgueux. 

COURNILLAC  O  Cornillon  ,  en  Provence. 
Voye\  Cornillac  &  Cornillon. 

COUKNONTERRAL  ,  en  Languedoc.  Voyt\ 
C  ourmonterral. 

COURNORIS.cn Artois ,  diocefe  d'Arras , con- 
feil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille ,  bailliage  de  recette  de  Lens.  On 
y  compte  157.  feux  &  1173.  perfonnes.  Son  terroir 
eft  très-fertile. 

COURNOTRE Dame  (la), Curia  Beat* Mari*, 
abbaye  d'hommes ,  de  Tordre  de  Cîtcaux ,  au  diocefe 
de  Sens  ,  de  réunie  ,  à  ce  qu'on  nous  mande ,  à 
l'abbaye  chef-lieu  de  Citcaux. 
Tomt  II. 
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COURNOUILLÉ  (  le  ) ,  en  Quercy ,  diocefe  de 
Cahors ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban  ,  élection  de  Figeac.  On  n'y  compte 
point  de  feux  ,  mais  feulement  36.  bellugucs  de  un 
quart  de  bcllugue  de  feu. 

COURNOUSEC,  en  Languedoc,  diocefe  ,  re- 
cette de  généralité  de  Montpellier ,  parlement  ds 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
64.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  de  demie  0.  S.O. 
de  Montpellier. 

COURNOUX ,  en  Artois.  Voye\  Conrnouris. 

COURONDES  ,  en  Quercy ,  diocefe ,  intendance 
de  élection  de  Montauban ,  parlement  de  Touloufe. 
On  y  compte  3.  feux  80.  beliugues  de  trois  quarts 
de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans 
une  contrée  fertile  ..entre  les  rivières  de  Tarn  de 
d'Aveyrou  ,  à  deux  lieues  de  quart  E.  N.  E.  de 
Montauban. 

COURONNE ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  de  élection  de  Rouen.  On  y  com- 
pte un  feu  privilégié  de  »j.  feux  taillables.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en 
grains  de  pâturages. 

COURONNE  C'a  petite)  ,  en  Normandie, 
diocefe  de  Lizieux  ,  parlement ,  intendance  de  élec- 
tion de  Rouen.  On  y  compte  un  feu  privilégié  de 
340.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft  une  des  cinq 
paroiflè  s  du  diocefe  de  Lizieux  ,  qui  font  enclavées 
dans  celui  de  Rouen  ,  de  elle  eft  à  quelque  diftance 
delà  Seine. 

COURONNE  (la),  bourg, en  Angoumois  ,  dio- 
cefe de  élection  d'Angoulême ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Limoges.  On  y  compte  joo.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  une  lieue  S.  O.  d'Angoulême.  11  y  a  une 
abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint- Auguftin  , 
de  en  commende.  Cette  abbaye  vaut  au  moins  $000. 
liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi , 

auoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  174. 
orins.  Elle  tire  fon  origine  d'une  ancienne  églife 
de  clercs  ,  qui ,  à  ce  qu'on  prétend  ,  fut  fondée 
parles  enfants  du  Roi  Childebcrt  ,  &  magnifique- 
ment dotée  ,  foUs  le  titre  de  Saint- Jean  de  Pauls 
ou  Palue, SanSi  Joannïs  de  Palude.  Par  la  corruption 
des  temps ,  la  ducipline  s'étant  relâchée  dans  ce 
collège  ,  Lambert  qui  étoit  un  des  clercs  de  cette 
maifon  ,  qn'Aymard  Evoque  d'Angoulême  avoit 
ordonné  Prêtre  ,aflè  mbla  dans  ce  lieu  un  certain  nom- 
bre de  Frères ,  qui  y  vivoient  feulement  en  commu- 
nauté. Dans  la  fuite  ,  Lambert ,  déterminé  ,  à  ce 
qu'on  ajoute  ,  par  les  ordres  de  la  Sainte-Vierge 
elle-même ,  conftruifit  dans  un  lieu  voifîn ,  un  mo- 
naftere  qui  étoit  environné  de  marais  de  ceint  de 
tous  côtes  comme  d'une  couronne  de  rochers.  11  mit 
ce  tnonaftere  fous  le  patronage  de  la  Sainte-Vierge  de 
de  tous  les  Saints.  Il  donna  pour  règle  aux  Frères 
qui  y  vivoient  en  Religieux ,  celle  de  Saint- Auguftin  , 
à  laquelle  U  ajouta  quelques  conftitutions.  Ce  fut 
Gérard  ,  Evêque  d'Angoulême  de  Légat  du  Saint- 
Siège  apoftolique  ,  qui  confacra  cette  maifon  au 
culte  de  Dieu  ,  de  qui  fit  les  cérémonies  du  facre 
de  l'églife ,  de  de  la  bénédiction  de  Lambert  poux 
premier  Abbé ,  vers  l'an  1 1  si.  Ce  tnonaftere  a  reçu 
pluCcurs  beaux  privilèges  des  Papes  Ho  norias  en 
1 1 14.,  Innocent  II.  en  114t. ,  Lucius  de  Eugène  III. 
en  1 148. ,  Adrien  V.  en  1 1  j  J. ,  de  Martin  V.  Parmi 
ces  Papes ,  il  en  eft  quelques-uns  qui , non-  feulement 
ont  approuvé  les  conftitutions  de  l'Abbé  Lambert , 
mais  même  ont  pris  ce  monaftere  fous  le  patro- 
nage du  Saint  -  Siège  apoftolique ,  en  l'affraochif- 
fant  en  tous  points  de  la  jurifdictton  de  TEvèque 
diocéfain.  Les  Comtes  d'Angoulême  Wulgrain  , 
Guillaume  de  Aymard ,  auxquels  on  a  donné  le 
furoom  de  TaiUefer  ,  Elifabcth  ou  vulgairement 
Ifabeau,  de  Hugues  de  Luzignan ,  fon  mari ,  com- 
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blerent  de  dons  &  de  biens  cette  maifon ,  &  lui  don- 
nèrent le  droit  de  haute  juftice.  Jean ,  Comte  d'An- 
goulême  ,  fuivant  le  r'enfeignement  d'une  tablette 
datée  du  ic  Août  de  l'an  1447.,  lui  donna  le  bourg 
d'Hydcfl'uc.  Hugues  de  Luzignan  ,  Comte  de  la 
Marche  &  d'Angouième  ,  Seigneur  de  Fougères, 
confirma  toutes  les  donations  &  privilèges  que  fes 
prédécc-flèurs  avoient  accordés  à  cette  abbaye  ,  & 
y  ajouta  une  exemption  très-étendue  de  tout  péage  , 
tribut  ou  impôt. 

COUROUVRÉ  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefc 
de  Toul  ,  confeil  ibuverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Saint-Mihiel.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  parohTe  eft  fituce  en  pays 
aflêz  fertile. 

COURPALAIS  ou  Courpalet,  f>  la  Fermeté  , 
bourg ,  dans  la  Bric-Francoife  ,  diocefc  de  Sens,  par- 
lement &  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Rozoy. 
On  y  compte  ijo.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  un 
ruifleau  ,  à  une  petite  lieue  S.  de  Rozoy  ,  &  à  4.  I. 
&  demie  N.  E.  de  Meaux.  11  y  a  un  chapitre  fondé 
en  1  »  1  j .  par  Pierre  de  Corbeil ,  Archevêque  de  Sens. 
Ce  chapitre ,  dont  Péglifc  eft  dédiée  à  Sainte-Ma^de- 
leine  ,  eft  compt>fé  d'un  Doyen  électif  qui  a  mille 
livres  de  rente,  Ôtde  douze  Chanoines  a  la  nomi- 
nation de  l'Archevêque  ,  &  dont  le  revenu  de  cha- 
cun eft  de  <oo.  liv.  ou  environ. 

COURP1ERE,  ville,  en  Auvergne,  diocefe  & 
élection  de  Ctermont,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  $4.  feux  pour  la  ville, 
&  i$o.  feux  pour  le  quartier  dit  de  Courpiere.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Dore  ,  à  8. 1.  E.  ua 
quart  au  S.  de  Clermont.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

COURPIGNAC  ,  en Saintonge, diocefe  &  élec- 
tion de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux,  intendance 
de  la  Rochelle.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  8.  I.  &  demie  S.  S.  E.  de  Saintes,  &  $. 
N.  E.  de  Blaye. 

COURRENS,  en  Provence  ,  diocefe  de  Fréjuls  , 
parlement  &  intendance  d'Aix  ,  viguerie  &  recette 
de  Brignotle.  On  y  compte  neuf  feux  de  cadaftre. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Argent, 
a  1.  1.  &  demie  N.  de  Briçnolle ,  &  1.  &  demie  S. 
S.  E.  de  Barjuls.  On  y  voit  quelques  monuments 
d'antiquité. 

COÙRRIS  ,  en  Languedoc,  diocefe  &  recette 
d'Alby,  parlement  &  généralité  de  Touloufe,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile ,  fur  la 
rive  droite  du  Tarn,  à  3. 1.  &  quart  E.  N.  E.  d'Alby , 
&  vis-à-vis  de  la  paroifle  de  Bonneval. 

COURROIS  ,  dans  le  Vivarais ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  de  Viviers  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1 t.  1.  N.  O.  de  Viviers. 

CORROMBLE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Langres  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Scmur-en-Aïuois.  On  y  compte 
14.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  O.de  Semur.  11  en 
dépend  plufieurs  fiefs. 

COURROMP1S  ,  en  Languedoc  ,  diocefc  & 
recette  d'Alby  ,  parlement  ck  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendauce  de  Languedoc.  On  y  compte  91. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fer- 
tile en  grains ,  en  vins  &  en  pâturages,  à  une  lieue 
O.  N.  O.  de  Cordes  ,  &  4.  &  demie  N.  O.  d'Alby. 

COURRON6AC  ,  en  Languedoc  ,  diocefc  , 
recette  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  93.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  &  trois  quarts  S.  S.  E.  de 
Touloufe  ,  &  1.  O.  N.  O.  de  Montgifcard. 

COURRY  ,  dans  le  Vivarais,  en  Languedoc 
Veje\  Courrois. 
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COURS  ,  en  Beaujolofs  ,  diocefe  de  Mâcon , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lyon  ,  élection 
de  Villefranche.  On  y  compte  16 $.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3.  I.  E.  S.  E.  de  Charlieu  ,  &  7.  O.  N. 
O.  de  Villefranche. 

COURS  &  Carrou,  dans  l'Agenois ,  en  Guyen. 
ne  ,  diocefe  &  élection  d'Agen  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  91.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3. 1.  S.  O.  de  Villencuve-d'Agenois. 

COURS,  dans  le  Bazadois,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe de  Bazas  ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom.  On  y  compte  9$. 
feux.  Cette  paroifle  ,  qui  a  le  titre  de  juridiction, 
eft  à  c.  1.  E.  N.  E.de  Bazas. 

COURS ,  paroifle  &  jurifdiétion ,  dans  l'Agenois, 
en  Guyenne  ,  diocefe  &  élection  d'Agen  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  rive  droite  de  la  Garonne. 

COURS ,  dans  le  Bazadois  ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe de  Bazas ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom ,  jurifdiction  de  Mont- 
fegur.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituce 
entre  le  Drot  &  la  Garonne.  . 

COURS,  dans  le  Gâtinoîs-Orléanois  ,  diocefc 
d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
lécans  ,  élection  de  Gien.  On  y  compte  89.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  égale- 
ment fertile  &  agréable  ,  à  quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  la  Loire  ,  à  une  petite  lieue  N.  O.  de 
Cofne  ,  ôt  J.  S.  E.  de  Gien. 

COURS,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Langres, 
parlement  Se  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
Noyers  ,  recette  d'Avalon.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  demi-lieue  S.  de  Noyers  , 
&  à  4.  1.  N.  N.  E.  d'Avalon. 

COURS  ,  en  Quercy  ,  diocefe  &  élection  de 
Cahors  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  4-  feu*  &  95.  bellugues 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  Se 
de  bons  pâturages. 

COURS  Us  Barres  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  & 
élection  de  Ne  vers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Moulins.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  près  de  la  Loire,  à  1. 1.  N.  O.  de  Nevers. 

COURS  fous  Magnyt  en  Nivernois  ,  diocefe  & 
élection  de  Nevers  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulins.  On  y  compte  35.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  ».  1.  S.  de  la  Loire  &  <le  l'Allier.  Son 
terroir  eft  très-fertile 

COURS  (  les  ) ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lyon  j 
parlement  Si  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Semur-en-Brionnois.  On  y  compte  104. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  coteau  ,  à  une 
petite  diftance  S.  de  l'abbaye  de  Bcniftbns-Dieu ,  à 
1 . 1.  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,0c».  S.  O.  de 
Semur. 

CURS  Souveraines, &c, Superiores  Curi<e.  On  ap- 
pelle de  ce  nom  en  France  les  tribunaux  ou  cours 
fupérieurcs,  qui ,  fous  l'autorité  du  Roi ,  connoifient 
fouverainement  &  fans  appel  des  différends  des  par- 
ticuliers. Les  jugements  de  ces  tribunaux  ne  peu- 
vent être  caftes  que  par  le  Roi  ou  par  fon  confeil. 
Tels  font  les  parlements ,  le  grand-confeil ,  les  cham- 
bres des  comptes,  les  cours  des  aides,  &c.  Ces  cours 
fouveraines  font  indépendantes  les  unes  des  autres, 
Si  elles  font  également  puiflàntes  dans  l'étendue  de 
leur  reflort.  Elles  ont  beaucoup  pins  de  liberté  dans 
leurs  jugements  ,  que  les  cours  fubalternes ,  &  peu- 
vent par  de  juftes  tempéraments  ,  tirés  de  l'équité 
naturelle  .adoucir  la  rigueur  de  la  loi ,  pourvu  que  ce 
foitfans  aller  directement  contre  fa  difpofîrion.  Il  ya 
plus,  c'eft  que  les  arrêts  des  cours  fouveraines.rcndus 
eu  forme  de  règlements,  ont  force  de  loi ,  pourvu 
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qu'Us  ne  foîent  pas  contraires  aux  ordonnances , 
édits  ,  déclarations  &  arrêts  du  confeil  du  Roi ,  ni 
aux  coutumes ,  ufages  &  privilèges,  i'ii  Magrijlratus 
vice  jaciâ  Principii  judicant  ;  quamabrcm  fi  tcx  cafum 
de  quo  agitur  apertè  non  definut ,  ah  câ  pojfunt  jufil 
interpretatione  rectdere  ,  quod  inférions  Juiiiccs  p- 
ccre  nequaquam  pojfunt.  Lâdem  rdtiorc  ab  eorum  ju- 
diciis  appellare  non  ttcet ,  iliaque  rcf.iitdi  non  pojfunt 
rtiji  extraordmario  remédie.  Qj:ii  (j  horumee  M*gif- 
tratuum  curia  ipjummct  Themidit  lemplum  nuncvpa- 
tur  ,  firmijjimumque  rcipublicje  ptjtfidium  :  illi  verh 
funt  veri  ac  £tnuini  Interpetes  legum  ,  £>  tp/iujmet 
jujiitix  Sacerdotes  qui  prxjunt  juri  dicendo.  Et  fane 
parum  intcrcfljus  ejfe  ineivitatc^'Jt  fint  Magijlratus 
qui  jura  pojjint  regere.  L.  t.  §.  i 3.  jf.  de  origine  juris. 

Ainfi ,  dans  les  jugements  d'une  cour  fouveraine , 
c'eil  le  Prince  qui  parle  ,  Ôc  les  Ju^cs  dont  elle  eft 
compofée  ,  ne  font  que  fes  organes.  Pour  fc  con- 
vaincre de  ce  fait,  il  fuffitde  lire  les  premières  lignes 
d'un  arrêt  de  quelque  cour  fupérieure. 

Les  cours  fubalterne»  ou  inférieures  font  celles  qui 
dépendent  d'une  autre ,  &  qui  ne  jugent  point  fou- 
verainement  &  fans  appel.  Telles  font  les  juftices 
fcigncuriales  ,  les  préfidiaux  ôc  les  autres  lièges 
Royaux. 

Nous  traitons  féparément,  &  dans  des  articles  par- 
ticuliers, des  cours  fouveraines  6c  des  cours  fubalter- 
nes  qui  font  diftinguées  par  des  noms  qui  les  carac. 
térifent  ;  telles  font  les  parlements,  les  préGdiaux.ôcc. 
Ainfi  nous  ne  parlerons  ici  en  détail  que  des  Cours 
des  Aides  ôc  des  Cours  des  Monnaies. 

Les  Cours  des  Aides  (  rei  trihutarix*fuprema  Tri. 
bunalia  ,  Confilia  ,  fubfidiorutn  Curix  )  ,  font  des 
cours  fouveraines  ,  établies  pour  connoître  en  der- 
nier reflbrt  des  aides  ,  tailles  ,  gabelles  ôc  autres 
droits  de  fubfides ,  qui  fe  lèvent  par  autorité  du  Roi. 

On  peut  rapporter  l'origine  de  la  première  cour 
des  aides  (  celle  de  Paris  )  au  règne  du  Roi  Jean. 
Ce  Prince  avoit  été  fait  prifonnier  à  la  bataille  de 
Poitiers  en  1^56.  Les  états-généraux  aftemblés  ac- 
cordèrent une  Aide  (  un  fecours  d'argent  )  au  Dau- 
phin qui  gouvernoit  ;  mais  ce  fut  à  condition  qu'ils 
nommeroient  eux-mêmes  les  officiers  qni  dévoient 
faire  la  levée  des  deniers  ,  comme  par  la  permiffion 
du  Roi  Jean  ils  les  avoient  déjà  nommés  aux  états  de 
l'année  1 3  ç  5 .  Ces  officiers  ne  dévoient  fubfiftcr 
qu'autant  que  l'aide  auroit  cours.  Il  paroi t  que  l'aide 
fut  continuée ,  6c  il  en  fut  de  même  des  officiers  qui 
y  étoient  prépofés.  Cependant  la  cour  des  aides 
de  Paris  ne  fut  érigée  en  cour  qu'en  1390.  Elle 
fut  abolie  par  les  ordonnances  d'Orléans  en  1  $60. , 
ôc  de  Moulins  en  1  $66.  ;  &  rétablie  enfin  parédit  de 
Charles  IX. ,  en  ic.69.  Aujourd'hui  (en  176$.)  cette 
cour  eft  divifée  en  trois  chambres  ,  qui  font  compo- 
lè'es  d'un  Premier-Préfident ,  de  neuf  Préùdents  ,  6c 
de  trente-fept  Confeillers.  Outre  cela  ,  il  y  a  plu- 
fieurs  Prélidents  6c  plufieurs  Confeillers  honorai- 
res. Le  parquet  (  les  gens  du  Roi  fervans  aux  trois 
chambres  )  confifte  en  un  Procureur-Général ,  trois 
Avocats-Généraux ,  quatre  Subftituts  du  Procureur- 
Général  ,  &c.  En  tout  foixante-dix-fept  perfon- 
nes  pour  le  fervicc  de  ce  tribunal,  y  compris  le  Pre- 
mier-Préfident &  les  neuf  Préfidents. 

Les  cours  des  aides  connoiffent  i°.  des  diflé- 
rends  pour  raifon  des  deniers  Royaux  6c  affaires  des 
finances,  des  débets  des  comptes  rendus  en  la  cham- 
bre ,  6c  des  conteftations  pour  les  exécutoires  de  or- 
donnances de  la  chambre  ,  excepté  celles  qui  con- 
cernent le  domaine  ,  dont  la  connoiffance  appar- 
tient au  parlement.  1  °.  Elles  connoiffent  en  première 
inilance  des  matières  criminelles  ,  concernant  les 
aides,  tailles,  gabelles  6c  autres  importions  ;  auffi- 
bien  que  de  tous  les  contrats  faits  entre  Traitants, 
Fermiers.Munitionnaires,  pour  raifon  de  leurs  traités, 
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fermes,  fous-fermes  6c  munitions,  de  leurs  tranfports 
6c  aflbciarions ,  comptes  de  commis  6c  de  plufieurs 
autres  affaires,  fcinfi  qu'il  cil  porté  dans  IVdit  du 
Roi  Henri  11.  du  mois  de  Mars  30.  Des  ap- 

pellations des  Elus  ,  traites-foraines  ,  Maîtres  des 
ports ,  tant  en  matière  civile  eue  criminelle  ,  con- 
cernant les  aides,  tailles  ôc  gabelles.  40.  De  la  va- 
lidité ou  invalidité  des  titres  de  noblelTé  ,  à  l'effet 
de  l'exemption  des  tailles  6c  autres  impoGtions. 
Elles  vérifient  auffi  les  lettres  d'annobliilement  , 
6c  connoiflcnt  des  privilèges  des  aides  ,  tailles  ôt 
gabelles  ,  dont  doivent  jouir  les  eccléîialîiqvies.  Se- 
crétaires du  Roi ,  ôc  autres  officiers  ;  comme  aufli 
des  privilèges  attribués  aux  officiers  6c  coir.men- 
taux  de  la  maifondu  Roi ,  6c  des  nuifons  Royales  , 
compris  dans  les  états  dépofes  ès  cours  des  ûides. 

Elles  vérih'ent  auffi  les  édits  ,  les  ordonnances  & 
déclarations  concernant  les  matières ,  dont  la  con- 
noiffance leur  appartient. 

Les  cours  des  aides  ont  pour  Juges  inférieurs  les 
lièges  des  élections  ,  des  greniers  à  fcl  ôc  des  bu- 
reaux des  traites  ;  6c  comme  ces  Juges  inférieurs  y 
reffortinent  tous  par  appel ,  ils  y  font  reçus  6c  y 
prêtent  le  ferment. 

Ces  cours  ont  le  droit  de  faire  des  règlements) 
pour  tous  les  officiers  qui  en  dépendent ,  Ôt  pour 
elles-mêmes,  auffi-bien  que  pour  tous  leurs  officiers  , 
comme  Greffiers ,  Procureurs  6c  Huiffiers  -,  Ôc  d'im- 
pofer  des  peines  contre  les  contrevenants.  Elles  ont 
pareillement  la  connoiffance  de  toutes  fortes  de 
caufes  en  matière  de  difeipline  Ôc  de  correction 
d'officiers  ;  foit  pour  avoir  contrevenu  aux  or- 
donnances ou  aux  règlements  defdites  cours  ,  ou 
commis  quelques  malversations  ou  concertions  pour 
fait  de  leurs  charges.  Mais  ,  fi  l'on  appelle  des 
fentences  rendues  par  ces  Juges  inférieurs  ,  l'appel 
fe  relevé  aux  cours  des  aides.  C'eft  la  différence 
qu'il  faut  faire  d'avec  les  jurifdiclions  ordinaires 
dont  l'appel  fe  relevé  aux  parlements.  En  matière 
d'aides  Ôc  de  finances  ,  il  n'y  a  que  deux  degrés  de 
jurifdiétion :  en  première  inftance ,  devant  les  Elus, 
les  greniers  à  fel ,  ou  les  Juges  des  traites;  ôc  par 
appel  aux  cours  des  aides  ,  ces  premiers  Juges 
n'ayant  point  de  jurifdi&ion  les  uns  fur  les  autres* 
Cela  a  été  ainfi  ordonné  pour  abréger  la  longueur 
des  procès. 

La  manière  de  procéder  dans  les  cours  des  aides 
ne  diffère  point  de  celle  qu'on  fuit  aux  parlements, 
à  cela  près  qu'aux  cours  des  aides  les  appellants 
n'ont  que  quarante  jours  pour  relever  leurs  appels  , 
ôc  qu'aux  parlements  ils  ont  trois  mois.  Voye\  la 
déclaration  du  Roi  du  mois  de  Novembre  1673.. 
portant  règlement  pour  les  audiences  de  la  cour 
des  aides  de  Paris,  6c  le  rétabliffement  des  appoin- 
tements au  confeil. 

Il  n'y  a  dans  le  royaume  que  cinq  cours  des 
aides  j  Paris  ,  Montpellier  ,  Bordeaux  ,  Clermont- 
Ferrand  ôt  Montauban.  A  la  cour  des  aides  de 
Montpellier  eft  unie  la  chambre  des  comptes  de 
la  même  ville.  A  la  chambre  des  comptes  de  Rouen 
eft  unie  la  cour  des  aides  ôt  finances  de  cette  ville. 
Il  en  eft  de  même  à  Aix  en  Provence  ,  où  la  cour 
des  aides  eft  unie  à  la  chambre  des  comptes.  A  Dole 
en  Franche-Comté  ,  la  chambre  des  comptes  eit 
unie  également  avec  la  cour  des  aides.  A  Grenoble, 
à  Dijon  ,  à  Pau  en  Béarn ,  à  Rennes  en  Bretagne  , 
à  Metz  ôc  à  Douay  en  Flandres  ,  les  cours  des 
aides  font  unies  avec  les  cours  de  parlement  de  ces 
différentes  villes.  Ainfi  ,  il  n'y  a  dans  le  royaume 
que  cinq  cours  des  aides  diftindes ,  comme  il  a  été 
dit  ci-deffus. 

La  cour  des  aides  de  Paris  eft  la  feule  qui  vérifie 
les  états  de  la  maifon  du  Roi.  On  ne  donne  aux  au- 
tres que  copte  defdits  états.  Voje\  Vrcvin  ,  en  fes 
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notes  fur  le  code  des  privilèges ,  art.  94. 

Dans  les  provinces  où  il  n'y  a  point  de  cours  des 
aides  ,  ce  font  les  parlements  ou  lus  confeils  fupe- 
rieurs  qui  en  exercent  la  jurifdic\ion. 

Chaque  cour  des  aides  eft  comnofée  d'un  pre- 
mier Prefident,  de  plufieurs  Préfidents  &  d'un  plus 
grand  nombre  de  Confeillers.  Outre  cela  ,  il  y  a 
pour  le  fervice  de  chacune  de  ces  cours ,  un  Pro- 
cureur-Général, deux  Avocats-Généraux ,  plufieurs 
Subftitutsdu  Procureur-Général,  un  Gn.ffierenchef, 
fie  un  bon  nombre  d'antres  officiers,  lin  récapitu- 
lant le  nombre  d'officiers  des  cinq  cours  des  aides 
du  royaume  ,  y  compris  les  Préfidents  &  les  Con» 
icillcrs ,  nous  trouvons  que  ce  nombre  fe  monte  à 
trois  cents  perfoones  00  environ.  Vcy£\  Papon  , 
livre  4.  tit.  7.  i  Pierre  Bonfons ,  dans  fes  antiquités 
de  Paris ,  ebap.  3 3.  -,  &  l'ordonnance  de  1 680.  fur  le 
fait  des  gabelles  &  des  aides.  On  peut  voir  auffi  un 
traité  particulier  des  aides ,  qui  a  paru ,  il  y  a  quel- 
ques années  ,  imprimé  à  Paris  chez  Prault. 

Les  Cours  des  Monnoies  ,  au  nombre  de  deux 
(celle  dcParii  &  celle  de  Lyon)  ,  ont  été  établies 
pour  juger  fouveraioeroent  de  tout  ce  qui  a  rapport 
aux  monnoies  du  royaume  ,  des  abus  &  malverfa- 
tions  qui  fe  commettent  par  les  Maîtres,  les  Pré- 
vôts fie  les  officiers  des  monnoies ,  fit  pour  juger  de 
même  (buverainement  tous  ceux  qui  travaillent  en 
or  fie  en  argent ,  mais  pour  la  manufacture  feule- 
ment de  leurs  ouvrages.  Elles  jugent  par  préven- 
tion avec  les  Baillis  ,  Sénéchaux  &  autres  Juges 
Boyaux ,  des  crimes  de  fabrication  fit  expofition  de 
fautfe  monnoie  fit  autres  crimes  femblabies.  Elles 
connoiiTent  auffi  des  ftatuts  ,  règlements ,  réceptions 
&  jurandes  de  batteurs  d'or  fie  d'argent,  joaillers, 
graveurs  fit  orfèvres.  C'eft  auffi  à  elles  qu'il  appar- 
tient de  coonoitre  des  faifies  faites  par  leurs  Gardes 
fie  Jurés ,  des  adjudications  des  baux  des  monnoies , 
fie  des  enchères  faites  en  confcquen.ee  -,  auffi-bicb 
que  des  contrats  de  fociété  ou  de  marché ,  des  mar- 
chands qui  apportent  des  matières  aux  monnoies , 
ou  qui  y  fourniflent  les  chofes  néceffaircs  au  travail. 

Dans  les  provinces ,  les  Gardes  fit  Prévôts  des 
monnoies  connohTent  chacun  en  leur  reflort  ref- 
peétif  defdits  cas  en  première  inllance.  L'appel  de 
leurs  jugements  fe  relevé  ou  en  la  cour  des  mon- 
noies de  Paris  ,  ou  en  celle  de  Lyon. 

Nos  Rois  des  deux  premières  races  avoient  cou- 
tume de  faire  battre  leurs  monnoies  dans  les  en- 
droits où  ils  faifoient  leurs  réfidences ,  fit  leurs  con- 
feils avoient  l'infpeétion  de  ces  fabriques  ,  pour 
obvier  aux  malversations  qui  auroient  pu  s'y  glifTer. 
Le  nombre  des  affaires  ayant  augmenté  conndéra- 
biement ,  nos  Rois  de  la  troifieme  race  établirent 
divers  tribunaux  fupérieurs  pour  rendre  la  jufticc  à 
leurs  fujets  ,  fuivant  la  différence  des  cas.  Ils  ne 
négligèrent  pas  une  matière  auffi  néceflaire  an  bien 
de  leur  état ,  que  l'eft  la  fidélité  de  la  fabrique  & 
l'uniformité  dans  les  monnoies.  Il  fut  établi  en  con- 
séquence des  Génétaux-Mahrcs  des  Monnaies,  fie  il 
en  eft  fait  mention  dans  une  ordonnance  de»Phi- 
lippe-Augufte  de  Pan  1x1 1.  On  voit  auffi  dans  les 
preuves  du  traité  des  monnoies  par  Confiant ,  plu- 
fieurs mandements  de  nos  Rois ,  où  il  eft  parle  éga- 
lement de  ces  Généraux-Maîtres.  Il  y  a  même  deux 
règlements  qui  en  marquent  le  nombre.  L'un  fut 
fait  en  1 3 1 }.,  vers  Noël ,  par  trois  Généraux-Maî- 
tres des  monnoies  qui  y  font  nommés  ,  pour  les 
poids ,  la  loi ,  fie  le  coin  des  monnoies  des  Prélats 
<k  Barons  du  Royaume.  L'autre  eft  de  Charles  le 
Bel ,  &  du  1 $.  Décembre  de  l'an  1311.,  pour  la  fa- 
brication &  le  cours  de  fes  monnoies  ,  &  il  eft 
adreflé  à  quatre  Généraux-Maîtres  des  monnoies 
qui  y  font  nommés. 

En  1340.,  fous  Philippe  de  Valois ,  ces  Géné- 
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ranx-Maîtres  étoient  au  nombre  de  fepr ,  ainît  epe 
cela  fe  prouve  par  on  mandement  de  ce  l  rince , 
qui  eft  du  10.  Mars  ,de  cette  même  anuée.  Ces 
Généraux-Maîtres  y  fout  uornmés  ,  Ainaulry  de 
Grey,Jean  Berruyer ,  Geojfroy  de  IÏLmu  ,  Encline 
Bouin  ,  Jean  Poilevilain  ,  Pierre  de  Bétail  fie  kan 
Lambert. 

Il  eft  prouvé  par  des  aétesdel'an  1 307.6c  1 j  57., que 
IcsGénéraux-Maitres  des  monnoies  étoient  alorsu;:is 
&  incorporés  avec  les  Maîtres  des  comptes  &  les 
Tréfuriers  des  finances.  Mais  les  Généraux  -  iUai- 
tres  des  monnoies  fit  les  Tréioriers  des  tinar.res 
avoient  leurs  chambres  féparées  de  celles  des  Maj. 
très  des  comptes ,  pour  délibérer  des  affaires  de 
leur  compétence  particulière  ;  &  ils  ne  s'atfero- 
bloient  avec  les  Maîtres  des  comptes  que  lorfque 
les  affaires  leur  étoient  communes,  fie  qu'elles  le 
requéroient.  Ces  chambres  que  l'on  voit  encore 
(à  Paris)  auprès  de  celle  des  comptes,  &  qui 
font  de  fes  appartenances ,  continuent  de  retenir 
les  noms  de  ceux  à  qui  elles  ont  fervi  ;  car  l'une  fe 
nomme  la  chambre  du  Ttéjor  ,  l'autre  celle  des 
Monnoies. 

On  ne  peut  pas  déterminer  précisément  le  temps 
auquel  les  Généraux-Maîtres  des  monnoies  furent 
féparés  des  Maîtres  des  comptes  ,  fie  ériges  en 
chambre  pour  connoitre  privativeraent  à  tous  au- 
tres Juges  du  fait  &  de  la  police  des  monnoies. 
Mais  d'après  ce  qui  eft  marqué  dans  un  regiilre 
de  la  cour  des  monnoies ,  cotté  D ,  on  peut  infé- 
rer que  ce  fut  entre  le  9.  Mai  &  le  8.  Août  de  i'ao 
1358.  Car  levlettres  claufes  envoyées  par  les  Gé- 
néraux-Maîtres aux  officiers  des  monnoies ,  en  con- 
séquence du  mandement  de  Charles  Dauphin ,  Ré- 
gent du  Royaume ,  du  7.  Mai  de  cette  annéeUà , 
font  datées  félon  le  ftyle  ufité  jufqu'alors  ,  écrit  à 
Paris  le  9.  Mai  1 3  <8.  :  au  lieu  que  celles  qui  forent 
envoyées  en  conféquenec  du  mandement  du  j. 
Août  de  cette  même  année,  font  datées  en  ces 
termes,  écrit  à  Paris  en  la  chambre  des  monnoies  le 
8.  Août  1 3  58.  :  ftyle  qui  a  toujours  été  fuivi  depuis. 

La  Chambre  des  monnoies  fut  dètlors  établie 
au-deffus  de  la  chambre  des  comptes  ;  &  quoique 
par  édir  du  mois  de  Janvier  de  l'an  1  j  j  1 . ,  elle  eût 
été  érigée  en  Cour  fupérteure  ,  elle  continua  de 
rendre  la  juftice  au  même  heu  jufqu'à  ce  qu'elle 
fut  transférée  au  pavillon  neuf  du  palais  ,  fuivant  les 
lettres-patentes  du  mois  de  Septembre  de  l'an  1686. 

Charles  Dauphin ,  Régent  du  royaume  ,  voulut 
qu'il  y  eût  huit  Généraux-Maîtres  des  monnoies  4c 
un  Clerc,  ainfi  que  cela  fe  prouve  par  fon  ordonnance 
du  17.  Janvier  1 359.,  donnée  par  rapport  au  nombre 
des  Officiers  du  royaume. 

Les  troubles  &  les  divifions  qui  agitèrent  l'état, 
obligèrent  Charles  VI.  de  transférer  la  chambre  des 
monnoies  à  Bourges  ,  par  mandement  du  premier 
Avril  1418. 

Charles  VII.  créa  un  Procureur  du  Roi  en  cette 
chambre  ,  l'an  *4jt>. ,  fit  la  rétablit  à  Paris  par 
fes  lettres-patentes  du  6.  Novembre  de  l'an  1437. 
Ce  même  Prince  y  créa  un  Greffier  en  1448.  L'an 
ijts.  François  L  augmenta  le  nombre  des  offi- 
ciers de  cette  chambre  d'un  Prefident  fie  de  deux 
Confeillers  de  robe-longue.  Henri  II.  ,  en  érigeant 
cette  chambre  en  Courfuyérieure  ,  par  fon  édit  du 
mois  de  Janvier  1 5  $  t. ,  y  créa  un  Prefident  fie  trois 
Généraux  de  robe-longue  ,  pour  y  faire  en  tout 
treize  Juges.  Cet  édit  a  été  confirmé  par  ceux  des 
années  1  $57.  ,  i<7o.  ,  163  j.  fit  1645.  Ce  dernier 
porte  création  de  plufieurs  Confeillers  en  cette 
cour ,  fit  ne  parle  pas  des  Généraux  ;  ce  qui  prom  e 
que  c'eft  en  ce  temps-là  que  les  Confeillers  de  cette 
cour  on  ceffé  de  prendre  la  qualité  de  Généraux 
des  monnoies. 

La 
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La  cour  des  monnoies  établie  à  Paris  fut  unique 
dans  le  royaume  ,  jufqu'cn  164$.  que  le  Roi  en 
créa  deux  autres  ,  l'une  à  Lyon  &  l'antre  à  Libaume 
eu  Guyenne  ,  par  fon  édit  du  mois  de  Janvier. 
Mais  ces  deux  cours  de  nouvelle  création  furent 
fupprimées  par  un  autre  édit  du  mois  de  Mars  fui- 
vant.  En  1704.  le  Roi  en  créa  une  nouvelle  à  Lyon, 
de  cet  établiffemeut  a  toujours  fubfifté  depuis.  Le 
reffort  de  cette  féconde  cour  des  monnoies  s'étend 
dans  les  provinces  ,  généralités  &  départements  de 
Lyon  ,  Dauphiné  ,  Provence  ,  Auvergne  ,  haut  Se 
bas  Languedoc  ,  Montauban  ,  Montpellier  &  Ba- 
yonne  ;  de  fon  reffort  s'étend  auffi  dans  les  pro- 
vinces de  Breffe  ,  Bugey ,  Valromey  de  Gex. 

A  la  cour  des  monnoies  qui  eft  établie  à  Paris  t 
les  affaires  s'inftruifent  comme  aux  requêtes  du 
Palais. 

Nous  avons  déjà  remarqué  que  c'eft  par  un  édit 
du  mots  de  Janvier  i$<i.  que  cette  cour  a  été 
érigée  en  cour  &  jurifdiction  fouveraine  fie  fupérieurc. 
Cet  édit  fut  enrégiftré  au  grand-confeil  le  17.  Fé- 
vrier de  la  même  année  ,  de  au  parlement  de  Paris 
le  1 1.  Avril  de  le  19.  du  même  mois,  en  vertu  de 
lettres  de  juffion  ,  &  encore  le  17.  Juin  ,  fur  la  re- 
quifition  du  Procureur-Général  de  ladite  cour  des 
monnoies.  11  fut  auffi  enregiftré  aux  parlements  de 
Bordeaux  ,  de  Provence  ,  de  Dauphiné ,  de  Tou- 
loufe ,  de  Bourgogne  ,  après  des  lettres  de  juffion. 

Enfin,  il  y  eut  un  autre  édit  confirmatifen  1 J70., 
de  un  autre  au  mois  de  Juin  1635.  Ce  dernier  levé 
&  ôte  toutes  les  reftriclious  &  modifications  à  la 
vérification  defdits  édits  ,  portées  par  les  arrêts 
d'enrégiftrement  du  parlement  de  Paris.  Voyc\  le 
traité  de  la  cour  des  monnoies  par  Confiant. 

La  cour  des  monnoies  féante  à  Paris  eft  com- 
pose d'un  Premier-Préfident ,  de  huit  autres  Pré- 
sidents de  de  trente-fix  Confeillers  ;  d'un  Procu- 
reur-Général ,  de  deux  Avocats-Généraux  ,  de  deux 
SubiHrutsdu  Procureur-Général  ,  d'un  Greffier  en 
chef  ,  d'un  premier  Ôt  d'un  fécond  Commis  du 
greffe  .d'un  premier Huiffier &  de  dix-fept autres 
Huifficrs.  Il  y  a  outre  cela  un*  Tréforier-Payeur 
des  gages  de  Receveur-Général  des  boëtcs  des  mon- 
noies de  France  ,  de  trois  Contrôleurs  ,  dont  un 
ancien  ,  un  alternatif  fie  un  triennal. 

Cette  cour  eft  femeftre  pour  les  Confeillers  ,  de 
trimeftre  pour  les  Préfidcnts.  Mais  le  Premier-Pré- 
fident ,  le  Procureur-Général  de  le  Greffier  en  chef 
font  toujours  de  fervice. 

Un  des  Confeillers  eft  commis  au  comptoir  pour 
faire  les  inftruftions  des  boetes  ou  travail  des  mon- 
noies. Deux  autres  Confeillers  font  Contrôleurs- 
Généraux  dudit  comptoir.  Deux  Préfidcnts  de  dix 
Confeillers  ont  des  commiffionsen  titre  ,  pour  aller 
tous  les  ans  ,  fuivant  le  département  qui  en  eft  fait 
en  la  cour  ,  faire  leurs  vifites  dans  les  hôtels  des 
monnoies,  de  principales  villes  de  foires  du  royaume, 
pour  y  faire  garder  les  ordonnances  de  règlements 
concernant  les  monnoies  ,  par  les  ouvriers  qui 
travaillent  en  métaux  ,  de  punir  les  faux  monno- 
yeurs  ,  expofîteurs  ,  rogneurs  de  altérateurs  des 
monnoies  ,  billoneurs  de  autres  infraetcurs  des  or- 
donnances touchant  les  monnoies. 

Les  officiers  de  la  cour  des  monnoies  de  Paris 
ont  le  droit  d'affifter  à  tontes  les  procédions  de  cé- 
rémonies publiques  ,  ainfi  que  les  trois  autres  com- 
pagnies fupérieures  établies  en  cette  capitale  :  ils 
font  placés  après  la  cour  des  aides  ;  leurs  robes  de 
cérémonies  font  de  velours  noir  pour  les  Préfidcnts , 
de  de  fatin  noir  pour  les  Confeillers  de  Gens  du  Roi. 

Il  y  a  une  compagnie  de  la  prévôté-générale  des 
monnoies  de  maréchauffée  de  France  ,  créée  pour 
faire  exécuter  les  arrêts  de  la  cour  établie  à  Paris. 
Cette  compagnie  eft  compofée  d'un  Prévôt-Général, 
lune  IL 
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de  fix  Lieutenants ,  de  dix  Exempts ,  d'un  Guidon  fie 
de  64.  Gardes  à  cheval ,  armés  de  moufquetons,  de 
iftolets  de  d'épées ,  faifant  huit  brigades  ,  compris 
uit  Brigadiers  ,  huit  Sous-Brigadiers  de  un  Trom- 
pette ,  avec  un  étendart.  Ils  ont  les  invalides.  Leur 
uniforme  eft  ,  habit  bleu  de  parement  rouges ,  bou- 
tons d'argent  ,  vefte  de  drap  couleur  de  chamois , 
bordée, de  boutons  d'argent ,  bandoulières  de  velours 
rouge ,  de  devife  brodée  en  or  de  en  argent ,  de  éguil- 
Ictte  d'argent.  A  la  fuite  des  Commiflaires  de  ladite 
cour  font  pluficurs  Lieutenants  ,  chacun  avec  un 
Exempt,  uu  Greffier  de  cinq  Gardes  ou  Archers, 
pour  faire  exécuter  leurs  jugements.  Un  des  Subfti- 
tuts  du  Procureur-Général  de  la  cour  fert  d'Affeffeur 
au  Prévôt-Général  des  monnoies- 

La  Cour  des  Monnoies  de  Lyon  a  été  créée  à 
l'inftar  de  celle  de  Paris ,  comme  il  a  été  dit ,  par  édit 
du  mois  de  Juin  1704. ,  enrégiftré  au  parlement  de 
Paris  le  1 1 .  Juillet  de  la  même  année.  Cet  édit  porte 
création  des  offices,  dont  ladite  cour  doit  être  com- 
pofée ;  établiffement  d'une  chancellerie  près  de 
cette  cour  ;  création  des  offices, dont  ladite  chancel- 
lerie doit  être  compofée  ;  fuppreffion  du  Lieute- 
nant du  Prévôt  Général  ,  de  l'Exempt  de  de  huit 
Archers  ,  établis  dans  le  département  de  Lyonnois  ; 
création  d'un  Affeffeur ,  d'un  Procureurdu  Roi,  &c, 
pour  fervir  dans  ladite  cour  ;  avec  un  règlement 
pour  le  reffort  de  cette  cour  ,  de  pour  les  fonctions  , 
droits  ,  gages  de  privilèges  des  officiers  dont  elle  eft 
compofée. 

Au  mois  d'Avril  170$.,  il  fut  donné  «n  autre 
édit ,  portant  union  de  la  fenéchauffée ,  &  du  préfi- 
dial  de  la  ville  de  Lyon ,  à  la  cour  des  monnoiss 
créée  en  cette  ville  par  le  fufdit  édit  du  mois  de 
Juin  1704.;  création  d'offices  en  cette  cour;  rè- 
glement pour  la  compétence  dudit  fiege  préfidial  , 
Ôe  des  matières  dont  il  pourra  connoître  ,  foit  en 
première  inftance ,  foit  par  appel.  Cet  édit  du  mois 
d'Avril  1705.  fut  enrégiftré  au  parlement  de  Paris 
le  11.  du  même  mois ,  de  en  la  cour  des  aides  le  1 J. 
Juin  fuivant. 

Enfin ,  le  Roi  donna  un  autre  édit  au  mois  d'Oc- 
tobre 170$.,  fervant  de  règlement  pour  l'établiffe- 
roent  de  la  cour  des  monnoies.  Il  eft  porté  dans  cet 
édit ,  entr'autres  chofes ,  que  le  Roi  donne  la  pré- 
féanec  aux  officiers  de  cette  cour  ,  far  les  Tréforiers 
de  France  fie  autres  officiers  delà  ville ,  même  fur 
les  chapitres  ,  à  la  réferre  des  Comtes  de  Lyon. 

A  la  fin  du  tome  fécond  des  œuvres  de  M.  Hen- 
rys  ,  il  eft  parlé  de  la  jurifdiétion  de  la  cour  des 
monnoies ,  fénéchaufiee  de  fiege  préfidial  de  Lyon , 
de  les  édits  de  1704.  de  de  1705.  y  font  rapportés 
en  entier. 

Cette  cour  fupérieure  eft  compofée  d'un  Premier- 
Préfident,  de  quatre  autres  Préfidcnts  ,  de  deux 
'  Chevaliers  d'honneur  ,  de  deux  Confeillers  d'hon- 
neur, de  vingt-quafe  Confeillers ,  d'un  Procureur- 
Général  ,  de  deux  Avocats-Généraux ,  de  quatre 
Subftituts  du  Procureur-Général ,  d'un  Greffier  en 
chef,  d'un  Greffier-Plumitif  ,  d'un  Confciller  du 
Roi ,  Receveur-Payeur  des  gages  de  ladite  cour  , 
d'un  Contrôleur  du  Receveur  ,  d'un  Secrétaire  du 
Procureur-Général ,  de  trois  Huiffiers  audienciers , 
de  fix  autres  Huiffiers  ordinaires  du  Roi  en  la  cour, 
fenéchauffée  de  préfidial  ,  exploita»  auffi  par-tout 
le  royaume  ;  d'un  premier  Huiffier  audiencier  en  la 
fenéchauffée  ;  de  dix-fept  Huiffiers  jurés-prifeurs 
de  vendeurs  de  biens-meubles ,  de  de  douze  autres 
Huiffiers. 

La  prévôté-générale  de  la  cour  des  monnoies  de 
Lyon  confifte  en  une  compagnie  compofée  d'un 
Prévôt-Général  ,  d'un  Lieutenant ,  d'un  Confeil- 
ler-Aflëfleur  ,  d'un  Coofcillcr-Procureur  du  Roi , 
d'un  Greffier ,  d'an  Guidon  ,  de  quatre  Exempts 
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oc  de  trente  Gardes-Archers ,  outre  le  Trompette. 

Cette  compagnie  qui  fait  corps  de  la  gendar- 
merie &  marchandée  de  France ,  jouit  des  mêmes 
privilèges  attribués  à  la  prévôté-générale  des  mon- 
noies  du  département  de  la  cour  de  Paris ,  &  con- 
noit  de  tous  les  délits  commis  par  les  juiliciablcs 
de  la  cour  des  mon  noies ,  jufqu'à  fentence  défini- 
tive inclufivement  ,  fauf  l'appel  en  ladite  cour  , 
dans  toute  l'étendue  du  reflbrt  de  la  même  cour, 
à  l'exception  des  délits  commis  dans  la  ville  &  la 
généralité  de  Lyon.  Elle  connoît  aufii  des  cas  pré- 
vôtaux ,  comme  les  autres  Prévôts  des  Maréchaux , 
dans  toutes  les  villes  &  provinces  de  (on  reffort , 
de  même  que  du  crime  de  duel ,  circonftances  &  dé- 
pendances. Voyt\  Monnoies. 

Après  avoir  parlé  des  cours  fouveraines ,  il  ne 
fera  pas  hors  de  propos  de  dire  ici  quelque  chofe  des 
loix  lelon  lefquelles  la  juftice  fe  rend  en  France. 

Un  fçavant  homme  du  fiecle  dernier  difoit  agréa- 
blement qu'il  y  avoit  en  France  plus  de  loix ,  que 
dans  tout  le  relie  du  monde ,  &  plus  qu'il  n'en  fau- 
droit  pour  régler  tous  les  mondes  d'Epicure. 

Le  droit  françois  fe  divile  en  droit  civil  &  en 
droit  eccléfiaftique. 

Les  loix  des  Gaulois  ne  nous  font  prefque  point 
connues.  Il  ne  nous  en  refte  que  peu  de  chofe  dans 
Céfar  ,  Strabon  &  Amien  MarcelÛn. 

Les  Gaules  ayant  été  fubjuguées  par  les  Romains , 
ceux-ci  donnèrent  leurs  loix  aux  vaincus.  Ces  loix 
étoient  contenues  dans  les  livres  des  Jurifconfultcs, 
ou  dans  les  codes  Grégorien  ,  Hermogenien  6c 
Théodofien ,  dans  lefquels  les  conftitutions  des  Em- 
pereurs étoient  recueillies.  Le  code  Théodofien  fut 
publié  par  l'Empereur  Théodofc  le  Jeune  l'an  458. 
Il  confirmoit  les  deux  autres  ,  &  étoit  la  plus  conlî- 
dérable  partie  du  droit  romain.  On  l'appelloit  par 
excellence  la  Loi  Romaine. 

Dans  la  décadence  de  l'Empire  ,  les  Goths  ,  les 
Bourguignons  &  les  Francs  envahirent  les  Gaules , 
&  en  formèrent  plufieurs  royaumes.  L'équité  du 
droit  romain  fe  trouva  plus  forte  que  les  armes  de 
ces  nations  ■>  car  les  vainqueurs  biffèrent  aux  vain- 
cus la  liberté  de  fe  fervir  des  loix  romaines ,  comme 
ilsfaifoient  auparavant.  Les  Goths  eurent  même  tant 
de  refpeét  pour  elles ,  que  ce  qui  nous  refte  du  code 
Théodofien ,  &  prefque  tous  les  fragments  que  nous 
avons  des  plus  célèbres  Jurifconfultcs  de  l'ancienne 
Rome  ,  eft  dû  aux  foins  d'Alaric  un  de  leurs  Rois , 
ou  d'Anian  fon  Chancelier.  Ils  fe  gouvernèrent 
néanmoins  par  leurs  loix  appcllées  les  Loix  Gothi- 
ques i  les  Bourguignons  par  la  Loi  Gambette  ,  de  la- 
quelle Gondebaud ,  un  de  leurs  Rois ,  étoit  l'auteur  j 
&  les  Francs  par  la  Loi  Salique  ,  dont  on  ne  con- 
noît certainement  ni  l'auteur  ni  l'origine.  Les  Rois 
de  ces  trois  peuples  lauTcrent  cependant  aux  vain- 
queurs &  aux  vaincus  la  liberté  de  vivre  fle  d'être  « 
jugés  par  les  loix  des  uns  ou  des  autres.  C<ererùm, 
difoit  la  loi  des  Bourguignons  ,  fi  juis  pojibac 
Barbarus ,  vcl  teftari  voluerit ,  vel  donare ,  aut  Ro- 
manam  confuttuiinem ,  aut  Barbaricam  effe  fervan- 
dam  feiat. 

C'eft  peut-être  à  ce  mélange  &  à  cette  confufion 
de  bix  ,  que  l'on  doit  rapporter  la  première  origine 
des  Coutumes. 

Charlemagne  ayant  réuni  à  fon  empire  les  con- 
quêtes des  Francs  ,  des  Bourguignons  ,  des  Goths 
&  des  Lombards  ,  laifla  vivre  ces  peuples  félon  les 
loix  qu'il  avoit  trouvé  établies  parmi  eux ,  &  les  fit 
même  renouveller  toutes.  Ainh  l'on  fuivit  fous  la 
féconde  race  de  nos  Rois ,  les  mêmes  loix  qu'on 
avoit  fuivies  fous  la  première.  On  y  ajouta  feule- 
ment les  capitulaires  de  Charlemagne ,  de  Louis  le 
Débonnaire  &  de  Charles- le- Chauve.  Le  droit  ro- 
main commença  dèflors  à  être  moins  en  ufage ,  6c 
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la  foibleffe  des  derniers  Rois  Carlovingieos  fit  qu'on 
le  réduifit  en  coutumes. 

Les  grands  Seigneurs  ufurperent  la  fbuveraineté, 
&  chacun  d'eux  s'attribua  le  pouvoir  de  faire  des 
loix  dans  fon  territoire  ;  de  cette  ufurpation  8c 
du  mélange  des  loix ,  dont  nous  avons  parlé  ,  vint 
la  diverfité  des  coutumes  du  royaume. 

Le  Droit  Romain  acquit  une  nouvelle  réputation 
vers  l'an  1 1 30.  ;  car  quoique  Juftinien  en  eût  fait 
faire  une  compilation  par  Tribonien  &  par  quel- 
ques autres  habiles  Jurifconfultes ,  tant  en  l'année 
{  j  ] .  qu'en  la  fuivante ,  cette  compilation  avoit  été 
prefque  inconnue  pendant  près  de  fix  cents  ans.  Ce 
fut  vers  ce  temps-là  qu'on  trouva  un  ancien  exem- 
plaire des  pandectes  à  Melphe.  Lothaire  en  fit  pré- 
lent  à  ceux  de  Pife ,  qui  le  gardèrent  jufqu'à  ce  que 
leur  ville  fut  prife  par  les  Florentins.  Ceux-ci  em- 
portèrent à  Florence  l'exemplaire  dont  il  s'agit ,  ic 
c'eft  ce  qu'on  a  appelle  depuis  les  Pandeclet  de 
Florence. 

Ce  droit  de  Juftinien  fut  bientôt-après  enfeigné 
publiquement  dans  la  ville  de  Boulogne  par  un  Alle- 
mand nommé  Warnher ,  que  les  Italiens  appellent 
Irnier.  De  cette  école  fortit  un  grand  nombre  de  Ju- 
rifconfultes qui  fe  répandirent  en  France.  On  eo- 
leigna  d'abord  ce  nouveau  droit  à  Montpellier,  à 
Touloufe  ,  &  enfin  à  Paris.  Un  hiftorien  (  Rigord) 
allure  que  du  temps  de  Philippe-Augufte ,  on  l'en- 
feignoit  dans  cette  capitale  (  à  Paru  )  à  un  nombre 
prodigieux  d'étudiants.  Cette  jurifprudence  apporta 
un  grand  changement  dans  le  droit  françois.  Elle 
adoucit  la  dureté  des  coutumes  ,  &  introduilît  de 
nouveaux  ufages  dans  les  contrats  ,  dans  les  juge- 
ments ,  &c.  Depuis  ce  temps-là,  nos  Rois  lui  ont 
donné  beaucoup  d'autorité  dans  leurs  états,  non 
pas  parce  que  ce  font  les  conftitutions  des  Empe- 
reurs romains,  mais  uniquement  parce  qu'elles  lont 
remplies  d'équité  &  de  bon  fens. 

La  France  eft  donc  aujourd'hui  partagée  en  pays 
de  droit  écrit  oh  l'on  fuit  les  loix  romaines,  &  en 
pays  coutumier  où  l'on  fuit  la  coutume.  La  Gu- 
yenne, le  Languedoc,  la  Provence ,  le  Daupbiné, 
le  Lyonnois ,  le  Foreft  ,  le  Beaujolois ,  une  partie 
de  l'Auvergne ,  &c  ,  compofent  le  pays  de  droit 
écrit.  Les  autres  pays  ont  leurs  coutumes.  Il  n'eft 
prefque  pas  de  province  qui  n'ait  la  tienne  parricu- 
culiere  ,  &  il  eft  même  des  provinces  qui  en  ont  plu- 
fieurs. Ces  coutumes,  en  y  comprenant  les  locales, 
font  au  nombre  de  deux  cents  quatre-vingt-cinq. 
Mais  il  n'y  en  a  guère  qu'environ  foixaute  de 
principales.  La  première  rédaction  des  coutumes , 
ordonnée  par  autorité  publique ,  eft  de  Charles  VII. 
&  de  l'an  14$).  Cependant  la  coutume  de  Ponthieu , 
qu'on  allure  avoir  été  rédigée  la  première ,  ne  le  fut 
que  fous  Charles  VIII.  l'an  149$.  On  en  rédigea 
un  grand  nombre  fous  Louis  XII. ,  François  I.  & 
Henri  II.  ;  néanmoins  il  y  en  avoit  encore  fous 
Charles  IX.  qui  ne  l'avoient  point  été. 

Les  Ordonnances  de  nos  Rois  font  la  meilleure 
partie  du  droit  françois.  Les  plus  anciennes  qui 
nous  foient  reliées ,  font  les  capitulaires  de  Charle- 
magne &  de  Louis  le  Débonnaire.  Nous  ne  fçavons 
quand  on  commença  à  fe  fervir  du  mot  de  capitu- 
laire ,  ni  quand  on  difeontinua.  On  trouve  dans  les 
anciens  recueils  des  ordonnances ,  que  dès  l'an  1 191. 
le  Roi  Philippe  le  Bel  s'eft  fervi  du  mot  d'ordon- 
nance: depuis  ce  temps-là,  tous  nos  Rois  l'ont 
donné  aux  loix  &aux  règlements  qu'ils  faifoient ,  & 
que  nous  appelions  aujourd'hui  ordonnances ,  édits 
&  déclarations.  Avant  le  règne  de  François  I. ,  on 
voit  toujours  le  nom  d'Ordonnance  ou  Ordiaationcs 
dans  les  ordonnances  latines,  ôt  à  peine  trouve-t'on 
deux  ou  trois  fois  celui  d'edit  ou  de  déclaration.  Le 
terme  d'ordonnance  eft  eccorc  aujourd'hui  un  mut 
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général  qui  comprend  les  édits ,  déclarations  fie  arrêts 
du  confeil  qui  contiennent  quelque  règlement. 

Sous  François  I.  il  y  eut  quantité  d'ordonnances , 
d'édits  &  déclarations ,  fie  l'on  commença  de  don- 
ner à  ces  termes  une  lignification  particulière.  Ce 
Prince  ne  fe  fervit  du  mot  d'Ordonnance  que  dans  les 
matières  générales  qui  concernent  le  fait  de  la  juf- 
tice  :  telle  eft  l'ordonnance  de  l'an  i  $  J9.  pour  l'abré- 
viation des  procès.  11  fe  fervit  du  mot  à'Edit  dans  les 
matières  particulières  qui  ne  regardent  point  le  fait 
de  la  jufticc  :  tel  eft  l'édit  de  Cremieu ,  qui  ne  con- 
tient qu'un  règlement  pour  la  fonction  des  Baillis  fit 
des  Sénéchaux.  Il  fe  fervit  enfin  du  terme  de  Décla- 
ration ,  lorfqu'il  falloit  interpréter  le  fens  ou  les  ter- 
mes d'une  ordonnance  ou  d'un  édit ,  ou  qu'il  falloit 
y  ajouter  ou  corriger  quelque  choie.  Les  décla- 
rations données  fur  l'édit  de  Cremieu  peuvent  fervir 
d'exemple. 

Les  Rois,  fucceffeurs  de  François  I.,  n'ont  pas 
exactement  obfcrvé  cette  différence  entre  les  mots 
d'ordonnance  fie  d'édit  ;on  a  appelle  l'édit  de  Blois, 
une  pièce  qui  contient  des  matières  très-générales 
pour  le  fait  de  la  juflice.  Dans  l'ordonnance  de 
Moulins ,  le  Roi  fe  fert  indifféremment  des  mots 
d'ordonnance  fie  d'édit. 

Dans  ces  derniers  temps  on  a  aflêz  exactement 
obfèrvé  la  différence  de  ces  termes,  félon  qu'elle 
«voit  été  introduite  par  François  I. 

Toutes  les  ordonnances ,  édits  &  déclarations  , 
pour  avoir  leur  effet ,  doivent  être  regiftrées  dans 
les  compagnies  fupérieures  du  royaume.  Celles  qui 
regardent  frétât  ou  la  perfonne  des  Rois  fie  des  fa- 
milles Royales ,  font  portées  au  parlement  de  Paris , 
qui  cil  la  cour  des  Pairs.  Celles  qui  regardent  les 
particuliers  fujets  du  Roi ,  font  portées  aux  com- 
pagnies dans  le  reffort  defquelles  elles  doivent  être 
exécutées  ,  félon  qu'elles  font  de  leur  compétence. 
Celles  qui  regardent  la  juflice  ,  dans  les  parlements  ; 
fie  celles  qui  concernent  les  finances,  dans  les  cham- 
bres des  comptes  fie  cours  des  aides.  Les  arrêts  des 
cours  fupérieures,  lorfqu'ils  font  en  forme  dérègle- 
ment, ont  auffi  force  de  loi  en  France  ,  mais  autre- 
mou  ils  n'ont  d'autorité  qu'à  l'égard  de  ceux  contre 
lefquels  ils  ont  été  rendus.  Ils  font  néanmoins  d'un 
grand  poids  dans  les  procès ,  revêtus  des  mêmes  cir- 
conftances  que  ceux  fur  lefquels  ils  font  intervenus. 

Quant  au  Droit  EecléfiaJUque ,  il  convient  de  fça- 
voir  que  l'églife  gallicane  fe  fervit  d'abord  des  ca- 
nons des  conciles  particuliers  tenus  par  St.  Irenée , 
&  de  ceux  de  quelques  autres  conciles  tenus  depuis, 
comme  ceux  d'Orléans  ,  d'Arles  fie  d'Orange.  Elle 
fe  gouvernoit  auffi  par  l'ancien  code  de  l'églife  un:- 
verfelle ,  qui ,  félon  quelques  fçavants ,  fut  compilé 
du  temps  du  vieux  Théodofe,  fie  étoit  compofé  des 
canons  des  conciles  de  Nicée,  de  Conftantinople , 
d'Ephefe  fit  de  Calcédoine,  fie  des  conciles  particu- 
liers d'Ancyre ,  de  Gangrcs ,  de  Néocefarée ,  d'An- 
tioche  &  de  Laodicée.  C'cft  ce  code  que  Criflophe 
Juftel  publia  en  1610.  Le  Pcre  Pafquier  Quejnel 
prétend  que  ce  n'eft  point  le  code  de  l'églife  uni- 
verfelle,  puifque  les  canons  du  concile  d'Antioche 
qui  y  font  contenus ,  n'étoient  pas  reçus  par  l'églife 
romaine  avant  le  concile  de  Calcédoine ,  fie  qu'ainfi 
ce  n'étoit  que  le  code  particulier  des  églifes 
d'Orient.  Ce  même  auteur  eft  perfuadé  que  le  vrai 
code  ancien  de  l'églife  romaine  eft  celui  qu'il  a  fait 
imprimer  à  la  tête  du  fécond  volume  de  l'édition 
de  Saint-Léon  qu'il  a  donnée  au  public.  Mais  il 
s'en  faut  de  beaucoup  que  nous  foyons  ici  du  fenti- 
tnent  du  Fere  Quefhel.  Le  code  pour  lequel  il  fe  dé- 
clare ,  ne  paraît  être  qu'une  compilation  mal  digé- 
rée de  canons  ,  d'épitres  de  Papes  fit  d'Evêques  , 
&  d'édits  d'Empereurs  ,  que  quelque  particulier 
avoit  recueillis  pour  fbn  ufage. 
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Le  Pape  Adrien  envoya  à  Charlemagne  le  Code 
des  Canons  dont  l'églife  de  Rome  fe  fervoit  depuis 
environ  trois  cents  ans ,  le  priant  de  le  faire  obferver 
dans  fës  états,  fit  de  l'envoyer  dans  toutes  les  égli- 
fes d'Occident.  Ce  code  avoit  été  compofé  par  De- 
nis le  Petit  vers  l'an  J10.,  fie  n'étois :  autre  chofe 
qu'une  traduction  plus  fidèle  de  l'ancien  code  de 
l'églife  univerfelle ,  auquel  on  avoit  ajouté  cinquante 
canons  des  Apôtres,  vingt-fept  du  concile  de  Cal- 
cédoine ,  ceux  des  conciles  de  Sardique  fie  de  Car- 
thaçe ,  fie  les  épitres  ou  décretales  des  Papes  depuis 
Synce  jufqu'à  Anafthafe.  Ce  code  fat  d'une  très- 
grande  autorité  dans  les  Gaules  fie  dans  tout  le  refle 
de  l'Occident ,  fie  on  l'appelloit  le  Corps  des  Canons. 
Le  nouveau  droit  commença  vers  l'an  8j  6.,  fous  le 
règne  de  Charles-le-Chauve,  lorfque  Riculphe,  Ar- 
chevêque de  Maycncc  ,  publia  la  collection  des  ca- 
nons d'Ifidore  Mercator,  qu'il  avoit  apportée  d'Ef- 
pagne.  Les  fauflês  décretales  des  Papes,  depuis  St. 
Clément  jufqu'à  Syrice,  lefquelles  avoient  été  juf- 
qu'alors  inconnues,  apportèrent  un  grand  change- 
ment dans  le  droit  eccléfiaflique.  Elles  furent  reçues 
avec  empreffement  par  tous  ceux  qui  vouloient  ré- 
eufer  la  jurifdiction  des  Evêques  fie  des  conciles , 
pour  la  foumettre  à  celle  du  Pape.  Quoique  la 
plupart  des  fçavants  les  aient  toujours  cru  fuppo- 
fées,  néanmoins  les  collecteurs  des  canons  les  ont 
inférées  dans  leurs  collections. 

La  plus  fameufe  de  ces  collections  eft  celle  de  Gra- 
tien. Elle  eft  intitulée  le  Décret ,  fie  fait  la  première 
partie  du  corps  du  droit  canon  dont  on  fe  fert  aujour- 
d'hui. Ce  Gratien  étoit  né  à  Chiufi  en  Tofcane  ,  fie 
étoit  Moine  de  l'ordre  de  St.  Benoît.  Son  ouvrage  eft 
divifé  en  j .  parties  par  rapport  àl'objet  dudroit  canon. 

La  première  comprend  101.  diftinctions ,  fie 
traite  principalement  des  perfonnes  eccléfiaftiques. 
La  féconde  regarde  les  jugements  eccléfiaftiques, 
fie  eft  divifée  en  36.  caufes.  Lt  troifieme  enfin  eft 
intitulée  de  la  Confecration ,  fie  contient  $.  diftinc- 
tions, dans  lefquelles  il  eft  traité  des  chofes  fàcrées  , 
fie  principalement  des  facrements. 

Cet  ouvrage  de  Gratien  n'a  été  regardé  que 
comme  l'ouvrage  d'un  particulier ,  fit  n'a  pas  été 
reçu  en  France.  11  eft  d'ailleurs  rempli  de  fautes. 
L'auteur  a  fouvent  pris  un  auteur  pour  l'autre ,  fitc. 
Antoine  Auguftin  a  fait  un  fçavant  livre  de  emen- 
datione  Gratiani. 

Depuis  ce  décret  on  a  fait  plufieurs  collections  , 
dans  lefquelles  on  a  principalement  recueilli  les 
épîtres  ou  décretales  des  Papes. 

Celle  de  Grégoire  IX.  eft  la  plus  confidérable,  fie 
fait  la  féconde  partie  du  corps  de  droit  canon.  Cette 
collection  fut  faite  par  Raymond  de  Pegnafort ,  troi- 
fieme Général  del'ordrede  St.  Dominique, Chapelain 
fie  Pénitencier  du  Pape  Grégoire  IX.  Ce  fçavanC 
Dominicain  l'entreprit  par  ordre  du  Souverain  Pon- 
tife, qui  approuva  fon  ouvrage,  fit  lut  donna  force 
de  loi  :  il  parut  l'an  ujo.  Comme  il  contient  plu- 
fieurs décretales  qui  font  contraires  à  la  fouve- 
raineté  des  Rois  fie  aux  libertés  de  l'églife  gallicane, 
cela  eft  caufe  qu'on  ne  reconnoit  point  en  France 
celles  dans  lefquelles  cette  doctrine  eft  conte- 
nue ;  mais  quant  aux  autres ,  ce  livre  eft  enfeigoé 
publiquement  dans  les  écoles  de  France.  Ces  décre- 
tales ,  recueillies  par  ordre  de  Grégoire  IX. ,  font 
diftribuées  en  cinq  livres ,  dont  la  matière  fie  la  for- 
me font  renfermées  dans  ce  vers  : 

Judex ,  Judiciujn ,  Clerus ,  Connubia ,  Crimen. 

On  a  donné  le  nom  de  Sexte  à  la  collection  des 
décretales  publiées  en  1398.  par  le  Pape  Boniface 
VIII. ,  parcequ'elle  fert  comme  de  fixicme  livre  à  la 
collection  de  Grégoire  IX.  Elle  eft  de  même  divifêe 
ça  cinq  livres,  fie  n'eft  point  reçue  en  France  à 
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f  aufe  de*  grand;  démêlés  qu'il  y  eut  entre  Philippe 

le  Bel  Roi  de  France  ,  &  le  Pape  Boniface  VHi. 

Clément  V. ,  fuccefleur  de  Boniface,  rédigea  une 
autre  collection  compofée  des  «nous  du  concile 
de  Vienne ,  fit  de  fes  propres  conftitutions.CePape 
mourut  avant  que  de  l'avoir  publiée  ;  mais  le  Pape 
Jean  XXÎI.  la  publia  (bus  le  nom  de  Clémentines  , 
Tan  i  inf.  Il  y  a  outre  cela  deux  autres  collections 
nommées  Extravagantes ,  parcequ'elles  n'avoiert 
pas  encore  été  mifes  en  ordre  dans  le  corps  de  droit 
canon.  La  première  contient  vingt  conftitutions  du 
Pape  Jean  XXII. ,  Si  s'appelle  les  extravagantes  de 
Jean  XXII.  La  féconde  eft  nommée  la  collection 
des  Extravagantes  Cûmmanes.  Cette  collection 
comprend  les  conftitutions  de  plufieurs  Papes ,  de- 
puis Boniface  VHI.  jufqu'à  SÎxte  IV.  On  y  voit 
même  des  conftitutions  qui  po-tent  le  nom  d'Ur- 
bain IV.,  lequel  précéda  Boniface  VIII.  de  trente- 
trois  ans  ou  environ  ;  mais  on  croit  que  l'infeription 
n'eft  pas  véritable  ,  fit  qu'il  faut  lire  Urbain  V.  Au 
nÛe  ,  cette  collection  eft  divifee  en  quatre  livres. 
Ces  deux  collections  font  fuivies  en  France ,  en  tant 
qu'elles  ne  contiennent  rien  de  contraire  aux  liber- 
tés de  Péglifc  gallicane. 

Les  ordonnances  que  nos  Rois  ont  faites  pour 
conferver  &  maintenir  les  libertés  de  l'églife  gal- 
licane ,  forment  une  des  plus  confidérables  parties 
du  droit  eccléGaftique  de  France.  La  plus  ancien- 
ne eft  la  pragmatique  -  fanction  de  St.  Louis ,  faite 
en  l'année  i»68.  Viennent  enfuite  la  pragmati- 
que -  fanction  de  Charles  VII.,  de  l'an  1438.  ;  le 
concordat  entre  François  I.  &  Léon  X  ,  de  l'an 
1515.  ;  les  ordonnances  d'Orléans,  de  Blois  ,  fie 
l'édit  de  l'an  IJS°-  contre  les  petites  dates;  ce- 
lui de  Melun  ,  de  Tau  i$So.,  fur  les  plaintes  du 
clergé;  celui  de  l'an  1606.  ;  celui  du  contrôle, 
donné  en  1636.  ;  celui  du  mois  de  Mars  de  l'an 
i68ï.  ;  celui  du  mois  d'Avril  169J.,  qui  con- 
cerne la  jurifdictîon  eccléfiaftique;  les  déclarations 
faites  pour  les  inûnuations ,  les  procurations,  & 
plufieurs  autres. 

COURSAGET  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Bourges,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  fertile  ,  à  1. 1. 
de  Montluçon. 

COURS  AN  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fit  recette 
de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  11  j.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  agréable  fit  fertile  ,  fur  la  rive  droite  de 
l'Aude  ,  a  une  lieue  N.  N.  E.  de  Narbonne. 

COURSAN ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Troyes, 
parlement  fit  intendance  de  Paris  ,  élection  de  St. 
Florentin.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1.  I.  N.  E.  de  Saint-Florentin  ,  &  j.  &  demie 
S.  O.  de  Troyes. 

COURSAT ,  en  Périgord ,  diocefe  fie  élection  de 
Périgueux  ,  parlement  fie  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  193.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  une  petite  rivière  ,  à  3.  I.  S.  O.  de  Périgueux  , 
&  4.  N.  de  Bergerac. 

COURSAY  ,  bourg  ,  en  Touraine ,  diocefe  fit 
Intendance  de  Tours ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Loches.  On  y  compte  1  $0.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  droite  de  l'Indre ,  à  3.  1.  N.  O.  de 
Loches. 

COURSEGOULES  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Vencc  ,  parlement  fii  intendance  d'Aix  ,  viguerie 
fit  recette  de  St.  Paul.  On  y  compte  3.  feux  &  deux 
quints  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paioiflê  eft  à  3.  L 
N.  de  Vence. 

COURSELLES  ,  enBeaujolois  ,  diocefe  fie  in- 
tendance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris, élection 
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de  Villefranche.  On  y  compte  80.  fenx.  Cette  p*. 
roifle  eft  à  1. 1.  N.  E.  de  Belleville ,  &  3.  N.  N.  £. 
de  Villefranche. 

COURSELLES  ,  en  Bourgogne  fit  dans  d'autres 
provinces.  Vaye\  Courcelles. 

COURSER  AC  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de  Sais- 
tes  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  la 
Rochelle  ,  élection  de  Saint-Jean-d'Angely.  On  y 
compte  97.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  fitdem:e 
S.  E.  de  St.  Jean-d'Angely. 

COURSERANGES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
élection  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  ChSIons.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
paroifle  ,  qu'on  appelle  également  Courterangei , 
eft  à  1.  I.  de  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Troyes. 

COURSERODE ,  dans  le  pays  Meffin  .diocefe, 
parlement ,  intendance  fie  recette  de  Metz  ,  pré- 
vôté de  Sam-bourg  &  Phahzbourg.  On  y  compte 
11.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

COURSES  ,  dans  le  Boulonnois ,  diocefe  fit  re- 
cette de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  inteo- 
dance  d'Amiens.  On  y  compte  4.  feux.  Ce  château 
eft  à  3.  I.  &  demie  S.  E.  de  Boulogne. 

COURSET  ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  63.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  à  3. 1. 
quart  S.  E.  de  Boulogne. 

COURSEULLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  fit  élec- 
tion de  Caen  ,  ferger.tetie  de  Bernieres.  un  y  com- 
pte 1 29.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Océan, 
à  4. 1.  N.  O.  de  Caen. 

COURSON  ,  dans  le  Laonnois  au  gouverne- 
ment  général  de  l'lfle-de-France  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Laon.  On  y  compte  2 1 .  feux.  Cette  communauté  eft 
à  1. 1.  &  demie  N.  de  Soiflbns. 

COURSON  ou  Saint-Pierre  de  Courfon ,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe  fie  élection  de  Lizieux  ,  parle, 
ment  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  fergen- 
rie  d'Orbec.  On  y  compte  6  a.  feux.  Cette  paroitte 
eft  à  1. 1.  S.  E.  de  Lizieux. 

COURSON  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tances  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Vire ,  fergenterie  de  Saint-Sever.  On  y 
compte  307.  fcux.Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  O.  N.  0. 
de  Vire. 

COURSON ,  bourg ,  an  pays  d'Aunis  ,  diocefe , 
intendance  &  élection  de  la  Rochelle  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  1 10.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  route  de  Niort  à  la  Rochelle  ,  à  4. 1.  &  demie 
E.  N.  E.  de  la  Rochelle.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  &  en  vins  j  de  il  abonde  d'ailleurs  en  bons 
pâturages. 

COURSON  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage 
&  recette  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  139.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3. 1.  &  tiers  S.  O.  d'Auxerre  ,  fit  ».  fle 
demie  O.  S.  O.  de  Cravant. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Courfon  (  le  Château  ), 
en  Bourgogne  ,  eft  une  ancienne  baronnie  ,  que 
Marguerite  Hue  porta  en  mariage  vers  l'an  1584. 
à  Mathieu  Coignet ,  Seigneur  de  la  Thuilterie  ,fils 
de  Mathieu  ,  Procureur-Général  au  fe'nat  de  Cham- 
bery  ,  pour  le  Roi ,  puis  Maître  des  requêtes  de  la 
Reine  Catherine  de  Medicis.  Marguerite  Hue  fut 
mere  de Gafpard  Coignet,  Confcilier  d'état,  célè- 
bre par  plufieurs  ambaflades ,  en  faveur  duquel  la 
baronnie  de  Courfon  fut  érigée  en  comté  ,  par 
lettres  de  Mai  16J0. ,  regiftrées  le  1 <.  Juin  fuivant. 
Il  mourut  en  1653.  *  laiflànt  de  fa  femme  Anne 
LefcalopieT  ,  Henri  Coignet  Comte  de  Courfon  , 


Digitized  by  Google 


cou 

mort  en  1 696.,  pcre  de  Pierre-Paul  Coignet ,  Comte 
de  Courfon  ,  Bailli  &  Gouverneur  d'Auxerre  ,  qui 
époufà  en  1686.  Germaine  Nigot  de  Saint-Sauveur , 
mere  de  Henri  Coignet  ,  Comte  de  Courfon  , 
Grand-Bailli  d'Auxerre  ,  marié  le  20.  Mai  171J. 
à  Marie-Charlotte  Colbert  de  VilLccrf ,  dont  il  a 
laiilé  des  enfants. 

COURT  (la),  dans  le  comté  de  Comminges  , 
en  Gafgogne ,  diocefe  de  Saint-Lizier  ,  parlement 
de  Touloafe  ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  de 
Comminges  ,  cbâtellenie  de  St.  Girons.  On  y 
compte  2.  feux  $1.  bellugues  6t  une  demi-bellu- 
gue  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  une  petite 
rivière ,  d'où  fe  forme  enfuite  celle  de  Salât ,  à  2. 1. 
S.  E.  de  Saint-Lizier.  Son  terroir  abonde  en  bons 
pâturages. 

COURT  (le) ,  annexe  de  la  paroiflè  de  Leni- 
zeule  ,  en  Champagne  ,  diocefe  Si  élection  de  Lan- 
gres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons. 
On  y  compte  32.  feux.  Cette  communauté  eft  à 
une  lieue  Si  demie  O.  S.  O.  de  l'abbaye  de  Mo- 
rimont ,  &  4.  N.  E.  de  Langres.  Son  terroir  eft 
alfez  fertile. 

COURT ACON  ,  dans  la  Brie-Champenoife  , 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  Si  intendance  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Provins.  On  y  compte  32.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  auprès  d'un  grand  étang  , 
auquel  elle  donne  fon  nom  ,  à  deux  lieues  &  trois 
quarts  N.  de  Provins  ,  &  3.  S.  E.  de  Coulomiers. 

COURTADE  (la)  ,  en  Languedoc ,  diocefe  & 
recette  d'Alby  ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
Joufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
53.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes, mais  fertile. 

COURT AGNON  t>  fes  Dépendances ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  Si  élection  de  Rheims ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  40. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2. 1.  &  demie  S.  S.O.  de 
Rheims. 

COURTALLAIN  ,  bourg  avec  titre  de  châteU 
lenie  ,  dans  le  Dunois  ,  au  gouvernement  général 
d'Orléanois,  diocefe  de  Chartres  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élection  de  Châ- 
teaudun.  On  y  compte  69.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  une  petite  rivière  ,  à  2.  1.  O.  un  quart  au  N. 
de  Châteaudun. 

COURTAMBERT,en  Bourgogne  ,  diocelë  t 
élection  ,  bailliage  Si  recette  de  Mâcon  ,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  37. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  N.  E.  de  Cluny , 
de  4.      O.  de  Mâcon. 

COURTAMPIERRE  ,  dans  le  Gâtinois-Fran- 
çois  ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance 
de  Paris  ,  élection  de  Nemours.  On  y  compte  60. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  &  deux  tiers  S.  S.  O. 
de  Nemours. 

COURTANGY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de 
Langres  ,  parlement  ck  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage &  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte 
96.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  fertile. 
11  y  a  un  prieure  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît.  Les  environs  de  Courtangy  font  fort 
montagneux. 

COURTANVAUX  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  , 
diocefe  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours ,  éle&ion  de  Château-du-Loir.  On  y  com- 
pte 3  2  5 .  feux ,  y  compris  ceux  de  Befle  qui  ne  forme 
qu'une  feule  Si  même  paroiflè  avec  Courtaovaux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Braye  ,  à 
5. 1.  &  quart  E.  N.  E.  de  Château-du-Loir  ,  4.  & 
demie  O.  de  Vendôme  ,  Si  8.  S.  E.  du  Mans. 

La  terre  Si  feigneurie  de  Courtanvaux  fut  appor- 
tée en  dot  par  Françoife  Btr\eau ,  fille  de  Jacques, 
Secrétaire  des  finances,  Si  Contrôleur-Général  des 
Tutnc  IL 
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guerres ,  à  Antoine  ,  Seigneur  de  Souvré ,  pere  de 
Jean  &  ayeul  de  Gilles  de  Souvré  ,  Chevalier  de 
l'ordre  du  St.  Efprit  ,  Gouverneur  du  Dauphin 
(Louis  XIII.),  en  faveur  duquel  cette  feigneurie 
fut  érigée  en  marquifat,  par  lettres  de  Mars  1609., 
regiftrées  au  parlement  le  19.  Août  fuivant.  Il  fut 
perc  de  Jean ,  Marquis  de  Courtanvaux  ,  Chevalier 
des  ordres  du  Roi  ,  premier  Gentilhomme  de  fa 
chambre  ,  mort  le  9.  Novembre  i6$6.  ,  dix  ans 
après  fon  fils  Charles ,  qui  n'eut  de  Marguerite  Bj- 
rentin  ,  qu'une  fille  unique  ;  fçavoir  ,  Anne  de 
Souvré ,  Marquife  de  Courtanvaux,  mariée  le  19. 
Mars  1662.  à  François-Michel  le  Tellier  ,  Mar- 
quis de  Louvois  ,  Miniftre  &  Secrétaire  d'état 
(fils  de  Michel,  Chancelier  de  France) ,  mort  le  16. 
Juillet  1691.  Son  fils,  Michel-François  ,  Marquis 
de  Courtanvaux  ,  Capitaine  des  cent  fuiflès  de  la 
garde  du  Roi ,  mourut  le  1 1 .  Mai  1731.,  ayant  eu 
François-Macé  le  Tellier ,  Marquis  de  Louvois  , 
mort  dès  le  24.  Septembre  1719.  Celui-ci  avoir 
époufé  le  1 1.  Mars  1716.,  Marie-Louife  de  NoaiUes 
(  remariée  depuis  au  Marquis  Mancini  )  ,  mere  de 
François-Céfar  le  Tellier ,  Marquis  de  Courtan- 
vaux ,  Capitaine-Colonel  des  cent  fulfles  de  la  garde 
du  Roi ,  né  en  1717. ,  veuf  depuis  1737.  deLouife- 
Antonine ,  fille  de  François- Armand ,  Duc  de  Gon- 
raur,  dont Charles-François-Céfar le  Tellier,  dit 
le  Marquis  de  Crufy,  né  le  12.  Septembre  1734. 

Le  Marquis  de  Courtanvaux  a  pour  oncle ,  Louis- 
Charles-Céfar  le  Tellier,  Duc  d'Eltrées ,  Maréchal 
de  France,  Chevalier  des  ordres  du  Roi ,  né  le  2. 
Juillet  169$.  ,  allié  en  1744.  à  N.  Brûlait  ,  fille 
unique  du  Marquis  de  Puyzieulx  ,  née  le  J.  No- 
vembre f72<. 

Le  Maréchal  d'Eftrées  a  pour  coufin ,  François- 
Louis  le  Tellier  de  Rebcnac ,  Marquis  de  Souvré  , 
né  le  1 7.  Septembre  1704. ,  Lieutenant-Général  des 
armées  du  Roi  en  1748.  (  fils  de  Nicolas ,  Marquis 
de  Souvré ,  &  de  Catherine-Charlotte  de  Pas-Feu- 
quieres,  Dame  de  Rebenac)  ,  allié  i°.  à  Françoife 
de  Brancas  ;  >°.  à  Jeanne-Françoife  Dauvet-Def- 
marets  ;  30.  à  Félicité  de  Sailly ,  foeur  de  la  Mar- 
quife d'Alegre.  Du  fécond  lit  font  nées ,  i".  le  18. 
Juillet  1726. ,  Françoife-Sophie  ,  Religieufe  à  Soif- 
fons;  20.  le  21.  Septembre  1717-  Fran^oife-Aglae- 
Sylvie ,  mariée  en  1748.  à  N.  Marquis  de  Saint- 
Chamand;  30.  le  7.  Octobre  1728.  Gabriclle-Flore, 
alliée  au  Marquis  de  Saint-Herein-Montmorin  %  Ma- 
réchal des  camps  &  armées  du  Roi  ,  &  morte  en 
i7$9.Dutroificme  lit  font  nés,  t°.  le  9.  Avril  1739. 
François-Céfar,  Marquis  de  Louvois  \  Si  t°.  le  18. 
Mars  1740.  Louis-Sophie  .Chevalier  de  Malte, 
dit  le  Chevalier  de  Souvré. 

Le  Marquis  de  Souvré  a  pour  foeur ,  Charlotte- 
Félicité  le  Tellier ,  mariée  le  19.  Juillet  1722.  à 
Louis-Phi logene  Brulart ,  Marquis  de  Puyzieulx  , 
né  le  it.  Mai  1701. ,  Miniftre  Si  Secrétaire  d'état 
des  affaires  étrangères  en  Janvier  1747. ,  Chevaliec 
des  ordres  du  Roi  ,  ckc. 

COURTANVAUX ,  dans  la  Brie  -Françoife. 
Voyc\  Courtenvaux. 

COURTAOULT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langres  ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Saint-Florentin.  On  y  compte  $  t .  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  2. 1.  &  quart  E.  N.  E.  de  Saint- 
Florentin. 

COURT  AULX  ou  Courtauly ,  en  Languedoc , 
diocefe  Si  recette  de  Mirepoix,  parlement  6c  gé- 
néralité de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  <s.  feux.  Cette  paroiflè  eft  en  pays 
de  montagnes. 

COURTAVON  ,  dans  le  Sundtgav  ,  en  Alface, 
diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupérieur  &  intendance 
d'Alfcce  ,  bailliage  Si  «cette  de  Bedtfort  ,  lèi- 
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gneurîe  de  Florimont.  On  y  compte  41.  feu». 

COURTE  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  &  éleétion 
de  CIcrmont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  18  7.  feux.  Cette  parohTe  eft 
fituée  à  la  gauche  de  l'Allier  ,  à  4.  1.  S.  E.  de 
Clermopt. 

COURTEBONNE ,  dans  le  gouvernement  d'Ar- 
dres  ,  au  comte  de  Guines ,  diocefe  de  Boulogne  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens.  On  n'y 
compte  que  4.  feux ,  qui  fontcompri'.  avec  ceux  de 
la  paroifTe  de  Liques.  Cette  communauté  eft  à  une 
lieue  Si  tiers  S.  d'Ardres. 

La  terre  ôt  feigneurie  de  Courtcbonne  eft  une  an- 
cienne baronnie ,  qui  e'toit  pofledée  dès  l'an  1  j8o. 
par  Baudouin  de  Colonne,  lequel  de  Chriftine  Pail- 
lard eut  Flour  de  Calonne ,  Baron  de  Courtcbonne 
allié  à  Antoinette  de  Liques  ,  mere  de  Flour  ou 
Florent  de  Calonne  ,  Seigneur  de  Beverlinghen  , 
Baron  de  Courtcbonne ,  que  Jeanne  de  BoumonvilU 
fit  pere  de  Flour  de  Calonne  ,  troifïeme  du  nom  , 
Baron  de  Courtcbonne  ,  Seigneur  de  Beverlinghen 
&  d'AIembon  ,  Mayeur  de  Saint-Omer  en  1519. 11 
avoit  époufé  Claude  à'Humieres  ,  dont  le  fils  An. 
toine  de  Calonne  ,  Baron  de  Courtcbonne  ,  fut 
marié  avec  Agnès  â'Avemout.  De  ce  mariage  naquit 
Gabriel  de  Calonne  ,  Abbé  de  Liques  ,  qui  céda 
fon  droit  d'aineffe  à  fon  frère  Florent  de  Calonne. 
Celui-ci  époufa  le  14.  Septembre  t 577.  Antoinette 
le  Boutcdlcr  de  Mouffy t  qui  fut  mere  de  Gabriel 
de  Calonne  ,  Chevalier  ,  Seigneur  &  Baron  de 
Courtebonne  ,  de  Beverlinghen  ,  de  Boncourt  , 
Guidon  des  gendarmes  du  Comte  de  Saint  -  Pol , 
puis  Capitaine  de  chevaux-légers  ,  Lieutenant-de- 
Roi  au  gouvernement  de  Calais ,  marié  le  28.  Juillet 
161 3.  à  Marguerite  du  Bdloy  de  Landreton.  Il  en 
eut  Charles  de  Calonne  ,  en  faveur  duquel  la  ba- 
ronnie de  Courtebonne  fut  érigée  en  marquifat  par 
lettres  de  Juin  1671. ,  regiftrées  au  parlement  &  en 
la  chambre  de  scomptes  de  Paris ,  les  6.  oc  t  ».  Sep- 
tembre 167».  Le  Marquis  de  Courtebonne  fut  Ma- 
réchal de  camp  ,&.  Lieutenant-dc-Roi  à  Calais,  & 
Commandant  au  gouvernement  de  Hefdin.  Il  avoit 
époufé  le  18.  Juin  1647.  Anne  ,  fille  de  Jacques  de 
Chaulnes ,  Confeiller  d'état  ,  de  laquelle  il  eut  , 
entr 'autres  enfants  ,  Jacques-Louis  de  Calonne , 
Marquis  de  Courtebonne ,  Maréchal  de  camp ,  Lieu- 
tenant-de-Roi  de  la  province  d'Artois  ,  Gouver- 
neur de  Hefdin,  décédé  le  »j.  Février  170 j.  Sa 
femme  ,  Marie-Françoife  de  Gtrard  ,  qui  mourut 
le  jo.  Novembre  174 j.,  a  en  pour  fils  Louis-Jac- 
ques de  Calonne  ,  Marquis  de  Courtcbonne 
hé  le  1.  Mars  1699. ,  Lieutenant-de-Roi  de  la  pro- 
vince d'Artois  ,  Maréchal  des  camps  &  armées  du 
Roi  le  1.  Mars  1744. ,  ci-devant  Capitaine-Lieute- 
nant des  gendarmes  Bourguignons.  11  a  époufé  le 
16.  Avril  1 73  $.  N.  de  la  Tour  -  Saint  -  Quentin 
veuve  fans  enfants  de  N.  Carnin ,  Marquis  de  Lillers! 
Elle  eft  feeur  du  Comte  de  la  Tour-Saint-Quentin , 
marié  à  Courtray ,  &  de  N.  femme  du  Baron  de 
Quifquen  des  Comtes  de  Carlo  à  Bruxelles. 

CQURTECON  ou  Coutcron ,  dans  le  Laonnois , 
au  gouvernement  général  de  l'Iiîe-de-France ,  diev 
cefe  &  élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance dcSoiflbns.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  pa- 
roifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  & 
en  pâturages ,  à  ».  I.  &  demie  S.  de  Laon. 

COURTEFONTAlNE.enFranche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage ôc  recette  de  Baume.  On  y  compte  37.  feux. 
Cette  paroilîe  eft  fituée  près  du  Doux  ,  à  7. 1.  & 
quart  E.  de  Baume. 

COURTEFONTAINE  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon , 
bailliage  &  recette  de  Dole ,  prévoté  d'Orchamps! 
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On  y  compte  »8.  feux.  Cette  communauté  eu  à  4. 
lieues  S.  O.  de  Befançon. 

COURTEILLE,  en  Normandie,  diocefe  d'E- 
vreux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alea- 
çon  ,  élection  &  fergenterie  de  Verneuil.  On  y 
compte  4  3 .  feux.  Cette  parohTe  èft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages  ,  fur  la 
rivière  d'Aure,  àtrois  quarts  de  lieue  E.  de  Vcroeuil. 

COURTElLLE,enNormandie,diocefedeSécz, 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon,,  élec- 
tlon  &  fergenterie  de  Falaife.  On  y  compte  69. 
feux.  Cette  parohTe  eft  à  3. 1.  S.  de  Falaife. 

COURTEL AIN ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  bail- 
liage &  recette  de  Chîlon  ,  parlement  ôc  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  »J.  feux.  Cette  corn- 
munauté  eft  fituée  auprès  du  bois  de  Givry ,  1  i.  L 
S.  O.  de  Châlon. 

OCURTELE  (la),  en  Languedoc,  diocefe  de 
Narbonne ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe , 
recette  de  Limoux  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  n'y  compte  que  10.  feux.  Cette  paroiilc  eft  fi- 
tuée  dans  les  montagnes ,  à  quelque  diftance  delà 
rivière  de  Malviès ,  à  3.  1.  N.  O.  de  Limoux. 

COURTELLEVAN ,  dans  le  Sundtgaw ,  en  Al. 
face ,  diocefe  de  Bâlc ,  confèil  fripé  rieur  de  inten- 
dance d'Alface ,  bailliage  &  recette  de  Bedtforr , 
feigneurie  de  Florimont.  On  y  compte  »c.  feux. 
Cette  paroilîe  eft  fituée  fur  la  route  de  Bedtfort  à 
Bâlc ,  à  deux  lieues  &  deux  tiers  S.  E.  de  Bedtfort. 

COURTEMAIN,  en  Champagne.  Fo/qCour- 
cemaio, 

COURTEMÀNCHE  ,  dans  le  Vexin-François. 
Voyt\  Courdimanche. 

COURTEMANCHE ,  en  Picardie ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris ,  éledion 
de  Montdidier.  On  y  compte  1  ».  feux.  Cette  paroilîe 
eft  à  un  quart  de  l.N.  O.  de  Montdidier. 

COURTEMAUX,  dans  le  Gâtinois-François, 
diocefe  de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
éleétion  de  Nemours.  On  y  compte  76.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  c.  I.  ôc  demie  S.  E.  de  Nemours. 

COURTEMONT  Vartnnei  ,  en  Champagne., 
diocefe  ôc  intendance  de  Soiflbns  ,  parlement  de 
Paris ,  éleélion  de  Château-Thierry.  On  y  compte 
$  S-  feux.  Cette  paroilîe  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  la  Marne ,  à  ».  1.  ôc  quart  N.  E.  de  Chîteau- 
Thierry.  Son  terroir  eft  également  fertile  fit  agréable. 

COÛRTENAY ,  Curtcnacum,  Curtinctum ,  bourg 
ou  petite  ville  ,  dans  le  Gâtiaois-François ,  diocefe 
de  Sens ,  parlement  Ôc  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Nemours.  On  y  compte  318.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Clairy  ,  à  4. 
1.  &  demie  E.  N.  E.  dcMontargis ,  6.  ôc  deux  tiers 
S.  E.  de  Nemours  ,  ôc  4.  &  demie  S,  O.  de  Sens.  Il 
s'y  tient  toutes  les  femaines  un  marché  qui  eft  tres- 
frequenté. 

La  terre  de  Courtenay  a  eu  des  Seigneurs  par- 
ticuliers ,  dès  l'an  1000.  L'dn  d'eux  fuivit  Guil- 
laume le  Conquérant  en  Angleterre ,  &y  fut  l'au- 
teur d'une  maifon  très-confidérable.  Les  ajnés  res- 
tèrent en  France,  Ôc  fe  fignalerent  dans  les  croi- 
fades.  Ifabelle  ,  fille  &  héritière  de  Renaud ,  Sei- 
gneur de  Courtenay  ;  de  la  branche  aînée ,  époufa 
Pierre  de  Françe  ,  (e  plus  jeune  des  fils  du  Roi 
Louis  le  Gros.  Ce  Prince  prit  en  conféquence  le 
nom  de  Courtenay.  De  lui  vinrent  plufieurs  Empe- 
reurs d'Orient  ou  de  Conftantinople  ,  qui  régnèrent 
dans  le  treizième  fiecle.  Mais  fa  poftérite  ayant 
manqué  ,  du  moins  en  ligne  direcle  ,  la  feigneurie 
de  Courtenay  retomba  à  ta  Couronne.  En  i6oj.les. 
Princes  de  Courtenay  préfenterent  leurs  titres  pour 
fe  faire  reconnoître  Princes  du  fang  de  France  , 
mais  ce  fut  envain.  Cej  Princes  n'ont  point  laiils 
de  poftérite  mafeulioe.  Voye\  BeiûJfremont. 


■ 


Digitized  by  Google 


cou 

COURTENOT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Troycs  ,  parlement  de  Paris  ■  intendance  de  Châ- 
lons  ,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  34. 
feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  dans  une  vallée  ,  fut 
la  rive  droite  de  la  Seine ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N. 
O.  de  Bar-fur-Seine  ,  &  à  4.  1.  &  demie  S.  E.  de 
Troycs. 

COURTENVAUX  .dans le  Maine.  Voyc^  Cour- 
tanvaux. 

COURTERAXGES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
élection  de  Troyes,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiflë 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière  ,  à  dne  lieue  &  de- 
mie E.  S.  E.  de  Troyes. 

COURTERAYE  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alençon  , 
élection  &  clûtellenie  de  Mortagne.  On  y  compte 
9;.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  dans  une  contrée 
abondante  en  grains  &  en  pâturages ,  fur  les  con- 
tins de  la  province  de  Normandie  ,  à  ».L  N.  N.  O. 
de  Mortagne. 

COURTEROLLE  ,en  Bourgogne,  di  occle  de 
Langres ,  parlement  «  Intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage &  recette  d'Avalon.  On  y  compte  28.  feux. 
Cette  communauté  ettfitnée  fur  la  rivière  de  Serin, 
à  1.  1. 1:  quart  O.N.  O.  d'Avah.n.  Elle  dépend  de 
la  paroiflë  de  Guillon  ,  dont  elle  eft  peu  éloignée. 

COURTERON,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons ,  ciection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  70. 
feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Seine,  entre  Bar-fur- Seine  &  Mufly-l'Evequc  ,  a 
6.  I.  S.  O.  de  Bar-fur-Aube. 

COURTES  ,  en  Limofin,  diocefe  &  intendance 
de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux  ,  élection  dé 
Tulles.  On  y  compte  43-  feux.  Cette  paroiflë  eft 
fitnée  fur  les  confins  de  la  Marche  ,  à  8. 1.  N.  È.  de 
Tulles. 

fcOURTESERRE ,  en  Auvergne  ,  diocefe  & 
élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  7t.  feux.  Cette  pa- 
roiflë eft  fituée  à  quelque  diiiancc  de  la  rive  gauche 
de  la  Dore  ,  à  un  quart  de  lieue  O.  de  Courpiere, 
&  a  7. 1.  E.  un  quart  au  S.  de  Clermont.  Son  ter- 
roir eft  très-fertile.  11  y  a  à  Courteferre  une  comman- 
dtrie  de  l'ordre  de  Malte ,  de  la  langue  &  du  grand- 
prieuré  d'Auvergne.  Cette  commanderie  vaut  au 
moins  4000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

COURTESON  t>  Brenottay.en  Franche-Comté, 
diocefe  de  Langres ,  parlement  &  intendance  de 
Bcfançon  ,  bailliage  &  recette  de  Gray.  On  y  com- 
pte 30.  feux.  Cette  paroiflë  eft  à  3.  1.  &  tiers  N. 
de  Gray. 

COURTESÔN.villc,  dans  la  principauté  dO'range, 
diocefe  d'Avignon  ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble  ,  recette  d'Orange.  On  y  compte  436. 
feux  ou  familles ,  &  19*50.  perfonnes  de  tout  âge  & 
de  tout  fexe.  Cette  petite  ville  eft  fituée  dans  une 
contrée  délicieufe  ,  auprès  de  la  rivière  d'Afeille  § 
à  une  bonne  lieue  S.  S.  E.  d'Orange  ,  autant  N. 
E.  de  Châteauneuf-de-Pape ,  autant  N.  O.  de  Bc- 
darrides  ,  &  3.  N.  N.  E.  d'Avignon.  Depuis  l'an- 
née 1691.  jufqu'en  1700.  inclufivement ,  il  eft  né 
àCoartefon  341.  mâles  &  2  5  3.  femelles  ,  en  tout 
J94.  perfonnes.  L'année  commune  a  donné  $9. 
naiitânees  plus  deux  cinquièmes  :  en  multipliant  ce 
nombre  par  2$.,  rtotis  trouvons  qu'au  premier  de 
Janvier  1 701. ,1a  ville  de  Courte fon  étoit  peuplée  de 
148$.  perfonnes  en  340.  feux  ou  familles.  Depuis 
l'année  17S3*  jufqu'en  1762.  inclufivement,  il  eft 
né  dans  la  même  ville  426.  maies  &  358.  femelles, 
en  tout  784.  perfonnes.  L'année  commune  a  donné 
73.  naifl'mces  plus  deux  cinquièmes  :  en  multi- 
pliant ce  nombre  par  î$.  ,  nous  trouvons  qu'au  pre- 
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mier  dç  Janvier  1763. ,  la  ville  dont  il  eft  quef- 
tion  ,  ctoit  peuplée  de  i960,  perfonnes  en  436. 
feux  ou  familles.  Par  conféquent  la  population  y  eft 
augmentée  de  47$.  perfonnes  ,  c'eft-à-dire  ,  d'un 
quart  ou  environ. 

La  ville  de  Conrtcfon  eft  la  patrie  de  Jofeph 
Saurin.  H  naquit  en  16c9.de  Pierre  Saurin  ,  qui 
ctoit  Miniftre  de  la  religion  P.  R.  à  Grenoble  ,  & 
Jofeph  le  fut  auffi  ,  quoique  fort  jeune  ,  à  Eure  en 
Dauphir.J.  Dans  un  de  fes  fermons ,  il  lui  échappa 
quelque  chofe  d'imprudent  qui  l'obligea  à  fortir 
du  royaume.  Il  fc  réfugia  à  Genève.  De-là  il  paflà 
dans  le  canton  de  Berne  ,  où  on  lui  donna  une 
cure  confidérablc  dans  le  bailliage  d'Ywerdun. 
Avec  cet  établiflëment ,  il  époufa  à  l'âge  de  16.  ou 
17.  ans  ,  dne  demoifelle  de  l'ancienne  &  noble 
famille  de  Croupi  dans  le  pays  de  Vaud.  L'armi- 
nianifine  le  rendit  fufpcft.  Cette  raifon  ,  jointe  à 
quelque  penchant  qu'il  avoit  pour  la  catholicité  , 
lui  fit  faire  un  voyage  en  Hollande  ,  d'où  il  écrivit 
au  grand  Eojfuet ,  Evêque  de  Mcaux  ,qul  l'engagea 
à  venir  en  France  ,  en  là  roaifon  de  Germini.  Ils 
y  difputerent  à  outrance.  Saurin  fe  rendit  à  la  fin  , 
6t  fit  fon  abjuration  entre  les  mains  de  ce  Prélat , 
le  1 1 .  Septembre  de  l'an  1690. ,  âgé  de  31.  ans.  11 
fut  reçu  de  l'académie  Royale  des  feiences  de  Paris 
en  1707.  ,  Se  mourut  en  cette  capitale  ,  d'une  fiè- 
vre léthargique, le  19.  Décembre  1737.  Ona  de  lui 
plufieurs  fçavans  écrits  dans  les  mémoires  de  l'a- 
cadémie des  feiences ,  &  d'autres  ouvrages.  Ce  fut 
un  des  plus  beaux  cfprits  de  des  plus  fçavans  hom- 
mes de  fon  temps.  Il  étoit  philofophc,  théologien, 
mathématicien ,  hiftorien  6c  même  poète.  En  un 
mot  ,  il  étoit  tout  ce  qu'il  vouloir  être.  11  futaceufé 
par  le  célèbre  Rolijfeau  d'avoir  fait  ces  fameux 
Couplets  ,  qui  ont  fait  tant  de  bruit.  Mais  le  parle- 
ment le  joftilîa  par  arrêt  du  7.  Avril  171 1. ,  fit  ban- 
nit lloulleau  du  royaume. 

COURTETA1N  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  6c 
recette  de  Baume.  On  y  compte  33.  feux.  Cette 
communauté  eft  a  2.  I.  &  quart  S.  S.  E.  de  Baume. 

COURTETOST  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'A- 
lençon ,  élection  de  Mortagne  ,  châtcllcnie  de  No- 
gent.  On  y  compte  29.  feux.  Cette  paroiflë  eft  à 
ï.  1.  S.  E.  de  Nogcnr. 

COURTEVAUX  ou  Courtevaix  de  Monts  ,  en 
Bourgogne  ,  diocefe  de  Mâcon,  parlement  &  in- 
tendance de  Dijon  ,  bailliage  &  recette  de  Châlon. 
On  y  compte  93.  feux.  Cette  paroiflë  eft  enclavée 
dans  le  Mâconnois.  Elle  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Guye  ,  à  une  lieue  &  demie  N.  N.  O.  de  Cluny  , 
&  7.  &  quart  S.  O.  de  Châlon. 

COURTEUIL  ,  dans  le  Valois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France  ,  dioccie  &  élec- 
tion de  Senlis  ,  parlement  &  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  41.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée 
dans  une  contrée  agréable  &  fertile  ,  à  une  petite 
diftance  de  la  forêt  de  Chantilly  ,  à  deux  tiers  de 
lieue  O.  S.  O.  de  Senlis. 

COURTEVlLLE  ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe 
&  récette  dç  Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance d'Amiens.  On  y  compte  21.  feux.  Cette 
paroiflë  eft  à  une  lieue  &  demie  N.  O.  de  Mon- 
treuil  ,  &  4.  S„  S.  E.  de  Boulogne. 

COURTEVROUSt,  dans  IaBric-Champcnoifc, 
diocefe  de  Sens,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
e'leétion  de  Provins.  On  y  compte  63.  feux.  Cette 
paroiflë  eft  à  une  lieu,  &  deux  tiers  O.  N.  O.  de 
Provins. 

COURTEVROUST ,  dans  laBrie-Champenoife, 
diocefe  &  élection  de  Meaux  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Paris.  On  y  compte  73.  feux.  Cette 
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paroiflê  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
&  en  pâturages. 

COURTHIERY  ù  fes  Dépendances  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Taris  , 
intendance  de  Châlons  ,  élection  d'Epernay.  On 
y  compte  70.  feus.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  grains  de  de  bois. 

COURTHIOUST ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alcnçon  , 
élection  de  Mortagne  ,  châtcllenie  de  Bcllcfmc.  On 
y  compte  19.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  cinq  quarts 
de  1.  N.  E.  de  Belleûne. 

COURTIERRE  ,  en  Franche-Comté  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Dole  ,  prévôté  d'Orchamps.  On  y  compte 
11.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  1.  &  demie 

0.  de  Befançon. 

COURTIEUX ,  en  Picardie ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
bailliage  d'Abbcville.  On  y  compte  ai.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituce  en  pays  de  grains  (Si  de  bons 
pâturages. 

COURTIEUX  ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-dc-France  ,  diocefe  , 
intendance  de  élection  de  Solfions  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  parohTe  eft  G- 
tuée  entre  Compiegne  &  Soldons  ,  à  quelque  dis- 
tance de  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Aune  ,  à  3. 

1.  O.  de  Soiûons. 

COURT1LLIERS  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe 
d'Angers,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours, 
élection  de  la  Flèche.  On  y  compte  38.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  1.  I.  S.  S.  E.  de  Sablé  ,  de  3.  N.  O.  de 
la  Flèche. 

COURT1LS ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection 
d'Avranches ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Pontorfon.  On  y  compte 
11$.  feux.  Cette  parohTe  eft  fituée  fur  l'Océan  ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  du  Mont-Saint  -  Mi- 
chel ,  &  à  une  lieue  &  deux  tiers  S.  O.  d'Avran- 
ches. Voyt\  Courtis. 

COURT1MANCHE  ,  dans  la  Beauce  ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Sens , 
parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection  d'EC 
tampes.  On  y  compte  3 1.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  agréable  &  fertile  ,  fur  la 
rivière  de  Juine ,  à  1.  1.  &  trois  quarts  E.  S.  E. 
d'Eftampes  ,  &  4.  ck  demie  S.  O.  de  Melun. 

COURT1MONT  ù  fes  Dépendances,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Taris,  in- 
tendance de  Châlons ,  élection  de  Sainte  •  Mene- 
hould.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
1.  I.  &  demie  N.  O.  de  Ste.  Menehoutd. 

COURTINE ,  ifle  avec  un  château  ,  faifant  par- 
tie de  la  terre ,  feigneurie  de  marquiiat  des  JJfarts  j 
en  Languedoc  ,  diocefe  d'Avignon  pour  le  fpiri- 
tuel ,  &  diocefe  d'Uzès  pour  le  temporel ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  n'y  compte  point  de 
feux.  Cette  ifle  ,  qui  forme  un  des  plus  beaux  de 
des  meilleurs  domaines ,  eft  fituée  près  du  confluent 
de  la  Durance  avec  le  Rhône ,  à  une  bonne  demi- 
lieue  S.  O.  d'Avignon.  Elle  appartient  au  Prince  de 
Galléan ,  Grand-Maître  de  la  maifon  &  de  la  cour 
de  l'Electeur  Palatin.  Voye\  les  Iflarts  ,  Château- 
neuf  de  Gadagne,  Salernes,  &c. 

COURTINE  (  la  ),  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
de  recette  de  Scmur-en-Auxois.  On  y  compte  J. 
feux.  Cette  communauté  dépend  de  la  paroifle  de 
Maiïingy  ,  de  elle  ett  à  une  lieue  de  demie  E.  de 
Semur.  Son  terroir  eft  aflez  fertile.  11  y  a  quel- 
ques vignes. 

COURTINE  (la)  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe 
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de  Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins  j  élection  de  Gueret.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fort 
montagneufe  ,&  néanmoins  abondante  en  grains  & 
en  exceliens  pâturages,  à  4.  I.  S. S. E.  de  Feue- 
tin  ,  de  1 1.  &  demie  S.  S.  E.  de  Gueret. 

COURTINE  (la) ,  dans  le  pays  de  Combrailles, 
en  Auvergne  ,  diocefe  de  Limoges  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Moulins  ,  élection  de  Com- 
brailles ou  Evaon.  On  y  compte  3 1 .  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  10. 1.  S.  O.  d'Evaon. 

COURTIS  (les),  en  Normandie.  C'eft  le  même 
que  Courtih ,  que  nous  avons  nommé  ci-devant. 
Ce  village  eft  cornpofé  de  deux  efpeccs  de  ha- 
meaux ,  qui  font  fitués  au  bord  de  la  baye  do  Mont. 
St.  Michel.  On  y  fait  beaucoup  de  fèl  blanc.  C'eft 
prefque  toujours  des  Courtis  que  l'on  part  pour 
aller  à  pied  au  Mont-Saint-Micbel ,  parce  que  c'eft 
le  partage  le  plus  ferme  fur  les  fables.  Il  n'y  a  que 
deux  petites  lieues  de  traverié.  On  prend  ordinai- 
rement le  temps  de  la  morte-eau  ,  parce  que  dans 
ce  temps-là  ,  le  reflux  de  la  mer  ne  monte  pas , 
ou  ne  monte  que  très-peo  fur  le  fable  du  Mont- 
Saint-Michel. 

COURTISOU  .bourg,  en  Champagne, diocefe. 
intendance  &  élection  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  398.  feux.  Ce  bourg  eft  à  uoe 
lieue  de  demie  N.  E.  de  Châlons.  Il  y  a  auprès  uoe 
chapelle  dédiée  à  la  Sainte-Vierge  ,  fous  le  titrede 
Notre-Dame  de  l'Epine ,  &  qui  eft  fort  fréquentée. 

COURTIVRON  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  par- 
le ment  ,  intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
un  vallon  ,  fur  la  petite  rivière  d'Ignon  ,34. 1.  N. 
un  quart  à  l'O.  de  Dijon. 

La  terre  de  feigneurie  de  Courtivron  étoit  pof- 
fédée  dans  le  treizième  &  le  quatorzième  fiedes 
par  une  branche  de  la  maifon  de  Saulx.  Une  por- 
tion de  cette  feigneurie  pafla  en  1471.  .avec d'au- 
tres pofleflïons  en  Bourgogne  ,  à  Robert  le  Corn- 
jajfeur  ,  par  fucceffion  &  partage  du  chef  de  fa 
mere  Alix  de  Chauvirey,  fille  de  Philippe  de  Chau- 
virey ,  Ecuyer ,  Seigneur  de  Bufficre  ,  de  de  Claude 
de  Grancey  ,  qui  le  17.  Octobre  1440.  avoit  époufé 
Tanneguy  le  Compaflèur  de  Créquy-Montfort , 
pere  de  Robert  le  Compaflèur  de  Créquy-Montfort. 
Cette  maifon  ,  pour  laquelle  les  terres  de  Courti- 
vron &  de  Tarful  ont  été  érigées  en  baronnie  .d'a- 
bord par  lettres  non-enrégiftrees ,  de  enfuitc  en  mar- 
quifat ,  eft  originaire  de  Champagne.  La  Roque, 
dans  fon  traite  de  la  nobleflè ,  page  143. ,  à  l'article 
des  maifons  de  Champagne ,  qui  avoient  confervé 
le  privilège  d'ennoblir  par  le  ventre ,  rapporte  une 
fentence  du  bailliage  de  Troyes  du  »j.  Février 
1491.  ,  laquelle  déclare  Pierre  UBay  noble  ,  du  cité 
de  Simone  le  Compajfeur ,  fon  ayeule  maternelle. 
Simone  le  Compaflèur  avoit  époufé  le  11.  Juillet 
1393.  Jean  Frotter ,  Sénéchal  de  Bar. 

Robert  le  Compaflèur  époufa  le  10.  Juillet  1471. 
Suzanne  Boucktr ,  dont  il  eut  Amé  le  Compaflèur, 
Seigneur  de  Bévy,  de  Gouverneur  de  Join ville, 
lequel  fut  allié  en  1498.  à  Jaqueline  Hennejuin  de 
Vauhercy.  De  ce  mariage  vint  Nicolas-Bénigne , 
Seigneur  de  Bévy ,  la  Motbe-le-Dcfert  &  Ahuy , 
qui  en  1  $33.  époufa  Jeanne  ,  fille  de  Jean  de  Mail- 
lard ,  Ecuyer ,  de  de  Bénigne  de  la  Pcriere.  Leur 
fils  aîné  ,  Claude  le  Compaflèur ,  Baron  de  Van- 
toux  ,  Seigneur  de  Bévy  ,  cite. ,  acquit  par  retrait 
lîgnaeer  ,  en  conféquence  de  la  vente  qu'en  avoit 
faite  la  Dame  de  Courtivron ,  la  majeure  partie  des 
terres  de  fegneurics  de  Courtivron  ,  Tarful  &  dé- 
pendances ,  que  le  Roi  Henri  IV.  érigea  en  baron- 
nie ,  pour  ledit  Baron  de  Vantoux ,  par  lettres  (ig- 
nées de  la  rnain  de  ce  Roi,  en  date  du  15.  Juillet 


- 


Digitized  by  Google 


■' 


cou 

1 5  9  5 . ,  à  foo  camp  devant  Dijon  ,  ou  il  cft  motivé 
que  c'eft  en  confédération  des  fervices  rendus  par  lui 
&  les  liens ,  de  nommément  en  la  réduction  de  la 
ville  &  du  château  d'Auxonne.  Claude  (qui  mou- 
rut fans  enfants  mâles),  donna  l'ufufruit  de  fes 
terres  à  Robert-Benigne  le  Compaflêur  de  Daleçheu 
l'on  frère  ,  fit  il  les  fubftitua  en  î  596.  &  1603. ,  à 
la  charge  d'en  porter  le  furnom ,  a  l'cxclufion  de 
tout  autre ,  en  faveur  de  Claude  le  Compaffciir  de 
Courtivron  ,  fon  neveu ,  fils  de  Bénigne ,  fie  de 
Jeanne  de  Brocard  ,  fille  de  Claude  de  Brocard  , 
Doyen  du  parlement  de  Bourgogne, &  deFrançoifc 
de  Monthofon.  Claude ,  qui  époufa  Anne ,  fille  de 
Grégoire  de  Bout ,  Ecuyer  ,  fut  fait  Confeiller  au 
parlement  de  Bourgogne  le  17.  Juillet  1620. , fie 
Confeiller  d'état ,  par  lettres-patentes  du  9.  Août 
1646.  Ce  fut  en  faveur  de  leur  fils,  François-Ber- 
nard le  CompaiTeur  ,  Préfident  à  mortier  au  parle- 
ment de  Bourgogne,  que  les  feigneuries  de  Cour- 
tivron &  de  Tarful  furent  érigées  en  marquifat  par 
lettres  de  1698. ,  enrégiftrées  la  même  année  au 
parlement ,  le  premier  Juillet ,  &  en  la  chambre 
des  comptes.  Il  avoit  époufé  en  1661.  Thérefe  Fiot 
de  La  Marche.  Son  fils ,  Jean  le  Compaflêur,  Mar- 
quis de  Courtivron  ,  fut  allié  en  1697.  à  Marie- 
Françoife  ,  fœur  du  Maréchal  de  Clermomt  -  Ton- 
nerre ,  dont  il  refte  1".  Gafpard  le  Compaflêur, 
Marquis  de  Courtivron  ,  Aide  -  Maréchal  -  Général 
des  logis  de  la  cavalerie ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal 
fit  militaire  de  Saint -Louis  ,  &c. ,  allié  le  7.  Août 
175».  à  Maric-Rofe-Louife  de  Cornette  de  Saint. 
Cyr-de-Ccly,  Clic  de  Nicolas-Philippe  de  Cornette 
de  Saint-Cyr ,  Chevalier ,  Seigneur  de  Cely ,  fie  de 
Marie-Rofe  du  Breuil  ;  19.  Marie-Françoifc  de  Cour- 
tivron ,  mariée  à  Antoine  Joly  ,  Marquis  de  Blaify  ; 
30.  Jeanne-Charlotte-Magdeleine  de  Courtivron  , 
alliée  à  Jacques  ,  Comte  de  Brandon  ,  Seigneur  de 
Vifargent ,  duquel  elle  a  eu  Gafparde  de  Brancion, 
mariée  en  1749.  au  Comte  de  Clermont-Mont- 
Saint-Jcan ,  dont  elle  a  des  enfants. 

COURTOIN  ,  dans  le  Gâtinois-François  ,  dio- 
cefe  de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris , 
éleflion  de  Nemours.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1.  1.  S.  O.  de  Sens  ,  fie  6.  fie  demie 
S.  E.  de  Nemours. 

COURTOIS,  en  Champagne  .diocefe  fie  élection 
de  Sens  ,  parlement  fie  intendance  de  Paris.  On  y 
compte  37.  feux.  Cette  paroifle  eft  firuée  à  la  rive 
gauche  de  l'Yonne,  à  une  lieue  N.  O.  de  Sens. 

COURTOISMONT  ù  fes  Dépendances  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  de  Rheims ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Châlons ,  élection  de  Ste.  Me- 
nehould.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft 
firuée  fur  une  petite  rivière  ,dans  une  contrée  aflêz 
fertile ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de  Sainte- 
Menehould.  < 

COURTOLA1N  ,  dans  le  Perche ,  diocefe  de 
Séez ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alençon, 
élection  &  châtellenie  de  Mortagne.  On  y  compte 
37.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  O.  de  Mor- 
tagne. 

COURTOMER  ou  Courtaumer ,  dans  la  Brie- 
Françoife ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Paris ,  éleflion  de  Rozoy.  On  y  compte 
<».  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
également  fertile  fit  agréable ,  fur  la  rivière  d'Yc- 
res  ,  à  une  lieue  S.  O.  de  Rozoy ,  fie  4.  E.  S.  E.  de 
Brie-Comte-  Robert. 

COURTOMER ,  Cortomerum  ,  Curia  Audamari , 
paroifle  avec  un  beau  château ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe de  Séez  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  fie 
éleflion  d'Alençon,  fergenterie  d'Eflay.  On  y  com- 
pte «  <  !••  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  fur  la  route 
de  Séez  à  Veraeuil ,  à  s.  1.  fit  demie  E.  N.  E.  de 
Tome  fl. 
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Sétt 3.  fie  detlx  tiers  N.  O.  de  Mortagne ,  fit  $.  fie 
demie  N.  E.  d'Alençon. 

La  terre  fit  feigneuric  de  Courtomer ,  en  Nor- 
mandie ,  eft  une  ancienne  baronnie  ,  qu'Eléonor  le 
Beauvoifien  porta  en  mariage  en  i$6j.  à  Artus  d© 
St.  Simon  ou  St.  Cimon ,  Seigneur  de  Sainte-Merc- 
Eglife  ,  dont  le  fils  Jean-Antoine  eut  un  des  régi- 
ments françois  entretenus  au  fervice  de  Hollande  , 
fie  époufa  en  159$.  Marie  de  Clermont-Gallerande. 
C'cft  en  fa  faveur  que  Courtomer  fut  érigé  en  mar- 
quifat par  lettres  de  Février  1620. ,  regiftrées  au 
parlement  fit  en  la  chambre  des  comptes  de  Rouen 
le  1.  Avril  1621.  fit  le  17.  Février  1623.  Ce  titre 
fut  renouvellé  par  lettres  de  Mars  iéç  3. ,  regiftrée» 
le  7.  Mai  fuivant,  en  faveur  de  fa  petite-fille  Marie 
de  Saint-Simon  ,  fille  unique  de  Cyrus  ,  Marqub 
de  Courtomer ,  fit  de  René  de  Cordouan ,  Marquis 
de  Langey  ,  duquel  ayant  été  féparée  pour  caufe 
d'impuiflànce ,  elle  fe  remaria  à  Jacques  Nompar 
de  Caumont ,  Duc  de  la  Force  ,  dont  naquit  Jeanne 
de  Caumont ,  Marquife  de  Courtomer.  Elle  époufa 
foh  coufin-germain  ,  Claude- Antoine  de  Saint-Si- 
mon ,  fils  d'Eléonor- Antoine ,  fit  pere  de  Guy-An- 
toine ,*  Marquis  de  Courtomer ,  marié  le  jo.  Dé- 
cembre 1715.  à  Marie-Magdeleine  de  Saint-Remy  9 
dont  N.  de  Saint-Simon  ,  Marquis  de  Courtomer, 
allié  en  Août  J749.  avec  N.  de  Thiboutot. 

Claude- Antoine  de  Saint-Simon  avoit  pour  frère  p 
Jacques-Antoine  Comte  de  Courtomer  ,  qui  de 
Marthe  Chardon  a  eu  Raoul- Antoine  ,  veuf  du  13. 
Juillet  1744-  de  Marguerite  Ferrand  de  Saint- 
Dijant ,  dont  Antoine- Jean-François ,  Vicomte  de 
Courtomer,  né  le  6.  Avril  1718. ,  Brigadier  des 
armées  du  Roi  en  Mai  1749.  »  Capitaine-Lieute- 
nant des  Gendarmes- Anglois,  fitc. ,  allié  le  J.  Avril 
1741.  à  N.  Bernard  de  Coubett. 

COURTON ,  bourg ,  dans  le  pays  d'Aunis ,  dio- 
cefe ,  intendance  fit  éleflion  de  la  Rochelle  ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  1 10.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  4. 1.  fit  demie  E.  N.  E.  de  la  Rochelle. 

COURTONNE  la  Meudrac  ,  en  Normandie  , 
diocefe  fie  éleflion  de  Lizieux  ,  parlement  de 
Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  fergenterie  de  Mo- 
yaux.  On  y  compte  227.  feux.  Cette  paroifle  eft 
lituée  fur  une  petite  rivière  à  laquelle  elle  donne  fon 
nom  ,  à  une  lieue  fie  demie  S.  E.  de  Lizieux. 

COURTONNE  la  Ville ,  en  Normandie,  dio- 
cefe fie  éleflion  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  d'Alençon ,  fergenterie  de  Moyaux.  On 
y  compte  21 J.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 

5.  E.  de  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent, 
fie  à  2. 1.  fit  demie  S.  E.  de  Lizieux. 

COURTONNE  (la)  ,  en  Normandie.  On  appelle 
de  ce  nom  les  deux  paroiflêsque  nous  venons  de  nom- 
mer ,  fie  qui  donnent  lieu  à  deux  articles  difterens. 

COURTOT,  en  Bourgogne ,  diocefe  fie  bailliage 
de  Châlon  ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon  . 
reflbrt  de  St.  Laurent.  On  y  compte  40.  feux.  Ce 
hameau  dépend  de  la  paroifle  de  Saint-Chriilophe. 

COURTOUX ,  en  Brefl'e  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon ,  éleflion ,  bail- 
liage fit  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Saint- 
Tri  vier.  On  y  compte  23.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  2.  I.  de  la  rive  gauche  de  la  Saône  ,  fie 

6.  N.  N.  O.  de  Bourg.  Son  terroir  eft  très-fertile. 
COURTRY  ,  dans  la  Brie-Françoifc ,  diocefe  de 

Sens  ,  parlement  fie  intendance  de  Paris ,  éleflion 
de  Melun.  On  y  compte  95.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  fit  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Melun. 

COURTRY  ,  dans  Plflc-dc-France  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  fit  éleflion  de  Paris.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
grande  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Marne  ,  fit  3.  fie 
demie  E.  N.  E.  de  Paris. 
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COURVAUDON  ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Bayeux ,  parlement  de  Rouen  t  intendance  fie  élec- 
tion de  Caen,  fergenterie  d'Evrecy.  On  y  compte 
9 1 .  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  &  deux  tiers  S.  E. 
de  Caen. 

COURVIERE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement  fit  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Pontarlier.  On  y  compte  46.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  trois  lienes  fit  demie  O.  S.  O.  de 
Pontarlier. 

COURVIGNOT,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
fie  recette  d'Avalon.  On  n'y  compte  que  6-  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

COURV1LLE  ,  bourg  ,  dans  le  pays  Chartrain, 
au  gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe  fit 
élection  de  Chartres,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance d'Orléans.  On  y  compte  J07.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  for  la  rivière  d'Eure,  à  trois  lieues  & 
quart  O.  de  Chartres.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles. 

Par  lettres  de  Décembre  16  $6.,  enrégiftrées  au 
parlement  lei4<  Février  16  59.,  fie  en  la  chambre  des 
comptes  le  20.  Mai  1661. ,  la  terre  fit  feigneurk-  de 
CouTviUe  ,  au  pays  Chartrain ,  fut  érigée  enmarqui- 
fat  en  faveur  du  Duc  de  Sully. 

COURVILLE  ù  fes  Dépendances  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  &  élection  de  Rheims  ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte 
ix).  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4.  lieues  &  demie  O. 
de  Rheims. 

COURVOL  d'Ambernard  ,  en  Nivcrnois  ,  dio- 
cefe d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Clamécy.  On  y  compte 
94.  feux.  Cette  paroiftè  eft  à  3.  lieues  &  demie  S.  O. 
de  Clamécy. 

COURVOL  rOrgutilleux  ,  en  Nivernois  ,  dio- 
cefe d'Auxerre ,  parlement  de  Parts ,  intendance 
d'Orléans  ,  élection  de  Clamécy.  On  y  compte 
168.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  deux  lieucsO.de 
Clamécy. 

COURZIEUX ,  bourg ,  doyenné  ou  prieuré ,  pa- 
roiffe ,  château  fie  feigneurie  ,  en  Lyonnois  ,  dio- 
cefe, intendance  &  élection  de  Lyon,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  i$  j.  feux.  Ce  bourg  eft  Crue 
dans  une  vallée  ,  fur  la  rivière  de  Brennc,  à  4.  1. 
O.  S.  O.  de  Lyon.  L'archiprctré  de  Courzieux  com- 
prend 3$.  paroiffes  fie  7.  annexes.  La  juftice  de  ce 
bourg  comprend  la  plus  grande  partie  de  la  paroiffe; 
le  refte  dépend  de  la  juftice  du  Chamarier  de  Sa- 
vigny  ,  de  celle  d'Izeron ,  &  de  celles  de  Chavan- 
nes-Triamen  ,  la  Font  &  la  Roche.  Le  Prieur  com- 
mendataire  de  Courzieux  eft  ordinairement  un  des 
Chanoines-Comtes  de  Lyon. 

COUSANCE  6  Fleiria  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon, 
bailliage  &  recette  de  Lons-lc-Saulnier.  On  y  com- 
pte 10).  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4.  lieues  S.  O.  de 
Lons-le-Saulnier. 

COUSANCE,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Bar-lc-  Duc  On  y  com- 
pte 11.  feux.  Cette  communauté  ,  qui  dépend  de 
la  paroiffe  de  Triconville ,  eft  à  trois  lieues  E. 
de  Bar-le-Duc  ,  fie  près  de  la  rivière  d'Aire. 

La  terre  &  feigneurie  de  Coufance,  au  duché  de 
Bar  ,  a  été  poffédec  anciennement  par  la  maifon  de 
Florainville.  Elle  fut  érigée  en  baronnie  par  lettres 
du  Duc  Léopold  ,  du  ai.  Janvier  17 1  3.,  puis  en 
comté  avec  union  des  terres  de  Savonieres  en  Per- 
thois  fie  de  Norroy-lc-Sec ,  par  autres  lettres  du 
premier  Mars  171 1.,  regiftrées  en  la  chambre  des 
comptes  de  Bar  le  1.  Mai  fuivant,  en  faveur  de 
Pierre- Jofeph  de  Vyazi  ,  Baron  de  l'Empire  ,  Co- 
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lonel  d'un  régiment  de  cuiraffiers  au  fêrvîce  de  l'Em- 
pereur ,  fie  Général  de  bataille  de  fes  troupes  ,  de 
des  enfants  de  feu  fon  frère ,  Jean-Nicolas  de  Vyard , 
Seigneur  d'Attigneville  ,  Gentilhomme  ordinaire 
de  S.  A.  R.  Par  les  dernières  lettres  d'érection  ,  il 
eft  dit  que  ce  comté  appartiendra  à  l'aîné  de  ces 
enfants  ;c'eft  lui  qui  le  poflède  aujourd'hui.  Il  n'é- 
toit  point  encore  marié  en  K7J7. 

COUSEGRÉ,  en  Champagne,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  fit  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  1 37.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  en  pays  fertile ,  à  ».  I.  &  demie  N.  N.  E. 
de  Tonnerre. 

COUSENCE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  .bailliage  de  Châ- 
lon  ,  reffort  de  Saint-Laurent.  On  y  compte  50. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  deux  lieues  fie  trois  quarts 
E.  S.  E.  de  Louhans. 

COUSERANS ,  province  de  Gafcogne.  Voyt^ 
Conferans. 

COUSERODE  ,  dans  le  pays  Meflin  ,  diocefe, 
intendance  fie  recette  de  Metz  ,  prévôté  de  Sarre- 
bourg.  On  y  compte  1 s.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  &  où  il  y  a  de 
bons  pâturages. 

COUSEVILLE ,  en  Normandie.  V oyt\  Coo- 
deville. 

COUSFOULENS  ,  en  Languedoc ,  diocefe  te. 
recette  de  Carcaffonne ,  parlement  fie  généralité 
de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 80.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  fie  demie 
S.  S.  O.  de  Carcaflbnne. 

C0US1ERE  ,  en  Touraine.  Voye\  Couziers. 

COUSON  ,  en  Champ  agne ,  diocefe  fie  élection 
de  Langres,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  commu- 
nauté dépend  de  la  paroiffe  de  Prauthoy  ,  fie  elle 
eft  à  4. 1.  fie  tiers  S.  S.  O.  de  Langres. 

COUSSA ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fie  recette  de 
Mirepoix,  parlement  fie  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  53.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  fit  demie  S.  E. 
de  Pamiers ,  fie  trois  fie  demie  O.  S.  O.  de  Mi- 
repoix. 

COUSSAND  ,  dans  le  comté  de  Bigorre  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Tarbcs  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  recette  du  comté  de 
Bigorre.  On  y  compte  11.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  3.  1.  E.N.E.deTarbes. 

COUSSATBo/mcva/ ,  en  Limofin ,  diocefe,  in- 
tendance  fie  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  470.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  affez  abondante  en  grains 
«e  en  pâturages  ,  fie  où  il  y  a  des  bois ,  des  mines  de 
fer  fie  des  forges ,  à  $.  1.  S.  de  Limoges. 

COUSSAY  ,  bourg  ,  dans  le  Saumurrois  ,  en 
Poitou ,  diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours  ,  élection  de  Loudun.  On  y 
compte  87.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4.  lieues  S.  S.  E.  de 
Loudun. 

COUSSAY  le\  Bois  ,  bourg,  en  Touraine  ,  dio- 
cefe de  Bourges ,  intendance  de  Tours,  parlement 
de  Paris ,  élection  de  Loches.  On  y  compte  37.  feux. 
Cebourgeft  à  4.  lieues  E.  S.  E.  de  Châtellerault 
fie  9.  S.  O.  de  Loches.  ' 

COUSSE,  rivière  d'Auvergne,  qui  fort  du  lac  de 
Pavain  ,  fie  fe  jette  dans  l'Allier,  à  une  lieue  au- 
deffus  d'Iffoire.  Le  cours  de  cette  rivière  eft  de  $. 
ou  6.  lieues.  Elle  eft  affez  poiffonneufe. 

COUSSEMAIGNE  ,  en  Périgord ,  diocefe  & 
élection  de  Périgueux ,  parlement  fie  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  1 96.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  4.  lieues  fie  demie  E.  S.  É.  de  Périgueux  fie 
autant  N.  O.  de  Sarlat. 
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COUSSERGUES  ,  en  Rouergue ,  tlioccfc  de 
Rhodes ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  $. 
feux  &  46.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifTe  eft  fituée 
dans  une  contrée  fort  montagneuie  ,  &  néan- 
moins fertile  en  grains  &  principalement  en  bons 
pâturages. 

COUSSEROUX  ,  en  Languedoc.  Voye\ 
Couflôlvc.  1 

COUSSEY ,  Caxcium ,  dans  !e  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  6k  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Neuf- 
château.  On  y  compte  110.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Meufe ,  à  trois  quarts 
de  lieue  N.  N.  O.  de  Neufchâteau,  &  à  7. 1.  &  demie 
S.O.  de  Nancy. 

Par  lettres  du  17.  Août  1736.  ,1a  terre  &  feigneu- 
rie  de  Couffey  fat  érigée  en  comté  en  faveur  de  Si- 
naon-Melchior  Labbé ,  Doyen  du  conleil  d'état  du 
Duc  de  Lorraine,  mort  en  i7<<.  ,  âgé  de  90.  ans. 
Il  étoit  le  fécond  fils  de  Claude -Franc; ois  Labbé  , 
Baron  de  Bauftremont,  Surintendant  des  poftes  ck 
meffageries  de  Lorraine  &  Barrois ,  mort  en  1 70 1 . , 
Miniitre d'étatek  Garde  desfccauxdu  Duc  Léopold  , 
&  de  Marguerite  Die\  ,  Dame  de  Couflèy  ,  For- 
alle-Sainr-Gcrgonne  ,  la  Neufflntte  ,  Lillol-le- 
(jraad  ,  ôc  Villoucey,  qu'il  avoit  époufeeen  1646. 

Le  Comte  de  Couffey  a  eu  pour  enfants ,  i°.  N. 
labbé  ,  Comte  de  Courte  y  pour  moitié  ,  Seigneur 
de  Befonvaux  ,  Barville  &  Seraumont  ,  Miniftrê 
&  Secrétaire  d'état  en  furvivance  de  fon  pere  fous 
le  Duc  Lcopold  ,  puis  titulaire  par  la  démiffion 
volontaire  de  fon  pere  en  1755.  Il  avoit  époufé  N. 
de  Bourcicr  ,  fille  de  Jean-Léonard  ,  Baron  de 
Montureux  ,  Conseiller  d'état  &  Premier-Préfident 
du  Parlement  de  Nancy  ,  ck  d'Anne  Boulet  ,  de 
laquelle  il  lui  ctt  refté  pour  fille  unique  N.  Labbé 
de  Couifey  ,  mariée  en  Mars  1749.  a  N.  Comte 
d' Apremont-dc-Linden ,  &  du  Saint-Empire  ,  Maré- 
chal des  camps  ck  armées  du  Roi  ,  Ôc  Colonel  d'un 
régiment  de  nullards  ,  ckc.  a°.  Jean-Charles  Labbé 
de  Rouvroy  ,  Comte  de  Couffey  pour  moitié,  Sei- 
gneur de  Genicourt ,  Confcillcr  d'état  du  Roi  de 
Pologne  ,  Duc  de  Lorraine  &  de  By  ,  Premier- 
Préfidcnt  du  parlement  de  Nancy  ;  allié  en  pre- 
mières noces  en  1716.  à  Marie-Marthe  d'Olivier  , 
Dame  de  Manonviller  ,  morte  le  19.  Novembre 
1738.  ;  elle  étoit  coufine-germaine  du  Duc  de  Mi- 
repoix  ,  &  fille  de  Charlcs-fofeph  d'Olivier  ,  Baron 
de  Meligny ,  Miniftrê  &  Secrétaire  d'état  du  Duc 
Lcopold  ,  ck  de  Charlotte  -  Louife  de  Berauville- 
dc-i/illand'é  ,  fa  féconde  femme  ;  &  en  fécondes 
noces  ,  en  Mars  17  59- ,  àN.  de  Gauvjin  ,  fille  de 
Henri  de  Gauvain  ,  Seigneur  de  Champé  ck  de  Li- 
xieres  ,  &  de  Marguerite  Hurault^ie-MoranvUle  , 
tante  de  Barbe  Hurault  de  Moranville  ,  femme  de 
Camille  ,  Comte  de  Tornielle  de  Lambertie.  Du 
premier  lit  font  venues  deux  filles  ,  &  autant  du 
fécond  ;  J°.  Jeanne- Antoinette  Labbé  de  Couffey , 
mariée  à  Charles  François  Durand  de  Sdly  ,  Sei- 
gneur îles  Francs ,  Capitaine  aux  gardes  des  Ducs 
Lcopold  &  François,  puis  Capitaine-Commandant 
la  compagnie  des  grenadiers  de  U  Ducheffe  Douai- 
rière de  Lorraine,  PrincefTefouveraine  de  Commercy. 

Simon-Melchior  Labbé  ,  créé  Comte  de  Couf- 
fey ,  avoit  pour  focur  Jeanne  Labbé  ,  décédée  le  >o. 
Juillet  1739. , âgée  de  90.  ans,  ayant  été  mariée 
par  contrat  du  11.  Février  1673.  à  Maximilien  de 
Lhoifeul  ,  Marquis  de  Meufe  ,  mort  en  1710.  , 
premier  Gentilhomme  de  la  chambre  du  Duc  Léo- 
pold  ,  ck  Grand-Bailli  de  Saint-Mihiel  ,  pere  du 
Marquis  de  Meufe  ,  Chevalier  des  ordres  du  Roi , 
Lieutenant-Général  de  fes  armées ,  &  Gouverneur 
de  Saint-Malo. 
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COUSSrERE  C  la)  ,  en  Périgord  ,  diocefe  & 
élection  de  Périgueux ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  498.  feux.  Cette  paroiffe 
elt  limée  fur  la  Dronnc  ,  à  7. 1.  N.  de  Périgueux , 
&  3.  N.  O.  de  Thiviers. 

COUSSOLRE  ù  Boufligny ,  en  Haynault ,  dio- 
cefe de  Cambray  ,  parlement  de  Douay ,  inten- 
dance &  gouvernement  de  Maubcugc.  On  y  com- 
pte 114.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans 
une  contrée  remplie  de  bois  ,  &  où  il  y  a  de  bons 
pâturages  ,h.l.  S.E.  de  Maubeuge,  &  2.  ck  quart 
O.  de  Barbnnçon. 

COUSSON ,  Cuffanius  ,  rivière  du  pays  de  Solo- 
gne ,  en  Orléanois.  Elle  fort  de  l'érang  de  la 
Mothe-Viglaio  ,  à  a.  1.  O.  S.  O.  de  Sully  ;  paffe 
par  St.  Aubin  ,  la  Ferté-Saint-Aignan  ck  Cham- 
bort;  ck  après  un  cours  de  18.  lieues  ou  environ  , 
elle  Ce  jette  dans  la  Loire  ,  à  deux  lieues  au-dellous 
de  Blois. 

COUSTAUFFA  ou  Couftouffa  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  &  recette  d'Aleth  ,  parlement  ck  généralité 
de  Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  79.  feux.  Cette  paroifle  cil  à  une  lieue  S. 
S.O.  d'Aleth. 

COUSTICHES  ,  dans  la  Flandre-Wallonne  , 
diocefe  de  Tonrnay  ,  parlement  &  fubdélégation  de 
Douay  ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  172. 
feux.  Cette  paroitlè  eft  à  2.  1.  N.  E.  de  Douay  ,  & 
3.  &  demie  S.  O.  de  Tournay. 

COUSTIERE  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  arron- 
diffêmenr  de  Sf.  Maixant.  On  y  compte  7$.  feux. 
Cette  paroiire  eft  à  1. 1.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Poitiers, 
&  ».  &  deux  tiers  N.E.  de  St.  Maixant. 

CUUSTOUCHE  ou  Couftouge  ,  en  Languedoc, 
diocefe  ck  recette  de  Narbonnc ,  perlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  21.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  dans  le  diftrift  de  l'archiprètré  de  Roque- 
fort ,  à  5. 1.  &  quart  S.  O.  de  Narbonne  ,  ck  a.  & 
demie  O.  N.  O.  de  Roquefort. 

COUSTRENAS,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins, élection  de  Gucret.  On  y  compte  1$.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  12. 1.  S.  S.  E.  de  Guère  t. 

COUSTURES  ,  bourg  ,  dans  le  Vcndômois  ,  au 
gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  du 
Mans,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans, 
éleftion  de  Vendôme.  On  y  compte  174.  feux. 
Ce  bourg  eft  litué  dans  une  contrée  également 
fertile  &  agréable ,  fur  la  rive  gauche  du  Loir  ,  à 
$.  1.  ôc  demie  O.  S.  O.  de  Vendôme. 

COUSTURES  ,  bourg  ,  dans  le  Saumurrois  ,  en 
Anjou  ,  diocefe  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours  ,  élection  de  Saumur.  On  y 
compte  19  t.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une  bonne 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,  Ck  à  4.  1. 
&  tiers  N.  O.  de  Saumur.  Son  terroir  abonde  en 
grains ,  en  vins  &  en  fruits. 

COUSTUKES  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Metz  ,  confeil  fouverain  4k  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  ck  recette  de  Château  -  Salin. 
On  y  compte  23.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  plaine  ,  dans  une  contrée  affez  fertile  , 
principalement  en  grains  ôc  en  pâturages ,  à  une 
bonne  demi-lieue  S.  O.  deChâtcau-Saliu. 

COUSTURES  ,  en  Poitou  ck  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voye\  Coutures. 

COUTANCES  ,  Conftantia  ,  CofidU ,  ckc.  .ville 
ancienne  &  confidérable  ,  capitale  du  Coûtantin  , 
chef- Heu  d'une  élection  de  fon  nom  ,  avec  un 
évêché  fuffragant  de  Rouen  ,  un  fiege  d'amirauté  , 
une  mattrife  particulière  des  eaux  ck  forêts ,  une 
vicomté  ,  un  corps-de-vil!e  ,  une  licutenance  de  la 
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maréchauflée  ,  un  bailliage  &  préfidial ,  plufieurs 
tnaîfons  religieufes  de  l'un  &  de  l'autre  fexe  ,  un 
college.unfémmaire.unhôtel-Dicu.unhôpitalj&c.; 

dan<  la  Bafle-Normandic  ,  parlement  de  Rouen ,  in- 
tendance de  Caen.  On  y  compte  1 1  <o.  feux  ,  y  com- 
pris les  fauxbonrgs ,  niais  non-compris  le  village  de 
Saint-Nicolas  de  30$.  feux,  non-plus  que  le  village 
de  Sum-Piene  de  131.  feux-.  Cette  ville  eft  fituce 
partie  fur  une  hauteur  &  partie  en  plaine ,  près  de 
la  rivière  de  Sioute  ,  à  1.  I.  de  fon  embouchure 
dans  l'Océan ,  8.  H.  d'Avranches  ,  s-  O.  S.  O.  de 
Saint-Lo  ,  ?.  O.  S.  O.  de  Marigny,  11.  &  deux 
tiers  S.  de  Cherbourg  ,  $.  &  demie  H.  N.  E.  de 
Granville ,  te.  O.  S.  O.  de  Caen  ,  3$.  O.  S.  O.  de 
Rouen  ,  &  s°-  O.  de  Taris.  Long.  16.  n.  }$. 
lat.  49.  1.  <o. 

Que  la  ville  dont  il  s'agit  ,  foit  ancienne  ,  cela 
n'ell  pas  douteux.  Mais,  comme  le  prouve  fort  bien 
l'ill  ultre  M.  d'Anville  ,  dans  fa  notice  de  la  Gaule , 
cette  ville  ne  doit  point  être  confondue  avec  l'an- 
cienne Cofedia  ,  au  pays  des  Undli  ou  Vtneli. 
Ammicn-Marcellin  eft  le  premier  auteur  qui  fafle 
mention  de  Coûtances  ,  qu'il  appelle  Caftra  Conf. 
tantia.  Peu  de  temps  après  Ammien  ,  Confiantia 
ctoit  une  ville  ,  puifquc  dans  la  notice  des  pro- 
vinces de  la  Gaule  ,  on  trouve  dans  la  Lyonnoife 
féconde  Civitas  Conjiatitia.  Mais  on  ignore  ce  que 
cette  ville  pouvoit  être  avant  la  famille  de  Conf- 
tantin. 

Autrefois  cette  ville  e'toit  fituée  fur  un  rocher 
efcnrpé  i  mais  les  terres  fe  font  tellement  accrues , 
qu'à  peine  refte-t'il  quelque  apparence  de  ce  ro- 
cher. On  la  divifoit  alors  en  haute  &  baffe  ville. 
La  première  comprenoit  le  château  ,  &  l'autre  ce 
qu'on  appelle  aujourd'hui  l'Hôtcl-Dieu  ,  &  la  rue 
des  Teinturiers. 

Il  n'exifte  prefquc  aucune  marque  d'antiquité  à 
Coûtances  ,  n  l'on  excepte  l'aqueduc  qui  eft  bâti 
dans  les  prairies  arrofe'cs  par  un  petit  ruiffeau  ap- 
pelle Bulfari.  De  très-habiles  architectes  ont  cru 
que  cet  aqueduc  ctoit  un  ouvrage  des  Romains. 
11  fut  réparé  en  1142.  &  1144.  par  un  Seigneur  de 
la  maifon  de  Pefncl ,  qui  voyoit  avec  peine  qu'un 
auffi  illuftre  monument  d'antiquité  fût  prêt  à  tom- 
ber en  ruine. 

Les  murailles  de  les  fortifications  de  Coûtances 
furent  rafées  après  que  Charles  VII.  en  eut  chaffé 
les  Anglois. 

II  y  avoit  autrefois  dans  cette  ville  une  très- 
riche  manufacture  de  draps.  Les  eaux  y  font  ex- 
cellentes pour  les  teintures  ;  &  tout  ce  qui  eft  né- 
ceuairc  à  la  draperie  ,  fe  trouve  dans  le  pays. 
Comme  la  ville  n'éroit  pobt  clofe  ,  les  Calvi- 
niftes  y  faifoient  de  fréquentes  incurfions  ;  ce  qui 
obligea  les  ouvriers  en  draps  à  fe  retirer  dans  les 
vilies  fermées  ,  oh  ils  puffent  travailler  avec  plus 
de  repos  ck  de  fûreté.  Il  y  avoit  auffi  une  belle  ma- 
nufacture de  toiles  ,  qui  tomba  totalement  vers 
l'an  1664.  Cependant,  il  fe  fait  encore  un  affez 
bon  commerce  à  Coûtances  ,  &  il  confifte  principa- 
lement en  grains  ,  en  beurre  &  en  bétail.  Voye\ 
Caen  gcnéralitc  dt  intendance. 

Le  diocefe  de  Coûtances  eft  borné  auN.  &  àPO. 
par  l'Océan ,  au  S.  par  le  diocefe  d'Avranches ,  ck 
à  l'E.  par  celui  de  Bayeux.  On  y  compte  SS°-  Pa- 
roiilcs  fous  quatre  archidiacoués  ,  huit  abbayes 
d'hommes ,  deux  abbayes  de  filles ,  &  deux  chapi- 
tres. Le  Prélat  qui  cil  à  la  tête  de  ce  diocefe  ,  jouit 
de  15.  mille  livres  de  rente  ,&  paye  icoo.  florins 
pour  l'expédition  de  fes  bulles  en  cour  de  Rome. 

On  ne  doute  prefquc  pas  que  le  fiege  épifcopal 
de  Coûtances  n'ait  été  établi  dans  le  quatrième  lie- 
clé.  Saint-Erepfiole  eft  le  premier  qui  l'ait  rempli  ; 
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&  Saint-Lo  ,  qui  vivoir  vers  l'an  J73.  ,  a  été  le 
cinquième. 

L'eglife  cathédrale  eft  dédiée  à  Notre-Dame. 
Son  chapitre  eft  compofé  d'un  Chantre ,  de  quatre 
Archidiacres  ,  d'un  Ecolâtre,  d'un  Tréforicr  ,  d'an 
Pénitencier  &  de  1$.  Chanoines.  Cette  églife  eft 
d'une  très-belle  architecture  ,  quoique  gothique  , 
&  clic  paflé  avec  raifon  pour  un  des  plus  beaux 
édifices  en  ce  genre  ,  qu'il  y  ait  en  Europe.  La  Du- 
cheiTé  Gonor  ou  Gimor  en  fit  jetter  les  fonde- 
ments; mais  elle  ne  fut  achevée  que  l'an  1046.  fous 
l'Evêque  Geoffroi,  Chancelier  de  Guillaume  le  Con- 
quérant. Le  portail  eft  orné  de  deux  grandes  tours, 
accompagnées  de  petites  tourelles  ,  que  ceux  du 
pays  appellent  Ftilcttes.  Le  dôme  ,  qui  eft  au  mi- 
lieu de  la  croifée  de  l'eglife  dont  il  eft  queftioo, 
eft  de  figure  octogone  ,  &  il  eft  porté  par  quatre 
gros  piliers.  C'eft  un  ouvrage  des  plus  hardis  & 
des  plus  finguliers.  On  peut  voir  la  deferiptionqui 
en  a  été  faite  par  Robert  Cénal ,  liv.  a. 

Outre  les  Dignitaires  fie  les  Chanoines  de  l'eglife 
dont  nous  venons  de  parler  ,  il  y  a  pour  le  fervice 
de  cette  même  églife  fix  Vicaires,  quarante-Gx  Cha- 
pelains ,  fix  Muîiciens  ,  quatorze  Habitués  &  Ci 
Enfans-de-Chœur  avec  leur  Maître. 

Le  féminairc  eft  un  bâtiment  fpacieux.  Il  eft 
dirigé  par  les  Eudiftes  ,  qui  y  font  ordinairement 
au  nombre  de  dix  Prêtres  &  cinq  Frères  :  tel  eft 
du  moins  l'état  de  fondation.  On  a  fouvent  vu  dans 
cette  maifon  jufqu'à  trois  cents  cinquante  ecclé- 
fiaftiques  qui  y  étoient  élevés  pour  les  ordinations. 

Le  collège  a  été  fondé  par  Jean  Michel,  Cha- 
noine de  Coûtances.  11  y  a  fix  Régents  ,  y  com- 
pris celui  de  philofophie.  Ce  collège  eft  fort  fré- 
quenté ,  fit  il  s'y  fait  de  fort  bonnes  études. 

L'hôtel-Dieu  eft  dirigé  &  occupé  par  des  Clercs- 
Hofpitalicrs  de  l'ordre  de  St.  Auguftin.  Les  Domi- 
nicains &  les  Capucins ,  qui  font  établis  en  cette 
ville ,  ont  des  couvents  fort  bien  bâtis.  L'hôpital  eft 
defTervi  par  des  Religieufes  de  l'ordre  de  Saint- 
Auguftin.  L'abbaye  de  filles,  fous  le  titre  de  N.  D. 
des  Anges ,  eft  de  l'ordre  de  St.  Benoit  :  la  com- 
munauté de  cette  maifon  eft  ordinairement  fort 
nombreufe,  &  on  y  élevé  beaucoup  de  penfionnaires. 

Le  préfidial,  la  vicotnté ,  l'élection  ,  l'amirauté, 
le  bureau  des  traites-foraines,  l'orficialitc  &  le  corps- 
de-ville  ,  font  des  jurifdidtions  particulières ,  qui 
tiennent  leur  féances  dans  des  maifons  qu'on  leur 
a  affectées  ,  féparées  les  unes  des  autres  ,  fie  fituée* 
prcfque  toutes  dans  la  même  rue. 

Le  Bailli  de  Coûtances  ou  du  CoÛtantin  eft  d'é- 
pée.  Les  jugements  doivent  être  rendus  en  fon  nom 
dans  les  fieges  de  Coûtances  ,  Valognes ,  Avran-i 
ches ,  Saint-Lo ,  Carentan ,  Periers ,  Saint-Sauveur- 
le-Vicomte,  Thorigny ,  Ccrcnces,  Mortain  de  Tin- 
chebray  ;  ce  qui  cependant  ne  fe  pratique  pas ,  puif- 
que  tous  les  jugements  font  intitulés  au  nom  des 
Lieutenants-Généraux  de  ces  bailliages.  Il  com- 
mande la  noblcflc  convoquée  pour  le  ban  fie  l'arriere- 
ban.  Ses  gages  font  de  quatre-vingt-onze  livres  dix 
fols  ,  payés  fur  les  fonds  de  l'état  des  charges  des 
domaines  de  la  vicomté  de  Coûtances. 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  la  gé- 
néralité &  intendance  de  Caen  ,  l'élection  de  Coû- 
tances eft  divifée  en  feize  fergenterics  ,  y  compris 
la  ville  de  Coûtances  ,  qui  contiennent  enfemble 
cent  trente-fix  paroiffes  de  vingt  -  deux  mille  fix 
cents  quinze  feux  ,  impofés  à  cent  foixante-cinq 
mille  trois  cents  dix  livres  de  taille  ,  quand  l'im- 
polùion  de  cette  efpece  ,  établie  fur  la  généra- 
lité ,  fe  trouve  monter  à  la  fomme  totale  d'un 
million  deux  cents  quatre-vingt-neuf  mille  cent 
quatre-vingt-treize  livres. 
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DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 

DE  CoVTAtfCBS. 


Paroifes. 
A 

Aagon  .    ,  . 

An&erille.  . 
AnâoTilte  . 
Anucvîlle.  . 


Bal  ai  ne  (la) 
Btauchamp  .  . 
Belliere  (la)  .  . 
BelraJ  .... 
Elainville  ,  bourg 
Bloutiere  (la)  . 
Boifroger .   .  . 
Bonrrey  .    .  . 
Brair.rille .    .  . 
Brchal ,  bourg  , 
BrerUle    .   .  . 
Bricquerille-prèi.U.Mer 
Briqueville  la  Blonette 
Camberoon  »  bourg, 
Caraetonn,  bourg  , 
Camproot    .   .  , 
Cerence,  ,  four  g  . 
Cctïfy  ,  bourg 


Champrepu, . 
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COUT  A  N  S  0  U  G  ES  &  Gorgueilhe ,  en  Bourbon- 
nois  ,  diocefe  de  Cletmont  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Moulin* ,  élection  de  Gannat.  On  y 
compté  i).  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  grains  &  de  bois. 

COUTANT ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins, 
éleftion  de  Gannat.  On  y  compte  8 1.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  6. 1.  &  quart  N.  £.  de  Gannat , 
6t  j.  E.N.  Ê.de  Saint-Pourçaio.  Son  terroir  abonde 
en  grains ,  en  pâturages  &  en  bois. 

COUTANTIN ,  CtnJlunUnus  Pagusou  Traflus , 
pays  avec  titre  de  bailliage  (  dont  Coùtanccs  eft  le 
chef-lieu) ,  en  Normandie ,  fitué  entre  le  quinzième 
degré  J  3.  minutes  âtlcfeizieme  degré  44.  minutes 
de  longitude ,  &  entre  le  quarante-huitième  degré 
quarante-quatre  minutes  &  le  quarante-neuvième 
degré  quarante-quatre  minues  dé  latitude  ;  borné 
au  N.  oc  à  Pô.  par  l'Océan  ,  au  S.  par  l'Avranchin , 
&  à  TE.  par  le  Beffin ,  le  pays  de  Bocage  &  l'Océan. 
U  a  ao.  lieues  de  longueur  fur  9.  &  demie  de  largeur; 
et  qui  peut  être  évalué  à  1 1  J.  lieues  quarrées.  11  eft 
arrofé  de  plufîeurs  rivières  ,  fçavoir  ,  la  Sie  ,  la 
Sioule  ,  la  Sienne  ,  l'Airon  ,  la  Saire,  le  Tar,  le 
Day  |  l'Ouve  &  la  Vire.  A  l'exception  de  la  Vire, 
il  n'eft  aucune  de  ces  rivières  qui  foit  confidérabte. 
Le  climat  y  eft  froid  &  humide.  La  terre  y  eft 
fertile  en  grains  &  principalement  en  pâturages. 
Aufli  on  y  élevé  beaucoup  de  chevaux  qui  font  fort 
eftimés.  Après  cet  article  ,  le  meilleur  commerce 
du  pays  cunfifte  en  cidre  ,  en  chapons  &  en  pou- 
lardes que  l'on  envoie  à  Paris ,  en  chanvre  &  en 
lin  dont  on  fait  quantité  de  bonnes  toiles.  On  y 
fait  autn  beaucoup  de  beurre ,  mais  il  eft  trop  gras  ; 
&  pour  le  conferver ,  on  eft  obligé  de  le  mêler  avec 
celui  d'ifigny  :  quand  il  eft  ainlî  mêlé ,  on  l'appelle 
beurre  de  Bocage.  Une  partie  du  Coûtantin  eft 
couverte  de  bois ,  &  il  n'y  a  guère  que  les  bords 
de  la  mer  où  il  foit  rare.  Cependant,  a  proprement 
parler  ,  il  y  a  peu  de  forêts  confidérables  ;  ce  ne 
font  que  de  buiffons  ou  de  petits  bois  qui  ne  con- 
tiennent qu'un  petit  nombre  d'arpents. 

Les  babitantsdu  Coûtantin  font  d'un  naturel  vif, 
ftabtil ,  prudent  ôc  laborieux.  Ils  font  très-propres 
pour  la  guerre  ,  le  commerce  ,  les  arts  &  les 
feiences. 

Du  temps  de  Céfar  ,  le  Coûtantin  étoit  habité 
par  les  Uneili  ou  Vcnclli.  Sous  Hor.orius ,  ce  pays 
étoit  compris  dans  la  féconde  Lyonnoife.  Depuis  il 
fuivit  le  fort  de  la  Normandie. 

COUTELAS  ù  Villeneuve  ,  en  Provence  ,  dio- 
cefe de  Fréjuls ,  parlement  fie  intendance  d'Aix ,  vi- 
guerie  &  recette  de  Barjols.  On  n'y  compte  point 
de  feux  ,  mais  feulement  un  tiers  de  feu  de  ca- 
daftre.  Cette  Communauté  eft  fituée  dans  une  con- 
trée fort  montagneufe,  fie  néanmoins  affez  agréable. 

COUTENGE  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Saint- 
Flour  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  , 
éleftion  de  Brioudc.  On  y  compte  jt.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
fit  en  pâturages ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche 
de  l'Allier  ,  à  j.  1.  fie  demie  S.  de  Brioude. 

COUTERNE  ,  bourg,  en  Normandie  ,  diocefe 
du  Mans ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
lençon  ,  éleftion  de  Falaifc  »  fergenterie  de  la  Ferté- 
Macc.  On  y  compte  163.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
près  des  confins  de  la  province  du  Maine  ,  à  3. 1.  & 
quart  S.  E.  de  Domfront ,  fit  fur  la  rivière  de 
Mayenne. 

COUTERNON ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  ,  bailliage  fie  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  jo  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  Thille  ,à  1.  L  &  demie  E.  N.  E.  de 
Dijon. 
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COUTEUGE  ,  en  Auvergne.  Vojt\  Coutenge. 

COUTEUROUST ,  dans  la  Brie-Champenoife. 
voyt\  Courterouft. 

COUTHURES ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Sarlat ,  parlement  fit  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  près  des  confins  de  l'Agenois  ,  à  }.  1.  & 
demie  S.  O.  de  Bergerac 

COUTIGNAC  ,  en  Provence.  Vtjt\  Cotignsc. 

COUTOUVRE  ,  en  Beaujolois ,  diocefe  de  Mâ- 
con  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  , 
élection  de  Villefranchc.  On  y  compte  1 50.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  a.  1.  &  quart  E.  N.  E.  de 
Roanne. 

COUTRAS  ,  Concrate  ,  ville  fit  jurifdiftion  , 
avec  un  château ,  dans  le  Bourdclois ,  en  Guyenne, 
diocefe ,  parlement,  intendance  fie  élection  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  6$8.  feux.  Cette  ville  eft  fi- 
tuée fur  la  rivière  d'Ille  &  fur  celle  de  Droume , 
qui  fe  joignent  à  l'extrémité  de  fon  fauxbourg ,  à 
3. 1.  de  quart  N.  N.  E.  de  Libourne  ,  11.  O.  S. 
O.  de  Périgueux  ,  &  9.  N.  E.  de  Bordeaux.  Elle 
eft  fort  connue  dans  l'hiftoirc  de  France ,  à  caufe 
d'une  célèbre  bataille  ,  qui  fe  donna  auprès  le  «8. 
Oftobre  1587. ,  entre  Henri  Roi  de  Navarre  ,  qui 
le  fut  enfuite  de  France ,  &  le  Duc  de  Joyeufe , 
Général  de  l'armée  du  Roi  Henri  Ht.  Le  Roi  de 
Navarre  remporta  la  victoire  ,  de  le  Duc  de  Joyeofe 
perdit  la  vie  à  cette  journée. 

COUTS  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Saint-Amand.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  une  petite  lieue  E.  S.  E.  de  St.  Amand. 

COUTTEVILLE ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion 
de  Dourlens  ,  doyenné  de  la  Broyé.  On  y  compte 
4$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  h.  L  &  demie  0.  de 
Dourlens. 

COUTURE  ,  Cultura  ,  en  Poitou ,  diocefe  & 
intendance  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Niort.  On  y  compte  124.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  les  confins  de  la  province  de 
Sain  congé  ,  dans  une  contrée  abondante  en  grains , 
en  vins  &  en  fruits ,  à  4.  1.  fie  demie  E.  de  Saint- 
Jean-d'Angely. 

COUTURE  ^  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  Leiftoure ,  parlement  de  Tou- 
loufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  vicomte  de  Lomagne. 
On  y  compte  4.  feux  fie  49.  bellugues  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  à  3. 1.  &  demie  N.  N.  E.  de  Leiftoure. 

COUTURE  C  la  ) ,  en  Poitou,  diocefe  de  Lucon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers ,  élec- 
tion de  Fontenay.  On  y  compte  Si.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  marécageufe, 
fur  la  rivière  de  Grand-Lay  ,  à  a.  1.  O.  N.  0.  de 
Luçon  ,  fit  6.  fit  demie  0.  un  quart  au  N.  de  Fon- 
tenay-le-Comte. 

COUTURE  f» ,  dans  le  Bazadois  ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  Bazas ,  parlement  fit  intendance 
de  Bordeaux  ,  éleftion  de  Condom  ,  jurifdiftion 
de  Loutrange.  On  n'y  compte  que  10.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituee  dans  une  contrée  fertile ,  & 
où  l'on  recueille  du  bled  ,  du  vin  &  des  fruits.  U 
y  a  aufli  dos  pâturages. 

COUTURE  (la)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  Se 
éleftion  d'Evreux  ,  parlement  fit  intendance  de 
Rouen  ,  fergenterie  de  Saint-André.  On  y  compte 
un  feu  privilégié  fit  $4.  feux  taiilables.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituee  en  pays  de  plaines  fie  très-abon- 
dant en  bled  ,  à  a.  1.  &  demie  S.  E.  d'Evreux ,  fie 
4.  E.  S.  E.  de  Conches. 

COUTURE  (la)  ,  Hou  &  Ens ,  dans  le  Maine , 
diocefe  oc  éleftion  du  Mans ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  410.  feux. 
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Cette  paroiffe  eft  une  des  feixe  paroiflès  de  la  v!Ur 
du  Mans ,  &  elle  eft  fituée  au  S.  de  cette  ville , 
à  la  rive  gauche  de  la  Sartbe.  Il  y  a  une  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît  de  de  la  con- 
grégation de  St.  Maur ,  fondée  fur  la  fin  du  fixie- 
rne  fiecle  par  St.  Bertrand ,  Evêqueda  Mans  ,  dotée 
par  Hugues  I.,  Comte  du  Mans ,  &  par  d'autres  Sei- 
gneurs. Cette  abbaye  eft  en  commeode  ,  de  vaut 
au  moins  quinze  mille  livres  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en 
cour  de  Rome  ne  Toit  que  de  300.  florins. 

COUTURE  (U),  en  Artois,  diocefe  d'Arras  , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille  ,  bailliage  &  recette  de  Bethune. 
On  y  compte  180.  feux  tic  1400.  perfonnes.  Cette 
paroùTe  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Lollane  ,  à 
1 . 1.  de  demie  N.  E.  de  Bethune  ,  de  6.  N.  d'Arras. 

COUTURE  (la) ,  en  Artois ,  diocefe  d'Amiens , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille  ,  bailliage  &  recette  de  Hefdin. 
On  y  compte  17.  feux  &  8*.  perfonnes.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  à  un  bonne  demi-lieue  de  l'Au- 
thie  de  d'Auxy-le-Château ,  de  à  3.  1.  S.  E.  de  Hefdin. 

COUTURELLE  (le),  en  Artois ,  diocefe ,  gou- 
vernance ,  bailliage  &  recette  d'Arras ,  confeil  pro- 
vincial d'Artois  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Lille.  On  y  compte  10.  feux  de  99.  perfonnes.  Cette 
paroiffe  qui  eft  décorée  d'un  beau  château ,  se  trouve 
fituée  dans  une  contrée  très-agréable ,  près  des  con- 
fins de  la  province  de  Picardie ,  à  a.  I.  &  demie  M.  E. 
de  Dourlem.une  &  quart  S.  un  quart  àl'O.  d'Avefne, 
&4-  S.  O.  d'Arras.  Long.  ao.  10.  1$.  lat.  $0.  13.  j. 

La  terre  de  Couturelle  eft  une  ancienne  baron- 
nie  avec  haute ,  moyenne  de  baffe  juflice ,  relevant 
du  Roi  à  caufe  de  fon  château  d'Avefne-le-Comte. 
Elle  a  été  érigée  en  marquhat  en  faveur  de  l'an- 
cienne de  illuftre  rnaifondeBot»ddrf,enconfidération 
d'importans  fervices  qu'elle  a  rendus  à  l'état  en 
differens  temps.  Cette  maifon  a  conilamment  fi- 
gnalé  fon  zele  &  fon  courage  pour  fes  Souverains  ; 
«  elle  a  contracté  les  alliances  les  plus  diftinguées. 

Vincent  Boudart  (  petit-fils  de  Charles -Vin- 
cent Boudart ,  Colonel  d'infanterie  ,  tué  en  1JJ7. 
à  la  bataille  de  St.  Quentin  ) ,  Seigneur  de  plufieurs 
belles  terres  ,  fut  marié  à  la  fille  du  Baron  de 
Dentu  ,  &  d'Elifabeth  de  Levis.  Il  leva  &  foudoya 
de  fes  propres  deniers  un  corps  de  troupes  ,  qu'il 
employa  à  la  défenfe  de  la  ville  de  port  de  Dieppe 
(  en  Normandie  )  ,  place  fi  importante  à  Henri  IV., 
&  avec  lefquelles  il  repouffa  conftamment  celles  du 
Duc  de  Mayenne  ,  qui  livrèrent  fept  affauts  à  la 
place.  Il  fut  allez  heureux  que  de  maintenir  les 
habitants  de  cette  ville  en  l'obéiffance  qu'ils  dé- 
voient à  leur  légitime  Souverain.  Il  contribua  beau- 
coup par  fa  valeur  de  fon  habileté  au  gain  de  la  ba- 
taille d'Arqués  ,  où  l'armée  du  Roi  n'étoit  que  de 
sept  mille  hommes  contre  trente-deux  mille  ,  de  où 
il  s'agiflbit  de  la  Couronne  de  France.  Auffi  il  eut 
la  fatisfaétion  glorieufe  de  voir  fon  maître  lui  té- 
moigner fa  reconnoiflânee  fur  le  champ  même  de 
bataille. 

Henri  Boudart ,  oncle  de  Charles-Vincent ,  fut 
honoré  de  la  conriance  d'Antoine  de  Bourbon ,  Roi 
de  Navarre  ,  &  il  s'en  fervit  pour  déterminer  ce 
Prince  à  embraffer  la  religion  catholique.  U  devint 
fon  Aumônier  ,  de  mourut  peu  de  temps  après 
avoir  été  nommé  à  l'archevêché  de  Toulonfe. 

De  la  branche  aînée  de  la  maifon  Boudart ,  qui 
«toit  établie  en  Normandie  ,  où  elle  s'eft  éteinte  , 
étoient  les  Seigneurs  fuivans  ,  dont  le  Pere  An- 
félme  fait  mention  dans  fon  hiftoire  de  la  maifon 
Royale  de  France  de  des  grands-officiers  delà  Cou- 
ronne ,  nommément  à  l'article  des  Grands-Pan- 
oetiers  de  France  ,  entre  Bouchart  de  Montmo- 
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rency  IL  du  nom  ,  &  Robert  de  Mailly  -,  fçavoir , 
Jean  Boudart  ,  qualifié  Chevalier  ,  dtc.  ,  lequel 
étoit  premier  Pannetier  du  Doc  de  Normandie  en 
1 149*  •  *  premier  Maitre-d'Hotel  du  Roi  en  1 3  c  $4 
Jean  Boudart ,  fon  fils ,  die. }  Mathieu  Boudart ,  dtc, 
en  1 380.  ;  Mathieu  Boudart,  fon  fils  .premier  Hait* 
fier  d'armes  du  Roi ,  envoyé  par  te  Roi  en  Angle- 
terre i  Mathieu  Boudart ,  premier  Ecuyer  du  Dau- 
phin de  Viennois  ,  qui  fut  auffi  premier  Pannetier 
du  Duc  de  Normandie  Dauphin  ,  &  fon  Grand- 
Echanfon. 

Dans  la  même  hiftoire  ,  à  l'article  des  Grands- 
Veneurs  de  France ,  00  trouve  que  Jeanne  Boudait 
étoit  femme  de  Pierre  Gougueul ,  dit  Moradas  , 
Sire  de  RouviUe ,  Chevalier  .Conseiller,  Chambel- 
lan du  Roi  de  fon  Mattxe-d'Hotel ,  mort  à  la  bataille 
d'Ajcktcourt. 

Indépendamment  des  perfonnes  Ulaftres  que  nous 
venons  de  nommer ,  la  maifon  Boudart  en  a  pro* 
duit  beaucoup  d'autres ,  dont  on  trouve  les  hauts 
faits  dans  plufieurs  hiftoires. 

Revenons  à  la  feigneurie  de  Couturelle.  Elle  eft 
poflédée  depuis  très-long  temps  par  des  Seigneurs 
de  la  maifon  de  Boudart.  Elle  appartient  actuel- 
lement à  Charles-François- Jofeph  Boudart ,  Che- 
valier ,  Marquis  de  Couturelle ,  le  même  qui  a  été 
député  vers  le  Roi  pour  la  noblefte  des  états  d'Ar- 
tois en  17J9. ,  de  qui  a  fuccédé  en  i7$o.  à  fon 
frère  aîné  ,  Ignace  Boudart ,  mort  Meftre-de-Camp 
de  cavalerie  au  fervice  du  Roi.  11  eft  fils  de  Gerard- 
Jofeph  Boudart,  allié  i°.  a  N.  Durie\,  fille  du 
Comte  de  Willerval  en  Artois ,  dont  Ignace  Bou- 
dart, mort  en  1750. ,  le  même  que  nous  venons  de 
nommer  ;  s°.  à  Marguerite  -  Brigitte  Defmaret\  , 
originaire  de  Cambrefis ,  iffue  des  célèbres  Cheva- 
liers de  ce  nom ,  convoqués  par  le  Roi  aux  Tour- 
nois d'Anchin  de  de  Cambrai  en  1 1 86. ,  de  dont  les 
armes  font  de  rofcs  ou  quintefeuilles  ,  ainfi  que 
cela  eft  rapporté  dans  le  nobiliaire  de  cette  province 
par  Carpentier.  Marguerite  -  Brigitte  Defmaret\ 
étoit  fille  de  Marie-Marguerite ,  née  de  très-noble 
Chrifoftome  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Hardi  en 
Champagne ,  qui  étoit  lui-même  fils  de  Marguerite- 
Augufte  de  l'illuftre  maifon  de  Bournonvilte. 

Gérard  •  Jqfeph  Boudart ,  pere  du  Marquis  de 
Couturelle ,  étoit  fils  de  Jofeph  Boudart ,  Cheva- 
lier ,  Seigneur  de  Couturelle ,  Walincourt ,  Main- 
grival ,  du  Frefnel ,  Emeftal ,  de  autres  lieux ,  qui 
fut  député  vers  le  Roi  pour  la  noblefle  des  états 
d'Artois ,  &  qui  avoit  epoufé  Robertine  Dubut  t 
iffue  des  anciens  Comtes  de  ce  nom ,  dont  l'écuffon 
fut  parfemé  de  fleurs-de-lys  en  récompenfe  d'un 
Çrand  fervice  rendu  à  la  France.  Jofeph  Boudart 
etoit  fils  lui-même  de  David ,  Seigneur  de  Coutu- 
relle ,  dtc,  de  de  Magdeleine  ,  fille  du  Seigneur  de 
Pïgnon  d'Ouweneourt ,  de  de  Marie-Magdeleine  de 
Mailly-CouTonncl. 

Le  Marquis  de  Couturelle  a  époufé  Charlotte  de 
Wignacoun  ,  de  laquelle  il  a  un  fils  en  bas  âge, 
&  dont  la  maifon  a  donné  deux  Grands-Maîtres  à 
l'ordre  de  Saint- Jean  de  Jérufalem ,  fçavoir ,  Aloph 
de  Wignacourt  mort  en  1611.,  &  Adrien  de  Wi« 
gnacourt  décédé  en  1667. 

Les  frères  du  Marquis  de  Couturelle  font  :°.  Char- 
les-Jofeph  ,  Comte  de  Couturelle ,  allié  à  Marie- 
Françoife,  née  Comteffe  de  Dutlas ,  famille  ducale 
fort  puiffante  en  Angleterre ,  de  qui  a  formé  plu- 
fieurs fois  des  prétentions  a  la  couronne  d'Ecoffe  ; 
il  eft  revêtu  de  la  dignité  de  Chambellan  actuel  de 
l'Electeur  Palatin  -,  il  a  fervi  avec  la  plus  grande  dit 
tincTion  au  fiege  de  Berg-Op-Zoom ,  où  il  fe  trouva 
à  l'affaut  par  lequel  cette  place  fut  emportée  ;  de  il 
a  fervi  de  même  en  qualité  d'Aide-Major-Géoéral 
chargé  du  détail  de  l'armée  françoife  à  Minorque. 
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*°.  Charles-Jofeph-Valcntin  Boudart ,  Chevalier , 
Seigneur  de  Maingrival ,  &c. ,  marié  à  Anne-Pierre 
de  Bloniel ,  née  Baronne  d'Oudenovc  ,  d'une  dei 
premières  maifons  de  Brabant. 

Ces  trois  frères ,  actuellement  vivans ,  tous  trois 
Chevaliers  de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint- 
Louis  ,  marchant  fur  les  traces  de  leurs  ancêtres  , 
ont  fcrvi  glorieufèment  la  patrie ,  &  ils  ont  reçu 
pluikurs  bleffurei  à  la  guerre.  Leur  maifon ,  origi- 
naire de  Normandie ,  a  occupé  des  emplois  de  rempli 
des  dignités  confidérables  ,  tant  dans  Péglife  que 
dans  le  militaire. 

COUTURES ,  paroiffè  &  jurifdiction  ,  dans  le 
Bazadois ,  en  Gafcogne ,  diocefe  de  Baaas ,  parle- 
ment de  intendance  de  Bordeaux ,  éleftion  de  Con- 
dom.  On  y  compte  179.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  fertile  de  agréa- 
ble ,  fur  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  à  6.  1.  & 
demie  E.  N.  E.  de  Bazas. 

COUTURES ,  dans  le  Condomois ,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  élection  de  Condom ,  parlement  de  inten- 
dance de  Bordeaux ,  jurifdiAion  de  Caftel-Jaloux. 
On  y  compte  2 5.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  demi- 
lieue  S.  S.  E.  de  Caftel-Jaloux. 

COUTURES ,  en  Périgord  diocefe  &  éleftion 
de  Pcrigueux  ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  1 18.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
4. 1.  de  trois  quarts  N.  O.  de  Périgueux ,  &  ».  O.  N. 
O.  de  Bourdeilles. 

COUTURES ,  en  Angoumois ,  diocefe  de  élec- 
tion d'Angouléme ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  too.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  6. 1.  N.  E.  d'Angouléme  ,  de  4.  &  quart  E. 
d'Aigre. 

COUVAIN ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Lizieux, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion de  Bernay  ,  fergenterie  de  la  Ferté-Frefnel. 
On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  U  & 
demie  S.  de  Bernay. 

COUVAINS ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
yeux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen , 
élection  de  St.  Lo  ,  fergenterie  de  St.  Clair.  On  y 
compte  »  80.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  de  demie 
N.  E.  de  St.  Lo. 

COUVAY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  comté  de  Salmes  ,  châtellenie  de  Badon- 
willer.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
4. 1.  &  quart  N.  0.  de  Salmes.  Il  n'y  a  qu'une  feule 
&  même  églife  pour  Couvay  de  Jofain ,  qui  ne  font 
féparés  l'un  de  l'autre  que  par  les  différentes  jurif- 
dictioos. 

COUVERPUIS  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe 
de  Toul,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  6».  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4.  1.  S.  E.  de 
Bar. 

COUVERT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  élection 
de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  fergenterie  de  Briquefart.  On  y  compte  86. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2. 1.  S.  E.  de  Bayeux. 

COUVERTOIRADE  (la)  ,  «Ile ,  en  Rouergue , 
diocefe  de  Vabres  ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban  ,  élection  de  Milbaud.  On  y 
compte  7.  feux  36.  bellugues  &  un  quart  de  bel- 
lugue  de  feu.  Cette  petite  ville  eft  fituée  dans  les 
montagnes  ,  à  $.  I.  S.  E.  de  Milhaud  ,  &  7.  E.  de 
Vabres. 

COUVIGNON,  en  Champagne ,  diocefe  de  Lan- 
Çres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons  , 
élcél ton  de  Bar- fur-Aube.  On  y  compte  81.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  de  demie  0.  S.  O.  de 
Bar- fur- Aube. 

COUVILLARGUES ,  eu  Languedoc  ,  diocefe 
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&  recette  dUzès ,  parlement  de  Touloufe ,  géné- 
ralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  98.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2. }.  de 
a.  tiers  N.  E.  d'Uzès. 

COUVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen  , 
élection  de  Valognes,  fergenterie  deTollevaft.  On 
y  compte  9t.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  N.  0. 
•de  Valognes  ,  &  2.  S.  O.  de  Cherbourg.  Son  terroir 
eft  peu  fertile  :  il  eft  rempli  de  landes. 

COUVONGES  ,  Cufcdonia  ,  dans  le  duché  de 
Bar  ,  diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lorraine  ,  balliage  de  recette  de  Bar- 
le-Duc.  On  y  compte  83.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  montagneufe  de  remplie  de 
bois  t  à  2.1. 0.  de  Bar-le-Duc',  de  3.  N.O.  de  S  tain- 
ville.  Son  territoire  f*  trouve  renfermé  entre  les 
rivières  de  Saux  de  d'Ornain. 

La  terre  ,  feigneurie  &  château  de  Couvongtt 
fut  le  partage  d'Antoine  de  Stainville  (  v«yt\  Stain- 
ville,  Choifeul,  die),  oncle  de  Louifc  de  Stainville, 
Comteffe  de  Salm.  Louis  de  Stainville,  fon  fils, don* 
na  cette  terre  à  fon  fils  ainé  Charles  de  Stainville , 
Chambellan  du  Duc  de  Lorraine  ,  père  par  Fran- 
çoife  du  Châtelet ,  d'Antoine  &  de  Louis  de  Stain- 
ville, qui  ont  eu  poftérité. 

Antoine ,  l'aîné ,  fut  Seigneur  de  Couvonges  , 
Premier-Gentilhomme  de  la  chambre  du  Duc  de 
Lorraine ,  Capitaine  de  la  compagnie  de  fes  che- 
vaux-légers ,  Bailli  de  Gouverneur  de  Bar.  Uépoufa 
i°.  Françoife  de  Montfe\at  ;  20.  Eve  de  Pullcney , 
veuve  de  Théodore  ,  Marquis  d'Uaraucourt.  11  eut 
du  premier  lit  Antoine  de  Stainville  ,  dit  le  Comte 
de  Couvonges  ,  Premier-Gentilhomme  de  la  cham- 
bre du  Duc  Charles  lV.,Bailli  &  Gouverneur  de  Bar, 
puis  Lieutenant-Général  des  armées  de  France , 
gouverneur  de  Cafal,  de  Commandant  en  Catalo- 
gne, mort  le  1 4.  Janvier  1706.  Il  avoir  époufé  Claude 
U  Danois,  fille  de  Charles,  Vicomte  de  Roncheres, 
Colonel  de  cavalerie  au  fervice  de  l'Empereur , 
de  de  Marguerite  de  Lenoncourt ,  de  en  eut  Antoine 
de  Stainville ,  dit  le  Comte  de  Couvonges ,  mort 
fans  enfants  de  fa  femme  Louife  de  Montmorency- 
Laurejfe  ,  laiffànt  fa  terre  de  Couvonges  à  Charles- 
François  de  Subville  ,  dit  le  Comte  de  Couvonges 
fon  oncle ,  né  du  fécond  mariage  de  fon  grand-pere 
avec  Eve  de  PulUnoy.  Celui-ci  mourut  le  26.  Juin 
1706.  Confeiller  d'état  du  Duc  Léopold  ,  de  fon 
Grand-Maitre-d'Hôtel.  Il  avoit  époufé  1  °.  Henriette 
d'Haraueourr ,  veuve  de  Charles  ,  Marquis  de  Bj/- 
/omp terre  ;  a°.  Catherine-Diane  de  Beauvau ,  veure 
d'Anne-François- Jofeph,  Marquis  de  Baffcmpicne 
fils  de  fà  première  femme.  Il  légua  la  terre  de  Cou- 
vonges à  cette  féconde  femme ,  de  elle  en  obtint 
l'érection  en  comté  par  lettres  du  1  j .  Avril  1 717. , 
en  faveur  de  fon  troifieme  mariN.  Comte  de  Rouercà, 
Chambellan  du  Duc  Léopold ,  duquel  elle  eft  morte 
veuve  en  i7$4« ,  de  fans  en  avoir  eu  d'enfants. 
Charles-François  de  Stainville ,  Comte  de  Couvon- 
ges ,  fécond  mari ,  avoit  pour  fà  fœur  Marguerite 
de  Stainville,  troifieme  femme  en  1758.  de  Jacques 
de  Saint-Blai\e ,  Comte  de  Changy. 

Louis  de  Stainville ,  fils  puîné  de  Charles  ,  &  de 
Françoife  du  Châtelet ,  fut  Seigneur  de  Monplon- 
ne ,  Ecuyer  d'écurie  du  Duc  Henri ,  Gouverneur  de 
Gondrecourt ,  de  Premier-Gentilhomme  de  la  cham- 
bre de  Charles  ,  Cardinal  de  Lorraine.  II  époufa 
Chriftine  de  Bouvet ,  de  laquelle  il  eut  Louis  de 
Stainville  ,  Seigneur  de  Sommerecourt  de  de  Pom- 
pierre ,  du  chef  de  fa  femme  ,  Jeanne  àcPultenoy, 
fbeur  de  la  Comteffe  de  Couvonges  ,  qui  fe  remaria 
en  fécondes  noces  à  Louis  de  Fremyn  de  Moras , 
Préfident  au  parlement  de  Metz  ,  ayeul  de  la  Du- 
cheffcdeBraocas. 

COUVOZOULS, 
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COUVOZOULS  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette d' Aleth ,  parlement  ôc  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  48.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  j.  I.  ôc  tien  S.  S.  £.  d'AIeth  , 
&  a.  ôc  quart  S.  O.  de  Caudiez. 

COUVRELLE  ,  dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-Franee  ,  diocefe  ,  in- 
tendance ôc  élection  de  Soiflbns ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  dans  une  contrée  fertile  ,  à  une  demi-lieue  N. 
O.  de  Braine ,  &  à  1. 1.  Ôc  quart  E.  S.  E.  de  Soiflbns. 

COUVRON  ù  Montrefcouture ,  en  Picardie 
ôc  dans  le  Laonnois  ,  diocefe  &  élection  de  Laon, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soiflons.  On  y 
compte  98.  feux.  Couvron  ,  en  Picardie  ,  eft  à  une 
petire  demi-licue  O.  N.  O.  de  Montrefcouture  en 
Laonnois  ,  &  à  1. 1.  N.  O.  de  Laon.  Le  terroir  de 
cette  communauté  eft  allez  fertile,  principalement 
en  grains  ôc  en  pâturages.  11  y  a  un  étang  à  quelque 
diftance  de  Couvron. 

COUVROT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Châlons,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  V'itry  -  le  -  François.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fur  la  Marne ,  à  une  lieue  N.  de 
Vitry. 

COUX  (le)  ,  en  Périgord ,  diocefe  &  élection 
de  Sarlat  ,  parlement  ôc  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  3 16.  feux.  Cette  paroillè  eft  fituée 
fur  la  Dordogne  ,  à  4. 1.  &  quart  S.  O.  de  Sarlat. 

COUY ,  en  Berry ,  diocefe  ôc  intendance  de  Bour- 
ges, parlement  de  Paris  ,  élection  de  la  Charité, 
On  y  compte  8$ .  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  oc  en  pâturages  , 
à  6.  1.  ôc  quart  O.  S.  O.  de  Bourges  ,  4.  S.  O.  de  la 
Charité ,  oc  une      de  Villcquier. 

COUZ  (  la  )  ,  en  Bugey  ,  diocefe  de  Belley  , 
parlement  Ôc  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bail- 
liage &.  recette  de  Belley  ,  mandement  de  Roflil- 
lon.  On  y  compte  42.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  N.  E.  de  Saint-Rambert  ,  ôc  à  $.1. 
oc  demie     O.  de  Belley.  Son  terroir  eft  peu  fertile. 

COUZAN  ,  première  baronnie  du  Foreft  ,  avec 
un  château-fort  finie  dans  la  paroiflè  de  Salt-fous- 
Couzan ,  fur  un  rocher  inacceffible  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Montbrifon.  On  n'y  compte  point  de  feux.  Ce 
château  dépend  de  la  paroillè  de  Salt-fous-Couzan , 
&  il  eft  à  3.  1.  N.  O.  de  Montbrifon.  Sa  juftice  com- 
prend les  paroifles  de  Salt-fous-Couzan ,  de  Notre- 
Dame  de  Sauvain  ,  Ôc  de  Palognieux. 

COUZANCE  ,  en  Franche-Comté.  V.  Coufanoe. 

COUZANCELLE  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  ôc  recette  de  Bar-Ie-Duc.  On 
y  compte  41.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  &  tiers 
S.  de  Bar-le-Duc. 

COUZANCES ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe 
de  Toul  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  Ôc  recette  de  Bar-lc-Duc.  On  y 
compte  141.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  contrée  remplie  de  bois  ,  à  une  petite  demi- 
lieue  S.  S.  E.  de  Couzancelle ,  &  à  3 . 1.  &  deux  tiers 
S.  de  Bar-le-Duc. 

COUZANCES  au  Boii.dans  le  duché  de  Bar  , 
diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  ôc  recette  de  Bar-le-Duc.  On 
n'y  compte  que  12.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  dans  une  contrée  montagneufe  ôc  abondante 
en  bois,  à  3. 1.  E.de  Bar-le-Duc. 

COUZE  ,  bourg  ,  en  Périgord  ,  diocefe  ôc  élec- 
tion de  Sarlat  ,  parlement  oc  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  80.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne ,  à  3.  1.  E.  N.  E. 
de  Bergerac. 

Tome  II, 


C  O  Y  $1$ 

COUZE  ,  petite  rivière  du  Périgord  ,  qui  prend 
fa  fource  près  de  Belvès ,  &  fe  perd  dans  la  Dor- 
dogne entre  Limeil  Ôc  Bergerac.  Son  cours  n'eft 
que  de  c.  ou  6.  lieues. 

COUZEIX  ,  en  Limofin ,  diocefe  ,  intendance 
ôc  électron  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux* 
On  y  compte  172.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  1. 
ôc  demie  N.  un  quart  à  PO.  de  Limoges. 

COUZ1EKS  ,  en  Touraine  ,  diocefe  ôc  inten*- 
danec  de  Tours ,  parlement  de  Paris  ,  élcAion  de 
Chinon.  On  y  compte  43.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
2.  1.  O.  S.  O.  de  Chinon ,  ôc  une  E.  S.  E.  de  Fon- 
tevrault. 

COUZIN,  petite  rivière  de  Bourgogne,  quiprend 
fa  fource  près  de  Saulieu  ,  ôc  fe  perd  enfuitc  dans 
la  rivière  de  Cure.  Son  cours  eft  de  8.  ou  9.  lieues. 
Cette  rivière  paflè  par  Avalon. 

COUZON  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Bour- 
ges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  ôc  élection  de 
Moulins.  On  y  compte  47.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une 
petite  lieue  E.  N.  E.de  Bourbon-l'Archambault ,  ÔC 
à  3. 1.  ôc  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Moulins.  Son  ter- 
roir abonde  en  grains  ôc  en  excellons  pâturages.  Il 
y  a  aufli  des  bois  taillis  ôc  de  haute  -  fûtaie ,  ôc  des 
étangs  dont  le  pouTon  eft  voituré  à  Paris. 

COUZON  ,  en  Champagne,  diocefe  ôc  élection 
de  Langres ,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
à  4. 1.  ôc  demie  S.  S.  O.  de  Langres.  Elle  dépend  de 
Prothoy. 

COUZPN  ou  Saint-Romain  de  Couzon,  en  Lyon- 
nois  ,  diocefe,  intendance  &  élection  de  Lyon,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  106.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
de  la  Saonc ,  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  de 
Lyon.  La  feigneurie  de  Couzon  appartient  (en 
176  t .)  à  M.  de  Murard. 

COUZON ,  en  Lyonnois, diocefe  ,  intendance  ôc 
élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
176.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
de  la  Saône,  à  1. 1.  ôc  tiers  N.  de  Lyon, ôc  vis-à-vis  de 
Roche-Taille.  La  feigneurie  de  Couzon  dépend  du 
comté  de  Lyon.  M.  le  Comte  de  Mommorillon  l'aî- 
né en  eft  Seigneur  manfionnaire  en  1763. 

COUZON NAT ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins  , 
élection  de  Gueret.  On  y  compte  <o.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  plaine ,  dans  une  contrée  fer- 
tile en  grains  ôc  en  bons  pâturages.  11  y  a  aufli  des 
bois  de  haute-fûtaie.  11  s'y  fait  un  aflez  bon  com- 
merce de  beftiaux. 

COUZOURS ,  en  Limofin ,  diocefe  ôc  intendance 
de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux  ,  élection  de 
Brives.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée près  des  confins  du  Périgord  ,  à  6. 1.  O.  de 
Brives. 

C  O  Y 

COYE  ,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  Ôc  élection  de  Paris.  On  y  compte 
69.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière 
de  Luze ,  à  2.  I.  S.  O.  de  Senlis ,  ôc  6.  N.  N.  E.  de 
Paris. 

Par  lettres  de  Janvier  1697.,  enrégiftrées  le  22. 
Février  fuivaot ,  la  terre  ôc  feigneurie  de  Coye  fut 
érigée  en  marquifat  en  faveur  de  Touflaint  Ro\e , 
Prefident  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris. 

COYEQUES ,  en  Artois  ,  diocefe  de  St.  Omer, 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôc  recette  d'Aire.  On 
y  compte  33.  feux  ôc  163.  perfonnes.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Lys  ,  dans  une  contrée 
abondante  principalement  en  grains ,  à  3.  lieues  ôc 
quart  O.  S.  O.  d'Aire. 

Rrrr  rr 


5Z6  C  R  A 

COYOLLES  .dans  le  Valow.au  gouvernement 
général  de  l'ifle-de- France  ,  diocefe  &  intendance 
de  Soiflbns,  parlement  de  Paris  .élcaion  deCrépy. 
On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  ».  1. 
E.  S.  E.  de  Crépy. 

.  COYRIERE  .en  Franche-Comté  ,  diocefe  .terre 
.&  recette  de  St.  Claude ,  parlement  fie  intendance 
de  Befançon.  On  y  compte  31.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  mais  abon- 
dant en  pâturages. 

C OY  ROU  X ,  Coyrefium .  C'eft ,  a  ce  qu'on  prétend , 
le  nom  d'une  abbaye  de  filles ,  de  l'ordre  de  Citeaux , 
fitue'e  en  LimoHn,  au  diocefe  de  Limoges,  fie  près 
de  l'abbaye  d'Obsrzine.  Mais  nous  n'en  trouvons 
nulle  trace  dans  les  pouiilés  du  royaume. 

COYSERETTES,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
terre  &  recette  de  St.  Claude ,  parlement  fit  inten- 
dance de  Befancon»  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  fie 
où  il  y  a  de  très-bons  pâturages ,  à  une  lieue  S.  de 
St.  Claude. 

C  O  z 

COZES ,  bonrg ,  en  Saintonge ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Saintes,  parlement  de  Bordeaux ,  intendan- 
ce de  la  Rochelle.  Ou  y  compte  473.  feux.  Ce  bourg 
rit  fitué  à  1. 1.  de  Talmont  &  de  la  rive  droite  de 
la  Garonne ,  4.  fie  quart  S.  O.  de  Saintes.  Son  ter- 
roir eft  fertile  en  grains,  en  vins,  en  fruits  &  en 
pâturages. 

C  R  A 

CRABE  (la) ,  au  pays  de  Chaloffe ,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
7 1.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  dans  une  contrée 
abondante  en  excellent  vin  ,  fur  la  rivière  de  Luy , 
à  une  petite  diftanec  de  Montfegur  ,  fit  à  7. 1.  fit  de- 
mie E*  S.  E.  de  Dax. 

CRACH  ,en  Bretagne  ,  diocefe  fie  recette  de 
Vannes  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  1 1 .  feux  un  tiers  fie  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiflé  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  d'Auray  , 
&  "a  3. 1.  fie  demie  O.  S.  O.  de  Vannes. 

CRACHE  t>  l'Abbaye ,  au  pays  Chartrain ,  dans 
le  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  fit 
élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Orléans.  On  y  compte  57.  feux.  Cette  pa- 
roiflé eft  à  J.  1.  N.  E.  de  Chartres. 

CKACONV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  fit 
élection  d'Evrcux  ,  parlement  fie  intendance  de 
Rouen ,  fergenterie  d'Aurilly./On  y  compte  3.  feux 
privilégies  <k  1 1 .  feux  taillables.  Cette  paroiflé  eft 
à  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  d'Evrcux. 

CRAIN  f>  Miflery  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  , 
bailliage  fit  recette  d'Auxerre,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  109.  feux.  Cette 
paroitfe  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Yonne ,  à  4.  1.  S. 
O.  de  Gravant ,  fie  5.  fit  quart  S.  S.  O.  d'Auxerre. 
11  en  dépend  plufieurs  hameaux.  Son  terroir  eft 
aflëz  fertile. 

CRA1NC0URT  ,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fit  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  fit  recette  de  Nomeny.  On 
y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  fur  la 
Scille  ,  à  4.  I.  X.  N.  E.  de  Nancy. 

CRÀINTIL1EU ,  enForeft  ,  diocefe  fit  inten- 
dance de  Lyoû ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
IMontbrifon.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroiflé 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  à  x.  1.  fit 
tiers  E.  S.  E.  de  Montbrifon. 

CRA1NVILLER  ,  dans  le  duché  de  Bar,  dio- 
cefe de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  iouendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Bourmont.  On  y 
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compte  106.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  3.  lieues  S. 
E.  de  B  ou  r  mont. 

CRAISSAC  ,  en  Quercy  ,  diocefe  fit  élefliou 
de  Cahors,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montaubao.  On  y  compte  6.  feux  71.  beîlugues 
fit  un  quart  de  bcllugue  de  feu.  Cette  paroiflé  eft 
à  *. 1.  N.  O.  de  Cahors. 

CRAM  XII.LE  ,  dans  IeSoiflbnnois ,  au  gouver- 
nement général  de  l'ifle-de-France,  diocefe,  inten- 
dance fie  élection  de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  4.  1.  S. 
S.  E.  de  Soiflbns. 

CRAMARD  ,  en  Poitou ,  diocefe  ,  intendance  fit 
élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  arron- 
dillement  de  Parthenay.  On  y  compte  114.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  à  3.  1.  O.  N.  O.  de  Poitiers ,  * 
autant  E.  S.  E.  de  Partbenay. 

CRAMENET,  en  Champagne  ,  diocefe  fie  inten- 
dance de  Châlons  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
d'Epernay.  On  y  compte  8a.  feux.  Cette  paroiflé  e  A 
à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  E.  d'Epernay ,  fit  à  4. 1. 
fit  demie  O.  N.  0.  de  Châlons. 

CRAMEN1L  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Wonti- 
villiers ,  fergenterie  de  Saint-Romain.  On  y  compte 
a.  feux  privilégiés  fit  x<.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiflé eft  fituée  dans  une  contrée  fertile ,  à  j.  I.  de 
la  rive  droite  de  la  Seine  ,  fit  x.  fie  demie  E.  S.  E. 
de  Montivilliers. 

CRAMOISELLE,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  PIfle-de-France  ,  diocefe , 
intendance  ût  élection  de  Soiflbns  ,  parlement  de 
Paris.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette 
nauté  eft  à  une  petite  diftance  S.  O.  de  f 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  fit  en  bons  pâtu- 
rages. 

CRAMOISY  ,  dans  IcBeauvoifis  ,  au  gouverne* 
ment  général  de  l'ifle-de-France ,  diocefe  de  Beau- 
vais,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soiflbns, 
élection  de  Clermont.  On  y  compte  $7-  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Terrain  ,à  t, 
L  fit  tiers  S.  de  Clermont, fie  à  une  lieue  0.  de  CreiL 
•  CRAMONT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Dourlens  ,  doyenné  de  Saint-Riquier.  On  y  com- 
pte feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  dans  une 
belle  plaine  ,  fur  la  route  d'Amiens  à  Montreuil  , 
à  cinq  quarts  de  lieue  E.  de  St.  Riquicr  ,  fi:  à  3. 
1.  E.  N.  E.  d'Abbeville.  La  cure ,  qui  vaut  environ 
mille  liv.  de  rente  ,  eft  à  la  collation  du  Comman- 
deur de  Beau  vais- lex-Abbe  ville. 

CRAMPAiGNA ,  au  pays  de  Foix  ,  diocefe  de 
Pamiers ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Roufttllon  ,  recette  du  comté  de  Foix.  On  y  compte 
8.  feux  de  compoids  fit  86.  feux  allumans.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  PArriege , 
vis-à-vis  de  Varilles,  à  t.  lieue  fie  demie  S.  S.  0. 
de  Pamiers. 

CRAMUSE  (la) ,  en  Provence.  Voyt\  la  La- 
gramufe. 

CRAN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Nantes ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  Ou 
n'y  compte  point  de  feux ,  mais  feulement  1 10.  ha- 
bitations ou  familles.  Cette  paroiflé  eft  fituée  fat 
la  Vilaine,  à  to.  1.  fie  demie  N.  O.  de  Nantes. 

CRAN  (t  Chaban  ,  au  pays  d'Aunis  ,  diocefe, 
intendance  fit  élection  de  la  Rochelle  ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  to6.  feux.  Cette  paroiflé 
eft  à  6.  I.  E.  N.  E.  de" la  Rochelle ,  fit  3.  fie  demie 
S.  O.  de  Niort. 

CRANCÉ  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  fit  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Nogent-fur-Seine.  On  y  compte  300.  fenx. 
Cette  paroiiic  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  tic  la 
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Seine  ,  à  deux  lieues  E.  de  Nogenr. 

CRAN  DE  LIN ,  dans  le  l.aonnois ,  au  gouverne- 
mentgênerai  de  I'Ifle-dc-France  ,  diôcefc&  élec- 
tion de  Laon  ,  parlement  de  Raris ,  intendance  de 
iornW  On  y  compte  }S.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  i.  1.  &  quart  S.  de  Laon. 

CRANDELLE  en  Auvergne,  diocefe  <îe  Saint- 
Four ,  parlement  de  Ta  riS  ,  intendance  de  Riom  , 
deéhon  d .  Aurilbc.  On  y  compte  i  jo.  feux.  Cctte^ 

ïlîrfA  if      "  Pays  de  montaSn«  .  * 
quart  O.  d  Aunllae. 

CRANGEAT  ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  *  intendance  de  Dijon  ,  éledion,  bail- 
uage  mandement  &  recette  de  Bourg.  On  y  com- 
pte 1 8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une  petite 

CRANNE  ou  Craonnc,  bourg,  dans  ie  Laort- 
nois  au  gouvernement  général  de  l'I  fie-de-France 
diocefeck  eleftion  de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ' 
intendance  defcjffons.  On  y  compte  15,.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  à  une  lieue  de  la  rive  droite  de 

tnX*le  »  î*  *  demie  &  E- de  Laoù ,  ôc  c. 

N.  O.  de  Rheimt.  ' 

CRANNELLES,  dans  le  Laonnois  ,  au  gouver- 
nement gênerai  de  l'Iue-de-Frence ,  diocefe  oc  élec- 
tion de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Sortons.  On  y  compte  8o.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  demi-lreue  S.  O.  du  bourg  de  Cranné ,  8c  a  i. 
I.  *  derme  S.  E.de  Laon.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles.  1 

c,^ANî,E$e''  Val°n*  dans  le  Maine,  diocefe  fie 
eleSion  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  114.  feux.  Ce  bourg  eft 

™\  vî£c  dc"jc.°-  un  q««  au  S.  du  Mans. 

CRANNE  S  en  fi&uw ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
«c  élection  du  Mans , parlement  de  Paris,  inten-* 
dancede  Tours.  On  y  compte  8$.  feux.  Ce  bourg 
eft  à4.|.  6c  demie  E.  N.  E.  de  Mayenne,  8c  io.  N.  O. 
du  Mans. 

CRANS ,  en  Brefle ,  diocefe  de  Lyon  .parlement 
intendance  de  Dijon,  élection  ,  bailliage  fit,  re- 
cette  de  Bourg ,  mandement  de  Loye.  On  y  com- 
pte is-  feux.  Cette  paroifle  eft  à  j.  1.  S.  de  Boure 
&  i.N.N.  O.de  Loye.  6  ' 

CRANS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  parle- 
ment fie  intendance  de  Befam,on  ,  bailliage'  &  rc- 
eette  de  Poligny.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  mais 
fende.  0  ' 

CRAN5AC  ,  enRouergne ,  diocefe  de  Rhodes, 
parlemeot  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban . 
élection  de  Villefranchc.  On  y  compte  un  feu  4}. 
bellupues  &  trois  quarts  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  à  une  bonne  lieue  de  la  rive  gau- 
che du  Lot ,  à  une  dtmi-lieue  S.  E  d'Albin  ,  à  6. 1. 
N.  E.  de  Villefrancbe ,  fie  autant  N.  O.  de  R'hodès. 
Son  terroir  eft  aflez  fertile  en  grains  fie  en  pâturages. 
Il  y  a  auffi  des  mines  de  charbon  de  terre ,  8c  deux 
fourecs  d'eaux  minérales  très-eftimées  ,  fit  qui  atti- 
rent un  grand  concours  de  monde  aux  mois  de  Mal 
fit  de  Septembre.  Ces  deux  fourres  ne  font  éloignées 
l'une  de  l'autre  que  de  fix  pieds  ou  environ.  Elles 
sortent  d'une  montagne  de  laquelle  on  voit  s'exhaler 
continuellement  de  la  fumée  8c  quelquefois  des 
flammes.  Ces  eaux  font  fulphureufes  fie  font  excel- 
lentes pour  les  maladies  caufées  par  des  obftruc- 
rions  ,  pour  les  fbibleflès  d'eftomach ,  les  vouihTe- 
ments  ,  la  colique  néphrétique  ,  les  manx  de 
reins ,  &c.  On  en  transporte  dans  les  lieux  éloignés 
même  jufqn'à  Paris.  Au-deffin  des  foorces  ,°font 
des  grottes  ouefpeces  d'étuves  très-falutaires  pour 
ks  maladies  qui  proviennent  d'humeurs  froides 
pour  les  paralynes,  les  membres  trcmblaas  fie  re- 


froidw,  |a  goutte  8c  la  fciannue.  On  ne  doute  ras 

o^r^'^  Cfanftc  ne  ^  im- 
prégnées d  alun.  On  tirait  autrefois  de  cette  nuti«e 

des  mmes  de  charbon  ;  mais  on  a  cette,  parce  ont 

•ce  minéral  n  «oit .ni  aflez  mur,  ni  allez  fi„.  \a 

montagne ,  dV*  fortent  les  eaux  ,  renferme  un  feu 

intérieur,  qui,  ainfi  que  nous  l'avons  déjà  remar- 

iSïl'Jr*  ?"  ordinJairement  e»  fomée,  mais  qui 
jette  aflez  fouvrnt  des  flammes.  La  fuperficie  du 
terrein  en  eft  toute  brûlée  ;  marque  certaine  que  le 
foyer  n  eft  pas  profond.  Auffi  ne  s'y  plaint-on  guère 
de  tremblements  de  terre  fi  fréquens  dans  le  voi- 
finage  des  autres  volcans. 

CRANSOT  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  R»fanrn«    k,:n:  *i  ' 


Lons-le-Saulnier. 

CRANTENOY  dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
CeledeToul,  confetl  fouverain  de  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  8c  recette  de  Vezdilè.  On  w 
compte  «4.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  lieues  E.  S.E. 
•  de  Vezehfe. 

CRAON  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de 
Toiil ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine 
bailliage  fie  recette  de  Lunévillc.  On  y  compte  ii. 
feux.  Cette  paroifle  ,  dont  l'églife  eft  dédiée  a  St. 
Léger    eft  lmiee  fur  la  rive  gauche  de  la  Vezoufc 
à  une  lieue  E.  N.  E.de  Lunéville.  II  y  a  un  magni! 
hque  château  que  le  Prince  de  Craon  a  fait  bâtir 
&  qui  eft  un  des  plus  beaux  édifices  du  pays.  On  y 
arrive  par  une  belle  avenue ,  qui  commence  à  la 
chauHee  de  Luneville  à  Blamont.  Les  bofeuets  font 
aflez  confiderables  8t  bien  entendus.  Ce  lieu  s'ap- 
pelloit  autrefois  Haudonvilhr. 

Le  château,  la  terre  &  lafeigneurie  de  Haudon- 
•Jfc^u*  à  Charles-François  ,  Comte  de  Stain- 
Ville  ,  dit  le  Comte  de  Couvooges  ,  Grand-Maître 
de  la  maifon  du  Duc  Léopold ,  du  chef  d'Eve  de  Pul. 
teney  fa  mere ,  ayant  été  par  lui  légués  a  Catberinc- 
Diane  de  Beauvau  fa  première  femme ,  celle-ci  les 
vendit  enfuite  à  fon  frere-germain  Marc  de  Beauvau 
Concilier  d'état ,  Grand-Ecuyer  de  Léopold ,  Duc 
de  Lorraine,  &  Chevalier  d'honneur  en  fon  parle- 
ront de  Nancy ,  lequel  obtint  de  ce  Prince  l'érec- 
tion de  Haudonvillcr  en  marquifat,  fous  le  nom  de 
Craon  ,  par  lettres  patentes  du  îi.  Août  1711. 

Le  Marquis  de  Craon,  qui  étoit  fils  de  Louis  I. 
Marquis  de  Beauvau ,  Seigneur  de  Frevillc  ,  Gran  l! 
fxuyer  du  Duc  de  Lorraine  ,  &C. ,  ôc  de  fa  féconde 
lemme  ,  Anne  de  Ligny ,  fut  élevé  à  ld  dignité  de 
Prince  du  Saint-Empire  ,  par  diplôme  de  l'Empe- 
reur Charles  VI. ,  daté  de  Vienne  du  1  j.  Novem- 
bre I7M- ,  *  à  celle  de  Grand-d'Efpagnc  de  la 
première  claflè  ,  par  lettres  de  Philippe  V.  du  8. 
Mai  17 j7.  L'Empereur  Charles  VI.  le  fit  fon  Con- 
reillerd'erat  intime  en  i7;6.  ,  Miniftre  plénipoten- 
tiaire ,  Chef  8c  Prélîdent  de  fon  confeil  de  régence 
a  Florence.  Vcyc\  le  tom.  1.  de  cv  dictionnaire 
art.  Bcaavau  ,  pag.  546. ,  col.  1.  fle  1. 

CRAON  ,  Credoniurrt ,  Ocdi ,  Crcdanum  ,  ville 
avec  une  églife  collégiale  fous  le  titre  de  Saint- 
Nicolas  ,  un  prieuré  conventuel  de  l'ordre  de  St. 
Bénoît ,  de  la  congrégation  de  Saint-Maur,  8c  qui 
vaut  environ  cinq  mille  livres  de  rente  ;  un  cou- 
vent de  Dominicains  ,  un  grenier  a  fel ,  &c.  ;  en  An- 
jou  ,  diocefe  d'Angers ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours,  éleftion  de  Ch3teau-Gonticr.  On  y 
compte  îs}.  feux  pour  la  ville  ,  8c  îjj.  feux  pour 
le  bourg  de  Salnt-Clement  ,  qui  eft  contigu  à  la 
ville  ;  ce  qui  fait  en  tout  688.  feux.  Cette  ville  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  vins  , 
en  pâturages  &  en  lins ,  près  des  confins  des  provin- 
ces de  Bretagne  fie  du  Maine,  fur  la  rivière  d'Où- 
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don  ,  à  3. 1.  &  quart  O.  un  quart  au  N.  de  Châteaa- 
Gontier  ,&  9.  R  O.  d'Angers.  On  y  débite  beau- 
coup de  fil  aux  marches  qui  s'y  tiennent  tous 
les  lundis.  Outre  ces  marches ,  il  fe  tient  tous  les  ans 
trois  foires  dans  la  ville ,  &  trois  autres  dans  le  faux- 
bourg  de  Saint-Clement.  Le  chapitre  de  l'églifecol. 
légialeeft  compofé  d'unChefcier,  de  huit  Chanoines 
&  de  quatre  Chapelains.  C'eft  le  Seigneur  de  Craon 
qui  nomme  à  la  plupart  de  ces  bénéfices ,  dont  le  re- 
venu eft  d'ailleurs  peu  confidérable. 

Claude  Menard ,  dans  fon  hiftoire  d'Anjou ,  pré- 
tend que  Craon  eft  la  même  choie  que  le  Cronium 
ou  Cronio,  dont  il  eft  parlé  dans  Grégoire  de  Tours. 
Quoi  qu'il  en  Toit,  la  feigneurie  de  Craon  eft  (ans 
contredit  la  baronnic  la  plus  confidérable  de  la  pro- 
vince d'Anjou.  Sa  jurifdiétion  s'étend  fur  vingt-qua- 
tre paroiffes ,  &  fur  cinq  autres  en  partie.  Aufti  les 
Seigneurs  de  Craon  fe  qualifient  premiers  Barons 
d'Anjou. 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  eft  connue  dans  l 'hif- 
toire par  Iefiege  qu'en  fit  l'an  t  $91.  François  de 
Bourbon  ,  Prince  de  Conti.  Ceux  qui  voudront  en 
fçavoir  le  détail  ,  n'ont  qu'à  confulter  l'hiftoire  de 
d'Aubigné. 

La  terre  Si  feigneurie  de  Craon  en  Anjou  étoît 

fioflïdée  dans  le  onzième  fiecle  par  Guerin  ,  fur 
equel  elle  fut  confifquée  par  Geoffroi  Martel, Comte 
d'Anjou ,  à  caufe  que  ledit  Guerin  avoit  refufé  de  lui 
rendre  foi&  hommage,  &  l'avoit  rendu  à  Conan  II., 
Comte  de  Bretagne.  Geoffroi  Martel  donna  ladite 
feigneurie  de  Craon  ,  vers  l'an  tojo. ,  à  Robert  de 
Nevcrs  ,  furnommé  le  Bourguignon  ,  neveu  de  fa 
femme  Agnès  de  Bourgogne  ,  &  fils  puîné  de  Re- 
naud I.  Comte  de  Nevers  ,  &  d'Adèle  de  France. 
Robert  étant  veuf  d'Avoife ,  Dame  de  Sablé ,  époufa 
en  fécondes  noces  l'an  1078.  Bcrthe  de  Craon ,  fille 
unique  de  Guerin.  Cette  Dame  avoit  eu  de  fbn  pre- 
mier mari ,  Robert  de  Vitré ,  une  fille  nommée  £u- 
ooguen,  qu'elle  maria  à  Renaud  ,dit  le  Bourguignon, 
fils  de  Robert  Si  de  fa  première  femme.  Cette  do- 
nation ,  dans  laquelle  le  Comte  d'Anjou  s'étoit  ré- 
fervé  l'églife  de  Saint-Clement  de  Craon  ,  lui  fut 
conteftée  par  Robert  de  Vitré  &  fa  femme  Bertbe  , 
fille  unique  de  Guerin  -,  &  en  conféquence  les  deux 
prétendants  fe  firent  la  guerre.  Mais  elle  fut  termi- 
née par  le  double  mariage  de  Robert  le  Bourguignon 
avec  Berthc  de  Craon,  fille  de  Guerin,  &  veuve  de 
Robert  de  Vitré  ;  Si  de  Renaud  ,  fils  de  Robert  le 
Bourguignon ,  avec  Eunoguen  de  Vitré ,  fille  de 
Robert  de  Vitré  Si  de  Berthe  de  Craon.  Renaud  , 
fils  aîné  de  Robert  le  Bourguignon,  fut  donc  le 
chef  de  la  féconde  maifon  de  Craon.  La  poftérité 
de  Renaud  C  qui  fonda  l'an  1096.  l'abbaye  de  la 
Roë,  à  ».  I.  N.  O.  de  Craon),  prit  le  furnom  de 
Craon  ,  Si  conferva  cette  terre  jufqu'à  la  mort 
d'Amaury  IV. ,  Seigneur  de  Craon ,  arrivée  le  30. 
Mai  1373.  Il  eut  pour  héritière  fa  fœurlfabeau  de 
Craon ,  morte  le  1.  Février  1 393. ,  ayant  eu  de  fon 
troifieme  mari,  Louis  de  Sully  ,  Souverain  de  Bois- 
Belle  ,  Marie  ,  Dame  de  Sully  Si  de  Craon ,  qui 
porta  ces  feigneurics  dans  la  maifon  de  hTrimoutÙc, 
par  fon  alliance  ,  contractée  vers  l'an  1381.,  avec 
Guy  de  la  Trimouillc,  furnommé  le  Vaillant,  qui 
refufa  en  139».  l'épée  de  Connétable.  Il  eft  le  cin- 
quième ayeul  de  Louis  de  la  Trimouille,  III.  du 
nom ,  dont  la  fille  Charlotte  -  Catherine  époufa  en 
1 586.  Henri  de  Bourbon,  Prince  de  Condé,  à  qui 
elle  porta  en  dot  entr'autres  biens  la  baronnie  de 
Craon ,  que  fon  fils  Henri  de  Bourbon  vendit  en 
1620.  à  Louis  d'Aloigny,  Marquis  de  Rochefort, 
Chevalier  des  ordres  du  Roi,  pere  de  Henri-Louis, 
Marquis  de  Rochefort ,  Maréchal  de  France ,  & 
ayeul  de  Louis-Pierre  Armand  d'Aloigny ,  Mar- 
quis de  Rochefort ,  Baroa  de  Craon ,  Brigadier 
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des  armées  du  Roi,  mort  en  Juillet  1701.  ,  ayant 
vendu  la  baronnie  de  Craon  à  la  famille  de  la 
Forêt  d"ArmailU  ,  qui  la  poiTcde  encore  aujour- 
d'hui. 

CRAONNE  &  CRAONNELLE,  dans  le  Laon- 
nois ,  au  gouvernement  général  de  Plfle-de-France. 
Voye\  Cranné  ck  Crannelles. 

CRAPAUMENIL  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Montdidier.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en 
grains  &  en  pâturages. 

CRAPONE ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Clcr- 
mont ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Rioo, 
élection  d'iilbire.  On  y  compte  $7.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de 
la  Loire  ,  J.  N.  N.  E.  du  Puy  en  Velay  ,  tic  8.  S. 
E.  d'IlToire.  Son  terroir  eft  allez  fertile  ,  princi- 
palement en  grains. 

CRAPONE  ou  le  Foffè  de  Crapone.  On  appelle 
de  ce  nom  en  Provence  un  canal  qui  a  été  tiré  de 
la  Durance;  paffe  par  les  campagnes  de  Salon, 
deGran,  d'Iftrcs,d'Eyguieres;  arrofe  la  plus  gran- 
de partie  de  la  Crau ,  qu'il  fertilife  ;  fe  termine  en- 
fuite  partie  dans  le  Rhône  &  partie  dans  l'étang 
de  Berre.  Voye\  Canal. 

CRAS ,  en  Breffe ,  diocefe  de  Lyon  ,  parlement 
&  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bailliage  de 
recette  de  Bourg,  mandement  de  Lange.  On  y 
compte  107.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  a.  1.  N.N. 
O.  de  Bourg. 

CRAS  ,  en  Quercy,  diocefe  Si  élection  de 
Cahors,  parlement  de  Touloufe,  intendance  de 
Monrauban.  On  y  compte  6.  feux  &  8.  bellugues 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  demie  N.  £. 
de  Cahors. 

CRAS  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Valence ,  par- 
ment  Si  intendance  de  Grenoble ,  élection  de  Ro- 
mans. On  y  compte  un  feu  &  un  vingt-quatriè- 
me de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  Si  un  feu ,  us 
tiers  ,  un  vingt-quatrième  &  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  biens  taillables,  y  compris  néu> 
moins  un  lizieme  Si  un  quatre-vingt-feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  affranchis. 

CRASANNES  ou  Crafamies  ,  bourg,  en  Sain- 
tonge,  diocefe  Si  élection  de  Saintes,  parlement 
de  Bordeaux  ,  intendance  de  la  Rochelle.  On  y 
compte  108.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une 
contrée  également  agréable  de  fertile  fur  la  rive 
gauche  de  la  Charente ,  à  a.  1.  N.  N.  O.  de  Saintes. 

CRASMENIL  ou  St.  Agnan  de  Craménil,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe  de  Bayeux,  parlement  de  Rouen, 
intendance  de  élection  de  Cacn,  lergenterie  de 
Bretteville-fur-l'Aizc.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1.  1.  S.  E.  de  Caen.  Son  terroir  eft 
fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

CRASMENIL  ,  en  Normandie  ,  éleâioo  de 
Montivilliers.  Voyt\  Craménil. 

CRASSES,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gaicogne, 
diocefe  ,  intendance ,  élection  &  collecte  d'Aufch, 
parlement  de  Touloufe.  On  y  compte  4.  feux  &  4}. 
bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  tiers 
N.  E.  d'Aufch. 

CRASSE  VILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  Si  fergenterie  de  Valognes.  On  y 
compte  99.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque 
diftance  de  l'Océan ,  à  a.  I.  &  quart  N.  E.  de  Va- 
lognes. Son  terroir  abonde  en  grains  Si  en  pâturages. 

CRASSV,  au  pays  de  Gcx,  diocefe  de  Genève, 
parlement  &  intendance  de  Dijon,  élection  Si  re- 
cette de  Belley ,  bailliage  de  Gex.  On  y  compte 
a  8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  &  deux  tiers  N.E. 
de  Gex. 

CRASTES , 
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CRASTES  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Ga/cogne. 
V*y*\  Craflès. 

C  RAS  VILLE  la  Maïïtt ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  Rouen ,  élection 
de  Caudebec  ,  fergenterie  de  Cany.  On  y  compte 
un  feu  privilégié  Ôt  66.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roi iïe  eft  à  C.  I.  N.  de  Caudebec,  &  à  une  lieue  & 
demie  S.  de  Saint-Vallery  &  de  l'Océan. 

CRASVILLE  ,  en  Normandie ,  élection  d'Ar- 
qués ,  dcc.  Vojt\  Craville. 

CRAU  (la), Craviu  ,  Campi  Lafidti. On  appelle 
de  ce  nom  en  Provence  une  certaine  étendue  de 
pays ,  qui  eft  comprit  entre  le  Rhône  &  l'étang 
de  Berre ,  le  territoire  de  Moriès  ,  ceux  d'Aureilles, 
de  Salon  &  de  Fox.  Ce  pays  commence  &  une  pe- 
tite diftance  d'Arles.  C'ett  une  vafte  campagne  , 
qui  contient  environ  trente-fix  lieues  q narrées.  De 
tout  temps  cette  campagne  a  été  couverte  de  pier- 
res ou  plutôt  de  cailloux ,  dont  la  plupart  ne  font 
pas  plus  gros  que  le  poing.  H  y  en  a  même  en 
très-grande  quantité  qui  font  de  moindre  groftèur. 
Les  poètes  ont  feint  que  c'eft  dans  cette  campagne 
qu'Hercule  s'eft  battu  contre  des  géants  :  ils  ajou- 
tent que  les  armes  venant  à  lui  manquer  ,  Jupiter , 
(on  père  ,  lui  envoya  une  pluie  de  pierres  ,  pour 
qu'il  s'en  fervtt  cootre  fes  ennemis.  Ce  qu'il  y  a 
d'étonnant  ,  c'eft  que  ce  terrein  ,  tout  pierreux 
qu'il  eft ,  nourrit  ôc  engraiffé  une  quantité  prodi- 
gieufe  de  moutons.  Ces  animaux  ont  l'inftinct  de 
détourner  les  pierres  avec  leur  nez  ,  pour  profiter 
des  herbes  favoureufes  qui  font  deffous. 

On  a  défriché  une  partie  du  terrein  de  la  Crau 
pour  y  planter  des  vignes  ôc  des  oliviers.  L'huile 
&  le  vin  qu'on  y  cueille ,  font  d'une  qualité  par- 
faite. Mais  le  grain  qu'on  y  feme  ,  réuffit  difficile- 
ment ,  étant  étouffé  par  les  pierres.  11  croit  dans 
la  Crau  de  la  graine  d'écarlate  ;  cette  denrée 
étoit  autrefois  une  récolte  précieufe  ;  mais  elle  a 
été  négligée  depuis  que  les  marchands  lui  ont  pré- 
féré la  cochenille  ,  qu'ils  vont  chercher  bien  lob  ôt 
avec  tant  de  périls.  Au  refte  ,  quelques-uns  pré- 
tendent que  cette  graine  d'écarlatte ,  dont  nous 
venons  de  parler,  eft  moins  une  graine  qu'un  fruit, 
ou  peut-être  même  un  petit  animal. 

11  n'y  a  dans  la  Crau  que  deux  paroifles ,  Saint- 
ISÏartin  ôt  Saint-Hyppolite.  Mais  il  y  a  un  allez  bon 
nombre  d'habitations  répandue;  çà  &  15.  Entre  ces 
habitation! ,  on  remarque  BoiuVtrd  ,  le  Mai  de 
Payan ,  Farignon ,  la  Tour  d'Encens ,  ôtc. 

Saint-Martin  de  Crau  eft  à  3. 1.  E.  d'Arles ,  4.  O. 
de  Salon  ,  ôt  autant  N.  de  la  mer. 

CRAV ANCHE  ,  dans  le  Sundtgaw  ,  en  Aface , 
diocefe  de  Befançon  ,  bailliage  ôt  recette  de  Bedt- 
fbrt ,  confeil  fupérieur  ôt  intendance  d'Alface.  On 
n'y  compte  que  6.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée  dans  une  contrée  fort  montagneulë  ,  &  néan- 
moins abondante  en  excellons  pâturages. 

CRAVANÇON  ou  Crevancon.  On  appelle  de 
ce  nom  une  ferme  ,  où  les  Princes  Ôt  autres  Sei- 
gneurs qui  s'étoient  retirés  mécontens  ,  après  que 
le  Prince  de  Condé  eut  été  arrêté  au  Louvre  par 
ordre  du  Roi,  tinrent  une-  conférence  ,  le  premier 
de  Septembre  1616. ,  avec  les  Commiffaires  que 
le  Foi  avoit  nommés  pour  les  ramener.  Ces  Com- 
miffaires  étoient  Meilleurs  de  Boiflife  ,  de  Chan- 
valon  ,  &  le  Marquis  de  Villart ,  beau-frère  du 
Doc  de  Mayenne.  Cravancon  eft  fitué  dans  le 
Soiffbnnots ,  au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de- 
France ,  diocefe ,  intendance  ôt  élection  de  Soif- 
fons ,  parlement  de  Paris ,  à  une  lieue  &  demie 
S.  O.  de  Soiftbns,  ôt  16.  N.  E.  de  Paris. 

CRAV  ANS  ,  bourg ,  en  Saintonge,  diocefe  ôc 
élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux ,  in- 
tendance delà  Rochelle.  Oa  y  compte  117.  feux. 
Tara»  H, 


C  R  A  529 

Ce  bourg  eft  a  3.  I.  S.  S.  O.  de  Saintes. 

CRAVANT  ou  Crévant ,  Crtvtnnium  ,  Craptn- 
ram  ,  ville  de  l'Auxerrois  ,  en  Bourgogne  ,  paroiffe 
du  diocefe  d'Auxerre  ,  avec  un  couvent  d'Urfuli- 
nes  ;  gouvernement  particulier  dans  la  lieutenanre- 
générale  d'Autun  ,  feigneurie  appartenant  au  cha- 
pitre de  la  cathédrale  d'Auxerre  de  reffortiffant  au 
bailliage  de  la  même  ville  ;  mairie  ;  juftice  d'en- 
trepôts de  fels ,  fous  le  reffort  de  la  cour  des  aides 
de  Paris  ;  fubdélégation  de  l'intendance  de  Bour- 
gogne ;  ville  qui  députe  aux  états  de  la  même  pro- 
vince ,  alternativement  avec  trois  antres  petites 
villes  de  l'Auxerrois  ;  dans  le  reffort  du  parle- 
ment de  Paris  ,  &c.  On  y  compte  316.  feux.  Cette 
ville  eft  fituée  près  du  confluent  des  rivières  de 
Cure  fit  d'Yonne  ,  fur  la  route  de  Châlon  à  Paris  , 
par  la  diligence  ,  à  une  lieue  N.  O.  de  Vermanton  , 
ôc  3.  S.  S.  E.  d'Auxerre.  Son  terroir  produit  du 
vin  oui  eft  affet  eftimé.  En  1413.  ,  il  fe  donna 
auprès  de  Cravant,  une  bataille  entre  les  Anglois 
&  les  François.  Ces  derniers  y  furent  vaincus. 

CRAVANT  ,  dans  l'Orléanois  propre ,  diocefe 
ôt  intendance  d'Orléans  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Beaugency.  On  y  compte  189.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  O.  de 
Beaugency.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ôt  en 
vins.  Il  y  a  auffi  de  bons  pâturages  où  l'on  nourrit 
beaucoup  de  bétail. 

CRAVANT  ,  en  Touraine  ,  diocefe  ôt  inten- 
donce  de  Tours  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Chinon.  On  y  compte  141.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  Creufe ,  à  1. 1.  oc 
deux  tiers  Ë.  de  Chinon. 

CRAVANT  ou  Cravent  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe de  élection  d'Evreux  ,  parlement  Ôt  intendance 
de  Rouen  ,  fergenterie  de  Villiers.  On  y  compte 
deux  feux  privilégiés  de  $9.  feux  taillables.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile  , 
a  1.  1.  S.  S.  E.  de  Vernon  ,  ôt  4.  &  deux  tiers  E. 
S.  E.  d'Evrenx. 

CRAVENET,  en  Normandie,  diocefe  de  élec- 
tion d'Evreux  ,  parlement  ôt  intendance  de  Rouen, 
fergenterie  de  Villiers.  On  n'y  compte  point  de 
feux  privilégiés  ,  mais  feulement  1$.  feux  taillables. 

CRAVENSERE  ,  dans  le  Bas-Armagnac  ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  ,  intendance  de  élection  d'Aufch, 
parlement  de  Touloulè ,  collecte  de  Nogaro.  On  y 
compte  un  feu  71.  bellugues  ôt  trois  quarts  de  bel- 
luguc  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  a  une  lieue  E.  N.  E. 
de  Nogaro.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en 
vins  &  en  fruits. 

CRAVILLE ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux, 
parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Pont-de-1' Arche ,  fergenterie  de  Quatremares.  On 
y  compte  a.  feux  privilégies  ôt  64.  feux  taillables. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  abon- 
dante en  grains  ôt  en  pâturages  ,  à  a.  1.  S.  O.  de 
Pont-de-1' Arche. 

CRAVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment ôc  intendance  de  Rouen  ,  cleftion  d'Arqués , 
fergenterie  de  Bracy.  On  y  compte  un  feu  privi- 
légié ôc  1 1 5.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 
1.  Ôt  deux  tiers  S.  O.  d'Arqués. 

CRAVILLE  ,  en  Normandie  ,  élection  de  Va- 
lognes.  Voyt\  Craffeville. 

CRAVILLE  U  Mallet ,  en  Normandie.  Vcyt\ 
Crafville. 

CRAUS ,  en  Nivernois ,  diocefe  ôt  élection  de 
Nevers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins. On  n'y  compte  que  7.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CRAUT  ,  petite  rivière  de  Languedoc ,  qui  fort 
d'une  des  monttgnel  du  Gevaudan  ,.  nommée  , 
Mont-d'Augueval ,  à  3.  ou  4.  lieues  N.  du  Vtgan  ; 
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afle  à  Valarangc  &  à  Ganges ,  d'où  elle  defcend 
Gignac  &  à  Âgde  ;  &  ,  après  un  cours  de  vingt 
lipucs  ou  environ ,  fe  jette  dans  la  Méditerranée 
au-defliis  d'Agde.  C'eft  la  même  que  le  Hcraut  , 
&  ce  n'eft  que  par  corruption  qu'on  l'appelle  la 
Craut. 

CR AUX  ,  en  Nivernois ,  diocefe  ck  élection  de 
Nevcrs  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins. On  y  compte  8.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  principalement  en 
pâturages. 

CRAUZON  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ck  recette 
de  Quimper  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  44.  feus  ck  un  tiers  de  feu.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  baye  de  Douarnenez  ,  a  j.  I.  ôt  tiers 
S.  de  Breft  ,  &  7.  N.  0.  de  Quimper.  Long.  1». 
9.  16.  lat.  48.  14.  $3.  Son  terroir  eft  également  fer- 
tile &  agréable. 

CRAY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  élection  , 
bailliage  &  recette  de  mâcon ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  1  j.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  ».  I.  &  demie  S.  O.  de  St.  Gengoux  , 
&  7.  N.  O.  de  Mâcon. 

CRAY  ou  St.  Julien  de  Cray  ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  de  Mâcon ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Dijon  ,  bailliage  ck  recette  de  Semur-en-Brion- 
nois.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 
1.  &  demie  E.  S.  E.  de  Semur. 

CRAYW1CK  t>  fa  Mairie  ,  dans  la  Flandre-Ma- 
ritime ,  diocefe  de  St.  Omer  ,  parlement  de  Douay  , 
intendance  de  Lille,  bailliage  , fubdélégation  ck  re- 
cette de  Bourbourg.  On  y  compte  1 10.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  toute  coupée 
de  petits  canaux  ,  à  une  lieue  N.  E.  de  Bourbourg, 
&  une  &  quart  E.  S.  E.  de  Gravelines. 

CRAZ  ,  en  Bugey  ,  diocefe  de  Genève,  par- 
lement ck  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bail- 
liage &  recette  de  Belley  ,  mandement  de  Seillel. 
On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
une  hauteur  ,  à  a.  1.  ck  deux  tiers  N.  O.  de  Seiflcl. 
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CRÉ  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Tours  ,  élection  de  Baugé. 
On  ytompte  141.  feux.  Cettp  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  du  Loir ,  à  3. 1.  N.  N.  0.  de  Baugé. 

Par  lettres  de  Juillet  166$. ,  enrégiftrées  au  par- 
lement de  Paris  le  ao.  Février  167$.  ,  la  terre  , 
feigneurie  &  châtellenie  de  Cré  fut  défunie  d'avec  la 
baronuie  de  Fougère  ,  ck  érigée  en  baronnie. 

CREANCES  ,  bourg  avec  titre  de  comté  ,  en 
Normandie  ,  diocefe  ck  élection  de  Coûtances  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  ,  fer- 
genterie  d'irville.  On  y  compte  *6z.  feux.  Ce  bourg 
cft  fitué  à  une  petite  diitaoce  de  l'Océan  ,  à  une 
bonne  demi-lieue  S.  O.  de  l'abbaye  de  Leflay  ,  & 
à  3. 1.  N.  O.  de  Coûtances.  Il  y  a  un  petit  havre  , 
réparé  de  celui  de  Saint-Germain  fur  Ay  ,  par  la 
feule  rivière  d' Ay ,  qu'on  y  pafle  à  gué.  Tout  proche 
de  cette  même  rivière  ,  font  dix-fept  falines  où  il 
fe  fait  beaucoup  de  fel.  Le  château  du  Seigneur  de 
Créance  eft  beau  ck  bien  meublé. 

CREANCEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  ck  intendance  de  Dijon ,  bailliage 
ôc  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  68.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  bonne  demi-lieue  S.  O.  de 
Château-Viliain  ,  &  à  6.  1.  N.  E.  de  Châtillon. 
Son  terroir  abonde  en  grains  &  en  pâturages.  Il  y  a 
auffi  des  bois. 

CREANCEY  ,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ck  re- 
cette d'Arnay  -  le  -  Duc.  On  y  «ompte  48.  feux. 
Cette  paroifl»  eft  fituée  au  bas  d'une  montagne 
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qui  la  couvre  au  Levant  ,  fur  un  ruifleau  qui  fait 
aller  un  moulin  ,  à  3.  1.  ck  quart  N.  E.  d'Arnay. 
le-Duc. 

CREANGE  ù  fes  Dépendances  ,  dans  le  payi 
Meffin  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  &  recette 
de  Metz  ,  châtellenie  d'Alberftroff.  On  y  compte 
70.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  10.  1.  E.  S.  E.  de 
Metz. 

CREANGE  ,  en  allemand  Crichingen  ,  ville  & 
comté  fouverain  ,  enclavée  dans  la  Lorraine  ,  an 
bailliage  de  Boulay  ,  mais  dont  elle  ne  dépend 
nullement  ,  à  caufe  que  le  comté  de  Créance  cft 
un  état  libre  qui  ne  relevé  que  de  l'Empire.  Ce 
comté  fnt  mis  dans  le  cercle  du  Haut-Rhin ,  dès 
la  première  inftitution  de  ce  cercle.  Ce  fut  l'Em- 
pereur Matbias  qui  mit  les  Comtes  de  Créange  au 
nombre  des  Comtes  de  l'Empire  du  cercle  du  Haut- 
Rbin.en  1617.  Les  Ducs  de  Lorraine  ,  &  même 
les  Rois  de  France  ,  protecteurs  de  l'évéché  de 
Metz  ,  ont  reconnu  en  différens  temps  que  les 
Comtes  de  Créange  étoient  immédiatement  vaflâux 
de  l'Empire.  Au  refte.ee  comté  ne  renferme  qu'une 
feule  petite  ville  ,  qui  eft  Créange  ,  fituée  fur  la 
Nied  allemande  ,  à  3. 1.  S.  S.  E.  de  Boulay ,  6.  & 
demie  E.  un  quart  au  S.  de  Metz ,  ck  10.  &  demie 
N.  E.  de  Nancy.  L'origine  des  Seigneurs  de  Créange 
eft  fort  ancienne  ck  fort  obfcure.  On  fçait  feule- 
ment que  Jean  I.  ,  Baron  de  Créange ,  époufa  dans 
le  quatorzième  fiecle  ,  la  fille  du  Seigneur  de  For- 
back.  De  ce  mariage  naquit  Jean  II.  ,  Baron  de 
Créange  ,  qui  époufa  Hermengarde  de  Pumnçcn , 
dcfquels  font  defeendus  les  Seigneurs  de  Créange 
d'aujourd'hui.  En  1680.  ,  la  chambre  de  Met* 
a  voit  ordonné  que  Créange  feroit  réuni  comme 
franc-aleu  de  l'évéché  de  Metz  ;  que  Louis  ,  Sei- 
gneur de  Créange  ,  reconnoitroit  l'Evcque  de 
Metz  pour  Seigneur  de  fief,  ck  le  Roi  pour  Sou- 
verain ,  &  qu'il  feroit  fournis  au  parlement  de 
Metz  ,  fans  reconnoître  d'autre  tribunal.  Mais  l'ar- 
rêt de  cette  chambre  fut  cafte  par  l'article  IV.  do 
traité  de  Ryfwick  en  1697.  ,  ck  les  Barons  de 
Créange  furent  remis  en  pofleflion  de  leur  ancien 
état. 

CREANGES  ,  bourg  ,  en  Normandie  au  diocefe 
de  Coûtances.  Veyt\  Créances  ck  Cerences. 

CREANS  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  la  Flèche.  On  y  compte  48.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  du  Loir  ,  à  une 
demi-lieue  E.  N.  E.  de  la  Flèche. 

CRECEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parlement 
intendance  ,  bailliage  ck  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  communauté  eft  -fituée  fur 
la  rivière  de  Tille  ,  à  4. 1.  N.  N.  E.  de  Dijon.  Elle 
dépend  de  la  paroifle  de  Villey. 

CRECHE  au  Boji ,  commanderie  de  l'ordre  de 
Malte ,  de  la  langue  &  du  grand-prieuré  d'Auver- 
gne ,  dans  la  Marche,  au  diocefe  de  Limoges.  Cette 
commanderie  eft  affectée  aux  Chapelains  ck  Ser. 
vants  d'armes  ,  &  vaut  environ  t  $00.  liv.  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CRECHEX ,  au  pays,  des  Quatre  -  Vallées ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  Comminges ,  parlement  de 
Touloufe  ,  intendance  d'Aufch,  vallée  de  Barouflë. 
On  y  compte  a  J.  feux  ou  habitations.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière  ,  à  une  lieue  ck  de- 
mie S. O.de  St.  Bertrand  de  Comminges,  &  autant 
N.  N.  O.  deMauléon. 

CRECHY ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  CJer- 
mont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  ck  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  foixante  -  quatre 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  rive  droite  de  l'Allier  ,  à  7.  lieues  &  tien 
S.  S.  E.  de  Moulins  ,  &  une  ck  tiers  E.  de  Saint- 
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Pourçain.  Son  terroir  eft  des  plus  fertiles. 

CRECY  ou  Crefly  ,  Cdrifucum  ,  Crejfiaeumt 
bourg ,  chef-lieu  d'un  bailliage  de  fort  nom ,  avec 
une  prévôté ,  en  Picardie ,  diocefe  ôc  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  d'Abbe- 
ville.  On  y  compte  a  80.  feux  ,  y  compris  ceux  de 
Caumartin  ,  d'Etrccs  ôc  de  Château-Thomas.  Ce 
bourg  eû  firué  fur  la  petite  rivière  de  Maye ,  entre 
les  rivières  de  Somme  &  d'Authie ,  à  4.  1.  de  l'O- 
céan ,  a.  Ôc  trois  quarts  E.  de  Rhue,  autant  S.  S.  O. 
de  Hefdin  ,  3.  N.  N.  E.  d'Abb<rville ,  &  9.  N.  O. 
d'Amiens.  Long.  19.  $7.  $<•  lat.  $0.  1$.  c8.  Il  s'y 
tient  un  marché  franc  tous  les  mois ,  &  deux  mar- 
chés chaque  femaine.  On  y  commerce  principa- 
lement en  beftiaux  ,  en  fils  ,  en  laines  &  en  chan- 
vre. Son  terroir  eft  fertile  en  grains  &ea  bons  pâtu- 
rages. La  forêt  de  Crécy  eft  fituée  tout  proche  ôc  à 
l'O.  S.  O.  du  bourg  de  ce  nom.  Elle  s'étend  entre 
les  rivières  de  Maye  &  de  Somme.  Elle  a  cinq  ou 
fix  lieues  de  circonférence.  C'étoit  autrefois  un  en- 
droit fort  dangereux  non-feulement  pour  les  voya- 
geurs,  mais  encore  pour  les  habitants  du  pays  ;  mais 
il  n'en  eft  plus  ainfi  depuis  qne  cette  forêt  a  été 
rendue  pratiquable  au  moyen  des  grandes  routes 
dont  on  l'a  percée. 

Le  bourg  dont  il  s'agit ,  eft  très-remarquable  par 
la  fameufe  bataille  qui  fe  donna  anprès  le  16.  Août 
1  {46.  Les  François  y  furent  battus  par  les  Anglois , 
&  y  perdirent  trente  mille  fantaftins  &  douze  cents 
cavaliers  ,  qui  furent  tués  fur  la  place.  Parmi  ces 
morts  ,  on  compte  Jean  de  Luxembourg  ,  Roi  de 
Bohême  ;  Charles ,  Comte  d'AIer.con ,  frère  du  Roi 
Philippe  ;  le  Comte  de  Blois ,  fils  d'une  fosur  de  ce 
même  Roi  ;  Raoul ,  Duc  de  Lorraine.  ;  les  Comtes 
de  Flandres  ôc  de  Harcourt  ;  Ôc  un  grand  nombre  de 
Seigneurs.  Le  Prince  de  Galles,  fils  d'Edouard  Roi 
d'Angleterre ,  âgé  feulement  de  quatorze  ans ,  eut 
grande  part  à  cette  victoire  ,  &  ,  comme  le  duoit 
lé  Roi  Ion  pere  ,  y  gagna  fet  premiers  éperons. 

CRECY  ,  ville  avec  une  prévôté,  un  bailliage, 
une  maîtrife  particulière  des  eaux  &  forêts ,  une 
vicomte  ôt  une  fénéchauflee ,  dans  la  Brie-Cham- 
penoife,  diocefe  de  élection  de  Meaux,  parlement 
ôc  intendance  de  Paris.  On  y  compte  180.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Morin  ,  à  ».  1. 
&  quart  S.  S.  E.  de  Meaux,  ôt  1.  &  deux  tiers  N.  O. 
de  Coulomiers.  Il  y  a  auprès  une  forêt ,  qui  s'étend 
dans  la  Brie-Champenoife  ôc  dans  la  Bric-Fran- 
çoife,  ôc  qui  contient  $13».  arpents,  dont  aooo. 
en  bois  de  fûtaie  appartiennent  au  Roi.  Les  autres 
3131.  arpents  font  de  bois  taillis, de  furent  aliénés 
en  1638.  par  des  Commiflaircs  du  Roi  &  du  Mar- 
quis de  CoaÛin. 

CRECY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parlement 
Ôt  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués ,  fer- 
genterie  de  Bellencombre.  On  y  compte  a.  feux 
privilégiés  &  s  8.  taillables.  Cette  paroiflé  eft  à  3. 1. 
ôc  demie  S.  S.  E.  d'Arqués ,  de  6.  V.  de  Rouen. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains ,  en  fruits  ôc  en 
pâturages. 

CRECY  ,  en  Champagne ,  diocefe  ôc  élection  de 
Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  y  compte  3  3.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée 
en  pays  de  grains  &  où  il  y  a  de  bons  pâturages. 

CRECY  ,  en  Berry  ,  diocefe,  intendance  ôc  élec- 
tion de  Bourges  ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
60.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  la  rivière  d'Evre ,  à  quelque  diftance  O.  N.  O.  de 
Mehun  ,  Ôc  j.  ôt  quart  N.  O.  de  Bourges. 

CRECY ,  en  ISivernois  ,  diocefe  ôc  cleftion  de 
Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins. On  y  compte  1$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  très-abondante  en  grains  ôc  en 
pâturages,  à  $.  1.  &  demie  E.  de  Ncvers. 
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CRECY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, par- 
lement Ôc  intendance  de  Dijon ,  bailliage  6c  recette 
de  Bourbon-l'Ancy.  On  y  compte  46.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  auprès  de  la  petite  rivière  de  Som- 
me ,  à  a. 1.  N.  de  Bourbon-l'Ancy.  Il  en  dépend  plu- 
fieurs  hameaux.  Son  terroir  eft  peu  fertile  :  on  y 
cueille  néanmoins  de  frot  bon  vin. 

CRECY  au  Mont ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'îfle-de-France  ,  diocefe  , 
intendance  ôc  élection  de  Soiflbns  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  119.  feux.  Cette  paroùTe  eft  à 
a.  I.  N.  O.  de  Soiflbns. 

CRECY  fur  Serre  ù  Picrrecourt ,  en  Picardie  , 
diocefe  ôc  élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Soiflbns.  On  y  compte  340.  feux- 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Serre ,  à  2. 
1.  N.  un  quart  à  l'O.  de  Laon. 

CRECY  la  Tour ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Bourges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  83.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  bons 
pâturages. 

CREDIN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  6e  recette  de 
Vannes ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  16.  feux  ôc  environ  7$.  habitations.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile, principa- 
lement en  pâturages. 

CREDO  ou  le  Grand-Credo  ,  haute  montagne  , 
qui  fépare  le  pays  de  Gex  d'avec  la  vallée  de  Che- 
zery  ,  Ôc  au  pied  de  laquelle  coule  le  Rhône.  Cette 
montagne  eft  connue  autrement  fous  le  nom  de 
Montjura  ;  ôc  c'eft  de-là  qu'on  divifoit  la  Bourgo- 
gne en  cisjuranne  ôc  transjuranne. 

CREGOLS  t>  Tregoux ,  en  Querey ,  diocefe  & 
élection  de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  n.bcl- 
lugues  ôc  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

CREHEN  ù  le  Guildo ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ôc 
recette  de  St.  Malo  ,  parlement  Ôc  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  15.  feux  deux  tiers  ôc  un 
quart  de  feu.  Cette  communauté  eft  fituée  au  fond 
d'un  petit  golfe  ,  fur  l'Océan ,  à  a.  I.  ôc  deux  tiers 
S.  O.  de  St.  Malo  ,  ôc  autant  N.  O.  de  Dinant. 

CREIL  ,  Crcdclium  ,  Crtdilium  ,  ville ,  dans  le 
Valois ,  au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-Fran- 
ce ,  diocefe  de  Beauvais  ,  parlement  ôc  intendance 
de  Paris ,  élection  de  Senlis.  On  y  compte  176.  feux. 
Cette  petite  ville  ,  où  il  y  a  un  bailliage ,  une  châ- 
tellenie  ôc  une  églife  collégiale,  eft  dans  une  pofi- 
tion  des  plus  agréables ,  fur  la  rive  gauche  de  l'Oife, 
fur  la  route  de  Senlis  à  Beauvais ,  a  1.  1.  N.  O.  de 
Senlis ,  6.  S.  E.  de  Beauvais ,  ôc  8.  Ôc  quart  N.  N.  E. 
de  Paris.  Long.  ao.  8.  1 1.  lat.  49*  'S*  38-  Son  cna_ 
pitre  eft  compofé  de  fix  Chanoines ,  dont  le  revenu 
de  chacun  n'eft  que  de  ajo.  liv.  ou  environ.  Au 
milieu  de  l'Oife ,  vis-à-vis  de  Creil ,  eft  une  petite 
ifie  délicieufe ,  où  le  Roi  Charles  V.  fi:  bâtir  un 
château  aflëz  fort ,  qui  fut  pris  par  les  Anglois ,  ôc 
repris  fous  Charles  VII.  en  144a. 

Vers  l'an  944. ,  un  Evêque  de  Séez  tranfporta  à 
Creil  les  reliques  de  Saint  -  Evremond ,  pour  les 
fouftraire  à  la  fureur  ôc  à  l'impiété  des  Danois.  On 
y  bâtit  alors  une  églilè  fous  l'invocation  de  ce  Saint, 
dont  on  célèbre  la  fête  le  1 1.  de  Juin.  En  1  $67.  les 
Calviniftes  s'emparèrent  de  Creil ,  ôc  brûlèrent  tou- 
tes les  reliques.  Cependant  les  Chanoines  trouvèrent 
le  moyen  de  fauver  le  Chef  de  St.  Evremond  ,  ôc  le 
cachèrent  fi  bien ,  qu'on  n'a  pu  le  retrouver  depuis. 
Ce  Saint ,  Sanâus  Evermundui ,  étoit  originaire  de 
Bayeux  ,  ôc  frère  de  Saint-Evroul.  11  vivoit  dans 
le  feprieme  fiecle ,  &  fut  Abbé  de  Fontenay-fur- 
Orne. 

Le  Pere  Contenfon ,  Religieux  de  l'ordre  de  Saine- 
Dominique  ,  d'une  piété  ,  d'un  Ravoir  ôc  d'un  ef- 
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prit  fopérieurs ,  mourut  à  Creil  le  t6.  Décembre 
1 674. ,  après  y  avoir  prêché  l'Avent ,  dt  y  fut  inhu- 
mé. On  mit  ,  fur  fà  tombe ,  l'épitaphe  qui  fuit  : 

Hic  jacet  R.  P.  VrifCEvricrs  Corrsirsox  ,  Or- 
dinis  F.  F.  PrxdicatoTttm  ,  *tate  juvenis,  vt'r- 

'  fuie  Jtnex  :  cui  in  hoc  tempto  mors  filcat'wm 
impofuit  t  quod  gravis  morbttt  imponere  non  fi- 
xait. Concionando  mtri  iebtbat  ,  qui  vivebat 
animarum  \tlo.  5  en  fit  fe  moritutem  ,  nafeentem 
Chrijiitm  cum  pr*iicavit.  Ncc  tamen  Nativitas 
Domini  mors  fuh  difeipuli ,  nom  dignus  vûfe» 
batur  cab  qui  nafecretur  cùm  dudum  monuus 
effet  fol:  Obiit  die  XXVI.  Dccembris  1674. 

U  étoit  originaire  de  1b  ville  d'Atrallxr  en  Gas- 
cogne. Voyc\  ce  mot. 

CREIL  ou  Criel  ,  en  Normandie ,  diocefe,  par- 
lement de  intendance  de  Rooen ,  élection  d'Eu-  On 
y  compte  $.  feux  privilégiés  de  »io.  feux  taillablcs. 
Cette  parouTe  eft  £tuée  fur  la  rivière  d'Hyerc  ,  a 
quelque  diftance  de  fon  embouchure  dans  l'Océan  , 
à  ciuq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  la  ville  d'Eu. 

CRE1SSAC  ,  dans  le  Vivarais ,  en  Languedoc  , 
diocefe  de  recette  de  Viviers  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette paroitle 
elt  à  5 . 1.  N-  de  Viviers. 

CREISS  AN  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
de  Narbonne ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  4.  1.  N.  N.  O. 
de  Narbonne. 

CRE13SET  ,  en  Provence  ,  diocefe ,  viguerie  de 
recette  de  Digne  ,  parlement  de  intendance  d'Aix. 
On  y  compte  un  quart  de  un  trente-deuxième  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  rivière  d'Allé  ,  à  ».  1.  de  deux  tiers  S. 
E.  de  Digne ,  de  4.  de  demie  N.  E.  de  Ries.  Son 
terroir  cft  fort  montagneux. 

CREMANVILLE  ,  en  Normandie,  diocefe, 
parlement  de  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
l'onteaudemcr  ,  fergeaterie  du  Mcfnil.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  de  33.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  firuee  dans  une  contrée  remplie 
de  bois ,  à  une  Keoc  de  demie  N.  N.  O.  de  Ponteau- 
demer ,  dt  1 .  de  l'Océan. 

CREMARET  ,  dans  fe  Bonloonois  ,  diocefe  de 
recette  de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  84.  feux.  Cette  pa- 
roiile  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Liane  ,  à  a.  1.  & 
quart  E.  de  Boulogne. 

CREMEAUX  ,  bourg ,  en  Foreft  ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Lyon  ,  parlement  de  Parts  ,  élection 
de  Roanne.  On  y  compte  15 1.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  j.  1.  de  quart  S.O.  de  Roanne ,  de  1.  de  tiers 
de  la  rive  gauche  de  la  Loire. 

C  REM  EN  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne, 
diocefe  ,  intendance  de  élection  d'Aufch  ,  parlement 
de  Touloufe ,  collecte  du  Bas-Armagnac.  On  n'y 
compte  point  de  feux  ,  mais  feulement  96.  bello- 
gues  de  feu. 

CREME  RY  ,  en  Picardie,  diocefe  de  Noyon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens  ,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  N.  E.  de  Roye ,  de  4.  S.  S.  O.  de 
Peronne. 

CREMIEU  ,  Cremiacum,  ville  ,  en  Dauphiné, 
diocefe  de  Lyon  ,  parlement  de  intendance  de  Gre- 
noble ,  élection  de  Vienne.  On  y  compte  un  feu, 
trois  quaits ,  un  vingt-quatrième  dt  un  feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ;  dt  8.  feux  ,  un  quart , 
un  vingt-quatrième  ôt  un  quatre-vingt-feixieme  de 
feu  pour  les  biens  taillables  ,  y  compris  néanmoins 
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un  demi-feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  ville 
eft  fituée  à  une  petite  lieue  de  la  rive  gauche  du 
Rhône  ,  à  1. 1.  &  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Bourgoin , 
5.  dt  quart  E.  de  Lyon ,  7.  de  tiers  N.  E.  de  Vienne, 
de  11.  N.  N.  O.  de  Grenoble.  La  ville  de  Crémieu 
eft  connue  principalement  car  l'édit  ,  fervant  de 
règlement  pour  les  juftices  inférieures ,  que  le  Roi 
François  I.  donna  en  1 S  36. ,  pendant  le  féjour  qu'il 
y  fit. 

La  ville  de  Crémieu  eft  encore  très-connue  par 
le  fameux  concile  qui  s'y  tint  l'an  3 16.,  for  le  dif- 
férend des  églifes  de  Lyon  de  de  Vienne  :  il  y  fut 
queftion  de  depofer  Agobard,  Archevêque  de  Lyon, 
de  N.  Archevêque  de  Vienne.  Mais  ces  deux  Pré- 
lats évitèrent  par  leur  abfence  la  peine  dont  ils 
étoient  menacés.  Ce  concile ,  au  refte  ,  eft  connu 
fous  le  nom  de  Concilium  Stramimacenjc ,  parce 
que  la  ville  de  Crémieu  portoit  alors  le  nom  de 
Straminiac. 

CREMILLES  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Poitiers, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Bourges  .élec- 
tion du  Blanc.  On  y  compte  *oo.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Gardetempe  ,à  5. 1. de  trois  quarts  N.  O.  du  Blanc, 
de  7.  de  demie  E.  N.E.  de  Poitiers.  Son  terroir  eft 
également  fertile  dt  agréable. 

CREMPS  ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  élection  de 
Cahors ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  î.feux  4$.  bellagnes  de 
une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  cft  à  {. 
1.  de  quart  E.  S.  E.  de  Cahors. 

CREMPSE  ou  Saint-Julien  de  Crempfe ,  enPé- 
rigord  ,  diocefe  de  élection  de  Périgucux ,  parle- 
ment de  intendance  de  Bordeaux»  On  y  compte 
240.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  N.  de  Bergerac, 
de  $.  S.  O.  de  Perigueux. 

CRENANS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  terre 
de  recette  de  Saint-Claude  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Befabçon.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CRENAY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  élection 
de  Troyes  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  ot.  feux.  Cette  parouTe  eft 
à  deux  tiers  de  lieue  E.  N.  E.  de  Troyes.  Son  ter- 
roir eft  des  plus  fertiles. 

CRENAY  , en  Champagne,  diocefe  de  Langres, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Chaumont.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 
Cette  communauté  eft  firuée  en  pays  de  grains  fie 
de  de  pâturages. 

CRENAY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Langres, 
parlement  dt  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Châtillon.  On  y  compte  23.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  un  vallon  fort  étroit ,  fur 
la  petite  rivière  de  Suize  ,  à  3.  I.  dt  quart  E.  S.E. 
de  Château. Villain  ,dt  3.  de  demie  N.  O.  de  Lan- 
gres. Son  terroir  eft  peu  fertile. 

CRENNES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  .élec- 
tion d'Argentan ,  fergenterie  de  Breton.  On  y  com- 
pte 4*-  kux.  Cette  paroifle  eft  à  une  demi-lieue  N. 
E.  d'Argentan. 

CREON  oa  Crein  ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux, 
intendance  d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y 
compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  fablonncufe,  mais  fertile. 

CREON  ,  bourg ,  chef-lieu  de  la  jurifdiftion  de 
la  grande-prévôté  d'Entre-deux-Mers,  dans  le  Bor- 
delois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement  ,  inten- 
dance dt  élection  de  Bordeaux.  On  y  compte  1 16. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  des  plus 
fertiles  en  grains  ,  en  vins  ,  en  fruits  de  en  pâtura- 
ges .  entre  la  rivière  de  Garonne  de  celle  de  Dor- 
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dogn?  ,  à  4.  I.  E.  S.  E.  de  Bordeaux  ,  &  3.  &  tiers 
Si.  O.  de  Libourne. 

CREON ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe  de 
Ton! ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine , 
bailliage  &  recette  deLuuéville.  Ony  compter  5. feux. 
Cette  paroitle  eft  à  1 .  1.  &  demie  N.  O.  de  Luné  ville. 

CUEOT,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  de  Mont- 
rent*. On  y  compte  1 1.  feux.  Cette  communauté eit 
iituée  en  pays  de  montagnes  ,  mats  aflez  fertile. 

CREOl/X  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe ,  éleétion  & 
recette  de  Gap,  parlement  &  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quatre-vingt-feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles,  &  j.feux  Ôc  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

CREPE  ,  en  Saintonge ,  diocefe  de  Saintes,  par- 
lement de  Bordeaux,  intendance  de  la  Rochelle,  élec- 
tion de  Saint-Jean-d'Angely.  On  y  compte  13. feux. 
Cette  paroitTe  eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile. 

CRÊPÉE  ou  Crepey  ,  en  Bourgogoe  ,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Beaune.  On  n'y  compte  que  1 2. 
feux.  Ce  hameau  eft  à  deux  lieues  N.O.  de  Beaune. 

CREPEVILLE,  en  Normandie ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Arqués , 
fergenterie  de  Baqueville.  On  n'y  compte  point  de 
feux  privilégiés  ,  mais  feulement  x$.  feux  taillables. 
Cette  communauté  eft  à  une  petite  diftance  O. 
de  Longucville  ,  &  à  2.  1.  S.  S.  O.  d'Arqnes. 

C  REPIAN  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Uzcs  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 7$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  J.  lieues  &  quart 
S.  O.  d'Uzès. 

CREP1N  ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray  , 
parlement  de  Douay ,  intendance  de  Maubeuge  , 
prév6té  de  le  Comte.  On  y  compte  1 38.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  du  Honeau  , 
à  une  lieue  S.  E.  de  Condé  ,  deux  N.  E.  de  Valen- 
ciennes  ,  &  trois  N.  O.  de  Maubeuge.  Il  y  a 
une  fameufe  abbaye  d'hommes.  Voye\  Crefpin. 

CREPON ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection 
de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen ,  fergenterie  de  Gray.  On  y  compte  63.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  l'O- 
céan ,  dans  une  contrée  fertile  en  grains  Ôc  en  bons 
pâturages  ,  à  1.  lieues  &  tiers  N.  E.  de  Bayeux  ,  & 
4.  N.  O.  de  Caen. 

CREPY  ou  Crcfpy ,  Crifpiacum  ,  Crifpeium  ,  Crif- 
p'ucenje  Caftellum  ,  ville,  autrefois  chef-lieu  du  Va- 
lois ,  chef-lieu  d'une  élection  de  fbn  nom  ,  avec  un 
bailliage  4k  un  préfîdial  ;  dans  le  Valois,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ille-de-France  ,  diocefe  de  Scn- 
lis  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  SouTons.  On 
y  compte  joo.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une 
vallée  fertile  ,  entre  deux  ruiffeaux ,  à  3.I.  &  deux 
tiers  E.  N.  E.  de  Sentis ,  6.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Soif- 
fons,  2.  &  demie  O.  N.  O.  de  Villers-Cotteretz ,  & 
10.  &  quart  N.  E.  de  Paris.  Long.  20.  31.  3$.  lat. 
49. 14.  24. 11  y  a  une  prévôté ,  une  juftice  Royale  , 
une  châtellenie ,  un  grenier  à  fel ,  une  maréchauffée 
deux  égljfes  collégiales  ,  trois  paroiffès ,  un  couvent 
de  Capucins,  &c.  Elle  a  une  coutume  particulière, 
qui  cil  fuivie  dans  tout  le  pays  du  reflort  de  fon 
bailliage. 

La  ville  dont  il  s'agit,  a  été  le  chef-lieu  du  Va- 
loir jufqu'cn  1703.  Mais  en  cette  année  le  Roi  en 
ordonna  autrement ,  &  attribua  cette  diftinftion  à 
yUUrs-Cottereti.  Cette  ville(Crépy)  eft  fort  mar- 
chande. Il  y  a  une  très-belle  place  ,  qu'on  appelle 
la  Couture ,  &  qui  fert  de  marché  aux  chevaux. 
Cette  place  contient  deux  ou  trois  arpents  de  ter- 
rein.  1  ,a  grande  rue  eft  belle  &  large  ;  &  à  côté  on 
voit  l'enceinte  de  la  cité ,  au  bout  de  laquelle  ett  le 
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château.  C'eft  un  vieux  bâtiment  miné  ,  conftruit 
à  l'antique ,  &  dont  la  tour  eft  fort  greffe  &  fort  éle- 
vée. Le  palais  où  l'on  rend  la  juftice  ,  eft  un  bâti- 
ment ancien  &  affez  fimple. 

L'églife  de  Saint  -  Albin  eft  collégiale  ôc  non 
paroifliale.  Le  chapitre  de  cette  églife  eft  compofé 
de  lîx  Chanoines  ,  dont  un  a  le  titre  de  Prévôt  (  d'au- 
tres difent ,  d'un  Doyen ,  d'un  Chantre  &  de  douze 
Chanoines  ,  qui  ont  chacun  joo.  livres  de  rente  ; 
Ôc  ils  ajoutent  qu'outre  cela  ,  il  y  a  Gx  chapelles  , 
depuis  dix  jufqu'à  »$o.  livres  ).  Ces  Chanoi- 
nes font  tous  à  la  nomination  du  Duc  de  Va- 
lois (  le  Duc  d'Orléans  ).  L'églife  de  Saint-Albin 
étoit  autrefois  la  chapelle  du  château  ,  auprès  du- 
quel elle  eft  fituée.  Les  reliques  de  Saint- Albin  at- 
tirotent  dans  cette  églife  un  grand  concours  de 
monde  ;  mais  depuis  environ  quarante  ans ,  cette  dé- 
votion eft  fort  diminuée.  On  a  recours  à  Saint- Albin 
contre  la  pefte  &  autres  maladies  contagieufes. 

L'églife  collégiale  de  Saint-Thomas  cil  la  princi- 
pale paroiffe  de  Crépy.  Dans  une  charte  de  l'an 
1182. ,  on  trouve  la  fondation  faite  en  cette  églife 
de  dixcanonicats ,  par  Philippe  d'Elfatie ,  Comte  de 
Flandres , de  Vermandois ,  &  Seigneur  du  Valois,  8e 
par  fa  femme  Elifabeth ,  qui  leur  donnèrent  200.  liv. 
de  rente  à  prendre  fur  la  recette  du  Valois. 

En  1 1 84.  Mathieu  ,  Comte  de  Bcaumont ,  ck 
Eléonor  ,  Dame  du  Valois  ,  fa  femme  ,  fondèrent 
encore  un  canonicat  dans  l'Eglife  de  Saint-Tho- 
mas ,  &  donnèrent  au  chapitre  le  droit  de  prendre 
fur  la  ferme  &  grange  dé  Morguienval ,  nommée 
la  Tour  ,  dix  muids  de  bled-froment ,  depuis  ré- 
duits à  douze  feptiers  de  bled,  &  iix  fe prier?  d'avoine. 

Par  une  autre  charte  ancienne ,  mais  fans  date,  la 
même  Eléonor ,  qui  s'intitule  Dame  de  St.  Quin- 
tin  &  du  Valois ,  donne  aux  Chanoines  de  Saint- 
Thomas  cinq  muids  de  bled,  à  la  charge  d'un  obic 
folemnel  par  chacun  an  au  jour  de  Saint  -  Gervais  ; 
plus  ,  deux  journées  de  pêcherie  fur  l'étang  d'An- 
tilly  (  à  3.  1.  S.  E.  de  Crépy  ). 

Aujourd'hui  ce  collège  de  Chanoines  eft  compofé 
d'un  Doyen  ,  d'un  Chantre  &  de  dix  Chanoines  , 
tous  à  la  nomination  de  l'Evêque  de  Senlis.  Il  y 
a  auffi  dix  Chapelains ,  mais  qui  font  à  la  nomina- 
tion do  chapitre.  C'eft  un  des  Chanoines  qui  fait 
les  fonctions  de  Curé  de  la  paroiffe. 

L'églife  de  Saint-Denis  eft  paroilfiale.  On  y  voit 
un  des  plus  beaux  chœurs  qu'il  y  ait  en  France.  Il  eft 
de  figure  quarrée.  Les  voûtes  en  font  d'un  trait 
hardi.  Deux  colonnes  de  deux  pieds  de  diamètre  & 
fort  hautes  foutiennent  tout  cet  édifice. 

L'églife  de  Sainte- Agathe  eft  auffi  paroiffiale ,  Se 
c'eft  la  troifieme  paroiffe  de  la  ville. 

Les  Capucins  font  fort  bien  logés  ;  &  leur  clos  , 
qui  eft  bien  entretenu  ,  fert  de  promenade  aux 
habitants  de  la  ville.  L'églife  de  ces  Religieux  eft  fort 
propre ,  mais  fans  faite. 

Laurent  Boucheloa  Boefcel,  fameux  Jurifconfulte 
du  XVIIe.  ficelé ,  &  Avocat  au  parlement  de  Paris , 
étoit  né  à  Crépy.  Il  mourut  le  29.  Avril  1629.  On  a 
de  lui ,  t°.  les  décrets  de  l'églife  gallicane;  20.  une 
bibliothèque  du  droit  françois  en  deux  volumes  \ 
30.  un  Enchiridio.t  Cbriftiani  Jurijconfulti.  Tous  ces 
ouvrages  font  fort  eflimés. 

Le  bailliage  &  fiege  préfîdial  de  Crépy  eftdans  l'ap- 
panagedu  Duc  d'Orléans.  Ce  préfidial  n'a  été  établi 
qu'en  1 6  3  8.  Le  Bailli  eft  d'épée.  Les  juftices  Royales 
qui  reffortifiënt  au  bailliage  dont  il  s'agit,  font  celles 

3uifuivent  :  la  prévôté  de  la  ville  de  Crépy,  le  bailliage 
1  châtellenie  delà  Ferté-Milon,  le  bailliage  &  châ- 
tellenie de  Pierrefons ,  la  prévoté  du  même  lieu  de 
Pierrefons,  la  prévôté  de  Neuilly-Saint-Front,  la  pré- 
vôté de  Villers-Cotteretz  ,  le  bailliage  &  châtellenie 
d'Auchy-le-Chât«au,  la  prévôté  de  Bethizy ,  celle  de 
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Verberie  ,  tt  le  fiege  de  l'exemption  de  Pierrefom. 
Les  officiers  du  bailliage  &  fiege  prcfâdîal  de  Crépy , 
ainfi  que  ceux  des  bailliages  «  prévôtés  qui  en  dé- 
pendent, dans  l'étendue  du  duché  de  Valois,  font  tous 
à  la  nomination  du  Duc  d'Orléans.  Ve>yc\  Valois. 

Confédérée  comme  diftrift  particulier  de  la  généra- 
lité &  intendance  de  Soiflbns  ,  l'éleftion  de  Crépy 
eft  un  pays  fertile  en  toute  forte  de  grains.  Les  fruits 
y  viennent  bien.  On  n'y  recueille  prefque  point  de 
vin.  11  y  a  dans  cette  élection  la  forêt  de  Berçou  Je 
V 'illers-Cotreret\  ,  qui  contient  1 1 400.  arpents  en 
bois  de  haute-fntaie ,  chênes  ôc  hêtres.  Année  com- 
mune ,  le  produit  des  aides  dans  les  communautés 
qui  dépendent  de  l'éleftion  ,  eft  de  46.  mille  livres. 
Le  grenier  à  fel  de  Crépy  rapporte  44.  mille  livres. 
Il  n'y  a  dans  cette  éleftion ,  aucun  bureau  de  traites- 
foraines.  On  y  compte  99.  paroifles  ou  communau- 
tés affouagées,  870.  charrues,  11c.  eccléfiaftiques 
féculiers  ;  &  dans  les  ordres ,  1 10.  Religieux ,  &  17  J. 
Religieufès.  La  quote-part  de  la  taille  eft  de  ijo. 
mille  livres  ,  quand  l'impofïtion  totale  concernant 
cet  article  ,  établie  fur  la  généralité ,  fe  trouve  mon- 
ter à  la  fomme  de  784.  nulle  401.  livres. 
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Nota.  La  ville  de  Crépy  eft  la  rtfidcnce  d'nnSab- 
délégué  de  l'intendance  de  Soiflbns.  Dans  le  dif. 
triftde  cette  fubdélégatien ,  on  compte  41^9.  ar- 
pents &  69.  verges  de  bois,  tous  taillis ,  que  l'on  cou- 
pe à  l'âge  de  vingt  ans ,  &  quelques-uns  à  neuf  ans  ; 
&  il  n'y  en  a  aucun  defûtaie.  Ces  bois  font  divitVs 
en  trente-trois  parties  ou  quartiers  ,  dont  dix-fept 
dans  la  gruerie  de  Nanteuil ,  &  le  relie  de  la  mai- 
trife  de  Villers-Cotteretz.  Outre  cela,  ilyalebiùf- 
fon  de  Tillet  &  la  forêt  de  Villers-Cotteretz ,  dont 
une  partie  eft  dans  la  fabdélégation  de  Crépy  ;  nwb 
il  n'en  fera  fait  mention  qu'à  l'article  de  Villcn- 
Cotteretz. 

CREPY  f>  Baffe-Bevoye,  dans  le  pays  Meffin, 
diocefe,  parlement,  intendance  &  recette  de  Metz 
diftriftde  Saulnoy.  On  y  compte  10.  feux.  Cette* 
communauté  eft  a  une  bonne  lieue  S.  £.  de  Metz. 

CREPY  &  fes Dépendances,  ville  ,  en  Laon- 
nois ,  au  gouvernement  général  de  l'Ule-de-France  , 
diocefe  &  éleftion  de  Laon ,  parlement  de  Paru  > 
intendance  de  Soillons.  On  y  compte  278.  fem. 
Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  un  ruiflèau,  à  une 
I.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Laon  ,  &  5.  &  quart  N.N.f. 
de  Soillons.  11  y  a  une  prévôté  Royale.  Son  terroir 
eft  fertile  ,  principalement  engrains  &  en  pâturages. 

CREPY,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  44.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  deux  lieues  &  deux  tiers  N.  0.  de  Bai- 
fur-Aube. 

CREPY,  en  Artois  ,  diocefe  de  Boulogne ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Lille  ,  confeii  pro- 
vincial d'Artois ,  bailliage  &  recette  de  Saint-PoLGn 
y  compte  1 1.  feux  6x  $8.  perfonnes.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  , 
fur  la  route  de  Saint-Pol  à  Boulogne ,  à  3. 1.  K.  0. 
de  Saint-Pol. 

CREPY  ù  Boulaye  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'An- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailUas? 
&  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  n'y  compte  que 
îo.  feux.  Ce  hameau  dépend  de  la  paroifle  de  la 
Rochc-cn-Breny. 

CREQUES  ,  en  Artois ,  diocefe  de  Saint-Omer, 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris,  in- 
tendance de  Lille  ,  bailliage  oc  recette  d'Aire.  Gny 
compte  j  j .  feux  &  1 6  J .  perfonnes.  Cette  paroifle  e!t 
lituée  dans  une  contrée  abondante  en  grains  &  en 
pâturages  ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de 
la  Lys  ,  à  une  lieue  6t  tiers  O.  S.  O.  d'Aire. 

CREQUY,  en  Artois,  diocefe  de  Boulogne  , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille ,  bailliage  &  recette  de  Saine 
Pol.  On  y  compte  61.  feux  &  309.  perfonnes.  Celte 
paroifle  eft  fituée  fur  un  ruiffeau ,  à  3.  lieoes  E.  N. 
E.  de  Montreuil ,  &  quatre  &  quart  O.  N.  0.  de 
Saint-Pol. 

La  terre  &feigncuric  de  Crc'quy  avoit  donné  le 
nom  à  une  maifon  des  plus  illuitres  oc  des  plus  an- 
ciennes. Il  fc  forma  pluiieures  branches  de  cette 
maifon  ,  qui  toutes  fe  diftinguereut  beaucoup  pen- 
dant les  guerres  que  la  France  eut  à  foatenir  contre 
les  Anglois ,  qui  étoient  alors  maîtres  de  Calais.  De 
la  branche  aînée  n'étant  refté  qu'une  fille  ,  la  terre 
de  Créquy  paflâ  par  alliance  dans  la  maifon  de  Blar,- 
chefort ,  qui  prit  le  nom  6c  les  armes  de  Crécjuy ,  ÔC 
s'acquit  également  beaucoup  de  réputation  par  les 
cxcellens  fujets  qu'elle  donna  à  l'état.  Cette  maifoa 
s 'étant  éteinte  ,  la  plus  grande  partie  de  fes  biens  eit 
paftee  à  la  maifon  de  lulUroy. 

CRESANCEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement*  intendance  de  Befançon,  bailliage  & 
recette  de  Gray.  On  y  compte  je.  feux.  Cette  p»- 
roille  eft  lituée  fur  un  ruiflèau , à  1. 1.  S.  E.dcGray, 
01  $.  &  demie  N.O.  de  Befançon. 
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CRESANCY  &  Paroy ,  dans  la  Bric-Champe- 
noifc,  diocefe  fie  intendance  de  Soiflons,  parle- 
lement  de  Paris ,  élection  de  Château-Thierry.  On 
y  compte  89.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  &  tiers 
£.  N.  £.  de  Château-Thierry. 

CRESANTINE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ôe 
élection  de  Troyes  ,  parlement  de  Parts  ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  83.  feux.  Cette 
paroifiè  eft  à  j.  lieues  fie  demie  S.  de  Troyes,  fie  4. 
fit  demie  N.  E.  de  Saint-Florentin. 

CRESCHE  ù  Chaîne ,  en  Bourgogne.  Vayt\ 
Cbafnc. 

CRESCIA ,  en  Franche-Comte ,  diocefe  de  St. 
Claude ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon , 
bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  6 1 .  feux- 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  montagne  ,  à  2.  h 

0.  d'Orgelet. 

CRESIL ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Vczelifc.  On  y  com- 
pte 24.  feux.  Cette  paroifiè  eii  à  deux  lieues  S.  de 
Toul ,  &  3.  N.  O.  de  Vczelifc.  Il  en  eft  fait  mention 
dans  une  charte  de  l'Empereur  Henri  IV.  Son  ter- 
roir abonde  en  pâturages  cxcellens. 

CRESNAYou  Saint-l'icrrede  Crcfnay  ,  en  Nor- 
mandie ,  diocefe  &  élection  d'Avranches ,  parle- 
ment de  Rouen ,  intendance  de  Caen,  fergenterie 
de  Pigace.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dansune  contrée  fertile  en  grains  fie  en  pâtu- 
rages ,  à  quelque  diftance  de  Notre-Dame  de  Cref- 
nay  fie  d'Avranches. 

CRESP  AN ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  de  Langres, 
parlementfie  intendance  de Dijon,  bail  liage  &  recette 
deSemur-en-Auxois.Onycoraptc47.feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  entre  deux  montagnes ,  à  une  demi- 
lieue  S.  de  Moutbar  ,  6c  h  ».  1.  fit  demie  N.  N.  E.  de 
Semur.  U  y  a  un  prieuré  à  fimplc  tonfure  de  700. 1. 
de  rente. 

CRESPEVILLE,  en  Normandie.  V.  CrépeviUe. 

CRESPEY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  fie  recette  de  Vezelife.Ony  compte 
66.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1.  1.  fit  demie  N.  O.  de 
Vezelife. 

CRESP1AGET  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  fil  élec- 
tion de  Rhodes,  parlement  de  Touloufe,  intendance 
de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  99.  bellugues 
fit  une  demi-beilugue  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 

1.  S.  E.  de  Rhodès. 

CRESPIERES  ,  dans  le  Mantois ,  au  gouverne- 
ment général  de  1*1  Ile-de-France  ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  ,  intendance  fit  élection  de  Paris. 
On  y  compte  1  $8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1. 
fie  tiers  O.  S.  O.  de  Saint  -  Germain  -  en  -  Laye , 
3.  N.  O.  de  Verfailles ,  fit  $.  fit  demie  O.  N.  O. 
de  Paris.  Son  terroir  eft  également  fertile  fie 
agréable. 

CRESPIEUL  ,  en  Artois  ,  diocefe  de  Boulogne, 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris, in- 
tendance de  Lille  ,  bailliage  fit  recette  de  St.  Pol. 
On  y  compte  7.  feux  fie  }$.  perfonnes.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  tout  proche  de  la  paroiffe  d'Am- 
bricourt ,  à  1.  lieues  fit  trois  quarts  N.  O.  deSaint- 
Pol. 

CRESPIN ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rhodès  , 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montauban , 
élection  de  Ville-franche.  On  y  compte  4.  feux  18. 
bellugues  fit  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroiffe 
efl  fituée  a  quelque  diftance  de  la  rivière  d'Aveyrou, 
dan;  un  contrée  abondante  en  grains  fit  en  vins. 

CRESPIN  ou  Crcpin  ,  en  Haynault ,  au  diocefe 
de  Cambray.  Voye\  ci  -  devant  Crépin.  L'abbaye 
de  Crcfpin  ,  Sjnfli  Landelini  de  Crtjpino  Abbatia  , 
eft  de  Tordre  de  Saint-Benoît.  Elle  fut  fondée  par 
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Snint-Landciin  vers  l'an  6$o. ,  détruite  dans  la  fuite 
par  les  Normands  ,  puis  rétablie  pour  des  Chanoi- 
nes ,  qui  la  pofféderent  jufqu'en  1080.  On  y  mit  alors 
des  Religieux  de  l'ordre  de  Saint-Benoit  ;  fit  cVftcn 
leur  faveur  que  Baudouin  ,  Comte  de  Haynault , 
Richilde  fa  mere  ,  fit  Gérard  Evèque  de  Cambray  , 
dotèrent  ce  monaftere ,  qui  jouit  aujourd'hui  de  15. 
mille  livres  de  rente  ou  environ.  Au  refte ,  cette  ab- 
baye eft  en  règle  ,  quoiquelle  ait .  été  quelquefois 
poffédée  en  eomraende.  La  taxe  en.,  cour  de  Rome 
n'eft  que  de  373.  florins. 

CRESPINET  ,en  Languedoc,  diocefe  fit  recette 
d'Alby,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  $4.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  2.  1.  E.  N.  E  d'Alby ,  fie  1.  S.  O. 
de  Valence. 

CRESPION  ,  dans  le  Verdunois,  au  pays  Mcf- 
fin  ,  diocefe  fie  recette  de  Verdun  ,  parlement 
fie  intendance  de  Metz.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  3.  1.  N.  N.  O.  de  Ver- 
dun., Son  terroir  eft  très-fertile. 

CRESPOIL  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  dio- 
cefe fie  élection  de  Meaux  ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  fruits  ,  à 

3.  1.0.  N.  O.  de  Meaux. 

CRESPOL  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Valence  , 
parlement  fie  intendance  de  Grenoble  ,  élection 
de  Romans.  On  y  compte  un  feu  ,  trois  quarts  , 
un  douzième  fie  un  trente-deuxième  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ;  fie  3.  feux  fie  un  quarante-hui- 
tième de  feu  pour  les  biens  taillables  ,  y  com- 
pris trois  feux  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
paroifiè  eft  à  1.  I.  N.  de  Romans. 

CRESPY  ,  en  Champagne  fie  dans  d'autres  Pro- 
vinces. Voye\  Crépy. 

CRESSAC ,  en  Saintonge  ,  diocefe  fie  élection 
de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance 
de  la  Rochelle.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  1  a.  1.  S.  E.  de  Saintes ,  fie  4.  fie  demie 
N.  N.  O.  de  Courras. 

CRESS ANGES  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  fie  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  140.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  le  ruiffeau  de  Qucfne  ,  à 

4.  1.  fie  deux  tiers  S.  O.  de  Moulins.  Son  terroir 
eft  très-fertile  en  grains  fit  en  pâturages.  11  y  a 
auflî  des  bois.  Il  fe  tient  tous  les  ans  quatre  foires 
à  Crcffanges ,  fçavoir  ,  le  17.  Janvier  ,  le  3.  Mai , 
le  premier  Juin  fie  le  18.  Août. 

CRESSANVILLE  oh  Cuffanville  ,  en  Norman- 
die ,  diocefe  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendance fie  élection  de  Caen,  fergenterie  d  Ar- 
gences.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifiè  eit  à 
4. 1.  fit  quart  E.  S.  E.  de  Caen. 

CRESSAT  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Li- 
moges, parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins, 
élection  de  Guerct.  On  y  compte  140.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1.  1.  fie  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Gueret , 
fie  1.  fie  demie  E.  N.  E.  d'Ahun. 

CRESSAT  ,  en  Angoumois,  diocefe  fie  élection 
d'Angouléme ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiffe  ell 
fituée  dans  une  contrée  très-fertile  ,  à  $.  1.  fie  quart 

5.  S.  O.  d'Angouléme. 

CRESSÉ  ,  en  Saintonge  ,  dioceff  de  Saintes  , 
parlement  de  Bordeaux,  intendance  de  la  Rochelle, 
élection  de  St.  Jean-d'Angely.  On  y  compte  91. 
feux.  Cette  paroifiè  cttà  4.  I.  fie  tiers  E.  N.  E.  de 
St.  Jean-d'Angely. 

CRESSEIL  ,  ville ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de 
Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  ,  îi-tendanre  de 
Montauban  ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte 
7.  feux  38.  bellugues  fil  une  demi-belluguc  de  l'eu. 
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Cette  petite  Tille  eft  fituée  dans  ane  contrée  fort 
montapneufc  &  néanmoins  fertile ,  principalement 
en  excellons  pâturages. 

CRESSE1LLES  ,  dans  le  Vivarais  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  &  recette  de  Viviers  ,  parlement  de 
Touloufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  60.  feux. Cette  paroifle 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CRESSENVlLLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'An- 
dely  ,  fergenterie  de  Heuqueville.  On  n'y  compte- 
point  de  feux  privilégiés ,  mais  feulement  $9.  feux 
tailbblcs.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
très-fertile  ,  à  a.  1.  N.  N.  O.  d'Andely  ,  fie  4.  fie 
quart  S.  E.  de  Rouen. 

CRESSERONS  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
veux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  élection 
de  Caen  ,  fergenterie  d'Oyftreham.  On  y  compte 
6;.  feux.  Cette  paroifle  cil  fituée  a  une  petite  dif- 
tance  de  l'Océan,  à  ».  1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Caen , 
fit  4.  E.  N.  E.  de  Bayeux.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  fie  en  pâturages. 

CRESSEVEU1LLE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evêque ,  fergenterie  de  Beuvron.  On 
y  compte  3.  feux  privilégiés  fit  <$.  feux  taillables. 
Cette  paroifte  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  la  Dive  ,  à  3.  1.  &  demie  O.  S.  O. 
de  Pont-l'Evêque. 

CRESSEY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  fie  recette 
d'Autun  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage de  Bourbon-l'Ancy.  On  y  compte  46.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  &  quart  N.  E.  de  Bour- 
bon-l'Ancy. 

CRESSEY  £r  la  Grange  d'Argenant  ,  dans  le 
Baffigny ,  en  Champagne ,  diocefe  fie  élection  de 
Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

CRESSI ,  en  Picardie  de  dans  d'autres  provinces. 
Voyc\  Crécy. 

CRESS1EU  ,  en  Bugey  ,  diocefe  ,  élection  ,  bail- 
liage fie  recette  de  Belley  ,  mandement  de  RofEl- 
lon  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon.  On  y  com- 
pte 10.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  1. 1.  de  demie  N.  de 
Belley. 

CRESSIN  ,  en  Bugey  ,  diocefe  ,  éleaion  ,  bail- 
liage &  recette  de  Belley  ,  mandement  de  Roflil- 
lon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon.  On  y  com- 
pte 101.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  ,  en  vins  &  en  pâturages. 

CRESSONNE  (la)  »  "«ère  Nivcrnois ,  qui 
vient  de  1  étang  de  la  Loge  ,  à  3.  1.  N.  N.  E.  de 
Bourbon-l'Ancy  ,  &  fc  jette  dans  la  Loire  ,  après  un 
cours  de  cinq  ou  fix  lieues. 

CRESSONNIERE  (la),  en  Normandie  ,  diocefe 
de  élection  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance d'Alençon,  fergenterie  d'Orbec  On  y  compte 
56.  feux.  Cette  paroilfc  eft  à  3.  1.  &  quart  S.  E.  de 
Lizieux. 

CRESSONSAC  ,  daps  le  Beauvoifis ,  au  gouver- 
nement général  de  rifle  -  de  -  France ,  diocefe  de 
Beauvais ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Soif- 
fons ,  élection  de  Clermont.  On  y  compte  68.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  &  quart  N.  E.  de  Clermont. 
11  y  a  un  prieuré  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoit. 

CRESSY  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Amiens,  élection 
de  Pcronne.  On  y  rempte  $7.  feux.  Cette  paroifte 
eft  à  1 . 1.  &  demie  E.  N.  E.  de  Royc ,  fie  4.  fit  quart 
S.  de  Peronne. 

CRESSY ,  en  Picardie  &  dans  d'autres  provinces. 
Voyt\  Crécy. 

CREST  ,  Crefta ,  ville ,  en  Dauphins ,  diocefe  de 
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Die,  parlement  fit  intendance  de  Grenoble  ,  élec- 
tion de  Montelimart.  On  y  compte  ».  feux,  nu  ijuait 
fit  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ;  &  1. 
feux,  un  demi,  un  fixieme.un  feizieme  de  un  vingt- 
quatrième  de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  corn- 
pris  néanmoins  un  feu ,  un  douzième  &  un  vir.;;t- 
quatrième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Dromc ,  fur  la 
route  de  Livron  à  Die ,  à  3.  I.  E.  un  quart  au  S.  de 
Livron  ,  J.  &  demie  O.  S.  O.  de  Die  ,  $•  S.  E.  de 
Valence  ,  de  autant  N.  E.  de  Montelimart.  Il  y  a  un 
chapitre  compofé  d'un  Prévôt ,  d'un  Chantre  &  de 
fix  Chanoines.  Du  temps  des  Albigeois ,  la  ville 
dont  il  s'agit ,  étoit  une  place  forte  fie  afiez  impor- 
tante. Aymar  ,  Comte  de  Valentinois  ,  qui  avoit 
pris  le  parti  du  Comte  de  Touloufe  ,  y  foutint  une 
vigoureufe  attaque  de  la  part  du  Comte  de  Mont- 
fort  ;&  celui-ci  fut  obligé  de  fe  retirer  avec  perte. 
Aujourd'hui  il  n'y  a  plus  a  Creft,  qu'une  tour  cou. 
fidérable  ,  où  l'on  met  quelquefois  des  prifonnien 
d'état.  Cette  tour  eft  gardée  par  une  compagnie 
d'infanterie.  Elle  a  un  Gouverneur  &  un  Major. 

CREST  (le)  ,  en  Auvergne ,  diocefe  fit  élection 
de  Clermont  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
ftiom.  On  y  compte  311.  feux.  Cette  paroifle  tft 
fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains ,  en  fruits 
&  en  pâturages  excellens. 

CRESTE  (la)  ou  la  Crête  ,  en  Champagne , 
diocefe  de  Langres ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons ,  élection  de  Chaumont.  On  y 
compte  33.  feux  ,  y  compris  les  dépendances  de 
la  Crefte.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays 
de  bois  de  de  bons  pâturages  ,  fur  la  route  de  Lan- 
gres à  Bar-le-Duc  ,  à  3.  1.  E.  N.  E.de  Chaumont, 
&  5.  &  demie  N.  un  quart  à  l'E.  de  Langres.  II  y 
a  à  la  Crête  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Citeaux  ,  de  la  filiation  de  Morimont  ;  fondée ,  à 
ce  qu'on  croit ,  vers  Pan  1 1  »  1 .  par  des  Comtes  de 
Champagne  ,  du  temps  de  Saint-Bernard.  Les  Sei- 
gneurs de  Choifcul  de  de  Renel  lui  ont  fait  beau- 
coup de  bien.  Cette  abbaye  eft  en  commende ,  & 
vaut  environ  10.  mille  livres  de  rente  aufujet  qui 
en  eft  pourvu  parle  Roi,  quoique  la  taxe  en  cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  »oo.  florins. 

CRESTES,  en  Auvergne ,  diocefe  &  éleflion  de 
Clermont,  parlement  de  Paris,  iutendance  de  Riom. 
On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroùTc  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  de  agréable,  à  4  lieue*  0. 
d'lffoire,&  5.  S.  de  Clermont. 

CSESTET  (le),  dans  le  Comté- Venaiffin ,  dio- 
cefe  de  Vaifon  ,  judicature  de  Carpemras.  On  y 
compte  74.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une 
hauteur  ,  à  quelque  diftanec  de  la  rive  gauche  de 
l'Ouvexe  ,  à  une  bonne  demi-lieue  S.  E.  de  Vav 
fon  ,  de  à  3. 1.  de  demie  N.  N.  E.  de  Carpenuas. 

CRESTET  le  Boiffieux  (le)  ,  dans  le  Haut- 
Vivarais  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  Valence , 
parlement  de  Touloufe,  généralité  de  Montpellier, 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  93.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  monra- 
gneufe,  fur  la  rivière  de  la  Douze,  à  a.  1.  fit  demie 
O  .  N.  O.  de  Tournon  ,  fie  4.  S.  S.  O.  d'Annonay. 

CRESTOT  ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux , 
parlement  de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Pont-de-l'Arche  ,  fergenterie  de  Craville.  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  fie  130.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  des  plus 
fertiles ,  à  x.  1.  fit  demie  S.  O.  de  Pont-de-l'Arche , 
fie  4.  N.  O.  d'Evreux. 

CRESV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Cou- 
tances ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Valognes ,  fergenterie  de  Pont-i'Abbé. 
On  y  compte  49.  feux.  Cett»  paroifle  eft  à  ».  1.  & 
demie  S.  S.  O.  d«  Valognes. 

CRETEIL, 
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CRETEIL ,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe,  par- 
lement ,  intendance  de  éteétionde  Paris.  On  y  com- 
pte m.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  ia  Marne  ,  à  trois  quarts  de  lieue  S.  E. 
de  Charenton  ,  &  à  i .  I.  de  2.  tiers  S.  E.  de  Paris. 

CRETEVILLE ,  en  Normandie,  diocefe  de  Coû- 
tanecs ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Cacn , 
élection  de  Carentan  ,  fergenterie  de  Varenguebcc. 
On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  1.  0. 
N.  0.  de  Carentan. 

CRETEVILLE  en  Bauytois  ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen ,  élection  de  Carentan  ,  fergenterie 
de  Saint-Eoy.  On  y  compte  74.  feux. Cette  paroifle 
cil  à  2. 1.  O.  N.  O.  de  Carentan.  On  y  voit  un  très- 
beau  château ,  qui  appartient  à  M.  le  Duc  de 
Coigny. 

CRETIENVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
d'Evreux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'A- 
Icnçon  ,  élection  de  Conches  ,  fergenterie  deHar- 
court.  On  y  compte  Ji.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
j.  1.  O.  d'Evreux. 

CRETON  ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'Evreux , 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Aleoçon  ,  élec- 
tion de  Couches  ,  fergenterie  de  Brcteuil.  On  y 
compte  77.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  demie 
S.E.  de  Conches. 

/.  CRETOï,en  Normandie  , diocefe,  parlement 
de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Montivilliers, 
fergenterie  de  Godarville.  On  y  compte  2.  feux  pri- 
vilégiés de  37. feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâtu- 
rages ,  à  une  demi-licue  N.  O.  de  Godarville  ,  de 
à  j.  i.  &  quart  N.  E.  de  Montivilliers. 

CRETOT  ou  St.  Aubin  de  Cretot ,  en  Norman- 
die ,  diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  , 
élection  de  Caudcbcc ,  fergenterie  de  BolbeC.  On 
y  compte  3.  feux  privilégiés  de  $8.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  des  plus 
fertiles  ,  à  1. 1.  N.  E.  de  Lillcbonne  ,  &  à  une  lieue 
&  tiers  N.  O.  de  Caudebec. 

CRETTEWEILLER  ,  dans  la  Baflê-Alfcce, 
diocefe  de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  de  inten- 
dance d'Alface ,  baronnie  de  Flcckenftcin ,  prévôté 
de  Lambach.  On  n'y  compte  que  14.  feux. 

CREVANS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Vefoul ,  prévoté  de  Montjuftin.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  1.  & 
quart  S.  E.  de  Montjullin. 

CREVANT  ,  bourg,  en Berry ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
(a  Châtre.  On  y  compte  122.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  2. 1.  S.  S.  O.  de  la  Châtre.  Il  fe  tient  tous  les 
ans  deux  foires  dans  ce  bourg  ,  ce  qui  donne  lieu 
d'y  faire  quelque  commerce. 

CREVANT  ,  en  Bourbonnois,  diocefe  de  Bour- 
ges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulu»  , 
élection  de  Montluçon.  On  y  compte  38.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâ- 
turages ,  &  où  il  y  a  quelques  bois. 

CREVANT ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Riom  , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  élection  de  Riom. 
On  y  compte  194.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  l'Allier  ,  à  4. 1.  E.  de  Riom , 
vis-à-vis  de  Maringues. 

CREVANT,  ville  ,en  Bourgogne.  V.  Cravant. 

CREVECHAMP  ,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  de  intendance 
de  Lorraine,  bailliage  &  recette  de  Vezelife.  On  y 
compte  98.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Mofelle  ,  à  ».  1.  de  demie  E.  N.  E.de 
Vezelife  ,  &  ?.  S.  S.  E.  de  Nancy.  Son  terroir  eft 
des  plus  fertiles. 
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CR  E  VECŒUR ,  Crejicoriium,  Coriolitun,  bourg, 
dans  le  Cambre  lis  ,  au  gouvernement  général  de 
Flandres  ,  diocefe  ,  fubdélégation  de  recette  de 
Cambray  ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  de 
Lille.  On  y  compte  9».  feux  ,  y  compris  ceux  des 
hameaux  qui  dépendent  de  ce  bourg.  Crevecœur  eft 
fitué  fur  la  rive  droite  de  l'Efcaut ,  à  une  lieue  de 
demie  S.  S.  E.  de  Cambray.  11  y  a  dans  ce  bourg 
une  bonne  manufacture  de  ferges  ,  qui  portent  le 
nom  de  Crevecœur .  Le  terroir  des  environs  eft  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages. 

CREVECŒUR  ou  Saint- Vigor  de  Crevecœur, 
en  Normandie ,  diocefe  de  Lizienx  ,  parlement  de 
intendance  de  Rouen,  élection  de  Pom-l'Eveque, 
fergenterie  de  Cambremer.  On  y  compte  2.  feux 
privilégiés  &  <o.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rivière  de  Vie ,  à  3. 1.  de  deux  tiers  O.  S. 
O.  de  Lizieux. 

CREVECŒUR  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  élection  de 
Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  une  montagne  ,  à  2.  I.  de  tiers 
S.  O.  de  Lons-le-Saulnier. 

CREVECŒUR  ,  dans  la  Brie-Françotfe  ,  dio- 
cefe de  Meaux ,  parlement  de  intendance  de  Paris, 
élection  de  Rozoy.  On  y  compte  24.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  de  deux  tiers  N.  N.  O.  de 
Rozoy. 

CREVECŒUR  le\  Ferrieres ,  en  Picardie ,  dio- 
cefe &  intendance  d'Amiens,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Montdidier.  On  y  compte  j».  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  ».  I.  S.  O.  de  Montdidier. 

CREVECŒUR  /e$  Lihus ,  en  Picardie ,  diocefe 
de  Beauvais ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'A- 
miens ,  élection  de  Montdidier.  On  y  compte  316. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  3.  1.  O.  S.  O.  de  Breteuil,  3. 
&  demie  N.  N.  O.  de  Beauvais  ,  &  6.  de  quart  O. 
S.  O.  de  Montdidier.  On  y  voit  un  fort  beau 
château. 

La  terre  de  feigneurie  de  Crevecceur-le\-Lihus  fut 
érigée  en  marquifat  par  lettres  de  Juillet  1 696.  v 
regiftrées  le  1 2.  Décembre  fuivant  en  faveur  d'A- 
drien de  Hanivtl ,  Comte  de  Manne villette  ,  Pré- 
fident  au  parlement  de  Paris.  Sa  fille  ,  morte  à  63. 
ans  le  17.  Décembre  17*7. ,  avoit  époufé  en  1688. 
François-Jofcph,  Comte  de  CUrmont-Tonnerrc,  mort 
le  jo.  Octobre  170  j.  Leur  fils  ,  Philippe-Aynard  , 
Comte  de  Clermont  &  de  Tonnerre  ,  décédé  en 
1 7 J  t . ,  n'a  laifle  de  fa  femme  Genevievc-Armande 
de  Ut  Rochefoucault-ie-Royc  ,  que  denx  filles  ;  fça- 
voir ,  j°.  Marie-Charlotte-Felicité  de  Clermont , 
née  le  21.  Août  1721.,  mariée  le  4.  Juin  1738.  au 
Comte  de  Lanion ,  Maréchal  des  camps  &  armées 
du  Roi  ;  20.  Alife  -  Tranquille  de  Clermont ,  née 
le  3.  Novembre  1724.,  Dame  du  Palais  de  la  Dau- 
phine ,  alliée  en  1746.  à  Louis-Claude  de  Cler- 
mont ,  Enfeigne  des  chevaux-légers  Dauphins,  de- 
puis Capitaine  de  gendarmerie  ,  &c. 

CRE VEN AY ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Vefoul  ,  prévôté  de  Faucogncy.  On  y 
compte  13.  feux. 

CRE  VILLE,  en  Normandie.  Voyc\  Crefville. 

CREV1LLY  ou  Creuitly  ,  Curleium  ,  CredeUum  , 
Crevdium  ,  bourg ,  chef-lieu  d'une  fergenterie  de 
fon  nom  ,  de  d'un  doyenné  rural  ;  en  Normandie , 
diocefe  de  Bayenx ,  parlement  de  Rouen ,  inren- 
dance  de  élection  de  Caen.  On  y  compte  157.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  petite  rivière  de  Seuille ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Bayeux  ,  &  à  4. 1. 
N.  O.  de  Caen.  Son  terroir  abonde  en  grains  ,  en 
fruits  de  en  pâturages. 

Il  y  a  phis  de  iept  cents  ans  que  la  baronnie  de 
Creuilly  fut  donnée  par  Henri ,  Duc  de  r 
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fit  Roi  d'Angleterre ,  fils  de  Guillaume  le  Conqué- 
rant ,  au  Comte  de  Glocefter ,  fon  fils  naturel. 

CREVON ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parlement , 
intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y  compte  a. 
feux  privilégiés  fit  3$.  feux  taillantes.  Cette  paroiffe 
cil  fituée  en  pays  de  grains  fit  de  pâturages ,  à  }.  I. 
N.  E.  de  Rouen. 

CREUSE  (la)  &  le  Molenay  ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe  ,  parlement  fit  intendance  de  Be- 
sançon, bailliage  fit  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de 
Faccogney.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  en  pays  de  montagnes. 

CREUSE  (  îa  )  ,  Croja ,  rivière  ,  ainfi  nommée 
a  caufe  de  fa  profondeur.  On  distingue  la  grande  fit  la 
petite  Creufe.  La  première  prend  6  fource  à  trois 
lieues  fit  demie  au-dcflos  de  Fetletin  dans  la  Mar- 
che ,  près  du  pays  de  Combrailles  ;  paffe  à  Aubuf- 
fon  ,  au  Moufticr-d'Ahun  ,  à  la  Celle-Dunoife  ; 
secoit  la  petite  Creufe  à  Crofant  ;  continue  fon 
cours  par  Argenton  ,  le  Blanc  ,  Heure ,  la  Roche- 
pofay  ,  Lefignies  ,  la  Guerche  ,  Rives,  la  Haye  ,  le 
port  de  Piles  ;  fit  fe  jette  dans  la  Vienne  ,  à  a.  ou 
3.  lieues. au-deflous  de  la  Haye.  C'eft-à-dire ,  qu'elle 
traverfe  la  Marche,  une  partie  duBerry,  qu'elle 
touche  au  Poitou ,  fit  qu'elle  arrofe  une  partie  de  la 
Touraine.  Son  cours  eft  de  40-  lieues  00  environ. 
Cette  rivière  eft  fort  poiflbnncufe. 

CREUTTES  ou  Creullcs ,  dans  le  Laonnois  ,  au 
gouvernement  général  de  l' Ifle- de-France  ,  diocefe 
fit  élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendan- 
ce de  SouTons.  On  n'y  compte  que  1 1 .  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  allez  fertile , 
principalement  en  grains  &  en  pâturages ,  à  1. 1.  fif 
demie  O.  S.O.  de  Laon. 

CREUVE  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de 
Verdun  ,  confeil  fouveraio  fit  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fit  recette  de  Saint-Mihiel.  On  y 
compte  1 1 1.  feux  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  N.  E.  de 
Saint-Mihiel. 

CREVY  (  Ban  de),  dans  te  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fit  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  de  recette  de  Darnay.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  fitquajt 
R  N.  E.  de  Darnay. 

CREUZES ,  en  Picardie  ,  diocefe,  intendance, 
élection  &  doyenné  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  dt  en  pâturages, 
à  ».  I. S.O.  d'Amiens. 

CREUZ1ER  le  Neuf,  en  Bourbonnois  ,  diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins,  élection  de  Gannat»  On  y  compte  4s.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  de  la  rive  droite  de  l'Allier  , 
fit  4.  fit  deux  tiers  N.  E.  de  Gannat. 

CREUZIER  U  Vieux ,  en  Bourbonnois ,  diocefe 
de  Clermont  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins ,  éleâion  de  Gannat.  On  y  compte  97. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  la 
rive  droite  de  l'Allier ,  à  une  lieue  N.  de  Vichy  , 
&  3.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Gannat.  Son  terroir  eft 
fertile  en  grains,  en  vins,  en  fruits  fit  en  pâturages. 
Le  principal  commwe  confifte  en  grains  fit  en  vins. 

CREUZOT,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon,  bailliage  fit  re- 
cette de  Se  mur  -  en  -  Auxois.  On  n'y  compte  que 
9.  feux.  Cette  communauté  dépend  de  la  paroifle  de 
Saint-Thibault. 

CREUZY  ,  dans  l'Orléannois  propre ,  diocefe  in- 
tendance fie  éleâion  d'Orléans,  parlement  de  Paris , 
On  y  compte  (7.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  conrrée  très-fertile  en  grains  ,  à  3. 1.  N.  N.  O; 
d'Orléans. 

C  RE  Y  ERS ,  cnDauphiné ,  diocefe  de  Die ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Grenoble ,  éleâion  de  Mon- 
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telimart.  On  y  compte  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ,  fit  deux  feux  un  vingt- 
quatrième  fit  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables. 

CREYS  ù  fes  Dépendances  ,  en  Dauphiné  ,  dio- 
cefe de  Belley  ,  parlement  fit  intendance  de  Gre- 
noble ,  élection  de  Vienne.  On  y  compte  3.  feux  fit 
un  huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles,  fit  un  quart 
un  vingt-quatrième  fit  un  trente-deuxième  de  feu 
pour  les  biens  taillables  ,  y  compris  néanmoins  un 
douzième  fit  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  du  Rhône ,  à  4. 1.  S.  O.  de  Belley,  fie 
10.  E.  N.  E.  de  Vienne. 

CREYSSAT ,  en  Périgord,  diocefe  fit  éleftioode 
Pcrigoeux  ,  parlement  fit  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  1 1 3.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  pe- 
tite diftance  de  Bourdeilles ,  à  3. 1.  fie  quart  N.  E. 
de  Périgueux. 

CREYSSENSAT  ,  en  Périgord ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Périgueux ,  parlement  fit  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroilié  eft  à 
1.  I.  fit  quart  S.  E.  de  Périgueux.  Son  terroir  eft 
aflea  fertile. 

CREZENCAY  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  & 
intendance  de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Saint- Amand.  On  y  compte  xo.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Cher  ,  à  j. 
1.  N.  O.  de  Saint-Amand. 

CREZANCY  ,  en  Berry ,  diocefe ,  intendance  fit 
éleâion  de  Bourges ,  parlement  de  Paris.  On  y  com- 
pte $  5.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois, 
à  6. 1.  N.  E.  de  Bourges ,  fit  t.  S.  E.  de  Sancerre. 

CREZIERS,en  Poitou,  diocefe- fit  intendance 
de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Niort.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
4. 1.  fit  deux  tiers  N.  E.  de-  Saint-Jean-d'Angcly ,  & 
t.  fit  demie  S.  E.  de  Niom 
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CRICQUEV1LLE  ,  en  Normapdîe-,  diocefe* 
élection  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  de  Vays.  On  y  compte 
1 20.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  a  une  à fmi-licue 
de  l'Océan ,  à  4.  1.  N.  O.  de  Bayeux  ,  fit  z.  N.  E. 
d'ifigny.  Son  terroir  abonde  principalement  en  pâ- 
turages. 

CRIEL ,  bourg  ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Rouen  ,  éleâion  d'Eu,  On  y 
compte  3.  feux  privilégiés  fit  a  10.  feux  taillables. 
Ce  bourg ,  où  il  y  a  une  jurifdiftion  fit  deux  marchés 
par  femaine  ,  eft  fitué  à  quelque  diftance  de  l'O- 
céan ,  à  une  lieue  fie  demie  S.  O.  de  la  ville  d'Eu. 

CR1LLAC  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de 
Saint-Claude  ,  parlement  fit  intendance  de  Befan- 
con ,  bailliage  fit  recette  d'Orgelet  On  y  compte 
41.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes,  fit  néanmoins  aflez  fertile, principale- 
ment en  grains  fit  en  pâturages. 

CRILLON  ,  Credulio  ,  Crilhmum  ,  dans  le 
Comté-Venaiffin  ,  diocefe  fie  judicature  de  Carpe  n- 
tras.  On  y  compte  1  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  une  hauteur  ,  dans  une  contrée  agréable 
fit  affez  fertile  ,  entre  Bédouin  ,  le  Barroux  ,  Ca- 
romb  ,  Modene  fit  Saint-Pierre  de  Vaflbls,  à  une 
bonne  demi-lieue  O:  S.  O.  de  Bédouin ,  une  <3t 
demie  O.  S.  O;  du  Mont- Venteux  ,  a.  N.  E.  de 
Carpentras  ,  4.  fie  demie  N.  N.  fi.  de  l'Ifle,  3.  S. 
S.  E.  de  Vaifon ,  j.  E.  S.  E.  d'Orange ,  fie  6.  N.  E. 
d'Avignon.  Son  églrfe ,  fous  le  titre  de  Saint-Romain 
fit  unie  à  Saint-Jean  de  Vaflbls  ,  eft  un  prieuré  mo- 
nacal dépendant  de  l'Hofpitalier  du  Saint-Eforit. 
Il  paroSt  par  les  ruines  de  SaintJean  de  Vaflols , 
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qui  font  an-bas  de  la  colline  ,  que  c'était  autrefois 
un  monaftere  avec  une  églife ,  &  qu'il  y  avoit  des  mai. 
fons  aux  environs.  Ce  lieufubuftoit  encore  en  <  408. , 
puifque  le- Capitaine  Taylulo  s'en  étoit  faifi  le  11. 
Août  de  cette  année. 

La  terre  &  fcigneurie  de  Crillon  eft  un  fief  avec 
haute  ,  moyenne  &  baffe  juftice  ,  qui  étoit  poffédé 
dès  le  treizième  fiecle  par  la  maifon  des  AJiouard. 
Louis  de  Berron ,  II.  da  nom ,  acheta  cette  terre 
&  feigneurie  de  la  maifon  des  Àflouard  ,  vers  l'an 
1  $50. 11  eft  le  fixieme  ayeul  de  François-Félix  de 
Berton  des  Balbts ,  vivant  en  176}.  ,  créé  Duc 
de  Crillon  ,  par  bulles  apoftoliques  du  17.  Sep- 
tembre 171$.  Le  Duc  de  Crillon  a  épou(e  en  1715;. 
Tbérefe  Fabri  de  Moncault  ,  de  laquelle  il  a  eu 
i°.  Louis  de  Berton  des  Balbes  ,  dit  le  Marquis 
de  Crillon  ,  Lieuteuant-  Général  des  armées  du 
Roi  de  France  ,  Lieutenant-Général  des  armées 
do  Roi  d'Efpagne  ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  & 
militaire  de  Saint-Louis  ,  &c.  ,  allié  en  174».  à 
Marie-Elifabeth  Couvay  ,  dont  (a)  Louis-Nolaf- 
que  de  Berton  des  Balbes ,  né  en  1743. ,  Capitaine 
de  dragons  en  1748.  ,  &  (b)  Dorothé  ,  né  en 
1748.  ;  i".  Pons,  mort  eeclénaftique  ;  Louis- 
Sebiftien  ,  dit  le  Chevalier  de  Crillon  ,  Abbé  com- 
ntendataire  de  l'abbaye  Royale  de  Saint-Thibery  , 
Colonel  de  dragons  j  40.  Louis-Athanafe  ,  ci-de- 
vant Agent  général  du  clergé  de  France ,  Abbé  com- 
mendataire  de  l'abbaye  Royale  de  Baigne  en  17J0. , 
&  de  celle  de  Saint-Jean  d'Amiens  en  1760.  ; 
5*.  Virginie  ,  mariée  au  Comte  de  Brancas  j 
6°.  Emilie  ,  Religieufe  Carmélite  à  Avignon. 

Nous  ne  fçaurions  mieux  faire  connoître  l'illuftre 
&  ancien  ne  marfort  des  Balbe  s-Ber  ton  de  Crillon  , 
qu'en  rapportant  ici  ce  qu'en  a  dit  la  fçavante 
mademoifelle  de  Lujfan  à  la  fiiite  de  fon  excel- 
lente mftoire  du  Brave  Crillon. 

«  L'biftoire  fit  l'origine  de  la  maifon  dont  il 
s'agir  ,  eft  tellement  liée  ,  dit  mademoifelle  de 
LulTan ,  avec  celle  de  la  ville  dte  QuUrs  ,  appellée 
par  Pline  Carrea  Patent  ta  ,  qu'on  ne  peut  éviter  de 
parler  de  celle-ci  ,  pour  donner  une  idée  jufte  de 

«  Cette  ville  ,  fondée  il  y  a  environ  deux  mille 
ans ,  par  les  Romains ,  demeura  fous  leur  domi- 
nation jutqu'à  la  décadence  de  l'Empire.  Plufieurs 
des  principales  familles  de  Rome  ne  voulant  pas 
fe  foumettre  aux  Barbares  qui  envahirent  l'Italie  , 
fe  retirèrent  alors  dans  la;  Gaule-Cifalpine ,  fit  dans 
d'antres  parties  de  l'Italie.  La  tradition  confiante 
de  la'  ville  de  Quiers  a  toujours  été  que  la  maifon 
de  Balbe ,  dont  il'  s'agit  ici ,  defeend  deBalbus  iiîu 
de  cette  illuftre  maifon  Balbe  ,  fi  connue  dans 
l'hiftoire  romaine  par  les  Confonde  les  Empe- 
reurs qu'elle  *  donné  à  cet  Empire.  Il  fe  retira  de 
Rome  à  Quiers-  fur  la'  fin  du  fixieme  fiecle.  Ce 
Enmain  y  jetta*  les  premiers  fondements  d'une  ré- 
publique qui  fubfifta  juftm'à  l'Empire  de  Charte» 
magne.  Les  titres  authentiques  qui  prouvent  la  fi- 
lianon  de  la  maifon  Balbe  ,  CV  fon  ancienneté  au- 
delV  du  neuvième  fleclfe  ,  juftinent  cette  tradition  :- 
le  rang  quVlle  a  toujours  tenu  dans  cette  ville  , 
en  eft  une-  nouvelle  preuve.  En  effet,  cette  maifon 
s'y  eft  long -temps  maintenue  dans  la  poflèrtion 
d'une  autorité  preiqu'abfolue  ,  &  a  toujours  joui' 
des  privilèges  qui  en  font  la  fuite ,  foit  dans  le  ttmps' 
eue  cette  ville  étoit  république  ,  ou  lorfqu'elle  pana 
fous  la  domination  des  Empereors  d'Occident  ». 

«  Quand-l'autorité  des  Empereurs  ne  fut  prefque' 
plus  reconnue  dans  l'ittilie  ,  la  plûpart  des  villes 
fe  donnèrent  des  Souverains  ;  quelques-unes  re- 
connurent pour  tels  ceux  qui  avoient  obtenu  der 
inveftitures des  Bmpereurs,quidonnoient  des  états1 
qu'ils  ne  pouvoieot  conferver  pour  eux-mêmes  y 
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d'autres  furent  forcées  de  fe  foumettre  à  ceux  qui 
en  avoient  ufurpé  la  domination.  Cependant  quel- 
ques-unes reprirent  l'état  républicain  ;  celle  de 
Quiers  fut  de  ce  nombre.  Elle  adopta  d'autant  plus 
volontiers  l'efprit  de  démocratie  ,  qu'elle  s'y 
trouva  entraînée  par  les  Bajbes  ,  qui  avoient  tou- 
jours confervé  les  principes  de  ce  gouvernement». 

Cette  ville  dut  fon  indépendance  à  leur  courage 
&  à  la  fageftè  de  leur  adminiftration.  Ce  fut  par 
la  force  de  leurs  armes  ,  qu'elle  fe  défendit  des 
entreprifes  &  des  invafions  de  plufieurs  Princes  , 
qui  fe  difputoient  fucceffivement  les  provinces  de 
l'Italie.  La  république  de  Quiers  étoit  alors  très- 
floriffante.  Elle  comptoit  fous  fa  domination  plus 
de  quarante  villes  ou  châteaux  (  Chcrienfis  urbit 
deferiftio  ,  Aug.  Taur.  Lyppi  Jocan.  Jac.  Rujl. 
Hujus  reipublicte  patent  ije  fidem  fecite  tireumadja- 
eentia  fupià  quadraglnta  ojtpida  &  eaflella  ,  fit* 
dit  ion  i  fubatla  ,  inter  qttee  avitat  Cartnaniolenfis  , 
&  Ripenfis  populus  fubditorum  conditionem  fubire 
coafh  funt ....  Item  feeius  juxtà  rerum  cpportuni- 
tates  ,  iniit  etiam  eum  Serenijftmis  Sabattdue  Comi- 
tibus  ,  &c.  ) ,  enrr'autres ,  la  vHIe  de  Carmagnolles  9 
&,  elle  fit  en  différentes  occafions  des  traites  d'al- 
hance  avec  les  Comtes  de  Savoie ,  la  république  de 
Gènes  ,  6c  autres  ». 

«  La  proximité  du  marqutfat  de  Montferrat  fut 
une  fource  continuelle  de  guerres  pour  la  ville  de 
Quiers.  Les  Souverains  de  cet  état  fe  prévaloient 
des  droits  qu'ils  tenoient  des  Empereurs  ,  &  cher- 
choient  à  les  étendre  aux  dépens  de  leurs  voifins. 
La  république  de  Quiers  anroit  peut-être  fuccombé 
fous  les  efforts  de  leur  ambition  ,  fi  les  Balbes  ne 
l'avoient  pas  défondue.  La  fupériorité  de  leurs 
armes  la  garantit  plus  d'une  fois  des  entreprifes 
de  ces  voifins  dangereux  ;  mais  ces  Princes  ,  trop 
foibles  par  eux-mêmes- ,  devinrent  plus  redoutables 
lorfque  les  Empereurs  prirent  leur  parti.  Frédéric 
Bàrberoufte  ,  parent  du  Marquis  de  Montferrat  , 
voulut  le  foute nir  au  préjudice  de  la  liberté  de  la 
ville  de  Quiers.  11  conduifit  fon  armée  devant  cette 
ville  qu'il  ravagea  -,  les  tourt  &  les  fortèreffes  des 
Balbes  furent  démolies.  Cependant  cette  ville  , 
réduite  dans  un  état  déplorable  ,  trouva  encore  des 
reflources  dans  leur  courage.  Ils  profitèrent  des 
troubles  qui  agitèrent  l'Italie  pendant  le  ichifme 
de  l'Antipape  Viétor  IV.  L'Empereur  le  favorifoit 
contre  Alexandre  III.  ,  pour  lequel  les  Rois  de 
France  &  d'Angleterre  s'étoient  déclarés.  Lé 
parti  de  Victor  etoit  connu  fous  le  nom  de  fac- 
tion Gibeline.  Les  Balbes  qui  ne  cnerchoient  qu'à 
venger  leur  patrie ,  erobranerent  le  parti  oppofé  à 
l'Empereur.  Ils  entraînèrent  avec  eux  tous  ceux 
qui  étoient  en  état  de  porteries  armes1 ,  Ht  fe  joi- 
gnirent à  la  faétion  des  Guelpbes.  Frédéric  ,  irrité, 
dévafta  toutes  les  contrées  de  l'Italie  ,  dans  la  vue 
de  détruire  ou  dediffiper  une  faéVion  qui  devenoitf 
tous  les  jours  plus  formidable.  Mais  la  journée  dé 
Lignano  ,  où  les  Balbes  fe  fignaterent  ,  arrêta  le 
cours  de  fes  profpérités.  La  défaite  de  l'Empereur 
rendit  la  tranquillité  a  l'Italie  effrayée.  Les  Balbes 
furent  reçus  danïQniefs  comme  les-  libérateurs  de 
la  patrie»  Cette  ville  commença  a-  fe  relever  de  fes 
pertes  ;  fit  elle  fe  trouva  bientôt  en  état  de  repren- 
dre for  fei  ennemis  la  fupériorité  qu'elle  avoit 
auparavant  ». 

«  Malgré  ces  avantages  ,  cette  république ,  ôt 
quelques  autres  ,  pour  jouir  plus  tranquille- 
ment de  leur  liberté  ,  fe  mirent  fous  4a  pro- 
teétion  des  Empereurs  ,  6t  fe  donnèrent  des_ 
Chefs  qui  eurent  le  nom  de  Podeftats  ;  on  les  choifit' 
parmi  les  maifons  les  plus  tlluftres  :  mais  pour 
éviter  qu'ils  ne  s'emparaffènt  de  toute  l'autorité  , 
ils  furent  pris  chez  les  étrangers  ,  fit  ne  1 
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avoir  de  fonctions  que  dans  les  cas  où  ces  répu- 
bliques croiroient  avoir  befoin  de  leurs  fcrvices. 
Ainfi  ces  Podeftats  n'avoient  qu'un  titre  honori- 
lique  ,  qui  ne  changeoit  point  l'ordre  de  l'admi- 
niltration.  Cette  nouvelle  forme  de  gouvernement 
n'apporta  aucun  abbaiffement  aux  Balbes.  S'ils  ne 
donnèrent  pas  des  Podeftats  à  leur  république  , 
ils  en  donnèrent  aux  autres.  On  les  voit  décorés  de 
ce  titre  dès  le  moment  de  cet  établiffemcnt  dans 
les  républiques  voifines  ;  &  dans  celle  de  Quiers , 
ih  conferverent  toujours  des  diilin&ions  &  une 
prééminence  qui  leur  étoit  héréditaire  ». 

Farmi  les  divers  monuments  &  les  différentes 
chartes  qui  en  font  la  preuve  ,  on  voit  un  acte  de 
l'an  1 1 79.  ,  qui  contient  la  trêve  faite  avec  la  ré- 
publique de  leflone  ,  celle  de  Quiers  &  la  maifon 
de  Rûlhe.  Il  y  eft  dit  expreffément  que  c'eft  un 
fialbe  choifi  parmi  ceux  de  leur  maifon  ,  qui  pré- 
(îde  au  confeil  de  la  république  ;  que  c'clt  un  droit 
dont  ils  ont  toujours  joui  dans  les  lîecles  paffés  , 
ainfi  qu'ils  en  jouifloient  alors  ,  ôt  en  doivent  tou- 
jours jouir.  Cet  acte  porte  encore  qu'ils  font  tenus 
de  faire  la  guerre  au  Marquis  de  Montferrat ,  à 
la  ville  de  leftone  ,  &  en  général ,  à  tous  ceux 
qui  attaqueront  b  république  de  Quiers.  Berard 
Balbe  ,  Guy  Bcrton  ,  Siméon  Balbe  ,  ôt  leurs  en- 
fants ,  &  pluficurs  autres  Balbes  en  leurs  noms  & 
de  tous  ceux  de  la  maifon  Balbe  ,  s'y  engagent 
d'employer  toutes  leurs  forces  pour  la  défenfede 
la  république  :  ils  y  promettent  l'exécution  de  la 
trêve  a  la  ville  de  Tcftone  ,  &  même  de  tourner 
leurs  armes  contre  celle  de  Quiers  ,  li  elle  fe 
portoit  à  enfreindre  injuftemeot  la  trêve  qu'on 
venoit  de  jurer.  «  (  l'afta  &  coaventa  Carienfis  , 

y>  ôc  Teilonenfis  ,  &  Balborum  Sicuti  ,  per 

»  faecnla  praeterita  ,  uti  confueverant  illi  de  Balbis , 
»  quod  femper  fuit  ,  fit ,  &  effe  debebit ,  unus  de 
s  illis  Balbis  ,  inter  eos  eleétus  ,  qui  prxccdat  in 
v  concilio  Caricnfi  ....  Item ,  quod  illi  de  Balbis  , 
v>  teneantur  guerriare  pro  Cario  ,  &  deffendere 
»  toto  eorum  poffé  ,  à  Marchione  Montisferrati ,  a 
»  Teftonenfibus ,  &  ab  omnibus  aliis  hominibus  ... 
>>  Dominus  Berardus  Balbus ,  Gui  do  Bektonus  , 
»  Simeon  Balbus  ,  ôc  eorum  filii ,  &  alii  de  Balbis , 
»  promiferunt  facere  pacem  cum  hominibus  Tef- 

»  tonse  ,  &  falvare  eos  ab  hominibus  Carii  

v  Et  hoc  ,  per  unum  annum  proximè  venientem  .... 
»  Teltonenfes  verô  ,  pacem  tenebunt  Carienfibus, 
»  illi  quoque  de  Balbis  pacem  tenebunt  Tefto- 
»  nenUbus.  Ann.  1179.  ,  indiét.  duodecim.  non. 
»  Kal.  Auguft.  OclmoBoverio,  NotarioPalatino: 
s  in  Caftro  Nigro  Carii). 

«  11  eft  évident ,  pir  les  difpofitions  de  cet  acte , 
que  la  maifon  Balbe  avoit  non-feulement  le  droit 
ùc  la  poiléffion  de  préfider  dans  le  confeil ,  mais 
que  fon  autorité  &  là  puuTance  étoient  encore  re- 
connues des  états  voilins  ,  &  avouées  par  la  ville 
de  Quiers ,  puifqu'elle  traitoit ,  tant  en  fon  nom  , 
qu'en  celui  de  la  ville ,  avec  les  parties  belligéran- 
tes, comme  faifant  un  corps  de  puuTance  diftinct  6c 
féparé.  Ces  prérogatives ,  qu'un  état  démocratique , 
jaloux  de  fa  liberté  ,  femblc  ne  pouvoir  comporter, 
font  les  preuves  les  plus  déciGves  de  l'origine  de  cetre 
maifon.  En  effet ,  on  voit  dans  l'a&e  de  1 179. ,  qui 
vient  d'être  cite ,  que  les  Balbes  étoient  en  poflèmon 
de  la  prééminence  depuis  plulîeurs  Gecles. S/cimier 
fieeuû  prjeuntj ,  uti  canfueverjnt  tlli  de  Balbis: 
c'cft-à-dire,au  moins  dans  le  neuvième  fiecle.  Cette 
époque  les  rapproche  fi  fort  de  Balbus  ,  qui ,  vers 
la  fin  du  fixieme  fiecle  ,  donna  la  forme  de  gou- 
vernement républicain  à  la  ville  de  Quiers  ,  que  ce 
ne  peut  être  qu'en  faveur  de  fes  defeendants ,  que 
cette  république  voulut  s'écarter  des  loix  de  l'éga- 
lité ,  qui  faifoieut  i'eflence  de  fa  conftitution». 
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«  Les  tours  &  les  fortereffes  que  les  Balbes  pof- 
fédoient  dedans  ou  dehors  la  ville  de  Quiers ,  prou- 
vent également  la  puifljnce  de  leur  maifon.  Les 
plus  ancienne!:  chartes  de  cette  ville  ,  ainfi  que  les 
inferiptions  ,  font  mention  des  tours  &  des  forte- 
relies  des  Balbes  :  Turres  de  Balbis ,  Cajîra  de  Biibu. 
Il  reite  même  aujourd'hui  des  veftiges  de  ces  tours 
qui  portent  encore  leur  nom.  C'eft  par  ces  titres  & 
ces  droits  réunis  ,  que  cette  maifon  fe  trouvoit  ea 
état  de  faire  la  p3ix  ou  la  guerre ,  tant  en  fon  nom , 
qu'en  celui  de  la  république.  On  remarque  que  dans 
la  guerre  qui  fut  fui  vie  de  la  deftruction  de  la  ville 
de  Teftone  ,  fes  habitants  ,  pour  fauver  leur  vie , 
furent  obligés  de  fe  livrer  à  la  clémence  des  Balbes. 
On  lit  dans  la  charti-  qui  fait  mention  de  cet 
événement  :  Se  uid.dtrunt  démenti*  iltorum  de 
Balbis  » . 

«  Si  les  Balbes  fe  rendirent  chers  a  leur  patrie , 
lorfqu'ils  la  faifoient  triompher  de  leurs  ennemis, 
ils  n'en  furent  que  plus  expofés  à  l'envie  des  gran- 
des maifons  de  Quiers.  Jaloufes  de  leur  puitLrtce, 
elles  allèrent  jufquà  leur  difputer  des  droits ,  que 
leur  naiffance  ,  une  poffeffion  immémoriale  ,  &  les 
fervices  les  plus  importans  ,  rendoient  auiii  légi- 
times qu'inconteftables.  Ces  injuftes  prétentions 
forent  la  fource  des  guerres  civiles  qui  défolerent 
cette  république.  (  Jucan.  Jac.  Ruji.  Diverjis  tem- 
poribui  à  propiiit  civibus ,  fparjim  in  rota  ditionc  ex- 
truéia,  in  civdïum  bellorum  tumultibus  ~)  *. 

«  Les  Balbes,  obligés  de  pourvoir  à  leur  filmé 
commune ,  fe  liguèrent  entr'eux.  Ils  firent  conf- 
truire  de  nouvelles  fortereflès  ,  qui  les  mirent  état 
de  foutenir  par  la  force  des  armes  leurs  droits  & 
leurs  prérogatives.  La  charte  de  confédération  cft 
de  l'an  1110.  QConfcderatio  inter  nobde  Albergum 
de  Balbis  ,  ann.  tuo.  Bol\onus  Henricvs  Balèai, 
Signorinus  Balbus  f  Gvido  B&RTOStis  ,  Orro- 
PoKUSt(fc.tJljtjCrunt  0  ordinaverunt  inter  eos  turtet 
adificare. ..  Et  de  turribus  fe  adjuvare ,  &  guerr'wt 
communiter...  Ann.  1 *io. ,  indt£l.  8.  April.  Nofari» 
Pztro  Torello  ,  in  Cario  )  ». 

«  Après  des  guerres  qui  durèrent  pendant  l'cf- 
pace  d'environ  cinquante  ans ,  les  Balbes  touchés 
des  malheurs  de  leur  patrie  firent  une  trêve  avec 
leurs  ennemis.  On  compte  dans  l'a&e  cent  huit 
contractants  ,  tous  de  ta  maifon  de  Balbe,  y  com- 
pris cinq  bâtards.  On  y  diftingue  trente  branches 
différentes  ,  dont  les  principales  étoient  les  Balbes 
des  Balbes ,  les  Bcrton ,  les  Simeon  ,  les  Lanfran- 
chi ,  les  de  lllo ,  les  Palatra ,  les  Capra ,  les  Flango , 
les  Borreto,  &c.  (  Treguee  Balborum  ann.  1271., 
die  ultim.  menfis  Maii ,  Heurico  Scutiho  ,  No- 
rario  in  Cario  )  ». 

«  Cet  afte  eft  un  monument  bien  précieux  de 
l'éclat  6t  de  la  fplcndeur  où  étoit  cette  maifon. 
11  eft  auffi  une  nouvelle  preuve  de  fon  ancien- 
neté. Trente  branches  qui  exiftent  en  même  temps, 
forties  d'une  même  tige  ,  prouvent  une  origine  qui 
fe  perd  dans  les  ficelés  les  plus  reculés.  Cette 
maifon  s'étoit  tellement  étendue  ,  que  les  Balbes 
occupoient  un  des  plus  grands  quartiers  de  la 
ville,  qui  porte  encore  aujourd'hui  leur  nom». 

«  La  paix  fe  maintint  à  Quiers  pendant  i'efpace 
de  foixante-dix  ans  ou  environ  ,  c'eft-à-dire ,  tant 
que  les  ennemis  de  la  maifon  de  Balbe  ne  fe  cru- 
rent pas  en  état  de  l'attaquer  avec  avantage  ; 
mais  enfin  leur  jaloufie  éclata  :  la  république  fe 
vit  expofée  à  de  nouvelles  diftentions  ;  la  fecouffe 
fut  d'autant  plus  violente  ,  que  la  fermentation 
venoit  de  loin.  La  république  fe  trouva  comme 
embrafée  tout  d'un  coup  :  tous  les  ordres  ,  tous 
les  états  prirent  parti.  Les  Balbes  étoient  à  la  tête 
de  leur  faction  ;  les  autres  maifons  d'Albergue 
ea  formoient  une  féconde  ;  quelques-unes ,  confi- 
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dérables  anffi  par  leur  crédit ,  e'toient  «-gaiement 
oppofees  aux  droits  des  uns  ck  aux  prétentions 
des  antres.  (  La  république  de  Quiers  ,  ainfi  que 
quelques  autres  d'Italie  ,  difiinguoit  Tes  princi- 
pales maifons  fous  le  nom  d'Alberguts  :  ces  mai- 
ions  étoientà  Quiers  au  nombre  de  fept  ,  &  elles 
jouiflbient  de  grands  privilèges  ).  Les  citoyens  d'un 
ordre  inférieur  lé  livraient  alternativement,  félon 
qu'ils  étoient  entraînés  par  la  crainte  ou  par  l'ef- 
pérance  :  tous  les  partis  avoient  pris  de  h  juftes 
me  fores  pour  fe  balancer  ,  qn'il  étoit  très-difti- 
cile,  ou  plutôt  impoffiblc  que  l'un  cédât à  l'autre 
par  la  voie  de  la  médiation.  La  guerre  devint 
vive  &  fanglante  ,  fans  qu'aucun  parti  remportât 
des  avantages  décififs  ;  on  voyoit ,  avec  douleur , 
couler  le  lang  le  plus  pur  de  la  république.  Cette 
horrible  confufion  d'intérêts  &  de  fentiments ,  au- 
roit  fait  périr  la  ville  de  Quiers  fous  fes  propres 
ruines  ,  fi  quelques  nobles  n'euïïênt  eu  la  pru- 
dence de  demeurer  neutres  entre  les  di  fièrent 
partis  :  jugeant  impofhble  de  maintenir  plus  long- 
temps la  confUtntxon  de  la  république ,  ck  certains 
qu'ils  n'étoient  fufpccts  ni  aux  uns  ni  aux  autres  , 
ils  propoferent  de  fe  donner  à  un  Souverain  dont 
la  puiflance  pût  en  impofer  à  tous.  Les  Grands 
de  la  république  ,  moins  effrayés  de  fe  donner  un 
maître  ,  que  fatisfaits  d'humilier  les  Balbes ,  adop- 
tèrent cet  avis.  Les  Balbes ,  en  pofièffion  d'être  à 
la  tète  de  la  république  depuis  fes  premiers  temps, 
auraient  pu  prétendre  à  un  rang  qu'ils  méritoient  à 
tant  de  tittes  ;  mais  ils  y  renoncèrent  pour  donner  de 
nouvelles  preuves  de  leur  modération  ck  de  leur 
amour  pour  la  patrie  » . 

«  Il  ne  fut  plus  que  It ion  que  de  faire  un  choix 
entre  les  principaux  Souverains  d'Italie  :  chaque 
faction  porta  le  Prince  dont  elle  efpéroit  les  plus 
grands  avantages  ;  comme  celle  des  Balbes  etoit 
la  plus  puùTante ,  les  autres  étant  divïfées  fur  ce 
choix  ,  la  pluralité  des  fuffrages  fut  de  leur  côté  ». 

«  Ils  fe  décidèrent  en  faveur  d'Amedée  de  Savoie , 
nommé  le  Comte  Verd ,  &  de  Jacques  de  Savoie  , 
fôn  couGn  ,  appelle  le  Prince  d'Achaye.  (  hean. 
lac.  Rufi....  Quare  labtfafUs  Cherienfium  viribus , 
civilium  bellorum  cuLiinitatibus  ,  refpublica  ,  ut  pu- 
blicje  privarxque  confuleret  utilitati  ,  fub  diverfis  ju- 
ratis  conditionibus  publia»  injlrumento  i  (47. ,  /<  , 
fpoute  ,  Comiti  Amcdco  ,  ac  Jacobo  à  Sabavdtâ  , 
Ackahe  ac  More*  Principi  fubegitï.  La  puiflance 
&  les  grandes  qualités  de  ces  Prmces  réunirent 
tous  les  cfprits  en  leur  faveur.  Quiers  devint  une 
portion  de  leurs  états  par  le  voeu  libre  de  fes 
habitants,  foivant  l'acte  de  reddition  de  l'an  1 347., 
où  l'on  voit  que  les  Balbes  ont  figoé  les  premiers , 
ck  après  eux ,  toutes  les  autres  principales  mai- 
fons ckQuiers.(Domt?mi-Hi7iricw-S<meon  de  Balbis, 
NicolausJimeon  de  Balbis  ,  Mathcus  Rotundus  de 
Balbis  ,  Mawel-Porrus  de  Balbis  ,  Andréas  Ber- 
tanus  de  Balbis  )  ». 

«  Cette  ville  s'y  réferva  la  forme  de  fon  gouver- 
nement ,  avec  le  droit  de  faire  battre  monnoic  ,  ck 
celai  de  l'inveftiture  des  fiefs:  les  Princes  de  leur  côté 
maintinrent  toutes  les  familles  dans  leurs  préro- 
gatives ». 

«lln'yeutpluspendant  long-tempsque  desquerel- 
les particulières.  On  voit  des  actes  de  1 376.  &  1  j  77. 
dans  lefquels  l'Evèque  de  Turin  eft  médiateur  entre 
les  Balbes  ckles  maifons  d'Albergue  ,  deGribaudcn- 
gis  ,  Broglie  &  de  Beins  ;  mais  la  tranquillité  géné- 
rale fut  troublée  environ  $0.  ans  après.  Alors  les 
diffractions  dont  les  Balbes  étoient  en  poiTeffion 
depuis  la  fondation  de  la  république ,  leur  furent 
conteftées  :  c'eft-li  l'époque  de  la  décadence  de 
cette  maifon.  On  entreprit  de  lui  faire  perdre  un 
des  plus  beaux  droits  qui  lui  reliât  encore  ,  en  lui 
Tome  il. 
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difputant  la  propriété  d'unfceau  que  les  Balbes  n'a- 
yoient  jamais  tenu  que  d'eux-mêmes  ,  qui  devoir 
être  toujours  dans  les  mains  d'un  Balbe  que  ceux 
de  cette  maifon  avoient  le  droit  de  choifir  entr'eux  , 
&  fans  lequel  aucun  acte  ne  pouvoit  avoir  force  de 
loi.  Atnedée  Comte  de  Savoie  ,  Prinre  d'Achaie  , 
s'emprefla  de  prévenir  les  fuites  de  cette  affaire  : 
elle  lui  parut  fi  importante,  qu'^1  voulut  en  être  lui- 
même  l'arbitre  ck  le  médiateur.  Pour  cet  effet ,  il  fc 
rendit  à  Quiers.  Les  maifons  d'Albergue,  les  no- 
bles ,  les  repréfentants  du  peuple  d'un  côté  ,  ck  tous 
les  Balbes  d'un  autre,  difeuterent  devant  kit  leurs- 
droits  &  leurs  prétentions.  Cette  difeuffion  ne  fer- 
vit  qu'à  mieux  conftater  le  droit  des  Balbes,  &  Is 
poffeifion  où  ils  étoient  d'en  jouir  depuis  tant  de  fic- 
elés ,  qu'on  ne  pouvoit  en  fixer  l'époque.  Tous  fu- 
rent obligés  d'en  convenir  unanimement  en  préfence 
de  ce  Prince,  qui  rendit  un  jugement  par  lequel  les 
Balbes  furent  maintenus  dans  le  droit  de  confërveT 
leur  fecau ,  &  d'en  ufer  comme  dans  les  temps  les 
pins  reculés  :  mais  cependant  fous  la  condition  de 
reconnoître  qu'ils  le  tenoient  de  l'autorité  de  la 
ville.  «  (Ann.  1394.,  die  1. Mardi..  Cùm  quôd  , 
»  de,pro  &  fuper  bulletâ  praedi&â  quam  tencre 
»  fuerant  foliri  ,  prout  fuprà ,  illi  de  Balbis  ,  orta 
»  fueriordebata  ,  lites  ,  quxltionesck  rancune  ,  in- 
»  ter  Reétores  fapientes  &  Syndicos  Cherii  ex  unâ 
»  parte  ,  &  przdictos  de  Balbis  ex  alterâ  ....  In 
»  prx/entiâ  Domini  noftri  Amedei  de  Sabaudiâ  , 
»  Principis  Achayae,  praefentibus  etiam  teftibus  infrà 
»  feriptis,  videlicet.Joanne  deBraiddâ,  Cancellario 
»  przfati  Domini  Principis,  Guillelmo  de  Callu- 
»  xio  ,  &c...  Pnediéti  Rectores  fapientes  ck  Syn- 
»  dici  Cherii  ex  parte  unâ  ,  &  nobiles  Domini ,  Ja- 
»  cominus  Balbui ,  Aimonetus  Bertonus  ,  Ame- 
»  deus-Simeonus  ,  Antonius  Simeonus  ,  Ccntor 
»  Rotundus  ,  Hcnrietus  Simeonus ,  ck  Ungliclmus 
»  delfto  ,  omnes  proximè  fuprà  feripti  de  Balbis 
»  de  Cherio  ,  fuis  &  cseterorum  de  Balbis  nomi- 
»  nibus  ex  alterâ  •  ••  Volentes  dictas  partes  . . .  Ad 
»  bonam  tranqoillitatem  devenire  ....  Videlicèt,' 
»  quôd  ipfà  bulleta  eft ,  &  eflè  débet  ipforum  de 
»  Balbis  ,  quôd  dictam  bulletam  multis  longacvis 
»  temporibus  retrô-aétis  tenuernnt ,  ck  pacificè  pof- 
»  fiderunt  à  tanto  tempore ,  ciffà  cujus  initii  in  con- 
»  trarium  hominum  memoria  non  exiflit ...  Item  , 
»  quôd  dicta  bulleta  perpetuô  teneatur  ,  ck  teneri 
»  debeat  per  unum  de  Balbis ....  Item ,  quôd  fî 
»  quandô  ,  &  quotiefeumque  ipfum  de  Balbis  te- 
»  nentem  dictai n  bulletam  contigerir  fe  abfentare 
»  futuris  temporibus  à  Cherio,  eo  cafu  ,  ipfam  po- 
»  nat,  oc  ponere  teneatur  in  maoibus  altcrius  de 
»  Balbis,  quem  crediderit  magis  idoneum  ad  ip- 
»  fam  bulletam  tenendaro  ,  de  eâ  nteodum  in  cjus 
»  abfcntiâ  ....  Item ,  quôd  dicta  bulleta  per  prx- 
»  dictos  de  Balbis  recognofeatur  &  debeat  recog- 
»  nofci,  teneri  à  communitate  Chérit ,  ck  fie  etiam 
»  prxfatus  illuftris  ck  magnificus  Dominus  noller 
»  Princeps  declaravit  de  voluntateck  confenfu  om- 
it nium  fuprà  nominatorum  ,  nemine  diferepante  , 
»  ck  in  perpetuum  fie  obfervari  voluit ,  juffit ,  ck 
»  praecepit  )  ». 

«  Quoique  cette  décifion  confervât  aux  Balbes 
une  partie  de  leurs  droits  ,  elle  fut  pour  eux  un  pré- 
fage  de  la  perte  entière  de  leur  ancienne  autorité  ck 
de  toute  diftioction  ». 

«  Les  Balbes  en  jouirent  cependant  encore  pen- 
dant quelque  temps  ,  comme  le  prouve  un  afte 
paffé  vingt-huit  ans  après,  dans  lequel  on  voit  qu'il 
y  avoit  cinq  fceaux  à  Quiers ,  le  premier  du  Duc  de 
Savoie ,  le  fécond  du  peuple ,  le  troiiicme  de  la  mai- 
fon Balbe  ,  le  quatrième  des  maifons  d'Albergue  , 
ck  le  cinquième  de  la  ville.  On  y  voit  auflî  qu'il  y 
avoit  toujours  uo  Balbe,  qui  étoit  Je  premier  fdg* 
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de  guerre  :  on  en  élifoit  abri  quatre  qui  avoicnt  la 
principale  autorité  après  le  représentant  du  Duc  de 
Savoie  -,  ils  étoient  choifis  indifféremment  parmi  les 
plus  grandes  maifons  ;  mais  les  Balbes  avoient  le 
droit  d'en  nommer  toujours  un  d'entr'eux  :  ils  fu- 
rent appelles  dans  la  fuite  Podeftats.  «  (Ann.  14x1., 

y  die  31.  Januarii  Convocato  ôt  coDgregato 

»  majori  confilio  Cherii ,  ad  lônum  campanarum 

»  de  voce  prxconum*  Cùrn  foret  aliqualis  dif- 

»  ferentia ,  feu  diferepantia  fuper  feriptis  &  narra* 
s  tu  infrà ,  inter  nobiles  de  Albergis  ,  videlicet  de 
»  Balbis ,  de  Gribaudenfis  ,  de  Merlingis ,  de  Coftâ , 
b  de  Marchandillo  ,  de  Bentiis ,  &  de  Piglbliis  ex 
»  unâ  parte  ,  afférentes  de  nobiles  homines  alios 
»  Chérit  ,  non  exiftentes  in  praelibatis  nominibus  , 
»  fuprà  nominatis  de  Albergis  ex  alterâ  . .  •  eâdem 
»  die .  •  • .  Item ....  Item ,  quôd  primo  bulletur  de 
»  bulletino  Domini  Vicarii  pro  illuftriftuno  de  in» 
b  clito  Principe  Domino  noftro  ,  Domino  Amedco 
»Sabaudix  Ducejfecundô  bulletur  per  Rectores 
»  populi;  tertio  de  bulletino  quem  tenebit  ,  &  te- 
s>  nere  debeatunus  ex  nobilibus  de  Balbis,  qui  erit 
»  de  femper  effe  debeat  unus  de  quatuor  ex  fapien- 
b  tibus  guerrx  ;  quart6  „  de  bulletino  quem  tenebit 
»  Syndicus  de  Albergo  ;  quinto  de  ulrimfc ,  quem  te- 
»  nebit  Syndicus  commuais  ,  qui  non  eft  de  Albergis 
»  fuprà  feriptis  )  ». 

a  Environ  Soixante  ans  après ,  Louis  Duc  de  Sa- 
voie ,  pour  dépouiller  entièrement  les  Balbes  de 
leurs  droits  de  de  leurs  privilèges ,  faifit  le  prétexte 
des  divifions  qui  s'élevoient  à  ce  fujet  entr'eux  de 
les  maifons  d'Albergue.  Il  fit,  en  14JJ.,  une  loi 
par  laquelle  il  ordonna  qu'à  l'avenir  il  n'y  aurait 
de  préséance ,  dans  la  ville  de  Quiers  ,  qu'en  faveur 
des  plus  vieux  des  Albergues.  Cette  ordonnance  eft 
l'époque  de  l'entier  abbaiffement  des  Balbes.  Us 
s'élevèrent  fans  fuccès  contre  un  règlement  fi  con- 
traire aux  droits  de  leurmaifon.  Gilles  Balbe-Bcrton 
fut  un  de  ceux  qui  s'y  montrèrent  les  plus  fenfibles  : 
il  fe  retira  auffi-tôt  à  Avignon ,  où  il  forma  la  bran- 
che connue  aujourd'hui  fous  le  nom  de  Crillon  ,  de 
laquelle  donne  lieu  à  l'article  dont  il  s'agit.  Ceux 
qui  réitèrent  à  Quiers  ,  ne  cefferent  jamais  dans 
toutes  les  occafions  qui  fc  préfenterent ,  de  s'aS- 
fembler  &  de  faire  des  proteftations  contre  la  loi 
de  14 i  $•  (  La  Martiniere ,  historiographe ,  parle  de 
cet  acte  dans  fon  dictionnaire ,  à  l'article  de  Quiers  : 
cet  auteur  dit  que  c'eit  depuis  cette  époque  que  la 
préféance  ne  fut  plus  attachée  à  l'ancienneté  de  la 
race  ).  Dans  un  acte  de  1 J  $  1. ,  fait  au  nom  de  tous 
les  Balbes  ,  même  de  ceux  qui  étoient  à  Avignon , 
ils  fe  plaignent  de  ce  que  François  de  Berton  n'avoit 
été  nommé  que  le  fécond  dans  l'élection  des  quatre 
Podeftats.  «  (Liber  D.  Poteflarum.....  Ann.  1  $51. , 
»  die  t  S-  Oflob.  In  palatio  Cherii ,  comparentes  in 
»  concilio  inclitx  communitatis  ,  nobiles  Domini , 
»  Gregorius  Balbus  ,  Francifcus  Bertonus  ,  Andraeas 
»  Bertonus ,  proponunt  fuis  propriis  nominibus,  & 
»  meliori  modo  quo  poffunt ,  ac  conjunctorio  nomi- 
»  ne, &  vice  nobiliumDominorumEciDii,Gabrielis 
b  &  G  regorii,  &  omnium  aliorum  virorum  de  Balbis, 
b  quod  in  eiectione  officiorum  magniflcorum  Po- 
v  teftatum  inclitx  communitatis  Cherii ,  ipfi  Do- 
b  mini  déférentes  arma  de  Balbis  foliti  fuerunt ,  de 
»  funt  prxfcrri  in  eiectione  prxfertim  primâ  magni- 
s  licorum  Dominorum  Poteftatum  ,  fie  eligi  in  Po- 
»  teftates ,  ità  quod  ipfa  electio  fieri  non  débet , 
»  nift  fervatâ  ipfa  confuetudine  ,  de  electo  uno  ex 
b  primis  qui  obtinet  primum  locum  in  ipfo  officio 
b  Poteitatix.  Requirentes  fuis  propriis  nominibus  , 
b  proteftantur  de  nullx  pretenfx  electionis  )  » . 

»  On  doit  compter  parmi  les  divers  monuments , 
qui  atteftent  la  grandeur  de  cette  maifon  ,  la  fon- 
dation qu'elle  a  faite  du  raona  itère  de  Satot-Fran- 
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çois ,  le  fécond  de  cet  ordre.  Ce  fat  en  1 11  j.  ,qoe 
les  Balbes  élevèrent  à  la  religion  ce  monument  de 
leur  piété  ,  pendant  la  vie  de  Saint  -  François , 
comme  on  le  voit  par  les  actes  de  les  regiftres 
que  confervent  les  Religieux  de  cette  maifon.  L'é- 
glifc  cil  remplie  des  armoiries  des  Balbes  de  d'inf- 
criptions  en  leur  honneur  b. 

«  Les  Balbes  fondèrent  auffi  dans  le  quatorzième 
fiecle  un  couvent  de  Religieuses  de  l'ordre  de  St. 
Dominique ,  dont  ils  fe  font  réservés  le  droit  de 
nommer  l'Abbene  b. 

«  La  principale  églife  de  Quiers  ,  qui  eft  la  col- 
légiale ,  nommée  Santa  Maria  délia  Scala  , 
eft  encore  un  monument  bien  authentique  de  la 
grandeur  &  de  la  dignité  de  la  maifon  Balbe.  C'é- 
toit  anciennement  un  temple  confacré  à  Minerve. 
Il  tenoit  au  palais  des  Balbes ,  qui  a  été  détruit  dt 
relevé  plufieurs  fois.  C'eit  fur  fes  débris  qu'a  été 
bâtie  la  maifon  que  les  Balbes  de  la  branche  aînée 
habitent  encore  aujourd'hui.  C'eft  une  très-belle 
églife  pour  la  grandeur  du  vaiffeau  de  pour  l'archi- 
tecture. On  y  remarque  fur-tout  le  maître-autel , 
fit  enfuite  le  chœur  ,  fous  un  dôme  couvert  des  ar- 
moiries des  Balbes ,  répandues  auffi  dans  la  nef 
de  dans  deux  grandes  chapelles  de  l'un  de  de  l'autre 
côté  du  maître-autel.  Les  chapelles  des  plus  grandes 
maifons  de  la  ville ,  même  celles  des  maifons  d'AJ- 
bergues ,  font  dans  les  collatéraux.  La  branche 
aînée  de  la  maifon  Balbe  a  feule  le  droit  de  Sépul- 
ture dans  le  chœur ,  fous  le  maître-autel.  Les  Bal- 
bes-Bcrtons ,  reconnus  pour  la  féconde  branche , 
ont  leur  fépulture  dans  la  chapelle  du  côté  droit  de 
l'autel  :  elle  eft  remplie  de  reliefs  ,  de  peintures  de 
d'inferiptions ,  qui  ont  rapport  à  cette  branche. 
C'eft  auffi  dans  cette  chapelle  que  les  Balbes  ont 
fait  élever  un  roaufolée  à  l'honneur  du  Brave 
Crilion  ,  de  fur  ce  maufolée  eft  gravée  Pinfcriptioo 
qui  fuit  : 

Lodovtcvs  Bertovus  Balbis, 
Cmilovï  Dominas  , 
Régis  utriufque  ,  Galliarum  Torquatus  Eques , 
Mduum  Prattribunus ,  ftipatorique  PrafeQus , 
Peiitum  Generalis  Vicarius , 
Regum  ore , 
G  aliorum  Hercules  ,  populorum  oraculo  Mars, 
Hojiium  expérimenta  fulmineus  Jupiter , 
Intégrée  fide ,  inf raclure  robore, 
Opibus  ,  vitâ  fofpiti  rtgno  dicatus  , 
Partis  ttrrâ  marique  vUloriis ,  Pontificibus  acRegibut 
Vigcjïmo-quarto  probatus  vulnere , 
Ubt  metas  attigit  virtutis  tV  glnr'ue  , 
Aventone  quievit , 
Anna  réparât*  falutis  1616.  âttatis  74. 

«  La  chapelle  du  côté  gauche  de  l'autel  étoit 
pour  la  fépulture  des  Balbes  des  autres  branches. 
Cette  maifon  a  même  le  droit  d'avoir  un  Chapelain 
dans  l'églife  dont  il  s'agit  ;  de  ce  Chapelain  a  le 
rang  de  les  honneurs  des  Chanoines  b  . 

«  La  maifon  Balbe  a  donné  un  nombre  très-con- 
fidérable  de  Chevaliers  à  l'ordre  de  Saint- Jean  de 
Jérufatem  ,  fous  les  trois  époques  de  cet  ordre. 
Quelques  -  uns  d'entr'eux  fe  font  Signalés  pour  fa 
défenfe  ,  fur-tout  dans  la  première  époque  ;  en- 
tr'autres  Alexandre  Balbe  Siméoni ,  qui  contribua 
beaucoup  à  l'obéiffànce  que  l'églife  de  la  PaJeiline 
rendit  à  Alexandre  IIL  ,  en  1 161.  »  . 

«  Les  Balbes  ont  toujours  eu  foin  de  faire  des 
fubftitutions  perpétuelles  en  faveur  des  miles  de 
toutes  leurs  branches  ,  à  l'exclufion  même  de  leurs 
propres  filles.  Trente-trois  teStaments  depuis  l'an 
1  *oo. ,  contiennent  ces  fubftitutions.  Ils  ne  fe  font 
pas  bornés  à  ce  fcul  moyen  de  foutenir  leur  nom  : 
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ils  ont  atiffi  établi  des  Majorât*,  dont  le  revenu 
eft  affecté  an  plus  âgé  des  différentes  branches  qui 
font  appellées  pour  en  jouir.  II  en  fubfifte  encore 
un  de  l'an  i } 37. ,  fait  par  Bien-Venu Balbe  de  Ber- 
ton ,  en  faveur  des  Balbes-Bertons  ;  à  l'extinction 
de  cette  branche  ,  il  a  appelle  toutes  les  branches 
des  Balbes ,  les  unes  après  les  antres.  Ce  Majorât 
a  été  poflédé  plufieurs  fois  par  la  branche  des 
Bertons  di  Crillon  :  il  eft  aujourd'hui  (en  1763.) 
fur  la  tête  du  Duc  de  Crillon  ». 

«  Dans  les  dixième ,  onzième  de  douzième  fic- 
elés ,  plufieurs  branches  des  Balbes  fc  répandirent 
dans  différentes  parties  de  l'Europe  ;  &  quelques* 
unes  y  formèrent  les  pins  grands  établhTements. 
Toutes  ces  branches  ,  tant  qu'elles  ont  fubfifte ,  de 
celles  qui  fubfiftent  aujourd'hui ,  ont  toujours  con- 
fervé  ,  par  refpect  pour  les  aînés  de  leur  maifon , 
les  liaifons  les  plus  intimes  avec  les  Balbes  des 
Balbes ,  qui  depuis  tant  de  fiecles ,  &  malgré  les 
révolutions  qui  ont  diminué  leurs  porte/fions ,  n'ont 
jamais  voulu  fortir  de  Quiers  ,  qu'ils  regardent 
comme  le  berceau  de  leurs  ancêtres  ». 

«  Des  trente  branches  des  Balbes  ,  connues  en 
j  17 1 . ,  dont  chacune  avoit  fon  furnom  particulier , 
celle  des  Balbes  reconnue  pour  la  première ,  celle 
des  Bertons  reconnue  pour  la  féconde  ,  &  celle 
des  Siméons  pour  la  troifietne  ,  font  celles  qui  ont 
confervé  deconfervent  encore  entr'clles  les  liaifons 
les  plus  particulières  ,  quoiqu'il  foit  prouvé  par 
plufieurs  actes ,  qu'elles  étoient  déjà  féparées  il  y 
a  plus  de  huit  cents  ans.  Elles  fe  font  mutuellement 
appellées  dans  les  fubftitutions  les  plus  anciennes  de 
leurs  biens ,  comme  dans  les  plus  modernes.  Ces  trois 
di  ffe  rentes  branches  ont  pris  directement  desalliances 
réciproques  avec  prefque  tous  les  plus  grands  Souve- 
rains d'Italie  ,  ou  avec  lesmaifons  les  plus  illuftres. 
Elles  ont  pofledé  elles-mêmes  plufieurs  terres  e  n  toute 
fbuveraineté.  La  branche  aînée  des  Balbes  fubfifte  à 
Quiers  (en  1758.)  ,  en  la  perfonne  du  Comte 
Profper  Balbe  ,  marié  ,  fans  enfans  \  &  de  fes  deux 
frères ,  dont  l'un  eft  au  fervice  dn  Roi  de  Sardaigoe, 
de  l'autre  Chevalier  de  Malte.  Celle  des  Bertons 
fubfifte  en  Piedmont  (en  1758.  )  en  la  perfonne 
de  Charles  -  Emmanuel  Bien  -  Venu  ,  Comte  de 
Berton  Sambuis  ;  de  de  fes  deux  frères  ,  dont  l'un 
eft  Evêque  de  Novare  ,  de  l'autre  au  fervice  du 
du  Roi  de  Sardaigne  ;  elle  fubfifte  à  Avignon 
(  en  176$.  )  en  la  perfonne  du  Duc  de  Crillon  , 
&  de  fes  enfans.  Celle  des  Siméons  fubfifte  (  en 
1 7 $8.  )  en  la  perfonne  du  Comte  de  Riverra  ,  Minif- 
tre-  Plénipotentiaire  du  Roi  de  Sardaigne,  à  Rome  ». 

«  Perfonne  n'ignore  ,  en  Piedmont ,  que  dans 
an  procès  qu'il  y  a  en  en  1730.  ,  au  fujet  d'une 
fubftitution,  contre  le  Marquis  d'Ormca  ,  Premier- 
Miniftre  du  Roi  de  Sardaigne  ,  dont  le  fils  a  époufe 
Pauline  Siméoni ,  il  a  été  prouvé  ,  devant  le  fénat 
de  Turin ,  par  une  charte  du  dixième  fiecle  ,  que 
la  branche  des  Balbes-Siméoni  exiftoit  dèflors  , 
ainfi  que  plufieurs  autres  de  cette  maifon  ». 

«  Le  droit  que  la  ville  de  Quiers  a  de  jouir  de 
certains  fiefs  ,  an  défaut  des  miles  de  la  maifon 
Balbe  ,  fit  intervenir  cette  ville  ,  en  »  $7{. ,  dans 
un  procès  entre  la  branche  de  Berton-Crillon  ,  de 
celle  de  Berton-Sambuis ,  pour  la  fucceffion  de  celle 
de  Berton-Monbel  ;  de  après  l'examen  le  plus  ri- 
goureux ,  le  fénat  de  Turin  rendit  un  jugement 
contradictoire  ,  par  lequel  il  déclara  la  filiation 
prouvée  par  les  actes  qui  furent  produits  depnis 
Raynaldus ,  fils  de  Guido ,  jufqu'au  Duc  de  Crillon  » . 

Généalogie  du  Duc  de  Crillon  ,  telle  qu'elle  a  iti 
prouvée  devant  le  fénat  de  Turin  ,  en  17J3. 

1.  GnidoBerton  des  Balbes  ,  vivant  en  ttj».  Il 
eft  cru  fils  de  Miolan  Balbe-Bertou,  qui  fe  croifa 


en  même  temps  qu'Amedée.Comte  de  Savoie  , 
en  1 147.;  de  petit-fils  d'Humhert  Balbc-Berton, 
qui  parts  dans  la  Terre-Sainte  ,  de  qui  fat  tué 
à  la  prife  d'Antioche ,  l'an  1099. 
ép.  Efmaregte  de  Carretto  ,  de  la  branche  des 
Souverains  de  Savone ,  dont  la  maifon  a  pof- 
fédé  les  fept  marquifats  d'Italie, 
a.  Raynaldus  Bcrton  des  Balbes ,  fon  fils  ,  vivant 
en  1190. 

ép.  Marie  Colonna ,  de  la  maifon  Colonna. 
j.  Bayamondus  Berton  des  Balbes  ,  fils ,  vivant 
en  1  *}o. 

ép.  Alexis  Biandrate  des  Comtes  de  St.  Georges, 
Souverains  d'une  partie  du  Novarois. 
4.  Melan  Berton  des  Balbes  ,  fils. 

ép.  Sybille  Rivalbe  ,  de  la  maifon  des  Urjtns. 
J.  André  Berton  des  Balbes ,  fils. 

ép.  Anne  Bonine  Bens  ,  maifon  d'Albcrguc. 

6.  Louis  Berton  des  Balbes  ,1.  du  nom,  hls. 
ép.  le  7.  Juin  1411.  Aymonette  Vifcon  ti ,  fille  de 

Barnabe  Vifconti ,  frère  de  G  aléas  Duc  de  Mi- 
lan ,  dont  la  fille  époufa  Louis  Duc  d'Orléans, 
frère  du  Roi  Charles  VI. ,  ayeul  de  Louis  XIL 
Roi  de  France. 

7.  Barthélemi  Berton  des  Balbes  ,  fils. 

ép.  le  1.  Septembre  1411.,  Nicole  Piofafa  des 
Comtes  de  Piofafq. 

8.  Gilles  I.  Berton  des  Balbes  ,  fils.  11  s'établit  à 
Avignon  en  14*6. 

ép.  en  147».  .Marguerite  de  Scytrcs-Coumont. 

9.  Louis  II.  Berton  des  Balbes ,  fils.  Il  acquiert 
la  terre  de  feigneurie  de  Crillon ,  vers  l'an  t  j  30. 

ép.  en  1  $00. ,  Ifabelle  de  Ruys  d'Arragoo. 

10.  Gilles  II.  Berton  des  Balbes  ,  fils.  Il  fut 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi  de  France. 

ép.  en  1J30.  ,  Jeanne  Grillet  de  Brijfae  des 
Comtes  de  Saint-Trivicr. 

11.  Thomas  Berton  des  Balbes  ,  fils.  Il  fut  Che- 
valier de  l'ordre  du  Roi  de  France.  Il  poiTcda 
le  Majorât ,  comme  étant  le  plus  âgé  des  bran- 
ches de  la  maifon  Balbe,  après  la  mort  de  fes 
frères  Claude  ,  Gilles  de  Jean ,  qui  l'avoient 
pofïédé  avant  lui.  Claude  étoit  l'aîné  :  il  fut 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi  de  France  ,  fit 
marié  à  Catherine  de  Joyeuft ,  dont  il  eut 
deux  filles  ,  l'une  qui  fonda  le  couvent  des 
Religieufes  de  Sainte-Claire  à  Saint-Remy, 
l'autre  lailTa  tous  fes  biens  à  Villards  de  Bran- 
cas  ,  fon  frere  utérin.  Gilles  ,  Capitaine  de 
cent  hommes  d'armes ,  s'allia  a  Julie  de  Sades, 
de  mourut  fans  poftérité.  Jean  fut  ecclétiaili- 
que.  Gérard  ,  quatrième  frere  de  Thomas 
Berton  des  Balbes,  fut  Commandeur  de  l'ordre 
de  Malte  ,  de  gouverneur  de  Honfleur.  G*or- 

Îes  ,  cinquième  frere ,  fut  Chevalier  de  Malte. 
•ouis  ,  fixieme  frere  ,  furnom  me  le  Brave 
Crillon  ,  fut  Chevalier  de  l'ordre  du  Saint- 
Efprit  fous  Henri  III. ,  dec. 
Thomas  époufa  en  t$6i.  Marguerite  de 
Guilhen. 

it.  François  Berton  des  Balbes  ,  fils.  Il  eut  pour 
frères,  Pierre,  Barthélemi  de  Ariftide.  Pierre 
fut  Gouverneur  du  Pont-du-Saint-Efprit ,  en 
Languedoc  ,  de  fut  tué  fur  le  pont  de  Tours  , 
en  parant  de  fon  corps  un  coup  de  pertuifane 
porté  à  Henri  111.  Barthélemi  fut  Capitaine 
de  cent  hommes  d'armes  ,  de  Gouverneur  de 
Toulon.  Ariftide  fat  Chevalier  de  Malte  ,  de 
fut  tué  à  la  journée  des  Barricades.  François, 
l'aîné  des  quatre  frères  ,  fat  Meftre-dc-Camp 
de  deux  régiments  entretenus  au  fervice  du 
Roi ,  de  fut  auffi  Confeiller  d'état ,  d'epée. 
Il  pofieda  le  Majorât. 
ép.  en  1606.  Anne  des  Alênes  de  Cornillant. 
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i  3.  Louis  m.  Bcrton  des  Balbes  ,  fils.  Ses  frères 
furent  François-Philippe  &  Jacques.  Le  pre- 
mier fut  Chevalier  de  Malte  &  Bailli  de  cet 
ordre  :  il  mourut  à  Fréjuls  ,  en  revenant  d'I- 
talie ,  d'où  il  ëtoit  appelle  par  le  Cardinal 
Maiarin  pour  être  Capitaine  des  gardes  du 
corps  du  Roi.  Jacques  fut  Chevalier  de  Malte , 
&  Meftre-de-Camp  de  cavalerie.  Louis  III.  fer- 
vit  dans  les  guerres  de  Piedmont  ,&  porta  au 
Roi  la  nouvelle  de  la  prife  de  Turin.  Il  pofleda 
le  Majorât. 

ép.  en  J631.  Marie  i'Albertas  de  Gemenos  ,  de 
laquelle  vinrent  iu.  Philippe-Marie  qui  fuit; 
*°.  Jofeph-Dominique  ,  qui  fut  Gouverneur 
de  Tarafcon  &  de  Caftel-Sarrafin  ,  Maréchal 
des  camps  &  armées  du  Roi  ,  Commandant 
pour  Sa  Majefté  en  Guyenne ,  allié  à  Elifabeth 
de  Simijtu-la-Cofte  ,  &  lequel  pofféda  le  Ma- 
jorât ;  30.  Jean-Louis  ,  qui  fut  Commandeur 
de  l'ordre  de  Malte  ;  40.  François ,  Archevê- 
que de  Vienne  ,  ck  qui  pofléda  le  Majorât  ; 
5°.  Dominique-Laurent ,  allié  à  Thérefe  de 
Lauris  ,  dont  il  ne  laiflà  point  d'enfants ,  & 
qui  pofleda  le  Majorât. 

14.  Philippe-Marie  Berton  des  Balbcs  étoit  Che- 
valier de  Malte  ,  ôc  quitta  la  croix  à  fon  re- 
tour du  liège  de  Candie  ,  pour  époufer  eo 
1686.  Marie-Françoife  de  yilUneuve  de  la 
Porte  ,  de  laquelle  il  eut  i°.  François-Félix 
Berton  des  Balbes  qui  fuit  ;  i°.  Jean-Louis, 
qui  fut  Archevêque  de  Narbonne,&  Comman- 
deur de  l'ordre  du  Saint-Efprit  ;  30.  Domini- 
que-Laurent ,  qui  fut  Evcquc  de  Glandeves  ; 
4U.  Jeanne  ,  mariée  au  Marquis  de  Veri\ 
S*.  Suzanne,  alliée  au  Marquis  de  MonteiU 
Corfac  ;  6Q.  Françoife  ,  Religicufc  à  Avignon  ; 
7V.  Catherine  ,  AbbelTe  de  l'abbaye  Royale  de 
Villiers ,  morte  en  1763. 

ij. François-Fclix  Berton  des  Balbes,  Duc  & 
Seigneur  de  la  terre  de  Crillan  .vivant  en  1763. 
Voyc\  le  commencement  de  cet  article. 

CRILLY  le  Moulin  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons,  élection  d'Epernay.  On  n'y  compte  qu'un 
feul  feu.  Cette  communauté  eft  à  3. 1.  E.  N.  E.  d'E- 
pernay. 

CR1MOLOIS  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  parle- 
ment, intendance,  bailliage  &  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  11.  feux.  Cette  communauté  elt  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Dijon  ,  fur  le  chemin 
d'Auxonne. 

CRIOULT  ou  Saint-Germain  de  Crioult  ,  en 
Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  ,  parlement  de 
Rouen  ,  intendance  de  Caen  ,  élection  de  Vire , 
fergenterie  de  Vafly.  On  y  compte  177.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile ,  a  une  demi- 
lieue  E.  S.  E.  de  Vafly ,  à  3. 1.  E.  N.  £.  de  Vire ,  & 
8.  S.  S.  E.  de  Caen. 

CRIP,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Rochelle  ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection 
de  Niort.  On  y  compte  2$.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  2. 1.  ck  demie  S. de  Niort ,  &  13.  S.  O.  de  Poitiers. 

CRIQUE  (la),  en  Normandie,  diocefe.parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués ,  fer- 
genterie de  Bcllencombre.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégié &  41.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  4. 
L  &  demie  S.  un  quart  h  l'E.  d'Arqués.  Son  terroir 
eft  très-abondant  en  grains  &  en  pâturages. 

CRIQUEBŒUF  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux,  parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evéque ,  fergenterie  de  Touques. 
On  y  compte  1.  feux  privilégiés  de  19.  feux  tail la- 
biés. Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Océan ,  à  1 . 1.  & 


C  R  I 

demie  N.  E.  de  Touques  ,  &  x.  &  quart  N.  de  Pont- 
l'Evèque. 

CRIQUEBÛSUF,  en  Normandie ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Moo- 
tivilliers,  fergenterie  de  Godarville.  On  y  compte  ». 
feux  privilégiés  &  94.  feux  taillables.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  l'Océan,  à  deux  tiers  de  lieue  S.  0.  de 
Fccamp ,  &  à  $.  1.  N.  N.  E.  de  Montivilliers. 

CR1QUEBŒEUF  la  Champagne,  en  Normandie , 
diocefe  d'Evreux  ,  parlement  &  intendance  de 
Rouen ,  élection  &  fergenterie  de  Pont-de-l'Arcbe. 
On  y  compte  3.  feux  privilégiés  &  90.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  S.  O.  de  Pont-de-l'Arche , 
&  3.  &  demie  N.  O.  d'Evreux.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles. 

CR1QUEBŒUF  fur  Seine  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe d'Evreux ,  parlement  &  intendance  de  Rouen, 
élection  fit  fergenterie  de  Pont-de-l'Arche.  Ou  y 
compte  3.  feux  privilégiés  &  160.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Seine  ,  à'  une  petite  lieue  O.  de  Pont-de-l'Arche. 
L'abbaye  de  Bonport  eft  entre  Criquebceuf  &  Pont. 
de-l'Arche. 

CRIQUETOT ,  bourg ,  en  Normandie ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Rouen,  élection  de 
de  Montivilliers  ,  fergenterie  de  Harfleur.  On  y 
compte  4.  feux  privilégiés  &  134.  feux  taillables.  Ce 
bourg  eft  fitué  à  une  lieue  &  demie  de  l'Océan, 
1.  &  demie  N.  N.  E.  de  Montivilliers ,  &  3.  S.  S.  0. 
de  Fécamp. 

CRIQUETOT  fur  Longutville ,  en  Normandie , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élec- 
tion d'Arqués  fergenterie  de  Baqueville.  On  n'y  com- 
pte point  de  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  31. 
feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  un  quart  de  1.  S.  0. 
de  Longueville ,  &  à  1. 1.  &  quart  S.  S.  O.  d'Arqués. 

CRIQUETOT  la Mauconduit ,  en  Normandie, 
diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élec 
tion  de  Caudebec  ,  fergenterie  de  Grainville.  On  y 
compte  x.  feux  privilégiés  &  4$.  feux  taillabln. 
Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  &  trois  quarts  S.  0.  de 
St.  Vallery,  &  6.  &  demie  N.  O.  de  Caudebec. 

CRIQUETOT  fur  Ouville,  en  Normandie,  dio. 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  Rouen  ,  élection 
de  Caudebec ,  fergenterie  de  Grainville.  On  y  com- 
pte 4.  feux  privilégiés  &  110.  feux  taillables.  Cette 
paroifle  eft  à  un  demi-quart  de  lieue  S.  S.  0.  d'Ou- 
ville  ,  &  à  4. 1.  N.  N.  E.  de  Caudebec. 

CRIQUETS  ,  en  Normandie,  diocefe,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen ,  éleftion  de  Neuf 
châtel ,  fergenterie  de  Gallefontaine.  On  y  compte 
5 .  feux  privilégiés  &  1  $7.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  près  des  confins  de  la  province  de 
Picardie ,  à  4.  I.  S.  E.  de  NeufchâteL 

CR1QUEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux ,  parlement  &  intendance  de  Rouen,  élec- 
tion de  Pont-l'Evêque ,  fergenterie  deDives.  On  y 
compte  6.  feux  privilégiés  &  14.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  &  deux  tiers  S.  E.  de  Di- 
ves  ,  oc  4.  O.  un  quart  au  S.  de  Ponr-1'Evcque. 

CRIQUEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  de  Bayeux.  Voyt\  Cricquevilie. 

CRISENON,  abbaye  de  filles  ,  de  l'ordre  de  St. 
Benoit ,  en  Bourgogne ,  au  diocefe  d'Auxerre  ;  fon- 
dée vers  l'an  1030.  par  Alix  ,  fille  du  Roi  Hugues- 
Capet ,  &  fiancée  à  Renaud ,  Comte  de  Nevers. 
Cette  abbaye  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Yon- 
ne ,  à  quelque  diftance  du  confluent  de  cette  rivière 
avec  celle  de  Cure ,  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Crevant, 
&  3.  S.  S.  E.  d'Auxerre.  Elle  eft  (bus  (l'invocation 
de  là  Sainte-Vierge ,  &  elle  jouit  de  fept  à  huit  mille 
livres  de  rente. 

CRISENOY ,  dans  la  Brie-Françoife,  diocefe  de 
Sens,  parlement  &  in  tendance  de  Paris,  élection 
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de  Melun.  On  y  compte  3  >*  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  Se  deux  tiers  N.  E.  de  Melun ,  &  i. 
&  demie  S.  E.  de  Brie-Comte-Robert.  Son  terroir 
eft  fertile  en  grains ,  en  fruits  &  en  pâturages.  On  y 
cueille  auffi  du  via. 

CRISPALOT ,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Vienne , 
parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  élection  de 
Romans.  On  y  compte  un  quarante-huitième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  un  tiers  un  douzième 
&  un  quarante-huitième  de  feu  ponr  les  biens  tail- 
lables  ,  y  compris  néanmoins  un  quarante-huitième 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CRISSAT ,  en  Franche-Comté.  Voye\  Crillac. 

CRISSAY,  enTouraine,  diocefe  &  intendance 
de  Tours ,  parlement  de  Paris,  élection  de  Riche- 
lieu. On  y  compte  72.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  la  petite  rivière  de  Manie ,  à  une  lieue 
N.  E.  de  l'Ifle-Bouchard  ,  &  3.  &  demie  N.  E.  de 
Richelieu. 

CRISSÉ ,  bourg ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  &  élec- 
tion du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  14}.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
clans  une  contrée  aflèz  fertile ,  à  J.  1.  N.  O.  du  Mans. 

CRISSEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage  & 
recette  de  Cbâlon ,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon. On  y  compte  4$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
à  une  petite  diftanec  de  la  Saône  &  de  Châlon. 

CR1STEUIL,  bourg,  en  Angoumois  ,  diocefe 
de  Saintes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  la 
Rochelle ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte  ic6. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  petite  rivière ,  à  3. 
lieues  S.  S.  E.  de  Cognac. 

CRISTOT,  en  Normandie ,  diocefe ,  parlement, 
intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y  compte  3. 
feux  privilégiés  &  $  1 .  feux  taillables.  Cette  paroifle 
eft  à  une  demi-lieue  N.  de  Cailly ,  &  à  4. 1.  N.  N.  E. 
de  Rouen. 

CR1STOT ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Bayeux , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élection  de 
Caen ,  fergenterie  de  Cheux.  On  y  compte  90.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  O.  S.  O.  de  Caen,  &  autant 
S.  E.  de  Bayeux. 

CR1USSENS  ,  en  Languedoc.  C'eft,  à  ce  qu'on 
prétend  ,  le  nom  d'une  communauté  du  diocefe  de 
Lavaur.  Mais  nous  ne  la  trouvons  point  dans  le 
nombre  des  communautés  affbuagées  de  ce  diocefe. 
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CROAGUES ,  Caftrum  de  Croagueis ,  en  Pro- 
vence. Il  en  eft  de  Croagues  ,  comme  de  Cruijfats  ; 
nous  ne  trouvons  point  que  ce  foit  une  commu- 
nauté affouagée  dans  la  viguerie  d'Apt ,  comme  on 
le  prétend.  Si  elle  exifte  ,  c'eft  apparemment  fous 
un  autre  nom. 

CROCHON,  en  Provence  ,  diocefe  de  Scnès , 
parlement  &  intendance  d'Aix  ,  viguerie  &  recette 
de  Caftellane.  On  n'y  compte  que  deux  tiers  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  du  Vcrdon  ,  à  3. 1.  N.  N.  E.  de  Caftellane. 
Son  terroir  eft  montagneux  &  peu  fertile. 

CROCKTE  ,  dans  la  Flandre  -  Maritime  ,  dio- 
cefe d'Ypres ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de 
Lille  ,  fubdéléeation  &  recette  de  Bergues.  On  y 
compte  94.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
S.  O.  de  Bergues. 

CROCQ ,  ville  ,  au  pays  de  franc-aleu  ,  en  Au- 
vergne ,  diocefe  de  Clermont  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Moulins ,  élection  de  Combrail- 
les.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  petite  ville  eft  fi- 
tuée fur  une  montagne  fort  élevée ,  au  pied  de  la- 
quelle coule  la  rivière  de  Tarde ,  dans  une  contrée 
peu  fertile  ,  à  4. 1.  S.  S.  O.  d'Auzance  ,  7.  S.  S.  O. 
Tome  n. 


d'Evaon ,  &  1 1 .  O.  un  quart  au  N.  de  Clermont.  H 
y  a  dans  (on  églife  paroiflîale ,  un  chapitre  qui  a  été 
fondé  par  Dauphine  de  Montlaur ,  veuve  de  Jacques 
du  Pefchin,  morte  en  odeur  de  fa  in  te  té  ,  &  qui  s 
été  inhumée  dans  cette  même  églife.  Il  fe  tient  tous 
les  ans  deux  foires  à  Crocq.  Le  principal  commerce 
de  cette  ville  confifteen  cuirs  qui  fe  préparent  dans 
fes  tanneries.  On  y  fait  aufit  quelque  commerce  de 
grains  &  debeftiaux. 

CROCQUETAINE  ,  dans  la  Brie-Françoife  , 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Pa- 
ris. On  y  compte  1  $.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  deux 
lieues  E.  de  Brie-Comte-Robert.  Son  terroir  eft  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages. 

CROCY,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Sécz  .par- 
lement de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion d'Argentan ,  fergenterie  de  Habloville.  On  y 
compte  17$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  abondante  en  grains ,  en  fruits  &  en  pâtura- 
ge?;, fur  la  rive  gauche  de  la  Dives ,  à  3. 1.  N.  N.  O. 
d'Argentan. 

CRODALLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen,  élection  d'Arqués  , 
fergenterie  d'Envcrmeuil.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégié &  83.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  3. 
1.  &  tiers  S.  E.  d'Arqués. 

CROIGNON ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de 
Bordeaux,  jurifdictiondelaGrande-Prévuté.  On  y 
compte  64.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  lieues  E.  de 
Bordeaux. 

C  ROIN  &  Jaurezac ,  bourg ,  en  Angoumois ,  dio- 
cefe de  Saintes,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
la  Rochelle  ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte  1 1  J. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Cha- 
rente ,  à  une  petite  diftanec  O.  S.  O.  de  Cognac. 
II  s'y  fait  un  allez  bon  commerce  ,  princi- 
palement en  eaux-de-vie.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains ,  en  vins ,  en  fruits  &  en  pâturages. 

CROISÉE  (  la  )  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d*Au- 
tun ,  parlement  Se  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
de  recette  de  Semur-en-Auxois.  Qx>  y  compte  1  a. 
feux.  Ce  hameau  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  PAr- 
mançon,  a  un  quart  de  lieue  O.  de  la  paroifle 
de  Braux  dont  il  dépend  ,  &  à  une  lieue  <5c  deux 
tiers  S.  E.  de  Semur-en-Auxois.  11  y  a  une  cha- 
pelle fous  le  titre  de  Saint-Philibert. 

CROISEL  ou  Croizel,  enLyonnois,  diocefe, in- 
tendance &  élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  1. 
lieues  de  la  rive  droite  de  la  Loire,  &  trois  S.  E.  de 
Roanne. 

CROISELLES  ,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôc  recette  de  Bapau- 
me.  On  y  compte  10t.  feux  &  J04.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ravin ,  à  une 
lieue  &  trois  quarts  N.  de  Bapaume  ,  &  a.  S.  E. 
d'Arras. 

CROISELLES  ou  Croifettes ,  en  Artois ,  diocefe 
de  Boulogne  ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Lille ,  bailliage  &  re- 
cette de  Saint-Pol.  On  y  compte  51.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Saint-Pol.  Soa 
terroir  eft  fertile  en  grains.  11  y  a  auflî  de  bons 
pâturages. 

CROISETTE  (la)  ,  lieu  près  de  Châlons-fur- 
Marne,  en  Champagne  ,  où  les  habitants  de  Chi- 
lons ,  conduits  par  Charles  d'Anjou  ,  Roi  de  Na- 
ples  ,  taillèrent  en  pièces  une  armée  de  huit  mille 
Anglais. 

CROIS1C  (  le  ) ,  Crocilliacum ,  ville  avec  un  port 
demer ,  en  Bretagne,  diocefe  ck  recette  de  Nantes , 
parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  n'y  compte 
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point  de  feux,  mais  feulement  environ  j  »o.  maîfons. 
Il  y  a  un  couvent  de  Capucins  &  plufieurs  églifes 
qui  dépendent  de  la  paroiffe  du  bourg  de  Bas.  Cette 
ville  elt  fituée  fur  l'Océan ,  au  fond  d'un  petit  golfe , 
à  }.  I.  &  demie  O.  N.  O.  de  l'embouchure  de  la 
Loire  ,  autant  S.  de  l'embouchure  de  la  Vilaine  ,& 
14*0.  N.  O.  de  Nantes.  Les  habitants  du  Croific 
envoient  plufieurs  petits  bâtiments  aux  colonies 
françoifes.  Ils  s'adonnent  anffi  au  cabotage.  Les 
étrangers  y  viennent  charger  du  fcl ,  quife  fait  dans 
les  marais  falans  qui  font  auprès. 

Le  Croific  eft  la  patrie  de  Pierre  Bougucr,  de 
l'académie  desfeiences  de  Paris, &  des  fociétés  Ro- 
yales de  Londres  &  de  Berlin ,  mort  à  Paris  le  i  $. 
Aouti7$8.  11  eft  auteur  d'un  effai  d'optique,  d'un 
traité  de  la  mâture ,  de  la  navigation  ,  de  la  ma- 
noeuvre des  vaiffeaux  ,  &  de  plufieurs  autres  ouvra- 
ges tous  très-utiles. 

CR0IS1LLE  (  la  ) ,  en  Normandie ,  diocefe  & 
élection  d'Evreux  ,  parlement  &  intendance  de 
Rouen  ,  lèrgenterie  de  la  Bonneville.  On  y  compte 
un  feu  privilégié  Ôc  48.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  trois  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Cou- 
ches, &  à  a.  1.  &  demie  S.  0.  d'Evreux.  Son  ter- 
roir eft  des  plus  fertiles. 

CR01S1LLES,  paroiffe  &  fergenterie ,  en  Nor- 
mandie ,  diocele  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  , 
intendance  &  élection  de  Caen.  On  y  compte  98. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée 
abondante  en  grains  &  en  pâturages  ,  à  quelque 
diftanec  de  la  rive  droite  de  l'Orne ,  à  3. 1.  &  tiers 
S.  S.  O.  de  Caen. 

CROISILLES  ,  dans  le  Mantois ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Dreux.  On  y  compte  6ç.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  l'Eure, 
à  ».  1.  S.  £.  de  Dreux ,  &  à  une  1.  N.  O.  de  Nogent- 
le-Roi. 

CROSMARE  ,  en  Normandie ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen ,  élection  &  fergen- 
terie de  Caudcbec.  On  y  compte  a.  feux  privilégiés 
de  9$.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  ».  L  & 
demie  N.  E.  de  Caudcbec. 

CROISSANVEC ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Vannes  ,  parlement  Se  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  3.  feux  un  tiers  &  un  quart 
de  feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains 
&  de  bons  pâturages. 

CROISSANVILLE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  d'Argences.  On  y  compte 
48.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  petite  ri- 
vière de  Leffon ,  à  une  lieue  E.  S.  E.  d'Argences , 
&  4.  E.  S.  E.  de  Caen.  Son  terroir  abonde  en 
grains  &  en  fruits. 

CR01SSET ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance ,  élection  &  banlieue  de  Rouen. 
On  y  compte  173.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  une  lieue  de 
Rouen.  Son  églife  eft  dédiée  à  St.  Martin.  11  en  dé- 
pend le  hameau  de  Diepdale  ,  qui  eft  fitué  égale- 
ment fur  la  Seine. 

CROISSY  ,  en  Picardie,  diocefe  ,  intendance, 
élection  &  doyenné  d'Amiens,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  8a.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  N.  d'Amiens ,  &  à  une  1.  &  demie 
E.  de  Péquigny. 

CROISSY ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  (Se  élection  de  Paris.  On  y 
compte  36.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
petite  rivière  de  Maubué ,  à  uue  lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Marne ,  &  4.  E.  un  quart  au  S.  de 
Paris.  Son  terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 
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Par  lettres  de  Juillet  1676. ,  enrégiftrecs  au  par- 
lement le  7.  Juin  1 68 s-,  &  en  la  chambre  des  com- 
ptes le  3.  Février  1697.  ,  la  terre,  feigneurie  & 
châtellenie  de  Croiffy  en  Brie  ,  fut  érigée  en  mar- 
quifat  en  faveur  de  Joachin  Beraud  ,  &  de  Charles 
Colbert  fon  gendre ,  qui  fut  Miniftre  &  Secrétaire 
d'état  en  1679. ,  &  mourut  le  a8.  Juillet  1699., 
père  de  Jean-Baptifte  Colbert ,  dit  le  Marquis  de 
Croiffy ,  ayeul  de  Jean-Baptifte  Colbert ,  Marquis 
de  Croifly  ,  de  Sablé  &  de  Bois-Dauphin ,  né  le  a  5. 
Janvier  1703. ,  Lieutenant-Général  des  armées  du 
Roi  du  a.  Mai  1744.  ,  allié  le  37.  Février  1726.  à 
Henriette-Bibienne  de  Franjuetot  de  Coigny ,  née 
le  11.  Novembre  1703.,  fille  de  feu  le  Maréchat 
de  Coigny.  De  cette  alliance  font  venus  ,1°.  Jean- 
François-Menelay  Colbert, Marquis  de  Sablé,  Mef- 
tre-de-Camp  de  cavalerie,  &c,  né  le  17.  Mai  17  »8.; 
a',  le  11.  Juillet  I7a9- ,  Antoine  -  Charles  -  Félix 
Colbert ,  Comte  de  Bierné ,  &c.  ;  30.  &  40.  Jofeph- 
Edme  -  Charles  ,  &  André-Thérefe-Auguftin ,  nés 
jumeaux  le  10.  Juillet  1740.  ;  <°.  Henriette-Bi- 
bienne Colbert,  née  le  10.  Janvier  <7a7.  ,  alliée 
le  ai.  Février  1746. ,  à  Guy-François  de  la  Porte 
de  Riants ,  Marquis  de  Riants ,  Cornette  des  che. 
vaux-légers  de  Bretagne  ,  dtc. ,  dont  des  enfants. 

CR01SY ,  féparé  de  Chattou  ,  dans  l'Ifle-de- 
France  ;  diocefe ,  parlement ,  intendance  &  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  un  quart 
de  lieue  S.  S.  O.  de  Chattou  ,  à  une  lieue  E.  S.  E. 
de  St.  Germain- en -Layc  ,  &  a.  &  quart  O.  N.O. 
de  Paris. 

CROISY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  éleéHoo 
d'Evreux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen,  fer- 
genterie de  Paffy.  On  y  compte  un  feu  privilégié 
&  83.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  rivière  d'Eure  ,  à  une  demi.liene 
N.  O.  de  Paffy  ,  &  à  3. 1.  E.  d'Evreux. 

CROISY  ù  la  Haye  en  Lyhons ,  en  Normandie, 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de 
Rouen.  On  y  compte  8.  feux  privilégiés  &  178. 
feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  à  3.  I.  &  demie 
E.  N.  £.  de  Rouen. 

CROISY,  en  Berry ,  diocefe ,  intendance  5c  élec- 
tion de  Bourges,  parlement  de  Paris.  On  y  com- 
pte 36.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages,  &  oh  il  y 
a  auffi  des  bois. 

CROIX  ,  Criur ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Canv 
bray ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens , 
élection  de  Saint-Quentin.  On  y  compte  40.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  a. 
1.  N.  E.  de  Saint-Quentin. 

CROIX ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  d'Amiens,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  108.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  à  trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de 
la  Somme,  à  1 .  lieue  S.  d'Athies ,  &  a.  &  quart 
S.  S.  E.  de  Peronne.  Son  terroir  abonde  en  grains 
&  en  pâturages. 

CROIX,  dans  le  Sundtgaw ,  en  Alfacc,  diocefe 
de  Befançpn,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'AI- 
face ,  bailliage  &  recette  de  Bedtfort ,  diftrict  de 
Dcllc.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  une  lieue  &  demie  E.  de  Bedtfort. 

CROIX ,  en  Artois ,  diocefe  de  Boulogne,  con- 
feil provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille ,  bailliage  &  recette  de  St.  Pof. 
On  y  compte  ai.  feux  &  105.  perfonnes.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  une  lieue  O.  de  Saint-Pol. 

Par  lettres-patentes  du  mois  de  Mai  171 6.,  re- 
giftrées  au  confeil  provincial  d'Artois,  le  4.  Octobre 
fuivant,  tic  au  greffe  de  la  cour  du  parlement  de 
Flandres  le  4,  Novembre  1718.,  le  Roi  accorda  à 
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Chriftophe-Lonis  de  Beaufort  ,  Seigneur  de  Buf- 
cheurre ,  &  Grand-Bailli  d'épée  des  ville  de  baillia- 
ge de  Saint-Omer,  la  permiffion  de  prendre  le  titre 
de  Comte  de  la  faculté  de  l'appliquer  fur  telle  terre 
que  bon  lui  fembleroit.  Ce  Comte  ,  qualifié  auffi 
Vicomte  de  Houlle  &  de  Beaulieu ,  Baron  de  Grain- 
court  ,  a  voit  époufé  Marie- Anne- Françoife  de 
Croix  -  Malanoi.  Il  en  a  eu  Florence  -  Louife  de 
Beaufort-de-Croix  ,  mariée  le  » 5.  Novembre  1746. 
à  (on  coufin  an  quatrième  degré ,  Charles-Louis- 
Alexandre  de  Beaufort ,  fils  de  Charles-Antoine , 
Marquis  de  Beaufort  de  de  Mondicourt,  Capitaine 
de  dragons ,  de  de  Clotilde-Badegonde  de  Cuperc. 

CROIX  ,  paroifle  avec  titre  de  comté,  dans  la 
Flandre-Wallonne, diocefc  de  Tournay,  parlement 
de  Douay ,  intendance ,  fubdélégation  de  recette  de 
Lille.  On  y  compte  1  $8.  feux.  Cette  parouTe  eft  à 
une  lieue  &  tiers  N.  E.  de  Lille. 

CROIX,  en  Haynault,  diocefe  de Cambray , par- 
lement de  Douay,  intendance  de  Maubeuge,  fub- 
délégation du  Quefnay.  On  y  compte  13.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  2. 1.  S.  du  Quefhoy  ,  &  une  de  quart 
Jî.  O.  de  Landrecies. 

CROIX  au  Ba'dly  ,en  Picardie,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris , 
doyenné  de  Gamacbes.  On  y  compte  12$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  trois  quarts  de  lieue  de 
l'Océan,  à  une  lieue  N.  £.  de  la  ville  d'Eu,&  $.  O. 
un  quart  au  S.  d'Abbeville.  Son  terroir  eft  égale- 
ment fertile  &  agréable. 

CROIX  Chapeaux ,  bourg,  dans  le  pays  d'Aunis , 
diocefe,  intendance  &  élection  de  la  Rochelle, 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  102.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  2.  1.  S.  E.  de  la  Rochelle,  de  a.  &  demie 
O.  de  Surgeres. 

CROIX  Mare ,  en  Normandie.  Voyc\  Croifmare. 

CROIX  (la) ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouveraln  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Saint-Diez.  On  y 
compte  109.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  S.  E. 
de  Saint-Diez. 

CROIX  (la)  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Verdun  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  &  recette  de  St.  Mihicl.  On  y  com- 
pte 90.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  aflez  fertile,  principalement  en  pâturages , 
à  quelque  diftance  de  la  Meufe ,  à  2.  1.  de  demie 
N.  N.  O.  de  Saint-Mihicl. 

CROIX  (la)  ,  dans  la  Brie-Françohe  diocefe 
de  Sens ,  parlement  de  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Rozoy.  On  y  compte  1  29.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  2.  1.  «  quart  S.  E.  de  Rozoy  ,  & 
autant  O.  de  Provins.  11  y  a  à  la  Croix  ,  en  Bric  , 
une  commanderie  de  l'ordre  de  Malte ,  de  la  lan- 
gue de  du  grand-prieuré  de  France.  Cette  Com- 
manderie vaut  dix-fept  mille  234.  liv.  de"  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

CROIX  (la),  en  Champagne,  diocefe  de  inten- 
dance de  Soiflons  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Château-Thierry.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile  , 
principalement  en  grains. 

CROIX  (  la  ) ,  dans  la  Marche ,  diocefe  ,  élec- 
tion &  intendance  de  Limoges  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  181.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  droite  de  la  Gartempe  ,  à  i.l.  de  de- 
mie S.  O.  du  Dorât ,  fit  9.  N.  O.  de  Limoges. 

CROIX  (la),  en  Normandie  ,  diocefe  de  élec- 
tion d'Avranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen,  fergenterie  de  Saint- James.  On  y 
compte  180.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  }.  lieues  S. 
d'Avranches,  &  2.  E.S.E.de  Pontorfon.  Son  ter- 
roir eft  fertile  en  grains,  en  fruits  de  en  pâturages. 
11  y  a  auffi  des  bois. 
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CROIX (  la  J ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette d'Arnay-le-Duc.  On  n'y  compte  que  7.  feux. 
Ce  hameau  dépend  de  la  paroifle  de  Marcilly. 

CROIX  (la)  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Glan- 
deves  ,  parlement  de  intendance  d'Aix  ,  viguerie 
de  recette  de  Guilleaume.  On  y  compte  un  feu  de 
trois  quints  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  à 
une  lieue  de  deux  tiers  N.  E.  de  Glandeves  ,  &  4. 
S.  de  Guilleaume.  V«ye\  Guilleaume. 

CROIX  (la)  ,  au  pays  Meffin  ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  de  recette  de  Metz,  prévôté  de 
Scierck.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  6.  1.  fit  demie  N.  E.  de  Met*  ,  de  3!  S.  E.  de 
Scierck. 

CROIX  (la)  ,  bourg  avec  titre  de  baronnie  , 
en  Touraiue  ,  diocefe  de  intendance  de  Tours  , 
parlement  de  Paris  ,  élection  d'Amboife.  On  y 
compte  1 24.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  des  plus  fertiles  fit  des  plus  agréables  ,  fur 
la  rive  droite  du  Cher  ,  à  une  lieue  de  deux  tiers 
S.  S.  O.  d'Amboife. 

CROIX  (la)  ou  le  Bourg  de  la  Croix-Verte  ,  en 
Anjou  ,  diocefe  d'Angers ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours  ,  élection  de  Saumur.  On  y 
compte  88.  feux.  Ce  bourg  n'eft  féparé  de  la  ville 
de  Saumur ,  que  par  la  rivière  de  Loire.  Il  y  a 
d'aflez  belles  maifons  ,  fit  il  s'y  fait  quelque 
commerce. 

CROIX  auBailly  (  la ),  en  Picardie  ,  diocefe 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Rouen  ,  élection  d'Eu.  On  y  compte  un  feu  privi- 
légié de  86.  feux  taillables.  Cette  communauté  eft 
contigue  a  celle  de  Ctoix-Bailly  ,  dont  nous  avons 
parlé  ci-devant  ,  de  qui  dépend  de  l'intendance 
d'Amiens. 

CROIX  auBoft  (la),  dans  la  Marche  .diocefe 
de  Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins  ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  26. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance 
de  la  rive  droite  de  la  Creufe ,  à  2. 1.  de  tiers  N. 
d'Aubuflbn ,  de  j.  de  demie  S.  E.  de  Gueret.  II  y  a 
une  commanderie  de  l'ordre  de  Malte  ,  de  la  langue 
de  du  grand -prieuré  d'Auvergne.  Cette  comman- 
derie eft  affectée  aux  Chapelains  de  Servants  d'ar- 
mes ,  de  vaut  1  $00.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en 
eft  pourvu. 

CROIX  tn  Champagne  (la)  ,  en  Champagne  w 
diocefe  ,  intendance  de  élection  de  Châlons  ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  32.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4. 1.  N.  E.  de  Châlons  ,  de  3.  O.  S.  O. 
de  Ste.  Menehould. 

CROIX  Comteffe  (la)  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de 
la  Rochelle  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Poitiers  ,  élection  de  Niort.  On  y  compte  64.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4.  I.  de  deux  tiers  S.  S.  E.  de 
Niort. 

CROIX  Haute  (la) ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de 
Die  ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble  ,  élec- 
tion de  Montelimart.  On  y  compte  trois  quarts 
un  fixieme  de  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds 
nobles ,  &  7.  feux  deux  tiers  un  vingt-quatrieme 
de  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables. Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes. 

CROIX  Hélîan  (la)  ,  en  Bretagne ,  diocefe  de 
recette  de  Saint-Malo  ,  parlement  de  intendance 
de  Rennes.  L'affbuagement  de  cette  communauté 
eft  renvoyé  à  la  paroifle  du  Clac  ou  Guill.ic. 

CROIX  le \  Longyé  (la)  &  fes  Dépendances , 
en  Champagne  ,  diocefe  de  Rheims,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élection  de  Rethel. 
On  y  compte  $7*  feux.  Cette  paroifle  eft  à  S«  I.  de 
demie  S.  E.  de  Rethel. 
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CROIX  du  Perche  (la)  ,  dans  le  Perche  ,  dio- 
cefe de  élection  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  8$.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  4. 1.  E.  S.  E.  de  Nogent-le-Rotrou  , 
de  7.  S.  O.  de  Chartres. 

CROIX  RaoultQi)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
intendance  de  éleftion  d'Amiens  ,  parlement  de 
Paris,  doyenne  de  Poix.  On  y  compte  19».  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  un  quart  de  lieue  N.  E.  de 
Poix,  &  à  4. 1.  S.  O.  d'Amiens. 

CROIX  Saint-Leuffroy  (la)  ,  en  Normandie  , 
diocefe  de  éleftion  d'Evreux  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Rouen ,  fergenterie  d'Aurilly.  On  y  com- 
pte <.  feux  privilégies  de  160.  feux  taillables.  Cette 
paroifle  eft  iituée  fur  la  rive  droite  de  la  rivière 
d'Eure  ,  à  s.  I.  N.  E.  d'Evreux  ,  de  7.  S.  un  quart 
à  PE.  de  Rouen.  Il  y  a  à  la  Croix-Saint-Leuffroy  , 
une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît 
de  en  commende.  Cette  abbaye  vaut  au  moins 
9000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  cft  pourvu  par 
le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit 
que  de  ito.  florins.  Elle  doit  fa  fondation  à  une 
vifion  qu'eut  Saint-Ouen  ,  Evêque  de  Rouen.  Ce 
Saint  ailoit  de  province  en  province  pour  annoncer 
l'évangile.  Etant  arrivé  au  lieu  où  cette  abbaye  eft 
fituée ,  les  chevaux  qui  traînoient  fa  voiture ,  s'ar- 
rêtèrent tout  d'un  coup  ,  de  il  ne  fut  pas  poflible 
de  les  faire  avancer.  Alors  Saint-Ouen  ,  ayant  levé 
les  yeux  au  ciel  ,  y  vit ,  à  ce  qu'on  rapporte  ,  une 
Croix  toute  brillante  de  lumière  ,  &  bientôt  après 
fes  chevaux  recommencèrent  à  marcher.  Quelques 
années  après  la  mort  de  Saint-Ouen  ,  Leuffroy  eut 
la  curiofité  de  voir  le  lieu  où  s'étoit  fait  ce  miracle , 
de  trouvant  d'ailleurs  que  la  fituation  en  étoit  fort 
commode  ,  y  bâtit  une  chapelle  en  l'honneur  de  la 
Sainte-Croix ,  des  Saints-Apôtres  ,  de  Saint-Ouen. 
Il  ne  tarda  pas  de  faire  bâtir  en  ce  même  lieu  quel- 
ques cellules  ,  de  bientôt  elles  furent  remplies  par 
des  Moines ,  que  dans  la  fuite  on  mit  fous  la  règle 
de  Saint- Benoît. 

CROIX  SaintJ)uen  (  la  ) ,  dans  le  Valois ,  au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe 
de  Soiffons  ,  parlement  de  intendance  de  Paris  , 
éleftion  de  Compiegne.  Ou  y  compte  141.  feux. 
Cette  paroifle  eft  iituée  à  quelque  diftance  de  la 
rive  gauche  de  l'Oife ,  à  deux  lieues  S.  S.  O.  de 
Compiegne. 

CROIZEL  ,  en  Beaujolois.  Voye\  Croifel. 

CROIZILLAC  ou  Saint-Pierre  de  CroizilUc  , 
dans  l'Agenois ,  en  Guyenne ,  diocefe  de  éleftion 
d'Agen ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux  ,  ju- 
rifdiftion  de  Montflanquin.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  entre  les  rivières  de  Drot  & 
de  Lot ,  dans  une  contrée  agréable  de  fertile. 

CROIZILLE  (  la  ) ,  dans  le  Maine ,  diocefe  du 
Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  , 
éleftion  de  Laval.  On  y  compte  180.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  près  des  confins  de  la  province  de 
Bretagne,  à  $.  lieues  N.  O.  de  Laval.  Son  terroir 
eft  fertile  en  grains  de  en  pâturages.  Il  y  a  auflî  des 
bois. 

CROIZILLES  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon,  fergenterie  du  Sap.  On  y  compte  1 17. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  près  de  la  fource  delà 
Dives. 

CROLLES  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  ,  parlement, 
intendance  de  éleftion  de  Grenoble.  On  y  compte 
2.  feux  un  fixieme  de  un  quarante-huitième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ,  de  8.  feux  de  un  quarante- 
huitième  de  feu  pour  les  biens  taillables  ,  y  com- 
pris un  quart  un  douzième  de  un  quatre-vingt-fei- 
zieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
paroifle  eft  à  3. 1.  de  demie  N.  E.  de  Grenoble. 
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CROMARY  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe,  par: 
lement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Vefoul ,  prévôté  de  Châtillon.  On  y  com- 
pte 14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière 
d'Oiguon  ,  dans  une  contrée  affez  fertile,  à  1. lieue; 
de  demie  N.  N.  E.  de  Befançon  ,  de  J.  de  demie  S. 
S.  O.  de  Vefoul. 

C  ROM  AS  .dans  la  Marche,  diocefe  de  Limoges, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Bourges ,  élec- 
tion du  Blanc.  On  y  compte  104.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3.  lieues  de  demie  N.  E.  du  Dorât ,  de  6 
de  tiers  S.  S.  E.  du  Blanc. 

CROMEROLLES  ,  en  Foreft  ,  diocefe  de  in- 
tendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Montbrifon.  On  y  compte  86.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  & 
en  pâturages ,  de  où  il  y  a  auftt  des  vignes. 

CROMEY,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  recette 
d'Autun  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage de  Montcenis.  On  y  compte  3 1 .  feux.  Cette 
communauté  dépend  de  la  paroiffe  de  Saint-Germain 
du  Plein  de  elle  eft  à  4.  lieues  de  tiers  N.  E.  de 
Montcenis  ,  de  4.  de  trois  quarts  E.  un  quart  au  S. 
d'Autun.  Son  terroir  abonde  en  vin. 

CROMONT  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion  de 
Dourlens ,  doyenné  de  Saint-Riquier.  On  y  com- 
pte 157.  feux.  Cette  paroiffe  eft  a  deux  lieues  &  de- 
mie E.  N.  E.d'Abbeville,  une  E.  S.  E.  de  Saint- 
Riquier  ,  de  trois  de  quart  O.  S.  O.  de  Dourlens. 

CROMONT  ou  Cromot  le  Grand  ,  en  Bourgo- 
gne ,  diocefe  d'Autun ,  parlement  de  intendance 
de  Dijon  ,  bailliage  de  recette  de  Beaune.  On  y 
compte  41.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4.  lieues 
O.  S.  O.  de  Beaune ,  de  3.  de  quart  S.  E.  d'Arnay- 
le-Duc.  Son  terroir  eft  montagneux  ,  de  néanmoins 
aflez  fertile. 

CROMOT  le  Petit ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'An- 
tud ,  parlement 6c  intendance  de  Dijon,  bailliage 
de  recette  de  Beaune.  On  y  compte  1 7.  feux.  Ce 
hameau  eft  fituée  tout  proche  de  celui  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent. 

CROMPAT  ou  le  bois  de  Crompat,  On  appelle 
de  ce  nom  une  petite  forêt ,  fituée  entre  Forcalquier 
de  Sifteron  en  Provence.  On  lui  donne  également 
le  nom  de  Bois-Comtat. 

CRON  ù  Jazay ,  dans  le  Saumurrois ,  en  Poitou, 
diocefe  de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours ,  éleftion  de  Richelieu.  On  y  com- 
pte 1 19-  feux.  Cron  eft  à  une  demi-lieue  N.  O.  de 
Jazay ,  de  à  6. 1.  S.  O.  de  Richelieu.  Son  terroir  abonde 
en  grains  ,  en  vins  de  en  fruits. 

CRON  AT  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  de  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Bourbon-l'Ancy.  On  y  compte  148.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une  hauteur  ,  à  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  de  tout  pro- 
che de  la  petite  rivière  de  Creffonne,  à  1.  1.  de  deux 
tiers  N.  O.  de  Bourbon-l'Ancy.  Il  en  dépend  plo- 
fieurs  fiefs.  Son  terroir  eft  affez  fertile  en  grains  «C 
en  vins. 

CRONCE  ou  Croure ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
St.  Flour,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom, 
éleftion  de  Brioude.  On  y  compte  1 14.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  4.  1.  S.  O.  de  Brioude. 

CRONCELS  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  communauté 
dépend  de  la  paroiffe  de  St.  André  ,  de  elle  eft  a 
une  petite  lieue  S.  O.  de  Troyes.  Son  terroir  abonde 
en  grains  de  en  pâturages.  On  y  cueille  auffi  de 
bons  fruits. 

CRONSEILLES  ou  Croufeilhes ,  ù  Sapedcs  ,  en 
Béarn  ,  diocefe  de  Lafcar  ,  parlement  de  Pau  . 
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intendance  d'Aufch ,  fénécbauflee  de  Morlas.  On  y 
compte  1 2.  feux.  Cette  communauté  cil  fituée  en 
pays  fertile. 

CROP1ERE  ,  Curtipetra ,  ville ,  en  Auvergne. 
Vayc\  Courpiere. 

CROPTE  ou  Saint- Aignan  de  la  Cropte,  en  Pé- 
rigord ,  diocefe  &  élection  de  Périgucux ,  parlement 
&  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  270.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  3. 1.  S.  E.  de  Périgueux. 

CROPTE  (la)  ,  bourg ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Laval.  Ony  compte  16$.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  petite  rivière  de  Vaize ,  à  4.  1.  de 
demie  S.  E.  de  Laval. 

CROPUS  ,  en  Normandie,  diocefe,  parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués  ,  fer- 
genterie d'Envermeuil.  On  y  compte  un  feu  privi- 
légie &  S7-  feu*  taillables.  Cette  paroiflè  ellà  3. 1. 
S.  d'Arqués. 

CROQUELARDY.dans  l'Agenois ,  en  Guyenne, 
diocefe  &  élection  d'Agen ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette 
paroiffecft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains, 
en  vin-:  &  en  fruits. 

CROQUOISON  ù  Efpauménil ,  en  Picardie ,  dio- 
cclë  &  intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris , 
élection  d'Ahbcville  ,  doyenné  d'Airaines.  On  y 
compte  jj.  feux.  Croquoifon  eft  à  une  lieue  O. 
d'Airaines ,  &  à  une  deini-licuc  E.  N.  E.  d'Efpau- 
mcoil.  La  commanderic  de  Siint-Mjui'jii  ,  de  la 
langue  &  du  grand-prieuré  de  France  ,  eft  à  une 
dcmi-lieue  S.  S.  O.  d'Efpauménil.  Cette  comman- 
derie  vaut  18.  mille  139.  liv.  de  rente  au  fa  jet  qui 
en  eft  pourvu.  Le  terroir  de  cette  contrée  cli  très- 
abondant  en  grains. 

CROS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette  d'A- 
lais  ,  parlement  de  Touîoufe  ,  généralité  de  Mont- 
pellier, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
160.  feux.  Cette  paroiiTe  eit  à  4.  I.  &  quart  S.  O. 
d'Alais ,  &  2.  &  demie  E.  du  Vigau. 

CROS  ,  en  Auvergne ,  diocefe  &  élection  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom. 
On  y  compte  85.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  vallée  fertile  en  grains  &  en  pâturages,  &  où 
il  y  a  de  bonnes  eaux. 

CROS  de  Muiuaniat ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
St.  Flour  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom  ,  élection  d'Auriilac.  On  y  compte  103.  feux. 
Cette  paroiiTe  eft  à  un  quart  de  1.  S.  S.  O.  de  Car- 
Ut ,  &  à  j.  1.  S.  d'Auriilac. 

CROS  de  Momreot ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  St. 
Flour  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  , 
élection  d'Auriilac.  On  y  compte  78.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  &  néan- 
moins fertile. 

CROS  (le)  ,  en  Languedoc,  diocefe  &  recette 
de  Lodevc,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 4t. feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.I.  &  demie  N.  de 
Lodeve. 

CROS  de  Gioran  (le) ,  dans  le  Vivarais ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  de  Viviers ,  parlement 
de  Touloulc ,  généralité  de  Montpellier ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  1 29.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  vallée  ,  fur  la  Loire  , 
à  10.  I.  N.  O.  de  Viviers.  Les  pâturages  y  font  ex- 
cellent. 

CROSANT  ou  Crozant  ,  dans  la  Marche  ,  dio- 
cefe de  Limoges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Moulins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  100. 
feux.  Cette  paroiffe  ,  qui  a  le  titre  de  châtellecie  , 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Creufe  ,  à  8.  I.  N.  O.  de 
Gueret.  On  y  a  découvert  une  mine  de  cuivre. 

CROSE  ,  dans  la  Marche,  fore*  Croze. 
Tome  11. 
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CROSLON ,  en  No  rmandie ,  diocefe  &  élection 
d'Avranches ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Saint-James.  On  y  compte 
70.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  S.  d'Avranches. 

CROSNE ,  dans  la  Brie-Françoife ,  diocefe ,  par- 
lement, intendance  &  élection  de  Paris.  On  y  com- 
pte $i.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  con- 
trée également  fertile  &  agréable ,  fur  la  petite  ri- 
vière d'Hieres ,  à  un  tiers  de  lieue  S.  E.  de  Ville- 
neuve-Saint-Georges  ,  à  une  demi-lieue  O.  N.  O. 
de  l'abbaye  d'Hieres ,  autant  O.  du  monaftere  chef- 
lieu  des  Camaldulcs  ,  à  2.  1.  de  quart  N.  N.  O.  de 
Melun,  &  j.  S.  E.de  Paris. 

CROSNE  (la),  rivière,  en  Bourgogne.  Voye\ 
la  Grùne. 

CROSSAC  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de 
Nantes ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  1 6.  feux  un  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  fort  maréca- 
ge ufe  ,  à  9. 1.  O.  N.  O.  de  Nantes. 

CROSS ANVEC , en  Bretagne, diocefe  &  recette 
de  Vannes  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  3.  feux  un  tiers  &  une  belluguede  feu. 
Cette  communauté  cil  fituée  dans  uue  contrée  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages. 

CROSSES  ,  en  Berry  ,  diocefe,  intendance  & 
élection  de  Bourgc»  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  1$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  j.  I.  &  trois 
quarts  E.  S.  E.  de  Bourges.  La  feigneurie  appartient 
au  chapitre  de  Saint-Etienne  de  Bou-gL-s,  qui  nomme 
à  la  cure.  Le  ter  oir  des  Crofles  eft  des  plus  fertiles. 

CROSSE  TS  (les),  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
terre  &  recette  de  St.  Claude  ,  parlement  ôt  inten- 
dance de  Befant^n.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  2. 1.  KO.  de  Saint-Claude. 

CROSSE  Y  (le  grand)  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Bcfanç/m  ,  bail- 
liage ôt  recette  de  Baume.  On  y  compte  23.  feux- 
Cette  paroiiTe  eft  à  2.  1.  E.  de  Baume.  Son  terroir 
eft  aflèz  fertile. 

CROSSE  Y  (  le  petit)  ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  ck  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage 6c  recette  de  Baume.  On  y  compte  22.  feux. 
Cette  paroiiTe  eft  à  une  demi-lieue  O.  S.  O.  du 
Grand- Crolfey. 

CROSSON,  en  Normandie.  V.  Croflon. 

CROSSON AY ,  en  Franche- Comté.  V.  Crotonay. 

CROSVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués, 
fergenterie  de  Longucville.  On  y  compte  2.  feu* 
privilégiés  &  33.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft 
à  cinq  quarts  de  1.  S.  O.  d'Arqués. 

CROSVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle, 
ment  &  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Cau- 
debec  ,  fergenterie  de  Grainvillc.  On  y  compte  2. 
feux  privilégiés  &  31.  feux  taillable;.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Durdan",  vis-à-vis 
de  Vitefleur,  à  2. 1.  S.  O.  de  Saint- Vallery-en-Caux. 

CROSVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Cofl- 
tances  ,  parlement  de  Rouen,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Valognes  ,  fergenterie  de  Pont-l'Abbé. 
On  y  compte  1  24.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  2.  1.  & 
deux  tiers  S.  S.  O.  de  Valognes,  &  3.  &  quart  N. 
O.  de  Carentan.  Son  terroir  cfl  des  plus  fertiles. 

CROTELLE  ,cn  Touraine,  diocefe  .intendance 
&  élection  de  Tours ,  parlement  de  Paris.  Ou  y 
compte  92.  fi-ux.  Cette  paroiiTe  eft  fituée  d;ms  une 
contrée  également  fertile  ûc  agréable  ,  à.  J.l-  N.  E. 
de  Tours. 

CROTENOT  fjf  Beffort,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe de  Lyon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  de  Châlon  ,  rellbrt  de  St.  Laurent.  On  y 
compte  3  1 .  feux.  Cette  communauté  eft  a  2. 1.  ci 
quart  E.  S.  E.  de  Louhans. 
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CROTH  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  éleftion 
d'Evreux ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  fer- 
genterie  d'Èzy.  On  y  compte  i.  feux  privilégiés  & 
65.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Eu- 
re ,  à  J.  1.  S.  E.  d'Evreux. 

CRÔTONAY  ù  la  Préa  ,  en  Franche-Comté  , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  &  recette  de  Polinny.  On  y  compte  41. 
feux.  Crotooay  eft  à  une  petite  diftance  de  la  Préa , 
&  à  t.  I.  S.  E.  de  Poligny. 

CROTOY  ou  le  Cottoy  ,  Corocotinum  ,  Cretenfe 
Cnfirum  ,  ville  ,  chef-lieu  d'une  capitainerie  de  fon 
nom  ,  avec  un  bureau  des  cinq  grofles  fermes,  dans 
le  Ponthieu ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Abbe- 
ville.  On  y  compte  170.  feux.  Cette  petite  ville  eft 
fituée  far  la  rive  droite  de  la  Somme ,  près  de  fon 
embouchure  dans  l'Océan ,  vis-à-vis  de  Saint- Val- 
lery ,  à  3.  I.  N.  O.  d'Abbevillc.  C'étoit  autrefois 
une  pkee  fortifiée ,  &  fon  château  n'a  été  démoli 
«ue  depuis  cinquante  ans  ou  environ.  La  plupart 
des  habitants  du  Crotoy  s'adonnent  à  la  pêche ,  & 
fubfiftcnt  par  ce  moyen. 

CROTTES ,  dans  l'Orléanois  propre  ,  diocefe 
intendance  &  élection  d'Orléans  ,  parlement  de 
Paris.  Ou  y  compte  66.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  très-fertile  en  grains  ,  à  4.  L  & 
trois  quarts  N.  N.E.  d'Orléans. 

CROTTES  (les)  ,  en  Dauphiné ,  diocefe ,  élec- 
tion &  recette  de  Gap ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  trois  quarts  un  huitième  & 
on  quatre-vingt-feiziemedefeu  pour  les  fonds  no- 
bles ,  &  cinq  feux  &  un  fixieme  de  feu  pour  les  biens 
taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes ,  &  néanmoins  aflez  fertile. 

CROTTET,  en  Brefle  ,  diocefe  de  Lyon,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bail- 
liage &  recette  de  Bourg,  mandement  de  Bagé.  On 
y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  deux  tiers 
de  1.  S.  S.  E.  de  Mâcon. 

CROU  (la) ,  Craldus ,  petite  rivière  de  l'Ifle-dc- 
France ,  qui  prend  fa  fourec  près  deLouvres  cnPa- 
rifis ,  paffe  par  Gonefle  fit  Saint-  Denis ,  &Te  jette  en- 
fuite  dans  la  Seine  au-deflbus  de  Saint-Denis.  On 
l'appelle  aufii  le  Rouillon.  Son  cours  eft  de  cinq  ou 
fix  lieues. 

CROUAIX  'le) ,  en  Bretagne ,  diocefe  &  re- 
cette de  Saint  Malo  ,  parlement  &  intendance  de 
Eennes.  On  y  compte  8.  feux  un  tiers  fie  un  quart 
defeo.  Cette  paroifle  eft  à  une  petite  lieue  S.  S.O. 
de  Ploermel. 

CROU  A  Y  ,  en  Normandie ,  diocefe  &  éleftion 
de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  fergenteric  de  Cerizy.  On  y  compte  1 40. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  tiers  S.  O. 
de  Bayeux. 

CROVILLE ,  en  Normandie,  diocefe  d'Evreux, 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  , 
éleftion  de  Conchcs  ,  fergenterie  de  Villers-fur- 
Ncubourg.  On  y  compte  1 04.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  abondante  en  grains  fie  en 
pâturages  ,  à  3. 1.&  demie  N.  O.  d'Evreux,  Sau- 
tant N.  de  Conches. 

CROVILLE  ,  en  Normandie.  Voye\  Crofville. 

CROUIS  ,  abbaye  d'hommes  ,  en  Provence. 
Voyc\  Cruys. 

CROU  PET  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de 
Saint-Claude,  parlement  &  intendance  de  Befançon, 
bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  n'y  compte  que  1 1 . 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes. 

CROUSEILHES ,  en  Béarn.  Voye^  Cronfeilles  , 
&  ajoutez  ce  qui  fuit. 
La  terre  &  feigneurie  de  Croufeilhes  ou  Cnnf tilles, 
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en  Béarn ,  dans  le  quartier  appelle  le  Haut-VitbilK 
(fur  la  petite  rivière  de  Louret ,  à  s.  1.  &  quart  K 
E.  de  Morlas,  &  à  une  lieue  S.  O.  de  Caftelnau-de- 
Riviere-Baflc)  ,  a  donné  fon  nom  à  une  petite 
contrée  ,  &  à  des  Seigneurs  dont  M.  de  Marca  fait 
mention  dans  fon  hiltoire  de  Béarn.  Elle  eft  com- 
pofée  des  villages  &  hameaux  de  Croufeilhes ,  la 
Serre  ,  lou  Gaffons  ,  Betrac ,  Haget  &  Lapedés. 
Vers  la  fin  du  treizième  Gccle  ,  cette  terre  entra  dans 
la  maifon  de  Sadirac.  Manaut ,  Seigneur  de  Sadirac, 
qui  la  pofledoit  en  1 3 10. ,  affranchit  les  habitants 
du  droit  de  fervitude  ,  leur  donna  des  coutumes , 
&  leur  ajfiéva  ou  affieffa  fes  domaines.  Elle  entra 
dans  la  maifon  de  Montefauiou  ,  par  le  mariage 
d'Anne  de  Sadirac  ,  héritière  ,  avec  Arnoul  de 
Montefquiou,  Seigneur  de  Sales,  en  l'an  1551.  ; 
fie  Françoife  de  Montefquiou,  leur  petite  ou  arrière- 
petite-fille ,  la  porta  avec  celle  de  Sadirac  ,  &  les 
autres  terres  de  fa  maifon ,  dans  la  maifon  de  Miof- 
fans  ,  par  fon  mariage  avec  Bernard  de  Mioflans, 
Seigneur  de  Sanfons ,  fils  de  Bertrand  de  Mioflans , 
Seigneur  de  Sanfons,  fit  de  Jeanne  deLary.  Ce  Ber- 
trand avoit  pour  ayeul  Gaillard  de  Mioflans ,  Che- 
valier ,  Seigneur  de  Sanfons ,  qui  fut  caution  de  la 
dot  promifeà  Johanette  d'Augââ,  fille  de  en  Gu- 
i/AÎ,  Seigneur  d'Augiâ  ,  &  de  Béarnifle  de  Miof- 
lans ,  par  fon  contrat  de  mariage  du  premier  Avril 
1441.  avec  Johannot  de  Navailles. 

Angélique  de  Mioflans ,  héritière  de  Sanfons ,  de 
Sadirac  &  de  Croufeilhes,  porta  ces  terres  à  Antoine, 
M  a  rquis  de  Lons ,  fon  mari.  Pierre-Ignace  de  Lons , 
leur  petit-fils ,  vendit  Croufeilhes  en  17  57.  à  N.  de 
Dambidau  ,  Confeiller  au  parlement  de  Navarre,  en 
faveur  de  qui  le  Roi  l'a  érigée  en  baronnie  par  lettre! 
du  mois  de  Février  17  J  j.  Le  fleur  Dombidau ,  qm 
a  plufieurs  enfants  de  N.  de  Caydeville ,  fa  femme, 
eft  d'une  ancienne  famille  d'Oleron  en  Béam.  On 
conferve  dans  les  archives  de  cette  ville ,  des  mémoi- 
res par  lefquels  il  paroit  qu'ayant  été  ravagée  par 
les  Maures ,  cinq  braves  hommes  de  Camfranne  en 
Arragon  vinrent  la  rétablir.  La  tradition  donne  à  la 
famille  de  Dombidau  un  de  ces  hommes  pour  auteur. 

CROUSILHE  (la) ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  &  élec- 
tion de  Riom.  Ony  compte  68.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  9.  I.  &  demie  N.  O.  de  Riom ,  fit  $.  O.N.O. 
d'Ebreuil. 

CROUSTELLE  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  inten- 
dance  ,  éleftion  fit  arrondiffetnent  de  Poitiers ,  par- 
lement de  Paris.On  y  compte  »  $ .  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  agréable  &  fertile ,  à  une 
lieue  S.  S.  O.  de  Poitiers. 

CROUSTES,  dans  la  Bris-Champenoife  ,  dio- 
cefe fit  intendance  de  Soiffons ,  parlement  de  Paris , 
éleftion  de  Château-Thierry.  On  y  compte  86.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  aflèz  fertile, 
fur  la  rive  droite  de  la  Mame  ,  à  ».  I.  fie  demie  S. 
O.  de  Château-Thierry  ,  &  une  O.  de  Charly. 

CROUTE  (la),  en  Normandie',  diocefe  &  élec- 
tion de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon,  fergenterie  d'Orbec.  On  y  compte  8$. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  S.  un  quart  à  l'E. 
d'Orbec. 

CROUTES  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion d'Argentan  ,  fergenterie  de  Montagu.  On  y 
compte  1 37.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  deux 
tiers  N.  N.  E.  d'Argentan  ,  fit  ».  Si  demie  N.  E.  de 
Trun. Son  terroir  abonde  engrains  fit  en  pâturages. 

CROUTOY,  dans  le  Soiflonnois,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe,  inten- 
dance &  éleftion  de  Soiflbns„  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  19.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  O. 
de  Soiffons. 
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CROUTTES  ,  dans  le  Soiflbnnois ,  an  gouver- 
nement général  de  l'ifle  -  de  -  France  ,  diocefe  , 
intendance  &  élection  de  Solfions ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  17.  feux.  Ce  hameau  eft  à  3.  ou 
4. 1.  S.  S.  E.  de  Soiflbns. 

CROUTTWEILLER  ,  dans  la  Baflè-Alfacc  , 
diocefe  de  Strasbourg  ,  confeil  fupérieur  &  inten- 
dance d'Alface ,  directoire  de  la  nobleflè  immatricu- 
lée. On  y  compte  1$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
fur  la  rivière  de  Sour. 

CROUX  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  St.  Flotir  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  ,  élection 
de  Brioude.  On  ycompte  ai.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  à  une  lieue  &  demie  de  l'Allier ,  &  j.  S. 
S.  O.  de  Brioude. 

CROUX,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette  d'A- 
leth  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  $.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

CROUY  ,  dans  le  Beauvoifis ,  au  gouvernement 
général  de  PIfle-de-France  ,  diocefe  de  Beauvais  , 
parlement  &  intendance  de  Paris  ,  éleftion  de  Sen- 
lis.  On  y  compte  98.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
&  trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de  l'Oife ,  à 
5 . 1.  S.  Ë.  de  Beauvais ,  dt  3.  &  demie  O.  de  Sentis. 

CROUY ,  en  Picardie  ,  diocefe ,  intendance  & 
élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  doyenné 
de  Péquigny.  On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  à  quelque  diflance  de  la  rive  gauche  de  la 
Somme  ,  à  une  demi-lieue  O.  N.  O.  de  Péquigny, 
&  à  s.  1.  N.  O.  d'Amiens.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles. 

La  terre  &  feigneurie  de  Crouy  en  Picardie  fut 
érigée  en  duché  fimple  ,par  le  Roi  Henri  le  Grand, 
au  mois  de  Juillet  de  l'an  1598.  ,  en  faveur  de 
Charles  de  Crouy  ,  Duc  d'Arfchot.  Les  lettres-pa- 
tentes de  cette  érection  furent  enrégiftrées  au  par- 
lement de  Paris ,  le  1 8.  Juillet  de  la  même  année. 
Ce  duché  eft  éteint ,  &  la  terre  eft  pofledée  par  le 
Duc  d'Havre.  Voye\  Croy. 

CROUY  ,  bourg ,  dans  le  Soiffbnnois ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-de-France,  diocefe,  in- 
tendance ck  élection  de  Soiflbns,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  »oo.  feux.  Ce  bourg  eft  à  trois  quarts 
de  lieue  N.  N.  E.  de  Soiflbns.  Son  terroir  eft  aflez 
fertile  en  grains  &  en  bons  pâturages. 

CROUY  ,  Croviacum  ,  ville  ,  dans  la  Brie-Cham- 
penoife ,  diocefe  &  élection  de  Mcaux ,  parlement 
&  intendance  de  Paris.  On  y  compte  13$.  feux. 
Cette  petite  ville  eft  à  3. 1.  &  deux  tiers  N.  E.  de 
Neaux. 

CROUY  ,  dans  le  Bléfois  ,  au  gouvernement  gé- 
néral d'Orléanois  ,  diocefe  &  intendance  d'Orléans , 
parlement  de  Paris ,  élection  de  Beaugency.  On  y 
compte  91.  feux.  Cette  paroiflè  eft  a  une  petite 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  à  1.  1.  & 
trois  quarts  S.  S.  O.  de  Beaugency  ,  &  4.  N.  E. 
de  Blois. 

CROUZET  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ck  re- 
cette de  Salins.  On  y  compte  »».  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  &  néan- 
moins aflez  fertile  ,  à  un  tiers  de  lieue  N.  O.  de  la 
paroiflè  de  Villeneuve  ,  à  x.  1.  N.  E.  de  Salins. 

CROUZETS  (les) ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de 
Vabres  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
lWontauban  ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte 
un  feu  93.  bellugucs  &  une  dcmi-bellugue  de  feu. 

CROUZETTE  (la)  ,  en  Languedoc  ,  diocefe 
&  recette  de  Caitres  ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 1 98.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  une  pe- 
tite rivière  ,  a  ».  I.  N.  E.  de  Caftres. 

CROUZILLE  (la)  ,  eu  Languedoc,  diocefe  & 
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recette  de  Lavaur  ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe, intendance  de  Languedoc.  Onycompcc  14.-1. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  S. 
E.  de  Lavaur. 

CROUZILLE  (la),  bourg,  en  Limofin  ,  dio- 
cefe ,  intendance  ck  élection  de  Limoges  ,  parle- 
ment de  Rordeaux.  On  y  compte  3*9.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  7. 1.  S.  E.  de  Limoges  ,  de  4.  N.  d'U- 
zerche. 

CROUZ1LLES ,  en  Poitou,  diocefe  .intendance 
6i  élection  de  Poitiers,  parlement  de  Paris,  arron- 
diflëment  de  Château-1' Archer.  On  y  compte  50. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  entre  les  rivières  de 
Clouere  ck  de  Gain,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  E.  de 
Vivonne  ,  6c  à  4. 1.  S.  de  Poitiers. 

CROUZ1LLES ,  en  Touraine ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Tours  ,  parlement  de  Paris  -,  élection 
de  Richelieu.  On  y  compte  7$.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  a  une  lieue  E.  N.  E.  de  Bourg- Achard  ,  ck  à  3. 
1.  N.  E.  de  Richelieu. 

CROX ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Château- 
roux.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée fur  la  rivière  de  Naon  ,  à  j.  1.  dt  quart  N.  O. 
de  ChSteauroux. 

CROY  ,  en  Picardie.  Voye\  Crotiy  ,  &  ajoutez 
ce  qui  fuit.  Charles  de  Croy  ou  de  Crouy  ,  Duc 
d'Arfchot,  le  même  en  faveur  duquel  la  terre  de 
Crouy  avoit  été  érigée  en  duché  en  1598.,  mou- 
rut fans  poftérité  le  13.  Janvier  161  ».  Charles-Ale- 
xandre de  Croy  ,  Marquis  d'Havre  ,  Prince  du  St. 
Empire  ,  retira  le  duché  de  Croy  après  la  mort  de 
fon  coufin  ,  Charles  ,  &  mourut  lui-même  le  J. 
Novembre  1614.  Marie-Claire  de  Croy  ,  fa  tille  & 
fon  héritière  ,  morte  en  Septembre  1664.  ,  époufa 
1".  en  1617.  Philippe-Alexandre  de  Croy,  Duc 
d'Havré  ,  qui  meurt  le  »3-  Novembre  1640.; 
»°.  Philippe-François  de  Croy,  fon  beau-frere ,  Duc 
d'Havré  ,  Grand  d'Efpagne  ,  qui  meurt  le  19.  Juin 
i6<o.  Ferdinand-François  de  Croy,  né  du  fécond 
lit ,  Duc  d'Havré  &  de  Croy ,  fut  reçu  par  arrêt 
de  la  chambre  des  comptes  de  Paris  du  1».  Mai 
1670. ,  à  faire  foi  &  hommage  pour  le  duché  de 
Croy  :  il  mourut  le  10.  Avril  1 694.  Jean-Baptiite- 
Jofeph  de  Croy  ,  fon  fils ,  meurt  le  14.  Mai 
1717.,  ayant  époufé  le  15.  Juin  171  ».  Marie-Anne- 
Céfarine ,  fille  d'Antoine  Lanti  de  U  Rouere  ,  Duc 
de  Bonmarfo.  De  ce  mariage  font  venus,  i°.  Louis- 
Ferdinand-Jofeph  ,  qui  fuit  ;  »".  Jofeph-Jufte-Fer- 
dinand  ,  né  le  ty.  Mai  1716.,  Comte  de  Priégo  , 
&  Grand  d'Efpagne  par  fa  femme  Maric-Bcthiecm 
Fernandez  de  Ccrdoue-LantL  ,  fille  du  Duc  de 
Santo-Gcmini  fon  oncle  maternel ,  marié  le  1  ». 
Février  174».  ,  à  la  charge  du  nom  &  des  armes  ; 
30.  Marie-Louifc-Jofephe  ,  née  le  »».  Février 
1714.  ,  alliée  au  Comte  de  Tana  en  Piémont  ; 
4°.  Maric-Anne-Charlotte,  née  le  u.  Mai  1717., 
époufe  le  premier  Avril  1737.  Joachiiïi-Antoine- 
Ximenès  ,  Marquis  d'Ariza  ,  Grand  d'Efpagne  ; 
5°.  Pauline-Jofephiue  de  Croy,  née  le  30. 'juin 
17x1. 

Louis-Ferdinand-Jofcph  de  Croy,  Duc  d'Havré 
&  de  Croy  ,  Prince  du  Saint-Empire  ,  Grand  d'Ef- 
pagne ,  Lieutenant  •  Général  des  armées  du  Roi 
de  France  ,  né  le  14.  Juin  1713.  ,  tué  à  la  ba- 
taille de  Fillin^haufcn  le  16.  Juillet  1 761.,  avoit 
époufé  le  is-  Janvier  1736.  Marie-Louife-Cuue- 
gonde  de  Montmorency  -  Tingiy  ,  née  le  30.  Sep- 
tembre 1716.  ,  dont  i*.  N.  dit  d'abord  le  Duc 
de  Croy,  né  en  Octobre  1744.;  »°-  Marie-Anne- 
Chrétienne-Jofephe  ,  née  le  7.  Avril  1737.  30.  N. 
née  le  14.  Juillet  1738.  ;  4"'  N.  de  Croy  ,  née 
en  1741- 

CROZANT ,  dans  la  Marche.  V*yc\  Crofant. 


CROZE  ,  dans  la  Marche  ,  diocefe  de  Limo- 
ges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins  , 
élection  de  Gueret.  On  y  compte  113.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  tres-abondante 
en  bons  pâturages  ,  oh  l'on  engraiflè  quantité  de 
bétail ,  &  où  il  y  a  auffi  beaucoup  de  bois  de  haute- 
■fûtaie  ,  à  une  lieue  &  trois  quarts  S.  S.  E.  de  Fel- 
letin  ,  &  3.  &  tiers  S.  d'Aubuflbn  ,  &  10.  &  tiers 
S.  S.  E.  de  Gueret.  C'cft  dans  le  territoire  de  Croie 
que  la  rivière  de  Creuze  prend  fa  fource  ,  d'une 
fontaine  qu'on  appelle  les  Fonts-Gallairs  ,  6c  qui 
eft  au  milieu  des  prairies. 

CROZES  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  6c  élection 
de  Valence  ,  parlement  6c  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  trois  quarts  &  un  quarante-hui- 
tième de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  6c  un  feu 
un  huitième  &  un  feiaieme  de  feu  pour  les  biens 
taillablcs.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une 
contrée  peu  fertile ,  à  l'exception  des  pâturages. 

CROZET  ,  en  Foreft  ,  diocefe  de  Clermont  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon ,  élec- 
tion de  Roanne.  On  y  compte  194.  feux.  Cette 
ville  eft  petite ,  &  fes  murailles  tombent  en  ruines. 
Sa  juftice  comprend  les  paroifles  de  Crozet  &  de 
Benaifon.  Cette  dernière  eft  à  1.  1.  O.  N.  O.  de 
Roanne. 

CROZET,  dans  le  pays  de  Gex  ,  au  gouver- 
nement général  de  Bourgogne ,  diocefe  de  Genève  , 
élection  6c  recette  de  Belley.  On  y  compte  10 a. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S. 
O.  de  Gcx. 

CROZON ,  en  Bretagne  ,  diocefe  6i  recette  de 
Quimper,  parlement  6c  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  44.  feux  6c  un  tiers  tic  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  limée  dans  une  prefqu'ifle  ,  entre  la 
baye  de  Brcft  &  celle  de  Dounrnencz  ,  a  j.  I.  S. 
de  Breft  ,  6c  7.  &  quart  N.  O.  de  Quimpcr- 
corentin. 

CROZON  ou  Crofans ,  en  Berry  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion delà  Châtre.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fur  la  route  de  la  Châtre  à  Aigurandc  , 
à  a.  1.  S.  S.  O.  de  la  Châtre  ,  6c  une  N.  O.  d'Ai- 
gurande.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  &  en 


CRUAS  ,  Crudajîum  ,  dans  le  Vivarais  ,  en  Lan- 
guedoc, diocefe  6c  recette  de  Viviers ,  parlement  de 
Touloufe,  généralité  de  Montpellier,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  pa- 
roifle eu  lituée  fur  une  montagne ,  à  une  petite 
diftanec  de  la  rive  droite  du  Rhône  ,  a  une  lieue  N. 
de  Montelimart ,  4.  &  deux  tiers  E.  M.  E.  d'Au- 
benas,  3.  N.  un  quart  à  l'E.  de  Viviers ,  &  à  une 
lieue  S.  E.  de  Saint-Vincent  des  Barres.  Il  y  a  à 
Cruas  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît  ;  fondée  par  le  Comte  Tcydon ,  Comte  vrai- 
femblablement  du  Vivarais  vers  le  temps  de  Char- 
lemagne.  Cette  abbaye ,  qui  jouit  de  plufieurs  beaux 
droits ,  eft  en  commende  ,  6c  vaut  environ  4000. 
livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le 
Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  fou  que 
de  400.  florins.  C'étoit  autrefois  un  très-beau  châ- 
teau ,  qui  a  foutenu  des  lièges.  Mais  on  ne  voit  plus 
que  les  ruines  de  fes  fortiheations. 

En  1 68j.  les  Proteftants  s'étant  foulevés  en  Vi- 
varais ,  s'aflemblerent  fous  Cruas  dans  l'efpérance 
d'enlever  cette  place  ,  ainfi  que  le  château.  Les 
Religieux  de  l'abbaye  de  ce  lieu  ,  les  Trëtres ,  lus 
officiers,  les  Juges  &  les  principaux  habitants  de 
Cruas  ,  juftement  allarmés  ,  mais  fe  promettant 
avec  raifon  un  fecours  utile  de  la  part  du  ficurNoel 
Daleyrac ,  Seigneur  de  Chambefon  ,  gentilhomme 
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de  beaucoup  de  réputation  ,  qui  avoit  fixé  fon  fé. 
jour  à  Saint-Vincent  des  Barres  ,  fe  rendirent  en 
corps  auprès  de  lui ,  &  lui  expoferent  leur  fituation 
actuelle.  En  même  temps  ils  lui  offrirent  unani- 
mement le  commandement  de  Cruas  &  de  fon  châ- 
teau ,  où  tous  les  bourgeois  &  les  peuples  des  en- 
virons s'étoient  retirés.  Daleyrac  accepte  leurs  of- 
fres; 6c  animé  de  ce  zele  vif  6c  éclairé  qui  diftin- 
gua  toujours  les  bons  &  véritables  citoyens  ,  il  fe 
rend  fans  délai  à  Cruas ,  y  fait  fes  difpofitions  en  ha- 
bile homme  6c  avec  une  activité  dont  il  eft  peu 
d'exemples ,  il  foutient  avec  fermeté  les  divers  af- 
fauts  que  lui  livrent  les  ennemis ,  &  enfin  il  les  oblige 
à  fe  défifter  de  leur  entreprife  fit  à  fe  retirer  avec 
précipitation.  Enfuite  Daleyrac  fut  joindre  l'ar- 
mée du  Roi  qui  étoit  à  Beanchâtel  &  Charmes  fous 
les  ordres  du  Duc  de  Noailles  ,  &  il  continua  de 
fervir  avec  diftinction  jufqu'à  la  fin  des  troubles. 
Les  lettres  que  lui  écrivit  le  même  Duc  de  Noail- 
les ,  font  pleines  d'expreffions  qui  font  l'éloge  le  plus 
accompli  de  fa  valeur  6c  de  la  fagefle  de  fa  conduite. 

Ce  brave  officier  6c  bon  citoyen  dont  nous  ve- 
nons de  parler,  Noël  Daleyrac,  Seigneur  de  Cham- 
befon ,  fut  père  de  Noël  Daleyrac ,  Seigneur  de  U 
Chaife,  allie  à  Jeanne-Marie  Vcruhès,  dont  !0.Jean- 
Baptifte  Daleyrac  ,  Lieutenant  au  régiment  de 
Languedoc  en  1 76  { .  ;  a".  Jacques-François  Daley- 
rac ;  ck  30.  Auguftin  ,  dit  le  Chevalier  Daleyrac, 
tous  deux  afpirants  au  Corps-Royal  d'artillerie. 

La  maifon  Daleyrac  eft  originaire  de  la  province 
de  Languedoc.  François  Daleyrac ,  Baron  d'Aigre- 
mont,  fut  Chevalier  des  ordres  du  Roi  &  un  de  fes 
cent  Gentilshommes,  fous  François  1.  Son  fils  aîné, 
Pons  Daleyrac  ,  mourut  au  fervice  en  1  $49.  ,&  ne 
laiflà  qu'une  fille  unique. 

David  Daleyrac  ,  auteur  des  deux  branches  xfe 
cette  maifon  qui  fubfiftent  actuellement  ,  s'établit 
en  Vivarais.  11  fut  Seigneur  de  Chambefon  ,  6c  Ca- 
pitaine d'une  compagnie  de  cent  hommes  d'armes 
par  commiflion  du  ta.  Juillet  1616.  Etienne  Da- 
leyrac ,  Seigneur  du  Colombier  ,  fon  fils ,  fut  Ca- 
pitaine d'une  compagnie  de  cinquante  hommes  dans 
le  régiment  de  Lefdiguieres  ,  par  commiflion  du 
premier  Août  164a.  Ses  defeendants  ont  tous  fervi 
le  Roi  avec  diftinction. 

Nous  avons  parlé  ci-devant  de  la  branche  cadette 
de  la  maifon  Daleyrac.  De  la  branche  aînée  ,  qui 
eft  établie  à  Saint-Vincent  des  Barres  en  Vivarais , 
font  venus  i°.  Paul-David  Daleyrac  ,  actuellement 
Capitaine  au  Corps-Royal  d'artillerie  ,  6c  Chevalier 
de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  St.  Louis  ;  a*.  Paul- 
Jean  Daleyrac ,  auffi  actuellement  Capitaine  îu 
régiment  de  Royal-Artillerie  ,  6c  penfionné  de  Sa 
Majcfté  ;&  30.  Jofeph Daleyrac,  ci-devant  officier 
dans  le  même  corps ,  &  retiré.  Ces  trois  officiers 
font  fils  de  feux  noble  Jofeph  Daleyrac  ,  &  de  dame 
Catherine  deGuyon  de  Fampchnne. 

On  verra  fans  doute  avec  plaifir  que  nous  nous 
(oyons  fait  un  devoir  de  donner  un  place  dans  notre 
ouvrage  ,  à  la  maifon  Daleyrac  ,  prérifement  i 
l'endroit  où  elle  s'eft  acquife  une  réputation  im- 
mortelle. C'cft  ainfi  que  nous  fervirons  tous  cetx 
qui  auront  bien-mérité  de  la  patrie  ,  à  mefure  que 
les  orcafïons  s'en  préfenteront. 

CRUCÉ  ou  Cruflcy  ,  dans  le  Perche  ,  diocefe 
de  Chartres,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'A- 
lençon  ,  élection  de  Verneuil ,  fergenteric  de  Bref- 
folles.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  x.  I.  &  demie  S.  E.  de  Verneuil. 

CRUCHEKÉ  ,  dans  le  Vcndômois,  an  gourer- 
nement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Blois  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Vendôme.  On  y  compte  8  a.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  ».  1.  S.  S.  E.  de  Vendôme. 

CRUCHEY, 
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CRUCHE? ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
de  recette  de  Semur  -  en  -  Auxois.  On  y  compte 
17.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une  petite  lieue 
N.  O.  de  Montbar. 

CRUCHOT ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bailliage 
&  recette  de  Châlon  ,  parlement  de  intendance  de 
Dijon.  On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  un  côteau  ,  en  pays  de  vignobles  ,  à 

4.  1.  S.  O.  de  Châlon. 

CRUCIFIX  des  Champs  ,  en  Bretagne  ,  diocefe 
de  recette  de  Saint  -  Pol  -  de  -  Léon  ,  parlement  & 
intendance  de  Rennes.  On  y  compte  9.  feux  deux 
tiers  de  un  quart  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  en 
pays  très-fertile. 

CRUCIFIX  de  Do/,  en  Bretagne ,  diocefe  &  re- 
cette de  Dol  ,  parlement  de  intendance  de  Rennes. 
On  n'y  compte  point  de  feux  ,  mais  feulement 
1  Se  habitations  on  maifons.  Cette  paroifle  eft  fî- 
tuée en  pays  de  grains. 

CRUCIFIX  devant  le  Tréjor  ,  en  Bretagne  , 
diocefe  de  recette  de  Saînt-Pol-de-Léon  ,  parle- 
ment de  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  neuf 
feux  deux  tiers  &  un  quart  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  fitucc  en  pays  de  bled  de  de  pâturages. 

CRUCIFIX  (le)  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  & 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  1  $7.  feux.  Cette  paroifle 
eft  une  de  celles  qui  divifent  la  ville  du  Mans. 

CRUEJOULS ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  1.  feux  de  ij. 
bellugues  de  feu.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes. 

CRUGEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Beaunc.  On  y  compte  58.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  une  petite  rivière  ,  à  une  lieue 

5.  O.  de  l'abbaye  de  Buifiere  ,  j.  E.  N.  E.  d'Arnay- 
le-Duc  ,  &  4.  N.  O.de  Beaune.  Son  terroir  eft  fort 
montagneux. 

CRUGKY ,  en  Champagne ,  diocefe  &  élection 
de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  y  compte  137.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  la  petite  Marne ,  à  4. 1.  O.  un  quart  au  N. 
de  Rheims. 

CRUGUEL ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette 
de  Vannes  ,  parlement  de  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  11.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  $.  1.  dt  demie  N.  N.  E.  de  Van- 
nes ,  de  a.  S.  O.  de  Ploermel. 

CRULAY  ,  bourg,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Se ez ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon , 
élection  de  Verncuil ,  fergenterie  de  l'Aigle.  On  y 
compte  168.  feux.  Ce  bourg  eft  à  3. 1.  de  tiers  O.  N. 
O.  de  Verneuil. 

CRUPILLY  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Laon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns ,  élec- 
tion de  Guife.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifle 
cil  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâturages  ,  à  2. 1. 
de  quart  E.  N.  E.  de  Guife. 

CRUPUEL,  en  Bretagne.  J^oye^  Cruguel. 

CRUPYES ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die ,  par- 
lement dt  intendance  île  Grenoble  ,  élection  de 
Montelimart.  On  y  compte  un  vingt-quatrième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ;  de  un  feu ,  un  quart ,  un 
vingt-quatrieme  de  un  quatre-viogt-feizicme  de  feu 
pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néanmois  un 
feizieme  de  un  quatre-vingt-feizicme  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  paroifle,  à  laquelle  on  donne 
également  le  nom  de  Crupieres  ,  eft  à  4. 1.  S.  S.  O. 
de  Die. 

CRUSCADES.en  Languedoc  ,  diocefe  de  re- 
cette de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  gé- 
Toate  II. 
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néralitéde  Montpellier,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Orbieu ,  à  3. 1.  O.  de 
Narbonne.  Son  terroir  abonde  en  grains ,  en  vins 
de  en  fruits. 

CRUSILLES,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun, 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  48.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile,  prin- 
cipalement en  grains  de  en  vins. 

CRUSILLES  ,  en  Brefle , diocefe  de  Lyon  ,  par- 
lement dt  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bailliage 
de  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Pont-de-Velle. 
On  y  compte  48.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  4. 1. 0. 
de  Bourg. 

CRUSSILL1EU  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Vienne  ,  parlement  de  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  tiers  un  huitième  &  un 
trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  de  un 
demi  un  douzième  de  un  quatre-vingt-feizieme  de 
feu  pour  les  biens  taillables.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

CRUSSOL ,  dans  le  Vivarais,  en  Languedoc, 
diocefe  de  Valence  ,  parlement  de  Touloufe  ,  gé- 
néralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc ,  recette  du  Haut-Vivarais.  On  n'y  compte 
point  de  feux.  C'cft  le  nom  d'un  ancien  château  , 
fitué  au  fommet  d'une  montagne  ,à  une  petite  dis- 
tance de  la  rive  droite  du  Rhône  ,  vis-à-vis  de  Va- 
lence ,  au-deflbus  de  la  paroifle  de  Cornas ,  à  3. 
I.  S.S.O.  deTournon,  7.  de  quart  S.  un  quart  à 
l'E.  d'Annonay,  7.N.  de  Viviers,  de  17.  N.  N.  E. 
d'Uzès.  Ce  château  a  donné  le  nom  à  une  très-noble 
6c  très-ancienne  maifon  ,  qui  poflede  aujourd'hui 
le  duché  d'Uzès  de  un  grand  nombre  d'autres  belles 
terres.  Voyt\  Uzès. 

CRUSY  ,  ville  avec  titre  de  bardnnie ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  recette  de  Saint-Pons  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  ïtj.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  monta- 
gneufe ,  de  néanmoins  afiez  fertile ,  à  4. 1.  S.  S.  E. 
de  Saint-Pons. 

CRUVIERES  O  Lafcours  ,  en  Languedoc ,  dio- 
cefe de  recette  d'Uzès,  parlement  de  Touloufe, 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  49.  feux.  Ces  deux  paroifles ,  qui 
ne  forment  qu'une  feule  dt  même  communauté , 
font  fituées  l'une  de  l'autre  à  quelque  diflance  de  la 
rive  gauche  du  Gardon.a  3. 1.  de  tiers  O.  S.  O.  d'Uzès. 
Leur  terroir  efl  également  fertile  fie  agréable. 

CRUX  /a  UilU  &  le  Châttl ,  en  Nivernois ,  dio- 
cefe de  élection  de  devers ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Moulins.  On  y  compte  110  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  le  diflrict  connu  fous  te 
nom  de  Montenaifon ,  dans  une  contrée  abondante 
en  grains  dt  en  pâturages ,  à  6.  1.  de  deux  tiers  N. 
E.  de  Nevers  ,  de  3.  N.  O.  de  Châtillon-en-Bazois. 
On  y  fait  un  bon  commerce  en  bois. 

CRUYS ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Sifteron ,  par- 
lement de  intendance  d'Aix  ,  vigueriedt  recette  de 
Forcalquier.  On  y  compte  deux  feux  de  cadaftre. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  à 
une  lieue  O.  N.  O.  de  Pcyruis  ,  1.  de  demie  N.  E. 
de  Forcalquier.de  3.  S.  O.  de  Sifteron.  11  y  a  dans 
fon  territoire  un  grand  abtme  ,  où  l'on  dit  que  l'on 
jettoit  autrefois  les  femmes  adultères.  Cet  abîme 
eft  rempli  d'oifeaux  nocturnes ,  oui  s'y  retirent  pen- 
dant le  jour.  11  y  a  voit  autrefois  àCruys  une  abbaye 
de  Chanoines  réguliers  de  l'ordre  de  Saint- Auguf- 
tin  ,  connue  en  latin  fous  le  nom  de  Sanfli  Mur  tint 
Corflitnfis  ou  Coffcnfcrucii  Abbatïa.  Cette  abbaye 
avoit  été  fondée  par  Raymond-Berenger ,  Comte 
de  Provence  fit  de  Forcalquier.  Elle  fût  unie  à  la 

Aaaaaaa 


5S4  C  U  B 

mcnfe  épifcopale  de  Sifteron  en  I4$â. ,  ck  elle  n'en 
a  plus  ctc  féparée  depuis. 

CRUZIEK  U  W.ufit  Cru\:er  U  Vieux  ,  enBour- 
bonnois.  V^ye^  Creuzier. 

CRUZILLES  ,  en  Bourgogne,  diocefe ,  bailliage 
&  recette  de  iwh-iloa  ,  parlement  £k  intendance  de 
Dijon.  On  n'y  r o-npte  que  9.  feux.  Cette  commu- 
nauté Jépei.i  Je  la  paroiflè  de  Châtenoy-le-Royal , 
&  elle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Italie  ,à  une 
lieue  O.  N.  O.  de  Châlon. 

La  terre  &  feigneuriede  Cruelles  fut  érigée  en 
comte'  Tan  158».,  en  faveur.de  Georges  de  Btauf- 
fremant,  Seigneur  de  Cruzillcs  &  de  Vareilles ,  ckc, 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  fécond  lils  de  Nicolas 
de  Beauffremont ,  Baron  de  Scneccy ,  &  de  Demie 
Pjtarin.  11  laiflà  de  fa  féconde  femme  Renée-Ange- 
lique  d'Alegre,  Chriftophe-Mclchior  de  Beauffre- 
mont, Comte  de  Cruzillcs,  qui  n'eut  point  de  pof- 
térité  de  fa  femme  Philihcrte  de  Poli^itac. 

CRUZY  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Langres, 
parlement  &  intendance  de  Taris ,  élection  de 
Tonnerre.  On  y  compte  137.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  auprès  d'un  bois  ,  à  3.I.  E.  un  quart  au 
N.  de  Tonnerre. 

C  R  Y 

CRY ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres,  par- 
lement &  intendance  de  Paris  ,  élection  de  1  oa- 
nerre.  On  y  compte  88.  feux.  Cetteparoulë  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Armar.çon  ,  à  a.  1. 
O.  N.  O.  de  Montbar  ,  ck  4.  S.  t.  de  Tonnerre. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en  vins  ck  en  pâ- 
turages. 

C  U  B 

CUBAS ,  en  Périgord  ,  diocefe  ck  élection  de 
Périgucux ,  parlement  ck  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroiflè  eft  a  1. 1.  & 
quart  O.  N.  O.  de  Terraflbn ,  ck  6.  de  quart  E.  N.  E. 
de  Périgueux. 

CUBÏ  ,  nation  ou  peuple  de  la  Celtique  ck  en- 
fuite  de  la  première  Aquitaine.  Strabon  ,  Pline  & 
Ftolomée  ont  donne  le  lurnom  de  Cubi  aux  Bituriges 
qui  font  ainli  proprement  nommés  par  Céfar.  Vo- 
yez Biturige s-Cubt  de  Btturigcs-Vivifci.  Voyez  auffi 
Bourges  &  Bciry. 

CUBJAT  eu  Cubiat ,  en  Périgord ,  diocefe  ck 
élection  de  Périgueux  ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  168.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  *.  1.  E.  N.  E.  de  Périgueux.  Son  terroir  eft 
fertile. 

CUBIERE.en  Languedoc  ,  diocefe  ck  recette 
de  Narbonnc ,  parlement  de  Touloufc ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  10. 1.  S.  O.  de 
Narbonne. 

CUBIERE  ,  dans  le  Gevaudan  ,  en  Languedoc, 
diocefe  &  recette  de  Mende  ,  parlement  de  Tou- 
loufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  180.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  mais  fertile  en 
grains  de  en  pâturages,  à  4. 1.  &  trois  quarts  E.  S. 
E.  de  Mende. 

CUBIERES ,  dans  le  pays  de  Foix  ,  diocefe  de 
Pamicr  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Rouffillon,  recette  du  comté  de  Foix.  Ou  y  com- 
pte 3.  feux  de  compoids  oc  10.  feux  allumans. 

CUB1ERETTES  ,  dans  le  Gevaudan,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  &  recette  de  Mende  ,  parlement 
de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  à  une 
dcmi-lteue  S.  E.  de  Cubieres  de  Gevaudan. 

CUB1LLAC  ou  Saiut-Georges  de  Cubillac  en 
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Saintonge ,  diocefe  &  élection  de  Saintes ,  parle- 
ment de  Bordeaux  ,  intendance  de  la  Rochelle.  On 
y  compte  131.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une 
contrée  des  plus  fertiles ,  fur  la  rive  droite  de  la 
Seugre  ,  à  1. 1.  S.  de  Pons  ,  ck  6.  S.  S.  E.  de  Saintes. 

CUBLANC  ,  bourg  ,  en  Limofin  ,  diocefe  et  in- 
tendance de  Limoges  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  compte  240.  feux.  Ce  bourg^ 
eft  fitué  vis-Wis  de  Terraflbn ,  dont  il  n'eft  fépare 
que  par  la  rivière  de  Vezcre  ,  à  j.  1.  ck  quart  S.  0. 
de  Brives ,  de  17.  S.  S.  E.  de  Limoges. 

CUBLEZES  ,  dans  le  Velay,  en  Languedoc, 
diocefe  ck  recette  du  Puy  ,  parlement  de  Touloufe, 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  1 5.  feux.  Son  terroir  eft  fertile. 

CUBL1SE  ,  dans  le  Beaujolois  ,  diocefe  de  Mî- 
con ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lyon, 
élection  de  Villefranche.  On  y  compte  100.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  une  hauteur ,  fur  la  rivière 
de  Reins ,  à  J.  I.  0.  de  Villefranche.  Les  habitants 
commercent  en  toiles  de  en  fil.  II  s'y  tient  cinq  foi- 
res ,  le  lendemain  de  Quafimodo ,  le  11.  Juin ,  le 

16.  Août ,  le  11.  Novembre  &  le  it.  Décembre. 
L'églife  eft  fous  le  titre  de  Saint-Martin  :  c'étott 
autrefois  une  églife  de  Bénédictins. 

CUBNEGUAY  ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyen- 
ne ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  &  élection  de 
Bordeaux,  jurifdiction  de  Cubzac.  On  y  compte 
100.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  demie  N.  N.  E. 
de  Bordeaux. 

CUBRI ,  en  Provence.  V oyt\  Cuebris. 

CUBRIAL  ,  en  Franche-Comté,  diocefe, par- 
le ment  ck  intendance  de  Bcfançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Montbozon.  On  y 
compte  36.  feux.  Cette  communauté  eft  à  un  quart 
de  lieue  N.  0.  de  celle  qui  donne  lieu  à  l'article 
fuivant. 

CUBRY ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Bcfançon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Vefoul ,  prévôté  de  Montbozon.  On  y  com- 
pte 14.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1. 1.  ck  demie  E.  N. 
E.  de  Montbozon. 

CUBRY  U\Favcrnay  ,en  Franche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail- 
liage ,  recette  ck  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte 

17.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4. 1.  N.  N.  O.  de  Ve- 
foul. 

CUBRY  lt\  Soings,  en  Franche-Comté,  diocefe, 
parlement  ck  intendance  de  Bcfançon  ,  bailliage , 
recette  &  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  13.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  3. 1.  O.  de  Vefoul. 

CUBZAC  ,  paroiflè  &  jurifdiction  ,  chef-lien  du 
Cubzaguès ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  196.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  près  de  la  Dordogne  ,  à  3. 1.  ck  demie  N.  E. 
de  Bordeaux.  Long.  17.  13. 30.  lat.  44.  $9.40. 

CUBZAGUÈS  ,  petit  pays  de  Guyenne  ,  fitué 
au  N.  de  la  Dordogne ,  qui  le  fépare  du  pays  d'En- 
tre-deux-Mers  ;  borné  à  TE.  par  le  Fronfadois  ,  à 
l'O.  par  le  Bourges  ,  &  au  N.  par  la  Saintonge.  Il 
a  trois  lieues  de  longueur  fur  deux  de  largeur  ;  ce 
qui  peut  être  évalué  à  fix  lieues  quarrées.  11  y  croit 
du  bled ,  de  on  y  cueille  des  vins  qui  fout  affez  efti- 
més.  Il  y  a  auffi  de  bons  pâturages  ou  l'on  cngraùTe 
le  bétail. 

eue 

CUCÉ  ,  en  Bretagne  ,  diocelè  ,  parlement ,  in- 
tendance ck  recette  de  Rennes.  On  n'y  compte  point 
de  feux  ,  de  ce  n'eft  qu'un  fort  petit  village  fitué 
près  de  Rennes ,  de  ou  il  y  a  un  château. 

Par  lettres  de  Décembre  1643.,  regiftrées  le  4. 
Août  1644. ,  la  terre  ck  feigneuric  de  Cuct  fut  éri- 
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gée  en  marqtiifat ,  en  faveur  de  N.  de  Bourncuf, 
Premier-Prefident  du  parlement  de  Bretagne.  Ce 
marquifat  eft  pofledé  actuellement  par  N.  de  Boif- 
gtlin  ,  Préfident  à  mortier  du  même  parlement  de 
Bretagne. 

CUCHARMOY  ,  dans  la  Brie-Champenoife , 
dioccfe  de  Sens ,  parlement  de  intendance  de  Paris , 
élection  de  Provins.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.de 
Provins. 

CUCHERY et  fes  Dépendances ,  en  Champagne, 
dioccfe  de  Rheims,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Châlons ,  élection  d'Ep  crnay.  On  y  compte  194. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  bonne  lieue  de 
la  rive  droite  de  la  Marne  ,  à  1.  1.  &  trois  quarts 
N.  O.  d'Epernay  ,  fit  3.  &  deux  tiers  S.  O.  de 
Rheims. 

CUCQ ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette  de 
Caflres ,  parlement  oc  généralité  de  Touloufe  ,  irt- 
tendance  de  Languedoc.  On  y  compte  151.  feux. 
Cette  paroifle  cil  fituée  dnns  Jcs  montagnes ,  dans 
une  contrée  où  l'on  recueille  beaucoup  de  bled  de 
où  il  y  a  des  pâturages  exceliens ,  à  6.  I.  N.  £.  de 
Caftrcs. 

CUCURON ,  bourg ,  en  Provence ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  d'Aix ,  viguerie  &  recette 
d'Apt.  On  y  compte  treize  feux  de  cadaftre.  Il  y  a 
un  couvent  de  Servîtes.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  une 
hauteur,  au  pied  des  montagnes  de  Lcberon.à  1. 
1.  &  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Pcrtuis ,  &  2.  &  tiers 
S.  E.  d'Apt. 

CUCURON  ,  dans  le  comté  de  Comminges ,  en 
Gafcogne,  diocefe  de  élection  de  Comminges ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  diftriéfc 
des  aides  de  Montefpan.  On  n'y  compte  point  de 
feux  ,  mais  feulement  $1.  bellugucs  de  une  demi- 
bellugue  de  feu.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  Garonne  ,  dans  une  contrée 
montagoeufe  ,  &  néanmoins  fertile  en  grains  de  en 
pâturages ,  à  une  bonne  demi-lieue  O.  de  Montre- 
jau  ,  &  à  une  lieue  de  demie  N.  N.  O.  de  St.  Ber- 
trand de  Comminges. 

C  U  D 

CUDOT  ,  dans  le  Gâtinois-François  ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  de  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Nemours.  On  y  compte  1 10.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  j.  1.  &  tiers  O.  de  Joigny.dc  3.  &  demie 
S.  E.  de  Nemours. 

C  U  E 

CUEBRIS  ù  Saumelongue  ,  en  Provence ,  dio- 
cefe de  Glandeves ,  parlement  de  intendance  d'Aix, 
viguerie  de  recette  de  Guilleaume.  On  y  compte  un 
feu  &  un  vingtième  de  feu  de  cadaftre.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  à  quelque  dillancc  de  la  rive 
droite  du  Var ,  à  j.  1.  &  tiers  E.  S.  E.  d'Entrevaux. 

CUELAS  ,  dans  l'Aftarac  ,  en  Gafcogne ,  dio- 
cefe &  intendance  d'Aufch,  parlement  de  Touloufe, 
élection  d'Aftarac.  On  y  compte  j.  feux  &  43.  bel- 
lugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  S.  O.  de  Maf- 
feoube.  < 

CUENTOVIC  ou  Quentovîc  ,  Quenrovicur  , 
Quanti*  Vicus.  On  appclloit  anciennement  de  ce 
nom  une  ville  fort  célèbre  ,  qui  étoit  fituée  près  de 
l'embouchure  de  la  Canche ,  vis-a-vis  d'Etaples  en 
Picardie.  On  croit  ,  d'après  les  annales  de  St.  Ber- 
tin  ,  que  cette  ville  fut  détruite  de  fond  en  comble 
par  les  Normands  vers  l'an  841.  Ce  qu'il  y  a  de  cer- 
tain ,  c'eft  que  du  temps  de  Charles  le  Chauve  la 
ville  de  Quentovic  étoit  fort  connue  principalement 
à  caufe  des  monnoies  qu'on  y  fabriquoit  par  l'ordre 
de  ce  Prince.  In  nullo  alio  hco  motietajia:  (  eft-il 
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dit  dans  les  capiculaires  de  Charles  le  Chauve  )  t 
nifi  in  Palatio  nojiro  ,  in  Quantouvico  dec. 

CUERS,  bourg  avec  uneéglife  collégiale  ,  en  Pro- 
vence  ,  diocefe  de  Toulon  ,  parlement  de  inten- 
dance d'Aix  ,  viguerie  fie  recette  d'Hieres.  On  y 
compte  n.  feux  de  un  demi.feu  de  cadaftre.  Ce 
bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  montagneufe  » 
mais  fertile  principalement  en  bon  vin&  en  fruits- 
délicieux  ,  à  une  lieue  S.  du  Puget ,  autant  N.  N. 
E.  de  Souliers  ,  3.  N.  O.  d'Hieres  ,  de  autant  N. 
E.  de  Toulon.  C'eft  une  des  communautés  qui 
envoient  des  députés  aux  aflèmblées  générales  de 
la  province.  Ses  armes  font  d'azur ,  à  deux  clef» 
adoflees  &  pofées  en  fautoir  d'argent ,  furmontéeï 
d'un  cœur  de  gueules  ,  charge  d'une  fleur-de- 
lys  d'or. 

CUET  ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon  ,  parle- 
ment de  intendance  de  Bourgogne  ,  élection ,  bail- 
liage de  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Montre- 
vel.  On  y  compte  14.  Feux.  Cette  paroifle  eft  à 
3.  1.  N.  N.  O.  de  Bourg  ,  de  autant  E.  N.  E.  de 
Maçon.  Son  terroir  abonde  en  grains  de  en  pâ- 
turages. 

C  UF 

CUFFIE  ,  dans  le  Soiflbnnois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  rifle-de-Francc  ,  diocefe  ,  inten- 
dance <k  élection  de  Soûlons  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  l'Aifue, 
à  une  bonne  dcmi-lieue  N.  0.  de  Soiflôns.  Son 
terroir  eft  allez  fertile. 

CUFFY  ù  Bcaume,  paroifle  &  châtellenie ,  en 
Nivernois ,  diocefe  de  élection  de  Nevers  ,  parle- 
ment de  paris  ,  intendance  de  Moulins.  On  y 
compte  99.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  una 
contrée  des  plus  fertiles  ,  &  où  il  y  a  de  bons 
pâturages  de  quelques  bois ,  fur  la  rive  gauche  do 
la  Loire  ,  près  du  confluent  de  l'Allier  ,  à  cinq 
quarts  de  Ueue  O.  un  quart  au  S.  de  Nevers. 
C'eft  un  entrepôt  de  marchandifes  ,  &  par  coa- 
féquent  il  y  a  plufieurs  magafins.  La  feign«uri« 
de  ce  lieu  appartient  au  Duc  de  Nevers. 

CUG 

CUGES  ou  Cujes  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Marfcille  ,  parlement ,  intendance ,  viguerie  &  re- 
cette d'Aix.  On  y  compte  cinq  feux  Ce  deux  tiers 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  vallée  à  quelque  diftance  d'un  bois  de  pins  , 
où  il  Ce  fait  beaucoup  de  poix  réfine  (  ce  qui  a 
donné  lieu  a  un  proverbe  en  ufage  dans  le  pays  )  , 
à  1.  1.  E.  S.  E.  d'Aubaigne,  5.  E.  S.  E.  de  Mar- 
fcille ,  61  7.  &  demie  S.  E.  d'Aix. 

CUGNAUX  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  recette  de  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc  On  y  compte 
190.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  bonne 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  de  de 
Portet ,  de  à  une  bonne  lieue  S.  O.  de  Touloufe. 
Son  terroir  eft  des  plus  fertiles. 

CUGNEY ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Befan^on  ,  bailliage  & 
recette  de  Gray.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  montagneufe  , 
mais  abondante  en  pâturages. 

CUGNY  ,  dans  le  Soilionnois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocele  ,  inten- 
dance d(  élection  de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  27.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  grains  de  de  bons  pâturages ,  & 
où  il  y  a  aufli  quelques  vignobles  qui  donnent  du 
vin  d'une  qualité  allez  médiocre. 
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CUGNY  &  la  Cenle  de  Maurepa» ,  en  Picardie  ; 
diocefe  &  élection  de  Noyon,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Soiffbns.  On  y  compte  99-  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  route  de  Ham  à 
la  Fere ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Ham  ,  de  3.  N.  N. 
E.  de  Noyon.  Son  terroir  ett  allez  fertile ,  prin- 
cipalement en  grains  &  en  pâturages  ,  mais  on 
n'y  cueille  point  de  vin.  Le  climat  y  eft  doux  , 
mais  humide.  Le  gibier  y  eft  abondant. 

CUGUEN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ôe  recette  de 
Dol ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  xo.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  à  t.  L  &  deux  tiers  S.  O.  de  Dol. 

CUGUGNAN ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  re- 
cette de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  gé- 
néralité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  une  hauteur ,  à  une  petite  diftancc  du  château 
de  Queribus,  à  s.  1.  N.  £.  de  Saint-Paul  deFenouil- 
ledes ,  Ôc  8.  de  demie  S.  O.  de  Narbonnc. 

CU  H 

CUHEM  ,  en  Artois  ,  diocefe  de  Saint-Omer , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille ,  bailliage  &  recette  de  Lillers. 
On  y  compte  30.  feux  &  150.  perfonnes.  Cette 
paroifle  eft  fituée  près  de  la  fource  de  la  Laquette, 
à  1. 1.  «t  demie  O.  de  Lillers ,  &  autant  S.  O.  d'Aire. 

CUI 

CUI ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez ,  parle- 
ment de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon ,  élection 
d'Argentan  ,  fergenterie  du  Breton.  On  y  compte 
jo.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  N.  O.  d'Ar- 
gentan ,  $.  de  demie  N.  O.  de  Séez,  3.  de  quart 
S.  S.  £.  de  Falaife,  &  8.  N.  N.  O.  d'Alençon.  Son 
terroir  abonde  en  grains  ,  en  fruits  de  en  pâturages 
excellens  où  l'on  engraiflé  quantité  de  bétail..  Le 
gibier  y  eft  auftt  fort  abondant. 

La  terre  de  feigneurie  de  Cui  ou  Cuy  eft  une  an- 
cienne baronnie  ,  avec  haute ,  moyenne  Ôcbafle  juf- 
tice ,  relevant  du  comté  de  Montgotnmery ,  de  ayant 
fous  fa  mouvance  trente-cinq  fiefs  de  un  grand  nom- 
bre d'arriere-fiefs.  Elle  a  été  pofledëe  par  la  maifon 
de  Tilly  ,  d'où  elle  pafla  en  1382.  dans  celle  de 
Hareourt ,  par  l'alliance  de  Jeanne  de  Tilly ,  Dame 
de  Beuvron  ,  de  Tilly  ,  &c. ,  avec  Philippe  de  Har- 
court ,  Seigneur  de  Bonneftable.  Celui-ci  fut  bi- 
feyeul  de  François  ck  de  Jacques  de  Harcourt.  De 
ce  dernier  defeendent  les  branches  à'Olonde  de  de 
Beuvron.  L'aîné  n'eut  de  fon  mariage  avec  Anne  de 
Saint-Germain  que  deux  filles ,  dont  l'aioée  mou- 
rut fans  poftérité  de  Charles  de  Coefme ,  que  fa  feeur 
Gabrielle  devenue  héritière  époufa  en  1  c  a  6.  par  dif- 
penfe,  de  auquel  elle  porta  les  baronnies  de  Cui  , 
de  Bonneftable  ,  de  Lucé ,  de  Tilly,  ckc,  Charles  de 
Coefme  obtint  par  lettres-patentes  de  François  I. 
du  mois  d'Août  1  S4t- >  la  permiifion  d'établir 
dans  fa  baronnie  de  Cui  un  marché  tous  les  jeudis  de 
çhaque  femainc  ,  de  trois  foires  par  an.  Son  fils  , 
Louis  de  Coefme  ,  Baron  de  Lucé  ,  de  Bonneftable 
de  de  Cui,  laiifa,  d'Anne  de  Ptjfeleu  .Jeanne  de 
Coefme  ,  qui  époufa  1*.  Louis  ,  Comte  de  Monta* 
fii  ;  &  s*.  François  de  Bourbon  ,  Prince  de  Conti. 
De  fon  premier  mari  elle  eut  Anne  de  Monta  fié  , 
mariée  l'an  1601.  à  Charles  de  Bourbon,  Comte  de 
SoiHons,  auquel  elle  portâtes  grands  biens  dont 
elle  a  voit  hérité  de  fa  mere.  Elle  vendit  le  s  s.  Dé- 
cembre 1 6 }  ».  la  baronnie  de  Cui  à  Jacques  Du  four, 
Seigneur-Châtelain  de  Moulins  de  de  Bellegarde  , 
irlb  d'une  noble  famille  de  Normandie ,  alliée  aux 
meilleures  de  la  province.  II  avoit  pour  tri&yeol 
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Chriftophte  Dufour  ,  marié  à  Geneviève  Maîletàe 
Graville  ,  de  pere  d'Agnan  Dufour  ,  Seigneur  de 
Neuville.  Celui-ci  époufa  le  14.  Mars  i$»4.  Marie 
i'Aubert ,  dont  il  eut  Charles  Dufour ,  Seigneur  de 
Neuville,  qui  fervit  avec  diftinction  dans  les  guerres 
civiles  fous  le  Maréchal  de  Matignon.  Marguerite 
de  Rougu,  qu'il  avoit  époufée  en  <$$<> ,  le  rendit 
pere  de  François  Dufour ,  Seigneur  de  Neuville  , 
allié  le  19.  Novembre  1589.  à  Marie  de  Gaultier  de 
Chiffreville.  De  ce  mariage  vint  Jacques  Dufour , 
Seigneur-Châtelain  de  Moulins  ,  qui  eut  la  feigneu- 
rie de  Bellegarde  dt  celle  de  Loucey ,  de  de. . .  par 
son  alliance  du  17.  Juin  1619.  avec  Geneviève 
d'Heufard,  &  acquiten  1632.  la  baronnie  de  Cui , 
qu'il  aftura  à  fon  fils  aine  ,  François  Dnfour,  en  le 
mariant  le  17.  Janvier  1664.  avec  Magdelcine  de 
Montgommery ,  fille  du  Comte  Gabriel,  de  d'Ai- 
mée de  Châtenay-Lanti.  François  Dufour  fut  nom- 
mé en  1 684.  par  les  Maréchaux  de  France ,  pour  ju« 
ger  des  différends  de  la  noblefle  dans  le  bailliage 
d'Alençon.  Son  fils  ,  François- Gabriel  Dufour , 
Baron  de  Cui,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  &  mili- 
taire de  Saint-Louis ,  Capitaine  de  vaiflêaux  do 
Roi ,  devenu  héritier  parla  mort  de  fon  frère  aîné, 
qui  avoit  été  reçu  Page  de  la  grande-écurie  du  Boi 
en  1676.,  s'allia  le  9.  Mars  171$.  à  Elilabeth  de 
Heudty ,  fille  d'Etienne ,  Seigneur  de  Pomainville , 
&  de  Charlotte  Dufour  de  Bellegarde.  De  ce  ma- 
riage, il  a  eu  Nicolas-François-Dominique  Dufour, 
Baron  de  Cui ,  qui  a  épouie  le  17.  Mars  174t.  Su- 
xanne-Henriettc-Françoifc-Louife  ,  fille  de  Louis. 
Henri  ,  Comte  de  Coulaincourt  ,  de  de  Suzanne- 
Françoife-Genevieve  de  Bailleul.  U  en  a  Margue. 
rite-Etienne-Françoife-Louife  Dufour. 

CUJAN  (la)  ou  la  Gujan  ,  dans  l'Aftarac  ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  intendance  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe ,  élection  d'Aftarac.  On  y  com- 
pte 1.  feux  dt  19.  bellugues  de  feu.  Cette  commo» 
nauté  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Bouez  ,  a 
une  demi-lieue  S.  de  Mielan  ,  &  à  1. 1.  de  quart  S. 
O.  de  Mirande. 

CUJAT  ,  en  Férigord.  Voye\  Cubiat. 

CUIGNIERES ,  dans  le  Beauvoifis  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'ifle  -  de  -  France  ,  diocefe  de 
Beauvais  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Soiflôns  ,  élection  de  Clermont.  On  y  compte  64. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
abondante  en  grains  de  en  pâturages  ,  à  une  bonne 
lieue  N.  E.  de  Clermont. 

CUIGNY ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez ,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion d'Argentan ,  fergenterie  du  Ménil.  On  y  com- 
pte 17.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de 
bons  pâturages. 

CUIGY.dans  le  Beauvoifis,  an  gouvernement 
général  de  l'ifle- de-France  ,  diocefe  de  élection  de 
Beauvais  ,  parlement  &  intendance  de  Paris.  On  y 
compte  11$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  &  quart 
O.  de  Beauvais. 

CUILLÉ  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion de  Château-Gontier.  On  y  compte  159.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  6.  L  &  quart  O.  N.  O.  de  Château- 
Gontier. 

CUINCHY  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras  ,  con- 
feil provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Lille ,  bailliage  &  recette  de  Betbune. 
On  y  compte  x  ji.  feux  de  7$  1.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  marécageuse  ,  a 
une  demi-lieue  O.  de  la  Baflée ,  de  à  ».  1.  O.  S.  0. 
de  Bethune. 

•  CUINCHY  Baudouin  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Ar- 
ras ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de 
Pari» ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  de  recette  de 
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Lens.  On  y  compte  10.  feux  fie  47.  perfonnes.  Cette 
paroiflè  n'eft  qu'à  un  bon  quart  de  lieue  O.  N.  O. 
de  Douay ,  fie  elle  eft  à  3.  1.  S.  E.  de  Lens. 

CUINCHY  Prévôt ,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  fie  recette  de  Lens. 
On  y  compte  13.  feux  fit  1 1 1.  perfonnes.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  un  demi-quart  de  lieue  O.  de  Cuinchy- 
Baudouin  ,  fit  à  une  demi-lieueO.de  Douay. 

Far  lettres  du  Roi  d'Efpagne  ,  du  10.  Septembre 
1  S8c.  ,  la  terre  fie  feigneurie  de  Cuinchy-le-Prévôt 
fiit  érigée  en  baronnie  en  faveur  d'Antoine  Blondel, 
Seigneur  de  Mauchecourt,  SanlToi  &  Werquignoeuil. 

CUINCY  f>  Bas  ,  dans  le  Laonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  PIfle-de-France  ,  diocefe  fie 
élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  SoùTons.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  en  pays  de  grains. 

CUJON  ou  Saint-Caprais  de  Cujon  ,  dans  l'Age- 
nois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  fit  élection  d'Agen  , 
parlement  &  intendance  de  Bordeaux ,  jurifdiction 
de  Puymidan.  On  n'y  compte  que  1 J.  feux. 

CUIRAC ,  y  compris  PEfcurac  ,  dans  le  Médoc, 
en  Guyenne  ,  diocefe  ,  parlement  «intendance  fie 
élection  de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  l'Efparre.  On 
y  compte  160.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  contrée  marécageufe  ,  à  une  bonne  lieue  de  la 
rive  gauche  de  la  Garonne  ,  &  à  ta.  1.  N.  O.  de 
Bordeaux. 

CUIRAC  ,  paroifle  fie  jurifdiction  ,  dans  le  Baza- 
dois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  Bazas  t  parlement 
fit  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de  Condom. 
On  y  compte  81.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
entre  la  Dordogne  &  la  Garonne  ,  dans  une  contrée 
abondante  en  grains  ,  en  vins  fie  en  fruits ,  &  où  il 
y  a  aufiî  des  pâturages. 

CUIRAC  ,  dans  le  Condomois  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  ,  élection  fie  jurifdiétion  de  Condom  ,  par- 
lement &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
17.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée 
fablonneufe. 

CUIR1EUX ,  en  Picardie ,  diocefe  fie  électionde 
Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soiflbns. 
On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3. 1. 
19.  £.  de  Laon.  Son  terroir  abonde  en  grains  fie  en 
pâturages. 

CUIRS  ou  Cuires ,  village  &  annexe  de  la  paroiflè 
de  Vaife  ,  fitué  dans  le  Franc-Lyonnois ,  près  de  la 
Croix-Rouflè  ;  diocefe  ,  intendance  fit  élection  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  71.  feux. 
La  feigneurie  de  Cuires ,  ainlî  que  celle  de  la  Croix- 
Rouflè  ,  appartient  au  Prévôt  des  marchands  fie  aux 
Echevins  de  la  ville  de  Lyon ,  fie  les  officiers  font  les 
mêmes. 

CUIRY  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Autun  ,  par- 
lement &  intendance  de  Paris ,  élection  de  Vezelay. 
On  y  compte  S  4-  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rivière  d'Yonne  ,  à  3.  1.  oc  demie  S.  S.  0.  de 
Vezelay. 

CUIRY  le\  Arnay  ,  en  Bourgogne  ,  diocelè 
d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage fie  recette  d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  11. 
feux.  Cette  communauté  eft  peu  éloignée  d'Arnay- 
le-Duc. 

CUIRY  le\  Chaudarde  ,  dans  le  Laonnois  ,  au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-Francc  ,  diocefe 
fie  élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Soiflbns.  On  y  compte  16.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l' Aifne ,  dans 
une  contrée  très-fertile  ,  à  4. 1.  S.  E.de  Laon. 

CUIRY  lt\  Tviers ,  en  Picardie  .diocefe  &  élec- 
tion de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Soiflbns.On  y  compte  41.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
a.  1.  S.  O.d'Aubenton,  fit  6.  fit  demie  N.  0.  de  Laou. 
Ta  me  II, 
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CUIS  AKCE  le  Châtel  t>  Montmillet,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe  ,  parlement  fie  intendance  de  Be- 
sançon ,  bailliage  fit  recette  de  Baume.  On  y  compte 
1 1 .  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

CU1SANCE  U  Prieuré,  en  Franche-Comté,  dio- 
cefe ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon  ,  bail- 
liage &  recette  de  Baume.  On  y  compte  7.  feux.  Ce 
hameau  eft  à  1. 1.  &  tiers  S.  E.  de  Baume. 

CUISE  &  la  Motte ,  dans  le  Valois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Soiflbns  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Crépy.  On  y  compte  16$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  tout  proche  de  la  forêt  de  Compicgne  , 
à  1. 1.  &  deux  tiers  E.  S.  E.  de  la  ville  de  ce  nom  , 
4.  N.  E.  de  Crépy  ,  fit  autant  O.  de  Soiflbns.  Son 
terroir  eft  aflèz  abondant  fur-tout  en  pâturages. 

Il  y  avoit  anciennement  à  Cuife  un  château  que 
nos  Rois  de  la  première  race  avoient  fait  bâtir  : 
c'étoit-là  que  la  Reine  Fredegonde  avoit  dépofé  fes 
tréfors.  C'eft  aufiî  en  cet  endroit  que  la  Reine 
Adélaïde  fonda  une  abbaye  de  filles  ,  de  l'ordre  de 
Saint-Benoit  ,  vers  l'an  1 1  co.  ,  laquelle  fut  mife 
fous  l'invocation  de  Saint  -  Jean.  Cette  Princefle 
ayant  ainfi  cédé  le  château  de  Cuife  aux  Religieufes 
qu'elle  venoitd'y  établir, fit  bâtir  une  autre  maifon 
de  plaifance  entre  la  rivière  d'Oife  fit  l'églife  paroi£ 
fiale  de  Saint-Germain  ,  &  on  l'appelloit  la  VMe- 
neuve-Saint-Germain  ou  le  Palais  de  la  Reine  Adé- 
laïde. Cette  maifon  Royale  fut  détruite  pendant  les 
guerres  des  Anglois  :  cependant  il  en  reftoit  encore 
des  veftiges  qui  furent  rafés  au  commencement  du 
fiecle  dernier. 

CUISERY  ,  ville  de  la  Breflè  -  Chalonnoife  ; 
églife  collégiale  fit  paroiflè  du  diocefe  de  Châloii 
avec  Mépart  ;  châtellenie  Royale  du  bailliage  de 
Châion  ;  mairie  qui  a  la  police  ;  ville  qui  députe 
aux  états  de  Bourgogne  ,  alternativement  avec  les 
autres  villes  de  la  Breflè-Chalonnoife  ;  parlement 
fie  intendance  de  Dijon  ,  recette  de  St.  Laurent. 
On  y  compte  291.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fut 
une  élévation  ,  dans  un  bon  pays  ,  fur  la  rivière 
de  Seille  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  de  la  Saône  fit  de 
Tournus  ,  à  1.  I.  fit  deux  tiers  S.  O.  de  Louhans 
fit  5.  fie  quart  S.  S.  E.  de  Châlon. 

CU1S1AT ,  en  Breflè  ,  diocefe  de  Lyon ,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon ,  élection  ,  bail- 
liage fit  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Tré- 
fort.  On  y  compte  67.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
3. 1..N.  E.  de  Bourg. 

CUISSE  ù  le  Moulin  à  Eau  ,  en  Champagne  , 
diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons ,  élection  d'Epernay.  On  y  compte 
36.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S. 
d'Epernay. 

CUISSE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez  ,  par- 
lement de  Rouen ,  intendance  ,  élection  fie  fergen- 
terie  d'Alençon.  On  y  compte  88.  feux.  Cette 
paroiflè  eftfituée  dans  une  contrée  très-fertilei 

CUISSY  ,  CuiJJiacum  ,  abbaye  d'hommes  ,  de 
l'ordre  de  Prémontré  fie  en  règle  ,  dans  le  Laon- 
nois, au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France, 
diocefe  fie  élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Soiflbns  ;  fondée  en  1117.  par  un 
Evèqucde  Laon  ,ôc  agrégée  à  l'ordre  de  Prémontré 
en  1 1 14.  On  y  garde  l'abftinencc  ,  fie  on  n'y  porte 
point  de  linge.  L'étude  ,  la  prière ,  l'oraifou  fie  la 
vie  intérieure  font  les  occupations  ordinaires  des 
Religieux  de  cette  maifon  ,  qui  eft  fi  tut  e  fur  la 
rivière  d* Aifne ,  à  4. 1.  S.  S.  E.  de  Laon.  Elle  jouit 
au  moins  de  10.  mille  livres  de  rente.  L'Abbé  eft 
le  troifieme  pere  de  fon  ordre. 

CU1SY  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe  fie 
élection  de  Meauz ,  parlement  &  intendance  de 
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Paru.  On  y  compte  j  feux.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée près  de  l'abbaye  de  Chambrefontaine  ,  à  a.  I. 
lH.  O.  de  Meaux. 

CUISY  ,  eo  Champagne  ,  diocefc  &  intendance 
de  Châlons  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Ste. 
MenchouW.  On  y  compte  J  J.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  use  contrée  abondante  ea  grains  &  en 
pâturages. 

CUIî>Y  en  Aiment ,  dans  le  Soifformois  ,  an  gou- 
vernement général  de  l*lfle-de-Fraace  ,  diocefc , 
intendance  &  élection  de  SouTons ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée 
dans  une  contrée  trèvfertile ,  à  trois  quarts  de  lieue 
de  la  rive  droite  de  l'Aifoe  ,  a  1. 1.  &  tiers  O.  N.  O. 
de  SoilTons. 

CUIX.A  ou  Saint-Michel  de  Coxan  on  de  Cuzan , 
abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint  -  Benoît  6c 
en  règle;  fituée  fur  la  rivière  de  Teth ,  en  Roufiillon  , 
ao  diocefc  de  Perpignan  ,  à  4. 1.  O.  S.  O.  de  la  ville 
de  ce  nom.  Cette  maifon  jouit  de  10.  mille  livres  de 
rente  ou  environ. 

CU1ZEAUX  ou  CahTeaux,  ville  de  la  Breffe- 
Chalonnoife,  avec  une  églife  collégiale,  baronnie, 
mairie ,  bureau  des  traites-foraines ,  ôtc.  }  en  Bour- 
gogne ,  diocefc  de  Saint-Claude  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Dijon ,  bailliage  de  Châlon,  recette  da 
St.  Laurent.  On  y  compte  192.  feux.  Cette  ville 
eft  à  j.  I.  &  quart  S.  E.  de  Louhans,  &  9.  S.  E.  de 
Cbilon.  Elle  députe  aux  états  de  Bourgogne,  alter- 
nativement avec  quatre  autres  villes  de  la  Breflc- 
Châlonnoife.  Son  terroir  eft  afféz  fertile. 

CU1ZERY,  en  Bourgogne.  Vaye\  Cuifèry. 
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CULA  Cla)  ,  en  Foreft,  diocefe  &  intendance  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Saint- 
Etienne.  On  y  compte  101.  faux.  Cette  paroiiîe 
eft  fituée  dans  les  montagnes,  à  cinq  quarts  de 
lieue  S.  E.  de  Chaumont. 

CULANT  ou  Culand,  Cultntum ,  ville,  en  Berry, 
diocefe  &  intendance  de  Bourges,  parlement  de 
i'aris ,  élection  de  Saînt-Amand.  On  y  compte 
1 70.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  vallée  , 
entre  deux  montagnes ,  fur  la  petite  rivière  d'Ar- 
non  ,  à  4.  1.  fit  trois  quarts  E.  S.  E.  de  la  Châ- 
tre ,  4.  S.  O.  de  Saint-Amand,  &  10.  &  demie 
S.  de  Bourges.  Son  terroir  abonde  en  bons  pâtu- 
rages. L'ancien  château  de  Cnlant  eft  bâti  fur 
la  croupe  d'une  montagne,  qui  domine  la  ville 
de  ce  nom. 

La  terre  &  feigneurie  de  Culant  eft  une  an- 
cienne baronnie,  qui  a  donné  fon  nom  &  une 
illuflre  maifon  de  laquelle  font  fortis  un  Grand- 
Maître  de  la  maifon  du  Roi,  un  Amiral  6e  deux 
Maréchaux  de  France  ,  un  Gouverneur  de  Paris 
<5c  nn  Gouverneur  de  la  province  de  Berry.  On 
la  peut  regarder  comme  iffue  des  anciens  Sires 
de  Sully.  Ce  fentiment  eft  appuyé  fur  la  confor- 
mité de  leurs  armes,  le  voifinage  de  leurs  terres 
dans  la  même  province,  l'étroite  liaifon  des  deux 
rnaifoos  &  le  titre  de  cou  lin  (Confanga.incum')  que 
Kaoul  de  Calant ,  Prieur  de  Vatan  ,  donne  au  Sire  de 
Sully,  dans  un  acte  de  l'an  1  »s  t .  (Parcetacte ,  Raoul 
céda  au  Roi  Philippe- Augufle  ,  au  nom  &  comme 
tuteur  de  fes  neveux  ,  tous  les  droits  qu'ils  avoient 
en  la  châtellcnie  d'iffoudun ,  ck  donne  pour  cau- 
tion ,  entr'autres ,  le  Sire  de  Sully ,  fon  ccrofin  ). 

Raoul  de  Calant ,  Prieur  de  Vatan  ,  le  même 
que  nous  venons  de  nommer,  étoif  petit-fils  de 
Guillaume ,  Sire  de  Culant ,  qui  fonda  au  mois 
de  Mars  de  l'an  118 1.  ,  l'abbaye  de  Buffieres-les- 
Nonains,  avec  Renoul  fon  fils  aîné,  pere  d'Hélie. 
Celui-ci  reçut  du  Roi  Philippe-Angufte ,  l'an 
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1117.,  la  mouvance  des  cbitellenies  de  Vieraon 
&  de  Charenton.  11  mourut  peu  après ,  laiiTant 
fes  enfants  fous  la  tutelle  du  Prieur  de  Vatan  fbu 
frère.  L'aîné  Renoul  II.  eut  de  fa  femme  Mar- 
guerite de  Mirtbtau,  Renoul  III.  qui  vivoit  en 
1170.  Son  fils  aîné  ,  Renoul  IV.,  eut  entr'autres 
enfants,  Jean  &  Gaucelin,  qui  eurent  poftérité. 
Celle  de  l'aîné  finit  vers  l'an  138s.,  en  la  per- 
fonne  de  Gilbert  fon  arrière-petit- fils ,  dont  la  fcear 
Eléonor ,  n'ayant  point  d'enfants  de  fes  deux  maris 
Philippe  de  la  TranoilU  4c  Guichard  Daufhbt 
IL  du  nom,  Seigneur  de  Jaligny  &  Grand-Maître 
de  France,  inftitua  en  1410.  fon  héritier  Louis 
de  Culant,  Amiral  de  France,  fon  coufin. 

Gaucelin  de  Culant,  Seigneur  de  Saint-Amand  , 
eut  de  fa  femme  N.  de  Barbe\itux  ,  Guichard  dé 
Culant ,  marié  à  Ifabel  de  Brojf*  de  Bouffae ,  de  la. 
quelle  il  eut  Jean  ,  Seigoeur  de  la  Crefte ,  &  Louis, 
Seigneur  de  Châteauneuf,  qui  fut  Amiral  de  France! 
Son  frere  aîné  époufa  Marguerite  de  Sully  ,  &  fat 
pere  de  Charles ,  Grand-Maître  de  France  ,  &  de 
Philippe  créé  Maréchal  de  France  en  1441.  Le 
premier ,  qui  fut  Baron  de  Culant  par  la  dosatioo 
de  fon  oncle  ,  fe  maria  a  Belléaffe  de  Sully,  Dame 
de  Cluys  ,  dont  il  eut  Louis  ,  Baron  de  Culant , 
Seigneur  de  Saint-Defiré ,  Confeiller  de  Chambel- 
lan du  Roi ,  Bailli  &  Gouverneur  du  Berry.  11  avoit 
époufé  le  zo.  Juin  1468.  Michèle  de  Chauvigny  de 
Blot ,  qui  le  fit  pere  de  Gabriel ,  Chevalier,  Baron 
de  Culant ,  ckc. ,  allié  à  Marguerite  d'Epinay ,  de 
laquelle  il  eut  entr'autres  enfants  ,  Charles  de  Cu- 
lant II.  du  nom ,  Baron  de  Mirebe&u  &  de  Saint- 
Dcfîré  ,  qui  continua  la  lignée  ,  fon  frere  aîné 
Pierre  étant  mort  fans  poftérité.  Sa  femme  ,  Ga- 
brielle  û'Apchitr ,  Dame  de  Brécy  ,  de  Moulins  & 
de  Ste.  Solenge  ,  eut  pour  fils  ,  Jean ,  lequel  par  ls 
mort  de  fes  frères  aînés  fans  enfants ,  devint  héri- 
tier des  terres  de  Brécy ,  Moulins  &  Ste.  Solen°e. 
II  mourut  en  160J. ,  après  avoir  vendu  le  1 t.  Jma 
158».  la  portion  qu'il  avoit  en  la  baronnie  de  Ca- 
lant ,  au  Marquis  de  Caniliac ,  qui  acheta  le  refte 
de  François  Culant ,  Seigneur  de  la  Forêt-Grailly. 
Le  Marquis  de  Caniliac  laiflà  cette  baronnie  en 
1*99.  à  François  de  Beauffon ,  dont  les  fuccefieurs 
la  vendirent  à  Maximilien  de  Betkune,  Duc  de  Sully , 
qui  la  revendit  à  Henri  de  Bourbon  II.  du  nom 
Prince  de  Condé  ,  lequel  la  donna  à  Armand  dè 
Bourbon,  Prince  de  Conti,  fon  fécond  fils  ,  qui  la 
«vendit  a  Michel  le  Tellier,  Chancelier  de  France, 
dont  la  poftérité  la  poffède  actuellement. 

Jean  de  Culant  laifla  de  fa  féconde  femme,  Claude 
de  Camacbes  ,  Louis  de  Culant,  allié  a  Renée  de 
Cleves ,  fille  de  Claude ,  Seigneur  de  Rozoy,  &  de 
Guyonne  de  la  Grange  de  Montigny.  Leur  troifieme 
fils ,  Edme  de  Culant ,  Baron  de  Brccy ,  avoit  époaC 
Françoife  Guyot ,  qui  lui  furvécut  ,  &  eut  pour 
héririer  fon  fils  Louis-François  de  Culant ,  Baron 
de  Brécy ,  Seigneur  de  Moulins  &  de  Ste.  Solenge , 
mariéà  Jeanne  de  Louant  dont  font  nés  i°.Denisdé 
Culant,  Baron  de  Brécy  ,  allié  le  18.  Avril  1730.  à 
Marie  Cor/,  veuve  depuis  le  mois  de  Janvier  1748., 
&  mère  (a)  de  Jean-Baptifte  Gilbert  de  Culant ,  né' 
au  mois  de  Février  1 7}  6.,  (*)  de  Gilbert  de  Culant , 
né  le  *o.  Mars  1741.,  (e)  de  Françoife  de  Culant, 
née  le  19.  Avril  17^.;  t".  de  Jean  de  Culant,  Sei- 
gneur de  Sainte-Solenge ,  décédé  en  1 747.,  laiflant 
de  Catherine  Aubry ,  (a)  Silvain  de  Culant ,  né 
en  t74J.,  C*)  Françoife  de  Culant ,  née  en  1741., 
(c)  Jeanne  de  Culant,  née  en  1741.  ;  3*.  de  Fran- 
çoife de  Culant ,  Dame  de  Moulins ,  mariée  à  Jac- 
ques Dérigaux ,  Ecuyer. 

CULESTRE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette deBeaune.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  pa- 
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roiffe  eft  à  1. 1.  &  dcu;  tiers  E.  N.  E.  d'Arnay-le- 
Duc  ,  dt  4.  &  demie  N.  O.  de  Beaune.  Son  terroir 
eft  fort  montagneux  de  peu  fertile. 

CULEY ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diofcfe  de 
Toul  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lorrai- 
ne ,  bailliage  dt  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y  com- 
pte 3  J.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  1. 1.  E.  de  Bar-lc- 
Duc. 

CULHAT  ou  Cunlhacprès  les Joux, bourg, en 
Auvergne  ,  diocefe  de  élection  de  Clermont ,  par- 
lement de  Paris,  intendance  de  Riom.  On  y  com- 
pte 44).  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite 
de  l'Allier  ,  à  1. 1.  de  quart  E.  N.  E.de  Pont-du- 
C  liteau ,  de  4.  E.  S.  E.  de  Riom. 

CULLÉ  ou  Culey ,  bourg  ,  en  Normandie ,  dio- 
cefe de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
de  Caen  ,  élection  de  Vire ,  fergenterie  de  Saint- 
Jean-le-Blanc.  On  y  compte  t  $9.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  gauche  de  l'Orne  ,  à  6.  I.  N.  E.  de 
Vire  ,  &  $.  S.  S.  O.  de  Caen.  11  s'y  tient  un  gros 
marché  routes  les  femaines. 

CULLES ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  élection  , 
bailliage  &  recette  deMicon  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  48.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâ- 
turages ,  de  où  il  y  a  des  vignobles. 

CULLY  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Bayeux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  &  élection  de 
Caen ,  fergenterie  de  Creully.  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  à  s.  I.  &  quart  O.  N.  O.  de  Caen  , 
de  autant  O.  S.  O.  de  Bayeux.  Son  terroir  eft  fertile 
en  grains  6c  en  pâturages.  On  y  cueille  auffi  de 
bons  fruits. 

CULMONT ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  une  annexe  de  la  paroiflê  de  Chalindrcy. 

CULOIZON,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Troyes  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  61.  feux.  Ce  hameau 
dépend  de  la  paroiflê  de  Saint-André. 

CULOZ  o»  Culot,  en  Bugey,  diocefe  de  Ge- 
nève ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  élec- 
tion ,  bailliage  &  recette  de  Bellcy  ,  mandement 
de  RoflïHon.  On  y  compte  109.  fcux.  Cette  pa- 
reille eft  fituée  fnr  la  rive  droite  du  Rhône,  à 
3. 1.  N.  N.  E.  de  Belley  ,  de  autant  S.  S.  O.  de 
Seiffel. 

CULT,  en  Franche-Comté,  diocefe ,  parlement 
*  intendance  de  Befançon,  bailliage  &  recette  de 
Gray.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroiflê  eft 
à  j.  I.  Si  quart  S.  E.  de  Gray,  &  4.  &  tiers  O. 
II.  O.  de  Befançon. 

CULTURES,  dans  le  Gevaudan,  en  Langue- 
doc  ,  diocefe  de  recette  de  Mende  ,  parlement  de 
Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  10.  feux.  Ce  hameau 
eft  fitué  en  pays  de  montagnes. 

CUM 

CUM1ERES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Hheims,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons ,  élection  d'Epernay.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Marne  ,  à  deux  tiers  de  lieue  N.  O.  d'Epernay. 
Elle  eft  renommée  pour  lès  excelle  os  vins.  Il  y  3 
auffi  de  bons  pâturages. 

CUMIEZ  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
de  Mirepoix  ,  parlement  &  généralité  de  Toulou- 
fe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  16. 
feu*.  Cette  paroiflê  eft  à  ». 1.  O.  S.  O.  de  Caftcl- 
naudary. 

CUMOND  ,  en  Périgord  ,  diocefe  de  éleaioû 
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de  Périguenx,  parlement  de  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  119  feux.  Cette  paroiflê  eft 
à  6.  I.  de  tiers  O.  de  Périgord  ,  de  ».  S.  O.  de 

Ribeyrac. 

CUMONT ,  eu  Picardie ,  diocefe  de  Intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Abbe- 
ville ,  bailliage  de  Crccy.  On  y  compte  9.  feux.  Ce 
hameau  eft  à  t.  I.  S.  E.  de  Crécy. 

CUMONT ,  an  pays  de  Rivière  -  Verdun ,  en 
Gafcogne,  diocefe  de  Montauban ,  parlement  de 
Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Ri- 
vière-Verdun.  On  y  compte  ».  feux  61.  bellugtics 
Ôt  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiflê  eft 
à  5.  1.  fit  quart  O.  N.  O.de  Verdun ,  dt  autant 
E.  S.  E.  de  Leiaoure. 

CUN 

CUNAULT,  Cunalium ,  bourg  de  château ,  dans 
le  Saumurrois ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Saumur.  On  y  compte  {8.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,  à  ».  1.  N. 
O.  de  Saumur.  Il  y  a  un  célèbre  prieuré  d'hommes  , 
de  l'ordre  de  St.  Benoît ,  dépendant  autrefois  de 
l'abbaye  de  Fournies,  dt  qui  a  été  fondé  par  Da- 
gobert  I.,Roi  de  France.  On  prétend  y  confcrverle 
corps  de  St.  Maixant. 

CUNCY  les  Var\y  t  en  Nivernois ,  diocefe  d'Au- 
xerre  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans» 
élection  de  Clamecy.  On  y  compte  100.  feux.  Cette 
paroiflê  eft  à  une  lieue  de  deux  tiers  S.  O.  de  Cla- 
mecy. 

CUNCY  fur  Tonne ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Au- 
xerre,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Orléans, 
élection  de  Clamecy.  On  y  compte  91.  feux.  Cette 
paroiflê  eft  fituée  fur  l'Yonne ,  à  1. 1.  S.  E.  de  Cla- 
mecy. 

CUNEGES  ,  en  Périgord  ,  diocefe  de  élection 
de  Sarlat ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  108.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  ».  1. 
dt  demie  S.  O.  de  Bergerac,  de  3.  N.O.  d'Aymès. 

CUNETANGE  ,  dans  le  pays  Meffin  ,  diocefe 
de  Trêves  ,  parlement  &  intendance  de  Metz ,  pré- 
vôté de  Thionville.  On  y  compte  »o.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

CUNFIN  ,  en  Champagne,  diocefe  de  Langres, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  90.  feux.  Cet- 
te paroiflê  eft  à  quatre  1.  dé  quart  S.  S.  O.  de  Bar- 
fur-Aube. 

CUNICHY,  en  Artois.  V.  Cuinchy. 

CUNILLIERS  ,  dans  le  Sundgaw ,  en  Alface  , 
diocefe  de  Bâle  ,  confeil  fupéricur  de  intendance1 
d'Alface  ,  bailliage  de  recette  de  Bedtfort ,  fei- 
gneurie  de  Montrcux.  On  n'y  compte  que  1 1 .  feux. 

CUNLHAT  ou  Cunlhac  près  les  Joux  ,  bourg  , 
en  Auvergne.  V.  Culhat. 

CUNLHAT  prèi  Damaijes ,  en  Auvergne,  dio- 
cefe de  élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris , 
Intendance  de  Riom.  On  y  compte  87.  feux.  Cette 
paroiflê  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  dt  agréa- 
ble ,  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Dore  , 
une  de  demie  E.  N.  E.  de  Montboiflier,  3.  Si 
de  Courpiere,  $.  S.  S.  O.  de  Thiers ,  $.  de  de- 
mie S.  E.  de  Cunlhat  près  les  Joux  ,  de  8.  E.  S. 
E.  de  Clermont.  Il  s'y  tient  on  marché  tous  les 
mercredis.  On  y  fabrique  beaucoup  de  camelots. 
Cette  terre  appartient  à  la  maifon  de  Montboif- 
fier.  Il  y  a  à  Cunlhat  un  ancien  prieuré  d'hom- 
mes ,  dépendant  de  l'abbaye  de  Saint-Michel  de 
la  Clufe  en  Piémont.  Ce  prieuré,  qni  eft  d'un 
revenu  confidérable  ,  a  été  fondé  en  966.  par  Hu- 
gues Maurice,  Seigneur  de  Montboiflier,  noble  dt 
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puiflànt  Seigneur  d'Auvergne  ,  &  par  fa  femme 
Ifengarde ,  à  leur  retour  de  Rome.  Au  milieu  du 
choeur  de  l'églife  de  ce  prieuré  &  au  clocher  font 
encore  à  prêtent  les  armes  de  la  msifon  de  Mont- 
boiffier.  Le  Prieur  actuel  ayant  voulu  difputer 
au  Marquis  de  Montboiffier  ,  Seigneur  de 
Cnnlhac  ,  la  qualité  de  fondateur ,  elle  fut  aftîirée 
à  ce  dernier  par  arrêt  des  requêtes  du  parlement 
de  Paris  ,  en  1760.  Au  refte ,  la  terre  fit  feigneurie 
de  Cunlhat  donne  de  fort  beaux  droits  au  Mar- 
quis de  Montboiffier. 

CUNQ  ,  dans  le  Nebouzan ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe  de  Comminges ,  parlement  de  Touloufe ,  in- 
tendance d'Aufch  ,  recette  du  pays  de  Nebouzan. 
On  y  compte  88.  feux  ou  habitations.  Cette  pa- 
roifle eft  à  1.  1.  O.  N.  O.  de  Saint-Gaudens.  Son 
terroir  eft  aflez  fertile  ,  prbcipalement  en  bons 
pâturages. 

CUNZIÉ  ,  village  fie  paroifle  ,  partie  en  Lyon- 
nois  fie  partie  en  Beaujolois ,  diocefe  de  Mâcon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon ,  élection 
de  Roanne.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  à  6.  I.  &  tiers 
N.  £.  de  Roanne.  Son  terroir  abonde  en  grains. 

C  U  O 

CUON ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers ,  parlement 
de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  élection  de  Bauge. 
On  y  compte  1  $3.  feux.  Cette  paroifle  eft  iîtuée 
dans  une  contrée  tnontagneufe ,  à  1. 1.  S.  de  Bauge. 

CUON  ,  dans  le  Saumurrois ,  en  Poitou-,  dio- 
cefe de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours ,  cleftion  de  Richelieu.  On  y  compte  1 1 3. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  bonne  lieue  O.  S.  O. 
de  Mirebeau ,  &  5.  &  demie  S.  O.  de  Richelieu.  Son 
terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 

C  U  P 

CUPERLY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  élection 
&  intendance  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris.  On 
y  compte  63.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un 
ruifleau ,  à  1.  1.  &  quart  N.  de  Châlons.  C'eft 
entre  ce  village  &  celui  de  la  Cheppe  ,  qui 
n'en  eft  éloigné  que  d'une  lieue  vers  l'E. S. E., 
que  plufieurs  de  nos  hiftoriens  aflurent  que  fe  don- 
na ,  vers  l'an  450. ,  la  bataille  on  Attila  fut  dé- 
fait par  les  Romains ,  les  Francs  fie  les  Bourgui- 
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CUQ ,  au  pays  de  Lomagne ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe de  Leictoure  ,  parlement  de  Touloufe ,  inten- 
dance d'Aufch ,  élection  de  Lomagne  ,  vicomté  de 
Brullois.  On  y  compte  4.  feux  &  1  o.  bellugues  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  1.  lieue  fie  demie  de 
la  Garonne  ,  fit  3. fie  demie  N.N.  E.  de  Leictoure. 

CUQ  Toulon  ,  en  Languedoc ,  diocefe  fie  recette 
de  Lavaur ,  parlement  fie  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  95.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  fie  demie  S.  É.  de  Lavaur. 

CUQUEV1LLE  ,  en  Normandie.  Voye^  Co- 
queville. 

CUR 

CURAC,  enSaintonge,  diocefe  fie  élection  de 
Saintes,  parlement  de  Bordeaux,  intendance  de 
la  Rochelle.  On  y  compte  7$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  7.  1.  S.  E.  de  Pons  ,  fie  une  N.  de  Chalais. 

CURBANS  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Gap  , 
parlement  fie  intendance  d'Aix,  vigueric  fie  recette 
de  Sifteron.  On  y  compte  deux  feux  fit  un  tiers  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque 
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dtftance  de  la  rive  gauche  de  la  Duraoce ,  à  1.  L  S. 
de  Tallard  ,  fit  4.  fit  demie  N.  N.  E.  de  Sifteron. 
Son  terroir  eft  montagneux  ,  fit  néanmoins  allez 
fertile. 

CURBIGNY ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  fit  intendance  de  Dijon,  bailliage  fit  re- 
cette de  Semur-en-Brionnois.  On  y  compte  38. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  plaines 
fie  fertile  en  grains  ,  en  vins  fie  en  pâturages ,  à  4. 
lieues  E.  N.  E.  de  Semur-en-Brionnois ,  fie  j.  S.  S.  E. 
de  Charolles. 

CURCHY  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Noyon  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens ,  élec- 
tion de  Peronne.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  N.  O.  de  Nèfle  ,  fie  j.  S.  S.  0. 
de  Peronne. 

CURC1AT,  enBrefle,  diocefe  de  Lyon,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon ,  élection ,  bailliage 
fie  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Saint-Trivicr. 
On  y  compte  63.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
près  des  confins  de  la  Brefle-Châlonnoife,  à  j.  lieues 
N.  E.  de  Mâcon  ,  deux  N.  E.de  Saint-Trivier ,  fie 
6.  N.  N.  O.  de  Bourg. 

CURCY ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Bayeux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  fie  élection  de 
Caen,  fergenterie  dePreaux.  On  y  compte  14t. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance 
de  la  rive  gauche  de  l'Orne  ,  à  4. 1.  S.  O.  de  Caen. 
Son  terroir  eft  très-fertile ,  principalement  en  | 
fie  en  pâturages. 

CURD1N  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bailliage 
fit  recette  d'Autun ,  parlement  fie  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  1 8.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
deux  lieues  fie  quart  S.  O.  de  Toulon ,  fie  8.  S.  S.  0. 
d'Autun. 

CURE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Befançon  ,  bailliage ,  re- 
cette fie  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  10.  feui. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes, 
mais  aflez  fertile. 

CURE ,  Cura  ,  rivière  deNivernois  fit  de  Bour- 
gogne ,  qui  prend  fa  fburce  auprès  du  hameau  de 
Gien  ,  en  Morvant,  à  4.  lieues  N.  O.  d'Autun  ,  fie 
deux  E.  N.  E.  de  Château-Chinon  ;  arrofe  une  par- 
tic  du  Nivcrnois  fit  touche  aux  terres  de  la  province 
de  Bourgogne  ;  pafle  au-deflbus  de  Vczelay,  par 
Vermanton  fit  Cravant  ;  fie  le  jette  dans  l'Yonne 
tout  proche  de  cette  dernière  ville.  Son  cours  eft  de 
1  J.  lieues  ou  environ.  Cette  rivière  n'eft  point  navi- 
gable, mais  elle  fert  à  faire  flotter  les  bois  que  les 
marchands  tirent  des  pays  voifins. 

CURÉ ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fie  recette 
d'Avalon.  On  n'y  compte  que  4.  feux.  Cette  com- 
munauté ,  dont  la  pins  grande  partie  dépend  de 
la  province  de  Nivernois  (  voye\  Chore  )  ,  eft  fi- 
tuée fur  la  rivière  de  Cure  ,  à  deux  lieues  S.  O. 
d'Avalon. 

CURÉ  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun ,  par- 
lement fie  intendance  de  Dijon ,  bailliage  ce  recette 
de  Semur-en-Auxois.  On  n'y  compte  que  4.  feux. 
Ce  hameaueft  fituéen  pays  de  montagnes. 

CURÉ  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection  d'A- 
vranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie  dePontorfon.  On  y  compte  37. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue  £.  N. 
E.  de  Pontorfon  ,  fit  à  3.  1.  S.  S.  O.  d'Avrancbes. 
Son  terroir  abonde  en  grains ,  en  fruits  fie  en  pâtu- 
rages excellens. 

CURE  i  dans  le  pays  d'Aunis  ,  diocefe  ,  inten- 
dance fit  élection  de  la  Rochelle ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
$.  lieues  fie  demie  E.  de  la  Rochelle  ,  fie  autant  S.  S. 
0.  de  Niort. 

CUREL, 
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CUREL,  en  Champagne ,  diocefe  3c  intendance 
de  ChâJons ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Join- 
ville.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  paroiflë  eft 
fituée  fur  la  Marne ,  à  une  lieue  &  demie  N.  de 
Join  ville. 

CURES ,  bourg,  dans  le  Maine ,  diocefe  de  élec- 
tion du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  1 10.  feux.  Ce  bour^  cft  Gtué 
fur  la  route  du  Mans  à  Mayenne  ,  à  trois  lieues  & 
quart  N.  O.  du  Mans.  Son  terroir  aboi:  Je  en  grains, 
en  fruits  &  en  pâturages.  Il  y  a  auflî  beaucoup  de 
volaille  &  de  gibier. 

CUREY ,  en  Bourgogne  ,  hameau  dépendant  de 
la  paroilTe  de  Corfain.  yoyt\  Cure. 

CURGENGOUX ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  inteudance  de  Dijon ,  bailliage 
de  recette  de  Nuyts.  On  y  compte  34.  feux.  Cette 
paroiflë  eft  à  deux  lieues  de  demie  E.  S.  E.  de 
Beaune  ,  de  3.  &  un  quart  S.  S.  E.  de  Nuyts. 

CURGIS,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray , 
parlement  de  Douay  ,  intendance  de  Maubeuge  , 
diitrict  de  la  Prévôté-le-Comte.  On  y  compte  34. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  S.  E.  de  Va- 
lenciennes. 

CURGY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage  de 
recette  d'Autun,  parlementât  intendance  de  Dijon. 
On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroiiTe  cft  fituée  dans 
un  vallon ,  auprès  des  bois  ,  à  une  lieue  E.  N.  E. 
d'Autun.  Il  en  dépend  plufieurs  hameaux  ;  fçavoir  , 
Curgy  où  eft  l'églife  paroiffiale ,  Brcfche ,  Nanteuil , 
Champion,  Colonges  ,  Pavarcy  ,  Pafcy  ,  Cheva- 
nes ,  Efchcllus,  Savigny-le-Vieil ,  Savigny-le-Jeune 
&  Vergonecy.  Tous  les  habitants  de  ces  différens 
hameaux  vont  entendre  la  mefle  à  Curgy  ,  &  c'eft 
de  cette  églifir  qu'on  leur  adminiftre  les  facrements» 
L'Abbeflë  de  l'abbaye  de  Saint-Andoche  d'Au- 
tun eft  collatricc  de  la  cure  de  Curgy.  Le  terroir 
de  cette  paroiiTe  cft  allez  fertile  de  agréable. 

CUR1ERES,  en  Rouerguc,  diocefe  &  élection 
de  Rhodes ,  parlement  de  louloufe,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  un  feu  47.  bellugues  & 
une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroiflë  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes  ,  à  une  lieue  N.  O.  d'Aubrac, 
de  S.  N.  E.  de  Rhodes. 

CURIOSOLITiE  ou  Curiofolitcs ,  nation  ou  peu- 
ple des  Armoriques ,  aujourd'hui  la  Bretagne.  Céfar 
en  fait  mention  en  plufieurs  endroits  de  fes  com- 
mentaires. Pline  les  nomme  Cariojuetitei.  Ptolomée 
n'en  a  point  parlé.  On  a  cru  pendant  long-temps 
que  ce  peuple  devoitètre  placé  dans  le  diocefe  de 
Quimper  ou  de  Cornouailles  ,  de  alors  on  ne  le  dif- 
tinguoit  point  de  Cori/upn.  Mais  depuis  on  a  re- 
connu qu'il  falloit  le  placer  ,  non  dans  la  partie  mé- 
ridionale ,  mais  dans  la  partie  feptentrionalc  de  la 
province  de  Bretagne  ;c'eft-a-dire ,  dans  les  dio- 
cefes  de  Saint-Malo  3c  de  Saint-Brieux.  Le  terri- 
toire des  Curiofolitcs  confinoit  avec  ceux  des 
Rhedones  ,  des  Vcntti  de  des  Ojïfmii.  Voyez 
Courfcult. 

CURIS  ,  village  &  annexe  de  la  paroiflë  de 
Saint-Germain  ,  au  Mont  -  d'Or ,  en  Lyonnois  , 
diocefe  ,  intendance  de  élection  de  Lyon  ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  71.  feux.  Cette  com- 
munauté cft  fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  à  a. 
lieues  N.  N-  O.  de  Lyon.  Le  climat  y  eft  plutôt 
froid  que  tempéré. 

CURLEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  à  une  petite  demi-lieue  S.  de  la 
paroiflë  de  Chamboeuf ,  &  à  ».  I.  &  quart  N.  N.  O. 
de  Nuyts.  Son  terroir  eft  montagneux  ,  mais  aflez 
fertile.  . 

CURMONT ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  mien- 
Tome  U. 
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dance  de  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  so.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  en 
pays  de  grains  de  de  pâturages,  de  00  il  y  a 
auflî  des  vignobles. 

CURNIER  ,  Curaerium ,  en  Dauphiné  ,  diocefe 
de  Sifteron  ,  parlementât  intendance  de  Grenoble, 
élection  de  Montelimart.  On  y  compte  un  quart  de 
quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  y 
compris  ceux  de  Sahunc  ,  de  un  feu  deux  tiers  un 
vin°t-quatriemc  &  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu 
pour  les  biens  taillables.  Cette  communauté  cft  fi- 
tuée dans  les  montagnes  ,  à  quelque  diftance  des 
Piles  &  d'Eyroles  ,  à  deux  lieues  de  quart  N.  O.  du 
Buys ,  &  8.  E.  S.  E.  de  Montelimart. 

La  terre  de  feigneurie  de  Curnier  a  été  pofledée 
parla  maifonde  Pellijfier,  Antoine  de  Pelliflîsr  l'a- 
yant acquife  avec  celle  de  Cojic-Chaude  de  autres  , 
en  1480.  Cet  Antoine  eft  un  des  auteurs  de  N.  de 
Pelliflier-de-Saint-Ferréol  ,  Préfident  unique  de  la 
chambre  apoitolique  en  1763.  Voye\  Eyroles. 

CURNY,  en  Franche-Comté,  diocefe  de  Saint* 
Claude ,  parlement  de  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  de  recette  d'Orgelet.  On  n'y  compte  que 
6.  feux.  Cette  communauté  cft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

CURSAC  ou  Saint-Seurin  de  Curfae  ,  dans  le 
Bourdelois,  en  Guyenne,  diocefe,  parlement,  in- 
tendance de  élection  de  Bordeaux,  jurifdiction  de 
Blaye.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  des  plus  fertiles  ,  à  quelque 
diftance  de  la  rive  droite  de  la  Garonne. 

CURS  AN ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne ,  dio- 
cefe ,  parlement  ,  intendance  de  élection  de  Bor- 
deaux,  jurifdiétion  de  la  Grande- Prévôté.  On  y  com- 
pte 102.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  entre  la 
Dordogne  de  la  Garonne,  à  2.  lieues  de  tiers  Ej  de 
Bordeaux.  Son  terroir  abonde  en  grains  ,  en  vins  de 
en  fruits  délicieux. 

CURSAY  ,  dans  le  Saumurrois ,  en  Poitou  ,  dio- 
cefe de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours,  élection  de  Loudun.  On  y  compte  1 10. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  petite  rivière  de  Dive,  à  deux  lieues  O. 
de  Loudun.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  de  en 
pâturages. 

CURSAY  ,  en  Poitou  ,  élection  de  Poitiers. 
Voyc\  Cureay. 

CURSON  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  .bailliage  de 
recette  d' Auxerre ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  139.  feux.  Cette  paroiflë  eft 
fituée  dans  une  contrée  aflei  fertile  en  grains  de  en 
pâturages ,  de  où  il  y  a  des  vignes ,  à  j.  1.  de  demie 
S.  S.  O.  d'Auxerre  ,  de  1.  de  deux  tiers  O.  S.  O.  de 
C  rayant. 

CURSON  ,  en  Touraine  de  dans  d'autres  pro- 
vinces. Vaye\  Courfon. 

CURSON  ou  Saint-Méard  de  Curfon ,  en  Péri- 
gord ,  diocefe  de  élection  de  Périgueux ,  parlement 
de  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  462.  feux» 
Cette  paroiflë  eft  fituée  entre  les  rivières  d'Ule  de 
de  Dordogne, à  1. 1.  de  demie  S.  O.  de  Mucidan  , 
Se  t.  S.  O.  de  Périgueux.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles. 

CURTAFOND  ,  en  Breflë  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon,  élection,  bail- 
liage de  recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Montre- 
vel.  On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Velle  ,  à  une  lieue  de  deux 
tiers  N.  O.  de  Bourg  ,  de  2.  S.  de  Montrevel.  Le» 
pâturages  y  font  cxceliens. 

CURTIAT  ,  en  Brefle.  Voyt\  Curciat. 

CURTIL  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  paroiflë  eft  fituée  fur  uoo 
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h  n.ite  montagne  ,  couverte  de  bois ,  à  1. 1.  &  demie 
N.  N.  O.  de  Dijon. 

CURTIL,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Nuyts.  On  y  compte  31.  feux.  Cette  com- 
munauté cil  fituée  en  pays  de  montagnes  ,  à  1 .  t.  ck 
demie  N.  O.  de  Nuy  ts. 

CURTIL,  en  Bourgogne,  diocefe,  élection  , 
bailliage  fit  recette  de  Mâcon  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Dijon.  On  y  compte  ai.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  montagneufe  , 
mais  atfez  fertile ,  à  une  lieue  &  demie  O.  S.  O.  de 
Cluny ,  fit  J.  &  quart  O.  N.  O.  de  Mâcon. 

CURTIL  fous  Bamand  ,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe ,  bailliage  ,  élection  fit  recette  de  Mâcon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  45.  feux.  Cette  paroiffe  eft  a  une  lieue  S. 
O.  de  Saint-Gengoux-le-Royal  ,  j.  N.  N.  O.  de 
Cluny  ,  &  6.  &  quart  N.  O.  de  Mâcon.  Son  terroir 
eft  fort  montagneux. 

CURTON  ,  paroiffe  &  jurifdiétion ,  dans  le  Ba- 
y.adois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  Bazas  ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de  Con- 
dom.  On  y  compte  103.  feux.  Cette  paroitTe  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  delà  Garonne,  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  ,  en  vins  fit  en  fruits.  Il  y 
a  autli  de  bons  pâturages. 

La  terre  &  feigneurie  de  Curton  ayant  été  con- 
fifquéu  fur  le  Connétable  de  Navarre ,  le  Roi  Char- 
les VII.  en  fit  don  ,  par  fes  lettres  dn  4.  Juin  1451., 
rcgii'lrécs  en  la  chambre  des  comptes  le  10.  Juin 
i4$2.  ,  à  Jacques  de  Chabanes  ,  Seigneur  de  la 
Falicc,  Grand-Maitre de  France.  Elle  fut  le  par- 
rage  de  Ton  fécond  fils ,  Gilbert  de  Chabanes  ,  dont 
le  frère  aîné  Jacques  de  Chabanes  fut  auffi  honoré 
de  la  dignité  de  Grand-Maitre ,  puis  de  celle  de 
Maréchal  de  France  ,  en  dédommagement  de  la 
première  dont  il  donna  fa  démiffion.  Gilbert  fut 
pere  de  Jean  ,  fit  ayeul  de  Joachim  créé  Comte 
de  Rochefort ,  &  tige  de  toutes  les  branches  qui 
fubfiftent  aujourd'hui.  Il  fit  une  fubftitution  des  ter- 
res de  Curton,  de  Rochefort  fie  d'Auriere ,  dont  la 
première  fut  érigée  en  marquifat  par  lettres  de 
Décembre  1563.,  regiftrées  le  »$.  Janvier  fuivant, 
en  faveur  de  fon  fils  François  de  Chabanes ,  Comte 
de  Rochefort ,  pere  de  Jean-Charles ,  ayeul  de 
ChriKophe  &  bifayeul  de  Henri  de  Chabanes  ,  Mar- 
qué de  Curton  ,  mort  à  Paris  le  16.  Mai  1714., 
ayant  eu  de  la  première  femme  Gabrielle  de  Mont- 
U\un,  entr'autres  enfants  ,  1°.  Antoine  de  Chaba- 
nes ,  Marquis  de  Curton  ,  marié  le  13.  Marsi7$o. 
i:\xc  Charlotte- Jofephine  de  Gironde,  fille  d'André, 
Comte  de  Buron  ;  fit  a°.  Jean.dit  le  Comte  de  Cha- 
banes, marié  à  N.  de  Rojuefeuil,  dont  (a)  Pierre  , 
dit  le  Marquis  de  Chabanes  ,  né  le  14.  Septembre 
1731.;  (b)  Charles  ,  dit  le  Comte  de  Chabanes, 
né  en  Août  1736.  ;  («)  Jeanne-Françoife  ,  née  en 

Lamaifon  de  C7td6ane;,illuftrée  par  trois  Grands- 
Maitres  fie  un  Maréchal  de  France  ,  a  encore  deux 
autres  branches ,  de  Saigne  1  de  de  Pton\ac.  La  pre- 
mière e II  fubdivifée  en  deux  rameaux  ;  fçavoir, 
i°.  Pierre  de  Chabanes ,  Seigneur  de  No\erolies  , 
marié  le  8.  Septembre  1717.  à  Léonarde-Françoife 
Gtlland  ,  Dame  de  la  Varaine  ,  dont  (a)  Léonard 
de  Chabançs,  Chanoine  de  Saint-Pierre  de  Vienne  ; 
O)  Marie-Françoifc  ,  née  le  j.  Septembre  17*7- , 
alliée  en  Janvier  1748.  à  N.  de  la  Marche,  Seigneur 
de  Puyguillon  ;  »°.  Paul  de  Chabanes ,  Seigneur 
du  Vergtr  ,  marié  le  premier-Juillet  1 71  $.  à  Marie- 
Magdcleine  Sallonier ,  dont  (a)  Louis-Jacques  de 
Chabanes  ,  né  le  19.  Novembre  1719.  ,  Capitaine 
dans  le  régiment  de  Broglio  ,  ficc.  ;  (6)  Claude- 
François,  né  eu  1710.  j  (ej  Guillaume-Hubert, 
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né  le  19.  Août  1713.  ;  (d)  Antoine  ,  né  en  1 730.  ; 
CO  Charlotte-Céfar  ,  née  en  1710. 

La  branche  de  Pion\ac  eft  fubdivifée  également 
en  deux  rameaux  ;  fçavoir,  i°.  Gilbert  de  Chaba- 
nes ,  Comte  de  Piou\ac,  qui  a  eu  entr'autres  en- 
fants, d'Anne-Françoifc  de  Lut \elbourg  fa  femme, 
(a)  Gafpard-Gilbert ,  Meftre-de-Camp  du  régiment 
de  dragons  de  la  Reine  en  1734.  ,  fitc. ,  allié  à  Phi. 
liberté  de  Saint-Germain-d'Âpckon  ,  dont  il  a  eu 
Gilbert-Gafpard ,  né  le  3.  Février  1714. ,  Abbé  it 
Bonport  en  174 $.,  Jean-Baptifte ,  Comte  de  Pion- 
zac  fie  d'Apchon  ,  dit  le  Comte  de  Chabanes,  Ma- 
réchal des  camp  fit  armées  du  Rot  le  premier  Mai 
17$ 8.,  fitc. ,  allié  le  8.  Mars  1743.  à  Marie-Olive 
Bernard  de  Coubert,nét  le  14.  Août  1717.;  (6)  FraD- 
çois-Antoine ,  dit  le  Comte  de  Chabanes,  Seigneur 
de  la  Paliffe  ,  Lieutenant-Général  des  armées  da 
Roi ,  Grand-Croix  de  l'ordre  Royal  &  militaire  de 
Saint-Louis  ,  remarié  à  Marie-Felicité  du  PleJJis- 
Châtillon  ;  (e)  Anne- Jofephine ,  née  le  16.  Oftobre 
1690. ,  mariée  en  1707.  avec  Anne  de  la  Queille, 
Comte  de  Pramenoux;  1*. Thomas  de  Chabanes, 
Seigneur  de  Bellarbre ,  dit  le  Comte  de  Chabanes, 
lequel  a  eu  d'Anne  Éojer  de  Saunât  fa  femme  ) 
(a)  Jean-Louis  de  Chabanes  ;  (4)  Jofeph-Gafpard, 
Evêqued'Agenen  173$.  ;  (e)  Jacqueline,  AbbeiTc 
de  Bonlieu  en  17*7.  ;  (i)  Gilberte  ,  Religieuiè  à 
Clcrmont.  * 

CURTY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Antun, par- 
lement fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fit  recette 
de  Beaune.  On  y  compte  »  î.feux.  Cette  communauté 
eft  Gtuée  en  pays  de  montagnes ,  &  néanmoins  allez 
fertile. 

CURVAL,  en  Languedoc,  diocefe  ck  recette 
d'Alby  .parlement*  généralité  de  Touloufe,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  174.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Al- 
rance  ,  à  j.  1.  E.  un  quart  au  S.  d'Alby.  Son  terroir 
eft  fort  montagneux ,  fit  néanmoins  allez  fertile. 

CUR  Vil,  LE,  en  Normandie.  Voye\  Carvilte. 

CURY  ù  Honffè,  dans  le  SouTonnols,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-de-France  ,  diocefe, 
intendance  oc  élection  de  Soiffons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  4*.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  3.I.  S.  E.  de  Soldons.  Son  terroir  abonde  eu 
grains  fit  en  pâturages.  11  y  a  auffi  des  bois. 

CURZAY  ,  Curyeum ,  C»\xum  ,  bourg ,  en  Poi- 
tou ,  diocefe ,  intendance  fit  élection  de  Poitiers  , 
parlement  de  Paris  ,  arrondiflement  de  Luzignan. 
On  y  compte  1 30.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
une  contrée  fertile  en  grains  fit  en  vins ,  fit  oh  il  y 
a  des  bois  fit  de  bons  pâturages  ,  fur  la  petite  ri- 
vière de  Vonne ,  entre  Sançay  fit  Luzignan  ,  à  une 
lieue  N.O.  de  Luzignan ,  autant  S.  E.  de  Sançay, 
fit  4.  fie  demie  S.  O.  de  Poitiers.  La  Cure  dece  bourg, 
qui  vaut  environ  mille  livres  de  rente,  eft  à  la  no- 
mination de  l'Evêque  de  Poitiers,  fit  il  en  dépend 
trente  annexes.  Il  te  tient  tous  les  ans  quatre  foires 
à  Curzay ,  fçavoir,  le  premier  mardi  de  Carême  , 
le  premier  mardi  avant  la  Saint-Jean-Baptifte ,  le 
premier  mardi  avant  la  Saint-Louis ,  fie  le  premier 
mardi  de  l'Avent.  Outre  cela ,  il  s'y  tient  auffi  une 
affèmblée  le  jour  de  la  Notre-Dame  d'Août ,  fit  un 
marché  tous  les  mardis  de  chaque  femaine.  Le  prin- 
cipal commerce  de  ce  li#u  confifte  en  beftiaux.  La 
feigneurie  appartient  à  N.  de  Rioulr  ,  Marquis  de 
Curzay,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi.&c. 
Cette  feigneurie  a  haute ,  moyenne  fit  baflè  juflice, 
fit  quatre-vingt  fiefs  en  relèvent. 

On  remarque  à  Curzay  deux  fontaines  très-eu- 
rieufes.  La  première  s'appelle  la  Fontaine  de  h  R*. 
che  :  elle  fort  fans  interruption ,  de  la  groflèur  de 
deux  hommes ,  d'un  rocher  ;  fit  auffi-tôt  elle  forme 
un  ruiffeau  aflez  confidérable ,  qui  paffe  fous  une 
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grande  voftte  formée  naturellement  dans  le  rocher. 
Sur  ce  ruiflèaa  eft  une  efpece  de  table  de  roche. 
Pour  fe  récréer,  des  domeftiques  mettent  des  verres 
remplis  de  vin  à  la  fourec  de  la  fontaine ,  &  l'eaa 
les  amené  froids  comme  glace  à  la  table  de  leurs 
maîtres.  A  quarante  pas  de-la ,  ce  ruifleau  fait  mou- 
dre no  moulin  qui  eft  affermé  trois  cents  livres. 

Le  fameux  poète,  M.  de  Billancourt,  fit  fur  la  fin- 
gularité  de  cette  fontaine  ,  les  vers  fuivans  en  latin 
de  en  françois ,  qui  font  gravés  fur  le  rocher. 

Hic  dumlymfhafugit^femptrbibitkoffita  Nympha. 
Ayfonat  lucro  tempos  ,  ut  illa  bit*. 

La  Nymphe  de  cette  fontaine  , 
De  ces  eaux  toujours  fe  remplit  : 
Nos  jours  paflënt ,  le  temps  s'enfuit  ; 
Buvons  comme  elle  à  taflè  plèbe , 
Nous  fçaurons  les  mettre  à  profit. 

La  deuxième,  appellée  la  Fontaine  de  la  Jolliere, 
coule  impétueuftment  pendant  deux  lieues.  Elle 
eft  eofuite  un  an  ,  quelquefois  deux ,  fans  couler. 
Au  bout  de  ce  temps  elle  reprend  fon  cours  avec 
la  même  impétuofité.  On  demande  aux  phyficiens 
une  raifon  probable  de  ce  phénomène.  En  atten- 
dant que  quelqu'un  en  imagine  une  meilleure, voici 
celle  que  nous  donnons.  Nous  eftimons  que  dans 
l'intérieur  du  rocher ,  Ce  trouve  à  une  certaine  dis- 
tance ,  un  baffin  ou  réfervoir  qui  reçoit  l'eau  de 
divers  petits  canaux  ou  plutôt  celle  qui  fuinte  du 
rocher.  Ce  baffin  doit  être  fermé  ou  par  quelque 
corps  élaftique  ,  ou  par  un  amas  de  gravier  en  for- 
me de  bârardcau ,  qui  cède  tôt  ou  tard  au  volume 
d'eau  qui  s'eft  ramaflé  dans  le  réfervoir. 

CURZON ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Luçon ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers,  élection 
des  Sables-d'Olonne.  On  y  compte  84.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  grande 
Lay  ,  dans  une  contrée  marécageufe ,  à  3 . 1. 0.  S.  O. 
de  Luçon  ,&$.£.  S.  E.  des  Sables-d'Olonne. 
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CUS ,  bourg ,  dans  le  Soiflonnois ,  an  gouver- 
nement général  de  l'Iile-de-France,  diocefe  ,  inten- 
dance de  élection  de  Soiffons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  117.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
une  contrée  aflez  fertile ,  à  une  lieue  &  demie  S.  E. 
de  Noyon ,  de  3.  dt  deux  tiers  N.  O.  de  SouTons. 

CUSANCE,  en  Franche-Comté.  Voyc\  Cuifance. 

CUSAY  ,  en  Champagne,  diocefe  &  élection  de 
Langres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
dans  une  contrée  montagneufe  ,  où  il  y  a  des  bois , 
des  mines  de  fer  de  dey  forges ,  à  s.  1.  de  quart  S. 
O.  de  Langres ,  &  4.  N.  O.  de  Fontaine-Françoife. 

CUSE  ù  le  Moulin  des  Frefles  ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe ,  parlement  &  intendance  dé  Be- 
fançoti  ,  bailliage  &  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de 
Montbozon.  On  y  compte  19.  fenx.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  montagneufe , 
fur  un  ruifTeau  ,  à  1. 1.  E.  N.  E.  de  Montbozon. 

CUSEREY ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  parlement, 
intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  s  i .  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  près  de 
la  rivière  de  Baize  ,  vis-à-vis  de  Charmes ,  à  4. 1. 
£.  N.  E.  de  Dijon. 

CUSIA ,  Lanefia  ù  les  Bois-Guinois  ,  en  Fran- 
che-Comté ,  diocefe ,  parlement  &  intendance  de 
Befànçon ,  bailliage  de  recette  de  Lons-le-Saulnier. 
On  y  compte  $0.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes ,  à  3.  1.  &  demie  S.  S.  O.  de 
Lons-le-Saulnier.  Son  terroir  abonde  en  pâturages. 
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CUSION  ou  Saint-Laurent  de  Cufion  ,  en  Ber- 
ry ,  diocefe  *  intendance  de  Bourges ,  parlement  de- 
Paris  ,  élection  de  la  Châtre.  On  y  compte  î  t .  feux. 
Cette  paroifië  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la 
rive  droite  de  la  Creufë ,  à  ».  I.  O.  S.  O.  de  Cluys- 
DefTus  ,  *  j.  &  quartS.  O.  de  la  Châtre. 

CUSSAC ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  élection  de 
Saint-Flour  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  168.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  Trueyre  ,  à  7.  L  O.  S.  O.  de  Saint-Flour. 

CUSSAC  ,  en  Médoc ,  diocefe ,  parlement ,  in- 
tendance Ôc  élection  de  Bordeaux ,  jurifdiction  de 
Caftelnau  de  Médoc.  On  y  compte  110.  feux.  Cette 
parohTe  eft  fituée  à  une  petite  lieue  O.  du  fort  de 
MJdoc  de  de  la  Garonne,  à  6.  1.  N.  O.  de  Mé- 
doc ,  de  vis-à-vis  de  Blaye.  Son  terroir  eft  très- 
fertile  en  grains  ,  en  pâturages  excellecs ,  de  en  vins 
qui  ont  beaucoup  de  réputation. 

CUSSAC  ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  étedion  de 
Sarlat ,  parlement  de.  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  1  to.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Dordogne ,  à  j.  1.  S.  O.  de  Sarlat. 

CUSSAC  ,  bourg  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  de 
Limoges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Confolant.  On  y  compte  164. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  &  trois  quarts  S.  S. 
E.  de  Rochechouart ,  &  6.  de  demie  S.  E.  de  Con- 
folant. Son  terroir  abonde  en  grains  ,  en  fruit;  6c 
en  pâturages.  - 

CUSSANGY ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan» 
gres ,  parlement  de  Paris ,  btendance  de  Châlons , 
élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  107.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  ».  1.  de  deux  tiers  S.  O.  de  Bar- 
fur-Seine. 

CUSSAY,  dit  Sainte-Radegonde  de  Cuffay  ,  en 
Berry  ,  diocefe ,  intendance  de  élection  de  Bour- 
ges ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  11.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en 
grains  de  en  pâturages ,  où  l'on  nourrit  beaucoup 
de  bétail ,  fur,  la  rivière  d'Auron ,  à  4.  1.  S.  S.  E. 
de  Bourges. 

CUSSAY,  bourg ,  en  Touraine ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Tours ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  179.  feux.  Ce  bourg  eft  à  2. 1. 
E.  N.  E.  de  la  Haye  ,  de  3.  S.  O.  de  Loches. 

CUSSÉ ,  en  Bretagne.  Voye\  Cucé. 

CUSSET ,  Cujfetum  ,  Cuctacum  ,  ville  avec  un 
chapitre ,  une  abbaye  de  filles  de  l'ordre  de  St.  Be- 
noît ,  un  bailliage  Royal  de  une  prévôté  ;  en  Auver- 
gne ,  diocefe  de  Clcrraont  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Riom  ,  élection  de  Gannat.  On  y 
compte  600.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une 
contrée  des  plus  fertiles,  principalement  en  grains, 
en  vins  ,  en  fruits  &  en  chanvres ,  à  une  lieue  de 
Vichy  de  de  la  rive  droite  de  l'Allier ,  4.  de  quart 
E.  N.  E.  de  Gannat ,  1  o.  S.  S.  E.  de  Moulins ,  &  1 1 . 
N.  E.  de  Clermont.  Elle  avoit  été  embellie  de  for- 
tifiée fous  le  règne  de  Louis  XJ.  ,  par  Jacques 
Doyat ,  qui  en  étoit  originaire ,  de  qui ,  fous  le  règne 
de  ce  Monarque ,  parvint  à  être  Gouverneur  de  la 
province  d'Auvergne.  II  fe  tient  toutes  les  femai- 
nes  en  cette  ville ,  deux  marchés  très-confidérables  , 
de  qui  par  confequent  reffemblent  à  de  petites  foi- 
res. On  y  vend  beaucoup  de  bétail  dt  une  grande 
quantité  de  différentes  denrées.  Le  bailliage  de 
Cuffet  reffortit  à  celui  de  Saint-Pierre-le-Moûtier. 
L'églife  collégiale  de  la  ville  dont  il  s'agit,  fut  éri- 
gée en  U36.  par  Hugues,  Evêque  de  Clermont  , 
de  dèflors  elle  fut  mife  fous  le  titre  de  Notre-Da- 
me. Son  chapitre  eft  compofé  d'un  Chantre  de  de 
douze  Chanoines ,  qui  font  tous  à  la  nomination 
de  l'Abbeffè  de  Cuflet.  Hors  de  la  ville  eft  un  cou- 
vent de  Capucins. 

L'abbaye  de  Cuflet  eft  très-ancienne.  Elle  étoit 
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autrefois  fous  le  titre  de  Saint  -  Sauveur ,  &  plus 
communément  fous  celui  de  Notre-Dame ,  à  caufe 
de  fa  proximité  d'une  églife  de  Chanoines ,  à  la- 
quelle elle  croit  contigue  ,  fit  dans  le  cheeur  de  la- 
quelle l'Abbeffe  dc  CuiTet  tenoit  la  première  place, 
avant  qu'on  y  établit  la  clôture  régulière.  Voici 
comment  le  P.  Mabillon  rapporte  fon  origine ,  dans 
fes  annales  ,  tom.  111.  p.  *J7-  n°\7-,  «  Auprès  de 
s  Nevcrs ,  dit-il ,  l'abbaye  fuburbicaire  de  Saint- 
»  Martin  ,  qui  eft  depuis  peu  de  Chanoines  régu- 
»  liers ,  pofledoit  U  métairie  de  Cuffet ,  dans  le 
»  comté  d'Auvergne.  Emmené ,  Evêque  de  Ncvers , 
»  prit  le  deflein  d'y  établir  une  maifon  de  Rcligieu- 
»  fes,  fie  l'ayant  fait,  obtint  de  l'Empereur  Char- 
»  les  ,  que  jamais  aucun  Evèque  de  Nevers  n'y 
»  pourroit  changer  l'ordre  monaftique, fit  qu'on  n'y 
>  établirait  jamais  d'autre  ordre  religieux  ;  enfin , 
»  que  l'Evcque  ne  pourroit  en  aucune  manière  leur 
»  donner  d'Abbefle  tirée  d'une  autre  maifon  ,  à 
»  moins  qu'elles  n'y  confentiflent.  Au  refte  ,  il  fut 
»  arrête  auffi  que  ces  Religieufes ,  pour  marque  fit 
»  reconnoiffance  de  leur  fubordination  fit  foumif- 
»  fion  à  l'Evêque  de  Nevers ,  lui  payeraient  chaque 
»  année  le  jour  de  Saint-Martin ,  qui  arrive  dans 
»  le  mois  de  Novembre  ,  une  livre  d'argent }  mo- 
»  yennant  laquelle  on  ne  pourroit  exiger  d'elles  au- 
»  cune  cenfive  ni  aucunes  décimes.  Donnée  le  xvj. 
»  des  calendes  de  Septembre ,  de  l'an  de  l'Incar- 
»  nation  du  Seigneur  836.  Indiétion  IV.  l'an  du 
»  règne  de  Dom  Charles  très-pieux  Empereur  Au- 
b  gultc ,  V.  en  Italie  ,  IV.  en  France  ,  II.  dans  la 
s»  Gaule.  Fait  au  palais  d'Attigny.  Data  xvj.  calend. 
v  Sept.  ann.  Incarn.  Domini  886.  Indiél.  IV.  anno 
»  autem  regni  Domini  Caroli  piijfimi  Imper  at.  Aug. 
»  in  haliâ  V.  in  FranciÂ  IV.  in  Galltâ  II.  Atlutn 
»  Attiniaco  Palatio  ».  A  la  prière  de  la  Supérieure 
de  cette  maifon  ,  Hugues  Evêque  de  Clermont  en 
Auvergne  érigea  ce  mon  a  ft  ère  en  abbaye  en  1236. 
Au  relie ,  le  revenu  de  cette  abbaye  eft  de  fei2e  à 
dix-huit  mille  livres  de  rente. 

CUSSEY  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  recet- 
te de  Quingey.  On  y  compte  1 9.  feux.  Cette  com- 
munauté cil  à  une  lieue  &  tiers  S.  E.  de  Quingey. 

CUSSEY,  en  Franche-Comté,  diocefe,  parle- 
ment ,  intendance ,  bailliage  fit  recette  de  Befancon. 
On  y  compte  44.  feux.  Cette  communauté  eil  fi- 
tuée  en  pays  de  montagnes  ,  ôc  néanmoins  abon- 
dant en  p  âturages. 

CUSS1GNY  ,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fit  re- 
cette de  Nuyts.  On  n'y  compte  que  j.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  1.  lieues  S.  S.  O.  de  Nuyts. 

CUSSON  ,  en  Foreft  ,  diocefe  &  intendance  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élcftion  de  Montbri- 
fon.  On  y  compte  2  j.  feux.  Cette  parouTe  eft  fi- 
tuée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  fit  en  pâtu- 
rages. 

CUSSY,  en  Normandie  ,  diocefe,  éleftion  & 
banlieue  de  Bayeux,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  pa- 
roifle  cil  à  une  bonne  demi  -  lieue  O.  S.  O.  de 
Bayeux. 

CUSSY,  en  Bourgogne,  diocefe,  bailliage  & 
recette  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Dijon.  On  y  compte  29.  feux.  Cette  communauté 
cil  à  a,.  l.S.  O.  d'Auxerre. 

CUSSY  le  Châul ,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Au- 
tun ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
fit  recette  de  Beaune.  On  y  compte  $o.  feux.  Cette 
communauté  dépend  dc  la  paroiffe  de  Culeltre  ,  & 
elle  eft  à  2.  lieues  N.E.  d'Arnay-le-Duc,  &  quatre 
fit  trois  quarts  N.  O.  de  Beaune. 

CUSSY  la  Colonne  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 


CUS 

d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon,  bail- 
liage fit  recette  de  Beaune.  On  y  compte  1  jo.feia. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes, 
à  une  demi -lieue  N.  E.  d'Ivry  (où  paiTe  la  Di- 
ligence ) ,  à  2.  lieues  fit  demie  S.  E.  d'Arnay-ie. 
Duc,  fit  j.  O.  de  Beaune.  Le  village  de  Caffytft 
furnommé  de  Ut  Colonne ,  à  caufe  d'une  color.c- 
remarquable  qu'on  voit  auprès.  Le  P.  de  Montfiu- 
cou  a  parlé  de  cette  colenne  dans  le  fécond  tome 
du  fupplément  de  l'antiquité  expliquée ,  page  s  14. 
Mais  il  n'en  a  parlé  que  d'après  la  notice  que  lui 
en  avoit  donné  M.  Maureau  de  M  autour ,  un  des 
membres  de  l'académie  Royale  des  inferiprions  & 
belles-lettres  de  Paris.  «  Ce  monument  (  dit  le  P. 
»  de  Montfaucon  )  quoiqu'expofé  à  la  vue  de  tons 
»  les  parlants ,  dans  un  lieu  allez  fréquenté ,  n'e- 
»  toit  pas  moins  inconnu  que  s'il  avoit  été  comme 
v  abîmé  dans  quelque  monceau  de  mazures. . .  La 
v  découverte  en  étoit  réfervée  à  an  auffi  habile  hom- 
»  me  que  M.  Maureau  de  flîaurour,  qui  a  enrichi 
»  la  republique  des  lettres  de  beaucoup  de  mou- 
>  ments  femblables. 

On  s'étonne  avec  raifon  que  le  P.  de  Montfau. 
con  fe  foit  exprimé  de  la  forte  au  fujet  de  la  p«. 
tendue  découverte  de  la  colonne  ,  dont  il  i'agit.11 
devoit  fçavoir  que  le  fameux  Saumaife  avoit  tu  re 
monument  dès  l'an  1629.,  fit  avoit  jugé  qu'il  <roit 
été  élevé  en  l'honneur  de  Jules-Céjar  après  qu'il 
eut  vaincu  les  Suifles.  Un  ingénieur ,  nomme  Tbt- 
nuffin ,  emploie  en  Bourgogne,  allure  la  mém: 
chofe  dans  une  lettre  à  un  de  fes  amis ,  imprimée 
en  forme  dc  differtation ,  à  Dijon  ,  chez  Arnaud- 
Jean-Baptifte  Augé.  Feu  M.  de  la  Pare  ,  Confeil- 
ler  au  parlement  de  Dijon ,  très-fçavant  dans  l'hit 
toire,  fit  très-curieux  des  monuments  hiltoriqaes , 
tant  anciens  que  modernes ,  cite  dans  fon  Cnj. 
petlus  Htftoricorum  Burgundi*  ,  qu'il  fit  imprimai 
Dijon  ,  en  1689.,  fes  conjonctures  fut  la  colonnt  U 
Cuffy ,  avec  fa.  defeription ,  ouvrage  de  h  compoS- 
tioa.  Après  de  pareils  témoignages,  fit  d'autres 
qu'on  pourroit  citer ,  on  s'étonne  toujours  plusqx 
le  P.  de  Montfaucon  fit  M.  Maureau  de  Mautoar 
aient  regardé  la  colonne  dc  CuiTy  comme  un  mena, 
ment  inconnu  jufqu'à  leur  temps. 

La  figure  oétogone  dc  cette  colonne ,  qui  dus 
fes  huit  faces  nous  montre  huit  f  ta  tues  ,  nous  ion- 
te,  dit  le  P.  dc  Montfaucon ,  à  la  mettre  parmi  les 
temples  oétogone»  des  Gaulois.  Originairement  cet 
peuples  n'avoient  point  de  temples ,  fit  ce  ne  ht 
que  pour  plaire  ou  pour  obéir  aux  Romains ,  qw 
les  Gaulois  en  bâtirent ,  dont  plusieurs  étoient  ad- 
mirables. Tel  étoit  celui  dc  Clermont  en  Auverg», 
qu'on  nommoit  Vaffo. 

Cette  colonne  peut  être  divifée  en  quatre  par- 
ties ,  dont  une  eft  comme  le  foubaiTement  ;  &  U 
féconde  eft  comme  le  piédeftal ,  fit  forme  un  oéb- 
gone  parfait.  A  chacune  des  faces  de  cet  oftogone 
eft  une  ftatue  dc  quelque  Dieu  ou  Déeflè  du  paga- 
nifme ,  fit  d'une  excellente  fculpture.  Sur  cette  ct- 
pece  de  piédeftal  s'élève  le  fuft  d'une  colonne  mo- 
de ,  au  haut  de  laquelle  il  manque  au  moins  le  Ai- 
piteaui  mais  en  l'état  où  elle  eft,  elle  a  vingt-buâ 
pieds  de  haut. 

Dans  le  cimetière  de  l'églife  de  Cutly ,  ou  tort 
une  pierre  ornée  de  fculpture  ,  ainfi  qu'elle  eft  re- 
présentée de  l'autre  côté  de  la  planche  employée 
par  le  P.  dc  Montfaucon.  Selon  la  tradition  du  pays, 
cette  pierre  aurait  fervi  de  chapiteau  à  la  colonne 
dont  il  eft  queftion. 

M.  Maureau  de  Mautour,  le  P.  de  Montfaucon 
fit  l'auteur  du  livre  dc  la  religion  des  Gaulois  (  Dora 
Jacques  Martin  )  ont  dit  leur  fentiment  fur  les  hait 
ftatucs  qui  ornent  le  piédeftal  de  la  colonne  de  Cut- 
fy  i  mais  il  paraît  que  le  dernier  eft  celui  des  trois 
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qui  en  a  jugé  avec  plus  de  connoiffance.  Cesftatues 
font  fort  de  fon  goût ,  ôc  il  auroit  pu  ajouter  qu'el- 
les font  delfinées  avec  beaucoup  de  correction  & 
de  feu  ,  &  dans  des  attitudes  d'un  très-bon  choix. 
Les  deux  premières  repréfentent  Minerve  Si  Junon , 
toutes  deux  rcconnoiftables ,  l'une  par  fon  cafque , 
ôc  l'autre  par  le  paon  qui  eft  à  les  pieds.  Celle-ci 
eu  vêtue  d'une  tunique  &  d'un  autre  habit.  Elle  a 
outre  cela  un  grand  voile  qui  lui  defeend  jufqu'au- 
dcffbus  de  la  ceinture ,  &  lui  donne  l'air  d'une  roa- 
tronne,  félon  le  P.  de  Montfaucon.  Elle  tient  de 
la  main  gauche  une  pique  fans  fer,  que  les  anciens 
nommoient  Haflapura.  Latroifieme  eft  peut-être, 
dit  le  P.  Jacques  Martin ,  celle  de  Jupiter  le  Tara- 
nis  des  Gaules ,  c'eft-à-dire ,  le  Jupiter  tonnant  des 
autres  Nations.  La  quatrième  eft  une  ferrme  armée 
d'un  cafque ,  qui  de  fa  main  droite  donne  à  boire 
dans  une  patere  à  une  aigle  qu'elle  foutient  de  la 
main  gauche  ,  &  laquelle  paroit  s'élancer  vers  le 
vafe.  Cette  femme,  félon  quelques  antiquaires,  eft 
Uibi ,  DéeiTe  de  la  jeuneffe ,  &  qui  ctoit  chargée 
de  verfer  à  boire  à  Jupiter  ,  avant  que  ce  foin  eût 
été  commis  à  Ganimede.  Mais  Dom  Jacques  Martin 
croit  (&  cefemble  plus  heureuferoent)  que  cette 
ilatue  repréfente  la  Vitïoire  ,  que  les  Gaulois  hono* 
roient  d'un  culte  exceffif  fous  les  noms  d'Andanc, 
d'Andrafie  ôt  d'Andate.  La  cinquième  eft  un  jeune 
homme  tout  nud  ,  coëffé  d'une  peau ,  appuyé  fur 
un  bâton  ,  &  ayant  les  jambes  croifées.  Selon  le 
même  auteur,  c'eft  un  PI uton gaulois.  La  fixieme 
eft ,  au  fentiment  de  qdelques-uns  ,  une  Venus  in- 
férieure ou  libitine  ;  mais ,  félon  Dom  Jacques  Mar- 
tin ,  c'eft  une  Druidejfe.  Lafeptieme  eft  un  Hercule 
bien  caraétérifé.  La  huitième,  félon  Jacques  Mar- 
tin ,  repréfente  un  homme  deftiné  à  fervir  de  victi- 
me. Mais  que  fcroit  ce  particulier  parmi  les  Dieux 
qui  font  ici  repréfentés  ?  Cette  figure  eft  vêtue  d'u- 
ne tunique  ceinte  au  milieu  du  corps ,  ôt  les  deux 
mains  liées  comme  un  captif,  &  a  un  pied  fur  une 
motte  de  terre.  Sa  tête  eft  penchée  vers  l'épaule 
gauche ,  &  fa  mine  eft  fort  trille.  La  queftion  eft  de 

avoir  ,  dit  le  P.  de  Montfaucon  ,  fi  ce  n'eft  effec- 
tivement qu'un  captif  qu'on  a  voulu  repréfenter, 
ou  fi  c'eft  quelque  Dieu  ,  qui  ,  félon  la  mythologie 
gauloife ,  s'eft  trouve  captif  par  quelque  accident 
inconnu ,  comme  Junon  fe  vit  pendue  entre  le  ciel 
&  la  terre, ayant  un  enclume  à  chaque  pied  ;  comme 
Jupiter  fe  vit  fur  le  point  d'être  lié  ôt  enchaîné  par 
les  autres  Dieux  &  l'auroit  été  effectivement  fans 
le  fecours  de  Briarie  ;  comme  Mars  fe  vit  bleffé  & 
terraffé  par  Diomede.  11  n'y  a  guère  d'apparence 
qu'il  eût  été  mis  au  rang  des  Dieux ,  dans  fa  niebe 
comme  les  autres ,  ayant  d'un  côté  Hercule ,  &  de 
l'autre  Minerve  ,  fi  effectivement  il  n'avoit  été  re- 
connu pour  une  divinité. 

Voyez  le  Mercure  de  France  du  mois  de  Juin 
1716. ,  où  feu  M.  Maureau  de  Mautour  a  fait  infé- 
rer l'explication  qu'il  donne  du  monument  dont 
nous  venons  de  parler  ,  &  où  il  ajoute  qu'il  croit 
qu'il  s'eft  livré  autrefois  dans  la  plaine  de  CufTy , 
tme  bataille ,  après  laquelle  on  éleva  ce  monument 
au  vainqueur,  qui ,  félon  lui,  doit  être  Tetruus , 
tyran  daus  les  Gaules ,  du  temps  de  l'Empereur 
Domitius-Aurelien ,  vers  l'an  17 }. 

CUSSY  les  Forges ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
tun, parlement  oc  intendance  de  Dijon,  bailliage  ÔC 
recette  d'Avalon.  On  y  compte  4».  feux.  Cette  pa- 
roiffe  eft  fituée  en  plaine  ,  dans  une  contrée  auez 
fertile,  fur  la  route  de  Paris  à  Dijon,  ôc  à  Lyon,  à 
une  lieue  &  demie  E.  S.  E.  d'Avalon. 

CUSSY  en  Morvant,  en  Bourgogne  ,  diocefe, 
bailliage  ôt  recette  d'Autun  ,  parlement  ôt  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  164.  feux.  Cette  pa- 
roi (Te  eft  à  j.  1.  N.  O.  d'Autun.  U  en  dépend  plu- 
Tomt  H. 
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fieurs  hameaux  ;  fçavoir  ,  le  Fretoy ,  la  Vallée ,  1« 
Vernoy ,  Marcy ,  le  Prey-Vimogent  ,  Faye-  la-For- 
ge, Alie ,  Villebœuf ,  Danelle  «  la  Maifon-Bour- 
geoife. 

CUSTINES  ou  Condé-fur-Mofeile,  dans  le  du- 
ché de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouve- 
rain  Ôt  intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  ôc  recette 
de  Nancy.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroiffè 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Mofelle ,  près  du 
confluent  de  cette  rivière  avec  la  Meurt be  ,  à  a. 
I.  N.  N.  O.  de  Nancy.  Son  terroir  eft  abondant  en 
grains  ôc  en  pâturages  excelle ns. 

La  terre  de  Condé-fur-Mofelle  fut  portée  en  ma- 
riage par  Antoinette  de  NcttancQurt  à  (  hriftophe 
de  Cufiines  ou  Cujiine  ,  Seigneur  de  Pontigny  , 
Gouverneur  de  Nancy ,  ôc  Colonel  du  régiment  des 
gardes  de  Léopold  ,  Duc  de  Lorraine ,  en  faveur  du- 
quel ce  Prince  l'érigea  l'an  1719.  en  marquifat  foui 
la  dénomination  de  Cujline ,  nom  que  fa  maifon  t 
une  des  plus  anciennes  du  pays  de  Liège  ,  tire  d'un 
château  fitué  à  deux  lieues  de  Charlemont ,  &  qui 
eft  la  première  pairie  du  comté  de  Rochcfort  en 
Luxembourg.  Gérard  ,  Seigneur  de  Cufiine  ,  qui 
vivoiten  1 131.,  eft  le  douzième  ayeul  de  Chrifto- 
phe ,  Marquis  de  Cufiine  ,  dont  les  enfants  font 
i°.  Jcanne-Louife  de  Cuftine ,  Abbeffe  de  Pouffay  ; 
i°.  Marc  de  Cuftine,  Marquis  de  Cuftine ,  Maréchal 
des  camps  ôt  armées  du  Roi  en  1748.,  mort  en 
1758.,  ayant  été  allié  à  Catherine-Charlotte  de  la 
Vieuville ,  de  laquelle  il  a  eu  plufieurs  enfants. 

La  branche  aînée  de  la  maifon  de  Cujin.e  fubfifie 
en  la  perfonne  de  Philippe-François- Jofepb ,  Comte 
de  Cufiine ,  Seigneur  de  Guewiange,  Grand-Fau- 
connier du  Roi  de  Pologne,  Duc  de  Lorraine  ,  qui 
a  époufé  Anne  -  Marguerite  de  Maguin  ,  fille  de 
François ,  Seigneur  du  comté  de  Rojjfy ,  ôt  a  acquis 
par  cette  alliance  le  comté  de  Rouily ,  connu  cU 
devant  fous  le  nom  de  Saint-Paul.  Ses  enfants  font 
t°.  J.  Philippe  de  Cuftine;  i°.  Chriitophe-François  { 
j9.  Philippe;  40.  François-Philippe  ;  <°.  Adam- 
Philippe  ;  6°.  Blaicard-i  hilippe  de-Cultine. 

La  branche  des  Comtes  de  Wih\  ,  établie  dan* 
le  duché  de  Luxembourg,  a  été  formée  par  Jac- 
ques de  Cufiine ,  fils  puîné  de  Colart ,  Seigneur  de 
Cuftine  ,  Lombu,  Ver  ôc  Frefnoy-la-AIontagne  t 
&  de  Marguerite,  fille  ôc  héritière  de  Jean,  Sei- 
gneur de  villy ,  Dermey  ôt  d'Aufflance  ,  qu'il  avoit 
epoufé  en  i«j67' ,  Ôc  petit-fils  de  François  ,  Sei- 

5neur  de  Cuftine ,  Lombu  &  Ver ,  premier  Paie 
u  comté  de  Rochcfort ,  fie  d'Agnès  de  Tonnelethil, 
fille  de  Richer ,  Seigneur  d'Efpiez  Ôc  Frefnoy-la- 
Montagne ,  &  de  Mariette  de  Failly,  Ôc  arrière-, 
petit-fils  de  Pierre,  Seigneur  de  CulUae  ,  premier 
Pair  de  Rochcfort ,  ôc  d'Ermengarde  ,  Dame  ÔC 
héritière  de  Lombu ,  qu'elle  porta  avec  fes  armes 
dans  la  maifon  de  Cuftine ,  qui  depuis  cette  alliance 
les  écartele  avec  les  fiennes. 

Jacques  de  Cuftine  eut  en  partage  les  terres 
d'Aufflance  ,  de  Villers-le-Rond  &  de  Frefnoy- 
la-Montagne  ,  &  fut  Capitaine-Prévôt  d'Ivoix.  (  Ces 
charges  étoient  occupées  dans  ces  temps  par  les 
perfonnes  de  la  plus  grande  naiffànce  ).  U  époufa 
Jacqueline  ,  fille  de  Vautrin  ,  Seigneur  de  Fic- 
fuetmont,  Capitaine-Prévôt  de  Bricy,  ôc  de  Fran- 
çoife  de  Houjfe  ,  Dame  de  Mars-la-1  our.  De  cette 
alliance  vinrent  i°.  Ide  de  Cuftine  ,  alliée  à 
Antoine  d'Alamont ,  Seigneur  de  Malandry  ,  Ma- 
réchal des  camp»  ôc  armées  de  Philippe  11. ,  Roi 
d*Efpagne,ôc  Gouverneur  de  Montmedy;  *°.  Louis 
de  Cuftine,  Seigneur  d'Aufflance,  Villers-le-Rond 
ôc  Frefnoy-la-Montagne  ,  pere  par  Magdeleine  de 
Walle ,  de  Ferry  de  Cuftine ,  Seigneur  d'Aufflance  , 
Villers  ôc  Frefnoy  ,  marié  en  1587.  à  Claude  , 
fille  de  François  de  Btauvois ,  «t  de  Lucie  de  Cha- 
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mijot  .laquelle  fut  mere  entr'aurres  enfants  de  Louis 
de  Cufiine  ,  Seigneur  d'Aufflance  ,  Gouverneur  6e 
Surintendant  de  Vianden  ,  Colonel  de  trois  mille 
hommes  d'infanterie  Wallonne  ,  pour  le  fervice 
d'Efpagne  ,  marie  en  1618.  à  Marguerite  ,  fille  de 
Jean  d'/f/amenr,  Seigneur  de  Malandry&  de  Buzy, 
Gouverneur ,  Capitaine-Prévôt  de  Montmcdy  ,  & 
de  Philiberte  de  Lenoncourt.  De  cette  alliance  vint 
Chriftophe  de  Cuftine ,  Seigneur  d'Aufflance ,  Vil- 
lers-l«-Rond  ,  Frelhoy ,  Buzy  &  Chemilly  ,  dit  le 
Baron  de  Buzy ,  Colonel  au  fervice  du  Roi  d'Ef- 
pagne ,  allié  à  Marguerite  ,  Comtefle  de  Wiltz , 
Chanoineflè  de  Mon*  ,  fille  d'Alexandre  ,  Comte 
de  Wiltz  ,  &  de  Barbe  -  Françoife  ffAndclaw  , 
de  laquelle  il  a  eu  i°.  Théodore  qui  fuit;  a°.  Al- 
bert-Eugène de  Cuftine  ,  Seigneur  de  Buzy  „ 
dit  le  Comte  d'Aufflance  ,  marié  en  premières 
noces  à  Marie-Suzanne  de  Haraucourt-Chamblay , 
morte  fane  enfants ,  &  en  fécondes  noces  à  Mar- 
guerite Hubert ,  veuve  de  Jean-Edmond  de  Bou- 
teville ,  Capitaine  d'infanterie  ,  qui  le  fit  pere  , 
1  *.  de  N. ,  dit  le  Comte  de  Cuftine ,  Seigneur  de 
Buzy  ,  Capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de 
Royal- Pologne ,  puis  Guidon  de  gendarmerie  en 
174$.,  allie  en  1748.  à  Jeanne- Louife  de  Cuf- 
tine ,  coadjutrice  de  Pouflay ,  &  fille  de  Chriftophe  t 
Marquis  de  Cuftine ,  Grand-Bailli  de  Nancy ,  & 
d'Antoinette  de  Nettancourt  ;  a°.  de  N.  ,  dit  le 
Chevalier  de  Cuftine ,  Capitaine  de  cavalerie  dans 
le  régiment  Royal-Piémont ,  marié  le  1  $.  Mars 
17$$.  à  Suzanne-Magdeleine  de  Butant ,  Dame  de 
Mandre  &  de  Moranville  ,  dont  des  enfants. 

Théodore  de  Cuftine ,  Comte  de  Wiltz  ,  Sei- 
gneur d'Aufflance ,  de  Chemilly  ,  6tc. ,  Meftre-de 
Camp  de  cavalerie  en  France  ,  époufa  en  1684. 
Françoife-Angeliquc  de  Cboifeul ,  fille  de  Ferry  , 
Comte  d'Hôtel ,  premier  Gentilhomme  de  la  cham- 
bre de  Gallon  de  France  ,  Duc  d'Orléans  ,  &  de 
Françoife  de  Menardtau  ,  &  en  eut  i°.  Charles- 
Ferdinand  qui  fuit  ;  a°.  Charles  -  François  -  Ma- 
rie ,  dit  le  Chevalier  de  Wiltz  ,  Meftre-de-Camp 
du  régiment  de  Royal-Pologne,  mort  Grand-Ecuyer 
de  Lorraine  en  1738.  fans  avoir  été  marié. 

Charles-Ferdinand  de  Cuftine  .Comte  de  Wilt*  , 
Seigneur  d'Aufflance  ,  d'Alamont,  de  Malandry  , 
Louppy-aux-deux-Chateaux,  mort  le  a  1 .  Novembre 
1748.,  avoit  époufé  Marie  Lavitre  ,  fille  unique 
&  héritière  de  Chriftophe  d'Arnoult  ,  Baron  de 
Mciflcmbourg  ,  Seigneur  de  Bubange  ,  Keillc  & 
Bubourg  ,  "Prétident  du  confeil  provincial  de  Lu» 
xembourg  &  comté  de  Chiny ,  dont  il  a  eu  i°.  N. 
de  Cuftine  ,  Comte  de  Wiltz  ,  marié  à'N.  de 
Saintc-Aldegondt  ;  19.  Marie-Anne  ,  alliée  par  con- 
trat du  premier  Juillet  17)6.  à  Antoine-François, 
Marquis  de  Lambertye ,  morte  fans  enfants  9  j  .  N. 
de  Cuftine ,  veuve  de  N.  de  Waflignac  ,  Comte 
d'Imécourt ,  Seigneur  de  la  Loge ,  neveu  du  Mar- 
quis d'imécourt ,  mort  Lieutenant-Général  des  ar- 
mées du  Roi  ,  &  Gouverneur  de  Montmedy. 

CUT 

CUTHE ,  dans  le  Vermandois  ,  en  Picardie  , 
diocefe  fit  élection  de  Noyon  ,  parlement  de  Paris  t 
intendance  de  SoilTons.  On  y  compte  60.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de 
pâturages.  Elle  eft  la  patrie  du  célèbre  Pierre  Ramus 
ou  la  Ramée  ,  Profcfleur  au  collège  Royal  à  Paris  , 
&  l'un  des  fçavants  du  feizieme  fiecle,qui  contribue, 
rent  le  plus  au  rétabliftement  des  feiences  en  France. 
Il  étoit  fils  d'un  fimplc  laboureur ,  mais  qui  defeen- 
doit  d'une  famille  noble  du  pays  de  Liege<  Il  naquit 
en  t Çi s-  Son  inclination  à  l'étude  le  déterminai 
venir  à  Paris ,  où  il  eut  tant  de  peine  a  fubfifter,  qu'il 
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fut  contraint  de  fe  mettre  domeftique  au  collège  de 
Navarre.  11  étudia  avec  tant  de  fuccès ,  qu'il  fut  reçu 
Maitre-ez-Arts  avec  éloge  quelques  années  après,* 
qu'il  s'engagea  à  foutenir  le  contre-pied  d'Ariltotc 
fur  tout  ce  qu'on  lui  propoferoit.  11  foutint  pu- 
bliquement ,  &  s'en  tira  heureufement.  Mais  conti- 
nuant de  réfuter  Ariftote  tant  par  fes  difeours  ,  que 
par  des  écrits  imprimés  ,  il  s'attira  beaucoup  d'en- 
nemis ,  &  fur-tout  Antoine  de  Govea  ,  Portugais , 
l'un  des  plus  fçavans  philofophes  de  fon  temps ,  qui 
étoit  alors  à  Paris.  François  I. ,  à  leur  follicitation 
fit  examiner  la  conduite  &  la  do&rine  de  Ramus  ;  Se 
par  le  jugement  qui  fut  rendu  en  :  $43.,  il  fut  inter- 
dit  de  la  profeftton ,  &  fes  livres  lui  furent  défendus. 
L'année  fuivante ,  il  continua  d'enfeigner  dans  le 
collège  de  Prefles,  dont  il  étoit  principal. On  voulut 
le  chafler  de  ce  collège  ;  mais  il  y  fut  maintenu  par 
arrêt  du  parlement.  Henri  H.  lui  donna  une  chaire 
de  Profefleur  Royal  en  1 J  J 1 .  Les  affaires  qu'on  lui 
fufeita  dans  la  fuite ,  fous  prétexte  qu'il  fuivoit  les 
opinions  des  Proteftants ,  l'obligèrent  à  fe  cacher 
en  plufieurs  endroits ,  puis  à  aller  en  Allemagne  ri- 
fiter  les  académies.  Il  y  fut  bien  reçu  de  plufieurs 
fçavants  ;  mais  Beze  «  les  principaux  d'entre  les 
Proteftants  ne  le  goûtèrent  pas ,  &  refuferent  de 
lui  donner  une  chaire  à  Genève.  Enfin  ,  de  retour 
en  France ,  il  fe  cacha  dans  une  cave  pendant  le 
maflacre  de  la  Saint-Barthc'lemi  ;  mais  il  en  fut  tire 
par  des  meurtriers  que  lui  envoya  Charpentier ,  foa 
compétiteur  ;  &  après  avoir  donné  beaucoup  d'ar- 
gent, &  reçu  quelques  bleflures  ,  il  fut  jetté  par  la 
fenêtre  dans  la  cour  de  fa  maifon  en  1  $71.  Son  corps 
fut  enfuite  traité  indignement  par  les  écoliers.  11 
lailTa  ,  par  fon  teftament,  500.  liv.  de  rente  pour 
fonder  une  chaire  de  mathématique  au  collège  BoyaL 
Il  nous  refte  de  lui  un  traité  ,  de  MiLtiâ  Ceejdtu  ;  un 
autre  ,  de  Moribut  veterum  Gallorum ,  &  un  grand 
nombre  d'antres  ouvrages.  On  y  voit  que  Ramus 
étoit  un  très-habile  homme ,  qu'il  fçavoit  les  belles- 
lettres ,  la  philofophie  &  les  mathématiques ,  &  qu'il 
excitoit  les  fçavants  à  faire  de  nouvelles  recherches 
ne  pas  s'en  tenir  aux  opinions  d'Ariftote. 

CUTRY ,  dans  le  Soiftonnois ,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe ,  intendance  Se 
eleftion  de  Soiilbns.parlement  de  Paris.  On  y  compte 
3  J.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
fertile  en  grains  &  en  pâturages.  La  volaille  &  le 
gibier  y  font  abondans. 

CUTT1NG  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Metz ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine  ,  bailliage  &  recette  de  Dieuze.  On  y  compte 
1 1.  feux.  Ce  hameau  eft  a  ».  I.  E.  N.  E.  de  Dieuze. 
Son  terroir  eft  montagneux  &  mêlé  d'ailleurs  de 
plufieurs  étangs. 

CUTTURA,  en  Franche-Comté,  diocefe , terre 
&  recette  de  Saint-Claude  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Befançon.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  auprès 
d'une  petite  rivière  ou  torrent ,  à  une  lieue  N.  0. 
de  Saint-Claude. 

CUV 

CUVE  ou  Cuver ,  en  Franche.Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage , 
recettte  &  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  ao.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes, 
&  néanmoins  fertile ,  principalement  en  pâturages. 
U  y  a  auffi  des  bois. 

CUVERGNON ,  dans  le  Valois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France  .diocefe  deMeaux, 

Sarlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns  .éleftion 
e  Crépy.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  auprès  de  la  forêt  de  Villers-Cotterets  ,  à  a.  1. 
S.  E.  de  Crépy ,  &  4.  &  tiers  N.  N.E.  de  Meaux. 
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CUVERVILLE ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen , élection  d'Andcly  , 
fergenterie  de  Heuqueville.  On  n'y  compte  point 
de  feux  privilégies ,  mais  feulement  64.  feux  tailla- 
bles.  Cette  paroifle  eit  à  une  lieue  N.  O.  du  Grand- 
Andely.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains  ,  en  fruitt 
&  en  pâturages. 

CUVERVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement ck  intendance  de  Rouen ,  électioo  de  Monti- 
villiers  ,  fergenterie  de  Harfleur.  On  y  compte  4. 
feux  privilégies  ck  148.  feux  taillablcs.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  des  plus  fertiles  , 
&  a.  I.  de  l'Océan ,  &  ».  &  trois  quarts  N.  N.  E.  de 
Mcmtivilliers. 

CUVERVILLE  ,  bourg  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion d'Eu.  On  y  compte  4.  feux  privilégiés  ck  78. 
feux  taillables.  Ce  bourg  eft  fitue  fur  la  petite  ri- 
vière d'Yere  ,  à  t.  1.  S.  d'Eu. 

CUVERVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  élec- 
tion de  Caen  ,  fergenterie  de  Trouard.  On  y  compte 
ai.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  ck  demie  E. 
N.  E.  de  Caen. 

CUVES  ,  bourg  &  marché  ,  en  Normandie  , 
diocefe  d'Avranches ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen  ,  élection  de  Mortain  ,  fergenterie 
de  Rouflel.  On  y  compte  1 1 4.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  une  petite  rivière  ,  à  4.  1.  E.  N.  E.  d'Avran- 
ches ,  de  3.  N.  O.  de  Mortain.  Son  terroir  eft  très- 
fertile. 

CUVES  ,  annexe  de  la  paroifle  de  Buxicres  , 
dans  le  Baftlgny  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
deChâlons.  On  y  compte  21.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile  ,  à 
4. 1.  &  demie  N.  N.  E.  de  Langres ,  ck  4.  E.  S.  E. 
de  Chaumont. 

CUVES  de  Saffenage  ,en  Dauphiné.  V.  Saffenage. 

CUVIER  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  parle- 
ment ck  intendance  de  Bc faucon  ,  bailliage  ck  re- 
cette de  Salins.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  corn» 
munauté  eft  fituée  en  pays  de  bois  ,  à  3. 1.  &  demie 
S.  E.  de  Salins. 

CUVILLERS  ,  dans  le  Cambrefls ,  au  gouverne- 
ment général  de  Flandres  ,  diocefe  ,  fubdélégation 
ck  recette  de  Cambra  y  ,  parlement  de  Douay  ,  in- 
tendance de  Lille.  On  y  compte  91.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  entre  le^  Sanfet  ck  l'Efcaut ,  en 
pays  de  bons  pâturages ,  à  une  lieue  N.de  Cambray. 

CUVILLY  t>  Bcllicourt ,  en  Picardie  ,  diocefe 
de  Beauvais  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Amiens  ,  éleftion  de  Montdidier.  On  y  compte 
1 10.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  &  demie  S.  E.  de 
Montdidier. 

CUVRY  ,  dans  le  pays  Meffin  ,  diocelê  ,  parle- 
ment ,  intendance  ck  recette  de  Metz  ,  diftrict  de 
Plfle.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  gauche  de  la  Meurthe  ,  à  une  lieue 
&  deux  tiers  S.  de  Metz.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  &  en  pâturages  excellens. 
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CUXAC  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ck  recette  de 
Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 161.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  con- 
trée des  plus  fertiles  ck  des  plus  agréables,  fur  la  rive 
gauche  de  l'Aude  ,  à  une  lieue  N.  N.  O.  de 
Narbonne. 

CUXAC  Cabardès ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ck 
recette  de  Carcaflonae,  parlement  ck  généraliré  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 


CUZ  si? 

1 90.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  N.  N.  O.  de 
Carcalïbnne. 

C  U  Y 

CUY  ,  dans  le  Noyonnois  ,  au  gouvernement 
général  de  l'Ifle-de-France  diocefe  ck  élection  de 
Noyon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soif- 
fons.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
L  O.  de  Noyon. 

CUY  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Rhcims  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Cbâlons  ,  élection 
d'Epernay.  On  y  compte  121.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  lieue  S.  d'Epernay ,  &  $.  O.  N.  O.  de 
Cbâlons. 

CUY, en  Champagne ,  diocefe  ck  élection  de  Sens, 
parlement  ck  intendance  de  Paris.  On  y  compte  39. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  la 
rive  droite  de  l'Yonne  ,  à  1. 1.  &  demie  N.  O.  de 
Sens. 

CUY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séet ,  parle- 
ment de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  élection 
d'Argentan ,  fergenterie  du  Breton.  On  y  compte 
$0.  feux.  Cette  paroifle  eft  a  une  lieue  &  quart  N* 
O.  d'Argentan.  ^oyc\  Cui. 

CUY  Saint-Fiacre  ,  en  Normandie ,  diocefe, par- 
lement ck  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Andely  , 
fergenterie  de  Gournay.Onn'y  compte  point  de  feux 
privilégiés,  mais  feulement  63.  feux  taillables.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  N.  N.  O.  de  Gournay ,  Ôc6. 
ck  quart  N.  N.  E.  d'Andely. 

CUZ 

CUZAC  f>  Orné  ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Rho-' 
dès  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon* 
tauban ,  élection  de  Villcfranche.  On  y  compte  6. 
feux  ck  94.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile ,  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  du  Lot ,  à  6.  lieues  N.  N.  E.  de  Villefranche. 

CUZE  de  Sinégats  (  la)  ,  en  Languedoc  ,  dio- 
cefe ck  recette  de  Caftrcs ,  parlement  ck  généralité 
de  Touloufe,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
296.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  mon- 
tagnes ,  fur  une  petite  rivière ,  à  4. 1.  N.  E.  de  Caf- 
tres.  On  l'appelle  également  la  Ca\e. 

CUZEREY,  en  Bourgogne,  diocefe  .parlement, 
intendance  ,  bailliage  «  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  21.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
petite  diftance  de  la  rivière  de  Baize ,  à  4. 1.  E.  N* 
E.  de  Dijon. 

CUZIEU ,  en  Foreft ,  diocefe  ck  intendance  de 
Lyon,  parlement  de  Paris,  élection  de  Montbri- 
fon.  On  y  compte  113.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée à  une  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Loire  , 
&  à  3. 1.  E.  S.  E.  de Montbrifon. 

CUZIEU ,  en  Bugey ,  diocefe ,  éleftion  ,  baillia- 
ge ck  recette  de  Belley  ,  parlement  ck  intendance 
de  Dijon,  mandement  de  Roffillon.  On  y  compte 
86.  feux.  Cette  parohTe  eft  à  1. 1.  ck  trois  quarts  N. 
N.  O.  de  Belley. 

CUZOR,dans  l'Agenoîs  ,  en  Guyenne,  diocefe 
ck  élection  d'Ageo  ,  parlement  ck  intendance  de 
Bordeaux ,  jurifdiAion  de  Cuzor.  On  y  compte  240. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  bonne  lieue  de 
la  rive  droite  du  Lot,  à  3.  N.E.  de  Villeneuve-d'A- 
genois.  Son  terroir  eft  également  fertile  ck  agréable. 

CUZOUL  ( lou  ) , en  Rouergue ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban,  élection  de  Villefranche.  On  y'  compte  4. 
feux  28.  bellugues  ck  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette 
paroifle  eit  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains , 
en  vins  ck  en  pâturages  ,  à  trois  lieues  S.  O.  de 
Villefranche. 

CUZY  ,  en  Nivemois,  diocefe  d'Autun,  parle- 
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ment  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins ,  élection  de 
Ncvcrs.  On  y  compte  25.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  dan*  une  contrée  peu  fertile  ,  où  l'on  recueille 
cependant  aflez  de  grains  pour  la  fubfiftance  des  ha- 
bitants ,  fit  où  il  y  a  quelques  pâturages  pour  la 
nourriture  des  beftiaux  de  la  communauté  ,  à  t.l. 
S.  E.  de  Luzy ,  &  5.  S.  O.  d'Autun. 

CUZY,  en  Nivemois ,  diocefe  d'Autun,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Moulins ,  élection  de 
Château-C binon.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  pa- 
roiiTc  eft  lîtuée  fur  la  rive  droite  de  l'Yonne,  à  2. 1. 
&  demie  S.  O.  de  Vezelay.  Son  terroir  eft  aflèz  fer- 
tile en  grains  fit  en  bons  pâturages. 

CUZY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres  , 
parlement  fit  intendance  de  Paris ,  éle&ion  de  Ton- 
nerre. On  y  compte  67.  feux.  Cette  paroifle  eft  lî- 
tuée fur  la  rive  gauche  de  l'Armançon ,  prefque  vis- 
à-vis  d'Ancy ,  à  quelque  diftance  au-deflus  d'Ar- 
genteuil ,  &  à  3. 1.  S.  £.  de  Tonnerre.  Son  terroir  eft 
allez  fertile. 

C  Y  D 

CYDETOT  ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
ment, intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y  compte 
un  feu  privilégié  &  18.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3. 1.  N.  E.  de  Caudebec  ,  fit  5.  N.  O.  de 
Rouen.  Son  terroir  abonde  en  grains  fie  en  pâtura- 
ges. On  y  cueille  auffi  de  bons  fruits. 

CYDEVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  fie  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  i.feu  privilégié  &  60.  feux  taillables. Cette 
paroifle  eft  fituée  à  un  tiers  de  lieue  N.  E.  de  celle 
de  Cydttot.  Elle  a  plufieurs  Seigneurs ,  fit  entr'au- 
tres  l'Abbé  de  Saint- Va ndrille.  Son  terroir  eft  fer- 


tile. La  volaille  y  eft 
lité. 


fit  de  très-bonne  qua- 


C  Y  E 


CYER  ou  Cier ,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Belley , 
parlement  fit  intendance  de  Grenoble  ,  élection  fit 
bailliage  de  Vienne.  On  y  compte  $.  feux ,  deux 
tiers ,  un  vingt-quatrième  fie  un  trente-deuxième  de 


C  Y  V 

feu  pour  les  fonds  nobles;  fit  7.  feux,  un  huitième  & 
un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  biens  tailla- 
bles ,  y  compris  néanmoins  un  vingt-quatrième  fit  un 
quatre-vingt-feizicme  de  feu  pour  les  fonds  affran- 
chis. Cet  aftouagement  comprend  tout  le  mande- 
ment des  Avenieres  ,  qui  eft  compofé  de  deux  pa- 
roifles  fit  demie;  fçavoir,  Buuin  ou  Bauin  fie  Cya 
en  entier ,  fit  partie  de  celle  de  Saint-Didier-lcs- 


Champagnes.  L 


je  de  ce  mandement  eft  d'une 


bonne  Ueue  de  l'eft  à  l'oueft ,  de  de  trois  quarts  de 
lieue  du  nord  au  fud.  Ce  mandement  contienten- 
viron  1 800.  perfonnes  de  communion.  Il  forme  une 
efpece  d'ille,  féparée  de  la  paroifle  de  Saint-Di. 
dier  à  l'eft ,  par  la  rivière  de  Brievre ,  fit  de  la  pa- 
roifle du  Bouchage  fie  Brangne  à  l'oueft  ou  nord- 
oueft  ,  par  une  autre  rivière  appellée  Dhuert.  Le 
Rhône  le  termine  vers  le  nord  ;  fit  au  fud  il  eft 
borné  par  un  grand  marais ,  dont  une  partie  dépend 
des  Avenieres ,  fie  le  refte  de  Granieux,  Faverges , 
Thucllin-fur-Dolomieu  ,  fit  Curtin-fur-Moreflel. 
Les  Avenieres  font  à  deux  lieues  fit  demie  N.  0.  du 
Pont-de-Beauvoifin,  4.  S.  O.  de  Belley,  10.  E.  S. 
E.  de  Lyon ,  9.  N.  N.  O.  de  Grenoble  ,  fit  1  i.E.N. 
E.  de  Vienne. 

C  Y  R 

CYRQN,  petite  rivière  de  Gafcogne  ,  qui  vient 
du  Bazadois,  arrofe  une  partie  du  Bouidelois  , 
fie  fe  jette  dans  la  Garonne,  au  pont  du  Cyroo,  à 
1. 1.  au-deflbus  de  Langon ,  fie  à-peu-près  a  la  mê- 
me diftance  au-deflus  de  Cadillac.  Son  cours  n'rft 
que  de  cinq  lieues  ou  environ. 

C  Y  V 

CYVRIA  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de  Saint- 
Claude  ,  parlement  fie  intendance  de  Besançon  , 
bailliage  oc  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  16. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  monta- 
gnes ,  fie  où  il  y  a  de  bons  pâturages,  tout  proche 
des  confins  de  la  1  province  de  Brefle  ,  à  une  heue  S. 
E.  de  Coligny  ,  fit  4.  fie  deux  tiers  S.  O.  d'Orgelet. 


D 


DABO  eu  Dachsbourg,  Dachsburgum  ,  bourg 
fie  château  avec  titre  de  comté  fie  chef-lieu 
d'une  recette ,  dans  la  Baflè-Alface  ,  diocefe  de 
Strasbourg  ,  cortfei!  fopérieur  fie  intendance  d'AI- 
iace.  On  y  compte  40.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
près  des  confins  du  duché  de  Lorraine,  dans  les 
montagnes  des  Vofges  ,  à  quelque  diftance  des  four- 
ces  de  la  rivière  de  Sor ,  à  deux  lieues  S.  O.  de  Sa- 
verne ,  autant  S.  S.  O.  de  Phaltzbourg,  fie  5.  fie  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Strasbourg.  Long.  24.  $$.  14.  Jat. 
48.  41.  o.  Le  château  eft  bâti  fur  une  roche  inaccef- 
fible  de  tous  côtés. 

Contidéré  comme  diftrict  particulier  de  l'inten- 
dance d'Alface  ,  le  comté  de  Dabo  comprend  cinq 

,  &  ce  font 


paroifles  ou  communautés  al 
celles  qui  fuivent  : 


Panifies.  Feux. 
tsvO  UrJ 

Abtrfcliweillef   jo 

DABO  ,  hiurg.  .....  40 

Hogcn(;otito«Herefdorff  |6 
Wailfcheid   17 


Panifet. 
UvnJ 
Wcyer.  .  . 


Ftux. 
•  10 


Par. 


Total  i$j 


Nous  avons  dit  dans  le  premier  tome  de  ce  dic- 
tionnaire ,  à  l'article  A'Atjact ,  que  ve rs  l'an  1180., 
les  Empereurs  détachèrent  l'Alface  de  1»  Souabc  , 


fie  y  établirent  des  Landgraves  ou  Comtes  pro- 
vinciaux. Sous  ceux  -  ci  il  y  avoit  encore  d'au- 
tres Comtes  ,  dont  les  principaux  étoient  ceux  de 
Dachsbourg  ,  d'Engisheim  ,  de  Sundtgav  fie  de 
Ferrette. 

Hugues ,  fils  d'Everard  ,  Comte  d'Ergav  ,  fut 
Comte  de  Dachsbourg  ,  d'Egisbeim  ou  Engisheim , 
fit  de  Moha.  Il  vivoit  en  948.  fie  970.  Adelinde ,  la 
fille  fit  fon  héritière  ,  époufa  Hugues  III. ,  SeigDeur 
Haut- Allemand ,  qui  vivoit  en  996.  De  ce  mariage 
vint  Hugues  IV. ,  Comte  de  Dachsbourg  fie  de 
Moha  ,  fie  Brun  on  qui  fut  Pape  fous  le  nom  de 
Léon  IX. 

Hugues  V. ,  petit-fils  d'Hugues  IV.  ,  étant  mort 
vers  l'an  1172. ,  eut  pour  fuccefleur  Albert  de  Bra- 
bant  fils  de  Godefroi  II.,  Duc  de  Lothier ,  fit  de  Lut- 
garde  de  Dachsbourg ,  foeur  de  Hugues  V.  Albert 
meurt  vers  l'an  1211.  Gertrude,  fa  fille  fit  fon  héri- 
tière ,  morte  le  19.  Mars  1214.,  époufa  i°.  Thi- 
baud  L,  Duc  de  Lorraine;  »«.  Thibaud  V.,  Comte  de 
Champagne;  fit  30.  Thierry,  Comte  de  Linange. 
Il  ne  vint  point  d'enfants  de  ces  trois  mariages. 
Alors  le  comté  de  Dachsbourg  fie  de  Moha  ,  que  fe 
difputoient  Henri  Duc  de  Brabant  ,  fit  Hermau 
Marquis  de  Bade ,  fut  adjugé  à  ce  dernier.  Cepen- 
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dant  ils  cédèrent  l'un  fit  l'autre  leurs  droits  à  Ber- 
thold  ,  Evêque  de  Strasbourg. 

Le  Comte  de  Linnnge,  frcre  de  celui  qui  avoit 
époufé  Gertrude ,  revendiqua  auffi  les  biens  qu'il 
prétendoit  que  Gertrude  avoit  laines  à  fon  mari ,  & 
en  conféquence  il  prit  le  furnom  de  Dachsbourg  ,  & 
le  tranfmit  à  fa  poftérité. 

Dès  après  la  mort  de  Gertrude ,  ou  peut-être 
même  immédiatement  après  celle  de  Hugues  V.  ,  le 
comté  de  Dachsbourg  fut  partagé  entre  les  Ducs  de 
Lorraine  &  PEvèque'  de  Strasbourg ,  &  un  Seigneur 
à  qui  les  Empereurs  en  donnèrent  une  partie  avec 
le  titre  de  comté.  Les  Comtes  de  Linange  jouilïene 
encore  à  préfent  de  leur  portion  ,  fous  le  titre  de 
comté  de  Dachsbourg ,  fie  fous  la  fouveraineté  de  la 
France.  Cette  mai  fon  prétendoit  tenir  le  comté  de 
Dachsbourg  ,  comme  un  fief  qui  faifoit  membre  & 
partie  du  cercle  du  Haut- Rhin  ;  mais  il  fut  réuni  à 
l'Alface  ,  par  un  arret  du  confeil  fupérieur  de  cette 
province,  donné  en  1680. 

DACHSTEIN ,  Dacbjienium  ,  ville  ,  chef-lieu 
d'un  bailliage  de  fon  nom  ,  dans  la  Baffe- Alface  , 
diocefe  de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  fit  inten- 
dance d'Alfacc.  On  y  compte  $8.  feux;  Cette  pe- 
tite ville  eft  Gtuéc  dans  une  contrée  fort  unie  fit 
trè  -abondante ,  fur  le  bord  de  ta  rivière  de  Brufch , 
dont  une  partie  paffe  dans  Ic.folTé  de  la  ville  ,  à  une 
petite  demi-lieue  N.  E.dc  Molshcim  ,  à  trois  lieues 
&  deux  tiers  S.E.  de  Dabo  ,  fit  *.  fit  trois  quarts  O. 
onquartauS.de  Strasbourg.  Long.  25.  14.  jo. 
lat.  48.  33.  59.  Les  alliés  la  prirent  en  1610  ,  fie 
les  Suédois  en  165  3 -  Elle  a  été  cédée  à  la  France 
par  le  traité  de  RyfVick  ,  fit  elle  eft  du  domaine  des 
Evèques  de  Strasbourg.  Elle  eft  environnée  d'une 
muraille  qui  a  quatre  pieds  d'épaifleur  fit  douze  ou 
treize  de  hauteur.  Le  parapet  ,  qui  eft  au-dctius  , 
eft  de  cinq  ou  fix  pieds  de  haut ,  fie  d'un  pied  fie  de- 
mi d'épailfeur.  Mais  tout  cela  eft  fort  en  défordre. 
Il  paroît encore  des  veftiges  du  château  qui  exiftoit 
autrefois ,  fie  dont  une  partie  des  matériaux  a  été 
employée  à  faire  les  éclufes  du  canal  de  la  Brufth. 
Le  folié , qui  règne  autour  de  la  muraille  de  la  ville, 
eft  en  partie  comblé  ,  de  forte  qu'il  n'a  plus  que 
quatre  ou  cinq  pieds  de  profondeur.  Les  demi- 
lunes  qui  étoient  à  portée  de  ce  forte  ,  ont  été 
rafées  ,  fie  font  à  préfent  au  niveau  du  refte  du 
terrein. 

Le  bailliage  de  Dachftein  ,  confidéré  comme 
diftriét  particulier  de  l'intendance  d'Alfacc  ,  com- 
prend 1 7.  paroiffes  ou  communautés  aftouagées,  qui 
contiennent  cnfemble  mille  foixante- feize  feux. 
Ces  17.  pareilles  ou  communautés  font  celles  qui 
fuivent  : 

WûTCÎfil.  FtUX. 

AWdorff   36 

A  vokheim.  V.  Moltheim. 
Berebieeen   64 


Bi»choff-hïtm   n1"» 

DACHSTEtN  ,  yille  .  .  58 

Dalhcim   66 

ErgeithclmouEgcnheim  61 

ErnoMicim   S7 

Cresu  ciller   18 

Grieiheim   4° 

Herliiheim   eu  Hurd- 


Paroiftt. 

Ftux. 

gheitn ,  pour  un  quart.  8 

Mol»helm,Wi/< 

,0c  Avol- 

Rofcnweillet 

.....  51 

1 7.  rV. 
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DACQX  ,  ville  ,  en  Gafcogne.  Voye\  Dax. 
D  A  D 

DAD0NV1LLE  ,  dans  l'Orléanois  propre  ,  dio- 
cefe fie  intendance  d'Orléans  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  élection  de  Pithiviers.  On  y  compte  n$.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  petite  diftance  E.  S.  E. 
de  Pithiviers. 

Tome  II. 
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DADOU  ,  petite  rivière  de  Languedoc  ,  qui 
prend  fa  fource  à  la  montagne  de  la  Cofne  près  des 
confins  du  Roucrguc  ;  paffe  par  Graville  fie  Bideffe; 
&  fe  jette  dans  l'Agout,  à  une  lieue  au-deffous  de 
Lavaur.  Son  cours  eft  de  onze  à  douze  lieues. 
Cette  rivière  eft  allez  poiffbnncufe. 

DADOU,  dans  IcTurfan  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe 
d'Aire  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance 
d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
agréable  fie  fertile ,  principalement  en  vins  fie  en 
fruits,  fur  la  rivière  de  Bahus,  à  3.  1.  O.  N.  O. 
d'Aire,  fie  8.  E.  de  Dax. 

D  A  G 

DAGLAND,  Daglanum,  bourg,  en  Périgord, 
diccefe  &  élection  de  Sarlat ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  198.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  tout  proche  de  la  petite  rivière 
de  Seu,  a  une  lieue  fit  demie  de  la  rive  gauche 
de  laDordogne,  &  3.  S.  de  Sarlat.  Son  terroir  eft 
des  plus  fertiles. 

DAGNILUX ,  en  Breffè ,  diocefe  de  Lyon ,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon,  élection,  bail- 
liage &  recette  de  Bourg,  mandement  de  Mont- 
luel.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiile  elt 
à  une  demi-lieue  E.  S.  E.  de  Montluel. 

DAGN1S,  en  Picardie,  diocefe  fie  élection  de 
Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiffbns. 
On  y  compte  95.  feux.  Cette  paroiile  eft  1  1. 1.  S.  E. 
de  Vcrvins ,  fit  6.  N.  E.  de  Laon.  Son  terroir  eft 
arrofé  d'une  petite  rivière. 

DAGNY  ,  dans  la  principauté  de  Sedan  ,  dio- 
cefe de  Trêves,  parlement  fie  intendance  de  Metz, 
recette  de  Sedan.  On  y  compte  je.  feux  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  pâ- 
turages. 

DAGNY  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe 
de  Meaux  ,  parlement  fit  intendance  de  Paris, 
élection  de  Coulomiers.  On  y  compte  »8.  feux. 
Cette  paroiflé  elt  à  ».  1.  S.  E.  de  Coulomiers , 
fit  3.  fie  quart  N.  N.  O.  de  Provins. 

DAGONVILLE ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  0  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
petite  rivière  d'Aire  ,  à  t.  I.  fit  demie  E.  N.  E. 
de  Bar-le-Duc.  Il  en  dépend  l'annexe  de  Lignieres. 

Par  lettres  du  1.  Mars  1730.,  enrégiftrées  en  la 
chambre  des  comptes  de  Bar  le  c.  Mai  fuivant, 
la  terre  fie  feigneurie  de  D^gonville  a  été  unie 
aux  villages  de  Coufance-aux-Bois  ,  Trigonville 
fit  Salmagne  ,  pour  ne  faire  déformais  qu'un  mê- 
me fief,  fit  érigée  en  baronnie  en  faveur  d'Antoine 
Paris,  Comte  de  Sampigny.  Cette  baronnie  appar- 
tient aujourd'hui ,  aulh-bien  que  le  comté  de  Sam- 
pigny ,  i  fon  frcre  Jean  Puis ,  Seigneur  de  Mont- 
martel  ,  Marquis  de  Brumoy ,  qui  a  époufé  le  1 6. 
Février  1746.  Maric-Armande  de  BeiKmit  ,  née 
le  14.  Juillet  1709.,  fille  d'Hyppolite,  Marquis 
de  Bethune ,  Chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Lazare, 
Mcftre-de-Camp  de  cavalerie  ,  fit  de  fa  féconde 
femme  Marie-'l  herefe  Polia-dc-h-Combe.  De  ce 
mariage  eft  né  en  Mars  1748.  un  fils,  dit  le  Mar- 
quis de  Brumoy. 

DAGUEN1ERE  (la) ,  en  Anjou  ,  dir.cefe  fit 
élection  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  1  jo.  feux.  Cette 
paroiile  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  Loire,  en 
pays  alfcz  fertile. 

D  A  H 

DAHTî  ou  Thann ,  bourg  avec  un  château ,  chef* 
lieu  d'un  bailliage  de  foa  nom  (l'un  de  ceux  dour 

Ee  cecee 
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la  Souveraineté  eft  conteftée  entre  l'Empire  &  la 
France),  dans  la  Baffe- Alfece  ,  diocefe  de  Spire, 
confeii  fupérieur  &  intendance  d'Altace.  On  y 
compte  30.  (eux.  Ce  bourg  eft  à  3.  l.  N.  0.  de 
U'  eilFembtHirg ,  &  1 1 .  de  trots  quarts  N.  de  Straf- 
bourg.  Long.  ij.  16.  6.  lat.  49-  6.  jo.Le  bailliage 
de  Dahn  n'eft  compofé  que  de  hx  paroiflès  ou 
communautés  ,  fit  ce  font  celles  qui  fuiveqt  : 


Paroijftf. 

BrufchweUler. 
DAHN  .... 
Eift*«i:Ur.  .  . 
Fifchbxh .  .  . 


Feux. 

Panifies. 

Feux. 

1/vO 

Schiodert  

...  6 

6.  Par. 

Votai  »4 
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DAI,  eu  Champagne,  diocefe  &  élection  de 
Rheims ,  parlement,  de  Paru ,  intendance  de  Châ- 
fous.  On  y  compte  i$.  feux.  Cette  communauté 
clt  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

DAIGNAC  en  Efparre  ,  en  Médoc ,  dans  le 
Bourdelois ,  en  Guyenne ,  diocefe ,  parlement ,  in- 
tendance de  élection  de  Bordeaux ,  juriSdiction  de 
l'ESparrc.  On  y  compte  104.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  entre  l'Océan  &  la  rive  gauche  de  la 
Garonne,  dans  une  contrée  fertile  en  excellent 
vin ,  de  où  il  y  a  de  bons  pâturages. 

D A1GUE  (la) ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de  Li- 
moges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 
11  n'y  a  ni  paroifle  ni  cure,  mais  feulement  une 
petite  églife  ,  qui  eft  un  prieuré ,  dont  le  reve- 
nu annuel  fe  monte  à  aoo.  liv.  ou  environ.  Cette 
communauté  eft  à  3.  I.  de  tiers  S.  S.  E.  de  Felle- 
tin.  C'eft  un  fimplc  fief.  Son  terroir  eft  affez  fer- 
tile ,  principalement  en  grains.  Il  y  a  auflfi  de  bons  pâ- 
turages, qui  fervent  à  nourrir  quantité  de  moutons. 

DAILHECOURT ,  en  Artois,  diocefe,  gouver- 
nance ,  bailliage  &  recette  d'Arras ,  confeii  pro- 
vincial d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Lille.  On  y  compte  30.  feux  &  146.  person- 
nes. Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
très-fertile  en  grains ,  de  où  il  y  a  de  bons  pâturages. 

DA1LLANCOUB.T ,  en  Champagne  ,  diocefe 
4e  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Chatons ,  élection  de  Join ville.  On  y  compte  67. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Blaife,  à  2.  1.  &  demie  O.  N.  0.  de  Bar-fur-Aube, 
&  3.  &  demie  S.  O.  de  Joinville.  Son  terroir 
abonde  en  grains  &  en  pâturages. 

DAILLECOURT,  en  Champagne,  diocefe  & 
élection,  de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  Ji.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4.  1.  de  demie  N.  N.  E.  de  Langres, 
de  autant  E.  S.  E.  de  Chaumont. 

DAIN  (le),  Indus ,  rivière.  Voyt\  Ab. 

DAlNG ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de 
Metz ,  confeii  fouverain  dt  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  de  Pont-à-Mouflbn. 
On  y  compte  1  s.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  bons  pâturages. 

DAlNHlSSE,  dans  la  Baffe-Navarre,  diocefe 
de  Bayonne  ,  parlement  de  Pau  ,  intendance 
d'AuSch,  châtellenie  de  Saint-Jean-Fied-de-Port, 
diftrift  du  pays  de  Cize.  On  y  compte  89.  feux 
eu  habitations.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes,  à  s.  1.  N.E.  de  Saint- Jcan- 
Picd-de-Port. 

DAlNS.en  Limofin,  diocefe,  intendance  de 
élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux. 
On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  affez  fertile ,  principalement 
«n  grains  &  en  pâturages. 

DA1NV1LLE  aux  Forces,  en  Champagne, 
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diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris,  îr 
de  Châlons ,  élection  de  Chaumont.  On  y  com- 
pte 47.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière d'Orne  à  8.1.  N.  E.  de  Chaumont ,  4.6c  de- 
mie E.  de  Joinville ,  dt  a  une  bonne  lieue  S.  de 
Gondrecourt. 

DAINVILLER ,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul ,  confeii  fouverain  6c  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  de  recette  de  Lunéville. 
On  n'y  compte  que  6.  feux.  Cette  communauté 
eft  une  annexe  de  la  paroifle  de  Clefeinteine ,  de 
elle  eft  à  3. 1.  de  trois  quarts  S.  S.  E.  de  Lunéville. 

DAIRE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Dijon.  Oo  y 
compte  34.  feux.  Cette  communauté  eft  à  i.l. 
N.  O.  de  Dijon.  On  l'appelle  également  Daix. 
Elle  dépend  de  la  paroifle  de  Hauteville.  Son 
terroir  eft  affez  fertile,  principalement. en  vins. 

DAIX  ,  au  pays  d'Aunis.  V.  Aix  de  lfie  d'Aix. 

D  A  L 

DALHAIN  on  Dalbeim  ,  dans  le  duché  de 
Lorraine ,  diocefe  de  Metz ,  confeii  fouverain  & 
intendance  de  Lorraine,  bailliage  &  recette  de 
Boulay.  On  n'y  compte  que  1 8.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  une  lieue  de  demie  N.  E.  de  Boulay , 
de  a.  S.  O.  de  Saar-Louis. 

La  terre  de  feigneurie  de  Dalheim ,  en  Lorraine , 
eft  une  ancienne  baronnie  qui  a  donné  fon  nom  i 
une  ancienne  maifon  ,  à  prefent  éteinte.  Orianae  , 
fille  de  Frédéric,  Seigneur  de  Dalhtim,  de  de  Bonne 
Brarxdfcheit ,  époulâ  Jacob ,  Seigneur  de  Batau. 
court  ,  Bailli  d'Allemagne.  Leur  fils ,  Jacob  II. 
du  nom  ,  Seigneur  de  Haraucourt  de  de  Dalhekn, 
époufa  Philiberte  dePaffenhoff  t  qui  le  rendit  pere 
de  Nicolas  de  Haraucourt ,  Seigneur  de  Dalheim, 
mort  en  i  $74. ,  laiffant  de  fon  mariage  avec  Suzan- 
ne de  Haranges  ,  Elifée  de  Haraucourt ,  Marquis 
de  Faucquemont,  Baron  de  Dalheim ,  Bailli  de  Gou. 
verneur  de  Nancy ,  décédé  en  1629.  Il  avoit  épouie 
Christine  de  Marcojfcy,  qui  futmere  de  Henri  de 
Haraucourt,  Marquis  de  Faucqnemont  ,  Grand- 
Maître  de  l'artillerie  de  Lorraine  ,  mort  dans  les 
guerres  d' Allem  agne  en  1 6  3  2 . ,  ayant  eu  de  la  fe  m  me, 
Anne  de  Joyeufc  ,  Charles  de  Haraucourt,  Marquis 
de  Faucquemont,  dit  ,1e  Marquis  de  Haraucourt , 
Maréchal  de  Lorraine  dt  Barrois.  Ce  dernier  eut  de 
fon  alliance  avec  Anne-Marguerite  de  Baffompierrt , 
Charles-EUfée  de  Haraucourt ,  Marquis  de  Fauc- 
quemont ,  Baron  de  Dalheim  &  de  Lorquin ,  Sei- 
gneur d'Acraigne  de  de  RomeSmont,  mort  Sans  en- 
fants de  fa  femme  Anne-Catherine  de  la  Leyen, 
nièce  de  l'Electeur  de  Trêves.  Ses  biens  paflerent 
à  fon  neveu  Claude  de  Thiard  ,  Marquis  de  Bifly , 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi ,  fils  unique 
de  fa  foeur  Bonne-Marguerite  de  Haraucourt ,  de  de 
Jacques  de  Thiard ,  Comte  de  BùTy ,  Lieutenant- 
Général  des  armes  du  Roi.  V«yt\  Bragny. 

DALHEIM ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe ,  par- 
lement ,  intendance ,  bailliage  de  recette  de  Mets , 
diftrift  del'évêché.  On  y  compte  16.  fenx.  Cette 
communauté  eft  enclavée  dans  le  bailliage  de 
Boulay. 

DALHEIM ,  dans  la  Baffe-Alface  ,  diocefe  de 
Strasbourg,  confeii  Supérieur  de  intendance  d'Al- 
face ,  bailliage  de  recette  de  Dachftcin.  On  y  com- 
pte 66.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  de  tiers  O.  N". 
O.  de  Strasbourg,  de  à  une  petite  lieue  N.  N.  0. 
de  Dachftein.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

DALHUNDEIM ,  dans  la  Baffe-Alface  .diocefe 
de  Strasbourg  ,  confeii  Supérieur  de 
d'Alface  ,  baronnie  de  Fleckenilein.  On  y  1 
1 9.  feux.  Voyt\  Fleckenftein. 

DALLE,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de  Saint- 
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Claude ,  parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bail* 
liape  &  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  15.  feux. 
Cette  communauté  en  à  5. 1.  S.S.  O.  d'Orgelet. 

DALLE  Cf  Tes  Dépendances ,  en  Franche-Comté, 
diocefe  ,  parlement  de  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  de  recette  de  Baume.  On  y  compte  1  o.feux* 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

DALLET ,  en  Auvergne ,  diocefe  dt  élection  de 
Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  178.  feux.  Cette  paroitfe  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Allier  ,  à  quelque  dif- 
tance  de  Pont-du-Château  ,  &  i  3.  I.  E.  S.  £.  de 
Clermont.  Son  terroir  eftdes  plus  fertiles. 

DALLINCOURT ,  en  Normandie ,  diocefe  d'E- 
vreux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alcn- 
çon ,  éleétion  de  Conches  ,  fergenterie  de  Breteuil. 
On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en 
pays  de  grains. 

DALLON ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Amiens ,  élection 
de  Saint-Quentin.  On  y  compte  28.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  Somme ,  à  une  petite  lieue  S. 
O.  de  Saint-Quentin  ,  &  vis-à-vis  de  Couchy.  Son 
terroir  abonde  en  grains  &  en  pâturages. 

DALMEYRAT ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  , 
élection  de  Brioude.  On  y  compte  104.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  une  lieue  &  demie  E.  S.  E.  de  Brioude. 

DALON  ,  Abbatia  Dalonenfis ,  abbaye  d'hom- 
mes ,  de  l'ordre  de  Citeaux ,  de  la  filiation  de 
Pontigny ,  en  LimoGn  ,  diocefe  de  intendance  de 
Limoges  ,  élection  de  Brives ,  parlement  de  Bor- 
deaux ;  fituée  près  des  confins  du  Périgord ,  à  une 
lieue  O.  de  la  paroiffe  de  Saint-Robert ,  6.  de  quart 
O.  N.  O.  de  Brives ,  t.E.N.  E.  de  Hautefort  en  Pc- 
rigord ,  &  1 1.  S.  de  Limoges  ;  fondée  l'an  1114.  par 
Gcraad  de  Sala  .fondateur  de  ploficurs  autres  monas- 
tères ,  à  laquelle  Gérard  de  Golfcrius  ou  Geoffroi  de 
Tours ,  hommes  très-qualifiés  de  ce  temps- là  .donnè- 
rent le  terreinoù  elle  eft  fituée ,  de  quiétoit  alors  cou- 
vert de  bois.  Euftorge,  Evêquede  Limoges ,  confirma 
cette  donation.  Au  commencement  elle  n'é  toit  d'au- 
cun ordre.  Elle  étoit  fi confidérable ,  qu'il  y  avoit  juf- 
qu'à  3.  cloîtres ,  un  pour  les  Moines,  un  fécond  pour 
les  Frères  convers ,  de  letroifieme  pour  les  hôtes.  Elle 
a  encore  au  moins  fept  abbayes  qui  en  dépendent. 
L'églife  a  quelque  choie  d'augufte  de  de  grand  :  elle 
n'a  plus  de  nef  depuis  que  les  Anglois  l'ont  détruite. 
Cette  abbaye  eft  en  commende ,  de  vaut  environ 
4000.  liv.  de  rente  au  fufet  qui  en  eft  pourvu  par  le 
Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que 
de4$o.  florins. 

DALOU  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  recette  de 
Mirepoix,  parlement  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  Ou  y  compte  1 1  j.  feux. 
Cette  paroùTe  eft  fituée  dans  une  contrée  fort  mon- 
tagneufe  ,  de  néanmoins  aflez  abondante  en  grains. 
Il  y  a  auffi  des  pâturages  excellens  ,  où  l'on  nourrit 
quantité  de  bétail. 

DALSTEINE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cèse de  Metz  ,  confeil  fouverain  de  intendance  d  e 
Lorraine ,  bailliage  de  recette  de  Bouzonville.  Un 
n'y  compte  que  9.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  montagnes ,  à  quelque  diftanec  de 
la  rivière  de  Niede.  Les  pâturages  y  iont  bons  de 
abondans. 
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DAMALIN  ,  en  Bretagne ,  diocefe ,  parlement , 
intendance  de  recette  de  Rennes.  On  y  compte  $t. 
feux  dt  un  tiers  de  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en 
pays  de  grains  dt  de  bons  pâturages.  On  y  fait  de 
bon  beurre. 

DAMARS  ,  dans  le  Valois,  au  gouvernement 


dam 

général  de  llfle-de-Fran  ce  ,  diocefe  de  intendance 
de  Soiiîocs ,  parlement  de  Paris ,  éleftton  de  Crépy. 
On  y  compte  79.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur 
un  ruiffeau ,  à  une  lieue  S.  E.  de  la  Fertc-Milon ,  ôe 
4.  de  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Crépy.  Son  terroir  eft 
ircs-tcrtnc. 

DAMAZAN  ,  bourg  dt  jurifdiaio  n  ,  dans  le  Ba« 
zadois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  de  Bazas  ,  parle- 
ment de  intendance  de  Bordeaux  .élection  de  Con- 
dom.  On  y  compte  93.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à 
une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  à  7. 1. 
dt  demie  N.  de  Condom ,  de  $.  dt  demie  O.  N.  O. 
d'Agen. 

DAMBACH  ,  dans  la  Baffe- Alface ,  diocefe  de 
Strasbourg  ,  confeil  fupérieur  de  intendance  d' Al- 
face ,  bailliage  de  recette  de  Bcnfeld.  On  y  compte 
330.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une  lieue  de  la 
rive  gauche  de  l'Ail ,  autant  N.  O.  de  Schelefladt  , 
de  j.  de  demie  S.  S.  O.de  Strasbourg. 

DAMBELIN  ,  en  Franche-Comté,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Baume.  On  y  compte  32.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  mais 
aifez  fertile. 

DAMBENOIST,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  dt  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Fa  ucogney.  On  y 
compte  1 4.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans 
les  montagnes  qui  confinent  avec  la  Lorraine  dt 
l'Alface.  Son  terroir  abonde  çn  bons  pâturages. 

DAMBERON  ,  dans  l'Orléanois  propre ,  dio- 
cefe ,  intendance  de  élection  d'Orléans ,  parlement 
de  Paru.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
une  demi-lieue  N.  N.  O.  d'Artenay ,  de  à  4.  1.  de 
tiers  N.  N.  O.  d'Orléans.  On  y  recueille  quantité  de 
bled-froment.  Il  y  a  auffi  quelques  pâturages. 

DAMBIERRE  far  Acrt ,  dans  le  Perche,  dio- 
cefe de  Chartres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Aleoçon  ,  élection  de  Verneuil ,  chïtellenie  de 
Châteauneuf.  On  y  compte  93.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Aure  ,  à  une  demi- 
lieue  O.  de  Nonancourt ,  de  à  3.  lieues  E.  N. E.  de 
VerneuiL 

DAMBLA1N  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de 
Toul ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  de  recette  de  Bourmont.  On  y  compte 
19  t.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  un  ruiftèau, 
1  1. 1.  S.  E.  de  Bourmont,  autant  N.  O.  de  la  Mar- 
che, de  1 3.  de  demie  S.  E.  de  Bar-le-Duc. 

La  terre  de  feigneurie  de  Damblain  fut  érigée  en 
baronnie  par  lettres  de  17x0.,  en  faveur  d'Antoine , 
Dubois-de-Riocourt  ,  Concilier  d'état ,  Maître  des 
requêtes  ordinaire  du  Duc  Léopold ,  père  du  Pre- 
mier-Préfidcnt  aéhiel  de  la  chambre  des  comptes 
de  Lorraine  ,  qui  le  poffede  aujourd'hui-  Vayt\ 
Riocourt. 

DAMBLAINVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
de  Séez  .parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon  ,  élection  dt  fergenterie  de  Falaife.  On  y  com- 
pte 77.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une  bonne 
demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Dive  ,  6c  à  une 
lieue  de  demie  E.  N.  E.  de  Falaife.  Son  terroir  eft 
des  plus  fertiles.  La  cure  eft  au  patronage  de 
l'Abbé  de  St.  Evron ,  qui  a  auffi  des  dixmes  par  con- 
ceffion  d'Alain  de  Dufle  ,  de  cette  conceffion  lui 
fut  faite  du  confenteroent  de  Goclun  femme  d'Alain, 
de  Robert  fon  fils  ,  de  de  fes  Barons.  Ce  patronage 
fut  depuis  reclamé  par  Robert  de  Villy ,  vers  l'an 
1100.  ;  mais  il  y  renonça  ,  avec  fes  deux  fils  , 
Hugues  Prêtre  de  Auvray  Chevalier  ,  moyennant 
cent  livres  Rouennoifes.  Vvyt\  les  titres  de  l'abbaye 
de  Saint-Evron. 

DAMCEVOIR  ,  en  Champagne,  diocefe  &  élec- 
tion de  Laogres  parlement  de  Paris,  intendance 
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de  Châlons.  On  y  compte  107.  feux.  Cette  paroifle 
«rit  fituée  fur  l'Aube  ,  à  6.  1.  O.  N.  O.  de  Laogres  , 
&  une  &  demie  O.  S.  O.  d'Arc. 

DAMELIV1ERE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Tonl ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Rozicres.  On  y 
compte  3».  feux.  Cette  paroiflê  eft  fttuée  fur 
la  Meurthe  ,  à  une  lieue  &  tiers  S.  E.  de  Rozieres, 
&  autant  S.  O.  de  Lunéville.  Son  terroir  eft  des 
plus  fertiles.  Son  églife  eft  dédiée  à  Sainte-Libaire. 
La  cure  eft  à  la  collation  de  l'Abbé  de  Belchamps , 
par  la  donation  qui  en  fut  faite  à  l'abbaye  de  ce 
nom  en  iïoj.  ,  par  Mathieu  ,  Evéque  de  Toul. 
De  cette  paroifle  dépend  le  hameau  de  Charmois  , 
qui  en  eft  éloigne  d'un  bon  quart  de  lieue. 

DAMEL1V1ERE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine,  bailliage  «t  recette  de  Lunéville.  On 
n'y  compte  que  J.  feux. 

DAME-MARIE ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'E- 
vreux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Conches  ,  fergenterie  de  Breteuil. 
On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroifle  eft  fîtuée 
dans  une  contrée  abondante  en  grains  &  en  pâtura- 
ges ,  à  une  lieue  &  tiers  S.  E.  de  Breteuil,  &  3.ÔC 
tiers  S.  S.  E.  de  Conches. 

DAME-MARIE ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de 
Séez  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alençon  , 
élection  de  Mortagne  ,  châtellenie  de  Bellefmc.  On 
y  compte  $8.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts 
de  lieue  S.  E.  de  Bellefme  ,  &  à  j.  1.  &  deux  tiers 
S.  S.  E.  de  Mortagne.  Son  terroir  eft  des  plus  fer- 
tiles. Il  y  a  un  ancien  Prieuré  dépendant  de  l'ab- 
baye de  Juroieges  ,  fondé  au  commencement  du 
onzième  ficelé  par  Albert ,  depuis  Abbé  de  Micy  , 
lorfqu'il  fc  fit  religieux  dans  la  première  de  ces  ab- 
bayes. On  croit  qu'il  étoit  Seigneur  de  la  Ferté-au- 
Vidamc.  Dans  fa  fondation, il  fait  mention  d'Ar- 
noul ,  Archevêque  de  Tours  ,  fon  fils.  La  cure  de 
cette  paroiflê  elt  auffi  à  la  nomination  de  l'Abbé 
de  Jumieges. 

DAMÉ-MARIE,  dans  la  Brie-Françoife  , élec- 
tion de  Monterau.  l^cye^  Donnemarie. 

DAME-MARIE  ,  dans  le  Gâtinois-François , 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  l'aris, 
élection  de  Melun.  On  y  compte  88.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  S.  O.  de  Me- 
lun &  de  la  rive  gauche  de  la  Seine  ,  à  1. 1.  &  tiers 
14.  N.  O.  de  Fontainebleau  ,  &  J.  N.  E.  de  Milly. 

DAME-MARIE  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanojs  , 
diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Montargis.  On  y  compte  118. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance 
de  la  rive  gauche  du  Loing  &  du  canal  de  Montar- 
gis ,  &  à  4. 1.  &  demie  S.  E.  de  la  ville  de  ce  nom. 

DAME-MARIE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
parlement ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de 
Befançon.  On  y  compte  jj.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  2. 1.  &  quart  O.  S.  O.  de  Befançon.  On 
ne  la  confond  point  avec  Dammartin. 

DAME-MARIE  Ci  Fayant,  dans  le  Laonnois, 
au  gouvernement  général  de  rifle-de-France  ,  dio- 
cefe ck  élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Soiflons.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 

DAME-MARIE  du  Bois  ,  en  Touraine  ,  diocefe, 
intendance  &  élection  de  Tours ,  parlement  de 
Paris.  Ou  y  compte  68.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  des  plus  agréables  &  des 
plus  fertiles. 

DAME-MARIE  ,  au  pays  Chartrain  ôc  dans  d'au- 
tres provinces.  Voyc\  Dammarie. 

DAMERAUCOURT,  en  Picardie  ,  diocefe,  in- 
tendance &  élection  d'Amiens  .parlement de  l'aris, 
doyenné  de  Poix.  On  y  compte  1 37.  feux.  Cette  p;i- 
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roiflé  eft  a  une  lieue  &  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Poir, 
&  à  <.  1.  &  trois  quarts  S.  O.  d'Amiens.  Il  y  a  un 
beau  château  ,  qui  eft  meublé  avec  beaucoup  de 
goût. 

DEMEREY  ù  fes  Dépendances  ,  en  Bourgogne, 
diocefe  ,  bailliage  Se  recette  de  Châlon  ,  parlement 
&  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  $3.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  a  quelque  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  Saône ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  N.  E. 
de  Châlon  ,  &  à  une  petite  lieue  S.  O.  de  Verdun. 

DAMERY  ,  ville  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons .élection  d'Epernay.  On  y  compte  347.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  renomnWe 
pour  fes  cxcellens  vins  ,  fur  la  rive  droite  de  la 
Marne  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  N.  O.  d'Epernay, 
à  4.I.  S.  S.  O.  de  Rheims, &  1  o.  S.  E.  de  Soiflons.  On 
y  pafle  la  Marne  fur  un  beau  pont.  11  y  a  une  p:î- 
voté  d'hommes,  de  l'ordre  de  Saint- Augull  in  ,1 
la  nomination  de  l'Abbé  de  Saint-Jean-des-Vignes 
de  Soiflons.  Cette  prévôté  vaut  au  moins  6coo.  liv. 
de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu; 

DAMERY  ,en  Picardie ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Alont- 
didier.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  abondante  en  grains  Ôc  en  pâ- 
turages. 

DAMESAINTE  ,  en  Berry  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
d'Ifloudun.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Arnon,  à  1. 
1.  E.  S.  E.  d'Ifloudun. 

DAMESALLE ,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec 
tion  de  Langres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  1  $.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  ï.  1.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Langres. 

DAMIATTE  ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette  de  Cafîres  ,  parlementât  généralité  deTou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
ii}.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Agout ,  à  {. 
1.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Caftres. 

DAM1EULLE  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefc 
de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  de  la  Marche.  On  y 
compte  i<).  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dam  une 
contrée  abondante  en  pâturages  &  où  il  y  a  â:% 
bois ,  entre  les  rivières  d'Ornain  &  de  Meufe. 

DAMIGNY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez, 
parlement  de  Rouen,  intendance,  élection  &  fer- 
genterie  d'Alençon.  On  y  compte  1 80.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  demi-lieue  N.  N.  O.  d'Alençon. 
La  plupart  de  fes  habitants  font  tiflerans.  Ils  en- 
voient enfuitc  leurs  toiles  à  Alençon  ,  où  le  com- 
merce de  cette  efpece  de  marchandife  eft  très-con- 
fidérable.  La  cronique  de  l'abbaye  de  Saint-Van- 
drille  fait  mention  de  ce  lieu,  dont  une  partie  fut 
donnée  à  ce  monaftere  ,  au  commencement  du 
huitième  fiecle  ;  mais  il  n'y  poffede  plus  rien.  Ce 
font  le  chapitre  de  la- cathédrale  de  Séez,  l'abbaye 
de  Saint-Martin  de  la  même  ville ,  &  l'abbaye  de 
Perfeigne,  qui  y  ont  des  droits  de  dixmes.  La  cure 
clt  a  la  nomination  du  Seigneur  temporel. 

Au  fief  de  Damigny  ,  relevant  du  marquifar  de 
Lonray  (qui  n'en  eft  pas  éloigné  ),  eft  attaché  le 
moulin  de  Lancrel ,  qui  a  un  privilège  très-fînçu- 
lier  :  c'eft  que  ,  quoique  les  moulins  ducaux  d'Alen- 
çon foient  bannaux ,  le  meunier  du  moulin  de  Lan- 
crcl.qui  eft  fitué  au  bout  d'un  des  fauxbotjrgs,  a  néan- 
moins la  liberté  de  chafler  dans  cette  ville ,  avec  une 
bétc  ;  &  s'il  ne  trouve  pas  de  Mounéc  ,  après  avoir 
fiiit  trois  tours  de  ville  ,  d'aller  dans  les  moulins 
ducaux  prendre  de  trois  facs ,  l'un.  Ce  droit  n'a 
j  imais  été  exercé  quant  à  ce  dernier  point ,  oc  ce- 
pendant il  fut  confirmé  en  1650.  par  un  arrêt  du 
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confeil ,  le  Roi  T  étant  préfent ,  rendu  contre  la 
Duchefle  de  Guife  &  d'Alençon  ,  qui  le  conteftott 
à  Jourdaine-Catherine  de  Meurdrac ,  ilTiie  de  Roger 
de  Meurdrac  ,  Seigneur  de  Treilly  ,  &  de  Jeanne 
de  Tilly  ,  Dame  de  Damigny ,  vivante  en  1 370. 

DAMIGNY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  éleftion 
de  banlieue  de  Bayent ,  parlement  de  Rouen ,  in- 
tendance de  Caen.  On  y  compte  it.  (eux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  très-fertile. 

DAMMARIE  ,  bourg  ,  au  pays  Chartrain ,  dans 
le  gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  & 
élection  de  Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Orléans.  On  y  compte  14$.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  ».  1.  dt  tien  S.  de  Chartres.  Son  terroir  en 
plein  fie  uni ,  &  d'ailleurs  très-fertile. 

DAMMARIE ,  dans  le  Mantois ,  au  gouverne- 
ment général  de  Plfle-de-France ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  dt  intendance  de  Paris ,  éleftion 
de  Montfort  -  l'Amanry.  On  y  compte  $6.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  Dob- 
ton  ,  à  un  quart  de  lieue  S.  E.  de  Houdan  ,  &  à 
s.  1.  de  demie  0.  S.  O.  de  Montfon-I'Amaury.  Son 
terroir  eft  des  plus  fertiles. 

DAMMARIE  o«  Dammemarie ,  dans  le  Gâti- 
nois-Oriéanois ,  diocefe  d'Auxerre ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  d'Orléans ,  éleftion  de  Gien.  On 
y  compte  $8.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée  à  t.l. 
de  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  à  $.  quarts  de  lieue  S. 
E.  de  Briare ,  dt  à  2. 1.  de  deux  tiers  S.  E.  de  Gien. 

DAMMARIE  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  9  3.  feux.  Cette  paroUTè  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière de  Saux ,  à  3.  I.  de  tiers  S.  E.  de  Bar-le-Duc, 
de  8.  de  demie  O.  S.  O.  de  Toul.  Elle  eft  le  chef- 
lieu  d'un  des  doyennés  du  diocefe  de  Toul ,  qui 
comprend  dix-neuf  paroiflès  de  deux  abbayes.  Il  y 
a  auffi  un  prieuré  de  l'ordre  de  St.  Benoit ,  de  de  la 
'dépendance  de  Cluny  :  ce  prieuré  eft  en  comtnen- 
de  ,  de  vaut  au  moins  1000.  liv,  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu.  Il  a  été  fondé  dans  le  douzième 
fiecle.  Il  devrait  y  réfider  le  Prieur  avec  trois  Reli- 
gieux ,  obligés  à  chanter  une  meffè  tous  les  jours. 
Le  Prieur  même  étoit  obligé  à  faire  tous  les  di- 
manches l'aumône  aux  pauvres  du  lieu,  de  de  la 
faire  auffi  tous  les  jours  aux  panants.  Mais  il  n'y 
réfide  plus  qu'on  Sacriftain ,  qui  eft  charge  des  mef- 
fes  du  Prieur.  L'églife  paroiihale  de  ce  lieu  eft  fous 
le  titre  de  l'Annonciation  de  la  Sainte-Vierge.  La 
cure  eft  à  la  collation  du  Prieur  ,  qui  reçoit  toutes 
les  dixmes ,  de  fait  une  penfion  au  Curé.  Le  Comte 
de  Ligny  eft  Seigneur  pour  la  haute  juftice  ,  de  le 
Prieur  pour  la  moyenne  de  la  batte.  De  cette  paroiflè 
dépendent  la  grande  de  la  petite  Ferté.  Il  en  dépend 
auffi  le  petit  Vaux. 

DAMMARIE ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Vexelifc  ,  comté 
de  Vaudemont.  On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  demi-lieue N.  O.  de  Vaudemont, 
dt  a  une  lieue  S.  de  Vezelife.  Son  églife  eft  fous  le 
titre  de  la  Nativité  de  Notre-Dame.  La  cure  fe 
donne  au  concours ,  &  cependant  le  chapitre  de 
Bouxieres  en  eft  patron.  Le  Curé  a  un  tiers  des  dix- 
mes ,  de  le  chapitre  les  deux  autres  tien.  Thorey 
eft  une  annexe  de  la  paroiflè  dont  il  s'agit. 

DAMMARTW  ,  Domnus  Martinus  ,  Dammar- 
tin tts  .ville  avec  titre  de  comté  ;  parohîe  deflervie 
par  un  Vicaire  perpétuel  aidé  de  deux  Prêtres  ; 
collégiale  .dont  le  chapitre  eft  compofé  de  fix  Cha- 
noines avec  un  Doyen.de  la  fondation  des  Comtes; 
un  hôpital-prieuré; autre  hôpital  dt  maladrerie.dcc; 
dans  le  canton  du  gouvernement  de  l'Ifle  -  de  - 
France  nommé  la  Goclle  en  Parifit ,  pour  le  dif- 
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tinguer  d'an  petit  pays  d'Artois  qu'on  nomme  auftt 
la  Gocllt  ;  diocefe  de  éleftion  de  Meaux  ,  parlement 
de  intendance  de  Paris.  On  y  compte  349.  feux. 
Cette  petite  ville  eft  bâtie  fur  une  hauteur ,  dans 
une  contrée  très-fertile  en  bled  ,  tout  proche  des 
confins  de  la  Brie-Champcnoife  ,  à  3. 1.  N.  O.  de 
Meaux ,  3.  de  tiers  S.  S.  E.  de  Senlis,  dt  6.  N.  E. 
de  Paris.  Long.  10. 10.  41.  lac.  49.  3.  14.  Il  y  avoir 
autrefois  à  Dammartin  un  château  afléz  confidéra- 
ble  &  bien  fortifié  ,  mais  il  n'en  refte  plus  qu'une 
groflè  tour  qui  tombe  en  ruine.  Le  Roi  allant  à 
Rhcims  pour  la  cérémonie  de  fon  facre  ,  coucha  à 
Dammartin  le  17.  d'Oftobre  171».  Le  prieuré  de 
la  ville  dont  il  s'agit ,  eft  d'un  revenu  confidérablc. 
Le  chapitre  de  cette  ville  eft  compofé  ,  comme  il  a 
été  dit ,  d'un  Doyen ,  d'un  Religieux  de  l'abbaye  de 
Saint-Martin-aux-Bois  premier  Chanoine  prébende  , 
de  de  quatres  autres  Chanoines  féculiers.  Ce  chapi- 
tre a  été  fondé  par  les  Comtes  de  Chabannes. 

Manafsès  eft  le  premier  des  anciens  Comtes  de 
Dammartin ,  dont  on  ait  connoiflànce.  11  fouferivit 
l'an  tox8. ,  avec  pluGeurs  Grands  du  royaume ,  la 
charte  de  confirmation  que  le  Roi  Robert  accorda 
à  l'abbaye  de  Coulombc ,  de  tous  les  dons  qui  y 
avoient  été  faits  par  Roger ,  Evèque  de  Beauvais. 
Il  fut  le  quatrième  aycul  de  Renaud ,  Comte  de 
Dammartin ,  dont  la  fille  unique  Mahaut ,  Com- 
teflè  de  Dammartin  de  de  Boulogne  ,  du  chef  de  fa 
mère  Ide  de  Flandres  ,  étant  morte  fans  pofiérité 
de  fes  deux  maris ,  Philippe  de  France ,  dit  Hurepel , 
Comte  de  Clermont ,  &  Alphonfc  III.  Roi  de  Por- 
tugal ,  le  comté  de  Dammartin  paffà ,  vers  le  mi- 
lieu du  treizième  ficelé  ,  à  fon  coufin-germain  , 
Mathieu  de  Trie  ,  fils  de  Jean  IL  Seigneur  de  Trie  , 
fit  d'Alix  de  Dammartin.  Jean  de  Trie  ,  fécond  fils 
de  Mathieu  de  de  Marfclic  de  Montmorency ,  eut  et» 
partage  le  comte  de  Dammartin.  Il  fut  tué  a  la  ba- 
taille de  Mons  en  Puelle  le  18.  Août  1 504.,  de  laiflà 
de  fa  femme  Yolande  de  Dreux ,  Renaud  II.  Comte 
de  Dammartin  ,  décédé  en  1 3 1 9. ,  ayant  été  allié 
à  Philippe  de  Beaumont.  Renaud  III. ,  leur  fils  aîné  , 
étant  mort  fans  enfants  en  1317.,  le  comté  de 
Dammartin  paffà  à  fon  frère  Jean  IL  de  Trie  ,  qui 
mourut  en  1  j  38. ,  pere  par  Jeanne  de  Sancerre  ,  de 
Charles  de  Trie ,  Comte  de  Dammartin ,  décédé 
après  l'an  1394.^  biffant  de  Jeanne  A'Âmboife  , 
pour  fille  unique  de  Héritière  ,  Blanche  de  Trie , 
Comteffé  de  Dammartin ,  laquelle  mourut  fans  en- 
fants de  Charles ,  Seigneur  de  la  Rivière  en  Niver- 
nois  ,  Grand-Maître  de  Réformateur-Général  des 
eaux  Ce  forets  de  France.  Alors  le  comté  de  Dam- 
martin échut  aux  descendants  de  Jacqueline  de 
Trie  (  tante  de  Blanche  de  Trie  )  mariée  a  Jean  de 
Châtillon ,  Comte  de  Poireau.  De  ce  mariage  étoit 
née  Marguerite  de  Châtillon,  alliée  à  Guillaume  de 
Tayel,  Vicomte  de  Breteuil ,  pere  de  Jean  de  Fa- 
yel  ,  Comte  de  Dammartin  ,  par  le  décès  duquel 
arrivé  en  1410.,  fans  enfants,  fa  foeur  Marie  de 
Fayel  devint  héritière  de  ce  comté.  Mais  fon  mari , 
Renaud  de  Nanteuil ,  Seigneur  d'Acy  ,  étant  de- 
meuré fidèle  au  parti  du  Roi  Charles  VII. ,  le  Roi 
d'Angleterre  donna  ledit  comte  a  Antoine  de  V ergyt 
Seigneur  de  Champlitc.  Leur  fille  ,  Marguerite  de 
Nantemil ,  y  rentra  ,  ainfi  que  daos  les  autres  terres 
de  la  maifon  de  ChStillon,  qu'elle  porta  en  mariage 
en  1439.  à  Antoine  de  Chabannes ,  Seigneur  de 
Saint-Fargeau  ,  Grand-Panetier  de  France  ,  puis 
Grand- Maître  de  la  Maifon  du  Roi  ,  décédé  en 
1488.  Son  fils  aîné,  Jean  de  Chabannes  ,  fit  hom- 
mage en  1498.  du  comté  de  Dammartin,  qui  fut  le 
partage  de  fa  féconde  fille,  Avoyede  Chabannes, 
de  de  Suzanne  de  Bourbon ,  Comtcffc  de  Rouffillon. 
Cette  Dame  n*3yant  point  d'enfants ,  fit  don  de  ce 
comté  à  Françoife  a 'Anjou  ,  fa  nièce  ,  fille  de  fa 
*  Fffffff 
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foeur  atnée  Antoinette  de  Chabannes  &  de  René 
d'Anjou  ,  Marquis  de  Mezieres  ,  en  faveur  de  fon 
mariage  avec  Philippe  de  Boulainvilliers ,  après  ta 
mort  duquel  elle  fe  remaria  à  Jean  III.  du  nom  , 
Sire  de  Ramburet.  Elle  eut  des  enfants  de  fes  deux 
maris.  Ceux  du  premier  Ht  vendirent  le  comté  de 
Dammartin  à  Anne  Duc  de  Montmorency ,  Conné- 
table de  France  ,  par  contrats  de  i  $$4. ,  1  «$6.  de 
t  $  6 1 .  ;  de  ceux  du  fécond  lit  le  vendirent  au  Duc  de 
Guife  ;  ce  qui  fut  le  fujet  d'un  grand  procès  entre 
ces  deux  maifons.  Mais  ledit  comté  fut  adjugé  au 
Connétable ,  de  confifqué  en  163*. ,  lors  de  la  mort 
du  Maréchal  de  Montmorency.  11  eft  pofledé  pré- 
fentement  par  la  maifon  de  Bourbon-Çonié ,  à  qui 
le  Roi  Louis  XIII.  en  fit  don  après  la  mort  de  ce 
Maréchal. 

DAMMARTIN  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe , 
parlement ,  intendance  ,  bailliage  de  recette  de  Be- 
fançon. On  y  compte  47.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Doux , 
à  3. 1.  de  quart  E.  N.  E.  de  Befançon. 

DAMMARTIN  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  dio- 
cefe de  Meauz  ,  parlement  de  intendance  de  Paris , 
élection  de  Rozoy.  On  y  compte  69.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  j.  1.  N.  N.  O.  de  Rozoy ,  de  a.  O.  N. 
O.  de  Coulomiers. 

DAMMARTIN,  dansleMantois.au  gouverne- 
ment général  de  l'IUe-de-France ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Mantes.  On  y  compte  69.  feux.  Cette  paroiiTe 
eft  h  2. 1.  S.  O.  de  Mantes. 

DAMMARTIN  ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
élection  de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  71.  feux.  Cette 
paroùTe  eft  fituée  en  pays  de  montagnes  &  abon- 
dant en  bons  pâturages. 

DAMMARTIN  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  & 
recette  de  Dole.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  3.  1.  de  deux  tiers  N.  de  Dole  ,&  1.  de 
demie  N.  E.  d'Auxonne. 

DAMMARTIN  ou  Dampmartin  ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe ,  parlement  de  intendance  de  Be- 
fançon ,  bailliage  fie  recette  de  Pontarlier.  On  y 
compte  4$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  N. 
O.  de  Pontarlier. 

DAMMEMARIE  ,  en  Normandie  de  dans  d'au- 
tres provinces.  Voye\  Dame-Marie. 

DAMNEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
d'Evreux  ,  parlement  de  intendance  de  Rouen  , 
élection  de  Pont-de-1' Arche ,  fergenterie  d  Acqui- 
gny.  On  y  compte  un  feu  privilégié  de  14.  feux 
taillables.  Cette  paroiflè  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
S.  O.  de  Louviers  ,  de  à  x.  1.  S.  S.  O.  de  Pont-de- 
l'Arche. 

DAMNE VOUX,  au  pays  d'Argonne  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Verdun  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Châlons ,  élection  deSte.  Menehould. 
On  y  compte  156.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  en 
pays  de  grains  de  de  pâturages  ,  de  où  il  y  a  des 
vignes  ,  fur  la  rive  gauche  de  la  Meufe  ,  à  4.  1.  N. 
N.  O.  de  Verdun. 

DAMOLENG  ,  dans  le  Torfan,  en  Gafcogne  , 
diocefe  d'Aire  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
144.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée 
égaleme  nt  agréable  fie  fertile  ,  entre  les  rivières  de 
Bahus  de  de  Bas  ,  à  1. 1.  0.  S.  O.  d'Aire  ,  de  9.  E. 
S.  E.  de  Dax.  On  y  recueille  du  bled ,  du  vin  de  de 
bons  fruits.  Ses  habitants  font  vifs  de  induftrieux. 

DAMOUZIERS ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cam- 
tray  ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de  Mau- 
beuge  ,  gouvernement  d'Avefnes.  On  y  compte  19. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  E.  d'Avefnw. 
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DAMOUZY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châ- 
lons ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  44.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâ- 
turages ,  de  où  il  y  a  des  bois. 

DAMPAIRE ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fbuverain  dt  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  de  recette  de  St.  Diez.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes. 

DAMPARIS  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe , 
parlement  de  intendance  de  Befançon ,  bailliage  de 
recette  de  Dole.  On  y  compte  69.  feux  ,  y  compris 
ceux  de  la  Borde.  Cette  paroiflè  eft  à  une  grande 
lieue  S.  O.  de  Dole.  Dans  les  anciens  pouillés  du 
Royaume  ,  on  trouve  que  Damparis  étoit  une 
abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Saint-Benoit.  Mais 
dans  les  nouveaux  pouillés  ,  il  n'eft  du  tout  point 
fait  mention  de  cette  abbaye. 

DAMPIERRE ,  dans  le  Hurepoix,  au  gouverne, 
ment  général  de  )'lfle-de-France  ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  de  élection  de  Paris.  On  y  com- 
pte 81.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  petite 
rivière  d'Yves  ,  à  trois  quarts  de  lieue  O.  S.  O.de 
Chevreufe ,  autant  N.  E.  de  l'abbaye  de  Vaux-de» 
Cernay  ,  à  3. 1.  S.  O.  de  Verfailles ,  de  $.  de  tiers 
S.  O.  de  Paris.  Il  y  a  un  fort  beau  château  ,  d'une 
très-belle  architecture.  La  rivière  d'Yves  y  forme 
une  grande  quantité  de  jets-d'eau ,  avec  un  canal  au 
bout  duquel  on  a  pratiqué  une  petite  ifle  ,  avec  un 
petit  corps-de-logis-complet  ,  qui  fait  un  agréable 
réduit.  Le  parc  eft  grand  ,  bien  percé  de  orné.  Le 
terroir  de  cette  paroiflè  abonde  en  bled.  11  y  a  auffi 
beaucoup  de  bois.  La  volaille  de  le  gibier  y  abondent. 

Nota.  Il  nous  a  été  communiqué  plufieurs  mé- 
moires au  fujet  des  poffeireurs  actuels  de  diverfes 
fèigneuries  connues  fous  le  nom  de  Dampitrre.  Mais 
comme  dans  ces  mémoires  on  a  négligé  de  diftinguer 
les  provinces  où  font  fituées  quelques-unes  de  ces 
fèigneuries  ,  nous  avons  cru  qu'il  ferait  plus  à  pro- 
pos de  renvoyer  ces  mémoires  à  la  fuite  de  toutes 
les  paroiflès  ou  communautés  du  nom  de  Dam- 
pierre. 

DAMPIERRE  ,  dans  le  Perche,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  intendance  de  Paris,  élcftion  de 
Dreux.  On  y  compte  J  j.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fi- 
tuée fur  la  rive  droite  de  la  rivière  d'Aure ,  à  trois 
quarts  de  lieue  O.  de  Nonancourt ,  à  trois  lieues 
O.  N.  O.  de  Dreux  ,  de  9.  de  demie  N.  E.  de 
Mortagne. 

DAMPIERRE ,  dans  le  Perche-Gouet ,  au  gou- 
vernement général  d'Orléanois,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans  , 
élection  de  Chateaudun.  On  y  compte  116.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  de  demie  O.  S.  O.  de 
Brou,  7.  S.  O.  de  Chartres ,  de  4.  de  tiers  N.  O.  de 
cndtcauuun. 

DAMPIERRE,  en Berry,  diocefe,  intendance 
de  élection  de  Bourges,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  Jo.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  de 
demie  E.  S.  E.  de  Concreflàult,  de  8.  de  demie  N. 
N.  E.  de  Bourges.  U  s'y  tient  une  bonne  foire  de 
bcfUaux  ,  tous  les  ans ,  au  mois  de  Juin,  le  jourde 
Saint- Pierre.  On  remarque  en  ce  lieu  la  fontaine 
d'eaux  minérales ,  qui  eft  connue  fous  le  nom  de 
fontaine  de  Sainte-Bodere.  La  cure  ou  prieuré- 
cure  eft  occupée  par  un  Religieux  de  l'abbaye  de 
Saint-Sulpice  de  Bourges  ,  qui  en  a  la  nomina- 
tion ,  de  à  qui  appartient  auffi  la  feigneurie  de  la 
paroiflè  dont  il  s'agit.  Le  terroir  de  cette  pa« 
roiflè  abonde  principalement  en  pâturages. 

DAMPIERRE  ,  en  Berry,  diocefe  de  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
la  Châtre.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroiflè  eft 


1 


Digitized  by  Google 


DAM 

à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Creutè  , 
dans  une  contrée  fertile  ea»graîns  fit  en  pâturages,  à 
1. 1.  &  demie  0.  S.  O.  de  Cluys-Defl'us ,  fit  5.  S.  O. 
de  la  Châtre. 

DAMPIERRE  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  de  Ne- 
vers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Bourges  , 
élection  delà  Charité.  On  y  compte  78. feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  Nièvre ,  à  1. 1.  fit  tiers  £• 
de  la  Charité. 

DAMPIERRE  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Ro- 
chelie ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Poi- 
tiers, élection  de  Niort.  On  y  compte  1 17.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Boutonne  , 
dans  une  contrée  des  plus  fertiles  ,  à  s.  1.  &  demie 
N.  N.  E.  de  Saint- Jean-d'Angely ,  fit  S-  fie  demie  S. 
S.  E.  de  Niort.  Elle  a  voit  donné  fon  nom  à  une 
maifon  qui  finit  en  1603.  en  laperfonne  de  Claude- 
Catherine  de  Clermont  ,  Dame  de  Dampierre  , 
époufe  en  premières  noces  de  Jean  à'Annebaut  , 
Baron  de  Retz,  fie  en  (ërondes  noces  d'Albert  de 
Gondi,  Duc  de  Retz,  Maréchal  de  France. 

DAMPIERRE  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Ba- 
veux, parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  , 
élection  de  Saint- Lo ,  fergenterie  de  Thorigny.  On 
y  compte  149.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  deux  lieues 
E.  N.  E.  de  Thorigny,  &  3.  &  demie  S.  E.  de 
Saint-Lo. 

DAMPIERRE  ,  dans  le  Saumurrois,  en  Anjon  , 
diocefe  d'Angers,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Tours ,  élection  de  Saumur.  On  y  compte  82. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  des 
plus  fertiles  fit  des  plus  agréables  ,  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Loire  ,  à  une  demi-lieue  S.  £■  de  Saumur. 

DAMPIERRE ,  en  Champagne,  diocefe  de  Chl- 
lons ,  parlement  de  Paris ,  intendauce  de  Châlons  , 
élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  149.  feux. 
Cette  parouTe  eft  fituée  fur  une  petite  rivière  de  fon 
nom ,  à  une  lieue  fit  deux  tiers  de  la  rive  droite  de 
l'Aube,  trois  fit  demie  E.  d'Arcis ,  7.  N.  O.  de  Bar- 
fur-Aube. 

DAMPIERRE ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Rouen,  élection  d'Andely  , 
fergenterie  de  Gournay.  On  n'y  compte  point  de 
feux  privilégiés,  mais  feulement  toj.  feux  tailla- 
bles.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  fit  demie  N.  O.de 
Gournay ,  fit  6.  fie  demie  N.  N.  E.  d'Andely. 

DAMPIERRE ,  en  Normandie,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  fit  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Arqués , 
fergenterie  d'Envermeuil.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégié fie  $9.  feux  taillabïes.  Cette  paroiiïe  eft  fituée 
fur  une  petite  rivière  ,  à  une  lieue  fit  tiers  S.  E. 
d'Arqués ,  fie  a.  fit  demie  S.  E.  de  Dieppe. 

DAMPIERRE ,  dans  le  Perche ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alcnçoo, 
élection  de  Verneuil ,  châtellenie  de  Châteauoeuf. 
On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  petite 
diftance  S.  O.  de  Maillebois,  à  1.  I.  N.  O.  de  Châ- 
teauneuf ,  fit  3.  fit  quart  S.  E.  de  Verneuil. 

DAMPIERRE,  dans  le  Charollois, en  Bourgogne, 
diocefe  d'Autun ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon, 
bailliage  fit  recette  de  C haro! les.  On  y  compte  38. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituee  à  quelque  diftance  de 
l'étang  de  Pcrrecy ,  à  une  lieue  N.  N.  E.  de  la  pa- 
roiflè de  ce  nom ,  fie  4.  fit  quart  N.  N.  O.  de  Cha- 
rolles.  Il  en  dépend  huit  hameaux.  Son  territoire  eft 
rempli  de  collines  fie  de  bois. 

DAMPIERRE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Be- 
fançon ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage fit  recette  d'Anxonne.  On  y  compte  19.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  fit  de  pâ- 
turages. 

DAMPIERRE,  en  Bourgogne,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  fie  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  38.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur 
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la  rivière  de  Vmgeanne  ,  à  une  lieu  fie  demie  E. 
N.  E.  de  Baixe ,  fit  j.  fit  quart  N.  E.  de  Dijon.  Son 
terroir  eft  montagneux ,  fit  néanmoins  aflèx  fertile. 
C'eft  de  Dampierre  fur  Vingeanne  en  Bourgogne , 
que  la  grande  maifon  de  Dampierre  ,  éteinte  »  y  a 
long-temps ,  avoit  pris  fon  nom.  Elle  fe  divifa  en 
deux  branches  par  les  deux  fils  de  Guy  de  Dam- 
pierre ,  qui  avoit  époufé  Marguerite  ,  héritière  delà 
maifon  de  Bourbon.  Archambaud  VIII. ,  furnommé 
le  Grand ,  qui  étoit  l'aîné ,  releva  le  nom  de  Bour- 
bon ;  fit  Guillaume ,  fon  cadet ,  conferva  celui  de 
Dampierre.  Ce  dernier  fut  le  fécond  mari  de  Mar- 
guerite ,  Comtefle  de  Haynault  fit  de  Flandres ,  donc 
venoient  les  derniers  Comtes  de  Flandres  ,  qui 
gouvernèrent  avant  les  Princes  du  fang  Royal  1  il 
mourut  en  1 143. 

DAMPIERRE  ,  dans  le  Sundtgaw  ,  en  Alfàce  , 
diocefe  de  Befançon,  coofeil  fupérieur  fit  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  fie  recette  de  Bedtfort.  On  n'y 
compte  que  1.  feux. 

DAMPIERRE,  en  Franche-Comté  ,  diocefe, 
parlement  fie  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fit 
recette  de  Dole  ,  prévôté  d'Orchamps-  On  y  compte 
3  3.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du 
Doux  ,  à  3. 1.  fie  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Dole  ,  fit  4. 
fie  quart  S.  O.  de  Befançon. 

DAMPIERRE  ù  la  Grange  du  Chêne ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  fit  élection  de  Langres  ,  parlemeoC 
de  Paris ,  intendance  de  Châlous.  On  y  compte  10 1. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1.  1.  N.  E.  de  Langres. 

DAMPIERRE  fur  Aure,  dans  le  Perche,  diocefe, 
de  Chartres, élection d* A vreux  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Rouen,  fergenterie  de  Nonancourt. 
On  y  compte  a.  feux  privilégiés  fit  $8.  feux  tailla- 
blés.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  d' Aure,  à 
une  demi-lieue  O.  S.  O.  de  Nonancourt ,  fit  à  j.  1.  fie 
demie  S.  d'Evreux. 

DAMPIERRE  fur  Auvt  fit  fes  Dépendances  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  fit  intendance  de  Châlons  t 
parlement  de  Paris,  élection  de  Sainte-Menehould. 
On  n'y  compte  que  1 1.  feux.  Cette  communauté  eft 
fituée  fur  la  petite  rivière  d'Auve  ,  à  une  lieue  fie 
demie  S.  O.  de  Sainte-Menehould  ,  fie  j.  N.  E.  d» 
Châlons. 

DAMPIERRE  fout  Bo«^>  dans  le  Gât'inois- 
Orleanois ,  diocefe  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  d'Orléans  ,  élection  de  Gien.  On  y 
compte  154.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  a.  I.  fit  trots 
quarts  E.  N.  E.  de  la  rive  droite  de  la  Loire  fie  de 
Cofoe ,  fit  6.  S.  E.  de  Gien.  Son  terroir  eft  des 
plus  fertiles. 

DAMPIERRE  en  Burty  ,  dans  le  Gâtinois-Or- 
léanois  ,  diocefe  fit  intendance  d'Orléans  ,  parle- 
ment de  Paris ,  élection  de  Gien.  On  y  compts 
131.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Loire  ,  à  a.  1.  E.  de 
Sully ,  a.  fit  quart  N.  O.  de  Gien ,  fie  9.  E.  S.  E. 
d'Orléans. 

DAMPIERRE  U  Chitel  fit  fes  Dépendances  t 
en  Champagne ,  diocefe  fie  intendance  d'Orléans , 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Ste.  Menebould. 
On  y  compte  6 1 .  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  1.  1.  S. 
S.  O.  de  Ste.  Menebould  ,  fie  4.  E.  N.  E.  de  Châ- 
lons. Son  terroir  abonde  en  grains  fie  on  pâturages. 

DAMPIERRE  du  Chemin,  en  Bretagne, diocefe, 
parlement ,  intendance  fie  recette  de  tiennes.  On  y 
compte  6.  feux  fit  demi.  Cette  paroilfe  eft  à  7. 1. 
fit  demie  N.  E.  de  Rennes.  Son  terroir  eft  tris* 
fertile. 

DAMPIERRE  en  Grafay  ,  en  Bcrry  ,  diocefe 
&  intendance  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  , 
cleâion  d'iflbudun.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  un  ruiflèau ,  à  une  bonne  I.  de 
U  rive  gauche  du  Cher,  a.  S.  O.  de  Vierioa,  fie  4.  fit 
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demie  N.  N.  O.  d'Iflbudun.  Il  en  dépend  cinq  ou 
fix  villages.  Son  terroir  eft  maigre  &  peu  fertile  : 
on  y  recueille  à  peine  de  menus  grains. 

DAMPIERRE  en  IJfouiun ,  en  Berry  ,  diocefe 
de  intendance  de  Bourges  ,  parlement  de  Paris , 
élection  d'Iflbudun.  On  y  compte  16.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  ».  1.  S.  E.  d'Iflbudun. 

DAMPIERRB  fur  Maivrt  ,  en  Champagne  , 
diocefe  ,  intendance  de  élection  de  Châlons  ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  4  J.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  lîtuée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
de  en  pâturages  ,  fur  la  petite  rivière  de  Moivre  ,  à 
».  lieues  &  demie  S.  E.  de  Châlons,  de  1.  de  demie 
de  la  Marne. 

DAM  PIERRE  en  Montagne  ,  en  Bourgogne  , 
diocefe  d'Autun  ,  parlement  &  intend  ance  de  DU 
jon  ,  bailliage  de  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y 
compte  »».  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  trois  quarts  de 
de  lieue  N.  E.  de  Viteaux ,  de  à  3. 1.  de  demie  E.  S. 
E.  de  Semur-en-Auxois.  11  en  dépend  plufieurs  ha- 
meaux. 

DAMPIERRE  le\  Montbelliard ,  en  Franche* 
Comte  ,  diocefe,  parlement  de  intendance  de  Be- 
fanion  .bailliage  «  recette  de  Baume.  On  y  com- 
pte 16.  feux.  Cette  communauté  eft  lîtuée  fur  la 
rive  gauche  du  Doux,  dans  une  contrée  affez  fer* 
tile ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Montbelliard. 

DAMPIERRE  en  Montbo\on  ,  en  Franche- 
Comté  ,  diocefe ,  parlement  de  intendance  de  Bc- 
fançon  ,  bailliage  &  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de 
Montbozon.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  lîtuée  en  pays  de  montagnes ,  à  une  lieue 
N.  N.  O.  de  Montboxon  ,  de  1.  de  demie  S.  S.  E.de 
Vefoul. 

DAMPIERRE  en  Morvant  ,  en  Bourgogne, 
diocefe  d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon ,  bailliage  de  recette  de  Semur-en-Auxois.  On  y 
compte  1  $.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  t.  I.de  demie 
S.  O.  de  Semur. 

DAMPIERRE  Jur  Salon  ,  en  Franche-Comté, 
diocefe  de  Langrcs  ,  parlement  de  intendance  de 
Bcfançon ,  bailliage  &  recette  de  Gray.  On  y  com- 
pte 119.  feux.  Cette  paroilTc  eft  lîtuée  fur  la  petite 
rivière  de  Salon ,  à  une  demi-lieue  de  la  rive  droite 
de  la  Saône  ,  de  à  a.  lieues  de  demie  N.  E.  de 
Gray. 

DAMPIERRE  au  Temple  ,  en  Champagne,  dio* 
cefe  ,  intendance  de  élection  de  Châlons ,  parle», 
ment  de  Paris.  On  y  compte  t8.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  lîtuée  tur  la  rivière  de  Vefle ,  à  ».  1.  N.  N. 
O.  de  Châlons. 

DAMPIERRE  le  Vieil  &  fes  Dépendances  ,  en 
Champagne ,  diocefe  de  intendance  de  Châlons , 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  S  te.  Menehould. 
On  y  compte  $7.  feux.  Cette  paroiffe  eft  lîtuée  en 
pays  de  grains. 

La  terre  6e  feigneurie  de  Dampierre  fat  érigée 
en  marquifar,  en  Oftobre  1 649.,  en  faveur  de  Fran- 
çois de  VAubcfpine ,  Lieutenant-Général  des  ar- 
mées du  Roi ,  Gouverneur  de  Breda  ,  fils  de  Guil- 
laume de  l'Aubclpine  ,  Baron  de  Châteauneuf, 
Chancelier  de  la  Reine  Louife  de  Lorraine ,  de  des 
ordres  du  Roi  en  1606.,  &  frere  puîné  de  Charles 
de  l'Aubefpine  ,  Garde  des  fecaux  de  France  en 
s  6*9.  François  de  l'Aubefpine  mourut  en  1670., 
taillant  d'Eléonor  de  Volvire  ,  Marquifede  Ruffec , 
Charles  de  l'Aubelpine ,  pere  de  Louis-François , 
dit  le  Marquis  de  l'Aubelpine  ,  qui  de  Marie-Fran- 
çoife  de  Bcauvilliert  de  Saint-Aignan  ,  morte  ie 
18.  Novembre  1748. ,  «  eu  Charles-François,  dit  le 
Comte  de  l'Aubefpine  ,  né  le  »7»  Septembre  1*19. , 
de  lequel  a  époufi:  Maxitxtilienne-Henriette  de  Be- 
tbune ,  fccoode  fille  dn  Duc  de  Sully. 

Une  antre  terre  dunemde  Dampùrrcfia  Beauce, 
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fut  érige»  en  baroonie  par  lettres  do  9.  Février 
1598. ,  regiftrécsle  7.  Mai  fuivant,  «n  faveur  de 
François  II.  de  Cugnac ,  Baron  d'Huiffeau  ,  Con- 
feiller  d'état,  Capitaine  de  cinquante  hommes  d'ar- 
mes ,  Lieutenant-Général  au  gouvernement  d'Or- 
léanais,  Maréchal  de  camp  &  Chevalier  du  Saint* 
Efprit  le  7.  Mai  «  $9$ .  Il  avoit  pour  quatrième  ayeul 
Antoine  de  Cugnac  ,  Seigneur  de  Dampicrrt, 
Chambellan  du  Roi  Charles  VU.,  mort  en  1456., 
de  pere  par  Jeanne  le  Brun  ,  de  Pierre  de  Cugnac  , 
marié  à  Jeanne  de  Pruneié,  mer*  d'Antoine  IL, 
qui  epoufa Marguerite  de  Mornai.  Leur  fils  Antoine 

III.  »  Chevalier ,  Seigneur  de  Dampierre  ,  Baron 
d'Imonville,  Grand-Maître  des  eaux  &  forêts  d'Or- 
lcjuuis  ,  fut  allié  à  Marie  du  Lac  ,  dont  naquit 
François  de  Cugnac  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Dam. 
pierre  ,  qui  décéda  en  1(46.  Il  avoit  époufé  Jeanne 
d'Avi ,  Dame  de  Saint-Péravi  de  d'Huiffeau  ,  mer* 
de  François  II.  de  Cugnac ,  créé  Baron  de  Dam* 
pierre,  avec  permiflîon  de  fe  qualifier  premier  Baron 
du  comte' de  Gun.  Il  mourut  le  j.  Novembre  te»  1  $. , 
laiffànt  de  fa  femme  Anne  le  Loup  de  Beauvojr.An. 
toinelV.  de  Cugnac  ,  créé  Marauit  de  Dampierre , 
par  lettres  de  1616.  ,  regiftrees  la  même  année 
aux  parlements  de  Toulouse  de  de  Dijon.  Il  mou- 
rut en  1666.,  de  fut  pere  par  Magdeleine  du  Ty. 
xier,  de  François  III.  du  Cugnac  ,  Marquis  de  Dam- 
pierre ,  mort  le  xi.  Septembre  1680.  Anne  de 
Cugnac  de  Richtrville  le  fit  pere  de  François 

IV.  de  Cugnac  ,  Marquis  de  Dampierre  ,  mon 
en  17 14. ,  Meftre-de-Camp  de  cavalerie.  Il  avoit 
époufé  en  1699.  Marie-Magdeleine-Henriette  dt 
Lagny ,  dont  t°.  Jean-Baptifte-François  de  Cu- 
gnac ,  Marquis  de  Dampierre  ,  Baron  d'Huiffeau , 
Seigneur  de  RkharviUe  ,né  le  jo.  Mai  1700.,  Mci- 
tre-de-Camp  de  cavalerie,  dtc,  marié  ie  7.  Juillet 
»7ja.  à  Françoife-Charlotte  de  Langheat ,  foeut 
de  la  ComteiTe  de  la  Guicbe ,  dont  (  a  )  Marie* 
Pierre-Antoine  de  Cugnac  ,  né  le  14.  Juin  1738., 
(6)  Marie-Rogere-Gabrielle ,  née  le  *6.  Juillet 
1741.;  a°.  Louis-Achile  de  Cugnac,  né  le  {.Jan- 
vier 1709. ,  Grand- Vicaire  de  Tours  i  j*.  Louis* 
Félicien,  Chevalier  de  Malte  ,  officier  de  marine; 
4°.  Paule-Gabriellc ,  née  le  9.  Janvier  1706.,  Rett* 
gicufe  de  Sainte-Marie  à  Saint-Denis  »  $°-  Fra» 
çoifc-Marthe,  née  le  6.Février  171  ».;  6*.  Eléonor» 
Magdeleine  ,  net  le  J.  Août  171 3. 

De  François  III.  de  Cugnac  ,  Marquis  de  Dam- 
pierre, de  d'Anne  de  Cugnac  de  Richarville  ,  vint 
auffî  Pierre  de  Cugnac,  Chevalier,  Seigneur  de  Ba* 
xon  de  Veuilly  en  Galvcfle ,  généralité  de  Soiflôns , 
marié  en  1707.  à  Marie-Anne  de  Vaffan ,  dont  ett 
né  Anne-Gabriel  de  Cugnac  ,  Chevalier ,  Baron  de 
Veuilly,  allié  en  «718.  à  Jeanne-Marie- Jofephe  de 
Guyon  ,  nièce  de  ta  Ducbeffe  de  Sully,  qui  l'a  fait 
fa  légataire  univcrfêlle.  Leurs  enfants  font  i°. 
Anne.Jeanne-Magde.eine  de  Cugnac,  née  le  6.  Fé- 
vrier 1730.;  a».  Marie-Louiie  ,  née  le  19.  Avril 
•7J«i  J°-  Henriette -Diane ,  née  le  4*  Février 

La  maifon  de  Cugnac eft  une  des  plus  anciennes 
de  Guyenne,  où  elle  eft  connue  dès  le  douzième 
Jîecle.  Les  Seigneurs  de  Cwerfac ,  établis  en  Qoer- 
cy ,  en  font  les  aînés.  Leur  branche  a  été  formée 
par  Jean  de  Cugnac ,  Seigneur  de  Giveriac ,  Cheva- 
lier de  l'ordre  du  Roi,  Gentilhomme  ordinaire  de 
ia  chambre  ,  Sénéchal  de  Bazadois ,  Capitaine  de 
cinquante  lances  ,qui  époufa  le  10.  Novembre  1550. 
Antoinetted'jfaurtroiT,  mère  de  Marc  de  Cugnac, 
allié  en  1 J98.  à  PoKxene  de  Durfort,  dont  naquirent 
Brandelis  de  Perrot  de  Cugnac  ,qui  ont  formé  deux 
branches.  La  première  eut  donc  pour  auteur  Bran- 
délit ,  Seigneur  de  Givertac,  qui  époutale  ix.  Sep- 
tembre 16  jo.  Paule  du  Lac  de  ta  Pcyredt ,  ancre  de 
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Mnthîeu-Paul  de  Cugnac,  allié  en  16J4.  à  Anne 
d'Eberard  de  Saint-SuJpice  ,  dont  le  deuxième  fils 
Antoine  fut  marié  en  1687.  à  Marie  de  Venais , 
Dame  de  Peyrilhe,  mere  de  Jean- Louis ,  devenu 
le  chef  du  nom  ck  des  armes  de  la  maifon  de  Cu- 
gnac par  la  mort  dcfoncoufin-germain  Emmanuel, 
Comte  de  Giverîac  ,  arrivée  le  14.  Juillet  »7So., 
fans  pofterité.  11  a  époufé  en  1710.  Marie  de  F»rc- 
de-Rouffilhac ,  dont  i°.  Antoine-François  de  Cu- 
gnac ,  Moufquetaire  dans  la  première  compagnie 
en  174$. ,  fubftïtué  aux  biens  d'Emmanuel  ,  Comte 
de  Giverfae;  i°.  Emmanuel-Louis  de  Cugnac  ,  ec- 
cléfiaitique  ;  3".  quatre  filles.  Perrof  ic  Cugnac, 
auteur  de  la  féconde  tranche  ,  fut  Seigneur  de  Tau- 
Tondel.  llépoufa  en  1613.  Marie  de  Gontault  de  St. 
Génies,  qui  le  fit  pere  de  Henri,  marié  en  1  s 5 8.  à 
Marie  d'Ab\ac  de  la  Dau\e ,  mere  de  Charles  de 
Cugnac  ,  Seigneur  de  Tourondel,  qui  époufa  le  4. 
Janvier  1694.  Madeleine  de  Gontault  de  Saint-Gé- 
nies, dont  font  hlus  ,  i°.  Jean-Louis  de  Cugnac  , 
Capitaine  de  cavalerie  dans  le  régiment  de  la  Rei- 
ne, allié  le  9.  Mai  1734.  à  Jeanne  Tardif ,  dont 
plufieurs  enfants  ;  x°.  N.  de  Cugnac  de  Traiffeis , 
qui  a  auflï  des  enfants  ;  $°.  N.de  Cugnac,  Capi- 
taine de  cavalerie  dans  le  régiment  de  Bourbon , 
Chevalier  de  l'ordre  Royal  61  militaire  de  St.  Louis, 
icc;  4U.  N.  de  Cugnac  de  la  Colle  ,  Capitaine 
dans  le  régiment  de  Provence  ,  infanterie  ,  &c. 

11  y  a  outre  cela  plufieurs  autres  branches  de  la 
maifon  de  Cugnac  ,  établies  en  Angoumois ,  en 
Périgord  ,  en  Champagne  &  en  Picardie. 

Le  roarquifat  de  Dampierre,  qui  étoit  pofledé 
par  la  maifon  de  Cugnac ,  fut  acquis  en  1710.  par 
Claude  -  Henri  Feydeau  ,  Seigneur  de  Marville  , 
Conseiller  d'état ,  &c. ,  d'une  famille  noble  ,  origi- 
naire de  la  Marche ,  fils  de  Claude  ,  Lieutenant  aux 
gardes-françoifes  en  1685. ,  &  maître  de  la  garde- 
robe  de  Madame ,  DucbeiTe  d'Orléans ,  ôt  de  Bonne 
Connut  de  Beuvritrc ,  morte  le  9.  Octobre  1 7  >  S  •  M. 
de  Marville, qui  a  aujfi  acquis  du  Duc  d'Eftiflac  le 
comté  de  Gieo  ,  a  époufé  le  *}.  Juillet  1738.  Loui- 
fè-Adelaïde  Hérault,  fbeurde  laComtefle  dePolaf- 
tron.  lia  pour  coufin  Paul-Efprit  F eydeau, Seigneur 
de  Brou ,  ci-devant  Garde  des  fceaux  de  France. 

Une  troifieme  terre  du  nom  de  Damyicrre  ,  fituée 
<n  Normandie  ,  paiTa  par  alliance  ,  au  commence- 
ment du  feizieme  ficelé ,  de  la  maifon  de  Thé/art 
dans  celle  de  Longaunay  ,  originaire  de  Bretagne  , 
où  eit  fitué  le  château  de  Longaunay  dont  elle  tire 
ton  nom.  Hervé  ,  Seigneur  de  Longaunay  ,  qui 
vivoit  en  tn8.  ,  peut  être  regardé  comme l'ayeul 
de  Bertrand  ,  Seigneur  de  Longaunay  ,  vivant 
en  1310.,  qui  d'Alix  de  Pluma ugart  eut  i^.Guyon, 
Seigneur  de  Longaunay ,  dont  la  fille  unique  Alix 
porta  ta  terre  de  Longaunay  dans  la  maifon  de 
Bcaumont  ;  &  i°.  Lucas  de  Longaunay  ,  Seigneur 
de  Freines ,  qui  s'établit  en  Normandie,  &  y  époufa 
Agnès  du  PUffis ,  Dame  de  Damigny ,  Maifons ,  St. 
Eloy  ,  &c.  Leur  fils ,  Hervé  de  Longaunay ,  Seigneur 
de  Freines ,  de  Damigny ,  Maifons  ,  St.  Eloy  ,  &c. , 
fervit  les  Rois  Charles  VI.  &  Charles  VII.  11 
fat  allié  en  1416.  à  Jeanne  d'Oc7ev///<,quifut  mere 
de  Jean  de  Longaunay ,  Seigneur  de  Frefnes ,  &c, 
Chambellan  du  Roi  Louis  XI.  Sa  femme  ,  Jeanne 
de  Larrei ,  le  rendit  pere  d'Hervé  de  Longaunay , 
III.  du  nom,  Seigneur  de  Frefnes,  &c.,qui  fervit  les 
Bois  Charles  VltL  ,  Louis  XII.  ôt  François  I. ,  c< 
fut  allié  en  1484.  à  Blanc  h*  A'Eftieval.Soa  fils  Jean , 
II.  du  nom,  Seigneur  de  Frefoe»,  &c. ,  fervit  aufli 
dans  tesgusrres  d'Italie  les  Rois  Louis  X1L  fit  Fran- 
çois L  llépoofe  Marie  TW/arr ,  Dame  de  Dam- 
f terre,  Saint- Aignan, Malherbe, occ, qui  le  fit  pere 
d'Hervé  de  Loagaonay,  IV.  du  nom,  Seigneur  de 
Frefnes  ,  Dampiecre,  Ou. ,  Chevalier  de  l'ardre  da 
Tome  II. 
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Roi ,  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre  ,  Lieu* 
tenant-Général  de  la  Baffe-Normandie  ,  Capitaine 
de  cinquante  hommes  d'armes  ,  tué  en  1  $90.  à  la 
bataille  d'ivry  à  l'âge  de  quatre- vingt  ans,  en  com- 
battant pour  Henri  IV.  11  avoit  époufé  en 
Catherine  de  Suteau  ,  Dame  de  Boishcrout,  dont 
le  hls  aîné  ,  Jean  III.  du  nom ,  Seigneur  de  Dami- 
gny ,  Gouverneur  de  Carentan ,  lai/Ta  de  Suzanne 
aux  EjpauUs  pour  fille  unique,  Suzanne  de  Lon- 
gaunay ,  Dame  de  Damigny ,  de  Sainte-Marie-du- 
Mont,  &c. ,  alliée  à  Claudc-Maximilicndc  la  Gui-, 
che  ,  Comte  de  la  Palicc  &  de  Saint-Gcran. 

Antoine  ,  frère  de  Jean  ,  eut  les  feigneuries  de 
Djmjiierre ,  de  Frefnes  ,  de  Boisherout,  fut  Maré- 
chal de  camp  fie  Gouverneur  de  Carentan  ,  &  con- 
tinua la  lignée  par  fon  alliance  du  27.  Octobre  1  $83. 
avec  Anne  de  Grante  de  VtlUiville.  11  en  eut  Char- 
les de  Longaunay  ,  qui  a  continué  la  branche  aince  , 
&  Hervé  V. ,  Seigneur  de  Dampierre  fie  de  Frefnes , 
allié  le  jj.  Février  1621.  à  Charlotte  le  TtUier  , 
Dame  de  la  Marzeliere.  Leur  rïls  aîné ,  Antoine  de 
Longaunay ,  11.  du  nom  ,  en  faveur  duquel  la  fei- 
gneurie  de  Dampierre  fut  érigée  en  baronnie ,  par 
lettres  d'Octobre  166].,  mourut  fans  enfants  de 
fon  mariage  avec  Catherine-Henriette  de  la  Lu- 
\e:ne  de  Biu^evUU.  Alors  la  baronnie  de  Dam- 
pierre pafla  à  ion  frère  Alexandre  de  Longaunay, 
marié  avec  N.  de  BouilW  de  Créance  ,  dont  n'ayant 
point  laitie  d'enfants  ,  cette  baronnie  pafla  au 
Marquis  de  Longaunay  ,  ifl'u  de  Charles  de  Lou- 
gaunay  ,  Seigneur  de  Fraocqueville  ,  de  Boishe- 
rout ,  &c. ,  hls  aîné  d'Antoine  I.  ,  &  allié  le  9.  Fé- 
vrier 1610.  à  Suzanne  de  Breauté ,  mere  d'Antoine 
fie  d'Adrien  ,  par  où  cette  branche  s'ell  fubdiviféo 
en  deux  rameaux  ,  qui  ont  laine  chacun  pofterité. 

Antoine  de  Longaunay  ,  Marquis  de  Boishcrout, 
commandant  les  gendarmes  du  Duc  de  Longue- 
ville  ,  &  Gouverneur  de  Carentan  ,  époufa  le  24. 
Août  1662.  Suzanne  Jaliot  ,  fiïle  de  Charles,  Sei- 
gneur-Châtelain de  Gonneville  ,  de  laquelle  il  laiiTk 
Antoine-François  ,  Marquis  de  Longaunay  ,  Gou- 
verneur de  Carentan  ,  qui  recueillit  en  1716.  la 
fuccciïîon  de  la  maifon  de  Breauté.  De  fon  mariage 
avec  Marie-Elifabcth  de  Gtimoard-de-BeJiuvQir-du* 
Boure  ,  il  a  eu  i*.  Antoine- Antonin  ,  Marquis  do 
Longaunay ,  Gouverneur  de  Carentan  ;  i°.  Alexan- 
dre ,  Comte  de  Brion ,  en  Berry  ;  j°.  N. ,  Reiigteufo 
à  CoCtanccs. 

Adrien  de  Longaunay  ,  Seigneur  de  Brucourt  fit 
de  Boiiherout  ,  fut  allié  à  Catherine  Regnault  , 
Dame  de  Grangues  fie  de  l'Epine ,  dont  le  fils  aîné 
Antoine  ,  Comte  de  Longaunay  ,  Seigneur  de 
Rabu ,  Chevalier  de  l'ordre  Rqyal  oc  militaire  de 
St.  Louis  ,  Capitaine  de  dragons  ,  a  eu  de  fon  ma- 
riage avec  Antoinette  de  Fnfnoi ,  t°.  Alexandre 
de  Longaunay  ,  marié  en  1747.  avec  Geneviève- 
Marie  Jui!Ut,de  laquelle  il  a  des  enfants  ;  x°.  Char- 
les-Claude ,  Colonel  d'infanterie  j  j°.  fit  40.  deux 
filles. 

Une  quatrième  terre  du  nom  de  Dampierre  ,  en 
Champagne  ,  fut  érigée  en  comté  en  faveur  de 
Nicolas  de  Baffut ,  Chevalier  ,  Baron  de  Bazoche  , 
Seigneur  de  Hani  ,  &c. ,  dont  la  fille  aînée  ,  Anne 
de  Boifut ,  eut  ce  comté  en  partage  ,  &  le  porta  à 
fon  mari  Jacques  du  Val ,  Seigneur  de  Mondievilie , 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi  ,  Gentilhomme  ordi- 
naire de  fa  chambre  ,  Maître-d'Hôtel  de  la  Reine 
Catherine  de  Medicis  ,  Gouverneur  de  Ste.  Mene- 
hould  ,  fils  d'Etienne  du  Val ,  1.  du  nom  ,  Chcva* 
lier ,  Seigneur  de  Mondreville  ,  Confeiller ,  Maitre- 
d'Hotel  ordinaire  du  Roi ,  par  fes  lettres  du  6.  Juil- 
let i«6j.  ,  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre. 
Anna  de  Bofliit  fut  mere  ,  entr'autres  enfints  , 
d'Etienne  du  Val  ,  IL  du  nom  ,  Comte  de  Dam- 
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pierre  ,  Baron  de  Ham  ,  Seigneur  de  MonJre- 
viîie ,  ficc. ,  Capitaine  de  chevaux-légers  en  i6jj.  , 
Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre  da  Roi  en 
1636.  ,  qui  de  fa  première  femme  ,  Marie  de  Beau- 
fort  de  MwtJicourt ,  eut  Henri  du  Val ,  I.du  nom  , 
Colonel  d'un  régiment  d'infanterie  en  1667.  ,  Bri- 
gadier d'infanterie  par  brevet  du  17.  Mars  1668.  , 
Celui-ci  fut  allie  le  5.  Novembre  16 $4.  à  Claude- 
Charlotte  de  Callean.  Elle  le  rendit  pere  de  Henri 
du  Val ,  II.  du  nom ,  Seigneur  fie  Comte  de  Dam- 
pierre  ,  Baron  de  Ham  ,  Colonel  d'un  régiment 
d'infanterie  par  commiflîon  du  ;o.  Septembre  1669., 
allie  le  1 3.  Mars  1691.  à  Louife  ,  tille  de  Louis  de 
Biuffiincour ,  Ecuycr,  Seigneur  de  Petit-Ménil,  ficc. 
De  ce  mariage  vinrent  1°.  le  14.  Novembre  169»., 
Jean-Armand  du  Val  ,  reçu  Page  du  Roi  dans  fa 
grande  écurie  le  14.  Mars  1707.  ,  puis  Capitaine 
dans  le  régiment  du  Roi,  infanterie;  i°.  en  1705. 
Henri  du  Val  ;  30.  en  1696.  Louife-Marguerite  du 
Val  ;  49.  en  1701.  Marie  du  VaL 

DA.MPIOUX  ù  fes  Dépendances  ,  en  Franche- 
Comte  ,  diocefe,  parlement  &  intendance  de  Be- 
iançon  ,  bailliage  &  recette  de  Baume.  On  y  com- 
pte 16.  feux,  teste  communauté  eft  fituée  fur  la 
rive  gauche  du  Doux  ,  à  1.  1.  S.  O.de  Blamont  ,fic  J. 
fie  tiers  E.de  Baume. 

DAMPLEU,  dans  le  Valois,  au  gouvernement 
général  de  l'iflc-dc-France  ,  diocefe  fie  intendance 
tic  SoitTons  .parlement  de  Paris,  élcâion  de  Crépy. 
On  y  compte  s  3-  feu*-  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans 
la  foret  de  Villers-Cotterets ,  à  3. 1.  fie  deux  tiers  E. 
de  Crépy. 

DAMPLOUP,  dans  le  Verdunois,  diocefe,  bail- 
liage fit  recette  de  Verdun  .parlement  fie  intendance 
de  Metz.  On  y  compte  30.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
une  bonne  lieue  N.  £.  de  Verdun. 

DAMPMART  ,  dans  l'Ifle-de-Francc ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  fie  élection  de  Paris.  On  y 
compte  1 30.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée  dans  une 
contrée  fertile  en  grains  fie  en  pâturages. 

DAMPMART1N,  en  Franche  -  Comté  &  dans 
d'autres  provinces.  Voyt\  Dammartin. 

DAMPMEN1L  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen,  élection  de  Gifors. 
On  y  compte  un  feu  privilégié  fie  61.  feux  taillahles. 
Cette  paroilTc  eft  à  2.  I.  ck  tiers  S.  S.  O.  de  Gifors. 

DAMPRICHARD  O  fes  Dépendances ,  en  Fran- 
che-Comté ,  diocefe  ,  parlement  &  intendance  de 
Bcfançon ,  bailliage  &  recette  de  Baume.  On  y  corn- 
pte  134.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une 
contrée  fort  montagneufe  ,  à  quelque  dîftance  de 
la  rive  gauche  du  Doux,  à  7. 1.  E.  S. E.de  Baume. 

DAMPRITOUX ,  dans  le  pays  Mcftin ,  diocefe  , 
parlement,  intendance,  bailliage  &  recette  de  Metz, 
terre  de  Gorge.  Ony  compte 40.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  à  $.  lieues  ck  demie  S.  O.  de  Metz. 

DAM  PS  (les) ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux, 
parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Pont-dc-l'Archc,fergcn:erie  de  Léry.  Ou  y  compte 
3.  feux  privilégiés  &  7».  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiffe elt  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Seine ,  à  une 
petite  diftance  E.  de  Pont-dc-l'Arche. 

DAMPV1LLIERS,  ville ,  chef-lieu  d'une  prévô- 
té ,  dont  le  diftridt  eft  exactement  enclavé  dans  le 
Verdunois  ,  6t  qui  dépend  du  duché  de  Carignan  ; 
diocefe  de  Verdun  ,  parlement  &  intendance  de 
Metz,  recette  de  Carignan.  On  y  compte  t  $3.  feux. 
Cette  petite  ville  eft  fituée  dans  une  contrée  maré- 
cageufe  ,  fur  une  petite  rivière  ou  ruiffeau  ,  à  4. 1. 
N.  N.  O.  de  Verdun ,  autant  S.  de  Montmédy ,  fie  $. 
&  deux  tiers  S.  E.  de  Carignan.  Charles-Quint  Pa- 
vait fortifiée'.  Les  François  l'ont  prife  deux  fois ,  fit 
elle  leureft  demeurée  par  la  paix  des  Pyrénées.  Louis 
XIV.  la  fit  démanteler  en  1673.  Sa  prévôté ,  confi- 
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dérée  comme  diftriA  particulier ,  eft  compofitc  de 
fept  paroiffes ,  qui  contiennent  enfemble  407.  feji 
Voyc\  Carignan.  Dans  le  reffort  de  Daropvilliers 
il  y  a  un  bois  de  quinze  cents  cinq  arpents ,  eo  cinq 
buiffons,  de  la  maitrife  de  Sedan. 

DAMPVIS ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers ,  élec- 
tion de  Fontenay.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  pj. 
roiffe  eft  fituée  en  pays  de  marécages ,  prés  de  la 
rivière  de  Sevre-Niortoife ,  à  ».  I.  O.  S.  O.de  Niort 
fie  3.  S.  S.  E.  de Fontenay-lc-Comtc. 

DAMRljMONT ,  en  Champagne  ,  diocefe  4 
éleftion  de  Langres  ,  parlement  de  Paris ,  inteo. 
dance  de  Châlons.  On  y  compte  63.  feux.  Cette  pa. 
roiffe  eft  à  4. 1.  E.  N.  E.  de  Langres. 

DAM  VAL  A  Y  les  Colombes  ,  en  Franche-Cou. 
té,  diocefe,  parlement  &  intendance  de  Befancoe, 
bailliage  &  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Fauco-' 
gney.  Un  y  compte  17.  feux. 

DAMVALAY  Saint-Paneras ,  en  Franche-Com- 
té ,  diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Beiànijon, 
bailliage  &  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Faucogory! 
On  n'y  compte  que  9.  feux. 

DAMVILLE  ,  Damvilla,  Adamhilli,  c'A-l 
dire  ,  Ville  d'Adam  ,  bourg  &  chef-lieu  dW  fcr- 
genterie  de  fon  nom  ;  en  Normandie ,  diocefe  d'£. 
vreux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Ako- 
çon,  élection  de  Conches.  Ony  compte  ïié.fca. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  d'Iton ,  à  1. 1.  &  trais 
quarts  S.  E.  de  Conches,  3.  fie  deux  tiers  S.  S.  0. 
d'Evreux,  fie  11. S.  de  Rouen. Son  terroir  eft  fer- 
tile  en  grains  fit  en  pâturages.  On  y  cueille  aafi 
beaucoup  de  pommes ,  dont  il  fefait  deboncidre. 

La  terre  fit  feigneuriede  Damville  eft  une  deceU 
les  qui  donnoient  féance  à  l'Echiquier  de  la  pro- 
vince de  Normandie.  Elle  appartenoit  à  la  matfoo 
de  Crefpin  ,  fit  c'étoit  alors  une  place  forobèt. 
Dans  le  douzième  fiecle ,  félon  Bromton ,  Henri II. 
Roi  d'Angleterre  affiégea  cette  fbrtereue  &  la  prit 
en  1173.  fur  Gilbert  Crefpin,  Baron  de  Tilliers, 
qui  alors  en  étoit  en  poffefEon.  Dès  lafiodutrei- 
zieme  fiecle ,  elle  n'appartenoit  plus  à  la  maifoo  dt 
Crefpin ,  puifqu'elle  étoit  poffédée  par  le  fanx;i 
Pierre  de  la  Broffe ,  natif  de  Tours ,  qui  de  barbwr 
du  Roi  Saint-Louis ,  devint  enfin  par  foo  efpntft 
par  fon  adreffe  premier  Miniftre  du  Roi  Philippe  le 
Hardi ,  mais  qui  enfuite  ayant  abufé  de  fa  favns 
contre  fon  maître  même ,  fut  abandonné  à  la  jnn> 
ce ,  qui  l'envoya  auflî-tôt  à  la  potence  (  le  30.  Juin 
1 278.  ).  Ce  Prince  eot  la  confifeation  de  fes  biens. 
Philippe  le  Bel  donna  Damville  avec  la  haute  ju> 
tice  fie  le  droit  de  fouage  ,  en  1*8$.,  à  Mathie» 
IV.  de  Montmorency  ,  fon  Grand-Chambellan  & 
fon  Amiral.  Les  defeendants  de  Mathieu  la  pofféde- 
rent  depuis  ce  temps. 

Par  lettres  d'Août  1  $  $  1. ,  la  terre ,  feigaeurie  & 
châtellenie  de  Damville ,  fut  érigée  en  baroonit , 
avec  union  de  la  terre  de  Corneuil ,  fit  des  fiefs 
grandes  fie  petites  Minières  ,  en  faveur  d'Anne  Da: 
de  Montmorency  ,  Pair  fit  Connétable  de  Fr»nc<. 
Son  troilieme  fils  ,  Charles  de  Montmorency ,  Ba- 
ron de  Damville ,  Amiral  de  France  ,  Colonel-Gé- 
néral des  Suiffes  fit  Chevalier  des  ordres  du  Roi , 
obtint ,  par  lettres  de  Louis  XIII. ,  de  Septembre 
i6io.,enrégiftrées  le  30. Décembre fuivant.l'éric- 
tion  de  fa  baronnie  en  duebé-pairie ,  pour  lui  & 
fes  enfants  mâles  ;  fie  en  cas  qu'il  mourût  fans  en- 
fants mâles  ,  en  faveur  de  Henri  de  Montmoreacr 
fon  neveu  fie  de  fc»  hoirs  mâles ,  fie  qu'à  leur  défaut 
le  titre  de  duché-pairie  feroit  éteint.  La  duché-pai- 
rie fut  éteinte  par  la  mort  de  ce  dernier.  François- 
Chriftophc  de  Ltvis.Ventaiour ,  Comte  de  Brion , 
neveu  du  Maréchal  de  Montmorency ,  obtint  du  Roi 
Louis  XIII. ,  la  fei>eurie  de  Damville  j  U  lui  te 
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Comte  de  1  oujouie  ,  «onna  lieu  a  un  Ri«uu  »>■  Ri- 
ment pour  les  fiefs  qui  font  élevés  à  une  fembhble 
dignité.  Le  Duc  de  Bouillon ,  comme  Comte  d'E- 
vreux  ,  dont  Damville  relevoit  originairement  à 
taufe  de  Breteuil ,  prétendit  alors  qu'il  lui  étoit  dû 
une  indemnité  ,  &  pour  cela  il  fuppofoit  que  cette 
terre  avoit  été  tirée  de  fa  mouvance  &  mife  dans 
«elle  de  la  tour  du  Louvres ,  dont  relèvent  toutes 
les  duchés-pairie*.  Mais  il  fut  débouté  de  fa  de- 
mande par  arrêt  du  parlement  de  Paris,  attendu  que 
la  terre  dont  il  s'agiffoit ,  avoit  été  attachée  à  la 
même  tour,'  par  fa  première  éreaion  -,  &  que  ce 
qui  entre  une  fois  dans  fa  mouvance ,  n'en  fort 
point ,  quoique  les  dignités  qui  l'y  ont  fait  entrer, 
viennent  a  s'éteindre. 

DAN 

DANCÉ  ,  en  Foreft ,  diocefe  &  intendance  de 
Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  éleflion  de  Roanne. 
On  y  compte  14-  f«".  Cette  paroilTc  ,  qui  dépend 
de  la  juftice  de  St.  Maurice  &  de  Champtois ,  ifl 
fituée  à  quelque  diflance  de  la  rive  gauche  de  la  Loi- 
re ,  à  tX  S.  S.  O.  de  Roanne.  Son  terroir  eft  très- 

ftrDANCÉ  ou  Dancey  ,  dans  le  Perche  diocefe  de 
Séez,  parlement  de  Paris ,  intendance  d  AlenSon , 
éleafon  de  Mortagne ,  cbîtellenie  de  Bellefme  On 
v  compte  155.  feux.  Cette  paroilTe  cfl  Gtuee  fur  la 
y  compte  <  5  *  une  lieue  K  O.  de  Nogent- 

petite  rivière  d  fcrre  ,  a  une  iieu*  1 .  5 
ic-Ro.rou,  &  a.  &  demie  E.  de  Bellefme. 

DANCEKOIR  ,  en  Champagne.  V  Damcevoir. 

DAUCOURT  ,  en  Normandie ,  diocefe ,  paie- 
ment fie  intendance  de  Rouen ,  éleftion  de  Scuf- 
chatel ,  ferpenterie  de  Mortemer.  On  y  compte  t. 
fan  privilep.es  fie  6. .  feux  taillables.  Cette  paroiffe 
eft  à  ..  I.  &  demie  E.  K  E.  de  Neufchatel. 

DANCOURT,  en  Picardie,  diocefe  <X  inten- 
dance d'Amiens  .  parlement  de  Paris,  éleftion  de 
Monididier.  On  /compte  ,8.  feux.  Cette gntt 

a  r.  .  : .  1  ««  r^ntrre  fertile  en  crains  ôt  en  pa- 


DANEMOIS,  dans  le  Gatinois-Fraocois ,  diocefe 
de  Sens ,  parlement  fit  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Melun.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Efcolé  ,  à  }.  1. 
S.  O.  de  Melun. 

DANÉS  ,  dans  le  Boulonnois ,  diocefe  &  recette 
de  Boulogne,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'A- 
miens. On  y  compte  49-  feu*-  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée a  une  petite  diliance  de  l'Océan,  à  x.  1.  &  demie 
S.  de  Boulogne. 

DANESTAL ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Lv 
zieux  ,  parlement  fit  intendance  de  Rouen ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evèque ,  fergenterie  de  Dives.  On 
y  compte  4.  feux  privilégiés  &  70.  feux  taillables. 
Cette  paroiffe  efÉituée  dans  une  contrée  des  plut 
fertiles ,  à  a.  I.  &  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Pont-l'E- 
vcque  ,  &  j.  N.  O.de  Lizieux. 

DANEYA ,  en  Franche-Comté.  V tyc\  Dancya. 
DANGE.en  Poitou.diocefe  fit  intendance  de  Poi- 
tiers,  parlement  de  Paris,  éleftion  de  Chitelleraulc 
On  y  compte  187.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  quelque 
diflance  de  la  Vienne,*  1. 1.N.  N.E.deChitellerault. 

DANGEAU  ,  bourg ,  avec  titre  de  marqmfat , 
dans  le  Perche-Gouet  ,  au  gouvernement-général 
d'Orléanois  ,  diocefe  de  Chartres  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  d'Orléans ,  éleftion  de  Château- 
dun.  On  y  compte  16$.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur 
la  petite  rivière  d'Ouiaine,  3  3.  l.N.N.O.  de  CM- 
teaudun  .  &  S.  fit  demie  S.  S.  O.  de  Chartres.  Il 
a  appartenu  à  la  maifon  de  Courrulon  ,  dont  ermt 
l'illuftre  Abbé  Dangcau  ,  grand  amateur  de  la  géo- 
graphie fie  de  l'hiftoire  ,  qu'il  cultivoit  aum  lui-mê- 
me avec  le  plus  grand  fuccès  ,  membre  de  1  acadé- 
mie Francoifc  fie  de  celle  des  feiences. 

DANGERS,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois ,  diocefe  &  éleftion  de 
Chartres,  parlement  de  Paris,  intendance  d  Orléans- 
On  y  compte  }7  Cette  paroille  eft  à  a.  1.  fie 
tiers  N.  O.  de  Chartre*. 

DANGOLSHE1M  ,  dans  la  Baffe- Alface  dio- 


Digitized'by  G( 


5S0  DAN 

d'Angleterre  ,  obligea  Guillaume  Crcfpin  ,  qui  en 
étoit  alors  le  propriétaire  ,  à  la  lui  remettre,  parce 
qu'il  vouloir  la  garder  lui-même  pcntlaut  la  guerre 
qu'il  faifoità  l'hilippe-Augafte. 

DANGY  0  le  Pont  Brocarr ,  en  Normandie ,  dio- 
cefe Je  Coûtances ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  Caen ,  élection  de  Saint-Lo  ,  fergenterie 
de  Moyon.  On  y  compte  1 6 1 .  feux.  Cette  parnifte 
eft  fituée  entre  Coûtances  &  Saint-Lo ,  a  deux  lieues 
ck  tiers  S.  Q.  de  la  dernière  de  ces  deux  villes.  Ses 
habitants  (ont  la  plupart  tiiTerands ,  &  font  quan- 
tité de  toiles  ck  de  coutis.  La  terre  y  eft  très-fertile. 

DANIEL  (  Eaux  de  ).  On  appelle  de  ce  nom 
deux  fourres  d'eaux  minérales ,  plus  connues  fous 
le  nom  d'Eaux  d'Alait ,  en  Languedoc  ,  &  qui 
ne  font  éloignées  de  cette  ville  que  d'un  quart  de 
lieue.  Ces  deux  fources  font  diiWentes  l'une  de 
l'autre  ,  &  coulent  dans  un  vallon.  On  nomme  la 
plus  haute  la  Comte  (fe  ,  &  la  plus  baffe  LMarquifc. 
La  Comteffe  eft  finalement  ferrugineufe,  &  la  Mar- 
quife  vitriolique.  Elles  furent  miles  eu  réputation  , 
il  y  a  plus  de  foixante-dixans ,  par  un  homme  de  la 
Coi'.r  ,  qui  s'étoit  retiré  du  monde  &  qui  s'occu- 
pnit  beaucoup  de  la  chymie ,  dans  une  folitude  voi- 
fine.  Dèflors  les  eaux  de  Brouzen  ,  qui  étoient  au- 
paravant tres-fréquentees  ,  perdirent  leur  crédit ,  ck 
celles  de  Daniel  en  profitèrent.  Rien  ne  contribua 
plus  à  faire  donner  la  préférence  à  ces  dernières  , 
que  le  grand  nombre  de  guérifons  qu'obtinrent  ceux 
qui  en  tirent  ufage.  Depuis  ce  temps  ,  elles  n'ont 
point  difcontinué  d'être  très  -  fréquentées  dans  les 
faifons  convenables. 

De  quelque  manière  qu'on  examine  les  eaux  de 
Daniel,  ell-il  dit  dans  un  mémoire  qne  nous  fui- 
vons  ,  on  trouve  qu'elles  contiennent  un  aciJe  vi- 
triolique ,  une  terre  ferrugineufe  &  une  partie  fpi- 
ritueufe  qui  n'eft  autre  chofe  qu'un  air  très-élafti- 
que ,  le  tout  noyé  dans  un  phlegme  ou  dans  l'eau 
•  pure.  L'acide  vitriolique  fe  manifefte  par  uuc  lé- 
gère âpreté  qu'on  fent  en  les  goûtant  :  on  le  peut  en- 
core foupçonner,  parce  que  la  montagne  d'où  naif- 
fent  les  eaux  dont  il  s'agit ,  abonde  d'un  côté  en  fer , 
ck  que  de  l'autre  côté  il  y  a  une  minière  confidérable 
de  vitriol.  Leur  fédiment  elt  une  ochre  ou  terre  fer- 
rugineufe. Or  ,  félon  bien  des  auteurs ,  le  fer  con- 
tient un  acide  vitriolique.  Ces  eaux  ont  la  propriété 
des  acides  ,  qui  eH  de  ne  fe  mêler  que  difficilement 
avec  le  favon.  Enfin  ,  une  preuve  non-équivoque , 
c'eft  que  celles  de  la  Marquife  fur-tout,  acquièrent 
une  couleur  vineufe  ou  pourprée  ,  ck  trouble  par 
la  poudre  des  noix  de  galles.  Si  fur  cette  eau,  ainlï 
rougiepar  les  noix  de  galles ,  on  verfede  l'efpritde 
vitriol ,  la  liqueur  s'éclaircit  fur  le  champ  ck  reprend 
fa  tranfparence  ordinaire  ,  à  cela  près  qu'il  s'élève 
un  petit  nuage  à  lafurface  fupérieure.  Veut-on  faire 
revenir  la  couleur  rougeâtre  ?  on  n'a  qu'à  verfer  def- 
fus  quelques  gouttes  d'huile  de  tartre  par  défail- 
lance :  dans  l'inftant  la  moitié  de  la  liqueur  fe  pré- 
cipitera ck  paroîtra  rouge  ;  ck  le  deflus  acquerra  une 
couleur  tirant  fur  le  bleu. 

L'huile  de  tartre  ,  verfée  fur  l'eau  de  la  Marquift 
pure  ,  la  trouble  ck  la  blanchit  d'abord  fans  ébulli- 
tion  ni  chaleur  fenfible.  Ce  mélange  fe  précipite  en 
blanc  par  le  moyeu  de  l'efprit  de  vitriol.  Si  l'on  verfe 
de  l'efprit  de  nitre  farces  eaux  minérales ,  on  excite 
une  fumée  fans  la  moindre  chaleur.  L'efprit  de  vi- 
triol ,  non-plus  que  l'eau  de  chaux ,  n'a  rien  fait  fur 
ces  eaux  pures  -,  &  il  en  a  été  de  même  quand  on  y  a 
mêlé  du  fel  de  Saturne  ou  de  la  fulution  de  fublimé 
corrofif. 

On  peut  conclure  de  ces  expériences  ck  de  pîu- 
fieurs  autres,  que  nous  ne  rapportons  pas,  pour 
abréger ,  que  ces  eaux  ne  contiennent  ni  foufre  ,  ni 
atkuii ,  fuit  fixe  ,  foit  volatil,  ni  bitume  ,  ni  fel  ar- 
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moniac ,  mais  feulement  un  acide  vitriolique.  Cette 
efpece  d'acide  fe  trouve  en  grande  quantité  dans 
les  eaux  de  Brou\en  &  du  Mas-de-Boac  (  peu  éloi- 
gnées de  celles  de  Daniel  )  ,  car  elles  acquièrent 
une  couleur  de  fang  par  la  teinture  de  tournefol ,  de 
une  couleur  d'encre  par  la  poudre  des  noix  de  galles. 
Mais  ce  fel  eft  en  moindre  quantité  dans  les  eaux 
de  la  Marquift  ôc  dans  celles  de  la  Comteffe ,  puif. 
qu'à  peine  peut-on  le  découvrir  par  les  expériences 
chvmiques. 

DANIERE  la  Roue  ,  dans  le  Velay ,  en  Langac 
doc.  Voyt\  Duniere. 

DANISY  ù  les  Dépendances  ,  en  Picardie  ,  dio- 
cefe  ck  élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Soitlbns.  On  y  compte  66.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  grains  ck  de  pâturages , 
à  3.  I.  O.  N.  O.  de  Laon. 

DANJUST1N,  dans  le  Sundtgaw ,  en  Alfece, 
diocefe  de  Befançon ,  confeil  fupérieur  ck  intendance 
d'Alfacc  ,  bailliage  ck  recette  de  Bedtfort.  On  y 
compte  co.  feux.  Cette  paroiue  eft  fituée  dans  une 
vallée ,  à  une  lieue  S.  de  Bedtfort ,  ck  à  cinq  quarts 
de  lieue  O.  N.  O.  de  Grandvillard. 

DANN,  dans  le  pays  iMeffio, diocefe,  parlement, 
intendance  Si  recette  de  Meti ,  prévoté  de  Pliait* 
bourg.  On  y  compte  j8.  feux.  Cette  paroiffe  et 
fituée  fur  la  route  de  Meta  à  Strasbourg. 

DANNEMAR1E ,  dans  le  Sundtgaw ,  en  Al&ce, 
diocefe  de  Bâle  ,  confeil  fupérieur  &  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  ck  recette  de  Thann.  On  7 
compte  $0.  feux.  Cette  parouTe  eft  tituée  dans  U 
vallée  de  Thann  ,  à  quelque  diftance  de  la  rivière 
de  Thur.  Son  terroir  eft  aflez  fertile. 

D ANNEM  AR1E ,  en  Brie.  V oye\  Donnemarie. 

DANNEMOlNE.enChampagne.^.Dancmoioe. 

DANNES,  dans  le  Boulonnois.  V oye\  Danès. 

DANNEVOUX,  en  Champagne,  diocefe  de  Ver- 
dun, parlement  de  Paru  ,  intendance  de  Châlons, 
élection  de  Sainte-Menchould.  On  y  compte  156. 
feux.  Cette  parouTe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  rive  gauche  de  la  Mcufe  ,  dans  une  contrée  afin 
fertile ,  à  trois  lieues  ck  demie  N.  N.  O.  de  Verdun. 

DANN1ERES ,  en  Foreft ,  diocefe  ck  intendance 
de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Roanne. 
On  y  compte  1  jo.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  graina  ck  en  pâturages. 

DANS1GNY  ,  dans  le  Saninurrois ,  en  Poitou , 
diocefe  de  Poitiers,  parlement  de  Paris  ,  intea- 
dancede  Tours,  éle&ion  de  Richelieu.  On  y  com- 
pte 1  j.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  4.  lieues  S.  0.  de 
Richelieu. 

DAN  VAL ,  dans  l'Agenoîs  ,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe ck  élection  d'Agen ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours ,  jurifdi&ion  de  Mootflanquin.  Oi 
y  compte  je.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  rive  droite  du  Lot,  dans  une  con- 
trée  également  agréable  ck  fertile. 

DAN  VOU  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Baveux, 
parlement  de  Rouen,  intendance  de  Caen ,  élection 
de  Vire ,  fergenterie  de  Saint-Jean-le-Blanc.  On 
y  compte  $4.  feux.  Cette  paroiflê  eft  à  trois  lieues 
ck  deux  tiers  N.  E.  de  Vire.  U  y  a  une  forge  de  fer , 
où  l'on  fabrique  la  mine  qui  y  eft  apportée  de 
Montboffe. 

DANZE  ,  dans  le  Vendotnob  ,  au  gouverne- 
ment général  d'Orléaoois ,  diocefe  de  Blois  ,  parle, 
ment  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élection  de 
Vendôme.  On  y  compte  $  14.  feux.  Cette  parouTe  cil 
à  i.l.  N.  N.  0.de  Vendôme.  Son  terroir  oit  ternie 
en  grains ,  en  vins  ck  eu  fruits. 

D  A  O 

DAONS  ,  bourg ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers, 
parlement  do  Paris ,  intendance  do  Tours ,  «U<- 
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tîoo  de  Châtean-Gontier.  On  y  compte  177.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  ia  rive  gauche  de  la  Mayenne , 

3.  1.  S.  S.  E.  de  Château- Gontier.  Les  an- 
cien* Seigneurs  de  ce  bourg  font  nommés  dans  l'hif- 
toire  de  SabU:  ils  en  avoient  pris  le  nom  ;  fie  Bou- 
chard de  Daons ,  Archevêque  de  Tours  au  treizième 
fiecle ,  étoit  de  cette  maifon  ,  félon  Ménage  ,  qui 
■joute  que  la  terre  de  Daons  paflà  enfuite  dans  les 
rnaifons  de  Souvaing  ,  d*Amenard,de  Montalais, 
de  enfin  dans  celle  de  le  Clerc  de  Sautray  ,  qui  eft 
celle  qui  la  pofledoit  de  fon  temps.  Le  terroir  de 
ce  bourg  eft  également  fertile  de  agréable. 

DAOUL  AS ,  Daoulafium ,  en  Bretagne  ,  diocefe 
de  recette  de  Quimpcr ,  parlement  de  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  9.  feux  un  tiers  de  un  quart 
de  feu.  Cette  paroiflé  eft  fituée  au  fond  de  la  baye 
de  Breft  ,  à  3.  1.  E.  S.  £.  de  la  ville  de  ce  nom ,  a. 
S.  S.  O.  de  Landernau ,  fit  8.  N.  N.  O.  de  Quimper. 
U  y  a  une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Auguftin,  fondée  en  1 17).  par  Guyomarck,  Vi- 
comte de  Léon  ,  Mobile  fa  femme  ,  leurs  enfants 
Guyomarck,  Hervé,  &  Geoffroy  Evèque  de  Quim- 
per. Cette  abbaye  avoit  été  unie  au  féminaire  de 
fireft  ,  qui  étoit  dirigé  par  les  Jéfuites. 

DAOURS  ,  en  Picardie ,  diocefe  dt  intendance 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Dour. 
lens  ,  doyenné  de  Lihons.  On  y  compte  1 1 1.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de 
la  rive  droite  de  la  Somme  ,  à  1. 1.  E.  d'Amiens , 
de  j.  fit  demie  S.  S.  E.  de  Dourlens. 

DAP 

DAPA1RE  f»,  dans  la  Marche,  diocefe  de 
Limoges ,  élection  de  Gucret,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Moulins.  On  y  compte  160.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  jointe  au  village  de  la  Chaflâgne , 
pour  ne  former  qu'une  feule  de  même  communauté. 
Elle  eft  fituée  en  plaine ,  dans  une  contrée  allez  fer- 
tile en  feigle ,  en  bled  noir ,  en  orge  dt  en  millet. 
U  y  a  auffi  de  bons  pâturages ,  où  l'on  nourrit  une 

Î|uantité  confidérable  de  bétaU  ,  dont  les  habitants 
ont  un  bon  commerce. 

DAPIAN  ,  dans  le  Bourdelois  ,  en  Guyenne , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  fie  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiétion  de  Blanquefort.  On  y  compte 
n$.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  dans  une 
contrée  abondante,  principalement  en  excellent  vin. 

D  A  R 

DARCEY  &  Mugnois  ,  en  Bourgogne ,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  fie  intendance  de  Dijon,  bail- 
liage fit  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  71.  feux. 
Darcey  eft  finie  entre  deux  montagnes  ,  à  une  lieue 


diocefe ,  parlement ,  intendance  ôt  élection  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiétion  de  ta  grande-prévôté  d'Entre- 
deux-Mers.  On  y  compte  18.  feux.  Cette  paroifte 
eft  fituée  dans  une  contrée  des  plus  fertiles ,  à  J. 
1.  fie  quart  E.  de  Bordeaux ,  fie  1.  S.  de  Libourne. 

DARDENAY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Langres ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Cbâlons.  On  y  compte  21.  feux.  Cette  com- 
munauté dépend  de  Choliley  ,  fie  eft  nne  annexe  de 
Dammartio.  Elle  eft  fituée  fur  la  Vingeanne ,  à  4. 
1.  S.  de  Langres  ,  fie  j.  fie  demie  N.  N.  O.  de  Gray. 

DARDEZ,  en  Normandie,  diocefe  d'Evreux, 
parlement  fie  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Pont-de-l'Arche  ,  fergenterie  d'Acquigny.  On  y 
compte  a.  feux  privilégiés  &  14.  feux  taillables. 
Tome  H.  ^ 
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Cette  paroiflé  eft  fituée  dans  noe  contrée  fertile 
en  grains  dt  en  pâturages  ,  à  une  lieue  N.  E. 
d'Evreux. 

DARDILLY  ,  en  LyonnoU  ,  diocefe  ,  inten- 
dance de  élection  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  79.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée 
au  pied  du  Mont-d'Or ,  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Lyon. 

DARE1ZÉ ,  village  dt  annexe  de  la  paroiflé  de 
Saint- Loup  ,  en  LyonnoU ,  diocefe ,  intendance  fie 
élection  dcrLyon  «parlement  de  Paris.  On  y  compte 
44.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  une  lieue  fie  deux  tien 
E.  M.  E.  de  Tarare ,  fie  j.  fie  deux  tiers  O.  N.  O. 
de  Lyon.  Son  terroir  eft  afléa  fertile. 

DARGIES  ,  en  Picardie,  diocefe  ,  intendance  dt 
élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  doyenne* 
de  Poix.  On  y  compte  186.  feux.  Cette  paroilfe 
eft  fituée  dans  nne  contrée  fertile  en  grains  de 
en  pâturages ,  à  une  lieue  dt  demie  S.  S.  E.  de  Poix, 
dt  5.  dt  quart  S.  O.  d'Amiens.  Le  gibier  y  eft 
abondant. 

DARGOIRE ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Saint-Etienne.  On  y  compte  8t.  feux.  Cette  pa- 
roiflé eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  rivière  de  Giers  ,  à  4.  1.  de  quart  U. 
E.  de  Chaumont  ,  3.  O.  de  Vienne,  de  6.  S.  J. 
O.  de  Lyon. 

DARM1LLAC  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  élection  d'Agen  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Saint-Barthé- 
lemi  ou  Berthoumicu.  On  y  compte  6t.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  fituée  à  j.  I.  de  demie  de  la  rive 
droite  de  la  Garonne ,  de  4.  N.  N.  O.  de  Clerac. 

DARMONT ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Pont-à-Mouflon.  Oo 
y  compte  15.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée  en 
pays  de  grains  fie  de  pâturages ,  de  où  il  y  a  beau- 
coup de  bois.  Le  gibier  y  eft  fort  abondant. 

DARNETAL  ou  Dernctal ,  bourg  avec  deux 
paroiflés ,  St.  Pierre  fie  St.  Jacques  j  en  Normandie, 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  fie  banlieue  de 
Rouen.  On  y  compte  600.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
tué à  un  quart  de  lieue  E.  de  la  ville  de  Rouen  , 
fur  les  ruifféaux  d'Aubette  dt  de  Robec ,  qui  font 
aller  plufieurs  moulins  pour  dégraiflér  les  laines. 
II  y  a  à  Darnetal  quarante  métiers  de  draps  façon 
d'Elboeuf  ,  douze  autres  métiers  pour  le  drap  de 
fceau  ,  cinquante  autres  métiers  de  droguet, qu'on 
appelle  Pinchinat.  Ces  divers  métiers  occupent  dt 
entretiennent  près  de  trois  mille  ouvriers.  A 
Darnetal  eft  une  fource  qui  fournit  de  l'eau  à  la 
ville  de  Rouen  ,  par  des  canaux  fouterreins.  Tout 
proche  de  ce  même  bourg  font  plufieurs  malfons 
de  campagne. 

DARNETS  ,  en  Limofin  ,  diocefe  de  élection 
de  Tulles  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  1 1  >.  feux.  Cette  pa- 
roiflé eft  fituée  dans  une  contrée  afléx  fertile  en 
grains  fie  en  pâturages. 

DAKNEVILLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fupérieur  fie  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de  Darney.  On 
y  compte  18.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  4.  1.  fie 
deux  tiers)  N.  E.  de  Darney. 

DARNEY  ,  ville  afléz  ancienne  ,  chef-lieu  d'an 
bailliage  de  fon  nom,  avec  une  églife  parotifiale 
de  une  collégiale  ,  un  bôtel-de-ville  ,  un  hôpital , 
un  couvent  de  Récollets ,  un  couvent  de  Soeurs  de 
la  charité  ,  dcc.  ;  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe  de  Befancon  ,  confeil  fouveraio  fie  intendance 
de  Lorraine.  On  y  compte  340.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  la  Saône ,  à  u.  1.  S.  un  quart  à  l'O. 
de  Nancy  ,  fie  7.  Ôe  deux  tiers  O.  N.  O.  de  Re- 
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miremont.  Long.  13.  44>  4J-  lat.  48.  4-  $*•  L'é- 
dita collégiale  a  été  fondée  par  Thibaud  II. ,  Duc 
de  Lorraine,  en  1308.  Il  devrait  y  avoit  quatorze 
prébendes  ;  mais  elles  furent  réduites  à  cinq  par 
la  déclaration  du  Duc  Léopold.du  17.  Juin  1708. 
Le  prieuré  de  Relanges  ayant  été  uni  à  ce  cha- 
pitre par  Benoit  XIII.  en  171$.  ,  &  par  lettres- 
patentes  du  Duc  Léopold  de  l'année  fuivante ,  en 
conféquence  il  doit  être  compofé  préfentement 
du  Prévôt  &  de  neuf  Chanoines.  L'hrîtel-de-ville 
eft  bâti  fur  l'emplacement  de  l'ancien  château  , 
dont  Charles  VII.  fit  en  perfonne  le  liège  en  1444. 

Confidéré  comme  diftrict  particulier  du  du- 
ché de  Lorraine  ,  le  bailliage  de  Darney  eft  borné 
au  N.  par  ceux  de  Charmes  &  de  Mirecourt  , 
au  S.  par  la  Franche-Comté  ,  à  l'E.  par  les  bail- 
liages de  Chatté  61  d'Epinal  ,  an  S.  E.  par  celui 
de  Remiremont ,  &  à  l'O.  par  ceux  de  la  Mar- 
che &  de  Bourmont.  11  a  onze  lieues  &  demie  de 
longueur  fur  fept  &  demie  de  largeur.  11  eft  ar- 
rofe  des  rivières  de  Madon  ,  d'illon  &  de  Saône. 
C'cft  un  pays  de  montagnes  ,  mais  où  il  y  a  des 
vallées  fertiles  ,  principalement  en  bons  pâturages. 
Une  partie  de  ce  bailliage  eft  du  diocefe  de  Be- 
•  fançon  ,  &  il  y  a  pour  cette  partie  une  officialité  éta- 
blie à  Darney  par  Henri  le  Bon  ,  le  8.  Avril  1614. 
Le  refte  du  bailliage  eft  du  diocefe  de  Toul. 

DARNEY  aux  Chênes ,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Neuf- 
château.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  montagneufe  ,  à  4. 1.  E.  de 
Ncufchâteau.  Il  y  a  de  fort  bons  pâturages. 

DAROIS  ,  en  Bourgogne,  diocefe,  parlement, 
intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  au  pied 
des  montagnes  ,  à  ».  1.  N.  O.  de  Dijon  ,  &  1.  S.  S. 
E.  du  Val-de-Suzon. 

DARVOIS  ou  Darrois  , dans  POrléanois  propre, 
diocefe  ,  intendance  &  élection  d'Orléans ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  i)t.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  à  une  petite  diftanec  de  Gergeau 
&  de  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  &  a  j.  I.  E.  S.  E. 
d'Orléans.  Son  terroir  eft  des  plus  agréables  &  des 
plus  fertiles. 

DARSIGNY  ,  en  Normandie ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Eu.  On 
c'y  compte  point  de  feux  privilégiés ,  mais  feule- 
ment s  s-  feu*  taillables.  Cette  paroiflè  eft  lituée 
en  pays  de  grains  &  de  pâturages. 

D  A  S 

DAS  (le) ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
d'Alby  ,  parlement  &  généralité  dn  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  1.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

DASPICH  &  la  Cenfe  de  Berring ,  dans  le  pays 
Meffin ,  diocefe ,  parlement  &  intendance  de  Metz , 
prévôté  &  recette  de  Thionville.  On  y  compte  6. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  1 . 1.  S.  O.  de  Thion- 
ville. 

DAT 

D  ATII ,  nation  ou  peuple  de  la  Novempopulanie 
ou  troifieme  Aquitaine ,  dont  on  ne  connoit  point 
allez  exactement  la  polit  ion,  mais  qu'il  femble  que 
J'on  peut  placer  aux  environs  de  la  ville  de  Tar- 
ais, en  Gafcogne  ,  que  Ptolomée  nomme  Tajla. 
Voyez  Dax  &  Tartas. 

DATTÉE  ,  petite  rivière  du  Coîîtantin  ,  en 
Normandie.  Elle  prend  fa  fource  dans  la  forêt  de 
St.  Sever  ;  &  ,  après  s'être  jointe  à  un  ruifleau  qui 
vient  des  boi*  de  la  Haye ,  elle  le  jette  dans  la  rivière 
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de  Vire  ,  au-deflbus  de  la  ville  de  fon  nom.  Soa 
cours  n'eft  que  de  3.  ou  4.  lieues. 

D  A  V 

DAVAGAT  ou  Davayat ,  en  Auvergne ,  diocefe 
de  Clermont ,  intendance  &  élection  de  Riom  , 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  80.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  $.  1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Riom ,  & 
4.  O.  d'Ebrcuil. 

DAVAUCOURT ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Bar-le-Duc  ,  baron- 
nic  du  Vivier.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu. 

DAVAYÉ  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  élection  , 
bailliage  ôt  recette  de  Mâcon ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Dijon.  On  y  compte  71.  feux. 
Cctre  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  petite 
Grofne  ,  à  une  lieue  O.  de  Mâcon.  11  y  a  une  châ- 
tellenie  Royale.  Son  terroir  eft  également  fertile 
&  agréable. 

DAUBEUF ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parlement 
&  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Montivilliers, 
fergenterie  de  Godarville.  On  y  compte  J.  feux  pri- 
vilégies &  80.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft 
fituee  dans  une  contrée  très- fertile  ,  à  une  lieue 
6t  deux  tiers  N.  E.  de  Godarville  ,  &  5.  N.  E.  de 
Montivilliers. 

DAUBEUF  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen,  élection  d'Andely, 
fergenterie  de  Heuqueville.  On  y  compte  4.  feux 
privilégiés  ôl  86.  feux  taillables.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  h 
Seine ,  à  une  lieue  &  demie  O.  d'Andely. 

DAUBEUF ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Lizieux, 
parlement  Se  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Pont-l'Evêque  ,  fergenterie  de  Touques.  On  y  corn- 
pte  un  feu  privilégié  Ôt  1  3.  feux  taillables.  Cette 
paroiflè  eft  iituée  en  pays  de  bois ,  à  une  lieue  de 
l'Océan  ,  &  une  &.  tiers  N.  O.  de  Pont-l'Evëqoe. 

DAUBEUF  ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'Evreox, 
parlement  fle  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Pont-dc-l'Arche  ,  fergenterie  de  Craville.  On  y 
compte  1.  feux  privilégiés  &  76.  feux  taillables. 
Cette  paroiflè  eft  à  ».  1.  ot  demie  S.  O.  de  l'ont-de- 
1* Arche  ,  &  3.  &t  tiers  N.  N.  O.  d'Evreux. 

DAUBEZE  ,  dans  le  pays  de  Lomagne ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  Leictoure ,  parlement  de  Tou- 
loufe, intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Lomagne, 
vicomté  de  Bru! lois.  On  y  compte  ».  feux  de  76. 
bellugues  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  à  j.  1.  N.  N.  0. 
de  Leictoure.  Son  terroir  eftaflez  fertile. 

DAUCOURT ,  en  Champagne ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Châlons ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Sainte -Menehould.  On  y  compte  j».  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Ste. 
i*Ienehould. 

-  DAUDES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  élection 
de  Troycs  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  »j.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  fur  la  Seine,  à  1. 1.&  demie  S.  E.  de  Troyes. 

DAVEJAN  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ôc  recette 
de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  4$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  7. 1.  &  demie 
S.  O.  de  Narbonne. 

D AVENDORFF  0  Donnesheim  ,  dans  la  Baflè- 
Alface  ,  diocefe  de  Strasbourg  ,  confeil  fupérieur 
&  intendance  d'Alface  ,  bailliage  &  recette  d'O- 
berbrunn.  On  y  compte  $c.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  lituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
de  la  Motern  ,  à  ».  1. 0.  N.  O.  de  Haguenaw. 

DAVENÉE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  bailliage 
&  recette  de  Ch£jpn  ,  parlement  &  intendance  de 
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Dijon.  On  y  compte  so.  feux.  Cette  communauté" 
eit  fituée  en  pays  de  grains  ô*t  de  bons  pâturages. 

DAVESNECOURT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Montdidier.  On  y  compte  99.  feux.  Cette  pa- 
roiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Avregne  ,  à  1. 1.  M. 
N.  E.  de  Montdidier. 

DAV1GNAC  ,  en  Limofin  ,  diocefe  ck  élection 
de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  87.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  fertile ,  à  $.  1.  &  demie  N. 
E.  de  Tulles. 

DAULAS  ,  en  Bretagne.  Veye\  Daoulas. 

DAUMAZAN  ,  au  pays  de  Foix  ,  diocefe  de 
ramiers ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de 
Rouffillon  ,  recette  du  pays  de  Foix.  On  y  compte 
60.  feux  de  corn  poids  4e  117.  feux  allumans.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  mais  affez 
fertile  ,  principalement  en  pâturages ,  à  4.  L  N.  O. 
de  Pamiers. 

DAUMERAY  ,  bourg  avec  un  prieuré  ,  en  An- 
jou ,  diocefe  d'Angers ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours ,  élection  de  la  Flèche.  On  y  com- 
pte X64.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  entre  les  rivières 
de  Loir  de  de  Sarthe ,  à  3. 1.  &  deux  tiers  O.  de  la 
Flèche ,  de     N.  N.  E.  d'Angers. 

DAUM-EV1LLE  ,  en  Normandie  ,  élection  de 
Pont-de-l' Arche.  Voyc\  Damnevillc. 

DAUMIAN  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  d'Aire  ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance 
d'Aufch  ,  collecte  du  Bas-Armargnac.  On  y  compte 
un  feu  de  J.  bellugues  de  feu.  Cette  communauté 
eft  fituée  dans  une  contrée  également  fertile  & 
agréable ,  à  1.  I.  &  demie  O.  S.  O.  de  Nogaro. 

DAUMONT  ,  dans  l'Ifle-dc-Francc  ,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  102.  feux.  Cette  paroifle*  eft  fituée  à  l'une 
des  extrémités  de  la  foret  de  Montmorency ,  à  une 
lieue  N.  de  la  ville  ou  bourg  de  ce  nom  ,  de  3.  de 
quart  N.  de  Paris.  Son  terroir  eft  agréable  fit 
fertile. 

DAUPHIN ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Siftcron  , 
parlement  de  intendance  d'Aix  ,  viguerie  fie  recette 
de  Forcalquier.  On  y  compte  trois  feux  &  un  quart 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un 
torrent,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  de  Forcalquier, 
&  à  une  lieue  «  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Manofque. 
On  trouve  dans  fon  territoire  des  pierres  luifantes, 
qui,  étant  taillées  à  facettes ,  imitent  parfaitement 
lesvraisdiamants.il  y  a  d'ailleurs  de  fon  bons  pâtu- 
rages pour  les  moutons. 

DAUPHINÉ  ,  Delphinatus ,  province  confidé- 
rable  .gouvernement  général-militaire,  parlement, 
intendance  ,  généralité  ,  dcc.  (  dont  Grenoble  eft 
la  capitale  )  ;  fituée  entre  le  vingt-deuxième  degré 
1 9.  minutes  &  le  vingt-quatrième  degré  49.  minu- 
tes de  longitude  ,  &  entre  le  quarante-quatrième 
degré  1 1.  minutes  de  le  quarante-cinquième  degré 
S 3.  minutes  de  latitude; bornée  au  N.  par  le  Rhône, 
qui  la  iepare  de  la  Brefle  de  du  Bugey  ;  au  S.  par 
la  Provence  ;  à  l'E.  par  le  Piémont  ;  à  l'O.  par  le 
Rhône  ,  qui  la  fépare  du  Lyonnois  ,  du  Foreft  & 
du  Vivarais  qui  fait  partie  du  Languedoc  ;  au  N.  E. 
par  la  Savoie  ,  ô*t  au  S.  O.  par  le  Comté-Venaiflin. 
Elle  a  41.  lieues  de  longueur  fur  34.  de  largeur;  ce 
qui  peut  être  évalué  à  660.  lieues  quarrées.  Cette 
province  a  à-peu-près  la  même  étendue  que 
celle  de  Provence  ,  de  elle  eit  moins  grande  que  le 
Languedoc  ,  d'un  tiers  ou  environ. 

(D:i  if.°n  ).  Le  Dauphiné  fe  divife  en  pays  de 
montagnes  de  en  pays  de  plaines ,  ou  plus  exacte- 
ment en  haut  de  bas  Dauphiné.  Le  premier  com- 
prend la  Matefine,  le  Champfaur  ,  l'Oyfans  ,  le 
Diois,  le  Gapençois ,  l'Ewbrunois  de  le  Briançoo- 
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nois ,  qui  font  autant  de  pays  fitués  dans  les  hautes 
montagnes  des  Alpes.  Le  Gréfivaudan ,  le  Vien- 
nois ,  le  haut  &  bai  Valentinois ,  le  Royanès  de  le 
pays  des  Baronnies ,  forment  ce  qu'on  appelle  le 
bas  Dauphiné.  Outre  cela ,  il  eft  plufieurs  autres 
divifions  de  cette  province  ,  fçavoir ,  par  bailliages 
&  par  élections  ;  mais  nous  en  parlerons  plus  bas. 

(  Rivières  ).  Le  Rhône ,  l'ifere  ,  la  Drome  ,  la 
Durance  ,  le  Drac ,  la  Romanche ,  la  Bourbe ,  le 
Guyer  ,  «Sec.  Quoique  nous  parlions  ailleurs  en  dé- 
tail de  chacune  de  ces  rivières  ,  cependant  nous  ne 
laifferons  pas  que  de  les  faire  connoitre  ici  par  quel- 
ques  particularités. 

Le  Rhône  reçoit  YArve  un  peu  au-deffous  de 
Genève ,  dans  le  pays  de  Gex.  Depuis  l'embouchure 
de  cette  rivière  jufqu'à  cinq  ou  fix  lieues  au-deffbus, 
le  Rhône  roule  dans  fes  eaux  des  paliotes  d'or  ,  ce 
qu'il  ne  fait  pas  avant  que  d'avoir  été  groffi  des  eaux 
de  l'Arve.  Pendant  cet  efpace  de  cinq  ou  fix  lieues, 
on  voit  fur  Je  rivage  de  ce  fleuve  ,  plufieurs  habi- 
tants du  pays  occupes  à  féparer  ces  palioles  d'or, 
d'avec  le  fable  du  fleuve,  de  gagner  à  ce  travail  juf- 
qu'à vingt-cinq  fols  par  jour.  Dans  cette  contrée  , 


comme  le  long  du  Rhin,  ceux  qui  s'occupent  à  la 
pèche  des  palioles  d'or  ,  fe  mettent  dans  l'eau  juf- 
qu'aux  genoux  ,  de  tiennent  dans  leurs  mains  une 
planche  qui  eft  rayée  affez  profondement,  épaiflë 
d'un  demi-pouce  ,  longue  de  deux  pieds  &  large 
d'un  pied  &  demi.  Après  qu'ils  ont  pris  légèrement 
de  l'eau  courante  fur  cette  planche  ,  ils  la  laiflènt 
écouler,  de  les  palioles  d'or  s'arrêtent  dans  les 
rayes.  Us  appliquent  enfuite  cette  planche  fur  une 
pièce  de  drap ,  oc  les  palioles  s'attachent  à  l'étoffe. 

Depuis  cette  contrée  jufqu'au-delîbusde  Valence 
en  Dauphiné ,  on  ne  trouve  plus  de  palioles  d'or  ; 
mais  depuis  Valence  jufqu'à  la  mer ,  elles  font  plus 
abondantes  qu'au-deflus  de  Lyon.  Celafemble  prou- 
ver l'exiftence  de  la  mine  d'or  de  d'argent,  qui  eft  à 
l'Hermitage  ,  au-deflus  de  Thaiu,  vis-à-vis  de  Tour- 
non  ,  à  }.  I.  O.  de  Romans  Sans-doute  que  ces  pa- 
lioles font  entraînées  par  les  eaux  <Sc  par  les  tor- 
rents qui  partent  tant  en-dedans  qu'au-dehors  de  la 
mine. 

Au-deffbus  de  Valence ,  ceux  qui  s'occupent  à 
ramafférles  palioles  d'or,  gagnent  fouvent  jufqu'à 
quarante  fols  par  jour,  de  s'y  prennent  autrement 
que  les  habitants  du  pays  de  Gex  &  des  pays  qu'ar- 
rofe  le  Rhin,  lis  élèvent  des  fourches  ,  faites  de 
trois  perches  qui  forment  un  triangle  ;  i!s  attachent 
tout  au  haut  une  corde  ,  dont  les  deux  bouts  pen- 
dent en  bas  ,  de  qui  fervent  à  attacher  un  baifin  de 
bois  qui  a  deux  ances.  Sur  ce  baffiu  ils  mettent  le 
fablon  ou  terre  qu'ils  fuppofent  être  chargée  de  pa- 
lioles d'or  de  d'argent  ;  fie  tenant  d'une  main  ce 
bafttn  ,par  une  ance  ,  ils  lui  donnent  une  fecoufle  fi 
à  propos  ,  que  les  paliotes  font  obligées  non-feu- 
lement à  fe  féparer  du  fable  ,  mais  encore  A  venir  fe 
cantonner  dans  un  certain  endroit  du  batliu.  En- 
fuite  ,  avec  un  balai  de  plume  ou  quelqu'autre  chofe 
prnpre  à  cet  ufage,  ils  font  tomber  les  paliotesdans 
un  baquet  où  elles  ont  tout  le  loiiïr  de  fe  repofer. 
Us  les  filtrent  à  travers  un  linge,  de  après  les  avoir 
féparées  de  ce  linge  ,  ils  les  font  fécher  ck  les  ven- 
dent. Voyc\  le  traité  des  métaux  par  (.hambon  , 
pag.  80.  Le  même  Chambrm  ,  méJecin  de  habile 
chymifte,  dit  dans  fts  principes  de  phyfiquc  pour  la 
médecine  pratique,  pag.  390.  .qu'il  a  tiré  de  la  ma- 
tière minérale  de  la  mine  de  l'Hermitage  ,  mais  il 
ajoute  que  la  peine  pallé  le  profit.  En  creufant  plus 
avant ,  contiuue-t'il ,  peut-être  que  la  mine  feroit 
plus  abondante-  Mais  fi  les  dépenfes  à  faire  pour 
l'exploitation  fe  trouvent  plus  fortes  que  le  pro- 
duit ,  il  fera  toujours  de  la  prudence  de  négliger  uue 
eatreprife. 
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M.  de  "Reaumur  ,  de  l'académie  Royale  des  Arien- 
ces  ,  qui  a  efïayé  toutes  les  différentes  efpeees  d'or 
qu'on  trouve  dans  les  rivières  aurifères  de  France  , 
affure  que  l'or  du  Rhône  n'eft  qu'à  vingt  karats. 
V»ye\  Arriege  ,  dans  le  tome  premier  de  ce 
dictionnaire. 

La  Durante  vient  du  Mont-Genevre,  au  Brian- 
çonnois ;  &  après  avoir  arrofé  la  partie  du  S.  O.  de 
la  province  de  Dauphiné  ,  elle  entre  en  Provence. 
Cette  rivière  n'eft  point  navigable  pour  des  bâteaux  ; 
à  peine  s'y  fie-t'on  avec  des  radeaux. 

L'Ifere  a  fa  fource  en  Savoie.  Elle  entre  en  Dau- 
phiné  entre  Montmeillan  &  le  Fort-Barraux  :  elle 
traverfe  la  ville  de  Grenoble ,  &  va  fe  perdre  dans  le 
Rhône  entre  Thain  de  Valence.  Elle  commence  d'ê- 
tre navigable  à  Grenoble  &  même  au-deffus  ,  prin- 
cipalement pour  les  radeaux. 

La  Drome  vient  du  Diois.  Elle  arrofe  ce  pays  & 
une  partie  du  Valentinois ,  de  fe  perd  dans  le  Rhône 
entre  Valence  de  Montelimart ,  à  quelque  diftance 
au-deflbus  de  Livron.  Cette  rivière  n'eu  point  na- 
vigable, principalement  à  caufe  que  fon  lit  fe  trouve 
fortcmbarrafTé  de  rochers. 

La  Guye  ou  plutôt  le  Guyer  eft  une  petite  ri- 
vière ,  compofée  de  deux  ruifféaux  ,  dont  l'un  fe 
nomme  le  Guyer-Vif  de  l'autre  le  Guyer-Mort. Cette 
rivière  eft  fort  connue  depuis  le  dernier  traité  des 
limites ,  conclu  entre  le  Roi  fit  le  Roi  de  Sardaignc  , 
où  elle  eft  nommée  plufieurs  fois  comme  fervant 
de  borne  entre  la  France  de  la  Savoie.  Voye\ 
Alpes. 

Le  Drac  n'eft  à  proprement  parler  qu'un  tor- 
rent ,  qui  par  fes  débordements  fait  fouvent  des  ra- 
vages affreux ,  principalement  lors  de  la  fonte  des 
neiges.  Au  mois  de  Décembre  1739. ,  cette  rivière 
ou  torrent  fe  déborda  fi  fubitement  &  avec  tant  de 
rapidité,  qu'elle  entraîna  plufieurs  villages  de  un 
grand  nombre  d'habitants  de  de  beftiaux. 

L'Ovon  &  la  V eufe  ou  Veoufe  font  deux  rivières  , 
dont  l'une  patte  à  Morasen  Valentinois,  de  l'autre 
à  Beaurepaire  en  Viennois.  Lancelot  allure  qu'elles 
ont  toutes  deux  une  même  fource  ;  qu'elles  le  per- 
dent l'une  de  l'autre  dans  les  fables ,  de  reparoifTent 
quelque  temps  après  ;  quelles  ont  toutes  deux  quel- 
que chofe  de  périodique  dans  leur  cours  ;  que  pen- 
dant fept  ans  elles  font  fort  baffes,  de  que  les  fept  an- 
nées fuivantes  ,  elles  font  fi  greffes ,  qu'elles  fe  ré- 
pandent dans  toutes  les  terres  voifines.  Mais  Lan- 
celot remarque  fort  bien  que  tout  le  myftere  par 
rapport  à  ces  deux  ruifféaux  ,  ainfi  qu'à  l'égard  des 
fontaines  périodiques  ,  n'eft  autre  chofe  ,  fiuon  la 
néceffité  qu'il  y  a  que  les  réfervoirs  qui  forment  ces 
fources ,  le  rempliflent  de  nouveau  après  qu'ils  fe 
font  vuidés  :  or  cette  opération  exige  un  certain 
nombre  d'années  ou  de  jours  ,  ou  d'heures  ;  &  par 
conféquent  il  faut  néceffairement  que  les  ruhTcaux 
ou  les  fontaines  ceflènt  de  couler  pendant  cet  inter- 
valle de  temps.  V.  l'hiftoire  de  l'académie  Royale 
des  iofcrîptions  &  belles-lettres  de  Paris  ,  tom.VI.; 
voyt\  aufiî  ce  que  nous  avons  dit  à  l'article  de 
Dax  au  fujet  de  certains  tombeaux  qui  {ont  auprès 
de  cette  ville. 

Si  l'on  en  croit  Aymard  de  Tains  fie  le  Président 
de  Boijjieux ,  le  ruiffeau  de  Barberon  (  dans  la  val- 
lée de  Vallouife,  au  Briançonnois  ),  a  la  propriété 
d'annoncer  la  fertilité  de  l'année ,  par  l'abondance 
de  fes  eaux.  Il  ne  ferait  pas  difficile ,  dit  le  même 
Lancelot ,  d'imaginer  qu'elle  peut  être  la  caufe  pby- 
fique  de  pareilles  fingularités  ,  qui  par  conféquent 
ne  méritent  pas  le  nom  de  merveilles  qu'on  leur 
donne. 

Prefque  toutes  les  rivières  de  Dauphinc  nourrif- 
fent  quantité  de  truites  ,mais  c'eft  l'unique  bon  poif- 
fon  qu'on  y  pèche. 
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Il  y  a  auffi  dans  cette  province  plufieurs  petits 
lacs ,  tels  que  ceux  de  Paladru  en  Viennois  ,  de  la 
Frée  dans  réie&ion  de  Grenoble ,  de  du  Luc  dans 
le  Diois.  Le  plus  grand  de  ces  lacs  n'a  pas  une  lieue 
de  circonférence  ;  mais  ils  ont  tous,  «  particuliè- 
rement celui  de  Paladru ,  beaucoup  de  poiffon ,  qui 
eft  d'un  goût  excellent. 

(  Canaux").  La  nature  du  pays ,  hériffé  de  monta- 
gnes, de  coupé  de  torrents  impétueux,  empêche 
qu'on  y  puiffè  pratiquer  des  ouvrages  ,  pareils  à 
ceux  dont  tant  d'antres  provinces  font  fufceptibles, 
enfaifant,  pour  l'avantage  du  commerce,  des  ca- 
naux ,  de  en  forçant  les  rivières  non-navigables  à  por- 
ter des  bâteaux. 

On  n'a  jamais  propofé  pour  le  Dauphiné  que 
trois  ouvrages ,  qui ,  quoique  très-avantageux  aux 
lieux  où  l'on  avoit  deflein  de  les  faire  ,  n'ont  point 
eu  d'exécution.  Le  premier  étoit  d'aligner  la  ri- 
vière d'ifere  depuis  le  Fort-Barraux  jufqu'à  Greno- 
ble. Par  ce  moyen  ,  on  aurait  d'une  part  abrégé 
confidérablement  la  navigation  ;  de  de  l'autre  00 
aurait  augmenté  le  terrein  où  coule  cette  rivière , 
de  toutes  les  finuofités  qu'on  en  aurait  retranchées. 
Le  fécond  étoit  un  canal  qu'on  devoit  tirer  du  Rhône 
au-deffus  de  Pierrelatte  ,  de  qui  devoit  y  rentrer 
au-defibus  :  (mm  unique  ufage  aurait  été  d'arrofer 
une  étendue  confiderable  de  terrein,  au  moyen  de 
quoi  on  aurait  converti  en  prairies  quantité  de  ter- 
res labourables  ,  de  d'autres  terres  en  friches.  On 
obtint  pour  cet  effet  des  lettres-royaux,  mais  le 
projet  demeura  fans  exécution.  En  troifieme  lieu , 
il  avoit  été  propofé  de  tirer  du  Rhône  près  de  Doq- 
xerre  ,  au-deffus  de  Pierrelatte  ,  un  autre  canal , 
beaucoup  plus  confiderable  que  le  précédent ,  qui 
traverferoit  le  bas  Comté- Venaiffin ,  de  irait  abou- 
tir  à  la  mer  ou  à  Saiot-Cbamas  ou  à  Marfeilie.  Ce 
projet  étoit  fans  contredit  très-beau  de  bien  ima- 
giné ,  de  fon  exécution  aurait  été  de  la  plus  grande 
utilité ,  mais  il  fut  abandonné  avant  même  qu'on 
eût  mis  la  main  à  l'oeuvre.  Voye\  Canaux ,  Durance, 
Provence  ,  Sic. 

(Marais  à  dejfécher").  Uy  a,  entr*autres,  deux 
grands  marais  qui  donneroient  un  terrein  d'une 
étendue  confiderable ,  s'ils  étoient  defféchés,  com- 
me on  a  eu  deflein  de  le  faire.  Le  feu  Maréchal  de 
Turenne  avoit  obtenu  la  permiffion  de  faire  deffé- 
cher  celui  de  Bourgoin ,  de  avoit  cédé  fon  privilège 
à  un  Hollandois  qui  y  travailla  très-long-temps  ; 
mais  l'ouvrage  n'a  jamais  été  porté  à  fa  perfection. 
L'autre  marais  à  deflecher  eft  celui  de  Branle ,  à 
quelque  diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhône ,  à  j. 
1.  N.  O.  du  Pont-de-Beauvoiflo. 
_  CCuriofitis  naturelles).  On  en  remarque  fept  prin- 
cipalement ,  de  en  Dauphiné  on  les  appelle  Us  fept 
Merveilles  ;  fçavoir,  la  Fontaine  qui  annonce  l'abon- 
dance, la  Manne  dcBriançon  ,  la  Fontaine  vineufe, 
la  Montagne  inacceJfibU ,  les  Cuves  de  Sajfenage  , 
la  Tour  fans  venin  de  la  Fontaine  ardente.  Nous  ve- 
nons de  dire  ,  d'après  Lancelot ,  que  le  Barberoo 
ou  la  Fontaine  qui  annonce  l'abondance ,  n'eft  rien 
moins  qu'une  merveille  ;  ainfi  nous  ne  parlerons  que 
des  fix  autres. 

La  Manne  de  Briançon  ou  du  Briançonnois  croit 
fur  le  meleze ,  melciffe  ou  larix  ,  efpece  d'arbre 

!jui  reffemble  affez  au  fa  pin ,  à  cela  près  que  fes 
euilles  font  plus  vertes  de  plus  déliées,  de  que  d'ail- 
leurs il  n'y  a  point  de  bois  qui  foit  auffi  propre  pour 
bâtir  de  pour  la  menuiferie ,  ni  qui  dure  plus  long- 
temps ;  ce  qui  a  été  caufe  qu'on  l'a  confondu  quel- 
quefois avec  le  cèdre.  Cet  arbre  ne  porte  ni  fleurs 
ni  fruits  ,  mais  en  revanche  il  produit  la  manne  ,  le 
benjoin  de  l'agaric  ,  efpece  d'excrefeence  qui  vient 
fur  l'écorce  des  mélèzes ,  de  dont  on  fe  fert  utile- 
ment pour  la  médecine ,  auffi-bien  que  pour  tein- 
dre 
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ire  en  écarlate.  Au  refte  ,  cette  manne  n'eft  point 
une  rofée  que  l'on  trouve  congelée  le  matin  fur  le 
meleze  ;  mais  c'eft  le  Tue  mime  de  l'arbre ,  que  le 
foleil  raréfie.  M.  M.  de  Tournefort  dt  de  Rencaume 
ont  fait  voir  dans  des  mémoires  lus  à  l'académie  Ro- 
yale des  feiences ,  en  1699.  de  1 707. ,  que  la  manne 
n'eft  point  particulière  ni  au  meiese  ni  au  Briançon- 
nois  ;  &  ils  ont  prouvé  qu'on  en  trouve  fur  les  til- 
leuls ,  les  fycomores ,  les  hérables,  &c.  Il  fuit  de-là 
que  la  manne  du  Brianconnois  n'eft  rien  moins 
qu'une  merveille  ,  quoique  ce  foit  d'ailleurs  vérita- 
blement une  curioûté  naturelle. 

La  Fontaine  vineufe  ou  VO'inorhce ,  dont  parle  le 
Préfident  de  Boiffieux ,  n'eft  autre  chofe  que  la  fon- 
taine de  Saint-Pierre  d'Argenfon ,  village  du  Gapen- 
c,ois.  L'eau  de  cette  fontaine  eft  minérale  &  ferru- 
gineufe,  &  elle  contracte  une  faveur  aigrelette  dans 
la  mine ,  vraifembltblement  de  fer.au  travers  de 
laquelle  elle  paffe  :  c'eft  ce  qui  lui  a  fait  donner  le 
nom  de  Fontaine  de  vin.  Mais  il  n'y  a  en  cela  rien 
que  de  bien  naturel,  de  l'on  connoît  en  France 
quantité  d'autres  fontaines  dont  les  eaux  ont  la  mê- 
me laveur  de  la  mime  qualité. 

La  Montagne  inacetffibU  confifte  en  un  rocher 
vif ,  entièrement  ifolé  excepté  par  la  bafe  qui  porte 
fur  une  haute  montagne ,  dans  le  petit  pays  de  Trie- 
ves ,  à  s.  1.  ou  environ  N.  de  Die.  Du  temps  de  Chas- 
les  VIII. ,  on  la  nommoit ,  comme  à  préfent ,  le 
Mont-Aiguille ,  à  caufo  que  du  côté  du  nord  ,en  en- 
vi&geant  cette  montagne,  on  découvre  une  éléva- 
tion pointue  qui  domine  fur  la  furface.  On  a  cru 
pendant  long-temps  que  c'étoit  une  pyramide  ou 
un  cône  renverfé  ;  mais  cela  n'eft  point  ainfî.  La 
bafe  de  ce  rocher  eft  telle  qu'elle  doit  être  natu- 
rellement ,  c'eft-à-dirc ,  plus  large  que  la  pointe.  Il 
eft  difficile  d'y  grimper ,  mais  il  s'en  faut  de  beau- 
coup que  cela  ne  foit  impofljble.  Antoine  de  Rille  , 
Seigneur  de  Dompjullen  de  de  Beaupré ,  Gouver- 
neur de  Montelimart ,  eft  regardé  comme  le  pre- 
mier qui  y  foit  monté  (le  16.  Juin  1491.,  pour 
complaire  au  Roi  Charles  Vill.).  On  affure  qu'il  y 
trouva  des  chèvres.  Dis  l'an  t  j  30. ,  Aymard  de  Ri- 
val ,  Confeiller  au  parlement  de  Dauphiné ,  de  au- 
teur d'une  biftoire  du  pays  des  Allobroges ,  difoit  , 
en  parlant  de  cette  montagne ,  hodii  fréquent  ejl  in 
eum  montent  afcenfm. 

Les  Cuves  de  Saffenage  font  formées  de  deux  pier- 
res creufées ,  qu'on  voit  dans  une  grotte  au-deffus 
du  village  de  ce  nom  ,  à  1 .  lieue.  O.  de  Grenoble. 
Ces  deux  cuves  font  vuides  toute  l'année.  On  pré- 
tendoit  qu'il  n'y  avoit  de  l'eau  que  le  jour  des  Rois. 
Cette  prétendue  merveille  a  été  long-temps  entre- 
tenue par  la  maligne  adreffe  de  quelque  habitant 
qui  ce  jour-là  y  mettoit  de  l'eau ,  (ans  qu'on  s'en 
apperçût.  La  fourberie  ayant  été  découverte  ,  la 
merveille  a  cette.  C'eft  dans  cette  grotte  que  les 
bonnes  gens  du  pays  montrent  la  chambre  de  la 
table  de  la  Fie  Mtlufint ,  à  qui  on  attribue  l'origine 
de  1a  maifon  de  Saffenage.  Il  y  a  cependant  en  ce 
lieu  une  fingularité  réelle  ,  &  ce  font  certaines  pier- 
res quton  nomme  Ophtalmiques.  Leur  couleur  eft 
blanchâtre  ou  d'un  gris  obfcur ,  dt  elles  font  de  la 
groffeur  d'une  lentille.  Quand  il  eft  entré  quelque 
ordure  dans  les  yeux ,  on  fait  gliftèr  fous  la  paupière 
une  de  ces  pierres ,  &  après  avoir  fait  fortir  ce  qui 
incommode ,  elle  tombe  d'elle-même. 

La  Tour  fans  venin  ne  mérite  point  le  nom  qu'on 
lui  donne,  il  a  été  reconnu  que  les  bêtes  venimeufes 
n'y  mouroient  pas.  On  y  trouve  des  ferpents  de  des 
araignées.  Un  y  ena  même  apporté  pouren  faire  l'ex- 
périence ,  de  on  ne  s'eft  pas  apperçu  que  ces  bêtes 
venimeufes  y  aient  fenti  la  moindre  incommodité. 

Cette  tour  ,  nommée  de  Parifet ,  eft  à  une  lieue 
S.  S.  O.  de  Grenoble  ,  au-deffus  de  Scyffin  ,  fur  le 
Tome  U. 
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bord  du  Drae.  11  y  avoit  autrefois  près  de-là  ,  une 
chapelle  fous  l'invocation  de  Saùu-lVra'tn.  Ce  vou 
finage  accoutuma  infenfibletnent  !«  peuple  à  appel- 
1er  la  tour  dont  il  s'agit ,  la  tour  de  Satnt-Verain  t 
c'eft  ce  qui  a  donné  lieu  à  l'équivoque.  Voye\  la 
differtation  de  Lancelot. 

La  Fontaine  ardente  eft  ainfi  nommée  affez  mal-à- 
propos  ,  car  on  devroit  plutôt  l'appeller  le  terrein 
qui  brâle.  Saint-Auguftin  ,  dans  fon  traité  de  la  cité 
de  Dieu ,  Chorier  dans  fon  biftoire  de  Dauphiné  ,  le 
Préfident  de  Boiffieux  ,  de  un  grand  nombre  d'au- 
tres écrivains  ,  en  ont  parlé  comme  d'une  fontaine 
ardente.  L'auteur  des  voyages  hiftoriques  de  l'Eu- 
rope a  donné  également  dans  tout  ce  qu'on  en  a  dit 
de  fabuleux.  Voici  la  vérité  de  l'hiftoire ,  félon  un 
habile  obfervateur  ,  qui  alla  fur  les  lieux  le  20.  Dé- 
cembre 1696.  Nous  penfons  qu'il  n'en  faut  pas 
davantage  pour  réfuter  tout  ce  que  les  auteurs  que 
nous  venons  de  citer  ,  ont  dit  à  ce  fujet. 

A  trois  lieues  S.  E.  de  Grenoble ,  près  du  village 
de  Saint-Barthélemi ,  eft  un  terrein  dont  la  furface 
a  environ  huit  pieds  de  long  fur  quatre  pieds  de 
large.  Ce  terrein  ne  produit  point  d'herbes  ,  mais 
il  vomit  des  flammes  rouges  &  bleues  de  la  hauteur 
d'un  demi-pied.  Quand  la  pluie  eft  forte  ou  de  la 
longue  durée ,  elle  les  éteint  ;  mais  à  mefure  que  la 
terre  feche  ,  les  flammes  renaiffent  infenfiblement. 
Elles  brûlent  le  papier  ,  la  paille  ,  le  bois  ,  de 
généralement  tout  ce  qu'on  leur  préfente  ,  excepté 
la  poudre  à  tirer ,  qui  ne  prend  point  feu  quand  on 
y  en  jette.  II  s'exhale  de  ce  terrein  une  odeur  de 
foufre  minéral ,  qu'on  fent  à  quinze  pas  de  diftance; 
de  quoique  la  terre  de  ce  fol  femble  brûler  ,  de 
qu'on  ne  la  puiffe  toucher  fans  fe  brûler  auffi  , 
cependant  elle  ne  confume  rien  de  fon  volume.  Il 
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terrein  enflammé ,  mais 


il  eft  fur  le  penchant  d'un  petit  vallon ,  où  coule  un 
ruiffeau  ,  qui  préfentement  ne  peut  aller  jufqu'aux 
flammes ,  quoiqu'il  paffât  peut-être  tout  proche  du 
temps  de  St.  Auguftin  ,  du  temps  de  Chorier  ôt  du 
Préfident  de  Boiffieux.  Or ,  cela  feul  aura  pu  fuffiro 
pour  leur  faire  prendre  le  change.  Cependant  ils 
ont  parlé  de  la  prétendue  fontaine  ardente  avec 
des  circonftances  qui  ne  peuvent  jamais  avoir  été 
vraies.  Le  guide  qui  conduifoit  l'obfervateur  ,  dont 
nous  venons  de  parler  ,  lui  dit  que  quelque  temps 
avant  la  guerre  qui  ne  finit  que  par  la  paix  de  Ryf- 
wick ,  ayant  conduit  des  Allemands  à  ce  terrein  , 
ils  le  trouvèrent  couvert  de  neige  de  de  glace ,  de 
qu'ayant  voulu  les  faire  fondre  avec  de  la  paille 
allumée ,  la  glace  créva  tout-d'un-coup  avec  un  bruit 
extraordinaire  ,  de  avec  un  tel  éclat  d'explofion  , 
que  fept  ou  huit  Allemands  &  le  guide  furent  cul- 
butés au  fond  du  ruiffeau. 

Dans  le  Gapençois ,  dt  à  une  lieue  de  demie  de 
Gap  ,  eft  un  étang  au  milieu  duquel  on  voit  un  pe- 
tit pré  flottant.  Quelques-uns  ont  été  d'avis  de  met- 
tre ce  pré  au  rang  des  merveilles  du  Dauphiné.  En 
effet ,  il  ne  laiffe  pas  que  de  préfenter  d'abord  quel- 
que chofe  quifurprend  ceux  qui  n'ont  pas  réfléchi  fur 
ces  petites  ifles  flottantes  qu'on  voit  en  diverfes  pro- 
vinces du  royaume  ;  mais  quand  on  fait  attention  à 
leur  compofition  ,  on  ne  trouve  pas  qu'il  y  ait  en 
cela  rien  qui  doive  furprendre.  C'eft  un  afiemblage 
d'un  peu  de  terre  légère,  embarrafléc  dans  des  ro- 
feaux  fit  du  limon  lié  à  l'écume  de  l'eau,  qui  forme 
une  croûte ,  fur  laquelle  vient  de  l'herbe  que  l'on 
fauche.  Au  refte ,  le  pré  flottant ,  dont  il  eft  ici 
queftion ,  a  beaucoup  moins  de  confiftance  que  les 
ifles  flottantes  qui  font  auprès  de  Saint-Omer ,  en 
Artois.  Gervais  de  Tilsbury  donne  au  lac  où  eli  ce 
pré ,  le  nom  de  Cerfeulat  ou  CerréAe.  Lancelot 
l'appelle  le  Lac  de  Pelhotiers.  Ce  même  Académi- 
cien ajoute  qu'il  y  a  auffi  de  ces  ifles  flottantes  en 
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Rouffilloo ,  mais  on  lui  a  fait  accroire  ce  qui  n'eft 

point. 

(Climat  &  qualité  du  fol).  Le  climat  de  la  provin- 
ce de  Dauphiné  eft  vif,  pur  fie  fain ,  &  plutôt  froid 
que  tempéré.  Pendant  une  bonne  partie  de  l'année , 
les  montagnes ,  auffi-bien  que  les  vallées ,  y  font 
couvertes  de  neige  ;  &  il  n'y  a  guère  que  la  partie 
occidentale ,  fituée  le  long  du  Rhône ,  qui  fe  rcûente 
de  la  température  naturelle  que  doit  lui  donner  fa 
pofition  entre  le  quarante-quatrième  &  le  quarante- 
iixieme  degré  de  latitude.  En  été,  les  chaleurs  y 
font  ordinairement  très-fortes,  auffi  elles  font  plus 
que  fuififantes  pour  faire  mûrir  parfaitement  les  rai- 
fins,  les  bleds  &  les  autres  fruits  de  la  terre.  Le 
Dauphiné  eft  un  pays  extrêmement  montagneux  ;  il 
y  a  néanmoins  des  plaines,  fur-tout  dans  le  Valenti- 
nois ,  aux  environs  de  Valence ,  de  Romans,  &c.  Le 
fol  y  eft  très-fertile  dans  certaines  contrées ,  &  dans 
d'autres  il  l'eft  beaucoup  moins.  11  produit  du  bled , 
du  vin  ,  des  olives,  du  chanvre,  du  paftel,  de  la 
couperofe,  delà  foie,  du  criftal,  du  fer, du  cuivre,  &c. 
On  remarque  que  les  deux  tiers  du  haut  Dau- 
phiné font  prefque  ftcriles  ;  ce  qui  oblige  les  habi- 
tants d'aller  travailler  une  partie  de  l'année  dans  les 
autres  pays  ,  foit  pour  fubfifter ,  foit  pour  rendre 
leur  fort  meilleur.  Les  montagnes  y  abondent  en 
pâturages  excellcns ,  en  fimples  utiles ,  en  gibier,  &c. 
On  trouve  des  marcaffites  dans  les  montagnes  d'Em- 
brun &  de  Die.  La  montagne  d'Orel  a  pns  fon  nom 
d'une  mine  d'or  qu'on  y  découvrit  du  temps  des  Ro- 
mains ,  &  produit  encore  des  efpeces  de  diamants. 
A  Ï'Hermitage ,  au-deflus  de  Thain ,  eft ,  à  ce  qu'on 
allure ,  une  mine  d'or  &  d'argent ,  fituée  très-heu- 
reuftment,  étant  expofée  au  levant,  au  midi  &  au 
couchant,  Ôc  étant  à  l'abri  du  nord.  Cette  mine  eft  en- 
tièrement négligée,  &  c'eft  la  même  dont  nous 
avons  parlé  ci-devant.  Apparemment  que  cette  mê- 
me expofition  contribue  à  la  bonté  des  vins  qu'on 
cueille  fur  la  côte  de  Ï'Hermitage,  &  dont  la  répu- 
tation eft  fi  bien  établie.  Les  vins  du  terroir  de  Vien- 
ne font  également  trèi-eftimés.  Ceux  qu'on  cueille 
dans  la  vallée  de  Gréfivaudan,  fe  confomment  dans  le 
pays;  les  vignes  y  font  cultivées  en  efpalicr,  a  la 
hauteur  des  arbres  ,  &  c'eft  ce  qu'on  appelle  des 
hautinu  Dans  cette  même  vallée  de  Gréfivaudan  & 
dans  le  Viennois ,  on  recueille  fur  les  noyers  &  fur 
d'autres  arbres  un  fuc  à  peu-près  feinblable  à  la 
manne  du  Briançonnois. 

Ce  qu'on  appelle  le  bas  Dauphiné  ou  pays  de 
plaines,  ne  laiflè  pas  que  de  contenir  ptutteurs  hau- 
tes montagnes;  mais  en  général  il  y  en  a  beaucoup 
moins  que  dans  le  haut  Dauphiné. 

Le  Gréfivaudan  eft  une  vallée  de  dix  lieues  de 
longueur ,  où  coule  la  rivière  d'Ifere.  11  eft  en  Fran- 
ce peu  de  contrées  qui  foient  mieux  cultivées  &  plus 
abondantes  que  celle-ci. 

Les  tcrTes  font  extrêmement  fortes  dans  le  Gré- 
fivaudan, dans  une  partie  du  Viennois  &  dans  le 
Valentinois.  Elles  font  plus  légères  dans  la  partie 
bafle  de  ce  même  diftrict,  fie  cependant  elles  ne 
laifient  pas  que  de  donner  de  bonnes  récoltes. 

Dans  le  refte  de  la  province ,  il  n'y  a  point  de 
bonnes  terres  ni  même  de  médiocres  qui  ne  foient 
cultivées.  L'induftrie  &  la  confiance  étant  en  quel- 
que forte  le  partage  des  peuples  du  Dauphiné ,  il 
n'eft  pas  étonnant  qu'ils  trouvent  dans  l'agriculture 
des  reflburces  qui  échapperaient  à  d'autres  peuples 
qui  n'auroient  pas  les  mêmes  qualités. 

Les  montagnes  renferment  quantité  de  mines  & 
de  richeflès  fouterreines,  ainh  que  nous  le  remar- 
quons dans  un  article  féparé.  Elles  fontauflî  la  plû- 
part  bien  garnies  de  bois  propres  pour  le  chauff  age 
ôt  pour  la  conftruftion.  11  y  a  des  forêts  de  chênes 
&  d'autres  de  fapins  pour  la  grande  &  la  petite  mâ- 
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tore.  Les  principales  forêts  font  du  côté  de  Guillet 
tre  dans  l'Èmbrunois,  Si  du  côté  de  la  Grande-Char- 
treufe  dans  le  Gréfivaudan. 

On  y  cultive  le  chanvre  principalement  dans  le 
Viennois ,  dans  le  haut  Valentinois  &  dans  l'élec- 
tion de  Romans. 

Le  vin  croit  dans  toute  la  province ,  à  l'exception 
néanmoins  duBriançonnois,  où  la  longueur  de  l'hiver 
empêche  que  les  raifins  puiftent  mûrir.  Nous  avons  dit 
ci-devant  que  les  vins  de  Vienne  &  ceux  de  Thain , 
connus  fous  le  nom  de  côte-rôtie ,  font  dans  la  plus 
grande  réputation.  Les  gourmets  font  un  cas  parti- 
culier des  vins  blancs  de  Saint- Peret,  qui  croiflent 
entre  Thain  &  l'ifere. 

11  y  a  auffi  dans  toute  la  province  quantité  de  châ- 
taigniers &  de  noyers ,  qui  font  d'une  grande  reflbur- 
ce  pour  le  peuple. 

Dans  le  bas  Dauphiné  ,  on  cultive  des  mûriers 
blancs ,  dont  les  feuilles  fervent  à  nourrir  des  vers- 
à-foie  :  on  y  cultive  auffi  avec  fuccès  des  amandiers 
&  des  oliviers. 

Les  montagnes  de  Prémol  (où  il  y  a  une  char- 
treufe  de  filles ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Grenoble) , 
de  Beffèz  cV  de  Grave  dans  le  mandement  d'Oyians , 
&  celle  de  Touland  dans  le  Diois ,  font  très-fré- 
qnentées  des  Bothaniftes,  à  caufe  de  la  quantité  de 
plantes  rares  qu'on  y  trouve,  &  qui  font  d'une 
grande  utilité  dans  la  médecine.  La  plupart  des  au- 
tres montagnes  abondent  en  pâturages  excellent 
pour  la  nourriture  des  gros  beftiaux.  Le  lait  que  les 
vaches  y  rendent ,  eft  converti  en  beurre  &  en  fro- 
mages ,  qui  font  d'un  grand  débit  dans  le  royaume. 
Les  meilleures  montagnes  de  cette  efpece ,  c'eft-a- 
dire ,  celles  dont  les  pâturages  ont  plus  de  réputa- 
tion, font  les  montagnes  de  SaiTenage  &  d'Oyians 
dans  réleétion  de  Grenoble  ;  celles  de  Greffes ,  de 
Valdromme  &  de  Vecors  dans  le  Diois  ;  celles  de 
Vars  &  des  Orres  dans  l'Embrunois  ,  &  celles  de 
Queyras  dans  le  Briançonnois. 

Aux  environs  de  Grenoble ,  il  a  été  pratiqué  des 
creux  ou  puits  pour  la  recherche  de  différentes  ma- 
tières minérales.  Le  hazard  fit  que  quelques  mineurs 
découvrirent  dans  un  de  ces  creux  ,  une  terre  char- 
gée de  petits  brillants  que  quelques-uns  d'entr'eux 
reconnurent  être  falins.  U  n'en  fallut  pas  davantage 
pour  leur  faire  croire  qu'ils  avoient  trouve  un  ma- 
gafin  de  falpêtre.  Ils  firent  une  forte  Ieifive  de  cette 
terre ,  &  au  bout  de  quelque  temps  ils  apperçurent 
des  criftaux  de  fel  longuets,  qui  avoient,  félon  eux  , 
d«  la  reflemblance  avec  ceux  du  falpêtre ,  mais  qui , 
contre  leur  attente,  ne  fufoient  point  fur  les  char- 
bons ardens.  On  fit  part  de  ce  fel  à  l'académie 
Royale  des  feiences  de  Paris.pour  fçavoir  à  quelgenre 
il  devoit  être  rapporté ,  &  î'ufagc  qu'on  en  poovoit 
faire.  Ce  fel,  tel  qu'on  l'envoya  de  Dauphiné ,  étoit 
en  partie  une  marte  indiltin&e ,  blanche  ,  opaque, 
affez  ferme  ,  6c  en  partie  un  tas  de  petits  criftaux 
tranfparens  ôt  brillans  ,  fans  configuration  unifor- 
me ni  régulière.  M.  Boulduc  examina  fbigneufement 
cette  matière,  &  découvrit  qu'elle  avoit  les  mêmes 
principes  de  compofition  que  le  fel  de  dauber ,  fit 
qu'ainfi  c'étoit  un  vrai  fel  de  Glauber ,  travaillé 
parla  nature  elle-même  dans  la  terre.  Il  rendit  com- 
pte à  l'académie  ,  par  un  mémoire  qu'il  y  lut,  le 
îi.  Novembre  17» 7. ,  des  opérations  qu'il  avoit 
faites  pour  découvrir  les  principes  de  ce  fel  minéral , 
&  ajouta  qu'il  y  a  dans  la  terre  une  plus  grande 
abondance  de  fel  de  Glauber ,  qu'on  n'avoit  pu  le 
préfumer  jufqu'alors.  La  nature  ,  félon  Boulduc , 
trouvant ,  pour  ainfî  dire,  fous  fa  main  des  matières 
vitrioliquet ,  fulpbureufes  ou  alumineufeiavec  le  fel 
marin  ,  ou  du  moins  avec  fa  terre ,  elle  peut ,  pour 
le  moins  aufli-bien  que  l'art ,  former  du  le!  de  ces 
mêmes  matières. 
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Vers  l'an  >7$o.  on  découvrit  une  mine  d'or  au- 
près de  Grenoble  ;  mais  après  en  avoir  fait  plufieurs 
épreuves  différentes,  on  s'eft  tu  fur  cette  découverte. 
Apparemment  que  la  matière  de  lucre  ne  s'y  eft  pas 
trouvée  aflêz  abondante  pour  en  entreprendre  le 
travail. 

Dans  les  montagnes  font  plufieurs  efpeces  d'ani- 
maux ,  qu'on  ne  trouve  point  dans  les  autres  pro- 
vinces du  royaume.  Les  bouQeins  ou  bouquetins , 
ainfi  nommés  parce  qu'ils  reffèmblent  aux  boucs  , 
font  de  couleur  grife ,  &  leur  taille  eft  prefque  la 
même  que  celle  des  cerfs.  11  fe  plaifent  fur  les  ro- 
chers ,  fie  font  fi  légers ,  qu'ils  fautent  d'un  rocher 
à  l'autre  ,  quoique  fort  éloignés.  Les  habitants  de 
cette  province  fe  fervent  très-utilement  du  fang  de 
ces  animaux ,  pour  laguérifon  de  diverfes  maladies. 

Sur  les  montagnes  d'Urbon  &  de  Valaurié ,  dans 
le  Diois  ,  il  y  a  quantité  d'ours  ;  &  fur  celle  de 
Voluis  ,  près  de  Rochecourbe ,  on  voit  des  trou- 
peaux de  chamois ,  ainfi  que  fur  les  autres  monta- 
gnes de  cette  province.  Les  chamois  différent  des 
kouâeins  en  ce  qu'ils  paroiffent  rouges  en  été  fit 
gris  en  hiver ,  fie  en  ce  que  leurs  cornes  font  petites , 
alfez  larges  ,  &  tellement  crochues  par  le  bout , 
que  quelquefois  ils  s'accrochent  par-là ,  &  demeu- 
rent îufpendus  jufqu'à  ce  qu'ils  s'élancent  vers  le  lieu 
où  ils  ont  envie  d'aller.  Au  refte  ,  cet  animal  eft 
timide  ,  fie  aime  le  fcl  plus  que  toute  autre  chofe. 
Quand  les  chamois  font  attroupû,  il  y  en  a  toujours 
un  qui  marche  à  la  tête  des  auffs  :  ce  conducteur 
s'arrête  fit  donne  l'allarme  au  moindre  bruit. 

Les  loirs  ou  marmotes  font  des  efpeces  de  gros 
rats  qu'on  trouve  dans  les  Alpes.  Ils  ont  cela  de  par- 
ticulier ,  qu'ils  dorment  profondement  pendant  fix 
mois  ,  fans  fe  réveiller.  Quand  ils  font  leurs  provi- 
fions  ,  il  y  en  a  un  qui  fe  couche  fur  le  dos  fie  levé 
ics  jambes  en  l'air  ;  les  autres  le  chargent ,  &  le  font 
férvir  de  chariot ,  en  le  traînant  par  la  queue  juf- 
que  dans  leur  tanière.  On  fçait  fans-doute  que  les 
caftors  pratiquent  la  même  chofe  ,  quand  ils  font 
auffi  leurs  provifions. 

Les  lièvres  blancs  fit  les  perdrix  blanches  font  en 
grande  quantité  dans  cette  province  ,  de  même  que 
les  phaifans ,  les  aigles  ,  les  autours  ,  ficc. 

(Minit"),  Il  y  a  des  mines  de  fer  à  Allenard ,  à  6. 
L  N.  £.  de  Grenoble  :  ce  fer  eft  très-doux ,  fie  patte 
pour  le  meilleur  que  l'on  puiflè  employer.  On  en  a 
fabriqué  pendant  long-temps ,  des  canons  à  Saint- 
Gcrvais  fur  l'ifere  ,  à  3. 1.  O.  de  Grenoble.  Il  y  a 
auffi  dans  les  montagnes ,  des  mines  de  cuivre  ,  de 
plomb ,  de  charbon  de  terre,  de  vitriol ,  de  coupe- 
rofe  ,  ckc.  Nous  parlons  ailleurs  des  mines  d'or  & 
d'argent  qui  font  dans  cette  province. 

(Eaux  minérales-). Les  plus  renommées  font  celles 
qui  fuivent.  A  la  Motte  ,  à  deux  lieues  du  terrein  qui 
brûle ,  il  y  a  une  fontaine  dont  les  eaux  font  grattes, 
on&ueufes  fit  bitumineufes.  A  la  montagne  d'Orel , 
près  de  Die  ,  vers  le  S.  O.  de  cette  ville  ,  il  y  a  des 
eaux  qu'on  dit  être  fpécifiques  contre  la  fièvre  tierce, 
de  même  que  celles  qu'on  trouve  à  un  quart  de  lieue 
de  Gap ,  guériffent  la  fièvre  quarte.  La  fontaine  du 
Tont-dc-Baret ,  entre  Creft  &  Montelimart ,  a  les 
mêmes  propriétés  que  celle  de  la  montagne  d'Orel. 
Les  eaux  de  la  fontaine  d'Argenfon  font  ferrugineu- 
fes,  ainfi  qu'il  a  été  remarqué.  Celles  de  Bordoire , 
au  pied  des  montagnes  du  Diois,  ont  des  quajités 
affez  médiocres  ;  dk  il  en  eft  de  mêmes  des  eaux  de 
Saint-Chef ,  de  Crémieu ,  de  Launay ,  de  Sanfbnt  fit 
de  Navoz.  La  plus  fameufe  de  toutes  ces  fources 
d'eaux  minérales  eft  fans  contredit  celle  de  la  Mot- 
te ou  Mothe.  Elle  eft  fituée  dans  le  Gréfivaudan  , 
entre  le  pays  de  Trieves  fit  la  Matefme  ,  dans  un 
vallon  formé  par  des  montagnes  fie  par  des  rochers 
arides  fit  efearpés ,  au  pieda'un  précipice ,  à  $•  1.  S. 
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de  Grînoble.  Elle  femble  fortir  dedeffous  la  rivière 
de  Drac  ,  qui  à  peine  eft  crue  d'un  demi-pied  qje 
la  fontaine  fe  trouve  couverte  des  eaux  bourbe  ad  s 
du  torrent  ;  cependant  on  la  voit  encore  bouillon-* 
ner  fur  la  fuperficie ,  à  travers  ces  mémus  eaux. 
D'après  les  expériences  qui  ont  été  faites  ,  il  a 
été  reconnu  que  les  eaux  de  le  fontaine  dont  il  s'a- 
git, font  plus  chaudes  que  celles  d' A ix  en  Savoie  , 
&  auffi  on  les  compare  ordinairement  à  celles  de 
Bourbon.  Dans  le  pays ,  ces  eaux  ont  beaucoup  do 
réputation  &  font  fort  eftimées  pour  les  maladies 
d'eftomach  ,  les  rhumatifmes ,  les  paratyfies  ,  &c. 
Au  refte  ,  le  village  de  la  Motte  n'eft  compofé  que 
d'un  très-petit  nombre  de  maifons  ,  qui  n'anuon- 
cent  rien  moins  que  l'opulence. 

(  Commerce  ).  On  peut  le  confiderer  par  rap. 
port  aux  trois  principaux  débouchés  où  il  aboutit , 
Lyon ,  la  Provence  fie  la  Savoie.  11  fe  tranfpurre 
à  Lyon  ,  de  tout  le  Dauphiné ,  des  foies  en  afllz 
bonne  quantité ,  des  laines  en  quantité  médiocre , 
des  draperies  ,  des  aciers  ,  des  papiers  fit  des  anis. 
Du  côté  de  la  Provence  ,  on  tranfporte  des  chan- 
vres ,  des  toiles  ,  du  fil ,  du  fer ,  du  bois  pour  la  ma- 
rine fie  pour  bâtir  en  quantité ,  des  bleds  plus  ou 
moins  ,  félon  l'abondance  de  la  récolte  en  Dau- 
phiné fie  le  befoin  de  la  Provence  &  du  Languedoc  ; 
des  foies  pour  la  ville  de  Kifmes  ,  du  papier  fie 
des  cartes  pour  Avignon.  11  fe  voiture  en  Savoie  fie 
en  Piémont  des  draperies  groffieres  en  grande  quan- 
tité ,  ôc  de  l'huile  d'olive  qui  fe  recueille  dans  la  par- 
tie de  la  province  à  laquelle  on  donne  le  nom  de  pays 
des  Baronnies.  Au  furplus  ,  tout  le  Dauphinc  ,  à 
l'exception  des  montagnes  de  Briançon  fie  d'Em- 
brun, ainfi  qu'il  a  été  dit,  abonde  en  vins,  mais  ils  font 
prefque  tous  de  mauvaife  qualité  ;  ce  qui  eft  caufe 
qu'ils  y  font  toujours  à  bas  prix  ,  &  qu'il  ne  s'en 
tranfporte  point  hors  de  la  province  :  ils  fe  confom- 
ment  dans  le  pays ,  fie  l'on  en  convertit  quelques- 
uns  en  eaux-de-vie. 

Lesmarchandifes  du  dehors  qui  viennent  en  Dau- 
phiné ,  font  du  côté  de  Lyon ,  des  draperies  fines  , 
des  étoffes  d'or  ,  d'argent  fie  de  foie ,  des  dentelles  , 
des  merceries  pour  les  marchands  en  détail ,  du  fer 
de  Bourgogne ,  delà  quincaillerie  de  Foreft  ,  fit  des 
toiles  fines.  11  y  vient  du  Vivarais  &  du  Velay  de 
gros  beftiaux  ,  des  fromages  ,  du  beurre  fie  du  vin. 
On  y  tranfporte  de  Provence  ,  des  fruits  fecs ,  des 
huiles  d'olives ,  des  viandes  de  carême  ,  des  drogues 
Ôc  des  épiceries  ;  du  Languedoc  ,  quelques  dra- 
peries &  des  vins  délicats  ;  du  Piémont ,  des  vins 
pour  tout  le  quartier  des  montagnes  ;  enfin  de  Sa- 
voie ,  des  chanvres  ,  du  beurre  ,  du  fromage  ,  des 
peaux  ,  fie  quelques  grottes  toiles. 

fD/lanufaQures").  Nous  ne  faifons  connoitre  ici 
que  les  principales  ,  d'où  l'on  tire  les  marchan- 
difes  dont  il  a  été  parlé  ci  -  devant.  Les  chan- 
vres fe  tirent  de  Saint -Jean  d'Ambournay ,  de  la 
Tour-du-Pin ,  de  Bourgoin ,  de  Jallieu ,  de  Vienne , 
de  Voiron ,  de  Tullin  ,  de  Grenoble  fie  du  Pont-de- 
Beauvoifin.  Les  toiles  fe  fabriquent  dans  les  mêmes 
lieux  fie  dans  ceux  de  Crémieu  ,  de  Rioy  ,  de  l'Ifle- 
d'Abo ,  d'Artas ,  de  Saint-Georges  fit  de  la  Buitte. 
Les  papiers  fe  font  à  Saiot-Donat,  à  Châteaudouble, 
à  Pcyrut ,  à  Difimieu ,  à  Chabeuil ,  à  St.  Vallier ,  à 
Creft  ,  à  Vienne,  à  Rives ,  à  Paviot  fit  à  Vizille.  On 
tire  les  laines  de  Valence ,  de  Creft  ,  de  Romans  , 
de  Royans  fie  autres  communautés  des  mêmes  can- 
tons. Les  chapeaux  fe  fabriquent  à  Grenoble ,  à  Fon- 
tcnil,  à  Safleuage , à  Voreppe.à  Moirans ,  au Pont- 
en-Rayans,  à  Creft  ,  fit  dans  plus  de  cinquante  vil- 
lages des  environs.  On  habille  les  peaux  à  Grenoble, 
à  Voiron  ,  à  Romans  ,  à  Valence  ,  à  Loriol ,  à  Li- 
vron  ,  à  Montelimart ,  à  Dieu-le-Fit,  à  Vienne  fie  à 
Saint-Antoine  en  Viennois.  Les  gros  cuics  font  fa- 
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çonnés  à  U  Côre-Saint-André ,  a  Saint- Jean-d'Am- 
bournay ,  à  Vienne ,  a  Serres ,  à  Grenoble,  à  Lambin, 
à  Croies  &  à  Gomelin.  Les  principales  forges  font  à 
Saint-Hugon  ,  à  Hurtieres,  à  Theys,  à  Allenard,  à 
Laval ,  à  Gomelin-la-Combe  ,  à  Uriage  ,  à  Revel , 
aux  Portes  ,  à  Saint-Gervais  ,  à  Royans ,  ôtc.  On 
fabrique  l'acier  à  Rives  ,  à  Moirans ,  à  Voiron  ,  à 
Beaumont ,  à  Fures  ,  à  Tollin  à  Beaucroifiant ,  à 
Chabons  ôc  à  Vienne.  Les  lames  d'épée  fe  fabri- 
quent aux  mêmes  endroits.  On  fait  des  faux  4c  des 
faucilles  à  Voiron  ôc  à  Vizille.  Les  forges  de  cuivre 
&  les  martinets  font  à  Vienne ,  à  Tullin  ,  à  Moirans 
ôc  à  Beaucroiflant.  Enfin  ,  les  mines  de  plomb  ôt  au- 
tres minéraux  font  a  Allenard,  à  Laval ,  à  la  Corfe, 
à  Lefches ,  à  Beautieres  ôc  à  Larnage. 

Outre  cela  ,  on  fait  des  foies  dans  toute  là  pro- 
vince ,  à  l'exception  des  lieux  où  le  climat  eft  trop 
froid  ,  tels  que  les  bailliages  de  Briançon  ,  d'Em- 
brun ,  de  Gap ,  le  haut  Viennois  &  le  Gréhvaudan  :  ce 
commerce  augmente  tous  les  jours.  On  trafique  des 
bois  dans  tout  le  Dauphiné ,  excepte1  dans  la  plaine 
où  il  n'y  a  point  de  forêts.  On  fait  des  draperies  pref- 
que  par -tout  ;  des  gands  en  divers  lieux  ;  des  ca- 
nons de  fer  à  Saint-Gervais  ;  des  ancres  à  Vienne  ; 
6c  dans  cette  dernière  ville  ,il  y  a  auffi  une  fort  belle 
manufacture  pour  mouliner  6c  dévider  la  foie. 

Ce  grand  nombre  d'ouvrage  occupe  néceffàire- 
ment  un  grand  nombre  d'ouvriers  ;  mais  à  l'excep- 
tion des  fabriques  de  Saint-Gervais  ôc  de  Vienne  , 
où  les  ouvriers  demeurent  enfemble ,  tous  les  arti- 
fans  font  épars  en  divers  endroits  ,  ôc  par  confé- 
quent  il  ferait  impoffibled'en  fixer  la  quantité.  Tout 
ce  que  l'on  peut  dire  à  ce  fujet ,  c'eft  que  la  drape- 
rie eft  le  genre  d'ouvrage  qui  occupe  davantage  les 
hommes ,  ôt  que  le  filage  de  la  laine  ,  de  la  foie ,  ôt 
la  couture  des  gands  l'ont  les  principales  occupa- 
tions des  femmes.  Au  refte ,  cela  fe  doit  entendre 
du  temps  on  la  campagne  n'exige  pas  le  travail  des 
uns  ôc  des  autres  ;  car  les  hommes  fur-tout  préfè- 
rent à  tout  autre  travail ,  le  labourage ,  ainG  que  la 
façon  des  vignes  ,  en  quoi  ils  font  d'autant  plus 
louables ,  que  c'eft-là  le  fonds  de  leur  fnbfiltance. 

Les  ouvriers  font  tous  naturels  du  pays ,  6c  leur 
nombre  eft  fuffifant  pour  la  quantité  d'ouvrages  qui 
fort  de  leurs  mains.  On  en  avoit  fait  venir  de  Suéde 
pour  la  fonte  des  canons  de  Saint-Gervais ,  ôt  d'Al- 
lemagne pour  travailler  aux  fers-blancs  de  Vienne  ; 
mais  cette  dernière  manufacture  ne  fiibfiftc  plus  au 
grand  dommage  de  la  provineeôc  de  tout  le  royaume. 
Quant  à  la  première ,  les  gens  du  pays  ont  fi  bien  ap- 
pris la  manière  de  fondre,  que  leurs  ouvrages  font  par- 
faits dans  leur  genre ,  ôt  qu'ils  n'ont  plus  befoin  de 
fecours  étrangers. 

En  général  ,  les  ouvrages  qui  fe  fabriquent  en 
Dauphiné  ,  font  tous  de  très-bonne  qualité  ,  auffi 
les  acheteurs  leur  donnent  volontiers  la  préférence 
fur  beaucoup  d'autres. 

(  Marchés  Ôt  foires  ).  Les  principaux  marchés  de 
la  province  fe  tiennent  à  Grenoble ,  deux  fois  la  fe- 
maine  ;  à  Voiron  ,  à  Gomelin  ,  à  Vizille ,  à  la 
Mure  ,  à  Corps,  à  Saint-Bonnet ,  à  Menés ,  au  Moû- 
titr-de-Clermont,  au  Bourg-d'Oyfans  ,  une  fois  ; 
à  Vienne ,  trois  fois  ;  à  Lemps  ,  deu*  fois  ;  à  la 
Côte-Saint-André  ,  à  Beaurcpairc  ,  à  Saint-Jean- 
d'Ambournay  ,  a  Saint  -  Saphorin-  d'Ozon  ,  à  Cré- 
mieu ,  à  Moureftcl  ,  à  Bourgoin  ,  à  la  Tour-du- 
Pin  ,au  Pont-BeauvoiGn  ,  à  Romans,  à  Saint-Mar- 
cellin ,  à  Sain t-Va Hier  ,  à  Valence ,  à  Chabeuil ,  au 
Pont-en-Royans,  à  Montelimart ,  à  Saint-Paul-trois- 
Châteaux ,  à  Die ,  à  Gap ,  i  Tallard ,  à  Veynes  , 
à  Orpierre ,  à  Serres  ,  à  Embrun ,  à  Guilleftre ,  ÔC 
à  Chaumont ,  une  fois.  Les  foires  font  en  très-grand 
nombre  :  Grenoble  en  a  fix  par  an  ;  Voiron ,  Gome- 
lin 6c  Vizille ,  une  ;  la  Mure ,  deux  ;  Corps ,  une  ; 
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Saint-Bonnet ,  quatre  ;  Mens ,  deux  ;  le  Mofitier- 
de-Clermont,  quatre  ;  Vif,  trois  ;  le  Bourg-d'Oy- 
fans, trois  ;  Crolle  ,  deux  ;  Lemps, trois;  la  Côte- 
Saint-André  ,  quatre  ;  Beaurepaire  ,  trois  ;  Saint- 
Jean-d'Ambournay  ,  cinq  ;  Saint-Saphorin  d'Ozon, 
une  ;  Mourefiel,  deux  ;  Bourgoin ,  une  ;  laTour-du- 
Pin  ,  fix  ;  le  Poot-de-Beauvoifin ,  deux  ;  Eyrieu , 
trois  ;  Rouffillon ,  une  ;  Briançon ,  deux  ;  Château- 
neuf-de-Galavre  ,  trois  ;  Vinay ,  cinq  ;  Pont-en- 
Royans  ,  trois;  Etoilles  ,  quatre  ;  Montelimart  , 
quatre  ;  Pierrclatte  ,  deux  ;  Saint-PauUrois-Cbl. 
teaux ,  deux  ;  Dieu-le-Fit ,  huit  ;  Nyons  ,  trois  ; 
le  Buys ,  quatre  ;  Creft ,  deux  ;  Die ,  fix  ;  Châtilloa, 
cinq  ;  la  Motte-Chalençon  ,  quatre  ;  Taulignan  , 
quatre  ;  Saint-Lazare-le-Defert ,  cinq  ;  Vaudromme, 
quatre  ;  Bordeaux  ,  quatre  ;  Uret ,  quatre  ;  Gap  , 
trois  ;  Guilleftre  ,  trois  ;  ôc  Briançon  ,  quatre. 

(  Chemins  ôt  grandes  routes).  La  plus  grande 
route  du  Dauphiné  ,  ôc  la  plus  fréquentée ,  eft  celle 
qui  cotoye  le  Rhône  ,  en  allant  de  Lyon  en  Pro- 
vence ,  par  Saint-Saphorin  ,  Vienne  ,  Valence  , 
Montelimart ,  Donxerre  ,  Pierrclatte  &  la  Palud 
(  au  Comté- Venaiflïn  )  ,où  lesroutes  de  Languedoc 
ôc  de  Provence  fe  féparent.  La  première  continue 
en  traverfant  le  Rhône  fur  le  Pont-du-Saint-Efprit; 
6c  la  féconde  va  par  Avignon  ,  à  travers  les 
terres  du  Comté-Venaiffin  ôc  de  la  principauté 
d'Orange. 

La  féconde  route  confidcrable  eft  celle  de  Lyon 
à  Grenoble,  pafTant  par  Bron,  Bourgoin,  Voreppe, 
ou  par  Eyrieu ,  Artas  6c  Moirans. 

Latroifieme  ,  de  Lyon  à  Chambery  ,  par  Bron, 
la  Verpilliere  ,  Bourgoin  ,  ôc  le  Pont -de- Beau- 
voifin. 

La  quatrième,  de  Grenoble  à  Chambery,  par 
Crolle  oc  Chaparillan. 

La  cinquième  ,  de  Grenoble  à  Valence,  par  Tol- 
lin, Saint-Marcellin  &  Romans. 

Indépendamment  de  ces  cinq  routes  ,  qui  font 
les  plus  belles  ôc  les  plus  fréquentées ,  il  y  en  a 
plufieurs  autres  qui  font  toutes  très-bien  entrete- 
nues ;  fçavoir ,  la  route  de  Grenoble  à  Briançon  , 
par  le  bourg  d'Oyfans  ;  de  Grenoble  à  Gap  ,  par 
Corps  ;  de  Grenoble  à  Die  ,  par  Saint-Guillaume  ; 
de  Grenoble  à  Sifteron  ,  par  Corps  ôc  pu 
Gap,  ôcc. 

Pour  paffer  les  rivières  ôc  les  torrents  qui  traver- 
fent  les  grandes  routes ,  il  y  a  quantité  de  ponts  , 
les  uns  de  pierre  ôc  les  autres  de  bois  ;  mais  on  voit 
avec  étonnement  qu'il  n'y  en  ait  point  pour  paner 
la  Drome  entre  Livron  ôc  Lauriol  ,  cette  rivière 
étant  très-dangereufë  ôc  fou  vent  débordée  ;  ce  qui 
oblige  les  voyageurs  à  des  fe  jours  en  pure  perte.  Oo 
eft  furpris  également  de  ce  que  le  pont  de  Vienne  , 
fur  le  Rhône ,  qui  s'écroula  en  1 6$  i .  ,  n'a  point  été 
rétabli  depuis.  Il  faudrait  auffi  un  pont  furl'Ifere  , 
au  paflage  de  la  roche ,  entre  Thain  ôt  Valence,  ao 
défaut  duquel  on  eft  fouvent  obligé  de  faire  un  de- 
tour  de  quatre  grandes  lieues  ,  en  partant  par  Ro- 
mans. Un  autre  pont  ferait  auffi  oécefiaire  fur  la 
petite  rivière  de  Roubion  ,  près  de  Montelimart. 

(Génie ,  moeurs  6c  caraclere  des  peuples}.  En  gé- 
néral, les  habitants  de  cette  province  ont  de  l'elpril 
ôc  font  même  fort  déliés,  lis  font  prudens,  fages, 
intelligens  ôc  fort  économes.  L'induftrie  eft  parti- 
culièrement le  partage  des  peuples  du  Briançon- 
nois.  V ,  ce  mot.  On  ne  fçauroit  non-plus  nier  que 
les  Dauphinois  ne  foient  très-propres  pour  les  ans, 
les  feiences  Ôc  la  négociation.  Leur  bravoure  eft  con- 
nue ,  &  il  en  eft  de  même  de  leur  attachement  à  11 
patrie  ôc  à  la  perfonne  de  nos  Rois. 

(Gouvernement  eccléfiaflijve').  Oo  compte  en 
Dauphiné  deux  archevêchés,  Vienne  ôc  Embrun  5 
Ôt  fix  évêchés  ,  Valence ,  Grenoble  ,  Die  ,  Gap  , 
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Les  paroifles  de  la  province  de  Dauphiné  font 
diftribuées  de  la  manière  qui  fuit ,  dans  les  onze 
diocefes  que  nous  avons  nommés. 
Diocefa.  Pertijit  tn  Dauphiné. 

Die  19»    G>     4      Comté -Vemllbn.» 

4.  antres  en  Provence. 

Embrun  81    cV   4»  •o^^PIOTeoce  *  <° 

Cap.   .  .   .   .   .140  0-  41  «««eoProience. 

Gtcopble  ....  «7<  &  «7  Savoie 

St.Paul.j..Chateao«.    »<  C-  8  autre,  ta  Cté-Vénaffin. 

Valence  70  &  7«  autre»  en  Vivaraii  ,  en 

Languedoc. 

Vienne  m  &  80  watrt,  eu  Vtoara»  ôc  eu 
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Belley  19   &  191  en  Bogey. 

Lyon  Jt    G»  189  autrci  en  Lyotmoît ,  «c. 

Vaifon  16    C-    aa  autre*  au  Cté.-Vcnaiflîa. 
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Indépendamment  de  ces  douze  cents  onze  pa- 
ro'uTes  ,  il  y  a  encore  un  grand  nombre  d'annexés 
&  de  fuccurfales.  Au  refte  ,  il  fuit  de  ce  dénombre- 
ment ,  que  la  province  de  Dauphinc  Fait  partie  de 
fix  provinces  eccléfiaftiques  ;  feavoir  ,  Aix ,  Arles , 
Embrun ,  Befançon  ,  Lyon  Ôc  vienne. 

(  Gouvernement  civil  ).  Le  Dauphinc  eft  une  de 
Ces  provinces  auxquelles  on  donne  le  nom  de  P ays 
de  Droit-Ecrit ,  c*eft-à-dire  ,  qu'on  y  rend  la  juftice 
conformément  aux  loix  romaines  ;  au  lieu  que  dans 
la  plupart  des  autres  provinces  de  France ,  on  juge 
les  procès  félon  la  coutume  de  chacune  en  parti- 
culier. Outre  cela  ,  cette  province  a  quelques  ufages 
particuliers  ,  &  n'y  reçoit  pas  la  maxime ,  mile 
terre  fans  Seigneur ,  qui  eft  admit  dans  le  refte  du 
royaume.  Un  feavant  Jurifconfulte  rapporte  que  la 
ville  de  Grenoble  a  des  ftatuts  par  lefquels  l'adul- 
tère n'eil  puni  que  d'une  amende  de  cent  fols.  Il 
remarque  que  les  Juges  d'églife  avoient  favorite 
ce  relâchement  dans  le  temps  qu'ils  connoifToient 
ieuls  du  crime  d'adultère  ,  ôc  que  les  amendes  tai- 
ibient  partie  de  la  ferme  de  l'évêché.  lfoye\  Cho- 
rier  ,  fur  les  décifîons  de  Guy-Pape. 

U  y  a  en  Dauphiné  un  parlement  C  qui  eft  auffi 
cour  des  aides  )  ,  une  chambre  des  comptes  ,  un 
préfidial  ,  fept  bailliages  ,  trois  fénéchauflëes  , 
quatre  judicatures  Royales  ,  fit  autant  de  juftices 
de  Seigneurs  qu'il  y  a  de  terres  feigneuriales. 

Par  le  ftatut  delphinal  ,  qui  eft  le  règlement  de 
la  coutume  du  pays  ,  il  eft  permis  à  tout  Seigneur 
de  faire  exercer  fa  juftice  dans  la  ville  de  Grenoble, 
de  quelque  bailliage  qu'elle  (bit  dépendante  ;  mais 
cela  ne  fe  pratique  point  à  caufe  de  Péloignement 
des  lieux  ,  fit  l'ufage  eft  de  les  faire  exercer  dans  le 
chef-lieu  de  chaque  bailliage. 

L'an  i}40. ,  d'autres  difcnt  13  \j.  .Humbert  IL, 
dernier  Dauphin  de  Viennois  ,  de  la  tige  des  Sei- 
gneurs de  la  Tour-du-Pin  ,  établit  à  Grenoble  un 
confeil  delphinal  ,  pour  prendre  connoUTance  au 
Souverain  des  caufes  litigieufes  d'entre  fes  fujets.  Il 
le  compofa  d'abord  de  îept  Confeillers  fans  aucun 
Préfidcnt  ,  d'un  Auditeur  des  comptes  ,  fit  d'un 
Tréforier  de  Dauphiné.  Il  ordonna  que  quatre  des 
fept  Confeillers  enfeigneroient  le  droit  dans  l'uni- 
verfité  qui  étoit  alors  à  Grenoble.  Deux  ans  après  , 
il  fit  un  de  ces  officiers  Préfident  ,  fit  créa  un 
Avocat-Fifcal  delphinal. 

Louis  XI.  n'étant  encore  que  Dauphin  ,  fe  retira 
en  Dauphiné  ,  à  caufe  de  la  mclîntelligence  qui 
régnoit  entre  lui  fit  le  Roi  fou  pere.  En  14$;*  » 
il  s'y  occupa  du  foin  d'ériger  le  confeil  delphinal  en 
parlement,  avec  les  mêmes  droits  Ôc  Donneurs  dont 
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jouiffoient  les  autres  parlements  du 


L'année  fuivante  ,  il  créa  un 
Fifcal  pour  le  Dauphiné. 

Le  Roi  Charles  VII.  chaflâ  fon  fus  du  Daupbîné, 
mais  il  ne  toucha  point  an  parlement  qu'il  y  avoit 
établi  par  fes  lettres-patentes  du  19.  Juillet  14$]. 
En  conféquence ,  le  parlement  de  Dauphiné  compte 
le  temps  de  fon  érection  depuis  l'an  14$}.  Celai 
de  Bordeaux  au-contraire  foutient  qu'elle  ne  doic 
dater  que  depuis  que  le  Rot  Charles  VIL  l'eut  con- 
firmée par  fon  filence  ,  le  Dauphin  n'ayant  pu 
faire  de  fon  chef  un  pareil  établilTemcnt ,  le  Soi  fon 
pere  étant  encore  fur  le  trône.  Quoi  qu'il  enibit, 
le  parlement  de  Dauphiné  a  toujours  été  nommé 
immédiatement  après  ceux  de  Paris  fit  de  Touloufé, 
fit  a  précédé  celui  de  Bordeaux  en  plufîeurs  occa- 
fions  ,  par  exemple,  dans  les  aflcmblées  des  notables 
tenues  à  Paris  ,  à  Moulins  fit  à  Rouen  en  t  $57.  , 
ij66.  fit  1617.  ,  auffi-bien  que  dans  la  chambre 
de  juftice  établie  à  Paris  en  1616.  Mais  dans  la 
chambre  de  juftice  de  l'an  1661. ,  les  Comminaires 
de  ces  deux  parlements  alternèrent,  l'un  ayant  en 
la  préféance  un  jour ,  fie  l'autre  le  jour  fuivant. 

L'édit  de  confirmation  du  parlement  de  Dao- 
phioé  ,  par  le  Roi  Charles  VIL  ,  eft  du  4.  Août 
145$.  Henri  II.  ,  par  fes  lettres  -  patentes  du  7. 
Juillet  1 5 $6.  ,  accorda  aux  officiers  de  ce  parle- 
ment les  mêmes  privilèges  dont  jouifTent  ceux  du 
parlement  de  Paris.  Louis  XIII.  leur  attribua  la 
nobleûe  par  fa  déclaration  du  24.  Octobre  1639.; 
fie  Louis  XIV.  ,  par  autre  déclaration  du  10.  Avril 
1706.  ,  ftatua  que  les  officiers  de  ce  parlement, 
dont  le  pere  fit  l'aycul  auraient  exercé  lefdits  offi- 
ces ,  ou  qui  y  ferviroient  pendant  vingt  années,  ac 
quéreroient  la  noblefTe  à  eux  fie  à  leurs  defeendants , 
Sa  Majcfté  les  difpenfant  de  l'exécution  de  l'édit 
du  mois  d'Octobre  1 704.  Ce  parlement  ,  qui  ren- 
ferme  les  aides  de  Dauphiné  ,  eft  compofé  de 
quatre  c  hainbres ,  qui  font  la  grand'chambre  ,  U 
féconde  ,  la  troifieme  fit  la  quatrième  chambres.  11 
eft  compofé  eu  tout  d'un  Premier-Préfident,  de  neuf 
autres  Préfidents  ,  de  deux  Chevaliers  d'honneur  , 
de  cinquante-cinq  Confeillers  ,  de  trois  Avocats- 
Généraux  ,  d'un  Procureur-Général ,  de  huitSubf- 
tituts  du  Procureur-Général ,  de  huit  Secrétaires , 
d'un  premier  Huiffier  fit  de  onze  autres  Huitfiers. 
Il  a  dans  fon  relTort  toute  la  province  de  Dauphiné 
fit  la  principauté  d'Orange. 

Il  eft  à  remarquer  que ,  fclon  fon  institution ,  le 
parlement  de  Dauphiné  n'a  point  d'enquêtes ,  ni 
de  tournelle ,  ni  de  grand'chambre  ,  mais  quatre, 
bureaux  ou  chambres,  diftinguées  en  première  ,  fé- 
conde ,  troifieme  fit  quatrième.  Ces  chambres  rou- 
lent ,  de  forte  que  celle  qui  a  été  la  première  une 
année ,  devient  la  quatrième  l'année  fuivante.  Elles 
connoiflent  toutes  indifféremment  des  matières 
civiles  fit  criminelles  ;  mais  celte  ,  qui  eft  actuelle- 
ment la  première  ,  a  l'attribution  particulière  des 
affaires  de  police  ,  ou  de  celles  qui  concernent  le 
public  ;  outre  cela  ,  toutes  les  requêtes  qui  ne 
viennent  point  en  exécution  d'arrêt ,  y  font  portées 
fit  font  enfutte  diftribuecs  aux  autres  chambres , 
par  le  Premier- Préfidcnt ,  fuivant  qu'elles  font  en 
état  d'être  jugées  à  l'audience  ou  par  rapport. 

Nous  avons  dit  que  le  nombre  des  Préfidents 
eft  de  dix ,  y  compris  le  premier.  Nous  devons  ajou- 
ter qu'en  1 691.  il  avoit  été  créé  une  onzième  charge 
de  Préfident ,  mais  elle  a  été  unie  au  corps  des 
Préfidents  qui  en  ont  payé  la  finance  fit  jouiueot 
des  gages  qui  y  ont  été  attribués.  Les  vêtements 
des  Préfidents  font  d'écarlate  fit  d'hermine  ,  fit  lors 
des  grandes  cérémonies  ils  portent  leur  mortier  à 
la  main.  Le  premier  Préfident  eft  toujours  a  la  tête 
de  la  grand'chaoabre ,  avec  trois  autres  Préfidents  ; 
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&  les  Gx  reftans  fervent  dans  les  autres  chambres, 
deux  à  deux ,  fuivant  qu'ils  optent  chaque  année 
à  la  Saint-Martin ,  félon  leur  rang  d'ancienneté. 

Avant  le  règlement  de  l'an  1 744. ,  en  vertu  du- 
quel les  gages  des  officiers  des  cours  Souveraines  fie 
Royales  du  royaume  ont  été  fupprimés  ,  le  Pre- 
fnier-Préfident  du  parlement  dont  il  s'agit ,  jouif- 
ioit  de  6104.  liv.  18.  fols  9.  deniers  de  gages  rixes , 
de  outre  cela  il  touchoit  4500.  liv.  d'appointements 
employés  dans  l'état  de*  finances  ;  les  gages  des 
autres  PréGdents  étoient  différens ,  depuis  *  3  $  a.  liv. 
jufqu'a  301$.  liv. 

Quant  aux  cinquante-cinq  Confeillers  (àoat  cinq 
font  Confeillcrs-Clercs) ,  ils  font  partages  dans  les 
quatre  chambres  ;  fit  dans  leur  nombre  eft  compris 
le  Garde-des-Sceaux ,  qui  demeure  toujours  attaché 
au  premier  bureau ,  où  il  a  voix  inftruétive  de  déli- 
bérative ,  fans  néanmoins  avoir  part  aux  émolu- 
ments. Avant  le  dernier  règlement ,  les  Confeillers 
avoient  chacun  900.  liv.  de  gages  fixes. 

Les  Confeillers  qui  forment  un  bureau  ou  une 
chambre  ,  ne  fe  feparent  jamais ,  en  quoi  ils  diffé- 
rent des  Préfidents,  qui  ont  le  droit  d'option ,  com- 
me il  a  été  dit. 

(  Lors  de  la  création  des  officiers  des  cours  Sou- 
veraines ôc  Royales ,  qui  font  les  Prcmiers-Préfi- 
deuts  ,  les  Préfidents ,  Confeillers  &  gens  du  Roi , 
avec  les  Greffiers  en  chef ,  les  gages  de  la  finance 
de  leurs  charges  étoient  au  denier  vingt  ;  mais  ces 
gages  avoient  été  diminués  infenliblement ,  fie  à 
mefure  on  augmentoit  les  droits  de  greffes  pour  te- 
nir lieu  de  compenfation.  A  la  mort  du  Koi  Louis 
XIV.  ,  les  officiers  defdites  cours  Souveraines  & 
Soyales  jouiflbient  encore  de  Cx  à  fcpt  millions  de 
gatçes  par  an  i  mais  ils  ont  été  entièrement  fuppri- 
més des  états  de  dépenfe  du  Roi  en  1 744.  ;  &  pour 
les  remplacer  en  faveur  dcfdits  officiers  ,on  a  aug- 
menté les  droits  de  greffes  ,  fentences  fit  épices , 
de  deux  fols  pour  livre  en-fus). 

Il  n'y  eut  d'abord  au  parlement  de  Dauphiné  , 
qu'une  feule  chambre.  11  en  fut  créé  une  féconde 
par  édit  de  l'an  1538-,  une  troilieme  en  1577.  , 
une  quatrième  en  1618.  ,  fit  une  cinquième  en 
1658.  Cette  dernière  ne  fubfifta  que  quatre  ans, 
les  officiers  qui  la  compofoient  ,  ayant  été  incor- 
porés dans  les  autres  chambres.  En  1679.,  lors  de 
la  fupprefiïon  de  la  chambre  de  l'édit ,  il  fe  rit  une 
nouvelle  incorporation.  Alors  le  parlement  de  Dau- 
phiné Ce  trouva  réduit  à  trois  chambres  ;  mais  en 
168$.  on  en  établit  une  quatrième  , qui  fut  formée 
d'officiers  qu'on  tira  des  autres  chambres. 

Ces  différens  changements  furent  toujours  ac- 
compagnés de  création  d'officiers  ,  jufqu'à  celle 
qui  fut  faite  en  1691. ,  de  trois  Confeillers  &  d'un 
Avocat-Général. 

Il  y  a  eu  auffi  de  la  variation  par  rapport  à  la  ju- 
rifdiftion  du  même  parlement.  Celle  des  aides, 
qui  en  avoit  toujours  fait  partie ,  en  fut  diffraitc  en 
1638.  ,  lors  de  la  création  d'une  cour  des  aides 
qu'on  établit  à  Vienne  ,  fit  qui  ne  fut  fupprimée 
qu'en  i6j8.  On  redonna  alors  au  parlement  ce 
qu'on  lui  avoit  ôté ,  au  moyen  de  quelque  finance. 

Avant  le  règlement  de  1744- .  les  Avocats-Gé- 
néraux du  parlement  de  Dauphimé  ,  jouiflbient 
chacun  de  njo.  liv.  de  gages  -,  &  le  Procureur- 
Général  avoit  »s°8-  '7*  ^o\t  1 1.  deniers  de  ga- 
ges ,  outre  de  par-deflus  i»so.  liv.  d'appointements 
dans  l'état  des  finances,  fit  1800.  liv.  pour  fup- 
plément. 

On  remarque  qu'il  y  a  eu  autrefois  de  grandes 
conteftations  entre  les  Avocats-Généraux  fit  les 
Procureurs-Généraux  de  ce  parlement  ,  au  fujet 
des  fondions  de  leurs  charges  ;  mais  elles  ont  été 
décidées  par  un  arrêt  du  coafeil  de  l'an  1689. 
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Cet  arrêt  règle  les  fondions  dcfdits  officiers  à  l'inC- 
tar  de  ceux  qui  compofent  le  parquet  du  parle- 
ment de  Paris  ,  enforte  que  le  Procureur-Général 
fie  (es  Subffituts  ont  toujours  la  plume  ,  fit  les  Avo- 
cats-Généraux toujours  la  parole.  On  remarque  en- 
core qu'il  n'y  a  point  à  ce  parlement  de  chambre  de 
requêtes ,  &  que  les  officiers  de  ce  corps  ont  le 
Bailli  de  Gréjivaudan  pour  premier  Juge ,  par  attri- 
bution de  Commit timus. 

Le  Gouverneur  de  la  province  &  le  Lieutenant- 
Général  au  gouvernement  ont  féance  au  parlement 
avant  le  Premier-Préfident  ,  fie  gardent  le  mime 
rang  dans  toutes  les  cérémonies  :  c'eft  la  fuite  d'un 
ancien  ufage  par  lequel  le  Dauphiné  fut  regardé , 
après  fon  union  à  la  Couronne ,  comme  un  pays 
étranger ,  qui ,  n'ayant  pas  été  gouverné  félon  les 
loix  &  coutumes  de  la  Monarchie,  devoit  avoir 
un  Viceroi ,  pourvu  d'une  autorité  fuprême  qui 
Pélevoit  par  conféquent  au-defl'us  de  tous  les  tri- 
bunaux ordinaires.  En  effet ,  ceux  qui  furent  pour- 
vus du  gouvernement  de  cette  province  ,  avoient 
un  fceau  particulier  de  leurs  armes  ,  jointes  à 
celles  du  Dauphiné  ,  fit  antour  duquel  on  lifoit  ces 
mots  iSigillum  Rcgimmis  Delpkintiiût  Jacobi  de 
lYIonttmauro  ,  ou  de  ceux  qui  lui  ont  fuccédé  , 
comme  Boucicault,  ou  Guillaume  d'Aire  ,  Seigneur 
de  Cornillon.  A  l'égard  de  ce  dernier,  qui  étoit 
en  polTeffion  l'an  1409.  ,  on  remarque  que  les 
Rois  de  France ,  mal-confeillés  ,  voulurent  alors 
employer  le  titre  de  Vicaires  de  l'Empire,  qui  leur 
avoit  été  donné  par  Charles  IV. ,  fit  qu'ils  avoient 
un  fceau  ,  dans  lequel  l'aigle  Impérial  cft  repré- 
fenté  portant  dans  fes  ferres  l'écu  de  France  6t 
celui  de  Dauphiué.  Ces  différens  ufâgcs  cefTerent  lors 
du  gouvernement  de  Louis  de  Laval  ;  mais  le  rang 
a  toujours  été  confervé  à  ceux  qui  lui  ont  fuccéde. 

Tous  les  Evêqucs  du  reflbrt  font  reçus  au  par- 
lement dont  il  eft  queftion  ,  fit  y  ont  voix  inftruc- 
tive  ;  mais  l'Evéque  de  Grenoble  y  eft  feul  en  pof- 
feffion  de  la  voix  délibérative.  Ils  lîegent  au-detfiis 
du  Doyen  des  Confeillers  ,  c'eft-à-dire  ,  immédia- 
tement après  les  Préfidents. 

Les  grandes  audiences  du  parlement  fc  tiennent 
en  la  première  chambre  les  lundis  fit  les  jeudis  , 
ou  le  jour  fuivant,  quand  les  premiers  fe  trouvent 
fériés.  Les  grandes  vacations  commencent  le  9.  de 
Septembre  fit  tiniflent  à  la  Saint- Martin  ,  ou  plutôt 
à  la  Sainte-Catherine.  Le  jour  de  la  rentrée  ,  le 
parlement  en  corps  ayant  affilié  à  la  mette ,  en- 
tend une  harangue  du  Prcmier-Prélidcnt,  après  la- 
quelle il  reçoit  les  ferments  du  Vice-Bailli  du  Gré- 
ftvaudan  ,  du  Juge-  Royal  de  Grenoble ,  des  Avocats 
fit  Procureurs  de  la  cour. 

Pendant  les  grandes  vacances,  il  fe  tient ,  comme 
dans  les  autres  parlements ,  une  chambre  des  vaca- 
tions ,  compofee  de  deux  Préfidents  fie  de  vingt- 
deux  Confeillers  ,  qui  font  nommés  en  vertu  d'une 
comraiffion  du  Roi ,  laquelle  eft  envoyée  tous  les 
ans.  La  compétence  de  cette  chambre  eft  de  con- 
noître  de  toutes  caufes  civiles  jufqu'à  la  concurrence 
de  300.  liv. ,  de  toute  forte  de  pravifions ,  fit  de 
prefque  toutes  les  affaires  criminelles. 

Avant  l'érection  du  confeil  delphinal ,  faire  par 
le  Dauphin  Humbert  II. ,  il  y  avoit  un  Juge-Mage 
des  appellations  du  Dauphiné ,  auquel  reflortifloient 
tous  les  Baillis  fit  autres  Juges  du  Prince.  Il  y  avoit 
alors  un  Bailli  dans  chaque  liège  de  fénéchauiTée. 
Mais  ,  par  une  ordonnance  du  Dauphin  Louis  XI., 
le  Juge-Mage  fut  fupprimé  ,  fie  fes  fondions  fu- 
rent unies  à  celles  du  confeil.  Cette  même  ordon- 
nance réduifit  tous  les  Baillis  à  deux  feulement  ; 
l'un  en  titre  de  Bailli  de  Viennois ,  pour  les  fieges 
de  Grélivaudan  ,  Vienne  fit  Saint  -  Marcellin  ;  fie 
l'autre  en  titre  de  Bailli  des  Montagnes ,  pour  les 


<<>z  D  A  U 

lu  t;^  de  Briançon  ,  Embrun  ,  Gap  &  le  Buys.  H 
i.  Uiil:t  auili  les  Sénéchaux  à  un  feul  .pour  les  fie- 
#  s  eu  bas  Daupbiné  ,  Valence  ,  Creft  &  Monteli- 
r.wt.  Cet  ordre  luhlifta  jufqu'au  temps  de  l'érection 
eu  préfidial  de  Valence  ;  on  établit  alors  un  Séné- 
chal particulier  pour  ce  nouveau  tribunal  ;  &  de- 
puis ce  temps  il  y  u  eu  deux  Sénéchaux  dans  le 
Yulentiiicis  ,  l'un  pour  l'ancien  rellbrt  qui  com- 
prend les  diftriéts  de  Crcll  de  de  Montelimart  ;  6c 
l'autre  pour  le  reflort  du  préfidial  de  Valence ,  érigé 
en  i6j6. 

Le  rellbrt  du  parlement  de  Dauphiné  fe  divife 
donc  en  deux  grands  b.iillijges  oc  une  féncchaulfée. 
Les  deux  grands  bailliages  font  ceux  du  Viennois 
&  des  Montagnes.  La  Icoéchauflée  eft  celle  duVa- 
lentinois. 

Dans  le  grand  bailliage  du  Viennois  fe  trouvent 
compris  les  bailliages  particuliers  de  Vienne ,  du 
Giclivaudan  feant  à  Grenoble  ,  &  de  St.  Marcellin. 

Le  grand  bailliage  des  Montagnes  comprend  les 
bailliages  particuliers  de  Briançon  ,  d'Embrun ,  de 
Gap  &  du  Buys. 

Le  bailliage  de  Die  n'eft  point  compris  dans  au- 
cun des  deux  grands  bailliages  ;  il  va  directement 
au  parlement  ,ck  l'Evèque  de  Die  en  cft  Seigneur. 

La  fc-néchauffée  du  Valentinois  ié  divife  en  deux 
vice-lénéchauflces,  de  Creft  ck  de  Montelimart. 

La  maitrife  particulière  des  eaux  &  forêts,  &  le 
contrôle  général  des  gabelles  ,  font  deux  autres  ju- 
ril'Jickions  dont  les  appels  vont  directement  au  par- 
lement. La  première,  la  maitrife  des  eaux  &  forêts, 
lut  créée  en  1689. ,  avec  attribution  de  jurifdiction 
dans  toute  l'étendue  de  la  province.  Selon  fon  ins- 
titution, elle  doit  être  cornpofée  d'un  Maître  par- 
ticulier ,  d'un  Lieutenant,  d'uu  Garde -Marteau  , 
d'un  Greffier  &  de  quatre  Sergents  gardes-bois. 

Dans  le  bailliage  de  Gréfivaudan  ,  font  l'élection 
&  le  préfidial  de  Grenoble ,  dont  le  Prcfidcnt  eft 
Juge  de  la  douanne  &  des  traites  ;  &  la  juftice 
ordinaire  de  la  ville  &  banlieue  de  Grenoble  ,  qui 
ell  exercée  une  année  par  le  Juge  Royal  ,&  l'autre 
année  par  le  Juge  épil'copal  i  les  appels  de  ces  deux 
Juges  font  portés  directement  au  parlement. 

Dans  le  bailliage  de  Vienne ,  outre  le  fiege  prin- 
cipal de  ce  nom  ,  on  trouve  l'élection  ,  la  lieute- 
tiance-générale  de  police ,  la  juftice  prtfidiale  des 
traites  ôc  delà  douanne,  la  juftice  qui  cft  Royale 
ôc  Arclnépifcopale  alternativement  ,  le  comté  de 
llouùillon  dont  le  Juge  cft  nommé  par  le  Seigneur 
<iu  lieu  ,  le  bailliage  de  Saint-Marcellin ,  ôc  la  du- 
<hé-pairiede  Holtun-Tallard.  Toutes  ces  juftiecs 
îeilortillent  nuement  au  parlement. 

Dans  le  grand  bailliage  des  Montagnes  ,  on  re- 
marque i°.  le  bailliage  de  Briançon,  le  Préfî- 
dent-Jugc  des  traites  ,  j°.  le  Vilïteur  général  des 
gabelles  ,  40.  le  bailliage  d'Embrun ,  le  Juge 
Koyal  &  Archiépifcopal  alternativement  ;  6°.  les 
juftiecs  des  paroiliés  du  diocefe  d'Embrun  ,  dont 
l'Archevêque  cft  Seigneur  temporel ,  &  à  laquelle 
on  donne  le  nom  de  juftice  des  châteaux  archiépis- 
copaux de  i'Embrunois  ;  70.  la  licutenance-géné- 
rale  de  la  jullice  de  I'Embrunois  ;  8°.  le  bailliage  de 
Gap  ,  l'élection  de  ce  nom  ,  le  Juge  épifcopal ,  le 
Juge  du  comté  de  Tallard  ,  l'ancien  bailliage  du 
duché  de  Lefdiguicres  féantau  bourg  de  St.  Bonnet, 
&  le  bailliage  tfu  Buys  ,  dont  le  principal  officier 
cft  Juge  de  N'yons  &  de  Mirabel. 

Dans  la  fénéchauffée  du  Valentinois  ,  on  diftin- 
gue  le  préfidial  Ôc  la  féoéchaufiee  unis  enfcmble  : 
il  y  reilortit  le  Juge  des  conventions  ou  privilèges , 
Je  Contrôleur  général  des  gabelles  ,  le  Lieutenant- 
Général  de  police,  l'cleftion,  le  Juge-Mage,  le  Juge 
des  appellations  ,  <St  le  Juge  ordinaire  de  Chabeuil. 
U  y  avuit  autrefois  une  juftice  ,  nommée  Cour  rigou- 
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reufe ,  où  pouvoient  appeller  tous  les  habitants  de 
la  province.  Mais  les  privilèges  de  cette  juftice  ont 
été  fupprimes ,  &  ce  n'eft  plus  qu'un  Juge  ordinaire 
nomme  par  le  Prince  de  Monaco  (  Duc  de  Valen- 
tinois )  ,  &  qui  reilortit  au  préfidial  de  Valence. 
Outre  les  jurifdictions  que  nous  venons  de  nommer, 
dans  la  fénéchaufléc  du  Valentinois  ,  font  auffi  le 
Juge  ducal  de  Pierrelatte  ,  nommé  par  le  Prince  de 
Monaco  &  pourvu  par  le  Roi  j  le  Lieutenant-Gé- 
néral de  police  ,  qui  reflortit  au  parlement  ,  ainfi 
que  la  fénéchauflee  &  l'élection  de  Montelimart , 
la  fénéchaulTée  de  Creft,  le  Juge  Royal  &  l'élection 
de  Romans  ;  le  Juge  du  chapitre  de  St.  Bernard  dans 
l'élection  de  Romans ,  ôc  qui  reilortit  au  bailliage 
de  St.  Marcellin.  Le  Bailli  de  St.  Paul-t rois-Châ- 
teaux relTortit  au  parlement  ;  outre  ce  tribunal ,  il 
y  a  encore  dans  cette  ville  une  juftke  qui  eft  exer- 
cée deux  années  de  fuite  par  le  Vice-Bailli  ,&  deux 
années  par  le  Juge  épifcopal. 

Dans  le  bailliage  de  Die ,  la  juftice  de  toutes  les 
paroiliés  du  diocefe  appartient  a  l'Evêque.  CeUe 
de  la  ville  eft  exercée  par  un  Juge-Mage  qui  ref- 
fortit  au  parlement.  Mais  celle  des  autres  lieux  rtf- 
fortit  au  Juge-Mage  ,  &  de  lui  au  préfidial  de  Va- 
lence ,  dans  le  cas  de  l'édit  des  préfidiaux. 

La  juftice  de  la  principauté  d'Orange  reflortit 
nuement  au  parlement. 

Le  préfidial  de  Valence,  créé  par  une  ordon- 
nance de  l'an  16 j6.  ,  eft  compofé  d'un  Sénéchal, 
de  deux  Présidents ,  dont  un  eft  Lieutenant-Géné- 
ral ;  de  trois  autres  Lieutenants  ,  dont  un  criminel, 
le  fécond  principal ,  &  le  troifieme  particulier  ;  d'un 
Aflcficur  criminel  ,  premier  Confeiller  civil  ;  de 
vingt  autres  Confeillers  ,  d'un  Chevalier  d'hon- 
neur, de  deux  Avocats  du  Roi  &  d'un  Procureur 
du  Roi.  La  jnrifdiction  de  ce  tribunal  eft  pareille  à 
celle  de  tous  les  autres  préfidiaux.  Son  reftort  com- 
prend les  bailliages  de  St.  Marcellin  ,  Buys ,  Saint- 
Paul-trois-Châteaux,  les  fénéchauflees  de  Monte- 
limart &  de  Creft,  &  les  judicatures  de  Valence  , 
de  Die  &  de  Romans.  L'édit  de  fa  création  lui  at- 
tribuoit  la  jurifdiction  du  Vivarais  ,  mais  elle  lui  a 
été  ôtée  au  moyen  d'un  dédommagement  en  aug- 
mentation de  g^ges. 

A-peu-prcs  au  temps  de  l'érection  du  préfidial 
de  Valence  ,  on  établit  aufti  dans  la  ville  de  ce  nom 
une  judicaturc  Royale  des  conventions ,  pour  con- 
noître  en  première  inftance  des  caufes  des  officiers 
du  préfidial  :  cette  cour  n'a  point  d'autre  jurif- 
diction. 

Le  bailliage  de  Gréiivaudan  a  ion  fiege  dans  la 
ville  de  Grenoble,  6c  eft  compofé  d'un  Vice-Bailli 
de  Viennois  au  fiege  de  GréfivaiHan  ,  d'un  Lieu- 
tenant particulier  ,  de  deux  Confeillers-Aflefteurs  , 
d'un  Avocat  du  Roi  ôc  d'un  Procureur  du  Roi.  11  y 
a  une  ordonnance  du  Roi  François  I. ,  donnée  à 
Abbcville  fur  Somme  ,  par  laquelle  ce  fiege  eft  inf- 
tituc  Juge  en  première  inftance  des  caufes  des  Of- 
ficiers du  parlement ,  de  la  chambre  des  comptes 
&  du  bureau  des  finances  de  Grenoble,  au  défaut 
des  requêtes  de  Phôtel  qui  ne  font  point  établies  en 
ce  parlement. 

Le  bailliage  de  Saint-Marcellin  eft  compofé  d'un 
pareil  nombre  d'officiers ,  à  la  tête  defquels  eft  le 
Vice-Bailli  de  Viennois  pour  le  fiege  de  ce  lieu. 

Celui  de  Vienne  a  le  même  nombre  d'officiers 
que  les  deux  précédents,  &  ce  nombre  eft  augmenté 
d'un  Confeiller-Rapporteur  des  défauts.  Ce  tribu- 
nal prend  le  titre  de  bailliage  de  Viennois  ôc  des 
terres  de  la  Tour.  11  a  à  fa  tête  le  Bailli  général  de 
Viennois  ,  quia  le  droit  d*ypréfider  avec  l'épée  au 
côté  ,  fur  un  iù-ge  élevé.  H  y  a  voix  délibérative  , 
mais  le  prononcé  appartient  au  Vice-Bailli  &  eft 
conçu  en  ces  termes  :  «  Nous  de  l'avis  du  confeil , 
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»  où  étoît  teneur  Vice-Bailli-  de  Viennois  ,  ficc  ». 
Quant  aux  lettres  exécutoriales ,  les  unes  portent 
le  nom  du  Bailli ,  d'autres  celui  du  Vice-Bailli  ;  fit  à 
l'égard  de  la  jurifdiSion  ,  elle  eft  beaucoup  plus 
étendue  que  celle  des  bailliages  précédens ,  dans 
lefqucls  le  Grand-Bailli  de  Viennois  a  le  droit  de 
préfîdence  ,  ainfi  que  dans  celui  dont  il  s'agit. 

Le  Grand-Bailli  des  Montagnes  jouit  de  la  même 
prérogative  dan»  les  bailliages  particuliers  de  Brian- 
con,  Embrun ,  Gap  &  le  Buys  ,  furlefquels  nous 
n'avons  rien  de  particulier  à  dire,  linon  que  celui 
de  Brianqon  eft  le  plus  confidérable  de  ces  baillia- 
ges ,  principalement  parce  qu'il  ne  renferme  que 
deux  terres  feigneuriales  qui  y  reflbrtiflent ,  &  que 
tout  le  refte  de  fon  reffort  relevé  nuement  du  Roi. 
Celui  d'Embrun  au-contraire  eft  diminué  par  les  ter- 
res de  l'archevêché,  qui  ont  un  Juge  particulier  ref- 
(ortiflfont  nuemeut  au  parlement. 

Quant  au  bailliage  du  Buys  ,  autrement  dit  des 
Baronnies  (  qui  font  Menouillon  &  Montauban  )  , 
le  nombre  de  fes  officiers  n'eil  pas  plus  confidérable 
que  celui  des  bailliages  dont  il  vient  d'être  parlé  : 
c'eft  le  Prince  de  Monaco  qui  les  nomme  en  qualité 
de  Duc  de  Valentinois ,  fit  Us  font  pourvus  par  Sa 
Majefté. 

U  eft  à  propos  de  dire  ici ,  tant  à  cette  occaGon, 
que  pour  donner  plus  de  jour  à  certaines  matières 
que  nous  traiterons  dans  la  fuite ,  que  le  Roi  Louis 
XIII.  délirant  indemnifer  le  Prince  de  Monaco  de  la 
perte  de  fes  biens  patrimoniaux  au  royaume  de  Na- 
ples  (  qui  lui  furent  confifqués  par  l'Efpagne  ,  en 
conféquence  de  ce  qu'il  avoit  reçu  garnifon  fran- 
çoife  dans  la  place  de  Monaco  ) ,  traita  avec  lui ,  en 
l'année  1641. ,  dans  la  ville  de  Pcronne  ,  &  s'obli- 
gea de  lui  affigner  quatre-vingt  mille  livres  de  rente 
en  fonds  de  terre  ,  tant  dans  le  bas  Dauphiné ,  que 
dans  les  provinces  d'Auvergne  fit  de  Provence.  Pour 
le  fourniffemeot  de  ce  revenu ,  Sa  Majefté  lui  céda 
la  ville  de  Valence  ,  les  fénéchauffées  de  Creft  fit 
de  Monteliroart,  le  bailliage  du  Buys  &  la  judica- 
ture  Royale  de  Romans ,  qui  furent  ériges  en  du- 
chc-pairie  fous  le  nom  de  Valentinois.  Cette  érec- 
tion fut  accompagnée  dudroitdepréfenter  aux  char- 
ges de  toutes  ces  juftices;  fit  en  conféquence  le  Prince 
de  Monaco  a  tous  les  cafuels ,  amendes  &  émolu- 
ments des  greffes  ,  le  Roi  ne  s'étant  réfervé  que  le 
droit  de  pourvoir  les  officiers,  par  l'attribution  des  cas 
Royaux.  A  cette  obfcrvation  ajoutons  que  les  Séné- 
chauffées  dcMontelimartôt  de  Creftfont  compofées 
d'un  Sénéchal  commun  à  toutes  deux.d'un  Vice-Séné- 
cbal  Juge  ,  d'un  Lieutenant  particulier ,  d'un  Avocat 
du  Roi  &  d'un  Procureur  du  Roi  en  chaque  fiege. 

11  nous  refte  à  parler  des  judicaturcs  Royales. 
Elles  font  au  nombre  de  quatre.  La  première  eft 
celle  de  Grenoble  ,  qui  eft  alternative  d'année  en  an- 
née ,  entre  le  Roi  fit  l'Evêque ,  en  conféquence  d'une 
tranfaétion  paflee  en  Septembre!  19  J.  entre  l'Evê- 
que &  Humbert  I.  Dauphin  de  Viennois ,  Oc  par  la- 
quelle l'Evêque  confentit  à  partager  fa  juftice  avec  ce 
Prince.  Les  appcllatious  de  cette  jurifdiAion  vont  au 
parlement  ;  fit  quoique  le  bailliage  de  Gréfivaudan 
ait  fon  fiege  dans  la  ville  de  Grenoble,  cependant  à 
la  réferve  des  caufes  des  officiers  qui  ont  droit  de 
Committimus ,  il  n'a  point  de  jurifdic"Uon  furies  ha- 
bitants de  cette  ville  ,  lefqucls  demeurent  jufticia- 
bles  de  la  judicature. 

La  féconde  judicature  eft  celle  de  Romans.  Elle" 
eft  aufli  en  parcage  entre  le  chapitre  de  Saint-Beiy 
oard  de  Romans  ,  fit  le  Duc  de  Valentinois  ,  au 
droit  du  Rot.  Les  appellations  du  Juge 'du  chapitre 
vont  au  bailliage  de  V'aint-Marcellin  ;  celles  du  Juge 
ducal  vont  au  parlement,  fuivant  le  privilège  de  la 
pairie ,  qui  en  a  privé  le  Juge  de  Saint-Marcellin. 
La  judicature  de  Vienne  eft  également  alternative 
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entre  l'Archevêque  de  la  ville  fie  le  Roi:  elle  reflbr- 
tit  toute  entière  au  bailliage  de  Viennois. 

La  judicature  de  Saint-Paul-trois-ChStcaux  eft  en- 
core alternative  entre  le  Roi  fit  l'Evêque  du  lieu.  Ils 
y  ont  chacun  un  Juge  qui  porte  le  nom  de  Bailli, 
mais  ces  deux  Juges  n'ont  point  de  reffort. 

Les  juftices  de  Valence  ,  de  Die  fit  de  Gap  appar- 
tiennent entièrement  aux  Evêques  des  mêmes  lieux , 
fit  ils  y  ont  leurs  Juges  dont  les  appellations  vont  au 
parlement.  La  juftice  d'Embrun  en  alternative  entre 
le  Roi  fit  l'Archevêque.  Le  Roi  Louis  XI.  attribua 
par  une  ordonnance  ,  les  fonctions  de  fa  judicature 
au  Bailli  de  cette  villes  ce  qui  n'empêche  pas  que 
le  Juge  archiépifcopnl  n'exerce  fa  jurifdiftion  à  fon 
tour,  année  par  année. 

On  conçoit  alfez  que  dans  toutes  ces  juftices  en 
parcage ,  les  droits  fit  les  émoluments  des  greffes 
font  partagés  entre  les  nolfefTeurs. 

Indépendamment  des  jurifdi&ions  dont  nous  ve- 
nons de  faire  le  détail ,  il  en  eft  une  allez  fingu- 
lierc  ,  connue  fous  le  nom  de  judicature  Royale  des 
conventions  de  Chabeuil ,  fit  laquelle  n'a  d'autorité 
que  fur  ceux  qui  s'y  font  fournis  par  des  acles  formels. 
Cette  cour  a  été  inftituée  pour  l'expédition  plus 
prompte  des  affaires  des  marchands  ,  fit  l'on  n'y  re- 
çoit jamais  d'expédition  en  fait  de  dettes  ,  autre 
que  celle  d'une  quittance  ;  toute  autre  compenfation 
ou  moyen  propofé  ne  pouvant  arrêter  l'exécution 
par  elle  ordonnée.  Il  y  a  un  pareil  Juge  à  St.  Mar- 
cellin  ;  fit  dans  l'ufagede  la  province ,  on  les  nomme 
le  llyle  rigoureux  de  Chabeuil  fit  de  Saint-Marcel- 
lin.  Au  refte  ,  il  paroît  que  cette  jurifdi<5Uoa  eft  pe» 
fréquentée. 

La  Chambre  des  Comptes  de  Dauphiné  exiftoit 
déjà  dès  le  1 1.  Janvier  ij8j.  ,  vieux  ftyle,  comme; 
on  l'apprend  de  certaines  lettres-patentes  du  Roi 
Charles  VI. ,  en  date  de  ce  jour.  Son  premier  Pré- 
iident  eut  attribution  des  mêmes  droits  dont  jouit 
le  premier  Préfideot  de  la  chambre  des  comptes, 
de  Paris,  par  une  déclaration  du  Roi  Henri  IL,  du 
16.  Février  i$$6.  Elle  eut  le  fort  des  autres  ch3m* 
bres  des  comptes  en  1566.  fie  1  $63.  ^  fit  dans  la 
fuite  elle  fut  unie  au  parlement  de  Dauphiné ,  com- 
me-on  l'apprend  de  l'édit  qui  la  défunit  de  ce  par- 
lement fit  l'établit  à  Vinjiar  de  celle  de  Paris ,  au 
mois  de  Mars  16x8.  Cet  édit  fut  fuivid'un  autre, 
au  mois  de  Juin  163  3.  ,  portant  que  le  parlement 
fit  la  chambre  des  comptes  de  Dauphiné  feroieut 
réglés  comme  le  parlement  fit  la  chambre  des 
comptes  de  Paris.  Elle  eftcompofée  d'un  premier 
Préfident ,  de  cinq  autres  Préfidents  ,  de  deux 
Chevaliers  d'honneur,  de  18.  Confeillers-Maltres 
des  comptes  ,  de  quatre  Confeillers-Correcleurs  , 
de  fix  Confeillers-Auditeurs  ,  d'un  Avocat-Général 
fit  d'un  Procureur-Général.  Il  y  a  outre  cela  quatre 
Secrétaires  ,  un  Receveur  des  reftes ,  un  Contrôleur 
des  reftes, un  Payeur  des  gages ,  fit  un  premier  Huif- 
fier.  Cette  chambre  connoit  fit  juge  des  comptes 
des  Receveurs  des  tailles  fit  du  domaine  ;  elle  re- 
çoit les  aveux  fit  dénombrements  des  terres  qui  re- 
lèvent du  Roi  i  fit  au  moyen  de  l'acquiittion  qu'elle 
a  faite  des  offices  d'économes  ,  elle  a  l'économat 
des  bénéfices  vacans  en  régale.  Elle  avoit  auffi  la 
connoiffance  des  affaires  du  domaine,  fit  la  liqui- 
dation des  lods  fit  ventes  qui  écheoient  au  profit  du 
Roi  ;  mais  par  un  arrêt  de  l'an  j  69 1 . ,  cette  matière 
a  été  adjugée  auxTrcforiers  de  France.  Au  refte, 
la  chambre  des  comptes  de  Dauphiné  fuit  immé- 
diatement le  parlement  dans  les  cérémonies  ;  mais 
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avec  cette  diftinclion  que  dans  l'églife  de  Notre- 
Dame  fit  dans  celle  de  Saint-André  de  Grenoble  , 
les  officiers  des  comptes  font  à  la  droite  en  entrant 
dans  le  choeur ,  fit  ceux  du  parlement  à  la  gauche. 
On  prétend,  avec  aflez  de  fondement ,  que  c'eft- 
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là  un  refte  de  la  préféancc  que  ce  tribunal  avoit  au- 
trefois fur  le  cor.feii  delphinal ,  avant  qu'il  fût  éta- 
bli en  parlement. 

(  Généralité  Si  intendance  ).  Elle  a  la  même  éten» 
due  &  les  mêmes  bornes  que  la  province  de  Dau- 
phiné qu'elle  comprend  en  entier  ;  &  par  confé- 
quent  elle  confine  au  N.  avec  la  généralité  de  Di- 
jon ,  au  S.  avec  le  Comté-  Venaiffinck  avec  la  géné- 
ralité d'Aix  ou  de  Provence ,  à  l'E.  avec  le  Piémont , 
à  l'O.  avec  les  généralités  de  Lyon  &  de  Montpel- 
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lier ,  dont  elle  eft  féparée  par  le  Rhône  ,  &  au  K. 
E.  avec  la  Savoie. 

Le  Dauphiné  étoit  autrefois  un  pays  d'états  où 
lesimpofitionsétoient  réglées  par  délibération  com- 
mune des  membres  quicompofoient  ces  états  ;  mais 
ils  furent  fupprimés  ou  du  moins  leur  pouvoir  fat 
fufpendu  en  iCj8.  par  une  ordonnance  qui  établit 
fut  bureaux  d'élections.  Chacun  de  ces  bureaux  a 
une  recette  particulière  ,  à  l'exception  de  celui  de 
Gap  qui  en  a  deux. 


DÉNOMBREMENT  DE  LA  GÉNÉRALITÉ  DE  DAUPHINÉ. 
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Nota.  t9.  Chaque  bureau  d'éleétion  eft  compofi; 
d'un  Préfident ,  d'un  Lieutenant ,  d'un  premier  Af- 
felïeur,  de  quatre  Elus ,  d'un  Procureur  du  Roi  & 
d'un  Greffier.  H  eft  de  leur  compétence  d'affilier 
l'Intendant  au  département  de  chaque  canton  ,  de 
connoître  du  fait  des  tailles  en  première  inftance  , 
des  affaires  des  communautés,  des  deniers  d'octroi , 
des  contraventions  à  la  ferme  du  tabac  &  à  la  mar- 
que des  métaux.  Outre  cela  ,  comme  il  a  été 
créé  dans  le  temps  divers  autres  offices  ,  tels  que 
ceux  de  Lieutenants-Criminels ,  de  Vérificateurs  des 
rôles ,  de  Tiers-Référendaires ,  de  Taxateurs  des 
dépens  ,  de  Commiflaires-Examinateurs ,  Enquê- 
teurs &  Rapporteurs  de  défauts,  chaque  bureau  a 
acquis  pour  fon  corps  ceux  de  ces  offices  qui  lui 
convenoient ,  &  par-là  il  a  augmenté  fes  profits  ôc 
fes  droits.  Voye\  Election. 

20.  Le  nom  de  Paroijfe  n'eft  ufité  en  Dauphiné 
que  pour  ce  qui  concerne  le  fpirituel.  L'adminiftra- 
tion  économique  ne  connoit  que  le  nom  de  Commu- 
nauté. Parmi  les  communautés ,  il  en  eft  un  grand 
nombre  qui  comprennent  pluficurs  paroifles,  ck 

Quelquefois  avec  des  fractions  ,  c'eft-à-dire  ,  plu- 
eurs  paroifles  entières  &  partie  d'autres  paroifles. 
U  y  a  auffi  des  paroifles  dont  une  feule  forme  deux 
communautés ,  mais  cela  eft  plus  rare. 

3".  On  donne  également  le  nom  de  Mandement 
aux  communautés,  âccesmandements  comprennent 
une  certaine  étendue  de  terrein  ;  par  exemple ,  le 
mandement  des  Avenieres  eft  compofé  de  deux  pa- 
roifles &  demie ,  fçavoir ,  de  la  paroifle  de  Bain  , 
de  celle  de  Cier  ou  Cyer ,  Si  d'une  partie  de  celle 
de  Saint-Diiter-les-Champagnes.  Ce  mandement  a 
une  bonne  lieue  d'étendue  de  l'eft  à  l'oueft ,  &  trois 
quarts  de  lieue  du  nord  au  fud.  On  y  compte  cinq 
feux  deux  tiers  un  vin^t-quatrieme  ÔC  un  trente-deu- 
xième de  feu  pour  l«s  fonds  nobles  ,  ckfeptfeuxun 
huitième  un  quatre-vingt-Scizieme  de  feu  pour  les 
biens  taillables,  y  compris  un  vingt-quatrième  &  un 
quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affran- 
chis. La  population  de  ce  mandement  fe  monte  à 
2400.  perfonnes  ou  environ. 

4°.  Jufqu'à  préfent  nous  avons  négligé  de  distin- 
guer dans  notre  ouvrage  ,  les  paroifles  des  commu- 
nautés, &  nous  n'avons  nommé  que  ces  dernières , 


parce  que  ,  dans  les  dénombrements  qui  nous  ont 
été  fournis ,  il  n'eft  fait  nulle  mention  de  cette  dis- 
tinction. 

$°.  La  manière  d'impofer  la  taille,  &  de  contrain- 
dre pour  fon  payement ,  diffère  a flez  en  Dauphiné 
de  ce  qui  fe  pratique  dans  la  plupart  des  autres  pro- 
vinces du  royaume.  La  taille  y  eft  réelle ,  &  fe  paye 
en  conféquence  d'une  eftimation  générale  des 
fonds ,  qui  a  été  faite  en  forme  de  règlement  per- 
pétuel ,  par  arrêt  du  confeil  de  l'an  1639.  Cet  ar- 
rêt a  déclaré  quelle  étoit  la  nature  propre  des  biens, 
fi; avoir  ,  ceux  qui  feraient  eftimés  nobles ,  par  con- 
fisquent exempts  ,  Se  ceux  qui  feraient  roturiers, 
c'eft-à-dire,  Sujets à l'impofition en  quelques  mains 
qu'ils  puiffent  pafler.  L'avantage  de  cette  forme 
d'impofition  eft  d'exclure  les  inttances  en  furtaux, 
de  même  que  les  procès  qui  font  fi  communs  &  fi 
nuifibles  aux  habitants  des  pays  fujets  à  la  taille  per- 
fonnelle.  En  Dauphiné  ,  les  contribuables  font  di- 
vifés  par  brigades ,  dont  les  membres  font  Solidai- 
res ,  &  l'aflemblage  y  eft  fait  de  telle  forte  que  le 
Roi  ne  fçauroit  manquer  d'être  payé ,  parce  qae 
l'on  y  aflbcie  les  riches  avec  les  pauvres,  &  les 
bonnes  terres  avec  celles  qui  ne  le  font  pas. 

6*.  Dans  la  principauté  d'Orange  (quia  été  réu- 
nie au  Dauphiné,  par  arrêt  du  confeii  du  Roi ,  du 
23.  Décembre  1714-)» 

on  ne  fe  Sert  pas  du  terme  de 
Feu.  Les  impofitions  y  font  établies  fur  l'cftimauon 
des  fonds ,  qu'on  appelle  Fouage ,  lequel  monte  ea 
total  à  2248.  livres  16.  fols.  Cette  principauté  eft 
exempte  de  toutes  tailles,  &  ne  paye  d'irnpofitioos 
que  celles  des  vingtièmes,  pour  chacun  defquels  elle 
eft  abonnée  à  9000.  liv. 

7°.  Nous  ne  comptons  en  Dauphiné  que  464. 
mille  S73.  habitants.  M.  de  Vauban  (  après  M.  de 
Bouchu  ,  Intendant  de  cette  province  en  1698.  ) 
faifoit  la  population  de  la  généralité  dont  il  s'agit, 
plus  forte  de  79. mille  &  fept  perfonnes:  de  forte 
que, félon  cet  habile  homme,  elle  fe  montoit  à  543. 
mille  585.  perfonnes.  Les  mémoires  fur  lefquels 
nous  avons  rédigé  cet  article ,  font  beaucoup  plus 
récens.  11  ferait  bien  Singulier ,  que  depuis  Soixante 
ans  ou  environ,  la  population  eût  perdu  en  Dau- 
phiné, tandis  qu'elle  a  gagné  dans  prefquc  toutes  les 
autres  provinces  du  royaume.  Il  y  a  plus  ,  c'eft  qae 
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d'après  des  recherches  très-exa&es  que  nous  avons 
avons  faites  dans  pluCcurs  paroùles  de  cette  pro- 
vince ,  nous  avons  trocivéque  le  nombre  d'habitants 
y  étoit  augmenté  d'un  fîxieme  ou  environ  (ainfi  que 
nous  le  prouvons  à  l'article  du  Comté- Venaiffin,  par 
le  dénombrement  du  diocefe  de  Vailoo  ).  On  peut 
donc  inférer  de-la  que  les  mémoires  fourni';  par  M. 
deBouchune  font  point  exacts  à  tous  égards.  Il  eit 
vrai  que  depuis  cette  époque  l'étendue  du  Dauphiné, 
a  été  diminuée  par  la  ceflion  de  plulicurs  vallées  du 
Briançonnois ,  qui  fut  faite  au  Roi  de  Sardaigne , 
par  la  paix  d'Utrecht  en  171 3.  ;  mais  cette  diminu- 
tion n'emporte  certainement  point  le  nombre  de  80. 
mille  habitants. 

3°.  La  dernière  colonne  du  dénombrement  que 
nous  donnons ,  qui  porte  la  fomme  totale  d'un  mil- 
lion 6x8. mille  11J.  livres,  indique  touteequi  s'im- 
pofedansle  brevet  de  la  taille,  fans  y  comprendre  le 
brevet  militaire,  la  capitation ,  fiec. 

La  gabelle  du  Dauphiné  ,  ainfi  que  la  taille  ,  efl 
fort  différente  de  celle  qui  le  trouve  établie  dans 
plufieurs  autres  provinces.  Le  trafic  du  fel  y  eft  per- 
mis à  tout  le  monde  ,  pourvu  néanmoins  qu'il  foit 
pris  aux  greniers  du  Roi ,  ou  on  le  payoit  dès  l'année 
1698.  fur  le  pied  de  14.  livres  1 6.  fols  leminor.  Se- 
lon le  bail  des  fermes  Royales  unies ,  fait  à  Pierre 
Carlier,  le  19.  Août  1716.,  voici  l'état  du  prix  au- 
quel le  Roi  en  fan  confeil  avoit  fixé  les  différens 
droits  quiavoient  été  perçus  jufqu'alors  fur  chaque 
minot  de  fel ,  dans  les  greniers  &  chambres  des  ga- 
belles du  Dauphiné ,  6t  que  Sa  Majefté  voulut  être 
payés  pendant  le  bail  dudic  Pierre  Carlier  ;  fçavoir, 
dans  le  grenier  d* Avignon ,  pour  chaque  minot  de 
fel  qui  fe  délivre  aux  habitants  du  Dauphiné,  19. liv. 
7.  fols  4.  deniers  ;  Pierrclatie  ,  10.  liv.  4.  f.  ;  Cri- 

fnant  10.  liv.  8.  f.  Mamelimart,  10.  liv.  10.  f.  6.  d.  ; 
Talenu  ,  j  1 .  liv.  $ .  f.  6.  d.  i  Saint-Vallier  ,  1 1 .  liv. 
1 6.  ù  6.  d.  ;  Vienne  ,  11.  liv.  6.  f.  6.  d.  ;  Saint-Sau- 
veur ,  »!.  liv.  10.  f.  ;  Moirans ,  ai.  liv.  6.  f.  6.  d.  ; 
Vairon  ,  11.  liv.  8.  f.6.  d.  i  la  Cojie-Saint.And.ri, 
11.  liv.  10.  f.  ;  Morefid ,  a  j.  liv.  ;  Ofie  ,  a  ?,  liv.  ; 
font-de-Beauvoifin  ,  1  J.  liv.  ;  Grenoble  it.  liv.  6.  f. 
6.  d.  ;  PontcJiarra  ,  11.  liv.  6.  f.6.  d.  ;  Bourg-A'Oy- 
fans  ,  a  J.  liv.  10  f.  ;  Briançon  ,  1 5.  liv.  ;  Villevieilte , 
1$.  liv.  ;  Embrun  ,  13.  liv.  ;  Gap,  il.  liv.  ;  Sifteron , 
pour  la  partie  du  Dauphiné,  1 1 .  liv.  Cela  fait  en  tout 
vingt-deux  greniers  ou  chambres  des  gabelles ,  dont 
la  confommation  totale ,  année  commune ,  fe  monte 
à  cinquante-cinq  mille  minots  ,  qui,  à  raifon  feule- 
ment de  ao.  livres  pour  chaque  minot,  donnent  la 
fomme  totale  de  onze  cents  mille  livres. 

Toutlefelquifeconfomme  en  Dauphiné,  eft  tiré 
des  falsnes  de  Pecais  en  Languedoc,  d'où  il  eft  porté 
à  Arles,  ou  il  eft  fous  la  garde  d'un  Directeur  fit  d'un 
Contrôleur  qui  tiennent  regiftre  de  l'entrée  fit  de  la 
iortie  de  cette  denrée ,  fie  de-là  il  eft  voiture  par  le 
Rhône  aux  principaux  greniers  de  la  province. 

Il  n'y  a  point  eu  Dauphiné  de  jurifdi&ion  de  gre- 
nier à  fel ,  mais  feulement  un  Contrôleur  des  ga- 
belles à  Grenoble  ,  un  Viliteur  à  Briançon ,  fie  un 
autre  a  Valence.  Ces  officiers  font  les  feuls  Juges  fur 
le  fait  du  fel ,  fie  leur  jurifdiction  n'a  ni  Lieutenants 
ni  Procureurs  du  Roi.  V oyc\  Aides ,  Cour  des  Aides, 
Gabelles ,  &c. 

Après  la  taille  fie  les  gabelles ,  nous  parlerons  ici 
en  troifieme  lieu  des  douannes.  Elles  font  au  nom- 
bre de  trois ,  fçavoir ,  la  douanne  de  Valence ,  celle 
de  Lyon  fie  l'impoiîtion  foraine. 

La  Douanne  de  Valence  elt  un  droit  qui  fe  levé 
fur  toutes  fortes  de  marchandifes  fie  denrées  tant  du 
royaume  qu'étrangères ,  venant ,  entrant ,  fortant , 
ou  fe  voiturant  tant  par  eau  que  par  terre  dans  les 
limites  du  Dauphiné  ,  ou  fuppofées  y  palier ,  pour 
aller  à  Lyon  d'un  côté ,  ou  en  Provence  fit  Langue- 
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doc  de  l'autre  ,  fie  même  dans  les  provinces  du  v.>i- 
Image ,  telles  que  la  Brctfe  ,  le  I.yonnois ,  le  Foreit , 
le  Beaujolois ,  la  Savoie  ,  le  Piémont,  fisc.  Pour  ac- 
quitter le  droit  dont  il  s'agit ,  ces  marchandifes  font 
obligées  de  paflfer  par  un  des  bureaux  de  ladite 
douanne  ,  fous  peine  de  conrlfcation  fie  d'amende 
payable  par  le  propriétaire. 

Ce  droit  n'étoit  d'abord  qu'un  fimplc  péage  ,  qui 
fut  établi  a  Vienne,  pour  payer  au  fieurDuimieux , 
Gouverneur  de  Vienne.qui  s'étoit  fournis  .'1  Henri  IV., 
la  fomme  qui  lui  avoit  été  promife.  Le  Connétable 
de  Montmorency  en  régla  le  tarif  le  9.  Mars  1  595.  ; 
6c  en  1601.  ,  le  produit  n'étoit  encore  que  de 
37Sco.  liv.  En  16  n.,  le  nommé  du  Puys  s'en  rendit 
adjudicataire  pour  la  fomme  de  100000.  liv.  Depuis 
ce  temps  ,  le  Connétable  de  Lefdiguieres  délirant, 
par  quelque  moyen  que  ce  fût ,  favorifer  la  ville  de 
Valence  ,  y  rit  transférer  le  fiegede  l'exécution  de 
ce  droit,  fie  c'eft  de-  là  qu'il  a  pris  le  nom  de  douanne 
de  Valence.  Oneltime  qu'année  commune,  le  pro- 
duit de  cette  recette  fe  monte  au  moins  à  un  million 
de  livres. 

La  Douanne  de  Lyon  eft  un  droit  établi  par  quan- 
tité d'édits  fie  de  déclarations  ,  fie  nommément  par 
ccuxdumoisde  Juillet  1  540.,  du  mois  de  Septembre 
1  $49.,  du  mois  d'O&obre  1  $64.,  du  mois  de  Novem- 
bre 1583. ,  du  mois  de  Mars  1585. ,  du  mois  de  Dé- 
cembre 160$.,  fit  du  mois  de  Juin  1613.  Ce  droit  fe 
oerçoit  fur  les  marchandifes  ,  qui ,  aux  termes  des 
déclarations ,  devroient  être  conduites  directement  à 
Lyon  ,  fie  dont  on  fou  lire  l'entrée  en  Dauphiné 
ou  dans  les  provinces  voilines.  L'établiilèment  de» 
bureaux  de  cette  douanne  en  Dauphiné  ,  ordonné 
depuis  long-temps ,  s'exécuta  réellement  en  vertu 
d'une  déclaration  exprefle  du  17.  Juillet  t$6a.,  fie 
les  motifs  qui  déterminèrent  à  l'exécution  ,  furent 
ceux-ci:  t°.  d'empéc'ierqae  les  marchandifes  étran- 
gères qui  entroient  dans  le  royaume  ,  ne  fruitraf- 
ient  la  douanne  de  Lyon  des  droits  qui  lui  reve- 
noient ,  ce  qui  étoit  facile  en  détournant  les  mar- 
chandifes une  fois  entrées  en  Dauphiné  ,  fie  les  fai- 
fant  palfer  en  tel  lieu  que  l'on  vouloit  ;  iu.  de  don- 
ner plus  de  facilité  aux  habitants  de  Dauphiné ,  qui, 
dèflors  que  les  droits  de  douanne  s'acquittoienc 
à  ces  Bureaux,  pouvoient  avoir  en  droiture  les  mar- 
chandifes qu'ils  étoient  obligés  auparavant  de  tirer 
de  Lyon.  Le  Fermier  reçoit  les  droits  de  la  féconde 
douanne  dont  il  eft  queltion  ,  dans  les  mêmes  Bu- 
reaux où  fe  fait  le  recouvrement  de  la  douanne  de 
Valence  ,  à  l'exception  néanmoins  des  étoffes  d'or 
fie  d'argent , des  drogueries,  épiceries, fie  marchan- 
difes de  Genève  ,  qui  ne  peuvent  être  acquittées  à 
ces  Bureaux  fie  doivent  être  portées  directement 
à  Lyon. 

Sous  le  nom  de  Foraine  font  compris  PimpoGtion 
foraine,  la  refue  ,  le  haut  partage  fie  le  domaiue  fo- 
rain. Par  fa  déclaration  de  l'an  i<$t.,le  Roi  Henri  II. 
réduifit  ces  divers  droits  au  nom  d'impolition  fo- 
raine. Elle  fe  levé  fur  les  marchandifes ,  denrées  , 
beftiaux  qui  fortent  du  royaume  ou  des  provinces 
où  les  aides  ont  cours,  pour  aller  dans  les  provinces 
où  elles  ne  font  pas  établies.  Le  tarif  de  la  foraine 
contient  auffi  celui  de  la  traite  domaniale  fie  du  de- 
nier Saint-André.  Les  droits  concernant  cette  im- 
pofition,  s'exigent  dans  les  cas  ou  ils  ont  lieu  ,  par 
les  mêmes  commis  qui  reçoivent  les  douannes  de 
Lyon  fie  de  Valence;  fie  le  Directeur  des  fermes  en 
Dauphiné  a  fous  fa  conduite  cent  quatorze  bu- 
reaux ,  où  fe  fait  la  perception  des  uns  fie  des  autres. 

Comme  les  douannes  forment  une  grande  partie 
des  revenus  du  Roi  en  Dauphiné  ,  cela  eft  caufe 
qu'on  y  a  établi  divers  fieges  pour  la  coofervation 
des  droits  qui  proviennent  de  cette  forte  d'impofi- 
tion  ;  fçavoir,  à  Grenoble ,  à  Veyncs  ,  à  Valence  , 
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au  Buys  ,  a  Montelimart  ôc  à  Briançon.  Ces  fieges 
font  compofés  chacun  d'un  Préfident-  Juge  de  la 
douanne ,  d'un  Lieutenant ,  d'un  Procureur  du  Roi , 
d'un  Subftitut  &  d'un  Greffier. 

Quant  au  Domaine  ,  on  peut  dire  qu'il  eft  pen 
de  provinces  dans  le  royaume  où  le  Roi  en  pof- 
fédât  plus  qu'en  Dauphiné  ;  mais  il  eft  à  prêtent 
prcfqu'cntiérement  aliéné  avec  faculté  de  rachat , 
en  conféquencc  des  édits  de  i$9j.  oc  1638.  Cette 
aliénation  s'eft  faite  en  grande  partie  fur  le  pied 
du  denier  trente.  Le  Roi  Louis  XIV.  fit  quelque 
tentative  pour  rentrer  en  poffeffion  de  ce  domaine 
engagé  ;  mais ,  par  une  déclaration  du  mois  de  Mai 
1696.,  ce  Monarque  fe  contenta  d'un  fupplémentde 
finance ,  fixé  à  cent  trente  -  fix  mille  liv.  pour  toute 
la  Province  ,  ôc  qui  fut  payé  par  les  engagiftes  , 
au  moyen  de  quoi  ils  furent  confirmés  dans  la  jouif- 
fance  ôt  polTcffion  des  parties  du  domaine  qu'ils 
avoient  acquifes. 

Les  fommes  capitales  du  premier  engagement 
de  ce  domaine  vont  à  dix-fept  cents  mille  livres. 
Ce  qui  porta  les  acquéreurs  à  le  payer  à  fi  haut 
prix  ,  fut  le  petit  nombre  de  terres  patrimoniales 
qu'il  y  avoit  en  Dauphiné.  En  effet ,  cette  pro- 
vince ayant  été  partagée  dès  les  premiers  temps 
entre  divers  petits  Seigneurs  ,  qui  cédèrent  tous 
lucccffivcment  àlapuiffancefupérieurede  la  France, 
il  eft  arrive  que  leur  domaine ,  qu'ils  avoient  aug- 
menté de  génération  en  génération  ,  par  des  allian- 
ces, des  acquifitions  ôc  autres  moyens  de  droit ,  a 
fuivi  la  deftinée  commune  ,  ôt  s'eft  trouvé  totale- 
ment réuni  à  la  Couronne. 

A  préfent  tout  le  domaine  du  Roi  eft  réduit  dans 
cette  province  aux  quatre  fols  de  contrôle  des 
exploits ,  aux  amendes  qui  s'adjugent  dans  les  jus- 
tices Royales  ,  Ôc  à  quelques  droits  de  lods  ôt 
vente  :  le  tout  ehfemble  eft  eftimé  valoir  environ 
31500.  liv. ,  feavoir ,  le  contrôle  17000.  liv. ,  les 
amendes  3000.  liv. ,  &  les  profits  du  fief  15,00.  liv. 

Les  Pid^ts  ,  autre  forte  d'impofition  qui  fe  levé 
en  Dauphiné  ,  font  de  deux  fortes  ;  les  uns  fur 
l'ifere  ;  ôc  les  autres  fur  le  Rhône.  Les  premiers 
font  établis  à  Montfleury  ,  appartenant  aux  Reli- 
gicufes  de  ce  lieu  ;  à  Saflènage  ,  appartenant  au 
Marquis  de  ce  nom  ;  à  St.  Quentin  ,  au  Seigneur 
de  ce  lieu  ;  à  Ormieu ,  au  Seigneur  du  lieu  ;  à  Saint- 
Kazaire  &  à  Pifançon  ,  également  aux  Seigneurs 
de  ces  deux  villages.  Les  péages  du  Rhône  font  éta- 
blis à  Quirieu ,  appartenant  aux  Rcligieufes  Char- 
treufes  de  Salettes  ;  à  Vertrier  ,  au  Seigneur  du 
lieu  ;  à  Auton  ,  au  Seigneur  du  lieu  ;  à  Jounaye  , 
à  un  Seigneur  particulier  ,  par  engagement  du 
Domaine  ;  a  St.  Saphorin  -  d'Ozon  ,  également 
à  un  Seigneur  particulier,  au  même  titre  ;  à  Vienne 
ôc  à  Valence  au  Prince  de  Monaco  ;  à  Aube  rive ,  au 
Seigneur  du  lieu  ;  à  Serve  &  à  Saint- Villier  ,  au 
Comte  de  Saint-Vallier  ;  à  Rouffillon ,  au  Comte 
de  même  nom  ;  i  la  Roche  de  Glan ,  à  un  Sei- 
gneur particulier  ,  par  engagement  ;  à  Montelimart 
ou  Ancone  ,  la  moitié  au  Prince  de  Soubife  ,  ôc 
l'autre  moitié  à  un  Seigneur  particulier ,  par  enga- 
gement du  domaine.  Les  droits  de  ces  péages  font 
tous  réglés  par  deux  arrêts  du  confeil  du  11.  Avril 
1664. ,  en  confcqucncc  defquels  on  en  a  drefle  un 
tarif.  Leur  produit  total  eft  au  moins  de  100000. 1., 
dont  chaque  particulier  propriétaire  de  péage  a 
fa  part. 

Rélumons  les  divers  articles  d'impoGtions  &  des 
charges  qui  font  établies  en  Dauphiné. 

Dès  l'an  1688.  ,  la  taille  ,  en  quoi  confiftoit 
fimpnfition  ordinaire  ,  étoit  fixée  à  la  fomme  de 
x  161163.  livres.  Depuis  cette  époque  jufqu'en 
1 700. ,  cet  article  fouffrit  peu  de  variations ,  fi  ce 
a'eft  que  pendant  la  guerre  qui  fut  terminée,  par  la 
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paix  de  Ryfwick  ,  le  corps  de  la  taille  fut  aug- 
mente des  charges  de  l'uftenfile  de  la  cavalerie  mon- 
tant à  400000.  livres  ,  de  la  capitacion  portée  à 
500000.  livres  ,  &  des  quartiers  d'hiver  qui  don- 
nèrent une  pareille  fomme  de  <ooooo.  livres.  Par 
confequent  l'augmentation  fut  de  1400000.  livres, 
laquelle  fomme  étant  ajoutée  à  la  première  d'un 
million  161.  mille  163.  liv.  ,  donnoit  la  foraine 
totale  de  deux  millions  661.  mille  163.  liv.  En  ajou- 
tant à  cela  la  fomme  de  1336500.  livres  pour  les 
gabelles  ,  celle  de  deux  millions  pour  le  produit 
des  douannes  de  Valence  ,  de  Lyon  de  de  Pimpofi- 
tion  foraine  ,  60.  mille  livres  pour  les  péages  , 
autant  pour  le  tabac  ,  environ  50.  mille  livres  pour 
les  décimes  ordinaires  &  extraordinaires  du  clergé, 
ôt  40.  mille  livres  pour  le  domaine  ,  on  trouvera 
que  dès  l'année  1698.  ,  la  province  de  Dauphiné 
étoit  chargée  de  la  fomme  de  fix  millions  108.  raille 
763.  liv ,  fans  y  comprendre  le  produit  des  affaires 
extraordinaires.  Dans  ces  derniers  temps  ,  cette 
charge  a  été  plus  forte  de  deux  millions  de  livres  ou 
environ ,  tant  à  caufe  du  produit  du  tabac  qui  eft 
devenu  plus  confidérable  ,  qu'à  caufe  des  ad  taircs 
extraordinaires  qui  ont  été  plus  multipliées  ;  telles, 
par  exemple  ,  que  le  doublement  de  capitation  ,1e 
don  gratuit ,  les  vingtièmes  ,  ôcc.  foyc^  Grenoble. 

(  Bureau  des  finances  ou  desTre'foriers  de  Fiance). 
Jufqu'en  1618.  ,  ce  bureau  n'a  fait  qu'un  foui  & 
même  corps  avec  le  parlement  ôc  la  chambre  des 
comptes.  Le  Roi  Louis  XIII.  le  fépara  Ôc  l'établit 
en  corps  de  compagnie  ,  par  fon  édit  de  ladite 
année  1618. 

Avant  que  le  Dauphiné  eût  été  cédé  à  la  France, 
ôt  long-temps  après  ,  il  n'y  avoit  qu'un  f«oi  Trt- 
forier  général  dans  la  province.  Bien  plus  ,  les  qua- 
tre Généraux  des  finances  du  Royaume  étoient 
établis  fans  qu'ils  fu  lient  reconnus  en  Dauphiné. 
Dans  la  fuite  ,  le  Roi  Henri  11.  ayant  créé  autant 
de  bureaux  des  finances  que  de  généralités  ,  ce 
Prince  établit  à  Grenoble  des  Tréforiers  ôc  des  Gé- 
néraux des  finances  ,  dont  les  charges  furent  unies 
par  le  Roi  Henri  III.  en  1*74.  Depuis  ,  on  les  a 
multipliées  jufqu'au  nombre  de  vingt-fept  officiers, 
fçavoir ,  un  Premier-Préfident  en  titre  ,  quatre  Pré- 
fidents  par  commiffion  ,  vingt  Tréforiers  généraux , 
un  Avocat  du  Roi  ôc  un  Procureur  du  Roi. 

La  jurifdiAion  de  ce  bureau  confifte  en  la  direc- 
tion des  finances ,  réduite  aux  termes  où  tous  les 
autres  bureaux  du  royaume  l'exercent.  Il  avoit  la 
connoiilance  du  domaine  avant  l'engagement  qui 
en  a  été  fait ,  ôc  il  lui  refte  celle  de  la  liquidation 
des  lods  ôc  ventes  qui  écheoient  au  profit  du  Roi. 
Il  a  au  (fi  le  droit  d'affifter  près  de  l'Intendant  lu 
département  des  tailles  Ôc  à  l'adjudication  des  tra- 
vaux nécefiâires  aux  grands  chemins  ,  ponts  ôc 
chauffées  de  la  généralité  :  mais  ce  droit  ne  peut 
être  mis  en  exercice  ,  qu'en  copféquenee  d'une 
eommiffionextraordinaireadreffeepar  Sa  Majeftéà 
un  ou  deux  des  Préfidents  ou  Tréforiers  du  bureau , 
félon  le  choix  que  l'Intendant  en  veut  faire  lui- 
même.  Outre  cela  ,  le  Roi  ayant  créé  en  1697. 
deux  charges  de  Tréforiers  de  France  (  dans  cha- 
que bureau  )  ,  Vérificateurs  Ôc  Commiffaires 
pour  le  compte  des  étapes  ,  le  bureau  de  Dan. 
phiné  fit  l'acquifition  de  deux  de  ces  charges ,  ôc 
en  réunit  à  fon  corps  les  fonctions ,  qui  depuis  ce 
temps  font  exercées  par  un  député  de  la  compa- 
gnie ,  choifi  toutes  les  années  ,  ôc  lequel  afbftc 
près  de  l'Intendant  à  la  vérification  de  ces  fortes 
de  comptes. 

(  Gouvernement  militaire  ).  Il  comprend  suffi 
toute  la  province  de  Dauphiné  ,  avec  la  ville  ôc  la 
principauté  d'Orange.  Il  eft  borné  au  N.  par  le 
Rhône  ,  qui  le  fépare  du  gouvernement  général  de 

Bourgogne  ; 


Digitized  by  Google 


J98 


D  A  U 


D  AU 


Pilles 
&  autres  places. 


Gouvtr-  Lieut. 
neurs.      de  Roi, 


.  i 
i 


»     •     I      •  4 


Queyras  (ChSteaude) 

Saint  -  Marcellin  .  .  .  .  #  i  

Tallard   I  

Valence .   i  .  .  .  .  i  .  . 

Vienne  .    i  .  .  .  .  i  .  . 


Em. 


Appointements 
des 
Gouverneurs. 

I0,4  ~l  10,4 

•        •   •  •  J 

600  600 


Ap. 
Em. 


Appointements 
des 

lieut.  de  Roi. 


#  "    "S  .  .  O 

•  •    •  *3 

600  ;|  600 


.    1071  ..5  * 


800 


1400 


20 


'9 


•4 


Total  S97S4  1 


Sommes  totales  des  appointements ,  y  compris  les  émoluments. 


Pour  le  Gouverneur-Général  de  la  province 
Pour  le  Lieutenant-Général  de  la  province  . 
Pour  les  Gouverneurs  particuliers  .... 
Pour  les  Lleutenants-de-Roi  des  villes  ,  &c. 


S7J49  Ht. 

1  joco 
J97J4 


Total  1  $0798  liv. 


Nota.  refte  a  ajouter  les  appointements  du 
Commandant  de  la  province  ;  ceux  du  Sergent  de 
bataille  (quand  il  y  en  a  un};  ceux  des  Lieutenants- 
tlc-Roi  de  la  province  ;  ceux  des  Majors  ,  Aides- 
Majors  ,  Capitaines  des  portes ,  dec. 

a°.  Il  y  a  nn  Lieutenant-de-Roi  particulier  de  la 
principauté  d'Orange,  qui  dépend  du  gouverne- 
ment général  de  Dauphiné  ;  de  outre  cela,  il  y  a  un 
Lieutenant>de-Roi  &  un  Commandant  de  la  ville 
dt  principauté  d'Orange. 

}°.  Pour  le  Randouillet  &  les  Trots-Têtes,  qui 
font  des  fortereiTes  fituées  tout  proche  de  Briancjon 
de  dépendantes  du  gouvernement  particulier  de  ce 
nom ,  il  y  a  un  Commandant,  un  Major,  deux  Ai- 
des-Major ,  un  Aumônier,  dec. 

4°.  Au  château  de  Queyras ,  il  y  a  un  Comman- 
dant outre  le  Gouverneur. 

$°.  Il  eft  accordé  des  garnifons  ordinaires  a  qua- 
tre Gouverneurs  des  villes  &  places  fortes  de  Dau- 
phiné ;  de  ces  garnifons  fe  montent  à  foixante-treize 
nommes  de  guerre  à  pied. 

6°.  En  vertu  de  l'edit  de  171 5. ,  la  province  de 
Dauphiné  fournit  deux  bataillons  de  milice ,  chacun 
de  600.  hommes,  de  qui  fuivirent  le  rang  du  régi- 
ment de  Dauphiné.  La  même  année ,  le  Roi  ayant 
ordonné  l'etabliiTement  d'une  compagnie  de  trois 
cents  cadets  gentilshommes  dans  la  citadelle  de 
Strasbourg,  Sa  Majefté  voulut  qu'il  y  en  eût  vingt 
de  la  province  de  Dauphiné. 

7°.La  maréchauffe'e  de  cette  province  confifte 
en  une  compagnie  compofée  d'un  Prévôt-Général , 
de  trois  Lieutenants  ,  de  cinq  Exempts  ,  de  trois 
Brii-âdiers,de  fept  Sous-Brigadicrs,de  de  foixante  Ca- 
valiers de  un  Trompette ,  divifés  en  quinze  brigades , 
fous  trois  Lieutenants ,  dont  un  à  Grenoble  ,  un  au- 
tre à  Valence,  de  le  troifîemek  Gap.  Au  Lieutenant 
réûdant  à  Grenoble  ,  refiortirtent  les  réfidences  de 
Grenoble ,  Bourgoin ,  Pont-de-BcauvoiJin ,  St.  Mar- 
cellin de  Vienne.  Du  Lieutenant  qui  eit  à  Valence , 
dépendent  les  réfidences  de  Valence ,  Die ,  Montc- 
limart  de  St.  Vattier.  Sous  le  Lieutenant  qui  eft  éta- 
bli à  Gap  ,  font  les  réagences  de  Gap ,  Ajpret, 
Corps ,  tfyons  ck  Orange.  En  tout  14.  réfidenecs. 
Voye\  Connétablie,  Maréchauflee,  &c. 

8°.  Il  a  été  reconnu  ,  par  l'expérience  ,  que  la 
province  de  Dauphiné  peut  aiiémcnt  fournir  en 
out  temps  àUfubliltance  de  cinq  régiments  de  ca- 


valerie,  chacun  de  600.  chevaux.  Quant  à  ttnfaate- 
rie ,  tant  qu'elle  ne  paflera  pas  le  nombre  de  dix  à 
douze  mille  hommes ,  elle  ne  fera  jamais  à  charge 
a  la  province  ;  au-contraite  elle  donnera  toujours 
aux  habitants  du  Dauphiné  de  nouvelles  facilités 
pour  la  confommation  de  leurs  denrées  fuperflncî. 

(  Hiftoire  ).  Du  temps  de  Céfar  ,  le  Dauphiné 
étoit  habité  par  les  Mlobroges  ,  les  Segalaunc ,  les 
Tricaftini ,  les  Vocontii ,  les  Caturi  ,  les  Trtcoiii  t 
les  Brigantiui  ,  ficc.  Sous  Honocius  ,  ce  pays  le 
trouvoit  compris  dans  la  Viennoife  ;  mais  une  partie 
dépendoit  de  la  féconde  Narbonnoife  ,  &  une  autre 
partie  étoit  comprifedans  les  Alpes  maritimes. 

De  la  domination  des  Romains  ,  le  Dauphiné 
paflà  fous  celle  des  Bourguignons  ,  &  fit  partie  du 
premier  royaume  de  Bourgogne.  Voye\  cet  article, 
tom.  t.  pag. 759. 

Pendant  les  guerres  que  Clovis  eut  avec  les  Rois 
de  Bourgogne  ,  le  Monarque  françois  fe  rendit 
maître  du  Dauphiné  ,  de  le  donna  à  Clodomirfoo 
fils.  Celui-ci  le  laitT'a  à  Thierry  ,  fon  frère  ,  qui  fut 
aura*  Roi  d'Auftrafie  &  de  Bourgogne  £  après  la 
mort  ou  la  défaite  de  Gondcmar  )  ,  &  Souverain 
de  la  Provence  ,  qui  lui  fut  cédée  par  Viiigès ,  Roi 
des  Oftrogoths ,  en  s  36. 

Des  Rqis  d'Anfirafie  ,  le  Dauphiné  palTa  fous  la 
domination  de  ceux  de  Neuftric  ,  lorfque  les  deux 
royaumes  furent  réunis  ,  de  continua  d'obéir  aux 
Rois  de  France  jufqu'après  l'an  733. ,  que  les  Sar- 
rafins  ,  unis  aux  Goths ,  voulant  fe  venger  de  la 
grande  perte  qu'ils  avoient  faite  à  Tours  ,  fe  jette- 
rent  fur  le  Daupbioé  de  fur  les  provinces  voifines. 
Ils  pénétrèrent  même  jufqu'à  Sens  ;  mais  ayant  été 
battus  de  repouflés  par  l'Evcquc  de  cette  ville  ,  à  la 
tête  de  fon  peuple  ,  ils  s'en  retournèrent  jufques 
à  Avignon  ,  où  Charles^Majtd.les  afliégea  de  les 
prit.  Voye\  Avignon  de  Comté- Vcnaiffin. 

Les  Rois  de  France  continuèrent  d'être  maîtres 
du  Dauphiné  jufques  vers  l'an  879.  ;  il  y  eut  feule- 
ment quelques  intervalles  ,  pendant  lefqucls  (a  Mo- 
narchie fouit  rit  de  certains  démembrements  qui  te 
tirent  en  faveur  des  enfants  de  quelques-uns  de  fes 
Kois.  Mais  enfin  Charles-le-Chauve  réunit  preique 
toutes  les  provinces  qui  fe  trouvent  fituées  au  cou- 
chant du  Rhin  &  des  Alpes  ,  ck  par  conféquent  le 
Dauphiné  fut  auflî  fournis  ace  Prince. 

Bofon  I.  ay  ant  fonde  le  fécond  royaume  de  Bour- 
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Grc/Tvaudan  :  c'cft  de  ce  titre ,  &  de  quelques  au- 
tres encore  ,  que  les  Evèques  de  Grenoble  prennent 
la  qualité  d'Evèquei  0  Princes  de  Grenoble. 

Quelques  écrivains  prétendent  que  Guy-Ray- 
mond ,  qui  devint  Comte  de  Forcit ,  étoit  fils  de 
Guy  VI.  &  non  de  Guy  IV.  Ce  qui  a  peut-être 
donné  occafion  de  confondre  Guy  IV.  avec  Guy 
VI. ,  c'eft  qu'ils  moururent  l'un  &  l'autre  Religieux 
à  Ciuny.  Voye\  Forcit  &  Bcaujolois. 

Guy  VII.  (fils  de  Guy  VI.) ,  furnommé  leGra* , 
le  fit  Religieux  dans  le  monaftere  de  St.  Robert , 
près  de  Grenoble  ,  qu'il  avoit  fondé. 

Guy  VIII.  (fils  de  Guy  VII.) ,  que  quelques-uns 
confondent  encore  avec  le  l'rince  fon  pere ,  eft  le 
premier  qui  ait  porté  le  nom  de  Dauphin  ,  ainfi 
que  nous  l'avons  remarqué  ci-devant.  Ce  Prince  fe 
rendit  auffi  illufïrc  dans  les  armes ,  que  fes  ayeux 
l'avoicnt  été  par  leur  piété.  11  eut  de  fréquentes 
guerres  avec  les  Comtes  de  Savoie  ,  &  fut  blefle 
dans  un  combat  près  de  Montmeillan.  Il  mourut 
de  fa  blcifure  ,  les  uns  difent  en  1142.,  &  d'au- 
tres avec  plus  de  fondement  en  1 149.  De  Margue- 
rite de  Bourgogne  ,  fille  d'Etienne  I.  de  Bourgo- 
gne ,  Comte  d'Auxonne  &  de  Vienne  ,  &  nièce  du 
Pape  Calixtc  II. ,  qui  étoit  frère  dudit  Etienne  I. , 
il  laiflà  un  fils  ,  Guy  IX. ,  &  trois  filles  ,  dont  l'aî- 
née ,  Béatrix ,  fut  femme  de  Robert  (fils  de  Guil- 
laume III. ,  Comte  d'Auvergne  ,  &  mort  avant  fon 
pere)  ,  de  qui  font  defeendus  les  Dauphins  de 
cette  province.  Voye\  Auvergne  ,  tom.  j.  pag.  40$. 
&  fuiv. 

Guy  IX. ,  Dauphin  ,  époufa  Béatrix  de  Mont- 
serrat ,  nièce  de  l'Empereur  Frédéric  Barberouflë. 
Ce  fut  en  considération  de  cette  alliance,  que  l'Em- 
pereur accorda  à  Guy  une  charte  d'indépendance. 
Ce  même  Prince  confirma  auffi  le  Dauphin  dans  la 
iouveraincté  de  fes  terres  ,  &  lui  accorda  le  droit 
de  faire  battre  monnoie.  Vers  ce  temps-là ,  Ber- 
told  IV.  ,  Duc  de  Zeringhen  ,  qui  avoit  été  in- 
verti des  comtes  de  Bourgogne  &  de  Vienne  ,  céda 
à  Guy  IX.  tous  fis  droits  fur  le  comté  de  Vienne. 
En  conféquence  de  cette  ceflion  ,  à  laquelle  l'Em- 
pereur fe  trouva  préfent  &  qu'il  confirma  lui-mê- 
me ,  Guy  IX.  s'intitula  Dauphin  de  Piétinais.  Il 
mourut  en  1 162.  ou  1 167. ,  ne  laiflànt  qu'une  fille 
unique  ,  nommée  Béatrix  comme  fa  mère. 

Béatrix  ,  héritière  du  Dauphiné ,  époufa  i°.  Guil- 
laume Taillefer  ,  fils  puîné  de  Raymond  V.,  Comte 
de  Touloufe  ;  a9.  Hugues  111. ,  Duc  de  Bourgogne  ; 
&  3°.  Hugues ,  Sire  de  Coligny  &  de  Rcvermont 
en  Breflé.  U  ne  vint  point  d'enfants  du  premier 
&  du  troifieme  mariage  ;  mais  du  fécond  ,  il  na- 
quit Guy-André  qui  fuccéda  au  Dauphiné.  Béatrix 
meurt  en  1 a 18. 

(  Le  Duc  de  Bourgogne  Hugues  III.  avoit  époufé 
en  premières  noces  Alix  de  Lorraine  ,  dont  il  eut 
Eudes  III.,  qui  fuccéda  au  duché  de  Bourgogne). 

Guy-André  de  Bourgogne  ,  dit  Guy  X. ,  époufa 
i°.  Semnorcfié  .fille  d'Aymard  de  Valentinois  , 
de  laquelle  il  n'eut  point  d'enfants  ;  a*.  Béatrix 
de  Sabran  ,  héritière  en  partie  de  la  maifon  de 
Forcalquier ,  &  qui  eut  pour  dot  plufieurs  ter- 
res dans  l'Embrunois  &  le  Gapcnçois.  Jufqu'alors 
ces  terres  avoient  été  du  domaine  de  Forcalquier. 
De  ce  fécond  mariage  ,  vint  Béatrix ,  qui  époufa 
1 v.  Ayméric ,  lils  aîné  de  Simon ,  Comte  de  Mont- 
fort  ;  <k  i°.  Démétrius  de  Mont  ferrât.  Le  Dau- 
phin Guy-André  époufa  en  troiiiemes  noces  Béa- 
trix de  Montfcrrat ,  dont  il  eut  Guy  XI.  fon  fuc- 
cciïeur. 

Guy  XI.  de  Bourgogne  prit  le  titre  de  Dauphin 
âe  Viennois  ,  Comte  d  Alhon  ,  de  Cap  ù  d'Embrun. 
il  époufa  Béatrix  de  Savoie  ,  Daine  de  Fauci«ny , 
&  mourut  en  1169.,  laiflànt  1°.  Jean  I.,  qui  fut 
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fiancé  à  Bonne ,  fille  d'Amé  V. ,  Comte  de  Savoie; 
mais  qui  mourut  avant  que  de  l'cpoufer  en  1  a8 1. 
ou  ia8i.;  &  a°.  Anne, qui  fuccéda  au  Dauphiné. 

Anne,  Dauphiné,  avoit  époufé  en  1  a 7 j.  Huro- 
bert  I. ,  Seigneur  de  la  Tour-du-Pin  ,  &  l'un  des 
grands  Seigneurs  du  Dauphiné.  Elle  mourut  en 
1296.,  &  Humbert  en  1J07.  ou  1308.  De  ce  ma- 
riage vinrent  i°.  Jean  II.  ,qui  fuccéda  au  Dauphi- 
né ;  a°.  Hugues  ,  Baron  de  Faucigny ,  mort  fans 
poftérité  en  1 318.  ;  jQ.  Guy ,  Baron  de  Montalfan, 
mort  en  1  j  1 7.  ;  4*.  Henri ,  Evcque  de  Metz  , 
mort  en  13 1 9.  ;  &  plufieurs  filles. 

(  Robert  H.  ,  Duc  de  Bourgogne  ,  difputa  le 
Dauphiné  à  Anne  ,  comme  fief  mafculin  ,  &  plus 
proche  parent  mâle.  En  1295. ,  le  Roi  Philippe  le 
Bel  ,  ayant  été  choifi  pour  arbitre  ,  adjugea  le 
Dauphiné  à  Anne  &  à  fon  mari ,  à  condition  que 
s'ils  mouroient  fans  enfants ,  il  pailèroit  au  Duc  de 
Bourgogne). 

Jean  II.  de  la  Tour-du-Pin ,  Dauphin  ,  époufa 
Béatrix  d'Anjou  ou  de  Hongrie  ,  fille  de  Charles- 
Martel  ,  Roi  de  Hongrie ,  &  fosur  de  Clémence , 
Reine  de  France.  Il  mourut  en  1319.  JahTant  Guy 
XII.  &  Humbert  II. ,  qui  fuccéderent  au  Dauphi- 
né ,  l'un  après  l'autre. 

Guy  XII. ,  Dauphin  ,  fut  tué  en  1333.  devant  le 
chSteau  de  la  Perrière  qu'il  affiégoit ,  &  ne  laiffa 
point  d'enfants  de  la  Princeffe  Ifabelle  ,  fille  du 
Roi  Philippe  V.  qu'il  avoit  époufée  en  1 320.  (Le 
château  de  la  Perrière  eft  à  3.  1.  de  Grenoble). 

Humbert  II. ,  frère  &  fuccefTeur  de  Guy  XII. , 
prit  dans  fes  aftes  la  qualité  de  Dauphin  de  Vien- 
nois ,  Duc  de  Cbampfaur ,  ù  Comte  de  Briançonnùs. 
Il  époufa  en  133a.  Marie  de  Baux  ,  fille  de  Ber- 
trand ,  Comte  d'Andria ,  fie  de  Marie  ou  Béatrix 
de  Sicile  ,  fille  de  Charles  II. ,  Roi  de  Naples.  De 
ce  mariage  vint  un  fils  unique,  nommé  André, 
mort  en  bas  âge.  Il  eft  des  auteurs  qui  prétendent 
que  ce  jeune  Prince  mourut  de  maladie  naturelle , 
oc  d'autres  qui  difent  que  le  Dauphin  fon  pere , 
fe  jouant  avec  lui ,  le  laiffa  malheureufement  tom- 
ber dans  l'Ifere  ,  d'une  fenêtre  de  fon  palais. 

Après  la  mort  du  jeune  Prince  André ,  le  Dau- 
phin Humbert  II.  difpofa  de  fes  états  en  faveur  de 
la  maifon  de  France  ,  &  fe  fit  Religieux  Domini- 
cain en  1 349.  U  reçut  les  ordres  facrés  ,  fut  nom- 
mé Patriarche  d'Alexandrie  pour  les  Latins ,  &  eut 
l'adminiftration  perpétuelle  de  l'archevêché  de 
Rheims.  U  mourut  en  13$$.,  à  43.  ans ,  &  fut  en- 
terré dans  l'églife  des  Jacobins  de  Paris. 

»  Nos  Rois  jouiffent  en  toute  fouveraineté  du 
»  Dauphiné  &  du  comté  de  Viennois ,  en  confi- 
»  quence ,  non-feulement  de  leurs  droits  comme 
»  Seigneurs  fuzerains  ,  mais  encore  de  trois  traités 
»  faits  entre  le  Roi  Philippe  de  Valois  &  le  Dau- 
»  phin  Humbert  II. ,  le  dernier  Prince  de  la  maifon 
1»  de  la  Tour-du-Pin  qui  ait  pofledé  le  Dauphiné. 
Le  premier  de  ces  traités  eft  de  l'an  1343.111  fut  con- 
firmé en  1 344. ,  &  enfin  confommé  en  1349.  «  C'eft 
»  mal-à-propos  qu'on  a  cru  qu'une  des  conditions  du 
»  traité  avoit  été  que  le  titre  de  Dauphin  feroit  porté 
»  par  le  fils  aîné  de  nos  Rois.  U  arriva  au-contraireque 
»  le  premier  Dauphin ,  nommé  par  Humbert ,  au 
»  premier  traité  de  1 343. ,  fut  le  fécond  fils  de  Phi- 
»  lippe  de  Valois;  mais  il  eft  vrai  que  cela  n'eut  plus 
»  lieu ,  &  que  ce  titre  a  toujours  été  porté  depuis 
»  par  le  fils  aîné  du  Roi  ».  Le  Pre'fident  Hénault. 

Ce  que  le  Dauphin  Humbert  II.  céda  à  la  maifon 
de  France  ,  ne  comprenoit  guère  que  le" Viennois, 
le  Gréfivaudan,  l'Embrunois ,  le  Gapençois  &  le 
Briançonnois.  Le  refte  a  été  uni  depuis  à  cette  pro- 
vince par  des  acquittions. 

En  1426.,  Charles  VII.  céda  le  Dauphiné  au 
Dauphin  fon  fils ,  quoiqu'il  n'eût  alors  que  trois 

ami 


Digitized  by  Google 


6oi  D  AU 

Dauphin ,  pendant  que  l'Evàque  de  Lizieux  fit  lec- 
ture de  l'évangile  ,  ôc  prit  le  Prince  par  la  main 
en  prononçant  certaines  paroles.  Cette  cérémonie 
dura  trois  quarts  d'heure  ,  &  la  Reine  pdrta  tou- 
jours fon  fils  ,  fans  le  fecours  de  perfonne. 

Le  petit  Roi  Jean  .dont  il  a  été  parlé  ,  le  féal  qui 
foit  ne  Koi ,  eft  auffi  le  feul  qui  ait  été  baptifé  en 
cette  qualité.  Tous  les  fils  aînés  de  nos  Rois,depuis 
l'an  1 349. ,  ont  été  baptiftfs  en  qualité  de  Dauphins. 

Le  Dauphin  ,  qui  fut  depuis  Louis  XIV. ,  ayant 
été  ondoyé  immédiatement  après  fa  nailTàncc ,  la 
cérémonie  de  fon  baptême  fut  différée  jufqu'au  is- 
Avril  de  l'an  164}.  Le  Cardinal  Mazarin  fut  le 
parrain,  ôtla  Princeffe  de  Condé  la  marraine.  La 
cérémonie  fe  fit  dans  la  chapelle  du  vieux  château 
de  St.  Germain  ,  fur  les  quatre  ou  cinq  heures  du 
foir  ,  dans  l'ordre  qui  fuit. 

Le  Dauphin,  vêtu  d'une  robe  de  taffetas  d'ar- 
gent ,  par-deflus  fon  habit  ordinaire ,  marchoit  de- 
vant la  Reine  ,  fuivi  de  la  Marquife  de  Lanfac ,  fa 
gouvernante.  Après  la  Reine  fuivoient  la  Princefféde 
Condc ,  qui  devoir  être  la  marraine  ,  la  Comtefléde 
SohTons,  la  Duchefle  do  Longucville  ôc  les  autres 
Princtfles  &  Dames  de  la  cour.  La  Reine  Ôcle  Dau- 
phin étant  arrivés  dans  la  chapelle  ,  fe  mirent  à 
genoux  fur  un  prié-Dieu  garni  d'un  drap  de  pied  oc 
de  carreaux  de  velours  cramoili  ,  à  franges  d'or. 
M.  le  Dauphin  étoit  à  la  droite  de  la  Reine,  ôc  la 
Princeflc  de  Condé  à'fa  gauche.  L'Evêquede  Meaux, 
premier  Aumônier  du  Roi  ,  revêtu  de  fes  habits 
pontificaux  ,  fortit  de  la  facriflie ,  accompagné  des 
quatre  Aumôniers  du  Roi  ôt  adora  le  St.  Sacrement 
qui  étoit  expofé  ;  puis ,  en  préfenec  de  l'Evêquede 
Beauvais,  premier  Aumônier  de  la  Reine  ,  de  ceux 
de  Viviers  ,  de  Riès,  de  Saint-Paul-trois-Châteaux, 
de  Coûtances,  du  Puy,  de  plufieurs  Abbés  Ôc  de 
tout  le  clergé  de  la  chapelle ,  s'approcha  du  prié- 
Dieu  de  la  Reine  ,  qui  lui  préfenta  le  Dauphin,  élevé 
par  la  Marquife  de  Laufac ,  fur  l'appui  du  prié- 
Dieu.  Le  Cardinal  Mazarin  qui  avoit  accompagné 
la  Reine  jufqu'à  la  chapelle ,  pafla  la  main  droite 
d'un  côté  du  Dauphin ,  ôt  la  Princcfle  de  Condé  de 
l'autre ,  fuivant  l'ufage  obfervc  entre  les  parrains  ôc 
les  marraines.  L'Evèque  de  Meaux  ayant  falué  Sa 
IVlnjcfté  la  mitre,  en  tête  ,  demanda  au  parrain  & 
à  la  marraine  le  nom  que  l'on  vouloit  donner  à 
l'enfant.  La  Princeflè  de  Condé ,  après  avoir  fait 
honnêteté  au  Cardinal ,  ôt  une  révérence  à  la  Reine, 
le  nomma  Louis ,  fuivant  l'intention  du  Roi  ;  enfuite 
l'Evèque  continua  la  cérémonie  félon  le  rituel  ro- 
main ,  exorcifa ,  bénit  le  fcl ,  &  en  mit  dans  la 
bouche  du  Prince.  La  Reine  lui  ayant  découvert  la 
poitrine  ôc  les  épaules,  l'Evèque  lui  appliqua  les 
faintes  huiles  des  Catéchumènes ,  &  à  chaque  fois 
que  le  Prélat  lui  dit  :  Ludovic*,  abrenuntias  Satan*, 
pompis  ù  openbus  tjus  ,  le  Prince  répondit  lui-mê- 
me ,  abrenuntio.  Il  en  fut  de  même  lors  des  trois 
interrogations  qu'il  lui  fit  fur  fa  créance  ;  il  répon- 
dit autant  de  fois  ,  Credo.  Alors  l'Evèque  lui  dé- 
clara qu'il  étoit  introduit  dans  l'églife,  Ôt  l'on  recita 
à  haute  voix  le  Credo  ôc  l'Oraifon  Dominicale  ; 
puis  le  Prélat ,  omettant  l'intufion  de  l'eau  qui 
avoit  été  faite  lors  de  fa  nailTance,  ôc  aui  ne  fe  réi- 
tère jamais  ,  lui  oignit  le  fommet  de  la  tête  avec 
le  St.  crème  ,  après  quoi  il  lui  mit  le  crèmeau  fur 
la  tête ,  &  lui  préfenta  le  cierge  allumé  que  le  Dau- 
phin prit  lui-même  à  deux  mains  ,  Ôc  le  tint  lui- 
fcul  pendant  tout  le  refle  de  la  cérémonie  ,  à  la  fin 
de  laquelle  l'Evèque  officiant  monta  à  l'autel  ôc 
donna  la  bénédiction.  La  nautique  du  Rot  chanta 
enfuite  \c  ReginaCœti,<k  la  cérémonie  fut  terminée 
par  un  remerciment  que  M.  le  Dauphin  alla  faire 
jufques  dans  la  facriitie  au  Prélat  qui  l'avoit  baptifé. 

Les  cérémonies  du  baptême  font  un  peu  diffé- 
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rentes  lorfque  le  Dauphin  qu'on  veut  baptiter ,  eft 
encore  au  maillot ,  comme  il  paraît  par  ce  qui  fe 
pratiqua  à  celui  du  Roi  Louis  Xlll.  a  Fontaine- 
bleau le  14.  Septembre  1606.  Le  Dauphin  étoit 
couché  fur  un  lit  de  parade  avec  une  couverture 
d'hermine  traînante  ,  tendue  par-dc(Tus.  Son  man- 
teau Royal  de  toile  d'argent,  &  fourré  d'hermine, 
étoit  étendu  fur  le  pied  du  lit  pour  lui  fervir  lorf- 
qu'on  le  porterait  aux  fonts  ;  ce  furent  quatre 
grands  Seigneurs  qui  en  portèrent  les  quatre  coins. 
11  y  avoit  outre  cela  dans  la  chambre  du  Dauphin 
deux  tables  avec  deux  dais  au-deflùs  ;  l'une  pour 
mettre  les  honneurs  de  l'enfant  ,  qui  étoientle 
cierge  ,  le  crémeau  ôc  la  faliere  ;  ôt  l'autre  pour 
les  honneurs  des  compères  ,  c'eft-à-dire ,  pour  le 
bailm  ,  l'aiguiere  ôc  la  fervictte.  Cinq  Princcffes 
du  fang  étoient  dcltinées  au  fervicc  du  Prince, 
les  Princefles  de  Condé  &  de  Conti  étoient  au  côté 
droit  du  lit ,  la  ComteiTe  de  SohTons  ôt  Madame  de 
Montpenfier  étoient  du  côté  gauche.  Mefdames  de 
Condé  Ôt  de  Soiflbns  découvrirent  le  lit.  La  Prin- 
ceflè de  Conti  leva  le  Dauphin  pour  le  donner  au 
compère  ;  Madame  de  Monrpenfier  le  démaillotta 
aux  fonts  i  ôc  Mademoifellc  de  Bourbon  étoit  au- 
près des  tables  pour  donner  les  honneurs  aux 
Princes  qui  les  dévoient  porter. 

Le  Cardinal  de  Joyeufe  étoit  le  compère  pour  le 
Pape  Paul  V.  ,  &  la  Duchefle  de  Mantoue  étoit 
la  commère. 

L'ordre  de  la  marche  fut  auguile  ôt  curieux. 
Les  fuifles  marchoient  les  premiers  ,  tenant  cha- 
cun une  torche  a  la  main  ,  les  gentilshommes  fer- 
vans  venoient  enfuite  ,  puis  les  tambours  &  les 
trompettes.  Ces  derniers  étoient  fuivis  par  les  gen- 
tilshommes ordinaires ,  ayant  chacun  un  flambeau 
de  cire  blanche  à  la  main  ;  ôt  par  les  Chevaliers  de 
l'ordre  en  habit  de  cérémonie  ,  également  avec  un 
flambeau  à  la  main.  Les  honneurs  étoient  portés, 
fçavoir  ,  le  cierge  par  M.  de  Vaudemont ,  le  crè- 
meau par  le  Chevalier  de  Vendôme  ,  &  la  faliere 
par  M.  de  Vendôme.  M.  de  Montpenfier  portoit  le 
baffin ,  le  Comte  de  Soiffons  l'aiguiere  ,  ôt  le  Prince 
de  Conti  la  ferviette  fur  un  couffin  de  drap  d'or. 
M.  de  Guife  portoit  la  queue  du  manteau  Royal  de 
l'enfant  ;  le  Prince  de  Condé  devoit  porter  le  Dau- 
phin ,  mais  ,  parce  qu'il  avoit  été  indifpofé,  il  affif- 
toit  feulement,  &  M.  de  Souvré  le  portoit  pour  lui. 
M.  de  Montglas  fuivoit  derrière  ;  &  autour  du 
Dauphin  étoient  fans  ordre  vingt  jeunes  Seigneurs, 
avec  la  cape  ôc  le  bonnet  tous  couverts  de  broderie 
d'or  &  de  pierreries  ,  ôt  portant  chacun  un  flambeau 
à  la  main.  Le  Cardinal ,  qui  devoit  fervir  de  parrain 
marchoit  enfuite  tout  feul  ;  puis  la  Duchefle  de 
Mantoue,  qui  avoit  fon  fils  Ferdinand  pour  Ecuyer, 
&  fa  queue  étoit  portée  par  fa  Dame  d'honneur. 
Après  elle  marchoient  les  cinq  Princeifes  deilinées 
au  fervice  du  Dauphin  ;  ôc  la  marche  étoit  fermée 
par  les  Capitaines  des  gardes. 

Les  fonts  étoient  fous  ua  dais  de  toile  d'argent , 
ôt  parés  de  la  même  étoffe  :  le  Cardinal  de  Gondi , 
qui  devoit  faire  la  cérémonie ,  étoit  en  habits  pon- 
tificaux ,  ôt  accompagné  de  beaucoup  d'Evéques  de 
de  Prélats.  Le  baptême  achevé  ,  les  honneurs  fer- 
vis  au  Dauphin ,  ôt  le  nom  de  Louis  impofé  ,  ceux 
qui  avoient  porté  les  honneurs  des  compères ,  don- 
nèrent de  l'eau  au  Cardinal  de  Joyeufe  &  à  la  Du- 
chefle de  Mantoue  pour  laver  leurs  mains  ,  ôt  on  fit 
la  même  chofe  pour  les  Dames.  Au  retour  ,  les 
trompettes  jouèrent  des  fanfares  ,  ôt  les  Hérauts 
crièrent ,  vive  Monfcigneur  le  Dauphin. 

Quant  à  l'éducation  du  Dauphin ,  voici  des  dé- 
tails qui  la  concernent ,  ôc  qui  fans  doute  ne  dé- 
plairont pas  aux  étrangers  ôc  encore  moins  à  ceux 
d'entre  les  François  qui  les  ignorent. 
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fille  de  François  de  Lattier ,  Seigneur  de  Salettes , 
fie  d'Elifabcth  «lu  Puy-Montbrun ,  dont  Jacques  II. 
de  Viennois  ;  t°*  Augultin  de  Viennois ,  né  le  7. 
Novembre  1701.  ,  Chanoine  de  Saint-Pierre  de 
Vienne ,  Abbé  d'Ivernaux  depuis  1747. ,  *  Prieur 
d'Upies  ;  j°.  Jacques  ,  dit  le  Chevalier  de  Vien- 
nois ,  né  en  1707. ,  Capitaine  dans  le  régiment  de 
la  couronne  ,  &c. 

DAUPHINÉ  d'Auvergne  ou  la  Principauté  Dau- 
phine  d'Auvergne.  Cette  feigneurie  doit  ion  ori- 
gine à  Guillaume  IV. ,  Comte  d'Auvergne,  fur  lequel 
Guillaume  l'Ancien,  Ton  oncle,  s'empara  du  comté 
d'Auvergne.  En  vertu  d'un  accommodement  parti- 
culier ,  que  Guillaume  IV.  fit  avec  Guillaume  l'An- 
cien ,  après  l'an  1 1 6t.  ,  il  refta  au  premier  une 
certaine  étendue  de.  terrein  (  dans  le  comté  d'Au- 
vergne )  ,  qui.  déflore  ou  bientôt  après  fut  connu 
fous  le  nom  de  Dauphiné  d'Auvergne.  Ce  domaine 
confiftoit  dans  la  châtellenie  de  Vadable  ,  dont  la 
petite  ville  de  ce  nom  étoit  le  chef-lieu  ,  fie  dans 

E lutteurs  autres  terres  fie  feigneuries  ,  telles  que 
ude ,  le  Cheylat ,  Torzel  fie  Méfiant ,  St.  Iipize , 
Combroode ,  Langehac ,  Salligny  ,  St.  Herem ,  fiec. 

Quelques-uns  ont  nommé  ljfoirc  pour  la  ville 
chef-lieu  du  Dauphiné  d'Auvergne  ;  mais  d'après 
les  anciens  monuments  il  ne  paroit  pas  qu'on  puùTe 
même  douter  que  cet  honneur  ne  toit  dû  par  pré- 
férence à  la  ville  de  Vodable  ,  fit  non  à  celle  d'If- 
foire ,  quoique  celle-ci  foit  beaucoup  plus  confi- 
dérable.  Voye\  Auvergne ,  tom.  1. 

La  petite  ville  de  V adable  ,  en  Auvergne  ,  au 
diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Riom  ,  élection  d'iflbire  ,  contient  10$. 
feux ,  fit  elle  eft  fi  tuée  fur  une  montagne  ,  à  1. 1. 
O.  d'iflbire  &  de  l'Allier ,  une  E.  R  E.  de  Saint- 
Hcrem  ,  &  $.  &  tiers  S.  de  Clermont ,  8.  S.  de 
Riom  ,  fit  67.  S.  un  quart  à  l'E.  de  Paris.  Long, 
ao.  49.  lat.  45.  31. 

DAUREES  (les),  en  Bourgogne, diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
fit  recette  de  Semur-en-Brionnois.  On  y  compte 
a  9.  feux.  Cette  communauté  eft  à  a.  L  fit  demie 
S.  E.  de  Semur. 

DAURON  ,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  ,  intendance  fit  élection  de 
Paris.  On  y  compte  »j.  feux.  Cette  paroùTe  eft  à 
une  lieue  fie  deux  tiers  O.  S.  O.  de  Saint-Gerraain- 
en-Laye. 

DAUSAT ,  en  Auvergne ,  diocefe  fit  élection  de 
Clermont,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom. 
On  y  compte  tt  j.  feux.  Cette  paroiflë  eft  à  a.  I. 
O.  S.  O.  de  Mercoeur  ,  &  9.  S.  S.  O.  de  Clermont. 

DAUX ,  bourg ,  au  pays  de  Lomagne ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  fit  parlement  de  Touloufe ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  élection  de  Lomagne  ,  comté  de 
l'Ifie- Jourdain.  On  y  compte  11.  feux  fit  5t.  beU 
higues  de  feu.  Ce  bourg  eft  fitué  à  une  lieue  de  la 
rive  gauche  de  la  Garonne ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
$.  de  Grenade,  fit  à  3.  I.  fit  quart  N.  N.  O.  de  Tou- 
loufe. Son  terroir  eft  des  plus  fertiles  fit  des  plu* 
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DAX  ou  Acqs ,  Aq «<*  Auguftjc  Tarbellic<e ,  ville 
ancienne  fit  confiderable  ,  capitale  du  pays  des 
Landes  ,  en  Gafcogne,  chef-lieu  d'une  élection  de 
fon  nom  ,  qu'on  appelle  plus  communément  l'élec- 
tion des  Landes,  avec  unévêché  fuffra^ant  d'Aufch, 
un  préfidial  fit  fenéchauflèe  dans  le  reftbrt  du  par- 
lement de  Bordeaux;  fubdélégation  de  l'intendance 
d'Aufch  ;  couvents  de  Cordelière  ,  de  Carmes ,  de 
Bamabites  qui  tiennent  le  collège  ,  d'Urfolines ,  de 
Filles  de  Sainte-Claire  ;  hôtel-Dieu  dans  le  fauxb- 
bourgde  Sabla  ,  où  il  y  a  auffi  un  connut  de  Ca- 
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purins,  fiec.  On  y  compte  1046.  feux  fit  $000.  ; 
ou  environ.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  contrée 
délicieufe  fie  dont  le  climat  eft  très-tempéré  pen- 
dant la  plus  grande  partie  de  l'année,  fur  la  rive 
gauche  de  l'Adour  ,  à  4. 1.  S.  O.  de  Tarras ,  4.  N. 
de  Peyrehourade  ,  qui  eft  le  chef-lieu  de  la  vicomte 
d'Aorte,  13.KO.de  Pau,  7. fit  demie  N.  E.  de 
Bayonne ,  9.N.N.  O.  de  St.  Palais  en  Navarre ,  1  j. 
fit  demie  O.  d'Aufch ,  1 1 . 0.  d'Aire ,  1 1.  S.  S.  O.  de 
Bordeaux ,  fit  tu.  S.  S.  O.  de  Paris.  Long.  16.  36. 5. 
lat.  43.41. 13. 11  s'y  tient  tous  les  famedis,  dans  le 
fauxbourg  de  Sabla  ,  un  des  plus  beaux  marchés  de 
Fraoce.  A  ce  marché  ,  qui  n'eft  point  franc  ,  il  (e 
vend  du  bray  ,  de  la  réline  ,  des  planches,  du 
froment ,  des  vins,  des  eaux-de-vie  ,  fie  autres  mar- 
chandifes  fie  denrées ,  dont  les  marchands  de  Ba- 
yonne particulièrement  fie  les  habitants  de  la  Bit- 
caye-Françoife  enlèvent  chaque  fois  pour  la  valeur 
de  plus  de  cinquante  mille  ecus.  Allez  ordinaire- 
ment à  ce  marché ,  le  gaudron  s'y  vend  16.  livres 
la  barrique,  le  demi-barril  1 3.  liv. ,  la  réfine  40.  liv., 
le  bray  fec  30.  liv.  le  millier  ,  le  bray  noir  11.  liv. 
les  1  jo.  livres  ;  les  planches  de  neuf  pieds  4v  liv., 
de  8. pieds  31.  liv.  le  cent;  le  froment  7.  liv.  la 
conque  pefant  6$.  livres  ,  le  bled  d'iode  3.  liv.  10. 
ibis  la  conque  ,  fiec.  Indépendamment  du  marché, 
il  fe  tient  tous  les  ans  fix  foires  conlidérables  à  Dax; 
ce  qui  ajoute  encore  aux  facilités  qu'ont  d'ailleurs 
les  habitants  de  cette  ville  ,  de  fubfifter  avec  ai- 
faoce.  Aufli ,  il  fe  trouve  parmi  eux  de  riches  par- 
ticuliers. Au  refte ,  le  fauxbourg  de  Sabla  n'eft  fé- 
paré  de  la  ville  que  par  la  rivière  d' Adour ,  que  l'on 
pafle  en  cet  endroit  fur  un  pont  de  pierre  aller 
beau  fit  fort  élevé. 

On  ne  doute  point  que  la  ville  dont  il  s'agit ,  ne 
foit  l'ancienne  ville  connue  fous  le  nom  d'Aqme 
Tarbellicée  ,  à  laquelle  on  ajouta  dans  la  fuite  Au- 
gulijc ,  vraifemblablement après  l'expédition  de  Mef- 
ïala  ,  qui  réduifit  à  l'obéiflance  les  Aquitains.  Dans 
la  notice  des  provinces  de  la  Gaule  ,  cette  ville  eft 
appellée  Civitas  Açuenfium  ,  fit  elle  occupe  le  rang 
qui  fuit  immédiatement  celui  de  la  métropole  de 
la  Novempopulanie.  Roger  de  Hoveden ,  annaliue 
anglois  ,  parlant  d'une  expédition  de  Richard , 
Comte  de  Poitiers  ,  en  11 77.  ,  dit  qu'il  afliégea 
Civitatem  Aktnftm  ;  ce  qui  nous  apprend  comment 
fe  nommoit  cette  ville ,  fié  comment  on  écrivoit  fon 
nom  ,  dans  le  douzième  fiecle.  Selon  Oihenart.les 
Bafques  appellent  cette  ville  Afuife.  Les  Gafcons 
ont  corrompu  ce  nom  ,  en  établutânt  l'ufcge  de 
dire  Daqs  ,  fit  d'écrire  Dax  ,  par  la  jonction  du 
pronom  pofleffif. 

Selon  pluficurs  auteurs  ,  le  nom  général  A'Aqù* 
taine  eft  dérivé  6'Aqu*  AuguJLr  (  Tarbcliic*  )  ; 
ce  qui  ajouteront  à  la  confidération  dont  on  fçait 
que  cette  ville  a  joui  anciennement.  Mais  nous  peu- 
fons  au-contraire  que  l'Aquitaine  a  été  ainft  nom- 
mée de  la  quantité  d'eau ,  de  fleuves  fit  de  rivières 
qui  arrofoit  cette  partie  de  la  Gaule.  D'ailleurs ,  la 
Novempopulanie  ,  ou  fe  trouvoit  fituée  la  ville 
à'A^ute.ÂuguJU  ,  ne  fut  nommée  Aquitaine  (  troi- 
sième )  ,  que  poftérieurement  à  la  première  fit  à  la 
féconde  Aquitaine. 

Autrefois  la  ville  de  Dax  étoit  allez  bien  fortifiée; 
mais  ce  qui  refte  de  fes  anciens  ouvrages  ,  eft  au- 
jourd'hui en  fort  mauvais  état.  11  y  a  un  château 
qui  peut  contenir  une  garnifon  de  quelques  com- 
pagnies d'infanterie.  Ce  château  pourroit  dans  le 
bcfoîn  fervir  à  défendre  la  ville  tant  du  côté  d'£f- 
patrie  ,  que  du  côté  de  France.  Il  eft  gardé  oedinai- 
ment  par  une  compagnie  d'invalides.  11  y  a  à  Dax 
grand  état-major  .  dépendant  du  gouvernement  gé- 
néral de  Béarn  fit  Navarre. 

L'enceinte  de  Dax  forme  un  quarré  ,  flanqué  de 
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aucune  vertu.  On  rapporte  qu'an  commencement 
de  l'an.  1700. ,  lorfqu'on  voulut  bâtir  une  petite 
facriftie  qui  eft  proche  de  là  ,  ôt  derrière  l'églife  de 
Saint-Paul ,  on  puifa  de  cette  eau  pour  faire  le 
mortier ,  dont  on  avoit  befoin ,  ôt  que  l'on  s'apper- 
çut  auffi-tôt  que  les  tombeaux  fe  vuiderent  entiè- 
rement ,  ôc  que  l'eau  n'y  revint  point  contre  fon 
ordinaire.  Cela  détermina  les  habitants  à  avoir  re- 
cours aux  prières  ôt  aux  procédons  ,  après  quoi , 
ajoute-t'on ,  l'eau  revint  ôc  fe  régla  comme  aupa- 
ravant ,  comme  fi  cette  eau  eût  été  profanée  par 
l'ufage  qu'on  en  avoit  fait.  Voilà  de  quoi  exercer 
les  Phyficiens.  En  attendant  que  quelqu'un  d'en- 
tr'eux  explique  plus  folidement  la  caufe  de  ces 
phénomènes  ,  nous  eftimons  qu'elle  n'eft  autre 
chofe  que  le  flux  de  la  mer  ,  qui  n'eft  éloigné  de 
Dax  que  de  cinq  lieues ,  &  qui  doit  communiquer 
par  des  voies  fouterreines  &  par  des  efpeces  d'a- 
queducs fpongieux  avec  les  merveilleux  tombeaux 
dont  il  s'agit.  La  diverfe  eontexture  de  ces  aque- 
ducs peut  &  doit  feule  fuffire  pour  produire  les 
différences  que  l'on  obferve  par  rapport  à  la  quan- 
tité d'eau  qui  fe  trouve  plus  ou  moins  conGderable 
en  certains  temps  dans  les  petits  tombeaux ,  que 
dans  le  grand.  N'importe  ,  au  refte ,  cju'il  n'y  ait 

Î joint  d'ouverture  par  où  l'eau  puuTe  pénétrer  dans 
es  tombeaux.  Il  fuffit  qu'ils  foient  contigus  à  l'aire 
ou  au  fol  fur  lequel  ils  repofent ,  pour  que  l'eau  y 
pénètre  par  une  efpece  de  tranfpiration  qui  fe  fait 
à  travers  les  pores  du  marbre  dont  font  formes  ces 
tombeaux.  D'ailleurs  ,  nous  penfons  qu'à  force 
d'être  imprégnées  d'eau ,  les  parties  inférieures  de 
ces  tombeaux  doivent  s'être  ramollies  &  avoir  ac- 
quis elles-mêmes  une  efpece  de  qualité  fpongieufe  ; 
ce  qui  ne  peut  que  faciliter  la  pénétration  de  l'eau 
ôc  rendre  le  phénomène  plus  confiant  ôc  plus  régu- 
lier. Quant  au  miracle  de  l'année  1700. ,  nous  efti- 
mons que  ce  n'en  eft  pas  un  ,  parce  qu'il  n'y  avoit 
nulle  nécefSté  qu'il  fe  fit ,  étant  fort  indifférent  au 
bien  de  la  religion ,  que  les  tombeaux  fuflênt  pleins 
d'eau  ou  vuides.  Si  les  tombeaux  fe  vuiderent  quand 
on  y  eut  puifé  de  l'eau  ,  c'eft  parce  que  l'action  de 

{tuifer  fut  une  efpece  de  preffion  qui  rit  rétrograder 
'eau  vers  les  canaux  d'où  elle  venoit.  Mais ,  dira- 
t'on ,  l'eau  revint  quelque  temps  après.  Cela  de- 
voit  arriver  ainfi  &  d'une  manière  très-naturelle. 
La  preffion  caufée  par  l'action  de  puifer  ,  en  fai- 
sant rétrograder  l'eau  ,  avoit  fait  précipiter  au  fond 
des  tombeaux  certaines  particules  terreftres  qui 
bouchèrent  pendant  quelque  temps  les  orifices  par 
où  l'eau  entroit  dans  les  tombeaux.  L'action  feule 
du  flux  dut  déboucher  ces  mêmes  orifices  ôc  rendre 
à  l'eau  la  liberté  de  revenir.  Au  refte ,  fi  l'églife 
veut  que  cet  événement  foit  un  véritable  mira- 
cle ,  nous  le  voulons  auffi  ôc  le  reconnoiffons 
pour  tel. 

Dans  la  ville  eft  une  fontaine  d'eau  bouillante  , 
&  fi  chaude  qu'on  n'en  peut  fupporter  la  chaleur  à 
plus  de  dix  pas  loin  de  fa  fource.  Cette  eau  eft 
claire,  ôc  fans  aucune  faveur,  du  moins  qui  foit 
bien  fenfible.  Elle  bout  continuellement ,  ôt  pro- 
duit une  fumée  femblable  à  celle  d'un  baffin  dans 
lequel  on  éteint  de  la  chaux.  On  a  (Tare  à  Dax  que 
lonque  le  matinées  vapeurs  font  très-grandes,  c'eft 
une  marque  infaillible  de  beau  temps  le  long  de  la 
journée  ,  ck  que  le  contraire  arrive  lorfqu'il  s'en 
exhale  peu.  On  fe  fert  de  cette  eau  pour  l'ufage  or- 
dinaire des  habitants  de  la  ville  ,  tout  de  même  que 
de  celle  d'une  autre  fontaine.  Quand  elle  eft  chaude, 
on  en  pétrit  le  pain  ,  &  l'on  en  boit  quand  elle  eft 
froide  ;  mais  elle  altère  ceux  qui  n'y  font  point  ac- 
coutumés, li  a  été  éprouvé  qu'un  oeuf  ne  cuit  point 
dans  le  bouillon  mcine  de  cette  eau,  quoiqu'on  l'y 
laiftc  l'efpace  déplus  d'un  quart  d'heure.  Mais  cette 
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eau  étant  refroidie,  eft  beaucoup  plus  fraîche  que 
l'eau  commune.  La  fource  d'où  fort  l'eau  de  la  fon- 
taine dont  il  s'agit ,  eft  d'une  profondeur  extraordi- 
naire ,  ôc  jamais  perfonnen'en  a  pu  trouver  le  fond. 
Les  Princes  accompagnant  le  Duc  d'Anjou  ,  lorf- 
qu'il partit  de  France  pour  aller  prendre  poifeflton 
de  la  couronne  d'Efpagne ,  fous  le  nom  de  Phi- 
lippe V.  ,  fe  divertirent  à  vouloir  reconnoître  le 
fond  de  cette  fontaine.  Pour  cet  effet  ils  firent  en- 
vain  attacher  un  boulet  de  canon  à  de  très-longs 
cordages  ,  qui  dépendirent  toujours  ,  de  façon 
qu'on  fe  laffa  plutôt  que  de  pouvoir  trouver  le 

fond. 

Dans  la  même  ville  &  dans  les  foftes  du  rempart 
du  côté  du  midi ,  font  des  bains  chauds  ôt  des  boues 
arrofées  par  des  eaux  chaudes  ck  minérales.  Ces 
boues  font  fi  fouveraines  pour  la  guérifon  des  rhu- 
matifmes  ,  qu'elles  en  diffipent  même  jufqu'aux 
douleurs  les  plus  invétérées  Ôt  les  plus  profondes. 

Au  fortir  de  Dax ,  par  la  porte  ,  qui  eft  au-def- 
fous  du  château  fur  le  bord  de  l'Adour ,  à  cent  pas 
de  di fiance  de  la  ville ,  eft  une  allée  d'ormeaux  qui 
conduit  à  un  endroit  appelle  Us  Bagnots  ,  à  caufe 
des  bains  chauds  d'eaux  minérales  qui  font  en  cet 
endroit.  Parmi  ces  eaux  ,  il  en  eft  de  chaudes ,  de 
d'autres  qui  font  tempérées  ou  tiedes.  On  y  trouve 
auffi  de  ces  boues  fpécifiques  pour  les  rhumatifines , 
dont  il  a  été  parlé.  Au  mois  de  Juillet  1714.  on 
acheva  un  bâtiment  qu'on  a  fait  conftruire  en  ce  lieu 
pour  l'ufage  des  perlonnes  qui  viennent  y  chercher 
du  foulagement  ou  leur  guérifon.  Ce  bâtiment  con- 
fifteen  deux  beaux  pavillons  à  deux  étages,  dans 
chacun  delquels  font  des  chambres  très-propres  8t 
deftinées  à  recevoir  les  perfonnes  de  diftinftion  ma- 
lades. Au  rez-de-chauffée  font  d'autres  chambres 
auffi  fort  propres ,  pour  les  perfonnes  de  moyen  état 
ôc  même  pour  les  pauvres. 

Les  curieux  vont  voir  l'horloge  des  Capucins , 
qui  font  au  fauxbourgde  Sabla.  On  y  admire  une 
aiguille  à  deux  pointes ,  dont  l'une  marque  cous  les 
lignes  du  zodiaque ,  les  degrés  de  la  lune ,  les  mois 
ôc  les  fèces  principales  de  l'année.  Cette  aiguille  a 
lbn  mouvement  par  une  roue  qui  ne  fait  qu'un  tour 
chaque  année. 

On  remarque  à  Dax  un  ufage  fort  particulier  qui 
s'obferve  à  la  naiflance  des  Princes  de  la  maifon 
Royale  ôc  dans  d'autres  occafions  d'une  joie  publi- 
que. On  y  tire  ce  qu'on  appelle  les  I*orr  Catfis. 
Voici  ce  que  c'eft.  On  bâtit  de  bois  une  efpece  de 
fort  au  milieu  de  la  rivière  d'Adour.  Au  haut  de  ce 
fort  font  placés  deux  hommes  cuiralTés ,  uncafqje 
de  fer  entête  avec  une  petite rondache de  fer  paflee 
au  bras  gauche.  En  cet  équipage  ,  ils  attendent  l'ar- 
rivée d'un  bateau  chargé  de  huit  combattants ,  armés 
auffi  de  toutes  pièces  &  le  pavois  au  bras.  Au  fignal 
de  fix  coups  de  caoon,  le  combat  commence.  Les 
deux  combattants  qui  font  dans  le  fort,  jettent  avec 
impétuofîté  des  pots  de  terre  fur  les  combattants  qni 
font  dans  le  bateau ,  lefquels  tâchent  de  fe  garantie 
de  l'orage  parle  moyen  de  leur  pavois  dont  ils  for- 
ment la  tortue ,  ôt  rirent  à  leur  tour  furies  combat- 
tants qui  font  dans  le  fort ,  avec  des  grenades  de 
terre  bien  cuites.  Ce  combat  dure  une  heure  ôc  de- 
mie à  trois  di verts  reprifes.  Toute  la  rivière  eft 
couverte  de  bateaux,  remplis  de  la  bourgeoifîe  fous 
les  armes.  Cette  forte  de  jeu  forme  un  fpectacle 
d'autant  plus  divertiffant ,  qu'il  renouvelle  l'image 
des  anciens  combats  fur  mer  que  donnoient  les  Ro- 
mains ,  ôt  dont  les  habitants  de  Dax  font  gloire  de  ' 
tenir  celui  qu'ils  pratiquent  encore  à  prélent. 

L'élection  de  Dax  ,  confédérée  comme  diftricx 
particulier  de  la  généralité  ôc  intendance  d'Aufch , 
comprend  tout  le  pays  des  Landes ,  la  Chaloflë,  le 
Turian  ôc  autres  pays.  Oa  y  compte  168.  paroifles 


Digitized  by  Google 


6oS  DEC 

FinWeS.  Feux.\    Ptreiftli  Ftwe. 

Teiûij   <8   Vieille  en  CMoffo.  •  .  14° 

Tethfeo.  .   no  |  Vieille  en  Msienfw  ...  i« 

Thil ,  Itotirg'  no  ;  Vieillemre  •  •  4S 

Tofle  ...........   85  I  Urgonr,  ville .  t  •  •  •  »  '74 

Touloufetrt  196  1    l68.  pafT        Torai  wi» 

Vert.  40  

Vie   M  1 

D  E  A 

DEAUVILLE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  LU 
zieux  ,  parlement  &  intendance .  de  Rouen ,  élec- 
tion de  Pont-l'Eveque  ,  fergenterie  de  Beaumont. 
On  y  compte  un  feu  privilégié  &  1 }.  feux  taillables. 
Cette  paroùTe  ett  fituée  dans  une  contrée  fertile  ,  à 
une  petite  diftance  de  l'Océan  ,  fil  à  deux  lieues  N. 
O.  de  Pont-l'Evèque. 

DEAUX  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fil  recette 
d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de 
Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 16.  feux.  Cette  communauté  eft  fi  tuée  dans  une 
contrée  montagneufe  fie  peu  fertile. 

D*E  B 

DEBATZ  &  Rivière  d'Orpra ,  en  Foreft,  dio- 
cefe fit  intendance  de  Lyon  ,  élection  de  Montbri- 
fon  ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  j  J.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance.  de  la 
Loire ,  en  pays  de  bons  pâturages. 

DEC 

DECALOIRE  ,  en  Foreft ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montbrifon.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  prefque  vis-à-vis  de  celle  de  Debatz. 

DECEATES  ,  nation  ou  peuple  de  la  Gaule- 
Narbonnoife  &  de  la  troifieme  Viennoife.  Ils  étoient 
placés  à  1*0.  du  Var  ,  aux  environs  d'Antibes  ;  & 
ils  avoient  pour  voifins  les  Ncruji ,  les  Oxibii  fie  les 
Veimntii.  Ces  peuples  n'occupoient  chacun  qu'un 
canton  peu  étendu ,  fie  on  détermine  aviez  exacte- 
ment leur  pofition  en  plaçant  les  uns  dans  le  dio- 
cefe de  Graflé,  les  autres  dans  çejuide  Vence ,  fit  les 
Oxybii  dans  celui  de  Fréjuls ,  en  Provence. 

DECHY ,  dans  la  Flandre-Wallonne  ,  diocefe 
d*  Arras ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de  Lille , 
fubdé légation  &  recette  de  Bouchain.  On  y  compte 
$0.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  petite  diftance  S. 
E.de  Douay ,  fie  à  a.l.  fie  demie  N.  O.  de  Bouchain. 
Son  terroir  eft  des  plus  fertiles. 

DECIMES  ou  Dûmes ,  Decimx.  On  appelle  de 
ce  nom  ce  que  les  eccléfiaftiques  du  royaume  payent 
tous  les  ans  au  Roi  fur  le  revenu  de  leurs  béné- 
fices. La  première  ordonnance  qui  porte  inftitution 
de  Décimes ,  eft  de  Philippe- Augufte,  de  l'an  1188., 
&  cette  taxe  fut  alors  appellée  Salaiine.  Voyez  dans 
ce  dictionnaire  Affemblies  du  Clergé. 

DECIMONT,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fit  recette  de  Bruyères.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière de  Vologne  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de 
Bruyères.  11  en  dépend  plufieurs  hameaux. 
*  DECIMES  ù  Charpieu,  en  Dauphiné  ,  diocefe 
de  Lyon ,  parlement  fit  intendance  de  Grenoble  , 
élection  de  Vienne.  On  y  compte  1.  feux  un  tiers  fit 
un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles , 
de  un  feu  un  quart  fie  un  feizieme  de  feu  pour  les 
biens  taillables.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  rive  gauche  du  Rhône  ,  dans 
une  contrée  aflez  fertile ,  à  une  lieue  E.  de  Lyon. 

DEC1ZE  ,  Deceiia  ,  ville  très-ancienne  ,  avec 
une  châteilenie ,  un  château,  un  {renier  à  fcl,  un 
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prieure  ,  un  couvent  de  Minimes  fit  un  de  Relipcu- 
fes ,  &c.  ;  en  Nivernois ,  diocefe  &  élection  de  Ne- 
vers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins. 
On  y  compte  1  s  8.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  ifle  que  forme  la  Loire  ,  près  du  confluent  de  la 
rivière  d'Airon ,  à  $.  1.  &  quarts  S.  E.  de  Nevers , 
fit  autant  N.N.  E.de  Moulins.  Long.  ai.  6.  18.  lat. 
46.  $0.  14.  On  croit  avec  raifon  que  c'eft  d'elle 
qu'il  eft  fait  mention  dans  les  commentaires  de 
Céfar  fie  dans  l'itinéraire  d'Antonio.  Cette  ville 
eft  la  patrie  de  Guy  Coquille  ,  Seigneur  de  Rome- 
nay  ,  Avocat  au  parlement  de  Paris ,  fit  un  des  plus 
fçavans  fie  des  plus  judicieux  Jurifconfultes  fran- 
çois.  11  naquit  le  ti.  Novembre  1513-,  &  mourut 
à  Nevers  en  1603. ,  à  80.  ans.  11  eut  divers  emplois 
à  Nevers  ,  fie  s'acquit  une  telle  réputation  que  le 
Roi  Henri  IV.  lui  offrit  une  charge  de  Confeiller 
d'état ,  mais  il  la  refufa.  Ses  ouvrages  ont  été  impri- 
més en  1. volumes  in-folio.  On  remarque  à  Decize  le 
pont  fur  lequel  on  pafle  la  Loire.  Ce  pont  eft  d'une 
longueur  fort  confidérable.  Il  étoit  entièrement  de 
pierre  ;  mais  une  partie  eft  tombée,  fit  les  rui- 
nes des  piles  fervent  aujourd'hui  à  foutenir  ua 
pont  de  bois  ,  qui  a  été  fait  aux  dépens  de  la  ville. 
Auprès  de  cette  même  ville ,  il  y  a  des  mines  de 
charbon  de  terre.  Ce  charbon  eft  gras ,  noir  fit  vif- 
queux.  11  s'allume  auffi  facilement  que  le  charbon  de 
bois ,  mais  le  feu  en  eft  plus  ardent. 

DECIZE,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fit  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  mais  afin 
fertile  ,  à  3. 1. fie  tiers  S.  O.  de  Beaune,  fit  $. 
quart  E.  un  quart  au  N.  d'Autun. 

D  E  D 

DEDELIN  f>  Chefnois ,  dans  le  pays  Meffin , 
diocefe ,  parlement ,  intendance , bailliage  fit  recette 
de  Metz ,  diftrict  de  PEvêché.  On  n'y  compte  que 
1 3.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
pâturages. 

D  E  F 

DEFFAND(le),  dans  le  Gâtinois-Orléanois, 
diocefe  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris,  intendance 
d'Orléans ,  élection  de  Gien.  On  y  compte  t  ».  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  8. 1.  E.  S.  E.  de  Gien. 

D  E  G 

DEGAINAIZES,  en  Quercy ,  diocefe 
fie  élection  de  Cahors  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Montauban.  On  n'y  compte 
point  de  feux ,  mais  feulement  49.  bellugues  de  feu. 

DEGRÉ ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  fie  élection  du 
Mans  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  79.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1.  fie  quart 
N.  O.  du  Mans ,  ôc  4.  S.  S.  O.  de  Beaumont. 

DE  H 

DEHAINES  ,en  Picardie ,  diocefe  fit  élection  de* 
Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflon*. 
On  y  compte  30.  feux.  Cette  communauté  eft  à  }. 
L  fit  demie  N.  N.  E.  de  Laon ,  fit  3.  S.  E.  de  Guife. 

DEHAULT  eu  Dehaux ,  bourg  ,  dans  le  Maine, 
diocefe  fie  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Tours.  On  y  compte  84.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  une  lieue  fit  demie  N.  O.  de  la  Ferté- 
Bernard ,  fit  6.  fit  quart  N.  E.  du  Mans.  Son  terroir 
eft  fertile  en  grains  fie  en  bons  pâturages. 

DEHUNE ,  rivière  de  Bourgogne  ,  qui  fort  de 
l'étang  de  Long-Pendu,  à  *.  I.  E.  S.  E.  de  Mont- 
cenis  ,  fit  fe  jette  dans  la  Saône ,  au-deflbus  de 
Verdun ,  à  1. 1.  fit  quart  N.  E.  de  Chiloo.  Son  cours 

eft 
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,y  a  one  fource  remarquable ,  appellée  Fontbouillon  J 
&  dont  les  eaux  font  fi  abondantes ,  qu'elles  fuih- 
fcnt  pour  arrofer  la  plus  grande  partie  du  territoire , 
qui  eft  d'ailleurs  d'une  étendue  fort  coniidérable. 
Année  commune ,  le  Seigneur  de  Demandols  retire 
pour  fon  droit ,  du  feul  hameau  des  Baltides,  plus 
de  deux  cents  cinquante  charges  de  bled. 

On  compte  à  Demandols ,  y  compris  les  quatre 
hameaux  qui  en  dépendent ,  environ  quatre-vingt- 
quatre  familles,  fit  400.  personnes.  Il  y  a  un  prieuré 
de  l'ordre  de  Saint-AugulHn  ,  une  églife  paroiflîale 
fous  le  titre  de  Saint-Pierre  &  de  Saint-Paul,  Si 
une  chapelle  dédiée  à  Saint-Michel  ,  où  réfide  un 
Secondaire  ou  Vicaire.  Le  Prieur  ne  réfide  point 
a  Demandols ,  parce  qu'il  n'y  eft  pas  logé  ;  mais  il  y 
tient  un  Vicaire  pour  deflervir  la  paroifle.  Les  prin- 
cipales fêtes  de  ce  lieu  font  celles  de  Saint-Pierre  fie 
de  Saint-Paul ,  de  Saint-Michel ,  de  la  Nativité  de 
la  Sainte-Vierge ,  &  de  Saint-Fortuné.  Cette  der- 
nière eft  la  plus  brillante  :  on  la  folemnife  par  une 
grand'meflc  ,  une  proceffion  ,  &  par  une  bravade. 
On  porte  à  la  proceffion  le  bufte  de  Saint-Fortune 
avec  les  reliques  de  ce  même  Saint.  Ces  reliques 
ibnt  des  plus  belles  qu'il  y  ait  en  Provence.  Elles 
furent  données  par  un  Chevalier  de  la  maifon  de 
Demandols,  Commandeur  de  Pezenas,  qui  les  ap- 
porta de  Rome.  Ce  même  Commandeur  donna 
auflî  de  très-magnifiques  ornements  à  l'églife  de 
Demacdols.  La  féfc  de  la  Nativité  de  la  S  aintc- 
Vicrge  eft  célébrée  également  avec  beaucoup  de  fo- 
lemnité.  Ce  jour-là  on  va  en  proceffion  à  une  cha- 
pelle ,  connue  fous  le  titre  de  Notre-Dame  de  Con- 
che,  fituée  dans  un  defert  affreux  ;  on  y  chante 
une  grand'mefle,  &  enfuite  on  y  court  les  joies 
dans  un  endroit  extrêmement  efearpé.  Cette  cha- 
pelle a  été  bâtie  par  un  Chevalier  de  Rhodes  de  la 
tnaifon  de  Demandols  ;  on  y  voit  un  tableau  en 
rnignature ,  qui  paffe  pour  un  chef-d'œuvre  de  l'art , 
&  qui  a  été  donné  par  un  Commandent  de  Puymoif- 
jbn ,  également  de  la  maifon  de  Demandols. 

La  terre  &  feigneurie  de  Demandols  eft  pofledée 
depuis  plus  de  400.  ans  par  la  maifon  de  même 
nom,  qui  a  donné  plus  de  trente  Chevaliers  à  l'or- 
dre de  Malte ,  Si  qui  a  fait  les  meilleures  alliances 
de  la  province. 

Ifnard  de  Demandols  ,  qui  étoit  Seigneur  en 
partie  de  Demandols  vers  le  commencement  du 
quatorzième  lîeclc  ,  eft  le  premier  de  ce  nom  qui 
foit  connu.  Il  prêta  hommage  pour  fa  feigneurie 
en  13$.  t.  II  eft  le  quatrième  ayeul  de  Paul  de 
Demandols  ,  Seigneur  de  Demandols  ,  qui  fit  al- 
liance le  il.  Mars  1461.  avec  Demoifelle  Jeanne 
de  Raymondis  ,  fille  de  noble  Jean  de  Raymondis  -, 
Seigneur  en  partie  d'Eoux,  de  Trigance  &  d'Eftelle , 
de  laquelle  il  eut  i°.  Pierre;  z°.  Jean ,  auteur  des 
Seigneurs  de  la  Palu  ;  &  j°.  Marie  de  Demandols  , 
alliée  à  Honoré  de  Caftcllane  ,  Seigneur  de  Sa- 
lcrnes  &  autres  terres.  De  Pierre  de  Demandols  , 
fils  de  Paul,  étoit  iflu  au  huitième  degré  Fortuné 
de  Demandols  II.  du  nom ,  Seigneur  de  la  terre  de 
Demandols,  allié  le  î6.  Avril  1700.  à  Geneviève 
de  Fcbin  -  ]>inJon  ,  niece-germaine  du  Cardinal 
de  ce  nom ,  Grand-Aumônier  de  France  fie  Miniftre 
d'état.  De  ce  mariage  eft  venu  Pierre  IL  de  De- 
mandols ,  allié  le  10.  Avril  17)1.  à  Gabrielle  de 
Caliellanc  d'Aluys,  qui  l'a  fait  pere,  i°.  d'Emma- 
nuel de  Demandols ,  Lieutenant  de  vaifleaux  du 
Roi ,  Sic.  i  »°.  Alexandre ,  reçu  Chevalier  de  Malte 
en  17  j".  j  3°.  Scipion-Jofeph,  eccléfiaftique ,  ad- 
mis en  1 76».  à  une  des  places  de  l'abbaye  fécularifée 
de  St.  Viftor-lez-Marfeille ;  4".  &  Louis-Augufte  de 
Demandols ,  admis  également  en  1 7s 3.  à  une  des 
places  de  l'abbaye  fécularifée  de  Saint-Vi&or-lez- 
Marfeille  ,  fie  mort  en  176». 
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Jean  de  Demandols ,  fils  puîné  de  Paul ,  Si  de 
Jeanne  de  Raymondis.d'Eoux ,  eft  le  fixieme  ayeul 
de  Pierre  de  Demandols ,  Seigneur  de  la  Palu  &  de 
Meyreftc  ,  allié  i°.  à  N.  des  Marxins  de  Puyhbier, 
morte  fans  enfants,  &  1*.  à  Anne  Aubert,  de  la- 
quelle il  a  eu  i°.  Pierre-Louis  de  Demandols , 
Seigneur  de  la  Palu  &  de  Meyrefte,  marié  à  Adé- 
laïde de  Gueydan  ,  tille  de  Gafpard  de  Gueydan, 
Marquis  de  Gueydan  ,  Préfident  à  mortier  au  par- 
lement de  Provence ,  de  laquelle  il  a  des  enfants  ; 
iu.  Scipion-Théodofe-Alexandre-Jofeph,  Capitaine 
dans  le  régiment  des  gardes-lorraines  ;  Se  trois  filles. 

DEMANGES  aux  Eaux,  dans  le  duché  de  Bar, 
diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  la  Marche  , 
prévôté  de  Gondrecourt.  On  y  compte  107.  feux. 
Cette  pareille  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Or- 
nain ,  à  un  quart  de  lieue  S.  E.  de  l'abbaye  des  Vaux, 
&  à  une  lieue  &  deux  tiers  N.  O.  de  Gondrecourt.. 
Son  terroir  eft  des  plus  fertiles.  La  cure  eft  réguliè- 
re ,  Si  elle  eft  deflerviepar  un  Religieux  de  l'abbaye 
des  Vaux  ,  de  l'ordre  de  Ctteaux. 

DEMANGEVELLE ,  en  Franche-Comté ,  dio- 
cefe ,  parlement  de  intendance  de  fiefànçon ,  bail- 
liage &  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Jufley.  On 
y  compte  $».  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 

DEMANGEVILLE ,  dans  le  pays  Meffin,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  &  recette  de  Metz  , 
diftriét  de  Saulnoy.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  aiTèz  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages. 

DEMEU  ,  paroifle  &  juilice  Royale,  dans  l'Ar- 
magnac ,  en  Gafcogne  ,  diocefe ,  intendance  &  élec- 
tion d'Aufch ,  parlement  de  Touloufe  ,  colleéte  de 
Vic.Onycompte  6. feux  70.  bcllugues  &  trois  quarts 
debellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  de  deux 
tiers  O.  de  Vie  ,  fit  6.  O.  N.  O.  d'Aufch. 

DEMEVILLE  ,  dans  le  Valois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'lfle-de-France  ,  diocefe  fit  inten- 
dance de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Crépy.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  la  forêt  de  Villers-Cotterets ,  à  ».  I.  fie  tiers 
E.  N.  E.  de  Crépy ,  ôc  4.  fit  demie  S.  O.  de  Soiflbns. 

DEMIGNY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage 
fit  recette  de  Châlon,  parlement  fie  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  1 96.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  rivière  de  Dchunc  ,  à  1. 1.  Si  demie  N< 
N.  0.  de  Châlon.  Son  terroir  eft  fertile  ,  principa- 
lement en  vins.  Il  y  a  auffi  beaucoup  de  bois  fie  de 
bons  pâturages. 

DEMONVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Bayeux  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  5c  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  de  Trouard.  On  y  com- 
pte 4$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  fie  trois  quarts 
E.  de  Caen. 

DEMPTEZIEU,  enDauphiné,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Vienne  ,  parlement  fie  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  8.  feux  un  douzième  .fit  un  fei- 
zieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  fie  un  feu  fie  un 
vingt-quatrième  de  feu  pour  les  biens  tail  labiés ,  y 
compris  néanmoins  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis. 

DEMVIN ,  en  Picardie ,  diocefe ,  éleftion  fie  in- 
tendance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris ,  doyenné 
de  Fouilloy.  On  n'y  compte  point  de  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains. 

DEMYE  (la), en  Franche-Comté, diocefe, par- 
lement fie  intendance  de  Befançon  ,  bailliage ,  re- 
cette fit  prévôté  de  Vefoul.  On  y  compte  «5.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  1. 1.  S.  S.E.  de  Vefoul. 
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DENAIN ,  Denonium ,  village  très-remarquable, 
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La  ville  de  Dtoeuvre  eft  ancienne.  Elle  fit  d'abord 
partie  du  domaine  de  l'églife  de  Metz.  Dans  le 
douzième  fiecle  ,  ce  domaine  fut  ufurpé  ;  mais 
Etienne  de  Bar  ,  Evêque  de  Metz  ,  le  recouvra 
avec  plufieurs  autres.  11  fut  enfuite  donné  en  fief  ; 
&  les  Seigneurs  de  Blamont  le  tenoient  dans  le 
treizième  fiecle  :  un  d'eux,  nommé  Henri ,  en  fit  foi 
&  hommage  à  Richard  d' Avenues  ,  Evêque  de 
Me».  Les  fueceffeurs  de  cet  Henri  rendirent  les 
mêmes  devoirs  aux  Evêques  de  Meta ,  dans  le  qua- 
torzième dt  le  quinzième  fiecles.Oubri  de  Blamont, 
Evêque  de  Toul  vers  ce  temps  ,  céda  Dencuvre  à 
René  Duc  de  Lorraine  ,  qui  en  fit  hommage  à  fon 
oncle  Henri  de  Lorraine  ,  Evêque  de  Metz  ,  en 
1499.  Les  Ducs  de  Lorraine  continuèrent  de  faire 
hommage  pour  Deneuvreauz  Evêques  de  Metz  juf- 
qu'en  1 56  t.  ,  que  ,  par  un?  tranfaétion  en  forme  , 
Jean  de  Beaucaire  ,  Evêque  de  Metz  ,  céda  De- 
neuvre  à  Charles  Duc  de  Lorraine  ,  pour  en  jouir 
en  toute  fouveraineté  de  jurifdiction  ,  diftinfte  dt 
féparée  du  temporel  de  l'évèché  de  Metz. 

DENEVY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage 
de  recette  de  Châlon ,  parlement  dt  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fi- 
tuée  a  la  droite  de  la  Dehune  ,  à  3. 1.  &  demie  O. 
17. 0.  de  Châlon. 

DENEZÉ  ,  bourg  ,  dans  le  Saumurroi: ,  en  An- 
jou ,  diocefe  d'Angers,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours  ,  éleftion  de  Saumur.  On  y  compte 
164.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  allez 
fertile  de  où  le  gibier  eft  abondant  ,  à  deux  lieues 
de  tiers  O.  S.  O.  de  Saumur  ,  de  autant  N.  O.  de 
Montreuil-Bellay. 

DENEZÉ  Lholeau ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  , 
élection  de  Baugé.  On  y  compte  110.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  près  de  l'abbaye  de  la  Boiffiere , 
dans  une  contrée  mêlée  de  bois  de  de  terres  labou- 
rables ,  à  3. 1.  E.  de  Baugé ,  de  8.  dt  demie  O.  N.O. 
de  Tours. 

DENEZIE RE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de 
St.  Claude  ,  parlement  de  intendance  de  Be lançon , 
bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  y  oompte  30. 
feux.  Cette  communauté  eft  enclavée  dans  le  bail- 
liage de  Lons-le-Saulnier ,  de  elle  eft  à  trois  lieues 
dt  quart  N.  E.  d'Orgelet.  Son  terroir  eft  fort 
montagneux. 

DENGUIN  ,  Vignolles  &  Auffebiel ,  en  Béarn  , 
diocefe  de  Lefcar  ,  parlement  ,  fénéchauffée  dt  re- 
cette de  Pau  ,  intendance  d'Aufch.  On  y  compte 
$0.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  du  Gave ,  à  une  demi-lieue  O.  de  Lefcar  ,  de 
è  une  lieue  N.  O.  de  Pau. 

La  terre  de  feigneurie  de  Denguin  a  été  érigée 
en  baronnie  en  faveur  de  N.  de  Salâtes ,  dont  la 
poftérité  fubfifte.  Il  eft  forti  trois  Evêques  de  la  pof- 
térité  du  Baron  de  Salettes  ,  fç  avoir  ,  deux  de 
Lefcar  de  un  d'Oleron. 

DENICÉ ,  village ,  prieuré &  paroiffe  ,en  Beau- 
jolois ,  diocefe  de  intendance  de  Lyon ,  parlement 
de  Paris  ,  élection  de  Villefranche.  On  y  compte 
133.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  mon- 
tagne ,  à  une  lieue  O.  de  Villefranche.  Elle  dépend 
éc  la  juftice  de  Monmelas  &  de  Villefranche. 

DENNEVILLE  ,en  Normandie  de  dans  d'autres 
provinces.  Voye\  Deneville. 

DENONV1LLE  ,  dans  le  pays  Cbartrain  ,  au 
gouvernement  général  d"Orléanois  ,  diocefe  oc  élec- 
tion de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroiifê 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile ,  à  4. 1.  de  demie 
O.  S.  O.  de  Chartres.  Il  y  a  un  fort  beau  château. 

DENOSNE  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins, 
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élection  de  Gannat.  On  y  compte  63.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
de  en  pâturages  ,  &  où  il  y  a  auffi  des  vignes  ,  à 
une  lieue  N.  E.d'Aigueperfe ,  & i.dt  demie  S.  E.  de 
Gannat. 

DENOUX  &  Vrimefnil ,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  de  inten- 
donce  de  Lorraine  ,  bailliage  de  recette  de  Remi- 
remont.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  fort  montagneufe  ,  à  une 
lieue  Se  demie  S.  O. d'Arches ,  de  a.  tk  demie  N.O. 
de  Remiremont. 

DENTELIN  ,  pays  ,  oui  formoit  un  grand 
duché  dans  le  feptieme  fiecle  ,  de  dont  Frédegaire 
fait  plufieurs  fois  mention  fous  le  nom  de  Dcntelini 
Dueams.  On  ne  voit  pas  trop  fur  quoi  fe  fonde  le 
P.  Ruinart ,  quand  il  affure  dans  fes  notes  far 
Frédegaire ,  que  le  duché  de  Dentelin  ,  nom  dont 
on  ne  reconnoît  point  l'origine,  comprenoit  les  pays 
renfermés  entre  l'Oife  ,  la  Seine  dt  la  Loire  ,  jus- 
qu'à l'Océan.  Car  Frédegaire  renferme  ce  duché 
entre  l'Oife  fle  la  Seine  fans  rien  dire  de  la  Loire , 
fer  Sigonam  &  ÏJaram  Ducatum  intepum  Dentelini 
ufque  Octanum  mareThtuiehertus  reciperet.  C'étoit 
Thierry ,  frère  de  Théodebert ,  qui  devoir,  avoir  le 
pays  d'entre  la  Seine  de  la  Loire  ,  qui  eft  ce  qu'on 
appelloit  proprement  la  Neuftrie ,  ut  inter Sigonam 
t>  Ligerim  ufeue  mare  Oceanum  £r  Britannoram 
limitent  fars  Theuierici  haberet. 

DENTING  ,  dans  le  comté  de  Créange ,  terre 
d'Empire ,  enclave  du  bailliage  de  Boulay  ,  en  Lor- 
raine ,  au  diocefe  de  Metz.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
de  la  Nied-AUemande  ,  dans  une  contrée  monta- 
gneufe ,  de  néanmoins  affez  fertile ,  principalement 
en  pâturages  excellens  où  l'on  nourrit  de  engraifis 
quantité  de  gros  de  de  menu  bétail. 
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DEOLS  ou  Bourg-Déols  ou  Bourg-Dieux  ,  Do- 
lutn ,  Vicui-Dùlenfis  ,  Burgi  -  Deorum  ,  petite  ville 
ou  bourg  avec  un  ancien  titre  de  principauté  ;  en 
Berry  ,  diocefe  &  intendance  de  Bourges ,  parle- 
ment de  Paris  ,  éleftion  de  ChSteauroux.  On  y 
compte  ijo.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  l'Indre ,  à  une  petite  diftance  N.  N.  E.  de 
Châteauroux  *  à  4.  1.  &  demie  S.  O.  d'Iffoudun  ,5c 
10.  de  quart  S.  O.  de  Bourges.  Son  terroir  cil  peu 
fertile  :  on  y  recueille  néanmoins  du  bled  de  du  vin 
en  futfifante  quantité  pour  les  habitants  du  lieu.  Il 
y  a  auffi  quelques  pâturages  d'affez  bon  rapport. 
La  cure  eft  à  portion  congrue ,  de  c'étoit  le  Prince 
de  Condé ,  comme  Seigneur  de  Déois ,  qui  y  nom- 
moit  :  il  en  dépend  une  annexe  avec  dix  ou  douze 
métairies.  Les  habitants  font  la  plûpart  de  pauvres 
manœuvriers  ,  qui  travaillent  à  la  terre.  Il  fe  tient 
en  cette  ville  ,  tous  les  ans  ,  trois  foires ,  qui  ne 
durent  chacune  qu'un  jour  ;  fçavoir,  le  31.  Mai  ,1e 
6.  Août  de  le  30.  Septembre.  Les  letrres  pour  Déols 
s'adreffent  à  ChSteauroux. 

La  petite  ville  dont  il  s'agit,  eft  prefque  ruinées 
c'étoit  autrefois  une  ville  affez  confidérable  de  la 
capitale  du  Bas-Berry.  Outre  la  grande  églife ,  dont 
nous  parlerons  inceffamment ,  il  y  avoit  un  hôpi- 
tal fous  le  titre  de  Saint-Crépin  ,  dt  trois  paroif- 
fes ,  fçavoir ,  St.  Etienne  dt  Saint-Saturnin  ,  Sainte- 
Marie  la  petite ,  dt  Saint-Germain  Evêque  de  Paris  j 
cette  dernière  eft  aujourd'hui  la  feule  qui  exiiie. 
Celle  de  Saint-Etienne  n'eft  plus  qu'une  annexe  ,  de 
celle  de  Sainte-Marie  eft  entièrement  ruinée ,  ainfi 
que  l'hôpital  dont  il  ne  refte  aucuns  vertiges. 

Les  anciens  Seigneurs  de  Déols ,  qu'on  appelloit 
Princes  de  la  principauté  Déoloife ,  pollédoient 

tout 
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«ft  fituée  flans  les  montagnes  ,  à  z.l.  S.  de  Termes, 
&  8.  &  ti*rs  S.  O.  de  Narbonne.  Les  pâturages  y 
for.t  exceilei.5  pour  ies  moutons. 

DlHNANCUURT,  en  Picardie,  diocefe&in- 
temhmce  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Pcronne.  On  y  compte  77.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Encre  ,  à  nne  demi- 
iieue  S.  S.  O.  d'Albert ,  à  4-  lieues  •&  tiers  O.  N. 
O.  de  Peronne  ,  &  quatre  ck  demie  E.  N.  E. 
d'Amiens. 

DERNEY,  dans  leSuodtgaw,  en  Alface,  dio- 
cefb  de  Befancon  ,  confeil  fupérieur  6c  intendance 
d'Alface,  bailliage  de  recette  de  Bedtfort.  On  y 
compte  17.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  N.E.  de 
Bedtfort. 

DERON  ,  petite  rivière  de  Normandie  ,  quirra- 
verfe  l'Avranchin  ,  &  fe  jette  d<«ns  la  Manche  ,  au 
havre  du  M  ont- Saint-Michel.  Son  cours  n'eft  que 
de  <..  ou  6.  lieues. 

DEROUX ,  en  Bourgogne  ,  diocefe ,  bailliage 
&  recette  de  Châlon  ,  parlement  Ôc  intendance  de 
Dijon.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  communauté 
dépend  de  la  paroifle  de  Saint-Remy  ,  6t  elle  eft  fi- 
tuée  à  une  petite  demi-lieue  S.  de  Châlon  ,  à 
quelque  diftanec  de  la  rive  droite  de  la  Saône. 

DERS1GNY  ,  en  Normandie,  foye^  Dcrcigny. 

DERVAL  &  PUfange  fa  Trêve,  en  Bretagne, 
diocefe  &  recette  devantes ,  parlement  &  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  66.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  route  de  Nantes  à  Rennes,  à  9.  I.  S. 
S.  O.  de  la  première  de  ces  deux  villes ,  10.  N.N. 
O.  de  Rennes ,  &  3.  de  la  rive  gauche  de  la  Vilaine. 
Son  terroir  abonde  en  grains  &  en  pâturages  exccl- 
lens  où  l'on  nourrit  quantité  de  bétail. 

D  E  S 

DESIGNE  ,  dans  le  Vivarais ,  en  Languedoc. 
Voye\  Dezaigne. 

DESANDANS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Baume.  On  y  compte  *o.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  ôc  où 
les  pâturages  font  excellens. 

DESCOURS  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Semur-en-Brionnois.  On  y  compte  30. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  & 
de  pâturages. 

DESENHOFFEN,  dans  la  Baffe-Alface,  dio- 
cefe de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  de  intendance 
d'Alface,  directoire  de  la  noblefté.  On  y  compte 
Se.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
très-fertile. 

DESERT  (le).  Defertum  ,  canton  on  petit 
pays  du  haut  Maine ,  ainfi  nommé  parce  qu'il  eft 
moins  habité  que  lereftede  la  province.  On  y  re- 
marque Coupctrain  &  Vilaine-la-Juhel. 

DESERT  (  le),  en  Normandie,  diocefe  de  Coû- 
t3nces,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Cacn, 
élection  de  Saint-Lo,  fergenterie  du  Hommet.  On 
y  compte  1  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  I.  &  quart 
N.  N.  O.  de  St.  Lo. 

DESE  RT  (  le  )  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
ycux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Cacn  , 
élection  de  Vire,  fergenterie  du  Tourneur.  On  y 
compte  44  feux.  Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues 
N.  E.  de  Vire. 

DESERT  (  le  )  ,  en  Dauphinc ,  diocefe ,  élection 
&  recette  de  Gap  ,  parlement  de  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quart  un  vingr-quatrieme 
&  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles , 
ôc  un  quart  ck  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les 
Wicns  uulables ,  y  compris  néanmoins  un  treatc- 
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deuxième  de  fen  pour  les  fonds  affranchis. 

DESERT  (le  )  ou  Leyme  ,  abbaye  de  filles  , 
de  l'ordre  de  Citeaux  ,  au  diocefe  de  Cahors ,  en 
Quercy.  Cette  maifon  jouit  de  4.  à  J.  mille  livres  de 
rente.  Voye\  Cahors. 

DESE  RTE  (la)  ,  abbaye  de  filles,  en  I.yon- 
nois  &  dans  la  ville  de  Lyon  \  fondée  en  1 260.  pour 
des  filles  de  l'ordre  de  Sainte-Claire ,  par  Blanche  de 
Châlon  ,  femme  de  Guichard  de  Bcaujeu ,  Conné- 
table de  France.  Le  lieu  où  elles  font  placées ,  étoit 
alors  fi  defert ,  que  le  monaftere  en  prit  le  nom.  En 
1 304.  les  Religieufes  paflerent  (bus  la  règle  de  St. 
Benoît.  Elles  (ont  au  nombre  de  foixanre.  L'Ab- 
befle,  qui  eft  dénomination  Royale  ,  jouit  de  huit 
mille  livres  de  rente  en  fon  particulier.  Au  refle, 
le  monaltere  dont  il  s'agit  ,  eft  vafte  &  bien 
diftribué. 

DESERT1NES ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  111. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de 
pâturages. 

DESERT1NES  ,  bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe 
du  Mans  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Mayenne.  On  y  compte  17$.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  $.  I.  N.  O.  de  Mayenne. 

DESFENDS  (  les  )  ,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  de  Limoges  ,  parlement  de 
Bordeaux.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages.  11  y  a 
aufli  des  bois. 

DESGÊ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  Saint-Flour, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom  ,  élection 
de  Brioude.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  6.  I.  S.  de  Brioude  ,  &  autant  E.  S.  E.  de  St. 
Flour. 

DESMONTS  ,  dans  le  Gâtinois-François  ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris  , 
élection  de  Nemours.  On  y  compte  ai.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues  &  deux  tiers  O.  S. 
O.  de  Nemours. 

DESMUIN  ù  Courcelles  ,  en  Picardie,  diocefe 
&  intendance  d'Amiens,  parlement  de  Paris  .élec- 
tion de  Montdidier.  On  y  compte  148.  feux.  Def- 
muin  n'eft  féparéde  Courcelles,  que  par  une  pe- 
tite rivière  ;  ôt  cette  paroifle  ,  Defmuin  ,  eft  i 
trois  lieues  &  quart  N.  un  quart  à  PO.  de  Mont- 
didier. 

DESNES,  en  Franche-Comté ,  diocefe,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette  de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  98.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  ,  à  1.  1.  N. 
O.  de  Lons-le-Saulnier. 

DESPACH ,  dans  le  Stmdtgav  ,  en  Alface ,  dio- 
cefe de  Befançon  ,  confeil  fupérieur  oc  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  &  recette  de  Bedtfort.  On  y 
compte  1  j.  feux.  Ce  hameau  eft  fitué  en  pays  de 
montagnes. 

DESPALLAIS,  dans  PAgenots ,  eft  Guyenne  , 
diocefe  de  élection  d'Agen  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  99.  feux.  Cette 
paroifle  a  le  titre  de  jurifcUction ,  &  elle  eft  fituée  en 
pays  très-fertile. 

DE  S  PIERRES,  abbaye  d'hommes  ,  en  Berry. 
Voyc\  les  Pierres. 

DESSELIN ,  dans  le  pays  Meftln  ,  diocefe ,  par- 
lement ,  intendance  &  recette  de  Metx ,  diftrict 
del'Evèché.  On  y  compte  41.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  en  pays  de  grains  oc  de  pâturages.  On  y 
cueille  auffi  de  bons  fruits. 

DESSENS  ,  en  Dauphiné.  V aye\  le  Défcrt. 

DESSERTE  ,  abbaye  de  filles.  V aye^  la  Déferte. 

DESSERV1LLERS  &  la  Grange  de  la  Broche, 
en  Franche-Comté ,  diocefe ,  parlement  Se  inten- 
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dance  d'Amiens  ,  élection  de  Peronne.  On  y  com- 
pte s i.  feux.  Ondiftingue  le  grand  &  le  petit  Amy  : 
ils  forment  enfemble  une  paroifle ,  qui  étant  réunie  a 
celle  du  Marigny  ou  de  Margigny  ,  &  à  celle  de  De- 
vicourt ,  donne  la  communauté  dont  il  s'agit ,  la- 
quelle cft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains 
&  en  pâturages ,  à  une  lieue  S.  O.  de  Roye ,  2.  ûc 
demie  N.  O.  de  Noyon ,  &  J.  &  demie  S.  S.  O.  de 
Peronne. 

DEVILLE  ù  fes  Dépendances ,  en  Champagne , 
diocefe  &  élection  de  Rhcims  ,  parlement  de  Pa- 
ris, intendance  de  Châlons.  On  y  compte  s8-  ftux- 
Cette  paroifle  cft  lituée  fur  la  Meufe  ,  à  i .  1.  ôc 
tiers  N.  de  Charlevillc. 

DEVILLE  ,  en  Normandie.  Voye\  Dcfville. 

DEUILLET  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  élertion 
de  Laon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soif- 
fons.  On  y  compte  148.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  l'Oi- 
fe  ,  près  de  la  forêt  de  Coucy  ,  à  une  lieue  S.  S.  E. 
de  la  Fere ,  t.  Si  quart  E.  N.  E.  de  Chauny  ,  &  3. 
&  demie  O.  N.  O.  de  Laon. 

DEUILLY  ,  château,  dans  le  duché  de  Bar ,  dio- 
cefe de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  &  recette  de  la  Marche.  On  n'y 
compte  point  de  feux.  Ce  château  cft  fitué  dans  une 
contrée  montagneufe  ,  &  d'où  naiflent  pluficurs 
ruifleaux  ,  qui  bientôt  après  vont  fc  jetter  dans  la 
Saône  ,  à  une  lieue  &  demie  E.  S.  E.  de  la  Marche , 
a.  &  demie  O.  S.  O.  de  Darney  ,  &  16.  &  quart  S. 
E.  de  Bar-le-Duc. 

La  terre  &  feigneurie  de  Deuilly,  eft  une  ancienne 
baronriîe ,  qui  avoit  donné  fon  nom  à  une  branche 
cadette  des  Comtes  de  Vaudcmout ,  ifliis  de  Gérard 
d'/4//jce ,  Duc  de  Lorraine.  Geoffroy  de  Vaude- 
monr,  fils  de  Gcmrd  II.  du  nom  ,  Comte  de  Vau- 
demont ,  &  de  Gcrtrude  de  Joinville,  fut  Seigneur 
de  Deuilly ,  dont  il  lit  hommage  en  1 231.  à  Thie- 
baut  ou  Thiband  ,  Comte  de  Champagne.  Alix  de 
Deuilly,  héritière  de  la  branche  ainée  defamaifun, 
porta  ia  moitié  de  cette  terre  à  fon  mari  Jean ,  Sei- 
gneur de  Ckaufour.  Jeanne  leur  fille  ,  héritière  de 
cette  moitié  de  Deuilly ,  époufa  Renault  ,  Sire  du 
Châteht ,  Balli  du  Baflîgny.  Leur  fils  Erard ,  Baron 
du  ChStelet ,  eut  d'Alix  deSt.  Eulicn,  Pierre  duChâ- 
telet ,  Seigneur  de  Deuilly ,  pere  par  Manne  d' Au- 
tel ,  de  Hnet,  Baron  de  Deuilly,  qui  deMagdc- 
leinc  Wijfe  de  Geibcviller ,  eut  Pierre, Baron  du 
Châtclet,  allié  à  Bonne  de  Baudoche  ,de  laquelle 
il  eut  Olric,  Baron  de  Deuilly  ,  Grand-Sénéchal  de 
Lorraine.  Celui-ci  époufa  Jeanne  de  Scepeaux ,  &  en 
eut  AnncduChâteict,  Baronne  de  Deuilly  ,  Dame 
tl'honneur  de  Claude  de  France,  Duchcfle  de  Lor- 
raine ,  &  mariée  en  1  $90.  à  Joachim-Charl«-Em- 
manuel  de  Tornielle  ,  Comte  de  Bripnne  &  Solarol- 
ie  ,  Marquis  de  Gerbeviller ,  Grand-Mairre  d'hôtel 
du  Duc  de  Lorraine  &  Surintendant  de  fes  finances. 
Leur  fils  Charles  -  Jofeph  ,  Comte  de  Tornielle , 
Marquis  de  Gerbeviller  ,  Baron  de  Deuilly ,  Grand- 
Chambellan  du  Duc  de  Lorraine ,  eut  de  fa  féconde 
femme  Suzanne  de  Hautefeuille ,  Anne  de  Torniel- 
le ,  qui  eut  Deuilly  en  partage.  Elle  fut  mariée  à 
N.  de  Cult\  ,  Baron  de  Samboin ,  dont  le  fils  Char- 
les-Henri de  Cultz  ,  Baron  de  Samboin  ,  dit  le 
Comte  de  Deuilly ,  époufa  Anne-Léopoldine-Guil- 
lemettc  de  Serre  ,  fille  de  Jacques  de  Serre,  Sei- 
gneur d'Hcrbeviller-Lannoy ,  Confeiller  d'état  du 
Duc  Léopold  &  Préfidcnt  au  parlement  de  Nancy  , 
&  de  Françoifc  de  Modo  :  il  a  eu  pour  fille  unique 
N.de  Cultz  ,  mariée  à  Camille-Antoine  de  Capjii- 
yucchi-Bolognc  ,  Marquis  de  Bonnecourt.  Ils  ont 
I  iific  un  fils  &  une  fille.  Le  Comte  de  Deuilly ,  leur 
ayeul ,  s'eft  remarié  en  1 7  26.  à  Florenced'.<4/ig/ure. 

DEVISE,  çn  Picardie,  diocefe  de  Laon  ,  par- 
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lemert  de  Paris ,  intendance  d'Amiens  ,  élection 
de  Peronnc.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  près  de  la  rive  gauche  de  la  petite  rivière 
d'Amignon,  1  un  quart  de  1.  E.  S.  E.  d'Athies  ,  &à 
1. 1.  E.  S-E.  de  Peronne.  Son  terroir  eft  très- fertile. 

DEVISES  (les) ,  dans  la  principauté  de  Dombes, 
diocefe  de  Lyon  ,  confeil  fouverain  de  Dombes , 
châtellenie  de  Chalamont.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  très-fertile. 

DEVIX(le),  enBéarn,  diocefe,  fénéchauflëe 
&  recette  d'Oleron  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Aufch.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en  grains  & 
en  pâturages  :  il  y  a  auffi  des  vignes. 

DEULE  ,  rivière  des  Pays-Bas-François.  Ce 
n'étoit  autrefois  qu'un  ruùTeau,mais  on  en  a  fait  une 
rivière  de  conféquence  ,  au  moyen  des  canaux  & 
des  éclufes  qu'on  y  a  pratiqués  ,  pour  communi- 
quer de  liens  à  Lille  ,  &  de  Douay  à  la  Deule , 
d'oh  l'on  ferend  à  Lille,  que  cette  rivière  traverfe. 
Enfuite  elle  va  fe  joindre  à  la  Lys  \Dealemon: ,  au- 
deflùs  de  Warncton.  La  rivière  dont  il  s'agit ,  a  fervi 
à  former  le  canal  de  Lille  à  Douay.  On  appelle  la 
haute  Deule  ,  celle  qui  fert  à  ces  communications  ; 
&  la  baflë  Deule ,  celle  qui  coule  au-dcflbm  de 
Lille  ,  jufqu'à  la  Lys.  Cette  rivière  a  peu  «l'eau  , 
dans  ces  deux  parties  ,  &  la  navigation  ne  s'yfou- 
tient  que  par  le  moyen  des  éclufes.  Elle  eft  cepen- 
dant de  la  plus  grande  utilité. 

DEULEMOND  ,  bourg  ,  dans  la  Flandre-Wal- 
lonne ,  diocefe-  d'Ypres  ,  parlement  de  Douay , 
intendance  ,  fubdélégation  A  recette  de  Lille.  On  y 
compte  140.  feux.  Ccbourgcft  fitué  au  confluent 
de  la  Deule  &  de  la  Lys ,  à  un  quart  de  lieue  S.  de 
Warneton ,  &  à  a.  1.  Ôc  demie  N.  O.  de  Lille. 

DEVOUX,  en  Bourgogne,  diocefe  &  bailliage  de 
Châlon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  rellort 
de  St.  Laurent.  On  y  compte  81.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4. 1.  E.  S.  E.  de  Châlon.  11  en  dépend 
les  hameaux  de  la  Candella ,  la  Beuriere  ,  le  Cha- 
zant    îa  Margot  &  Montfleurs. 

DEVRE,  en  Bcrry,  diocefe,  intendance  &  élec- 
tion de  Bourges  ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
8$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  le  Cher, dans 
une  contrée  aflsa;  fertile  en  grains  &  en  pâturages. 
Vers  l'an  'ijo. ,  Ccufulphe  de  Vierzon  y  fonda  une 
abbaye  de  l'ordre  de  St.  Benoit ,  qui  fut  transférée 
au  château  de  Vierzon  en  926.  Il  n'y  a  plus  au- 
jourd'hui qu'un  prieuré  conventuel  ;  mais  le  fujet 
qui  eft  pourvu  du  titre  de  l'abbaye  ,  continue  à  jouir 
de  1800.  liv.  de  rente. 

DEUVILLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Lunéville.  On  y 
compte  17.  feux.  Ce  village  eft  h  une  petite  lieue 
N.  O.  de  Lunéville.  Il  eft  compofé  de  dcuxparoiC- 
fes  qui  ne  forment  qu'une  feule  &  même  commu- 
nauté ,•  fçavoir,  Deuxville-Saint-Evre  ,  Villa  Sanfli 
/Ifri ,  &  Deuxville  Notre-Dame  ,  Villa  Beat*  Vir- 
ginis.  L'Abbé  de  Senones  eft  Collateur  de  la  cure 
de  Deuxville-Saint-Evre  ;  &  le  Primat  de  Nancy 
nomme  à  la  cure  de  Deuxville-Notre-Dame  ;  dans 
la  première  de  ces  deux  paroifles  ,  eft  une  chapelle 
fous  le  titre  de  Notre-Dame  de  Pitié.  Il  y  a  auffi 
dans  fon  diftriét  un  hermitage  dédié  à  Ste.  Anne, 
ic  qui  eft  occupé  par  pluficurs  Hermites. 

DEUX-AMANTS  (les),  prieuré  conventuel 
de  Chanoines  réguliers ,  de  l'ordre  de  Saint-Augof. 
tin  ,  de  la  congrégation  de  France  ;  fitué  dans  le 
diftriét  de  la  paroifle  d'Anfreville ,  en  Normandie, 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion d'Andely  ;  fitué  près  da  Pont-Saint-Pierre , 
fur  la  croupe  d'une  montagne  ,  dont  le  pied  eft 
arrofé  de  la  rivière  d'Andelle. ,  à  quelque  diftance 
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DEYRAÎJÇON  ,  bourg ,  en  Saintonge  ,  parle- 
ment de  Bordeaux,  diocefe  &  intendance  de  la  Ro- 
chelle ,  élection  de  Saint- Jean-d'Angely.  On  y  com- 
pte i  38.  feux.  Ce  bourg  eft  à  6. 1.  &  quart  E.  N.  E. 
de  la  Rochelle ,  une  &  quart  S.  S.  O.  de  Fontenay- 
l'Abbatu  ,  &  j.  N.  N.  O.  de  Saint-Jean-d'Angely. 

DEYV1LLER  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  d'Epinal.  On  y 
compte  aj.  feux.  Cette  paroiffe  eft  firuée  fur  un 
ruiffeau,  àune  lieue  N.  E.  d'Epinal ,  &  deux  fit  deux 
tiers  O.  S.  O.  de  Bruyères.  Son  territoire  eft  rempli 
de  bois  &  de  bons  pâturages.  Son  ëglife  eft  dédiée 
à  Saint-Luc.  La  cure  fe  donne  au  concours ,  &  ce- 
pendant l'abbaye  de  St.  Arnoul  de  Metz  en  a  le 
jufpatronat.  11  en  dépend  l'hermitage  de  Clebay ,  & 
l'annexe  de  Padoue. 

D  E  Z 

DEZAIGNE  ,  dans  le  Haut-Vivarais  ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  Vienne  ,  parlement  de  Tou~ 
loufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  683.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  muée  fur  la  petite  rivière  de  la  Douce ,  à  4.  1. 
O.  N.  O.  de  Tournon  ,  4.  fit  quart  S.  S.  O.  d'Anno- 
nay ,  &  1 1.  N.  N.  O.  de  Viviers. 
-   DEZERT  (le)  ,  en  Dauphiné.  Voye\  Je  Défert. 

DEZIZE ,  en  Nivernois  fie  en  Bourgogne.  Voyc\ 
Decizc. 

D  H  U 

DHUIS  ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon ,  parle- 
ment Ôc  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  ,  élection 
fit  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Trcffort.  On  y 
compte  1».  feux.  Cette  communauté  eft  à  3. 1.  N. 
E.  de  Bourg. 

.  DHUIS  EL  ,  dans  te  Soifïbnnois,  au  gouverne- 
ment général  de  l'lfle-de-France  ,  diocefe  ,  inten- 
dance ck  élection  de  Soiiïbns  ,  parlement  de  Pa- 
ris. On  y  compte  64.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
à  une  petite  lieue  de  la  rive  gauche  de  l'Aifne  ,  fit  4. 
E.  de  Soiffons.  Son  terroir  eft  fertile  en  grainsfic  en 
pâturages. 

DHUISON  ,  dans  le  Bléfois  ,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Blois  ,  intendance 
d'Orléans  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Beau- 
gency.  On  y  compte  131.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  4. 1.  S.  de  Beaugency  ,  &  4.  &  demie  E.  de  Blois. 

DHU1SON  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  ,  dio- 
cefe de  Sens  ,  parlement  Ôc  intendance  de  Paris  , 
élection  d'Eftarapes.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Effonne  ,  à  a.  1. 
&  demie  E.  N.  E.  d'Eftampes. 

DHU1SY  ,  dans  la  Brie  -  Champenoife  ,  diocefe 
&  élection  de  Meaux  ,  parlement  fit  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  t><j.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 
LE.N.  E. de  Meaux  ,&  a.  N.  de  la  Ferté-fous-Jouare. 

D  I  A 

D1ABLINTES  ,  Diablitx  ,  Diaulitx  ,  nation 
ou  peuple  de  la  Celtique  fie  de  la  troifieme  Lyon- 
uoife ,  que  M.  de  Valois  a  placée  mal-à-propos 
dans  la  Bretagne-Armorique ,  fit  dont  on  trouve  la 
véritable  poution  dans  un  canton  du  Maine  ,  aux 
environs  du  bourg  de  Jubleins ,  à  a.  I.  S.  E.  de  Ma- 
yenne, 10.  &  demie  N.  E.du  Mans.  D'après  Sanfon, 
nous  avons  placé  (  dans  le  tom.  1 .  de  notre  diction- 
naire ,  fous  le  mot  Aulerci ,  pag.  348.  col.  a.  )  ,  les 
uluterct.Diabtintes  dans  le  Perche  ,  aux  environs  de 
la  ville  de  Nogent-le-Rotrou.  Mais  ayant  examiné 
avec  plus  d'attention  la  polition  de  ce  peuple  , 
dont  Sceodunum  étoit  le  chef-lieu  ,  il  nous  a  paru 
qu'il  devoit  être  placé  plusà  l'occident,dans  le  Maine, 
aux  environs  de  Jubleins ,  ainii  que  nous  venons  de 
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le  remarquer.  Cependant  nous  convenons ,  quoi, 
qu'en  dife  M.  de  Valois ,  que  les  raifons  de  Sinfoa 
ne  font  point  fans  force.  En  effet  fi  l'on  fc  ton- 
tente  de  l'analogie  du  nom  ,  on  en  trouvera  beau- 
coup plus  entre  Nxodunum  &  Nogent-le-Ratret 
qu'entre  Nœodunum  de  Jubleins.  Voyez  la  notice  de 
la  Gaule  par  d'Anvillc  ,aux  taon  Dtabluttct  6c  iV*:. 
dunum.  Les  Diablintes  ,  placés  aux  environs  ce 
Jubleins  ,  avoient  pour  voifins  les  AuUtcLCtnu 
maiù  ,  les  Arvii ,  les  Redones  ,  les  Abrincuui ,  & 
les  Sait  ou  EjfuL 

DIANCEY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autuo  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  1  $.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  a.  1.  O.  N.  O.  d'Arnay-le-Duc. 

DIANN1ERES  ,  en  Foreft  ,  diocefe  &  imn. 
dance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris ,  élection  it 
Roanne.  On  y  compte  1  $0.  feux.  Cette  paroifle  tà 
firuée  dans  une  contrée  affez  abondante  ea  grain» 
fit  en  pâturages. 

DIANS  ,  paroiffe  avec  titre  de  vicomté ,  dam  le 
Gâtinois- François ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  de 
intendance  de  Paris  ,  élection  de  Montereao.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  ua 
ruifleau ,  dans  une  contrée  affez  fertile ,  à  ».  I.S.S. 
E.  de  Montereau  ,  4.  E.  de  Nemours  ,  &  4,  & 
demie  N.  O.  de  Sens. 

DIARVILLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine , de', 
parlement  du  Barrois  ,  diocefe  de  Toul  ,  coafeil 
fouverain  fie  intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  & 
recette  de  Vezelize.  On  y  compte  41.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  fit  demie  S.  de  Vezeliie. 
Elle  comprend  cinq  villages  ;  feavoir ,  Diarrille  , 
Houfléville  ,  Forcelles  ,  They  fie  Gugnev.  Son 
églife  paroiffialc  eft  dédiée  à  Saint-Evre. 

D  I  C 

DICONNE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  haiDiaje 
fit  recette  de  Châlon  ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon  ,  reffort  de  Saint- Laurent.  On  y  compte  9:. 
feux,  cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  plaines  & 
de  bois  ,  à  trois  lieues  fie  demie  E.  de  Chiloo.  U  ea 
dépend  le  hameau  des  grandes  BordiUons. 

DICOURT,  dans  le  Verdunois,  diocefe,  bail- 
liage &  recette  de  Verdun,  parlement  &  intendante 
de  Metz.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  fit  de 
pâturages. 

DICY  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois  ,  diocefe  de 
Sens,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Orléans, 
élection  de  Montargis.  On  y  compte  101.  fera. 
Cette  paroiffe  eft  à  4.  lieues  fie  demie  E.  S.  E.  de 
Montargis. 

DID 

DIDENHEIM,  dans  le  Sundtgaw  ,  cnAlfxf  , 
diocefe  de  Bâle  ,  confeil  fupérieur  fie  intendance 
d'Alface,  bailliage  ôc  recette  d'Altkirck.Onycnnv 
pte  44.  feux.  Cette  paroiffe  eft  firuée  fur  une  pe- 
tite rivière  ,  à  une  demi-lieue  S.  0.  de  Mul- 
haufen ,  fie  à  deux  lieues  N.  N.  E.  d'Altkirck. 

D1DONNE  ou  Saint-Georges  de  Didonne  ,  a 
Saintonge  ,  diocefe  fie  élection  de  Saintes ,  parle- 
ment de  Bordeaux  ,  intendance  de  la  Rochelle.  On 
y  compte  170.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rire 
droite  de  la  Garonne,  à  quelque  diftance  de  fo» 
embouchure  dans  l'Océan  ,  à  trois  quarts  de  lie* 
S.  E.  de  Royan ,  &  à  6.  lieues  S.  0.  de  Sain- 
tes. Son  terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 

La  terre  eft  feigneurie  de  Didonne  eft  qualibee 
baronnie  dans  les  aveux  fit  dénombrements  de  cette 
terre  ,  rendus  depuis  plufieurs  fiecles  à  la  chambre 
des  comptes.  Elle  appartenoit  à  la  uwubn  de  « 
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vis  de  la  vallée  de  Tréau ville ,  entre  deux  rochers 
qui  couvrent  d'environ  deux  heures  du  premier  flot, 
fie  qui  s'étendent  jufqu'à  la  baffe  mer  de  vive-eau  , 
fit  forment  un  chenal ,  dont  la  largeur  eft  de  ta- 
xante toifes  ou  environ,,  du  côté  de  la  mer ,  & 
lequel  s'élargit  vers  les  terres.  Le  fond  eft  de  fa- 
ble ,  traverfe  de  quelques  roches  dérangées  ,  fit  qui 
font  des  reftes  des  anciennes  pêcheries  qu'il  y  avoit 
en  ce  lieu.  (  Nous  croyons  que  ces  roches  ont  été 
enlevées  ). 

A  l'entrée  du  canal ,  il  monte  de  morte-eau  vingt- 
fix  ou  vingt-fept  pieds  d'eau ,  fie  trente-quatre  ou 
trcnte-fix  pieds  de  vive-eau. 

La  petite  rivière  de  Ditlette ,  qui  prend  fa  fource 
à  trois  lieues  de  diftance  ,  dans  les  terres  ,  fit  qui 
paflè  dans  la  vallée  de  Tréauville ,  fit  au  pied  du 
côteau  du  nord ,  fe  jette  dans  ce  canal  ;  fi  l'on  fai- 
foit  une  retenue  avec  des  cclufes  pour  aflemblcr  les 
eaux ,  elles  ferviroient  à  le  nettoyer. 

La  rade  eft  d'une  aflez  bonne  tenue.  Son  fond 
eft  de  fable ,  &  on  y  mouille  par  les  neuf  à  dix 
braflcs  d'eau ,  à  couvert  des  vents  depuis  le  N.  juf- 
qu'a l'E. ,  &  depuis  l'E.  jufqu'au  S. 

A  quarante  toifes  ou  environ  au  S.  du  port  dont 
il  s'agit ,  fit  fur  un  côteau ,  eft  une  maifon  très- 
propre  &  très-logeable  ,  bâtie  par  ordre  du  Marquis 
de  Flamanville.  Devant  cette  maifon  eft  une  pla- 
teforme propre  à  mettre  du  canon  pour  battre  fur 
la  rade.  Le  revêtement  de  cette  plateforme ,  qui 
eft  de  maçonnerie  ,  a  dû  être  continué  jufqu'à  la 
chauiTée. 

Il  y  a  aoffi  à  Dicte tte  un  bureau  de  Romaine , 
avec  un  Receveur  fie  deux  Gardes  établis  depuis  l'an 
1718. ,  pour  percevoir  les  droits  des  fermes  ,  donc 
le  Receveur  compte  au  bureau  de  Cherbourg.  Ces 
droits  montèrent  d'abord  à  très- peu  de  chofe  ;mais 
ils  ont  beaucoup  augmenté  depuis  l'année  1718. , 
que  ce  port  a  commencé  d'être  dans  fa  perfeâion, 
oc  il  y  a  lieu  de  préfumer  qu'ils  deviendront  encore 
plus  confidérables ,  à  mcfure  que  ce  port  sera  plus 
connu  fit  plus  fréquenté. 

Le  port  de  Dietette  eft  très-utile  pour  le  débou- 
ché des  denrées  du  pays.  11  favorife  auffi  le  com- 
merce de  la  province  de  Normandie  fie  celui  du 
royaume.  Les  vaifleaux,  qui  nattent  par  le  canal 
ou  la  Manche  ,  peuvent  s'y  réfugier  quand  ils  font 
iurpris  par  le  mauvais  temps  ou  par  les  vents  con- 
traires. Il  n'eft  pas  moins  utile  en  temps  de  guerre, 
par  rapport  à  la  Situation  de  la  déroute  ,  &  la  pro- 
ximité des  ides  de  Gcney  ,  Garnexey ,  Origny ,  fitc. 
<  qui  n'en  font  éloignées  que  de  8.  a  10.  lieues  vers 
1*0.  S.  O.  ). 

Il  eft  certain  que  pour  balancer  les  avantages 
que  nos  ennemis  retirent  en  temps  de  guerre  ,de  la 
firuatiou  de  leurs  ports  ,  fit  fur-tout  de  ceux  qu'ils 
ont  ouverts  dans  les  ialca  que  nous  venons  de  nom- 
mer ,  il  faudrait  que  la  France  eût  auffi  de  bons 
ports  fie  bien  fortifiés  fur  la  côte  du  Cofltantin , 
fit  nommément  à  Cherbourg  ,  à  la  Hogue  ,  à  Die- 
lette  fit  à  Grandville.  Ces  ports  étant  une  fois  for- 
tifiés, affùreroient  le  commerce  en  temps  de  guerre. 
Car  les  vaifleaux  firançois ,  faifant  la  route  d\â»nonr, 
qui  feraient  pris  d'un  vent  contraire, ou  furpris  par 
l'ennemi ,  voulant  doubler  le  cap  de  la  Hague  ou 
le  Rax-Blanchard  ,  pourraient  s'échapper  fit  fe  ré- 
fugier dans  le  port  de  Dietette  ;  de  celui-ci  ils  paf- 
feraient  au  port  de  Cherbourg  ;  fit  de  ce  dernier  ils 
fe  rendraient  à  celui  de  la  Hogue  ,d'où  il  ferait  aifé 
de  Ici  conduire  dans  les  autres  ports  de  la  Manche. 
Il  en  ferait  de  même  pour  la  route  d'Aval. 

DIENAY  ,  en  Bourgogne,  diocefe  ,  parlement , 
intendance ,  bailliage  fit  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  4).  feux.  Cette  communauté  dépend  de 
Villeneuve  ,«t  elle  eft  à  j.  1.  fie  demie  N.  de  Dijon. 
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DIENE ,  bourg ,  en  Auvergne ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  St.  Flour ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Riom.  On  y  compte  377.  feux.  Ce  bourg  eft  fi- 
tué  fur  une  petite  rivière  ,  a  quelque  diftance  du 
mont  de  Cantal ,  à  9. 1.  E.  S.  E.  de  Mauriac ,  fie  s, 
O.  N.  O.  de  Murât ,  fit  $.  N.  N.  O.  de  St.  Flour. 

DIENNE  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  fit  élection  de 
Nevers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou* 
lins.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  abondante  en  grains  fit  en  pâtu- 
rages excellens. 

DIENNÉ  ,  en  Poitou ,  diocefe ,  intendance  Je 
élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paru ,  arrondif- 
fement  de  Mortemer.  On  y  compte  5  J.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1. 1. 0.  S.  O.  de  Mortemer ,  fie  4.  S. 
E.  de  Poitiers. 

DIEN VILLE  .ville,  en  Champagne,  diocefe 
de  Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons ,  élection  de  Bar- fur-Aube.  On  y  compte 
141.  feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  rivière  d'Aube,  à  3.  L  N.  O.  de  Bar-for. 
Aube ,  fit  s.  N.  N.  E.  de  Vandceuvre. 

DIEPPE,  Deppa,  DUppa  ,  ville  confidérable  Ai 
belle,  fort  commerçante,  avec  un  bon  port,  deux 
belles  jettées  ,  un  vieux  château,  juftice  fubalteroe 
appartenant  à  l'Archevêque  de  Rouen ,  amirauté , 
bureau  des  traites-foraines,  grenier  à  fel ,  bourfe  oa 
jurifdiétion  confulaire  ,  bureau  &  manufacture  da 
tabac ,  fitc.  ;  en  Normandie ,  diocefe ,  parlement 
ck  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Arqués.  On  y 
compte  deux  paroifles ,  non  compris  celle  du  faux- 
bourg  du  Pollet ,  neuf  maifbns  religieufes  de  l'un 
fit  de  l'autre  fexe  ,  un  hôpital,  un  hôtel-Dieu ,  en- 
viron 3000.  maifons ,  4400.  feux  ou  ramilles  ,fit  si. 
mille  ames ,  dont  6000.  au  moins  dans  le  fauxbourg 
du  Pollet.  Elle  eft  exempte  de  tailles  fie  autres  im- 

S ou"  rions  extraordinaires  ,  fie  fes  habitants  jouiffeat 
e  plufieurs  beaux  privilèges.  Elle  eft  fituée  dans  un 
fond  ,  fur  l'Océan  ,  à  l'embouchure  de  la  petite  ri- 
vière de  Bethune ,  qu'on  appelle  aflez  impropre- 
ment la  rivière  d'Asques  ,  à  une  lieue  N.  0.  d'Ar- 
qués ,  $.  fie  demie  S.  O.  de  la  ville  d'Eu.,  autant  E. 
un  quart  au  N.  de  Saint- Vallery-eo-Caux  ,  10.  fit 
demie  E.  N.  E.  de  Fécamp  ,16.  N.  E.  du  Havre-dc- 
Grace ,  9.  fie  2.  tiers  N.  E.  de  Caudebec ,  1  o.  fit  demie 
N.  E.de  Rouen  (fit  1 1.  par  la  route  ordinaire),  10.  & 
tiers  S.  O.  d'AbbevilIe ,  »  j.  S.  un  quart  à  l'E.  du  port 
de  Rye  (en  Angleterre ,  qui  eft  à  1 5. 1.  S.  E.  de  Lon- 
dres )  ,  44.  S.  de  Yarmouth  en  Angleterre  ,  tou- 
jours parla  ligoe  droite,  fit  17.  N.  O.  de  Paris  (40. 
par  la  route  ordinaire  ).  Long.  t8.  44.  ta.  Lat.  49. 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  n'eft  pas  fort  ancienne. 
Elle  ne  commença  à  fe  former  qu'en  1080.  (félon 
une  hiftoire  manuferite  de  cette  même  ville  }  ,  & 
porta  d'abord  le  nom  de  Berthtville.  Quant  au  nom 
de  Dieppe,  il  paraît  par  les  feeaux  de  quelques  let- 
tres qui  font  dans  les  archives  de  l'hôtel-de-ville , 
qu'il  y  a  plus  de  trots  cents  foixante  ans  qu'elle  le 
porte.  M.  de  Valois  fe  trompe  quand  il  dit  ,  d'après 
Orderic-Vkal ,  qu'elle  a  pris  ce  nom  de  la  rivière  qui 
la  baigne  ;  on  penfe  au-contraire  que  c'eft  de  la 
ville  que  ta  rivière  tient  fou  nom.  Apparemment  que 
M.  de  Valois  n'étoit  pas  remonté  jufqu'à  l'origine 
du  nom  de  Diepp*  ;  il  aurait  trouvé  que  ce  nom 
vient  du  mot  anglois  fie  flamand  Ditpp ,  qui  Cgai- 
fie  bat ,  profond ,  ainfi  qu'on  le  peut  voir  dans  les 
gloftâires  qui  en  donnent  plufieurs  exemples.  Il  fuit 
de  ce  que  nous  venons  de  dire ,  fie  de  la  utuation  de 
la  ville  de  Dieppe  dans  un  fond  ,  que  l'étymologie 
de  fon  nom  eft  toute  naturelle. 

Ce  ne  fut  que  l'an  1360.  que  l'on  commença  à 
clorre  de  murailles  la  ville  de  Dieppe.  Pour  cet  ef- 
fet, les  nouveaux  habitants  de  cette  ville  prirent  à 
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tour  aux  crabes ,  commence  le  quai  de  maçonnerie 
qui  forme  le  port  ,  &  qui  règne  jufqu'à  la  porte 
du  pont,  ou  moulin-à-eau.  Ce  quai  eft  borné  du 
côté  oppofé  au  port  par  les  murailles  qui  ferment 
la  ville  de  ce  côté-là  ,  &  auxquelles  il  y  a  treize 
portes  fermantes  ,  dont  une  donne  fur  le  pont  qui 
communique  au  fauxbourg  de  Pollet  :  c'eft-là  q^ue 
fe  termine  le  quai.  Les  murailles  oh  font  les  treize 
portes,  furent  achevées  en  1587.  De  l'autre  côté 
du  pont ,  fur  le  rempart ,  eft  un  petit  bâtiment 
prefque  neuf,  qui  donne  fur  la  rivière  de  Bethune , 
ôt  deftiné  pour  la  tuerie  de  la  viande  de  boucherie. 

A  la  porte  du  pont  ou  quartier  du  moulin-à- 
eau  ,  commence  un  rempart  élevé ,  revêtu  de  mu- 
railles ,  faifant  face  à  la  campagne ,  &  au  pied  du- 
quel eft  un  foffe  qui  reçoit  l'eau  de  la  mer  à  cha- 
que marée.  Ce  rempart  a  trois  cents  toifes  de  lon- 
gueur :  il  eft  orné  d'arbres  des  deux  côtés ,  ce  qui 
forme  une  promenade  publique  ,  &  il  fe  termine  à 
la  porte  de  la  Barre  vers  le  château.  A  l'un  des 
bouts ,  près  de  la  porte  du  pont  ,  eft  un  cavalier 
qui  commande  à  la  campagne. 

Le  pont  qui  communique  de  la  ville  au  faux- 
bourg  du  Pollet,  fut  commencé  en  l'année  ijn.; 
mais  il  a  été  rcnouvellé  &  reconftruit  en  1711.  ,& 
achevé  en  1714.  Il  eft  de  pierre  de  taille ,  compofé 
de  fept  arches,  &  de  quarante -quatre  toifes  de 
longueur  fur  trois  tuifes  de  largeur.  Du  côté  de 
Dieppe  il  eft  fermé  par  la  porte  par  ou  l'on  va  au 
fauxbourg  du  Pollet. 

Ce  fauxbourg  tire  fon  nom  de  ce  qu'ancienne- 
ment c'étoit  un  endroit  habité  par  des  pêcheurs  qui 
s'y  étoient  établis.  On  nomma  d'abord  ce  quar- 
tier ou  le  port  qui  y  étoit ,  le  Port-d'Ejl  ;  par  cor- 
ruption on  en  a  fait  le  Port-Let ,  &  enfuite  le  Pollet. 
La  paroiftè  de  Neuville ,  de  laquelle  dépend  le  faux- 
bourg du  Pollet,  eft  fituée  fur  une  montagne  nom- 
mée Neuville.  Comme  cette  paroifte  eft  éloignée  du 
fauxbourg  ,  cela  eft  caufe  qu'il  y  a  au  Pollet  une 
chapelle  luccurfale  fous  le  titre  de  Notre-Dame  dt 
Crèves.  On  dit  que  cette  chapelle  a  été  bâtie  l'an 
1000.  ou  l'an  1 100.  La  cure  eft  à  la  nomination  de 
l'Abbé  de  Longueville ,  abbaye  de  l'ordre  de  St.  Be- 
noît ,  diftante  de  trois  lieues  de  Dieppe.  Cet  Abbé 
a  des  droits  feigneuriaux,  ainfi  que  l'Archevêque  de 
.Rouen ,  fur  le  fauxbourg  du  Pollet. 

Le  château  eft  fitué  fur  la  hauteur  ,  du  côté  du 
port  d'oueft ,  à  la  gauche  de  la  porte  de  la  Barre , 
en  venant  de  Rouen ,  &  il  y  a  une  fort  belle  vue.  11 
eft  irrégulier  ,  &  fans  fortifications  extérieures  , 
n'ayant  qu'un  glacis.  On  y  a  établi  trois  batteries  de 
canon ,  deux  qui  battent  la  ville ,  &  une  troifieme 
qui  bat  la  rade.  On  y  voit  une  tour ,  qui  eft  celle 
de  l'ancienne  églife  de  St.  Remy  ;  cette  tour  fert 
de  magafin  aux  armes  ,  &  à  ferrer  une  partie  des 
poudres  ,  l'autre  partie  étant  dans  le  magafin  qui 
forme  la  porte  du  pont,  allant  au  fauxbourg  du 
Pollet.  Le  château  dont  il  eft  qneftion  ,  fut  conf- 
truit  en  144}.  au  même  endroit  où  étoit  celui  que 
Henri  II.  Roi  d'Angleterre  avoit  fait  élever  en  1 1 88. , 
&  que  Richard  I.,  fon  fils,  fit  démolir  en  1194. 
C'eft  dans  ce  château  que  font  les  logements  du 
Gouverneur ,  du  Lieutenant-de-Roi  &  du  Major. 
Ils  font  affez  beaux ,  fur-tout  celui  du  Gouverneur. 
La  garnifon  qui  occupe  le  château  de  Dieppe  ,  con- 
fifte  ordinairement  en  deux  compagnies  de  foldats 
invalides. 

Le  gouvernement  militaire  de  Dieppe ,  qui  dé- 
pend du  gouvernement  général  de  Normandie ,  com- 
prend la  ville,  la  citadelle  ou  château,  &  le  fort  du 
Pollet.  Le  Duc  de  Joyeufe  ,  Amiral  de  France , 
ayant  fait  Pacquifition  de  ce  gouvernement ,  le  donna 
à  Aymard  de  Châte ,  fon  allié  ,  qui  en  prit  poflèf- 
iion  le  13.  Mars  1  $83.  Le  Comte  de  Maoeville  eu 
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traita  avec  le  Duc  de  Montaufier ,  qui  en  étoit  tittu 
laire  en  1 684.  ;  &  pour  l'avoir,  il  lui  compta  la  fom- 
me  de  80.  mille  livres.  Il  s'en  démit  en  1716., 
avec  l'agrément  du  Roi ,  en  faveur  du  Marquis  de 
Maneville ,  fon  fils  aîné ,  qui  l'a  pofledé  affe/  long- 
temps. En  1763. ,  il  eft  rempli  par  M.  le  Comte  de 
Mailly-Rubempré  ,  à  qui  il  rapporte  6000.  liv.  de 
rente,  dont  4000.  liv.  d'appointements  ôt  1000.  liv. 
d'émoluments.  Le  Lieutenant-de-Roi  a  1800.  liv. 
d'appointements  &  900.  liv.  d'émoluments  -,  le  Ma- 
jor 900.  liv.  d'appointements  &  150.  liv.  d'émolu- 
ments; l'Aide-Major ,  qui  eft  auffi  Capitaine  des 
portes ,  a  400.  liv.  d'appointements  outre  les  émo- 
luments. 

Les  armes  de  la  ville  font  un  navire  fur  un  champ 
partagé  d'azur  &  de  gueules.  Ce  navire  fe  nomme 
Bjrge  ou  Barbue. 

Saint-Remy  &  Saint-Jacques  font  les  deux  pa- 
roùTes  de  la  ville.  Le  cafuel  de  chacune  des  cures  va 
à  3000.  livres  ou  environ.  La  première  a  400.  livres 
de  dixmes  fur  la  maladreriede  Janvale  appartenant 
à  l'hôpital  général  de  Dieppe.  Elles  font  l'une  & 
l'autre  à  la  nomination  des  Chartreux  de  Gaillon  , 
comme  poflëfleurs  d'un  fief,  fitué  fur  la  côte  près 
de  Dieppe.  L'églife  de  Saint-Remy,  qui  eft  la  pre- 
mière &  la  plus  grande ,  a  été  commencée  vers  l'aa 
1  $11.  ;  on  y  compte  treize  chapelles  ,  toutes  affez 
bien  ornées.  Cette  églife  étoit  autrefois  à  l'endroit 
où  eft  aujourd'hui  le  château.  Celle  de  Saint-Jac- 
ques a  été  bâtie  en  1 150.,  &  érigée  en  paroifle  en 
1 2  8 1.  ;  on  y  compte  dix-neuf  chapelles ,  qai  ont  été 
conftruites  en  1  34  J. 

Le  14.  &  le  1$.  du  mois  d'Aoât,  il  fe  fait  à 
Dieppe ,  tous  les  ans ,  une  proceffion  folemnclle  , 
inftituée  à  pareil  jour  14.  Août  de  l'année  1443., 
par  le  Dauphin  de  France ,  fils  de  Charles  VII. ,  en 
action  de  grâces  de  ce  qu'il  s'étoit  rendu  maître  de 
celte  ville  ,  par  aftaut.  Ce  même  Prince  donna  auiE 
à  l'églife  de  Saint-Jacques  une  Vierge  d'argent,  de 
cinq  pieds  de  haut  ;  mais  les  révolutions  des  guer- 
res font  caufe  qu'on  ne  fçait  ce  qu'elle  eft  devenue. 

A  une  des  extrémités  de  la  ville  ,  au  pied  du  châ- 
teau ,  eft  une  petite  chapelle  ,  dédiée  à  Notre-Dame 
de  bon  Secours  ,  ou  des  Prêtres  de  la  ville  vont  dire 
la  mefle. 

Les  Jéfuitcs  ,  au  nombre  de  quatre  ,  étoient  éta- 
blis à  Dieppe  depuis  l'an  1 6 1 8. ,  qu'ils  y  vinrent  par 
forme  de  miffion.  Deux  de  ces  Religieux  y  affilièrent 
les  malades  de  la  pefte  qui  y  étoit  alors,  &  par 
reconnoiflance  les  habitants  leur  bâtirent  un  hofpice 
avec  une  chapelle  vers  l'an  t6i<.  Mais,  ils  ont  été 
obligés  de  fe  retirer ,  en  conféquence  des  derniers 
arrêts  du  parlement  de  Rouen. 

Le  collège  des  Pères  de  l'Oratoire  fut  fondé  ,  en 
1614.,  des  bienfaits  du  Cardinal  de  Joyeufe.  Un 
Pere  de  cette  congrégation  y  fonda  auffi ,  moyen, 
nant  la  fomme  de  douze  mille  livres  qu'il  donna , 
trois  clafles  ;  fçavoir  ,  une  de  théologie  ,  une  de 
philofophie ,  &  une  troifieme  pour  apprendre  aux 
enfants  à  lire  &  à  écrire ,  ck  pour  cette  dernière  ,  il 
appointa  trois  Régents.  La  ville  donne  fur  les  oc- 
trois 600.  livres  par  an ,  pour  trois  autres  Régents, 
qui  enfeignent  les  humanités ,  en  vertu  de  lettres- 
patentes  du  mois  de  Décembre  de  ladite  année 
1 61 4.  Ce  collège ,  au  refte,  eft  vafteôc  beau.  L'églife 
avoit  été  détruite  parle  bombardement  de  l'an  1694.; 
mais  elle  a  été  reconftruite  ,  &  c'eft  également  un 
fort  bel  édifice. 

Les  Carmes-Déchauftes  furent  reçus  en  i6<i. 
Leur  églife  fouffrit  auffi  beaucoup  du  bombarde- 
ment. Cette  communauté  eft  compofée  ordinaire- 
ment de  huit  Prêtres  Ôc  de  trois  Frères. 

Les  Capucins  ont  un  couvent  à  Dieppe  depuis 
l'an  16 14.,  que  Marguerite  Corfc  acheta  pour  lear. 
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le  canon  du  château  ,  &  fait  tous  les  dimanches 
l'exercice  de  ia  butte.  A  chacun  de  ces  exercices, 
il  fe  diftribue  fix  prix  ,  nui  confiftent  en  vaiflelle 
d'étaim.  Elle  tire  l'oifeau  le  troifieme  dimanche  du 
mois  de  Mai  de  chaque  année ,  Ôc  celui  qui  l'abbat , 
a  pour  prix  la  Comme  de  i  S°-  liv.  à  prendre  fur  les 
octrois  de  la  ville,  fur  quoi  il  eft  obligé  de  payer 
la  fomme  de  60.  liv.  pour  celui  qui  gagne  le  prix 
de  la  butte.  Ces  canoniers  ,  au  refte  ,  jouiffcnt  de 
l'exemption  de  tutelle ,  curatelle ,  &  de  logement 
|de  gens  de  guerre. 

Le  Roi  Louis  XIV.  étant  à  Dieppe  ,  &  voulant 
Taire  connoître  aux  habitants  qu'il  fe  fouvenoit  delà 
fidélité  qu'ils  avoient  confervée  pour  les  Rois  fes  pré- 
dcceflèurs  ,  ôt  particulièrement  pour  Henri  IV.  fon 
jayeul ,  voulut  être  gardé  par  lefdits  habitants  ,  au 
lieu  de  l'être  par  le  répiment  des  gardes. 

Le  bailliage  de  Dieppe  eft  une  jurifdiction  de 
l'Archevêque  de  Rouen,  compofée  d'un  Bailli- Juge 
ordinaine  ,  civil  ôc  criminel ,  d'un  Lieutenant-Gé- 
néral ôc  d'un  Procureur- F ifcal.  Ces  charges  fe  per- 
dent à  la  mort  de  l'Archevêque  &  à  celle  des  tirulai- 
Tes.  Les  appellations  de  ce  tribunal  font  portées  aux 
hauts-jours  de  l'Archevêque ,  &  de-làau  parlement 
de  Rouen.  Les  cas  Royaux  dans  la  ville  ,  la  police 
des  églifes ,  &  les  affaires  de  certains  corps  de  mé- 
•tiers  ne  font  point  du  reflort  du  Haut-Jufticicr , 
mais  du  Bailli-Royal. 

Le  tribunal  du  grenier  à  fcl  confifte  en  un  Préfi- 
xent ,  un  Grenetier ,  un  Contrôleur  ôc  un  Procu- 
reur du  Roi.  11  y  a  auffi  un  Contrôleur  de  la  fran- 
chife ,  commis  de  la  part  dt-s  Fermiers  ;  cet  officier 
a  l'infpection  des  fets  qui  s'emplacent ,  fe  relèvent 
ôc  fe  confomment ,  foit  pour  le  commerce  des  mar- 
chands ,  foit  pour  le  pot  &  la  faliere  des  particuliers. 

Le  liège  de  l'amirauté  eft  compofé  d'un  Lieu- 
tenant-Général ,  d'un  Lieutenant  particulier  &  d'un 
Procureur  du  Roi. 

Indépendamment  des  trois  jurifdictions  que  nous 
venons  de  nommer,  il  y  a  auffi  dans  la  ville  la  jurif- 
diction de  traites  -  foraines ,  &  celle  des  Juges- 
Confuls. 

Cette  dernière ,  c'eft-à-dire ,  la  jurifdiction  des 
Prieur  &  Confuls  ,  a  été  créée  à  l'inftar  de  celle  de 
Rouen ,  par  le  Roi  Henri  IV. ,  étant  au  camp  d'Ar- 
qués ,  par  lettres-patentes  du  mois  de  Septembre 
1J89.  ,  confirmées  par  autres  lettres-patentes  de 
Louis  XIII.  &  de  Louis  XIV.  des  mois  de  Février 
1618.  &  Septembre  164}. 

L'élection  des  Prieur  &  Juges-Confuls,  qui  font 
ordinairement  quatre  marchands  ,  fe  fait  tous  les 
ans  dans  l'octave  de  la  Pentecôte ,  par  un  PréGdent 
&  on  Confeiller  du  parlement  de  Rouen  ,  en  pré- 
fence  du  Procureur-Général  de  cette  cour,  affiliés 
de  l'un  des  Commis  au  greffe  civil  du  même  parle- 
ment ,  lefquels  fe  tranfportent  pour  cet  effet  à 
Dieppe  ,  conformément  à  l'arrêt  de  ce  même  par- 
lement ,  du  Février  1644.  La  ville  de  Dieppe 
donne  en  conféquence  la  fomme  de  zco.  liv.  à  ces 
CommuTaircs.  Au  re»e  ,  la  jurifdiction  des  Juges- 
Confuls  dont  il  s'agit,  s'étend  non-feulement  dans  la 
ville  de  Dieppe  ,  mais  encore  dans  celles  d'Eu ,  de 
Caudebec  ôc  du  Havrc-dc-Gracc. 

Dans  le  fanxbourg  de  la  Barre  ,  de  la  dépendance 
d'Arqués  ,  font  4.  autres  jurifdictions  -,  fçavoir  ,  la 
vicomté  Royale  d'Arqués ,  compofée  d'un  Vicomte, 
d'unLieutcnant-Général,d'unLieutenantparticulier, 
d'un  Confeiller  ,  d'un  Avocat  du  Roi  &  d'un  Pro- 
cureur du  Roi  ;  le  bailliage  Royal  de  Caux,  vicomté 
d'Arqués  ,  compofé  d'un  Bailli ,  de  deux  Lieute- 
nants-Généraux, l'un  civil  &  l'autre  criminel ,  d'un 
Lieutenant  particulier  civil ,  d'un  Confeiller ,  d'un 
Avocat  du  Roi  &  d'un  Procureur  du  Roi;  l'élection 

Arques ,  qui  confifte  en  fix  Elus  ôc  ce  un  Procureur 
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du  Roi  (la  plupart  des  Elus  font  de  riches  payfans, 
qui  achètent  ces  charges  pour  s'exempter  de  la  tail- 
le) i  ck  la  maîtrife  des  eaux  ôt  forêts  d'Arqués,  coo- 
fiftant  en  un  Maître  particulier  ,  on  Lieutenant- 
Général  ,  un  Garde-Marteau  &  un  Procureur  du 
Roi. 

Depuis  l'échange  qui  fut  fait  en  1197.  (entre 
Richard  Roi  d'Angleterre,  Duc  de  Normandie  ,  4 
Wautier  alors  Archevêque  de  Rouen),  delà  ville 
eYAndcly  &  de  fes  appartenances  contre  celle  de 
Dieppe ,  &  autres  mentionnées  dans  les  lettres-pa- 
tentes qui  furent  expédiées  en  conféquence  le  17. 
Octobre  de  la  même  année ,  l'Archevêque  de  Rouen 
eft  Comte  ôc  Seigneur  temporel  de  la  ville  de  Diep- 
pe ,  dont  la  ferme  lui  rend  annuellement  plus  de 
trente  mille  livres  de  rente  ;  cependant  c'eft  le  Roi 
qui  nomme  à  l'état-major. 

Dans  ces  lettres-patentes  que  nous  venons  de 
citer  ,  il  eft  dit  que  la  ville  d'Andely  ôc  quelque» 
autres  lieux  adjacens  ,  qui  appartenoient  à  l'é- 
glife  de  Rouen ,  n'étant  pas  fufhfamment  fortifiés , 
les  ennemis  du  Duc  de  Normandie  pouvoient  fa- 
cilement entrer  dans  fon  pays  ,  le  brûler  &  rava- 
ger ,  &  y  exercer  d'autres  actes  d'hoftilité  ;  ce  qui 
porte  ce  Prince  ôc  l'Archevêque  de  Rouen  à  faire 
l'échange  en  queftion  ,  de  l'aveu  &  volonté  du 
Pape  Celeftin  III.  ,  dn  confentement  du  chapi- 
tre de  l'églifc  de  Rouen ,  de  l'Archevêque  de  ce 
nom  ,  des  Evêques  fes  fuffragants  ,  &  du  clergé 
dudit  Archevêque.  Ce  Prélat  cède  &  délaùTe  à  per- 
pétuité au  Roi  d'Angleterre  le  manoir  d'Andcty, 
avec  le  nouveau  château  de  la  Roche  ,  la  forer, 
ôc  avec  toutes  fes  autres  appartenances  ôc  libertés , 
excepté  les  églifes  ôc  les  prébendes  ,  ÔC  les  fiefs  des 
Chevaliers ,  ôc  excepté  le  manoir  de  Frcfnes  avec  les 
appartenances.  Le  Roi  d'Angleterre  ,  de  fon  côté  , 
cède  &  délaiffe  à  l'églifc  de  Rouen ,  Ôc  audit  Ar- 
chevêque ôt  à  fes  fucceffeurs ,  tous  les  moulins  qu'il 
a  à  Rouen  ,  la  ville  de  Dieppe  6c  la  ville  de  Box- 
teilles  ,  avec  toutes  leurs  appartenances  ôc  frau- 
chifes ,  Ôc  libres  coutumes  ,  excepté  les  aumô- 
nes affectées  fur  le  manoir  de  Dieppe ,  par  ledit 
Prince  ôc  fes  prédéceffeurs ,  defquellcs  la  fomme 
monte  à  {71.  liv.  ,  qui  doit  être  payée  par  îa  main 
dudit  Archevêque  ôc  de  fes  fuccefleurs ,  à  ceux  à 
qui  elles  ont  été  affignées.  Outre  cela  ,  le  Roi  lui 
cède  le  manoir  de  Louviers  ,  ÔC  la  forêt  d'Aliermont  ; 
ôc  le  Roi  excommunie  ,  autant  qu'un  Roi  le  peut , 
quiconque  viendra  contre  ce  fait ,  voulant  qu'il  en. 
coure  ïindignatiendeDieittout-puiffant.  (Nosautemt 
quantum  Rex  fotejl ,  excommunicamus  ,  f>  concedi- 
mus  quod  incurrat  indignationcm  omnipotentis  Dci 
quicumque  contrà  hoc  faflum  venerit  ). 

Cette  charte  en  latin ,  ôc  traduite  en  françois , 
eft  à  la  tête  d'un  recueil  général  d'édits ,  déclara- 
tions ,  lettres-patentes  &  arrêts  du  confeil  d'état , 
donnés  en  faveur  des  habitants  de  la  ville  de  Dieppe, 
concernant  les  privilèges,  franchifes  ôc  exemptioos 
de  ladite  ville  ,  imprimé  à  Dieppe  ,  chez  Pierre 
Tillon  ,  en  1700. ,  en  un  volume  in-folio. 

Le  revenu  de  l'Archevêque  de  Rouen  ,  aux  droits 
du  Roi,  confifte  dans  la  coutume  du  poiffon  ,daits 
fes  droits  de  vicomté  ,  ôc  dans  fes  revenus  fei- 
gneuriaux  du  comté  d'Aliermont  près  de  Dieppe. 
Tout  cela  étoit  affermé,  dés  l'an  1727.  ,  à  47. 
mille  livres.  Il  y  avoit  alors  vingt-ûx  ans  que  13 
coutume  du  poilfon  n'étoit  affermée  que  900.  liv.  ; 
cet  article  feul  étoit  affermé,  en  1717.,  à  10.  mille 
livres.  Il  fuit  de-là  que  la  ferme  de  trente  mille 
livres  dont  il  a  été  parlé  ci-devant,  ne  comprend 
pas  tous  les  articles  de  revenu  réfultans  de  l'échange. 

Pour  ce  qui  concerne  le  produit  de  la  recette  de 
Dieppe,  appartenant  actuellement  au  Roi.vtryeç 
dans  le  tonv  t.  pag.  173.,  l'article  d'Arqucs,  où 
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î!  eft  dit  que  ce  produit  donne  la  fomme  totale 
d'un  million  107.  mille  37.  liv.  ,  non-compris  la 
ibmme  de  ijo.  mille  livres  que  rend  la  manufacture 
du  tabac. 

Les  habitants  de  Dieppe  vivent  prefque  tous  fort 
à  leur  aife.  Il  font  fort  laborieux ,  de  s'adonnent  la 
piûpart  à  la  navigation  de  au  commerce.  Le  pain  , 
la  viande ,  le  poiffon ,  le  fel  &  toutes  les  denrées 
néceffaires  à  la  vie  font  à  boa  marché  dans  cette 
ville.  11  y  a  des  Profefteurs  publics  pour  le  pilo* 
tage.  On  y  travaille  très-bien  l'ivoire  dt  la 
les  ouvriers  en  ce  genre  y  font  des  plus  adroits  à 
manier  le  tour.  Les  femmes  y  font  de  belles  den- 
telles &  d'autres  ouvrages  de  godt. 

Il  y  a  à  Dieppe  on  entrepôt  pour  iet  huîtres  qu'on 
fait  venir  de  Cancalle  ,  &  elles  y  font  confervées 
en  vie.  On  fait  pour  cela  des  parcs  sur  la  grève  , 
&  ces  parcs  sont  formas  par  de  grandes  dayes 
difpofees  en  quarré  dt  foutenues  de  pieux.  On  met 
les  huîtres  au  milieu  en  piles ,  dt  la  marée  les  couvre 
deux  fois  par  jour  4  ce  qnifuffit  pour  les  confervee 
en  vie. 

Comme  le  port  de  cette  ville  eft  plus  à  porte* 
que  nul  autre  de  Paris  ,  cela  eft  caufe  qu'on  y 
voit  aflez  souvent  des  perfonnes  qui  ont  été  mor- 
dues par  des  chiens  enragés:  on  les  y  plonge  nues 
dans  la  mer ,  de  ce  font  des  hommes  forts  qui  font 
cet  exercice. 

Des  deux  manufactures  ouraffineries  de  fiicre  qui 
font  à  Dieppe ,  une  féale  fournit  par  an  environ  1  $0. 
milliers  de  lucre  pour  Paris,  la  Champagne  de  autres 
provinces. 

L'entrée  du  port  de  cette  ville  eft  Gtuée  nord- 
oueft  un  quart  de  nord ,  &  fud-ooeft  quart  de  fud. 
Elle  a  quaranre^uarretoifesd'ouvertureauboot  des 
jettées .  Ce  port  fe  reflerre  ensuite  en  remontant  vers 
le  pont  qui  communique  de  la  ville  au  Pollet.  Lors 
de  la  vive-eau ,  la  mer  monte  dans  fon  plein  jufqu'à 
30.  pieds  à  l'entrée  du  port  ;  de  fous  le  pont  qui 
le  termine  ,  jufqu'à  1 J.  pieds.  Au  lieu  que  dans  la 
morte-eau  ,  elle  ne  va  qu'à  14.  pieds  à  l'entrée  ,  de 
fous  le  pont  à  neuf  pieds  ;  ce  qui  fait  fix  pieds  de 
différence  de  la  morte  à  la  vive-eau ,  dans  un  temps 
calme.  Lors  des  marées  ,  qui  arrivent  pris  des  équl- 
noxes ,  la  mer  monte  deux  ou  trois  pieds  plus  haut , 
de  defceod  à  proportion. 

Depuis  le  bout  des  jettées  ju  {qu'au  pont ,  ce  port 
a  environ  fix  cents  toiles  de  longueur.  11  ne  peut 
contenir  au  plus  que  deux  cents  bâtiments ,  y  com- 
pris les  bateaux  pêcheurs ,  fit  les  navires  de  400. 
tonneaux  font  les  plus  gros  qui  puiffent  y  entrer. 

On  pourroit ,  par  le  moyen  d'éclufes  placées  an 
pont  ou  autres  endroits  du  Pollet ,  retenir  les  eaux 
de  la  rivière  de  Be thune ,  &  enfuite  les  lâcher  à 
propos  pour  nettoyer  ce  port  de  le  rendre  plus 
profond. 

A  chaque  marée  ,  les  navires  touchent  de  mer 
baffe  ;  ce  qui  eft  caufe  que  le  port  n'eft  pas  propre 
pour  des  vaifleaux  fins  de  conftruciion  ou  menus 
de  fond. 

Les  deux  jettées  de  l'amont  dt  de  l'aval  ,  ont 
chacune  300.  toiles  de  longueur,  de  font  confinâtes 
de  charpente  ;  l'une  a  été  commencée  vers  l'an 
1  s  jo. ,  &  l'autre  en  1 60  $ .  Comme  elles  menaçoient 
ruine ,  on  les  a  revêtues  d'un  endoffement  de  mi* 

Sonnerie  de  quatorze  pieds  d'épaiflêur ,  en  dedans 
u  canal. 

La  rade  eft  à  découvert  des  vents  de  nord  ,  de 
nord-oueft  ,  d'oueft-nord-oueft.  Ces  deux  derniers 
y  font  les  plus  dangereux  ,  parce  qu'ils  font  ordU 
ment  les  plus  violens ,  dt  chargent  à  la  côte.  Cepen- 
dant le  fond  eft  folide ,  de  propre  à  afiurer  un  na- 
vire dans  le  mouillage.  11  y  a  la  grande  de  la  petite 
rade.  La  première  eft  à  une  lieue  de  terre  fur  douze 
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braffes  d'eau,  «e  l'autre  à  une  demi-lieue  fur  trois 
brades. 

Avant qae  de  paiTer  à  ce qui  concerne  le  commerce 
qui  fe  fait  à  Dieppe  ,  on  ne  trouvera  pas  hors  de 
propos  que  nous  obfcrviom  ici  une  choie  aflez  fin- 
guliere  qui  fe  pratique  en  cette  ville.  Quelques  par- 
ticuliers y  doivent  a  un  autre  particulier  (  nommé 
Vauquelin')  ,  rroM  têtes  de  fores,  ayant  chacune 
une  orange  enrre  les  dents.  Ils  font  obligés  tous  les 
arts,  le  jour  des  Rois,  à  trois  heures  de  demie  de 
l'après-midi ,  de  faire  porter  en  triomphe ,  avec  de 
tambours  &  des  violons ,  fur  la  tète  de  trois  hom- 
mes ,  ces  trois  têtes  de  porcs  en  la  maifon  dudit  Van- 
qaelin,fife  danslagrand'rue.dt  à  laquelle  ondonnoit 
autrefois  le  nom  de  fleur-de-lys.  Auparavant ,  ces 
trois  hommes  ,  porteurs  de  tètes  de  porcs ,  doivent 
palier  devant  la  maifon  de  l'Archevêque;  8c  quand  ila 
préfentent  les  têtes ,  ils  doivent  faire  trois  tours  de 
danié.  Cette  rente  a  été  créée ,  dit-on  ,  en  l'année 
s  1 10. ,  par  un  officier  de  Mathilde ,  fille  de  Henri  , 
Roi  d'Angleterre ,  qui  étant  à  Dieppe  faifoit  plu- 
fieurs  autres  rentes  des  fonds  que  cette  Princefle 
lui  a  voit  donnés.  Outre  ces  trois  têtes  de  porcs ,  les 
particuliers  dont  il  eft  queftion ,  payent  encore  cha- 
cun trois  fols-marqués  des  plus  anciens  ,  au  lieu 
d'efpeces  de  ce  temps-là  ,  qu'ils  croient  obligés 
de  payer. 

Une  personne  également  curieufe  dt  éclairée  a 
fait  tout  ce  qu'elle  a  pu  pour  découvrir  l'origine  de 
cette  redevance ,  mais  elle  n'a  rien  trouvé  de  bien 
farafaifant  à  cet  égard.  Elle  ajoute  feulement  que 
dans  un  cartulaire  concernant  les  droits  de  l'arche- 
vêché de  Rouen  à  Dieppe ,  on  lit  que  Guillaumo 
Crefpin  étoit  propriétaire  d'un  fief  contenant  plu- 
fieurs  maifons  ,  files  à  Dieppe  ,  rue  de  la  haute  bou- 
cherie ,  vis-à-vis  le  grand  portail  de  Saint-Jacques  ; 
&  que  les  particuliers  habitants  de  ces  maifons 
étoient  exempts  des  droits  appartenans  à  la  vi- 
comte' de  Dieppe  «  au  moyen  que  chaque  année ,  le 
»  jour  de  la  Liphaigne  (  l'Epiphanie  ),  ils  vinffentà 
»  la  vicomté  ,  avec  eux  un  meneftrel ,  portant  troi» 
>  têtes  de  porcs  crues ,  de  trois  pommes  en  leurs 
»  gueules ,  dt  des  fauciffes  en  baron,  de  cinq  fols  en 
»  un  hanap  d'argent ,  dt  doivent  dire  à  la  garde  de  la 
»  vicomté  étant  à  la  recette  :  nous  venons  ici  pour 
»  faire  hommage  à  Monfeigneur  du  fief  Saint-Cref- 
»  pin  ,  pour  jouir  des  franchifes  dudit  fief  ;  de  après 
*  s'en  retournent ,  de  portent  les  chofes  deffus  dites 
»  à  celui  à  qui  il  appartient  à  caufe  de  rente  ;  de  eft 
»  ledit  fief  de  la  jurifdiftion  de  Monfeigneur  l'Ar- 
»  chevêque. 

Pour  fatisfaire  à  cette  obligation  ,  les  proprié- 
taires des  maifons  bâties  fur  le  terrein  du  fief,  por- 
tent tous  tes  ans ,  le  jour  des  Rois  ,  les  trois  têtes 
de  porcs  dont  il  s'agit ,  à  l'hôtel  de  la  vicomté  ,  qui 
appartient  à  l'Archevêque  de  Rouen  ,  de  de-là  à  la 
maifon  du  fieur  Vauquelin. 

On  dit  que  ce  droit  lui  appartient  en  vertu  d'une 
ancienne  conceffion  faite  par  un  Duc  de  Norman- 
die ,  au  propriétaire  de  cette  maifon.  Mais  le  titre 
de  cette  conceffion  ne  parolt  point.  La  potTdlion 
foutient  feule  le  droit  du  propriétaire. 

Il  fe  tient  tous  les  ans  deux  foires  à  Dieppe ,  l'une 
dans  le  mou  d'Août ,  dt  l'autre  en  Décembre.  La 
première  dure  huit  jours ,  de  n'eft  point  franche. 
L'autre ,  qui  commence  le  premier  Décembre ,  de 
dure  quinze  jours ,  eft  franche.  Toutes  les  mareban- 
difes  qui  y  font  amenées  par  mer  de  qui  arrivent  au 
port  de  Dieppe ,  pendant  la  tenue  de  la  foire  ,  qui 
font  vendues  de  échangées  aux  lieux  de  places  dé- 
lignées pour  la  tenir ,  font  exemptes  de  moitié  des 
droits  d'entrée  de  de  fortiedes  cinq  greffes  fermes  , 
portés  par  les  tarifs  de  1664.de  1667. ,  dtc,  en  ce, 
non-compris  les  droits  de  la  traite  domaniale,  qui 
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doivent  être  payés  en  entier.  On  peut  faire  reflbr- 
tir  de  la  ville  pendant  la  foire  les  marchandifes  étran- 
gères qui  y  ont  été  apportées  de  qui  n'ont  pu  y  être 
vendues ,  fans  payer  aucun  droit  de  fortie  ,  pourvu 
qu'elles  retournent  dans  le  lieu  d'où  elles  font  ve- 
nues. Au  refte ,  les  deux  foires  dont  il  eft  queftion  , 
fe  tiennent  à  la  place  de  la  Vafe  ,  ainfi  nommée  à 
caufe  qu'elle  eft  proche  d'une  des  portes  qui  don- 
nent fur  le  port ,  de  qui  porte  le  même  nom. 

Le  commerce  qui  fe  fait  à  Dieppe ,  eft  très-con- 
fidcrable.  On  le  diftingue  en  commerce  intérieur  de 
en  commerce  extérieur  ou  maritime.  Le  commerce 
qui  fc  fait  dans  l'intérieur  de  la  ville ,  confifte  prin- 
cipalement en  ouvrages  d'ivoire  &  de  corne,  en 
tonneaux  de  barrils  pour  les  falaifons  de  harcn  & 
de  maquereaux ,  à  quoi  font  employés  plus  de  400. 
maîtres  tonneliers  ;  de  fur-tout  en  dentelles.  Cette 
dernière  branche  de  commerce  fait  fubGfter  les  deux 
tiers  des  habitants ,  par  le  travail  des  femmes  de  des 
filles  qui  font  les  dentelles.  On  envoie  cette  mar- 
chandife  dans  la  plûpart  des  provinces  du  royaume  , 
en  Efpagne  &  aux  ides  de  l'Amérique  :  on  eftiroe 
que  le  produit  fe  monte  année  commune  à  600. mille 
livres  ou  environ  ,  à  partager  entre  cent  cinquante 
marchands  de  dentelles  qui  font  établis  à  Dieppe. 

En  temps  de  paix ,  la  pêche  du  hareng  commence 
avec  le  mois  d'Août ,  fur  les  côtes  d'Angleterre  ,  au 
nord,  proche  d'Yarmouth,  que  les  Dieppois  appel- 
lent Jcrmuth.  lis  y  envoient  ordinairement  cent 
grands  bateaux  qui  portent  leur  fel  de  des  barrils,  de 
reviennent  à  la  mi-Odobre.  Alors  ces  mêmes  pê- 
cheurs commencent  une  nouvelle  pêche  ,  qu'ils  con- 
tinuent jufqu'à  Noël.  Elle  fc  fait  fur  la  côte  ,  depuis 
Boulogne  jufques  vers  le  Havre-de-Grace.  Le  ha- 
reng de  cette  féconde  pêche  eft  moins  bon  que  ce- 
lui de  la  première  ,  de  fert  à  faire  du  hareng  foret. 
On  en  mange  auffi  beaucoup  de  frais,  qu'on  envoie 
à  Rouen  de  à  Paris  pendant  la  faifon. 

Une  pèche  de  hareng  abondante  rend  jufqu'à  leize 
cents  mille  liv. ,  fur  quoi  il  y  a  les  frais  à  déduire. 

La  pêche  des  vives  commence  vers  le  carême,  de 
fe  fait  vers  la  côte  d'Angleterre.  Celle  des  maque- 
reaux commence  à  la  fin  d'Avril  ,  de  eft  très-confi- 
dérable.  On  continue  toute  l'année  celle  des  mer- 
lans ,  des  foies  de  autres  pouTons.  Expliquons  ce 
commerce  maritime  un  peu  plus  en  détail,  de  obfcr- 
vons  la  diftinftion qu'il  y  a  à  faire  entre  le  commerce 
maritime  proprement  dit,  de  celui  de  la  pêche.  Le 
premier  fe  fait  par  environ  quatre-vingt  frégates  , 
barques  ,  brigantins  de  dogres  ,  qui  vont  aux  illes 
de  l'Amérique  ,  au  Levant,  en  Efpagne, en Portu- 

fal ,  en  Hollande  ,  en  Angleterre ,  en  Irlande ,  à 
etersbourg  en  Ruine  ,  à  Brème  ,  à  Hambourg  ,  à 
Calais,  à  Rouen  ,  à  Bordeaux,  à  la  Rochelle,  dtc. 

Les  pécheurs ,  au  nombre  de  cent  gros  bateaux  , 
qui ,  ainfi  qu'il  a  été  dit ,  vont  à  la  pêche  du  ha- 
reng à  Yarmouth ,  portent  avec  eux  des  filets  ap- 
pelles Seines  ,  de  du  fel  pour  faler  le  poiflbn  fur  les 
lieux.  Ils  le  fuivent  furies  côtes  de  Picardie  de  de  la 
Haute-Normandie  ,  à  mefure  qu'il  s'en  approche  , 
de  en  apportent  de  frais  autant  qu'il  leur  eft  poffible  ; 
enfuite  ils  le  falent  à  Dieppe ,  de  quand  ils  en  ont 
une  quantité  fuffifante  ,  ils  l'envoient  avec  celui 
d'Yarmouth  ,  dans  le  haut  pays. 

De  ces  cent  bateaux ,  il  y  en  a  une  quarantaine  , 
qui ,  dans  le  mois  d'Avril ,  vont  à  l'ifle  de  Bras  ou 
de  Bas  y  pêcher  des  maquereaux ,  aux  filets  appelles 
Maiteu  :  ils  portent  auffi  leur  fel ,  pour  faler  furies 
lieux  ce  poiflbn  qui  eft  deftiné  pour  le  haut  pays. 

Environ  vingt-cinq  de  ces  mêmes  bateaux  des  plus 
petits,  vont  à  la  pêche  des  maquereaux  dans  la 
Manche  ,  à  mi-canal.  Cette  pêche ,  tant  celle  du 
poiflbn  frais  que  de  celui  que  l'on  fale ,  finit  au  mois 
de  Juillet. 
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Deux  ou  trois  de  ces  mêmes  bateaux ,  mais  des 
plus  grands ,  vont  en  Irlande  dans  le  nord  y  faire 
la  pêche  de  la  morue  &  du  hareng ,  depuis  la  fin  d'A- 
vril ,  jufques  vers  la  St.  Michel  ;  de  ils  apportent  à 
Dieppe  le  poiflbn  qu'Us  ont  pris. 

Dans  les  intervalles  de  ces  pêches  ,  quelques- 
uns  des  grands  bateaux  vont  à  la  Rochelle  charger  du 
fel  pour  le  parti  de  pour  les  pêches. 

Avant  de  après  les  faifons  des  pêches  ,  les  plus 
petits  de  ces  bateaux ,  au  nombre  de  trente-fix 
ou  environ  ,  vont  à  la  pêche  avec  des  folles  ,  à 
la  côte  d'Angleterre ,  pour  les  rayes  de  les  turbots. 

Cinquante  bateaux  du  fauxbourg  du  Pollet  vont , 
pendant  toute  l'année,  fairela  pêche  à  l'hameçon  ; 
les  plus  grands  fur  la  côte  d'Angleterre,  pou  rie  mer- 
lan ,  les  petites  rayes,  les  foies  ,  les  vives  ,  les 
limandes  de  les  rougets  ;  de  les  plus  petits  ,  à  la 
vue  de  Dieppe  ,  pour  le  merlan  «  les  limandes. 

Douze  bateaux  appellés  Toiles  ,  d'un  tonneau 
chacun  ,  c'eft-à-dire  ,  du  port  de  vingt  quintaux  ou 
1000.  livres  ,  font  deftinés  à  piloter  les  bâtiments 
marchands  qui  entrent  ou  qui  fortent  do  port  de 
Dieppe  ;  à  aller  en  rade  prendre  le  poiflbn  des  ba- 
teaux pêcheurs ,  pour  l'apporter  à  terre ,  de  à  aller 
à  la  pêche  des  greffes  huîtres ,  à  deux  hui trières  qui 
font  à  la  vue  du  port. 

Lorfque  la  dreige  étoit  permife ,  environ  qua- 
rante bateaux  ,  des  cents  dont  nous  avons  parlé, 
faifoient  cette  pèche  à  moitié  canal.  Elle  coniiftoit 
en  foies  ,  vives  ,  barbues ,  rougets  ,  carraox ,  li- 
mandes dé  autres  pouTons.  Mais  depuis  qu'elle  a 
été  défendue ,  à  caufe  que  les  filets  qui  y  fervoient, 
eâtoient  de  labouroient  les  fonds  fur  lefquels  ils  pat 
foient,  il  n'y  a  que  fëpt  bateaux  qui  aient  des  per- 
miffions  du  Roi  pour  la  pratiquer ,  quatre  en  temps 
de  carême ,  de  deux  du  premier  Octobre  au  1 5.  de 
Mai ,  pour  les  tables  de  Sa  Majcfté.  Le  feptieme  eft 
accordé  à  l'Archevêque  de  Rouen  pendant,  ledit 
temps ,  pour  le  dédommager  de  la  perte  qu'il  fouffre 
de  la  fuppreffion  de  la  dreige  ,  où  il  avoit  le  droit 
de  prendre  ,  fur  chaque  bateau  venant  de  la  pêche, 
le  plus  beau  poiflbn.  Ce  font  le  plus  fouvent  des 
maîtres  de  des  bateaux  du  bourg  de  Tréport  „  qui 
obtiennent  ces  permiffions. 

Outre  les  pêches  qui  fe  font  en  bateaux  à  la  mer, 
il  y  a  à  Dieppe  ou  au  Pollet  quarante-quatre  pê- 
cheurs riverains ,  qui  pratiquent  à  la  côte  les  pêches 
avec  les  hauts  parcs,  les  traîneaux  ,  les  verveux, 
les  bouteux  ,  les  lanets  ou  raquettes,  les  cauderet- 
tes ,  les  favenaux ,  de  à  la  ligne. 

11  n'y  a  dans  la  dépendance  de  Dieppe ,  qu'un 
feul  parc  de  clayonnage  ;  fitué  fous  le  château  ;  de 
fix  parcs  fermés  auffi  de  clayonnage  ,  appartenais 
à  des  particuliers  de  la  ville.  C'efl-ii  qu'on  parque 
les  huîtres  (  qui  viennent  de  Marennes  de  de  la 
Tremblade,  au  pays  de  Saintonge),  deftinées  pour 
les  tables  du  Roi ,  Ât  de  Granville  de  Cancale ,  pour 
les  tranfporter  enfuite  à  Paris.  Ces  parcs  peuvent 
contenir  huit  cents  milliers  d'huîtres.  Voye\  plus 
haut  ce  que  nous  avons  déjà  dit  à  ce  fujet. 

En  terminant  les  détails  que  nous  avions  à  don- 
ner fur  le  commerce  maritime  de  Dieppe,  ajoutons 
un  article  extrait  de  la  gazette  du  commerce ,  Pa- 
ris ,  n».  70. ,  année  1763. ,  du  mardi  19.  Novem- 
bre. •  Navires  arrivés  à  Dieppe  ,  venant  de  la  pé- 
b  che  de  la  morue  fur  le  banc  de  Terrc-Neuve.de- 
»  puis  le  16.  Juillet ,  jufques  de  compris  le  7.  No- 
»  vembre.  Navires  de  Saint-Malo  ,  fept  ;  de  Gran- 
»  ville ,  dix  ;  de  Dieppe ,  quatre ,  dont  un  de  Fécamp 
»  de  un  autre  de  Honneur. 

L'auteur  du  livre  intitulé  :  Mélanges  d'hifloire  Ù 
de  littérature  ,  a  remarqué  ,  tome  a.  pag.  1. ,  que 
quoique  l'air  fût  fort  grojper  à  Dieppe,  Ole  peuple 
encore  plus  groJJUr  que  l'air  t  il  y  naît  d'auffi  bons 
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.  efprits  0  d'aujfi  fubtilt  qu'ailleurs.  Cette  ville  eft  la 
patrie  de  Bru\en  de  la  Martiniere,  du  P.  Crujftt,  du 
P.  Gouge,  d'Abraham  Duquefne,  de  Dem  Nicolas 
le  Nourry  ,  de  Pecquet ,  de  Richard-Simon  ,  f>c. 

Antoinc-Auguftin  Bru^en  fieur  de  la  Martinicre  , 
géographe  du  Roi  d'Efpagne  ,  mort  à  la  Haye  le  19. 
Juin  1749. ,  à  83.  ans  ,  étoit  neveu  par  fa  mere  du 
fameux  Richard-Simon  ,  dont  nous  parlerons  plus 
bas.  11  eft  auteur  du  dictionnaire  géographique  6c 
critique  de  Ton  nom,  en  10.  vol.  in-folio.  Outre 
cela ,  il  a  publié  la  continuation  &  la  revifion  de 
l'introduction  à  l'hiftoire  de  Puftendorft"  ;  une  intro- 
duction à  l'étude  des  feiences  ck  des  belles-lettres. 
11  a  suffi  donné/  une  édition ,  avec  des  notes ,  de 
la  géographie  de  Cluvier,  en  latin,  ifi-4^.  ;  divers 
ouvrages  de  politique  ,  &c. 

Le  fameux  Richard-Simon ,  fi  connu  par  la  har- 
dielTc  de  fes  fentiments  &  par  fa  manière  d'écrire 
vive  fie  féduifante,  naquit  le  13.  Mai  1638.  Après 
avoir  achevé  fa  philofophie  ,  il  entra  dans  la  con- 
grégation de  l'Oratoire  ,  &  en  fortit  peu  de  temps 
après.  Il  y  rentra  en  1661. ,  &  s'appliqua  avec  une 
ardeur  extraordinaire  à  l'étude  des  langues  orien- 
tales ,  pour  lefquelles  il  eut  toute  fa  vie  beaucoup 
de  goût  &  de  facilité.  Il  profefla  enfuite  la  philo- 
fophie au  collège  de  Juilly  ,  au  diocefe  de  Meaux  ; 
mais  s'étant  attiré  beaucoup  d'ennemis  par  les  opi- 
nions hardies  &  fingulieres  répandues  dans  les  livres 
qu'il  donnoit  au  public  ,  il  fortit  de  l'Oratoire  en 
1678. ,  &  fe  retira  à  Belleville  /  village  du  pays  de 
Caux ,  dont  il  étoit  Curé  depuis  1676.  Il  quitta  cette 
cure  en  168». ,  &  après  un  féjour  aflèz  court  à 
Dieppe  ,  il  vint  à  Paris  pour  y  faire  imprimer  quel- 
ques ouvrages.  11  eut  des  démêlés  littéraires  aflez 
vifs  avec  Mrs.  de  Veilh,  Spanheim  ,1e  Clerc,  Jurieu , 
Michel  le  Vaflbr,  &  piuheurs  autres  fçavants  de  fon 
temps.  Il  mourut  à  Dieppe  le  n.  Avril  171 1.,  à 
74.  ans.  On  a  de  lui  un  très-grand  nombre  d'ou- 
vrages ,  dont  les  principaux  font  i°.  une  édition 
des  opufcules  de  Gabriel  de  Philadelphie ,  avec  une 
traduction  latine  &  des  notes.  i°.  Les  cérémonies 
&  coutumes  des  Juifs ,  traduites  de  l'italien  de  Léon 
de  Modene  ,  avec  un  fupplément  touchant  les  fectes 
des  Caraïtes  &  des  Samaritains.  3».  L'hiftoire  cri- 
tique du  vieux  teftament ,  dont  la  meilleure  édi- 
tion eft  celle  de  Rotterdam ,  chez  Reynier  Leers , 
en  1 68  S-  40.  L'hiftoire  critique  du  texte- du  nou- 
veau teftament ,  Rotterdam  1689. ,  in-40. ,  qui  fut 
fuivie  en  1690.  d'une  hiftoire  critique  des  verfions 
du  nouveau  teftament  ,  &  en  1691.  de  l'hiftoire 
critique  des  principaux  commentateurs  du  nou- 
veau teftament ,  &c. ,  avec  une  diflertation  cri- 
tique fur  les  principaux  actes  MS  S  cités  dans 
ces  trois  parties,  j".  Nouvelles  observations  fur 
le  texte  cY  les  verù'ons  du  nouveau  teftament  , 
Paris  i69$.,in-4tf.  6°.  Lettres  critiques ,  dont  la 
meilleure  édition  eft  celle  d'Amllcrdam  1730.  , 
quatre  volumes  in- 11.  70.  Une  traduction  fran- 
coile  du  nouveau  teftament  ,  avec  des  remar- 
ques littérales  &  critiques.  M.  de  Noa t lies ,  Arche- 
vêque de  Paris ,  de  M.  Bofluet  condamnèrent  cet 
ouvrage.  8°.  Bibliothèque  critique  ,  fous  le  nom  de 
St.  Jorre  ,  avec  des  notes  ,  4.  vol.  Ce  livre 

fut  fupprimé  par  arrêt  du  confeil.  9'.  Bibliothèque 
choifie  ,  1.  vol.  in.it.  io°.  Critique  de  la  bibliothè- 
que des  auteurs  eedéfiaftiques  de  M.  Dupin  ,  &  des 
prolégomènes  fur  la  bible  du  même  nom  ,  4.  vol. 
in-8°. ,  avec  des  éclairciflements  &  des  remarques  du 
Père  Souciet ,  léfuite  ,  qui  eft  l'éditeu*  de  cet  ou- 
vrage. 1 1°.  Hiftoire  critique  de  la  créance  &  des 
coutumes  des  nations  du  Levant ,  fous  le  nom  de 
Moni ,  tkc.  On  remarque  dans  tous  les  ouvrages  de 
Richard-Simon ,  beaucoup  de  critique  &  d'érudi- 
tion ;  mais  aflez  fouvent  peu  d'exactitude  dans  les 
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citations ,  &  prefque  toujours  des  opinions  fingu-' 
lieecs  ce  extraordinaires. 

Jean  Pecq uet,  fçarant  Médecin ,  a  rendu  fort  nom 
Immortel  par  la  découverte  du  réfervoir  du  chyle  , 
qui  de  fon  nom  eft  appelle  le  réfervoir  de  Pecquet.  Il 
publia  de  nouvelles  expériences  d'anatomieeniôji. , 
&  mourut  à  Paris  au  mois  de  Février  1674. 

Dom  Nicolas  le  Nourry ,  naquit  en  1647.  Il  entra 
dans  la  congrégation  de  St.  Maur  ,  de  l'ordre  de  St. 
Benoît ,  &  fe  rendit  très-habile  dans  l'antiquité 
eecléfiaftique.  Il  mourut  à  Paris,  le  14.  Mars  1714. , 
à  77.  ans.  On  a  de  lui  un  Apparat ,  en  latin  ,  a  la 
bibliothèque  des  Percs,6c  d'autres  ouvrages  eftimes. 

Abraham  Duquefne  ou  du  Que/ne  ,  Général  des 
armées  navales  de  France  ,  &  l'un  des  plus  grands 
hommes  de  mer  de  fon  ficelé  ,  naquit  en  16 10. 
d'Abraham  Duquefne  qui  s'étoit  acquis  beaucoup  de 
réputation  fur  mer  ,  &  qui  en  1647. ,  pendant  que 
le  Roi  Louis  XIV.  étoit  à  Dieppe  ,  vint  mouiller 
à  la  rade  de  cette  ville  fa  patrie  ,  commandant  le 
vaifleau  le  Berger  ,  armé  de  foixante  canons  ,  & 
l'un  des  trois  dont  la  Reine  Chriftine  de  Suéde  fit 
préfent  au  Roi.  Il  apprit  le  fervice  de  la  marine 
fous  fon  pere  ,  &  fc  diftingua  dès  l'âge  de  1 7.  ans. 
Il  paflâ  en  Suéde  en  1 644. ,  &  y  fut  fait  Major-Gé- 
néral de  l'armée  navale ,  puis  Vice-Amiral.  C'eft  eu 
cette  qualité  qu-'il  fervoit  le  jour  de  la  fameufe 
bataille  où  les  Danois  furent  entièrement  défaits  , 
&  c'eft  lui  qui  prit  leur  vaifleau  amiral  ,  nommé 
la  Patience  ,  où  le  Général  de  l'armée  danoife  fut 
tué.  Le  Marquis  du  Quefne  fut  rappelle  en  France 
en  1647. ,  &  commanda  une  des  efeadres  qui  furent 
envoyées  à  l'expédition  de  Naplcs.  Comme  la  marine 
de  France  étoit  fort  déchue  ,  il  arma  en  1650.  plu- 
fieurs  vaiflèaux  à  fes  dépens  ,  à  l'occafion  des  pre- 
miers mouvements  de  Bordeaux.  Les  Efpagnols 
arrivoient  dans  la  rivière  (  la  Garonne  )  en  même 
temps  que  lui ,  mais  il  y  entra  malgré  eux  ;  ce  qui 
fut  la  principale  caufe  de  la  réduction  de  cette  ville. 
Il  ne  fut  pas  moins  heureux  dans  les  dernières 
guerres  de  Sicile.  11  vainquit  les  Hollandois  en  trois 
difterens  combats  ,  dans  le  dernier  defquels  le  fa- 
meux Ruyter  fut  tué  d'un  coup  de  canon.  Dans  la 
fuite ,  il  foudroya  les  vaiflèaux  des  Tripolitains ,  ÔC 
obligea  leur  république  à  conclure  une  paix  glo- 
rieufe  à  la  France.  Quelques  années  après ,  il  força 
Alger  &  Gènes  à  implorer  la  clémence  du  Roi. 
Enfin  ,  l'Allé  ,  l'Afrique  &  l'Europe  furent  témoins 
de  fa  valeur  &  publient  encore  fes  exploits.  Quoiqu'il 
fûtcalvinifte,|eRoi,pourlerécompenfer,luidonna, 
pour.lui  &  pour  fa  poftériré  ,  la  terre  du  Bouchet  , 
qui  eft  une  des  plus  belles  du  royaume  ,  auprès 
d'Etampcs,  &  l'érigea  en  marquifat  avec  cette  con- 
dition qu'elle  s'appellerait  la  terre  de  Duquefne  , 
pour  immortaliler  la  mémoire  de  ce  grand  homme. 
Il  mourut  à  Paris  ,  le  1.  Février  1688. ,  à  78.  ans  , 
dans  la  religion  où  il  étoit  né  ,  c'eft-à-dire  ,  calvi- 
nifte.  Son  cœur  fut  porté  dans  le  temple  de  la  ville 
A'Aubonnc  ,  au  canton  de  Berne  en  Suiflé  ,  où  fon 
fils  aîné ,  Henri  Duquefne  ,  Baron  du  lieu  ,  lui  fit 
placer  une  épitaphe.  11  avoit  époufé  Gabrielle  de 
BernieTt ,  de  laquelle  il  laifla  quatre  fils  qui  fe  font 
tous  diftingués.  Voyc\  l'eflai  hiftorique  fur  Abra- 
ham Duquefne  ,  Lieutenant -Général  désarmées 
navales  de  France ,  inféré  dans  le  mercure  de  France, 
du  mois  de  Janvier  1763. ,  pag.  80.  &  fuiv.  Ce  fujet , 
au  refte  ,  avoit  été  propofé  par  l'académie  de  Mar- 
fcillepour  la  dittribution  des  prix  du  1  $.  Août  1762. 

On  lit  dans  une  hiftoire  manuferite  de  Dieppe, 
qu'en  1645.  il  y  avoit  dans  cette  ville  une  fille  , 
nommée  Anne  Cauchie  ,  âgée  de  cent  cinquante 
ans  ,  &  qui  avoit  encore  le  jugement  fort  fain.  Elle 
étoit  fille  d'un  vieux  foldat ,  appellé  Pierre  Cauchie, 
mort  Sgé  de  cent  vingt-quatre  ans  ,  &  qui  avoit  eu 
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un  frère  jumeau  qui  avoit  vécu  cent  treize  ans. 

A  une  demi-lieue  de  Dieppe,  du  côte  de  l'amont  ; 
fur  la  falaife  de  Puis  ,  hameau  de  la  paroùTe  de 
Braquemont  ou  Briquemont  ,  eft  un  endroit  fort 
fyacieux  ,  qu'on  nomme  la  cité  de  Limes  ou  le 
camp  de  Cefàr.  11  eft  nommé  Limes  eu  égard  au 
root  latin  Urnes ,  qui  fignifie  fierai;  &  en  effet  ce  lieu 
fe  termine  au  boxa  de  la  falaife  ou  hauteur  du  ri- 
vage de  la  mer.  Quant  au  mot  de  Cité ,  il  peut  être 
regardé  comme  union  de  citoyens  ,  ou  comme  un 
lieu  de  retraite  ,  où  quelque  grande  armée  fe  ferait 
retranchée  ;  ce  que  témoigne  allez  la  diipoiùion 
des  fofles  dont  on  voit  encore  des  vertiges.  On  eft 
fonde  à  croire  que  ç'a  été  là  un  camp  de  Céfar.  On 
aflîire  que  le  Roi  Louis  XIII.  étant  à  Dieppe  en 
i6iy.,  fut  vifiter  ce  lieu  ,  accompagné  des  Princes 
dt  des  Seigneurs  de  fa  cour  ,  qui  furent  tous  de  ce 
fentiment  ,  à  caufe  qu'ils  trouvèrent  cet  endroit 
fcmblable  à  celui  dont  Céfar  fait  mention  dans  fes 
commentaires.  Outre  cela  ,  on  fçait  que  Jules-Céfar 
ayant  fait  bâtir  la  ville  de  Jutw-Bona  ,  place  du 
pays  de  Caux  ,  pafla  les  neuf  rivières  de  ce  pays  , 
&  vifita  tous  les  lieux  depuis  Julio-Bona  jufiju'à  la 
ville  d'£u.  On  infère  de- là  que  Céfar  ayant  pafle  la 
rivière  de  Bethune  ou  d'Arqués ,  vint  camper  avec 
ion  armée  dans  cet  endroit ,  comme  un  pofte  aflîiré 
contre  les  entreprifes  de  ceux  du  pays  de  Caux  , 
dont  il  y  a  apparence  qu'il  fe  défioit  ;  ou  pour  don- 
ner du  relâche  à  fes  troupes  épuifées  de  travaux  & 
de  fatigues  ,  les  environnant  de  retranchements 
également  forts  &  hauts. 

Les  voyageurs  curieux  vont  voir  auffi  dans 
Teglife  de  la  petite  paroifle  de  PourvdU  (  fituée  fur 
l'Océan ,  à  trois  quarts  de  lieue  O.  S.  0.  de  Dieppe  )  s 
quelques  ornements  Ôc  meubles  d'églife  anciens  , 

Ïu'on  y  conferve  &  qu'on  prétend  avoir  été  laines 
ans  cette  églife  par  St.  Thomas  ,  Archevêque  de 
Cantorbcry  ,  lorsqu'il  s'embarqua  à  Pourville  pour 
paflèr  en  Angleterre  ,  en  1 167.  Ces  meubles  font 
une  chafuble  ,  une  étole  ,  un  manipule ,  &  un  voile 
de  calice  de  velours  cramoifi  ,  bordés  d'un  galon 
d'or.  Il  y  a  auffi  un  calice  avec  fa  patène.  La  cha- 
fuble eft  en  pointe  par  le  bas.  Le  calice  eft  fort  bas 
dt  large  ,  reflemblant  à  un  petit  ciboire.  La  patène 
eft  plus  petite  que  celles  dont  on  fe  fert  aujourd'hui 
Ces  deux  dernières  pièces  font  de  vermeil. 

Aux  environs  de  Dieppe  ,  dans  le  pays  de  Caux , 
font  trois  verreries  confidérablcs  ,  de  Uenet ,  de 
Maucomble  &  de  PHyhue. 

DIEPPES  Tournés  ,  dans  le  Verdunois,  au  pays 
Meffin  ,  diocefe,  bailliage  ck  recette  de  Verdun, 
parlement  &  intendance  de  Mets.  On  y  compte  48. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  *.  l.N.  E.  de  Verdun. 

DIERRE ,  bourg,  en  Touraine  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Tours,  parlement  de  Paris,  élection  d'Am- 
boife.  On  y  compte  9$.  feux.  Ce  bourg  eft  fi  tué  dans 
une  contrée  également  fertile  6c  agréable  ,  entre 
la  Loire  &  le  Cher  ,  à  cinq  quarts  de  lieue,  S.  S.  O. 
d'Amboife ,  &  4.  E.  S.  E.  de  Tours. 

DIERREY  Saint-Julien  t>  le  Hameau  du  Moire , 
en  Champagne  ,  diocefe  de  élection  de  Troyes  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Cotions.  On  y 
compte  93.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  lieues  O.  de 
Troyes. 

DIERAEY  Sainr-Ptre  ,  en  Champagne ,  diocefe 
de  élection  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  94.  feux-  Cette 
paroifle  eft  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  celle  qui  a 
donné  lieu  à  l'article  précédent  ,  &  elle  eft  fituée 
dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en  pâturages. 

DIESMOS  &  St.  Oblas  ,  en  Dauphiné\  diocefe 
dt  élection  de  Vienne ,  parlement  &  intendance  de 
Grenoble.  On  y  compte  1.  feux  un  demi  &  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles,  ôc  un  feu 
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trois  quarts  un  fixieme  &  un  feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables ,  y  compris  néanmoins  un  dou- 
zième de  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis.  Cette  communauté  eft  fituce  fur  un  mon- 
tagBe  ,  à  4. 1.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Vienne. 

DiETWILLER ,  dans  le  Sundtgaw ,  en  AUàce , 
diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupérieur  &  intendance 
d'AJface ,  bailliage  &  recette  de  Landfer.  On  y 
compte  39.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S. 
E.  de  Mulhaufen. 

DIEU  (lOeJou  Ifle-d'Yeu,  petite  ifle  delà  mer 
de  Gafcogne  ,  dépendante  du  gouvernement  géné- 
ral militaire  de  Poitou  1  diooefe  de  Luçon  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection 
des  Sables-d'Olonne.  11  y  a  un  bourg  compote  de 
1  jo.  maifonsou  environ,  avec  un  petit  village  où 
eft  le  port.  Cette  ifle  eft  à  4.  1.  S.  de  celle  de  Noir- 
moutier ,  3.  O.  S.  O.  de  la  côte  la  plus  prochaine 
de  Poitou ,  &  8.  N.  O.  des  Sables-d'Olonnc.  Elle  a 
nne  lieue  &  deux  tiers  de  longueur  de  l'E.  S.  E. 
à  l'O.  N.  O. ,  &  une  bonne  demi-lieoe  dans  fa  plus 
grande  largeur.  Son  circuit  eft  de  4. 1.  ou  environ. 
Le  partage  pour  lesvaifleaux  ,  entre  la  terre-ferme 
&  l'iUe  dont  il  s'agit  ,  n'eft  que  2  500.  toiles  on 
environ  ,  à  caufe  des  bas-fonds  qui  régnent  do 
côté  de  la  terre-ferme ,  &  qui  avancent  juiqu'à  un 
certain  'endroit  qu'on  appelle  le  Pont-Dieu.  Pat 
arrêt  du  confeil  ,  du  17.  Mars  1736.,  le  Roi  a 
ordonné  que  le  Profeflêur  d'hydrographie  des  Sa. 
bles-d'Olonoe  fera  à  l'avenir  (à  rcfiden.ee  en  cette 
ville  pendant  toute  l'année  ,  dt  y  tiendra  fon  école 
gratuitement  ;  de  que  le  Profeflêur  d'hydrographie, 
établi  à  VIJle-Dieu  ,  enfeignera  auffi  la  navigation 
aux  ifles  de  Noirmoutier  &  Bouin  ,  &  y  fëjourocn 
alternativement ,  Ravoir  ,  fix  mois  à  rifle-Dieu, 
fit  fix  mois  à  rtairmoutier. 

DIE  VAL  ,  en  Anois  ,  diocefe ,  gouvernance; 
bailliage  ôt  recette  d'Arras  ,  confeil  provincial 
d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance ,  de 
Lille.  On  y  compte  70.  feux  dt  3J0.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  à  une  bonne  lieue  N.  E.  de  St. 
Pol ,  &  j.  N.  O.  d'Arras.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles. 

D1EULEFIT  ,  ville  avec  un  bureau  des  cinq 
groflès  fermes  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die, 

Parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  élection  de 
lontelimart.  On  y  compte  un  tiers  &  un  trente» 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  ôe  cinq 
feux  un  feizieme  dt  un  quatre-vingt-feizieme  de 
feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néanmoins 
un  demi  de  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  petite  ville  eft  fituée  dans 
une  vallée  ,  fur  un  ruifleau  qui  va  fe  jetter  dans 
la  petite  rivière  de  Roubion ,  à  3.  L  de  tiers  N.  E* 
de  Valréas ,  3.  dt  demie  S.  E.  de  Creft ,  6.  S.  O.  de 
Die,  &  c.  E.  de  Montelimart. 

DIEULIDON  ,  un  Limofin  ,  diocefe  ,  ioten- 
dance  dt  élection  de  Limoges  ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  aflex  fertile ,  principalement 
en  menus  grains. 

D1EULIN0T ,  dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas  ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Coodom  ,  jurifdi&ion  de  St. 
Ferme.  On  y  compte  1  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  abondante  en  grains  ,  en 
vins  &  en  fruits ,  à  quelque  diflance  de  la  rive  droite 
du  Drot ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Duras ,  s.  de 
demie  E.  un  .quart  au  N.  de  Caftelmoron ,  fie  9.  M. 
E.  de  Bazas. 

D1EULOUARD  ,  Dejlonarium  ,  dans  le  Ver- 
dunois ,  au  pays  Meffin ,  diocefe  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Verdun ,  parlement  &  intendance  de  Metz. 
On  y  compte  1 S  »•  feux.  Cette  paroifle  eft  le  chef- 
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ïïeu  d*ane  feigoeurie  enclavée  entre  le  bailliage  de 
Pont-à-MoulIon  au  duché  de  Bar  ,  ôt  celui  de 
Nancy  au  duché  de  Lorraine  ;  &  elle  eft  fi  tuée  dans 
une  Ûle  formée  par  la  Mofelle ,  à  une  lieue  ôc  de- 
mie S.  S.  E.de  Pont-à-Mouffon,  3.N.O.  de  Nancy, 
1 1.  S.  E.  de  Verdun  ,  ôc  6.  Se  demie  S.  S.  O.  de 
Metz.  Il  y  a  voit  autrefois  à  Dieu  louard  une  collé- 
giale qui  avoit  été  fondée  en  ioxo.  par  Dudon, 
Prévôt  de  Mont  faucon  ck  Chanoine  de  Verdun. 
En  1 660. ,  le  chapitre  de  cette  églife  ,  dont  les 
prébendes  étoient  unies  à  la  primatiale  de  Nancy  , 
zut  fupprime  ou  plutôt  diftrait  par  une  donation 
de  Charles  ,  Cardinal  de  Lorraine  &  Primat  ;  & 
on  en  forma  un  établiffement  pour  des  Bénédic- 
tins anglois.  Cet  établiffement  fubfifte  encore  à 
préfent.  L'églife  de  Dieulouard  eil  dédiée  à  Saint- 
Sébaftien.  Cette  paroiffe,qui  n'eft  plus  qu'un  bourg, 
ctoit  autrefois  une  place  fortifiée  dont  les  habitants 
étoient  grands  ennemis  de  ceux  de  Metz.  Mais  fes 
fortifications  ont  été  rafées. 

D1EUPENTALE  ou  Diépental ,  en  Languedoc, 
diocefe  de  Monta uban  ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
328.  feux.  Cette  paroiffé  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance  de  la  rive  droite  de  la  Garonne  ,  à  3.  I.  S.  S. 

0.  de  Montauban,  &  6.  N.  O.  de  Touloufe. 
D1EUVE  ,  dans  le  Verdunois  ,  au  pays  Mcffin  , 

diocefe  &  recette  de  Verdun  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Metz.  On  y  compte  «7.  feux.  Cette  pa- 
xoiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Meufc ,  à  1. 
L  &  demie  S.  de  Verdun. 

DIEUZE  ,  Deccm-Pagi  ,  ville  ,  chef-lieu  d'un 
bailliage  de  fon  nom  ,  avec  une  maitrife  particu- 
lière des  eaux  &  forêts  ,  un  hôte  1-de- ville  ,  une  re- 
cette des  finances  ,  une  recette  des  bois  ,  une  bri- 
gade de  maréchauflée  ,  un  couvent  de  Minimes  ,  un 
de  Religieufes  de  la  congrégation  ou  de  Notre- 
Dame  ,  un  de  Capucins ,  qui  n'y  font  établis  que 
depuis  le  6.  Janvier  1749.  ;  un  de  Soeurs  grifes  ; 
deux  hôpitaux  ,  celui  de  Saint-Jacques  ,  fondé  par 
Bernard  du  Fort ,  Grand-Prévôt  de  Saint-Diez  ,  le 
6.  Septembre  1713.  ,&  par  lettres-patentes  du  18. 
Janvier  1716.  ;  &  celui  de  Saint-Charles  ,  établi  en 
1730.  ;  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de 
Metz ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine. 
On  y  compte  x$6.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  plaine  ,  entre  deux  ruùTeaux  ,  fçavoir  ,  leSpin 
&  le  Verbach ,  qui  fe  jettent  dans  la  Seille  nn  peu 
au-deffous  de  la  ville  ,  à  8. 1.  E.  N.  E.  de  Nancy , 

1.  E.  N.  E.  de  Marfal ,  9. 0.  N.  O.  de  Saverne  ,  &  8. 
&  tiers  S.  E.de  Metz.  Long.  24.  23.  J.  lat.  48.  Jx. 
55.  La  parouTe  s'étendoit  anciennement  fur  plu- 
sieurs villages  des  environs  ,  mais  elle  a  été  parta- 
gée. En  1504-  elle  fut  unie  au  chapitre  de 
Dieulouard ,  qui  en  eft  éloigné  de  9. 1.  vers  1*0.  S.  O. 

La  ville  dont  il  s'agit  ,  eft  remarquable  par  fes 
puits  d'eau  falée  ,  dont  on  fait  une  grande  quantité 
de  fel.  Cette  faline  exiftoit  dès  le  commencement 
du  onzième  ficelé:  elle  eft  la  plus  conlidérable  des 
faline  s  de  Lorraine ,  tant  pour  fa  force ,  que  pour  l'a- 
bondance de  fa  fource.  Elle  eft  à  feize  degrés  jc'eft- 
à-dire  ,  qu'avec  cent  livres  de  fon  eau  ,  on  en  forme 
feize  livres  de  fel.  On  n'y  fait  point  ufage  des  bâti- 
ments de  graduation  ;  &  depuis  1 746.  ,  les  eaux 
Superflues  font  conduites  par  un  canal  à  la  faline  de 
MoyenviUe.  Au  refte ,  la  faline  de  Dieuze  n'eft  fé- 
parée  de  la  ville  de  ce  nom  que  par  le  ruiflèau  con- 
nu fous  le  nom  de  Spin. 

On  ne  peut  douter  que  la  ville  de  Dieuze  ne  foit 
ancienne ,  puifqu'il  en  eft  fait  mention  dans  l'iti- 
néraire d'Antonin  &  dans  la  table  Théodofienne , 
où  elle  eft  appellée  Deccm-Pagi. 

Dès  le  treizième  fiecle  ,  les  Ducs  de  Lorraine 
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Unes  ;  car  elles  faifoient  partie  de  la  fucceffion  de 
Ferry  I.  Duc  de  Lorraine ,  pere  des  Ducs ,  Thibaud 
ôc  Mathieu  IL  Le  dernier  avoit  biffé  Dieuze  I 
fon  frère  Jacques  de  Lorraine ,  Evêque  de  Metz  , 
pour  ce  qui  lui  appartenoit  dans  la  fucceffion  de 
leur  pere  ;  &  par  une  tranfaction  de  l'an  1 247.  , 
Ferry  II. ,  fils  de  Mathieu ,  laifla  la  libre  jouiffance 
de  la  terre  de  Dieuze  à  fon  oncle  Jacques ,  à  la 
charge  qu'elle  reviendroit  à  lui  ou  à  fes  fucceffeurs, 
qui  leroient  tenus  d'en  faire  hommage  aux  Evêques 
de  Metz.  Ferry  IL  ,  qui  devenoit  propriétaire  de. 
Dieuze  par  cette  tranfaétion  ,  en  fit  hommage  à 
fon  oncle  Jacques  ,  qui  n'en  étoit  qu'ufufruitier. 
Marie  de  Blois ,  tutrice  du  Duc  Jean ,  reconnut  en- 
core l'Evéque  de  Metz  en  1347.  Mais  ,  depuis  cette 
époque  ,  les  Ducs  de  Lorraine  ont  pofféde  toute  la 
châtellenie  de  Dieuze  en  toute  fouveraineté ,  fans 
en  faire  hommage  à  aucun  Seigneur ,  &  ils  ont  été 
maintenus  en  ce  droit  par  les  traités  de  paix  des 
Pyrénées  en  1659. ,  de  Vincennes  en  166 1. ,  de 
Ryfwick  en  1697. ,  &  de  Raftadt  &  de  Bade 
en  1714. 

Confidéré  comme  diftrift  particulier  du  duché  de 
Lorraine  ,  le  bailliage  de  Dieuze  eft  borné  au  N. 
&  au  S.  par  les  terres  de  l'évêché  de  Metz  ;  au  N. 
E.  par  le  bailliage  de  Zarguemines  j  à  l'E.  par  celui 
de  Feneftrange  ;  &  à  l'O.  par  celui  de  Château-Sa- 
lins. Il  a  6.  I.  &  demie  de  longueur  fur  4.  &  demie 
de  largeur.  Il  eft  arrofé  de  la  Seille  &  de  pluficurs 
autres  rivières  moins  confidérables.  Son  terroir  eft 
affez  montagneux ,  &  néanmoins  fertile  ,  principa- 
lement en  pâturages  excellens.  Ce  bailliage  eft  en- 
tièrement du  diocefe  de  Metz. 

DIE  Y  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois.  V.  Dicy. 

D  I  F 

DIFFERTEN ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Metz  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Boulay.  On  n'y 
compte  que  9.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 

DIFOUR,  dans  l'Agenois ,  en  Guyenne,  dio- 
cefe &  élection  d'Agen  ,  parlement  &  intendance 
de  Bordeaux  ,  jurifdiâion  de  Sauveterre  de  Cau- 
mont.  On  y  compte  28.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains  ,  en 
vins  ,  en  fruits  de  en  pâturages.  Le  gibier  y  cil 
abondant. 

DIFQUES  ou  Difques ,  en  Artois  ,  diocefe ,  bail- 
liage &  recette  de  Saint-Omer ,  confeil  provincial 
d'Artois,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lille. 
On  y  compte  1 1 .  feux  &  $  i.  perfonnes.  Cette  pa- 
roiflê eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  O.  N.  O.  de 
Saint-Omer  ,  &  3.  S.  E.  d'Ardres. 

D  I  G 

DIGES ,  bourg  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langrcs ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Tonnerre.  On  y  compte  144.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  2. 1.  N.  O.  de  Tonnerre  ,  &  2.  &  demie 
S.  E.  de  Saint-Florentin. 

DIGNA ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  &  recette 
de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  26.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

DIGNAC  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  ci  élection 
d'Angoulême ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  320.  feux.  Cette  paroiffé  eft 
fituée  dans  une  contrée  aiTez  fertile ,  principalement 
en  grains  ôc  en  pâturages.  Il  y  a  aura  des  bois  ,  ô*c 
l'on  y  recueille  une  certaine  quantité  de  vin. 

DIGNAC  en  Cumn ,  dans  le  Bourdelois  ,  eq 
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Guyenne ,  diocefe  ,  parlement,  intendance  &  élec- 
tion de  Bordeaux ,  jnrifdiftion  de  Curton.  On  y  com- 
pte t,o. feux. Cette paroifle eità  <»  1.  E.  de  Bordeaux. 

DIGNAN  (le)  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Nifmes  ,  parlement  de  Touloufe ,  généra- 
lité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  90.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituee  dans  une 
contrée  agréable  &  fertile,  principalement  en  fruits 
&  en  boni  vins. 

DIGNE  ,D<a  Augufta>  Dlnia  ,  Ctvitat  Dinien- 
fium  ,  ville  ancienne  ,  chef-lieu  d'une  recette  & 
d'une  viguerie  de  fon  nom ,  avec  un  évèché  fuffra- 
gsnt  d'Embrun ,  une  fénéchaufféé ,  un  Lieutenant 
de  la  maréchauflïe  de  Provence ,  un  couvent  de 
Corde  liers ,  un  de  Récollets  ,  un  de  Mathurins ,  un 
de  Filles  de  la  Vifîtation  ,  un  d'Urfufines ,  un  fémi- 
naire ,  un  collège  ,  un  hôpital ,  &c.  ;  en  Provence , 
parlement  &  intendance  d'Aix.  On  y  compte  10. 
feux  de  cadaftre  &  1000.  ames  ou  environ.  Cette 
ville  eft  fi  ruée  près  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  ou 
torrent  de  Bleaune  ,  que  d'autres  nomment  la  Mar- 
daric  ,  à  6. 1.  N.  N.  E.  de  Riès  ,  9.  O.  un  quart  de 
Glandeves  ,  4.  &  demie  N.  O.  de  Senès ,  $.  0.  S. 
O.  de  Sifteron,  t6.  ôc  demie  N.  E.  d'Aix,  10.  &  ». 
tiers  S.  un  quart  à  1*0.  d'Embrun  ,  fle 107.  S.  S.  E. 
de  Paris.  Long.  13.  $6.  1  z.lac.  44.  7.  6.  Le  diocefe 
dont  elle  eft  le  chef-lieu ,  eft  borné  an  N.  par  ce- 
lui d'Embrun  ,  au  S.  par  celui  de  Riès  ,  à  l'E.  par 
ceux  de  Glandeves  &  de  Senès ,  &  à  PO.  par  ceux 
de  Gap  &  de  Sifteron.  11  comprend  trente-trois  pa- 
reilles. Le  Prélat  qui  eft  à  la  tête  de  ce  diocefe  , 
fe  qualifie  Baron  de  Lauzieres,  jouit  de  12.  mille 
livres  de  rente  ou  environ  ;  &  ,  félon  la  taxe  en 
cour  de  Rome,  il  paye  400.  florins  pour  l'expédi- 
tion de  fes  bulles. 

On  croit  que  le  fiege  épifcopal  a  été  établi  à 
Digne,  au  plus  tard  dès  le  commencement  du  qua- 
trième fiecle.  St.  Domnin  ,  qui  vivoit  vers  l'an 
340.,  eft  le  plus  ancien  de  fes  Evëqtics  dont  on  ait 
connoiffance.  L'églife  cathédrale  eft  dédiée  à  la 
Sainte-Vierge  &  à  Saint-Jérôme.  Son  chapitre  eft 
compofé  d'un  Prévôt ,  d'un  Archidiacre ,  d'un  Ca- 
pifcol  ,  d'un  Sacriftain  &  de  dix  Chanoines.  Il  y  a 
outre  cela  huit  Bénéficiers  &  deux  Curés. 

Le  fçavanr  Pierre  Gaffendi  dont  il  a  été  parlé  à 
l'article  de  Cbamptercier  ,  étoit  Chanoine-Prévôt 
de  l'églife  cathédrale  de  Digne. 

En  1414.  il  fe  tint  à  Digne  un  concile ,  dont  il  eft 
faitmention  dans  le  livre  intitule  :  Gallia  Chrifiiana, 
tom.  III.  ,pag.  1117. 

Parmi  les  Prélats  qui  ont  illuftré  le  fiege  épif- 
copal, on  diftingue  JeanHeroê'r,  fit  Louis-Sexthis 
de  Jarentt-de-la-Bruyere.  Ce  dernier  eft  actuelle- 
ment (  en  1764.  )  Evèque  d'Orléans  ,  où  il  a  été 
transféré  en  1758.  ,  Commandeur  de  l'ordre  du 
Saint-Efprit ,  &  charge  du  département  concernant 
la  nomiuation  aux  bénéfices.  Voye\  Carry. 

.  Jean  Heroe't  fe  diitingua  par  les  talents  &  encore 
plus  par  les  vertus  qui  caractérifent  les  véritables 
fuccefieurs  des  Apôtres.  Les  vers  qui  lui  échappè- 
rent dans  fa  jeunefle ,  lui  méritèrent  des  éloges  de 
Melm  de  Saiot-Gelais,  de  Clément  Marot,  de  Ra- 
belais ,  d'Etienne  Pafquier ,  &c.  Ce  dernier  dit  qu'il 
fait  grand  compte  de  la  parfaite  Amie  d*Heroct  : 
petit  ouvrage  ,  ajoute-t'il ,  tuais  qui  en  fa  petiteffe 
Jurmonte  les  plus  gros  ouvrages  de  plufieurs. 

Marot,  dans  la  réponse  qu'il  fit  à  Sagon ,  fous  le 
nom  de  Frtpelipes  fon  valet ,  met  Hero£t  au  rang 
des  écrivains  qu'il  eftimoit  le  plus ,  en  difant: 

Je  ne  vois  point  jn'an  Saint-Gelais , 

UnHeroè't ,  un  Rabelais  t 
Un  Brodcau ,  un  Seve,  un  Chapuy  t 
«  Voifent  écrivons  tontre  lui. 
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Heroct  ne  fit ,  pour  ainfi  dire  ,  que  fe  montrer 
fur  le  Parnaflê;  car  dès  que  fa  vocation  fut  déci- 
dée pour  l'état  eccléfiallique  ,  il  fe  fevra  des  dou- 
ceurs de  la  pdéfie  &  ne  s'occupa  plus  que  des  fcieiv 
ces  &  des  vertus  de  fon  état.  La  régularité  de  fes 
mœurs ,  fa  piété  ,  &  les  progrès  qu'il  fit  dans  les 
divines  écritures ,  dans  la  théologie  &  dans  le  droit 
canonique ,  Péleverent  fans  aucune  autre  protection 
à  Pévèché  de  Digne.  Il  conduifit  fes  ouailles  avec 
beaucoup  de  fageffe  &  d'édification  jufqu'à  fa  mort. 

La  ville  de  Digne  eft  très-ancienne.  Pline  &  Pto- 
lomée  en  font  mention  fous  le  nom  de  Dinia  ;  mais 
ils  ne  s'accordent  point  fur  le  nom  du  peuple  au- 
quel ils  l'attribuent.  Le  premier  en  fait  le  chef-lien 
des  Boiiontici ,  &  Ptolomée  la  place  chez  les  Sentit. 
Mais  il  paroît  que  les  Sentît  dévoient  avoir  pour 
chef-lieu  Sanitium  (  aujourd'hui  Senis  ) ,  plutôt  que 
Dinia.  VoyezSanitium. 

Confidérée  comme  diftrift  particulier  de  la  gé- 
néralité Se  intendance  d'Aix  ou  de  Provence ,  la 
viguerie  de  Digne  eft  bornée  au  N-  par  celte  de 
Seyne  &  par  la  vallée  de  Barcelonette  ;  au  S.  pat  la 
viguerie  de  Moûtiers  ;  a  l'E.  par  celle  de  Colmars 
&  par  le  val  de  Barrcme  ;  &  à  l'O.  par  la  viguerie 
de  Sifteron  Si  par  celle  de  Forcalquicr.  On  y  com- 
pte $  3 .  communautés  affouagées  ,  117.  feux  un 
trente  -  deuxième  un  fotxantieme  &  un  quatre  - 
vingtième  de  feu  de  cadaftre ,  dont  Pimpofitiou  ,en 
quote-part ,  de  la  fomme  totale  de  703.  mille  fit. 
4.  fols  un  denier  &  deux  tiers  de  denier  ,  fe  monte 
à  19.  mille  316.  liv.  11.  fols  00.  denier  un  demi 
un  quinzième  &  un  vingtième  de  denier.  Voye\  le 
tome  1.  de  ce  dictionnaire  ,  page.  69. ,  ôcc.  Le  ter- 
rein  de  cette  viguerie  eft  mêle  de  montagnes  ,  de 
collines  &  de  belles  vallées  oh  l'on  cueille  desfruits 
très-excellcns ,  principalement  aux  environs  de  Di- 
gne ,  &  dont  il  fe  fait  un  aiTez  bon  commerce,  non- 
feulement  en  France ,  mais  encore  en  Italie  &  même 
en  Allemagne. 

N'oublions  pas  de  dire  que  la  ville  de  Digne  eft 
renommée  pour  les  bains  chauds  qui  font  auprès. 
Les  eaux  de  la  fource  qui  forme  ces  bains ,  font 
chaudes,  piquantes  &  fentent  la  boue.  Elles  par- 
ticipent beaucoup  du  fourre  &  du  fel  alkali.  Elles 
purgent  par  les  telles.  Elles  font  bonnes  à  boire  & 
à  s'y  baigner.  M.  Gaffendi  a  remarqué  dans  la  vie 
qu'il  a  écrite  de  fon  ami  M.  Peyrefc ,  que  des  mon- 
tagnes d'oh  fortent  les  eaux  de  cette  fontaine,  il 
tombe  des  ferpents  qui  n'ont  point  de  venin  ,&  dont 
les  enfants  fe  jouent,  &  qu'à  peu  de  diftancede-là, 
on  trouve  des  ferpents  d'une  autre  cfpece ,  qui  mor- 
dent, piquent  ôt  font  fon  dangereux. 

Au  refte ,  la  ville  de  Digne  eft  une  des  commu- 
nautés qui  députent  aux  affemblécs  générales  de  la 
province  de  Provence.  Les  armes  de  cette  ville  font 
font  d'azur  à  une  fleur-de-lys  entre  deux  L  L,  af- 
frontées d'argent ,  accompagnées  en  chef  d'une  croix 
de  gueules ,  &  en  pointe  de  la  lettre  D  d'or. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  VIGUERIE 

DE  DtGVB, 

Paroiffit  vuCammumuttis.  Feux. 

Archall   o  i  % 

Auribel   1 

Aygjaufi.  les  Nobles   »  i 

Aymc   o£i 

Barras  G-  Tonmefbit   1  J 

Bemjen  

Bcdcjan.   o  - 

Berne*   1  | 

Bras-d'Afle   t  1 

Brufqaet.                               .    .    .  j  j 

Caftelar(lc)   .   .    .   •   1  i 

Caflellet  •  •    •  «  i 

ChaÎMldOe)   *  " 
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PwîJJis  on  Communiutii.  Feux. 

Ch  jmptcrcier   4- 

Clianolle»   !  « 

Château-Redon  .   •   o  - 

Chencrille*   o  L 

Conrbon»   4  i 

Creiflët   I  ' 

DIGNE  ,  »Ue   »o  " 

Dourbe*  (le»)   1  1 

Drayi   o  f 

Eottage*   » 

Emrevene»   4 

Efclangoa   o  * 

Efpinoose   o  ] 

Eftocblan  .    .    .    .   | 

Feyfl»»   o  j 

Gaubert   1  i 

Cumofe  (ta)   °  r 

I**7(la;.  Kr>yt?  La)WT. 
Lagramgfe.  f^ore?  Cumule. 

Lajary  6-  Sainte-Colombe   t  ï 

Lambert  •  •  «   »  »  O  3 

Matijav  ou  Malljac   al 

Malléraoiuoo,  .    .    *   1  i 

Marcoux  *   .  j.. 

Mariand   o* 

Méei  i,lei)   16  - 

Melaii   t  l 

•    •    •    •  5  ] 

1  (le*).  J^êt  ÀyRtaô.  ' 
Noble*  (le*)  KojKf  Thoard. 

Orsifon   7 

Penne  (la)   o  , 

Perauc  (U).    .   o  • 

Prat»   1  i 

Puymknel   4 

RoQbioe(la)   o  i 

Sieyei  (le»)   j  £ 

Salut.  Eftevc   o  * 

St.  Jannet   1  ^ 

St.  Jnlieo-d'Aflè   q  | 

St.  Jurfon   o  } 

Sainte-Colombe.  Piye^  Lajavy. 

Th  ancron   1  * 

Thoard  G>  lei  Noble*   6 

Toornefort.  Vo}t\  Batta».   

jj.  CsTiTiunjuiex.  Tocjj  117   f.    ir.  h 

DIGNE  d'Amont  fia),  en  Languedoc ,  dio- 
cefe  de  Narbonne ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc  ,  recette  de  Li- 
moux. On  y  compte  61.  feux.  Cette  parouTc  eft  à 
ae  petite  lieue  O.  S.  O.  de  Limoux. 
DIGNE  d'Aval  (la),  en  Languedoc,  diocefe 
de  Narbonne ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe , 
intendance  de  Languedoc ,  recette  de  Limoux.  On 
y  compte  j8.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  entre 
Limoux  &  la  Digne-d'Amont. 

DIGNITÉS  en  France,  &c.  Munera,  Dignita- 
tet ,  Ùc  Nous  ne  parlerons  ici  que  des  dignités  fé- 
culieres  par  elles-mêmes  (  quoiqu'elles  foient  quel.  • 
quefois  poffédées  par  des  eccléuaitiques  ) ,  &  nous 
y  joindrons  une  notice  de  ce  quiconcerne  la  noblelfe. 

Tous  les  hommes  naùTent  Nobles  ou  Roturiers. 
Nous  diftinguons  quatre  degrés  de  nobleflè.  Le 
premier  eft  celui  des  Princes  du  fang  ;  le  fécond  , 
celui  de  la  haute  -  nobleffe  ;  le  troifieme  ,  celui 
de  la  nobleffe  ordinaire  ;  &  le  quatrième  ,  celui  de 
ceux  qui  font  nouvellement  annoblis.  Cette  divi- 
fion  de  la  nobleffe  n'eft  pas  nouvelle  ,  &  plufieurs 
écrivains  s'en  font  fervis  avant  nous. 

Depuis  que  François  I.  voulut  bien  fe  qualifier 
premier  Gentilhomme  de  fon  royaume ,  quelque  au- 
gufte  que  foit  la  naiffance  des  Princes  du  fang  , 
on  peut ,  fans  crainte  de  leur  déplaire  ,  les  mettre 
à  la  tête  de  la  noblelTe. 

Le  royaume  de  France  étant  héréditaire  ,  l'ef- 
pérance  d'y  fuccéder ,  quelque  éloignée  qu'elle  foit , 
a  donne  dans  tous  les  temps  aux  Princes  du  fang , 
un  rang  très-refpc&able.  JVlaii  les  qualités  qu'Us 
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portent  aujourd'hui ,  ne  font  pas  anciennes.  Nous 
avons  cbfcrvé  ci-devant,  à  l'article  de  Dauphiné, 
que  Louis  de  France  ,  mort  en  171 1.,  fils  de  Louis 
le  Grand ,  eft  le  premier  des  fils  ainés  de  nos  Rois 
à  qui  on  ait  donné  la  qualité  de  Dauphin  de  France  : 
tous  les  autres  avant  lui  avoient  été  appelles  Dau- 
phin de  Viennois. 

Autrefois  la  qualité  de  petit-fils  de  France  n'é- 
toit  pas  toujours  portée  par  ceux  qui  fe  trou  voient 
en  ce  degré.  Philippe  de  Valois  avant  fon  avène- 
ment a  la  Couronne ,  &  Charles  Comte  d'Alençon, 
fon  frère ,  l'un  &  l'autre  petit-fils  de  Philippe  le 
Hardi ,  prirent  la  qualité  de  petits-fils  de  France  ; 
&  ils  étoienf  véritablement  en  ce  degré.  Les  Pria- 
ceues  ,  filles  de  Gaflon-Jean-Baptilie  de  France  , 
Duc  d'Orléans ,  font  les  premières  Princeflès  qui 
aient  pris  la  qualité  de  petites-filles  de  France ,  de 
elles  étoient  en  effet  petites-filles  du  Roi  Henri  IV. 

On  appelle  premier  Prince  du  fang  ,  celui  qui 
vient  immédiatement  après  les  enfants  de  France. 
Le  premier  Prince  du  fang  a  un  état  de  maifon 
comme  les  enfants  de  France  ,  mais  il  n'eft  pas  fi 
confidérable  ;  &  en  cette  qualité  il  jouit  d'une 
penfion  annuelle  de  cent  cinquante  mille  livres» 
Lorfque  le  premier  Prince  du  fang  a  des  frères  , 
il  ne  leur  donne  jamais  la  main ,  pas  même  chez, 
lui. 

Les  Princes  légitimés  de  France  ont  eu  rang  im- 
médiatement après  les  Princes  du  fang  ,  &  ont 
précédé  tous  les  Grands  du  royaume.  Le  Duc  die 
Maine  ,  fils  légitimé  de  Louis  le  Grand ,  prit  féance 
au  parlement ,  en  qualité  de  Comte  d'Eu  Pair  de 
France  ,  l'an  1694. ,  ôc  fon  rang  vint  immédiate- 
ment après  les  Princes  du  fang ,  &  avant  les  Pairs 
féculiers  &  eccléflaftiques ,  qui  s'y  trouvèrent  eu 
très-grand  nombre.  Le  Comte  ae  Touloufe,  fon  frère, 
y  prit  féance  auffi  la  même  année ,  &  précéda  éga- 
lement tous  les  Pairs  féculiers  &  eccléflaftiques. 
Par  fon  édit  du  mois  de  Juillet  171 4.,  Louis  le 
Grand  déclara  fes  deux  fils  légitimés ,  &  leurs  en- 
fants &  defeendants  mâles  à  perpétuité  ,  nés  &  à 
naître  en  légitime  mariage  ,  capables  de  fuccéder 
à  la  couronne  de  France,  après  le  dernier  des  Pria, 
ces  légitimes  de  l'augufte  maifon  de  Bourbon.  Par 
fa  déclaration  du  ij.  Mai  de  l'an  1715. ,  le  même 
Roi  ordonna  qu'au  parlement  ,  &  par-tout  ail- 
leurs ,  il  ne  feroit  fait  aucune  différence  entre  les 
Princes  du  fang  &  fefdits  enfants  légitimés  ,  & 
leurs  defeendants  en  légitime  mariage  ;  &  en  con- 
féquence  qu'ils  prendraient  la  qualité  de  Princes 
du  fang ,  cfc  qu'elle  leur  feroit  donnée  en  tous  aftes 
judiciaires ,  &  en  tous  autres  quelconques  ;  &  que 
foit  pour  le  rang,  la  féance  ,&  généralement  tou- 
tes fortes  de  prérogatives  ,  les  Princes  légitimés 
feraient  traités  également  après  néanmoins  le  der- 
nier des  Princes  du  fang  ,  conformément  à  l'édit 
du  mois  de  Juillet  de  l'an  1714. 

Les  Princes  légitimés  portèrent  la  qualité  de 
Princes  du  fang  ,  <Sc  jouirent  de  toutes  les  préro- 
gatives de  Princes  du  fang ,  depuis  l'édit  de  1714. 
&  la  déclaration  de  l'an  171$.  ,  jufqu'au  mois  de 
Juillet  de  l'an  1717.  que  le  Roi  Louis  XV.  ré- 
voqua &  annulla  l'édit  du  mois  de  Juillet  1714. 
&  la  déclaration  du  i).  Mai  171$»,  confervant 
feulement  au  Duc  du  Maine  6c  au  Comte  de  Tou- 
loufe les  honneurs  dont  ils  jouiflbient  au  parle- 
ment depuis  l'édit  du  mois  de  Juillet  1714* 

Au  mois  d'Août  171 8.,  le  Roi  donna  un  édit 
qui  déroge  à  la  déclaration  du  $.  Mai  1694.  ,  à 
l'édit  du  mois  de  Mai  171t. ,  &  à  celui  du  mois 
de  Juillet  1717.  Sa  Majeflé  ordonna  en  confé- 
quence  que  le  Duc  du  Maine  &  le  Comte  de  Tou- 
loufe n'auroient  rang  &  féance  en  la  cour  de  par- 
lement ,  aux  cérémonies  publiques  particulière» 
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ment  ,  &  par-tout  ailleurs  ,  que  du  jour  de  l'é- 
reétion  de  leurs  pairies ,  &c.  Cet  édit  fat  lu  &  en- 
régiftrë  au  parlement  ,  le  Roi  tenant  fon  lit  de 
juftice  au  palais  des  Thuilleries  le  »6.  Août  de 
l'an  1718. 

Dans  la  même  fëance  fut  lue  Si  enrégiftrée  une 
déclaration  du  Roi ,  en  interprétation  de  redit  dont 
nous  venons  de  parler.  Par  cette  déclaration  ,  le 
Roi  veut  &  entend  que  le  Comte  de  Touloufe  , 
fon  oncle ,  continue  de  jouir ,  fa  vie  durant  ,  de 
tous  les  honneurs,  rangs,  féances  &  prérogatives, 
dont  il  jouiflbit  avant  l'édit  du  mois  d'Août  1718. 

Par  une  déclaration  donnée  à  Vcrfaillcs  le  16. 
'Avril  1723.  ,  enrégiitrée  au  parlement  le  4.  Mai 
fuivant  ,  le  Roi  ordonna  que  le  Duc  du  Maine  &  le 
Comte  de  Touloufe  ,  &  après  le  décès  ou  la  démif- 
lîon  des  pairies  du  Duc  du  Maine],  le  Prince  de  Dom- 
bes  &  le  Comte  d'Eu ,  l'un  &  l'autre  fils  de  ce  Duc, 
jouiraient  leur  vie  durant  feulement ,  dans  les  cours 
de  parlement,  tant  aux  audiences  qu'aux  chambres 
du  confeil ,  du  droit  d'entrée  ,  rang  ,  féance  &  voix 
délibërativc  ,  après  les  Princes  du  fang ,  Si  avant 
tous  les  Ducs  6c  Pairs  ,  de  quelque  qualité  Si  dig- 
nité qu'ils  pulTcnt  être  ,  &  cela  en  vertu  de  leurs 
pairies  ,  quand  même  elles  feraient  moins  ancien- 
nes que  celles  d'aucun  defdits  Ducs  Si  Pairs  ;  «  Sa 
2»  Majefté  n'entendant  toutefois  que  lorfqu'ils  vien- 
»  droient  y  prendre  fëance  ,  ils  puflènt  traverfer  le 
«parquet,  ce  que  Sa  Majefté  référa  «aux  fculs 
»  Princes  du  fang ,  ni  être  précédés  de  plus  d'un 
»  Huiifier  ,  ni  que  leurs  fuffrages  fuflènt  pris  autre- 
v  ment  que  par  celui  qui  y  préfîderoit ,  en  les  ap- 
»  pcllant  du  nom  de  leur  pairie  ,  &  en  leur  étant  le 
5»  bonnet  ».  Afin  que  tout  ce  que  le  Roiordonnoit 
par  cette  déclaration ,  demeurât  ferme  &  ftable ,  Sa 
Majelté  révoqua  tous  édits ,  déclarations  ,  lettres- 
patentes  ,  brevets  ,  &  autres  titres  de  quelque  na- 
ture qu'ils  fuflent ,  donnés  par  les  Rois  fes  prédé- 
cefléurs ,  ou  par  Elle  ,  en  ce  qu'ils  contenoient  de 
contraire  à  ces  préfentes,  &  au  brevet  que  Sa  Ma- 
jelté Ht  expédier  le  même  jour  en  faveur  de  fes  on- 
clcs.lc  Duc  du  Maine  &  le  Comte  de  Touloufe  ,  Si 
de  fes  coufins  les  fils  du  Duc  du  Maine  ;  du  contenu 
duquel  Sa  Majefté  voulut  qu'ils  jouiflent  leur  vie 
durant. 

Les  Ducs-Pairs  Si  les  Comtes-Pairs  font  les  pre- 
miers de  la  hautc-nobleffe.  Avant  que  de  parler  de 
l'origine  Si  de  la  qualité  des  Pairs,  il  ne  fera  pas  hors 
de  propos  de  dire  ici  quelque  chofe  de  l'origine  de 
la  nobkffe  françoife. 

11  paraît  que  les  Francs  ayant  vaincu  les  Gaulois , 
traitèrent  les  vaincus  comme  desefclaves,  qu'ils  af- 
franchiffoient  de  temps  en  temps.  Il  s'enfuit  de-là 
que  les  Francs  étoient  les  nobles,  Si  les  Gaulois  les 
roturiers.  Quand  il  arrive it  que  quelque  Gaulois  ren- 
doit  un  fervice  confidérable  à  l'état ,  le  Roi  lui  don- 
noitune  charge  qui  annoblifîbit.  Sous  la  première 
race,  il  y  eut  même  quelques  Gaulois  qui  furent 
faits  Comtes.  Les  comtés  étoient  alors  des  charges, 
qui  néanmoins  n'étoient  pas  encore  héréditaires. 

Que  la  nobleflê  foit  très-ancienne  en  France  , 
cela  n'eft  pas  douteux,  St.  on  le  prouve  par  un  exem- 
ple tiré  des  regiftres  du  parlement  de  Paris ,  appelle 
Oiim  ,  tom.  1.  fol.  m.  Deux  frères  ,  fils  de  Phi- 
lippe de  Bourbon  ,  c'eft-à-dire ,  natifs  de  Bourbon , 
mais  qui  n'étoient  pas  de  la  maifon  de  Bourbon  ,  la- 
quelle cft  fondue  dans  celle  de  France  ,  furent  faits 
Chevaliers  par  le  Comte  de  Nevers  ,  fous  Je  règne  de 
Philippe  le  Hardi  (mort  en  128$.).  Ce  Comte  fut 
obligé  de  payer  une  amende  au  Roi ,  pour  avoir  fait 
Chevaliers  ces  deux  frères  ,  à  caufe  qu'ils  n'a  voient 
pas  du  côté  de  leurpere  allez  de  noblellc  ,  pour  pou- 
voir être  faits  Chevaliers.  Le  Comte  eut  ordre  de 
les  envoyer  au  Roi ,  ôc  Us  furent  condamnes  chacun 
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â  une  amende  de  mille  livres  tournois.  Cependant , 
comme  c'étoient  deux  vaillans  hommes,  le  Roi  con- 
firma leur  chevalerie,  &  l'amende  fut  depuis  réduite 
à  quatre  cents  livres.  Cette  amende  du  Comte  de 
Nevers  pourrait  bien  avoir  été  en  conféquence  d'un 
arrêt  du  parlement  rendu  l'année  précédente, c'eft- 
à-dire,  en  1280. ,  par  lequel  il  fut  prononcé  contre 
le  Comte  de  Flandres ,  qu'il  ne  pouvoit  ni  ne  de- 
voit  faire  Chevalier  un  Villain ,  c'eft-à-dire,  un  Ro- 
turier, fans  l'autorité  du  Roi.  Car  quoiqu'un  Che- 
valier pût  en  certain  cas  conférer  la  chevalerie ,  il  ne 
le  pouvoit  faire  qu'à  l'égard  d'un  gentilhomme 
qui  avoit  la  nobleflê  requife  pour  recevoir  cet 
honneur. 

De  même  que  les  comtés  n'étoient  pas  d'abord 
héréditaires  ,  les  fiefs  ne  l'étoient  pas  non  plus  ; 
mais  ils  le  devinrent  peu  de  temps  après ,  &  commu- 
niquèrent leur  franchife  ou  nobleflê  aux  roturiers 

Îui  les  poffédoient ,  &  qui  y  faifoient  leur  demeure. 
>es  nobles  au-contrairc  perdoient  les  privilcgcsde 
leur  franchife  ,  &  étoient  déments  ,  comme  rotu- 
riers ,  tant  qu'ils'  demeuraient  fur  leurs  héritages  te- 
nus en  ceniîve.  Cela  nous  cft  attefté  par  Dcsfzntïu 
nés  dans  le  confeil  qu'il  donne  à  fon  ami ,  chap.  5. 
art.  3.  4.  $.  &  6. ,  &  par  Beaumaooir  dans  le  chap. 
48.  de  fes  coutumes  de  Beauvoifis.  Cette  préroga- 
tive n'avoit  pas  lieu  dans  les  fucceflîons  féodales  , 
car  elles  étoient  partagées  par  tête  entre  les  enfants 
d'un  roturier.  Mais,  lorfque  les  fiefs  étoient  échus 
en  tierce  foi ,  c'eft-à-dire  ,  quand  ils  avoient  paffe 
de  l'ayeul  au  fils ,  &  du  fils  aux  petits  enfants  ,  alors 
ils  étoient  partagés  noblement  entr'eux ,  c'eft-à- 
dire  ,  par  les  deux  parts  &  parle  tiers  :  ainfi l'aîné, 
répute  gentilhomme  ,  en  avoit  feul  pour  cette  rai- 
fon  les  deux  tiers  avec  le  che\c' ,  c'eft-à-dire,  le  prin- 
cipal manoir  &  le  vol  du  chapon. 

Ces  annoblitTements  par  la  pofféfiion  des  fiefs 
furent  à  la  fin  regardés  par  nos  Rois  ,  comme  des 
ufurpations  de  nobleflê.  C'eft  à  caufe  de  cela  ,  qu'ils 
ordonnèrent  que  les  roturiers  qui  en  auraient  ea 
leur  pouvoir,  feraient  obligés  de  quarante  en  qua- 
rante ans ,  de  leur  payer  une  certaine  finance ,  pour 
interrompre  la  prefeription  de  la  nobleffé.  Malgré 
ces  taxes  &  ces  précautions ,  les  roturiers  poffédans 
fiefs  ,  &  y  demeurans  ,  continuèrent  de  prendre  la 
qualité  tfEcuycts,  jufqu'à  ce  que  cela  leur  fût  dé- 
fendu par  l'art.  258.  de  l'ordonnance  de  Blois ,  de 
l'an  1579.  Voye\  ladite  ordonnance;  voye\  auffi 
Boutillcr,  en  fa  fomme  rurale,  liv.  11.  chap.  t. 

Il  eft  prouve  par  plulieurs  de  nos  anciennes  cou- 
tumes ,  que  la  poffeftîon  des  fiefs  annobliffoit  non- 
feulement  les  hommes  ,  mais  encore  les  femmes. 
Gentilhomme  de  Parage,  fignifioit  gentilhomme  de 
par  fon  pere ,  St  celui-là  pouvoit  être  fait  Cheva- 
'  lier  ,  au-lieu  que  celui  qui  étoit  fils  d'une  mère  gen- 
tilfemme  &  d'un  pere  villain  ,  ne  pouvoit  pas  par- 
venir à  la  chevalerie ,  quoique  néanmoins  il  fût 
gentilhomme  ,  &  qu'en  cette  qualité  il  pût  tenir 
liefs.  C'eft  d'après  cette  obfervation  que  Monftrelet, 
vol.  1.  chap.  s  7. ,  dit  que  Jean  de  Montagu  étoit  né 
de  la  ville  de  Paris ,  qu'il  étoit  fils  de  Me-  Girard 
de  Montagu  ,  &  qu'il  étoit  Gentilhomme  de  par  fa 
mere.  On  conclut  de-là ,  auffi-bien  que  d'après  le 
chap.  130.  des  ëtablillements  de  Saint-Louis  ,  Si  le 
chap.  4$.  des  coutumes  de  Beauvoifis  par  Beauma- 
noir ,  que  la  nobleffe  de  par  les  mercs  avoit  lieu  à 
Paris ,  comme  dans  plufieurs  autres  provinces  du 
royaume.  On  peut  confulter  l'art.  198.  de  la  cou- 
tume d'Artois ,  celle  de  Saint-Michel,  Sec,  Si  on  y 
trouvera  que  la  noblefle  de  par  les  mères  y  cft  éta- 
blie Si  autorifée  ;  ce  qui  prouve  que  ce  n'étoit  pas 
d'abord  un  privilège  particulier  pour  la  Champa- 
gne ,  comme  Pithou  Si  plufieurs  autres  de  nos  au- 
teurs fe  le  font  imaginé. 
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Les  Pairs  font  plus  anciens  dans  les  Gaules  que 
ne  lYft  la  Pairie  réelle.  Les  Francs  ayant  conquis 
ce  pays ,  il  ne  fe  trouva  parmi  eux  que  deux  ordres 
de  perfonnnes  libres  :  les  Ecdéjîajliques  Se  les  No- 
bles.  Le  peuple  &  la  plupart  des  bourgeois  des  villes 
étoient  Serfs  ;  &  c'étoit  de  ce  peuple  ou  des  ferfs 
qu'on  tiroit  ceux  qui  par  quelque  belle  action  de 
guerre  obtenoient  de  leurs  Seigneurs  leur  affranchif- 
fement  ou  leur  liberté  ,  &  auxquels  on  donna , 
quand  le  temps  &  lesoccafions  en  curent  augmenté 
ù  nombre ,  le  nom  de  Pairs-Bourgeois.  Ces  Pairs 
«toient  ainfi  nommes ,  parce  qu'ils  étoient  dans 
leur  ordre  tous  égaux  en  dignité ,  Pares.  C'étoit  un 
privilège  de  la  nation  franque  de  ne  pouvoir  être  ju- 
gée que  par  Tes  Pairs. 

Les  Pairs-Bourgeois ,  que  l'on  a  depuis  nommés 
Tiers-Etat ,  ne  firent  corps  avec  la  Monarchie  que 
long-temps  après  que  les  Seigneurs  leur  eurent  ac- 
cordé le  Droit  de  Communes.  (Voyez  Communes'). 
Ce  fut  en  vertu  de  ce  droit  que  les  Pairs-Bourgeois 
eurent  le  pouvoir  d'élire  des  Majeurs ,  des  Maires, 
des  Echevins  &  des  Juré  s ,  qui  de  vinrent  le  s  Juges  natu- 
rels des  autres  bourgeois,  leurs  Pairs,c'eft-à-dirc,leurs 
pareils ,  dans  les  affaires  civiles  Si  de  police.  Cela 
Te  trouve  très-bien  prouvé  par  toutes  les  chartes  & 
titres  des  droits  des  Communes.  Voyez  le  gloffaire  de 
Duçange  au  mot  Pares  Commun'iarum.  Ces  droits 
des  communes  furent  d'abord  accordés  par  nos 
Sois ,  &  enfuite  par  les  Seigneurs  fous  le  bon  plailir 
des  Rois.  Tout  le  monde  y  trouva  fon  compte  ;  les 
Pairs-Bourgeois  y  acquirent  la  liberté  de  leurs  per- 
fonnes ,  les  Seigneurs  vendirent  fort  chèrement  ce 
droit  de  communes  ,  &  les  Rois  vendoient  encore 
plus  chèrement  la  confirmation  qu'ils  en  accor- 
doient. 

Vers  la  fin  de  la  féconde  race  de  nos  Rois ,  les 
fiefs  commencèrent  à  devenir  héréditaires.  Les 
Ducs  de  les  Comtes  rendirent  auflî  héréditaires  dans 
leurs  familles  les  gouvernements  qui  leur  étoient 
confiés.  Ces  nouveaux  Souverains  s'arrogèrent  en 
quelque  forte  le  droit  de  faire  les  Rois.  Leur  pai- 
rie ,  de  perfonnelle  qu'elle  avoit  été  jufqu'alors , 
devint  réelle.  Us  donnèrent  à  leurs  officiers  pour 
eux  fie  pour  leurs  dépendants,  une  partie  des  biens 
Boyaux  qui  fe  trouvoient  litués  dans  les  provinces 
qu'ils  venoient  d'ufurper  eux-mêmes.  Ils  firent  mê- 
me plus ,  car  ils  permirent  à  ces  officiers  de  don- 
ner au  même  titre  une  portion  de  ces  mêmes  biens 
à  des  foldats  qui  avoient  fervi  fous  eux  :  telle  cft 
l'origine  des  Arriere-Ftefs.  Hugucs-Capet ,  dit  l'au- 
teur que  nous  fuivons ,  confirma  toutes  ces  alié- 
nations. Facmus  quos  inquinat ,  *quat. 

Les  grands  vaflàux  relevoient  tous  de  la  Cou- 
ronne ,  &  les  petits  relevoient  des  Grands. 

Depuis  Pufurpation  des  fiefs  ,  la  pairie  devint 
plus  ou  moins  confidérable  ,  fuivant  le  plus  ou  le 
moins  de  puiflance  du  Seigneur  fuzerain  des  Pairs. 
Enforte  que  les  Pairs  du  Roi  de  France  étoient  de 
plus  grands  Seigneurs  que  les  Pairs  du  Comte  de 
Champagne,& que  pour  la  même  raifon  la  mouvance 
de  la  Couronne  caractérifoit  les  premiers  Pairs.  Ainfi 
le  Duc  de  Bretagne  ,  qui  par  la  puiflânec  pouvoit 
traiter  d'égal  'avec  le  Duc  de  Normandie  ,  lui  étoit 
inférieur  en  dignité ,  parce  qu'originairement  il  de 
relcvoit  pas  de  la  Couronne, mais  du  Roi  feulement, 
comme  Duc  de  Normandie  ,  Ci  que  la  Normandie 
ayant  été  aliénée,  il  n'en  fut  plus  que  l'arriere-vaffal. 
C'cft  à  caufe  de  cela  qu'encore  aujourd'hui  une  fei- 
gneurie  relevant  d'un  Seigneur  particulier ,  ou  bien 
relevant  du  Rot ,  à  caufe  de  tel  ou  tel  domaine  par- 
ticulier ,  cft  diftraire  de  cette  mouvance  ,  pour  ne 
plus  relever  que  de  la  Couronne  ,  lorfqu'elle  eff  éri- 
gée en  duché-pairie.  Cette  introduction  d'une  dig- 
nité nouvelle  valut  la  couronne  à  Hugucs-Capet  :  il 
Tome  II. 
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y  avoit  alors  fept  Pairs  laïcs  de  France  ,  c'eft-a- 
dire  ,  fept  Seigneurs ,  dont  les  feigneuries  relevoient 
immédiatement  du  Roi  ;  ils  choilirent  celui  d'en- 
tr'eux  qui  pouvoit  rejoindre  le  plus  de  provinces  à 
la  royauté,  &  qui  pouvoit  empêcher  qu'aucun  des 
Pairs  ne  l'emportât  fur  l'autre  :  par  ce  choix  ,  la 
pairie  de  France  fut  réunie  à  la  Couronne  ,  Si  il  n'y 
eut  plus  que  fix  Pairs  de  France.  le  Préfident 
Hénault. 

Il  y  a  bien  des  opinions  différentes  fur  l'origine 
de  la  pairie.  En  rapporter  l'inftitution  à  Hugues- 
Capet ,  à  Pépin  ou  à  Charlemagnc  ,  c'en,  comme 
l'a  remarqué  le  Gendre ,  Chanoine  de  l'églife  de  Pa- 
ris (  dans  fon  hiftoire  de  France  )  ,  ne  pas  fçavoir 
notre  hiftoire.  11  n'eft  fait  nulle  mention  des  l'airs 
de  France  avant  le  règne  de  Louis  VIL,  dit  le  Jeune. 
D'ailleurs ,  fuivant  le  même  écrivain  ,  au  commen- 
cement de  la  troifieme  race  de  nos  Rois ,  les  villes 
de  Laon ,  de  Beauvais  ,  de  Langres ,  de  Noyon  & 
de  Châlons  -  fur  -  Marne  ,  n'appartenoient  point  à 
leurs  Evêques.  Cela  donna  lieu  à  Piganiol  de  la 
Force  d'imaginer  un  fyftème  qui  n'eu  pas  mieux 
fondé  que  les  autres.  Il  crut  d'abord  que  les  pairies 
eccléftaitiques  n'avoient  pas  été  établies  Si  atta- 
chées à  des  fiefs  ;  mais  qu'elles  dévoient  leur  dignité 
à  la  dévotion  de  ceux  qui  les  avoient  fondées  ou 
dotées  en  l'honneur  de  Dieu  ,  fous  l'invocation  des 
Saints  dont  leurs  églifes  portoient  les  noms.  Mais, 
lorfqu'il  eu  voulut  venir  aux  preuves ,  il  ne  trouva 
que  des  apparence  &  de  fimples  conjectures  ,  & 
rien  qui  pût  fonder  un  fyftême  folide  de  fuivi.  11 
découvrit  feulement  dans  les  recherches  qu'il  fit  à 
cette  occafion ,  un  fait  -fort  fingulier  fur  la  comté- 
pairie  de  Noyon.  Jacques  le  Vaflcur  ,  Doyen  de 
l'églife  de  Noyon  ,  Si  auteur  des  annales  de  cette 
églife  de  de  la  ville  de  Noyon  ,  dit  que  fi  l'on  en 
veut  croire  Richard  de  Waffembourg  ,  le  comté  de 
Noyon  n'eft  pas  moins  ancien  que  Clovis  I.  Mais 
les  preuves  qu'il  en  apporte  ,  ne  font  rien  m»ins 
que  folides.  Ce  que  le  VaiTeur  dit  de  plus  curieux  , 
c'cft  que  la  féconde  femme  du  Roi  Robert  ,  était 
fille  (  félon  lui  )  du  défunt  Comte  de  Noyon  ,  d'où  il 
s'enfuit  que  ce  comté  étoit  pour  lors  en  main  laïque 
nonaffetlé  à  féxichc  ,  qui  ferait  dire  que  cette  dig- 
nité avoit  fouvent  changé  de  main  de  l'eccté- 
fiajiiqueàla  fé^ultcre  ,bde  celle-ci  à  l'autre,  Mais 
ce  fait  n'eft  point  exact  ,  puifqu'il  cft  avéré  que  Ix 
féconde  femme  du  Koi  Robert  étoit  ,  félon  nos 
meilleurs  hiftoriens  ,  Confiance  ,  fille  de  Guil- 
laume I.  du  nom  ,  Comte  de  Provence  &  d'Arles , 
fie  d'Adèle  dite  Blanche  d'Anjou. 

Quelques  recherches  que  nos  feavants  aient 
faites  jufqu'à  préfent ,  il  ne  leur  a  pas  été  poffible  de 
découvrir  par  qui  ni  en  quel  temps  ont  étéinftitués 
les  douze  Pairs  de  France. 

Mathieu  Paris ,  auteur  anglois ,  qui  écrivoit  fous 
le  règne  de  Saint-Louis  ,  eft  le  premier  hiftorien 
que  nous  connoiilîons  ,  qui  ait  parlé  des  Pairs  de 
France. Ils  font,  dit-il,  les  premiers  officiers  de  lit 
Couronne  ,  établis  pour  régler  les  plus  importantes 
affaires  du  royaume.  Il  fe  trompe  en  ce  qu'il  confond 
les  Pairs  de  France  avec  les  grands  officiers  de  la 
Couronne  ;  mais  fon  erreur  n'empêche  pas  qu'il 
n'ait  fait  mention  des  Pairs  de  France. 

Les  plus  petites  lueurs  fuffifent  à  certains  écri- 
vains. Il  en  eft  qui  prétendent  que  c'eft  Louis  le 
Gros  qui  a  inftitué  les  douze  Pairs  de  France  ,  Se 
affinent  qu'ils  parurent  pour  la  premicre  fois  au 
couronnemeqt  de  Louis  le  Jeune  fon  rîls ,  qu'il  Ht 
facrer  à  Rheims  en  1 1  j  t . ,  par  le  Pape  Innocent  IL, 
durant  la  tenue  du  Concile.  Mais  il  nous  paroît 
impofiîble  que  cela  foit  ainfi  ,  de  encore  moins  ce 
qu'on  ajoute  ,  que  ce  fut  apparemment  à  la  prière 
de  ce  Pape  ,  que  Louis  honora  du  titre  de  Pairs  de 
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Franre  lesGx  Prélats  qu'il  préféra  pour  cette  dignité. 
Car  il  eit  t.i  Hbntcjuc  lecomté  de  Langres ,  par  lequel 
l'Evéque  de  et.  '  ville  devbt  Pair  ,  t<  qui  enfuite 
a  été  érigé  en  duché  ,  ne  fut  donné  à  l'eglife  de 
l-angres  qu'en  1 179. ,  félon  l'acte  qui  elt  rapporté 
dans  le  Gallia  Cbnjiiana  ;  &  par  conféquent  ,  dit 
un  fameux  critique  (  l'Abbé  des  Thuilleries  )  ,  les 
fix  Pairs  eccléfiaftiqoes  n'exifloient  pas  en  1 1  ji.  II 
n'eft  pas  moins  vrai  auffi  que  Henri  III. ,  Roi  d'An- 
gleterre &  Duc  de  Normandie ,  ne  fc  trouva  pas  au 
même  facre  ;  cequiréfulte  d'une  lettre  dree  Prince 
au  Pape  Innocent  II.  ,  laquelle  eft  dans  le  fpceilege 
du  P.  d'Achcri ,  tom.  »,  pag.  4S7.  Par  confequent 
les  fix  Pairs  laïcs  ne  fe  trouvèrent  pas  tous  à  cette 
cérémonie.  D'ailleurs  ,  il  eft  dit  dans  les  biftoriens 
du  temps  ,  qu'au  facre  de  Philippe-Augufte  .Guil- 
laume de  Champagne  ,  Archevêque  de  Rheims  Se. 
oncle  maternel  du  Roi ,  fit  cette  cérémonie  ,  affilié 
des  Archevêques  de  Tours  ,de  Bourges  &  de  Sens  ; 
&.  ces  mimes  hiftoriens  ne  font  nulle  mention  des 
Pairs  de  France. 

Fiiin  pente  que  la  pairie  fut  inftituée  par  le  Roi 
Robert  «  qui  inventa  comme  un  grand  confeil  fe- 
»  cret  d'état ,  compofé  de  fixEccléhaftiques  fit  de  fix 
»  grands  Seigneurs  détempteurs  de  Bourgogne,  A  qui- 
v  Mine  ,  Normandie  ,  Flandres  ,  Champagne  & 
»  Tolofe  ,  les  honorant  du  titre  de  Pairs  :  cette  inf- 
»  titntion,  dit-il,  eft  rapportée fousl'annéeioio.,  la 
*  vingt-quatrième  année  de  fon  règne».  Favinn'ap- 
puye  cette  opinion  d'aucune  autorité  ,  àt  d'ailleurs 
il  n'a  pas  fait  réflexion  qu'il  n'y  avoit  point  alors  fix 
Pairs  eccléfiaftiqoes, puifque,commcil  a  déjà  été  dit, 
l'Evequede  Langres  rclevoit'encore  du  Duc  de  Bour- 
gogne fous  le  règne  de  Louis  VII. ,  ôc  que  ce  fut  ce 
Rot  qui  engagea  le  Duc  de  Bourgogne  à  unir  le  com- 
té de  Langres  1  l'évêché  ,  pour  que  l'Evêque  relevât 
du  Roi ,  dans  le  deffein  qu'avoir  ce  Monarque  de 
faire  facrer  fon  fils  Philippe-Augufte  ,  6c  de  rendre 
cette  cérémonie  mémorable  par  la  convocation  des 
douze  Pairs.  Le  Préf.dcnt  HJnault. 

On  remarque  qu'au  facre  de  Philippe  V.  ,  en 
»Ji6.,  les  rangs  n'étoient  rien  moins  que  réglés 
comme  ils  te  font  aujourd'hui.  Ce  fut  par  le  juge- 
ment du  Monarque  que  l'Evêque  de  Bcauvaisy  eut 
le  pas  fur  celui  de  Langres.  La  Comteffe  d'Artois 
affilia  à  ce  facre  en  qualité  de  Pair ,  &  foutint  avec 
les  autres  la  couronne  du  nouveau  Roi ,  qui  étoit 
fon  gendre.  Une  autre  Comteffe  d'Artois  fît  encore 
la  fonction  de  Pair  en  1364. ,  au  facre  de  Charles  V. 
Cela  prouve  que  tous  les  Pairs  y  étoient  invités  in- 
différemment ,  &  que  tous  y  pouvoient  encore  faire 
les  mêmes  fondations. 

En  1179.  >  Philippe-Augufte  fut  facré  ôt  couron- 
né à  Rheims  ,  du  vivant  de  Louis  le  Jeune  fon  père, 
qui  attribua  la  prérogative  du  facre ,  jufqu'alors  in- 
décife  ,  au  fiege  de  Rheims,  àcaufe  que  le  Cardinal 
de  Sabine ,  fon  beau-frere  ,cn  étoit  Archevêque.  Les 
Pairs  prirent  féance  à  cette  cérémonie.  Henri ,  Roi 
d'Angleterre,  y  affifta  comme  Duc  de  Normandie; 
fit  Philippe  ,  Comte  de  Flandres  ,  y  porta  l'épée 
Royale  comme  Pair  de  France  :  c'eft  la  première 
fois  que  les  Comtes  de  Flandres  aient  pris  ce  titre. 

Nous  pourrions  rapporter  plufieurs  autres  céré- 
monies ou  fonctions  où  tes  Pairs  fe  font  trouvés  en 
qualité  de  Pairs  de  France;  mais  cela  ne  répandrait 
bas  plus  de  clarté  fur  la  matière  que  nous  traitons. 
Il  n'exifte  nulle  part  des  preuves  certaines  qui  fixent 
le  premier  établiffèment  des  pairies  ;  fit  on  ne  trou- 
ve point  de  lettres  de  création  de  pairies  des  anciens 
Pairs  :  c'eft  parce  qu'ils  fe  l'etoient  fait  eux-mêmes. 
Cependant  on  croit  pouvoir  fixer  le  commencement 
de  la  pairie  en  France  ,  au  dixième  fiecle.  Mais  en 
même  temps ,  il  eft  à  propos  de  fe  rappeller  ce  que 
nous  avons  déjà  dit,  que  les  Pairs  font  plus  anciens 
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en  France  que  la  pairie  :  celle-ci ,  dit  le  Lahourtur, 
n'a  commencé  d'être  réelle  de  nom  &  d'effet ,  que 
lorfqueles  fiefs  ont  commencé  d'être  héréditaires  ôt 
patrimoniaux  ,  au  lieu  que  les  Pairs  étoient  Juges 
de  tous  les  temps  de  leurs  concitoyens.  Cela  fem- 
ble  d'autant  plus  vrai ,  que  lorfque  les  villes  eurent 
acquis  le  droit  de  communes ,  elles  qualifièrent  en 
plufieurs  lieux  ,  &  particulièrement  en  Picardie  , 
leurs  Juges  du  nom  de  Pain-Bourgeois.  (Voyez  dans 
ce  dictionnaire ,  Commune*).  Or  fufurpation  des 
fiefs  commença  fous  les  derniers  Rois  de  la  féconde 
race  ou  delà  race  Carlovingienne  ;  &  il  paroît  que 
cette  ufurpation  fut  approuvée  ,  confirmée  ou  du 
moins  confentie  lors  de  I'avenement  de  Hugues- 
Capet  à  la  Couronne ,  c'eft-à-dire  ,  vers  l'an  989. 

Nous  pouvons  dont  inférer  ou  du  moins  préfumer 
que  les  pairies  cfc  les  fiefs  ont  une  origine  commune  , 
puifque  ce  fur-là  le  moment  de  cette  introduction 
de  feigneuries  inconnues  jufqu'alors ,  qui  porta  un 
fi  furieux  coup  à  l'autorité  Royale.  Vignier  fe  crible 
expliquer  cela  affez  clairement.  «  Avant  Louis  le 
Bègue  (mort  en  879.) ,  tout  étoit  quafi  domaine 
»  Royal. ...  le  Roi  faifant  la  part  à  fes  fujets  ,  com- 
»  me  bon  lui  fembioit  ;  mais  fous  Charles  le  Simple 
»  (morten9j9.),onlevit,diftribuéen  fept grande» 
a  &  prinpales  provinces. . .  &  en  plufieurs  moindres 
»  cV  petites  comtés,  dont  les  unes  dépendoient  des 
»  fept  plus  grandes ,  comme  fiefs  fubalternes ,  ainfi 
»  que  les  comtés  de  Touraine,  d'Anjou  ,  de  Blois, 
»  ot  autres  femblables  de  la  comté  de  France  ;  ce 
»  qui  me  fait  foupçonner  être  la  caufe  pourquoi  les 
»  Comtes  d'Anjou  ne  tinrent  lieu  entre  les  Pairs  de- 
»  puis  Hngues-Capet,ne  les  Comtes  de  Champagne 
»  pour  rai  fon  de  leur  comté  de  Tours. . . .  quant  aux 
»  grandes  provinces  ,  la  première  ck  principale  des 
»  fept  fut  celle  qu'on  difoit  de  France  A  de 
»  Paris  ; ....  de  forte  que  fi  Hugues-Capet  fe  fût  avi- 
»  fé  de  donner  le  duché  de  France  à  aucun  de  fes 
*  enfants ,  fans  le  réunir  ôt  incorporer  an  domaine 
»  Koyal ,  nous  euffions  eu  fept  Pairs,  parce  qu'il  y 
»  avoit  eu  fept  grands  ôc  principaux  Princes  aupa- 
»  ravant.  (Mco/<u  Vigmer ,  dans  fa  blibliorhequc 
»  hiftoriale ,  en  4.  vol.  in-folio'). 

Outre  ces  Pairs  laïcs ,  le  Roi  avoit  des  Pairs  ecclé- 
fiaftiques ,  au  lieu  qu'on  ne  voit  pas  que  les  autres 
Pairs  de  France  euffent  des  Pairs  eccléfiaftiques , 
mais  ils  avoient  prefque  tous  plus  de  Pairs  laïcs 
que  le  Roi  :  ces  Pairs  étoient  les  Juges  des  jufti- 
ces  des  Seigneurs  ,  ôc  il  en  falloit  au  moins  deux 
ayant  leur  Seigneur  à  leur  tète  pour  rendre  on 
jugement  :  le  Seigneur  qui  n'avoit  point  de  Pairs  , 
en  empruntoit  de  fon  Chef  -  Seigneur.  Beauroa- 
noir ,  dans  fes  coutumes  de  Beauvoifis ,  remarque 
que  les  Seigneurs  ne  pouvoient  pas  affilier  au  juge- 
ment du  procès  où  ils  étoient  parties.  Les  Pairs  de 
France  voulurent  envain  faire  valoir  ce  droit  contre 
le  Roi  ,  qui  affiftoit  à  ces  jugements  ,  fit  qui  y  de- 
voit  affifter ,  parce  qu'en  défendant  fes  droits,  il 
défendoit  ceux  de  l'état.  Le  PréfidentH/nault. 

En  1 100.,  Jean,  dit  Sam-Terre,  Roi  d'Angleterre, 
Duc  de  Normandie,  fltc.  ,  eft  cité  devant  la  cour 
des  Pairs  de  France ,  pour  y  être  jugé  fur  le  meur- 
tre d'Artus ,  fon  neveu  ,Duc  de  Bretagne.  Mais  il 
ne  comparait  pas;  ôt  il  eft  déclaré  rebelle  pouf 
n'avoir  pas  comparu.  En  conféquence ,  firs  terres 
font  confifquées ,  ôt  il  eft  condamné  à  mort  comme 
coupable  du  meurtre  de  fon  neveu ,  commis  dans 
le  reffbrt  du  royaume  de  France. 

En  t s 37- ,  l'Empereur  Charles-Quint  fut  auffi 
ajourné  à  la  cour  des  Pain.  Mais  il  n'y  comparut 
pas  non-plus ,  ôt  l'on  s'imagine  bien  qu'il  ne  penfà 
pas  même  à  fe  rendre  à  cette  citation. 

Ce  que  nous  venons  de  rapporter.comprend  à  très- 
peu  de  chofe  près  toutes  les  découvertes  que  nos  fça- 
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van  1 5  ont  faites  fur  l'inftitution  de  la  pairie  de  France. 

Panons  à  des  temps  moins  enveloppés  de  ténè- 
bres ,  &  remarquons  qu'après  que  les  anciennes 
pairies  laïques  eurent  été  réunies  à  la  Couronne , 
dont  elles  étoient  ou  dévoient  être  émanées  ,  nos 
Rois,  pour  les  remplacer,  en  créèrent  de  nouvelles. 
Depuis  ils  fe  font  attachés  fucceiuvemcnt  à  mettre 
dans  cette  dignité  tout  le  bel  ordre  &  toute  la 
grandeur  que  nous  y  voyons. 

Par  l'ancien  établiflement  il  yavoit  fixPairsecclé- 
fialtiques  $  fçavoir,  le  Duc  ôt  Archevêque  de 
Rheitxis,  les  Ducs  ck  Evéques  de  Langres  &  de 
Laon ,  les  Comtes  &  Evéques  de  Beauvats ,  de  Châ- 
lons-fur-Marne  &  de  Noyon  ;  &  fix  Pairs  féculiers 
ou  laïques  ,  dont  trois  Ducs  &  trois  Comtes  , 
fçavoir,  les  Ducs  de  Bourgogne,  de  Normandie, 
3c  de  Guyenne,  oc  les  Comtes  de  Champagne, 
de  Flandres  &  de  Touloufe.  Les  fix  pairies  ecclé- 
fialtiquei  fubfiftent  toujours  ;  mais  les  fix  pairies 
laïques  ont  été  réunies  à  la  Couronne  ,  de  laquelle 
elles  avoient  été  diiiraites,  à  l'exception  du  comté 
de  Flandres,  dont  il  n'y  a  que  la  feigneurie  directe 
qui  en  relevé. 

Après  la  réunion  des  anciennes  pairies  à  la  Cou- 
ronne ,  nos  Rois  en  érigèrent  de  nouvelles ,  mais 
feulement  pour  les  Princes  du  fang ,  &  il  fut  établi 
que  les  plus  anciens  Pairs  précéderoient  ceux  qui  le 
feroient  moins.  Cela  donna  lieu  à  un  ufaec  qui  cho- 
qua Louis  XI.  Les  Princes  avoient  fouffert  que  les 
Ducs  marchaflent  avec  eux,  non-pas  fuivant  l'ordre 
de  leur  naiflance  ,  mais  fuivant  l'ancienneté  des  pai- 
ries. Ce  Koi  déclara.  Tan  148a.,  au  traité  d'Arras , 
article  89. ,  que  les  Princes  du  fang  étoient  fubrogés 
au  lieu  des  Pairs ,  les  nomma  &  les  fit  figner  avant 
les  Pairs  féculiers  &  eccléfiaitiques.  Cependant  cet 
exemple  n'empêcha  pas  qu'en  1  $  }8.  le  Duc  de  Guife 
ne  voulût  précéder  le  Duc  de  Montpenfier ,  Prince 
du  fang  delà  branche  de  Bourbon ,  parce  qu'il  étoit 
plus  ancien  Pair  que  ce  dernier  ;  ôt  François  I.  ,par 
un  relie  de  reflentiment  contre  le  Connétable  de 
Bourbon,  fut  pour  le  Duc  de  Guife.  Enfin  Henri 
III.,  par  fon  ordonnance  de  l'an  1  $76. ,  donna  la 
préféance  aux  Princes  du  fang  Pairs.  Et  par  fon  édit 
de  l'an  1711-,  Louis  le  Grand  décida  ce  qu'il  avoit 
trouvé  établi  &  fondé  fur  la  raifon  ;  fçavoir ,  que  les 
Princes  du  fang  font  Pairs-nés ,  &  n'ont  pas  befoin 
de  pairies  pour  avoir  feance  au  parlement. 

La  première  érection  de  pairie  après  la  réunion 
des  anciennes  à  la  Couronne,  fut  faite  par  Philippe 
le  Bel  en  faveur  du  Duc  de  Bretagne ,  du  Comte 
d'Anjou  &  du  Comte  d'Artois.  La  féconde  par 
Charles  le  Bel  en  faveur  de  Louis  Duc  de  Bourbon. 
La  troificme  par  Philippe  de  Valois  en  faveur  de 
Philippe  Ion  second  fils ,  qu'il  fit  Duc  d'Orléans.  La 
quatrième  par  le  Roi  Jean  en  faveur  de  Louis,  qu'il 
fit  Duc  d'Anjou.  Depuis  ce  temps,  nos  Rois  ont 
communiqué  cet  honneur  à  pluficurs  Seigneurs  qui 
s'étoient  pas  Princes ,  &  le  nombre  des  pairies  a 
dépendu  de  leur  volonté  ôt  bon  plaifir.  Rouanès  ou 
Rouannois  eil  la  première  terre  qui  ait  été  érigée  en 
duebé-pairie  en  faveur  d'un  autre  que  d'un  Prince 
du  fang.  Cette  duché-pairie  fut  érigée  par  François 
I. ,  au  mois  d'Avril  de  l'an  1  <  19. ,  en  faveur  à' Anus 
Gnufittr ,  Seigneur  de  Bnijfy  ;  mais ,  comme  ce  Sei- 
gneur mourut  au  mois  de  Mai  fuivant,  ladite  érec- 
tion n'eut  point  lieu  ;  ce  qui  a  fait  dire  à  plufieurs 
biftoriens,  que  Gui/e  eil  la  première  terre  qui  ait  été 
érigée  en  pairie  en  faveur  d'un  autre  que  d'un  Prince 
dulang, quoique  fon  érection  ne  foit  que  de  l'an  1516. 

Pour  rendre  notre  travail  plus  complet,  nous 
allons  donner  ici ,  de  la  manière  la  plus  abrégée  qu'il 
nous  fera  poffible.le  chronologie  des  duchés-pairies , 
des  comtés-paires-,  des  duchés  non-pairies  ,  &  des 
duchés-pairies  de  France  non-eurégiilrées. 
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Nous  marquons  d'une  *  ceux  de  ces  titres  qui 
font  éteints  ou  réunis  à  la  Couronne. 


Duchss-P  Aimas. 

Années. 

Bret»gne  *  "97 

Bourbon  *  1117 

Orléans  *  1  j4_j 

Berry  *  iiGo 

Anjou  *  1  j6o 

Auvergne  •  1  jôo 

Tonraine  *  r  tco 

Bourgogne  *  '  Joj 

Château-Thierry  .  .  •  «430 
Nemour».  ......*  1404 

Valoi»  •  1436 

Akiicon  *  1414 

Touraine  •  1416 

Anjou  *  1414 

Berry  *  14*1 

Ktmoor»  *  1461 

Normaudte  *  146; 

Guyenne  *  «469 

Valoi»  »  1498 

Nemoun  •  1507 

Angouleme  *  1514 

Vendôme  •  1514 

Chitclleranlt  .  .  .  .  "  i$i4 
Valois  *  1  j  16 

Guife  *  1517 

Montpenfier  •  «$}8 

Aomale  *  1547 

Mon'.morency  .  .  .  .  • 

Nevert  *  i$66 

Pemhievre  *  1569 

Mercosur  *  1569 

I   :  ;  •  : 

Mayenne  •  ij7j 

Saint-Fargeau.  ...»  «,7c 

Joyeufe  *  1581 

Epemon  *  i;8r 

Kethelois  •  1581 

Pitiey-Luxembourg  .  *  If8i 

Elbœuf  *  1581 

Retz  »  t{ 8s 

Halwin  "  <sh 

Montbacon  .  .  .  t$88  1594 

Ventadour  *  1589 

Hcaufort  *  1597 

Biroa  *  1C98 

Thoo*n(UTre- 

motlte)  ....  1595  1595 

Aiguillou  *  ij99 

Ronsn  *  i6o{ 

Sully  606 

Fronlac  *  1608 

Montpeaûcr  "  1608 

Damrille  *  ifiio 

Halwin  *  tin 

Chatcauroux  *  1616 

Luyne»   1S19 

Lefdigniere»  .  .*  1611  1(19 

Bdlegarde  *  1619 

ïriffac  *  1611  1620 

Chaolne»  *  1611 

Orléan»   1616 

ChevTenfe  .  .  .*i6n  1617 

Valois  *  16)0 

Richelieu   itfjt 

La  Valette  .  .  .  *  iûii  16)1 

Montmorency   16); 

Retz  *  1614 

Frontac   16(4 

Aiguillon.  .......  1  û  14 

Saint-Simon   i6«{ 

La  Rocheioacaud1  1611  1617 

La  Force   16)7 

Valentinoii  *  1641 

Rohan- Chabot.  .  1648  1651 
Albret  C  Châ- 
teau-Thierry  .  1651  t«i$ 

Bourbon   1661 

Orléam  ,  Chante»  r> 

Valoit   1661 

Piney-Luaembonrg  .  .  1661 

Verneull.  .  .  .  . •  1651  166) 

Cœurrc»  .  .  .  .  *  1648  166] 

Graramoot.  .  .  .  1548  iG5j 


Années» 

.  .  •  100 | 
.  .  .  «66» 

l6$I    iCj"  ; 

■6{0  1661 
1651  i66{ 


Duchés-Pairies. 

La  Meilleraye.  . 
Rcthel-.Mazirin . 
Villeroy  ..... 
Mortemar  .... 
Crequy-Poix.  .  . 

St.  AJgnao.  166; 

Foix-Randan  .  .  1661  1661 

La  Rochc-Guyon  1641  166% 

Tiefmc  64B  166% 

Noailles  

Coiûm  «  kSôj 

Choiïeol  •  i66f 

Aumont   j  fis  j 

LaFcrtc-Senneterre.  *  166$ 

Montauzier  .  .  .  1664  166  f 

Vanjoor-la-Valliere  .  .  1667 

Bethune-Charoû.  .  .  .  167» 

Saint-  Clond   1 674 

Damviue   1694 

Montpenfier   169J 

Aumale   169} 

Penthievre   1697 

ChateanriUain   1701 

Guife   1704 

Bouffie  r»   1708 

Villar   1 7oj 

Uarcoort   1710 

Fitz- James   1710 

Antin   '71* 

Chaulne»   171  f 

Rambouillet   171  f 

Rohan-  R  ohan   1714 

Joyeufe   17,4 

Hoflun   17,  j 

VilUrs-Brancas  ....  171$ 

Rouannois .  .  .  .  1667  171 5 

Vatencinoii  .  .  .  1715  17,6 

Nevert   1?:0 

Birpti   i7i| 

Levii   17^ 

LaValttere   i71J 

Aiguillon   17  jj 

Chàtillon   >7|tf 

fWy  -i7|tf 

Gifara-Bclleidc.  *  1748  1749 

Dura»   1717 

La  Vauguyon   1758 

Choircul-SiainviUe  .  .  17(8 

Praûin   1701 

COMtti-pAIRl 

Anjou  

Artoit  

Poitou.  

La  Marche .  .  .  .  1  ji6 

Evreux.  ........ 

AngouJSme  £>Mortain. 

Edampet  

Beaumont-le-Roger.  . 

Maine  

Mmn  tV  Rethel  .  .  . 

Mante»  

Macou  

Poitou ,  non*.  éreSion. 
Montpellier,  btnna.  p. 

Valoi*  1 J44 

Périgord  

Soitiorui  

Coucy,  bironnie  .  .  • 
Rethel ,  noty.éreB  .  . 

Mortagne  

Mortatn ,  nouvelle 
éredion  ....  1407 

Maine  

Mlcon  ,  nour.  értS.  . 

Amène  

Eu  

Fois  

Neveri ,  nouy.  éreft.  . 
Villefranchc  tn  Rouer- 


gue  

Heveri ,  imfrmi  . 
Coocy  ,  barvJinie  p. 

SouToo»  

Eu  


>  s. 

1197 

'if 
0*7 

I  Mû 
«1*1 

i)i8 
'Mi 
«Ml 
»  151 

«î» 
1169 

«m 

•  jKô 

Ii09 
1404 
1404 
140J 
1406 

1408 
1414 
•41$ 
'414 
145* 
»4$8 
'4J9 

1480 
IJ05 
'50$ 
i$o« 
1694 


6>6 

Duchés  kon-Fairxei. 
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Uuch.  non-Pair.  Annits. 

Annîti.  Coigny  ....  Ftrrtcr  1747 

1/wJ  Aubigny  749 

Bar  U54  EOi(l:,c  '7«8 

Vaisntinoi»  1498  Laval-Montmorency.  .  1758 
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Pairs  crées  par  lettres-patentes  font  de  la  troifierne 


race. 


Longue  liUe  150$ 

Nemoun  

Chinres  .  .  151H 

Nemourt  i$«8 

EfUmpes, 


1  $  jô 

Besamont  an  Maine  .  .  i$4J 


Chevreufe 
<  hitelletJuU.  . 
Valeutinoi».  .  . 
Albrct  ..... 
Beaopreau  .  .  . 
Thoom  .... 
Chitcil«rio!t.  . 
Koumnoit  .  .  • 

Montargi»  1570 

Loudun-  ........  1 J 79 

Angoulthn 
Croy  .  .  . 

Angoutéme  '<'9 

Por.t-de-Vaux  ioij 

Carirçmn.  .  *  1661 

Chevreufc-Montfort.  .  1667 
La  Kochcguyon  ....  1679 
Bewfote.Montmorency  1688 

Dan»  

Humiere*,  .  • 
Quintin-Lorge 


•S4S 

ij4« 
1548 

»$5° 
1  $6» 
1(6) 

1566 


58, 

•  $;8 


Boulfi-JM  

ChWIlon  fm-Loire  . 
Bnuitcvitle-d'Olonce 

Viliars  

Royan  Noiimoûtier  . 


1*89 
1690 
1691 
16.)» 
1695 
1696 
16^ 
1705 
«707 


Gonuiilc  1758 

Ville  ^nier  17*9 

Pcquigny  1761 

Duchês-Pairix* 

non-enrégijlrits. 

Rouannoit  1519 

Dunoi»  ■$>$ 

Enghien  1567 

Giaville  1(67 

C  lermont  •  Ton» 

nenc  1571  1*71 

Brlenne  1587 

Bonrnonville  1 600 

Craoccy  611 

Rouannoit  1611 

La  Kocbegoyon  ....  1611 

Frontenay  1616 

AumaU  16  |i 

DatnriUe  1648 

Coligny  ........  1648 

Villemor  6$o 

Noirmoûtîer.  .  .  16 $0  1657 

Chîteaurillain  i6$o 

La  ViewiUe  i«so 

Lavedan  «<S$o 

Arpajon  «<$o 

Roûiay  iû5« 

Roqoclaure  i6j« 

une-Onral .....  >6jj 

Bournonville  16$  • 

Cootoaien  «6$6 

Nevers  1660 

Durai.  .  .  *  1668 

Le  Lode  167$ 

Roquelaure.  160} 

Aubigoy.Kicheinont.  .  1684 


W.iTirin  »7i« 

Ayen-  '717 

f.hîteattronjt  i74l 

Bdle-Me  ....  Mars  1741 
Broglie  •M"  '74* 

'Duché»- pairie» .    .  , 
Comtci-paiiiei .    .  . 
iOochcs  oon-pattie» 
'UuchéVpaùie»  n 


Titre»  de  Duché»  -  pairie*  qui  font  éteints 
ou  téuzu  à  la  Couronne  


119 
î* 
44 

i° 

*ii 
64 
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Les  titres  de  prefque  toutes  les  comtes-pairies 
font  également  éteiuts  ;  &  il  en  eft  de  même  d'un 
bon  nombre  de  titres  de  duchés  non-pairies ,  fie 
de  duchés-pairies  non-enrégiftrées.  De  forte  qu'on 
ne  compte  ,  en  1763.  ,  que  fix  Pairs  eccléfiaftiques 
&  Prélats  (  non-compris  l'Archevêque- Duc  de 
Cambray  ,  qui  a  un  brevet  de  confervation  des  hon- 
neurs de  Pair  de  France ,  en  qualité  d'ancien  Evê- 
que  de  Laon  ),  3  c!.  Ducs  &  Pairs  laïques  qui  ont 
féance  au  parlement  de  Paris  ,  &  1  j.  Ducs  héré- 
ditaires non-pairs ,  vérifies  au  parlement. 

Les  principales  fondions  des  Pairs  font  d'affilier 
le  Bot  à  fon  facre  ,  de  l'accompagner  lorfqu'il  va 
tenir  fon  lit  de  juftice  ,  &  d'avoir  féance  au  parle- 
ment de  Paris  ,  qui  pour  cette  raifon  eft  appelle  la 
Cour  des  Pairs. 

Nos  Rois  font  dans  leur  royaume  les  feuls  arbi- 
tres &  les  feuls  fouverains  difpenfateurs  non-feule- 
ment des  duchés-pairies ,  mais  encore  de  tout  ce 
qu'on  nomme  rangs  &  honneurs. 

C'eft  par  des  Lttrr«f-Parenr«  que  nos  Rois  éri- 
gent ,  quand  il  leur  plaît ,  des  terres  en  duchés  & 
en  pairies ,  &  non  pas  par  des  Brrvetj  ,  comme  le 
penfent  bien  des  gens.  En  effet  ,  il  n'eft  pas  un 
ieul  exemple  de  duché  ou  de  pairie  qui  ait  été  éri- 
gée par  brevet.  On  préfume  avec  raifon  que  les 
premiers  Pairs  laïques  n'ont  été  créés  ou  plutôt 
qualifies  tels  que  par  l'ufage  ;  que  cela  s'eft  fait  fur 
la  fia  de  b  féconde  race  de  nos  Rois  ,  &  que  les 


Si  l'on  nous  demande  à  quoi  fervent  les  Brevctt 
dont  il  eft  fi  fouvent  fait  mention  à  propos  de  cette 
matière?  nous  répondrons  que  ces  Brevets  font  des 
actes  lignés  du  Roi ,  &  d'un  de  fes  Secrétaires  d'é- 
tat ,  par  tefqucls  «  Sa  Majefté  voulant  faire  cou- 
»  noitre  l'eltime  &  affection  particulière  qu'elle  a 
»  pour  ledit  (leur. ...  par  des  marques  d'honneur 
»  qu'elle  ne  donne  que  rarement ,  lui  accorde  les 
»  mêmes  honneurs  Ût  entrées  au  Louvre ,  ck  autres 
»  avantages  dont  il  a  joui  à  caufe  de  fon  duché  , 

»  nonobstant  la  ceffion  qu'il  en  a  faite  au  Sr  fon 

»  fils  aîné  ,  voulant  qu'il  en  jouiiTe  de  la  même 
»  manière  qu'en  ont  joui  oc  jouilTent  les  Ducs 
»  auxquels  Sa  Majefté  a  accordé  pareille  grâce  ;  de 
»  pour  témoignage  de  fa  volonté  ,  Sa  Majefté (  dit 
»  le  Secrétaire  d'état  )  m'a  commandé  d'expédier 
»  le  préfent  brevet  qu'elle  a  figné  de  fa  main  ,  & 
»  fait  contrefigner  par  moi  Confeiller-Secrétaire 
»  d'état ,  &  de  fes  commandements  &  finances ,  &c 
On  voit  par  l'extrait  du  brevet  que  nous  venons 
de  rapporter ,  que  le  Roi  ne  fe  fert  point  de  cet 
a&e  pour  ériger  une  terre  en  doché  ,  mais  feule- 
ment pour  accorder  les  honneurs  dont  jouiflèot 
les  Ducs  ,  à  des  perfonnes  que  Sa  Majefté  honore 
d'une  cftime  &  d'une  affection  particulière. 

Ce  n'eft  pas  feulement  à  des  Seigneurs  qui  ont 
donné  la  démiffion  de  leurs  duchés-pairies ,  que 
le  Roi  accorde  les  mêmes  honneurs  &  outrées  au 
Louvre  &  autres  avantages ,  dont  ils  jouiraient  s'ils 
confervoient  leurs  duchés-pairies  ;  il  les  accorde 
auffi  quelquefois  par  de  pareils  brevets  à  des  Sei- 
gneurs qui  n'ont  ni  duchés  ni  pairies. 

La  formule  du  ferment  que  prêtent  les  Ducs  & 
Pairs  lorfqu'ils  vont  pour  la  première  fois  prendre 
féance  au  parlement ,  eft  telle  qui  fuit.  Le  premier 
Préfident  leur  dit:  «  Vous  jurez  &  promettez  de  bien 
»  &  fidèlement  fervir ,  affilier  &  confeiller  le  Roi 
»  en  fes  très-hautes  ,  tris-grandes  &  importantes 
»  affaires  4  &  prenant  féance  en  la  cour  ,  y  rendre 
»  juftice  aux  pauvres  comme  aux  riches  ,  garder  les 
»  ordonnances ,  tenir  les  délibérations  de  la  cour 
»  clofes  <k  fecrettes ,  &  en  tout  vous  comporter 
»  comme  un  bon  ,  fage  ,  vertueux  Se  magnanime 
»  Duc  &  Pair  de  France  doit  faire/Le  Duc  répond 
»  je  le  jure  &  le  promets  ,  ôtc.  ».  Voyc\  dans  ce 
dictionnaire  ,  Ducs ,  &c. 

11  y  a  en  France  des  charges  fi  confidérables , 
qui ,  quoiqu'elles  ne  foient  pas  des  charges  de  la 
Couronne  ,  donnent  cependant  rang  parmi  la  haute 
noblefle.  Telles  font  ,  par  exemple  ,  les  charges  de 
premiers  Gentilshommes  de  la  chambre  du  Roi , 
celles  de  Capitaines  des  gardes-du -corps  ,  ékc. 
La  haute  noblefle  comprend 


de  l'ordre  du  Saint-Efprit ,  &  tous  ceux  qui 
mandent  la  noblefle  ,  comme  les  Maréchaux  de 
France  ,  les  Gouverneurs  des  provinces  ,  les  Lieu- 
tenants -  Généraux  ,  les  Baillis  &  Sénéchaux 
d'épéc ,  &c. 

11  y  a  également  certaines  familles  illuftres ,  qui, 
par  leur  naiflance  ,  &  fans  pofféder  de  grandes  char- 
ges ,  ont  rang  parmi  la  haute  noblefle. 

Dans  certaines  provinces  ,  comme  en  Norman- 
die, &C  ,ceux  qui  font  dans  l'ordre  delà  noblefle 
ordinaire  ,  font  appelles  Nobles  ,  mais  dans  la  plus 
grande  partie  du  royaume  ils  font  qualifiés  Ecuyers. 

11  eft  des  gens  qui  confondent  aflèz  ordinaire- 
ment le  titre  de  Chevalier  avec  celui  à'Ecuyer  :  ce 
font  cependant  deux  qualités  différentes.  Celle  de 
Chevalier  eft  au-deflus  de  la  qualité  à'Ecuyer  ou 
de  fimple  gentilhomme  ,  ck  elle  eft  prife  encore  à 
préfent  par  ceux  qui  pofledent  las  premières  char- 
ges &  dignités,  tant  d'épée  que  de  robe.  Pour  mieux 
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faire  comprendre  quelle  eft  cette  différence  ,  en- 
trons dans  quelques  détails  fur  l'origine  &  l'e'tat  de 
ces  deux  qualités. 

On  ne  fçauroit  douter  (  dit  le  P.  Daniel ,  que  nous 
fuivons  ici  conftamment  )  que  la  chevalerie ,  c'eft- 
à  -  dire  ,  une  certaine  diftinétion  &  un  certain 
rang  dans  la  milice  ,  qui  fe  conférait  avec  des  cé- 
rémonies particulières  ,  &  étoit  indépendant  du 
rang  que  pouvoient  donner  les  charges  militaires  , 
ne  fut  en  ufage  avant  la  troifieme  race  de  nos  Rois. 
En  effet ,  on  voit  dans  l'hiftoire  de  France  ,  que 
Charlcmagnc  ayant  fait  venir  en  Germanie  Louis , 
fon  fils  ôtfon  fuccefléur,  lui  ceignit  l'épée  ;  ce  qui 
étoit  la  principale  cérémonie  de  ce  qui  fut  depuis 
appellé  Chevalerie. 

11  eft  également  certain  que  le  titre  de  Cheva- 
lier , exprimé  en  latin  par  celui  de  Miles  .commence 
à  paraître  comme  une  efpece  de  dignité  ,  &  eft 
donné  à  quelques  Seigneurs  dans  certains  aftes  , 
fur  la  fin  de  la  féconde  race.  Le  P.  de  Mabillon  , 
dans  fes  annales  de  l'ordre  de  Saint-Benoit  ,  en 
fournit  plufieurs  exemples.  Mais  il  eft  vrai  auffi  que 
ce  fut  fous  les  premiers  Rois  de  la  troifieme  race  , 
que  les  Chevaliers  commencèrent  à  faire  comme 
un  corps  diitingue  dan:  l'état  &  dans  les  armées  ; 
qu'il  fe  forma  une  efpece  de  jurifprudence  ,  qui 
régloit  leurs  rangs  ,  leurs  droits ,  leurs  prérogati- 
ves ,  l'âge  ,  les  qualités  &  les  autres  conditions 
requifes  pour  parvenir  à  cette  dignité. 

Du  temps  de  Philippe-Augufte ,  fous  le  règne 
duquel  on  commence  à  faire  plus  fouvent  mention 
des  Chevaliers,  ce  qu'on  appelloit  Miles  étoit  un 
homme  denaiflanee  ,  quiavoit  fait  preuve  de  no- 
blclTe  par  de  bons  titres ,  &  de  valeur  par  de  belles 
actions  ,  &  à  qui  la  chevalerie  avoit  été  conférée 
avec  certaines  cérémonies  ,  dont  nous  avons  le  dé- 
tail dans  des  monuments  anciens  ,  qu'on  appelloit 
CeWmoniaux. 

Pour  parvenir  à  la  chevalerie  il  falloit  être  gentil- 
homme de  nomek  d'armes  ,  &  prouver  fa  noblefle 
de  quatre  quartiers  ou  de  quatre  têtes,  c*cft-à-dire, 
prouver  la  noblefle  de  fon  pere  &  de  fon  aycul ,  de 
fa  mere  &  de  fon  ayeule.  Voye\  Ducange  dans  fa 
dixième  diflértation  à  ce  fujet ,  fur  l'hiftoire  de  St. 
Louis. 

Dans  la  fuite  on  fe  relâcha  par  rapport  aux  preu- 
ves de  noblefle  ;  «Se  d'ailleurs  nos  Rois  donnèrent 
fouvent  des  difpenfes  à  cet  égard. 

La  naiftance  feule  ne  fufhfoit  pas  pour  parvenir 
a  la  chevalerie.  11  falloit  régulièrement  parlant 
avoir  l'âge  de  majorité  ,  c'eft-à-dire  ,  vingt-un  ans, 
parce  que  le  titre  de  Chevalier  fuppofoit  le  fervicc  , 
&  que  celui  à  qui  on  le  donnoit ,  devoit  avoir  déjà 
fait  preuve  de  ion  courage.  Voyc \  le  premier  livre 
desetabliflirments  faits  par  Saint-Louis.  C'cft  à  caufe 
de  cela  que  dans  nos  hiftoires  &  dans  les  rôles  de 
convocation  pour  le  fervice  ,  il  fe  trouve  quantité 
de  Seigneurs  de  la  première  qualité  ,  qui  n'ont  que 
le  titre  A'Ecuycr.  Guillaume  le  Breton  parlant  du 
Seigneur  de  Tourelle  qui  s'étoit  fignaléà  la  bataille 
de  Bouvincs  ,  dit  de  lui  : 

Qui  fieri  Miles  ù  origine  dignus  ti  aflu. 

Le  Seigneur  de  Tourelle  dont  il  s'agit ,  étoit  d'une 
grande  naiflance  ,  mais  il  n'etoit  pas  encore 
Chevalier. 

On  accordoit  quelquefois  la  difpenfc  d'âge  ,  fur- 
tout  aux  enfants  îles  frinecs.  Joinvillc  écrit  que  St. 
Louis  fit  Chevalier  le  fils  du  Prince  d'Antioche,  qui 
n'avoit  que  feize  ans.  11  fe  trouve  quantité  d'autres 
exemples  l'cmblables. 

î*ous  ne  parlerons  pas  ici  des  différentes  maniè- 
res de  faire  les  Chevaliers  .parce  que  ce  détail  nous 
mènerait  trop  loin.  On  peut  confulter  à  ce  Tujct  un 
Tome  II. 
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ancien  cérémonial  que  Ducange  a  rapporté  dans 
fon  gloffaire  , -tom.  i.pag.  357.  Voyc\  auffi  Froif- 
fard,  Monftrelet ,  &c. 

On  diftinguoit  anciennement  plufieurs  fortes  de 
Chevaliers;  fçavoir  ,  ceux  du  premier,  du  fécond 
&  du  troifieme  ordre  ;  ÔC  il  y  avoit  auffi  des  Cheva- 
liers Bannerets ,  ainfi  nommés  parce  qu'ils  avoienc 
levé  Bannière.  Mais  cela  n'eft  pas  non-plus  de  notre 
fujet. 

Les  Ecuyers  croient  de  deux  fortes.  Les  uns  por- 
taient ce  nom  a  caufe  de  la  qualité  de  leurs  fiefs  ;  fit 
il  y  en  avoit  beaucoup  de  cette  efpece  ,  fur-tout 
dans  les  états  des  Kois  d'Angleterre.  Ecuage  cfî 
appellé  en  latin  Scutagium  ,  c'eft-à-dire ,  Jt,  vitium 
feuti.  Et  tiet  tenant  que  tient  fa  terre  par  teuage  , 
nenr  par  ferviee  de  Chevalier.  Les  autres  étoient  gé- 
néralement tous  les  gentilhommes  qui  faifoient  le 
fervice  à  la  fuite  des  Chevaliers  avant  què  de  parve- 
nir eux-mêmes  à  la  dignité  de  Chevalier.  On  les  ap- 
pelloit en  latin  Scuuru  ,  Scutifcri,  Armigeri.  Leurs 
fondions  étoient  d'être  affidus  auprès  des  Cheva- 
liers ,  &  de  leur  rendre  certains  fervices ,  fur-tout 
à  l'armée  &  dans  les  tournois.  En  voilà  fufhfatnment 
pour  ce  qui  concerne  l'origine  &  la  différence  des 
Chevaliers  &  des  Ecuyers. 

On  divife  en  France  la  noblefle  ordinaire  en  no- 
blefle de  race  ÔC  noblefle  de  naiffance.  Ceux  dont 
les  ancêtres  ont  toujours  partes  pour  nobles,  &  dont 
on  ne  peut  découvrir  l'origine,  font  Nobles  de  race. 
Ceux  dont  les  ancêtres  ont  été  annoblis,  font  Nobles 
de  naifi'ancc  ;  car  l'aèle  d'annobliflement  prouva 
qu'ils  ont  été  roturiers. 

La  Noblcffe  de  race  n'eft  fondée  que  fur  la  pof- 
feffion  ,  &  fi  le  titre  paroiffbit  il  la  détruirait.  Cette 
poffcffion  de  la  noblefle  eft  fixée  à  cent  ans,  quoi- 
que la  déclaration  de  l'an  1664.  femble  la  fixer  à 
cent  quatre  ans  ,  puifqu'elle  veut  qu'on  prouve  la 
pofleflion  depuis  l'an  1  $60.  ;  mais  elle  eft  relative 
aune  autre  déclaration  de  l'an  1660. ,  faite  pour  la 
recherche  des  faux  nobles.  Ainfi  elle  eft  fixée  à  cent 
ans ,  comme  il  eft  encore  ordonné  par  la  déclaration 
du  Roi  du  1 6.  de  Janvier  1714. 

Dans  la  province  de  Normandie ,  il  fuffit  de  prou- 
ver quatre  degrés  de  noblefle ,  quand  même  ils  ne 
remonteraient  point  jufqu'à  cent  ans;  mais  auffi  on 
eft  obligé  de  les  prouver  .duflènt-ils  remonter  beau- 
coup au-delà  des  cent  ans. 

La  noblefle  fe  prouve  par  contrats  de  mariage  , 
extraits  bapttftaires,  partages  ,  teftaments ,  tran- 
factions  die  autres,  actes  ,  en  bonne  &  dûc  forme. 
11  n'y  a  qu'un  feul  cas  où  la  preuve  par  écrit  ne  fuf- 
fit pas  ,  c'cft  pour  être  reçu  Comte  de  Lyon  ;  car 
alors  ,  outre  la  preuve,  il  faut  que  des  gentilshom- 
mes dépofent  qae  les  ancêtres  de  celui  qui  fe  pré- 
fente  ,  ont  toujours  vécu  noblement. 

Les  étrangers  qui  font  nobles  chez  eux  ,  le  font 
en  France  ;  cependant  pour  plus  grande  «â rcté ,  on 
fait  inférer  dans  la  plupart  des  lettres  de  naturalité  , 
la  claufe  de  confirmation  de  noblefle. 

Ceux  qui  ne  font  pas  nobles  de  naiflVnce  ,  ne 
peuvent  être  annoblis  que  par  le  Roi.  Sa  Majefté 
annoblit  ou  par  des  lettres  de  noblefle  qu'elle  ac- 
corde à  des  perfonnes  diftinguées  par  leurs  fervices 
ou  par  des  talents  extraordinaires ,  ou  en  accordant 
les  provifions  d'une  charge  qui  annoblit  :  telles  fout 
les  charges  de  la  Couronne,  celles  de  Secrétaires  du 
Roi ,  celles  de  Coiffcillers  au  parlement  de  Paris  & 
autres  cours  fupérieurcs  de  la  même  ville,  &c.  ; 
mais  afin  que  la  noblefle  de  l'officier  paflé  à  fes 
enfants  ,  il  faut  qu'il  ait  poflede  la  charge  pen- 
dant vingt  ans  ,  ou  qu'il  en  fuit  revêtu  lor* 
de  fa  mort. 

La  noblefle  que  donnent  les  charges  des  autres 
parlements  &  cours  fupéiicures  du  royaume ,  n'eft 
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que  pcrfonnelle,  tk  ne  parte  aux  defeendants  que 
lorfquc  le  père  tk  l'aycul  ont  été  focceffivement 
officiers  ,  tk  qu'ils  ont  exercé  leur  charge  pendant 
lo.  ans  ,  ou  qu'ils  en  font  revêtus  lors  de  leur  mort. 

Nos  Rois  ont  auffi  accordé  la  noblefle  aux  Echc- 
vins  de  pluficurs  villes  ;  ùt  cette  noblefle  a  reçu 
quelquefois  des  atteintes.  On  l'appelle  la  Noblcjfe 
de  la  Cloche ,  parce  que  les  afle^mbiées  où  fc  nom- 
moient  les  Eehevins  ,  étoient  convoquées  en  quel- 
ques endroits  au  fon  de  la  cloche. 

Sous  le  règne  du  Roi  Jean  ,  ayeul  de  Charles  VI. , 
la  charge  de  Chancelier  de  France  n'annoblif- 
foit  pas  ceux  qui  en  étoient  pourvus  ;  &  Pierre  de 
la  Forèr  ,  Chancelier  de  France  ,  ayant  acquis  la 
terre  de  Loupelande ,  dans  le  Maine  ,  obtint  du 
Roi  des  lettres  de  noblefle  pour  jouir  de  l'exemption 
du  droit  de  franc-fief.  La  charge  de  Chancelier 
n'apportant  alors  aucun  changement  dans  la  condi- 
tion de  ceux  qui  en  étoient  pourvus  ils  ctoient 
qualifiés  felun  la  différence  de  leur  naiflànce.  Les 
Chanceliers  qui  n'étoient  point  nobles  ,  fc  quali- 
fioient  Maîtres,  Maître  Henri  de  Marie,  Maître 
Robert  Mauger  ,  &c.  Ceux  qui  étoient  nobles , 
étoient  appelles  Meffires.  Voye\  l'hiltoire  de  Char- 
les VI.,  par  Juvenal  des  Urfins. 

Cette  première  charge  de  la  robe  n'annobiif- 
fant  pas  ,  il  cft  aifé  de  conclure  que  celle  de  pre- 
mier Préfident  au  parlement ,  celle  de  Confeiller 
dans  ce  même  corps  ,  &  celles  de  Maîtres  des  re- 
quêtes annobliflbient  encore  moins.  On  voit  à  la 
chamhre  des  comptes  de  Paris ,  un  grand  nombre 
tle  lettres  d'annoblilTcmcnt  obtenues  par  des  Avo- 
cats tk  des  Procureurs  du  Roi  au  parlement ,  par 
des  Maîtres  des  requêtes  ,  par  des  Fréfidenrs  à 
mortier ,  tkc.  V.  Launay  fur  les  inftitutes  de  Loifel. 

Après  avoir  parlé  de  la  manière  dont  la  noblefle 
s'acquiert ,  parlons  de  la  manière  dont  elle  fe  perd. 

La  noblefle  fe  perd  par  le  trafic  &  par  le  te- 
llement des  terres  à  ferme  ,  ainfi  qu'il  eft  porté 
par  l'article  109.  de  l'ordonnance  d'Orléans. 

Louis  le  Grand  ayant  voulu  rétablir  le  com- 
merce maritime  ,  donna  une  déclaration  qui  per- 
met expreflément  aux  gens  de  qualité  d'entrer  dans 
le  commerce  de  mer  ,  fans  déroger. 

L'exercice  des  ans  mécaniques  &  de  certaines 
charges  viles,  déroge  auffi  à  la  noblefle  ,  car  c'eft 
une  tfpece  de  commerce  encore  plus  bas  que  celui 
de  la  marchandife. 

En  Bretagne  ,  les  gentilshommes  qni  veulent  tra- 
fiquer ,  laiilênt  dormir  leur  noblcjfe  ,  ôt.cefient  de 
jouir  tk-s  privilèges  qui  y  font  attachés  ,  pendant 
que  dure  leur  commerce  ;  mais  dès  qu'ils  le  quit- 
tent ,  ils  reprennent  leur  noblefle  ,  ians  avoir  be- 
fob  de  lettres  de  réhabilitation  -,  une  itinple  dé- 
claration faite  au  greffe  ,  par  laquelle  ils  décla- 
rent qu'ils  renoncent  au  commerce  ,  fuffit. 

Le  premier  annobli  qui  déroge  ,  perd  fa  no- 
blefle ,&  fe  rend  indigne  de  la  grâce  du  Prince.  Il 
ne  peut  être  relevé  que  par  une  autre  g-ace  fpc- 
ciale  ,  f<  c'eft  ce  qu'on  appelle  lettres  de  ré- 
habilitation. Les  auteurs  ne  s'accordent  pas  fur  le 
degré  jufqu'auquel  les  lettres  de  réhabilitation  peu- 
vent être  accordées.  Le  Bret  allure  que  cela  fe 
peut  jufqu'au  lepticme  degré  ,  ôc  le  heur  de  lu 
Kiqie  jufqu'à  Tiniini,  parce  que  ,  dit-il ,  les  grâces 
du  Prince  ne  doivent  pas  être  plus  bornées  que 
fa  puiflance. 

La  noblefle  a  des  prérogatives  &  des  privilèges 
que  les  roturiers  n'ont  pas.  Les  nobles  font  ewropts 
des  tailles  pcrfonnelle^  ,  pourvu  qu'Us  ne  fa  dent 
valoir  par  leurs  mains  qu'une  de  leurs  métairie'. 
Ils  font  aufli  exempts  du  logement  des  gens  de 
guerre.  Le  concordat  leur  a  abrégé  le  temps  d'é- 
tuile  pour  devenir  gradués  nommés.  Us  ne  fjnt 
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point  fujets  aux  droits  de  francs-fiefs.  Outre  cela-, 
la  plupart  des  coutumes  donnent  aux  nobles  des 
avantages  que  les  roturiers  n'ont  pas. 

Il  fuit  de  ce  que  nous  venons  de  dire  que  les 
fiefs,  quoiqu'héréditaircs  ,  ne  communiquent  point 
leur  noblefle  aux  roturiers  qui  les  poflèdent.  Ce- 
pendant le  fief  cft  une  efpece  de  dignité  ,  fur» 
tout  quand  il  eft  titré.  Voyc\  dans  le  tome  g. 
de  ce  dictionnaire  ,  F7e(  &  Arriere-fief.  En  at- 
tendant nous  remarquerons  ici  en  partant  qu'on- 
compte  en  France  environ  foixante-dix  mille  fiefs 
ou  arriere-fiefs  ,  dont  trois  mille  ou  environ  font 
des  fiefs  titrés  ,  tels  ,  par  exemple ,  que  les  Prin- 
cipauté; ,  les  Duchés  ,  les  Marquifats ,  les  Comtés, 
les  Viamtés  tk  les  Baronnies.  On  compte  auffi  dans 
ce  royaume  quatre  mille  familles  ou  environ  d'an- 
cienne noblefle  ,  &  environ  quatre-vingt-dix  mille 
familles  nobles  ,  qui  donnent  au  moins  quatre  cer.rs 
mille  têtes  ou  peribnnes  ,  dont  cent  mille  ou  en- 
viron toujours  prêtes  à  marcher  au  premier  ordre 
pour  le  fervice  du  Roi  Ôc  la  défenfe  de  la  patrie. 

Terminons  cet  article  en  faifant  coenoitre  la 
différence  qu'on  met  en  France  entre  le  Gentil- 
homme ,  YHomme  de  qualité  ck  VHomme  de  condi- 
tion. Le  fils  d'un  homme  annobli  eft  Gentilhomme 
&  fa  fille  DcrtoLelle.  Les  enfants  de  la  haute  no- 
blefle font  Gens  de  qualité.  Ceux  qui  compteat  plu- 
ficurs degrés  fans  illuftratton  extraordinaire ,  for- 
ment VHomme  Si  la  Femme  de  condition. 

DIGNONVELLE  ou  Dignonville,  dans  le  duché 
de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouveraia 
&  intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  ck  recette 
d'Epinal.  Cn  y  compte  14.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  1 .  lieue  ck  d  -mie  N.  N.  E.  d'Epinal. 
Son  églife  eft  dédiée  à  Saint-Vincent.  Il  y  a  une 
chapelle  en  titre  ,  fous  l'invocation  de  Saint-Claude 
&  de  Sainte-Barbe  :  cette  chapelle  eft  unie  à  l'églifo 
de  Vaudeville  qui  en  eft  éloignée  d'une  demi-lieue. 

D1GNY,  dans  le  Perche,  diocefe  de  Chartres, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alcnçon  ,  élec- 
tion de  Verncuil ,  chitellenie  de  Châteauneuf.  On 
y  compte  3 78.  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  dans 
une  contrée  allez  fertile  en  grains  tk  cn  pâturages, 
&  où  il  y  a  des  bois ,  à  une  lieue  &  deux  tiers 
S.  O.  Je  CliSteauneuf. 

DIGOIN  ,  Difcnium  ,  bourg  du  Brionnoîs  &  du 
Charolois  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  par- 
lement «Se  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  en  partie 
de  Setr.ur  &  cn  partie  de  Charolles.  On  y  compte 
iî8.  feux  pour  la  partie  qiù  dépend  du  Brionnois, 
ôc  Ii3.  feux  pour  celle  qui  dépend  du  Charolois  î 
eu  tout  116.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive 
droite  de  la  Loire  ,  à  4.  1.  &  demie  N.  O.  de 
Semur  ,  &  autant  O.  de  Charolies.  Il  y  a  un  en- 
trepôt de  fel  le  plus  confidérablc  de  la  Bourgogne, 
avec  une  juflice  des  gabelles  ,  tk  un  bureau  des  trai- 
tes-foraines. Long.  î,;.  ;3.  49.  !at.  46.  38.  ««. 

D1G01NE ,  baronnie  dureflort  du  comté  de  Cha- 
rolois ,  au  diocefe  d'Autun  ,  fituée  fur  la  rive  gau- 
che de  la  Bourbince,  à  j.  I.  N.  O.  de  Charolies. 
11  y  a  un  couvent  de  Religieux  du  Tiers-Ordre  de 
Saint-François. 

DIG0V1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Cok 
rances  ,  parlement  de  Rouen ,  intend  ance  de  Caen, 
élection  de  Valognes  ,  fergenreric  de  Val-de-Saire. 
On  y  compte  118.  feux.  Cette  paroifle  eft  i  1. 1. 
E.  S.  E.  de  Cherbourg. 

D1GULLEVÎLLE  ,  en  Normandie,  diocefe  de 
Coatances  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Valognes  .  llrgenterie  de  ToU 
Icvaft.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  p3ro:rté  eft 
Jîiuée  à  quelque  diitanec  de  l'Océan  ,  à  cinq  quarts 
de  lieue  S.  E.  du  cap  de  la  Hague  ,  ck  à  3. 1.  0. 
N.  O.  .ie  Cherbourg. 
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DIJON  ,  Divio  ,  Dibio  ,  Divionenfe  Caflrum  , 
ville  ancienne  ,  grande  ,  belle  ,  riche  ,  très  -  peu- 
plée &  l'une  des  plus  confidérables  du  royaume; 
capitale  de  la  Bourgogne  &  du  Dijonnois ,  avec  un 
parlement  érigé  par  Louis  XI.  en  1477-  ;  unévê- 
ché  fuffragant  de  Lyon  ,  érigé  par  Clément  XII. 
en  1731.  ,  &  dont  M.  Bouhier  a  été  le  premier 
Evêque  ;  abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît  ,  fous  le  titre  de  Saint- Bénigne  ,  apôtre  de 
Bourgogne  ,  &  martyr  en  173.  ;  églife  cathédrale  , 
ci-devant  abbaye  fous  le  titre  de  Saint-Etienne  , 
bâtie  en  l'année  343.,  fur  une  chapelle  fouterreine 
conftruite  du  temps  de  la  prédication  de  Saint-Be- 
■nigne  ;  églife  collégiale  de  la  Sainte-Chapelle  du 
Koi ,  fous  le  titre  de  Notre-Dame  &  de  Saint-Jean 
l'Evangéliftc  ,  fondée  en  l'année  1171. ,  par  le  Duc 
de  Bourgogne  Hugues  III.  ,  &  foumife  immédia- 
tement au  Saint  -  Siège  ;  églife  de  la  Chapelle 
au  Riche  .dite  la  Chapelottc ,  fous  le  titre  de  l'An- 
nonciation de  Notre-Dame  ,  fondée  en  l'année 
1 195.,  par  Dominique  le  Kiche  ,  Chevalier;  ar- 
chidiaconé  dudiocefede  Dijon  ;  paroiflès  de  Notre- 
Dame  ;  de  Saint-Jcan-Baptiilc ,  érigée  en  collégiale 
par  Guy  Bernard ,  Evèque  de  Langrcs.en  1455.  ;de 
St.  Michel  -,  de  Saint-Médard ,  transférée  à  Saint- 
Etienne  ;  de  Saint-Nicolas ,  de  St.  Pierre  ,  &  de 
Saint-Philibert,  avec  des  méparts  dans  les  trois  pre- 
mières tk  les  trois  dernières  ;  doyenné  ou  archi- 
prêtré  du  diocefe  de  Dijon  ,  uni  à  la  cure  de  Saint- 
Jean  ;  féminairc  dirigé  par  les  Prêtres  de  l'Ora- 
toire ,  dont  l'églife  cil  fous  le  titre  de  Saint-Thi- 
baud  &  de  Sainte-Marguerite  ,  dans  le  prieuré  du 
Petit- Val-dcs-Choux  où  ils  fe  font  établis  en  1611.  ; 
l'églife  du  féminairc  cil  fous  le  titre  de  St.  Charles 
Borroméc  ;  petit  féminaire  à  Saint-Etienne  ;  com- 
manderic  de  l'ordre  de  Sainte-Magdclcinc  de  l'ordre 
de  Malte  ,  dans  le  grand-picuré  de  Champagne , 
avec  une  communauté  de  Prêtres  ;  Chartreux  dont 
l'églife  eft  dédiée  à  la  Trinité  ,  &  qui  furent  fondés 
près  du  fauxbourg  d'Ouche,  en  l'année  13 84., par  le 
Duc  Philippe  le  Hardi;  Jacobins  ou  Dominicains  , 
fondés  en  11  j  1.  par  le  Duc  Hugues  IV.,  &  dont  l'églife 
eft.  fous  le  titre  de  Saint- Jacques  le  Majeur  ;  Cor- 
deliers,  fous  le  titre  de  la  Conception  deNotre-Dame, 
fondés  en  1 24}.  ;  Carmes ,  fous  celui  de  la  Nativité 
de  Notre-Seigneur ,  fondés  en  i}<4>;  Minimes  , 
fous  le  titre  de  Notre-Dame  de  Liefle  ou  de  la  Pré- 
fentation  ,  fondés  en  1  $99.  ;  Capucins  ,  au  faux- 
bourg  de  Saint-Nicolas  ,  fous  le  vocable  de  Sainte- 
Anne  ,  établis  en  160».;  Prêtres  Millionnaires  de 
Saint-Lazare  ,  au  fauxbourg  Saint-Pierre,  fondés 
en  i63».  ;  abbaye  de  filles  ,  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoit  ,  dite  Notre-Dame  de  Rougcmont-Saint- Ju- 
lien ,  fous  le  titre  de  la  Nativité  de  Notre-Dame  , 
fondée  par  Charlemagne  .1  Kougcmont  près  de 
Montbard ,  &  transférée  à  Dijon  en  1677.  ;  abbaye 
de  filles  ,  de  Tordre  de  Citcaux  ,  dite  Notre-Dame 
du  Tard  ,  fondée  à  Tard  ou  Tart-fur-Ourhe  en 
îijo.  ,  par  le  Duc  Hugues  II.  ,  &  transférée  à 
Dijon  en  1611.;  Carmélites  fous  le  titre  de  Saint- 
Joléph  .fondées  en  160c.  ;  Urfulincs  ,  établies  en 
i6c6.  ,  fous  le  titre  de  l'Annonciation;  Domini- 
caines de  Sainte-Catherine  de  Sienne  ,  en  16 11.  ; 
Religieufes  de  la  Viliution  de  Sainte- Marie  ,  en 
1611.  ;  Religieufes  de  Notre-Dame  du  Refuge  ,  eu 
16  S  7.  ;  communauté  de  Veuves  &  de  Filles  ,  fous  le 
titre  de  Sainte-Marthe  ,  établie  en  1678.  ,  pour  le 
foulagement  des  pauvres  malades  &  des  prifor.niers  ; 
collège  ,  fondé  en  158t.  ,  occupé  par  les  Jéfuites 
jufqu'en  176$.  ,  &  dont  l'églife  eft  fous  le  titre  de 
l'Aifomptiou  &  de  Saint-Bernard  ;  hôpital-général 
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de  Notre-Dame  de  la  Charité,  dit  le  grand-hôpital, 
aufauxbourg  d'Ouche ,  fondé  en  1538.  ,  &  deifervi 
par  des  Religieufes  d'un  inflitut  particulier  ;  hôpi- 
tal du  Saint-Efprit ,  au  même  fauxhourg  ,  pour  les 
enfants  -  trouvés  ,  fondé  en  1104.  par  le  Duc 
Eudes  III. ,  &  gouverné  par  des  Religieux  6c  des 
Religieufes  de  Saint-Auguftin ,  de  l'ordre  du  Saint- 
Efprit  de  Montpellier  ;  hôpital  de  Sainte-Anne  , 
fondé  en  164$.  pour  les  pauvres  filles  ;  hôpital  de 
Saint-Fiacre  ,  établi  en  1 340.  par  le  chapitre  de 
la  Sainte-Chapelle  pour  les  pèlerins  dévots  à  ce 
Saint  ;  maifon  du  Bon  -  Paftcur  ,  fondée  en  1687. 
pour  les  filles  débauchées  ,  &  pour  celles  qui  veu- 
lent s'y  retirer  de  leur  gré  ;  ofhcialité  de  Tévéché  , 
&  du  chapitre  de  Saint-Etienne  de  Dijon  ,  refïbr- 
tiflante  au  Métropolitain  de  Lyon  à  Pont-de-Vaux  ; 
officialité  du  chapitre  de  la  Sainte-Chapelle  ,  reffor- 
tiflante  au  Pape  ;  recette  des  décimes  du  diocefe 
de  Dijon  ;  gouvernement  particulier  dans  la  Lieu- 
tenance-généralc  du  Dijonnois  ,  avec  un  château 
où  il  y  a  carnifon  ;  lieutenanee  des  Maréchaux  de 
France  ;  Parlement  (  avons-nous  dit  )  pour  le  duché 
de  Bourgogne  ,  le  Charolois ,  la  Breife  ,  le  Bugey 
&  le  pays  de  Gex  ;  chancellerie  près  le  parlement  ; 
chambre  des  requettes  du  palais  ,  reflbrtifîantc  au 
même  parlement  ;  chambre  du  domaine  ,  dont  les 
appellations  fe  portent  aux  parlements  de  Dijon 
de  Paris  ,  h  chacun  pour  les  pays  de  fon  ref- 
fort  -,  premier  b.iilliagc  principal  du  parlement 
de  Bourgogne  ;  chancellerie  aux  contrats  ,  auftt 
reffortiftante  au  parlement  (  le  Gouverneur  de  cette 
chancellerie  eft  le  chef  de  toutes  celics  du  duché  }  ; 
préiidial  uni  au  bailliage  &  à  la  chancellerie  ;  mairie 
quialajuilicc  ordinaire,  civile  &  crim-'neltc  dans  la 
ville  de  la  banlieue  ,  &  qui  relTbrtit  au  bailliage 
pour  les  affaires  civiles  ,  &  au  bailliage  ou  au  par- 
lement pour  les  matières  criminelles  ;  chambre  du 
confeil  de  la  ville  où  s'exerce  la  police  ,  reflbrtit. 
fante  an  parlement  ;  feigneuries  &  juftices  des  en- 
clos &  terres  des  abbayes  de  Saint-Benigne  &  Saint- 
Etienne,  des  chapitres  de  St.  Etienne  &  de  la  Sainte- 
Chapelle,  de  la  chartreufe  &  de  la  commanderie  , 
reflbrtifiantes  au  bailliage  ;  table  de  marbre  pour 
toutes  les  maîtrifes  &  grucrics  Royales  &  feigneu- 
riales  du  rcflbrt  du  parlement  de  Dijon  ,  en  fait 
d'eaux  &  forêts  ;  maîtrife  particulière  reflbrtif- 
fante  à  la  table  de  marbre  ;  juftice  Royale  des 
chaiTcs  &  plaifirs  du  Gouverneur  de  Bourgogne  , 
reftortiflante  à  la  table  de  marbre  ;  juftice  confu- 
lairedont  les  appellations  fe  portent  au  parlement; 
maréchauffée  fous  le  Prévôt-Général  de  Bourgogne, 
qui  réfide  en  cette  ville  ;  hôtel  &  fiege  des  mon- 
noies  ,  qui  reffortit  aux  cours  des  monnoies  de 
Paris  &  de  Lyon  pour  la  juftice  privative  ,  Si  au 
parlement  en  d'autres  cas  (  la  lettre  P  eft  la  mar- 
que diltinclive  de  la  monnoic  qui  fc  fabrique  en  cet 
hôtel  )  ;  Chambre  des  Comptes  pour  tous  les  pays  du 
gouvernement  de  Bourgogne  ;  Cour  des  Aides  unie 
au  parlement ,  pour  fon  rcfiôrt ,  &  pour  une  partie 
du  Mâconnois  ;  grenier  à  fel  du  parlement  &  de  la 
direction  de  Dijon  ;  juftice  de  traites-foraines  , 
rcflbrtilTante  au  parlement  ;  juftice  de  la  marque 
des  fers  &  des  cuirs  ,  dont  les  appellations  fe  por- 
tent aufli  au  parlement  ;  GénércUn'  ou  bureau  des 
finances  ;  hitt.ndar.ee  de  juftice  ,  police  &  finances  ; 
CommiJJion  pour  les  dettes  tk  affaires  des  commu- 
nautés du  duché  de  Bourgogne  ,  &  des  comtés  de 
Charolois  ,  Mâconnois  ,  Auxerre  &  Bar-fur-Scine  ; 
Chambre  des  Elus  gtnt'raux  des  états  de  Bourgogne  ; 
Intendance  de  la  marine  ;  le  bureau  tles  finances  & 
les  deux  intendances  ont  dans  leur  département  le* 
mêmes  pays  que  la  chambre  des  comptes  ,  de  ref- 
fortilTcr.t  au  confeil  du  Koi  ,  de  même  que  la  com- 
mifliondes  dettes  &Ia  chambre  des  Elus  ;  premier» 
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ville  des  états  généraux  de  Bourgogne ,  où  Us  fe 
tiennent  ordinairement  ,  &  dont  le  Maire  en  Frc- 
fident-né  &  Elu  perpétuel  du  tiers-état  ;  recette  gé- 
nérale des  états  ;  recette  particulière  des  mêmes 
états  ;  recette  générale  des  finances  ;  recette  géné- 
rale du  taillon  ;  direction  des  gabelles  Sx.  traites  ; 
recttte  générale  des  gabelles  &  traites  ;  bureau  Si 
recette  particulière  des  traites  ;  direction  de  la 
ferme  du  tabac  ;  recette  générale  de  la  même  fer- 
me ;  recette  générale  des  domaines  &  bois  ;  direc- 
tion &  recette  générale  de  la  ferme  des  domaines  ; 
direction  Si  recette  générale  des  poftes  ;  direction 
&  recette  générale  des  coches,  carroflesôc  diligen- 
ces ;  direction  &  recette  générale  du  papier  timbre 
ou  marqué  ;  direction  &  recette  générale  du  con- 
trôle des  ouvrages  d'orfèvrerie  ;  direction  Si  re- 
cette générale  de  la  marque  des  fers  ;  direction  & 
recette  générale  de  la  ferme  du  contrôle  des  Notai- 
res, petit- feel  &  infinuations  laïques  ;  direction  & 
recette  générale  de  la  ferme  des  greffes  réunis  au 
domaine  du  Roi  ;  direction  &  recette  générale  des 
amortifl'ements  Si  francs-fiefs  ;  direction  Se  recette 
générale  des  poudres  &  falpêtres  ;  direction  &  re- 
cette générale  des  droits  fur  les  cartes  à  jouer  ;  di- 
rection Si  recette  générale  des  droits  fur  les  huites  , 
autres  que  celles  qui  fc  fabriquent  &  fe  confom- 
ment  dans  la  généralité  de  Bourgogne  ;  caiflè  de 
l'extraordinaire  des  guerres  ;  caille  de  la  marine  ; 
infpeétion  des  haras  en  Bourgogne  ;  infpection  des 
manufactures  d'étoffes  dans  la  généralité  ,  &c.  On 
y  compte  3000.  feux  &  environ  25.  mille  ames. 
Cette  ville  eft  dans  une  grande  plaine  ,  qui  s'étend 
au  nord  ,  à  l'orient  &  au  midi  ,  dans  une  contrée 
très-agréab!e  Si  fertile  en  excellent  vin  ,  entre  deux 
rivières  ,  l'Ouchc  au  S.  Ôt  le  Suzon  au  N. ,  à  4.  I. 
&  demie  O.  N.  O.  d'Auxonne  &  de  la  Saône  ,  4.N. 
un  quart  à  1*0.  de  Citcaux  ,  1 1.  N.  N.  E.  de  Châ- 
lon,  1 5.  O.  deBefancon ,  1 1.  S.  S.  O.  de  Langres  , 
24.  S.  E.  de  Troyes  ,  31.  N.  de  Lyon  ,  &4S>  S.  E. 
de  Paris  (  par  la  ligne  droite  ,  &  67.  par  la  route 
ordinaire  ).  Long.  21.  41.  13.  lat.  47.  19.  »i.  Ses 
armes  font  ,  parti  au  premier  quartier  d'azur  femé 
de  fleurs- de-lys  d'or  ,  à  la  bordure  componée  d'ar- 
gent &  de  gueules ,  qui  eft  de  Bourgogne  moderne  ; 
au  fécond  quartier  ,  bandé  d'or  &  d'azur  de  fix 
pièces  ,  à  la  bordure  de  gueules  ,  qui  eft  de  Bour- 
gogne ancienne  ;  le  tout  coupé  ou  foutenu  de  gueu- 
les plein  ,  où  étoit  autrefois  un  pampre  d'or  feuille 
de  fînople. 

Grégoire  de  Tours  ,  dans  la  defeription  qu'il  fait 
de  Dijon  (  liv.  3.)  ,  remarque  que  les  deux  petites 
rivières  qui  baignent  cette  ville  ,  l'une  ,  celle  d'Ou- 
che  ,  eft  du  côté  du  midi  ;  &  l'autre,  le  Suzon  ,  eft 
du  côté  du  feptentrion.  Cette  dernière  entre  dans 
l'Ouche  à  la  fortie  des  fofles  de  la  ville  dont  il  s'agit. 

La  plaine  ou  fe  trouve  fîtuée  la  ville  de  Dijon  , 
eft  terminée  au  couchant  par  un  rideau  de  mon- 
tagnes qui  règne  jufqu'cn  Languedoc.  Le  bas  de  ces 
montagnes  eu  rempli  de  gros  villages ,  proches  les 
uns  des  autres  ;  Si  fur  te  penchant  du  rideau  ou  de 
la  côte  ,  il  y  a  jufqu'à  Maçon  une  grande  quantité 
de  vignes  ,  dont  le  vin  eft  très-bon  ,  Si  recherché 
non  feulement  par  les  habitants  des  autres  provin- 
ces du  royaume  ,  mais  encore  par  les  étrangers. 

On  entre  dans  Dijon  par  quatre  portes  qui  ré- 
pondent à  quatre  grandes  routes  ;  la  porte  Guil- 
laume eft  au  couchant  du  côté  de  Paris  Si  de  l'Au- 
xois  ;  celle  d'Ouche ,  au  midi ,  conduit  à  Beaunc  , 
à  Châlon ,  à  Mâcon  &  à  Lyon  ;  celle  de  St.  Pierre, 
à  l'orient ,  mené  à  Auxonne ,  à  Dole  &  à  Bcfan- 
çon  ;  Si  par  celle  de  Saint  -  Nicolas  ,  au  nord- 
eft ,  on  va  à  Langres  Si  en  Lorraine.  11  y  avoit  au- 
trefois une  cinquième  porte  ,  qu'on  appelloit  la. 
Vorte  au  Fenneau.mais  elle  cftmuréc.Les  avenues, 
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pour  arriver  à  ces  portes ,  font  riantes  &  commo- 
des, fur-tout  celle  de  la  porte  d'Ouche  ,  où  il  y  a 
une  chauffée  de  près  d'un  quart  de  lieue  de  long  , 
bordée  de  chaque  côté  d'un  rang  d'ormes. 

Cette  ville  a  trois  fauxbourgs  ;  feavoir,  ceux  de 
la  porte  d'Ouche  ,  de  Saint-Nicolas  &  de  Saint- 
Pierre.  Les  avenues  de  ces  fauxbourgs  font  égale- 
ment des  plus  riantes. 

La  figure  de  Dijon  eft  ovale.  Sa  longueur  depuis 
la  porte  d'Ouche  jufqu'à  celle  de  Saint-Nicolas ,  eft 
de  quinze  cents  pas  de  trois  pieds  chacun ,  qui  font 
un  quart  de  lieue  de  Bourgogne.  Sa  largeur,  depuis 
la  porte  de  Saint-Pierre  jufqu'à  celle  de  Saint-Guil- 
laume, eft  de  mille  pas  ;  &  le  circuit  par-dedans 
eft  de  3800.  pas.  11  faut  une  heure  de  temps  pour 
en  faire  le  tour  par  dehors.  Ses  murs  font  beaux , 
&  ne  font  interrompus  que  par  le  château  ,  qui  a 
été  ecnftruit  fous  le  Roi  Louis  XI.  Ce  château  eft 
de  figure  quarrée  :  il  a  à  chacun  de  fes  quatre  an- 
gles ,  une  grofle  tour  ronde  :  &  il  eft  flanqué  de 
deux-fers-à-cheval ,  l'un  du  côté  de  la  campagne , 
&  l'autre  du  côté  de  la  ville.  Les  battions,  les  de- 
mi-lunes Si  les  fofles  de  Dijon  répondent  à  la  beauté 
de  fes  murs.  La  ville  eft  divifée  en  fept  paroiffes , 
dont  chacune  a  fes  officiers  de  milice  bourgeoife. 
Le  Maire  eft  Chef-d'armes,  &  en  cette  qualité  il  a 
fous  lui  les  fept  Capitaines  des  fept  quartiers  de  la 
ville ,  fept  Lieutenants  &  fept  Enfcignes.  11  eft  élu 
tous  ies  deux  ans ,  au  mois  de  Juin  ,  par  les  habi- 
tants des  fept  paroiffes.  Il  prend  la  qualité  de  Vi- 
comte-Mayeur ,  c'eft-à-dire  ,  de  Vicomte-Maire. 
Outre  cela  ,  il  a  le  titre  de  Prévôt ,  de  Lieutenant- 
Général  de  police  Si  Colonel  de  la  ville ,  de  Préfi- 
dent-né  Si  d'Elu  perpétuel  du  tiers-état  de  la  pro- 
vince de  Bourgogne.  De  même  qu'il  eft  le  Colonel 
Si  le  Chef  des  armes  ,  il  l'eft  aufE  des  jeux  de  l'ar- 
quebufe  ,  de  l'arc  &  de  l'arbalète.  Anciennement  la 
mairie  étoit  compofée  du  Maire  Si  de  vingt  Eche. 
vins ,  qu'on  appelloit  Sénateurs  :  préfentement  la 
mairie  eft  exercée  pa  rie  Maire,  fix  Eche  vins,  douze 
Lieutenants  de  la  mairie  ,  un  Syndic ,  un  Secré- 
taire &  autres  officiers.  Au  mois  de  Novembre  de 
l'an  1176.,  Robert  II.,  Duc  de  Bourgogne  ,  ac- 
quit la  vicomîé  de  Dijon  de  Guillaume  de  Chao- 
lite  ,  Seigneur  de  Pontallicr  ;  Si  au  mois  de  Déeem- 
bre,dc  l'an  1284.,  il  la  remit  aux  Maire  Si  Eche- 
vins  de  Dijon  ,  par  tranfaction  ,  qui  fut  confir- 
mée  par  Philippe  le  Hardi ,  également  Duc  de 
Bourgogne. 

Le  diocefc  de  Dijon  eft  borné  au  N.  par  celui  de 
Langres ,  au  S.  parle  diocefe  de  Châlon,  à  l'E.par 
celui  de  Befançon  ,  Si  à  1*0.  par  celui  d'Aotun.  On 
y  compte  211.  paroiffes ,  deux  abbayes  d'hommes , 
trois  àbbayes  de  filles,  Si  huit  chapitres  de  Chanoi- 
nes. Le  Prélat,  qui  eft  à  la  tête  de  ce  diocefe ,  jouit 
au  moins  de  25.  mille  livres  de  rente;  & ,  félon  la 
taxe  en  cour  de  Rome  ,  il  paye  1233.  florins  pour 
l'expédition  de  fes  bulles.  Il  eft  premier  Confciller 
d'honneur  au  parlement  de  Bourgogne  ,  comme 
Evêque  diocéfain. 

Ce  diocefe  eft  un  démembrement  de  l'evêché  de 
Langres ,  Si  de  quelques  paroiffes  de  celui  d'Autuo. 

Dés  l'an  1713.  félon  quelques-uns,  ou  1715. 
félon  d'autres ,  le  Roi  demanda  au  Pape  l'érection 
d'un  évêché  dans  la  ville  de  Dijon,  capitale  du  duché 
de  Bourgogne ,  qui  avoit  été jufqu'alors  du  diocefe 
de  Langres.  Quelques  oppohtions  qu'on  forma  à 
cette  demande ,  empêchèrent  d'abord  qu'on  n'en 
pourfuivît  l'exécution  avec  toute  la  vivacité  qu'on 
auroit  pu.  Les  Bénédictins  de  l'abbaye  de  Saint- 
Benigne  de  Dijon  ,  accoutumés  depuis  long-temps 
à  avoir  la  préféance  fur  tous  les  chapitres  réguliers 
&  féculiers  de  cette  ville ,  oppofoient  les  plus  gran- 
des difficultés.  Ils  craignoient  d'ailleurs  ,  à  ce  qu'on 
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prétend  ,  que  leur  temporel  n'eût  â  fouffirir  de  ce 
nouvel  établiiTement.  11  fut  fait  une  autre  oppofition 
à  Rome ,  de  la  part  du  chapitre  de  l'églife  cathédrale 
de  Langres ,  qui  voyoit  avec  peine  qu'on  alloit  re- 
trancher une  très-belle  portion  du  diocefe  de  ce 
nom.  Oppofition  encore  de  la  part  de  l'Evèque  de 
Langres,  qui  confentoit  à  tout,  mais  qui  néan- 
mois  s'oppofoit  au  démembrement  qu'on  fe  propo- 
foitde  faire  de  fon  diocefe,  jufqu'à  ce  qu'on  lui  eût 
donné  l'indemnité  qu'il  demandoit. 

Le  Pape  Benoît  XIII.  étoit  prévenu  avec  raifon 
que  l'évêché  de  Langres  n'étoit  pas  riche  ;  ôc  n'ai- 
mant pas  d'ailleurs  qu'on  touchât  au  temporel  des 
Religieux  ,  il  ne  vouloit  point  confommer  cette 
érection  ,  jufqu'à  ce  que  l'indemnité  dont  il  s'agif- 
foit ,  eût  été  donnée.  Quoique  la  congrégation  eût 
dit  qu'il  falloit  fe  contenter  de  la  bonne  volonté 
que  le  Roi  avoit  de  donner  dans  la  fuite  cette  in- 
demnité ,  Benoît  XIII.  s'obftina  à  refufer  fon  con- 
fentement  ;  ôc  il  parut  qu'on  ne  fut  point  content 
à  la  cour  de  France  de  la  condition  d'indemnité  qui 
avoit  été  preferite.  Les  chofes  demeurèrent  fur  ce 
pied  ,  jufqu'au  mois  de  Mai  de  l'an  que  le 

Pape  Clément  XII.  donna  la  bulle  d'érection  de 
l'évêché  de  Dijon. 

Le  temporel  de  cet  évêché  fut  formé  par  l'union 
perpétuelle  de  la  menfe  abbatiale  de  l'abbaye  de 
Be\e  ou  Bai\e  (  à  4. 1.  N.  0.  de  Dijon  ) ,  ôc  de  celle 
de  l'abbaye  de  Saint-Etienne  de  Dijon ,  l'une  & 
l'autre  vacante  par  la  mort  de  M.  de  Clennont- 
Tonnerre  ,  Evèque  de  Langres  ,  par  l'union  du 
prieuré  de  Palau ,  qui  vaut  au  moins  3000.  livres  de 
rente ,  ôc  fert  de  maifon  de  campagne  à  l'Evèque  de 
Dijon  ;  par  cent  vingt  mille  livres  d'argent  comptant 
que  le  Roi  obligea  les  Religieux  de  l'abbaye  de  Saint- 
Benigne  de  Dijon  de  donner  au  nouvel  Evèque  ,  ôc 
dont  il  fit  l'emploi  qu'il  jugea  à  propos. 

L'abbaye  de  Bai\e  ,  dont  la  menfe  abbatiale  a 
été  unie  à  l'évêché  de  Dijon ,  eft  fituée  en  Champa- 
gne ,  mais  enclavée  dans  la  province  de  Bourgogne  : 
elle  eft  de  l'ordre  de  Saint-Benoit  ôc  de  la  congré- 
gation de  Saint-Maur.  L'abbaye  féculiere  de  Samt- 
Etienne  de  Dijon ,  dont  la  menfe  a  été  unie  égale- 
ment à  cet  évêché  ,  forme  à  préfent  l'églife  cathé- 
drale ,  &  donne  dans  fon  enclos  un  aflt-z  beau  palais 
à  l'Evèque  ,  avec  ut»  très-beau  jardin ,  &  de  grandes 
cours  oc  dépendances.  Selon  la  tradition  ,  cette 
abbaye  avoit  été  fondée  dès  l'an  34).  Elle  a  été 
polTédée  par  des  Chanoines  réguliers  de  l'ordre  de 
Saint-Auguftin ,  ôc  elle  fut  fécularifée  par  une  bulle 
du  14.  Décembre  161 3. 

Par  la  bulle  d'érection  de  l'évêché  dont  il  s'agit, 
le  Pape  conferve  aul  Evcques  de  cette  ville  le  droit 
de  nommer  aux  bénéfices  dépendans  des  abbayes 
de  Saint-Etienne  de  Dijon  ,  6c  de  Baize  ,  en  quel- 
que diocefe  qu'ils  puiiTent  être  fitués  ;  ôc  par  une  dé- 
claration du  Rot ,  du  »8.  Mars  17  ?».,  l'Evèque  de 
Dijon  a  été  établi ,  ainfi  qu'il  a  été  dit ,  premier  Con- 
seiller d'honneur  au  parlement  de  Bourgogne ,  com- 
me Evèque  diocéfain. 

Pour  l'indemnité  promife  à  l'Evèque  de  Lan- 
■res  ,  le  Roi  lui  donne  l'abbaye  de  Moûtier-Saint- 
ean-Reome  ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît ,  de  la 
congrégation  de  Saint-Maur ,  ôc  qui  vaut  environ 
1 8000.  livres  de  rente. 

Il  avoit  été  décidé  à  Rome  ,  qu'aux  alTemblées 
publiques  ôc  aux  procédions ,  les  Religieux  de  St. 
Bénigne  de  Dijon  fuivroient  à  l'avenir  le  clergé 
de  l'églife  cathédrale.  Mais  ces  Religieux  s'étant 
oppofésà  une  pareille  décifion  à  la  cour  de  France, 
celle- ci  ordonna  que  le  clergé  de  la  cathédrale  & 
les  Religieux  de  Saint-Benigne  feroient  fur  deux 
lignes  ;  que  le  premier  auroit  la  droite ,  6c  les  Re- 
la  gauche  ;  ce  qui  fut  accepté  d'un 
Tome  11. 
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confentement.  En  forte  que ,  dans  ces  occafions ,  le 
Prieur  clauftral  de  l'abbaye  eft  à  la  gauche  du 
Doyen  de  la  cathédrale ,  ôc  ainfi  du  refte. 

Pendant  qu'on  follicitoit  à  Rome  l'érection  de 
l'évêché  de  Dijon ,  le  Roi  y  nomma  d'avance ,  le 
ï$.  Décembre  I7»5.,  M.  Jean  Bouhier ,  qui  avoit 
été  Confeiller  au  parlement  de  Bourgogne  pendant 
vingt  ans  ,  étoit  Doyen  de  la  Sainte-Chapelle  de 
Dijon  depuis  le  14.  Avril  1706. ,  avoit  été  députe 
à  l'aitèmblée  du  clergé  en  1711.,  &  nommé  Chan- 
celier de  la  faculté  de  droit  établie  à  Dijon  en  1713. 
Le  17.  Janvier  17x6.  ,  Sa  Majefté  ,  par  une  grâce 
particulière ,  ordonna  que  M.  Bouhier ,  en  fa  qua- 
lité de  nommé  à  l'évêché  de  Dijon  ,  jouiroit  des 
revenus  des  deux  abbayes  dont  les  menfes  abbatia- 
les feroient  unies  à  perpétuité  à  cet  évêché.  Voye\ 
Bouhier,  tom.  I.  page  71 3. 

Sur  la  démiilîon  volontaire  de  M.  Jean  Bouhier, 
le  Roi ,  par  une  grâce  alTez  rare ,  nomma  à  l'évê- 
ché de  Dijon  Claude  Bouhier  ,  neveu  du  précédent. 

L'églife  cathédrale  eft  dédiée  à  Saint-Etienne. 
C'cft  un  édifice  très-ancien  ,  du  moins  quant  à  fon 
premier  établiflenaent ,  puifqu'il  eft  prouvé  par  une 
conceiïion  de  Philippe  le  Bon  ,  Duc  de  Bourgogne , 
de  l'an  »443-,  qu'il  y  avoit  alors  onze  cents  ans  que 
cette  églife  fubfiftoit  ;  ce  qui  revient  précifément  à 
l'an  343.  (Hifioire  de  l'églife  abbatiale  d  collégiale 
de  Saint-Etienne  de  Dijon  ,t>ar  l'Abbé  Fiot).  Nous 
avons  dit  ci-devant  que  c'en  de  l'églife  &  de  l'abbaye 
de  Saint-Etienne  qu'on  a  formé  la  cathédrale  de  Di- 
jon ,  avec  fon  chapitre.  Ajoutons  que  cette  abbaye 
fut  gouvernée  d'abord  par  des  Abbés  réguliers, 
dont  Antoine  Chambelan  fut  le  dernier.  Claude  de 
Huffon  de  Tonnerre  fut  le  premier  Abbé  commenda- 
taire  ,  après  la  mort  dudit  Antoine  Chambelan.  U 
fut  élu  par  les  Chanoines ,  par  la  voie  de  la  poftu- 
latton  ,  à  la  récommandation  du  Roi  Louis  XII. 
L'Abbé  Fiot  fut  le  dernier  de  ces  Abbés.  Mais  il  a 
été  dit  plus  haut  que  les  abbayes  de  Bti\c  ôc  de 
Saint-Etienne  ,  dont  on  forma  le  temporel  de  l'é- 
vêché de  Dijon  ,  fe  trouvoient  vacantes  par  la  mort 
de  M.  de  Clermont-Tonnerre  ,  Evèque  de  Langres. 
11  faut  donc  ou  que  l'Evèque  de  Langres  ne  pollédât 
feulement  que  l'abbaye  de  Baize  ,  ou  qu'il  eût  ob- 
tenu celle  de  Saint-Etienne  après  la  mort  de  l'Abbé 
Fiot  :  c'eft  ce  que  le  mémoire  qui  nous  a  été  fourni , 
n'explique  point. 

Le  chapitre  de  l'églife  cathédrale  de  Dijon  eft 
compofé  d'un  Doyen  ,  de  deux  Archidiacres ,  d'un 
Chantre  ,  d'un  Prévôt,  d'un  Tréforier  qui  eft  en 
même  temps  Curé  de  Saint-Médard ,  ôc  de  douze 
Chanoines  titulaires.  Il  y  a  outre  cela  plufieurs  Cha- 
noines honoraires  ,  deux  Sous-Chantres ,  lix  Cha- 
pelains ôc  un  Sacrifia».  Le  doyenné  eft  électif ,  & 
il  eft  conféré  par  le  chapitre.  Les  autre?  dignités  ÔC 
les  canonicats  font  à  la  nomination  de  l'Evèque.  Le 
chapitre  nomme  les  Sous-Chantres  &  lesChapelains; 
ôc  le  Sacrifiain  eft  nommé  par  le  Tréforier. 

Le  chapitre  de  la  Sainte-Chapelle  du  Roi  à  Dijon 
eft  compofé  d'un  Doyen  électif,  d'un  Chantre  ,d'un 
Tréforier,  d'un  Prévôt ,  d'un  Chancelier,  qui  font 
4.  perfonnats  tenus  en  fief ,  de  10.  Chanoines  tous  à 
la  nomination  du  Roi ,  de  même  que  les  4.  per- 
fonnats ;  de  4.  Chanoines  à  la  nomination  du  chapi- 
tre ;  d'un  grand  nombre  de  Chapelains  ,  de  6.  En- 
fants-de-Choeur  ôc  de  4.  Maffiers  pourvus  par  le  Roi. 
La  prévôté  ,  la  chantreric  ôc  la  tréforerie  de  ce  cha- 
pitre relèvent  du  Roi ,  ôc  ceux  qui  en  font  pourvus , 
reprennent  fief  à  chaque  mutation.  Le  Doyen  n'en 
reprend  pas  ,  parce  qu'il  ne  tient  point  fon  doyen- 
né du  Roi ,  mais  de  l'élection  du  chapitre.  11  touche 
tous  les  ans  au  terme  de  Noël  ,  v.ngt-cina  livres 
fur  le  revenu  du  Roi  au  bailliage  de  Dijon  ,  ôc  cela 
robe  de  damas  couleur  d'écarlate-violette. 
Zzzzzz  z 
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Le  chœur  de  l'églife  de  la  Sainte-Chapelle  dont  il 
s'agit ,  eft  extrêmement  orné  des  armoiries  des  Chey 
valiers  de  la  Toifou  d'Or  ,  que  Philippe  le  Bon  , 
Duc  de  Bourgogne  ,  y  aflembla  pour  un  chapitre 
qu'il  tint  à  la  naiflanee  de  Charles ,  Comte  de  Cha- 
rolois ,  fon  fils.  Ce  qu'on  remarque  dans  cette  églife 
de  plus  précieux  ,  c'eft  le  préfent  que  lui  fit  Philippe 
le  Bon ,  de  l'Hoftic  miraculeufe  que  le  Pape  Eugène 
IV.  lui  avoit  envoyée  à  Lille  en  Flandres,  en  l'an- 
née 14JO.  ,  en  reconnoiflance  du  fecours  que  ce 
Prince  lui  avoitdonné  contre  ceux  qui  s'oppofoient 
à  fon  exaltation.  On  voit  fur  cette  Hoftie  plufieurs  ta- 
ches du  fang  qui  en  fortit  par  autant  de  coups  de 
couteau  qui ,  félon  la  tradition  ,  lui  furent  donnés 
par  un  Juif.  Ce  précieux  tréfor  qui  fubfiite  fans 
altération  depuis  plufieurs  fiecles ,  eft  gardé  dans 
un  coffre  d'or,  qui  fut  donné  par  le  Duc  d'Epernon, 
dans  le  temps  qu'il  étoit  Gouverneur  de  Bourgo- 
gne, &  qui  avoit  coûté  dix  mille  livres.  Lorfqu'on 
expofe  cette  Hoftie  aux  yeux  des  fidèles ,  on  la  met 
dans  un  vaifleau  d'or ,  du  poids  de  cinquante-un 
marcs  ,  garni  de  pierreries  de  grand  prix  &  de  la 
couronne  d'or  que  le  Roi  Louis  XII.  porta  le  jour 
de  fon  facre ,  &  dont  il  fit  préfent  à  la  Ste.  Hoftie. 
On  fait  tous  les  ans ,  le  dimanche  dans  l'o&ave  du 
St.  Sacrement ,  une  proceffion  folemnelle ,  oû  l'on 
porte  cette  Hoftie,  accompagnée  du  chapitre  delà 
Sainte-Chapelle ,  du  clergé  régulier,  du  parlement, 
de  la  chambre  des  comptes ,  du  bureau  des  finances , 
du  préùdial  &  de  la  mairie;  le  tout  précédé  de  la 
bourgeoifie  d'une  paroiflè  en  armes. 

Dans  une  chapelle,  qui  eft  dans  celle  dont  nous 
venons  de  parler  ,  &  du  côté  de  l'évangile ,  eft  le 
tombeau  de  Gafpard  de  Saulx ,  Seigneur  de  Ta- 
vannes,  Maréchal  de  France,  mort  en  1570.  Dans 
la  nef  de  cette  même  églife,  on  voit  contre  un  pilier  , 
à  main  gauche  ,  une  figure  de  pierre  ,  qui  re pré- 
fente un  homme  à  genoux ,  vêtu  d'une  longue  robe , 
ayant  une  ceinture  ,  de  laquelle  pend  une  grotte 
bourfe  quarrée.  C'eft  la  figure  d'un  marchand  Gé- 
nois ,  nommé  Diegue  Sponde ,  qui  prêta  une  fomme 
confidérablc  à  un  Duc  de  Bourgogne  qui  alloit  faire 
la  guerre  aux  infidèles.  Ce  marchand  ayant  enfuite 
fait  don  de  cette  fomme  au  Duc  ,  celui-ci  par  re- 
connoiiTancc  fit  élever  ce  monument  à  fa  mémoire. 

Le  chapitre  de  la  Chapelotte  oudelaChapelle-au- 
Riche  eft  compofé  d'un  Doyen  &  de  fix  Chanoines , 
tous  à  la  nomination  de  l'Abbé  de  St.  Bénigne. 
Celui  de  i'églife  collégiale  de  St.  Jean-Baptifte  eft 
compofé  d'un  Doyen  ou  Archiprêrre  &  Curé,  nom- 
mé par  l'Abbé  de  St.  Bénigne ,  &  de  douze  Chanoi- 
nes mépartiftes ,  dont  neuf  font  à  la  nomination  des 
Fabriciens  de  cette  églife  ,  deux  à  celle  de  la  famille 
des  anciens  Seigneurs  de  Barjon ,  &  un  à  celle  de 
Mrs.  Fevret. 

On  remarque  que  leséglifes  de  St.  Etienne,  de 
St.  Bénigne,  de  la  Sainte-Chapelle  &  de  St.  Jean , 
ont  de  très-beaux  clochers  ;  que  celle  de  St.  Jean 
eft  faite  en  forme  de  croix ,  fans  piliers  ;  que  I'églife 
des  Religieufcs  de  l'ordre  de  Cittaux  eft  une  ro- 
tonde conftruite  au  commencement  de  ce  ficelé ,  & 
d'un  goût  fingulier;  que  le  portail  de  I'églife  de  St. 
Michel  eft  d'un  travail  exquis  pour  l'architefturc  & 
la  fculpture ,  &  qu'il  eft  d'ailleurs  digne  d'attention 
à  caufe  de  frs  deux  tours  faites  en  dôme. 

L'églife  de  Notre-Dame  a  pris  fon  nom  d'une 
image  de  la  Vierge  ,  qu'on  regarde  comme  miracu- 
leufe ,  à  caufe  qu'en  1 5 1  j. ,  après  bien  des  prières 
qu'on  avoit  adreflees  à  la  Vierge  en  préfence  de 
cette  image,  la  ville  de  Dijon  fut  délivrée  de  la  fu- 
reur des  SuilTes ,  qui,  après  la  victoire  de  Novarrc , 
vinrent  ailiéger  cette  ville  ,  &  en  avoient  déjà  pillé 
&  brûlé  les  fauxbourgs.  En  mémoire  de  cette  déli- 
vrance, il  fe  fait  tous  les  ans  une  proceffion  générale. 
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L'églife  de  l'abbaye  de  St.  Bénigne  eft  la  pre- 
mière que  l'on  trouve  en  entrant  dans  la  ville  par 
la  porte  Guillaume.  C'eft  un  bâtiment  afle»  digne 
d'attention.  Derrière  le  choeur  de  cette  églife  eft 
une  rotonde  ancienne,  compofée  de  trois  voûtes 
l'une  fur  l'autre,  foutenues  par  cent  quatre  co- 
lonnes ,  dont  le  fuft  eft  d'une  feule  pièce.  Cet  édi- 
fice ,  que  quelques-uns  croient  avoir  été  un  tem- 
ple des  faux  Dieux  eft  vuide  dans  le  milieu ,  &  ne 
reçoit  de  jour  que  par  une  ouverture  d'en-haut.  D 
eft  aujourd'hui  confacré  par  plufieurs  chapelles 
qu'on  y  a  pratiquées  ,  &  par  la  dévotion  qu'on  a 
à  un  Crucifix  ,  qu'on  dit  avoir  parlé  autrefois ,  fé- 
lon une  vieille  tradition.  On  voit  auffi  en  ce  mê- 
me lieu  plufieurs  tombeaux  qu'on  croit  être  des 
premiers  Chrétiens.  Au  refte ,  l'abbaye  de  Saint- 
Benignea  été  fondée  l'an  J06.  ou  <ix.,  &  voici 
à  quelle  occafion.  St.  Grégoire ,  Evêque  de  Lan- 
gres , découvrit  le  corps  de  St.  Bénigne,  martyr: 
il  en  fit  la  tranflation ,  de  bâtit  auprès  de  fon  tom- 
beau une  églife  &  un  monaftere ,  qu'il  dota  de  fon 
propre  bien  &  de  quelques  terres  de  fon  évêché.  Le 
Roi  Gontran  en  augmenta  le  revenu  en  y  faifant  de 
grandes  libéralités.  Cette  abbaye  eft  en  commende , 
oc  vaut  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  an 
moins  feize  mille  livres  de  rente ,  quoique  la  taxe 
en  cour  de  Rome  ne  foit  que  de  1000.  florins.  Elle 
eft  pofledée  depuis  1758.  par  M.  Maihias  Poncttfc 
la  Rivière ,  ancien  Evêque  de  Troyes ,  Prélat  du 
premier  mérite  ,  &  l'un  des  plus  beaux  ornements 
de  l'églife  de  France. 

L'abbaye  de  Notre-Dame  du  Tard  ,  Tardum ,  eft 
fille  de  Ctteaux  ,  réformée  fit  fous  la  jurifdiâion  de 
l'Evêque.  Elle  eft  la  mere  de  toutes  les  abbayes  de 
filles  de  l'ordre  de  Citeaux.  Elle  eft  éleftive  de  trien- 
nale ,&  a  été  déclarée  telle  par  arrêt  du  grand-con- 
feil  en  1685.  Cette  maifon  eft  allez  bien  bâtie,  & 
elle  jouit  de  8.  à  10.  mille  livres  de  rente. 

L'abbaye  de  Notre-Dame  de  Rougemont-Saint. 
Julien  ,  fous  le  titre  de  la  Nativité  de  Notre-Dame, 
avoit  été  fondée  par  Charlemagne  à  Rougemont , 
près  de  Montbard ,  dans  le  bailliage  de  Semur-en- 
Auxois  ,  &  depuis  rétablie  en  1 147.  Elle  fut  traof- 
férée  à  Dijon  en  1677.  Les  prieurés  de  St.  Julicn- 
fur-Dehune  ,  de  Chaume  près  Rigny-lur-Arroux, 
&  de  St.  Pierre  de  Montbard  ,  font  unis  à  cette  ab- 
baye ,  qui  eft  occupée  par  des  Religieufes  de  l'ordre 
de  Saint-Benoit ,  mitigées ,  &  dont  le  revenu  eft 
au  moins  de  1  $000.  liv. 

Quant  à  l'abbaye  de  Notre-Dame  de  Prâloh ,  qtie 
quelques-uns  difent  être  près  de  Dijon  ,  de  qui  ce- 
pendant en  eft  éloignée  de  }.  1.  dt  demie  vers  PO., 
nous  en  parlerons  dans  un  article  particulier  :  ainfi 
voyez  Prâlon.  ' 

La  commanderie  de  Dijon,  de  l'ordre  de  Malte , 
eft  de  la  langue  de  France  dt  du  grand-prieuré  de 
Champagne.  Elle  eft  affeétée  aux  Chapelains  fit  Ser- 
vants d'armes  ,  &  vaut  8137.  liv.  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu.  Dans  l'enceinte  de  cette  com- 
manderie eft  une  chapelle  appellée  le  petit  Saint- 
Bénigne ,  bâtie  dans  une  tour  où  ce  Saint  fut  empri- 
fonné  ,  à  ce  qu'on  prétend. 

Près  de  l'abbaye  de  Saint-Benigne ,  font  les  deai 
paroilTcs  de  Saint-Philibert  &  de  St.  Jean.  La  pre- 
miere  n'eft  prcfque  habitée  que  par  des  vignerons. 
Ils  forment  à  Dijon  un  corps  très-confidérable  par 
leur  grand  nombre.  En  1650.  le  bruit  s'étant  ré- 
pandu que  l'on  vouloit  établir  certains  impôts  & 
une  chambre  des  aides  dans  la  province  ,  les  vrgoe- 
rons  excitèrent  uoe  fedition  dans  Dijon ,  le  jeudi 
»8.  de  Février  de  ladite  année.  Ils  avoient  h  leur 
tête  un  miférable  Goujat,  quife  vantoit  d'avoir  fait 
quelques  campagnes  ,  &  à  qui  ils  donnèrent  le  nom 
de  Roi  Mâchas.  Sous  un  tel  Chef,  ils  pillèrent  plu- 


Digitized  by  Google 


DIJ 

fie  tirs  maiibns  6c  commirent  de  grands  défordres  ; 
mais  dès  le  lendemain  ces  féditieux  furent  répri- 
més, de  la  tranquilité  publique  fut  rétablie.  L'égliïê 
de  St.  Jean  eft remarquable  pour  l'étendue  ôc  lahar- 
dieiïe  de  fa  voûte,  qui  n'eft  foutenue  d'aucuns  piliers. 

L'hôpital  du  Saint-Efprit  ,  dans  le  fauxbourg 
d'Ouche ,  a  été  fondé ,  comme  il  a  été  dit ,  par  Eu- 
des 111. ,  Duc  de  Bourgogne  de  la  première  race  ; 
&  il  eft  deitiné  à  retirer  les  pèlerins ,  &  à  nourrir  & 
élever  les  enfants-trouvés.  Cet  établuTcment  eft  très- 
bien  foutenu  &  très-bien  adminiftré. 

Celui  de  Notre-Dame  de  la  Charité  fut  commencé 
en  1  joi.  ôt  doté  en  1$  38.  On  y  entretient  plus  de 
cinq  cents  pauvres  de  tout  âge  &  de  tout  fexe.  Cet 
hôpital  eft  adminiftré  par  un  Préfidcnt  &  deux  Con- 
feillers  du  parlement,  dont  l'adminiftration  ne  dure 
que  deux  ans  ,  par  deux  Maîtres  des  comptes  ,  par 
unTréforier  de  France  &  par  les  Maire  ôc  Ecbevins. 
Il  eft  fitué  également  dans  le  fauxbourg  d'Ouche. 

Un  troifieme  hôpital ,  qui  eft  dans  la  ville ,  fur  la 
paroiffé  de  St.  Philibert ,  porte  le  nom  de  Stc.  Anne. 
Il  a  été  fondé  par  Pierre  Odebert,  Préfident  au  par- 
lement de  cette  ville ,  ôc  par  Odette  Maillard  fa 
femme.  C'eft  un  établiffement  des  plus  utiles  ôc  des 
mieux  dirigés. 

A  l'extrémité  du  fauxbourg  d'Ouche ,  eft  la  Char- 
treufe.qui  a  été  fondée  en  1384.  par  Philippe  le 
Hardi ,  Duc  de  Bourgogne.  C'eft  dans  l'églife  de  ce 
monaftere  que  font  inhumés  les  corps  des  derniers 
Ducs  de  Bourgogne,  ceux  des  Duchefles  leurs  fem- 
mes ,  ôc  ceux  des  Princes  &  des  Princeflès  leurs 
enfants.  Mais  on  ne  voit  les  tombeaux  ôc  les  repré- 
fcntations  f]ue  de  Philippe  le  Hardi ,  Ôc  de  Jean-fans- 
Peur  avec  Marguerite  de  Bavière  fa  femme.  Ces 
deux  tombeaux  font  d'une  grande  beauté  ,  ôt  une 
des  principales  chofes  dignes  d'attention  que  l'on 
montre  aux  voyageurs.  Rien ,  en  effet ,  de  plus  beau , 
foit  pour  la  matière ,  foit  pour  la  fculpture.  On  a 
ignoré  pendant  long-tems  que  l'albâtre  dont  font 
conftrnits  ces  tombeaux,  fût  une  production  du 
comte'  de  Bourgogne  ou  b  ranche- Comté  ,  Ôc  l'on 
croyoit  qu'il  avoit  été  tranfporté  à  Dijon  de  fort 
loin.  Mais  M.  Bauhelier  d'Audelange  ,  Procureur- 
Général  de  la  chambre  des  comptes  de  Dole  ,  a 
défabufé  le  public  à  cet  égard ,  en  donnant  commu- 
nication des  lettres-patentes  de  Philippe  ,  Duc  & 
Comte  de  Bourgogne  ,  datées  du  Châtel  d'Eiin ,  le 
7.  Juillet  1448. ,  par  lesquelles  ce  Prince  fait  don  à 
Jean  Girard  de  Salins ,  d'un  journal  de  vigne  audit 
lieu  de  Salins  &  fitué  eoMargelain ,  pour  le  dédom- 
mager de  ce  que  l'on  a  tiré  dans  une  des  vignes  du- 
dit  Girard  audit  Salins  ,  la  pierre  d'albâtre  dont  ce 
Prince  a  eu  befoin  pour  la  conftruétion  du  tombeau 
du  Duc  fon  pere  aux  Chartreux  de  Dijon.  Ce  don 
eft  fait  fous  condition ,  que  fi  ledit  Prince  ou  les 
Cens  en  ont  befoin  ,  ils  pourront  tirer  de  ces  pierres 
d'albâtre  tant  qu'il  leur  plaira. 

Le  premier  des  tombeaux  dont  il  s'agit ,  eft  ce- 
lui de  Philippe  le  Hardi ,  fondateur  de  ce  monaf- 
tere. Sa  figure  y  eft  repréfentée  au  naturel ,  couchée 
&  ornée  de  pied-en-cap,  fous  une  ample  draperie 
ou  manteau  ducal.  Auprès  de  fa  tête  ,  font  deux 
Anges  à  genoux  qui  foutiennent  fon  cafque  ,  ôt  à 
(es  pieds  eft  un  lion.  Ces  figures  font  d'une  correc- 
tion de  defTein  qui  charme  les  connotlïeurs  -,  ck  il 
en  eft  de  même  de  quarante  petites  figures  de  mar- 
bre blanc ,  chacune  de  quinze  pouces  ou  environ  de 
hauteur ,  qui  font  autour  de  ce  tombeau  ,  qui  repré- 
fent  le  convoi  du  Prince ,  ôc  qui  par  leurs  attitudes 
différentes  expriment  leur  douleur.  Cette  variété 
d'expreffions  fait  connoître  la  fécondité  du  génie 
ôc  le  grand  art  du  fculpteur.  Sur  Pépailïèur  &  au- 
tour  de  ta  grande  tombe  ,  on  lit  l'épitaphe  qui  fuit , 
écrite  en  caractères  dorés  &  gothiques  : 
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Cy  gîfi  tris-haut  &  très  -fuiffmt  Prince  &  F*n* 
dette  de  l'églife  de  céans ,  PhilitvS  ,  fils  de  très- 
haut  ,  très-excellent  &  pmffvtt  Prince  Jeav  ,  par 
la  grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  France  ,  &  de  Dame 
Bohvs. ,  plie  ditb«n  Roi  de  Bebaifne  ,fa  cempajne  t 
Duc  de  Benrgtingne ,  Palatin  de  [Àinbe;rr  ,  Cemte  de 
Flandres  ,  d'Artois  &  de  Retvfpingne  ;  PaJatin  ,  Sire 
de  Salint ,  Comte  de  Nevert\  de  Rethtl  &  de  Cha- 
reliis  ,  &  Seigneur  de  Ma'ines ,  tjm  trépaft  h  Halle 
en  Brabant  ,  le  dix-buitieme  four  d'Avril ,  l'an  de 
grâce  mil  quatre  cens  &  quatre  ;  fi veut  plaife  prier 
Die*  devetemerre  pour  fn  ame. 

Au-deffous  de  ce  maufolée ,  ôt  en  face  du  grand 
autel  ,  eft  celui  du  Duc  Jean  (  fils  du  Duc  Phi- 
lippe), furnommé  Jcsrt-fam-Peur.  Sa  figure  eft  re- 
préfentée au  naturel ,  couchée  à  côté  de  celle  de 
Marguerite  de  Bavière  fa  femme.  Ce  monument 
eft  de  la  même  grandeur  que  l'autre  &  de  la  même 
beauté ,  avec  le  même  nombre  de  petites  figures 
de  marbre  blanc  qui  font  auffi  autour  du  tombeau , 
ôc  repréfentent  également  le  convoi  de  ce  Prince. 
Autour  de  la  grande  table  de  marbre  noir  ,  fur 
laquelle  font  pofees  les  figures ,  on  lit  cette  épita- 
phe  gravée  en  caractères  dorés  : 

0"  .t'jFeat  très-bouts  dr  très  -  paijfant  Prince  & 
Princrjfe  ,  JtAit  Duc  de  Beitrgolngne  ,  Comte  de 
Flandres  ,  d' Artois  &  de  Bourgeingne  .Palatin ,  Sei- 
gneur de  Salins  &  de  AIJincs  ,  fis  de  f<H  très-haut 
&  trèt-piajjant  Prince  PaillPPE  ,  fils  du  Roi  de 
France  ,  Disc  de  Bewrgaingne ,  ftndettr  de  cent  églife  , 
&D*me  Marguerite,  de  Bavière  ,fa  com- 
pMgne  ,  IrcjHtl  Duc  trépoffix  le  dix'eme  pur  de  Sep- 
ternhre ,  l'an  M.  C.  C.  C.  C.  XIX. ,  Cr  ladite  Dame 
fa  ctmpa-tne  ,  le  vingt  -tttti fume  jour  de  Janvier  , 
fan  M.  'C.  C.  C.  C.  XXXIII.  rcmllex.  déme- 
ntent prier  Dieu  pour  leurs  ornes. 

Philippe  le  Bon  étant  mort  à  Bruges  ,  le  1  $.  Juin 
1467.,  âgé  de  foixante-duuzc  ans,  fon  corps  fut 
tranfporté  dans  cette  Chartrcufe  ,  ôc  inhumé  dan» 
le  grand  caveau  ,  au  pied  du  cercueil  du  Duc  Jean 
fon  pere.  Ainfi  il  n'y  a  point  ici  de  maufolée  par- 
ticulier pour  le  Duc  Philippe  le  Bon  ;  mais ,  félon 
M.  Maurcau  de  Mautour  ,  fur  le  mur  du  grand  ca- 
veau eft  une  épiraphe  de  trente-quatre  vers,  à  Thon- 
neur  de  ce  même  Philippe  le  Bou  ,  compofée  par 
Jean  Molinet  ou  Moulinet ,  natif  de  Valenciennes 
en  Haynauit ,  et  Chanoine  de  cette  ville  ,  qui  vivoit 
vers  l'an  1480.  Cette  ëpitaphe  eft  rapportée  par 
Paradmy  dans  fes  annales  de  Bourgogne,  pa^e  919. 
de  l'édition  de  Lyon  de  l'an  1466. ,  ôt  dans  le  mer- 
cure de  France  du  mois  d'Oftobre  1724.,  ôc  du 
mois  de  Février  171$. 

Quant  à  Charles  ,  dernier  Duc  de  Bourgogne, 
il  fut  inhumé  dans  le  chœur  de  l'églife  de  Saint- 
Georges  de  Nancy.  Mais  ,  en  élevant  un  palais 
pour  le  Duc  de  Lorraine  ,  on  changea  la  Jifpo- 
fition  du  chœur  de  cette  églife ,  &  alors  on  fut 
obligé  d'enlever  le  fr'pulcre  de  cuivre  dans  lequel 
répofoit  le  Duc  Charles. 

Les  Dominicains  ont  été  fondés  N  Dijon  en  1 2  3 \, 
par  le  Duc  Hugues  IV.  ,  comme  il  a  «té  dit.  Cette 
fondation  fut  augmentée  en  1237.  par  Alix  de 
Vergy ,  Duchcflé  de  Bourgogne.  C'eft  dans  une 
grand'fatlc  ',  qui  eft  à  l'entrée  de  cette  maifon  , 
que  s'affemblent  les  habitants  des  fept  paroiffés  ou 
quartiers  de  la  ville  de  Dijon  ,  quand  il  eft  quef- 
tion  de  procéder  à  l'élection  du  Maire. 

La  maifon  qu'occupoient  en  dernier  lieu  les  Jé fui- 
tes, eft  une  des  plus  belles  que  ces  Pere*  euflcnt  en 
France.  Elle  doit  fon  ttabliill  ment  à  OJnei  Gju- 
dran  ,  Préfidénc  au  parlement  de  cette  ville  ,  qui 
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en  1581.  fonda  ce  collège  pour  toutes  les  clafles 
jufqu'à  la  théologie.  Pierre  Odcbert ,  autre  PréG- 
dent  du  même  parlement  ,  ajouta  à  cette  fonda- 
tion en  1684.  celle  de  quatre  Régents  de  théologie. 
Cette  maifon  poflêde  la  bibliothèque  de  Purre  Fe- 
rrer ,  Confcillcr-Clerc  au  parlement  de  Bourgogne, 
&  Chanoine  delà  Sainte-Chapelle  de  Dijon  ,  qui 
la  donna  aux  Jéfuites  à  condition  qu'elle  feroit  pu- 
blique. Indépendamment  de  cette  bibliothèque  ,  il 
y  en  a  à  Dijon  pluficurs  autres  ,  qui  appartiennent 
à  divers  particuliers  curieux  fit  gavants.  Celle  de 
feu  M.  Bouhier ,  PréGdent  à  mortier  au  parlement 
de  Bourgogne ,  fie  l'un  des  quarante  de  l'académie 
françoife  ,  cft  principalement  remarquable  par  le 
nombre ,  le  choix  des  livres  fie  des  manuferits. 

Les  Pcresde  l'Oratoire  ont  à  Dijon  deux  mai- 
fons.  L'ancienne  y  fut  établie  en  1611.  à  la  place 
de  celle  qu'occupoient  les  Moines  du  Petit-Val- 
des-Choux  ,  autrement  dite  du  Saint-Lieu ,  prieuré 
qui  fut  d'abord  donné  aux  Carmélites  pour  leur  lo- 
gement ,  par  un  brevet  du  Roi  Henri  IV.  ,  &  aux 
Jéfuites  pour  le  revenu  ;  puis  aux  Pères  de  l'Ora- 
toire ,  par  une  bulle  d'union  ,  fur  le  refus  qu'en 
avoient  fait  les  Carmélites  &  les  Jéfuites ,  les  pre- 
mières ayant  trouvé  à  fe  mieux  loger  ,  fie  les  der- 
niers à  fe  mieux  renter.  L'autre  maifon  de  l'Ora- 
toire a  long-temps  fervi  de  logement  au  premier 
Préfîdent  du  parlement  de  cette  ville  ,  fie  fut  ac- 
quife  ,  il  y  a  foixante  -  dix  ans  ou  environ  ,  par 
les  Pt-res  de  l'Oratoire  fie  de  leurs  propres  deniers. 
Dans  cette  acquifition,  ces  Pères  eurent  principa- 
lement en  vue  la  commodité  des  eccléfiaftiques  de 
Dijon  ,  qui ,  avant  l'établiffement  d'un  cvêché  dans 
cette  ville ,  étoient  obligés  d'aller  faire  leur  fémi- 
naire  à  Langres  ;  au  lieu  que  depuis  l'ére&ion 
de  l'évêché  de  Dijon ,  cette  maifon  cft  le  féminaire 
de  ce  nouveau  diocefe. 

Pour  abréger ,  nous  nous  contenterons  de  dire 
que  la  plupart  des  églifes  de  Dijon  font  fort  belles 
fie  bien  ornées ,  qu'elles  ont  de  beaux  fit  grands  clo- 
chers ;  Se  que  les  monafteres  fie  autres  communau- 
tés ,  de  même  que  le  grand  hôpital  ,  fie  celui  de 
Sainte-Anne  ,  y  font  bien  bâtis. 

On  a  peut-être  déjà  obfervé  ,en  lifant  le  dénom- 
brement des  églifes  de  Dijon, que  les  principales  font 
fous  le  titre  des  Saints  que  l'on  met  ordinairement  à 
la  tête  de  chaque  ordre  ou  hiérarchie  ;  car,  outre 
l'églife  des  Chartreux  dédiée  à  la  Trinité  ,  on  y 
voit  plufieurs  églifes  de  Notre-Dame  ,  qui  eft  la 
Reine  du  Ciel  ;  celle  de  Saint-Michel ,  premier  Ar- 
change ;  celle  de  Saint-Jean-Baptifte,  plus  que  Pro- 
phète ;  celle  de  Saint-Pierre  ,  le  premier  des  Apô- 
tres i  celle  de  Saint-Benigne  ,  Apôtre  de  Bour- 
gogne ;  celle  de  la  Ste.  Chapelle ,  dont  l'un  des  voca- 
bles eft  St.  Jean  ,  le  premier  des  Evangéliftes  ;  fie 
celle  de  Saint-Etienne  ,  le  premier  des  Martyrs. 

Si  les  églifes  font  belles  ,  il  en  cft  de  même  des 
autres  ediuces  publics.  La  maifon  du  Roi ,  autre- 
fois le  logis  ou  château  des  Ducs  de  Bourgogne  , 
eft  compofée  d'un  grand  corps-de -logis ,  deux  ailes 
devant  fie  une  par  derrière  ,  le  tout  rebâti  à  la  mo- 
derne ;  entre  le  corps-de-logis  fie  l'aîle  qui  eft  der- 
rière ,  on  voit  une  tour  quarrée ,  très-élevée ,  fie  un 
donjon  au-deffus  :  les  ornements  de  l'efcalier  font 
juger  que  les  Ducs  de  la  première  race  ont  fait  bâ- 
tir  cette  tour.  La  maifon  dont  il  s'agit ,  cft  réelle- 
ment magnifique  fie  très-logeable.  On  y  voit  une 
grande  fie  belle  falle  des  gardes  ,  de  grands  ap- 
partements ,  &  en  un  mot  rien  n'y  manque  pour 
qu'on  puifTe  l'appeller  un  palais.  La  pièce ,  à  la- 
quelle on  donne  le  nom  de  falle  des  états,  eft 
deUinée  à  faire  l'ouverture  de  ces  aflemblées  :  elle 
a  été  bâtie  fous  le  gouvernement  du  dernier  Prince 
de  Condé  ,  qu'on  nommoit  M.  le  Prince.  Ce  pa- 
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lais  ,  au  refte  ,  eft  fitué  fur  la  place  Royale  qui  eft 
ornée  d'une  ftatue  équeftre  de  Louis  le  Grand  , 
dont  nous  parlerons  inceflamroent  ;  fie  cette  place  , 
faite  en  demi-cercle  ,  eft  percée  en  plufieurs  en- 
droits, qui  répondent  à  autant  de  rues,  dont  l'une 
conduit  au  palais  oh  fe  rend  la  juftice. 

Jja  ftatue  équeftre  de  Louis  le  Grand ,  qu'on 
voit  fur  la  place  Royale  de  Dijon  ,  eft  de  bronze  ; 
fie  elle  a  environ  vingt-cinq  pieds  de  hauteur,  y 
compris  le  piédeftal.  Elle  n'a  été  pofée  oh  elle  eft  , 
qu'en  1714.  quoiqu'il  y  eût  plus  de  trente  ans  qu'elle 
fût  faite.  Jufqu'en  cette  année, on  n'avoit  pu  trouver 
d'entrepreneurs  qui  voulurent  fe  charger  de  lui  faire 
faire  le  trajet  depuis  Auxerre  jufqu'à  Dijon.  Ce  furent 
deux  frères ,  nommés  Marin ,  natifs  de  Beaune ,  qui 
en  1 724.  vinrent  à  bout  de  cette  difficile  entreprit , 
dans  laquelle  le  nomméBelurgé  avoit échoué  en  1 69». 

On  a  employé  pour  le  piédeftal  de  cette  ftatue 
équeftre  ,  douze  cents  quatre-vingt-quatorze  pieds 
huit  pouces  de  marbre  tant  blanc-pommelé  que 
gris;  fie  ce  marbre,  rendu  à  Dijon,  a  coûté  tout  brut 
trente-deux  livres  le  pied  ;  ce  qui  fait  la  fortune 
de  i  1408.  livres  fans  la  façon  ,  les  fondements ,  & 
les  liens  de  cuivre  dont  chaque  pierre  eltenliéede 
fond  en  comble. 

Quand  cette  ftatue  fut  pofée  ,  les  Magiftrats ,  fle 
les  habitants  fous  les  armes,  la  reçurent  avec  joie, 
fie  en  tirent  trois  fois  le  tour. 

Sous  le  pied  du  cheval ,  hors  du  montoir  qu'il 
levé  ,  eft  gravé  :  L.  Hongre  ,  me  fecit. 

La  garniture  de  marbre  du  piédeftal ,  ainfî  que  la 
baluftrade  de  fer  qui  l'entoure ,  a  été  faite  dans  ces 
derniers  temps  ,  aux  dépens  de  la  province  ,  parle 
Sr.  Spingola,  marbrier  h  Paris. 

Sur  le  piédeftal  font  deux  inferiptions  grarées  en 
lettres  d'or,  dont  l'une  qui  eft  du  côté  de  l'orient, 
eft  telle  qui  fuit  : 

Ahœnam  kanc  Luioviei  XIV.  fiatuam  equeftren 
Lutet'ue  Parifiorum  confiatam  ,  rj  elaboraram 
Hùc  tandem  fer  longas  viarum  ambages 
Addutlam  ,  bafi  marmore*  impojitam , 
Et  amantijfimo  Civium  conjpetlui  traditam, 
Convenientibus  honorum  titulis 
Pofleritati  inferibendam  curaverunt  : 
Paulo-Hyppolitode  Bauvilliers  ,Duce  de  S.  Agnan, 
Pari  Francise  ,  Burgundi^t  Pra-Rege  , 
Reverendijfmus  Dominas  Andochius  Pemot, 
Cijiercii  Abbas 
Et  Cleri  Burgundi*  eleilus  generalis , 
Anna-Claudias  de  Thyard ,  Marchio  de  Biffy 

Regiorum  exercituum  Légat  ut , 
Nobilium  ejufdemjrovinci*  eleclut  generalis, 
EtJ.  B.  Voi/intt ,  "tertii  Ordinis  Generalis  eletlus. 
Anno  R.  S.  H.  M.  DCC.  XLVI1. 

L'autre  infeription  eft  du  côté  du  couchant ,  & 
voici  la  teneur  : 

Lvdqvico  Magvo  Régi  Cbiflianiffimo , 
Pio  ,  fehci,  femper  Auguflo  , 
Rébus  face  ù  bello  per  totam  ferè  Europam 

Religiofè  ,  former  &  heroicè  geftis 
/F.temum  hoc  amans  0  obfequii  monumentum . 
Promovcntibus  SereniJJimis  Principibus  Conduis, 
Hujufce  pravinci*  JucceJJivis  Pro-Rejiéur , 
Exhortantibus  infuper  omnium  ordinum  incolis, 

Comitia  Burgundi*  ardentijjimè  vovtrunt  ; 
At  moles  operis  ingensprovidi  numinis  duflut 
HUc  advehi ,  difponi  Cf  dicari  tantum  potuit , 
Cùm  Ludovicus  XV.  Rex  diletlijjimus , 
Auilatum  virtutum  temulus  hteres  , 
Be//o  triumphifque  clarus  ,  licetpacis Jîudiofiar , 
Artium  parens  ,  Regum  exemplar  O  decus 
Ludovicum  Magnum  redivivum 
Felictbus  populis  jàm  ofiettdertt. 
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Il  s'eft  tenu  à  Dijon  plufîeurs  conciles  ;  Ravoir , 
i*.  en  1020. ,  en  même  temps  que  les  conciles  de 
Beaune  ôc  de  Lyon  :  ces  trois  conciles  font  cites 
dans  l'hiftoire  des  Evêques  d'Auxerre.  i°.Enm<;. , 
fur  les  différends  des  églifes  de  Saint-Jean  &  de  St. 
Etienne  de  Befançou  ;  voyez  taei  ,  à  l'année 
JUS-  3°.  En  1117. ,  cité  dans  le  Gallia  Chrifiiana  , 
tom.  IV.  pag.  68 1 .  40.  En  1 1 99.,  le  6.  Août  :  Pierre 
de  Capone ,  Légat ,  affifté  de  quatre  Archevêques  8e 
ôc  de  dix-huit  Èvcques ,  y  traita  du  mariage  du  Roi 
Philippe-Auguftc  avec  la  Kcinc  Ingeburge  j  le  Roi 
craignant  les  cenfures  ,  en  appella  au  Pape  ,  &  le 
Léçat  ne  décidarien  dans  ce  concile.  $g.  En  1100. , 
cite  dans  le  Gallia  Chriftiana  ,  tom.  IV.  pag.  684. 
Il  y  a  apparence  que  ce  concile  cft  le  même  que 
celui  de  l'an  1199.  Voje\  la  colle&ion  du  P.  Mar- 
tene  ,  tom.  IV. 

Le  palais  du  parlement  où  fe  rend  la  juftice  ,eft 
un  grand  bâtiment  à  l'antique.  Joignant  le  frontif- 
pice ,  cft  un  porche  foutenu  par  quatre  colonnes  , 
Ôc  élevé  fur  un  perron  de  pluiieurs  marches.  Char- 
les IX.  y  fît  conftruire  la  grand'falle.  La  grand'- 
chambre  eft  pour  les  audiences  :  plafond ,  dorures 
ôc  peintures ,  rien  n'y  eft  épagné  ;  auffi  c'eft  le  Roi 
Louis  XII.  qui  l'a  fait  bâtir. 

Le  palais  de  la  chambre  des  comptes  ,  le  bu- 
reau des  finances ,  l'hôtel-dc-ville ,  Ôc  un  grand  nom- 
bre d'hôtels  particuliers  ,  concourent  également 
beaucoup  à  décorer  la  ville  de  Dijon  ,  dont  l'em- 
bellifTcment,  commencé  depuis  quatre-vingt  ans  ou 
environ  par  les  ordres  du  Roi  Louis  XiV. ,  fc  con- 
tinue prcfque  fans  interruption.  Auffi  ,  on  peut 
aiïurer  que  cette  ville  eft  une  des  plus  belles  du 
royaume  ;  -a  cela  on  peut  ajouter  qu'elle  eft  une 
de  celle  où  la  bonne  compagnie  prédomine  ,  & 
où  l'on  vit  avec  plus  d'agrément  Ôc  de  fûreté. 

Outre  la  place  Royale  ,  il  y  a  à  Dijon  pluiieurs 
belles  places  ;  Ravoir  ,  celles  du  palais ,  de  Saint- 
Etienne  ,  de  Saint-Michel ,  de  Notre-Dame  ,  des 
Cordeliers  ,de  Saint- Jean  ,  de  Saint-Philibert ,  de 
Morimont  ;  &  environ  quatre-vingt  rues ,  la  plupart 
très-belles,  toutes  très-bien  pavées  de  fort  propres, 
ôt  éclairées  la  nuit  par  des  fanaux ,  pendant  la  plus 
grande  partie  de  l'année.  La  place  des  Cordeliers  , 
entr'autres  ,  eft  aflêz  grande  dit  régulière.  Celle  qui 
eft  devant  l'églife  de  Saint-Etienne, eft  une  des  pro- 
menades de  la  ville,  Se  où  l'on  fait  les  rejouiflances 
publiques. 

N'oublions  pas  de  remarquer  qu'avant  que  les 
états  de  la  province  s'aflcmblaflcnt  dans  le  logis  du 
Roi ,  ils  avoient  accoutumé  de  tenir  leurs  aflcmblées 
dans  le  couvent  des  Cordeliers  ,  où  chaque  ordre 
avoit  fa  chambre  particulière. 

Les  avenues  &  les  dehors  de  Dijon  font  des 
plus  variés  ôc  des  plus  agréables.  Au  couchant  la 
vue  fe  promené  le  long  d'une  cote  charmante  ,  rem- 
plie de  gros  villages  très-proches  les  uns  des  autres , 
tels  que  Tallant ,  Fontaine  ,  Vantoux  ,  Montmu- 
fard  ÔC  ChSteau-Morin.  Dans  la  plaine  ,  au  fud  ôc  à 
l'eft ,  font  pluGeurs  cours ,  tous  très-beaux.  Le  prin- 
cipal de  ces  cours  eft  celui  qui  commence  à  la  place 
Saint-Pierre  ,  fur  la  droite  du  cherrtin  qui  mené  de 
Dijon  à  Seurre  :  il  eft  fermé  par  trois  allées  de  tilleuls, 
plantés  en  ligne  droite  fur  une  étendue  d'un  quart 
de  lieue  ;  ces  allées  font  interrompues ,  au  milieu  de 
leur  longueur,  par  un  rondfpacieux  ,  bordé  de  rangs 
d'arbres ,  dans  le  même  ordre  que  les  allées.  Ce 
cours  fe  termine  à  un  grand  parc  où  font  un  beau 
mail  ôt  un  jardin.  Le  parc  eft  fermé  de  murailles  de 
trois  côtés ,  &  de  la  rivière  d'Ouche  de  l'autre  :  au- 
delà  de  cette  rivière  eft  une  maifon  de  plaifnncc , 
faifant  face  à  l'entrée  du  parc  qui  cft  très-bien  planté 
&  très-bien  entretenu ,  fit  qui  appartient  au  Prince 
de  Condé ,  de  même  que  la  maifon  de  plaifance  ap- 
Tiimt  U. 
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pellte  la  Colombien ,  qui  cft  tenue  en  fief.  Un  autre 
cours  de  deux  rangs  d'arbres  eft  au  commencement 
du  chemin  d'Auxonne ,  &  en  ligne  parallèle  au  cours 
du  parc.  Le  troifîeme  eft  fur  le  chemin  de  Beaunc. 
Un  quatrième  commence  au  fauxbourg  d'Ouche  , 
ôc  va  jufqu'aux  Chartreux  ,  dans  l'enclos  de  ces  Re- 
ligieux ,  ôc  derrière  le  jeu  de  l'arqut-bufc  ,  dont  le 
bâtiment  qui  eft  un  long  corps-de-logis,  accompagné 
de  deux  pavillons ,  fait  face  à  deux  allées  d'arbres 
élevées  en  berceau  ,  ôc  féparées  par  un  canal.  Sur  le 
rempart  de  la  ville,  eft  un  cinquième  cours  de  trois 
cents  cinquante  toifes  Royales  :  ce  cours  commence 
à  la  porte  de  Saint-Pierre ,  ôc  s'étend  jufqu'au  baf- 
tion  de  Guifc,  ou  de  la  porte  d'Ouche.  On  commença 
de  le  planter  en  1716.  Le  baftion  de  Guife  eft  garni 
d'arbres  en  forme  d'étoile  ;  le  parapet  de  ce  baftion 
ôc  celui  du  rempart  font  réduits  à  hauteur  d'appui  ; 
ce  qui  permet  à  la  vue  de  fe  promener  dans  la 
plaine  ,  fur  la  rivière  ,  le  long  de  la  montagne  ,  ôc 
même  dans  la  ville.  En  un  mot ,  ces  détails  for- 
ment un  enfcmble  merveilleux. 

Vers  l'an  1710. ,  fur  la  fupplication  des  états  de 
Bourgogne ,  le  Roi  confentit  à  l'établiflement  d'une 
Uitivtrfité  dans  la  ville  de  Dijon.  Il  y  eut  oppofi- 
tion  ,  par  requête  au  Roi ,  de  la  part  de  l'univer- 
fité  de  Befançon  ,  qui  demanda  la  révocation  en- 
tière de  cette  conceffion.  L'univerfitc  de  Paris ,  & 
quelques  autres  formèrent  leur  intervention  ,  &  de- 
mandèrent auffi  la  révocation  de  cette  conceffion. 

11  intervint  fur  cette  conteftation  un  arrêt  du 
confeil  du  Roi ,  du  27.  Septembre  171 1. ,  qui  or- 
donna que  Yîtabliffement  de  ladite  Univerfité  dans 
la  ville  de  Dijon ,  n' aurait  lieu  que  pour  une  faculté 
de  droit  civil  ts  canonique  feulement.  En  confé- 
quenec  ,  cette  faculté  fut  créée  par  édit  donné  à 
Verfailles  au  mois  de  Décembre  1711. 

Le  Pape  Innocent  XIII.  approuva  cette  érection, 
par  fa  bulle  donnée  à  Rome  le  16.  Avril  171).  ;  ôc 
le  Roi  donna  fes  lettres  d'attache  fur  cette  bulle 
le  premier  Juin  fuivant.  L'édit  du  Roi  Ôc  la  balle 
du  Pape  furent  vérifiés  ôc  enrégiftrés  au  parlement 
de  Dijon  ,  les  chambres  aflcmblées,  le  13.  du  même 
mois  de  Juin  1713. 

Les  lettres  -  patentes  contenant  l'établiflcment 
de  tous  les  officiers  de  cette  faculté  ,  &  les  rè- 
glements, furent  données  à  Verfailles  le  »o.  de  Sep- 
tembre 1713.  ,  ôc  enrégiilrées  au  parlement  de 
Dijon,  parla  chambre  des  vacations  ,  le  19.  Oc- 
tobre 1723. 

A  la  Saint-Martin  de  la  même  année  (17*3.) 
Jofcph  Bret ,  ancien  Recteur  ôc  Profefleur  en  droit 
de  l'univerfitc  de  Bcfançon  ,  fut  évoqué  à  Dijon  , 
par  ordre  du  Roi ,  pour  être  le  Doyen  des  Pro- 
fcflêurs  de  la  faculté  de  droit  qu'on  établiffoit 
dans  cette  ville.  Il  fit  l'ouverture  des  écoles  par 
une  harangue  qu'il  prononça  dans  la  grand'falle  , 
en  préfenec  du  parlement  de  Bourgogne  ,  de  la 
chambre  des  comptes ,  &  autres  compagnies  in- 
vitées ,  convoquées  ÔC  aflimblées  à  ce  fujet.  Dans 
fa  harangue  ,  ce  ft/vant  ProfcflVur  fit  voir  en  quoi 
confiftoit  le  devoir  des  Profefleurs  par  rapport  à 
eux-mêmes  ,  à  l'état ,  ôc  à  ceux  qui  dévoient  leur 
fuccéder  dans  la  même  profeffion.  11  parla  enfuite 
des  devoirs  des  Magiftrats  ,  ôc  des  fecours  qu'on 
devoit  attendre  de  leur  autorité  pour  la  fûreté  des 
études ,  ôc  la  conduite  de  la  jeunefle.  Enfin  il  ter- 
mina fon  difeours  par  faire  connoître  quels  étoient 
les  devoirs  des  écoliers  ,  par  rapport  aux  mœurs  , 
ôc  à  l'affiduité  aux  études.  Dès  cette  année  ,  M. 
Bouhicr,  alors  Doyen  de  la  Sainte- Chapelle  de  Dijon, 
ôc  défîgné(en  1713.)  Pour  ^tre  Evêque  de  cette 
ville,  lorfqu'on  y  auroit  établi  un  évêché ,  fut  nomme 
Chancelier  de  la  faculté  de  droit  de  Dijon.  Cette 
faculté  a  pour  Protcacur  le  Gouverneur  de  la  pro- 
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vince  ;  &  pour  premier  Directeur  ,  le  premier  Pré- 
lident  du  Parlement  de  Bourgogne. 

Par  fon  teftament  olographe  ,  du  premier  Octo- 
bre 171  J. ,  h;  fieur  Ponjîer  ,  mort  Doyen  du  parle- 
ment de  Dijon,  laiflà  aux  Doyens  ,  fes  fucceifcurs, 
une  terre  de  fix  mille  livres  de  rente ,  de  fa  maifon 
de  Dijon  toute  meublée ,  à  condition  que  lefdits 
Doyens  établiroient  &  foutiendroient  une  Société 
de  Sçavants  qui  s'aflcmbleroient  deux  fois  la  femaine 
dans  ladite  maifon ,  de  qu'on  donneroit  tous  les  ans 
trois  prix  de  trois  cents  litres  chacun  ,  à  ceux  qui 
auroient  compofé  les  meilleures  diflertations  fur 
trois  fujets  de  littérature  que  la  compagnie  propo- 
feroit.  Par  ce  teftament,  le  fondateur  fixe  le  nom- 
bre des  Académiens  à  vingt-quatre  tant  honoraires 
que  penfîonnaires  fie  afiociés ,  de  un  Secrétaire , 
fous  la  conduite  de  cinq  Directeurs-nés  dt  perpé- 
tuels. Ceux  qui  par  le  teftament  furent  les  premiers 
appelles  aux  fonctions  de  Directeurs  ,  font  con- 
nus fous  les  noms  de  qualités  qui  fuivent  :  M* 
Lautin ,  Doyen  du  parlement;  Mrs.  Wttte  Si  Tho- 
mas, Confeiller  en  la  même  cour;  M.  Carré,  Pro- 
cureur-Général en  ce  même  parlement  ;  de  M.  le 
Burteur,  Confeiller  honoraire  en  ladite  cour  ,  0C 
Vicomte-Mayeur  de  la  ville  de  Dijon.  Ces  cinq  Di- 
recteurs fupplierent  le  Roi  de  vouloir  bien  leur  ac- 
corder les  lettres  néceflaires  pour  l'établiflcment 
de  l'académie  dont  il  s'agit ,  dê  lui  donner  la  forme 
de  l'ordre  les  plus  propres  à  procurer  l'utilité  pu- 
blique. Le  Roi  toujours  porté  à  favorifer  les  établif- 
fements  utiles,  donna  fes  lettres-patentes,  en  date 
du  mois  de  Juin  1740. ,  qui  autorifent  l'établiflc- 
ment d'une  académie  dans  la  ville  de  Dijon ,  & 
en  contiennent  les  ftatuts  en  quarante-huit  articles. 
Ces  lettres-patentes  furent  enrégiftrées ,  ainfi  que 
les  ftatuts  ,  au  parlement  de  Dijon ,  les  chambres 
alTembtées  ,  le  30.  Juin  de  ladite  année  1740.  Après 
ces  préliminaires  abfolument  néceflaires  ,  de  quel- 
ques autres  qu'il  feroit  trop  long  de  rapporter  ici , 
cette  académie  tint  fa  première  (ëance  le  13.  Jan- 
vier 1741. 

Indépendamment  de  l'académie  dont  nous  ve- 
nons de  parler ,  il  s'étoit  formé  à  Dijon  une  fociété 
littéraire  qui  tenoit  fes  aflemblées  tous  les  mercre- 
dis de  chaque  femaine  ,  dans  la  bibliothèque  de  M. 
le  Préfident  de  Ruffcy.  La  première  feance  fut 
tenue  le  19.  Avril  17$».  Cette  fociété  étoit  com- 
pofée  d'un  Directeur  qu'on  changeoit  tous  les  ans , 
d'un  Secrétaire  perpétuel  ,  d'aflbciés  ordinaires  , 
d'aftociés  compatriotes ,  de  d'aflociés  correfpon- 
dans.  Les  deux  fociétés  s'étant  réunies  depuis  peu , 
elles  ne  forment  plus  qu'un  feul  &  même  corps  , 
fous  le  titre  d'académie  des  feiences ,  arts  de  belles- 
lettres  de  Dijon.  Cette  académie  eft  compofée  pré- 
fentement  de  cinq  Directeurs ,  félon  les  intentions 
du  fondateur  ;  de  fept  Académiciens  honoraires  , 
parmi  lefquels  font  le  Chancelier  de  le  Vice-Chan- 
celier de  l'académie  ;  de  cinq  Académiciens  hono- 
raires non-réfidans;  de  cinq  Académiciens  non- 
rélidans  ;  de  douze  Académiciens  penfionnaires  j  de 
fix  Académiciens  aflociés  ;  d'un  aflocié  libre  ;  de 
huit  ou  neuf  correlpondants  ;  d'un  Secrétaire  per- 
pétuel, Académicien  honoraire,  &  d'un  Tréforier 
bibliothécaire.  Parmi  les  Académiciens  penfionnai- 
res ,  les  uns  cultivent  la  morale,  d'autres  la  phyfi- 
que ,  d'autres  la  médecine  ,  d'autres  l'anatomie,  & 
d'autres  la  botanique. 

Il  eft  en  France  peu  de  villes  qui  aient  produit , 
&■  qui  produifent  actuellement  autant  de  gens  de 
lettres  que  celle  de  Dijon.  A  cela  nous  ajouterons 
que  cette  ville  eft  ,  après  la  capitale ,  celle  du 
royaume  qui  a  fourni  le  plus  grand  nombre  de  fujets 
à  l'académie  francoife  de  Paris.  Nous  nous  conten- 
terons d'en  nommer  ici  quelques-uns. 
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Jacques-Bénigne  Bojfuet ,  Evêque  de  Meatix  fie 
l'une  des  plus  grandes  lumières  de  ï'églife  gallicane , 
naquit  à  Dijon  le  «7.  Septembre  1617.  ,  d'une  fa- 
mille noble  de  ancienne.  Il  mourut  a  Paris  le  1 1. 
Avril  1704.,  à  77.  ans.  Son  nom  eft  au-deflus  de 
tous  les  éloges  de  de  tous  les  titres  dont  il  a  été  ou 
auroit  pu  être  décoré. 

Jacques-Louis  Vallon,  Marquis  de  Mimeure ,  na- 
quit à  Dijon  en  16*9.  ,  de  mourut  à  Auxonne  le  3. 
Mars  1719. ,  à  6t.  ans  ,  fans  laifler  d'enfants  de  la 
femme  Catherine-Anne  de  Carvoijtn.  Le  crédit  de 
M.  Bofluet ,  précepteur  du  Dauphin ,  fils  de  Louis 
XIV. ,  le  fit  recevoir  en  qualité  de  Page  de  la  cham- 
bre de  ce  jeune  Prince.  M.  de  Mimeure  fçavoit 
déjà  le  j  belles-lettres  de  l'hiftoire  plus  parfaitement 
qu'on  ne  devoit  l'attendre  d'un  jeune  homme  de 
fon  âge.  11  fervit  enfuite  dans  la  gendarmerie ,  de 
parvint  fucceflivement  au  grade  de  Lieutenant-Gé- 
néral des  armées  du  Roi  en  171 8.  Dès  le  premier 
Décembre  1707.  ,  il  avoit  été  reçu  à  l'académie 
françoife. 

Bernard  de  la  Monnaye  naquit  à  Dijon  le  1  J.  Juin 
1641.,  de  mourut  à  Paris  le  1$.  Octobre  1718.,* 
88.  ans.  C'eft  un  de  ces  hommes  rares  qui  ont  fait 
le  plus  d'honneur  à  la  France.  A  un  génie  libre  &  à 
l'amour  du  vrai,  jufques  dans  la  moindre  bagatelle, 
il  joignoit  de  grands  talents  de  les  plus  heureufes 
difpofitions  pour  les  feiences.  Une  lecture  prodi- 
gieufe,  une  critique  exacte  &  approfondie,  une 
étude  réfléchie  des  livres  de  des  auteurs ,  une  grande 
habitude  à  compofer  en  plus  d'une  langue  ,  fur- tout 
en  vers ,  furent  autant  de  raifon  qui  déterminèrent 
l'académie  françoife  à  le  recevoir  unanimement 
parmi  fes  membres,  le  13.  Décembre  17 j 3.  Voyet 
l'éloge  qu'en  a  fait  Sallengre  à  la  tête  d'un  recueil 
de  poéfies  de  M.  de  la  Monnoye ,  &  ce  qui  en  cil 
dit  dans  la  bibliothèque  des  auteurs  de  Bourgogne. 

Jean-Jofeph  Languet  naquit  à  Dijon  le  1  j.  Août 
1677.  Il  fut  reçu  Docteur  en  théologie  de  la  ta- 
culté  de  Paris ,  de  la  maifon  de  fociété  de  Navarre 
en  1701.,  nommé  à  l'évêché  de  Solfions  en  171$., 
&  à  l'archevêché  de  Sens  en  1730.  ,  Supérieur  de 
la  maifon  &  fociété  de  Navarre  en  furvivance  du 
Cardinal  de  Fleury,  par  brevet  du  14.  Juin  1736. , 
reçu  à  l'académie  françoife  au  mois  de  Juillet 
1711.  11  mourut  en  1753.,  après  avoir  publié  un 
grand  nombre  d'écrits. 

(  Jean-Baptifte-Jofeph  Languet ,  très  -  célèbre 
Curé  de  Saint-Sulpicc  à  Paris  ,  de  l'un  de  ces  hom- 
mes rares  de  extraordinaires  que  la  providence  fut- 
cite  pour  le  foulagement  des  pauvres  de  des  miféra- 
bles ,  pour  le  bien  de  la  fociété  de  pour  la  gloire  des 
nations,  naquit  à  Dijon  le  6.  Juin  167$. ,  de  Denis 
Languet,  Procureur-Général  au  parlement  de  cette 
ville.  Il  fut  reçu  Docteur  de  la  maifon  de  Sorbunne 
le  31.  Décembre  1698.,  de  mourut  le  11.  Octo- 
bre 1750. ,  à  76.  ans  ,  dans  fon  abbaye  de  Bernay, 
ou  il  étoit  allé  pour  faire  quelques  établitlemcDrî 
de  charité  ). 

Jean  Bouhier ,  Préfident  à  mortier  honoraire  au 
parlement  de  Dijon ,  de  l'un  des  quarante  de  l'aca- 
démie françoife* ,  naquit  à  Dijon  le  17.  Mars  1673. , 
d'une  famille  noble  oc  ancienne  ,  de  partagée  entre 
la  profeflton  des  armes  de  les  fonctions  de  la  ma* 
giftrature.  Le  pere  de  celui  qui  donne  lieu  à  cet 
article ,  fe  nommoit  Bénigne  Bouhier,  de  étoit  auffi 
Préfident  à  mortier  au  parlement  de  Dijon.  Sonfili 
montra  de  fi  bonne  heure  des  difpofitions  les  plut 
heureufes  pour  les  feiences,  de  dès  l'an  1688.  il 
avoit  fini  fes  études  au  collège  de  Dijon.  Comme 
il  étoit  encore  trop  jeune  pour  fe  préfenter  aux  éco- 
les de  droit ,  il  apprit  les  éléments  de  la  jurifpru- 
der.ee  dans  la  maifon  paternelle ,  de  fe  perfectionna 
dans  la  langue  grecque.  11  apprit  auffi  les  langues 
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italienne  &  efpagnolc,  6c  prit  même  quelque  tein- 
ture de  la  langue  hébraïque.  Il  donna  deux  ans  à 
cette  étude.  Il  fit  fon  cours  de  droit  à  Orléans ,  oc 
fut  pourvu  d'une  charge  de  Confeillcr  au  parlement 
de  Dijon  ,  en  1691.  ,  &  cependant  il  n'y  fut  reçu 
qu'au  mois  de  Janvier  de  l'année  fuivante.  Dèflors 
il  fe  livra  aux  myfteres  les  plus  profonds  de  la  jurif- 
prudence,  &  ne  fe  réferva  l'étude  des  belles-lettres 
que  pour  délaifeirient.  Au  mois  de  Mars  1704. ,  il 
fut  reçu  à  une  charge  de  Prélidcnt  au  même  parle- 
ment, 6c  jufqu'en  1717.  il  en  exerça  les  fondions 
avec  une  application  &  une  affiduité  peu  commu- 
nes. En  cette  année  (17*7.) ,  il  ctoit  à  Paris  députe 
par  fa  compagnie  pour  folliciter  un  grand  procès 
qu'elle  avoit  au  confeil  d'état  contre  la  chambre  des 
comptes  de  Bourgogne.  La  mort  de  M.  de  Male- 
fieux  ayant  fait  vaquer  une  place  à  l'académie  fran- 
çoife  ,  il  y  fut  nommé  d'une  voix  unanime  par  cette 
il luftre  compagnie,  le  16.  Juin  1717.,  âcmftalléle 
30.  du  même  mois.  Ce  fut  encore  dans  le  cours  de 
l'année  1717., que  M.  Bouhier  voyant  que  fes  atta- 
ques de  gouttes  6c  autres  incommodités  augmen- 
taient avec  l'âge,  6c  l'empêchoient  de  remplir  les 
fondions  de  fa  charge  avec  la  même  affiduité ,  prit 
le  parti  de  la  réfigner.  Il  mourut  entre  les  bras  du 
fçavant  P.  Oudin ,  Jéfuite  ,  fon  intime  ami  ,  le  1 7. 
Mars  1746. ,  à  73.  ans.  M.  Bouhier  fut  un  des  plus 
grands  magiftrats ,  un  fçavant  des  plus  diftingués  , 
oc  un  de  nos  meilleurs  écrivains.  On  peut  voir  dans 
la  bibliothèque  des  auteurs  de  Bourgogne  la  lifte  du 
grand  nombre  d'ouvrages  de  jurifprudeuce  &  de  lit- 
térature qu'il  a  donnés  au  public. 

Profper  Jolyot  ,  ficur  de  Crebillon  ,  célèbre 
poète  dramatique,  naquit  à  Dijon  le  ij.  Janvier 
1 674.  de  Melchior  Jolyot ,  Greffier  en  chef  de  la 
.chambre  des  comptes  de  Bourgogne ,  Ôc  de  Henriette 
Gagnard.  Il  fut  reçu  à  l'académie  françoife  le  16. 
Septembre  1 7  j  1 . ,  6c  il  eft  mort  à  Paris  le  t8.  Juin 
1 76 1. ,  à  89.  ans.  Ses  œuvres  ont  été  imprimées  en 
a.  vol.  /n-40. 

Philibert  Papillon ,  auteur  de  la  bibliothèque  des 
écrivains  de  Bourgogne ,  naquit  à  Dijon  le  premier 
Mail 666.  de  Philippe  Papillon,  Avocat  au  par- 
lement ,  ôt  d'Urfule  Parifot.  Il  fut  Chanoine  de 
la  Chapelle-au-Riche  de  Dijon  ,  &  mourut  dans 
cette  ville  le  ij.  Février  1738.  ,  à  71.  ans.  11  avoit 
fini  fa  bibliothèque  des  auteurs  de  Bourgogne  (  im- 
primée à  Drjon  en  174».  in-folio  )  ;  mais  il  n'eut 
pas  la  confolation  de  la  voir  imprimée ,  ni  le  cha- 
grin de  la  voir  fouvent  critiquée  ;  car,  quoiqu'elle 
renferme  des  recherches  très-curieufes  6c  très-fures , 
on  doit  convenir  auffi  qu'on  y  trouve  quantité  de 
fautes  :  Non.  aliter  fit ,  A  vite  ,  liber  ,  &  fur-tout  un 
livre  où  les  recherches  font  immenfes  6c  les  fujets  ex- 
trêmement variés.  Philipert  Papillon  avoit  fourni 
au  P.  le  Long  de  l'Oratoire ,  &  à  pluficurs  au- 
tres fçavants  ,  un  grand  nombre  de  mémoires 
importons. 

Hilaire-Bernard  de  Itequelcynt ,  fieur  de  Lon- 
gepierre ,  naquit  à  Dijon  le  18.  Octobre  16j9.de 
Pierre  de  Requeleyne,  Maître  des  comptes,  6c  d'Au- 
dette  de  Mauy.  11  fut  élevé  avec  beaucoup  de  foin 
par  fon  pere  qui  lui  fit  apprendre  les  langues  latine 
6c  grecque.  Il  répondit  parfaitement  à  fon  éduca- 
tion, mais  ce  ne  fut,  dit-on,  que  par  complai- 
fanec  pour  fon  pere  qu'il  devint  poëte,  de  qu'il  fit 
des  vers  françois.  Sur  cela  quelqu'un  a  obfervé  que 
quand  on  n'eft  poëte  queparcomplaifance.on  nel'eft 
point.  Baillct ,  qui  étoit  ami  de  Longepierre ,  nous 
apprend  que  dès  l'âge  de  quatorze  ans  il  s'étoit  en- 
foncé de  lui-même  dans  le  cabinet ,  fans  écouter  les 
■mufements  &  les  plaifirs  qui  fe  préfentent  en  foule 
à  la  jeunefle  qui  eft  élevée  à  Paris.  C'eft-là  qu'il  fe 
livra  à  l'étude  des  meilleurs  auteurs  de  l'antiquité 
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grecque  &  romaine.  Enfuitc  ,  dès  l'âge  dedix-huir 
ans,  il  commença  à  recueillir  le  fruit  de  fes  veilles , 
&  à  le  faire  goûter  au  public.  11  entra  donc  dans  le 
monde  avec  un  efprit  fort  orné  &  une  figure  allez 
aimable.  11  étoit  grand  &  afiez  bien-fait ,  de  avoit 
de  très-beaux  cheveux  blond-;.  Quant  à  la  pliilio- 
nomie ,  il  l'avoit  haute ,  mais  un  peu  rude  6c  grima- 
cière :  l'enfemble  de  tout  cela  compofoit  un  cava- 
lier d'un  mérite  diftingué.  Il  devint  auteur  dès  l'an 
1684.  ;  &  depuis  ce  temps-là  il  continua  de  donner 
au  public  plufieurs  traductions  de  poètes  grecs  ,  de 
même  quelques  ouvrages  de  fon  fonds.  Mais  ,  félon 
le  Pere  de  Tournemine  ,  Ion  ftyle ,  tant  en  vers  qu'en 
profe  ,  eft  froid  ,  dur  de  languiftant.  Dans  fa  biblio- 
thèque des  auteurs  de  Bourgogne  ,  M.  Papillon  die 
que  Longepierre  fut  fuccejfivemtnt  Précepteur  dt 
M.  le  Comte  de  Touloufe  ù  de  M.  le  Duc  de  Char- 
tres ,  depuis  Duc  d'Orléans  &  Régent  du  royaume. 
Mais  M.  Papillon  n'a  pas  été  bien  inftruit  à  cet 
égard.  M.  le  Duc  d'Orléans ,  qui  fut  Régent  du  ro- 
yaume ,  n'eut  que  deuxprécepteurs ,  M.  de  Saint- 
Laurent  ,  qui  etoit  auffi  fous-gouverneur ,  &  M. 
l'Abbé  Dubois  ,  qui  mourut  principal  Miniftre  du 
royaume  6c  Cardinal  de  l'éjlife  romaine.  M.  le 
Comte  de  Touloufe  n'eut  auffi  fucceffivement  que 
deux  précepteurs  ,  l'Abbé  Girard  ,  mort  Evêque 
de  Poitiers ,  &  l'Abbé  de  Langle  ,  mort  Evêque  do 
Boulogne.  11  eft  vrai  cependant  que  M.  Bo£\,;:  , 
Evêque  de  Meaux  ,  plaça  Longepierre  auprès  de 
M.  le  Comte  de  Touloufe  ,  mais  ce  fut  en  qualité 
d'homme  de  lettres  ,  ainfi  qu'il  avoit  placé  Decourt 
auprès  du  Duc  du  Maine.  Leur  emploi  étoit  d'atnu- 
fer  utilement  ces  Princes  dans  les  moments  qu'ils 
n'étoient  point  occupés  avec  leurs  précepteurs  ni 
avec  leurs  gouverneurs.  Longepierre  jouit  peu  de 
temps  de  cette  place.  S'étant  trouvé  un  jour  tête  à 
tête  avec  le  Comte  de  Touloufe,  ce  Prince  lui  di« 
qu'il  faifoit  fort  beau  ,  &  qu'il  étoit  fâché  que  le 
Marquis  d'O  ,  fon  gouverneur  ,  ne  fût  pas  dans  ce 
moment  auprès  de  lui  pour  s'aller  promener.  Lon- 
gepierre lui  demanda  s'il  y  auroit  grand  mal  d'y  al- 
ler, 6e  lui  propofà  d'avoir  l'honneur  de  l'y  accom- 
pagner. Le  Prince  accepta  l'offre ,  ôt  alla  avec  de 
Longepierre  fe  promener  fur  la  terrafte  des  jardins 
de  Verfailles.  Sur  ces  entrefaites  le  Marquis  d'O 
entra  dans  l'appartement  du  Prince,  6c  fçuttoutee 
qui  s'étoit  pafle  ;  bientôt  après  il  en  informa  le  Roi , 
qui  ordonna  qu'on  dit  de  fa  part  à  Longepierre  de 
fc  retirer.  Celui-ci  obéit  ;  mais  il  eut  beau  dire  Ici 
fujet  de  fadifgrace  ,  perfonne  ne  le  crut  :  on  lui 
fuppofa  quelque  faute  beaucoup  plus  grave.  Une 
perfonne  qui  avoit  été  à  portée  de  fçavoir  ce  qui  en 
étoit ,  allure  qu'il  n'y  avoit  pas  autre  chofe  que  la 
petite  promenade  dont  il  a  été  parlé  ;  mais  c'en 
étoit  plus  qu'il  ne  falloit ,  car  en  fait  d'éducation 
de  Princes  ,  tout  eft  de  conféquence. 

En  1703.  Longepierre  fe  maria ,  onnefçaitpas 
trop  pourquoi ,  6e  époufa  Marie-Elifabcth  Kaince  , 
qui  lui  apporta  plus  de  deux  cents  mille  livres.  Il  ne 
vint  point  d'enfants  de  ce  mariage,  qui  d'ailleurs  ne 
fut  point  heureux. 

Au  mois  de  Juin  de  l'an  1706.  le  Duc  d'Orléans 
fut  nommé  pour  commander  l'armée  du  Roi  en 
Italie ,  6e  ce  Prince  difpofa  de  fon  Secrétariat  en  fa 
veurde  Longepierre,  qui  depuis  plufieurs  années 
s'étoit  fait  introduire  à  la  cour  de  S.  A.  R.,  à  la  fa- 
veur de  fa  littérature,  6e  de  fes  tragédies  de  Médéctk 
i'Eletlre.  L'Abbé  Dubois  qui  avoit  compté  fur  ce 
fecrétariat ,  employa  toute  fa  prudence  6e  toute  fa 
dextérité  pour  fupplanter  Longepierre ,  mais  il  y 
échoua.  Cependant  il  ne  fe  rebuta  point ,  6c  prit  le 
parti  de  fuivre  le  Prince  aux  rifques  de  ce  qui  en 
potirroit  arriver. 

Dès-que  l'Abbé  Dubois  fut  en  Italie ,  il  renou- 
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vella  fa  brigue ,  &  fit  G  bien  qu'un  mots  après  il  ob- 
tint le  fecrétarial  qu'il  ambitionnoit  tant.  Pour  dé- 
dommager Longepierre ,  &  peut-être  auffi  pour  le 
divertir,  le  Prince  le  fit  un  de  fes  Aides-de-Camp  , 
quoiqu'il  n'eut  ni  affez  de  jeunefie  ni  aucuns  fervices 
a  la  guerre. 

Ce  fut  vers  ce  temps-là  qu'on  mit  l'Abbé  de  Mont, 
gault  auprès  du  Dur  de  Chartres  en  qualité  de  pré- 
cepteur ,  &  le  fieur  Dccourt  ou  de  Court ,  Capitaine 
devaiiïeau,  en  qualité  de  fous  -  gouverneur. 

En  1710.  ,  le  Duc  d'Orléans  follicita  &  obtint 
en  faveur  de  Longepierre  une  des  deux  charges  de 
Secrétaire  des  commandements  du  Duc  de  Berry. 
Ce  choix  furprit  beaucoup  les  courtifans ,  qui  pré- 
venus que  Longepierre  avoit  été  chafle  d'auprès  du 
Comte  de  Touloufe  ,  pour  des  fujets  fort  graves  , 
ne  pouvoient  comprendre  comment  le  Roi  s'étoit 
relâché  en  fa  faveur  ,  &  fembloit  être  revenu  des 
pré  jugés  défavantageux  qu'il  avoit  conçus  contre  lui. 
La  mort  du  Duc  de  Berry  ne  permit  pas  à  Longe- 
pierre de  jouir  long-temps  de  la  charge  qu'il  avoit 
dans  la  maifon  de  ce  Prince.  Longepierre  continua 
de  faire  fa  cour  au  Duc  d'Orléans  ,  mais,  il  ne  fut 
point  fon  Gentilhomme  ordinaire  ,  comme  le  dit 
Papillon  :  pour  s'en  convaincre  ,  il  fuffit  de  conful- 
ter  les  états  de  la  maifon  de  ce  Prince.  Si  Longe- 
pierre a  été  quelque  chofe  dans  cette  maifon  ,  ce  ne 
peut  être  que  Gentilhomme  extraordinaire.  Appa- 
remment qu'il  perdit  l'efHme  du  Duc  d'Orléans  , 
puifquece  Prince  étant  devenu  Régent  du  royaume , 
&  le  fouverain  difpcnfateur  des  grâces ,  ne  lui  fit 
aucun  bien.  Longepierre  mourut  à  Paris  ,  le  30. 
Mars  1711. ,  à  61.  ans. 

Claude  Nicaije  (  frère  de  N.  Nicaiië  ,  Procu- 
reur-Général de  la  chambre  des  comptes  de  Bour- 
gogne), naquit  à  Dijon  vers  l'an  161j.il  embralTa 
l'état  ccciéiiaftique  ,  &  fe  livra  tout  entier  à  l'étude 
&  à  la  recherche  des  monuments  antiques.  Ce  goût 
lui  fit  prendre  la  réfolution  d'aller  à  Rome ,  &  dans 
ce  deftein  il  fe  délit  d'un  canonicat  qu'il  avoit  à  la 
Sainte-Chapelle  de  Dijon.  Il  demeura  plufieurs 
années  à  Rome ,  &  s'y  acquit  l'eftime  &  l'amitié 
d'un  p,rand  nombre  de  fçavants  &  de  perfonnes  dif- 
tioguées.  De  retour  en  France  ,  il  entretint  com- 
merce de  lettres  avec  prefquc  tous  les  fçavants  de 
l'Europe.  Il  mourut  au  village  de  Vellcy  ,  au  mois 
d'Oétobrc  1701.  ,à  78.  ans.  On  a  de  lui  quelques 
écrits  ,  eotr'autres  ,  un  difeours  fur  les  Sirènes  , 
dans  lequel  il  prétend  qu'elles  étoient  des  oifeaux 
Se  non  pas  des  poiflbns  ou  des  roonftres  marins. 

Le  temps  de  la  fondation  de  Dijon  n'eft  rien 
moins  que  déterminé.  Duchefne ,  dans  fes  antiquités 
des  villes  de  France  ,  dit  fur  la  foi  d'une  ancienne 
chronique  de  Bourgogne ,  trouvée  dans  une  ville  de 
Suific  ,  qu'Aurelien  (  ou  plutôt  Marc-Aurele  )  , 
Empereur  Romain  ,  ayant  fait  détruire  le  bourg 
à'Ongne  ,  dont  le  nom  fignifioit  en  langue  celtique 
le  Bourg  des  Dieux  ,  en  eut  du  regret  ,  à  caufe 
qu'il  entendit  qu'on  le  nommoit  en  latin  Burgus 
Ùcorum.  CebourgctoitfituéfurlaTille  ,  entre  Luce 
&  Tréchâteau.  L'Empereur  croyant  avoir  oflenfé 
les  Dieux  ,  fit  vœu  de  leur  faire  rebâtir  une  ville 
des  ruines  de  leur  bourg  ;  &  après  avoir  employé 
des  Mathématiciens  pour  trouver  un  endroit  fous 
un  afpeél  favorable  ,  &  qui  lignifiât  durée  6c  pros- 
périté ,  il  dreflà  fon  édifice  en  un  lieu  fur  la  rivière 
d'Ouche  ,  près  du  vignoble  qui  cotoye  Beaune  , 
Tournus  &  Mâcon  ,  &  fe  continue  jufqu'en  Lan- 
guedoc &  en  Provence.  1 1 voulut ,  ajoute  Duchefne , 
que  cette  ville  fût  nommée  Divio  à  l'honneur  des 
Dieux  ,  dits  en  latin  DU  &  Divi  ;  &  il  leur  fit  bâtir 
au  même  endroit  un  temple  qu'il  dédia  a  Jupiter,  à 
Mercure  &  à  Saturne.  C'eft  ,  continue  Duchefne  , 
du  mot  Divio  ,  qu'on  a  forme  dans  la  fuite  celui  de 
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Dijon.  Mais  on  conjecture  que  Dijon  étoit  conf- 
truit  dès  avant  le  temps  de  Marc-Aurele.  M.  Fiot  , 
Abbé  de  Saint-Etienne  de  cette  ville  ,  a  obfervc 
dans  l'hiftoire  de  fon  abbaye  ,  que ,  félon  l'ufage  des 
Apôtres  &  de  leurs  fuccelfcurs ,  les  Prédicateurs  de 
l'evangile  s'arrêtoient  ordinairement  dans  les  viliet 
les  plus  conGdérablcs.  Il  conclut  de-là  que  Saint- 
Benigne  ne  s'arrêta  particulièrement  à  Dijon  ,  que 
parce  que  c'étoit  le  lieu  le  plus  confidérable  du 
pays ,  les  Romains  ayant  à  Dijon ,  dès  ce  temps-là , 
un  Comte  ou  Gouverneur  nommé  Terence  ,  comme 
dans  un  poltc  important  à  l'Empire-Romain.  Or 
cela  fuppofcroit  que  dèflors  Dijon  étoit  une  ville 
peuplée  ,  policée  &  parfaitement  établie  ,  &  pat 
conféquent  plus  ancienne  que  la  miffion  de  Saint- 
Benigne  &  que  l'empire  de  Marc-Aurele.  On  pré- 
fume  que  cet  Empereur  ne  fit  autre  chofe  que  de 
faire  rebâtir  &  fortifier  la  ville  dont  il  s'agit.  L'hif- 
torien  du  martyre  de  Saint-Benigne  dit  poGtive. 
ment  que  Marc-Aurele  fit  un  voyage  à  Dijon  en 
l'année  17).  (  la  même  que  celle  du  martyre  de 
Saint-Benigne  )  ,  pour  viuter  &  examiner  les  nou- 
veaux murs  dont  il  avoit  fait  environner  cette  ville. 
Ces  murs  avoient  trente  pieds  de  hauteur  &  quinze 
d'épahTeur  ,  &  ils  étoient  flanqués  de  33.  tours: 
il  en  refte  aujourd'hui  encore  une  grande  partie  , 
&  ils  renferment  l'ancien  Dijon  qui  confille  dam 
le  diftriét,  de  la  paroifle  de  Saint-Mcdard  ,  autrefois 
appellée  de  Saint -Etienne.  En  détnolilTant  ces 
murs  ,  on  a  trouvé  des  inferiptions  &  des  ftatues 
antiques  ,  qui  prouvent  que  Dijon  fubfiftoit  avant  le 
temps  de  Marc-Aurele. 

Parmi  les  inferiptions  qui  ont  été  trouvées  à 
Dijon  ou  aux  environs  ,  il  en  eft  deux  qui  font 
mention  des  ouvriers  en  fer  qui  étoient  établis  en 
cette  ville ,  Fabri  ferrarii  Dibioncnfes ,  ou  bien  DU 
bione  confijlcntes.  Ces  deux  inferiptions  font  pref- 
que  les  feuls  monuments  de  l'âge  romain  où  il  foit 
queftion  de  Dijon.  Cependant ,  outre  ce  que  nous 
avons  déjà  dit  à  ce  fujet ,  il  eft  une  ancienne  tradi- 
dition  ,  rapportée  dans  quelques  légendes ,  &  attes- 
tée par  Grégoire  de  Tours  ,  félon  laquelle  l'Em- 
pereur Aurelien  aurait  fait  de  Dijon  une  forterefle 
confidérable.  On  fçait  que  cet  Empereur  parvint  à 
l'Empire  ,  après  la  mort  de  Claude  ,  l'an  170. 

Depuis  la  conftruétion  des  anciennes  murailles , 
dont  il  a  été  parlé  ,  la  ville  de  Dijon  s'eft  aggrandie 
confidérable  ment ,  tant  par  la  réunion  de  plufieurs 
fauxbourgs  qui  contenoient  les  paroiflès  de  Notre- 
Dame  ,  de  Saint-Nicolas  ,  de  Saint-Michel  &  de 
Saint-Pierre  ,  que  par  la  réunion  du  bourg  de  St. 
Bénigne  qui  renfermoit  les  paroi fles  de  St.  Jean  de 
de  Saint-Philibert ,  &  qui  s'étoit  formé  de  quantité 
de  maifons  qu'on  avoit  bâties  aux  environs  de  l'ab- 
baye de  Saint-Benigne  ,  laquelle  étoit  elle-même 
bâtie  hors  des  murs  de  l'ancienne  ville ,  du  côté  du 
couchant. 

Dans  le  cinquième  fiecle  ,  les  Romains  ayant 
été  chafies  d'une  partie  des  Gaules  par  les 
Bourguignons  ,  Dijon  fut  du  royaume  de  Bour- 
gogne fous  les  premiers  Rois  de  ce  nom  ,  &  en* 
fuite  fous  ceux  de  France  ,  jufqu'au  temps  de 
l'établuTcment  des  Ducs  de  Bourgogne ,  à  l'occident 
de  la  Saône. 

Les  Evêques  de  Langres  faifoient  leur  réfidence 
ordinaire  à  Dijon  ;  &  on  croit  que  ce  fut  Louis  le 
Débonnaire  ,  fils  de  Charlemagne  ,  qui  leur  en 
donna  la  feigneurie.  Dijon  fut  enfuite  gouverné  par 
des  Comtes  qui  relevoicnt  des  Evêques  de  Langres. 
Manafsès  fut  le  premier  de  ces  Comtes  ,  il  Pétoit 
auffi  de  Châlon  ,  de  Mâcon  &  de  Beaune  ;  &  il 
étoit  Seigneur  de  Vergy ,  fous  Richard  le  Jufticier, 
Duc  de  Bourgogne. 

Après  Manafsès  le  Vieux,  Aymar  fut  Comte  de 
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Dijon  ;  9c  c'eft  loi  qui  en  901.  apporta  à  Dijon 
le  corps  de  Saint- Medard  ,  premier  Evèque  de 
Noyon.  La  faire  exaéte  des  Comtes  de  Dijon  n'eft 
pas  aifée  à  démêler.  Cependant ,  il  eft  des  titres  où 
l'on  trouve  que  Manafscs  II. , fils  puîné  de  Manafsès 
le  Vieux  ,  fut  Comte  de  Châlon  ,  d'Auxois  de  de 
Dijon.  A  celui-ci  on  fait  fuccéder  fix  ou  fept  autres 
Comtesde  Dijon,  jufques  vers  Tan  1 08  i.que  LeraWe, 
Comtede  Dijon ,  étant  mort  fans  enfants ,  Hugues  I. , 
Duc  de  Bourgogne ,  réunit  ce  comté  à  fon  domaine. 
Dans  d'autres  titres  on  trouve  qu'en  l'année  1016. 
le  Roi  Robert  ,  fils  de  Hugues-Capet ,  acheta  de 
l'Evéque  de  Langres  la  propriété  de  Dijon  pour  en 
faire  la  capitale  du  duché  de  Bourgogne  ;  de  par 
d'autres  ,  il  eft  prouvé  que  Gauthier  de  Bourgogne , 
Evéque  de  Langres  ,  céda  l'an  1 1 79.  la  ville  de  le 
comté  de  Dijon  au  Duc  Hugues  III.  fon  neveu  ,  en 
échange  du  comté  de  Langres  qui  fut  uni  à  fon 
évêche.  Pour  concilier  ces  divers  fentiments  ,  il  faut 
que  les  Comtesde  Dijonquiontgouvernéfous  ce  titre 
jufqu'en  1002.  ,  ne  fuflent  que  de  fimples  Comtes 
bénéficiaires ,  fous  la  dépendance  des  Evêques  de 
Langres.  Ainli  Hugues  n'auroit  réuni  à  fon  domaine 
que  le  fimple  titre  de  Comte  de  Dijon.  Quant  à  la 
double  acquifition  du  comté  de  Dijon  ,  dont  l'une 
faite  en  1016.  ,  de  l'autre  en  1179.,  il  faut  que 
la  première  n'ait  regardé  que  la  propriété  de  Di- 
jon ,  le  titre  de  Comte  de  cette  ville  demeurant  tou- 
jours réfervé  aux  Evêques  de  Langres  ;  &  que  l'au- 
tre acquifition  de  l'an  1 1 79.  ait  été  faite  par  rapport 
à  ce  titre  de  Comte  ;  a  moins  qu'on  aime  mieux 
croire  que  depuis  la  première  vente  qui  avoit  ete  fai- 
te en  1016.,  les  Evêques  de  Langres  avoient  trouvé 
Je  moyen  de  rentrer  dans  la  propriété  du  comté  de 
Dijon ,  dont  ils  fe  défirent  entièrement  de  d'une  ma- 
nière irrévocable  en  1 179.  Ce  qu'il  y  a  de  bien  cer- 
rain ,  c'eft  que  depuis  cet  échange  de  l'an  1 179.  le 
comté  de  Dijon  a  toujours  appartenu  conftamment 
&  en  toute  propriété  aux  Ducs  de  Bourgogne. 

En  1 1 57. ,  la  ville  de  Dijon  fut  incendiée ,  mais 
les  Ducs  de  Bourgogne  la  firent  rebâtir  ;  &  deux  fie- 
cles  après  l'incendie  ,  on  enferma  dans  de  nouveaux 
murs  le  bourg  de  Saint-Bcnigne  de  la  plus  grande  par- 
tie  des  fauxbourgs. 

Cette  ville  eut  des  Vicomtes  jufqu'en  1176. ,  que 
Guillaume  de  Chanlite  ,  Seigneur  de  Pontallier  , 
donna  (  comme  il  a  été  remarque  )  en  échange  la  vi- 
comte au  Duc  Robert  11. ,  qui  en  1  «84.  la  remit  aux 
Maire  ,  Ecbevins  de  habitants  de  Dijon  ,  à  qui  le 
Duc  Hugues  111.  avoit  concédé  dès  l'an  1 1 87.  le 
droit  de  commune  &  de  mairie,  avec  la  juftice  de 
la  police.  Dijon  continua  d'être  la  capitale  de  la 
province.  Les  Ducs  y  faifoient  leur  fejour  ordi- 
naire :  ils  y  avoient  leur  grand-confeil  de  leur  cham- 
bre des  comptes ,  leur  parlement  tenant  alors  fes 
féances  à  Bcaune  de  à  Saint-Laurent-lez-Châlon. 
Enij9t.,  Philippe  le  Hardi ,  premier  Duc  de  la 
dernière  race  ,  concéda  aux  habitants  de  Dijon 
deux  quartiers  de  fes  armoiries-  Le  parlement  de 
Bourgogne  ayant  été  créé  en  1477. ,  par  le  Roi 
Louis  XL,  après  la  mort  du  dernier  Duc,  l'établit 
fement  s'en  fit  à  Dijon. 

Les  habitants  de  cete  ville  peuvent  pofteder 
des  fiefs  ou  biens  nobles  ,  fans  payer  le  droit 
de  franc  -  fief  ;  c'eft  un  des  privilèges  que  nos 
Bois  leur  ont  accordé  en  confidération  de  leur 
fidélité. 

Pour  ce  qui  concerne  les  diverfes  jurifdiétions 
qui  font  établies  dans  la  ville  de  Dijon ,  voye\  l'ar- 
ticle de  Bourgogne  dans  le  tome  premier  de  ce  dic- 
tionnaire. 

Le  bailliage  de  Dijon  ,  fans  y  comprendre  le  ref- 
fort  de  quatre  autres  bailliages  qui  en  ont  été  déta- 
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Chés  ,  eft  borne  au  N.  parle  Baffigny  ,  au  S.  parle 
bailliage  de  Nuyts  &  par  celui  de  Saint-Jean-dc- 
Lofnc  ,  a  TE.  par  celui  d'Auxonne  de  par  la  Fran- 
che-Comté ,  de  à  l'O.  par  le  bailliage  de  Châtillon 
de  par  celui  d'Arnay-le-Duc.  11  a  environ  dix  lieues 
de  longueur  fur  huit  de  largeur  :  ce  qui  peut  être 
évalué  à  70.  lieues  quarrées.  Il  cft  fitué  entre  le 
vingt-deuxième  degré  ï$.  minutes  &  le  vingt- troi- 
fieme  degré  8.  minutes  de  longitude  ,  de  entre  le 
quarante-feptieme  degré  10.  minutes  de  le  quarante- 
feptieme  degré  40.  minutes  de  latitude.  Dans  cette 
étendue  ,  on  ne  comprend  point  neuf  parouTes  , 
enclavées  ,  les  uns  dans  le  Baffigny  ,  de  les  autres 
entre  le  Baffigny  de  la  Franche  -  Comté  ;  de  qui 
toutes  oeuf  dépendent  du  bailliage  '  de  Dijon.  Ce 
bailliage  eft  le  premier  bailliage  principal  de  le  pre- 
mier fiege  du  Dijonnois.  Il  y  reflbrtit  i°.  les  vi- 
comte &  mairie  de  Dijon  ;  i°.la  mairie  de  Tallant; 
j°.  les  châtellenies  Royales  de  Frêne- St.- Marne t  , 
Rouvre  ,  Saint-Seine-fur-Vingeannc  de  Saux-le- 
Duc.  Celle  de  Frêne  eft  auffi  du  reflort  du  bailliage 
d'Auxonne  ,  au  choix  de  l'appellant ,  ainfi  qu'il  eft 
porté  par  le  terrier  du  Roi  ;4°.  les  marquifats  d'Ar- 
celot ,  Bouhier  ,  Courtivron  de  Mirebeau  ;  les 
comtés  de  Beaumont-fur-Vingeanne  ,  de  Saulon  ; 
6'.  Lesbaronnies  de  Couchey  ,  Faysbillot ,  Luce  , 
Meuvy  &  Vantoux.  70.  Les  terres  de  feigneuries 
du  chapitre  de  Saint- Etienne ,  de  l'abbaye  de  Saint- 
Bcnigne  ,de  la  menfe  conventuelle  de  cette  abbaye, 
du  chapitre  de  là  Sainte-Chapelle  ,  de  la  comman- 
deric  de  de  la  chartreufe  de  Dijon  ;  des  prieurés  de 
Saint-Leger  de  Epoiflês  ;  de  des  terres  que  l'abbaye 
de  Cîteaux  poflede  dans  ce  bailliage.  8°.  Les  fei- 
gneuries des  autres  paroifles  de  hameaux  de  ce  bail- 
liage ,  dont  nous  donnerons  ineeftamment  le  dé- 
nombrement ;de  9e.  les  mairies  de  Fontaine-Fran- 
çoife  ,  de  Gémeaux,  d'Iflurtille  ,  de  Mirebeau  de 
de  Solongey. 

Les  bailliages  particuliers  de  Bcaune,  de  Nuytt  î 
d'Auxonne  de  de  Saint- Jean-de-Lofnc  ,  font ,  après 
Dijon  ,  les  qnatre  autres  lièges  du  Dijonnois. 

Le  pays  qui  forme  le  diftrift  du  bailliage  de 
Dijon  ,  eft  arrofé  des  rivières  d'Ouche  ,  de  Saope , 
de  Suzon  ,  de  Tille  ,  Venelle .,  Baize  ,  Ignon  , 
Bonde  ,  Vingeanne  ,  dec.  Le  climat  y  eft  fain  & 
tempéré.  La  partie  occidentale  de  ce  diftriét  eft 
remplie  de  montagnes.  Les  trois  autres  côtés  pré* 
fentent  une  plaine  fertile  de  abondante  ,  dans 
laquelle  on  recueille  de  toute  forte  de  grains.  La 
contrée  qui  eft  arrofée  de  la  rivière  de  vingeanne , 
eft  la  plus  abondante  en  bled.  Ce  bailliage  eft  très- 
riche  en  vins  :  on  cueille  les  meilleurs  fur  la  côte 
qui  commence  de  s'élever  a  une  demi-lieue  de  Di- 
jon ,  vers  le  S.  O. ,  fie  qui  fait  face  à  l'orient.  Parmi 
ces  vins  ,  ceux  dont  on  fait  le  plus  de  cas  ,  font 
ceux  de  Baize ,  de  Chambertin  à  Gevrey  ,  de  Che- 
nove  de  de  Dijon.  Les  prairies  qui  s'étendent  des 
deux  côtés  de  la  rivière  d'Ouche  ,  fourniflent  du 
foin  en  abondance.  Il  y  a  auffi  des  pâturages  le  long 
des  autres  rivières  du  bailliage  ,  mais  ils  ne  font  pas 
d'une  auffi  bonne  qualité.  On  trouve  encore  de  bons 
pâturages  fur  les  montagnes  du  bailliage.  Ces  mon- 
tagnes abondent  également  en  bois  taillis  de  de  fu- 
taie ;  de  outre  cela  il  y  a  des  mines  de  fer  ,  ce  qui 
eft  caufe  qu'on  y  a  établi  des  forges  en  divers  en- 
droits. Les  fers  fe  débitent  dans  la  province  de  a 


Lyon  ;  ce  qui  forme  uue  branche  de  commerce 
aflez  confiderable  ,  de  fait  entrer  beaucoup  d'ar- 
gent dans  le  pays. 

On  compte  dans  le  bailliage  de  Dijon  ait.  pa- 
rouTes ou  communautés  aftouagées  de  1  {809.  feux. 
Voye\  dans  le  ton».  1.  Bourgogne  généralité,  pag, 
787.  &  fuir. 
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DIJONNOIS  ,  Divïoncnjis  Troflus  on  Vagu$t 
premier  bailliage  &  pays  du  duché  de  Bourgogne  , 
«  première  licuteuaocc  de  Roi  de  la  même  pro- 
vince, y  compris  les  bailliages  de  la  Montagne  de 
de  Bar-  fur-Seine.  Le  Dijonnois  comprend  lui-mê- 
me les  bailliages  de  Dijon,  Beaune,  Nuyts,  Au- 
xonne  &  Saint-Jean-de-Lofne.  Voye\  chacun  de 
ces  articles.  On  l'appclloit  anciennement  Pagm  OJ. 
carenfis ,  à  caufcqu'jl  eft  traverféde  lariviere  d'Ouche. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  quoique  les  Evé- 
ques  de  Langres  euflènt  vendu  la  propriété  de  la 
ville  de  Dijon,  au  Roi  Robert ,  dès  l'an  10 16. ,  ils 
continuèrent  néanmoins  de  te  dire  Comtes  de  Di- 
jon ,  on  ne  ait  pas  trop  bien  à  quel  titre  ,  jufqu'cn 
1 179.  qu'ils  firent  un  échange  avec  le  Duc  de  Bour- 
gogne ,  Hugues  III.  Auparavant  nous  avions  remar- 
qué que  Manafscs  le  Vieux  &  fes  dépendants  furent 
Comtes  de  Dijon ,  vraifemblablement  pour  les  Evê- 
ques  de  Langres.  Mais  il  eft  à  propos  d'ajouter 
-i,u*on  trouve  nrcfque  en  même  temps  des  Comtes 
Je  Dijon  de  dift'érentes  races ,  &  entr'autres  Othe- 
Guillaume,  qui  fut  depuis  Comte  de  Bourgogne, 
&  qui  mourut  en  1017.  Y  auroit-il  eu  en  même 
temps  des  Comtes  de  Dijon  pour  les  Evéques  de 
Langres ,  &  d'autres  Comtes  de  la  même  ville  pour 
les  Rois  de  France  &  enfuite  pour  les  Ducs  dç 
Bourgogne  ? 

D  I  L 

DILHAC,dans  leBourdelois,  en  Guyenne,  dio- 
cefe,  parlement,  intendance  &  cleftion  de  Bor- 
deaux, jurifdiftion  de  Veyrmes.  On  y  compte  3$. 
feux.  Cette  parohîe  eft  à  quelque  diftance  O.  de 
Bordeaux. 

D1LLOT  ou  Dilot,  en  Champagne,  diocefe  & 
élection  de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
auprès  d'une  forêt,  ài.1.4  tiers  N.  E.  de  Joigny, 
3.  &  quart  E.  S.  E.  de  Villeneuve  le  Roi ,  &  4.  S. 
E.  de  Sens.  11  y  a  à  Dillot  une  abbaye  d'hommes, 
de  l'ordre  de  Prémontré;  fondée  vers  l'an  ■  1 55.» 
d'autres  difent  113$.,  par  Henri  le  Snnglier,  Arche, 
vêque  de  Sens.  Cette  abbaye ,  qui  eft  connue  fous 
le  nom  de  Dei-Loci  Abbatia ,  eft  en  commende  ,  & 
vaut  environ  1600.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eil 
pourvu  par  le  Roi.  Elle  n'eft  point  taxée  en  cour  de 
Rome. 

D  I  M 
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tooîs ,  diocefe  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Orléans  ,  éleftion  de  Pithiviers.  On  y 
compte  18.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  &  quart 
O.  N.O.  de  Pithiviers. 

DIMECHAU  ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cam- 
bray ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  &  gouver- 
nement de  Maubeuge.  On  y  compte  32.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1. 1.  S.  E.  de  Maubeuge ,  &  autant 
E.  d'Avelhe. 

D1MESNLL  ou  Saint-Pierre  de  Diménil ,  dans 
l'Agenois ,  en  Guyenne  ,  diocefe  fit  élection  d'A- 
gen  ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux ,  jurif- 
diftion  deClairac.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile ,  à  quel- 
que diftance  de  la  Garonne  fit  du  Lot.  Le  climat  y 
efi  fort  tempéré. 

DIMONT ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray , 
parlement  de  Douay  ,  intendance  fit  gouvernement 
de  Maubeuge.  On  compte  18.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1. 1.  S.  S.  E.  de  Maubeuge ,  &  autant  N.  N.  E. 
d'Avelhe. 

D  I  N 

DINANT ,  Dinannum ,  ville  forte  &  confidéra» 
ble  ,  avec  un  bon  château-fort ,  un  couvent  de  Cor- 
deliers  ,  un  couvent  de  Dominicains  ,  un  bel  hô- 
pital ,  ckc.  ;  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette  de  St. 
Malo  ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  n'y 
compte  point  de  feux ,  mais  feulement  mille  ou 
douze  cents  familles.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  pe- 
tite rivière  de  Rcnce  ,  dans  une  contrée  fertile  en 
crains ,  fit  où  l'on  feme  beaucoup  de  lin  ,  dont  on 
fait  enfuite  les  toiles  fit  les  fils  de  Bretagne  ,  à  3.  1. 
du  golfe  de  Crecou  fur  l'Océan ,  4.  S.  de  St.  Malo , 
6.  E.  de  Lambale  ,  &  8.  &  demie  N.  O.  de  Rennes. 
C'étoit  un  lieu  de  plaifance  des  Ducs  de  Bretagne. 
Les  états  de  la  province  s'y  font  tenus  très-fouvent. 
On  y  tient  tous  les  ans  une  foire  très-confidérable ,  la 
première  femaine  de  Carême  ;  fit  la  quantité  de 
toile  qu'on  y  vend  ,  fe  monte  à  plufieurs  millions 
de  livres.  Les  murailles  de  la  ville  de  Dinant  font  fi 
épaules  qu'un  carrofTe  pourroit  facilement  rouler 
defius.  Cette  ville  a  eu  autrefois  des  Seigneurs  par- 
ticuliers ,  mais  depuis  elle  a  été  réunie  au  domaine 
ducal. 

DINANT  ou  Saint-Sauveur  de  Dinant ,  en  Bre- 
tagne ,  diocefe  fit  recette  de  St.  Malo ,  parlement 
&  intendance  de  Rennes.  On  n'y  compte  point  de 
feux  ,  mais  feulement  6$..  familles. 

DINEHAULT ,  en  Bretagne ,  diocefe  fit  recette 
de  Quimper,  parlement  fit  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  10.  feux  deux  tiers  &  un  quart  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pais  de  grains  &  de 
pâturages. 

D1NGE  ,  en  Bretagne ,  diocefe  fit  recette  de  St. 
Malo ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  17.  feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  également  fer- 
tile fit  agréable. 

D1NGIER  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de  St. 
Claude ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  fit  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  36. 
feux.  Cette  communauté  cil  à  $.  1.  S.  O.  d'Orgelet. 

DINGSHE1M  ,  dans  la  Baffe-Alface,  diocefe  de. 
Strasbourg ,  confeil  fupérieur  fit  intendance  d' Alfa- 
ce  ,  bailliage  &  recette  de  Kochkersberg.  On  y  com- 
pte 13.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  N.  O.  de 
Strasbourg. 

D1NH  AC  (la)  ,  en  Auvergne.  Voyt\  la  Diuhac. 

DINOUX  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Bruyères.  On  y  com- 
pte 30.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 
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DINSHEIM ,  dans  la  Baffe-Alface  ,  diocefe  de 
Strasbourg ,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Al- 
face ,  bailliage  fit  recette  de  Multfick.  On  y  compte 
49.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1. 0.  S.  O.  de  Straf- 
bourg. 

D1NTEVILLE  ,en Champagne, diocefe  de  Lan- 
gues ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons , 
élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  63.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Aube  ,  à  1.  1.  O.  de 
Ch&teauvillain. 

D1NTIMD1G  ,  prieuré  Ample  ,  dans  le  diocefe 
de  St.  Malo  ,  en  Bretagne  ,  à  la  nomination  de  l'ab- 
baye de  Marmoûtier ,  fie  dont  le  revenu  eft  affez 
confidérable. 

DIN VILLE  ,  en  Artois,  diocefe,  gouvernance 
&  recette  d'Arras ,  confeil  provincial  d'Artois ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte 
74.  feux  fit  367.  perfonnes.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  un  ruiffeau ,  dans  une  contrée  très-abondante  ea 
bled  ,  à  un  quart  de  lieue  O.  S.  O.  d'Arras. 

DINV1LLE  aux  Forges ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons ,  élection  de  Chaumont.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  près  des  confins  du 
•Barrois ,  fur  la  rivière  d'Ornain,  à  une  lieue  S.  de 
Gondrecourt ,  3.  N.  O.  de  Neufchâteau,  &  8.  N.  E., 
de  Chaumont. 

D  I  O 

DIO ,  château  fit  paroifle  avec  titre  de  comtc-ps- 
latinat,  dans  le  bailliage  de  Mâcon ,  parlemeut  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Dijon  ,  recette  de  Semur-en- 
Brionnois ,  diocefe  d'Autun.  On  y  compte  1 1 9.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  S.  E.  de 
Charolles ,  4.  N.  E.  de  Setnur  ,  fit  8.  fit  demie  O. 
de  Mâcon. 

DIO  Valqu'urts  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fit  re- 
cette de  Beziers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc. 
On  y  compte  18.  feux.  Dio  fit  Valquieres  font  deux 
paroifles  qui  ne  forment  qu'une  feule  fit  même  com- 
munauté. Elles  font  éloignées  l'une  de  l'autre  d'un 
quart  de  lieue  ;  fit  elles  font  fituées  dans  les  monta- 
gnes >  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de  l'Orbe ,  à  7. 1. 
N.  un  quart  à  l'E.  de  Beziers.  Les  pâturages  y  font 
excellens  ;  auftl  on  y  nourrit  quantité  de  moutons. 

DIOIS,  Pagus  Dicnfis,  pays  avec  titre  de  comté, 
en  Dauphiné;  fitué  entre  le  vingt- deuxième  degré 
4».  minutes  fit  le  vingt-troifieme  degré  2$.  minute* 
de  longitude  ,  fit  entre  le  quarante-quatrième  de- 
gré 27.  minutes  fit  le  quarante-cinquième  degré 
une  minute  de  latitude  ;  borne  au  N.  fit  à  l'O.  par  le 
Valentinois  ;  au  S.  par  le  pays  des  Baronnies ,  par 
le  Comté-Venaiflin  fit  par  une  enclave  de  Pro- 
vence ;  fit  à  l'E.  par  le  Gréfivaudan  ôt  le  Gapen- 
çois.  Il  a  >2.  lieues  de  longueur  fur  dix  de  lar- 
geur; ce  qui  peut  être  évalué  à  80.  lieues  quarrées- 
C'eft  un  pays  de  montagnes  :  la  terre  y  eft  peu  fer- 
tile ,  à  l'exception  des  pâturages  qui  y  font  excel- 
lens. La  Drome  fie  le  Roubion  y  prennent  leur 
lource. 

Du  temps  de  Céfar ,  le  Diois  étoit  habité  par  les 
Vocontii.  Sous  Honorius ,  ce  pays  fe  trouvoit  com- 
pris dans  la  Vicnnoifc.  Dans  la  fuite ,  le  Diois  fuivit 
conftamment  le  fort  du  Dauphiné.  V oyc\  cet  article. 
Les  Evêques  de  Die  devinrent  Princes  &  Seigneurs 
de  la  ville  de  ce  nom ,  en  vertu  de  concédons  Im- 
périales dont  ils  furent  gratifiés  par  Conrad  le  Sali- 
que  fit  Frédéric  Barbcrouffè.  Cependant  le  Diois 
avoit  déjà  des  Comtes  particuliers,  dès  l'an  950. 
Guillaume  I. ,  fils  de  Bofon  II.,  Comte  de  Provence, 
eft  le  premier  qui  fut  invefti  du  comté  de  Diois.  11 
prit  auftt  le  nom  de  Forcjljuier ,  &  mourut  en  tooo. 
Dans  la  fuite  ,  les  Comtes  de  Diois  ou  de  Dis, 
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firent  hommage  aux  Evêques;  mais  ,par  fucceffion 
de  temps,  le  titre  de  Comte  emporta  le  droit  de 
Souverain ,  tel  que  le  Roi  le  poffede. 

Ifoard  IL ,  cinquième  &  dernier  Comte  de  Diois 
de  la  race  de  Guillaume  I.,  mourut  fans  poftérité 
en  m6.  Alors  les  Comtes  de  Touloufe,  dcfquelles 
relevoit  le  pays  entre  PIfere  &  la  Durance ,  en  qua- 
lité de  Marquis  de  Provence ,  réunirent  le  Diois  à 
leurs  anciens  domaines  ;  mais ,  en  1 1 80. ,  ils  donnè- 
rent ce  comté  à  Aymard  II.  de  Poitiers ,  qui  l'unit 
à  celui  de  Valentinois.  Voye\  Valentinois. 

Dès  l'an  1 178. ,  Frédéric  I.  donna  la  feigneurie 
de  la  ville  de  Die  à  l'Evêquc  Robert  ;  &  il  lui  donna 
en  même  temps  les  régales  &  même  le  droit  de  bat- 
tre monnoie.  En  1449. ,  les  Evèques  de  Die  fourni- 
rent leur  temporel  au  Roi;  &  depuis  ce  temps  ils 
n'ont  joui  que  de  la  feigneurie  utile  de  cette  ville. 

DIOISS1N.  C'eft,  à  ce  qu'on  nous  mande,  le 
nom  d'une  communauté  de  l'élection  de  Vienne , 
en  Dauphiné.  Mais  nous  ne  trouvons  pas  que  cette 
communauté  foit  comprife  dans  les  aftbuageunents 
de  la  province  de  Dauphiné, qui  nous  ont  été  fournis. 

DIONAY ,  en  Dauphiné ,  diocefe  de  Valence  , 
parlement  &  intendance  de  Grenoble ,  élection  de 
Romans.  On  y  compte  un  feizieme  &  un  quarante- 
huitième  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  2.  feux 
un  demi  &  un  huitième  de  feu  pour  les  biens  tail- 
lables,  deux  tiers  un  quart  &  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette  communauté 
eft  fituée  dans  une  contrée  afTez  fertile ,  principa- 
lement en  grains  &  en  pâturages. 

DIONNE ,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Autun ,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon,  bailliage  &  recette 
d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  fur  une  montagne,  6c  dépend 
de  la  paroifle  de  Chailly. 

DIONS,  en  Languedoc,  diocefe  Ci  recette  d'U- 
sés ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité  de  Mont- 
pellier, intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
106.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
du  Gardon,  dans  une  contrée  fertile  en  grains  & 
en  vins  excellens,  à  1.  L  &  demie  S.  O.  d'Uzcs, 
&  autant  N.  O.  de  Nifmes. 

DIORS,  bourg,  en  Berry , diocefe  &  intendance 
de  Bourges,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Iflbu- 
dun.  On  y  compte  32.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1. 1.  & 
demie  S.  O.  d'iflbudun ,  &  autant  N.  E.  de  Châ- 
teauroux.  Il  s'y  tient  une  foire  le  jour  de  Saint- 
Chriftophe ,  patron  de  la  paroifle  ;  &  le  principal 
commerce  confifte  en  moutons  &  en  laine.  Tout 
proche  du  bourg  eft  un  aflez  beau  château,  avec  un 
étang  bien  fourni  de  poiflbn.  Le  pays  des  environs 
eft  aflez  fertile ,  &  d'ailleurs  fort  propre  pour  la 
«hafle. 

DIOSON  ,  petite  rivière  du  pays  de  Brenne  ,  en 
Touraine  ,  qui  prend  fa  fource  près  de  l'abbaye  de 
Maubec  ,  en  Berry ,  à  $.  lieues  O.  S.  O.  de  Châ- 
teauroux.  Après  un  cours  de  J.  lieues  ou  environ, 
cette  rivière  fe  jette  dans  la  Claife ,  &  celle-ci  va 
fe  perdre  enfuite  dans  la  Creufe.  Au  refte ,  on  péchc 
d'affez  bon  poiflbn  dans  la  petite  rivière  de  Diofon. 

DIOU ,  en  Bourgogne.  Voyc^  Dio. 

DIOU  ,  en  Berry ,  diocefe  &  intendance  de  Bour- 
ges, parlement  de  Paris  ,  élection  d'iflbudun.  On 
y  compte  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quel- 

Suediftance  de  la  rive  gauche  de  l'Arnon,  à  2.]. 
L  d'iflbudun. 

DIOU,  bourg ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  d'Au- 
tun ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élection 
de  Moulins.  On  y  compte  109.  feus.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  dam  une  con- 
trée également  fertile  &  agréable  ,  à  cinq  quarts  de 
lieue  S.  de  Bourbon-l'Ancy ,  &  à  6. 1.  E.  un  quart 
?u  S.  de  Moulins. 
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DIOVOL ,  hameau  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Grenoble.  On 
n'y  compte  que  i$.  ou  10.  familles  ;  &  d'ailleurs 
ce  hameau  n'eft  point  affouagé  féparément. 
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DIRAC  ,  bourg ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de  Sain- 
tes, parlement  de  Paris,  intendance  de  la  Rochelle, 
élection  de  St.  Jean-d'Angely.  On  y  compte  1  38. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  abondante 
en  grains,  en  vins  ,en  fruits  &  en  pâturages.  La 
volaille  &  le  gibier  y  font  auffi  fort  communs  &  de 
très-bonne  qualité. 

DIRECTEURS  &  Direftions.  On  appelle  en 
France  du  nom  de  Direthur  ,  celui  qui  prefîde  a 
une  aflèmblée  ;  qui  dirige ,  qui  conduit ,  qui  mo- 
dère; qui  eft  prepoie  pour  le  maniement  &  la  con- 
duite des  affaires  d'une  compagnie  ,  dcc.  La  Direc- 
tion eft  le  département  du  Directeur.  11  y  a  dans 
ce  royaume  le  Directeur  ck  Ordonnateur  général 
des  bâtiments  de  France  ;  le  Directeur  &  Inten- 
dant de  l'Hôtel-Royal  des  invalides  ;  le  Direc- 
teur-Général des  monnoies  de  France  ;  le  Direc- 
teur-Général des  économats  ;  le  Directeur-Géné- 
ral des  ponts  &  chauffées  du  royaume  ;  les  Di- 
recteurs des  vingtièmes  ;  les  Directeurs  de  h  com- 
pagnie des  Indes  ;  les  Directeurs  des  fermes  éta- 
blies à  l'hôtel  des  fermes  ;  les  Directeurs  des  fer- 
mes ,  pour  les  traites ,  gabelles  &  tabac  ;  les  Di- 
recteurs des  domaines ,  réfidans  dans  les  provinces, 
&  ceux  de  la  correfpondance  de  Paru  ;  les  Direo 
tcurs  des  monnoies  ,  &c. 

Les  bureaux  des  cinq  grofles-fermes  de  Franco 
&  autres  droits  y  joints ,  font  partagés  entre  26. 
Directions  ;  fçavoir ,  Amiens ,  où  il  y  a  36.  bu- 
reaux; Angers  ,  11.  bureaux  ;  Bordeaux  ,  10.  bu- 
reaux (  dans  cette  direction  eft  compris  le  dépar- 
tement i'Auvillars ,  ci-devant  de  la  direction  de 
Dax  ,  &  où  il  y  a  16.  bureaux  )  ;  Bourges ,  8.  ba- 
naux ;  Caen ,  44.  bureaux;  Châlons  en  Champagne, 
4 1 .  bureaux  ;  Charleville  ,  49.  bureaux  ;  Dax  ,  en 
deux  départements  ,  celui  d'Armagnac  où  font  16. 
bureaux  ;  celui  de  Bayonne  ,  où  l'on  compte  39. 
bureaux  ;  celui  des  Landes ,  où  il  y  a  8.  bureaux  ;  & 
celui  de  Tarbes  ,  où  font  34.  bureaux;  en  tout, 
1 1 7.  bureaux  fous  la  direction  de  Dax  ;  Dijon. ,  27. 
bureaux  ,  non-compris  1 2.  bureaux  en  Franche- 
Comte*,  qui  font  également  de  ta  direction  de  Dijon  ; 
Grenoble  en  deux  départements ,  celui  de  Gréjivau- 
dan  où  font  24.  bureaux,  &  celui  des  Montagnes  où 
l'on  en  compte  18.  ;  en  tout  42.  bureaux  dans  la 
direction  de  Grenoble;  Langres  ,61.  bureaux) 
Laval,  13.  bureaux  ;  Lille  en  Flandres  ,  87.  bu- 
reaux &  18.  autres  poftes  de  gardes  ;  ce  qui  fait 
en  tout  10$.  bureaux  dans  la  direction  de  Lille  ; 
Lyon,  $4.  bureaux  \MarJeille ,  66.  bureaux  ;  Mont- 
pellier en  deux  départements ,  celui  des  Plages  de- 
6.  bureaux,  &  celui  du  RhJne  de  19.  bureaux; 
Moulins  ,  20.  bureaux  ;  Nantes  en  deux  départe- 
ments,  celui  de  Nanrw  de  8.  bureaux,  &  celui  de 
Montaigu  de  14.  bureaux;  en  tout  22.  bureaux 
dans  la  direction  de  Nantes  ;  Narbonne  en  deux 
départements , celui  de  Languedoc  de  17.  bureaux, 
&  celui  de  Rouffillon  de  16.  bureaux  ;  en  tout  33. 
bureaux  dans  la  direction  de  Narbonne  ;  Paris ,  $. 
bureaux-chefs  ;  Bennes  en  quatre  départements , 
celui  de  Breft  de  14.  bureaux ,  celui  de  Samt-Mal» 
de  1 1.  bureaux  ,  celui  de  Morlaix  de  14.  bureaux  , 
&  celui  de  Port-Louis  également  de  14.  bureaux  ; 
en  tout  $4.  bureaux  dans  la  direction  de  Bennes  3 
la  Rochelle ,  49.  bureaux  ;  Rouen  ,  13.  bureaux; 
Saint-Qucntin,  20.  bureaux  ;  Saijfons  ,  «7.  bureaux; 
Valence  en  deux  départements ,  celui  des  Baron- 
nes 
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nies  de  41.  bureaux  ,  &  celui  du  Hhâne  de  10.  bu- 
reaux ;  en  tout  62.  bureaux  dans  la  direction  de 
Valence. 

En  récapitulant  le  nombre  de  bureaux  des  vingt- 
fix  directions ,  on  trouve  qu'il  fe  monte  à  995.; 
c'eft-à-dire ,  qu'il  y  a  dans  le  royaume  995.  villes , 
bourgs  ou  lieux  où  fe  trouvent  établis  des  bureaux 
pour  la  perception  des  droits  qui  reviennent  aux 
cinq  groilès-fermes  de  France.  Et  comme  la  plû- 
part  de  ces  lieux  font  des  villes  ou  des  bourgs  fer- 
més qui  ont  plufieurs  iffucs  ,  cela  eft  caufe  qu'il  y 
a  aum  dans  chacun  plufieurs  bureaux  ou  poftes  : 
on  n'exagérera  point  en  en  faifant  monter  le  nom- 
bre total  à  trois  mille  cinq  cents  ou  environ.  Si  , 
pour  chacun  de  ces  bureaux  ,  on  compte  feule- 
ment une  brigade  compofée  de  cinq  hommes ,  on 
trouvera  que  les  JJ00.  bureaux  font  garnis  dedix- 
iëpt  mille  cinq  cents  employés ,  dont  la  folde  ,  à 
raifon  feulement  de  400.  livres  pour  chacun,  fe 
monte  à  fept  millions  de  livres.  Mais  que  ce  nom- 
bre de  17.  mille  $00.  employés  eft  éloigné  du  nom- 
bre total  de  ceux  qui  font  commis  à  la  perception 
des  droits  &  des  impôts  établis  fur  les  fujets  du 
Roi  !  Vaye \  Aides ,  Gabelles  ,  Domaine ,  Fermes- 
Générales  ,  Impôts ,  &c. 

DIRECTOIRE  de  la  Nobleffe.  On  entend  par 
ce  nom ,  une  jurifdiction  féante  à  Strasbourg ,  dans 
rhôtel  de  la  nobleffe  ,  de  établie  pour  avoir  la  di- 
rection de  la  nobleffe  immatriculée  de  la  Baflc- 
Allace ,  laquelle  tait  corps.  Voye\  Alface,  tom.  1. 
pag.  1 14.  col.  2.  fie  pag.  12$.  col.  1. 

Les  terres  qui  appartiennent  à  la  nobleffe  im- 
matriculée de  la  Baffe-Alface  ,  font  divifées  en 
quatre-vingt-quatre  paroiffes  ou  communautés  af- 
fouagées ,  dans  lefquelles  on  compte  3482.  feux  , 
fit  17.  mille  quatre  cents  vingt  fujets  ou  perfonnes. 

DENOMBREMENT  DES  TERRES 
de  la  NobUJfe  immatriculée  de  laBaJfe-AIJace. 
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DÏR1NON,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Quimper ,  parlement  fie  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  2<.  feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu. 
•  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  très-fertile. 

DIRLINSTORFF  ,  dans  le  Sundtgaw  ,  eu  AL. 
face,  diocefe  de  Bâle,  confeil  fupérieur  &  intendance 
rPAface,  bailliage  fie  recette  de  Ferrette.  On  y  com- 
pte 58.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  I.  O.  de  Ferrette. 

DIRMENACH,  dans  le Sundgaw.en  Alface ,  dio- 
cefe de  BâJe  ,  confeil  fupérieur  fie  intendance  d'Al- 
face,  bailliage  fie  recette  de  Ferrette.  On  y  compte 
28.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  N.  E.  de 
Ferrette. 

DIROISNE  ,  prieuré  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
St.  Benoît ,  an  pays  de  Gcx  ,  diocefe  de  Genève  , 
parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  fit  qui  vaut 
2600.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 
Voye\  Divonne. 

DIROUL  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Auxerre  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élec- 
tion de  Clamecy.  On  y  compte  28.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Yonne  à 
4. 1.  S.  S.  E.  de  Clamecy. 

D1RRENTZHEIM ,  dans  la  Haute-Alface ,  dio- 
cefe de  Bâle ,  confeil  fupérieur  fie  intendance  d'AL> 
face,  bailliage  fit  recette  de  Horbourg.Ony  compte 
22.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2.  lieues  N.  E.  de 
Colmar. 
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DISANGY  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Autun  . 
parlement  fie  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Vezelay.  On  y  compte  100.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  du  Serain  ,  à  2. 1.  fit 
tiers  N.  E.  d'Avalon. 

DISANGY  ,  prieuré  d'hommes ,  de  l'ordre  de 
Grandmont ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
Bourbon  -  l'Ancy.  Ce  prieuré  eft  fitué  près  de  la 
Loire. 

DISIM1EU  ù  Graflàs  ,  en  Dauphiné ,  diocefe 
de  Lyon  ,  parlement  fie  intendance  de  Grenoble  . 
élection  de  Vienne.  On  y  compte  un  feu  un  demi 
un  douzième  fit  un  feizieme  de  feu  pour  les  fonds 
nobles ,  fie  deux  feux  fie  un  (eizieme  de  feu  pour  les 
biens  taillables.  Cette  communauté  eft  fituée  entre 
le  Rhône  fie  la  rivière  de  Bourbe ,  à  deux  tiers  de 
lieues  S.  E.  de  Cremieu ,  fit  à  7. 1.  fie  tiers  N.  E.  de 
Vienne. 

Par  lettres  de  Juin  1613.,  enrégiftrées  en  la  cham- 
bre des  comptes  de  Grenoble  le  8.  Août  1617.  >  la 
terre  fit  feigneurie  de  Difimieu  fut  érigée  en  comté 
en  faveur  de  Martin  de  Difimieu  ,  Gouverneur  de 
Grenoble. . . .  Nous  trouvons  que  la  douanne  de 
Valence  en  Dauphiné  fut  établie  en  159$.  fous  le 
nom  de  douanne  de  Vienne  ,  pour  payer  au  fieuc 
de  Difimieu  ,  Gouverneur  de  Vienne  ,  la  fomme 
de  foixante  mille  livres  qui  lui  avoient  été  pro- 
mifes  ,  en  reconnoiffance  de  ce  qu'il  avoit  remis 
cette  ville  fous  l'obéiffance  du  Roi. 

DISQUES  ,  en  Artois.  Voye\  Difques. 

DISSAY  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  da 
Mans ,  intendance  de  Tours ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  la  Flèche.  On  y  compte  2 1 2.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  d»- 
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Loir  ,  tioe  Si  tiers  S.  E.  de  château- du  -  Loir ,  & 
7.  E.  un  quart  au  S.  de  la  Flèche.  Son  terroir  eft 
des  plus  fertiles.  C'eft  dans  le  diftrict  du  bourg  dont 
il  s'agît ,  que  fe  trouve  fituée  l'abbaye  de  filles ,  con- 
nue fous  le  nom  de  Bonlieu. 

DISSAY  ou  DUTé  ,  dans  le  Maine  ,  diocefc  & 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  $4.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
1.  I.  &  tiers  E.  N.  E.  de  Bcatiroont  ,&  $.  N.  N.  E. 
du  Mans. 

DISSAY  ,  en  Poitou  ,  diocefc  de  Luçon  ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élection 
de  Fontenay.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette  parouTe 
eft  fituée  à  quelque  diftance  du  Grand-Lay  ,  à  une 
bonne  lieue  N.  O.  de  Luçon. 

DISSAYS ,  bourg ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  inten- 
dance ,  éleftion  &  arrondiflement  de  Poitiers ,  par- 
lement de  Paris.  On  y  compte  1 50.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rive  droite  du  Gain,  à  a.  1.  N.  N. 
E.  de  Poitiers. 

DISSÉ  ,  en  Anjou ,  diocefe  d'Angers ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection  de  Baugé. 
On  y  compte  x<8.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  4.  1. 
E>  N.  E.  de  Baugé  ,  &  à  une  lieue  S.  du  Lude. 

DISSE  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar ,  parle- 
ment de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchaulïcc 
&  recette  de  Morlas.  On  y  compte  1  $.  feux.  Cette 
communauté  eft  fitué  dans  une  contrée  également 
fertile  &  agréable. 

D1SSEY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  de  Befançon  , 
parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de 
Châton  ,  recette  d'Auxonne.  On  y  compte  69. 
feux.  Cette  communauté  dépend  de  la  parouTe  de 
Moûtiers  ,  dont  elle  eft  éloignée  d'une  demi-lieue 
vers  1*0.  N.  O.  ,  &  elle  eft  à  7.  1.  &  demie  E. 
N.  E.  de  Châlon. 

DISTRAITS  de  la  Pouge  (les),  dans  la  Marche, 
diocefe  &  intendance  de  Limoges  ,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  Bourganeuf.  On  y  compte  i}. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains 
&  de  pâturages. 

DISTRAITS  Je  Soubrebofl  (les),  dans  la  Marche, 
diocefe  &  intendance  de  Limoges ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  Bourganeuf.  On  y  compte  3$. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  x.  1.  E.  de  Bour- 
ganeuf. 

DISTRAITS  Îamr-Dixfcr(les),  dans  la  Mar- 
che ,  diocefe  fie  intendance  de  Limoges ,  parle- 
ment de  Paris  ,  élection  de  Bourganeuf.  On  y 
compte  88.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1.  I.  & 
tiers  N.  de  Bourganeuf. 

DISTRAITS  Saint-HUaire  (les)  ,dans  la  Mar- 
che ,  diocefe  &  intendance  de  Limoges  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  élection  de  Bourganeuf.  On  y 
compte  x  z.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  bons  pârurages. 

DISTRAITS  Sauit-Pdi  (les),  dans  la  Mar- 
che ,  diocefe  fit  intendance  de  Limoges  ,  parle- 
ment de  Paris ,  élection  de  Bourganeuf.  On  y  com- 
pte 6.  feux.  Cette  communauté  eft  à  2.  L  fie  demie 
S.  O.  de  Bourganeuf. 

D1STRÉ ,  bourg ,  dans  le  Saumurrois  ,  en  An- 
jou ,  diocefe  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Tours  ,  éledion  de  Saumur.  On  y 
compte  13$.  feux.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  S.  O. 
de  Saumur. 

DISTROFF  ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefc  de 
Trêves  ,  parlement  &  intendance  de  Metz  ,  bail- 
liage fit  recette  de  Thion ville.  On  y  compte  33. 
feux.  Cette  paroilïe  eft  à  2. 1.  E.  S.  E.  deThionville. 

D  IV 

„   DIVAJEU  ù  Cbaumiane ,  en  Dauphiné  ,  dio- 
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cefe  de  Die  ,  parlement  &  intendance  de  Greno- 
ble ,  élection  de  Montelimart.  On  y  compte  trois 
quarts  un  fixicme  &  un  trente  -  deuxième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ,  &  deux  feux  fit  un  douzième 
de  feu  pour  les  biens  taillables  ,  y  compris  néart- 
moins  un  vingt-quatrième  de  feu  pour  les  fonds 
affranchis. 

DIVE  ,  Divette  &  Piémont ,  dans  le  Noyon- 
nois,  au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France, 
diocefe  fit  élection  de  Noyon  ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  SouToos.  On  y  compte  $  t.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  de 
Noyon ,  dans  une  contrée  fertile  en  grains  &  en 
pâturages. 

DIVE  ,  Diva  ,  Divon  ,  bourg ,  en  Normandie , 
diocefe  de  Lizieux  ,  parlement  fit  intendance  de 
Rouen ,  élection  de  Pont-l'Evèque.  On  y  compte 
3.  feux  privilégiés  fit  $s.  feux  taillables.  Cette  pa- 
rniiTe ,  chef-lieu  d'une  fergenterie  de  fon  nom  , 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Dive  ,  près 
de  fon  embouchure  dans  l'Océan  ,  à  4.  I.  E. 
de  Caeo  ,  &  $.  O.  N.  O.  de  Pont-l'Evêque.  C'eft 
un  paflage  très-fréquenté  ,  à  caufe  du  pont  qui  y 
eft  établi  fur  la  rivière  de  fon  nom ,  &  par  lequel 
on  va  à  Cabourg,  qui  eft  vis-à-vis.  Des  deux  routes 
qui  mènent  de  Honfleur  à  Caen  ,  l'une  pafle  par 
Pont-l'Evèque,  fie  l'autre  eft  dirigée  le  long  de  la  côte 
par  Touque,  Villers  fit  Dive.  Aurcfte ,  il  y  a  à  Dive 
un  petit  port  de  mer. 

DIVE ,  rivière  de  Normandie ,  qui  prend  fa  fource 
dans  le  diftrict  de  la  parouTe  de  Courmenil ,  à  4. 1. 
N.  N.  E.  de  Séez ,  &  4.  fit  demie  E.  N.  E.  d'Argen- 
tan ;  paflê  à  Chamboy  ,  Trun  ,  Crocy ,  Saint- Pierre- 
fur-Dive  ;  &  environ  à  2.  I.  de-là  reçoit  la  rivière 
de  Vie  ,  entre  les  paroùTes  de  Bienville  fit  de  Cor- 
bon.  Au  moyen  de  cette  jonâion,  elle  devient  allez 
forte  pour  porter  de  petites  barques  plates  ,  dont 
on  fe  fert  à  tranfporter  des  cidres  &  des  poirés  an 
port  de  Dive ,  où  cette  rivière  fe  perd  dans  l'Océan. 
Son  cours  eft  de  18.  lieues  ou  environ.  On  y  pêche 
beaucoup  de  poiflbn. 

DIVE  ,  petite  rivière  du  Poitou  ,  qui  paflê  par 
Couhé ,  fie  fe  jette  dans  le  Clain  à  Vouton-là-Bou- 
laye  ,  à  une  lieue  fie  demie  au-deflus  de  Vivonne. 
Son  cours  n'eft  que  de  4.  1.  ou  environ. 

DIVE  ,  autre  rivière  du  Poitou ,  qui  a  fa  fource 
auprès  de  Gogué ,  à  2.  I.  &  demie  au-deflus  de  la 
Grimaudiere  ;  pafle  par  Moncontnur  ;  &  fe  jette 
dans  la  rivière  de  Thouay  ,  à  cinq  quarts  de  Ueue 
S.  de  Saumur.  Le  cours  de  cette  rivière  eft  de  dix 
ou  douze  lieues.  Au  refte ,  elle  ne  pafle  pas  par 
Loudun  ,  comme  l'ont  prétendu  Corneille  fit  plu- 
fieurs  écrivains  après  lui. 

DIVE ,  petite  rivière  du  Maine  ,  qui  a  là  fource 
proche  de  Mamers ,  à  2.  I.  &  tiers  O.  de  Belleûne 
au  Perche.  Après  un  cours  de  quelques  lieues  ,  cette 
rivière  groflit  celle  d'Orne. 

DIVE  ,  en  Normandie.  Voyc\  Saint-Sauveur- 
fur-Dive. 

DIVETTE ,  petite  rivière  du  Coûtantin ,  en  Non 
mandie  ,  qui  prend  fa  fource  dans  le  territoire  de  la 
parouTe  de  Briquebofc  ;  fie  après  un  cours  de  3.  ou 
4. 1.  fe  jette  dans  l'Océan ,  au  port  de  Cherbourg. 

DIUHAC  (la)  ou  la  Dinhac  ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefc de  Saint-Flour,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Riom ,  élection  d'Aurillac.  On  y  compte  1 68. 
feux.  Cette  parouTe  eft  à  j.  1.  S.  E.  d'Aurillac. 

D1VILET ,  bois  de  deux  mille  arpents  ,  dans  la 
maîtrife  particulière  de  Sedan  ,  fit  dans  la  géné- 
ralité ou  département  de  Metz.  Ce  bois  eft  rempli 
de  bêtes  fauves ,  &  entr'autres  de  fangliers. 

D1V1LLAC  ou  Saint-Barthéleroi  de  Divillac  , 
dans  PAgeoois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  fit  élection 
d'Agen  ,  parlement  fit  intendance  de  Bordeaux „ 
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jurifdiétion  de  Villeréal  ,  On  y  compte  47.  (eux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  près  des  confias  du  Pé- 
rigord  ,  à  4.  1.  N.  de  Villeneuve-d' A  génois  ,  de 
8.  fit  demie  S.  O.  de  Sarlat. 

DIV1LLE  ou  Divielle  ,  abbaye  d'hommes  de 
Tordre  de  Prémontré ,  au  diocefc  de  Dax  ,  en  Gaf- 
cogne.  Voye\  Ville-Dieu. 

DIV1LLE  (la), en  Angonmois,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Angouléme ,  parlement  de  Paru ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  dans  une  contrée  affez  fertile,  principale- 
ment en  grains. 

DIVION ,  e  n  Artois ,  diocefe ,  gouvernance ,  bail- 
liage- fit  recette  d'Arras ,  confeil  provincial  d'Artois , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille.  On  y 
compte  $9.  feux  fit  191.  peribnnes.  Cette  paroiflè 
«ft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Lave  ,  à  1. 1.  fie 
demie  N.  £.  de  Saint-Pol ,  fie  4.  &  demie  N.  O. 
d'Arras. 

D1VODURUM.  On  appclloit  de  ce  nom  an- 
ciennement la  ville  chef-lieu  des  Mediomatrices  , 
nation  ou  peuple  de  la  première  Belgique.  Il  eft  fait 
mention  de  cette  ville ,  dans  Tacite  fit  dans  Ptolo- 
mée.  On  la  trouve  auffi  dans  l'itinéraire  d'Antonin , 
fous  le  même  nom.  Dans  la  table  Théodofienne ,  on 
lit  Divoduri  Mediomarricorum.  L'ufage  s'étant  in- 
troduit de  défigner  les  capitales  des  nations  ou  peu- 
ples ,  par  le  nom  des  peuples  mêmes  ,  cette  ville 
fut  appcllée  Mtdiomatrici  ;  fit  on  la  trouve  fous  ce 
nom  dans  Ammien  Marcellin.  Dans  la  fuite ,  fon 
nom  fe  changea  par  fyncope  ,  en  celui  de  Mettis 
ou  Métis  ;  fit  c'eft  de  ce  dernier  qu'on  a  fait  celui 
de  Met \. 

DIVONNE ,  au  pays  de  Gex  ,  diocefe  de  Genè- 
ve ,  parlement  &  intendance  de  Dijon,  bailliage  & 
recette  de  Gex.  On  y  compte  1 90.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  3.  lieues  fit  tiers  N.  de  Genève.  V*ye\ 
Dironne. 

DIUSE,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lefcar,  parle- 
ment de  Pau ,  fénéchauflee  &  recette  de  Morlas  , 
intendance  d'Aufc h.  On  y  compte  tj.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  $.  I.  N.  N.  E.  de  Morlas ,  &  4.  S. 
E.  d'Aire. 

La  terre  fit  feigneurie  de  D/'u/e, en  Béarn,  a  été 
érigée  en  baronnie  en  faveur  de  N.  de  Bat\ ,  dont 
la  poftérité  fubfifte  aftuellement. 

DIX 

DIXIEME.  On  appelle  en  général  de  ce  nom  , 
ou  le  dixième  denier,  toutes  les  dixièmes  parties 
des  revenus  ,  du  prix  dus  marchandées  ,  ou  d'autres 
chofes ,  qui  fe  lèvent  comme  impôt ,  ou  qui  fe  payent 
comme  un  droit. 

Le  dixième  du  revenu  de  tous  les  biens  du  royau- 
me fut  ordonné  par  la  déclaration  du  Roi ,  donnée 
àMarly  le  14.  Octobre  17 10.  11  fe  percevoit  fur 
tous  les  fonds,  maifons ,  charges ,  emplois,  com- 
reiffions ,  &c.  ,  d'épée ,  de  robe  &  de  finances  ; 
auffi-bien  que  fur  les  rentes  de  l'hôtcl-de-ville  de 
Paris  ,  &  fur  celles  qui  étoient  établies  fur  les 
particuliers. 

Par  édit  du  Roi ,  donné  a  Verfailles  au  mois  de 
Décembre  1713. ,  il  fut  ordonné  que  les  rentes  de 
l'hôtel-de-ville  de  Paris ,  affignées  fur  les  aides  , 
gabelles  6c  cinq  greffes  fermes  ,  (croient  conver- 
ties en  nouvelles  rentes  au  denier  vingt-cinq  ,  en 
joignant  au  capital  les  arrérages  dûs  pour  le  paffé , 
pour  être  payées  à  commencer  du  premier  Janvier 
17 1 4. ,  de  fix  en  fix  mois ,  &  d'avance  ,  ainfi  qu'elles 
l'étoient  avant  l'année  1 709. ,  avec  exemption  du 
dixième ,  &c. 

Par  fon  édit  du  mois  d'Août ,  de  l'an  1717. ,  le 
Roi  Louis  XV.  ordonna  qu'à  commencer  au  pre- 
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mier  de  Janvier  1718. ,  fes  fujsts  demeureroient 
déchargés  du  payement  du  e  dixième  établi  par  la 
»  déclaration  du  14.  O&obre  1710.,  fur  le  revenu 
»  de  tous  les  biens  fonds,  fit  autres  immeubles  qui 
»  y  étoient  fujets ,  fuivant  les  articles  I.  fit  II.  do 
»  ladite  déclaration ,  laquelle  ne  ferait  plus  exécu- 
1»  tée  que  pour  le  dixième  à  retenir  fur  les  parties , 
»  payées  iur  les  deniers  de  Sa  Majefté  ,  lequel  con- 
»  tinucroit  d'être  retenu,  ficc».  Voye\  Vingtième, 
Finances  ,  Impôts  ,  Ôtc 

D1XMONT  ,  bourg,  en  Champagne,  diocefe 
fie  élection  de  Sens ,  parlement  fit  intendance  de  Pa- 
ris. On  y  compte  143.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
la  foret  de  la  Comté ,  à  une  lieue  fie  demie  E.  S. 
E.  de  Villeneuve-le-Roi  ,  s.  N.  de  Joigny,  fie 
1.  fie  trois  quarts  S.  S.  E.  de  Sens. 

D  I  Z 

DIZY ,  en  Picardie ,  diocefe  fie  élection  de  Laon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns.  On  y 
compte  40.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  fit  trois 
quarts  E.  N.  E.  de  Laon  ,  fit  1.  fit  demie  S.  de 
Montcoroet. 

DIZY  0  fes  Dépendances ,  en  Champagne ,  dio- 
cefe de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons  ,  élection  d'Epernay.  On  y  compte  7$. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
la  Marne ,  prefque  vis-à-vis  d'Epernay  ,  à  une  demi- 
lieue  O.  N.  O.  d'Ay. 

D1ZYMIEU ,  en  Dauphiné.  Voyt\  Difimieu. 

D  O  A 

DOANDULE ,  SanRi  André*  it  Doandulâ  Ab. 
bat  ta.  C'eft  ,  à  ce  qu'on  affure ,  le  nom  d'une  an- 
cienne abbaye  d'hommes  ,de  l'ordre  de  St.  Benoît , 
au  diocefe  de  Fréjuls ,  en  Provence.  Mais  il  n'en 
refte  plus  aucuns  veftiges ,  fit  il  n'en  eft  nullement 
fait  mention  dans  aucun  des  pouillés  du  royaume. 

DOAZ1T  ou  Douazit,  bourg,  au  pays  de  Cha- 
loflé  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  de  Dax  ,  parlement  de 
Bordeaux ,  intendance  d'Aufch,  élection  des  Lan- 
des ,  fénéchauflee  de  Saint-Sever.  On  y  compte 
4»8.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  abon- 
dante en  grains ,  en  fruits  fie  en  excellens  vins ,  a  a. 
1.  S.  S.  O.de  Saint-Sever,  6.  O.  d'Aire,  fit  $.  fie 
quart  E.  de  Dax. 

Par  atte  confirmé  le  14.  Avril  1  $  1 6. ,  la  terre  , 
feigneurie  fit  baronnie  de  Doa\h  fut  donnée  à  Fran- 
çois de  Caridalle  fie  à  fes  defeendants  mâles,  par  fon 
frère  Gaiton  de  Foix ,  Captai  de  Bufch ,  Comte  de 
Candalle.  François  de  Candalle ,  qui  fut  Chevalier 
de  Saint- Jacques  de  l'Epée ,  époula  Anne  de  Mar- 
fan  ,  Dame  du  Lau  fit  de  Montgaillard  en  partie  , 
dont  il  eut  Jean  de  Candalle ,  Baron  de  Doazit  , 
Seigneur  du  Lau ,  qui  tefta  en  1 J  J».  Celui-ci  avoit 
été  marié  à  Anne  de  Pardaillan  de  la  Motte-Gon- 
drin ,  mere  de  Jacques ,  Baron  de  Doazit,  allié  en 
1  $66.  à  Jeanne  de  Belcier.  Ce  dernier  tefta  en 
1  $9  j. ,  fit  eut,  entr'autres enfants ,  Sarran  fie  Pierre  , 
qui  formèrent  deux  branches. 

Sarran,  Baron  de  Doazit,  époufe  en  1600.  De- 
nue  A'Au\olet  dont  naquit  Jean-François  qui  laiffa 
de  fa  femme  Louife  de  Vidardt  Jofeph-Hcnri,  mort 
en  1681.  Il  avoit  été  allié  à  Marie  deSenault  à'I]fant 
de  laquelle  il  a  eu  quatre  fils.  L'aîné ,  Léon  de  Can- 
dalle ,  Baron  de  Doazit  fie  d'Iffan ,  Maire  de  Bor- 
deaux ,  décédé  vers  1740. ,  avoit  époufé  Marie-Ro- 
maine de  la  Fayffe ,  qui  avoit  pour  mere  Marie-Thé- 
refe  de  Candalle  du  Lau,  dont  il  refte  i*.  Ber- 
nard de  Candalle  ,  Baron  de  Doazit ,  dit  le  Mar- 
quis de  Candalle,  né  en  1711.  ,  marié  au  mois 
d'Août  1749.  à  Marie-Romaine  de  Charrient,  fille 
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du  Préfident  à  mortier  du  parlement  de  Pau ,  de  ce 
nom ,  fit  de  N.  d'Andouins  ;  Jofeph  de  Candalle, 
né  eo  17x2. ,  ci-devant  Capitaine  au  régiment  de 
Bourbonnois,  infanterie  ;  3 *.  François-Henri,  né 
en  1714-,  ditM.deCantenac;  40.  Marie-Thérefe 
de  Candalle  ,qui  avoit  époufé  N.  de  Laas,  Seigneur 
de  Teulade  ,  Capitaine  de  grenadiers  an  régiment 
de  Navarre. 

Pierre  de  Candalle ,  frère  puîné  de  Sarran ,  eut  en 
partage  la  Baronnic  du  Lau,  de  époufa  Jeanne  de 
Sarante  ,  dont  il  eut ,  entr'autres  enfants ,  Jean  de 
Candalle,  Baron  du  Lau,  Capitaine  de  cavalerie, 
marié  en  1 670.  à  Jeanne  de  Pecbpeyrou-dc-Beau- 
caire.  Leur  fils  ainé,  Bernard  de  Candalle,  Baron 
du  Lau  &  de  Loubens  ,  Lieutenant  de  carabiniers , 
mort  au  mois  de  Septembre  1747. ,  s'étoit  allié  le 
j.  Février  171*.  à  Marguerite  Pémolier  de  Saint- 
Martin  ,  dont  font  venus  i°.  Bertrand-Léon  de 
Candalle  ,  Baron  du  Lau ,  né  en  1713',  Capitaine 
dans  le  régiment  du  Maine  en  1734-»  Chevalier  de 
l'ordre  Royal  de  militaire  de  Saint-Louis ,  &c.  ; 
i°.  Fabien ,  né  en  1714. ,  Prieur  de  Pontons,  par 
réfignation  de  fon  oncle  Fabien  de  Candalle  ,  Se 
Chanoine  à  Metz  ;  3*.  Jean-Baptifte ,  né  en  1719. , 
ci-devant  Capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de 
Beaucaire;  40.  Léon,  dit  le  Chevalier  de  Foix; 
5°.  Jean-Paul ,  Chanoine  à  Met*  ;  6°.  André-Donat 
de  Candalle;  7*.  Jacques  de  Caudale  ,  dit  le  Che- 
valier du  Lau ,  ci-devant  officier  dans  le  régiment 
de  Bourbonnois  ;  8°.  &  90.  Marguerite  &  Angélique 
de  Candalle.  Ils  ont  pour  opcles  de  tantes ,  i°.  Léon 
de  Candalle  , ci-devant  Commandant  d'un  bataillon 
du  régiment  d'Eu  ;  i°.  Jean-Robert ,  dit  le  Cheva- 
lier du  Lau ,  Lieutenant-de-Roi  de'  Saar-Louis  ; 
■3°.  Marguerite  de  Candalle ,  femme  de  Jacques  de 
homagnc-Tarridc  ,  Seigneur  de  Barinque  ,  Vicomte 
titulaire  de  Terride  ;  40. Marie-Anne  de  Candalle, 
Religieufeà  Saint-Sever. 

DOC 

DOCELLES,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dlo- 
cefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  de  recette  de  Bruyères.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituéefurla  Vo- 
Iogne  ,  à  ».  I.  S.  O.  de  Bruyères.  Il  en  dépend  le  ha- 
meau de  Chéniménil ,  ou  il  y  a  une  chapelle  dédiée 
à  St.  Jean-Baptifte;  &  il  en  dépend  auffi  les  hameaux 
de  Chamout ,  de  la  Rue ,  &  plufieurs  granges.  Le 
pays  des  environs  eft  alTez  fertile. 

DOCHEL  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe  de 
Verdun,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  &  recette  de  Bar-lc-Duc.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  paroifle  eit  fituée  dans  une 
contrée  aflez  fertile,  principalement  en  grains  de  en 
pâturages,  à  3.  I.  S.  O.  de  Verdun ,  &  5.  de  demie 
N.  de  fiar-le-Duc. 

D  O  D 

DODEL  AINVILLE ,  en  Picardie ,  diocefe  &  in- 
tendance d'Amiens ,  parlement  de  Paris,  élection 
&  bait liage  d'Abbeville.  On  y  compte  90.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante 
en  grains  de  en  pâturages ,  de  où  l'on  cultive  quan- 
tité de  lin,  à  a.  I.  S.  d'Abbeville ,  &  6.  O.  N.  O. 
d'Amiens.  La  volaille  y  eft  fort  commune. 

DODENHOVEN ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe 
de  Trêves  ,  parlement ,  intendance  de  recette  de 
■Metz ,  diftrict  de  Rodemacker.  On  n'y  compte  que 
4.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
grains  &  de  pâturages. 

DODON.dans  le  comté  de  Conuningcs,  en  Ga£- 
«ogne.  Voye\  l'Ifle-en-Dodon. 


LT  O  H 
DOE 

DOEU1L ,  en  Saintoage  ,  diocefe  de  Saintes , 
parlement  de  Paris  .  intendance  de  la  Rochelle, 
élection  de  Saint- Jean-d'Angely.  On  y  compte  83. 
feux.  Cette  paroifle  eit  à  2. 1.  &  tiers  O.  S.  O.  de 
Saint-Jean-d'Angely. 

DOEU1L ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  la  Rochelle , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poiriers  ,  élec- 
tion de  Niort.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  4- 1.  S.  de  Niort ,  de  autant  N.  de  Saint. 
Jean-d'Angely. 

DOEU1L  ù  Ormeflbn  ,  dans  l'Ifle-de-France  , 
diocefe,  parlement,  intendance  de  éleâion  de  Pa* 
ris.  On  y  compte  144-  feox.  Cène  communauté  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  fertile  de  agréa, 
ble  ,  à  une  petite  diftanceS.  E.  de  Montmorency  , 
à  trois  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Seine, 
à  une  lieue  N.  O.  de  Saint-Denys-en-France  ,  & 
à  deux  lieues  de  demie  N.  de  Paris.  La  volaille 
&  le  gibier  y  font  très-abondans. 

DO  F 

DOFFINE  S  ,  en  Artois  ,  diocefe ,  gouvernance , 
bailliage  de  recette  d'Arras  ,  conleil  provincial 
d'Artois ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lille. 
On  n'y  compte  que  7.  feux  de  3$.  perfonnes.  Cette 
communauté  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  pa- 
roifle de  Viller-Sire-Simon ,  à  3.  L  de  demie  O.  N.  0. 
d'Arras. 

D  O  G 

DOGNEN,  en  Béarn,  diocefe  de  Dax,  parle- 
ment de  Pau ,  intendance  d'Aufch ,  lenéchauflce  ù 
recette  de  Sauveterre.  On  y  compte  1 6.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  à  quelque  diftance  du  Gave 
d'Oleron. 

DOGNE VILLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  d< 
Lorraine ,  bailliage  de  recette  d'Epinal.  On  y  com- 
pte 39.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  de  tiers 
N.  N.  E.  d'Epinal.  11  y  a  une  chapelle  en  titre  dé- 
diée à  St.  Jean  de  à  St.  Sébaftien.  Le  terroir  des  en- 
virons ett  aflez  fertile. 

DOGNON  (le)  ou  les  Hommes  du  Dognon ,  dans 
la  Marche  ,  diocefe  de  Limoges ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Moulins ,  élection  de  Gueret.  On 
y  compte  22.  feux.  Cette  communauté,  qui  a  le 
titre  de  collecte  ,  eft  à  quelque  diftance  de  la 
Chaflàgne ,  à  1 1. 1.  S.  S.  E.  de  Gueret ,  de  4.  S.  S. 
O.  de  Fclletin. 

DOGNY  ù  fes  Dépendances,  en  Cambrefis ,  dio- 
cefe ,  fubdëlégationdc  recette  de  Carabray  ,  parle- 
ment de  Douay,  intendance  de  Lille.  On  y  compte 
120.  feux.  Cette  paroifle  eft  enclavée  dans  l'Artois, 
de  elle  eft  à  2.  lieues  de  demie  O.  S.  O  de  Cambray, 
de  autant  E.  de  Douay.  Bourfy  deDemicourtfoot 
fes  dépendances  ,  de  ce  font  deux  parorflès  diftinc- 
tes ,  ayant  chacune  Ion  Curé. 

D  O  H 

DOHEM  ,  en  Artois  ,  diocefe  de  Saint-Omer  , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille ,  bailliage  de  recette  d'Aire.  Ony 
compte  45.  feux  de  222.  perfonnes.  Cette  paroiiîe 
eft  à  2. 1.  de  quart  S.  S.  O.  de  Saint-Omer,  dt  j.O. 
un  quart  au  S.  d'Aire.  Son  terroir  eft  fertile  en  grains 
de  en  pâturages. 

DOH1S,  en  Picardie,  diocefe  de  élection  deLaoo, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Soiflons.  Ony 
compte  ioa.feux.  Cette  paroifle  efi fituée  dans  une 
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contrée  abondante  en  grains  &  en  pâturages ,  à  deux 
lieues  N.  E.  de  Montcornet ,  &  7.  N.  E.  de  Laon. 
La  route  qui  mené  de  Laon  à  Rocroy  ,  paffe  par 
Dohis  ,  &  de-li  à  Rumigny. 

D  O  I 

DOING ,  en  Picardie .  iHocefc  de  Noyon  ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  d'Amiens ,  éleâion  de 
Peronne.  On  y  compte  71.  feux.  Cette  paroùTe  eft 
fituée  à  une  petite  diftance  E.  S.  E.  de  Peronne ,  & 
dans  une  contrée  des  plus  fertiles. 

DOIRE  (  la)  ou  la  Dora ,  rivière  ,  qui  fort  du 
Mont-Genevre ,  dans  le  Briançonnois ,  &  va  fe  per- 
dre dans  le  Po  au-deflbus  de  Turin.  Cette  rivière 
nourrit  quantité  de  truites  ;  mais  c'eft  prefque  l'u- 
nique poiflbn  qu'on  y  pêche.  Au  refle ,  c'eft  plu- 
tôt une  rivière  de  Piémont ,  que  du  royaume  de 
France. 

DOiSSAC ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  élection  de 
Sarlat,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  i$$.feux.  Cette  paroiffé  eft  fituée  dans 
une  contrée  aûez  fertile ,  à  4. 1.  S.  S.  O.  de  Sarlat  , 
&  1  o.  S.  E.  de  Périgueux. 

DO IX  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Poitiers ,  élection 
de  Fontenay.On  y  compte  1 3  j.  feux.  Cette  paroiilè 
eft  fituée  dans  une  contrée  fort  marécageufe ,  à  une 
demi-lieue  O.  N.  O.  de  Maillezais,  &  à  une  lieue 
&  demie  S.  de  Fontenay.  Les  pâturages  y  font  bons 
&  abondans. 

DOIZIEU  &  les  Fernancbes  ,  en  Lyonaois,  dio- 
cefe &  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  , 
élection  de  Saint-Etienne.  On  y  compte  161.  feux» 
Doizieu  eft  fitué  au  pied  du  Mont- Pila ,  à  une  lieue 
£.  un  quart  au  N.  de  Chaumont ,  j.  &  tiers  N.  E.  de 
Saint-Etienne,  &  8.  &  tiers  S.  S.  O.de  Lyon.  C'eft 
une  paroiffe  qui  dépend  du  comté  de  Lyon ,  &dont 
M.  le  Comte  de  GrucUiu-Vdlars  eft  Seigneur  man- 
fionnaire  en  1763.  Le  Curé  réfide  à  l'annexe  de  St. 
Juft ,  &  tient  à  Doizieu  un  Vicaire. 

DOL 

DOL  ,  Dolum ,  Dola ,  ville  avec  titre  de  comté , 
chef-lieu  d'un  diocefe  fit  d'une  recette  de  fon  nom, 
avec  une  amirauté  ,  un  évêchc  fuffragant  de 
Tours,  &c.  ;  en  Bretagne,  parlement  &  intendance 
de  Rennes.  On  n'y  compte  point  de  feux,  mais  feu- 
ment  mille  ou  douze  cents  maifons.  Cette  ville  eft 
fituée  dans  une  contrée  marécageufe  ,  mais  très- 
fertile  en  bled ,  en  chanvre ,  &  en  fruits  dont  onjfait 
du  cidre ,  à  une  petite  lieue  S.  de  l'Océan ,  1.  &  de- 
mie S.  E.  de  Cancale ,  4.  S.  E.  de  Saint-Malo,  9. 
N.  de  Rennes,  41 .  M.  O.  de  Tours ,  &  $  $•  O.  de  Pa- 
ris. Long.  1$.  Jj.  48.  lat.  48.  39.  9. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  n'eft  pas  fort  ancienne. 
Elle  s'eft  formée  d'un  monaftere ,  qui  avoit  été  fon- 
dé ,  à  ce  qu'on  aflure ,  dans  le  fixieme  fiecle  ,  par 
Saint-Samlon,  Prélat  anglois  qui  s'y  étoit  retiré. 
Nominoé  ou  Neomene  ,  Prince  des  Bretons ,  s'é- 
tant  emparé  de  plufieurs  villes  de  la  Bretagne ,  éri- 
gea ,  ajoute-t'on ,  dans  celle  deDol  un  archevêché; 
mais  il  fut  fupprimé  &  réduit  au  titre  d'évêché ,  fuf- 
fragant de  Tours ,  dont  la  province  de  Bretagne 
avoit  toujours  été  dépendante.  Voyt\  Bretagne , 
tpm.  1.  pag.  8x6.  col.  t.  &  a.  Au  refte  ,  quoique 
l'évêché  de  Dol  foit  fondé  en  titres  pour  prouver 
qu'il  eft  le  plus  ancien  des  fieges  épiicopaux  de  la 
province  de  Bretagne,  le  Pere  MabÙlon  obfërve  que 
ce  fiege  ne  fut  établi  que  dans  le  neuvième  fiecle. 
Voyelles  annales  de  l'ordre  de  Saint-Benoît  ;  & 
voye\  auffi  le  quatrième  tome  des  conciles  recueil- 
lis par  le  Pere  Labbe ,  la  vie  de  Saint-Magloire  ,  fie 
Tome  U. 
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la  chronique  du  Mont  -  Saint-Michel. 

L'églife  cathédrale  eft  fous  l'invocation  de  la 
Sainte- Vierge.  Son  chapitre  eft  compofé  d'un  grand 
Chantre ,  d'un  Archidiacre ,  d'un  Scholaftique  ,  d'un 
Tréforicr  &  de  feizç  Chanoines.  Le  féminaire  eft 
dirige  par  les  Eudiftes.        .  . 

Coniidvré  comme  diftriét  particulier  de  la  pro- 
vince de  Bretagne  &  de  la  province  eccléfiaflique  de 
Tours ,  le  diocefe  de  Dol  eft  bomé  au  N-  par  l'O- 
céan ,  au  S.  de  à  l'O.  par  le  diocefe  de  Saint-Malo  , 
&  à  l'E.  par  ceux  de  Rennes  &  d'Avranches.  Il  a  7. 
lieues  &  demie  de  longueur  fur  trois  de  largeur  ;  ce 
qui  peut  être  évalué  à  a$.  lieues  quarrées.  Pour  ce 
qui  concerne  le  climat ,  le  fol  Si  le  commerce  dn 
diocefe  de  Dol ,  voye\  Bretagne-  Le  Prélat,  qui  eft 
à  la  tête  de  ce  diocefe ,  jouit  au  moins  de  1  c .  mille 
livres  de  rente  ;  &  ,  félon  la  taxe  en  cour  de 
Rome ,  il  paye  4000.  florins  pour  l'expédition  de  fes 
bulles. 

On  compte  dans  le  diocefe  de  Dol  foixante-dix 
communautés  affouagées  ,  quatre-vingt-quatorze 
cures,  &  882.  feuxôt  un  quart  de  feu.  Parmi  les 
communautés  affouagées ,  celle  de  Dol  de  celle  du 
Crucifix-dc-Dol  font  réputées  des  communautés  fans 
feux  ,  à  caufe  que  les  impofitions  y  font  établies  & 
levées  différemment  de  ce  qui  fe  pratique  dans  le 
refte  du  diocefe. 

DÉNOMBREMENT  DU  DIOCESE 
de  Dol. 

T.  de  Q.  de 

Pdroiffèt.  Feux.     Feu.  Feu. 

0-V->0  UvJ      t-vJ  t-v* 

Abbaye  piet  Dol  (!')  .  .   .   .  .   .   o .......  1 

Au.alenc  4  ...  1  ...  1 


Biçucr-Morran  10  ...*...  1 

B^uer-Fkao  11  ...  a  ...  1 

Jobittl  $  ...  i  ...  1 

Botuiemen.   .   .  to  .  .  .  1  .  .  .  o 

Bouflk(la)  *o  ...  1  ...  x 

Carfantain    .    .    •    .    •    *    .    .    .    6  ...  1  ...  1 

Cendrei- Mai  fon  Dieu  o  ...}...  t 

Chapelle  anx  Filmeni  (la) ,  Trêve  de 

Meillac  ,  renvoyé  à  Meillac  pour  le* 

feux. 

Cherveix  .    .    .    ;  }o  x 

CoUefmlenx  18  ...  ;  ...  o 

Crucitix-dc-Doi  .    •    .    •    •    .    •    •  0...0...0 

Cupuen    .   .   .   .  »o  .  ..).,.• 

DOL. ,  tille  o  .  .  .  o  .  .  .  • 

Epiniac   .    .    .   .  1$  ...  1  ...  o 

Freinait  (la)  17  .  •  .  1  .  .  .  t 

Hinglé"  (le)  1  ...}...  c 

Hirel  il  ...  1  ...  a 

ltifao  tf  .  .  .  1  .  .  .  1 

Landec(la)  ^  ...  1  ...  t 

Laogan  10  ...  o  ...  1 

Lan^ncmn  aj  .  .  .  1  .  .  .  o 

Lanhclen  .......*.« 

Lannouai*   .   .    S  ...  1  ...  o 


lanvallay   9  o 

lùflemer   1  .......  1 

Loup-du  Lac  (le)   3  ...  j  ...  o 

Meillac  0-  U  Chapelle  aux  Filmées  , 


fa  Trêve  .  30  .  .  .  1  .  .  •  o 

Miniac-Mown  }o  .  .  .  t  .  .  .  1 

Moot-Dol  }9  .  .  .  >  .  .  .  o 

Noue-Dame  de  DoL.  11  ...  o  ...  1 

Plaine.Paugeres  «f  ...  1  ...  1 

Plerenet   .    .    .  ai  .  .  .  t  .  .  .  o 

PleHer.   .   ;  6  ...  o  ...  o 

Pleudihea  78  ...  1  ...  1 

PlcugDCOC  IO  ...  |  ...  O 

Rot-fur-CoUafnon  19  ...  1  ...  r 

Ros-L  m<îr  icux  ij  .  .  .  1  .  .  .  o 

Saint»  10  ...  1  ...  o 

Saint-André  det-EiBX  4  ...  1  ...  r 

Se.  Broladre  a8  .  .  .  1  .  .  .  o 

Se.  Camé  11  ...  1  ...  1 

St.  Coulomb .  18  ...  a  ...  1 

St.  George»  de  Grehaigne  6  ...  1  ...  o 

St.  GuiLoou  9  ...  1  ...  • 


.   ,   ■  ■  11  ••••••»  x 

•  Dddddddd 
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T.  de  0.  ài 

Paroifet.  Feux.     Feu.  Feu. 

t^-v^vj  O^-J       t-v-J  Uv-J 

St.  Hideuc  I.  .  •  «  •  .  .  1 

St.  Jagu  8  ...  i  ...  i 

St.  Jndoce  m  ...  i  ...  i 

St.  Lanncuc  4  ...  o  ...  o 

Se.  Léonard  .  o  .  .  .  j  .  .  .  I 

St.  Marcan  8  o 

St.  Méloirpièi-Bourfeul  1  .  .  .  j  .  .  .  1 

St.  Mcioir-fotii-Hedt!  t  ...  1  ...  1 

St.  Mervon  •   .    •   •    •   •   •   •   •  t...j...t 

St.  Pierre  de  Plengoen  11.  .  .  1  •  .  .  I 

St.  Samfon- Jouxte- Liret  ou  la  Cha- 
pelle- Saint-Samlbu  6  ...  1  ...  o 

St.  Solen  |  ...  o  ...  o 

St.  Thual.   .  •  »  ...  |  ...  I 

St.  Uni*  ...9...1...1 

St.  UjUUc  1  ...  |  ...  1 

Trebedan  | ...  a  ...  I 

Tremeheac  I  ...  I  ...  O 

TreflainU  I  ...  a.  ...  I 

Treffé  1  .......  t 

Vildé  de  Bidon  o  ...  )  ...  t 

Vildé-de  l»-Mirin«  s  ...  1  ...  o 

Vivier  (le)    ■    ■    ....    .    .    .    6  .  .  ♦  t  .  .  .  1 

70.  Paroijfet.  I  c^i  5j         o  1 

Nota.  Dans  les  dénombrements  généraux  de  la 
province  de  Bretagne ,  on  compte  814.  feux  ôc  un 
quart  de  feu  pour  le  diocefe  de  Dol.  Cependant 
en  faifant  l'addition  des  feux  que  comportent  les 
diverfes  paroilTes  de  ce  même  diocefe ,  nous  trou- 
vons 837.  feux  entiers,  108.  tiers  de  feu  &  37. 
quarts  de  feu;  ce  qui  donne  pour  le  total  881. 
feux  entiers  &  un  quart  de  feu.  Apparemment 
qu'il  y  a  erreur  dans  les  'dénombrements  généraux 
qui  nous  ont  été  fournis  ,  ou  que  des  huit  cents 
quatre-vingt  feux  quelques-uns  ont  été  réduits  & 
incorporés  à  d'autres. 

DOLAIZE  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançou  ,  bailliage 
&  recette  de  Quingey.  On  y  compte  quatorze 
feux.  Cette  communauté  cii  à  deux  lieues  S.  E.  de 
Quingey. 

DOLCOURT,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dé- 
parlement  de  Barrois,  diocefe  de  Toul.confeilfou- 
verain  &  intendance  de  Lorraine,  bailliage  de  Ve- 
zelife.  On  y  compte  zj.  feux.  Cette  communauté  cft 
à  1 . 1.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Vezelife,  &  3.  &  demie 
S.  S.  E.  de  Toul.  Son  terroir  efl  fertile  en  grains  & 
en  pâturages 

DOLE,  Dola  Sequanorum ,  ville  grande  &  belle 
(  la  plus  confidérablc  de  la  Franche-Comté  après 
Befançon)  ,  avec  une  chambre  des  comptes  ,  aides 
&  finances  ,  grand  bailliage  ,  bailliage  particulier  , 
recette ,  égliîe  collégiale ,  collège  de  Jéfuites ,  hô- 
tel-Dieu ,  corps  de  magiftrature  ,  &  plufieursmai- 
fons  religieufes  de  l'un  &  de  l'autre  fexe  ,  &c.  ; 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon. 
On  y  compte  1 349.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans 
une  contrée  également  fertile  &  agréable ,  &  qu'on 
a  apellé  quelquefois  le  Val-d*  Amours  fur  la  rive 
droite  du  Doux  ,  à  7.  lieues  &  deux  tiers  O.  S.  O. 
de  Befançon ,  ».  ôc  demie  S.  E.  d'Auxonne,  $.& 
tiers  O.  de  Quingey,  &  7.  &  demie  S.  un  quart  à 
l'O.  de  Gray.  Long.  13.  10.  6.  lat.  47.  $.  41. 

On  voit  à  Dole  &  aux  environs  des  veftiges  de 
monuments  érigés  par  les  Romains.  Cette  ville 
étoit  la  capitale  de  la  Franche-Comté  ou  du  comté 
de  Bourgogne  ,  dans  le  temps  que  celle  de  Befan- 
çon fe  gouvernoit  en  république  &  par  fes  pro- 
pres loix.  Les  Souverains  de  ce  pays  fe  plurent  à 
l'orner  ;  &  en  conféquence  ils  y  établirent  un  par- 
lement ,  une  chambre  des  comptes  &  une  univerlité  ; 
mais  il  n'y  relie  plus  que  la  chambre  des  comptes  , 
le  parlement  ôc  I'univerfité  ayant  été  transférés  à 
Besançon  par  le  Roi  Louis  XIV.  Voyx\.  Befançon. 
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Dans  le  douzième  fiecle  ,  l'Empereur  Frédéric  Bar- 
beroufle  y  fit  quelque  fé  jour;&  après  lui,les  Souverains 
du  pays  y  établirent  aufli  plufieurs  fois  leur  demeure: 
on  la  nommoit  alors  Dole  la  Joycufe.  Mais  ayant  été 
prifeck  prefque  ruinée  par  les  François  en  1479.,  elle 
fut  furnomméeDofcidDoienre.  L'Empereur  Charles- 
Quint  la  fit  fortifier ,  l'an  1  $  )o.  Elle  fut  affiégée ,  en 
1536.  ,  par  le  Prince  de  Condé  ,  qui  s'en  ferait 
rendu  maître  ,  fi  ,  à  la  prière  du  Père  Motet  &  des 
autres  Jéfuites  ,  il  n'eût  pas  attaqué  la  ville  par 
l'endroit  le  plus  fort  pour  ménager  la  maifon  de  ces 
Pères ,  qui  tenoit  au  côté  le  plus  foible.  (  La  Mare, 
in  Corom.  de  Bello  Burgund.  ).  Cette  pieufe  com- 
plaifance  coûta  cher  à  la  gloire  du  Prince  françois , 
car  il  fut  obligé  de  lever  le  fiege. 

Au  mois  de  Février  de  l'an  1668.  ,  le  Roi  ayant 
conquis  cette  ville  &  toute  la  province  de  Franche- 
Comté  ,  Sa  Majefté  fit  rafer  les  fortifications  de 
Dole  ;  &  en  cet  état  elle  fut  rendue  généreufement 
aux  Efpagnols  par  le  traité  conclu  à  Aix-la-Cha- 
pelle ,  la  même  année  1 668.  Les  Efpagnols  en  répa- 
rèrent les  murailles ,  &  commencèrent  de  nouvelles 
fortifications ,  qui  étoient  fort  avancées  ,  lorfque  le 
Roi  fe  rendit  maître  de  cette  place ,  pour  la  féconde 
fois  ,  l'an  1674.  Sa  Majefté  fit  continuer  ces  forti- 
fications jufqu'à  leur  perfection  ;  mais  dans  la  fuite , 
elle  jugea  à  propos  de  les  faire  démolir  au  commen- 
cement de  la  guerre  qui  finit  par  la  paix  de  Rifirirk, 
&  depuis  elles  n'ont  point  été  rétablies.  Cependant 
le  Roi  continue  d'entretenir  à  Dole  un  Commandant 
&  un  Major  de  la  place. 

Cette  ville  a  plufieurs  belles  rues  ,  décorées  de 
beaux  bâtiments  ;  tels  que  le  palais  où  le  parlement 
tenoit  fes  féances  ,  le  Palais  de  la  chambre  des  corn* 
ptes  ,  la  maifon  qui  étoit  occupée  par  I'univerfité , 
le  couvent  des  Filles  de  la  Vifitation ,  l'églife  de 
Notre-Dame  ,  le  collège  de  St.  Jérôme  ck  celui  des 
Jéfuites.  Ce  collège  eft  un  des  plus  beaux  que  les  Jé- 
fuites euflënt  en  France.  Il  étoit  autrefois  fous  la  di- 
rection de  Prêtres  féculiers  qui  y  enfeignoient  les 
humanités.  Le  Principal  avoir  fou  logement  dans  une 
maifon  que  la  ville  avoit  achetée  pour  cet  effet, 
en  1J46. ,  des  Religieux  de  l'ordre  de  Clteaux. 
Outre  cela  ,  elle  lui  donnoit  quelques  appointe- 
ments ,  mais  qui  étoient  très-modiques.  Les  cho- 
fes  demeurèrent  dans  cet  état ,  jufqu'au  16.  Janvier 
de  l'an  1  $81.  que  le  Roi  d'Efpagne  donna  à  Lif- 
bonne  en  Portugat  la  permiffion  pour  l'établiiTement 
des  Jéfuites  à  Dole  ,  &  pour  l'érection  du  collège 
qu'on  y  voit  aujourd'hui  (en  176]).  Le  18.  Dé- 
cembre de  ladite  année  i$8i. ,  &  le  dernier  de 
Mars  1683.,  la  ville  de  Dole  fit  avec  les  Jéfuites 
deux  traités  concernant  leur  établhTement  &  l'érec- 
tion  du  collège  dont  ils  dévoient  avoir  la  direction. 
Ce  collège  a  été  bâti  par  la  ville,  &  il  lui  appartient. 
Outre  le  prieuré  de  Mothe ,  qui  y  fut  réuni  par  une 
bulle  de  Pape  Grégoire  XIII. ,  eu  1579. ,  La  ville 
leur  payoit  de  quoi  entretenir  des  ProfeiTeurs  de 
phyfique  ,  de  théologie  ,  ôtc.  Mais  ces  appointe- 
ments cédèrent  depuis  qu'on  eut  réuni  au  collège 
dont  il  s'agit,  le  prieuré  de  Joube  fit  de  St.  Vivant. 
En  1617.,  ce  collège  fut  uni  à  I'univerfité.  Dès  le 
17.  Juin  1611.,  le  Pape  V.  avoit  donné  un  bref  por- 
tant défenfe  aux  habitants  de  Befançon  de  faire  en- 
feigner  dans  leur  ville  la  philofophie  &  la  théolo- 
gie ,  fous  peine  d'excommunication.  La  cour  du 
collège  ,  avec  le  bâtiment  où  font  les  claifes ,  eft 
d'un  côté  de  la  rue ,  &  de  l'autre  côté  vii-à- vis  eft 
la  maifon  des  Jéfuites  avec  l'églife  ;  mais  pour  com- 
muniquer de  leur  maifon  au  collège  ,  fans  defeendro 
dans  la  rue ,  on  a  pratiqué  une  arcade  qui  tient  aux 
deux  corps-de-logis ,  &  appartient  à  la  ville.  Cela 
reffemblc  allez  exactement  à  ce  qui  a  été  pratiqué 
à  Avignon  pour  unir  la  maifon  des  Jéfuites  au  col- 
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fcge  dirigé  par  ces  Pères ,  qui  en  étoit  fépare'.  D'an 
côté  de  l'arcade  (à  Dole),  fur  le  mur  qui  fait  face 
au  couchant ,  eft  repréfenté  Saint-Ignace  ,  mais  les 
couleurs  en  ont  été  fort  altérées  par  l'injure  du 
temps.  Cependant  on  y  rcconnoît  encore  le  faint 
Fondateur  avec  cette  infcription  ,Fotmatori  Juven- 
ttttis  d'un  côté ,  &  FundatonSocietatis  Jefu  de  l'au- 
tre. La  peinture  qui  eft  fur  le  mur  oppofé  ,  n'a  point 
tant  fouffert  ,  à  caufe  qu'elle  eft  moins  expofée  ; 
elle  repréfenté  Saint-François-Xavicr.  D'un  côté 
eft  un  Chrift  élevé  fur  un  baffin  de  fontaine  avec 
un  bouclier ,  au  milieu  duquel  eft  un  nom  de  Jefus. 
11  fort  du  bouclier  un  jet  d'eau ,  ôt  autour  du  baffin 
font  cinq  Jéfuites  ôc  deux  efpeces  d'Indiens ,  avec 
cette  légende  au-bas  :  ht ,  vr<*dicate ,  &c  De  Tau» 
tre  côte  ,  St.  François-Xavier  eft  repréfenté  avec 
cette  infcription,  Succejfori  Sattêli  Thomee.  C'eftà 
propos  de  cette  dernière  infcription  que  quelqu'un  a 
dit  plaifamment ,  mais  avec  peu  de  religion  ,  que 
St.  Ignace  &  fon  compagnon  n'avoient  accepte  cette 
fneceffion  que  fous  bénéfice  d'inventaire. 

L'églife  de  Notre-Dame  eft  la  plus  vafte  de  la 
ville.  Elle  eft  fîtuée  en  un  lieu  élevé ,  ce  qui  eft 
caufe  qu'on  apperçoit  de  fort  loin  la  tour  qui  eft 
au-deflùs  de  fon  portail.  Le  maître-autel  eft  enri- 
chi de  colonnes  &  de  ftatues  de  marbre.  Du  côte 
de  l'évangile  eft  le  maufolée  en  marbre-blanc  de 
Jean  Carondelet, Chancelier  de  Bo  urgogne ,  &  de 
fa  femme  Marguerite  de  Chafley ,  fille  de  Hugues 
de  Chafley  ôc  d'Alix  de  Chicery.  Ils  furent  le  pere 
ôt  la  mere  de  Jean  Carondelet ,  Préfident  du  con- 
feil  privé  ,  mort  Archevêque  de  Palerme. 

Le  chapitre  de  Dole  a  été  fondé  par  Othon  III. 
du  nom ,  Comte  de  Bourgogne ,  qui ,  par  fon  tes- 
tament de  l'an  1148.,  ordonna  qu'H  ferait  établi 
dans  la  ville  de  Poligny.  Mais  Alix  ,  Comtcfle  de 
Bourgogne ,  fon  héritière  ôc  ù.  feeur  ,  changea  cette 
d  if  polit  ion ,  &  voulut ,  par  fon  teftament  de  l'an 
1 277. ,  que  ce  chapitre  fût  établi  en  la  ville  de  Do- 
le ;  ce  qui  fut  exécuté  en  1  {03.  par  Mahaud  d'Ar- 
tois ,  veuve  d'Othon  IV. ,  Comte  de  Bourgogne. 
Ce  chapitre  eft  compofé  d'un  Doyen  ôc  de  douze 
Chanoines ,  ôc  eft  exempt  de  la  jurifdiâion  de  l'Ar- 
chevêque de  Befançon.  Le  Soi  a  la  collation  du 
doyenné  &  des  douze  prébendes. 

Sur  la  porte  du  couvent  des  Cordeliers ,  on  vo- 
yoit ,  il  y  a  quelques  années  ,  une  infcription  trop 
burlefque  pour  que  nous  ne  la  rapportions  pas  ici. 

Fratres  benè  veneritis 

Bien  las  aux  pieds  ôt  aux  genoux. 

Efuritis  &  Jititis  , 

C'eft  la  manière  d'entre  nous. 

Des  biens  qu'avons  amafles , 

Pro  Deo  fumite  gratis  ; 

Et  fi  vous  n'en  avez  aflèz , 

Mementote  faupertatis. 

On  nous  affure  qu'il  n'y  a  aujourd'hui  d'autre 
infcription  que  ces  mots  :  Benè  veneritis  reverendi 
Patres  &  Fratres. 

Indépendamment  des  Jéfuites  ôc  des  Cordeliers, 
il  y  a  à  Dole  des  Bénédictins  qui  occupent  le  col- 
lège de  Saint-Jérôme  ;  des  Carmes-DéchauiTés , 
des  Capucins ,  des  Minimes  ;  &  fix  maifons  de  Re- 
ligieufes  ,  parmi  lefquelleseit  une  abbaye  de  filles, 
de  l'ordre  de  Cîteaux ,  qui  y  a  été  transférée  d'Or- 
nans  :  cette  abbaye,  à  laquelle  on  a  réuni  les  re- 
venus de  celle  de  Corcelle  ,  eft  gouvernée  par  des 
Abbefles  électives  Ôt  triennales ,  depuis  que  le  Roi 
d'Efpagne  céda  aux  Religieufes  de  ce  monaftere , 
le  droit  qu'il  avoit  de  nommer  des  Abbefles  perpé- 
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tuelles  en  vertu  d'induit.  11  y  a  aoffiune  comman- 
derie  de  l'ordre  de  Malte ,  de  la  langue  ôt  du  grand- 
prieuré  d'Auvergne  :  cette  commanderie  vaut  au 
moins  6000.  liv.  de  rente  au  fu  jet  qui  en  eft  pourvu. 
Quant  à  la  commanderie  de  l'ordre  du  St.  Efpric 
de  Montpellier  ,  qui  eft  établie  également  a  Dole  , 
c'eft  une  de  ces  anciennes  fondations  qui  depuis  ont 
été  appliquées  la  plupart  à  des  hôpitaux. 

La  chambre  des  comptes  fut  établie  à  Dole ,  où 
elle  eft  encore,  en  1494.  Le  Roi  Louis  XIV. la 
confirma  &  régla  fa  jurifdi&ion  en  1691.  ;  &  en 
1696. ,  ce  même  Monarque  y  unit  le  bureau  des  fi- 
nances 6c  des  Tréforiers  de  France ,  fous  le  titre 
de  chambre  ôc  cour  des  comptes  ,  aides  ,  domaines 
ôc  finances  du  comté  de  Bourgogne.  Avant  que  la 
vénalité  des  charges  y  fut  introduite ,  cette  cham- 
bre des  comptes  n'étoit  compofée  que  de  trois 
Maîtres ,  de  trois  Auditeurs  ,  d'un  Procureur-Gé- 
néral ,  d'un  Greffier  ôc  d'un  Huiffier.  Aujourd'hui 
elle  eft  compotee  d'un  premier  Préfident ,  de  neuf 
autres  Préfidents  ,  de  cinq  Chevaliers  d'honneur, 
de  deux  Confeillers  d'honneur ,  de  quarante-deux 
Ma  îtres ,  de  dix  Correcteurs ,  de  quatorze  Audi- 
teurs ,  de  deux  Avocats  généraux  oc  d'un  Procu- 
reur-général :  il  y  a  outre  cela  les  officiers  nécef- 
faires.  Ses  Magiftrats  font  diftribués  en  trois  cham- 
bres, dont  la  première  s'appelle  la  grand'chambre. 

Nous  avons  dit  plus  haut  qu'il  eziftc  encore  à 
Dole  ôc  aux  environs  des  veftiges  de  monuments 
des  Romains.  Ajoutons  à  cela ,  que ,  parmi  ces  vef- 
tiges ,  on  diftingue  ceux  de  deux  aqueducs  qui 
avoient  été  conftruits  par  les  Romains  pour  porter 
de  l'eau  à  Dole.  Dans  cette  même  ville  eft  encore 
la  place  des  Arènes  ,  où  anciennement  fe  don- 
noient  des  combats.  Le  grand  chemin  que  les  Ro- 
mains avoient  fait  faire ,  pour  aller  de  Lyon  au 
Rhin ,  traverfoit  cette  ville  ;  ôc  on  en  voit  encore 
des  veftiges  fur  la  route  de  Dole  à  Befançon.  Mais 
il  ferait  fort  difficile  de  prouver  que  Dole  foit  le 
Didattium  dont  Ptolomée  fait  mention.  Tout  ce 
qu'on  en  fçait  ,  c'eft  que  c'etoitune  ville  dans 
les  limites  des  Sequani  ,  en  tirant  vers  les  mon- 
tagnes des  Vofges  ,  ôc  à  une  petite  diftance  de 
Fajfavant  vers  l'orient.  Voye\  Paflavant. 

Confidéré  comme  diftriA  particulier  de  la  pro- 
vince de  Franche-Comté  ôc  intendance  de  Befan- 
çon ,  le  bailliage  de  Dole  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  Gray  ;  au  S.  par  celui  de  Poligny  ;  à  l'E.  par 
ceux  d' Arbois  ôt  de  Quingey  ;  au  N.  E.  par  celui 
de  Befançon ,  Ôc  à  l'O.  par  le  duché  de  Bourgogne. 
Outre  les  parouTes  de  ce  diftriét  ,  le  bailliage  de 
Dole  comprend  encore  les  paroifles  des  prévôtés 
d'Orchamps  ,  de  Fraifans  ôc  de  Gendrey ,  qui  font 
toutes  du  reflbrt  de  Dole.  Ce  bailliage  eft  arrofé  du 
Doux  ,  qui  le  traverfe  ,  Ôt  de  plufieurs  autres  riviè- 
res moins  confidérables.  C'eft  un  pays  mêlé  de  plai- 
nes ,  de  collines  ôc  de  montagnes.  Le  fol  y  eft  fer- 
tile en  grains  ,  en  vins  ,  en  fruits  Ôc  en  pâturages  j 
il  y  aauffi  beaucoup  de  bois.  On  y  compte  177. 
paroiftes  ou  communautés  affouagées ,  8084.  feux 
ôc  6 5.  mille  6 co.  habitants  ou  perfonnes  de  tout 
âge  ,  de  tout  fexe  ôt  de  tout  état. 

Au  fujet  de  la  population  ,  il  eft  à  propos  de  re- 
marquer qu'à  l'article  de  Befançon ,  tom.  1  •  pag. 
606.  ,  nous  n'avons  employé  que  40.  mille  4x0. 
perfonnes  :  tel  étoit  alors  le  réfultat  de  nos  recher- 
ches particulières.  Ayant  reçu  depuis  des  mémoi- 
moires  plus  détaillés  fur  la  population  de  la  pro- 
vince de  Franche-Comté  ,  nous  y  avons  vu  avec 
plaifir  que  cette  province  étoit  plus  peuplée  ,  que 
nous  ne  l'avions  eftimée,de  139.  mille  17s.  perfon- 
nes i  de  forte  qu'on  y  compte  6$4-  mille  4$o.  per- 
fonnes. Vaye\  Franche-Comté, où  nous  nous  expli- 
quons plus  en  détaiL 
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DENOMBREMENT  DU  BAILLIAGE 
de  Dole. 

Non.  Le»  parolûes  diftloguée*  par  cette  marque  *  ,  dé- 
pendent de  la  prévôté  d'Orchamps  ,  on  des  diftriû»  de 
Fraifana  &  Geudicy  ,  qui  font  do  rcflbit  de  Dole. 
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Faletans  

Fcniere  * 

Foulenay  .  

Frailao*  * 

Frafne  

Fuans 

Gafté.  

Gendrey  * 

1    Gertnigny  • 

Gevry  •  • 

Godx 

Grand- Defchaux.  Veje\ 
Deichans. 

Gredifans   . 

Giiffey.  

Crois  -  Saulcois.  Vayt\ 
Saulçois. 

Hoftel»»   ai 

Jallcrange  * 

Jdflciots  (le»)  

Jouhe  6» 

Lamennc  *  49 

Lavangeot  •    1 } 

Lavans  »  4» 

Lioutre.  V.  Delchaw. 

Longuy   90 

Louvautangc  *  16 

Loye  (la)  ........  104 

loye  (la  vieille)   ji 

Maiange    G-  l'Abcrge- 
ment- les- Malange. .  » 

Marpin  .  ,  

Meix  i  le  grand)  .... 

Meut  île  petit)  

Mercey-le-grand  .... 

Mcrcey.lc-petit  

Moiûcy  

Molay  fle  Port-Aubert.  . 

Moniete  

Mont-  Rambert  

Mont -Roland  

Mont-fooi-Vaudray.  .  . 

Momb.urcy  4% 

Montcplain  V.  Ranchot 

Montholier   $4 

Montmirel-le-Chatel .  .  60 
Montmirel. la- ville  ...  6} 

Moufliere   n 

Mouterot  (le)  »  14 

Matigney   34 

Nénon   10 

Neoblans  91 

Neuvilley   14 

NcTy  46 

Nilien   11 

Ufllange  

Orthampi  * 

Oogny  * 

Ounans  

Ours  * 

Oufliere  

Pagiicy 
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Percey  64 

Petit-Noire. flr le  (àulçoii  ut 
Plaine  ;la).  V.  Ranchot 

Pleure   ji 

Plomont  (le)  »  14 

Point  rc  40 

Pointre  -  proche  -  Mont. 

mlrel   JO 

Port-Aubert.  V.  MolayT 

Rabenr   10 

Rahon  &  Petit  Oefohïnx  108 

Rainans  4^ 

Ranchot ,  MontepUin  fi- 
la plaine  *  )| 

Randea  vous  (les) ,  avec 

Bans  *  69 

Batier   17 

Rochefort  $7 
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Partijèl.  Feux.  I  Piroifa. 

O^V-O  UvO  j  t>vsJ 

Romain  •   16  ;  St  Ylie   14 

Rom  ange  *    191  T.iigt.ci:inr  .  ......  6 

RonAaage  *    10  ;  Tafleiiiere   il 

Koi^eague                      8  ,  Taffenne   }t 


Rozet  *  6 

Rya   fii 

îialijTaey  •  )i 

Sallatu  *  )7 

Sampan*   44 

Santans   49 

Seligney   14 

Sergenon   1} 

Sergenoz   15 

Scrmangc  *  J7 

Serre-tez.Mon!ieres.  .*  1» 

Sonlçoi»  (le  Grou).  .  .  9 

Soavans   89 

Saint-Aubin   j6 

St.  I  oup   44 

St.  Vit  *  76 

St.Vivan.   11 
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Tavanx 
Ten-ay.  .  .  . 

Tuileries  (la)   i| 

Vaivre   14 

Vaudrey   5. 

Vertiere  *  18 

Villen-lei-Boi*   |g 

Villers-Robert   71 

Villctte   )i 

Vtileygrette   ai 

Vifcnay   49 

Vifgeard  «  1. 

Vitreux  »  4a 

Vuriange   fq 

~i77.'pjfT  7  •  ■■  H-,84 
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Priy&ti  i'Otckamps. 
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DOLEMONT,  Dolomons  ,  prieuré  confidéra- 
b!e  ,  de  l'ordre  de  St.  Benoît ,  au  diocelè  de  Paris , 
dépendant  du  prieuré  de  St.  Marrin-des-Champs , 
&  daos  l'églife  duquel  eft  une  cure ,  fous  le  titre 
de  Ste.  Magdeieine.  Il  y  a  auffi  une  chapelle  en 
titre ,  fondée  par  Jacques  de  Villiers  ,  Seigneur 
de  Dolemont ,  en  1 2 16.  Ce  prieuré  devoit  être 
deflèrvi  par  fept  Moines  ,  y  compris  le  Prieur. 
Voyei  l'biftoire  du  prieuré  de  Saiut-Martia-des- 
Champs. 

DOLERIE  ,  village  de  la  paroilTe  de  Barenton, 
en  Normandie  ,  diocefe  d'Avranches  ,  parlement 
de  Rouen,  intendance  de  Cacn  ,  élection  de  Mor- 
tain ,  fergenteric  de  Doifcce.  On  y  compte  ïj. 
feux.  Ce  village  clt  à  2. 1.  fi.  S.  E.  de  Mortain , 
&  7.  &  demie  E.  S.  E.  d'Avranches.  C'eft  la  patrie 
de  Guillaume  Poftcl ,  fameux  écrivain  du  leizieme 
ficelé.  Ayant  perdu ,  à  l'âge  de  huit  ans ,  fon  père 
&  fa  mere ,  il  s'appliqua  tellement  à  la  lecture , 
qu'il  fut  reçu  maître  d'école  dans  le  village  de 
SaÇy  »  Près  de  Pontoife  ,  à  l'âge  de  14.  ans.  Il  alla 
enluitc  a  Paris ,  où  il  trouva  le  moyen  de  faire  fes 
études  dans  un  collège  de  Puniverfité  en  tervant 
quelques  Régents.  Il  acquit,  par  fon  application  à 
l'étude  &  par  fes  talents  ,  une  efpece  de  fcience 
univerfclle  ,  &  fut  envoyé  par  le  Roi  François  I. 
en  Orient  ,  d'où  il  rapporta  divers  manuferits.  Il 
enfeigna  enfuite  à  Paris  ,  &  paflà  pour  l'un  des 
plus  habiles  hommes  de  fon  temps  dans  la  connoif- 
fànce  des  langues  orientales  &  des  mathématiques. 
Depuis  ,  étant  à  Venife ,  il  fe  livra  aux  rêveries  & 
aux  vidons  d'une  vieille  fille  ,  avec  laquelle  i!  fit 
amitié.  Il  s'en  infatua  tellement  ,  qu'il  foutint, 
dans  un  livre  fait  à  fon  fujet  ,  que  la  rédemption 
des  femmes  n'avoit  pas  encore  été  achevée ,  & 
que  cette  Vénitienne  ,  qu'il  nommoit  la  Mere 
Jeanne ,  devoit  accomplir  elle-même  ce  grand  ou- 
vrage. Sur  la  fin  de  fa  vie  ,  il  fe  retira  dans  le 
prieuré  de  Saint-Martin-des-Champs  ,  à  Paris ,  où 
il  mourut  le  6.  Septembre  ij8i.  ,  à  77.  ans; 
d'autres  difent ,  à  96.  ans.  On  a  de  lui  un  grand 
nombre  d'ouvrages  fur  diverfes  matières  ,  &  dans 
plufieurs  defquels  on  trouve  des  fentiments  dange- 
reux &  déraifonnables  :  le  plus  connu  eft  celui  qui 
eft  intitulé  ,  de  Orbii  Concordiâ, 

DOLEZON  ,  dans  le  Velay ,  en  Languedoc  , 
diocefe  &  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloufe, 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  n'y  compte  que  6.  feux.  Cette  communauté 
eft  fi  tuée  en  pays  de  montagnes. 

DOLIGNON ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  élection 
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de  Laoa  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif- 
ions.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée  dans  une  contrée  aftez  fertile ,  principalement 
en  grains  fit  en  pâturages. 

DOLINCOURT  ,  dans  le  duché*  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Neufchâteau. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  communauté ,  qui  dé- 
pend de  la  paroiflë  de  Vouxey ,  eft  à  ».  1.  £.  de 
Neufchâteau.  Il  y  a  une  chapelle  en  titre ,  dédiée  à 
Saint-Gene ,  martyr. 

DOLEREN  ,  dans  le  Sundtgaw , en  Alface,  dio- 
eefe  de  Bfile ,  confeil  fupérieur  fie  intendance  d* Al- 
face ,  bailliage  &  recette  de  fiedtfort ,  feigneurie 
de  Maimunfter  ou  Moifevaux.  On  y  compte  14. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fitoée  dans  une  vallée  ,  fur 
la  rivière  de  Dolder ,  à  3.  1.  &  demie  N.  N.  E.de 
Bedtfort. 

DOLLO  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Saint-Brîeux ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  16.  feux  deux  tien  fit  un  quart  de 
feu.  Cette  paroifle  eft  firnéc  en  pays  de  grains  fie 
de  bons  pâturages. 

DOLLON  ,  hourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe  du 
Mans  .parlement de  Paris,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Château-du-Loir.  On  y  compte  170. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  4.  1.  &  deux  tiers  E.  du  Mans. 

DOLLOT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  fie  élection 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris.  On  y 
compte  8 1 .  feux.  Cette  paroilTé  eft  firuée  dans  une 
contrée  très-fertile ,  à  3. 1.  O.  N.  O.  de  Sens  ,  fit  1. 
&  demie  S.  O.  de  Pont. 

DOLOM1EU,  dans  le  Viennois,  en Dauphiné  , 
diocefe  fit  élection  de  Vienne  ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Grenoble.  On  y  compte  3.  feux  un  demi 
&  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  no- 
bles ,  fit  6.  feux  un  fixieme  fie  un  qu  tre-vingt-fei- 
srieme  de  feu  pour  les  fonds  taillables ,  y  compris 
néanmoins  un  feu  un  douzième  fie  un  quatre-vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  biens  affranchis 

Par  lettres-patentes  du  mois  de  Juillet  1688. , 
enrégiftrées  au  parlement  de  Dauphiné  le  1$.  Jan- 
vier 169X. ,  la  terre  fie  feigneurie  de  Dolomieu  fut 
érigée  en  marquifaten  faveur  de  François  deGram, 
Chevalier  ,  Seigneur  de  Dolomieu  ,  Saint  -  Didier , 
Tuelin-lez-Champagne  ,  fiec.  ,  fie  en  confédération 
de  fon  ancienne  nobleffe  ,  fie  des  fervices  recom- 
mandables  rendus  par  fes  ancêtres ,  comme  portent 
les  lettres-patentes.  Il  avoit  deux  frères ,  qui  font 
morts  Commandeurs  dans  l'ordre  de  Malte,  fie  étoit 
fils  de  Claude  de  Gratet  ,  Chevalier ,  Seigneur  de 
Dolomieu,  fie  de  Marguerite  de  la  Poype-de-Serriere. 
François  laifla ,  entr'autres  enfants  ,  de  fa  femme 
Catherine  de  Virieu,  Charles,  Marquis  de  Dolomieu, 
allié  àThérefe  de  Maugiron.  De  ce  mariage  eft  forti 
François  de  Gratet  II.  du  nom ,  Marquis  de  Do- 
lomieu ,  Comte  de  Saint-Paul ,  Seigneur  de  Tuelin- 
Icz-Charapagne ,  Saint-Didier ,  fiec. ,  Capitaine  de 
dragons  ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  fie  militaire 
de  Saint-Louis ,  marié  en  Mai  1746.  à  Marie-Fran- 
çoife  de  Berenf>er  ,  fille  de  Pierre  ,  Comte  de  Be- 
renger  ,  Chevalier  des  ordres  du  Roi.  Ils  ont  pour 
enfants  ,  t  °.  Adolphe-Guy-François  ;  i°.  Dieu- 
Do  nné-Sylvain-Guy-Tancrede ,  Chevalier  de  Mal- 
te ;  30.  Arcus  -  Louis-Marie  ;  4*.  un  anonyme  ; 
j°.  Adclaïde-Pierrette-Charlotte  î  6".  Raymone* 
Sylvie.  Les  frères  fie  fosurs  du  Marquis  de  Dolo- 
mieu font  t°.  Joachim  de  Gratet  de  Dolomieu, 
Chevalier  de  Malte;  »°.  Guy-Jofeph  ,  Chevalier  de 
Malte ,  ci-devant  Capitaine  dans  le  régiment  de  Be- 
ïons  ,  cavalerie  ;  30.  Claire-Sylvie  de  Gratet  de 
Dolomieu  ,  mariée  à  Pierre  de  Borel  ,  Comte 
d'Autterive. 

DOLUT  au  Dolus,  bourg ,  dans  rifle  d'Oleroo, 
Tome  17. 
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en  Saintonge ,  diocefe  de  Saintes ,  parlement  de 
Bordeaux ,  intendance  de  la  Rochelle  ,  élcftion  de 
Maronnes.  On  y  compte  $00.  feux.  Ce  bourg  eft  à 
î.  1.  N.  O.  de  Marennes, fit  4.  O.  S.  O.  de  Rochefort. 
Son  terroir  eft  également  fertile  fie  agréable. 
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DOMAIGNÉ ,  en  Bretagne ,  diocefe ,  parlement , 
intendance  fit  recette  de  Rennes.  On  y  compte  34. 
feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu.  Cette  paroitTc  eft 
à  j.  1.  fit  demie  E.  un  quart  au  S.  de  Rennes. 

DOMAINE ,  en  Dauphiné ,  diocefe ,  parlement, 
intendance  fit  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
».  feux  un  huitième  fie  un  quarante-huitième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  fie  trois  feux  un  tiers  un  hui- 
tième fie  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les 
biens  taillables ,  y  compris  néanmoins  un  tiers  un 
vingt-quatrième  fie  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu 
pour  les  fonds  affranchis.  Cette  communauté  eft  fi. 
tuée  fur  la  rive  gauche  de  rifere ,  à  ».  1.  E.  N.  E. 
de  Grenoble. 

DOMAINE  de  la  Couronne ,  Cornue  Dominium  , 
FoJfcJJîones.  On  appelle  de  ce  nom  le  patrimoine  de 
nos  Rois ,  qui  leur  fut  donné  par  les  François  pour 
fatisfaire  aux  charges  de  l'état. 

Cujas  ,fle  après  lui  Ragueau  fie  Bodin,  ont  très-bien 
obfervé  que  les  domaines  des  Couronnes  ont  été  de 
tout  temps  inaliénables,  fie  que  cet  ufage  eft  comme 
du  droit  des  gens.  Eâ  de  re  chat  confulerer ,  dit  Cujas 
(ad  cap.  intelle  80  3  3.  extrà  jurejurando  )  ,  refpondi 
nullam  legetn  effe  Jpecialem  qu*  id  prohibuiffet ,  fed 
hanc  ejfe  legem  generalem  omnium  regnorum  ,  cum 
if  fis  regnis  natam ,  (j  quafi  jus  gtntium.  Jus  quad  ini- 
tia regni  Sex  quifque  jurare ,  Cf  ferre  quedammodo /o- 
litus  effet,  ùc. 

On  voit  dans  Marculphe  (liv.  i.chap.  17.),  que 
ceux  qui  a  voient  eu  des  fonds  en  don  de  nos  Rois 
de  la  première  race ,  faifoient  confirmer  ces  libé- 
ralités par  les  Rois  leurs  fucceffeurs.  Cela  donne  lieu 
de  conjecturer  que  ces  dons  pouvoient  être  révoqués 
après  la  mort  des  Rois  qui  les  avoient  faites. 

André  ,  Roi  de  Hongrie ,  ayant  aliéné  des  do- 
maines de  fa  couronne  ,  avec  ferment  qu'il  ne  pour- 
rait en  révoquer  l'aliénation ,  ce  ferment  fut  regardé 
comme  nul  fie  inutile  ;  ainfl  que  cela  fe  prouve  par 
le  chapitre  33.  aux  décretalesde  jurejurando ,  adrelTé 
vers  l'an  1 120.  à  l'Archevêque  de  Coloc\a  fit  à  fes 
fuffragants. 

Un  auteur  anglois  a  fait  un  livre  intitulé  Fiera  ; 
c'eft  une  efpece  de  pratique  du  droit  anglois. 
Dans  le  chapitre  6.  §.  3.  du  livre  3. ,  il  dit  une 
chofe  qu'on  ne  trouve  point  ailleurs  ;  fç  avoir ,  qu'en 
l'année  quatrième  du  règne  d'Edouard  I. ,  Roi  d'An- 
gleterre ,  c'eft-à-dire  ,  vers  la -fin  de  l'an  1275.  ou 
1 276. ,  il  y  eut  à  Montpellier  une  aflemblée  folem- 
nclle ,  où  tous  les  Princes  chrétiens  convinrent  , 
par  eux  ou  par  leurs  AmbaiTadeurî ,  que  le  domaine 
de  leur  couronne ,  feroit  inaliénable  ,  fie  que  les 
chofes  qui  en  auraient  été  démembrées ,  y  feraient 
réunies.  Les  Princes  chrétiens  qui  vivoient  en 
117$.  fie  1 276. ,  étoient,  en  Orient  Michel  Paléo- 
lo^ue,  l'Empereur  Rodolphe  en  Occident,  Philippe 
le  Hardi  en  France  ,  Alphonfe  (  auteur  des  fept 
parties  )  en  Caftille  fie  dans  le  royaume  de  Léon , 
Alexandre  III.  en  Ecoffe,  Eric  VIII.  en  Danne- 
marck ,  Boleflas  en  Pologne ,  Wladiflas  en  Hon- 
grie ,  Jacques  en  Arragon  ,  Ottocarus  en  Bohême  , 
Charles  en  Sicile ,  fie  Hugues  dans  le  royaume  de 
Jérusalem.  Dans  les  hiftoires  de  ces  differens  royau- 
mes ,  on  ne  trouve  rien  de  cette  prétendue  aflem- 
blée ,  ainfi  que  l'a  fort  bien  remarqué  Selden  (  in 
differtatione  ad  F  le  tant ,  cap.  10.  edttionis  anni 
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(  Le  livre  intitulé  Fleta  a  pris  fon  nom  d'une  pri- 
fon  de  Londres ,  où  fous  le  règne  d'Edouard  I. , 
d'autres  difent  fous  celui  de  Henri  III. ,  quelques 
Jurifconfultes  qui  y  étoient  prifonniers  pourconeuf- 
fion,  compoferent  cet  ouvrage  de  pratique.  Le  fa- 
meux Seldcn  ,  mort  en  1654. ,  en  fit  faire  une  édi- 
tion avec  un  fçavant  commentaire.  11  y  en  eut  de- 
puis un  autre  ,  imprimé  en  1685. ,  «1-4°.  ;  il  fuit  de 
la  remarque  que  nous  faifons,queleF/era  n'a  pas  été 
compofé  par  un  feul  auteur  ). 

M.  le  Préfident  Hénault,  cet  auteur  fi  refpeétablc  à 
tous  égards,  &  quia  Pefprit  fibeau&fijufte ,  femble 
avoir  adopté  cette  affcmblée  folemnelle  des  Princes 
chrétiens  en  117$.  ou  1*76.;  &  cela  nous  furprend 
d'autant  plus  qu'il  feroit  difficile  de  prouver  l'inalié- 
nabilité  des  domaines  des  Couronnes ,  par  de  meil- 
leures raifons  que  celle  qu'emploie  ce  favant  hom- 
me. Voye\  fon  abrégé  de  l'hiftoire  de  France  , 
pag.444. ,  898.  &c. ,  de  la  fixieme  édition  de  l'an 
1761. 

Selden  remarque  fort  à  propos  qu'au  temps  qu'on 
indique  ralfemblée  de  Montpellier,  l'Empereur  Ro- 
dolphe donnoit  au  Pape  Grégoire  X.  ,  Bologne  & 
tout  ce  qui  en  dépendoit. 

Les  loix  d'Efpagne ,  nommées  las  fitte partidas  , 
portent  que  le  Roi  pouvoit  aliéner  les  fonds  de  fon 
domaine ,  ôt  qu'en  cela  il  avoit  plus  d'autorité  que 
l'Empereur  qui  ne  le  pouvoit  pas.  C'eft  de-là  que 
Selden  conclut  qu'il  faut  qu'on  en  ait  impofé  alors  à 
Fleta  ,  qui  étoit  prifonnier ,  ck  qui  a  cru  trop  légè- 
rement ce  qu'on  lui  difoit. 

Philippe  le  Bel ,  qui  monta  fur  le  trône  en  l'année 
1 186.  ,  peu  de  temps  après  la  prétendue  aflcmblée 
dont  il  a  été  parlé ,  difpofa  de  fon  domaine  pendant 
tout  fon  règne.  Et  les  dons  qu'il  en  fit ,  ayant  paru 
exceffifs  à  Philippe  le  Long,  celui-ci  rendit  une  or- 
donnance ,  le  19.  Juillet  1  3  1 8. ,  par  laquelle  il  révo- 
qua plufieurs  dons  de  domaines  que  les  Rois  fes  pré- 
décefleurs  avoient  faits  depuis  St.  Louis. 

En  1 3*1. ,  le  $.  Avril,  le  Roi  Charles  le  Bel  ré- 
voqua de  même  les  domaines  aliénés;  &  les  Rois,  fes 
fuccefléurs  ,  ont  depuis  reconnu  la  vérité  du  grand 
prinripe  qui  les  met  dans  une  heureufe  impuilïance 
d'aliéner  leur  domaine.  Voye\  l'édit  de  François  1. 
de  l'an  1539.  ;  l'article  I.  de  l'ordonnance  de  Mou- 
lins du  mois  de  Février  1566.  ;  l'article  329.  de 
l'ordonnance  de  Blois  ;  l'édit  de  1667.  Depuis  ce 
temps-là  le  domaine  de  la  Couronne  a  toujours  pane 
pour  inaliénable.  Voye\  Chopin ,  dans  fon  traité  du 
domaine ,  liv.  1.  rit.  j. 

Le  Roi ,  félon  les  loix  fondamentales  de  la  Mo- 
narchie,  doit  vivre  de  fon  Domaine ,  c'eft-à-dire, 
des  fonds ,  des  terres  &  forêts  ,  dont  le  revenu  lui 
appartient.  Autrefois ,  quand  les  Rois  voyageoient, 
ils  avoient  le  droit  de  loger  une  nuit  dans  les  grands 
bénéfices  aux  dépens  des  Titulaires ,  &  cela  s'ap- 
pelloitle  droit  de  Gite.  Les  Evèques  &  les  Abbés  le 
rachetoient  fouvent  pour  une  fomme  modique  d'ar- 
gent. Le  peuple  étoit  obligé  de  fournir  au  Roi  d'ef- 
pace  en  efpacc  des  voitures  6c  des  chevaux  :  obliga- 
tion dont  les  bourgs  fc  difpenfoicnt  auffi  en  payant 
quelque  chofe.  A  cela  près,  les  eccléfiaftiques  &  le 
peuple  n'avoient  pas  d'autres  charges  à  fupporter. 
Quant  à  la  noblefle ,  elle  fervoit  le  Roi  à  fes  dépens , 
dans  les  guerres  que  PaiTemblée  du  parlement  déci- 
doit  être  juttes  &  néceffaires. 

Pès  qu'un  Prince  parvient  à  la  couronne  de  France, 
les  biens  qu'il  poûedoit  auparavant ,  font  réunis  ,de 
droit  ou  de  fait ,  à  la  Couronne.  Nous  difons  de 
droit  ou  de  fait ,  parce  qu'il  y  a  une  diftinétion  à 
faire  entre  les  terres  directement  mouvantes  de  la 
Couronne  ,  &  les  arriere-fiefs.  Les  premières  s'unif- 
fent  de  plein  droit  au  domaine  de  la  Couronne;  mais 
quant  aux  arriere-fiefs  ,  il  faut  des  lettrespatentcs 
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d'union ,  ou  du  moins  qu'ils  aient  été  retenus  &  ad- 
miniilrés  par  les  Receveurs  du  domaine, &  qu'ils  en 
aient  compté  pendant  Pcfpace  de  dix  ans  à  la  cham- 
bre des  comptes. 

Cette  diltinétion  eft  établie  par  l'ordonnance  de 
l'an  1  $66. ,  appellée  l'ordonnance  du  domaine.  Au- 
paravant il  n'y  avoit  rien  d'afluré  à  l'égard  des  réu- 
nions de  plein  droit  ;  6t  l'on  étoit  encore  dans  l'opi- 
nion que  les  biens  qu'nn  Prince  poûedoit  lors  de  fou 
avènement  à  la  Couronne ,  de  quelque  nature  qu'ils 
fuflent  ,  n'étoient  point  unis  au  domaine  jufqn'à  ce 
qu'il  y  eût  des  lettres-patentes  expreûes  d'union. 
Voye\  fur  cette  matière  Dumoulin  ,  dans  fon  com- 
mentaire fur  la  coutume  de  Paris,  §.  10.  nombre  8.; 
&  Dupont,  fur  la  coutume  de  Blois,  tit.  j.  an.  1. 
pag.  133.  de  la  dernière  édition.  Ces  deux  auteurs 
difent ,  l'un  &  l'antre  ,  que  le  comté  de  Blois  n'eft 
point  du  domaine  de  la  Couronne ,  &  ils  le  prouvent. 
C'eft  en  conféquence  de  ce  fyftéme  fondamental 
que  le  Roi  Louis  XII.  établit  la  chambre  des  com- 
ptes de  Blois ,  pour  fes  terres  de  Blois  ,  de  Coacy 
6c  de  Montfort.  Voye\ la  république  de  Bodin,  liv. 
6.  ehap.  t. 

La  diftinétion  que  nous  venons  de  faire  des  terres 
mouvantes  de  la  Couronne,  d'avec  les  arriere-Hefs , 
eft  précifément  marquée  dans  les  belles  remontran- 
ces de  M.  de  la  Guefle ,  Procureur-Général.  En  voici 
le  fujet.  Quelques  Agents  de  Navarre  ,  ôt  quelques 
perfonnes  intéreflees  perfuaderent  à  Henri  IV.  de 
défunir  fon  patrimoine  d'avec  celui  de  la  Couronne. 
Ce  Prince  donna  en  conféquence  des  lettres-paten- 
tes,  le  15.  Avril  1  $90. ,  qui  portent  cette  défunion, 
&  les  envoya  à  tous  les  parlements  du  royaume  pour 
y  être  enrégiftrées.  Elles  les  furent  dans  tous  les 
parlements ,  à  l'exception  de  celui  de  Paris  qui  re- 
fufa  de  les  vérifier.  Sur  ce  refus ,  il  y  eut  trois  diffé- 
rentes lettres  de  juffion  ,  mais  elles  furent  toutes  re« 
jettées.  Enfin ,  la  chofe  mife  en  délibération  au  par- 
lement, alors  féant  à  Tours,  la  grand'chambre  de 
latournelleaflemblées  ,  M.  de  la  Guejle ,  Procu- 
reur-Général ,  porta  la  parole  ,  ôc  conclut  en  ces 
termes  :  J'empêche  pour  le  Roi  l'entérinement  des  let- 
tres du  13.  Avril  1590.,  ù  lettres  de  jujjion  fubfé. 
quentes.  Conformément  à  ces  conclurions  ,  intervint 
arrêt  du  19.  Juillet  1591. ,  par  lequel  la  cour  déclara, 
oui  ledit  fieur  Procureur-Général  en  fa  remontran- 
ce ,  qu'elle  ne  pouvoit  procéder  à  la  vérification  def- 
dites  lettres.  Cette  courageufe  réfiftance,  qui  n'a- 
voit  pour  objet  que  la  gloire  de  la  Couronne ,  fut 
approuvée  en  1607.  par  YEdtt  du  Roi ,  du  mob  de 
Juillet ,  par  lequel  Sa  Majefté  déclara  qu'elle  revo- 
quoit  les  lettres-patentes,  en  tant  que  befoin  fe- 
roit ,  &  qu'elle  confirmoit  l'arrêt  de  la  cour  du  29. 
Juillet  1  $9 1. 

En  1  $77. ,  Henri  III.  demanda  aux  états  la  per- 
miftton  d'aliéner  cent  mille  écus  de  rente  du  domai- 
ne de  la  Couronne  ,  fous  prétexte  de  befoins  très- 
preiTans.  Mais  les  états  n'y  voulurent  point  confen- 
tir.  Le  lendemain  Pompone  de  Bellievre  les  preflà 
encore  de  la  part  du  Roi  de  donner  leur  confente- 
ment  à  l'aliénation  du  domaine  ,  leur  remontrant 
que  les  néceffités  urgentes  de  l'état  ne  leur  permet- 
toient  point  de  refufer  fur  cela  leur  confentement. 
Mais  Hemar,  Préfident  de  Bordeaux  ,  répondit  aa 
nom  des  états ,  &  prouva  que  les  Rois  n'étoient 
qu'ufufruitiers  du  domaine  de  la  Couronne,  dont  la 
propriété  appartenoit  ila  nation  en  corps,  de  que 
l'aliénation  propofée  ne  pouvoit  avoir  lieu  fous 
aucun  prétexte ,  pas  même  de  befoins  les  plus  pref- 
fans,  comme  le  prouve  invinciblement  l'exemple  du 
Roi  Jean, prifonnier  en  Angleterre.  Voye\  l'hiftoire 
de  Thou ,  fur  l'année  1  $  77. 

Ce  feroit  ici  le  lieu  de  fuivre  les  diftinétions  du 
domaine  en  domaine  fixe  &  domaine  caiuel,  du  do- 
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maine  fixe  en  domaine;  immuable  &  domaine  mua* 
blej  mais  ce  détail  nous  meneroit  trop  loin,  ck 
d'ailleurs  il  n'eft  point  efiêntietlemcnt  de  notre  fu- 
jet  :  ainfi  nous  ne  nous  faifons  nulle  difficulté  de  le 
négliger.  Nous  nous  contenterons  pour  le  préfent 
d'indiquer  les  fourecs  où  cette  matière  cft  traitée 
à  fond:  tels  font,  par  exemple ,  les  ouvrages  de  Cho- 
pin ,  de  Dumoulin.,  de  B^cquct ,  de  UBrct ,  de  Ca- 
Tondas ,  de  Guy-Pape,  de  Ckarier,  de  Papou  ,  de 
Bérault,  de  Baffet,  du  Préfident  Cldude  Expilly , 
chap.  117.  ,  du  Préfident  He'nault,  la  bibliothèque 
du  P.  le  Long,. Sic. 

ht  Domaine  particulier  du  Roi  eft  un  domaine 
qui  confifte  dans  les  biens  que  pofledoit  le  Roi,  lorf- 
qu'il  eft  parvenu  à  la  Couronne.  Ces  biens  forment 
en  la  perfonne  de  Sa  Majefté  un  patrimoine  fingulier 
qui  n'eft  point  inhérent  à  fa  couronne ,  mais  qui 
lui  eft  perfonnel.  Le  Roi  a  donc  la  pleine  ck  en- 
tière difpofition  de  ces  fortes  de  biens  ;  c'eft  pour- 
quoi il  les  peut  vendre ,  donner  ,  &  en  difpofer  en 
faveur  de  qui  bon  lui  femble ,  fans  qu'ils  foient  fu- 
jets  àreverfion,  comme  le  font  les  biens  du  domai- 
ne de  la  Couronne.  Mais  pour  cela ,  il  faut  qu'il  n'en 
ait  pas  joui  pendant  dix  années  étant  Roi  ;  parce 
que  lorfque  ces  biens  ont  été  régis  pendant  dix  ans 
par  les  officiers  du  Roi,  ils  font'réputés  être  incor- 
porés au  domaine  de  la  Couronne ,  ck  par  confé- 
quent  Us  font  alors  inaliénables.  Voye\  le  diction- 
naire de  Brillon  au  mot  Domaine  particulier  du 
Roi. 

Le  Domaine  Forain  eft  une  efpece  de  domaine 
du  Roi,  qui  confifte  en  une  impofition  qui  fe  levé 

Î>our  la  néceffité  de  la  guerre  ,  fur  les  marchandi- 
ès  qui  entrent  dans  le  royaume ,  ou  qui  en  fortent. 

Le  Domaine  confiftant  en  bol*  ,  terres  8c 
felgneories  appartenante»  au  Rot ,  cft  affermé 
ordinairement  la  fomme  de  fis  million»  de 
livres  pat  an ,  ci  $000000  lîv- 

La  ferme  do  domaine  de  France  ,  qui  con- 
fifte i".  en  tons  les  greffes  fit  notariats  det 
coori  fouveraiue»  flt  royales  do  royaume  , 
a°.  dans  tes  droits  de  conttôle  des  aftes  des 
Notaires ,  j'.dans  les  droit»  de  marque  for  ton- 
tes les  étoffes  ,  toiles  ,  bas  fit  ch  ipeaux  fabri- 
qués dans  le  royaume  ;  6t  4°-  dans  tes  droitf 
for  tes  fayences  4k  les  verreries  ,  fe  monte  or- 
dinairement a  t  $.  millions  400.  mille  liv  ,  ci.  1 5400000 

La  ferme  do  domaine  d'Occident ,  confiftant 
en  tons  les  droits  royaux  qui  fe  lèvent  dan» 
les  colonies  de  l'Amérique  francoife  ,  fit  fut 
les  marchandifes  qui  en  viennent  ou  y  font 
portées ,  va  or.linaiTement  »  la  fomme  de  trois 
million»  &  demi,  cl  »ï°°°=<> 


Total  149  «xi  00  liv. 


On  compte  en  France  vingt  -  quatre  bureaux 
établis  pour  la  perception  des  droits  qui  forment 
le  domaine  d'Occident, &  ce  font  ceux  qui  fuivent. 
Arles  ,  Aubagne  ,  Cannes  ,  Fréjuls  ,  Marfeille  , 
Septcmes  ck  Toulon ,  en  Province;  Cette  ,  en  Lan- 
guedoc ;  Calais  ,  en  Picardie  ;  Bordeaux  ,  en  Gu- 
yenne -,  Bayonne  ,  au  pays  de  Labourd  ,  en  GaJ- 
coene  ;  la  Rochelle  ,  au  pays  d'Auitis  ;  Ingrande  , 
en  Poitou  ;  Nantes  ,  Brcft  ,  Morlaix  ,  Saint-Malo  , 
&  Painboeuf ,  en  Bretagne  i  Dieppe  ,  le  Havre  , 
Honfleur  ,  Moutigné  &  Rouen  ,  en  Normandie  ; 
Dunkerqae ,  en  FWrer. 

DOMAIRES  ou  Domaizes  ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe  &  élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Riom.  On  y  compte  to8.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  à  quelque  diftan.ee  de  la  Dore  ,  à  7. 
1.  S.  E.de  Clermont. 

DOMANGÉ  ,  en  Bourgogne.  Voye\  Igé. 

DOMARIN  ,cn  Dauphine,  diocefe  &  élection  de 
Vienne  ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble.  On 
y  compte  90.  familles.  Cette  patoifle  n'eft  point 
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comprife  féparément  dans  l'aftouagemeat  général 
de  la  province. 

DOMAS  ,  dans  le  Gâtinois-François ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Nemours.  On  y  compte  9}.  feux.  Cette  pa- 
roiflc  eft  à  5.  I.  &  deux  tiers  S.  £.  de  Nemours  ,& 
3.  ck  demie  O.  S.  O.  de  Sens. 

DOMAZAN  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
d'Uzès  ,  parlement  de  Toulouse  ,  généralité  de  ' 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 66.  feux.  Cette  paroiffe  eft  (nuée  dans  une  con- 
trée atTez  fertile  ,  principalement  en  huile  délicate 
ck  en  bon  vin  ,  entre  Saze  &  Aramont ,  à  5. 1.  £. 
S.  E.  d'Uzès. 

DOMBAS  ,  dans  le  Verdunois.  Voye\  Dombras. 

DOMBASLE  ,  dans  le  Verdunois  ,  au  pays 
McflSn  ,  diocefe  ,  bailliage  &  recette  de  Verdun  , 
parlement  ck  intendance  de  Metz.  On  y  compte 
5$.  feux.  Cette  paroiiTè  eft  abondante  en  grains 
ck  en  pâturages  ,  à  j.  1.  O.  de  Verdun  ,  ck  une  ck 
demie  E.  N.  E.  de  Clermont  -  en- Argonne.  Il  y  a 
beaucoup  de  bois. 

DOMBASLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fouverain  ck  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Darney.  On  y 
compte  1$.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  une  bonne 
lieue  N.  N.  E.  de  Darney.  Son  églife  eft  dédiée  à 
Saint-Balle.  La  cure  fe  donne  au  concours  ,  ck  je 
Prieur  de  Relanges  en  eft  patron.  La  feigneurie 
appartient  au  Prieur  de  Blereville.  Il  y  a  une  cha- 
pelle en  titre  ,  dédiée  à  Saint -Claude.  Le  terroir 
des  environs  eft  montagneux  ,  &  néanmoins  fort 
abondant  en  pâturages. 

DOMBASLE  ,  annexe  de  la  paroiûe  du  Ménil- 
en-Saintois  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  ck  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  &  recette  de  Darney.  On  y  compte 
11.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  ck  de- 
mie O.  S.  O.  de  l'abbaye  de  Chaumouzey  ,  ck  j.  & 
demie  E.  N.  E.  de  Darney.  Elle  eft  fituée  dans  les 
montagnes  des  Vauges  ,  où  les  pâturages  font 
excellens. 

DOMBASLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  Ck  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Mirccourt.  On  y 
compte  1 ,.  feux.  Cette  paroiflé  eft  à  une  lieue  & 
tiers  O.  N.  O.  de  Mirccourt ,  &  7.  S.  S.  O.  de 
Nancy.  Son  églife  paroiiliale  eft  dédiée  à  St.  Balle. 
La  cure  eft  unie  au  chapitre  de  Saint-Georges  de 
Nancy  ,  qui  en  a  la  collation.  11  y  a  trois  chapelles 
en  titre  de  un  prieuré  fous  l'invocation  de  Saint- 
Don  ou  Saint-Donat ,  Evéquede  Toul.  Ce  prieuré  , 
fondé  par  une  Dame  dévote  ,  fut  réparé  par 
Thierry  ,  Seigneur  de  Dombafle  ,  fur  la  fin  du  on- 
zième ficelé  ,  ck  l'églife  en  fut  confacrée  par  Pibon  , 
Evcque  de  Toul ,  qui ,  à  la  prière  de  1  hierry  ,  l'unit 
à  l'abbaye  de  Saint  Manfuy  ;  il  eft  à  préfent  au  cha- 
pitre de  Saint-Georges  de  Nancy. 

DOMBASLE  ,  terre  ck  feigneurie  avec  un  an- 
cien titre  de  baronnie ,  dans  le  duché  de  Lorrai- 
ne ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  ck  recette  de  Rolie- 
res  ,  &  à  deux  lieues  S.  E.  de  la  ville  de  Nancy.  Elle 
a  été  poffédée  par  une  branche  cadette  des  Comtes 
de  Salm  ,  qui  en  prit  le  nom ,  ck  dont  l'héritière 
Marguerite ,  fille  de  Jean  de  Dombafle ,  ck  de  Jeanne 
de  Marchevillc ,  époufa  Jean  ,  Seigneur  de  Lucy  , 
qui  vivoit  en  1415.  De  ce  mariage  vint  Maheu  , 
Seigneur  de  Lucy  &  de  Dombafle-  .qui, de  fa  femme 
Catherine  de  Savigny ,  eut  Vary  de  Lucy ,  Seigneur 
de  Dombafle,  lequel  époufa  Jeanne  de  Savigny. 
Leur  fils  ,  Maheu  II.  de  Lucy  ,  Maître-d'Hotel  du 
Duc  Antoine  ,  fut  pere ,  par  Claude  de  Craimcourt , 


d'Eve  de  Lucy ,  Dame  de  Dombailc  , 


àPer- 
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rein  de  Haraueourt  ,  Seigneur  de  Chambley ,  dont 
vint  Jean  de  Haraueourt ,  Bailli  fit  Gouverneur  de 
Hatton-Cbaftel ,  qu'Elizabeth  de  Boffut ,  morte  à 
Metz  en  161,9. ,  ht  père  de  Fery  de  Haraueourt, 
Baron  de  Chambley  fie  de  Dombafle  ,  Colonel  eu 
France  ,  marié  à  Suzanne  de  Cujiinc.  il  en  eut  Hen- 
riette de  Haraueourt,  qui  porta  en  mariage,  en  1644., 
Dombafle ,  Chambley  fit  Bioncourt  à  Charles  de 

'  Baffomy terre ,  Marquis  de  Removille,  qu'elle  rendit 
pere  d'Anne-Françob-Joteph  ,  Marquis  de  Baflbm- 
pierre.  Celui-ci  eut  de  fà  femme  Catherine-Diane 
de  Beauvau,  fœur  du  Prince  de  Craon ,  Anne-Fran- 
çois-Jofeph  II.  du  nom  ,  Marquis  de  Baffompier- 
re  ,  mort  en  1734.  Tans  enfants  de  fà  femme  Louife 
Suton-d'O^Uthor^y(<xuT  de  la  Marquife  de  Maizieres. 
Louife-Lucie  de  BalTompicrre  ,  la  fixur  aînée ,  de- 
vint Dame  de  Dombafle  fie  de  Bioncourt.  Elle  a  laifle 
de  fon  mariage  avec  François-Emmanuel,  Marquis 
de  Ligny ,  Charles-Adrien ,  Marquis  de  Ligny ,  Ba- 
ron de  Dombafle  &  de  Bioncourt ,  Enfcigne  des 
gendarmes  de  Berry.iec.,  marié  ig.  le  1 3.  Février 
1744.  à  Beine-Magdeleine  de  Hunoljlein ,  ci-devant 
Chanoinefle  de  Bouxieres,  morte  fans  enfants  au 

'château  du  Pleffis  le  13.  Mars  175  5.  Elle  étoit  fille 
de  François-Antoine  ,  Comte  de  Hunolftein ,  Ma- 
réchal de  Lorraine  &  Barrais  ,  &  de  M.  Delt\  ,  fà 
troifieme  femme.  »°.  En  1755.  à  N.  de  laRoc/ie- 
Fontenille  ,  fille  d'Antoine  ,  Marquis  de  Rambu- 
res ,  fitc. 

DOMBES ,  Pagus  Dombenfis ,  pays  avec  titre  de 
principauté  (  dont  Trévoux  eft  la  capitale)  ;  fitué 
entre  le  vingt -deuxième  degré  14.  minutes  fie  le 
vingt-deuxième  degré  $4.  minutes  de  longitude , 
fie  entre  le  quarante-cinquième  degré  $6.  minutes 
&  le  quarante-fixicme  degré  14.  minutes  de  latitu- 
de ;  borné  au  N. ,  au  S.  &  à  l'E.  par  la  Breilê ,  au  S. 
fie  S.  O.  par  le  Franc-Lyonnois  ;  de  à  l'O.  par  la 
Saône ,  qui  le  fépare  du  Beaujolois  de  du  Mâcon- 
nois.  Il  a  7.  lieues  de  longueur  &  environ  autant  de 
largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué  à  26.  lieues  quar- 
rées.  La  Saône ,  le  Fontblin  ,  le  Forment ,  la  Cba- 
laronne  ,  la  Velle  &  le  Moignant ,  font  les  rivières 
dont  il  eft  arrofé.  Le  climat  y  eft  fain  &  tempéré, 
fit  le  fol  fertile  en  bleds  ,  en  vins ,  en  fruits  &  en  pâ- 
turages. Il  y  a  plufieurs  étangs  ,  abondans  en  poif- 
fon.  il  y  a  aufh  quantité  de  bois ,  &  le  gibier  y  eft 
très-commun.  En  un  mot,  la  Dombes  eft  un  des  plus 
beaux  fie  des  meilleurs  pays  du  royaume.  Quant  au 
commerce  ,  celui  que  font  les  habitants  de  ce  pays , 
confifte  principalement  en  bled  &  en  beftiaux.  Ils 
engraiflent  auflî  quantité  de  volaille  ,  qu'ils  en- 
voient enfuite  dans  les  provinces  voifines ,  de  même 
jufqu'à  Paris. 

On  peut  divifer  lepays  de  Dombes  en  deux  par- 
ties ,  la  haute  fit  la  baffe  Dombes.  Cette  dernière 
eft  renfermée  entre  la  rivière  de  Saône  ,  le  Franc- 
Lyonnois  fit  les  mandements  de  Villars  ,  de  Châ- 
tillon  fit  de  Pont-de-Velle  ,  en  Brefle.  La  haute 
Dombes  eft  la  partie  qui  fe  trouve  enclavée  exacte- 
ment dans  la  Brefte ,  fit  qui  comprend  les  châtelle- 
nies  de  Chaiamont ,  de  Lent  fit  de  Châtelar.  Toute 
la  principauté  fe  fubdivife  en  xij.  châtellenies  qui 
contiennent  enfcmblc  fept  villes  ,  cinquante  autres 
paroifles  avec  leurs  cures ,  plufieurs  annexes  ,  fit  en 
tout  2  2t.  tant  villes  que  bourgs  fit  villages.  L'ancien 
port  de  Toiflèy  eft  le  feul  lieu  de  la  principauté  de 
Dombes  qui  fe  trouve  fitué  à  l'O.  de  la  Saône.  Au 
refte  ,  il  eft  à  remarquer  iw.  que  la  châtellcnie  de 
Baneins  ne  comprend  que  ce  qui  eft  du  reflbrt  de 
Baneins  dans  la  principauté,  fit  non  pas  le  château 
de  Baneins ,  qui  eft  en  Brefte  ;  a°.  que  l'archiprê- 
tré  de  Dombes ,  l'un  de  ceux  qui  diviïent  le  diocefe 
de  Lyon,  comprend  63.  paroifles  fie  9.  annexes, 
dont  plufieurs  font  fitué«  dans  le  Franc-Lyonnois. 
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DIVISION  DE  LA  PRINCIPAUTÉ 
DE  Dombes,  en  dou\e  châtellenies. 

ChJtellenies.  Paroi/  ou  Comm.  Feux. 

Arnbsrien  ..".....11  

Binîin».   .  )   î0. 

Beauregard  14   24, 

Cluljmont  39   7-. 

Châtelar  (le)  19   4,. 

Lent  10.....  j  jo 

LiRReu   89 

Montmerle.                           .19.....  4TO 

Siint-Tfivier  10   (8$ 

Toiûey  48   114J 

Trévotts  ••«».... 14.. ...  467 

Villeneuve                           .    if   41g 

11.  Total  itt  ?7-o_ 


DENOMBREMENT  DE  LA  PRINCIPAUTÉ 
de  Dombes. 


Paroi/,  on  Corn» 
A 


Arcleux.   .   •  • 

Ars  

Araoelnt  (le»)  . 
Anfinin  .  .  . 
Bilrcont  .  .  . 
Barbuel  .  .  . 
B  ardillon  .  .  . 
Bargaro.  .  .  . 
Badole  (la)  .  . 
Bltie  (la) .  .  . 
Beaoffloot .  .  . 
Beaumont.  .  . 
Beturegard,  .  . 
Belvey  .... 
Befencint  .  .  . 
Beieneint .  .  . 
Biard  .... 
Bierfe  (plaine  de) 
Bollu  .... 
Bonnes  (Ici)  .  • 
Botte  (la).  .  . 
Boojard  .  .  . 
Bourchanln  .  . 
Brevaffin  .  .  . 
(le).   •  • 


Châtellenies. 
< — v~0 

Villeneuve 
Monrmerle 
Amberieu  . 
Ambmeu  . 
Villeneuve. 


ToiHey 

Trévoux   .  . 

Toijfiy  .  .  . 
Saiot.Trivier. 

Ar.heruu  .  . 

Châtelar  .  . 

Montmtrle.  . 

CMtetar  .  . 

TouTey.    .  . 

Beacrregarâ  . 

Chaiamont.  . 

Tf'JTy-  .  . 

Montmerle.  . 

ChiUmont.  . 

Villeneuve.  . 

Villeneuve.  . 

ChiîreUr   .  , 

Ttfey.    .  . 

Vi-leneuve.  . 

Toitfej.    .  . 

Arnbtrieu  .  . 

Amberitu  .  . 

ChâttUr  .  . 


CiWUt  (le)  

Capclle-Saint.Pierre  (la)  .  . 

Caré  (le)  

Cerifier.  ....... 

CeiTcim  ....... 

Chailletoa  (le)  

Chaiamont.  «».«*« 

Chalein*  

Chalet  

Chimpaoel   a   ....  . 

Chanciat  ....... 

Chantionrre  ...... 

Chapelle  (la)  

Chapelle  (la)  

Chapelle  (la)  

Chapytle)  

Chafdle  

CKStaney   » 

Châtelar  (le)  

Chavagneu  

Chavaleins  

f;iuulT<e(li)  

Chintre  (le)  


Jrnbtrieu  . 


Clerdao  ........ 

Colombier.  »...•■• 

Colonie  

Colonige  (II)  


Monmerle. 
Monrmerle. 
Chaiamont. 
Villeneuve . 

1  ciflej  .  . 
Montmerlc. 
Monmerle. 
Chaiamont. 
Cki:elar  . 
Villeneuve. 
Chdt  tlar  . 
Toije,.  . 
Chaiamont. 
Chdtelari  . 
Mmtmtrle 
Villeneuve. 
Chaiamont. 
Amberieu  . 
Villeneuve. 
Châtelar  . 


Toiffejt.  . 
Toijjp.  . 


Ftnx. 


7» 
60 
77 
«î 
to 

«t 

10 

«7 
18 

11 
It 

10 

'7 
•4 
»* 
Sf 
11 
xi 

•4 
:o 
■  S 

M 
22 
12 
9 
il 
î» 
22 
20 


'7 
12 
21 
li 

>» 
It 
It» 
«î 

*$ 
21 

•» 

'» 

IO 

«J 
13 
«î 

12 
22 

«7 
20 

•t 
•< 
n 

!  I 

«4 

10 

22 
•# 
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Panif.  c.a  Comm.  Chitetttniet. 

Combanet   Toijfej .   .  . 

Coralin  .  Saint.Trivier . 

Corfele   Feiffej.    .  . 

Devife»  (le«)   Chilamont  . 

Dompiem.    ........  t.h:itm.;-<.  . 

Uompienc   Bmeins.   ,  . 

Duputi   Beautegird  . 

Fareini   Beauregiri  . 

.......  Trévoux 


Forquereux 

xFon  te)  

Fouge  M)  .... 

Fouraienx  

Fiaochelcint  .... 
Fiai.Jiife  ^la).   .   .  . 

Franc  

Froidiere  |U).    .   .  . 

G   H    I  L 

Garnerani  .  . 
Genouillé  .  . 
Gleteim  .  . 
Gletin  .... 
Graodt-Coampt 
Giareini  .  . 
Guerrein»  •  . 
Guillermaln  . 
Haute  Murui. 


Trévoux  .  . 
S-rint-Triviet . 


Villeneuve. 

ChaUmonu 
B'aurezzrd 


Illia.    .    .  . 
'  Joberti  (lej)  . 
Jtaif.  .   .  . 
Lamonloede  . 

LantctU»)  i 

Lardet  .  . 

Latcppe  . 

Ledrau  .  . 

Lemine .  . 

Lent.    .  .  , 

Léonard  .  . 

Lepiney  .  . 

LcGlan.  . 


Ligneu  . 
Longris. 


Mmtm'erle. 
Villeneuve. 
Bnuregard 
Lent.  .  . 
V uttntuvt. 
Montmerle. 
Beauregiri 
Villeneuve. 

Toifftf-  • 
Ligneu .  . 
BciMregtrd 

Tcifty.  . 

IVffir  .  . 

Trévoux  . 


Btneins 
Toifey  . 


T  aille  y . 
Leur 


N   O    P  R 


pi  •  ■ 
-  - 1 


M.ichird  .  .  . 
Maifon- Blanche  . 
Mareft-Grand  (.le) 
M  u  lira  -    .    .  . 

Martelet  le)  .  . 
Mai-Baton  lie)  . 
Ma*  dnBiolle  (le) 
Mu-Blclat.  ... 
Mas-Booey    .  . 
Mas  Boucher .  . 
Mu  But  ht    .  . 
Mai  de  ChSiWoo 
Maila-CotolicK., 
Mai  da-Foor  .  .  ; 
Mai.G  aillât  •.  . 
M.i  Gillet .    .  ' . 
Mas-Granger.  •. 

Ma<-Hngcej   .    '.    .  . 

Maa-de-Layet.  •  •  . 
Ma* -Leguigacre  •    .  ... 

Mu-Maffàrd  .    .    £  /, 
Was-de-Siint- André  v 
Ma«-Tartarin .    .    •  • 
Malficn.  ..... 

Merege.   .  ...  •..».• 

MïtCmy  .  >  „•  • .  • 
M'thallere  Cla)  .  . 
Miferien    .    »  • 

Mo  7I-.L-I .  r  i  M     ,      .    "  .   •  . 

Moin  

Moine  (le).  .  ...  • 
Moman  


Trévmx  . 
ChiU  mont- 
Outlamont. 
îttlar 


Lent 


Feux. 

W«J 

.  16 

.  19 

•  «I 
.  16 

.  a 

:  I 

•  »7 

•  •» 

•  »* 

•  «S 

•  «7 

•  »l 
.  10 
.  ao 
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.  10 
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10 
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iH 

'9 
5« 
9 
»1 
«î 
'7 

10 
10 

'1 

M 
16 

il 
'I 
rtf 

«} 
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Chiltmont 


Unr.  . 
CMnmo 
Çh*Um 
Chihmont. 
Chitamont 
Ch.tlamt>*t. 
Ckiltmonu 


t 
1 


... 
•  •  . 


Monblanc 
Monpopier 


Tome  H. 


.    C^i/imonr.  .. 

Î rémix   .  • 

•  B'&uregztd  • 
.  i4mS;n<«  .  . 
.  c  VtHe-euvt.  . 
.   Toilfrt ...  .■ 

•  ^L"*"  •  « 

.    -Ufer.    .  . 

.    Totffej.    .  .( 

ti?/?t.    .    .  . 

.  ChSttUr  ' .  . 
.  Suint-l'mier. 


•  H 

•  «I 

.  ao 


11 
7 

M 
ii 

!> 
'7 

10 

11 

«9 
M 

M 

x» 

M 

V» 

10 

•  «  I 

.  IS 

r  «7 

•  ') 

•  u 

•  *î 

•  m> 

•  j» 

.  17 

.  *i 

.  18 

.  16 

.  ip 

.  ti 

.  itf 

:MI 


Parti/,  ou  Comm. 

Montbarnoa  .  .  , 
Montbertond ,  .  , 
M«ntceau  ,  • .  .  . 
Mont-de-Nbngnc  . 
Monteûu  .... 
Mootfarrey  ... 
Montfayol.  .  .  . 
Montgoin  .... 
Moachugou  .  .  . 
Monticn  .... 
MomattrU.  .  ,  . 
Montrofar.   .    ,  . 

Xk»)  .  .  . 


D  O 


Notre 
Onfcroa 
Ourouz. 
Pillieu  . 
Psrciea. 
Pecool  . 
Peliet  . 


Percteu  

Perin  

Pe»at  

Perroa  

Pimpolo  

Pioanin  

Fiate(la)  

Poipe  (la)  

Poipe  la)  

Pont-Jean-Grai  .  .  . 
Poit  de  1  oifley  .  .  . 
Ponde  Toiffcy  ;l'ancien 


Rcrieu 


Roquet.  . 
Ro?ey(le). 
Rnbafle.  . 


M 

ChAttlltniei. 

Chilamont. 
Amberieu  . 
Montmerle 
Btiuregatd 
foijfej .  . 
Chili  p.. n:. 
Chilomont. 
Ttïffty.  . 


Feux. 


S   T   V  Y 


San-MaiToaicte.  (le)  . 
javigneux  .  ...  . 
Serpoiiere  . 

Serpottere  Jar)   -.   .  . 
Serré    .    .        y  .0  . 
S<maodre  .      (.  .«•  . 
Sidoine  (la).  .    •    .  . 
Soiile   la  | .    .    .    1  . 
Saint-Albin  .    .    .  . 

f>t   Blaile  ..... 

St.  Claude  de  Fleurieu 
St.  Chriftophe  .    .  . 
St.  Didier.  ...    .  . 

St.  Etieone  .... 

St  Gcoigei  .... 

St.  Germais  .... 

St.  Jeao    .    .  . 
St.  fatal  de 
St.  Loup  . 
St.  Mattio.  y  .    .  . 
St  Olive  ..... 

St.  Pierre  .    ....  . 

.Sr.  Trivitr.  .... 

Siinte-Gatlierme.   .  . 
Sainte-EupJiemie    .  . 
Tanay  .    .  '**,'  i:  i~  i 
Taverheao»  . 
Toijejf'  ■  ' .  •  j .    .  » 
Tornn* .   .-  ^  ..   .  . 

Toora  :1a),"  ".   .   ."  . 
TonlHeo    .    *    .    .  . 
Tremaiiay  (Je).    .    .  . 

TREVOUX-  .   .  ..  . 

Vai»rdiere4(lc5),    .  . 
Valcini.    .    .    .    .  . 

VaVenctenne» .... 


'VilefoUer  •  .  . 

Ville  .la)  .  .  .  .  . 

VUleneoM .  .  ,  .  . 

.Villette.    .  r  .  .  . 

ViHette  

viiioa  . 

F<wr  .  i  .   '  .  .  .  . 


Amberieu  . 
Mvmmtrle. 
ChduUr  . 
Chdtelar  . 


Li.ntu 
ChjLimw 
Villeneuve . 
Trévoux  . 
Trévtux  . 
Villeneuve. 
Chaltmont. 
Siint.Trivier. 
ChJteLr  . 
Btauregird 
Stim-Trivier 
Villeneuve 
Toifey  . 

L 

I  "iff-y 
Tcffey 
Tvffey 
Ligneu .  . 
Trévoux  . 
Saint.Trivier 


Trévoux 
/inxhefieu  • 
Btiuregard 


Amberieu  . 
Amberieu  . 
Chahmon:. 
Ambeœu  . 
Lent.  .  . 
Montmerle, 
Trévoux  . 
ChateUr  . 
Teifej.  . 
itun .  . 
Totjl'ej .  . 
Samt- 1  rivier 
TotJJ't  j  .  . 
T.<iR:y.  . 
Chltelir  . 
ChiteUr  . 

î-fiftr.  • 

Ligneu .  . 

m*  .  . 

ÇhsUmont. 
Amberlèu  . 
Villeneuve. 
Saiac-Trivitr 
Montmerle. 
Villeneuve' 
Trévoux  . 
Montnerle. 
Teijfej ,  . 
1  Chah  ment. 
Montmerle. 
T  ré  vaux  . 
Siim'TrivUv 
Trévoux  . 
ChiUmont. 
M'itmerle. 
Toitfev 
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Nota.  Les  cinq  mille  foixanre  -  feize  feux  on  fa- 
miHes ,  que  l'on  compte  dans  la  principauté  de 
Dombes,  donnent  le  nombre  total  de  vingt-deux 
mille  huit  cents  quarante-deux  perfonnes ,  de  tout 
âge ,  de  tout  fexe  &  de  tout  état.  Â  la  première  ré- 
flexion ,  il  parott  étonnant  qu'un  pays  qui  fe  trouve 
reiTcrré  entre  des  bornes  fi  étroites ,  (bit  fi  peuplé  j 
m  lis  la  douceur  du  climat,  la  fertilité  du  loi  fit  la 
fa^efle  du  gouvernement  y  fuppléent  plus  que  fuf- 
fifamraentau  peu  d'étendue  du  terrein. 

Jufqu'eo  l'année  176».,  le  pays  de  Dombes  a  été 
gouverné  au  nom  du  Prince  fouverain  de  ce  nom. 
11  y  a  voit  alors  un  parlement ,  féant  à  Trévoux  (qui 
a  plufîeurs  fois  réfidé  à  Lyon),  &  un  confeil  fouve- 
rain établi  près  du  Prince  ,  à  Paris.  Il  n'exifte  plus 
que  le  parlement ,  qui  eft  compofé  d'un  Premier- 
l'rcfîdent ,  de  deux  autres  Préfidents ,  d'un  Cheva- 
lier d'honneur ,  de  douze  Confeillers  ,  dont  deux 
Clercs  (parmi  le fquels  le  Doyen  du  chapitre  de  Tré- 
voux) ,  de  trois  Maîtres  des  requêtes  ,  d'un  Procu- 
reur-Général ,  de  deux  Avocats  -  Généraux ,  6c  de 
quatre  Secrétaires  ;  fit  outre  cela ,  il  y  a  le  nombre 
d'officiers  néccffàires.  Le  confeil  fouverain ,  qui 
s'aflèmbloit  à  Paris  dans  le  palais  du  Prince,  con- 
fiftoit  en  un  Chancelier  ,  dix  Confeillers ,  fit  un 
Secrétaire-Greffier  en  chef.  Les  Avocats  au  par- 
lement faifoient  les  écritures  de  leur  miniftere  dans 
les  inftances ,  fit  les  Procureurs  au  parlement  occu- 
poient  en  vertu  de  commiifions  du  Prince.  Les 
Huifficrs  avoient  auffi  des  commiffions. 

Les  Confeillers  du  parlement  de  Dombes  Jouif- 
fènt  du  droit  de  committimus ,  fit  ils  en  jouiffoieot 
dès  avant  la  réunion  de  la  principauté.  Outre  cela  , 
Sa  Majefté  leur  avoit  accordé  te  droit  de  fraternifer 
avec  les  Confeillers  des  parlements  de  fon  royaume , 
fit  de  pouvoir  devenir  Mdùres  des  requêtes  après  le 
temps  marqué  par  les  ordonnances. 

Le  Prince  fouverain  de  Dombes  avoit  le  droit  de 
de  faire  battre  monnoie.  Autrefois  ce  droit  lui  a 
valu  beaucoup  ,  fur- tout  dans  le  temps  du  com- 
merce des  pièces  de  cinq  fols ,  fit  des  fcquins  d'or 
en  Levant.  On  allure  qu'alors  la  monnoie  de  Dom- 
bes ,  rapportoit  au  Souverain  plus  de  cent  mille 
livres  par  an.  Les  Vénitiens  fe  plaignirent  de  la 
fabrication  des  fequins  au  coin  de  Saint  -  Marc  } 
mais  Mademoifelle  Anne-Marie- Louife  d'Orléans 
de  Montpenfier ,  Souveraine  de  Dombes  ,  leur  ré- 
pondit que  Saint-Marc  étoit  le  patron  de  Trévoux , 
comme  il  l'eft  de  Venife. 

Outre  le  droit  de  faire  battre  monnoie ,  le  Sou- 
verain de  Dombes  avoit  auffi  le  droit  de  vie  fit  de 
mort ,  d'annoblir  fit  d'impofer  fur  fes  fujets  tout  ce 
qu'il  vouloit.  Le  revenu  fixe  du  Prince  fe  montoit 
à  deux  cents  mille  livres  ou  environ.  Les  gabelles 
produifoieot  au  Souverain  environ  cinquante-cinq 
mille  livres  ;  les  aides  ,  quinze  mille  ;  le  do- 
maine ,  dix-neuf  mille  ;  les  péages ,  quinze  mille  ; 
&  le  greffe  du  parlement ,  quinze  mille  livres  ;  ce 
qui  faifoit  en  tout  cent  dix-neuf  mille  livres ,  fans 
compter  le  droit  annuel  des  charges  fit- le  cafuel. 
La  taille  que  feu  M.  le  Prince  de  Dombes  y  avoit 
introduite  ,  produifbit  encore  beaucoup.  Outre 
cela  ,  le  pays  faifoit  de  fept  ans  en  fept  ans  un 
don  gratuit  au  Souverain  de  la  fomme  de  vingt  mille 
livres  ,  fit  de  vingt  ans  en  vingt  ans  la  recherche 
des  francs-fiefs  fit  le  droit  d'amortifièment  produis 
fbient  environ  douze  mille  livres. 

Toute  la  principauté  de  Dombes  eft  du  diocefe 
de  Lyon,  fit  forme  un-  arebiprêtré  particulier,  qui 
eft  compofé  ,  comme  nous  l'avons  déjà  remarqué , 
de  foixante-trois  paroifles  fit  de  neuf  annexes.  11 
n'y  a  qu'un  feul  chapitre  ,  qui  eft  à  Trévoux  ;  mais 
il  y  a  plufîeurs  prieurés  fie  plufîeurs  maifons  reli- 
gicufes  de  l'un  fit  de  l'autre  fexe.  Les  dixmcs  ap- 
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partiennent  en  partie  a  l'Archevêque  de  Lyon ,  en 
partie  aux  chapitres  de  Lyon,  de  Iviâcon  fit  de  Ch3- 
tilbn-lez-Dombes  ,  fit  le  reée  aux  Seigneurs  parti- 
culiers fit  aux  Curés. 

Celte  principauté  eft  gouvernée  au  nom  du  Roi 
par  un  Gouverneur  général ,  -  qui  étoit  autrefois  un 
des  membres  du  parlement ,  fit  qni  y  fiege  encore 
entre  le  premier  fit  le  fécond  Préudent.  11  y  a  auffi 
un  Bailli  qui  eft  le  chef  de  la  noblcflê  ,  laquelle 
nomme  deux  Syndics.  Les  nobles  fit  les  exempts  font 
obligés  de  fe  trouver  à  l'arriere-ban ,  qui ,  en  cas  de 
befoin ,  marche  fous  la  conduite  du  Gouverneur  ou 
du  Bailli , ou  de  celui  que  le  Souverain  juge  à  propos 
de  nommer. 

Le  tiers-état  eft  compofé  des  officiers  du  bail- 
liage  ,  des  Juges  fubalternes  ,  des  Châtelains  fit  des 
Confuls ,  que  les  peuples  nomment  ponr  chaque  pa- 
roiffe.  Et  les  états  ne  s'aflèmblentque  par  ordre  do 
Souverain  ,  ou  du  parlement,  ou  du  Gouverneur. 

(  Hifio  'ut  ).  Du  temps  de  Céfar ,  le  pays  de  Dom- 
bes étoit  habité ,  félon  Adrien  de  Valois  fit  Samfon, 
par  une  partie  des  Segujiani  ;  fit  félon  d'Anville,  par 
une  partie  des  Ambarri.  Sous  Honorius ,  ce  pays  fe 
trouvoit  compris  dans  la  première  Lyonnoifé. 

De  la  domination  des  Romains  ,  la  Dombes 
paffa  fous  celle  des  Bourguignons ,  fit  fit  dans  la  fuite 
partie  du  fécond  royaume  de  Bourgogne.  Vers  U 
fin  du  dixième  fiecle ,  ou  au  commencement  du  on- 
zième ,  la  négligence  de  Rodolphe  le  Fainéant  faci- 
lita à  la  plupart  des  Seigneurs  du  royaume  de  Bour- 
gogne, les  moyens  de  s'approprier  la  fouveraineté 
des  terres ,  dont  auparavant  ils  rendoient  hommage 
à  leurs  Rois.  Parmi  ces  Seigneurs ,  ceux  qui  avoient 
des  établiflèments  dans  la  partie  du  royaume ,  firuée 
à  l'orient  de  la  Saône  fit  du  Rhône ,  vinrent  plus  fa- 
cilement à  bout  de  leurs  deflêins. 

Les  Seigneurs  ou  Sires  de  Baugé  &  ceux  de  Vil- 
lars  fiuvirent  l'exemple  des  autres ,  fit  fe  rendirent 
Souverains  fur  leurs  terres ,  dont  la  plus  grande  par- 
tie formoit  le  pays  de  Dombes ,  qui  alors  s 'et  en- 
doit  depuis  la  Saône  fit  le  Rhône ,  le  long  de  la  ri- 
vière d'Ain  jufqu'à  la  rivière  de  Vefle. 

Les  Comtes  de  Baugé  occupoient  la  partie  fep- 
tcntrionale  ,  comprife  le  long  de  la  Saône  ,  depuis 
Montmerle  jufqu'aux  rivières  de  Vefle  fit  d'Ain.  Le 
refte  étoit  pofledé  par  les  Seigneurs  de  Viliars.  A 
ces  derniers  fuccéderent  les  Sires  de  Thoire,  &  aux 
Comtes  de  Baugé  lés  Seigneurs  de  Beaojeu.  Ces 
deux  maifons  qui  dès  ce  temps-là  pofledoient  en- 
tr'elles  en  fouveraineté  tout  le  pays  de  Dombes  f 
eurent  enfemble  plufîeurs  démêlés  confidérables. 
Pendant  ces  difeumons  *  les  Seigneurs  de  Beaujea 
augmentèrent  leurs  domaines  dans  ce  pays ,  aux  dé- 
pens des  Sires  de  Thoire  fit  de  Viliars  ,  fit  nomme* 
rent  la  partie  de  Dombes  qu'ils,  poiîedoient ,  le 
Beaujolais  de  la  fart  d'Empire  :  ils  ne  lui  donnèrent 
point  d'abord  le  nom  de  Dombes  (  nom  général  de 
tout  le  pays) ,  parce  que  les  Sires  de  Viliars  enpof- 
fédoieot  encore  la  plus  grande  partie. 
■  Edouard  IL,  dix  -  feptieme  Sire  de.  Beaojeu  fit 
Seigneur  de  Dombes  ,  ayant  reçu  de  grands  fécourj 
de  Louis  II.  Duc  de  Bourbon,  contre  Amé  V. 
Comte  de  Savoie  fit  Seigneur  de  Breflc ,  qui  le  vou- 
loit contraindre  à  lui  faire  hommage  d'une  partie  de 
•la  terre  de  Dombes ,  commença  par  contracter  des 
engagements  avec  ce  même  Louis  IL  Quelque  temps 
après,  vers  l'an  1398.  ,  Edouard,  oui  avoit  tou- 
jours mené  une  vie  molle  fit  licencieufe ,  s'avifa  d'en- 
lever une  fille  de  Villefranche ,  fe  croyant  tout  per- 
mis. Ayant  été  ajourné  au  parlement  pour  c©  crime , 
il  fit  jetter  par  la  fenêtre  l'Hurffier  qui  lui  fit  la  ci- 
tation. On  envoya  des  troupes' qui  Parrêterent ,  fit 
le  conduifirent  &  Paris  en  pnfon.  Il  y  courait  rifque 
de  la  vie  ,  lorfqu'il  imploaa  le  crédit  du  même 
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Louis  II. ,  Dm  de  Bourbon  ,  dont  nous  avons  déjà 
parle' ,  &  lui  offrit  de  lui  faire  don  du  Beaujolois  & 
de  la  Dombes.  L'offre  fut  acceptée  ,  réalifee,  fie 
l'aéte  de  donation  pafte  le  s  j.  Juin  1400.  Le  Duc , 
oncle  de  Charles  VI. ,  fie  l'un  des  plus  fameux  &  des 
plus  vertueux  Princes  de  fon  fiecle ,  obtint  la  graue 
fie  la  liberté  d'Edouard.  Ce  dernier  mourut  le  1 1. 
Août  de  la  même  année  1400. ,  &  le  Duc  de  Bour- 
bon fe  mit  en  poffeffion  du  Beaujolois  fit  de  la  princi- 
pauté de  Dombes. 

Le  Duc  Louis  II.  acheta  de  Humbert  VII. ,  Sirs 
de  Thoire  fit  de  Villars  ,  les  châtellenies  de  Tré- 
voux ,  d'Amberîeu  fit  du  Châtelar  ;  ce  oui  acheva  de 
former  la  fouveraineté  de  Dombes  ,  telle  qu'elle  eft 
à  préfent ,  fit  à  laquelle  feule  eit  demeuré  le  nom 
de  Dombes  ,  le  reltc  ayant  pris  le  nom  de  Breffc. 

La  poftérité  de  Louis  II.  Duc  de  Bourbon,  Comte 
de  Foreil  &  de  Clermont ,  jouit  du  Beaujolois  fit  de 
la  principauté  de  Dombes,  jufqu'en  1c.11.  que 
Louife  de  Savoie  fe  les  fit  adjuger  fur  le  Connétable 
Charles  III.  Duc  de  Bourbon,  comme  ayant  fuc- 
cédé  aux  droits  de  Marguerite  de  Bourbon  fa  mère, 
époufede  Philippe  Duc  de  Savoie. 

En  1  s  $7.,  après  la  mort  du  Connétable  de  Bour- 
bon ,  François  I.  confifqua  réellement  la  principauté 
de  Dombes  &  le  Beaujolois ,  fie  les  réunit  enfuite  à 
la  Couronne.  Mais,  en  t  $60.  ou  ij6i.,  le  Roi  remit 
ces  provinces  à  Louis  de  Bourbon ,  Duc  de  Mont- 
penfier ,  fit  à  fa  mere  ,  Louife  de  Bourbon ,  feeur 
du  Connétable.  Le  Duc  de  Montpenfier  mourut 
en  1  $81. 

Henri  de  Bourbon ,  Duc  de  Montpenfier ,  Prince 
de  Dombes  ,  &c. ,  petit-fils  de  Louis  Duc  de  Mont- 
penfier ,  mourut  en  1608. ,  fit  ne  laifià  qu'une  fille 
unique  ,  Marie  (  morte  en  1617.  )  ,  qui  fut  mariée 
a  Gafton-Jcan-Baptifte  Duc  d'Orléans  (  mort  en 
1660.  )  ,  frère  du  Roi  Louis  XIII. 

A  nne-Marie-Louife  d'Orléans  ,dite  Mademoifelle 
de  Montpenfier  ,  Princeflè  de  Dombes  ,  fitc. ,  fille 
unique  du  premier  mariage  du  Duc  d'Orléans  , 
mourut  fans  avoir  été  mariée  en  1693.  >  ayant 
donné  par  afte  du  1.  Février  1681.  ,  la  principauté 
de  Dombes  à  Louis- Augufte  ,  légitimé  de  France  , 
Duc  du  Maine  ,  mort  en  17)6.  ,dootle  fils  aîné  , 
Louis- Augufte  de  Bourbon,  Prince  de  Dombes,  fitc, 
eft  mort  en  1 7$ S-  *  fans  avoir  été  marié.  Louis 
Charles  de  Bourbon  ,  Comte  d'Eu ,  fécond  fils  du 
Duc  du  Maine  ,  ayant  hérité  de  la  principauté  de 
Dombes  ,  en  17$$.  ,  l'a  échangée  le  18.  Mars 
1761.  contre  le  duché  de  Gifors  en  Normandie  ,  fie 
contre  d'autres  terres.  Le  30.  du  mois  d'Août  de  la 
même  année  176a. ,  le  parlement  de  Dombes  a  en- 
régiftré  la  déclaration  du  Boi  portant  union  de  la 
principauté  de  Dombes  à  la  Couronne. 

Avant  que  de  finir  l'article  de  Dombes  ,  il  ne  fera 

Eishorsde  propos  de  remarquer ,  iQ.  qu'Ame  VIII. 
uc  de  Savoie  (  mort  en  1 4  $  1 .  ) ,  contraignit  Hum- 
bert VIL ,  Sire  de  Thoire  &  de  Villars ,  de  lui  céder 
plufieurs  des  terres  qu'il  poflédoit  ;  que  depuis  ce 
temps- là  il  y  eut  plufieurs  démêlés  fit  guerres  Cin- 
glantes ,  entre  les  Ducs  de  Bourbon  ,  Princes  de 
Dombes ,  fit  les  Ducs  de  Savoie ,  Comtes  de  Brefie , 
qui  vouloient  obliger  les  premiers  à  leur  faire  hom- 
mage d'une  grande  partie  des  terres  fit  châteaux 
qui"  forment  cette  principauté  ;  que  ces  guerres 
cauferent  la  deftrufUon  de  plufieurs  villes  &  de 
plufieurs  châteaux  de  la  principauté  de  Dombes  ; 
&  que  tous  ces  démêlés  ne  cefferent  que  lors  de 
l'échange  de  laBreffé  contre  le  marquifat  de  Saluées, 
auquel  le  Roi  Henri  IV.  obligea  le  Duc  de  Savoie  , 
par  le  traité  de  Lyon  ,  en  1601.  i8.  Que  les  églifes 
de  Lyon  de  de  rifle-Barbe  ont  reçu  quelquefois  les 
hommages  des  Seigneurs  de  Dombes  ,  du  nom  de 
Villars  ;  que  plufieurs  auteurs  citent  ~ 
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l'Archevêque  de  Lyon  ,  Henri  de  Villars  ,  comme 
ayant  reçu  l'hommage  de  Richard  de  Beaujeu  ,  en 
,l?9'  >  P<>ur  les  terres  que  ces  Seigneurs  poflé- 
doient  dans  le  pays  de  Dombes  ;  hommage  cepen- 
dant ,  ajoute-t'on  ,  qui  ne  peut  tirer  à  confequeoce. 
n'ayant  été  fait  à  l'églife  que  comme  un  aéte  de 
dévotion  votive.  30.  Que  dans  tous  les  temps  ,  les 
Princes  de  Dombes  fe  font  foutenus  comme  Prin- 
ces fouveraîns  ,  ayant  toujours  été  regardés  comme 
tels  par  les  Bois  de  France  ,  fie  nommément  par 
lettres  de  Philippe  le  Bel  de  l'an  1 304. ,  par  celles 
de  François  1.  de  l'an  1  $32.  ;  par  la  déclaration  du 
Roi  Henri  IV.  en  faveur  de  Henri  ,  Duc  de  Mont- 
penfier ,  au  fujet  de  la  roonnoie  que  ce  Duc  avoic 
permis  de  battre  à  Trévoux  au  coin  de  France  . 
dans  laquelle  déclaration  il  eft  dit  au  nom  de  ce 
grand  Prince  ,  que  cette  fabrication  de  monnoie 
ne  pourra  être  tirée  en  confluence  au  préjudice  du 
droit  de  fouveraimti  ,  qui  appartient  au  Duc  de 
Montpenfier  en  fon  pays  de  Dombes.  Dès  l'an  1  $  6 1 .  , 
le  Roi  Charles  IX. ,  en  remettant ,  après  de  longues 
conteftations  ,  la  principauté  de  Dombes  à  Louis 
de  Bourbon  ,  Duc  de  Montpenfier  ,  n'en  retint 
autre  chofe  que  la  bouche  ù  les  mains ,  c'eft-à-dire  , 
l'hommage.  En  1681.,  au  mois  de  Mars ,  on  porta 
au  parlement  de  Paris  une  déclaration  du  Roi 
Louis  XIV.  en  faveur  du  Duc  du  Maine ,  à  l'égard 
de  la  fouveraineté  de  Dombes  ,  dont  Mademoifelle 
de  Montpenfier  lui  avott  fait  don.  Le  Roi  y  déclaro 
qu'il  reconnoît  fit  tient  pour  fouveraineté  fous  fa 
protection  la  feigneurie  de  Dombes  ,  en  fe  réfer- 
vant  ,  comme  fes  prédécefleurs  ,  la  bouche  t>  les 
mains  ,  lequel  devoir  fera  fait  comme  d'un  moindre 
Souverain  à  un  plus  Quittant  fon  protecteur,  fit  non 
comme  d'un  fujet  à  ion  Boi,  ni  d'uavaflal  à  fon  Sei- 
gneur ;  Sa  Majefté  y  accorde  auffi  aux  Seigneurs 
de  Dombes  le  pouvoir  de  juger  en  dernier  reflort  , 
fit  défend  au  parlement  de  Paris  de  comprendre  à 
l'avenir  le  pays  de  Dombes  dans  les  rôles  des  pro- 
vinces de  Lyonnois,  fitc, fie  autres  qui  reffortiflent 
au  parlement. 

Nous  ne  donnons  aucun  détail  du  parlement  de 
Dombes,  quia  été  créé  par  éditde  1761.,  parce 
que  leséclairciÛements  qui  nous  ont  été  commu- 
niqués à  ce  fujet  ,  ne  nous  ont  pas  paru  fausfai- 
fans  ;  nous  nous  contenterons  de  remarquer  que 
l'office  de  premier  Préfident  de  ce  parlementa  été 
donné  à  M.  Cachet  de  Gameraus  ;  que  M.  d'Efrioux 
de  Mcjfimy  y  a  été  nommé  Procureur-Général  ;  fit 
que  les  deux  Avocats-Généraux  font  M.  M.  Buffet 
de  la  Marelle  ,  fit  Bellet  de  Tavernofl. 

DOMBES  ,  montagnes  qui  régnent  dans  la  pro- 
vince de  la  Marche  ,  fie  où  les  pâturages  font  éga- 
lement bons  fit  abondans  ;  auffi  on  y  nourrit  uns 
grande  quantité  de  bétaiL 

DOMBL  AIN ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Toul , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élec- 
tion de  Joinville.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  pa- 
roifte eft  à  une  lieue  fit  deux  tiers  O.  N.O.  de  Join- 
ville, Le  Prieur  de  Saint-Blain  eft  patron  de  la  cure, 
fit  la  paroifte  eft  dédiée  à  Saint-Benigne. 

DOMBLAS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement fit  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fit  re- 
cette de  Lons-le-Saulnier.  On  y  compte  $9.  feux. 
Cette  paroifte  eft  fitué  fur  une  petite  rivière ,  à  ».  I. 
N.  N.  E.  de  Lons-le-Saulnier. 

DOMBRAS ,  dans  le  Verdunois ,  au  pays  Meffin, 
diocefe  fit  recette  de  Verdun ,  parlement  fit  inten* 
dance  de  Metz.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  pa« 
roi fle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Lofon ,  à  4. 1.  fie 
deux  tiers  N.  de  Verdun. 

DOMBROT  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  fit  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Neufchâteau.  On 
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y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  aflëz  fertile ,  principalement  en  pâtu- 
rages ,  fur  la  rivière  de  Verre  ,  à  S.  E.  de  Neuf- 
château.  Il  y  a  des  bois.  Son  églife  parolflïale  eft 
dédiée  à  Saint-Brice.  La  cure  le  donne  au  con- 
cours ,  &  le  Prieur  de  Rclanges  en  eft  patron.  Les 
dixmcs  fc  partagent  entre  le  Seigneur  du  lieu  qui 
en  a  les  deux  tiers ,  fie  le  Curé  qui  a  l'autre  tiers. 
Il  y  a  une  chapelle  en  titre  ,  fous  l'invocation  de 
la  Sainte-Croix. 

DOMDAURENQUE  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  fit 
élection  de  Rhodes  ,  parlement  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Montauban.  On  n'y  compte  point  de 
feux ,  mais  feulement  21.  bellugues  fit  un  quart  de 
bellugue  de  feu. 

DUMEJEVIN  ,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  fit  recette  de  Lunéville.  On 
y  compte  17.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  1. 
E.  N.  E.  de  Lunéville. 

DOMEL1EN  &  la  Paroifle  ,  en  Picardie  ,  dio- 
cefe fit  intendance  d'Amiens  .parlement  de  Paris, 
éleftion  de  Montdidier.  On  y  compte  118.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  1.  S.  S.  O.  de  Mont- 
didier. 

DOMELTERS  ,  en  Picardie ,  diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montdidier.  On  y  compte  98.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  $.  1.  O.  S.  O.  de  Montdidier  ,  fit  à  une  lieue 
E.  N.  E.  de  Crevecoeur. 

DOMEMONT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Dourlens  ,  doyenné  de  St.  Kiquier.  On  y  compte 
18.  feux.  Cette  paroiife  eft  à  2. 1.  O.  S.  O.  de  Dour- 
lens ,  fit  autant  E.  S.  E.  de  Saint-Riquier. 

DOMENGENS  ,  en  Béarn  .diocefe  de  Lefcar, 
parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  féné- 
chauflëe  fie  recette  de  Morlas.  On  n'y  compte  que 
$.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une 
contrée  aflez  fertile. 

DOMEPlERRE.dans  le  duché  de  Bar.diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  fit  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  fit  recette  de  Pont-à- Mouflon.  On  n'y 
Compte  que  14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
dans  une  contrée  aflez  fertile  ,  à  2.  1.  S.  O.  de 
Pont-à-Mouflbn ,  fit  j.N.  de  Toul.  On  la  nomme 
également  Domtvrc. 

DOMERAT  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins  .élection  de  Montluçon.  On  y  compte  jj. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains ,  à 
une  lieue  O.  de  Montluçon. 

DOMEROT  ,  en  Berry ,  diocefe  fie  intendance 
de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  élection  d'Iflbu- 
dun.  On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  où  l'on  recueille  du  grain , 
du  vin  fit  des  fruits.  11  y  a  aufll  de  bons  pâtura- 
ges fit  quelques  bois.  La  volaille  fie  le  gibier  y  font 
aflez  communs  fit  de  bonne  qualité. 

DOMESSARGUES  .  en  Languedoc  ,  diocefe  fie 
recette  d'Uzès ,  parlement  de  Touloufe ,  généralité 
de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  27.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
une  demi-lieue  de  la  rive  droite  du  Gardon  ,  fit  à 
4. 1. 0.  S.  O.  d'Uzès.  Son  terroir  eft  également  fer- 
tile fie  agréable. 

DOMEVRE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Blamont.  On  y 
compte  71.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  devant 
une  vallée  ,  fur  une  petite  rivière ,  à  une  lieue 
S.  O.  de  Blamont ,  fie  4.  fie  quart  E.  N.  E.  de  Lu- 
néville. 11  y  a  une  ahbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Saint-Auguftin  ,  de  la  congrégation  de  Notre-Sau- 
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veur  ;  fondée  Pan  1010.  par  Bertholde  ,  Evcque 
de  Toul ,  pour  des  Religieux  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoît  ,  auxquels  peu  de  temps  après  furent  fubt 
titués  des  Chanoines  réguliers.  Leur  abbaye  ayant 
été  ruinée ,  ils  fe  retirèrent  dans  le  village  ,  où  ils 
en  rebâtirent  une  autre  en  1  $69.  Cette  abbaye 
eft  en  règle.  La  menfe  abbatiale  eft  de  deux  mille 
livres ,  fie  la  menfe  conventuelle  de  trois  mille  li iv. 
La  cure  du  lieu  appartient  à  l'abbaye. 

DOMEVRE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Metz ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fit  recette  de  Château  Salins. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  de  montagnes  ,  à  une  lieue  N.  M.  O. 
de  Château-Salins. 

DOMEVRE  ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Toul,  confeil  fouverain  fit  intendance  de  Lorraine  , 
bailliage  fie  recette  de  Pont-à-Mouflbn.  On  y  com- 
pte 10.  feux.  Cette  communauté  eft  à  x.  1.  fie  quart 
S.  O.  de  Pont-à- Mouflon  ,  fie  2.  fie  demie  N.  de 
Toul. 

DOMEVRE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  fit  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fie  recette  d'Epinal.  On  y  compte 
14.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue 
N.  O.  d'Epinal. 

DOMEVRE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  fie  recette  de  Bruyères.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière de  Durbion  ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Chatte , 
fit  t.  fie  trois  quarts  N.  O.  de  Bruyères.  11  y  a  deux 
chapelles  en  titre  ,  l'une  dédiée  à  Saint-Michel 
fie  l'autre  à  St.  Georges.  11  en  dépend  les  deux  an- 
nexés de  Bayecourt  fie  de  Dignonville. 

DOMEVRE  fur  Avieres ,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine, diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  d'Epinal. 
Cette  paroifle  eft  la  même  que  celle  qui  a  donné  lieu 
au  fécond  article  de  ce  nom.  On  ajoutera  feulement 
que  les  Jéfuites  d'Epinal  en  font  les  Seigneurs. 

DOMEY  fur  le  Vaux ,  en  Bourgogne.  Voyt\ 
Dommecy. 

DOMFRONT ,  Donfrontium ,  Donfrons  ,  Domini 
Frotis,  ville  ,  en  Normandie  ,  chef-lieu  d'une  élec- 
tion de  fon  nom  ,  avec  un  bailliage  ,  une  vicomte, 
une  maîtrife  particulière  des  eaux  fit  forêts  ,  une  ju- 
rifdiétion  des  traites-foraines  ,  fitc.  ;  diocefe  du 
Mans  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
con.  On  y  compte  558.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  une  montagne  fort  rude  ,  dans  le  petit  pays  de 
Partais ,  entre  des  forêts ,  fur  la  petite  rivière  de 
Varenne ,  à  16.  lieues  fit  deux  tiers  N.  O.  du  Mans , 
26.  fit  demie  S.  O.  de  Rouen,  9.  fie  demie  O.  N.  0. 
d'Alencon  ,  4.  fie  demie  E.  un  quart  au  S.  de  Mor- 
tain  ,  fie  6.  N.  un  quart  à  PO.  de  Mayenne.  Long. 
16.  $8.  2$.  lat.  48.  j6.  2.  Il  y  a  un  hôtel-Dieu  ,  fit 
une  orficialité  pour  la  partie  du  diocefe  du  Mans ,  fi- 
tuée en  Normandie.  Dans  le  château  de  Domfront 
eft  un  prieuré  d'ancienne  fondation  ,  fie  dépendant 
de  l'abbaye  de  Lonlay ,  de  même  que  la  cure  de  11 
paroifle. 

On  apprend  de  Guillaume  de  Jumieges ,  que  Dora, 
front  a  été  bâti  par  Guillaume  I. ,  Seigneur  de  Bel- 
lefme  au  Perche,  dans  la  forêt  même  que  ce  Seigneur 
coupa  à  ce  fujet.  Guillaume  le  Poitevin  ajoute  qu'on 
croyoit  que  cet  établiflèment  fefit  parconccflSonde 
Richard  ,  Duc  de  Normandie.  • 

Les  Comtes  d'Anjou  fe  mirent  en  poflefGou  de 
Domfront ,  mais  Guillaume  le  Bâtard  le  reprit  fut 
Geoffroy  Martel ,  fit  il  revint  aux  Seigneurs  de  BeU 
lefme  :  c'étoit  une  des  plus  fortes  places  du  duché  de 
Normandie  ,  dont  elle  étoit  auffi  une  des  ciefs. 
Sans  parler  des  autres  fieges  que  cette  ville  a  foute- 
nus  , 
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mis  ,  celai  qu'en  fît  le  Maréchal  de  Matignon  ,  en 
•S 74-,  pour  en  chaffcr  les  Huguenots  qui  s'en 
étoient  emparés ,  eft  encore  aujourd'hui  célèbre. 
Gabriel ,  Comte  de  Montgommery  ,  qui  comman- 
doit  dans  la  place ,  s'y  défendit  avec  une  valeur  ex- 
trême ;  Tes  compagnons  y  furent  prefqnc  tous  tués; 
&  il  ne  fe  rendit ,  après  plufîeurs  affauts  ,  que  fur 
l'cfpérance  qn'on  lui  donna  que  le  Roi  lui  pardonne- 
roit.  Mais  le  Maréchal  de  Matignon  ne  put  obtenir 
du  Roi  cette  grâce,  St,  Montgommery  perdit  la  tête 
fur  un  échafaut ,  comme  criminel  de  leze-Majefté. 
«  Qninze  ans  auparavant  (  dit  de  Thou,  tom-  Vil.), 
»  il  avoit  eu  •  le  malheur  de  tuer  le  Roi  Henri  II. 
»  dans  un  tournois ,  &  cet  accident  le  conduifit  fur 
»  l'échafaut ,  chargé  de  tous  les  maux  que  cette 
v  mort  caufa  à  l'état ,  plutôt  que  de  fes  propres  cri- 
»  mes  ;  car ,  pourquoi  celui  de  leze-Majefté  dont 
»  on  l'accufoit  ?  il  ne  pouvoit  en  être  recherché 
»  après  les  édits  déjà  donnes,  &  fur-tout  après  la 
»  dernière  amniftie  ;  mais  il  fallut  accorder  cette  fa- 
*►  tint  ad  ion  à  la  paflîonde  la  Régente,  qui  vouloir, 
*»  à  quelque  prix  que  ce  fût  ,  la  mort  d'un  homme 
»  qui  lui  avoit  enlevé  le  Roi  fon  époux.  Bel  exern- 
»  pie  pour  nous  apprendre  que  dans  les  coups  qui 
»  attaquent  les  tètes  couronnées ,  le  ha  fard  feul  eft 
■»  criminel ,  quand  même  la  volonté  feroit  inno- 
»  cente  ».  Par  le  même  arrêt,  les  enfants  de  Mont- 
gommery furent  déclarés  roturiers ,  ce  qui  lui  fit 
dire  cette  belle  parole  en  mourant  ;  s'ils  n'ont  la 
vertu  des  nobles  your  s'en  relever,  je  anjens  à  l'arrêt. 

En  1091.,  Henri  I. ,  depuis  Roi  d'Angleterre  , 
n'étant  encore  que  Comte  du  Coûtantin  ,  enleva 
à  Robert  de  Bellefme ,  Domfront  ,  dont  les  habi- 
tants fe  donnèrent  à  lui ,  à  condition  qu'il  ne  les 
foumettroit  jamais  à  d'autres.  Cette  ville  appar- 
tint depuis  aux  Ducs  de  Normandie  jufqu'à  Henri 
II. ,  qui  vraisemblablement  la  donna  aux  Vicomtes 
de  Beaumont ,  puifque  Raoul ,  Vicomte  de  Beau- 
mont  ,  la  céda  en  11  to.  à  Philippe- Augufte.  Celui- 
ci  en  gratifia  Philippe  fon  fils  puîné ,  en  y  ajou- 
tant le  comté  de  Mortain  dans  le  Coûtantin,  &  elle 
*  revint  à  Saint-Louis  après  la  mort  de  ce  dernier, 
fcnfuite  elle  fut  poflTédée  par  la  maifon  d'Artois  ; 
&  ayant  été  confifquée  fur  Robert  d'Artois  ,  qui 
s'étoit  révolté  contre  le  Roi  Philippe  de  Valois  , 
ce  Monarque  la  donna  à  Philippe  d'Alençon  ,  fon 
filleul ,  depuis  Archevêque  de  Rouen ,  &  Cardi- 
nal. Pierre  II. ,  Comte  d'Alençon  ,  héritier  de  Phi- 
lippe fon  frère ,  la  fit  réunir  à  fon  comté  ,  &  c'eft 
par-là  qu'elle  eft  entrée  dans  le  reffort  du  bailliage 

K'néral  d'Alençon.  Depuis  la  mort  de  François , 
uc  d'Alençon ,  arrivée  en  1  $  84. ,  la  feigneurie  de 
Domfront  fut  engagée  au  Duc  de  Montpenfier  ;  âc 
elle  appartient  aujourd'hui  au  Duc  d'Orléans  ,  en 
vertu  de  la  donation  d'Anne-Marie-Louife  d'Or- 
léans ,  DuchefTe  de  Montpenfier. 

11  fe  tient  à  Domfront  des  foires  tous  les  pre- 
miers lundis  de  chaque  mois  ,  &  trois  marchés  par 
femaine  ;  ce  qui  ne  contribue  pas  peu  à  rendre  le 
commerce  de  cette  ville  affez  floriifant. 

Confidérée  comme  diftrid  particulier  de  la  géné- 
ralité d'Alençon ,  l'éledion  de  Domfront  eft  bornée 
au  S.  par  celles  de  Mayenne  &  du  Mans ,  de  la  gé- 
néralité de  Tours  ;  au  N.  par  les  éledionsde  Vire 
&.  de  Falaife  ;  à  l'E.  par  celles  d'Argentan  &  d'A- 
lençon ,  &  à  l'O.  par  l'éledion  de  Mortain.  On  y 
compte  43.  paroiffes  ou  communautés  aftouagées  , 
$58.  hameaux,  10.  mille  797.  feux  &  {9.  mille 
94.  perfonnes  de  tout  âge  ,  de  tout  fexe  &  de  tout 
état.  La  taille  impofée  fur  cette  éledion  eft  de  7$. 
mille  livres ,  quand  l'impolkion  totale ,  concernant 
cet  article ,  établie  fur  la  généralité  d'Alençon ,  fe 
trouve  monter  à  la  fomme  d'un  million  10c.  mille 
478.  livres. 

Tome  IL 
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DOMFRONT  ,  bourg  ,  dans  le  Maine ,  diocefe 
ôt  éledion  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  175.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  auprès  de  la  forêt  de  Lavardin ,  à  3.  I. 
N.  O.  du  Mans. 

DOMFRONT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  éledion  de 
Montdidier.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  affez  fertile  en 
grains  &  en  pâturages. 

DOMJANT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Coû- 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen , 
éledion  de  St.  Lo ,  fergenterie  de  Thorigny.  On  yf 
compte  18$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  Se 
demie  S.  O.  de  Thorigny ,  St  5.  S.  S.  E.  de  Saint- 
Lo.  La  rivière  de  Vire  arrofe  fes  campagnes  ,  qui 
font  d'ailleurs  très-fertiles. 

DÔMJEU  t>  fes  Dépendances  ,  en  Champagne  . 
diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Châlons  ,  éledion  de  Joinville.  On  y  compte  74. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Marne ,  près  du  confluent  du  Rognon  avec  cette  ri- 
vière, à  une  petite  lieue  S.  de  Joinville.  Son  terroir 
abonde  en  bons  pâturages. 

DOM1NOIS  ou  Dommois  ,  dans  le  quartier  de 
Noyon  ,  au  gouvernement  général  de  l*Iflc-de- 
France,  diocefe  &  éledion  de  Noyon,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Soiflons.  On  y  compte  57.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  Noyon  , 
&  à  une  bonne  demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  ri- 
vière d'Oife. 

DOMINOIS ,  en  Picardie ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  éledion  d'Abbe- 
ville ,  bailliage  de  Crécy.  On  y  compte  1 10.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  ri- 
vierc  d'Authie  ,  à  une  lieue  &  deux  tiers  N.  O.  de 
Crécy  ,  1.  &  quart  O.  S.  O.  de  Hefdin  ,  *  ».  &  de- 
mie  S.  E.  de  Montreuil.  11  en  dépend  les  hameaux 
du  Petit-Chemin  &  du  Grand-Moifinont ,  avec  l'an, 
nexe  d'Argoulles  ,dont  une  grande  partie  eft  encla- 
vée dans  la  province  d'Artois.  La  cure  vaut  au  moins 
ï$oo.  livres  de  rente ,  &  elle  eft  du  patronage  de 
l'Abbé  de  Saint-Joue.  Le  terroir  eft  fertile  en  bleds 
&  autres  grains  ,  tels  que  les  lins  &  les  chanvres.  Il 
y  a  auffi  des  bois  &  de  bons  pâturages  ou  l'on  nour- 
rit quantité  de  bétail. 

DOMINOIS ,  en  Picardie ,  au  gouvernement  de 
Montreuil.  C'eft  apparemment  la  même  paroiffe  que. 
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celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  puifque 
nous  ne  trouvons  pas  qu'il  en  foit  fait  mention  d'une 
manière  particulière  dans  le  détail  qui  concerne 
le  gouvernement  de  Montreuil. 

DOMLEMESNIL  ù  fes  Dépendances,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Chalons  ,  élection  de  Rethel.  On  y 
compte  70.  feux.  Cette  paroiffé  cil  fituée  à  quelque 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  Meufe  ,  à  1.  I.  O. 
N.  O.  de  Donchery,  &  6.  N.  E.  de  Rethel.  On 
la  nomme  également  DonJe-Menil. 

DOMLOUP ,  en  Bretagne  ,  diocefe ,  parlement , 
Intendance  St  recette  de  Rennes.  On  y  compte  16. 
feux  un  tiers  Si  on  quart  de  feu.  Cette  paroiffé 
eft  fituée  en  pays  de  grains  &  où  il  y  a  de  très- 
bons  pâturages. 

DOMMART  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Dourlens ,  doyenné  de  Saint-  Riquier.  On  y  compte 
313.  feux.  Cette  paroiffé  eft  fituée  fur  la  route  d'A- 
miens à  Montreuil  ,  dans,  une  contrée  très-fertile  , 
principalement  en  grains ,  à  3.  1.  S.  O.  de  Dourlens , 
&  4.  ck  demie  N.  O.  d'Amiens. 

DOMMART  furBeUufe,ea  Picardie ,  diocefe  , 
intendance ,  élection  Si  doyenné  d'Amiens ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  6%.  feux.  Il  y  a  ap- 
parence que  cette  communauté  fait  partie  de  celle 
qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  &  qu'elles  ne 
forment  l'une  &  l'autre  qu'une  feule  &  même 
paroiffé. 

DOMMART  ou  Dommard  ,Domnus  Medardus , 
dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul  , 
confèil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine ,  bail- 
liage &  recette  de  Darney.  On  n'y  compte  que  13. 
feux.  Son  églife  paroiffiale  eft  dédiée  à  Saint-Mc- 
<lard  ,  ck  la  cure  fe  donne  au  concours  ,  quoique 
le  chapitre  de  Remiremont  jouiffe  du  droit  de  pa- 
tronage. Le  terroir  des  environs  abonde  en  bons 
pâturages. 

DOMMART  aux  Bois ,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  in- 
tendance de  Lorraine,  bailliage  ck  recette  de  Chatte. 
On  y  compte  19.  feux.  Cette  paroiffé  elt  à  une 
lieue  Si  demie  N.  N.  O.  de  Chatte.  On  l'appelle 
également  Damas ,  ai  nia  que  la  précédente ,  qui  eft 
à  trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Dompaire,  &  4.  & 
tiers  N.  E.  de  Darney.  De  Dommart  aux  Bois  dépend 
l'annexe  de  Paffàncourt,  qui  en  eft  afièz  éloignée. 

DOMMARTEMONT  ,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  &  in- 
tendance de  Lorraine,  bailliage  &  recette  de  Nancy. 
On  n'y  compte  que  6.  feux.  Cette  communauté  eft 
à  une  bonne  demi-lieue  E.  M.  E.  de  Nancy ,  à  quel- 
que diftauce  de  Saint-Maix. 

DOMMARTIN,dansleduché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Toul,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  Si  recette  de  Remiremont.  On  y 
compte  106.  feux.  Cette  paroiffé  eft  à  une  lieue  E. 
S.  E.  de  Remiremont.  Il  en  dépend  les  hameaux 
cle  Pont ,  Franoux ,  la  Poirée  ,  Vecoux  &  Roche- 
roy.  La  cure  eft  unie  au  prieuré  du  Saint-Mont  , 
peu  éloigné  de  Remiremont ,  ck  eft  defférvie  par 
un  Religieux  de  l'ordre  de  St.  Benoît.  Les  Religieux 
du  Saint-Mont  ont  les  deux  tiers  des  groffes  dixmes, 
ck  la  totalité  des  menues.  Le  chapitre  de  Remire- 
mont jouit  du  refte. 

DOMMARTIN,  dans  le  Toulois  ,  au  pays  Mcf- 
fin ,  diocefe ,  bailliage  ck  recette  de  Toul ,  parlement 
ck  intendance  de  Metz.  On  y  compte  18.  feux.  Ce 
hameau  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Mofelle 
prefque  vis-à-vis  de  Toul. 

DOMMA  RTIN ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Verdun ,  confeil  fouverain  St  intendance  de  Lorrai- 
ne .bailliage  &  recette  de  Saiat-MihieL  On  y  corn- 
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pte  i<.  feux.  Cette  communauté  eft  à  ».  I.  &  tie 
N.  N.  E.  de  Sàint-Mihiel. 

DOMMARTIN  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  Si  intendance  dé 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Darney.  On  n'y 
compte  que  15.  feux.  Cette  paroiffé ,  fous  le  titre  de 
St.  Martin ,  eft  à  une  lieue  ck  demie  N.  N.  E.  de 
Darney.  Le  Curé  jouit  de  plufieurs  droits  diftingues. 
Le  terroir  des  environs  eft  aflêx  fertile. 

DOMMARTIN ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  ck  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  ck  recette  de  Nancy.  On  y  com- 
pte 18.  feux.  Cette  communauté ,  annexe  de  la  pa- 
roiffé d'Amance ,  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E. 
de  Nancy,  &  à  une  bonne  demi-lieue  S.  O.  d'A- 
mance. 

DOMMARTIN,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul,  confeil  fouverain  ck  intendance  dé 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Charmes.  On  y 
compte  t4.  feux.  Cette  communauté ,  annexe  de  la 
paroiffé  de  Brantigny ,  eft  à  une  lieue  S.  E.  de  Char- 
mes. 11  en  dépend  les  villages  de  Vaux  ck  d'Ubexav 

DOMMARTIN,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  Si  intendance* 
de  Lorraine  ,  bailliage  Se  recette  de  Darney.  On  y 
compte  1$.  feux.  Cette  communauté ,  annexe  de  la 
paroiffé  de  Girancourt ,  eft  à  2. 1.  &  demie  S.  E.  de 
Dompaire ,  ck  4.  E.  N.  E.  de  Darney.  Il  en  dépend 
les  hameaux  d" Audoncourt  ,  Augcmont ,  Barbon- 
foin  &  Tilloufe.  Il  y  a  une  chapelle  &  un  her- 
mitage. 

DOMMARTIN  ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon 
parlement  &  intendance  de  Dijon,  éleftion,  bail- 
liage Si  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Bagé.  On 
y  compte  S4-  feux.  Cette  paroiffé  eft  à  ».  I.ck  quart 
N.  E.  de  Mâcon ,  &  4.  N.  O.  de  Bourg. 

DOMMARTIN ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  St. 
Claude ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  bail- 
liage de  Châlon ,  reffort  de  St.  Laurent.  On  y  com- 
pte 74.  feux.  Cette  paroiffé  eft  à  1.  L  O.  de  Cuy- 
feaux,ck8.S.  E.  de  Châlon.  ' 

DOMMARTIN ,  en  Nlvernois  ,  diocefe  de  Ne-  ' 
vers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins,  élection  de  Château  -  Chinon.  On  y  compte 
»4.  feux.  Cette  paroiffé  eft  à  une  lieue  O.  de  Châ- 
teau-Chinon. 

DOMMARTIN,  village  ,  paroiffé  ,  château  & 
feigneurie ,  en  Lyonnois  ,  diocefe ,  intendance  & 
élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
38.  feux.  Cette  paroiffé  eft  à  ».  1. 0.  N.  O.  de  Lyon. 

DOMMARTIN  ,  hameau  ,  dépendant  de  la  pa- 
roiffé de  la  Jaffainc ,  en  Champagne ,  diocefe  de 
Troyes,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Chî- 
lons  ,  éleftion  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  li. 
feux.  Ce  hameau  eft  furnommé  Domm artin-U-Coca  ; 
Si  il  eft  fitué  fur  un  ruiffeau  ,  à  $.  I.  ck  demie  N.  E. 
de  Troyes. 

DOMMARTIN ,  dans  le  Toulois ,  au  pays  Mef- 
fin ,  diocefe  ,  bailliage  Si  recette  de  Toul ,  parle- 
ment &  intendance  de  Metz.  On  y  compte  48.  feux. 
Cette  communauté  ,  annexe  de  la  paroiffé  de  Bou- 
cy  ,  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Meufe  à  ».  I. 
&  demie  O.  N.  O.  de  Toul.  Elle  eft  furnommée 
Dommartin-au-Four. 

DOMMARTIN  &  fes  Dépendances,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  Si  intendance  de  ChSIons  parle- 
ment de  Paris ,  élection  de  Ste.  Menehould.  On  n'y 
compte  que  7.  feux.  Cette  communauté  eft  finiee 
en  pays  de  grains. 

DOMMARTIN  &  la  Cenfe  de  ce  nom  ,  en  Ar- 
tois, diocefe  d'Amiens , confeil  provincial  d'Artois, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lille,  bailliage 
ck  recette  de  Hefdin.  On  y  compte  11.  feux  Se  <». 
perfoanes.  Cette  communauté  eft  fituée  fut  la  rire 
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droite  de  la  rivière  d'Authie  ,  à  ».  1.  S.  O.  de  Hef- 
din  ,  i-  S.  E.  de  Montrcuil ,  6c  10.  N.  O.  d'Amiens. 
U  y  a  une  abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Prémon- 
tre  ,  fondée  dès  le  premier  temps  de  ret  ordre ,  par 
Melon  ,  Evêque  de  Tcroucnne  ,  fous  l'invocation  de 
Saiur-Joflê,  fie  nommée  à  caufe  de  cela  Saint- Jolie- 
aux-Bois ,  Santli  Judoci  in  Nemore.  Cette  abbaye  eft 
en  règle ,  &  jouit  au  moins  de  10.  mille  livres  de 
rente.  C'eft  une  des  plus  Ronflantes  de  l'ordre  de 
Trémontré.  Par  arrêt  du  confeil  d'état,  du  *i.  No- 
vembre de  l'an  1586. ,  l'abbaye  dont  il  s'agit,  fut 
déclarée  être  du  Ponthieu  en  Picardie  ;  mais  depuis 
1743.  elle  eft  du  bailliage  de  Hefdin  en  Artois  , 
comme  il  a  été  remarqué.  Le  pays  des  environs  eit 
des  plus  fertiles. 

DOMMARTIN  la  Chamelle ,  dans  le  duché  de 
Bar  ,  diocefe  de  Metz  ,  confeil  fouverain  &  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Thiau- 
court.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eftfi- 
tuée  près  des  connus  du  pays  Mcflîu  ,  à  une  lieue 
N.  N.  O.  de  Thiaucourt  ,  fit  4.  fit  quart  E.  N.  E. 
de  Saint-Mihiel. 

DOMMARTIN  l'Efirée  ,  en  Champagne,  dio- 
cefe ,  intendance  fit  élection  de  Châlons ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  113.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  très -fertile  en 
grains ,  à  4.  I.  S.  O.  de  Châlons. 

DOMMARTIN  le  Franc,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons ,  élection  de  Joinville.  On  y  compte  73. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  2. 1.  fit  tiers  O.  un  quart 
au  S.  de  Joinville. 

DOMMARTIN  fousHams,  en  Champague,  dio- 
cefe fit  intendance  de  Châlons ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Sainte-Menehould.  On  y  compte  13. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  fit  tiers  0. 
de  Sainte-Menehould. 

DOMMARTIN  Jurlllon  ,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fit  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de  Darney. 
On  y  compte  38.  feux.  Cette  pa/oifle  eft  fituee 
près  de  la  petite  rivière  d'illon  ,  a  3.  I.  N.  E.  de 
Darney.  Il  en  dépend  le  grand  fie  le  petit  Able- 
venette.  Son  églife  eft  dédiée  à  Saint- Martin.  La 
cure  fe  donne  au  concours  ,  fit  cependant  le  cha- 
pitre de  Remiremont  en  eft  patron.  En  1664. ,  le 
fieur  Nicolas  Boban ,  Curé  de  Dommartin  .  fit  la 
Marquife  de  Ville  fit  de  Haraucourt  fondèrent  à 
Dommartin  une  communauté  de  Chanoires  régu- 
liers de  Notre  -  Sauveur  ;  l'objet  de  cette  fou- 
dation  fut  de  donner  des  Directeurs  à  un  fémi- 
naire  qui  fut  établi  en  même  temps  à  Dommartin. 

DOMMARTIN  la  Maifon  ,  dans  le  duché  de 
Bar ,  diocefe  de  Metz  ,  confeil  fouverain  fie  inten- 
dance de  Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de  Thiau- 
court. On  y  compte  9.  feux.  Cette  communauté  eft 
lituée  à  une  petite  diftance  de  celle  de  Dommar- 
tin-la-Chapelle.  Le  terroir  des  environs  eft  très- 
fertile. 

DOMMARTIN  le  Saint-Pcrc ,  en  Champagne  , 
diocefe  fit  intendance  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  Joinville.  On  y  compte  97. 
feux.  Cette  paroiftè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Blaife , 
à  a.  1.  S.  E.  de  l'abbaye  de  Montier  -  en  -  Der  ,  fie 
deux  fie  tiers  O.  S.  O.  de  Joinville.  Les  pâturages 
y  font  très-bons. 

DOMMARTIN  fur  Vtaine  ,  dans  le  duché  de 
Lorraine ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fie 
intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de 
Neufchâteau.  On  y  compte  39.  feux.  Cette  paroifle 
eft  lituée  fur  la  petite  rivière  de  V raine  ,  à  3.  t. 
E.  de  Neufchâteau  ,  fit  7.  S.  S.  O.  de  Nancy.  Son 
églitc  eft  dédiée  à  Saint-Martin.  Le  Seigneur  du 
lieu  eft  patron  de  la  cure.  U  y  a  trois  chapelles  en 
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titre ,  l'ûne dédiée  à  Notre-Dame  fie  a  Saint-Claude , 
dans  l'églife  paroiftiale  ,  fie  fondée  par  Erad  de 
Dommartin ,  fie  Jacquettede  Haraucourt ,  fa  femme , 
en  1 5 1 3.  ;  la  féconde  dédiée  à  Notre-Dame  de  pitié , 
dans  le  château  ;  fie  la  troifieme  fous  le  titre  de  St. 
Fiacre  fie  de  St.  Hubert ,  fituee  au  milieu  du  vil- 
lage ,  fit  fervant  d'églife  à  l'hôpital ,  qui  a  été  fondé 
par  les  Seigneurs  du  lieu  ,  pour  y  loger  les  paflans  k 
fie  nourrir  les  pauvres  de  la  baronnie. 

La  terre  fie  feigneurie  de  Dommartin-fur-Vraint 
eft  une  ancienne  baronnie  ,  qui  a  donné  fon  nom  à 
une  maifon  illuftre  ,  à  préfent  éteinte  ,  de  laquelle 
étoit  Guillaume,  Seigneur  de  Dommartin,  mort  en 
1441.  U  avoit  époufé  Agnès  de  Haroui ,  morte  en 
1439*  t  fiHc  de  Vary  ,  Seigneur  de  Haroué.  Elle 
fut  mère  de  Louis  de  Dommartin ,  pere  ,  par  Ifa- 
belle  du  Châtelet,  de  trois  fils ,  Erard ,  Vary  fit  Guil- 
laume. Ce  dernier  fut  Baron  de  Fontenoy-le-Châ- 
teau  ,  par  fon  mariage  avec  Anne  de  Neufchâtel  , 
fille  de  Ferdinand  ,  Sire  de  Montagu,  fie  de  Mar- 
guerite de  Fenejlranges.  11  en  eut  Louis  de  Dom- 
martin ,  Baron  de  Fontenoy  fie  en  partie  de  Dom- 
martin &  de  lafouverainetédeFeneftranges,qui,de 
fa  femme  Philippe  de  la  Match.  ,  eut  Diane  de 
Dommartin  ,  unique  héritière  ,  mariée  à  Charles- 
Philippe  de  Croy,  Marquis  d'Havre,  Prince  de  l'Em- 
pire ,  Chevalier  de  la  Toifon  d'Or.  Leur  fils ,  Char- 
les-Alexandre ,  Duc  de  Croy,  Prince  fie  Maréchal 
de  l'Empire ,  Marquis  d'Havre,  Comte  de  Fontenoy- 
le-Château ,  Chevalier  de  la  Toifon  d'Or  ,  fut  pere  , 
par  Yolande  de  Ligne  ,  de  Marie-Claire  de  Croy , 
Duchcflè  d'Havré ,  Comteflè  de  Fontenoy ,  Souve- 
raine de  Feneltranges,  femme  de  Philippe-François 
de  Croy ,  Comte  de  Solre  ,  dont  le  fils  Ferdinand- 
François-Jofeph  de  Croy,  Duc  d'Havré ,  Prince  fit 
Maréchal  de  l'Empire, Grand  d'Efpagne,  Chevalier 
de  la  Toifon  d'Or,  mort  en  1 694. ,  elt  l'ayeul  de  feu 
le  Duc  d'Havré.  Voye\  Croy  ,  Solre  fie  Havré. 

Erard  de  Dommartin ,  fils  aîné  de  Louis ,  fit  d'I- 
fabclle  du  Châtelet  ,  fut  Bailli  de  Vofges  ,  fit 
époufa  Eléonor  de  Lenoncourt ,  de  laquelle  il  eut 
François  de  Dommartin  ,  Chambellan  du  Duc  de 
Lorraine  ,  qui ,  d'Anne  de  Cermitty  ,  eut  Eléonor 
de  Dommartin  ,  femme  d'Antoine  de  Chahanay  , 
Seigneur  de  Ruette  ,  Frévillc  fit  Lixieres. 

Vary  de  Dommartin  ,  fécond  frère  d'Erard ,  mou- 
rut le  7.  Juillet  1  $00. ,  Evêque  fie  Comte  de  Ver- 
dun, Prince  d'Empire,  Abbé  fie  Souverain  de  Gorze. 

La  baronnie  de  Dommartin  a  été  vendue,  ck  elle 
eft  poffédée  actuellement  par  N.  du  Pafaaier ,  Che- 
valier d'honneur  au  parlement  de  Metz. 

DOMMARTIN  fur  ÏYvr«  ,  en  Champagne,  dio- 
cefe fie  intendance  de  Châlons , parlement  de  Paris, 
élection  de  Sainte-Menehould.  On  y  compte  61. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  très- 
abondante  en  grains  ,  fur  la  petite  rivière  d'Yevre, 
à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  de  Sainte-Menehould. 

DOMMAY,  dans  le  duché  de  Lorraine,  dépar- 
tement du  Barrais ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fou- 
verain fie  intendance  de  Lorraine ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Chatte.  On  y  compte  31.  feux.  Cette  pa- 
roiife  eft  fituée  dans  une  contrée  montagneufe  ,  fie 
néanmoins  allez  fertile ,  principalement  en  grains  fie 
en  pâturages  excellens. 

DOMMAY,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fie  recette  de  Darney.  On  y  compte 
19.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée 
à-peu-près  pareille  à  celle  oh  fe  trouve  la  paroifle  qui 
adonné  lieu  à  l'article  précédent. 

DOMME  ,  ville ,  fie  Ccnac ,  en  Périgord  ,  dio- 
cefe fit  élection  de  Sarlat,  parlement  fie  intendance 
de  Bordeaux.  On  y  compte  $19.  feux.  Cette  ville 
eft  fituée  fur  un  rocher ,  près  de  la  rive  gauche  de  la 
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Dordogne ,  a  a.  1.  S.  E.  de  Sarlat ,  !  o.  S.  E.  de  Péri- 
gueux  ,  ôt  ï3.  E.  N.  E.  de  Bordeaux.  C'eft  un 
gouvernement  particulier  du  gouvernement  géné- 
ral militaire  de  Guyenne  ôc  Gafcogne.  11  y  a  une 
juftice  Royale. 

DOMMECY  fur  Ltfvaux ,  en  Bourgogne,  dio- 
cefe  d'Autun  ,  parlement  ôc  intendance  de  Dijon, 
bailliage  &  recette  d'Avalon.  On  y  compte  36. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  O.N. 
O.  d'Avalon. 

DOMMELY  (s  le  Moulin-a-Eau,eii  Champagne, 
diocefe  ôc  élection  de  Rheims,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  80.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1.  lieues  N.  un  quart  à  l'E.  de  Châ- 
tcau-Porcien. 

DOMMERAT  ,  en  Bourbonnois.  V.  Domerat. 

DOMMER  VILLE  ,  au  pays  Chartrain  ,  dans  le 
gouvernement  général  d'Orléanois  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Dourdan.  On  y  compte  a  j.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  S.  O.  d'Eftampes ,  &  4.  & 
quart  S.  de  Dourdan.  Son  terroir  eft  extrêmement 
fertile  en  grains.  11  y  a  auffi  des  pâturages. 

DOMMER  Y  t7  les  deux  Châteaux ,  en  Champa- 
gne -,  diocefe  ôc  élection  de  Rheims ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  80. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  E.  S.  E.  de  l'abbaye  de 
Signy,  &  3.  N.  N.  E.  de  Rethel. 

DOMMERY  ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe  de 
Trêves  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  &  recette  de  Longuyon.  On  n'y 
compte  que  9.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1 . 1.  Ôc 
demie  N.  de  Longuyon. 

DOMM1ERE ,  dans  le  SouTonnois,  au  gouverne- 
ment général  de  l'ifle -de-France  ,  diocefe  ,  inten- 
dance ck  élection  de  Soiflbns ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  aflez  fertile ,  principalement  en  grains. 
Il  y  a  aufli  de  bons  pâturages  ôc  quelques  bob.  Le  gi- 
bier y  eft  d'ailleurs  afléz  abondant. 

DOMOY ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance ,  bailliage  ck  recette  de  Dijon.  On  n'y 
compte  que  5.  feux.  Ce  hameau  dépend  de  la  pa- 
roifle de  Chavigny ,  ôt  eft  à  1. 1.  S.  S.  E.  de  Dijon. 

DOMPAIRE  ou  Dompere,  Domparium,  ville, 
dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul ,  con- 
feil fouverain  ôt  intendance  de  Lorraine,  bailliage 
ôc  recette  de  Darney.  On  y  compte  1  $$.  feux.  Cette 
petite  ville  eft  fituée  fur  un  ruiflèau  qui  fc  jette  dans 
le  Madon  au-deflbus  de  Mirecourt ,  à  4.  1.  1S.  E. 
de  Darney,  de  6.  N.  O.  de  Remiremont.  Il  y  a  cinq 
chapelles  en  titre  ;  fçavoir ,  St.  Nicolas  ,  St.  Clau- 
de ,  Ste.  Anne  ck  Ste.  Catherine ,  St.  Chriftophe  ôt 
la  chapelle  de  tous  les  Saints.  11  en  dépend  les  vil- 
lages ou  hameaux  de  Madon  ,  de  Naglancourt ,  de 
la  Meraye ,  de  Bcttenay  ,  de  St.  Brice ,  de  Cheli- 
mont  Ôt  la  Rue ,  avec  l'hermitage  de  la  Vieville. 
La  ville  de  Dompaire  fut  prife  &  brûlée  par  le  Duc 
de  Bourgogne  en  1475  ;  Ck  depuis  elle  n'a  pu  fe  ré- 
tablir ,  de  forte  qu'aujourd'hui  elle  reflemble  beau- 
coup à  un  village.  11  n'y  a  dans  la  ville  qu'une  égli- 
fe  ,  prefque  ruinée ,  qui  a  été  bâtie  en  1 5  24. ,  ôt  qui 
eft  une  annexe  de  celle  de  la  Vieville.  L'édit  du  Roi 
de  Pologne,  du  mois  de  Juin  17SJ.,  a  établi  dans 
la  ville  dont  il  s'agit ,  une  prévôté  Royale  pour  la 
partie  qui  lui  appartient  (  l'autre  partie  dépend  du 
chapitre  de  Remiremont)  :  les  appels  en  font  por- 
tes au  bailliage  de  Darney.  La  déclaration  du  même 
Prince  ,  du  2 1.  Novembre  de  la  même  année  ,  y  a 
confervé  le  tribunal  appelle'  la  prévôté  commune , 
compofé  du  Prévôt  Royal  &  de  l'officier  du  chapi- 
tre de  Remiremont,  qui  exercent  leur  jurifdietion 
fur  les  fujets  communs  au  Roi  &  au  chapitre ,  ré- 
pandus dans  differens  bans  &  villages  de  l'ancienne 
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prévôté  de  Dompaire.  Les  appels  de  ce  fiege  (ê  por» 
tent  à  la  juftice  commune  de  Remiremont. 

DOMPGERMA1N  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  ce  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Commercy.  On  y 
compte  36.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  6c 
demie  S.  O.  de  Toul.  Son  églife  eft  dédiée  à  Saint- 
Maurice.  Il  en  dépend  l'annexe  de  Charmes-la- 
Cofte.  C'eft  dans  Ion  diftrift  que  fe  trouvent  le 
prieuré  du  Val-de-Pafte  ôc  la  belle  maifoa  de  Bois. 
lc-Comte. 

DOMPGERMAIN  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  ck  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Saint-MihieL 
On  y  compte  1  $.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  grains. 

DOMPIERRE ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouverain  ce  intendance  de  Lorraine, 
Bailliage  &  recette  de  Bruyères.  On  y  compte  to. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  petite  rivière  d'Urbion ,  à  une  lieue  ôt  deux  tien 
O.  N.  O.  de  Bruyères.  Son  églife  eft  dédiée  à  Saint- 
Etienne.  La  cure  eft  régulière ,  ôt  l'Abbé  de  Chao- 
moufey  en  eft  le  patron.  Le  chapitre  d'Epinal  jouit 
de  la  moitié  des  groflès  dixmcs.  Le  Curé  a  l'autre 
moitié  avec  toutes  les  menues  dixroes.  La  feigneu- 
rie  foncière  du  lieu  appartient  en  partie  à  une  Dame 
du  chapitre  de  Remiremont,  ck  en  partie  à  un  Sei- 
gneur particulier.  Le  terroir  de  cette  paroifle  abonde 
en  pâturages  excellens. 

DOMPIERRE,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe 
de  Befançon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  ôt  recette  de  la  Marche  ,  dif- 
triét  de  Conflans  en  Baffigny.  On  y  compte  29» 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  près  des  confins 
delà  Franche-Comté  ,à  fept  lieues  S.  O.  de  Remi- 
remont. 

DOMPIERRE  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe 
de  Verdun,  confeil  fouverain  Ôt  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  ôc  recette  d'Etain.  On  y  compte  11. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  entre  deux  mit 
féaux,  à  2. 1.  &  demie  S.  E.  d'Etain ,  ôt  a.  S.  O.  de 
Conflans-en-Jarnify. 

DOMPIERRE ,  dans  la  principauté  de  Dombes, 
diocefe  de  Lyon  ,  parlement  deDombcs,  châtelle- 
nie  de  Chalamont.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  des  plus  fer- 
tiles ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Velle, 
à  2. 1.  &  quart  N.     E.  de  Chalamont. 

DOMPIERRE ,  dans  la  principauté  de  Don- 
nes ,  diocefe  de  Lyon,  parlement  de Dombes,  chS- 
tellenie  de  Baneins.  On  y  compte  9.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  &  deux  tiers  E.  S.  E. 
de  Toiflèy. 

DOMPIERRE  ,  dans  le  Maine ,  diocefe  du  Mans, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Mayenne.  On  y  compte  278.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  peu  fertile ,  à  l'exception 
des  pâturages ,  près  des  confins  de  la  province  de 
Bretagne  ,  à  j.  1.  &  tiers  O.  S.  O.  de  Mayenne  ,  & 
j.  S.  E.  de  Fougères. 

DOMPIERRE, en  Normandie  ,  diocefe  do 
Mans,  parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alen- 
çon ,  éleélion  de  Domfront.  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  cinq  quarts  de  iieue  N.  E.  de 
Domfront. 

DOMPIERRE ,  bourg,  au  pays  d'Aunts  ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  de  la  Rochelle,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  40$.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  dans  une  contrée  très-fertile  ,  à  une  lieue 
ôt  tiers  N.  E.  de  la  Rochelle. 

DOMPIERRE,  bourg,  dans  la  Marche  ,  diocefe 
de  Limoges ,  parlement  de  Paris,  intendance  Ôc  élec- 
tion de  Limoges.  On  y  compte  3 10.  feu».  Ce  bour^ 


» 


Digitized  by  Google 


DOM 

cil  à  ».  I.  de  tiers  E.  N.  E.  du  Dorât,  de  10.  N.  de 
Limoges. 

DO  MPI  ERRE  ,  bourg  ,  en  Angouroois  ,  diocefe 
de  Saintes,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  la 
Rochelle ,  élection  de  Cognac.  On  y  compte  100. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Cha- 
rente, à  2. 1.  E.  S.  E.  de  Saintes. 

DOM PIERRE,  en  Picardie  ,  diocefe  &  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Montdidier.  On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroùTe 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Montdidier. 

DOMPIERRE  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  Luçon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers,  élection 
de  Mauléon  ou  Châtillon.  On  y  compte  147.  feux. 
Cette  parohTe  eft  à  10.  1.  O.  S.  O.  de  Châtillon ,  de 
7.  N.  O.  de  Luçon. 

DOMPIERRE  ,  village  &  paroiflè  ,  partie  en 
Beaujolois  ,  partie  en  Mâconnois  ,  diocefe  d'Au- 
tnn ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  &  de 
Dijon  ,  élection  de  Villefrancbe  &  bailliage  de  Se- 
mur.  On  y  compte  3  $.  feux  pour  la  partie  de  Ville- 
franche  de  64.  feux  pour  ce  qui  dépend  du  bailliage 
de  Semur-en-Brionnois  ;  en  tout  99.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  8. 1.  &  quart  O.  N.  O.  de  Ville- 
franche  ,  de  1.  de  quart  E.  de  Seraur.  La  plus  grande 
partie  de  la  paroiiTe  eft  en  Mâconnois  ;  mais  le  ha- 
meau de  F  rouge  eft  en  Beaujolois ,  de  dépend  de  la 
juftice  d'Audour.  De  Dompierre  en  Mâconnois  dé- 
pendent les  fiefs  de  Chavance  ,  la  Faye ,  l'Efpinaffe , 
la  Buiffiere  des  Prés  &  Montrée ,  tous  en  pays  de 
montagnes. 

DOMPIERRE ,  en  Eourbonnois ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  élection  de 
Moulins. On  y  compte  14.  feux.  Cette  communauté , 
qui  a  le  titre  de  collecte  ,  eft  (nuée  dans  une  con- 
trée allez  fertile  en  menus  grains  &  en  pâturages  , 
fur  la  rivière  de  Bcsbre  ,  à  5.  1.  de  demie  E.  S.  E. 
de  Moulins. 

DOMPIERRE  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Nevers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  70.  feux  ,  y  compris  ceux 
de  Saint-Germain-lur-l'Aubois.  Cette  paroiffe  eft 
limée  dans  un  canton  où  il  y  a  des  forges  ,  à  la  rive 
gauche  de  la  Loire  ,  à  ».  1.  &  deux  tiers  N.  O.  de 
Nevers. 

DOMPIERRE ,  en  Nivernois  ,  diocefe  &  élection 
de  Nevers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  8$.  feux.  Cette  paroiffe  eftfi- 
tuée  à  quelque  diftance  de  la  Loire ,  à  1. 1.  N.  O.  de 
Nevers.  On  la  diftingue  par  le  furnom  de  Dom- 
yierre-tn-Coujlicrt.  Le  fol  y  eft  peu  fertile. 

DOMPIERRE  ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Au- 
aerre ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans  , 
éleâion  de  Clamecy.  On  y  compte  76.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  j.  1.  &  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Clamecy. 

DOMPIERRE  ,  en  Nivernois  ,  éleâion  de  la 
Charité.  Voyt\  Dampierre  ;  de  ajoutez  à  cet  article 
ce  qui  fuit.  La  terre  de  Dompierre  eft  une  châtel- 
lenie  ,  qui  appartient  au  Prieur  de  la  Charité-fur- 
Loire  ,  lequel  eft  patron  de  la  cure ,  dont  le  revenu 
eft  de  400.  liv.  ou  environ.  11  y  a  de  belles  forges  , 
qui  font  d'un  produit  fort  coniidérablc  :  on  envoie 
les  fers  à  Paris,  de  dans  toutes  les  villes  qui  font  fur 
la  Loire.  Le  château  de  Dompierre  eft  ancien  :  il 
fut  donné  avec  la  feigneuric ,  l'an  1 1 1 5.  ,  au  Prieur 
de  la  Charité ,  par  Dompierre  ,  homme  d'armes  , 
alors  Seigneur  de  ce  lieu. 

DOMPIERRE  ,  en  Breffe  ,  diocefe  de  Lyon  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  éleâion  ,  bail- 
liage de  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Châtillon. 
On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette  communauté  eft 
à  $.  1.  O.  S.  O.  de  Bourg. 

DOMPIERRE  ,  en  Franche  -  Comté  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
Tome  II. 
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recette  de  Pontarlier.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  1. 1.  dt  demie  O.  S.  O.  de  Pontarlier, 
de  4.  ck  demie  £.  S.  E.  de  Salins. 

DOMPIERRE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de 
Saint-Claude ,  parlement  6t  intendance  de  Befan- 
çon  ,  bailliage  de  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
34.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  N.  N. 
O.  d'Orgelet. 

DOMPIERRE  ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cara- 
bray ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  de  Mau- 
beuge,  gouvernement  d' A  veines.  On  y  compte  19. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Hepro 
à  une  demi- lieue  O.  N.  O.  d'Avefnes. 

DOMPIERRE  ,  Dadicourt  tV  Crécy,  en  Picar- 
die ,  diocefe  &  intendance  d'Amiens  ,  parlement 
de  Paris  ,  éle&ion  de  Dourlens  ,  doyenné  de  la 
Broyé.  On  y  compte  171.  feux.  Dompierre  eft  fitué 
furie  rive  gauche  de  l'Authie ,  vis-à-vis  de  Ray  ,  à 
a.  I.  S.  O.  de  Hefdin  ,  de  $.  O.  N.  O.  de  Dourlens. 

DOMPIERRE  ù  BufTu  ,  en  Picardie  ,  diocefe 
&  intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Peronne.  On  y  compte  116.  feux.  Dom- 
pierre eft  fitué  dans  une  contrée  abondante  en 
grains  de  en  pâturages  ,  à  une  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Somme  ,  de  à  1. 1.  de  deux  tiers  O.  de 
Peronne. 

DOMPIERRE  ,  dans  l'Ifle-dc-Franche  de  dans 
d'autres  provinces.  V oye\  Dampierre. 

DOMPJEVIN  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fouverain  dt  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  de  recette  de  Luné  ville.  On  y 
compte  1 1 .  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  fur 
la  rivière  qui  paffe  à  Lunéville  ,  à  j.  1.  E.  N.  E.  de 
la  ville  de  ce  nom ,  dt  ».  O.  S.  O.  de  Blamont. 

DOMPJUL1EN  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  dt  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Mirecourt.  On 
y  compte  $9.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  s.  1.  S.  O. 
de  Mirecourt.  Il  en  dépend  le  village  de  Girauviller  , 
dt  l'hermitage  de  Saint-Michel.  11  y  a  une  chapelle 
en  titre. 

DOMPMARIE  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe 
de  Verdun ,  confeil  fouverain  dt  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  de  recette  d'Etain.  On  y  compte 
»i.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1. 1.  dt  deux  tiers 
N.  N.  E.  d'Etain. 

DOMPM  ARTIN ,  en  Champagne  dt  dans  d'au- 
tres provinces.  Vaye\  Dommartin. 

DOMPNON  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Metz  ,  confeil  fouverain  dt  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  dt  recette  de  Dieuze.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  pâturages. 

DOMPRELS  ,  en  Franche -Comté  ,  diocefe  , 
parlement  dt  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de 
recette  de  Baume.  On  y  compte  41.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  3. 1.  dt  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Baume  ,  <3c 
6.  E.  S.  E.  de  Befançon. 

DOM  PRE  MY  ,  en  Champagne,  diocefe  dt  in- 
tendance de  Châlons ,  parlement  de  Paris ,  éleétion 
de  Vitry-le-Francois.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  ».  1.  de  demie  E.  de  Vitry-le-François. 

DOMPREMY  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lor- 
raine .bailliage  de  la  Marche ,  prévôté  de  Gaudre- 
couft.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  communauté  , 
annexe  de  la  paroiffe  de  Grcux ,  eft  limée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Meufe  ,  à  1.  1.  de  deux  tiers  N.  de 
Neufchâteau,  j.  S.  S.  E.  de  Vaucouleurs  ,  $.  S.  S. 
O.de  Toul  ,  10.  S.  O.  de  Bar-le-Duc  ,  dt  9.  N.  E. 
de  Chaumont  en  BaiEgny.  Voye\  Dompreroy-la- 
Pucellc. 

DOMPREMY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan- 
;  intendance  de  Châlons  # 
Hhhhhhhh 
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ékaion  de  Joinville.  On  y  compte  47.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1. 1.  S.  £.  de  Joinville. 

DOMPREMY  aux  Bois  ,  dans  le  duché  de  Bar  , 
diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  fit  recette  de  Bar-le-Duc.  On 
y  compte  $1.  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  fur  la 
rivière  d'Aire,  près  de  la  forêt  de  Commercy ,  à  une 
lieue  fit  demie  E.  N.  E.  de  Ligny ,  fit }.  fie,  demie  E. 
S.  E.  de  Bar-le-Duc. 

DOMPREMY  la  Pucelle  ,  dans  le  Bafugny  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  de  Tout ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlon* ,  prévôté  de  Vaucouleurs  , 
élection  de  Chaumonf.  On  y  compte  76.  feux.  Cette 
communauté  eil  fituée  fur  la  Meufe  ,  &  eû  partagée 
entre  la  France  fit  la  Lorraine.  On  aflure  qu'elle 
cft  la  patrie  de  Jeanne  d'Are  ,  plus  connue  fous  le 
nom  de  Pucelle  d'Orléans.  Elle  y  naquit ,  dit-on  , 
en  141 1. ,  &  après  avoir  rendu  au  Roi  Charles  VIL 
&  à  la  France  les  fervices  que  tout  le  monde  feait , 
elle  fut  prife  par  les  Anglois ,  dans  une  fortie  qu'elle 
fit  à  Compicgne  ;  il  la  menèrent  à  Rouen  ,  où  ils  la 
firent  brûler  vive  le  30.  Mai  14)0.  Dans  les  lettres 
d'annobliflèment ,  qui  lut  furent  accordées  pour 
elle  fit  pour  fa  famille  ,  au  mois  de  Décembre  de  l'an 
1419.  ,  elle  eft  nommée  Jeanne  Day.  C'eft  à  caufe 
d'elle  que  le  village  de  Dompremy  eft  furnommé  la 
Pucelle.  On  y  voit  même,  dans  une  petite  chapelle , 
une  ftatue  qui  repréfente  cette  héroïne  à  genoux. 
Ce  fut  en  fa  confide ration  que  Charles  VIL  accorda 
à  ce  village  l'exemption  de  toutes  tailles  ,  aides  fit 
fubventions  ,  par  lettres-patentes  ,  datées  du  mois 
de  Juillet  1429.  ,lefquelles  furent  confirmées  par  le 
même  Prince  en  1459.,  &  par  le  Roi  Louis  XIII. 
en  1 6 1  o.  Outre  la  ftatue  ,  dont  nous  avons  fait  men- 
tion ,  les  habitants  de  Dompremy  montrent  une 
petite  maifon  ,  fur  la  porte  de  laquelle  eft  une  an- 
cienne figure  avec  des  armes  ,  &  ils  aflurent  que 
cette  maifon  appartenoit  à  Jeanne  d'Arc  ,  fit  que 
les  armes  font  celles  qui  lui  furent  données  par  le 
Roi.  Ce  qu'il  y  a  de  certain  ,  c'eft  qu'il  eft  mort 
depuis  peu  d'années  un  eedéfiaftique  ,  Abbé  com- 
jnendataire  d'une  abbaye  à  laquelle  le  Roi  l'avoit 
sommé ,  fit  qui  fe  difoit  ,  en  vertu  de  bons  titres , 
de  la  même  famille  que  Jeanne  d'Arc.  C'étoit  appa- 
remment un  defeendant  de  quelque  frère  ou  proche 
parent  de  notre  illuftre  héroïne.  Au  refte  ,  tout  le 
monde  ne  convient  pas  que  Jeanne  d'Arc  ait  exifte 
telle  qu'on  la  donne  à  connokre.  Du  Bellai-Langey 
eft  un  des  premiers  qui  fe  foit  avifé  de  jetter  des 
doutes  fur  le  merveilleux  de  l'hiftoire  de  la  Pucelle  ; 
&  il  a  fait  bien  des  Profélites.  Voye\  les  ouvrages  de 
Bellay-Langey ,  ceux  de  le  Clerc ,  fitc. 

DOMPROT  ,  en  Champagne ,  diocefe  fit  inten- 
dance de  Châlons  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Vitry-le-François.  On  n'y  compte  que  4.  feux. 
Cette  communauté  cft  fituce  en  pays  de  grains  fie 
de  pâturages. 

DOMPTA1L  , dans  le  duché  de  Lorraine,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  de  Rozieres.  On  n'y 
compte  que  6.  feux.  Cette  paroifle  ,  de  laquelle 
dépend  le  village  de  Hauflbnville  ,  eft  à  une  lieue 
S*  de  Rozieres.  Il  y  a  trois  chapelles  en  titre  ,  fça- 
voir  ,  Sainte-Catherine  ,  Saint-Sébaftien  fit  Saint- 
Nicolas  ,  fit  celle  del'Annonciationde  Notre-Dame. 

DOMPT AILLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de  Lunéville.  On  y 
compte  26.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1. 1.  N.  O. 
de  Rambervillers ,  fie  j.  fit  demie  S.  O.  de  Lunéville. 

DOMPT1LLY  ù  Becherels  ,  dans  la  Brie- 
Françoife ,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  fit  inten- 
dance de  Paris ,  élection  de  Montereau.  On  y  com- 
pte 10}.  feux.  Domptilly  cft  à  un  tiers  de  lieue 


DON 

E.  S.  E.  de  Becherels ,  à  un  quart  de  lieue  S.  0.  de 
Donnemarie',  fie  à  1. 1.  fie  deux  tiers  N.  E.  de  Mon- 
tereau-faat-Yonne. 

DOMPTIN  ou  Damptin ,  dans  la  Brie-Charo- 
penoife  ,  diocefe  fie  intendance  de  Soiflbns  ,  parle» 
ment  de  Paris ,  élection  de  Château-Thierry.  On 
y  compte  9 1 .  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1 . 1.  fie  deux 
tiers  O.  un  quart  au  N.  de  Château-Thierry. 

DOMPVAST  ,  en  Picardie  ,  diocefe  fie  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  éleétioa 
d'Abbeville ,  bailliage  de  Crécy.  On  y  compte  84. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  plaine  ,  dans 
une  contrée  abondante  en  grains  fie  en  pâturages , 
fie  où  il  y  a  des  bois  ,  à  quelque  diftance  E.  de  la 
forêt  de  Crécy ,  à  une  lieue  fie  tiers  S.  du  bourg  de 
ce  nom ,  une  N.  O.  de  St.  Riquier  ,  1.  N.  N.  E. 
d'Abbeville  ,  fit  7.  fie  tiers  N.  O.  d'Amiens.  Il  y  a 
un  prieuré  qui  vaut  environ  mille  livres  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu.  Au  refte ,  Dompvaft  a 
le  titre  de  châtelienie  ,  fie  c'eft  la  première  pairie 
du  Ponthieu. 

DOMPURE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fit  recette  de  Mirecourt.  On  y 
compte  1 1.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  bons  pâturages. 

DOMREMY  ,  en  Champagne  fie  dans  le  duché 
de  Bar.  Voye\  Dompremy. 

DOMS ,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  intendance  fie 
élection  de  Limoges, parlement  de  Paris.  On  y  com- 
pte 18.  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  près  des  con- 
fins de  la  Marche  ,  à  1. 1.  fie  deux  tiers  S.  O.  d'Ey- 
moutiers ,  fie  7.  S.  E.  de  Limoges. 

DOMSURE ,  en  Brefle ,  diocefe  de  Lyon ,  par- 
lement  fie  intendance  de  Bourgogne ,  élection  ^ail- 
liage  fie  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Saint- 
Trivier.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  communauté 
eft  à  $.  I.  N.  O.  de  Bourg. 

DOMVALLIER,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  fie  intendance 
de  Lorraine,  bailliage  fie  recette  de  Mirecourt. On 
y  compte  1 ».  feux.  Cette  paroifle  eft  à  deux  tiers 
de  lieue  O.  N.  O.  de  Mirecourt.  Il  en  dépend  le 
village  de  Raucourt.  Le  chapitre  de  Remiremoot 
a  le  patronage  de  la  cure. 

DON 

DON  Gratuit.  On  appelle  de  ce  nom  le  prélent 
que  font  au  Roi  les  états  aflemblés  d'une  province , 
ou  le' clergé  ,  dans  fes  alfemblées  ,  en  confide- 
ration  des  privilèges  qui  lui  font  accordés.  Les 
cccléfiaftiqucs  appellent  cette  forte  de  taxe ,  déci- 
mes extraordinaires.  Voyeî  Ajfemblées  du  Clergé  , 
dans  le  tom.  I.  de  ce  dictionnaire  ;  voyez  aufii 
Cltrfé  de  France  ,  dans  le  tom.  IL 

DONAZAC  ,  en  Languedoc ,  diocefe  de  Nar- 
bonne  ,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc  ,  recette  de  Limoux.  On 
y  compte  19.  feux.  Cette  paroiflê  cft  à  une  bonne 
Ueue  N.  O.  de  Limoux. 

DONCELLES ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  fit  élec- 
tion du  Mans ,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte'  s  8.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  1. 1.  N.  E.  de  Beaumont.  On  l'appelle  également 
Doucelles. 

DONCHERY  ,  Voncheriacum  ,  ville  aflèz  an- 
cienne,  avec  un  marché  fie  une  belle  manufacture 
d'étoffes  de  laine  ,  fitc.  ;  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Rbeims  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons  .élection  de  Rctbel.  On  y  compte  400. 
feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite 
<Je  la  Meufe  ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Sedan  ,  j. 
S.E.  de  Mezkres  ,flc  6.  fie  deux  tiers  N.  E.  de 
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cous  avons  employé  le  nom  de  Dame-Marie  fous 
une  ortographe  variée. 

DONNERY  ,  dans  POrléanois  propre  ,  dio- 
cefe ,  intendance  fie  élection  d'Orléans ,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  1 a$.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  le  canal  d'Orléans ,  à  a.  1.  fie  demie  E.  N. 
E.  de  la  ville  de  ce  nom. 

DONNES ,  en  Languedoc ,  diocefe  fie  recette  de 
Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  4.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4.  lieues  S.  O. 
de  Karbonne. 

DONNEVILLE  ,  en  Languedoc,  diocefe  .par- 
lement, généralité  &  recette  de  Touloufe,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  $7.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  près  du  canal  Royal ,  à  3.  1.  S.  E. 
de  Touloufe. 

DONNEZAC ,  dans  le  Bourdclois,  en  Guyenne. 
Voye\  Donzac. 

DONNEZ  AN  ouDonnazan,  pays  (dont  le  châ- 
teau de  Quérigut  eft  le  chef-lieu  )  ,  qui  fait  partie 
du  gouvernement  général  militaire  de  la  province  de 
Foix  ;  borné  au  N.  par  le  pays  de  Sault  du  Bas-Lan- 
guedoc ,  au  S.  par  le  Capfir  du  Rouffillon ,  à  l'E. 
par  le  dioccfed'Alethdu  Languedoc ,  &  à  l'O.  par 
le  comté  de  Foix.  11  a  trois  lieues  de  longueur  fur 
deux  de  largeur  ;  ce  qui  peut  être  évalué  à  cinq 
lieues  quarrees.  Le  climat  y  eft  très-froid  en  hiver. 
C'eft  un  pays  extrêmement  montagneux ,  mais  où  il 
y  a  d'excellens  pâturages.  Les  eaux  y  font  belles  fie 
abondantes. 

On  dit  que  Pierre  II. ,  Roi  d'Arragon  ,  mort  en 
1  a  1 3 . ,  donna  le  Donnezan  en  toute  fouveraineté 
pour  dot  à  Philippotte  ou  Philippine  ,  fa  fille  ,  qu'il 
maria  à  Raymond-Roger ,  Comte  de  Foix ,  mort  en 
taxa.  Mais  Dupuy  ajoute  que  cette  donation  a  be- 
foin  d'être  examinée.  Le  Donnezan  fut  poffédé 
conftamment  par  les  Comtes  de  Foix,  jufqu'à  ce 
que  Henri  IV.  le  réunit  à  la  Couronne.  Ces  Comtes 
s'étoient  engagés  de  ne  le  jamais  aliéner  ;  ils  avoient 
accordé  aux  habitants  du  Donnezan  le  privilège  de 
ne  pouvoir  être  traduits  devant  aucun  Juge  hors  de 
leur  territoire  ,  fie  de  pouvoir  néanmoins  appeller  à 
la  perfonnemêmede  ces  Comtes,  des  jugements  de 
leurs  officiers  qui  y  tenoient  deux  fois  par  an  les  af- 
fifes  pour  les  caufes  d'appel.  Pour  fe  conformer  à 
cet  ufage,  le  Roi  Louis  XIII.  ordonna  en  163a. 
que  le  Juge-Mage  de  Foix,  réfidant  à  Pamiers ,  tien- 
droit  auffi  deux  fois  fes  aimes  à  Quérigut.  Dupuy 
remarque  que  ce  Monarque  mit  le  Donnezan  fous 
le  parlement  de  Pau  ;  mais  fi  cela  eft  ,  fon  ordon- 
nance n'eut  pas  lieu  ,  car  en  1 7»  a.  les  peuples  de  ce 
même  pays  demandoient  au  Roi  en  grâce  la  li- 
berté de  renoncer  à  leur  privilège  ,  &  d'être  à  l'ave- 
nir affujettis  ou  au  parlement  de  Pau  ou  à  celui  de 
Touloufe.  Ce  qui  les  yobligeoit,  eft  que  le  Mar- 
quis de  Bonac  (  Louis  (TUflon  }  étant  engagifte  du 
domaine  du  Donnezan  depuis  1711.,  il  avoit  de 
plus  obtenu  en  171  a.  la  nomination  du  Juge-Mage, 
moyennant  la  fomme  de  quatre  mille  cinq  cents  li- 
vres qu'il  avoit  payée  pour  dédommager  celui  qui 
étoit  pourvu  de  cette  charge  i  outre  cela- il  touchoit 
quatre  cents  cinquante  livres,  que  le  Roi  donne 
tous  les  ans  pour  la  tenue  desaffifes,  où  la  jufticc  fe 
rend  toujours  grarir.  En  conféquence  de  ces  arran- 
gements ,  les  habitants  du  Donnezan  fe  trouvoient 
entièrement  dans  la  dépendance  d'un  nouveau  Sei- 
gneur ,  n'ayant  pour  Juges  en  dernier  reffort ,  que 
des  officiers  de  fon  choix  &  payés  par  lui  ;  ce  quinc 
leur  plaifoit  point  du  tout.  Vqjc\  le  mémoire  des 
habitants  du  Donnezan  ;  voye\  auffi  la  defeription 
de  la  France  par  l'Abbé  de  Longucrue ,  &  le  traité 
de  Dupuy  furies  droits  du  Roi. 

On  remarque  que  le  Roi  Louis  XIII.  ne  tiroit  du 
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Donnezan  en  droits  fie  devoirs  domaniaux  que  deux 
mille  livres  de  rente  ;  mais  alors  la  valeur  du  marc 
d'argent  fin  n'étoit  que  de  dix  -  fept  livres  ou 
environ. 

Le  pays  dont  il  s'agit ,  eft  divifé  en  deux  pa- 
roiffes  qui  font  Saint-Félix  fie  Rouge  i  il  y  a  ,  outre- 
cela  ,  fept  ou  huit  autres  villages ,  fçavoir ,  Mi- 
janes  ,  Artigues,  le  Pla  ,  le  Mas,  Carcanieres,  le 
Puy ,  Sou  fie  le  château  de  Quérigut.  Ces  villages  & 
paroiffes  sont  affouages  enfemble  Z4.  feux  de  com- 
poids  fie  193.  feux  allumans  ;ce  qui  ne  donne  guère 
que  le  nombre  de  mille  perfonnes  ou  environ. 

Le  château  fit  village  de  Quérigut  eft  à  11. 
lieues  S.  E*  de  Pamiers  ,  ao.  S.  S.  E.  de  Touloufe  , 
fie  1  a.  O.  de  Perpignan.  Long.  19.  44.  1$.  lat.  4a. 
4a.  o. 

DONNOVES ,  en  Languedoc  ,  diocefe  *  re- 
cette de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  géné- 
ralité de  Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  7.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4, 1.  S.  O.  de 
Roquefort ,  ck  7.  S.  O.  de  Narbonne. 

DONQUEREL ,  en  Picardie  ,  diocefe  fie  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Dourlens ,  doyenné  de  St.  Riquier.  On  n'y  compte 
qu'un  feulfeu.  Cette  communauté  .eft  à  3.  I.  O.  S. 
O.  de  Dourlens. 

DONQUEUR  &  le  Blouy ,  en  Picardie  ,  diocefe 
fie  intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Dourlens ,  doyenné  de  St.  Riquier.  On  y 
compte  ico.  feux.  Donqueureft  à  une  demi-lieue 
O.  du  Blouy,  fie  à  trois  lieues  fie  tiers  O.  S.O.  de 
Dourlens.  Son  terroir  abonde  en  grains  fie  en 
pâturages. 

DONTRAIN  t>  fes  Dépendances  ,  en  Chain-, 
pagne  ,  diocefe  fie  élection  de  Rheims ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte  6  a. 
feux.  Cette  paroiffé  eft  fituée  fur  la  rivière  de 
Suippe  ,  à  trois  quarts  de  lieue  N.  N.  O.  d' Aube- 
rive  ,  fie  à  quatre  lieues  fie  demie  E.  S.  £.  de 
Rheims. 

DONTREIX,  en  Auvergne,  diocefe  de  Limo- 
ges ,  parlement  de  Paru  ,  intendance  de  Moulins, 
élection  de  Combrailles.  On  y  compte  80.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  demi-lieue  E .  d'Auzance  , 
fie  à  deux  lieues  fie  demie  S.  d'Evaon.  Ses  habi- 
tants nourriffent  quantité  de  gros  fie  de  menu 
bétail. 

DON  VILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de  Cofinances ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen  ,  fergenterie  de  Saint-Paer.  On  y 
compte  109.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  tout  pro- 
che de  l'Océan  ,  à  un  tiers  de  lieue  N.  E.  de  Grand- 
ville  ,  fie  à  <.  1.  S.  S.  O.  de Coû tances.  Ses  habitants 
s'adonnent  a  la  pêche. 

DONVILLE,  en  Normandie,  diocefe  de  Sécx, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion de  Falaife.  On  y  compte  $1.  feux.  Cette  pa- 
roiffe ,  qui  dépend  de  la  fergenterie  de  Jumel ,  eft 
fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  Divc ,  vis-à-vis  de  St. 
Pierre-fur-Dive ,  à  trois  lieues  fie  demie  N.  E.  de 
Falaife. 

DONZAC ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Gafcogne  , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Bon 
deaux ,  jurifdietion  du  comté  de  Benauges.  On  y 
compte  $7.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  cinq 
quarts  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Garonne  ,  à  1. 
lieue  fie  deux  tiers  N.O.  de  Langon ,  fit  6.  fie  tiers 
S.  E.  de  Bordeaux. 

DONZAC  ,  au  pays  de  Chaloffe  ,  en  Gafcogne , 
diocefe  de  Dax ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y  com- 
pte 1  30.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  lieues  fit  demie 
S.  fi.de  Dax. 

DONZAC,  au  pays  de  Lomagne,  en  Gafcogne  , 

diocefe 
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dans  une  contrée  affez  fertile ,  à  quelque  diftance 
de  la  rive  droite  de  l'Affc ,  fie  à  ».  1.  S.  S.  O.  de 
Digne. 

DORCEAU ,  dans  le  Perche ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alençon , 
élection  Se  vicomte  de  Mortaene.  On  y  compte 
11 8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière 
d'Huignes,  à  2. 1.  de  quart  N.  N.  O.  de  Nogent-le- 
Rotrou ,  &  4.  S.  E.  de  Mortagne.  Son  terroir  eft 
des  plus  fertiles. 

DORDALLE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Metz ,  confeil  fouverain  Se  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  fit  recette  de  Dieuze.  On 
n'y  compte  que  6.  feux.  Cette  communauté  eft 
à  une  lieue  &  demie  N.  de  Dieuze.  Par  le  traité 
de  Paris ,  de  l'an  1 71 8. ,  la  feigneurie  de  Dor dalle 
fut  rendue  au  Duc  de  Lorraine. 

DORDOGNE  ,  Dordonia ,  Doronia  ,  Duranus  , 
Duranius ,  rivière  confidérable,  qui  a  fa  fource  au 
Mont- d'Or,  l'une  des  plus  hautes  montagnes  d'Au- 
vergne ,  à  7. 1.  ou  environ  S.  O.  de  Clermont.  Au- 
fonne  de  Sidoine-Apollinaire  en  font  mention  ;  le 
premier  dans  fon  poème  intitulé  Mofella ,  où  il 
parle  du  Mont-d'Or ,  de  Sidoine- Apollinaire  ,  en 
parlant  de  la  jonction  de  la  Dordogne  avec  la 
Garonne.  Grégoire  de  Tours  a  nommé  la  Dordogne 
Doionia  ,  &  Scaliger  fe  trompe  quand  il  a  (Turc  que 
cet  hiftorien  l'a  appeliée  Dordoma.  Epinhard,  dans 
la  vie  de  Charlemagne ,  f«  fert  du  nom  de  Dor- 
nonia.  Aymoin  eft  le  premier  qui  l'ait  appellée 
Dordouia ,  ,  de  qui  ait  avance  une  fable  qui  a  été 
adoptée  par  la  plûpart  de  ceux  qui  ont  parlé  de 
cette  rivière  après  lui.  Il  dit  qu'elle  a  pris  le  nom 
qu'elle  porte,  de  deux  fontaines  qui  la  forment, 
dont  l'une  s'appelle  Dor,  de  l'autre Donia,  Mais, 
comme  le  remarque  fort  bien  M.  de  Valois ,  com- 
ment pourroit-elle  avoir  pris  fon  nom  de  ces  deux 
fourecs,  puifqu'clle  n'en  a  qu'une  ?  Et  d'ailleurs, 
pourquoi  n'auroit-ellc  pas  toujours  porté  le  nom 
de  Dadctiia,  puifquc  félon  ces  écrivains  la  caufé 
a  toujours  été  la  même  ?  D'où  vient  enfin  que  le 
nom  de  Dordogne  eft  fi  moderne  ?  Cette  rivière 
n'arrofe  qu'une  petite  partie  de  la  province  d'Au- 
vergne; enfuite  elle  traverfe  le  Limofio ,  le  Quer- 
cy ,  le  Périgord  ;  de  après  un  cours  de  80.  lieues 
ou  environ ,  elle  mêle  fes  eaux  avec  celles  de  la 
Garonne,  au  bec  d'Ambès,  un  peu  au-deflous  de 
Bourg,  à  1.  I.  au-deffus  de  Blaye,  de  4.  au-deflous 
de  Bordeaux  :  c'eft  depuis  cette  jonction  que  la  Ga- 
ronne porte  le  nom  de  Gironde.  La  Dordogne  paffe 
à  Argcntac ,  Souillac ,  Domme ,  Bergerac  ,  Cjftil- 
lon ,  Libourne  ,  5c  Bourg.  Elle  reçoit  la  Vezere  au- 
près de  Bergerac ,  de  la  rivière  d'ille  près  de  Li- 
bourne. Le  flux  de  la  mer  y  remonte  jufqu'à  Caftil- 
lon  ,  à  3. 1.  de  demie  au-deffus  de  Libourne ,  de  à 
plus  de  to.  1.  de  fon  embouchure  dans  la  Garonne; 
ce  qui  eft  d'un  grand  avantage  aux  habitants  des 
pays  voifins. 

DORDIVES  ou  Dorduies ,  dans  le  Gâtinois-Or- 
léanois ,  diocefe  de  Sens ,  parlement  de  intendance 
de  Paris  ,  élection  de  Nemours.  On  y  compte  $6. 
feux.  Cette  paroùTc  eft  fituce  fur  la  rive  droite  du 
Loing  de  du  canal  de  Briarc ,  que  l'on  paffe  en  cet 
endroit  fur  un  pont ,  à  une  lieue  E.  S.  E.  de  Châ- 
teau-Landon  ,  fie  ».  de  trois  quarts  S.  S.  E.  de  Ne- 
mours. Son  terroir  eft  également  fertile  de  agréable. 

DORDOU ,  petite  rivière ,  qui  preod  fa  fource 
au  pied  de  la  montagne  de  St.  Thomas ,  en  Lan- 
guedoc ,  au  diocefe  de  Saint-Pons  ;  paffe  par  Va- 
bres  ;  de  fe  jette  dans  le  Tarn ,  au-deffous  de  Brouflè. 
Son  cours  tft  de  10.  lieues  ou  environ.  Lors  de  la 
fonte  des  neiges ,  cette  rivière  eft  fort  dangereufe. 

DORE ,  rivière  d'Auvergne ,  qui  a  fa  fource  à  une 
lieue  E.  de  l'abbaye  de  la  Chaife-Dieu  ;  paffe  par 


DOR 

Ariane  de  Croupière;  de  fe  jette  dans  l'Allier  un 
peu  au-deflus  de  Ris,  à  cinq  lieues  E.N.  E.  de  Riora, 
Son  cours  cft  de  feize  Heues  ou  environ. 

DOREE  (la)  ,  bourg ,  dans  le  Haine  ,  diocefe  du 
Mans , parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours, 
élection  de  Mayenne.  On  y  compte  118.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  5. 1.  de  demie  O.  N.  O.  de  Mayenne. 

DORE-L'EGLISE ,  bourg ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Riom  ,  élection  d'Iffôire.  On  y  compte  179.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  Dore  ,  à  7.  L  E.  S.  E. 
d'iffoire. 

DORELESHEIM  ou  Dorlesheim  ,  en  Alfece , 
diocefe  de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  de  inten- 
dance d'Alface ,  bailliage  de  recette  d'Illkirck  ,  un 
des  trois  bailliages  qui  appartiennent  à  la  ville  de 
Strasbourg.  On  y  compte  171.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  à  quelque  diftanec  de  la  rivière  d'Iil. 

DORENG ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Laon .par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Soiffons  ,  élection 
de  Guife.  On  y  compte  9$.  feuxj  Cette  paroiffe  eft 
à  1. 1.  N.  E.  de  Guife.  Il  y  a  un  prieuré  d'hu^imcs. 

DORET  ou  Saint-Cyr  du  Doret ,  au  pays  d'Au- 
nis  ,  diocefe ,  intendance  de  élection  de  la  Rochel- 
le ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  11$.  feux. Ce 
bourg  eft  fitué  en  pays  de  marais ,  à  $.  1.  E.  N.  E. 
de  la  Rochelle. 

DORET  (le)  .ville ,  dans  la  Marche.  V.  le  Dorât. 

DORIGNE  ,  prieuré  d'hommes ,  de  l'ordre  de 
St.  Benoît ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  du  Mans ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Tours ,  doyenné  de 
Laval ,  &  dépendant  de  l'abbaye  de  Marmoûtier. 

DORMANNE  &  la  Grange  de  Fragnieix  ,  dans 
le  Baffigny ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Cbâlons ,  élec- 
tion de  Chaumont.  On  y  compte  $  3.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituce  dans  une  contrée  affez  abondante , 
principalement  en  grains  de  en  pâturages,  à  1.  L  de 
demie  N.  E.  de  Chaumont. 

DORMANS ,  ville  avec  titre  de  châtellenie ,  en 
Champagne ,  diocefe  de  Soilfons ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Châlons ,  élection  d'Epernay. 
On  y  compte  4  «8.  feux ,  y  compris  ceux  de  plulieurs 
hameaux  qui  en  dépendent.  Cette  petite  ville  eft  fi- 
tuce fur  la  rive  gauche  de  la  Marne ,  à  j.  ).  &  demie 
E.  N.  E.  de  Château-Thierry ,  4.  de  demie  O.  N.  O. 
d'Epernay  ,  6.  S.  O.  de  Rheims,  de  10.  O.  N.  0. 
de  Châlons.  Elle  eft  la  patrie  de  Jean  de  Dormans, 
Evêque  de  Beau  vais  ,  Chancelier  de  Garde  des 
fceaux  de  France  ,  de  Cardinal  de  l'églife  romaine  , 
de  de  Guillaume  de  Dormans ,  fon  frère  ,  auffi  Chan- 
celier de  France.  Us  étoient  fils  de  Jean  de  Dor- 
mans ,  Procureur  au  parlement  de  Parit.  Us  s'e- 
toient  fait  un  furnom  du  nom  du  lieu  de  leur  naif- 
fance;  car  ils  n'étoient  point  d'abord  Seigneurs  de 
Dormans,  ni  en  tout  ni  en  partie;  mais  l'ufage  de  ce 
temps-là  étoit  que  ceux  dont  la  naiifance  n'étoit  rien 
moins  que  diliinguée ,  prenoient  le  nom  de  leurs 
pays  lorsqu'ils  venoient  à  Paris.  Cependant  les  Mef- 
fieurs  de  Dormans  fignoient  de  Dormans  ;  dl  lorfque 
dans  leur  élévation  Us  eurent  acquis  la  feigneurie  de 
la  ville  de  Dormans ,  ils  lignèrent  de  Dormans ,  Sei- 
gneurs de  Dormans.  Jean  de  Dormans  exerça  d'abord 
Ta  profefEon  d'Avocat  au  parlement  de  Paris ,  &  s'y 
acquit  une  fi  grande  réputation,  que  le  Roi  régnant 
Pélcva  aux  plus  grandes  places.  Il  quitta  la  dignité 
de  Chancelier ,  de  fut  Légat  du  Pape  Grégoire  XL 
C'eft  lui  qui  fonda  à  Paris ,  en  1 370. ,  le  collège  de 
Dormans ,  plus  connu  fous  le  nom  de  Collège  de 
Beauvait.  Il  fit  auffi  plufieurs  autres  fondations ,  de 
mourut  le  7.  Novembre  157}.  Il  fut  enterré  dans 
l'églife  des  Chartreux  de  Paris. 

En  1660. ,  la  feigneurie  de  Dormans  fut  acquife 
d'Armand  de  Bourbon  ,  Prince  dt  Conty  ,  par 
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tion  d'Evreux,  parlement  fie  intendance  de  Rouen  , 
fergenterie  de  Paffy.  On  y  compte  2 .  feux  privilé- 
giés &  72.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  à  une 
petite  lieue  S.  S.  O.  de  Vernon  ,  à  cinq  quarts  de 
lieue  N.  E.  de  Paffy ,  fit  à  4. 1.  E.  un  quart  au  N. 
d'Evreux. 

DOUANNES,  Portoria.  On  appelle  de  ce  nom 
les  lieux  oh  l'on  paye  les  impôts  &  les  taxes  furies 
marchandifes.  On  le  dit  auffi  du  droit  que  payent 
les  marchandifes.  Ce  nom  vient  de  l'italien  Duana 
ou  Dogana  ,  &  il  eft  dérivé  de  l'arabe  Diwan  ,  qui 
lignifie  proprement  le  Prétoire  fit  le  Sénat  ,  fit  qui 
a  été  fait  de  l'hébreu  Doun,  fignifiant  Juger. 

DOUA  RUEREZ,  Dwanuna  .grande  fit  belle 
baye  de  la  côte  occidentale  de  la  Baffe  -  Bretagne, 
fituée  au  S.  de  Breft.  On  y  pêche  beaucoup  de  far- 
dines.  Elle  prend  fon  nom  ou  le  donne  à  une  petite 
ville  ,  qui  n'eft  point  comprife  (  nous  ne  feavons 
pas  pourquoi  )  dans  le  dénombrement  qui  nous  a 
été  fourni  du  diocefe  de  Cornouailles  ou  de  Qu im- 
per. Selon  les  meilleures  cartes ,  cette  ville  eftfituce 
au  fond  de  la  baye  dont  il  s'agit ,  à  trois  quarts  de 
lieue  E.  N.  E.  de  Pol-David,  à 7. 1.  S.  S.  E.  de  Breft, 
fit  3.  &  tiers  N.  O.  de  Quimper.  La  baye  de  Douar- 
nenez  a  quatre  lieues  fie  demie  de  profondeur  dans 
les  terres ,  fur  trois  lieues  dans  fa  plus  grande  lar- 
geur. L'ouverture  par  laquelle  on  y  entre,  eft  d'une 
lieue  fie  deux  tiers. 

DOUAY  ,  Duacum  ,  Deacum ,  Duagium  ,  ville 
grande  &  forte ,  riche  fit  bien  peuplée  ,  chef-lieu 
d'une  fubdéiégation  de  fon  nom,  avec  un  parle- 
ment ,  une  gouvernance  ,  un  bailliage  ,  un  corps  de 
magiftrature ,  une  univerfité  célèbre  ,  deux  églifes 
collégiales  ,  plufieurs  maifons  religieufes  de  l'un  fie 
fie  de  l'autre  lexe.ficc.  ;  autrefois  dans  le  pays  d'Of- 
trevant  en  Haynault ,  mais  à  préfent  dans  la  Flan- 
dre-Wallonne ,  diocefe  dArras  ,  intendance  de 
Lille.  On  y  compte  2737.  feux.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  la  Scarpe,  qui  la  divife  en  deux  parties  ,  fit  qui 
communique  à  laDeule  par  un  canal ,  à  4.  lieues 
&  tiers  E.  N.  E.  d'Arras ,  $.  S.  de  Lille  ,  6.  S.  O. 
de  Tournay,  4.  &  demie  N.N.  O.  de  Caœbray,  3. 
N.  O.  deBouchain,  $.0.  N.O.de  Valenciennes, 
10.  O.  N.  O.  de  Maubcuge  ,  fit  32.  N.  N.  E.  de 
Paris  (  toujours  par  la  ligne  droite  j  fit  par  la  route 
ordinaire ,  à  4$.  lieues  de  Paris  ).  Long.  20. 44-  47- 
lat.  $0. 12.  10. 

La  ville  dont  il  s'agit,  eft  d'une  figure  5-peu-pres 
ovale.  Elle  eft  bien  fortifiée ,  fit  couverte  par  une 
grande  inondation  fie  par  le  fort  de  Scarpe,  qui  en 
eft  à  un  quart  de  lieue  vers  le  N.  E.  On  entre  dans 
cette  ville  par  fix  portes ,  fit  on  y  compte  fept  pa- 
roiffes.  La  Scarpe  ,  qui  y  eft  navigable,  la  divife 
en  deux  parties.  Ses  murailles  font  irrégulieres  & 
anciennes  ;  elles  font  accompagnées  de  plufieurs 
tours  rondes  à  l'antique ,  d'un  foffé  également  large 
fie  profond  fie  d'un  chemin-couvert.  Dans  le  foffé  , 
il  y  a  un  grand  nombre  de  demi-lunes  de  terre,  dis- 
tribuées d'efoace  en  efpace.  Parmi  ces  demi-lunes , 
il  en  eft  plufieurs  qui  font  revêtues  de  maçonnerie. 
Au-delà  du  glacis  eft  un  grand  avant  foffé,  fit  plus 
loin  encore  une  grande  inondation.  Du  côte  de 
l'Artois ,  ou  au  couchant ,  eft  un  grand  ouvrage-à- 
corse  ,  dont  le  front  eft  couvert  d'une  demi-lune  Se 
d'un  chemin-couvert  revêtu.  Toutes  les  portes  de 
Douay  font  couvertes  par  des  demi-lunes.  Sur  le 
rempart  font  placés  en  plufieurs  endroits ,  de  grands 
cavaliers  de  terre  en  forme  de  battions. 

Le  fort  de  Scarpe  eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de 
la  rivière  dont  il  porte  le  nom  ,  fit  eft  à  une  portée 
de  canon  de  Douay.  C'eft  un  pentagone  régulier  , 
entouré  d'un  foffé  plein  d'eau  ,  dans  lequel  il  y  a 
trois  demi-lunes  revêtues  ;  fit  hors  du  foffe  eft  le  che- 
min-couvert avec  fon  glacis.  Au-delà  de  ce  glacis  eft 
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encore  on  avant-foffé  accompagné  d'ace  grande 
inondation. 

Sur  la  Scarpe  ,  entre  le  fort  de  ce  nom  fit  la  ville  , 
eft  une  grande  éclufc  couverte  d'une  demi-lune  re- 
vêtue ,  accompagnée  d'un  foffé  fit  d'un  chemin- 
couvert. 

L'état-major  de  Douay  confifte  en  un  Gouver- 
neur qui  a  onze  mille  250.  livres  d'appointements 
fie  douze  mille  250.  livres  d'émoluments,  en  tout 
23.  mille  S 00.  livres  ;  un  Lieutenant-de-Roi  aux 
appointements  de  3000.  livres  ,  fit  dont  les  émolu- 
ments font  de  37$o.  livres  ;  un  Major,  plufieurs 
Aides-Majors  fit  plufieurs  Capitaines  des  portes. 
Il  y  a  outre  cela  un  Capitaine  des  éclufes.  Au  fort 
de  Scarpe  ,  il  y  a  un  Commandant ,  qui  a  3000. 
livres  d'appointements  fit  1 9  00 .  livres  d'émoluments; 
un  Major ,  ficc. 

C'eft  une  règle  générale  dans  toutes  les  villes  de 
la  Flandre-Françoife ,  que  les  officiers  des  trou- 
pes y  foient  logés  dans  des  pavillons  bâtis  aux  dé- 
pens defdites  villes ,  fit  au  défaut  de  ces  pavillons , 
dans  des  cabarets ,  fie  les  foldats  dans  des  caferoes. 
Les  Magiftrat  s  fourniffent  l'emmeublement  aux  ofri- 
ciers ,  fit  les  lits  aux  foldats.  Dans  les  citadelles ,  le 
Roi  fournit  feulement  les  lits  aux  foldats.  Quant  sa 
chauffage ,  les  villes  le  fourniffent  aux  troupes  qui 
font  dans  les  citadelles. 

La  ville  de  Douay  levé  tous  les  ans  environ  qua- 
rante mille  livres  qui  font  employées  aux  fortiiîca- 
tions  de  la  place. 

Le  Magiftrat  de  cette  ville  eft  compofé  de  douze 
Echevins ,  dont  le  premier  a  le  titre  de  Chef.de 
deux  Coufeillcrs  -  Pcnfioonaires ,  de  deux  Procu- 
reurs-Syndics ,  de  deux  Greffiers  fit  d'un  Receveur. 
Les  Echevins  font  élus ,  tous  les  treize  mois ,  par 
huit  Electeurs  que  nomment  les  Magiftrats  qui  for- 
tent  de  fonction  ,  conjointement  avec  ceux  qui  en 
font  fortis  les  deux  années  d'auparavant.  Ces  Elec- 
teurs étant  nommés ,  le  Gouverneur  de  la  ville  & 
l'Intendant  reçoivent  leur  ferment ,  puis  les  enfer- 
ment dans  une  chambre ,  dont  ils  prennent  fie  gar- 
dent la  clef  jufqu'à  ce  qu'ils  aient  tait  l'élection  du 
nouveau  Magiftrat.  Si  parmi  les  Electeurs  fie  les 
Magiftrats.il  s'en  trouvoit  quelqu'un  qui  ne  fut  pas 
agréable  au  Gouverneur  où  à  l'Intendant,  Us  peu- 
vent lui  donner  l'exclufion  fie  en  faire  nommer  un 
autre.  L'élection  étant  faite  fie  approuvée ,  le  Gou- 
verneur fit  l'Intendant  reçoivent  le  ferment  des  nou- 
veaux Magiftrats. 

Les  offices  de  Confeillcfs-Penfionnaires ,  de  Pro- 
cureurs-Syndic ,  de  Greffiers  &  de  Receveurs  o&t 
été  vendus  au  profit  du  Roi. 

Le  Magiftrat  exerce  dans  la  ville  de  Douay  U 
juffice  haute  ,  moyenne  fie  baffe ,  avec  la  police  fur 
les  bourgeois.  Les  jugements  de  ce  tribunal  font  mis 
à  exécution  par  deux  Prévôts  ,  dont  les  offices  font 
féodaux  ,  fie  appartiennent  l'un  au  Prince  d'Epinoy, 
fit  l'autre  aux  héritiers  du  Comte  d'Egmont.  Ces 
deux  Prévôts  nomment  des  Lieutenants  ,  qui  font 
leurs  fonctions  en  leur  place.  L'appel  des  jugements 
du  Magiftrat  de  Douay  eft  porté  à  la  gouvernance 
de  la  même  ville. 

Ce  tribunal  ,  la  gouvernance  de  Douay ,  faifoit 
autrefois  partie  de  celle  de  Lille.  Ce  n'étoit  qu'un 
même  corps  féparé  en  deux ,  fie  qui  avoit  pour  chef 
commun  le  Gouverneur  de  Lille.  Depuis  ,  cette  ju- 
rifdiction  a  été  féparée  en  deux  corps  différens  àt 
indépendans  l'un  de  l'autre.  L'an  1693.  ,  le  Roi 
érigea  les  charges  de  la  gouvernance  de  Douay  en 
offices  héréditaires  ,  fit  établit  dans  ce  tribunal  uo 
Lieutenant  général,  civil  fit  criminel,  un  Lieutenant 
particulier  ,  quatre  Confeillers  fit  un  Procureur  du 
Roi.  Son  reffort  s'étend  fur  vingt-huit  villages.  U 
connoît  des  cas  Royaux  dans  la  ville  ,  fit  reçoit  les 

appellations 


Digitized  by  Google 


6Si  D  O  U 

frairie ,  a  l'auteur  ou  aux  auteurs  des  vers  jugé» 
les  meilleurs.  Cette  confrairie  n'eft  actuellement 
compofée  que  d'eccléfiaftiques  ,  quoiqu'il  paroiflè 
qu'anciennement  d'autres  que  des  Clercs  y  en- 
troient. On  trouve  dans  le  recueil  des  oeuvres  de 
Jean  Loys  ,  avocat  &  poète  ,  mort  à  Douay  en 
1610.  ,  un  éloge  funèbre  de  Jean  de  Bellegambe  , 
peintre  ,qui  en  1609.  étoit  Prince  de  la  conftairie 
des  Clercs  Parifiens  à  Douay.  On  peut  auffi  re- 
marquer que  Jacques  Loys ,  61s  de  ce  poète  wallon , 
remporta  trois  années  de  fuite  le  prix  palinodique  ; 
&  qu'à  caufe  de  ce  triple  triomphe  ,  il  eut  ou  s'ar- 
rogea le  droit  de  prendre  le  titre  de  Poëie  Lauréat. 

La  ville  de  Douay  eft  la  patrie  ,  entr'autres 
perfonnes  illuftres ,  de  Jérôme  Commelin  &  de  Jean 
de  Bologne.  Le  premier  étoit  imprimeur  :  il  fe  ren- 
dit très-habile ,  fur-tout  dans  la  langue  grecque.  Ses 
éditions  font  correctes  &  recherchées  des  connoif- 
feurs.  On  a  de  lui  &  des  autres  Commelins  ,  fes 
parents ,  plufieurs  ouvrages.  Il  mourut  à  Heydel- 
berg  ,  où  U  s'étoit  établi  en  t  $98.  Jea n  de  Bologne 
excella  dans  la  fculpture.  Il  étoit  difciple  du  fa- 
meux Michel  Ange.  C'eft  ce  même  Jean  de  Bologne 
qui  a  fait  l'enlèvement  d'une  Sabine  que  l'on  voit 
dans  la  place  de  Florence  en  Tofcane  ,  &  le  che- 
val de  Henri  IV.  qui  eft  placé  au  milieu  du  Pont- 
Neuf,  à  Paris. 

Le  Roi  Louis  XIV.  fe  rendit  maître  de  Douay  en 
1667.  ,&  le  garda  parla  paix  d'Aix-la-Chapelle. 
En  17 10. ,  cette  ville  fut  prife  par  les  alliés  ;  mais 
en  171*. ,  après  la  bataille  de  Denain ,  les  François 
Ja  reprirent ,  &  elle  leur  eft  demeurée  par  le  traité 
«i'Utrecht. 

Confidérée  comme  diftrict  particulier  de  l'inten- 
dance de  Flandres ,  la  fubdélégation  de  Douay  com- 
prend les  villes  &  lieux  dépendans  de  la  gouvernance 
de  même  nom  *au  nombre  de  quarante-deux ,  & 
dans  lefquels  on  compte  cinq  mille  843.  feux. 
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DOUAY  ,  en  Anjou.  Voye\  Doué. 

DOUAZAC  (  le  )  ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en 
Gafcogne  ,  dlocefe  de  Leiftoure  ,  parlement  de 
Touloufe,  intendance  d'Aufcb,  élection  ck  vicomte 
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de  Lomagne.  On  y  compte  un  feu  &  3  $ .  beUugnei 
de  feu.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  dans  une 
contrée  très- fertile. 

DOU  AZIT ,  bourg ,  en  Gafcogne.  Voye\  Doazit. 

DOUÇAY  ,  en  Berry  ,  diocefe  &  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  d'iflondun. 
On  y  compte  $0.  feux.  Cette  communauté  eft  fitucc 
en  pays  de  grains ,  &  oh  il  y  a  de  bons  pâturages. 

DOUCELLES  ,  bourg,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
&  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  $8.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  une  lieue  N.  E.  de  Beaumont ,  &  $.  &  tiers  N. 
du  Mans. 

DOUCES ,  en Touraine,  diocefe ,  intendance  & 
élection  de  Tours ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte 
60.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  ua  contrée 
aflèz  abondante  ,  principalement  en  pâturages  ex- 
cellens. 

DOUCEY  ,  paroiflè  avec  une  mairie  Royale  , 
en  Champagne ,  diocefe  &  intendance  de  Châlons  t 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Vitry-le-François. 
On  y  compte  81.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  contrée  aflèz  fertile,  à  j.  I.  N.  E.  de  Vitry ,  & 
J.  fie  quart  S.  E.  de  Châlons.  Il  y  paflè  la  rivière  de 
Vierre. 

DOUCHY,dans  la  Flandre-Wallonne  ,  diocefe 
de  Cambray ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de 
Lille,  fubdélégation  de  Bouchain.  On  y  compte  68. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Selles  , 
qui  va  fe  jetter  dans  l'Efcaut,  à  une  lieue  E.  N.  E. 
de  Bouchain  ,  &  1.  O.  S.  O.  de  Valenciennes. 

DOUCHY  ,  dans  le  Gâtineis-Ortéanois ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans , 
élection  de  Monta  rgis.  On  y  compte  1  $0.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Ouaine ,  à 
une  lieue  E.  S.  E.  de  Châteaurenard  ,  ck  4.  E.  S.  E. 
de  Montargis.  Elle  dépend  de  la  châtellenie  de 
Châteaurenard. 

DOUCHY ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  d'Amiens,  élection  de 
Saint-Quentin.  On  y  compte  41.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  à  a.  1.  S.  O.  de  Saint-Quentin. 

DOUDEAUVILLE  ,  dans  le  Boulonnois  ,  dio- 
cefe &  recette  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  d'Amiens.  On  y  compte  6  < .  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  *.  I.  6c  demie  N.  N.  E.  de  Momreuil , 
fit  4.  S.  E.  de  Boulogne.  U  y  a  une  abbaye  d'hom- 
mes, de  l'ordre  de  Saint- Auguftin ,  fondée  en  1099, 
par  un  Comte  de  Boulogne.  Cette  abbaye  eft  encom- 
mende  ,  &  vaut  envion  1400.  liv.  de  rente  au  fujet 
qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour 
de  Rome  ne  foit  que  de  80.  florins.  Elle  a  été  pof- 
fédée  par  le  célèbre  Abbé  Nadal.  L'Abbé  commen- 
dataire  eft  patron  de  la  cure  du  lieu. 

DOUDEAUVILLE  ,  en  Bcauvoifis  ,  au  gouver- 
nement général  de  lifle-de-France ,  diocefe  6c  élec- 
tion de  Beauvais ,  parlement  &  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  $  feux.  Cette  paroiflè  eft  iîtuée  près 
des  confins  de  la  prorince  de  Normandie  ,  à  1. 1.  & 
demie  N.  O.  de  Gerberoy ,  fie  j.  fit  quart  N.  O.  de 
Beauvais. 

DOUDEAUVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  fit  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Gi- 
fors.  On  y  compte  2.  feux  privilégiés  fie  6j.  feux 
taillables.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  1.  O.  N.  O.  de 
Gifors. 

DOUDEVILLE  ,  bourg  ,  en  Normandie ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élection 
de  Caudebec.  On  y  compte  6.  feux  privilégiés  6c 
380.  feux  taillables.  Ce  bourg ,  chef-lieu  d'une  fer- 
genterie  de  foo  nom  ,  &  ou  il  fe  tient  toutes  le  fc- 
maines  un  gros  marché  fie  dans  l'année  plufieurs 
foires ,  eft  fitué  dans  une  contrée  des  plus  abondaa- 
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tes  en  grains ,  en  fruits  fit  en  pâturages  ,  à  3. 1.  fit 
quart  S.  S.  E.deSaint-Vallery-en-Caux,  4.  ôc  demie 
N.  de  Caudebec ,  6.  S.  O.  de  Dieppe ,  fit  8.  N.  O. 
de  Rouen. 

DOUDEVILLE  ,  hameau ,  en  Normandie ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection 
de  Caudebec  ,  fergenterie  de  Doudeville.  On  n'y 
compte  qu'un  feui  feu. 

DOUDON  ,  an  Bretagne.  Voyc\  Doulon. 

DOUÉ  ,  Daaium  ,  Thcoduadum  ,  Thedoadum  , 
Dovœum ,  ville  avec  une  églife  collégiale  ,  un  cou- 
vent de  R écoliers  ,  un  hôpital  ,  ôtc.  ;  en  Anjou  , 
diocefe  d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Tours,  élection  de  Saumur.  On  y  compte  360. 
feux.  Cette  petite  ville  eft  à  3.  I.  S.  O.  de  Saumur 
&  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  ,  1.  N.  O.  de  Mon- 
treuil-Bollay  ,  6c  6.  &  demie  S.  E.  d'Angers.  Son 
églife  paroiffiale  eft  dédiée  a  Saint-Pierre.  Le  cha- 
pitre ,  fous  le  titre  de  St.  Denis  ,  eft  compofé  d'un 
Doyen  ,  d'un  Chantre  ,  de  fix  Chanoines  ,  de  deux 
Maires-Chapelains  fit  de  14.  autres  Chapelains.  Le 
revenu  des  Chanoines  n'eft  que  de  400.  livres  ou  en- 
viron. 11  fe  tient  tous  les  ans  en  cette  ville  plufieurs 
foires  confidérables  :  on  y  vend  une  quantité  prodi- 
gieufe  de  bétail  ,  ôc  fur  -  tout  de  bœufs ,  que  les 
marchands  de  Normandie  viennent  acheter  pour  les 
engraiflèr  dans  leurs  herbages. 

On  voit  à  Doué  une  des  plus  belles  fontaines 
qu'il  y  ait  en  France,  tant  pour  la  bonté  &  la  quan- 
tité de  fon  eau ,  que  pour  l'architecture.  Elle  eft 
laite  en  fer-à-cheval ,  fit  a  foixante-douze  pieds  de 
circuit  fur  deux  pieds  trois  pouces  de  profondeur. 
Ses  eaux  fe  déchargent  dans  un  baffin  ,  qui  eft  à 
fept  ou  huit  pieds  au-deflbus  ,  fit  qui  a  cent  cin- 
quante pieds  de  long.  A  l'extrémité  de  ce  baffin 
eft  un  pont  de  pierre  fous  lequel  paiTe  l'eau  qui 
fert  enfuite  à  une  douzaine  de  tanneries  ,  fait  al- 
ler fix  moulins ,  fit  arrofe  pluh'eurs  prairies ,  où  il  y 
a  deux  belles  blancbifferies  de  toiles. 

Il  paroit  par  le  témoignage  de  plufieurs  hifto- 
riens ,  que  la  ville  dont  il  s'agit ,  étoit  ornée  d'un 
des  principaux  palais  des  Rois  d'Aquitaine ,  fi  ef- 
fectivement dans  ces  temps  éloignés  elle  étoit  au- 
tre chofe  qu'un  Gmple  palais.  Le  Roi  Louis  y  fai- 
foit  fa  réfidence  ,  fit  y  reçut  la  nouvelle  de  la  mort 
de  fon  pere  Charles  ,  l'an  814.  Pépin,  fils  de  l'Em- 
pereur Louis ,  ayant  fçu  la  volonté  de  fon  pere , 
fc  mit  en  chemin  pour  fe  rendre  à  Doué ,  incitfiebat 
ire  ufque  ad  Theodwadum  Palatium  ,  dit  legan. 
Ce  font  les  ruines  de  ce  palais  que  ,les  gens  du 
pays  ,  fit  ceux  qui  veulent  bien  les  en  croire  ,  pren- 
nent pour  les  relies  d'un  amphithéâtre  romain. 
JVL  de  Valois  ,  &  le  P.  Mabillon  (  de  Ee  Diplom. 
J.  4.  p.  3  30.  )  ,  ont  repris  Jufte-Lipfe  d'avoir  don- 
né dans  cette  erreur  ,  fit  d'avoir  pris  un  ouvrage 
des  François  pour  un  ouvrage  des  Romains.  Mais.ni 
le  témoignage  des  hiftoriem  ,  ni  l'autorité  des  deux 
fameux  critiques  que  nous  venons  de  nommer, 
n'ont  pu  faire  changer  de  fentiment  aux  habitants 
de  Doué ,  ni  même  à  quelques  écrivains ,  puifqu'ils 
ne  ceflent  de  parler  de  ce  prétendu  amphithéâtre  , 
dont  Beaudrand  fit  Corneille  décrivent  même  la  for- 
me. Une  perfonne  qui  a  fouvent  examiné  ce  mo- 
nument ,  dit  qu'il  eft  taillé  dans  le  roc  ,  fie  qu'il 
peut  contenir  quinze  mille  perfonnes.  Elle  aflure 
auffi  que  vers  l'an  1610. ,  les  bourgeois  de  Doué 
repréfenterent  dans  cette  efpece  d'amphithéâtre  la 
prife  de  Jérufalem  par  Godcfroi  de  Bouillon ,  fit 
quelques  autres  tragédies. 

Il  y  a  eu  autrefois  une  ancienne  fie  noble  famille 
qui  portoit  le  nom  de  Doué  ,  fit  qui  fondit  dans 
celle  de  VT/lc-Bauchard  ,  par  le  mariage  d'Euftache 
de  Doué ,  fille  fit  héritière  de.  Jodon  de  Doué  t  avec 
Baxthélcmi  de  l'ifle  ,  Seigneur  de  rifle-Bouchard. 
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Sur  la  fin  du  dernier  fiecle  ,  la  ville  de  Doué  a 
donné  la  naiflance  à  deux  hommes  qui  fe  font  dis- 
tingués par  leur  mérite;  l'un  eft  le  Pere  Mar/bf/e, 
Général  des  Bénédictins  de  1a  congrégation  de  St. 
Maur.mortà  St.  Gcrmain-des-Prés ,  le  $.  Sep- 
tembre 1681.  ;  fit  l'autre  eft  Jacques  Savary.  Ce 
dernier  naquit  le  12.  Septembre  16*1.  d'une  famille 
noble  d'origine  ,  mais  dont  la  branche  cadette  ,  de 
laquelle  il I  étoit  ,  s'étoit  adonnée  au  commerce 
dès  le  milieu  du  feixieme  fiecle.  Comme  les  affaires 
dont  le  Duc  de  Mantoue  avoit  chargé  Jacques  Sa- 
vary ,  obligeoient  ce  dernier  de  demeurer  à  Paris  , 
il  y  fut  connu  de  M.  Colbert  qui  le  fît  travailler  à 
l'ordonnance  du  commerce  publiée  en  1673.  Le 
choix  qu'avoit  fait  ce  grand  Miniftre  ,  fut  juftifié 
par  le  livre  du  Parfait  Négociant  fie  par  celui  des 
Parères  ,  que  publia  Savary.  La  probité  fit  le  dé- 
fintéreffement  de  cet  écrivain  étoient  encore  plus 
eftimables  que  fa  capacité.  Il  mourut  à  Paris  l'an 
1690.,  fit  laiilà  fes  vertus  fie  fes  talents  à  fept  gar- 
çons fit  à  quatre  filles  qui  compofoient  fa  fa- 
mille. Jacques  Savary  des  Braflons  étoit  le  troî- 
fieme  des  bis  ,  fit  fuivit  les  traces  de  fon  pere.  Il 
fut  infpcéteur  des  manufactures  à  Paris  ,  fit  tra- 
vailla avec  beaucoup  de  peine  fit  de  foin  à  un  Dic- 
tionnaire du  Commerce.  Il  mourut  fans  avoir  été 
marié  au  mois  d'Avril  de  l'année  1716.,  n'ayant 
pas  eu  le  temps  de  donner  lui-même  fon  diction- 
naire au  public.  Cet  ouvrage  ne  pouvoit  avoir  un 
fort  plus  heureux  que  de  tomber  entre  les  mains  de 
l'Abbé  de  Savary  ,  Chanoine  de  St.  Maur  fie  l'un 
des  frères  de  l'auteur ,  qui  le  publia  en  1713.  On 
en  a  fait  depuis  plufieurs  éditions  avec  des  augmen- 
tations très-confîdérables  ,  de  forte  que  ce  livre  eft 
devenu  un  des  plus  utiles,  principalement  pour  les 
négociants. 

DOUE  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe  de 
Meaux  ,  parlement  fit  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Coulomiers.  On. y  compte  161.  feux.  Cette  pa- 
reille eft  à  une  lieue  fit  demie  N.  E.  de  Coulomiers. 

DOUÉ  ,  dans  le  Velay  ,  en  Languedoc  ,  diocefe 
fit  recette  du  Puy  ,  parlement  de  Touloufe ,  gé- 
néralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  n'y  compte  que  4.  feux.  Cette  commu- 
nauté eftfituée  à  une  petite  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  Loire  ,  à  une  lieue  S.  E.  du  Puy.  Il  y 
a  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de  Prémontré, 
&  en  règle.  Elle  vaut  à  l'Abbé  environ  2000.  liv. 
de  rente. 

DOUELLES  &  Ceflàc  ,  en  Quercy ,  diocefe  fie 
élection  de  Cahors ,  parlement  de  Touloufe ,  inten- 
dance de  Montauban.  On  y  compte  7.  feux  47.  bel- 
Jugues  fit  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  grains  fie  de  pâtu- 
rages ,  fit  où  il  croît  auffi  du  vin.  Le  climat  y  eft 
fain  fit  tempéré. 

DOUESON  ou  Dovefon ,  en  Béarn  ,  diocefe  de 
Lefcar ,  parlement  de  Pau  ,  fénéchauflec ,  inten- 
dance fie  recette  d'Aufch.  On  y  compte  1 8.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  égale- 
ment fertile  fit  agréable  ,  à  quelque  diftance  du 
Gave. 

DOUET  ou  Saint-Martin  de  Douet,  dans  la 
Perche  ,  diocefe  de  Séez  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  d'AIençon  ,  élection  de  Mortagne ,  châ- 
telienie  de  Bellefme.  On  y  compte  38.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  E.  de  Bellefme. 
Son  terroir  eft  abondant  en  grains  fie  principale- 
ment en  pâturages. 

DOUET  Arthus  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen ,  fergenterie  du  Sap.  On  y  compte 
jo.  feux.  Cette  parouTe  eft  a  6. 1.  fit  quart  S.  S.  E» 
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DOUGNON ,  dans  la  Marche.  Voye\  les  Hom- 
mes du  Dougnon. 

DOUHET  ( le), bourg, en Saintonge,  diocefe  de 
Saintes  .parlement  de  Bordeaux  ,  intendance  de  la 
Rochelle ,  éleftion  de  Saint-Jcan-d'Angely.  On  y 
compte  1 96.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  con- 
trée très-fertile. 

DO  VILLE  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Coûtan- 
ces  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen  , 
éleftion  de  Carentan  ,  fergenterie  de  Beaumont. 
On  y  compte  1 11.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  l'Océan. 

DOUILLET ,  bourg ,  &  fes  Dépendances  ,  dans 
le  Maine  ,  diocefe  de  élection  du  Mans ,  parlement 
de  Paris,  intendance  de  Tours.  On  y  compte  1  $0. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  6.  1.  &  tiers  N.  O.  du  Mans. 

DOUILLY  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Noyon , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens  ,  élec- 
tion de  St.  Quentin.  On  y  compte  6».  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  N.  de  Ham  ,  6c  j.  S.  O.  de 
Saint-Quentin. 

DOULAINCOURT  &  fes  Dépendances.en  Cham- 
pagne ,  diocefe  de  Toul  ,  intendance  de  Cbâlons  , 
parlement  de  Paris ,  élection  de  Joinvilie.  On  y 
compte  »  1  ».  feux.  Cette  paroifle  eft  à  s.  lieues  S.  E. 
de  Joinvilie. 

DOULANCOURT  ,  ea  Champagne  ,  diocefe 
de  Langres ,  parlement  de  Taris ,  intendance  de 
Châloi»  ,  éleftion  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte 
30.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie 
N.  O.  de  Bar-fur-Aube. 

D  O  U  L  A  S  ,  abbaye  d'hommes ,  en  Bretagne. 
Voyt\  Daoulus. 

DOULCAY  ,  en  Berry ,  diocefe  de  Bourges , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans ,  élec- 
tion de  Romorentin.  On  y  compte  5$.  feux.  Cette 
paroifle  eit  fituée  à.  une  demi-lieue  de  la  rive  gau- 
che du  Cher ,  à  1  '.  1.  6t  demie  O.  O.  de  Vierzon  , 
&  3.  &  demie  S.  £.  de  Romorentin.  Son  terroir  eft 
également  fertile  &  agréable. 

DOULCES  ,  en  Anjou  ,  diocefe  d'Angers  ,  par- 
le ment  de  Paris  ,  intendance  de  Tonrs,  élection  de 
Saumur.  On  y  compte  164.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile  ,  principale- 
ment en  fruits  &  en  pâturages  exccllcns  ,  à  une 
demi-lieue  S.  E.  de  Doué  ,  &  à  1. 1.  &  deux  tiers 
S.  O.  de  Saumur. 

DOULCIER  ,  en  Franche-Comté , diocefe,  par- 
lement &  intendance  de  Bcfançon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Poligny.  On  y  compte  45.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  4- 1-  S.  S.  E.  de  Poligny  ,&  3.  &  de- 
mie N.  E.  d'Orgelet. 

DOULEVANT  le  Château  t>  fes  Dépendances, 
en  Champagne  .  diocefe  de  Toul ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Join- 
vilie. On  y  compte  1 14.  feux.  Cette  paroifle  ,  chef- 
lieu  du  doyenne  de  la  rivière  de  Baife ,  eft  fituée 
fiir  la  rivière  de  Baife  ,  à  t.l.  S.O.  de  Joinvilie  ,  & 
3.  &  quart  N.  E.  de  Bar-fur-Aube.  Le  chapitre  de 
Toul  eft  patron  de  la  cure,&  l'Abbé  de  Moûticr- 
en-Der  eft  Seigneur  du  lieu  ,  dont  l'églife  paroi  f- 
fiale  eft  dédiée  à  Saint-Louvent ,  martyr.  Il  y  a  un 
couvent  de  Minimes  ,  fondé  en  1653. 

DOULEVANT  le  Petit  ,  annexe  de  la  paroifle 
6e  Suzemont ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Toul  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Joinvilie.  On  y  compte  11.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  fur  la  rivière  d?  Baife  ,  à  1 .  I.  <3c 
demie  N.  N.  E.  de  Doulevant-le-Cbâteau. 

DOULLENS ,  ville ,  en  Picardie.  V.  Dourlens. 

DOULLUS ,  bourg ,  en  Lorraine ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Tours,  parlement  de  Paris,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  1 39.  feux.  Ce  bourg  eft  à  t.  L 
N.  O.  de  Loches,  &$.  S.  E.  de  Tours, 
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DOULON ,  en  Bretagne ,  diocefe  &  recette  de 
Nantes ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  1  feux  ôc  un  quart  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  à  2. 1.  S.  E.  de  Rennes. 

DOULON  ,  rivière  d'Auvergne  ,  qui  fort  des 
étants  de  Saint-Gcrmain-l'Air  ;  arrofe  Saint-Verio 
et  les  Roches ,  où  eft  fitué  Saint-Didier  ;  Si  fe  joint 
à  l'Allier  ,  entre  le  vieux  &  le  nouveau  Brioudc.  Son 
cours  n'eft  que  de  cinq  ou  fix  lieues.  On  y  pèche 
d'afléz  bon  poiflbn  ,  &  fur-tout  des  truites. 

DOULONZON  ,  paroifle  &  jurifdiaion ,  dans 
leBazadois,  en  Guyenne ,  diocefe  de  Bazas,  par- 
lement &  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de 
Condom.  On  y  compte  8$.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  une  bonne  lieue  de  la  rive  gauche  de  U 
Dordogne  ,  a.  &  demie  N.  N.  E.  de  Caftelmoron, 
&9.N.N.E.  de  Bazas. 

D0UMARA1S,  en  Normandie,  diocefe  de  Li- 
zieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
cou ,  élection  de  Falaife ,  fergenterie  de  St.  Pierre- 
fur-Dive.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  1. 1.  N.  E.  de  St.  Pierre-fur-Dive  ,  &  4.  je 
demie  N. E. de  Falaife. Son  terroireft  desplus  fertiles. 

DOUMY ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Lefcar ,  parle- 
ment de  Pau ,  intendance  d'Aufch  ,  lenéehauflee  de 
recette  de  Morlas.  On  y  compte  1 3.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  demi-lieue  S.  S.  O.  deThefe, 
à  1. 1.  Ôt  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Morlas  ,  &  3.  N.  de 
Pau.  Son  terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 

La  terre  &  feigneurie  de  Doumy ,  l'une  des  douze 
premières  baronnies  de  Béarn  ,  étoit  poflëdée  dans 
le  feizieme  fiecle  par  Antoine  de  Béarn  t  père  de 
Jacques  de  Béarn  ,  marié  le  16.  Décembre  1 598.  a 
Catherine  de  Faleiche ,  Baronne  de  Viella.  Lear 
fils  ,  Antoine  ,  Baron  de  Doumy  &  de  Viella  , 
époufa  en  161  J.  Marie  de  Laur ,  dont  il  eut  Cathe- 
rine de  Béarn ,  alliée  à  Jacob  de  La  haï  ,  Baron  de 
Viella.  Ce  dernier  étoit  fils  de  Jean  ,  qui  avoir 
acquis  la  baronnie  de  Doumy.  Elle  a  été  vendue  de- 
puis ,  vers  l'an  1 670. ,  à  Dominique  d'Efclaux-Mef- 
plez,  Evêque  de  Lefcar,  &  eft  à  préfent  poflëdée 
par  N.  de  Couregei ,  Confeiiler  au  parlement  de  Na- 
varre, fils  de  N.  de  Coureges,  Tréforifer  de  la 
maifon  &  couronne  de  Navarre ,  Si  de  N.  de  Na- 
vaUlcs-iïlirepoix.  Il  a  epoufé  N.  de  Fagct ,  fille  de 
l'Avocat-Général  au  parlement  de  Navarre,  Baron 
de  Gabafton. 

DOUNIAGUES,en  Périgord ,  diocefe  ôr  élection 
de  Sarlat  ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  m.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  a.  L  S. 
E.  de  Bergerac. 

DOUR  (le) ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette 
d'AIby ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  90.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4.  L  &  demie  E.  N.  E.  d'AIby. 

DOURBANS ,  commanderie  de  l'ordre  de  Malte, 
de  la  langue  de  Provence  &  du  grand-prieuré  de  St. 
Gilles  ,  en  Querey,  au  diocefe  de  Cahors.  Cette 
commanderie  vaut  environ  8000.  liv.  de  rente  aa 
fujet  qui  en  eft  pourvu.  Elle  eft  fituée  dans  une  con- 
trée aflez  fertile. 

DOURBES  (les),  en  Provence ,  diocefe,  vigue- 
rie  &  recette  de  Digne ,  parlement  &  intendance 
d'Aix.  On  y  compte  un  feu  &  un  quart  de  feu  de 
cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance 
de  la  rive  droite  de  la  rivière  d'Aflè ,  à  1. 1.  &  deux 
tiers  S.  S.  O.  de  Digne,  &  4. 0.  N.  O.  de  Senès. 

DOURBIÉ  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
d'Alais  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 1 8  s .  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  mon- 
tagnes ,  à  deux  lieues  &  demie  N.  O.  du  Vigan ,  de 
8.  O.  d'Alais.  Son  terroir  abonde  en  pâturages 

DOURBIE , 
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«Je  taille  ,  quand  la  fournie  totale  concernant  cet 
article  fe  trouve  monter  à  un  million  719.  mille 
604.  liv.  9.  fols. 
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Pjroijp-t.  Feux. 

Ablii  >  bourg  .  171 

Allainvitle   (9 

Angervliler   jt 

Arîïlu   \6 

Aulu   t| 

Anthon  i]r 

Barmainville   i< 

Baudreirillc   fio 

£oinrillcfe>CaillHd  .  .  7» 

Eoifly-le-Sccq  109 

Bonnellet ,  ville  ....  116 

Bonteivillicr   ;i 

Brccx   74 

Bricres-les-Scllcet  ...  $1 

Bionillet  01 

Bultion  119 

Clulo-St.-Mir»  171 

Clialon-la-Roytie  ....  44 
Cîuftensy  ........  75 

Chaftigaonville   31 

Cl. lire  l'ont  aine  47 

Conjrerville   1; 

Corbifrenfe   8ç 

DomTcrville   ai 

POUR  DAN  ,  ville  ...  450 
Forc(t-l<uRol  ;la)  ...  70 

Garmtiere*   61 

Gau-îreville  10 

Gommenrille ,  bourg  .  .  119 

Grandville   16 

Grangeï.t*  Roi  ;ici  )  •  .  80 

Gnil!ïr»*!le  119 

Hattor.ville   «7 

Intreville   49 


Fru 


Panifié/. 
1/vO 

Lonnvilliert  -jj 

Mcioas-illc   8> 

Muliobert.  .......  98 

Monaerville  ,  bourg ...  89 

Moalineux   19 

NcutVy   87 

OynrilleSt-Liphard  .  .  10» 
Oyfonrille  ,  bourg.  .  . 

Hairay  

Ponthevraid  

PukTay  

Rochîfort,  ville  .  .  . 

Roinville  

Ronviay-St.-Denu 


14 
il 
9» 
U« 
87 
>*• 


14 
48 
187 
•95 
9* 
1* 
J» 


Seimiiie  ,  bourg  149 

Sottichjmp  

Souiy  li-Bfiche  .  . 
Saint- Aiaout ,  ville . 

St.  Chexon  

Se.  Cir  ....*.. 

St.  Eccobilte  

Se.  Hilaire  ....... 

St-  LabIrv-des.Champi  . 
St. Martin  «de  -  Brcftea- 

conrt  i)t 

St.  Maurice   {7 

Ste.  M  cime  1  jo 

Thionvnte   10 

T  rincrainville  <5j 

Val-St -Germain  (le) .  .  140 

Vicrvillc   >o 

Viellecogoio  108 

6$.  Parr 


DOURGES  ,  en  Artois, diocefe  d'Arras  ,  confeil 
provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Lille  ,  bailliage  <3t  recette  de  Lens.  On  y 
compte  49.  feux  &  145.  perform".  Cette  paroiffe 
eft  lituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Dcule  ,  à  1. 1.  &  quart  E.  de  Lens. 

DOURGNE ,  bourg  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fit 
recette  de  Lavaur ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  ;  compte 
3  S  Ç-  feux.  Ce  bourg  eft  à  6. 1.  S.  E.  de  Lavaur. 

DOURIERE  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris,  doyenné 
d'Airaine.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  parohTe  eft 
à  une  demi-lieue  N.  O.  d'Airaine  ,  &  à  4. 1.  O.  N. 
O.  d'Amiens. 

DOURIETS ,  en  Artois ,  diocefe  d'Amiens ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Lille ,  confeil  pro- 
vincial d'Artois,  bailliage  &  recette  deHefdio.  On 
y  oompte  59.  feux  &  191.  perfonnes.  Cette  paroiiTe 
elt  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Authie ,  à  z.  I.  S.  O. 
de  Hefdin  ,  fie  4.  fie  demie  N.  d'Abbeville.  Il  y  a 
une  églife  collégiale,  dont  le  chapitre  eft  compofé 
d'un  Doyen  fit  de  fept  Chanoines. 

DOURLENS  ,  Donincum  ,  Dulincum  ,  Dulin- 
gium  ,  ville  fortifiée  ,  avsc  un  château  également 
Fortifie  ,  prévôté  Royale  ,  bailliage  ,  grenier  à  fcl , 
marechauilée ,  abbaye  de  filles  de  l'ordre  de  St.  Be- 
noît, chef-lieu  d'une  élection  de  fon  nom ,  &c.  ;  en 
Picardie ,  diocefe  fit  intendance  d'Amiens  ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  trois  paroilTes  fit 
460.  feux ,  y  compris  ceux  de  fes  fauxbourgs.  Cette 
ville  eft  fituée  fur  la  rivière  d'Authie  qui  la  traver- 
fe ,  à  <,.  I.  &  demie  N.  d'Amiens ,  6.  S.  0.  d'Arras , 
4.  fit  demie  S.  de  St.  Pol ,  J.  S.  E.  de  Hefdin  ,  6.  fit 
demie  O.  de  Bapaume ,  &  6.  E.  N.  E.  d'Abbeville. 
Long.  19.  S9-  S8-  lat>  S°-  lo-  ij.  H  y  a  un  hôtel- 
Dieu  ,  dont  le  revenu  eft  peu  confidérable ,  fit  une 
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communauté  de  Soturs-Grifcs,  qui  jouit  de  4000.  lir. 
de  rente.  L'abbaye  de  biles  eft  fous  le  titre  de  St. 
Michel  ;  & ,  félon  les  nouveaux  pouillés  ,  elle  a  été 
réunie  à  celle  de  Billancourt  (  fur  l'Authie ,  près 
d'Auxy-le-Château ,  à  3.  1.  NsO.  de  Douriens), 
transférée  à  Abbeville,  &  dont  le  revenu  annuel  fe 
monte  à  8.  ou  10.  mille  livres. 

Quoique  la  ville  dont  il  s'agit,  ne  foit  rien  moins 
que  grande  ,  cependant  on  la  divile  en  haute  fit  baffe- 
ville.  Marie ,  ComtetTe  de  Ponthieu ,  fille  de  Guil- 
laume II.  fie  d'Alix  de  France  ,  donna  cette  ville  au 
Roi  Louis  VIII.  ,  par  contrat  pafle  à  Chinon  en 
Juin  nz  j.  Le  Roi  Charles  VII.  l'aliéna  à  Philippe 
le  Bon  ,  Duc  de  Bourgogne  ;  mais  elle  fut  rache- 
tée avec  les  autres  villes  de  la  Somme  ,  en  146 
pour  le  prix  de  quatre  cents  mille  écus  d'or. 

L'état-major  de  la  ville  fie  de  la  citadelle  de  Dour- 
lens confifte  en  un  Gouverneur  aux  appointements 
de  95 1 2.  liv.  fie  qui  a  $00.  liv.  d'émoluments ,  un 
Lieutenant-de-Roi  qui  a  1  zoo.  liv.  d'appointements 
&  800.  liv.  d'émoluments ,  un  Major  &  un  Aide- 
Major.  La  garnifon  de  cette  ville ,  ainfi  que  celle  de 
fa  citadelle  ,  n'eft  compofée  ordinairement  que  de 
quelques  compagnies  d'invalides. 

Conlidérée  comme  dittrift  particulier  de  l'inten- 
dance d'Amiens  ,  l'élection  de  Dourlens  eft  divifée 
en  neuf  doyennés ,  où  l'on  compte  zji.  paroiiles  ou 
communautés  afFouagées ,  fit  17.  mille  14.  feux, 
qui  payent  enfemble  fit  en  commun  la  fomme  de 
14t.  mille  180.  liv.  de  l'impofition  concernant  la 
taille  ,  établie  fur  la  généralité  ,  fit  fe  montant  à  la 
fomme  totale  de  935.  mille  $$i.  liv. 

DIVISION  DE  VÉLECTION  DE  DOURLENS 
en  neuf  doyennés, 

Doyennh.  Piroift/.  Feus. 

Abberille  .   :  ,8  l66t 

Broyé  la)  18  ,7M 

Doutlent  ou  DonUen».    .   .    .  34    .    .  . 

Encre  ou  Albert  1 1    .    .  . 

Lihorai  jo    .    .  . 

Mor.treuil  II... 

Rhoe  u    .    .  . 

Saint- Riqaier  41    .    .  . 

Vljrnacoart.    .  }4    .    .  . 


.  .  .  1064 
...  755 
.    .   .  1014 

•  '  •  ''«8 
...  tf7» 
.    .  . 

•  .   •  |8}9 
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ds  Dourlens, 


«m 


Paroifiet. 

A  B 

Abihao  


FfUX. 


Ail 
Arga 

Argncve*   

Anthenx  

Anthle  

Anthienlle  ..... 
Anville  6*  le  Titre   .  . 

Auvillcr  

Ej^ncoX  

Bâillon.  Voye\  Warloy. 
Baiziea  ...... 

Balance  

Baily  i 

Barre  (la)  

Beauconrt  

Beantneu  ..... 
Bcauquetae*  >  bourg  .  . 
Benregard.  Voyex  Bemay. 
Bcanvai  &.  Holleox  .  . 
BeaoToir  l'Abbaye  .  . 
BeauTolr  RWere .  .  . 
Belleglife  


Doyenné/. 


Montreuil  l  .  .  .  .  S 

Daullen/   110 

Saint-Ri /nier.  ...  jj 

St.  Riquier.  ....  11 

Lihons   84 

Vignacourt   7» 

Doullen/  .  ,  . 

La  Broyé  

Doullent   81 

Doullen/   ij 

Abbeville   4g 

Abbeville   j« 

Doullent  ......  17 


Lihont  .... 

Khue  

La  Broyé  .  .  . 

Rhue  

Linonr  .... 
Sjint-rUquitT. 


■  «$ 
1 

107 
jo 
4t 
9» 

}00 


Doullent  ......  117 

Rhue   1 

La  Broyé  i( 

Douiient ......  • 
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Bellival  &  Bratlly.  . 

Bdloy  

Bernay.  \foye\  Neorille. 

Beroay-Beaoregard  Rhue 

Berneuil  tr  Corge  St.  Riqme 

Bertangle  .  . 
Bcrc3Dcoort.  . 
Bettencoorc  . 
Beufcowt.  VoyeX 

Blauviile  

Bocage.  Voyej  Villcri. 
Bobbergue  .... 
Bois-Kiflard    .    .  . 


Doyennés.  Feux. 

St.  Riquitri,  ....  16 
Vignacourt  iitf 


D  O  U 


  jtf 

»...  100 

Viftucourt   44 

Vtgnjcoutt   99 

Vignacourt   5$ 


Mtmreu.il 
La  Broyé. 


...  $0 

...  1 

...  1 

Bonnay  Likoiu   48 

Bonneville  ........    Vignacourt  .  ...  110. 

Bot- Jean  (le)  Monmuit   60 
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DOURLERS ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cam- 
bray ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de  gouver- 
nement de  Maubeuge.  On  y  compte  <o.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  en  pays  de  bois  de  de  bons  pâtura- 
ges ,  à  une  lieue  N.  d'Aveûies  ,  &  2.  S.  un  quart  à 
l'O.  de  Maubeuge. 


V  OU 

DOURNAC  (la)  ,  en  Périgord  ,  diocefe  6c  élec- 
tion de  Sarlat  ,  parlement  ôt  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  W9.  feux.  Cette  paroifle  eÛ  fi- 
tuée dans  une  contrée  abondante  en  grains  de 
en  pâturages ,  à  une  bonne  demi-lieue  de  la  rive 
gauche  de  la  Vezere  ,  &  à  j.  I.  N.  N.  E.  de  Sarlat. 

DOURNAZAT  ,  en  Lïmofin ,  diocefe  ,  inten- 
dance dt  élection  de  Limoges  ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à 
7.  I.  de  demie  S.  O.  de  Limoges  ,  de  7.  N.  E.  de 
Brantôme. 

DOURNESE  ,en  Languedoc  , diocefe  de  recette 
de  Lavaur ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  3  2.  feux. 
Cette  paroiiTe  eft  fituée  dans  une  contrée  aflea 
abondante  en  pâturages. 

DOURNONS  &  lès  Dépendances  ,  en  Franche- 
Comte  ,  diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Be- 
sançon ,  bailliage  &  recette  de  Vefoul  ,  prévôté 
de  Châtillon.  On  y  compte  12.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  4. 1.  S.  S.  O.  de  Vefoul. 

DOURS ,  dans  le  comté  de  Bigorre ,  en  Gafcogne, 
diocefe  &  recette  de  Tarbes  ,  parlement  de  1  ou- 
loufe  ,  intendance  d'Afch.  On  y  compte  *6.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  deux  lieues  N.  E.  de 
Tarbe?. 

DOURVIGNAC  ,  en  Périgord ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Périgueux  ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux.  On  y  compte  20.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  Gtuée  dans  une  contrée  peu  fertile  ,  à  l'ex- 
ception des  pâturages. 

DOURV1GNAC  ,  au  pays  des  Landes ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  ,  parlement  ,  intendance  &  élec- 
tion de  Bordeaux  ,  jurifdiétiou  de  Saint-Pol-en- 
Born.  On  y  compte  1 9.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  l'Océan. 

OOUSAC  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  &  éleftion 
d'Angoulème ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  aflèz  abondante  en  grains  & 
en  fruits. 

DOUSSAINS  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  &  éleaion  d'Agen  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiftion  de  Cahuzat.  On  7 
compte  98.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  $.  1.  S.  S.  E. 
de  Bergerac. 

DOUSSAY  ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Poitiers , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Richelieu.  On  y  compte  177.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  trois  lieues  S.  un  quart  à  l'O.  de  Richelieu. 

DOUVAUMONT  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  dio- 
cefe de  Verdun  ,  confeil  fouverain  de  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  &  recette  d'Etain.  On  y  com- 
pte 14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays 
de  bons  pâturages. 

DOUVERIN ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras 
feil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Lille,  bailliage  de  recette  de  Lens.  On  y 
compte  70.  feux  &  j  Jo.  perfonnes.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  marécageofe  ,  à  une 
lieue  E.  de  la  Baffée  ,  de  2.  «t  demie  N.  N.  E.  de 
Lens. 

DOUVTLLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  ,  parle- 
mant  de  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Andely , 
fergenterie  de  Heuqueville.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  &  J 1 .  feux  taif tables.  Cette  paroiiTe  eft  à 
1. 1.  de  de  mie  N.  O.  d'Andely. 

DOUV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Li- 
zieux  ,  parlement  de  intendance  de  Rouen  élec- 
tion de  Pont-l'Evêque ,  fergenterie  de  Dives.  On  y 
compte  j.  feux  privilégiés  de  79.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  de  demie  N.  E.  de  Caen  , 
une  de  demie  S.  E.  de  Dives ,  de  3.  de  demie  O.  de 
Pont-l'Evêque. 

DOUVILLE, 
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DOU 

DOUVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefc  de  Lt- 
zicux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon  ,  élection  de  Falaife  ,  fergenterie  de  Jumel. 
On  y  compte  $i.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  rive  gauche  de  la  rivière  de  la  Dive  ,  vis-à-vis  de 
Saint-Pierre  ,  a  3.  1.  &  demie  N.  E.  de  Falaife. 

DOUVOT  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement fit  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fit 
recette  de  Baume.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 
Cette  communauté  cil  lituée  en  pays  de  montagnes , 
mais  fertile. 

DOUVRAND,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués  , 
fergenterie  d'Envermeuil.  On  y  compte  ij.  feux 

Î>rivilégiés  &  ii4>  feux  taillables.  Cette  paroifle ett 
ituée  fur  la  petite  rivière  d'Eaune  ,  à  1. 1.  S.  E. 
d'Envermeuil ,  &  ».  fit  demie  E.  S.  E.  d'Arqués. 
.  DOUVRE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Bayeux , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  fit  élection  de 
Caen  ,  fergenterie  d'Oyftreham.  On  y  compte  180. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  éga- 
lement fertile  fit  agréable  ,  à  trois  quarts  de  lieue 
de  l'Océan  ,Ôc  à  3.  1.  N.  O.  de  Caen. 

DOUVRE  ,  en  Bugey ,  diocefe  de  Lyon  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bailliage 
&  recette  de  Belley  ,  mandement  de  Saint-Ger- 
main-d'Amberieu.  On  y  compte  198.  feux.  Cette 
paroifle  eft  lituée  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de 
la  rivière  d'Ain ,  fit  6.  fit  demie  N.  O.  de  Belley. 

DOUVRE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  terre 
fit  recette  de  Saint-Claude,  parlement  &  intendance 
de  Befançon.  On  y  compte  J.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  1.  lieues  fie  demie  O.  S.  O.  de  Saint- 
Claude. 

DOUX  ,  DMs  ,  Aliua-Vuhis ,  rivière  confidé- 
rnble ,  qui  prend  fa  fource  au  Mont-Jura  ,  proche 
du  prieuré  de  laMothe ,  au  bailliage  de  Pontarlicr  , 
en  Franche  -  Comté  ,  à  8.  1.  N.  N.  E.  de  Saint- 
Claude  ,  fit  4.  3c  demie  S.  S.  O.  de  Pontarlier  ; 
pafle  par  cette  demiere  ville  ;  après  avoir  traverfé 
le  bailliage  de  Pontarlier  ,  elle  entre  dans  celui 
d'Ornans ,  qu'elle  fépare  de  la  Suifle.  Elle  continue 
fon  cours  dans  la  Suifle  ,  mais  bientôt  après  elle 
revient  en  Franche-Comté ,  pour  arrofer  la  princi- 
pauté  de  Montbelliard  &  le  bailliage  de  Baume. 
Enfuite  elle  entre  dans  le  bailliage  de  Befançon  , 
qu'elle  arrofe  ,  fie  traverfé  la  ville  de  ce  nom.  De- 
là elle  touche  au  bailliage  de  Quingey  ,  d'où  elle 
entre  dans  celui  de  Dole ,  &  arrofe  la  ville  de  ce 
nom.  Enfin  cette  rivière  fe  jette  dans  la  Saône,  à 
Verdun  en  Bourgogne,  à  deux  grandes  lieues N.E. 
de  Chaton.  Dans  fon  cours  ,  qui  eft  en  tout  de  $0. 
lieues  ou  environ  ,  elle  reçoit  plufîcurs  petites  ri- 
vières ,  fie  entr'autres  I3  Defloubre  ,  l'Albanie  &  la 
Louve.  Strabon  dit  que  de  fon  temps  le  Doux  étoit 
navigable.  On  pourrait  encore  le  rendre  tel  depuis 
Rougeauconrt  .proche de  Montbelliard  (  à  11.  l.N. 
E.  de  Befançon),  jufqu'à  Verdun.  Il  eft  vrai  que 
l'exécution  de  cette  entreprifecoûteroit  aflezcher; 
mais  les  avantages  qui  en  reviendraient  ,  feraient 
plus  que  fuffifans  pour  balancer  la  dépenfe.  On  a  dit 
pendant  quelque  temps  qu'il  cl-  convenoit  nullement 
de  rendre  le  Doux  navigable.parce  que  cela  donnerait 
aux  ennemis  des  facilités  pour  faire  porter  du  gros 
canon  fie  des  munitions  à  Befançon  ,  dans  le  cas  où 
ils  trouveraient  le  moyen  de  faire  le  liège  de  cette 
place.  Mais  que  ce  ruifonnement  eft  peu  fotide  !  11 
faudrait  donc  en  temps  de  paix  ne  jamais  travailler 
aux  grands  chemins  qui  en  temps  de  guerre  peu- 
vent fervir  aux  ennemis  pour  arriver  aux  places 
fortes  du  royaume  ?  Au  refte  ,  le  Doux  eft  une  ri- 
vière fort  poiflbnneufe:on  fait  fur-tout  beaucoup  de 
cas  des  carpes  qu'on  y  pêche  ,  &  parmi  lefquclles 
Il  s'en  trouve  d'une  grofleur  prodigieufe. 
Tome  II. 
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DOUX  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Pontarlier.  On  y  compte  J  3.  feux.  Cette 
paroifte  eft  (ituée  fur  la  rivière  dont  elle  porte  le 
nom ,  à  une  demi-lieue  N.  de  Pontarlier. 

DOUX  ,  en  Poitou  ,  diocefe  ,  intendance  fie 
élection  de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris  ,  arron- 
ditTement  de  Parthenay.  On  y  compte  81.  feux. 
Cette  paroifte  eft  à  3.  1.  N.  E.  de  Parthenay  ,  fit  4. 
&  demie  N.  O.  de  Poitiers. 

DOUX  0  fes  Dépendances  ,  en  Champagne  , 
diocefe  de  Rheims  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Châlons ,  élection  de  Rethel.  On  y  com- 
pte 48.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  petite  lieue 
S.  E.  de  Rethel. 

DOUXMENIL  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen,  élection  de  Gifors. 
On  y  compte  un  feu  privilégié  fie  1$.  feux  tailla- 
bles. Cette  communauté  eft  à  3.  1.  O.  un  quart  au 
S.  de  Gifors. 

DOUY  ,  dans  la  Brie-Champenoife ,  diocefe  ÔC 
élection  de  Meaux  ,  parlement  fit  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  56.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
1. 1.  N.  de  Meaux.  Son  terroir  eft  également  fertile 
fit  agréable. 

DOUY  .dans  le  Dunois  ,  au  gouvernement  géné- 
ral d'Orléanois  ,  diocefe  de  Blois  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  d'Orléans  ,  élection  de  Château- 
dun.  On  y  compte  68.  feux.  Cette  paroifte  eft  lituée 
dans  une  contrée  abondante  en  grains  ,  en  vins  fie 
en  fruits ,  fur  la  rive  droite  du  Loir ,  à  cinq  quarts 
de  lieue  S.  O.  de  Châreaudun. 

DOUZ  AC  ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  Leictoure...  parlement  de  Touloufe  . 
intendance  d'Aufch  ,  élection  fit  vicomté  de  Lo- 
magne. On  y  compte  9.  feux  fit  34.  be Hugues  de 
feu.  Cette  paroifte  eft  lituée  à  trois  quarts  de  lieue 
de  la  rive  gauche  de  la  Garonne ,  fit  à  $.  I.  N.  E. 
de  Leictoure. 

DOUZE,,  bourg  ,  en  Périgord  ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Périgueux ,  parlement  fit  intendance  de 
Bordeaux.  On  y, compte  113.  feux.  Cette  paroifte 
eft  à  3.  \.  fit  tiers  S.  E.  de  Périgueux.  Son  terroir  eft 
aflèz  fertile.  , 

La  terre  fie  (eigneuriede  la  Dou\e  ,  en  Périgord  , 
eft  une  ancienne  baronnie  ,  qui  fut  érigée  en  mar- 
quifat,  par  lettres  de  Novembre  161$.  regiftrées  à 
Bordeaux  ,  en  faveur  de  Gabriel  d'Ab\ac ,  Seigneur 
de  Barrière  ,  de  la  Cropte  fie  de  Reilla  ,  ifl'u  de 
Hugues  d'Abzac  ,  Chevalier  -  Banneret  en  1338. 
Gabriel  d'Abzac  fut  auflî  Baron  de  Lajtourf ,  pre- 
mière baronnie  de  Limolin  ,  qu'il  acquit  par  fon 
alliance  avec  Jeanne  de  Laftourt.  Leur  arriere-pe- 
tit-hls  ,  Jean-François  d'Abzac ,  étant  mort  en  1698. 
fans  poftérité  ,  le  marquifat  de  la  Douze  pafla  à 
fon  connu  Jean  d'Abzac  ,  devenu  le  chef  fit  l'aîné 
de  là  roaifon.  Celui-ci  époufa  le  18.  Avril  1699. 
Ifabelle  d'Alcfmedi  Lautatre  .fit  en  cut.entr'autrc» 
enfants  ,  Jean  d'Abzac,  dit  le  Comte  de  la  Douze  . 
iié  le  19.  Avril  1700.  ,  marié  le  3.  Août  17*8.  à 
Marguerite  de  CombabeJfou\e  ,  fille  de  Nicolas  , 
Seigneur  de  St.  Quentin  fit  de  Loupiac  ,  fit  de  Mar- 
guerite de  Gii/cj.  Leurs  enfants  font  i".  Jean 
d'Abzac  de  la  Douze ,  né  en  Juillet  1719.  ;  »°.  Ber- 
nard ;  3°.  Gantonnet  -  Michel  ;  40.  Marie-Anne  $ 
fit  50.  Anne  d'Abzac.  ^ 

DÔUZE,  rivière  de  Gafcogne,  qui  a  fa  fource 
dans  le  Bas-Armagnac  ,  à  deux  ou  trois  lieues  E. 
de  Nogaro  ;  pafle  par  la  Baftide  ,  Roquefort ,  le 
Mont-de-Marfan  fit  fartas  ;  fit  fe  jette  dans  l' Adour, 
à^ine  lieue  au-deftous  de  cette  dernière  ville.  Elle 
reçoit  plufieurs  rivières  toutes  peu  confidérablcs. 
Son  cours  eft  de  10.  lieues  ou  environ.  On  trouve 
beaucoup  de  belles  carrières  de  pierre  le  long  de  fe» 
Mmmmmmmm 
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bords  ;  auffi  les  villages  qui  en  font  à  portée,  font 
prefqnc  ton*  bâtis  de  cette  pierre. 

DOUZENS,  en  Languedoc,  diocefe  Si  recette 
é«  C.ireaflbnne  ,  parlement  Si  généralité  de  Tou- 
loufe,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  te. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
h  rivière  d'Aude ,  à  j.  lieues  Si  demie  E.  S.  E.  de 
Carcaflonne.  11  y  a  une  commanderie  de  l'ordre  de 
Malte ,  de  la  langue  de  Provence  &  du  grand- 
prieuré  de  Saint-Gilles ,  &  dont  le  revenu  eft  de 
jooo.  livres. 

DOUZET ,  dans  le  Haut-Vivarais ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  Vienne ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  50.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fi- 
tuée dans  une  vallée  entourée  de  hautes  montagnes , 
&  ou  tes  pâturages  font  abondans  Si  très-bons. 
Auffi  on  y  nourrit  quantité  de  bétail* 

DOUZY ,  Du\iacum  ,  bourg  ,  dans  la  princi- 
pauté de  Sedan ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement  Si 
intendance  de  Metz,  recette  de  Sedan.  On  y  com- 
pte 101.  feux.  Ce  bourg  eft  il  tué  fur  la  rivière  du 
Chiers,  à  trois  quarts  de  lieue  de  fon  embouchure 
dans  la  Meufe  ,  à  une  lieue  Si  demie  N.  O.de  Mou- 
ron ,  Si  autant  S.  E.  de  Sedan.  11  faifoit  partie  de 
la  fouveraineté  de  Mouzon ,  dont  jouiflbient  les  Ar- 
chevêques de  Rheims ,  qui  y  ont  tenu  plufieurs  con- 
cile*;. Dans  celui  qui  s'aflèmbla  à  Douzy,  le  5. 
Août  de  l'an  871.,  Hincmar  de  Laon  fut  dépofé  , 
à  caufe  qu'il  n'avoit  pas  voulu  répondre  aux  plain- 
tes que  le  Roi  Charles  le  Chauve  avoit  faites  contre 
lui.  Ce  Prince  l'accufoit  d'avoir  manqué  aux  fer- 
ments qu'il  lui  avoit  prêtés  ;  d'avoir  excité  des  révol- 
tes contre  lui  ;  de  s'être  emparé ,  par  voie  de  fait , 
desbiens  qu'il  prétendoit  appartenir  à  fon  églife  ; 
<le  l'avoir  calomnié  auprès  du  Pape  ;  de  lui  avoir 
défobéi  ,  jufqu'à  lui  réfifter  à  main  armée.  Hincmar 
de  Rheims  préfenta  autfi  au  concile  fa  requête  rem- 
plie de  griefs  &  de  plaintes  contre  Hincmar  deLaon, 
fon  neveu.  Sadépofition  fut  fouferipte  par  vingt- 
Un  Evoques  préfens  ,  sar  les  députés  de  huit  Evê- 
ques  abfens  ,  Si  par  huit  autres  Eccîéfiaftiques. 

Le  fécond  concile  de  Douzy  fut  aflèmblé  le  t  j. 
Juin  de  l'an  874. ,  par  l'ordre  du  Roi  Charles.  On  y 
écrivit  une  grande  lettre  aux  Evêques  d'Aquitaine 
'  contre  deux  abus  fréquens  en  ce  temps-là  :  les  ma- 
riages inceftuenx  Si  i'ufurpation  des  biens  de  Pé- 
gliie.  On  y  dépofa  le  Prêtre  Humbert ,  &  on  y  mit 
en  pénitence  la  Religieufe  qu'il  avoit  féduite. 
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DOY  (  la  )  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Bcfançon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Poligny.  On  y  compte  it.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  1.  1.  &  1.  tiers  S.  de  Poligny. 

DOYE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
tnent  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  Si  re- 
cette de  Salins.  On  y  compte  ?  j.  feux.  Cette  com- 
•munautéeit  a  un  tiers  de  lieue  S.  O.  de  Noferoy , 
&Ù4  I  S.  E.  de  Salins. 

DOYENNÉ  (  le  ),  dans  le  Velay ,  en  Langue- 
doc, diocefe  de  recette  du  Puy ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroiflè 
«eft  fituée  dans  une  contrée  fort  montagneufe  ,  Â 
néanmoins  très-fertile  en  grains ,  ôc  principalement 
«n  pâturages  excellent. 

DOYET  &  Bord ,  bourg,  en  Bonrbonnois  ,  dio- 
cefe de  Bourges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Moulins,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte 
78.  feux.  Doyet  Si  Bord  ne  forment  qu'une  feule  & 
même  communauté,  fituée  dans  une  contrée  abon- 
dante en  grains  ,  &  principalement  en  pâturages  , 
4  a.  lieues  «5c  deux  tiers  E.  de  Montluçon  ,  &  9.  S. 
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O.  de  Moulins.  Le  climat  y  eft  aflez  tempéré  ,  mais 
un  peu  hnmide. 

DOYET  ù  Couftrie  ,  en  Bourbonnois,  diocefe 
de  Cîermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  & 
éleftion  de  Moulins.  On  y  compte  t8.  fenx.  Ces 
deux  villages  ne  forment  qu'une  feule  Si  même 
collecte.  Ils  font  fitués  dans  une  contrée  mêlée 
de  plaines  Si  de  montagnes  ,  Si  aflez  abondante 
en  grains,  en  pâturages  ce  en  bois. 

D  O  Z 

DOZULLEY ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Li- 
zieux,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Pont-l'Evêque  ,  fergenterie  de  Beuvron. 
On  y  compte  5.  feux  privilégiés  &  18.  feux  taxa- 
bles. Cette  paroiflè  eft  à  trois  lieues  Si  deux  tiers 
O.de  Pont-l'Evêque,  Si  une  Si  demie  S.  E.  de 
Divesck  de  l'Océan. 
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DR  ABONNA  Y  &  Tramelan  ,  en  Franche  - 
Comté,  diocefe,  parlement  &  intendance  de  Be- 
fançon ,  bailliage  Si  recette  de  Poligny.  On  y  com- 
pte $4.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  fur  la  pente 
rivière  de  Seillc  ,  h  une  lieue  &  demie  O.  S.  O.  de 
Poligny,  &  3.  N.  N.  E.  de  Lons-le-Saulnier»  Son 
terroir  eft  affèz  fertile. 

DRAC , Dr  acus  ,  rivière  de  Danphiné  ,  qui  a  là 
fourceaupays  de  Champfaur,  à  trois  lieues  &  de- 
mie N.  N.  O.  d'Embrun  ,  &  6.  S.  O.  de  Briançon  ; 
paflè  par  Lefdiguieres ;  Si  fe  jette  dans  l'Ifere  ,  un 
peu  au-dciïbus  de  Grenoble.  Son  cours  eft  de  vingt 
lieues  ou  environ ,  &  toujours  dans  des  vallées  pro- 
fondes ,  où  ,  quand  il  pleut,  il  tombe  des  monta- 
gnes voifines  une  grande  quantité  d'eau  ;  ce  qui  eft 
caufe  que  le  Drac  fe  déborde  très-fouvent.  Alors 
cette  rivière  fait  de  grands  ravages  dans  les  pays 
qu'elle  parcourt. 

DRACÉ  ou  Dracé-le-Pannoux  ,  en  Beaujolois , 
diocefe  &  intendance  de  Lyon  ,  parlement  de  Pa- 
ris, élection  de  Villefranche.  On  y  compte  i<o. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  rive  droite  de  la  Saône  ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
N.  E.  de  Belleville  ,  &  à  trois  lieues  N.  N.  E.  de 
Villefranche. 

DRACHÉ  ,  en  Touraine,  diocefe  &  intendance 
de  Tours  ,  parlement  de  Paris ,  éleaion  de  Chi- 
non.  On  y  compte  ij  6.  feux.  Cette  paroiflè  ell  a 
deux  lieues  N.  N.  O.de  la  Haye  ,  &  fept  E.  S.  E. 
deChinon. 

DRACHENHEIM,  dans  la  Baflè-Alface,  dio- 
cefe de  Strasbourg,  confeil  fupérieur  Si  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  ou  plutôt  baronr.ic  de  Flcckenf- 
tein ,  prévôté  de  Suitz.  On  y  compte  1  j.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  }  deux  lieues  5.  O.  de  W'eiflera- 
bourg.  Son  terroir  eft  aflez  abondant,  principale- 
ment en  pâturages. 

DRACHY,  dans  le  Soiflbnnois ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-dc-Erancc ,  diocefe,  inten- 
dance Si  élection  de  Soifions ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  113.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée 
dans  une  contrée  aflez  abondante  en  grains  Si  en 
pâturages  excellens.  Il  y  a  auffi  des  bois ,  &  le  gi- 
bier y  eft  commun. 

DRACQUEVTLLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  & 
élection  de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen,  in- 
tendance de  Cacn  ,  fergenterie  de  Chllons.  On  y 
compte  70.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.  lieues  S.S. 
E.  de  CoAtances. 

DRACY  ,  en  Bourgogne  ,  àWfe  d'Aotun , 
parlement  &  intendance  dé  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  ,  dépendante  de  la  paroiflè  de 
Saint-Maurice  ,  eft  fituée  en  pays  de  mojuagncs  à 
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une  petite  diftance  O.  deViteaux,  &  3-  S.E.  do 
Scmur-en-Auiois. 

DRACY  ,en  Champagne,  diocefe  de  Sens ,  par- 
lement &  intendance  de  Paris  ,  éle&ion  de  Joigny. 
On  y  compte  86.  «eux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
la  ririere  d'Ouame,  à  6. 1.  S.O.de  Joigny,  &  4.  ex 
demie  O.  S»  O.  d*  Auxerr*. 

DRACY  Chahs ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
tun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
de  recette d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  12.  feux. 
Cette  communauté  dépend  de  la  paroufe  de  ValVy  i 
de  elle  ctt  fituée  fur  une  hauteur  ,  à  une  lieue  & 
trois  quarts  S.  S.  Û.  d'Arnay-le-Duc ,  de  trois  N.  E. 
d'Aucun. 

DRACY  fous  Couches ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  fit 
recette  d'Aurun  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon, 
bailliage  de  Montcenis.  Ony  compte  68.  feux.  Cette 
communauté  ett  à  4. 1.  &  quart  E.  S.  E.  d'Autun. 

DRACY  le  Fort  ,en  Bourgogne  ,  diocefe,  bail- 
liage ck  recette  de  Châlon  ,  parlement  fit  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  com- 
munauté ,  dépendante  de  la  pareille  de  Marcilly  , 
eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile  ,  à  une  bonne 
heue  O.  S.  O.  de  Châlon. 

Par  lettres-patentes  du  mois  d'Avril  17J4. ,  en- 
régiftrees  au  parlement  de  Dijon  le  19.  Juin  ,  & 
en  la  ebambre  des  comptes  le  19.  Juillet  fuivant, 
la  terre  de  feigneorie  de  Dracy-l<-Fort  a  été  éri- 
gée en  comté  ,  eu  taveur  de  Jacques-Philippe  Fyot 
le  la  Marche  de  Neuilly  ,  Confciller-Garde  des 
fceaux  honoraire  au  parlement  de  Bourgogne , 
Envoyé  extraordinaire  &  Miniftre  plénipotentiaire 
du  Roi  auprès  de  la  république  de  Gènes.  La  no- 
blcfle  de  l'extraction  ,  les  fervices  de  M.  de  Neuilly 
&  ceux  de  fes  ancêtres  .font  les  motifs  de  ces  let- 
tres-patentes. 11  a  époufé  Judith  Thomas  ,  fille  de 
Hicolas  Thomas,  Confciller  au  parlement  de  Bour- 
gogne ,iffu  de  Léonard  Thomas,  Procureur-Gé- 
néral au  même  parlement  en  1  s  $7.  Voyc\  Bosjan. 

DRACY  Saint-Loup ,  en  Bourgogne  ,  diocefe , 
bailliage  ôc  recette  d'Autun  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  pa- 
roifle ,  de  laquelle  dépendent  phifieurs  hameaux  , 
eft  fituée  en  pays  de  plaines ,  à  quelque  diftanec 
de  la  Dchune.  Son  terroir  eft  affez  fertile  en  grains 
de  en  pâturages. 

DRAGÉ  ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection 
d'Avranches  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie  du  Héraut.  On  y  compte  100. 
feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  fur  l'Océan  ,  auprès 
du  petit  golfe  de  Saint-Jean-lc*Thomas  ,  à  une 
lieue  &  deux  tiers  O.  N.  O  d'Avranches  ,  fie  3. 
5.  S.  E.  de  Granville. 

DRAGÉ  ,  en  Bretagne.  Voye\  Dronges. 

DRAGUIGNAN  ,  Oppidum  Draguiniani  ,  Dra- 
canum ,  Draguinianum  ,  ville  ,  chef-lieu  d'une  vi- 
guerie ,  d'une  recette  6c  d'une  fenéchauflee  de  fon 
nom  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Fréjuls  ,  parle» 
ment  de  intendance  d'Aix.  On  y  compte  46.  feux 
decadaftre  &  plus  de  $000.  ames.  Cette  ville  eft 
fituée  dans  une  contrée  des  plus  agréables  &  des 
plus  fertiles  de  La  province  ,  &  dont  le  climat  eft 
également fain de  tempéré,  à  une  petite  diftance 
de  la  rivière  d'Artubie  ,  à  4.  L  O4  N.  O.  de  Fréjuls, 
a.  N.  E.  de  Lorgues  ,  3.  S.  S.  O.  de  Bargemon ,  & 
14.  fit  demie  E.  d'Aix.  Long.  14.  to.  i$.  lac.  43. 
39.  19.  Il  y  a  une  eglife  collégiale  fous  le  titre  de 
Î4otre-Dame  &  de  St.  Michel  ;  fon  chapitre  eft  com- 
pofé  d'un  Doyen ,  de  fix  Chanoines  ,  dont  le  plus 
ancien  eft  appelle  Sacriftain  &  le  fécond  Capifcol , 
de  deux  Gurés  amovibles^  &  de  deux  Secondaires  ou 
Vicaires.  On  conferve  dans  cette  églife  un  clou , 
qu'on  dit  être  un  de  ceux  dont  on  fe  fervit  pour 
attacher  Jefos-Chrift  à  la  croix.  (  11  qous  femble  , 
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fi  la  mémoire  ne  nous  trompe  pas,  avoir  oui  dire 
que  ce  Saint-Clou  n'exiftoit  plus  ).  On  peut  voir  à 
l'article  de  Carpentras ce  que  nous  av'ons  dit  du 
Saint-Clou  qu'on  révère  en  cette  ville.  Si  celui  de 
Draguignan  exifte  encore,  c'eft  un  de  plus  qu'il 
faut  ajouter  à  ceux  dont  nous  avons  lait  l'énumé- 
ration. 

Il  y  a  N-  Draguignan  phifieurs  maîfons  religieufes 
de  l'un  Se  de  l'autre  fexe  ;  (Ravoir  ,  des  Domini- 
cains réformés  qui  y  ont  un  fort  beau  couvent , 
de  Grands-Auguftins  ,des  Cordeliers-Conventuels, 
des  Minimes  ,  des  Capucins  ,dcs  Prêtres  de  la  Doc- 
trine-Chrétienne qui  y  tiennent  le  collège  ,  des 
Urfulines  de  des  Religieufes  de  la  Vifitation  de  Sre. 
Marie.  Il  y-  a ,  outre  cela  ,  un  hôpital  qui  eft  aifez 
bien  bâti.  Les  armes  de  cette  ville  font  de  gueu- 
les à  un  dragon  d'argent.  Elle  députe  aux  aflèm- 
blécs  générales  de  la  province)  Voye\  Aix  ,  A  ilem- 
blées  de  Provence. 

L'Evêque  aftuel  de  Fréjuls  fait  fa  réfidence  or- 
dinaire à  Draguignan ,  où  il  a  fait  bâtir  un  fort 
beau  palais. 

Selon  quelques  écrivains ,  Draguignan  feroit  une 
ville  très-ancienne ,  en  fuppofant  ,  comme  ils  le 
prétendent,  qu'elle  aurait  fuccédé  à  Forum  Voconii, 
dont  Plancus  fait  mention  en  écrivant  à  Ciceron. 
Mais  rien  ne  prouve  que  Draguignan  foit  le  Forum 
Vocon'ti  des  anciens-;  au<ontrairc,  il  paraît  impof- 
fible  que  cela  foit  ainfi ,  puifque  la  diftance  de  Fré- 
juls à  Forum  Voconil  eft  marquée  de  vingt-quatre 
mille  pas  romains.  Honoré  Bouche  (  liv.  3.  ch.  4.) 
veut  que  le  Luc  tienne  aujourd'hui  la  place  de  cet 
ancien  lieu.  M.  -  d'Anville  aflîgne  la  pofition  de 
Forum  Vocanii  à  Gonfaron  ,  &  d'autres  au  Canet. 
Mais  ces  trois  endroits  font  éloignés  de  trois  ou 
quatre  lieues  de  Draguignan  ;  par  conféquent  cette 
dernière  ville  n'eft  point  fituée  au  même  endroit 
où  étoit  bâti  l'ancien  Forum  Voconii.  Cependant, 
cela  n'empêche  pas  que  la  ville  de  Draguignan  ne 
foit  aller  ancienne,  il  en  eft  fait  mention  dans  des 
titres  des  premiers  Comtes  de  Provence ,  de  même, 
à  ce  qu'on  aflure  ,  dans  d'autres  plus  anciens. 

Le  Roi  eft  Seigneur  temporel  de  cette  ville ,  en 
qualité  de  Comte  de  Provence. 

La  viguerie  de  Draguignan  ,  confidérée  comme 
diftrict  particulier  de  la  province  de  Provence ,  eft 
bornée  au  N.  par  celles  de  Moûtiers  &  de  Caftel- 
iane ,  au  S.  par  la  viguerie  d'Hieres  de  par  la  Mé- 
diterranée ,  à  l'E.  par  la  viguerie  de  Gratte  ,  &  à 
l'O.  par  celles  d'Aulps  ,  de  Lorgues  de  de  Barjols. 
On  y  comp  te  $9.  paroifles  ou  communautés  aftoua- 
gées,  qui  contiennent  enfemble  310.  feux  deux 
tiers  un  fixieme  un  feizieme  &  un  quarantième 
de  feu  de  cadaftre  ,  y  compris  ceux  de  St.  Tropès. 

DÉNOMBREMENT  DE  LA  VIGUERIE 

DE  DRAOUIOHAV. 


Paroifes  ou  Communaut 

il,  Feux. 

•••:;;! 

.Braves  

.   •    •   .   .    1  r 

Caltat  ,  ville  .... 

 «0 

Cailian  .  utile  ,  &  Taoeroi 

»  7  7 

Canet  ^leï  

•       •   •    •  4 

DRAGUIGNAN  ,  ville  . 

 4* 

 •  T 

Efclwi  ....<• 
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Paniffil  cro  Communatuit.  Feux. 

Efclapou  o  î 

Efp«rel  o  f 

Favaa  i  7 

Fayence ,   14 

FigiDtere  $  î 

Flayofc  o 

Fccjult ,  ville  18 

Gucio  1  f 

Garde  (ta)  o  r; 

Gardio(U)  4  t 

Gonfaron  6 

Grimaod  ,  ville  $  î 

Lac  t»  ,  bourg  15 

Meatur  o  ri 

Moite  (U)  o  7i 

Moni  4  ; 

Monteauronz  4  i 

Mont  ferrât  1  ; 

Motte  (ta)  1  i 

Muy  (le)   .   .   •  J 

FibrcitTon  °  7'; 

Plgnici ,  bcurg  n  h 

Foget  (le) .    .   .   •  J  j 

lUmatnelle  *  7 

Reveft^le)  ©A 

Reynier.  Vc ye\  Empn». 

Koqne  d'Efdapoa(Ia)  I  rz 

Roqucbrnoe  il 

Sateroei  *J 

Seillaos  ,  bourg  *«  r 

Saiot-BUife  o  y 

St.  Maxime  1  7 

St.  Raphaël    .........    1  j 

St.  Tropez ,  ville   .......  10 

Taneroo.  Voye\  Callian. 

Taradel  ir 

Tonrrettei  s 

ToartODT  i  r 

Trant  4  ï 

Trigance   *  » 

MeTigr.on  °  \ 

Vidauban  •    .    .    .    t  - 

Villecroze  •   •   •   •  4  ; 

ViUepey»   .   .    •    •  •   •   .   .   .    .    o  $  

<9.  Communiait.  Total  310/7  r  A  ji 

DRAIN  ,  bourg ,  en  Anjou,  diocefe  de  élection 
d'Angers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  1 1 1 .  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  dans  une 
contrée  également  fertile  de  agréable. 

DRAMBON  ,  en  Bourgogne  ,  dioccfe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  d'Auxonne. 
On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroifie  eft  fituée  fur 
la  rivière  de  fiaife  ,  à  4.  lieues  de  quart  £.  N.  E.  de 
Dijon. 

DRAMELET  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de 
St.  Claude  ,  parlement  de  intendance  de  Befançon , 
bailliage  de  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  1 1 .  feux. 
Cette  paroifie  cft  i  ».  1.  &  quart  S.  S.  O.  d'Orgelet. 

DRANCOURT  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras  , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  de  recette  de  Lens. 
On  y  compte  41.  feuxdt  m.  perfonnes.  Cette 
paroiflë  eft  à  ».  I.  S.  E.  de  Lens,  &  une  &  demie 
O.  N.  O.  de  Douay.  Son  terroir  eft  très-abondant 
en  grains. 

DRANCY  t>  les  Noues,  dans  l'Ilïe-de-France , 
diocefe  ,  parlement  ,  intendance  de  élection  de 
Paris.  On  y  compte  j  1 .  feux.  Drancy  eft  à  une 
bonne  lieue  E.  S.  E.  de  St. Denis, &  ».  N.  E.  de 
Paris.  On  diftingue  le  grand  &  le  petit  Drancy  :  ils 
font  peu  éloignés  l'un  de  l'autre  ,  &  dans  une  con- 
trée très-fertile. 

DRANOUTRE  ,  dans  la  Flandre-Maritime  , 
diocefe  d'Ypres,  parlement  de  Douay  ,  intendance 
de  Lille  ,  fubdélégation  de  Bailleul.  On  y  compte 
86.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  petite  lieue  N. 
E.  de  Hailleul. 

DRAQUEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe , 
parlement  de  intendance,  de  Rouen.,  «le&ion  d'Ar- 
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ques  ,  fergenterie  de  Bacque ville.  On  y  compte  ». 
feux  privilégiés  de  3  5.  feux  taillables.  Cette  paruitT? 
cft  à  ».  1.  &  demie  S.O.  d'Arqués. 

DRAVEGNY  ,  dans  le  Soinonnois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-Fraoce ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Soiflons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  100.  feux.  Cette  parouTe  eft  à  $.  LS. 
E.  de  Soiflons. 

DRAVET  ou  Draveilles  &  Champrozay ,  dans 
la  Brie-Françoife ,  diocefe ,  parlement ,  intendance 
&  élection  de  Paris.  On  y  compte  to8.  feux.  Dra- 
vet  ,  où  cft  l'églife  paroiffiale  ,  eft  fitué  à  une  pe- 
tite diftance  de  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  une 
demi-lieue  N.  O.  de  Champrozay  ,  qui  n'eft  qu'un 
hameau ,  à  une  lieue  S.  E.  de  Villeneove-Saint- 
Georges ,  ».  N.  N.  O.  de  Corbeil ,  de  j.  de  tiers  S. 
S.  E.  de  Paris. 

DRAYS ,  en  Provence  ,  diocefe ,  viguerie  de  re- 
cette de  Digne,  parlement  &  intendance  d' Aix.  On 
y  compte  un  demi-feu  de  cadaftre.  Cette  paroifie , 
qui  dépend  de  labaronniede  la  Lauziere ,  dont  l'E- 
vêque  de  Digne  eft  Seigneur  ,  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Blcaune ,  à  j.  1.  N.  E.  de  Digne. 

DRE 

DRÉE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Antun  ,  par- 
lement de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  recette 
d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  »6.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  un  vallon  fort  étroit ,  formé 
par  deux  montagnes. 

DREFAC  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de 
Nantes  ,  parlement  de  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  8.  feux  un  tiers  de  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante , 
principalement  en  pâturages. 

DREILS  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  élection  de 
St.  Flour  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  $0.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  fi- 
tuée dans  les  montagnes  de  la  Haute-Auvergne  ,cn 
pays  de  bons  pâturages. 

DRÉMIL,  en  Languedoc,  diocefe  .parlement, 
généralité  de  recette  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  paroifie 
eft  à  j.  I.  de  deux  tiers  E.  S,E.  de  Touloufe. 

DRENNEC  (le),  en  Bretagne,  diocefe  de  re- 
cette de  Saint-PoUde-Léon ,  parlement  de  intendan- 
ce de  Rennes.  On  y  compte  $.  feux  de  un  tiers  de  feu , 
y  compris  ceux  de  Landouzan ,  fa  trêve. 

DRESE  ,  en  Champagne,  diocefe  de  élection  de 
Rhcims  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  y  compte  $t.  feux.  Cette  paroifie  eft  à  ». 
1.  de  quart  N.  N.  E.  de  Château-Porcien  ,  de  1.  N. 
N.  O.  deRethel. 

DRESS1NCOUT  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Noyon ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Amiens ,  élection  de  Peronne.  On  y  compte  16. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains 
de  de  pâturages.  On  y  cueille  auffi  des  fruits. 

DRESSINCOURT,  dans  le  Noyonnois,  au 700. 
vernement  général  de  l'ifle-de-Franee  ,  diocefe  dt 
élection  de  Noyon ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Soiflons.  On  y  compte  147.  feux.  Cette  paroifie 
eft  à  1. 1.  de  demie  S.  O.  de  Noyon. 

DREVANT  ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  inten- 
dance de  Bourges,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
St.  Amand.  On  y  compte  j  6.  feux.  Cette  paroifie 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Cher,  à  une  demi- 
lieue  S.  S.  O.  de  St.  Amand. 

DREVE  ,  en  Nivernois.  V.  Druye. 

DREUIL  ù  Hamel ,  en  Picardie,  diocefe  dt  in- 
tendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
d'Abbevillc ,  bailliage  d'Airaine.  Oo  y  compte  90. 
feux.  Cette  paroiflè  eft  à  4.L  O.  N.  O.  d'A  miens. 

DREUIL 
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DREUIL  Us  Amiens ,  en  Picardie ,  dioeefe  ,  in- 
tendance, élection  ck  doyenne  d'Amiens,  parlement 
de  Paris.  On  y  compte  54.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  a  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Somme  ,  à  une  lieue  N.  O.  d'Amiens.  Son  terroir 
cil  également  fertile  ck  agréable. 

DKEUIL  Us  Moliens,  en  Normandie ,  dioeefe  , 
intendance  &  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Fa- 
ris  ,  doyenné  de  Pequigny.  On  y  compte  «04.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  j.  \.  O.  S.  O.  d'Amiens. 

DREUIL  en  U  Boche  ,  en  Auvergne  ,  dioeefe  Se 
élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Riom.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de  pâturages 
exccllens. 

DREUX,  Drocx ,  Vuncaffcs  ,  Durocaffx , 
Drogas  Caflrum,  Durocajîimm  Cajhum  ,  ville  avec 
un  château  où  il  y  a  une  églife  collégiale,  bail- 
liage Royal,  maicrile  particulière  des  eaux  ck  forets, 
jurifdiftion  pour  les  manufaétéres ,  grenier  à  fcl, 
maréchaufféc  ,  paroiffe  de  St.  Pierre  dans  la  ville , 
paroiflè  de  St.  Jean  dans  le  fauxbourg,  couvents  de 
Capucins  &  de  filles  du  Saint-Sacrement  .ehef-Iieu 
d'une  éle&ion  de  fon  nom  ,  ckc.  ;  dans  la  partie  de 
la  Beaure ,  connue  fous  le  nom  de  pays  Mantois, 
Su  gouvernement  général  de  l'IÙv-de-France ,  dio- 
eefe de  Chartres  ,  parlement  &  intendance  de  Pa- 
ris. On  y  compte  860.  feux.  Cette  ville  eft  fituée  au 
pied  d'une  montagne ,  fur  la  petite  rivière  de  Blaife, 
à  6. 1.  M.  N.  O.  de  Chartres ,  6.  ck  deux  tiers  S.  S. 
E.  d'Evreux  ,  autant  S.  O.  de  Mantes  ,  6.  O.  un 
quart  au  S.  de  Monfort-l'Amaury ,  &  11.  &  deux 
tiers  O.  un  quart  au  S.  de  Paris.  Long.  19.  t.  14. 
lat.48.  44.  17. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  eft  très-ancienne.  On  af- 
fure  même  qu'elle  eft  du  temps  des  Gaulois  qui  fe 
rirent  connoître  parleurs  exploits  au-delà  des  Al- 
pes ;  &  l'on  ajoute  qu'elle  avoit  pris  fon  nom  des 
anciens  Prêtres  Gaulois  appcllés  Druidei.  Ce  qu'il 
y  a  de  bien  certain  ,  c'eft  qu'elle  a  été  le  chef-lieu 
des  Durt>caJJes,  dont  on  a  faitDroe* ,  d'où  eft  dé- 
rivé le  nom  de  Dreux. 

Le  château  de  Dreux  eft  extrêmement  ancien;  il 
eft  bâti  fur  la  montagne  ,  &  tombe  en  ruines.  Le 
chapitre  de  l'églife  collégiale  fituée  dans  ce  château 
eft  compofé  d'un  Doyen  ck  de  douze  Chanoines. 
Le  revenu  des  prébendes  eft  peu  confïdérablc. 

Les  officiers  du  bailliage  Royal  rendent  la  juftice 
conformément  à  la  coutume  particulière  de  Dreux , 
qui  fut  rédigée  l'an  1 508.  ;  dk  les  appellations  de 
leurs  jugements  font  portées  dans  tous  les  cas  au 
parlement. 

La  jurifdiction  pour  les  manufactures  eft  attri- 
buée au  corps-de-ville  ;  elle  s'étend  à  huit  ou  dix 
lieues  aux  environs  ,  dans  toutes  les  parouTes  où  fe 
fabriquent  les  étoffes. 

Parmi  les  perfonnes  illuftres  qu'a  produits  la  ville 
de  Dreux,  on  diliingue  Antoine  Godcau,  Evêque 
de  Vcnce ,  &  Jean  de  Rotrou ,  célèbre  poète  françois. 
Le  premier  eft  un  de  ceux  qui  contribuèrent  le 
plus  à  l'établiffèment  de  l'académie  franqoife.  U 
s'acquit  une  grande  réputation  par  fa  piété  ,  parfes 
prédications  ck  par  fes  ouvrages.  Le  Cardinal  de 
Richelieu  le  fit  nommer  Evêque  de  Graffe  en  1636. 
M.  Godeau  obtint  du  Pape  Innocent  X.  des  bulles 
d'union  de  l'évéché  de  Vence  avec  celui  de  Graffe  ; 
mais  dans  la  fuite  il  ne  voulut  point  pourfuivre  cette 
union,  ck  fe  contenta  de  l'évéché  de  Vence.  Il  fit 
fleurir  la  piété  ck  ladifeipline  eccléfiaftique ,  ckmou- 
rutà  Vence  le  1 1.  Avril  1671. ,  à  67.  ans.  On  a  de 
lui  un  grand  nombre  d'ouvrages ,  dont  les  princi- 
paux font  i°.  une  hiftoire  eccléfiaftique  ;  i°.  des 
paraphrafes  des  épîtres  de  St.  Paul  ck  desépîtres  ca- 
noniques ;  30.  une  vie  de  St.  Paul;  40.  une  vie  de 
Tome  U. 
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St.  Anguftin  ;  J°.une  vie  de  St.  Charles  Borromée  » 
6°.  des  difeours  fur  les  ordres  facrés  ;  70.  une  morale 
chrétienne  ;  8".  une  traduction  en  vers  des  pfeaumes 
de  David ,  &c. 

Jean  Ae  Rotrou  naquit  le  »t.  Août  1609.  Il  fe 
diftingua  du  commun  des  poètes  par  fes  comédies 
&  par  fes  tragédies,  ck  s'acquit  l'eftime  du  Cardinal 
de  Richelieu  ,  qui  lui  donna  une  penfion.  Le  célè- 
bre Pierre  Corneille  l'appelloit  fort  père  dans  la  tra* 
gédie  -y  il  faifoit  de  fes  pièces  beaucoup  de  cas.  On 
dit  que  Rotrou  faifoit  beaucoup  de  dépenfe  ,  ck  que 
lorfqu'il  étoit  preffé  d'argent,  il  compofoit  une 
pièce  en  deux  mois  de  temps.  11  acheta  la  charge  de 
Lieutenant  particulier  au  bailliage  de  Dreux  ,  qu'il 
exerça  jufqu'àfa  mort  arrivée  à  Dreux  le  28.  Juin 
i6jo.  On  a  de  lui  trente- fept  pièces  de  théâtre,  dont 
l'Antigone  eft  la  plus  eftimée.  11  eft  auffi  l'auteur  de 
Vence jhs ,  dont  la  repréfentation  fait  encore  plaiûr 
aux  fpe&ateurs. 

C'eft  dans  la  plaine  ,  qui  s'étend  au-deffus  de 
Dreux  entre  les  rivières  d'Eure  ck  de  Elaife ,  que  fo 
donna  la  fameufe  bataille  de  Dreux,  au  mois  de  Dé- 
cembre de  l'an  156».  L'armée  du  Roi  étoit  com- 
mandée par  le  Connétable  de  Montmorency  ,  de 
celle  des  Calviniftcs  par  le  Prince  de  Condé  ck  par 
l'Amiral  de  Coligny.  La  première  ayant  paflé  la  ri- 
vière d'Eure  la  nuit  du  18.  au  19.  Décembre,  alla 
fe  camper  tres-avantageufement.  Elle  avoit  derrière 
elle  la  rivière  d'Eure,  au  côté  droit  le  village  do 
Nuifement ,  &  au  côté  gauche  un  bois.  Les  Calvi- 
niftes  la  voyant  campée  avec  tant  d'avantage ,  ne 
jugèrent  pas  a  propos  de  l'aller  attaquer,  &  prirent 
le  parti  de  fe  retirer  vers  le  bourg  de  Treon.  Le  Con- 
nétable s'étant  apperçu  que  la  brigade  du  Prince  de 
Condé  s'approchoit  des  Catholiques ,  fit  tirer  toute 
fon  artillerie  dans  le  flanc  qu'elle  lui  montroit  \ 
le  défordre  qu'elle  y  mit  ,  invita  le  Connétable  à 
fortir  de  fon  pofte ,  ck  à  engager  une  bataille ,  dont 
il  crut  le  gain  infaillible.  11  s'avança  donc  fur  un  ter» 
rein  large  de  mille  ou  douze  cents  pas ,  ck  refferré 
entre  les  villages  de  LejfitU  ck  de  Blaimille.  Le 
Connétable  remplit  entièrement  ce  terre  in  avec  le 
corps  de  bataille  qu'il  commandoit  ;  mais  fon  aîle 
droite  commandée  par  le  Duc  de  Guife  ,  ck  la  gau- 
che aux  ordres  du  Maréchal  de  St.  André ,  furent 
obligées  de  s'en  écarter.  Le  corps  d'armée  du  Con- 
nétable fut  défait ,  lui  bleffé  ck  pris.  Les  Suiffes  y 
firent  des  prodiges  de  valeur.  Ils  Soutinrent  fept  at- 
taques ,  ck  ne  fe  retirèrent  vers  l'aîle  droite  ,  que 
lorfqu'il  ne  leur  relia  plus  d'armes  pour  fe  défendre. 
L'infanterie  françoife  fit  fort  mal ,  ck  ne  fe  piqua 
que  de  fuir.  L'épouvante  faifit  même  la  plupart  des 
officiers;  ck  l'un  d'eux  qui  à  caufe  de  fa  valeur  avoit 
été  furnommé  U  Brave  d'OJfun,  fut  auffi  lâche  ce 
jour-là  ,  qu'il  avoit  été  brave  jufqu'alors.  Quelle  fa- 
talité !  Ce  héros ,  &  qui  l'étoit  véritablement ,  prit 
la  fuite  ,  &  alla  jufqu'à  Chartres  fans  fe  reconnoî- 
tre.  Il  fut  fi  vivement  touché  de  fon  malheur,  qu'il 
ne  voulut  plus  fe  montrer,  &  en  mourut  de  chagrin. 
Pendant  que  le  corps  de  bataille  de  l'armée  du  Roi 
avoit  combattu  avec  l'armée  des  Calviniftcs ,  les 
deux  ailes  de  la  première  avoient  eu  le  temps  de  fe 
joindre  ,  &  de  le  renforcer  de  tout  ce  qui  s'étoit 
fauvé  du  corps  de  bataille.  Elles  fe  jetterentfur  l'ar- 
mée des  Calviniftes  ,  pour  lui  arracher  la  victoire 

Îu'elle  venoit  de  remporter ,  ik  en  effet ,  après  plu- 
eurs  attaques  foutenuesavec  valeur  &  opiniâtreté, 
les  Calviniftcs  furent  enfin  vaiucus  ck  obligés  d'aban- 
donner le  champ  de  bataille.  Le  Prince  de  Condé 
fut  fait  prifonnier  dans  cette  féconde  action.  Quant 
à  l'Amiral ,  il  ramaffa  ce  qui  lui  reftoit  de  troupes  , 
&  fe  retira  en  bon  ordre  au  village  de  la  KeuvilU. 

L'événement  de  guerre  que  nous  venons  de  rap- 
porter ,  n'eft  pas  le  fcul  de  cette  efpece  qui  ait 
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donné  des  inquiétudes  aux  habitants  de  Dreux. 
Cette  ville  ,  qui  étoit  autrefois  très-forte ,  a  foutenu 
plufieurs  fiches ,  dont  le  plus  fameux  eft  celui  qu'elle 
foutint  en  1593.  contre  le  Roi  Henri  IV.,  qui  s'en 
rendit  maître  après  dix-huit  jours  d'attaque ,  pen- 
dant lefquels  les  affligeants  &  les  aflîégés  donnèrent 
de  grandes  marques  de  valeur. 

Quelques  écrivains  ont  avancé  que  la  ville  dont 
il  eft  queftion  ,  avoit  toujours  fait  partie  du  domai- 
ne de  nos  Rois  jufqu'à  Louis  le  Gros  ou  plutôt  juf- 
qu'à  Louis  le  Jeune  qui  l'an  i  >  37.  la  donna  en  appa- 
nage  avec  le  titre  de  comté  à  Robert  de  France , 
fon  frerc.  Mais  on  trouve  dans  le  livre  tanné  de 
l'abbaye  de  Saint-Pere  de  Chartres  ,  folio  33., 
qu'un  certain  Gautier  étoit  Comte  de  Dreux  ,  du 
temps  de  Richard  I.  Duc  de  Normandie  ;  &  en  la 
onzième  année  du  Roi  Lothaire  (l'an  96$.),  il  eft 
dit ,  Walerius  Cornes  Dorcaflini  Comiiatùs.  Outre 
cela  ,  Guillaume  de  Jumieges  remarque  que  Ri- 
chard II. ,  Duc  de  Normandie  ,  en  avoit  donné  une 
partie  en  dot  à  Mathilde  ,  fa  foeur ,  en  lui  fanant 
époufer  Eudes  II. ,  Comte  de  Chartres  ;  ce  qui  fut 
un  fujet  de  guerre  entre  ces  deux  Princes ,  à  caufe 
qu'Eudes  refufoit  de  rendre  cette  partie  après  la 
mort  de  Mathilde  ,  qui  n' avoit  point  laifle  d'en- 
fants. 11  eft  donc  inconteftable  que  les  Normands 
avoient  auffi  obtenu  cette  ville  ,  foit  de  gré  ou  de 
force ,  6t  qu'elle  leur  fut  enlevée  dans  la  fuite  , 
comme  beaucoup  d'autres. 

Robert  de  France  ,  Comte  de  Dreux  ,  frère  du 
Roi  Louis  le  Jeune  ,  &  le  cinquième  des  enfants 
da  Roi  louis  le  Gros,  meurt  le  11.  Oflobre  1188. 
Il  eft  le  fixieme  ayeul  de  Pierre ,  neuvième  Comte 
de  Dreux  ,  mort  en  1345.  Jeanne  I.,  fa  fille  &  fon 
héritière ,  lahTa  le  comte  de  Dreux  ,  à  Jeanne  H. 
fa  tante ,  mariée  à  Louis ,  Vicomte  de  Thouars , 
dont  le  fils  ,  Simon  de  Thouars  ,  Comte  de  Dreux , 
mourut  fans  poftérité  en  t}6$.  Alors  le  comté  de 
Dreux  vint  à  Perronellc  de  Thouars ,  foeur  de  Si- 
mon ,  &  époufe  en  fécondes  noces  de  Clément 
Bouhaut.  Ils  vendirent  l'an  1 378.  au  Roi  Char- 
les V.  les  deux  tiers  du  comté  de  Dreux  ,  dont 
l'autre  tiers  avoit  été  vendu  en  1377.  au  même 
Roi  par  Marguerite  de  Thouars  ,  troificme  fille  de 
Louis  ,  mariée  à  Guy  Turpin ,  Seigneur  de  C rifle. 

Le  Roi  Charles  VI.  donna  par  provifion  le  comté 
de  Dreux  à  Arnaud  Amanjeu  ,  Sire  d'Albret  ;  puis 
il  le  retira  en  1407. ,  &  en  augmenta  l'appanage  de 
Louis  de  France ,  fon  frère  ,  qui  fut  tue  la  même 
année.  Charles  VI.  le  reprit  encore  pour  en  gratir 
fier  Charles  d'Albret,  Connétable  de  France,  qui 
fut  tué  à  la  bataille  d'Azincourten  141  $.  Charles  II., 
fils  aîné  de  ce  Connétable ,  en  fut  dépoffédé  par  les 
An^tois  en  1418.  ,&  il  n'y  rentra  qu'en  1441.  Ce 
comté  fut  depuis  un  fujet  de  longs  procès  entre 
les  Seigneurs  d'Albret  &  les  Comtes  de  Nevcrs  , 
iortis  de  Marie  d'Albret,  fils  du  dernier  Charles. 
Un  de  ces  Comtes  obtint  un  arrêt  en  fa  faveur  en 
1$  $1.  ;  mais  les  parties  oppofées  s'étant  pourvu  con- 
tre cet  arrêt ,  cela  donna  occafion  au  Procureur- 
Général  ,  qui  approfondit  davantage  la  queftion  , 
d'intervenir  pour  le  Roi.  11  foutint  que  Dreux  étant 
de  l'ancien  domaine  de  la  Couronne ,  n'avoit  pu 
être  tranfporté  au  Connétable  d'Albret  ;  apparem- 
ment qu'il  gagna  fa  caufe ,  puifque  nous  voyons  que 
vers  ce  temps-là  le  comté  d'Evreux  étoit  réuni  à  la 
Couronne.  La  Reine  Catherine  de  Medicis  l'obtint 
pour  partie  de  fon  douaire  en  t$ $9.  ;  mais  elle  le 
remit  vers  l'an  1^69.  ,&  alors  il  fut  érigé  en  duché- 
pairie  pour  faire  partie  de  l'appanage  de  François  , 
Duc  d'Alençon ,  le  dernier  de  fes  fils  ,  qui  mourut 
en  1S84.  Le  comté  de  Dreux  fut  depuis  engagé  à 
Charles  de  Bourbon  ,  Comte  de  Soiflons  ;  &  après 
la  mort  de  Louis  fon  fils ,  il  échut  à  Marie  d'Or- 
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léans  ,  Ducheffe  de  Nemours  ,  fa  petite-fille  ,  qui 
décéda  fans  poftérité.  llpafla  enfuite  par  acquifuion 
au  Duc  de  Vendôme  ,  qui  le  donna  à  fon  époufe , 
de  la  mauon  de  Condé  ;  &  à  celle-ci  fuccéda  la 
Princefle  de  Condé  ,  Palatine  ,  fa  mere  ,  dont  la 
fucceffion  a  été  partagée. 

L'éleétion  de  Dreux ,  confidérée  comme  diftriét 
particulier  de  la  généralité  de  Paris ,  eft  bornée  au 
N.  par  l'élection  de  Mantes  ,  au  S.  par  la  généra- 
lité d'Orléans  ,  à  l'E.  par  l'éleâion  de  Montfort- 
l'Amaury ,  à  l'O.  par  la  généralité  de  Rouen ,  6c 
au  S.  O.  par  celle  d'Alençon.  Elle  a  neuf  lieues  & 
tiers  de  longueur  fur  fix  &  demie  de  largeur  ;  ce  qui 
peut  être  évalué  à  36.  lieues  quarrées.  Elle  eft  ar. 
rofée  de  la  rivière  d'Eure.  Le  terroir  y  eft  prefque 
par-tout  d'une  aflèz  mauvaife  qualité  ,  dur  ô(  pier- 
reux. On  y  recueille  cependant  du  bled  ,  &  il  y  a  de 
fort  bons  pâturages.  Les  fruits  y  font  exccllens.  An- 
née commune ,  on  y  fait  environ  huit  mille  muids  de 
vin ,  mais  il  eft  dur  &  ne  fe  débite  point  hors  du 
pays.  Quant  à  la  forêt  de  Dreux,  elle  contient  qua- 
tre  mille  arpents ,  dont  feize  cents  ,  en  nature  de 
futaie  ,  font  au  Roi  ,  &  le  furplus ,  qui  confine 
en  1400.  arpents  de  bois  taillis ,  appartient  aux  hé- 
ritiers de  feue  la  Ducheffe  du  Marne ,  engagifte  da 
domaine  de  Dreux.  Au  refte,  on  compte  dans  l'élec- 
tion dont  il  s'agit ,  foixante-douze  paroiflès  «u  com- 
munautés affouagées,  qui  contiennent  fix  mille  deux 
cents  vingt-trois  feux  ,  dont  la  quote-part  pour  la 
taille  elt  de  86.  mille  371.  liv. ,  quand  l'impofition 
totale ,  concernant  cet  article ,  impofée  fur  la  géné- 
ralité de  Paris ,  fe  trouve  monter  à  la  Tomme  de 
trois  millions  165.  mille  837.  Uv. 
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quand  l'eau  eft  baffe ,  elle  diminue  vifiblemcnt  dans 
fou  lit ,  &  fe  perd  comme  dans  le  fable,  fans  cepen- 
dant qu'on  puiffe  remarquer  aucune  ouverture  lorf- 
qu'on  deffeche  les  lits  de  ces  deux  rivières  ,en  rete- 
nant les  eaux  par  les  éclufes  des  moulins  qui  font 
au-di  ffus.  Il  n'en  eft  pas  de  même  lorfque  ces  riviè- 
res font  au  bout  de  leurs  cours  ;  car  l'une  fe  termine 
à  une  foflë  où  l'eau  tombe  en  tournant  doucement  ; 
mais  l'autre  au-contraire  fe  perd  dans  des  pierres , 
entre  Icfquellcs  on  voit  l'eau  fe  précipiter  avec 
beaucoup  de  bruit.  Ces  deux  rivières ,  ayant  ainfî 
difparu,  coulent  fous  terre  jufqu'au  Port-en-Beffin 
(à  i.  I.  &  demie  N.  N.  O.  de  Bayeux)  ,  ou  on  les 
voit  reparaître  par  petits  ruifleaux  qui  coulent  fur 
le  fable ,  de  par  plufieurs  bouillons ,  ou  petites  gerbes 
d'eaux  que  l'on  remarque  quand  la  mer  eft  de  balTc 
eau.  On  affure  que  fi  l'on  faifoit  un  port  à  Port-en- 
Beflin  ,  ce  qui  fêroit  fort  aifé  ,  on  pourroit  fe  fervir 
utilement  de  l'eau  de  ces  deux  rivières  pour  net- 
toyer le  baflîn  de  ce  petit  port. 

DROSUESNIL,  en  Picardie,  diocefe ,  inten- 
dance &  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris , 
doyenné  d'Airaine.  Un  y  compte  15  a.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  O.  d'Airaine  , 
&  a  4. 1.  &  tiers  O.  d'Amiens.  On  y  voit  un  beau 
château  avec  un  parc  a  (lez  vafte. 

DROMONS ,  Caftrum  Dromondi ,  en  Provence, 
diocefe  de  Gap  ,  parlement  &  intendance  d'Aix  , 
vigueric  &  recette  dcSifteron.  On  y  compte  un  feu 
&  deux  tiers  de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroiffe  eft 
dans  les  montagnes ,  fur  la  petite  rivière  de  Vaneou  , 
à  4. 1.  N.  O.  de  Digne ,  autant  S.  un  quart  à  l'E.  de 
Tallard ,  &  a.  &  demie  N.  E.  de  Silteron.  On  voit 
auprès  un  rocher  qui  aé  té  coupé  pour  abréger  un 
chemin.  On  appelle  ordinairement  ce  rocher ,  la 
Pierre  écrite ,  parce  qu'il  y  a  en  effet  une  grande 
infeription,  par  laquelle  on  apprend  qu'il  a  été 
coupé  parles  ordres  de  Claudius  fufthumus  Darda- 
nus  ,  Préfet  du  prétoire  d'Arles  ,  du  temps  des 
Romains ,  fous  l'empire  d'Honorius ,  vers  l'an  409, 
&  410.  H  eft  des  écrivains  qui  penfent  que  le  lieu 
de  Dromons  a  fuccédé  à  une  ancienne  ville  qu'on 
auroit  appellée  Tkeipolu.  Mais  d'autres  préfument, 
avec  plus  de  vraifemblance,  que  le  Thcopolis  des 
Romains  n'eft  autre  chofe  que  le  hameau  de 
Tkeoux ,  qui  fe  trouve  fitué  dans  l'étendue  de  la 
paroiffe  de  Saint-Génies ,  fituée  elle-même  à  un 
quart  de  lieue  O.  S.  O.  de  Dromons. 

DRON  A  Y  ,  en  Champagne ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Châlons ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Vit ry-le- François,  On  y  compte  10.  feux ,  y  com- 
pris fes  dépendances.  Cette  paroiffe  eft  à  a.  1.  & 
trois  quarts  S.  de  Vitry. 

DRONNE  ou  Droune  ,  rivière  du  Périgord,  qui 
a  fa  fource  près  de  Chartres  en  Limofin  ;  pafle  à 
Brantôme  ,  à  Bourdeilles  ,  à  Ribeyrac  ,  à  Courras; 
&  fe  jette  dans  la  Dordogne  à  Libourne.  Dans  fon 
cours ,  qui  eft  de  15.  liv.  ou  environ  ,  elle  reçoit 
entr'autres  rivières ,  celle  d'ille. 

DRONT  ,  en  Brcffe  ,  diocefe  de  Lyon,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon  ,  élection ,  bailliage  de 
recette  de  Bourg  ,  mandement  de  Tréfort.  On  y 
compte  10.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  &  deux 
tiers  N.  E.  de  Bourg. 

DROS  AY  ,  en  Normandie ,  diocefe  ,  parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Caudebec  , 
fergenterie  de  Cany.  On  y  compte  8.  feux*  privilé- 
giés &  97.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  à  a.  I.  S. 
de  l'Océan  &  de  Saint-Vallery-en-Caux ,  &  j.  & 
deux  tiers  N.de  Caudebec.  Son  terroir  eft  des  plus 
fertiles  ,  principalement  en  grains  &  en  pâturages 
exccllcns.  La  volaille  y  eft  bonne  de  abondante. 

DROT ,  rivière  de  Guyenne ,  qui  prend  fa  fource 
dans  la  paroifle  dcCadroten  Périgord,  à  6.  L  S.  O. 
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de  Sarlat;  paffe  par  Montpatier,  Eymès,  Doras  ; 
traverle  le  Bazadois  ;  &  fe  jette  dans  la  Garonne , 
entre  la  Béolc  6c  Saint-Macaire.  Son  cours  eft  de 
10.  lieues  ou  environ. 

DROUE  ,  dans  le  pays  Chartrain ,  au  gouverne- 
ment général  d'Orléanois  ,  diocefe  &  élection  de 
Chartres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans. 
On  y  compte  $».  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  6.  I.  N. 
E.  de  Chartres.  Il  en  dépend  une  annexe ,  qui  eft 
dans  le  fauxbourg  de  la  Magdeleine  d'Epernon. 

DROUGES  ,en  Bretagne  , diocefe,  parlement, 
intendance  de  recette  de  Rennes.  On  y  compte  1 3. 
feux  fit  un  quart  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  6.  1. 
&  demie  S.  E.  de  Rennes.  On  l'appelle  également 
Dragé. 

DROUILLES ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de  Limo- 
ges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Moulins , 
élection  de  Gueret.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  affez  fertile ,  prin- 
cipalement en  pâturages.  C'étoit  autrefois  une  ville 
aflez  confidérable  ;  mais  elle  n'a  pu  fe  rétablir  depuis 
qu'elle  a  été  ruinée  par  les  ordres  de  Saint- Louis, 
pendant  les  guerres  que  ce  Prince  eut  avec  le  Comte 
de  la  Marche. 

DROU1LLY ,  en  Champagne  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Châlons ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Vitry-lc-Francjois.  On  y  compte  ao.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'iffon ,  à  cinq 
quarts  de  lieue  N.  de  Vitry ,  de  4.  &  quart  S.  S.  E.  de 
Châlons.  Les  pâturages  y  font  excellens. 

DROUP  Saint-Baflescr  Villiers,  en  Champagne , 
diocefe  &  élection  de  Troycs ,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  9$.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  une  petite  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  Seine,  à  j.  1.  «  1.  tiers  N.  O.  de  Troyes. 
Son  terroir  eft  également  fertile  de  agréable. 

DROUP  Sainte-Marie  ,  en  Champagne  diocefe 
&  élection  de  Troyes ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Châlons.  On  y  compte  5  J.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  une  demi-lieue  N.  O.  de  Droup-Saiat- 
Bafles. 

.  DROUVILLE  ou  Drouvelle ,  dans  le  duché  de 
Lorraine,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  4  in. 
tendance  de  Lorraine ,  bailliage  de  recette  de  Luné- 
ville.  On  y  compte  $3.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  a. 
1.  N.  O.  de  Lunéville  ,  &  à  trois  quarts  de  lieue  O. 
N.  O.  d'Einville. 

Par  lettres  du  Duc  Charles  IV. ,  données  vers 
l'an  1630.  ,  la  terre  de  feigneuric  de  Drouvillc 
fut  érigée  en  baronnie  en  faveur  d'Antoine  de  Caf- 
tinois ,  Bailli  &  Gouverneur  de  Lunéville  ,  Colonel 
d'un  régiment  de  cavalerie,  de  Général  des  armées 
de  Lorraine  ,  fils  de  Chriftophe  de  Gaftinots  , 
Seigneur  de  Drouvillc  ,  Sorneville  ,  Moncel-fur- 
Seille  ,  Maître  des  requêtes  de  l'hôtel  de  Charles , 
Cardinal  de  Lorraine  ,  Evêque  de  Metz  &  de  Straf- 
bourg ,  de  Gouverneur  pour  fon  fervice  de  la  terre 
fouveraine  de  Gorze  ,  dt  de  Catherine  de  Code- 
Noviant.  Le  Baron  de  Drouville  (  qui  a  voit  pour 
fœur  Anne  de  Gaftinots  ,  mariée  à  Louis  de  la 
Mothe  ,  Seigneur  de  Lanfroicourt ,  Courcclles  de 
Vandleville ,  fils  de  Louis  de  la  Mothe ,  Seigneur 
de  Freydeau  ,  Marchainville  5e  Francheville ,  Con- 
feiller  d'état ,  &  Maître  des  requêtes  de  l'hôtel  du 
grand  Duc  Charles  en  t  $60.,  &  de  Catherine  à'A- 
vrillot ,  fa  première  femme  ) ,  avoir  époufé  Re- 
née de  Savigny  ,  fille  de  Vary  de  Savigny ,  Sei- 
gneur de  Leymont  &  de  Chardoigne ,  Gouverneur 
de  Bailli  de  Bar-le-Duc ,  de  d'Antoinette  de  fV 
rainville.  11  en  eut,  pour  fille  de  unique  héritière  , 
Marie-Antoinette  de  Gaftinois  ,  Baronne  de  Drou- 
ville ,  morte  fans  enfants  de  fon  mariage  avec  Gaf- 
pard ,  Baron  de  Merey,  Général-Major  des  troupes 
bavaroifes,  tué  à  la  bataille  de  Fribourg  en  1&44. 
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Antoinette-Loutfe  de  Lambtrtye,  Marquife  de 
Gcrbewiller ,  arriere-petite-fillc  de  François  de  Sa- 
Vigny,  oncle  de  la  Baronne  de  Mercy ,  eut  es  dot 
la  baronnie  de  Drou  vil  le.  Le  Marquis  de  Gerbevriller, 
fon  mari ,  la  vendit  conjointement  avec  elle  à  Jean- 
Baptifte ,  B  i  ron  de  Mahutt  fit  de  l'Empire  .Concilier 
d'état  du  Duc  Léopold ,  Premier»Préfident  de  fon 

Parlement  de  Nancy,  &  fon  Envoyé -extraordinaire 
la  cour  de  France  ,  mort  à  Paris  dans  le  cours  de 
fes  négociations  le  16.  Août  1711. ,  âgé  de  7  j.  ans , 
fans  avoir  été  marié  ,  fit  avant  légué  la  baronnie 
de  Drouville  à  fon  neveu  Charles-Ignace ,  Baron 
de  Mahuet  fit  de  l'Empire ,  Comte  de  Lupcourc 
Voyt\  Lupcourt. 

DROUVIN  ou  Drouin ,  en  Artois ,  diocefe  d'Ar- 
ras  ,coofeil provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris, 
Intendance  de  Lille ,  bailliage  de  recette  de  Betbune. 
On  y  compte  1 J.  feux  fit  64.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle dit  à  une  lieue  S.  S.  O.  de  Bethune  t  fit  4.  & 
tiers  N.  O.  d'Arras. 

DROUX ,  bourg ,  dans  la  Marche ,  diocefe  ,  in- 
tendance^ fie  éleftion  de  Limoges  ,  parlement  de 
Paris.  Oo  y  compte  184.  feux.  Ce  bourg  eft  à  a. 
L  S.  E.  dû  Dorât ,  fie  8.  N.  N.  O.  de  Limoges. 

DROYES  &  fes  Dépendances ,  en  Champagne , 
diocefe  &  intendance  de  Châloas  ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  Vitry-le-François.  On  y  compte 
180.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  O.  H.  O. 
de  l'abbaye  de  Moûtier-en-Der  ,  4.  fit  quart  S.  S. 
£.  de  Vitry ,  fie  9.  fie  demie  S.  S.  E.  de  Châlons. 
DROZAY ,  en  Normandie.  Vayt\  Drofey. 

DRU 

DRUBEC ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Lizieux  , 

!>arlement  fie  intendance  de  Rouen  ,  élection  fit 
ergenterie  de  Pont-l'Evêque.  On  y  compte  3.  feux 
privilégiés  fit  30.  feux  taillables.  Cette  parouTe  eft 
Située  dans  une  contrée  abondante  en  pâturages  ex» 
cellens ,  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Pont-l'Evêque. 

DRUCAS  ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  éleftion  fit  bail- 
liage d'Abbe ville.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  plaine  ,  fur  un  ruùTeau  de  fou 
nom ,  à  une  lieue  N.  N.  E.  d'Abbeville.  11  en  dépend 
les  hameaux  de  Plaiffiel ,  Ménil-Creflent ,  St.  Mil- 
fort  de  Bouraque  fie  Halloy.  Son  terroir  abonde 
en  bled  fie  autres  grains  ,  en  bois  fit  en  pâturages. 
La  cure  eft  à  la  collation  de  l'Evêque  d'Amiens ,  fie 
vaut  environ  800.  liv.  de  rente. 

DRUCAS  &  Pré ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris ,  éleftion  de 
Dourlens  ,  doyenné  d'Abbeville.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  communauté ,  quoiqu'independante  de 
celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  eft  def- 
fervie  par  le  même  Curé. 

DRUCOURT ,  en  Normandie.  Voye\  Drocourt. 
DRUDAS ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Montauban  ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  d'Aufch  ,  éleftion  de  Lomagne ,  dif- 
trift  des  Baronnies.  On  y  compte  4.  feux  fit  as. 
bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  O.  S.  O. 
de  Grenade ,  fit  8.  S.  E.  de  Leiftoure. 

DRUE1L  le\  Amiens  ,  en  Picardie.  V.  Dreuil. 
DRUGEAC  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  fie  éleftion 
de  Saint-Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  1  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
une  lieue  O.  de  Salera ,  fie  1 2. 0.  N.  O.  de  St.  Flour. 

DRUGY ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  éleftion  de  Dour- 
lens ,  doyenné  de  Saint- Riquier.  On  y  compte  18. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  une  petite  diftance 
S.  O.  de  St.  Riquier. 
DRUILH ,  en  Languedoc ,  diocefe  *  recette  de 
lune  II. 
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Mirepoht ,  parlement  fit  généralité  de  Touloufe  . 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  S9.  feux. 
Cette  paroifle  eft  G  tuée  en  pays  de  montagnes ,  mais 
allez  fertile. 

DRUILLE  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  fit  éleftion 
de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  et.  bellu- 
gues fit  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  demi-lieue  O.  N.  O.  de  Rhodès. 

DRUILLE ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rhodès  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Montauban, 
éleftion  de  Villefranche.  On  y  compte  18.  feux  fit 
49.  bellugues  de  feu.  Cette  paroilîe  elt  lîtuée  en 
pays  fertile. 

DRUILLIAT ,  en  Breffe .  diocefe  de  Lyon ,  par- 
lement fit  intendance  de  Dijon ,  éleftion ,  bailliage 
fit  recette  de  Bourg ,  mandement  de  Varambon. 
On  y  compte  61.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  }.  L  S. 
S.  E.  de  Bourg. 

DRUSSENHEIM,  ville,  dans  la  Bafle-Alface, 
diocefe  de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  fit  inten- 
dance d'Alface  ,  bailliage  fit  recette  d'Offendorff. 
On  y  compte  64.  feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée 
fur  la  Motern ,  pris  de  la  rive  gauche  du  Rhône ,  à 
1. 1.  S.  E.  de  Haguenau ,  fit  4.  N.  N.  E.  de  Stras- 
bourg. Les  ennemis  avoientfàità  Druflènheim,  des 
retranchements  très-conGdérables  ;  mais  en  1706.. 
le  Maréchal  de  Villars  obligea ,  par  fes  manoeuvres, 
le  Prince  de  Bade  à  les  abandonner ,  fie  immédiate- 
ment après  il  s'en  empara  lui-même  ;  ce  qui  eut  des 
fuites  très-avantageuiès  pour  les  François. 

DRUVAL,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Lizieux, 
parlement  fit  intendance  de  Rouen ,  éleftion  de 
Pont-l'Evêque ,  fergenterie  de  Beuvroo.  On  y  com- 
pte 3.  feux  privilégiés  fie  13.  feux  taillables.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  E.  N.  E.  de  Beuvron  ,  fie 
3.  fit  demie  O.  S.  O.  de  Pont-l'Evêque.  Son  terroic 
eft  très-fertile. 

DRUY  t>  Mamay  ,  en  Nivernois ,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Ne  vers  ,  parlement  dé  Paris ,  intendance  de 
Moulins.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  peu  fertile  en  grains,  mais 
abondante  en  pâturages  fie  en  bois ,  à  quelque  dif- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Loire ,  à  3. 1.  fit  demie 
S.  E.  de  Nevers. 

La  terre  fit  feigneurie  de  Druy  eft  la  première  , 
baronnie  du  Nivernois ,  fie  le  Seigneur  eft  un  de 
ceux  qui  font  tenus  de  porter  l'Evêque  le  jour  de 
fon  entrée  folemnelle.  Par  lettres  d'Oftobre  i6j8.  , 
enrégiftrées  au  parlement  de  Paris ,  cette  baronnie 
fut  érigée  en  comté  en  faveur  de  Claude  Marion  , 
Seigneur  de  Villeneuve  fit  de  Maflbnvillers  ,  qui 
avoit  hérité  de  la  baronnie  de  Druy  le  1 8.  Avril 
1639. ,  par  la  mort  de  François  Marion,  fils  unique 
de  fon  frère  atoé  Robert  Marion ,  Baron  de  Druy  , 
fit  de  Gabrielle  de  Pluvintl.  Leur  ayeul,  Simon  Ma- 
rion ,  Baron  de  Druy ,  Avocat-Général  de  la  Reine 
Catherine  de  Medicis ,  fit  du  Duc  d'Alençou  ,  Pré- 
fident  aux  enquêtes  du  parlement  de  Paris ,  puis 
Avocat-Général  au  même  parlement ,  par  lettres 
du  13.  Mai  15.98. ,  s'é toit  acquis  la  réputation  de 
l'homme  le  plus  éloquent  de  fon  temps.  Il  mourut 
le  1$.  Février  1605..,  laiflant  de  fa  femme  Cathe- 
rine P/ror  ,  Simon  II.  du  nom ,  Baron  de  Druy  , 
dont  la  feeur  Catherine  épouta  eu  tj8$.  le  célèbre 
Antoine  Arnaud ,  fit  eut  en  dot  la  terre  A'Andilly. 
Simon  II.  fut  fucceffivement  Maître  des  requêtes  , 
Préfident  au  grand-confeil ,  Confeiller  d'état ,  pat 
brevet  du  14.  Juillet  1618.,  fit  Contrôleur  général 
des  finances  le  10.  Mars  1616.  11  mourut  deux 
ans  après. 

Le  Comte  de  Druy ,  fon  fécond  fils ,  né  de  fa  pre- 
mière femme  Magdcleine  de  Montefcot,  créé  Con- 
feiller d'état  le  11.  Juillet  1661  ,  avoit  époufé  Marie 
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Damas-d'AnUxy-de.Crux ,  dont  il  eut ,  entr'an- 
tres  enfants,  Françols-Euftache ,  Comte  de  Druy  , 
mort  le  1 1 .  Février  171*. ,  Lieutenant-Général  des 
armées  du  Roi ,  fit  Commandant  pour  Sa  Majefte 
dans  le  duché  de  Luxembourg  0c  le  comté  de  Chiny , 
depuis  le  mois  de  Mat  1706.  H  avoit  été  marié  le  4. 
Mars  1669.  avec  Caflândre-Marie  de  Montfaulnin- 
du-Montol.  Leur  fils,  Jean-Baptifte  ,  Comte  de 
Druy,  Lieutenant  de  la  première  compagnie  des 
gardes-du-corps  ,  étant  mort  fans  alliance  le  19. 
Octobre  1719.,  le  comté  de  Druy  paffa  à  fa  foeur 
Jeanne-Louifc  de  Marion  de  Druy ,  époufe  de  Louis 
de  Régnier ,  Marquis  de  Guerchy  ,  Lieutenant-Gé- 
néral des  armées  du  Roi,  &  Chevalier  de  fes  ordres. 

La  Marqurfe  de  Guerchy  avoit  pour  oncle  ,  Euf- 
tache-Louis  de  Marion  de  Druy  ,  Marquis  de  Cour- 
celies  &  de  Bonne ncontre  ,  fait  Major-Général  de 
la  gendarmerie  de  France  le  ta.  Septembre  1690. , 
&  tué  à  la  bataille  de  la  Marfail  le  le  4.  Octobre  1693.  v 
11  avoit  époufé  Henriette-Marguerite  de  Saulx-de- 
Tavanct'de-Mircbcl ,  veuve  de  Louis  de  Montfaul- 
nin ,  Marquis  de  Montai.  De  ce  mariage  font  nées 
1  °.  Louife  de  Druy ,  Abbcflè  de  Sainte-Marie  de 
Metz  ;  i°.  Charlotte- Victoire ,  mariée  en  17 1 7.  à  An- 
toine d'E/iur,  Comte  de  Tracy  ;  j°.  Marie-Anne- 
Fciicité  de  Druy ,  Cbanoincflë  à  Poulangis,  Prieure 
de  Tournon. 

Le  comté  de  Druy  a  été  acquis  par  le,Préiîdent 
de  Champeroni ,  qui  l'a  donné  à  fa  fille ,  en  la  ma- 
riant au  Marquis  de  Soudeil. 

DRUYE  ,  en  Nivernois ,  diocefe  d'Auxerre,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  d'Orléans  ,  élection 
de  Clamecy.  On  y  compte  144.  feux.  Cette  petite 
ville  eft  fituée  fur  une  montagne,  au  pied  de  laquelle 
eft  une  fource  de  très-bonne  eau  ,  à  s.  1.  &  trois 
quarts  N.  O.  de  Clamecy ,  fie  12.  N.  N.  E.  de  Ne- 
vers.  Son  terroir  eft  affsz  fertile ,  principalement 
en  pâturages  excellens. 

DRUYE  ,  en  Touraine ,  diocefe  ,  intendance  fit 
élection  de  Tours  ,  parlement  de  Paris.  On  y  com- 
pte 116.  feux.  Cette  paroule  eft  fituée  auprès  d'un 
bois , à  ».  I.  &  deux  tiers  S.  O.  de  Tours. 

DRY 

DRY  ,  dans  la  Sologne ,  au  gouvernement  géné- 
*  ral  d'Orléanois ,  diocefe  &  intendance  d'Orléans , 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Beaugency.  On  y 
compte  113.  feux.  Cette  paroùTe  eft  fituée  dans  une 
contrée  des  plus  agréables  de  des  plus  fertiles ,  à 
quelque  diftaoce  de  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  à  1 . 
lieue  fie  tiers  E.  de  Beaugency. 

D  U  A 

DUAULT  £>  fes  Dépendances ,  en  Bretagne , 
diocefe  &  recette  de  Quimper ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  $7.  feux  un  tiers  fie 
un  quart  de  feu.  Cette  paroiilê  eft  fituée  dans  une 
contrée  abondaute  en  grains  &  en  pâturages  excel- 
lens ,  fie  où  l'on  nourrit  une  grande  quantité  de  bétail. 

D  U  B 

DUBREUIL,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Ne- 
vers  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  fie  élection  de 
Moulins.  On  y  compte  97.  feux.  Cette  parouTe  eft  à 
3. 1.  E.  N.  E.  de  Moulins.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains  ,  en  fruits  &  principalement  en  pâturages.  11 
y  a  auffi  des  bois ,  mais  en  petite  quantité. 

DUC 

DUC  (le) ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorrai- 
ne ,  bailliage  fie  recette  de  St.  Diey.  On  y  compte 


DUC 

77.  fetix.  Cette  paroùTe  eft  fituée  fur  U  rivière  de 
Meurthe,  à  3.  l.S.  S.  E.  de  St.  Diey.  Elle  eft  le  chef- 
lieu  d'un  ban  de  fon  nom. 

DUCAUZÉ  Na\ellc ,  dans  le  Laonnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'iflc-de-France ,  diocefe  de 
Rheims,  parlement  de  Paris,  intendance  de  SoilTons, 
élection  de  Laon.  On  y  compte  6t.  feus.  Cette  pa- 
roiiTe  eft  fituée  dans  une  ifle  que  forme  la  rivière 
d'Aifne,  à  4.  I.N.  de  Rheims  ,  fie  6.  S.  E.  de  Laon. 

Par  lettres-patentes  d'Août  17J  j. ,  la  terre ,  fei- 
gneuric  fie  vicomté  de  Neufchltel  a  été  érigée  en 
marqutfat ,  fous  la  dénomination  de  Ducau\é-Na- 
\ellc ,  en  faveur  du  Vicomte  de  Pnitvay ,  ancien 
Capitaine  de  dragons ,  en  récompenfe  tant  de  fes 
ferviecs  que  de  ceux  de  fes  ancêtres ,  connus  fous  le 
nom  de  Na\elle. 

DUCÉ  ,  bourg  avec  titre  de  comté ,  fie  où  il  fe 
tient  toutes  les  femaines  un  marché  très-fréquente, 
en  Normandie  ,  diocefe  fit  élection  d'Avranchcs , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  Caen ,  fergen- 
terie  de  Pigacc.  On  y  compte  206.  feux.  Ce  bourg 
cû  fitué  au  fond  d'un  petit  golfe ,  dans  une  contrée 
très-abondante ,  à  deux  lieues  S.  E.  d'Avranches , 
fie  trois  E.  N.  E.  de  Pontorfon.  La  volaille  y  eft  fort 
commune. 

DUCLAIR  ,  bourg,  en  Normandie,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  fit  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  2.  feux  privilégiés  fie  197.  feux  taillables. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Seine ,  à  j. 
1.  fie  quart  O.  N.  O.  de  Rouen.  Les  Religieux  de 
l'abbaye  de  Jumiegcs  en  font  Seigneurs.  U  s'y  tient 
toutes  les  femaines  un  gros  marché.  Son  églife  pa- 
roiffiaie  eft  dédiée  à  St.  Denis. 

DUCS  £r  Duchés ,  &c. , Duces  fie  Ducatus  tùe. 
Sous  la  première  race  de  nos  Rois ,  les  Ducs  ainfi 
que  les  Comtes  ,  étoient  les  Gouverneurs  des  pro- 
vinces fie  des  places  fortes  i  mais  ils  étoient  auifi 
chargés  d'autres  foins  ,  par  exemple, de  rendre  la 
juftice  aux  peuples. 

Aujourd'hui  les  Ducs  font  des  Seigneurs  révéras 
d'une  dignité  qui  eft  la  première  parmi  la  nobieife 
de  France.  Les  Ducs  fie  Pairs  ont  les  honneurs  da 
Louvre , fit  ont  féance  au  parlement.  Il  y  a  des  Ducs 
à  fimple  brevet  ,  ou  dont  les  lettres  n'ont  été  véri- 
fiées ni  comme  Pairs  ,  ni  comme  Ducs. 

La  dignité  deDuc  cil  une  dignité  romaine ,  créée 
par  les  Empereurs.  Les  François  ,  pour  flatter  le 
peuple  gaulois,  accoutumé  depuis  long-temps  à  cette 
forme  de  gouvernement ,  diviferent  toute  la  Gaule 
en  duchés  fie  en  comtés ,  fie  donnèrent  le  nom  tantôt 
de  Ducs  ,  fie  tantôt  de  Comtes ,  aux  Gouverneurs 
de  Provinces.  Par  la  foiblefle  des  Rois ,  les  Ducs  fe 
rendirent  fouverains  des  provinces  dont  on  leur 
avoit  confié  le  gouvernement.  C'eft  préfentement 
un  fimple  nom  de  dignité  attaché  à  une  feigneurie , 
que  les  Rois  ont  érigée  en  duché.  Les  Ducs  n'ont 
retenu  de  leur  ancienne  puiffance  que  la  cou- 
ronne fur  leur  écuflbn  :  c'eft  la  feule  marque 
de  leur  fouveraineté  paffée.  Voye\  ci  -  devant 
Dignités.  Voye\  aufli  Boulainvillcrs  ,  Montefquicu 
(  de  l'efprit  des  loix  ) ,  fit  les  lettres  fur  l'origine  de 
la  noblcffé  françoife  ,  fie  fur  la  manière  dont  elle 
s'eft  confervée  jufqu'à  nos  jours ,  un  vol.  in- 12.  , 
imprimé  à  Lyon  chez  Déville,  en  1763. 

DUCY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  fie  élection  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Cheux.On  y  compte  43.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  2.  1.  S.  E.  de  Bayeux  ,  fie  j.  O.  de 
Caen.  Son  terroir  eft  arrofé  de  la  petite  rivière  de 
Seule  ,  qui  va  fe  jetter  dans  l'Océan. 

DUCY  ,  dans  le  Valois ,  au  gouvernement  géné- 
ral de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  fie  élection  de  Sen- 
tis ,  parlement  fie  intendance  de  Paris.  On  y  compte 
17-  feux.  Cette  paroilic  eft  fituée  au  bas  d'une 
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colline  ,  à  ».  1.  E.  N.  E.  de  Seolis.  Son  terroir  eft 
également  fertile  &  agréable. 

DUE 

DUE  (  la  )  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Sens  , 
parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Joigny.  On  y  compte  47-  feux.  Cette  paroifle  eft 
£tuée  dans  une  contrée  affez  abondante  en  grains  de 
en  pâturages.  Il  y  a  auffi  quelques  vignobles.  Le 
climat  y  eft  fain  de.  tempéré.  La  volaille  n'y  eft 
point  rare. 

DUERNE  ,  en  Lyonnois  ,  diocefe  ,  intendance 
fie  élection  de  Lyon  ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  28.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts 
de  lieue  S.  S.  E.  de  St.  Denis  PArgenticre ,  de  à  $.  I. 
S.  O.  de  Lyon. 

DUESME  ,  Dujma  .bourg,  chef-lieu  duDuef- 
mois  ,  châtelleuie  Royale ,  prieuré  de  l'ordre  de 
Saint-Benoit  ,  archiprCtré  du  diocefe  d'Aurun,en 
Bourgogne  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  , 
bailliage  de  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  3  1 . 
feux.  Ce  bourg  eft  lîrué  dans  un  vallon  fort 
étroit ,  fur  la  Seine ,  à  trois  lieues  M.  N.  E.  de  la 
fource  de  cette  rivière  ,  4.  &  deux  tiers  S.  S.  E. 
de  Châtillon  ,&  8.  N.  O.  de  Dijon.  Long.  »a.  19.  o. 
la  t.  47.  37.  o. 

DUESMOIS  ,  Pagus  Dufmifus  ,  petit  pays  de 
Bourgogne  ,  qui  a  pris  fon  nom  du  bourg  de  Duef- 
me  ,  fitué  au  N.  O.  du  bailliage  de  Dijon  ,  de  qui 
fait  partie  de  celui  de  Châtillon  ou  du  bailliage  de 
la  Montagne.  Ce  pays  étoit  connu  des  anciens  , 
mais  il  ferait  aujourd'hui  fort  difficile  d'en  décrire 
les  bornes. 

D  U  F 

DUFER  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Gnyenne  ,  diocefe 
&  élection  d'Agen  ,  parlement  de  intendance  de 
Bordeaux  ,  jurildiftion  de  Théobon.  On  y  compte 
3  s  -  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  affez 
fertile. 

DUFORT  ,  dans  PAftarac  ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe de  intendance  d'Aufch  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  élection  d'Aftarac.  On  y  compte  3.  feux  de 
7$.  bc Hugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Baife  ,  à 
quatre  lieues  S.  O.  de  Maffeoube  ,  &  autant  S.  S. 
E.  de  Mirande.  On  l'appelle  auffi  Durfort. 

D  U  G 

DUGNY  ,  dans  l'Ifle  -  de  -  France  proprement 
dite  ,  diocefe  ,  parlement  ,  intendance  de  éleftion 
de  Paris.  On  y  compte  6t.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  la  petite  rivière  de  Rouillon  ,  à  trois 
quarts  de  lieue  E.  de  Saint-Denis  ,  de  à  deux 
lieues  N.  N.  E.  de  Paris.  Son  terroir  eft  très-abon- 
dant en  bled. 

DUGNY  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de  Ver- 
dun ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lorraine , 
bailliage  de  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y  compte 
149.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  quelque  diftance  de 
la  rive  gauche  de  la  Meufe  ,  à  trois  quarts  de  lieue 
S.  de  Verdun  ,  de  à  7. 1.  de  demie  N.  N.  E.  de  Bar- 
le-Duc. 

D  U  H 

DUHORS  ,  dans  le  pays  de  Marfan  ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  d'Aire  ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  d'Aufch  ,  recette  du  Mont-de-Marfan  , 
On  y  compte  170.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur 
un  ruifleau  ,  à  une  lieue  O.  N.  0.  d'Aire  ,  &  6.  S. 
E.  du  Mont-de-Marfan.  Son  terroir  eft  fertile  de 
agréable. 
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DUTSANT  ,  en  Artois  ,  diocefe  ,  gouvernance  , 
bailliage  &  recette  d'Arras ,  confeil  provincial  d'Ar- 
tois ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille.  On 
y  compte  3 1 .  feux  &  1  $  1.  perfonnes.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  très-abondante  en  grains 
&  où  il  y  a  de  bons  pâturages  ,  à  1.  1.  &  quart  O. 
d'Arras. 

D  U  L 

DULAUREZ  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  élection  d'Agen  ,  parlement  &  inten- 
dance de  Bordeaux ,  jurifdiftion  de  Montflanquin. 
On  y  compte  40.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  entre 
les  rivières  de  Drot  &  de  Lot.  Son  terroir  eft  fertile 
en  grains ,  en  vins  &  en  fruits.  II  y  a  auffi  quelques 
pâturages. 

DULAURIAC  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  éleftion  d'Agen  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiftion  de  Madaillan.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  à-peu-près  pareille  à  celle  ot>  fe  trouve  fi- 
tuée la  paroifle  qui  adonné  lieu  à  l'article  précédent. 

DULAURIER  .  da  ns  l'Agenois  ,  en  Guyenne  , 
diocefe  de  éleftion  d'Agen  ,  parlement  ©t  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiftion  de  Tombebouc- 
On  y  compte  48.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une 
demi-lieue  S.  O.  de  Villeneuve  -  d'Agenois  ,  &  à 
la  même  diftance  de  la  rive  gauche  du  Lot. 

DULHAC  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  recette 
de  Narbonne  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité 
de  Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y 
compte  4$.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  près  des 
confins  du  diocefe  d'Aleth ,  à  7. 1.  de  deux  tiers  S.  O. 
de  Narbonne  ,  &  6.  S.  E.  d'Aleth. 

DULPHE  ou  Dulphey ,  en  Bourgogne ,  diocefe 
de  Châlon ,  éleftion ,  bailliage  &  recette  de  Mâcon, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Dijon.  On  y 
compte  47.  feux.  Cette  communauté  ,  dépendante 
de  la  paroifle  de  Mancey  ,  eft  fituée  fur  le  ruifleau 
de  Nantouze  ,  que  d'autres  appellent  la  Mufle  ,  à 
une  lieue  O.  N.  O.  de  Tournus  ,  de  j.  N.  de 
Mâcon.  Il  en  dépend  plufieurs  hameaux. 

D  U  M 

DUME  ,  au  pays  des  Landes  ,  en  Gafcogne  „ 
diocefe  d'Aire  ,  perlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance d'Aufch  ,  éleftion  des  Landes.  On  y  compte 
43.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
duGabas  ,  à  une  lieue  de  tiers  S.  de  Saint -Se ver ,, 
J.  O.  N.  O.  d'Aire  ,  de  6.  E.  de  Dax.  Son  terroir  eft: 
aiTez  fertile. 

DUMENY  ,  au  comté  de  Salmes ,  dans  le  duché 
de  Lorraine  ,  diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  de 
intendance  de  Lorraine ,  recette  de  Salmes.  On  n'y 
compte  que  $.  feux. 

DUMOUSTIER  ,  dans  l'Agenois  ,  en  Guyenne, 
diocefe  &  éleftion  d'Agen  ,  parlement  de  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  jurifdiftion  de  la  Sauvetat  de 
Caumont.  On  y  compte  90.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  quelque  diftance  du  Lot  ,  dans  une  contrée 
abondante  en  grains  ,  en  vins  ,  en  fruits  de  en 
pâturages. 

D  U  N 

DUN.  C'eft  un  ancien  mot  gaulois  ,  qui  fignifie 
Montagne ,  de  qui  pour  cette  raifon  entre  dans  la 
compolition  des  noms  de  beaucoup  de  lieux  ,  qui 
font  fitués  fur  des  hauteurs  ou  coteaux. 

DUN  ,  Dunum,  bourg  ,  dans  la  Marche  ,  dio- 
cefe de  Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
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de  MoalÎDs ,  élcâion  de  Gueret.  On  y  compte  104. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  aflèz  fer- 
tile en  menus  grains  &  en  pâturages  ,  à  6. 1.  & 
tiers  N.  O.  de  Gueret ,  &  à  quelque  diftance  de  la 
Crcufe. 

DUN  £r  Saint-Paftour,  en  Languedoc .  diocefe 
&  recette  de  Mircpoix ,  parlement  &  généralité  de 
Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
148.  feux.  Dun  eft  fitué  auprès  d'une  petite  rivière, 
à  une  lieue  &  demie  S.  O.  de  Mirepoix.  Son  terroir 
abonde  en  pâturages  excellens. 

DUN  Us  Places ,  en  Nivernois  ,  diocefe  d'Au- 
tun ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins  t 
élection  de  Châtean-Chinon.  On  y  compte  70.  feux. 
Cette  paroiffè  eft  fituée  fur  la  Cure  ,  à  4. 1.  &  tiers 
27.  N.  O.  de  Château-Chinon. 

DUN  le  Poilier ,  en  Berry  ,  diocefe  de  Bourges , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Orléans ,  élec- 
tion de  Romorantin.  On  y  compte  108.  feux.  Cette 
paroùTe  eft  fituée  auprès  de  la  petite  rivière  de  Foi- 
son ,  à  4. 1.  O.  N.  O.  de  Vierzon ,&  }.  S.  de  Romo- 
rantin. Son  terroir  eft  affez  fertile. 

DUN  fur  grand  Ris,  en  Nivernois,  diocefe  & 
éleftion  de  Nevers,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Moulins.  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1.  1.  O.  N.  O.  de  Château-Chipon  ,  &  10.  E. 
V.  E.  de  Nevers.  Son  terroir  eft  aflëz  fertile.  Il  y  a 
tme  forêt  de  bois  taillis. 

DUN  le  Roi ,  Cajlrum  Duni ,  ville  avec  une  églife 
Collégiale  dédiée  à  St.  Etienne  ,  un  bailliage  régi 
par  la  coutume  de  Berry ,  un  grenier  à  fel ,  &c.  ; 
en  Berry ,  diocefe ,  intendance  &  élection  de  Bour- 
ges ,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  300.  feux. 
Cette  ville  eft  fituée  à  la  rive  droite  de  la  rivière 
d'Auron ,  à  j.  1.  N.  O.  de  Sagone ,  1 1.  N.  O.  de  Mou- 
lins ,  &  4.  &  trois  quarts  S.  E.  de  Bourges.  Long, 
ao.  14.  6.  fat.  46.  $3.  4.  C'étoit  du  temps  de  Ro- 
bert Gaguin  (mort  en  1  joi.)  une  ville  des  plus  célè- 
bres de  l'Aquitaine  :  Cdcbrïum  locorum  Aquitanita 
Traliùs  luec  nomina  funt  ,  Biturix  ,  Magdunum  , 
Dunum  Régis.  Aujourd'hui ,  c'eft  la  troilîeme  ville 
du  Berry.  Les  Anglois  brûlèrent  les  fauxbourgs  de 
cette  ville ,  fous  le  règne  de  Charles  VU.  j  &  en 
,  elle  fut  encore  pillée  par  cinq  cents  Avan- 
turiers. 

Le  chapitre  de  l'églife  collégiale  de  St.  Etienne 
de  Dun-le-Roi  eft  compofé  de  quinze  canonicats  , 
dont  les  revenus  font  peu  confidérables.  Indépen- 
damment de  cette  églife  ,  il  y  en  a  une  autre  fous 
le  titre  de  Saint-Vincent  ;  &  outre  cela,  il  y  a  plu> 
fienrs  chapelles  dans  la  ville  &  aux  environs. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  a  eu  fes  Seigneurs  parti- 
culiers ,  dont  Arpin  Vicomte  de  Bourges  fut  le 
dernier  ,  ayant  vendu  la  feigneurie  de  Dun  au  Roi 
Philippe  I.  qui  la  réunit  à  fon  domaine.  Philippe 
le  Bel  échangea  la  ville  &  châtcllenic  de  Dun  avec 
Henri  de  Sully,  Graod-Bouteillcr ,  pour  celle  de 
Château-Regnard  qu'il  vouloit  donner  à  l'Archevê- 
que de  Lyon.  Chopin  fe  trompe  lorfqu'il  attribue 
cet  échange  au  Roi  Charles  V.  Les  bourgeois  furent 
fi  touchés  de  cette  aliénation ,  qu'ils  fupplierent  le 
Roi  Charles  IV. ,  dit  le  Bel,  de  la  révoquer  &  de  réu- 
nir lenr  ville  à  fon  domaine.  Le  Roi  leur  accorda 
leur  demande  moyennant  quatre  mille  livres  parifis 
que  lefdits  bourgeois  lui  payèrent ,  &  voulut  que 
cette  ville  demeurât  perpétuellement  annexée  à 
fon  domaine.  On  croit  que  c'eft  a  caufe  de  ce  pri- 
vilège qu'elle  fut  nommée  Dun-le-Roi.  Cependant 
Charles  VII.  ne  laifla  pas  que  de  mettre  deux  fois 
cette  ville  hors  de  fes  mains  ;  mais ,  a  la  prière  des 
habitants ,  il  la  réunit  à  la  Couronne  pour  y  de- 
meurer inséparablement  unie.  Voyc\  Dupuy ,  des 
droits  du  Roi. 

DUN  le  Roi ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d' Autan, 


DUN 

parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Dijon  ,  comté 
de  Mâconnois ,  bailliage  &  recette  de  Semur-cn- 
Brionnois.  On  y  compte  6 1 .  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  lieue  S.  E.  de  la  Clayte ,  9.  &  demie  O.  S.  0. 
de  Mâcon ,  &  4.  &  demie  E.  de  Semur. 

DUNEAU ,  bourg ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  & 
éledion  du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  86.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Huigne ,  à  une  pe- 
tite diftance  E.  N.  E.  de  Connerré ,  &  à  4.  1.  de 
tiers  E.  N.  E.  du  Mans.  Son  terroir  abonde  en 
pâturages. 

DUNES ,  bourg ,  chef-lieu  d'une  jurifdiction  de 
fon  nom ,  dans  le  Condomois ,  en  Gafcogne ,  dio- 
cefe &  élection  de  Condom ,  parlement  fie  inten- 
dance de  Bordeaux.  On  y  compte  479.  feux ,  y  com- 
pris ceux  de  Saint-Sixte.  Ce  bourg  eft  fitué  entre  les 
rivières  de  Gers  &  de  Baife  ,  dans  une  contrée  très- 
fertile. 

DUNET ,  en  Poitou  ,  diocefe  de  Limoges ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  de  Bourges  ,  élection 
du  Blanc.  On  y  compte  }o.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  dans  une  contrée  aflèz  abondante 
en  pâturages. 

DUNIERE  le\  Joyeufe,  dans  le  Velay ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  recette  du  Puy ,  parlement  de 
Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  38.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes ,  &  où  les 
pâturages  font  abondans  &  de  très-bonne  qualité. 

DUNIERE  la  Roue ,  dans  le  Velay ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  &  recette  du  Puy ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  398.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  à  7. 1.  N.  E.  du  Puy. 
U  y  a  un  prieuré  d'un  aflèz  bon  revenu. 

DUNKERQUE  ,  Dunkerca  ,  ville  confidéraHe , 
chef-lieu  d'une  fubdélégation  de  fon  nom  ,  avec  ua 
port  de  mer ,  &c.  ;  dans  la  Flandre-Maritime ,  dio- 
cefe d'Ypres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Lille.  On  y  comptoit ,  avant  la  paix  d'Urrecht,  plus 
de  16.  mille  ames  de  communion  ,  fans  y  compren- 
dre les  habitants  de  la  baffe-ville  ,  non -plus  que 
ceux  de  la  citadelle  ,  des  ry  sbans  ,  de  de  plufieurs 
autres  lieux  où  il  y  avoit  des  Aumôniers.  Mais ,  peu 
d'années  après  la  paix  dont  nous  venons  de  parler, 
ce  nombre  d'habitants ,  qui  fe  montoit  en  total  à 
plus  de  40.  mille  ames ,  fe  trouva  réduit  à  8000.  ou 
environ.  Avant  la  guerre  qui  vient  de  finir  par  le 
traité  de  1763.,  on  comptoit  à  Dunkerquc  1819. 
feux  ;  pendant  la  guerre  les  fortifications ,  ainfi  que 
le  port  de  cette  ville ,  ayant  été  rétablies  ,  le  nombre 
de  fes  habitants  s'étoit  accru  confidérabletnent  ; 
mais  depuis  la  paix  il  diminue  tous  les  jours.  Cette 
ville  eft  fituée  en  pays  plat ,  fur  les  dunes  qui  bor- 
dent la  côte  maritime ,  à  7.  L  &  demie  O.  N.  O. 
d'Ypres  ,  11.  N.  O.  de  Lille ,  16.  &  tiers  N.  O.  de 
Douay,  16.  N.  N.  O.  d'Arras ,  44.  N.  de  Paris 
(toujours  par  la  ligne  droite  ,  &  6t.  par  la  route 
ordinaire) ,  j.  de  demie  O.  de  Furnes  ,  $.  O.  S.  O. 
de  Nieuport,  7.  O.  S.  O.  d'Ottende  ,  6.  &  tiers  N. 
de  St.  Orner ,  une  fie  deux  tiers  N.  N.  O.  de  Berg- 
Saint-Winox ,  3.  fit  demie  E.  N.  E.  de  Gravclines , 
7.  N.  E.  de  Calais,  1  $.  E.  S.  E.  de  Douvres  ,  &  36. 
S.  E.  de  Londres.  Long.  20.  s.  23.  lat.  $1.  x.  4. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  eft  plus  connue  par  l'im- 
portance dont  elle  efiT ,  que  par  fon  ancienneté.  Ce 
n'étoit  au  commencement  qu'un  hameau  compofé 
de  quelques  cabanes  de  pêcheurs.  On  prétend  que 
St.  Eloy  y  fit  bâtir  une  petite  églife ,  de  laquelle 
s'eft  formée  l'appellation  de  Dunkerquc ,  comme 
qui  diroit  l'Egh/e  des  Dunes.  Tous  les  fçavants 
(Turnebe,  Cambdcn  ,  Buchanan  ,  Cluvier  ,  du 
Cange ,  de  Valois ,  Huet,  &c.) ,  conviennent  que 
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de  terre  ,  chacune  de  douze  cents  toifcs  quarrées. 
Dans  ce  gouvernement  on  ne  comptoitquc  ta  ville 
de  Dunkerque  avec  fix  villages.  Le  Gouverneur 
général  avoit  xi.  mille  300.  liv.  d'appointements; 
la  lieutenancc  de  Koi  de  la  ville  valoit  fix  mille 
livres  ,  &  la  majorité  7000.  liv.  Le  gouvernement 
de  la  citadelle  rapportoit  6000.  liv.  ,  la  lieute- 
nance  de  Koi  3800.  liv. ,  &  la  majorité  3100.  liv. 
Le  commandement  des  rysbans  valoit  a  celui  qui 
en  étoit  pourvu ,  3800.  liv  Le  Gouverneur  du  Fort- 
Louis  avoit  auffi  3800.  liv.  d'appointements ,  & 
le  Major  mille  livres.  Outre  ces  officiers  de  l'état- 
major ,  il  y  avoit  dans  la  ville  trois  Aides-Majors 
&  deux  Capitaines  des  portes.  La  citadelle  avoit 
auffi  fon  Aide-Major ,  &c.  Le  gouvernement  géné- 
ral de  Dunkerque  fut  fupprimé  par  ordre  du  Roi , 
du  iz.  Novembre  1718. ,  &  réuni  au  gouvernement 
général  de  Flandres.  Depuis,  il  n'y  eut  plus  qu'un 
Gouverneur  particulier  ,  ôc  dans  la  fuite  feulement 
un  Commandant  aux  appointements  de  4000.  liv. 
outre  8000.  liv.  d'émoluments  ;  un  Major  avec 
900.  liv.  d'appointements  &  1 1 00.  livres  d'émolu- 
ments ,  &C. 

Avant  la  paix  d'Utrecht ,  le  Roi  entretenoit  à 
Dunkerque  une  efeadre  de  vailTeaux  de  guerre  6c  un 
corps  d'officiers  de  marine  ,  commandé  par  un 
Chef-d'£fcadre  ou  par  un  Capitaine  de  vaifTcau  d'un 
mérite  diftingué.  11  y  avoit  auffi  un  Capitaine  &  un 
Lieuteuant  de  port,  un  Intendant  de  la  marine  , 
deux  Commidaires  ,  un  Contrôleur  ,  un  Garde- 
Magafin ,  deux  Maîtres-Conltruéleurs  ,  pluficurs 
Ecrivains  de  Roi ,  &c.  Avant  la  dernière  guerre ,  le 
Roi  y  entretenoit  encore  un  Intendant  de  marine  , 
un  Commillaire  faifant  la  fonction  de  Contrôleur  , 
un  Garde- Maj>afin ,  un  Commis- Principal  aux  claf- 
fes  ;  deux  Ecrivains  de  Roi  ,  l'un  fervant  de  Secré- 
taire de  l'intendance  £k  de  Tréforier  des  invalides 
de  la  marine  ,  oc  l'autre  fervant  au  bureau  des  claf- 
fes  ;  un  Chirurgien- Major  ,  un  Aumônier  ,  un 
Exempt  faii'ant  la  fonction  de  Prévôt ,  deux  Ar- 
chers de  la  marine  ,  un  Capitaine  de  vaiflèau ,  un 
Commandant  ,  un  Pilote  ,  un  Canonier  6c  un 
Caleut. 

La  juilice  fe  rend  en  cette  ville  au  nom  du  Roi 
par  le  jVlagitlrat  ,  dans  la  maifon-de-ville  ;  &  depuis 
le  14.  Mai  1664. ,  que  le  Uoi  ordonna  au  Magif- 
trat  de  faire  en  fran^ois  les  contrats  ,  les  procédu- 
res ,  les  plaidoyers ,  &  toûs  les  acles  ont  été  faits 
en  cette  langue.  Cependant  la  langue  flamande  a 
toujours  continué  d'être  celle  que  parlent  les  ha- 
bitants de  cette  ville  ;  ils  parlent  auffi  la  langue 
fraaçoife  ,  6c  plufieurs  d'entr'eux  gavent  outre  cela 
la  langue  angloife. 

Le  Corp  s-dc-V die  eft  compofé  d'un  Bourgue- 
meitre  ,  de  dix  Echevins ,  de  trois  Confeillers-Pcn- 
fionnairei  gradués  6t  permanens  ,  d'un  Greffier  en 
titre  d'office  ,  6c  d'un  Tréforier  qui  change  tous  les 
ans  ,  ainfi  que  le  Magiftrat.  L'élection  en  cil  faite 
par  l'Intendant  de  la  province  ,  en  vertu  d'un  ordre 
du  Koi,  comme  Seigneur  foncier  de  la  ville.  Il  y  a 
auffi  un  Graud-BailUen  titre  d'office ,  qui  repréfente 
la  perfonne  du  Roi.  La  juftice  de  cet  officier  eft 
feigneuriale  ou  patrimoniale  ,  6t  elle  connoit  de 
tous  les  cas  dont  la  connoitlance  eft  attribuée  aux 
préii.àaux  ,  fénéchauflees  6c  bailliages.  On  y  juge 
à  mort,  fauf  l'appel  auconfeil  d'Artois  où  elle  re- 
levé en  matière  civile.  Le  Magiftrat  ne  peut  juger 
fans  appel  que  julqu'a  la  fomme  de  dix  livres.  Ce  fut 
en  t 3  xo.  que  Koetrr  de  Cajfel  ,  alors  Seigneur  de 
Dunkerque  ,  y  forma  6c  y  établit  le  premier 
Magiftrat. 

La  Cumbre  de  Commerce  ,  établie  à  Dunkerque 
par  éi'.it  du  Roi ,  du  mois  de  Février  1 700. ,  eft  com- 
j»ofee  d'un  Préfident ,  d'un  Confeiller-Pcnlionnaire , 
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de  quatre  Confcilers  &  d'un  Secrétaire  ,  qui  (ont 
tous  nommés  par  l'intendant  de  la  province.  Le 
Préfident  ,  le  Penlionnaire  6t  le  Secrétaire  font 
permanens  ;  mais  les  quatre  Confeillers  fe  renou- 
vellent tous  les  ans.  Ils  n'ont  point  de  jurifdiélion  , 
&  leurs  fonctions  conliitent  à  foutenir  l'avantage 
du  commerce  ,  ainfi  qu'il  eft  porté  par  l'édit  d'é- 
tabliflement. 

Le  Siège  général  de  t 'Amirauté  fut  établi  à  Duo. 
kerque  par  lettres-patentes  du  Roi,  du  x.Mai  1647. 
Cette  ville  ayant  prefqu'auffi-tôt  paflé  fous  une  do- 
mination étrangère  ,  le  iîege  d'amirauté  fut  tranf- 
féré  à  Gravelines ,  par  lettres-patentes  du  x  t.  Juillet 
1659.  Mais  Dunkerque  étant  revenue  fous  l'obéif- 
fance  du  Roi ,  ce  fiege  y  fut  rétabli  par  lettres-pa- 
tentes du  14.  Août  1671. 11  eftcompofé  d'un  Lieu- 
tenant-Général ,  d'un  Procureur  du  Roi ,  de  fon 
Subilitutck  d'un  Greffier.  Les  appellations  des  fen- 
tences  font  relevées  au  parlement  de  Paris.  II  y  a, 
à  la  fuite  de  ce  fiege,  un  Receveur  pour  les  droits  de 
l'Amiral  de  France  ;  outre  cela ,  il  y  a  également  à 
la  fuite  du  même  fiege  ,  deux  Chirurgun^-lun's , 
pour  l'examen  des  Chirurgiens  de  navires  &  viiîte 
de  leurs  coffres  ;  deux  Apothicaires-Jurés  ,  pour  la 
vilite  des  médicaments  ;  un  Maure  des  Quais,  fan» 
autres  gages  qu'une  certaine  fomme  par  tonneau 
qu'il  prend  pour  l'entrée  de  chaque  bâtiment;  un 
Maître  d'Hydrographie ,  avec  commiflion  de  l'Ami- 
ral de  France  ,  fans  appointements ,  n'ayant  que  les 
droits  de  réception  ,  qui  confident  en  fix  livres  pour 
chaque  maître  ou  pilote ,  &  foixante  livres  par  éco- 
lier ,  pour  tout  le  temps  qu'il  leur  montre  la  navi- 
gation, mais  dont  ils  payent  la  moitié  d'avance  ; 
un  Huifiitr-Audiencicr ,  un  Huijfier-Vifitcur ,  deux 
Sergents  Royaux  ,  un  Interprête  flamand  &  hollan- 
dais ,  trois  Courtiers  pour  les  Maîtres  de  navires 
françois,  un  Interprète  anglais  ,  deux  Courtiers  in- 
terprètes pour  les  Maîtres  de  navires  flamands  & 
hollandois. 

Outre  cela,  il  y  a  à  Dunkerque  une  Juftice  dtt 
Traita  ,  compofée  d'un  Préfident,  d'un  Procureur 
du  Roi  &  d'un  Greffier  fans  titre.  Cette  juftice  con- 
noit de  tous  les  cas  qui  arrivent  fur  le  fait  des  fraudes. 

Le  contrôle  des  aétes  des  Notaires  ,  le  petit  feel 
&  les  infinuations  laïques  avoient  été  établies  à 
Dunkerque  par  déclaration  du  Roi ,  du  19.  Septem- 
bre 1 71  x.  11  fut  repréfenté  à  Sa  Majefté  que  ces  éta- 
bliiTements  caufoient  au  commerce  un  tort  confidé- 
rable,  attendu  que  les  formes  preferites  pour  ce 
contrôle,  &  fur-tout  l'incertitude  des  cas  auxquels 
on  y  eft  fujet ,  gênoit  les  habitants  jufques  dans  le 
moindre  commerce.  Le  Roi  eut  égard  à  ces  repré- 
sentations ;  6t  par  une  autre  déclaration  du  1 7.  Sep- 
tembre 17x6. ,  Sa  Majefté  fupprima  ce  contrôle  en 
Flandres,  moyennant  la  fomme  de  cent  faisante 
mille  livres,  par  forme  d'abonnement,  que  la  pro- 
vince dut  payer  dans  le  cours  de  fix  années ,  à  com- 
mencer du  premier  de  Janvier  17x7. 

Les  octrois  attribués  à  la  ville  de  Dunkerque, 
fur  les  denrées  qui  s'y  confomment ,  donnent ,  an- 
née commune  ,  la  fomme  de  $0.  mille  livres  ou  en- 
viron, &  c'eft  la  ville  elle-même  qui  en  fait  la  régie. 

Le  droit  de  Ponghelte  eft  le  cent  vingtième  denier 
que  payent  les  étrangers  pour  toutes  les  marchandi- 
fes  qu'ils  envoient  à  Dunkerque  6c  qui  y  font  ven- 
dues. Ce  droit  eft  domanial ,  &  le  Roi  l'a  cède  à  la 
chambre  du  commerce.  Celui  de  Lcfljge  &  de  Dc- 
lejlage  des  vaifleaux  appartient  auffi  à  la  chambre 
du  commerce  ,  &  il  en  eft  de  même  du  droit  de  Ba- 
lance. Avant  la  démolition  des  fortiHcations  de 
Dunkerque ,  ces  diverfes  fortes  de  droits  ont  pro- 
duit, année  commune,  jufqu'à  vingt  mille  livres  ; 
mais  aujourdhui  ils  ne  produifent  au  plus  que  !c 
quart  de  cette  fomme. 
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Dan  s  la  baflè-ville  ,  font  deux  magafins  d'entre- 
pôt ,  établis  par  lettres-patentes  du  mois  d'Oétobre 
171t. ,  l'un  pour  y  renfermer  toutes  les  denrées  «3c 
marchandifes  qui  viennent  de  l'intérieur  du  royau- 
me ,  deftinées  pour  les  ifles  de  l'Amérique  ;  ck  l'au- 
tre pour  celles  qui  viennent  defdites  ifles.  Elles  y 
payent  deux  droits  dtfferens  ;  A; avoir  ,  trois  pour 
cent  en  entrant  dans  l'entrepôt ,  ck  le  droit  d'entrée 
dans  le  royaume  quand  elles  y  font  introduites 
par  terre. 

Les  marchandifes  qui  fortent  de  Dunkerqne  , 
pour  entrer  dans  l'ancienne  France ,  ne  doivent  les 
droits  d'entrée  des  cinq  greffes  fermes,  que  comme 
marchandifes  venant  des  provinces  réputées  étran- 
gères. Mais  il  faut  pour  cela  qu'elles  foient  du  crû 
de  Dunkerque  ;  car  celles  qui  font  d'une  origine 
étrangère,  payent  comme  venant  de  l'étranger;  ce 
qui  fe  juftifie  par  les  certificats  de  la  chambre  de 
commerce  de  ladite  ville.  Quand  les  marchandifes 
fortent  du  diftriél  des  cinq  greffes  fermes  pour  aller 
à  Dunkerque ,  cette  ville ,  en  ce  cas ,  étant  réputée 
ville  étrangère,  elles  payent  les  droits  de  fortie 
comme  fi  elles  alloient  aux  pays  étrangers  ,  ainfi 
qu'il  eft  plus  amplement  expliqué  par  les  lettres- 
patentes  du  mois  d'Avril  1717. 

Les  droits  des  traites ,  dont  le  bureau  eft  établi 
également  dans  la  bafle-ville  ,  ne  font  autre  chofe 
que  l'entrée  ck  la  fortie,  le  Tranfit  pour  l'étranger , 
ck  le  vingtième  pour  cent  fur  les  marchandifes  qui 
viennent  du  Levant.  Année  commune  ,  ces  divers 
droits  montent  cnfemblc  à  la  fomtne  de  cent  cin- 
quante-neuf mille  livres. 

La  ville  de  Dunkerque  eft  exempte  de  papier 
timbré,  de  tailles,  de  gabelles  ;  ck  le  fcl  s'y  vend 
comme  les  autres  marchandifes,  à  la  livre,  qui  eft 
de  quatorze  onces.  On  y  vend  auffi  publiquement 
des  toiles  peintes  à  l'aulne  de  France  ,  ou  à  celle 
du  pays  ,  dont  les  cinq  ne  font  que  trois  des 
premières. 

Quant  au  commerce  ,  celui  que  font  les  habi- 
tants de  Dunkerque  ,  embraile  toutes  les  diverfes 
branches  du  commerce  maritime  ;  ck  il  eft  tantôt 
plus  ck  tantôt  moins  eonfidérable  ,  félon  que  les 
circonftances  lui  font  plus  ou  moins  favorables.  La 
yeche  du.  hareng  eft  le  plus  ancien  commerce  des 
habitants  de  cette  ville  ;  &  déjà  dès  l'année  s  s  î  *- 
la  plupart  des  habitants  s'en  occupoient.  On  y 
comptoir  alors  quatre  ou  cinq  cents  Buffet  ,  qui 
étoient  employées  à  cette  pêche  :  c'étoit  une  ef- 
pece  de  bâtiment  pécheur  du  port  de  cinquante  à 
foixante  tonneaux  ,  c'eft-à-dire  ,  de  mille  à  douze 
cents  quintaux  ,  équipé  de  dix  hommes. 

On  raconte  que  les  pêcheurs  de  harengs ,  parmi 
les  filets  qu'ils  jettoient  à  la  mer ,  ne  manquoient 
jamais  d'en  mettre  un  qu'ils  appelloicnt  le  Filet- 
Saint  ;  que  tout  le  poiffon  qui  fe  prenoit  à  ce  filet , 
étoit  vendu  au  profit  de  l'églife  paraiffiale ,  ck  que 
ce  fut  du  produit  de  ces  filets-faints  que  cette 
eglife  fut  rebâtie  &  rétablie ,  après  avoir  été  brûlée 
en  tjc8. 

Ce  Filet-Saint ,  auquel  la  dévotion  de  quelques 
pêcheurs  avoit  donné  l'origine  ,  ne  fut  d'abord  que 
volontaire  ;  mais  il  devint  enfuite  une  obligation  ck 
une  loi  indifpenfable.  Le  iVlagùtrat  ordonna  à  cha- 
que pêcheur  d'en  avoir  un  dans  fa  chaloupe  ,  ck 
les  Comtes  de  Flandres  autoriferent  une  fi  louable 
coutume  ,  fans  cependant  qu'il  y  ait  jamais  eu  au- 
cun titre  fur  ce  fujet. 

On  faifoit  deffécher  la  plus  grande  partie  du  ha- 
reng qu'on  prenoit ,  ck  les  habitants  de  Dunkerque 
avoient  un  fecret  particulier  pour  cela.  Dès  ce 
temps  ,  les  harengs  qui  avaient  été  accommodés 
dans  cette  ville  ,  pailbient  pour  les  meilleurs  ck 
les  plus  eitimés ,  de  ils  ont  encore  aujourd'hui  U 
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même  réputation.  C'étoit  en  confidération  de  ce 
degré  de  bonté  fupérieur  qu'il  avoit  été  aecorJé 
que  les  harengs  qui  auraient  la  marque  de  la  ville 
de  Dunkerque  ,  ne  payeraient  aucun  droit  à  l'en- 
trée des  villes  de  Flandres.  Nous  ignorons  fi  ce 
privilège  fubfifte  encore. 

Dès  l'année  15s0-»  cette  pèche  étoit  extrême- 
ment floriffante  ,  le  nombre  de  Buffet  fe  trouvoir 
confidérablcment  augmenté  ,  ck  les  Dunkcrquois 
retiraient  de  cette  feule  branche  de  commerce  plus 
de  quatre  cents  mille  ducats.  Ce  profit  fut  inter- 
rompu par  la  guerre  qui  furvint  entre  la  France 
&  l'Empire.  Les  armements  que  firent  les  villes 
maritimes  des  Pays-Bas  qui  s'étoient  foulevées  , 
lui  donnèrent  une  nouvelle  atteinte.  On  rit  alors 
des  remontrances  au  Duc  d'Albe ,  ck  ce  Général 
ordonna  qu'il  ferait  confirait  plulicurs  vaitfcaux 
pour  veiller  à  la  confervation  des  pécheurs. 

La  guerre  qui  s'éleva  entre  l'Efpagnc  ck  les 
Hollandois  ,  acheva  de  détruire  la  pêche  de  Dunker- 
que. Les  Hollandois  profitant  des  circonftances ,  at- 
tirèrent adoitement  chez  eux  la  plupart  des  pécheurs 
de  la  ville  de  Dunkerque;  ils  leur  rirent  des  avantages 
ck  leur  donnèrent  des  privilèges  pour  l'aicroitiè- 
ment  de  leur  pêche  ,  qui  étoit  alors  fort  déchue  ,  ck. 
qu'ils  regardent  aujourd'hui  avec  raifon  comme  une 
des  rhofes  des  plus  avantageufes  à  leur  république. 

La  trêve  qui  fut  conclue  entre  l'Lfpagne  ck  la 
Hollande,  en  i6c<;. ,  Ht  reprendre  quelque  vigueur 
à  la  pèche  de  Dunkerque.  Les  Fermiers  du  Koi 
d'Efpagne  ayant  voulu  uftujcrtir  à  quelques  droits 
les  harengs  de  Dunkerque  ,  les  habitants  de  cette 
ville  en  portèrent  leurs  plaintes  à  la  cour  de  Bru-» 
xclles.ck  en  obtinrent  unarrèt,  le  16.  Avril  1615., 
qui  maintint  les  privilèges  accordés  en  faveur  des 
harengs  provenans  de  leur  pèche. 

Les  guerres  furvenucs  depuis ,  cauferent  le  plus 
grand  préjudice  à  la  pèche  dont  il  'a^it ,  ck  clic 
fe  detruilit  prefqu'entiërement.  Les  habitants  de 
Dunkerque  rirent  des  armements  en  guerre ,  pour 
la  deftruciion  des  ennemis  de  l'état  ,  fur-tout  de- 
puis qu'il  furent  fous  la  domination  de  la  France  , 
ck  fe  rendirent  formidables  à  toutes  les  puilTances 
maritimes  ,  on  feait  juiqu'à  quel  point  ;  mais  ils 
négligèrent  la  pèche  du  hareng.  Les  Hollandois  , 
toujours  attentifs  à  l'avantage  de  leur  commerce  , 
demandèrent  ,  lors  du  traité  d'Utrecht ,  outre  le 
comblement  du  port  de  Dunkerque  ,  une  barrière , 
&  elle  leur  fut  accordée  ;  ce  qui  leur  donna  une 
grande  étendue  de  pays  ,  ck  augmenta  considéra- 
blement leur  commerce.  Ils  obtinrent  de  plus  , 
l'exemption  du  droit  de  cinquante  fols  par  tonneau  , 
ck  une  entière  liberté  de  navigation  &  de  com- 
merce de  leurs  marchandifes  ck  denrées ,  avec  la 
permilfion  de  faire  entrer  en  France  &  dans  les 
pays  conquis  le  hareng  lalé  de  leur  pèche.  Ils 
furent  alors  plus  hvureux  qu'ils  ne  l'avoient  été 
lors  du  traité  de  Ryfirick,  oh.  ils  avoient  tente  d'ob- 
tenir les  mêmes  avantages ,  mais  inutilement.  Un 
traitement  aulli  favorable  aux  Hollandois ,  a  ôté 
aux  fujets  du  Roi  le  moyen  de  pouvoir  continuer 
en  concurrence  la  pêche  du  hareng;  ils  la  conti- 
nuent cependant  ,  mais  il  s'en  faut  de  beaucoup 
qu'elle  n'approche  de  ce  qu'elle  étoit  autrefois.  La 
nation  hollandoife  eft  de  toutes  les  nations  de 
l'Europe  ,  celle  qui  navigue  avec  plus  d'économie  } 
par  conféquent  toutes  les  fois  que  cette  nation 
fera  traitée  auffi  favorablement  que  les  naturels 
d'un  pays  quelconque  ,  elle  pourra  y  commercer 
avec  plus  d'avantage  que  les  naturels  eux-mêmes. 

En  1719.  ,  il  fe  pécha  à  Dunkerque  environ  fix 
mille  tonnes  de  harengs  ,  qui  furent  prefque  tous 
envoyés  en  Efpagne ,  ou  aux  ifles  de  l'Amérique  , 
parce  que  les  marchands  ne  purent  trouver  à  les 
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vendre  qu'à  on  prix  beaucoup  au-deflbus  de  leur  va- 
leur ,  à  caufe  que  les  Hollandois  en  avoient  rem- 
pli toutes  les  provinces  de  France. 

Comme  le  port  de  Dunkerque  a  été  comblé  en 
vertu  du  traite  de  paix,  conclu  à  Utrccbt,en  171 J., 
il  feroit  inutile  de  rien  ajouter  àceque  nous  en  avons 
déjà  dit  ;  mais  il  eft  à  propos  de  remarquer  que  la 
rade  eft  une  des  plus  belles  &  des  plus  fûres  qu'il  y 
ait  en  Europe.  Elle  eft  à  trois  quarts  de  lieue  N.  de 
Dunkerque  ,  à  une  lieue  N.  N.  E.  du  nouveau  port 
de  Mardick,  &  elle  eft  fermée  par  un  banc  de  fa- 
ble nommé  le  Brack.  Sur  ce  banc  il  n'y  a  que 
quatre  pieds  d'eau  de  baffe-mer ,  ainfi  les  vaifleaux 
ne  peuvent  y  parler  que  de  pleine-mer  ;  mais  il  y 
a  deux  faffes  ,  Tune  à  l'eft  ,  de  l'autre  à  l'oueft  , 
par  lefquelles  les  vaùTeanx  entrent  &  fortent  quand 
ils  veulent ,  conduits  par  des  pilotes  nommés  Loots 
dans  le  pays  ,  de  qui  font  au  nombre  de  quatre- 
vingt  dix  ou  environ.  Le  fond  de  cette  rade  eft  de 
fabie  ,  &  il  y  refte  de  baffe-mer  neuf  brafles  d'eau. 
Cinquante  gros  vaifleaux  peuvent  y  mouiller  à  l'aife , 
avec  environ  quarante  autres  bâtiments  de  moyenne 
grandeur. 

A  la  ville  de  Dunkerque  aboutiflent  plufieurs 
confidérables  -,  fçavoir  ,  ceux  de  Furnes  , 
de  la  Moere  ,  de  Bergues ,  de  Bourbourg,  de  Mar- 
dick, &c.  Au  moyen  de  ces  canaux  on  peut  voyager 
très-commodement  par  des  barques  qui  panent 
tous  les  jours  à  une  heure  marquée. 

L'eau  du  Canal  de  Furnes  eft  falée.  Ce  canal 
commence  au  vieux  port  de  Dunkerque.  11  a  été 
fait  en  1638.  ,  an  moyen  d'une  levée  de  deniers 
fur  le  public  ,  pour  lefquels  on  lui  créa  des  rentes 
nommées  VOflroi  du  canal  de  Dunkerque  à  Bruges. 
Les  barques  qui  y  font  établies  ,  s'afferment  par  les 
trois  collèges  des  villes  de  Bruges ,  Furnes  &  Dun- 
kerque ,  qui  s'affemblent  tous  les  ans  pour  cet  effet. 
Année  commune  ,  cette  ferme  ne  produit  que 
4100.  florins  ,  argent  courant  de  Flandres  ,  lefquels 
fe  partagent  également  entre  les  trois  collèges. 
Autrefois  elle  produifoit  quatorze  ou  quinze  mille 
florins  par  an.  Les  barques  de  voyage  (  au  nombre 
de  deux  ,  dont  l'une  qui  va  <5c  l'autre  qui  vient  )  , 
vont ,  dans  un  jour  ,  de  Dunkerque  à  Furnes  ,  de 
Furnes  à  Nieuport  (  où  elles  entrent  dans  le  canal 
de  cette  ville  )  ,  dt  de  Nieuport  à  Bruges  ;  de 
Bruges  à  Gand  ,  &  dans  toute  la  Flandre  &  la 
Hollande  ,  les  canaux  ayant  des  communications 
les  uns  avec  les  autres  ,  de  avec  toutes  les  villes  de 
ces  pays.  Pour  le  fervice  de  chacune  de  ces  barques , 
il  n'y  a  qu'un  feul  cheval  qui  les  traîne  ,  &  un  feul 
batelier  avec  un  garçon.  Ce  batelier  n'eft  point  un 
matelot  ,  au -contraire  ce  n'eft  fouvent  qu'une 
femme  ou  un  bourgeois,  le  même  qui  a  la  ferme  de 
la  barque.  On  paye  de  Dunkerque  à  Furnes  û*x 
patars ,  ou  fept  fols  fix  deniers  par  téte  ;  trois  patars 
de  Furnes  à  Nieuport ,  &  fix  de  Nieuport  à  Bru- 
ges. Les  marchandifes  payent  ,  de  Dunkerque  à 
Furnes  ,  trois  florins  par  tonneau  ;  de  Furnes  à 
Nieuport  »  un  florin  i  Ôt  de  Nieuport  à  Bruges  ,  fix 
florins  ,  le  tout  argent  courant  de  Flandres.  Mais 
il  n'eft  plus  permis  de  faire  venir  de  Flandres  des 
marchandifes  par  la  voie  de  ces  trois  canaux. 

Le  Canal  de  Bourbourg  de  communément  AeSaint- 
Omer  tire  fou  origine  de  la  rivière  d'Aa  ,  diftante 
d'une  lieue  de  Dunkerque  ;  paffê  par  St.  Orner  & 
enfuite  par  Waër  ;  de  va  de  Waët  à  Bourbourg  , 
diftant  de  fix  lieues  &  demie  de  Dunkerque.  Ce 
canal  communique  avec  celui  de  Bergues  par  la 
Colme,  petite  rivière  qui  vient  d'auprès  de  Caflel, 
&  tombe  dans  le  canal  de  Mardick  ,  où  il  fut  fait 
en  1704.  une  éclufe  (  quirofita  $8.  mille  339.  liv. 
14.  f.  j.  d.  )  .pour  empêcher  la  communication 
de  l'eau  douce  avec  celle  de  la  mer.  Cette  éclufe 
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forme  un  petit  baffia  ,  dans  lequel  fe  mettent  les 
bclcndres  ou  balandres  qui  viennent  de  Saint-Omer; 
de  quand  on  veut  les  faire  monter  au  nouveau  port 
de  Mardick  ,  pour  aller  à  la  rade  de  Dunkerque  , 
on  ouvre  l'éclufe.  On  va  auffi  par  ce  canal  à  Calais . 
par  la  rivière  d'Aa.  La  barque  de  voiture  n'y  eft 
affermée  que  fept  ou  huit  cents  livres  ;  &  ,  ainfi 
que  fur  les  autres  canaux  y  il  y  en  a  une  qui  va  & 
une  qui  vient.  On  y  paye  dix-huit  fols  par  tête ,  ibit 
pour  aller  de  Dunkerque  à  St.  Omer  ,  ou  de  Dun- 
kerque à  Calais. 

Le  troifieme  canal  eft  celui  de  Bergues.  Ce  ca- 
nal, dont  l'eau  eft  falée ,  ainfi  que  celle  do  premier, 
commence  à  la  rivière  de  Colme,  dt  vient  tomber 
dans  le  canal  de  Mardick  ,  en  partant  fous  un  pont 
de  bois  nommé  le  Pont-Rouge  ,  fitué  tout  proche  de 
la  baffe-ville  de  Dunkerque ,  entre  le  canal  de  Furnes 
&  celui  de  Bourbourg  ,  ou  de  St.  Omer  ,  &  au> 
commencement  du  jeu  de  mail  qui  étoit  autrefois 
fort  beau.  Selon  cette  difpofition  ,  fi  ,  dans  une 
grande  mer ,  l'éclufe  du  nouveau  port  de  Mardick 
venoit  à  manquer ,  tout  le  pays  feroit  infalliblement 
inondé  par  l'eau  falée  ;  ce  qui  r endroit  les  terre* 
ftériles  pendant  fix  ou  fept  ans.  Pour  prévenir  ce 
malheur  ,  on  obferve  qu'il  feroit  d'une  néceffité 
abfolue  de  faire  faire  ,  à  l'endroit  où  eft  le  pont- 
rouge  ,  une  éclufe  qui  conterait  peu  de  chofe  ,  de 
mettrait  le  pays  à  l'abri  de  tout  événement  de  cette 
efpece.  (  Il  eft  à  préfumer  que  cet  ouvrage  tant  déliré 
aura  été  fait  dans  ces  derniers  temps  ).  On  avoit 
bâti  fur  ce  canal  à  gauche  du  côté  de  la  mer ,  en 
allant  de  Dunkercjue  à  Bergues  ,  deux  forts  dont 
l'un  ,  appelle  le  Forr-Louij  ,  fut  conftruit  en  1679., 
de  démoli  en  même  temps  que  les  fortifications  de 
Dunkerque , dans  lefquelles  il  étoit  enclavé.  L'autre 
fort  fe  nomme  le  Fort-F raneois ,  de  fubfifte  actuel- 
lement. C'eft  un  ouvrage  compofé  de  quatre  bat- 
tions ,  fans  chemin-couvert ,  ayant  une  demi-lune 
fur  la  courtine  de  la  porte  d'entrée.  (  Nous  croyons 
que  ce  chemin-couvert  a  été  fait  ,  ainfi  que  les  te- 
naillons qui  étoient  déjà  commencés  au-delà  do 
canal  de  Bergues  ).  Les  deux  barques  qui  vont  dt 
viennent  fur  ce  canal ,  font  affermées  également 
fept  ou  huit  cents  livres  ,  de  l'on  y  paye  deux  fols 
fix  deniers  par  tête. 

Le  quatrième  canal ,  nommé  le  Canal  de  la  Muer 
eft  entre  ceux  de  Furnes  &  de  Bergues ,  aux  appro- 
ches de  Dunkerque.  Il  communique  au  bout  du  ca- 
nal de  Mardick ,  ôt  pafle  par  l'éclufe  de  le  Moër,  qui 
eft  établie  tout  proche  de  la  Porte-Royale ,  où  eft  le 
petit  port  qui  a  été  fait  en  1714.  De-là  ,  ce  canal 
paffe  par  derrière  l'intendance  de  la  marine ,  &  foa 
cours  eft  arrêté  par  un  bâtardeau,  qui  eft  dans  le 
parc  ,  derrière  la  maifon  du  contrôle  de  la  marine. 
D'un  autre  côté  ,  ce  même  canal ,  en  paflànt  dans 
celui  de  Furnes ,  va  jufqu'au  lac  de  la  Moër  ,  pro- 
che du  village  d'Honfchot.  Ce  lac  a  cinq  ou  fix  lieues 
de  circonférence  ,  de  l'on  prétend  qu'il  occupe  un 
terrein  où  il  y  avoit  plufieurs  villages  qui  ont  été  en- 
gloutis. Au  refte,  le  canal  de  la  Moër ,  dont  Peau 
eft  falée ,  eft  arrêté  à  Stindam  ,  à  un  quart  de  lieue 
de  Dunkerque  ,  par  un  bâtardeau ,  au  lieu  d'une 
éclufe  qui  aurait  été  plus  utile  (  peut-être  eft  -  elle 
faite  préfentement  ). 

Il  nous  refte  à  parler  du  canal  de  Mardick  ;  mais 
nous  renvoyons  ce  détail  à  la  fuite  de  ce  qne  nous 
avons  à  dire  de  l'intérieur  de  la  ville  de  Dunkerque. 

11  n'y  a  dans  cette  ville  qu'une  feule  paroitlc  ,  ap- 
pellée  Saint-Eloy ,  de  qui  étoit  anciennement  fous 
l'invocation  de  Saint-Pierre.  L'églifà  eft  grande , 
fa  longueur  étant  de  quarante  toiles,  fa  largeur  de 
vingt ,  dt  lahauteurde  la  nef  de  dis-trait.  Le  maî- 
tre.autel  eft  de  marbre,  dl  enrichi  de  très-belles  fi- 
gures. Le  cheaur  eft  bien  orné  i  au-deffus  de  la  porte 
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Auguftirt  ,  vinrent  en  1681.  de  Dixrrrade  à  Dun- 
kerque au  aombré  de  cinq.  Elles  forent  appeliées 
par  le  Magiftrat ,  pour  le  fervice  de  l'affiifaoce  des 
malades  dans  ta  ville.  On  leur  donna  d'abord  une 
petite  maifon  j  de  au  moyen  de  la  dot  de  quinze 
filles  qu'elles  reçurent ,  de  des  aumônes  des  habi- 
tants, elles  firent  bâtir  en  1686.  une  petite  églife 
&  une  affez  belle  maifon.  Cependant  elles  loot  pau- 
vres ,  n'ayant  pas  d'autres  biens  :  outre  cela,  de- 
puis la  démolition  des  fortifications  de  Dunkerque, 
la  plûpart  des  habitants  ne  font  pas  en  état  d'em- 
ployer ces  Religieufes  pour  foigoer  les  malades  qui 
(ont  chez  eux  ;  ce  qui  les  prive  d'un  bien  qui  feul 
foutenoit  leur  maifon. 

Il  y  a  dans  cette  ville  une  pauvre  Ecole  t  aînfi 
nommée  parce  qu'on  y  reçoit  les  pauvres  filles  or- 
phelines de  la  ville  &  non  d'ailleurs.  Ces  filles  font 
gouvernées  par  des  dévotes  ,  fous  l'adminiftration 
du  Magiftrat ,  qui  leur  fournit  tout  le  ftéccflàire  , 
tant  pour  la  nourriture  ,  que  pour  les  autres  be- 
foins.  Cette  école  fut  établie  en  1647.  La  première 
fille  qu'on  y  reçut,  fc  nommoit  Barbe  Vtrnimmtnt. 
On  y  reçoit  les  filles  dès  leur  bas  Age.  Elles  y  font 
înftruites  dans  la  religion  catholique  ,  de  à  faire  de 
la  dentelle  ;  de  on  les  garde  jufqu'à  ce  qu'elles  foient 
en  âge  de  fervir  de  de  gagner  leur  vie.  Au  refte ,  la 
dentelle  qui  fe  fait  dans  cette  maifon  eft  des  plus 
belles  &  du  plus  beau  deflein  qu'on  puiflè  voir. 

Pour  ce  qui  concerne  les  hôpitaux ,  nous  re- 
marquerons qu'il  y  en  a  deux  &  Dunkerque  ,  celui 
de  Saint.  Julien  ,  qui  eft  l'hôpital  -  général ,  de 
l'hôpital  du  Roi.  Dans  le  premier  on  reçoit  les 
pauvres  garçons  natifs  de  la  ville ,  &  de  l'âge  de 
l'ept  ou  huit  ans  au  moins.  Ils  y  font  élevés  à 
foire  des  filets  pour  les  pêcheurs  ;  ôt  cette  occu- 
pation eft  d'un  plus  grand  produit  que  toute^iutre. 

Ces  enfants  étant  parvenus  à  un  certain  âge ,  on 
leur  fait  apprendre  tels  métiers  qu'ils  veulent  aux 
dépens  de  la  maifon  ,  qui  paye  tout  ce  dont  ils  ont 
befoin  pendant  tout  le  temps  de  leur  apprvtniflage. 
L'ctabliflement  de  cette  maifon  eft  du  commence- 
ment de  ce  fiecle.  La  ville  donna  pour  cet  effet  une 
maifon  qui  avoit  fervi  auparavant  à  renfermer 
des  filles  demauvaife  vie.  Deux  dévotes  ,  dont  l'une 
eft  directrice  de  l'autre  fous-directrice  ,  fottt  pré- 
pofées  h  la  conduite  de  cet  hôpital ,  de  elles  font 
fubordonnees  i  quatre  Administrateurs  permanens , 
qu'on  choifit  parmi  les  notables  bourgeois  de  la 
ville.  La  depenfc  de  cette  maifon  eft  fondée  Ôt  fou- 
tenue  d'ailleurs  par  des  legs  pieux ,  de  par  la  fomme 
de  fix  mille  livres  que  la  ville  donne  tous  les  ans  : 
cette  fomme  fê  prélevé  fur  les  octrois. 

L'HCpital  du  Foi  fut  fondé  en  i66z. ,  lorfque 
Louis  XIV.  prit  pofTcffion  de  la  ville  de  Dunker- 
que. La  ville  acheta  des  Anglois  une  maifon  qu'elle 
donna  pour  former  l'établiflement  dont  il  s'agit. 
Cet  hôpital  eft  deftiné  à  recevoir  les  malades  des 
troupes  de  lagarnifon.  Il  y  a  nn  Médecin  ,  un  Chi- 
rurgien-Major ,  deux  Aides-Chirurgiens  &  un  Apo- 
thicaire. Le  Médecin  a  neuf  cents  livres  par  an ,  le 
Chirurgien- Major  douze  cents  livres ,  les  Aides-Chi- 
rurgiens fix  cents  livres  chacun ,&  l'Apothicaire  deux 
fols  par  jour  pour  chaque  malade  ;  le  tout  payé  fur 
l'extraordinaire  des  guerres. 

Hors  de  la  ville ,  au  nord-eft ,  du  côté  de  la  mer , 
proche  du  chemin  qui  conduit  à  Nieuport ,  eft  une 
petite  chapelle  bâtie  par  un  Gouverneur  efpagnol. 
Cette  chapelle  étoit  enclavée  dans  les  fortifications 
de  la  ville  ,  avant  qu'on  les  démolit.  On  la  nomme 
Notre-Dame  de  la  Fontaine,  parce  qu'anciennement 
des  foMats  ,  en  remuant  des  terres  pour  faire 
quelque  ouvrage ,  y  trouvèrent  une  fource  dont 
l'eau  eft  un  peu  falée  ,  de  une  petite  figure  de  la 
Vierge ,  qui  eft  encore  dans  cette  chapelle ,  de  à 
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l'occafîon  de  laquelle  on  aflure  que  Dieu  a  fait  de* 

miracles. 

On  compte  dans  la  ville  dont  il  eft  queftion  ,  fix 
places  publiques.  La  première  eft  la  Place  d'Armes, 
nommée  aum  la  place  aux  herbes.  C'eft  la  plus 
grande  de  la  plus  belle  des  fix.  Elle  a  cinquante  toi- 
les de  long  du  nord  au  fod  ,  de  quarante  toifes  de 
large  de  l'eft  à  l'oueft  ;  ce  qui  fait  deux  mille  toifes 
quarrées.  Elle  eft  bien  pavée  ,  de  environnée  de 
belles  maifons  fur-tout  du  côté  du  nord.  D'un  autre 
côté ,  il  y  a  un  corps-de-garde.  La  féconde  eft  û 
Place  Danfhint.  Elle  eft  belle ,  quarrée  &  plantée 
en  partie  d'arbres ,  qui  en  font  une  promenade 
agréable.  L'autre  partie  fort  à  affembler  les  troupes 
pour  monter  la  garde.  La  Place  au  Boit  ou  le  Mar- 
ché au  Bled  eft  la  troifieme  :  celle-ci  eft  d'une 
figure  triangulaire.  La  quatrième  eft  nommée  la 
Place  de  Cruxtrade.  C'eft-là  que  s'aftemblent  jour- 
nellement à  onze  heures  du  matin  ,  les  négociants , 
pour  traiter  d'affaires  du  commerce.  C'eft  fur  cette 
place  qu'eft  fitué  l'hôtel-de-ville.  Il  y  a  au  ru  un 
corps-de-garde.  La  Place  aux  Volailles  eft  la  cin- 
quième. On  nomme  la  fixieme ,  la  Place  de  la  Potf 
Jonneric.  Elle  eft  très-petite ,  de  elle  a  entre  les 
maifons  qui  la  bordent ,  une  cour  clofe  ,  entourée 
de  hangards  :  c'eft-là  que  fe  tient  la  Minque. 

On  appelle  de  ce  nom ,  la  Minque  ,  un  droit  do- 
manial ,  établi  fur  tout  le  poiflon  frais  feulement 
qui  arrive  par  mer  à  Dunkerque ,  6e  qui  y  eft  apporté 
par  des  pêcheurs  qui  ne  font  point  de  la  ville, 
même  par  les  Mardickois.  U  a  été  établi  dans  U 
vue  de  procurer  aux  pêcheurs  un  prompt  débit  de 
leur  poiflon.  Le  Roi  céda  ce  droit  a  la  chambre  du 
commerce ,  en  1 710. ,  lors  de  fon  inftitution.  Cette 
chambre  a  un  fermier  qui  lui  paye  en  cette  qua- 
lité ordinairement  la  fomme  de  1600.  liv.  plus  ou 
moins  ,  moyennant  le  fol  pour  livre  qu'il  perçoit, 
à  la  charge  du  vendeur.  Avant  la  démolition  du 
port  de  des  fortifications  de  Dunkerque  ,  ce  droit 
produifoit  plus  de  6000.  liv.  Lorfque  les  bateaux 
pêcheurs  arrivent  de  la  pèche ,  on  fonne  une  cloche 
deftinée  à  cet  ufage ,  qui  appartient  à  la  ville  ,  de 
eft  placée  fur  le  quai.  On  la  fonne ,  difoos-nous  , 
à  l'arrivée  de  toute  forte  de  poiflon  frais ,  exempt 
de  la  Minque,  ou  non,  mais  avec  cette  différence 
qu'on  ne  fait  que  tinter  pour  le  poiflon  des  pê- 
cheurs flamands  de  autres  qui  vont  à  la  côte  dans 
le  voifinage  du  port  :  ces  pêcheurs  font  exempts 
du  droit  de  la  Minque  ,  de  vendent  eux-mêmes 
leur  poiflon  lorfqu'ils  font  arrivés  au  quai.  Au- 
contraire  ,  lorfque  l'étranger  arrive  avec  fon  poif- 
fon ,  on  fonne  à  volée  ladite  cloche.  Tous  les  pê- 
cheurs étrangers  portent  leur  poiflon  dans  la  cour 
dont  il  a  été  parlé ,  de  ceux  qui  en  veulent  acheter 
s'y  aflemblent.  Le  poiflon  y  eft  vendu  par  lots  au 
Rabais.  Le  fermier  de  la  Minque  commence  de 
mettre  à  l'enchère  le  poiflon,  en  porte  le  prix 
beaucoup  au-deflus  de  fa  valeur ,  ôt  le  prononce 
fouvent  de  fort  vîte  ,  en  diminuant  chaque  fois ,  de 
cinq  ou  de  dix  fols  ,  fui  van  t  la  grofleur  du  lot  de 
poiflon.  Au  moment  que  les  marchands  le  votent 
à  un  prix  raifonnable ,  le  premier  qui  prononce  le 
mot  de  Minque  ou  Minck  (  mot  flamand  qui  veut 
dire  à  moi  ),  eft  celui  à  qui  le  lot  de  poiflon  eft  ad- 
jugé. Il  en  paye  la  valeur  au  fermier  qui  en  tient 
un  regiftre,  for  lequel  il  met  anffi  le  nom  de  celui 
qui  a  apporté  ledit  poiflon  ,  pour  lut  en  payer  la 
valeur,  après  la  vente  finie ,  en  retenant  le  fol  pour 
livre  pour  fon  droit.  Pour  fournir  la  fomme  de 
adoo.  liv.  ,  prix  ordinaire  de  la  ferme ,  il  fout  qu'il 
fe  vende  pour  la  valeur  de  cinquante-deux  mille 
livres  de  poiflon. 

L'entrée  de  la  fortie  du  port  de  Dunkerque  étant 
devenues  difficiles  de  daogereufcs  depuis  fa  deftruc. 
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de  deux  pièces  qui  Ce  joigooient  dans  le  milieu  ,  fit 
celui  du  petit  d'une  feule  pièce.  U  y  avoit  toujours 
furie  radier  de  l'écluse  vingt  ou  vingt-un  pieds 
d'eau  dans  les  vives-eaux  ordinaires  ,  &  plus  de 
vingt  -  quatre  pieds  dans  les  grandes  vives-eaux  , 
qui  arrivent  au  temps  des  équinoxes.  Les  vaiiTeaux 
de  guerre  auraient  pu  aller  &  venir  dans  toute  la 
longueur  de  ce  canal ,  de  même  dans  celui  de  Ber- 
gues  ,  au  moyen  d'une  édufe  qu'on  s'étoit  propofé 
d  y  faire.  Les  talus  du  canal  etoient  revêtus  d'un 
fafeinage  plat  de  terre-grailc  ,  pour  les  garantir  du 
flot  de  l'eau  ;  &  on  avoit  formé  ,  des  deux  cotés  , 
des  digues  de  dix  ou  douze  toiles  de  large  ;  ce  qui 
faifoit  un  très-bel  effet  à  la  vue.  Comme  le  terre  in 
où  le  canal  étoit  creufé  ,  n'eft  que  lable  ,  on  avoit 
revêtu  de  gazon  plat  les  talus  intérieurs  ,  pour  em- 
pêcher que  les  vents  ne  les  emportaient. 

Les  avantages  que  la  France  aurait  rétirés  de  ce 
canal  t  ayant  fait  la  plus  vive  fenfetion  fur  les  puif- 
fances  maritimes ,  cela  donna  lieu  à  des  mémoires 
qui  furent  préfentés  aux  Rois  Louis  XIV.  fit  Louis 
XV.  Enfin  il  fut  convenu  ,  par  le  traité  d'alliance , 
entre  la  France ,  l'Angleterre  &  la  Hollande ,  con- 
clu à  la  Haye  le  4.  Janvier  de  l'an  1717.,  que  le 
grand  pallâge  de  l'éclufe  de  Mardick  qui  avoit  qua- 
rante-quatre pieds  de  largeur ,  feroit  détruit  de  fond 
en  comble, c'eil-à-dire,  en  ôtant  fesbajoyers,  plan- 
chers ,  bufqucs,  longrines  fit  traverfines  fur  toute  fa 
longueur,  de  en  enlevant  les  portes  ,  dont  les  bois 
&  la  ferrure  feraient  défaftêmblés.  Secondement, 
que  la  petite  échue  réitérait  à  l'égard  de  fa  pro- 
fondeur ,  comme  elle  étoit ,  pourvu  que  fa  largeur 
fût  réduite  à  feize  pieds ,  c'eft-à-dire ,  en  avançant 
de  dix  pieds ,  du  côté  de  l'occident ,  le  bajoyer  de 
»  la  pile ,  après  avoir  ôté  fix  pieds  du  plancher  fit  des 
»  bufques  du  radier  de  toute  fa  profondeur  du  mê- 
»  me  côté ,  les  quatre  pieds  du  plancher  reflans 
étant  néceflaires  pour  fervir  de  fondement  au  nou- 
veau bajoyer  ;  &  comme  on  devoit  avancer  ledit 
bajoyer  de  dix  pieds  vers  l'orient ,  on  détruirait  pa- 
reillement dix  pieds  de  la  même  pile  du  côté  de 
l'occident ,  depuis  fa  fondation ,  afin  que  ledit  ra- 
dier ne  put  jamais  fervir  pour  une  éclufe  de  la  lar- 
geur de  2  6  .pieds ,  comm  celle  dont  il  s'aghToit ,  étoit 
alors. Troinéme ment,  que  les  jettées  de  lesfaicina» 
ges ,  depuis  les  dunes,  ou  l'endroit  où  la  marée  monte 
fur  l'eftran ,  quand  elle  eft  la  plus  haute ,  jufqu'à  la 
baÛe-mer ,  feraient  rafés  des  deux  côtés ,  le  long  du 
nouveau  chenal ,  par-tout  au  niveau  de  l'ellran. 
Quatrièmement,  il  fut  ftipulé  par  le  même  traité  , 
qu'immédiatement  après  fa  ratification ,  on  em- 
ployeroit  un  nombre  fuffifànt  d'ouvriers ,  à  la  def- 
truétion  des  fufdites  jettées  le  long  du  nouveau 
chenal ,  afin  qu'elles  fuflent  rafées ,  de  cet  ouvrage 
accompli  deux  mois  après  la  ratification ,  fi  cela 
étoit  poffible.  Mais,  comme  lafaifon  ne  permettoit 
pas  de  rétrécir  le  radier  du  petit  paflage ,  ni  de  dé- 
truire le  grand  radier,  on  convint  que  cet  ouvrage 
ne  feroit  commencé  que  le  cinquième  d'Avril ,  de 
entièrement  achevé ,  s'il  étoit  poffible,  à  la  fin  du 
mois  de  Juin  1717. 

Il  y  a  à  l'éclufe  de  Mardick  un  petit  logement 
pour  un  Lieutenant  d'infanterie  réformé  ,  qui  y 
commande ,  avec  un  corps-de- garde ,  où  fix  foldats 
de  la  garnifon  de  Dunkerque ,  conduits  par  un  Ca- 
poral ,  vont  la  monter  tous  les  jours  à  onze  heures 
du  matin.  Deux  maîtres  d'éclufesy  font  auffi  logés, 
&  entretenus  fur  les  fonds  des  fortifications.  Outré 
cela ,  il  y  a  du  côté  du  nord  de  l'éclufe  un  bureau  pour 
les  traites  ;  fie  du  côté  de  la  ville,  une  quinzaine 
de  maifons  ,  où  logent  les  charetiers  qui  voiturent 
les  harengs  à  Dunkerque.  Le  village  de  la  Petite- 
Sainte  n'eil  éloigné  de  l'éclufe  de  Mardick ,  que  de 
600.  toiles  ou  environ  vers  le  fud  ;  fie  il  eft  fitué 
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auprès  da  nouveau  canal  de  Wattegrand,  qui  com- 
munique avec  ceux  de  Mardick  fit  de  Bourbourg. 

On  donne  le  nom  de  Criques  ou  Crûtes  à  une  ef- 
pece  de  marais  que  forment  les  vertiges  de  l'ancien 
canal  de  Mardick.  ' 

Outre  les  voitures  par  eau  ,  U  y  a  à  Dunkerque 
une  voiture  qui  va  par  terre.  On  la  nomme  le  Carabe. 
C'eft  une  efpece  de  chariot-couvert ,  monté  fur 
quatre  roues ,  non-fulpendu ,  qui  part  de  Dunker- 
que tous  les  mercredis  &  famedis ,  paflë  par  Gra- 
vclines ,  fie  va  joindre  à  Calais  le  carroflê  de  Paris. 

Au  relie ,  la  ville  de  Dunkerque  eft  la  patrie  de 
Jean  Bart,  fameux  Chef-d'Efcadre ,  qui  de  fimple 
pécheur  parvint  à  cette  dignité  par  fon  habileté 
dans  la  marine ,  fa  valeur  fie  fes  belles  actions.  U 
étoit  robufte  ,  haut  de  taille ,  mais  d'un  air  farou- 
che fie  groffier.  Le  Chevalier  de  Forbin  l'amena  à 
la  cour  en  1691.  Jean  Bart  y  fut  très-bien  reçu. 
Son  air  groffier  faifoit  dire  aux  plaifans:  Allons  voir 
le  Chevalier  de  Forbin  qui  mené  Vours,  Il  remporta 
fouvent  de  grands  avantages  fur  les  flottes  angloifes 
fie  hollandoifes  ,  &  mourut  le  37.  Avril  1701. ,  à 
51.  ans. 

Confidérée  comme  diftrift  particulier  de  l'inten- 
dance de  Flandres,  la  fubdélégation  du  Dunkerque 
comprend  dix  paroîiïes  ou  communautés  afibua- 
gées  dans  lefquelles  on  compte  1124.  feux. 

DENOMBREMENT  DE  LA  SUBDELEGATION 
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Amouu-Capel  ,  en  partie  (l'antre  partie  dépend  de  U 

Châtelienie  de  Berg  )  1 

Condekerqoe  ,  en  partie  (l'autre  partie  dépend  da  terri- 
toire de  Berg  )  

DUNKERQUE,  w««  ,8., 

Grande-Sainte  •  73 

Laffreukhoicke  ,  en  partie  (  l'antre  partie  dépend  de 

la  chltellenie  de  Berg  )  9 

Mardick  16 

Petite-Sainte  71 

Teteghem  ,  en  partie  (l'antre  partie  dépend  de  la  chl- 
tellenie de  Berg)  17 

Uzem  6t  Glyvelde  ,  en  partie  (l'autre  partie  dépend  de 

la  chltellenie  de  Berg  )  i{ 

Znderote  ■< 

Tcwif  1114 


10.  Paroifftt. 


Nota.  A  l'article  de  Bourbourg ,  tom.  I.  pag.  741., 
nous  avons  renvoyé  le  dénombrement  de  la 
fubdélégation  de  ce  nom  à  la  fuite  de  l'article  de 
Lille  en  Flandres  ;  mais  il  nous  parait  qu'il  eft  plus 
à  propos  de  l'employer  ici.  Nous  obferverons  feu- 
lement qu'au  lieu  de  1 37$.  feux  dont  nous  avons 
dit  qu'étoit  compofée  cette  fubdélégation ,  feton 
les  mémoires  qui  nous  avoient  été  fournis ,  nous 
trouvons  que  ce  nombre  de  feux  eft  moindre  de 
vingt-cinq. 

DENOMBREMENT  DE  LA  SUBDELEGATION 
Dm  BoumouRa. 

Panifies.  Feux.      Peroifihs.  Feax. 

Millant  ,co 

Ravemberg  &•  fa  baron- 

nie  

St.  George*  £.  fa  Mairie  91 
St  Pierre  de  Brcmck  .  .  4a 


11.  Par. 
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Capellebroock  77 

Oaywick  G-  fa  Mairie  .110 
Drinçham  G>  là  Mairie  .  9» 

Eughem   81 

Gravelines  u» 

Holgue*   04 

Loon  t}6 

1 

DUNOIS  ,  Dunenfis  Pagus,  pays  avec  titre  de 
comté  ,  au  gouvernement  général  d'Orléanois 
(dont  Châteaudun  eft  le  chef-lieu)  ;  fitué  entre  le 
dix-huitieme  degré  19.  minutes  fie  le  dix-neuvieme 
degré  14.  minutes  de  longitude ,  fie  entre  le  qua- 
rantç-feptieme  degré  4$.  minutes  fie  le  quaraore- 

huiti 
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min  qui  defcend  du  Mont-Genevre  ,  en  Dauphiné , 
fit  mène  à  Briançon.  Elle  ne  forme  d'abord  qu'un 
petit  ruifleau  qui  ferpente  dans  ledit  chemin  jufqu'au 
village  de  la  Vachette  ,  à  une  lieue  N.  E.  de  Brian- 
çon. Urf  peu  au-deffous  de  ce  village ,  elle  eft  grof- 
fie  confidérablement  des  eaux  de  la  petite  rivière  de 
Claiée  qui  vient  de  la  vallée  de  Neuacbe.Elle  paffe 
fous  le  pont  de  Briançon  ;  fit  immédiatement  après , 
elle  reçoit  la  petite  rivière  de  Gui\anne ,  qui  vient 
égîlement  du  Mont-Genevre.  Les  deux  torrents  de 
Dur  <k  tfAnce  n'exiftent  point ,  &  ce  n'eft  qu'une 
ancienne  fable  qui  court  dans  les  environs.  De  Brian- 
çon ,  la  Durance  continue  fon cours  par  Mont-Dau- 
phin ,  Guilleftre  ,  Embrun  &  Sifteron.  Enfuite  elle 
patte  à  une  petite  diftance  de  Manofque  ;  fit  de-là  , 
elle  coule  par  Pertuis ,  Cavaillon  &.  Bon-Pas.  Elle 
fe  perd  dans  le  Rhône  ,  à  une  demi-lieue  au-deffous 
fie  au  S.  O.  d'Avignon.  Dans  ion  cours ,  qui  eft  de 
50.  lieues  ou  environ,  la  Durance  reçoit  plufieurs 
torrents  ou  petites  rivières  fort  rapides ,  dont  les 

firincipales  font  l'Ubayette  ,  l'Afle  ,  le  Vcrdon ,  & 
e  Calavon  ou  Canton.  Cette  rivière  n'eft  point  na- 
vigable, à  caufe  de  fa  rapidité  fit  de  la  grande  quan- 
tité d'iflots  &  de  bancs  de  fable  qui  varient  extrême- 
ment fon  cours.  Elle  ne  porte  que  des  efpcccs  de 
radeaux  compofés  de  grottes  fie  longues  poutres  at- 
tachées les  unes  aux  autres.  Ces  radeaux  font  quel- 
quefois chargés  de  bled.  Les  poutres  dont  ils  font 
compofés ,  fervent  pour  les  bâtiments  fie  les  plan- 
chers des  maifons.  Ces  bois ,  aurefte,  font  pref- 
que  tous  tirés  des  montagnes  du  diocefe  d'Embrun. 

La  rivière  dont  nous  donnons  ici  la  defeription  , 
la  Durance ,  change  fouvent  de  lit ,  &  ravage  par 
fes  débordements  fréquens  les  terres  &  les  cam- 
pagnes des  environs.  11  n'y  a  fur  cette  rivière  d'au- 
tres bateaux  que  ceux  qui  fervent  pour  ta  traverfer, 
fie  qui  font  arrêtés  fit  conduits  par  une  corde  atta- 
chée aux  deux  bords.  Dans  le  pays  on  appelle  cette 
corde  une  traille. 

Pour  arrofer  &  fertilifer  les  terres  de  la  Baffe- 
Provence ,  il  a  été  tiré  de  la  Durance  plufieurs  ca- 
naux ;  celui  de  Crapone  eft  le  plus  confidérable. 
Voye%  Canaux,  Crapone  ,  flec. 

DURAN  VILLE en  Normandie,  diocefe  de  Li- 
sieux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alcn- 
çon  ,  élection  fit  fergenterie  de  Bernay.  On  y  com- 
pte 70.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  fie  de- 
mie N.  O.  de  Bernay ,  &  à  une  petite  lieue  E.  S.  E. 
de  Thibervillc.  Son  terroir  eft  fertile  ,  principale- 
ment en  pâturages. 

DURAS  ,  ville  ,  chef-lieu  d'une  jurifdiaion  de 
fon  nom,  avec  titre  de  duché,  &c.  ;  dans  l'Agenois , 
en  Guyenne  ,  diocefe  &  élection  d'Agen ,  parle- 
ment &  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
300.  feux.  Cette  ville  eft  iîtuée  dans  une  contrée 
abondante  en  grains ,  eu  vins,  en  fruits  ck  en  pâ- 
turages, fur  la  route  d'Agen  à  Libourne ,  fur  la  rive 
droite  du  Drot ,  à  13.  lieues  E.  S.  E.  de  Bordeaux, 
&  autant N.O. d'Agen.  Long.  17.  jo.  ta.  lat. 44. 
40.48. 

La  terre  fit  feîgneurie  de  Duras  fut  apportée  en 
mariage  avec  plufieurs  autres , par  la  Marquife  deGom 
(  nièce  du  Pape  Clément  V.,  fie  fille  d'Arnaud  de 
Goth ,  Vicomte  de  Lomagne) ,  à  fon  mari  Arnaud 
de  Durfort ,  Seigneur  de  Bajaumônt ,  dans  la  pofté- 
rité  duquel  il  y  a  eu  trois  Maréchaux  de  France  & 
cinq  Chevaliers  des  ordres  du  Roi ,  ck  duquel  def- 
cendoit  au  dixième  degré  Jacques  de  Durfort ,  Che- 
valier ,  en  faveur  duquel  la  terre  de  Duras  fût  éri- 
gée en  marquifat  par  lettres  de  Février  1 609.  ;  &  de- 
puis^en  duché-pairie,  par  lettres  de  Mai  1668.  ,non- 
enregiftrées  ,  en  faveur  de  Jacques-Henri  de  Dur- 
fort  ,  oui  obtint  de  nouvelles  lettres  d'éreftion  en 
duché  fimple  ,  de  Février  1689. ,  regiftrée»  le  pre- 
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mîer  Mai  fuivant ,  fit  qui  meurt  Maréchal  de  Fran- 
ce ,  le  14.  Oftobre  1704.  Jacques-Henri,  fon  fils. 
Duc  par  démifiion ,  dès  le  1 6.  Mai  1686.,  meurt  en 
Septembre  1697.  ♦  ayant  époufé  Louife  -  Magde- 
leine  de  1a  MarcK-Ejchalart ,  dont  i°.  Jeanne-Hen- 
riette-Marguerite ,  née  en  169t. ,  veuve  du  9.  Sep- 
tembre 1743.  de  Louis  de  Lorraine,  Prince  de 
Lambefc  ;  i°.  Henriette-Julie  ,  née  en  1696., 
veuve  du  premier  Mai  1745.  de  Procope-Charles- 
Nicolas  i  Comte  d'Egmont-Pignatelli. 

Jean-Baptifte  de  Durfort ,  né  le  »8.  Janvier  1684. , 
Duc  de  Duras  après  fon  frère  ainé  ,  fit  aujourd'hui 
Maréchal  de  France  (  depuis  J741 Chevalierdes 
ordres  du  Roi,  ckc.  ,a  époufé  le 6.  Janvier  1706.  An- 
gélique-Victoire, fille  d'Alexandre  Albert,  Prince  de 
Bomïionv///e,néccni686.  De  cette  alliance  eft  venu 
le  19.  Décembre  171$.,  Emmanuel  -  Félicité  de 
Durfort,  Duc  de  Duras  &  Pair  de  France  en  17  $7., 
allié  i°.  le  premier  Juin  1743.  à  Charlotte  -  Antoi- 
nette de  la  Porte-Ma\arin ,  morte  le  6.  Septembre 
173J.  ;  i°.  le  1 6.  Juin  1736.  à  Louife-Maclovic  de 
Coïtjuen  de  Combout ,  née  en  1714.  Les  enfants  du 
Duc  de  Duras  font  i°.  Louife- Jeanne,  née  le  î.  Sep- 
tembre 1 73  J. ,  époufe  en  1748.  de  Louis  -  Marie  - 
Guy  ,  Marquis  de  Villequier ,  ckc.  ;  i*.  Emmanuel- 
Celefte-Auguftïn ,  né  du  fécond  lit  le  18.  Août 
1741-  ;3W-  Cbarles-Armand-Fidel ,  né  le  18.  Dé- 
cembre 1743. 

DURAVEL ,  ville ,  en  Quercy ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Cahors , parlement  de  Touloufe  .intendance 
de  Montauban.Ony  compte  ij.  feux  de  $3.bellugues 
de  feu.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Lot 
a  quelque  diftance  des  confins  de  l'Agenois  à  1.  L 
S.  S.  O.  de  Villcfranche  de  Périgord ,  &  6.  O.  N.  0. 
de  Cahors. 

DURBAN  ,  au  pays  de  Foix  ,  diocefe  de  Pa- 
miers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Rouffillon ,  recette  du  comté  de  Foix.  On  y  com- 
pte 16.  feux  de  compoids  fit  147.  feux  allumans. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  les  montagnes  ,  ck  où 
il  y  a  cependant  de  très-bons  pâturages  ,  à  3. 1.  d6 
demie  O.  N.  O.  de  Pamiers. 

DURBAN ,  dans  l'Aftarac  ,  en  Gafcogne  ,  dio- 
cefe &  intendance  d'Aufch ,  parlement  de  Touloufe, 
éleflion  d'Aftarac.  On  y  compte  j.  feux  fie  14.be!- 
lugues  de  feu.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une  demi- 
lieue  S.  O.  d'Orbeffan ,  &  à  trois  lieues  E.  N.  E.  de 
Mirande.  Son  terroir  eft  également  fertile  de 
agréable. 

DURBANS  ,  en  Quercy  ,  diocefe  de  Cahon  , 

Earlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montan- 
an  ,  élection  de  Figeac.  On  y  compte  3.  feux  & 
74.  beUugues  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  &  tiers 
O.  N.  O.  de  Figeac. 

DURBIZE  ,  village  ,  paroiflè  fie  feigneurie  ,  en 
Lyonnois  ,  diocefe  d'Autun  ,  parlement  de  Paris 
intendance  de  Lyon  ,  éleftion  de  Roanne.  On  y 
compte  $  3.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une 
enclave,  entre  le  Bourbonnois ,  la  Bourgogne  de  le 
Foreft  ,  à  1.  1.  de  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  &  4. 
fie  tiers  N.  O.  de  Roanne.  La  feigneurie  de  Durbize 
comprend  toute  la  paroiflè  de  ce  nom  ,  de  appar- 
tient à  M.  de  la  Tour  de  Glené  ,  Premier-Préfi- 
dant  du  parlement  de  Provence  ,  fit  Intendant  de 
cette  province. 

DURCET  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Falaife  ,  fergenterie  de  la  Foreft.  'On  y 
compte  1 1 8.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  5.  1.  S.  O.  de 
Falaife ,  fie  9.  N.  O.  d'Alençon.  C'cft  un  marquifat 
appartenant  à  la  maifon  à?An\eray  ,  qui  l'eut  par 
le  mariage  d'Etiennctte  U  Foreflier  ,  avec  Pierre 
Anzeray ,  Seigneur  de  Courvaudon,  contracte  vers 
l'an  1  j  30.  La  terre  dont  il  s'agit ,  avoit  donné  le 
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Cette  communauté  eft  à  3.  1.  fie  tiers  N.  O.  de 
Cambray.  • 

DURY ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon  ,  par- 
lement de  Paris  ,  intendance  dAmiens ,  élection 
de  Saint  Quentin.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
paroiffé  eft  iîtuée  à  une  petite  diftance  de  la  rive 
droite  de  la  Somme ,  dans  une  contrée  abondante 
en  bons  pâturages  ,  à  1 .  1.  E.  N.  E.  de  Ham ,  de 
3.  S.  O.  de  Saint-Quentin. 

DURY  ,  dans  la  Flandre- Wallonne  ,  diocefe 
d'Arras ,  parlement ,  fubdélégation  fit  recette  de 
Douay ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  $0.  feux. 
Cette  paroifle  eft  enclavée ,  avec  plufîeurs  autres , 
dans  l'Artois  ,  fie  elle  eft  à  3.  I.  &  tiers  E.  S.  E. 
d'Arras, &  ».  &  demie  S.  O.  de  Douay. 

DURY  ù  Amilly  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  in- 
tendance ,  élection  fié  doyenné  d'Amiens  ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  lie.  feux.  Cette 
paroiffé  eft  fituée  fur  la  route  de  Beauvais  ,  à 
une  lieue  S.  d'Amiens. 

DUS 

DUSSAT  ,  en  Périgord  ,  diocefe  &  élection 
de  Périgueux  ,  parlement  fie  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  1»».  feux.  Cette  paroiffé 
eft  fituée  entre  1*111  fie  la  Vezere  ,  à  6. 1.  M.  E.  de 
Périgueux. 

DUT 

DUTTLENHEIM,  dans  la  Baffe-Alface ,  dio- 
cefe de  Strasbourg  ,  confeil  fupérieur  fie  inten- 
dance d'Alface  ,  directoire  de  la  nobleffe  imma- 
triculée. On  y  compte  6$.  feux.  Cette  paroiffé  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  fertile  fit  agréa- 
ble ,  à  trois  quarts  de  lieue  E.  S.  E.  de  Moltzheim  , 
fie  à  ».  1.  O.  S.  O.  de  Strasbourg. 


D  Y  V 
D  U  V 

DUVIELLE  ,  Dci-Villa  ,  abbaye  d'hommes  , 
de  l'ordre  de  Prémontré  ,  en  Gafcogne ,  au  dio- 
cefe de  Dax.  Voyt\  Ville-Dieu. 

DUVY ,  dans  le  Valois  ,  au  gouvernement  gé- 
néral de  rifle-de-France  ,  diocefe  de  Senlis ,  élec- 
tion de  Crépy  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Soiffons.  On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  demi-lieue  O.  de  Crépy ,  &  3.  fit  tiers  E. 
N.  E.  de  Senlis.  Son  terroir  abonde  en  pâturages. 

D  U  Z 

DUZE MAIN  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Tonl ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  &  recette  de  Remire  mont.  On 
y  compte  1  ».  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 

DUZE  Y,  dans  le  Verdunois  ,  au  pays  Menu», 
diocefe ,  bailliage  fie  recette  de  Verdun  ,  parlement 
fie  intendance  de  Metz.  On  y  compte  ix.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  4.  L  N.  E.  de  Verdun. 

D  Y  E 

DYÉ  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres  ; 
parlement  fie  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Tonnerre.  On  y  compte  9$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  ».  1.  N.  O.  de  Tonnerre  ,  fit  a.  fil  deux  tiers 
S.  S.  E.  de  Saint-Florentin. 

DYE  ,  en  Dauphbé.  Voye\  Die. 

DYENNE  ,  en  Nivernois.  Voye\  Dienne. 

D  Y  V 

DYVES ,  en  Normandie.  Voye\  Dives. 


EANCÉ  ,  en  Bretagne ,  diocefe  ,  parlement  , 
intendance  fit  recette  de  Rennes.  On  y  compte 
16.  feux  deux  tiers  fit  un  quart  de  feu.  Cette  pa- 
roiffé eft  fituée  près  des  confins  de  l'Anjou ,  à  7. 1. 
S.  E.  de  Rennes. 

E  A  R 

EARMAIN ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray  , 
parlement  de  Douay  ,  intendance  de  Maubeuge  , 
gouvernement  du  Quefnoy.  On  y  compte  76.  feux. 
Cette  paroiffé  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

EAU 

EAU  lez  Chartres  (!')  ,  abbaye  de  filles  ,  de 
l'ordre,  de  Cîteaux  ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au 
gouvernement  général  d'Orléanois,  diocefe  fit  élec- 
tion de  Chartres  ,  parlement  de  Paris,  intendance 
d'Orléans  -,  fondée  en  i»»6.  parlfabelle,  Comteffe 
de  Chartres.  Jean  de  Châtillon  ,  Comte  de  Blois  , 
en  augmenta  les  revenus  par  fes  bienfaits ,  au  mois 
de  Décembre  de  l'an  1 256.  Son  exemple  fut  fuivi 
en  118».  par  Pierre  ,  Comte  d'Alençon  fie  de  Blois , 
Prince  du  fang  de  France.  Ce  monaftere  eft  fous  le 
titre  de  Notre  -  Dame  ,  fie  jouit  de  8.  à  10.  mille 
livres  de  rente.  U  eft  fitué  for  la  rive  gauche  de  la  ri- 
vière d'Eure  ,  à  une  lieue  S.  de  Chartres. 

EAUBONNE  ,  dans  l'Ifle-de-France  ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  fie  élection  de  Paris.  On  y 
compte  »6.  feux.  Cette  paroiffé  eft  à  un  tiers  de  lieue 
O.  N.  O.  de  Montmorency,  &  à  3 .  L  N.  N.  O.  de  Paris. 


EAUCÉ  ,  en  Bretagne.  Voyt\  Eancé. 

EAUCOURT ,  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre  de 
Saint- Anguftin  fit  en  règle  ;  fondée  vers  l'an  1 100. 
par  Odon  ,  Prêtre  fie  Hermite  ;  fituée  en  Artois , 
au  diocefe  d'Arras  ,  confeil  provincial  d'Artois  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille ,  bailliage 
fie  recette  de  Bapaume  ,  à  une  lieue  fie  demie  S. 
O.  de  Bapaume  ,  fie  4.  fie  demie  S.  d'Arras.  Cette 
maifqn  jouit  de  1  $.  mille  livres  de  rente  ou  environ. 

EAV1S ,  en  Normandie.  Voye\  Eauys. 

EAUMES ,  en  Périgord  ,  diocefe  fie  élection  de 
Pcrigueux,  parlement  fit  intendance  de  Bordeaux. 
On  y  compte  18.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
toé  dans  une  contrée  peu  fertile  ,  à  l'exception 
des  pâturages. 

EAUMET  ,  Ulmetum  ou  Sylva  Regalis.  On  ap- 
pelloit  de  ce  nom  une  abbaye  d'hommes  ,  de  l'ordre 
de  Cîteaux,  au  diocefe  d'Arles ,  fituée  près  du  petit 
Rhône ,  fie  qui  ne  fubfifte  plus.  Elle  avoit  été  fon- 
dée vers  l'an  117$.,  fous  l'invocation  de  la  Sainte- 
Vierge  ,  moyennant  la  ceffion  à  rente  qui  lui  fut 
faite  ,  par  Imbert ,  Archevêque  d'Arles  ,  de  l'é- 
glife  il'Eaumct  ou  Aumet ,  que  les  Moines  quittè- 
rent l'an  1*00. ,  pour  aller  s'établir  à  la  Sauve- 
d'Alberon  ou  la  Sauve-Royale  ,  aujourd'hui  Silve- 
Réal ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  du  petit 
Rhône ,  à  3. 1.  S.  O.  de  Saint-Gilles.  Dom  Claude 
Equennot  a  tiré  d'un  cartulaire  de  l'abbaye  de  Val- 
magne  (  tom.  VIII.  ,  de  fes  fragments  hittoriques  » 
que  l'on  conferve  en  manuferit  dans  l'abbaye  de 
Saint-Germain-des-Près ,  à  Paris  )  ,  une  lettre  de 

Raymond- 
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au  parlement ,  flc  doivent  être  relevées  dans  un  mois, 
tant  au  civil  qu'au  criminel ,  fuivant  les  articles  III. 
ôt  V.  de  ia  même  ordonnance. 

Les  olEciers  des  eaox  de  forêts  au  fiege  de  la  ta- 
ble de  marbre  ,  font  des  Juges  qui  connoiflent  des 
appellations  des  féntences  rendues  par  les  officiers 
des  maîtrifes  particulières ,  de  par  les  Gruycrs  des 
Seigneurs  particuliers  qui  font  dans  le  reflbrt,  tant 
en  matière  civile  que  criminelle. 

Us  cormoifTent  auffi  en  première  inftance  de  tous 
les  procès  de  différends  qui  concernent  le  fonds  de 
la  propriété  des  eaux  de  forets ,  ifles  de  rivières  du 
domaine  du  Roi ,  de  des  bois  tenus  en  grueric,  grai- 
rie  ,  tiers  &  dangers,  appanage  ,  ufufruit,  engage- 
ment de  par  indivis. 

Mais  ils  m  peuvent  connoître  du  fonds  de  de  la 
propriété  des  eaux  de  forêts  qui  appartiennent  aux 
communautés  ou  aux  particuliers ,  fi  ce  n'eft  lorfque 
la  propriété  eft  connexe  à  un  fait  de  réformation  , 
eu  incidente  propofée  pour  défenfes.  Car ,  lorfqu'il 
s'agit  de  poflefibire  ou  de  pétitoire ,  d'échange  , 
de  partage  ,  de  licitations ,  de  retrait  féodal  ou  li- 
gnager,  de  d'autres  actions  ,  qui  font  dire&cment 
&  principalement  intentées  pour  raifon  de  la  pro- 
priété ,  hors  le  fait  de  réformation  de  vifitation ,  la 
connoiilance  en  appartient  aux  Baillis  ,  Sénéchaux 
de  autres  Juges  ordinaires. 

A  Paris  ,  cette  jurifdiétion  eft  compofee  du 
Grand-Maître  du  département  de  Paris  .d'un  Lieu- 
tenant-Général ,  d'un  Lieutenant-Particulier  ,  de 
fept  Confeillers  ,  d'un  Avocat-Général  &  d'un  Pro- 
cureur-Général. Il  y  a  ,  outre  cela ,  deux  Greffiers , 
un  Receveur  des  amendes ,  un  premier  Huiffier  de 
deux  autres  Huiffier  s. 

Ces  officiers  font  appelles  officiers  du  fiege  de  la 
table  de  marbre ,  parce  qu'ils  tenoient  autrefois  leur 
îurifdiétion  aune  table  de  marbre  qui  uccupoit  tout 
le  travers  de  la  grand'falle  du  palais  ;  de  ce  nom 
leur  eft  commun  avec  les  officiers  de  la  connétablie 
&  maréchaoJTée. 

Us  jugent  à  l'ordinaire  ou  à  l'extraordinaire. 
Quand  ils  jugent  à  l'ordinaire  ,  ils  intitulent  leurs 
sentences:  Les  Grands-Maîtres  Enquêteurs  0  gé- 
néraux Réformateurs  des  eaux  (t  forêts  de  France  t 
établis  au  fiege  de  la  table  de  marbre  de  Paru. 

L'appel  de  leurs  féntences  fe  relèvent  au  parle- 
ment dans  le  mois.  Mais,  quand  elles  n'excèdent 
point  la  fomme  de  deux  cents  livres  en  principal  , 
ou  celle  de  vingt  livres  de  rente  ,  elles  font  exécu- 
tées par  provifion ,  fans  préjudice  de  l'appel. 

Lorfqu'ils  jugent  à  l'extraordinaire  ,  leurs  juge- 
ments font  rendus  en  dernier  reflbrt  de  fouveraine- 
ment ,  de  manière  qu'on  ne  peut  jamais  en  appeller. 

Pour  juger  à  l'extraordinaire  oc  au  fouverain  ,  il 
faut  que  le  premier  Préfident  du  parlement  ,  ou  un 
autre  Prélïdeut  à  mortier  en  fon  abfence ,  y  préfide 
&  qu'il  y  fok  affifté  de  plufieurs  Confeillers  de 'la 
grand'chambre  ,  enforte  qu'il  y  ait  deux  fois  au- 
tant de  Confeillers  au  parlement  ,  que  d'officiers 
de  la  table  de  marbre.  Ce  font  auffi  alors  les  gens 
du  Uoi  de  cette  jurifdiétion  (  des  eaux  de  forêts  )  , 
qui  donnent  les  conclurions.  Les  jugements  font 
intitulés  :  Les  Juges  ordonnés  far  le  Roi,  pour  juger 
Souverainement  ù  fans  appel ,  les  procès  des  Réfor- 
mateurs des  eaux  (j  forets  de  France  ,  au  fiege  de 
la  tille  de  marbre  du  palais  à  Paris. 

Le  Grand-Maître  du  département  de  Paris  a  voix 
délibérative  à  la  table  de  marbre;  de  quand  les  Ju- 
ges en  dernier  reflort  ne  s'y  trouvent  pas  ,  il  a  le 
droit  d'y  préfider.  Mais  lorfqu'ils  y  affilient ,  U  n'a 
féanre  qu'après  le  Doyen  des  Confeillers  du  par- 
lement. 

Le  reflbrt  de  cette  jurifdiétion  s'étend  au-delà 
du  reflbrt  du  parlement  de  Paris  ;  les  appellations 
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des  Maîtrifes  qui  font  dans  le  reflbrt  d'autres  par- 
lements où  il  n'y  a  point  de  table  de  marbre ,  y  font 
portées ,  de  elle  a  la  prévention  fur  les  autres  tables 
de  marbre. 

Toutes  les  appellations  des  féntences  rendues 
à  l'audience  ,  6c  fur  des  procès-verbaux  de  vilites 
de  rapports  qui  font  portées  à  cette  jurifdiétion  , 
fe  plaident  à  l'audience  ;  de  ce  n'eft  que  quand  les 
féntences  font  intervenues  fur  des  appointements 
en  droit,  qu'il  eft  permis  aux  parties  de  conclure , 
comme  en  procès  par  écrit. 

Les  Procureurs  du  parlement  de  Paris  poftulent 
à  la  table  de  marbre  ,  de  ia  procédure  y  eft  ^-peu- 
près  femblable  à  celle  des  autres  jurifdiétions  de 
l'enclos  du  palais. 

On  y  inftruit  en  caufe  principale  ,  comme  aux 
requêtes  du  Palais  ;  de  on  y  inftruit  ea  caufe  d'ap- 
pel ,  romme  au  parlement. 

La  matière  des  eaux  de  forêts  étant  des  plus  im- 
portantes ,  nous  avons  jugé  à  propos  d'indiquer  ici 
les  ordonnances  auxquelles  elle  a  donné  lieu  ,  afin 
que  ceux  qui  voudront  s'en  inftruire  parfaitement, 
puiflënt  y  avoir  recours. 

La  première  de  ces  ordonnances  a  été  faite  fous 
le  règne  de  Louis  VI.  en  i  »  t  $  ;  la  féconde  ,  fous 
Philippe  II.,  en  1 1 1 9  ;  la  troifieme,  fous  Louis  VI1L, 
en  jï»ï  ;  la  quatrième  ,  fous  Philippe  le  Hardi, 
en  1180.  ;  la  cinquième  ,  fous  Philippe  le  Bel  ,en 
1*91.;  la  fixieme  ,  fous  Loub  X.  ,  en  i{i6.  ;  la 
feptieme,  feus  Philippe  le  Long,  en  1318.;  la  hui- 
tième ,  fous  Philippe  de  Valois  ,  en  1  $46.  ;  1a  neu- 
rieme  ,  fous  Jean  le  Bon  ,  en  1  J$Ç.  ;  la  dixième, 
fous  Charles  V. ,  en  1 376.  ;  la  onzième  ,  fous  Char- 
les VIII.,  en  148  e.  ;  la  douzième  ,  fous  François 
I. ,  en  1515.  ;  la  treizième  ,  fous  Henri  IL,  ea 
1  {47.  ;  la  quatorzième  ,  fous  François  II. ,  par 
édit  du  mois  de  Mars,  en  i$$8.  ;  la  quinzième, 
fous  Charles  IX.  ,  en  t  $60.  ;  la  fetzicrae  ,  foui 
Henri  III.  ,  en  1  $7$.  ;  la  dix-feptieme ,  fous  Henri 
IV.  ,en  1S97.  ;  la  dix-huitieme  ,  fous  Louis  XIII., 
en  1 6 1 1 .  ;  la  dix-neuvieme  a  été  faite  fous  Louis 
XIV. ,  par  les  foins  deM.de  Colbert,  en  1669. 
Cette  dernière  ordonnance  eft  la  plus  fui  vie  au- 
jourd'hui furies  matières  qui  y  font  traitées  :  elle 
a  été  imprimée  en  deux  volumes  i«-4*.  ,  avec 
quelques  notes ,  de  avec  les  édits  de  déclarations , 
qui  ont  été  donnés  depuis  touchant  les  eaux  & 
forêts. 

U  fuit  de  ce  que  nous  avons  dit  jufqu'à  préfent , 
que  les  Eaux  ù  Forêts  font  une  jurifdiétion  com- 
pofée  d'officiers  prépofés  pour  avoir  la  police  fur 
la  pêche  ,  la  chaflè  de  les  bois ,  de  pour  connoître, 
tant  en  matière  civile  que  criminelle ,  des  contef- 
teftations  qui  furviennent  à  ce  fujet  ,  &  empêcher 
les  abus  de  malverfations  qui  s'y  peuvent  com- 
mettre. 

Outre  les  Grands-Maîtres  de  les  officiers  des  eaux 
&  forêts  aux  tables  de  marbre  ,  il  y  a  en  France 
d'autres  Juges  fubalternes  qui  connoiiTent  auffi  de 
ces  matières  ,  fçavoir  ,  les  Gruyers  de  les  Maîtres 
particuliers  des  eaux  de  forets.  Les  Capitaines  des 
chaflès  font  auffi  Juges  pour  le  fait  de  la  châtie , 
mais  fous  certaines  limitations. 

Ces  divers  Juges  connoiflent  des  matières  qui 
leur  font  attribuées  ,  à  l'exclufion  des  autres ,  fans 
que  les  privilégiés  puiflent  demander  leur  renvoi 
devant  les  Juges  de  leur  privilège. 

Les  Gruyers  font  des  Juges  de  campagne  ,  qui 
connoiflent  en  première  inftance  des  moindres  dé- 
lits commis  dans  les  eaux  de  forêts.  Us  doivent 
avoir  un  lieu  fixe  dans  le  diftriét  de  leur  gruerie , 
pour  y  tenir  leur  fiege  à  jour  dt  heure  certains.  Ils 
ont  un  marteau  particulier  ,  duquel  ils  marquent 
les  arbres  de  délit  &  les  ebablis.  Ils  ne  peuvent  juge* 
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k  celui  de  charpente  de  de  conftruôion  ,  i!  ne  peut 
qu'être  diminué  confidérablement ,  vu  la  quantité 
prodigieufe  qu'on  en  a  employé  pour  le  fervicc  de 
la  marine  ,  tant  Royale  que  marchande ,  depuis 
cent  ans  ou  environ.  Quelle  que  fuit  cependant  cette 
diminution  ,  il  s'en  faut  de  beaucoup  que  la  France 
fuit  épuifée  de  bois  de  cette  efpece.  11  y  a  encore 
dans  le  royaume  un  très-grand  nombre  de  forêts  bien 
fourmes.  On  fçavoit  que  dans  la  partie  des  Pyrénées 
qui  appartient  à  la  France,  il  y  avoit  une  grande  quan- 
tité de  bons  bois  très-propres  pour  la  conftruftion  , 
&  principalement  pour  la  mâture  :  on  a  rendu  na- 
vigables l'Adour  &  les  Gaves,  &  par  ce  moyen  on 
pourra  faire  voiturer ,  quand  on  le  jugera  à  propos , 
ces  bois  jufqu'à  Bayonne  ,  de  de-là  où  l'on  voudra. 
Dans  les  montagnes  de  la  Haute- Provence  &  du 
Haut-Daupbiné  ,  il  y  a  auffi  beaucoup  de  bois  de 
conftruétion;  il  n'eft  pas  douteux  qu'on  ne  trouve 
enfin  le  moyen  de  le  voiturer  jufqu'à  Toulon.  Rien 
ne  doit  être  impoffible  à  un  état  puiffant ,  &  quelle 
que  foit  la  dépenfe  qu'entraîne  ncceffàirement  l'exé- 
cution de  grands  projets ,  cette  dépenfe  ne  l'arrête- 
ra jamais  quand  elle  fe  fera  dans  les  propres  terres 
de  cet  état  de  de  fes  propres  fonds.  Puiffions-nous 
voir  un  jour  que  les  provinces  feptentrionales  du 
royaume  concourent  également  à  l'exploitation  des 
richeflès  qui  fe  trouvent  dans  les  montagnes  des  pro- 
vinces méridionales  ,  de  que  celles-ci  fécondent  à 
leur  tour  les  vues  utiles  des  habitants  des  premières  ! 

Nous  euffions  defiré  donner  ici  un  dénombrement 
exaét  de  tous  les  bois  &  forêts  du  royaume  ;  cela 
nous  paroiflbit  également  curieux  de  utile  ;  mais 
jufqu'à  préfent  il  ne  nous  a  pas  été  poffible  de  rem- 
plir cet  objet.  En  raffemblant  les  divers  dénombre- 
ments que  nous  avons  réuffi  à  nous  procurer ,  nous 
avons  trouvé  qu'il  y  a  dans  le  royaume  plus  de  feize 
cents  mille  arpems  de  bois  mefurës,  c'efi-à-dire , 
dont  on  fçait  esaftement  l'étendue  ;  mais  cela  ne 
comprend  pas  tous  les  bois  du  royaume ,  car  il  en 
eft  beaucoup  dans  les  montagnes  dont  l'étendue 
n'eft  point  connue. 

Les  dénombrements  des  bois  devroient  être  faits 
par  maîtrifes  particulières  de  par  grandes-maîtrifes, 
dont  on  fommeroit  enfaite  les  diverfes  quantités. 
Cette  voie ,  que  nous  avons  tentée,  ne  nous  ayant  pas 
réuffi  félon  nos  fouhaits ,  nous  nous  fommes  repliés 
fur  une  autre  ,  &  nous  avons  tâché  de  nous  procurer 
les  dénombrements  dont  il  s'agit  par  fubdélégations 
d'intendances.  Nous  allons  donner  ici  le  réfultat  de 
quelques-unes  de  nos  opérations  à  cet  égard  ;  nous 
ofons  cfpérer  avec  confiance  qu'elles  auront  des 
fuites ,  &  qu'on  voudra  bien  nous  mettre  en  état 
de  compléter  ce  travail.  Ce  feroit  faire  connoître 
une  des  principales  richeffés  de  l'état ,  qui  exifte 
réellement ,  de  laquelle  les  étrangers  révoquent  au 
moins  en  doute. 

{Subdélégation  de  H»>/on,en  Picardie,  intendance 
de  SoifTons  ).  Origny  ,  maltrife  de  Laon.  La  terre 
d'Origny  appartient  au  Duc  de  la  Valliere.  Ce  fi 
nn  domaine  engagé  duquel  dépend  un  bois  ,  ap- 
pellé  le  Bois  du  Roi ,  contenant  300.  arpents  ,  qui 
s'exploitent  en  vingt-cinq  coupes  ,  à  une  par  an. 
Outre  cela ,  il  y  a  deux  buiffons  oubocquets  (  terme 
du  pays  ) ,  dont  l'un  appelle  le  Cérifier ,  d'un  ar- 
pent ;  de  l'autre  le  Geranois ,  de  trois  arpents  de 
demi  :  ces  deux  buiffons  s'exploitent  par  le  Fermier 
une  fois  dans  le  courant  de  fon  bail.  Dans  le  même 
diftriét  il  y  a  encore  un  petit  bocquet  d'un  ar- 
pent ,  appartenant  à  la  veuve  Pou  t.  En  tout  30s* 
arpents. 

Roquigny-Monueuil ,  même  maltrife.  Cette  terre 
appartient  au  Prince  de  Condé  ,  de  aux  Dames 
Abbeilè  de  Religieufes  de  Montreuil-fous-Laon ,  ou 
de  la  Sainte-Face.  Il  en  dépend  le  bois  de  Mon- 
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treuil  ,  fur  le  chemin  de  Claire  -  Fontaine  à  Po- 
quigny ,  contenant  170.  arpents,  qui  fe  coupent  à 
l'âge  de  ij.  ans  par  taille  réglée  ;  un  autre  de  90. 
arpents ,  qui  fc  coupent  de  même  ;  de  trois  bocquets , 
contenant  enfemble  30.  arpents  ,  qui  s'exploitent 
auffi  en  ï$.  coupes.  En  tout  190.  arpents. 

La  Bouteille  tt  Foigny  ,  même  maitrife  ,  avec 
gruerie  particulière.  Auprès  de  l'abbaye  de  Foigny , 
de  l'ordre  de  Cîteaux  ,  eft  un  bois  qui  en  dépend , 
de  qui  contient  $oo.  arpents ,  dont  les  deux  tien 
s'exploitent  en  vingt-cinq  coupes  réglées.  Quant  à 
l'autre  tiers  ,  il  en  mis  en  quart  de  réferve  pour 
nfage  de  la  menfe  conventuelle  de  ladite  abbaye. 
Total  500.  arpents. 

Wa  tigny,  même  maît  rife.a  vec  gruerie  particulière. 
Ce  lieu  dépend  de  la  menfe  abbatiale  de  l'abbaye 
de  Foigny.  Dans  fon  territoire  eft  une  forêt ,  qui 
porte  le  nom  du  village  ,  de  contient  1010.  ar- 
pents ,  dont  700.  arpents  ou  environ  font  en  quart 
de  réferve  pour  l'ufage  de  ladite  menfe.  Le  fur» 
plus  s'exploite  en  coupes  réglées ,  à  l'âge  de  ij. 
ans.  Total  1010.  arpents. 

Outre  la  forêt  de  Watigny  ,  il  y  a  dans  le  ter- 
ritoire de  cette  même  paroiffe  ,  trois  bocquets  de 
bois  ,  dépendans  de  la  ferme  de  la  CUperie  ;  l'un . 
appelle  de  la  baffe  Cloperie ,  contient  18.  arpents; 
le  fécond  ,  connu  fous  le  nom  de  U  Bourbe  ,  eft 
de  deux  arpents  ;  dt  le  troifieme  ,  appellé  de  la 
Craiid'Foffe  ,  n'eft  que  d'un  demi-arpent.  Ces  boc- 
quets s'exploitent  tous  trois  à  la  volonté  du  pro- 
priétaire. Leur  totalité  eft  de  10.  arpents  de  demi. 

Claire-Fontaine  ,  même  maitrife.  Il  y  avoit  au- 
trefois en  ce  lieu,  une  abbaye  d'hommes  de  l'ordre 
de  Prémontré  ,  qui  fut  ruinée  au  temps  des  an- 
ciennes guerres  de  Flandres ,  de  dont  les  Religieux 
ont  été  transférés  à  Villers-Cotterets  où  ils  réfi- 
dent  avec  leur  Abbé.  Il  en  dépend  plusieurs  bois, 
fçavoir ,  le  Bois-Haut  de  70.  apents  ;  le  bois  des 
Moines,  proche  l'églife,  de  30.  arpents  j  le  Grand- 
Bois.prèsdu  chemin  de  Claire-Fontaine  à  Roquigny, 
contenant  zoo.  arpents  ;  de  le  bois  Loquet ,  au  ha- 
meau de  Sameron  .dépendant de  Claire-Fontaine,  3c 
de  10.  arpents.  Tous  ces  bois  s'exploitent  en  coupe 
réglée,  à  l'âge  de  »$•  ms.  Leur  totalité  eft  de  310. 
arpents. 

Mondrepuys  ,  même  mattrife.  Il  appartient ,  dans 
le  territoire  de  ce  lieu ,  à  l'Abbé  de  aux  Religieux 
de  l'abbaye  de  Bucilly  ,  de  l'ordre  de  Prémontré 
réformé  ,  le  bois  dit  le  Catelet ,  de  i$o.  arpents , 
qui  s'exploitent  en  coupes  réglées  ,  à  l'âge  de  1$. 
ans.  Total  1  jo.  arpents. 

Saint-Michel-Rochefort  .dans  le  duché  de  Guife , 
gruerie  de  Saint-Michel.  Il  y  a  ,  dans  le  territoire 
de  ce  lieu,  une  forêt  poffédée  par  indivis  entre 
le  Prince  de  Condé  dt  l'abbaye  de  Saint-Michel. 
Cette  forêt ,  divifée  en  quatre  triages  ,  contient 
6150.  arpents ,  qui  s'exploitent  en  huit  coupes  ré- 
glées, à  l'âge  de  20.  ans,  à  raifonde  deux  coupes 
dans  chaque  triage.  Total  61  jo.  arpents. 

Par  conceffion  des  Seigneurs  dudit  lieu  de  Saint- 
Michel  ,  les  habitants  y  poffedent  900.  arpents  d'u- 
fage  en  petits  bois  de  fagotage ,  lefquels  s'exploitent 
par  portion  chaque  année ,  de  le  plus  ordinaire- 
ment à  l'âge  de  ij.ou  18.  ans.  Total  900.  arpents. 

Outre  cela  ,  il  y  a  encore  dans  le  territoire  du 
même  lieu  ,  auprès  de  fa  ferme  de  Neuvecourt , 
appartenante  à  l'abbaye  de  Bucilly, un  petit  bocquet 
dépendant  de  ladite  ferme ,  contenant  un  arpent 
de  demi ,  de  que  le  Fermier  coupe  pendant  fon  bail. 
Total  un  arpent  de  demi. 

Hirfon  ,  dans  le  duché  de  Guife  ,  gruerie  d'Hi'r- 
fon.  Cette  terre  appartient  au  Prince  de  Condc  ; 
dt  dans  cette  dépendance  eft  un  bois  appellé  le 
FrancBois  ,  diviié  en  trois  triages  ,  de  contenant 
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Outre  cela,  il  eft  a  obfervef  que  la  plus  grande 
partie  de  ces  bois  de  forêts ,  en  ce  qui  concerne 
le  taillis ,  ne  fert  qu'aux  maîtres  de  verreries  &  de 
forges  du  pays.  Tels  font ,  entr'autres ,  les  bois 
de  la  forêt  de  St.  Michel ,  de  celle  de  Watigny  ,  le 
Franc-Bois  ,  ainfi  que  la  moitié  des  bois  de  Wimy. 
Par  confisquent ,  la  plupart  de  ces  bob  font  de  peu 
de  valeur ,  principalement  à  caufe  qu'ils  ne  peuvent 
être  transportés  ailleurs  fans  des.  frais  confidé. 
rables. 

A  Hirfon ,  ce  a  t.  Novembre  1 76  3.  Signé  Tia *Ttt, 
Suhdéligui  de  l'intendance  de  Soijfons. 

(Subdélégation  d Auchy-  le  -Château  ,  dans  le 
SoiiTonnoit , intendance  de  Soiflbns).  Auchy-le-Châ~ 
teau.  Cent  quarante  arpents  de  bois  taillis ,  appelles 
le  bois  du  Lud ,  appartenans  au  Duc  d'Orléans  ; 
116.  arpents  de  bois  taillis  ,  de  l'âge  de  30.  ans  , 
appelles  le  bois  d'Aoult ,  appartenans  aux  Reli- 
gieux de  l'abbaye  de  St.  Jean-des-Vignes  de  Soif- 
ions  ;  deux  petites  remifes ,  chacune  de  cinquante 
verges ,  de  bois  taillis  ,  appartenant  au  fieur  Ver- 
nier  ;  deux  arpents  d'aulnois  ,  à  la  communauté 
d'Auchy.  Total  169.  arpents. 

Rocourt.  Quatre-vingt  arpents  aux  habitants  de  la 
communauté  de  Rocourt ,  dont  64.  arpents  de  tail- 
lis ,  de  l'âge  de  16.  à  17.  ans  ,  &  20.  arpents  en  ré- 
ferve  ,  de  l'âge  de  6p.  ans  ;  j$.  arpents  de  bois  tail- 
lis à  M.  Brajer ,  Confeiller  au  parlement  de  Paris  , 
appelles  la  Rente-du-Lievre ,  de  l'âge  de  11.  ans; 
une  petite  garenne  en  bois  taillis  &  buiflbns ,  d'un 
arpent ,  de  l'âge  de  dix  ans ,  appartenant  à  divers 
particuliers  ;  les  bordures  de  cette  garenne,  qui 
peuvent  contenir  un  arpent  &  demi ,  en  épines  fit 
buiflbns ,  de  l'âge  de  10.  à  1 1.  ans ,  appartenant  auffi 
a  divers  particuliers  ;  à  la  ferme  de  la  Gennevraux , 
paroiflè  de  Rocourt ,  fis  arpents  en  épines  fit  bois 
taillis ,  de  l'âge  depuis  un  jufqu'a  dix  ans ,  fie  dont 
on  en  coupe  un  peu  tous  les  ans.  Total  1  $0.  ar- 
pents. 

Bruyères  fit  Val  -  Chrétien.  Sur  un  favart ,  qui 
contient  trois  arpents, 66.  chênes,  au  Marquis  d'Ar- 
mentieres  ;  9.  arpents  de  bois  taillis ,  moitié  chênes 
fit  l'autre  moite  d'aulnois , de  l'âge  de  11.  ans,  aux 
héritiers  de  Dame  Françoife  de  Harlus;  1$.  arpents 
de  bois  taillis ,  de  l'âge  depuis  un  jufqu'à  9.  ans , 
à  M.  le  Gras  de  Chalmont  ;  40.  arpents  de  bois  tail- 
lis ,  de  l'âge  de  îj.  ans,  aux  Religieux  de  Val-Chré- 
tien ;  10.  arpents  de  réferve  ,  de  l'içe  de  40.  ans , 
aux  mêmes  Religieux  de  Val-Chrétien  ;  40.  arpents 
de  bob  taillis,  de  l'âge  de  *$.  ans,  à  l'Abbé  de 
Val-Chrétien  ;  10.  arpents  de  réferve ,  de  l'âge  de 
quatre  ans ,  à  l'Abbe  de  Val-Chrétien  ;  trois  ar- 
pents ,  enclos ,  de  taillis  &  de  chênes ,  encore  à 
l'Abbé  de  Val  -  Chrétien  ;  <o.  arpents  de  favart, 
couvert  de  chênes  ,  ormes  &  frênes  ,  aux  Religieux 
de  Val-Chrétien.  Total  198.  arpents. 

Saponay.  Deux  cents  cinquante-huit  arpents  fix 
verges  un  quart  de  verge,  roefure  de  Roi ,  de  bou 
taillis ,  appellé  le  bois  de  Saponay  ;  9 3.  arpents ,  7». 
verges, même  mefure.de  bois  taillis ,  appellé  le 
hois  de  BruiTes.  Total  3J0.  arpents. 

Cramaille.  Cent  arpents  de  bois  taillis ,  au  Sei- 
gneur du  lieu,  3.  pichets  de  bois  taillis  ,  en  remife 
pour  retirer  le  gibier  ,  au  Seigneur  du  lien  ;  t.  pi- 
chets de  bois  taillis,  fitués  dans  la  prairie  de  Cramail- 
le, également  au  Seigneur  du  lieu.  Tôt.  10 1.  arpents. 

Orey-Sainte-Refiitut.  Deux  cents  arpents  de  bois 
taillis ,  en  deux  parties ,  l'une  &  l'autre  au  Duc  d'Or- 
léans ;  9.  arpents  de  bois  taillis  ,  aux  Religieux  de 
Val-Chrétien.  Total  109.  arpents. 

Brange.  Dix  arpents  de  bois  taillis  ,  au  Seigneur 
du  lieu  ;  7.  arpents  de  bois ,  tant  taillis  qu'aulnois , 
au  fieur  d'Armency  ;  6.  arpents  d'aulnois ,  à  divers 
particuliers.  Total  13.  arpents. 
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Loupeignes.  Quatre-vingt-huit  arpents  de  bois  , 
dont  la  plus  grande  partie  en  taillis  ,  partagés  en- 
tre le  Duc  d'Orléans  fit  divers  particuliers.  Total 
88.  arpents. 

VHuis.  11  y  a  des  aulnois  dans  la  prairie  de  ce 
lieu ,  mais  point  de  bois  dans  le  territoire. 

Mont-Saint-Martin.  Quatre  arpents  $0.  verges  de 
bois  broflailles  à  U  communauté. 

Chéry-Chartreuve.  Quatre-vingt  arpents  de  bois 
taillis,  appellé  le  Champ-Robin;  $6.  arpents  de  bois 
taillis ,  appelles  la  Foffë-au-Loup  ;  31.  arpents  de 
demi,  fous  le  nom  de  bois  de  Watier  ;  1 4.  arpents  de 
bois  taillis,  appellé  le  bois  du  Clichet  ;  deux  autres 
arpents  de  bois  taillis  derrière  la  Tuillerie.  Total 
1 84.  arpents  fit  demi  de  bois  appartenant  à  l'abbaye 
deChartreuve. 

Outre  cela  ,  il  y  a  dans  le  même  territoire  de 
Chéry  ,  30.  arpents  de  bois  taillis  ,  nommé  les 
Boulleaux ,  à  la  Dame  de  Clozel  ;  S 4.  arpents  de 
bois  taillis ,  au  Seigneur  de  Chéry  ;  46.  arpents , 
dont  un  quart  en  réferve  ,  &  les  trois  autres  quarts 
en  taillis,  aux  Bénédictins  anglois  de  Paris  ,  à  caufe 
du  prieuré  de  St.  Thibault  ;  60.  arpents  de  bois  de 
réferve,  à  un  Seigneur  particulier;  j».  arpents, 
partie  en  taillis  fit  partie  en  haute-ffltaic ,  au  prieuré 
de  St.  Remy  de  Braine  ;  36.  arpents  de  haute-fû- 
taie ,  en  réferve  ,  aux  Religieux  Prémontrés  de 
Braine  ;  40.  arpents  de  bois  taillis,  aux  mêmes  Re- 
ligieux ;  $7.  arpents  1 1.  verges  de  bois  taillis  ,  à  la 
Dame  d'Aumal.  Total  jji.  arpents,  qui,  étant 
ajoutés  aux  1 84.  &  demi  ci-deiTus  ,  donnent  le  total 
de  5  }6.  arpents  de  demi. 

Cohan.  Trente-trois  arpents  de  bois  taillis  ,  au 
prieuré  de  St.  Thibault  ;  1 00.  arpents  de  bois  tail- 
lis ,  aux  héritiers  de  feue  Madame  de  Baudelot;  35. 
arpents  de  bois  taillis ,  au  Marquis  de  Pont-Royé  ; 
deux  arpents  d'aulnois  ,  au  même  Marquis  ;  un  ar- 
pent d'aulnois  ,  appartenant  à  un  particulier.  To- 
tal 171.  arpents. 

Charly-fur-Mame.  Quatre-vingt  arpents  de  tail- 
lis ,  en  partie  à  l'abbaye  de  Notre-Dame  de  Soif- 
fons ,  fit  en  partie  à  un  Seigneur  particulier  ;  10.  ar- 
pents de  taillis ,  à  la  même  abbaye  ;  40.  arpents 
de  taillis,  à  divers  particuliers  ;  7.  arpents  de  tail- 
lis, à  divers  particuliers  ;  jo.  arpents  de  taillis, 
à  divers  particuliers  ;  6.  arpents  d'aulnois  fie 
broflailles ,  à  un  particulier;  3.  arpents  de  taillis,  à 
un  particulier;  8.  arpents  de  taillis  fie  d'aulnois ,  à 
divers  particuliers.  Total  184.  arpents. 

Pavant.  Le  bois  du  Hatoy  ,  de  66.  arpents ,  en 
douze  coupes;  celui  de  la  Folie  ,  de 40.  arpents, 
également  en  douze  coupes  ;  le  bols  de  la  Ferme- 
Marie,  de  4.  arpents-,  le  bots ,  dit  les  Taillis ,  de  j. 
arpents.  Total  115.  arpents. 

Coupru.  Le  buiflbn  des  Aulnois-bon-Temps ,  de 
1 J .  arpents  fie  demi  ;  le  bois  des  Annes ,  de  deux  ar- 
pents fit  demi  ;  le  buiflbn  du  bois  de  Meulier  ,  de 
18.  arpents;  le  bois  de  Coquereaux  ,  de  6.  arpents; 
leboisMonfieur.de  1.  arpents.  Total  44.  arpents. 

Nanteuil-fur-Marne.  Vingt  arpents  de  bois  tail- 
lis ,  en  coupe  ordinaire ,  au  Seigneur  du  lieu. 

Drachy.  Seize  arpents  de  bois  taillis ,  à  la  Gran- 
ge-Rouquette,  appartenant  à  l'hùtel-Dicu  de  Soif- 
fons  ;  8.  arpents ,  à  la  ferme  de  Piflèloup  ,  apparte- 
nant au  même  hôtel-Dieu  ;  $.  arpents  de  bois  brot 
failles ,  dans  le  diflrict  de  Croufte  ,  appartenant  à 
divers  particuliers. Total  33.  arpents. 

Bajftvelle.  A  la  ferme  du  petit  Villier ,  3  ».  ar- 
pents ,  au  Marquis  de  la  Chênais  ;  »  1.  arpents ,  à  M. 
de  Lalot  ,  de  la  Ferté-fous-Jouarre  ;  au  bois  de 
grand  Savart ,  proche  de  ce  même  lieu ,  6.  arpents 
de  bois  taillis,  à  M.  Sallenfon  ;  10.  arpents,  au 
manoir  de  Baflcvelle  ;  un  arpent  fie  demi  \  Mrs.  de 
la  Villeneuve;  4.  arpents  à  Pierre  Pallcttc,  à  la  fer- 
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{Subdélégation  de  Neuilly  -Saint  -Front). 
Par.  où  le  s 


boit  font 
filait. 


Keuilly  St. 
Front. 


Leurs  noms. 
Le  bois  de  Trauloy ,  ou  de  Latilly 


II 


Leur 

quantité. 

.  171 


Le  boisdeSavet  •   .  aa 

e  bois  de  Châtillon   14 

Le  bois  de  Mannet   $6 

Le  boisdeDamardoudesGroflèsHerbes  51 

Xe  bois  des  Folles   6$ 


379 


Bofet  Sr.ÇLe  bois  de  Brin 
Albin.  iLc  bois  de 


miy-Jur- 
Oure. 


-La  garenne  de  la  Couture  3 

La  garenne  des  Boules  a 

La  garenne  de  la  Terre  Rouget  ...  1 

La  garenne  l'Abbé  1 

Le  bochet  du  Vicomte  } 

La  garenne  de  la  Vigne  &  la  Garenne- 
Longue  

La  garenne  du  Rocher.   .    .  . 


25  p. 


St.  Eemy- 
Blan\y. 


rLe  bois  de  Saint-Remy. 

Le  bois  de  Blanzy.  . 

Le  bois  de  Manloy.  . 
[La  Garenne.    .    .  . 


*Le  bois  de  Louvray 
Pii/erc-HeOLes  Bruflettes  .  . 
Ion.       ")Le  bois  de  Brieux  . 
Trois 


f  Le  bois  des  Juifs   .  . 
I  Le  bois  Madame   .  . 
L'Ouatre.4  Le  bois  de  la  Motte  . 

|  Le  bochet  de  Nadon  . 
I  Le  bois  de  Houvrct  . 


Egaux. 


Le  bots  de  la  NoQe.  • 
Le  bob  Bangé  .  .  . 
Le  bois  du  Mercier  . 
Le  lois  de  la  De  fente . 
Le  bois  ChStemont  . 
Le  bois  du  Montoir  . 
La  garenne  de  la  Vicomte 
Le  bochet  de  Maupas. 
Le  bochet  ferré.  .  . 
Remife  de  Beaufants  . 
La  bruyère  au  Len  . 
La  Moelle  .... 
Le  bochet  de  la  Prairie 
La  Marnoifc   .   .  • 


Monthitt.i 


Le  bois  des  Meules.  . 
Le  bois  de  Bctrés  .  . 
La  garenne  de  la  Petite-Vente 


Lucy  -  le 
Bocage. 


La  remife  de 
La  remife  de  la  Bruyere-Aulen. 

*  Le  bois  de  Saint-Martin  .   .  . 

)Le  petit  Bochet  

iLa  garenne  Montgivrault .  .  . 
Le  bob  de  la  Perche  .   .   .  . 
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flhîtrijtt 
dont  ils 

Lear  qualité.  défendent. 

Chênes ,  Trembles  &  Villers-  Cot- 
Bourlandes.  tereu. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Hem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem  dt  Charmes.    .  Idem. 

Idem   Idem. 

Bois-Blanc   .    .    .  Soiflbns. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem  St.  Chênes  .    .  Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Chê.Char.&Trembl.  Idem* 

Idem    .....  Idem. 

Idem  de  Noifettiers.  Idem. 

Bois-Blanc    .    .    .  Idem. 


Chê.Char.&Trembl. 
Idem    .    4    .    .  . 

Idem  

Char.Tremb.&Noif. 


Villers- Cot. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 


Idem  de  Chênes  .    .  Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   I6m. 

Idem   Idem. 

Idem   Soiflbns. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Bois-Blanc    .    .    .  Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 

Idem   Idem. 


ChêvChar.&TrerobI. 

Idem  

Idem  de  Bourlandes  . 
Bois-Blanc  .  .  . 
Idem  


Villers^Cot 


Idem. 
Idem. 
Idem. 


Chê.Char.&Trembl.  Soiflbns. 

Bois-Blanc    .    .    .  Idem. 

Idem   Idem. 

Idem  de  Charmes.    .  Idem. 
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C  Subdéliptitm  de  Crépy). 


Tous  ces  boit  font 
dans  l'enceinte 
de  la  Gruerie  de 
Ntattuil  ,  ap-{ 
par  tenante  à  S. 
A.  S.  M.  le 
FrinctieCandi. 


"Boit  de  NantenH    .    .    .  i 

Boiflbu  du  Troofoy    .    .  . 

Buiflba  dn  Boit-Mercier  .  . 

Bniflbn  de  Montiole».   .  . 

Bniflbn  do  Deffoy  .   .    .  . 

Bniftbn  -de  ta  Fertile  .    •  . 

Bniflbn  de  Rotiere»  .    .  . 

Bniflbn  de  Migny  .  .  .  . 
Bniflbo  de»  Rocher»  .  . .  . 

Bniflbn  de  Piémont    .   .  . 
Garenne  de  Rhe  &■  boi»  de  U 
Toor*.   •  ■■••«» 

Bniflbo  de«  Braye» .    .    .  . 

Bniflbn  l'Emane    .   .   .  . 

Buiflon  de  Kozoy  .    .    «  • 

Bniflbn  ne  N«moaillet    .  . 

Buiffon  de  Reanmoot.  .  • 
BuiiTo:»  de» 


Arpents.  Pach. 

1891 

•  6»4 
.  »i 
.  419 

•  8} 
.  11 
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•  4» 

'  -I* 
81 


77 
61 

J« 

'S 

1:; 
10 


La  maitrife  ie 
Villtrs  -  Cor- 
urtts  1  k  jic 
rifiiBion 
ceux-ci. 


Buiflbn  Huilier  

Garenne  de  Moreoort  .  .  . 
Bniflbn  de  Balify  .... 
Garenne  de  Coraon.  .  .  . 
Girenoe  de  lttontigny  .  .  . 
Dan»  la  paroi fle  de  b  t.  Etienne. 
Dan»  celle  de  Saintine*  .  • 
Dan»  celle  de  Roqoemont.  . 
Dan»  celte  de  Pierre  fond  .  . 
Dan»  celle  de  Palefne  •  •  . 
Dans  celle  de  Lnat .... 
Dan»  celle  de  Frein  oy-te-Loat. 
Dam  celle  de  Glaignt» .  •  . 
Dan»  celle  de  Chelle»  .  .  , 
Dan»  celle  de  Varinfiroy  ■  • 
An  parc  ai 


11 
00 
10 
»o 
»J 


10 

'7 
ift 
IO 
lo 
<>} 
»f 
1 1 
** 

3« 
40 
10 

60 


18 


Total  4139  60 


Le  total  des  bois  de  la  fubdélégation  de  Crépy  Te 
monte  donc  à  quatre  mille  deux  cents  trente-neuf 
arpents  &  foixante-neuf  perches.  Ces  bois  font  tous 
taillis  î  on  les  coupe  à  l'âge  de  vingt  ans  ,  &  quel- 
ques-uns à  l'âge  de  neuf  ans  ;  il  n'y  en  a  point  de 
futaie. 

Le  buifïbn  de  Tillet  &  la  forêt  de  Villers-Cotte- 
rets,  appartenans  à  S.  A.  S.  M.  le  Duc  d'Orléans^ 
font  en  partie  dans  la  fubdélégation  de  Crcpy  i  il 
n'en  a  point  été  fait  mention  dans  l'état  rapporte 
ci-deftus ,  parce  qu'on  a  préfumé  que  le  Subdélégué 
de  Villers  -  Cotterets  ,  qui  cft  en  mime  -  temps 
Greffier  de  la  maitrife  ,  employeroit  l'un  &  l'autre 
article  dans  l'état  qu'il  donnerait  des  bois  compris 
dans  le  diftriét  de  fa  fubdélégation.  A  Crépy  ,  ce 
m.Odobrc  1763.  Signé,  Bez/h,  Subdélégué  de 
l'intendance  de  Soijfons. 

Arpents. 

'Hirfon  17186  ;- 

Auchy   4*00 

H«m   4<!>  i  i 

iHy-Saint-Front.    nd»  i 
Buy  •••••*• 
ICiépy   •  •  4'»  y 

Total  19,17  i  i 


tUcapituUtion  dts  beis  de 
fix  fubdtiiguions  it  h< 
ginittliti  de  Safons. 


Si  dans  le  cours  de  notre  travail,  il  nous  eft  pof- 
fible  d'avoir  un  état  exact  &  complet  de  tous  les  bois 
du  royaume ,  foit  par  maitrifes  ,  foit  par  fubdélé- 

Ï prions ,  nousl'employerons  dans  quelqu'un  des  vo- 
uraes  fuivans  de  notre  ouvrage*  Peut-être  quel- 
qu'un remarquera  que  cet  article  feroit  trop  étendu 
pour  que  nous  en  puiftions  faire  ufage.  Mais  nous 
répondrons  qu'il  nous  feroit  facile  de  le  réduire  en 
ne  donnant  que  les  quantités  de  chaque  maitrife  ou 
fubdélégation ,  à  quoi  nous  ajouterions  feulement 
quelques  notes  de  détail  fur  les  différentes  qualités 
des  bois.  Or ,  cela  ne  formerait  au  plus  que  cinq 
ou  fix  feuilles  d'impreflîon. 

EAUZAN ,  EluVnJis  Pagus,  petit  pays  de  Gafc 


EBE 

cogne  (  dont  Eduze  eft  le  chef-lieu  ) ,  borné  au  K< 
par  le  Gabardan ,  au  S.  &  à  l'E.  par  l'Armagnac  , 
&  à  PO.  par  le  Marfân ,  qui  le  borne  encore  au  N- 
O.  Il  a  fept  lieues  de  longueur  fur  quatre  de  largeur  ; 
ce  quipeyt  être  évalué  à  18.  lieues  quarrées.  11  eft 
arrofé  de  plufieurs  petites  rivières.  Le  fol  y  cft 
fertile  en  bleds  &  en  vins  ,  &  il  y  a  de  boas 
pâturages. 

Du  temps  de  Céfar ,  PEauzan  étoit  habité  par  les 
Elujates.  Sous  Honorius ,  ce  pays  fe  trouvoit  com- 
pris dans  la  Navempopulanie  ou  tsoifieme  Aqui- 
taine. De  la  domination  des  Romains ,  PEauzan 
paûa  fous  celle  des  Goths ,  &  enfuit*  fous  celle  de 
Clovis.  Les  Gafcons  s'étant  introduits  dans  ces  con- 
trées ,  Elufa  devint  la  capitale  de  la  Gafcogne.  Dans 
le  neuvième  ficelé ,  cette  ville  fut  détruite  par  les 
Normands  ,  &le  fiege  épifcopal  transféré  à  Aufch. 
Depuis ,  l'Eauzan  appartint  aux  Comtes  de  Fezen- 
fac ,  qui  formoient  la  branche  cadette  des  Ducs  de 
Gafcogne,  dt  en  fuite  il  pafla  aux  Comtes  d'Arma- 
gnac ,  cadets  de  ceux  de  Fezenfac.  V°y*\  Ar- 
magnac. 

ÈAUZE  ou  Eaufe ,  Elufa  ,  ville  ,  chef-lieu  du 
pays  d'Eauzao  &  d'une  colleâe  de  fon  nom,  dans 
l'Armagnac  ,  en  Gafcogne ,  diocefe ,  intendance  & 
élection  d'Aufch  ,  parlement  de  Touloufe.  On  y 
compte  ji.  feux&  64.bellugues  de  feu.  Cette  ville 
eft  fnuée  auprès  de  l'ancienne  ville  â'Elufa ,  dont  il 
ne  refte  plus  que  des  veftiges ,  fur  ra  rivière  de  Ge- 
life  ,  à  deux  lieues  &  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Caba- 
ret ,  9.  &  deux  tiers  E.  S.  E.  du  Mont  de  Marfan , 
a.O.K.0.  de  Fezenfac,  8.  &  demie  O.  N.  O. 
d'Aufch,  &  si.&  demie  O.  N.  O.  de  Touloufe. 
Long.  17.  40.  o.  lat.  43.  ji.o.  Ce  qu'on  nomme 
aujourd'hui  la  doutât ,  o'eft  autre  ebofe  qu'un  ef- 
pace  de  terre  labourable ,  de  cinquante  arpents  ou 
environ  ,  tout  proche  d'Eauze  ,  où  l'on  découvre 
tous  les  jours ,  en  fouillant  la  terre ,  des  mafures  de 
marbre  ,  &  d'anciennes  monnoies  des  Romains. 
Voyex  E  huâtes. 

E  B  A 

EBANGE ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe  de  Trê- 
ves ,  parlement  &  intendance  de  Metz ,  prévôté  & 
recette  de  Tbionvillc.  On  y  compte  1 9.  feux.  Cette 
paroifte  eft  fîtuée  en  pays  de  grains  0c  de  pâturages. 

EBATY,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Autun  ,  par- 
lement &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  1*.  feux.  Ce  ha- 
meau ,  dépendant  de  la  paroifte  de  Chaudenay  ,  eft 
fîtué  dans  une  plaine ,  auprès  de  la  rive  gauche 
de  la  Dchune  ,  à  deux  lieues  S.  S.  O.  de  Beaune  , 
&  trois  N.  O.  de  Châlon. 

EBD 

EBDE,  dans  le  Vclay,  en  Languedoc  ,  diocefe 
&  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloufe ,  gé- 
néralité de  Montpellier  ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  16.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

*     «      »     *     m  « 

EBE 

•      .  . 

EBERB  ACH  ,  dans  la  Bafle -  Alfàce ,  dio- 
cefe de  Strasbourg  ,  confeil  fupérieur  de  inten- 
dance d'Alface ,  bailliage  &  recette  de  Wert.  On  y 
compte  ïj.  feux»  Cette  paroifte  éft  à  >.  lieues  de  de- 
mie N.  N.  O.  de  Haguenau. 

EBERMUNSTER,  dans  la  Bafte-Alfàce  ,  dio- 
cefe de  Strasbourg  ,  confeil  fupérieur  &  intendance 
d'Alface ,  bailliage  fiç  recette  de  Benfeldt.  On  y 
compte  j7.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  dans  une 
efpece  d'ifle  que  forme  une  des  branches  de  la  rivière 
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pte  89.  feux.  Cette  panifié  eft  à  j.  lieues  &  deux 
tiers  S.  O.  de  Falaife. 

ECHANGARNIER  ù  fes  Dépendances  ,  en 
Bourgogne,  diocefe  ,  bailliage  &  recette  d'Autuo , 
parlement  de  intendance  de  Dijon.  On  y  compte 
59.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
grains  de  de  pâturages. 

ECHANSONS,  Pocillatores  ,  Pînctrrue.  Le 
Grand-Echanfon  de  France  fuccéda  aux  fonctions 
du  Grand-Bouteiller ,  fans  néanmoins  fuccéder  à 
fa  puiflanec.  Us  ont  préfenté  l'un  de  l'autre  la  coupe 
au  Roi ,  &  ont  eu  foin  des  bouteilles  ;  mais  voilà 
tout  ce  qu'ils  ont  eu  de  commun.  Le  Grand- 
BouteiJler  étoit  un  des  principaux  officiers  de  la 
Couronne  ;  fignoit  les  édits  de  les  chartes  ,  de  mê- 
me que  le  Grand-Maître  &  le  Grand-Chambellan  ; 
affiftoit  en  la  cour  des  Pairs  ,  de  y  avoit  voix 
délibérative;  avoit  Taux  de  Poids  particulier  de  poif- 
fon  en  la  ville  de  Paris  ,  pour  la  provifion  de  fa 
maifon  ,  de  prenoit  cent  fols  de  chaque  Prélat  lorf- 
qu'il  faifoit  ferment  de  fidélité  au  Roi.  Rien  ne 
peut  donner  une  plus  grande  idée  de  la  charge 
de  Grand-Bouteiller  ,  que  l'obfervation  qui  fuit.  Le 
37.  Juillet  1397. ,  Jacques  de  Bourbon ,  coufin  du 
Boi  Charles  VI. ,  fiit  pourvu  de  cette  charge  ;  de 
le  fei\e  à? Août  enfuivant ,  ainû  qu'il  eft  porté  dans 
un  mémorial  de  ce  temps-là,  il  fit  le  ferment  ac- 
coutumé' ,  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris , 
pour  fejlat  de  f rentier  Préfident  lay  en  icelie.  Efiat 
que  l'on  difoit  être  affcQé  au  Grand-Bouteiller  de 
France  quel  qu'il  fuji ,  ores  que  fes  lettres  de  provi- 
sion n'en  fijfent  aucune  mention.  Dans  les  lettres  de 
provifion  il  ne  pouvoit  pas  être  fait  mentiou  de  l'é- 
tat de  premier  Préfident  lay  de  la  chambre  des 
comptes ,  comme  étant  affecté  au  Grand-Bouteil- 
ler de  France  ,  puifque  de  tous  les  Préfîdents  lays 
qui  avoient  précédé  Jacques  de  Bourbou ,  il  n'y  en 
avoit  pas  eu  un  feul  qui  eût  été  Grand-Bouteiller. 
Le  premier  des  Seigneurs  lays  qui  remplit  la  char- 
ge de  Prélident  en  la  chambre  des  comptes ,  fut 
le  Sire  de  Sully,  l'an  1 3 1 6.  ;  vinrent  enfuite  le  Sire 
de  Coufly  l'an  1334. ,  de  fucceffivemet  N.  Paftou- 
rel  de  Oudard  des  Colombs.  C'cft  à  l'occafion  de 
Jacques  de  Bourbon  ,  que  Charles  VI.  ordonna 
par  deux  édits  ,  que  le  Grand-Bouteiller  ferait  Pré- 
fident lay  en  la  chambre  des  comptes.  Le  premier 
de  ces  édits  fut  publié  le  19.  Octobre  1408.,  de  por- 
toit  ce  qui  fuit  :  Que  le  nombre  ancien  de  nos  offi- 
ciers de  la  chambre  des  comptes  y  demeure  aux  ga- 

fes  accoutumés  ;  c'cjl-à.fç avoir ,  le  Préftdent-Préïat, 
t  le  Grand-Bouteiller  de  France  ,  qui  ordonné  y  a 
efié,  fir  y  doit  eflre.  Le  fécond  édit  eft  du  11.  Juillet 
1410. ,  de  va  plus  loin  que  le  premier  ;  car  il  fap- 
prime  tacitement  le  Préfident  eccléfiaftique  ,  en 
ordonnant  qu'ii  n'y  aurait  plus  que  deux  Prt'Jidents , 
dont  le  Grand-Bouteiller  fetoit  l'un  ,  ainji  que  du 
temps  paffé  avoit  accoujtumé  ,  ù  l'autre  Maijire 
Eujlache  de  Laiftre.  Depuis  Jacques  de  Bourbon 
inclufivement ,  jufqu'à  Robert  de  Bar ,  vers  l'an 
14 17.  ,tous  les  Grands-Boutcillers  furent  Préfi- 
dents  en  la  chambre  des  comptes.  C'cft  alors  que 
la  dignité  de  Grand-Bouteiller  commença  de  s'aftoi- 
blir.  Le  ts»  de  Novembre  de  l'an  1414. ,  Jean  de 
Neuf-Châtel ,  Seigneur  de  Montigny ,  fit  le  ferment 
en  la  chambre ,  mais  il  n'y  fut  nullement  fait  men- 
tion de  l'état  de  Préfident.  Dans  le  plus  grand  bril- 
lant de  la  charge  de  Grand-Bouteiller  ,  ceux  qui  en 
étoient  revêtus  ,  fe  trouvoieot  fi  occupés  ,  que  no» 
Rois  pour  les  foulagcr  dans  leurs  fondions ,  vou- 
lurent avoir  un  homme  qui  leur  préfentât  la  coupe, 
de  cet  officier  fut  appelle  Echanjon  ,  en  vieux  lan- 
gage ,  parce  qu'il  verfoit  à  boire.  Présentement  le 
Grand-Echanfon  n'a  de  rang  de  de  fondions  qu'eux 
grandes  cérémonies  ,  comme  au  (acre  d»  Roi,  dec. 
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Dans  les  états  de  la  maifon  du  Roi  ,  il  o'eft  qua- 
lifié que  premier  Echanjon ,  de  fes  appointemens 
n'y  font  que  de  600.  livres. 

Le  premier  Grand  -  Bouteiller  dont  on  ait  coo- 
noiflânee ,  fe  nommoit  Herbert  de  Serons.  U  exer- 
çoit  quelques  années  après  l'an  1000.  Antoine  de 
Châteauneuf ,  Baron  du  Lau,  eft  le  trente-cinquiè- 
me de  le  dernier  Grand-Bouteiller  j  il  fut  difgracié 
en  1468. 

Un  certain  Adam  étoit  Echanfon  de  France  en 
1067.  Jean  de  Savoify ,  Seigneur  de  Seignelay ,  fut 
Grand-Echanfon  de  France  depuis  1397.  julqu'en 
141 3.  André  de  Gironde ,  Comte  de  Buron ,  eft  le 
vingt-fixieme  fuccefleur  d'Adam  ;  il  a  été  pourvu  de 
la  charge  de  Grand-Echanfon  le  »8.  Mai  1 731.,  de 
le  1 7.  Juin  fuivant  de  la  charge  de  Lieutenant-Gé- 
néral au  gouvernement  général  de  l'Ifie-de-France  , 
far  la  démiffion  du  Marquis  de  Houdctot.  11  n'a  été 
qualifié  dans  fon  brevet  que  premier  Echanfon  dit 
Roi ,  ainfi  que  fes  deux  prédécefleors  immédiats. 

ECHASS1ERES  ,  en  Auvergne,  diocefe  de  Cler- 
moot ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  élection 
de  Riom.  On  y  compte  66.  feux.  Cette  parouléeft 
fituée  dans  la  montagne  de  Nuits  ,  dans  une  contrée 
abondante  en  pâturages  excellens  ,  de  où  il  y  a  des 
bois  taillis  de  de  futaie ,  à  4.  t.  N.  O.  d'EbreuiL 

ECHAUFFOUR ,  bourg  ,  avec  un  ancien  titre 
de  baronnie  ,de  marché  confidérablc ,  en  Norman- 
die ,  diocefe  de  Séez ,  parlement  de  Rouen  ,  inten- 
dance de  élection  d'Alençon,  fergenterie  de  Bons- 
Moulins.  On  y  compte  487.  feux.  Ce  bourg  eft  à  4. 
1.  N.  E.  de  Seez ,  de  deux  de  deux  tiers  N.  O.  de 
Bons-Moulins. 

Les  terres  de  baronnies  i'Echaujfbur  de  de  Mon- 
treuiW Argile  étoient  échues  au  Marquis  de  Pont- 
Saint-Pierre  du  chef  de  Marie  -  Anne  -  Dorothée 
à'Erard-le-Gris  ,  fa  mere.  U  les  vendit ,  vers  l'an 
1 740. ,  à  Jacques-René  Cordier  de  Launay  ,  Tréfo- 
rier  de  l'extraordinaire  des  guerres ,  allié  à  Anne- 
Thérefe  Croc\ert  dont  i°.  Claude-Kené  Cordier. 
Préfident  à  la  cour  des  aides  de  Paris  ,  dit  M.  de 
Montrerai ,  de  qui  poflède  à  préfent  ces  terres.  Il 
a  époufé  le  ».  Août  1740.  Marie- Magdeleine  Itlaf. 
fon  de  PUJfey ,  dont  la  Iceur  a  été  alliée  en  1750.  à 
N.  Brune  t  d'Evry  ,  officier  aux  gardes-franqoifes. 
a".  N.  Cordier  de  Launay ,  femme  du  Comte  d*/îy. 
en  Nivernois.  j°.  N.  Cordier  de  Launay,  qui  a 
époulë  N.  de  Vilttte  ,  Tréforier  de  l'extraordinaire 
des  guerres. 40.  Anne-Profpere  Cordier  de  Launay, 
mariée  le  13.  Octobre  1736.  à  Jean-Franç.ois-Jofeph 
d'Enskerque  de  Toulonjon ,  Comte  de  Champlite. 

ECHEBRUNE ,  bourg ,  en  Saintonge  ,  diocefe 
de  élection  de  Saintes ,  parlement  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  la  Rochelle.  On  y  compte  14s.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  des  plus  ferti- 
les ,  à  cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de  Pons ,  de  à 
4.  I.  de  demie  S.  E.  de  Saintes. 

ECHELLE  (1*;  &  Chefelle ,  dans  le  SoiiToimois, 
au  gouvernement  général  de  l'Ifie-de-France  ,  dio- 
cefe, intendance  de  élection  de  Soiiîbns ,  parle- 
ment de  Paris.  On  y  compte  ».  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  une  contrée  afiez  abondante 
en  grains  de  en  pâturages. 

ECHELLE  ù  D  incourt  (1*) ,  en  Picardie  ,  dio- 
cefe de  intendance  d'Amiens,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Montdidier.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  O.de  Royc. 

ECHELLES  (les) ,  en  Dauphiné ,  diocefe ,  par. 
lement,  intendance  de  élection  de  Grenoble.  On  y 
compte  environ  40.  maifons  qui  appartiennent  à  la 
France ,  le  furplus  faifant  partio  du  duché  de  Sa- 
voie. Ce  village  eft  fitué  fur  le  Guyer  ,  qui  le  di- 
vife  en  deux  parties  ,  à  s.  1.  S.  S.  E.  du  Ponr-de- 
Beauvoifiq,  4.  de  tiers. N.  de  Grenoble^  de  auwnt 

S. 
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pour  les  biens  taillablcs.  Cette  communauté  eft  a 
6. I.  fie  quart  E.  S.  E.  de  Vienne. 

ECLE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Châlon  ,  parlement  &  intendance  de  Di- 
jon. On  y  compte  18.  feux  ,  y  compris  ceux  de  St. 
Remy  ,  qui  eft  la  paroiffe.  Cette  communauté  eft 
fituée  en  plaine  ,  à  une  lieue  S.  O.  de  Châlon. 

ECLES  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe  de 
Toul ,  confeil  fouveraiu  fit  intendance  de  Lorraine , 
bailliage  fit  recette  de  Darney.  On  y  compte  1 4. 
feux-  Cette  paroiffe  eft  fituée  auprès  de  la  rivière 
de  Madon  ,  à  1.  1.  N.  E.  de  Darney.  fl  en  dépend 
l'annexe  de  Vioménil  ,  qui  en  eft  éloignée  d'une 
demi-lieue  vers  le  fud. 

ECL1MONT  ,  au  pays  Chartrain ,  dans  le  gou- 
vernement général  d'Orléanois  ,  diocefe  fie  élection 
de  Chartres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  40.  feux.  Cette  communauté- eft 
{nuée  dans  une  contrée  abondante  en  grains  ,  &  où 
il  y  a  aufli  des  pâturages. 

ECL1V1EUX  ,  en  Artois ,  diocefe  de  Boulogne , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille  ,  confeil 
provincial  d'Artois  ,  bailliage  fie  recette  de  St.  Pol. 
On  y  compte  11.  feux  &  10 1.  personnes.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  a.  1.  O.  N.  O.  de  Saint-Pol ,  &  une  & 
demie  N.  E.  de  Hefdin.  On  l'appelle  également 
Eclimeux.  k 

ECLUSE  (  1"  )  ,  en  Rouflillon  ,  diocefe  de  Per- 
pignan ,  confeil  fupérieur ,  intendance  &  vigueric 
de  Rouflillon.  On  y  compte  ai.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  entre  le  Bouiou  fie  Bcllegarde. 

ELLUSE  (1')  Ù  fes  Dépendances  ,  dans  la 
Flandre- Wallonne ,  diocefe  d'Arras ,  parlement , 
fubdélégation  &  recette  de  Douay.  On  y  compte 
164.  feux.  L'Eclufe  eft  enclavée  dans  l'Artois  ,  fit 
elle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Cogneul  ,  à  a. 
1.  S.  O.  de  Douay  ,  fit  3.  E.  d'Arras. 

ECLUSELLÉS  ,  dans  le  Perche ,  au  Thimerais, 
diocefe  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Alençon  ,  élection  de  Verneuil  ,  diftrifk 
de  Châtcauncuf.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en  pâ- 
turages ,  où  l'on  nourrit  une  grande  quantité  de  bé- 
tail. Il  y  a  aufli  beaucoup  de  bois,  bien  peuplés  de 


ECOLLES  ,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  de  Cler- 
mont  .parlement  de  Paris  , intendance  de  Moulins, 
élection  de  Gannat.  On  y  compte  70.  feux.  Cette 
communauté  ,  collecte  dépendante  de  la  paroifle 
de  Brons ,  eft  limée  fur  la  rive  droite  de  laScioule, 
à  a.  I.  N.  de  Gannat ,  fie  8.  S.  de  Moulins.  Les  terres 
labourables  y  font  peu  fertiles.  11  y  a  quelques  vignes, 
fie  des  bois  dont  les  habitants  font  commerce. 

ECOLOUBKE  ou  Efcoloubres ,  en  Languedoc  , 
diocefe  &  recette  d'Aleth  ,  parlement  fit  généralité 
de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  com- 
pte 1 8 1.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  au  pied  des 
Pyrénées  ,  far  la  route  d'Aleth  à  Mont-Louis  ,  à 
S- 1.  &  quart  S.  S.  O.  de  la  première  de  ces  deux 
villes.  C'étoit  un  pofte  confidérable  avant  la  con- 
quête du  Rouflillon. 

ECOMAN  ,  dans  le  Dunois ,  au  gouvernement 
général  d'Orléanois  ,  diocefe  de  Chartres  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  intendance  d'Orléans  ,  élection  de 
Châteaudun.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  abondante  en 
grains  ,  en  pâturages  &  en  fruits.  On  y  nourrit 
quantité  de  bétail. 

ECORCÉE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Verneuil ,  fergenterie  de  l'Aigle.  On  y  com- 
pte 1 39.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  S.  de 
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l'Aigle  ,  fit  4.  6Y  quart  O.  de  Verneuil.  Son  terroir 
eft  également  fertile  &  agréable. 

ECORCHES  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Séez , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion d'Argentan  ,  fergenterie  de  Montagu.  On  y 
compte  96.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  lieue 
de  la  rive  droite  de  la  Dive ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
E.  N.  E.  de  Trun ,  fit  à  a.  1.  N.  E.  d'Argentan. 

ECORS AIN  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun , 
parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fit  re- 
cette de  Semur-en*Auxois.  On  y  compte  19.  feux. 
Ce  hameau ,  dépendant  de  la  paroifle  d'Auteroche , 
eft  fitué  dans  une  contrée  montagoeufe ,  fit  peu 
fertile  ,  à  l'exception  des  pâturages. 

ECOSLE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment, intendance  .bailliage  fie  recette  de  Befançon. 
On  y  compte  9.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une 
petite  lieue  N.  O.  de  Befançon. 

ECOTS ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez ,  par- 
lement de  Rouen ,  intendance  d'Alençon  ,  élection 
d'Argentan  ,  fergenterie  d'Auge.  On  y  compte 
je.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  N.  E.  d'Argentan. 

ECOTS, bourg,  avec  un  marché  très-fréquenté, 
en  Normandie ,  diocefe  .parlement  fit  intendance  de 
Rouen ,  élection  de  Gifôrs.  On  y  compte  3.  feux 
privilégiés  fit  10 1.  feux  taillables.  Ce  bourg  cil  fitué 
près  de  l'abbaye  du  Thréfor ,  à  3. 1.  S.  S.  O.  de  Gi- 
îbrs ,  fit  autant  S.  E.  d'Andely. 

ECOUCHÉ  ,  bourg  ,  chef-lieu  d'une  fergenterie 
de  fon  nom ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez ,  par- 
lement de  Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élection 
d'Argentan.  On  y  compte  344.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  fur  la  rivière  d'Orme  ,  â  une  lieue  fit  demie  0. 
S.  O.  d'Argentan  ,  fit  6.  fie  deux  tiers  N.  O.  d'Alen- 
çon. On  y  fabrique  beaucoup  d'étamines  fie  autres 
étoffes  de  lame  ,  appellées  petits  draps ,  pour  l'o- 
fage  des  habitants  du  pays.  On  y  travaille  auffi 
beaucoup  en  horlogerie.  Il  s'y  tient  toutes  les  fe- 
maines  un  marché  confidérable. 

ECOUSSAN,  dans  le  Bourdelois,  en  Guyen- 
ne ,  diocefe ,  parlement ,  intendance  fit  élection  de 
Bordeaux  ,  jurifdiction  du  comté  de  Benauges.  On 
y  compte  ta},  feux.  Cette  paroifle  eft  à  5.  1.  fit 
demie  E.  S.  E.  de  Bordeaux. 

ECOUY,  Efcovium  ou  E/eaovii,  bourg  avec  titre 
de  baronnie  ,  églife  collégiale  ,  ficc.  ;  en  Norman- 
die ,  diocefe ,  parlement  fie  intendance  de  Rouen , 
élection  d'Andely.  On  y  compte  3.  feux  privilégiés 
fie  91.  feux  taillablcs.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une 
contrée  très-abondante  en  grains  ,  en  fruits  fie  en 
pâturages ,  a  une  lieue  fie  demie  N.  d'Andely  ,  3.  fit 
demie  O.  de  Gifors,  fie  e.  S.  E.  de  Rouen.  La  ju£ 
tice  d'Ecouy  s'étend  fur  dix-huit  paroifles.  Il  (e 
tient  tous  les  vendredis  un  gros  marché  dans  ce 
bourg.  On  voit  aux  environs  plufieurs  belles  mai- 
fons  de  plaifancc. 

L'égUfe  collégiale  d'Ecouy  a  été  fondée  par  En- 
guerrand  de  Marigny ,  Surintendant  des  finances , 
fie  le  plus  riche  Seigneur  de  fon  temps.  La  bulle  de 
fondation  eft  de  l'an  1310. ,  fie  du  Pape  Clément  V. 
qui  fiégeoit  alors  à  Avignon.  Elle  eft  accompagnée 
de  lettres  de  Bernard  de  Farge  ,  Archevêque  de 
Rouen ,  qui  renonce  à  toute  jurifdiction  fur  ce  chapi- 
tre ;  fie  tout  cela  eft  revêtu  de  lettres- patentes 
du  Roi  Philippe  le  Bel ,  fie  depuis  de  celles  de 
Louis  X.  L'exemption  fe  foutient.  Le  Doyen,  qui 
eft  la  feule  dignité  de  ce  chapitre,  exerce  la  jurit 
diction,  fit  porte  la  robe  rouge  aux  folemnités. 

11  y  a  dans  cette  églife  douze  Chanoines  fie 
douze  Clercs  ;  un  des  Chanoines  eft  Vicaire  per- 
pétuel du  chapitre  fie  deflert  la  paroiffe.  Le  Marquis 
de  Pont-Saint-Pierre  ,  Seigneur  du  lieu ,  eft  le  feul 
patron  fit  collateur  de  toutes  les  places  de  ce  cha- 
pitre ,  excepté  de  la  cure  ,  pour  laquelle  il  doit 
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Ceux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  I.  dt  demie  N.  O.  de 
Couches.  Son  terroir  abonde  en  grains  de  en  pâ- 
turages. 

ECRY  ou  A  vaux-la- Ville  ,  ancien  château ,  fitué 
fur  la  rive  gauebe  de  la  rivière  d'Aifnc  ,  en  Cham- 
pagne ,  à  a.  1.  S.  O.  de  Château-Porcien ,  dt  4.  & 
demie  N.  un  quart  à  l'E.  de  Rheims.  Ce  fut  en  cet 
endroit  que  Thibaud  111.  ,  Comte  de  Champagne  , 
fit  une  afTemblée  des  gentilhommes  ,  qui  dépen- 
doient  de  lui,  en  1199.,  pour  déclarer  publiquement 
le  parti  qu'il  prenoit  de  fé  croifer  pour  le  voyage 
de  la  Terre-Sainte.  V.  A  vaux. 

ECU 

ECUELIN  ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray , 
parlement  de  Douay  ,  intendance  &  gouvernement 
de  Maubeuge.  On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  bois  de  de  pâtu- 


UELLE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Châlon, 
parlement  &  intendance  de  Bourgogne ,  bailliage 
&  recette  de  Kuyts.  On  y  compte  50.  feux.  Cette 
paroilTc  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Saône  ,  à 
une  lieue  N.  N.  E.  de  Verdun  ,  &  4.  &  demie  S.  S. 
E.  deNuyts.  Les  pâturages  y  font  bonsek  abondans. 

ECUELLE  ,en  Franche-Comté, diocefe  de  Lan- 
gues, parlement  de  intendance  de  Befançon,  bail- 
liage &  recette  de  Gray.  On  y  compte  4a.  feux. 
Cette  paroùTe  eft  fituée  dans  les  bois ,  à  a.  1.  M.  N. 
O.  de  Gray. 

ECUELLE ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  3c  recette  de  Nancy.  On  y  com- 
pte $.  feux.  Cette  communauté  ,  dépendance  de  la 
paroiflê  de  Bouxiercs-aux-Chênes ,  eit  à  a.  I.  &  quart 
N.  E.  de  Nancy.  Il  y  a  une  chapelle  dédiée  à  St. 
Etienne. 

ECUELLES  ,  dans  le  Gâtinois-François  ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris , 
élection  de  Montcreau.  On  y  compte  57.  feux.  Cette 
paroilTc  eft  à  une  petite  diftance  S.  de  Moret  ,  de 
à  a.  1.  O.  un  quart  au  S.  de  Montereau.  Son  terroir 
eft  afïèz  fertile ,  principalement  en  pâturages. 

ECUFFLÉ  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Séez  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion de  Verneuil ,  fergenterie  de  l'Aigle.  On  y  com- 
pte 189.  feux.  Cette  paroifle  eft  peu  éloignée  de  la 
ville  de  l'Aigle. 

ECUIRES ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Boulogne  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens ,  gou- 
vernement de  recette  de  Montreuil.  On  y  compte 
8a.  feux.  Cette  paroifle  eft  peu  éloignée  de  Mon- 
treuil ,  vers  le  fud. 

ECU1SSE  ,  eu  Bourgogne  .diocefe  de  Châlon  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon,  bailliage  &  re- 
cette d'Autun.  On  y  compte  117.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  a.  1.  &  demie  E.  un  quart  au  S.  de 
Montcenis. 

ECULLETOT ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parle- 
ment de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Monti- 
villiers, fergenterie  deHarfleur.  On  y  compte  a.  feux 
privilégiés  de  30.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à 
une  lieue  &  deux  tiers  N.  de  Montivilliers. 

ECUPURANY ,  dans  le  Haut-Vivarais  ,en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  Valence  ,  parlement  de  Tou- 
loufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance  de 
Languedoc  ,  recette  d'Annonay.  On  y  compte 
391.  feux. 

ECUQUETOT ,  en  Normandie,  diocefe ,  parle- 
ment ck  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Monti- 
villiers ,  fergenterie  de  H ar fleur.  On  y  compte  un 
feu  privilégié  &  80.  feux  taillables.  Cette  paroifle 
eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  E.  de  Montivilliers  , 
&.  à  une  lieue  fit  demie  de  l'Océan. 


ECU 

ECUR  AT ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de  élection  de 
Saintes ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de  la 
Rochelle.  On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile. 

ECUREY,  dans  le  Verdunois ,  diocefe , bailliago 
&  recette  de  Verdun  ,  parlement  de  intendance  de 
Metz.  On  y  compte  S  S-  ^eux-  Cette  paroifle  eft  à 
deux  tiers  de  lieue  O.  N.  O.  de  Dampvilleis  ,  à  a.  I. 
E.  S.  E.  de  Dun  ,  3.  S.  E.  de  Stenay ,  de  4.  de  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Verdun.  Son  territoire  eft  rempli 
de  bois ,  où  il  y  a  de  fort  bons  pâturages.  Ecurey 
eft  fort  connu  dans  Phiftoire ,  à  caufé  que  c'eft  en 
ce  lieu  que  Dagobert  II.  fut  aiTaffiné  par  une  troupe 
de  factieux  l'an  71 5. ,  in  loco  qui  dteitur  Scortias , 
tribut  milliaribus  di fiante  à  fifeo  fataniaco ,  eft-il  dit 
dans  un  martyrologe  manuferit  d'Adon  ,  cité  par  le 
Pere  Henfchenius ,  dans  la  préface  du  troifieme  tome 
de  la  vie  des  Saints ,  du  mois  d'Avril ,  num.  a8. 

ECUREY,  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  CI* 
teaux  ,  au  diocefe  de  Toul ,  dans  le  duché  de  Bar, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lorraine ,  bail- 
liage de  recette  de  Bar-le-Duc  ,  paroifle  de  Mon- 
ticr-fur-Saux  ;  fondée  en  1144.  par  Godefroy  III., 
Sire  de  Joinville  ,  Sénéchal  de  Champagne  ;  fituée 
fur  la  rivière  de  Saux  ,  à  4.  1.  de  demie  S.  un  quart 
à  l'E.  de  Bar-le-Duc ,  &  9.  O.  S.  O.  de  Toul.  Cette 
abbaye  eft  en  règle  ,  de  vaut  environ  6000.  liv.  de 
rente ,  tant  pour  la  menfe  conventuelle  que  pour  la 
menfe  abbatiale. 

ECUROLLES ,  ville,  en  Bourbonnois.  V.  Efcrj. 
rollcs. 

ECUYERS ,  Comités Stabuli.  Le  Grand-Ecuyerou 
plutôt  l'Ecuyer  étoit  autrefois  fubordonnéau  Conné- 
table &  aux  Maréchaux  de  France,  &  étoit  qualifié 
Maître  de  l'Ecurie  du  Ro/. Quand  on  eut  donné  au  Con- 
nétable de  aux  Maréchaux  le  commandement  des  ar- 
mées ,  les  Maîtres  de  l'écurie  eorent  feuls  toute  la 
furinteodance  de  l'écurie  du  Roi.  Il  y  a  voit  alors  quatre 
Ecuyers ,  dont  deux  dévoient  être  à  la  cour ,  un 
pour  le  corps  ,  de  l'autre  pour  le  Tynel ,  c'eft-à- 
dire  ,  pour  le  commun.  Celui  du  corps  étoit  appelle 
Maître  de  l'écurie.  Philippe  de  Gereme  ou  de  Gi- 
reme ,  dit  Cordelier ,  eft  le  premier  qui  ait  été  qua- 
lifié Grand-Maître  de  l'Ecurie  du  Roi ,  par  lettres 
données  à  Maubuiflbn  ,  le  19.  de  Septembre  1 399.; 
de  Jean  de  Gargueflalle ,  le  premier  qui  ait  pris  celle 
de  Grand-Ecuyer ,  du  temps  de  Louis  XI.  D'autres 
nomment  Alain  Goyon  ,  Seigneur  de  Villiers  , 
comme  ayant  pris  le  premier  la  qualité  de  Grand- 
Ecuyer  de  France ,  vers  l'an  1470.  Les  fucceflèors 
d'Alain  de  Goyon  ont  depuis  porté  ce  même  titre. 
Au  refte ,  il  parott  certain  que  la  charge  de  Graud- 
Ecuyer  de  France  ne  fut  érigée  en  office  de  la  Cou- 
ronne qu'en  1601. ,  en  faveur  de  M.  Bellegarde, 
en  même  temps  qu'il  fut  fait  une  pareille  érection 
de  la  charge  de  Grand-Maitre  de  l'artillerie  ,  en 
faveur  du  Duc  de  Sully. 

Le  Grand-Ecuyer  prête  le  ferment  de  fidélité 
entre  les  mains  du  Roi  ;  de  il  a  la  difpofition  de  toutes 
les  charges  de  de  tous  les  fonds  de  la  grande  écurie. 
Il  porte  l'épée  Royale  ,  dans  le  fourreau ,  aux  en- 
trées des  Rois  de  aux  autres  cérémonies  ;  de  ,  pour 
marque  de  fa  dignité  ,  il  la  met  de  même  aux  deux 
côtés  de  fes  armes. 

C'eft  le  Grand  -  Ecuyer  qui  ordonne  toute  la 
livrée  du  Roi.  Le  fond  en  eft  bleu ,  de  les  galons 
de  foie  rouge  de  blanche.  Perfbnne  ne  peut  porter 
la  livrée  du  Roi  fans  la  permiffion  du  Grand- 
Ecuyer. 

En  l'abfence  do  Grand-Ecuyer  ,  le  premier  Ecu- 
yer de  la  grande  écurie  y  commande.  11  y  a  outre 
cela ,  trois  Ecuyers  ordinaires  de  trois  Ecuyers  caval- 
cadours ,  qui  fervent  avec  les  Ecuyers  ordinaires  ; 
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an  Gouverneur  des  Pages  ,  deux  Sous-Gonverneurs , 
un  Précepteur ,  un  Aumônier ,  &  tous  les  Maîtres 
néceffaires  pour  inftruire  les  Pages  dans  toutes  fortes 
d'exercices.  Les  chevaux  de  manège  &  les  chevaux 
de  guerre  font  à  la  grande  écurie. 

ha  Petite  Ecurie  cft  un  démembrement  de  la 
grande  ;  car  autrefois  il  n'y  avoit  qu'une  écurie  du 
Roi.  Elle  eft  commandée  par  le  premier  Ecuyer 
duRoi,dont  la  charge  eft  différente  de  celle  du  pre- 
mier Ecuyer  de  la  grande  écurie.  11  a  fous  fon 
infpection  plufieurs  Ecuycrs  ,  un  Gouverneur  des 
Pages  un  Précepteur ,  un  Aumônier ,  &  dix-neuf 
l'ages ,  (ordinairement  le  nombre  de  ces  derniers 
eft  plus  confidérable).  Les  Pages  de  l'une  &  de 
l'autre  écurie  fervent  à  l'armée  d'Aides  de  camp 
aux  Aides  de  camp  de  Sa  Majeilé. 

Roger,  furnommé  VEcuyer  a  caufede  fon  emploi, 
étoit  Maître  de  l'écurie  de  Philippe  le  Bel  en  1 194. 
Depuis  ce  Roger  jufques  &.  compris  le  Comte  de 
Brionne,  de  la  maifon  de  Lorraine,  on  compte 
quarante-quatre  tant  Ecuyers  en  chef ,  que  Maîtres 
de  l'écurie  du  Roi  &  Grands-Ecuyers  de  France. 

E  D  E 

EDERN ù  GulvainfaTreve.en  Bretagne,  dio- 
cefe  &  recette  de  Quimper ,  parlement  &  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  19.  feux  un  tiers 
&  un  quart  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans 
une  contrée  roontagneufe  ,flc  néanmoins  affez  abon- 
dante ,  principalement  en  pâturages. 

EDEUX  OO  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  Saintes, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers ,  élec- 
tion de  Niort.  On  y  compte  »o.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  3. 1.  &  demie  N.  E.  de  St.  Jcan-d'Angely. 

E  D  I 

EDITS ,  Edifia.  On  appelle  de  ce  nom  des  lettres 
de  chancellerie  que  le  Roi  figne ,  &  fait  fceller  pour 
servir  de  loi  à  Tes  fujets.  Les  édits  contiennent 
quelquefois  des  loix&dcs  règlements  .quelquefois 
des  créations  d'offices,  des  établùTcments  de  droits, 
des  créations  de  rentes ,  c*c.  ;  quelquefois  des  arti- 
cles de  pacification  ,  comme  l'édit  de  Nantes.  Les 
édits  fe  fcellent  en  cire  verte,  pour  marquer  qu'ils 
font  irrévocables  de  leur  nature.  On  donne  en  par- 
ticulier à  quelques  édits  célèbres  le  nom  des  lieux 
ou  des  mois  où.  ils  ont  été  portés. 

Onappelloit  Chambre  de  i'Eiit,  celle  qui  avoit 
•  été  établie  en  vertu  des  édits  de  pacification  avec 
ceux  de  la  religion  prétendue  réformée  ;  elle  étoit 
mi-partie ,  &  il  y  avoit  des  ConfciUers  de  l'une  & 
de  l'autre  religion. 

Voyt\  Cours  fouveraine» ,  Droit  françois ,  Ordon- 
> ,  &c. 

EDO 


EDOUVILLE ,  dans  le  Beauvoifis ,  au  „ 
oement  général  de  l'Iûe-de-France  ,  diocefe  de 
£  mauvais,  parlement  &  intendance  de  Paris,  élec- 
tion de  Pontoife.  On  y  compte  33.  feux.  Cette  pa- 
xoiffe  eft  ».  1.  &  quart  N.  N.  E.  de  Pontoife. 

E  D  R 

E  D  R  E  ,  rivière  ,  qui  a  fa  fource  en  Anjou  , 
près  des  confins  de  la  Bretagne  ,  à  4.  1.  O.  N. 
O.  d'Angers  \  traverfe  le  comté  Nantois;  &  fe  jette 
dans  la  Loire  à  Nantes  même.  Dans  fon  cours,  qui 
cft  de  1 J.  1.  ou  environ,  elle  reçoit  deux  ou  trois 
petites  rivières.  Voye\  André. 

E  E  C 

EECKE ,  dans  la  Flandre-Maritime ,  diocefe  d*Y- 
pres,  parlement  de  Douay,  intendance  de  Lille , 
Terne  H. 


E  G  L  7z9 

fubdélégation  &  recette  de  Baillcul  &  de  Caflél. 
On  y  compte  84.  feux  pour  la  partie  qui  dépend  de 
la  fubdélégation  de  CaHél,  &  70.  feux  pour  celle 
qui  dépend  de  la  fubdélégation  de  Baillcul  ;  en  tout 
1  S4-  f«?ux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  &  deux 
tiers  E.  S.  E.  de  Caffel,  1.  O.  N.  O.  de  Paillcul , 
&  4.  S.  O.  d'Yprcs.  Son  terroir  eft  très-ferulc. 

E  E  Q 

EEQUES,  en  Artois,  diocefe  de  Saint-Omer, 
confeil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Lille ,  bailliage  &  recette  d'Aire. 
On  y  compte t  ta.  feux  &  560.  perfonnes.  On  dif- 
tingue  le  çrand  Se  le  petit  Eeques  ou  Ek  ;  ce  font 
deux  paroiffes ,  peu  éloignées  l'une  de  l'autre,  à 
une  lieue  &  deux  tiers  O.  N,  O.  d'Aire  ,  Se  autant 
S.  S.  E.  de  Saint-Omer. 

E  E  U 

EEUCLIN,  en  Haynault.  Voye\  Ecuelin. 
E  F  F 

EFFIAT,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Clermont, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Moulins,  élec- 
tion de  Gannat.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  bled ,  en 
chanvre  ,  en  pâturages  Se  en  fruits,  à  1. 1.  E.  N.  E. 
d'Aigueperfe  ,  &  2.  S.  E.  de  Gannat. 

EFF1NCOURT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Châlons  , 
élection  de  Joinville.  On  y  compte  69.  feux.  Cette 
paroiffe  ett  fituée  fur  la  rivière  de  Saux ,  à  1. 1.  N. 
E.  de  Joinville. 

EFFR1S  ,  dans  le  Laonnois,  au  gouvernement 

Î encrai  de  l'Iflc-de-France ,  diocefe  Se  éleftion  de 
,aon ,  parlement  de  paris ,  intendance  de  Soiflons. 
On  y  compte  3J.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  eo 
pays  fertile. 

E  G  G 

EGGENBACH ,  petit  ruiffeau  ,  qui  fépare  le 
diocefe  de  Strasbourg  de  celui  de  Bâle.  Ce  ruiffeau 
fe  jette  dans  l'IlLà  quelque  diftance  de  Scheleftadt , 
en  Alface. 

E  G  L 

EGLEGNY ,  en  Champagne ,  diocefe  d'Auxerre, 
parlement  Se  intendance  de  Paris ,  élection  de  Joi- 
gny.  On  y  compte  108.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
j.  1.  O.  N.  O.  d'Auxerre,  &  4.  S.  O.  de  Joigny. 

EGLIou  la  Gly,  rivière  qui  prend  fa  fource  au 
pays  de  Fenouilledes ,  au  diocefe  d'Aleth,  en  Lan- 
guedoc ,  à  3. 1.  Se  demie  S.  O.  de  Saint-PanlTde-Fe- 
nouillet  ou  Fenouilledes  ;  paffe  par  Eftagcl  &  Rive- 
faites  en  Rouffillon  ;  Se  fe  |ctte  dans  la  Méditerra- 
née ,  à  1 . 1.  N.  de  l'embouchure  de  la  Teth ,  Se  1.  E. 
N.  E.  de  Perpignan.  Son  cours  eft  de  1 3.  ou  14.  1. 
Lors  de  la  fonte  des  neiges ,  cette  rivicre  groflït 
coofidérablement,  Se  caufe  fouvent  des  dommages 
par  fes  débordements. 

EGLINGEN  .dans  la  Haute-Alface,  diocefe  de 
Bâle ,  confeil  fupérieur  Si  intendance  d'Alface ,  bail- 
liage Se  recette  de  Thann.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  vallée  aiU-x 
fertile. 

EGLIS  &  Villocrette ,  dans  l'Ifle-de-France ,  dio- 
cefe, parlement,  intendance  ck  éleélion  de  Paris. 
On  y  compte  61.  feux.  Cette  communauté  elt  fi- 
tuée dans  une  contrée  affez  fertile ,  principalement 
en  grains  Se  en  pâturages,  fur  la  rivière  d'Orges  ,  à 
cinq  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Montlhery. 
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EGLISE  au  Bois  (!') ,  en  Lîmofîn,  diocefe  & 
élection  de  Tulles ,  parlement  de  Bordeaux ,  inten- 
dance de  Limoges.  On  n'y  compte  que  10.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  fit 
de  pâturages. 

EGLISE  Labrefpine  (1') ,  en  Rouergne ,  diocefe 
&  élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe ,  in- 
tendance de  Montauban.  On  y  compte  un  feu  87. 
bellugues  &  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roifle  cft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
du  Lot ,  à  6. 1.  &  demie  N.  E.  de  Rhodès. 

EGLISE  Neuve ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Cler- 
mont,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Riom, 
élection  d'Iffoirc.  On  y  compte  ji.  feux.  Cette  pa- 
roiffe  eft  à  4.  1.  E.  S.  E.  d'iffoire ,  &  9.  S.  E.de 
Clermont. 

EGLISE  Neuve  fur  Billon ,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe &  éleftion  de  Clermont ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Riom.  On  y  compte  167.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  $.  I.  fie  demie  E.  S.  E.  de  Clermont. 

EGLISE  Neuve  près  Coniat,  en  Auvergne ,  dio- 
cefe &  élection  de  Clermont,  parlement  de  Paris, 
élection  de  Riom.  On  y  compte  113.  feux.  Cette 
paroille  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en 
grains  &  en  pâturages. 

EGLISE  Neuve  d'Eyrand,  en  Périgord ,  diocefe 
&  élection  de  Périgueux ,  parlement  «  intendance 
de  Bordeaux.  On  y  compte  1  »J.  feux  Cette  paroilTe 
«ft  à  ».  l.N.  O.  de  Bergerac, &  6.  S.  O.  de  Périgueux. 

EGLISES  (les),  dans  la  Marche,  diocefe  de 
Limoges ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  1  j8.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  11. 1.  S.  S.  E.  de  Gueret.  Son 
terroir  eft  peu  fertile. 

EGLISES  d'Argenteuil  (les) ,  bourg ,  en  Sain- 
tonge ,  diocefe  de  Saintes ,  parlement  de  Bordeaux, 
intendance  de  la  Rochelle ,  élection  de  Saint- Jcan- 
d' Angely.  On  y  compte  108.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
dans  une  contrée  des  plus  abondantes  en  toute  forte 
de  denrées ,  à  deux  lieues  E.  N.  E.  de  Saint-Jean- 
d'Ange  ly. 

EGLISES  de  Chauvigny  (les) ,  en  Poitou ,  dio- 
cefe ,  intendance  &  élection  de  Poitiers ,  parlement 
de  Paris ,  arrondiffement  de  Chauvigny.  On  y  com- 
pte 14$.  feux.  Cette  paroiffe  ,  où  il  y  a  un  bailliage 
fie  une  juftice  Royale,  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Vien- 
ne ,  à  4. 1.  fie  quart  E.  S.  E.  de  Poitiers. 

EGLISOTTES ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyen- 
ne ,  diocefe  ,  parlement  ,  intendance  fie  élection 
de  Bordeaux ,  jurifdiction  de  Coutras.  On  y  compte 
163.  feux.  Cette  paroiffe  cft  fituée  fur  la  Dromme , 
à  une  lieue  fie  demie  N.  N.  E.  de  Contras  ,  4.  fie  2. 
tiers  N.  N.  E.  de  Libourne,  &  1  o.  N.  E .  de  Bordeaux. 

EGLY ,  rivière  de  Rouffillon.  Voye\  Egli. 

E  G  U 

EGUENIGNE  ,  dans  le  Sundtgaw  ,  diocefe  de 
Bâle  ,  confeil  fupérieur  fie  intendance  d'Alface  , 
bailliage  de  Délie ,  recette  de  Bedtfort.  On  y  com- 
pte 19.  feux.  Cette  paroiffe  cft  fituée  en  pays  de 
montagnes. 

EGUERSHEIM ,  dans  la  Baffe-Alface  ,  diocefe 
de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  fie  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  &  recette  de  Bmmpt.  On  y  com- 
pte 67.  feux.  Cette  paroiflê  cft  fituée  à  quelque  dif- 
rance  des  rivières  de  Sor  fie  de  Motern,  dans  une  con- 
trée des  plus  fertiles  ,  à  j.  I.  N.  de  Strasbourg. 

EGUET,  dans  la  Cerdagne-Françoife  ,  en  Rouf- 
fillon ,  diocefe  d'Urgel ,  confeil  fupérieur  &  inten- 
dance de  Rouffillon ,  viguerie  de  Cerdagne.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  communauté  eft  lituée  en 
pays  de  montagnes. 

EGUILLES  ,  en  Provence  fit,  dans  d'autres  pro- 
vinces. V*ye\  Aiguilles. 


E  I  N 

EGUILLY.en  Bourgogne.diocefe  d'Autun,  parle- 
ment &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  fie  recette 
d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  »o.  feux.  Cette  pa- 
roiflê eft  fituée  au  pied  d'une  montagne ,  fur  un 
ruiiieau. 

EGU1SHEIM  ,  dans  la  Haute-AIface  ,  diocefe 
de  Bâle.confcii  fupérieur  &  intendance  d' Alface,bail> 
liage  fie  recette  de  Ruffach.  On  y  compte  1  jj.  feux. 
Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  un  ruifféau  ,  à  une 
lieue  S.  O.  de  Colmar ,  &  une  fie  tiers  N.  un  quart 
à  l'E.  de  Ruffach.  C'étoit  autrefois  le  chef-lieu  d'un 
comté  de  fon  nom ,  qui  fut  donné  en  partage  à  Gérard 
mort  en  1046. ,  troifieme  fils  de  Hugues  II.  Comte 
de  Dachsbourg.  Gérard  eft  le  cinquième  ayeul  de 
Henri,  Comte  d'Eguisheim  ,  Landgrave  d'Alface  , 
mort  fans  poftérité  l'an  1 138.  Alors  Albert ,  Comte 
de  Hohemberg  fur  le  Neckre  ,  fie  Conrad  Comto 
d'Oettingen ,  qui  avoient  époufé  chacun  une  fœur 
de  Henri  ,  prétendirent  à  la  comté  -  provinciale 
d'Alface.  Albert ,  Comte  de  Habsbourg ,  engagea  te 
comté  de  Hohemberg  ,  dont  la  fille  Anne  étoit  ac- 
cordée avec  Rodolphe  ,  fis  d'Albert ,  de  lui  céder 
fes  prétentions.  Par-là  la  plus  grande  partie  de  l'Ai- 
face  échut  au  Comte  de  Habsbourg ,  fie  le  refte  au 
Comte  d'Oettingen,  qui  vendit  fa  portion,  l'an  »  j  5  8., 
à  Jean  de  Lichtemberg,  Evêque  de  Strasbourg, donc 
les  fucceffeurs  ont  pris  le  titre  de  Landj>nvts- 
d'Alfact.  Voyez  Alfacc. 

EGUISY  Bertenay ,  dans  le  Soiffbnnois  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Ifle-  de-France ,  diocefe ,  in- 
tendance fie  élection  de  Soiffons  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  co.  feux.  Cette  paroiffe  eft  lituée  dans 
une  contrée  affez  fertile  ,  à  1.  I.  &  quart  îî.  E.  de 
Dormons ,  fie  6.  fie  demie  S.  E.  de  Soiflon  s. 

E  H  U 

EHUMS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  de  Ve- 
foul ,  reffbrt  de  Luxeuil.  On  y  compte  2 1.  feux. 
Cette  communauté  cft  fituée  dans  les  montagnes , 
mais  où  il  y  a  de  fort  bons  pâturages  ,  qui  fervent  à 
nourrir  quantité  de  bétail,  à  x.  1.  &  tiers  S.  O.  de 
Luxeuil. 

E  J  A 

EJAUX ,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  intendance  & 
élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux.  On  y 
compte  130.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  j.  1.  S.  E. 
de  Limoges ,  fie  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  N.  F.,  de 
Tierre  -  Bufhere.  Son  terroir  eft  affèz  fertile  ca 
grains  ,  en  fruits  fie  en  pâturages. 

E  I  G 

EIGLUY,  en  Dauphiné.  Voye\  Eygluy. 
E1GUEZ ,  rivière  de  Dauphiné  fie  du  Comté-Vei 

naifïïn.  Voyc\  Eyguez. 

E  I  M 

EIMOUTIERS  ,  ville ,  en  Limofin.  Voye\  Evj 
moutiers. 

E  I  N 

EINVILLE  ,  Aud*tn  Villa  ,  dans  le  duché  de 
Lorraine,  diocefe  de  Toul  ,  confeil  fouverain  fie 
intendance  de  Lorraine  ,  bailliage  fie  recette  de 
Lunévillc.  On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  rivière  de  Sanon,  d3os  un  lieu  allez  en- 
foncé ,  fie  dont  la  vue  eft  très-bornée  à  1. 1.  N.  ïtf. 
O.  de  Lunévillc.  C'étoit  autrefois  une  ville  ,  mais 
elle  a  toujours  été  peu  ronlitlérahle.  Le  Roi  de  Po- 
logne ,  Duc  de  Lorraine ,  a  fait  faire  au  château  uç 
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beau  fallon ,  6c  beaucoup  d'autres  embelliflements. 
Les  Tiercelins  ou  Picpus  ont  une  maifon  commode 
à  Einville ,  depuis  l'an  1 708.  ;  leur  églife  qui  fut 
achevée  en  1 7 1 3.  ,  termine  la  principale  rue  &  fait 
face  au  château.  L'églife  collégiale  d'Einville  fut 
unie  à  celle  de  Saint-Georges  de  Nancy  ,  le  1.  Dé- 
cembre IJ39-  Le  Duc  Léopold  avoit  rendu,  en 
1 705. ,  une  ordonnance  en  faveur  de  ceux  qui  bâti- 
roieut  à  Einville.  Il  y  a  un  très-beau  parc  ,  joignant 
le  château  ,  du  côte  de  Lunéville. 

E  I  X 

EDI ,  dans  le  Verdunois  ,  au  pays  Meffin  ,  dio- 
cefe  ,  bailliage  de.  recette  de  Verdun ,  parlement  & 
intendance  de  Metz.  On  y  compte  38.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  £.  de  Verdun. 

E  L  A 

ELAN ,  Ellantium ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Châ- 
lons  ,  éleaion  de  Rethel.  On  y  compte  100.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de 
la  Menfe,  aune  lieue  &  demie  S.  E.  de  Mezicres  , 
autant  O.  N.  O.  de  Donchery ,  &  6.  N.  E.  de  Re- 
thel. Il  y  a  une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de 
Citeaux,  fondée  par  Witter,  Comte  de  Rethel  , 
Pan  1 1  $4-  Cette  abbaye  eft  en  commende  vaut 
au  moins  6500.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu  par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome 
ne  foit  que  de  100.  florins. 

ELANCOURT,  dans  le  Mantois  ,  au  gouver- 
nement général  de  l'Iilc-de-Francc,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Montfort.rAmaury.  On  y  compte  $6.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante 
en  bons  pâturages  ,  &  où  il  y  a  des  bob  ,  à  x.  I.  E. 
de  Montfort. 

ELAUGE  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Metz  ,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  &  recette  de  Boulay.  On  n'y  compte 
que  9.  feux. 

E  L  B 

ELBACH  ,  dans  la  Haute-Alface ,  diocefe  de 
Bâle  ,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Alface  , 
bailliage  Sx.  recette  de  Thann.  On  y  compte  10. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une 
vallée. 

ELBES  ,  en  Q«ercy ,  diocefe  de  Cahors  ,  par- 
lement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Montauban  , 
élection  de  Villefrancbe.  On  y  compte  4.  feux  $4. 
bellugues  &  une  demt-bellugue  de  feu.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  en  grains , 
en  vins  ,  en  fruits  &  en  pâturages ,  à  2. 1. 0.  N.  O. 
de  Villefranche.  Voye\  Elves. 

ELBGEUF  ,  Elbovium ,  en  Normandie  ,  diocefes 
d'Evrrux  &  de  Rouen  ,  parlement  &  intendance 
de  Rouen ,  élection  de  Pont-de-l'Archc ,  fergen- 
terie  de  Freneufe.  On  y  compte  8.  feux  privilégiés 
&  911.  feux  taillables.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la 
rive  gauche  de  la  Seine  ,  à  1.  1.  ôt  demie  N.  O.de 
Louviers  ,  $.  &  demie  N.  N.  O.  d'Evrcux  ,  &  3.  S. 
S.  O.  de  Rouen.  11  y  a  deux  paroifles  &  un  couvent 
d'Urfulines  ;  la  paroiflè  de  St.  Etienne  &  le  cou- 
vent font  du  diocefe  de  Rouen ,  &  la  paroiflè  de 
St.  Jean  eft  du  diocefe  d'Evreux.  Il  fe  tient  toutes 
les  femaines  trois  marchés  à  Elbœuf  ,1e  mardi  ,1e 
vendredi  Ôz  le  famedi ,  &  tous  les  ans  une  grofle 
foire  le  jour  de  St.  Gilles.  11  en  part  tous  les  jours 
une  voiture  d'eau  pour  Rouen  ;  ce  qui  facilite  le 
débit  des  étoffes  qui  fe  fabriquent  dans  fes  manu- 
-fa<ftures,cfc  des  grains  qu'on  recueille  en  abondance 
dans  fon  territoire. 
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En  1667.  il  fut  établi  à  Elbœuf  une  manufac- 
ture de  draps  ,  qui  s'eft  toujours  foutenue  depuis 
&  a  acquis  beaucoup  de  célébrité.  Cette  manufac- 
ture eft  compofée  préfentement  de  trois  cents 
métiers  ,  faifant  par  an  neuf  ou  dix  mille  pièces 
de  drap  de  cinq  quarts  ,  façon  de  Hollande  Se 
d'Angleterre  ,  &  qui  valent  plus  de  deux  millions 
de  livres.  Elle  occupe  &  fait  fubfifter  tant  à  Elbccuf 
qu'aux  environs ,  plus  de  huit  mille  perfonnes.  Ou- 
tre les  draps ,  il  fe  fait  auffi  à  Elbœuf  une  grande 
quantité  de  tapifleries  de  Bergamc  &  de  points  de 
Hongrie ,  qui  occupent  plus  de  cinq  cents  per- 
fonnes. 

Un  petit  ruifleau  qui  vient  d'un  coteau  voifin 
d'Elbaeuf  ,  fait  aller  les  moulins  à  foulon  ,  qui  font 
en  grand  nombre  dans  ce  bourg  ;  ce  qui  eft  fort 
avantageux  à  fes  manufactures. 

La  feigneurie  d'Elbaeuf  n'étoit  qu'un  marquuat  , 
qui  paflà  de  la  maifon  de  Harcourt  dans  celle  de 
Rieux,  &  de  celle-ci  dans  celle  de  Lorraine  ,  en 
1554.,  par  le  mariage  de  Louife  de  Rieux  avec 
René  de  Lorraine  ,  feprieme  fils  de  Claude  de 
Lorraine  ,  Duc  de  Guife  ,  &  d'Antoinette  de  Bour- 
bon. Du  mariage  de  René  de  Lorraine  avec  Louife 
de  Rieux  naquit  Charles  de  Lorraine  ,  en  faveur 
duquel  le  marquifat  d'Elbœuf  fut  érigé  en  duché- 
pairie  par  lettres  du  mois  de  Novembre  de  l'an 
i$8t.  ,  qui  furent  regiftrées  le  13.  Mars  i$8x.  Le 
dernier  Duc  d'Elbœuf  ,  Emmanuel-Maurice  de 
Lorraine  ,  eft  mort  fans  poftérité  ,  en  1763.  à 
86.  ans. 

ELBOEUF  fur  Andtlle  ,  en  Normandie,  diocefe, 
parlement  ,  intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  &  61.  feux  taillables.  Cette 
paroiflè  eft  à  j.  I.  &  demie  E.  N.  E.  de  Rouen. 

ELBflfcUF  en  Bray  ,  en  Normandie  ,  diocefe  t 
parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'An- 
dely  .châtellenie  de  Gournay.  On  n'y  compte  point 
de  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  90.  feux  tail- 
lables. Cette  paroiflè  eft  à  une  lieue  N.  O.  de  Gour- 
nay ,  <•  Si  deux  tiers  N.  N.  E.  d'Andcly  ,  &  6.  & 
demie  E.  N.  E.  de  Rouen.  Il  y  a  un  beau  château  , 
dont  dépendent  plufieurs  paroifles.  Le  terroir  des 
environs  eft  abondant  en  grains ,  en  fruits  &  en 
pâturages  cxccllens  ;  aufli  on  y  nourrit  quantité 
de  bétail. 

E  L  C 

ELCOURT  ù  Noyelle ,  en  Picardie,  diocefe  & 
intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion d'Abbeville ,  bailliage  de  Crécy.  On  y  compte 
50.  feux.  Noyelle  eft  à  1. 1.  &  deux  tiers  N.  E, 
d'Abbeville. 

E  L  D 

ELDINGHEM ,  en  Artois  ,  diocefe  ,  bailliage 
flt  recette  de  Saint-Omer  ,  confeil  provincial  d'Ar- 
tois ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lille.  On 
y  compté  3*.  feux  &  157.  perfonnes.  Cette  pa« 
roifle  eft  fituée  dans  une  contrée  très-abondante 
en  bleds  ,  en  chanvres  &  en  pâturages ,  à  j.  L  S, 
O.  de  Saint-Omer. 

E  L  E 

ELECTIONS  ,  Jurifdiaions  t>  Diftricts  (Elec- 
toral* ad  Tributa  deferibenda  Jurifdtfliones ,  Cf  m- 
lium  Jurifdifiionstm  Trailus  ,  Fines  ).  On  appelle 
de  ce  nom  la  jurifdiétion  des  Elus  établis  dans  la  . 
plûpart  des  généralités  du  royaume  ,  &  le  diftrift 
que  comprend  cette  jurifdiction. 

Les  Elus  font  ainfi  nommés  ,  parce  qu'ancien- 
nement ils  étoient  véritablement  élus  &  nommés 
par  les  états  du  royaume ,  qui  ordonnoient ,  fous 
le  bon  plaifir  du  Roi ,  la  levée  des  importions  j 


cette  opération  le  faifoit  fous  les  Généraux  des  Ai- 
des ,  qui  étoient  commis  pour  la  même  fin ,  & 
a  voient  la  direction  générale  des  importions  dans 
toute  l'étendue  du  royaume. 

La  création  des  Elus  eft  auffi  ancienne  que  le 
premier  établiflèment  des  aides,  qui  commenta  fous 
le  règne  du  Roi  Jean,  vers  l'an  ijjj.  Les  Maires 
0c  Echevins  ne  pouvant  fuffire  pour  faire  les  af- 
fîettes ,  cfc  lever  les  deniers  qui  s'impofoient  fur 
les  peuples  dans  les  befoins  preffans  de  l'état  .cer- 
taines perfonnes  d'autorité  furent  envoyées  dans 
les  provinces  pour  alTeoir  lefdites  importions,  avec 
égalité  ck  en  proportion  de  l'abondance  des  pays. 

Comme  il  falloit  à  ces  perfonnes ,  pour  s'acquit- 
ter de  leurs  charges  ,  coonoitre  l'état  des  lieux  & 
les  facultés  des  particuliers  ,  ils  faifoient  choix  & 
élection  de  deux  ou  trois  d'entre  ceux  qui  leur 
avoient  été  nommés  par  les  gens  du  pays ,  à  l'effet 
de  les  affifter  à  la  diftribution  défaits  impôts  &  fnb- 
fides.  11  y  a  apparence  que  c'eft  de-là  que  ces  per- 
fonnes efldmées  les  plus  intègres ,  furent  nommées 
Elus. 

Ces  Elus  avoient  le  foin  d'afleolr  &  départir  les 
tailles ,  &  avoient  la  garde  des  deniers  qui  en  pro- 
venoient ,  &  qui  étoient  deftinés  pour  la  folde  des 
gens  de  guerre.  Mais  depuis  que  les  tailles  furent 
mifes  en  ordinaire  ,  le  Roi  établit  &  inftitua  en 
titre  d'office  formé  les  Elus  ;  &  le  nom  leur  en  eft 
demeuré  depuis ,  quoiqu'ils  ne  (oient  plus  élus  & 
choifis  par  le  peuple.  Vayt\  Aides ,  Impôts ,  Mi- 
lice ,  &c. 

L'élection  eft  donc  unejurifdictionfubalterne.qui 
juge  en  première  infiance  de  la  plûpart  des  matières 
dont  connoiflent  les  cours  des  aides  ,  auxquelles 
reffortiffent  leurs  appellations  ;  fçavoir,  des  tailles, 
taillons,  recrues  &  fubliftances.des  aides  &  de  tou- 
tes les  autres  importions  &  fubfides.  Elle  connok 
auffi  des  contraventions  aux  règlements  faits  pour 
la  vente  &  diftribution  du  parchemin  &  papier 
timbré  ,  dont  la  connoiflànce  lui  eft  attribuée  par 
l'article  XXII.  du  titre  des  droits  établis  fur  le  pa- 
pier &  parchemin  ,  de  l'ordonnance  du  mois  de 
Juin  1680. 

Cette  juridiction  eft  compofée  de  plufieurs  of- 
ficiers ,  ck  il  y  a  dans  chacune  un  Procureur  du 
Roi.  Celle  de  Paris  a  un  Prcmier-Préfident  ,  un 
Lieutenant ,  un  Affcffcor ,  vingt  Confeillers  ,  un 
Avocat  du  Roi ,  un  Procureur  du  Roi,  un  Subfîitut 
du  Procureur  du  Roi  ck  un  Greffier  en  chef.  Celle 
de  Lyon  eft  compofée  d'un  Premier-Préfident ,  d'un 
fécond  Préddent ,  d'un  Lieutenant  civil  &  criminel, 
de  quatre  Confeillers- Elus,  d'un  Procureur  du  Soi, 
d'un  Subfîitut  ck  d'un  Greffier  en  chef.  La  compo- 
iïtion  de  la  plûpart  des  autres  élections  eft  à-peu- 
près  la  même  ;  c'eft-à-dire ,  qu'elles  font  toutes 
compofées  d'un  Prélident,  d'un  Lieutenant,  de  trois 
ou  quatre  Confeillers-Elus,  d'un  Procureur  du  Roi 
&  d'un  Greffier  en  chef,  pour  chacune. 

Quoiqu'il  y  ait  dans  le  royaume  trente-trois  dé- 
partements (  la  Dombe  comptée  pour  un  )  pour 
la  levée  des  deniers  du  Roi ,  il  ne  s'enfuit  pas  de-là 
que  ces  trente-trois  départements  fbient  tous  di- 
vifés  par  élections  ;  il  s'en  faut  même  de  beaucoup. 
On  diftingue  en  France  les  pays  d'élections  de 
ceux  qui  ne  font  pas  tels.  Les  premiers  compren- 
nent la  généralité  de  Paris  ,  la  plus  grande  partie 
de  celle  d'Amiens  ,  la  généralité  d'Orléans ,  celles 
de  Bourges ,  de  Lyon  ,  de  la  Rochelle  ,  de  Mou- 
lins ,  de  Riom  ou  d'Auvergne  ,  de  Poitiers ,  de  Li- 
moges ,  de  Bordeaux ,  de  Tours  ,  partie  de  celle 
d'Aufch  ,  la  généralité  de  Montauban  ,  celles  de 
Champagne  ou  de  Châlons ,  de  Rouen  ,  de  Caen , 
d'Alençon,  de  Grenoble  ou  de  Daupbiné.  Ce  qui 
fait  eu  tout  19.  généralités  diviiëcs  en  cent  foi- 
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xante-quinze  élections ,  dans  chacune  defquelles  il 
y  a  un  tribunal  de  même  nom.  Ce  nombre  de  s  75. 
tribunaux  d'élections  donne  au  moins  le  nombre 
total  de  douze  cents  cinquante  officiers  (  Préfi- 
dents  ,  Lieutenants,  Confeillers-Elus  ,  Procureurs 
du  Roi ,  Greffiers  ,  &c.  )  ,  employés  dans  ces  di- 
verfes  élections. 

Les  autres  départements  du  royaume  qui  ne  (bot 
point  divifés  en  élections ,  tels  que  les  pays  d'états 
ck  autres ,  font  divifés  en  bailliages,  diocefes,  vigue- 
ries ,  fubdélégations ,  prévôtés ,  ckc.  i  mais  ce  n'eft 
point  ici  le  lieu  de  parler  de  la  divifiondu  royaume. 
Voyt\  France ,  dans  le  tome  III.  de  ce  dictionnaire; 
voyc\  auffi  Gouvernements ,  &c. 

Les  fentences  de  l'élection  de  Paris  s'intitulent 
en  ces  termes  :  Les  Présidents ,  Lieutenants ,  Elus  t 
Confeillers  du  Rai  is  ville  ,  cité  t>  éleÛitm  de 
Paris,  Ere. 

Les  Elus  connoiflent  de  toutes  les  matières  des 
aides  &  des  tailles,  à  quelque  fomme  qu'elles  pnit 
fent  monter.  Ils  jugent  en  dernier  reffort  &  fans  ap- 
pel jufqu'à  la  fomme  de  dix  livres ,  fuivant  l'édit  du 
Roi  Henri  IV. ,  du  mois  de  Janvier  1  $98. ,  pourra 
qu'ils  foient  au  nombre  de  trois  affiliants  au  juge- 
ment. La  cour  des  aides  ne  peut  prendre  connoif- 
fance  d'un  pareil  jugement ,  &  l'appel  ne  peut  y 
être  reçu  ,  défenfes  étant  faites  aux  parties  d'en  ap- 
pdler,  à  peine  de  cent  écus  d'amende.  Depuis  cet 
édit ,  que  nous  venons  de  citer,  il  y  en  a  eu  plufiears 
autres  fur  le  même  fujet  ;  enfin  ,  par  celui  de  l'an- 
née 1 679. ,  il  eft  permis  aux  Elus  de  juger  jufqu'à  la 
fomme  de  vingt  livres  ou  au-deflbus  de  furtaux ,  ea 
dernier  reffort  &  fans  appel. 

Les  Elus  connoiflent  des  matières  criminelles , 
quand  il  y  a  rébellion  commife  contre  les  Collecteurs, 
Sergents  ,  Exécuteurs  des  rôles  ,  ou  contre  les  Fer- 
miers des  aides  ou  leurs  Commis.  Mais  ,  s'il  arrive 
que  les  Collecteurs  ou  Fermiers  faifant  leur  collec- 
te ,ou  exigeant  le  droit  des  aides  .commettent  quel- 
que  délit ,  ou  faflent  quelque  violence ,  fans  avoir 
été  provoqués  par  quelque  rébellion ,  les  Elus  ne 
peuvent  pas  connoître d'une  pareille  matière,  &la 
connoiflànce  en  appartient  au  Juge  ordinaire. 

Les  appellations  des  fentences  des  élections  fc 
relèvent  en  la  cour  des  aides  ,  fous  quarante  jours; 
l'amende  de  l'appel  y  eft  la  même  qu'au  parlement- 
Mats  ,  quand  il  s'agit  de  cottes  faites  d'office  par  les 
Intendants  &  les  Elus  ,  les  appellations  qui  en  font 
interjettées ,  fe  lèvent  au  confeÛ ,  ainfi  qu'il  eft  porte 
par  l'édit  du  mois  d'Avril  1667. 

Pour  remplir  leurs  charges,  il  n'eft  pas  néceffaire 
que  les  Elus  fbient  licenciés  en  droit ,  parce  qu'il 
ne  s'agit  pas  de  jurifprudence  dans  les  affaires  qui 
font  de  leur  jurifdiction  ;  il  fuffit  que ,  pour  réçlcr 
ces  fortes  d'affaires ,  ils  fe  conforment  Amplement 
aux  ordonnances. 

Ceux  qui  foot  licenciés  en  droit ,  ck  qui  fe  font 
recevoir  Élus  ,  peuvent  demander  d'être  reçus  fur 
la  loi. 

La  réception  des  Elus  fè  fait  toujours  en  la  cour 
des  aides ,  ou  reffortiffent  les  appellations  de  l'élec- 
tion dans  laquelle  le  récipiendaire  veut  être  admis. 

La  procédure  qui  doit  être  obfervée  dans  les 
élections  &  autres  juridictions  ,  qui  connoiflent 
des  droits  des  fermes ,  a  été  réglée  par  une  décla- 
ration en  forme  dérèglement  du  17.  Février  16Î8. 
Ce  règlement  s'accorde  en  certaines  chofes  à  l'or- 
donnance de  1667. ,  mats  non  pas  en  tout. 

Les  exploits  s'y  font  en  la  manière  ordinaire  ;  ils 
doivent  être  libellés  &  donnés  à  la  perfonne  ou 
au  domicile ,  conteur  les  conclufions  &  fommaire- 
ment  les  moyens ,  avec  des  copies  tout  au  long ,  ou 
par  extrait  des  pièces  qui  fervent  à  établir  la  de- 
mande. 
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On  affigo*  à  trots  jours  ceux  qui  fiant  domiciliés 
au  lieu  où  le  fiege  eft  établi,  &  à  huitaine  ceux 
qui  n'y  demeures!  pas  Ci  qui  (bot  du  reflbrt.  On  ne 
«compte  ni  le  jour  de  l'affignation ,  ni  le  jour  de 
l'échéance  ;  mais  les  fêtes  Si  les  dimanches  font 
comptés. 

Il  eft  permis,  aux  parties  de  plaider  en  perfonne , 
fans  fe  faire  aftifterde  Procureurs.  CepcndantPufà- 
ge  contraire  eû  établi  dans  Péleétion  de  Paris ,  oh 
il  y  a  des  Procureurs  en  titre  d'office*  Dans  les  au- 
tres élections ,  le  demandeur  qui  ne  conftituc  point 
de  Procureur  par  fon  exploit  d'affignation  ,  eft  tenu 
d'élire  un  domicile  par  le  même  exploit,  dans  la 
ville  ou  le  fiege  efl  établi  ;  &  toutes  les  lignifica- 
tions qui  lont  faites  au  domicile  élu ,  raient  comme 
Ji  elles  étoient  faites  à  la  perfonne. 

Lorfqu'une  des  parties  ne  comparent  point  a 
l'affignatioa  ,  les  Juges  font  obligés  dès  la  première 
audience ,  de  donner  défaut  au  demandeur ,  ou 
congé  au  défendeur ,  &  ,  ponr  le  profit  ,  adjuger 
fur  le  champ  ies  conclufions  de  celui  qui  comparoic 
Mais  l'oppolition  eft  recevable  dans  les  trois  jours 
de  la  lignification  de  la  fenteoce  ;  &  il  eft  neceflaire 
que  Paote  d'oppofitioo  contienne  fommarion  de 
venir  plaider  trois  jours  après.  Celui  qui  a  été  dé* 
bouté  de  fa  première  opposition  ,  n'elt  plus  rece- 
ble  à  en  former  une  féconde. 

Le  défendeur,  peut  fournir  des  défenfës  par  écrit , 
pourra  qu'il  les  folk  fignilier  avant  le  jour  de  l'au- 
dience ,  avec  -les  pièces  juftifkatives  de  ces  mêmes 
tiéfenfes. 

Si  les  parties  comparai  fient  à  l'audience  après 
l'échéance  de  l'affignation  ,  la  caufe  doit  être  jugée 
fur  le  champ ,  fans  que  tes  Juges  pahTent  en  aucun 
cas ,  en  matière  civile  ,  appointer  ies  parties  a 
ckrire  &  produire, excepté  qu'il  s'agirTe  de  aobleflë, 
&  qu'elle  fait  conte  fiée,  article-  't  a.  d*  régletnertt 
de  1 688.  L'article  fuivant  leur  permet  néanmoins  , 


en  cas  qu'il  fait  nécellàire  dé  voir  'les  pièces,  d'or- 
donner qu'il  en  fera  délibéré  fur  le  registre  ,  tt 
qu'à  cet  effet  les  parties  laifleront  fur  le  champ 
leurs  pièces  &  procédures  fur  le  bureau,  fans  qu'el- 
les puifient  faire  aucun  inventaire  ni  écritures  ;  ck  , 
après  que  les  Juges  en  auront  délibéré,  il  y  eft  dit 
que  le  jugement  fera  prononcé  à  la  première  au- 
dience qui  fuivra  ,  &  qu'il  fera  écrit  far  les  regrf- 
xres  pour  les  délibérés. 

Les  parties  étant  contraintes  en  faits  ,  &  la  preu- 
ve par  témoins  étant  admiffible  ,  ies  Juges  doivent 
donner  un  délai  pour  taire  comparoir  refpe&ive- 
tnent  les  témoins  ;  les  reproches  toot  proposes  ver- 
baiement  à  l'audience  ;  les  témoins  y  font  suffi 
entendus  ,  ou  biea  l'on  des  Jages  eft  commis  pour 
les  entendre ,  après  quoi  la  came  eft  jugée. 

Quoiqu'aux  termes  des  articles  it.  &  t  j.  dudit 
règlement  de  1688.  ,  il  fort  défendu  aux  Elus  & 
autres  Juges  femblables  d'appointer  ;  néanmoins, par 
édit  du  mois  de  Novembre  16^9.,  Sa  Majcfté,  dé- 
rogeant au  premier ,  a  permis  à  tous  les  officiers 
des  élections  &  greniers  d'appointer  les  caufes  dans 
les  matières  importantes ,  «  dans  les  cas  portés 
par  ies  ordonnances  8c  ies  régtabents.  Cependant , 
il  eft  a  propos  d 'oh ferrer  que  les  procès  des  fer- 
mes ne  peuvent  être  appointés  ,  ruais  doivent  être 
jugés  fommaieenaent  fans  epiecs  ni  vacations ,  ainfi 
qu'il  eft  cnjouit  par  arrêt  da  confcR  du  <,.  Janvier 
«71$,,  otpsu-l'articiea.  de  la  dt^araxtoa  do  30. 
Janvier  1717. 

Les  Préfidents  des  éieftioos ,  fous  prétexte  do 
l'autorité  que  leur  donne  leur  charge  ,  ou  «a  vertu 
de  traités  qu'ils  prétendaient  avoir  fait  avec  les  nrfi- 
ciersdes  éleétwns ,  avaient  voulu  obliger  ,  contre 
l'ordinaire  ,  les  Procureurs  de  préfeoter  non-feule- 
ment à  eux-feuls  les  requêtes  ,  mais  encore  qtfeUec 
Tome  II. 
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fulTcnt  intitulées  de  leurs  noms.  Par  fon  arrêt  du  17' 
Mars  1700.,  la  cour  des  aides  ordonna  que  les  re- 
quêtes qui  feroient  prciénrées  aux  élections  ,  fe- 
roient répondues  par  les  Préfidents  feuls  ,  ou ,  en 
leur  ahtence ,  par  les  Lieutenants  ,  ou  par  le  plus 
ancien  des  Elus  ;  ÔT.  que  ,  pour  cet  effet  ,  toutes 
les  requêtes  feroient  intitulées  :  A  MtJReurs  Us 
OjjUicri  de  CEleélion. 

Il  eft  permis  aux  Elus  de  fe  taxer  quinze  fols 
pour  chaque  fentence  contradiaoire  &  définitive 
qu'ils  rendent  à  l'audience  ou  fur  un  délibéré  ;  & 
cesquioxe  fols  doivent  être  partagés  entre  les  Juges 
qui  auront  affilié  a  l'audience  ,  enforte  néanmoins 
que  le  Préfident  ait  deux  parts ,  fit  l'Avocat  &  Pro- 
cureur du  Roi  une  part. 

Le  3-  Février  1 698. ,  la  cour  des  aides  de  Paris 
rendit  un  arrêt  portant  règlement  général  entre 
les  officiers  de  l'éleftiofl  de  Paris  ,  pour  les  fonc- 
tions &  droits  de  leurs  charges  ;  ce  règlement  fe 
.  trouve  dans  lé  recueU  de  M.  Augeard ,  'tom.  t. 
chap.  10.    ■  : 

En  vertu  de  Pédlt  du  s  s.  Septembre  1 7*7. ,  Jet 
Elus  avoient  eu  attribution -du  droit  de  Committi- 
mut ,  aux  requêtes  du  palais  à  Paris  }  mais  ,dans 
l'arrêt  du  18.  Février  16 ji. ,  il- eft  dit  que  les  Elus 
ne  jouiffent  point  de  ce  droit  ,  parce  que  Pédit 
cité  n'a  pas  été  vérifié. 

Ils  ne  peuvent  pas  entériner  des  lettres  de  grâce , 
ainfi  qu'il  a  été  jâgé  par  arrêt  du  premier  Juillet 
16$  1.,  rapporté  par  Henrys.tom.  a.  lie.  i.  queft.  j. 

Les  officiers  de  Péleétion  ont  le  droit  d'appofet 
le  fcellé  "far  les'papWs  regiArcs  des  Receveurs 
des  aides  &  d'autres  droits,  i'  Pexclufion  des  of- 
ficiers ordinaires ,  ainfi  qu'il  eft  porté  par  l'arrêt 
rendu  en  :1a  cour  des  aides  ,  Je -ta. -Août  1706.  , 
rapporté  par  M.  Aug.-ard  ,  tom.  3.  arrêt  78. 
•  fiLESMBS ,  Sfejfaynaek ,  dioeefe  de  Cambray 
parlement  de  Douay ,  intendance  6t  gouvernetnunt 
de  MaubeagaC  On  y  compte4 16.  fenx.  Cette  pa- 
route  eft  a  deux  tiers  de  lieue     Ê.  de  Mauheuge. 

ELESTREC«k  Gaîcelleau  ,  en  Bretagne  ,  dio-i 
eefe  &  recette  de  Saint-Paul-de-Léon  ,  parlement 
&  intendance  de  Rennes.  On  y  compte  7.  feux  2. 
tiers  6t  un  quart  de  feu.1  Cet*  paVoifle  eft  fituée 
en  pays  très-fertile. 

fi  LEZ  Cu/jr  ,  en  Mrrernoîs ,  diocefe  (PAutun  , 
parlement  fit  intendance  de  Paris  ,  élection  de  Ve- 
xelay.  Ou  y  compte  60.  feux.  Cette  parouTe  eft 
fituée  dans  uneeorftrée  aflTez  fertile ,  à  a.  1.  Se  deux 


tiers  S.  de  Veaelay. 
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ELINCOUR T,  dams  le  Carrrbrefis ,  dtocefe ,  fub- 
délt-yation  &.  recette  de  Cambray  ,  parlement  de 
Douay,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  49, 
feux.  Cette  parorfie  eft  i  4. 1.  S.  E.  de  Cambray  , 
près  des  confins  de  la  province  de  Picardie  ,  dans 
une -contrée  abondante  en  grains  &  en  pâturages. 

EL1NGEN ,  dans  le  pays  Meflin  ,  oiocefc ,  par- 
sèment &  intendance  de  Metz  ,  drftrict  de  l'Evê- 
cbé.  On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fifoée  dans  une  contrée  aflex  fertile  eu 
grains  tk  en  pâturages.  •  * 

EL1ZE  ,  en  Champagne-,  diocefè&  intendance 
de  C  !»i)ons ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Sainte- 
Meuehould.  On  y  compte  re.  feux.  Cette  parorflè 
eft  limée  dans  une  contrée  très-fertile ,  principa- 
lement en  grains. 

ELL 

EIX  ,  Idelklus.  C'étoît  du  temps  des  Romains 
une  ville  affex  confiné  rabie  ,  qui  a  donné  le  nom  , 
à  ce  qu'on  croit,  à  la  rivière  d'Ill  ,  en  Alface  ; 
<k-.n>Si  «joute  que  tics  ruines  VRcUelus  s'cét  lor- 
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rr.ùz  la  ville  de  Schleftadt.  Voye\  cet  article. 

ELLANGE  ,  dam  le  pays  Meffin  ,  diocefe  de 
Trêves,  parlement  de  intendance  de  Metz,  pré- 
vote  de  recette  de  Thionville.  On  y  compte  1 1. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance  de  la  Mofelle. 

ELLE  ou  Seroff ,  petite  rivière  [de  Bretagne  , 
qui  parte  à  Guimené  ,  Ot  fe  jette  dans  le  havre 
du  Port-Louis  ,  à  t.  I.  au-deflous  de  PontfcrorT. 
Son  cours  eft  de  8.  lieues. 

ELLE  ou  Saint-Georges  d'ElIe  ,  en  Normandie , 
diocefe  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen,  inten- 
dance de  Caen,  élection  de  Saint-Lo,  fergenterie 
de  Thorigny.  On  y  compte  171.  feux.  Cette  pa* 
roifle  cit  fituée  dans  une  contrée  fertile  én  grains 
de  en  pâturages  ,  à  t.  L  N.  E.  de  Saint-Lo ,  de  4. 
S.  O.  de  Bayeux. 

ELLE  cru  Saint-Quentin  d'Elle ,  en  Normandie, 
diocefe  de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intenl 
daacc  de  Caen ,  élection  de  Saint-Lo ,  fergenterie 
de  Thorigny.  On  y  compte  »$.  feux.  Cette  pa? 
roifle  eft  à  un  tiers  de  lieue  S.  de  celle  qui  a  donné 
li^u  à  l'article  précédent  ,■  de  fur  la  petite,  rivière 
d'Elle. 

ELLECOURT  ,  en  Normandie  ,  diocefe,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
î^cufchâtel,  fergenterie  d'Aumale.  On  y  compte 
deux  feux  privilégiés  &  64.  feux  taillables.  Cette 
paroiflè  eft  à  une  lieue  N.  d'Aumale ,  &  4.  N.  E. 
de  Ncufchâtel.  Son  terroir  abonde  eo  grains  de  en 
pâturages.  ,         <  .  t 

ELLENCOl/RT  ,  en  Artois  .  diocefe  de  Bou- 
logne  ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  de  recette  de 
Saint-fol.  On  y  compte  xo.  feux  &  99.  perfonnes. 
Cette  communauté  eft  à  un  quart  de  lieue  N.  E 
de  Haute-CIpque. ,  &  i  trois  quarts  de  lieue  S*  S. 
O,  de  Saiut-PpV  f  , 

Êi-LENHEIM  ,  dan»  la  Hante-Alfcce ,  diocefe 
fe.,B.âlc  .confeil  fupérieur  de  intendance  d'Alface, 
bailliage  de  recette  de  MarckoJsheim.  On  y  compte 
37.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  une  demi- 
licue  de  la  rive  droite  de  l'UI ,  à  une  lieue  &  demie 
S.  S.  E.  de  SeMeftadt ,  &  ».  &  demie  N.  N.  ,E. 
de  Colmar.  1  . 

ELLETOT  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Cau- 
debec ,  fergenterie  de  GrainviUe,  On  y  compte  1. 
feux  privilégiés  de  98.  feux  ta.Ulables.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituee  fur  l'Océan,  à  un  bonne  lieue  N. 
E.  de  Fécamp,  de  j.  O.  N.  O.  de  Grainville.  On 
l'appelle  également  EJletot. 

ELLEVILLE  ,  dans  le  Mantois  ,  an  gouverne- 
ment gênerai  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de  Char- 
tres ,  parlement  &  intendance  de  Paris  élection 
de  Mantes.  On  y  compte  167.  feux.  Cette  paroitTe 
eft  à  t.  I.  &  quart  S.  de  Mantes.  Son  terroir  eft 
également  fertile  de  agréable.  La  volaille  de  le 
gibier  y  font  abondans. 

ELLON,  en  Normandie  ,  diocefe  de  élection 
de  Bayeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  fergenterie  de  Briquefart.  On  y  compte 
13$.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tauce  de  la  petite  rivière  d'Aure  ,  à  une  lieue  S. 
S.  E.  de  Bayeux  ,  de  4.  O.  N.  O.  de  Caen.  Son 
terroir  eft  des  plus  fertiles. 
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le  Teth  ,  a  une  lieue  de  la  Méditerranée  ,  a.  8c 
tiers  S.  S.  E.  de  Perpignan  ,  Ôt  autant  N.  O.  de 
Collioure.  Le  climat  y  e»  fort  tempéré  ,  mais  peu 
fein.  Elle  eft  ancienne ,  puifque  l'on  prétend  qu'elle 
a  été  bâtie  par  les  ordres  d'Helene,  mère  de  l'En* 
pereur  Conftantin  ,  qui  lui  donna  fon  nom.  L'En*. 
pereur  Conftant,  fils  de  ce  Prince  ,  y  fut  tué  par 
la  faétion  de  Magnence.  M.  de  Marca  (Marco: 
Hi/p*.  lib.  1.  fag.        ,  1?.  f  Ce  y  prouve  cç 
lemble  ,  dune  manière  bien  précifr,  que  la  ville 
dont  il  s'agit,  a  été  bâtie  fur  les  ruines  de  l'an- 
cienne UUberu ,  dont  d'autres  alignent  la  pofition 
au  lien  où  eft  préfentement  Collioure.  Voye x  IJ- 
Uberis.  Quoi  qu'il  en  foit ,  la  ville  d'Eme  a  été 
pendant  plufieurs  fiecles  la  réfidence  d'un  F.vè- 
?^x*  œais.cn  ,6°*-  ,e  fi'ge  «fpifcopal  fut  tranf- 
Jcre  à  Perpignan  ;  voye^  ce  mot,  A  en  juger  par 
ce  qui  relie  de  cette  ville,  il  n'eft  pas  douteux 
qu  elle  n'ait  été  aflèz  bien  bâtie.  Elle  fut  ruinée 
par  Philippe  le  Hardi  en  118$.  ,  puis  l'an  t474, 
feus  le  règne  de  Louis  XI. ,  dt  enfin  en  164t.  fort 
qu'elle  fat  prife  par  l'armée  de  Louis  XIII.  Les 
brèches  n'ont  point  été  réparées  depuis  cette  a* 
née  1641.,  de  il  ne  refte  plus  que  quelques  pans 
de  murailles.  L'ancienne  églife  cathédrale  d'Elne 
clt  grande  de  aflèz  belle.  Le  couvent  des  Capn- 
cins  qui  avoit  été  ruiné  ,  a  été  rebâti  dans  un 
meilleur  goût  qu'il  n'étoit.  Au  refte  ,  le  domaine 
tuile  de  la  ville  d'Elne  ,  appartient  à  l'Evêque  & 
an  chapitre  ,  qui  font  leur  réfidence  à  Perpignan. 
.  Il  s'eft  tenu  à  Elne  plufieurs  conciles,  feaVtrir 

n,^44'  '  "  1£>17*  »  ea  I0$8,  ra  ,o6$-  «  en 

ELNES  ,  en  Artois  ,  diocefe  de  Saint-Omer 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ' 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  de  recette  d'Aire! 
On  y  compte  .33.  feux  de  i6j.  perfonnes.  Cette 
purwfli»  eft.  fituce  dans  une  contrée  abondante 
fur  la  rivière  d'Aa  ,  à  1.  L  S.  O.  '  " 
&  4.  O.  N.  O.  d'Aire. 

ELNONE.  Voyci 
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ELOCOURT    dan,  le  pays  Meffin  ,  diocefe  , 
parlement  intendance  de  recette  de  Metz,  diftrift 
tS™?^  ,°n  V  compte  „.  feux.  Cette  pa- 
contrée  aflez  fertile  en 
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ELNE  Elna  ,  HeÙna  ,  ville ,  en  RouffiUon  , 
diocefe  de  Perpignan,  confejl  fupérieur,  inten- 
dance &  viguerie  de  Rouffillon.  On  y  compte  »<o. 
feux.  Cette  ville  eft  fituée  dans  la  plaine  de  Rout 
hJIon  ,  fur  une  colline,  au  pied  de  laquelle  paile 


eft  lituee  dans  une 
grains  de  en  pâturages. 

ELOY.dansle  Sundtgaw,  en  Alface ,  diocefe 
de  Belançon ,  confeil  fupérieur  de  intendance  d'AI- 
iace  ,  bailliage  de  recette  de  Bedtfort.  On  n'y 
comptcqueS.feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 

EL  S 

fflïiï™'  ^  U  ««^AHace.  Voye, 
E  L  V 

e.f!HVîrNGE'  duché  *  Lorraine  .  d^- 

cefe  de  Metz  confeufouveraln  ft  intendance  de 
Lorraine,  bai  luge  de  recette  deBoulay,  p3roilTc 

ca  t  &EN  '  ,dans  k  duch*  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Metz,  confeil  fouveràin  de  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  de  recette  de  BouJjy  ,  fei-œu. 

%revr°TeVlln  Gnn,y  """t*  V*  l>&. 
.  ELVEN  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  de  recette  de 
Vannes  ,  parlement  ot  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  46. feux  de  un  tien  de  feu.  Cette  p«. 
ro  iTe  eft  fituee  entre  Vanne,  de  la  rivière  de 


Digitized  by  Google 


E  LZ 

ELVES,  en  Bonergue.  y<>ye\I\bes,  &  ajou- 
tez ce  qui  fuit.  La  terre  de  feigneurie  d'Ekei  eft 
une  ancienne  vicomte  cfui  donnoit  autrefois  à  fe$ 
Seigneurs  entrée  aux  états  de  la  province.  Elle  a 
été  poflcdée  par  ta  maifon  d'Arpajon.  On  trouve 
que .Berenger  d' A rpajon  rendit  hommage,  en  qua- 
lité de  Vicomte  d'Elves  ,  le  <.  Juillet  i  36  ». ,  à  Jean  , 
Comte  de  Rhodes.  Autre  hommage  rendu  par  Hu- 
gues d'Arpajon  ,  Seigneur  &  Vicomte  d'Elves,  à 
Bernard,  Comte  de  Rhodes.  On  voit  encore  Guy 
d'Arpajon  qui  rend  hommage,  delà  feigneurie  &  vi- 
comte d'Elves, le  16.  Juin  1468. ,  à  Jean  ,  Comte 
de  Rhodes. 

Cette  feigneurie  &  vicomte  fut  acquife  en  1666. 
par  Nicolas  de  Campmas ,  qui  en  1668.  en  rendit 
hommage ,  en  qualité  de  Vicomte  ,  en  la  chambre 
des  comptes  de  Navarre.  Il  avoit  été  pourvu  d'une 
charge  de  Tréforier  de  France ,  le  10.  Juin  1 6  j  «. ,  à 
la  première  création  du  bureau  des  finances  à  Mon- 
tauban.  11  fut  Maître-d'Hotel  ordinaire  du  Roi ,  par 
lettres  du  6.  Oftobre  1649. ,  &  fut  créé  Confeiller 
d'état  par  brevet  du  tj.  Mars  t6<».  ,  en  récom- 
penfe  des  fervices  qu'il  a  voit  rendus  aux  Rois  Louis 
XlII.  &  Louis  XIV. ,  dans  les  emplois  &  commif- 
fions  dont  il  fut  chargé  ,  de  dont  il  s'étoit  acquitté 
avec  autant  de  zele  que  de  capacité.  Il  avoit  époufé 
en  1634.  Antoinette  deGaribal,  qui  le  rendit  pere 
de  Guillaume  de  Campmas ,  Seigneur  &  Vicomte 
d'Elves ,  allié  en  1667.  àlfibeau  de  Raynaldi.  De 
ce  mariage  vint  Nicolas  de  Campmas,  dit  de  Sui/it- 
"Remy ,  Vicomte  d'Elves ,  mort  en  1748.  Premier- 
Préfident  des  Trcïoriers  de  France  de  la  généralité 
de  Montauban  ,  lequel  n'ayant  point  été  marié ,  fit 
ion  héritier  Jean-Guillaume- Melchior  de  Campmas, 
fils  aîné  de  fon  frère  François  de  Campmas ,  Sei- 
gneur de  Saint-Cirq ,  ancien  Capitaine  de  dragons 
au  régiment  de  Lautrec.  Jean-Guillaume-Nicolas- 
Welchior  de  Campmas ,  à  préfent  Seigneur  de  Vi- 
comte d'Elves ,  Seigneur  de  Saint-Remy  ,  la  Baf- 
tiolle  ,  Saint-Cirq ,  otc. ,  eft  Tréforier  de  France  en 
la  généralité  de  Montauban.  Il  a  époufé  en  1 747. 
Marie-Jacqueline  de  Colotiges ,  fille  d' Alexis-Dau- 
phin de  Colonges,  Ecuyer,  Seigneur  de  Senac. 
De  ce  mariage  font  venus  pluGeurs  enfants  mâles 
&  femelles. 

ELV1NGEN,  au  pays  MefEn,  diocefe  de  Trê- 
ves ,  parlement  &  intendance  de  Metz  ,  comté  de 
feigneurie  de  Roufly.  On  n'y  compte  que  s-  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  bons 
pâturages. 

ELUSATES,  nation  on  peuple  de  la  Novempo- 
pulanie  ou  troifieme  Aquitaine.  La  ville  à'Etuf* 
(  Eaufe  )  étoit  leur  chef-lieu.  Ils  étoient  voifins  des 
Aufcii ,  des  Sotiutes,  des  Tarufates  de  des  Vajaics. 
Céfar  en  fait  mention  dans  le  troifieme  livre  de  fes 
commentaires.  Craflus ,  fon  Lieutenant, les  rédui- 
fit  à  fe  foumettre.  Iln'eft  pas  douteux  que  ce  peu- 
ple ne  fût  un  des  plus  confidérables  de  cette  partie 
delaGaute.  ^ 

EL  YEN  ù  fes  Dépendances ,  en  Bretagne  ,  dio- 
cefe de  recette  de  Quimpcr,  parlement  de  inten- 
dance de  Rennes.  On  y  compte  $7.  feux  deux  tiers 
de  un  quart  de  feu.  Cette  paroifleeft  à  3. 1.  E.  S.E. 


de  Quimpcr. 
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ELZANGE  ,  au  pays  Meffio  ,  diocefe  de  Trê- 
ves ,  parlement  de  intendance  de  Metz  .bailliage  de 
recette  de  Thionville.  On  y  compte  9.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  à  quelque  diftance  de 
la  Mofelle. 

ELZING  ,  dans  le  pays  Mefiio  ,  diocefe  de  Tre- 
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WS ,  parlement  &  intendance  de  Met* ,  bailliage  de 
recette  de  Thionville.  On  y  compte  s  9.  feux.  Cette 
communauté  ,  que  l'on  diftingue  en  haut  de  bas 
Elzing ,  eft  compofée  de  deux  paroifïês ,  fituecs 
l'une  &  l'autre  fur  une  petite  rivière  qui  va  fe  per- 
dre dans  la  Mofelle,  de  elles  font  à  une  lieue  de  de- 
mie E.  N.  E.  de  Thionville.  Les  pâturages  y  font 
bons  de  abondans. 

E  M  A 

EMAGNY  ,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Anton  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  de  re- 
cette de  Scmur-en-Auxois.  On  y  compte  8.  feux* 
Ce  hameau  dépend  de  la  paroiffe  de  la  Roche. 

EMALLEV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
élection  d'Evreux,  parlement  de  intendance  do 
Rouen,  fergenterie  de  Brofville.  On  y  compte  deux 
feux  privilégiés  de  $6.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifte  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en 
grains  de  en  pâturages  ,  à  une  lieue  de  demie  N. 
d'Evreux. 

EMALLEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Montivilliers  ,  fergenterie  de  Saint-Romain.  On  y 
compte  deux  feux  privilégiés  de  (o.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues  de  demie  N.  E.  de 
Montivilliers.  Son  terroir  eft  des  plus  fertiles ,  prin- 
cipalement en  grains  de  en  pâturages. 

EMANVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  d'E- 
vreux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
çon,  élection  de  Conches  ,  fergenterie  du  Gui- 
gnon.  On  y  compte  137.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  deux  lieues  N.  de  Conches. 

£  M  B 

EMBERMESNIL,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeu  fouverain  de  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  de  recette  de  Lunéville.  On  y 
compte  *6./eux.  Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues  dt 
demie  N.  £.  de  Lunéville. 

EMBLINGEN  ,  dans  leSundrgaw ,  en  Alface  , 
diocefe  de  Bâle ,  confeil  fupérieur  de  intendance 
d' Alface  ,  bailliage  &  recette  d'Ahkirck.  On  n'y 
compte  que  1  o.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 

EMBREVILLE,  en  Picardie , diocefe  de  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  éleélion  de 
bailliage  d'Abbevillc.  On  y  compte  30.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de 
pâturages. 

EMBRUN  ,  Ebredunum  ,  ville  confidérable  , 
chef-lieu  de  PEmbrunois ,  avec  un  bailliage  ,un  ar- 
chevêché ,  un  beau  collège  occupé  ci-devant  par 
les  Jéfuites ,  un  couvent  de  Cordeliers  ,  un  de  Ca- 
pucins ,  un  de  Filles  de  la  Vifitation ,  ckc.  ;  en  Dau- 
phiné,  parlement  de  intendance  de  Grenoble  .élec- 
tion de  recette  de  Gap;  On  y  compte  1.  feux  trois 
quarts  dt  un  trente- deuxième  de  feu  pour  les  fonds 
nobles,  de  17.  feux  un  fixieme  de  un  feiaieme  de 
feu  pour  les  biens  taillables  ,  y  compris  néanmoins 
un  unième  un  vingt-quatrième  de  un  quatre-vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
ville  eft  bâtie  fur  un  rocher  efearpé ,  proche  de  la  rive 
droite  de  la  Durance  ,  à  trois  lieues  O.  S.  O.  de 
Montdauphin  ,  7.  de  tiers  S.  O.  de  Briaoçon ,  4.  de 
quart  E.un  quartauN,deGap  ,  i6.ôtdemieS.  E. 
de  Grenoble  ,de  100. S.E.  de  Paris.  Long.  14. 9.  o. 
lat.44. 34.  o. 

La  viile  dont  il  s'agit ,  a  pris  fon  nom  de  fa  utua- 
tion  fur  une  montagne  fertile.  Elle  eft  ancienne  , 
puifqu*il  y  a  tout  lieu  de  préfumer  qu'elle  fut  do 
bonne  heure  la  capitale  des  Caturiges  ;  celle  de  Cj- 
utig* ,  aujourd'hui  Chorges ,  ayant  perdu  leprft- 
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mie  r  rang  qu'elle  tenoitchez  ce  peuple.  Quoi  qu'il 
enfoit,  dès  le  temps  des  Romains,  la  ville  d'Em- 
brun obtint  des  Romains  le  droit  de  latinité,  c'eft- 
dire  ,  d'entrer  dans  les  charges  fit  magiftratorcs  de 
l'Empire  ;  fit  Galba  lui  donna  celui  de  ville  alliée. 
DutempsdeConftantin  ,  elle  «oit  déjà  le  fiege 
d'un  évèché  ,  fit  «oit  rangée  fous  la  province  des 
Alpes-Maritimes. 

Cette  ville  eft  forte  par  fon  amette  naturelle  ,  dit 
on  homme  qui  la  connoiflbit  bien ,  à  caufe  qu'elle 
elt  couverte  d'un  côté  par  un  précipice  ,  fit  de  l'au- 
tre par  une  citadelle  (  cette  citadelle  a  été  démolie , 
&  on  a  bâti  en  la  place  un  couvent  de  Capucins  ). 
M.  de  Lefdiguieres  s'en  rendit  maître ,  dans  le  def- 
fein  qu'il  avoit  d'y  faire  une  bonne  retraite ,  pour 
mettre  à  couvert  les  Calvinrftes  de  ces  quartiers  , 
comme  il  avoit  déjà  fait  eo  faveur  de  ceux  de  la 
plaine,  en  fe  faififtant  de  Montelimart.  Le  Duc  de 
Savoie  la  prit  par  compofition  ,  après  douae  jourj 
de  fiege,  en  1693.;  mais  il  fut  obligé  de  l'aban- 
donner trois  femaines  après.  On  eftime  quec'eft  la 
plus  haute  cité  de  l'Europe. 

Le  palais  archiépifcopal  eft  fitué  dans  le  quartier 
le  plus  haut  de  la  ville  ,  fit  c'eft  un  très-bel  édifice. 
L'églife  collégiale  eft  dédiée  à  Notre-Dame.  Depuis 
1  nuis  XI. ,  le  chapitre  de  cette  églife  eft  compofé 
d'un  Prévôt ,  d'un  Sacriftain  fit  de  douze  Chanoi- 
nes. Dans  ce  nombre  ne  font  point  compris  le  Rot 
comme  premier  Chanoine ,  ni  l'Archevêque  comme 
le  fécond.  Les  prébendes  théologales  fit  précepto- 
rialcs  avoient  été  affectées  aux  Jéfuites  qui  tenoient 
le  collège  fit  dirigeoient  le  féminaire  ;  mais  depuis 
l'année  dernière  (1763.),  ces  prébendes  ont  eu 
nne  autre  destination.  Quant  au  revenu  du  chapi- 
tre ,on  l'évalue  en  total  à  la  fomme  de  vingt-cinq 
ou  trente  mille  livres  ;  ce  qui  n'eft  qu'un  foibie  refte 
des  riebefies  que  poflèdoit  autrefois  cette  églife , 
qui  a  été  ruinée  tant  par  les  entreprifes  des  Dau- 
phins ,  que  par  les  Hérétiques  fit  particulièrement 
par  les  Calvinrftes.  Ces  derniers  pillèrent  le  beau 
tréfor  qui  étoit  à  la  cathédrale ,  fit  qui  confiftoit  en 
une  grande  quantité  de  beaux  ornements ,  de  vafes , 
de  croflès  ,  de  croix  d'or  fit  d'argent ,  fit  autres 
morceaux  très-précieux ,  entr'autres  deux  grandes 
ftatues  d'argent ,  l'une  repréfentant  la  Ste.  Vierge  , 
fie  l'autre  St.  Marcellin. 

On  entre  dans  Embrun  par  cinq  portes ,  fie  l'on 
compte  dans  cette  ville  autant  de  paroùTes  fie  douie 
mille  ames  ou  environ. 

Le  diocefe  d'Embrun  eft  borné  au  N.  par  celui 
de  St.  Jean-de-Mauricnne  ,  en  Savoie  ;  au  S.  par 
ceux  de  Digne  fit  de  Glandeves  ;  à  l'E.  par  ceux  de 
Solufl'cs  fit  "de  Pignerol ,  en  Piémont  ;  fit  à  PO.  par 
ceux  de  Grenoble  fit  de  Gap.  On  y  compte  environ 
11 6.  paroifiès  ou  annexes  (  voye\  Dauphiné)  , 
un  feul  chapitre ,  une  foule  abbaye  d'hommes ,  fit 
aucune  de  filles.  Le  Prélat  qui  eft  à  la  tète  de  ce 
diocefe  ,  jouit  de  jo.  mille  livres  de  rente  ;  fie ,  félon 
la  taxe  en  cour  de  Rome ,  il  paye  1400.  florins  pour 
l'expédition  de  fes  bulles.  L'Evéque  d'Embrun  , 
établi  dès  le  quatrième  fiecle  (  St.  Marcellin ,  mar- 
tyr,  en  a  été  le  premier  Evêque  :  il  vivoit  l'an  340.), 
fut  fournis  au  Métropolitain  d'Arles ,  jufqu'au  con- 
cile de  Francfort ,  tenu  du  temps  de  Charlemagne , 
l'an  794.  Il  fut  alors  déclaré  Métropolitain. 

Les  Archevêques  d'Embrun  ont  eu  de  très-Seaux 
privilèges  que  les  Empereurs  fit  les  Rois  de  Bour- 
gogne leur  avoient  donnés  avec  une  partie  de  l'Em- 
brunois  ,  qu'ils  poflïdoicnt  en  fouverainrté.  Les 
Dauphins  mêmes  leur  en  ont  fait  hommage.  Ils 
avoient  outre  cela  le  titre  de  Chambellans  de  l'Em- 
pire ,  fit  le  droit  de  faire  battre  monnoie  ,  que  leur 
avoit  accordé  l'Eroperenr  Conrad  vers  l'an  1030. 
Mais  depuis  la  donation,  du  Dauphiné ,  ils  ont  perdu 


E  M  B 

tous  ces  privilèges  ,  fit  n'ont  eonfervé  qu'une  partie 
de  la  feigneurie  fit  du  domaine  de  la  ville ,  enforte 
que  leurs  Juges  font  alternatifs  dans  le  bailliage. 
(Voye\  Dauphiné).  Ils  prennent  cependant  la 
qualité  de  Princes  tPEmbrun ,  de  Comtes  de  Beauf- 
fort  &  de  Guilleftre  ,  parce  qu'en  effet ,  ils  ont  été 
Souverains  de  tous  ces  lieux. 

Les  évêchés  fuffragans  d'Embrun  font  Digne  , 
Graflè ,  Vence  ,  Glandeves  &  Senès ,  en  France  ; 
fit  Nice ,  en  Piémonr. 

Parmi  les  fucceflèurc  de  St.  Marcellin ,  premier 
Evêque  d'Embrun  ,  on  compte  des  Saints  oc  plu» 
fleurs  Prélats  du  premier  mérite ,  tels  que  Guil- 
laume de  Bénévent ,  qui  vivoit  en  1 1  jo. ,  fit  auquel 
Pierre  le  Vénérable  donne  de  grands, éloges  \  Ber- 
nard ,  Légat  du  St.  fiege  ;  Pierre  de  Poitiers ,  Théo- 
logien du  premier  ordre  ,  mort  en  1x0$.  ;  Henri 
de  Suze  i  Guillaume  Mandagot ,  Compilateur  des 
décrétâtes  fous  Boniface  VIII.  -,  Raymond  de 
Meuillon ,  qui  aflembla  nn  concile  à  Embrun  ;  Ju- 
lien de  Mcdicis  ,  depuis  Pape  ,  fous  le  nom  de  Clé- 
ment VII.  ;  Nicolas  de  Fiefque  -,  François  de  Tour- 
non  ;  Robert  de  Lcnoncourt  ,  ficc. 

Un  événement  dont  on  n'avoit  pas  vu  d'exemple 
en  France  depuis  plus  d'un  fiecle ,  eft  la  tenue  du 
concile  provincial  qui  fut  aftêroblé  à  Embrun  en 
17x7. ,  fit  qui  étoit  compofé  de  quatorze  Prélars  , 
fans  compter  le  Métropolitain  qui  en  fut  le  Préfi- 
dent.  Quatre  de  ces  Prélars  étoient  de  la  pro- 
vince eccléfiaftique  d'Embrun  ,  fit  les  dix  autres  de 
différentes  provinces  eccléfiaftiques  du  royaume. 
Pierre  Guerin  de  Tendu ,  alors  Archevêque  d'Em- 
brun ôc  depuis  Cardinal  de  l'églife  romaine  ,  Ar- 
chevêque de  Lyon  fit  Miniftrc  d'état ,  fut  le  Préfi- 
dent  de  cette  affemblée.  Les  Prélats ,  fes  «opéra- 
teurs,  étoient  M.  de  Bourehenu  ,  Evêque  de  Ven- 
ce }  M.  de  Crillon  ,  Evêque  de  Glandeves  ;  M.  An- 
tkelmi ,  Evêque  de  Grafle;  M.  de  Caulet ,  Evêque 
de  Grenoble  ;  M.  M  don ,  Evêque  de  Valence  ; 
M.  de  Villeneuve ,  Evêque  de  Viviers  ;  M.  de  Ma- 
liffoles  ,  Evêque  de  Gap  ;  M.  Laffitecux ,  Evêque 
de  Sifteron  ;  M.  de  Vaccon ,  Evêque  d'Apt  ;  M.  de 
Cafiellane  ,  Evêque  de  Fréjuls  ;  M.  de  Bei/itnct , 
Evêque  de  Marfeille  ;  M.  du  Dwtctt ,  Evêque  de 
Belley  ;  M.  de  Moncley  ,  Evêque  d'Autun  ;  fit  M. 
de  Rocrofio  ,  Evêque  de  Nice.  Ces  Pères  ,  ainfi 
aflemblés  ,  firent  plufieurs  règlements  touchant  les 
mœurs  fie  fur  la  difeipline  de  l'églife  ;  fit ,  par  leur 
fentence ,  ils  i'j (pendirent  M.  Jean  Soanen ,  Evêque 
de  Senès,  de  toute  fonilion  if  ijcofale  Ù Jaeerdotale , 
fie  le  réduifirent  à  ta  communion  laïque.  L'Evéque 
de  Nice  n'arriva  à  Embrun  que  le  1 6.  de  Septem- 
bre ,  fit  ne  fut  lacré  qu'après  la  fentence  rendue  ; 
mats  il  approuva  fit  fouferivit  tous  les  décrets  du 
concile ,  dont  les  aftes  ont  été  imprimés  en  un 
volume  /n-4°. ,  à  Embrun-fic  à  Paris  ,  en  1718. 

Indépendamment  du  concile  dont  nous  venons  de 
parler ,  il  s'en  eft  tenu  d'autres  à  Embrun  ;  (Ravoir, 
en  $88. ,  en  1 159. ,  en  1x48.,  en  1190.,  en  1583. 
fit  en  1 1 10. 

Dans  le  diocefe  d'Embrun ,  à  une  demi-lieue  de  la 
paroifle  de  St.  Etienne ,  fit  à  x.  L  de  Gap  ,  eft  un  ha- 
meau fameux  ,  bâti  fur  une  petite  coIKne  ,fic  connu 
fous  le  nom  de  Laus ,  à  caufe  des  litanies  de  la  Vierge 
qu'on  y  chantoit.  Dans  ce  hameau  eft  une  chapelle 
dédiée  à  la  Sainte- Vierge  fous  le  titre  de'  Notre* 
Dame  du  Laus ,  fie  où  Dieu  a ,  dit-on ,  opéré  plu- 
fieurs miracles  par  la  médiation  de  fa  fainte  mère. 
Voici  l'hiftoîre  abrégée  de  ce  qui  a  donne  Itvu  à  la 
célébrité  de  cette  chapelle. 

L'an  1663. , une  jeune  bergère,  Sgée  d'environ 
quatorze  ans ,  nommée  Benohe-Rtnctrrtt ,  du  Heu 
de  Saint-Etienne  ,  eut ,  dit-on  ,  en  gardant  fou 
troupeau ,  le  bonheur  de  voir  plufieurs  fois  ht  Sainte. 

Vierge , 
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Vierge ,  &  d'avoir  des  entretiens  avec  elle.  Le  bruit 
«le  cette  merveille  fe  répandit  bientôt  dans  les  vil- 
lages voifins  ,  ôc  fit  naître  à  planeurs  perfonnes 
l'envie  d'aller  vifiter  ce  faint  lieu  ;  car  la  Vierge 
apparoiffoit  toujours  au  même  endroit  à  Benoîte. 
Mais  ,  parce  que  la  curioûte  ,  &  même  la  plaifan- 
terie  ôc  la  dérifion  avoient  ordinairement  plus  de 
part  à  ces  pèlerinages  ,  qu'une  piété  folide ,  ces 
personnes  revenoient  de  ce  lieu  comme  elles  y 
étoient  allées ,  c'eft-à-dire  ,  fans  avoir  reffenti  ni 
onction,  ni  douceur  intérieure,  non-plus  que  les 
odeurs  céleftes  dont  Benoîte  &  des  perfonnes  pieufes 
avoient  été  embaumées.  11  n'en  fallut  pas  davan- 
tage pour  faire  traiter  Benoîte  de  vifionnairc  &  de 
petite  fille  ,  qui  vouloit  déjà  en  impofer  au  public. 
Benoîte  fe  plaignit  à  la  Vierge  qui  la  conlbla  ,  ôc  lui 
dit  qu'on  feroit  bientôt  obligé  de  croire ,  ôc  qu'il  n'y 
aurait  que  ceux  dont  le  coeur  feroit  entièrement 
obftiné  ,  qui  méprîferoicnt  d'ajouter  foi  à  ce  qu'elle 
leur  diroit.  La  Sainte-Vierge  lui  dit  encore  de  ne 
point  venir  déformais  la  chercher  en  ce  lieu ,  parce 
qu'elle  ne  l'y  trouverait  plus.  Ces  dernières  paroles 
affligèrent  infiniment  Benoîte  ;  &  pendant  trots  mois 
ou  environ  ,  elle  pleura  prefque  continuellement , 
de  ce  qu'elle  ne  voyoit  plus  la  Sainte-Vierge.  Enfin, 
un  jour  que  Benoîte  fuivoit  fon  troupeau  .  elle  lui 
apparut,  Ôc  lui  dit  d'aller  à  la  Chapelle  de  Laus ,  où 
elle  la  trouverait  à  l'avenir  ,  ôc  où  s'opéreraient  de 
grandes  merveilles.  11  n'y  avoir  alors  au  Laus  qu'une 
petite  chapelle ,  qui  pouvoit  à  peine  contenir  neuf 
a  dix  perfonnes ,  &  oii  Ton  ne  célébrait  la  meffe 
qu'une  fois  l'an  ,  fçavoir  ,  le  jour  de  l'Anonciation 
de  la  Vierge.  Benoîte  y  alla  ,  &  y  trouva  la  Vierge 
debout  fur  l'autel.  Dèflors  cette  chapelle  commença 
d'être  très- fréquentée  des  grands  &  des  petits  ,  des 
riches  &  des  pauvres  ,  des  fçavans  cV  des  fimples  , 
des  voifins  ôc  des  étrangers.  11  s'y  fit  des  guérifons 
miraculeufes  ,  6c  plufieurs  perfonnes  y  reçurent  des 
grâces  extraordinaires  de  converfion  ôt  de  falut. 
M.  d'/îuAaJJToi  de  la  Feuillade ,  Archevêque  d'Em- 
brun ,  ôc  alors  Ambafladeur  en  Efpague  ,  ayant 
appris  ce  qui  fe  padbit  à  la  chapelle  du  Laus  , 
écrivit  à  fon  Grand-Vicaire  de  fe  tranfporter  fur  le 
lieu  ,  ôt  d'examiner  les  chofes  avec  exactitude.  Celui- 
ci  y  alla ,  interrogea  pluficurs  fois  Benoîte  en  pré- 
fence  de  plufieurs  fçavans  &  pieux  eccléûafti- 
ques  ,  ôcc. ,  ÔC  permit  enfin  que  la  mefle  fe  célébrât 
dans  cette  chapelle  ,  qu'on  y  reçût  les  offrandes 
des  fidèles  ,  ôc  que  la  Sainte- Vierge  y  fût  honorée 
par  la  piété  des  habitants  Si  des  étrangers.  Auffi-tôt 
on  mit  la  main  à  l'oeuvre  pour  aggrandir  cette  cha- 
pelle ;  elle  fut  achevée  en  1 668. ,  oc  elle  eft  deffervie 
par  des  Millionnaires  de  Notre-Dame  de  la  Garde  , 
de  l'inftitution  defauels  nous  aurons  occafion  de 

{•arler.  Le  Pere  martenne  ,  qui  dans  fon  voyage 
ittéraire  parle  de  cette  chapelle  ,  qu'il  nomme 
Notre  -  Dame  du  Laus  ,  dit  qu'en  1708.  la  feeur 
Benoîte  étoit  encore  en  vie ,  qu'il  la  vit  ôt  lui  parla. 

EMBRUN  ou  Saint-André  d'Embrun  ,  en  Dau- 
phiné ,  diocefe  d'Embrun,  parlement  &  intendance 
de  Grenoble  ,  élection  Si  recette  de  Gap.  On  y 
compte  un  demi  ôc  un  quarante-huitième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles  ,  Ôc  8.  feux  un  vingt-qua- 
trième &  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les  biens 
taillables. 

EMBRUNOIS  ,  Elroiuntnfis  Ager  ,  pays  de 
Dauphinc  ,  avec  titre  de  comté  (  dont  Km  brun  eft 
le  chef-lieu  )  ;  fitué  entre  le  vingt-troifieme  degré 
44.  minutes  Ôc  le  vingt-quatrième  degré  ji.  mi- 
nutes de  longitude  ,  ôc  entre  le  quarante-quatrième 
degré  19.  minutes  ôc  le  quarante-quatrième  degré 
46.  minutes  de  latitude  ;  borné  au  N.  ôc  à  l'E.  par 
le  Briançonnois  ,  au  S.  par  la  vallée  de  Barcelon- 
nette  ,  ôc  à  l'O.  par  le  Gapcnçois  ôc  le  Grefivaudan. 
Tome  IL 
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Il  a  ro.  1.  de  longueur  fur  6.  de  largeur  ;  ce  qui 
peut  être  évalué  à  40.  lieues  quarrées.  Il  eft  arrofé 
de  la  Duranee  ,  de  la  Guilleftre  ôc  de  quelques  au- 
tres rivières  moins  confidérables  ,  qui  ,  à  propre- 
ment parler  ,  ne  font  que  de  fimples  torrents.  Lé 
climat  y  eft  vif  ôc  pur,  mais  froid.  L'Embrunois  eft 
un  pays  hérifie  de  montagnes  ,  la  plûpart  fort  ef- 
carpées  :  il  y  a  cependant  d'aflëz  belles  vallées  où 
l'on  recueille  du  bled.  Les  pâturages  y  font  abon- 
dans  ôc  très-bons.  Enété ,  les  montagnes  auffi-bien 
que  les  vallées  y  font  couvertes  d'une  quantité  pro- 
digieufe  de  moutons.  Il  y  a  dans  ce  pays  de  beaux 
bois  de  charpente  &  de  conftru&ion  ,  mais  il  eft 
difficile  d'en  tirer  parti  :  jufqu'à  préfent  la  Durance 
a  été  en  quelque  forte  la  feule  voie  dont  on  fe  foit 
fervi  pour  les  voiturcr.  Il  feroit  à  fouhaiter  que  les 
chemins ,  quoique  déjà  bons  &  commodes  ,  fuffent 
rendus  encore  plus  praticables  pour  le  transport  de 
ces  bois  ,  ôc  que  pour  cet  effet  on  imaginât  auffi 
quelque  machine  qui  donnât  plus  de  facilités  6c 
rendît  moins  confidérables  les  frais  de  voiture. 

Du  temps  de  Céiar ,  l'Embrunois  étoit  habité 
par  les  Caturigts  à  l'O. ,  ôc  par  les  Brigantini  à  l'E. 
Sous  Honorius,  les  Brigantini  ôtEmbrunétoieot  com- 
pris dans  la  province  des  Alpes  -  Maritimes  ;  mais 
les  Catuhjies  dépendoient  de  la  féconde  Narbon- 
noife  ,  du  moins  pour  la  plus  grande  partie. 

De  la  domination  des  Romains  ,  l'Embrunois 
pafla  fous  celle  des  Wifigoths  ôc  enfuite  fous  celle 
des  Oftrogoths.  Ces  derniers  le  cédèrent  aux  Fran- 
çois dans  le  fixieme  fiecle.  Depuis  ,  il  fit  partie  du 
royaume  de  Bourgogne  ôc  d'Arles.  L'an  1010.  , 
Rodolphe  111.  invenit  Bertrand  ,  Comte  de  Forcal- 
quier ,  du  comté  d'Embrun  ,  s'en  réfervant  les  ré- 
gales ôc  le  haut  domaine.  L'Empereur  Conrad  II. , 
le  Salique ,  céda  depuis  ces  deux  réferves  à  l'Arche- 
vêque d'Embrun 

Guillaume  Ui.  d'Urgel ,  Comte  de  Forcalquier  k 
d'Embrun ,  ôcc. ,  mourut  en  114s.  ,  laiffànt  de  Gar- 
finde  d'Albon  ,  Bertrand  HI.  (  mort  en  1150.)  qui 
époufa  Jouffcrane  Flotte.  De  ce  mariage  vinrent  » 
entr'autres  enfants  ,  i°.  Guillaume  IV.  mort  fans 
poftérité.en  1108.  1 19.  Bertrand  IV.  }  }w.  Alix  , 
alliée  à  Geraud  de  Sabran  ,  ôcc. 

Bertrand  IV.  ,  Comte  de  Forcalquier  ,  d'Em- 
brun ,  ôcc.  ,  mourut  en  1 109.  Il  avoit  eu  une  fille 
unique  ,  Garfmde  I.  ,  morte  avant  lui-  Elle  avoit 
époufé  Reynier  de  Sabran  ,  duquel  elle  eut  deux 
filles  ,  i°.  Gariinde  II.  qui  fut  héritière  du  comté  de 
Forcalquier  ,  ôc  qui  avoit  époufé  en  1 193.  AI- 
phonfe  II. ,  Comte  de  Provence  ,  ôcc.  ;  ôc  i°.  Béa- 
trix ,  qui  époufa  Guigues-André  ,  Dauphin  de  Vien- 
nois ,  a  qui  elle  porta  en  dot  les  comtés  d'Embrun 
ôc  de  Gap  ,  qui  depuis  font  demeurés  unis  ait 
Dauphiné. 

Les  Dauphins  de  Viennois ,  ainfi  qu'il  a  été  dit  t 
firent  hommage  de  l'Embrunois  aux  Archevêques 
d'Embrun  ,  jufqu'au  temps  de  la  donation  du  Dau- 
phiné. Mais  depuis  cette  époque  ,  il  n'en  a  plus  été 
queftion  ,  quoique  les  Archevêques  aient  continué 
de  prendre  le  titre  de  Princes  d'Embrun  ,  Ôcc. 

EMBRY  ,  en  Artois  ,  diocefe  de  Boulogne  , 
bailliage  ôc  recette  de  Saint-Omer ,  confeil  provin- 
cial d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Lille.  On  y  compte  07.  feux  ôc  33s.  perfonnes. 
Cette  paroillè  eft  htuée  fur  la  route  de  Montreuil  à 
Aire  ,  à  3. 1.  N.  N.  O.  de  Hefdin ,  Ôc  $.  ôc  demie  S. 
O.  de  St.  Omer. 

E  M  Ê 

EMÊMONt" ,  en  Normandie,  ffyrç  Ernemoot. 

EMERAINVILLE  ,  dans  la  Brie-Françoife  , 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  ôc  élection  de  Pa- 
ris. On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroiffe  eft  Gtuée 
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dans  une  contrée  remplie  de  bois,  filon  il  y  a  de  bons 
pâturages  ,  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Marne  ,  &  j.  &  demie  E.  S.  E.  de  Paris.  On  l'ap- 
pelle également  Emery. 

EMERCHICOURT ,  dans  la  Flandre-Wallonne, 
diocefe  d'Arras  ,  parlement  de  Douay  ,  intendance 
de  Lille  ,  fubdélégation  &  recette  de  Bouchain.  On 
n'y  compte  que  j.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée  en  pays  de  grains. 

EMERIN  ,  paroiflê  de  châtellenie  ,  dans  la  Flan- 
dre-Wallonne ,  diocefe  de  Tournay ,  parlement  de 
Douay  ,  intendance  ,  fubdélégation  «  recette  de 
Lille.  On  y  compte  46.  feus.  Cette  paroiflê  eft  fituée 
h  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Haute- 
Dcule  ,  dans  une  contrée  abondante  en  grains  fit  en 
pâturages  ,  à  1.  1.  S.  S.  O.  de  Lille. 

EMERIN  ,  terre  d'Empire  ,  dans  la  Flandre- 
Wallonne  ,  diocefe  de  Tournay  ,  parlement  de 
Douay  ,  intendance  ,  fubdélégation  de  recette 
de  Lille.  On  y  compte  8 1.  feux.  Cette  paroiflê 
eft  contigue  à  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article 
précédent. 

E  MI 

E  MILIEU  &  Augelas ,  en  Foreft  ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Lyon  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  Montbrifon.  On  y  compte  2 1 .  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâturages. 

EMILLY  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  diocefe 
de  Metz ,  confeil  fouverain  dt  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  dt  recette  de  Boulay  ,  paroiflê  de 
Valmunfter.  On  y  compte  17*  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

E  M  O 

EMONDEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Coûtances  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  Carentan ,  fergenterie  de  Pont- 
l'Abbé.  On  y  compte  73.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  très-fertile  en  grains  ,  en 
fruits  fie  en  pâturages  ,  à  une  lieue  de  l'Océan  , 
autant  S.  E.  de  Montebourg ,  dt  t.  &  quart  S.  E. 
de  Valogne.  L'Abbé  de  Montebourg  eft  patron  de 
la  cure. 

E  M  P 

EMPAUX  ,  dans  le  comté  de  Commuées  ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  Lombès ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Commin- 
ges ,  châtellenie  de  Samathan.  On  y  compte  un  feu 
7$.  bellugucs  fie  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette 
paroiflê  eft  à  1. 1.  fie  demie  N.  E.  de  Lombès. 

EMPONV1LLE ,  dans  le  G  ât  in  ois  -  François , 
diocefe  de  Sens ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Orléans  ,  élection  de  Pithiviers.  On  y  compte 
$o.  feux.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans  une  contrée 
abondante  en  grains  fit  en  pâturages  ,  à  une  lieue 
S.  S.  0.  de  la  Lbapelle-la-Reine  ,  1.  O.  N.  O.  de 
Nemours ,  &  4.  &  un  quart  N.  E.  de  Pithiviers. 

EMPUS  &  Reynier ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Fréjuls ,  parlement  fie  intendance  d'Aix ,  viguerie 
de  recette  de  Draguignan.  On  y  compte  4.  feux  de 
demi  de  cadaftre.  Empus  eft  fitué  fur  la  petite  ri- 
vière d'Artubie ,  à  une  lieue  de  demie  O.  S.  O.  de 
Bargemon.de  z.  de  tiers  N.  N.  O.  de  Draguignan. 

E  M  S 

EMSCHWEILLER ,  dans  le  duché  de  Lorraine, 
diocefe  de  Metz ,  confeil  fouverain  de  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  de  recette  de  Dieuze.  On 
y  compte  1$.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes,  mais  où  les  pâturages  font 
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bon*  &  abondans.  Il  y  a  aufli  des  bols. 

EMSTROFF  ,au  pays  Mvlfin  ,  diocefe  de  Trê- 
ves ,  parlement  de  intendance  de  Metz  ,  bailliage 
de  recette  de  Saar-Louis.  On  y  compte  86.  feux. 
Cette  paroiflê  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile. 
C'eftundes  villages  compris  dans  la  demi-lieue  du 
territoire  cédé  à  la  France  par  le  traité  de  1718. 

E  N 
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EN ,  en  Rouflïllon  ,  diocefe  de  Perpignan ,  con- 
feil fupérieur  de  intendance  de  Renrmllon  ,  vigue- 
rie de  Confient.  On  y  compte  J.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  1.  lieues  S.  O.  de  Villefranche. 

E  N  B 

EN  BO  URG  la  Baillie  ,  en  Bourbonnois. 
Voyt\  Souvigny. 

E  N  C 

ENCABERA  ,  paroiflê  de  jurifdiftion ,  dans  le 
Bazadois  ,  en  Guyenne ,  diocefe  de  Bazas ,  parle- 
ment de  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de 
Condom.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiflê  eft 
fituée  entre  la  Dordogne  de  la  Garonne  ,  dans  une 
contrée  abondante  en  grains  ,  en  vins  ,  en  fruits 
de  en  pâturages. 

ENCAUSSE  ,  bourg ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gaf- 
cogne,diocefe  de  Montauban,  intendance  &  élection 
d'Aufch,parlementdeTouloufe,collecte  de  Fezenza- 
guet.  On  y  compte  4.  feux  4$.  bellugues  de  un  quart 
de  bellugue  de  feu.  Ce  bourg  cil  à  ).  1.  E.  N.  E.  de 
Gimont ,  7.  O.  N.  O.  de  Touloufe ,  de  autant  E. 
d'Aufcb. 

ENCAUSSE ,  paroiflê  ,  chef-lieu  d'un  diftrict 
de  même  nom  ,  dans  le  comté  de  Comminges  ,  en 
Gafcogce  ,  diocefe  de  élection  de  Comminges, par- 
lement de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch.  On  y 
compte  3.  feux  91.  bellugues  de  un  quart  de  bel- 
lugue de  feu.  Cette  paroiflê  eft  fituee  à  une  lieue 
de  la  rive  droite  de  la  Garonne  ,  une  de  tiers  S.  de 
St.  Gaudens  ,  de  3.  de  deux  tiers  E.  N.  E.  de  St. 
Bertrand.  11  y  a  à  Encauflê  des  eaux  minérales  , 
qui  font  limpides.  Se  qui  n'ont  prefque  point  de 
faveur  :  on  en  fait  quelque  cas  dans  le  pays. 

ENCLAVE  d'Artois.  On  donne  en  Picardie  le 
nom  d'Enclave  d'Artois ,  à  un  canton  compofé  de 
treize  paroiflês  ,  qui  faifoieot  autrefois  partie  du 
comté  d'Artois.  Ces  treize  paroiflês  ,  fituées  dans 
le  voifinage  de  Montreuil  ,  furent  démembrées  du 
comté  d'Artois  de  unies  à  la  France  ,  par  les  trai- 
tés de  Madrid  ,  de  Câteau-Cambrefïs  de  de  Crépy. 
On  leur  a  confervé  les  mêmes  privilèges  dont  elles 
jouiflbient  auparavant  :  elles  ne  payent  point  de 
tailles,  de  le  fel  ne  coûte  à  leurs  habitants  que 
vingt-quatre  fols  le  boifleau  ;  mais  ils  font  obligés 
de  fc  fournir  au  dépôt  qui  eft  établi  à  Montreuil. 
Voyt\  Amiens  généralité ,  Picardie,  dec. 

ENCLOISTRE  (1')  ,  en  Touraine.  Voye\  Che- 
nuflbn. 

ENCOURTIECH  ,  paroiflê  de  juftice  Royale , 
dans  le  Ccnferans ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  de  St. 
Lizier,  parlement  de  Touloufe,  intendance  d'Aufch , 
élection  de  Comminges  ,  châtellenie  de  St.  Girons. 
On  y  compte  un  feu  deux  bellugues  dt  une  demi- 
bellugue  de  feu.  Cette  paroiflê  eft  fituée  dans  la 
vallée  de  Combelongue  ,  fur  un  ruiflêau ,  à  trois 
quarts  de  lieue  S.  È.  de  Saint-Girons  ,  de  à  1.  I. 
S.  E.  de  Saint-Lizicr. 

ENCRE ,  en  Picardie.  V oye\  Albert. 

ENCRETEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
parlement  de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Caudebcc ,  fergenterie  de  Grainville.  On  y  com- 
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çte  }.  fen  privilégies  &  Jj.  feux  «ullabttfs.  Cette 
paroHïe  eft  ûtuée  à  quelque  diftance  de  l'Océan  , 
entre  Fécamp  &  St.  Vallery  ,  à  7.  lieues  N.  O. 


END 

ENDE  la  Roche  ,  en  Bourtwrrmols  ,  diocefe  de 
Clermont,  parlement  de  Paris  ,tirtertdànce  Se  élec- 
tion de  Moulins.  On  y  compte  54.  -feux.  Cette  pa- 
roiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  montagtieufe,aaèz 
abondante  en  pâturages. 

E  N  E 

ENENCOURT  Leage,  dans  le  Vexin-François.? 
diocefe  de  intendance  de  Rouen ,  parlement  de 
Parts ,  élection  de  Chatimont  de  Magny.  On  y  com- 
pte m.  feux  privilégiés  de  49.  feux  taillables.  Cette 
paroiffe  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  E.  N.  E.  de 
Gifors ,  de  autant  N.  N.  O.  de  Chaumont. 

ENENCOURT  le  Sec ,  dans  le  Vexin-Fraoçoîs , 
diocefe  dt  intendance  de  Rosen  ,  parlement  de 
Paris ,  élection  de  Chaumont  5c  Magny.  On  y  com- 
pte un  feu  privilégié  de  14.  feux  taillables.  Cette 
paroiiïè  eft  à  une  demi-lieue  N.  E.  de  Chaumont. 
Son  terroir  abonde  en  grains  de  en  pâturages. 

E  N  F 

ENFERNE  ,  petite  rivière  ,  qui  fe  jette  dans  la 
Sarthe  ,  au  pays  du  Maine  ,  de  dont  le  cours  n'eft 
que  de  deux  ou  trois  lieues.  On  y  pêche  de  bon 
poitfon. 

ENFRUTS  (les) ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de 
Vabres ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Moritauban  ,  élection  de  Milhaud.  On  y  compte  un 
feu  de  31.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
dans  les  montagnes ,  mais  où  il  y  a  de  très-bons 
pâturages  où  Ton  nourrit  quantité  de  bétail. 

E  N  G 

ENGALIN ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  élection 
de  Rhodès ,  parlement  de  Toulonfe  ,  intendance 
de  Montauban.  On  n'y  compte  point  de  feux ,  mais 
feulement  3<.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue  de 
feu.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  con- 
trée affez  fertile  ,  principalement  en  grains. 

ENGALIN ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe ,  intendance  de  élection  d'Aufch ,  parlement 
de  Touloufe  ,  collecte  de  Fezenzaguet.  On  y  com- 
pte un  feu  13.  bellugues  de  un  quart  de  bellugue 
de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  un  tiers  de  l:eue  N.  N. 
O.de  Mauvefin  ,  de  à  4. 1.  de  demie  N.  E.  d'Aufch. 

ENGARRAVAQUEZ,  en  Languedoc ,  diocefe 
de  recette  de  Lavaur ,  parlement  de  généralité  de 
Touloufe  ,  intendance  de  Languedoc  On  y  com- 
pte 39.  feux.  Cette  communauté  eft  à  4. 1.  de  demie 
S.  E.  de  Lavaur. 

ENGENTE ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  de  Parts ,  intendance  de  Châtons, 
élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  21.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  une  lieue  N.  E.  de  Bar- 
fur-Aube. 

ENGENVILLE ,  dans  le  Gâtinois-François,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Pithivit-rs.  On  y  compte  89. 
feux.  Cette  paroiffe  elt  iituée  dans  une  contrée 
très-abondante  en  grains  ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
N.  N.O.  de  Pithiv.ers ,  à  j.  1.  S.  O.  de  Malesher- 
bes,  dc8.N.  E.  d'Orléans. 

ENGERV1LLE  la.  Calte ,  au  pays  Chartrain , 
dans  le  gouvernement  général  d'Ork-anois,  diocefe 
de  Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans ,  élection  de  Pithmcrs.  On  y  compte  161. 
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feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  route  d'Eftam- 
pes  à  Janville ,  à  4.  1.  de  demie  N.  O.  de  Pithiviers. 

ENGINS  ,  en  Dauphiné,  diocefe,  parlement, 
intendance  de  élection  de  Grenoble.  On  y  compte 
un  huitième  de  feu  pour  Us  fonds  nobles ,  de  ua 
feu  un  tiers  5e  un  huitième  de  feu  pour  les  bien* 
taillables.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  S» 

0.  de  Saffenage ,  de  ».  O.  S.  O.  de  Grenoble. 
ENGLENCOURT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de 

Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de Soiffons  v 
éleaion  de  Guife.  On  y  compte  14».  feox.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Oifc ,  a  a. 
1  8c  demie  E.  N.  £.  de  Guife  ,  de  a.  N.  O.  de  Verw 
vins.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

ENGLEBELMÈRE  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de 
intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Peronnc.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  ur.c  contrée  abondante  en  pâ-- 
turages ,  de  où  il  y  9  quelques  bois ,  à  cinq  quarts 
de  lieue  N.  N.  O.  d'Albert ,  de  &  cinq  lieues  de  quart 
N.O.  de  Peronnc. 

ENGLESQUE  VILLE ,  en  Normandie ,  diocefe 
de  élection  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendante de  Caen  ,  fergenterie  de  Vays.  On  y 
compte  i»7.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  l'O- 
céan, à  deux  lieues  de  deux  tiers  N.  E.  d'iiîgny 
&  trois  de  deux  tiers  N.  O.  de  Bayeux.  Son  terroir 
elt  également  fertile  de  agréable. 

ENGLESQUE  VILLE  ,  en  Normandie,  diocefe 
de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de 
Caen ,  élection  de  fergenterie  de  Valogne.  On  y 
compte  139.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans 
une  contrée  abondante  en  grains  &  en  pâturages  , 
à  quelque  diftance  de  l'Océan,  à  s.  lieues  E.  N.  E. 
de  Valogne. 

ENGLESQUE  VILLE,  en  Normsndie ,  diocefe 
de  Lizieux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  , 
élection  de  l'ont-l'Evêque,  fergenterie  d'Arragon. 
On  y  compte  4.  feux  privilégiés  &  40.  feux  tailla- 
bles. Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  bois  de  de 
pâturages  ,  à  une  lieue  N.  N.  E.  de  Pont-l'Evèque. 

ENGLESQUEVlLLE.cn  Normandie,  diocefe» 
parlement  de  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Montivilliers  ,  fergenterie  deHarfleur.  On  y  compte 

1.  feux  privilégiés  de  91.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  à  une  lieue  de  l'Océan ,  à  deux  lieues 
N.  N.  E.  de  Montivilliers,  de  deux  âc  trois  quarts 
N.  de  Harfleur. 

ENGLESQUEVILLE,  bourg  avec  un  marché, 
en  Normandie ,  diocefe ,  parlement  de  intendance 
de  Rouen ,  élection  d'Arqués ,  diftrict  des  Accroif- 
fements.  On  y  compte  3.  feux  privilégiés  de  7$.  feut 
taillables.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  rivière  de  Be- 
thune ,  entre  Ncufchâtel  de  Arques ,  à  deux  lieues 
S.  E.  d'Arqués. 

ENGLESQUEVILLE  fur  Saenne ,  en  Norman, 
die  ,  diocefe  ,  parlement  de  intendance  de  Rouen  t 
élection  d'Arqués,  fergenterie  de  Brachy.  On  y 
compte  un  feu  privilégie  dt  3$.  feux  taillables.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur-da  rivière  de  Saenne ,  à  trois 
lieues  S.  d'Arqués ,  &  fix  de  tiers  N.  de  Rouen. 

ENGLOS,  dans  la  Flandre  -  Wallonne ,  diocefe 
de  Tournay,  parlement  de  Douay ,  intendance  de 
fubdélégation  de  Lille.  On  y  compte  47.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  Lille. 

ENGOULESME  ,  ville  capitale  de  l'Angoumois. 
Voyt\  Angoulêmc. 

ENGOUiMER  ,  paroiffe  de  juftice  Royale  ,  dans 
le  Conferans ,  en  Gafcogne,  diocefe  de  St.  Lizier  , 
parlement  de  Touloufe ,  intendance  d'Aufch  , élec- 
tion de  Comminges ,  châtellenie  de  Caftillon.  On  y 
compte  1.  feux  63.  bellugues  &  une  demi-bellugue 
de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  de  demie  S.  O, 
de  St.  Lizier. 
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ENGRAINE ,  petite  rivière  de  la  Baflè-Norman- 
die  ,  qui  prend  fa  fource  au  pied  de  la  Buttc-Brim- 
bal ,  paffe  par  l'abbaye  de  Lonlay ,  &  va  fe  rendre 
dans  la  Mayenne. 

ENGR  AN  VILLE,  en  Normandie,  diocefe  & 
élection  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance de  Caen,  fergenterie  de  Tour.  On  y  compte 
44.  feux.  Cette  par  enfle  eft  à  deux  lieues  &  demie 
O.  N.  O.  de  Bayeux. 

ENGU1EN ,  dans  l'Ifle-de-France.  V oye\  Mont- 
morency. 

ENGUILLANCOURT ,  en  Picardie ,  diocefe  & 
intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Montdidier.  On  n'y  compte  que  6.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  deux  lieues  S.  E.  de  Corbie,  &  quatre 
&  demie  E.  S.  E.  d'Amiens. 

ENGU1NS ,  en  Dauphiné.  Voyt\  Engins. 

ENGWEILLER ,  dans  la  Bafle-Alface  ,  diocefe 
de  Strasbourg,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Al- 
face ,  bailliage  Ôt  recette  de  Pfaffenhoffen.  On  y 
compte  104.  feux  d'une  part  &  54.  de  l'autre ,  ce 
qui  fait  en  tout  138.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  cinq 
quarts  de  lieue  N.  N.  0.  de  Pfaffenhoffen. 
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ENJAMBES ,  en  Poitou ,  diocefe  ,  intendance  Se 
élection  de  Poitiers,  parlement  de  Paris,  arron- 
diflement  de  Luzignan.  On  y  compte  131.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  4. 1.  S.  O.  de  Poitiers. 
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ENNE ,  petite  rivière  du  pays  de  Caux  ,  en  Nor- 
mandie ,  qui  prend  fa  fource  dans  le  territoire  de 
la  paroifle  de  Stc.  Auftreberthe  j  arrofe  Pavilly  , 
Barcntin  ,  Villers- les-  Vieux  ;  Se  fe  jette  dans  la 
Saenne  ,  auprès  de  Ductair,  après  un  cours  de  4. 1. 
Elle  fait  aller  une  trentaine  de  moulins. 

ENNECHIN  U  Eoyere  ,  dans  la  Flandre-Wal- 
lonne ,  diocefe  de  Tournay  ,  parlement  de  Douay  , 
intendance ,  fubdélégation  Se  recette  de  Lille.  On  y 
compte  6 1 .  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rivière  de  Marque ,  à  deux  lieues  S.  E.  de  Lille.  On 
l'appelle  également  Eneuclin  ou  Ennevclin. 

ENNEMA1N,  en  Picardie,  diocefe  deNoyon, 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens ,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la 
Somme  ,  à  un  quart  de  lieue  S.  O.  d'Athies,  &  à 
une  lieue  Se  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Peronne. 

ENNEMOND,  en  Bugey,  diocefe,  éleâion,  bail- 
liage &  recette  de  Belley  ,  mandement  de  RoftU- 
lon ,  parlement  &  intendance  de  Bourgogne.  On  y 
compte  toi.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues 
Se  deux  tiers  O.  de  Belley. 

ENNERY  ,  dans  le  pays  Meftln ,  diocefe  ,  par- 
lement, intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Metz. 
On  y  compte  49.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à 
quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  la  Mofelle  ,  à 
a.  1.  &  deux  tiers  N.  de  Mcffc. 

ENNERY ,  dans  le  Vexin-François ,  diocefe  de 
Rouen,  parlement  Se  intendance  de  Paris ,  éleâion 
de  Pontoife.  On  y  compte  1 10.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  à  une  demi-lieue  de  l'Oife ,  &  à  deux  tiers 
de  lieue  N.  de  Pontoife. 

ENNETIERES,  dans  la  Flandre-Wallonne, dio- 
cefe de  Tournay ,  parlement  de  Douay ,  inten- 
dance ,  fubdélégation  Se  recette  de  Lille.  On  y 
compte  1  $4-  feux-  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  Se 
demie  O.  de  Lille. 

ENNONS  ou  Ennoux ,  en  Rouergue ,  diocefe  de 
Vabres  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de 
Montauban,  éleâion  de  Milhaud.  On  y  compte  un 
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feu  78.  bellugues  Se  un  quart  de  bellugue  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie  O.  N.  O.  de 
Vabres.  Son  terroir  eu  montagneux  ,  mais  fertile. 

ENNORDRE , bourg,  en  Berry, diocefe,  inten- 
dance &  élection  de  Bourges  .parlement  de  Paris, 
On  y  compte  90.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une 
contrée  allez  abondante  en  menus  grains,  Se  où  il 
y  a  de  bons  pâturages ,  fur  la  rive  droite  de  la  Sau- 
dre ,  à  une  lieue  Se  tiers  N.  O.  de  la  Chapelle-Dam- 
Gillon  ,  Se  fept  Se  deux  tiers  N.  de  Bourges.  Il  en 
dépend  le  fief  de  l'Infirmerie. 

E  N  Q 

ENQUEMAUVILLE , en  Normandie,  diocefe 
de  Lizieux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen, 
éleâion  de  Pont  -  l'Evêque  ,  fergenterie  de  Hon- 
fleur.  On  y  compte  trois  feux  privilégiés  &  S  S-  feux 
taillables.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
S.  0.  de  Honneur,  Se  à  deux  lieues  N.  N.  E.  de 
Pont-l'Evêque. 

ENQUICHAN  ,  dans  le  Boulonnois ,  diocefe  & 
recette  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  n'y  compte  que  1 1.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  deux  lieues  N.  N.  E.  de  Mon- 
treuil,  &  quatre  S.  E.  de  Boulogne.  On  l'appelle 
également  Engoudcen.  Son  terroir  eft  aflèz  fertile. 

ENQUIN ,  dans  le  Boulonnois ,  diocefe  Se  recette 
de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'A- 
miens. On  y  compte  47.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  un  ruilleau,  à  4.  lieues  S.  E.  de  Boulogne. 

ENQUIN,  en  Artois,  diocefe  de  St.  Omer, con- 
feil provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Lille  ,  bailliage  Se  recette  d'Aire.  On  y 
compte  38.  feuxflc  187.  perfonnes. Cette  paroifle elt 
fïtuée  fur  un  ruifleau  où  il  y  a  plufieurs  moulins,  à 
deux  lieues  S.  O.  d'Aire,  Se  trois  S.  de  St.  Orner. 

ENQU1NEGATTE  ou  Efquinegatte^  en  Artois, 
diocefe  de  Saint-Omer ,  confeil  provincial  d'Ar- 
tois ,  parlement  de,  Paris  .intendance  de  Lille,  bail- 
liage  Se  recette  d'Aire.  On  y  compte  46.  feux  & 
217.  perfonnes.  Cette  paroifle  eft  à  un  quart  de  lieue 
N.  N.  E.  de  celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

E  N  R 

ENRICHEMONT  ,  en  Berry.  Voye^  Boisbelle 
Se  Henrichemont 
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ENSEIGNÉ,  en  Poitou,  diocefe  Se  intendance 
de  Poitiers,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Niort. 
On  y  compte  108.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
dans  une  contrée  très-abondante  en  grains  &  en 
pâturages. 

ENSHEIM  ou  Entzheim ,  dans  la  Baflê-Alface , 
diocefe  de  Strasbourg,  confeil  fupérieur  &  inten- 
dance d'Alface ,  directoire  de  la  Nobleflè.  On  y 
compte  67.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  * 
demie  E.  S.  E.  de  Moltzheim  ,  Se  autant  O.  S.  0. 
de  Strasbourg.  Elle  eft  fort  connue  par  la  victoire 
qu'y  remporta  le  Maréchal  de  Turcnne  fur  l'armée 
des  Confédérés,  que  commandoit  le  Duc  de  Lor- 
raine ,  le  4.  Octobre  1674. 

ENSISHEIM,  Enfishemum  ,EnJtshenium  ,  ville 
qui  fe  prétend  la  capitale  de  la  Haute-Alface  ,  chef- 
lieu  d'un  bailliage  de  fon  nom  ,  avec  un  petit  col- 
lège de  Jéfuites  ;  dans  la  Hante- Alface ,  diocefe  de 
Bâle,  confeil  fupérieur  Se  intendance  d'Alface.  On 
y  compte  149.  feux.  Cette  ville  eft  dans  une  fitua- 
tion  agréable ,  fur  le  Mulbach ,  qui  fe  jette  dans  l'IU 
un  peu  au-deflbus ,  à  ».  1.  Se  tiers  S.  de  Sainte-Croix , 
3.  S.  S.  O.  de  Neu-Brifacb ,  j.  Se  tiers  S.  de  Colmar , 
j.  &  quart  N.  O.  de  Bâle ,  &  14.  S.  S.  O.  de  Straf- 

bourg. 
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bourg.  Long,  i  j.  1. 1  3.  lat.  47.  $3.  30.  Elle  eft  bien 
bâtie.  C'étoit  autrefois  la  réfideocç  du  confeil  d'Al- 
face ,  qui  depuis  fut  transféré  à  Brifach  ,  enfuite  à 
Colmar  où  il  eft  relié.  Il  y  a  une  maitrife  des  eaux  de 
forêts.  Le  palais  fert  de  fiege  au  Bailli ,  au  Prévôt 
&  aux  Confeiliers  de  la  ville.  C'eft  ia  patrie  de  Jac- 
eues  Balde ,  l'un  des  plus  excellent  poètes  latins  que 
l'Allemagne  aitproduits.il  naquit  en  1603.,  fezit 
Jéfuite ,  eofeigoa  la  rhétorique  ,  &  prêcha  enfuite 
à  la  cour  de  Bavière  avec  applauduTeinent.  Il  mourut 
aNeubourg  le  9.  Août  1668.  ,  à  6$.  ans.  Ses  poé- 
fies  ont  été  imprimées  à  Cologne  ,  en  un  vol.  i«-4°. 

Le  bailliage  d'Eniîsheiro ,  confié éré  comme  dif- 
trift  particulier  de  la  province  d'Alface  ,  com- 
prend 30.  paroiûes  ou  communautés  affouagées  , 
dans  lefquelles  on  compte  ma.  feus  ;  mais  dans 
ce  diftrift  font  auffi  comprifes  les  paroiflès  qui  dé- 
pendent de  Sainte-Croix ,  de  même  que  celles  qui 
compofent  la  feigneurie  de  Hahenlamberg  :  ces 
dernières  font  diftioeuées  par  une  étoile  *  dans  le 
dénombrement  qui  luit  : 


Ferc'Jfti. 
Ammerfchwcir 


Feux. 
171 


Hohelm  *  119 

Biltzbeint   ix 

Cr  le  village  de      V  loj 
RudUheim.  .  54  J 

Fcffenheim  41 

Graffcnheim  41 

Hîttftadt  74 

Heifcren  4J 

Nerlitheim  111 

Holtzweir  0-  Wickerf- 

yeth.  48 

Ingcrsheim  ......*  86 

Katzenth»!  *  $6" 


Kieoiheim ,  ville 


|     Paroifes.  Feu». 

Meyenheim   44 

Mortchwcir   48 

|  Natnbthcim  .......  18 

|  Niedcrentsheim   31 

1  Niedeiherckheim  ....  40 

Oberentzheim   )i 

Obetherckheim   $1 

Riedwtir   to 

Sigoltxheim  *  71 

Saihelm   J4 

Soultzbach   |t 

S jtutc-Croix ,  ville  .  •  .  84 

Vogclinthoffea   46 

WWeDfchten   14 

Winwenheim  Mo 


•  16 


jo.  Par. 
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ENSNOFF ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe  de 
Trêves  ,  parlement  de  intendance  de  Metz  ,  bail- 
liage, recette  &  banlieue  de  Saar-Louis.  On  y  com- 
pte 1$.  feu*.  Cette  paroilTe  eft  fituée  en  pays  de 
bons  pâturages. 

ENT 

ENTE  t>  Millet,  en  Champagne.  Voye\  Entre. 

ENTE  VILLE  (1*)  ou  PEtanville ,  en  Normandie , 
diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion d'Arqués  ,  fergenterie  de  Baqueville.  On  n'y 
compte  point  de  feus  privilégiés  ,  mais  feulement 
41.  feux  taillables.  Cette  paroilTe  eft  à  t.  1.  S.  S.  O. 
de  Baqueville  ,  dt  3.  &  deux  tiers  S.  O.  d'Arqués. 

ENTENSAN  ,  au  pays  des  Quatre- Vallées ,  en 
Gafcogne  ,  diocefe  de  Comminges  ,  parlement  de 
Touloufe,  intendance  d'Aufch  ,  vallée  d'Aure.  On 
y  compte  1  »  J.  feux  ou  habitations.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  t.  l.N.  des  frontières  d'Efpagne,  &  autant 
S.  S.  E.  d'Arreou.  Son  terroir  abonde  en  pâturages 
excellent. 

ENTRAGES ,  en  Provence ,  diocefe,  viguerie  de 
recette  de  Digne ,  parlement  &  intendance  d'Aix, 
On  y  compte  deux  feux  de  cadaftre.  Cette  paroilTe 
eft  à  une  lieue  &  demie  S.  E.  de  Digne.  On  l'appelle 
également  Entrogiles. 

ENTRAIGUES  ,  Interaquas ,  ville  avec  titre  de 
comté  ,en  Rouergue,  diocefe  dt  élection  de  Rhodes , 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  de  Mautauban. 
On  y  compte  18.  feux  &  $.  bellugues  de  feu.  Cette 
petite  ville  eft  fituée  au  confluent  de  la  Trucyredt  du 
Lot,àc.l.de  demieS.  S.E.d'Aurillac  en  Auvergne, 
&  7.  N.  de  Rhodes.  C'eft  l'entrepôt  des  vins  du 
Quercy  pour  le  Haut-Rouergue  de  l'Auvergne. 

ENTRAIGUES  ou  St.  Michel  d'Entraigues ,  eo 
Angoumois,  diocefe  dt  éle&ion  d'Angoulême  ,par> 
Tome  IL 
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lement  de  Paris,  intendance  de  Limoges.  On  y  com- 
pte 7$.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  dans  une  con- 
trée allez  fertile ,  principalement  en  menus  grains 
fie  en  pâturages.  La  volaille  y  eft  commune ,  de  le 
gibier  n'y  eft  point  rare. 

ENTRAIGUES,  enDauphiné,  diocefe,  parle- 
ment, intendance  de  éleéhou  de  Grenoble.  On  y 
compte  un  fixieme  &  on  quatre-vingt-feixieme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ,  dt  *.  feux  un  demi  un 
vingt-quatrième  dt  un  trente-deuxième  de  feu  pour 
les  biens  taillables.  Cette  communauté  eft  à  1. 1.  S. 
O.  du  bourg  d'Oifans ,  dt  6.  &  tiers  S.  E.  de  Grenoble. 

ENTRAIGUES,  dans  le  Vivarais  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  &  recette  de  Viviers ,  parlement  de 
Touloufe,  généralité  de  Montpellier,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  13$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  vallée ,  à  s.  1.  de  quart  N.  N.  O. 
d'Aubenas  ,  de  6.  dt  demie  N.  O.  de  Viviers.  Les 
pâturages  y  font  abondans. 

ENTRAIGUES  ou  Entregues  ,  en  Auvergne, 
diocefe  de  Clermont,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Moulins ,  élection  de  Gannat.  On  y  com- 
pte 98.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  fur  la  rivière 
de  Morges  ,  dans  une  contrée  abondante  en  bled- 
froment  ,  en  orge  ,  en  fruits  dt  en  chanvres.  11  y  a 
auffi  des  bois  dt  de  bons  pâturages. 

ENTRAIGUES,  bourg.au  Comté- Venaiffin,  dio- 
cefe d'Avignon,  judicature  de  Carpentras.  On  y  com- 
pte 1 90.  maifons  ou  feux ,  y  compris  les  granges  ;  ce 
qui  donne  le  total  de  7 3 4.  perfonnes,  félon  le  dénom- 
brement qui  en  a  été  fait  au  mois  de  Mars  176».  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  une  des  branches  de  la  rivière  de 
Sorgue  ,  à  1. 1.  N.  E.  d'Avignon,  de  autant  S.  O.  de 
Carpentras.  En  général  fon  terroir  eft  aflèz  ingrat , 
de  il  le  feroit  encore  plus  fi  les  habitants  ne  tiraient 
tous  les  avantages  poffibles  des  eaux  de  la  Sorgue 
dont  il  eft  arrofé.  Sur  une  des  branches  de  cette 
rivière ,  à  une  demi-lieue  d'Entraigues  ,  eft  une 
maifon  de  campagne  ,  nommée  Trevorfe ,  où  il  y  a 
une  papeterie.  L'églife  paroiflîale  du  bourg  eft 
fous  le  titre  de  Saint-Pierre-auxV-Liens  ;  c'eft  un 
prieuré  annexé  au  chapitre  de  l'églife  métropolitaine 
d'Avignon,  qui  nomme  à  la  cure.  L'ancienne  églife 
paroiiliale  fut  détruite  par  les  Huguenots  ;  celle 
qu'on  voit  aujourd'hui  a  été  bâtie  à  peu  de  diftance 
de  la  première.  Hors  des  murs  de  ce  bourg  eft  une 
chapelle  dédiée  à  Notre-Dame  des  fept  douleurs. 
Un  vieux  château ,  bâti  fur  le  rocher,  fervoit  autre, 
fois  de  défenfe  au  bourg  dont  il  eft  queftion ,  mais 
cela  ne  l'empêcha  pas  d'être  la  proie  des  Huguenots. 
La  feigneurie  du  lieu  appartient  en  partie  au  do- 
maine de  la  chambre  apoftolique ,  dt  en  partie  à 
un  Seigneur  particulier  qui  en  prête  hommage  au 
Pape.  La  chambre  a  fix  fols  fept  deniers  de  chaque 
florin  d'amende ,  dt  le  Seigneur  cinq  fols  dt  cinq  de- 
niers. La  chambre  y  a  auffi  des  cenfes  en  grains  de 
en  argent;  &  les  lods  qu'elle  retire  ,  font  à  raifon 
de  deux  fols  par  florin  ,  qui  eft  le  fixieme  du  prix. 
Dans  la  belle  faifon ,  les  environs  d'Entraigues  font 
véritablement  délicieux. 

ENTRAINES,  bourg,  en  Anjou  ,  diocefe  du 
Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  , 
élection  de  Laval.  On  y  compte  150.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  rive  gauche  de  la  Mayenne,  à  4. 1.  N. 
de  Château-Gontier ,  j.  S.  S.  E.  de  Laval ,  dt  1 1. 0. 
du  Mans.  Son  terroir  eft  également  fertile  dt  agréa- 
ble. C*eft-là  que  Salomon ,  Duc  de  Bretagne ,  vint 
rendre  hommage  à  Charles  le  Chauve  en  861. 

ENTRANGE ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe  de 
Trêves,  parlement  dt  intendance  de  Metz,  pré- 
vôté &  recette  de  Thionville.  On  n'y  compte  que 
9.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
grains  de  de  pâturages. 

ENTRAS  ,  paroifle  dt  juftice  Royale  ,  dans  1« 
Bbbbbbbbb 
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C  onferans  ,  diocefe  de  St.  Lizier  ,  parlement  de 
'I  ouloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  éleAion  de  Com- 
îriiuges  ,  châtellenie  de  Caftillou.  On  y  compte 
i.  feux  &  ji.  bellugues  de  feu.  Cette  paroilTe  ell 
limée  dans  la  vallée  de  Betmale ,  où  il  y  a  de  belles 
eaux  &  de  très-bons  pâturages. 

ENTRE  t>  Milet ,  en  Champagne  ,  diocefe  & 
intendance  de  Châlons ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Ste.  Menehould.  On  y  compte  ji.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  t.  1.  &  demie  S.  S.  E.  de 
Ste.  Menehould.  t 

ENTRE  deux  Eaux ,  dans  le  duché  de  Lorraine , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance 
de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  St.  Diey.  On 
n'y  compte  que  J.  feux.  C'eft  une  annexe  de  la  pa- 
roifle de  Mandre  ,  fituée  en  pays  de  montagnes  , 
mais  afléz  abondant  en  pâturages. 

ENTRE  deux  Guicrs  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  , 
parlement, intendance  &  élection  de  Grenoble.  On 
y  compte  un  feu  deux  tiers  &  un  vingt-quatrième 
de  feu  pour  les  fonds  nobles,  &  i.  feux  un  tiers  un 
huitième  &  uu  quarante-huitième  de  feu  pour  les 
biens  taillables.  Cette  communauté  eft  fituée  au  N. 
de  la  Grande-Chartreufe ,  à  3. 1.  N.  N.  E.  de  Gre- 
noble. 

ENTRE  deux  Mers,  pays  de  Guyenne.  On  ap- 
pelle de  ce  nom  une  certaine  étendue  de  terrein 
qui  fe  trouve  compris  entre  ta  Garonne  &  la  Dor- 
dogne.  Ce  pays  ett  ainfi  nommé  ,  parce  que  le  flux 
y  fait  remonter  la  mer  dans  ces  deux  rivières  ,  bien 
avant  dans  les  terres  :  elle  remonte  dans  la  Ga- 
ronne iufqu'à  Lnngon  &  St.  Macaire  ,  à  7.  I.  S.  E. 
de  Bordeaux  i  &  dans  la  Dordogne  ,  jufqu'à  Caftil- 
lon,  à4.I.E.  deLibourne. 

On  divife  le  pays  d'Entre-deux-Mers  en  plufieurs 
.urifdiélions ,  dont  les  principales  font  la  grande  fie 
Ja  petite  prévôté  d'Entre-deux-Mers.  Dans  la  pre- 
mière on  remarque  le  bourg  de  Créon  ,  les  paroifles 
de  St.  Denis  ,  d'Uzon ,  de  St.  Sulpice  ,  &c.  ;  & 
dans  la  petite  prévôté  ,  la  paroifle  d'Artigues  , 
celtes  de  Cenon ,  de  Floirac ,  &c.  Toutes  «es  pa- 
roifles font  de  l'élection  de  Bordeaux.  ^ 

ENTRE  deux  Monts ,  en  Franche-Comté  ,  dio- 
cefe ,  parlement  &  intendance  de  Befauçon  ,  bail- 
li.-.ge'oc  recette  de  Potigny.  On  y  compte  4».  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  monta- 
gnes ,  mais  aflèz  fertile. 

ENTRE  Loire  ù  Allier ,  pays  de  Nivernois ,  qui 
a  9.  1.  de  longueur  fur  s-  «le  largeur  ;  ce  qui  peut 
être  évalué  à  *4-  l.  quartées.  La  ville  de  St.  Pierre- 
le-Mofltier  en  eft  le  chef-lieu.  Le  fol  y  eft  fertile 
en  bleds  &  eu  vins.  U  y  a  auffi  des  bois  &  de  bons 
pâturages. 

ENTRE  Sambu  ù  Mcufe ,  pays  qui  prend  fon 
nom  de  deux  rivières  (la  Sarobre&  la  Mcufe), 
entre  lefquellcs  il  eft  fituc.  En  le  reflèrrant  entre 
les  bornes  ordinaires  qu'on  lui  donne  ,  il  fe  trouve 
partagé  entre  i'Impératrice-Reine  ,  comme  Souve- 
raine 'du  comté  de  Namur  ,  &  l'Evêquc-Prince 
Souverain  de  Liège.  Mais  fi  Ton  donne  à  ce  pays 
un  peu  plus  d'étendue  ,  alors  une  partie  allez  con- 
iidérable  fera  de  la  dépendance  de  la  France  ,  comme 
étant  firuë  dans  le  Haynanlt-François.  C'eft  dans 
cette  dernière  partie  qu'eft  bâtie  la  ville  de  Phi- 
lippeville  ,  à  6. 1.  E.  S.  E.  de  Maubcuge. 

ENTRECASTE  AUX  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Frémis ,  parlement  &  intendance  d'Aix  ,  vigueric 
&  recette  de  Karjols.  On  y  compte  7.  feux  &  trois 
quarts  de  feu  de  cudaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée 
iiir  un  ruiflëau  ,à  une  lieue  E.  S.  E.  de  Cotignac  , 

E.  un  quart  au  S.  de  Barjols  ,  &  1 1.  &  demie  E. 
d'Aix. 

La  terre  &  feigneurie  d'Entrecafteaux  elt  une  de 
celles  dont  Bonifiée  de  Caftellane  fit  hommage  au 
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Comte  de  Provence  en  1 216.  De  lui  defeendoit  ai 
huitième  degré .  Gafpard  de  Caftellane  ,  Baron 
d'Entrecalteaux  ,  qui  devint  Comte  de  Grignan, 
&  fut  fubfiitué  au  nom  &  aux  armes  d' Adhemar  de 
Monteil.  Son  fils  ,  Louis  Adhemar  de  Monteil  , 
Comte  de  Grignan ,  Chevalier  de  l'ordre  du  St.  Et 
prit  en  1584-  ,  fut  bifayeul  de  François,  Comte 
de  Grignan,  Chevalier  des  ordres  du  Roi,  &  fou 
Lieutenant  en  Provence ,  en  faveur  duquel  la  ba- 
ronnie  d'Entrecafteaux  fut  érigée  en  marquifat 
pur  lettres  d'Avril  1676. ,  regiftrees  à  Aix  le  7.  Dé- 
cembre 1678.  Ce  Seigneur  mourut  le  jo.  Dëcemt 
bre  1714.,  à  85.  ans,  ayant  perdu  en  1704.  fou 
fils  unique.  11  ne  lui  reftoit  que  deux  filles,  Fran- 
çoife-Julie  Adhemar  de  Grignan,  mariée  en  16S6. 
à  Henri-Emmanuel  Huraalt,  Marquis  de  Vibrayc, 
Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi  ;  &  Pauli- 
ne ,  qui  avoir  époufé  Louis  de  Stmiane  ,  Marquis 
d'Efparron. 

Dès  l'année  1713. ,  la  terre  d'Entrecafteaux  fut 
vendue  à  Raymond  Brutti ,  Tréforier  de  France , 
qui  obtint  de  nouvelles  lettres  d'éreftioa  en  Juil- 
let 1714.  11  eft  pere  de  Jean-Baptifte  Bruni ,  Préfi- 
dent  au  parlement  de  Provence  ,  allié  à  N.  de 
VEJiang  Parade ,  dont  le  fils  aîné  a  été  reçu  Préfi- 
dent  à  mortier  au  parlement  de  Provence  en  17$$. 

ENTRECENS  ,  étang,  fitué  dans  la  Crau,  en 
Provence  ,  à  l'O.  d'iftres  «5c  de  l'étang  de  Bcrre  , 
fur  la  route  du  Martigues  à  Avignon.  On  y  pêche 
beaucoup  de  carpes.  Il  y  a  auprès  une  tour. 

ENTRECHAUX ,  au  Comté- Venaiffin ,  diocefe 
de  Vaifon ,  judicaturc  de  Carpentras.  On  y  compte 
ici.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  dif- 
tance  de  la  rive  gauche  de  l'Oucfe ,  à  1. 1.  S.  E.  de 
Vaifon ,  &  autant  N.  de  Malaucene.  C'eft  un  fief 
dont  la  moitié  appartient  à  la  menfe  épifcopale  de 
Vaifon  ,  dît  l'autre  moitié  au  iîeur  de  Fogaite  de  la 
Bâtie  ,  qui  y  poflede  le  château ,  &  y  a  toute  juriC. 
diétion ,  haute ,  moyenne  &  baffe.  L'églife  paroif- 
fiale  ,  fous  le  titre  de  St.  Laurent ,  eft  deflérvio 
par  un  Vicaire  perpétuel.  L'Evêque  de  Vaifon  eft 
Prieur  du  lieu. 

ENTRECOLLES  ,  dans  la  Marche ,  diocefe  de 
Limoges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou» 
lins ,  élection  de  Gueret.  On  y  compte  20.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  peu 
fertile. 

ENTRÉES  &  Audiences  des  Ambafladeurs ,  &c. 
Nous  ne  traiterons  ici  cette  matière  que  relative- 
ment à  ce  qui  fe  pratique  en  France  à  l'égard  des 
Ambafladeurs  &  autres  Miniftres  étrangers. 

Tout  le  monde  fçait  que  les  Ambafladeurs  font 
des  Miniftres  publics  envoyés  par  des  Souverains 
à  d'autres  Souverains.  Les  Ambaffadeurs  ordinaires 
font  ceux  qui  rérident  auprès  d'un  Souverain  pour 
entretenir  une  amitié  réciproque  entre  leurs  Maî- 
tres de  le  Souverain  auprès  duquel  ils  réfîdent ,  ou 
pour  négocier  les  affaires  qui  peuvent  furvenir.  Il 
n'y  a  guère  que  deux  cents  ans  ou  environ  qu'ont 
été  imaginés  &  introduits  les  Ambafladeurs  de 
cette  efpcce  ,  & ,  à  proprement  parler ,  ils  ne  font 
point  du  droit  des  gens.  (  Voye\  Wiequefort  ). 
Autrefois  tous  les  Ambafladeurs  étoiert  extraor- 
dinaires ,  &  fe  rctiroient  de  la  cour  aufti-tôt  qu'é- 
toient  terminées  les  a  flaires  pour  lefquelles  ils  étoient 
venus.  Aujourd'hui  on  appelle  Anboffadeurs  exttaau 
àinaires  ceux  qui  font  envoyés  pour  conclure  une 
aftaire  particulière  ,  comme  une  paix ,  un  mariage. 
Il  n'y  a  nulle  différence  eflcntielle  entre  les  Am- 
bafladeurs ordinaires  &  les  Ambafladeurs  extraor- 
dinaires. Ils  jouiflent  également  des  prérogatives 
eue  leur  accorde  le  droit  des  gens,  foye^  encore 
Vicquefort. 

.   Oa  fait  des  entrées  aux  Ambafladeiirs  ,  c'eft-a- 


Digitized  by  Google 


E  N  T 

dire ,  qu'on  les  envoie  recevoir  avec  cérémonie.  Les 
carrofles  du  Roi  fit  ceux  des  Priuces  vont  au-devant 
d'eux  &  groffifïènt  leur  cortège. 

On  donne  en  France  le  titre  d'Excellence  aux 
Ambafladeurs  fie  à  leurs  femmes;  mais  ce  n'eft  que 
depuis  la  fin  du  ficelé  dernier.  Ils  (e  traitent  auffi 
enrr'cux  d'Excellence.  Du  temps  de  Wicquefort , 
c'eft-à-dire,  avant  l'année  168 1. ,  les  Ambafladeurs 
de  France  refuferent  ce  titre  à  ceux  des  provinces- 
unies. 

Les  Légats  «1  htere  font  les  premiers  fit  les  plus 
diftingués  des  Miniftres  étrangers.  C'eô  toujours 
un  Cardinal  que  le  Pape  envoie  à  un  Souverain  pour 
queiqu'affaire  importante.  On  les  appelle  à  latere , 
parce  que  les  Papes  ne  donnent  ces  emplois  qu'à 
leurs  plus  familiers  confidents,  fit  qui  font  toujours 
à  leurs  côtés ,  c'eft-à-dire ,  à  des  Cardinaux. 

Le  Pape  ne  peut  point  envoyer  de  Légat  en 
France  fans  le  contentement  du  Roi.  Le  Légat  y 
étant  arrivé  ,  donne  communication  de  fes  facul- 
tés ,  &  promet  de  ne  s'en  fervir  que  fous  le  bon 
plaifir  du  Roi ,  fie  qu'autant  qu'il  plaira  à  Sa  Ma- 
jefté.  Le  Roi  donne  enfuite  des  lettres-patentes  par 
lefquelles  il  approuve  les  facultés  données  au  Lé- 
gat ,  ou  les  modère  fit  les  reftreint  comme  bon  lui 
l'érable.  Après  cela ,  ces  facultés  font  portées  au 
parlement  pour  y  être  enrégiftrées  ;  &  s'il  s'y  trouve 
quelcjue  chofe  de  contraire  aux  droits  &  aux  libertés 
de  l'eglife  gallicane  ,  le  parlement  les  reflreint  fie 
les  modère.  Jufqu'à  ce  que  tout  cela  ait  été  exac- 
tement rempli ,  le  Légat  ne  peut  ufer  d'aucune  de 
fes  facultés ,  ni  même  paroi tre  en  qualité  de  Légat. 
On  a  en  France  plufîeurs  de  ces  promefTes  par 
écrit  des  Légats  à  latere.  Celle  du  Cardinal  d'A- 
vignon ,  du  titre  de  Sainte-Praxede  ,  envoyé  Lé- 
sât à  htere  par  le  Pape  Calixte  III.  vers  I*  Roi 
Louis  XI. ,  efi  très-remarquable  par  les  cxpreJfions 
qui  y  font  contenues.  On  a  auffi  une  infinité 
d'exemples  de  reftri&ions  fit  de  modifications 
supportées  par  les  parlements  aux  facultés  des 
Légats. 

Le  Cardinal  de  Florence  ayant  été  envoyé  Légat 
à  latere  en  France  en  1  $96.  ,  il  étoit  fait  mention 
du  concile  de  Trente  en  plufîeurs  endroits  de  fes 
bulles.  Outre  les  modifications  accoutumées ,  le 
parlement  ajouta  dans  l'arrêt ,  le  tout  fans  appro- 
bation du  concile  de  Trente  mentionné efdites  bulles,  * 
à  la  fin  def quelle  s  fera  le  préfent  inféré  à  ce  qu'il  foie 
notoire  à  tous.  Le  Cardinal  repréfenta  au  Roi  que  fi 
l'on  prononçoit  en  public  ,  ces  mots  ,  fans  appro- 
bation du  concile  de  Trente  ,  il  fe  retireroit  fans  faire 
aucunes  fonctions.  Sa  Majefté  convint  avec  le  Lé- 
gat fit  avec  le  premier  Préfident  du  parlement ,  que 
la  claufe  en  quefHon  ferait  feulement  mife  fur  le  re- 
giftre ,  &  non  pas  à  la  fin  des  bulles  ;  en  confe- 
quenec  ,  l'arrêt  fut  conçu  en  ces  termes  :  La  cour  a 
ordonné  tj  ordonne  que  fur  le  replides  lettres  &  facul- 
tés fera  mis  ,  lues  ,  publiées  ,  regiftrées  ,  oui  con- 
J "entant  le  Procureur-Général  du  Roi ,  aux  charges  du 
regijire. 

En  161  j. ,  le  parlement  refufa  d'enrégiftrer  les 
bulles  du  Cardinal  Barberin  ,  envoyé  Légat  en 
France ,  parce  qu'on  y  avoit  omis  de  donner  au 
Roi  la  qualité  de  Roi  de  Navarre  ,  &  parce  qu'en 
plufîeurs  endroits  il  y  étoit  fait  mention  du  concile 
de  Trente.  A  l'égard  du  premier  chef,  le  Cardinal 
convint  que  c'étoit  une  erreur ,  fie  promit  au  Roi  de 
lui  en  faire  donner  toute  fatisfaélion  par  le  Pape. 
Quant  au  fécond  chef,  le  Roi  vouloit  qu'on  en  uiat 
comme  on  avoit  fait  par  rapport  aux  facultés  du 
Cardinal  de  Florence.  Le  Roi  envoya  des  lettres  de 
'  j union  au  parlement.  La  cour  ordonna  du  très-ex- 
près commandement  du  Roi ,  plufîeurs  fois  réitéré , 
quclesbulles  feraient  enrégiftrées  fans  ap- 
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probatwn  du  concile  de  Trente  uientionné efditts  bul- 
les ;  fit  elle  ordonna  que  ces  mots  ,  fans  approba- 
tion du  concile  de  Trente  ,  feraient  mis  fur  le  re- 
giftre  fecret  de  ladite  cour,  fie  non  au  pied  defdites 
bulles,  &  qu'en  prononçant  l'arrêt,  Monficur  le 
Prcmier-Préfident  dirait  aux  Avocats  ,  fam  appro- 
bation du  concile  de  Trente.  Il  fut  auffi  arrêté  «  que 
»  lefdites bulles avoient été  vérifiées,  à  la  charge 
»  que  le  Nonce  du  Pape  ferait  tenu  de  fournir  dans 
»  fix  femaines  audit  Seigneur-Roi  un  bref  de  Sa  Sain- 
»  teté ,  portant  que  l'omiffion  faite  aufdites  bulles 
»  de  la  qualité  de  Roi  de  Navarre  ,  avoit  été  par 
»  inadvertance  ;  fit  jufqu'à  ce  que  ledit  bref  eût  été 
»  apporté  ,  que  lefdites  bulles  fit  facultés  feraient 
»  retenues  ,  fit  ne  feroit  l'arrêt  de  vérification  d'i- 
»  celles  délivré. 

A  l'entrée  qu'on  fit  à  Paris  en  1501.  à  Georges 
d'Amboife  ,  Légat  à  latere ,  toutes  les  rues ,  par 
où  il  devoir  pafler ,  étoient  rapitTées  ;  fie  un  dais 
magnifique  fut  porté  fur  le  Légat  par  les  Echevins , 
&  par  les  Gardes  des  corps  des  drapiers,  épiciers, 
merciers ,  bonnetiers  ,  peleticrs  ,  orfèvres  fie  mar- 
chands de  vin. 

Après  l'infulte  que  les  Corfes  de  la  garde  du  Pape 
firent  au  Duc  de  Créquy ,  Ambafladcur  de  France  à 
Rome ,  il  fut  réglé  parle  traité  de  Pife ,  que  le  Pape 
enverrait  le  Cardinal  Chigy ,  fon  neveu ,  en  qualité 
de  Légat  à  bterc  ,  pour  faire  fatisfaftion  au  Roi 
fur  ce  qui  s'étoit  pafle.  On  fit  au  Cardinal  une  mag- 
nifique entrée  à  Paris  ,  l'an  1 664.  ;  il  fe  rendit  en- 
fuite  à  Fontainebleau  où  la  cour  étoit  alors ,  fit  il  y 
obtint  une  audience  particulière.  Ce  Minière  étoit 
dans  l'enceinte  du  balluftre  de  la  chambre  du  Roi  , 
affis  dans  un  fauteuil ,  en  rochet  fie  en  camail ,  fille 
bonnet  fur  la  tête.  11  lut  au  Roi  les  termes  de  la  fa- 
tisfaélion dont  on  étoit  convenu  ;  il  déclara  à  Sa 
Majefté  que  le  Pape  avoit  un  très-feoGble  déplaifir 
de  tout  ce  qui  s'étoit  paflé  ;  fie  protefta  que  ni  Sa 
Sainteté  ,  ni  aucun  de  fes  proches  n'avoient  eu  part 
à  une  fi  déteftable  aétion ,  fie  que  Sa  Sainteté  avoit 
déjà  puni  les  coupables. 

Les  Nonces  ,  de  même  que  les  Ambafladeurs  , 
font  ordinaires  ou  extraordinaires.  Les  Internonces 
font  des  Envoyés  extraordinaires  ou  des  Agents  de 
la  cour  de  Rome  ,  qui  font  les  affaires  du  Pape  à  la 
cour  de  France  pendant  qu'il  n'y  a  point  de  Nonce. 
Ces  Internonces  ne  font  en  France  aucune  fonc- 
tion de  jurifdiâion  eccléfiaftique  ,  quoiqu'ils  en 
falTcnt  par-tout  ailleurs.  Brantôme  dit  que  lorfqu'it 
vint  à  la  cour,  on  appclloitlc  Nonce  du  Pape  Am- 
bjJJaAeur.  Les  Nonces  n'ont  non-plus  aucune  juri£- 
di&ion  en  France.  Ils  font  traités  comme  les  Ara- 
balfadeurs  des  autres  Princes  ;  mais  ceux  des  Prin- 
ces catholiques  leur  cèdent  le  pas.  Le  Nonce  du 
Pape  ayant  pris  dans  un  mandement  la  qualité  de 
Nonce  proche  la  perfonne  du  Roi  dans  tout  le  Ro- 
yaume de  France  ,  le  parlement  de  Paris  ,  par  fou 
arrêt  du  15.  Mai  de  l'an  1647. ,  ordonna  que  les 
exemplaires  de  ce  mandement  feraient  fa i fis  fit  fup- 
primés.  Cependant  cela  n'empêche  pas  qu'ailleurs 
qu'en  France  ,  on  ne  foit  perfuadé  que  les  Nonces 
des  Papes  ont  véritablement  une  jurifdiftion ecclé- 
fiaftique dans  les  états  où  ils  réfident. 

Les  Ambaffadeurs  ordinaires  (s  extraordinaires 
des  Têtes  couronnées  ont  en  France  des  préroga- 
tives que  ceux  des  autres  Princes  fit  états  fouverains 
n'y  ont  pas.  Elles  confiftent  principalement  en  ce 
qu'ils  font  conduits  à  l'audience  par  des  Princes  , 
au  lieu  que  les  autres  le  font  par  des  Maréchaux  de 
France.  Lis  fe  couvrent  à  l'audience ,  ficc. 

Aux  premières  fit  dernières  audiences  des  Am- 
bafladeurs extraordinaires  ,  le  Grand-Maître  fie  le 
Maître  des  cérémonies  les  reçoivent  au  bas  de  l'ef- 
calier  ,  fie  marchent  devant  l'Ambaflàdeur  ,  (e 
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Grand-Maître  à  la  droite  &  le  Maître  de»  cérémo- 
nies à  la  gauche.  Le  Capitaine  des  gardes  du  corps 
reçoit  l'Ambaflàdeur  à  l'entrée  de  la  folle  des  gar- 
des ,  &  le  conduit  jufqu'à  la  chambre  du  Roi ,  où  fe 
donnent  ordinairement  les  audiences.  Le  Roi  eft 
affis  dans  un  fauteuil  ,  placé  dans  l'endroit  le  plus 
commode  ;  le  Grand-Chambellan  «ft  derrière  le 
fauteuil  du  Roi ,  ayant  à  fa  droite  le  premier  Gen- 
tilhomme de  la  chambre  ,  &  à  fa  gauche  le  Grand- 
Maître  de  la  garderobe.  Le  Nonce  ou  Ambaflàdeur 
fàlue  trois  fois  le  Roi  en  l'approchant  ;  Sa  Majefté 
fe  levé  de  falue  le  Nonce  ou  l' Ambafladeur ,  s'affied 
de  fe  couvre  ,  puis  le  Nonce  ayant  commencé  de 
parler  fe  couvre  auffi  de  même  que  les  Princes 
étrangers  habitués  eu  France  ,  tels  que  ceux  des 
maifons  de  Lorraine  ,  de  Bouillon  ,  de  Monaco  de 
de  Rohan.  L'audience  finie  ,  le  Nonce  ou  l'Ambaf- 
làdeur fait  en  fe  retirant  encore  trois  révérences 
au  Roi. 

Un  auteur  eftimé  (  Siri ,  Memorie  recondite  ) 
«tous  apprend  à  quelle  occafion  nos  Rois  ont  per- 
mis à  ces  Princes  de  fe  couvrir  aux  audiences.  11  va 
même  plus  loin  ,  de  nous  dit  que  jufqu'au  règne  de 
Louis  XII.  ,  on  fe  couvrait  devant  nos  Rois  , 
comme  les  Grands  d'Efpagne  fe  couvrent  devant  les 
leurs.  On  ne  fe  découvrait  que  quand  on  entrait  dans 
leur  chambre  ,  ou  quand  ils  adrefibient  la  parole  à 
quelqu'un  ,  ou  quand  ils  buvoient  à  table  j  car  alors 
tout  le  monde  mettoit  chapeau  bas  ,  de  ,  quand 
ils  avoient  bu  ,  chacun  le  remettoit  fur  fa  tête  après 
avoir  fait  une  profonde  révérence.  Mais ,  ce  Prince 
fçachantque  les  Napolitains  dt  les  autres  Seigneurs 
•italiens  avoient  trouvé  mauvais  que  les  François  fe 
couvrirent  en  prefence  de  Charles  VIII. ,  lors  de 
-fon  voyage  de  Naples ,  ordonna  à  tous  les  Seigneurs 
de  fa  cour  qui  l'accompagnoient  en  Italie  ,  de  ne 
point  fe  couvrir  dans  fa  chambre  lorfqu'il  y  aurait 
-quelque  Prince  ou  Seigneur  italien  ,  ceux-ci  étant 
toujours  découverts  ;  de  forte  que  fur  la  fin  de  fon 
*egne  il  n'y  avoit  prefqoe  plus  perfonne  qui  fe  cou- 
vrît devant  le  Roi 

François  I.  ne  permit  à  perfonne  de  fe  cou- 
vrir devant  lui ,  à  l'exception  des  Princes  fouve- 
rains  de  des  Ambaflàdeurs  ;  ce  qui  s'obferva  juf- 
cju'en  160$.  C'eft  en  cette  année  que  le  Duc 
d'Oflbnne ,  Grand  d'Efpagne ,  vint  en  France  pour 
xontinucr  de- là  fa  route  vers  les  Pays-Bas.  Ayant  été  * 
introduit  dans  les  galeries  du  Louvre  pour  faire 
la  révérence  au  Roi ,  il  fe  couvrit  dès  qu'il  vit 
eue  le  Roi  avoit  mis  fon  chapeau  fur  la  tête.  Cela 
fut  caufe  que  le  Roi  Henri  IV.  qui  avoit  une 
grande  prefence  d'efprit  ,  fit  figne  au  Comte  de 
Soiflbns  ,  qui  parloit  au  Duc  de  Guife  ,  de  fe  cou- 
vrir auffi  ;  ce  qui  fut  fait  dans  l'inftant. 

C'eft  ordinairement  dans  fa  chambre  que  le  Roi 
donne  audience  aux  Ambaflàdeurs.  Nous  difons 
ordinairement ,  parce  qu'il  eft  certaines  audiences 
extraordinaires  ,  qu'il  donne  fur  fon  trône  dans 
fes  grands  appartements.  Telles  ont  été  les  au- 
diences données  au  Doge  <Ie  Gènes  ,  aux  Ambaf- 
fadeurs  de  Maroc ,  à  ceux  de  Mofcovie ,  à  ceux 
de  Siam  ,  de  Perfe  de  de  la  Porte-Ottomane. 

Après  le  bombardement  de  Gènes  ,  le  Doge  de 
cette  république  ,  accompagne  de  quatre  Séna- 
teurs ,  vint  en  France  ,  en  168$.  ,  pour  donner 
fatisfaction  au  Roi.  Ils  eurent  audience  à  Ver- 
failles  ,  au  milieu  d'un  grand  concours  de  peu- 
ple que  la  nouveauté  du  fpectacle  avoit  attiré.  Le 
Doge  de  les  Sénateurs  étoient  en  habit  de  céré- 
monie. Le  Roi  les  reçut  étant  affis  fur  fon  trône. 
Le  Doge  fit  au  Roi  un  difeours  refpectuenx ,  fie 
témoigna  ,  au  nom  de  la  république ,  qu'elle  étoit 
vivement  touchée  des  iujets  de  mécontentement 
-qu'elle  avoit  donnés  à  Sa  Majefté. 
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Les  Envoyés  ,  de  même  que  les  Ambaflàdeurs  , 
font  ordinaires  ou  extraordinaires.  Ils  font  intro- 
duits à  l'audience  par  l'introducteur  des  Ambaf- 
làdeurs. L'Envoyé  falue  trois  fois  le  Roi  en  l'ap- 
prochant ,  mais  Sa  Majefté  ne  fe  levé  point  comme 
pour  les  Ambaflàdeurs  ,  de  l'Envoyé  ne  fe  couvre 
jamais.  En  fe  retirant  il  fait  encore  trois  révérences 
au  Roi. 

Les  Envoyés  jouiflent  de  la  protection  du  droit 
des  gens  de  de  tous  les  privilèges  des  Ambaflà- 
deurs ;  mais  ils  ne  font  point  d'entrée  publique  ; 
on  ne  les  reçoit  pas  avec  les  mêmes  cérémo- 
nies ,  de  le  préfent  que  le  Roi  leur  fait ,  lorfqu'ils 
font  rappelles ,  n'ett  que  de  fix  mille  livres  ,  au 
lieu  que  celui  des  Ambaflàdeurs  eft  de  douze  mille 
livres.  Quant  aux  cérémonies  ,  on  leur  envoie 
les  carrofies  du  Roi  de  de  la  Reine  pour  les  con- 
duire à  l'audience  ;  la  garde  fe  met  en  haye  , 
mais  fans  armes ,  de  les  tambours  n'appellent  point. 

Les  Réfidents  n'ont  point  d'audience  du  Roi , 
de  ne  négocient  qu'avec  le  Miniftre  des  affaires 
étrangères  -,  ils  font  cependant  traités  d'ailleurs 
comme  les  Envoyés.  Ils  font  comme  eux  des  Mi- 
niftres  publics  fous  la  protection  du  droit  des  gens. 
Le  Roi  n'a  que  des  Envoyés  aux  diettes  de  l'Em- 
pire ,  auprès  des  Electeurs  ;  de  réciproquement 
ils  en  ont  auffi  à  la  cour  de  France. 

11  faut  enfin  remarquer  ,  avant  que  de  finir  cet 
article  ,  que  les  maifons  des  Légats ,  des  Nonces , 
des  Ambaflàdeurs ,  des  Envoyés  de  des  Réfidents , 
font  des  maifons  de  fûreté  ,  où  l'on  ne  peut  ar- 
rêter perfonne  ;  de  que  la  déclaration  du  Roi  pour 
la  réforme  du  luxe  ,  ne  regarde  jamais  les  équi- 
pages des  Miniftres  étrangers.  Voye\  le  traité  de 
Wicquefort  ,  intitulé  fAmbaffadeur  (j  fes  Fonc- 
tion», de  notamment  l'édition  de  la  Haye ,  en  1 68 1 
en  1.  vol.  iw-40. 

ENTREGILLES  ,  en  Provence.  V.  Entrages. 

ENTREGUES  ,  en  Auvergne.  V.  Entraiçues. 

ENTREMONT  oit  Saint-Pierre  d'Eutremont , 
en  Dauphiné  ,  diocefe  ,  parlement ,  intendance  ÔX 
élection  de  Grenoble.  On  y  compte  un  quatre-vingt- 
feizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  de  2.  feux  un 
tiers  un  huitième  de  un  quarante-huitième  de  feu  pour 
les  biens  taillables.  Cette  communauté  eft  fituée 
fur  le  Guyer-Vif ,  près  des  fontieresde  la  Savoie, 
à  1.  1.  S.  O.  du  Fort-Barreaux  ,  de  $.  N.  E.  de 
Grenoble.  Son  terroir  eft  peu  fertile. 

ENTREMONT  ou  Saint  -  Pierre  d'Entremont , 
en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  ,  parlement 
de  Rouen  ,  intendance  de  Caen ,  élection  de  Vire , 
fergenterie  de  VaiTy.  On  y  compte  18».  feux.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile ,  fur  la 
rivière  de  Noireau ,  à  3.  L  de  quart  S.  E.  de  Vire. 

ENTRENAS  ,  dans  le  Gevaudao  ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  de  recette  de  Mende  ,  parlement  de 
Touloufe ,  généralité  de  Montpellier ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  63.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  dans  une  contrée  fort  monta- 
gne ufe  ,  de  néanmoins  abondante  en  pâturages ,  où 
l'on  nourrit  quantité  de  bétail. 

ENTREPEIRES ,  en  Provence ,  diocefe  de  Gap, 
parlement  de  intendance  d'Aix ,  viguerie  de  recette 
de  Sifteron.  On  y  compte  3.  feux  de  cadaftre.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  un  torrent  ,  à  une  lieue  E. 
de  Sifteron.  Son  terroir  ,  ainfi  que  le  prouve  fon 
nom ,  eft  fort  montagneux ,  de  cependant  les  pâ- 
turages y  font  abondans. 

ENTREVAUX ,  Intervalles  ,  ville  fortifiée,  en 
Provence ,  diocefe  de  Glandeves ,  parlement  &  in- 
tendance d'Aix ,  viguerie  de  recette  de  Guillaume. 
On  y  compte  cinq  feux  de  cadaltre  ,  conformé- 
ment aux  anciens  affouagements  ,  cette  ville  ayant 
été  affranchie  par  le  Roi  à  perpétuité  ,  fauf  la 
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reprife.  Elle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Var,  à  $. 
1.  S.  de  Guillaume  ,  &  autant  N.  E.  de  Caftel- 
lane.  C'eft  où  refide  l'Evcque  de  Glandeves  de- 
puis plus  de  huit  cents  ans  ,  &  où  eft  auffi  l'é- 

Slifc  cathédrale  du  diocefe  de  ce  nom.  Voyc \  Glan- 
eves  i  voyt\  auffi  Provence  ,  gouvernement  géné- 
ral militaire  de  province. 

Honoré  Bouche  croit  que  c'eft  à  Entrevaux  ou  aux 
environs  qu'il  faut  placer  les  OratelU,  dont  il  eft  fait 
mention  dans  l'infeription  du  trophée  des  Alpes. 

ENTREVAUX  ,  dans  le  Vivarais  ,  en  Lan- 
guedoc ,  diocefe  de  recette  de  Viviers ,  parlement 
de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  j6.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  4.  I.  &  deux  tiers  N.  N. 
O.  de  Viviers.  Son  terroir  eft  fort  montagneux  de 
peu  fertile. 

ENTRE  VENUES  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
Eiès  ,  viguerie  &  recette  de  Digne  ,  parlement 
&  intendance  d'Aix.  On  y  compte  4.  feux  de  ca- 
daftre.  Cette  paroifte  eft  à  $.  L  de  quart  S.  O.  de 
Digne ,  de  j.N.  O.  de  Riès. 

ENTREVUES  des  Rois.  Elles  font  rares  &  peu 
ordinaires  .principalement  pareeque  les  Princes  font 
jaloux  de  leur  rang  de  de  leur  préféance,  de  que 
d'ailleurs  il  n'eft  guère  de  la  majefté  des  Poten- 
tats de  fortir  de  leurs  états  pour  aller  faire  vifite  à 
leurs  voifins.  C'eft  pour  cette  raifon  qu'ancienne- 
ment les  Rois  de  France  de  de  Germanie  faifoient 
leurs  entrevues  fur  des  rivières  qui  fervoient  de  li- 
mites à  leurs  états.  Les  plus  remarquables  de  ces 
entrevues  fe  font  faites  fur  le  Rhin  ,  fur  la  Meufe, 
fur  le  Cher  de  fur  la  Saône.  En  pareilles  occafions  , 
on  attachoit  avec  des  ancres  de  des  cordages  un  grand 
bateau  au  milieu  de  la  rivière.  Ce  bateau  étoit  magni- 
fiquement orné  ,  dt  les  deux  Princes  s'y  rendoient 
avec  leur  cour ,  chacun  de  fon  coté ,  fans  être  obligés 
de  fortir  de  leurs  états. 

Le  Roi  Louis  XIV.  &  Philippe  IV.  Roi  d'Efpa- 
gne  ,  ayant  fouhaité  de  fe  voir  après  la  paix  des 
Pyrénées ,  en  1660. ,  l'entrevue  fe  rît  dans  une  ifle 
de  la  rivière  de  Bidaftôa  qui  fépare  les  deux  royau- 
mes. On  avoir  déjà  élevé ,  pour  les  conférences  de 
la  paix  ,  au  milieu  de  cette  iûe ,  un  bâtiment  à 
double  corps-de-logis  ,  avec  un  pont  de  communi- 
cation fur  chaque  branche  de  la  rivière.  On  rendit 
ces  appartements  encore  plus  magnifiques ,  de  l'on 
ajouta  deux  galeries  couvertes.  Les  deux  Rois ,  ac- 
compagnés chacun  de  leur  cour  de  d'une  affiuence 
extraordinaire  de  peuple  ,  fe  virent  deux  jours  de 
fuite  ,  fe  donnèrent  des  inarques  d'une  amitié  ré- 
ciproque ,  de  promirent  d'obferver  religieufement 
le  traité  qui  venoit  d'être  conclu  entre  les  deux 
Couronnes. 

Cafîmir  ,  Roi  de  Pologne ,  avancé  en  âgé  de  en- 
nuyé des  foins  de  la  royauté  ,  quitta  fa  couronne  & 
vint  en  France ,  où  il  fut  reçu  avec  tous  les  hon- 
neurs dûs  à  fon  rang. 

Jacques  II. ,  Roi  d'Angleterre  ,  ayant  été  obligé 
de  fe  retirer  en  France  en  1689. ,  le  Roi  envoya 
fes  officiers  de  fes  carroflès  au-devant  de  ce  Prince , 
&  le  traita  pendant  tout  le  reftede  fa  vie  avec  tou- 
tes les  démonftrations  de  la  plus  tendre  de  de  la 
plus  parfaite  amitié. 

E  N  T  Z  H  E  I  M  ,  dans  la  Baffe-Alface.  Voye\ 
Ensheim. 

ENTZ1NGEN  ,  dans  la  Haute-Alface  ,  diocefe 
de  Bile  ,  confeil  fupérieur  de  intendance  d'Alface  , 
bailliage  de  recette  de  Thann.  On  y  compte  ij. 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  vallée. 
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ENVAUX  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  .diocefe 
TomtU. 
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de  Ton! ,  confeil  fouverain  de  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  de  recette  de  Rozieres.  On  y  com- 
pte 20.  feux.  Cette  paroifte  ,  fous  le  titre  de  St. 
Jacques  le  Majeur,  eft  à  2.  1.  de  deux  tiers  S.  E. 
de  Rozieres.  La  cure  eft  régulière  de  eft  unie  à 
la  menfe  conventuelle  des  Chanoines  réguliers  de 
Belchamps.  La  feigneurie  appartient  en  partie  à 
l'Abbé  d'Erival. 

ENVERMEUIL  ,  /tnvermoiium  ,Evremciium, 
gros  bourg  avec  un  marché ,  un  collège  de  un  prieuré 
lîmple  fous  le  titre  de  St.  Laurent ,  chef-lieu  d'une 
fergenterie  de  d'un  doyenné  rural  de  fon  nom  ;  en 
Normandie  ,  diocefe  ,  parlement  de  intendance  de 
Rouen  ,  éleftion  d'Arqués.  On  y  compte  deux  pa- 
roiffes,  Notre-Dame  de  St.  Laurent,  2.  feux  pri- 
vilégiés de  196.  feux  ta  il  labiés  pour  la  première, 
&  feulement  «4.  feux  tailtables  pour  celle  de  St. 
Laurent.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  des  plus 
fertiles  en  grains.cn  fruits  &  en  pâturages,fur  la  pe- 
tite rivière  d'Eaune  ,  à  1.  I.  E.  d'Arqués  ,  de  1.  de 
tiers  E.  S.  E.  de  Dieppe.  Le  prieuré  de  St.  Laurent 
vaut  4000.  livres  de  rente. 

ENVEYGT  £>  la  Montagne  ,  dans  la  Cerdagne- 
Françoife  ,  en  Rouffillon  ,  diocefe  d'Urgel ,  con- 
feil fupérieur  de  intendance  de  Rouffillon,  viguerie 
de  Cerdagne.  On  y  compte  $2.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituce  en  pays  hérifté  de  montagnes  , 
mais  abondant  en  pâturages  excellens. 

EN  VORDRE,  bourg ,  en  Berry.  Voyt\ Ennordre. 

EOL 

EOLÎNGHEN  ,  dans  la  Flandre-Maritime, 
diocefe  d'Ypres  ,  parlement  de  Douay  ,  intendance 
de  Lille  ,  fubdélégation  de  recette  de  Caffel.  On  y 
compte  79.  feux.  Cette  paroifte  eft  fituée  dans  une 
contrée  très-fertile  en  grains ,  de  où  il  y  a  de  bons 
pâturages  où  l'on  nourrit  quantité  de  bétail. 

EOQ 

EOQUES,  en  Artois  ,  diocefe  de  St.  Orner, 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  de  recette  d'Aire. 
On  y  compte  1 1 1.  feux  de  $60.  perfonnes.  Cette 
paroifte  eft  fituée  en  pays  de  plaines  ,  où  l'on  re- 
cueille beaucoup  de  blcd-fromcur ,  de  lin  de  de 
chanvre. 

E  O  U 

EOURES ,  en  Daupbiné  ,  diocefe ,  élection  de 
recette  de  Gap ,  parlement  de  intendance  de  Gre- 
noble. On  y  compte  un  quatre-vingt-douzième  de 
feu  pour  les  fonds  nobles ,  de  t.  feux  un  tiers  de  un 
douzième  de  feu  pour  les  biens  taillablcs  ,  y  com- 
pris néanmoins  un  vingt-quatrième  de  un  trente- 
deuxième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis.  Cette 
communauté  eft  fituce  dans  les  montagnes ,  en 
pays  peu  fertile,  à  l'exception  des  pâturages. 

EOUX  ,  en  Provence, diocefe  de  Senès  .parle- 
ment de  intendance  d'Aix,  viguerie  de  recette  de 
Caftcllane.  On  y  compte  deux  tiers  de  feu  de  ca- 
daftre.  Cette  communauté  eft  à  trois  quarts  de 
lieue  S.  S.  E.  de  Caftcllane. 
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EPAGNE ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens,  parlement  de  Paris  ,  élection  d'Abbé- 
ville  ,  comté  de  Ponthieu.  On  y  compte  28.  feux. 
Cette  paroifte  eft  fituée  dans  une  contrée  abon- 
dante en  bleds ,  en  lins  de  en  chanvres  ,  de  où  il 
y  a  auffi  de  bons  pâturages ,  fur  la  rive  droite  de  la 
Somme  ,  à  trois  quarts  de  lieue  S.  E.  d' Abbeville. 
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Il  en  dépend  l'annexe  fit  châtellenie  d'Yaacourt.  La 
cure  vaut  au  moins  800.  liv.  de  rente  ,  fit  dépend 
du  Prieur  de  Biencourt.  II  y  avoit  autrefois  à  Epa- 

§ ne  une  abbaye  de  filles ,  de  l'ordre  de  Cîteaux, 
c  dont  le  revenu  annuel  étoitau  moins  de  10.  mille 
liv.  On  ne  peut  rien  dire  de  bien  pofitif  fur  l'année 
de  la  fondation  de  ce  monaftere  ,  à  caufe  que  le 
titre  primordial  cft  un  peu  lacéré  précifément  a 
l'endroit  ou  devroit  être  la  date.  Cependant ,  le 
Pere  Ignace  de  Jefut ,  Carme-Déchauflë  ,  publia  en 
16 $7.  une  hiftoire  généalogique  des  Comtes  de 
Ponthieu  ,  dans  laquelle  il  rapporte  la  fondation 
de  l'abbaye  dont  il  s'agit ,  à  l'an  1 1 78.  ;  par  con- 
séquent il  eft  à  préfumer  que  cet  écrivain  avoit  vu 
le  titre  primordial ,  fit  qu'alors  ce  titre  n'étoit  point 
encore  lacéré.  Le  Pere  Dom  Pierre  le  Nain  ,  Sous- 
Prieur  de  l'abbaye  de  la  Trappe ,  a  fuivi  (  dans 
l'eflai  de  l'biftoire  de  l'ordre  de  Cîteaux  ,  qu'il  a 
donné  au  public  )  ,  la  date  de  la  fondation  de  l'ab- 
baye d'Epagne  telle  qu'elle  avoit  été  rapportée  par 
le  Pere  Ignace  de  Jefus.  Si  l'on  n'efl  pas  bien  (de 
du  temps  précis  où  cette  abbaye  fut  fondée  ,  on 
l'eft  du  moins  par  rapport  au  nom  du  fondateur , 
qui  fut  Enguerani  de  Fontaine  ,  Sénéchal  de  Pon- 
thieu  ,  Seigneur-Châtelain  du  village  d'Epagne. 
Jean  ,  Comte  de  Ponthieu  ,  confirma  ce  titre  de 
fondation  l'an  1 1 90.  ;  Thiebaud  ,  Evcque  d'A- 
miens, l'an  1191.  ;  fit  Guillaume  ,  Archevêque  de 
Rheims  fie  Cardinal  du  titre  de  Sainte-Sabine ,  l'an 
1 19*.  Tous  les  biens  que  le  fondateur  donna  à  ce 
monaftere  ,  étoient  à  titre  de  Vicomte  fit  en  toute 
Seigneurie  ,  avec  l'ufage  libre  par  tout  le  territoire 
d'Epagne.  Ce  même  fondateur  augmenta  encore 
la  fondation  de  plulîeurs  autres  biens  ,  fit  fur-tout 
d'un  beau  moulin  à  Rouvroy  ,  fauxbourg  d'Abbe- 
ville ,  à  condition  que  les  Religieufes  éliroient  une 
Abbetfc  qui  obfervcroit  la  règle  dè  Saint-Benoît. 
Au  commencement  ,  ce  monade  re  n'étoit  qu'un 
prieuré  ,  dont  Albréc  (  Albrea.  )  avoit  été  la  pre- 
mière Religieufe  fit  la  première  Prieure.  Ces  deux 
ailes  de  fondation  furent  confirmé?  par  Jean  Li- 
eoi  ou  Leeos,  neveu  fit  héritier  du  fondateur  ,  Tan 
11 10.  Le  fondateur  n'avoit  point  été  marié ,  & 
n'avoit  point  de  frere  ,  puifqu'il  n'en  parle  point 
dans  Pacte  de  fondation  ,  fit  qu'il  n'y  fait  mention 
que  de  fes  Iceurs  fit  de  fes  neveux.  On  infère  de-là 
que  ledit  Jean  Licos  ou  Lecos  n'étoit  neveu  d'En- 
guerand  que  par  fa  mere  ,  fie  qu'ainti  Meilleurs  de 
Fontaine  d'aujourd'hui  ne  doivent  point  être  regar- 
dés comme  les  fondateurs  de  cette  abbaye.  Tel  eft 
le  réfultat  des  mémoires  communiqués  par  l'Ab- 
beftè  fit  les  P.eligieufes  d'Epagne. 

Indépendamment  des  divers  actes  de  confirma- 
tion dont  il  a  été  fait  mention  ,  il  en  eft  encore  un 
autre  qui  confirme  également  la  donation  des  biens 
faite  à  cette  abbaye.  Cet  acte  eft  de  Guillaume  , 
Comte  de  Ponthieu ,  fit  cbnféqttcnt  a  Pacte  fait 
par  Jean  Licos.  Les  biens  de  la  fondation  font 
dénommes  dans  ces  deux  actes. 

Il  ne  parolt  pas  par  les  titres  de  l'abbaye ,  non- 
plus  que  par  la  tradition  ,  qu'ejle  ait  été  bâtie  ni 
par  l'Evcquc  d'Amiens ,  ni  par  Jean  Comte  de  Pon- 
thieu ,  ni  par  quelqu'autre  perfonne  qui  foit  défi- 
gnée  :  on  préfume  de-là  qu'elle  l*a  été  par  le  fon- 
dateur même- 
Dame  Françoife  Majfue  fut  faite  AbbefTe  d'Epa- 
gne en  1  $93. ,  fit  gouverna  cette  maifoo  pendant 
46.  ans.  Mais,  malgré  fa  vertu  fit  fbn  courage,  les 
guerres  de  ce  temps-là  portèrent  la  défolation  dans 
ion  monaftere ,  ainfi  que  dans  plulîeurs  autres ,  fit 
çauferent  la  difperfion  des  Religieufes.  La  paix 
ayant  été  rendue  à  l'état  ,  Dame  Gabrielle  l'Alte- 
rnant ,  qui  fucceda  à  Françoife  Maftîie  Pau  1639. , 
courut  après  fes  brebis  difperfées  de  côté  fit  d'autre, 
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fit  les  raflèmbla  dans  leur  monaftere  d'Epagne  % 
mais  ,  afin  qu'à  l'avenir  elles  ne  fuflênt  plus  expo- 
fées  aux  ravages  fit  aux  incendies  des  gens  de  guerre, 
elle  transféra  fa  communauté  dans  Abbevillc  ,  l'an 
164 1., fit  elle  y  a  demeuré  toujours  depuis.  Cette  mai- 
fon  eft  gouvernée  actuellement  (  en  1763-  )  par 
Madame  Marie-Anne  de  Cûftellane  ,  nommée  Ab- 
beffé  en  1733. ,  fit  qui  eft  d'une  maifon  de  Pro- 
vence ,  dont  tout  le  monde  connoît  la  grande  an- 
cienneté fie  les  grandes  illuftrations. 

EPAGNETTE  ,  en  Picardie  ,  diocefc  fit  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  d'Ab* 
bevillc  ,  comté  de  Ponthieu.  On  y  compte  10.  feux. 
Cette  paroifte  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Som- 
me ,  à  un  quart  de  lieue  O.  N.  O.  d'Epagne  ,  fit  à 
une  demi-lieue  S.  E.  d'Abbeville.  La  cure  vaut  de 
fix  à  fept  cents  livres.  Il  en  dépend  l'annexe  de  Vau« 
chelles.  La  feigneuric  d'Epagncttc  appartient  au 
chapitre  de  St.  Wulphan  d'Abbeville ,  fit  celle  de 
VauchelJes  à  un  Seigneur  particulier.  Le  terroir 
des  environs  eft  de  la  même  qualité  que  celui  d'E- 
pagne. 

EPAGNY,  en  Bourgogne  ,  diocefe,  parlement, 
intendance,  bailliage  fit  recette  de  Dijon.  On  y 
compte  29.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  deux  lieues  ÔC 
tiers  N.  de  Dijon.  On  l'appelle  aufli  Efagncy.  Il  y  a 
un  grenier  à  fel. 

EPAIGNAT ,  en  Limofin ,  diocefc  fit  élection  de 
Tulles ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  88.  feux.  Cette  paroifte  eft 
à  deux  lieues  fit  trois  quarts  E.  S.  E.  de  Tulles  ,  fit 

3.  S.  O.  de  Ventadour. 

EPAIGNE ,  bourg  ,  chef-lieu  d'une  fergenterie 
de  fon  nom ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Lizieux  , 
parlement  fit  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Ponteaudemer.  On  y  compte  9.  feux  privilégiés 
fit  447.  feux  taillables.  Ce  bourg  eft  à  une  lieue  fit 
deux  tiers  S.  S.  O.  de  Ponteaudemer  ,  trois  fit 
demie  N.E.de  Lizieux,  fit  neufO.  S.  O.  «Je  Rouen. 
Son  terroir  eft  très-abondant  en  grains,  en  fruit» 
fit  en  pâturages. 

EPANE,  en  Saintonge ,  diocefe  de  la  Rochelle, 
parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de  la  Ro- 
chelle ,  élection  de  St.  Jean-d'Angely.  On  y  compte 
61.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  cinq  lieues  fit  demie 
N.  N.  O.  de  Saint- Jean-d'Angely. 

EPAONUM  ,  lieu  du  royaume  des  Bourguignons, 
oîi  Sigifmond.  leur  Roi  fit  tenir  un  concile,  Pan 
$  17.  On  ne  fc.aii  point  précifément  où  étoit  ce  lieu; 
mais  on  croit  que  c'elt  Paunas  ou  Ponas  ,  village 
duDauphiné,à  ».  lieues  fit  tiers  O.  de  Bourgoin, 

4.  N.  E.  de  Vienr.e  ,  fit  autant  S.  E.  de  Lyon.  On 
y  fit  plulîeurs  règlements  touchant  les  divers  états 
de  l'eglife. 

EPARRES,  cnDauphiné,  diocefe  fie  éleaion 
de  Vienne,  parlement  fit  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  cinq  feux  fit  deux  tiers  de  feu  pour  les 
fonds  nobles ,  fit  9.  feux  trois  quarts  un  douzième 
fit  un  quarante-huitième  de  feu  pour  les  biens  tail. 
labiés.  Cette  communauté  eft  fituée  dans  une  con-^ 
trée  abondante  en  bons  pâturages. 
k  EPARTUILLY,  en  Bourgogne,  diocefe  d'Au- 
tun,  parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
de  Montcenis.  On  y  compte  34.  feux.  Cette  com- 
munauté cft  fituée  dans  les  montagnes  ,  dans  une. 
contrée  aflez  fertile. 

EPAU  (P) ,  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre  de  Cî- 
teaux ,dans  le  Maine, diocefe  fit  élection  du  Mans, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours  ;  fondée 
en  1119.  par  la  Reine  Berengere  de  Caftille  ,  qui  y' 
eft  inhumée  dans  Péglife;  détruite  par  les  habitants 
du  Mans ,  en  136$.,  pour  empêcher  les  Anglois  de 
s'en  rendre  maîtres  fit  de  s'y  fortifier.  Cette  abbave 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Huigue's, 
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â  deux  tiers  de  lieue  S.  E.  t!a  Mans.  Elle  cft 
en  commcndc ,  &  vaut  au  moins  6000.  livres  de 
rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par  le  Roi,  quoique 
la  taxe  en  Cour  de  Rome  ce  fuie  cjuc  de  100.  flo- 
rins. Le  terroir  des  environs  eft  très  -  abondant  t 
principalement  en  pâturages  excellens. 

EPAUBOURG,  dans  le  Beau/oifis,  au  gouver- 
nement général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  6c  élec- 
tion de  Beauvais ,  parlement  ck  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  jo.  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  dans 
une  contrée  également  agréable  &  fertile  ,  à  trois 
lieues  ck  tiers  O.  S.  0.  de  Beauvais ,  &  3.  N.  N.  E. 
de  Gifors. 

EPAUTROLLES ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  aa 
gouvernement  général  d'Orléanois ,  diocefe  ck  élec- 
tion de  Chartres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
d'Orléans.  On  y  compte  }  1.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  trois  lieues  ck  demie  S.  0.  de  Chartres  ,  &  cinq 
&  quart  N.  de  Châteaudun.  Son  terroir  abonde  en 
grains  de  en  pâturages. 

EPAUX(les)  ,en  Saintonge ,  diocefe  de  Saintes, 
parlement  de  Bordeaux  .intendance  de  la  Rochelle, 
élection  de  Marennes.  On  y  compte  jï.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  N.  E.  de  Brouage. 
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EPEGARD ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'Evreux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alenqon  ,  élec- 
tion de  Conches  ,  fergenterie  de  Keubourg.  On  y 
compte  1 15.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  quatre  lieues 
&  demie  N.  O.  d'Evreux. 

EPEIGNY  ,  bourg  ,  en  Touraine  ,  diocefe  ck  in- 
tendance de  Tours  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
«i'Amboife.On  y  compte  $0.  feux.  Ce  bourg  cft  limé 
à  quelque  diftance  du  Cher ,  à  3. 1.  S.  E.  de  l'ontoife. 

E  PELUCHE  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Saint- 
PauWtrois-Châteaux  ,  parlement  ck  intendance  de 
Grenoble  ,  élection  de  Montelimart.  On  y  compte 
trois  quarts  ck  un  quarante-huitième  de  feu  pour 
les  fonds  nobles  ,  &  deux  feux  &  un  huitième  de  feu 
pour  les  biens  taillables,  y  compris  néanmoins  un 
quarante-huitième  de  feu  pour  les  fonds  affranchis. 
Cette  communauté  cft  à  une  lieue  &  tiers  S.  E.  de 
IVIontelimart. 

EPENNAY ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Sécz  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion &  fergenterie  de  Falaife.  On  y  compte  61. 
feux.  Cette  paroifle  cft  à  une  bonne  lieue  N.  E.  de 
Falaife. 

EPENONVILLE  t>  fes  Dépendances  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  ck  intendance  de  Châlons ,  parle- 
ment de  Paris,  élection  de  Saintc-Mcnehould.  On 
y  compte  9t.  feux.  Cette  paroifle  cft  fituée  en  pays 
de  grains  &  de  bons  pâturages. 

EPENSE ,  en  Champagne ,  diocefe  &  intendance 
de  Châlons,  parlement  de  Paris,  élection  de  Ste. 
Menehould.  On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  quatre  lieues  &  demie  E.  N.  E.  de  Châlons. 

EPER AYE ,  dans  le  Perche  ,  diocefe  de  Sécz  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Mortagnè  ,'châteîlenie  de  Periere.  '  On  y 
compte  71.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  1.  N.  N.  O. 
de  Bellefme. 

EPERC1EUX,  en  Foreft ,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Roanne. 
On  y  compte  73.  feux.  Cette  paroifle  ell  fituée  fur 
la  rive  droite  de  la  Loire ,  à  cinq  lieues  S.  S.  E.  de 
Roanne. 

EPERNAY,  Sparnacum  ,  ville  ,  chef-lieu  d'une 
élection  de  fon  nom  ,  bailliage  ,  juftice  Royale 
ou  prévôté,  grenier  à  fel  ,  maîcrife  particulière, 
«bbaye  d'hommes  de  l'ordre  de  Saint- AuguAin,  &c.  ; 
en  Champagne  ,  diocefe  de  Rheims  ,  parlement 
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de  Paris ,  intendance  de  Châlons-  On  y  compte 
747.  feux,  y  compris  ceux  de  plufieurs  hameaux  qui 
en  dépendent.  Cette  ville  eft  dans  une  fituation 
agréable ,  fur  la  rive  gauche  de  la  Marne,  à  quatre 
lieues  ck  demie  S.  de  Rheims  ,cinq  ck  tiers  O.  N.  O. 
de  Châlons ,  ck  huit  E.  de  Château-Thierry.  Long. 
21.41.  15.  lat.  49.  1.  30.  Selon  quelques  écrivains 
elle  eft  fort  ancienne ,  ou  du  moins  elle  occupe  la 
place  d'une  ville  ancienne  ;  puifque  ,  lorfque  l'on 
creufe  à  quinze  pieds  ou  environ  du  rez-de— chauf- 
fée ,  pour  faire  des  puits  ou  quelque  chofe  fembla- 
ble,  on  trouve  du  pavé  de  rue  fort  bien  lié,  des  cen- 
dres ,  des  têtes ,  des  pots  cafles ,  des  médailles  ,  ckc. 
On  ne  prouve  pas  autrement ,  difent  ces  écrivains  , 
l'antiquité  de  Metz  ,  de  Langres  &  d'Autun. 

Selon  M.  de  la  Haye  (Lieutenant  général  au  bail- 
liage d'Epernay  )  ,  l'ancien  nom  d'Epernay  étoit 
Aqu*  Perennes.  Cette  ville  avoit  été  ainfi  nommée, 
ou  parce  qu'elle  avoit  été  fondée  fur  un  terrein 
où  la  Marne  avoit  pafle ,  ou  plus  probablement  à 
caufe  des  eaux  vives  dont  elle  eft  environnée. 
qu*  Perennes ,  l'on  fit  Aixperne  ,  comme  à'A^  tx- 
Martuje,  l'on  a  fait  Aiguës-Mortes.  Le  nom  latin 
de  Spainjcum  ou  S pàmacus  ,quc  porte  aujourd'hui 
cette  ville  ,  lui  fut  donné  dans  le  fixicme  ficelé ,  aa 
rapport  d'Adfon ,  ou  Alton,  dans  fon  hiftoire  du 
martyre  de  Saint-Bercaire.  Selon  le  même  auteur, 
du  temps  de  Clovis  Epernay  appartenoit  à  un  Sei- 
gneur du  pays  appellé  Eulogius  ;  celui-ci  la  voulut 
donner  à  l'églifc  de  Rheims ,  mais  St.  Remy  refufa 
fnn  préfent ,  &  ne  voulut  l'accepter  qu'en  lui  en 
remettant  le  prix  de  $000.  livres  ,  fomtne  extraor- 
dinaire en  ce  temps-là  ,  ck  qui  feroit  aujourd'hui 
plus  de-deux  cents  cinquante  mille  livres  de  notre 
monnoie.  En  mourant ,  Saint- Remy  inftitua  l'églife 
de  Rheims  fon  héritière ,  comme  on  le  voit  dans 
Ton  teftament.  Epernay  appartint  à  cette  églife 
jufqu'au  règne  de  Hugues-Capet ,  que  les  Comtes 
de  Champagne  l'enlevèrent  aux  Archevêques  de 
Rheims ,  malgré  la  forterefle  qu'ils  y  avoient  fait 
conftrutre.  C'cft  dans  cette  forterefle  qu'Hincmar 
s'enferma  avec  les  tréfors  de  fon  églife  ck  le  corps 
de  Saint-Remy  ,  dans  le  temps  que  les  Normands 
ravageoient  la  France  ck  menaçaient  la  ville  de 
Rheims. C'cft-làauffi.  que  mourut  ce  Prélat  l'an  881. 

Cette  ville  foutint  deux  lièges  du  temps  des  An- 
glois.  Sous  le  règne  de  François  1. ,  elle  fut  brûlée 
par  ordre  de  ce  Prince ,  qui  voulut  priver  par  ce 
moyen  Cha/lcs-Quint  des  munitions  qu'on  y  avoit 
amaffées.  Ce  même  Roi  la  rétablit  euiuite,  mais  il 
ne  lui  rendit  pas  toute  l'étendue  qu'elle  avoit  aupa- 
ravant. Epernay  foutint  encore  deux  lièges  du  temps 
de  la  ligue  ,  car  elle  fut  affiégée  &  prife  par  les  Ef- 
pagools  &  les  Ligueurs ,  ck  puis  aflîégée  &  prife 
par  le  Roi  Henri  IV.  l'an  159».  C'ell  à  ce  dernier 
fiege  que  fut  tué  le  Maréchal  de  Biron  le  père ,  en 
reconnoiflant  la  place  ,  le  Roi  ayant  alors  la  main 
fur  fon  épaule. 

En  1 6  <  1 . ,  la  ville  dont  il  eft  queftion ,  fut  donnée 
à  la  maifon  de  Bouillon  ,  en  échange  de  la  fouve- 
raineîd  de  Sedan ,  ck  unie  au  duché  de  Château- 
Thierry  ;  cependant ,  quoique  dans  le  contrat  d'é- 
change il  foit  dit  que  le  Duc  de  Bouillon  aura  la 
faculté  d'établir  des  Juges  pour  rendre  la  juftice  en 
fon  nom  ,  après  la  mort  de  ceux  qui  avoient  été 
pourvus  par  le  Roi ,  jufqu'à  préfent  cette  claufe  n'a 
pas  été  obfcrvée ,  ck  la  juftice  continue  toujours  d'y 
être  exercée  fous  le  nom  du  Roi. 

L'abbaye  de  Saint-Martin  d'Epernay,  de  l'ordre 
de  Saiilt-Augufttn ,  eft  en  commende  de  vaut  aa 
moins  4$oo.  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourra 
par  le  Roi  ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
foit  que  de  }  j.  florins.  Le  Prieur  de  ce  mooaftere 
eft  Curé  de  la  ville. 
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Confédérée  comme  diftriô  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Cbâlonsou  Champagne,  l'éle&ion  d'Eper- 
oay  eft  compofce  de  86.  paroiflès  ou  communauté»; 
aflouagées,  qui  contiennent  enfemble  6957.  feux  , 
chargés  enfemble  &  en  commun  de  968.  mille  livres 
de  taille  ,  quand  l'impofitioD  concernant  cet  ar- 
ticle ,  établie  fur  la  généralité ,  fe  trouve  monter  à 
la  fomme  d'un  million  j  »  t.  mille  3  5  5.  livres.  Le  fol 
de  cette  élection  eft  médiocrement  fertile  en  grains , 
mais  il  l'eft  beaucoup  en  vins  fort  eftimés ,  ci  dont 
il  fe  fait  un  commerce  confidérable.  Les  meilleurs 
de  ces  vins ,  font  ceux  de  Hautvilliers  ,  d'Ay  ûc  de 
Pierry. 

DÉNOMBREMENT  DE  L'ÉLECTION 

D'EfERVAT. 

Pjr.ifièt.  Feux. 
twO  tvJ 

Ambormay  G  le  Moulin-a-venC  89 

Antheuay  1  le  Hameau  da  Chemin ,  la  Ferme  de  Nogeot 

G  le  Moutin-à-eau  46 

Athie  ,  le  Moulln-a-eau  G  le  Moulin-a-vent .   .   .  .169 

Aveoay  G  le*  trois  Moullns-a-ean  167 

Ay  ,  ville ,  de  le  Moulin-a-vant  «78 

Baixil  (le),  le Hameau,  le»  Baftle*  G laFerme la  Croifée.  S6 
Baflieux  ,  le»  Hameaux  de  Muleroy  G  de  Hurtebixe  ,  G 

la  Ferme  de  Londeau  •   ...  41 

Billy  u 

Uifleoil  161 

Bourfàutt ,  lei  Hameaux  de  Villefaint ,  Villemongeoi* 
G  la  Caie ,  le»  Ferme»  appellées  jouy  ,  les  Gonini  , 
Lépine  ,  Lefpatie ,  Beiveo  ,  le»  Frelon*  G  Bourfois, 

G  le  Moulin  Jean-Gueux  iotf 

Bouzy  4a 

Bmgiiy  ,  Ici  Hameaux, la  Grange-le-Comte , le»  Limond* 
G  Breoe ,  le»  Fermes ,  la  Grande-  Ablet ,  la  PoiJTon. 
nerie  ,  Dieu-Donné  ,  la  Rival  ne  G  Plvent ,  êt  le 

Moulln-à-eau  69 

ChamprouTy ,  le»  Hameaux  de  1a  Chapelle  ,  la  Détente 
G  du  Parcq ,  G  le»  Ferme»  dite*  le  Foods  de  Morne , 

Brullard  &  la  Fofle  8» 

ChltUloo-fcr.Mame  &  le  Moulin  l'E&ang  $9 

Chcrville  10 

Che*y.le*.Biflëuil  it 

Choniily  •   .   .   .  186 

Combllzy  ,  les  Fermes  le  Cloi-Milon  ,  Montgaray  G 

Cochcret ,  G  le  Moulin  à-eau  18 

Coudé  ,  le  Hameau  de  Brabant ,  le  Moulin- a-veDt  G  le» 

deux  Moulin»- a-eau  115 

Coure  hiery ,  le  Hameau  le*  Lienards  G  I»  Ferme  les 

Cocq»  70 

Crament  8» 

Crilly  le-Moulin  ,  Ferme  i 

Cnchery ,  le»  Hameaux  de  Belval ,  la  Neuville  ,  Paradis , 
le  Recours ,  la  Poterne  G  Grandpré ,  les  deux  Fermes 
de  la  Fortette  G  la  Charmoilè .  194 

Cuifle  G  >e  Moulin-a-eau  16 

Cornière  G  le  Moulln-a-eau  169 

Coy»  111 

Pamety  ,  tille ,  le  Hameau  de  d'Anhye  &  le  Moutin- 

à  eau  J47 

Dizy  G  le  Hameau  de  Champillon  7$ 

Dormant ,  ville  ,  les  Hameaux  de  Chavenay  ,  Vaffieux, 
Vafly ,  Trie ,  Champayc  ,  Sainte-Croix ,  la  Grange- 
au-  Bois  G  la  Fontaiiie-Creuië ,  G  la  Ferme  de  Savigny.  418 
EPERNAY  ,  ville ,  les  Hameaux  les  Anlnois  G  Saint- 
Antoioe  ,  la  Ferme  ,  les  Forges  G  le  Monlin  de  la 
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Feltigny ,  le*  Hameaux  la  Neuville  ,  le  Virier ,  le  Mefoil 
G  le  Champ  de  la  Reine  ,  le»  Fermes  Belair  ,  la  Bou- 
lonnerie  de  Beaurepaire ,  G  les  trois  Moulins  de  Fon- 

tenay  ,  de  la  Nonette  G  du  Mefoil  109 

Fontar.ce  17 

Germaine  G  le  Hameau  de  Vaoreraont  47 

Hantvitlier»  G  la  Thuitlerie  187 

Igny-Ie-Jard  ,  les  Hameaux  les  Moufai»  G  la  Grange 
Gaother ,  W»  Ferme»  appellées  le  Trou  d'Enfer  ,  les 

Kollois ,  la  Corre  G  la  Rue  Jacquier  77 

Iflc»  4 

Iftres  (les)  G  le*  Hameaux  de  Bory  ,  G  de  FUWgny .  .  ji 

Loge*  1  le»  Grande*  )  19 

Lonvoi»  •   .   •  •   .  14 

Lucy  ,leHameau  dePigny  G I*  Ferme  de  Bonnemooche.  15 
Lorrigny  ■  le»  Hameaux  du  Champ  de  la  Reine  ,  Sauvri- 
det  G  le  Moulin  Naniet ,  le»  Fermes  de  la  Charbon- 
nière ,  de  Miïy  G  de  la  Rabotterie  (9 

PUiniiXon^aJ&kHanKindeChttUjfootaine.  ,  .  9 
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Pareiftt.  FtuM. 
Ov<J  u>rJ 
Mancy ,  le  Haincan  Halaocourt  ,  Argenfotle  (cbbiji  le 
filles),  le  Moulin  de  ladite  abbaye  &  le  Monlin-i-eau.  44 

Mardeuil  G  la  Ferme  de  la  Borde  68 

Mareuil  &  les  Hameaux  de  Scrfeoil  &  dn  Port   .   .  .  lot 

Mareuil  for  Ay  •  181 

Mareuil  en  Brie ,  le»  Fermes  le»  Bourdon* ,  la  Forgerie  , 
Courcelle* ,  la  Cerdé  de  Haubry  G  le*  Pierry  ,  &  le 

Moolina-eau  8* 

M  ont  arme ,  Ferme  minée   1 

Montheloo ,  la  Ferme  Montaubao  ,  la  Ferme  Touroe- 

bar.ne  G  le  Moulin -a-eau  m 

Montmort ,  le»  Hameaux  appelle»  la  Corre  ,  la  Chaude- 
rue,  Meure  ,  la  Cenfc  Pernet ,  la  Blancherie  , Haute - 
Fenfïe  ,  Mardclle  G  le*  Boollot»  ,  le»  Ferme»  ditei 
le  Gros  Moulin,  le  Bafleroy  , l'Abbaye  de  la  Char- 
tnoye  ,  la  Ferme  de  l'Abbaye ,  l'Etang  Claudia  ,  le 
Merlu  G  l> Grange  Laurent ,  G  le»  deux  Moolin»-a-eau.  14$ 

Morangi»  G  la  Ferme  de  Grimperet  }o 

Moulins ,  le»  Hameaux  les  Buzon»  &  Petan ,  la  Ferme 

le»  Sculion»  G  le  Moulin  aux  Boxons  74 

Moufiy  ,  In  Hameaux  de  Corrigot  ,  la  Loge-Pinard  G 
la  Buaûcrie ,  la  Ferme  de  Pierry  &  le  Moulin  Greûca.  118 

Mutigny  G  la  Ferme  Caribery  17 

Mutry  11 

Nèfle ,  le  Hameau  de  Montmergy ,  lt  Ferme  de  Champ- 
moyen  G  le  Moulln-a-eau  7» 

Neuville  en  Beaovab  (la)  9 

Neuville  en  Chaloi»  (la)  ix 

Ocuilly ,  le  Hameau  de  Montvoifia  G  le*  Ceofes  dite* 

Carré ,  Boisbrolé  G  Pierre-Egue  86* 

Oirey  J9 

Oiguigny ,  le»  Hameaux  le»  Niardt  G  Montigny  ,  l'E- 
gllîe  appellée  Binfon  &  la  Ferme  ,  le  Moulin  Carré  , 
le  Moulin  du  Jour,  le  Moulin  d'Authenay  G  le  Moulin 

Sablon  10* 

PalTy  G  le»  Hameaox  de  Grigay ,  Pareuil ,  de*  Rofiers  , 
la  Cotleterie  ,  la  Galopinerie  ,  la  Goordoonerie  ,  1» 
Chenarderie  ,  la  Maiion  dite  la  Grofle-Plerre  ,  le* 
Fermes  de  Trotte  ,  Moulin-le-Comte  ,  Coupiguy  G 

le  Temple,  &  le  Moulin  a-eau  t  J9 

Pierry  ,  le  Hameau  de  la  Marquetterie  G  le  Moulin  de* 

Forges  appellé  Saint- Jolien  fo 

PHvot  G  le  Moulin,  à-vent  10  j 

Rcuil  G  le  Hameau  de  l'Echelle  69 

Soilly  ,  les  Fermes  de  la  Boordoonerk  &  de  la  Boni- 

lonnerie  ,  G  le  Moulin-a-eau  48 

Sm*xy ,  le*  Hameaux  de  Beaumont,  le  Champ  de*  Chèvre* 
G  Conrlémont ,  les  Fief*  de  Mancreux  G  le*  Ferme* 
De  F  revend  ,  la  Pommeric  ,  le  Lohan ,  la  Marquerie 

Les  Molineaux  6f  le»  Anlnois  

Saint- Martin  d'Amblois ,  bourg  ,  les  Hameaux  Mont» 
bayon  ,  le  Soordon  ,  Baffcmonlio»  >  ta  grande  Loa  dt 
Saint-Amand  ,  le»  Fermes  de  la  Place  an  Puit»  ,  grand 
Lofle  de  les  Meulier* ,  fie'  les  deux  Moulins- a-eaux  .  i8t 
Sainte-Gemme  ,  le*  Hameaux  de  Neuville  G  I*  Briere  , 
la  Ferme  de  la  Grange-an-Boi»  G  le  Moulin-i-eau   .  94 

Tauxlerre  94 

Tours.fur.Marne  »«* 

Trepail  ■   •  99 

Troifly ,  keurg  t  le*  Hameaux  de  Bonqnigny  6t  de* 
Gibart ,  l'Amoor-Diea  {l'Mirt  de  filles)  ,  U  Ferme 

de  l'Abbaye  G  celle  de  PoUlôo  <4 

Vandemauge  &  le  Moulin.*  vent  7» 

Vaucienne ,  les  Ferme»  da  Caraoi*  G  de  la  Chapote  , 

G  le  Moulin-a-ean  49 

Vzudencourt  ,  le  Hameau  de  Conrcourc  G  U  Ferme 

le  Jard  41 

Vendiere  ,  le  Hameau  de  Trotte  &  le»  Ferme*  dite*  le 

Moulin,  le  Compte  ,  la  Cenfc  G  le  grand  Eflard  ..11» 
Ventetul ,  le  Hameaux  deTinçonrt  ,  &  le»  Ferme*  Har- 

note»  G  Frevent  '7t 

Verneuil  hant  G  ba*  ,  bourg  .   •  >°7 

Vertnelte  ■» 

Ville-en-Tardenoi»  M 

Villenfelve  f9 

Villlert  (bu*  Chitillon ,  le  Hameau  le*  Niard*  ,  la  Ferme 

les  Fonreaux  G  le»  trois  Moullns-a-ean  47 

Vlnay  ,  le*  Hameaux  de  Montgerand  ,  Tinconrt  G  Ri- 

goblin.GlaThuillerieditelaRamée  7J 

Vincelles.   .   •  •    •   •  "° 

86.  Paroles.  T«at  89<T 

EPERNAY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  1 }.  feux.  Cette  communauté  eû  à  1. 
lieue  &  demie  N.  0.  de  Nuyts ,  t*  a.  &  demie  S. 

deDii0n-  BPERNON. 
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EPERNON,  enBcaace.  ^oy«?  Efpernon. 

EPERVANS ,  en  Bourgogne,  diocefe  ,  bailliage 
8c  recette  de  Chilon ,  parlement  &  intendance  de 
Dijon  ,  reflbrt  de  Saint-Laurent.  On  y  compte 
1 1  x.  feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  E. 
de  Châlon. 

EPERVILLE,  en  Normandie,  diocefe,  par- 
lement de  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Pon- 
teaudemer  ,  fergenterie  de  Romois.  On  y  compte 
3.  feux  privilégiés  de  1  x8.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile ,  à  deux 
lieues  E.  de  Pontcaudemer ,  &  6.dt  quart  O.  S.  O. 
de  Rouen. 

EPESSES  (  les  )  ,  en  Poitou ,  diocefe  de  la  Ro- 
chelle ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Poi- 
tiers ,  élection  de  Mauléon  ou  Châtillon.  On  y 
compte  150.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  x.  1.  S.  O. 
de  Mauléon. 

EPEV1LLE  Vrtlaine,  en  Picardie  ,  diocefe  & 
élection  de  Noyon  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Soiffons.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  quelque  diftance  O.  de  Ham ,  &  à  3. 1.  N. 
de  Noyon. 

E  P  F 

EPFFICH  ,  dans  la  Baffe-Alfaee ,  diocefe  de 
Strasbourg,  confeil  fupérieur  de  intendance  d'AI- 
lace,  bailliage  &  recette  de  Benfeld.  On  y  com- 
pte 14».  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  & 
quart  O.  S.  O.  de  Benfeld. 

E  P  I 

EPICES ,  Operarum  Judiciariarum  Prttia  ,  Mer- 
cedts,  Sportulx  Judician*.  On  appelloit  de  ce  nom 
autrefois  le  fucre  ,  les  dragées  de  les  confitures  qu'on 
donooiten  préfent  aux  Juges  ,  quand  ils  a  voient  fait 
gagner  un  procès ,  de  cela  par  pure  gratification. 
Depuis,  ce  prêtent  aété  converti  en  taxe  pécuniaire 
que  paye  celui  qui  gagne  fon  procès. 

Jufqu'au  règne  de  Charles  VIII. ,  le  parlement 
avoit  rendu  la  juftice  aux  parties ,  fans  rien  prendre 
d'elles.  Un  Commis  du  greffe  ,  qui  avoit  le  fonds 
deftiné  au  payement  de  l'expédition  des  arrêts ,  s'en- 
fuit de  emporta  l'argent  de  fa  caille.  Le  Roi,  qui 
«toit  en  guerre  avec  fes  voifins  ,  &  par  conféquent 
preffé  d'argent ,  fe  laiffa  perfuader  qu'il  pouvoit, 
fans  injuftice  ,  laiffer  payer  aux  parties  l'expédition 
des  arrêts.  En  effet ,  d'abord  elles  n'eurent  pas 
grand  fujet  de  s'en  plaindre  ;  car  ces  expéditions 
ne  coûtoient  que  Jîx  blancs  on  trois  fols  la  pièce. 

C'cft  fous  le  règne  fuivant  (  de  Louis  XII.  ),  que 
l'on  doit  fixer  l'origine  des  épicei.  Un  plaideur  qui 
avoit  gagné  fon  procès  ,  s'avifa ,  pour  remercier  fon 
rapporteur ,  de  lui  donner  en  préfent  quelques  boé'- 
tes  de  confitures,  qu'on  appelloit  alors Epices.  Son 
exemple  fut  imité  ,  de  l'intérêt  fit  un  droit  de  ce  qui 
n'avoit  d'abord  été  qu'une  reconnoiffance  volon- 
taire. Les  juges  les  demandèrent  quand  on  ne  les 
donnoit  pas ,  puis  ils  taxèrent ,  &  enfin  les  conver- 
tirent en  argent.  Voyc\  Cours  Souveraines  ,  Par- 
lements, &c. 

EP1EDS ,  en  Normandie  ,  diocefe  &  élection 
d'Evreux  ,  parlement  de  intendânee  de  Rouen  ,  fer- 
genterie  d'ivry.  On  y  compte  un  feu  privilégié  de 
95.  feux  taillables.  Cette  paroiflé  eft  fituée  à  quel- 
que diftance  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Eure , 
a  trois  lieues  &  demie  S.  E.  d'Evreux. 

EP1EOS ,  dans  le  Vcxin-François ,  diocefe  de 
Rouen ,  parlement  &  intendance  de  Paris,  élection 
de  Pontoife.  On  y  compte  1 1  j.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  en  pays  très-fc-rtile  »  à  une  lieue  fit  demie 
N.  O.  de  Pontoife.  v 

EPIEDS ,  àm  l'Orléaoois  propre  ,  diocefe  & 
Tome  II. 
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intendance  d'Orléans ,  parlement  de  Paris,  élection 
deBcaugcncy.  On  y  compte  116.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  3.  lieues  de  tiers  N.  de  Beaugency ,  de  4. 
O.  N.  O.  d'Orléans. 

EPIEE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Toul ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Cbilons ,  prévôté 
de  recette  de  Vaucouleurs.  On  y  compte  x8.  feux. 
Cette  communauté  eft  poffédéc  par  indivis  entre  le 
Roi  de  le  Duc  de  Lorraine ,  de  par  conféquent  une 
partie  eft  fituée  dans  le  bailliage  de  la  Marche. 

EPIENS  ,  paroiffe  fie  jurifdiction ,  dans  le  Con- 
d ornais ,  en  Gafcogne,  diocefe  de  élection  de  Con- 
dom ,  parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  On  y 
compte  49.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  ».  L  N.  N.  E. 
de  Nerac. 

EPIENS ,  dans  l'AgenoU ,  en  Guyenne,  diocefe 
&  élection  d'Agen ,  parlement  &  intendance  de 
Bordeaux  ,  jurildiction  du  Port-Sainte-Marie.  On  y 
compte  30.  feux.  Cette  communauté  eft  à  3.  I.  O. 
N.  O.  d'Agcn. 

EPIET  ,  dans  le  Bourde  lois  ,  en  Guyenne  .dio- 
cefe ,  parlemeut ,  intendance  fit  éiedion  de  Bor- 
deaux ,  jurifdiction  de  Curton.  On  y  compte 
8j.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  x.  1.  S.  O.  de  Li- 
bourne ,  de  5.  E.  de  Bordeaux. 

EP1GNEUIL,  en  Bourbonnois  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Bourges  ,  parlement  de  Paris  ,  élection 
de  St.  Amand.  Un  y  compte  13$.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  le  Cher  ,  à  x.  1.  &  trois  quarts 
S.  S.  E.  de  St.  Amand. 

EPiLLAN  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
de  recette  de  châtillon.  On  y  compte  40.  feux.  Cette 
communauté  ,  dépendante  de  la  paroiffe  de  Riche- 
bourg,  eft  à  $.  I.  N.  O.  de  Langres. 

EfiNAC  ,  en  Bourgogne,  diocefe,  bailliage  de 
recette  d'Autun ,  parlement  de  intendance  de  Di- 
jon. On  y  compte  1  $  4.  feux.  Cette  paroiflé  eft  fituée 
en  pays  de  plaines  ex  de  coteaux  ,  fur  un  ruiffeau 
à  3.  I.  E.  N.  E.  d'Autun. 

Par  lettres  d'Août  1656.,  enrégiftrées  à  la  cham- 
bre des  comptes  de  Dijon  le  x$.  Juin  1657.,  la 
terre  ck  feigneurie  de  Monetoy  fut  érigée  en  comté , 
fous  la  dénomination  de  Comté d'Epmac ,  en  faveur 
de  Louis  de  Permet  ,  Capitaine  de  cavalerie. 

EP1NAL  ,  Sptnalium  ,  ville  ,  chef-lieu  d'un  bail- 
liage de  fon  nom  ,  makrife  particulière  des  eaux  de 
forets ,  recette  des  finances  ,  recette  des  bois ,  avec 
une  célèbre  abbaye  ck  chapitre  de  Chanoineffes ,  un 
collège  de  Jéfuites  ,  un  couvent  de  Capucins  ,  un 
de  Miuimcs,  un  de  Religieufes  de  la 
de  Notre-Dame ,  un  de  Religieufes  de  l'Annoncia-  ' 
tion  ,  un  hôpital ,  dec.  ;  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  de  intendance 
de  Lorraine.  On  y  compte  joo.  feux.  Cette  ville  eft 
fituée  fur  la  Molelle  ,  à  3.  1.  fie  deux  tiers  N.  N.  O. 
de  Kemiremont ,  3.  de  quart  O.  N.  O.  de  Bruyè- 
res ,  to.de  demie  S.  S.  E.  de  Nancy,  fit  8.  de  quart 
S.  un  quart  à  l'E.  de  Lunéville.  Long.  X4.  10.  x<. 
ht.  48.  11.  i$. 

Quelques-uns  attribuent  la  fondation  d'Epinal  & 
Théodoric  d'Hamelan,  Evêque  de  Metz  ,  en  980. 
Ce  qu'il  y  a  de  certain  ,  c'eft  qu'il  n'eft  fait  mea- 
tion  de  cette  ville  que  depuis  la  fin  du  dixième  fie- 
cle  ,  de  qu'alors  elle  appartenoit  à  Adalberon  II.  » 
Evêque  de  Metz,  qui  y  avoit  un  château  daus  lequel 
il  réddoit ,  ainfi  que  lp  dit  l'auteur  de  fa  vie  ,  Scdcs 
eji  hpifcopalts.  Les  Evèqucs  de  Metz  relièrent  en 
poffeffion  du  domaine  utile  d'Epinal  jufqu'au  dou- 
zième fiecle ,  qu'Etienne  de  Bar  ,  Evcque  de  Metz 
donna  l'avouerie  ou  vouerie  d'Epiual  à  Mathieu  I. , 
Duc  de  Lorraine.  Mais  la  feigneurie  direéte  de  utile 
demeura  encore  à  l'Evèque  de  à  l'églife  de  Metz  , 
jufqu'en  1 39$.  >  que  l'Evèque  Raoul  de  Coucy  eu- 
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gagea ,  a  Charles  I. ,  Duc  de  Lorraine ,  la  moitié 
de  la  ville  &  du  château  de  Ramberviller  fit  des  do- 
maines d'Epinal  ,  excepté  la  ville  fie  le  château 
d'Epinal ,  avec  les  jardins  des  habitants ,  cjui  n'é- 
toient  pas  compris  dans  cet  engagement  fait  pour 
la  fomme  de  quatre  mille  franc»  d'or. 

Dans  le  fiecle  fuivant  ,  les  Evèques  de  Mets 
continuèrent  de  jouir  de  la  ville  d'Epinal  ;  mais 
les  Ducs  de  Lorraine  Icvoient  fur  chaque  habitant 
de  cette  ville  ,  des  droits  en  argent  &  en  avoine  , 
pour  droit  de  fauvegarde ,  protection  &  bourgeoi- 
se ;  ce  que  les  habitants  avoient  accordé  aux  Ducs 
en  1308.,  contre  le  gré  de  l'Evèque  leur  Seigneur , 
dont  les  vexations  excitèrent  leurs  plaintes.  Les 
Evêques  furent  condamnés  au  concile  de  Bâle  par 
le  Pape  Nicolas  V. ,  à  celui  de  Vienne ,  &  à  la  Rotte. 
Enfin,  les  habitants  fe  donnèrent  a  la  France,  &  l'ac- 
te en  fut  dreffé  à  Epinal  le  1 1 .  Septembre  1444.,  en 
prétenee  de  Charles  VII.  fie  de  René  d'Anjou.  Les 
chofes  réitèrent  en  cet  état  jufqu'au  temps  de  la 
guerre  pour  le  bien  public.  Alors  Jean  d'Anjou  , 
Duc  de  Calabre  fit  de  Lorraine  ,  étant  entré  dans 
la  ligue  contre  Louis  XI.  .Nicolas  d'Anjou ,  Marquis 
de  Pont ,  fils  fit  héritier  du  Duc  ,  fe  rendit  Maître 
d'Epinal ,  en  1466.  ;  &  le  Marquis  promit  aux  ha- 
bitants de  les  dédommager  de  tout  ce  que  pourroit 
faire  contr'eux  l'Evèque  de  Metz. 

Les  affaires  ayant  change  de  face  ,  le  Roi 
Louis  XI.  voulut  donner  la  ville  d'Epinal  au  Maré- 
chal de  Bourgogne  ;  mais  les  habitants  refuferent 
de  le  reconnoïtre.  S'étant  rendu  à  leurs  raifons  ,  le 
Roi  les  déchargea ,  au  mois  de  Juillet  1466. ,  du  fer- 
aient de  fidélité  qu'ils  lui  avoient  prêté ,  fit  leur  per- 
mit de  fe  choilir  tel  maître  qu'ils  jugeroient  à  propos 
pour  les  gouverner  ci  les  défendre.  Ils  fe  donnèrent 
à  Jean  d'Anjou ,  Duc  de  Calabre ,  au  nom  duquel  le 
Prince  Nicolas  ,  Marquis  de  Pont ,  reçut  le  *i.  Juil- 
let 1466.  la  ville  fit  fes  dépendances  fous  Pobéif- 
fance  de  fon  pere  ,  pour  être  à  jamais  unies  ck  in- 
corporées au  duché  de  Lorraine.  Le  Duc  Jean  con- 
firma les  privilèges  des  habitants ,  étant  à  Montar- 
gis  le  4-  Août  fuivant.  Le  Duc  Nicolas  en  fit  autant 
en  1471. ,  ck  fes  fucceffeurs  ont  toujours  continué 
depuis  à  jouir  d'Epinal  ck  à  le  protéger. 

Cette  ville  eft  la  plus  peuplée ,  la  plus  confidéra- 
ble ,  la  plus  marchande  ck  la  plus  belle  du  pays  des 
Vofges.  Ce  qui  contribue  en  partie  à  la  rendre  flo- 
rilTante ,  ce  font  douze  papeteries  fituées  aux  envi- 
rons. Outre  cela ,  par  édit  du  Roi  de  Pologne  ,  du 
11.  Novembre  1751.,  il  a  été  ordonné  qu'Epinal  fie 
Nancy  feraient  les  deux  feuls  endroits  de  Lorraine 
où  l'on  pourroit  fabriquer  des  cartes. 

La  Mofelte  traverfe  la  ville  d'Epinal.  On  appelle 
la  grande  ville ,  la  partie  qui  eft  à  la  droite  de  la 
rivière ,  au  pied,  de  la  montagne  fur  laquelle  font 
les  ruines  du  château.  Le  ruilteau  d' Ambrai  tombe 
d'en-haut  dans  cette  partie  ,  où  eft  la  parouTe  qui 
fut  un  ie  au  chapitre  en  1  $  1 8 . 

L'auteur  de  la  vie  d'Adalberon  II. ,  Evêque  de 
Metz ,  dit  que  ce  Prélat  fonda  près  de  fon  château 
d'Epinal  un  monaftere  de  Religieufes  de  l'ordre  de 
Saint-Benoit,  Ancillas  Chnfti  fub  regulari  vitâ  ù 
inflitutione  Patris  Benedifli  dotavit;  ck  qu'il  y  tranf- 
féra  le  corps  de  Saint-Goeric ,  qui  étoit  auparavant 
à  Saint-Symphorien  de  Metz.  Ces  Religieufes  ont 
été  fécularifées ,  il  y  a  déjà  long-temps  ;  elles  vivent 
aujourd'hui  prefqu'indépendantes  de  leur  Abbeflè , 
qui  eft  élue  par  les  ChanoinefTes  ,  ck  qui  eft  ordi- 
nairement une  d'entr'clles.  Cependant  en  1718.  , 
après  la  mort  de  Madame  du  Ludre ,  Abbeffe  d'E- 
pinal ,  M.  de  Beauvau-Craon ,  qui  jouifloit. d'une 
grande  faveur  auprès  de  Léopold  I. ,  Duc  de  Lor- 
raine ,  voulut  faire  une  de  fes  filles  Abbeflè  d'Epi- 
nal. Le  Duc  envoya  des  Commiftaires  pour  être  pré. 
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fens  à  élection ,  &  pour  y  propoier  de  fa  part  Ma- 
demoifelle  de  Craon.  Toutes  les  Chanoineflès ,  tant 
Francoifes  que  Lorraines  ck  Allemandes ,  fe  décla- 
rèrent contre  la  gêne  qu'on  vouloit  leur  impofer , 
difant  que  l'élection  devoit  être  libre  ,  ck  qu'elles  ne 
dévoient  choifir  qu'une  d'entr*elles  ;  qu'il  étoit 
bien  vrai  que  Mademoiselle  de  Craon  avoit  été  Cha- 
noiflè  à  Epinal ,  mais  qu'elle  avoit  quitté  fa  prébende 
pour  en  aller  prendre  une  autre  à  Bouxieres  06  elle 
avoit  une  tante.  Le  Duc  de  Lorraine ,  loin  d'être 
touché  de  ces  raifons ,  envoya  ordre  à  les  Commif. 
faites  de  dire  à  ces  Dames  ,  qu'il  exilerait  de  ici 
états  celles  qui  ne  donneraient  point  leurs  vont 
à  Mademoifelle  de  Craon ,  ck  qu'il  les  empêcherait 
de  toucher  le  revenu  de  leur  prébende.  La  menace 
eut  fon  effet ,  ck  Mademoifelle  de  Craon  fut  élue 
Abbeflè.  Elle  n'avoit  alors  que  quatorze  ans. 

Ces  Chanoineffes  ne  font  aucun  vœu  ,  excepté 
l'Abbeflè  ,  qui  fait  celui  de  chafteté  à  vingt-cinq 
ans.  Cependant  elle  peut  s'en  difpenfer  ,  en  obte- 
nant tous  les  cinq  ans  un  bref  du  Pape ,  ainfi  que  fit 
Mademoifelle  de  Liflebonne  ,  Abbeflè  de  Remire- 
mont  ,  qui  n'avoit  pas  encore  fait  ce  vœu  ,  quoi- 
qu'elle fût  fort  figée. 

Les  Demoifelles  peuvent  être  Chanoineflès  d'E- 

{>inal  à  l'âge  de  quatre  ans  ;  mais  il  faut  qu'au-préa» 
able  elles  juftifient  quatre  générations  de  pere  de 
de  mere  nobles. 

A  Remiremont  il  faut  juftifier  de  la  nobleffe  du 
pere  par  filiation  jufqu'à  200.  ans,  ck  de  la  mere, 
ayeule  ck  bifayeule ,  pendant  le  même  temps ,  ck 
faire  les  mêmes  preuves  par  rapport  à  la  mere.  C'eft 
ce  qui  fait  appeller  dans  le  pays  ces  Chanoineflès , 
les  Dames  de  Remiremont  ;  ck  celles  d'Epinal ,  feu- 
lement les  Demoifelles  d'Epinal. 

Les  prébendes  d'Epinal  valent  fix  ou  fept  centi 
livres  par  an  ;  ce  qui  fuffit  pour  la  fubftftance  de 
l'entretien  d'une  Chanoineflè ,  tout  y  étant  à  boa 
marché.  Chaque  prébende  a,  outre  cela,  une  mai- 
fon  qui  y  eft  attachée ,  ck  qui  fert  de  demeure  à  ta 
Chanoineflè.  Elles  difpofent  à  tour  de  rôle  ,  ck  fui- 
vant le  rang  de  leur  ancienneté ,  des  prébendes  va- 
cantes ;  de  en  pareil  cas ,  leur  revenu  augmente  de 
moitié ,  parce  qu'elles  jouiflènt  pendant  leur  vie 
de  la  moitié  du  revenu  des  prébendes  qu'elles  ont 
données.  Cette  nomination  fe  nomme  anïécic.  On 
la  nomme  aufli  pièce  de  prébende. 

Il  y  a  dans  le  chapitre  d'Epinal  dix-huit  Chanoi- 
neflès. Elles  vont  à  matines  tous  les  jours  à  fept 
heures ,  reviennent  à  huit  heures  &  demie ,  vont 
entendre  le  meflè  à  neuf  heures ,  &  difent  leurs  vê- 
pres à  trois  heures  après  midi. 

Elles  font  habillées  au  choeur  d'un  grand  man- 
teau noir,  qui  a  une  queue  très-longue ,  ck  eft  bordé 
d'une  fourrure  blanche.  Sur  la  tête,  elles  ont  une 
bande  de  toile  large  de  deux  pouces ,  fit  fur  laquelle 
eft  un  petit  ruban  noir:  elles  attachent  cette  bande 
de  toile  fur  le  haut  de  leur  bonnet ,  l'appellent  un 
ma  ri ,  fit  ne  le  quittent  point ,  le  portant  à  la  ville, 
ainfi  qu'au  chceur.Lorfqu'elles  vont  au  chœur  ,  elles 
mettent  une  coëffe  noire  qu'elles  nouent  fous  le 
menton. 

Elles  portent  fnrleur  habit ,  de  droite  à  gauche, 
un  ruban  bleu  aufff  large  que  celui  des  Chevaliers 
de  l'ordre  du  St.  Efprit ,  fie  dans  lequel  eft  paûee 
une  croix  d'or  faite  comme  celle  des  Chevaliers  de 
Malte.  Sur  un  des  côtés  de  cette  croix  eft  la  figure 
de  St.  Gouery,  Duc  d'Aquitaine,  leur  patron;  fit 
fur  l'autre ,  l'image  de  la  Vierge.  L'anneau  de  la 
croix  eft  paffé  dans  le  cordon-bleu,  fit  elles  l'arrê- 
tent de  manière  qu'elle  leur  refte  à-peu-près  à  l'en* 
droit  du  choeur.  Quand  elles  vont  dans  la  ville ,  ou 
qu'elles  reftent  chez  elles ,  elles  ne  portent  point 
«c  grand  cordon ,  qui  leur  eft  ùUftnmmodc  :  elles 
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attachant  feulement  leur  croix  à  an  petit  ruban  bleu 
fur  leur  habit.  Au  chœur,  elles  portent  fur  le  bras 
gauche  une  aumuiTe  très-étroite,  qui  va  jufqu'au 
cas  de  leur  robe.  Sur  leur  habillement  ordinaire , 
elles  portent  un  fcapulaire  de  toile  blanche  ,  em- 
pefé,  de  for  lequel  eft  une  gaze  noire.  Ce  fcapulaire 
ett  large  d'environ  quatre  pouces.  11  fc  trouve  ao- 
deflbus  de  leur  menton ,  de  opère  l'effet  d'une  guim- 
pe. Les  coè'ffes  noires  que  portent  les  Chanoineffes 
d'Epinal ,  font  beaucoup  plus  grandes  que  celles  des 
autres  Chanoineflës.  Elles  ne  les  lient  point  fous  le 
menton  hors  du  choeur ,  de  en  laiffent  pendre  les 
deux  bouts  par  derrière. 

11  n'y  a  dans  ce  chapitre  que  trois  dignités  , 
VAbbejfe ,  la  Doyenne  de  la  Sccrttte. 

Le  jour  de  Pâques ,  toutes  les  ChanoinefTes  font 
obligées  ,  avant  que  de  communier  ,  d'aller  voir 
leur  Abbefle ,  &  de  lui  tenir  ce  difeours  :  Madame , 
je  vous  remets  mon  propre  ,  (t  je  vous  demande  la 
fermijfion  de  tefter.  L'Abbeflê  cft  obligée  de  répon- 
dre :  Madame  ,  je  vous  rends  votre  propre  ,  ùje  vous 
donne  la  permijjion  de  tefter. 

Elles  ne  peuvent  fortir  de  la  ville  d'Epinal  fans 
la  permiffion  de  l'Abbefle  ,  qui  ne  peut  !a  leur  re- 
fufer.  Au  refte  le  revenu  de  l'Abbefle  n'eft  que  de 
jooo.  liv.  ou  environ. 

L'inftitution  des  Chanoineffes  d'Epinal  ,  fous  la 
forme  que  nous  venons  de  décrire  ,  fut  faite  par 
N.  de  Lcnoncourt  ,  qui  étoit  Abbeflé  de  ce  rnonaf- 
tere  ,  de  qui  mourut  en  1698. 

Les  Religieufes  de  la  congrégation  s'établirent  à 
Spinal  le  t.  Février  1610.  ;  &  celles  de  l'Annon- 
ciation en  Les  Jéfuites  y  vinrent  la  même 
année  1631.  ,  de  commencèrent  à  enfeigner  publi- 
quement eq  1668. 

La  grande  ville  a  trois  fauxbourg* ,  celui  du  grand 
Moulin  ,  celui  de  Saint  •  Michel  de  le  fauxbourg 
d' Ambrai.  Au  bord  de  la  Mofclle  eft  un  cours 
planté  de  tilleuls  ;  6e  depuis  la  porte  d' Ambrai  juf- 
qu'à  celle  d'Arches  ,  il  y  a  une  autre  promenade. 

La  partie  de  la  ville  qui  eft  à  la  gauche  de  la  Mo- 
fette ,  s'appelle  la  fente  ville  ou  Rualme'nil  :  elle 
occupe  une  ifle  que  forme  la  Mofclle.  Un  feul  pont 
fait  la  communication  de  la  grande  à  la  petite  ville. 
Dans  cette  dernière  eft  un  beau  corps  de  cafernes , 
bâti  en  1740.  ;  il  y  a  aufli  un  hôpital ,  pour  le  fer- 
vice  duquel  on  entretient  cinq  Sœurs  ,  un  Médecin 
&  un  Chirurgien  ;  de  outre  cela  ,  il  y  a  un  couvent 
de  Minimes,  qui  fut  établi  le  1.  Novembre  1608. 
.  De  l'autre  coté  du  fécond  bras  de  la  Mofclle  , 
eft  un  fauxbourg ,  appellé  le  fauxbourg  des  Capu- 
cins, à  caufe  d'un  couvent  de  ces  Religieux  ,  qui  y 
furent  reçus  en  1619.  Quatre  ponts  font  la  commu- 
nication de  la  petite  ville  à  ce  fauxbourg. 

La  ville  d'Epinal  avoit  autrefois  de  bonnes  mu- 
railles :  elle  foutint  un  fiege  contre  l'armée  du  Roi 
Louis  XIV.  ,  commandée  par  le  Maréchal  de  Cré- 
quy  ,en  1670.  ;  mais  ayant  été  prife  ,  elle  fut  dé- 
mantelée bientôt  après. 

Cette  ville  eft  la  patrie  du  célèbre  Jean-Viriot , 
Profeffeur  de  rhétorique  à  Milan  ,  dans  le  feizieme 
fiecle.  ( 
Confidéré  comme  diftrift  particulier  du  duché 
de  Lorraine  ,  le  bailliage  d'Epinal  eft  borné 
au  N.  par  celui  de  Chatté  ,  au  N.  E.  par  celui  de 
Lunéville  ,  au  S.  par  le  bailliage  de  Remiremont  , 
à  l'E.  par  celui  de  Bruyères  ,  de  à  l'O.  par  celui  de 
Ddrncy.  Il  a  $.  lieues  de  longueur  fur  deux  de  lar- 
geur. 11  eft  arrofé  de  la  Mofclle  &  il  eft  entièrement 
du  diocefe  de  Toul.  C'eft  un  pays  très-abondant  en 
grains  ,  en  pâturages ,  en  bois ,  en  volaille ,  en  gibier 
ti  en  poillbn. 

EPINASSE  , en  Dauphiné  ,  diocefe  ,  élection  de 
recette  de  Gap  ,  parlement  6e  intendance  de  Gre- 
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noble.  On  y  compte  un  fixicme  &  on  feizieme  de 
feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  x.  feux  un  demi  un 
vingt-quatrième  de  un  trente-deuxième  de  feu  pour 
les  biens  taillablcs  ,  y  compris  néanmoins  un  vingt- 
quatrième  de  un  quatre-vingt-feizieme  de  feu  pour 
les  fonds  affranchis. 

EPINASSE  près  Vichy  ,  en  Bourbonnois ,  dio- 
cefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Moulins  ,  éleftion  de  Gannat.  On  y  compte  $0. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  à  une  lieue  de  demie 
de  l'Allier  ,  dans  une  contrée  abondante  en  grains  , 
en  chanvres ,  &  où  il  y  a  des  vignes  de  des  bois. 

EPINASSE  près  de  la  Roche -d'Agou  ,  en  Au- 
vergne ,  diocefe  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  . 
intendance  de  Moulins  ,  éleftion  de  Gannat.  On  y 
compte  141.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  la 
montagne  de  Nuyts ,  dans  une  contrée  abondante  , 
principalement  «n  pâturages  excellens. 

EPINASSE  £r  Aubuflon  ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Clermont ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Riom.  On  y  compte  113.  feux.  Epi- 
naffe  eft  à  1.  I.  de  demie  E.  S.  E.  de  Courpicrrc, 
&  9.  E.  S.  E.  de  Clermont.  Aubuflon  eft  à  une 
demi-lieue  E.  S.  E.  d'Epinaffe. 

EP1NASSES ,  en  Auvergne ,  diocefe  dt  éleftion  de 
St.  Flour ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Riom. 
On  y  compte  [sa.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
près  de  la  Trueyre  ,  à  cinq  lieues  O.  S.  O.  de  Saint- 
Flour. 

EP1NASS0LLES  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de 
Rhodès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  intendance  .de 
Montauban,  éleftion  de  Villefranche.  On  y  compte 
7.  feux  14.  bcllugues  &  un  quart  de  belluguc  de 
feu.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  affëz 
abondante  en  grains ,  en  vins ,  en  fruits  &  en  pâtu- 
rages ,  fur  une  petite  rivière  ,  à  $.  1.  de  demie  S.  E. 
de  Villefranche  ,  de  autant  N.  E.  d'Alby. 

EP1NAUX ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de  recette 
d'Uzès  ,  parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de 
Montpellier  ,  intendance  de  Languedoc.  On  n'y 
compte  que  6.  feux; 

EPINAY  ,en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  de  éleftion  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Villiers.  On  y  compte  48. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  petite  rivière, 
à  un  tiers  de  lieue  S.  E.  de  Villiers ,  6e  à  4-  L  de  quart 
S.  O.  de  Caen. 

EPINAY  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parlement , 
intendance  de  éleftion  de  Rouen.  On  y  compte  un 
feu  privilégié  dt-  34.  feux  taillables.  Cette  paroiffe 
eft  à  1. 1.  de  demie  E.  S.  E.  de  Rouen. 

EPINAY  ,  terre  &  feigneurie  qui  a  donné  fon 
nom  à  une  illuftre  maifou  de  Bretagne.  Cette  terre 
fut  érigée  en  marquifat  ,  par  lettres  d'Oftobre 
1S7S-  »  rcgiftréesle  jjp.  Septembre  iS7*- ,  en  faveur 
de  Jean  I.  ,  Sire  d'Epinay  ,  de  Comte  de  Duretal 
du  chef  de  fa  femme  Marguerite  de  Seepeaux.  Leur 
petite-fille  ,  Francoife  d'Epinay ,  fille  de  Claude  , 
devint  en  1609.  héritière  d'Epinay  de  de  Duretal  par 
la  mort, fans  enfans,  de  fon  frère,  Charles, Marqui* 
d'Epinay.  Elle  avoit  époufé  Henri  de  Schomberg  , 
comté  de  Nanteuil.  Leur  fils  ,  Charles  de  Schom- 
berg ,  Pair  6e  Maréchal  de  France  ,  étant  mort  , 
fans  enfans  ,  le  6.  Juin  1656.  ,  fa  fœur ,  Jeanne  de 
Schomberg,  époufe  de  Roger  du  Pleffis  de  Liancourt, 
Dame  de  la  Rocheguyon ,  devint  héritière  du  mar- 
quifat d'Epinay  de  du  comté  de  Duretal  ,  paffés 
depuis  par  alliance  dans  la  maifon  de  la  Rochefou- 
cault.  Au  refte  ,  la  terre  de  feigneurie  d'Epinay  , 
en  Bretagne ,  eft  fituée  dans  le  diocefe  de  Kennes  , 
à  t.  l.O.S.O.  de  Vitré  ,  de  s .  E.  N.  E.  de  Rennes. 

EPINAY  ,  en  Normandie  .diocefe  ,  parlement 
de  intendance  de  Rouen ,  éleftion  de  fergenterie  de 
Caudebec.  On  y  compte  ».  feux  privilégies  de  76. 
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feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  à  i. 1.  &  deux  tiers 
£.  de  Caudebec. 

EPINAY ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Neufcbâtel  , 
fërgenterie  de  Mortemer.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégie' &  16.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  à  i.l. 
&  demie  E.N.  E.de  Neufchâtel. 

EPINAY  le\  Saint-Denis  ,  dans  l'Ifle-de-France, 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Pa- 
ris. On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Seine  ,  à  une  demi-lieue  N. 
O.  de  Saint-Denis  ,  &  1.  N.  N.  O.  de  Paris.  Son 
terroir  abonde  en  grains.  Il  y  a  auffi  de  bons 
pâturages. 

EPINAY  Quincy  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  dio- 
cefe ,  parlement  ,  intendance  &  élection  de  Paris. 
On  y  compte  $j.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituéedans 
une  contrée  très-fertile ,  fur  la  rivière  d'Yeres  ,  à  j. 
L  &  demie  S.  S.  E.  de  Paris. 

EPINAY  fur  Orge  ,  dans  le  Hurepoix ,  au  gou- 
vernement général  de  Plfle-de- France  ,  diocefe  , 
parlement  .intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  1 04.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
petite  rivière  d'Orge  ,  à  une  demi-lieue  S.  E.  de 
Lo ni; jumeau,  6c  à  3. 1.  &  tiers  S.  de  Paris. 

EPINAY  ,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe  ,  par- 
lement ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  60.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  demi- 
lieue  S.  O.  de  Luzarches ,  &  à  4.  I.  &  demie  N. 
de  Paris. 

EPINAY  (T)  ,  en  Normandie  ,  diocefe  du 
Mans  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alen- 
con,  élection  de  Domfront.  On  y  compte  178.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  trois  lieues  &  demie  S.  O.  de 
Domfront. 

EP1NCHAL  ,  en  Auvergne ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Rioin  , 
élection  d'iffoirc.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  8.  1.  O.  d'Iffoire  ,  &  autant  S.  O.  de 
Clermont. 

La  terre  &  feignenrie  d'Epinchal  a  donné  fon 
nom  à  une  maifon  d'Auvergne  ,  alliée  aux  plus 
illuftres  de  cette  province.  Charles  d'Epinchal  , 
Chevalier  ,  Seigneur  d'Epinchal,  des  Ternes  &  de 
Tagenac  ,  Confeiller  -  Chambellan  du  Roi  Char- 
les VIII. ,  par  lettres  de  retenue  du  10.  Mars  1487., 
fut  pere  de  Gilbert  d'Epinchal  ,  allié  avec  Ber- 
trande  de  la  Tour-de-Rochcbruiie.  Leur  fils ,  Pierre 
d'Epinchal  ,  Seigneur  &  Baron  d'Epinchal  ,  des 
Ternes  &  de  Tagenac  ,  eut  de  fon,  mariage  con- 
tracté le  14.  Février  1548.  avec  Jeanne  de  Lcau- 
toing-de-Montgon  ,  François  ,  Baron  d'Epinchal  , 
de  Maffiac  ,  «c.  ,  allié  le  6.  Octobre  1  $84.  à 
Marguerite  d'/Jpchon.  De  ce  mariage  vinrent  Jean 
d'Epinchal,  Baron  des  Ternes ,  mort  Lieutenant- 
Géneraldes  armées  navales  ck  des  galères  de  France, 
&  Gouverneur  de  la  ville  de  Murât  en  Auvergne  , 
&  Jacques  ,  Baron  d'Epinchal  &  de  Maffiac ,  &c.  , 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  qui  époufa  le  14.  Fé- 
vrier 1 6 1 1 .  Gafparde  de  la  Roue  ,  &  en  eut  pour 
fils  aîné  Charles-Gafpard  ,  Baron  d'Epinchal ,  de 
Maffiac  ,  &c. ,  Mcftre-de-Camp  de  cavalerie  le  »8. 
Octobre  i6ji.  ,  Maréchal  de  camp,  Colonel-Gé- 
néral &  Capitaine  des  gardes  de  l'Eledeur  Ferdi- 
nand-Marie ,  Duc  de  Bavière  ,  Lieutenant-Général 
de  fes  armées  ,  Capitaine  d'un  régiment  de  600. 
cuiraifiers ,  Se  Commandant  en  chef  les  troupes  de 
S.  A.  E.  fur  la  frontière  de  Lech.  De  fon  mariage, 
du  13.  Août  1644. ,  avec  Hélène  de  Le  vis  Château- 
morand  ,  vint  entr'autres  François  II.,  Baron  d'E- 
pinchal ,  de  Dunieres-lez-Joyeufe  ,&c,  que  fa  fem- 
me Anne  de  Montmorin-Saim-Herem  ,  mariée  le  $. 
Octobre  1687.,  rendit  pere  de  Thomas,  Baron 
.d'Epinchal  «c  deDunicrcs,  Seigneur  de  St.  Max- 
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celin  ,  du  Vernet ,  de  St.  Prix ,  de  Maffiac  &  de 
Vieille-Epcc ,  Chevalier  de  l'ordre  Royal  &  nnlU 
taire  de  St.  Louis ,  Maréchal  des  camps  &  armées 
du  Roi  en  1748.,  Brigadier  des  gardes  du  côrps,  &cl 
Il  a  époufé  le  10.  Février  171 1.  Marie-Anne- Jofcph, 
fille  d'Annet  de  Chavagnac ,  Seigneur  du  Vernet 
&  de  Catherine  Charfin  de  Gennettines  des  Halles*. 
11  en  a  Louis  d'Epinchal  ,  né  le  12.  Août  171  j.  [ 
Major  de  cavalerie  ,  allié  en  Janvier  1747.  à  Claude- 
Petronilte-Henriette-Renée  -  Catherine  -  Urfule  de, 
Chavagnac ,  fille  de  Gilles  -  Henri  -  Louis  -  Clair ,' 
Marquis  de  Chavagnac  ,  &  d'Angcliqne-RenJe  de' 
Froulay-Tcffé. 

EP1NCY  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Lixieux , 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion de  Bernay ,  diftrict  des  Paroiffës-Mixtes.  On 
y  compte  $<.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  2. 1.  &  de- 
mie S.  £.  de  Bernay. 

EPINEAU  les  Voncs  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Joigny.  On  y  compte  81.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  quelque  diftance  de  l'Yone ,  à  3.  quarts 
de  lieue  S.  S.  O.  de  Joigny. 

EPINEU  le  Chevreuil ,  bourg  ,  dans  le  Maine 
diocefi:  &  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris  ' 
intendance  de  Tours.  Ooy  compte  17$.  feux.  Ce 
bourg  eft  finie  fur  la  Veigre  ,  à  4. 1.  &  demie  O. 
N.  O.  du  Mans. 

EPINEU  le  Seguin ,  bourg,  dans  le  Maine ,  dio- 
cefe &  élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Tours.  On  y  compte  81.  feux.'  Ce 
bourg  eft  à  2. 1.  &  demie  N.  N.  O.  de  Sablé  de 
8.  O.  S.  O.  du  Mans. 

EPINEUIL ,  en  Bourbonnois,  diocefe  &  inten- 
dance de  Bourges ,  parlement  de  Paris  élection  de 
St.  Amand.  On  y  compte  135.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  fur  le  Cher  ,  à  3. 1.  S.  E.  de  St.  Amand. 

EPINEUIL ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  200.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  un  quart  de  lieue  N.  N.  E.  de  Tonnerre. 

La  terre  &  feigneurie  d'Epineuil ,  près  de  Ton- 
nerre, en  Champagne  ,  eft  un  ancien  membre  du 
comté  de  Tonnerre ,  dont  elle  fut  détachée  par  par- 
tagedu  9.  Février  1  S^S- ,  confirmé  par  .arrêt i  du 
parlement  de  ij8$.  ck  1602.,  en  faveur  de  Louife 
de  Clermont,  &  de  René  du  Bellay ,  fon  mari ,  pour 
en  jouir  eux,  leurs  hoirs  &  ayans  caufe,  aux  mêmes  ti- 
tres .droits,  honneurs  &  prérogatives  que  lecomté  de 
Tonnerre.  Us  vendirent ,  en  1603. ,  le  comté  d'E- 
pineuil, à  Catherine  de  LongueU,  femme  d'Edme 
Boucher  ,  Seigneur  de  Floigny,  Comte  de  la  Cha- 
pelle, dont  la  fille  Colombe  Boucher  eut  le  comté 
d'Epineuil  en  dot ,  &  époufa  Patrice  le  Bafcle  Ba- 
ron d'Argenteuil  &  de  Moulins  ,  Meitrcde-Camp 
d  un  régiment  d'infanterie ,  fous  Henri  IV.  Patrie* 
avoit  pour  cinquième  ayeul  Jean  le  Bafcle  Prévôt 
de  Paris ,  par  lettres  du  8.  Mars  1 }  S  8. ,  reçu  le  20. 
Maifuivant,  fils  de  Jean-lc-Bafde ,  Ecuyer  Sei- 
gneur du  Puy-BafcleÔC  de  Saint-Loup  prèsdeVlflc- 
Bouchard ,  en  Touraine ,  &  pere  de  Jean  III.  ma- 
rie à  Marguerite  de  baye,  merc  de  Jacques  Sei- 
gneur du  Puy-Bafcle  &  de  la  Martiuiere.  Echanfoo 
du  Duc  de  Normandie ,  frère  de  Louis  XI.,  qui  ac- 
quit la  terre  d'Argenteuil  par  fon  alliance  avec  Mar- 
guerite de  MandeUt.  Leur  fils  ,  Antoine  .  épouû 
en  1500.  Marguerite  de  la  Touche  ,  mere  d'Antoine 
II.  .Baron  d'Argenteuil,  allié  en  1  $4j.à  Françoife 
de  Bouffeval ,  dont  le  fils  François  ,  mari  de  Denife 
Hcriot ,  Dame  de  Moulins ,  eft  le  pere  de  Patrice 
maride  Colombe  Boucher.  Elle  fut  mere  de  Louis 
le  Bafcle ,  Comte  d'Epineuil ,  Gentilhomme  ordi- 
naire de  la  chambredu  Koi Louis  XI1L,  qui  de  Ca- 
therine de  Torcy,  eut  François,  Comte  d'Argen- 
teuil, 
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teul!,  marié  à  Anne-Elifabcth  le  Fenneur ,  mère  de 
Louis  le  Bafcle ,  quatrième  Comte  d'Epineuil ,  Mar- 
quis d'Argentcuil ,  Lieutenant-Général  des  provin- 
ces de  Champagne  &  de  Brie  ,  Gouverneur  de  la 
ville  de  Troyes,  allié  le  i$.  Novembre  171».  à 
Louifc-Anne-Vi&oire  de  Rogues  de  Champignelle. 
De  ce  mariage  font  venus  ,1  .  le  1 9.  Octobre  1714. 
Jean-Louis-Nicolas  le  Bafcle ,  Comte  d'Argentcuil , 
Chevalier  de  l'ordre  Royal  &  militaire  de  Saint- 
Louis  ,  nommé  en  1748.  Guidon  de  gendarmerie  , 
feçuenfurvivancede  fon  pere,  Lieutenent-Géné- 
ral  de  Champagne  6t  de  Brie,  Gouverneur  de 
Troyes,  marié  le  premier  Avril  1748.  à  Marie- 
Angclique-Philippe  le  Veneur  de  Tillieres ,  mere  de 
Jean  -  Louis  -  Marie  ,  né  le  30.  Novembre  1749.  ; 
t».  le  »t.Mars  «7*3.  Jacques-François, reç a  Che- 
valier de  Malte  de  minorité  ,  Capitaine  de  cavalerie 
dans  le  régiment  de  Dampierre ,  &c.  ;  30.  le  »6. 
Oélobre  171  3.  Louife  -  Anne-Elifabcth  .reçue  Cha- 
noinetfe  deRemiremont  le  »8.  Novembre  1716.  , 
mariée  le  19.  Juillet  1 738.  àJofeph-Augufte.Comte 
de  Châtenay. 

EPINEUSE  ,  dans  le  Beauvoifis,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de  Beau- 
vais ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiffons  , 
élection  de  Clermont.  On  y  compte  $*.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  &  tiers  E.  de  Clermont ,  & 
5.  &  demie  E.S.  E.  de  Beauvais. 

EPINEUSEVAL ,  prieuré  de  l'ordre  de  Saint- 
Auguitin ,  en  Champagne ,  au  diocefe  de  Châlons , 
&  à  la  collation  de  l'Abbé  du  Val-des-Ecoliers.  11  a 
été  fondé  par  les  Seigneurs  de  Dampierre  &  de  St. 
Dizier.  Ce  prieuré  étoit  autrefois  conventuel  ;  au- 
jourd'hui il  n'y  a  plus  de  Religieux  ;  il  eft  en  com- 
mende  ,  &  vaut  1800.  livres  de  rente  au  fujet  qui 
en  eft  pourvu. 

EP1NEY,  en  Normandie  &  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voye\  Epinay. 

EP1N1AC,  en  Bretagne,  diocefe  &  recette  de 
Dol ,  parlement  &  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  1 J.  feux  &  un  tiers  de  feu.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  abondante  en  bleds ,  en  lins 
&  en  pâturages. 

EP1NNERAYE  (  les  )  ,  dans  le  Mantois  ,  au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France  ,  dîocefe 
de  Chartres,  parlement*  intendance  de  Paris, élec- 
tion de  Dreux.  On  y  compte  69.  feux. 

EP1NNEV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  , 
.  parlement  &  intendance  de  Rouen,  élection  d'Ar- 
qués. On  n'y  compte  point  de  feux  privilégiés ,  mais 
feulement  un  feu  taillable.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée en  pays  très-fertile. 

EPINOOSE ,  en  Provence.  Voye\  Efpinoufe. 
EPINOY  ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray  , 
parlement  de  Douay ,  intendance  &  gouvernement 
de  Maubeuge.  On  n'y  compte  que  quatre  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues  &  demie  S.  E.  de 
Maubeuge. 

EPINOY  le\  Cambray ,  en  Artois ,  diocefe  de 
Cambray,  gouvernance ,  bailliage  &  recette  d'Ar- 
ras,  châtellenie  d'Oify ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance de  Lille.  On  y  compte  47.  feux  &  133. 
perfonnes.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie 
N.  O.  de  Cambray  ,  *.  S.  O.  de  Bouchain ,  3 .  S.  S. 
O.  de  Douay  ,  &  cinq  &  quart  E.  S.  E.  d'Arras. 
Son  terroir  eft  très  -  abondant  en  grains  &  en 
pâturages. 

EPINOY  ù  Carvin ,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras, 
confeil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille ,  bailliage  Ôt  recette  de  Lcns.  On 
y  compte  490.  feux  &  1448.  perfonnes.  Epinoy  eft 
4  un  quart  de  lieue  S.  E.  de  Carvin  ,à  j.  1.  S.S.O.  de 
Lille,  autant  N.  N.  O.  de  Douay  ,  deux  &  demie 
E.  N.  E.  de  Leos  ,  &  cioq&  qu#rt  N-  E.  d'Arras. 
Tome  II. 
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La  terre,  feigQearîe& châtellenie  A'Ëpinoy  entra, 
en  1 3 17. ,  dans  la  maifon  de  Melun  ,  parl'alliance 
d'Ifabeao ,  Dame  à'AnroingÔt,  d'Epinoy ,  avec  Jcans 
premier  Vicomte  de  Melun  ,  dont  elle  fut  la  fé- 
conde femme ,  &  mere  de  Hugues  de  Melun ,  Sei- 
gneur d'Antoing  &  d'Epinoy  ,  trifayeul  de  Fran- 
çois de  Melun ,  Connétable  héréditaire  de  Flandres , 
en  faveur  duquel  le  Roi  Louis  XII.  érigea  la  châtel- 
lenie d'Epinoy  en  comté,  par  lettres  du  »8.  No- 
vembre 1 S 14. ,  regillrées  le  9.  Décembre  fuivant. 
Ce  Seigneur  s'attacha  depuis  à  l'Empereor  Charles-, 
Quint ,  qui  érigea  l'an  t  $4$.  le  Comté  d'Epinoy  en 
titre  de  principauté ,  en  faveur  de  fon  tik  Hugues 
de  Melun ,  quatrième  ayeul  de  Louis  IL  de  Melun  ,' 
créé  Duc  de  Joyeufe  &  Pair  de  France  en  Oéto-' 
bre  17 14. ,  &  dont  la  mort ,  arrivée)  le  31.  Juillet 
1714.,  fans  enfants  ,  a  fait  pafl'er  la  principauté 
d'Epinoy  au  Prince  de  Soubife ,  fils  de  fa  foeur  Anne- 
Julie-Adelaïde  de  Melun. 
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EPOISSES  .  bourg  avec  titre  de  marquifat ,  et» 
Bourgogne,  diocefe  de  Langres  ,  parlement  de  in- 
tendance de  Dijon  ,  bailliage  &  recette  de  Semur- 
en-Auxois.  On  y  compte  9$.  feox.  Ce  bougeitfi- 
tué  dans  une  vallée  qui  produit  du  froment  ,  ÔC 
parte  pour  l'une  des  plus  fertiles  de  la  province  , 
fur  la  route  de  Scmur  à  Avalon  ,  a,  une  demi-lieue 
de  la  rive  droite  de  la  rivière  de  Scrain  ,  à  1.  1.  O. 
de  Semur  ,  fit  3.  E.  un  quart  au  N.  d'Avalon.  Il  y 
a  une  églife  collégiale ,  dont  le  chapitre  eft  compofé 
de  fix  Chanoines  à  la  nomination  du  Seigneur  dit 
Heu  ,  6c  à  la  collation  de  l'Evèque  dlocéfain. 

La  terre  &  feigneurie  d'Epo/^W  eft  une  ancienne 
baronnie  ,  que  Françoife  de  la  Platiere  ,  fille  de' 
François  de  U  Platiere  ,  &  de  Catherine  Mortier: 
de  la  Fayette  ,  &  nièce  du  Maréchal  de  Bourdil- 
lon  ,  porta  en  mariage  l'an  1  $73.  à  Louis  dV?/t- 
cienville ,  Baron  de  Réveillon  ,  en  faveur  duquel 
cette  baronnie  fut  érigée  en  marquifat ,  par  lettres 
de  Janvier  1613.,  regiftrées  à  la  chambre  des  com- 
ptes de  Dijon  le  t8.  Mars  1617.  Leur  fille  unique, 
Anne  d'Ancicnvitle  ,  Dame  de  Prie ,  fut  la  troi- 
fieme  femme  d'Antoine  de  la  Grange  ,  Seigneur 
d'Arquien,  dont  le  fils  Achille  de  la  Grange,  Comte 
de  Maligny  ,  &  Marquis  d'Epoifles  ,  époufa  Ger- 
maine •  Louife  i'Ancienville  ,  Dame  des  Bordes. 
Leur  fille  ,  Françoife  de  la  Grange,  Marquifc  d'E- 
poifles ,  fut  mariée  le  ti.  Mars  1661.  à  Guillaume 
de  Peichpeirou  de  Comminges ,  Comte  de  Guitaut  , 
Chevalier  des  ordres  du  Roi ,  que  fa  femme  ,  morte 
fans  poftérité  en  1 667.  ,  inftitua  fon  héritier.  Il  fe 
remaria  en  1669.  à  Elifabeth-Antoinette  de  Vcrtha. 
mont ,  dont  eft  né  Louis-Athanafe  de  Peichpeyrou 
de  Comminges ,  Comte  de  Guitaut ,  Marquis  d'E- 
poifles ,  Maréchal  des  camps  &  armées  du  Roi  en 
1719. ,  &c. 

EPOISSES  près  Rouvre  ,  en  Bourgogne ,  dio-* 
cefe  ,  parlement ,  intendance  ,  bailliage  &  recette 
de  Dijon.  On  y  compte  140.  feux.  C.'tte  paroifle 
eft  fituée  en  pays  de  bois,  à  1. 1.  S.  S.  E.  de  Dijon. 
Il  y  a  un  prieuré  de  l'ordre  de  Grammont ,  fondé 
par  le  Duc  de  Bourgogne  Hugues  III. 

ÉPOISSOTTE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  de  Semur-cn-Auxois.  On  y  compte  »i. 
feux.  Ce  hameau  dépend  du  bourg  d'Epoifles. 

EPOURDON ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  élection 
de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soi£ 
fons.  On  y  compte  1  ai.  feux  ,  y  compris  ceux  de 
Berthaucourt  ck  de  Muflàncourt.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  grains  de  de  pâturages ,  à  une 
lieue  de  la  rive  gauche  de  l'Oife  ,  &  autant  E.  S.  E. 
de  la.  Fere. 
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EPOUVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment  de  intendance  de  Rouen,  élection  de-  Montivil- 
liers ,  fergenterie  de  HarHcur.  On  y  compte  un  feu 
privilégié  ôt  117.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  lur  la  rouie  de  Montivilliers  à  Dieppe  ,  a  une 
dcmi-lieue  N.  E.  de  Montivilliers.  Son  terroir  eft  dei 
lus  fertiles. 
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EPPESAUVAGE ,  en Haynault, diocefe  de  Cam- 
hray  ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  ôc  gou- 
vernement de  Maubeuge.  On  y  compte  71.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  (huée  fur  la  rivière  d'Eppe  ,  en 
pays  de  bois  &  de  pâturages ,  à  cinq  quarts  de  lieue 
E.  de  l'abbaye  de  Lieffics ,  ût.  à  4. 1.  S.  E.  de  Mau- 
beuge. 
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EPRETOT  ,  en  Normandie  ,  diocefe,  parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Montivil- 
liers ,  fergenterie  de  St.  Romain.  On  y  compte 
3.  feux  privilégiés  ôc  100.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituce  à  une  liene  de  la  rive  droite  de  la 
Seine  ,  ôc  une  ôt  deux  tiers  E.  de  Montivilliers. 

E  PRE  VILLE,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment Ôt  intendance  de  Rouen ,  éle&ion  de  Monti- 
villiers ,  fergenterie  de  Godarville.  On  y  compte 
3.  feux  privilégiés  ÔC  1  »o.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiffe elt  fituée  à  une  lieue  Ôc  demie  de  l'Océan  , 
autant  S.  de  Fécamp  ,  6c  4.  &  quart  N.  £.  de  Mon- 
tivilliers. 

E  PRE  VILLE  ,eo  Normandie  ,  diocefe  ôt  élec- 
tion de  Lizieux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance 
d'Alençon  ,  fergenterie  de  Folleviile.  On  y  compte 
14  t.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  s.  1.  &  1.  tiers  N.  N. 
O.  de  Bernay. 

EPR  E  VILLE ,  en  Normandie ,  diocefe  d'Evreux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  , 
élection  de  Conches  ,  fergenterie  de  Beaumont. 
On  y  compte  1  jj.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4.  1. 
N.  O.  d'Evreux. 

EPREV1LLE  ,  en  Normandie,  diocefe  ,  parle- 
ment ôc  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Pon- 
teaudemer ,  fergenterie  de  Rommois.  On  y  com- 
pte }.  feux  privilégiés  &  118.  feux  taillables.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Seine  ,  &  t.  E.  de  Ponteaudemer. 

EPREVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  &  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  6c  3$.  feux  taillables. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  le  ruiflèau  de  Ry ,  à 
3.I.N.  E.  de  Rouan. 

EPRUNES  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  éleftion 
de  Melun.  On  n'y  compte  qu'un  feul  feu.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  oc  demie  N.  O.  de 
Melun. 

E  P  T 

EPTE  ,  Efta  ,  rivière  de  Normandie  ,  qui  prend 
fa  fource  au  pays  de  Bray  ,  à  une  lieue  N.  E.  du 
bourg  de  Forges ,  ôc  7.  N.  O.  de  Beauvais.  Elle 
fépare  la  Normandie  du  Beauvoifis  ,  &  le  Vexin- 
François  du  Vexin-Normand.  Apres  avoir  paffé  à 
St.  Clair-en-Bray  ,  à  Gournay ,  à  Neuf-Marché ,  à 
Gifors  ,  à  Dangu ,  à  St.  Clair  &  à  Gafny ,  elle  fe 
jette  dans  la  Seine  ,  au-deffus  de  Vernon.  Son  cours 
eft  de  1  $.  lieues  ou  environ. 

E  Q  U 

EQUA1NVILLE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de 
Lizieux  ,  parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élec- 
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tion  de  Ponteaudemer ,  fergenterie  du  Ménil.  Oa 
y  compte  6.  feux  privilégiés  Ck.  S  s-  K-u*  taillables. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  l'O- 
céan ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  £.  de  Honneur ,  oc 
à  3.  1.  &  quart  O.  N.  O.  de  Ponteaudemer.  Son 
terroir  abonde  en  grains  &  en  pâturages  excellens. 

EQUAQUELON,  bourg  ,  en  Normandie  ,  dio- 
cefe, parlement  ôc  intendance  de  Rouen ,  élection 
de  Ponteaudemer ,  fergenterie  de  Montrait.  On 
y  compte  4.  feux  privilégiés  Ôc  104.  feux  taillables. 
Ce  bourg  eft  fitué  entre  les  rivières  de  Rillc  &  de 
Seine  ,  à  4. 1.  S.  E.  de  Ponteaudemer. 

EQUEMAUVILLE  ,  ca  Normandie.  V«yt\E*. 
quemauville. 

EQUETOMARE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  d'E- 
vreux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Conches ,  fergenterie  de  Villes. 
On  y  compte  37.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  4. 1.  N. 
O.  d'Evreux. 

EQUETOT  ,en  Normandie  ,  diocefe  d'Evreux, 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Conches ,  fergenterie  de  Neubourg.  On  y 
compte  86.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  de  tiers 
N.  N.  O.  d'Evreux. 

EQUETOT/w  let  Baons  ,  en  Normandie  , 
diocefe ,  parlement  ôt  intendance  de  Rouen  ,  élec- 
tion de  Caudebec  ,  fergenterie  des  Baons.  On  y 
compte  $.  feux  privilégiés  Ôc  90.  feux  taillables. 
Cette  paroiflë  eft  à  1.  1.  &  trois  quarts  N.  N.  E.  de 
Caudebec ,  ôc  6.  ôc  demie  N.  O.  dé  Rouen.  Son  ter- 
roir eft  des  plus  fertiles. 

EQUINBOSC,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment ôt  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Caude- 
bec ,  fergenterie  de  Bolbec.  On  y  compte  s.  feux 
privilégiés  &  1  a.  feux  taillables.  Cette  paroiffe  eft  à 
4.  1.  N.  O.  de  Caudebec. 

EQUIQUEVILLE  ,  en  Normandie,  diocefe, 
parlement  ôt  intendance  de  Rouen ,  élection  d'Ar- 
qués ,  fergenterie  d'Envermeuil.  On  n'y  compte 
point  de  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  30.  feux 
taillables.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  dt 
Be thune,  à  >.L  S.E.  d'Arqués. 

EQUIRES ,  en  Artois,  diocefe  de  Boulogne, 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  » 
intendance  de  Lille ,  bailliage  ôt  recette  de  St.  PoL 
On  y  compte  11.  feux  ôc  105.  perfbnaes.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  à  quelque  diftance  de  Lisbourg  ôc  de 
la  fource  de  la  Lis,  à  1. 1.  ôc  deux  tiers  N.  N.O.de 
St.  PoL 
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ERAGNY  ,  dans  le  Vexia-François  ,  diocefe  4 
intendance  de  Rouen ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Gifors.  On  y  compte  an  feu  privilégié  ck 
74.  feux  taillables.  Cette  parotfte  eft  fitaée  à  quelque 
diftance  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Epte ,  dans 
une  contrée  abondante  en  grains  ôt  en  pâturages, 
à  une  demi-lieue  N.  N.  E.  de  Gifors. 

ERAGNY  &  Neuville ,  dam  rifle-de-Fraace , 
diocefe ,  parlement ,  intendance  ôt  élcAion  de  Pa- 
ris. On  y  compte  185.  feax.  Ce  font  deux  paroiffes 
qui  ne  forment  qu'une  feule  ôt  même  communauté. 
La  paroiffe  d'Eragny  eft  fituée  fur  1a  rive  gauche  de 
POife ,  à  une  demi-lieue  N.  E.  de  Neuville  ,  au- 
tant S.  de  Pontoife ,  ôc  à  4.  L  Ôc  demie  N.  O.  de 
Paris. 

E  RAINES  ,en  Normandie  ,  diocefe  de  Séex, 
parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon ,  élec- 
tion ôc  fergenterie  de  Falaife.  On  y  compte  66.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  une  demi-lieue  E.  N.  E.  de 
Falaife. 

ERAN,  en  Normandie,  diocefe  de  Séex, par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  .élection 
de  Falaife  ,  fergenterie  de  JumeL  Un  y  compte 
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104.  feus.  Cette  paroiflè  eft  à  3.  L  N.  N.  E.  de 
Falaife. 

ERAU ,  Araueis ,  rivière  de  Languedoc  ,  qui  a  fa. 
fource  dans  les  Cevennes ,  au  pied  du  Mont-Eygnal, 
à  j.  L  N.  du  Vigan ,  au  diocefe  d'Alais  ;  paiTe 
par  St.  Guillem  w  defert ,  Agnane  ,  Pezcnas ,  S. 
Thyberi  fit  Agde  ;  fit  fe  jette  dani  la  Méditerranée 
un  peu  au-deilous  de  cette  derokre  ville.  Sou  cour» 
eft  de  a  j.  lieues  ou  environ. 

£  R  B 

ERB  AMONT  (  Band'>,  dans  le  duché  de  Lor- 
raine ,  diocefe  de  Toul ,  coofeil  fouverain  fie  inten- 
dance de  Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Daraey. 
On  y  compte  1 7.  feux.  Cette  communauté  cft  à  J .  I. 
&  demie  N.  E.  de  Darney ,  &  une  fit  tiers  N.  N.  E* 
de  Dompaire.  Son  terroir  eft  fort  montagneux. 

ERB AUGES,  Arbathilicenfij  Pagus  ou  Tra8us, 
canton  qui  fait  partie  du  pays  de  Retz ,  au  diocefe 
de  Nantes ,  en  Bretagne.  11  a  fait  autrefois  partie 
de  la  province  de  Poitou. 

ERBELAY  ,  dans  l'Ifle-de-France ,  diocefe ,  par. 
lement ,  intendance  fit  élection  de  Paris.  Ou  y  com- 
pte 147*  feux.  Cette  paroiflè  eft  fîtuée  for  la  rive 
droite  de  la  Seine  ,  à  3.  L  fie  demie  N.  0.  de 
Paris. 

ERBEVILLER ,  dans  le  pays  MefEn,  diocefe  , 
parlement ,  intendance  ,  bailliage  &  recette  de 
Metz  ,  diftrict  de  l'Evèché.  On  n'y  compte  que 
8.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
bons  pâturages. 

ERBONNE  ,  dans  le  Gitinois-François ,  diocefe 
de  Sent ,  parlement  fit  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Melun.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  à  1.  1.  &  demie  O.  de  Fontainebleau  ,  fit  1.  fie 
deux  tiers  S.  S.  O.  de  Melun. 

ERBRAY  ,  en  Bretagne ,  diocefe  fit  recette  de 
Vantes,  parlement  fit  intendance  de  Rennes.  On 
y  compte  46.  feux  deux  tiers  fit  un  quart  d^  feu. 
Cette  paroiflè  eft  à  1.  1.  S.  £.  de  Château-Briant  t 
fic9.N.  N.  E.  de  Nantes. 

-  ERBREE  ,  en  Bretagne  ,  diocefe  ,  parlement , 
intendance  fit  recette  de  Rennes.  On  y  compte 
97.  feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu.  Cette  paroille 
eft  fituée  en  pays  de  grains  fit  de  pâturages. 

ERBRÉE  (  Chapelle  de  1')  ,  en  Bretagne ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  fit  recette  de  Ren- 
nes. On  y  compte  1 1.  feux  deux  tiers  fit  un  quart 
de  feu. 

ER BULLE  (Cenfe  d')  ,  dans  le  duché  de  Bar, 
diocefe  de  Trêves ,  confeÛ  fouverain  fit  intendance 
de  Lorraine  ,  bailliage  fit  recette  de  Looguyoo. 
On  n'y  compte  qu'un  féul  feu. 
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ERCES ,  dans  le  comté  de  Conférant ,  en  Gaf- 
cogne ,  diocefe  de  St.  Licier  ,  parlement  de  Toa- 
loufe ,  intendance  d'Aufch ,  élection  de  Commin- 
ges,  châtellenie  de  St.  Girons.  On  y  compte  8.  feux 

4.  bellngues  fie  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  dans  une  vallée  abondante  en 
pâturages  excellons,  à  4.  1.  fie  demie  S.  E.  de  St. 
Lixier  ,  fie  une  fit  demie  N.  de  la  frontière  d'Ef- 
pague. 

ERCES  ou  ErtépresGofné.en  Bretagne, diocefe, 
parlement ,  intendance  fie  recette  de  Rennes.  On  y 
compte  18.  feux  un  tiers  fit  un  quart  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  fur  une  petite  rivière ,  qui  vient 
d'Anjou,  fit  va  fe  perdre  dans  la  Vilaine  ,  à  6. 1.  S. 

5.  E.  de  Rennes. 

ERCES  ou  Ercé  pris  Teillé,  en  Bretagne  ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  fie  recette  de  Rennes. 


Un  y  compte  $1.  feux  fit  un  tiers  de  feu.  Cette  pa- 
roifie eft  à  3.  L  fie  demie  N.  N.  E.  de  Rennes. 

ERCHA1N  oh  Erchin ,  dans  la  Flandre-Wallon- 
ne ,  diocefe  d'Arras  ,  parlement  de  Oouay ,  inten- 
dance de  Lille  ,  fubdélréation  fit  recette  de  Bou- 
chain.  On  y  compte  ai.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à 
une  lieue  S.  E.  de  Douay  ,  fit  a. 0.  N.  O.  de  Bou- 
ebain.  Son  terroir  abonde  en  grains  fie  en  pâturages. 

ERCHEN  ù  Ramecourt ,  en  Picardie  ,  diocefe 
fit  élection  de  Noyon ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  SoùTons.  On  y  compte  163.  feux.  Erchcn 
ou  Ercbu  eft  à  ».  1.  fie  demie  N.  N.  O.  de  Noyon. 

ERCHERSWEILLER ,  dans  la  Baflè-Alfece  . 
diocefe  de  Strasbourg ,  conféil  fupérieur  fit  inten- 
dance d'AMâce ,  bailliage  fit  recette  d'Oberbronne. 
On  y  compte  ao.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans 
une  contrée  fort  montagneufe  ,  mais  abondante  en 
pâturages  excellons ,  à  3. 1.  fit  demie  N.  O.  de  Ha- 
guenau. 

ERCHES  ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Mont- 
didier.  On  y  compte  86.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  t. 
1.  fit  demie  O.  N.  O.  de  Roye,  fie  a.  N.  E.  de  Mont- 
didier. 

ERCUYS  ou  Arquy  ,  dans  le  Beauvoifis  ,  au 
gouvernement  général  de  PIAe-de-France  ,  diocefe 
de  Beauvais ,  parlement  fit  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Senlis.  On  y  compte  1 14.  feux.  Cette  pa- 
roiflè cft  fituée  à  cinq  quarts  de  lieue  de  la  rive  droite 
de  l'Oife,  à  3. 1.  fie  deux  tiers  0.  N.  O.  de  Seulis. 

E  R  D 

ERDEREN  ou  Erdeven ,  en  Bretagne ,  diocefe  fit 
recette  de  Vannes,  parlement  fit  intendance  de  Ren- 
nes. On  y  compte  1 9.  feux  fit  un  tiers  de  feu.  Cette 
paroiflè  eft  fituée  en  pays  de  grains  fit  de  pâturages. 

ERORE ,  rivière  ,  en  Bretagne.  V »ye\  Ardre  fit 
Endre. 

ERE 

EREAC.en  Bretagne,  diocefe  fit  recette  de  Saint- 
Malo  ,  parlement  fie  intendance  de  Rennes.  On  y 
compte  17.  fcui  fit  un  tiers  de  feu.  Cette  paroiflè  eu 
à  quelque  diftance  de  la  rivière  de  Rence  ,  à  9. 1.  S. 
S.  O.  de  Saint-Malo.  • 

ERÉE  ,  en  Bretagne.  Voye\  Ercé. 

EREHA1N  ,  dans  la  Flandre- Wallonne.  Voyex 
Ercbain. 

EREPIGNEY  &  Cinq-Cents,  en  Franche-Comté, 
diocefe  ,  parlement  fie  intendance  de  Befançon 
bailliage  fit  recette  de  Dole  ,  prévôté  d'O/champj. 
On  y  compte  75.  feux.  Cette  communauté  eft  à  deux 
tiers  de  lieue  S.  E.  d'Orcbamps  ,  fit  à  3.  I.  S.  N.  E. 
de  Dole.  Son  territoire  eft  bomé  par  le  Doux. 

ERES  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne ,  diocefe 
intendance  fit  élection  d'Anfcb ,  parlement  de  Tou- 
loufe,  colleâe  de  Riviere-Baflè.  On  y  compte  a. 
feux  33.  bellugues  fit  trois  quarts  de  bellugue  de  feu. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
gauche  de  l'Adour  ,  à  un  quart  de  lieue  E.  de  Caf- 
te lnau ,  til  9.^1.  O.  S.  O,  d'Aufch.  Son  terroir  eft 

E  R  O 

ERGERS ,  petite  rivière  d'Alface ,  qui  paflè  par 
Ober  fit  Nider-Nay  ,  fie  fe  jette  dans  1*111  ,  a  une- 
bonne  lieue  au-deflus  de  Strasbourg.  Son  court 
n'eft  que  de  quatre  ou  cinq  lieues. 

ERGERSHEIM,  dans  la  Baflè-Alface ,  diocefe 
de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  fit  intendance  d'Al- 
face ,  bailliage  fit  recette  de  Dachftein.  On  y  com- 
pte £3.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  dans  une  coq- 
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trée  des  plus  fertiles ,  à  une  demi-lieoe  N.  de  Dachf- 
tcin  ,  de  à  i.  I.O.  de  Strasbourg. 

KRGNIES  ,  en  Picardie  ,  diocefe  &  intendance 
d'Amiens ,  parlement  de  Paris,  élection  de  Dour- 
lens,  doyenné  de  Saint-Riquier.  On  y  compte  $J. 
feux.  Cette  paroiffe  efl  .  1.  ôc  demie  S.  E.  de  Saint- 
Riquier. 

ERGNIES  ,  dans  le  Boulonnois,  diocefe  &  re- 
cette de  Boulogne ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
d'Amiens.  On  y  compte  4t.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  fur  l'Aa,  à  4. 1.  &  deux  tiers  S.  E.  de  Boulogne. 

ERGNY  Saint-Julien  ,  en  Artois ,  diocefe  de 
Saint-Omer  ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parle- 
ment de  Paris  ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôt 
recette  d'Aire.  On  y  compte  38.  feux  ôc  187.  per- 
fonnes.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ruifleau  à  s. 
1.  ôc  tiers  S.  O.  d'Aire, ôc  3. ôc  quart  S.  de  St.  Orner. 

ERGUE  Armel ,  en  Bretagne  ,  diocefe  6c  recette 
de  Quimpcr ,  parlement  fit  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  14.  feux  un  tiers  ôc  un  quart  de  feu. 
Cette  paroifle  eft  à  1 . 1.  N.  N.  E.  de  Quimper. 

ERGUÉ  Gaberit,  en  Bretagne,  diocefe  &  re- 
cette de  Quimper  ,  parlement  &  intendance  de 
Rennes.  On  y  compte  28.  feux  un  tiers  ôt  un  quart 
de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue  S.  E. 
de  Quimper.  Il  y  a  dans  le  diocefe  de  Quimper,  plu- 
Jieurs  autres  lieux  du  nom  d'Ergué  ;  mais  ils  ne  /ont 
point  affouages. 

E  R  I 

* 

ERIEU ,  petite  rivière  du  Vivarais,  en  Langue- 
doc ,  qui  a  fa  fource  près  de  Saint-Agreve ,  près  des 
confins  du  Velay ,  &  fe  jette  dans  le  Rhône  au-def- 
fus  de  la  Voulte.  Son  cours  eft  de  9.  ou  1 0.  lieues. 
Cette  rivière  fepare  le  haut  Vivarais  du  bas  Vivarais. 

ERIGNÉE ,  bourg ,  en  Anjou ,  diocefe  ôc  élection 
d'Angers,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  1 1  j.  feux.  Ce  bourg  eft  ficué  fur  la 
rive  gauche  de  la  Loire,  à  1.  1.  ôc  demie  S.  S.  E. 
d'Angers. 

ER1NGES ,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Langres, 
parlement  Ôc  intendance  de  Dijon,  bailliage  «  re- 
oente  de  Semur-en-Auxois.  On  y  compte  54.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  deux  tiers  N.  E.  de  Semur. 

ER1VAL ,  dans  le  Maine.  Voye\  Eftival. 

ER1ZE  la  BruMe ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  ôc  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y  com- 
pte 41.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ruifléau, 
à  s. 1.  N.  de  Bar-le-Duc.  Son  églife  eft  dédiée  à  St. 
Maurice.  L'Archidiacre  de  Rinel  eft  le  collateur  de 
la  cure.  Le  terroir  des  environs  eft  mile  de  monta- 
gnes Ôc  de  collines. 

ERIZE  la  Grande ,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe 
de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  ôc  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  33.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  N.  de 
celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent,  ôt  elle 
eft  fituée  fur  le  même  ruifleau. 

ERIZE  la  Pente,  dans  le  duché  de  Bar,  diocefe 
de  Toul,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lor- 
raine , 'bailliage  ôt  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y 
compte  14.  feux.  Ce  hameau  eft  à  une  demi-lieue 
d'Erize-la-Grande ,  &  toujours  dans  la  même 
vallée  Ôc  fur  le  même  ruifleau. 

ERIZE  Saint-Di\ier ,  dans  le  dnché  de  Bar,  dio- 
cefe de  Toul ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Lorraine,  bailliage  ôt  recette  de  Bar-le-Duc  On  y 
compte  16.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  i.l.ôt  demie  N. 
E.  de  Bar-le-Duc  ,  ôt  c'eft-là  que  commence  leruif- 
feau  d'Erize. 

E  R  L 

ERLEBACH,  dans  la  Baflc-Alface  ,  diocefe  de 
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Spire,  confeil  fupérieur  ôt  intendance  d'Al&ce 
bailliage  ôt  recette  de'Barbelftein.  On  n'y  compte 
que  10.  feux.  Ce  hameau  eft  à  deux  lieues  N.  O.  de 
Weiflembourg. 

ERLENBACH  ,  dans  la  Haute-Alface ,  diocefe 
de  Bâle  ,  confeil  fupérieur  ôt  intendance  d'Alface, 
bailliage  ôc  recette  de  Villé.  On  y  compte  76.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  7. 1.  ôc  quart  S.  O.  de  Strasbourg. 

ERLONS ,  en  Picardie ,  diocefe  ôc  élection  de 
Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns. 
On  y  compte  74.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fut 
la  rivière  de  Serre  ,  a  trois  quarts  de  lieue  O.  S.  0. 
de  Marie ,  ôc  à  2.  L  ôt  demie  N.  N.  E.  de  Laon. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains,  ôt  principalement 
en  pâturages. 

ERLOY  ,  en  Picardie,  diocefe  de  Laon,  parle- 
ment de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns  ,  éleftioo  de 
Guifc.  On  y  compte  1  $4.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée à  quelque  diftance  de  la  rive  droite  de  l'Oife, 
à  1.  I.  ôt  demie  N.  O.  de  Vcrvins ,  3.  E.  N.  E.  de 
Guife  ,  ôc  6.  ôc  tiers  N.  N.  E.  de  Laon. 

E  R  M 

ERM  (f  Tramblay ,  en  Artois  ,  diocefe  de  Bou  ] 
logne  ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôc  recette  de 
St.  Pol".  On  y  compte  33.  feux  ôc  163.  perlbnnes. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile 
en  grains  ,  ôc  où  il  y  a  de  bons  pâturages  où  l'on 
nourrit  quantité  de  bétail. 

E  R  M  E  L  O  N  fur  Meufe  ,  en  Haynault ,  dio- 
cefe de  Liège,  parlement  de  Douay  .intendance 
de  Maubeugc  ,  gouvernement  de  Charlcmoot.  On 
y  compte  3  t.  feux.  Cette  communauté  ,  qui  dépend 
pour  le  fpirituel  de  la  paroifle  de  Haftier  ,  terre 
d'Empire  ,  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  N.  de  Char- 
lemont.  Les  habitants  ont  un  Vicaire  à  leur  gage. 
Us  font  laborieux  ôt  font  un  petit  commerce  Air 
la  M^ufe.  Le  terroir  des  environs  eft  peu  fertile  , 
à  l'exception  des  pâturages.  11  y  a  adh  des  bois. 

ERMENONVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  , 
parlement  ôt  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Caudebcc  ,  fergenterie  de  Cany.  On  y  compte  j. 
feux  privilégiés  ôc  $9.  feux  taillables.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile  ,  à  a.  L  de 
l'Océan ,  ôc  $•  ôc  trois  quarts  N.  de  Caudebec. 

ERMENONVILLE ,  dans  le  Valois ,  au  gouver- 
ment  général  de  l'Iile-de-France  ,  diocefe  ôc  élec- 
tion de  Senlis ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  108.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
fur  un  ruifleau  ,  à  une  demi-lieue  S.  de  l'abbaye 
de  Chahs  ,  ôc  à  1. 1.  S.  E.  de  Senlis. 

La  terre  Ôc  feignenrie  d'Enticnonvil/e  ou  Ermu 
nouville  ,  dans  le  Valois  ,  fut  acquife  l'an  1600. 
par  Dominique  de  Vie ,  dit  le  Capitaine  Sarred , 
en  faveur  duquel  elle  fut  érigée  en  vicomte  par 
lettres  de  Février  1603. ,  regiftrées  au  parlement  le 
ij.  Mars  fuivant.  Il  eft  dit  dans  ces  lettres  ,  que  le 
Roi  Henri  IV. ,  voulant  récompenfer  la  valeur  de 
ce  brave  officier ,  permet  que  lui ,  Mery  fon  frère , 
qui  fut  Garde  desfceaux  de  France  en  16»  t. ,  & 
leur  poftérité  ajoutent  à  leurs  armes ,  un  petit  écut 
fon  d'azur,  chargé  d'une  fleur-de-lys  d'or.  Domini- 
que ,  qui  fut  fucceflïvcment  Gouverneur  de  Saint- 
Denis  ,  de  Calais  ôc  d'Amiens ,  Ôc  Vice-Amiral  de 
France  ,  mourut  fans  poftérité  le  14.  Août  1610., 
ôc  eut  pour  héritier  fon  neveu  Gedeon  de  Vie , 
mort  Maréchal  de  camp  en  1636. ,  pere ,  par  Ca- 
therine de  Bùulainvilliers ,  de  Dominique  de  Vie , 
qui,  de  fa  féconde  femme  Marie  BoJJan  ,  eut  Ge- 
neviève-Eugénie  de  Vie  ,  Dame  d'Ermenonville , 
mariée  à  Claude-  Charles  de  Vtel\châtel,  Seigneur 
de  Montalant.  Dominique  avoit  eu  de  fa  première 

femme , 
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femme,  Marie  de  Bar-Baugy  .Charles  de  Vie,  Sei- 
gneur deMoran,  qui  fc  maria  en  1681. ,  &  a  eu 
des  enfants. 

ERMENONVILLE  on  ErmenouTille,  dans  llfle- 
de-Francc ,  diocefe  .parlement  .intendance  &  élec- 
tion de  Paris.  On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifTe 
eft  fituée  far  une  petite  rivière  ,  à  un  quart  de  lieue 
S.  O.  de  Goneflè ,  à  1 . 1.  8t  tiers  N.  E.  de  Saint- 
Denis  ,  &  t.  &  demie  N.  N.  E.  de  Paris.  On  l'ap- 
pelle également  Emouville. 

ERMENONVILLE  la  Grande  ,  dans  le  pays 
Chartraw  ,  au  gouvernement  général  d'Orléanois , 
diocefe  Se  élection  de  Chartres  .parlement  de  Paris, 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  97.  fenx.  Cette 
paroiffe  eft  à  a.  1.&  deux  tiers  S.  S.  O.  de  Chartres. 
Son  terroir  eft  extrêmement  abondant  en  bled- 
froment. 

ERMENONVILLE  la  Petite,  dans  le  pays  Char- 
train  ,  au  gouvernement  général  d'Orléanois ,  dio- 
cefe &  élection  de  Chartres  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  d'Orléans.  On  y  compte  4$.  fenx.  Cette 
paroiffe  eft  à  une  petite  lieue  S.  S.  O.  de  celle  qui 
à  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

ERMIETTE , dans  la  Baffe-Navarre,  diocefe 
de  Bayonne,  parlement  de  Pau,  intendance  d'Aufch, 
vallée  de  Baigorry.  On  y  compte  1 17.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1. 1.  O.  de  St.  Jean-Pied-de-Port. 

ERMONT  en  Ccrnay ,  dans  le  Hurepoix ,  au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France,  diocefe, 
parlement  ,  intendance  <5t  cl  eft  ion  de  Paris.  On  y 
compte  103.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans 
«ne  vallée  abondante,  principalement  en  pâturages. 
H  y  a  auffi  des  bois  ,  qui  font  bien  peuplés  de  gibier. 
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ERNAINVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  .par- 
lement, intendance  Se  élection  de  Rouen.  On  y 
compte  un  feu  privilégié  ôt  48.  feux  taillables. 
Cette  paroiffe  eft  à 3. 1.  E.  S.  E.  de  Rouen,  &  3. 
&  demie  N.  N.  O.  d'Andely. 

ERNANSART  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Laon  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
«le  SoùTons.  On  y  compte  96.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fitnée  entre  les  rivières  de  Serre  &  d'Oife , 
dans  une  contrée  abondante  en  grains  &  en  pâtu- 
rages ,  à  a.  1.  N.  E.  de  la  Fere  ,  «  j.  Se  quart  N. 
O.  de  Laon.  On  l'appelle  également  Romanjart. 

ERNECOURT  ,  dans  le  duché  de  Bar  ,  diocefe 
ée  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  de  recette  de  Bar-le-Duc.  On  y  com- 
pte 1  i.feux.  C'eft  une  annexe  de  Dom-Remy-au- 
Bois. 

ERNÉE  ,  Ernea  ,  ville  avec  un  grenier  à  fel ,  un 
nôrei-de-ville  ,  un  couvent  de  filles  de  l'ordre  de 
St.  Benoît ,  un  hôpital  deffervl  par  des  Religieufes, 
&  fondé  en  1197.  par  Richard  Marin ,  Prêtre,  qui 
loi  donna  tout  fon  bien ,  Btc.  ;  dans  ie  Maine ,  dio- 
cefe du  Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Tours ,  élection  de  Mayenne.  On  y  compte  610. 
fcox.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  ta  rivière  de 
fon  nom ,  fur  la  route  de  Mayenne  à  Fougères ,  à 
an  quart  de  lieue  O.  S.  O.  de  Charné,  à  4. 1.  &  de- 
mie O. de  Mayenne,  <.  &  quart  N.  O.  de  Laval, 
6li6.Ch  demie  O.  N.  O.  du  Mans. 

ERNEMONT  ,  en  Normandie  ,  diocefe ,  parle- 
ment ,  intendance  de  élection  de  Rouen.  On  y  com- 
pte nn  feo  privilégié  de  78.  feux  taillables.  Cette 
paroiffe  eft  a  4. 1.  N.  E.  de  Roucn.dc  4.  de  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Gouroay. 

ERNEMONT,  en  Normandie  .diocefe  ,  parle- 
ment fie  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Gifors. 
On  y  compte  un  feu  privilégié  fit  106.  feux  tailla- 
bles. Cette  paroiffe  eft  à  1.  i.  S.  O.  de  Gournay ,  fie 
4.N.N.0.deGhors. 
Terne  IL 
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ERNEMONT  ù  Boutavant,  dans  le Beauvoifis , 
au gouvernement  général  de  Tlflc-de-France  .dio- 
cefe de  élection  de  Beauvais,  parlement  fie  inten- 
dance de  Paris.  On  y  compte  1 ad.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  rivière  de  Terrain ,  à  1.  I. 
N.  E.  de  Gerberoy ,  &  4.  &  tiers  N.  O.  de  Beau- 
vais. 

ERNOLSHEIM  ,  dans  la  Baffc-Alface  ,  diocefe 
de  Strasbourg  ,  confeil  fupérieur  &  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  fie  recette  de  Danchftein.  On  y 
compte  s  7,  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  a. 1.  O.N.  0. 
de  Strasbourg. 

ERNOLTZHEIM,  dans  la  Baffe-AIfacc  ,  dio- 
cefe de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  &  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  Se  recette  de  Bouxweiller.  On 
y  compte  84.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  8. 1.  N.O. 
de  Strasbourg. 

ERP 

ERPE  Araux  t>  Régule  ,  dans  le  Couferans  ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  St.  Lizier,  parlement  de  Tou- 
loufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Commin- 

![es,  châtellenie  de  St.  Girons.  On  y  compte  1. 
eux  19.  bellugues  Se  une  demi-bcllugue  de  feu. 
Erpe  eft  fitué  dans  une  vallée  ,  fur  le  Satat ,  à  a.  1. 
fie  quart  S.  E.  de  St.  Lizier. 

ERPELDANGE  ,  dans  le  pays  Meffin  ,  diocefe 
de  Trêves  ,  parlement  de  intendance  de  Metz, 
comté  de  Rouffy.  On  n'y  compte  que  8.  feus.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  une  contrée  abon- 
dante en  pâturages. 

BRPlON  ,  en  Haynaulf  ,  diocefe  de  Cambray  , 
parlement  deDouay,  intendance  de  gouvernement 
de  Maubeuge.  On  y  compte  ijc.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  en  pays  de  grains  Se  de  bons  pâtu- 
rages. 

ERPY.en  Champagne ,  diocefe  Se  élection  de 
Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châ- 
lons.  On  y  compte  119.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Aifnc ,  à  trois  quarts 
de  lieue  S.  O.  de  Château-Porcien  ,  fie  à  6.  I.  N. N. 
E.  de  Rheims.  Il  en  dépend  l'annexe  de  Condé. 

E  R  Q 

ERQUERY,  dans  le  Beauvoifis,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe  de  Beau- 
vais ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soiffons  , 
élection  de  Clermont.  On  y  compte  85.  feux.  Cette 
paroiffe  eft)  une  demi-lieue  N.  N.  E.  de  Clermont. 
Son  terroir  eft  affez  fertile  en  grains  de  en  fruits. 

ERQUEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement de  Intendance  de  Rouen  ,  élection  d'An- 
dely ,  fergenterie  de  Hcuqoevitle.  On  n'y  compte 
point  de  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  10.  feux 
taillables. 

ERQUINGUEHEM  fur  la  Lys,  dans  la  Flan- 
dre-Vallonné ,  diocefe  de  Tournay  ,  parlement 
de  Douay ,  intendance  ,  fubdélégation  de  recette 
de  Lille.  On  y  compte  jji.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fitoée  fur  la  rive  droite  de  la  Lys ,  à  une  pe- 
tite lieue  S.  O.  d'Armentieres ,  à  a.  1.  S.  E.  de  Bail- 
leul ,  Se  j.  O.  N.  O.  de  Lille. 

ERQUINGUEHEM  le  Sec  ,  dans  la  Flandre- 
^jPaflonrie  ,  diocefe  de  Tournay  ,  parlement  de 
Douay ,  intendance  ,  fubdélégation  Se  recette  de 
Lille.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
t.  I.  O.  S.  O.  de  LiHe. 

ERQUINV1LLIERS  ,  dans  le  Beauvoifis ,  au 
gouvernement  général  de  PIfle-de-France  ,  diocefe 
de  Beauvais ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Soiffons ,  élection  de  Clermont.  On  y  compte  aj. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  Se  demie  N.  E. 
de  Clermont. 

Fffffffff 
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ERQUIS,  en  Bretagne  ,  diocefe  fit  recette  de 
Saint-Brieux ,  parlement  &  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  68.  feux  fit  deux  tiers  de  feu.  Cette  pa- 
roifle etl  fituée  fur  l'Océan  ,  à  trois  lieues  fit  de- 
mie N.  E.  de  Saint-Bricux. 

E  R  R 

ERR  ,en  Rouffillon ,  diocefe  d'Urgel ,  confeil  fu- 
périeur fil  intendance  de  Rouftillon  ,  viguerie  de 
Cerdagne.  On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroiflè  eit 
à  deux  lieues  S.  S.  0.  de  Mont- Louis. 

ERRAIN  &  Bellain,  dans  la  Flandre- Wallonne , 
diocefe  d'Arras  ,  parlement  de  Douay  ,  inten- 
dance de  Lille  ,  fubdclcgation  de  Bouchain.  On  y 
compte  61.  feux.  Cette  paroiflè  eft  à  trois  quarts 
de  lieue  O.  de  Valenciennes  ,  &  à  deux  lieues  N.  E. 
de  Bouchain.  Son  terroir  abonde  en  grains  &  en 
pâturages. 

ERRE ,  dans  la  Flandre-Wallonne,  diocefe  d'Ar- 
ras, parlement ,  fubdélégation  &  recette  de  Douay, 
intendance  de  Lille.  On  ycompte  30.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  daDS  une  contrée  des  plus 
fertiles. 

ERS 

ERSCHWEILLER ,  dans  la  Bafic-Alface.  Voyt\ 
Ercherfweiller. 

ERSENBACH  ,  dans  la  Haute-Alface  ,  diocefe 
de  Strasbourg,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Al- 
facc ,  bailliage  &  recette  de  Ville.  On  y  compte 
76.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  ddns  une  vallée 
aflèz  fertile. 

ERSTE1N  (la  Grafft  &  le  Cloître  d'Echau) ,  pa- 
roiflè  avec  un  bailliage  ,  dans  la  Baffe-Alface ,  dio- 
cefe de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur  5c  intendance 
d'Alface.  On  y  compte  ïi6.  feux.  Cette  paroiflè 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'ill,  à  une  lieue  fie 
demie  N.  £.  de  Benfcld  ,  fit  deux  fit  demie  S.  un 
quart  à  PO.  de  Strasbourg.  C'eft  un  des  trois  bail- 
liages que  comprennent  les  terres  dépendantes  du 
grand  chapitre  de  Strasbourg.  Le  terroir  des  envi- 
rons d'Erftein  eft  très-abondant  eo  grains  fie  en 
fruits. 

ERSTROFF ,  dans  le  pays  Me/En ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Metz,  châtellcnie  d'AI- 
bcrftroff.  On  n'y  compte  que  1 3.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  trois  lieues  S.  E.  de  Créange ,  fie  9. 
E.  S.  E.  de  Metz. 

ERSTWEILLER ,  dans  la  Baffe-Alface ,  diocefe 
de  Spire ,  confeil  fupérieur  &  intendance  d'Alface, 
bailliage  ôc  recette  de  Dahn.  On  n'y  compte 
que  7.  feux.  Cette  communauté  eft  à  trois  lieues 
N.  O.  de  Weiflembourg. 

ERV 

ERVAUVILLE  ,  dans  le  Gâtinois  -  François  , 
diocefe  de  Sens ,  parlement  fit  intendance  de  Pa- 
ris, élection  de  Nemours.  On  y  compte  77.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  plaines ,  dans  une 
contrée  très-fertile  en  grains. 

ERVÉ  ou  Saint-Pierre  d'Ervé  ,  bourg  ,  dans  le 
Maine,  diocefe  du  Mans ,  parlement  de  Paris,  in- 
tendance de  Tours ,  élection  de  la  Flèche.  On  y 
compte  168.  feux.  Ce  bourg  eft  à  7.  lieues  fit  de- 
mie N.  O.  de  la  Flèche  ,  fit  j.  E.  S.  E.  de  Laval. 
Il  eft  fitué  fur  la  route  qui^mene  de  Laval  au 
Mans. 

ERVILLÉ  &  la  Ccnfe  de  Lambel ,  en  Picardie , 
diocefe  &  élection  de  Noyon,  parlement  de  Paris, 
intendance  de  Soiflbns.  On  y  compte  81.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  lieue  S.  de  Saint-Quentin  ,  fit  j. 
fit  demie  N.  E.  de  Noyon. 
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ERVILLERS  ,  en  Artois ,  diocefe  d'Arras  ,  eoo* 
feii  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Lille  ,  bailliage  fit  recette  de  Bapaume. 
On  y  compte  89.  feux  &  443.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  E.  de  Courcelles ,  une  fit  quart 
N.  N.  O.  de  Bapaume  ,  fit  deux  &  tiers  S.  S.  E. 
d'Arras. 

ERVY,  ville  avec  titre  de  baronnie  fie  juftice 
Royale ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Sens ,  parle- 
.ment  fit  intendance  de  Paris,  élection  de  Saint-Flo- 
rentin. On  y  compte  16  J.  feux.  Cette  petite  ville 
eft  fituée  fur  la  rivière  d'Armance ,  à  deux  lieues 
fit  demie  E.  N.  E.  de  Saint-Florentin ,  &  huit 
fie  demie  S.  E.  de  Sens. 

E  R  Y 

ERY ,  bourg ,  en  Champagne  ,  diocefe  d'Au- 
xerre ,  parlement  de  intendance  de  Paris  ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  126.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  à  une  petite  diftance  de  la  rive  gauche  du  Se- 
rain  ,  à  deux  lieues  &  demie  N.  E.  d'Auxerre  , 
&  j.  O.  N.  O.  de  Tonnerre.  Son  terroir  eil  fertile 
&  agréable. 

E  R  Z 

ERZANGE  ,  dans  le  pays  Weffin ,  diocefe  de 
Trêves ,  parlement  fie  intendance  de  Metz ,  pré- 
vôté de  Thionvillc.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
communauté  éft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

E  S  B 

ESBARRES,  en  Bourgogne,  diocefe  de  Châ- 
lon  ,  parlement ,  intendance  ,  bailliage  fit  recette 
de  Dijon ,  grenier  à  fel  de  Saint- Jean-de  Lofne.  On 
ycompte  103.  feux.  Cette  paroiflè  eft  fituée  ea 
pays  de  plaines ,  à  quelque  diftance  de  la  rive  droite 
de  la  Saône ,  à  trois  quarts  de  lieue  O.  S.  O.  de  St. 
Jean-de-Loîne. 

Par  lettres  de  Février  1 64  s. ,  enrégiftrées  au  par- 
lement de  Dijon  le  >i.  Mars  1643.,  la  terre  fie  fei- 
gneurie  d'Eitarrei  fut  érigée  en  baronnie  en  faveiu 
de  Claude  Jaenot  ,  Gentilhomme  ordinaire  du 
Roi.  Elle  eft  pofledée  actuellement  par  M.  de  Ber- 
bis  de  Rancy. 

ESBATY,  en  Bourgogne.  Voyt\  Ebaty. 

ESBLY,  en  Brie,  foy^  Ebly. 

ESBOZ ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Bcfançon,  bailliage  fie  recette 
de  Vefoul ,  prévôté  de  Luxeuil.  On  y  compte  1 7. 
feux.  Cette  communauté  eft  à  une  lieue  S.  E.  de 
Luxeuil. 

ESBREON,  en  Angoumois,  diocefe  ôc  élc&ioa 
d'Angoulême ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiflè  eft 
fituée  dans  une  contrée  aflez  fertile  en  grains  fie  eo 
pâturages ,  à  J.  1.  fie  tiers  N.  d'Angoulême. 

ESBUON  ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de  Saintes  , 
parlement  de  Bordeaux,  intendance  de  la  Rochelle, 
élection  de  Saint-Jean-d'Angely.  On  y  compte 
18.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues  S.  S.  E. 
de  Saint-Jean-d'Angely. 

ESC 

ESCADRES  &  fes  Dépendances  ,  dans  la  Brie- 
Champenoife  ,  diocefe  de  Troyes  ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Se- 
zanne.  On  y  compte  31.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  peu  fertile. 

ESCAGEUL ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez , 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alençon,  élec- 
tion de  Falaife  ,  fergenterie  de  Saint-Pierre-  fur- 
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Limofia  ,  diocear ,  intendance  &  élection  de  Limo- 
ges ,  parlement  de  Bordeaux.  Oo  y  compte  i  Jo. 
feux.  Cette  paroifte  eft  à  $.  1.  S.  O.  de  Limoges.  Son 
terroir  eft  adez  fertile. 

La  feigoeurie  d'Efcm  eft  une  terre  confidérable, 
poffedée  depuis  long-temps  par  la  maifon  de  la  Pc- 
rufe  ,  furnommée  d'Efcars.  Il  y  a  en  un  Cardia  ai  de 
plufîeurs  Chevaliers  dé  l'ordre ,  de  ce  nom. 

ES  CASSE  FORT ,  paroifte  fit  jurifdiftion  dans 
l'Agenois ,  eo  Guyenne ,  diocefe  de  élection  d'Agen, 
parlement  fit  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte 
t  ii.  feux.  Cette  paroifte  eft  à  10. 1.  N.  O.  d'Agcn. 

ESCATALENS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  de. 
Montauban  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe 
jnteodance  de  Languedoc.  On  y  compte  i  $9.  feux. 
Cette  paroiflè  eft  fituée  à  quelque  diilancede  la  rire 
droite  de  la  Garonne  ,  à  a.  1. 0.  de  Montauban  ,  fie 
8.  N.  O.  de  Toulouf*.  Son  terroir  eft  également 
fertile  fit  agréable. 

ESCAUDES  ,  dans  le  Bazadois  ,  en  Gafcogne , 
diocefe  fit  prévoté  de  Bazas  ,  parlement  fit  inten- 
dance de  Bordeaux  ,  élection  de  Condom.  On  y 
compte  86.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  allez  fertile. 

ESC  AUDIN  .  dans  la  Flandre-Wallonne  ,  dio- 
cefe d'Arras  ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  de 
Lille  ,  fubdélégation  fit  recette  de  Bouchain.  On  y 
compte  $3.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  deux  tiers  de 
lieue  O.  N.O.  de  Denain ,  a  1. 1.  N.  N.  E.  de  Bou- 
ebain  ,  fit  j.  F.  S.  E.  de  Douay. 

ESCAUDÛÏUVRE  ,  dans  la  Flandre-Wallonne, 
diocefe  de  Cambray  ,  parlement  de  Douay,  inten- 
dance de  Lille  ,  fubdelégation  fit  recette  de  Bou- 
chain.  On  y  compte  a),  feux.  Cette  communauté'  eft 
fituée  fur  la  rive  droite  de  l'Escaut  ,  à  une  demi- 
lieue  N.  E.  de  Cambray ,  fit  à  deux  lieues  S.  O.  de 
Boucbain. 

ESCAUFOURT,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Cam- 
bray ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soiffons  , 
élection  de  Guife.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
communauté  eft  enclavée  dans  le  Cambrefis  ,  fit 
•lie  eft  à  une  lieue  S.  O.  de  Câteau-Cambrefis  ,  4.  fit 
demie  S.  O.  de  Cambray ,  fit  4.  N.  O.  de  Guifc. 

ESCAUPONT  ,  en  Haynault,  diocefe  de  C  am- 
tray  ,  parlement  de  Douay  ,  intendance  de  Mau- 
beuge,Prévoté-le-Comte.  On  y  compte  16.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de 
l'Efcaut ,  dans  une  contrée  fort  marécageufe ,  entre 
les  villes  de  Condé  fit  de  Valenciennes. 

ESCAUPONT  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  fit  re- 
cette de  Lavaur  ,  parlement  fit  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc  On  y  compte  t). 
feux.  Cette  communauté  eft  à  a.  1.  fit  quart  S.  S.  O. 
tle  Lavaur. 

ESCAUT ,  Saliis ,  fleuve  des  Pays-Bas.  Il  a  fa 
source  dans  le  Venu  an  dois  ,  en  Picardie  ,  à  une 
lieue  E.  de  l'abbaye  du  Mont-Saint-Martin ,  fit  une 
fit  tiers  E.  S.  E.  du  Catelet  ;  paflepar  ces  deux  en- 
droits ,  par  Cambray  ,  Valenciennes ,  Coudé  ;  fit 
de-la. U entre  dans  les  Pays- Bas- Autrichiens  ;  arrofè 
Tournay  ,  Gand  fit  Anvers  ;  fit  fe  jette  dans  la  mer 
d'Allemagne  (  après  avoir  formé  les  ifles  de  Zé- 
lande )  ,  par  deux  grands  bras  ,  qui  te  divifent  un 
peu  au-deiloui  de  Lillo.  U  ne  commence  d'être  na- 
vigable qu'à  Valenciennes  ;  on  ne  doute  nullement 
qu'il  ae  fût  poffibk  de  le  rendre  tel  jufqu'à  Cam- 
bray. C'cft  à  cauie  de  cela  qu'à  l'article  de  cette 
dernière  ville  ,  nous  avons  dit  que  l'Efcaut  y  eft 
navigable.  Son  cours  en  France  eft  de  15.  ou  16. 
lieues. 

ESCAUSSEVILLE  ,  en  Normandie.  Voye\ 
Ecauffeville. 

ESCAZAUX  ,  au  pays  de  Lomagne  ,  en  Gafc 
«Ogne  ,  diocefe  de  Monïauban  ,  parlement  de  Tou- 
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loufc  ,  intendance  d'Anfch ,  élection  de  Lomagne , 
district  des  Baronnies.  On  y  compte  5.  feux  fit  4. 
bellugucs  de  feu.  Cette  paroifte  eft  à  6. 1.  fie  demie 
S.  O.  de  Montauban ,  fit  6.  E.S.  E.  de  LetAoore. 

ESCEULLES  on  Efeuelles  ,  en  Artois ,  diocefe, 
bailliage  fie  recette  de  Saint-Omer  ,  confeil  pro- 
vincial d'Artois  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Lille.  On  y  compte  jj.  feux  fit  175.  perfbnnes. 
Cette  paroiiTe  eft  fituée  dans  une  contrée  très-fer- 
tile fur  les  confins  du  Boulonnois  ,  à  j.  1.  fie  demie 
O.  S.  O.de  Saint-Omer. 

ESCH ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe ,  parlement 
intendance  ,  bailliage  fit  recette  de  Metz,  diftria  de 
l'Eveché.  On  y  compte  6}.  feux.  Cette  parouTe  eft 
à  4.  1.  fit  demie  N.  N.  E.  de  Metz.  Son  terroir 
abonde  en  pâturages. 

ESCHAC  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  .parlement,  intendance  fit  élection  d*  A  ufch, 
collecte  de  Riviere-Baflè.  On  n'y  compte  point  de 
feux,  mais  feulement  78.bellngues  fie  trois  quarts  de 
bellugue  de  feu.  Cette  paroiUè  eft  fituée  fur  une 
petite  rivière  ,  à  t.  L  S.  S.  E.  de  Caftelnau ,  fie  10. 

5.  O.  d'Aufch. 

ESCHAILLA  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  de 
Saint-Claude  ,  parlement  fie  intendance  de  Befao- 
con  ,  bailliage  fit  recette  d'Orgelet.  On  y  compte 
1  $.  feux.  Cette  communauté  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  S.  O.  d'Orgelet. 

ESCHAINE  ,  dans  le  Sondtgav  ,  en  Alface  , 
diocefe  de  Befançon  ,  confeil  fupérieur  fit  inten- 
dance d' Alface  ,  bailliage  fit  recette  de  Bedtfbrt. 
On  y  compte  1 1.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
en  pays  de  montagnes. 

ESCH  AL  AS ,  en  Lyonnois ,  diocefe  de  Vienne , 
intendance  de  Lyon ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Saint-Etienne.  On  y  compte  178.  feux.  Cette 
paroifte  eft  à  t.  1.  fie  deux  tiers  S.  O.  de  Gi- 
vors ,  fit  4.  fit  quart  N.  E.  de  Chaumoot. 

ESCH  ALLES  ù  Efchaillis  ,  abbayfc  d'hommes, 
en  Champagne.  V*yt\  Echaillis. 

ESCHALONS ,  en  Bugey  ,  diocefe  de  Genève  , 
parlement  ck  intendance  de  Dijon  ,  élection,  bail- 
liage fie  recette  de  Belley ,  mandement  de  Nantua. 
On  y  compte  1  j8.  feux.  Cette  paroiiTe  eft  à  4.  1. 
N.B.  de  Nantua ,  fie  autant  S.  O.  de  Saint-Claude ,  en 
Franche-Comté.  Son  terroir  eft  fort  montagneux  , 
mais  fertile. 

ESCHALOT  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Lan. 
gres ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
fit  recette  de  Chârillon.  On  y  compte  $0.  feux. 
Cette  paroifte  eft  à  a.  1.  N.  O.  de  Saux-le-Duc ,  fit 

6.  S.  E.  de  Chltillon. 

ESCH  AMCEU ,  dans  le  Valois,  an  gouvernement 
général  de  llfle-de-France ,  diocefe  de  M  eaux,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Soiffons  ,  élection 
de  Crépy.  On  y  compte  ji.  feux.  Cette  paroi/Te  eft 
fituée  près  des  cgsmns  de  la  Brie  ,  à  une  demi-lieue 
lie  la  rive  droite  de  la  Marne  ,  fie  à  s.  L  fit  quart 
N.  E.  de  Meanx- 

ESCHANDELIS, en  Auvergne, diocefe  de  Ger- 
ment ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  , 
élection  d'Iffôirr.  On  y  compte  168.  feux.  Cette 
paroiflè  eft  à  j.  J.  fit  demie  E.  S.  E.  d'Ifïbire. 

ESCHATSDON ,  petite  rivière  de  Touraine ,  qui 
prend  fa  fource  près  de  Lauroux;  paffe  à  St.  Dau!t 
fit  à  Toftkoy  t  fit  fe  rend  enfutte  dans  l'Indre.  Son 
cours  n'en  que  de  quelques  Heues ,  fie  cependant 
cette  rivière  ne  latffë  pas  que  de  contribuer  à  la  fer- 
tilité du  pays  qu'elle  arrofe. 

ESCH  ANNA  Y  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  ,  parle- 
ment fit  intendance  de  Dijon ,  bailliage  fie  recette 
d'Arnay-le-Duc.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette  pa- 
roiffe  eft  fituée  dans  les  montagnes  ,  *  f .  I.  S.  E. 
de  Vkeaux. 

ESCHARCON, 
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ESCHEV AUNES ,  dans  le  Baffigoy ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  fit  éleétion  de  Langres ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Châlons.  On  y  compte 
39.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  6. 1.  fit  deux  tiers  S. 
S.  0.  de  Langres. 

ESCHEV1S  ,  en  Dauphiné ,  diocefe  fit  éleétion 
de  Valence ,  parlement  &  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  un  douzième  fit  un  quatre-vinet-fei- 
zieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles  ,  &  un  feu  un 
fixieme  &  un  quatre- vingt-feizieme  de  feu  pour  les 
biens  taillables. 

ESCHE  VRONNE ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Au- 
tan ,  parlement  fit  intendance  de  Dijon ,  bailliage  & 
recette  de  Beaune.  On  y  compte  16.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  2. 1.  N.  M.  E.  de  Beaune. 

ESCH1NGHEIM  ,  dans  le  Boulonnois  ;  diocefe 
fie  recette  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  un  ruifleau ,  à  une  lieue  S.  E.  de 
Boulogne. 

ESCH1RÉ  ,  bourg  ,  en  Poitou ,  diocefe  fit  inten- 
dance de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Niort.  On  y  compte  149.  feux.  Ce  bourg  eft  finie 
fur  la  Sevre-Niortoife ,  à  une  lieue  fie  deux  tiers  N. 
N.  E.  de  Niort,  &  1.  &  trois  quarts  O.  S.  O.  de  St. 
Maixant.  Son  terroir  eft  des  plus  fertiles. 

ESCH01RE  ,  en  Périgord  ,  diocefe  fie  éleétion 
de  Périgueux  ,  parlement  fie  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  $  J.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
4. 1.  E.  un  quart  au  N.  de  Périgueux.  On  l'appelle 
également  Êfcoircs. 

ESCHOUBou/i/i.dans  la  Brie-Franqoifc  diocefe 
de  Sens ,  parlement  fie  intendance  de  Paris  ,  éleétion 
de  Montereau.  On  y  compte  61.  feux.  Efchou  eft  à 
un  quart  de  lieue  S.  O.  de  Boulin,  fie  à  1. 1.  &  de- 
mie N.  O.  de  Montereau. 

ESCLACHE  ,  en  Auvergne.  Voyt\  Eclache. 

ESCL  AIN  VILLE ,  en  Normandie  ,|diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Mon- 
tivilliers ,  fergenterie  de  Saint-Romain.  On  y  com- 
pte 3.  feux  privilégiés  &  191.  feux  taillables.  Voyt\ 
Ecrainville. 

ESCLA1NVILLERS  ,  diocefe  &  intendance  de 
d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de  Mont- 
didier.  On  y  compte  66.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 
1.  fit  demie  O.  N.  O.  de  Montdidier ,  &  4.  fie  demi» 
S.  S.  E.  d'Amiens. 

ESCLA1RES  ù  fes  Dépendances ,  en  Champa- 
gne ,  diocefe  de  Verdun ,  intendance  fie  éleétion  de 
Châlons,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  83.  feux. 
Cette  communauté  ,  dépendante  de  la  paroifle  de 
Triaucourt,  eft  à  ».l.  S.  S.  E.  deSainte-Mcnehould, 
&  6.  &  quart  E.  N.  E.  de  Châlons.  Son  terroir  abonde 
en  pâturages. 

ESCLANCE,  en  Champagne ,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons  , 
éleétion  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  48.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  fie  demie  N.  O.  de  Bar- 
fur-Aube. 

ESCLANGEOT  ù  Efclans ,  en  Franche-Comté , 
diocefe  ,  parlement  fie  intendance  de  Belâncon , 
bailliage  &  recette  de  Dole.  On  y  compte  3 1.  feux. 
Efdangeot  eft  fituéfurle  Doux,  à  x.l.N.  E.  de 
Dole. 

ESCLANGON  ,  en  Provence ,  diocefe  ,  vigue- 
rie  &  recette  de  Digne ,  parlement  fie  intendance 
d'Aix.  On  y  compte  deux  tiers  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  paroifle  eft  à  trois  lieues  N.  un  quart  à  l'E.  de 
Di^ne. 

ESCLANS  Grand  6f  Petit ,  en  Provence,  diocefe 
de  Fréjuls  /parlement  0c  intendance  d'Aix  ,  vigue- 
ric  fie  recette  de  Draguignan.  On  y  compte  un  tiers 
de  feu  de  cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un 
Kifleau ,  qui  va  fe  jettet  dans  la  rivière  d'Argent ,  à 
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2.  h  O.  N.  O.  de  Fréjuls ,  fie  autant  S.  E.  de  D.'a* 
guignan. 

ESC  LAPON ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Vence  j 
parlement  &  intendance  d'Aix,  viguerie  &  recette 
de  Draguignan.  On  y  compte  un  huitième  de  feu  de 
cadaftre.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les .  monta- 
gnes ,  à  4. 1.  &  tiers  0.  N.  O.  de  Vence  ,  fie  6.  fit 
tiers  N.  E.  de  Draguignan.  Les  pâturages  y  font 
excellens. 

ESCL ARON  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Toul , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Joinville.  On  y  compte  1 17.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  filaife  ,  à  4.  L  & 
demie  N.  O.  de  Joinville. 

ESCL  AS  SAN  ,  dans  l'Aftarac ,  en  Gafcogoe, 
diocefe  &  intendance  d'Aufch ,  parlement  de  Ton- 
loufe  ,  élection  d'Aftarac.  On  y  compte  j.  feux  de 
1 2.  bellugues  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  une 
demi-lieue  O.  de  la  rivière  de  Giers  ,  fie  autant 
S.  S.  O.  de  Maflcoube.  Son  terroir  eft  aflèz  fertile. 

ESCLAVELLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen ,  éleétion  &  fer- 
genterie de  Neufchâtel.  On  y  compte  $.  feux  privi- 
légiés fie  118.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  à  deux 
tiers  de  lieue  S.  0.  de  Neufchâtel. 

ESCLAVOLLES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  fie 
élcétion  de  Troyes ,  parlement  de  Paris,  intendance 
de  Châlons.  On  y  compte  24.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  aflèz  fertile  en  grains  fie 
en  pâturages. 

ESCLEUX  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  fie  re- 
cette d'Arbois.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Louve  i 
a.  1.  N.  N.  O.  d'Arbois. 

ESCLIGNAC  ,  dans  l'A  rmagnac ,  en  Gafcogoe  ; 
diocefe  ,  intendance  fie  cleétion  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Toutoufe  ,  collecte  de  Fezenfaquet.  On 
n'y  compte  point  de  feux ,  mais  feulement  ri.  bel- 
lugues de  feu.  Cette  communauté  eft  fituée  fur  la 
rivière  d'Arros ,  un  peu  au-deflbus  de  Monfort  à 
S.  I.  N.  E.  d'Aufch. 

*SCLUZIEN  ù  Vaux  ,  en  Picardie  ,  diocefe  & 
intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Peronne.  On  y  compte  28.  feux.  Vaux  ,  où  eft  la 
paroifle ,  eft  fitué  fur  la  rive  droite  de  la  Somme , 
prefquc  vis-à-vis  d'Efcluzien  ,  5  2. 1.  O.  N.  0.  de 
Peronne ,  fie  6.  fie  demie  O.  N.  O.  d'Amiens. 

ESCLUY  &  Dépendances ,  en  Champagne ,  dio- 
cefe fie  élcétion  de  Rheims ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  $9.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  aflez  abondante 
en  pâturages. 

ESCOBECQUES,  dans  la  Flandre  -  Wallonne, 
diocefe  de  Tournay  ,  parlement  de  Douay  ,  inten- 
dance.fubdélégation  dk  recette  de  Lille.  On  y  compte 
257.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  2. 1,  O.  S.  O.  de  LiLe. 

ESCOIRE  ,  en  Périgord.  Voye\  Efchoire. 

ESCOLATE,  en  Normandie.  V.  Ste.  Scholafle. 

ESCOLINES ,  en  Bourgogne ,  diocefe ,  bailliage 
fie  recette  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Dijon.  On  y  compte  49.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Yonne ,  à  1. 1. 
&  demie  S.  S.  E.  d'Auxerre. 

ESCOLLEMONT  f>  fes  Dépendances ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  &  intendance  de  Châlons,  parle- 
ment de  Paris ,  élcétion  de  Vitry-lc-Francois.  On  y 
compte  14.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  1» 
Baize ,  à  j.  1.  S.  E.  de  Vitry. 

ESCOLLES ,  en  Bourbonnois ,  diocefe  de  Cler- 
mont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Moulins  , 
éleétion  de  Gannat.  On  y  compte  j  2.  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  l'Allier,  à  2.  L  fie  demie  N.  de 
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ESCOUEN  ,  Efcuina  ,  ck  Neufmoulin ,  paroiffe 
&  châtcllcnie,  dans  l'Ifle-de-France,  diocefe,  par- 
lement ,  intendance  ck  élection  de  Paris.  On  y  com- 
pte 1 30.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  N.  E.  de 
Montmorency  ,  ck  3.  N.  de  Paris.  Long.  10.  1.  40. 
lat.  49.  1.  8.  Elle  appartient  au  Prince  de  Condé  , 
comme  Seigneur  du  duché  d'Enguien  ,  autrefois 
Montmorency.  On  y  voit  un  château  fort  vafte  & 
plufieurs  belles  maifons  de  plaifance.  Efcouen  eft 
fort  connu  dans  Phiftoire  de  France  ,  par  l'édit  qui 
y  fut  donné  au  mois  de  Juin  1  S$9-i  ck  qui  ordon- 
noit  de  punir  de  mort  tous  les  Luthériens.  Cet  édit 
fut  vérihé  par  tous  les  parlements  fans  limitation. 

ESCOUFFLANT ,  bourg ,  en  Anjou ,  diocefe  & 
élection  d'Angers,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Tours.  On  y  compte  1 1  $.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
fur  la  rive  gauche  de  la  Sarthe ,  à  1.  1.  N.  N.  E. 
d'Angers. 

ESCOVIERS  ou  Efcouviers  ,  dans  la  principauté 
de  Carignan  ,  diocefe  de  Trêves  ,  parlement  &  in- 
tendance de  Metz ,  recette  de  Carignan.  On  y  compte 
31.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  cinq  quarts  de  1.  N.  N. 
E.  de  Montmedy. 

ESCOVILLE ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
yeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  ck  élec- 
tion de  Caen ,  fergenterie  de  Trouard.  On  y  compte 
61.  feux.  Cette  paroiffe  eit  à  1. 1.  M.  E.  de  Caen. 

ESCOUIRES.en  Artois  ,  diocefe  ,  gouver- 
nance ,  bailliage  &  recette  d'Arras ,  confeil  pro- 
vincial d'Artois ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Lille.  On  y  compte  3*.  feux  &  1  $7.  perfonnes. 
Cette  paroiflé  eft  Ctuée  auprès  de  l'abbaye  du  Mont- 
Saint-Eloy  ,  à  une  lieue  &  demie  N.  O.  d'Arras. 

ESCOU1RES  ,  en  Artois,  diocefe  de  Boulogne, 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  &  recette  de  Saint- 
Pol.  On  y  compte  14.  feux  &  1 17.  perfonnes.  Cette 
communauté  eh  à  une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Haute- 
Cloque  ,  &  à  1. 1.  &  demie  S.  S.  O.  de  Saint-Pol. 

ESCOULOUBRE  ,  bourg ,  chef-lieu  du  pays  de 
Sault ,  en  Languedoc,  diocefe  &  recette  d'Aleth  , 
parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  y  compte  18».  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  à  une  petite  diftanee  de  la  rivière  d'Aude , 
à  $.  I.  S.  S.  O.  d'Aleth.  Long.  19.  46.  o.  lat.  41. 
44-  3e" 

ESCOURCE  ,  au  pays  des  Landes,  en  Gafcogne, 
diocefe  de  Dax  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance d'Aufch ,  élection  des  Landes.  On  y  compte 
169.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  6.  L  &  demie  N.  O. 
de  Tartas. 

ESCOURE ,  forêt  .dans le  pays  des  Marches ,  en 
Normandie  ,  &  faifant  partie  du  domaine  du  duché 
d'Alençon.  Cette  forêt  eft  mêlée  de  bois  taillis  ck 
de  bois  de  fûtaic. 

ESCOUROTTÉ ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 

Sarlement  &  intendance  de  Befan<,on  ,  bailliage 
1  recette  de  Baume.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

ESCOUSSAN ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Guyenne, 
diocefe  ,  parlement ,  intendance  ck  élection  de  Bor- 
deaux ,  comté  de  Bcnauges.  On  y  compte  113. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  $.  1.  ck  demie  S.  E.  de 
Bordeaux. 

ESCOUSSENS  ,  en  Languedoc  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Lavaur  ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  148. 
feux.  Cette  paroiflé  eft  à  1.  1.  S.  de  Caftres  ,  ck  6. 
S.  E.  de  Lavaur. 

ESCOUTS ,  en  Béarn  ,  diocefe ,  fénéchauffée 
<k  recette  d'Olcron  ,  parlement  de  Pau  ,  inten- 
dance d'Aufch.  On  y  compte  19.  feux.  Cette  pa- 
roiflé eft  à  une  petite  lieue  E.  un  quart  au  S. 
d'Olcron. 


ESC 

ESCOUTTOUX  ,  bourg  ,  en  Auvergne  ,  dio- 
cefe de  Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance ck  élection  de  Riom.  On  y  compte  ioj. 
feux.  Ce  bourg  eft  à  1.  1.  S.  S.  O.  de  Thiers  ,0c 
7.  E.  S.  E.  de  Kiom. 

ESCOYEUX  ,  bourg ,  en  Saintonge  ,  diocefe  de 
Saintes ,  parlement  de  Bordeaux ,  intendance  de  la 
Rochelle,  élection  de  Saint-Jean-d'Angely.  On  y 
compte  a  80.  feux.  Ce  bourg  eft  à  1.  1.  &  tiers 
S.  de  Saint-Jean-d'Angely.  Son  terroir  abonde  en 
grains ,  en  vins ,  en  fruits  &  en  pâturages  cxcelleos. 

ESCRAGNOLLES  ,  Cafirum  de  Scrangola  ,  en 
Provence,  diocefe  de  Fréjuls  ,  parlement  ck  in- 
tendance d'Aix  ,  viguerie  ck  recette  de  Greffe.  Ou 
y  compte  un  feu  &  deux  tiers  de  feu  de  cadaftre. 
Cette  paroiflé  eft  fituée  dans  les  montagnes,  à  1. 
1.  N.  N.  O.  de  Graflc  ,  &  7.  N.  N.  E.  de  Fréjuls. 

ESCRAMME VILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
ck  élection  de  Baycux  ,  parlement  de  Rouen ,  in- 
tendance de  Caen  ,  fergenterie  de  Vays.  On  y 
compte  «03.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3. 1.  O.  N. 
O.  de  Baycux. 

ESCRENNES  ,  dans  l'Orléanois  propre  ,  dio- 
cefe ck  intendance  d'Orléans ,  parlement  de  Paris , 
élection  de  Pithiviers.  On  y  compte  6j.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  d'ûïuf  ,  à  cinq 
quarts  de  lieue  S.  O.  de  Pithiviers. 

ESCRENNES  (les),  dans  la  Brie-Françoife , 
diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris, 
élection  de  Melun.  On  y  compte  Jo.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  ea 
grains  &  principalement  en  pâturages  ,  à  3.  I.  E. 
S.  E.  de  Melun  ,  &  autant  O.  de  Damemarie. 

ESCRETTEVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe, 
parlement  ck  intendance  de  Rouen  ,  élection  de 
Caudebec  ,  fergenterie  de  Baons.  On  y  compte  4. 
feux  privilégiés  ck  118.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  dans  une  contrée  allez  abondante 
en  grains  ck  en  pâturages ,  à  1. 1.  &  demie  N.  O.  de 
Caudebec. 

ESCREVIEU  .dans  le  Bugcy  ,  diocefe,  élec- 
tion, bailliage  &  recette  de  Bellcy .  mandement  de 
Roflillon.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  près  du  Rhône  ,  à  une  I.  E.  N.  E.  de  Bclley. 

ESCR1ENNES,  en  Champagne  ,  diocefe  ck  lin- 
tendance  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Vitry-le-François.  On  y  compte  49.  feux. 
Cette  paroiflé  eft  à  1. 1.  &  demie  S.  E.  de  Vitry-le* 
François. 

ESCRIGNELLES  ,  dans  le  Gâtinois-Orléanois , 
diocefe  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris,  intendance 
d'Orléans  ,  élection  de  Gien.  On  y  compte  46. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  en  pays  de  plaines  ck 
très-abondant  en  grains  ,  à  1. 1.  E.  de  Gien  ,  &  une 
&  demie  N.  E.  de  Briarc.  Le  canal  de  ce  nom  en 
eft  peu  éloigné. 

ESCRILLE  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de 
St.  Claude  ,  parlement  &  intendance  de  Befançon, 
bailliage  ck  recette  d'Orgelet.  On  y  compte  14.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  deux  tiers  de  lieue  S.  E. 
d'Orgelet. 

EsCRIMIS  ,  dans  le  Condomois ,  en  Gafcogne  ; 
diocefe ,  élection  &  jurifdiction  de  Condom  ,  par- 
lement &  intendance  de  Bordeaux.  On  n'y  compte 
que  6.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  payi 
de  grains  ck  de  vignobles. 

ESCRIVIEU,  en  Bugey.  Voye\  Efcrevieu. 

ESCRONE ,  dans  le  pays  Chartrain  ,  au  goo* 
vemement  général  d'Orléanois ,  diocefe  &  élection 
de  Chartres,  parlement  de  Paris  .intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  13  t.  fenx.  Cette  paroiflé  eft  à 
4. 1.  N.  E.  de  Chartres. 

ESCROUVES  ù  Grand-Méoil  ,  dans  le  Tou- 
lois,  diocefe  ,  bailliage  ck  recette  de  Toul ,  parle- 


Digitized  by  Google 


ESC 

ment  &  intendance  de  Metz.  On  y  compte  64. 
feux.  Efcrouves  eft  à  une  lieue  O.  N.  O.  de  Tout 
Son  églife  eft  fous  le  titre  de  la  Nativité  de  N.  D. 
La  cure  eft  à  la  collation  de  la  maifon  du  Saint- 
Efprit  de  TouL 

ESCROUX  &  Roqueferrée  ,  en  Languedoc, 
diocefe  fit  recette  de  Caftres  ,  parlement  fit  géné- 
ralité de  Touloufe ,  intendance  de  Languedoc.  On 
y  compte  64.  (eux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays 
de  montagnes. 

ESCUBLÉ  ,  dans  le  pays  Chartrain  ,au  gouver- 
nement général  d'Orléanois  ,  diocefe  fit  élection  de 
Chartres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
léans. On  y  compte  149.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  bonne  lieue  E.  S.  E.  de  Châteauneuf-cn-Thi- 
merais ,  &  3.  N.  O.  de  Chartres.  Son  terroir  eft  des 
plus  fertiles. 

ESCUEILLE  ou  Efcueil ,  en  Champagne  ,  dio- 
cefe &  élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  89.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  demie  S.  p.  de 
Rheims. 

ESCUEILLÊ  ,  en  Touraine ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Tours  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Loches.  On  y  compte  184.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  fertile  fit  agréable. 

ESCUEJ.LE  ,  en  Bourgogne  &  dans  d'autres 
provinces.  l'vyt\  Ecuelle. 

ESCU1LLÉ  ,  bourg  ,  en  Anjou  ,  diocefe  fit  élec- 
tion d'Angers ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  116.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué 
entre  la  Sarthe  &  la  Mayenne  ,  à  z.  I.  fit  demie  N. 
d'Angers. 

ESCU1LLY  ,  en  Lyonnois,  diocefe,  intendance 
&  élection  de  Lyon ,  parlement  de  Paris.  On  y 
compte  91.  feux.  Cette  paroifle ,  dont  la  feigneurie 
dépend  du  comté  de  Lyon  ,  eft  à  une  petite  dif- 
tance  0.  de  Lyon.  M.  le  Comte  de  Clugny  en  eft 
le  Seigneur  manfionnaire  en  1763. 

ESCUISSES ,  en  Bourgogne ,  diocefe  fie  recette 
d'Autun  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage de  Montcenis.  On  y  compte  17.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  ».  I.  &  deux  tiers  E.  S.  E.  de  Mont- 
cenis. 

J  ESCULLEVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de 
Coûtances  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  élection  de  Valogne,  fergenterie  de  Tolle- 
vaft.  On  y  compte  15.  feux.  Cette  paroifle  eft  fur 
l'Océan ,  à  s.  1.  &  demie  O.  N.  O.  de  Cherbourg. 

ESCURCEY.en  Franche-Comté, diocefe  ,  par- 
lement fit  intendance  de  Befançon ,  bailliage  fie  re- 
cette de  Baume.  On  n'y  compte  que  9.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

ESCURÉ  ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Lefcar ,  parle- 
ment de  Pau ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchaufiee 
fit  recette  de  Morlas.  On  y  compte  7.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  4. 1.  N.  E.  de  Morlas. 

ESCURES  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Bayeux, 
parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alencon  .élec- 
tion de  Falaife  ,  fergenterie  de  Jumel.  On  y  com- 
pte 14.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays 
de  bons  pâturages. 

ESCURE  Y  ,  abbaye  d'hommes  ,  au  diocefe  de 
Toul.  Voyc\  Ecurey. 

ESCUREY ,  dans  le  Verdunois,  diocefe  .bailliage 
&  recette  de  Verdun  ,  parlement  &  intendance  de 
Metz.  On  y  compte  $$.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 4. 
J.  N.  N.  O.  de  Verdun  ,  &  3.  S.  E. de  Stenay. 

ESCUR1A  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de  St. 
Claude  ,  parlement  fit  intendance  de  Befançon , 
bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  n'y  compte  que 
6.  feux.  Cette  communauté  elt  fituée  en  pays  de 

"  ESCURIE  ù  Mefhia  ,  dans  le  Soiflbnaois  ,  au 
Tomt  U. 
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gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe, 
intendance  &  élection  de  Soiflbns  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  i»o.  feux.  Efcurie  eft  dans  une 
contrée  abondante  en  grains  fit  en  pâturages  ;  auffi 
on  y  nourrit  quantité  de  bétail. 

ESCUROLLES  .ville ,  en  Bourbonnois  .diocefe 
de  Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Moulins  ,  élection  de  Gannat.  On  y  compte  148. 
feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  en  pays  de  plai- 
nes ,  fur  un  ruifleau  nommé  l'Andillot ,  à  deux  I. 
N.N.  E.  de  Gannat.  fit  1.  fit  demie  S.  de  St.  Pour- 
çain.  Il  en  dépend  plufieurs  hameaux.  La  cure  vaut 
de  6.  à  700.  liv.  ,  fit  elle  eft  à  la  nomination  de 
l'Abbé  de  Cluny. 

ESCURY  ,  en  Artois,  diocefe  ,  gouvernance, 
bailliage  &  recette  d'Arras ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille.  On  y  compte  11.  feux  fit  iot. 
perfonnes.  Cette  paroifle  eft  à  trois  quarts  de  lieue 
N.  N.  O.  d'Arras. 

ESCURY  fur  Coel ,  en  Champagne  ,  diocefe  , 
intendance  fit  élection  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  6*.  feux.  Cette  paroifle  eft  fi- 
tuée en  pays  de  plaines  ,  à  une  lieue  S.  S.  O.  de 
Châlons. 

ESCURY  te  Petit  ,  en  Champagne ,  diocefe , 
intendance  fit  élection  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris. On  n'y  compte  qu'un  feul  feu.  Ce  n'eft  qu'une 
ferme ,  fituée  en  pays  de  grains. 

ESCURY  ie  Repos,  en  Champagne  ,  diocefe  , 
intendance  fit  élection  de  Châlons ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  j».  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
$.  I.  S.  0.  de  Châlons ,  fit  autant  N.  d'Arcis. 

ESCUTIGNY ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun, 
parlement  &  intendance  de  Dijon  .bailliage  &  re- 
cette de  Bcaune.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3. 1.  N.  O.  de  Beaune  ,  &  a.  fit  demie 
E.  S.  E.  d'Arnay-le-Duc. 

ESCU VILLY ,  dans  le  quartier  de  Noyon  ,  au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France ,  diocefe 
«  élection  de  Noyon ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance de  Soiflbns.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  tris-abondante  en 
bled  ,  à  1. 1.  &  trois  quarts  N.  O.  de  Noyon ,  fit  1. 1. 
fie  demie  E.  S.  E.  de  Roye. 

E  S  D 

ESDON ,  en  Angoumois  ,  diocefe  fit  élection 
d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  170.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  petite  diftance  de  la  Rochebeaucour  ,  fit 
à  4. 1.  S.  E.  d'Angoulême. 

E  SE 

ESEMATS  ,  en  Angoumois ,  diocefe  fit  élection 
d'Angoulême ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  a  30.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en  grains  OC 
en  pâturages. 
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ESGLIGNY ,  dans  la  Brie-Françoife ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  fit  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Montereau.  On  y  compte  76.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1. 1.  O.N.  O.de  Bray.fic  1.  Ot  demie  E* 
N.  E.  de  Montereau.  U  y  paffe  un  ruifleau  qui  vient 
de  Donnemarie  ,  3c  qui  va  fe  jetter  dans  la  Seine. 

ESGREV1LLE ,  bourg ,  dans  le  Gâtinois-Fran- 
trois,  diocefe  de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de 
Paris ,  élection  de  Nemours.  On  y  compte  *70. 
feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  très-fertile, 
principalement  en  bled-froment,  à  3.  I.  S.  E.  de 
Nemours  ,  fie  6.  O.  un  quart  au  N.  de  Sens. 
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ESGRISELLES , bourg ,  en  Champagne,  dïoeefe 
&  élection  «le  Sens  ,  parlement  ôc  intendance  de 
Paris.  On  y  compte  1 1  o.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  en 
pays  de  plaines ,  a  ».  1.  S.  O.  de  Sens.  On  lui  donne 
ordinairement  le  furnom  d'Efgrifelles  aux  Emj  ,  à 
caufe  de  quelques  bois  qui  font  auprès. 

ESGRY ,  dans  le  Gitinois-Orléanois ,  diocefe  de 
Sens  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Orléans  , 
élection  de  Pithiviers.  On  y  compte  to8.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  j.  I.  S.  E.  de  Pkhivicrs. 

ESGU1LLY  ,  en  Champagne,  diocefe  de  Lan- 
gres  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons , 
élection  de  Bur-fur-Aube.  On  y  compte  6».  feus. 
Cette  paroùTe  eft  à  trois  lieues  ôc  demie  S.  O.  de 
Bar-fur-Aube. 

E  S  K 

ESKEBEQUE  &  fa  Baroooie ,  dans  la  Flandre- 
Maritime  ,  diocefe  d'Ypres ,  parlement  de  Douay , 
intendance  de  Lille  ,  fubdélegation  ôc  recette  de 
Bergues.  On  y  compte  184.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  près  de  la  petite  rivière  d'Yfer ,  à  deux  lieues 
S.  de  Bergues  ,  Ôc  deux  &  quart  N.  O.  de  CaflèL 
Son  terroir  eft  très-fertile. 

E  S  L 

ESLAIRE  ou  Efclaire  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons ,  éledion  de  Kethel.  On  y  compte  1 6.  feux. 
Cette  communauté  eft  lituée  en  pays  de  gTains. 

E  SL  A N ,  abbaye  d'hommes ,  au  diocefe  de  R  heims. 
Voyt\  Elan. 

ESLANCOURT,  en  Picardie.  V.  Eflancourt. 
ESLAVAR  t>  Bajanda.en  Rouffillon,  diocefe 
d'Urgel  ,  confeil  fupérieur  ôt  intendance  de  Rouf- 
fillon  ,  viauerie  de  Ccrdagne.  On  y  compte  49.  feux. 
Eflavar  eft  à  1. 1.  S.  O.  de  Mont-Louis. 

ESLAV1LLE  ,  en  Angoumois ,  diocefe  de  Sain» 
tes ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  la  Rochelle , 
éledion  de  Cognac.  On  y  compte  46.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  j.  1.  ôt  demie  E.  S.  E.  de  Connue. 

ESLAUMES ,  en  Bourgogne ,  diocefs  «i'Autun  , 
parlement  ôt  intendance  de  Dijon ,  bailliage  &  re- 
cette de  Semur-en-Brionnois.  On  y  compte  40.  feux. 
Ce  hameau  ,  dépendant  de  la  paroifle  de  V'cnnarcy , 
eft  fitué  entre  les  rivières  de  Bricnne  ôc  d'Arconc , 
\  a.  I.  &  demie  E.  N.  E.  de  Semur. 

E5LEMONT ,  dans  le  pays  Meftw ,  près  des  con- 
fins de  la  Champagne  ,  diocefe  de  Rheims ,  parle- 
ment &  intendance  de  Metz ,  recette  de  la  princi- 
pauté de  Châteaurenaulr.  On  y  compte  jt.  feux. 
Cette  paroifle  eft  lituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Meufe  ,  à  une  demi-lieue  S.  de  Châteaurenautt. 

ESLETOT,  en  Normandie  , diocefe,  parlement 
ôc  intendance  de  Rouen ,  éledion  de  Caudcbec  , 
fergenteric  de  Grainville.  On  y  compte  3.  feux  pri- 
vilégies ôt  38.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft 
fituee  dans  une  contrée  très- fertile ,  fur  l'Océan ,  à 
cinq  quarts delieue  N.E.deFécamp, ÔC àfcptlieucs 
N.  O.  de  Caudcbec. 

ESLETTES  ,  en  Kormandie ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ôt  éledion  de  Rouen.  On  y 
compte  ».  feux  privilégiés  &  39.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  ».  1.  N.  N.  O.de  Rouen. 

ESLEU ,  dit  Léavette  ,  eo  Artois ,  diocefe  d'Ar- 
ras ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Pa- 
ris, intendance  de  Lille ,  bailliage  ôc  recette  de 
Lcns.  On  y  compte  9.  feux  &  4  : .  perfonnes.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Souchet , 
li  une  demi-iieuc  S.  O.  de  Lens. 

£  S  LE  Y  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe  de 
Toul  .confeil  fimverain  &  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  Ôc  recette  de  Darney.  On  y  compte  23. 
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feux.  Cette  paroifle  eft  à  2.  L  K.  de  Darney. 

ESL1MONT  Bout  Un ,  en  Artois  ,  diocefe  de 
Cambray  ,  gouvernance ,  bailliage  &  recette  d'Ar- 
ras ,  confeil  provindal  d'Artois  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  1 14.  feux  te 
618.  perfonnes.  EOirnont  n'eft  qu'un  bamcau.  Bour- 
lon  ,  où  eft  la  paroifle  ,  eft  à  une  lieue  O.N.  O.  de 
Cambray  ,  &  cinq  &  demie  E.  S.  E.  d'Arras.  Ils 
font  compris  l'un  ôt  l'autre  dans  la  cbâtcUenie  d'Oify. 

ESLINCOURT ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon, 
parlement  Ôt  intendance  de  Paris ,  éledion  de  Com- 
piegne.  On  y  compte  a  10.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
a.  1.  N.  de  Compiegne ,  ôt  3.  S.  O.  de  Noyon. 

ESLINGHEN ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe  Bc 
recette  de  Boulogne ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  16.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  deux  lieues  ôc  demie  N.  N.  E.  de  Bou- 
logne ,  ôt  une  ôc  demie  S.  O.  de  Guines. 

ESL1ZE  ,  en  Champagne ,  diocefe  ôt  intendance 
de  Châlons ,  parlement  de  Paris ,  éledion  de  Ste. 
Menehould.  On  y  compte  1 9.  feux.  Cette  paroifle 
eft  1  une  lieue  ôc  quart  S.  O.  de  Ste.  Menehould. 

ESLORENTIES  Daban,  en  Béarn ,  diocefe  de 
Lefcar ,  parlement  de  Pau ,  intendance  d'Aufcb , 
fénéchauflée  ôt  recette  de  Morlas.  On  y  compte 
1 1  •  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de 
grains. 

ESLORENTIES  DW ,  en  Béarn,  diocefe  de 
Lefcar,  parlement  de  Pau,  intendance  d'Aufcb, 
fénéchauflée  ôc  recette  de  Morlas.  On  y  compte 
16.  feux.  Cette  communauté  eft  à  quelque  diftance 
de  la  précédente. 

ESLOYES  ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul ,  confeil  fouverain  ôc  intendance  de  Lor- 
raine, bailliage  ôc  recette  de  Remiremont.  On  y 
compte  38.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rivt 
droite  de  la  Mofelle  ,  à  deux  lieues  N.  de  Remire- 
mont.  Son  égtife  eft  fous  le  titre  de  PAfioœption  de 
Notre-Dame. 

E  S  M 

ESMAGNY ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement ,  intendance ,  bailliage  ôc  recette  de  fie- 
fanion.  On  y  compte  4$.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  l'Oignon ,  à  deux 
lieues  Ôc  deux  tiers  N.  O.  de  Befancon.  Son  terroir 
abonde  en  grains ,  ôc  principalement  en  pâturages. 

ESM  ALLE  VILLE  ,  en  Normandie,  diocefe, 
parlement  ôc  intendance  de  Rouen  ,  éledion  de 
Montiviiliers  ,  fergenterie  de  Saint-Romain.  On  y 
compte  a.  feux  privilégiés  ôc  $0.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  à  deux  lieues  ôc  quart  N.  E.  de 
Montiviiliers,  douze  O.  N.  O.  de  Rouen  ,  ôc  quatre 
N.  E.  du  Havre-de-Grace. 

Par  lettres  de  Février  17»$. ,  regiftrées  en  la 
chambre  des  comptes  de  Rouen  le  1 8.  Avril  fuivant, 
les  baronnies  de  Frévillt  Si  de  CarvilU ,  avec  les 
fiefs  de  Panneville  Ôc  de  Touden ,  furent  unies  & 
érigées  en  marquifat,  fous  le  nom  d*EfmalltvilU , 
en  faveur  ôc  en  confédération  de  l'ancienne  noblellë 
de  Robert-Vincent  A'EfmallevilU  11.  du  nom ,  Ca- 
pitaine dans  le  régiment  Royal  infanterie,  ôt  Che- 
valier de  l'ordre  Royal  ôc  militaire  de  St.  Louis ,  al- 
lié le  30.  Mars  1709.  à  Marie-Barbe-Urfùle  de  Bte- 
ieluvre-dt-Cany  ,dont  i°.  Claude-Robert-Vincent 
d'Efmalleville ,  dit  le  Marquis  de  Panneville ,  né 
le  18.  Février  1717.,  allié  à  Marie- Antoinette-Ga- 
brielle  Loquet-de-Tollevillc ,  dont  (a)  Antoine-Rc- 
bert,né  le  16.  Février  1738.,  (&)  Marie-Magdeleioe- 
Louife-Gabrielle,née  le  16.  Août  1749.  -,  a'.  Aone- 
Urfule-Catherine ,  née  le  1  ».  Avril  «713.,  mariée  a 
N.  de  Bourville  ;  30.  Marie-Anne-Françoife-Ge- 
nevieve ,  née  le  17.  Mars  1719. ,  Religieufe  aumo- 
caitere  de  St.  Maurice  de  Rouen. 
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fut  mere  de  Claude  IL  ,  qui  fit  la  branche  de  Bourg- 
theroude ,  de  de  Robert  le  Roux ,  Seigneur  de  Tilly 
&  de  Combrernont.  Celui-ci  eut  de  Barbe  Guiffart, 
Robert  le  Roux  II.  du  nom  ,  allie  à  Marie  ,  fille  de 
Pomponne  Bellicvre ,  Chancelier  de  France  ,  de  la- 
quelle naquit  Claude  le  Roux  ,  Baron  d'Acquigny , 
Seigneur  de  Combremont ,  marié  à  Magdeleine  de 
Toumebu.  Leur  fils  Robert  IL,  fut  Baron  ^'Efneval, 
Ambaffadeur  en  Pologne ,  où  il  décéda  en  1693. 11 
avoit  époufé  Marie  -  Magdeleine  de  CanouvilU  , 
Dame  de  Grofmenil  &  de  Gremonville  ,  dont  le  fils 
Anne-Claude-Robert  le  Roux  d'Efneval ,  Vidamc 
de  Normandie  ,  Baron  d'Acquigny  ,  Préfident  à 
mortier  au  parlement  de  Rouen  ,  s'eft  allié  à  Marie- 
Marthe  le  Marchand ,  Dame  du  Héron  de  de  Villers , 
11  en  a  eu  Pierre-Robert  le  Roux  ,  Baron  d'Acqui- 
gny  ,  auquel  il  a  fait  démiffion  de  fa  charge  en  le 
mariant  à  Catherinc-Françoife  Clttcl  de  Kampan. 
De  cette  alliance  font  venus  plufieurs  enfants. 

ESNOC  ou  Enoc  ,  dans  le  Boulonnois ,  diocefe 
de  recette  de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance d'Amiens.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
communauté  cft  fi  tuée  dans  une  contrée  affez  fertile. 

ESNOMS  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  élection 
de  Langrcs  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons-  On  y  compte  1 J9.  feux.  Cette  paroiffe  ett 
à  quatre  lieues  S.  S.  0.  de  Langrcs  ,  de  $.  N.  O. 
de  Gray. 

ESNON  ù  Vorvigny  ,  en  Champagne  ,  diocefe 
de  Sens  ,  parlement  &  intendance  de  Paris ,  élec- 
tion de  Joigny.  On  y  compte  9}.  feux.  Efnon  eft 
fitué  fur  la  rive  droite  de  l'Armençon  ,  à  une  demi- 
lieue  S.  O.  de  Brinon ,  de  à  2. 1.  E.  S.  E.  de  Joigny. 
Son  terroir  eft  affez  fertile. 

ESNOUVEAU  ù  le  Moulin  ,  dans  le  Baffigny  , 
en  Champagne ,  diocefe  de  Langres ,  parlement  de 
Paris ,  intendance  de  Châlons  ,  élection  de  Chau- 
mont.  On  y  compte  7$.  feux.  Efnouveau  eft  fitué 
fur  la  rivière  de  Rougnon  ,  à  1.  1.  &  deux  tiers  E. 
de  Chaumont ,  de  4.  de  deux  tiers  N.  de  Langres.  Il 
y  a  une  commanderie  de  l'ordre  de  Malte  ,  de  la 
langue  de  France  de  du  grand-prieuré  de  Champa- 

Snc.  Cette  commanderie  cft  affectée  aux  Chapelains 
1  Servants  d'armes  ,  de  vaut  environ  aooo.  livres 
de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 
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ESPACH  ù  Haguenay ,  dans  la  Baffë-Alface  , 
diocefe  de  Strasbourg  ,  confeil  fupérieur  de  inten- 
dance d'Alface  ,  bailliage  de  Haguenau.  On  y  com- 
pte 44.  feux.  Efpach  ou  plutôt  Efchbach  eft  fitué  à 
une  demi-lieue  S.  S.  O.  de  Haguenay ,  de  à  une  lieue 
de  demie      N.  O.  de  Hagucnau. 

ESPAGNAC  ,  en  Quercy.  Voye^  Cazillac. 

ESPAGNE  ù  Efpagnette  ,  en  Picardie.  Voyc^ 
Epagne  ù  Epagnette. 

ESPAGNET  ,  dans  l'Armagnac ,  en  Gafcogne  , 
diocefe ,  intendance  de  élection  d'Aufch  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  collecte  du  Bas-Armagnac  ,  en 
y  compte  un  feu  64.  bellugues  &  trois  quarts  de 
oellugue  de  feu.  Cette  parome  eft  à  cinq  quarts  de 
lieue  O.  de  Nogaro  ,  &  à  10. 1.  &  quart  O.  N.  0. 
d'Aufch. 

ESPAGNY  ,dans  le  Soiffbnnois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ide-de-France  ,  diocefe  ,  inten- 
dance 6c  élection  de  SouTons ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  89.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  x.  1.  N. 
O.  de  Soiffons. 

ESPAIGNAT  ,  en  Limofin.  Voye\  Epaignat. 

ESP  AIL  LAC  ,  prieuré  d'hommes,  de  l'ordre  de 
Saint-Benoît ,  dépendant  de  l'abbaye  de  Chezal- 
Benoît  ,  de  de  la  châtellenie  de  Graçay ,  en  Bcrry. 
Son  revenu  eft  affez  confidérable. 
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ESPALEN  ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de  St.  Flonr, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Riom  ,  élec- 
tion de  Brionde.On  y  compte  101.  feux.  Cette  pa- 
roiflê  eft  fituée  dans  une  contrée  très- fertile ,  à  3. 1. 
O.  N.O.  de  Brioude. 

ESPALIONS  ,  commanderie  de  l'ordre  de  Mal- 
te ,  en  Roucrgue  ,  de  la  langue  de  Provence  &  du 
grand-prieuré  de  St.  Gilles.  Cette  commanderie 
vaut  au  moins  8000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft 
pourvu. 

ESPALLAIS ,  paroiffe  de  jurifdiction ,  dans  I'A- 
genois  ,  en  Guyenne  ,  diocefe  de  élection  d'Agen  , 
parlement  de  intendance  de  Bordeaux.  On  y  com- 
pte 99.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  deux  lieues  O.N. 
O.  de  Villeneuve. 

ESPALUNQUE ,  Gouft  ù  Gabas ,  en  Béarn  , 
diocefe  6e  fénéchanlTée  d'Oleron  ,  parlement  de 
Pau,  intendance  d'Aufch, vallée  d'Oifan.  On  y  com- 
pte 6t.  feux  ou  habitations.  Efpalunque  eft  fitué  près 
de  la  rive  gauche  du  Gave  ,  à  une  lieue  N.  de  Gouft, 
i.&  demie  N.  N.  O.  de  Gabas,  de  4.  S.  E.  d'Oleron. 

ESPALY ,  dans  le  Velay ,  en  Languedoc ,  diocefe 
de  recette  du  Puy,  parlement  de  Touloufe,  géné- 
ralité de  Montpellier ,  intendance  de  Lauguedoc. 
On  y  compte  109.  feux.  Cette  parorfféeft  fituée  en 
pays  de  montagnes. 

ESPAON  ,  dans  le  comté  de  Conrmingw  ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  Lombes  ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  intendance  d'Aufch  ,  élection  de  Commio- 
ges  ,  châtellenie  de  Samathan.  On  y  compte  6.  feux 
{4.  bellugues  &  une  dcmi-bellugue  de  feu.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la  Save ,  à  une 
lieue  S.  O.  de  Lombes ,  de  1 1 .  N.  E.  de  Saint- 
Bertrand-de-Comminges.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grams  de  en  vins. 

ESP ARCV  fans BucMy,  en  Picardie  ,  diocefe  de 
élection  de  Laon ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  SoilTons.  On  y  compte  1 1 .  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  deux  lieues  N.  O.  d'Aubenton. 

ESPARGES,  dans  leVerdunots,  diocefe,  bail- 
liage de  recette  de  Verdun ,  parlement  de  inten- 
dance de  Metz.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  à  trois  lieues  S.  E.  de  Verdun ,  de  9. 0.  S.  O. 
de  Metz. 

ESPARRE  ,  ville  ,  chef-lieu  d'une  jurifdiction 
de  fon  nom ,  dans  le  Médoc,  en  Guyenne  ,  diocefe 
parlement,  intendance  de  élection  de  Bordeaux.  On 
y  compte  1 90.  feux ,  y  compris  ceux  de  Mcrcadieu. 
Cette  petite  ville  ou  bourg  eft  fituée  dans  une  con- 
trée abondante  en  pâturages  «ce  liens  de  en  vins  qui 
ont  beaucoup  de  réputation ,  à  deux  lieues  de  la 
rive  gauche  de  la  Garonne  ,  de  it.  N.  O.  de 
Bordeaux. 

ESPARRON  ,  dans  le  comté  de  Comminges,  en 
Gafcogne ,  diocefe  de  élection  de  Comminges  ,  par- 
lement de  Touloufe,  intendance  d'Aufch,  châtel- 
lenie d'Aurignac.  On  y  compte  un  feu  $8.  bellugues 
de  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cette  paroiffe  cft  fi- 
tuée fur  une  petite  rivière,  à  }.  lieues  de  quart  N. 
de  Saint'Gaudens. 

ESPARRON  ,  en  Provence ,  diocefe  ,  parlement 
de  intendance  d'Aix  ,  viguerie  de  recette  de  Saint- 
Maximin.  On  y  compte  deux  feux  de  un  dixième  de 
feu  de  cadaftre.  Cette  paroiffe  eft  fituée  dans  les 
montagnes,  à  trois  lieues  N.  O.  de  Barjols  ,  trois 
&  quart  N.  de  Saint-Maximin,  de6.de  demie  E.N. 
E.  d'Aix. 

La  terre  de  feigneurie  d'E/parron  (  de  PaUieres  ) 
fut  érigée  en  vicomté  l'an  1 379. ,  par  la  Reine 
Jeanne  I.,  en  faveur  de  la  maifon  de  ce  nom ,  de  le 
Vicomte  en  rendit  hommage  au  RoiLadiilas,  l'an 
1386.  Cette  vicomté  paffa  depuis  dans  la  nv»ifoa 
d'Efclapons,  dont  l'héritière ,  Magdeleine  d'Efcfc- 
pons,  laporta  à  fon  mari  François  d'yirc^a,  qu'elle 
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ESPENOUX ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement ôc  intendance  de  Befànçon, bailliage,  prévôté 
ôt  recette  deVclbul.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  une  lieue  N.  de  Vefoul. 

ESPENOY,  en  Franche-Comté  , diocefc ,  parle- 
ment ôt  iptendance  de  Befançon ,  bailliage  ôc  re- 
cette d'Ornans.  On  y  compte  $o.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  }.  I.  E.  N.  £.  d'Ornans. 

ESPERAN,  abbaye.  Voye\  N.  D.  d'Efpan. 

ESPERANCHES  ou  Saint-Georges  d'Efperan- 
ches,  en  Dauphiné ,  diocefe  &  élection  de  Vienne, 
parlementât  intendance  de  Grenoble.  On  y  compte 
12.  feux  un  tixieme  un  vingt-quatrième  Ôc  un  quatre- 
vingt- ftizieme  de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  &  10. 
feux  ck  un  quatre- vingt -feizieme  de  feu  pour 
les  biens  taillables,  y  compris  néanmoins  an  vingt- 
quatrième  ôc  un  trente-deuxième  de  feu  pour  les 
fonds  affranchis.  Cette  communauté  eft  lituée  en 
pays  de  montagnes,  à  j.  1.  &  demie  E.  N.  E.  de 
Vienne. 

ESPERAUSSES ,  en  Languedoc ,  diocefe  &  re- 
cette de  Caftres ,  parlement  &  généralité  de  Tou- 
loufe  ,  intendance  de  Languedoc.  On  y  compte 
m.  feux.  Cette  paroifle  eit  à  4. 1.  &  tiers  N.  £. 
de  Caftres. 

ESPERAZAN,  en  Languedoc,  diocefe  ck  recette 
d'Aleth  ,  parlement  &  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  108.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  l'Aude ,  à  1.  1.  S.  O. 
d'Aleth. 

ESPERCE,  en  Languedoc ,  diocefe  &  recette' 
de  Rieux,  parlement  Ôt  généralité  de  Touloufe  ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  90.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  E.  N.  E.  de  Rieux,  ôc  6. 
ôc  tiers  S.  de  Touloufe. 

ESPERE ,  en  Quercy ,  diocefe  ôc  éleétion  de 
Cahors,  parlement  de  Touloufe,  intendance  de 
Montauban.  On  y  compte  3.  feux  71.  bellugues  de 
une  dcmi-bellugue  de  feu.  Cette  paroifle  eft  1.  1. 
O.  de  Cahors. 

ESPEREL,  en  Provence,  diocefe  de  Fréjuls, 
parlement  Ôc  intendance  d'Aix ,  viguerie  de  recette 
de  Draguignan.  On  y  compte  un  demi-feu  de  ca- 
daftrc.  Cettecommunautéeft  à  1.  l.N.de  Draguinan. 

ESPEREUSE ,  dans  le  Vcndômois ,  au  gouver- 
nement général  d'Orléanois ,  diocefe  de  Blois,  par- 
lement de  Paris,  intendance  d'Orléans,  élection 
de  Vendôme.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1. 1.  ôt  demie  N.  de  Vendôme. 

ESPEREY  ,en  Franche-Comté,  diocefe,  terre  Se 
recette  de  Saint-Claude ,  parlement  ôc  intendance 
de  Bcfanqon.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  fur  la  Bienue,  à  3. 1.  S.  O.  de 
Saint-Claude. 

ESPERLEQUES,  en  Artois,  diocefe,  bailliage 
&  recette  de  Saint-Omer ,  confeil  provincial  d'Ar- 
tois ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Lille.  On 
y  compte  90.  feux  ôt  449.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  très-abondante  en 
grains  ôt  en  pâturages ,  à  1. 1.  N.  O.  de  St.  Orner , 
Ôt  i.  de  deux  tiers  S.  E.  d'Ardres. 

ESPERNAY  ,  en  Champagne.  Voye\  Epernay. 

ESPERNON,£/parno,E/FaWo,ville,dans  le  Man- 
tois,  au  gouvernement  général  de  l'IUe-de-France  , 
diocefe  £f  élection  de  Chartres  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  d'Orléans.  On  y  compte  187. 
feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  un  coteau  aflez 
efearpé  ,  qui  en  rend  la  pofition  aflez  incommode , 
mais  fort  riante  à  caufe  que  du  côté  du  midi  la 
vue  te  promené  agréablement  dans  une  belle  vallée 

au'arrofe  la  petite  rivière  d'OuiUe  ;  à  une  lieue  ôt 
emie  E-  E.  de  Maintenon ,  4.  ôt  demie  N.  E. 
de  Chartres  ,  4.  S.  S.  O.  de  Montfort-l'Amaury  ,  ôc 
10.  S.  O.  de  Paris.  Trois  collines  allez  hautes ,  ôc  qui 
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mérireroient  le  nom  de  roches  par  la  quantité  de 
grottes  mafles  de  grèz  dont  elles  font  composées , 
entourent  Efpernon.  Selon  la  tradition  du  pays , 
cette  ville  doit  fon  origine  à  un  Seigneur  nommé 
Ophrijie  ,  qui  fit  bâtir  en  cet  endroit  un  château  au- 
quel il  donna  ion  nom  ,  &  dont  il  ne  refte  plus 

Su'une  tour  qui  le  conferve  encore.  Ce  château  etoit 
tué  près  d'un  hameau  qui  appartenoit  au  même  Sei- 
gneur. Le  hameau  s'accrut ,  &  il  fe  forma  un  bourg , 
qui ,  étant  joint  au  château ,  prit  le  nom  d'Ophrijle. 
Dans  la  fuite ,  ce  bourg  s'augmenta  encore  ,  ôc  for- 
ma une  petite  ville  qui  quitta  le  nom  d'OphriJte  t 
pour  prendre  celui  d'Efpernon  ,  à  caufe  ,  dit-on  , 
de  la  quantité  de  pierres  dont  elle  eft  environnée. 
Mais  tout  cela  n'eft  fondé  que  fur  la  tradition , 
appuyée  d'un  vieux  proverbe  populaire ,  qui  dit  : 
Ejpernon  ,  Ophrijie  etoit  autrefois  ton  nom;  mais 
maintenant  tu  t'appelles  Efpernon.  Les  murailles,les 
portes  Ôc  les  fofles  donnent  aflez  à  connoître  que 
l'enceinte  d'Efpernon  n'a  jamais  été  pins  grande 
qu'elle  eft  à  préfent.  Outre  le  château  d'Ophrijle  ,  il 
y  en  avoit  un  autre ,  qui  ,  félon  la  tradition ,  fut 
bâti  par  Hugues-Capet.  Le»  Anglois  s'en  étant  em- 
parés fous  le  règne  de  Charles  VI.  ,  y  établirent 
des  magafins  ,  ôc  y  ajoutèrent  de  nouveaux  bâti- 
ments. Ce  château  étoit  fi  fort ,  que  les  Anglois , 
étant  obligés  de  l'abandonner  ,  furent  contraints  de 
le  minerpour  le  détruire.  Quant  aux  bâtiments  qu'ils 
y  avoient  ajoutés ,  il  fubfiftent  encore ,  ôt  fervent 
de  preflbirs.  Les  armes  d'Angleterre  qui  font  aux 
voûtes ,  ne  permettent  pas  de  douter  que  ce  ne  lbit 
un  ouvrage  des  Anglois. 

De  quatre  fauxbourgs  qu'il  y  avoit  autrefois  a 
Efpernon ,  il  n'en  refte  plus  que  deux  ,  celui  du 
Grand-Pont  ôt  celui  du  Bourg-Saint-Thomas.  Quoi- 
que ce  dernier  fauxbourg  ne  foit  féparé  de  la  ville 
que  par  une  fimple  muraille  ,  Ôc  par  le  lit  de  la  pe- 
tite rivière  d'Ouille,  il  n'a  cependant  rien  de  com- 
mun avec  la  ville  que  le  diocefe  ;  car  il  eft  de  l'é- 
lection de  Montfort-l'Amaury,  ôc  de  la  généralité 
de  Paris  ;  il  a  aufE  fon  Bailli  particulier ,  des  me- 
fures  différentes  ,  ôt  un  Seigneur  différent ,  qui  eft 
le  Prieur  de  Saint-Thomas  ,  à  qui  le  prieure  rap- 
porte environ  4500.  liv.  de  rente  ;  mais  il  eft  chargé 
de  3000.  liv.  de  portions  congrues.  Ce  Prieur  pré- 
fente à  neuf  cures ,  dont  celles  d'Efpernon ,  de 
Rcmbouillet  Ôc  de  Gazeran  font  du  nombre. 

U  y  a  dans  la  ville  deux  paroifles ,  /ans  compter 
celle  de  Bourg-Saint-Thomas,non-plus  qu'une  églife 
qui  eft  dans  ce  qui  refte  du  fauxbourg  de  la  Ma- 
deleine ,  ôc  qui  fert  d'annexé  à  la  paroifle  de  Droué. 
Outre  cela ,  il  y  a  un  petit  hôpital  ou  hôtel-Dieu ,  qui 
étoit  deflervi  autrefois  par  des  Religieufes  hofpitalie- 
res ,  mais  le  Duc  d'Antin  leur  a  fuititué  des  Sœurs  de 
la  charité  de  Paris. 

La  baronnie  d'Efpernon  fut  donnée  en  dot  a 
Jeanne ,  fille  de  Louis  de  France ,  Comte  d'Evreux, 
ôt  troifieme  femme  de  Charles  le  Bel  Roi  de  Fran- 
ce. On  peut  inférer  de-la  que  cette  baronnie  avoit 
fait  partie  du  comté  d'Evreux ,  qui  avoit  été  dé- 
membré lui-même  delà  Couronne  en  faveur  de 
Louis  de  France ,  fils  du  Roi  Philippe  III. ,  fur- 
nommé  le  Hardi.  Blanche  de  France ,  fille  de  Jean- 
ne d'Evreux  ôc  du  Roi  Charles  le  Bel ,  fut  ma- 
riée à  Philippe  de  France ,  Duc  d'Orléans ,  fils  de 
Philippe  de  Valois ,  Roi  de  France  ,  ôt  lui  porta 
en  dot  la  baronnie  d'Efpernon  ;  mais  étant  morte 
fans  enfants ,  cette  feigneurie  rentra  dans  la  mai- 
fon  d'Evreux  qui  étoit  parvenue  à  la  couronne  de 
Navarre ,  ôt  demeura  unie  à  cette  couronne  juf- 
qu'à  ce  que  Henri  IV. ,  qui  n'étoit  encore  que  Roi 
de  Navarre,  la  vendit  à  Jean- Louis  de  Nogaret% 
en  faveur  duquel  le  Roi  Henri  III. ,  dont  il  étoit  le 
favori ,  l'érigea  en  duché  -  pairie ,  au  mois  de  No- 
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ESPINE  &  la  maifon  de  Malette,  en  Champa- 
gne, diocefe,  intendance  &  élection  de  Châlons, 
parlement  de  Paris.  On  y  compte  104.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Vefle ,  à  1. 1.  & 
quart  >>".  E.  de  Châlons. 

ESIUNET  ,  eu  Auvergne ,  diocefe  de  Clcrmont, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  &  élection  de 
Riom.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
a.  1.  S.  O.  de  Riom ,  &  3.  E.  N.  E.  de  Clermont. 

ESPINEU  ,  dans  le  Maine.  Voyc\  Epincu.  Et 
aînlî  d'Efpincuil  Si  d'Efpincufe. 

ESPINOUSE,  en  Provence  ,  diocefe  de  Riès, 
parlement  &  intendance  d'Aix,  viguerie  &  recette 
de  Digne.  On  y  compte  un  quart  de  feu  de  cadas- 
tre. Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  une  hauteur  ,  à 
quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la  rivière 
d'Afle ,  à  4.  1.  &  quart  N.  N.  O.  de  Riès  ,  3.  ôc 
quart  S.  O.  de  Digne  ,  &  1 3.  &  demie  N.  E.  d'Aix. 
Son  terroir ,  quoique  montagneux ,  eft  fort  agréa- 
ble. V°yt\  Corbieres. 

ESPINOUSE ,  dans  le  Gevaudan ,  en  Langue- 
doc ,  diocefe  &  recette  de  Mende ,  parlement  de 
Touloufc ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance 
de  Languedoc.  On  n'y  compte  que  8.  feux. 

ESP1NOY  ,  en  Artois  6c  dans  d'autres  provin- 
ces. Voye\  Epinoy. 

ESPINI'E  ,  en  Béarn ,  diocefe  de  Dax  ,  parle- 
ment de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchauffée  3c 
recette  de  Sauveterre.  On  y  compte  7.  feux  ÔC 
demi.  Cette  paroiile  eft  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  S. 
E.  de  SauveteiTe. 

ESPIkA,  en  Rouffillon,  diocefe  de  Perpignan, 
confcil  fupérieur  6t  intendance  de  Rouffillon  ,  vi- 
guerie de  Confient.  On  y  compte  38.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  2.  1.  &  demie  E.  N.  E.  Villefranche. 

ESHRA  de  la  Gly,  en  Rouffillon ,  diocefe  de 
Perpignan  ,  ennfeil  fupérieur  ,  intendance  Si  vi- 
guerie de  Rouilïllon.  On  y  compte  89.  feux.  Cette 
paroiflé  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Gly  ,  à  une 
demi-lieue  O.  N.  O.  de  Rivcfaltes ,  «C  à  2.  I.  N.O. 
de  Perpignan.  Son  terroir  eft  fertile  en  vin  très- 
excellent. 

ESP1RAT  ,  en  Auvergne,  diocefe  3c  éleaion  de 
Clermont  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Riom.  On  y  compte  76.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  une  demi-lieue  N.  de  Billom  ,  6t  à  4.  I.  &  demie 
E.  S.  E.  de  Clermont 

ESPIRÉ.,  en  Anjou,  diocefe  &  éleaion  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours. 
On  y  compte  9$.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée 
fur  la  rive  droite  de  la  Loire ,  à  1. 1.  &  deux  tiers 
S.  S.  O.  d'Angers. 

ESPIRIL  ,  dans  le  Nebouzan  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  de  Tarbes ,  parlement  de  Touloufe ,  inten- 
dance d'Aufch,  recette  du  Nebouzan.  Qn  y  com- 
pte 9Ç.  feux  ou  habitations.  Cette  paroiffe  eft  à 
2.  1.  N.  O.  de  Sarrancolin. 

ESPITALET  (l')  ,  en  Provence  ,  diocefe  de 
$ifteron  ,  parlement  ôc  intendance  d'Aix  ,  viguerie 
Si  recette  de  Forcalquier.  On  y  compte  un  feu  ÔC 
demi  de  cadaftre  ,  y  compris  l'affbuagement  de 
Saumanc.  Cette  paroiffe  eft  a  1. l.&demieN.  N.  O. 
de  Forcalquier  ,  &  4.  ÔC  quart.  S.  O.  de  Sifteron. 

ESPIT  A  U  (  l') ,  dans  le  comté  de  Commingcs ,  en 
Gafcogne ,  diocefe  ôt  élection  de  Commingcs  ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  châtel- 
lenie  de  Fronfac.  On  n'y  compte  point  de  feux  , 
ma:*;  feulement  86.  bellugues  de  feu.  Cette  paroiffe 
eft  fituce  près  des  frontières  d'Efpagne. 

ESP1TAU  Dorion  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Dax  , 
parlement  de  Pau  ,  intendance  d'Aufch  ,  fénéchauf- 
fée &  recette  de  Sauveterre.  On  y  compte  1$.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  1.  1.  &  demie  N.  E.  de 
Sauveterre. 


ESP 

ESPIT  AU  Su.  Chnjiine  ,  dam  l'Armagnac, 
diocefe  ,  intendance  fit  éleaion  d'Aufch  ,  parlement 
de  Touloufc  ,  colleae  du  Bas-Armagnac.  On  y 
compte  un  feu  $  1 .  bellugues  6c  trois  quarts  de  bcl- 
lugue  de  feu.  Cette  paroiile  eft  à  trois  quarts  de 
lieue  N.E.de  Nogaro.  Son  terroir  eft  affez  fertile. 

ESPIZON  ,  dans  le  Baffigny ,  en  Champagne , 
diocefe  de  Toul ,  parlement  de  Paris  ,  intendance 
de  Châlons  ,  élection  de  Chaumont.  On  y  compte 
44- feux.  Cette  paroiffe  eft  à  $.  I.ôc  quart  N.  E.de 
Chaumont ,  de  3.  S.  E.  de  Joinville.  Son  églife  eft 
dédiée  à  Saint-Didier  ou  Dizier. 

ESPIZY  ,  dans  le  Gâtinois- François ,  diocefe  de 
Sens ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris  ,  éleaion 
de  Montereau.  On  y  compte  26.  feux.  Cette  pa- 
roiflè eft  fituée  fur  la  rivière  de  Loing  ,  à  trois 
quarts  de  liene  S.  O.  de  Morct ,  &  à  1. 1.  &  demie 
O.  S.  O.  de  Montereau.  Il  y  a  de  très-bons  pâtu- 
rages. 

ESPLA1SIERS  ,  en  Picardie,  diocefe,  inten- 
dance &  éleaion  d'Amiens ,  parlement  de  Paris  , 
doyenne  de  Poix.  On  y  compte  148.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  4. 1.  &  deux  tiers  S.  O.  d'Amiens. 

ESPLAS  (1')  ,  en  Rouergue ,  diocefe  de  Vabres, 
parlement  de  Touloufe  ,  intendance  d'Aufch  ,  élec- 
tion de  Milhaud.  On  y  compte  2.  feux  J.  bellugues 
ôc  un  quart  de  bellugue  de  feu. 

ESPLAS  ù  Ccrt  \  dans  le  comté  de  Foix  ,  dio- 
cefe de  Pamiers  ,  parlement  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Rouffillon  ,  recette  du  pays  de  Foix.  On  y 
compte  1  $.  feux  de  compoids  ôc  61.  feux  allumans. 
Cette  communauté  eft  fituée  dans  les  montagnes , 
à  4.  lieues  &  tiers  S.  O.  de  Pamiers  ,  &  4.  O.  N.  0. 
de  Foix. 

ESPLECHIN ,  dans  la  Flandre- Wallonne ,  dio- 
cefe de  Tournay,  intendance*,  fubdélégation  ÔC 
recette  de  Lille  ,  parlement  de  Doua  y.  On  y 
compte  61.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  $.  quarts  de 
lieue  O.  S.  O.  de  Tournay. 

ESPLY  ,  dans  le  pays  Meffin  ,  diocefe  ,  parle- 
ment &  intendance  de  Metz  ,  diftria  de  Saulnoy. 
On  y  compte  84.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur 
la  Seille ,  à  4.  1.  &  demie  S.  de  Metz  ,  ôc  une  N. 

0.  de  Nomeny. 

ESPGF.Y  ,  en  Béarn  ,  diocefe  de  Lcfcar  ,  parle- 
ment, fénéchauffée  ôc  recette  de  Pau  ,  intendance 
d'Aufch.  On  y  compte  46.  feux  61  demi.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  le  ruiffeau  de  Gourgues  ,  à  j. 

1 .  E.  S.  E.  de  Pau. 

ESP01NY  ,  en  Bourgogne.  PoyetAppoigny. 

ESP01SSES  ,  en  Bourgogne.  Voyt\  Epoiiïès. 

ESPOKDEILLAM  ,  bourg  ,  en  Languedoc  , 
diocefe  ôc  recette  de  Beziers  ,  parlement  de. Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  39.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitue  dans  les  montagnes  ,  à  2. 1.  Si  demie  N.  È.  de 
Beziers.  Son  terroir  eft  fertile  en  pâturages  ex- 
cellcns. 

ESPONT  ,  dans  le  Mantois  ,  au  gouvernement 
général  de  l'îfle-de-France  ,  diocefe  de  Chartres, 
parlement  Si  intendance  de  Paris  ,  éleaion  de 
Mantes.  On  y  compte  167.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  fertile  &  agréa- 
ble ,  à  une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Seine, 
à  une  lieue  &  demie  E.  S.  E.  de  Mantes  ,  Si  une 
St  deux  tiers  S.  O.  de  Meulan. 

ESPOTEMONT  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langres  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Chî- 
lons ,  éleaion  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  38. 
feux.  Cette  paroiffe  eft  à  3.  I.  Si  quart  N.  O.  de 
Bar-fur-Aube. 

ESPOYE,  en  Champagne ,  diocefe  &  éleaion 
de  Rheims  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Cbâlon».  On  y  compte  63.  .feux.  Cette  paroiffe 

eft 
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eft  à  deux  lieues  ôt  demie  E.  N.  E.  de  Rheims.ôe 
i.  &  quart  O.  de  Pont-Favcrge.  Son  terroir  ctt 
fertile  en  grains ,  &  principalement  en  pâturages. 

ESPRELS.cn  Franche-Comté,  diocefe  .parle- 
ment fit  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ,  pré- 
vôté &  recette  de  Vefoul.  On  y  compte  $8.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  &  demie  S.  E.  de  Vefoul. 

ESPREVlLLE  ,  sa  Normandie.  V.  Epréville. 

ESPUISE  ,  dans  le  Vendômois  ,  au  gouveoe- 
roent  général  d'Orléanois  ,  diocefe  du  Mans ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Tours ,  élection 
de  Château-du-Loir.  On  y  compte  115.  feux.  Cette 
paroifle  elt  à  ».  I.  Ôc  tiers  N.  O.  de  Vendôme  ,  ôc 
8.  Ôc  quart  E.  N.  E.  de  Château-du-Loir. 

ESi'Y ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  de  Saint- 
Claude  ,  parlement  ôc  intendance  de  Befançon , 
bailliage  &  recette  d'Orgelet.  On  n'y  compte  que 
10.  feux.  Cette  commanauté  eft  fituée  en  pays  de 
montagnes  -,  à  4.  1.  S.  O.  d'Orgelet. 
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ESQUAY  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Bayeux  , 
parlement  de  Rouen  ,  intendance  ÔC  élection  de 
Caen  ,  fergenteric  d'Evrecy.  On  y  compte  48.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  2.  1.  &  demie  S.  O.  de  Caen. 

ESQUAY  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ôt  élection 
de  Bayeirx ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  de 
Caen  ,  fergenterie  de  Gray.  On  y  compte  68.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  1. 1.  &  demie  E.  S.Ë.  de  Bayeux. 

ESQUEDAZE  ,  dans  le  comté  de  Comminges , 
en  Gafcogne,  diocefe  ôc  élection  de  Comminges, 
parlement  de  Touloufc ,  intendance  d'Aufch ,  cbâ- 
telienie  d'Aurignac.  On  y  compte  $.  feux  8.  bellu- 
gues  ôc  une  demi-bellugue  de  feu.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rivière  de  Louge ,  à  1.  I.  E.  S.  E. 
d'Aurignac,  &  8.  Ôt  quart  N.  E.  de  St.  Bertrand  de 
Comminges.  Son  terroir  eft  très-fertile. 

ESQUEHERIES  ,  bourg.cn  Picardie,  diocefe 
de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Soif- 
fons,  élection  deGuife.  On  y  compre  a  10.  feux. 
Çe  bourg  eft  fitué  fur  une  petite  rivière  ,  à  a.l.  & 
trois  quarts  N.  E.  do  Guife. 

ESQUELDRES,  dans  le  Bazadois ,  en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas  ,  parlement  ôc  intendance  de  Bor- 
deaux ,  élection  de  Condom ,  jurifdiction  de  Lou- 
trange-Grignon.  On  y  compte  jo.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  gauche  de  la 
Garonne  ,  à  4. 1.  &  demie  N.  E.  de  Bazas ,  ôc  3 .  de 
tiers  E.  S.  E.  de  Langon. 

ESQUELDROS ,  dans  le  Bazadois , en  Guyenne, 
diocefe  de  Bazas ,  parlement  Ôc  intendance  de  Bor- 
deaux .élection  de  Condom ,  jurifdiction  de  Bou- 
glon.  On  y  compte  *6.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  $. 
1.  E.  N.  E.  de  Bazas. 

ESQUEMICOURT ,  en  Artois ,  diocefe  de  Bou- 
logne ,  confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôc  recette  de 
St.  PoL  On  y  compte  18.  feux  ôt  87.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche  de  la 
Canche ,  à  une  1.  O.  N.  O.  de  Hefdin  ,  &  4.  fit 
demie  0.  de  Saint-Pol. 

ESQUENCOURT ,  en  Picardie,  diocefe  de  Cam- 
bray  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens , 
élection  de  Peronne.  On  y  compte  80.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  4-  S.  O.  de  Cambray  ,  fit  a.  ôt  demie 
N.  N.B.  de  Peronne. 

ESQUENNLvS  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  inten- 
dance Ôt  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  , 
doyeDné  de  loix.  Ou  y  compte  8t.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  deux  tiers  de  1.  S.  S.  O.  de  Poix ,  Ôt  à  $. 
1.  S.  O.  d'Amiens. 

ESQUENOY ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens  , 
élection  de  Montdtdicr.  On  y  compte  1  a6.  feux. 
Tomt  U. 
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Cette  paroifle  eft  à  un  tiers  de  l.  N.  0.  de  Breteuil, 
ôt  à  4, 1.  O.  S.  O.  de  Montdidier. 

ESQUERCHIN  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras  , 
confeil  provincial  d'Artois,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille  ,  bailliage  ôt  recette  de  Lens. 
On  y  compte  14.  feux  ôt  1 17.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  vers  le  S.  E.  de  Lens ,  dans  une  con- 
trée très-abondante  eu  grains ,  ôt  ou  il  y  a  auffi  des 
pâturages. 

ESQUERDES  ,  en  Artois  ,  diocefe  de  St.  Orner, 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris,  in- 
tendance de  Lille  ,  bailliage  ôt  recette  d'Aire.  On 
y  compte  38.  feux  ôt  187.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  fur  la  petite  rivière  d'Aa.à  5.  quarts 
de  lieue  S.  O.  de  St.  Orner,  Ôtà  3.  l.O.N.  O.  d'Aire. 

ESQUERMES.dans  la  Flandre- Wallonne, dio- 
cefe de  Tournay  ,  parlement  de  Douay  ,  inten- 
dance ,  fubdélégation  Ôt  recette  de  Lille.  On  y  com- 
pte 1 1  i.feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive 
droite  de  la  Deule ,  à  une  petite  demi-lieue  S.  O.  de 
Lille.  Son  terroir  abonde  en  grains  ,  ôc  principale- 
ment en  pâturages. 

ESQUETOT  haubert ,  en  Normandie ,  diocefe , 
parlement ,  intendance  ôt  élection  de  Rouen.  On 
y  compte  }.  feux  privilégiés  Ôt  79.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de 
fruits. 

ESQUEUDREVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
de  Coûtances ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  Caen  ,  élection  de  Valogne  ,  fergenterie  de 
Tollevaft.  On  y  compte  11$.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  dans  une  contrée  très- abondante  ,  tout 
proche  de  l'Océan ,  à  une  petite  diftance  O.  de  Cher- 
bourg ,  ôt  à  5.  I.  Ôt  quart  N.  O.  de  Valogne. 

EiiQUEVILLEY  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement  Ôt  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ôc 
recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Faucogney.  On  y 
compte  co.  feux.  Cette  communauté  eu  fituée  en 
pays  de  montagnes. 

ESQUEV1LLON ,  en  Franche-Comté ,  diocefe  , 
parlement  Ôt  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  ôc 
recette  de  Poligny.  On  y  compte  1».  feux.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  abondante  en 
pâturages  excellens. 

ESQU1BIEN  t>  Audierne  fa  Trêve  ,  en  Breta- 
gne ,  diocefe  ôt  recette  de  Quimper ,  parlement  ôc 
intendance  de  Rennes.  On  y  compte  1 8.  feux  un 
tiers  Ôt  un  quart  de  feu.  Efquibien  eft  fitué  près  de 
l'Océan  ,  dans  une  péninfule  ,  entre  la  baye  de 
Douarncnez  ôt  celle  d' Audierne  ,  à  6.  1.  ôt  quart 
O.  un  quart  au  N.  de  Quimper  ,  Ôt  8.  S.  S.  O.  de 
Brcft. 

ESQUIEDAZE  ,  dans  le  comté  de  Comminges, 
en  Gafcogne.  Voyt\  Efquedaze. 

ESQU1ENNES  ,  en  ficardie.  Voye\  Efquennes. 

ESQUIESSES,  dans  le  comtéde  Bigorre,  en  Gaf- 
cogne, diocefe  de  Tarbes  .parlement  deTouloufe, 
intendance  d'Aufch  ,  recette  du  comté  de  Bigorre. 
On  y  compte  50.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  aflez  fertile ,  fur  le  Gave ,  à  une  lieue  O. 
N.  O.  de  Barege ,  ôt  7.  S.  de  Tarbes. 

ESQUILLES ,  en  Languedoc  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  généralité  ôt  recette  de  Touloufe  ,  inten- 
dance de  Languedoc.  On  y  compte  47.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  $.  1.  ôt  demie  S.  E.  de  Touloufe. 

ESQUILLE  Y  ,cn  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement ôt  intendance  de  Befançon  ,  bailliage ,  pré- 
vôté ôc  recette  de  Vefoul.  On  n'y  compte  que  6.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

ESQU1LLY ,  en  Normandie  ,  diocefe  ôt  élection 
de  Coûtances  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance 
de  Caen ,  fergenterie  de  Sabot.  On  y  compte  108. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  lieues  ôt  demie  S.  de 
Coûtances. 
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ESQUINEGATTE  ,  en  Artois  ,  diocefe  de  St. 
Ouner  ,  confcil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Lille  ,  bailliage  &  recette 
d'Aire.  On  y  compte  46.  feux  &  127.  perfonnes. 
Cette  pareille  eft  à  1. 1.  S.  O.  d'Aire  ,  &  3.  S.  S.  E. 
de  Saint-Omer. 

ESQU1RES  ,  en  Artois.  Par  lettres-patentes  de 
l'an  171».  ,  regiltrées  à  l'élection  &  au  confcil  pro- 
vincial d'Artois ,  les  terres  d'Efyjires  ,  de  Preffy  & 
annexes  furent  érigées  en  marquifat ,  en  faveur  de 
François-Jofcph  de  Part*  ,  Chevalier  ,  Seigneur 
d'Efquires  ,  de  Preffy  ,  &c.  ,  d'une  ancienne  no- 
blcffc  d'armes  ,  alliée  aux  maiibns  les  plus  confi Jé- 
rables  de  la  province  d'Artois.  Le  Marquis  d'Efqui- 
res avoit  époufé  en  1 70».  Jcanne-lfabellc  de  Bcauf- 
fort  ,  fils  d'Antoine-Jofeph  ,  Chevalier  ,  Seigneur 
de  LalTus  ,  (Sic.  ,  &  d'Antoinette  -  Adrienne  du 
Mont  ■  Saint  -  Eloy.  De  ce  mariage  font  venus  , 
i°.  Emmanuel-Ambroife  de  Partz  de  Preffy ,  Mar- 
quis d'Efquires  ,  allié  en  t741-  à  N.  de  Fontaine  , 
itlledc  N.  Comte  de  Fontaine,  Meftre-de-Camp  du 
régiment  de  Piémont,  cavalerie  ,  dbnt  pluficurs  en- 
fants ;  i°.  N.de  Partz  ,  dit  le  Chevalier  de  Preffy  , 
Capitaine  au  régiment  de  la  Marine  ,  infanterie  , 
mort  à  Piffeck  en  Bohême  en  174}.  ;  î'.François- 
Jofcph-Gafton  de  Partz  de  Preffy  ,  facré  Evêque 
de  Boulogne  en  1743.  ,  &  Abbé  commendaraire 
de  l'abbaye  de  Ham  en  Picardie  -,  40.  Ca- 
therine de  Partz  ,  qui  a  laiffé  plufieurs  enfants 
de  fon  mariage  avec  N.  de  Hennin  -  Lictard  , 
Marquis  d'Alface ,  Seigneur  de  Dion-le-Val ,  &c. , 
chef  de  fa  maifon  ,  dont  les  Princes  de  Chitnay 
font  les  cadets  ;  $°.  Dorothée  de  Partz  ,  dite  .\Iade- 
njoifclle  d'Efquires  ;  6°.  N.  de  Partz  ,  dite  Made- 
tnoifelled'Herlin  ;  &  7°.N.  de  Partz  ,  dite  Made- 
moifelle  de  Preffy. 

ESQUIULE  ,  en  Béarn  ,  diocefe,  fénéchauffée 
&  recette  d'Olerou  ,  parlement  de  Pau  ,  inten- 
dance d'Aufch.  On  y  compte  36.  feux.  Cette  pa- 
reille eft  à  ».  1.  O.  N.  O.  d'Oleron. 
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ESRAMECOURT  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  in- 
tendance &  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  doyenné  de  Poix.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  ai.  1.  &  demie  S.  O.  de  Poix  ,  &  j. 
de  deux  tiers  S.  0.  d'Amiens. 
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ESSALOIS  ,  château  &  feignenrie ,  dans  la  pa- 
roiflè  de  Chambles,  en  Forcft,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon  ,  parlcmcut  de  Parts  ,  élection  de  Mont- 
brifon.  Ce  château  eft  lîtué  fur  la  rive  gauche  de  la 
Loire  ,  à  4. 1.  S.  E.  de  Montbrifon.  Les  Camalduies 
du  Val-de-Jefus  ,  établis  en  16x6.  au-deffous  de  ce 
château  ,  en  ont  fait  l'acquifition  :  fa  juftice  com- 
prend une  partie  de  la  paroiffe  de  Chambles.  Le 
terroir  des  environs  eft  des  plus  agréables  &  des 
plus  fertiles. 

ESSANCOURTS  ,  en  Picardie  ,  diocefe  ,  in- 
tendance de  élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Pa- 
ris ,  doyenné  de  Poix.  On  y  compte  6  j.  feux.  Cette 
paroiffe  eft  à  deux  lieues  S.  0.  de  Poix,  &  6.  S.  O. 
d'Amiens. 

ESSANLAY  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  bail- 
liage &  recette  d'Autun  ,  parlement  ôt  intendance 
de  Dijon.  On  n'y  compte  point  de  feux.  Ce  lieu  eft 
litué  en  pays  de  montagnes. 

La  terre  ,  feigneurie  &  baronnic  d'Effanlay  eft 
poffedee  depuis  plus  de  i$o.  ans  par  la  maifon  de 
Ment  morillon  ,  une  des  premières  du  duché  de 
Bourgogne.  Claude  de  Montmorillon  ,  Ecuyer ,  qui 
fe  maria  en  premières  noces  le  t8.  Février  i$o8. 
ayee  Claude  de  la  Cour ,  étoit  Seigneur  d'Effanlay. 
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N'ayant  point  eu  d'enfants  de  fon  premier  mariage  j 
il  époufa  en  fécondes  noces  Claude  de  Fougères 
de  laquelle  il  eut  Jean  de  Montmorillon ,  Baron  de 
Villers  ck  d'Effanlay  ,  allié  le  1.  Août  t  s  S6.  à 
Jeanne  de  St.  Tnvicr.  Leur  fils  ,  Antoine  de  Mont- 
morillon ,  Chevalier  ,  Baron  d'Effanlay  ,  Seigneur 
de  Rochefort ,  &c. ,  eut  de  fa  femme  ,  Eléonorde 
Fayt  mariée  le  8.  Juillet  1607.,  Claude-Saladin  de 
Montmorillon  ,  Seigneur  &  Baron  d'Effanlay. 
Celui-ci  époufa  le  6.  Janvier  16x9.  Anne  Camus 
à'/lrgini ,  merc  de  François-Saladin  de  Montmo- 
rillon ,  Seigneur  &  Baron  d'Effanlay  ,  oui  ,  par  fa 
femme  ,  Marguerite  d'/Zj-chon  ,  mariée  le  *•}.  Juin 
•*73«  •  f«t  pere  d'Antoine  ,  Chanoine  fit  Comte  de 
Lyon  ,  ôt  d'Hcctor-Antoine-Saladin  de  Montmo- 
rillon ,  Baron  d'Effanlay  ,  Seigneur  de  Chazolcs  , 
Capitaine- Aide-Major  au  régiment  de  dragons  de 
Ste.  Hermine.  Ce  dernier  époufa  le  ïo.  Décembre 
1 70 1 . ,  Françoife  ,  fille  de  Paul-Léonor  des  Gtntils, 
Seigneur  de  Lamenas  ,  &  de  Catherine  Eoland.  De 
ce  mariage  il  a  eu  entr'autres  enfants,  i°.  Francois- 
Saladin  de  Montmorillon  ,  qui  a  été  Lieutenant  de 
cavalerie  dans  le  régiment  de  Vaudray  ;  i».  Lau- 
rent-François de  Montmorillon  ,  baptifé  le  iï. 
Août  1710.  ,  &  reçu  Page  de  la  Reine  le  1$. 
Août  17XJ. 

ESSARD  Cuenot ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  & 
recette  de  Baume.  On  n'y  compte  que  $.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  7.  I.  &  demie  E.  S.  E.  de 
Baume. 

ESSARDS  (les) ,  bourg ,  en  Safntonge  ,  diocefe 
&  élection  de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  , 
intendance  de  la  Rochelle.  On  y  compte  160.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  dans  une  contrée  fertile  en 
grains ,  en  vins ,  en  fruits  dt  en  pâturages ,  à  i.l.N. 
O.  de  Saintes ,  &  4.  S.  O.  de  Rochefort. 

ESSARDS  (les)  ,  dans  le  Vendômois  ,  an  gou- 
vernement général  d'Orléanois,  diocefe  de  Blois, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Tours  ,  élec- 
tion de  Vendôme.  On  y  compte  3  6.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fîtuée  à  quelque  diltance  de  la  rive  gauche 
du  Loir  ,à  $.  1.  S.  O.  de  Vendôme,  &  8.  &  deux 
tiers  O.  N.  O.  de  Blois. 

ESSARDS  (les)  ,  en  Anjou ,  diocefe  &  élection 
d'Angers  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Tours.  On  y  compte  39.  feux.  Ce  hameau  eft  à  *.  1. 
&  tiers  O.  d'Angers.  Son  terroir  eft  également  fer- 
tile &  agréable. 

ESSARDS  le  Vicomte  (les)  ,  en  Champagne  , 
diocefe  fit  élection  de  Troyes  ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  ChSIons.  On  y  compte  43.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  iîtuée  en  pays  de  plaines  de  très- 
abondant  en  grains. 

ESSAROY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Langres  , 
parlement  de  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  dt  re- 
cette de  Châtillon.  On  y  compte  10.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  Dinne  ,  à 
J.  1.  dt  demie  S.  E.  de  Châtillon. 

ESSARS  (  les  ) ,  en  Normandie,  diocefe  de  Lû 
zieux ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Alençon , 
élection  de  Bernay,  fergenterie  de  Chambrois.  On 
y  compte  ïo.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée 
dans  une  contrée  très-abondante  en  grains  de  en 
pâturages  ,  à  4. 1.  S.  S.  O.  de  Bernay. 

ESSARS  (les)  ,  en  Normandie,  diocefe  d'E- 
vreux,  parlement  de  Rouen,  intendance  d'Alen- 
çon, élection  de  Conchcs,  fergenterie  de  Dam- 
ville.  On  y  compte  m.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
une  lieue  de  trois  quarts  S.  E.  de  Conches  ,  &  3.  & 
demie  S.  0.  d'Evreux.  Son  terroir  abonde  en  grains 
de  en  fruits. 

ESSART  &  Sevelinghen ,  en  Artois  ,  diocefe 
d'Arras,  confcil  provincial  d'Artois ,  parlement  de 


Digitized  by  Google 


77*  E  S  S 

Ce  Prince  reçut  en  même  temps  du  Prélat  la  fem- 
me de  deux  cents  livres  ,  pour  l'amortiflement  des 
fonds  qu'il  poflcdoit  déjà  ;  fomme  qui  valoit  alors 
plus  de  douze  cents  livres  de  notre  monnoie. 

Charles  IV.  Duc  d'Alençon ,  &  Marguerite  de 
Valois ,  fa  femme  ,  foeur  du  Roi  François  I. ,  ayant 
forme  ,  en  1519. ,  le  deffein  d'établir  à  Eflay  une 
maifon  de  Religieufes  pénitentes ,  engagèrent  l'E- 
vêque Jacques  de  Silly  ,  a  leur  accorder  l'hôpital  de 
ce  bourg  pour  les  y  loger;  ce  qui  fut  agréé  du  cha- 
pitre de  Séez  de  des  bourgeois  d'Eflay  ;  mais  on  y 
mit  pour  condition  ,  que  l'hofpitalité  continuerait 
d'y  être  exercée  ,  qu'en  conféquenec  il  ferait  conf- 
truit  un  logement  particulier ,  qu'on  y  dirait  deux 
méfiés  par  femaine  ,  de  qu'on  y  ferait  comme  de 
eoûturae  le  fervice  divin  pour  la  révérence  de  Saint- 
Louis.  On  veut  de  plus  ,  que  le  Curé  d'Ertay  ait 
confervé  le  droit  d'officier  dans  la  chapelle  aux 
premières  vêpres  fit  à  la  inerte  ,  le  jour  de  la  fête 
de  ce  Saint ,  dt  de  recevoir  vingt  fols  d'honoraire. 
Pour  dédommager  auffi  l'églife  de  Séez  du  patro- 
nage dont  elle  le  dépouilloit  ,  le  Prince  lui  céda 
la  nomination  à  la  cure  de  Saint-Lohier  proche 
d'Argentan.  Par  ce  moyen  ,  les  Religieufes  d'Eflay 
demeurèrent  en  pleine  porte  ffion  de  l'hôpital  &  de 
fes  biens;  mais  en  1676.,  elles  furent  privées  de 
la  moitié  de  ceux-ci ,  que  le  Roi  Louis  XIV.  unit 
à  l'ordre  de  Saint-Lazare  ,  à  la  follicitation  du  fa- 
meux Marquis  de  Louvois  ,  Miniitre  de  la  guerre  , 
qui  s'etoit  formé  le  plan  d'enrichir  cet  ordre,  dont  il 
avoit  été  fait  Grand-Maître.  Cependant  cela  ne  dura 
que  jufqu'à  la  mort  de  ce  Miniitre;  &  peu  de  temps 
après ,  le  Roi ,  par  un  arrêt  du  confeil  du  9.  Juillet 
1694. ,  rendit  à  l'abbaye  d'Eflay  ,  au  droit  d'hôpital 
qui  lui  eft  uni,  tous  les  biens  dont  elle  avoit  été 
privée  fous  le  miniitere  de  M.  de  Louvois. 

En  1669.  les  habitants  d'Eflay  dt  leur  Curé  ,  dé- 
lirant d'avoir  un  hôpital  féparé  ,  dont  l'établifle- 
ment  leur  paroiffoit  d'une  plus  grande  utilité  que 
celui  qui  fubuftoit  ,  préfenterent  à  M.  d'Aquin  , 
Evêque  de  Séez  ,  une  requête  ,  où  prétendant  que 
les  Religieufes  n'acquittoient  point  les  charges  de 
l'hôpital  qu'elles  gouvernoient  ,  ils  demandoient 
qu'on  leur  en  otât  l'adminiftration.  Mais  elles  fou- 
tin  rent  qu'on  n'avoit  rien  \  leur  reprocher  fur  leurs 
devoirs  ,  &  qu'elles  faifoient  beaucoup  d'aumônes 
aux  pauvres  partants  dt  autres.  L'affaire  ne  fut  pas 
pouflee  plus  loin ,  dt  les  chofes  demeurèrent  en 
l'état  où  elles  étoient.  L'intention  des  bourgeois 
n'étoit  nullemeut  de  loger  dans  cet  hôpital ,  félon 
l'ancien  ufage  ,  les  mendiants  de  les  pèlerins  ,  ce 
qui  n'étoit  propre  qu'à  multiplier  les  vagabonds  ; 
mais  its  vouloient  y  mettre  les  pauvres  malades 
du  lieu ,  ainfi  que  cela  fe  pratique  dans  les  hô- 
pitaux des  autres  villes  du  royaume. 

11  a  dé)a  été  dit  que  ce  fut  en  1 5 1 9.  que  Charles 
IV.  Duc  d'Alençon ,  dt  la  Duchefle  fon  époufe  , 
fondèrent  à  Eflay  la  maifon  de  ces  Religieufes.  Ce- 
pendant la  bulle  de  Léon  X.  du  11.  Décembre  de 
cette  année  ,  donnée  pour  fon  érection  ,  ne  fait 
honneur  de  cet  établiflèment  qu'à  la  Princeflë  ;  c'eft 
apparemment  parce  qu'on  crut  qu'elle  en  étoit  le 
principal  auteur  ,  car ,  du  refte  ,  cette  maifon  ne 
fut  dotée  que  des  biens  patrimoniaux  du  Duc.  Il 
eft  dit  dans  cette  bulle ,  que  la  Princeflë  defti- 
noit  la  maifon  dont  il  s'agit ,  pour  y  recevoir  les 
femmes  de  débauche ,  qui ,  touchées  de  leur  dé- 
fordre  ,  chercheraient  un  afyle  où  elles  puffent 
faire  pénitence  ;  que  leur  nombre  ferait  de  vingt , 
dont  feize  feraient  Religieufes  de  choeur  ,  de  quatre 
Couvertes  pour  les  fervir  ;  qu'elles  feraient  l'office 
félon  le  rit  romain  ;  Ôt  qu'elles  feraient  d'abord 
tirées  de  la  maifon  des  filles  pénitentes  de  Saiote- 
Magdeleine  de  Paris ,  de  l'ordre  de  Saint- Auguftin , 
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qui  étoient  d'an  inftitut  pareil  ,  fans  quoi  il  auroit 
été  difficile  de  former  une  communauté  régulière 
de  cette  forte  de  perfonnes.  Le  Pape  ,  conformé, 
ment  à  ce  qui  avoit  été  demandé  par  les  bour- 
geois ,  voulut  aufli  qu'on  confervât  les  droits  des 
pauvres  fur  l'hôpital  ,  dans  le  fonds  duquel  on  bâ- 
tirtbit  le  nouveau  monaftere  ;  de  manière  que  la 
Duchefle  donnât  un  autre  lieu  pour  les  recevoir ,  de 
qu'on  y  appliquât  les  revenus  de  cet  hôpital.  Outre 
cela  ,  il  fut  ftipulé  qu'on  pourvoirait  à  l'indemnité 
du  Curé  ;  de  c'eft  pour  cette  raifon  que  les  Reli- 
gieufes lui  font  30.  liv.  de  rente. 

La  bulle  étoit  adreflee  à  l'Archevêque  de  Secs, 
ou  à  l'Evêque  de  Paris ,  pour  fon  exécution.  L'  Ar- 
chevêque délégua  en  fa  place  l'Evêque  de  Séez  , 
l'Abbé  de  Saint-Martin  de  la  même  ville  ,  &  Jac- 
ques Moulin ,  Chanoine  de  Limoges  ,  de  Docteur 
en  théologie.  Le  Duc  donna  pour  la  fubfiftance 
des  Religieufes ,  la  terre  de  la  Croix-Chrift  ,  dans 
la  paroille  de  Hauterive ,  les  prés  dits  le  Comte , 
fur  la  Sarthe  ,  l'étang  de  Sarthon  ,  celui  de  la  Re- 
verderie  ,  plufieurs  remet  en  bleds  cris  dans  le 
pays  du  Maine  ,  ôt  quelques  autres  en  argent.  En 
1667.,  ces  divers  articles  ne  produifoient  que  2  3 17. 
livres  de  revenu  ,  félon  la  déclaration  que  les  Re- 
ligieufes donnèrent  alors  de  leurs  biens.  Indépen- 
damment de  ces  dons  ,  le  Duc  leur  accorda  auffi 
le  droit  de  paillon  dans  fes  forêts ,  pour  le  gros  de 
le  menu  bétail ,  avec  le  droit  d'y  prendre  du  bois 
pour  l'entretien  de  leurs  bâtiments ,  Ôt  tous  les  ans , 
pour  leur  chauffage  ,  quatre- vingt  cordes  de  bois , 
qui  depuis  ont  été  réduites  à  trente-cinq.  Dans  la 
fuite  il  les  gratifia  encore  du  fief  de  Croput  .dans 
le  diocefc  de  Lizieux  ,  qui  lui  étoit  venu  par  la 
condamnation  à  mort  d'un  certain  Jean  Guerin  , 
E  cuver ,  qui  avoit  tué  fa  femme ,  fes  quatre  enfants 
dt  leurs  nourrices  ;  mais  elles  le  rendirent  à  un 
autre  Jean  Guerin  ,  Ecuyer  ,  pour  trente  livres  de 
rente ,  qui  leur  furent  amorties  en  1  $  34.  au  moyen 
de  trois  cents  livres  qui  leur  furent  une  fois  payées. 

Comme  le  Duc  d'Alençon  n'avoit  point  d'enfants, 
il  eft  à  préfumer  qu'il  n'aurait  pas  borné  à  ces  mar- 
ques de  bonté  ,  fes  bienfaits  pour  cette  maifon  ; 
mais  étant  mort  en  ■$!$• ,  avant  que  les  bâtiments 
furtênt  achevés ,  elle  relia  fort  imparfaite  ;  fes  biens 
n'augmentèrent  même  plus  depuis ,  fi  ce  n'ett  par 
le  droit  de  franc-falé  fixé  à  huits  minots  de  fel , 
que  les  Religieufes  obtinrent  de  Henri  IV.  ,  par  let- 
tres du  1  o.  Décembre  1 596.  :  cette  grâce  leur  fut  ac- 
cordée en  confédération  de  l'hôpital  dont  elles  font 
chargées  ;  mais  une  partie  de  ce  même  droit  leur 
a  été  retranché. 

Le  monaiiere  dont  il  eft  queftion ,  n'a  point  en- 
core d'autre  églife  que  celle  de  l'hôpital ,  qui  eft 
peu  de  chofe ,  de  même  que  les  autres  lieux  ré- 
guliers ,  quoique  les  bâtiments  en  foient  la  plupart 
modernes.  Une  petite  rivière  parte  par-dcflôus  ,  ce 
qui  joint  à  plufieurs  fontaines  voifines  ,  en  rend  la 
demeure  bien  plus  commode  que  faine.  Ce  que  la 
maifon  a  de  beau  ,  dt  dont  elle  tire  beaucoup  d'u- 
tilité ,  c'eft  un  fort  grand  enclos  ,  en  aflex  bon 
fonds  ,  qui  eft  fermé  de  murailles  ,  de  qui  fut  fait 
fur  la  fin  du  fiecle  dernier. 

En  1716.  ,  l'abbaye  d'Eflay  n'avoit  encore  en 
que  neuf  Abbeflès ,  dont  ta  première  fut  Bernarde 
U  Borditr  ,  qu'on  avoit  prifc  dans  la  maifon  de  la 
Magdeleine  de  Paris  ,  à  laquelle  on  fut  encore 
obligé  de  demander  de  nouveaux  fujets  en  ijxj. 
Elle  gouverna  jufqu'en  1554.  qu'elle  donna  fa  dé- 
million  à  caufe  de  fon  grand  âge.  La  communauté 
étoit  compofée  alors  de  cette  Dame  ,  de  Françoife 
d'Efpernon,  Prieure ,  dt  de  feize  autres  Religieufes , 
nommées  Cécile  Donée  ,  Françoife  de  Villers 
Catherine,  Magdeleinedc  Anne  de  Pluviers  ,  Ga- 

brielle, 
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&  il  eut  auffi  des  fucccfleurs.  Quant  au  Vicomte 
d'Alençon,  il  n'avoit  point  de  Lieutenants  en  titre 
dans  ces  mêmes  châtcllenies  ;  ck  dans  des  cas  ur- 
gens  ,  il  comrnettoit  feulement  quelqu'un  ,  pour 
tenir  les  plaids  en  là  place.  Ainfi ,  par  extraordinaire , 
un  certain  Erard ,  Ecuyer ,  les  tenoit  pour  lui  à  Séez 
en  1  <  18.  C'cft  ce  qui  fubfilla  jufqu'à  l'éditde  J636., 
par  lequel  les  chefs-lieux  de  plaids  en  Normandie 
turent  érigés  en  vicomtes  ,  £k  en  rr.èine-temps  fu- 
rent créés  les  officiers  néceffàires  pour  en  remplir 
les  fieges.  Cependant  les  Aflcffeurs  de  la  vicomte 
d'Alencon  ont  toujours  continué  ,  comme  aupara- 
vant ,  de  venir  à  Eflay  tenir  l'audience  de  la  vicomte' 
le  lundi ,  ck  celle  du  bailliage  le  mardi.  Le  Lieute- 
nant général  civil  ck  le  Lieutenant  général  criminel 
du  bailliage  d'Alençon  ,  préfîdent  auffi  toujours  à 
cette  dernière  audience.  Par  conféquent  les  officiers 
particuliers  d'Effay  font  feulement  pour  le  bailliage , 
l'ancien  Lieutenant  civil ,  le  Lieutenant  particulier 
civil  Se  Aflèffeur  criminel ,  fit  le  premier  Affêfleur , 
dont  la  charge  eft  une  attribution  de  celle  de  Vi- 
comte. A  l'égard  de  la  vicomte,  il  y  a  un  Vicomte, 
fbn  Lieutenant  général  &  fon  Lieutenant  particu- 
lier ;  outre  cela,  il  y  a  un  Avocat  du  Roi  &  un  Pro- 
cureur du  Roi,  avec  leurs  Subflituts,  qui  (ont  pour 
l'une  ck  l'autre  jurifdidion ,  ck  un  Lieutenant  de  po- 
lice ,  qui  a  vois  délibérative  dans  la  jurifdiftion  du 
bailliage. 

11  a  déjà  été  fait  mention  de  plufieurs  fiefs,  rele- 
vant du  domaine  d'Effay,  qui  font  dans  cette  pa- 
roiflè  ,  outre  ceux  qui  y  ont  des  extcnfior.s.  On 
connoit  feulement  celui  de  la  Bonnerie ,  qui  appar- 
tient à  un  gentilhomme  du  pays ,  ceux  de  Bernicres 
&  de  Villiers  :  ce  dernier ,  qui  a  un  manoir  feigneu- 
rial  affez  beau ,  &  entouré  de  foffés  ,  donnoit  le 
nom  à  des  Gentilshommes  dès  le  onzième  fiecle , 
félon  un  cartulairc  de  l'abbaye  de  St.  Martin  de 
Séez,  où  l'on  voit  que  Foucher  de  Villers  aumôaa 
cette  abbaye  en  1091. ,  duconfentement  de  Gautier 
fon  fils,  en  lui  donnant  les  deux  tiers  de  la  ditme  de 
la  terre  qu'il  avoit  dans  la  paroifle  d'Effay  ck  deux 
acres  de  cette  terre ,  moyennant  trente  fols  manfais , 
&  qu'il  afliira  aux  Moines  de  la  même  abbnye  le 
tiers  de  fes  effets  après  fa  mort ,  pour  être  enterré 
parmi  eux.  L'abbaye  d'Almcnefches  y  pofléde  auffi 
un  fief  du  nom  de  Vilhaftel  ;  &  celle  de  Perfeigne 
un  autre ,  avec  haute  juflice  fous  le  nom  d'Effay  , 
ck  c'eit  fans-doute  une  partie  de  celui  qui  avoit  ap- 
partenu à  une  ancienne  famille  noble  du  même 
nom,  qui  a  fubfifté  plufieurs  fiecles,  ck  dont  il  ne 
fera  pas  hors  de  propos  de  rapporter  ici  ce  qu'on 
en  a  trouvé  dans  les  titres  du  pays. 

Matfelin  ou  Mathelin  d'Effay  ,  dont  il  eft  fait 
mention  dans  l'hiftoire  du  Perche  ,  page  103.,  ap- 
prouva avec  Bcrthe  fa  femme  ck  fes  fils ,  pour  dix 
livres  manfais ,  la  donation  de  foixante  acres  de 
terre  labourable  ck  de  deux  acres  de  pré ,  faite  fous 
fon  fief,  par  Jean  Burnet,  à  l'abbaye  de  Saint-Mar- 
tin de  Séez.  Guillaume  de  Pied-Cuit,  de  Ptdc  Coflo, 
tenoit  de  lui  un  fief ,  de  la  dix  me  duquel  il  vendit 
les  deux  parts  à  la  même  abbaye,  en  1086.,  pour 
4.  livres  manfais.  Bcrthe  ,  femme  dudit  Matfelin , 
mourant  en  1094. ,  donna  à  la  même  abbaye  un  pré 
fitué  à  Courtomer ,  du  contentement  de  Herbert , 
Hervé  ck  Salomon  d'Effay  fes  fils ,  ck  en  même 
temps ,  l'aîné  de  fes  enfants  avec  fa  femme  s'aflocia 
aux  prières  des  Moines ,  à  qui  ils  promirent  l'un  ck 
l'autre  de  fe  faire  enterrer  parmi  eux ,  &  de  leur  don- 
ner tous  leurs  biens  mobiliers,  fj  Quorum  Herbertusfe 
Ù  Juam  uxarcm  prxditfam  donum  cancedentem  fie 
ticjirh  orattonibus  conjunxu,  ut  corpora  eorum  in  fine 
fepeliamus ,  (f  omtùa  fua  ex  reflâ  parte  habeamus). 

Hervé  d'Effay  fe  trouva  en  1 10$.  à  un  accord  fait 
cotre  les  mêmes  Religieux  &  Normand  Seigneur  de 
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Neanphle.  Robert  d'Effay  leur  donna ,  avant  Tan 
114}.,  pour  l'utilité  de  leur  prieuré  du  Gaft  ,  les 
deux  tiers  de  la  dixme  de  fon  fief  d'en-deçà  le  ruiffeau 
de  Berte  ,de  citrà  Bertam,  lequel  paffë  à  trois  quarts 
de  lieue  d'Effay  ;  ck  vers  l'an  1 1  $0. ,  il  fe  confacra 
au  fervice  de  l'églife  de  ce  prieuré  ,  qu'il  enrichit 
encore  alors  de  fa  terre  de  Ferrule ,  du  confcntcmer.t 
de  Guillaume ,  Comte  de  Ponthieu. 

Jean  d'Effay  fit  afligner  devant  Froger ,  Evêque 
de  Séez  ,  mort  en  1 1 84. ,  Renaud  le  Sor ,  Curé  de 
Saint-Celerin  proche  de  Séez ,  pour  la  fucceffion  du 
Curé  précédent,  ck  fut  pere  de  Robert  d'Effay ,  Cha- 
noine &  Officiai  de  Houen,qui  donna  quelques  ter- 
res aux  Moines  de  Saint-Martin  de  Séez  ck  de  Per- 
feigne. L'hiltoricn  de  l'églife  de  Rouen  parle  de  ce 
dernier,  page  418.  ,  à  l'an  1108.  i&  l'on  feait 
qn'en  1 2 1 6.  il  fut  témoin  ,  avec  Robert  Poulain ,  Ar- 
chevêque de  Rouen ,  dans  une  charte  ,  où  il  eft 
queftion  du  prieuré  de  Beoulieu.  Voye\  l'hiftoire  de 
là  maifon  d'Harcourt ,  tom.  4.  pag.  1083. 

Henri  d'Effay  donna  à  l'abbaye  de  Saint-André  en 
Goufcrn ,  une  maifon  fife  à  Montperroux  proche 
d'Effay  ;  &  Jeanne  d'Effay  fa  fille  époufa  Robert  de 
Planches  ,  Chevalier,  vivant  en  ,  le  même 

dont  il  a  déjà  été  parlé.  Ce  Robert  poffédoirà  Ef- 
fay  un  plein  fief,  félon  le  regiftre  de  Phitippe-Au- 
gufte ,  ck  c'cft  fan:-doute  à  caufe  de  fa  femme. 

En  1197-,  Hervé  d'Effay  .Chevalier,  confirma, 
moyennant  quinze  fols ,  à  l'abbaye  de  Saint-Mar- 
tin de  Séez ,  un  tenement  proche  d'Effay ,  qu'il 
avoit  vendn  quarante  livres  manfais  à  S.  frère  de  H. 
Abbé  de  ce  monaftere  ;  ck  il  y  a  apparence  que  c'eft 
lui  qui  donna  aux  Moines  de  Perfeigne  le  fief  qu'ils 
ont  à  Eflay  ,  ck  qui  eft  compris  dans  la  charte  de 
protection  ,  que  Saint-Louis  leur  accorda  en  1 148., 
dont  voici  les  termes  :  Concedimuscenfus  ,  homincs, 
redit  us  ù  quos  habent  ex  eleemofinâ  Hervei  quon- 
dam  Dominï  EJfti.  On  préfume  affez  volontiers  qoe 
ce  même  Hervé  étoit  frère  aîné  de  Henri,  ck  qu'il 
mourut  fans  enfants. 

On  trouve  encore  d'autres  perfonnes  de  ce  nom  , 
qui  femblent  avoir  été  de  la  même  famille ,  comme 
Mathieu  d'Effay,  qui,  du  temps  de  PEvêque  Froger, 
eut  un  procès  contre  Geoffroy ,  Abbé  de  Loalay  , 
qui  s'étoit  obligé  de  le  nommer  au  premier  béoéface 
vacant  à  fa  présentation  dans  le  diocefe  de  Séez  ,  ck 
qui  confentit  en  attendant  de  lui  donner  la  moitié  de 
la  cure  d'Effay ,  avec  fix  feptiers  de  bled-froment, 
orge  ck  avoine,  mefuredu  lieu.  Guillaume  d'Ef- 
fay fut  témoin  d'une  confirmation  de  biens ,  faite  au 
prieuré  de  Sainte-Barbe  en  Auge ,  après  Pan  11 81., 
avec  Jean ,  Doyen  du  chapitre  de  Lizieux  ,  ck  avec 
quelques  autres  Bénéficier*  de  cette  églife  ,  de  la- 
quelle on  préfume  que  ledit  Guillaume  aoroit  été 
Chanoine  ;  mais  en  ce  cas  il  ne  faudrait  pas  le  con- 
fondre avec  un  autre  Guillaume  d'Effay ,  Diacre  & 
Chanoine  ,  dont  il  eft  fait  mention  dans  le  nécro- 
loge de  l'églife  de  Chartres  au  30.  Décembre  ,  fit  qui 
donna  à  cette  églife  dix-huit  livres  de  rente ,  à  pren- 
dre fur  la  précaire  dePuifieux,  fuper  precariam  de 
PuteoUs ,  pour  faire  fon  anniversaire  ck  celui  de  fes 
pere  ck  mère.  Raoul  d'Effay,  Prêtre  ,  fut  préfent 
en  1 107.  à  la  donation  que  Guillaume  de  Mcffây 
fit  du  patronage  de  Cérify ,  ck  d'autres  droits  ,  aux 
Moines  de  Saint-Martin  de  Séez.  Herbert  d'Effay 
donna  à  cette  abbaye  en  1  a  1 6. ,  la  moitié  du  tiers  du 
patronage  ck  des  dixmcsde  la  cure  du  Perron,  pour 
quatre  livres  manfais  ;  ck  il  eft  fait  mention  d'un 
Thibaud  d'Effay  au  17.  Février  du  nécrologe  du 
même  monaftere.  Mais  celui  qui  mérite  le  mieux 
d'être  connu  de  tous  ceux  de  ce  nom ,  eft  Jean  d'Ef- 
fay ,  élu  Evêque  de  Coûtances,  en  1 150.,  ck  mort 
en  1170.  Le  chapitre  de  Coûtances  demanda  la 
confirmation  de  ce  Prélat  à  la  Reine  Blanche ,  mere 
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de  Saint-Quentin ,  &  J.  &  quart  0.  S.0.  de  Guife. 

ESSILLINDORFF ,  dans  le  duché  de  Lorraine  , 
diocefe  de  Metz  ,  confcii  fouverain  de  intendance 
de  Lorraine,  bailliage  de  recette  de  Dieuze.  On  y 
cony>te  17.  feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en 
pays  de  montagnes. 

ESS1NC0URT  ,  dans  le  quartier  de  Noyon. 
Voye\  Eflincourt. 

ESSIRE  ,  abbaye  d'hommes  ,  an  diocefe  d'A- 
gen  ,  en  Guyenne.  1/ »yt\  Eflèy. 

ESS1SES  ouEflizes ,  dans  la  Brie-Champenoife  , 
diocefe  de  intendance  de  SouTons ,  parlement  de 
Paris  ,  élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte 
56.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  L  de  deux  tiers  S.  S. 
Ë.  de  Château-Thierry. 

ESSOMES  ,  Cafirum  de  EJfomiii ,  dans  la  Brie- 
Champenoife  ,  diocefe  &  intendance  de  SouTons , 
parlement  de  Paris  ,  élection  de  Château-Thierry. 
On  y  compte  30}.  feux.  Ce  bourg  cil  fitué  fur  la 
rive  droite  de  la  Marne  ,  à  une  demi-lieue  S.  O.  de 
Château  -  Thierry.  Son  terroir  abonde  en  vins 
blancs  fort  ettimés.  U  y  a  à  Eflbmes  une  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint- Augutiin.  Cette  ab- 
baye cft  en  commende  ,  &  vaut  environ  45.00.  liv. 
de  rente  au  fujet  qui  en  cft  pourvu  par  le  Roi.  La 
taxe  en  cour  de  Rome  n'eft  point  marquée. 

ESSON  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez  ,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élec- 
tion de  Falaife  ,  fergeoteric  deThury.  On  y  com- 
pte 87.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3.  1.  O.  N.  O.  de 
Falaife. 

ESSONNES,  bourg,  dans  leHurepoix  ,  au  gou- 
vernement général  de  l'lfle-de-France  ,  diocefe  de 
Sens ,  parlement ,  intendance  de  élection  de  Paris. 
On  y  compte  134.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  dans 
un  fond  fur  la  rivière  de  fon  nom  ,  dans  une  contrée 
agréable  de  fertile ,  principalement  en  grains  &  en  pâ- 
turage s  ,  de  où  il  y  a  auffi  des  vignes  ,  fer  la  route 
de  Paris  à  Fontainebleau,  à  un  quart  de  lieue  S.  O. 
de  la  Seine  de  de  Corbeil ,  à  $.  1.  de  quart  S.  S.  E.  de 
Paris ,  &  autant  N.  O.  de  Fontainebleau.  Son  églife 
paroifliale  eft  dédiée  à  Saint-Etienne.  H  y  a  dans  ce 
bourg  une  manufacture  de  poudre  à  canon ,  de  pla- 
neurs bonnes  auberges  ;  mais  les  voyageurs  ,  les 
étrangers  fur-tout  doivent  prendre  garde  de  ne  fe  pas 
laifler  furprendre  par  les  aubergiftes  qui  font  aflèz 
en  coutume  de  fe  faire  furpayer  ce  qu'ils  fourniflent, 

ESSONNES  ,  rivière  qui  prend  fa  fource  dans  le 
GStinois  ,  au  S.  de  Pithiviers ,  près  de  la  foret  d'Or- 
léans ;  pafle  par  Choify  -  Malesherbes  ;  mêle  fes 
eaux  avec  celles  de  la  rivière  d'Çftampes;  de  fe  jette 
dans  la  Seine  près  de  Corbeil.  On  l'appelle  auflt  la 
Juine  ,  de  quelquefois  la  rivière  d'Eftampes.  Son 
cours  eft  de  11.  ou  14.  lieues.  Cette  rivière  a  cefle 
d'être  navigable  depuis  l'établiflèment  du  canal  de 
Briare.  On  y  pêche  de  bon  poilTon. 

ESSOYE ,  bourg ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Langres,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Châ- 
lons,  élection  de  Bar-fur-Aube.  On  y  compte  138. 
feux.  C  e  bourg  eft  à  4. 1.  dt  trois  quarts  S .  O.  de  Bar- 
fur-Aube.  Il  y  a  une  prévôté  Royale.  Son  terroir  eft 
très-abondant  en  vin. 

ESSU1LLES  ,  dans  le  Beauvoifis,  au  gouverne- 
ment général  de  l*Ifle-de-France  ,  diocefe  fie  élec- 
tion de-  Beauvais ,  parlementât  intendance  de  Paris. 
On  y  compte  140.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée 
près  des  contins  de  la  province  de  Picardie  ,  à  3. 1. 
E.  N.  E.de  Beauvais,  &  autant  N.O.  de  Clermont. 

EST 

ESTABLE ,  en  Bretagne  ,  diocefe  &  recette 
de  Saint- Bricux,  parlement  de  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  {7.  feux  deux  tiers  de  un  quart  de  feu. 
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Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  Jetons 
pâturages. 

ES  I  ABLE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  terre 
de  recette  de  Saint-Claude ,  parlement  de  inteudaoee 
de  Befançon.  On  n'y  compte  que  8.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

ESTABLEAU ,  en  Touraine  ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Tours,  parlement  de  Paris,  élection 
de  Chinon.  On  y  compte  1 1 6.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1.  I.  N.  O.  de  Prenilly ,  de  1 1 .  S.  E.  de  Chinon. 

ESTABLES ,  dans  le  Haut-Vivarais,  en  Langue- 
doc, diocefe  de  Vienne  ,  parlement  de  Touloufe , 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  60.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  i.U 
de  tiers  N.  O.  de  Tournon. 

ESTABLES ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parle- 
ment de  intendance  de  Rouen ,  élection  d' Arques , 
fergenterie  de  Bellencombre.  On  n'y  compte  point 
de  feux  privilégiés  ,  mais  feulement  tt.  feux  tailla- 
bles.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  très- 
fertile  ,  fur  la  rivière  d'Arqués  ,  ài.l.  S.  E.  de  il 
ville  de  ce  nom. 

ESTABLES  de  Randon  ,  dans  le  Gevandan ,  en 
Languedoc ,  diocefe  de  recette  de  Mende  ,  parle- 
ment de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier ,  in- 
tendance de  Languedoc.  On  y  compte  103.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  les  montagnes ,  à  3. 1. 
de  quart  N.  N.  O.de  Mende  ,  de  autant  E.  N.  E.  de 
Marvejols. 

ESTA  BLET  ,  en  Dauphiné  ,  diocefe  de  Die  , 
parlement  de  intendance  de  Grenoble  ,  élection  de 
Montelimart.  On  y  compte  un  huitième  de  feu 
pour  les  fonds  nobles ,  de  un  feo  de  un  quatre- vingt- 
ïeizicme  de  feu  pour  les  biens  taillables. 

ESTABLOZ  ,  en  Bugey  ,  diocefe  de  Lyon,  par» 
lement  de  intendance  de  Dijon  ,  élection  ,  bailliage- 
dé  recette  de  Bclley ,  mandement  de  Pontun.  On  y 
compte  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  un  tiers 
de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Ain,  à  3. 
I.  de  quart  E.  S.  E.  de  Bourg ,  de  8.  de  quart  N.  O. 
de  Bclley. 

ESTADEN  ,  paroifle  de  juftice  Royale  ,  dans 
le  comté  de  Comminges  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  de 
éleétion  de  Comminges ,  parlement  de  Touloufe  , 
intendance  d'Aufch  ,  châtellenie  cPAfpect.  On  y 
compte  7.  feux  de  87.  bellugues  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  à  deux  tiers  de  1.  S.  E.  d'Afpeft  ,  &  à  5.  L 
de  demie  E.  de  St.  Bertrand. 

ESTAFFORT  ,  paroifle  de  juridiction ,  dans  le 
Condomois ,  en  Gafcogne  ,  diocefe  de  Leiétourc  , 
parlement  de  intendance  de  Bordeaux  ,  élection  de 
Condom.  On  y  compte  360.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  fur  la  rive  droite  du  Gers ,  à  *.  1.  &  demie 
de  la  rive  gauche  de  la  Garonne  ,  &  autant  N.  N. 
E.  de  Leictoure. 

ESTAGEL  ,  bourg  avec  un  bureau  des  traites- 
foraines  ,  en  Roufiillon  ,  diocefe  de  Perpignan  , 
confeil  fupérieur  ,  intendance  de  viguerie  de  Rouf- 
fillon.  On  y  compte  119.  feux.  Ce  bourg  cft  fitué  fur 
la  rivière  d'Egly  ,  à  3. 1.  O.  de  Rivefaltes  ,  de  3.  & 
demie  O.  N.  O.  de  Perpignan. 

ESTAGNAC,  bourg ,  dans  la  Marche  ,  élection 
d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Limoges.  On  y  compte  161.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  fur  la  Vienne  ,3  11.  1.  E.  N.  E. 
d'Angoulême. 

E  S  T  A  I  E  S  ou  Eftais  ,  bourg  ,  en  Niver- 
nois  ,  diocefe  d'Auxerre  ,  parlement  de  Paris  ,  in- 
tendance d'Orléans  ,  élection  de  Clamecy.  On  y 
compte  1  1  a.  feux.  Ce  bourg  eft  à  6. 1.  de  tiers  S.  0. 
d'Auxerre  ,  3.  N.O.  de  Clamecy ,  de  1 1.  N.  de  Ne- 
vers.  Long.  11.  o.  49.lat.47.  jo.  1  s»  Son  terroir  cft. 
aflèz  fertile. 

ESTA1GNEVAUX  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de 

Châlon  , 
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Châlon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ;  bail- 
liage &  recette  d'Auxonne.  On  n'y  compte  que  ». 
feux.  Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  bons 
pâturages. 

ESTAILLAC  ,  en  Limofin  ,  diocefe  &  inten- 
dance de  Limoges  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  élec- 
tion de  Brives.  On  y  compte  i  10.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  dans  une  contrée  affez  fertile  en 
grains  &  en  pâturages. 

EST  AIN  ,  dans  le  duché  de  Bar.  Voye\  Etain. 

ESTA1N  ,  en  Forcit ,  diocefe  ôc  intendance  de 
Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Montbrifon. 
On  y  compte  76.  feux  ,  y  compris  ceux  de  Boif- 
failles  Ôc  de  Magnieu-le-Gabion.  Cette  paroifle  eft 
fituée  dans  une  contrée  également  fertile  &  agréa- 
ble. On  y  nourrit  quantité  de  bétail. 

ESTAING  ,  ville  avec  titre  de  comté  ,  en  Rouer- 
gue  ,  diocefe  ôc  élection  de  Rhodès  ,  parlement  de 
Touloufe ,  intendance  de  Montauban.  On  y  compte 
74.  feux  ôc  49.  bellugues  de  feu.  Cette  ville  eft  fituée 
fur  la  rive  gauche  du  Lot ,  à  4. 1.  ôt  tiers  E.  S.  E.  de 
Conques ,  «  «.  &  demie  N.  N.  E.  de  Rhodès. 

ESTAINHE1S  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  M011- 
tiviiliers ,  fergenterie  de  St.  Romain.  On  y  compte 
3.  feux  privilégiés  &  81.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  lieue  ôc  deux  tiers  E.  N.  E.  de  Mon- 
xivilliers  ,  &  6.  0.  N.  O.  de  Caudebec.  Son  terroir 
eft  très-fertile. 

ESTAIRES  ,  ville  ,  dans  la  Flandre-Maritime  , 
diocefe  d'Ypres,  parlement  de  Douay  ,  intendance 
de  Lille  ,  fubdélégation  ôc  recette  de  Caffel.  On  y 
compte  s  s  7-  feux.  Cette  ville  eft  fituée  fur  la  rive 
gauche  de  la  Lys  ,  à  4. 1.  Ôc  demie  0.,de  Lille 
demie  S.  de  Bailleul ,  ôc  4.  &  tiers  S.  E.  de  Caffel. 

ESTA  LAN  S  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  ôc  intendance  de  Befançon  ,  rcflbrt 
«  recette  d'Ornans.  On  y  compte  71.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  un  ruiffeau ,  à  1.  1.  E. 
N.  E.  d'Ornans. 

ESTALANTE  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  d'Au- 
tun,  parlement  ôt  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
&  recette  de  Châtillon.  On  y  compte  79.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  cinq  lieues  &  quart  S.  E.  de 
Châtillon. 

ESTALLË  &  fes  Dépendances ,  en  Champagne, 
diocefe  ôt  élection  de  Rheims ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  Châlons.  On  y  compte  31.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  trois  lieues  O.  N.  O.  de  Char- 
leville. 

ESTALON  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de  Noyon  , 
parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Amiens  ,  élec- 
tion de  Pcronne-  On  y  compte  $4.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  1.  1.  &  demie  N.  E.  de  Roye  ,  &  j.  & 
demie'  S.  S.  O.  de  Peronne. 

ESTALONDE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  par- 
lement &  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Eu.  On 
y  compte  76.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  des  plus  fertiles ,  à  trois  quarts  de  lieue 
S.  0.  de  la  ville  d'Eu. 

ESTAMPES  ou  Etampes  ,  Stampx  ,  ville  affez 
confidérable  ,  avec  un  ancien  titre  de  duché  ,  chef- 
lieu  d'une  élection  de  fon  nom  ,  bailliage  Royal  , 
prévôté  Royale ,  grenier  à  fel ,  maréchauffée,  avec 
deux  églifes  collégiales  ,  cinq  paroifles,  une  maifon 
de  Mathurins  ,unc  de  Cordcliers,  une  de  Capucins, 
une  de  Barnabites  ,  une  de  filles  de  la  congrégation 
de  Notre-Dame  ,  une  de  Religieufes  hofpitaliercs 
qui  ont  foin  de  l'hôpital ,  ôcc.  ;  dans  le  Hurepoix  , 
au  gouvernement  général  de  l'Ifle-de-France  ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris.  On 
y  compte  982.  feux  pour  les  cinq  paroiffes  ,  ainfi 
que  celafe  prouve  par  le  dénombrement  de  l'élection 
4'Eflampes  qui  termine  cet  article.  Cette  ville  eft 
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fituée  fur  la  petite  rivière  d'Eftampes  (  qui  va  mêler 
fes  eaux  avec  celles  de  la  Juine  )  ,  où  l'on  pêche 
beaucoup  d'écrevifles  ,  dans  une  contrée  affez  fer- 
tile ,  à  1 J.  1.  ôc  demie  O.  N.  O.  de  Sens  ,  9.  S.  S.  O. 
de  Paris,  $.  &  quart  N.  N.  O.  de  Pithiviers  ,  9.  E. 
de  Chartres  ,  ».  S.  O.  de  la  Ferté-Aleps  ,  autant 
S.  E.  de  Dourdan  ,  &  1 1.  &  quart  N.  N.  £.  d'Or- 
léans. Long.  19.  49.  10.  lat.48. 1$.  $8. 

Il  eft  des  auteurs  qui  mettent  E  (lampes  dans  la 
Beauce ,  d'autres  dans  le  Hurepoix ,  ôc  d'autres  dans 
le  Gâtinois.  Enfuite  on  ajoute  qu'il  y  a  conteflation 
pour  le  gouvernement  de  cette  ville ,  entre  le  Gou- 
verneur de  l'Ifle-de-France ,  le  Gouverneur  d'Or- 
léans ôc  de  l'Orléanois.  Le  Gouverneur  de  l'Iflc- 
de-France  eft ,  dit-on ,  en  poffeflion  d'y  envoyée 
les  ordres  pour  les  troupes  ,  ôc  celui  d'Orléans 
pour  l'arriere-ban  ;  ôc  quant  aux  ordres  pour  les 
Te-Deum ,  Feux  de  joie,  Publicatton  de  pjtx ,  ôc 
autres  femblables  ,  la  ville  d'Eftampes  les  reçoit  des 
deux  côtés.  Ce  qu'il  y  a  cependant  de  birn  certain , 
c'eft  que  cette  ville  fe  trouve  comprife  parmi  les  gou- 
vernements particuliers  du  gouvernement  général 
de  l'Ifle-de-France  ,  publié  dans  les  derniers  états 
militaires  de  France;  ÔCon  y  trouve  qu'en  1764. 
fon  gouvernement  militaire  eft  rempli  par  M.  le 
Comte  des  Barres. 

Des  deux  chapitres ,  celui  de  Notre-Dame,  fondé 
par  le  Roi  Robert ,  eft  compofé  d'un  Chantre  ÔC 
de  dix  Chanoines  ,  fit  celui  de  Sainte-Croix ,  fondé 
en  1183.  ,  confifte  en  un  Doyen  ,  un  Chantre 
&  dix-neuf  Chanoines.  Les  canonicats  de  ce  der- 
nier chapitre  font  à  la  collation  de  l'Archevêque 
de  Sens ,  à  l'exception  néanmoins  du  Doyen  ôt  du 
Chantre  ,  qui  font  élus  par  le  chapitre. 

Il  y  a  à  Eftampesunc  communderic  de  l'ordre  de 
Malte ,  de  la  langue  ôt  du  grand-prieuré  de  France. 
Cette  commanderie  eft  aftectée  aux  Chapelains  ôc 
Servants  d'armes,  Ôt  vaut  environ  3 $00.  liv.  de 
rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

Le  château  d'Eftampes,  qui  avoit  été  bâti  par 
ordre  du  Roi  Robert ,  a  été  entièrement  détruit. 

Pendant  les  troubles  de  la  minorité  de  Louis 
XIV. ,  l'armée  des  Princes  s'empara  de  la  ville 
d'Eftampes  en  i6<».,  malgré  les  habitants.  Mais 
l'armée  du  Roi  affiégea  auffi-tôt  cette  place;  M.  de 
Turcnne  ôt  le  Maréchal  de  Hocquincourt  forcèrent 
d'abord  les  fauxbourgs ,  tuèrent  plus  de  mille  hom- 
mes des  meilleures  troupes  de  M.  le  Prince,  ôt  fi- 
rent plufieurs  prifonniers  :  on  en  étoit  au  troifîeme 
jour  du  fiege  ,  lorfque  l'arrivée  du  Duc  de  Lon- 
raine ,  qui  parut  aux  environs  de  Paris  à  la  tête 
de  neuf  mille  hommes ,  fit  changer  de  penfée. 

Il  s'eft  tenu  à  Eftampes  plufieurs  conciles,  fça- 
voir.en  1091.,  1099.,  njo.  ôt  1147.  Dans  celui 
de  l'an  1091.,  Richer,  Archevêque  de  Sens,  vou- 
lut dépofer  Yves  de  Chartres,  pour  mettte  en  fa 
place  Geoffroy  ,  difant  qu'Yves  s'étoit  fait  ordon- 
ner à  Rome;  ce  qui,  félon  lui,  étoit  au  préjudice 
de  l'autorité  Royale;  mais  Yves  appella  au  Pape, 
ôt  arrêta  ainfi  la  procédure  du  concile. 

Le  concile  de  l'an  11 30.  fut  convoqué  par  le  Roi 
Louis  le  Gros ,  à  l'occaiion  du  fchifme  caufé  par  le 
Pape  Anaclet  (Pierre  de  Léon).  Ce  Prince  y  voulut 
faire  examiner  lequel  des  deux  prétendus  Papes , 
c'eft-à-dire,  d'Innocent  11.  ou  d'Anaclet,  avoit  été 
élu  canoniquement.  Saint-Bernard  fut  appellé  à  ce 
concile  par  le  Roi  &  par  les  principaux  hveques  :  il 
vint  en  tremblant ,  connoiffant  l'importance  de  cette 
affaire.  Après  le  jeûne  ôc  les  prières, le  Roi,  les  Evè- 
ques ôc  les  Seigneurs  convinrent  tous  d'un  commun 
accord,  de  s'en  rapportera  l'Abbé  Bernard,  ôc  de  s'en 
tenir  à  fon  avis.  Saint  -  Bernard  ayant  accepté  la 
commiffion  ,  après  avoir  témoigné  beaucoup  de 
«aime  ôt  d'humilité ,  examina ,  avec  une  ferupu- 
IV1  in  xd  dq  m  m  ta  m  m 


Digitized  by  Google 


7Sr  EST 
leufe  attention ,  la  forme  de  Péleftîon ,  le  mérite 
des  Electeurs,  la  vie  &  la  réputation  de  celui  qui 
avoit  été  élu  le  premier:  c'étoit  Grégoire ,  Cardinal 
de  Saint- Ange,  nommé  Innocent  11. ,  de  il  déclara 
que  c'etoit  celui-là  qui  devoit  être  reconnu  Pape. 
Toute  l'aflemblée  applaudit  à  cette  décifion.  Saint- 
Bernard  fis  donna  de  grands  foins ,  de  entreprit  de 
longs  voyages  pour  faire  reconnoitre  Innocent  IL, 
&  il  réunit. 

En  1 160. ,  le  Roi  Louis  le  Jeune  aflembla  dans 
cette  même  ville  on  très-grand  nombre  de  Prélats 
de  fon  royaume,  pour  fçavoir  s'il  devoit  reconnoitre 
Alexandre  III.  ou  Victor ,  qui  fe  difpuroient  la  pa- 
pauté. Sur  le  jugement  des  Prélats ,  le  Roi  reconnut 
Alexandre. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  eft  de  l'ancien  domaine 
de  la  Couronne ,  &  nos  Rois  y  avoient  autrefois  un 
palais ,  comme  il  paroît  par  Helgaud  de  par  la  ctaro^ 
nique  de  Morigny.  Philippe-le-Bel  donna  cette  ville 
en  appanage  à  Louis  ,  Comte  d'Evrcux  ;  de  le  Roi 
Charles  IV.  l'érigea  en  comté  en  13 17.  Un  voit  par 
ces  lettres  d'érection ,  qui  font  du  mois  de  Septem- 
bre, qu'auparavant  c'étoit  une  baronnie.  Le  Roi 
Charles  Vil.  la  donna  à  Richard  de  Bretagne;  Louis 
XI.  à  Jean  de  Foix.  Gallon  de  Foix ,  fils  de  Jean, 
ayant  été  tué  à  la  journée  de  Ravenne ,  Louis  XII. 
la  donna  à  Anne  de  Bretagne  fa  femme  ,  en  1 J 1 3. 
Claude  de  France ,  leur  fille ,  la  porta  en  mariage  à 
François  d'Orléans,  Duc  de  Valois,  qui  fut  enfuite 
Roi  fous  le  nom  de  François  I.  Ce  Prince ,  après  la 
mort  de  fa  femme  ,  donna  Eftampcs  à  Jean  de  la 
Barre,  premier  Gentilhomme  de  fa  chambre,  après 
la  mort  duquel  ce  même  Roi  l'érigea  en  duché ,  l'an 
1 S 36. ,  par  lettres-patentes  du  mois  de  Janvier, 
qui  furent  regittrées  aux  parlement  le  1 8.  du  même 
mois ,  en  faveur  de  Jean  de  Btojfe ,  qu'il  avoit  marié 
avec  Anne  de  Ptjfe'eu ,  fille  de  Guillaume  de  Pifle- 
leu ,  Seigneur  de  Heiily  ,  de  d'Anne  Sanguin  fa  fé- 
conde femme.  Anne  de  PifTeleu  avoit  eu  beaucoup 
de  part  aux  bonnes  grâces  du  Roi ,  qui  en  devint 
amoureux  dans  un  voyage  que  fit  Madame  la  Ré- 
gente, dont  elle  étoit  iille  d'honneur,  fur  les  fron- 
tières d'Efpagne,  allanfau-devant  du  Roi  fon  fils, 
peu  de  temps'  après  qu'il  fut  forti  de  prifon.  Henri 
II.  les  dépouilla  de  ce  duché  ,  en  t  s  S  3 ♦ ,  pour  en 
revêtir  Diane  de  Poitiers  ,  fa  mal  trèfle  ,  qui  l'avoit 
auffi  été  de  François  I.  Charles  IX.  le  rendit  à  Jean 
dcBrofle.en  1  <6i;  mais  celui-ci  étant  mort  fans  pot 
térité,  Henri  111.  donna  ledit  duché  en  i$76.àjean- 
Caiîmir ,  Duc  de  Deux- Ponts ,  qui  le  rendit  au  Roi. 
L'année  d'après,  Sa  Majefté  le  donna  en  engagement 
à  la  Ducheflê  de  Montpenfîer ,  des  mains  de  laquelle 
ce  même  Prince  le  retira  pour  le  donner  en  dot  à 
Marguerite  de  France,  fa  foeur,  en  la  mariant  à 
Henri  de  Bourbon  ,  Roi  de  Navarre.  Cette  aliéna- 
tion fut  faite  avec  faculté  de  rachat  perpétuel ,  par 
contrat  du  8.  Juillet  de  l'an  i$8i.  Le  11.  Novembre 
de  l'an  1598.,  la  Reine  Marguerite  fit  donation 
du  duché  d'Eftampes  à  Gabrielle  d'Eftrées  ,  Du- 
chtrfle  de  Beaufort ,  dont  la  poftérité  l'a  pofledé  juf- 
qu'à  la  mort  du  Duc  de  Vendôme  ,  arrivée  à  Vina- 
roz  ,  en  Efpagne ,  le  t  o.  de  Juin  de  l'an  1711. 

La  ville  d'Eftampes  eft  la  patrie  d'un  citoyen 
très-fameux  dans  l'hifloire  de  France  ,  de  duquel 
ont  parlé  fort  au  long  Pafquier  ,  Loifel  ,  Chopin, 
Morin  dans  fon  hiftoire  du  Gâtinois  ,  André  de  la 
Roque  dans  fon  traité  de  la  noblefle  ,  de  plufieurs 
autres.  Voici  un  précis  de  ce  qu'ils  en  ont  dit. 

Le  Roi  Philippe  1.  ayant  fait  vœu  d'aller  en  pè- 
lerinage au  Saint-Sépulchre  ,  Heu  ,  ou  Eude  le 
Mt/r«  d'Eftampes  ,  dit  Chalo  ou  Chaillou  de  Saint- 
Mart  ,  ou  de  Saint-Mard ,  ou  de  Saint-Mcdard  , 
s'offrit  d'y  aller  pour  lui  armé  de  toutes  pièces. 
L'offre  fut  acceptée  ,  de  le  Roi  donna  à  Chalo  un 
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privilège  d'exemption  de  tous  péages  ,  tributs  et 
autres  droits ,  pour  lui  de  pour  toute  fa  race  de 
l'un  de  de  l'autre  fexe.  Eude  partit ,  de  laiffa  fous  la 
protection  du  Roi ,  Anjolde  ,  fon  fils  ,  de  cinq  filles 
qu'il  avoit.  Les  lettres-patentes  données  à  fc  fia  tri- 
pes font  rapportées  par  Chopin.  11  eft  auffi  parlé 
de  ce  privilège  dans  les  regiftres  de  la  chambre  des 
comptes.  Il  etoit  général  pour  toutes  fortes  d'im- 
pôts &  de  péages  tant  par  terre  que  par  eau.  Il  fut 
confirmé  par  le  Roi  Jean  l'an  1360. ,  de  il  Pa  été 
encore  par  d'autres  Rois  dont  Chopin  fait  mention. 
Le  fils  de  Charles  de  St.  Mars  de  fes  cinq  filles  mul- 
tiplièrent prodigieufement  cette  race.  Les  filles  qui 
en  defeendoient,  étoient extrêmement  recherchées , 
dl  même  fans  dot ,  parce  qu'elles  apportoient  la  no- 
blefle de  le  privilège  d'exemption  pour  leurs  dépen- 
dants de  l'un  de  de  l'autre  fexe.  Le  nombre  s'en  étant 
infiniment  multiplié,François  I.  fe  vit  obligé  en  1  $40. 
de  faire  une  ordonnance  où  il  déclara  que  les  des- 
cendants de  Chalo  de  Saint-Mars  jouiraient  de  leur 
franchife  à  l'égard  de  tout  ce  qui  fe  leveroit  fur  leurs 
fonds  ,  mais  qu'Us  payeraient  tous  les  péages.  En 
t  $83. ,  Henri  111.  donna  encore  une  nouvelle  at- 
teinte à  ce  privilège  ;  de  en  1601.  Henri  IV.  déclara 
que  tous  les  dépendants  de  Chalo  de  Saint- Mars 
payeroient  la  taille  de  tous  les  autres  droits  que 
pay oient  fes  autres  fujets. 

Les  armoiries  de  Chalo  de  Saint-Mars  (  à  ce 
que  porte  la  tradition  ),  de  celles  de  fes  defeendants, 
étoient  de  Jérufàlem  ,  c'eft-à-dire  ,  d'argent  à  la 
croix  patentée  d'or ,  accompagnée  de  quatre  croifet- 
tes  de  même ,  à  enquerre  ,  ecarteli  de  finople,  à 
l'écu  de  gueule  ,  chargé  d'une  feuille  de  chêne  d'ar- 
gent ,  à  la  bogdure  d'or.  Ils  prétendoient  que  c'etoit 
Te  Roi  Philippe  I.  qui  leur  avoit  donné  ce  quartier 
de  Jérufàlem.  «  Erreur  manifefte,  dit  le  P.  de  Mont- 
b  faucon ,  car  en  ce  temps-là  il  n'y  avoit  point  d'ar- 
b  moiries ,  de  les  Rois  ne  donnoient  point  de  let- 
»  très  de  noblefle  ».  (  Montfaucon,  dans  le  tom. 
s.  des  monuments  de  la  Monarchie- Françoife , 
pag.  *t6.  ). 

Ccluiqui  a  fait  Phiftoire  du  Convoi  de  des  Obfejuct 
de  la  Reine  Anne  de  Bretagne,  imprimée  par  Théo- 
dore Godefroy  in-40.  en  1619.,  de  qui  fe  trouve 
dans  un  manuferit  de  la  bibliothèque  du  Duc  de 
Coillin ,  Evèque  de  Metz  (  écrit  dans  le  même 
temps  ),  rapporte  différemment  l'hifloire  de  Chail- 
lou de  Saint-Mars.  En  parlant  de  l'arrivée  de  ce 
convoi  à  E Hampes, de  de  ceux  qui  fortirent  de  cette 
ville  pour  lui  faire  honneur ,  voici  comme  il  s'ex- 
prime : 

»  Il  y  avoit  bien  huit  cents  flambeaux  ,  partie  anx 
s  armes  de  la  ville  ,  qui  font  de  gueules  à  un  chS- 
»  teaa  d'or ,  maçonné  ,  fenêtré  ,  de  crénelé. de  fa- 
s  ble  ,  fur  le  tout  on  écu  écartelé  ;  le  premier  de 
»  France  ,  le  fécond  de  gueules  à  une  tour  d'or 
s  portée  ,  fenêtrée  de  crénelée  de  fable. 

»  Et  le  parfus  étoient  fix  cents  habitants  (  l'im- 
»  primé  dit  »oo.  ) ,  vêtus  en  deuil ,  qui  portoient 
»  chacun  un  flambeau  blanc  armoirié  d'un  écu  écar- 
»  telé  ;  le  premier  de  Jérufàlem ,  de  le  fécond  de 
»  finople  à  un  écu  de  gueule  foutenu  d'or  fur  une 
s  feuille  de  chêne  d'argent.  Je  m'enquis  pourquoi 
b  ils  portoient  ce  quartier  des  armes  de  Jérufàlem? 

*  On  me  répondit  qu'ils  étoient  iflus  d'un  noble 
»  homme  ,  nommé  Luc  le  Maire  ,  Seigneur  de 
»  Chaillou,  lequel  étant  averti  que  le  Roi  Philippe- 
»  le-Bel  devoit  faire  un  voyage  en  Jérufàlem  I 
»  pied,  armé,  portant  un  cierge  ;  ce  que  le  bon  Roi 
»  ne  put  pour  quelque  maladie  qui  lui  furvint  ,en- 
b  treprit  ledit  Seigneur  de  Chaillou  le  voyage  :  ce 
b  qu'il  fit  de  accomplit ,  de  pour  partie  de  fa  retnu- 
b  nération,  icelui  Roi  lui  oétroya  en  quartier  des 
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Les  Génois  ,  entr'autrcs ,  y  viennent  commercer 
avec  des  barques  &  des  allèges.  L'Etang  i'Entrecens 
«il  fi  tué  dans  la  Crau  d'Arles,  en  Provence.  L'Etang 
du  Galejon  eft  également  dans  la  Crau  d'Arles  ,  en 
Provence.  L'Etang  de  Lcucate  ,  fitné  entre  le  bas 
Languedoc  &  le  Rouffillon ,  près  des  deux  villes  de 
Leucate  &  de  Salces,  qui  toutes  deux  lui  communi- 
quent leurs  noms ,  fe  décharge  dans  la  Méditerranée 
par  deux  petits  canaux.  11  a  »•  1.  &  demie  de  longueur 
&  i .  1.  &  demie  dans  fa  plus  grande  largeur.  L'Etang 
de  Long-Penduten  Bourgogne,  au  bailliage  de  Mont- 
cenis ,  eft  principalement  remarquable  parce  qu'il  en 
fort  deux  rivières ,  la  Dehune  &  la  Bourbince ,  dont 
l'une  va  Te  rendre  dans  la  Saône ,  &  l'autre  dans  la 
Loire.  L'Etang  de  Maguelonetde  PctaultSt.de  Thau, 
fitué  aux  côtes  du  bas  Languedoc ,  tout  proche  de 
la  Méditerranée ,  dans  laquelle  il  fe  décharge  par 
trois  iflues ,  a  environ  douze  lieues  de  longueur ,  de- 
puis la  ville  d'Aiguetnortes  jufqu'auprès  d'Agde.  Sa 
largeur  n'eft  que  d'une  lieue  ou  environ.  Cet  étang 
fe  divife  ordinairement  en  trois,  dont  celui  qui 
eonferve  le  nom  de  Maguelone  eft  au  milieu  :  il  a 
été  ainfi  nommé  de  l'ancienne  ville  épifeopaie  de 
Maguelone ,  qui  étoit  dans  une  ifle  vers  le  milieu 
de  cet  étang.  La  partie  fituée  vers  Aiguefmortes , 
s'appelle  l'étang  de  Perrault,  &  on  donne  le  nom 
d'étang  de  Thau ,  à  l'autre  partie  occidentale ,  qui 
elt  la  plus  proche  d'Agde.  C'cft  où  commence  le 
canal  Royal  de  Languedoc.  Au  relie ,  l'étang  de  Ma- 
guelone eft  plus  connu  aujourd'hui  fous  le  nom 
d'étang  de  Frontienan,  à  caufe  de  la  petite  ville  de 
ce  nom ,  qui  eft  fituée  fur  fon  rivage.  L'Etang  de 
Vacarès,  dans  l'ifle  de  Camargue,  en  Provence  , 
n'eft  autre  chofe  qu'un  dégorgement  de  la  mer  dans 
des  marais  ou  terres  baflès  de  la  Camargue.  Il  eft 
allez  probable  qu'autrefois  quelqu'un  des  bras  du 
Rhône  s'eft  déchargé  dans  la  mer  par  cet  endroit. 
L'Etang  de  Vendra  ,  dans  le  bas  Languedoc.au 
diocefe  de  Narbonne ,  reçoit  la  rivière  d'Aude  ,  fle 
fe  décharge  dans  la  mer  par  le  Grau  de  Vendrcs. 

ESTANG  Vogueau  &  Epinoy,  en  Picardie ,  dio- 
cefe de  Laon,  parlement  de  Paris,  intendance  de 
Soiifons ,  élection  de  Guife.  On  y  compte  i  oo.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  en  pays  de  bons  pâ- 
turages. 

ESTAPLES  ,  Stafuldt ,  ville  avec  un  port  de 
mer,  un  bailliage  Royal ,  une  mairie,  &c.  ;  dans 
le  Boulonnois  ,  diocefe  Oc  recette  de  Boulogne  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens.  On  y 
compte  176.  feux.  Cette  petite  ville  eft  fituée  fur  la 
baye  de  même  nom ,  à  la  rive  droite  Se  à  l'embou- 
chure de  la  rivière  de  Canche ,  à  ».  1.  N.  O.  de 
Montrcuil ,  &  4.  S.  un  quart  à  l'E.  de  Boulogne. 
Long.  19.  8.  16.  lat.  $0.  30. 44.  Il  s'y  tient  un  gros 
marché  toutes  les  femaines ,  &  tous  les  ans  une 
foire  franche  le  jour  de  St.  Nicolas  d'hiver.  C'eft 

5>ar  Eftaples  que  le  fait  une  partie  du  commerce-  de 
a  province  d'Artois ,  où  l'on  fait  pafter  des  vins , 
des  eaux-de-vie ,  des  vinaigres ,  des  huiles  de  ba- 
leine ,  des  fels.  Les  habitants  de  cette  ville  font  aufS 
un  grand  commerce  de  harengs  &  de  maqueraux , 
qu'ils  pèchent  &  talent  eux-mêmes.  Le  bailliage 
Royal  d'Eftaples  a  été  créé  en  i$$i.  ;  mais  il  eft  à 
remarquer  que  les  bailliages  prévôtaux  d'Eftaples , 
du  Choquet  Se  de  Bellefontaine ,  n'ont  qu'un  feul 
Juge  ;  Se  que  le  Procureur  du  Roi  de  la  fénéchauf- 
fée  de  Boulogne ,  l'eft  auffi  de  ces  jurifdiftions. 
Vvye\  Boulogne ,  Boulonnois  Se  Picardie. 

A  en  juge'r  par  d'anciennes  ruines  qu'on  voit  en- 
core à  Eftaples ,  il  y  a  tout  lieu  de  préfumer  qu'au* 
trefots  cette  ville  étoit  fortifiée.  Elle  eft  la  patrie  du 
fameux  théologien  Jacques  le  Fevre,  qui  y  naquit 
vers  l'an  145$.  Il  fe  rendit  habile  dans  les  lettres  Se 
dans  les  feiences.  Après  avoir  fait  fes  études  daas 
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l'univerlîté  de  Paris,  il  fut  appelle  par  Guillaume 
Briçonnet ,  Evèque  de  Meaux  ,  dont  il  fut  Grand- 
Vicaire  en  t  $ x 3.  Mais  cet  Evêque  ayant  été  aceufé 
de  favorifer  les  Calviniftcs  ,  le  Fevre  fe  retira  à 
Strasbourg  en  1  $17.  De  retour  à  Paris  ,  il  fut  choifi 
pour  être  Précepteur  du  troifieme  fils  du  Roi  Fran- 
çois L  Quelque  tenu  après  ,  il  fuivit  à  Nerac  la 
Reine  Marguerite  ;  il  pafla  le  refte  de  fes  jours  à 
Nerac ,  où  cette  PrinceiTe  ne  fe  lafla  jamais  de  lui 
donner  des  marques  diftinguées  de  fon  eftime  ,  Se 
du  cas  qu'elle  faifoit  de  fon  mérite.  Un  jour  qu'elle 
étoit  allée  dîner  chez  lui ,  accompagnée  de  plufieurs 
fçavants ,  il  mourut  à  la  fin  du  repas  ,  lorfqu'on 
s'imaginoit  qu'il  Jormoit ,  n'ayant  donné  aucune 
marque  d'indifpofition.  On  peut  voir  quelques  au- 
tres circonftances  de  fa  mort.  &  fon  teftament 
nuncupatif  dans  le  premier  article  des  Mélanges 
hiftoriques  de  Colomiès.  Malgré  fes  liaifons  avec 
les  Proteftants ,  le  Fevre  ne  voulut  jamais  fe  fé- 
parer  de  l'cglife  catholique.  Ses  principaux  ouvra- 
ges font  i°.  des  commentaires  fur  les  pfeaumes, 
fur  les  évangiles ,  fur  les  épitres  de  St.  Paul  &  fur 
les  épitres  canoniques;  a9*  l'édiàon  d'un  pfeau- 
tier  en  cinq  colonnes  ;  j°.  un  traité  des  trois 
Madeleines  ,  &  un  écrit  contre  Erafme  ;  40.  une 
veruon  françoife  de  la  bible  ;  cette  verfion  eft 
très-rare. 

ES TARAC  ,  pays  de  Gafcogne.  Voyt\  Aftarac. 

ESTAVAR  &  Bajanda.dans  la  Cerdagne-Fran- 
çoife  ,  diocefe  d'Urgel ,  confeil  fouverain  Se  inten- 
dance de  Rouifillon  ,  viguerie  de  Cerdagne.  On  y 
compte  49.  feux.  Eftavar  eft  fitué  dans  une  vallée , 
près  des  frontières  d'Efpagne,  à  une  lieue  Se  demie 
O.  S.  O.  de  Mont-Louis. 

EST  AVE  O  fes  Dépendances ,  en  Picardie ,  dio- 
cefe de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Soiflons ,  élection  de  Guife.  On  y  compte  96.  feux. 
Cette  paroilTe  eft  à  a.  1.  &  tiers  O.  N.  O.  de 
Guife. 

ESTA VI AUX ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
yeux ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  0C  élection 
de  Caen  ,  fergenterie  de  Brctteville-fur-Laize.  On 
y  compte  13.  feux.  Cette  paroilTe  eft  à  i.l.  S. de 
Caen. 

ESTAVIGNY  ,  dans  le  Valois  ,  au  gouverne- 
ment général  de  l'Ifle-de-France  , diocefe  de  Meaux, 
parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Soldons.  On  y 
compte  56.  feux.  Cette  paroilTe  eft  à  3. 1.  &  demie 
N.  N.  E.  de  Meaux. 

ESTA  VILLE  ,  en  Angonmois.  V<*yt\  Eflaville. 

ESTAULT  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  ,  parle- 
ment ,  intendance  ,  bailliage  Su  recette  de  Dijon. 
On  y  compte  36.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  fur 
une  colline ,  à  a.  1.  N.  O.  de  Dijon  ,  &  1.  &  demie 
N.  N.  0.  de  Tallant. 

ESTAULE  le  Bas  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun  ,  parlement  Se  intendance  de  Dijon  ,  bail- 
liage Se  recette  d'Avalon.  On  y  compte  33.  feux. 
Cette  paroiiTë  eft  à  deux  tiers  de  lieue  N.  d'Avalon. 

ESTAULE  le  Haut ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  Se  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage Se  recette  d'Avalon.  On  y  compte  13.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  tout  proche  de  celle 
qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent ,  dans  une 
contrée  ailez  abondante  en  grains  &  en  pâturages.  • 

ESTAUL1ERES  ,  dans  le  Bourdelois ,  en  Gu- 
yenne ,  diocefe  ,  parlement  ,  intendance  Se  élec- 
tion de  Bordeaux  ,  jurifdiction  de  Blaye.  On  y 
compte  91.  feux.  Cette  paroilTe  eft  fituée  à  une 
bonne  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Garonne  ,  a.  Se 
quart  N.  N.  E.  de  Blaye ,  0c  7.  &  demie  N.  un  quart 
à  l'O.  de  Bordeaux. 

ESTAYES ,  en  Bourgogne  ,  diocefe  de  Langres , 
failement  Se  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  6e 
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rte  ,  à  trois  lieues  &  demie  O.  de  Peronne  ,  &  cinq 
£.  un  quart  au  N.  d'Amiens.  Son  terroir  eft  égale- 
ment fertile  fit  agréable. 

ESTINCHUM ,  en  Picardie  ,  diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élection  de 
Dourlens,  doyenné  d'Albert.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  communauté  eft  contigue  à  celle  qui  a  donné 
lieu  à  l'article  précédent. 

ESTIOLLES,  dans  la  Brie-Françoife ,  diocefe, 
parlement ,  intendance  fit  élection  de  Paris.  On  y 
compte  33.  feux.  Cette  paroifle  eft  dans  une  fitua- 
tion  des  plus  agréables,  au-deiTous  de  la  forêt  de 
Senar ,  fur  la  petite  rivière  de  Haude  ,  près  de  fon 
embouchure  dans  la  Seine ,  à  une  demi-lieue  N.  O. 
de  Corbeil ,  à  deux  lieues  S.  de  Villeneuve-Saint- 
Georges  ,  &  quatre  fit  deux  tiers  S.  S.  E.  de  Paris. 

ESTION,  en  Champagne ,  diocefe  de  fiheims, 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Châlons  ,  élec- 
tion de  Rethel.  On  y  compte  67.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  une  bonne  demi-lieue  N.  O.  de  Char- 
leville. 

ESTIPOUY ,  dans  l'Aftarac ,  en  Gafcogne ,  dio- 
cefe fie  intendance  d'Anfch ,  parlement  dcTouloufe, 
élection  d'Aftarac  On  y  compte  1.  feux  &  95.  bel- 
lugucs  de  feu.  Cette  paroifle  eft  à  1.  lieue  N.  N.  O. 
de  Mirande. 

EST1RAC  ,  dans  l'Armagnac  ,  en  Gafcogne  , 
diocefe  ,  intendance  fit  élection  d'Aufch  ,  par- 
lement de  Touloufe  ,  collecte  de  Rivière  -  Balte. 
On  y  compte  1.  feux  48.  bellugues  fie  trois  quarts 
de  belluguc  de  feu.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  PAdour ,  à  ».  1.  S.  E.  de  Caftelnau  , 
fie  9.  S.  O.  d'Aufch. 

EST1SSAC  ou  Saint-Hilaire  d'Eftiffac ,  en  Péri- 
gord  ,  diocefe  fit  élection  de  Périgueux,  parlement 
fit  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  99.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de 
Greffe  ,  entre  les  rivières  d'Ille  fit  de  Dordogne  ,  à 
3.  lieues  N.  O.  de  Bergerac ,  fie  cinq  fie  quart  S.  O. 
de  l'éngueux. 

EST1SSAC  ou  la  Juftice  d'Eftiffac  ,  en  Périgord  , 
diocefe  fit  élection  de  Périgueux ,  parlement  fie  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  19).  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  également  fur  la  Greffe  ,  à 
une  lieue  de  fon  embouchure  dans  Pille ,  à  une  lieue 
S.  E.  de  Mucidan  .trois  fit  deux  tiers  N.  O.  de  Ber- 
gerac, fit  cinq  fie  demie  S.  O.  de  Bordeaux.  Son 
terroir  eft  fertile  en  grains,  eo  vins,  en  fruits  fie  en 
pâturages. 

Par  brevet  de  Novembre  1737.,  Louis-François- 
Armand  de  Royc ,  appelle  d'abord  le  Comte  de 
Marthon,  puis  le  Comte  de  Roucy  (  fils  de  Charles 
de  Roye  de  la  Rochefoucault,  Comte  de  Blanzac  , 
&  de  Marie-Henriette  d'Aloigny  de  Rochcfort  ) , 
fut  créé  Duc ,  fous  le  nom  d'EjhJJac.  11  eft  né  le 
ai.  Septembre  169$. ;  &  il  a  époufé  Marie,  fille 
cadette  du  Duc  de  la  Rochefoucault ,  dont  1  Fran- 
çois- Alexandre-Frédéric ,  né  le  11.  Janvier  1747.; 
&  i°.Emilie-Alexandrine,né  le  3  t.  Décembre  1741. 

ESTIVAL,  en  Franche-Comté,  diocefe,  terre 
fie  recette  de  St.  Claude  ,  parlement  fit  intendance 
de  Befançon.  On  y  compte  17.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  à  trois  lieues  N.  O.  de  Saint-Claude. 

ESTIVAL  en  Charnie ,  dans  le  Maine  ,  diocefe 
fie  élection  du  Mans  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance de  Tours.  On  y  compte  34.  feux.  Ce  bourg 
eft  à  deux  lieues  S.  E.  de  Sainte  -  Suzanne  ,  fie  fix 
O.  N.  O.  du  Mans.  Il  y  a  une  abbaye  de  filles  de 
l'ordre  de  Saint-Benoît ,  fondée  en  1 109.  par  Raoul 
de  Beaumont ,  Vicomte  de  Lude  fie  Seigneur  de 
Monreveau  ,  à  la  follicitation  d'un  faint  Hermite , 
nommé  Alcaume.  Le  revenu  de  cette  maifon  eft  de 
8000.  liv.  ou  environ.  Les  environs  font  également 
fertiles  fie  agréables. 
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ESTIVAL ,  dans  le  duché  de  Lorraine ,  diocefe 
de  Toul  cdnfeil  fouverain  fie  intendance  de  Lor- 
raine ,  bailliage  fit  recette  de  Saint-Diey.  On  y 
compte  uh  certain  nombre  de  feux  ,  dont  nous  igno- 
rons la  quantité.  Cette  communauté  eft  fituée  à  un 
quart  de  lieue  de  la  rive  gauche  de  la  Meurthe ,  à  ».  I. 
&  quart  N.  O.  de  St.  Diey ,  fie  fix  fie  quart  S.  E.  de  Lu- 
néville.  Il  y  a  un  abbaye  d'hommes  de  l'ordre  de 
Prémontré ,  fondée  au  feptieme  fiecle  par  Leudinus 
Kodo,  Evêque  de  Toul ,  qui  y  établit  douze  Prêtres 
ou  Chanoines  ,  fous  un  Prévôt.  Les  Prémontrés  y 
furent  introduits  en  1 147.  Cette  abbaye  eft  en  règle, 
&  jouit  de  7.  à  8.  mille  livres  de  rente.  Il  en  dépend 
fept  cures,  toutes  dans  le  doyenné  de  Salmcs. 

EST1VAREILLES  ,en  Bourbonnois ,  diocefe  de 
Bourges, parlement  de  Paris,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Montluçon.  On  y  compte  $ 3.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive 
droite  du  Cher.dans  une  contrée  peu  fertile,à l'excep- 
tion des  vins,  a  1.  1.  fit  demie  N.  de  Montluçon. 

EST1VAREILLES ,  en  Foreft  ,  diocefe  du  Puy , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lyon  ,  élection 
de  Montbrifon.  On  y  compte  115.  feux.  Cette  pa« 
roifleeft  à  5.  1.  &  demie  S.  S.  O.  de  Montbrifon. 

ESTIVAUX,  en  Limofin ,  diocefe  fit  intendance 
de  Limoges,  parlement  de  Bordeaux,  élection  de 
Brives.  On  y  compte  1  »o.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  à  quelque  diftance  de  la  Vezere ,  à  4. 1.  N.  N.  O. 
de  Brives. 

ESTOGES  ,  paroifle  avec  titre  de  comté  ,  en 
Champagne  ,  diocefe  ,  intendance  fie  élection  de 
Châlons,  parlement  de  Paris.  On  y  compte  89.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  S.  de  l'abbaye  de  la 
Charmoye ,  deux  fie  quart  O.  S.  O.  de  Vertus ,  fit  fix 
fit  trois  quarts  O.  S.  O.  de  Châlons.  Son  terroir 
abonde  en  bois  fie  en  pâturages. 

La  terre  fit  feigneurie  A'Èfloges  eft  une  ancienne 
baronnic,  qui  fut  portée  en  mariage  l'an  1  $71.  par 
Antoinette  d'Anglure,  fille  unique  &  héritière  de 
Jacques  d'Anglure  ,  Vicomte  d'Eftoges  fie  de  Van- 
deline  de  Nicey ,  à  Chrétien  de  Savigny ,  Seigneur 
de  Rofne ,  de  Tonnois,  fiec. ,  Chambellan  de  François 
de  France  ,  Duc  d'Alençoh.  11  fut  pere  de  Charles , 
dit  Saladih  d'Anglure-dc-Savigny,  Vicomte  d'Efto- 
ges, Baron  de  Rofne,  fitc,  Grand-Sénéchal  de  Lor- 
raine ,  fubftitué  au  ncm  fit  aux  armes  d'Anglure  par 
fon  aycul  maternel.  Celui-ci  eut  de  Marie  Babou  , 
fille  d'honneur  de  la  Reine ,  Antoine-Saladin  d'An- 
elure-du-Bellay-de-Savigny  ,  Vicomte  d'Eiloges  , 
Maréchal  des  camps  fit  armées  du  Roi ,  pere  par  fa 
femme  ,  Louife-Angeliqne  de  Braux ,  de  Marc-An- 
toine-Sdladin  d'Anglure-du-Bellay-dc-Savigny ,  eo 
faveur  duquel  la  feigneurie  d'Eftoges  fut  érigée  en 
comté,  par  lettres  de  Septembre  168».  Le  Comte 
d'Eftoges  décéda  en  1688., fit  avoit  époufé  en  1673. 
Marie-Jeanne  de  Rouvillc,  dont  les  deux  fils ,  Char- 
les-Nicolas fit  Marc-Antoine,  moururent  fans  pofté- 
rité  ,  fit  eurent  ponr  héritier  Jcan-Baptiflc  Erard  , 
Marquis  de  Livron.  Ce  comté  a  depuis  été  acquis 
par  la  Maréchale  de  Bouliers. 

ESTOHER  ,  en  Rouffillon  ,  diocefe  de  Perpi- 
gnan ,  confeil  fupéricur  fie  intendance  de  Rouffil- 
lon ,  viguerie  de  Confient.  On  y  compte  64.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  ».  I.  fit  demie  E.  de  Villefranehe. 

ESTOILE  (10  ,  en  Picardie  .diocefe  fit  inten- 
dance d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Dourlens ,  doyenné  d'Abbevitle.  On  y  compte  1 19. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  droite  de  la 
Somme  ,  dans  une  contrée  très-abondante  en  bled- 
froment  ,  en  avoines  ,  en  lins  ,  en  chanvres  &  en 
pâturages  ,  à  3. 1.  S.  E.  d'Abbe ville ,  3.  fit  quart  N. 
O.  d'Amiens  ,  fit  5.  S.  O.  de  Dourlens.  Il  en  dépend 
le  hameau  de  Bout-de-  Ville.  Il  y  a  à  l'Eftoile  un 
bac  pourpafler  la  Somme.  Tout  proche  de  ce  vit- 
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Marie,  oé  !e  » $.  Décembre  1 744.  ;  i°. Lonîfe-Aone-i 
Marie-Henriette ,  née  le  15.  Mars  1746.  ;  J°.  Eu- 
genie-Chriftine-Gabrielle,  née  le  »8.  Juillet  1748.; 
4".  Marie-Jofeph-Gafpard-Hyacinthe  ,  né  le  jo. 
Mars  1750. ,  reçu  Chevalier  de  Malte  ;  c".  Charles- 
Gafpard-Hyacinthe  ,  né  le  8.  Novembre  17s  a. , 
reçu  Chevalier  du  même  ordre  ;  <St  6°.  Thérefe- 
Antoinette-Charlotte  de  Grille  ,  née  le  18.  Jan- 
vier 17$  3. 

Jean-Baptifte  de  Grille  ,  deuxième  fils  de  Jacques 
de  Grille  &  de  Delphine  de  Sartrcs  ,  c  pou  fa  en 
169  J.  Louife  de  CUyfe-de-Fourchon,  fille  de  noble 
Antoine  &  de  Catherine  de  Grille.  De  ce  mariage 
vinrent  i°.  Jofepb-Jean-Baptifte  ,  qui  fuit  ;  i°.  Jac- 
ques, Sacriftain  de  l'églifc  d'Arles  ;  3°.  Antoine  , 
Major-Général  de  l'armée  commandée  en  Piémont 
par  le  Chevalier  de  Bclle-lfle  ,  ôc  tué  avec  ce  Géné- 
ral à  l'attaque  des  retranchements  de  l'Aflietc  en 
174c.  ;  &  40.  Jean-Baptilte  de  Grille,  Meftre-de- 
Camp  de  cavalerie  ,  &  ci-devant  Lieutenant  dans 
la  compagnie  des  grenadiers  à  cheval. 

Jean-Baptifte  de  Grille  époufa  le  9.  Janvier  1719. 
Françoife  de  Laugicr-Montblanc  ,dont  il  a  laifle  deux 
filles. 

Indépendamment  des  deux  branches  de  la  maifon 
de  Grille  ,  dont  nous  venons  de  parler  ,  il  fubfifte 
en  Provence  deux  autres  branches  de  cette  même 
maifon,  l'une  en  laperfonnede  Gafpard-Hyacin- 
the  de  Grille ,  Chevalier  ,  Grand-Croix  de  Tordre 
de  Malte  ,  Lieutenant-Général  des  armées  du  Roi, 
&  ci-devant  Commandant  la  compagnie  des  grena- 
diers à  cheval.  Il  eft  petit- fils  de  Pierre  de  Grille,  & 
de  Marie  de  Villages ,  lequel  Pierre  de  Grille  étoit 
le  deuxième  fils  de  Jacques  de  Grille ,  ayeul  d'un 
autre  Jacques  de  Grille  ,  premier  Marquis  d'Eftou- 
blon ,  le  même  dont  il  a  été  parlé.  L'autre  bran- 
che fublîltoit  en  la  perfonne  de  Jean-Auguitin  de 
Grille  ,  mort  Capitaine  dans  le  régiment  des  gardes- 
françoifes  ,  en  1741.  ,  pere  d'un  garçon  &  de 
deux  filles  ,  parfon  alliance  avec  Demoifelle  Marie- 
Thérefe  de  Porcelet ,  fille  de  Paul-Jofeph  de  Por- 
celet, Marquis  de  Maillane  ,  &  de  Dame  Anne- 
Françoife  de  Porcelet.  Jean-Auguftin  de  Grille  avoit 
pour  cinquième  ayeul  Vincent  Grille  t  fils  de  Simon 
Grille,  qui  étoit  également  cinquième  ayeul  de 
Jacques  de  Grille  ,  premier  Marquis  d'Eftoublon. 

ESTOUCHES,  dans  le  Gâtinois-Orléanois ,  dio- 
cefe  de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris  , 
élection  d'Eitampes.  On  y  compte  30.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  deux  lieues  &  demie  S.  d'Ef- 
tarope^. 

ESTOUILLY,  en  Picardie,  diocefe  de  Noyon , 
parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens ,  élec- 
tion de  Saint-Quentin.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
paroifle  clt  fituée  fur  la  Somme ,  à  une  demi-lieue 
E.  de  Ham. 

ESTOURNEAU,  en  Touraine  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Bourges  ,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion du  Blanc.  On  y  compte  117.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  deux  lieues  &  deux  tiers  N.  N.  O.  du 
Blanc  ,  &  7.  E.  S.  E.  de  Châtellerault. 

ESTOUTTEVILLE  ,  en  Normandie.  Voye\ 
Etouteville. 

ESTOUVANS  C  les  deux  Tiers  d')  ,en  Franche- 
Comté  ,  diocefe  ,  parlement  &  intendance  de  Be- 
fançon  ,  bailliage  &  recette  de  Baume.  On  y 
compte  1$.  feux.  Ceete  communauté  eft  à  $.  1.  & 
demie  N.  E.  de  Baume. 

ESTOUVELLES  ou  Eftonelles  ,  dans  le  Laon- 
oois  ,  au  gouvernement  général  de  l'ifle  -  de  - 
France ,  diocefe  &  élection  de  Laon  ,  parlement 
de  Paris ,  intendance  de  Soiflbns.  On  y  compte 
30.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  route  de 
Laon  à  SouToos ,  à  t.  1.  Oc  demie  S.  O.  de  Laon. 
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ESTOUVY ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Ce(U 
tances ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  de  Caen, 
élection  de  Vire ,  fergenterie  de  Pontfarcy.  On  y 
compte  116.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue 
N.  de  Vire. 

ESTOUX,  en  Bcaujolois,  diocefe  &  intendance 
de  Lyon ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Ville- 
franche.  On  y  compte  140.  feue.  Ce  village  ,  an- 
nexe de  la  paroifle  de  Beau  jeu ,  eft  firué  fur  une 
hauteur ,  à  une  petite  diftance  E.  de  Beaujeu  ,  & 
à  trois  lieues  oc  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Ville- 
franche. 

ESTOUY  ,  dans  le  Bcauvoifis  ,  au  gouverne- 
ment général  de  Hfle-de-France ,  diocefe  de  Beau- 
vais  ,  parlement  de  Paris,  intendance  de  Soiflbns, 
élection  de  Clermont.  On  y  compte  ti6.  feux. 
Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  fertile  , 
fur  la  petite  rivière  de  Brefche  ,  à  une  lieue  O.  N. 

0.  de  Clermont. 

ESTRABLES,  dans  le  Boulonnois,  diocefe  & 
recette  de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  xc.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  en  pays  de  grains  &  de 
pâturages. 

ESTRABOTS ,  en  Rouergue  ,  diocefe  de  Rho- 
des ,  parlement  de  Touloufe ,  intendance  de  Mon- 
tauban  ,  élection  de  Villefranche.  On  n'y  com- 
pte point  de  feux  ,  mais  feulement  ix.  bcllugues 
de  feu. 

ESTR ABONNE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Befançon ,  bailliage  de 
recette  de  Dole  ,  prévôté  d'Orchamps.  On  y  com- 
pte 33.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  4.  lieues  &  deux 
tiers  N.  E.  de  Dole. 

ES TRACHE  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Pontarlter.  On  y  compte  11.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  dans  les  montagnes. 

ESTRAGNEAUX  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de 
Befançon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon,  mar- 
quifat  de  Chauflin  ,  recette  d'Auxonne.  On  n'y  com- 
pte que  ï.  feux.  Cette  communauté  dépend  de  la 
paroifle  de  Monftier. 

ESTR  AMI  AC  ,  au  pays  de  Lomagne ,  en  Gaf- 
cogne  ,  diocefe  de  Lei&oure,  parlement  de  Tou- 
loufe, intendance,  élection  &  vicomté  de  Lomagne. 
On  y  compte  «.  feuxek  ij.  bcllugues  de  ftu.  Cette 
paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  très-fertile,  à 
4.  1.  S.  E.  de  Leictbure  ,  &  6.  &  quart  N.  E. 
d'Aufch. 

ESTRANCOURT  ou  Saint  -  Cir  d'Eftrancourt , 
en  Normandie ,  diocefe  &  élection  de  Lizieux  ,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  fergen- 
terie d'Orbec.Ony  compte  18.  feux.  Cette  paroifle 
eft  fituée  en  pays  de  grains. 

ESTRAPE,  en  Franche-Comté  ,  diocefe,  par- 
lement &  intendance  de  Befançon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Baume.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  à  3. 1.  &  demie  N.  E.  de  Baume. 

ESTRAY  ,  en  Franche-Comté ,  diocefe ,  parle- 
ment &  intendance  de  Befançon,  reflbrt  d'Ornans. 
On  y  compte  13.  feux.  Cette  communauté  eft  à  1. 

1.  ôc  trois  quarts  E.  un  quart  au  N.  d'Ornans. 
ESTR  AYES ,  dans  le  duché  de  Carignan ,  diocefe 

de  Verdun  ,  parlement  ck  intendance  de  Metz  ,  pré- 
vôté de  Dampvilliers.  On  y  compte  18.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  bonne  demi-licue  O.  S.  O.  de 
Dampvilliers. 

ES  PRE  ou  Eftrée  ,  en  Brefle ,  diocefe  de 
Lyon  ,  parlement  &  intendance  de  Dijon  ,  élec- 
tion, bail  liage  &  recette  de  Bourg  ,  mandement  de 
Lange.  On  y  compte  1  s.  feux.  Cette  comuuauré  eft 
à  3. 1.  N.  N.  O.  de  Bourg ,  &  4.  E.  N.  E.  de  Mâcon. 
Son  terroir  eft  fertile  en  grains  &  en  pâturage-;. 

ESTRÉ 
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ESTRÉ  £r  Benicourt,  en  Picardie,  diocefe  de 
intendance  d'Amiens ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  Peronne.  On  y  compte  ioj.  feux.  Eftré  eft 
à  une  lieue  de  deux  tiers  S.  O.  de  Peronne. 

ESTRE  Blanche ,  en  Artois ,  diocefe  de  Saint- 
Omcr,  confeil  provincial  d* Artois  ,  parlement  de 
Paris  ,  intendance  de  Lille ,  bailliage  de  recette 
d'Aire.  On  y  compte  »6.  feux  de  118.  perfonnes. 
Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  petite  rivière  de  La- 
que tte  ,  à  une  lieue  6c  deux  tiers  S*  O.  d'Aire ,  de 

3.  S.  S.  £.  de  Saint-Omer. 

ESTRÉ  fur  Canche ,  en  Artois  ,  diocefe  d'A- 
miens ,  confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de 
Paris,  intendance  de  Lille,  bailliage  de  recette  de  St. 
Pol.  On  y  compte  3  j.  feux  &  17$.  perfonnes.  Cette 
paroifle  eft  fituée  fur  la  rivière  de  Cancbe ,  à  ».  1.  & 
demie  S.  S.  E.  de  Saint-Pol ,  &  4.  de  demie  O.  S.  O. 
d'Arras. 

ESTRE  Cauchie ,  en  Artois,  diocefe,  bailliage 
&  recette  d'Arras,  confeil  provincial  d'Artois  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lille.  On  y  com- 
pte 132.  feux  de  169.  perfonnes.  Cette  paroifle  elt 
fituée  fur  la  route  d'Arras  à  Saint-Omer ,  par  Te- 
rouenne  ,  à  j.  1.  N.  O.  d'Arras ,  de  autant  E.  de 
Saint-fol. 

ESTRE  en  Cauchie  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de 
Noyon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  d'Amiens , 
élection  de  Peronne.  On  y  compte  14.  feux.  Cette 
communauté  eft  à  i.l.dcdeux  tiers  S.  E.  de  Peronnc. 

ESTRÉ  ,  en  Normandie ,  de  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voye\  Eftrées. 

ESTREAUPONT  ù  fes  Dépendances  ,  en  Pi- 
cardie ,  diocefe  de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Soiflbns ,  élection  de  Guife.  On  y  com- 
pte 1  $0.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  furl'Oife ,  à 

4.  1.  de  quart  E.  de  Guife. 

ESTREBAY  ,  en  Champagne ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Rheims ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de 
Châlons-  On  y  compte  114.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  4.  1.  O.  de  Charleville ,  de  1.  E.  S.  E.  d'Aubanton. 

ESTREBŒUF ,  en  Picardie.  Voye^  Et  rebœuf. 

ESTRECHE ,  en  Berry ,  diocefe  de  intendance  de 
Bourges  ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Châ- 
teauroux.  On  y  compte  70.  feux.  Cette  paroifle  eft 
fituée  près  de  la  rivière  d'Indre ,  à  1 . 1.  de  deux  tiers 

5.  E.  de  Chatcauroux. 

ESTRECHY  ,  bourg  ,  en  Berry ,  diocefe  de  in- 
tendance de  Bourges ,  parlement  de  Paris ,  élec- 
tion de  la  Charité-fur-Loire.  On  y  compte  1 1 6.  feux. 
Ce  bourg  eft  à  <•  1.  S.  O.  de  la  Charité-fur-Loire, 
&  4.  &  demie  E.  N.  E.  de  Bourges.  11  en  dépend 
ie  fief  de  Menus.  Le  terroir  d'Eftréchy  abonde  en 
bleds  excellens ,  de  en  pâturages  où  l'on  nourrit 
quantité  de  bétail ,  de  fur-tout  de  chevaux  dont  il  fe 
fait  un  bon  commerce.  A  un  quart  de  lieue  de  ce 
bourg  ,  eft  une  motte  on  butte  de  terre  ,  élevée 
par  main  d'homme ,  où ,  félon  la  tradition  du  pays , 
fut  enterré  un  des  capitaines  de  Vercingentorix , 
dont  parle  Céfar  dans  les  commentaires. 

ESTRECHY  le  Larron  ,  dans  le  Gâtinois-Or- 
léanois  (  ou  ,  fi  l'on  veut ,  dans  le  Hurepoix  ,  félon 
.ce  qui  a  été  remarqué  à  l'article  d'Eftampes  ) ,  dio- 
cefe de  Sens ,  parlement  de  intendance  de  Paris  , 
élection  d'Eftampes.  On  y  compte  125.  feux.  Ce 
bourg  eft  fitué  à  une  petite  diftance  de  la  rive 
gauche  de  la  rivière  d'Eftampes ,  fur  la  route  de  cette 
ville  à  Paris ,  à  1. 1.  de  tiers  N.  N.  E.  d'Eftampes. 

ESTRECHY ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  inten- 
dance de  élection  de  Châlons  ,  parlement  de  Paris. 
JOa  y  compte  40.  feux.  Cette  communauté  eft  à 
une  lieue  O.  S.  O.  de  Vertus ,  &  5.  O.  S.  O.  de 
Châlons. 

ESTRÉE  ,  en  Picardie ,  diocefe ,  intendance  de 
élection  d'Amiens  ,  parlement  de  Pa/is  ,  doyenne 
Tome  JL 
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de  Moreuil.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  ».  1.  &  tiers  S.  S.  E.  d'Amiens  ,  &  ».  O.  N. 

0.  de  Moreuil. 

ESTREE  ,  en  Picardie ,  diocefe  de  Noyon,  par- 
lement de  intendance  d'Amiens ,  élection  de  Saint- 
Quentin.  On  y  compte  78.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  ».  1.  &  quart  N.  N.  O.  de  Saint-Quentin ,  &  4. 
S.  S.  E.  de  Cambray. 

ESTRÉE  ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Lizieux  # 
parlement  de  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Pont-l'Evêque  ,  fergenterie  de  Cambremer.  Ou  y 
compte  4.  feux  privilégiés  de  $3.  feux  taillables. 
Cette  paroifle  eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  droite 
de  la  Dive  ,  &  j.  1.  &  demie  S.  O.  de  Pont-l'E vèque. 

ESTREE  Saint  -  Denis ,  dans  le  Beauvoifis  ,  au 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-Frauce,  diocefe 
de  Beauvais ,  parlement  de  Paris , intendance  de  Soif* 
fons ,  élection  de  Clermont.  On  y  compte  1  »  3.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  ] .  1.  E.  N.  E.  de  Clermont ,  & 
autant  O.  N.  O.  de  Compiegne. 

ESTRÉE  i«î  Crécy  ,  en  Picardie  ,  diocefe  & 
intendance  d'Amiens  ,  parlement  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Dourlens  ,  doyenné  de  Rhue.  On  y  compte 
1*3.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays  de  plaines 
&  très-fertile. 

ESTRÉE  (1'),  abbaye  d'hommes,  de  l'ordre  de  St. 
Benoit ,  en  Normandie  ,  au  diocefe  d'Evreux  ,  fur 
la  rive  d'Aue  ;  fondée  en  1114.  Cette  abbaye 
eft  à  6.  lieues  S.  S.  E.  d'Evreux.  Elle  avoit  été 
unie  à  l'évèché  de  Québec ,  en  Canada  ,  mais  nous 
ignorons  fi ,  depuis  la  dernière  paix  de  1763. ,  cette 
union  a  été  continuée.  Le  terroir  des  environs  abonde 
en  pâturages  excellens. 

ESTRÉES ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Séez ,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  d'Alençon  ,  élection 
de  Falaifc ,  fergenterie  de  Tournebu.  On  y  compte 
68.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  ».  I.  N.  O.  de  Falaife. 

ESTRÉES  ,  dans  le  Boulonnois  ,  diocefe  &  re- 
cette de  Boulogne  ,  parlement  de  Paris  ,  inten- 
dance d'Amiens.  On  y  compte  19.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  une  bonne  demi  -  lieue  N.  N.  E.  de 
Montreuil. 

ESTRÉES  ,  dans  la  Flandre  -  Wallonne  ,  dio- 
cefe d'Arras ,  parlement  ,  fubdélégation  &  recette 
de  Douay  ,  intendance  de  Lille.  On  y  compte  40. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  cbq  quarts  de  lieue  S. 
S.  O.  de  Douay. 

Par  lettres  de  1 6 13. ,  la  terre  de  feigneurle  d'Ef- 
triei ,  en  Flandres  ,  fut  érigée  eft  comté ,  en  faveur 
de  Charles-Philippe  d'Ongniet ,  Baron  de  Rollen- 
court ,  fils  de  Jacques  &  d'Anne  de  Wtttkem  ,  de 
petit-fils  de  Claude  ,  Seigneur  d'Eftrées ,  dec. ,  de  de 
Jacqueline  Mallct.  Voyez  Coupigny. 

ESTREHAM  ,  bourg  ,  en  Normandie  ,  diocefe 
de  élection  de  Bayeux ,  parlement  de  Rouen  ,  in- 
tendance de  Caen ,  fergenterie  de  Tour.  On  y  compte 
68.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  l'Océan,  à  l'embou- 
chure de  à  la  rive  gauche  de  la  rivière  d'Orne ,  à  2. 

1.  de  deux  tiers  N.  un  quart  à  l'E.  de  Caen ,  de  4.  de 
trois  quarts  E.  N-  E.  de  Bayeux.  Ses  habitants  s'oc- 
cupent à  la  pèche  de  au  labourage.  Il  y  a  un  fiege 
d'amirauté.  Cette  terre  avec  titre  de  baronnie  ap- 
partient à  l'Abbeflè  de  la  Trinité  de  Caen  ;  de  il  eû 
dépend  encore  les  paroifles  de  Colville  ,  de  Saint- 
André  de  de  Benonville.  Le  terroir  des  environs  eft 
fertile  en  grains  ,  en  fruits  de  en  pâturages. 

ESTREHEM  le\  Seulines ,  en  Artois ,  diocelé, 
bailliage  de  recette  de  St.  Orner  ,  confeil  provincial 
d'Artois,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Lille. 
On  y  compte  18.  feux  de  87.  perfonnes, 
.  ESTREILL1ERES  ,  en  Picardie  ,  diocefe  de 
.Noyon  ,  parlement  de  Paris,  intendance  d'Amiens, 
électiondeSt.  Quentin.  On  y  compte  1 10.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  1.  L  Ôc  tiers  O.  S.  O.  de  St.  Quentin. 
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ESTRELLÈ  ,eh  Franche-Comté ,  diocefe ,  par- 
lement &  intendance  de  Befancoii ,  bailliage  de  re- 
cette de  Gray.  On  y  compte  16.  feu*.  Cette  tom- 
inunànté  eft  à 4. 1.  E.  N.  E.  de  Gray ,  &  5.  N.  M.  O. 
de  Befar.çon. 

ESTRELLES.en Bretagne,  diocefe ,  parlement, 
intendance  6t  recette  de  Rennes.  Ou  y  compte  37. 
feux  &  un  tiers  de  feu.  Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  S. 
de  Vitré ,  fit  6.  &  quart  E.  de  Rennes. 

ESTRELLES ,  en  Champagne ,  diocefe  6c  élec- 
tioh  de  Troycs ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Châlons.  On  y  compte  3$.  feux.  Cette  paroiffe  cft  à 
j.  1.  6c  tien  N.  N.  O.  dè  Troyes ,  &  une  E.  S.  E. 
d'Anglure. 

ESTRENNES  ,  dam  le  duché  de  Lorraine , dio- 
cefe de  Toul  ,  confeil  fouverain  6t  intendance  de 
Lorraine  ,  bailliage  6c  recette  de  Mirecourt.  On  y 
compte  ta.  feu*.  Cette  paroiffe  eft  à  une  lieue  de 
quart  S.  O.  de  Mirecourt. 

ESTREPAGNY ,  bourg  avec  on  ancien  titre  de 
bhrottnie ,  en  Normandie ,  diocefe  de  Lizieux  (  quoi- 
qu'enclavé  dans  le  diocefe  de  Rouen  ) ,  parlement  & 
intendance  de  Rouen ,  élection  de  Gifors.  On  y 
compte  ti.  feu!  privilégiés  &  1J0.  feux  taillabtes. 
Ce  bourg  eft  à  t.  I.  &  demie  O.  M.  O.  de  Gifors , 
1.  fit  demie  N.  E.  d'Andely ,  8t  S.  &  quart  S.  E.  de 
Rouen.  Son  terroir  eft  très-fertile.  Ellrepagny  eft 
fermé  de  murailles.  Il  s'y  tient  un  gros  marché  de 
grains  tous  les  mardis  ,  ôc  une  foire  tous  les  ans  le 
«9.  Août.  Les  filles  y  travaillent  à  la  dentelle.  Son 
églife  parôifïiâle  eft  dédiée  à  Saint-Jean-Baptifte  de 
tut  fa  in  t  s  Germais  Gc  Protais,  li  y  a  un  prieuré  de 
Religieufes  Bénédictines  hofpitalieres.  Dix-neuf  pa- 
rôifles  relèvent  de  ta  feigneurie  de  ce  bourg. 

La  terre  6c  feigneurie  i'Ejtrepagny ,  première 
bâronnie  du  Vexin-Normand  ,  paflk  avec  celle  de 
Vanngucbtc ,  vers  l'an  1 3 14. ,  de  la  maifon  de  Crtf* 
yih  dans  celle  de  Mttun ,  par  l'alliance  de  Jeanne  de 
Crefpin  avec  Jean  de  Melun ,  Comte  de  Toncorville. 
Marguerite  de  Melun ,  leur  petite-fille  fit  héritière  , 
feorta  Ellrepagny  6c  Varenguebec  dans  la  maifon  de 
tiarcourt ,  d'où  elle  paffa  dans  celle  d'O/V/anr-Lon- 
gvtvUlt.  Marie  d'OHéans-Lôngueville ,  héritière  de 
fa  maifon  ,  mariée  à  Henri  de  5 avot'e ,  Duc  de  Ne* 
rnours  ,  donna  vers  l'an  1 700.  la  bâronnie  d'Eftre- 
pagny  en  échange  &  N.  le  Bailly-de-Bdyrt! ,  Maître 
des  comptes ,  mort  en  17*6. ,  dotit  la  veuve  l'eut 
pour  fes  reprifes  ,  &  la  Laifla  à  fon  neveu  Pierre- 
Edme  Galland  ,  Seigneur  de  Changy ,  auffi  Maître 
des  comptes  ,  mort  en  Avril  1755.  >  'aiffant  de  fk 
femme  Elilabeth  Boullet  pour  fille  unique  Gabrielle». 
Elifabeth  Galland,  née  en  1731*,  mariée  le  17.  Mars 
1751.  à  Michel- Jacques  Turgoe,  Marquis  de  Souf- 
frions ,  Préfident  du  parlement  de  Paris.  Voyc\ 
Sâufmons. 

ESTREPIGNY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de 
Rhcims  ,  parlement  de  Paris  ,  Intendance  de  Châ'- 
lôrts ,  élection  de  Rethel.  On  y  compte  37.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  $.  1.  ôc  quart  N.  E.  de  Rethel. 

EST REP1LLY,  dans  la  Brle-Champenoife ,  dio- 
cefe de  élection  de  Meaux ,  parlement  6c  intendance 
de  Paris.  On  y  compte  94.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
*  une  lieue  ôt  deux  tiers  N.  N.  E.  de  Meaux. 

ESTREPILLY ,  dans  ta  Brie-Chartipeneifc ,  dio* 
eefe  ôt  intendance  de  Soillons ,  parlement  de  Paris -, 
élection  de  Château-Thierry.  On  y  compte  27.  feux» 
Cette  paroîfle  eft  %  1. 1.  N.  O»  de  Château-Thierry. 

ESTRETOT ,  en  Normandie.  V oyt\  Etretot. 

ESTREVAL ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  ma» 
département  du  Barrois  ,  diocefe  de  Toul ,  confeil 
fouverain  de  intendance  de  Lorraine ,  bailliage  Ôc  re- 
cette de  Vezelife.  On  y  compte  1 1 .  feux. Cette  corn- 
munautéeft  fitoée  dans  une  contrée  abondante  en  pâ- 
turages, àtrac  bonne  demi- lieue  S.  S.  O.  de  Vewlif*. 


EST 

ESTREUN ,  enHaynault ,  diocefe  de  Carnbray , 
parlement  de  Douay  ,  Intendance  de  Maubeuge  , 
gouvernement  d'Avefnes.  On  y  compte  109.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  route  d'Avefnes  à  la 
Capelle  ,  à  cinq  quarts  de  lieue  S.  de  la  première 
de  ces  villes. 

ESTREUN  eu  Eftrun  eu  l'Eftrun ,  en  Artois , 
diocefe , gouvernance  .bailliage  Ôc  recette  d'Arras , 
confeil  provincial  d'Artois ,  parlement  de  Paris ,  in- 
tendance de  Lille.  On  y  compte  t7-  feux  6c  8 1.  per- 
funnes.  Cette  paroiffe  cft  à  une  lieue  O.  N.  O.  d'Ar- 
ras. Il  y  a  une  abbaye  de  filles ,  de  l'ordre  de  St.  Be- 
noît ;  fondée  ,  à  ce  qu'on  aflure ,  par  la  Princeflè 
Béatrix  ,  qui  vivoit  du  temps  de  Charlemagne ,  de 
rétablie  l'an  1085.  ou  1088.  On  n'y  reçoit  que  des 
Demoifellcs  ,  fans  néanmoins  les  obliger  à  faire  au- 
cunes preuves  de  nobleffe.  Cette  maifon  eft  très*- 
réglée ,  quoiqu'il  n'y  ait  point  de  clôture.  Elle  jouit 
de  1 t.  mille  livres  de  tente  ou  environ. 

ESTREUX  eu  St.  Jean  d'Eftreux ,  en  Breflè , 
diocefe  de  St.  Claude ,  parlement  ôt  intendance  de 
Dijon  ,  élection  ,  bailliage  Ôt  recette  de  Bourg  , 
mandement  de  Coligny.  On  n'y  compte  que  18. feux. 

ESTREUX  oa  Eftrœux ,  en  Haynault ,  diocefe 
de  Cambray ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de 
Maubeuge ,  Prévôté -te-Comte.  On  y  compte  18.  feux. 
Cette  paroiffe  eft  à  1. 1.  E.  S.E.  de  Valenciennes. 

ESTREUX  LanÀvtnas  ,  en  Picardie ,  diocefe  de 
Laon ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  SohToo», 
élection  de  Guife.  On  y  compte  1 1 6.  feux.  Cette  pa- 
roiffe eft  fituée  en  pays  de  grains  6c  de  bons  pâturage?. 

ESTR1AT ,  en  Angoumois  ,  diocefe  &  élection 
d'Angoulême  ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de 
Limoges.  On  y  compte  80.  feux.  Cette  paroiffe  eft  à 
j. L  ôt  tiers  S.  O.  d'Angoulême,  de  5.  S.E.  de  Cognac. 

ESTRICHÉ  ,  bourg,  en  Anjou  ,  diocefe  d'An- 
gers ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours , 
élection  de  la  Flèche.  On  y  compte  a  $3.  feux.  Cè 
bourg  eft  fitué  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche 
de  la  Sarthe  ,  à  4.  1.  6c  trois  quarts  O.  S.  O.  de  la 
Flèche ,  6c  4.  N.  N.  E.  d'Angers. 

EST  RI  EUX,  en  Picardie ,  diécefe ,  intendance 
6c  élection  d'Amiens ,  parlement  de  Paris,  doyenné* 
d'Airaitre.  On  y  compte  8$.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  1.  1.  S.  O.  d'Airaine ,  6c  4.  *t  demie  O.  N.  O. 
d'Amiens. 

ESTR1GÉ  ,  bourg ,  dans  le  Maine ,  diocefe  6c 
élection  du  Mans ,  parlement  de  Paris  ,  intendant* 
de  Tours.  On  y  compte  «$t.  feux.  Ce  bourg  eft 
fitué  dans  une  contrée  affèe  fertile  en  grains  <t  en 

pâturages. 

ESTR1NQUELS  ,  en  Quercy ,  diocefe  de  Cat 
hors ,  élection  de  Figeac  ,  parlement  de  Touleufe  , 
intendance  de  Montauban.  On  y  compte  3.  feux 
»ç.  betlugues  6c  un  quart  de  bellugue  de  feu.  Cett* 
paroiffe  cft  à  tt.l.  N.  N.  E.  de  Càhors ,  9.  N.  O.  dè 
Figesc,  3.E.N.  E. de Souillac , 8c  1.6c  demie  de  11 
rive  droite  de  la  Dordogne.  Son  terrait  eft  mêlé  de 
plaines  6c  de  collines ,  &  il  eft  d'ailleurs  affex  fertile. 

È5TROCHEY  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  de  Lan- 
grès  ,  parlement  6c  intendance  de  Dijon  ,  bailliage 
6c  retette  de  Ch&illon.  On  y  compte  14.  feuxv 
Cette  paroiffe  eft  fur  la  Seine ,  à  une  demi-lieue 
N.  O.  de  Châtillon. 

ESTR<fcUX ,  en  Haynault.  Voye\  Eftreux. 

ESTROITE-FONTA1NE  ,  en  Franche- Comté, 
diocefe ,  parlement  6c  intendance  de  Befançon  , 
bailliage  6c  recette  de  Vefoul ,  prévôté  de  Mont- 
juftin.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes  ,»».!.  S.  E.  dé 
Moirrjuftin,  6c  4.  6c  dent  tiers  £.  &.  E.  de  Vefoul. 

ESTROPONY ,  dans  le  Condomois ,  en  Gafcou 
gne  ,  diocefe  6c  éleftl&n  de  Conddm  ,  parlement  6c 
intendance  aV  Berdedtik  ,  juriiUtctten  de  Gtnsauk 
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le  territoire  de  Seyne  ,  en  Provence. 

ESVELLE  ,  en  Bourgogne  .diocefe  d'Aurun  , 
parlement  fie  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  &  re- 
cette de  Beaune.  On  y  compte  $o.  feus.  Cette  com- 
munauté dépend  de  la  paroifle  de  Baubigny. 

ESVES  ,  bourg ,  en  Touraine,  diocefe  fit  inten- 
dance de  Tours  ,  parlement  de  Paris  ,  élection  de 
Loches-  On  y  compte  $3.  feux.  Ce  bourg  cft  à  deux 
lieues  S.  S.  O.  de  Loches  ,  fit  j.  fit  tiers  E.  N.  E. 
de  la  Haye. 

ESVETTE ,  dans  le  Sundtgav ,  en  Alface  ,  dio- 
cefe de  Befancon  ,  confeil  fupérieur  fit  intendance 
d'Alface  ,  bailliage  fit  recette  de  Bedtfort.  On  y 
compte  a  i .  feux. 

ESViGNY ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Rhcims  , 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Châlons ,  élec- 
tion de  Bethet.  On  y  compte  40.  feux.  Cette  pa- 
roifle cft  à  une  demi-lieue  S.  S.Ô.  de  Mezieres. 

ESVILLERS  ,  en  Franche-Comté  ,  diocefe  , 
parlement  fit  intendance  de  Befançon  ,  reflbrt 
d'Ornans.  On  y  compte  j6.  feux.  Cette  paroifle  elt 
à  ».  I.  &  tiers  S.  S.  E.  d'Ornans ,  &  a.  &  deux  tiers 
H.  O.de  Pontarlier. 

ESVIN  Milmnifon  ,  en  Artois  ,  diocefe  d'Arras , 
confeil  provincial  d'Artois  ,  parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Lille ,  bailliage  fie  recette  de  Lens. 
On  y  compte  9».  feux  fie  467.  perfonnes.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  Haute- 
Deule  ,  à  1. 1.  &  tiers  M.  N.  O.  de  Douay. 

ESURENNES  ,  paroifle  avec  une  prévôté  Ro- 
yale ,  un  bailliage  Royal  fit  une  chîtellenie  qui  ref- 
Jortiifent  à  la  fénéchauflee  de  Boulogne  ,  dans  le 
Boulonnois ,  diocefe  &  recette  de  Boulogne  ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  d'Amiens.  On  y  com- 
pte 100.  feux.  Son  bailliage  prévôtal  eft  compofé 
d'un  Prévôt ,  d'un  Procureur  du  Roi  ,  qui  eft  le 
même  que  celui  de  la  fénéchauflee  de. Boulogne  ,  fie 
d'un  Greffier.  Voyje\  Surennes. 

ESVRES , bourg  ,  en  Touraine  ,  diocefe  ,  inten- 
dance &  élection  de  Tours  ,  parlement  de  Paris. 
On  y  compte  486.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  fur  la 
rive  droite  de  l'Indre  ,  à  deux  lieues  fit  deux  tiers 
S.  S.  E.  de  Tours. 

ESVRES  ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Verdun, 
intendance  &  élection  de  Châlons  ,  parlement  de 
Paris.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  paroifle  eft  à 
8.  1.  E.  de  Châlons  ,  fie  3.  &  deux  tiers  S.  E.  de 
Sainte-Mcnehould. 

ESURUNES.eo  Poitou ,  diocefe  de  la  Rochelle, 
parlement  de  Paris ,  intendance  de  Poitiers  ,  élec- 
tion de  Châtillon.  On  y  compte  lia.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  3. 1.  &  tiers  O.  N.  O.  de  Châtillon. 

ESURY  ,  en  Champagne  ,  diocefe  fit  élection  de 
Sens ,  parlement  fie  intendance  de  Paris.  On  y  com- 
pte 37.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  quelque 
diftance  de  l'Yonne ,  à  1. 1.  N.  O.  de  Sens. 

ESVRY  ,  dans  la  Brie-Françoife  ,  diocefe  de 
JVIeaux,  parlement ,  intendance  &  élection  de  Paris. 
On  y  compte  1 1  $.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  1. 1.  S. 
S.  E.  de  Brie-Comte- Robert. 

ESVRY  ,  dans  le  Hurepoix  ,  au  gouvernement 
général  de  l*lfle-ae-France  ,  diocefe ,  parlement  , 
intendance  &  élection  de  Paris.  On-  y  compte  54. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  à  la  rive  gauche  de  la 
Seine ,  à  trois  quarts  de  lieue  N.  O.  de  CorbeiL 

■ES¥  • 

ESWART,  dans  le  Cambrefis,  diocefe ,  fabdér 
légation  fie  recette  de  Cambray  ,  parlement  dp 
Douay  ,  intendance  de  Lille.  On  y  compile  34. 

feux.  Cette  paroifle  'eft  fituée  fur, la  rive  gauche  de 
TEfcaut ,  à  une  lieue  N.  E.  de  Cambray.  Son  terr 

roir  cft  des  plus  fertiles.  ,^  J;J.  _f4 


ETA 
ETA 

ETABLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parlement 
&  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués  ,  fer- 
genterie  de  Bellencombre.  On  y  compte  un  feu  pri- 
vilégié fit  a  3.  feux  taillables  Cette  paroifle  elt  fituée 
en  pays  de  grains  fie  de  pâturages. 

ET  ABLES  (les) ,  dans  le  Velay ,  en  Languedoc, 
diocefe  fie  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloufe  , 
généralité  de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc. On  y  compte  174.  feux.  Cette  paroifle  cft  à 
a.  I.  S.  O.  des  foorces  de  la  Loire  ,  fie  4.  fie  quart  S. 
E.  du  Puy.  Son  terroir  abonde  en  pâturages  excetlens. 

ET  ABLES ,  en  Normandie  fie  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voyt\  Eftables. 

ETAIN  ,Stagnum ,  ville  chef-lieu  d'un  bailliage 
Be  fon  nom  fie  d'un  pays  appellé  la  Vaivre  ou  VoU 
vre  ,  compris  entre  la  Meûfe  fie  la  Mofelle ,  avec  nn 
de  Capucins  ,  nn  bailliage  ,  une  mattrife 
des  eaux  &  forets  ,un  hôtcl-de-ville  ,  une  recette 
des  finances  fit  des  bois  ;  dans  le  duché  de  Bar ,  dio- 
cefe de  Verdun ,  confeil  fouverain  fie  intendance  de 
Lorraine.  On  y  compte  X40.  maifons  &  360.  feux 
ou  familles.  Cette  ville  eft  fituée  dans  une  plaine  , 
à  la  rive  gauche  de  l'Orne  ,  à  trois  lieues  au-deflbus 
de  fa  fource  ,  à  3. 1.  E.  N.  E.  de  Verdun,  7.  fie  demie 
O.  N.  O.  de  Metz  ,  10.  &  tiers  N.  N.  E.  de  Bar- 
le-Duc ,  fie  1  a.  &  doux  tiers  N.  O.  de  Nancy.  Long. 
*}.  1 8.  10.  lat.  49.  !i.  30. 

La  ville  dont  il  s'agit ,  eft  ancienne  ,  puifqu'elle 
étoit  déjà  fondée  au  feptieme  Gecle.  Elle  appar- 
tenoit  alors  à  un  particulier  ,  après  la  mort  duquel 
elle  échut  à  fon  fils  Leodiaus  ou  Lituivinus ,  Arche- 
vêque de  Trêves,  qui  donna  Etain  ,  avec  fon  terri- 
toire ,  au  monaftere  de  Saint-Euchaire  de  Trêves , 
par  fes  lettres  datées  de  la  douzième  année  du  règne 
de  Childcbert ,  ou  de  l'an  de  J.  C.  706.  L'original 
de  ces  lettres  exifte  encore  aujourd'hui.  Les  Moines 
de  Saint-Euchaire  de  Trêves  jouirent  pendant  cinq 
cents  ans  d'Etain.  En  ta  ti.  Jacques  ,  leur  Abbé, 
donna ,  du  confentement  de  ion  monaftere ,  la  ville 
avec  le  territoire  d'Etain  au  chapitre  de  Sainte- 
Marie- Magdeleine  de  Verdun.  L'année  fuivante  , 
les  Chanoines  donnèrent  en  échange  ,  aux  Moines: 
de  St.  Euchaire  ,  la  ville  de  Mackre  ,  qui  étoit  à 
leur  bienféance  ;  à  quoi  confentirent  Théodoric  de 
Wede  ,  Archevêque  de  Trêves ,  fit  fon  chapitre; 
Les  Chanoines  de  la  Magdeleine  de  Verdun  ayant 
pris  poiTciSon  de  cette  nouvelle  acquifiâon ,  furent 
troublés  par  Henri ,  Comte  de  Bar ,  qui  difoit  avoir 
fur  Etain  des  prétentions  ,  dont  on  ignore  le  fon- 
dement. Les  Chanoines  tranfigerent  avec  lui  en  1  a  14. , 
fie  lui  cédèrent  la  propriété  de  la  ville  d'Etain  fit  fes 
dépendances ,  ne  le  réfervant  que  le  patron  nage  de 
l'églife  avec  les  dixmes  ,  ferrages  fit  champ  arts  ,  & 
un  droit  d'ufage  dans  les  bois  de  la  feigneurie  ;  mais 
à  la  charge  que  le  Comte  ne  pourrait  tranfmertre 
Etain  à  d'autres  qu'à  fes  fuccefleurs  ,  Comtes  de 
Bar  ou  de  Briey.  Bientôt  après  ,  le  chapitre  s'étant 
plaint  qu'il  avoit  été  léfë  dans  ce  traité  ,  le  Comte 
en  fit  un  autre  ,  par  lequel  il  donna  à  ces  Chanoines 
une  plus  grande  récompenfe.  Depuis  ce  temps ,  les 
Comtes  fil  Ducs  de  Bar  ont-  toujours  joui  d'Etain. 
Le  Roi  Louis  XIV.  s'étoit  rendu  maître  de  cette 
ville  fit  de  fon  diftrict ,  mais  elle  fut  rendue  au  Doc 
4e  Lorraine  en  «écution  du  traité  de  Ryfwick 
en  «$97- 

Elle  eft  la  patrie  de  G*Maumc  Haià ,  célèbre  par 
la  coonoiflance  profonde  qu'il  avait  des  belles-let- 
.très  fie  de  ta  junfprudence.  Il  fut  fair  Primicier  du 
chapitre  de  Metz  en  143  j.  Les  Pères  du  concile  de 
Bile  l'invitereat  de  s'y  trouver  ;  fie  l'en  firent  Pro- 
mpteur générai  J]  aida  à  la  dépoàtioa  d'Eugène  IV. 
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perfonfles  libres).  Voje\  Dignités. 

Il  ne  paroît  pas  que,  jufqu'aa  règne  de  Gontran , 
petit-hls  de  Clovis,  les  Evêques  aient  eu  entrée  au* 
affémblées  du  royaume.  Grégoire  de  Tours  (liv.  8. 
chap.  30.)  nous  apprend  que  ce  Prince  étant  à  Au- 
cun, y  forma  une  aflémblée  de  quatre  Evêques  &  de 
quelques  Seigneurs.  Elle  fe  tint  l'an  <.8$.  ;  fit  il  eft 
à  remarquer  que  du  graud  nombre  d'Evèques  qu'il 
y  avoit  alors  dans  la  Gaule  ,  Gontran  n'en  admit 
que  quatre  dans  cette  aflèmblée.  11  y  a  beaucoup 
d'apparence  qu'il  leur  accorda  cette  préférence, 
parce  qu'ils  lui  étoient  plus  agréables  que  les  autres. 

Par  fucceffion  de  temps  les  François  &  les  Gau- 
lois étant  devenus  un  même  peuple ,  les  Rois  per- 
mirent aux  Evêques  de  fe  trouver  aux  grandes  affem- 
blées.  On  voit  que  dans  celle  qui  fut  tenue  5  Va- 
Jenciennes  au  mois  de  Mars  de  l'an  693. ,  Clovis 
111.  y  préfidoit ,  &  qu'elle  étoit  compoféc  de  douze 
Evêques  ,  de  douze  Seigneurs  ,  à  qui  on  donnoit  le 
titre  d'IUafires  comme  au  Roi ,  &  celui  de  Grands  , 
île  huit  Seigneurs  qualifiés  Comtes ,  de  huit  Gra. 
Jîon  » ,  dont  la  fonction  ordinaire  étoit  de  juger  les 
affaires  de  nuance ,  de  quatre  Domeftiques  ou  Gou- 
verneurs de  m aifons  Royales ,  de  quatre  Référen- 
daires ,  de  deux  Sénéchaux  &  du  Comte  du  palais. 
Celui-ci  eft  nommé  le  dernier,  foit  parce  qu'il  avoit 
on  û*egc  à  part  aux  pieds  du  Roi ,  ou ,  parce  que 
n'ailiitant  à  ces  affémblées  que  pour  rendre  compte 
de  fes  jugements ,  il  n'étoit  pas  affis  parmi  les  Juges. 

Dans  la  fuite  ,  le  clergé  du  fécond  ordre  6c  les 
gentilshommes  furent  admis  aux  affémblées.  Il  y  a 
plus ,  c'eit  que  les  gentilshommes  avoient  déjà  affilié 
aux  premières  affémblées  générales  que  les  Fraucs 
avoient  tenues  dans  les  Gaules  ;  ce  qui  fe  prouve 
par  ce  que  nous  avons  rapporté  au  fujet  de  l'affem- 
blée  que  tint  Clovis  avant  fon  baptême. 

En  1303.,  le  Roi  Philippe-le-Bel  affembla  les 
états  de  fon  royaume ,  &  eut  la  prudente  politique 
d'y  appeller  les  députés  du  peuple  (  on  croit  que 
c'eft  la  première  fois  que  le  tiers-état  y  fut  admis). 

En  ij$8. ,  il  y  eut  une  affemblée  des  notables, 
tenue  dans  une  des  chambres  du  parlement  de  Paris: 
ce  fut  dans  cette  ailembiée  d'états  que  la  magistra- 
ture prit  féance  pour  la  première  fois,  &  forma  un 
quatrième  ordre;  jufques-là  elle  n'y  avoit  pas  pris 
de  place,  &  c'eft  à  tort  qu'on  a  cru  qu'elle  étoit 
confondue  avec  le  tiers-état  ;  elle  n'y  a  point  re- 
paru depuis  -,  elle  n'affilia  ni  aux  états  de  Blois , 
ni  à  ceux  de  Paris. 

Il  ne  paroît  pas  qne  dans  les  premiers  temps  il  y 
eut  rien  déréglé  au  fujet  du  nombre  de  perfonnes  qui 
«levoient  affilier  aux  affémblées  générales.  Celle  qui 
fe  tint  à  l'occalion  de  la  cooveruon  de  Clovis ,  fut , 
comme  il  a  été  remarqué ,  très-nombreufe ,  puif- 
que  tous  les  Grands  du  royaume  St  une  affluence 
extraordinaire  de  gens  de  guerre  y  affifterent.  Celles 
<jui  fe  tinrent  fous  les  règnes  de  Gontran  St  de 
Clovis  111. ,  étoient  déjà  réduites  à  un  allez  petit 
nombre  de  perfonnes. 

Ces  affémblées  devinrent  plus  nombreufes  que 
jamais ,  quand  on  y  donna  entrée  au  clergé  ât  à 
la  nobleflè  ,  même  après  que  le  royaume  eut  été 
agrandi  considérablement,  il  y  a  apparence  que  la 
coafuOon  qui  régnoit  parmi  cette  multitude ,  jointe 
■à  la  difficulté  de  concilier  les  divers  fentiments ,  fit 
prendre  le  parti  de  n'y  admettre  qu'un  certain 
nombre  de  députés  de  chaque  ordre. 

Le  peuple  s'étaut  dépouillé  de  tout  fon  droit 
pour  eu  revêtir  le  Monarque  ,  il  s'enfuit  que,  dans 
un  état  monarchique ,  les  états  généraux  ne  doi- 
vent être  regardés  ordinairement  que  comme  les 
Confeillers  du  Prince.  Nous  difons  ordinairement , 
parce  qu'il  y  a  certains  cas  où  le  peuple  s'eft  ré- 
servé une  plaine  &  entière'  puiffance. 
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On  voit  par-li  l'erreur  de  ceux  qui  ont  avancé 
que  les  états  font  au-deffus  du  Roi  ;  car  fi  cela 
étoit  vrai,  il  n'y  aurait  ni  Monarque  ,  ni  Monar- 
chie ,  mais  une  pure  Ariftocratie  de  plufieurs  Sei- 
gneurs égaux  en  puiffance,  où  la  plus  grande  partie 
commande  à  la  moindre  en  général ,  &  à  chacun 
en  particulier.  11  faudrait  alors  qu'il  y  eût  des 
temps  &  des  lieux  fixes  pour  les  affembler,  ce 
qui  n'eft  point ,  puifque  nos  Rois  ne  les  convo- 
quent que  quand  il  leur  plaît ,  &  la  où  il  leur 
plaît.  Il  faudrait  enfin  que  les  édtts  &  ordon- 
nances fuffent  publiés  au  nom  des  états  ,  ce  qui  ne 
s'eft  jamais  pratiqué  dans  un  état  monarchique. 

Les  cas  où  les  états  ont  une  entière  puiffance , 
méritent  d'être  fpécifiés  ,  &  demandent  quelques 
éclairciffements  eliéntiels. 

1  °.  C'eft  quand  le  trône  fe  trouve  vacant ,  ce  qoî 
arrive  non-feulement  lorfque  le  Roi  eft  mort  fans 
laitier  de  fucceffeurs  de  fon  fang ,  mats  encore 
lorfqu'il  laiffé  la  Reine  fa  femme  enceinte ,  &  que 
le  focceffeur  eft  pour  quelque  temps  incertain ,  ou 
même  lorfqu'il  a  laiffé  plufieurs  prétendants  à  la 
Couronne ,  flt  qu'elle  eft  en  conteftation. 

Lorfque  le  Roi  meurt  fans  laiffer  de  fucceffeurs 
de  fon  fang,  la  nation  fe  trouve  dans  le  même  état 
où  elle  étoit  quand  les  François  établirent  pour  la 
première  fois  uo  Roi  fur  eux  ;  il  n'y  a  point  de 
doute  que  ce  ne  foit  à  elle ,  c'eft-à-dtre ,  aux  états 
généraux  qui  la  repréfentent,  à  fe  choifir  un  Maître; 
ôc  cette  élection  ,  pour  parler  comme  les  Jurifcon- 
fuites ,  eft  un  jugement  d'adjudication. 

Quand  le  Roi  prédécédé  a  laiffé  la  Reine  enceinte, 
ôi  qu'ainfî  le  focceffeur  eft  pour  quelque  temps  in- 
certain ,  les  états  généraux  ont  le  pouvoir  de  nom- 
mer un  Régent  pour  gouverner  le  royaume  pendant 
le  temps  d'incertitude.  Ainfi  Charles  1 V. ,  dit  le  Bel , 
ayant  laiffé  en  mourant  fa  femme  enceinte ,  Philippe 
de  Valois  &  Edouard  III.  Roi  d'Angleterre  préten- 
dirent chacun  avoir  le  gouvernement  du  royaume 
pendant  la  groffeflê  de  la  Reine  ;  mais  les  états  dé- 
cidèrent en  faveur  de  Philippe  de  Valois ,  &  cette 
décifion  fut  un  préjugé  for  le  droit  qu'if  avoit  à  la 
Couronne. 

Enfin ,  le  droit  au  trône  vacant  étant  contefte 
par  plufieurs  prétendants ,  c'eft  aux  états  de  décla- 
rer à  qui  il  appartient  -,  &  la  décifion  de  cette  aflem- 
blée  eft  alors  un  jugement  de  déclaration. 

Jeanne  d'Evreux ,  Reine  de  France,  &  veuve  de 
Chales-le-Bel ,  ayant  accouché  d'une  fille  poftfaume, 
qui  fut  qpmmée  Blanche,  il  y  eut  auffi-rôt  contefta- 
tion au  fujet  de  celui  qui  devoit  monter  fur  le  trône. 
Philippe  de  Valois ,  coufin-germain  de  Charlcs-le- 
Bel ,  prit  à  l'inftant  le  titre  de  Roi ,  comme  mâle 
venant  de  mâle.  Edouard  III.,  Roi  d'Angleterre, 
prête ndoit  au- contraire  que  le  trône  de  France  lui 
appartènoit  comme  plus  proche ,  repréfentant  le 
droit  d'Ifabelle  de  France  ,fa  mere  ,foeur  de  Charles* 
Je-Bel.  Il  envoya  des  Ambaffadenrs  en  France  pour 
faire  valoir  fon  droit  par  toutes  fortes  de  moyens. 
Ils  expliquèrent  aux  états  généraux  les  raifons  qui 
fervoient  à  appuyer  les  prétentions  de  leur  Maître. 
Edouard  convenoit  que  la  loi  fondamentale  du  royau- 
me excluoit  les  filles  de  la  Couronne  à  caufe  de  leur 
foibleffe  ;  mais  en  même  temps  il  foutenoit  qu'elle 
n'exciuoit  pas  les  mâles  qui  naiffoient  de  ces  filles, 
&  qui  étoient  capables  de  gouverner  fuivant  l'inten- 
tion des  François.  Les  états  voyant  qu'Ifabelle  étoit 
exclue  de  la  Couronne  par  la  loi  Salique ,  conclurent 
avec  beaucoup  d'équité  que  fon  fils  n'y  avoit  pas 
plus  de  droit  qu'elle ,  ôt  déclarèrent  que  Philippe 
de  Valois  étoit  Roi  de  France. 

Mais  c'eft  encore  une  difficulté  de  fçavoir  G  les 
états  généraux  ,  après  avoir  adjugé  la  régence  à 
Philippe  de  Valois  ,  immédiatement  après  la  mort 
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Préfidents ,  un  ou  plufieurs  Secrétaire?  ,  &  deux  ou 
trois  Afleflèurs.  Chaque  chambre  nomme  auifi  quel- 
qu'un pour  haranguer  le  Roi. 

On  fait  enfuite  une  proceflion  générale ,  où  le 
Roi  affifte  avec  toute  la  cour  &  tous  les  députés  des 
états  généraux ,  de  puis  l'on  célèbre  une  nuflê  du 
Saint-Efprit. 

Quelques  jours  après ,  tous  les  députés  s'affêm- 
blent  dans  uo  lieu  où  le  Roi  fe  trouve.  Sa  Majefté 
fait  un  difeours  fur  le  fujet  pour  lequel  il  a  affemblé 
les  états  généraux ,  de  le  Chancelier  l'explique  plus 
au  long. 

Les  jours  fui  van  s  ,les  trois  états  s'aflemblent  cha- 
cun dans  le  lieu  qui  lui  eft  deftiué.  Les  trois  cham- 
bres s'envoient  faire  des  compliments  l'une  à  l'autre , 
&  confèrent  quelquefois  enfembie  par  députés ,  fur 
les  matières  les  plus  importantes.  Après  que  le  fujet 
dont  il  eil  queiiion ,  a  été  agité  dans  chaque  cham- 
bre en  particulier ,  l'aflèmblëe  dreffe  les  cahiers 
pour  faire  des  remontrances  au  Roi,  &  pour  lui  don- 
ner les  avis  que  les  chambres  croient  utiles  à  fou  fer- 
vice  &  au  bien  de  l'état. 

Les  cahiers  de  chaque  chambre  font  préfentés  fé- 
parement  au  Roi  ;  &  fur  les  avis  des  trois  chambres , 
le  Roi  prend  Tes  réfolutions,  de  fait  quelquefois  des 
ordonnances  tirées  des  cahiers  que  les  états  lui  ont 
préfentés.  C'eft  ainfi  que  furent  dreffées  les  ordon- 
nances d'Orléans  &  de  Blois.  Souvent ,  avant  que 
de  fc  féparer  ,  les  états  accordent  au  Roi  quelque 
iecours  extraordinaire. 

Quand  on  délibère  ,  dans  une  des  chambres  ,  fur 
quelqu'afiaire  ,  elle  y  eil  décidée  à  la  pluralité  des 
voix  des  gouvernements  ;  de  nul  des  gouvernements 
n'a  pas  plus  de  pouvoir  que  l'autre  ,  quoiqu'il  foit 
compofé  d'un  plus  grand  nombre  de  députés. 

Dans  chaque  gouvernement ,  les  affaires  fe  déci- 
dent à  la  pluralité  des  voix  des  bailliages  &  des  féné- 
chauflëes. Chaque  gouvernement  a  un  banc  féparé 
de  fe  choifit  un  Prefident.  On  choiiït  quelquefois 
dans  chaque  chambre  douze  dépurés,  un  de  chaque 
gouvernement ,  de  on  les  charge  de  quelques  affaires 
particulières. 

En  Bretagne  ,  en  Dauphiné  &  en  Provence ,  les 
députés  pour  les  états  généraux  font  nommés  dans 
des  aflèmblées  de  ces  provinces  refpeâives  ;  mais 
dans  le  refic  du  royaume  ,  ce  font  les  bailliages  , 
ou  les  fénéchauflëes  ,  ou  les  villes  qui  les  nomment. 

Parmi  ces  bailliages  &  fénéchauflëes  ,  il  y  en  eut 
en  1614.  qui  ne  nommèrent  des  députés  que  pour 
un  ou  pour  deux  des  trois  ordres.  Le  bailliage  d'Am- 
boife  n'en  nomma  point ,  ni  pour  le  clergé  ,  ni  pour 
la  noblefle  *  celui  de  Châteauneuf-cn-Thimerais  n'en 
nomma  ni  pour  le  clergé  ni  pour  le  tiers-état  -,  le 
Puy  ,  la  Rochelle ,  le  Lauraguais ,  Calais ,  la  Haute- 
Marche  de  Châtellerault ,  n'en  nommèrent  point 
pour  le  clergé  ;  Montdidicr  de  Roye  n'en  nommè- 
rent point  pour  la  noblefle. 

Aux  cérémonies ,  comme  dans  les  procédions,  de  à 
Pentréc  des  députés  dans  la  falle  où  le  Roi  fait  l'ou- 
verture des  états ,  tous  les  députés ,  excepté  les  Ar- 
chevêques de  les  Evêques ,  marchent  félon  le  rang 
des  bailliages  &  des  fénéchauflëes,  de  non  pas  félon 
le  rang  des  gouvernements  ;  de  forte  que  ceux  des 
bailliages  de  Senlis ,  de  Valois  de  de  Melun  marchent 
prefque  les  derniers  de  tous  ,  quoiqu'ils  foient  du 
gouvernement  général  de  l'Ifle-de-Franee  qui  eft  le 
premier  des  douze  gouvernements  généraux. 

11  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  rapporter  ici  l'or- 
dre de  le  cérémonial  qui  furent  obfervés  aux  états 
tenus  à  Paris  en  1614.  &  161$.  (Ce  font  les  der- 
niers que  l'on  ait  tenus  ). 

Par  le  premier  des  articles  du  traité  de  Sainte- Me- 
ndiould  ,  la  Reine  Régente  avoit  promis  d'affem- 
t  ler  les  états  généraux  du  royaume  j  Us  dévoient  fe 
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tenir  à  Sens  ,  de  la  convocation  s'en  fit  pour  te  10.  ce 
Septembre. 

Quelques  mouvements  qui  furvinrent  ,  ayant 
obligé  le  Roi  de  la  Reine  d'aller  en  Poitou  de  en  Bre- 
tagne, la  tenue  des  états  futremife  au  to.  Octo- 
bre fuivant.  Le  i.de  ce  mois,  le  Roi  tint  fon  lit 
de  juftice  au  parlement ,  de  la  majorité  de  Sa  Ma- 
jefté y  fut  déclarée.  Le  plus  grand  nombre  des  dé- 
putés des  trois  ordres  s'étant  rendu  à  Paris,  Je  ij. 
Octobre  de  ladite  année  1 6 1 4.  le  Roi  fît  publier  I  fon 
de  trompe  qu'il  vouloit  que  la  tenue  des  états  fe  fit 
à:  Paris  de  non  à  Sens ,  de  que  les  députés  qui  étolent 
déjà  à  Paris  euflënt  à  s'affembler  ,  le  clergé  aux 
Grands-Auguflins ,  la  noblefle  aux  Cordeliers ,  fie  le 
tiers-état  à  l'HÔtel-de-Ville.  Mais  après  la  première 
aflèmblée ,  la  noblefle ,  puis  le  tiers-état  fupplierent 
le  Roi  de  leur  permettre  de  tenir  auflî  Wur  aflèmblée 
aux  Grands-Auguflins  ,  pour  que  les  trois  ordres 
fuûent  plus  à  portée  de  conférer  enfemble ,  de  de  fe 
communiquer  leurs  fentiments  ;  ce  qui  leur  fut  ac- 
cordé. Ainfi  les  aflemblées  des  trois  ordres  fe  tinrent 
aux  Grands-Auguftins. 

L'Orne  de  la  NobUJfe  commença  par  députer  le 
Comte  de  Grammont  ,  les  Marquis  de  Bellay  de  de 
Choify,  de  le  fieur  du  Hallier  pour  aller  faluer  le 
clergé  en  fa  chambre.  Le  clergé  en  ayant  été  averti 
envoya  recevoir  ces  députés  à  la  porte  ,  par  les  Evê- 
ques d'Avranches  de  de  Vabrcs ,  l'Abbé  de  Rhedon 
de  l'Archidiacre  de  Bourges,  nui  les  conduifirent  aux 
quatre  chaires  placées  vis-à-vis  du  Cardinal  Préf- 
dent ,  où  étant  aiïïs ,  le  Comte  de  Granr.mont  oui 
portoit  la  parole  ,  complimenta  l'ordfe  du  clcrgc'de 
la  part  de  celui  de  la  noblefle  ,  de  le  Cardinal  Préfî- 
dent  répondit  à  fon  compliment. 

En  fe  retirant ,  les  députés  de  la  nobieffe  furent 
reconduits  jufques  hors  de  la  porte  de  la  falle  par 
les  quatre  EccléftafHqucs  qui  les  y  avoient  reçus. 
Peu  après ,  ces  mêmes  Eccléfiattiques  furent  député* 
de  la  part  de  l'ordre  du  clergé  pour  aller  compli- 
menter celui  de  la  noblefle.  Ces  députés  furent  re- 
çus par  le  Comte  de  Grammont  de  antres  députés 
de  la  noblefle  ,  qui  les  conduifirent  en  leur /aile, 
de  les  firent  aflëoir  en  la  place  la  plus  honorable.  Eo 
forçant  ,  les  députes  du  clergé  furent  conduits 
afl'ez  loin  de  la  falle  par  les  députés  de  la  noblefle. 

Le  Tiers-Etat  envoya  anfli  fa  dépuration  à  l'or- 
dre du  clergé  pour  le  complimenter.  Elle  étoit  com- 
poféede  Henri  de  Mefme  ,  Lieutenant-Civil  de  Pa- 
ris ,  de  de  huit  autres  députés.  L'Evêque  d'Or- 
léans ,  de  les  Abbés  de  Bourgueil  de  de  Vendôme 
les  reçurent  à  la  porte  de  ta  falle,  de  les  conduifirent 
à  la  chaire  de  fur  les  bancs  qui  avoient  été  préparés 
pour  cela.  Après  leur  compliment  de  la  réponfe  que 
leur  fit  le  Cardinal  de  Sourdis,  les  députés  du  tiers- 
état  furent  reconduits  par  les  mêmes  qui  les  avoient 

Pour  remercier  le  tiers-état ,  le  clergé  lui  députa 
l'Evêque  de  Grenoble  de  deux  autres  eccléfianiques. 
Huit  députés  du  tiers-état  les  reçurent  fort  avant 
dans  le  cloître ,  de  les  conduifirent  en  leur  falle  où 
ils  les  firent  aflt-oir  avant  le  Préfident  de  leur  ordre. 
Après  leur  compliment,  ils  furent  reconduits  par 
les  mêmes  députés  du  tiers-état  jufqu'auprès  de  la 
falle  du  cierge. 

Le  dimanche  dix-neuf  du  même  mois  d'Oôo- 
bre ,  on  enjoignit  de  jeûner  les  mercredi ,  vendredi 
de  famedi  fuivans ,  pour  fe  préparer  fie  difpofer ,  pre- 
mièrement^ laproceffion  générale  qui  devoitfe  faire 
le  dimanche  vinet-fix  ;  deuxièmement ,  à  l'ouverture 
des  états  qui  fir  rèroit  le  17.  dans  la  falle  de  l'hôtel  dé 
Bourbon  ;  de  troilïcmement ,  à  la  fainte  communion 
qui  fe  devoit  faire  par  tous  les  députés  en  l'églifedes 
Auguftins,  le  famedi  fuivant,  jour  de  la  /ètc  Ue 
tous  les  Saints. 
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dos ,  &  place  vers  l'extrémité  du  marche-pied  ,  à 

la  gauche  du  Roi. 

.  Les  deux  Huilfiers  tenoient  leurs  ma  (Te  s  hautes  , 
Ci  étoient  à  genoux  devant  le  Roi  ,  entre  le  Grand- 
Chambellan  die  le  Grand- Maître. 

Le  lr-urdcSouvré ,  les  Capitaines  des  gardes, ckc. , 
étoient  derrière  ,  fit  joignant  leurs  Majcftés. 

Sur  le  grand  théâtre  ,  à  la  droite  du  Roi,  étoient 
afiïs  le  Prince  de  Condé  ôc  le  Comte  de  Soiilons  , 
Princes  du  fan  g.  Us  étoient  féparés  par  une  petite 
barre  d'avec  les  autres  Princes  qui  étoient  affis  après 
eux ,  ck  qui  étoient  le  Duc  de  Guife  ,  l'Archevêque 
de  Rheims ,  le  Prince  de  Joinville ,  frères,  &  le  Duc 
d'£lba:uf ,  tous  Princes  de  .Ja  maifon  de  Lorraine. 
Auprès  ,  étoient  les  Ducs  d'Epernon  &  de  Sully  , 
Pairs  de  France. 

A  la  gauche  du  Roi  &  vis-à-vis  defdits  Princes  , 
étoient  les  Cardinaux  du  Perron  ,  de  la  Rochefou- 
cault  ck  de  Bonzi  ,ck  fur  les  mêmes  lièges  les  Ducs 
de  Vcntadour  ck  de  Montbazon  ,  Pairs  de  France  , 
avec  les  Maréchaux  de  Bouillon  , de  Bois-Dauphin, 
de  Britfac  ck  d'Ancre.  Derrière  eux  ,  étoient  fur  un 
banc  le  Marquis  de  Courtenvaux ,  premier  Gentil- 
homme de  la  chambre ,  fit  le  Comte  de  la  Roche- 
foucauld ,  Maitre  de  la  gnrderobc. 

Au  pied  du  théâtre  ,  ck  vis-àvis  de  la  chaire  du 
Roi ,  ctoit  la  table  des  Secrétaires  d'état  ,  lefdits 
Secrétaires  ayant  les  épaules  tournées  vers  le  théâ- 
tre ,  à  leur  truin  droite ,  proche  des  barrières.  Sur  les 
bancs ,  rangés  le  long  de  l'aire  de  la  falle  ,  étoient 
les  Confcillers  d'état  de  robe-longue ,  ck  les  Maîtres 
des  requêtes.  A  la  gauche ,  &  vis-à-vis  d'eux ,  étoient 
les  Confeillcrs  d'état  d'épée  ,  prefque  tous  Cheva- 
liers des  deux  ordres. 

Cette  féance  des  Confeillers  d'état  &  des  Maîtres 
des  requêtes  fouffrit  quelque  difficulté  ,  l'ordre  du 
clergé  ck  celui  de  la  ooblefle  prétendant  qu'à  l'ou- 
verture des  états  aucune  compagnie  ne  pouvoit  fe 
mettre  entre  Sa  Majefté  &  eux.  Ils  en  firent  fur  le 
champ  leurs  plaintes  à  Mr.  le  Chancelier  ;  mais  il 
n'y  eut  aucun  autre  changement ,  fi  ce  n'eft  que  les 
deux  ordres  avancèrent  chacun  un  peu  leur  premier 
banc  près  de  ceux  des  Confeilles  d'état  &  Maîtres  des 
requêtes. 

Au-devant  des  bancs  des  députés  ,  à  la  droite  , 
étoient  les  Hérauts  .revêtus  de  leurs  cottes-d'armes. 

Environ  à  huit  ou  dix  pas  du  théâtre,  fur  le  pavé 
de  la  falle ,  étoient  plufieurs  bancs  rangés  en  face 
des  deux  cotés  de  ladite  falle.  L'ordre  eccléfiaftique 
fut  placé  fur  ceux  qui  étoient  du  côté  droit  v  la  no- 
blefl'c  fur  ceux  qui  étoient  du  côté  gauche  ;  &  der- 
rière eux  ,  étoit  l'ordre  du  tiers-état. 

Le  fieur  de  Rhodes ,  Maître  des  cérémonies ,  de 
quelques  gardes  du  Roi  près  de  lui ,  étoient  au  mi- 
lieu de  l'allée  de  la  falle ,  qui  faifoit  la  féparation 
des  bancs  des  ordres. 

Tout  ce  terrein  étoit  environné  de  fortes  barrières 
hautes  de  trois  pieds ,  &  où  il  n'y  avoit  qu'une  feule 
ouverture  ou  entrée  ,  qui  étoit  vis-à-vis  du  Roi. 

Au  pourtour  de  ces  barrières  étoient  des  échaf- 
fauts  ;dreiTés  à  cinq  ou  fix  çradins  ,  fur  lefquels  fe 
rangèrent  une  infinité  de  Seigneurs  &  de  Dames , 
aufii-bien  que  dans  les  doubles  galeries  qui  étoient 
au  bout  de  cette  falle. 

Les  Hérauts  ayant  impofé  filence  de  la  part  du 
Roi ,  le  Chancelier  partit  de  fa  place  pour  aller 
parler  à  Sa  Majefté  ,  oc  après  s'y  remit. 

Le  Roi  dit,  «  qu'il  avoit  convoqué  les  états  pour 
»  recevoir  leurs  plaintes ,  6c  y  pourvoir,  &  pour  les 
»  raifons  qui  feraient  plus  amplement  déduites  par 
v  M.  le  Chancelier»,  lequel  prenant  la  parole,  fit 
un  difeours  fur  Vétat  da  affaires ,  Cf  fur  ce  qui  i' était 
faffi!  durant  U  régence  de  U  Reine.  Enfuite ,  ayant 
touché  quelques-unes  des  raifons  qui  avoient  donné 
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lieu  à  la  convocation  ,  il  invita  les  trois  ordres  à 
concourir  au  bien  de  l'état ,  &  au  fervice  du  Roi. 
Ayant  fini  fon  difeours  ,  il  alla  une  féconde  fois  re- 
cevoir les  ordres  du  Roi ,  6i  étant  de  retour  en  fa 
place ,  il  dit  aux  trois  ordres ,  que  Sa  Majefié  leur 
permettoit  de  drtffer  leurs  cahiers  ,  (j  leur  y  promet- 
teur réponje  favorable. 

Simon  de  Marquemont ,  Archevêque  de  Lyon  f 
partit  alors  de  fa  place  pour  aller  au  milieu  de  la 
falle  ,  à  un  acoudoir  qui  avoit  été  préparé  exprès  , 
&  là  il  prononça  un  difeours  pour  remercier  le  Roi 
de  la  part  de  l'églife  gallicane.  Ce  difeours  fini ,  l'Ar- 
chevêque Lyon  fit  une  profonde  révérence  au  Roi , 
puis  alla  fe  remette  en  la  place. 

Le  Baron  de  Pont-Saint-Picrre  fe  rendit  auffi-tôt 
à  l'acoudoir ,  ck  fit  un  difeours  pour  remercier  le  Rot 
de  la  part  de  la  nobleiTe.  Ce  difeours  fait ,  le  Baron 
de  Pont-Saint-Pierre  fe  remit  en  fa  place. 

Le  Préfident  Robert  Miron  ,  Prévôt  des  Mar- 
chands de  la  ville  de  Paris ,  &  Préfident  du  tiers- 
état  ,  fe  rendit  au  même  lieu  ,  ck  là  s'étant  mis  à 
genoux ,  il  fit  auffi  au  Roi  de  très-humbles  remercie- 
ments pour  le  tiers-état.  Ce  Préfident  ayant  fini  fa 
harangue  ,  fe  leva,  &  fit  à  Sa  Majefié  une  profonde 
révérence  ,  après  quoi  il  retourna  en  fa  place.  Ainfi 
finit  la  cérémonie  de  cette  journée. 

Le  jour  de  la  fête  de  tous  les  Saints  ,  tous  les 
députés  des  trois  ordres  communièrent  dans  l'églife 
des  Auguftins.  Nul  d'eux  ne  fe  mit  aux  chaires  do 
chœur  ,  mais  fur  des  bancs  qu'on  avoit  placés  ex- 
près. Les  députés  eecléfiaftiques  fe  mirent  fur  ceux 
qui  étoient  à  la  droite ,  vers  l'autel  ;  la  nobleiTe  à  la 
gauche  ;  de  le  tiers-état  partie  après  le  clergé  ,  de 
partie  après  la  nobleflè. 

Le  Cardinal  de  Sourdis  célébra  la  mefle  ,  affilié 
de  l'Abbé  de  la  VernuiTe  en  chape,  des  Archidiacres 
de  Cahors  de  de  Tarbes  qui  faifoient  Diacres  atfif- 
tans ,  du  Doyen  de  Saintes  qui  chanta  l'évangile , 
Si  du  Chantre  du  Mans  qui  fit  Sous-Diacre.  Le  jubé 
étoit  occupé  par  des  muficiens  qui  chantèrent  la 
mefTe.  Après  le  Credo  ,  l'Archevêque  de  Lyon  fit  la 
prédication  ;  de  après  la  communion  ,  le  Cardinal 
de  Sourdis ,  qui  faifoit  l'office  ,  donna  à  communier 
à  tous  les  ordres  ;  ils  alloient  à  l'autel  fix  à  fix  avec 
une  modeftie  de  une  piété  qui  édifioient  tout  le 
monde. 

11  fut  arrêté  dans  la  chambre  des  eecléfiaftiques 
que ,  pendant  la  tenue  des  états ,  on  célébrerait  une 
me  {lé  baffe  tous  les  dimanches  dans  l'églife  des  Au- 
guftins ,  &  que  tous  les  trois  ordres  feraient  exhor- 
tés d'y  affilier. 

Le  mardi  4.  de  Novembre ,  les  dépotés  des  trois 
ordres  .chacun  dans  leur  chambre  ,  prêtèrent  le  fer- 
ment accoutumé ,  entre  les  mains  du  Préfident. 
Voici  le  formulaire  de  ce  ferment. 

»  Je  promers  de  jure  devant  Dien ,  fur  les  faints 
s  évangiles ,  'de  faire ,  confeiller ,  de  procurer  à  mon 
»  pouvoir  durant  les  préfens  états-généraux  ,  tout 
»  ce  que  je  penferai  en  ma  confeience  être  de 
»  l'honneur  de  Dieu ,  bien  de  fon  églife  ,  fervice  du 
»  Roi ,  de  repos  de  fon  état;  comme  auffi  de  ne  ré» 
»  vêler  aucune  chofe  qui  puiffe  porter  préjudice  au 
»  général ,  ou  particulier  de  l'afiemblée. 

Sur  le  rapport  qui  fut  fait  au  Roi  des  contefta- 
tions  qu'il  y  avoit  dans  les  chambres,  au  fujet  du 
rang  de  de  l'ordre  que  les  députés  des  gouverne» 
ments  dévoient  tenir  ;  Sa  Majefté  étant  en  fou  con- 
feil ,  ordonna  que  les  députés  affemblés  fous  les 
douze  gouvernements  tiendraient  le  rang  ck  l'ordre 
qui  fui  vent  :  i°.  Paris ,  ck  ce  qui  eft  du  gouvernement 
de  l'Ifie-de-France;  ic.  Bourgogne;  j°.  Norman» 
die  ;  4°.  Guyenne;  J°.  Bretagne;  6°.  Champagne; 
7°.  Languedoc  ;  8°.  Picardie  ;  90.  Dauphiné  ; 
io«.  Provence  ;  ii°.Lyonnois  ;  de  ti°.  Orléanois* 
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d'Ypres  ,  parlement  de  Douay ,  intendance  de  Lille , 
fubdélégation  &  recette  de  Bergues.  On  y  compte 
179.  feux.  Cette  paroiife  eit  fituée  à  quelque  dif- 
tanec  de  la  rivière  de  Colme ,  à  une  lieue  ôc  demie 
S.  O.  de  Bergues, &  1.  E.  S.  E.  de  Bourbourg. 

Par  lettres-patentes  du  mois  de  Juillet  1714* ,  re- 
giftrees  au  parlement  de  Flandres  le  16.  Avril  171$., 
tic  au  bureau  des  finances  à  Lille  le  1$.  Juin  fui- 
vant ,  la  feigneurie  de  Pitgham,  qui  donne  le  rang 
de  fécond  variai  de  la  châtelleuie  de  Bergues  , 
&  la  féconde  place  dans  les  affémblées  d'états ,  fut 
érigée  en  comte  ,  fous  la  domination  d'Eterno  ,  en 
faveur  de  Lambert  d'Eterno ,  Seigneur  de  Refran- 
che ,  ôcc,  Lieutenant-Colonel  du  régiment  de  Grof- 
bois ,  Ôt  Chevalier  de  l'ordre  Royal  ôc  militaire  de 
St.  Louis ,  tant  en  confédération  de  fes  fervices  , 
que  de  fon  ancienne  nobleffe  ,  originaire  du  comté 
de  Bourgogne. 

Le  Comte  J'Eterno ,  qui  avoit  acquis  la  terre  de 
Pitghara ,  par  fon  mariage  contracté  le  17.  Jan- 
vier 1708.  avec  Jeanne- Alexis  de  la  Hayt-dt-Vetj , 
fille  de  Marc- Pierre  de  la  Haye-dc-Verp  ,  Seigneur 
de  Pitgham ,  de  Ham  ,  de  Herberie  ,  ôcc. ,  Mayeur 
de  Saint-Omer  ,  ôc  d'Anne-Marie-Jeanne  de  Win- 
terfeldt ,  étoit  fils  d'Alexandre  d'Eterno ,  Seigneur 
de  Refranche,  Capitaine  d'infanterie ,  ôc  de  Claude 
Aubeit ,  mariée  le  t.  5uin  1671.  ,  ci  petit-fils  de 
Guy  ,  du  Guyon  d'fcterno  ,  Seigneur  de  Salgret, 
de  Refranche,  occ,  Capitaine  de  l'une  des  dix  com- 
pagnies de  cent  hommes  de  guerre  du  Terce  Bour- 
guignon ,  par  commiffion  du  16.  Avril  1638.  Ce- 
lui-ci, qui  avoit  été  marié  le  4.  Août  1610.  avec 
Jeanne  c«ei/e  ,  avoit  pour  père  Pierre  d'Eterno  II. 
du  nom ,  Seigneur  d'Alaifc  ,  de  Salgret ,  ôcc. ,  mari 
d'Elizabeth  Quanteau  ,  pour  ayeul  Pierre  d'E- 
terno 1.  du  nom  ,  qui  avoir  époufé  le  11.  Octo- 
bre t  $  $  ».  Antoinette  Grand ,  fie  pour  bifayeul  Jean 
d'Eterno,  Ecuyer,  lequel  fut  marié  le  16.  Mars  1511. 
avec  Catherine  Coitaud  ,  ôt  eut  pour  père  Antoine 
d'Eterno ,  demeurant  à  Salins ,  en  Franche-Comté  , 
marie  en  Décembre  149}.  avec  Claude  Poifier ,  fit 
fils  de  Guio  d'Eterno ,  Ecuyer ,  ôt  de  Gixarde  de 
2fo\crois. 

Lambert,  Comte  d'Eterno  ,  a  eu  pour  enfants , 
i°.  Philippe  d'Eterno  j  i°.  Erncft  d'Eterno  ,  né 
le  »8.0flobre  1710. 

ETERP  ,  dans  la  Marche.  Voye\  Efterp  ôt 
Lefterp. 

ETERVILLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  de  Ba- 
yeux  ,  parlement  de  Rouen  ,  intendance  ôc  élection 
de  Caen ,  fergenterie  d'Evrecy .  On  y  compte  $0.  feux. 
Cette  paroiilc  eft  à  1. 1.  ôc  demie  S.O.  de  Caen. 

E  T  H 

ETH ,  en  Haynault ,  diocefe  de  Cambray ,  parle- 
ment de  Douay  ,  intendance  de  Maubeuge ,  gou- 
vernement ôc  recette  du  Quefnoy.  On  y  compte 
31.  feux.  Cette  paroifle  cft  à  une  lieue  ôc  demie 
N.  N.  E.  du  Quefnoy. 

E  T  I 

ETIENNE  cCElvam  ,  en  Rouergue  ,  diocefe  ôt 
élection  de  Rhodès ,  parlement  de  Touloufe ,  in- 
tendance dé  Montauban.  On  y  compte  un  feu 
46.  belkigues  de  une  dcmi-bellugue  de  feu. 

ET  IL  L  EUX  (les),  dans  le  Perche ,  diocefe  de 
Chartres,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Alen- 
çon ,  élection  de  Mortagne ,  châtellenie  de  Nogeot. 
On  y  compte  »7.  feux.  Cette  paroifle  cil  à  ».  L  & 
quart  S.  de  Nogent. 

ET1LLEUX  (les),  dans  le  Perche,  diocefe  de 
Chartres ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  d'Or- 
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léans  ,  élection  de  Châteaudon.  On  y  compte 
45.  feux.  Cette  pareille  eft  à  7. 1.  &  demie  N.  O. 
de  Châteaudun. 

E  T  O 

ETOILE  (  1'  ) ,  en  Picardie  ôc  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voyt\  Eiloile. 

ETORNAY  ,  en  Bourgogne.  Voye\  Eftormet. 

ETOURNY,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Lan- 
gres ,  parlement  ôc  intendance  de  Paris ,  élection 
de  Tonnerre.  On  y  compte  1 1 4.  feux.  Cette  paroi  (Te 
eft  à  3.  1.  6c  demie  N.  E.  de  Tonnerre  ,  ôt  7.  ôc 
demie  S.  S.  E.  de  Troyes. 

ETOUTTEVILLE  ,  en  Normandie,  diocefe, 
parlement  &  intendance  de  Rouen ,  élection  de  Li- 
rions. On  y  compte  un  feu  privilégié  ôt  1 3.  feux  taiU 
lables.  Cette  paroiife  eft  à  4.  I.  6c  quart  N.  N.  E. 
de  Rouen.  Elle  eft  fort  connue  pour  avoir  donné  le 
nom  à  une  maifon  très-illulire.  En  1 J  34. ,  Fran- 
çois I.  érigea  cette  terre  en  duché ,  mais  il  y  a  long- 
temps que  ce  titre  eft  éteint. 

ETOUTTEVILLE  ,  en  Normandie ,  diocefe , 
parlement  6c  intendance  de  Rouen ,  élection  de 
Caudebec  ,  fergenterie  de  Baons.  On  y  compte 
5.  feux  privilégiés  6c  14$.  feux  taillables.  Cette  pa- 
roifle eft  à  3. 1.  6c  deux  tiers  N.  de  Caudebec ,  61 
7.  6c  tiers  N.  O.  de  Rouen.  Nous  croyons  que  c'eft 
plutôt  à  cette  paroifle,  qu'à  la  précédente ,  que  fut 
concédé  le  titre  de  duché  par  le  Roi  François  I.  Le 
mémoire  que  nous  avons  reçu  à  ce  fujet ,  ne  s'ex- 
prime point  allez  clairement  pour  que  nous  puiffions 
nous  décider. 

E  T  R 

ETR  AN ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parlement  6t 
intendance  de  Rouen ,  élection  d'Arqués  ,  fergen- 
terie d'Envermeuit.  On  y  compte  un  feu  privilégié 
&  44.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eft  fituée  lue 
la  rivière  de  Bethune ,  entre  les  villes  d'Arqués  ôc 
de  Dieppe. 

ETREAUPONT  ,  en  Picardie.  V.  Eftreaupont. 

ETREBŒEUF,  en  Picardie  ,  diocefe  .intendance 
6c  élection  d'Amiens  .parlement  de  Paris  ,  doyenné 
de  Gamacbes.  On  y  compte  46.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  une  bonne  demi-lieue  S.  S.  O.  de  St.  Vallery- 
iur-Somme  ,  à  9.  I.  ck  trois  quarts  O.  N.  O.  d'  Ab- 
beville ,  de  1.  ôc  demie  N.  0.  d'Amiens.  Il  en  dé- 
pend plufieurs  fermes.  Son  terroir  abonde  en  grains 
6c  en  pâturages  ,  oit  l'on  nourrit  quantité  de  bétail* 

ETRECHEV1LLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  6e 
élection  de  Lizieux  ,  parlement  de  Rouen ,  inten- 
dance d'Alençon,  fergenterie  de  Moyaux.  On  y 
compte  19.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une 
contrée  très-fertile. 

ETRECHY  ,  en  Berry.  Voye\  Eftrechy. 

ETRÉE  ,  en  Bourgogne ,  diocefe  d'Autun ,  par- 
lement 6c  intendance  de  Dijon  ,  bailliage  Ôc  recette 
d'Avalon.  On  y  compte  14.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  en  pays  de  grains ,  6c  où  il  y  a  auffi 
des  pâturages. 

ETREE  ,  en  Picardie  6t  dans  d'autres  provinces. 
Voye\  Eftré  ôc  Eftrée  ,  ôc  ainû  des  autres ,  la  lettre 
S  étant  retranchée. 

ETREPIGNY ,  commaoderie  de  l'ordre  de  Mal- 
te, de  la  langue  ôtdu  grand-prieuré  de  France ,  en 
Picardie.  Elle  vaut  environ  1 7.  mille  livres  de  rente 
au  fujet  qui  en  eft  pourvu. 

ETRETOT ,  en  Normandie ,  diocefe ,  parlement 
6c  intendance  de  Rouen  ,  élection  de  Montivil- 
fiers ,  fergenterie  de  Godarviilc.  On  y  compte  3 .  feux 
privilégiés  ôc  1 14.  feux  taillables.  Cette  paroillè  eft 
fituée  fur  l'Océan ,  à  }.  I.  ôt  deux  tiers  N.  de  Mon- 
tivilliers ,  ôt  2.  ôc  demie  S.  0.  de  Fécamp.  Son  ter- 
roir eft  des  plus  fertiles. 

ETREVAL , 
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le  port  de  mer  Je  plus  fameux  qu'il  y  eût  alors  fur 
toute  la  côte ,  depuis  Boulogne  jufqu'h  l'embouchure 
de  la  Seine  ;  ck  qu'ils  regardoient  ce  port  comme  le 

{dus  propre  pour  y  embarquer  leurs  troupe» ,  toutes 
es  fois  qu'ils  voudroient  les  faire  paffer  en  Angle- 
terre. C'eft  auffi  ce  que  fit  Céfar  lorfqu'il  entreprit  la 
conquête  de  cette  ifle  ;  car  il  dit  lui-même  au  qua- 
trième livre  de  fes  commentaires ,  qu'ayant  fait  em- 
barquer fon  infanterie  au  port  des  Morini ,  qui  eft 
Boulogne ,  félon  nos  meilleurs  auteurs ,  il  envoya  fa 
cavalerie  in  Ulteriorem  Portum ,  afin  qu'elle  s'y  em- 
barquât de  même.  Or  cet  Ulterior  Portus ,  ce  port  qui 
étoit  te  plus  éloigné ,  félon  le  fentiment  de  Céfar  , 
étoit  indubitablement  Tréport  ;  car  par  rapport  à  la 
Gaule-Belgique  ,  qui  fe  terminoit  de  ce  côté-ci  à  la 
Seine  ,  c'étoit  fans-doute  le  port  le  plus  éloigné , 
même  le  dernier  i  puifque ,  depuis  Boulogne  juiqu'à 
la  Seine ,  il  ferait  très-difficile  de  prouver  qu'il  y  ait 
jamais  eu  aucun  port  confidérable ,  autre  que  celui 
de  Tréport ,  celui  de  Dieppe  n'ayant  commencé  à  fe 
former  qu'en  1080.,  &c,  &  Saint-Valiery  n'étant 
encore  qu'un  défert  au  feptieme  fiecle. 

Au-contraire ,  on  ne  peut  pas  douter  que  du  temps 
des  Romains  Tréport  ne  fût  un  port  confidérable  , 
dont  ils  faifoient  autant  de  cas  que  de  Boulogne.  Sam- 
ibn  en  fournit  la  preuve  dans  fes  remarques  fur  la 
carte  de  l'ancienne  Gaule  ;  car ,  comme  il  prétend 
démontrer  par  les  chemins  militaires  des  Romains 
qui  aboutifîent  à  Boulogne,  qu'il  falloit  qu'ils  efti- 
ro a tient  beaucoup  ce  port,  il  s'enfuit  pour  la  même 
raifon ,  qu'ayant  également  formé  leurs  chemins 
militaires  pour  fe  terminer  à  Tréport,  c'eft  une  mar- 
que certaine  qu'ils  l'eftimoient  autant  que  Boulogne, 
&  qu'ils  regardoient  ces  deux  ports  comme  leur  étant 
également  nécefTaires. 

Comme  Céfar  avoit  donné  ,  en  fa  langue  ,  à  ce 
port  le  nom  à'Ulterior  Portus ,  les  Romains  ne  le 
nommèrent  plus  autrement  :  c'eft  auffi  le  nom  brin 
qui  lui  eft  toujours  refté  depuis  dans  tous  les  titres. 
Quant  aux  Gaulois ,  ils  lui  en  donnoient  un  autre 
que  Pontus  Heuterut  nous  fait  connoître  dans  fon 
livre  (_lib.  n.  c.  8.  )  ,  où  il  dit  qu'il  y  a  certaine- 
ment une  faute  dans  Ptolomée ,  fçavoir ,  qu'au  lieu 
de  Gefforiacum  Navale ,  il  faut  lire  EJfuorucum  Na- 
vale ,  c'eft-à-dire,  le  port  des  EuJJitns.  Voilà  quel 
étoit  le  nom  que  les  Gaulois  donnoient  au  port  que 
les  Romains  nommèrent  depuis  Ulterior  Portus  , 
dont  les  François  ont  fait  enfuite  le  nom  de  Tré- 
port ,  comme  pour  dire ,  l'autre  port ,  c'eft-à- 
dire  ,  le  fécond  port  après  celui  des  Morini. 

Que  le  comté  d'Eu  ait  été  habité  parles  Eujfienx 
vu  EJfai,  dont  parle  Céfar,  non- feule  ment  c'eft  le 
fentiment  de  Pontus  Heuterus  (  de  Délit ,  mort  an 
pays  de  Liège  en  160a.  )  ,  mais  encore  celui  d'un 

frand  nombre  de  feavants ,  tels  que  Divxus ,  antiq. 
elg.  cap.  1 1.  i  de  Pierre  Heins,  dans  fon  miroir  du 
monde  ;  de  Charles  Etienne ,  dans  fon  dictionnaire 
hiftorique-géographique  ;  &  de  M.  de  TAou  ,  dans 
ion  hiftoire.  Us  ne  donnent  tous  que  ce  nom  au 
comté  d'Eu.  11  s'enfuit  donc  ,  comme  le  prétendent 
les  habitants  d'Eu ,  que  tous  ceux  qui  ont  traduit 
les  commentaires  de  Céfar  ,  fe  font  trompés ,  lorf- 
qu'ils  ont  pris  l'Ulterior  Portus  pour  un  nom  généri- 
que ,  pendant  que  c'étoit  un  nom ,  qui ,  depuis  les 
Romains ,  étoit  devenu  propre  au  port  des  Euffiens , 
autrement  au  port  do  comté  d'Eu,  lequel  étoit  alors 
auffi  fameux  que  celui  des  Morini,  autrement 
Boulogne. 

Rien  de  plus  louable  que  ce  fentiment  de  patrio- 
tifme  que  montrent  ici  les  habitants  de  la  ville  d'Eu , 
en  voulant  prouver  quelle  eft  l'ancienneté  de  leur 
ville  &  de  quelle  confidération  elle  a  joui  autrefois  ; 
il  nous  fâche  feulement  qu'ils  ne  foient  pas  mieux 
fondés  en  preuves ,  &  que  leur  fyftcmc  ne  foit  prin- 
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cipalement  établi  que  fur  de  Amples  conjectures. 
Nous  prouverons  ailleurs  que  le  Portus  Ulterior  de» 
Romains  ne  fut  jamais  celui  de  Tréport  i  voyez  Ge/- 
foriacum ,  Itius  Portus ,  Ulterior  Portus,  &c-  En  atten- 
dant ,  nous  remarquerons  que  ce  ferait  donner  bien 
peu  d'intelligence  à  Céfar  que  de  fuppoter  que  ce  Gé- 
néral ayant  fait  embarquer  foo  infanterie  à  Bou- 
logne ,  pour  pafler  en  Angleterre ,  eût  envoyé  fa 
cavalerie  a  Tréport  pour  s'y  embarquer.  En  pa- 
reilles circonftances ,  tout  Général  choifira  toujours 
pourlepatiagcde  fa  cavalerie,  le  trajet  le  moins 
long,*  or,  on  ne  peut  point  regarder  comme  tel  le 
trajet  de  Tréport  en  Angleterre.  Un  coup  d'oeil  far 
la  carte  fuffira  pour  fe  convaincre  que  Calais  eft 
VUlterior  Portus  dont  il  s'agit» 

Que  la  ville  d'Eu  avec  Tréport  ait  été  confidé- 
rable ,  ou  non ,  du  temps  des  Romains  ,  cela  n'em- 
pêche pas  que  ce  port  (  celui  de  Tréport  )  ne  fût  un 
des  plus  fameux  du  temps  du  Roi  Louis  XI.  Phi- 
lippe de  Combes  remarque  qu'en  ce  temps  les  ha- 
bitants de  la  ville  d'Eu  etoient  encore  formidables 
fur  mer  ;  &  il  rapporte  à  ce  fujet ,  dans  fes  mémoi- 
res ,  liv.  1 .  chap.  7. ,  que  des  armateurs  de  cette 
ville  avant  enlevé  en  1470.  un  vaifleau  appartenant 
à  des  Flamands ,  fujets  du  Duc  de  Bourgogne  ,  cela 
fut  caufe  en  partie  de  la  guerre  qui ,  cinq  ans  après , 
s'alluma  entre  ce  Duc  &  le  Roi  Louis  XI.  Selon  le 
même  écrivain ,  ces  armateurs  étoient  fi  hardis 
qu'ib  alloient  enlever  les  vaifTeaux  du  Roi  d'Angle- 
terre ,  quitranfportoient  fes  troupes  à  Calais  ,  pour 
venir  attaquer  la  France.  Mais  ,  ce  qui  ju (qu'a lors 
avoit  fait  en  quelque  forte  leur  gloire ,  devint  la 
caufe  de  leur  malheur  &  de  la  ruine  de  leur  ville  ; 
car  le  Roi  d'Angleterre  ,  dans  le  deflein  de  procu- 
rer la  perte  du  port  &  de  cette  ville  ,  fit  courir  le 
bruit  qu'il  alloit  faire  une  defeente  en  Normandie  , 
s'emparer  de  la  ville  d'Eu ,  &  y  paifer  l'hiver.  Le 
Roi  Louis  XI.  donna  dans  ce  panneau ,  &  pour  lui 
en  ôter  l'envie  ,  ne  trouva  pas  de  moyen  plus  Cûr  que 
de  la  faire  réduire  en  cendres  ;  ce  qui  fut  exécuté  le 
18.  de  Juillet  147$.,  par  Joachim  Rohaut,  Seigneur 
de  Gamaches ,  Maréchal  de  France  ,  qui,  pour  cet 
effet,  s'y  rendit  par  ordre  du  Roi ,  avec  400.  lances. 
Le  feu  ayant  été  mis  par-tout  à  neuf  heures  du  ma- 
tin ,  le  château  &  toute  la  ville  furent  confumés  par 
les  flammes  ,  à  l'exception  des  églifès  qui  furent 
confervées ,  &  de  quelques  maifons  qui  furent  né- 
gligées. Ce  défaftre  eft  tranferit  dans  les  archives  de 
la  ville ,  tom.  i.pag.  13$.  Les  villes  de  Dieppe,  de 
Saint-Vallery  &  d'Abbcviile  ,  qui  fubGftoient  alors 
depuis  long-temps ,  profitèrent  du  débris  de  celle 
d'Eu  ,  qui  n'a  pu  fe  relever  ,  non-plus  que  fon 
port. 

L'an  88 1.  il  fe  donna  une  bataille  entre  les  Eran- 
çois  &  les  Normands ,  a  deux  lieues  ou  environ  de  la 
ville  d'Eu ,  à  Saucourt ,  paroifle  de  Niba ,  entre  cette 
ville  &  celle  de  Saint-Vallery.  Les  François  furent 
les  aflaillants;  &  le  lieu  où  ils  marchèrent ,  porte  en- 
core à  caufe  d'eux  le  nom  de  Franlcu  ,  c'eft-à-dire , 
Francorum  locus  ,  ou  le  pofle  des  François. 

Lorfque  Charles  le  Simple  céda,  en  91  s.  ,  à 
Raoul ,  Chef  des  Normands  ,  la  Neuftrie  ,  il  lui 
donna  pour  limites  de  ce  côté-ci ,  la  rivière  qui  paflè 
à  la  ville  d'Eu  i  ce  qui  lui  fit  chaoger  de  nom  j  car 
au  lieu  de  celui  d'Effua  ,  [ou  Effia  ,  ou  Anci*  ,  ou 
Auva  ,  qu'elle  avoit  porté  jufqu'alors  ,  elle  fut 
nommée  Brifella  ,  c'eft-à-dire  ,  la  infante ,  la  Si. 
■garante  ,  dit  Valois  dans  fa  notice  au  mot  Caletes» 

L'églife  collégiale  de  la  ville  d'Eu  a  été  fondée 
en  iooj.,par  le  Comte  Guillaume  I.  Son  fils  .Ro- 
bert,  fonda  l'abbaye  de  Tréport  en  1036.  Henri  , 
fils  de  Robert ,  fonda  l'abbaye  de  Foucarmonr ,  dans 
le  même  comté  d'Eu,  en  1130. 

Le  tombeau  fymbolique  du  Comte  d'Eu  ,  Pbi» 
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Le  comté  d'En ,  compofé  de  cinquante  paroifles 
on  environ ,  fituées  autour  de  la  ville  de  ce  nom  qui 
en  eft  le  chef-lieu ,  s'étend  dans  une  contrée  des  plus 
fertiles  en  toutes  fortes  de  denrées  ,  à  l'exception 
du  vin  qui  n'y  croît  point.  On  y  remarque  plufieurs 
particularités  quiappartiennentàrhiftoire  naturelle, 
de  en  premier  lieu ,  une  fontaine  dont  la  fource 
abondante  jette ,  en  trois  gros  bouillons ,  aflëz  d'eau 
pour  former  dès  fon  origine  une  médiocre  rivière , 
fi  elle  étoit  fituée  ailleurs.  Ce  qui  fait  la  fingularité 
de  cette  fontaine ,  c'eft  qu'elle  fort  d'une  roche ,  au 
rivage  de  la  mer,  dont  elle  eft  fi  proche ,  qu'elle  en 
eft  couverte  deux  fois  chaque  jour.  Cependant  cela 
n'empêche  pas  que  l'eau  n'en  foit  toujours  parfaite- 
ment douce.  Cette  fontaine  eft  auprès  du  hameau 
de  Mjniva/.diftant  de  ha  ville  d'Eu  d'une  bonne  lieue. 

A  Tréport ,  dans  une  maifon  fituée  en  la  partie 
fimérieure  Si  proche  du  port  où  entrent  les  vaiflèaux, 
eft  un  puits  dans  lequel  l'eau  defeend  quand  la  mer 
monte  ,  ci  où  elle  monte  quand  la  mer  defeend. 

Dans  ùn  canton  de  la  foret  d'Eu ,  fçavoir  dans  la 
partie  de  cette  forêt ,  qui  eft  fituée  fur  la  pente  d'une 
montagne ,  du  côté  oppofë  aux  villages  de  Bouvai» 
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court  &  de  Beauchamp ,  on  remarque  que  toutes  le) 


semblable  à  celle  d'un  four  à  chaux.  Apparemment  que 
dans  ce  canton ,  il  y  a  quelque  mine  dont  la  matière 
fe  met  en  fermentation  quand  elle  eft  mouillée. 

Enfin,  proche  de  la  ville  d'Eu ,  eft  la  montagne 
où  l'on  a  élevé  les  fourches  patibulaires ,  de  qui  eft 
très-abondante  en  diverfes  fortes  de  pcmiications. 
On  y  trouve  quantité  de  coquillages  foffiles  ,  des 
gloffopetres ,  des  cupules  de  gland ,  des  morceaux 
de  prefle  ,  des  orties  de  mer  de  des  champignons  , 
dits  vefles  de  loup ,  parfaitement  pétrifiés.  Dans  la 
terre  glaife  qui  fe  tire  fur  cette  montagne  ,on  trouve 
auifi  ce  qu'on  appelle  des  Géodes , qui  eft  one  efpece 
de  pierre  d'aigle  ;  fie  outre  cela  cette  même  terre 
glaife  contient  un  fer  imparfait ,  que  les  ouvriers 
nomment  du  Ferou.  Ce  fut  fur  cette  montagne,  qu'au 
mois  de  Septembre  1 716. ,  les  bruyères  s'allumèrent 
d'elles-mêmes  ;  ce  qui  prouve  qu'elle  eft  remplie  de 
matières  fulphureufes  &  métalliques. 

De  même  que  la  ville  d'Eu  ,  le  comté  de  ce  nom 
eft  auffi  la  patrie  de  plufieurs  hommes  illuftres  de 
autres  perfonnes  célèbres.  Nous  ne  nommerons  ici 
que  Jean  de  Bethencourt ,  Abraham  du  Que/ne,  Jean 
de  Bldngy ,  Anne  lHarjuet  de  Jacques  Sore. 

Jean  de  Bethencourt ,  Baron  de  Saint-Martin-le- 
Gaillard,  au  comté  d'Eu,  eft  le  premier  qui  ait 
tenté  la  découverte  du  nouveau  monde ,  &  qui  ait 
frayé  le  chemin  pour  paner  en  Amérique.  C'eft  lui 
qui  commença  le  premier  établiftemenr  auxifles  des 
Canaries.  Cependant  Robert  de  Bracquemont ,  cou- 
fin  de  Bethencourt ,  eft  le  premier  qui  forma  le  def- 
fcin  d'aborder  à  ces  ifles  de  de  s'en  mettre  en  poflëf- 
fion.  U  obtint  en  conféquence ,  en  1 40 1 . ,  du  Roi  de 
Caftille ,  Jean  II. ,  la  permiffion  d'en  faire  la  conquête  ; 
puis  s'étant  dégoûté  de  cette  entreprife ,  de  ayant 
pris  la  réfotution  d'avancer  fa  fortune  en  France  , 
ia  patrie  (où  il  devint  enfuite  Amiral),  il  céda  la 
gloire  d'aller  découvrir  les  ifles  fortunées  ,  à  Jean 
de  Bethencourt,  fon  parent  ;  ce  qui  fut  confirmé 

Eir  la  Reine  Catherine ,  veuve  du  Roi  Jean  II.  De 
ethencourt  mit  a  la  voile  pour  cette  expédition , 
dans  l'été  de  l'an  140a.,  de  aborda  heureufement 
aux  Canaries,  dont  il  conquit  bientôt  quelques  ifles; 
mais,  ne  fc  trouvant  pas  aflëz  fort  pour  fe  rendre 
maître  des  autres ,  il  revint  en  Efpagne,  où  il  reçut 
des  munitions  6e  de  l'argent  de  Henri  III.,  Roi  de 
Caftille,  qui  lui  donna  auffi  la  fouveraineté  des  ifles 
dont  il  feroit  la  conquête ,  ne  fe  referont  pour  lui  que 
l'hommage.  Y  étant  retourné ,  il  fe  feint  encore  de 
quelques-unes ,  de  nommément  de  celle  de  Lancerote , 
où  il  fit  bâtir  un  fort.  Il  y  prit  même  la  qualité  de 
Roi;  mais  étant  mort  peu  de  temps  après ,  il  y  iaiilà 
pour  fuccefleur,avec  la  même  qualité,  fon  neveu 
nommé  Ménaut. 

Jean  de  Blangy ,  ainfi  furnommé  parce  qu'il  etoit 
né  au  bourg  de  Blangy ,  au  comté  d'Eu ,  a  4.  |.  S. 
E.  de  la  ville  de  ce  nom ,  fut  Doâeur  de  la  maifon 
de  Navarre ,  de  fait  Evêque  d'Auxerre  en  1)38.  Il 
fut  grand  théologien  de  habile  négociateur.  Fatigué 
du  fardeau  de  l'épiicopat ,  il  obtint  du  Pape  Clé- 
ment VI.  la  permiffion  de  fe  démettre  de  fon  évê- 
ché ,  de  fe  retira  à  Paris  ,  où  il  mourut  peu  de  jours 
après  fon  arrivée ,  le  t  $,.  de  Mars  de  l'an  1 344.  Il  fut 
inhumé  dans  l'églife  des  Chartreux ,  fous  une  tombe 
de  cuivre ,  fur  laquelle  eft  gravée  cette  < 
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inoges ,  parlement  de  Paris  ,  intendance  de  Mou- 
lins ,  élection  de  Cpmbrailles.  On  y  compte  113. 
feux-  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée  à- 
peu-près  femblablc  à  celle  de  la  ville  d'Evaux  , 
mais  où  l'on  recueille  fort  peu  de  froment.  Il  y  a 
de  bons  pâturages ,  où  l'on  nourrit  quantité  de  bé- 
*aU  dont  il  fe  fait  un  commerce  aflez  confidérable. 

SUC 

EUCHOFFEN  ,  dans  la  Baffe-Alface  ,  diocefe 
de  Strasbourg ,  confeil  fupérieur&  intendance  d'Al- 
ice ,  bailliage  &  recette  de  Benfeld.  On  y  compte 
4J.feux.  Cette  paroifle  eft  à  5.  L  S.  O.  deStrasbourg. 

fVE 

EVE  ,  dans  le  Valois  ,  au  gouvernement  géné- 
ral de  l'Iflp-de-France ,  diocclè  de  Mcaux ,  parle- 
ment Se  intendance  de  Paris,  élection  de  Senlis. 
On  y  compte  $6.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  3. 1.  S.  E. 
de  Senlis. 

EVELLE  &  Baubigny  ,  en  Bourgogne  ,  diocefe 
d'Autun ,  parlement  &  intendance  de  Dijon ,  bail- 
liage de  recette  de  Beaune.  On  y  compte  40.  feux. 
Baubigny  eft  à  1. 1.  &  tiers  S.  O.  de  Beaune. 

EVENQS  ,  en  Provence  ,  diocefe  de  Toulon  , 
parlement ,  intendance ,  viguerie  fie  recette  d'Aix. 
On  y  compte  trois  feux  &  demi  de  cadaftre.  Cette 
paroifle  eft  à  1.  1.  2c  tiers  N.  O.  de  Toulon ,  &  10. 
OC  demie  S.  E.  d'Aix. 

EVEHLY  ,  dans  la  Brie-Champenoife  ,  diocefe 
de  Sens ,  parlement  &  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Provins.  On  y  compte  79.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  à  une  lieue  de  la  rive  droite  de  la 
Marne  ,  j.  O.  de  Nogent ,  &  a.  S.  S.  O.  de  Provins. 
Son  terroir  eft  également  fertile  &  agréable. 

La  terre  de  feigneurie  d'Ever/y  fut  donnée  l'an 
1 594.  à  Gabriel  de  Foffés ,  par  Gabriel  de  la  ValUc  , 
frère  de  fa  hifayeule  ,  à  condition  de  porter  le  nom 
te  les  armes  de  la  Vallée  ,  de  elle  fut  érigée  eu 
marquifat  en  fa  faveur ,  par  lettres  d'Octobre  1 6x6. , 
xegiftrées  le  14.  Décembre  fuivant.  Il  fut  fait  Che- 
valier des  ordres  du  Roi  le  14.  Mai  1633. ,  Se  ne 
laiffa  qu'une  fille  unique  ,  mariée  i°.  à  Gilles  de 
Saint-Gehis ,  dit  de  Lezignem;&  iQ.  à  Henri  de 
Mtfmet ,  Seigneur  de  Roifly ,  dont  la  fille  unique  , 
Antoinettc-Louife  de  Mefroes,  porta  cette  terre 
en  mariage,  en  16$$. ,  à  Louis-Victor  de  Roche- 
chouait ,  Duc  de  Vivonne  -  Mortemart ,  Pair ,  Ma- 
réchal ck  Généra]  des  galères  de  France ,  &c.,mort 
le  t.  Avril  1688.  ,  ayeul  du  Duc  de  Mortemart. 

EVESQUEMONT  ,  dans  le  Mantois ,  au  gou- 
vernement général  de  rifle-de-France  ,  diocefe  de 
Chartres  ,  parlement  Se  intendance  de  Paris  ,  élec- 
tion de  Mantes.  On  y  compte  61.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  de  grains. 

EVEZ1N  ,  dans  le  duché  de  Bar ,  diocefe  de 
Metz,  confeil  fouverain  &  intendance  de  Lorraine, 
bailliage  Se  recette  de  Thiaucourt.  On  y  compte  4 1 . 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  Maid  ,  à  une 
dcmi-lieue  S.  S.  O.  de  Thiaucourt,  &  à  î.  1.  &  demie 
O.  N.  O.  de  Pont-à-Mouflbn.  Voyt\  Euvezin. 

E  U  G 

EUGHEM ,  dans  la  Flandre- Maritime  .diocefe 
de  Saint-Omer  ^  parlement  de  Douay ,  intendance 
de  Lille  ,  fubdclégation  Se  recette  de  Bourbourg. 
On  y  compte  8 3.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans 
une  contrée  très-abondaute  en  pâturages  cxcelfens  , 
de  où  Ton  engraifle  quantité  de  bétail. 

E  U  L 

EULMONT  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  ,  dio- 


EUR 

cefe  de  Toul ,  confeil  fouverain  &  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Vezelife  ,  dépar- 
tement du  Barrois.  On  y  compte  ai.  feux.  Cette 
paroifle  ctt  à  $.  quarts  de  lieue  S.  S.  O.  de  Vezelife. 

E  U  M 

EUMONT  ,  dans  le  duebé  de  Lorraine ,  dio- 
cefe de  Toul ,  confeil  fouverain  Se  intendance  de 
Lorraine ,  bailliage  &  recette  de  Nancy.  On  y  compte 
6».  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  dans  une  contrée, 
aflez  abondante. 

E  VO 

EVOL  ,  en  RouffiUon  ,  diocefe  de  Perpignan  , 
confeil  fupérieur  &  intendance  de  RouffiUon  ,  vi- 
guerie de  Confient.  Qn  y  compte  18. feux.  Cette  p* 
roiffe  eft  à  t.  L  &  demie  O.  S.  O.  de  Villefranche. 

E  U  P 

EUPELUCHE  ,  en  Périgord  ,  diocefe  de  élec- 
tion de  Périgueux,  parlement  &  Intendance  de  Bor« 
deaux.  On  y  compte  4 1 .  feux.  Cette  paroifle  eit  } 
$.  I.  Se  demie  O.  N.  O.  de  Périgueux. 

EUPES  ù  Babart,  dans  le  comté  de  Commioges  , 
en  Gafcogne,  diocefc  &  élection  de  Comminges,  par- 
lement de  Touloufe,  intendance  d'Aufch  .châtellç- 
nie  d'Afpect.  On  n'y  compte  point  de  feux ,  mais 
feulement  76.  bellugues  de  feu.  Cette  communauté 
eft  fituée  en  pays  de  montagnes. 

E  V  R 

EVRAN,  en  Bretagne  ,  diocefe  Se  recette  de 
Saint-Malo  ,  Parlement  Se  intendance  de  Rennes. 
On  y  compte  $  1.  feux  &  un  quart  de  feu.  Cette  pa- 
roifle eft  fituée  en  pays  de  grains  ck  de  bons  pâturages. 

EURE  ,  Aura ,  Ebura  tAudara ,  Atiura ,  rivière , 
qui  prend  fa  fource  dans  le  Perche ,  entre  Nully  Se 
la  Lande  ,  à  J.  1.  E.  N.  E.  de  Mortagne  ;  pafle  par 
Courville ,  Chartres ,  Maintenon ,  où  elle  commence 
de  porter  bateau  ;  continue  fon  cours  par  Nogent- 
le-Roi ,  Yvry ,  Pafly  ,  Louvicrs  ;  6c  fe  jette  dans  la 
Seine ,  à  quelque  diftance  au-deflus  de  Pont-dc- 
l' Arche,  vis-à-vis  d'une  maifon  appeilée  la  Maifon- 
Rouge ,  Se  après  avoir  été  groflîe  des  eaux  de  la  ri- 
vière d'Aure  &de  celle  de  l'Iton.  Le  cours  de  la  ri- 
vière d'Eure  eft  de  30.  lieues  ou  environ.  On  a  tiré 
de  cette  rivière  une  partie  de  fes  eaux  ,  par  l'aque- 
duc de  Maintenon ,  Se  par  un  canal  qui  les  porte 
jufqu'à  Verfailles.  C'eft  ce  canal  qu'on  appelle  la 
nouvelle  rivière  d'Eure.  V.  Maintenon  &  Verfailles. 

EVRE  ,  dans  l'Orléanois  Se  dans  d'autres  pro- 
vinces. Voye\  ïevre. 

EVRECY  ,  bourg,  chef-lieu  d'une  vicomte  de 
d'une  fergenterie  de  fon  nom ,  avec  titre  de  doyenné 
rural  ;  en  Normandie  ,  diocefe  de  Baycux  ,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  oc  élection  de  Caen. 
On  y  compte  100.  feux.  Ce  bourg  eft  fitué  à  1.  I. 
de  la  rive  gauche  de  l'Orne  ,  ».  Se  deux  tiers  S.  O. 
de  Caen ,  &  4.  Se  demie  S.  E.  de  Bayeux. 

EVREGN1COURT ,  dans  le  Laonnois ,  au  gou- 
vernement général  de  l'Iûe-de-France  ,  diocefe  de 
élection  de  Laon  ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Soiflbns.  On  y  compte  44.  feux.  Cette  paroifla 
eft  fituée  en  pays  de  bons  pâturages. 

EUREV1LLE  ,  en  Champagne  ,  diocefe  ,  de 
Toul ,  parlement  ds  Paris  ,  intendance  de  Cbilons, 
élection  de  Vkry-le  -  François.  On  y  compte  77. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  la  rive  gauche 
de  la  Marne ,  à  une  lieue  &  demie  S.  E.  de  Saint- 
Dizier ,  3.  N.  N.  O.  de  Joinvilfe  ,  &  7.  S.  E.  de 
Vury.-le-Franc.ois. 
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l'Evêque  demande  à  boire  pendant  ce  repas  ,  le- 
dit fieur  de  Gauvilie  lui  prefcnte  une  coupe  d'ar. 
genr  dore  avec  fon  couvercle  ,  laquelle  doit  être  du 

Eoids  de  quatre  marcs  ,  fie  appartient  audit  fieur. 
iVEvèque  ayant  bu  cette  première  fois  ,  il  fait  af- 
Jeoir  le  même  fieur  de  Gauvilie  à  fa  table. 

Jacques  le  Noël  du  Perron ,  neveu ,  par  fa  mere  , 
du  Cardinal  du  Perron ,  Abbé  de  Saint-Taurin  fie 
Evèque  d'Evreux,  eû  le  dernier  que  nous  fçachions 
qui  ait  fait  fon  entrée  folemnelle  à  Evrcux  ,  le  14. 
&  le  1%.  de  Novembre  1646. 11  obfcrva  toutes  les 
cérémonies  que  nous  venons  de  décrire  ,  excepté 
qu'il  ne  partit  point  de  fon  château  de  Condé  , 
parce  que  la  rivière  d'Iton  étoit  tellement  débordée 
qu'elle  avoit  rompu  les  chemins ,  fie  même  inondé 
tonte  la  vallée.  (Extrait  d'un  ûvre  manuferit  des 
ehofes  mémorables ,  arrivées  depuis  que  la  réforme  ejl 
introduite  dans  V Abbaye  de  Saint-Taurin'). 

Le  diocefe  d'Evreux  elt  borné  au  N.  par  celui  de 
Rouen ,  au  S.  par  ceux  de  Chartres  fit  de  Séez  ,  à 
J'E.  encore  par  celui  de  Chartres  ,  fit  à  PO.  par  le 
diocefe  de  JLizieux.  On  y  compte  48$.  paroilfcs  , 
fous  trois  archidiaconés ,  deux  chapitres ,  neuf  ab- 
bayes d'hommes  fit  fix  de  filles.  Le  Prélat ,  qui  eft  à 
la  tête  de  ce  diocefe  ,  jouit  de  lé-  mille  livres  de 
fente  ;  fit ,  félon  la  taxe  en  cour  de  Rome,  il  paye 
a  $00.  florins  pour  l'expédition  de  fes  bulles.  Saint- 
Taurin  ,  qui  vivoit  dans  le  troifieme  fiecle  ,  eft  re- 
gardé comme  le  premier  Evêque  d'Evreux.  Depuis 
ce  laiot  Prélat ,  on  en  compte  pluûeurs  qui  ont  été 
fort  célèbres,  fit  entr'autres  le  Cardinal  de  Balue  , 
fi  connu  fous  le  règne  de  Louis  XI.  ,  fie  le  fameux 
Cardinal  du  Perron. 

Parmi  les  maifons  religieufes  de  la  ville  d'Evreux, 
nous  diftinguerons  ici  Y  Abbaye  de  Sr.  Taurin  ,  ôc 
relie  de  St.  Sauveur.  La  première  eft  une  abbaye 
d'hommes ,  de  l'ordre  de  Saint-Benoît ,  fondée  ,  à 
ce  qu'on  prétend  ,  vers  l'an  690. ,  fie  rétablie  par 
Richard ,  Duc  de  Normandie.  La  réforme  de  la  con- 
grégation de  Saint-Maur  y  fut  introduite  en  1641. 
Cette  abbaye  eft  en  commende  ,  fie  vaut  environ  liL 
mille  livres  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu  par 
Je  Roi,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne  foit  que 
de  1 144.  florins.  Une  chofe  finguliere  ,  c'eft  que 
Maximilien  de  Bethune  ,  Marquis  de  Rhofny  ;  pre- 
mier Duc  de  Sully  ,  fie  principal  Miniftre  de 
Henri  IV.  ,  avoit  été  Abbé  commendataire  de  l'ab- 
baye de  Saint-Taurin  d'Evreux  ,  quoique  féculicr  & 
calvinifte.  On  en  trouve  la  preuve  dans  le  tome  pre- 
mier de  fes  mémoires, chapitre  43.  Quant  à  V Abbaye 
de  Saint-Sauveur ,  elle  eft  également  de  l'ordre  de  St. 
Benoît ,  mais  pour  des  filles.  Elle  a  été  fondée  en 
1056.  par  Richard  ,  Comte  d'Evreux.  Le  revenu  de 
cette  maifon  eft  de  in.  mille  livres  ou  environ. 

La  ville  d'Evreux  eft  la  patrie  ,  entr'autres  per- 
fonnes  illuftres  ,  de  Simon  Vigor  fit  de  Martin  le 
Métayer.  Le  premier  floriflbit  au  fcizieme  Cecle. 
U  fit  fes  études  à  Paris ,  fit  fut  reçu  Docteur  de  Sor- 
bonne  ,  de  la  maifon  de  Navarre.  Il  fut  Recteur  de 
l'univcrfité  de  Paris  en  1  <4Q.  H  devint  enfuite  Pé- 
nitencier d'Evreux, accompagna  l'Evèque  de  cette 
ville  au  concile  de  Trente  ,  fit  fut  à  fon  retour 
nommé  curé  de  St.  Paul  à  Paris.  Il  prêcha  avec  zele 
contre  les  Calviniftes  ,  fie  fut  fait  Archevêque  de 
Narbonne  en  1570.  Il  mourut  à  Carcaflbnnc  le  î.'de 
Novembre  i$7<73es  fermons  ont  été  imprimés 
en  plufieurs  volumes.  C'eft  lui  fit  Claude  de  Saintes 
qui  eurent  en  i<66.  une  fameufe  conférence  de 
controverfe  avec  les  Miniftres  de  l'Efpinc  fie  Sureau 
duRofier. 

Le  Bailli  d'Evreux  eft  d'épee.  Au  bailliage  fit  aux 
autres  fieges  qui  en  dépendent ,  la  juftice  fe  rend 
au  nom  du  Roi  ;  mais  le  Duc  de  Bouillon  ,  Comte 
xi'Evtcux,.  prétend  qu'elle  doit  être  rendue  en  fon 
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nom  ,  fie  la  moitié  des  charges  des  principaux  oflF- 
ciers  du  fiege  lui  appartiennent  ,  en  vertu  de  l'é- 
change qu'il  a  fait  avec  le  Roi  ,  de  la  principauté 
de  Sedan.  Quand  la  place  de  Bailli  d'Evreux  fe 
trouve  remplie  ,  cet  onicier  eft  employé  pour  cent 
livres  dans  les  états  des  charges  du  domaine.  Au 
refte  ,  dans  toutes  les  jorifdiétions  de  ce  bailliage, 
la  juftice  fe  rend  au  mira  du  Roi. 

Confidérée  comme  diftriet  particulier  de  la  géné- 
ralité de  Rouen  ,  l'élection  d'Evreux  eft  divtiee  enr 
dix  fergenterics- ,  non-compris  la  ville  d'Evreux  ,  fie 
on  y  compte  i6<j.  paroiffes  00  communautés aftoua» 
gées  ,  qui  contiennent  enfefnble  joc.  feux  privi- 
légiés fie  ll. mille  371.  feux  taillables.  L'irapofition 
de  la  taille  ,  établie  Uir  la  généralité  ,  fe  trouvant 
montera  la  Comme  d'un  million  931.  mille  3741  ljy., 
l'élection  d'Evreux  porte  pour  (a  quote-part  la 
tomme  de  centdix-fept  mille  609.  livres.  Le  com- 
merce de  cette  élection  confifte  ta  étoffes  de  laine, 
en  toiles ,  en  grains  fie  en  beftiaux. 

DIVISION  DE  L'ÉLECTION  D'EVREUX 
en  dix  fergenteries ,  non-compris  la  ville  d'Evreux. 

Feux  Feux 
Sergeneeritt.         Fardait.     pnrittgitt.  tailiaitet. 

Anrilly  «c  .  .  .  2<  .  .  .  1858 

Bonnevillc  (il)  .   .    .  S  .  .  .  j_|  .  .  ,  141  s 

Brofrille    .    .    •    .    .    8  .  .  .  14  .  .  .  m 

Ezy  1  .  .  .   4  .  .  .    1  (,j 

IHieis   ......11  .  .  .  «7  .  .  .  964 

lny  LÉ  .  .  •  Jl  .  .  .  91} 

Nonoancoort  .    .    .    •    3  .  .  .  19  .  .  .  944 

PaiTy  £i  ...  1»  ...  1141 

Saint-André    .    ■    •    .  ii    .    .    .  iii    .    .    .  8^$ 
Villicrs  en  Deffeuvre    .  j_j   .   .   .  jo   .   .  . 

Li  ville  d'Evreox    .   .   2   •   •     UL   •   •   •  1  '41 

Trr.it  16$  jC5  11171"  » 

Feux  priviUgiis  ^05 

Feux  uitltSlts  uni 

Ictil  1187$ 
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Feux  F  eux 

Paroijfet.  Sergenttries.  priniUg.  nillaiU 

t*"V>J  l~S\~**J    CyysJ  t>VN> 
A  R 

Aigleville   Milliers.  .......  ]• 

Anjremlle   BnfrilU  .  .  .  t  .  .  .  43 

Ainferej   Aurilly.  .  .  .  1  .  .  .  49 

Au^crville.  Vtyt\  AsgerriUe.  — 

A«»on   Brofville  .  .  .  i  .  .  .  43 

Aulnay   La  Bcnntvillt.  1  ...  49 

Anrilly   Aur'Mj  .  .  .  .  i  .  .  .  47 

Auth«uil   Aurilly.  .  .  .  j  .  .  .  35 

Authieux  (lei)   Saint-Andri  .  î  .  .  .  40 

Auihouillcc   Auriily  .  .  .  .  1  .  .  .  j| 

Bxqu«pot   La  BunneyiUe.  1  .  .  .  |ô 

B  iillenl   Siint-Ar.ttré  .  1  .  .  . 

Bartigny  Ivry  1  .  .  .  x* 

BerengevilIc-ia-Champagae.  LiBonnevilU.  1  .  .  .  «7 

BereDgcvilte-la-Rivitte    .    .  La  Benneritle.  1  .  .  .  jj 

Etraiencourt  Ivry  I  .  .  .  4 

Bernienville   Bref  ville  .  .  .  1  .  .  .  41 

Beiou  .   Autiliy.  .  .  .  1  .  .  .  7ï 

Boii-Geneclia   L*  bcnntvillt.  j  .  .  .  >i 

Boifl«roy  .......   hry  1  ...  14» 

BoilTct-Heanequia  ....   Pajfy  o  .  .  . 

Boncoart  P'Jfï  >  .  .  .  jtf 
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Sio  EVR 

Noble  ,  fils  de  Charles  le  Mauvais  ,  céda  le  comté 
d'Evreux  au  Roi  Charles  VI.  ,  par  traité  du  9.  Juin 
1404.  L'an  1416.  ,  le  Roi  Charles  Vil.  donna  ce 
comté  à  Jean  iituart ,  Seigneur  d'Aubigny ,  qui  mou- 
rut en  14*9- 

En  1569. ,  le  Roi  Charles  IX.  donna  le  comté 
d'Evreux  à  (on  frère  François  ,  Duc  d*  Alençon  ;  de 
à  la  mort  de  ce  Prince  ledit  comté  fut  réuni  à  la 
Couronne  ,  en  1584. 11  en  fut  détaché  en  16$  1. ,  de 
donné  au  Duc  de  Bouillon  ,  en  échange  de  Sedan. 
oyc\  Bouillon. 

Sur  la  rive  droite  de  l'Iton  ,  à  une  demi-lieue  S. 
O.  d'Evreux  ,  ell  le  magnifique  Châtrau  de  Navarre. 
Il  3  pris  fon  nom  de  celui  que  fit  bâtir  Jeanne  de 
France  ,  tille  du  Roi  Louis  Hutin  ,  &  femme  de 
Philippe  d'Evreux  ,  héritière  du  Royaume  de  Na- 
varre. Cet  ancien  château  ne  fubfifte  plus.  Vers 
l'an  1686.  ,  Godefroi-Maurice  Duc  de  Bouillon  fit 
jetter  les  fondements  de  celui  qu'on  voit  aujour- 
d'hui ,  qûi  ell  fitué  à  cent  pas  de  l'ancien  ,  &  qui 
a  été  élevé  for  les  delTcins  de  Jules  -  Hardouia 
Manfart. 

Ce  magnifique  édifice  confifte  en  un  grand  corps 
de  bâtiment  quarré ,  dont  les  quatre  faces  (ont  de 
même  fymmetrie.  Il  cil  environné  d'un  ralus  en  forme 
de  terraflê  ,  élevé  de  huit  ou  dix  pieds  au-deflus  du 
niveau  de  l'efplanade  ,  qui  ell  entre  un  canal  d'eau 
vive  qui  environne  le  château.  On  aborde  à  ce  bâ- 
timent par  les  quatre  faces ,  &  on  y  monte  par  de 
grands  &  larges  perrons.  De  quelque  côté  qu'on  y 
arrive  ,  on  trouve  d'abord  un  grand  veftibule  fou- 
tenu  par  quatre  colonnes.  Les  veftibules  du  midi 
de  du  nord  ont  cela  de  particulier ,  qu'ils  font  ornés 
de  quatre  buftes  de  marbre ,  qui  reprefentent  quatre 
Empereurs  Romains,  &  qui  font  pofés  fur  leurs  gai- 
nes ,  aux  côtés  des  deux  cheminées  de  marbre  qui 
font  face  l'une  à  l'autre. 

On  entre  ,  par  ces  veftibules  ,  dans  un  grand 
fallou  de  figure  ronde  ,  qui  occupe  une  bonne  partie 
du  plan  intérieur  de  tout  le  bâtiment ,  &  qui  n'eft 
guère  inférieur  au  grand  fallon  du  château  de 
Marly.Le  fallon  dont  il  s'agit,  celui  du  château  de 
Navarre  ,  clt  pavé  de  marbre  ,  de  même  que  les 
veftibules  ,  &  clt  orné  de  huit  buftes  antiques  de 
marbre ,  qui  reprefentent  autant  d'Empereurs  Ro- 
mains ,  &  qui  font  pofés  far  leurs  gaines  ,  aux  côtés 
de  quatre  tables  de  marbre  de  diverfès  couleurs  , 
au-deflus  defquclies  il  y  a  quatre  grands  quadres , 
suffi  de  marbre ,  qui  contiennent  quatre  glaces  de 
la  première  beauté. 

A  la  naiflanec  de  la  voûte ,  ce  fallon  eft  enrichi 
d'une  corniche  très-délicatement  travaillée ,  qui  rè- 
gne au  pourtour,  &  qui  porte  des  trophées  d'armes 
en  relief,  rehsufte's  des  écuflôns'de  la  maifon  de 
Bouillon ,  avec  d'autres  ornements  qui  font  du  pre- 
mier goût.  Les  vitrages  des  veftibules  éclairent  ce 
fallon ,  &  outre  cela  il  reçoit  le  jour  par  les  gran- 
des fenêtres  qui  font  dans  la  calote  du  dôme  qui 
le  couvre  ,  &  qui  eft  très-élevé.  A  cette  calote  eft 
attaché  un  cordon  ,  ou  moulure ,  d'une  délicatefle 
de  d'une  ftructure  admirables  ,  &  fait  par  Noël 
de  Gaillard  ,  l'un  &  l'autre  très-habiles  fculpteurs. 

Des  veftibules ,  on  entre  auffi  de  plein-pied  dans 
les  principaux  appartements  ,  au-deflus  defquels 
font  d'autres  appartements  également  de  maîtres. 
Outre  cela  ,  il  y  a  quantité  d'autres  appartements 
au  pourtour  du  dôme  ,  de  qui  fervent  de  logement 
aux  officiers  du  château. 

La  charpente  eft  de  la  façon  d'un  charpentier 
nommé  Hidel ,  de  mérite  l'attention  des  curieux , 
tant  pour  les  liaifons ,  que  pour  l'aflcmblage  d'une 
foret  de  bois  (  s'il  nous  cft  permis  de  nous  expri- 
mer ainfi  )  ,  qui  forme  la  calote  du  dôme ,  qui  eft 
terminé  par  une  grande  plate-forme  couverte  de 
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Slomb  ,  fur  laquelle  on  avoit  projette  de  mettre  une 
:atue  équeftre  de  M.  de  Turennc. 

Les  cuifines  de  les  offices  font  conftruîts  fous  le 
château ,  &  on  y  trouve  toutes  les  commodités 
qu'on  peut  fouhaiter  dans  la  maifon  d'un  grand 
Seigneur. 

Les  jardins  font  d'un  très-grand  goût  par  leurs 
proportions  régulières,  6c  par  la  quantité  d'eaux 
plates  qui  en  font  le  principal  ornement.  Le  po- 
tager eft  féparé  des  jardins  par  la  rivière  d'Iton. 
Voye\  Conches  ,  page  4)$. 

EVR1COURT  Epinoy ,  dans  le  quartier  de  No- 
yon ,  au  gouvernement  général  de  l'îfle- de-France, 
diocefe  «  élection  de  Noyon ,  parlement  de  Paris , 
intendance  de  SouTons.  On  y  compte  41.  feut 
Evricourt  eft  à  une  lieue  O.  S.  O.  de  Noyon ,  de  1. 
S.  E.  de  Roye. 

EVROLLES  ,  en  Champagne ,  diocefe  de  Sens, 
parlement  de  intendance  de  Paris  ,  élection  de 
Joigny.  On  y  compte  109.  feux.  Cette  paroifle  eft 
à  une  demi-lieue  N.  O.  de  St.  Florentin ,  &  à  j.  1. 
6c  deux  tiers  E.  de  Joigny. 

EVR  ON  ,  bourg  ,  dans  le  Maine  ,  diocefe  du 
Mans ,  parlement  de  Paris ,  intendance  de  Tours  , 
élection  de  Mayenne.  On  y  compte  $70.  feux.  Ce 
bourg  eft  à  4.  1.  S.  E.  de  Mayenne ,  &  9.  O.  N.  O. 
du  Mans.  Ses  foires  de  fes ..  marchés  "font  très-fré- 
quentes. Il  y  a  une  abbaye  d'hommes ,  de  l'ordre 
de  St.  Benoit ,  fondée  vers  le  milieu  du  feprieme 
fiecle  ,  par  Chadouin  ou  Hadouind  ,  Evèque  du 
Mans  ;  ruinée  par  les  Normands  dans  le  neuvième 
fiecle ,  de  rétablie  cent  ans  après ,  par  un  Comte  de 
Blois.  Cette  abbaye  eft  en  commende ,  de  vaut  au 
moins  6000.  liv.  de  rente  au  fujet  qui  en  eft  pourvu 
par  le  Roi ,  quoique  la  taxe  en  cour  de  Rome  ne 
foit  que  de  j  10.  florins. 

EUR  RE  ,  en  Dauphbé  ,  diocefe  &  élection  de 
Valence ,  parlement  de  intendance  de  Grenoble. 
On  y  compte  trois  feux  un  tiers  de  un  quarante-hui- 
tième de  feu  pour  les  fonds  nobles ,  de  fix  feux  un 
fixieme ,  un  vingt-quatrième  de  un  trente-deuxième 
de  feu  pour  les  biens  taillables ,  y  compris  néan- 
moins trois  quarts  un  fixieme  un  vingt-quatrième  Se. 
unquatre-vingt-feizieme  de  feu  pour  les  fonds  affran- 
chis. Cette  communauté  eft  fituée  fur  une  hauteur, 
à  un  quart  de  lieue  de  la  rive  droite  de  la  Dromme , 
à  une  lieue  O.N.  O.  de  Creft,  a.  E.  de  Livron, 
4.  &  tiers  N.  E.  de  Montelimart ,  de  autant  S.  E. 
de  Valence. 

EURV1LLE  ,  en  Normandie,  diocefe,  parle- 
ment Si  intendance  de  Rouen  ,  élection  d'Arqués  , 
fergenterie  de  Baqueville.  On  n'y  compte  point  de 
feux  privilégiés ,  mais  feulement  a  j.  feux  taillables. 

EURV1LLE  ,  en  Champagne.  Vojt\  Eurcville. 

EUS 

EUSSIGNEIX  &  fes  Dépendances ,  dans  le  Baf- 
figny ,  en  Champagne  ,  diocefe  de  Langres ,  par- 
lement de  Paris ,  intendance  de  Cbilons  ,  éleftion 
de  Chaumont.  On  y  compte  47.  feux.  Cette  pa- 
roiflè  eft  fituée  dans  une  contrée  allez  abon- 
dante ,  à  une  lieue  O.  un  quart  au  N.  de  Chau- 
mont ,  ck  6.  N.  O.  de  Langres. 

EUT 

EUTRANGE  ,  dans  le  pays  Meffin ,  diocefe  de 
Trêves ,  parlement  de  intendance  de  Metz ,  prévôté 
de  Tbionville.  On  y  compte  1$.  feux.  Cette  com- 
munauté eft  fituée  dans  nne  contrée  aflêz  abon- 
dante en  grains  dt  en  pâturages. 

E  U  V 

EUVENDORFF  ,  dans  le  duché  de  Lorraine  » 
diocefe  de  Metz  ,  coafcil  fouverain  de  intendance 
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mencement  qu'on  en  boit,  elle  ne  peut  pas  bien 
peter.  Cet  effet  eft  commun  à  toutes  les  eaux  qui 
ne  font  pas  beaucoup  chargées  de  fel  fixe  ni  affez 
fort  pour  déboucher. 

A  vingt  pas  de  ta  principale  fontaine  d'Euzet ,  il 
y  en  a  une  autre  qui  femble  plus  fbiblc ,  &  qu'on 
nomme  Sainte-  Anne.  A  cent  pas  de-là,  eu  un 
endroit  fait  comme  une  fofle ,  où  l'on  peut  fe  bai- 
gner pour  les  maladies  cutanées ,  dans  une  eau  de 
même  qualité. 

EUZET  ou  Saint-Michel  d'Euzet ,  en  Langue- 
doc ,  diocefc  &  recette  d'Uzès ,  parlement  de  Tou- 
loufe ,  généralité  de  Montpellier  ,  intendance  de 
Languedoc.  On  y  compte  81.  feux.  Cette  commu- 
nauté eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rire  gauche 
du  Ccze ,  à  4. 1.  «  demie  N.  E.  d'Uzès. 

E  X  A 

EXAVE,  dans  la  Baffe  -  Navarre ,  diocefe  de 
Bayonne ,  parlement  de  Pau,  intendance  d'Aufch  , 
vallée  d'Oflcs.  On  y  compte  63»  feux  ou  habitations. 
Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la  Vive ,  à  deux  lieues 
&  demie  N.  E.  de  Sabt-Jean-Pied-de-Port. 

E  X  C 

EXCERMONT  t>  fes  Dépendances  ,  en  Cham- 
pagne ,  diocefe  &  intendance  de  Châlons,  parle- 
ment de  Paris ,  élection  de  Sainte-Mcuehould.  On 
y  compte  $1.  feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  en  pays 
de  bois. 

EXCISUM.  On  appelloit  anciennement  de  ce 
nom  un  lieu  auquel  a  fuccédé  Villeneuve  d'Agenois, 
en  Guyenne,  &  dont  le  monaftere  eft  appelle  Ex- 
Jctence  dans  les  titres  de  l'abbaye  de  Moilfac  ,  au- 
jourd'hui Notre-Dame  d'Eiffesou  Efley. 

EXCLE  ,  en  Normandie  ,  diocefe  ,  parlement  & 
intendance  de  Rouen ,  élection  de  Neufchâtel ,  fer- 
genterie  d'Aumale.  On  y  compte  J.  feux  privilé- 
giés fit  $3.  feux  taillables.  Cette  paroifle  eu  fituée 
dans  une  contrée  très-fertile ,  principalement  en 
pâturages ,  à  trois  quarts  de  Ueue  S.  E.  d'Aumale. 

EXE 

EXEMPTS  dt  ChâteaumoranA,  en  Lyonnois ,  dio- 
cefe de  Clcrrnont ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Lyon,  élection  de  Roanne.  On  y  compte  39.  feux. 
Cette  communauté  eft  fituée  à  deux  lieues  de  la  rive 
gauche  de  la  Loire,  autant N> d'Ambierle ,dc cinq 
N.  0.  de  Roanne.  Son  terroir  eft  affez  fertile. 

E  X  I 

EXIDEUIL  ,  ville ,  en  Périgord ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Périgueux ,  parlement  &  intendance  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  160.  feux.  Cette  petite  ville 
eft  fituée  fur  la  haute  Vc2ere ,  à  deux  lieues  des 
confins  du  Limofin ,  cinq  &  quart  N.  E.  de  Péri- 
gueux  ,  &  dix  de  demie  S.  S.  O.  de  Limoges. 

Par  lettrés  de  Septembre  1613.,  regiftrees  en  la 
chambre  des  comptes  de  Paris  le  16.  Juillet  1614., 
&  au  parlement  de  Bordeaux  le  10.  Janvier  161  $. , 
la  terre  6t  feigneurie  A'Exidtuil  fut  érigée  en  mar- 
quifat ,  en  faveur  de  Daniel  de  Taleyraud  ,  Prince 
de  Chalais ,  nommé  Chevalier  de  l'ordre  du  Saiot- 
Efprit ,  pere  par  Ù  femme  Fraoçoflë  de  Montluc , 
de  Charles  de  Ta  layrand ,  Prince  de  Chalais, époux 
de  Charlotte  de  Pompadour ,  dont  le  fils ,  Jean , 
Prince  de  Chalais ,  marié  à  Julie  àePompadour,  eft 
pere  de  Jeanl-Charlcs  de  Talejrand ,  Prince  de  Cha- 
lais ,  créé  Grand  d'Efpagne  de  la  première  clafle  en 
1714.  V*yt\  Chalais. 


EXT 

EXIDEUIL  ,  en  Angoumois  ,  diocefe  &  élec- 
tion d'Angoulême ,  parlement  de  Paris ,  intendance 
de  Limoges.  On  y  compte  301.  feux.  Cette  paroiffe 
eft  fituée  à  quelque  diftance  de  la  rive  gauche  de  la 
Vienne ,  à  a.  L  S.  de  Confolant,  &  10.  &  tiers  E. 
N.  E.  d'Angoulême.  Son  terroir  eft  affez  fertile. 

EXIDEUIL  ou  Saint-Pierre  d'Exideml ,  en  Poi- 
tou ,  diocefe  ,  intendance  &  élection  de  Poitiers , 
parlement  de  Paris  ,  arrondiffement  de  Civray.  On 
y  compte  1 30.  feux.  Cette  paroiffe  eft  fituée  fur  la 
rive  droite  de  la  Charente ,  à  une  petite  diftance  O. 
S.  O.  de  Civray  ,  &  à  9. 1.  S.  de  Poitiers. 

EX1D0NS  ,  en  Limofin  ,  diocefe  ,  intendance 
&  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bordeaux.  On 
n'y  compte  que  4.  feux.  Cette  communauté  eft  fi- 
tuée dans  une  contrée  affez  fertile ,  principalement 
en  pâturages. 

EXILEES ,  ville  &  fortereffe ,  fituée  fur  la  route 
de  Briançon  à  Suze.  Cette  ville  fut  prife  par  le  Duc 
de  Savoie  en  1708. ,  &  elle  lui  eft  reftée  par  la  paix 
d'Utrecht. 

EX1REU1L  ,  en  Poitou  ,  diocefe  Se  intendance 
de  Poitiers ,  parlement  de  Paris ,  élection  de  Saint- 
Maixant.  On  y  compte  a  18.  feux.  Cette  paroiffe  eft 
à  deux  tiers  de  lieue  N.  E.  de  Saint-Maixant. 

E  X  M 

EXMES,  Auximum ,  bourg  avec  titre  de  vicomté, 
chef-lieu  d'une  fergenterie  de  fon  nom  ,  bailliage 
particulier  &  grenier  à  fel ,  en  Normandie ,  diocefe 
de  Séez  ,  parlement  de  Rouen ,  intendance  d'Aten- 
con  ,  élection  d'Axeentan.  On  y  compte  100.  feux. 
Ce  bourg  eft  fitué  fur  la  route  d'Argentan  à  l'Aigle, 
à  3. 1.  &  quart  E.  d'Argentan  ,  &  autant  N.  de 
Séez.  Voye\  Hiefmes. 

EXO 

EXOUDUN ,  bourg ,  en  Poitou  ,  diocefe  &  in- 
tendance de  Poitiers  ,  parlement  de  Paris ,  élection 
de  Saint-Maixant.  On  y  compte  3  38.  feux.  Ce  bourg 
eft  fitué  fur  la  Sevre-NiortoÛe ,  à  i.l.  de  quart  S. 
E.  de  Saint-Maixant,  &  7.  dt  quart  S.  0.  de  Poitiers. 

E  X  P 

EXP1LLY  ,  en  Champagne.  Vayt\  Chaamuzy , 
page  304.  col.  s.  ;  Bourges , dans  le  tom.  t .  pag.  7 $  $. 
col.  1 .  ;  Voiron ,  dans  le  tom.  6.  &c.  11  nous  fuffira 
de  rappeller  ici  une  anecdote  finguliereau  fujet  du 
Préfident  Claude  Expilly ,  cet  homme  de  bien  dont 
la  vie  fut  un  tiffu  continuel  de  fervices  effentiets 
qu'il  rendit  au  Roi  &  à  l'Eut  ;  c'eft  d'une  médaille 
que  nous  voulons  parler ,  qui  fut  frappée  en  1630., 
le  Préfident  Expilly  étant  alors  dans  la  foixante- 
dixieme  année  de  fon  ige.  Sur  un  des  cdtés  de  cette 
médaille ,  dont  le  diamètre  eft  de  vingt  lignes  ,  on 
voit  le  hufte  du  Préfident  Expilly ,  avec  cette  épigra- 
phe: Claud.Expillv  Com.  Consist.  S.D.Prjeses. 
De  l'autre  côté  ,  eft  un  grand  arbre  effeuillé 
accompagoé  d'une  petite  chapelle  &  de  quelques 
ciprès.  Au-deffus  de  l'arbre  effeuillé  eft  une  tour- 
terelle ,  de  autour  on  lit  cette  infcription  :  Nie 
Gemire  Cesiabit. 

EXPIRMOND ,  en  Saintonge  ,  diocefe  &  élec- 
tion de  Saintes  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  inten- 
dance de  la  Rochelle.  On  y  compte  $8.  feux.  Cette 
paroifle  eft  à  9. 1.  S.  S.  E.  de  Saintes .  &  «•  *  tiers 
N.  E.  de  Blaye. 

EXT 

EXTEZ ARGUES ,  en  Languedoc,  diocefc  & 
«cette  d'Uzès ,  parlement  de  Tooloufe ,  généralité 

de 
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couvent  d'Urfulines  ;  en  Limofin  ,  diocefe  ,  inten- 
dancc  Ôt  élection  de  Limoges ,  parlement  de  Bor- 
deaux. On  y  compte  388.  feux.  Cette  ville  eft  fi- 
tuée  fur  la  petite  rivière  de  Vienne  ,  tout  proche 
des  contins  de  la  Marche  ,  à  4.  1.  &  demie  S.  de 
Lour^iincuf ,  &  7.  E.  S.  E.  de  Limoges.  Il  y  avoit 
autrefois  une  abbaye,  qui  a  été  fécularifée  &  réduite 
en  chapitre  ;  il  eft  compofê  d'un  Prévôt,  de  dix- 
fcpt  Chanoines  &  de  dix  autres  Ecclétiaftiques  titu- 
laires du  bas  choeur.  Le  commerce  de  cette  ville  con- 
fifte  en  pelleteries  ,  en  cuirs ,  &  en  vieux  linges 
pour  le  papier. 

EYMOUT1ERS  Ferrures ,  en  Périgord ,  diocefe 
oc  élection  de  Périgueux  ,  parlement  ôt  intendance 
de  Bordeaux.  On  y  compte  331.  feux.  Cette  pa- 
roifle eft  à  8. 1.N.  N.  E.dc  Périgueux. 

EYN 

EYNAC  ,  dans  le  Velay ,  en  Languedoc ,  dio- 
cefe Si  recette  du  Puy ,  parlement  de  Touloufe,  gé- 
néralité de  Montpellier ,  intendance  de  Langue- 
doc.  On  y  compte  86.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1. 1. 
&  demie  E.  du  Puy. 

EYN  AC  ou  Saint-Pierre  d'Eynac ,  dans  le  Ve- 
lay ,  en  Languedoc ,  diocefe  Se  recette  du  Puy  , 
parlement  de  Touloufe  ,  généralité  de  Montpellier , 
intendance  de  Languedoc.  On  y  compte  36.  feux. 
Cette  communauté  eft  à  un  quart  de  lieue  S.  E.  de 
celle  qui  a  donné  lieu  à  l'article  précédent. 

EYNE  ,  en  Rouffilton,  diocefe  d'Urgel,  con- 
feil  fupérieur  Si  intendance  de  Rouflillon  ,  viguerie 
de  Ccrdagne.  On  y  compte  ij.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1. 1.  S.  de  Mont-Louis. 

EYNES  ,  en  Normandie,  diocefe  de  Sccz,  par- 
lement de  Rouen  ,  intendance  d'Alengon  ,  élection 
de  Fahiife  ,  fergenterie  de  Jumel.  On  y  compte  79. 
feux.  Cette  paroillc  eft  à  trois  lieues  N.  N.  E.  de 
Falaife. 

EYNEZAT ,  ville ,  en  Auvergne  ,  diocefe  de 
Clermont ,  parlement  de  Paris ,  intendance  &  élec- 
tion de  Riom.  On  y  compte  jio.  feux.  Cette  ville 
eft  à  deux  lieues  E.  de  Riom  ,  &  quatre  N.  E.  de 
Clermont. 

EYNEZAT  le  Château  ,  en  Auvergne  ,  diocefe 
de  Clermont,  parlement  de  Paris,  intendance  ôc 
élection  de  Riom.  On  y  compte  80.  feux.  Cette 
communauté  eft  fituée  tout  proche  de  la  ville  de 
même  nom. 

E  Y  R 

EYRAGUES  ,  en  Provence.  Voye\  Airagues. 

EYR ANS,  dans  le  Bourdclois ,  en  Guyenne  ,  dio- 
cefe ,  parlement ,  intendance  ôi  élection  de  Bor- 
deaux, jurifdiétion  de  Blaye.  On  y  compte  116. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  une  lieue  &  tiers  N.  E. 
de  Blaye. 

EYRAUDou  Saint- Jean  d'Eyraud  ,  en  Périgord, 
diocefe  ôc  élection  de  Périgueux  ,  parlement  Ôc  in- 
tendance de  Bordeaux.  On  y  compte  9t.  feux. 
Cette  paroilTe  eft  à  6.  lieues  S.  O.  de  Périgueux ,  ôc 
a.  &  trois  quarts  N.  O.  de  Bergerac. 

EY  RAUD  ou  Saint-Pierre  d'Eyraud  ,  en  Péri- 
gord ,  diocefe  &  élection  de  Périgueux ,  parlement 
Ci  intendance  de  Bordeaux.  On  y  compte  341.  feux. 
Cette  paroifle  eft  à  7.  lieues  S.  O.  de  Périgueux. 

EYKEM,  en  Limofin,  diocefe  ôc  élection  de 
Tulles ,  parlement  &  intendance  de  Bordeaux.  On 
y  compte  88.  feux.  Cette  paroifle  eft  à  1.  L  Si 
deux  tiers  E.  N.  E.  de  Tulles. 

EYRENVILLE  de  Chau\ac  ,  en  Périgord  ,  dio- 
cefe Si  élection  de  Sarlat ,  parlement  &  intendance 
de  Bordeaux.  On  y  compte  91.  feux.  Cette  paroifle 
eft  à  1 1.  Heurt  S.  O.  de  Sarlat  ,  Si  trois  Si  quart 


EYR 

S.  S.  E.  de  Bergerac.  Son  terroir  eft  fertile  en 
grains ,  en  vins  ,  en  fruits  Si  en  pâturages. 

EYRES  ,  dans  le  Turfan  ,  en  Gafcogne  ,  diocefe 
d'Aire  ,  parlement  de  Bordeaux  ,  intendance 
d'Aufch  ,  élection  des  Landes.  On  y  compte  75. 
feux.  Cette  paroifle  eft  à  fix  lieues  ôc  tiers  E.  de 
Dax. 

EYROLES  ,  dans  le  Comté-Venaiffin  ,  diocefe 
de  Die  ,  judieature  de  Valréas.  On  y  compte  1  o. 
feux.  Cette  paroifle  eft  fituée  fur  une  montagne ,  à 
une  lieue  E.  S.  E.  de  Valoufe  (  dont  le  Curé  eft 
chargé  de  1'  une  Si  de  l'autre  paroifle  pendant  un 
mois  alternativement  ) ,  une  Si  quart  N.  E.  des  Pi- 
les ,  4.  ôc  demie  N.  E.de  Vaifon ,  ôt  4.  Si  tiers  E. 
N.  E.  de  Valréas.  Son  églife  eft  dédiée  à  St.  Jac- 
ques &  à  St.  Philippe. 

La  terre  Si  feigneurie  d'Eyroles  a  été  pofledée 
pendant  long-temps  par  la  maifon  de  Pelliffier  de 
Saint-Ferréol ,  dont  la  noblcfle  Ôt  l'ancienneté  font 
également  conftatées.  Cette  maifon  fubfiftc  actuel- 
lement dans  le  Comté-Venaiflîn  en  la  perfonne  de 
Jofeph  de  Pelliffier  de  Saint-Ferréol ,  Cofeigneur  du 
lieu  de  la  Garde- Paréol ,  Auditeur  honoraire  de  la 
Rote  d'Avignon  ,  ôt  Préfident  unique  de  la  cham- 
bre apoftolique  au  Comté-Venaiffin.  II  eft  frère  de 
Charles-François  de  Pelliffier  de  Saint  -  Ferréol  , 
Evëque  de  Vaifon ,  Cofeigneur  dudit  Vaifon ,  Comte 
de  Cabrieres  ,  Seigneur  des  lieux  de  Rafteau ,  de 
C reflet  ôt  d'Entrechaux  au  Comté-Venaiffin.  Ce 
Prélat  a  été  nommé  au  fiege  qu'il  remplit  fi  digne- 
ment ,  dans  le  confiftoire  tenu  le  18.  Décembre 
1758. ,  par  le  Pape  Clément  XIII.  heureufement 
régnant ,  ôt  facré  à  Rome  par  le  Cardinal  d'Yorck , 
alors  Archevêque  de  Corinthe ,  te  17.  Décembre 
de  la  même  année  1758. ,  avec  l'affiftance  de  Dom 
Georges  Lafearis ,  Archevêque  de  Thcodofie ,  ôt  de 
Jofeph  Vignoli ,  Eve  que  de  Carpentras. 

Le  Préfident  de  Pelliffier  ôt  l'Evêque  de  Vaifon 
font  iflus  l'un  &  l'autre  des  anciens  Barons  du  lieu 
de  Saint-Ferréol  en  Dauphiné  ,  où  ils  pofle- 
doient  diverfes  terres  ,  ainfï  que  dans  le  Comté-Ve- 
naiffin Ôt  dans  la  principauté  d'Orange  ,  Ôt  qui 
étoient  connus  dans  ces  provinces  fous  le  nom  de 
Pelliffier  de  St.  Ferréol,  dès  l'an  1400.  ou  environ. 

Leur  origine  remonte  jufqu'à  Bertrand  de  Pellif- 
fier ,  Bertrandus  Pellijferii  miles ,  ainfi  nommé  dans 
l'hommage  général  rendu  au  Pape  par  les  habitants 
du  Comté-Venaiffin  ,  lors  de  la  ceffion  que  le  Roi 
fit  de  cet  état  au  Souverain  Pontife ,  en  1 174. 

Cette  maifon  a  pofledé  les  terres  de  Saint-Fer- 
réol ,de  Rocheblave ,  de  la  Baftit-Cofle-Chaude  ,  ôc 
de  Curnier  en  Dauphiné  ,  celles  d'Eyroles  ,  de  Va- 
loufe Si  de  Saim-Tronauet  au  Comté-Venaiffin.  Elle 
y  pofledé  aujourd'hui  la  cofeigneurie  de  la  Gardc- 
Paréol.  Elle  a  auffi  pofledé  des  fiefs  dans  la  princi- 
pauté d'Orange ,  où  elle  a  tenu  un  rang  fortdiftingué. 

Il  y  a ,  aux  écritures  de  Picardi ,  Notaire  à  Orange , 
une  fentence  rendue  le  19.  Janvier  1467.  ,  par  le 
Régent  de  la  principauté  d'Orange  ,  à  la  pourfuite 
du  Procureur-Général  de  cette  principauté  ,  contre 
les  Nobles  Jeantj  François  Pellifferii  ,  Cofeigneur* 
de  St.  Ferréol ,  aceufés  de  ce  qu'étant  vaflàux  du 
Prince  ,  pofledans  des  fiefs  Ôt  des  biens  dans  fa 
principauté,  ils  avoient  ofé  prendre  les  armes  contre 
leur  Souverain  ,  ôt  avoient  voulu  ,  au  moyen 
d'échelles  Ôt  autres  engins  ,  a  la  tète  de  gens  d'ar- 
mes ,  efcalader  les  murailles  de  la  ville  d'Orange 
Si  s'emparer  de  cette  place.  Dans  la  même  fentence' 
il  eft  dit  que  cefdits  Seigneurs  de  Pelliffier  feroient 
abfous  des  fins  &  prétentions  dudit  Seigneur  Pro- 
cureur-Général ;  que  les  fiefs  ôt  biens  qui  leur 
avoient  été  confisqués  ,  leur  feroient  rendus ,  de 
même  que  les  fruits  ;  Si  qu'ils  rentreroient  dans  la 
grâce  du  Prince. 
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EZANVILLE,  dans  l'Iûe-de-France  .diocefc, 
parlement ,  intendance  &  élection  de  Paris.  On  y 
compte  3 1 .  feux.  Cette  paroiffe  eft  à  une  demi-lieue 
N.  O.  d'Efcouau ,  &  à  j.  1.  &  deux  tien  N.  de  Paris. 

E  Z  Y 

bourg ,  cbe«ieu  d'une  fergenterie  de  fon 


B  Z  Y 

nom  ,  avec  ope  vicomte  &  une  makrife  . 
culiere  des  eaux  &  forêts  ;  en  Normandie  ,'diocefe 
&c  tlcàiioa  d'Evreux ,  parlement  fle  intendance  de 
Rouen.  On  y  compte  a.  feux  privilégies  &  6$.  feux 
taillables.  Ce  bourg  eft  fitué  près  de  la  rive  gauche 
de  la  rivière  d'Eure  ,  prefque  vis-à-vis  d'Anet  ,  à 
cinq  lieues  &  demie  S.  E.  d'Evreux,  &  douze  & 
dcmieS.  S.  E.  de  Rouen.  Long.  19.  7.  t  j.  lat.  48. 
$0.  40. 


Fin  du  fécond  Tome. 
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diocefc  de  Boulogne  ,  St  Bon  de  celai  A' Aras. 
Page  {o  ,  col.  t ,  »  l'article  du  Ctnal  tOrliani , 
qoe  ce  canal  U  réonit  a  celai  de  Briare ,  000  m  village  de 
Cepoy  ,  maii  eatie  ce  village  et  celui  de  CKalettet  ce 
ajoutez  aoffi ,  pour  fervir  de  correction  a  ce  qoe  non» 
•*©n»  dit  d»  canal  de  Briare ,  dans  le  tome  premier  de 
lei  deux  canaux  dont  il  «'agit ,  étant 
t  Loir*,  a* 


que  oe  formant  ploi  qu'on  fenl  &  même  canal ,  Ut  font 
continuel  joiqo/a  U  Seine  ,  en  panant  par  Nemoora  fit 

Pat  t  199  t  toi.  >,  I  l'article  de  Champeaux ,  Ufei  qoe  c'eft 
une  parohTe  cbef-lien  d'un  doyenné  de  fon  nom  ,  du  dîo- 
cefe de  Paru  ,  qnoiqn'enclaré  de  tons  cOtét  dani  celai  ds 
^Sent.  La  paroifle  i'Anirejellet ,  qoJ  eft  la  patrie  do  Pape 
THmin  IV ,  eft  dam  le  doyenné  de  Champeanx  ,  ce  pat 
diocefe  de  F„u 
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